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AVER  TI  S SEME  NT. 

-,  JentreP"fr  . & on  l'a  même  quelquefois  " U"e  parcille 

abandonné  prefqu'aufli-tôt  que  formé  ou  ^ iL  ir  f 1I,aIS  C pr0)et  en  a été' 
on  s’eft  borné  à le  faire  cloître. Ils  ekt  for  un  flf  > exécution  , 

non-feulement  la  Nation  Françoife  , mais  encore  to  r 1 ’kt  ''  généralement, 

Jf  défit  du  Public.  La  France  e 11  depuis  long-temps  ul  Ro  "S’  n’°nt  PU  qu',rriter 
Terre  autant  par  fa  célébrité  que  par  fa  politfon  cl  P 6 9“  “«t  à toute  la 

* - «*—  a— . - w JL, T£L£  jVÎ,  r " 

ne  manquent  certainement  pas  de  rendre  à cet  érard  r r f t dt'S  Etrangers  . qui 
d attendre  d'eux  : c’ell  auffi  ce  que  nous  avons  w A “ a,l‘ft‘Ce  qu’on  c(l  <:n  droit 

le  cours  de  divers  voyages  que  certaine  ri  „ nOUS"mémes  P1  us  d’une  fois  dans 
dans  les  principales  parties  de  l'Europe  On  ZZiZZ  n°US  ^ m'S  * portée  de  fair« 
de  la  population  de  la  France,  de  h hüt/f  »“y  entretenir  de  la  fertilité , 
Climat , de  la  fage.Fe  du  Gouv’ertmen Ïr  - *S"Tr  t 
régné,  de  la  foreté  & de  la  tranquillité  dans  f „ ’ de  lordre  admirable  qui  y 

de  la  variété  & de  l'étendue  de^Tr»  ?“*  °"  y vit  ‘°“s  'Autorité  des  Loix 

de  fes  Habitants  , * »*■*  & de  i'urbanhj 

mot  d'une  infinité  d'autres  chofos  dont  il  ,,'en  efl  aucune' r"  *“  ^ > & en  u" 

& à la  félicité  d'un  Etat.  qiH  ne  co"ooure  à l'ornement 

Animés  d'un  deiir  bien  fincere  de  fervir  le  Public  A-  •<-  „ 

notre  chere  Patrie  , & notre  amour  pour  notre  LÏ  Maîte  T "T*  ^ P°Ur 

ce  que  d'autres  avoient  elfeyé  avant  nous  & no.  5 ' ’ , N™  °fë  tentcr  auflî 

plus  loin  qu'eux  dans  la  carrière  où  nous  femmes  entrés  * co^  '****  ^ aUer 
s en  faut  de  beaucoup  que  nous  penfions  d'avoir  atteint  le  but  - Cepcndant  il 

que  nous  publions  ; heureux  fi  le  plan  que  nous  en  d • Ca  n eft  auffi  qu'un  effid 

heureux  encore  ceux  qui  ayant  plus  de  talents  que  ^ b°"  ! & plus 

Nous  avons  eu  pour  objet  dans  notre  travail  toutes  I ’ P°Urr°nt  lc  reD,plir  ! 
Royaume  de  France,  & qui  peuvent  concourir’ à 1 f ' “ q"  appartiennent  au 

femmes  partis  de  deux  dlifions  que  nZTZ  î C°nn°ÎCre  tel  efl.  Nous 
émit  queftion  , la  Géographie  & l'Hifioire  ■ & f"r  ‘objet  dont  il 

fous  un  même  point  de  vue , nous  en  Vvo^mt  „ r enfl"te  CeS.deuît  divifions 
ce  dernier  nom  que  nous  appelions  d’une  maniéré  vénérîn  IT  r”  ’ ^ Pol‘tlque  : c’eft  de 
parce  que  cette  partie  appartient  à la  Poiir  f / ? le  Gouvernement  du  Royaume  , 
pouvoir  être  décrit  fous  ces  trois  dirons  "°US  3 ^ «*  “*  E“‘  U* 

1 l“  «— -fa  fa  ni”  'rir  ï Z 17”  "ï:  

V faorraine  « de  Bar  , non-plus  que  celles 


avertissement- 

Wn,PrinCiPaUtt!  d;  °°mbCS,&  dU  “ Venaiæ“.  V nous  nommons  auffi  ) , 
font  plus  ou  moins  Rendues  .félon  que  le  fujet  nous  a paru  plus  ou  moins  intéreffant! 

Iztzttt  , d;s  pays&  »>«**».  •»**»  ,ue  kS 

Z Ptn  f en  1,eues  de  v,n^  au  degré  ou  d’une  bonne  heure  de  chemin, 

f toujours  par  la  ligne  droite  : nous  avons  préféré  cette  méthode  à toute  autre  , parce 

où  lens°mefmmeS  ^ T"'  COmmime  “nvient  ™eux  dans  un  Royaume 

où  les  mefures  itinéraires  ne  font  pas  par-tout  les  mêmes.  > 

Province  ^ ‘a.  P°puIati°n  dn  Royaume  , nous  l’avons  fuivie  non-feulement  Province  par 

cett  méioT  " P3r  ag“  ’ par  Ele£li0ns  & mêmc  P»  Communautés.  D’après 

tro  vé  quel  Royaume  TT  ? u'  & P‘US  *”*  V>'**>»*  . nous  avons 

vé  que  le  Royaume  eft  plus  peuplé  qu’on  ne  le  penfe  communément  au  moins 
de  deu  „ d.a  Plulieursperfonnesquionc  éj  avant  nous 

ont  ^terminé  la  population  du  Royaume  d’après  le  nombre  de  feux  qu’on  y compte- 

que  quatre  minionsedePff1Ue  ***  * ^ d'aff°U™t , la  France  ne  contenoit' 

qu  allez  communément  on  entend  par  feu  imp  . ■ 7 vral 

fervir  ni  Pn  p " Une  ‘lï,î'1“e  » mais  cette  acception  ne  peut 

I JTTTr  C°mpt:rcn  t0Ut  **  «"*  **  cens  trente  tx  ou  enS; 

ïs; 

“^rs^ 

Bretagne  , pour  la  Généralité  de  Montauban  °&  7 de  Provence  , Dauphiné  , 

celle  d’Aufch,  deux  millions  huit  cens  mille  âmes  P ” P “ Pays  ,quI  dépendent  de 
donne  un  total  général  de  vingt  millions  trn’  ’ m qU*  ’ dta“  aJoutd  au  Prem>er  total  , 
de  la  Ville  de  Paris.  6 tf018  C“S  m‘lle  amcs  > “Compris  les  Habitants 

Pour  prouver  que  l’évaluation  des  feux  b r,;r„„  • 

trop  forte,  nous  citerons  pour  exemnli-’  i c,n1  Perfonnes  par  feu  , n’eft  point 

comptée  que  pour  fept  mille  fept  cens  ouatre-"1"6'  f ” ^ R°yaume-  CelIe  de  L}on  n’eft 

mille  neuf  cens  perfonnes  à cinn  Derf  vmgtsJ  eux  . ce  qui  ne  donne  que  trente-huit 
avéré  que  cette  Ville  connut  plus  de  ctr  " T"**"  il  certain  & bien 

à-peu-près  le  même  nombre  de  feux  & le  même'  C,n<*  ml  ® ames'  °“  compte  à Bordeaux 
fept  mille  quatre  cens  feux  & plus  d elt  7 **5?  **  Ly™  ’ à Ro-n  , 

cens  feux  & environ  cinquante  mille  ames  ■ à "m  ^ 77r  ’ * TT*  ’ ,Uatre  œille  cinq 
foixame  mille  ames , &c.  Nous  fçavons  n ’’  ” PC  ’ hlUt  1111116  feux  & Plus  de 

Royaume  font  plus  peuplées  oue  neT  q T"  n°US  rdp°ndre  «ue  fi  >«  Villes  du 
raifon  de  cinq  plTT  t fT  T eTold  "f"  7 T ^ y ^ ’ * 
de  la  Campagne  Mais  que  fuir  il  A de  œ6me  dans  lcs  Bourgs  & 'es  Villages 

& gros  Bourgs  peut  être  calculée  * C6tte.  obf6mE1°n  ■ tmon  9«e  la  population  des  Villes 
feu  qu’on  y compte,  & celle  des  Vill"101"5  ” ^ P1jd  r*  Perfonnes  Pour  chaque 
quatre  ou  cinq  perftnnes  lUr  hao  TT  7 ’ > à de 

fuppofer , ce  qui  doit  être  I ^ 7-  1 1 PaUt  h16"  ^ue  ce*a  Po‘E  “"fi  , pour 

Pied  ; autrement  i!  feroit  poffiW  ' . P°P“la“on /e  /outie"Oc  conftamment  fur  le  même 
de  l’extinélion  totale  d’  “e  Nal^ou!,  rua  u T ^ d6S  >e  temps 

Su-defliis  de  l’intelligence  & de  la  fagacitTdes  fo  hl  k ^ S CC  qU‘  ^ c<-'rtainement 
Ë « de  la  lagacité  des  foibles  mortels  , dont  les  lumières  font 

toujours 


I 


avertissement. 

— de7"S  qU‘ilS  "t  penfent-  Sel°“  'a  conftitution  afluelle  de  prefque 
tous  les  Etats  de  1 Europe  , un  homme  n’époufe  qu'une  feule  * P q 

lefpece  fe  reproduit  & fe  conferve.  Si  des  familL  ™ ’ & par  ce  mo>'en 

remplacent  celles  qui  manquent.  Deux  étL  de  W T' ! “T-  ' & 

êtres  femblables  produits  & fubliftans  avec  les  premiej  do  Umalne  produdans  - & dcux 
Une  Cinquième  perfonne  eft  ajoutée  à ce  nombre  & ü eftX^  feu’ 

fournir  aux  divers  accidents  qui  peuvent  occafio^r  du  vuL  daÏk  n^  I d P<>Ur 
premières  perfonnes.  Ce  vuide  peut  venir  ou  d'un  U.IfLa  c ‘enombre  des  quatre 
individus  prépofés  à la  confervation  de  l'efpece  ou  il  peut  être'  ^ * P3rt  deS 

par  des  maladies  épidémiques  fuivies  de  mortalités  * >«afionné  par  les  guerres, 

dedruaive.  S'il  ne  Lient  aucune  caufe  dLeÏÏ  eLce  OZ  T ""  “f  paiement 
parce  qu’il  n’eft  pas  h fuDDofer  . P ’ P°P>dation  SaKne  mfenGblement, 

vi';“?jr:,cr,r:'. z • “z  - * ».  „ „**,  „ 

erp  que  depuis  ce  temps  la  population  H R01^  ' Cent  <piarantc'fix  Paonnes.  On  a 

à caufe  des  différentes  guerres  où  la  francTL'  Ta  conflddrabIe»ent , foit 

h caufe  d'un  certain  efprit  de  luxe  quLeft  é T , d“*  16  C0UB  de-Ce  fiede  • «t 
un  grand  nombre  d’habftants  pour  les  fiire  ” Camp3Snes  & en  a ehaffé 

la  population  eft  toujours  fort  Tl  ^ * Vifcs  °Ù  ’ > “ 1“-™  •*». 

à ces  deux  objeélions.  Premièrement  ouei°POrtlIOn’  L.  trt:s"facile  de  répondre 
été  les  guerres  auxquelles  I P ■ q q lo"6ues  & quelque  meurtrières  qu’aient 

» pJL  CS r r ■ J-  ■*  “ * 

quant  b la  durée.  Tout  le  monde  f iir  i l c S aV0K'nt  Précédées  , principalement 
entier  de  guerres,  & quelles  gtm ■ TotfeÎL **  ^ 

repouffer  les  efforts  d'ennemis  étrangers'  fc  ' ”,  J J ^ de 

confédérée  contre  eux  mais  nuire  -,  V * h plus  Srande  Pa“ie  de  l'Europe 

néceffité  de  s'armer  ct’tt  IcL  nl  V * ‘l™™*  f°“Wnt  da-  la  trifte  & dure 
11  n’en  a pas  été  de  même  d an  .T”  Co,npatr,0“'  & de  s'exterminer  les  mu  les  autres. 
D’ailleurs  il  „Vn  ■ es  £ucrrcs  q|a  f°nt  venues  après  la  paix  d'Utrechr 

où  l'on  * Ia  « FrauçoL 

depuis  r7,j.  jufqu’en  car  on  ne  L ■ "'a  eft  arr‘vé 

fort  peu  de  chofè  la  guerre  paffugere  de  1 7 ir'htf  ^'n' nl°"1S  ?Ue  pour 
dans  les  Campagnes  du  Royaume  ce  n’a  ' . ^ 011  leu  11  le  !u*e  s’eff  introduit 

population  au  point  qu’on  leTppte!  leffv  ”1"'' ^ ^ d<  <a 

les  Villes  fe  font  peuplées  d’un  rrrand  no  1 ^ .d.  P““  enV,ro"  quatre  - vingts  ans  , 

préféré  les  arts  à l culture  des  Lès  b CaW  • L 

foiblement  la  maffe  d ■ la  , , • ’ mais  cctte  révolution  n’a  altéré 

gagné.  Bien  plus,  nous  eflùnoLque  Lobn1”811”  “UC  d“  \‘"CS  Y “ beaucouP 
d’habitants  de  la  Campazne  la  non  I • ° 1'"'''  t',I,'Srat‘on  d’‘"’  certain  nombre 

augmenté.  Les  défrichements’  font  pLqèe'èromLels  ^ ■ L""  P3S 

augmentation  continuelle  d’habitantsP  S’il  , .n  . a , q“‘.  Uppoi'  "eceffairement  une 

parce  que  la  population  n’eft  polt  H £ Z T 'W  ^ **  ’ ** 

pour  remplir  cet  objet,  au  lieu  de  vimrr-  ? à 3 cu,ture  totalc  des  terres  : 

quoi  fe  monte  la  population  aétuelle  duLoyaume  il  ’fL"  deUX  n’illi°"S'  d’'™eS  ’ K 

millions  d’habitants.  no>aume  , il  faudrait  encore  trois  ou  quatre 

ne  ^ SsLffi  ptplSqèinLL tfa"  d de  la  . >a  France 

Parce  qu’elle  ne  fut  jamais  aulft  ^‘1  Lm'hèL  rT  ? 5 5' ’ Pnndpal— t 
fertile.  Envain  les  Romains  n r ^ ■ ’ C"  cultlvee  > nl  Par  conféquent  auflj 

exploits,  pour  relever  le  mérit  é t0U,°“rS  CnthoL1,,afles  dans  la  defeription  de  leurs 
T JT  k mente  de  ceux  p“  fubjuguerent  les  Gaules . « 

. b 


ont 
tiès  - 


Ut 


AVERTISSEMENT- 

prétendu  foire  monter  fort  haut  la  population  & les  forces  des  ennemis  qu’ils  avoient 
à combattre  dans  cette  partie.  Les  Romains  font  en  contradi&ion  avec  eux-mêmes  fur 
cet  article.  Ils  nous  parlent  des  Gaules  comme  d’un  Pays  dont  une  très-grande  partie 
étoit  remplie  de  bois  , telle  étoit  entre  autres  la  Belgique  dont  la  partie  du  Nord  étoit 
occupée  par  la  Forêt  des  Ardennes  qui  s’étendoit  jufqu’au  Rhin  : tell?  étoit  aufli  toute 
la  BrefTe  , prefque  tout  le  Pays-Chartrain  , &c.  Mais  des  Pays  remplis  de  bois  ne  furent 
jamais  bien  peuplés  d’habitants.  Ils  ne  l’étoient  tout  au  plus  du  temps  des  Romains  , 
que  de  quelques  Monafteres  de  Druides.  Selon  Appien  d’Alexandrie  , on  comptoît  dans 
les  Gaules , fous  dix-huit  Métropoles , huit  cens  Cités  & quatre  cens  Nations.  Selon 
Diodore  de  Sicile  , la  plus  puiffante  de  ces  Nations  pouvoir  foire  deux  cens  mille  perfonnes, 
& la  moindre  cinquante  mille  ; & l’une  portant  l’autre  feifoit  cent  mille  âmes  î ce  qui 
revenoit  à quarante  millions  d’ames  pour  les  quatre  cens  Nations.  Mais  c’eft  encore  là 
un  de  ces  calculs  à la  maniéré  des  Orientaux  , où  tout  eft  extrêmemebt  exagéré  en 
feveur  de  ceux  qui  obtiennent  la  fupériorité  fur  les  autres. 

L’établiffement  de  la  Monarchie  Françoife  , aufli-bien  que  celle  des  Bourguignons  dans 
les  Gaules  , ne  put  fe  faire  qu’au  détriment  de  la  population  ; & ces  deux  Monarchies, 
ainfi  que  celle§  de  Neuftrie , d’Auftrafie  , &c.  , ne  purent  fe  réunir  qu’au  dépens  d’un 
très-grand  nombre  d’habitants.  Charlemagne  n’établit  fon  Empire  qu’au  même  prix.  Avant 
lui  les  Sarrazins  , & aprèt  lui  les  Normands  portèrent  de  furieufes  atteintes  à la  population 
du  Royaume.  Depuis  la  décadence  de  la  Famille  de  Charlemagne  , la  France  fut  prefque 
toujours  livrée  à des  guerres  civiles  ; car  c’eft  ainfi  qu’on  peut  appeller  celles  par  lefquelles 
Hugues  Capet  s’établit  fur  le  Trône  , & celles  qui  fuivirent  la  répudiation  d’Eléonor 
de  Guyenne.  Bientôt  après  vint  la  manie  des  Croifades  qui  enleva  à l’Europe  , & à la 
France  en  particulier  , la  fleur  de  fes  habitants.  Cette  paflion  fut  fuivie  de  longues  & 
cruelles  guerres  qui  recommenceront  entre  les  François  & les  Anglois  , ou  plutôt  entre 
les  François  & les  François  eux-mêmes  , parce  que  les  plus  grandes  & les  meilleures 
forces  des  Anglois  confiftoient  en  Troupes  qu’ils  levoient  dans  les  Provinces  de  France. 
A peine  les  Anglois  eurent- ils  été  chalTés  du  Royaume  , que  furvinrent  d’autres  guerres 
toujours  plus  focheufes , parce  que  les  Citoyens  de  l’Etat  continuoient  d’y  prendre  parti 
les  uns  contre  les  autres  , telle  fut  la  révolte  du  Dauphin  depuis  Louis  XI.  , telle  fut 
aufli  la  guerre  du  bien  public  fous  ce  Prince.  Enfin  , les  régnés  fuivans  ne  font  remplis 
que  de  guerres  ; & jufqu’au  régné  de  notre  Augufte  Monarque  , il  n’en  eft  peut-être 
pas  un  fous  lequel,  indépendamment  des  guerres  prefque  continuelles  avec  les  Etrangers, 
la  France  n'ait  eu  aufli  des  guerres  à foutenir  dans  fon  propre  fein  , & même  entre 
François  & François.  Des  pareils  temps  pouvoient-ils  être  favorables  à la  population  ? 
Et  fi  dès  l’année  1700.  on  comptoit  dans  le  Royaume  environ  vingt  millions  d’ames  , depuis 
ce  temps  la  population  ne  doit-elle  pas  avoir  gagné  confidérablement  ? 

S’il  eft  vrai  que  d’un  côté  le  luxe  ait  fait  quelques  ravages  dans  la  population  , d’un  autre 
côté  ces  ravages  fe  font  trouvés  plus  que  fuffifamment  réparés  non-feulement  par  la 
tranquillité  publique  qui  a été  affermie  dans  le  Royaume  , mais  encore  par  la  fage  prévoyance 
du  Gouvernement  qui , en  foifant  ouvrir  de  grandes  routes  dans  toutes  les  parties  du 
Royaume , a fourni  à fes  habitants  plus  de  facilités  pour  communiquer  les  uns  avec  les 
autres  , plus  de  moyens  pour  mener  une  vie  aifée  , toujours  favorable  à la  confervation 
de  l’efpece.  D’ailleurs  , les  Forêts  étant  actuellement  moins  communes  qu’elles  n’étoient 
dans  les  fiecles  préccdens  , les  chemins  étant  moins  creux  & moins  humides  , & la  plûpart 
des  marais  ayant  été  defTéchés  r il  n’eft  pas  douteux  que  le  climat  du  Royaume  ne  foit 
plus  fain,  & que  par  conféquent  la  population  n’y  trouve  aufli  un  avantage  réel. 

Nous  avons  inlifté  fur  l’article  de  la  population  , parce  que  cet  objet  nous  a paru  de  la 
plus  grande  importance  ; & en  effet  un  Etat  n’eft  véritablement  grand  , & peut-être  même 
véritablement  riche  & heureux  , que  quand  il  eft  bien  peuplé.  C’eft  une  maxime  certaine 
que  la  population  foit  la  véritable  rieheffe  du  Souverain  & du  Pays. 


AVERTISSEMENT. 

Pour  ce  qui  concerne  le  Gouvernement  du  Royaume , nous  avons  fuivi  les  Mémoires 
«“  nous  ont  été  fourms  , & qui  nous  font  tous  venus  de  très-bonne  part.  Que  de 
belles  chofes  que  nous  avons  obfervées  dans  cette  partie  ! Là  c’eft  une  Province  oui 
quo,que  fous  la  domination  du  Roi  depuis  plufieurs  fiecles  , fe  gouverne  encore  p’ar  des 
Lo.x  Romaines  ; mais  autant  ces  Loix  liaient  les  habitant,  de  cette  Province  aux  Empereurs 
Romams,  autant  elle,  les  attachent  aux  Monarques  François.  Ailleurs  c'eft  une  autre 

FrancoT  ’ T r & «P^#ndant  plufieurs  fiecles  de  la  Monarchie 

Françoife,  & dans  la,  fuite  lui  ayant  été  réunie,  conferve  les  privilèges,  libertés  & 
franches  quelle  s éto.t  procurés  quand  eUe  fe  troqvoit  fous  les  Loix  d’un  autre  Maître 
que  celui  des  François,  & qui  cependant  fe  diftingue  en  toute  occafion  par  fou  amour 
pour  fon  nouveau  Souveram  , & par  fou  attachement  à fes  nouveaux  Compatriotes. 
Difons-le  en  un  mot,  la  France,  divifée  en  plus  de  trente  Provinces,  repréfente  en 
que  que  forte  au  premier  coup  d’oeil  autant  d’Etats  différen,  ; mais  bientôt  ces  divers 

;e*,  MmCnt  ^7“““  £U|  & méme  C°rp5  • “ des  plus  fohdes  & des 
md.*lubles  par  la  fagefle  des  Loi*  générales  qui  réunifient  les  partie,  de  ce  tout 
oc  les  Lent  intimement  les  unes  aux  autres. 

Ce  font  ces  privilèges  , ces  libertés,  ces  franchifes  que  no.  Roi,  fe  font  toujours  fait 
un  plaifir  de  conferver  à chaque  Pays  de  leur  domination,  qui  ont  attachés  1^0^, 

P de  P'US  en  plU!  le  1,0,11  Pri,n0rdial  F™ce  par  lequel 
. iftl"gU0,t  dd,i  le  R°yaume  ! “r  "»us  penfons  que  le  nom  de  Franc  que  portèrent 
1 hie  Françoife,  fut  moins 

de  Ligue  , comme  quelques-uns  lont  prétendu  , ou  de  Nation  comme  d’autre,  l’ont  voulu 
quun  nom  de  convention  de  qualification  que  fe  donnèrent  les  premiers  Francs  à 
caufe  qu  ils  confervo.ent  dans  leurs  franchifes  les  Peuples  qu’il,  affiijettiflbient  à l’eut 
fr“™,na'10n,’  & PeU.t'étreD  mdme  encore  à caufe  qu’ils  augmentoient  lé,  libertés  & les 

SSmentTe  hM  T efpHt  d<?  ^ ^ foutenu  Gemment  depuis 

p usï  r le  ^ C ,C’&.  qU°,I1U  il  311  Poi«  de  Nation  qui  foit 

P!  L^!  par  es  ,L°“  1“  ’a  Natl™  . il  n’en  eft  peut-être  point  auffi  qui 

vec  plus  de  docilité  , & en  même  temps  avec  plus  de  liberté. 

•7  frf'  ’ ^ U p0paUÜOn  de  U Fran“  • ^ la  fagefle  des  Loix  de  ce  Royaume 
omirent  1 abondance,  le  commerce  & les  richefles,  & par  une  fuite  néceflÜre  à la  confection 
de  ces  divers  avantages  naiflênt  aufli  les  impofitions  : car  quelque  excellente  que  foit  la 
machme  en  elle-même,  elle  s uferoit  & dépérirait  infcnfiblement  f,  l’on  ne  veilloit 
contmueUementh  fon  entretien.  Cela  demande  non-feulement  des  foins,  mais  encore  de 
fois,  & ces  frais  doivent  être  en  proportion  des  foins.  Nul  Etat  en  Europe  ne  paye  en 

çwsur-'usri.-  ^ 

par  lmduftne  ; ce  qui  fait  que  fon  fort  à cet  égard  eft  (table  & certain.  Les^fek  Tel 
vus  les  chanvre,  & les  lames  du  Royaume  font  de  matières  premières,  des  mariera 
de  néceflité,  à labr.  de  tout  événement , & qui  valent  mieux  que  les  mines  les  plu, 
nches,  pnnc, paiement  parce  que  ceUes-ci  peuvent  être  épuifées.  Comme  ce,  marié™ 
premières  que  nous  venons  de  nommer  , font  beaucoup  plus  que  fuififantes  pour  la 

C"  France>  Ce,a  C3jfe  « P-et  l’exponarioné  en 
été  frL  ’ V Pr0Cllre  U"  Verfement  d'efpEces’  <iui  > ««  l’eftime  qui  en  a 
C l'  T “l6  “mmune  > en  temPs  de  Paix  , à plus  de  trente  millions  de 

pour  ^TL^fiS^  QUd,eS  m“eS  ‘ ^ m°yenS’  * *** 

c“::t  d“ 1 f ’ parce  que 
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AVERTISSEMENT- 

moins  de  Commerçants  , il  y auroit  certainement  plus  de  Laboureurs  ; ce  qui  efl  un 
avantage  préférable  dans  un  Etat  tel  que  celui  de  France  , où  le  terrein  cil  étendu  & 
le  fol  de  très -bonne  qualité.  Que  le  nombre  de  Cultivateurs  fût  plus  confidérable  fi 
celui  de  Commerçants  l’étoient  moins  , cela  n’eil  pas  douteux.  Les  premiers  , ainfi  qu’on 
l’a  déjà  remarqué  , ne  cherchent  à changer  d’état  , que  parce  que  depuis  quelque  temps 
l’efprit  de  luxe  s’ell  mis  en  pofleflion  de  les  dominer.  Pour  les  féduire  , pour  les 
aifervir  , comment  s’y  prend  ce  Tyr^J  adroit  ? 11  leur  préfente  des  diftinélions  , des 
ailànces  à obtenir  ou  par  les  Arts  ou  par  le  Commerce.  Multipliés  comme  le  font  aujourd'hui 
les  Arts  , du  moins  dans  le  Royaume  , on- commence  à fe  défabufer  à leur  égard  , & à 
reconnoître  qu’ils  ne  font  plus  une  voie  facile  pour  fe  diflinguer  du  commun  des  hommes  , 
& encore  moins  pour  mener  mie  vie  heureufe.  Qu’on  laifle  faire  au  temps , il  ramènera 
lui  feul  les  Artifans  par  eflain  & avec  eux  plus  d’un  Artifte  dans  les  Campagnes  qu’ils 
commencent  à regretter.  Le  Commerce  eft  donc  aujourd’hui  le  feul  moyen  de  féduélion 
dont  fe  fert  le  luxe  pour  faire  abandonner  la  charrue  & déferter  les  Campagnes.  On*'oit 
de  quelle  efpece  de  Commerce  nous  entendons^arler  , ainfi  nous  ne  nous  expliquerons 
pas  plus  au  long  fur  cette  matière. 


Au  relie  , quelque  foins  que  nous  nous  foyons  donnés  , quelque  attention  que  nous 
ayons  apportée  pour  mériter  le  fuffrage  du  Public  , nous  fommes  fort  éloignés  de  croire 
que  ce  même  Public  ne  trouvera  point  de  foutes  à relever  dans  le  travail  que  nous  lui 
préfentons , & que  nous  foumettons  à fon  jugement  avec  autant  de  plaifir  que  d’emprelfement. 
La  feule  choie  dont  nous  olons  nous  flatter , c’ell  qu’en  plus  d'un  endroit  de  notre 
Ouvrage  on  pourra  fe  convaincre  de  notre  zele  pour  la  Patrie  & de  notre  amour  pour 
le  meilleur  des  Maîtres , pour  le  Roi. 


SOUSCRIPTEU  r! 

POUR  LE  DICTIONNAIRE  GEOGRAPHIQUE  , HISTORIQUE 

Et  Politique  ues  Gaules  et  ob\a  f'bA"cb  ^ 


■Lr’A  c » u £ su  t Royale  des  Sciences  de  Suede 

en  Corps.  * 

M.  d’Accarette  , Négociant , à Bordeaux. 

M.  des  Achards  de  la  Bcaume,  Evêque  de  Cavaillon. 
M.  le  Cardinal  Alexandre  Albani.  ' 

M.  André  , Receveur  Général  du  Tabac  dans  le 
Comté  Vcnaiflïn. 

M.  le  Comte  d'Aramont. 

La  Ville  de  Cité  d’Arras , en  Corps. 

VPillcidoars  , Avocat  & Echevin 
de  la  Ville  & Cité  d’Arras.  . 

La  Ville  d’Avignon , en  Corps. 


M.  Boutault , Libraire  , à Montelimart. 

M.  de  Boutin  Maître  des  Requêtes , Intendant  de 
Juftice , Police  & Finances  de  la  Généralité  de 
cordeaux. 

M.  le  Comte  de  Branirky , Palatin  de  Cracovic 
ChevaUer  de  l’Ordre  de  l'Aigle-Blanc , Grand-Gé- 
neral  de  la  Couronne  de  Pologne  , &c. 

M.  de  Briois,  Premier  Préfident  du  Confeil  Pro- 
vincial  d’Artois. 

M’rl.'A!lb'j  • D°/'"  St.  Agricol,  Vicaire- 
General  du  Diocefe  d’Avignon. 


B 

.Maître  desRequêtes,  Intendant  de 
d“  Lyon.  P°  “*  & Fmances  de  la  Généralité 
M.  de  Barthelier. 

M'-F‘e,rrc  ,Bcf!m  .Protonotaire  Apoftolique , DcS- 
de  ■»  Charité  de  Merfch  , Ht  Curé 
d Attert . Prévôté  d’Arion . pays  de  Luicmbourg. 

M.  de  Bemage  de  Vaut , Maître  des  Requêtes 

“*  fj?  * Co"’ma"d™  de  l’Ordre 

M','c  l?a"m  dc  Bemftorff,  Miniftre  d’Etat  du  Roi 

l’LpW  ’ Ch"a1'"  de  l'0rdre  d* 

M’Guyenneh0n  ‘ rren’":r  Pre'fid™t  du  Parlcmeot  de 

M.  Beffe  . Imprimeur-Libraire  du  Roi  & des  Etats 
de  Languedoc  , à Narbonne. 

M.  Guillaume  Bertrand  , Négociant , à Marlêillc 

"i&  ’ Cha"0i"'  * ^niggmta& 

U£L  Chaleur.'"0'  BiCltt  > G''"*al  d'  «fc. 
L\l±  P-  . ConfelTenr  de  la  Reine  de 

M.  le  Comte  de  Biclke  , Sénateur  de  Rome. 

“Æ!  dc  ‘'0rdrc  Ro>ai  & »«- 

Le  R.  P.  de  Biliotti , Carme-Déchauflé. 

MWala‘r  5e  ?,oifenm'".  Maître  des  Requêtes 

Mi-l°“tiFU^'Premier  rrcCdent  d“  p-. 

^Asataar-*’»- 
de  la  ViUe 

i orr.e  J. 


L’Electeur-Archevesqüe  de  Cologne. 

M.  le  Marquis  de  Calviere  , Lieutenant-Général 
des  Armées  du  Roi  , Commandeur  de  l’Ordre 
Royal  & Militaire  de  Saint-Louis. 

M.  le  Marquis  de  Cambis  de  Velleron  , Premier 
Lon'ul  d Avignon,  Colonel-Général  de  l’Infan- 
terie du  Comté  Vcnaiffin. 

M.  le  Vicomte  de  Cambis  d’Orfan  , Colonel  du 
Kégunent  de  fon  nom  , Cbevaliec  de  l’Ordre 
Royal  Oc  Militaire  de  Saint-Louis. 

M.  le  Marquis  de  Caraglio  , à Turin. 

M.  le  Marquis  de  Caumont,  Elu  de  la  NobleflTc  du 
Comte  Venaillin 

M.  le  Marquis  de  Cbabrilland , Maréchal  des  Camus 
oc  Armées  du  Roi.  r 

M.  Ch  Jmbom  , Bourgeois  dc  Paris. 

M.  dc  Chamron. 

^pUires' Uy  * ^^ra're  * Bordeaux , pour  8.  Exem- 

Novcs , Ex-Dclîniteur  Gé- 

M.  le  Duc  de  Choifeul.  Pair  de  France.  Cheva- 
ber  des  Ordres  du  Ko,  & de  ceint  de  la’  Totfon 
f,1 rA  Lteurenant-nrcneral  des  Armées  dc  Sa 
Ma  elte , Mtnillrc  dt  Secrétaire  d’Etat  de  la  Guerre 
Gntns’,  ’ tolo“d-G™'>al  des  Suidés  dc 

M.  de  Choiléul-Stainville  , Archevêque  d’Alby. 

MdelebTmâF  Cbetralier de  l’Ordre 

dor»  Vienne,  lionfciller  Intime 
d Etat  de  L.  M.l.  & Koyale . Ce  ,.Ii„i(|„  pJe’. 
mpotcntiaire  dans  les  Pays-isas  Autrichiens. 

M.  Collin  Contrôleur  de  l’Ordre  Royal  dt  Mi- 
litaire  de  Saint-Louis. 

M.  le  Cardinal  Colonna  di  Sciarra. 

Le  Confeil  Provincial  d’Artois  , en  Corps. 

M.  M.  les  Confuls  & AfTdTeur  de  la  Ville  d’A 
vignon.  A 

M.  de  la  Corée  Maître  des  Requêtes,  Intendant 

Franche-Comté.**  *“““  deli 

M*nobl(!a  C0ftC  * Confcillcr  au  Parlement  dc  Gre- 

C 


SOUSCRIPTEURS. 


M.  Je  Duc  de  Crilloo. 

M.  le  Marquis  de  Crilloo , Lieutenant-Général  des 
Armées  du  Roi  , 5c  Lieutenant-Gcnéral  des  Ar- 
mées du  Roi  d’Efpagne , Chevalier  de  l’Ordre 
Royal  5c  Militaire  de  €aiut-Louis. 

M.  de  Cypierre , Maître  des  Requêtes , Intendant  de 
Juftire  , Police  5c  Finances  de  la  Généralité 
d'Orléans. 

D 

Le  Roi  de  Dinhimucr. 

Le  Prince  Royal  et  Héritier  Présomptif  de  la 
Couronna  de  Danmemarcx. 

M.  de  Dalinas , Chevalier  de  l’Ordre  Royal  5c  Mili- 
taire de  Saint-Louis , Confciller  du  Roi , Commif- 
faire  Provincial  & Ordonnateur  de  Guerre  f au 
Département  de  Lorraine. 

La  Ville  Anféatiquc  de  Dantzick  , en  Corps , pour 
$.  Exemplaires. 

M.  Daubans , Profcffcur  Royal  de  Médecine , en 
l’Univerfitc  de  Tpuloufc. 

M.  Defcourgcat , Commiflairc  Général  des  Poudres , 
à Bordeaux. 

M.  de  Dodart , Maître  des  Requêtes  Honoraire  , 
Intendant  de  Juftice,  Police  5c  Finances  de  la 
Généralité  de  Bourges. 

Les  R.  R.  P.  P.  Dominicains  de  Grenoble. 

M.  Donin  de  Rofieres , Doyen  des  Secrétaires  du 
Roi , Greffier  en  Chef  du  Parlement  de  Dauphiné. 

Mylord  Dumbar  , Chevalier  de  l’Ordre  de  Saint- 
André  d’EcolTe  , ôcc. 

M.  Dumont , Réfidant  pour  le  Roi  & Commifliaire 
de  la  Marine  de  France  , à Dantzick. 

M.  Durantc.au,  Avocat  au  Parlement  de  Bordeaux. 

E 

L’Emfereui. 

LeRoi  d’E  s p a c n e. 

M.  le  Comte  d'Ekeblad  , Préfident  de  la  Chan- 
cellerie du  Royaume  de  Suede  , 5cc. 

F 

Madame  Faures , Imprimeur-Libraire,  & Grenoble  , 
pour  $.  Exemplaires. 

M.  de  St.  Ferrcol  de  St.  Pont , Capitaine  au  Régi- 
ment de  Languedoc. 

M.  le  Duc  de  Fitz-Jamès , Pair  de  France  5c  de  la 
Grande-Bretagne  , Chevalier  des  Ordres  du  Roi, 
Lieutenant-Général  des  Armées  de  Sa  Majeflé , 
Commandant  en  Chef  en  Languedoc  , 5cc. 

M.  de  Fontcttc  , Maître  des  Requêtes  , Intendant 
de  JuOicc  , Police  & Finances  de  la  Généralité 
de  Caen. 

M.  Foujas , Avocat , à Montelimart. 

M.  de  Franquiercs  , Confciller  Honoraire  du  Par- 
lement de  Dauphine. 

M.  l’Abbé  de  Frifchmann,  Abbé  de  Longpont 
Secrétaire  de  la  Feuille  des  Bénéfices. 

G 
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M.  le  Duc  de  Galléan-Gadagne. 

M.  le  Prince  de  Galléan  5c  du  S.  E.  R.  , Cheva- 
lier de  l’Ordre  de  St.  Hubert  5c  de  celui  de  l’Ai- 
gle-Blanc , Grand-Maître  de  la  Maifon  5c  de  la 
Cour  de  l’Elefteur  Palatin  , 5cc. 

M.  le  Marquis  de  Gantés , Maréchal  des  Camps  5c 
Armées  du  Roi. 

M.  le  Chevalier  de  Gantés , premier  Capitaine  de 
Dragons  au  Régiment  des  Volontaires  de  Dau- 
phiné , Ecuyer  de  Main  de  la  Reine. 

M.  le  Gendre  de  Villcmorien  , Fermier  Général. 

M.  Giroud  , Imprimeur- Libraire , à Grenoble. 

M.  de  Gourgues  .Maître  dçs  Requête» , Intendant 
de  Juftice , Police  5c  f inances  de  la  Généralité  du 
Montauban. 

M.  le  Chevalier  de  Grammont , Chevalier  de  l’Or- 
dre de  St.  Jean  de  Jérufalem  , Maréchal  des 
Camps  5c  Armées  du  Roi , Commandant  pour  Sa 
Majcfté  à Ciudadella , en  l’ifie  de  Minorque. 

M.  Dn.  Grcgorio  , Marquis  de  Squillace  , Miniftre 
d’Etat  du  Rfci  d’Efpagne  , 5cc. 

M.  de  Grosbois  , Premier  Préfident  du  Parle- 
ment de  Frauche-Comté. 

M.  Guyot  de  Belle-Ombre , de  Strasbourg. 

H 

M.  Hocquet , Receveur  des  Finances  5c  Dire&eur 
des  vivres  5c  fourrages  de  Nancy. 

Le  R.  P.  Honoré  de  Marfeille  , Gardien  du  Cou- 
vent des  Capucins  d’Arles  en  Provence. 

1 

L’Imperatrice-Reine  de  Hongrie  et  de  Boheme. 

L’Infant-Duc  de  Parme  , de  Plaisance  et  ds 
Guastalla  , 5cc. 

M.  de  Jerente  de  la  Bruyère  , Evêque  d’Orléans  , 
Commandeur  de  l’Ordre  du  Saint-Êfprit  , Chargé 
du  Departement  concernant  la  Feuille  des 
Bénéfices. 

M.  l’Abbé  de  Jean , Chanoine  à Caftclnaudary. 

M.  Joly , intérefle  dans  les  Fermes  du  Roi. 

K 

M.  le  Comte  de  Kaunitz-Riettberg  5c  du  S.  E.  R. , 
Chevalier  de  l’Ordre  de  la  Toilon  d’Or  à Vienne  , 
Chancelier  de  l’Impcratricc-Rcinc  de  Hongrie  5c 
de  Bohême. 

L 

Le  Prince  Charles  , Duc  de  Lorraine  , Grand- 
Maitri  de  l’Ordre  Teutonique  , Gouverneur  Gé- 
néral des  Pays-Bas  Autrichiens. 

M.  le  Marquis  de  Lagoy  , le  pere. 

M.  l’Abbé  Latty  .Doyen du  Chapitre deHaguenaw, 
en  Alface. 

Le  R.  P.  Lombard , Refteur  du  College  des  Jéfuites , 
à Touloufc. 

M.  le  Baron  de  Loudon  5c  du  S.  E.  R.  , Général 
d’infanterie,  au  fervice de  l’Impératrice  Reine  de 
Hongrie  5c  de  Bohême. 

La  Ville  Impériale  5c  Anféatique  de  Lubeck , en 
Corps  , pour  J.  Exemplaires. 


T 


S O U S C R I 

M.  le  Comte  Lubiensky , Archevêque  de  Gnefne  , 
Prince  & Primat  du  Royaume  de  Pologne  & du 
Grand-Duché  de  Lithuanie  , Chevalier  de  l’Ordre 
de  l’Aigle-Blanc. 

M.  de  Lacé  , Maître  des  Requêtes  , Intendant  de 
Juftice , Police  & Finances  de  la  Province  d’Alfacc. 

I 

M 

Le  Duc  de  Mo  d e n e. 

M.  l’Abbe  Matière  , Chanoine  de  l'Eglifc  Métropo- 
litaine d’Avignon. 

M.  Mangot , Ingénieur  à Metz. 

M.  le  Comte  de  Manzi , Archevêque  d’Avignon. 

M.  de  la  Marche  , Premier  Prcfîdent  du  Parlement 
de  Bourgogne. 

M.  Marcorelle , Directeur  des  Fermes  du  Roi  à 
Narbonne,  de  l’Académie  des  Sciences  & Belles- 
Lettres  de  Touloufe  , de  Correfpondant  de  celle 
des  Sciences  de  Paris. 

M.  M.  les  Mayeur  & Echevins  de  la  Ville  & Cité 
d’Arras. 

M.  de  Méliand  , Maître  des  Requêtes , Intendant 
de  Juftice  p Police  & Finances  de  la  Généralité 
de  Soiilbns. 

M.  Claude  Michel  , imérefle  dans  les  Affaires  du 
Roi. 


P T E U R S. 

Madame  de  Polaftre  , époufe  de  M.  de  Polailre 
Lieutenant  de  Roi  de  Mont-Daupbio  .en  Dau! 
phme. 

Le  Fere  Tolycarpe  , Récolkt  , à Saint  - Marcellin 
en  Dauphiné. 

Madame  la  Marquifcde  Pompadour , Dame  du  Pa- 
lau de  la  Reine. 

M.  ie  Marquis  de  Ponnat. 

?°“rra  ■ Ecuyer  & Echevin  de  la  Ville* 
Cite  d'Arras. 

M.  le  Marquis  de  Prié  , 1 Turin. 

M.  Dn.  Ygnacio  Poyanos , Major  du  Régiment  de 
Grenade . au  fervice  du  Roid'Efpagne. 

R 

Les  Freres  Reyceuds  & Guibert  . Libraires  h 
Turin.  * 

M.  le  Baron  de  Riaucourt  & du  S.  E.  R. 

M.  Rigaud  de  Lille  p Négociant  de  Creft. 

M.  le  Baron  de  Rodenhaufen  , Lieutenant-Général 
des  Armées  de  l’Eleéleur  Palatin  p Confciller  In- 
time  d’Etat  p Grand-Ecuyer  de  l’Eleftrice  Pala- 
tine & Chevalier  de  l’Ordre  de  l’Aigle-Blanc. 

M.  de  la  Romagere  de  Ronflecy  p Evcque  de 
Tarbes. 


M.  de  la  Michodiere  , Maître  des  Requêtes , Inten- 
dant de  Juftice  p Police  & Finances  de  la  Géné- 
ralité de  Rouen. 


N 

M.  de  Noailhcs , anrfen  Avocat  du  Roi,  à Monte- 


M.  le  Marquis  d’Ormea , l’un  des  premiers  Ecuyers 
de  Sa  Majefté  le  Roi  de  Sardaigne  . Gentilhomme 
de  fa  Chambre  , Lieutenant-Général  de  fes  Ar- 
mées & Colonel  d’un  Régiment  d'infanterie. 

M.  le  Chevalier  Oftorio  , Miniftrc  & premier  Se- 
crétaire d’Etat  de  Sa  Majefté  le  Roi  de  Sardaigne, 
Commandeur  , Grand-Secrétaire  de  l’Ordre  de 
l’Annonciade  , Grand-Croix  & Grand-Confcr- 
vateur  de  l’Ordre  Militaire  des  S.  S.  Maurice  de 
Lazare , &c. 


P 


L’E  lecteur  Palatin. 
L’Elbctrice  Palatine. 

D.  Emmanuel  Pinto  , Grand-Maître  de  l’Ordre 
de  Saint-Jean-de-Jérufalem , à Malte. 

Le  Roi  de  Pologne,  Grand-Duc  de  Lithuanie 
Dix  de  Lorraine  et  de  Bar. 


M.  Pajotdc  Marcheval  .Maître  des  Requêtes, In- 
tendant de  Juftice  , Police  & Finances  de  la  Pro- 
vince de  Dauphiné. 

Le  Parlement  de  Flandres  , en  Corps. 

M.  de  Pcroufe  , Evêque  de  Gap. 

M.  le  Marquis  de  Pcniffu  , Lieutenant-Général  des 
îïtn  J.u  . Chevalier  de  l'Ordre  Royal  & 
Militaire  de  Saint-Louis , Gouverneur  de  la  Ville 
oc  du  Pays  d Ardres. 

M.  de  la  Pierre  , Rtceteur  des  Gabelles , à Gap. 


M.  le  Roux  du  Châtelet  . Avocat  & Echevin  de 
la  Ville  & Cité  d’Arras. 

M.  Roux,  Doâeur  en  Médecine. 

M.  l’Abbé  Roux,  Prieur-Curé  d’Airagues,  ancien 
Aumônier  de  M.  le  Duc  d’Orléans. 


S 

Le  Roi  de  Sardaigne. 

Le  Duc  d«  Sa  von  , Prince  Royal  de  Sardaigne. 
Le  Roi  de  Suide. 

Le  Prince  Royal  , Héritier  Présomptif  de  la 
Couronne  de  Suedi. 

M.  d.  Saufin,  Confeiller  au  Parlement  de  Dauphiné. 

M.  Sanvin  Cellérier  de  l'Abbaye  de  Fonfroide  , au 
Diocefe  de  Narbonne. 


M.  de  Serda,  Chanoine  Régulier  de  la  Congrégation 
de  France . Prieur  de  l'Abbaye  de  Quarante  au 
Diocefe  de  Narbonne. 


Do.  Nicolas  Spirlet,  Abbé-Prélat  de  Saint-Hubert 
en  Ardennes, premier  Pair  du  Duché  de  Bouil- 
lon , Vicomte  d'Anfcrn  , Grand- Aumônier  de 
l’Ordre  de  St.  Hubert , au  Palatinat  du  Rhin. 

M.  de  Saint-Prieft  , Maître  des  Requêtes  Hono- 
raire, Intendant  de  Juftice  , Police  de  Finances 
de  la  Province  de  Languedoc. 

M.  le  Marquis  de  Saint-Vallier. 


T 

M.  Taitbout , Chevalier  de  l'Ordre  du  Roi  Gref- 
fier en  Chef  de  l’Hôtel-de- Ville  de  Paris. 

M.  Taitbout  de  Marigny  , Conful  Général  de 
France  à Naples  & dans  tous  les  Ports  du  Ro- 
yaume  des  Deux-Siciles. 

Dn.  Tcmpier  Prieut  des  Bénediftins , à Avignon. 

M.  Telle , Cofeigneur  des  lieux  de  Venafquc  dtde 
St. Didier  , Capitaine  du  lieu  de  Grillon. 


S0USCR1PT 

M.  de  Thomé , Confciller  Honoraire  du  Parlement 
de  Dauphiné. 

M.  de  la  Tour  de  Glené  , Premier  Préfideut  du 
Parlement  de  Provence  , & Intendant  de  Juf- 
tice , Police  & Finances  de  la  Province  de  Pro- 
vence. 

M.  Jean  Antoine  dc-Treit-de-Pardaillan  , Archi- 
diacre , première  & unique  Dignité  de  l'Eglifc 
Cathédrale  de  St.  Pons  , & Bachelier  de  Sor- 
bonne. 

M.  Dn.  François  Trouvé  , Abbé , Chef  & Général 
de  tout  l’Ordre  de  Clteaux. 
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V 

M.  de  Vallavoirc , Seigneur  du  lieu  de  ce  nom. 

M.  le  Vclt- Maréchal  Comte  de  Daun  de  du  S E R 
Commandant  en  Chefl'Armée  de  lTmpératricJ- 

M _le.  CJieealier  de  Vergennes  , Ambafladcur  du 
Roi  a la  Porte. 

M.  l'Abbé  de  Verges  , Prêtre  dn  Diocefe  de  Tarbes. 
M.  Vernety. 

M.  Dn.  Ricardo  Wall  , Miniftre  d'Etat  du  Roi 
d hipagne  , &c. 


N.  B.  le  pMparr  deeLtrnrre,  eerre/p.ndanr  de,  Libraire,  . Intfrinteurs  de  eer  Oevraae  avant 
nW  d'enfer  d UJS  Ut  nemr  d'en  grand  nonrêre  de  W/er/preer,  averên,  antn  A l 

daerrer  rn  apan,  envopé  p/ajîearr  fi  mal  tenu  je'.n  aarei,  eenra  le  tifaue  de  Us  d/fearer  en  Zl„ 
U,  interpréter  en  a A t Mjédc  diffère,  d'emp^er  ee.  n.m,  Me'd  fa  paiUtarlen  da  felnd  To.e  d e 
^Z,;. J “ * daujertpteuri  en  maniéré  de 


dictionnaire 


Tl 


Digitized  by  Google» 


DICTIONNAIRE 

GÉOGRAPHIQUE, 

HISTORIQUE  ET  POLITIQUE 


V E S 

GAULES  ET  DE  LA  FRANCE. 


A 

C’E  S T le  nom  d’une  petite 
riviere  de  la  Province  de 
Bléfois.  Elle  fort  de  l'étang 
des  Perrcts  ,à  l.  lieue  S.  O. 
du  bourg  de  Fontaines.  On 
l’appelle  A , parce  qu’aflêz 
près  de  fa  fource , elle  forme 
une  petite  iile  qui  a la  flgure 
d’un  A.  On  la  nomme  auffi 
Conon  ou  Baignon.  Elle  fe 
jette  dans  le  Beuvruu  vis-à-vis  du  lieu  de  Sellettes. 
Son  cours , hors  de  l'étang  des  Perrets , n’cft  que 
de  a.  lieues  ou  environ.  Cette  rivière  eft  fort  poif- 
fonneufe  , & elle  fait  tourner  plufîcurs  moulins. 
Le  bourg  de  Sellettes,  où  le  Beuvron  reçoit  la 
rivière  d’A  , eft  fituc  à une  petite  diilance  S.  O.  de 
la  forêt  de  Chambort , & à a.  lieues  S.  E.  de  Blois. 

A A 

AA , félon  Hefychius , le  plus  célébré  des  anciens 
Grammairiens  Grecs  qui  nous  relient,  eft  le  nom 
qu’on  donne  à un  amas  de  diverfes  eaux  ; & c'eft 
à caufe  de  cela  que  plufieurs  rivières  font  connues 
fous  le  nom  d’Aa. 

AA  ou  AAS  (P) , Agnio  , riviere  qui  prend  fa 
fource  dans  le  Boulonnois  , en  Picardie  , à une  pe- 
tite diftance  N.  de  la  Paroiflè  de  Bourtc , à 4. 1. 
E.  S.  E.  de  Boulogne.  Elle  entre  bientôt  après 
dans  1 Artois , qu’elle  traverfe.  Elle  paflè  par  Saint- 
Omer  ; & à a.  1.  N.  O.  de  cette  ville  , elle  fc  divife 
Tome  1 . 


A 

en  deux  branches , près  de  l’éclufe  de  l’Abbaye  de 
Watc.  La  première  de  ces  branches  , celle  qui 
coule  par  la  droite , prend  le  nom  de  Colme , de 
clic  paflè  par  Berg-Saint-Winox  , ôte.  L’autre  , 
qui  va  par  la  gauche , confcrve  toujours  le  nom 
d’Aa  : elle  fépare  la  Flandre  de  la  Picardie  , & fe 
jette  dans  l’Océan , un  peu  au-deflbus  de  Grave- 
lines , où  elle  forme  un  petit  port.  Le  cours  de 
l’Aa  , depuis  fa  fource  jufqu’à  Saint-Omer  , cil  de 
6.  ou  7.  lieues.  A Saint-Omer  cette  riviere  devient 
navigable , au  moyen  des  ëclufes  qu’on  a prati- 
quées dans  fon  cours , de  diftance  en  diilance. 

AA  ou  AAS  , autrement  la  Fontaine  des  Arque- 
buzades.  C’eft  le  nom  qu’on  donne  dans  le  Béarn  , 
à une  fource  d’eau  vive  , qui  eft  très-eftimée  pour  la 
guërifon  des  coups  de  feu. 

A A C 

AACY  en  Mulcien , bourg  dans  le  Valois , au 
Gouvernement  général  de  rifle  de  France , Dio- 
ccfc  de  Meaux- , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Soiflbns  , Eleélion  de  Crêpy.  On  y compte 
1 jo.  feux.  Ce  bourg  eft  fur  un  ruiflbau  , à 3.  1. 
S.  E.  de  Crêpy  , 3.  N. N.  E.  de  Meaux,  & 7.  S. O. 
de  Soiflbns.  Long.  10.  36.  36.  lat.  49. 6.  10. 

A A G 

A AGÉ,  dans  la  baflè  Normandie  , Diocefe 
d’Avranches  , Parlement  de  Rouen  , Intendance 
de  Caen  , Election  d’Avranches  , Sergentcrie  du 
A 
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Héraut.  On  y compte  40.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  1 
x.  tiers  de  lipue  de  la  mer , à 1.  I.  N.  O.  d'Avran- 
ches , 5c  à 17. 1.  a.  tiers  O.  S.  O.  de  Caen.  Long.  1 6. 
ti.  o.  lat.  48.  45-  *• 

AAGEVILLE,  en  Champagne,  Diocefe  de 
Langrcs , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châ- 
lons  , Eleélion  de  Chaumont.  On  y compte  55. 
feux , y compris  la  cenfe  du  Prefnoy.  Cette  Paroiflè 
cil  à a.  1.  s.  tiers  E.  un  quart  au  S.  de  Chaumont , 
4.  N.  un  quart  à l’E.  de  Langres , & 20.  S.  E.  de 
Cbâlons.  Long.  2).  2.  5.  lat.  48.  5.  o. 

AAGON  , dans  la  baflè  Normandie  , Dioccfe  & 
Elc&ion  de  Coutances  , Parlement  de  Rouen  , In- 
tendance de  Caen,  Sergenterie  de  la  Halle.  On 
y compte  242.  feux.  Cette  Paroiflè  cft  fitucc  près 
de  la  mer  , à Pcmbouchurc  de  la  riviere  de  Siene  , 
à t.  1.  2.  tiers  O.  N.  O.  de  Coûtantes , 5c  16.  O. 
un  quart  au5.  de  Caen.  Long.  16.  5.  15.  lat.  49. 


A B B 

ABANCOURT  , dans  le  Cambrcfis , Parlement 
de  Douay  , Diocefe  & Subdélégation  de  Cambrai , 
Intendance  de  Lille.  On  y compte  50.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  à 1.  lieue  & demie  N.  N.  O.  de  Cam- 
brai , 2.  & demie  S.  S.  E.  de  Douay  , & 8.  S.  un 
quart  à TE.  de  LiUe.  ' 

A B B 


3.  20. 

AAGY,  dans  la  baflè  Normapdic , Diocefe  5c 
Election  de  Baycux , Sergenterie  de  Cerify , Par- 
lement de  Rouen , Intendance  de  Caen.  On  y 
compte  64.  feux.  Ce  lieu  eft  fituê  proche  de  la 
Drôme , à 1.  1.  un  quart  S.  O.  de  Bayrux  , & $.  & 
demie  O.  un  quart  au  N.  de  Caen.  Long.  16.  53. 
30.  lat.  49.  13.  36. 

A A R 

AARON  , bourg , dans  le  Maine , Diocefe  du 
Mans , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours , 
Election  de  Mayenne.  On  y compte  201.  feux.  Il 
y a des  forges  confidérables.  Ce  bourg  eft  h 2.  tiers 
de  lieue  E.  un  quart  au  S.  de  Mayenne,  à 11.  1. 
2.  tiers  O.  N.  O.  du  Mans  , & 25.  & demie  N.  O. 
de  Tours.  Long.  17.  6.  o.  lat.  48.  24.  o. 

AARON  ( l’Ifle  d’ ) , Aaronis  Infula.  Cette  ifle 
forme  aujourd’hui  l’emplacement  de  la  ville  de 
St.Malo,  en  Bretagne.  V*yt\  St.  Malo, 

A A Z 

« AnAZ'!  ’dT  Ia  Bric  Champenois  , Diocefe  de 
Soldons  Parlement  de  Pari, , Intendance  de  Soif- 
fons  , Election  de  Château-Thierry.  On  y compte 
x°7.  feux.  Il  y a des  forge*  confidérables.  Cette 
Paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Marne 
vis-à-vis  de  l’Abbaye  de  Chezy  , à 1.  1.  S.  O.  de 
Château-Thierry , 5c  7.  un  tiers  S.  un  quart  à l’E. 
de  bornons.  Long.  21.3.  20.  lat.  48.  59.  20. 

A B A 

ABAINVILLE  , Abanivilla  , dans  le  Duché  de 

» Diocefe  de  Toul , autrefois  de  l’Office  5c 
rai  liage  de  Gondrccourt  , mais  aujourd’hui  du 
«ailhagc  de  la  Marche  , & par  eonfc'quent  du  Par- 
lement  de  Paris.  Son  Eglifr  cft  dédiée  à St.  Martin  ; 

« la  Cure  cft  à la  collation  du  Chapitre  de  Toul 
qu»  fait  une  penfion  au  Curé  , ou  lui  laiflè  le  tiers* 
le  la  dixme.  Ce  lieu  eft  finie  fur  la  rive  droite  de 
cotê!™if0mxm  ou,0rî'fy.  q«i  fournit  d’excel- 
tom  Tgl'l  à.u“c  deml-l>oue  N-  0.  de  Gondre. 
Barrai  a <î“arts„K  N-  >1»  la  Marche  en 
O % n’  A tlers  S-  E-  de  üar-le-Duc , S e 
O.  S.O.  de  Nane,.  Longit.  aj.  to.  o.  latft.  4i 

cefcBp!!{'0l,R1è  ?a“s  la  l>atlte  Normandie , Dio- 
dïnÆ  ThT  U ‘"""‘‘“S™  de  Ruuun.  Ekftion 
m iSrSilil-  dc  Cournay.  On  y compte 

toé  ïSTlf  taillables.  Ce  lien  Pdt 

N.  N.o!  d' G„,  ,Cre  dEf“  .>■•!•»  demie 
«lelv  5t  7 7 » 7‘  & dcmic  N-  N-  E.  d’An- 

7 ’ * 7* tro,s  «B**.  E.  N.  E.  de  Rouen. 


1 


ABBANS  delfous  & Aixah,  délias , en  Fran- 
che-Comtc  , Diocgfe,  Parlement  & Intendance  de 
Befançon , Recette  & Bailliage  de  Qoingcy.  On 
compte  a),  feux  à Abbans  dcfTou,  , & | à Abbans 
dcHus.  La  ParoilTe  cil  à Abban,  deffiiu,  , qui  elt 
éloigne  d’un  bon  quart  de  lieue  N.  N.  O.  de  l’autre 
Abbans.  Le  premier  Abban,  elü  «tué  proche  de  la 
rhre  gauche  du  Doux  , ii  trou  quarts  de  lieue  N. 
dc^urngey , & à a.  L trois  quart,  S.  O.  de  Befan- 
Ç*>°-  Long.  ifrff.  6.  Iat.  46.  ;8.  4o. 

ABBARETZ , en  Bretagne  , Diocefe  & Recette 
de  Nantes , Parlement  & Intendance  de  Renne,. 
On  y compte  40.  feux  5c  un  tiers  de  feu. 

ABBAS  , en  Rouergue  , Diocefe  de  Rhodès 
Parkmcntde  Touloufe  , Intendance  de  Montauban! 
Election  de  Rhodès.  On  y compte  2.  feux  94.  bel  lu- 
gués  & un  quart  de  bellugue. 

ABBAYE  , Abbaâa.  C’éft  un  Monaftere  d’Hom. 
mes  ou  de  Filles  , érigé  en  Prélarore  , 5c  régi  par 
un  Abbc  ou  une  Abbeflè.  Les  Abbayes  font  ou  en 
Réglé  ou'  en  Commende  féeuliere  , ou  abfolument 
fecularifées.  Ces  dernières  ont  été  converties  en 
Collegiales  de  Chanoines  : telles  font  celles  de 
Vczulay  en  Bourgogne , de  St.  Sernin  de  Touloufe 
de  St.  Viétor  de  Marfeille  5c  autres.  Les  Abbayes 
en  Règle  font  ou  élcaives,  comme  celles  de  Cluny 
de  Clteaux  5c  de  fes  quatre  premières  Filles,  oiî 
à la  nomination  du  Roi , qui  peut  y nommer  des 
Religieux  d’un  autre  Ordre  , pourvu  qu’ils  foient 
d’un  même  Inftitut.  Les  Abbayes  de  Filles  font 
toutes  éle&ives;  5c  quoique  les  Abbeflès  foient 
prefque  toutes  nommées  par  le  Roi , néanmoins 
les  Bulles  qu’elles  obtiennent  de  Rome  , portent 
toujours  qu’elles  ont  été  élues  par  leur  Commu- 
nauté. Cette  différence  entre  les  Abbayes  d’Hom* 
mes  5c  celles  de  Filles  vient  de  ce  que  ces  dernière» 
ne  furent  point  comprifes  dans  ic  Concordat 
conclu  à Bologne  en  Iralie  entre  le  Pape  Léon  X* 

& le  Roi  de  France , François  1.  On  compte  en 
France  625.  Abbayes  d’Hommcs  en  Comincnde 
à la  nomination  du  Roi  ; 1 5.  Abbayes  Chefs-d’Or- 
dres  ou  de  Congrégations  , dont  une  de  Filles  , 
celle  de  Fontevrault  ; 115.  Abbayes  Régulières 
d’Hommcs  , 5c  2$  J.  Abbayes  Régulières  de  Filles, 
non-compris  les  Abbayes  5c  Chapitres  nobles  éga- 
lement de  Filles.  On  ne  comprend  point  dans  ce 
dénombrement , les  Abbayes  qui  ont  été  réunies  à 
des  Colleges , à des  Hôpitaux  , ou  à d’autres  pieux 
établiflèments. 

Le  revenu  annuel  des  61$.  Abbayes  d’Hommes, 
en  Commende  , h la  nomination  du  Roi , monte 
félon  les  Poüillés  , à la  fomme  de  cinq  millions  cent 
neuf  mille  5c  cent  livres  , ci  . . . 5,109,100  liv. 

Le  revenu  annuel  des  15.  Ab- 
bayes Chefs-d’Ordrcs  ou  de  Con- 
grégations   650,000  liv. 

Le  revenu  annuel  des  1 1 5.  Ab- 
bayes Régulières  d’Hommes  . . . 1,410,000  liv. 

Le  revenu  annuel  des  253.  Ab- 
bayes de  Filles , non-compris  le  re- 
venu des  Abbayes  & Chapitres  no- 
bles également  de  Filles  , monte  à 
la  Comme  de 1,654.°°°  lir. 

Total  9,823,100  liv. 


AB  B 

"Le  nom  de  Commcnde  vient  du  latin  Commendare 
qui  fignifie  confier.  « Les  Abbés  Commendataires 
»ont  fuccédé  pour  le  temporel  aux  droits  des  Abbés 
«Réguliers.  Autrefois  les  Moines  poflédoient  feuls 
«prefque  tous  les  revenus  eccléfiaftiques.  Les 
«Commendes  ont  été  établies  pour  les  obliger  à 
«partager  leurs  ricbeflês  avec  le  Clergé  féculier. 
«L’origine  des  Commcndes  ell  très-ancienne.  On 
«peut  en  diflinguer  de  deux  fortes  ; fijavoir,  les 
«Commendes  laïques  & les  Commcndes  ecclé- 
«fiaitiques.  Les  Commendes  laïques  commcnce- 
«renten  France  fous  Charles  Martel.  Ce  Prince 
«difpofa  de  plufieurs  Abbayes  en  faveur  de  fes 
«Officiers  ôc  de  fcs  Courtifans.  Delà  vinrent  les 
«noms  d 'Abbates  Milites  , ou  Abbi  Comités.  En 
«vain  les  Conciles  réclamèrent  avec  force  contre 
» cet  abus  , l’ufage  des  Commendes  laïques  ne  fut 
«aboli  que  fous  le  règne  d’Hugues  Capet.  11  y 
«avoit  des  Commendes  eccléfiaftiques  dès  le  fixiemc 
sfiede,  mais  elles  croient  en  petit  nombre.  Elles 
«ne  font  devenues  communes  que  dans  le  quator- 
szicme  fiée  le.  D’abord  le  Commendataire  n’avoit 
«pas  la  jouiflànce  , mais  feulement  l’adminiftration 
«des  revenus  de  l’Abbaye.  Cette  adminiftration 
«croît  même  limitée,  ôt  ne  duroit  pour  l’ordinaire 
« que  fix  mois.  Aujourd’hui  les  Abbés  Commenda- 
«taircs  jouiflent  des  fruits  de  leurs  Bénéfices  , ôt 
«en  jouiflent  toute  leur  vie.  Les  Commendes  des 
«Prieurés  ont  la  même  origine  & les  memes  droits 
«que  celles  des  Abbayes.  On  diftingue  encore  des 
«Commendes  libres  & des  Commcndes  décrétées. 
«Les  premières  font  celles  auxquelles  le  Pape  n'a 
«appofé  aucune  reftriélion  : alors  le  Bénéfice  peut 
«palier  à un  autre  au  même  titre  fans  qu’il  foit 
«néceffaire  d’avoir  une  nouvelle  difpcnfe.  Les 
«fécondés  font  celles  auxquelles  le  Saint  Pere  a 
«appofé  des  reftriétions  : alors  le  Bénéfice  retourne 
«en  Réglé  après  la  démiflion  ou  le  décès  du  Titu- 
«laire.  Les  Abbés  Commendataires  jouiflent  des 
«mêmes  honneurs  que  les  Abbés  Titulaires , excepté 
«qu’ils  ne  portent  pas  la  croix  pcélorale.  Ils  font 
«eonfidérés  dans  l’Eglife  comme  de  vrais  Prélats. 
«Ils  tiennent  le  fécond  rang  dans  le  Clergé  , de 
«font  immédiatement  après  les  Evêques.  Ils  ont 
«féance  dans  les  Conciles.  Suivant  la  difpofition 
«du  Concile  de  Trente  , les  Abbés  Couunenda- 
«taires  font  tenus  de  fe  faire  promouvoir  à l’Ordre 
«de  Prêtrife  dans  l’an  de  leurs  provifions  , faute 
«de  quoi  au  bout  de  deux  ans  leurs  Bénéfices  font 
■ déclarés  impétrables  ; mais  ils  obtiennent  ordi- 
«naircment  de  la  Cour  de  Rome  des  difpenfes  de 
«non  promovendo.  L’Abbé  Commendataire  n’a  point 
«de  jurifdiftion  fur  fcs  Religieux  : elle  eft  exercée 
«en  fa  place  par  le  Prieur  clauftral , qui  eft  comme 
«fon  Lieutenant  pour  la  difeipline  intérieure  du 
«Monaftere.  Les  Abbés  doivent  laifTer  aux  Reli- 
«gieux  le  tiers  du  revenu  de  leur  Abbaye  exempt 
«de  toute  charge.  Le  tiers  fe  partage  en  trois  lots  ; 
«fçavoir , le  premier , pour  l’Abbé  i le  fécond , pour 
«les  Religieux  ; ôc  le  troificme  , pour  les  répara- 
«tions.  » Voyez  l'Hiftoirc  de  l'origine  de  la  Pragma- 
tique Sanflion  ù du  Concordât , par  Pithon.  Voyez 
auffi  le  Traité  de  l’Ufagc  & Pratique  de  la  Cour  de 
Rome  , pour  l'expédition  des  fignatures  Ù vrovifions 
dts  Bénéfices  de  France  , par  Perard  Caftel , Avocat 
au  Grand  Confeil  , Banquier  - Expéditionnaire  en 
Cour  de  Rome. 

ABBAYE  Damparis  ôc  la  Borde  (P) , enFrancbe- 
Comté , Diocefe  , Parlement  Ôc  Intendance  de 
Befançon  , Recette  ôc  Bailliage  de  Dole.  On  y 
compte  69.  feux.  Le  hameau  de  la  Borde  eft  à une 
demi-lieue  S.  S.  E.  de  Damparis  , ôc  la  Paroiffë  de 
Damparis  eft  à une  bonne  lieue  O.  un  quart  au  S. 
de  Dole. 
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ABBAYE  près  Dol  (P) , en  Bretagne , Diocefe 
ôc  Recette  de  Dol , Parlement  ôc  Intendance  de 
Rennes.  On  y compte  un  feu  ôc  un  quart  de  feu. 

ABBAYE  nouvelle  (1’) , en  Quercy , Diocefc  de 
Cahors , Parlement  de  Touloufe , Intendance  de 
Montauban , Eleélion  de  Cahors.  On  y compte  un 
feu  ôc  une  beltugue  de  feu. 

ABBAYE  fous  Plancy  ( 1*  ) , en  Champagne  4 
Parlement  de  Paris , Diocefe  ôc  Intendance  de 
Châlons  , Eleélion  de  Troyes.  On  y compte  18, 
feux.  Ce  lieu  eft  fitué  à une  dcmi-lieue  O.  N.  O. 
de  Plancy , à $.1.  N.  N.  O.  de  Troyes , ôc  9.  ôc 
demie  S.  O.  de  Châlons. 

ABBECOURT , dans  le  Bcauvoifis  , au  Gouver- 
nement général  de  l’ille  de  France  , Diocefe  ôc 
Eleélion  de  Beauvais , Parlement  ôc  Intendance  de 
Paris.  On  y compte  83.  feux.  Ce  lieu  eft  à a.  L 
S.  S.  E.  de  Beauvais , ôc  9.  deux  tiers  N.  K.  O.  de 
Paris.  Long.  19.  49.  o.  lat.  49.  19.  36. 

ABBECOURT  , dans  le  Noyonnoîs , au  Gouver- 
nement général  de  Pille  de  France  , Diocefe  ôc 
Eleélion  de  Noyon  , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Soiftôns.  On  y compte  9}.  feux.  Ce  lieu 
eft  à un  tiers  de  lieue  O.  S.  O.  de  Chauny  , à 2.  L 
un  tiers  E.  N.  E.  de  Noyon  , ôc  $.•  N.  N.  O.  de 
Soiftôns.  Long.  29*  52. 38.  lat.  49.  jç.  4. 

ABBECOURT , Alba  Curia  , ou  Alborum  Curia , 
Abbaye  dans  le  Gouvernement  général  de  Plfte  de 
France  , Diocefe  de  Chartres , Parlement , Inten- 
dance ôc  Eleélion  de  Paris.  Cette  Abbaye  eft  en 
Réglé  ôc  vaut  environ  6000.  liv.  de  rente.  Elle  eft 
de  l’Ordre  de  Prémontré.  Elle  a été  fondée  en 
1 160.  par  Gafte  de  Poifly , Chevalier  , Seigneur 
de  Maifons-fur-Seine  : d’autres  difent , en  1180. 
par  Guafcon  de  Poifly  , beau-frere  de  Bouchard  de 
Montmorency  , dont  il  avoit  époufé  la  fœur , 
nommée  Alix.  L’Eglife  de  cette  Abbaye  eft  dcdice 
à la  Sainte-Vierge  ; elle  fut  confacrcc  Pan  1191. 
par  St.  Thomas  , Archevêque  de  Cantorbcry  , qui , 
pendant  fon  exil  en  France  , demeura  quelque 
temps  dans  cette  Abbaye.  Les  premiers  Religieux 
qui  vinrent  s’y  établir , étoient  de  l’Abbaye  de 
Marchcroux , Diocefe  de  Rouen.  Abbccourt  eft 
dans  le  Diilriél  de  la  Paroiftè  d’Orgeval , à 1.  lieue 
O.  S.  O.  de  Poifly  , 1.  ôc  demie  O.  N.  O.  de  St. 
Germain-en-Laye  , ôc  4.  deux  tiers  O.  N.  O.  de 
Paris.  Long.  19.  38.  o.  lat.  48.  $4.  ao. 

A une  petite  diilanee  de  l’Abbaye  d’Abbecourt , 
il  y a des  eaux  minérales  qui  font  connues  fous  le 
même  nom  que  l’Abbaye.  Elles  font  très-eftimées 
pour  purifier  la  maflè  du  fang  , pour  les  rhuma- 
tifmes  , ôcc.  Ces  eaux  furent  découvertes  en  1708. 
par  M.  F erra  gus  , Médecin  de  l’Abbaye  de  Poifly. 
Voici  l’analyie  qu’il  en  a faite , conjointement  avec 
M.  Couttard  , Médecin  ordinaire  du  Roi  ôc  de  feue 
Madame  la  Dauphine  , Ma  rie -Ann  e-Ch  riflin  c-V ic- 
toire  de  Bavière.  « La  première  chofc  qu’ils  apper- 
«çurent,  quand  ils  abordèrent  la  fourcede  ces  eaux, 
«fut  une  pellicule  graiftèufe  qui  furnageoit  à la  fur- 
«face  de  Peau  comme  une  huile  ou  graiflè  limo- 
«neufe.  Cette  efpece  d’huile  c'toit  de  couleur  de 
«gorge  de  pigeon  changeante  : s’étant  attachée  au 
«bout  d’une  canne  que  ces  Meflîcurs  plongèrent 
«dans  Peau  , elle  donna  une  couleur  dorée  fort 
«brillante.  Nos  obfervateurs  examinèrent  enfuire 
«Peau  qui  fortoit  de  la  fource  : ils  la  trouvèrent 
«froide  , fort  claire  ôc  limpide  , d’une  odeur  un 
«peu  fulphureufe  Ôc  d’une  faveur  de  fer  rouillé. 
«Après  ces  examens,  ils  firent  fur  cette  eau  les  ex- 
«perienccs  fuivantes.  i°.  La  feuille  de  chêne  légé- 
« rement  meurtrie  avec  les  doigts , trempée  dans  un 
«verre  de  cette  eau  , lui  donna  la  couleur  d’un  brun 
«violet  foncé  : l’écorce  du  jeune  chêne  produit! t le 
«même  effet.  20.  L’eau  ne  fit  nullement  rougir  la 
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» te  intare  de  toumefol.  30.  La  poudre  de  noix  de 
Dgalie  lui  donna  la  couleur  d’un  rouge  pourpre  clair. 
»4U.  L’huile  de  tartre  par  défaillance , jettee  par- 
»de(Tus  la  teinture  de  noix  de  galle  , Poblcurcit 
» d’abord  & la  rendit  plus  brune.  5".  L’elprit  de 
«vitriol  mis  enfuitc  par-deffus  le  precedent  mélangé 
w après  Ton  effervefeenee  avec  l’alkali  de  tartre  , re- 
v donna  5 l’eau  fa  première  limpidité , depuis  le 
«milieu  du  verre  juiqu’au  fond  , tandis  qu’il  fe  for- 
wmoit  un  iris  agréable  depuis  le  milieu  du  verre 
«jufqu’à  fon  orifice.  6°.  Après  avoir  mis  de  nou- 
veau de  l’huile  de  tartre  , l’eau  reprit  la  première 
«teinture  pourprée  qu’elle  avoit  reçue  de  la  noix  de 
«galle.  T-  changea  le  fyrop  violât  en  vert-de- 
«pré.  8°.  Ayant  jette  enfuitc  fur  cette  teinture  de 
«l’cfprit  de  vitriol , la  couleur  verte  fe  changea  en 
«un  beau  rouge  clair , qui  faifoit  en  même  temps 
«l’iris.  90.  Ayant  mêlé  avec  cette  derniere  teinture 
«de  l’huile  de  tartre , il  s’enfuivit  une  cffervefcence , 
»&  la  couleur  verte  du  fyrop  fe  rétablit.  io°.  On 
«n’obfcrva  aucune  cffervefcence  avec  l’elprit  de  vi- 
«triol  jette  fur  cette  eau.  1 1°.  On  n’en  oblerva  point 
«non-plus  par  le  mélange  de  l’huile  de  tartre  , 
«quoique  ce  mélange  produisît  au  fond  du  verre 
«une  nuée  fubtile , qui  fe  diffipa  en  peu  de  temps. 
» 1 z°.  Cette  eau  blanchit  comme  du  lait  la  diffblu- 
«tion  de  fublimé  corrofif.  Quelques  jours  après  ces 
«expériences , nos  obfervateurs  diltillerent , au  feu 
«de  fable  , deux  pintes  & demie  de  cette  eau  dans 
«un  alambic  de  verre  bien  lutc  avec  fon  récipient. 
«Cette  eau  avoit  été  tranfportée  récemment.  Ce 
«qui  pafla  en  premier  lieu  ne  fc  trouva  point  diffé- 
«rent  de  ce  qui  fuivit , de  l’on  ne  remarqua  dans 
«le  premier  verre  qu’une  eau  commune  , quiétoit 
«douceâtre.  Les  expériences  des  couleurs  précc- 
«dentes  ne  parurent  point  dans  l’eau  diffillée.  Ce 
«qui  reftoit  dans  la  cucurbite  de  l’alainbic  ayant  etc 
«mis  dans  une  terrine  de  grès,  à évaporer  à feu 
«lent , on  obfcrva  que  pendant  l’évaporation  il  fe 
«faifoit  fur  la  furface  de  l’eau  une  croûte  blanche 
«falinc  en  forme  de  terre  feuilletée  ; & cette  croûte 
«s'attachoic  en  partie  aux  côtés  de  la  terrine.  L’é- 
«vaporation  étant  finie  , on  trouva  au  fond  de  la 
«terrine,  une  rcfidcnce  terre ftre  jaunâtre  du  poids 
«de  24.  grains.  Au  goût , cette  refidence  , qui  étoit 
«mêlée  de  parties  blanches  & cryftallines , parut 
«allez  falce  , mais  tenant  moins  du  fel  que  de  l’âcre 
«&  de  l’amer  alkalin.  Enfuite , par  la  dillblution 
«dans  de  l’eau  commune  , par  tiltration  , dt  enfin 
«par  évaporation  fur  un  feu  de  cendre  , on  fépara 
«le  fcl  d’avec  la  matière  terreftre  : de  24.  grains  de 
«matière  il  y en  eut  16.  de  terre  rouflêâtre  , dt  8. 
«d’un  fel  blanc  mais  un  peu  obfcur.  Ce  fel  fermenta 
«avec  l’cfprit  de  vitriol , jufqu’à  exciter  Une  forte 
«ébullition  , de  l’on  fentit  alors  que  le  vafe  oh  il 
«étoit  contenu  , avoit  acquis  un  certain  degré  de 
«chaleur  : l’huile  de  tartre  au  contraire  ne  produifit 
«aucune  ébullition.  Cette  derniere  expérience  donna 
«Lieu  de  croire  que  le  fel  dont  il  étoit  queftion  , 
«tenoit  plutôt  du  genre  de  nitre  que  de  tout  autre 
«fel  ; de  nos  obfervateurs  fe  perfuaderent  d’autant 
«plus  facilement  que  cela  étoit  ainfi  , que  le  nitre 
»çft  le  feul  fel  univerfel  qui  s’accommode  avec  toutes 
«fortes  de  minéraux  & de  métaux  ; ce  que  ne  font 
«pas  les  autres  efpeces  de  fel.  Ces  deux  Médecins 
«tirent  également  diverfes  expériences  fur  la  terre 
«minérale  , & en  conféquence  clic  leur  parut  fer- 
«rugineufe. 

«D’après  une  analyfe  auffi  exaéle  & des  expe- 
«nences  auffi  juftes  , on  s’eft  déterminé  à conclure 
«que  les  eaux  d' Abbecourt  font  purement  ferrugi- 
«neufes,  & qu’elles  contiennent  les  mêmes  princi- 
«pes  de  fer  que  la  Cardinale  & la  Royale  de  Forges  , 
«mais  avec  deux  différences  cffenticllcs  i fçavoir. 
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»i°.  qu’elles  font  moins  fortes  que  la  Cardinale  , 8c 
«qu’elles  le  font  plus  que  la  Royale.  i°.  Que  le  fel 
«en  eft  d’une  nature  alkaline  , au  lieu  que  celui  des 
» eaux  de  Forges  tient  plus  du  fcl  falé. 

Les  eaux  d’Abbccourt  gué  ri  lient  les  maux  de  tête, 
les  vertiges , les  chaleurs  d’entrailles , les  vapeurs  , 
les  palpitations  de  cœur  , les  vomiilèments , les  foi- 
blelTcs  d’cftomac  , les  fièvres  de  quelque  efpece 

Îju’cllcs  foient , les  obftruftions , les  fquirrhes  naif. 
ans , les  rhumatifmes  & autres  maladies  chroni- 
ques. Ces  eaux  arrêtent  auffi  les  devoiements  & font 
ceflèr  les  coliques.  Elles  provoquent  les  hémor- 
rhoïdes.  Elles  conviennent  encore  dans  la  néphré- 
tique & dans  les  chaleurs  d’urine.  Au  refte , pour 
pouvoir  ufer  de  ces  eaux  avec  fuccès , il  faut  faire 
précéder  les  préparations  convenables , & obferver 
enfuite  un  régime  de  vie  , tel  qu’un  fage  Médecin 
eft  en  état  de  prefcrirc. 

Route  de  Paris  à Abbecourt.  De  Paris  à Saint- 
Germain-en-Laye  , 4.  lieues  ; de  St.  Germain  à 
Poiffy  , 1. 1.  ; de  Poiffy  à Orgeval  , 1. 1.  ; d’Ûrgcval 
à Abbecourt , un  quart  de  Ücuc.  Total  6.  lieues  ôc 
un  quart. 

ABBEJAN,  en  Gafcogne , Diocefe  & Intendance 
d’Aufch  , Parlement  de  Touloufc  , Elcétion  de 
Rivierc-Verdun.  On  y compte  un  feu  & 20.  bellu- 
gues  de  feu. 

ABBENANS  , en  Franche-Comté,  Diocefe, 
Parlement  & Intendance  de  Befançon  , Bailliage  , 
Prévôté  de  Recette  de  Vefoul.  On  y compte  71.  feux. 

ABBESSE  du  Monaftere  (P),  en  Roucrguc  , 
Diocèfc  de  Elcétion  de  Rhodes , Parlement  de  Tou- 
loufc , Intendance  de  Montauban.  On  y compte 
71.  bellugues  de  un  quart  de  bellugue. 

ABBESSE-NOITS  (P) , en  Quercy , Diocefe  de 
Cahors , Parlement  de  Touloufc  , Intendance  de 
Montauban  , Eleélion  de  Villcfranche.  On  y compte 
2.  feux  S4*  bellugues  & demie. 

ABBEVILLE  , Abbatis  Villa  , Abbavilla  , Aba* 
cicovilla  , ville  confidérablc  dans  la  baftè  Picardie , 
capitale  du  Comté  de  Tonthieu  , Diocefe  dt  In- 
tendance d’Amiens  , Parlement  de  Paris,  chef-lieu 
d’une  Elcétion  de  même  nom,  Préfidial,  Bailliage, 
Prévôté  , Sénéchaufl’ée  , Marèchauflce  , Maîtrife  des 
eaux  de  forêts,  Jurifdiétion  confulairc.  Amirauté, 
Grenier  à fel , Bureau  des  Aydcs  , dtc.  Bureau  des 
cinq  greffes  Fermes  & autres  droits  y joints.  Traites 
foraines  de  Bureau  général  du  tabac.  On  y compte 
3641.  feux. 

Cette  ville  , félon  plufieurs  Auteurs  , étoit  autre- 
fois une  métairie  ou  château  du  Domaine  de  l’Ab- 
baye de  Saint-Riquier , d’où  lui  vient  fon  nom  latin. 

Selon  plufieurs  autres  , la  ville  d’Abbeville  a etc 
ainfi  nommée  à caufe  d’Haymon , Comte  de  Pon- 
thieu  , qui  vivoit  au  feptieme  fiecle  , de  auquel  on 
donnoit  le  fumom  d *Àbbé , qui  lignifie  Pere  , en 
confidération  de  fes  bienfaits  envers  plufieurs  Soli- 
taires qu’il  accueillit  dans  fon  pays.  Cet  Haymon , 
ajoutc-t’on , n’a  pas  été  le  feul  Comte  de  Pon- 
thieu  qui  ait  porte  dans  fes  titres  le  furnom  d’Abbé. 
Guillaume  II.  dit  Talvas , fondateur  du  Chapitre  de 
St.  Wulphran  d’Abbeville  , de  de  quatre  autres  cé- 
lébrés Abbayes,  de  Jean  qui  fonda PHôtel-Dicu de 
cette  même  ville , tous  deux  Comtes  de  Ponthicu  , 
ont  pris  aulfi  fouvent  le  titre  d’Abbé  dans  leurs 
chartes  de  diplômes. 

Selon  Nicolas  Sanfon , célébré  Géographe , natif 
d’Abbeville , cette  ville  ferait  une  des  plus  ancienne* 
du  Royaume.  Cet  Auteur,  dans  fa  recherche  de 
l’antiquité  d’Abbeville  , ne  craint  pas  de  dire  qu’an- 
ciennement  elle  étoit  nommée  Britannia  ; que  fous 
ce  nom  elle  étoit  connue  dans  les  Gaules  , plus  de 
deux  fiecles  avant  Jcfus-Chrift  ; qu’elle  ctoit  le 
chef-lieu  d’un  Peuple  appelle  Britanni , dans  la 
Belgique , 
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Belgique , & que  c’ell  ce  Peuple  qui  depuis  a peuple 
& donne  fon  nom  à toute  la  grande  Bretagne. 
Sanfon  croyoit  par  conféquent  qu’Abbevillc  étoit 
l’ancienne  Britannia  , dont  Scipion  demanda  des 
nouvelles  aux  Députes  de  Marfeille  , qui  l'allèrent 
trouver  à l’emboudiure  du  Rhône  ; mais  nous  pen- 
fous  au-contraire  que  cette  opinion  du  Géographe 
d’Abbeville  n’étoit  fondée  que  fur  le  préjugé  de  la 
patrie.  En  fuppofant  que  l’ancienne  Britannia  ait 
exifté  au  même  lieu  où  l’on  voit  aujourd’hui  Ab- 
beville , il  faut  que  la  première  ait  été  détruite  dès 
avant  le  temps  de  Céfar  , puifque  ce  Conquérant 
n’en  a fait  aucune  mention  , quoiqu’il  eût  hiverné 
plulieurs  fois  chez  les  Belges.  Cela  ell  caufe  qu’en 
parlant  des  Bntanni , Peuples  de  la  féconde  Belgique, 
nous  leur  avons  donné  pour  chef-lieu  üuroicorcgum  , 
aujourd’hui  Rhue. 

Le  P.  Ignace  Sanfon  , Carme  Déchaufle , né  éga- 
lement à Abbeville , dit  dans  fon  Hiftoirc  Ecclé- 
fiaftique  de  cette  ville , qu’elle  a été  appellée  Re- 
fuge ou  ville  de  Refuge. 

Mais  quoi  qu’il  en  foit  de  l’ancienneté  d’Abbe- 
ville , il  elt  certain  que  1a  partie  de  cette  ville  la 
première  habitée  , a été  l’iilc  formée  , prefque  au 
centre  d’Abbeville  , par  la  Somme  , 6c  où  l’on  voit 
à préfent  l’Eglifc  paroiffiale  de  Notre-Dame  du 
Châtel.  Une  tradition  conilante  porte  que  cette 
Eglife  a fervi  de  Paroiilè  aux  premiers  habitants 
d’Abbeville  , aulfi-bien  qu’à  ceux  qui  logeoient  dans 
un  ancien  château  que  Charles  le  Hardi , dernier 
Duc  de  Bourgogne  , avoit  fait  bâtir , en  1471. , à la 
pointe  occidentale  de  l’ifle  dont  nous  avons  fait 
mention  , pour  fervir  dans  le  befoin  de  défenfe  aux 
habitants.  Le  fol  de  cette  iile  étoit  fort  bas  & ma- 
récageux. Ceux  qui  firent  les  premières  habitations  , 
les  fondèrent  fur  des  dayes  d’ozicr , & autres  ma- 
tières de  bois.  On  trouve  encore  allez  fouvent  de 
ces  matières  , à moins  de  10.  ou  ta.  pieds  de  pro- 
fondeur , non-feulement  dans  le  quartier  de  l’ifle , 
mais  encore  dans  plufieurs  autres  de  la  ville  : cela 
indique  l’ancien  fol , 6c  fait  connoître  combien  il  a 
été  depuis  exhaufle  , pour  fe  garantir  des  fuites  du 
flux  de  reflux  de  la  mer , qui  remontoit , à ce  qu’on 
prétend  , par  la  Somme  , jufqu’an  village  de  l’E- 
toile , qui  cil  à 4.  lieues  au-defliis  d’Abbeville.  11  y 
avoit  même  tout  contre  ce  village  , un  petit  Fort 
dont  il  relie  encore  des  velligcs.  Ainfi  tous  les  ma- 
rais aulfi-bicn  que  les  prairies  au-deflûs  d’Abbeville , 
en  tirant  vers  Amiens , de  au-defibus  vers  la  mer  , 
étoient  alors  couverts  d’eau. 

Cette  ville  a eu  quatre  diffèrens  accroifl'ements  , 
marqués  par  les  vertiges  des  quatre  anciens  châteaux 
qui  y ont  été  bâtis.  Le  premier  accroitlèment  com- 
memja  vers  le  fepticme  ficelé  : ce  fut  vers  ce  temps- 
là  que  la  petite  bourgade  qui  avoit  été  bâtie  à la 
pointe  de  l’iflc , ne  pouvant  pas  contenir  tout  le 
peuple  des  environs  qui  s’y  rctugioit  à caufe  des 
troubles  qui  agitoient  alors  cette  partie  de  la  France, 
les  nouveaux  venus  fe  firent  des  habitations  dans  le 
relie  de  l’ifle  & en  formèrent  une  ville  ; cette  ville 
fe  trouvoit  fortifiée  de  la  Somme  qui  l'cnvironnoit. 

Le  premier  château  étoit  renfermé  dans  l’ifle  , 
& il  étoit  fitué  à la  pointe  où  font  aujourd’hui  les 
Eglifcs  de  St.  Wulphran  & de  Notre-Dame  du 
Châtel.  C’ell  ce  château  qui  , félon  Nicolas  6c 
Ignace  Sanfon , fut  nommé  Refuge  & Britannia , 
dès  le  temps  de  Jules  Céfar  , à caufe  des  Peuples 
Bntanni  qui  s’y  croient  retirés.  Tel  a été  le  com- 
mencement d’Abbeville  , félon  les  mêmes  Auteurs 
cités.  Cette  ville  fut  nommée  Ilaymonis  l'ilia  , du 
Comte  Haymon , & après  fa  mort  Abbavilla  , ou 
Abbatis  l'ilia  , ainfi  que  nous  avons  déjà  dit. 

On  rapporte  le  fécond  arcroiitèment  d’Abbeville 
à l’an  990.  ou  environ.  Ce  fut  vers  ce  temps-là  que 
Tonte  I, 
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Hugues  I. , Comte  de  Ponthieu  , dit  suffi  l’Abbé  , 
époufa  Gifle  ou  Giflctte  , fille  de  Hugues  Capet , 
qui , pour  fa  dot  , lui  céda  divers  droits  qu’il 
avoit  fur  Abbeville.  Hugues  Capet  permit  au  Comte 
de  Ponthieu  de  fortifier  Abbeville  , de  il  lui  donna 
même  un  ancien  château  qui  en  étoit  proche  : ce 
château  qui  ell  le  fécond  , etoit  fitué  ofi  ell  à pré- 
fent le  Prieuré  de  St.  Pierre  ; cela  fe  prouve  par  la 
fondation  de  ce  même  Prieuré  qui  fut  faite  en  107$. 
dt  1 100.  Le  troificme  chatcau  étoit  aux  Comtes  de 
Ponthieu  ; & ce  qui  en  relie  , fert  aujourd'hui  de 
prilon  royale , & fe  nomme  encore  le  château  de 
Ponthieu  : il  hit  bâti  en  1 284.  fous  la  Régence  de  la 
Comtcilc  Eléonore  ; cela  fe  confirme  par  plufieurs 
monuments.  Le  quatrième  château  fut  bâti  par  Char- 
les , dernier  Duc  de  Bourgogne  , & détruit  par  les 
Bourgeois  durant  la  ligue  , à caufe  qu’il  fervoit  de 
retraite  aux  Huguenots  : il  relie  encore  de  ce  châ- 
teau quelques  grollês  tours  entre  la  porte  Doquet  de 
celle  de  Marcadelle. 

C’eü  donc  Hugues  I. , Comte  de  Ponthieu  , qui 
fit  l’ancienne  enceinte  d’Abbeville  , qu’il  aggrandir. 
11  relie  encore  quelques  marques  de  ces  murs.  Cet 
aggrandiflement  qui  fe  fit  alors  au  levant  & au  midi, 
donna  lieu  à plufieurs  familles  de  Ccntulle  ou  St. 
Riquier  de  venir  s’établir  à Abbeville  , vers  l’an 
1 1 ji. , & bientôt  tout  le  terrein  fut  peuplé.  Il  y a 
lieu  de  croire  nu* Abbeville  n’cll  devenue  la  capitale 
du  Comté  de  Ponthieu , qu’après  la  deftruclion  de 
Ccntuilc  ou  St.  Riquier , qui  auparavant  jouilToit 
de  cette  prérogative.  On  prétend  que  des  l’an  815. 
il  y avoit  dans  Ccntulle  2500.  mail'ons.  Cette  ville 
fur  détruite  par  un  incendie  en  1 1 j 1. 

Le  troificme  accroiiîètnent  d’Abbeville  , fait  vers 
l’an  1 369. , comprend  toute  la  ville  en  l’état  qu’elle 
cil  à préfent,  excepté  le  quartier  de  Doquet  au-delà 
du  grand  bras  de  la  Somme  vers  le  Vimeux.  On  nom- 
mait alors  ce  quartier  le  bourg  de  Vimeux.  Ce 
bourg  n’a  été  joint  à la  ville  dt  fermé  de  murailles 
que  fous  Louis  XI.  ; de  c’ell-là  le  quatrième  & der- 
nier aggrandiflement  d’Abbeville. 

Cette  ville  ell  fituée  dans  une  vallée  également 
agréable  de  fertile  , & qui  a environ  quatre  mille 
pas  de  large.  La  rivicre  de  Somme  en  entrant  dans 
la  ville  , fe  divife  en  plufieurs  bras  : le  flux  de  la 
mer  y remonte  d’environ  lîx  pieds  , ce  qui  ell  d’une 
grande  utilité  pour  le  commerce.  L’air  y eft  fain  de 
les  eaux  bonnes.  Près  du  château  il  y a des  eaux  mi- 
nérales très-fpécifiques  , de  l’on  prétend  qu’on  y eu 
a découvert  dont  les  qualités  font  fcmblables  à celles 
de  Forges.  Les  vents  de  mer  qui  régnent  i Abbeville, 
purifient  l’air  de  empêchent  que  les  maladies  cuuta- 
gieufes  n’y  fa  fient  des  progrès. 

On  peut  divifer  cette  ville  en  trois  parties.  L’ifle 
ell  la  première  : elle  cil  fituée  prefque  au  milieu  de 
la  ville.  La  féconde  , qui  elt  la  partie  la  plus  con- 
fidérahlc  , s’étend  vers  la  rue  droite  , du  côté  de  St. 
Riquier , fur  une  pente  douce  de  imperceptible.  La 
troificme  , qui  cil  la  moindre  , s’étend  fur  la  rive 
gauche  de  la  Somme  de  du  côté  du  Vimeux.  Trois 
autres  petites  rivières  , l’une  nommée  le  ScarAort  % 
l’autre  appellée  Sottins  , de  la  troificme  Corneille  ou 
Tanière  , arrofent  encore  la  principale  partie  de  la 
ville  , & y donnent  beaucoup  de  commodités  à dif- 
férons arts  de  métiers.  Il  y a une  trentaine  de  mou- 
lins à farine , tant  fur  ccs  trois  rivières  que  fur  h 
Somme. 

On  cflime  que  cette  ville  avec  fes  dehors  a près 
de  2800.  toiles  de  circuit;  mais  cette  étendue  de- 
vient beaucoup  plus  conlidérable , quand  on  la  mu- 
fure  au  dehors  des  fortifications  de  la  place.  On 
compte  dans  Abbeville , y compris  les  fauxbourgs  ; 
environ  4500.  inaifons,  qui  contiennent  cnfemblc 
environ  $6.  mille  âmes , dont  8.  à 9.  mille  font  en 
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çtat  de  porter  les  armes.  En  1698.  on  y comptoit 
feulement  1798*-  habitants.  Elle  a cinq  portes  ; 
fçavoir  , celles  de  St.  Gilles  , du  Bois  , de  Mar- 
celle , de  Doquet  , & la  porte  royale  , dite 
autrefois  portelette  ou  poterne  : c’eft  auprès  de 
cette  demicre  que  fe  trouve  une  agréable  pro- 
menade , plantée  d’arbres  le  long  de  la  Somme. 
On  y compte  plus  de  cent  rues  , dont  les  plus 
belles  font  la  rue  de  St.  Gilles  . celles  du  Bois , de 
Notre-Dame  de  du  Puits  à la  Chaîne.  On  y remar- 
que foixante  petits  ponts , dont  quarante  fontdepier- 
rcs , ôc  quatre  belles  places.  Il  y a un  Palais  bâti 
par  les  Seigneurs  de  la  Grutvfe  : c’cft  où  fe  rend 
5 prefent  la  jufticc.  Plufieurs  des  habitants  y ont  de 
belles  maifons  , ôc  beaucoup  de  Seigneurs  des  envi- 
rons d’aflèz  beaux  Hôtels.  On  doit  auffi  remarquer 
le  béfroi  ou  clocher  de  l’Hôtel-de-Ville  , aufli-bien 
que  ceux  de  Ste.  Catherine  ôc  du  St.  Scpulchrc. 

La  fituation  d’Abbeville  feroit  favorable  aux  plus 
belles  fortifications.  Au  moyen  des  éclufes  , & à 
l’aide  du  flux  ôc  reflux  de  la  mer  , on  pourroit 
inonder  à la  ronde  tous  les  marais  qui  font  au-def- 
fus  & au-delfous  de  la  ville  , même  ceux  qui  font 
fur  la  droite  du  côte  de  St.  Riquier  , & qui  font  for- 
mes par  la  rivière  de  Scardon  : cette  rivière  entre  dans 
la  ville  par  trois  bras , & s’y  perd  dans  la  Somme. 
A l’orient  & au  midi  de  la  ville  , l’endroit  qui  pa- 
roît  le  plus  foiblc  . eft  néanmoins  fort  facile  à 
défendre,  à caufe  des  marais  bas  & tremblans  qu’on 
tic  peut  palier  ni  à pied  ni  à cheval. 

Abbeville  porte  pour  armes  , de  Ponthieu  au 
Chef  de  France  ancien  , qui  lui  a été  concédé  par 
Charles  V.  Roi  de  France  , par  Lettres-Patentes 
de  l’an  1 569.  Sa  devife  eft  Jemper  fidelis  j titre  que 
lui  a mérité  fon  attachement  inviolable  à nos  Prin- 
ces. On  l’appelle  la  Pucellc , parce  qu’elle  n’a  ja- 
mais été  prife. 

Les  Egiifes  de  cette  ville  font  allez  belles  ôc  bien 
delTervies.  La  principale  eft  celle  de  Saint-Wul- 
phran  : elle  fe  qualifie  Eglife  infigne  , royale  G 
collégiale  de  St.  ÛBulphran.  Un  y remarque  le  por- 
tail qui  eft  beau  , oc  fur  lequel  s’élèvent  deux 
hautes  tours  quarrees.  L’édifice  eft  hardi , mais 
i!  n’eft  point  achevé.  Cette  Eglife  rcconnoît  pour 
fes  Fondateurs,  Guillaume  1JI. dit  Talvas,  & Jcanl. 
fon  petit-fils  , l’un  de  l’autre  Comtes  de  Pon- 
thieu. Le  premier  y établit  douze  Chapelains  , & 
l’autre  vingt  Prébendes.  Ce  Chapitre  eft  aujourd’hui 
compofc  d’un  Doyen  , d’uu  Chantre  , d’un  Tréfo- 
rier , 6c  de  vingt-deux  Chanoines.  Tous  ces  Béné- 
fices font  à la  nomination  du  Roi , par  la  réunion 
du  Comté  de  Ponthieu  à la  Couronne.  Outre  ce 
nombre  de  Bénéficiers  , il  y a encore  plufieurs  Cha- 
pelains , un  Maître  de  Mufique  , 6c  huit  Enfants 
de  Choeur.  On  conferve  dans  cette  Eglife  le  corps 
de  St.  Wulphran  , Patron  de  la  ville  , Archevêque 
de  Sens  , mort  à St  Vamlrillc  ; le  corps  de  St. 
Mayenne  , Evêque  de  Thérouannc  ; des  reliques  de 
St.  Wilbrod  , Archevêque  d’Utrccht , 6c  de  St.  Ser- 
yold  Comte  d’Eu.  Le  Chapitre  de  St.  Wulphran 
jouit  de  plufieurs  beaux  privilèges  : il  nomme  à 
dix  Cures  de  la  ville  , ôc  à plufieurs  autres  qui  font 
fituées  à la  campagne. 

Il  y a dans  la  ville  & les  fauxbourgs  quatorze 
ParoilTes  ; fçavoir  , St.  Nicolas  ou  St.  Wulphran  , 
Notre-Dame  du  Châtel  , St.  Georges  , St.  Gilles  , 
Ste.  Catherine , St.  Wulphan  en  Chauffée  , St.  Jac- 
9ae*  » Jean-des-l'rez  , St.  André  , St.  Paul  , 

11»  ’ ^ Stipuichre , Notre-Dame  de  la  Cha- 

Pe**L‘  * & St.  Jean  de  Rouvroy. 

Parmi  les  Monaftcres  , on  remarque  le  cclcbre 
I ncure  conventuel  de  St.  Pierre  6c  St.  Paul , fondé 
r,r.»ÂaT  ' Par  un  Comtc  de  Ponthieu.  11  eft 
v 1 dre  de  St.  Benoit  de  la  Congrégation  de  Clu- 
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ny  , ôc  vaut  8000.  liv.  de  rente  pour  le  Prieur  , ÔC 
quatre  mille  pour  les  Religieux  , qui  font  ordinaire- 
ment au  nombre  de  huit.  Le  Prieur  nomme  à trois 
Cures  de  la  ville  , & à plufieurs  autres  de  la  cam- 
pagne. Cette  maifon  a des  droits  fort  honorables  : 
elle  a eu  des  Prieurs  recommandables  par  leur  naif- 
fance  , leur  fçavoir  & leur  piété.  Dom  Claude  de 
Vert  , fi  connu  par  plufieurs  ouvrages  qu’il  a donnés 
au  public  , fut  pourvu  en  1695.  du  Prieuré  de  St. 
Pierre  d’Abbeville  , où  il  mourut  le  premier  de  Mai 
de  l’an  1708.  Il  étoit  né  à Paris  le  4.  Gélobre  1645. 
Ce  célèbre  6c  fçavant  Religieux  avoit  été  Tréforier 
de  l’Abbaye  deCluny  , Vihteur  de  fon  Ordre  , puis 
Vicaire  général  en  1694.  11  avoit  fait  une  étude 
particulière  des  cérémonies  de  l’ Eglife , & s’étoit  at- 
taché à les  expliquer  littéralement  6c  hiftorique- 
ment  ; ce  qui  a produit  les  quatre  volumes  que 
nous  avons  de  lui  fur  ce  fujet  , fous  le  titre  d*Èx- 
plications  Jtmvles  , littérales  G kijhriques  des  cé- 
rémonies de  la  Meffe  , ôte.  Cet  ouvrage  contient 
un  grand  nombre  de  chofes  curieufcs  ôc  intéreflan- 
tes.  il  y a en  eu  plufieiirs  réfutations.  On  conferve 
dans  l’Eglifc  du  Prieuré  de  St.  Pierre  , une  précieufe 
rcliqne  de  Ste.  Agnès  6c  une  partie  du  corps  de 
St.  Foilan  martyr. 

La  Chartreufc  fut  fondée  vers  l’an  1 300.  par  Guil- 
laume de  Mâcon  , Evêque  d’Amiens , fous  l’invoca- 
tion de  St.  Honoré  : on  y conferve  dans  un  magni- 
fique reliquaire  , le  chef  de  ce  faint  Prélat. 

Le  Couvent  des  Cordeliers  fut  fondé  du  vivant 
de  St.  François  d’Aflife  ; celui  des  Minimes  du  vi- 
vant de  St.  François  de  Paule , par  un  Seigneur  de 
Rambtire  , dont  l’illuftre  Maifon  y a là  fépulture. 

Il  y a autfi  des  Carmes  Déchauffés  , des  Capucins, 
des  MinimclTes  , des  Cordelitres  , des  Carmélites  , 
des  Dominicains , des  Filles  de  la  Vifitation  ; deux 
Abbayes  de  Religieufes  de  l’Ordre  de  Cîteaux  , l’une 
nommée  Epagne  ôc  l’autre  ^Billancourt , des  lieux 
de  leur  premier  établiiïcment.  ( Voyez  Epagne  6c 
^Billancourt  ).  Outre  ces  Maifons  religieufes  , il  y 
a un  magnifique  Couvent  d’Urfulincs  ; des  Religieu- 
fes hofpitalicrcs  de  faint  Auguftin  qui  deffervent 
l’Hôtel-Dieu , fondé  en  1 1 $8.  par  un  Comte  de  Pon- 
thicu  ; un  Hôpital  pour  les  pauvres  Orphelines  na- 
tives de  la  ville  , fous  l’invocation  de  St.  Jofcph  , 6c 
adminiftre  par  des  Filles  non  cloîtrées  ; un  Bureau  des 
Pauvres  adminiftré  par  des  EccléfiaftiquesÔcpar  de  no- 
tablesBourgeoisi  une  Cnmmanderie  de  l’Ordre  deMal- 
te  , de  la  Langue  ôc  du  Grand-Prieuré  de  France  , & 
dont  le  revenu  eft  de  14.  mille  livres  ; 6c  un  College 
compofc  d’un  Principal  6c  de  plufieurs  Régents , Ec- 
cléfiaftiques  féculicrs , qui  enleignent  les  humanités. 

Le  commerce  d’Abbeville  confifte  principalement 
en  bleds  , avoines  , chenevis  & autres  grains  ; en 
huiles  , draps  , ferges  , bouracans  , étamines  , plu- 
ches 6c  autres  étoffes  i en  laines  tortes , fils  de  ca- 
ret , lins  6c  chanvres  ; en  favons  gras , cordelles  , & 
autres  denrées  que  le  pays  voifin  produit  en  abon- 
dance. On  y fait  auflï  d’excellentes  armes  à feu. 

La  Somme  qui  eft  une  rivière  également  grande 
6c  profonde  , traverfe  cette  ville  6c  fes  fauxbourgs  , 
6c  y forme  plufieurs  bras  : cela  y facilite  toute  forte 
de  commerce  même  par  mer.  L’Océan  n’en  eft  qu’à 
quatre  lieues.  Les  vaifleaux  remontent  facilement 
la  riviere  pendant  le  flux , qui  arrive  deux  fois  en 
vingt-quatre  heures  , ôc  qui  alors  fait  haulfer  les  eaux 
de  la  Somme  de  fix  à huit  pieds. 

Ce  qui  met  particuliérement  Abbeville  en  état  de 
n’avoir  aucun  mendiant  valide,  ce  font  fesbellesma- 
nufa&ures  au-dedans  6c  au-dchors.  11  y en  a cinq 
principales. 

La  première  eft  de  Draps  fins  , façon  de  drap 
d'Hollande.  Cette  efpece  de  drap  furpafic  en  beauté 
ôc  en  qualité  tous  les  plus  beaux  draps  de  l’Europe. 
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Suivant  fon  privilège  exclufîf  , cette  manufacture 

entretient  céht  métiers  battans  ,&  emploie  près  de 

quatre  mille  perfonnes.  C’eft  fous  le  nom  de  Van- 
Rotai  que  cette  manufaâure  eü  connue.  On  ailure 
qu’il  n’elt  point  en  France  de  marchand  qui  ait  une 
maifon  auffi  belle  , auffi  magnifique  & aufli  carieufe, 
que  celle  que  yan-Roberi  a fait  bâtir  à Abbeville 
pour  rétablillèment  de  fa  manufacture  de  draps. 

La  féconde  manufacture  cft.  celle  de  Bouracans-. 
elle  eft  auffi  très-confidérable  , ayant  jufqu’à  fept  à 
huit  cens  métiers  battans  , qui  occupent  près  de 
deux  mille  perfonnes.  On  y fait  des  bouracans  de 
toutes  fortes  & de  toutes  couleurs  : il  y en  a de 
fins  qui  font  fort  recherchés , & qui  s’envoient  en 
Efpagne  , & dans  toute  l’Europe. 

La  troiiiemc  elt  de  Mocades  ou  Moquettes  : c’eft 
une  forte  dé  tapifleriede  bon  fervice.  Ou  en  envoie 
beaucoup  à Paris  & ailleurs  dans  le  Royaume. 

La  quatrième  eft  de  Toiles.  Elles  fc  font  dans  la 
ville , & on  les  envoie  dans  toute  la  France  & 
ailleurs. 

La  cinquième  eft  de  Laines  filées  ou  en  houpes, 
d’un  filage  fin  & très-uni.  Les  Etrangers  en  font 
beaucoup  de  cas.  Les  AngloLs  mêmes  & les  Hollan- 
dois  y ont  fouvent  envoyé  filer  de  leurs  laines , afin 
tic  mieux  ré uffir  dans  leurs  fabriques. 

On  fait  auffi  à Abbeville  des  étamines  & des  plu- 
ches ou  faux  velours  de  toutes  façons  & de  tou- 
tes couleurs. 

Enfin , le  commerce  le  plus  général  d'Abhcville 
eft  celui  du  bled  que  les  habitants  de  cette  ville 
recueillent  dans  leurs  propres  terres.  Année  commu- 
ne les  récoltes  de  cette  denrée  font  très-abondantes; 
ce  qui  joint  à une  quantité  prodigieufe  d’autres 
grains  qu’on  apporte  à Abbeville  des  environs  de 
cette  ville , forme  une  branche  de  commerce  qui 
eft  très-coufidérable. 

La  charte  de  Commune  pour  l’inftitution du  Corps 
de  Ville , eft  une  des  plus  belles  & des  plus  anciennes 
du  Royaume.  Ce  Corps  de  Ville  eft  compote  d’un 
Mayeur , qui  jouit  de  beaux  privilèges  , de  huit 
Echevins  « de  quelques  autres  Officiers.  La  Com- 
mune étoit  autrefois  fi  puifl'ante , que  non-feule- 
ment elle  cnnobliflôtt  fon  Chef  ou  Mayeur , mais 
encore  elle  avoit  droit  débattre  monnoie  à un  coin 
différent  de  ceux  des  Roi*  de  France  & des  Com- 
tes de  Fonchicu , dans  les  Etats  defquels  cette  mon- 
noie de  la  Commune  avoit  cours.  Ce  fait  fe  prouve 
par  un  regiftre  de  la  Chambre  des  Comtes  de  Pa- 
ris , intitulé:  Ordinal  io  fuper  fado  Mo  net*  , & qui 
eft  du  temps  du  Roi  Philippe  IV.  du  le  Bel.  La 
Commune  avoit  fon  Domaine  particulier  & Seigneu- 
rial , & plufieurs  autres  attributs  nobles  & lingu- 
liers:  elle  formoit  une  efpecede  petite  République, 
dont  les  Maire  âc  Echevins  étoient  les  Chefs  & 
Juges  ordinaires  , fous  le  reflbrt  néanmoins  des 
Comtes  de  Ponthieu , qui  de  leur  côté  vouloient 
bien  foumettre  au  jugement  de  ces  Chefs  les  diffi- 
cultés qu’eux  Comtes  de  Ponthieu  avoient  dans 
toute  l’étendue  de  leur  Comté. 

L’EIeélion  d’Abbeville  , y compris  les  14.  Paroif- 
fes  de  la  ville  de  ce  nom  , cft  compoféc  de  186. 
Paroifles  , qui  contiennent  cnfemble  1 2100.  feux  & 
&0506.  âmes  ou  perfonnes  , outre  80.  familles  no- 
bles. De l'impofition  pour  la  Taille,  de  la  fomme 
de  93$.  mille  $$1.  livres,  PElcétion  d’Abbeville 

orte  la  fomme  de  117.  mille  39$.  livres.  Le  Tri- 

unal  de  cette  Elcétion  eft  compofé  d’unPrélldent, 
d’un  Lieutenant-Criminel , de  huit  Elus , d’un 
Procureur  du  P.oi  & d’un  Greffier. 

Le  Préfidial' d’Abbeville,  le  Bailliage,  la  Pré- 
vôté , & la  Sénéchauflce  de  Ponthieu  font  unis  & 
ont  les  mêmes  Officiers  ; fçavoir  , un  Sénéchal 
depée,  deux  Frélidents , un  Lieutenant-Général, 
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un  Lieutenant-Criminel  partit nfiferf,  jtia  Afléflèur- 
Criminel  , un  Chevalier  d'honneur» .deux  Conleü- 
lers  honoraires  , treize»  Confeillers  f:  des* -.Avocats 
du  Roi, un  Procureur  db  Roi , un  Subfiitüt  6i  un 
Greffier.  11  y avoit  autrefois  un  . Bailli  royal  fubal.* 
terne  à,  la  Sénéchauiîée  ; mais  ce  premier  degré  de 
Jurifdjétion  a été  .unl’jiu pré fid ial.  A b Scncchaulfée. 
Préfidial  d’Abbevillq  refTbrtiilent  en.  première  inftan- 
ce  les  Bailliages  ,rûyaa*.d’Airem\es',  d’Arguel  ftanc 
à Lifiomcr  , deGrofly  oa  Crécy  i,  de  Rhue  , & de 
Waben  ou  Waban  féanc  à MorttrcuiL  .,  l 

La  Maréchauiïee  d'AbbeviJk  eft  compoféc  dd 
deux  Brigades  commandées  par  un-Lieutenant  qui  j 
outre  les  Brigades  de  & ccfidcnce  » a fous  fon  reflbrt 
celles  d’Airennes  , de  Dourlens , de.  Poix  de  de  St. 
Valéry.  Le  Tribunal  du  Lieutenant  de  laMaréchauA 
fée  d’Abbeville  , l’un  des  trois  de  la  Généralité',  ou 
Département  de  Picardie  , eft  compofé  d’un  Lieute- 
nant , d’un  AfVefTeur  , d’un  Procureur  du  Roi  de 
d’un  Grcificr.Tous  ces  Officiers  de  juftice  font  iubor- 
donnés  au  Prévôt  général , qui  réfide  à Amiens  de 
qui  liège  au  Tribunal  quand  il  lui  plait.  Toutes  les 
Sentences  qui  font  rendues  au  Siégé  d’Abbeville  , 
ainfi  qu’aux  deux  autres  Sieges  de  la  Généralité  , 
font  intitulées  au  nom  du  Prévôt  général  de  Picar- 
die. Voye\ les  deux  Edits  du  mois  de  Mars  1720. 

La  Maîtrifc  particulière  des  Eaux  & Forets  d’Ab- 
beville eft  de  la  dépendance  de  la  Généralité  ou 
Grand’Alaitrife  de  Picardie  , Amiens  , Artois  & 
Flandres.  Ce  Tribunal  particulier  eft  compofé  d’un 
Maître  particulier , d’un  Lieutenant  dé  Robe-longue 
d’un  Garde-marteau  , d’un  Procureur  du  Roi,  d’un 
Greffier,  &c. 

La  Jurifdicüon  confulairc  cft  compoféc  d’un  Juge 
& de  quelques  Confuls  ; ces  derniers  auffi-bien  que 
le  Juge , font  tous  tirés  du  Corps  des  marchands. 

Le  Tribunal  de  .l’Amirauté  eft  compofé  d’un  Lieu- 
nant  général  , d’un  Procureur  du  Roi , d’un  Subfti- 
tut  & d’un  Greffier. 

Le  grenier  à ici.  d’Abbeville  cft  un  des  onze  gre- 
niers du  Département  d’Amiens,  Année  commune  , 
ce  grenier diftribuc  douze  muids  defel.  Les  Officiers 
du  grenier  d’Abbevilie  confident  en  un  Préfident  , 
deux  Grcncticrs , un  Contrôleur  , un  Procureur  du 
Roi  & un  Greffier. 

Le  Bureau  des  Aydes  cft  un  des  neuf  qui  compo- 
fent  la  Généralité  d’Amiens.  Celui  des  cinq  grottes 
Fermes  & autres  droits  y joints  , eft  un  des  trentc-fix 
Bureaux  qui  compofent  la  Direction  d’Amiens.  Le 
Siégé  des  Traites  foraines  eft  un  des  dix  Sieges  établis 
dans  ce  Département,  pour  juger  toutes  les  fraudes 
& contraventions  aux  droits  du  Roi,  fur  les  denrées  & 
marchandées  qui  entrent  dans  l’étendue  dcscinqgrote 
fes  Fermes,  ou  qui  en  fortent  pour  les  Provinces  étran- 
gères ou  réputées  telles.  Ce  Siégé  eft  compofé  d’un 
premier  Juge , d’un  Procureur  du  Roi  & d’un  Greffier. 

Le  Bureau  ou  Magafin  général  du  Tabac  établi 
à Abbeville  , fournit  de  cette  denrée  à trois  ou  qua- 
tre entrepôts  particuliers. 

Le  Gouvernement  d’Abbeville  auffi-bicn  que  la 
Juftice,  Police  & Milice  de  la  ville  & des  habitants 
appartient  au  Mayeur.  Ce  Magiftrat  a toujours  tenu 
un  des  premiers  rangs , même  aux  Etats  du  Comté 
de  Ponthieu  , toutes  les  fois  que  ces  Etats  fe  font 
aflèmblés  à Abbeville  ; & dans  toutes  les  cérémonies 
ou  fondions  d’éclat , U a toujours  paru  de  même 
d’une  maniéré  diftinguée  : cela  eft  caufe  que  depuis 
plus  de  trois  fiecles  , cette  Magiftraturc  a été  cons- 
tamment remplie  par  des  perfonnes  d’une  diftinclion 
éminente.  Il  y a néanmoins  à Abbeville  un  Comman- 
dant aux  appointements  de  vingt-huit  mille  livres  : 
il  y a auffi  un  Major  qui  eft  en  même  temps  Capi- 
taine des  Portes.-  Cette  place  eft  du  Gouvernement 
militaire  des  Provinces  de  Picardie  & Artois.  Il  y a 
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ordinairement  à Abbeville  un  Ingénieur  en  chef  & 
un  Contmiflaire  des  guerres  employé. 

Cette  ville  éft  la  patrie  du  Cardinal  Jean  Alegrin  , 
Patriarche  de  Conftantinople , & enfuite  Légat  à la - 
tere  en  Üfpagtte  de  en  Portugal , Auteur  de  quelques 
ouvrages  , & mort  en  1 1 37  ; de  Nicolas  Sanfon  , de 
\ Pierre  Duval  de  de  Philippe  Briet  , Jéfuitc  , tous 
trois  fameux  Géographes  : le  premier  étoitné  le 
ao.  Décembre  1 600.  \ il  mourut  à Paris  le  7.  Juillet 
«667. , à 68.  ans.  Louis  XIV.  étant  à Abbeville  avoit 
logé  chez  Sanfon  , l’avoit  admis  h fon  Confeil  , fit 
lui  avoit  donné  on  Brevet  de  Concilier  d’Etat  ; mais 
cet  habile  homme  ne  voulut  jamais  prendre  cette 
qualité,  de  peur  , difoit-il , d’affoiblir  dans  fes  en- 
fants l’amour  de  l’étude.  Pierre  du  Val  étoit  fils  de 
Pierre  du  Val  de  de  Marie  Sanfon  , fueur  de  Nicolas 
Sanfon  le  Géographe  : il  naquit  le  1 9.  Mai  1 6 1 9. , de 
mourut  à Paris  le  29.  Septembre  1683.  , à 6$.  ans. 
Philippe  Briet  , Jéfuite  , naquit  en  1 600.  & mourut 
le  9.  Décembre  1668.;  il  a laifféen  latin  , 1.  Paral- 
lèles de  la  Géographie  ancienne  & moderne  de  tou- 
te l’Europe.  2.  Les  Parallèles  géographiques  de  l’A- 
fie  , de  l’Afrique  & de  l’Amérique  , ouvrage  qui 
n’eft  point  encore  imprimé,  i.  Une  Chronologie  , & 
d’autres  petits  ouvrages.  Ils  font  tous  eftimes. 

Abbeville  eli  à une  lieue  de  demie  S.  O.  de  St. 
Riquier  ,4.8.  E.  de  l’embouchure  de  la  Somme  dans 
l’Océan  , 7.  de  demie  0.  N.  O.  d’Amiens  , & 26. N. 
N.  O.  de  Paris.  Long.  19.  *9. 40.  lat.  $0.  7. 1. 

Route  d'Amiens  à Abbeville.  D’Amiens  à la  Chauf- 
fée de  Pequigny  , 2.  lieues  ; de  la  Chauflée  à Fliche- 
court , 1. 1.  & demie  ; de  Flichecourt  à Moufliers  , 
1. 1.  ; de  Moufliers  à Ailli-haut-Clocher  ,1.  1.  ; 
d’Ailli  à Bcllencourt , x.  I.  ; de  Bellencourt  à Abbe- 
ville , 1.  1.  de  demie.  Total  8.  lieues  de  Picardie  , 
de  2 2jo.  toifes  chacune. 

Route  de  Paris  à Abbeville.  De  Paris  à St.  Denis  , 
*•  lieues  ; de  St.  Denis  à Chantilly  , 7. 1.  ; de  Chan- 
tilly à Clermont  , $.  I.  ; de  Clermont  h Breteuil  , 
8.  I.  ; de  Breteuil  à Amiens  , 7.  1.  ; d’Amiens  à 
Abbeville,  8.  lieues.  Total  37.  lieues , de  2250.  toifes 
chacune. 


DIVISION  DE  L'ELECTION  D'ABBEVILLE 
en  eut}  Bailliages  Ce  un  Comté,  qui  cfi  celui 
de  Ponthicu. 


Bailliages. 

^V-O 


Abbeville 

Airenne 


6c  Argncl 


Rhuc  .... 
Wabcn  ou  Waban 


ParoiJJes.  Ftux. 

0"V-vJ 

• . . 66  ..  . $199 

• . . 17  . , . 1800 

. . . j8  . . . i8jj 

. . . 27  . . . 1411 

• • . t|  * • . 988 

■ ■ ■ M • • « &45 

Total  186  . . 11100 


DENOMBREMENT  DE  L'ELECTION 
d'Abbeville. 


ParoiJJes. 

C^V-sJ 


Bailliages.  Feux. 


Accoulon  , Voyez  Agcnvilleretx. 

Acquêt  

Ageimlleret*  6c  Accoulon  . . 


Aimeville  , Campagne  fle  Frireule 


Airou-  Notre  - Dame  . 
Airon- Saint-Watt  . , 
Allery , Voyez  Airenne. 

Allie! 

Andainville  . . . . 
Arguel 


Arry  ...... 

Auconnay  .... 

Avefnc  ..... 

Auxy  fle  Miaqoier*  . 


Bâillon  , Voyez  Machy. 
Banflkourt , Voyez  Laboyc. 
Beaucamp-!e-Viel  . . . . 
Beaumont  , Voyez  Colinct. 
Behcn  & Bienfay  . . . . 


Bernatrc 


BoifGerc  ( la  ) . . , 

Bon  , Voyez  Daviers. 
Bouancourt  . . . , 

Bouberc  6c  Mous  . . 

Boufflers  . . . . , 


BrailJy  ..... 
Bretel  ..... 
Brécourt  6t  Foreftcl 
Buigny-lcr-Gamachc* 
Buire-Bertonval  , . 


Campagne  , Voje\  Aimeville. 
ne  h y 


CannclGeres  & Oifemont 


• . Crécy  . . . 

. . JO 

. . Rhue  . . . 

. . 6 

• . Abbeville  • 

. 80 

• . Ponthitu  . 

. . loo 

. . Abbeville  . 

. . Airtnnt . . 

. . Vaben  . . 

. • U’aben  . • 

• • if 

• ■ Ponthitu  . 

• * Airenne  . . 

• 

• • Airtnnt . . 

. 16 

• • Abbeville  , 

* 160 

• • Crécy . . . 

• 9 

• • Crécy  . . . 

. 14* 

• • Airenne.  . 

. 160 

. . Abbeville  . 

• . Ponthieu  . 

• ■ (-"-y  • ■ • 

. . C rtcy  . . . 

• . Airenne . . 

. 68 

• » Abbeville  . 

• ♦ Abbeville  . 

. 200 

• « Crécy.  . . 

• 45 

• • Créer  . . . 

• Sf 

• • Abbeville  . 

. 20 

• • Airenne.  . 

• • Vaben  . . . 

. l6» 

• . Abbeville  . . 

. • Ponthieu  . 

• *7 

. . IVaben  . . . 

• . Abbeville  . . 

* ï* 

. . Crécy .... 

. tco 

. . Airenne . . . 

• . Ponthieu  . , 

. JO 

Cattelet  , Voyez  Long. 

Caucourt  fit  Mc  rite  res Ponthitu  . 

Caumaitin  , Voyez  Crécy. 

Cnumont  Abbeville  . 

Colinct  fit  Beaumont H'xben  . . 

Conchil-le-Temple  .......  U’aben  . . 

Conteville Crécy . 


Coqnerel  8c  laCenfe  de  Nielle 

Cornehotte 

Corps-Saints  , Voye\  Lompré. 
Coalonvilliers ...... 

Courchellet 

Courtieux 

Crécy  , bourg  , 6c  Canmartin 
Croquoifon  6c  Erpauménil  • 

Crottoy , ville 

Cumont ........ 


Ponthitu 
Ctity  . . 


Créer  . . 
Abbeville 
Abbeville 
Crécy  . . 
Airtnnt . 
Ponthitu 
Ciicy  . . 


5° 

î° 


■ Jï 

. 170 


ParoiJJes.  Bailliages.  Feux. 

W\J  L>^V~0 

. Notre-Dame  de  la  Chapelle  . . .7 

*3  Notre-Dame  du  Chitel > 

S,  André  ....  ...  .S 

M S.  Eloy A 

S.  Georges É , J 
•**  S.  Gilles 

fc.  H”» . - MbtMt . 

w S-  Jean-des-Prcz f 

de  Rouvroy  . . \ 

GQ  S.  Nicolas  ...  * J 

03  ?" 

S.  Sépuichre * / 

; ; ;> 

ote.  Catherine  \ 


■ J041 


Dodelainville  ......... 

Dominoi*  .••••  ..... 

Dompoatt 

Preuil  6c  Hamel 

Drue  as  ........... 

Dunq , VoyeX  Liarcoure. 

E 

Eclufe , Voyez  Begnicre. 

Elcourt  6c  Noyellc  ....... 

Elongueur,  Voyez  Mainil 

Embiêville  .......... 

Epagnc  ........... 

Epagnettc 

Elpaumefnll , Voyez  Croquoifon. 
Efperacville  , Voyez  Jmen. 


Abbeville  ...  90 
Crécy  .....  ta 

Crécy 84 

Airtnne . ...  90 
Ponthitu  ...  4j 


Cric?  .....  ;• 

Abbeville  • • • |o 
Ponthitu  ...  18 
Ponthitu  ...  »o 


Famechon 
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P&rmjfet. 

P 

fttttchon  ; 

Feucqnieres  ......... 

Flibeaucoart  ......... 

Ffixcourt  .......... 

Fontaine-fur- Somme  ...... 

Forcft-l’Abbaye  , Voyex  le  Tiltre. 
Forcftet , Voyez  Rrocourt. 

Foyelle  de  Marcheviile  ...... 

Framicourt 

Franciere»  . 

Fram-Leux  ......... 

Freines  ...» 

Fïefiteviile  

Fretemeullc  , Voyex  Menevilk. 
FrireoJJe , Voye\  Aimevilk. 

G 


Bailliages.  Feux. 
L^V-sJ  U'-y-vJ 


Ponthitu  ...  fO 
Abbeville  ...  *o 
Ponthitu  ...  * J 
Ponthitu  ...  ao 
Abbeville  . . . ij» 


Crécy  .....  40 
Abbeville  ...  17 
Ponthitu  ...  <j 
Abbeville  ...  et 

Hhue 

Airtane  ....  40 


Gapennes  ..... 

Cenvillers 

Giebau-MifnlJ.  . . . 
Grofliers,  Fay^  Waben. 
CuiLerminil  .... 


B 


Crécy  . • ; . * 

Crécy 

Abbeville  . . . 


*5 

75 

3® 


Aircnne  ....  jo 
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Puniffes. 

N 


Nempont-Ponthieu 
Nempont-vers-MontrcniJ  ... 

Nefle  Nellette  . J 

NcoJy-l’Hôpical  ....... 

Nielle , Paye?  CoquereL 
Nonvloa 


Noyelle , Vote*  Elcourt. 
Noyelle , Voyez  Tigny. 
Noyelle*-fur-Mer  . . 


O P 


Baillhget.  Feux • 


Waben  .... 
Waben  .... 
Airtnne .... 
Crécy 


î* 

40 

31 

7* 


RAtre 


140 


Rhuc 


105 


Ofocoort 

Oifemont , Voyez  CanoeUjercs. 

Pacdt  A Sallenelle 

Plainiel  dr  Halloy . 

Ploricq  ( le  ) ........ 

Poochc 

Ponthicu , Port-Bon  fit  Lautre  . 1 

Ponthoille 

Port-Bon  , Voyez  Ponthicu. 


Abbeville  . ; . je 

Abbeville  ...  9 

Ponthitu  ...  40 
Abbeville  ... 

pS;  : : : j; 

RAue no 


Q.  R 


Halencoort  de  RainviJIer*  . 
Halle  ( la  ^ Ferme  . . . 
HaJJoy,  Voyez  Plainiel. 
Hamel , Voyez  Drcuil 
Hamencoort , Foyer  Vion. 
Kélicourt  ...... 

Hencourt  dt  Verne*  . . 
Heure  ( P ) . . . . , 
Hiermont  ...... 

Hochcncourt  . . . . . 
Hocouelu  ...... 

Houden ....... 

Hucherme  ville  .... 

....... 


I L 

Inval , Voyez  Maria. 

Jurcu  Efperneville  . . . , 
Laboyc  ôc  Banflicourt  . . . 
Lambercourt , Voyez  Mianay. 
Lavieta , Bon  St  Lautrc  . , 
Launoy 

I- autre  , Voyez  Laviert. 
Lautre  , Voyex  Ponthicu. 
Liarcourt  de  Dunq  . . . 

Ligefeonrt 

Linomer  St  Rolïigno]  . . 
Limercomt  ..... 
lompré -Corps-Saint*  . . 
Long  de  Caftclet .... 

M 

Machiel  & Roflîgnol  . . . 
Mac  h y de  Bâillon  . . . . 
Mainil-Elongucur  . • . . 

Maizicourt 

Marcheviile , Voyez  Foyelle. 
Mareft , Voyez  VI*. 

MaToeuil  ..... 
Marqnenterre  , bourg  . . . 
Martaigncville-lez-Butz  . . 
Mutalgncville-fur-Mcr  . . 

Mantor 

Mazi*  St  Inval  . . . , . 
Mencville-Fretemeulle  . . . 
Ménil  ( le  J Foyer  Scnarpont* 
Mctlieres , voter  Caucourt 

Mefeeliis 

Mtfoieres  de  Vi*  . . . . 
J'etnil.trou-Fetu*  .... 
Mianay  & Lambercourt  . . 
Mnquier, , Voyex  Auxy. 

Mon*  , Voyt\  Boubert. 
Montchatix  ...... 

Montchelee  ...... 

Montigny  ....... 

Mo  rival 

Mouflicr»,  Voyex  Hellencoutt. 
Tome  I. 


. Alrenne . . . . i8j 
■ Ponthitu  ...  1 


• Abbeville  ■ 

• Airtnne  . . 

• Ponthicu  . 
. Crky  . . . 

• Abbeville  . 
. Abbeville  . 
. Abbeville  . 

• Abbeville  , 
. Abbeville  . 


>8 

7* 


f® 

75 


O*,  ..... 

Lricy 

Ponthitu  ... 
Cricj ,s 


Abbeville  ...  j{ 

Cricy 70 

Airtnne  ....  60 
Abbeville  ... 
Airenne  ....  jûo 
Ponthitu  ...  174 


Crity  ..... 

Créer 

Cricy 

Crécy 


10 

55 

Jû 

éO 


Abbeville  . . . to a 

fthue 2B0 

Abbeville  ...  Ko 
Abbeville  ...  48 
Abbeville  ...  jo 
Airenne  ....  jo 
Abbeville  ...  jo 


Abbeville  ...  <Jo 
Abbeville  ...  8 e 
Abbeville  ...  j 
Abbeville  ...  60 


Abbeville  . . . 
Abbeville  . . . 
Wt tben  .... 
Abbeville  . . . 


»o 

*5 

t6 


Quefne  ( le  ) . 

Quelnoy  

Rainvilliers  , Vojex  Haleocourt. 

Rambure» . . 

Rcdricq  , Voyex  Scnarpont. 

Regnicre-Eduié « . . 

Rhue , ville 

Rodignol  , Voyex  I ihomcr. 

Rolfignol , Voyex  Machiel. 

Rouvroy , Voyex  Souts, 

S 


Airenne.  . . 

. >8 

Abbeville  . . 

• 57 

Airtnne . . . 

. 84 

R hue  . . . . 

Hhue  . . . . 

■ t6S 

.SailIy-le-Secq  . 

Sallenclle  , Voyex  Pandé. 

Senarpont  , Rcdricq  de  le  Mcnii  . . 

Sorel  

Souè*  de  BoavToy  ....... 

Saint-Aubin  ......... 

St.  Jean-lez-Brocourt  ...... 

St.  Joflc  . 

St.  Lot 

St.  Martin 

St.  Mexcni 


ï V \V 


Ponthieu  . 

• 55 

Airtnne . . 

Airenne . . 

Airenne  . • 

Airenne  . . 

. 60 

Airtnne  . . 

Waben  . . 

Criy  . . . 

Airenne  . . 

Abbeville  . 

• 45 

Temple  ( le  ) , Voyez  Conclitl. 
Tiltre  de  Forêt-l’Abbaye  . . 

Traflay 

Trépied  , Voyex  Cacq. 
Trinquie  ....... 

Val  d’Abbeville  ( le  ) . . . 
Vnl-Icz-Montrenil  .... 

Vatainc- Saint-Marc . . , . 

Vauclielles 

Verconrt  . . .... 

Vergie* , Voyex  Hcucourt. 

Verjolay 

Vieuiaîne  . . . : . . . 
Ville- Saint  Ouen  .... 

Viüeroi ........ 

Villers- fou».  Allly  .... 

Villen-fur-Anthie  .... 

' Vion  dr  Hamcncourt  . . . 
Vjrorscluux  . . ...  . 

Vis  de  Mardi 

Vis-fnr-Anthie 

VI* , Voyrr  Mefnlerc*. 

Vlfme  an  Mont  fit  au  Val  . . 
Waben  dt  Grofliers  .... 

Waconrt  . 

Wally 

Wanel 

\ Vavan* 

tVezel  ......... 

Wiamraevillc  ...... 

Witaigncglife 

Paroijfes , 186 


Poathieu  ...  70 
Abbeville  ...  jx 

Abbeville  ...  1$ 
Ponthitu  ...  x 
Waben  ....  1 

Abbeville  ...  80 
Ponthitu  ...  ac 
Hkue JJ 


Crécy  < . . . . 
Abbeville  . . . 
Ponthitu  . . . 

Crr'çy 

Ponthitu  • . . 
Ilhue  . t . . . 
Hhue  ..... 


68 

64 


Abbeville  . . . 
Waben  .... 

Crécy 

Waben  . . 
Airenne .... 

Crécy 

Airenne .... 
Abbeville  . . . 
Abbeville  . . . 
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>0  A B E 

ABBEVILLE  , dans  le  Gâtinob , au  Gouverne- 
ment general  d’Orleannois  , Diocefe  de  Sens  , Par- 
lement & Intendance  de  Paris,  Ele&ion  d’Eftampes. 
On  y compte  68.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 2.  1.  S. 
un  quart  à I’JE.  d’Eftampes.  Long.  20.  50.  25.  lat. 
48.20.  10. 

ABBEVILLE  , au  Duché  de  Bar , Diocefe  de 
Metz  , autrefois  de  l’Office  de  Norroy-Ie-Sec , mais 
aujourd’hui  du  Bailliage  d’Etain  & par  conséquent 
du  Conicil  fouverain  de  Nancy. 

ABBEVILLE  Saint-Lucien  , en  Picardie  , Dio- 
cefe d'Amiens , Parlement  de  Paris  , Intendance 
d’Amiens  , Election  de  Montdidicr.  On  y compte 
24.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  Située  près  des  limites 
du  Beauvoifis  , à 2. 1.  N.  E.  de  Beauvais , $.  deux 
tiers  O.  S.  O.  de  Montdidicr , & 7.  deux  tiers  S.  S. 
O.  d’Amiens.  Long.  19.  j0.  0.  lat.  49.  31.  o. 

A B E 

ABEJAT  d’Hautefort.  Vo ye\  Abjar. 
ABEILHAM  ou  Abeillan  , bourg  dans  le 
haut  Languedoc , Diocefe  & Recette  de  Bcziers 
Parlement  de  Touioufe  , Intendance  & Généralité 
de  Montpellier.  On  y compte  tu.  feux.  I]  y a une 
Juftice  royale, qui  eft  de  la  Scnéchauflèc  & Préli- 
clia  de  Bcziers.  Ce  bourg  eft  fur  une  hauteur,  près 
ce  la  nve  droite  de  la  1 ongue  , à 1.  lieues  O.  un 
quart  au  N.  de  Pezcnas,  3.  N.  E.  de  Bcziers  , & 

* MontpeUicr- Lo"8- j,:  - 

ABELCOURT  , en  Franche-Comté , Diocefe 
Parlement  & Intendance  Je  Befancon,  Bailliage  & 

f?' fetl^Ce  ?'  L"SeuU' 0,1  y C°™P« 

27.  feux.  Ce  lieu  eft  il  lieue  & demie  O.  S.  O. 

lie  Luxeuil  3.  deux  tiers  N.  fi.  de  VefouJ  & i , 
un  tiers  N.  N.  fi.  de  Belânçon.  ’ 

ABEKS  bas  & Aurs-s  haut , au  pays  de  Soûle 
Diocefe  d'Oleron  , Parlement  di  PaS  f Intendance 
A Aufch.  Ces  deux  lieux  font  finies  , l'un  & l'autre 

ABËRES  dd'  ,*?“  V*  d«  ‘ 

AB  ERES  .dans  le  Bearn  , Diocefe  de  Lefcar 

Parlement  de  Pau  , Scnéchauflce  de  Morlas  Inten* 
dante  d’Aufch.  On  ycompte  ii.W  C««Te^ 
a le  titrede  Baronie  : elle  eft  polKdée  en  . 7d  J ZT 
Lame  * ■ Co,,feliler  aa  Parlement  Pde 

ceftBparR™m  frV'  V''  Fra"ch'-Comté  ,Dio. 
f:f  jf  ' Parlement  & Intendance  de  Befancon  . Bail- 
ly n R'mRCud'0rni"’5'  y compte  it.feuî 
SürLns  ‘ ^ ■“  d‘“‘  S'  S O 

Dl“fGnE?ENT  C’).™  Franche-Comté 

BailliaL&trT‘a?.îf^d“cc  de  Be&“‘?«  ! 


Baillia[ie’&  « j c f Bndance  de  Befançon 
Dioceft  de  r nENï  C e Brand:)  • dans  ]c  Val-Romey 

Dijon  Baihb"  ! 'DParlem™  * Intendance  de 

ticie  précédent.  P d Aber8<-'mcru . qui  forme  l'ar. 

la  Ram"d  ’>  ’f"'  if*  Sra,'E'! 

Ce  hameau  9»  V comp.e  .p.feux! 

d’Arbois.  c un  116,5  O.  un  quart  au  N. 

ABERGEMENT  c b petit  ) _ cn  Fran<.he.Comtt;> 


A B E 

25?*  •hrlementJ&  Intendance  de  Befancon  ■ 
Bailliage  & Recette  d'Arbois.  On  y compte  26.  feux! 
Cette  ParoilTe  eft  à ..lieue  O.  d'Arbois/ 
AB£RGEMENT-LEZ-AUX0N1s'E  . en  Bour- 
gogne Diocefe  de  Befancon  , Parlement  & Int™, 
dance  de  Di]on  , Bailliage  , Grenier  5 fel  & Recette 

clffifofcdâ  °”  y'Cr”1>te  S7'ft“'  Cette  ParoilTe 
elt  htuec  dans  une  plaine  marecagcufe  , à une  demi- 

Uaee^nïeJa"clKd>:la  «“ne. 

s^^tœri'SSass 

mile11"1  “I3*'  > R"*  relfottit  en  première 

Ba,  llaS0  particulier  de  Nuys.  Cette  Pa- 
roilTeeft  bunedemi.licueàl'O.defo  Saône  & de 

AiËRGÈMFl^  dUCF*d'mi,!  S'  E- d<-‘  I>'t.ys- 
eue  ni^?rM nN|  dc  Fo‘8',ey  ( en  Boiireo- 
gne , Diocefe  , Parlement , Intendance  , Bailliage 
Recette  & Grenier  à fel  de  Dijon.  On  y compte  V 
feux.  Ce  lieu  eft  fituéenpays  de  bois.  ’ P 3 
ABERGEMENT  & la  Grange  voiline  ( 1'  ) eix 
Franehe-Comte  Diocefe  , Parlement  & Inteid“ 
ce  de  Befancon  , Bailliage  & Recette  de  Pomarlier. 
On  y compte  74.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à j.  lieues 
a.  S.  O.  de  Pontarlier. 

ABERGEMENT  de  Guifery  ou  plutôt  Cuifery 
C 1 ; , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Châlon  , Parle- 
2fï  ff  Int6^ncede  Dijon  .Bailliage  & Grenier  à 
ld  de  Châlon  , Reffort  de  St.  Laurent.  On  y compte 

132.  feux.  Ce  heu  eft  Ctué  à une  demi-lieue  E.  de 

la  , & autant  N.  O.  de  Cuifery. 

ABERGEMENT  dc  Mcflèy  ( P;,  de  la  Pa- 
roifte  de  Meflèy  en  Mâconnois , Diocefe  de  Châlon  , 
Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bailliage 
Grenier  à fel , & Reccttc.dc  Châlon.  On  y compté 
100.  feux  y compris  PAbergement  de  Chenove.  Ce 
hameau  eft  à une  demi-lieue  N.  E.  de  Meflèy  & 
a U.n„|,î?"  de  ,icue  de  Ia  rive  gauche  dc  la  Grofina. 

ABERGEMENT  dc  la  Ronce  ( [’  ) , en  Fran- 
che-Comtc , Diocefe , Parlement  & Intendance  de 
■Helançon , Bailliage  & Recette  de  Dole.  On  y compte 
3l*  *euîc*  Cette  Paroiflè  eft  à i.  lieue  deux  tiers  O. 

S.  O.  de  Dole. 

ABERGEMENT  de  Saint-Jean  CO  , en  Fran- 
che-Comte  Diocefe  , Parlement  & Intendance  de 
8 feux”"  ’ Bad  ‘agC & Recette  de  Dole.  On  y compte 

ABERGEMENT  de  Sainte-Colombe  f 1*  J en 
Bourgogne  , Diocefe  de  Châlon  , Parlement  & In_ 
tendance  de  Dijon  , Bailliage  & Grenier  à fd  de 
Châlon  , Reflort  de  St.  Laurent.  On  y compte  69. 
feux.  Cette  ParoilTe  eft  à 2.  1.  deux  tiers  O.  S.  O. 
de  Châlon, 

ABERGEMENT  de  Varrey  0')  , en  Bourgo- 
gne  , pays  de  Bugcy  , Diocefe  de  Lyon,  Parlement 
ût  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  & Recette  de  Bu- 
gey , Mandement  de  St.  Germain  d’Ambcrieu.  On  y 
compte  98.  feux.  Ce  hameau  eft  à une  demi-lieue 
E.  d’Ambournay. 

ABERGEMENT  de  Verdun  0*}»  en  Bourgogne. 
Diocefe  de  Châlon  , Parlement  & Intendance  do 
Dijon  , Bailliage  <5t  Recette  d’Àuxonne.Ony  compte 
47.  feux.  Ce  hameau  eft  à 1.  lieue  un  tiers  E.  S.  E. 
de  Verdun. 

1 i/mE J mE'*,f,ILLER  0,1  AwxscmpiiLit*  da,is 
la  balle  Alface  Diocefe  de  Strasbourg.  Confeil  fu„. 
verain  & Intendance  d’Alface  , au  Comté  de  Dabo 
ou  Dachltem.  On  y compte  30.  feux. 

ABESNON , en  Normandie  , Diocelè  de  Li- 

*TXX C>?*rk‘mïntr  dc.  RüUen  • ^tendance  d’Alen- 
çon, Election  dc  Lizicux  , Sergenterie  d'Orbec.  On 
y compte  s s.  feux. 

ABE  VILLE,  cn  Normandie , Diocefe  de  Scex, 
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Parlement  de  Rouen , Intendance  d’Alençon , Elec- 
tion d’Argentan  , Sergenteric  des  Bruns.  On  y 
compte  45.  feux.  Ce  lieu  eft  à 3.  lieues  de  demie  N. 
JL  E.  d’Argentan. 

ABE VILLE  , au  Duché  de  Bar.  Voye\  Abbe- 
ville. 

A B 1 

ABJAT  d’Hautefort , en  Périgord  , Diocefc  de 
Périgueux  , Parlement  & Intendance  de  Bordeaux , 
Eleaion  de  Périgueux.  On  y compte  tg6.  feux. 
Cette  Paroiffe  eit  h 4.  lieues  E.  S.  E.  de  Périgueux. 

ABJAT  de  Nontron  , bourg  , dans  le  Périgord  , 
Diocefe  de  Périeueux  , Parlement  de  Intendance  de 
Bordeaux , Elettion  de  Périgueux.  On  y compte  3 1 7. 
feux.  Ce  bourg  cft  à 7. 1.  de  demie  N.  un  quart  à 
PE.  de  Périgueux. 

AB1DAS  , en  Béam , Diocefe  de  Lefcar  , Par- 
lement de  Pau , Intendance  d’Aufch  , Sénéchauflee 
d’Orthès.  On  y compte  13.  feux.  Ce  lieu  eft  fur  le 
Gave  de  Pau  , à 2.  lieues  de  demie  S.  E.  d’Orthès. 

ABIHAN  ou  Abihen  , hameau  , en  Picacdic , 
Diocefe  d’Amiens , Parlement  de  Paris  , Intendance 
d’Amiens  , Elcétion  de  Dourlens  , Doyenné  de 
Montreuil.  On  y compte  6.  feux.  Ce  hameau  eft 
Crue  fur  la  rive  droite  de  l’Authic , à a.  lieues  S.  de 
Montreuil. 

A BILL  Y , Cenfe  confidérable  de  Paroiffe  en 
Touraine  , Diocefe  de  Tours  , Parlement  de  Paris , 
Intendance  de  Tours  , Elcétion  de  Chinon.  On  y 
compte  99.  feux.  Cette  Cenfe  cft  fituée  près  de  la 
rivière  de  Claifc  , à 1.  lieue  & demie  E.  S.  E.  de  la 
Haye , & à 9.  L deux  tiers  E.  S.  E.  de  Chinon.  La 
Cure  de  1a  Paroiffe  d’Abilly  eft  à la  collation  des 
Sous-Chantres  de  l’Eglife  métropolitaine  de  Tours. 

ABITAIN  , en  Bcam  , Diocefe  de  Lefcar  , Par- 
lement de  Pau , Intendance  d’Aufch  , Sénccliauilcc 
de  Sauveterre.  On  y compte  9.  feux. 

ABL 

ABLAINSEVILLE  ou  Ablmn«vei.le  -,  en  Ar- 
tois, Diocefe,  Gouvernance,  Bailliage  6t  Recette 
d’Arras  , Confeil  provincial  d’Artois  , Parlement  de 
Parts  , Intendance  de  Lille.  On  y compte  26.  feux  de 
129.  perfonnes.  Cette  Paroiffe  cft  dans  une  contrc'e 
abondante  en  bled  & eu  pâturages  , fur  la  route 
d’Arras  à Corbie  , à t.  I.  deux  tiers  O.  N.  O.  de 
Bapaumc , & à 3.  1.  S.  un  quart  à l’ E.  d’Arras. 
Long.  20.  21.  tç.  !at-  $0.  9.  43. 

La  Terre  & .Seigneurie  d’Ablainfvclte  nous  donne 
lieu  de  parler  ici  d’une  branche  de  l’illuftrc  de  an- 
cienne Maifon  de  Gantés  : cette  Branche  cft  celle  des 
Seigneurs  d'Ablainfvelle  de  de  Rcbeque. 

Michel  de  Gantes , deuxieme  fils  de  Français  de 
Gantés , Chevalier  , Seigneur  de  Valbonnctte , le 
même  qui  exerça  pendant  40.  ans  la  charge  de  Pro- 
cureur-Général au  Parlement  de  Provence  , & qui 
pendant  ce  temps  fut  chargé  de  plulieurs  affaires 
importantes  dont  il  s’acquitta  toujours  avec  fuccès  , 
& de  Jeanne  de  Cro\c-Luiccl , étoit  itïu  au  neuvième 
degré  du  fameux  Jean  de  Gantés  qui  vivoit  dans  le  qua- 
torzième liecle  dt  dont  la  mémoire  eft  précieufe  à la 
Provence  par  les  fervices  utiles  qu’il  rendit  aux  habi- 
tants de  cette  Province.  Ce  Mtckcl  de  Gantés  , dont 
il  eft  ici  queftion  , fervit  d’abord  dans  la  première 
Compagnie  des  Moufquetaires  du  Roi  ; il  fut  enfui- 
tc  Capitaine  de  Cavalerie  dans  le  Régiment  royal 
des  Cravates  , en  16X4.  il  s’étoit  trouvé  plulieurs 
fois  à des  allions  de  guerre  fort  vives,  & entre  au- 
tres à la  bataille  de  Fleurus  où  il  fut  bleflè.  Il  étoit 
Conful  de  la  ville  d’Aixdc  Procureur  des  Gens  des 
ttois  Etats  de  Provence  en  1694.  Il  fut  maintenu 
«►ans  fa  noblclTe  par  les  CommiiTaires  députés  par 
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le  Roi  pour  la  vérification  des  titres  de  nobleite  , le 
9.  Mars  1702.,  & il  mourut  le  12.  Mars.  1728.  Il  avoit 
tefte  le  S-  du  même  mois , €01727.  ( aétc  reçu  par 
Laugier , Notaire  à Aix  ) , & il  avoit  épouic  par  con- 
trat reçu  le  26.  Août  1687. , par  Antoine  Wnicor  & 
Jean-François  Martel , Notaires  à Aire  en  Artois  , 
Demoifcllc  Jeanne-Hyacinthe  Ignace  de  Hanncdou- 
che  , fille  de  Jean  Robert  , Seigneur  d’Ablainfvelle: 
de  de  Rebequc,  Gouverneur  des  pays  de  la  Gorgue 
& de  Laleu  , de  de  Marie-Marguerite  de  Wavrant. 
Il  a lailTc  de  cette  alliance  i°.  Michel-Ignace , qui 
fuiti  iu.  Balthasar  Louis,  marie'  eit  1743.  à Lau- 
rence d cLombardy  ; 30.  Jean-François  , Marquis  de 
Gantés  ( Colonel  des  Volontaires  de  fon  nom  , au- 
jourd’hui de  Dauphiné  , en  1 746.  , Brigadier  en 
1 748. , Maréchal  des  Camps  & Armées  du  Roi  de  la 
promotion  du  to. Février  1759.  « a épônfé 

le  20. Septembre  1750*,  Charlotte-BaftijUne-Antoi- 
nette  de  Pomevès  , fille  d’Elzéar  de  Pontevès  , 
Marquis  dcPontevès-Grin,  Seigneur  de  Roubaud  de 
la  Montagne  , Commandant  pour  le  Roi  auxdits 
lieux , ifles  de  forêts  qui  en  dépendent , de  de  Bap- 
tiftine-Claire  de  Monyer-Châreauderil  ; 40.  Jofeph- 
Mtchel , mort  en  1727. , fans  alliance  ; dé  Ca- 
therine-Hyacinthe de  Gantés  , mariée  le  2.  Ofto- 
bre  1720.  à noble  Louis  d'Allard,  Seigneur  de 
Neoules. 

Michel-Ignace  de  Gantes  ( fils  de  Michel  ) Che- 
valier , Seigneur  de  Valbcmnette  , de  Rebequc  , de 
la  Faftourel  , de  Saint-Marry,  de  Foncqvillers  , 
dont  il  étoit  Patron  , époufa  par  contrat  pafle 
Arras  le  ç.  Janvier  1722.,  Jeanne-FM\abcth  de  Lu- 
val , veuve  de  Louis-Emeft  de  Marbais , Seigneue 
de  Vtrval  , de  fille  de  Jacques  de  Laval.  II  fut  re-' 
connu  noble  d’extraétion  par  Sentence  de  l’Flcétiora 
provinciale  d’Artois  du  11.  Août  1-727.  11  a lailTé  de 
fon  mariage  i°.  François-MicheL-Rcrnard , qui  fuit? 
2°.  Robert  Antoine  de  Gantés,  Seigneur d’Herignel 
& de  Frannecourt  , le  même  qui  après  avoir  fervi, 
pendant  fix  ans  , dans  la  Compagnie  des  Chcvaux- 
Lcgcrs  de  la  garde  ordinaire  du  Roi , ce  qui  lui  SI 
fourni  l’occafion  de  fe  trouver  aux  demiercs  guerre» 
de  Flandres  , a été  fait  Capitaine  de  Cavalerie  à la 
fuite  du  Régiment  de  Gante*  , par  commiflton  dur 
19.  Mars  1748.  , de  Ecuyer  de  main  de  la  Reine  h* 
3 1 . Décembre  1 7s 3.  i 3°.  de  4W.  deux  filles  mortes  en 
bas  âge. 

François-Michcl-Bcrnjrd  de  Gantés  ( fils  de  Mi- 
chel-Ignace ) , Chevalier  , Seigneur  d’Ablainfeviller 
ou  Ablainfveile  , de  Rebcque  , de  Saint-Marcy , de 
Foncqvillers  , dont  il  eft  Patron  , a épouf/  Dé- 
moifcllc  Alarguer/ te-Theréfe-Fran foi/e  du  Font , par 
contrat  du  19.  Avril  1749. , ( Jeun  Boutoumy  6: 
Coquel , Notaires  en  Artois  ).  11  a de  ce  mariage 
i°.  François-Ignace-Marie  de  Gantés  , né  le  z$> 
Janvier  1750.  ; 2U.  Charles-Jofeph  de  Gantés , né  le 
24.  Juin  J7S,r*  i 3°-  de  Jean-Baptiftc-François  do 
Gantés  , né  le  25.  Juin  1 755. 

Pour  ce  qui  concerne  la  branche  aînée  de  la  Mai- 
fon de  Gantés , Voye\  dans  ce  Dictionnaire  l’arti- 
cle Valbonnette  où  nous  parlons  de  l’origine  de  de 
l’état  actuel  de  cette  branche. 

ABLANCOURT  , en  Champagne  , Diocefe  de 
Châlons  , Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Châ- 
lons  , Election  de  Vitry-le-François.  On  y compte 
48.  feux.  Cette  Paroiffe  cft  lur  la < rive  droite  de  la 
Marne  , à 2.  lieues  N.  de  Vitry-le-François , de  3. 
& demie  S.  E.  de  Châlons.  Le  célébré  F- icolas  Per- 
rot étoit  Seigneur  d’Abluncourt.  11  naquit  à Châ- 
lons-fur-Marne  le  $.  Avril  1606.  & mourut  le  17. 
Novembre  1664.  à 59.  ans , dans  fa  Terre  d’Abian- 
court  où  il  s’étoit  retiré.  Nous  avons  de  cet  habile 
homme  un  grand  nombre  d’excellentes  traductions. 
D’Abiancourt  fçavoit  la  PhilcfoplUe , la: Théologie , 
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l’Hiftoirc  & IM  Belles-Lettres.  Il  «ttlndoit  I-Hc- 
breu,  le  Grec  , le  tarin,  l’Italien  & 12/piaMk 
Saconvcrûlitm  etoir  fi  admirable  , qu’il  élit  ete  à 
fimhailer , au  jugement  de  Pcllflon  , qu  un  Grettacr 
y fût  toujours  préfent  pour  écrire  ce  qu’il  diloit. 

ABLEJGE  , dans  le  Venin  françois  , Diocefe 
de  Rouen , Parlement  de  Intendance  de  Paris , Elec- 
tion de  Pontoife.  On  y compte  42.  feux.  Les  Sei- 
gneuries d’Ableige  dt  de  Villeneuvc-Saint-Martin 
jurent  unies  & érigées  en  Châtellenie  par  Lettres- 
Patentes  du  mois  de  Février  1671.,  regiftrées  au 
Parlement  le  1 7.  du  même  mois , & en  la  Chambre 
des  Comptes  le  14.  de  Mars  fuivant , puis  en  Comté 
par  Lettres-Patentes  de  Décembre  169t.,  regiftrées 
le  iz.  Mars  1691. , en  faveur  de  Gilles-François  de 
Maupeou  , Maître  des  Requêtes.  Ableige  elt  à 1. 
lieue  & demie  N.  O.  de  Pontoife  , * * 1 — — 


l 


N.  O.  de  Paris.  Long.  19.  38.  lat.  49.  $.  o. 

ABLEVENET  , dans  le  Duché  de  Lorraine , 

Diocefe  de  Tou!  , autrefois  Office  de  Dompaire  , 
mais  aujourd’hui  du  Bailliage  de  Damey.  On  le  dif- 
tingue  en  grand  de  petit  Ablevenet  : ils  font  féparés 
l’un  de  l’autre  par  un  ruifleau  que  l’on  pafle  fur 
un  pont.  Ablevenet  cft  à 2. 1.  de  demie  S.  S.  E.  de 
Mirecourt. 

ABLEV1LLE  , en  Normandie  , Diocefe  , Par- 
lement de  Intendance  de  Rouen  , Elcétion  de  Pon- 
tcau-de-Mer  , Sergenterie  du  Ménil.  On  y compte 
3.  feux  privilégiés  & 44.  feux  taiUables.  Cette  Pa- 
roiflè  eft  5 3.I.  O. un  quartauN.  de  Ponteau-de-Mcr. 

ABLINCOURT , Boucnt  de  Gomicourt  , en 
Picardie  , Diocefe  de  Noyon  , Parlement  de  Paris, 
Intendance  d’Amiens  , Ele&ion  de  Péronne.  On  y 
compte  103.  feux.  Cette  FaroiiTc  cft  à 2.  lieues  S.  O. 
de  Péronne. 

ABL1S  , bourg , au  pays  Chartrain  , Diocefe  de 
Chartres , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Or- 
léans, Eleékion  de  Dourdan.  On  y compte  171. 
feux.  11  y a un  Bureau  pour  les  droits  du  Roi.  Cette 
Terre  a été  érigée  en  Comté  en  faveur  de  Pierre 
Poucet , Seigneur  de  la  Rivière , Maitrc  des  Requê- 
tes ,nar  Lettres-Patentes  du  mois  de  Février  16$  8., 
regiftrées  le  1 9.  Août  fuivant.  Ablis  eft  fur  la  route 
de  Paris  à Chartres  , à 2. 1.  E.  de  Gaiilardon  , 4.  de 
demie  E.  N.E.  de  Chartres,  & 2.  un  tiers  O.  S.  O. 
de  Dourdan.  Long.  19.  30.  15.. lat.  48.  30.  $0. 

ABLON  , Abîonium , bourg  & Château,  dans 
rifle  de  France  , Diocefe  , Parlement , Intendance 
& Election  de  Paris.  On  y compte  18.  feux.  Il  y a 
un  Bureau  pour  les  droits  de  riviere.  Les  préten- 
dus Réformés  ayoient  un  Temple  à Ablon  , avant 
«qu’ils  fiflènt  l’exercice  de  leur  Religion  dans  celui  de 
Charenton.  Ce  bourg  eft  fîtué  fur  la  rive  gauche  de 
la  Seine  , entre  Paris  de  Corbeil , à un  tiers  de  lieue 

O.  un  quart  au  S.  de  Villcneuve-Saint-Georges , à 
2. 1.  S.  de  Charenton  , 2.  un  tiers  N.  N.  O.  de  Cor- 
beil , & 3.  S.  S.  E.  de  Paris.  Long.  20. 5.  o.  lat.  48. 


43.  26. 

ABLON  , en  Normandie , Diocefe  , Parlement 
& Intendance  de  Rouen  , Election  de  Pontcau-de- 
Mer  , Sergenterie  du  Ménil.  On  y compte  3.  feux 
privilégiés  & 51.  feux  taiUables.  Cette  Parodie  eft 
fituée  à un  tiers  de  lieue  S.  de  l’embouchure  de  la 
Seine  , à 1. 1.  S.  E.  de  Honficur  , dt  2.  trois  quarts 
O.  N.  O.  de  Pontcau-de-Mer. 

ABLOUR , en  Berry  , Diocefe  de  Bourges  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Bourges,  Elec- 
tion de  la  Chaftre.  Ce  lieu  eft  une  Juftice  de  Fief 
dépendant  de  la  Seigneurie  d’Argenton.  lfoyc\  A r- 
genton. 
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ABO,  Comté  en  Alface  , au  Comté  de  Linangc. 
7oyc\  Dabo.  8 
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ABONCOURT  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
Parlement  de  Intendance  de  Bcfancon  , Bailliage  de 
Recette  de  Vefoul , Prévôté  de  Jufley.  On  y compte 
38.  feux.  Cette  Paroiflé  eft  à x.  1.  & demie  S.  E.  de 
Jufléy , & 4.  N.  O.  de  Vefoul. 

ABONCOURT , dans  le  pays  Mcfïïn  , Diocefe  , 
Parlement , Intendance  & Recette  de  Metz  , Pré- 
vôté de  Scierck.  On  y compte  16.  feux.  Ce  hameau 
eft  h 4. 1.  S.  S.  E.  de  Scicrck  , & 4.  un  tiers  N.  E.  de 
Metz. 

ABONCOURT,  dans  le  pays  Meflin  , Diocefe  de 
Verdun , Parlement  & Intendance  de  Metz  , Recette 
de  Verdun.  On  y compte  7.  feux. 

ABONCOURT  , dans  le  Duché  de  Lorraine, 
Diocefe  de  Toul , autrefois  Office  de  Dompaire  , 
mais  aujourd’hui  du  Bailliage  de  Darncy  de  par  con- 
féquent  du  Confeil  fouverain  de  Nancy.  L’Eglife 
paroifliale  de  ce  lieu  eft  dédiée  à St.  Pierre.  La  dix- 
me  eft  partagée  entre  le  Curé  du  lieu  de  le  Chapitre 
de  Portas.  Il  y a une  Chapelle  dédiée  à Notre-Dame 
de  Pitié,  fondée  en  titre  de  Bénéticc  , en  1536. 

ABONCOURT , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
Diocefe  de  Toul , autrefois  Office  d’Amance  , mais 
aujourd’hui  du  Bailliage  de  Nancy  , fur  les  limites 
de  celui  de  Château-Salins.  Ce  lieu  eft  fur  la  rive 
droite  de  la  Seille  , à 1. 1.  un  quart  N.  E.  d’Amance, 
de  3.  N.  E.  de  Nancy. 

ABONDANT  , Paroiflé  & Châtellenie  , dans  le 
Gouvernement  général  de  l’ifle  de  France,  au  pays 
Mantois , Diocefe  de  Chartres  , Parlement  & In- 
tendance de  Paris  , Election  de  Dreux.  On  y compte 
30.  feux.  Cette  Paroiflé  eft  fituée  dans  la  forêt  de 
Dreux  , à l.  l.  un  tiers  N.  E.  de  la  ville  de  ce 
nom. 

ABONS  & Maux,  dans  le  Nivcmois , Diocefe  de 
Nevers  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Mou- 
lins , Election  de  Nevers.  On  y compte  45.  feux. 
Voyc\  Maux. 

ABOS,  en  Béarn  , Diocefe  de  Lcfcar  , Parle- 
ment de  Pau  , Intendance  d’Aufch , Sénéchauflée  de 
Morlas.  On  y compte  10.  feux.  Ce  lieu  eft  à 3. 1.  dt 
demie  E.  N.  E.  de  Morlas. 

ABOS  , en  Béarn,  Diocefe  deLefcar,  Parlement 
de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , Sénéchauflée  d’Or- 
thès.  On  y compte  39.  feux. 
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ABRET  , en  Auvergne  , Diocefe  de  Clermont, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Moulins , Elec- 
tion deGannat.  On  y compte  42.  feux.  Cette  Paroiflé 
eft  fur  la  rive  droite  de  l’Ailier , & à une  demi-lieue 
S.  de  Vichy. 

ABRET , en  Bourbonnois  , Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Moulins  , Elec- 
tion deGannat.  On  y compte  57.  feux. 

ABRETS  ( les  ) , Bajiida  de  Abretio  , bourg  , 
en  Dauphiné  , Diocefe  de  Vienne  , Parlement  & In- 
tendance de  Grenoble  , Recette  de  Vienne.  On  y 
compte  un  demi-feu  , un  24c.  de  un  96e.  pour  les 
onds  nobles  ou  exempts  de  Tailles  , dans  la  répar- 
tition pour  les  cas  de  droit  ; & 3.  feux  de  un  96e. 
pour  les  fonds  taiUables  de  affranchis  de  Tailles , dans 
l’impofition  de  affiette  des  Tailles.  Cette  Paroiflé  cft 
à une  petite  lieue  O.  du  Pont-de-Beauvoifin. 

ABRIN , dans  le  Condomois  , au  Gouvernement 
général  de  Guyenne  , Diocefe  de  Condom , Parle- 
ment de  Intendance  de  Bordeaux , Eleélion  de  Con- 
dom. On  y compte  1 $.  feux.  Cette  Paroiflé  eft  à une 
lieue  2.  tiers  de  Condom  , de  elle  forme  elle  feule 
une  Jurifdûftion  particulière. 

ABRINCATUI,  Nation  ou  Peuple  de  la  fécondé 
Lyonnoife.  Ils  avoient  pour  Yoilins  , au  N.  les 
UntUi } au  S.  les  Aulerci-Cenomani  de  les  Redones  ? 
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I PE.  les  Biducajfet  ou  Baiocajfes  ; à 1*0.  leur  pays 
émit  termine  par  l’Océan.  Ingena  aujourd’hui  Abrin- 
cr,Avranehes  , étoit  leur  chef-lieu.  Voyc\  les  Com- 
mentaires de  Céfar , Pline  , Ftolomcc  , Sigebert 
Scaliger  , &c. 

ABRON,  riviere.  Elle  prend  la  fource  dans  le 
Bourbonnois  , à une  lieue  E.  N.  E.  de  Moulins  : 
elle  entre  cnfuite  dans  le  Nivernois , où  elle  fe  jette 
dans  la  Loire  , à une  petite  diftance  de  l’embouchu- 
re del’Accolin , & à une  lieue  & demie  O.  de  Decize. 
Son  cours,  dans  le  Bourbonnois  , eft  de  2.  lieues  ; 
& dans  le  Nivernois,  de  3. 1.  i ce  qui  lait  en  tout  ç. 
lieues. 

ABS 

ABS.  Voye\  Albc. 

ABSCON  , dans  le  Gouvernement  general  mi- 
litaire de  Flandres  , Diocefe  d’Arras  , Parlement  de 
Douay  , Intendance  de  Lille  , Subdélégation  de 
Douay.  On  y compte  3 3.  feux. 

ABS1E  ( Notre-Dame  de  1’  ) , Abfia  , Sanfla- 
Maria  de  Ahfiâ  , Abbaye  d’Hommes  de  l’Ordre  de 
St.  Benoît , en  Poitou  , Dioccfe  de  la  Rochelle 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Poitiers  , Elec- 
tion de  Fontcnay-le-Comte.  Elle  a été  fondée  fous 
l’Invocation  de  la  Ste.  Vierge  .vers  l’an  1 1 îo.parGi- 
rand i .ou  Gcraud  de  Sala  , pour  des  Anachorètes 
qui  dévoient  vivre  fous  la  réglé  de  St.  Benoit.  Les 
Seigneurs  de  Parthenay  , âufli-bien  que  ceux  de 
Chabot , de  Châteignier  , d’Appelvoifm  & de  la 
Mellerayc  ont  été  les  Bienfaiteurs  de  ce  Monaitere. 
Cette  Abbaye  eft  en  commendc , & vaut  à celui  qui 
en  eft  pourvu , environ  2400.  liv.  de  rente.  La  taxe 
en  Lourde  Rome  eft  de  100.  florins.  L’Abfie  eft 
lur  la  Sevre  , dans  une  vallée  fertile  , à 4. 1.  O.  un 
quart  au  S.  de  Parthenay , de  16.  N.N.E.  de  la  Ro- 
chelle. Long.  17,  6.  40.  lat.  46.42. 30. 
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ABZAC  , en  Poitou , Diocefe  de  Poitiers  Par- 
lement  de  Paris  , Intendance  de  Poitiers , Eletion 
de  Conflans.  On  y compte  210.  feux.  Cette  Paroifle 
elt  utuce  fur  la  rive  droire  de  la  Vienne  à 1.  1.  N 
un  quart  à l’U.  de  Conflans. 

ABZAC  en  Guyenne,  Diocefe,  Parlement 
Intendance  & Eleélion  de  Bordeaux  , Jurifdiftion 
de  Coutras.  On  y compte  286.  feux.  Cette  Paroifl'e 
eit  à une  petite  diftance  E.  de  Coutras.  & à 9. 1.  E. 

N.  E.  de  Bordeaux. 
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d,  vC,E.RACn  , A”crÎc  • ™ Bfetagn.  , Diocefe 
de  Nantes  Parlement  & Intendance  de  Rennes 
Recette  de  Nantes.  On  y compte  64.  fen,  un  demi 
dc.  fe“-  La  Seigneurie  Accrac  entra, 
arec  la  Bato,ne  d Ancems.ïans  la  Maifoit  d e Rieux 
par  I alliance  de  Jeanne  de  Rochefort  avec  Jean  IL 
Sire  de  «teint,  créé  Maréchal  de  France  en  u 07. 
dignité  à laquelle  fut  élc»é  , Pan  t4l7. 

P "a^oS  d P‘"7  d‘ : SUT  d-Ae’eX 

iarla  mon  de  ce  dernier , la  Seigneurie  d’Accrac 
«tramai  Jean  UL  ( freK  dc  1,icrre  ) perede 
Françnn  & ayenl  de  Jean  IV.  Sire  dc  Rieux , Mare, 
chai  de  France  en  i47o.  , & „nmmé  par  le  telle- 
ment du  Duc  dc  Bretagne , François  11. , tuteur  & 
garfeen  de  les  cteux  filles,  comme  fon  proche  pa- 
ient ( Jeanne  de  Rohan  , ù inere  , croit  fille  de 
Marguerite  de  Bretagne  , tante  duDnc>  Son  deu- 
xieme fils  François  de  Rieox  , eut  en  partage  la 
Seigneurie  d’Accrac  , que  Ion  fils  Jean  lit  ériger  en 
Marqw&t  par  Lettres-Patentes  de  Septembre 
■S74- , regiftrees  le  t.  AvrU  ,S76.  Le  fils  de  ee 
dernier  étant  mort  fans  alliance , Acerac  paffa  1 Ion 
neveu  Jean  de  Rieux , fils  de  René  , & pere  dc  René 
Marquis  d Acerac  , qui  fe  noya  dans  le  Tibre  en 
1609. , & eut  pour  heritierfon  oncle  Jean  de  Rieux 
Comte  de  Largoet  ayenl  par  fon  fils  Jean  Emal 
nuel , de  Jean-üuftave  Marquis  d’Accrac  , Vicomte 
de  Donges  mort  le  x9.  Janvier  1711.,  laifiant  de 
la  femme  Anne  d’Aguiilon  , 1.  Jean-Sevcre  Mar- 
quis d Ouelfam  a.  & Louis-Auguile  , dit  le  Mar. 
qurs  de  Rieux,  Lieutenant-Général  des  Arracés  du 
Roi  , de  la  promotion  du  t.  Mai  i744.  , mlrfe  le 
Février  1745.  avec  N.  d'Uliers  Marquife  de  Gié 
Dame  de  Marcouflis.  * 

. , Acelam  , AccmBum , Abbaye  d’Homme. 

de  1 Ordre  de  Citeaux, , Fille  de  Cherlieu  , Diocefe  , 

1 arlement  & Intendance  de  Bclànçon , Bailliage  dc 
Recette  de  Gray*  Elle  a été  fondée  le  t4.  Avril  1 1 jfi. 
Cette  Abbaye  eft  en  commendc  , & vaut  à celui  qui 
en  eft  pourvu  , 6007.  liv.  La  taxe  en  Cour  dc  Rome 
eit  de  80.  Bonus.  Acey  eft  fur  la  rive  gauche  dc  l’Oi- 
gnon, à un  quart  de  licite  E.  de  la  Paroiffe  de  Brc- 
Uley , à J.  I.  & un  tiers  S.  S.  E.  dc  Gray,  4.  un  tiers 
N.  E.  de  Dole , & S.  O.  N.  O.  dc  Befan  on.  Lon»! 
»3-  IJ.  13.lat.47.  16.  8.  6 
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ACCOLANS  , en  Franche-Comté  , Dioccfe 
Parlement  & Intendance  dc  Befençon  , Bailliage  & 
Recette  de  Vcfoul,  Prévôté  de  Mont-Juftin.  On  n’v 
compte  qu’un  feu.  Ce  hameau  eft  à 1. 1.  un  tiers  S. 
E.  de  îVlout-Juftin. 

ACCOLAY , en  Champagne  , Diocefe  de  Lan- 
grcs  Parlement  dc  Intendance  de  Paris , Eledion 
■ir  0ny  comPte  *»8.  feux.  Cette  Pa- 

roille  eft  fituée  près  de  la  rive  gauche  de  la  Cure  à 
une  petite  diftance  O.  de  Vermanton  , à 3.  I.  S.  É. 
* S’  deui  tlCT!  S’  °’  * Tonnerre. 
ALLÜS , dans  la  bafle  Navarre , vallée  de  Bay- 
gorry  Diocefe  de  Bayonne  , Parlement  de  Pau 

d’Aufch.  On  y compte  87.  habitants  ! 
compris  fous  ij.  fCUx.  ’ 

ACCOUS  , en  Béarn  , Dioccfe  d’Oleron  Par- 
d'Jiu  • Intendance  d’Aufch , vallce  d’Àfpe 
Sénechanflée d'OIeron.  Ony  compte  . S4.  tXtalfts  ’ 

Ïïari  fT  ■,6\feut-  Accous  eft  ™ bourg  , finie’ 

sfdmrnf”  4“  Gare  d'Afl-  . » J.  demie 

Tome  I . 


, » ^ans  Duché  de  Lorraine  Diocefe 

de  Metz  , autrefois  Mairie  de  Riche  ; mais  depuis 
la  création  de  nouveaux  Bailliages  que  le  Roi  dc  Po- 
logne a faite  en  Lorraine  , par  Edit  du  mois  de  Juin 
* 7S *•  > la  Paroifle  d’Achain  a été  comprife  dans  un 
de  ces  nouveaux  Bailliages. 

ACHASSE , Achajjia  , riviere,  en  Languedoc. 
Elle  prend  fa  fource  dans  les  montagnes  du  Vivarais , 
« fe  jette  dans  le  Rhône  à une  petite  diftance  de 
Vmers.  Le  cours  de  cette  riviere  eft  peu  conlidéra- 
ble , ôc  à proprement  parler  , l’Achallè  n’eft  qu’un 
torrent. 

ACHENHEIM  , dans  la  baflè  Alface  , Diocefe 
de  Strasbourg  , Confeil  fouverain  & Intendance 
d’ Alface.  ün  y compte  71.  feux.  Cette  Paroiilè  eft 
une  de  celles  quicompofent  les  Terres  de  la  noblclTe 
immatriculée  , & elle  eft  à 1 . 1.  de  Strasbourg.  Achen- 
heim  eft  un  lieu  fort  connu  dans  l’Hiftoire  de  Fran- 
ce , à caufe  du  Camp  que  le  Maréchal-Vicomte  de 
Turenne  établit  auprès  le  2 7.  Mai  1 675.,  précifément 
deux  mois  avant  la  mort  de  ce  grand  Capitaine 
qui  fut  tué  d’un  coup  de  Canon,  le  27.  Juillet  de  la 
même  année,  à Salczbach  en  Souabc.  Onfçaitfans, 
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doute  que  M.  de  Turenne  vint  camper  de  Benfeld  à 
Achenheim  , à dciTcin  de  maintenir  la  vill.de  Straf- 
boure  dans  la  neutralité  , & de  rompre  e projet  des 
Ennemis  qui  étoit  vraifcmblablcmcnt  tic  rentrer  en 
Alface.  Non-feulement  M.  de  Turenne  empêcha  les 
Ennemis  de  paflër  le  Rhin  , mais  encore  il  paflalui- 
mcine  ce  fleuve  le  7.  Juin  ; & après  avoir  épuifê  pen- 
dant deux  mois  tout  ce  que  l’Art  de  la  guerre  peut 
fournir  de  reffources  pour  les  campements  , pour  les 
marches  & pour  les  contre-marches , il  croyoit  avoir 
enfin  trouve  le  moment  d’attaquer  le  célébré  Mon- 
ucuculli , lorsqu'il  fut  tué , ainü  que  nous  avons  dit 
ci-devant. 

ACHERES  , dans  rifle  de  France , Diocefe  , 
Parlement , Intendance  de  Eleftion  de  Paris.  On  y 
compte  87.  feux.  Ce  lieu  eft  fort  connu  par  les  re- 
vues que  le  Roi  Louis  XIV.  faifoit  dans  la  plaine  qui 
porte  Je  même  nom  : il  eft  litué  à l’extrémité  de  la 
forêt  de  St.  Gcrraain-en-Laye , à une  petite  diftancc 
de  la  rive  gauche  de  la  Seine , à 2.  tiers  de  lieue  N. 
N.  E.  de  Poifly  , à 1. 1.  un  tiers  N.  un  quart  à 
l’0.  de  St.  Germain-en-Laye  , 3.  un  quart  N.  N.  O. 
de  Verfailles , & 4.  N.  O.  de  Paris.  Long.  19. 44.  o. 
lat.  48.  $7*  30. 

ACHERES  , dans  le  Gâtinois  françois , Dio- 
cefe de  Sens , Parlement  & Intendance  de  Paris  , 
Election  de  Nemours.  On  y compte  57.  feux.  La 
Seigneurie  d’Achercs  fut  unie  à la  Baronie  de  Rou- 
gemont , fous  le  nom  de  Baronie  d’Acberes , par 
Lettres-Patentes  du  8.  Juillet  1616. , regiftrees  le 
1 8.  Novembre  fuivant.  11  y eut  dans  la  foitc  une  au- 
tre union  de  la  même  Baronie  d’Achercs  à la  Baro- 
nie de  la  Chape lle-la-Reine , fous  le  titre  de  Marqui- 
fàt , par  Lettres-Patentes  du  mois  d’ Avril  1 680. , ro. 
gifiréesle  18.  Décembre  fuivant,  en  faveur  de  Jcan- 
Pierrc  d’Areouges.  Achcres  eft  fitué  à l’extrémité 
de  la  forêt  de  Fontainebleau  , à 1.  1.  N.  de  la  Cha- 
pelle -la-Reine  , a.  <Sc  demie  N.  O.  de  Nemours  , & 
2.  S.  O.  de  Fontainebleau.  Long.  xo.  14.  o.  lat. 
48.  21. 18. 

ACHERY , dans  la  Thiérache , en  Picardie  , Dio- 
ccfc  de  Laon , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Soiflons,  Election  de  Laon.  On  y compte  1 17. feux. 
On  prétend  qu’il  y avoit  autrefois  près  de  ce  lieu  un 
Château  royal.  Le  commerce  des  habitants  d’Ache- 
ry  confifte  en  fil  de  lin  , en  chanvre  , beurre  , froma- 
ge ôc  beftiaux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  dans  une 
vallée  fertile  , à une  petite  diftance  de  la  rive  gau- 
che de  l’Oife,  à 2.  tiers  de  lieue  N.  de  la  Fere  , à 4. 1. 
& demie  N.  O.  de  Laon  , & 7.  N.  un  quart  à l’E.  do 
Soûlons. 

ACHEVILLE  , en  Artois , Dioccfc  d’Arras , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lille , Gouver- 
nance d’Arras  , Bailliage  & Recette  de  Lens.  On  y 
compte  23.  feux  & m.  perfonnes.  Cette  Paroifle 
eft  à t.  lieue  un  quart  S.  E.  de  Lens , & 2.  & demie 
N.E.  d’Arras. 

ACHEUL  & Fri  eule  , en  Picardie,  Diocefe  d’A- 
miens , Parlement  de  Paris  , Intendance  & Eleftion 
d’Amiens  , Doyenné  de  Gamaches.  On  y compte 
*08.  feux. 

ACHEUX , en  Picardie , Dioccfc  d’Amiens , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  d’Amiens  , Eleétion 
de  Dourlens  , Doyenné  de  Dourlcns.  On  y compte 
110.  feux. 

ACHEY  , en  Franche-Comté  , Diocefe , Parle- 
ment & Intendance  de  Befançon  , Bailliage  & Re- 
r'Ün  r6  Y c»n\pte  33.  feux.  Cette  Paroit 

« «t  for  la  rivière  de  Salon  , à 2. 1.  & demie  N.  de 
ac  JL6'  N‘  un  <laart*  1*0.  de  l’Abbaye  d’Acey. 
u . k grand , en  Artois , Diocefe  d’Arras  , 

Parlement  de  Paris  .Intendance  de  Lille  , Gouver- 

•unDfutArApPHS|’  Ba,1,iaPe  ^ Recette  de  Bapaume  , 
•u  plutôt  Enclave  de  Béthune.  On  y compte  38. 


ACQ 

fctrx  6c  1S9.  perfonnes.  Cehameaueftl  un  tiers  de 
lieue  N.  E.  de  la  Paroifle  d’Achiez  le  petit , & 8. 
lieues  S.  S.  E.  de  Béthune  , & 1 . 1. 0,  de  Bapaume. 

ACHLEZ  le  petit , en  Artois , Diocefe  d’Arras  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Lille  , Gouver- 
nance d’Arras , Bailliage  de  Recette  de  Baupaume. 
On  y compte  66.  feux&  327.  perfonnes.  Cette  Pa- 
roifle eft  à 1.  lieue  O.  un  quart  au  S.  de  Bapaume. 

AC  HUN  , dans  le  Nivemois  , Diocefe  de  Ne- 
vers  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Moulins , 
Elcétion  de  Nevcrs.  On  y compte  s 7.  feux. 

ACHUN  , dans  le  Nivemois , Diocefe  de  Nc- 
vers , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Mou- 
lins , Election  de  Chiteau-Chinon.  On  y compte  18. 
feux. 

ACHY  , dans  le  Beauvoifis , au  Gouvernement 
général  de  l’Ifle  de  France  , Diocefe  de  Beauvais  , 
Parlement  & Intendance  de  Paris,  Election  de  Beau- 
vais , Doyenné  de  Montagne.  On  y compte  1 57.  feux. 
Cette  Terre  eft  un  Fief  qui  releve  de  l’Evêché  de 
Beauvais , & qui.  vaut  environ  7000.  liv.  de  rente. 
Achy  eft  fitué  fur  la  riviere  de  Terrain  , à 2.  lieues 
& demie  N.  O.  de  Beauvais.  Long.  19.  38.  o.  lat. 
49*  3X»4S* 

A C I 

ÀCIGNÉ  ou  ÀssiGKt , en  Bretagne , Diocefe; 
Parlement , Intendance  & Recette  de  Rennes.  On 
y compte  33.  feux  un  tiers  âc  un  quart  de  feu.  Judith, 
Dame  d’Acigné  , porta  cette  Terre  à fonmari  Char- 
les 11.  de  Coné  , Maréchal  de  France  ; & enfuitc  la 
même  Terre  échut  en  partage  à leur  fécond  fils  Char- 
les , en  faveur  duquel  elle  fut  érigée  en  Marquifat , 
par  Lettres- Patentes  de  Juillet  1609. , regiftrées  le 
7.  Juin  fuivant.  Charles  étant  mort  fans  poftérité, 
cc  Marquifat  retourna  à ion  frcrc  , François , Duc 
de  Briilàc. 

A C L 

ACLOU,  en  Normandie,  Diocefe  de  Lizieux, 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alençon  , Elec- 
tion de  Bernay  , Scrgentcrie  de  Montrait.  On  ÿ 
compte  61.  feux.  Cette  Paroifle  eft  Gtuéc  à un  tiers 
de  lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Rille  , fit  à 2.  lieues 
N.  N.  E.  de  Bernay. 

A C O 

ACOBRIEN  ou  Cobkien  , dans  la  Flandre  Wa^ 
lonne , Diocefe  de  Tournay,  Parlement  de  Douay  , 
Intendance  de  Lille , Subdélégation  de  Douay.  On 
y compte  6.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 2. 1.  & demie 
S.  E.  de  Lille  , & 2.  un  tiers  S.  O.  de  Tournay. 

ACOLASTRE , riviere  du  Nivemois.  Elle  prend 
fâ  fource  au-deflus  d’Azy-le-Vif  : elle  forme  l’étang 
de  Parrenchos , ôt  fe  jette  dans  la  Loire  près  de  Jau- 
genay.  Cette  riviere  eft  peu  confidérable  -,  fon  court 
n’eft  que  de  2.  lieues  ou  environ. 

ACOLIN , riviere.  Elle  prend  fa  fource  dans  le 
Bourbonnois  , aux  environs  de  Chaptroux  & de  St* 
Raverin.  Elle  entre  enfuite  dans  le  Nivemois , & fe 
jette  dans  la  Loire , à une  petite  diftance  de  la  Pa- 
roifle d’ Avril , & à 1.  lieue  O.  de  Decize. 

AC  ON  , en  Normandie  , Diocefe  d’Evreux  , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alençon , Elec- 
tion de  Conchcs , Sergenterie  de  Coudé.  On  y compte 
j 80.  feux. 

ACONIN.  Vayt\  Noyan. 

ACOULONou  Accovlon.  Vcye\  Agenvilleretz, 

ACQ 

ACQ , en  Artois , Diocefe  d’Arras  , Parlement 
de  Paris , Intendance  de  Lille , Gouvernance , Bail- 


A D A 

liareiFccrtte  d’Arras.  On  y compte  JS-  fcnx.  & 
VJ$.  perfonnes.  Cette  Paroiffe  eft  fatuée  fur  une  pe- 
tite riviere  ,ài.  tiers  de  lieue  O.  de  l’Abbaye  du 
Mont-Saint-Eloy  , & à a.  1.  N.  O.  d’Arras. 

ACQS  ou  Ax  , en  Gafeogne.  V oye\  Dax. 

ACQS  , ville  , dans  le  pays  de  Foix.  Voye\  Ax. 
ACQUEBOUILLE , dans  t’Orléannois , Dioccfe 
d’Orléans  , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Or- 
léans, Ele&ion  de  Pfrhiviers.  On  y compte  19. 
feux. 

ACQUET  , en  Picardie  , Diocefe  d’Amiens , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Amiens , EleéHon 
d’Abbeville  , Bailliage  de  Crecy.  On  y compte  30. 
feux.  Ce  hameau  eft  à *.  1.  E.  S.  E.  de  Crécy. 

ACQUEVILLE , en  Normandie  , Diocefe  de 
Coutances  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de 
Caen,  Election  de  Valogne  , Scrgenterie  de  Tol- 
levaft.  On  y compte  6$.  feus*  Cette  ParoHTc  eft  à 2. 
tiers  de  lieue  de  l’Océan  , ôc  à x.  1.  & demie  O.  S.  O. 
de  Cherbourg. 

ACQUIGNY , en  Normandie,  Diocefe  d’Evreux. 
Vojt\  Àquigny. 

ACQUIGNY , en  Normandie  , Diocefe  , Parle- 
ment & Intendance  de  Rouen  , Election  de  Pont- 
dc-l’Arche,  Serçentiere  d’Acquiçny.  On  y compte 
2.  feux  privilégies  & rj^.  feux  taillaUes.  Cette  Pa- 
roiflê  eft  fituee  fur  la  nvicre  d’Eure  , au  confluent 
de  l’Iton  , à trois  quarts  de  lieue  S.  S.  E.  de  Loo- 
viers , à 2.  L S.  un  quart  à l’E.  de  Font-de-P Arche , 

& à 5.  deux  tiers  S.  S.  E.  de  Rouen. 

ACRAIGNE.  V vyt\ Guife-fur-Mufellc. 

A C Y 

ACY  ou  Assv  , dans  le  Soiftbnnois  , au  Gou- 
sremement  general  de  l’Ifle  de  France  , Diocefe  de 
Soiffons , Parlement  de  Paris , Intendance  ôc  Elec- 
tion de  Soiffons.  On  y compte  1 5a.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè  eft  à 1. 1.  S.  E.  de  Soiffons. 

ACY , en  Champagne , Diocefe  de  Rheims  , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  de  Châlons  , Ele&ion 
de  Rethel.  On  y compte  83.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
fur  la  rive  gauche  de  l’ Aifne , à une  petite  diftance 
de  Rethel. 

ACY  , en  Normandie  , Diocefe , Parlement  & 
Intendance  de  Rouen  , Election  de  Neufchâtel,  Ser- 
genterie  d’Aumale.  On  y compte  $0.  feux.  Cette 
Paroiffc  eft  fituee  près  d’Aumale.  Il  y a une  Abbaye 
d’Hommes , connue  fous  le  nom  de  St.  Martin  d'Acy , 
Ou  Gmplement  fous  celui  à' Aumale  : clic  acte  fon- 
de'c  par  les  Seigneurs  d’Aumalc  , & par  la  Comteflc 
Adclifc  ou  Adélaïde  , qui  la  donna  aux  Moines  de 
St.  Lucien  de  Beauvais.  Etienne  , Comte  d’Auma- 
le , fils  d’Eudes  de  Champagne  , & d’ Adélaïde  , 
confirma  cette  fondation  par  fes  Lettres  de  Pan 
s 1 1 5.  Cette  Abbaye  eft  en  commende.  Le  revenu 
de  l’Abbé  eft  de  9000.  liv.  ou  environ  , & la  taxe 
«nCour  de  Rome  eft  de  100.  florins.  Acy  eft  à il. 
lieues  un  tiers  N.  E.  de  Rouen , ÔC7.  un  tiers  N.  O. 
de  Beauvais. 

ACY  en  Mulcien  , bourg  en  Valois , au  Gouver- 
nement général  de  Plflc  de  France  , Dioccfe  de 
Meaux  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Soif- 
fons,  Election  de  Crêpy.  On  y compte  130.  feux. 
11  y aune  Prévôté  royale  quireflortit  au  Bailliage 
de  Crêpy  en  Valois.  Ce  bourg  eft  fur  un  ruiffeau , à 
B- 1.  S.  E.  de  Crêpy , 3.  N.  N.  E.  de  Meaux , & 7.  S. 
O.  de  Soiffons.  Long.  20.  36. 36.  lat.  49.  6,  10. 

A D A 

ADAINCOURT , dans  le  pays  Meffin  , Diocefe 
de  Metz  , Parlement  , Intendance  & Recette  de 
Metz.  On  y compte  9.  feux. 


(A  t)  I î* 

ADAINVILLE  ou  Addainville  , dans  le  Maiv- 
tois , au  Gouvernement  général  de  l’Ifle  de  France  , 
Diocefe  de  Chartres  , Parlement  ôc  Intendance  de 
Paris  , Eleftion  de  Montfort  - l’Amaury.  On  y 
compte  S7*  feux.  Cette  Paroiffc  eft  à i.  lieue  un 
quart  S.  O.  de  Montfort-l’Amaury. 

ADAM , en  Franche-Comté.  Voye\  St.  Jean 
d’Adam. 

ADAM , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Parle- 
ment & Intendance  de  Befanqon  , Bailliage  ôe  Re- 
cette de  Beaume  ou  Baume.  On  ycompre  10.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  à *.  1.  S.  de  Baume. 

ADAM,  en  Franche-Comté , Diocefe,  Parle- 
lement  & Intendance  de  Befanqon  , Bailliage  ôc  Re- 
cette d’Ornans.  On  y compte  17.  feux.  Ce  hameau 
dépend  de  la  Paroiffc  de  Goux , dont  il  eft  éloigné 
d’un  tiers  de  lieue  ; ôc  il  eft  à 3.  I.  deux  tiers  E.  N.  E. 
d’Ornans. 

ADAMWEILLER  , dans  la  baffe  Alface  , Dio- 
cefe de  Strasbourg  , C on  (cil  fouverain  ôc  Intendan- 
ce d’Alface  , Principauté  de  la  Petite-Pierre  , Pré- 
vôté de  Bettweiller.  On  y compte  9.  feux.  Ce  ha- 
meau eft  fitué  près  de  la  frontière  de  Lorraine  , à 1 . 

1.  deux  tiers  N.  N.  O.  de  la  Petite- Pierre. 

ADART  ou  Adast  , en  Gafeogne , au  Comté 
de  Bigorre,  Diocefe  de  Tarbes  , Parlement  de  Tou- 
loufe  , Intendance  d’Aufch  , Recette  du  Comté  de 
Bigorre.  On  y compte  13.  feux.  Ce  hameau  eft  à 
une  petite  diftance  du  Gave , ôc  à $. 1.  ôc  demie.  S. 
O.  de  Tarbes. 

A D D 

ADDALUYS  ou  Adaluis  , Caflrum  de  AdaU 
veyo  , en  Provence  , Diocefe  de  Glandeve  , Parle* 
ment  ôc  Intendance  d’Aix  , Vtguerie  & Recette  de 
Guillaume.  On  y compte  un  feu  & un  quart  de  feu* 
Cette  Paroiffe  eft  fituec  près  de  la  rive  droite  du  Var, 
à 1. 1.  S.  S.  O.  de  Guillaume , 4.  N.  de  Glandeve  , ôq 
2$.  N.  E.  d’Aix.  Long.  14.  39.  x$.  lat.  44.  11.  o. 

ADDON  , en  Champagne  , Diocefe  de  Rheims  f 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons , Elec- 
tion de  Rheims.  On  y compte  4$.  feux. 

A D E 

ADÊ , en  Gafeogne  , au  Comté  de  Bigorre , Dio- 
cefe de  Tarbes  , Parlement  de  Touloufe  , Intendan- 
ce d’Aufch  , Recette  du  Comté  de  Bigorre.  On  y 
compte  47.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 1. 1.  un  tici* 
N.  E.  de  Lourde  , & 2.  O.  S.  O.  de  Tarbes. 

ADEL ANS  , en  Franche-Comté , Dioccfe  , Par- 
lement ôc  Intendance  de  Befanqon , Bailliage  ôc  Re- 
cette de  Vcfoul , Prévôté  de  Faucogney.  On  y compte 
23.  feux. 

ADENAC.  yoye\  Lominé. 

A D H 

ADHEILHAC  ou  Adkilltac  , en  Gafeogne, 
pays  de  Comminges  , Dioccfe  d:  Comminges  , Par. 
lement  de  Touloufe  , Intendance  d’Aufch , Eleftion 
de  Comminges.  On  y compte  90.  bellugues  de  feu. 

ADHUILLI  ou  Adhill*  , en  Poitou  , Diocefe 
de  la  Rochelle  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Poitiers  , Election  de  Niort.  On  y compte  62.  feux. 

A D I 

ADJAN  ou  Adjais  , dans  la  Marche,  Diocefe  de 
Limoges  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Mou- 
lins , Eleftion  de  Guerct.  On  y compte  210.  feux. 

AD1LLÉ  , en  Poitou , Diocefe  de  Foitiers , Par- 
lement de  Paris,  Intendance  de  Poitiers , Ele&ioa 
de  Niort.  On  y compte  62.  feux. 


Di 
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ADINFERT , en  Artois , Diocefe  d’AnraS , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  de  Lille  , Gouvernais 
ce.  Bailliage  & Recette  d’Arras.  On  y compte  28. 
feux  de  140.  perfonnes.  Cette  Paroifle  cft  à 2. 1.  de 
demie  5 • S.  O.  d'Arras. 

ADJOIN  , dans  la  Marche.  Voye\  Adjaîn. 

ADIONCOURT  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
Diocefe  de  Toul , autrefois  Office  d’Amancc  , mais 
aujourd'hui  du  Bailliage  de  Nomeny.  Cette  Paroifle 
cft  fur  la  Seille  , à 1. 1.  un  tiers  S.  E.  de  Nomeny. 

ADJOTS  ( les  ) , en  Angoumois , Diocefe  d'Anr 
goulême  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Li- 
moges , Election  d’Angoulcme-  On  y compte  128. 
feux. 


ADISSAN  , dans  le  haut  Languedoc , Diocefe  de 
Bcziers  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de 
Montpellier  , Recette  de  Beziers.On  y compte  22$. 
feux.  Cette  Paroifle  cft  à 1. 1.  & demie  N.  N.  O.  dç 
Pezenas,  de  5.  N.  E.deBeziers.  Long.  21.  6.  o. 
lat.  43.  32.38. 

A D L 

ADLANGE  , dans  le  Duché  de  Lorraine , Dio- 
cefe de  Metz  , Bailliage  de  Boulay  , Seigneurie  de 
JauJquemont.  Ce  hameau  eft  à 1.  lieue  S.  S.  O.  de 
Fauiquemont. 

A D M 

ADMÉ  , en  Agenois , Diocefe  d’Agen , Parle- 
ment & Intendance  de  Bordeaux  , Eleftion  d’Agen. 
On  y compte  3 s.  feux.  Cette  Paroifle  cft  le  chef-lieu 
d’une  Jurifdiftion  qui  eft  compote  de  la  Paroifle  de 
St.  Jean  d’Admé , oc  de  deux  autres.  Admé  eft  à 2. 1. 
deux  tiers  N.  O.  de  Clerac. 

ADMESN1L  , en  Normandie  , Diocefe  , Parle- 
ment de  Intendance  de  Rouen , Eleélion  de  Caude- 
bec  * Serçcnterie  de  Doudeville.  On  y compte  un 
feu  privilégié  & 20.  feux  taillablcs.  Les  Religieux  de 
l'Abbaye  de  Fcfcamp  font  Seigneurs  de  cette  Paroifle. 

ADMIRAT , en  Provence  , Diocefe  de  GJande- 
ve  , Parlement  & Intendance  d’Aix  , Viguerie  de  Re- 
cette de  Grafle.  On  y compte  un  quart  de  feu.  Cette 
Paroifle  eft  à 1. 1.  un  tiers  S.  de  Glandcve  , & 7.  N. 
un  quart  à l’E.  de  Grafle.  Long.  24.  40.  o.  lat.  43. 

$8.  8. 
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ADOMESNIL , dans  le  Duché  de  Lorraine , Dio-  1 
cefc  de  Toul , autrefois  Office  de  Lunéville  , mais  1 
aujourd’hui  du  Bailliage  de  même  nom.  C’cft  un  ha- 
meau avec  un  Château  , de  la  dépendance  d’Hcry-  r 
menil , qui  cft  lui-même  une  annexe  de  Rehainvillcr.  a 
Adomefail  eft  à trois  quans  de  lieue  S.  S.  O.  de  Lu-  d 
néville.  ^ 

ADOMPT  , Adonis  Domus , dans  le  Duché  de  d 
Lorraine  , Diocefe  de  Toul  , autrefois  Office  de  d 
Dompaire  , mais  aujourd'hui  du  Bailliage  de  Dar-  d 
ney.  De  cette  Paroiffc  dépendent  les  lieux  de  Bin-  u 
r ’ L'?c,ille  . Gclnecourt , Bcgnico , & la  Baffe-  fî 
Cotir  de  Bonfay.  SnnEglifcparoiifiak-  cfl  dédiée  à St.  ft 
Marte.  La  Cure  eft  à la  collation  du  Chapitre  de  pi 
xvemiremont , & elle  fc  donne  an  concours.  La  dix-  O 
roc  le  partage  entre  ce  Chapitre  & le  Curé.  Le  Roi  la 
S Pologne  , Duc  de  Lorraine  , a la  haute  Juftice  de  cr 
egmeourt  dont  les  Seigneurs  de  Villes  & d’A-  r, 
la  moyenne  & la  baffe  Juftice.  Le  Sieur  gc 
Jutti  *I?1î0?'B1“ch'  a la  haute , moyenne  & baffe  fii 
^AhbaVe  de  Bo-tfey  cft  fituée  tir 
roîffc  eltT  l a Par0iœ:  d'AdomPt-  Cette  Pa-  ou 
N-  H.  de  Dimey  y™  o,de°R  deDompaire'  3'  d.'« 

AW:^te-r,aoo.  >DioK(.  « 
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Par-  de  Sens  , Parlement  de  Paris , Intendance  d’Orle'anr, 
naft-  EJcftion  de  Montargis.  On  y compte  1 00.  feux.  Cett«r 
28.  Paroifle  cft  à 2. 1.  un  tiers  N.  N.  E.  de  Briarc. 

1.  & ADORE  ou  l*  Dore  , rivière.  Elle  prend  fa 
fourcc  en  Auvergne,  à 1.  lieue  & demie  de  l’Abbaye 
de  la  Chaue-Dieu.  Elle  paffe  par  Ambert  de  Crou- 
ne  , piere.  Depuis  Croupiere  elle  porte  bateau  jufqu’à  fon 
nais  cm°-ouchurf  l’Alier , à une  demi-lieue  de  la  Pa- 
>ifle  roiflc  de  Ris.  Le  cours  de  cette  riviere  eû  de  20. 
;ny.  lieues  ou  environ. 

Anr  ADOUR  , Aturus , riviere  de  Gafcognc.  Elle  a 
o”  j n-UrCC  “ans  ^cs  m°ntagnes  de  Bigorrc , au-deflous 
28.  du  Pic  du  midi  & de  celui  d’Efpade , qui  font,  l’un 
ot  l autre  , deux  des  plus  hautes  montagnes  des  Py- 
: j rCM?es’,  ¥ c P3®®  P31  Sampan , Bagneres  , Mont- 
de  gaillard  & Tarbes.  Elle  arrofe  enfuitc  une  partie 
2 J.  de  la  plaine  de  Bigorre  , un  canton  de  la  Généralité 

dç  de  Montauban  ( finie  dans  la  Province  d’ Armagnac) 

0.  que  l’on  nomme  Rivicre-Baflè  , & une  partie  de  l’Ar- 
magnac. Elle  commence  d’être  navigable  à Grenade 
dans  le  Marfan , à deux  lieues  au-defîus  de  St.  Scvcr. 
Elle  traverfe  l’Elcélion  des  Landes , où  elle  reçoit  la 

io-  Douze  à une  lieue  au-deflbus  de  Tartas.  Son  cours 
de  continue  par  Dax.  Enfuite  elle  cft  groffic  par  les  Ga- 
de  ves  d’üleron  , de  Mauleon  de  par  le  Gave  béaroois. 
Bientôt  après,  elle  reçoit  laVidouze  ouBidouze* 
qui  vient  de  Bidachc.  Enfin  elle  reçoit  la  Nive  à Bal 
yonne-même.  L’Adour  eftguéable  par-tout , depuis 
e-  la  fource  jufqu’à  Aire , à 1 8.  lieues  de  Bayonne  ; mais 
n.  depuis  Aire  jufqu’à  la  mer , il  ne  fe  trouve  aucun  gué, 

:u  & il  faut  la  pafler  ou  fur  des  ponts  ou  dans  des  ba^ 
le  teaux.  Cette  riviere  coule  le  long  des  murs  de  Bayon- 

1.  ne  , où  elle  a un  beau  pont  de  charpente  de  137. 
toifes  de  longueur  en  32.  travées  , de  quatre  toifes 
de  large.  Ce  pont  va  du  réduit  du  Saint-Efprit  au 
fauxbourg  de  même  nom,  & s’appelle  aulfi  le  pont 

n du  Saint-Efprit.  La  largeur  de  l’Adour  à Bayonne 
e eft  de  130.  toifes  ou  environ. 

'*  Le  cours  de  cette  riviere  au-deflous  du  pont , 
entre  la  ville  & la  citadelle , forme  le  port  qui , 

- fans  les  difficultés  de  fon  entrée  à la  mer , faroit 
î un  des  plus  beaux  de  France  par  fa  grandeur , fa 
. profondeur , de  par  fes  bords  qui  font  toujours  fta- 
. blés  de  bien  régies. 

Elle  peut  porter  des  vaifleaux  de  30.  à 40.  ca- 
nons julqu’au-deflus  de  la  ville  * & depuis  la  ville 
jufqu’à  St.  Scver  en  Gafcogne , on  y peut  voiturer 
toutes  fortes  de  marchandises  de  denrées  avec  des 
bâteaux  plats  de  autres  petits  bâtimens. 

Son  embouchure  à la  mer  eft  diftantc  de  Bayon- 
ne de  trois  mille  toifes.  Cette  embouchure  étoit 
autrefois  à Cap-Breton,  trois  lieues  N.  au-defliis 
de  l’embouchure  d’aujound’hui , de  la  riviere  coûtait 
dans  les  fables  entre  les  Dunes.  Alors  la  navigation 
& la  fortie  de  cette  riviere  étoient  beaucoup  plus 
difficiles  qu’elles  ne  font  à préfent.  Sous  le  règne 
d’Henri  111.  il  fut  fait  une  nouvelle  ouverture  de 
un  nouveau  déhouebernent.  Ce  fut  Louis  de  Fotx  , 
fameux  Ingénieur , qui  arrêta  la  riviere  & ferma 
fon  ancien  lit  par  une  digue  de  maçonnerie  & de 
pierres  de  taille  , bien  pilotée  devant  de  derrière. 

On  voit  encore  les  relies  de  cette  digue.  Pendant 
la  conftrmftion  de  la  digue , le  même  Ingénieur  Et 
creufer  au  travers  des  Dunes  de  fable  de  petits  ca- 
naux , dans  lcfquels  la  riviere  entra  par  fon  rc- 
gonflement  qui  inonda  partie  de  la  ville  de  fes  en- 
virons ; de  par  ce  moyen , elle  fe  creufa  une  for- 
tie ou  iffiie  a la  mer , de  forma  le  nouveau  Boucau* 
ou  la  nouvelle  embouchure  de  la  riviere,  le  18. 
d’Oélobre  de  l’an  1 579.  Il  réfulta  de-là  que  la  ri- 
viere , qui  faifoit  plus  de  trois  lieues  dans  les  fa- 
bles entre  les  Dunes  , fe  trouva  redreflee , de  fon 
cours  racourci  de  diminué  par  un  canal  de  cinq 
a fix  cens  toifes  plus  naturel  de  plus  droit. 

L’ancien 
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L’ancien  lit  de  cette  rivière  s’eft  comblé  , fie  fon 
embouchure  que  l’on  appelle  le  vieux  Boucaut , 
eft  prefquc  entièrement  fermée , ne  fervant  au  plus 
d’écoulement  qu’à  quelques  petits  ruifleaux  , fie  aux 
eaux  de  pluie  qui  s’amaficnt  entre  les  Dunes. 

A la  nouvelle  embouchure  de  l’Adour , il  s’eft 
forme  une  barre , qui  laiflè  néanmoins  aux  eaux  de 
la  riviere  fie  aux  vaifleaux , un  paflàge  de  S°*  ou 
60.  toifes.  Cette  barre  a de  bafle-mer  fix  pieds 
d’eau  dans  fon  milieu , fituc  entre  deux  bafles  de 
fable  qui  tiennent  à la  greve  tout  le  long  de  la 
côte  des  deux  côtc's  , fit  avancent  quatre  ou  cinq 
cens  toifes  dans  la  mer.  Au-deflus  de  ces  bafles , 
il  n’y  a que  deux  pieds  fit  demi  d’eau  de  bafle-mer. 
Les  vaifleaux  qui  entrent  dans  la  riviere  , ou  qui 
en  fortent , font  obligés  d’enfiler  le  paflàge , que 
nous  avons  dit  avoir  so.  ou  60.  toifes  de  largeur  i 
fit  pour  peu  qu’ils  aillent  à droite  ou  à gauche  , ils 
font  perdus  ou  échoués  fur  les  fables. 

Ce  n'cft  pas  tout  : cette  barre  ou  paflàge  chan- 
ge très-fouvent  & fc  trouve  quelquefois  à 2.  ou 
300.  toiiês  de  l’endroit  où  elle  étoit  auparavant  : 
elle  s’approche  de  la  côte  ou  s’avance  dans  la  mer , 
félon  que  les  grands  vents  fit  la  tempête  la  déter- 
minent. La  violence  des  vents  fit  l’agitation  de  la 
mer  font  caufe  cjue  les  eaux  entraînent  les  Cibles , 
les  font  mouvoir  & changer  de  place.  Il  arrive 
dc-là  que  les  Pilotes  de  la  riviere  font  quelquefois 
obliges  de  chercher  , la  fonde  à la  main  , ladite 
barre  , pour  y faire  paflèr  les  vaiflèaux. 

On  peut  juger  par  ce  que  nous  venons  de  dire  , 
que  la  barre  de  l’Adour  cft  très-difficile  à paflèr. 
Aux  difficultés  que  nous  avons  rapportées , on  doit 
ajouter  qu’il  n’elt  poffiblc  d’approcher  de  la  barre , 
pour  foire  entrer  ou  fortir  les  vaifleaux , pour  peu 
que  la  mer  foit  grofle  , que  le  vent  foit  contraire  « 
ou  que  la  marée  perde. 

Les  balifes  qui  font  placées  fur  la  grande  Dune  , 
au-deffus  de  là  digue  neuve  , marquent  le  milieu  du 
paflàge  j fit  toutes  les  fois  que  la  barre  change , 
on  change  auffi  les  balifes.  Il  y a des  temps  que  la 
barre  fe  trouve  fi  bien  placée , qu’on  y entrerait 
fans  Pilote  de  la  rivière  ; il  fuffiroit  alors  de  s’a- 
ligner. Mais  cette  heureufe  difpofition  de  la  barre 
elt  fort  rare.  Les  balifes  fervent  encore  aux  vaif- 
feaux  qui  font  en  mer , à rcconnoître  pofitivement  le 
Jicu  où  cû  la  riviere  ; & en  conféquence  ils  pren- 
nent le  temps  propre  de  s’approcher  pour  profiter 
de  la  marce.  Hors  de  ce  temps  , il  n’eft  pas  de  la 
prudence  de  s’approcher  de  trop  près  du  cul-de- 
fac  de  cette  côte  qui  cft  d’ailleurs  très-dangereufe. 

Pour  remédier  aux  difficultés , on  a établi  douze 
Pilotes  de  la  barre.  Ces  Pilotes  ont  chacun  une 
chaloupe  armée  de  huit  hommes  : ils  entrent  ou 
fortent  les  vaifleaux  qu’ils  vont  prendre  quelquefois 
au-delà  de  la  barre  , fie  que  d’autres  fois  Us  atten- 
dent fur  la  barre  ou  en  dedans.  Dans  cette  derniere 
pofition  , les  PUotes  de  la  barre  font  un  lignai  pour 
que  le  navire  vienne  à eux.  Le  navire  étant  arrive, 
on  jette  un  grapin  , un  des  PUotes  entre  dedans  fit 
rend  le  gouvernail.  Alors  les  chaloupes  , au  nom- 
re  de  deux  ou  trois , remorquent  le  navire  jufques 
dans  la  riviere , fie  ne  le  quittent  que  lorfqu’il  cft 
hors  de  tout  danger.  Les  PUotes  de  la  barre  for- 
tent les  navires  de  la  meme  manière  fit  avec  les  mê- 
mes précautions. 

11  y a un  PUote  major  qui  commande  tous  les 
Pilotes  de  la  barre.  Ce  PUote  a 800.  liv.  de  gages 
fur  Amirauté.  Les  autres  n’ont  d’autre  paye  que 
celle  que  les  Maîtres  des  navires  font  obliges  de 
leur  donner , ainfi  qu’à  tous  les  Matelots  ou  Ra- 
meurs. Ces  derniers  demeurent  à Bayonne  ou  aux 
environs  : Us  fc  trouvent  toujours  prêts  au  moindre 
gnal , ou  forfqu’ils  apperçoivent  quelque  vaifl'eau 
lome  I. 


A D V 17 

en  mer , ou  quand  Us  fçavent  qu’il  y en  a à la  ra- 
de , dans  la  riviere , qui  fe  difpofent  à fortir.  Au 
refte  , il  faut  que  la  mer  foit  belle , le  vent  bon  fie 
la  marée  propre.  Les  vents  pour  fortir , font  de- 
puis l’Eft  jusqu’au  Sud. 

On  fait  venir  à Bayonne  , par  l’Adour  , des 
mats  de  vaiflèau.  Ces  mats  entrent  dans  l’Adour 
par  les  Gaves  d’Oleron  fie  par  la  Nieve  : ceux  qui 
vienqcnt  par  la  première  route  , font  ordinaire- 
ment très-beaux  : ils  croiflènt  fur  les  montagnes 
d’Aft  fie  de  Baraton , dans  les  Pyrénées , d’ou  on 
les  tranfporte  par  terre  jufqu’aux  Gaves  ( c’cft  le 
nom  commun  que  l’on  donne  à toutes  les  rivières 
de  Béarn  ) ; fit  là  ces  bois  font  mis  en  radeaux 
fie  conduits  jufqu’à  l’Adour  par  Peyrehourade , quieft 
à une  lieue  de  l’embouchure  des  Gaves  dans  cette 
riviere  , fit  à ç.  lieues  un  quart  E.  N.  E.  de  Bayon- 
ne. Les  mats  qui  viennent  par  la  Nieve  , font  beau- 
coup plus  petits.  On  conferve  les  uns  fit  les  autres 
dans  des  foflès , où  ils  demeurent  enterrés  jufqu’à 
ce  qu’on  les  en  tire  pour  les  traniporter  de  Bayon- 
ne ou  à Rochefort , ou  à Breft  , félon  les  befoins 
des  Arfcnaux  du  Roi. 

Le  cours  de  l’Adour , depuis  fa  fource  jufqu’à 
fon  embouchure  , cft  de  45.  lieues  ou  environ. 

ADOUR  de  Sucbe  , Aturus  Silvenfis  , petite  ri»- 
vicre  de  Gafcogne  , au  Comté  de  Bigorre.  Elle 
prend  fa  fource  dans  la  vallée  de  Campan  -,  fit  après' 
un  cours  de  quelques  lieues  , elle  fe  jette  dans  Je 
grand  Adour. 

ADR 

ADRETS  ( les  ) , Cafiellum  de  Adcxtris , Pa- 
roiflè  afec  titre  de  Baronic  , en  Dauphiné  , Diocefe  , 
Parlement , Intendance  fit  Elc&ion  de  Grenoble. 
On  y compte  un  demi-feu  fit  un  quarante-huitieme 
de  feu  dans  le  Péréquaire  des  fonds  nobles  ou 
exempts  de  Tailles  , pour  fervir  à la  répartition 
des  cas  de  droit  ; fit  2.  feux  , un  tiers , un  douziè- 
me fit  un  quatre- vingt -feizieme  de  feu  , dans  le 
Péréquaire  des  fonds  taillablcs  fit  affranchis  des 
Tailles,  pour  fervir  à l’impofition  fit  aflïette  des 
Tailles.  Cette  Paroiife  eft  à 1. 1.  E.  de  l’Ifere  , fit  4. 
trois  quarts  E.  N.  E.  de  Grenoble.  Long.  23.41.  o. 
lat.  45.  17.  29.  La  Terre  fit  Baronie  des  Adrets 
appnrtcnoit  vers  l’an  1562.  à François  de  Beau- 
mont , Gentilhomme  de  Dauphiné.  Ce  Baron  , fl 
connu  fit  fl  fameux  , étoit  un  des  Chefs  des  Hugue- 
nots: il  étoit  fort  courageux,  mais  il  portoic  la 
cruauté  fit  la  fcrbarie  au  plus  grand  excès.  On 
dit  qu’après  un  carnage  affreux  des  Catholiques  , 
qu’il  ai’oit  ordonné  , il  obligea  fes  deux  fils  de  fe 
baigner  dans  leur  fang , afin  de  les  accoutumer  à 
la  cruauté.  II  mourut  en  1586. 

ADRE VIELLE,  en  Gafcogne,  Diocefe  de  Com- 
minges,  Parlement  de  Touloule,  Intendance  d’ A ufch. 
Election  de  Riviere-Verdun.  On  y compte  2.  feux  , 
22.  betlugues  fit  demie. 

ADR1ERS  , bourg  , en  Poitou , Diocefe  de  Poi- 
tiers , Parlement  de  Paris,  Intendance  fit  Election  do 
Poitiers  , Arondiflèment  de  Montmorillon.  On  y 
compte  267.  feux.  Ce  bourg  cft  fitué  proche  de  la 
petite  riviere  d’Abelou , à 2.  1.  uu  tiers  S.  O.  do 
Montmorillon. 

ADRIS5AN  , en  Franche-Comté , Diocefe  , 
Parlement  fit  Intendance  de  Befançon , Bailliage 
fit  Recette  de  Vefoul , Prévôté  de  Montbozon.  On 
y compte  18.  feux. 

A D V 

ADVENAS , en  Beaujolois , Diocefe  de  Mâcon , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lyon  , ElcéÜon 
de  Villefranche  , Archiprètré  de  Vauxrenard.  On  y 
compte  50.  feux  5c  environ  îôo.pcrfonnes  de  Corn- 
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immion , y compris  les  habitants  des  4.  hameaux 
qui  dépendent  de  la  Paroiflc.  Il  y a deux  foires  , 
l’une  le  6.  Juin  , & l’autre  le  16.  Août.  L’Eglife  pa- 
roiflïalc  cft  dédiée  à la  Ste.  Vierge.  On  croit  que  Louis 
le  Débonnaire  la  fit  bâtir  en  aftion  de  grâce  de  la 
viétoire  qu’il  avoit  remportée  fur  le  tyran  Ganelon  , 
dont  il  nt  rafer  le  Château  environ  l’an  814.  Sous 
le  Maître-Autel , du  côté  de  l’Epîtrc  , il  y a un 
fort  beau  monument  de  marbre  blanc  en  relief , où 
Louis  le  Débonnaire  eft  reprefenté  tenant  entre 
fes  mains  une  Chapelle',  qu’il  offre  à un  Diacre 
ou  à un  Religieux.  Sur  ce  monument  font  gravés 
en  groflfes  lettres  , partie  gothiques  , partie  romai- 
nes , les  quatre  vers  qui  fuivent  : 

Fex  Ludovtcus  fius  &■  vitutis  amieus , 

Offert  am  Ecclcjiam  récif  it  Vincentius  ijlam  ï 

Lampade  biffenâ  ftuiturus  Julius  ibat. 

Morsfugat  oppofitum  Regis  ad  interitum , 

Pour  1 explication  de  ce  monument  on  peut 
confulterSevert,  dans  fon  Hiftoire  des  Evêques  de 
Mâcon  imprimée  à Lyon  en  16:8. , page  22.  & 
33.  Le  Chapitre  de  St.  Vincent  de  Mâcon  nomme 
à la  Cure  d’Advenas.  Le  Curé  & le  Chapitre  de 
-fieaujeu  jouiflent  de  la  dixme.  La  ParoUTe  d’Ad 
■venas  dépend  de  la  Juftice  de  Sauffki  : clic  eft  fi_ 
tuee  dans  les  montagnes  , dans  un  pays  ingrat , à 
*•  1*  N.  E.  de  Bcaujeu. 

ADVIN  , en  Béarn.  Voy,K  Anduin. 
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ÆDUI  on  Henni  , Hation  ou  Peuple  de  la 
Caule  celtique.  Sous  Honorius  , ils  etoient  com- 
pris dans  la  première  Lyonnoife  ; dc  ils  occupoicnr 
prcfque  feuls  toute  l'étendue  de  cette  Province 
y compris  néanmoins  leurs  Alliés  dt  leurs  Sujets’ 
Alors  ils  etoient  bornés  au  N.  par  les  Linge,,, , & 
par  les  TncaJ/c,  ; au  S.  par  les  Scgufiamt  à J'E. 
par  les  Sc  quant j i l’O.  par  les  Stmncr , les  Va. 
dicaffes  dc  tes  Arvemi,  Mais  , pour  parler  plus 
exactement  , nous  devons  dire  que  les  Ædui  fculs 
occupoieut  le  pays  qui  comprend  aujourd'hui  les 
Dioccfcs  d’Autun  , de  Clialon  de  de  Mâcon  de 
partie  de  celui  de  Dijon.  Augujtdumm  , à p’re- 
Jent  Au, un  , émit  leur  capitale,  ils  avnient  iuffi 
f'àralU  . que  quelquusAlm  ont  cru  mal  -à-propos 
être  Autun  de  qui  eft  plus  vraifcmblablement  Beu. 
rM,  petit  village  de  l'Autunois.  On  Irait  que  du 
temps  de  Ccfar  , les  Gaules  formoient  un  grand 
nombre  de  Républiques  ou  de  Peuples  libres  indé- 
pendans  les  uns  des  autres.  Parmi  ces  Républi- 
ques celle  des  Eduens  , fituée  dans  la  Celtique 
etoir  une  des  plus  confidcrubles  , de  . félon  quel- 
ques-uns elle  étoit  la  première  en  rang  . en  dignité 
de  en  puilïincc.  Bibrat Je  étoit  alors  la  capitale  des 
Eduens.  Les  pays  qui  dependoient  de  cette  Na- 
y artant  rcui  ^ *">«»'  occupés  par 
r'nîfr»1"’  ’ ^or"Pren°ienr  la  plusgrande 
panie  de  la  Province  de  Bourgogne  , la  Brefli  le 

n^Ti’  ’v!e  Bea“i°loi!  • forêts  , le  Bourbon- 
2 'k  & le  Nivernors.  Les  Scbufii  ou  Scguftani  , les 
Antbarrc,  les  Brenopice.  de  les  B, a, Lui  étoienî 
les  uns  Sujets  de  les  autres  Alliés  des  Eduens 
Lors  du  fiege  i'Alifia  , où  Vercingentorix  sYtoit 
renferme  avec  8o.  mUlc  Gaulois  « 

Laulcs  avant  à fm,,,  ,1 r. !...  . “ OLS 


que 


— -.-w  oo.  uauJols  ,cs  Erats 

Céfar S ay2r1' a ‘œur  dc  conferver  cette  place 
f prrffoit  vivement  , ils  levèrent  248  n 

quT^TjùenTon’ft''11'  dtD“nt,d'!  ,'3  K''P“b»- 

tentative  de  la  mrt  ?“c  e f?ccès  dc  cette 

rem  , & qu_  . G.au,,ûls  ne  fot  point  heu- 

nomWcafeltfmée  ôc  dc^fl  rend?4  de.  difPer(i;r  c«te 

- de  ic  rendre  maître  de  la  place. 
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Pari!™™  Bo?de“„^d°CefC  • 

Eleêfio—  1.TI,  > Intendance  dc  Limoges 

ParSff"  ft  1 u"  y-  COD,P,e  -°8'  *»,.  Cmc 
AFFIFVn.r  aemi?  N'  N'  °'  d=  Tulles 
ce f,j  U ILLE  • dans  le  Duché  de  Bar  Dio- 
B-fô,.dc  autrefois  Prévôté  dt  aujourd'hui 

fouwtrain  de  Nancy.’  * d“  Confeil 

cefçpâl.^  ^r’trên^ 

mumon.  L'Eglife  cft  dédiée  àFSt.  Barthélemy  - 
T”*  dc,  la  Paroîfte  de  Violey  , nuiln 
eft  eloignee  d’une  lieue.  Cette  annexe  dépend  de  la 
Jnft.ce  de  Jcmx.  Il  y a un  Fief  mmimé  iïclngi! 
Affoux  eft  Stue  en  pays  de  montagnes  prê,  °dc 
Rofcrcttc  , à cinq  quarts  de  lieue  S.  S.  E.  de  Tara- 
re. Vayc\  Violey  dt  Joux. 

AFFR  ACOURT , dans  le  Duché  de  Lorraine 

DiocefedeToul’Marqmratd'HaroucIsoud'Haroué’ 

Badliagc  de  Nancy.  C'cft  une  annexe  de  la  Paroiflè’ 
de  St.  Firnun  ll  y a unE  Chapelle  fous  le  titre  de 

J“  Rx°Ûr  : CCI'e  ChaPo'l'  rapporte 
300.  Ijv.  tic  rente  à celui  qui  en  eft  pourvu.  Aftra 

court  ou  Alfrecourr  eft  fiïué  près  dHa  rivière  de 

Madon  , h une  petite  diftance  de  St.  Firmin  . dt  4 
4*  I*  «eux  tiers  S.  un  quart  à l’E.  de  Nancy. 
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t„At?vDÉS  '.P^T'i  avoit  anciennement  le  ti- 
°"  donne  ce  »“>  a“  territoire  de 
l^À1Si‘t'  ^ La?Baed<>c i "«i"  nous  l’éten- 
5 C‘à  ,O,,t,e'D,0^,C'  P^5  '<1  folié  entre  le 
de  MnTa0'  1maus  le  ,0,;'  desrd  «•  minutes 
i,'°JtU.de  •*  ««  k ti'-  degré  t7.  minutes 
fu  N * 5dpfl  Jtt'tjates  de  latitude.  Il  eft  borné 
au  N.  dt  4 1 O.  par  le  Dlocefe  de  Bcziers  ; au  S.  & 
a t.  par  la  mer  medtterrannée  ; dt  au  N.  E.  par  le 

^±d'Wli£i-1)  a *''•  & demie  de  lon- 

pteur.fur  dt  demie  de  largeur  ; ce  qui  peut  être 
" ’««“  qaan-ces.  Ceft  un  des  meilleurs 

rays  du  Royaume.  L'air  y eft  faut  dt  fort  tempéré. 
m.°  ï rï“Jed  î.  abondamment  du  bled  , du  vin  de 
1 huile  dt  des  légumes  excellentes,  l.es  laines  y font 
belles  dt  tres-bonnes.  On  y cultive  auffi  des  mtftiers 
qui  lervent  à nourrir  quantité  de  vers-k-foye.  Le  Sa! 
hcot , cette  plante  ft  utile  dont  la  cendre  fert  à faire 
du  verre  , du  ûvon  dt  des  pierres  à cautère  , croie 
aullt  fans  culture  dans  ce  pays  . au  bord  de  la  Mc- 
oi  ter  rance. 

On  compte  dans  le  Diocefc  d’Agde  1 1.  villes  ou 
T.-  Plu,;eurî  hameaux  , J.  Jufticcs  royales 
a.  Chateilentcs  , n.  Paroiftés  dont  trois  dans  Ut 
ville  chef-lieu  du  Diocefc  , 6510.  feux  dt  .ni, 
patronnes  de  tout  âge  dt  de  tout  fexe.dont  toi. 
Gentilhommes.  Selon  le  tarif  d’impofition  , la  Gé- 
néralité dc  Touloufe  dt  celle  de  Montpellier  c'cft- 
a-dire  , toute  la  Province  dc  Languedoc  étant  t3- 
uec  a la  fomme  de  joo.  mille  livres , le  Diocefc 
dAgde  paye  pour  fa  quote-part  la  fomme  de  8611. 

, j S-  '■  d-  C'eft  fur  ce  tarif  d'impolition  que  fe 
ti'gl ent  ics  taxes  de  contribution  de  chaque  Dioccfe 
ou  Diftriift  de  la  Province.  Voyc\  Aude  ville 
Montpellitr  Généralité  dc  Intendance  , Languedoc 

Du  temps  de  Céfar  , l’Agadès  faifoit  partie  du 
pays  qu'occupoicnt  les  Volfques  arécomiques.  Sous 
ononus  , ce  même  pays  fe  trouvoit  compris  dans 
la  Première  Narbonnoife. 


Digilized  by  Gc 
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Des  Romains , l’Agadès  pafla  aux  Wifigoths  ; 
▼ers  l’an  4x0.  Ce  pays  fit  bientôt  après  partie  de  la 
Septimanie,  dite  depuis  Gotiiie.  Voye\ Septimanic  & 
Go  chie. 

Dès  le  commencement  du  dixième  ficelé  , la  ville 
d’Agde  avec  fon  territoire  avoit  Tes  Vicomtes  par-, 
ticuliers.  Bofon  , qui  eft  reconnu  pour  le  premier 
Vicomte  d’Agde  , mourut  en  921.  ou  922.  Il  avoit 
epoufe  Adélaïde  , fille  & héritière  de  Raynald  , troi- 
ficme  Vicomte  de  Beziers. 

Garfinde  , fille  & héritière  de  Guillaume  , Vi- 
comte d’Agde  6c  de  Beziers  , de  la  race  de  Bofon, 
mort  vers  l’an  993.  , epoufe  Raymond  I.  , Comte 
de  Carcafîônne  , qui  meurt  après  l’an  1010. 

Krmengardc  ou  Hermencarde  , fœur  6c  hc'riticre 
de  Roger  1.  , mort  vers  l’an  1067.  , petit-fils  de 
Raymond  I. , epoufe  Raymond-Bernard  , fumomme' 
Trencavel  , Vicomte  d’AIbi  & de  Nîmes,  qui  meurt 
en  1078. 

Bernard-Aton  V. , de  la  race  de  Raymond-Ber- 
nard , Vicomte  d’Agdc  & de  Nîmes  , donna  en  1187. 
le  Vicomté  d’Agde  à l’Evêque  Pierre  , qui  en  ob- 
tint la  ratification  du  Comte  de  Touloufe  , alors 
Seigneur  féodal.  C’cft  depuis  ce  temps  que  lès  Evê- 
ques d’Agde  font  Seigneurs  temporels  de  la  ville,  & 
qu’ils  prennent  le  titre  de  Comte  d'Agde.  Le  Com- 
té de  ce  nom  échut  au  Roi  de  France  Philippe  le  Har- 
di, en  1271. , en  même  temps  que  les  autres  Etats 
de  la  Maifon  de  Touloufe  ; & ccs  divers  Etats  fu- 
rent réunis  5 la  Couronne  par  le  Roi  Jean  en  1 35 1. 
ou  1361.  Voye\  Touloufe  & Touloufan  pays. 

AGASSAC  , en  Gafcognc , au  Comté  & Diocefe 
de  Commsnges  , Parlement  de  Touloufe  , Intendan- 
ce d’Aufch  , Election  de  Commingcs.  On  y compte 
4-  feux  $4.  bdlugues  & demie.  11  y a une  Juftice 
royale.  Cette  Paroiflê  eft  fituée  à 2. 1.  S.  un  quart  à 
J’O.  de  Lombes. 


AGASSAC  , en  Guyenne  , dans  le  Bourdelois  , 
Diocefe  , Parlement  , Intendance  & Eleaion  de 
Bordeaux.  On  y compte  174.  feux.  Il  y a une  Jurif- 
diction  , qui  fc  borne  à la  feule  Paroiflc  d’Agaflac. 
Cette  Paroiflc  eft  fituée  à une  petite  diftance  de  la 
rive  gauche  de  la  Garonne,  à 2.  lieues  un  tiers  N.  O. 
«le  Bordeaux. 

AGAY  ou  Nagaye.  C’cft  le  nom  d’une  ance 
ou  petit  port  de  mer , fitué  à une  lieue  deux  tiers  E. 
S.  E.  de  Frcjuls  en  Provence.  La  rade  de  Nagaye 
eft  dans  une  grande  Calanque  , où  il  y a dans  le 
fond  une  plage  de  fabla.  Cette  rade  a environ  un 
mille  de  profondeur  dans  les  terres  , & 4.  à $co. 
toifes  de  large:  elle  eft  derrière  une  groflè  pointe  à 
l’entrée  du  golfe  de  Fréjuls  du  côré  de  l’Eft.  La 
pointe  de  l’Oucft  de  l’entrée  de  Nagaye  eft  fort 
haute  6c  efcarpcc.  Au  fomraet  de  cette  pointe , du 
côté  de  la  mer  , on  voit  une  tour  ronde  de  garde. 
Cette  pointe  paroit  rougeâtre  de  loin  : il  y a auprès 
quelques  écueils  , & principalement  du  côte  de 
1 Oueft.  La  pointe  de  l’Eft  ou  de  la  droite  en  entrant 
a Nagaye  , eft  baflé  : U y a fur  le  bout  de  la  pointe  , 
une  tour  ronde  ruinée  , & à une  petite  diftance  de 
cette  tour , cn-dedans  des  terres , il  y a fur  le  bord 
de  la  mer  une  grande  Maifon  & un  petit  Château 
qui  fert  de  défenfc  à l’entrcc  de  l’ance.  Au  fond  de 
lance  dn  côté  du  N.  0. , il  y a un  grand  vallon 
wi  coule  un  ruifleau  bordé  d’arbres.  On  peut  faire 
Qel’eauà  ce  ruifleau  ; mais  auparavant  on  doit  pren- 
ne garde  qu’on  n’y  ait  point  mis  tremper  du  chan- 
^r!j  ’ CC|? H1  arrivc  aflez  fouvent.  Le  mouillage  ordi- 
tuirc  «ft  dans  le  fond  de  ia  plage  , du  côté  de  l’Eft , 

, k n-S  jU  Château.  On  jette  une  ancre  par  9.  à 
. fond  d'herbe  vafeu,.  Ec&ite  on 
J!"  ri1*,"1 . des  amarres  h terre.  Lorfquc  le 

d'aure"  £»* trü^  ’ d vient avec  violence 
entre  les  deux  montagnes  où  coule  le  ruifleau. 
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En  pareille  conjon&ure  , on  doit  tacher  de  s’appro- 
cher de  la  côte  vers  l’Oueft  , 6c  l’on  y doit  porter  de 
bonnes  amarres.  On  ne  doit  point  trop  s’approcher 
de  la  pointe  du  Château , non-phxs  que  de  celle  de 
la  droite  où  eft  la  tour  ruinée  , parce  qu’il  y a plu- 
ficurs  rochers  à un  bon  cabtc  de  longueur , hors  de 
I eau  6c  fous  l’eau.  Le  traverfier  de  cette  ance  eft: 
le  Sud  , qui  y donne  à plein.  Au  refte  , on  croit  # 
peut-être  avec  aflez  de  fondement  , que  le  port 
d’Agay  eft  l’ancien  Agaikemite  portus. 
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AGDE  , Agatha  , Ç ainfi  nommée  de  fon  ancied 
nom  en  grec  qui  fignifie  bonne-fortune  ) ville  allez 
confidérable  & bien  peuplée  , en  Languedoc  , avec 
titre  de  Comté  , capitale  de  l’Agadès  , avec  un 
Evêché  fuffragant  de  Narbonne , un  Siège  d’ Ami- 
rauté , & un  Bureau  des  cinq  greffes  Fermes  & au- 
tres droits  y joints.  Elle  eft  auflt  le  chef-lieu  d’une. 
Recette  particulière.  Cette  ville  eft  du  Parlement 
de  Touloufe  , de  l’Intendance  de  Languedoc  , 6c 
de  la  Généralité  de  Montpellier.  On  y compte  106$. 
feux  & environ  10.  mille  âmes.  En  1698.  M.  de  La- 
moignon de  Bafville , alors  Intendant  de  Languedoc, 
n’y  comptoit  que  1153.  familles  & environ  <000! 
ames. 

Cette  ville  eft  fort  ancienne , puifque  l’on  pré- 
tend que  c’eft  une  colonie  des  Marfeillois.  On  croit 
que  le  Siégé  épifcopal  y a été  établi  en  453.  ; ce- 
pendant Sophronius  eft  le  plus  ancien  de  fes  Evê- 
ques que  l’on  connoiffe.  Ce  Prélat  ailifta  au  Concile 
d’Agde  en  506.  L’Eglife  cathédrale  eft  dédiée  à 
Saint-Etienne:  elle  eft  petite  6c  elle n’cft  point  allez 
bien  éclairée.  Son  Chapitre  eft  compofe  d’un  Digni- 
*aîrc.^  **•  Chanoines  ; d’autres  difent , de  4. 
Dignités  & de  12.  Chanoines.  Le  revenu  de  l’Evê- 
que eft  au  moins  de  30.  mille  livres  par  an. 

On  compte  dans  Agdc  trois  Pareilles  ; fçavoir  * 
celle  de  St.  Picrre-aux-licns  , qui  eft  dans  la  Ca- 
thédrale ; celle  de  St.  Scvcrc  & la  Paroiflê  de  St. 
André.  Cette  derniere  eft  deflërvie  par  des  Prêtrc9 
de  l’Oratoire.  On  afliire  que  c’eft  dans  l’Eglife  pa- 
roifliale  de  St.  André  que  fc  tint  en  506.  le  Concile 
d’Agde  , dont  nous  avons  parlé.  En  760.  il  fe  tint 
un  autre  Concile  à Agde.  11  y avoit  autrefois  dans 
cette  ville  , une  fameule  Abbaye  , dont  St.  Severc  a 
été  Abbé.  Cette  Abbaye  a été  quelquefois  compofée 
de  300.  Religieux.  Elle  a etc  réunie  à l’Evêché. 

A un  quart  de  lieue  de  la  ville  , les  Capucins  ont 
un  Couvent , qui  eft  fort  renommé  à caufe  de  les  bâ- 
timents 6c  à caufe  de  très-beaux  tableaux  de  piufieurs 
grands  Peintres  dont  l’Eglife  eft  ornée.  Ce  Couvent 
eft  fi  beau  6c  les  jardins  en  font  fi  bien  entretenus  , 
que  le  Général  des  Capucins  partant  par  Agde 
vers  l’an  1714.  ou  171$.  , pour  y faire  fa  vifîte  , ne 
put  s’empêcher  , en  entrant  dans  le  Couvent  de  fes 
Religieux  , de  dire  tout  haut  : Ejlne  vera  Domus 
Sartcli  Patris  Fmncifci  ? Efi-ce  bien  véritablement 
ici  une  Maifon  de  notre  Pcre  St.  Françoit  ? C’eft  dans 
l’Eglife  de  ce  Couvent  qu’a  été  inhumé  Henri  I.  du 
nom  . Duc  de  Montmorency , premier  Baron  , Pair  , 
Maréchal  6c  Connétable  de  France  , mort  dans  fa 
maifon  delà  Grange  de  Pezcnas , le  x.  Avril  1614. 
Son  cœur  fut  porté  h l’Eglife  de  St.  Martin  de 
Montmorency.  Ce  Duc  avoit  été  fait  Connétable 
par  Henri  IV.  le  8.  Décembre  1593* 

Près  du  Couvent  des  Capucins  , on  remarque 
une  Chapelle  qui  eft  aflez  fameufe  dans  le  pays  à 
caufe  de  quantité  de  vœux  6c  d’offrandes  qu’y  ont 
fait  & continuent  d’y  faire  à la  Ste.  Vierge  , non- 
feuiement  les  habitants  d’Agde  , mais  encore  un 
grand  nombre  de  pélérins  , dont  le  concours  eft 
toujours  fort  confidérable.  Cette  Chapelle  eft  fous  le 
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titre  de  Notre-Dame  de  Grâce  ou  du  Grau  : elle  eft 
deifervie  par  les  Capucins  , & elle  eft  fituée  fur  la 
rive  gauche  de  l’Eraut , près  de  fon  embouchure 
dans  la  mer.  C’eft  à cette  embouchure  de  l'Eraut 
que  l’on  donne  le  nom  de  Grau  d’Agdc.  Aflex  ordi- 
nairement ce  Grau  n’a  que  fix  à fept  pieds  d’eau  • 
cela  eft  caufe  que  les  barques  chargées  qui  en  de- 
mandent davantage,  ne  peuvent  y entrerpour  remon- 
ter la  nviere  jufqu’à  Agde.  Cette  ville  eft  fur  la  rive 
gauche  de  l’Eraut  à une  demi-licuc  N.  E.  du  Grau 
& de  la  mer. 

LeDiocefe  d’Ag de  eft  borne  au  N.  & J PO.  rar 
* B'21"5  j auS.  & i PE.  par  la  MéditenaiJc  ; 
au,N- E- P»r  le  Diocefe  de  Montpellier.  Il  com- 
°atre  lM  "°‘5  <1“i  foM  *“ la 

Le  Tribunal  de  l'Amirauté  efteompofé  d’un  Lieu- 
Mnant  général  d’un  Lieutenant  particulier  , d’un 
Procureur  du  Ro,  , & d’un  Greffier.  Il  y a o 
eela  un  Capitaine  garde-côte  un  Rpr^von  a 
amendes  , un  Huilier  viflteur’  Si  deux  Huifficrs 
audienciers.  Les  appellations  de  ce  Tribunal  rcC 
fctrdTcnt  au  Parlement  de  Tonloufl  ret 

y ioffiueftdM/â"  & au  très  droits 

y joœts  , eft  de  la  dircihon  de  Alontpellicr. 

Pour  la  partie  militaire , il  y 1 Agde  un  Gourer 
ËTn  Æ 'ft  C?  mim°  tcmPs  du  F“rt  du  Brefcou 

eft  *"*»  comme  nous  avons 
de  mi -Pc  ne  SV del'  *'  °0  Hdra«  ’ à “« 

N K n i r ‘ ^ **•  mcr  méditcrranee  , à i.  lieue 
N.  N.  O.  du  Fort  de  Brefcou  . s.  S.  de  Pczem,  T 

__ Le  Canal  royal  de  Languedoc  traver 
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StAp^nL’o'’,L:,ng',edoc  ’ Dmcefe  & Recette  de 

rj; 


Sldî.  !!îü”l  Çette  Paroiflb  eft  fur  la  rive  gau- 
un  quart 


^^iÆte^dTgS^ÆS  ‘'EraUt  * 

ce  à l’e'tanu  TKta„  ■ Il  t'ana^  comme». 

-•Agd 55^25  rïaf à unc  ‘-'B-  *•  B- 

VEKOmREMENT  DU  DIOCESE  D’AGDE. 
fwiJTu&Litux. 


AGDE  , ùUt  . ^ 
Aun»c» , bourg 
Beflin  , „UU  . \ * 
Booligue» . . 

Caflelnaa  . * * 

&*“.««•.  : : : 
Jlorcnfjc.y/to  . . 
Joupian  . . , 
Mvccillan . . 

, fille  . . I * 
/Hontâgaac  , ville  . 
N«ignan-l'Evt>n„e  . 

îin«a,,W//f,®cCouriM 
Bomalrol»  . . * 

|*û»t.p0ni  . . * * 

VüJü^l?i«LViievel,'n: 
*9«  Lieux. 


7 '-«te  FaroiHe  elt 

^de  iapoitc  nviere  de  CeiTe  , à 4.  1.  , 

AGFN  À ni  > * S’  ».  de  Bexiers.  ' 

rijS'SÆ'ï 

deauxyC™e  ’c””  “/vicW  fu ffiagan dV  Bor-’ 
“ p lj'  Commande™  de  l’Ordre  de  Malte 

ann-j.  y comPte  «**.  feux  & environ  8000. 

On  prouve  l’ancienneté  de  la  ville  d’A«r*n  „ 
feulement  par  des  chartes  ptScfe ^ 
voft  Sfj-”  porte?  & I'5  virus  murs  que  Pon  y 

r„den  Châ?"  "’l  ÏO't  P|U!  aucun  ve(V  dedc“t 

An.bd.C&  B renomme  dans  les  hiftoires  des 
Anglois  & dont  Turpm  , Archevêque  de  Rheims 
fett  ment, on  dans  la  vie  de  Charlemagne  q™, If 
il  dit  quc  cc  Prince  défit  auprès  d’Agen®,  les  s^a 
fins  qui  s ctoient  emparés  de  la  ville  & du  CMteau 
de  ce  nom.  U eft  neanmoins  des  Auteurs  qui  pré 

Sr  r ,e  Pala£  où  l£  Pr‘ridi>'  ^ ’ ûjoT 

*,  ‘>U','on  uppdloit  autrefois 
le  Château  deMiravclou  de  Montravel , a été  bâti 
fur  les  rutnes  du  premier  Château  qui  étoft  beau" 
eoup  plus  ancien.  Ces  Auteurs  ajoutent  mime 
ftu  une  partie  duTalais  ou  Château  qui  fubfiftc  en 
«re  aujourd’hui  , fai,  partie  du  prc.mér  ChâtcTu 
2rlUftXrfl0îte  “ teTp!  dL'  Charlemagne.  Ce  Château 
etott  finie  hors  de  la  vieille  enceinte  de  la  ville  & 
fur  le  bord  de  fes  folles.  Outre  cela  on  remale 
encore  les  nnnes  d un  autre  Château  C appelle' la 

& fin  ? f°u  &“« ^gaiement  hors  des  murailles 

« iur  le  bord  d un  ruilfeau. 

■ ,^"K’ille  *0't  autrefois  le  chef-lieu  des  IWr io~ 
Aouirai  ^ yn" i°“  P,e“pl<:  PuMai“  dc  la  faconde 
AeqceTav,'  l a"01'  a.lors  une  dc!  principales  villes 
de  C Pny  d"  e“v,ro"s’  Au  temps  de  la  déca- 

Dam  la  t P'n  ">mai”  ’ elfc  encore. 

*3“  ,ar«lte>  e,Je  commua  de  palTcr  pour  une 
Ville  confiderable.  Mais  la  beauté  de  fa  fimation  * 
la  fertilité  de  fon  terroir  la  rendirentfouve.it  l’obict 
de  1 avidité  des  Barbares.  Les  Huns  , les  Vandales 
les  Sarrafins  «t  les  Normands  la  pillèrent  dans  lof 
premiers  fiedes  de  la  Monarchie  francoife.  Elle 
ne  fut  pas  plus  ménagée  pendant  les  guerres  que 
les  Anglois  tirent  en  branec.  En  1584.  elle  fc  dé 
Clara  pour  le  Mrti  de  la  Ligue  ; mais  le  Comte 


de  la  Roche , fils  du  Maréchal  de  Matigmm°m& 
Jnt  la  firent  rentrer  fous  Robéiflance 


âge 


7^bRt^.^  WTem 

h:  °'  ,v‘  ,de  rente.  NollsC  „C  Jerrc  vaut  environ 
; Qcs, Généralités  t 

mce  d’Angomnoij. 


ûc  Limoges  ni  7 £ ■ cadaltre  ni  de  ja 

BUS  auticipent  fuj  la®  Pwbce vo!fiucs 


Saint-Chamarant  ...  «v.«  Inuiir  JO 

Poi au  ™oi>  de  Février  15,,.  Aupnüd'huï 
cette  ville  ne  fe  font  plus  de  fes  malheurs  paflés 
* ’ ft“?u)u’en  difcnt  certains  Auteurs  , c’eft  une' 
nsnmei  t'ure!.  v‘|lc!  de.  G“/'“>c.  Le  commerce  y 
elt  nonlpnr , & fes  habitants  le  cultivent  avec  zele 
« avec  fuccès. 

En  général  les  édifices  particuliers  d’Agen  ne 
font  pas  bien  beaux  ; mais  le  cours  qui  s’£end  le 
long  de  la  rivière  , dédommage  ceux  qui  aiment 
h Promenade.  Ce  cours  eft  très-bien  entretenu 
oc  d o tire  à la  vue  une  fort  belle  perfpeaive.  * 
On  ne  compte  dans  Agen  que  deux  Pa'roiffes 

I une  dediee  à Ste.  Foi , & l'autre  à St.  Hilaire 

II  y a aufli  une  Collégiale  fous  le  titre  de  St  Ca  * 
prats  ; efte  eft  compofée  de  n.  Chanoines  &'d’uô 
Prieur.  Le  Collegcdela  ville  eft  régi  par  les  Jéfuitesl 
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£e  Séminaire  eft  dirige  par  les  Feres  de  faint 
Lazare , qui , par  rcconnoilTance  , font  obligés  de 
faire  quelques  Millions  à la  campagne.  Outre  ces 
Maifons  religieufes , il  y en  a encore  plufîeurs  au- 
tres de  l’un  & de  l’autre  fcxe. 

La  Cathédrale  d’Agen  eft  dédiée  à St.  Etienne. 
Son  Chapitre  eft  compofé  d’un  grand  Archidiacre, 
d’un  Primicicr  , d’un  Chantre  , des  Archidiacres  de 
Montalels  & de  Befimme  , & de  14.  Chanoines  ; 
d’autres difent , de  1.  Dignités  & de  12.  Chanoines. 
Le  bas  choeur  eft  fort  nombreux. 

Le  Siégé  épifcopal  de  cette  ville  eft  fort  ancien , 
puifque quelques-uns  prétendent  que  St.  Caprais  qui 
fut  martyrifé  vers  l’an  $03. , l’a  occupé  le  premier. 
Cet  Evêché  eft  fuffragant  de  Bordeaux.  Le  Prélat 
qui  en  eft  pourvu  jouit  de  35.  mille  lisres  de  rente  ; 
& il  prend  la  qualité  de  Comté  d’Agen , quoiqu’il 
n’ait  aucun  droit  feigneurial  dans  la  ville.  La  taxe  en 
Cour  de  Rome  eft  de  2440.  florins.  V aye\  Agcnois. 

Ce  Dioccfe  eft  borné  au  N.  par  ceux  de  Sarlat 
& de  Périgueux  ; au  S.  par  ceux  de  Lciftoure  de 
de  Condom  ; à I’£.  par  ceux  de  Cahors  & de  Mon- 
tauban  ; & à l’O.  par  ceux  de  Condom  & de  Bazas. 
]]  comprend  373.Paroiflcs  & 19t.  Annexes  ; ce  qui 
fait  en  tout  564.  clochers.  Ce  total  eft  divifé  en  6. 
Diftriéls.  Autrefois  le  Dioccfe  d’Agen  étoit  encore 
plus  étendu  , puilqu’il  comprenoit  prefque  tout  le 
Condomois.  Voye\  Coudumois  & Condom. 

La  Commanderie  d’Agen  , de  l’Ordre  de  Malte  , 
eft  de  la  Langue  de  Provence  & du  grand  Prieuré 
de  St.  Gilles.  Cette  Commanderie  rapporte  6000. 
lis',  de  rente. 

La  SénéchaulTée  & le  Préfidial  font  réunis.  Cette 
SénéchaulTée  eft  la  feule  qu’il  y ait  dans  l’Agenois. 
Le  Sénéchal  eft  d’épée.  C’eft  en  fon  nom  qu’on 
rend  la  juftice  , mais  au  Sénéchal  feulement.  Il  eft 
à la  tête  de  la  Nobleffè  du  pays , lorfqu’elle  eft  con- 
voquée. Ses  appointements  font  de  too.liv.  ailignés 
fur  l’état  des  Domaines  engagés  dans  l’Agenois.  A 
cette  SénéchaulTée  reflbrtiiiéut  le  Juge  royal  d’A- 
gen , & les  Jurifdiftions  royales  de  Toumon  , la 
Penne  , Montflanquin  , Villeneuve  , Caftillonnès , 
Viîleréal  , Marmande  , Caftelfacrat  , Puimirol  , 
la  Sauvetar  & Marimont  ; en  tout  1 2.  juftice  s royales. 

L’-EIeftion comprend  S46.  Paroiflès,  45943.  feux 
& 229715.  perfomses  de  tout  âge  & de  tout  fexe. 
De  l’impofition  pour  la  T aille  , évaluée  à la  foinrne 
d’un  million  89  5.  mille  253. livres,  P Üleétion  d’Agen 
porte  la  fomme  de  483.  mille  547.  livres.  L’impoli- 
tiou  fe  fait  par  Communautés  ou  Jurifdi&ions , 
félon  le  terme  du  pays.  On  en  compte  135.  qui 
font  fubdivifées  en  villes  , bourçs  ou  paroiflès.  Dans 
cette  Eleâion,  la  Taille  eft  réelle,  & il  n’cft  per- 
fcnne  , poflédant  des  biens  roturiers  , qui  foit 
exempt  de  la  payer.  Chacun  y eft  cotifé  à propor- 
tion des  biens  roturiers  qu’il  poflede. 

Le  Siège  de  la  Maréch3uflèe  d’Agen  eft  un  des 
trois  qui  divifent  la  Géuéraliîé  de  Guyenne.  Ce  Tri- 
bunal eft  compofé  d’un  Lieutenant  du  Prévôt  géné- 
ral , d’un  Aflèifeur , d’un  Procureur  du  Roi  & d’un 
Grerficr.  Toutes  les  Sentences  de  ce  Siège  font  in- 
titulées au  nom  du  Prévôt  général , qui  eft  en  droit 
de  venir  au  Sieçe  quand  il  lui  plaît.  Le  Lieutenant 
du  Prévôt  général , rëfidant  à Agen  , a dans  fon 
Diftrift  les  rcfidences  d’Agen  , de  Caftclgcloux  , de 
Marmande  , de  Nerac  , & de  Viîleréal  ; ce  qui 
fait  eu  tout  cinq  rcfidences  , dans  chacune  defquel- 
les  il  y a une  brigade  de  la  Maréchauflce  de  Guyenne. 

Le  Gouvernement  particulier  militaire  de  la  ville 
d’Agen  eft  compris  dans  le  Gouvernement  général 
militaire  des  Provinces  de  Guyenne  & Galcogne. 

M.  le  Marquis  de  Valence  eft  Gouverneur  particu- 
lier de  cette  ville  , en  1762.  ; mais  nous  ne  trou- 
vons pas  dans  l’état  qui  nous  a etc  fourni , qu’il 
Tome  I. 
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y ait  des  appointements  affeftés  à ce  Gouvernement. 

Jules-Céfar  Scaligcr,  Critique,  Pocte,  Méde- 
cin , Fhilofophe  , & l’un  des  plus  fçavans  hommes 
du  quinzième  fieele , né  en  1 4 8 4.  au  Château  de  Ripp  a, 
dans  le  territoire  de  Verone , en  Italie  , vint  s’éta- 
blir à Agen,  & y mourut  le  21.  Oétobre  1558. , 
à 75.  ans.  Son  fils  , Jofeph-Jufte  Scaliger,  l’un  des 
plus  fçavans  Critiques  & des  plus  érudits  Ecrivains 
de  fon  fieele  , naquit  à Agen  le  4.  Août  1 540. , & 
mourut  le  21.  Janvier  1609. , à 69.  ans , à Leyden 
en  Hollande  , où  il  avoit  été  Profefleur  pendant  1 6. 
ans.  La  ville  d’Agen  fe  fait  un  honneur  de  confer- 
ver  la  Maifon  de  ces  deux  grands  hommes.  Cette 
Maifon  eft  fituée  vis-à-vis  des  Cordeliers. 

La  ville  d’Agen  eft  fur  la  rive  droite  de  la  Ga- 
ronne , dans  un  beau  pays  , à 11.  1.  & demie  O. 

N.  O.  de  Montauban  , 17.  N.  O.  de  Touloufe  , 
8.  N.  E.  de  Condom,  14.  deux  tiers  E.  un  quart 
au  S.  de  Bazas  , 23.  E.  S.  E.  de  Bordeaux  , 19.  S. 
de  Pcrigueux  , 17.  S.  S.  O.  de  Sarlat , 1 2.  O.  S.  O. 
de  Cahors  , 6.  N.  N.  E.  de  Leictoure  , $3.  0.  N. 

O.  de  St.  Gilles , & 92.  S.  un  quart  à PO.  de  Paris. 
Long.  18.15.49.  lat.  44.  x 2.  7. 


DIVISION  DE  L'ELECTION  D'AGEN 
en  135.  Jurifdiflions. 

CommuajLtit.  Ftux. 

A B 

Admé  ............  j...  9a 

. . - J»i $ 

Aiguillon ......8...  61  s 

Allcraaiis  ..........  ,x...  8s 

Bajamonc  t • , . US 

Beauvillc  .......  ....9...  787 

Bine  . . ....1...  jo* 

Blmquefort !...  107 

Bonn  ag  ail  4 S 

Bruch  • *8j 

C 

Cihmc . 19c 

Cambei • • * • * • 63 

Cancon  9.  ..61c 

Capelle-Biron(la) . . . x.* 

Csflencuil 3.  . . $16 

Caftetcuitlier  ..........  1 ...  t jo 

Caftdla x...  31 

Caftelmoron  ..........  s ..  . 24s 

Caftelnau ...X  ...  xox 

Caftelfacrat ..7...  jBç 

Caftets 6f 

Caftillonnès  il  . . . 841 

Caudcfaigucs . • • • 1 . . . 73 

Cenne  (la) .....x...  43 

Cepede(la) 1 ..  . 115 

Chapelle  de  Marmande  ( la  ) . . . 38 

Clairac  . . . 1449 

Clcrmonc-dclfous .,3... 

Clermont  .deflus  6 ...  433 

Colcignei  ...........  1 ••  . 78 

Combi  bonnet • • . j • • • ijp 

Condcfaigucs , Voy:\  Caudefaigues. 

Court  ............  x .•  • 90 

Court  (la)....-..  . ..1...  «is 

Cuxor . . . 140 

DEF 

Dolmairae  

Dommipcch  4® 

Dondas ‘ • 80 

...  701 

EfcafTefort t ...  lit 

Efpallais . . . 99 

Fauguerolle*  d’Agen s ...  1 14 

FauiUet.  s ...  1 J4 

FerruiTac  ..••••- x . . . 44 

Fitte(la) « . . , . 1 . . . 197 

Fontgrave.  • * • • 149 

Fox  (la).  • • • • *.  • • • * • * * 

* Les  feux  de  la  Communauté  de 
la  Fox  font  compris  dans  U Jurifdiftion 
de  Pttiaimil,  Paroiflc  de  Sainr-ChriP- 
tophle  : le  Curé  de  cette  Parolffe  l’eft  aulE 
de  /a  Fox , où  il  n’y  a point  d’Egtife. 
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Jurifii Ûiotii. 

Frégimont  fit  Saint-Barthélemy  ...  a 

Frrlpech 8 

Fumel S 


Communauté!.  Four. 


»«5 

J47 


Calapian  j 

Garde  (la) * 


Geraudun 

Gontaut  fit  Faugucrollci 4 . . . 450 

Coudounrillc  ..........  1 . . . ÏO{ 

Goulfcch I • . . «jo 

Gtateloup 

Hautcrive 1 . ! ! 80 

Haurcvigue  » . , 

Lande  (la) . . . ÎJ 

LafireUJes  

Laniun . 

Levignac  de  Saint-Pierre  . 

Levignac  de  Saint-Vincent 
Londres 


48 
. 1094 


Longueville 
Lufignan  . 


Madaillan  .....  ..  _ 0 

Malrouroetz ff 

m j..  i . . . au 

• • . . 9 . . . ta>4 
•*••«•••  46 
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Commtintwh’  F «. 

Saint- Martin  de  Rouets  ....  , 

Saint- Maurin  ... 

Saint-Paftour  ....*’*'**.'**  **7 

Saint- Sauveur . ...  I ...  141 

Saint-Saury  * * * 

Saint-Vincent . ...  * 1 ’ tn 

Sainte-Foi.  . ! . * * * * 70 

Sainte  -tirni. 1 £1 

T V 

Taillebourg  .... 

Temple  (le) tfo 

Tombcbouf  . . . . \ . \ \ ’ * ’ ' ’ ’fg 

SSES».-  Si 

ISS^r:  : : : : : : : ; « : J •'  «7° 

Treille»,  Vojte\  Laitreilles.  * ’ 

• . : : : : : : : : : :.r, 

Vm“l >...,£ 


T oui 


n 


Marmande 

Mamelle  ( la  ) . . 

Miramont  d’AigniJlon 

• Les  feux  de  la  Communauté  de 
Miramnt  font  comprit  dans  la  Jurjf- 
diâion  A’ Aiguillon , dont  celle  de  Mira- 
mont  cft  détachée  : cette  dernière  dé- 
pend des  Cures  de  Nom- Dame  delà 
Garrigue  fit  de  Saint-Jean. 

Miramont  de  Dordoiac 

Moutiitrac . ; ; ,8* 

Montaud  ...  , ,, 

Montbahns  , * ’ * i«o 

JJontb.aIen J9 

Montemproa . . . 

Monteton , g 

£■*■*» ! I T >9  I I T .e7J 

Montpesta, ,«  . . . J, 

a ...  8, 

Moulinet 


DENOMBREMENT  DE  L’ELECTION 
d'Agen. 

bota.  Dans  l’affbüagement  de  cette  Election, 
la  plupart  des  villes  , bourgs  & autres  lieux  confi- 
i érables  font  employés  fous  le  nom  des  Paroiflcs 
dont  ils  font  compofés  ; par-conféquent , quand  on 

Sti!2“vera  poim  une  vi,le  ou  un  autre  ,ieu  de 
i Election , fous  fon  nom  propre  , on  le  cherchera 
fous  celui  de  fa  Paroiflê. 


Peroiftj  & Lieux. 


Juriflidioni.  Feux. 


Nicolle  . . 

Parade  (la  ) 

PardalUan  . 

Pauilljc 

Penne  . . 

Perche  ( la  ) i . 

Potnmev-lc l • • iio 

Port-Sainte -Marie  ........  t . * a 

Preiflâ, . ......  I ! . J * îo. 


Admé  ( Saint- Jean  d’ ) ... 

Agen  ( Saiut-Eticnne  d‘  ),  ville  . 

Aigucfrivcs  ....... 

Aiguillon  ( St.  Félix  d*  ) . . . 

AUeman* 

Aiicmans  ........ 

Angayrat 

Saint-Barthélemy  6c 

AitigHtj / t 

A“a‘l™ Km,, 


Aimé i ç 

Agen 8ûi 

Sainr-Pirjîour  . . 17 
Aiguillon  . , . . a 50 

Aliénant 8a 

Tcmhebauf.  ...  50 
Cii/nirit'/j/if;  ...  144 


n 

4»4 

15  ï 

*J* 


Life  : : : : ? 

Puimlclm !*"**.« 

Putmirol  . • 

Pujol»  ..*,’** 

Quiffac.  . * ..  * 

Roquecor  . 

*»]ot-T™bM('[,')  ■ 1 ; ; r ; } 


Sauvâgoas  . * , 4 

Sg«a  Caumont  .'  * 
|«ivetabde  Savcre*  .-  . 
|»vetene  . . 

; 

Soumenfac  . * * ’ * 

Saint-Avid  . * * * * 

Saint-Bauzcl  . ' ' ' ' 


»8a 

an 

}c6 

U54 

4)4 

Jî 

U* 

199 


S'I 

67a 

M9 

i»o 

80 

n8 

68 

114 

i*9 


Ë“L;  :::::::: 

: : : : : : ; ; £S-::.;; 

Bimont  fit  St.  Vincent , fon  annexe  . Beaavillt .....  J9 

Blanquefort  .....  ‘ j’ *2* 

Blcimont  ...  I BUnlu.fm  . . . fo 

Bo.nL.il.  . : ..  ,4 

Bonr.ts-No.veiiei  . . . 1 *0 

Boonova  1 , y , „ 

Bodm.,1  & Sc.  Tl, orna.  ....  p„„/. 

Bnmhn* M.rm.nie  . . . . fit 

SS;’  : 

Breuil  ( le  ) 


îï 

96 

ija 


Fauguerollr;  d'Agen  8j 

Bn.d,;w,:  J 


Buzeaor 

C 


Tiwnrini-deffût 
Cafielftcrat  • • 


Punirai  . . . 

. . 


Digitized  by  Google 


AGE 


Paroif.  &■  Lieux. 

OOAO 

Caton  ........ 

Cadignac  ....... 

Cadillac 

Cahuzac  & St.  Scverin  . . . 

Cailladdle* 

Cajllavcl 

Cambes 

Cambes 

Cambot 

Campagnac 

Campagnac 

Cantcs  4 Paillotes  .... 

Capellcttc  ( la  ) 

Cardonnet 

Cupülou 

Cattignas 

CalTou  8c  Saint-Déni*  . . . 
Caftelmoron , bourg  .... 
Cafte  Inau  de  Gratecambe  . . 
Caftclfacrat , ville , & St.  Miche 

Cadets 

CatlillonnOs , ville  .... 

Cavarq 

Cauflade  ( la  ) 

Caxidcroguc  ...... 

Celtes 

Cepede(Ia) 

Cezerac  .'  ‘ 

Clairac  (Saint-Picrre-de.),  ville 
Clermont. deflous  , vilîe  . . 

Clcrmont-dcflus  (Ste.VifloIredc- 

Colclgite* 

Collozac . ' 

Colonges  ....... 

Corconnac 

Cornillas 

Coupes  

Courblac •, 

Courbiac  ••..... 

Cours 

Cours  &Caiou 

Cssor  ........ 


JunfiiBions.  Feux. 

Sainte-Foi  .....  67 

Penne 69 

Sauvent  de  Caumont  30 

Cahurac 5 6 

Monrfiinquin  . ...  jj 

Frefbtch jj 

Canif» 68 

Veneuil j8 

P uimirol  ......  45 

Cajfeneuil  .....  j8 

Montjoye  . .....  49 

Cj fftntuil jt 



ySen  •••••»«.  90 
Hcque-Timbaut ...  18 

F/efpeck tf7 



Caftelmoron  .... 

Cajlelnau loi 

Cajleljacrat  ....  1*7 
Caftert  .......  6j 

Cajtillonrlês xij 

Caflillonnis  ....  jj 
Montjlanquin . ...  » 
Tournon  ...... 

Cajlillonnii t4 

Cejwde i,s 

Tournon jj 

Chine jj| 

Clermont.dejfous  . . 8j 
Clermcnt-ifJJus . . . »j4 

Coteig/iM 78 

Tournon  ......  45 

Cafielfacrat  ....  41 

Montjhnquin . ...  no 

Faïence x$ 

Clenr.ont-dcJTus.  . . 

Villeneuve 

Tournon  ...... 

SïïL» .v: ::::  S? 

Cu;or a40 


P>*  nif.  Cr-  Lieux • 

Greiffas  . . . 
Gujon , annexe 
Haurcvigne  . . 
Hunct  . . . 
Izaat .... 


AGE 


JurifdUiionr.  Feux. 

O'V'O  A\J 

• Clermont-deJ/us.  . . 33 

• Puimiclan 18 

• Hautevigne 34 

• Tonneini-deJJus . . . a 18 

• Sauvetat  de  Caumont  js 


Ladignac 
nde  ( la  ) 


Lande  ( la  ) . . 
Landufle  ( |a  s . 
Lantlguha*  . . 
Laftreillcs  . . 
Lavac  ... 
LauiTbu  . . # 
Lav.zun , ville  . 
Lebcs  . . , 
Leledat  . . . 
Levignac  . , 
Ligueux  . . . 
Longueville 
Loubcs  . . , 
Lougrate*  . . 
Lonpiuac  . . 
Lubcrfac  . . 
Lugagnac  . . 
Luliguan  . . 

n 


Danral  .... 
Darmillac  . . . 
Dcfpallais,  Voye\  Efpallai*. 
Difour  . . . 

Dondas  ... 

Dondrat . . . 

Douflain . . . 

Dufcr  , annexe . 

Dulaurcz  . . 

Du  burine  . . 

Dulaurier  . . 

Dumoufticr  . . 

Dura*  , ville  . 

Efeaflefort  . . 

Efp.nl  lais  . . 

Efpiens,  annexe 


Montjlanquin . . . . 
St.  Barthélemy  . . . 


Sauvetat  de  Caumont 

Dondas 

Villerial  ...... 

CaAufuc 

Thiobon 

Montjlanquin  .... 

Madaillan 

Tombtbeuc  ..... 
Sauvetat  de  Caumont 

Duras  

EfcaJJifort 11a 

tfpalhis 99 

Porc- Sainte- Marie  . 30 


Ferruflàc 

Fiftauzac  ..... 

Fitte  ( la  ) . . . . . 

Fontgrave 

Foulai  ronnès  ' vtgen  . . . 

Fox  ( la  ) , Vtjei  St.  Chtiftophle  de  Puimirol*.  La  Fox. 

fcï*  ) Madaillan 40 

ÏKfpech  . . . . Fr,/pt.h 


Ferrujptc  .... 
Génuui  .... 
La  Fine  .... 
F ont  grave  . . . 
■Agen  . . 


. 297 
. 149 
»«J 


i3 
i 6 

S 

48 


■ 61 
1* 
4 « 
1 109 


Magdeleine  ( la  ) 

Maignant . partie  dans  F juillet 
Malroumetz 
Marcous  ..... 
Marmande , ville 
Marqueron  . . 

Marine  . ’ . . . * 
Mafouercs  ...» 

Maflur  , annexe  . , 

Maurelle  ( la  ) . . . 
Maurignac , annexe  . 

Mazcrcs 

Mazicres  .... 

Merans  ..... 

MiUac 

jj  Miramonc  .... 

<5j  Miramonc  d’ Aiguillon 

Moniac,  annexe  . . 

*8  JYIoniba! , annexe  . . 

80  Monfaitou  .... 

66  Montagnac  .... 

98  Montagufou  . . . 

3$  Mont  ail  lac  .... 

40  Montaud  ...  . 

60  Montanriol .... 

48  Montbahus  , bourg  , 

9°  Montbalen  .... 

loo  Montbarbat.  . . . 

lia  Montdoulens  . . . 

Montcton  .... 
Mnntflanquin  , ville  . 
Montignac  .... 

Montignac 

Montjoye  , Breton  8c  Flanets 
Montfegnr  .... 

Montviel  . . . 

Motte  d’Alès  . . 

Mottefey  1 annexe 
Mourea  , V annexe 
^7ouyra*  . • . 

Muolernn  . . . 


Tournon  . . 
La  Lande  • 
Cahujac  . . 
Moulinet  . . 
LafireiUcs  . 
Penne.  . . . 
Montjlanquin 
Lauvua.  . . 
Ste.  Foi  . . 
Cajfeneuil  . 
Levignac  Sr 
Ste.  Foi  . . 
Longueville . 
Thiobon  . . 
Cajlillannès 
Moulinet  . . 
Durai  . . . 
Montjlanquin 
Lufignan  . . 


Puimirol  ......  31 

Tonneins-dejfous  . . •* 
JWj/rournerç  • . • • »8 

Beauville lia 

Marmande  • . • . • 931 
Ste.  Foi  ......  4 6 

Chirac  .......  117 

Montegut ......  91 

Marmande 19 

La  Maurelle  ....  4 6 

Lujignan jj 

Port  Ste.-Marie  • . 61 

Villerial jo 

M 

Cancon jo 

Miramont  deDordcine  iox 
Miramontd' Aiguillon  10 
Penne.  .......  174 

Cancon  .......  44 

Villerial }8 

Pauillac  ......  xjc 

Cours ji 

Soumenfac j 

Montaud  ç j 

Cajlillonnès  .... 

• i$o 


Calapian , . 

Galiflac  * * * • Ga'fPMn  . . 


Giliflac 

Gandaillc , annexe  .... 
Garde  ( ta  ) annexe  de  PervÜle 
«arngues  . , . 

âÊ“  : : : ; : ; ; • 

Gaujac  . . . . , m-  m 

Geucbredc  . . . . ’•  * 

Gontaut,  Notre-Danve-dé-  \ 
Goudounilie  . 

ConlfciJi  ' . . ‘ *•  * 


Pauillac  .... 
Combebonnet  . . 
La  Garde .... 
Marmande  . . . 
Cajlelfacrat . . . 
Cahurac  .... 

Prtijfas 

Pauillac  .... 

Gontaut 

Goudourville  • . 
Guulfech  . . . . 


N 

Najejoul* 

. M»  Nareflc» . . 

*8  Kicolle  . , 

31  Noaillae  

1 S Norpech  ........ 

xj  Notrç-Dame  d’Alès  . . . , . 

ixx  Notre-Dame  de  Bras  . . . . 

* 3 Notre-Dame  de  Bemat  . . . ’ . 

J 8 Notre-Dame  de  Cambes , annexe . 

14  Notre-Dame  de  Caltalis  on  de 

*09  . L aria  que 

xoj  Notre-Dame  de  la  Court  . , . 

>39  Notre-Dame  de  Dominipech  • • 


Montbahus  . . . , 
Montbalen  ..... 
Clairac  .......  êi 

’ Penne . -,  44 

Monietoh j 

Monjlanquin  ....  380 
Se.  Barthélemy  ...  ^ 
Laufun  .......  87 

Montjoye iffç 

Mcmfegur  .....  49 
Montviel  ......  jj 

Z^jufun  

Villeneuve 

Il 

I ombeietuf g0 

'*£**•.' 71 


Tournon 

Villerial 

Nicolle .......  77 

Penne 3 3 

Riyjue-Timhaat ...  64 
T ombebouc  ....,'  49 
Tombe  bouc  . ....  x»< 

Thiobon 41 

Chirac  . ......  84 

Gavaudun  , . ...  .173 

La  Coujt 190 

Dwiniptch . . . . . 48 


AGE 


JurifâifUont. 


>4. 

Paroif.  &■  Lieux. 

L/W) 

Notre-Dame  de  Gabirac-Aillas  . 

Notre  Dame  de  la  Garrigue  . 

Notre-Dame  de  Gontaut , bourg 
Notre-Dame  de  Goût*  . . . 

Notre-Dame  de  Hauflê  . . . 

Notre-Dame  de  Hautefoye  . . 

Notre-Dame  de  Icsbata  . . 

Notre-Dame  de  Luflgnan-petit 
Notre-Dame  de  Luflac , annexe  , 

Notre-Dame  de  Marcadieu  . . . 

Notre-Dame  de  Mazerac  . . « 

Notre-Dame  de  Montfègnr  . ■ 

Notre-Dame  de  Pence , ville  • . 

Notre-Dame  du  Port , ville  . . 

Notre-Dame  de  Roquefaire 
Notre-Dame  de  la  Serre  . 

Notre-Dame  de  TouniUes  . . , 

Notre-Dame  de  VïJlars , annexe  . 

Notre-Dame  de  VUJeréal,  annexe, 

v Villeréal  . . . 

Nozicres , annexe Puimclan  . . 

O P 

Cubcrga*  ...  ai  t 

ïS“"  : : 

i3„  ' * Vilitrial  . . 

S“iï," w" Beauville . . 

■ 


Feux. 

C'VvJ 


Pardi  il  h n .....  jt] 

Aiguillon jo 

Gontaut  ...  ...  109 

Mo/ucgut 

Penne ........  47 

Penne  .......  114 

Agen 11 

Lufignan  ......  joj 

Mentpeiat 

• Tonneins-iejfous  . . 10 

• Cajfeneuil 16 

• Momfegur 

• Penne 

. Port-Sie.-Marie  . . 117 

• Mcnrflanquin ....  8f 

• Montpe\at  .....  45 

La  Parade ij(j 

Montfianquin ....  n 


„ AGE 

Ptroif.O.  Lieux, 

cc-^v->o 

St.  Amand  .... 

St.  Amand 

St.  Arnaud  .....  * 

St.  Amand  de  Serrer  ...  * 

St.  Arnaud  de  Tairac 

St.  André 

St.  André  de  Cabefle  * * ' 

St.  André  de  Monbcron 
St.  André  de  Montpezat  . 

St.  Amattlc  . . 

St-Aftier  ...'*** 

St.Avid ’ ] 

St.  Arid,  annexe  d'Efcaffcfôrt*. 

St.  Avid  de  Lede ' 

St.  Avid  de  Sooleigne»  . . . 

St.  Barthélemy 

St-  Barthélemy  de  DivJUac  . . 
Samt-Bafile  du  Toureil , Voter 
Saint-  Jeau  de  Carabeflë. 

Saint-  Bauzel , Voyer  Saiat-Sulpice 
de  Soialas. 

I*:  Bric. 


JutifliSlont.  Feux. 

t-^VNO  CXVNJ 

Cajltlcuillier  . . . . n© 
MonrjUnquin . ...  1 5 
Montpeqat  .....  77 

Beauville 8z 

Puimirol  . 

Puimirol it 

Sainte-Foi 80 

Penne I7 

Montpe^at  .....  çj 
Bajamont  ......  7^. 

Puichagut -s 

Aiguillon JO 

Saint-Avid . . . 

Capelle  Biron  . 

Satnte-Foi  ..... 
Saint-Barthélemy,  . 
Villeréal  ...... 


. 6 B 

14* 


MJ 

47 


Ltvignac  . .....  j. 


Perillac  . . . nr 

Perville  . . | .*  ’ * * * * g*?»; 
Pe.itc.Siioie.Foi . . J J J OoS 
Pc,'..™.  5«(„ 


Aiguillon.  .....  6, 


> en  partie 
n partie 


Pii 

Pinel , t 
PiDeoil 
Pommeric  . . , 
Pompiac  « • . 
Port- de-Penne.  . 

Porvillac,  . . . 
Prélats  , annexe  . 
Poimiclan  fit  le  Fuge 
Puis-Maflon  . . 
Puycalbary  . . . 
Puyfaiampion  . . 


Q R 
Qttliitiu,  annexe 
Qaiflac  .... 
Rebcc  , annexe  , 
Riocaur  .... 

Rive» 

Rocadct .... 
Romagnac  . . 
Po^iic-Timbant  . . 
Roquette  de  Marqucron  ! 
Roqaille  ( U ) 


Hauterive 

Moniclar 

• Sainte- Foi  . ...  . 
P ommtvic  . , 

Caftillonnét  . . . . 
Penne  ....... 

Momegut . . , 

Mantclar 

Paiairrian 

Clermont-dejfous  . . 

Penne.  . . 

Sauyeta:  dt  Caumont 


Gdlapi 


St.  Caprai» 

St.  Caprai»  d’Agen  . . , , 

St.  Caprais  d’Auvignac  .... 
St.  Caprai,  de  Cauzat-le-viel  . . 
St.  Caprais  de  Gratelonp  , bourg  . 
I St.  Caprai»  de  Gujon  .... 
St.  Caprai»  de  Lerm  ..... 


nontpezat  . 


Caprai» - - . . . 

St.  Caprais  de  Montpezat,  annexe. 

St.  Caprais  de  Somal  , Vote?  St. 

Pierre  d’Antc. 

St.  Cernia  . ..... 

St.  Cernin  de  la  Barde  viel 
St.  Cernin  d’Eyflèi  . . . 

St.  Chriitnphle  .... 

St.  Chriliophle  de  Cambes 
St.  Chriftophle  de  Taradel 
St.  Chriftophlc  de  Trente! 

St.  Cyprien 

St.  Clair 

St.  Clair  de  Grezac Penne.  . 

St.  Clair  de  Ride, Dolmairac 

St.  Clair  » ville  , fle  St.  Jean  , 
annexes Momelar 


Momfianquin 

AÇ'n » 

Montegut  ......  84 

Beauville 

Grateioup 
Puimidan 

IR 


JS 

160 


ao8 


v Durât.  .... 
Monrjlanquin  . 
Villeneuve  . . 
Puimirol  . . . 

Pujolr 

Verteuil  . . . 
Penne.  .... 
Dolmairac  . . 
Frefpech  . . . 


J» 


. 6 8 
. 190 

> 78 


. gcÿic 

• Puim 


vimiclcn 18 

• Sre.  Foi  ......  40 

. Villeréal Ilc) 

• Canton  ....... 

. Sauvetat  de  Caumont  J7 
B^ue-Timbaut . . . 169 


■uiia  j * Str-Foi 

s7i£Lysw<; 


bourg  . 


Sasabe*  ... 

S'aie*  ....  * 

Sa'ler.  ...  | 

SarahAc  .... 
Sanvalgna,  . . . 

Saavetar  de  Caumon 
Satn-etK  de  Monge* 
1™,“^  Sa.cc, 
Sanrn.c  a.  villeo,  . * 

sS""?'  4s*'*  • • • 

Scnba»  . * » • 

Scnsyietka  .*’*** 
Serignac . • . * ’ * * 

. * * * 

: : : 

Sûbrebûjic 


* 4 » * t t 
c • . A * 

aaint-Aignan  . 

St.  Ali,  5,  s,,  K-^o'o  ;••• 

s>-  "»i- jcVtfgoiio.f„,;„;tj 


■ L ioqun .......  40 

■ Cajielfacrai  ....  18 

’ Cttrmom-d'Jfui . . . in 

Cajlillonnes  ....  jj 
Sauvjîgnar.  ....  joj 
Sauvait  de  Caumont  140 
Bhnquefort .....  47 
■Sauj'erjf  de  Savtrei  117 
Montjknquin  . ...  5 r 
Sauvetene  . 

Seckes  ,, 

Seviguac  ......  8c 

Cancan . 

Laurun 

La  Parade  .....  60 

Bajamont ....  * » 48 

Laujun . ......  110 

CaJIelfacrat »r 

Toorrroa  ji 

La  Parade  .....  jj 


St.  Cofme  

St.  Cofme  fit  St.  Damien  . . 
St.  Cyr  de  Coleirac  .... 
St.  Cyrille  de  Valette  . . . 

D E 

St.  Damien  , annexe  .... 

St.  Denis  de  Borde»  .... 

St.  Déni* , Voter  CalToa  . . 
St-  Dizier  ....... 

St.  Etienne ....... 

St.  Etienne ....... 

St.  Etienne  d'Agen  * ville  , . 

St.  Etienne  de  Caftarennc* , . 
St.  Etienne  de  Kaugeres  . . 

St.  Etienne  de  Ga/ooffet  . . 

St.  Etienne  de  Gajooffet , Saint- 
Maurice  & Saint- Vincent  de 
Medillac  , annexet 
St.  Etienne  de  Ga flirt 


Aiguillon . 
Mentpeqat 
Agm  . . . 
F a ni  Ile  t . 


. i9| 

• 1 6c 
*44 

• rot 

48 


Sauvent  de  Savertt 

Madaillan  ..... 

Cojlillonntt . . . 
Villeréal  .... 
Villeneuve  . . . , 

Agen 

Montegut 

Livrade.  ..... 
Tonneins-defous  . 


* « 

• i»4 

• 180 
. Sfii 
. 4* 

. 178 


*J9 


Bajamont 74 

Montjhnquin . ...  07 

Chapelle  de  Marmande  c 


St.  Etienne  de  Lanzun  , ville  . 
St.  Etienne  du  Mail  .... 
St,  Etienne  de  Marfnc  . . . 
St.  b tienne  de  Montardy  . , 
St.  Etienne  de  Prcïguac  , annexe 
St.  Etienne  de  Sinagues  , . 
St.  Etienne  de  Solinicre»  . . 
St,  Etienne  de  Turac  . . . 
St.  Eutrope , annexe  . . . 
St.  Eutrope  de  Candaillac  . . 

F G H 
St.  Felht  d’ Aiguillon  , vilU 

St.  Ferîiol 

St.  Front  ..... 

St.  Front  ..... 

St.  George*  de  Bclagne  . 

St.  Georges  de  Rams  . . 

St.  Georges  de  Veine»  . 

St,  Gérai*  ..... 


Chirac 

Soumenfac  .....  10 
Laurun  .... 

Pujolt 

Madaillan  . . 

Verteuil  .... 

Londres  .... 

Chirac 

Rofuecor  .... 

Puimirol  .... 

Afonrcirr  .... 
Monifanquin . . 


■ *7S 
49 
7* 
]z 
H 
47 
i* 
97 


4» 


Aiguillon.  . . 

Ajt  *n 

St.  F ront .... 

Tournon  .... 
Tonneint-dejfùr  . . 
Sécha j8 

Afouremprii/j  ....  rg0 

Saiat-Germam 


1JO 

$» 

SJ 

66 


I 


Digitized  by  Googlj: 


AGE 


Panif-  G.  Lieux. 
O'WJ 
St.  Germain  »•  . , 

St-  Germain  . . . 

St,  Germain , annexe . . 

St.  Germain  de  Monterait 
St.  Germain  de  Tairac 
St.  Gervais  .... 

St.  Gcrvais  .... 

St.  Grégoire  . . . 

St.  Guavran  . . . 

St.  Hilaire  .... 

St.  Hilaire  .... 

St.  Hilaire  .... 

St.  Hilaire  , annexe  . 

St.  Hilaire  de  Brech  . 

St.  Hilaire  de  Roger  . 

St.  Hippolite  8c  Fomel 


AGE 


J urimaions,  Ftux.  Paroi  f.  C-  Lieux . 

OOTNU  L-'Sr'O 

‘9  St.  Médard . 

À St.  Médard  , annexe  . . . * ' 
St.  Michel  . ..  . . . . * 

S St-  . Ÿcjt t CaftèUücrat. 


. Mbntpenu 19 

..  Vilhritu  ......  16 

■ Penne . 4j 

. Tf'urnoti  ......  1 jj 

. Monrfianquin ....  40 

. La  f*rixhe .14 

. Caflelmron 34 

• Ça  hurae 30 

• Grazetaip.  .....  100 

■ %ftn J<5* 

. Momfimquin ....  46 

• Raquecor  ......  6| 


2 J 

JurifUiftotn:  Feux. 

OÔTV  ^VO 


Clermont  dejfouf  . 
Môntpeiat  . . . . 
Dolmairac  . . . . 


Prune . 


Puichagut  . . 
Dolmairac  . . 
St-  Paft our  . -. 
Canton  . , 

.Cancan  . . . . 


St.  Jean 

Se.  Jean 

Sc.  Jean 

St.  Jean  , annexe  .... 
St.  Jean  , Forer  St.  Clair. 

St.  Jean  de  las  Budet  . . 

St.  Jean  de  BekTmc  . . . 

St.  Jean  de  Bordel  . . . 

St.  Jean  de  Carcbafe  , annexe 

rille 

St.  Jean  de  Sentant , annexe 
St.  Bafile  du  Tooreil,  annexe 
St.  Jean  de  Goutz  . , . 

Se.  Jean  de  Peiiicre» . . . 

St.  Jean  de  Pretflat  . . . 

St.  Jean  de  Rouets  . , . 

St.  Jean  de  Savignac  . , . 

St.  Julien  ...... 

St.  Julien 

St.  Julien  de  Boni  faguel 
St.  Julien  de  Conifel . . . 

Se.  Julien  de  la  Motte  . . 

St.  Julien  de  Tencfofle . . 

Se  Juft 

St.  Juft , annexe  .... 


Aimé ....... 

Aiguillon 

Soumtafac  . . . . 

Villeneuve  . . . . 


Moulinet  .......  jg 

Monrpejat 8j 

Frejpttn  ......  49 


St.  Nazaïrc  !... 

S*-  Oren’i  . . . ."’■*** 

St.  Paftour  . . 

St.  Paul  le  jeune  . . . * * 

St.  Paul  le  v«l 

Pic„e. 

• • ?""V: séÿriaS !,“**"•, 

• • F‘m!l ht  ; •;  ;;  •• 

J'-  fl°  Talllcbo,™  — 

s<.  Philippe  . . . ,g  • * 

JJ  St.  Pierre  “ 

*®  St.  Pierre  ....  " * 

98  St.  Pierre  d'Aineffir  . * j * 

9 St.  Pierre  d'Ar.tc,  annexe 

S«.  Cu?,jiuk  ’ 

Stc.  roi , annexe  • . . . . 

St.  Pierre  Darïval . . . 

--va — aw  St. Pierre d'Afpre  . . 

/ St.  Pierre  de  Bclbei  . . 

s"Tournon  ......  xeo  S**  Pierre  de  Breuil 


1 1® 
J* 
30 


** 

Ht 

146 

70 


. Taillefount.  , . 
StC.  Foi  . . 
Cqffeceuit  . , . 
Caudefaigues  . . 
Ste.Foi.  . . . . 


• -T attr non 140 

48 


60 

Si 

lit 

1$ 

"J 


L M 

St.  Laurent  .... 

St.  Laurent  , annexe 
St.  Laurent , annexe . 

I ££3S  : : : : 

St.  Marech  .... 

St.  Martial  .... 

St.  Martin  .... 

St.  Martin  .... 

St.  Martin,  annexe  . 

St.  Martin  » annexe  . 

St.  Martin  d’Ampremon 
St.  Martin  d’Appdtti 
St.  Martin  d'Auriac  . 

St.  Martin  de  Barbas . 

St.  Martin  de  Baugas 
St.  Martin  de  Borne  . 

St.  Martin  de  Bomnazel 
St.  Martin  de  la  Bretonie 
St.  Martin  de  Brouflb  . . 
St.  Martin  de  Cailles  & Stc 


ia  ......  150 

Aiguillon 10 

La  Parait 64 

MP» • 144 

rujolt ,6 

Montfijnquin ....  74 

PoruSte.- Marie  . . 5 j 
Combebonnrt  ....  61 
Sauvetat  de  Saveres  61 

Roquecor 0 , 

La  Court h 

Madaillan  .....  j( 

P">nf 

Montf.anquin ....  j j 


annexes 

St.  Marein  de  Calvlac  . 

St.  Martin  de  Catvignac . 

St,  Martin  de  Clermont . . . 
St.  Martin  de  Fauguerolles . . 
St.  Martin  de  Gnrdcllet  . . . 
St.  Martin  de  Metges  , annexe 
St.  Martin  de  Noaillac  . 

St.  Martin  de  Péricard  . 

St.  Maain  de  Peyrac  . . 

St.  Martin  de  Pouflac  . 

Martin  des  Prez  . . 

St.  Martin  de  Puyguirand 
S ••  Martin  de  Rouets  . 

5t.  Martin  de  Roufiac  . 

5t.  Martin  de  Tranafort. 

5t.  Maurice.  .... 

St.  Maurice ..... 

St.  Maurice ..... 

St.  Maurin  ..... 

St.  Muin , anneare  . . 

Tome  I. 


Lauqun  . . . 
Londres.  . 

j*™  • 

Penne.  . . 
Puichagut 
Penne.  . . 
Cancon  . . 
Villerêal  . 


JO 

H 

iï7 

161 

4» 


Pot, 


Clermcnr.dejfus 
Chirac  .......  j eo 

Sauvent  de  Saretes  . 74 

Roquecor 

Su.  Foi 

Duras  ...... 

Monrjianquin . . . 

Canton 

Montfanquin . . . 
Montegut.  . . . . 

Aimé ....... 

Puimiclan 
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St.  Pierre  de  Brugnac  , 

St.  Pierre  'de  Briment  . ! ] 
St.  Pierre  de  CaiBac  .... 
St.  Pierre  de  Calouge*  . . 

St.  Pierre  de  Cazeneuve  . . 
St.  Pierre  de  la  Ccnne  . . . 
St.  Pierre  de. la  Chapelle  . . 
St.  Pierre  de  Clairac  ville ..  . 
St.  Pierre  de  Clairac  .... 
St.  Pierre  de  Cogumont  . . 
St.  Pierre  de  la  Croix  , bourg  . 
St.  Pierre  de  Croizillac  . . . 

St.  Pierre  Damai 

St.  Pierre  Delpech  .... 

St.  Pierre  de  Dimenil  . . . 
St.  Fierté  de  Domiliac  . . . 
St.  Pierre  la  Feuille  . . , . 
St.  Pierre  de  Floirac  .... 

St.  Pierre  de  Fraiflés.  . . . 
St.  Piètre  de  Gaubert  . . , 
St,  Pierre  de  Gaubert  . . . 
St.  Pierre  de  Guilimnn  . . . 
St.  Pierre  de  Londres  . . . 
Sc.  Pierre  de  Matières  . . . 
St.  Pierre  de  Maflel  .... 

St.  Pierre  de  Maflbules  . . . 
St.  Pierre  de  Materin  . . . 
St.  Fierte  de  la  .Maurellc  . . 
St.  Pierre  de  Monefticr  8c  Saint 
Nicolas  ........ 

St.  Pierre  de  IMontaud  ... 
St.  Pierre  de  Nogaret  . . , 

St.  Pierre  de  Pins 

St.  Pierre  de  Pis 

St.  Pierre  de  Ronbelot  . . . 
St.  Pierre  de  Sèches  .... 
St.  Pierre  de  Soubiroux  . . . 
St.  Pierre  de  Taradel  . . . 


Roque-Timbaut . . 

Momfegur  .....  40 

■Sf.  Pqfiôur 68 

AfjriïMnJe 60 

Veruxil 7» 

T ùnneins-àelTüUS  . . t< 
Agen  ........  il 

Pujols  .......  J{ 

TomieJpttc 4j 

La  Ccnne 45 

Chapelle  de  M annan  Je  $6 

Puimirol ijj 

Chirac . ......  jj* 

Montpeqat 87 

Montjjiruc 


Mtntjiinquin  . . . . 
Roque-Timbiue  . . . 

St.  Maurin 

Chirac . 

Pu  jais 

Fauguerolles  d'Agen 
Momperat  ..... 
Puimirol  ...... 

Agen 

Puimirol  

Montpe\at  ..... 

Londres . 

Port-Ste.-Marie  . . 

Frcfpech 

Penne.  K 

Levignac  ...... 

Puimirol 

Pu)olt  ....... 

Montaud  % 

Gonreuf  ..... 

(•rateloup.  .... 

Montjhnquin . . . 

La  Parade  .... 

Seshtf  ....... 

Villeneuve  .... 

Momjxnquiit . . . 


i 6 
4» 
ICO 

78 


«7 

il 

87 


Montflznquin . ...  7J 

Penne je 

Penne . j($ 

Gontaut no 

Chapelle  de  Marmand:  j 

Agen 11 

rujolt 8j 

Tournon  ......  100 

Penne s<s 

Puimiclan 10 

Lufignan  ......  t6 

Marmanie 49 

St.  Martin  de  Rouets  57 
Puidauphin  .....  6; 

Carillonnés 

Montpeqac  .....  i<j 

Lau^un  - jo 

Cafiillonnh  ....  j9 
Sr.  Maurin  ..... 

M ontcl&r ......  40 


F. 


Ste.Foi.  . • 
Cafiillonnis . 


St.  Quentin  .... 

St.  Quentin  4 St.  Front 

Î!ry  ’ 9nntXe La  Parade 4? 

lïllb±? Sauverai  de  Savere,  .00 

Ir  • • - P-imirol tco 

STQ - * Sauvent  de  Caumont  19 

St.  Sais  y , . . ......  . Ftègimont 6 e 

*'■  ^"'l0 • 8. 

St.Sww.  .......  Sr.Sj.Lr 


St.  Sinry  . 

St.  Sernin  , Vorep  St.  Cernin. 

St.  Severin  de  Puimirol , ville  . . 
St.  Seyrin  , Vopej  Cahuzac. 

St.  •jibourpet  & Royci  fon  annexe. 

St.  SilvcRie , 

St.  Sixte 

St.  Sulpice  de  Boé 


St.  Sauvy . 
Puimirol  . 


66 


14a 


VilUrèxl  ......  a t 

Penne ito 

Sauvetat  de  Saveret  6t 

Agen 64 

G 


D 


A G Ë 


16 

Paroi/.  & Lieux. 

St.  SaJplce  de  Rtrafedc  • . '. 
St.  Sulpicc  de  Soifll**  fit  St.  Bauzel 
St.  Sopter  de  Riredol  .... 
St.  Thonur  T Vojef  Boaneval. 

St.  Via 


Juri/diSiont. 

tyw 

Villeneuve  . . . 
St.  Biiujel.  : . 
Villeneuve  • • ■ 


Tournon  . : 


Feux. 


• >9 
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AGE 

P,ÛGEN  ’ ,da"'  ,c  Ruu«ï«-'  , Dioccfe  de  Cabors , 
ban1  Kl"«-dc  70,"‘ou[f  • ^tendance  de  Momau- 
, n • <ic  Rbodea,  On  y compte  (.  fcui  ; i . 

belluguet  & un  .part  de  bcllugue. 

A^COUKT,™  Bourgogne,  Dioccfe  de 
Ctuloîi  Parlementât  Intendance  de  Dijon  , Bail. 
ta^&Recjtte  de  Nns-,  , On  y compte  ,8.  feux. 
Cette  Parodie  eft  lune  petite  diftance  ii.  S.  E.  de 
Huys.  V<,ye\  Argencourc. 

,,ftwïIPIC™  ,ou  Amdicum,  ancienne  ville 
“ Cdtique.  Quelques  Auteurs  croient  que  c'eft 
aujonrd  hui  U ville  de  Provint , en  Champagne, 
d arnres  an^ontrarre  eftiment  que  cVU  la  Paroiflè 
* • '“GtonoB.  Quant  à nous,  déterminé 
oi.  *ucen:  aeMwiH  ...  . fauituc  ......  14  °dr,-  ■.  7onnes  railons  , nous  femmes  autant  aue 

St.  Vincent  de  SouTompcch  ..  . Si.  Vincent 7o  perfuades  que  c’eft  la  ville  de  Sera  Archevêché 

Il  £& 14  Ce«°  viUc  étoit  la  capitale  des  Senoncs,  Nation 

oü  Peuple  de  la  quatrième  Lyonnoifc.  Koy«  Sens 
Cx?enîeS  * & ***  Commentaires  de  Céfar  Livre 

AGENOIS  , Aginnenfis  Tra&us , Province  dans 
» ave5  à**9  de  Comt*  & ensuite  de 


St.  Viétor  ........  Beiuville  ...... 

St.  Vincent Virajtl 89 

St.  Vincent » /limé  ........  6 

St.  Vincent . Levijnac  ....  à . 49 

Sr.  Vincent  d’Agaffu  ....  St.BanhiUmj  . . . it 

St.  Vincent  d'Auriac Montegut 71 

St.  Vincent  de  Corps  ....  Agen  . . 44 

St.  Vincent  de  Pcrignac  . . . Montprjst i j 

St.  Vincent  de  Sais  . Gavaudvn  .....  10 

St.  Vincent  de  Sarlgnac  . ..  ..  ..  Duras  , 

St.  Vincent  de  SonJier  ....  . Pauillac 
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Sainte- Abondance  . . 
Ste.  Anne  «VEftrade  . . 
Ste.  Anne  de  Mont  mai  es 
Ste.  Catherine , ville 


Virjftl . , 
Villerial  . 
Penne  . . 
Villeneuve 


an.  utnniM , rfltt ViUmuK  J?uchc.  Elle  a pris_  fon  nom  i'Mgat , fa  capitale. 

S.c.Cecil. Mmrp,.  I '.Vr,  G ,e  Province  eft  firucc  entre  le  dii-fcptiemc  degré 

Ste.  La  airhr  ....  r . . s Ai.  minntpc  Ar  !..  A U..:.! j ■ „ . 3 


capitale. 


Ste.  Colombe r,,f. 

Ste.  Colombe TomCln V- 

Ste.  Colombe  de  la  F signe  St 
St.  Avis  de  Gai 


Madaillan  . 


£•£»»  • SET 


Pt  nue . 


Ste.  Croix  St  AUemans  . 

Ste.  Croix  des  Aigues  . 

Ste.  EulaJie.  .... 

Ste.  Eolalic ..... 

Ste.  Foi  ...... 

Ste.  Foi , pille  .... 

Ste.  Foi 

Ste.  Foi , annexe  . . . 

Ste.  Foi  la  grande  , ville  . . . .Jairue. 

Ste.  Foi  la  petite h-™/ 

Ste.  Foi  de  Jérnfalcm  ....  /f.. 
Ste.  Foi , Voye{  St.  Pierre  d’Ante.  5 
Sainte-Guittcrie  , Voje\  Sainte- 
Qttinerie. 

Ste.  Livradc  , ville  .... 

Sainte- Magdeleine  de  Bourcel 
annexe  .... 

Ste.  Marthe  , annexe 
Ste.  Qnitterle  • 


itjjits 


Ste.  Foi il 

Beauville 

Montjoye ......  ji 


180  43*  minutes  & le  dix-huiticme  degré  48.  minutes 

90  1°ng,tude , & entre  le  quarante-quatrième  degré 
0.  minutes  & le  quarante-quatrieme  degré  ci.  mi- 
M nutes  de  laütude.  Elle  eft  bornée  au  N.  par  le  Péri- 
7 Par  ^ Garonne  , qui  la  fépare  du 


/igen 

Pujelt  . . 
Penne.  . . , 
Frefpeck  . , 
Sainte-Foi  • 


• 44* 

• «ï 
M 


• • Ste.  Livrade  . 


Sic.  Quiuerie  ....*** 

Ste.  Radeffonde  ...  * a*  ^ 


Montaud  . 
Grateloup  . 
Frégimcnt  . 


Radegonde 

Ste.  Radegonde  ... 

Ste.  Radegonde  .... 

Ste.  Radegonde  de  Pepinc 

Rafiaé.  ......  L 

- ; Z 


Ste.  Sabine 


fpeth  . 
Agen  . . . , 
Aiguillon  . , 
Villeneuve  . 
Penne.  . . , 


Ste.  Viâoiro  , tàiù  [ ] 


. 100 
. jB 
)6 
î8 
itf5 
*î 
60 
*î 


Temple  ( le  \ 

Tcnié-Mauice 

Thezac  . . 

TombeiKKnf  . , . 
Tooneins . deffous  St 
deffns  , ville 
* oumeiragucs  . 
Toupmcrics  . 
Tourliic. 

Toiunun',  ^ 
ioortei  . . 

Tremoni 

, annexe 
Valence  , viUt 
yabeiJJei  , 

Vallcttci  . . 

Vaie* .... 

Vauri*  , | ’ 
ycrK»c(|a)  ; 
Jewoil.j,'. 
Vitlebraïua  . 

Villepçovç  _ 

VitTiC 


Le  T empli 
Puimiclan 
Tournon 


Condomoi s & de  la  Lomagnc  ; àl’E.  par  le  Quer- 
cy  ; oc  à l’O.  par  le  Bazadois.  Elle  a 20.  Iieue3 
de  longueur  fur  10.  de  largeur;  ce  qui  peut  être 
n r-e  V*°*  licuesquarrces.  Le  climat  de  ce  pays 
eit  fatn  & fort  tempéré.  L’Agenois  eft  la  contrée 
la  plus  abondante  de  tout  le  Gouvernement  de 
Guyenne  & Gafcogne.  Le  terroir  y eft  naturelle- 
,nent  fort  bon.  Ce  paÿs  eft  aflez  uni , fie  il  eft 
arrofé  de  quantité  de  rivières  qui  en  augmentent 
la  fertilité.  Le  feul  canton  qui  eft  voifin  du  Péri- 
gord , eft  Inferieur  au  refte  : on  y recueille  néan- 
moins quantité  de  châtaignes  fit  de  noix.  U y a 
beaucoup  de  vignes  dans  cette  Province  : les  unes 
produifent  des  vins  forts  fie  rouges  , capables  de 
bien  foutenir  la  mer , & les  autres  des  vins  d’une 
qualité  inférieure  que  L’on  convertit  en  caux-dc-vie. 
Les  habitants  de  Clairac  , auflî-bien  que  ceux  d’Ai- 
guillon  , des  deux  Tonneins  fit  de  quelques  autres 
Jurifdi&ions,  avoient  autrefois  la  permiflîon  de  fe- 
mer  fie  planter  du  tabac  ; mais  cette  permiflîon  a 
été  révoquée  par  Arrêt  du  Confcii  d’Etat  du  Roi, 
public  en  1720.  L’Agenois  abonde  en  bled  fie  au- 
tres grains  , en  fruits  , en  pâturages  fie  en  chanvre. 
C’eft  fur-tout  le  long  du  Lot  fie  de  la  Garonne  que 
l’on  cultive  le  chanvre  : cette  efpece  de  récolte  eit 
ordinairement  fi  abondante,  fie  la  eonfommation 


TmbeZur '28  CÛ  f été  ‘P,el(3uefois  fi  confidérable  , qu’il 

0 eu  des  temps  que  , dans  le  cours  d’une  feule 


76a 


nce , les  Arfenaux  de  la  Marine  en  ont  tiré  jufqu’à 
900.  milliers.  Parmi  les  fruits  que  l’on  recueille 
dans  cette  Province  , on  cftime  fur-tout  les  prunes , 
que  1 on  fait  lécher  ; mais  la  principale  quantité 
vient  du  Rouergue  fie  du  Quercy  : en  temps  de  paix 
cette  efpece  de  denrée  eft  de  grand  débit. 

La  Garonne  , le  Lot , le  Drot , la  Bargalone  , la 
Seune  , la  Canaule  fie  la  Ledc  font  les  principales 
rivières  qui  arrofent  cette  Province.  Vers  le  N.  la 
Dordogne  fépare  l’Agenois  du  Périgord. 

Les^  habitants  de  l’Agenois  font  fpiritucls  fit  fort 

Verteuil  b~  e"i?l1C5jl  s accufoit  autrefois  de  trop  aimer  le 

Tùmhebctuf ' ‘1  p]?î%  ]}*  odîve  » & de  manquer  de  cette 

* y activité  qui  eft  l’ame  du  commerce  fie  qui  contribue 


■ Tonneinr-drffus , . 

• Sainte- Foi  .....  9 g 

■ Saint-Barthélemy . . 3 

VUleréal 61 

Tournon  ......  jq< 

Tombebauf.  . . . 

Penne .... 

Clairac.  . . , 

Valence . . . 

Tournon  . . 

Cajhllonnb . 

Grateloup  . 

Givaudun  . 

Lau\ue 


. Br 
. i4« 

. i$8 

: U 


P“ichagut 8t 

M ontbalen  .....  jg 


fi  fort  au  développement  des  talents  ; mais  il  paroît 
que  le  caractère  des  habitants  de  l’Agenois  eft  tout 
autre  , depuis  que  le  Gouvernement  a donné  une 
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AGE 

attention  particulière*  au  bien  du  commerce  & au 
progrès  des  arts.  , , ...  . 

L’Agenois  cft  du  Gouvernement  general  militaire 
de  Guyenne  & Gafeogne.  On  compte  dans  cette 
Province  une  Sénéchauflée  & Préfidial  ( d’Agen)  , 
11.  Jufticcs  royales,  zz.  Villes , io.  Bourgs  , &c. 
Voyt\  Agen  Diocefc , Préfidial  & Eleôion. 

Du  temps  de  Jules-Cefar  , l’Agenois  étoit  habité 
par  les  Nhiokriges.  Sous  Honorius  , ce  pays  faifoit 
partie  de  la  fécondé  Aquitaine. 

De  la  domination  des  Romains  , l’Agenois  pafla 
fous  celle  des  Wifigoths,  vers  l’an  410.  Ces  derniers 
confervcrcnt  l’Agenois  jufqu’cn  507. , qu’ayant  été 
défaits  par  Clovis  1. , à la  bataille  de  Voclade  ou 
Vouillé  , près  de  Poitiers  , l’Agenois  avec  le  relie 
de  l’Aquitaine  fut  annexé  au  Royaume  de  France. 
Veye\  Aquitaine. 

L’Agenois  Ht  partie  du  premier  Royaume  d’A- 
uit  aine , en  6 30.  ( rc'uni  à la  F rance  en  6 3 a . ) ; partie 
u premier  Duché  d’Aquitaine  , en  638.  ( réuni  à 
la  France  en  768.  ) ; partie  du  fécond  Royaume 
d’Aquitaine  en  771.  Il  fut  enfuitc  pofledé  fucccflî- 
vcinent  par  les  Comtes  de  Bordeaux,  les  Comtes  de 
Touloufe , les  Comtes  d’Angoulème , & les  Ducs  de 
Guyenne.  Il  revint  encore  aux  Comtes  de  Touloufe 
par  Je  mariage  de  Jeanne  , fœur  de  Richard  I.  Roi 
d’Angleterre  , mort  en  1199.,  avec  Raymond  VL, 
Comte  de  Touloufe,  mort  en  1222.  Raymond  VII., 
fils  de  Raymond  VI. , maria  en  124t.  fa  fille  nom- 
mée également  Jeanne  , à Alphonfc  , frere  du  Roi 
St.  Louis , & lui  donna  l’Agenois  en  dot. 

Durant  les  guerres  que  Philippe  Auguftc  & 
Louis  VIII. , l’un  & l’autre  Rois  de  France  , firent 
aux  Anglois  , l’Agenois  fut  conquis  par  les  Fran- 
çois ; mais  en  n$9*  le  Roi  St.  Louis  le  céda  aux 
Anglois  avec  la  Guyenne.  Ces  derniers  l’ont  pofledé 
jufqu’au  régné  de  Charles  V. , mort  en  1 380. , qui  le 
réunit  à la  Couronne , après  les  en  avoir  chalfés. 
Henri  V.  Roi  d’Angleterre  , mort  en  142  2.,  recon- 
quit l’Agenois  avec  le  refte  de  la  Guyenne.  Mais 
le  Roi  Charles  VII.  reprit  toute  la  Guyenne  fur 
Henri  VI. , & chafla  les  Anglois  de  la  France  , 
en  i4$o.  Depuis  ce  temps  , l’Agenois  a fuivi  le  fort 
du  refte  de  la  Guyenne.  veyt\  Guyenne. 

Le  Roi  Louis  XI 11.  engagea  le  Comté  d’Agen 
au  Cardinal  de  Richelieu.  C’cft  fous  ce  titre  que 
les  héritiers  de  ce  grand  Miniftrc  en  jouiflent 
aujourd’hui.  Emanuel-Armand  de  Vigneroc  du 
Pleflis , né  le  31.  Juillet  1720.,  Duc  d’ Aiguillon, 
par  démiffiou  d’Armand-Louis  fon  pere  , a porté 
pendant  quelque  temps  le  nom  de  Duc-d’ A génois. 
voye\  Aiguillon. 

L’Evèque  d’Agen  prend  la  qualité  de  Seigneur  & 
Comte  d’Agen  , depuis  que  Gombaud  , fils  de 
Gardas  Duc  de  Gafeogne  , & fon  fils  légitime 
Hugues,  tous  deux  Seigneurs  & Comtes  d’Agen  , 
en  ont  etc  fucceflivement  Evêques.  Ce  Prélat  n’a 
néanmoins  aucune  Jurifdùftion  fur  la  ville. 

AGENVILLE  , en  Picardie,  Diocefc  d’Amiens, 
Parlement  de  Paris,  Intendance  d’Amiens , Eleftion 
de  Dourlcns , Doyenné  de  St.  Riquier.  On  y compte 
3$.  feux.  Cette  Parodie  ell  à 2. 1.  E.  N.  E.  de  St. 
Riquier. 

AGENVILLER-HALENCOURT , en  Picardie , 
Diocefc  d’Amiens,  Parlement  de  Paris  , Intendance 
d’Amiens , Eleclion  de  Dourlcns  , Doyenné  de  St. 
Riquier.  On  y compte  22.  feux.  Cette  ParoilTe  eft 
h une  lieue  N.  N.  O.  de  St.  Riquier. 

AGENV1LLERETS  & Accoulon , en  Picardie , 
Diocefc  d’Amiens , Parlement  de  Paris , Intendance 
d’Amiens , Eleftion  d’Abbeville , Doyenné  de  Rhue. 
On  y compte  6.  feux. 

AGES1NATES  , Nation  ou  Peuple  de  la  fécondé 
.Aquitaine.  Ils  occupoient  le  pays  qui  eft  connu  à 
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préfent  fous  le  nom  d’Angoumois.  Ces  peuples 
étoient  bornés  ou  N.  par  les  Pi&oncs  ou  Piftavi  ; 
au  S.  par  les  Petrocorii  ; à l’E.  par  les  Lemoviccs  î 
& à l’O.  par  les  Sanétoncs.  Batiafium  ou  Inculifmi v 
étoit  leur  chef-lieu.  Voye\  Angoumois  & An- 
goulême. 

AGEVILLE  & la  Cenfe  du  Prefhoy , en  Cham- 
pagne , Diocefc  de  Langrcs  , Parlement  de  Paris,1 
Intendance  de  Châlons  , Eleftion  de  Chaumont. 
On  y compte  55.  feux.  Cette  Paroilfe  cft  à *.  lieues 
deux  tiers  E.  un  quart  au  S.  de  Chaumont,  & 1 6. 

& demie  E.  S.  E.  de  Troyes.  Il  y a une  forêt  qui- 
contient  i $49.  arpents , & qui  dépend  de  la  Maitrife 
des  Eaux  & Forêts  de  Troyes. 

A G I 

AGIMONT  , en  Haynault , Diocefe  de  Liege , 
Parlement  de  Douay , Intendance  de  Haynault  de 
Maubeugc  , Gouvernement  de  Charlemont.  On  y 
compte  34.  feux.  Cette  ParoiiTe  a le  titre  de 
Comté.  11  y a une  Prévôté  , fous  le  Reflôrt  du 
Parlement  de  Douay.  Agimont  eft  à une  demi- 
lieue  O.  de  la  Meufe  , & à deux  tiers  de  lieue  N. 
de  Charlemont.  Les  habitants  de  cette  Paroifle  ne 
font  aucun  commerce  , de  ils  vivent  prefque  tous 
du  travail  de  leurs  mains. 

. ■ t 
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AGLY  ou  Egly  (P),  ou  la  Glt  , Aqulinur , 
riviere.  Elle  prend  fa  fource  dans  les  montagnes 
des  Pyrénées , au  Dioccfe  d’Alcth  en  Languedoc. 
Bientôt  après  l’Agly  entre  dans  le  Rouiîillon  à 
Eftagel  , de  de-là  il  paflè  par  Rivefaltes.  Il  fe  jette 
enfuitc  dans  la  Méditerranée,  entre  l’étang  de  Salces 
de  la  rivière  de  Tet , à 2. 1.  E.  N.  E.  de  Perpignan. 
Son  cours  eft  de  to.  1.  ou  environ.  Cette  riviere 
n’eft  point  la  Thclis  ou  Telis  des  anciens  , comme 
l’a  cru  M.  Corneille.  Les  habitants  des  diverfes 
Paroifles , fituées  proche  de  l’Agly , détournent  en 
été  la  plus  grande  partie  des  eaux  de  cette  riviere  , 
pour  en  arrofer  leurs  terres  , dclTéchccs  par  l’ardeur 
du  folcil. 

A G N 

AGNAGAS  ou  Actuc.  Voye\  Aniane. 

- AGNEAUX  ou  Aigneaux  , dans  la  baffe  Nor- 
mandie , Diocefe  de  Coutances  , Parlement  de 
Rouen,  Intendance  de  Caen  , Eleclion  de  St.  Lo  , 
Sergcnterie  de  St.  Gilles.  On  y compte  171.  feux. 
11  y a un  Château  du  Seigneur  qui  en  porte  le  nom. 
Ce  Château  eft  fur  le  bord  de  la  riviere  de  Vire  , à 
une  petite  diftancc  O.  N.  O.  de  St.  Lo.  La  Paroilfe 
des  Agneaux  eft  un  Prieuré  de  l’Ordre  de  St. 
Auguftin.  Robert  Ôc  Antoine  le  Chevalier , fieurs- 
d’ Agneaux  , & freres  , étoient  natifs.de  Vire  en 
Normandie.  Ils  étoient  l’un  & l’autre  bons  Poctes- 
françois.  Nous  avons  d’eux  les  traductions  des 
Œuvres  de  Virgile  & d’Horace  , en  vers  françois.- 
La  première  fut  imprimée  à Paris  in. 40 . en  1582. 
& 1 s8  j.  ; & celle  d’Horace  en  1 $ 88.  in- 8®. 

AGNEN  , en  Dauphiné  , Diocefc  de  Vienne  , 
Parlement  de  Grenoble  , Elcétion  & Recette  de 
Vienne.  On  y compte  3.  feux  & un  quart. 

AGNERE1NS  , dans  la  Principauté  de  Dombes , 
Diocefe  de  Lyon  , Châtellenie  de  Villeneuve  , 
Confeil  fouverain  de  Dombes.  On  y compte  78.  feux. 
Cette  Paroilfe  eft  une  des  plus  anciennes  de  la 
Châtellenie  de  Villeneuve.  C’ctoit  même  autrefois 
le  Siège  de  toute  la  Châtellenie.  On  la  nommoit 
alors  la  Jufticc  des  Hérons.  Edouard  I.  Seigneur 
de  Beaujeu,  ayant  acquis  cette  Juftice  , il  s’en  eft 
formé  daos  la  fuite  la  Seigneurie  de  Villeneuve. 


*8  A G N 

Agnereîns  eft  b une  bonne  demi-ligue  N.  E.  de- 
VilJeneuve , & à 3. 1.  N.  £.  de  Trévoux. 

ACNÉS-GRAND-CHAMP  , en  Artois  , Dio- 
eefe  d’Arras  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Lille  , Gouvernance  d'Arras  , Bailliage  & Kccettc 
de  St.  Pol.  On  y compte  46.  feux  ou  habitations  & 
19 é.  pcrfonnes.  Cette  Paroiilè  efi  à une  petite 
ddlance  de  St.  Pol. 

AGNETS  , en  Beauvoifis  , au  Gouvernement 
général  de  Lille  de  France , Dioccfe  de  Beauvais  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  SoiHbns 
Eleftion  de  Clermont.  On  y compte  12c.  feux  * 
AGNEZ-LES-DUISANT  , en  Artois  , Dioccfe 
d’Arras , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lille 
Gouvernance  , Bailliage  tk  Recette  d’Arras.  On  y 
compte  40.  feux  ou  habitations  & i6j.  pcrfonnes. 
Cette  Paroiilè  cil  à une  lieue  & demie  O.  d’Arras 
AGNICOURT  , en  Artois  . Dioccfe  d’Arras 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Lille  , Gouver- 
nance d’ArTas,  Bailliage  & Recette  de  St.  Pol.  On 
y compte  44.  feux  ou  habitations  & 17c.  pcrfonnes 
AGNICOURT  , Scchelles  & Moranay,  „E 
nois . au  Gouvernement  général  de  Pille  de  France 
Dioccfe  de  Laon , Parlement  de  Paris , Intendance' 
de  Soiifons.Elcftion  de  Laon.  On  ycoinptc  70.  feux. 

AGNICOURT , Agcnioirùt , dans  le  Duché  de 
Lorrame , Dioccfe  de  Tout , autrefois  Office  d'A- 
mance  , mais  aujourd’hui  du  Bailliage  de  Nancy 
Confeil  fouverain  de  Nancy,  Son  Eglifc  paroiffiale' 
elt  fous  le  titre  de  PAflômption  de  Notre-Dame 
La  Cure  efi  à la  collation  de  l’Abbefle  de  Ste 
Gloiunde.  Cette  Abbeffe  a les  deux  tiers  des  dixmes 
T e ,,  l’a'Jtrc  tias-  Agnicourt  efi  fur  la  rivière 

AGNIEL  ou  Actuiitrs,  en  Dauphiné,  Diocefe 
Fl  & Intcndance  de  Grenoble, 

Eleftion  St  Recette  de  Gap.  On  y compte  un  quart 
de  feu  & un  quarante-huitième  dans  le  Péréquaire 
des  fonds  nobles  , ou  exempts  de  Tailles  , nui  fert 
à la  répartition  des  cas  de  droit;  «t  un  demi-feu 
I dans  ,e  des  fonds  tail- 

& affif‘ttaE?"CïS  Tÿks  ’ JT  fer1 1 fimpoCtion 

ticA  N i CCIK  Paraiffi:  à«’l’dn 

AGNIERES,  en  Picardie , Dioccfe  d’Amiens 

mieoT'n  dC  la-‘V  î,0"ndanct’  & Eleftion  d'A- 
fw,  ô DT“Ï  deP°>’‘-  On  y compte  ,.  feux. 

C AGNTFRffFCft  1 pè  ’■  ,!rois  1uarB  S-0-  de  Poix. 
Tli“G,1 ^.f.^-LES-AUBIGNY  , en  Artois 

de  Lille  r *'  ParlM«'t  de  Paris , Intendant 
de  Lille , Gouvernance , Bailliage  & Recette  d’Arras 

0 AGnTeRFs'  'n“  *?abi,aliom  & 17-  pcrfonnes 
AGNIERES  en  Dcvolvy,  en  Dauphiné , Diocef 

ElellI ’/u  "”'"' , * Jn,endance  de  Grenoble 
& > . PjCettf  de  Gap.  On  y compte  i.  feu: 

deux  tiers  dans  le  Péréquaire  des  fonds  nobles 

cas  deTPLS  t^Taü]es  »q«*  la  répartition  des 
vintrr  2-  un  huitie®c  & un  quatre- 

& aflfran  !f.  Peréclua“dcs  fonds  taxables 

affranchis  des  Tailles , qui  fert  à 


t ïffvl*  , . ~ rereMHa,reac5  tonds  tail  ables 

^ x T^,CS  « <*ui  fcrt  à l’impofition  & 
de  Gap?  TaÜle$’  Cette  Paroürc  eft  à S*  >•  N.  O. 

Æsir: -•."ShSsfÆf 

“■**-  s 

’.  Rif“s  . Honfleaux  & Dépen- 
de Laon  ni  |T  r“he  ' ™ Picardie  , Diocefe 
Soiifons  E’le»ir ''h  ' r -c'  > Intendance  de 

Ce,  Gulfc-  On  y compte  ,64.  feux. 
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DiocefeNde°“rA*00"  ' 't™  iatafie  Normandie 

inre^cf  deccrcLa,Lir,r?t  dc  • 

sK,r;-afr-  ^ iïï’æ&z 

L bateaux^  ttê‘ 

d,îrdoifc  fine. Il  y a 

pes  fort  grottes  & tres-cxccllcntes.  Cette  Paro.ï« 
eft  ütuee  près  de  l'embouchure  de  la  Sienc  à 

TrA«.ri„enaN-°-d'C<>“t»«.s.  ’ ' 

AGONAY  en  Saintonge  , Diocefe  de  Saintes 

feux.  Cette  Paroilfe  efi  fur  la  rive  droite  de  fe 
d’Angêly.'  3 ' & demie  °’  S’  °’  de  *•  Ican- 

AGONDANGE  , dans  le  pays  Meffin , Diocefe 
Parlement , Intendance  dt  Recette  de  Metz  Diftrift 
Paro^  dc  Metz.  On  y compte  fcuTcS» 
,“r«  à “ne  P«J'C  diftance  de  la  rive  gauche  dn 

fnfklr'e  *•  L deax  "m  N’  d' 

A CONGES  , en  Bourbonnois  , Diocefe  de 
Bourges  Parlement  de  Paris,  Intendance  & Elec- 

PM0ifliefi°f °?r  y 88’  fcuI-  Certe 

aSh1"1  7‘rCaa-  à I’  L °-  * Moulins. 
»IgVu  ? ’ en  Lanfc’“cdoc  ■ D'ocefc  de  Monta 

£-!  “ h Parl'“'“  d.c,TouIoufe  , Intendance  de 
Languedoc  , Gcneraluc  de  Montpellier  , Recette 

rniir  CIÏTr  n°m*.°n  y . compte  rS.feux.  Cette  Pa- 
rodie eil  fur  la  nve  droite  de  i’Eraut,  à 7.  L N.  N n 
de  Montpellier. 

AGOS  en  Gafcogne  , au  Comté  de  Bigorre 
Diocefe.  de  Tarbes , Parlement  de  Touloufe , Inten! 
dance  d’Aufch  , Recette  du  Comté  de  Bigorre.  On 
y compte  18.  feux.  Cette  Paroilfe  efi  fur  |a  rive 
I»*  ?" bGuvc  , J S.  1.  S.  O.  de  Tarbes. 

AGOUES  , las  Begouflèrès  & Beloins  , en 
??"?*.»  <'r  Lefcar,  Parlement  de  Pan. 

STr  nM^ec  0rth.fe’  Ûn  1 comP'l!  1 »•  feux.  * 
AGOUGES,  pente  nvierc  d’Auvergne.  Elle  fe 

P ïrraîi  TSt“’rlc‘  Son  cours  eft  r611  eoofidérable. 

AGOULT  ou  Go  u LT , en  Provence , Diocefe  de, 
Cavaillon  . Parlement  & Intendance  d'Aix , V ignerie 
dt  Recette  d Apt.  On  y compte  5.  feux  & demi.  Il  efi 
feit  mention  de  ce  lieu  dans  la  Bulle  de  Grégoire  VIL 
m fta"  ‘o84.’1|Ce'tc nParoüfe  a donne  le  nom  à une 
dluftre  Famille  de  Provence.  La  Baronic  de  Sault 
eit  patTce  par  fucceffion  de  temps  de  la  Maifon 
d Ettre vannes  dans  la  Maifon  d’Agoult , que  l’on 
regarde  connnc  originaire  de  Dauphiné.  On  doute 
neanmoms  fi  ces  deux  Familles  n’avoient  pas  une 
meme  origine.  Entre  les  perfonnes  Uiuftres , fortiex 
l 1 . „ ’ on  rcmarque  Foulques  d’Agoult,  Séné- 

chal de  Provence  , le  même  à qui  Je  Pape  Urbain  V. 
adrefla  en  1364.  , un  Bref  pour  la  punition  des 
Juils  relaps.  Ce  même  Seigneur  avoit  reçu,  en  1 240 
une  donation  fqlemnclle'  de  la  ville  de  Siftcron 
que  lin  avoir  fait  Louis  deTarente,  fécond  mari 
de  la  Reine  Jeanne  Première.  Foulques  d’A-oult 
laiila  trois  enfan  ts  qui  eurent  de  grandes  a flaires 
pour  fe  maintenir  en  la  pofliffion  des  biens  oui 
«voient  «é  donnes  ou  laiifés  b leur  père.  Vcrcx 
Sault , Olhere. , &c.  La  Paroi*  d’Agoult  efi  fituéi 
fur  une  hauteur  au  pied  des  montagnes,  à une 
petite  difiance  N.  duCaulon  ouCalavon,  à 3.  L 


Google 


A G U 

on  tiers  E.  N.  E.  de  Cavaillon  , >.  O.  un  quart  au 
S.  d’Apt  , & 7.  un  quart  N.  O.  d’Aii.  Long.  22. 

S4-  4S-kt.  43.  53-  JS-  . . , 

AGOUT  , Agotus , rmcrc  de  Languedoc.  Elle 
prend  fa  fource  dans  les  montagnes  qui  occupent 
la  partie  orientale  du  Dioccfc  de  Caftres  , & qui 
font  connues  fous  le  nom  de  montagnes  de  la  Chau- 
me. Elle  pafTe  par  Fraiffe  , Brajfac  , Raquecourbe  , 
Caftres  , Lava u r , Damiate  & Sr.  Sutpice.  Dans 
fon  cours  qui  eft  de  18.  à io.  lieues,  cette  riviè- 
re reçoit  les  ruiffeaux  de  Caudet  , Tore t , Duren- 
que  « Dadou.  Elle  fe  jette  dans  le  Tarn,  à une 
petite  diüancc  au-dciTous  de  St.  Sulpice  , à t . 1.  S. 
O.  de  Rabaftcins  , & à 4.  lieues  un  quart  K.  E.  de 
Touloufe. 

A G R 


AGRES  , en  Quercy  , Dioccfc  de  Cahors  , Par- 
lement de  Touloufe  , Intendance  de  Montauban  , 
Election  de  Villefranche.  On  y compte  3.  feux  51. 
bellugues  & un  quart  de  bellugue. 

AGRIS , bourg  , en  Angoumois  , Diocefe  d’An- 
goulèmc , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Li- 
moges , Elcétion  d’Angoulcme.  On  y compte  1 80. 
feux.  Ce  bourg  eft  fur  la  rivière  de  Tardouire  , à 4. 

1.  un  tiers  N.  E.  d’Angoulème.  Long.  18.  $.  1$. 
lat.  4 S*  4 S*  o* 

A G U 

AGUEDE  ou  plutôt  Aucir-Saint-Visccnt  , 
en  Valois , au  Gouvernement  général  de  rifle  de 
France  , Diocefe  de  Senlis  , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Soiflbns  , Election  de  Crèpy.  On  y 
compte  87.  feux.  11  y a un  Prieuré  de  l’Ordre  de 
Cluny  , qui  rapporte  environ  2000.  liv.  de  rente  à 
celui  qui  en  eft  pourvu.  Cette  ParoilTc  eft  à 1. 1.  O. 
S.  O.  de  Crcpy.  Long.  10. 17.  4.  lat.  49.  12.  38. 

AGUICHE  ou  Aguihe  , en  Velay,  dans  le  haut 
Languedoc , Diocefe  du  Puy  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  & Généralité  de  Montpellier  , 
Recette  du  Puy.  On  y compte  47.  feux. 

AGUILLECOURT  ou  Aguilcourt  , en 
Laonois  , au  Gouvernement  général  de  rifle  de 
France , Diocefe  de  Laon  , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  deSoiflbns  , Election  de  Laon.  On  y 
compte  14t.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à $.  lieues  un 
tiers  S.  E.  de  Laon. 

AGUILLECOURT  les  Antelles.  Vo ye\  le  Sart 

furFcrc. 

AGU1LLES  , en  Provence  , Diocefe  , Parle- 
ment, Intendance  , Viguerie  de  Recette  d’Aix.  On  y 
compte  8.  feux  2.  tiers.  Cette  Terre  appartient  h la 
Mailon  de  Boyer  des  Seigneurs  d’Argens.  V oyc\  A r- 
gens.  Aguilles  eft  à t.  1.  *.  tiers  O.  N.  O.  d’Aix. 
On  ne  compte  néanmoins  , dans  le  pays  , qu’une 
lieue  depuis  Aix  jufqu’à  Aguilles 
AGU1N , en  Gafcogne  , au  pays  d’Aflarac  , Dio- 
cefe d’Aufch  , Parlement  de  Touloufe  , Inten- 
dance d’Aufch  , Election  d’Aftarac.  On  y compte 
un  feu  de  69.  bellugues.  Cette  Paroiflè  eft  à 5.  I. 
deux  tiers  E.  un  quart  au  S.  de  Mirande. 

AGUNHANEZ  ou  Aguilhanez  de  Villac  , 
en  Languedoc  , Diocefe  , Parlement  & Généralité 
de  Touloufe  , Recette  de  Mirepoix.  On  y compte 
92. feux.  Cette  Paroiflè  eft  à $.  1.  N.  O.  de  Mirepoix. 

AGURANDE.  V oye\  Aigurande. 

AGUTS  , en  Languedoc  , Diocefe  de  Lavaur  , 
Parlement  Ôt  Généralité  de  Touloufe  , Intendance 
de  Languedoc  , Recette  de  Lavaur.  On  y compte 
64.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 3.  L deux  tiers  S.  E. 
de  Lavaur. 

AGUX  ( le  Buiflon  des  ).  II  contient  235.  ar- 
pents; de  il  eft  de  la  ûïaitrife  particulière  de  Villers- 
Cotterets. 

Tome  I. 
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AGUZAN  , en  Languedoc  , Diocefe  d’Alais  , 
Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de  Montpel- 
lier , Intendance  de  Languedoc  , Recette  d’Alais. 
On  y compte  6.  feux. 


A H A 

AHATXES  ou  Ahatxe  , dans  la  bafle  Navar- 
re , au  pays  de  Cize  , Diocefe  de  Bayonne  , Par- 
lement de  Pau  , Intendance  d’Aufch.  Cette  Pa- 
roiflè eft  h 1.1.  un  tiers  E.  S.  E.  de  St.  Jean-pied- 
de-Port.  Voyc\  bafle  Navarre. 

AHAYSE  , en  Béarn  , Diocefe  d’Ole ron  , Par- 
lement de  Pau,  Intendance  d’Aufch  , Vallée  d’Of- 
feau  ou  OfTan.  On  y compte  1 2.  feux. 

A H E 

AHEVILLE  , dans  le  Duché  de  Lorraine, Dio- 
cefe de  Toul , autrefois  Office  de  Dompaire  .mais 
aujourd’hui  du  Bailliage  de  Darney  & du  Confcil 
fouverain  de  Nancy.  Une  partie  de  ce  lieu  eft  de 
la  Paroiflè  de  Blaye  : l’autre  partie  eft  de  la  Pa- 
roiflè de  Rabiemont.  Aheville  eft  à 1. 1.  & demie 
E. un quartauS.de Mirecourt,&  $.N. E.dc Darney. 

A H I 

AHIS , en  Gafcogne  , au  Comté  de  Comminges , 
Diocefe  de  même  nom  , Parlement  de  Touloufe  t 
Intendance  d’Aufch  , Election  de  Comminges  , 
Châtellenie  d’Afpelt.  On  y compte  2.  feux  & 92. 
bellugues. 

A H U 

AHUILLÉ  , bourg , dans  la  Ma  ine  , Diocefe  du 
Mans  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Tours  % 
Ele&ion  de  Laval.  On  y compte  31 6.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  fur  un  ruiflèau  , à 1.  1.  S.  O.  de 
Laval , & 14.  un  tiers  O.  du  Mans.  Long.  16. 46.0. 
lat.  48.  1.  4$. 

AHUIS  , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Dijon  , 
Parlement  , Intendance  , Bailliage  , Recette  & 
Grenier  h fel  de  Dijon.  On  y compte  88.  feux. 
Cette  Paroiflc  eft  fîtuée  dans  une  contrée  mêlée  de 
colines  & de  plaines , à une  petite  lieue  N.  N.  O. 
de  Dijon. 

AHUN  , Agedunum  , Acedunum  , petite  ville  , 
dans  la  haute  Marche  , Diocefe  de  Limoges , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  de  Moulins  , Elec- 
tion de  Gucret.  On  y compte  1 24.  feux.  Cette  ville , 
quoique  petite  , eft  aflèz  riche  & bien  peuplée,  li 
y a un  Corps-de- Ville  , & une  Châtellenie  royale 
qui  reflortit  en  première  inftance  à la  SénéchauC- 
lée  de  Gucret.  On  y remarque  les  ruines  d’un  vieux 
Château  , dit  le  Château-Rocher.  C’eft  à caufe  de 
ce  Château  que  les  Confuls  d’Ahuu  ont  le  droit 
d’aller  tous  les  ans  à la  Paroiflè  appellée  Chavanat , 
le  jour  de  la  fête  votive  de  ce  lieu  , & d'y  nommer 
les  quatre  Collecteurs  de  cette  Paroiflè , qui  eft 
obligée  de  payer  auxdits  Confuls  la  fomme  ac  dix 
livres  pour  les  frais  do  leur  voyage,  f Chavanat  eft 

à 4.1.  s.  S.  O.  d’Ahun). 

Au  bas  de  la  montagne  , fur  laquelle  eft  bâtie  la 
ville  d’Ahun,  fe  trouve  fitué  fur  le  bord  de  la  rivière 
de  Creufc  , le  bourg  de  Moûticr  ou  Monaftere 
d’Ahun.  Ce  bourg  forme  une  Paroiflè  particulière  , 
où  l’on  compte  157.  feux  , de  qui  eft  egalement  du 
Diocefe  de  Limoges  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Moulins , Election  de  Gueret.  Il  y a un 
Dépôt  de  fel  ,qui  eft  établi  pour  empêcher  le  ver- 
fement  de  cette  denrée  dans  les  deux  Provinces 
voifines  , qui  font  fujettes  à la  Gabelle. 

L’Abbaye  du  Moûtier  d’Ahun  eft  fituée  dans  le 
H 
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bourg  de  même  nom , & près  de  la  Creufê.  Elle 
eft  de  l’Ordre  de  St.  Benoît  5c  de  la  Congrégation 
de  Cluny.  Cette  Abbaye  eft  en  commende  , 5c  vaut 
i joo.  liv.  à celui  qui  en  cil  pourvu.  Elle  a etc 
fondée  oar  les  Comtes  de  la  Marche  , dans  le  di- 
xième fieele  , 5c  prcfque  en  même  temps  par  Hil- 
degare  , Evêque  de  Limoges , & par  Aldouin , au- 
tre Evequc  de  la  même  ville.  La  taxe  en  Cour  de 
Borne  , de  l’Abbaye  d’Ahun , eft  de  aoo.  florins. 

La  ville  d’Ahun  eft  à j.  lieues  S.  E.  de  Gueret  , 
E*  de  Lim°ges , & 19-  un  tiers  O.  S.  o! 
de  Moulins.  Long.  19.  42.  o.  lat.  46.  5.  $0.  Pour 
ce  qui  concerne  la  Jurifdiftion  d’Ahun  Voyc*  lar- 
na?ù<;5rCra,l,1,CS  ■ Dro“i»''.Fel!etin , & Aubuffon. 

AHUÏ , en  Bourgogne.  Voye\  Abuis. 


AJAC,  en  Languedoc  , Diocefe  de  Narbonne 
Parlemem  & Généralité  de  Touloufc  , Intendance’ 
de  Languedoc  , Recette  de  Limon»  , Archiprétré 

roiîrey.ndfi?’!CS'-0j.yCOmpte  !5'  fcl"'  Cette  Pa- 
roiflè  eft  fitaée  pris  d'un  rufflêau,  à a.  tien  de  lieue 
U.  N.  U.  de  Ltmoux  , t.  1.  a.  tiers  N.  O.  d'Aleth 
& i >.  un  tiers  O.  S.  O.  de  Narbonne.  ’ 


AIDES  on  A,  des  & Gmillh  , & autres 
L^tA'Jnb“'°  V,BVdia  , & Salaria 
& d r A‘d“  on*  Pns  le“r  nom  des  fccours 

à letrs^"  q“°  ltS  ,airaux  d°nn°‘ont  autrefois 
â leurs  Seigneurs  . pour  les  aider  en  certaines 
calions  ; & les  peuples  au  Roi  pour  S\  (Z' 

ùrend 13  g“errC'  Aui°urd’hui  le  nom  d’ Aides  fc 

premières  levées  te  droitl  ^*î  mCM  lc! 
denrées  5c  les  n^rrhaneïfr.  Vr  fc  ?3yent  fur 
lignification,  le  nom  d 'Aides  k prend  ^ & PT* 
mers  que  le  Roi  levé  fur  1 *C  Pre,nd  P?ur  Re- 
vendent 5c  fi.  tn  r CS  marc^landifes  qui  fe 
dSt  Lfnn^?^:^  ^ dedans  L * 


S«t  5t1CfeRSa^Ve  für  Ie$  quuj 

devient  encore  plus  propre  5c  ^ fi8n.lftj?t,on 
quand  on  emploie  h/ nom  d'Aude!  Parn«diere, 
les  deniers  qui  fc  lèvent  fur  le  i P°ur  fi*nlfier 

particuliers  Voii  enrns  ou  en  A'^,'  V'nd'nt 

gros,  ie  vingtième  le^witill  ldetail.;  comme  le 
geoge  & cXZ’, fc**1 ^«-c.  Icjau- 
Veaux  cinq  fols  leçon»*-'  »,  î-  . ancien*  & nou- 
P-  fur  le\“V  fuMa  fefe  &nf  S 1 “ ! «~ 

y°‘fur,c pied  f-ctét  “„rcs  bo,r- 

-&  srirs  *»  <a 

Ærnri^n  MUitarc  ^’eft-à a*P®i,oient 
vingtième  5c  quelouefnicf  , ’ 1 ,mPol>tion  du 

I?  vente  des 

établie  fro  Jlipcndio  Milit  * ^ette  ,mpofît»on  étoit 
tmtien  des  Sues  P T ' f°M  ,a  folde  * !*«»- 
fort  P s*  Plufieurs  Auteurs  rl’aillM..», 


vingtième  5c  quelnurf^c  f i ’ ^Po^tion  du 
*.a  vente  de,  marchand  '/'^«“"'.du  centième  fur 
établie  pro  Jlipcndio  Militl * ^ette  lmpofition  étoit 
««tien  des  -/rouies  P T ' fOM  ,a  folde  * p«>- 
fort  éclairés  ont' eu  dîüjfieUrS  AuteuIS  . d’aillcure 
fubfîdes  que  les  Proviur  doat,;s.  Pur  ,a  nature  des 
des  Gaules , VcraX't 7' ’iT™ 1 i“r-<out  «“« 
fe  trouvent  éclaircis  ..  i 7*, 31  ' 10315  ces  doures 
"•  Cicéron,  dans  m /fulc  la*^e  de  l'hifloi- 
ÿfe  ce  Gouverne^  ”’ldoy,T  pour  f°mcïus, 
E'arbonnoiiè  de  h “ J gea  des  Peuples  de  la 
la  ^ d“  bled  pour  fou 

S™' ewe 8P^C; Smoniu,  infîre  de-là 
">“<!,  au  lieu„ueP  y mfi:!.l“l|l;des  ordinaires  en 
ln  arScnt.  Mais  CBS  LEl  dc"  G,a"l"À  les  payoit 
«ent  Pas  qu'il  y eût  rie,  .extfa°i'dinaires  ne  prou- 
onteïus  exigea  auffi  de  itï?”^  i car 
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™ l7j^:r  de  pnyement  dépendit 

di-  Les^  Aides  font  affez  anciennes  en  France  Ooel 

- ques  Auteurs  prétendent  que  Chilpéric  eft  ic  prel 

- mier  qui  ait  nus  un  impét  fur  le  vin  ; & en  effet 
de  Grégoire  de  Tours  ( fi,.  chap. 

^ine  que  Chilpenc  ordonna  queues  Sujets^  paye- 

O’  Z m 'E™™  de  ™ Pour  chaque  arnemdc 
' V'Bne.  Ma's  fi  cet  impôt  a eu  lieu  réellement  il 
ur  „e  doit  s entendre  que  d’un  tribut  de  vin  en  efp«c 
ir-  Dans  la  fuite  , le  Roi  Philippe  de  Valois  durZ 

Sjr?,*™  CUt  1 fou«mr  contre  les  Ângiois 
coblit,  dit-on,  une  Ai de  à raifon  de  fia  deniers’ 

m’U  vTd  ' t0U‘CS  kS  ,ra„archaodif«  vendues.  Ce 
t]u  ü y a de  certain  , c'eft  que  ce  Prince  mit  un 
mpot  fur  le  Tel  : ce  qui  fit  qu'Edouard  111.  Roi 
ré  d Aÿiet.Crre  n?n,m°it  allez  plaiûmment  Philippe 

é , M“£5“r  d‘  U /->%».  Voy„  Z- 

rc  belle , V ayt\  auifi  Oélroi.  5 } ' 

m „„En/{S4,  °U  plu'6'  'IIS-  le  Roi  Jean  établit 
par  Déclarant,"  une  lmpoiîtion  fiie  fur  lc  fel  de 

’ il,  h f“  I1™"5/  d'autr«  difent  , d'un  fol  ) pour 
livre  fur  le  vin  & antres  boiffons  nui  fc  vendoient 
«gros  ou  en  détail,  auffi4,ieu  queLtoutes  lel  au- 

mimlrZâ  ou,™arfl;a"dife!  qui  fa  vendoient  de 
meme  fini  dans  1 intérieur  du  linyaume  , ou  fuit 
s qu  elles  fuffent  deftinées  pour  les  pays  étrangers, 
n Cet  impôt  auquel  confentirent  tous  les  Elan  du 
d iTr  t3  ""  .uRemblés , fut  nommé  AUc,  & 
u Lmbtllti.  Le  meme  Prince , ou  plutôt  les  Etats 
nommèrent  avec  la  permiffion  du  Roi , des  Offî- 

- ciers , dont  les  uns  dévoient  faire  la  levée  des  de- 
c mers,  5c  les  autres  connoître  des  différends  qui 
t K”™"'  Jfun,“‘r  à , ''oceufion  de  l'impnfitian. 

Parmt  ces  derniers  , les  uns  fiirent  établis  pour 

- terminer  les  différends  en  première  inftance  , & 
i Jc!  a“tlcs  “ dernier  reffort.  La  même  Ordm- 
l nance  du  Roi  Jean  portoit  qu’il  feroit  choilî  en 

diaqne  Badhage  un  Elu  de  chacun  des  trois  Etats 
« trois  Generaux  pour  avoir  autorité  fur  tous  les’ 
Blus  ; que  les  Generaux  feraient  tirés  également 
des  trois  Etats  ; que  les  Elus  devraient  connoitre 
des  matières  des  Aides  en  première  inftance  A 
que  les  Généraux  devraient  juger  en  dernier  relVoit 
iur  les  appels  des  Jugements  des  Elus.  Les  premiers 
Generaux  furent , de  l’Ordre  du  Clergé , l'Evêque 
de  Dol , l'Abbc  de  Bonncval , & Pierre  Dangeau  - 
du  Corps  de  la  Nobleffe  , le  Comte  de  Forêt  le' 
ficur  de  Rcnel  & le  ficur  de  Loupes  ; du  Tiers- 
Etat  , Humbert  de  Lyons  , Jean  de  Saint-Benoît  & 
Maurice  d’Epernon.  Cet  établürement  lut  confirmé 
par  les  Etats  Généraux  tenus  à la  Saint-André  en 
tJSé-  enprefcnce  du  Dauphin  , pendant  la  urifun 
du  Roi  fou  pere.  Jean , étant  de  retour  en  France 
«n  confequence  des  Traités  de  Calais  & de  Bre- 
Egny , ratifia  ie  même  établillèment  dont  nous  ve- 
nons de  parler , & le  confirma.  Voyct  Cours  des 
Aides. 

Après  ta  fatale  bataille  de  Poitiers  , perdue  par 
Ie5Fran<.01s  . *'  Idndi  1 9-  de  Septembre  ijté.,  & 
ou  le  Roi  Jean  fut  fait  prifonnier  , le*  Etats  Gene- 
raux aflcmblés  accordèrent  une  Aide  au  Dauphin  qui 
.gouvcmoit  alors  5c  cjui  fut  depuis  Charles  V.  Cette 
sdide  fut  portée  jufqu'à  douze  deniers  pour  livre  ce 
qui  eft  le  vingtième  ; mais  l’impôt  fur  le  vin  fut  fixé 
au  vingtième  du  prix  du  vin  vendu  en  gros  5c  au 
huitième  ou  au  quart  du  prix  du  vin  venduen'  détail. 

•On  avoir  egard  lia  qualité  des  pays  où  la  vente  dn 

’ 3 a“1‘  cb3'gcs  auxquelles  ccs  mêmes 
pays  etoient  obliges. 

Charles  VL  plus  heureux  que  fes  predéeeffeurs 
au  commencement  de  fon  regne , déchargea  fes  Su- 


Digitized  by  Google 


A I D 

jets  de  l'Aide.  Charles  Vil.  la  rétablit  de  nouveau  t 
& enfuite  la  fuppriina  , en  1444*  » niais  pour  le  Lan- 
guedoc feulement  au  moyen  d’une  fortune  de  80. 
mille  livres  qui  lui  fut  promife  de  payée  pendant  trois 
années  consécutives  par  cette  Province.  Pour  for- 
mer cette  fomme  de  80.  mille  livres  , le  même  Mo- 
narque permit  à la  Province  de  Languedoc  de  lever 
un  aroit  d’un  denier  pour  livre  fur  la  chair  fraîche  & 
falée  , aufli-bien  que  fur  le  poiflon  de  mer , & de 
lever  auffi  le  fixieme  du  prix  du  vin  vendu  en  détail  : 
ce  droit  fur  nommé  Equivalent , parce  qu’il  équiva- 
loir en  effet  il  l’impoution  de  l’Aide.  Alais  , après 
l’expiration  des  trois  années , les  befoins  du  Roi  n’a- 
yant pas  cefTé , le  Languedoc  fut  oblige  de  lui  conti- 
nuer le  même  payement  de  même  de  l’augmenter 
coofidérablcment.  Charles  VIL  prétendant  que  la 
fomme  de  80.  mille  livres  ne  fufhfoit  pas  pour  l’in- 
de  ni  ni  fer  de  ce  qu’il  auroit  pu  tirer  de  l’Aide , la 
même  Province  de  Languedoc  fut  obligée  de  confen- 
tir  à l’impofition  d’un  nouveau  droit , qui  montoit 
pour  chaque  année  à la  fomme  de  1 1 1 . mille  776. 
livres.  Ce  droit  fut  établi  pour  remplir  ce  qui  man- 
quoit  à la  valeur  de  l’équivalent  ; mais  fous  la  con- 
dition néanmoins  que  quand  la  recette  de  l’équiva- 
lent iroit  à plus  de  80.  mille  livres  , il  en  ferait  d’au- 
tant diminué  fur  le  droit  nouveau  qui  fut  appelle 
l'Aide , nom  commun  à l’impofition  générale  qui 
ctoit  établie  ators  dans  tous  les  pays  de  la  dépendan- 
ce du  Roi.  Voye\  Equivalent. 

Jufqu’au  temps  de  Charles  VII.  les  Aides  n’a- 
voient  été  accordées  que  pour  peu  de  temps  , quel- 
quefois pour  un  an , de  d’autres  fois  pour  deux  ou 
trois  ans.  Jamais  elles  n’étoient  impofées  que  pour 
les  nécclfités  de  l’Etat.  Elles  ne  dépendoient  pas  ab- 
fclument  des  Rois  régnans  , mais  c’étoit  les  Etats 
du  Royaume  aflèmhlcs  qui  les  accordoient.  Sous 
Charles  VII.  les  Aides  devinrent  ordinaires  & per- 
pétuelles , en  conféquence  du  réfultat  des  Etats  Gé- 
néraux alfemblés  à Tours.  Ce  Prince  fixa  l'Aide 
fur  le  vin  au  vingtième  du  prix  du  vin  vendu  en  gros , 
& au  huitième  ou  au  quart  du  prix  du  vin  vendu  en 
détail  , félon  que  les  pays  où  la  vente  fe  faifoit , 
croient  plus  ou  moins  fertiles , plus  ou  moins  fujets 
A d’autres  charges. 

Les  Aida  i ê payent  par  toutes  fartes  de  perfon- 
nes , privilégiées  ou  non  -,  & en  cela  elles  different 
des  Tailles  qui , dans  ta  plupart  des  Provinces  du 
Royaume , ne  fe  payent  que  par  les  Roturiers. 

Dès  l’an  1696.  les  Aides  fe  trouvoient  comprifes 
dans  le  bail  général  des  Fermes,  de  par  évaluation 
au  total , pour  la  fomme  de  quinze  raillions  cinq 
cens  mille  livres  , dont  la  Généralité  de  Paris  , non- 
compris  la  ville  de  ce  nom  , payoit  la  fomme  d’un 
million  (bpt  cens  vingt-fept  mille  livres.  Environ  30. 
ans  après , en  1726.  , le  bail  général  des  Fermes, 
paflfé  à Pierre  Carlier  , étant  déterminé  de  fixé  à la 
fomme  totale  de  quatre-vingts  millions  de  livres , les 
Aides , Entrées  de  Droits  y joints  fe  trouvèrent  com- 
pris dans  ce  bail  pour  la  fomme  de  trente-deux  mil- 
lions de  livres.  Le  dernier  bail  des  Fermes  générales 
ayant  été  porté  à la  fomme  de  cent  vingt-quatre 
millions  de  livres  , l’article  concernant  les  Aides 
a cté  augmenté  en  proportion. 

( Au  mois  de  Janvier  1690.  le  marc  d’argent 
fin  fut  évalué  à trente  livres.  Par  le  dernier  Re- 
glement , qui  a été  dreRe  en  vertu  de  l’Arrêt  du 
Confeil  d’Etat  du  Roi  , du  15.  Juin  1 716. , le  mê- 
me marc  d’argent  fin  a été  évalue  k cinquantc-une 
livres  trois  fols  trois  deniers.  Les  quinze  millions 
cinq  cens  mille  livres , à quoi  nous  avons  dit  que 
montoit  la  Ferme  générale  des  Aides  , vers  l’an 
tùçé. , (ai (oient  alors  516.  mille  666.  marcs  de  deux 
tiers  d’argent  fin  , à 50.  livres  le  marc.  Ce  nombre 
de  marcs  donnerait  aujourd’hui  la  (bnunede  16.  mil* 
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lions  433.  mille  9$ 8.  livres  6.  fols  8.  deniers,  le 
marc  étant  évalué  à 51.  liv.  3.  f.  3.  d.  Et  la  fomme 
de  trente-deux  millions , du  bail  de  Pierre  Carlier, 
en  1726.,  donnerait  le  nombre  de  62s.  mille  4 s 8. 
marcs  de  environ  un  dixième  , le  marc  étant  éva- 
lué à 51.  liv.  3.  £ 3.  d.  Or  ce  même  nombre  de 
marcs  , étant  évalué  à raifonde  30.  livres  le  marc  , 
ne  donnerait  plus  que  la  fomme  de  1 8.  millions  763. 
mille  743.  livres.  Voye\  Monnnie  ). 

C’cft  en  vertu  de  l’Ordonnance  du  mois  de  Juin 
1680.  que  font  réglés  les  droits  qui  concernent  les 
Aides  , &qui  fe  trouvent  tous  compris  aujourd’hui 
fous  la  dénomination  commune  d' Aides  ù autres 
Droits  y joints . Ces  droits  font  compofés  par  confé- 
quent  de  plufieurs  articles  , & ce  font  ceux  qui 
Juivent  : 

i°.  Les  entrées  de  Paris  de  du  fauxbourg  du 
Roulle.  Voye\  l’Ordonnance  du  mois  de  Juin  1680., 
J’ Arrêt  du  Confeil  de  les  Lettres-Patentes  du  10. 
Oélobre  1719.  , l’Arrêt  du  Confeil  de  les  Let- 
tres - Patentes  des  26.  Oélobre  & 8.  Novembre 
1720.,  & l’Arrêt  du  Confeil  du  1$.  Mai  1722. 
Nota  : on  évitera  de  confondre  les  droits  qui  fe 
perçoivent  fur  les  vins  qui  entrent  dans  la  ville  de 
Pans  , avec  le  véritable  produit  de  cette  ville  qui 
fait  aujourd’hui  le  plus  clair  revenu  du  Roi.  Ce 
produit  monte  , année  commune  , à la  fomme  de 
vingt-quatre  millions  de  livres  ou  environ  ; & il  eft 
compofé , non-feulement  des  droits  d’entrées  fur 
les  vins  de  autres  boitions,  mais  encore  des  anciens 
de  nouveaux  droits  fur  les  beiliaux  , le  poiiTon  , les 
grains  , les  foins , les  bois , les  légumes  , les  beur- 
res , les  fromages  , les  draperies  , les  foyes  , les 
toiles  , de  autres  denrées  ou  marchandées. 

20.  Les  entrées  de  Chaillot.  Voye\  l’Ordonnance 
du  mois  de  Juin  1680.  , titre  III.  , de  l’Arrêt  da 
Confeil  du  7.  Mai  1718. 

30.  Les  fix  deniers  de  crédit  de  la  Halle  au  vin 
de  Paris.  Vo ye\  l’Arrêt  du  Confeil  de  Lettres-Pa- 
tentes des  14.  Avril  de  28.  Juin  1722.,  de  l’Arrct 
du  Confeil  du  27.  Mars  1725. 

4°.  Les  anciens  & nouveaux  cinq  fols,  Voyc\ 
l’Ordonnance  du  mois  de  Juin  1680.,  la  Déclara- 
tion du  4.  Mai  1688.  , l’Arrêt  du  Confeil  du  ix. 
Mars  1681. , la  Déclaration  du  10.  Avril  1714.  , 
l’Arrêt  du  Confeil  de  Lettres-Patentes  des  17.  Oélo- 
bre de  25.  Novembre  1724.,  l’Arrêt  du  Confeil  de 
Lettres-Patentes  des  24.  Novembre  de  22.  Décem- 
bre 1722.,  l’Arrct  du  Confeil  de  Lettres-Patentes 
des  28.  Décembre  1723.  de  3.  Février  >724.,  Ie9 
Arrêts  du  Confeil  des  8.  Novembre  1723.  , 25- 
Avril  1724. , de  6.  Mars  172$. 

5°.  Les  droits  de  gros  de  augmentation  fur  les 
vins  de  boitions.  Voye\  l’Ordonnance  du  mois  de 
Juin  1680.,  l’Arrêt  du  Confeil  du  9.  Mars  1688., 
l’Arrêt  du  Confeil  de  Lettres-Patertes  du  1 6.  Juil- 
let 1726.  , les  Arrêts  du  Confeil  des  4.  Janvier 
de  9.  Décembre  1698. , les  Arrêts  du  Confeil  de  Let- 
tres-Patentes des  19.  Août  de  26.  Novembre  «719-, 
.30.  Août  de  10.  Septembre  1723.  , l’Arrct  du  Con- 
jeilde  Lettres-Patentes  des  17.  Oélobre  de  x$.  No- 
vembre 1724.  , l’Arrêt  du  Confeil  de  Lettres-Paten- 
tes du  30.  Juillet  1726. , les  Déclarations  des  mois 
de  Septembre  1684.  de  4.  Mai  1688.,  l’Arrêt  du 
Confeil  de  Lettres- Patentes  du  10.  Oélobre  1719., 
Ja  Déclaration  du  29.  Avril  X713.  , les  Arrêts  du 
Confeil  de  Lettres-Patentes  des  30.  Août  de  6.  Sep- 
tembre 1723.,  28.  Novembrede  5.  Décembre  1724., 
les  Arrêts  du  Confeil  de  Lettres-Patentes  des  4. 
de  13.  Septembre  1717.  , 24.  Novembre  de  22.  Dé- 
cembre 1722. 

6°.  Le  fol  pour  livre  fur  le  bois , poiiTon  de  bé- 
tail. Vo ye\  l’Ordonnance  du  mois  de  Juin  1680.  , 
l’Arrêt  du  Coo&U  de  Lettres-Patentes  des  4.  Avril 
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&4-  Mai  17*1.,  & l’Arrct  du  Confeil  du  7.  Juin 

1722. 

7°.  Le  pied  fourché  dans  la  ville  & fauxbourgs 
de  Paris.  Ce  font  les  anciens  & nouveaux  droits 
fur  le  bétail  à pied  fourché  ( ou  fourchu  ) entrant 
dans  la  ville  & fauxbourgs  de  Paris.  Voyc\  l’Ordon- 
nance du  mois  de  Juin  1680.,  la  Déclaration  du  1 1. 
Mars  1690.  , l’Edit  du  mois  de  Mai  1696.  la  Dé- 
claration du  4.  Février  1698.  , l’Arrêt  du  Confeil 
<k  Lettres-Patentes  des9.de  18.  Juin  1-722. 

8 .Les  droits  fur  ies  fnifs.  l’Edit  du  mois 

d Avril  1693.  » les  Déclarations  des  26.  Mars  1707 
Ci  $.  Juin  1708.,  l’Arrêt  du  Confeil  du  u.  Mai 

9°.  Les  droit»  de  Domaine  & Barrage  & I„ 

^“'S,dfVf0'<is-|'-Roi  . auffi-bien  que  le  double- 
nteot  defdits  droits  ans  entrées  , tant  par  terre  nue 
par  eau , dans  la  ville  & fausbourgs  de  Paris,  p'oîer 
jes  Déclarations  des  17.  Septembre  1691.  & , 

lw-,.aJ'r  /rftudu  Confeil  da  *4-  Juillet. 

I Arrêt  du  Confeil  du  16.  Juin  1693.  la  Déclara- 

çondu  tr.  Août  ,71,.>S  Lettreipattntes  du  ,T 

Aodt  1700.  l'Edit  du  mois  de  Janvier  1704.  ~ ]j 
Déclaration  du  7.  Juillet  170c  |PC  ru-i  * * 
des  jo.  Oaobre%o8.  &\7.1V«t'C,!7^C,“ 
trcs-Patcntes  des  ,8.  Décembre  i7jj.  Ju'| 
let  17»*.  , les  Arrêts  du  Confeil  de  Le-ttres-Paten 

fous  le  nom  de  dîkh“rég'nuf  le^vft^cldr™  ’ 
poires  , bieres  de  autres  boiifons  , vendus  en  détail 
dans  les  Généralités . villes  de  liens  où  le  huidemi 
. cours  Fejre,  l'Ordonnance  du  mois  de  JuinTé™ 
Co?f  • Tt‘0n!iU,9•  .680. , l'Arrêt  du 

M Maif7!’;  1 duConM^ 

..l  ■ , 7i  * la  Déclaration  du  20.  Mars  1-»» , 

1 Arreldn  Confeil  & Lettres-Pa, entes  du", o.'&fc 

-îii1*  ‘ .Les  drPits  de  quatrième  dans  les  navs  & 

».u  LVz:r-l&  a-% 

très  boiifons  vend«  k & aU‘ 

du  mois  de  Juin  1680.  U 1 Ordonnance 

nugitenm.o^'fiid  à°ô  Vô  S**?  dl  & 

de  vin  mefurè  dTl)  S3‘  C 9‘  i for  chaque  muid 
fous  ledit  pont  IrV  ’ dclTus  °“  def- 

dc  Jura  1680.  ’ * 1 0r‘Jormance  du  mois 

doinakt'du  mi?  jr  oaur-de-vie.  Voyn  l'0r. 
de  Décembre  idg^  “ {“'V.*?0,  •.l’Edit  du  mois 
«mbre  ,68.  . /J"  Det[lra,“"'  des  ,.  Dé- 


cembre ,687.  ,7  Aoâr,.  “^  dcs  »'  D'- 
& 8.  Mai  ,,,’a  3',.,  . ‘7°4'.  5°.  Janvier  i717. 

P«en"  daU  Mail^I  d\Ç°"fd'  & L"«s- 

Lcttres-Patemr,  a 3. 1*'  Arrêt  du  Conleil  de 
de  Décembre  îaf  4,'.iUU?  ‘J'6’  • 1'Edi<  du  mois 
>«7.,  les  Arré^û’  '^et  du  Confeil  du  i,.Ma 
* IC.  Janvt  r-i;  Cr.nAfcd  dï  *S-  **  «7>" 

Novembre  i7i,.  S'  ’ 1Arrel  du  Confeil  du  J2. 
droits  dWiyiur?W(iL0um  6Î5  hl  ““*»  • * les 
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gros7  HàteUieni  ï™1  dcs  marchan*  de  vin  en 
Voylx  l’OrH  ’ ^avC.raicrs  » Cabare tiers  & autres. 

1 Ordonnance  du  mois  de  Juin  i68n  il 
Déclaration  du  6.  Juin  i6Rf  i«  r» a i • » la 

Mai  1688.  l’Arrêt  du  rv  ’i  a Déclaration  du  4. 
des  Mars  *?££*? 

Ordonnance  du  mois  de  Juin  1680.  * * 

<■ . g eugmen- 

ffi  rdde8“-  *>W  l’Ordonnance  diimcùs  S 

Æïfî  cuti:  ^^00^88“  ” 

compris  , a lie.  Le’demiS;  ™ ol 

»i  - Les  droits  de  foi  pour  pot  de  vin'  rend . 

S £?,&"“*•  '’^Sonnancc  du  mois 

. Ne  droit  de  la  marque  du  fer , fonte  acier 

JuiiTéS  ° '’Oedonnance’du  mii  'de 

^-^^^^Nettres-Paten. 

rapiir  Ce  pïXmîT 'V.ye  ”« 

Zln  de  ■ru,nI,.'S8°.'  ' lcs  Déclarations  des  18.  Avril 
•690-  Jum  Ce  24.  Juillet  l6„. 

Conleil  du  l7.  Juin  ,698.  Ce  les  Letms-ftSn le? 
fur  icelui  du  26.  Aoflt  fuivant.  ! 

M . Les  anciens  droits  d’Aides  de.  C [..o: . 

Montargis  & de  Romorentin  , & les  droits  d°Aid« 
dans  le  feusbourg  de  la  Guiiloticre  de  la  riUc  d? 
Lyon.  VcycX  l'Arrêt  dn  Confeil  du  29.  Septembre 
léyj-,  1 Arrêt  du  Confeil  du  8.  NovembreVoi 
les  Lettres-Patentes  du  premier  Mars  172,  l'Airi; 
duConfcil  du  Décembre  1725.  7 

A ,V°dL'.drtde  m.fq“e  f“r  ''"S  & fur  l'argenf 
& le  droits  de  Controleurs  dt  Eflàycurs  des  ouvra-* 

f'or  l°dITr"  ’ 'T'5  à 'a  Fcrmc  de  la  -arque'  de 
t °n  d.o argent.  Voye\  l'Ordonnance  du  mois  de 
Jusllet  b Déclaration  du  j.  Février  168t. 

ASnArr!B  d“  Confcd  & Lettres-Patentes  des  4’ 

Août  1693.  ,4.  Mars  1S94. , dt  7.  Mai  1726. 

a ^rrcts  du  Cou^‘l  des  22.  Janvier  1678.  & 2Ç* 

Avnl  ,682.  , l’Arrêt  du  Confeil  du  24.  Avril  1725! 

, ■ De«rc^Patcnte«  fur  iceux  du  7.  Mai  fuivanr 

les  Edits  des  mois  d’Aoflt  1718.  & Mai  1721.  iJ 
Arrêts  du  Confeil  des  29.  Oftobre  1718.,  23!  Août 
& *3*  Septembre  1723.  & les  Lettres-Patentes  fur 
ICeux0  7*  Oétobre  Aiivant. 

s6“.  La  première  moitié  des  oélrois  de  deniers 

fw7lû7j  ' Vllie‘  ? c°mmunautés  du  Royaume, 
r-oyet  1 Ordonnance  du  mois  de  Juillet  1681 

fo„7  ' dr0i!  ■ a"ribu,;s  a“  0fficiers  cendres, 
loudes  de  gravelces  parilîs , douze  de  lis  deniers 

P?à  1”ïc'l  V°y‘\  1 Ordonnance  du  mois  de  Juillet 
■cm.  de  les  Arrêts  du  Conleil  des  9.  Juin  1682.  , 
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8.  Janvier  1(583.  & *7 • Septembre  1713. 

i3°.  Les  droits  fur  les  plâtres  descendant  par  la 
rivière  de  Seine  , paiTant  fous  les  ponts  de  Meuian  , 
& les  droits  fur  les  bateaux  charges  de  marchandé 
/és  , pa liant  auflï  /bus  lefdits  ponts  de  Meuian. 
Voyc\  l'Arrêt  du  Confcil  du  13.  Oflobre  1685. 

29°.  Le  fol  pour  livre  attribue'  aux  offices  de  Ven- 
deurs de  poilfon  de  mer  frais  , fec  & falé  , dans  les 
ports , villes  & autres  lieux  le  long  des  côtes  des 
Provinces  de  Normandie  & Picardie.  Voyez  l’Arrêt 
du  Confeil  du  16.  Avril  1680. 

30  . Les  droits  de  fubvention  & fublî (lance  des 
villes  de  Rhcims,  Troyes  , Caen  , Châlons , Bour- 
ges,  le  Havre-de-Grace , Amiens  & autres  villes. 
Voyez  l’Arrêt  du  Confeil  du  14.  Mars  1724. 

.î1-  Les  droits  du  tarif  de  la  ville  d’Alençon  , 
fuivant  l’e'tat  qui  en  a été  arreté  au  Confeil  d’Etat 
du  Roi  , & conformément  aux  Arrêts  donnés  en 
confeqûcnce. 

3 20.  Le  droit  de  vinge-quatrieme  du  prix  de  la 
vente  des  vins  en  détail  dans  la  ville  & Eleélion 
d’Angouléme.  Voye\  l’Arrêt  du  Confeil  du  1 8.  Juin 
1678.  & celui  du  16.  Juin  1682. 

3J°.  Le  droit  entier  du  Péage  de  Pont-fur- Yonne. 
Voye\  les  Arrêts  du  Confeil  des...  1 666.  & 28. 

Juin  1681.  * 

, rente!  St  charges  locales  des  Engagées 

dans  le  MSconnois , St  dans  les  Elevions  d'Orléans 
lendùme  & Beaugcncy.  Veyc^  |es  Arrêts  da  Con- 
fcddes  29.  Septembre  idjj.,  8.  Novembre  1701., 
24.  Mars  1708.  St  1,.  Février  1710. 

J S • Les  droits  d'impétsSt  billets  de  la  Province 
de  Bretagne.  Vaytx  les  Arrêts  du  Confeil  des.... 
i6®4*,  24-Mars  1667.,  14. Novembre  1676.-20.  No- 
vembre  :S38.,  premier  Mars  St  ao.  Décembre  1689. 

de  rV„  dreltS  d1  t’°ids-a“-D'“:  de  la  Province 
de  Bretagne.  lcs  Arrêts  dn  Confeil  des  28. 

Décembre  ,666.  St  ;„i„  [66,. 

a?7  draits  de  jauge  St  courtage  attribués  aux 

offices  tleJaugeursdt  Courtiers.  ^-e^PEdit  du  mois 

?S8otmi-A  ‘?73‘  ’Ja  Déclaration  du  10.  Octobre 

& l Anr“'  in  C?afcd  du  2®'  Décembre  1721. 

& Lettres-Patentes  fur  kelui  du  3.  Février  1724. 

38  . Les  droits  fur  le  vin , biere  , cidre  & autres 
00 tuons  entrant  dans  la  ville  de  St.  Denis  en  France. 

IM  ! les  Lettres- Patentes  du  17.  Août  1704.  & 

1 Arrêt  du  Confeil  du  24.  Septembre  1714. 

3»  . Les  droits  de  3.  liv.  parafnée  de  vin  fur  les 
vins  de  Bourgogne  St  du  Mâconnois  entrant  dans 
la  ville  de  Lyon  & autres  lieux  du  Gouvernement 
de  Lyonnois.  Vaye~x  les  Arrêts  du  Confeil  des  10. 
-^  &7:;y°veiobre  i721.  St  les  Lettres-Patentes 
du  2j.  dudit  mois  de  Novembre , & l’Arrêt  du  Con- 
feil  du  $.  Avril  1723. 

A ces  xxxtx.  articles  qui  compofent  les  Aiics  St 
autres  droits  y joints , à faut  ajouter  les  xx.  arti- 
cles iuivans  qui  comprennent  les  droits  d'rîtder  & 
autres  y joints  dans  la  Province  de  Normandie. 

. 1 * Les  droits  d'entrée  fur  les  vins , cidres  & noi- 

ærrr  par  c.;iu  <iue  par  “«» . d»m  ia 

& fxexbourgs  de  Rouen  , ou  expofés  fur  l'é- 

3“  8 îfcïï1  ,!nIrera  «“eroîtra  dans  la  ban- 

«t  pir%îr0rr°!’n,l'nCC  du  moi’  de  luin  ié8o. 

«1  Arrêt  du  Confeil  du  15.  Novembre  i63o. 

“ • res  dr°,ts  de  9.  liv.  pour  tonneau  , & l'aug- 
TOmanon  fur  le  vm  entrant,  tant  par  eau  que 

fauxW  ’udann  ” V‘1IcS  da  Ha,re  & Dieppe  , 
QÛnfebeuf  H n ’ E"5.  d"  Hoc  ■ Caudcbec  i 
lery  enCalHTfleUr'  Harflcur-  Fecarap,  St.  Val- 
fins.  Voyez  l’Qhl ï?0”  ’ ? 3UtrCS  ports  circ°nvoi- 
2°  do,nn*ncc  du  mo»s  de  Juin  1680. 

&eJaü  de  vlT  d£  fubG<la“cc  & d'oftroifurle  vin 

ea;Turprr  re;ridanSla  V-U‘e  dc  Dieppc''a"t 

^Tamc  } ’ !>°“r  7 etre  ,cndus  & con- 
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fommés.  Voy'ï  l’Ordonnance  dn  mois  de  Juin  1680. 

4 • Les  anciens  & nouveaux  cinq  fols , & l’aun- 
rnentation,  pour  chaque  muid  de  vin  , mefure  de 
I ans  à 1 entrée  des  villes  , fauxbourgs  , bourgs  & 
parodies  de  la  Province  de  Normandie*  PWi  l'Or- 
donnance  du  mois  de  Juin  1680.,  la  Décimation 
du  4.  Mat  1688.  & celle  du  10.  Avril  1714. 

5 • Les  droits  de  gros  fur  le  vin , poiré  St  cidre 
vendus  en  gros  dans  la  ville , fauxbourgs  St  banlieue’ 

2'.®°“n  • P"*,'  douz=  & & deniers  defdits 
droits.  Koyct  1 Ordonnance  du  mois  de  Juin  1680. 

? ' Des  droits  de  gros  fur  les  marchandifes  de 
poilfon  de  mer,  frais , fcc  & falé  , St  furie  poiiTon 
d eau  douce  , vendus  dans  1a  ville  , fauxbourgs  Sc 
*ti“  Mm  ^;l-°rdoni,ancc  du  mois 

7 • Legrand  & petit  pied  fourché  , feavoir  les 
droits  fur  le  bétail  à pied  fourché  entrant  dans  la 
Ville  de  Rouen  , fauxbourgs  & banlieue.  Voyez  l’Or- 
donnance du  mois  de  Juin  1680. 


& ir/'r  fur  H picd  r°“rel'd  d«  Vicomté 

OC  fclcttion  de  Cotentin  .unis  en  1664.  à |a  Ferme 

&t«ôAidc!-  ^ I'0rd‘,”na““  d“m-2 

9°.  Les  droits  de  quatrième , & l'augmentation, 

& V air  m!  ’jcldrei!  & polI‘s  "ndl,s  en  dl-:tail  à P°t 
& à affiette  dans  le  refrort  de  la  Cour  des  Aides  de 

7rSon'  9rdo.nnance  d“  «ois  de  Juin 

If  r;  Vax1  ara“°"d“  to.  Mars  17, 4.  & l'Arrêt 
du  Confeil  & Lettres-Patentes  du  3.  Janvier  1716. 

10  . Les  droits  de  fubvention  dans  le  reflbrt  de  la 
Cour  des  Aides  de  Rouen  , à l'entrée  des  vides  , 
bourgs  & Il  eux  de  ce  reffort.  P'oyej  l'Ordonnance 
du  mois  de  Juin  i d8o.  , l'Arrêté  an  Confeil  du  mois 
de  Mars  1681.  , I Ordomiance  & la  Déclaration  du 

fUNxC[*Irc  ,l6’8'  * la  Déclaration  du  4.  Mai 
i688^&  celle  du  10.  Avril  1714. 

r 1|‘°',Lai.droits  de  fubvention  àla  confommation , 
lur  les  bornons  vendues  en  detail  dans  les  villes  , 
bourgs  & paroifles  du  reflbrt  de  la  Cour  des  Ai- 
des de  Rouen.  V oye\  l’Ordonnance  du  mois  de 
Juin  1680. 

11°.  Les  droits  fur  les  caux-de-vie  dans  le  reflbrt 
de  la  Cour  des  Aides  de  Rouen.  JW  l'Ordonnau- 
ce  du  mois  de  Juin  ,680. , l'Edit  du  mois  de  Décem- 
bre i68d. , les  Déclarations  des  26.  Janvier  1692. 
o.  Janvier  1699.,  30.  Janvier  1717.  & 8.  Mai 
1 7 1 , ’ l’Arrêt  du  Confeil  & Lettres-Patentes  des 
29.  Mai  & 28.  Juin  1722. 

tj".  Les  droits  fur  la  biere  dans  le  reiTort  de  la 
Cour  tles  Aides  de  Rouen.  Vo ytX  l’Ordonnance 
de  1 680.,  & les  Déclarations  des  lé.Oaobre  1708. 
oc  24.  Mars  1711.  ' 

1 4°.  Les  droits  fur  le  cidre  & poiré  entrant  dans 
es  villes  & fauxbourgs  du  Havre  & Dieppe,  fovrr 

I Urdonnance  du  mois  de  Juin  1680. 

. ! S“- Le  tiroir  annuel  des  vendants  vin,  ean-dc- 
vic,  cidre  & poiré  en  gros  de  en  détail , dans  le 
retlort  de  la  Cour  des  Aides  de  P.ouen.  Fovij  l'Or- 
donnance du  mois  de  Juin  .680.  dtlcs  Déclarations 
dcsô.^Jum  1685.  & 4.  Mai  1688. 

16  . Les  droits  de  4$.  f.  des  rivières , & l’augmen- 
tation , pour  chaque  muid  de  vin  , dans  le  relfort 
de  la  Cour  des  Aides  de  Rouen.  Voyt\  l'Ordonnan- 
ce du  mois  de  Juin  1680. 

17°.  Les  droits  de  J.  1.  & 4S.  f.  par  charroi, 

K I augmentation  , pour  chaque  muid  de  vin  du 
crO  des  villes  & pareilles  comprifas  dans  les  8.  lieues 
des  environs  des  rivières  de  Seine,  Andelle  , Eure 
« Iran , qui  cl!  iranfporté  par  charroi  dans  les  Pro- 
vinces de  PKlc-de-France  & Normandie,  fur  le 
terntoire  qui  cft  au-delà  dcfdites  rivières.  Voyer 
I Ordonnance  du  mois  de  Juin  1680.  <k  l'Areèt 
du  Coofeil  du  30.  Décembre  1681. 
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1 8°.  Les  droits  furie  paftel  & fur  la  garence,  auffi- 
bien  que  les  droirs  & oélrois  fur  chaque  cent  pe- 
fant  de  marchandifes  portées  en  la  Vicomté  de 
Rouen.  Voye\  l’Ordonnance  du  mois  de  Juin  iû8o. 

1 9°.  Les  droits  de  jauge  & courtage,  attribués  aux 
offices  de  Jaugeurs  Si  Courtiers.  Voye\  l'Edit  du  mois 
de  Février  1674. , les  Déclarations  des  10.  Oélobre 
& 31.  Décembre  1689. 

Les  droits  de  4.  f.  pour  livre , conformement 
aux  Déclarations  des  3.  Mars  1 705.  & 7.  Mai  1715., 
aux  Lettres-Patentes  des  j 2.  Juillet  1726.  Si  pre- 
mier Mars  1723.,  aux  Arrêts  du  Confeil  des  29. 
Oftobre  1718. , 23.  Août  Si  ^.Septembre  1723. 

& aux  Lettres-Patentes  fur  iccux  du  7.  OéJobre 
1723.  Nota:  cet  article  n’efl  point  particulier  à 
la  Province  de  Normandie  ; car  la  plûpart  des  autres 
Provinces  du  Royaume  y font  également  fujettes. 

A la  Ferme  générale  des  Aides  fe  trouvent  auffi 
réunis  les  droits  tant  anciens  que  nouveaux,  qui 
le  lèvent  aux  entrées  , ports  , quais , halles  Si  mar- 
ches de  la  ville  , fauxbourg  & banlieue  de  Paris  tels 
que  les  droits  fur  le  poiflon  de  mer  , frais  fec  & 
laie  , fur  la  volaille  , le  gibier , les  cochons  de  lait , 
es  agneaux , les  chevreaux , les  œufs , les  beurres 
les  fromages  , Sic.  ; les  droits  de  Courtiers-Jaugeurs’ 
fur  les  vin*  , eaux-de-vic  , cidres , poires  , bieres  «3c 
autres  bottons  ; les  droits  d’Infpeaeurs  aux  bouche- 
ries Si  aux  boilTons , dans  toutes  les  villes  , bourgs 
& lieux  du  Royaume  où  font  établis  lefdits  droits 
de  Courtiers-Jaugeurs  , auffi-hien  que  ceux  d’Infpec- 
teurs  aux  boucheries  & aux  boiflbns.  l^oyex  la  Décla- 
ration du  1$.  Mai  1722. , l’Arrêt  du  Confeil  du  20. 
Juin  1 724.  les  Lettres-Patentes  du  « 2.  Juillet  .726. 
es  Edits  des  mois  de  Juin  1691.  & Avril  1696.  ’ 
les  Déclarations  des  4.  Septembre  1696.  & 2 3.  Octo- 
bre 1708. , l’Edit  du  mois  de  Février  1704.  celui 
du  mois  d’Oftobre  170$. , la  Déclaration  du  2. 0«o- 
> j7°i*  * ;’Ed*t  du  mois  de  Janvier  1709.  l’Ar- 
rct  du  Confeil  du  6.  Mai  1722. , la  Déclaration  du 
1$.  Mai  fuivant , les  Lettres-Patentes  du  12.  Juil- 
let , 1726. , ôcc. 

Pour  faire  connoître  quels  font  les  pays  où  les 
Aides  ont  cours  , nous  allons  donner  le  dénombre- 
ment  des  Généralités  qui  font  fujettes  5 cette  forte 
d impohtion  ; <Sc  nous  rapporterons  en  même  temps 
fous  chaque  Généralité  , l’état  des  Bureaux  où  il  y a 
des  Commis  pour  la  perception  des  droits  qui  con- 
cernent les  Aides.  1 

I-  Bureaux  des  Aides , Grandes  Entrées, 

& Formules  ou  Papier  timbré. 

I.  Généralité  d'Æenços 


A I D 

J.  Généralité  de  Bourges  , Berry. 
Bureaux. 


Blanc  ( le  ) . 
Bouret 


Dijl.  de  Bourges. 


*9  H 


O.  S.  O. 


Bureaux. 

Alençon  , 
Argentan 
Bernay  . 
Conehcs . 
ttom  front 

Palaife  . 
Lisieux  . 


Normandie. 

D fiances  A' Alençon. 


9 Verncuil 


0 

6 1.  \ . . 
*f  • • . 

0 O. 

. N.  N.  O. 
. N.  N.  E. 

. . . 

9t.. 

. O.  N.  O. 

10  . . . 

. N.  N.  O. 

15  . . . 

. N.  N.  E. 

6 j .. 

. E.  N.  E. 

il  . . . 

. E.  N.  E. 

Charité- for-Loire  . . , 

ChSteanroox  .... 
Châtre  ( la  ) . ! . " * 
Cien  en  Berry , on  la  CaiJJe 
IiToudnn . • , . . 

St.  Anund  . . , , 


. E.  N.  E. 
. O.  S.  O. 
. . . S.  O. 
. N.  N.  E. 
. O.  S.  O. 
....  S. 


4.  Généralité  de  Caen  , 
Bureaux. 


Avranche*  . 
Bayeux  . . 
Caen  . . . 
Carentan  . 
Contantes  . 
Morcain  . . 
Saint-  Lo  . 
VaJogne  . . 
Vire  . . . 


Normandie. 

Difi.  de  Caen. 


17L. 


U J. 


. . . S.  O. 
. O.  N.  O. 
o o. 
O.  N.  O. 
O.  S.  O. 
. . S.  O. 
O.  S.  O. 
O.  N.  O. 
. . S.  O. 


J.  Généralité  de  Châlons , Champagne. 
Bureaux. 


Bar-fnr-Anbe  . 
Bar -for-Seine  . 
Châlons  . , . 
Chaumont  . . 

Epemay  . . 
Joinville  . , . 
. . . 
Hcthel  . , , 
Bheims  . . . 
Sezanne  . . . 
Ste.  Menehoold 
Troye*  . . . 
Vitry .... 


Difi.  de  Châlons. 
*41 


18  . 

d ? 

14  • 
11 
8 . 

* .' 

J 7 


S. 

S. 

o o. 

• . . S.  S.  E. 

• . . O.  N.  O. 

S.  E. 

. . . S.  S.  E. 

N. 

....  N.  O. 

• . o.  s.  o. 

....  K.  E. 

. . S.  S.  O. 

• . S.  S.  E. 


6.  Généralité  de  Lyon  , Lyonnois. 

Difi.  de  Lyon. 

Lyon .. 

Montbrifon .... 

Roanne  

St.  Etienne  en  Forêt 
Villei'j  anche  . . . 


ni..  . 
*1  • 


. . O.  S.  o. 
. . O.  N.  O. 
. ...  S.  O. 
. . N.  N.  O. 


7.  Généralité  de  Moulins  , 
Bureaux. 


Bourbonnois. 
Difi.  de  M oulins. 


1 Château-Chinon  ... 

* Evanx  

«4L.  . 
»4  . . 

. . . N.  E. 

. 0.  s.  0. 

4 Cien  en  Nivernais  . . 

>5  f • 

7 Moi  lins  ...... 

8 Nevcrs 

0 

8 i . 

0 0. 

. N.  N.  0. 

8.  Généralité  d'Orléans  , Orléanois. 
Buresux. 


Difi.  d' Orléans. 
10I. 


B f • 
*«  * . 


a.  Généralité  d'Amitns  , Picardie. 


Bureaux. 
Abbeville  . 
Amiens  . . 
Boulogne  . 
Calai»  . . 
Donrliii, 

Montdidier . 
Montreuil  . 
Péronnc  . . 
St.  Quentin 


Difi.  d'Amiens. 


7L7  . 
o 

18  -J  . 
**  : • 
S f • 


• O.  N.  O. 
o o. 
N.  N.  O. 
N.  N.  O. 
....  N. 
- . S.  E. 
. . N.  O. 
. . . . E. 


1 Blois 

1 Chartres 

; Châteaodan  . , , 

4 Clamccy 

C Dourdan 

E rampes îr 

6 Cien  en  Orléanais  ....11. 

•j  Monnrgü f 

0 Orléans o 

9 Pithivicrs i 

xo  Romorantin 11  . 

9.  Généralité  de  Paris. 

Bureaux.  Difi.  de  Paris. 

1 Auxerre S.  E. 

* Beaumont  j * ...  N.  N.  E, 


. . . S.  O. 
. N.  N.  O. 
. O.  N.  O. 
. E.  S.  E. 

N. 

. N.  N.  E. 
. E.  S.  E. 
E.  N.  E. 
o o. 
• N.  E. 
S.  S.  O. 


Digitized  by  Google 


) Beauvais . . 
4 Compagne . 
j Cou  I o miniers 
6 Dreux 


A I D 


j Europe»  . 


Joigny 

9 Mantes  . , 
jo  Meaux  . . 
xi  Melun  . . 
x*  Montèrent!  ... 
xi  Montfort-l’Amaury 
14  Nemours 
ij  Nogent  . 

16  Pontoife . 

X7  Provins  . 

1 8 Senli*  . 

>9  Sens  . . 
x°  Tonnerre 


. ni..  . 

. ij  . . 

=>.?  i: 


■S  i: 


l5  y . 

«J  i •' 

.1  :: 

*9  ï • 


. N.  N.  O. 
. N.  N.  E. 

E. 

O. 

. S.  S.  O. 
...  S.  E. 
. O.  N.  O. 
. E.  N.  E. 
...  S.  E. 
...  S.  E. 

. O.  S.  O. 

. S.  S.  E. 

. E.  S.  E. 
...  N.  O. 

. E.  S.  E. 

. N.  N.  E. 
...  S.  E. 

. . . S.  E. 


A I D 

x4*  Généralité  de  Tours , Touraine. 

Dijl.  de  Tours. 


1S 


Bureaux. 
Amboile . 


io.  Généralité  de  Poitiers , Poitou. 


Bureaux. 

ChkellermJt  . . , 
Chkilloo  ou  Maulcon 
Fontenay-le-Comte  . 
Niort  ..... 

Poitiers 

Sables  d ’OIonne  . . 
St.  M allant  . . . 


Dijl.de  Poiriers. 


61..  . 
f4  y 1 
*4  • 
i.  | . 
o 

16  f . 


. . N.  E. 
O.  N.  O. 
. O.  S.  O. 
O.  S.  O. 


O. 

O.  S.  O. 


n.  Généralité  de  la  Rochelle,  Auniî. 


Bureaux. 

x Angoulémc  . 
x Bourganeuf . 

3 Cognac  . . 

4 Limoges . . 
j Rochelle  (la) 

6 Saintes  . . . , 

7 St.  Jean  d’AngcIy 


E. 

,fi  T O. 

«i  4 ...  O.  N.  O. 

. O.  N.  O. 
...  N.  O. 
. O.  S.  O. 
. O.  N.  O. 
...  N.  O. 
...  S.  E. 

...  S.  O. 

...  N.  O. 
...  N.  O. 

. O.  S.  O. 
...  S.  O. 

• O.  ÿ an  S. 


11  "’r  3 1“’“»  Bureau  pour  les  ("trois  ) 
Eleéhons  de  Chrnon , Loudun  & Richelieu  : ce 
bureau  efl  à Loudun. 

2 * B “Y  a auffi  qu'un  Bureau  pour  les  ( deux  } 
Eleéhons  de  Montreuil-Bellay  * de  Saumur  : ce 
Bureau  uft  à Saumur. 

i J°-  L“  .dr?‘t2  d,e  Srandes  entrées  n'ont  cours  que 
dans  les  Généralités  de  Rouen , Caen  & Alençon. 

II.  Bureaux  oes  Entrées  de  Paris. 


* Angers 

3 Baugé  . . . 

4 Ch&tean. Confier 
J Chitean-du-Loir 
6 Chinon  . . . 

1 ri&he(la)  . 

o Laval .... 

9 Loches  . . , 

10  Loudun  . . . 

11  Mans  (le)  . . 
i*  Mayenne.  . . 

« I Montreuil. Bellay 
*4  Richelieu  . . 
tj  Saumur  . . . 

* 6 Tours  . . 


Dijl.  de  la  Rochelle. 

xiL. 

40 


*J  • . 
Jt  • • 

o 

"»  I : 


O.  s.  o. 

o.  i au  S. 

• . . S.  E. 
. O.  S.  O. 

o o. 
. . . S.  E. 

• E.  S.  E. 


12.  Généralité  de  Rouen  , Normandie. 

Bureaux. 

Audely 


{Arques  . 

ou  Dieppe  

V Banlieue  fit  fis  Sergcntcries  ? 

L de  Rouen 

4 Cxndcbec  . . 

J Eu  .... 

6 Evrcux  . . . 

7 Cifors  . . . 

8 Lions  . . . 

9 MontivilHers  . 

10  NcufcMtel  . . 
x 1 Pont.de-l’Arche 
xi  Pontcaudcmer  . 

U Pont-FEvfquc  . 

14  Pontoife.  . . 


Dijl.  de  Rouen. 

i'i: 

9 T • 


s.  o. 

. . N. 
. . N. 


1 Bureau  Général. 

* Carmes  ( les  ). 

J Chaillçt. 

4 Conférence  ( la  ). 
j Courtille  ( la  ). 

6 Croix  Faubin  ( la). 

Z ?.ô,el  <*c  Bictonvilliers. 
o Marché  de  Paris  ( le  ). 

9 Marché  de  Sceaux  ( le  ). 

10  Montmartre. 

1 1 Ourfinc  ( F ), 
xt  Picpus. 

1 J Pologne  ( la  ). 

14  Rambouillet. 
ij  Rxpée(la). 


1 6 Ronde  (te). 

17  Saint-Denis. 

18  Saint-Germain. 

19  Saint-Jacques. 
*0  Saint-Marcel, 
xi  Saint- Martin, 
ix  Saint-Michel, 
xj  Saint-Nicolas. 
14  Saint-Paol. 

xj  Saint- Viétor. 

16  Sainte-Anne. 

17  Temple  ( le  ). 

18  Tournelle  ( la  J. 

19  Villc-FEvéque. 


III.  Boréaux  des  Droits  de  Rivier 


. . O.  N.  o. 
• • N.  N.  E. 

S. 

■ . E.  S.  E. 

E. 

O. 

N.  E. 

. . S.  S.  E. 
. O.  S.  O. 

• O.  S.  O. 

• O.  S.  ü. 


Dijlances  de  Paris. 


Bureaux  détendant  de  la  ville  de  Rouen. 


x Droits  fur  le  poifton.  . 
x Formule  de  la  ville  dt  fix  ( 
Scrgentcrics.  . , 

3 Gros  de  Pied  fourché. 

4 Honfieur 

$ Jauge  de  Courtage.  . 

6 Octroi»  de  Eau-de-vie. 

J Pont  de  Rouen.  . . 

Quatrième 

9 Subvention 

10  Vicomté 


‘I 


ij  Lngny 


1 J.  Généralité  de  Soijfons  , Soiflonnois. 
Bureaux. 


1 Chit«w.Thle 
x Clermont 
i r'épr  . 

4 Guifc .... 
j Laon  .... 

6 Noyon  . . . 

7 ioiflons  . , . 


Dijl.  de  Soijfônr. 
6l.\  . . . S.  S.  E. 

* O. 

6 y ...  O.  S.  O. 
1 -,  • • • N.  N.  E. 

N.  E. 
N.  O. 


S i • 


Levé: 

19  Mainteno 
10  Mantet 
x 1 Meaux 
xx  Melun 
ij  Meulan  . 

14  Montargis 
x j Moctcrcau 
16  Motet 
*7  Nemours  . . 
x8  Noyon  . • • 
19  PoilTy  . . . 
jo  Pontoife . . . 
j 1 Pont-fur- Yonne 
)i  Port-â-FAnglois 
31  Sens  .... 
34  Soûlons 


y Auxerre 

3 1 de  Vczclxjr  . . . 

4 Reaumont-fuj-Oifc 
j Beauvais 

6 Chailly 

7 ChapelIc-fous-Geibero 
H Charemon  . 

9 Chaulny  . . 

10  Choify-le-Roi 

1 1 Compïègne 
iz  Confiât» . 

> | Corbcil 
14  Etampei 
« Ç Jaugy  ou  Jauzy 
«6  Joigny  . . 


I 


. . N.  O. 
. . S.  E. 
. . N.  O. 
. . N.  O. 
S.  S.  E. 
. . S.  E. 


AID 

jj  St.  Leu-Tarerny  .....  |l.i  . 

jtf  St.  1 1 • ■ 

37  Ste.  Honorine • 

j8  Tnremy  .••••••  4 • • 

Villcneuve-Siint-Georgc*  . . > 7 . 

*o  VillcDeo^e-le-Roi . . 


iv.  Buitüux  des  Droits  de  Jauge 
& Courtage. 

i.  Département  d'Angers  , Anjou. 

Difiances  à'Angert. 


Bureaux. 

Anger*  . 
lugrinde 
Saumur  . 


A I D 

\ I.  Bureaux  des  Formules  ou  du  Papier  timbre. 

t.  Ville  de  Paris, 
i Croix  iet  petit*  Champ*  ( la  ). 

» F ii uxb on rg- Saint. Germain  ( le  ). 

J Hôtel  de  Bretonvilljcri. 

4 Paiai*  ( le  ). 
j Place-Maubert  ( la  ). 

6 Pointe-Saint- Euftacüe  ( la  ). 

7 Pont  Notre-Dame  ( le  ). 

J.  Eleâion  de  Paris. 


ol. 

S • 
7 • 


, O.  S.  O. 
E.  S.  E. 


a.  Département  de  Caen  , Normandie. 


Bureaux. 

Arranche*  . . ; . 

Caen 

Cherbourg 

Gnndvillc 

Pontorfon 

Saint- HUaiic-dn-Harconet  . . 1 6 


Difl.  de  Caen. 

17 1 S.  O. 


. N.  N.  O. 
. O.  S.  O. 
. . . S.  O. 
. . . S.  O. 


Bureaux. 

1 Argenteuil 

a Arpajon 

J Charenton 

4 Cherreufe 

5 Corbeii 

6 GonelTe 

2 

o MauJe  

9 Meudon  

10  Montmorency  .... 
n Saint-DenW-en-France  . 
i»  Saint-Germain-en-Lave  . 

11  Villejuif 

14  Viilcneuvc-Saint-Georges 


4 T 


Dijl.  de  Paru. 

«LF N.  O. 

5 ’T  . . S.  S.  E. 

1 S.  B. 

S S.  O. 

j ....  S.  S.  E. 

...  N.  N.  E. 

. . . E.  N.  E. 

...  O.  N.  O. 

S.  O. 

N. 

. . - N. -:*!•£. 
...  O.  N.  O. 
...  S.  S.  E. 
...  S.  S.  E. 


).  Département  de  Langres  , Champagne. 
Bureaux. 


Bourbounc  . 
Chaumont  . 
Fsisbillot  . 
Langue*  . . 
Mnfly  . . 


Dijl.  de  Langrt 

4l.ï 

5 • 


E.  N.  E. 
N.  N.  O. 
. . S.  E. 


4.  Département  de  Laval , Maine. 


Bureaux. 
Craon  . 
Eruée 
Lavai 


Dijl.  de  Laval. 

s M 


. S.  S.  O. 
. . . N.  O. 


S.  Département  de  Lyor 
Bureaux. 


, Lyonnois. 

Dijl.  de  Ljsn. 

o I. 


Lyon 

Roanne . . 

St.  Julien j 


6.  Département  de  h Rochelle , Aunis. 


. O.  N.  O. 
. . . N.  O. 


Nota.  i°.  II  y a des  Bureaux  pour-  la  diflribution 
de  la  Formule  dans  toutes  les  Elections  où  les 
Aides  ont  cours , & dont  nous  avons  donné  l’état 
ci-devant  fous  le  N°.  I. 

20.  La  Formule  ou  le  Papier  timbré  a cours 
également  dans  prefquc  toutes  les  Provinces  qui 
font  de  la  domination  du  Roi  ; «Sc  dans  plufieurs 
de  ces  Provinces  , cette  forte  d’impofition  eft  com- 
prife  parmi  les  petits  droits  , tels  que  le  contrôle 
des  exploits  & des  aékes  des  Notaires , la  marque 
des  cuirs  , des  chapeaux  , &c. 

J?  t C A V I T V LAT  l O V. 

I.  Bureaux  de*  Aide*  , grande*  Entrée*  , & Formule* 

on  Papier  timbre  , 

Généralité* XIV. 

Bureaux 149 

II.  Bureaux  de*  Entrée*  de  Pari* 

JH.  Bureaux  de*  droits  de  Rivitnc 

IV.  Bureaux  de*  droits  de  Jauge  fit  Courtage  , 

Départements VL 

Bureaux  

V.  Bureaux  de  la  marque  de*  Fer* 

VI.  Bureaux  de»  Formule*  ou  dn  Papier  timbré  , 


xde»  Formule*  ou  dn  Papier  timbré  , 
Ville  de  Pari*  . . 

Election  de  Paris 


Bureaux. 

Charente , à Tonnay.Charentc 

Plu  an*  ...... 

Marcnnes  .... 

Rochelle  (la  )..’**  * „ 

Sables  d'OIocne 


V.  B 


Dijl.  de  la  Rochelle. 

6 1 S.  E. 

4 N.  E. 

7 ....  S.  S.  E. 

o o. 

N.  O. 


UREAUX  DES  DROITSDE  LA  MARQUE 

des  Fers. 


Bureaux. 


1 A mien* 


Provincet. 

Picardie. 


r9-„  ricarair. 

j).  * Normandie. 

SS? Normandie. 

« Havre  (le) Dauphine 

1 Honfleur. Normandie. 

8 Lyon  Normandie. 

9 Montpellier*  .* tjmmr. 

*0  Never*  . Languedoc. 

'*  Poitiers • . . Niverneit. 

* * Rouen  '.  Poitou. 

if  Sedan  . Normandie. 

*4  Saint- Vallery Intendance  de  Met?. 

Picardie. 


Total  278 

Nota.  On  évitera  de  confondre  ces  278.  Bureaux 
avec  ceux  des  cinq  grolTcs  Fermes , ou  avec  ceux 
du  Domaine  de  Flandres  & du  Domaine  d’Occident  j 
& on  ne  les  confondra  point  non-plus  avec  les  Bu- 
reaux des  T raites  foraines , ni  avec  les  Bureaux  gé- 
néraux du  tabac  , St  encore  moins  avec  ceux  des 
Gabelles  , des  Oflrois , &c.  Voye\  chacun  de  ces 
articles.  Voyc\  auffi  Droits  du  Roi.  En  attendant 
que  nous  faftions  l’énumcration  de  ces  divers  Bu- 
reaux , nous  remarquons  en  pafTant  qu’il  en  eft 
plufieurs  où  les  mêmes  Receveurs  & Commis  per- 
çoivent divers  droits , tels  que  ceux  des  Aides  , des 
cinq  grofles  Fermes  , des  Traites,  Sic.  Nous  remar- 
quons aufli  que  le  nombre  de  278.  Bureaux  , que 
porte  la  récapitulation  que  nous  avons  faite  , ne 
doit  s’entendre  que  du  nombre  de  villes  , bourgs  & 
Hcux  où  il  y a des  Bureaux  établis  : or , on  doit  fça- 
voir  que  dans  ce  nombre , il  n’y  a pr*.fque  point  de 
villes  où  il  n’y  ait  plufieurs  Bureaux. 

La  plîiparr  des  Bureaux  établis  pour  la  perception 
des  droits  du  Roi , font  compotes  t^’un  Receveur  , 
d’un  Contrôleur,  d’un  Brigadier  ou  Sous-Brigadier  Si 

de 
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de  quatre  Gardes  , Commis  ou  Employés.  Outre 
cela  il  )Ka  encore  des  Dire&eurs  generaux  & parti- 
culiers , des  Infpeéieurs , des  Caiffiers  , &c. 

Les  Elevions  , auffi-bien  que  plufieurs  autres 
Jurifdi&ions  fubaltemcs  , connoiflcnt  en  première 
inftancc  des  matières  concernant  les  Aides.  Les 
Cours  des  Aides  connoilTent  par  appel  & en  dernier 
relTort  des  memes  matières.  V o ye\  Eleftion  , Bail- 
liage , Sénéchaufïec  , Juges  des  Traites  foraines  , 
Maîtres  des  Ports  , Cour  des  Aides  , &c. 

A1GALIERES  on  Eygalures  , Caftrum  de 
Aquilis , en  Provence  , Dioccfe  d’Avignon  , Parle- 
ment 8c  Intendance  d’Aix  , Viguerie  « Recette  de 
Tarafcon.  On  y compte  $.  feux  8c  3.  quarts.  Cette 
Paroifle  eft  fituée  fur  une  hauteur  , dans  un  pays 
fertile  & abondant  , à une  petite  diftance  de  la 
grande  route  qui  mène  de  Tarafcon  à Aix  , à 1. 
lieues  E.  un  quart  au  S.  de  Saint-Rcmy,  4.  & demie 
E.  un  quart  au  S.  de  Tarafcon , 4.  un  quart  S.  S.  E. 
d'Avignon  , & 8.  & demie  O.  N.  O.  d’Aix.  Long, 
a*.  3$.  a6.  lat.  43.  4$.  $$. 

AIGES  ( les  ).  V oye\  Roche  fur  Linote. 

AIGLE  ( T 3 , A qui  la  ou  Cajlrum  Aquilenfe  , 
ville  ancienne  , autrefois  Baronie  & aujourd’hui 
Marquifat , Vicomté  , haute  Juftice  & Grenier  à 
fel  ; Diocefe  d’Evrcux  , Parlement  de  Rouen  , 
Intendance  d’Alençon  , Election  de  Verneuil , Ser- 
genterie  de  l’Aigle.  On  y compte  183.  feux  pour  la 
lculc  Parodié  de  St.  Jean.  U y a deux  autres  Paroiflcs, 
qui  font  celte  de  St.  Martin  du  Bourg  & celle  de 
St.  Barthélemy.  On  y compte  482.  feux  pour  la 
première  & 137.  pour  l’autre:  ce  qui  fait  en  tout 
802.  feux  pour  les  trois  Paroiflès.  Cette  ville  eft 
ceinte  de  murailles  8c  défendue  par  d’aflez  bons 
foffes.  Il  y a lix  portes  , une  Maifon  de  Religieux 
Pénitens  dits  Picpus  , une  de  Bénédictines  , un 
Hôpital  & un  beau  Château  fcigneurial.  Tous  les 
mardis  il  fe  tient  à l’Aigle  un  marché  qui  eft  fort 
fréquenté.  11  y a auflï  quatre  foires  par  an.  Le  prin- 
cipal commerce  de  habitants  de  cette  ville  confifte 
en  grains , en  clainquailieric  , & fur-tout  en  épingles. 

Le  Grenier  à fel  eft  du  Département  d’Alençon  : 
il  s’y  diftribue  année  commune  environ  26.  muids 
de  fel. 

La  Baronie  de  l’Aigle  eft  la  première  du  Duché 
à-  Alençon.  Ses  anciens  Seigneurs  , qui  font  connus 
dès  le  temps  du  Duc  Raoul  I.  , avoient  féance  à 
l’Echiquier  d’Alençon  avant  tous  les  autres  Sei- 
gneurs. Angenou  1.  Seigneur  de  l’Aigle  ( tué  l’an 
to6<S.  à la  bataille  gagnée  par  Guillaume  le  Con- 
uérant  contre  le  Duc  Harald  ) fonda  le  Prieuré 
e St.  Sulpice  de  l’Aigle.  Cette  fondation  fut  con- 
firmée par  la  charte  de  Richer  II.  Seigneur  de 
l’Aigle  , le  27.  Septembre  tio$.  Gifeibert  IL 
Seigneur  de  l’Aigle  , donna  de  grands  biens , entre 
autres  la  Baronie  de  Contrcbis , à l’Abbaye  de  la 
Trappe  , fondée  l’an  1140.  par  fon  beaufrere  Ro- 
trou , Comte  du  Perche  & de  Mortagne.  Marguerite 
de  l’Aigle  ( fille  de  Gifeibert  IL  ) nce  de  Julienne 
de  Monagne , fut  la  première  femme  de  Garcias  IV. 
Roi  de  Navarre.  Odeline  , Comteflé  de  l’Aigle  , 
femme  de  Richer  III. , Seigneur  de  l’Aigle  , fonda 
l’an  1 200.  le  Monaftere  de  la  Chaife-Dieu  , Ordre 
de  Fontevrault.  C’eft  dans  le  choeur  de  ce  Monaf- 
tere que  l’on  voit  le  tombeau  d’Odciine  , dont  nous 
venons  de  parler. 

Sur  la  fin  du  douzième  fiecle  , la  Baronie  de 
l’Aigle  pafla  dans  la  Maifon  de  Harcourt.  Le 
Maréchal  Jean  , Sire  de  Harcourt  , mort  en  x 302., 
fut  pere  de  Jeanne  d’Harcourt , Dame  de  l’Aigle  , 
laquelle  epoufa  Henri  IV.  Seigneur  d'Avaugour. 
Leur  fille  aincc  , Jeanne  d’Avaugour  , porta  la 
Baronie  de  l’Aigle  à Guy  de  Bretagne  , Comte  de 
Penthievre.  Jeanne  de  Bretagne  , leur  fille  , epoufa 
Tome  l 
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en  1337.  Charles  de  Blois-Châtillon , Duc  de  Bre- 
tagne du  chef  de  fa  femme.  Ce  Prince  donna 
l’an  1351.  la  Baronie  de  l’Aigle  à Marguerite  fit 
fille  , en  la  mariant  à Charles  d’Efpagne  , Comte 
d’Angoulême  , Connétable  de  France  , le  même  que 
Charles  le  Mauvais , Roi  de  Navarre  , fit  aftaffiner 
dans  la  ville  de  l’Aigle  , le  6.  Janvier  x 3 $4.  Margue- 
rite de  Bretagne-Blois  n’ayant  point  eu  d’enfants  de 
Charles  d’Elpagne , la  Baronie  de  l’Aigle  retourna 
à Jean  de  Blois  , Comte  de  Penthievre  , frere  de 
Marguerite.  Charles  de  Blois , fils  de  Jean  , laitïa 
pour  fille  & unique  héritière  Nicole  de  Blois  , dite 
de  Bretagne  , Comtcffe  de  Penthievre  , Vicomtclfe 
de  Limoges  , Dame  de  l’Aigle  : elle  fut  mariée  en 
1437.  à Jean  de  Broffe  II. , Vicomte  de  Bridiers  , 
auquel  le  Roi  fit  don  de  la  haute  Juftice  de  l’Aigle 
par  Lettres-Patentes  de  Février  X474.  René  de 
Broftc , dit  de  Bretagne  , petit-fils  de  Jean  , ayant 
quitté  le  fervice  du  Roi  pour  fuivre  en  Italie  le 
Connétable  de  Bourbon  , la  Baronie  de  l’Aigle  fut 
confifquée.  Le  Roi  François  I.  donna  cette  Baronie 
à Aymée  Mortier  de  la  Fayette , femme  de  François 
de  Silly  , Baron  de  Lonrai. 

En  1$$$.  la  Baronie  de  l’Aigle  fut  vendue  à 
François  d’Aubray , Baron  da  Bruyères  - le  - Châ- 
tel  , Gentilhomme  de  François  de  France  , Duc 
d’Alençon.  De  François  d’Aubray  & de  Ca- 
therine de  PretefeccUcs  , fa  femme , vint , entre 
autres  enfants,  Nicolas  d’Aubray,  Baron  de  l'Aigle, 
marié  à Jeanne  de  Godefroi  , qui  lui  donna  trois 
filles  : l’aînce , Marie  d’Aubray  , porta  en  1 $87. 
la  Baronie  de  l’Aigle  à Scbaftien  des  Acres  , Sei- 
gneur de  la  Chapelle-Vieil  8c  de  la  Mancelicre  , fils 
de  Florentin  des  Acres  , Ecuyer  Seigneur  de  la 
Mancelicre  , & petit-fils  de  Jean  des  Acres  Ecuyer , 
vivant  en  1491. 

Marie  d’Aubray  fut  mere  de  Nicolas  des  Acres , 
Baron  de  l’Aigle  , mort  au  fiege  de  la  Rochelle  , 
auquel  fc  fignala  fon  frere  , Jean  des  Acres  , Che- 
valier de  Malte  , qui  y commandoit  un  vaifiTeau  du 
Roi.  Le  Baron  de  l’Aigle  avoit  époufé  le  12. 
Mai  161 2.  Genevieve de  rtpart  de  Silly  t dont  naquit 
Jacques  des  Acres , Baron , puis  Marquis  de  l’Aigle  , 
en  faveur  duquel  & en  confidération  des  fervices 
de  fes  ancêtres , la  Baronie  de  l’Aigle  fut  érigée 
en  Marquifat  , par  Lettres-Patentes  du  mois 
d’Avril  1650.  , enrégiftrées  en  la  Chambre  de9 
Comptes  de  Rouen  le  19.  Décembre  i6$4.  Jacques 
des  Acres  avoit  époufé  le  10.  Novembre  1640. 
Marie  de  Briançon , Dame  de  la  Saludie  , qui  fut 
merc  de  Louis  des  Acres  , fécond  Marquis  de  l’Ai- 
gle , Baron  du  Lac  & de  la  Saludie  , Lieutenant  de 
Roi  en  la  Province  de  Normandie.  Louis , décédé 
le  21.  Mars  1717.  , avoit  époufé  le  7.  Avril  1669.  , 
Marie- Charlotte  de  Lanci-dc-Rarai , morte  le  27. 
Août  1714.:  leur  fils  Jacques-Louis  , troilicme  Mar- 
ais de  l’Aigle  , Lieutenant  de  Roi  en  la  Province 
e Normandie , Brigadier  des  Armées  du  Roi  du 
26.  Oftobre  1704.,  epoufa  i°.  en  1698.  Marie  Cho - 
fin  , décédée  en  17x3.;  a*,  en  173a.  Gabrielle- 
Françoife  de  Château-Thierry  , veuve  du  Baron  de 
Ray , pere  de  la  Dame  Dupleix  de  Bacquancoort. 
Les  enfants  du  premier  lit  , font  1 . Louis-Gabriel 
des  Acres  , dit  le  Comte  de  l’Aigle  , quatrième 
Marquis  de  ce  nom  , Lieutenant  de  Roi  en  la  Pro- 
vince de  Normandie  , Lieutenant-Général  des  Ar- 
mées du  Roi  du  10.  Mai  1748.  ,. marié  1.  en  1735. 
à Anne  Férir  de  Villeneuve , morte  fans  poflérité 
la  même  année  ; a.  en  1740.  à Marie  Locquet  de 
Grandville  , décédée  le  6.  Septembre  1750.  , & fon 
fils  au  mois  d’Avril  1751.  a.  Marie  de  l’Aigle, 
mariée  le  11.  Mai  17x4.  avec  Parfait  de  Prunele.  3. 
Marie-Charlotte  de  l’Aigle  , mariée  avec  N...  du 
Bofc  de  MarchinviUc.  4.  Angélique -Charlotte  de 
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t’Aiele  dt«d«  tn  février  1746.  , mariée  en 
Avrâ  1716.  i i-ouis  de  Karucl-Mtrcy.  Du  fécond 
lit  N.  des  Acres  de  l’Aigle  , Chevalier  de  Malte, 
Officier  dans  le  Régiment  des  Gardcs-Françoifcs. 

L, 3 ville  de  l’Aigle  fut  prife  de  force  , en  i$6$.  , 
par  le  Vicomte  de  Dreux  , l’un  des  Chefs  des  Pré- 
tendus-Réformcs.  Cette  ville  cft  fituée  dans  un 
pays  fertile  , fur  la  riviere  de  Rillc,  à a.  lieues  un 
quart  S-  O.  de  Rugles , 8.  un  tiers  S.  O.  d’Evreux , 
j.  tic  demie  O.  de  Vcrneuil  , ! i.  & demie  N.  E. 
d’Alençon  , tic  i$.  S.  S.  O.  de  Rouen.  Long.  18. 
19.  s-  lat.  48.  4S*  ... 

AIGLE  ( 1’)  , Amla  ou  Aquila , petite  rivière, 
dans  le  Dunois.  Cette  rivière  cil  connue  également 
fous  le  nom  à’Egre  : elle  fort  des  étangs  de  Triple- 
ville  , & fe  jette  dans  le  Loir  un  peu  au-deflous  de 
Cloyc , à 1.  S.  S.  O.  de  Château-Dun.  Son  cours 


cil  de  4.  lieues  ou  environ. 

AIGLE  ( 1’  ) » Catharites.  C’ell  le  nom  d’un  Cap 
de  la  côte  de  Provence  , fitué  à l’entrée  de  la 
Baye  de  la  Ciotat  , à 300.  toifes  ou  environ  h l’O. 
de  l’ifle  Verte.  Ce  Cap  cil  fort  haut , 5c  il  ell  efearpé 
de  toutes  parts.  Il  ell  facile  à rcconnoître  à caufe 
de  fa  couleur  qui  cft  rougeâtre  , & à caufc  de  fa 
ligure  qui  reflêmble  allez  à la  tête  d’un  Aigle.  Au 
fommet  de  ce  Cap  fe  trouve  une  Chapelle  fous  le 
titre  de  Notre-Dame  de  la  Garde.  La  ville  & port 
de  la  Ciotat  eft  à 4.  lieues  trois  quarts  S.  E.  de 
Marfcillc. 

A1GLE-FIERRE  , en  Franche-Comté, Diocefe, 
Parlement  5c  Intendance  de  Bcfançon , Bailliage  & 
Recette  de  Salins.  On  y compte  60.  feux.  Cette 
Paroifle  cil  à une  petite  lieue  O.  N.  O.  de  Salins. 

AIGLEVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  d’E- 
vreux , Parlement  5c  Intendance  de  Rouen,  Elcélion 
d’Evreux  , Sergenterie  de  Vitliers  en  Defleuvre. 
On  y compte  3.  feux  privilégiés  & 30.  feux  tuilla- 
l»les.  Cette  Paroifle  eft  à 3. 1.  deux  tiers  E.  d’Evreux. 

AIGL1ERS  ou  Evoluas,  en  Dauphiné,  Diocefe 
d’Embrun  , Parlement  5c  Intendance  de  Grenoble , 
Bailliage  5c  Recette  de  Gap.  On  y compte  6.  feux 
& demi  pour  les  fonds  taillables  , & un  vingt-qua- 
trième & un  quatre-vingr-léiziemc  de  feu  pour  les 
fonds  nobles , compris  dans  ce  dénombrement  les 
feux  de  St.  Crépin.  ^'oye\  St.  Crépin.  Aigliers  elt  à 
une  petite  diltance  de  Mont-Dauphin  & de  la 
riviere  de  Guilleftrc. 

.AIGLUN  , en  Provence  , Diocefe  de  Vence  , 
Viguerie  d’Entrevaux  , Parlement  & Intendance 
d’Aix.  On  y compte  un  demi-feu  , un  vingtième  & 
un  quarantième  de  feu.  Cette  Paroifle  eft  une  de 
celles  qui  ont  été  cédées  à la  France  par  le  Traité 
conclu  â Turin  le  24.  Mars  1760.  , entre  le  Roi  5c 
le  Roi  de  Sardaigne  : elle  eft  fituée  à 1 . 1.  de  la 
rive  droite  de  l'Eftcron  , 3.  & demie  S.  E.  de 
Glandeves  , 4.  tic  un  quart  N.  N.  E.  de  Vence  , 4. 
& trois  quarts  N.  de  Saint-Paul  , & 24.  E.  N.  E. 
d’Aix. 


AIGLUN  & les  Nobles  , en  Provence,  Diocefe  de 
Digne,  Parlement  & Intendance  d’Aix  , Viguerie  5c 
Recette  de  Digne.  On  y compte  2.  feux  5c  demi. 
Cette  Paroiffe  eft  à 2. 1.  O.  S.  O.  de  Digne , 5c  1 5. 
N.  E.  d’Aix. 


_ AIGNAN  ou  Agkan  , petite  ville  , en  Gafcogne 
Diocefe  d’Aufch  , Parlement  de  Touioufe  , Imen 
dance  5c  Elcélion  d’Aufch  ou  d’Armagnac , Coüeél 
«lu  nas  Armagnac.  On  y compte  6.  feux  83.  bellu 
°.uart*  Cette  ville  cft  fituée  fur  la  rivien 
J?  ™doru  > à J- 1-  S.  E.  de  Nogaro  , & 6.  tic  demi 
,7' 43’  !«■  43-  3«-  Sf- 

A ®çdcillae. 

AIGNEY”LE»DUC'  Algncy-lc-Duc. 

i>  j > cn  Angoumois , Diocefe  d’Angoulême 
Far-ement  de  Paris  , Intendance  de  Limoges 
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Eleélion  d’Angoulême.  On  y compte  160.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à 4. 1.  un  quart  S.  d’Angoulême. 

A1GNÉ  , bourg  dans  le  Maine,  Diocefe  du  Mans, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours , Elcélion 
du  Mans.  On  y compte  76.  feux.  Ce  bourg  eft  à 
une  lieue  deux  tiers  N.  O.  du  Mans. 

AIGNEAUX.  Voyc\  Agneaux. 

AIGNERVILLE , dans  la  baffe  Normandie , Dio- 
cefe de  Baycux , Parlement  de  Rouen , Intendance  de 
Caen  , Elcélion  de  Baycux  , Sergenterie  de  Vez. 
On  y compte  81.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 2.  I.  O. 
N.  O.  de  Baycux. 

AIGNEVILLE  , en  Picardie , Diocefe  d’Amiens , 
Parlement  de  Paris,  Intendance  d’Amiens  .Elcélion 
tic  Bailliage  d’Abbeville.  On  y compte  80.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à 2.  1.  & demie  O.  S.  O.  d’Abbeville. 

AIGNEV1LLERETZ.  Voyt\  Agenvilleretz. 

AIGNEY  , en  Bourgogne , Diocefe  d’Autun,  Par- 
lement tic  Intendance  de  Dijon , Bailliage  , Grenier 
à fcl  tic  Recette  de  Bcaunc.  On  y compte  24.  feux. 
Ce  hameau  eft  de  la  Paroifle  de  Mureffange  dont 
il  eft  éloigné  d’un  quart  de  lieue  N.  O.  lfoye{ 
Mureffange. 

AIGNEY-LE-DUC , ville  ou  bourg,  en  Bour- 
gogne , Diocefe  d’Autun  , Parlement  tic  Intendance 
de  Dijon , Bailliage  de  Châtillon  , Grenier  à fel  de 
Saux-le-Duc,  Recette  de  Châtillon.  On  y compte  1 30. 
feux.  Il  y a une  Prévôté  royale  , qui  elt  du  Bailliage 
de  Châtillon.  Le  hameau  de  la  Grange  tic  celui  de 
Grand-Bois  dépendent  de  la  Paroifle  d’Aigney-Ie- 
Duc.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  une  montagne  , 
au  bas  de  laquelle  coule  un  ruifleau  qui  porte  le 
nom  d ’Aigney , à 4.  1.  un  tiers  S.  E.  de  Châtillon , 
3.  N.  O.  de  Saux-!c-Due  , 15.  un  tiers  N.  E.  d’Au- 
tun , 8.  un  tiers  O.  S.  O.  de  Langres  , tic  6.  deux 
tiers  N.  N.  O.  de  Dijon.  Long.  22.  34.  $.  lat.  47. 
38.  15.  Il  y a 330.  arpents  tic  demi  de  bois  , de  la 
Maîtrife  particulière  de  Châtillon. 

AIGNEZ  , en  Languedoc , Diocefe  de  St.  Pons, 
Parlement  de  Touioufe,  Généralité  de  Montpellier, 
Intendance  de  Languedoc  , Recette  de  St.  Pons. 
On  y compte  38.  feux. 

AIGNONNE  ou  Aigokse  ,en  Gafcogne  .Dio- 
cefe de  Bayonne , Parlement  de  Bordeaux,  Intendan- 
ce d’Aufch  , pays  de  Labourt.  On  y compte  98.  feux. 

AIGNY  , en  Champagne  , Diocefe  de  Rheims  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  tic  Eleélion  de 
Châlons.  On  y compte  74.  feux.  Cette  Paroifle  cft 
fituée  près  de  la  rive  droite  de  la  Marne  , à 1.  L O. 
N.  O.  de  Châlons. 

A1GONNAY  , en  Poitou  , Diocefe  de  Poitiers  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  dé  Poitiers,  Elec- 
tion de  St.  Maixenr.  On  y compte  83.  feux.  Cette 
Paroifle  cft  à 1.  1.  un  tiers  S.  S.  O.  de  St.  Maixenr. 

AIGRE  ou  Egre.  C’eft  le  nom'  d’une  petite 
riviere  du  Dunois.  Cette  riviere  fort  de  l’étang  de 
Verde.  Voye\  Aigle. 

AIGRE  5c  Notre-Dame  de  Monts , bourg  , en 
Angoumois  , Diocefe  de  Saintes  , Parlement  de 
Bordeaux  , Intendance  de  la  Rochelle,  Elcélion  de 
Cognac.  On  y compte  330.  feux.  Il  y a à Aigre  une 
polie  fixe  avec  des  chevaux  , tic  un  Direéleur  pour 
la  pofte  aux  lettres.  Le  bourg  eft  fituc  dans  une  ifle 
que  forme  une  petite  riviere  qui  va  fe  jetter  dans 
la  Charente  : il  cft  fur  la  route  de  Paris  à Bor- 
deaux , par  Poitiers  , à une  lieue  S.  E.  de  Notre- 
Dame  de  Monts,  6.  N-  N.  O.  d’Angoulème , $.  tic 
demie  N.  E.  de  Cognac  , t.  & demie  N.  E.  de 
Notre-Dame  des  Anges , une  lieue  un  tiers  N.  N. 
E.  de  St.  Médard  des  Anges,  8.  E.  N.  E.  de  Saintes, 
tic  14.  & demie  E.  S.  E.  de  la  Rochelle.  Long.  17. 
36.  40.  lat.  4 $•  S4-  9* 

A1GREFEU1LLE , bourg , dans  le  pays  d’Aums , 
Diocefe  de  la  Rochelle  , Parlement  de  Paris  , lu- 
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tendance  & Election  de  la  Rochelle.  On  y compte 
,44.  feux.  Il  y a un  Bureau  pour  la  perception  des 
droits  des  cinq  grottes  Fermes  & autres  droits  y 
joints.  Ce  Bureau  eft  de  la  direction  de  la  Rochelle. 
Aigrefeuillc  eft  à 1.  1.  trois  quarts  E.  S.  E.  de  la 
Rochelle. 

AIGREFEUILLE  , en  Bretagne,  Dioccfc  de 
Nantes  , Parlement  & Intendance  de  Rennes  , 
Recette  de  Nantes.  On  y compte  8.  feux  & demi. 

AIGREFEUILLE  , en  Languedoc  , Dioccfc, 
Parlement  , Généralité  de  Recette  de  Touloufe , 
Intendance  de  Languedoc , Archiprctré  de  Verfeil* 
On  y compte  18.  feux.  Cette  Pareille  eft  à 1. 1.  de 
demie  S.  E.  de  Touloufe. 

AIGREMONT  , en  Champagne  , Dioccfe  de 
Langrcs,  Parlement  & Intendance  de  Paris,  Elec- 
tion de  Tonnerre.  On  y compte  25.  feux.  Ce  lieu 
eft  une  Baronie  qui  releve  du  Duché  de  Langres. 

AIGREMONT,  dans  l’Ifle  de  France  , Dioccfe 
de  Chartres  , Parlement  , Intendance  & Election 
de  Paris.  On  y compte  2$.  feux.  Cette  Paroiffê  eft 
à une  demi-lieue  O.  S.  O.  de  Poiffy. 

AIGREMONT  de  Colombiers , en  Languedoc , 
Diocefc  de  Nîmes  , Parlement  de  Touloufe,  Gé- 
néralité de  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc  , 
Recette  de  Nîmes.  On  y compte  107.  feux.  Cette 
Pareille  eft  à 4.  lieues  N.  O.  de  Nîmes. 

AIGREMONT  & la  Rivière  , en  Champagne  , 
Dioccfe  de  Langres  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Châlons  , Election  de  Langres.  On  y 
compte  190.  feux.  Cette  Paroifle  eft  exempte  de 
Tailles  ,&  elle  paye  feulement  la  Capitation:  elle 
eft  fituée  à une  lieue  & demie  N.  de  Bourbonne-les- 
Bains  , de  à 5.  lieues  E.  N.  E.  de  Langres. 

AIGU-MARCILLAT.  Voye\  la  description  de 
ce  lieu  après  celle  de  la  Paroifle  d’Aiguines. 

AIGUATEB1A  , en  Rouffillon  , pays  de  Con- 
flans,  Dioccfede  Perpignan  , Confeil  fouveraindt  In- 
tendance de  Rooftillon.  Cette  Paroifle  eft  fituce  à 
une  lieue  N.  E.  de  Mont-Louis.  On  y compte  30. 
feux. 

AIGUE  , rivière.  Voye\  Aigucz. 

AIGÜEBELLE  , Aqua  Bella  , Cafirum  Aqu* 
Bell*  , en  Dauphiné  , Diocefe  de  St.  Paul-trois- 
Châteaux  , Parlement  de  Intendance  de  Grenoble  , 
Election  de  Montelimart.  C’eft  le  nom  d'une  Ab- 
baye d’Hommes  , de  l'Ordre  de  Citeaux  , filiation 
de  Morimond.  Cette  Abbaye  eft  en  commendc  de 
vaut  3000.  liv.  de  rente  à celui  qui  en  eft  pourvu. 
La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  2500.  florins.  On 
apprend  l’origine  de  cette  Abbaye  , d’une  inferip- 
tion  qui  eft  très-ancienne  , & qui  fe  lit  fur  une 
pierre  où  elle  a été  gravée  il  y a environ  i $o.  ans  : 
la  voici. 


vi.  Kal.  Julii  anno 
ab  Incarnatione  Do  mini 
mcxxxv  1 1 . dédit  Gun- 
t ardus  y Lupi  filius , Domi- 
nus  Rochx-Fortis  locum 
iftvm  Abbari*  Morimun- 
di  ad  Abbatiam  ibidem 
confiruendam  in  hono- 
rera Beat * Mari*. 


Le  vi.  des  Kal.  de  Juil- 
let ,1’an  de  l’Incarnation 
du  Seigneur  mcxxxvii. 
Gontard  , fils  de  Loup  , 
Seigneur  de  Rochefort , a 
donné  ce  lieu  à l’Abbaye 
de  Morimond , pour  y bâ- 
tir une  Abbaye  en  l’hon- 
neur de  la  Sainte  Vierge. 


Othon  , Abbé  de  Morimond  , en  1137.,  aida  à 
la  conilruftion  de  ce  Monaftere.  Aiguebelle  eft 
fituée  (or  la  petite  riviere  de  Bcrrc  , tout  proche 
du  petit  bourg  de  Vallauric  ou  Valauris  , à une 
heue  & demie  N.  E.  de  St.  Paul-trois-Châteaux  , 
ï.  trois  quarts  S.  S.E.de  Montelimart , & 3.  N.  E. 
du  Pont-du-St.-Efprit.  Long.  21.  27.  30.  lat.  44. 
23.  1 s* 

AIGUEBONNES.  Voye\  Aigues-Bonnes. 
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AIGUECAUDES.  Voye\  Aigues-Caudes 

AIGUEFONDE  , Aqu*  Fundus  , en  Langue- 
doc , Diocefe  de  Lavaur , Parlement  & Généralité 
de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc  , Recette 
de  Lavaur.  On  y compte  103.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  à 7.  lieues  E.  S.E.  de  Lavaur. 

AIGUEJUNTES.  Voye\  Aigues-Juntes. 

AIGUEMORTE  , en  Guyenne  , Diocefc  , Par- 
lement , Intendance  & Eleéfion  de  Bordeaux  , 
Jurifdi&ion  de  l’ifle  St.  Georges.  On  y compte  51. 
feux.  Cette  Paroiffê  eft  à une  demi-lieue  de  la  rive 
gauche  de  la  Garonne  de  à 2.  lieues.  S.  E.  de 
Bordeaux. 

AIGUEMORTES.  Voyc\  Aigues-Mortes. 

AIGUEPENDANT  , en  Angoumois  , Diocefe 
d’Angoulème  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Limoges  , Election  d’Angoulémc.  On  y compte 
1 8.  feux. 

A1GUEPERCE.  Voyt\  Biron. 

AIGUEPERSES.  Voye\  Aigucs-Pcrfes. 

AIGUËS.  Voye\  Aiguez. 

AIGUES-BONNES  ou  Boknc-Aicuz.  C’eft  le 
nom  d’une  fource  d’eau  minérale  , en  Langue- 
doc , au  Diocefe  d’Aleth  , Parlement  de  Géné- 
ralité de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc. 
Cette  fource  eft  à un  tiers  de  lieue  S.  de  Caudiez  , 
3.  E.  S.  E.  de  Quillan  , de  4.  un  tiers  S.  E. d’Aleth. 
Il  y a auprès  de  cette  fource  un  bois  de  4124. 
arpents  , mouvant  de  la  Maitrife  particulière  de 
Quillan. 

AIGUES-CAUDES  , A fut  Calid*.  C’eft  le 
nom  d’une  de  même  de  plufieurs  fources  d’eaux 
minérales  , en  Béarn  , dans  la  vallée  d’Offeau.  Ces 
eaux  font  mêlées  de  parties  de  foufre  , de  nitre  de 
y d’alun  : elles  ont  beaucoup  de  réputation , de  elles 
font  fort  bonnes  pour  les  maux  de  tète  aufli-bien 
que  pour  les  douleurs  d’eftomac.  Il  y a aufli  une 
fource  dont  l’eau  eft  eftimée  fort  propre  pour  la 
gucrifon  des  playes  , fur-tout  de  celles  qui  provien- 
nent des  coups  de  feu  ; c’eft  à eaufe  de  cela  que 
Cette  fource  porte  le  nom  de  fontaine  de  l'arquebu- 
\ade.  Les  bains  d’eau  chaude  font  finies  près  de 
la  rive  droite  du  Gave  , vis-à-vis  du  hameau  de 
Gouft  , à une  lieue  S.  S.  E.  de  Laruns.  Les  Bonnes- 
Eaux  font  fituées  près  de  la  rive  gauche  de  la  pe- 
tite riviere  de  Valentin  , à une  bonne  demi-licuc  N. 
N.  E.  des  bains  ,dt  à une  petite  lieue  S.E.  de  Laruns. 
Ce  dernier  lieu  eft  fitué  lui-même  fur  la  rive  gau- 
chc  du  Gave  , à 5.  lieues  & demie  S.  de  Pau. 

A1GUESE  , en  Languedoc  , Dioccfe  d’Uzès  , 
Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de  Montpellier, 
Intendance  de  Languedoc  , Recette  d’Uzès.  On  y 
compte  72.  feux.  Cette  Pareille  eft  fituée  à une 
petite  diftance  de  la  riviere  d’Ardcfche  , de  à 6.  L 
N.  N.  E.  d’Uzès. 

AIGUES-JUNTES  , Aqu*  Junfl*  , en  Langue*- 
doc  , Dioccfe  de  Ricux  , Parlement  dt  Généralité 
de  Touloufe,  Intendance  de  Languedoc  , Recette 
de  Ricux.  On  y compte  jo.  feux. 

AIGUES-MORTES  , Aqu*-Mortu*  , Oppidum 
deaquis  mortuis,  petite  ville,  JufHce  royale  , Ami- 
rauté , Bureau  des  Gabelles  , Bureau  des  cinq  gref- 
fes Fermes  , Gouvernement  particulier  ; en  Lan- 
guedoc , Diocefe  de  Nîmes  , Parlement  de  Tou- 
foufe  , Généralité  de  Montpellier , Intendance  de 
Languedoc  , Recette  de  Nimes.  On  y compte  800. 
feux.  Il  n’y  a qu’une  feule  Paroifle  : elle  eft  fous 
4’lnvocation  de  la  Sainte  Vierge  , de  elle  eft  defler- 
vie  par  un  Curé  & trois  Vicaires.  Il  y a deux  Cou- 
vents de  Religieux  , l’an  de  Frères  Mineurs  Con- 
ventuels , & l’autre  de  Capucins.  Le  premier  a 
été  compofé  autrefois  d’un  grand  nombre  de  Reli- 
gieux , parmi  lefqucls  on  prenoit  des  Millionnaires 
de  des  Aumôniers  pour  les  vailTeaux.  Mais  ce  Cou- 
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,°nt  fut  détruit  en  ,!7!.  par  les  Calviniftts  qm  fe 
rendirent  maitres  de  la  ville , & depuis  ce  temps  il 
ne  s'eft  rétabli  iju’avec  peine.  Outre  les  deux  Cou, 
vent5  tic  Religieux , dont  nous  venons  de  parler  , 
il  Va  à Aigues-Mortes  deux  Confrairies  de  Pénitents  , 
une  de  gris  & l’autre  de  blancs.  11  y a auffi  un  bel 
Hôpital  , deftiné  à recevoir  les  pauvres  malades  de 
la  ville  , les  foldats  de  la  gamifon  & les  étrangers. 
Cet  Hôpital  cil  adminiftre  par  les  Confuls  de  la 
ville.  A ces  divers  établiflements  il  faut  ajouter  la 
Maifon  de  la  Miséricorde , qui  a été  établie  par  feu 
M.  Flêchier  Evêque  de  Nimes.  Les  enfants  orphe- 
lins font  reçus  dans  cette  Maifon  , & les  pauvres 
honteux  de  la  ville  y font  fecourus.  Ce  font  des 
femmes  pieufes  qui  ont  la  régie  de  la  Maifon  de  la 
Miféricorde  , mais  fous  la  direction  du  Curé  de 
la  ville. 

On  ne  fixait  point  précifément  quelle  peut  être 
l’ancicnnete  de  la  ville  d’Aipics-Mortcs  , mais  il  y 
a apparence  que  ce  lieu  n’etoit  qu’un  petit  village 
avant  que  St.  Louis  s’y  embarquât  pour  fon  pre- 
mier voyage  d’Afrique  en  1 148.  On  trouve  dans  les 
Archives  de  cette  ville  , qu’en  la  même  année  Si. 
Louis  acquit  le  territoire  dans  lequel  Aigues-Mortes 
c'toit  litué  , par  un  échange  qu’il  fit  avec  l’Abbé  & 
les  Religieux  du  Monaftcre  de  Pfalmodi , contre  une 
Terre  que  ce  Prince  poflfédoit  dans  le  territoire  de 
Sommieres.  St.  Louis  acquit  auffi  la  grotte  Tour  de 
Confiance  ( attenant  cette  ville  ) qui  appartenoit 
alors  aux  Chevaliers  de  St.  Jean  de  Jérufalcm  , & 
pour  laquelle  il  céda  à ces  Chevaliers  le  village  de 
St.  Chriitol  ou  Chriftophlc  , qui  cft  aujourd’hui  une 
Coramandcric  de  l’Ordre  de  Malte.  Cette  Tour  eft 
très-bien  bâtie  , & clic  eft  encore  aujourd’hui  pref- 
que  en  auflt  bon  état  qu’elle  étoit  lors  de  fa  conf- 
truftion  que  l’on  croit  être  du  temps  des  Romains. 
11  y a au-deflus  de  cette  Tour  , une  autre  petite 
Tour  que  St.  Louis  fit  bâtir  , & dans  laquelle  on 
attachoit  un  gros  falot , qui  fervoit  pendant  la  nuit 
à indiquer  l’entrée  du  port  aux  bâtiments  qui  fe 
trouvoient  à la  mer.  Cette  Tour  n’a  aujourd’hui 
d’autre  deftination  que  de  fervir  de  prifon  : on  af- 
furc  qu’elle  pourroit  contenir  deux  cens  hommes. 

St.  Louis  fit  bâtir  les  murailles  de  la  ville  d’ Ai- 
gues-Mortes ,au  retour  de  fon  premier  voyage  de  la 
Terre-Sainte.  Ces  murailles  font  prefque  toutes  de 
pierres  de  taille  àboftage  ou  en  pointes  de  diamant, 
A il  régne  tout  autour  une  corniche.  Elles  font 
d’une  épaitTeur  très-confidérable  , & flanquées  de 
feüze  Battions  ou  grandes  & belles  Tours.  Le  meme 
Monarque  pour  rendre  cette  ville  peuplée  , accorda 
de  très-beaux  privilèges  à fes  habitants.  Ces  privi- 
lèges ont  été  confirmes  par  les  Rois  , fuccefleurs  de 
St.  Louis  ,&  entre  autres  l’exemption  de  tous  péa- 
ges & impôts  de  Ville  & de  Province , auffi-bien 
que  l’exemption  de  tailles  , taillons , logement  de 
gens  de  guerre  , étapes  , réparations  de  rivières  , 
chauffées , chemins  , dixmes  de  biens  fonds  , &c. 
de  forte  que  la  Communauté  ne  paye  au  Roi  que 
la  capitation.  Le  Roi  eft  Seigneur  direét  de  la  ville 
« de  fon  territoire  ; mais  les  habitants  ont  acquis 
de  Sa  Majeftc  les  droits  de  lods  & les  cenfivcs  de  la 
ville , feulement  pour  la  fomme  de  8800.  liv.  A ces 
avantages  il  faut  ajouter  que  la  Communauté  d’Ai- 
gues-Mortes  a encore  été  gratifiée  de  trente  gros 
mrnds  de  fel , à prendre  toutes  les  années  aux  fa- 
Pvccais  , francs  de  quittes  de  tous  droits  de 
Gabelle.  Le  gros  muid  de  fel  eft  compofé  de  144. 
minots  , par  conséquent  la  Communauté  d’Aigues- 

ortes  eft  gratifiée  de  43 10.  minots  de  fel , chaque 
année  ; ce  qui  eft  bien  * plus  que  fuftifant  pour  la 
con  ommatiun  qu’en  font  les  habitants  de  cette  Com- 
munauté » dont  on  ne  fait  monter  le  nombre  qu’à 
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Le  terroir  d’ Aigues-Mortes  eftingrat  & fafilonengp 
L’air  que  l’on  refpire  dans  cette  ville  & aux  envi- 
rons, eft  fort  mal-fain  ; ce  qui  cft  caufé  par  la 
quantité  d’étanp  & de  marais  dont  le  pays  eft  cou- 
pé. Parmi  les  étangs  on  eu  compte  6.  principaux. 
L’étang  de  la  ville  eft  de  forme  triangulaire  , & il 
a environ  1 700.  toifes  de  longueur  fur  autant  de 
largeur.  Cet  étang  cft  fitué  tout  proche  d’ Aigues- 
Mortes  & au  S.  de  la  ville  de  ce  nom.  L’étang  de  la 
Marette  , fitué  à l’O.  & tout  proche  d’Aigues-Mor- 
tes  , a 1700  toifes  de  longueur  fur  8$o.  de  largeur. 
L’étang  du  Roi , fitué  à 1 800.  toifes  S.  S.  E.  d’Ai- 
gues-Mortcs , & tout  proche  de  celui  de  la  ville , avec 
lequel  il  communique  par  un  petit  canal  , a zooo. 
toifes  de  longueur  fur  940.  de  largeur.  L’étang  du 
Commun , fitué  à 1 800.  toifes  S.  S.  U.  d’Aigues-Mor- 
tes  , & tout  proche  de  celui  du  Roi , avec  lequel  il 
communique  auffi  par  un  petit  canal , a 1150.  toifes 
de  longueur  fur  900.  de  largeur.  L’étang  des  Cai- 
tives , fitué  à 1 100.  toiles  S.  E.  d’Aigucs-Mortes , & 
tout  proche  de  l’étang  du  Roi , dont  il  eft  féparé  par 
une  petite  langue  de  terre  , a 2 j$o.  toifes  de  lon- 
gueur fur  1 200.  de  largeur.  L’étang  du  Repos , fitué 
à 2 5 00.  toifes  S.  O.  d’Aigucs-Mortes  , & aflèz  pro- 
che de  l’étang  du  Commun  , dont  il  eft  féparé  par 
une  langue  de  terre , a 1 700.  toifes  de  longueur  fur 
8co.  de  largeur.  L’ctang  du  Repaujfct , le  plus  con- 
fidérable  des  fix  que  nous  avons  nommés  , eft  fitué 
à 2100.  toifes  O.d’Aigues-Mortes  , & allez  proche 
de  la  mer , avec  laquelle  il  communique  par  un 
canal , connu  fous  le  nom  de  Canal  du  Grau  du  Roi. 
Cet  étang  a 3600.  toifes  de  longueur  & 1620.  toifes 
dans  fa  plus  grande  largeur.  L’étang  de  Mauguio  , 
ainfi  nommé  de  la  Parodie  de  ce  nom  , eft  fitué  à 
3850.  toifes  O. un  quan  au  N.  d’Aigues-Mortes  : cet 
étang  communique  par  un  canal  avec  celui  de  Ma- 
guclone  ; celui-ci  communique  de  même  avec  l’é- 
tang de  Frontignan  ; & ce  dernier  communique  enco- 
re par  un  canal  avec  l’étang  de  Thau  , au  bout  du- 
quel commence  le  Canal  royal  de  Languedoc.  Ce 
font  ces  canaux  de  communication  avec  les  divers 
étanp  que  nous  venons  de  nommer,  qui  avoient 
fait  imaginer,  il  y a quelques  années,  le  projet  d’un 
canal  de  navigation  depuis  Beaucaire  jufqu’à  Cette 
& dc-là  julqu’à  Agdc.  Ce  canal  étoit  très-facile  à 
exécuter  , & il  eut  été  d’une  très-grande  utilité. 
Non-feulement  on  auroit  defleché  par  ce  moyen  une 
étendue  de  terrein  fort  confidérable  , & qui  eût  été 
d’un  très-bon  rapport,  mais  encore  on  auroit  ouvert 
par-là  une  nouvelle  communication  ( par  l’intérieur 
du  Royaume  ) de  la  Provence , du  Dauphiné  & des 
Provinces  voifines  , avec  le  Languedoc , la  Guyen- 
ne , &c. 

Le  canal  de  navigation , dont  nous  venons  de 
parler  , devoit  commencer  à Beaucaire , où  l’on 
pratiquoit  une  éclufe  qui  donnoit  entrée  dans  le 
Rhône,  à 500.  toifes  au-deflbus  du  pont  fur  lequel 
on  patte  de  Beaucaire  à Tarafcon.  Enfuite  ce  canal 
paftoit  par  le  pont  d’Arles  , par  Saint-Gilles  ( à 
500.  toifes  de  cette  ville  ) ; par  Franquevaux , par 
la  Tour  d’Anglas.par  Pfâlmodi.à  200.  toifes;  &par 
la  Métairie  de  Maffias , où  il  entroit  dans  le  canal 
de  la  Radellc  qui  a fon  embouchure  dans  l’étang  de 
Mauguio.  Cette  étendue  en  longueur  cft  cilimcc  29. 
ou  30.  mille  toifes.  Dans  toute  cette  étendue  il  n’y 
avoir  point  de  montagnes  à percer  ; & il  n’y  avoit 
prefque  point  non-plus  d’éclufes  à faire  , pour  fou- 
tenir  les  eaux.  Le  canal  traverfbit  les  marais  fupé- 
rieurs  , les  marais  inférieurs  , ceux  de  la  Soute- 
rane  & ceux  de  St.  Laurent.  Dans  tous  ces  marais 
qui  font  prefque  tous  contigus  , ou  qui  du  moins 
communiquent  tous  les  uns  avec  les  autres  par  des 
robines  ou  canaux  déjà  faits , le  niveau  fc  foutient 
prefquç  toujours  égal.  Depuis  Beaucaire  jufqu’au* 
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marais  fupérieurs , le  canal  étoit  tracé  parallèle  à 
une  robine  qui  eft  déjà  faite.  Depuis  l'éclufe  du 
Rhône  jufqu’à  cette  robine , la  diftancc  n’eft  que  de 
700.  toifes  ou  environ. 

Il  faUoit  que  du  temps  de  St.  Louis  le  port  d’Ai- 
gues-Mortes filt  confidérable , puifque  ce  faint  Roi 
Je  choifit  pour  y faire  fon  embarquement , chaque 
fois  qu’il  alla  porter  la  guerre  chez  les  Infidèles  , 
en  1248.  & 1269.  O11  allure  que  lors  de  fa  fécondé 
expédition  , ce  Prince  embarqua  60.  mille  hommes 
a Aigues-Mortes.  Aujourd’hui  il  n’y  a plus  de  port  à 
Aigues-Mortes.  La  mer  s’eft  retirée  de  cette  ville  , à 
la  diftance  de  4000.  toifes. 

On  voit  au-deflous  de  la  Tour  de  Confiance,  dont 
nous  avons  déjà  parlé  , les  chauffées  d’une  grande 
robine  ou  canal,  qui  aboutit  à l'étang  du  Repauffet. 
Ces  chauffées  font  d’une  épaifleur  trés^onfidérable  , 
&.  fortifiées  de  groflès  pierres  ; mais  on  a enlevé 
une  partie  de  ces  pierres  pour  bâtir  le  Château  qui 
fervoit  autrefois  de  réfidcnce  au  Gouverneur , & qui 
eft  aujourd’hui  celle  du  Lieutenant-de-Roi.  La  ro- 
bine en  queftion  eft  fort  large , & elle  conferve  enco- 
re bcacoup  de  profondeur  dans  fon  commencement. 
Il  y a beaucoup  d’apparence  que  c’eft  en  ce  lieu 
que  vint  mouiller  la  flotte  de  Saint-Louis  , & que 
la  mer  s’erant  retirée  depuis  , les  eaux  du  canal  fe 
font  difperfées  & ont  formé  l’étang  du  Repauffet 
qui  aboutit  à la  mer  par  le  Grau  de  Roi.  ( Grau  eft 
Je  nom  que  , dans  ces  contrées  , on  donne  aux  em- 
bouchures des  rivieires  ). 

Le  canal  du  Grau  du  Roi  a 2$.  toifes  de  largeur 
entre  les  digues.  Ce  canal  n’eft  pas  fort  profond  , 
mais  on  a creufé  au  milieu  un  autre  canal  île  6.  toi- 
fes de  largeur  fur  cinq  pieds  de  profondeur  fous  les 
bafles  eaux  de  la  mer. 

Ce  qui  eft  caufe  que  la  mer  s’cfl  retirée  par  la 
fucccmon  du  temps  , ainfi  que  nous  avons  remar- 
qué , c’eft  parce  qu’il  y a deux  torrents , ( qu’on 
nomme, l’un  la  rivière  de  l/idourlc  & l’autre  celle  de 
Vifire  ) , qui  fe  dégorgent  dans  la  grande  robine 
d’Aigues-Mortes  , où  ils  entraînent  des  fables  qu’ils 
charient  & dépolent  dans  l’étang  du  Repauffet.  Les 
terres  d’accroiftèment  qui  fe  trouvent  en  avant  de 
cet  étang  , fe  nomment  Terra  neuves  : ce  font  des 
plages  fabloneufes  où  il  ne  croit  rien  à l'exception 
de  quelques  arbres  de  pin. 

La  ville  d’Aigues-Mortes  a été  fujette  à diverfes 
révolutions  : nous  ne  parlerons  ici  que  de  deux.  Au 
commencement  du  régné  de  Charles  VII.  Jean  de 
Châalon  , Prince  d’ürange  , allié  du  Duc  de  Bour- 
gogne , qui  s’étoit  lié  avec  les  Anglois.  contre  la 
F rance  , s’empara  de  la  ville  d* Aigues-Mortes  & y 
mit  une  garnifon  bourguignone.  Mais  bientôt  après , 
le  fidele.de  géuéreux  Baron  de  Vauverbe  ayant  ré- 
veillé dans  le  cœur  des  habitants  de  cette  ville , les 
fentiments  qu’ils  dévoient  à leur  véritable  Maître  , 
l'étendait  de  la  liberté  fut  arboré  fur  les  murailles 
de  la  place  , & les  habitants  d’Aigues-Mortes,  faps 
attendre  d’ètre  délivres  par  les  troupes,  du  Roi  qui 
marchaient  à lcur  fecours,  firent  eux-mêmes  main 
baffe  fur  la  garnifon  bourguignone.  Ils  jetterent  en- 
fuite  les  corps  des  Bourguignons  dans  une  folTe  , & 
y mirent  une  grande  quantité  de  fcl , crainte  que 
l’exhalaifon  n’infc&ât  la  ville.  On  prétend  que  c’eft 
de-là  qu’eft  venu  le  proverbe  de  Bourguignon  faU  : 
telle  eft  du  moins  i’hiftoire  que  racontent  à ce  fujet 
les  habitants  d’Aigucs-Mortes. 

En  157$.  les  Calviniftcs , ainfi  que  nous  avons 
déjà  remarqué  , fe  rendirent  maîtres  de  cette  ville 
& de  quantité  d'autres  des  environs  , & les  polie - 
derent  jufqu’en  1612.  que  M.  de  Châtillon,  Gou- 
verneur d’Avcues-Murtes  , fe  démit  de  ce  Gouverne- 
ment entre  les  mains,  dé.  Louis  XIII.  qui  faifoit 
alors  le  fiege  de  la,  ville  4e  Montpellier.  En  con- 
Tome  I, 
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fidc  ration  de  cette  cefiion , le  Roi  donna  à M.  de 
Châtillon  un  bâton  de  Maréchal  de  France  de  la 
fbmme  de  1 50.  mille  livres. 

La  Juftice  royale  d’Aigues-Mortes  eft  compofée 
d’un  Viguier  , & c’eft  le  Gouverneur  ; d’un  Juge  , 
d’un  Lieutenant  du  Viguier , & c’eft  toujours  le  pre- 
mier Conful  depuis  la  r.onccffion  qu’en  fit  Henri  IV. 
aux  habitants  de  cette  ville  , pour  les  récompenfer 
de  leur  fidélité;  d’un  Lieutenant  du  Juge,  d’un  Pro- 
cureur du  Roi  & d’un  Greffier.  Les  appellations  de' 
cette  Jurifdiétion  font  portées  à la  Stn échauffée  de 
Montpellier. 

L’Amirauté  reflbrtit  au  Parlement  de  Toulouft*. 

Les  appellations  du  Bureau  des  Gabelles  , aufti- 
bicn  que  celles  du  Bureau  des  cinq  groflès  Fermes,' 
font  portées  à la  Cour  des  Aides  de  Montpellier. 

Le  Gouvernement  de  la  ville  d’Aigues-Mortes  & 
de  la  Tour  Charbonnière  eft  dans  le  Gouvernement 
général  militaire  de  la  Province  de  Languedoc.  Il 
y a un  Gouverneur  aux  appointements  de  14.  mille; 
720.  liv.  & dont  les  émoluments  montent  à 4.  mille 
80.  liv.  , ce  qui  fait  en  tout  18800.  liv.  ; un  Lieu-1 
tenant-dc-Roi  aux  appointements  de  2000.  liv. 
dont  les  émoluments  montent  à 1000.  liv.  ; un  Ma- 
jor , &c.  La  garnifon  ordinaire  de  ccttc  place  eft 
compofée  de  trois  Compagnies  d’invalides  , déta- 
chées de  l’Hôtel.  ( La  Tour  Charbonnière  eftfiruée 
fur  la  rivière  de  Yiftre  , à 1620.  toifes  N.  H.  O.1 
d’Aigues-Mortes  ). 

Les  habitants  d’Aigues-Mortes  n’ont  que  deux  mo- 
yens pour  fubfifter  ; fçavoir , les  falins  de  Teccais , 
& la  pèche  dans  les  étangs  : ils  trouvent  tous  de 
quoi  s’occuper  & s’entretenir  pendant  la  plus  grande 
partie  de  l’année  ; ceux  qui  font  le  plus  à leur  aife , 
par  leurs  offices  ; les  autres , par  leur  travail  dans  la 
faâure  , le  levage  , le  tirage  & le  chargement  du 
fel , ou  par  la  pêche. 

Cette  ville  eft  fituce  dans  un  fond  , à 4300.  toifes 
N.  0.  du  Fort  de  Peccais  , 4000.  N.  E.  du  Grau 
du  Roi  & de  la  mer,  4000.  E.  de  l’étang  de  Main-' 
guio  , à 4.  1.  E.  un  quart  au  S.  de  Montpellier  , $. 
deux  tiers  S.  S.  O.  de  Nîmes,  4.  & demie  S.  O. 
de  St.  Gilles , 7.  trois  quarts  £.  N.  E.  de  Cette  , 8. 
S.  O.  de  Beaucaire  , & 6.  deux  tiers  O.  S.  O.  d’Ar- 
les. Long.  2t.  $o.  40.  iat.  43.  34.  47. 

AIGUES  - MORTES  , Aqua  Mortu * , dant 
l’Armagnac,  Diocefe  d’Aufch  , Parlement  de  Tou- 
loufe  , Intendance  & Election  d’Aufch  , Collecte 
de  Fezenzaguet.  On  y compte  46.  bellugues  & de- 
mie de  feu.  Cette  ParoiiTe  eft  à 4.  1.  « demie  N. 
E.  d’Aufch. 

A1GUESPERSES  , en  Limofin , Diocefe  , In- 
tendance & Eleftion  de  Limoges  , Parlement  de 
Bordeaux.  On  y compte  26.  feux.  Cette  Paroiftè  ell 
à 4.  1.  Ôc  demie  S.  E.  de  Limoges. 

AIGUESPERSES  ou  Aigueplrse  , 

Sparfœ  ou  Aqua  Sparfa  , bourg  , Chapirre  & SetJ 
gneuric  dans  la  Paroiftè  de  St.  Bonnet-dcs-Bruye- 
rcs  , en  Beaujolois , Diocefe  d’Autun  , Archiprc- 
tré  du  Bois-Stc.-Marie  , Parlement  de  Paris  , In- 
tendance de  Lyon  , Election  de  Villefranche.  On  y 
compte  230.  feux  , y compris  le  boufg  & paroiftè 
de  St.  Bonnet-des-Bruycres.  Il  y a une  Eglife  fu-- 
curfale  de  laquelle  dépendent  15.  petits  hameaux, 
outre  le  bourg  , & plus  de  <00.  âmes  de  Commu- 
nion. Il  y a trois  foires  ; Ravoir , le  premier  du 
mois  de  Mars  , le  26.  d’ Avril  & le  28.  de  Novem- 
bre : on  y vend  principalement  du  fil  & du  bétail. 
Ce  lieu  n’étoit  autrefois  qu’un  hameau  de  la  Paroiftè 
de  St.  Bonnet-des-Bruyeres.  Archimbaud  , dit  le 
Blanc  , de  la  Maifon  des  Sires  de  Beaujeu , y fit 
bâtir  au  commencement  du  douzième  fieele  une 
Eglife  fuccurfalc  , fous  le  titre  de  Ste.  Marie-Mag- 
deleine , de  un  Hôpital.  En  1 288. , cet  Hôpital 
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étoit  adminiftré  par  fix  Ecclcfiaftiques  , fous  la  di- 
xeftion  de  Jean  de  Monteil  , Cure  de  St-  Bonnet. 
Le  famedi  après  la  fête  de  St.  Nicolas  de  la  même 
année  , Hugues , Evêque  d’Autun , fonda  dans  l’E- 
glife  fuccurfaJe  un  Chapitre  de  douze  Chanoines  , 
y compris  le  Doyen  , & il  unit  cette  Dignité  à la 
Çure  de  St.  Bonnet.  Trois  autres  Prébendes  cano- 
niales furent  unies  aux  Cures  de  Dun-le-Roi  , San- 
tigné  ou  Saint-Igny  & Propiercs.  Les  revenus  de 
ces  trois  Cures  , ceux  de  l’Hôpital  d’Aigueperfe  & 
la  dixme  de  Verfclée  , dépendant  de  l’Hôpital  de 
St.  Catherine  de  Brechard  , dans  la  Paroiflc  de  Co- 
lombier , formèrent  la  dotation  des  douze  Prében- 
des , & iur  ces  revenus  le  Chapitre  fut  chargé  de 
faire  des  aumônes.  Par  une  tranfaAion  du  19.  Juin 
I7S7*  ces  aumônes  ont  cté  fixées  à la  Tomme  de 
150.  liv.  par  an.  La  Chapelle  de  l’ancien  Hôpital 
d’Aigueperfe  étant  tombée  en  ruine  en  167a.,  le 
tombeau  de  Saint  Arulfe  , Patron  titulaire  de  cette 
Chapelle , fut  tranfporté  dans  l’Eglife  d’Aigucperfe 
l côté  de  l’Autel  de  Ste.  Magdeleine.  Le  Chapitre 
élit  le  Doyen , & l’Evcaue  d’Autun  a le  droit  de 
confirmer  ou  d’infirmer  l’éleAion.  Tous  les  autres 
Canonicats  font  à la  nomination  du  Chapitre , ex- 
cepté le  Canonicat-Curc  de  Dun-le-Roi,  auquel 
l’Evêque  d’Autun  a le  droit  de  nommer.  Le  Chapi- 
tre eft  Seigneur  du  bourg  d’Aieuepcrfe.  La  Jufticc 
de  ce  bourg  eft  dans  le  Reflbrt  du  Bailliage  de  Ville- 
franche.  Le  Tribunal  d’Aigueperfe  eft  compofé  d’un 
Juge,  d’un  Lieutenant  ,d’un  Procurcur-Filcal , d’un 
Greffier  & d’un  Notaire.  Ce  bourg  eft  fitué  près  du 
niifleau  de  Somin , au-bas  de  la  montagne  de  St. 
Bonnet , à une  demi-lieue  du  bourg  de  ce  nom 

\r-iVr’  Un  l'ers  ®caujcu  & 6.  N.  O.  de 

V îllefranche.  Long.  ai.  5»,  3a.  lat.  46.  1a.  40. 

AIGUESPERSES  ou  Aigueperse  , Aqua • Sparfa ? 
ou  Aqua Sparfa,  «Ile,  chef-lieu  du  Duché  de 
Montpenficr  , en  Auvergne  , Diocefe  de  Clermont 
Parlement  de  Pans , Intendance  de  Moulins , Elec- 
*!e  Cannât  j mais  du  Gouvernement  général 
mihtau-e  de  la  Province  d’Auvergne.  On  y compte 
t*7'  a une  royale  fous  le  Reflort 

du  Prcndial  de  Riom  , un  Dépôt  de  fol , & un  Gou- 
verneur qu»  eft  auffi  Bailfi  d’épée.  Cette  ville  eft 
toute  bâtie  en  longueur  , & elle  ne  forme  à pro- 
prement parler  , qu’une  feule  rue  qui  eft  fort  Ion- 
gue,  & qu,  .Vend  dan,  une  belle  plaine  le  long 
du  mdfcau  de  Beuron  que  d’autre,  nomment  Lnzom 

i.V  ,l'AtCfperiiS  Chafitres  & une  Abbaye 
„]!«,,  prCra‘Cr  dc,c“  Chapitre,  eft  fou,  le 
SS  dn  S('.1L°u,!,  1 ou  le  nomme  aufH  la  Sainte 
Chapelle  : il  a cte  fonde  en  147t.  Il  n’v  a point 

ChaDitr?'»’i<'l<!"a  c,eU'  ^ la  Tfofortritü  L’autre 
Chapitre  eft  ceint  de  la  Paroiffc,  & la  Cure  en  eft 

ISaS’"  Bdn?S“  e(Ula  uomination 
du  Chapitre  de  Thter,  , qu,  „omme  aufli  3UI  pr<;_ 

fe,  L’ACbhTmf‘ïu?taVn  > Chapitre  ‘••Aiguefper. 

L Abbayede  Filles  eft  de  l’Ordre  de  Ste.  Claire  : 
elle  a cte  fondée  en  1423.  par  Marie  de  Berry 

&T  rJ'  ®°“b°u  • Comte  de  ClcrtZ,; 

& de  Montpenficr.  L'Eglife  de  «„e  Abbaye  fut 

le  k de  St’  Pierre  * * St.  Paul , 

A rabt  JT  I4iV  Par  °don  • C'êqne  d'Ath,  en 
ArabK,  du  confentcment  de  Martin,  Evêcmè  de 

C'cmtont  Dan,  ,a  fuite  , U fétc  de  ” 

rr.  ™f|'°r  au  Pénu|tieme  jour  de  Juillet  en 
Ev&  de  C,'1'’  OTdreS  de  Chari“  da  Bo-bin" 

Kd.  h T,  A'  Cn  .'+M-  Gabriel,  de  Bou- 
humfc  dan,  l'Ëelif1^?™  d' M°n,Pcn,ii;r  > fa<  bn- 
Mars  i40d  Fn  ,5  ^ CCtte  Abbayc  au  mois  de 
Ducbeffc  dé  M t ’°'  Au"e’Marie-Louife  d’Orldan, , 
kétlïrt4  Dauphine  d’Auvergne 
de  «la^,lAU,ayc„d.  Ai8uerP«‘«  ! e’eft  à caufc 
H «tte  Prmcelfe  eft  comptée  parmi  le. 
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principales  Bienfaitrices  de  cette  Maîfon. 

On  voit  dans  une  des  Eglifes  d’Aigucfperfes  un 
tableau  de  St.  Sebaftien  que  l'on  vante  avec  raifon 
comme  un  chef-d’œuvre  de  l’art.  Ce  tableau  repré- 
tin  JfJ5?*"*  mourant  & de  grandeur  naturelle. 
Il  eft.  difficile  de  trouver  un  ouvrage  de  ce  genre 
où  il  y ait  plus  d’imagination  & plus  de  correAioiî 
que  dans  celui-ci.  Sans  parler  du  faint  Sebaftien  qui 
eft  admirable  , il  y a deux  têtes  de  Bourreaux  qui 
paroiflent  belles  à trois  ou  quatre  pas  de  diftancc  , 
mais  qui  le  paroiffent  encore  infiniment  plus  à me- 
fure  qu’on  les  voit  de  plus  près.  On  y compte  toutes 
les  rides  du  front  & du  yifage  ; & le  reflemblant  eft 
fi  parfait , que  l’on  croiroit  que  ce  font  des  têtes 
véritables , fi  l’attouchement  ne  détrompoit.  On  voit 
auffi  dans  la  même  ville  un  morceau  d’architeAure 
en  perfpcAive , que  l’on  a bien  de  la  peine  à ne  pas 
croire  éloigné  de  foi  dans  le  temps  meme  rm’on  le 
touche. 

Il  y a à quatre  cens  pas  d’Aiguefperfes  une  fon- 
taine dont  l'eau  bout  à gros  bouillons , & ne  laiffê 
pas  d’être  froide  au  toucher.  On  dit  qu’elle  eft  fu- 
nefte  aux  animaux  qui  en  boivent. 

Michel  de  l’Hôpital  , Chancelier  de  France  , 
Seigneur  de  Vignay  , & l’un  des  plus  grands  hom- 
mes du  feizieme  fîeclc  , naquit  à Aiguefperfes  en 
150s.,  d’un  pere  qui  fut  Médecin  du  Connétable 
Charles  de  Bourbon  , & de  la  Princeflc  Renée  de 
Bourbon  , femme  d’Antoine  , Duc  de  Lorraine. 
Michel  de  l’Hôpital  fc  dift ingua par  fes  talents,  par 
fa  probité  & jiar  fon  zele  pour  le  bien  du  Royaume 
& pour  les  véritables  interets  du  Roi  fon  maître. 
11  avoit  un  jugement  folide  , une  grande  éloquence  , 
beaucoup  de  dclicatefle  & d’intégrité.  Il  paiTa  par 
fon  mérité  par  toutes  les  charges  honorables  de  la 
Robe  , & enfin  il  fut  fait  Chancelier  de  France  fous 
le  règne  de  François  II.  en  i $60.  Michel  de  l’Hôpi- 
tal fit  tout  ce  qu’il  put  pour  empêcher  les  guerres 
civiles  en  France.  Après  l’affaire  de  Vaflÿ,  cn  156a., 
voyant  aue  l’on  fc  préparoit  de  part  & d’autre  à 
prendre  les  armes , il  s’y  oppofa  de  toutes  fes  forces  ; 
& le  Connétable , Anne  de  Âlontmorency , lui  ayant 
dit , « que  ce  nVro/r  pas  à Gens  de  Robe  longue  d’o- 
vpiner fur  le  fait  de  la  guerre.  Bien  que  telles  Gens , 
wlui  repondit-il , ne  J fâchent  conduire  les  armes  , fi 
vne  laijfent-ils  de  connaître  quand  il  en  faut  ufer.  s 
Ses  vues  pacifiques  le  firent  exclure  du  Conleil  de 
guerre , ôc  contribuèrent  à fa  dilgrace.  Il  fe  retira 
de  lui-même  en  15^8*  > & pafla  le  refte  de  fa  vie 
à Vignay,  maifon  de  campagne  qu’il  avoit  cn  Beauce. 

Il  y mourut  le  13.  Mars  1573. , à 68.  ans. 

Les  Meffieurs  de  Marillac  étoient  également  ori- 
ginaires d’Aiguefperfes.  Cette  ville  eft  fituée  dans 
une  belle  plaine  , à 3. 1.  O.  de  l’Ailier , à une  demi- 
lieue  0.  S.  O.  de  l’ancien  Château  de  Montpenfier , 
à I.  1.  trois  quarts  S.  de  Gannat,  1 1.  deux  tiers  S. 
de  Moulins  , 5.  N.  E.  de  Clermont,  & 58.  S.  S.  E. 
de  Paris.  Long.  10.  $$.  15.  lat.  46.  o.  o. 

AIGUES-VIVES  , Aqute  Fiv/,  en  Touraine, 
Diocefe  de  Tours , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Tours , EleAion  d’Araboife.  C’eft  le  nom  d’une 
Abbaye  de  l’Ordre  de  St.  Auguftin  , de  la  Congré- 

fation  de  France  , ou  de  Ste.  Geneviève.  Cette  Ab- 
aye  eft  en  eommende , & vaut  1400.  liv.  à celui 
nui  en  eft  pourvu.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft 
de  110.  florins.  Autrefois  cette  Abbaye  s’appclloit 
Belleval  ou  Belvau  : elle  avoit  été  fondée  par  Hu- 
gues , Archevêque  de  Tours,  mort  en  1023.  Mais, 
üaret  ou  Garlet , Seigneur  de  Montriçhard  , ayant 
donné  à ce  Monaftere  , du  confentcment  de  Paycnne 
fa  femme  , de  Renaud  fon  fils,  & de  fes  deux  filles  , 
les  bois  & les  eaux  vives  qu’il  pofledoitprès  de  Bel- 
val,  l’Abbaye  prit  alors  le  nom  A' Aigues-Vives.  Cette 
donation  eft  de  l’année  1147.  L’Abbaye  dont  il  eft 
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ici  queftioû , cil  fituée  dans  le  territoire  de  la  Pa- 
reille de  Faveroles  , k une  bonne  demi-lieue  S.  de 
la  rivière  de  Cher  , à 1.  lieue  S.  O.  de  Montrichard, 

deux  tiers  E.  S.  E.  d’Amboife , & 6.  trois  quarts 

S.  E.  de  Tours.  Long.  18.  s a.  6.  lat.  47.  18.  30. 

AIGUETINTE , en  Armagnac , Diocefe  d’Aufch, 
parlement  de  Touloufe  , Intendance  & Ele&ion 
d’Aufch  , Colle&c  de  Jegun.  On  y compte  40.  feux 
11.  bcllugues  Ôc  demie.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur 
un  ruilfeau  à 4. 1.  un  tiers  N.  N.  O-  d’Aufch. 

AIGUEVIVE , en  Languedoc , Diocefe  de  Nîmes, 
Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de  Montpellier, 
Intendance  de  Languedoc , Recette  de  Nîmes.  On  y 
compte  250.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 3.  L un  tiers 
O.  S.  O.  de  Nîmes. 

AIGUEVIVE  , en  Languedoc , Diocefe  , Parle- 
ment & Généralité  de  Touloufe  , Intendance  de 
Languedoc  , Recette  de  Touloufe.  On  y compte 
101.  feux  , y compris  le  hameau  des  Bâtards.  Cette 
Paroifle  eft  à 4.  lieues  un  quart  S.  E.  de  Touloufe. 

AIGUEVIVE  , en  Languedoc  ? Diocefe  de  Car- 
caflbnne.  Parlement  & Généralité  de  Touloufe,  In- 
tendance de  Languedoc  , Recette  de  Carcaflonne. 
On  y compte  32.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 2.  L 
deux  tiers  E.  N.  E.  de  Carcaflonne. 

AIGUEVIVE  , en  Languedoc,  Diocefe  de  Mire- 
poix  , Parlement  & Généralité  de  Touloufe  , Inten- 
dance de  Languedoc  , Recette  de  Mirepoix.  On  y 
compte  7$.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  deux 
tiers  S.  de  Mirepoix. 

AIGUEVIVE  , en  Languedoc , Diocefe  de  St. 
Pons , Parlement  de  Touloufe,  Généralité  de  Mont- 
pellier , Intendance  de  Languedoc  , Recette  de  St. 
Pons.  On  y compte  74.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
fituée  fur  la  petite  riviere  de  Celle  , à 4. 1.  S.  S.  E. 
de  St.  Pons. 

AIGUEVIVE  , en  Agenois , Diocefe  d’Agen  , 
Parlement  de  Intendance  de  Bordeaux  , Election 
d’Agen,  Juridiction  de  Saint-Paftour.  On  y compte 
*7.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 2. 1.  O.  N.  O.  de  Ville- 
neuve  d’Agenois. 

AIGUEZ  ou  Etcuez  , riviere.  Elle  prend  fa 
fource  dans  les  montagnes  du  Dauphiné  , au  pays 
des  Baronies.  Elle  parte  par  Nions  & Buifl'on  où 
elle  entre  dans  le  Comte  Venaiffin.  Enfuite  elle 
coule  par  Queirane  & Camaret.  Elle  pafle  k un 
tiers  de  lieue  N.  d’Orange  , de  k trois  quans  de  lieue 
O.  N.  O.  de  cette  ville  , elle  fe  jette  dans  le  Rhône. 
Lecours  de  cette  riviere  eft  de  1 5.  lieues  ou  environ. 
. AIGUIAN  , en  Dauphiné  , Eleélion  & Recette 
de  Gap.  Voye\  Eyguians. 

AIGUILLE  , en  Provence.  Voye\  Aguilie. 

AIGUILLE  (!’)»  ou  l’Abbaye  de  St.  Michel 
de  Scgurct , près  du  Puy  en  Velay , vulgairement 
l’Abbaye  de  St.  Michel  de  l’Aiguille.  Elle  doit  fon 
origine  à Truand  , Doyen  & Fondateur  de  l’Eglife 
du  Puy , ver:  l’an  962.  Cette  Eglife  , par  fucceflion 
de  temps,  fut  érigée  en  Abbaye  , & l’Abbé  de 
Scgurct  occupoit  la  première  place  dans  le  chcenr 
de  la  Cathédrale.  Mais  , il  y a déjà  long-temps  , que 
les  revenus  de  l’Abbaye  de  St.  Michel  de  Seguret 
Ont  été  réunis  k la  Menfe  capitulaire  de  l’Eglile  du 
Puy  , & que  le  titre  de  l’Aobaye  a été  fupprimé. 
Ve ye\  le  Puy  en  Velay. 

AIGUILLE  , montagne  , dite  l 'InacceJJîble , en 
Dauphiné , dans  le  petit  pays  de  Trieves  , à deux 
lieues  ou  environ  de  Die.  Cette  montagne  confilte 
*n  un  rocher  vif , qui  paroît  détaché  de  tous  côtés  , 
fur-tout  quand  on  le  regarde  du^c'Ôté  du  Nord.  Ce 
rocher  s’élève  fur  une  autre  montage  , qui  eft  elle- 
même  fort  haute.  Jufqu’au  temps  de  Charles  VIII. 
on  avoit  cru  dans  le  pays  que  la  montagne  de  l’Ai- 
guille  étoit  réellement  inaccefRble  •,  mais  le  12.de 
Juin  1492.  Antoine  de  Rillc  , Seigneur  de  Dompju- 
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lien  & de  Beaupré  , & Gouverneur  de  Montelimart, 
y monta  fous  le  bon  plaifîr  du  Roi , qui  fe  trouvoit 
alors  en  Dauphiné  , & il  fut  même  fuivi  de  plufieurs 
perfonnes.  Le  Seigneur  de  Dompjulien  trouva  au 
plus  haut  de  la  montagne , un  petit  troupeau  de 
chamois  qui  paifloit  dans  une  prairie  fort  riante. 
Lancelot  nous  afliire  qu’Aymard  de  Rival , Confeil- 
ler  au  Parlement  de  Grenoble , & Auteur  d’une  His- 
toire manuferite  du  pays  des  Allobroges , qu’il  écri- 
voit  vers  l’an  1530. , dit  en  parlant  de  cette  monta- 
gne : Hodie  frequent  eft  in  eum  montent  afeenfus  y au 
temps  préfent  on  monte  fréquemment  fur  cette  mon- 
tagne. Ce  qu’il  y a de  certain  , c’eft  que  cette  mon- 
tagne , dite  l’inacceffible  , eft  fort  difficile  à gravir , 
mais  cela  n’eft  rien  moins  qu’impoflible.  Au  refte , 
cette  montagne  pafle  pour  la  deuxieme  merveille  du 
Dauphiné  , mais  M.  Mati  dit  fort  à-propos  que 
c’eft  une  fort  petite  merveille.  Voye\  Dauphiné  pro- 
vince , & Die  ville. 

AIGUILLON  , Aiçuillionum  , Acult'ionum  , 
ville  avec  titre  de  Duche-Pairic  , en  Agenois , Dio- 
cefe d’Agen,  Parlement  & Intendance  de  Bordeaux  , 
Eleélion  d’Agen.  On  y compte  i$o.  feux.  L’Eglife 
paroifliale  eft  dédiée  à Saint-Félix.  A l’exception  du 
Château , qui  eft  un  édifice  allez  ancien  , il  n’y  a 
rien  de  remarquable  à Aiguillon.  Cette  ville , au 
Telle  , eft  fameufe  dans  l’Hiftoire  de  France  par  le 
fîege  opiniâtre  qu’elle  foutint  conftamment , pendant 
uatorze  mois  , contre  Jean  Duc  de  Normandie  & 
epuis  Roi  de  France  , fans  que  ce  Prince  pût  la  ré- 
duire : elle  étoit  défendue  par  Gautier  de  Mauny , 
homme  d’un  grand  courage  & de  beaucoup  de  capa- 
cité. Le  Duc  de  Normandie  leva  le  fiege  d’Aiguillon 
le  jour  de  St.  Rcmy , le  premier  Oétobre  1 346. , par 
l’ordre  du  Roi  Philippe  , fon  pere  , qui , dès  le  2 6. 
du  mois  d’Août  de  la  même  année  , avoit  perdu  la 
bataille  de  Crécy.  On  prétend  que  le  fiege  d’Aiguil- 
lon  eft  le  premier  oh  l’on  fe  foit  fervi  de  Canon. 

Cette  ville  fut  érigée  en  Duché-Pairie  , en  1 S 99. , 
par  le  Roi  Henri  IV.  en  faveur  de  Henri  de  Lor- 
raine , Duc  de  Mayenne.  Mais  ce  Duché  étant  re- 
venu à la  Couronne  , la  ville  d’Aiguillon  lut  de  nou- 
veau érigée  en  Duché-Pairie  , en  1634. , par  le  Ro» 
Louis  XIII.  en  faveur  d’Antoine  de  La«jc,  Seigneur 
de  Puy-Laurens  , qui  époufa  Mademoiselle  du  Pont- 
du-Château , parente  du  Cardinal  de  Richelieu.  Puy- 
Laurens  fut  mis  l’année  fuivantc  à la  Baftillc  , & il 
y mourut  le  premier  Juillet.  Alors  le  Duchc-Pairie 
d’Aiguillon  ( ou  de  Puy  - Lanrens  ) s’éteignit  ; 
mais  le  Roi  fit  revivre  cette  Dignité  , en  1638. , en 
faveur  de  Magdeleine  de  Vignerot  ( veuve  d’Antoine 
du  Rourc  , üeur  de  Combalet  ) avec  cette  dauîè 
finguliere:  Pour  en  jouir  var  ladite  Dame  ,fes  héritiers 
Ù fuccejfeurs  , tant  mâles  que  femelles  , tels  au* elle 
voudra  choiftr.  Ce  fut  en  vertu  de  cette  claule  que 
Magdeleine  de  Vignerot  appella  par  fon  teftament , 
de  l’année  1 674. , au  Duché  d’Aiguillon  Maric-Tbé- 
refc  fa  niece  , k laquelle  elle  fubftitua  fon  petit- 
neveu  Louis  , Marquis  de  Richelieu , dont  le  fils , le 
Comte  d’Agenois , a été  déclaré  Duc  d’Aiguillon  par 
Arrêt  du  Parlement  de  1731.  contradictoire  avec 
tous  les  Pairs  de  France.  Emanucl-Armand  de  Vig- 
nerot du  Pleflis , petit-fils  de  Louis  Marquis  de  Ri- 
chelieu , plus  connu  fous  le  nom  de  Comte  d’Age- 
nois , eft  Duc  d’Aiguillon  depuis  l’an  1731.  parla 
démiffion  que  fbn  pere  fit  en  fa  laveur  : il  eft  né  le 
31.  Juillet  1720.  & il  a époufé  le  4.  Février  1740. 
Louifc-Elifabeth  de  Brehan  , fille  de  Louis-Robert , 
Comte  de  Plélo,  & de  Louife- Françoife  Phelip- 
peaux  de  la  VrilÜere. 

La  ville  d’Aiguillon  eft  fituée  au  confluent  du  Lot 
& de  la  Garonne  , fur  la  rive  droite  de  la  demiere 
de  ces  rivières  , dans  une  vallée  très-fertile  , fur-tout 
en  chanvre , à 4. 1.  trois  quarts  O.  N.  O.  d’Agen  3 
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1 8.  £.  S.  E.  de  Bordeaux , 4.  deux  tiers  N.  K.  E.  dé 
Kerac , & 91.  S.  S.  O.  de  Paris.  Long.  17.  58.  1 1, 
iat.  44.  17.  36. 

A1GUILLY  , village  , Paroiflè  & Seigneurie  ea 
Bcaujolois,  Diocefc  de  Mâcon , Archiprcrré  de  Beau- 
jeu  , Parlemcntde  Paris , Intendance  de  Lyon , Elec- 
tion de  Viilefranche.  On  y compte  37.  feux.  Ce  vil- 
lage eit  ti rue  près  de  la  rive  droite  de  la  Loire  , à 1. 
Jieue  un  tiers  N.  N.  E.  de  Roanne  , & à 10.  J.  & de- 
jnie  O.  un  quart  au  N.  de  Villefranche. 

A1GU1NES  , Caftrum  de  Aquinâ  , en  Provence 
.Diocefe  de  Riez  , Parlement  Ôc  Intendance  d’Aix  * 
\ iguene  & Recette  de  Moûtiers  On  y compte  trois 
feux.  Cette  Paroiflè  cft  fituée  à une  petite  diftance 
Si ,a.  r‘v5  ?a.uchc  Verdon  , à *.I.  S.  un  quart  à 
1 E.  de  Moûtiers , & autant  E.  S.  E.  de  Riez. 

AIGU-MARC IL LAT , dans  la  Marche,  Diocefe 
„ L.,mo8's,  Paris , Intendance  de 

AIOUKANn?”  n mù  °"  ytomP«  30-  feux. 

.tn  d R dr“,S  y,ioin'S  : ct  b“«“  & dc  la  Direc- 
tion ÿe  Bourges.  La  ville  d’Aigurandc  faifoit  autre 

* 

par  le  mâme  afte  & le  mime  aveu"  “foi 
mage  au  Roi . pour  ces  divers  lieux’  maiïl'ct 

d^T^ÆtxteToïcr; cfi  raou 

Jourd'hui  du  Rcflort  du  Préfid^Gue" 
reiü?  eû  Par  le  nom  A'Aiguründmc  On 

piüS 

cft  une  p *&“"“•  Au-defli,  de  la  porle 
Autels  ,P  “ \:C' l candeur  que  celle,  de  nos 

.milieu  de  la  face  où  PCccte  pie^^efT  ‘'k*at,?n'  Au 
a une  fcnkrc  qui  fotnblo  avoir  u'c“1'!’  ,qUl'e  ■ U V 

dans  l’intérieur  de  1 édifice  r-  fa!tc,  pour  jcttcr 
l’Autel , & pour  y avo,,t*î*  offert  far 

encore  , dans  l’intérieur  A par  c. Peu*  0n  Voit 
verture  à ce  bàtimenr  l U ^omc  * *lu‘  Pcrt  de  cou- 
gens  du  pays  croient ’hrl  T**5  (le  noceur  que  les 

pareille  ftruftnre  à FcUetiô  ‘ y î dcs  hitl'nants  de 
Pis  de  la  Souterraine  À ’ “ dc  Verti)lac 
en  voit  anffi  un  it-reu-nrS  .“'TTcf'  tmioï !”•  0n 
Cimetière  des  faint,  Wr  Parls  dans  le 

uun  qui  foit  auffi-bicn  conf6"”’  Mais  1*  ny  en  a au- 


de.  Au  refte  ces  divers  .Afi*  qUe  ce*u‘  d’Aiguran. 
avoir  été  élevés  oourT^ '^fiees  ne  ttaroiûint  pas 
& on  ne  * 1 “ffS*  des  Chrétiens , 

«lier  t‘s  pouvoien,  Le  AeZL  fmi' 

* dans'la  fur  haute„r&  par. 

rcl  que  du  feigl,.  & ^ ™ fay!  ‘iul  ne  produit  gui. 
nourrit  quant®  dferos  Si  g?T  ! mais  0,1  ‘’on 
ges  à Bourganeuf  Limr  ’oP  -r  0 route  dc  Bour- 
Çe»,  un  StnS ^S.eTP S • Pt'r5““ . » 8. 
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■^VpiiS.d.ïS,  t: 
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AILHEL  ou  Alliel  , en  Picard.’..  n;~-  r j.  ^ 

SnÆ^'o'nlVo^^™: 

"Tiuac'  L dr-,>CrS,  E‘  S £-  d'^Sle.’ 

|.„„Hf  • Périgord , Diocefe  de  Sarlat  Par 

“ÏV;  LXtt  Sarlat  dleftion.  S-  E' de 

Sens1  P AiNT  ’ b T*  • c"  Champagne , Diocefe  de 
j r T Parl^ment  ^ Intendance  de  Paris  Election 

tu/ïffâ  T ,S6'  ,™1'  Ca  bourgeü™ 

tue  fur  la  petite  rtvtere  de  Tollon  à i I 

‘'“aillant  Jaig“y, - f.6: troi!  Wr»  S.  de  Seul 
de  dans  le  Gâtinois  orléanois  Diocefe 

Kan^Elefl,  TnMde  Pari5-  Intendance  mZ 
cans  Election  de  Montargis.  On  v comore 

AILLANV1LLE,  en  Champagne  dans  le  Bif 
figf  y » Diocefe  de  Langrcs , Parlement  de  Piri'  In" 

ïfr  . 4,  f fe„Ul-  Aillianville.  1 

j™*  • BerlinIf<  Aillas-Vieux  . dans  le  Bara, 
dots  en  Guyenne , Dtocefe  de  Battus , Parlement  & 

Intendance  de  Bordeaux,  Election  de  Condom  D* 

partetnent  du  Bazadots.  Ou  y compte  jit.feux.’ AU 

„ï  P?*1®  eli  fitu™  s I.  I.  & demie  de  la  rire 

B AIICfdani?U'°T.I  V *'1'  N‘  *'•  de  Bums. 

AiLLAUD  auplutfit  AlLLstip  ou  Saint-Ailland 
dans  Je  Lyonno.s  , Diocefe  deMScon , Parlement  de’ 

Parts  , Intendance  de  Lyon  , Eleftion  de  Roanne. 

?"y  C<We  l6'  Ce  lien  elt  une  parcelle  dc 

la  Parodie  de  Poutlly-fous-Charlieu  , & il  eft  fitud 

cteRoamre  dr0"C  ^ 13  LOrt  ‘11'L  lr°is  quarts  N- 
AILLE  & la  CenfeSt.  Emilie, dans  le  Laonois 
au  Gouvernement  general  de  PIOc  de  France , Dio! 
f;mde  La°"i.Far!en;cnt  de  Paris  , Intendance  de 

S reT  ’ Em  n‘l  taon’  0n  y «mpto  «o.  feu" 

Cette  Paroiflè  eft  a 3.  lieues  S.  S.  E.  de  I ar.n 

AILLERS  , dans  le  Duché  de  Bar,  Diocefe  de 
Tool , autrefois  de  la  Prévôté  de  Kœiirs  miU  n 
jourd’hui  du  Bailliage  de  Bar-le-Du?  & 

qTA  lTJa£f°rtdu/ar,ernent  de  Paris.  ' 

AILLES  ANS  , en  Franchc-Comtd  , Diocefe 
Parlement  & Intendance  de  BefanÇon  , BailUaee  & 

cotmtte  fs  eCPqU  1 Prd',ôtd  de  MoncJttilin.  Un  y 
compte  38.  ffjï*,  L y 

A1LLEVILLE  en  Champagne  , Dioccfede  Lan- 
îlJfi-  Par  ,cm'nt  de  Paris  , Intendance  de  Chiions 
Eleftion  de  Bar-fur-Aube.  On  y comptent.  fCUI’ 

Ce  bameau  dépend  de  Bar-fur-Aube , * uèftfittS 
a une  jtettte  dtllattce  N.  O.  de  cette  v*. 

aillevillers 
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AILLE  VILLER  S , en  Franche-Comté , Dioccfe , 
Parlement  & Intendance  de  Befançon  , Bailliage  & 
Recette  de  V'efoul , rrsvôté  de  Faucogncy.  Un  y 
compte  S y.  feu*.  Ce  hameau  eft  fitué  ?ur  la  petite 
rivière  de  St. Mouze,  à ».  U un  quart  S.  O.  de  Plom- 
bières en  Lorraine , <k  3.  deü*  tiers  O.  N,,  U.  de 
Faucognçy. 

AILLIANVÏLLE , ep  Champagne , dans  Je  Baf- 
figny  . Diocefe  de  Langres  , Parlement  de  Paris , 
Intendance  de  ÇbÜons  , Election  de  Chaqmont. 
On  y rotppte  4t.  feux.  II  y a un  Bureau  des  cinq 
grolîcs  Fermes  & autres  droits  y joints  : ce  Bureau 
cft  de  là  Direéüon  de  Langrcs.  Aillianville  cft  à 2.  j] 
un  tiers  O.  S.  O,  de  Neufchâterçu  çn  Lorraine.,  6. 
un  quart  N.  E.  de  Chaumont  , & 9.  N.  N.  É.  de 
Langres , Long.  23. 14.  36.  Jac.  48.  23.  30. 

AiLLIERES , Bourg , dans  le  Maine , Dioccfe  & 
grand  Archidiaconé  du  Mans,  Doyenné  de  Sonnois , 
Parlement  de  Taris , Intendance  de  Tours , EJeâion 
du  Mans.  On  y compte  +5.  feux.  Ce  bourg  cft  à 8.  J. 
un  quart  N.  N.  E.  du  Mans. 

AILLLEUX  ou  Allicux  en  Bufly  , Alliaçum 
village  * paroMc  , en  Fore/1  , Diocefc  de  Lyon  \ 
Archiprctre  de  Pommiers , Parlement  de  Paris  In- 
tendante de  Lyon , Eledlion  de  Roanne.  Un  y cotante 
74.  feux.  Les  Comtes  de  Lyon  nomment  à la  Cure 
de  cetjc  Paroiflè.  U y a un  Vicaire  qui  réfide  à pan. 
nexc  de  Cefay.  Allieux  dépend  du  Conué  de  Bufly 
& d eft  fi  tué  proche  d’un  ruiflèau,  à 1.  lieue  un 

guart  O.  de  St.  Germain-Laval , à.  2. 1.  O.  K.  (j . jc 
uJLy  , & 5.  un  tiers  S.  S.  O.  de  Roanne. 

AILLOK  ou  Ailhon  , dans  le  Vivarais , en  Lan- 
de  Viv«ers,  Parlement  de  Tou- 
Joufe , Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de 
Languedoc  , Recette  de  Viviers.  On  y compte  219. 

AILLY,  en  Normandie,  Diocefe  d’Evreux  Par- 
lement & Intendance  de  Rouen , Rlcflion  de  Pont- 
de-l  Arche  , Sergentcrie  de  Vativray.  On  y compte 
S.  feux  privilégiés  & 236.  feux  taillablcs , en  tout 
*41*  feux.  Les  Chanoines  de  Beauvais  font  Coflèi- 
gneurs  de  cette  Paroiflè , qui  cft  à 3.  1.  S.  E.  de 
Pont-de-1’ Arche. 

fS autrc^°^s  Aillie  , en  Normandie,  Dio- 
cefe  de  Seez  , Archidiaconé  d’Hiexmois  , Doyenné 
de  ralaifc  . Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’A- 
lençon, ailliagc,  Election  ik  bergenterie  de  i alaife. 
On  y compte  26.  fcui.  La  Parodié  de  ce  lieu  eft 
fous  le  titre  de  St.  Gerbol , Fvêque  de  Bayenx  , au 
lepnemc  liecle.  La  Cure  eft  à la  nomination  du  Sei- 
gneur temporel  de  ce  lieu,  il  y a dans  la  Paroiflè 
U"  l’"eurc  3iT«,lc  Puian^i  : CC  Prieuré 
dépend  de  1 Abbay  e de  «.  i ferre- :ur-Dive  , qui  eft 
à une  lieue  un  tiers  N.  N.  E.  d’Aillv  ; & cckc  Pa- 
roiflc  eft  hruce  fur  la  rive  gauche  de  la  Divc  , à 2. 1. 
t.  N.  E.  de  Falaife. 

AILLY  en  Auvergne  , Dioccfe  de  Clermont , 
Parlement  de  Paris , intendance  de  Riom  , Lledlion 
deBrioudc.  On  y compte  170.  feux.  Cette  Paroiflè 
elt  a une  heuc  trois  quarts  U.  de  la  riviere  d’Allfer 
« a 2. 1.  U.  de  Brioude.  * 

AlLLY-HAUT-CLOCHER  , en  Picardie  , Dio- 

PJSî?en-ïidePari5»  tendance  d*A- 
E Jrc  a ?n  d Hbn.cv,llf  * üû  X ^mpte  « 00.  feux. 
Auteurs  pa-tendent  que  le  célébré  Pierre 

gin  Ve  t****-6*  CC  liL‘U  : d>autres  lc  font  ori- 
dX  i Compïègne.  Quoi  qu’il  en  foit  Pierre 

'T-  ■ dc  parc','s  Pauvrcs  qui  ne 
futd-Æ^^"  Unc  bol'ne  éducation.  Il 
P^.  DoâmÆi"  CoUege  tic  N«atre  à Paris , 
«lier  de  . '■><“«'  Clian- 

Roi  Charles  VT  5 . 1 & Aumomer  du 

cÆtSâiï; * cnfin  Ev£'1l!C  de 

Terne  I P “ a Gcn"  ■ cn  0°S- , 
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fvM:ta0{  de  force  fur  le  myfl.re  de.  la  Trinité  , que 
le  Pape  Benoit  XUL  ( rierre  de  Lnna  ) touché  de 
6m  fermw,  cn  uülitua  la  lire.  Ce  fut  un  des  élus 

f voyant  EvequwdetCancilesdePife&dcConllance. 

n^prut  4 Avignon  , où  il  étoit  Légat  nour  Mar- 
tin V. , le  t . Août  14, à 6,.  ans.  Le  célébré  Gcr- 
fcn  ftrt  un  de  fcsditjpjes.  La  l'aniufe  d'Aiily-haut 
Lloçner  qft  £tuce  il  trois  quarts  de  lieue  E.  K K.  dc 
i'ont-dc- Jîeniy  ü.  de  la  rive  droite  de  la  Somme  il 
n 9llart  E-  S.  E.  d’Abbeville , 4.  «t  demie  N. 
U.  d Amiens.  iSc  17.  un  quart  N.  O.  de Compieine. 
«■  >9:S9-  if,  Int. .J o.  4.  t,.  , 

AiLLY  tuf  Somme  , en  Picardie  , Diocefc  In- 
feqywnce  «k  Eleiftjpn d’Amiens,  Parlement  de  Paris, 
AJwme  de  peçquigny.  On  y compte  107.  feux. 
Uette  Paroiliç  eft  Etuée.  à une  petite  diftancc  ilnla 
nve  puchc  de  la  Somme  , & à trois  quarts  de  lieue 
, „ ^’Amicns.  A une  petite  diftance  O.  S.  O.  dc 
la  l aroilfc  d’Ailly  , il  y a une  forêt  qui  porte  le  me- 
me nom  , <k  qui  a çnvirou  une  lieue  dc  longueur  fur 
une  demi-lieue  de  largeur.  Voyç*  )a  note  ci-de£- 
fous , après  Ailly-Milly. 

AILLY  fur  Noyp,iea  Picardie,  Diocefe  d’Amiens, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Amiens  , EleAion 
de  Morndidjer.  On  y compte  171,  feux.  Cette  Pa- 
roifte  eft  ütuee  fur  Ja  rive  droite  de  Noyé  , à 3.  h un 
uers  N.  O.  de  Montdidier , <k  3.  S.  S.  h.  d’Amiens. 

AILLY  -HflLLY  , dans  le  Gâtioois  françois  au 
Gouvernement  général  de  J’Iile  de  France.  Diocefc 
de  Sens  , Parlement  & Intendance  de  Paris,  Elec- 
tion de  Melun.  Un  y compte  4.  feux.  Ce  hameau 
dépend  de  la  Paroiflè  de  Milly , qui  eft  lituée  fur  la 
petite  riviere  d’Efcolle  , à 3.  1.  & demie  S.  Ü.  de 
Melun. 

, (Mwfl»  La  Maifon d’Ailly , aujourd’hui  éreinte, 
etoit  une  des  plus  anciennes  & des  plus  illuftres  dc 
Picardie.  Robert  d’Ailly  , dit  le  Vie  J , épnufa  en 
ïj4?ï*  > Marguerite  de  Picquigny  ou  Pecquigny  , ÔC 
lut  a caufe  d’elle  Seigneur  de  Pecquigny  oc  Y idame 
d Amiens.  De  ce  mariage  vinrent  cinq  bis  ôc  deux 
Elles.  La  Vridamie  d’.Xmicns  aulii-bien  que  le  relie 
de  la  iucceflion  dc  Pecquigny  , demeura  dans  la 
Maifon  d’Ailly  jufqu’à  Charlotte  d'AiUy  , fille  ou 
foeur  & héritière  d’cmauuel-fhUibcrc  d’Ailly  , Sei- 
gneur de  Pecquigny  , \ idame  d’Amiens  , Chevalier 
de  ordre  du  ,,oi  , & de  Lmtft  û\  ngn.es  , Dame 
de  Chaumes.  Cette  CWorrcd’Adly  epoal'aen  1619. 
/Wl  d’Albert  , Seigneur  de  Cudcnet , Chevalier 
des  Ordres  du  Roi  , Maréchal  de  France  , créé  Duc 
de  Cnaulncs  en  1621.  & mort  le  ,0.  Ociobre  1649. 
Depuis  ce  temps  , la  Vidamie  d’Amiens  & lesbiens 
ite  la  Maifon  d’Ailly  fout  demeurés  dans  la  Maifon 
ü .ilucrt  des  Ducs  de  Luyncs  & de  Cliaulnes  ). 

A I M 

AIMARGUES  ou  Avmarcue  , Arma  fa  nie* , 
ville,  avcc^titrc  de  Raronie  , en  Languedoc  , Dio- 
cefe de  Nîmes  , Parlement  de  Touioufe  , lnten- 
dance  de  Languedoc  , Recette  de  Nimes.  Un  y 
compte  400.  feux.  Cette  ville  appartenoit , il  .y  a 
7S0.  ans  , à la  Maifon  de  Bcnnoml , de  elle  appar- 
tient à préfent  au  Duc  d’üzès.  C’eft  h Aimargues 
que  St.  Louis  & Alphonfc,  Comte  de  Touioufe, 
fon  frère , rallemblerent  leurs  troupes  pour  les  Croi- 
fades,  avant  qu’ Aigues-Mortes  fût  peuplée.  Durant 
les  guerres  de  Religion  , les  Huguenots  fe  rendirent 
maures  d’Aimargues  : cette  ville  étoit  alors  aflczbien 
fortifiée  ; mais  ce  n’eft  plus  aujourd’hui  la  même 
choie.  Aimargues  cft  lituée  à une  petite  diftance  du 
ruifleau  de  Cubelc  , enrre  le  Viftre  & la  Vidourle 
à mille  toifes  O.  de  la  Paroiflè  du  Caüar  , 1760.  e! 

N.  E.  de  Maflïllargnes , 6300.  N.  N.  E.  d’Aigucs- 
Mortcs , 3000.  E.  N.  E.  dc  Luncl , & à 3.  L untiers 
M 
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S.  O.  de  Himéj.  Long.  n.  Ji-4*.  4«-  '?■ 

AIMÉE.,  «1  Bourgogne.  V«J'\  Aiee. 

Aiivi£Rl£S  , bourg,  avec  titre  de  Baronie  oc 
Châtellenie , dans  le  Haynault  françois  , Diocefe  de 
■Cambrai , Parlement  de  Douay  , Intendance  & Gou- 
vernement  de  Maubeugc.  On  y compte  13.  feux.  Ce 
bourg  a été  autrefois  fortifié , mais  il  cft  dementaîc  de- 
puis long-temps. Tl  eft  fituc  fur  la  rive  -gauche  de  là 
Sambre , entre  Àvene  & le  Quefooy , à a liénés  S. 


O.  de  Maubeuge. 

AIMEVILLE  . Champagne  ou  Campagne  & Fri- 
rculleou  Frileufe,  en  Picardie  , Diocele d’Amiens, 
Parlement  de  Paris , Intendance  d’Amiens  , Election 
.de  Bailliage  d’Abbeville.  On  y compte  14.  feux.  Aime- 
ville  eft  fur  la  route  d’Abbeville  à la  ville  d'Eu , 5 2. 
•lieues  O.  de  la  première  de  ces  villes. 
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AIN  , ville  , dans  la  Province  de  B refie.  Voyc\ 
Pont-d’Ain. 

AIN  ou  Daim  , Indus  , riviere.  Elle  fe  forme  de 
plufieurs  ruifleaux  , qui  ont  tous  leur  fonree  aux 
environs  de  la  petite  ville  de  Nozeroi,  fi  tuée  en 
Franche-Comté,  au  Bailliage  de  Salins,  à 4.  lieues 
S.  S.  E.  de  la  ville  de  ce  nom.  L’Ain  traverfe  le 
-Bailliage  de  Poligni  & celui  de  Lons-le-Saunier.  Il 
fépare  enfuite  le  Bailliage  d’Orgclet  des  Terres  de 
St.  Claude  ; & à une  petite  diilance  de  la  Paroit 
fe  de  Condé , au  Bailliage  d'Orgelet , il  fort  de  la 
Province  de  Franche-Comté  pour  entrer  dans  celle 
de  Bugey.  L’Ain  coule  conftamment  entre  la  Pro- 
vince de  Brefiè  de  celle  de  Bugey , & il  fépare  ces 
deux  Provinces  l’une  de  l’autre.  Il  pafle  par  Pont- 
Cin  , Pont-d’Ain  & Loye  ; de  il  fc  jette  dans  le 
Rh6ne  à une  petite  diilance  de  Loyette,  à 5.  lieues 
E.  N.  E.  de  Lyon.  Le  coûts  de  cette  riviere  depuis 
fa  fource  jufqu’à  fon  embouchure  , cft  de  30.  lieues 
ou  environ.  Il  defeend  baucoup  de  bois  par  cette 
rivière  , & on  y pêche  quantité  de  bon  puifiôn. 

AIN  AI.  Voye\  Aifnay. 

A1NARD  , en  Bourgogne  , dans  le  Mâeonnois  , 
Dioccfe  , Bailliage  & Recette  de  Mâcon  , Parle- 
ment de  Paris  , Grenier  à fel  de  Cluny.  On  y compte 
4.  feux.  Cette  Parodie  eft  compofée  de  fept  maifons 
& de  quatre  métairies  qui  dépendent  de  ces  maifons. 

AIN  COURT , dans  le  Vexin  françois , au  Gouver- 
nement General  de  l’Ifle  de  France  , Dioccfe , Parle- 
ment de  Intendance  de  Rouen  , Eleélion  de  Magny* 
On  y compte  1 9.  feux.  L’Abbé  du  Bec  préfentc  à la 
Cure  de  cette  Paroifle , qui  eft  fituce  à un  tiers  de 
lieue  de  la  rive  droite  de  la  Seine  , fur  la  route  de 
Mculan  à Vemon  , à 2. 1.  S.  S.  E.  de  Magny , & 
1.  deux  tiers  O.  N.  0.  de  Mculan. 

AINDRE , Antrum.  C’cft  le  nom  d’une  ifle  qui 
exiftoit  autrefois  dans  la  mer  de  la  bafle  Bretagne  , 
à l’embouchure  de  la  Loire.  Saint-Hermeland  , qui 
s’y  ctoit  retire  pour  vivre  dans  la  folitude , y fit  bâ- 
tir un  Monaftere  qui  fut  détruit  par  les  Normands 
en  843. , & qui  n’a  jamais  été  rebâti  depuis.  Va yc\ 
les  Annales  du  Perc  Mabillon. 

AINDRE  , en  Bretagne  .Diocefe  de  Nantes , Par- 
lement 3c  Intendance  de  Rennes , Recette  de  Nantes. 
On  y compte  10.  feux  & un  tiers.  Cette  Paroific  eft 
fituce  fur  la  rive  droite  de  la  Loire , à une  lieue  deux 
tiers  O.  un  quart  au  S.  de  Nantes. 

AINDRE  , riviere.  Voyc\  Indre. 

AINE  , riviere.  Vaye\  Aifne. 

AINE  ou  Avnê  , dans  le  Comté  de  Bigorrc , 
Inocefe  de  Tarbes , Parlement  de  Touloufe  , Intcn- 

ance  d’Aufch  , Recette  du  Comte  de  Bigorre.  On  y 
compte  8.  feu*.  ^ 7 

A_/\!NE1^Le  » la  bafle  Navarre.  Voyc\ 
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AINELLE , dans  le  Duché  de  Bar , Diocefe  de 
Toul , autrefois  Office  de  la  Marche,  mais  aujour- 
d’hui du  Bailliage  de  ce  nom , & par  conféquent 
dans  le  Reflort  du  Parlement  de  Paris. 

AINEREV1LLE  & la  Cenfe  de  Sachognc  , en 
Champagne  , Dioccfe  de  Rhcims , Parlement  de 
Paris  . Intendance  de  Châlons  , Eleftion  de  Sainte- 
Mcnchould.  On  y compte  13.  feux. 

AINES  , en  Brelïc , Dioccfe  de  Lyon  , Parle- 
ment ôç  Intendance  de  Dijon  , Recette  de  Bourg. 
On  y compte  29.  feux.  Cette  Parodie  cft  fituce 
près  de  la  rive  droite  de  la  Saône  , à 1 . 1.  N.  N.  E. 
de  Mâcon. 

• A1NEU1L , en  Berry , Diocclc  de  Bourges , Par- 
lement de  Paris,  Intendance  de  Botirgcs  , Eleftion 
d’Ifloudun.  On  y compte  51.  feux. 

A1NGERAY , Angcnacus  .dans  le  Duché  de  Lor- 
raine , Diocefe  de  Toul , autrefois  Frévôté  de  Gon- 
tlreville , mais  aujourd’hui  du  Bailliage  de  Nancy 
& par  conféquent  du  Confcil  fouverain  de  m:me 
nom.  C’cft  «ne  annexe  de  la  Parodie  de  Sexcy-au- 
Eois.  Son  Eglifc  cft  dédiée  à St.  Médard.  L’Abbaye 
de  Bouxierc  jouit  des  deux  tiers  de  la  dixine  de  ce 
fieu,  & le  Curé  de  Sexey  jouit  de  l’autre  tiers.  L’Ab- 
bc  de  St.  Manfuy  cft  Seigneur  d’Aingeray.  Le  ha- 
meau de  Molfeye  dépend  de  l’annexe  dont  il  eft  ici 
queftion.  Cette  annexe  eft  un  des  villages  jendus , 
en  toute  fouvcraincté  , au  Duc  de  Lorraine  , par  le 
Traité  de  Paris  de  l’année  1718.  Aingeray  eft  fitaé 
fur  la  rive  droite  de  la  Mofelle  , h 1. 1.  un  tiers  N. 
E.  de  Toul  & 2.  deux  tiers  O.  N.  O.  de  Nancy'. 

A1NGEVILLE , Angclica  Villa,  dans  le  Duché 
de  Bar  , Diocefe  de  1 oui , Confeil  fouverain  de 
Nancy  , Bailliage  de  Bourmont.  La  Paroifle  eft 
dédiée  à St.  Remy  , & la  Cure  eft  à la  collation  de 
l’Abbé  de  St.  Epvre  : la  dixine  cft  partagée  entre  le 
Curé  & l’Abbé. 

ANGOULAINCOURT , en  Champagne  , Dio- 
cefe de  Langres  , Parlement  de  Paris , intendance 
de  Châlons,  EleÂion  de  Joinville.  On  y compte  15. 
feux.  Cette  Paroifle  cft  à 2.  1.  E.  N.  E.  de  Joinville. 

AINGTZ , en  Poitou , Dioccfe  de  Bourges , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  de  Bourges  , Elcâion 
du  Blanc.  On  y compte  10 $. feux.  Cette  Paroifle  cft 
fituée  fur  un  ruHTeau  , à 3. 1.  S.  O.  du  Blanc. 

AlNHARP.au  pays  de  Soûle,  Diocefe  d’Olcron, 
Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch.  Cette  Pa- 
rodie eft  fituée  fur  la  route  de  St.  Palais  à Mau- 
leon,  à 6. 1.0.  S.  O.  de  Pau,  1.  un  quart  N.  O.  de 
Maulenn  , & 4.  deux  tiers  N.  O.  de  Mauleon. 

A1NHICE  ou  Dauchisse  , dans  la  bafle  Navarre, 
Diocefe  de  Bayonne  , Parlement  de  Tau  , Inten- 
dance d’Aufch,  pays  de  Cize.  Cette  Paroifle  eft  à 1. 
lieues  N.  E.  de  S.  Jean-pied-de-Port. 

AINHOA.dans  le  Gouvernement  général  de  Guyen- 
ne & Galcognc  , Dioccfe  de  Bayonne, Parlement  de 
Bordeaux  , Intendance  d’Aufch  , pays  de  Labourt. 
On  y compte  250.  feux.  Il  y a un  Bureau  pour  la 
perception  des  droits  des  cinq  groffès  Fermes  & 
autres  droits  y joints  : ce  Bureau  eft  de  la  Direétion 
de  Dax  & du  Département  de  Bayonne.  Ainhoa  cft 
fur  la  route  de  Bayonne  en  Efpagne  , à 2. 1.  & de- 
mie S.  E.  de  St.  Jean-de-Lux,  3c  4.  S.  de  Bayonne. 

AINS,  riviere.  Voyc\  Ain. 

AINS  3c  Fraigneau  , bourg  , en  Saintonge , 
Diocefe  de  Saintes  , Parlement  de  Bordeaux  , Inten- 
dance de  la  Rochelle , Eleélion  de  St.  Jean-d’Angely. 
On  y compte  1 54.  feux. 

AINVAL  , en  Picardie,  Diocefe  dAmiens , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  & Ele&ioa  d’Amiens  , 
Doyenné  d’Oifemont.  On  y compte  62.  feux.  Cette 
Paroifle  cft  à 1. 1.  un  tiers  S.  S.  O.  d’Oifemont , & 
6.  un  quart  O.  d’Amiens. 

AINVAL , en  Picardie  , Dioccfe  5c  Intendance 
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d’Amiens  , Parlement  Je  Paris , Election  de  Mont- 
didier.  On  y compte  54.  “feux.  Cette  Paroiflê  cft  à 
2.  1. 0.  N.  O.  de  Montdidier. 

AINVELLE,  en  Franche-Comté , Dioccfe  , Par- 
lement dt  Intendance  de  Befançon,  Bailliage  & Re- 
cette de  Vcfoul , Rcflort  de  Luxcuil.  On  y compte 
16.  feux. 

AINVILLE  , village  fur  la  frontière  de  Champa- 
gne , Diocefe  de  Toul , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Châlons  & de  Lorraine , Election  de  Lan- 
gres  & Bailliage  de  la  Marche.  On  y compte  36. 
feux.  Ce  village  eft  pofledé  par  indivis  par  le  Roi 
de  France  de  par  le  Duc  de  Lorraine. 


A J O 


AJOU  , en  Normandie , Dioccfe  de  Lizieux  , 
Parlement  de  Rouen,  Intendance  d’Alençon,  Elec- 
tion de  Bcrnay  , Sergenterie  d’Ouche.  On  y compte 
16.  feux.  Ce  hameau  eft  à une  petite  diftance  de  la 
rive  droite  de  la  Rille , & à 3.  |.  S.  E.  de  Bemay. 

AJOUX  , dans  le  Vivarais  , en  Languedoc  , Dio- 
cefe de  Viviers , Parlement  de  Touloufe , Intendance 
de  Languedoc  , Recette  de  Viviers.  On  y compte 
40.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  à 6. 1.  un  quan  N.  O. 
de  Viviers. 

A I P 

,A,IPPE  ’ dans  Ie  Laonnois . au  Gouvernement 
general  de  1 lile  de  France  , Dioccfe  de  Laon  , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  de  Soiffons  Elcdion 
de  Laon.  On  y compte  86.  feux. 

A I R 

AIRAGUES  ou  Eyragues  , bourg  , en  Provence 
Diocefe  d’Avignon , Parlement  de  Intendance  d’Aix  * 
f j¥#fcon*  0n  V comPtc  7-  feux.  La  Pa- 
rodlc  eft  dediee  à Saint-Maxime.  Ce  bourg  eft  fîtué 
fur  un  ruifleau  , dans  un  pays  fertile  , fur-tout  en 
excellent  vin  blanc  , qui  eft  connu  fous  le  nom  de 
Clairette  d Airagues  , à une  lieue  N.  de  St.  Remv 
une  petite  S.  S.  U.  de  Château-Renard,  1.  deux  tiers’ 
S.  h.  de  Barbantane,  2.  un  quart  S.  S.  E.  d’Avignon 
3.  h.  N.  E.  de  Tarafcon,  de  10.  de  demie  O.  N.  O.’ 
d’Aix.  Long.  22.  29.  30.  lat.  43.  50.  30. 

La  Terre  de  Seigneurie  d’Airagues  cft  poiTédée 
en  1762.  par  Etienne-Joachim  de  Bionneau  , fils  de 
Jean-Baptifte  , (k  ilfu  au  cinquième  degré  de  Jean 
de  bionneau  , fils  d’André  , originaire  du  Poitou 
oc  de  Perret  te  Chefnicr.  CeJeaudc  Bionneau  fui  vit 
le  Baron  de  la  Garde  , Général  des  Galères  de  Fran- 
ce , & 5 établit  a Marléille  où  il  fc  maria  avec  Douce 
Gant  cime  , par  contrat  du  28.  Décembre  1555..  il 
Rit  reçu  Secrétaire  de  la  Chambre  du  Roi  en  1 590. 

& ht  fon  teftament  en  1 600.  François  de  Bionneau  ’ 
hlsde  Jean  , fut  pourvu  du  même  Ofliceque  fon  rcre 
avoit  eu  ; de  outre  cela , il  fut  Receveur  général 
e la  Marine  du  Levant , de  Contrôleur  général  du 
fanion.  Il  acquit  la  Seigneurie  d’Airagues , du  Mar- 
quis de  Trans  , le  17.  Novembre  1628. , de  fit  fon 
teftament  le  18.  Avril  1639.  Il  avoit  été  marié  le  28. 
Juin  1 $97.  à Theodore-Lucrece  de  Gctentc  ou  J a- 
tente , des  Seigneurs  de  Carry. 

AlRAtCNiiS  Acrtneium  , dans  le  Duché  de 

.ré  o'i,  Offi  A e°  • C°T  de  V'aud'™>"‘  . »a- 
LTÆ  de „FoaÇ  ou  Fa».  mis  aujourd’hui 
Itehé  “ dcs  BailliaS«  F^ticuliers  du 

de  « ii”  eI3KaS8c-  fc“-  P"»!®* 

^T<&s&f£rs£à 

’U  dmnci  P"»8C  entre  le  Chapelain  do 
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Pulligny , les  Dominicaines  de  Nancy  de  le  Seigneur 
du  heu.  Il  y a une  Chapelle  fous  le  titre  de  Notre- 
Dame  de  l’Anonciation  , dont  le  revenu  eft  de  cin- 
quante-trois livres. 

AIR  AINE  de  AJIery  , en  Picardie,  Diocefe  de  In- 
tendancc  d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , Eledion 
d Abbevftle.  On  y compte  36.  feux.  Cette  Paroiflê 
clt  à 4.  |.  & demie  O.  N.  O.  d’Amiens , de  2.  trois 
quarts  S.  S.  E.  d’AbbevilJc. 

AIRAINE  de  Bazincamps  , bourg  , Bailliage  , 
r revote , Maréchauflee  , en  Picardie  , Diocefe  d’A^ 
miens , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Election 
d Amiens  , Doyenné  d’Airaine.  Le  Bailliage  cft 
compofe  d’un  Prcfident-Lieutcnant  général , d’un 
Lieutenant  criminel , d’un  Lieutenant  particulier 
d un  Aflcflèur  criminel  , de  deux  Confcillers  , d’un 
Avocat  de  d’un  Procureur  du  Roi , d’un  Subftitut  de 
d un  Greffier.  Les  appellations  de  ce  Tribunal  reffor- 
tulent  au  Parlement  de  Paris , à l’exception  de  celles 
qui  concernent  les  cas  préfidiaux  , lefquelles  font 
portées  à la  Séncchaufféc  d’Abbeville.  La  Maré- 
chauflee d’Airaine  efteompofée  d’une  brigade,  de  c’eit 
^°nt  Cordonnées  au  Lieutenant 
d Abbeville , qui  eft  lui-même  fubordonné  au  Prévôt 
general  de  Picardie  réfidant  à Amiens.  Il  fc  tient  à 
Airaine , toutes  les  femaincs  , un  gros  marché.  Il  y 
a auprès  de  ce  bourg,  un  bois  royal  qui  contient 
foixantc-treize  arpents  de  on2c  verges  : ce  bois  eft 
de  la  Maitrife  particulière  des  Eaux  de  Forêts  d’Ab- 
beville. Airaine  eft  fitué  fur  une  petite  rivière  , à 
une  lieue  de  la  rive  gauche  de  la  fomme  , 2.  un  quart 
E-  d’Arguel  , a.  N.  E.  de  Lihomer,  1.  S.  E. 
^"“ery  > 3'  & demie  S.  E.  d’Abbeville  , de  autant 
° .,'a.d’Amiens-  Long-  J 9- 40-45- lat. 49.  56.40. 
A1RAINVILLE.  Foyti  Cahuzac. 

AIRANIES.  Voye\  les  Hôtels. 

AIRE  , Adura  , Aturum  , ville  , au  Gouveme- 
ment  général  de  Guyenne  de  Gafcogne  , capitale  de 
la  Gafcogne  propre , de  la  Chalofle  de  du  Turfan  , 
Evêché  fuffragant  d’Aufch , Juftice  royale  en  parcage 
avec  l’Evêque  , Maréchauflee  de  la  Généralité  de 
Pau  de  Beara , de  de  la  Lieutenance  de  Mont- 
de-Marfan  ; Parlement  de  Bordeaux  , Intendance 
d’Aufch , Eleélion  des  Landes.  On  y compte  68 
feux  , y compris  le  Mas  d’Aire.  Cette  ville  eft  très- 
ancienne.  Il  cft  des  Auteurs  qui  prétendent  que  c’eft 
l’ancienne  Cité  des  Sutriates.  On  l’appella  dans  la 
fuite  Vicus  Julii , parce  que  ce  fut  du  temps  de 
Julcs-Ccfar  que  Crallus , Lieutenant  de  ce  Général 
la  prit.  Voye\  Grégoire  de  Tours , liv.  ix.  chap.  20! 
Les  Rois  des  Wiligoths  l’ont  habitée.  Alaric  un 
de  ces  Rois , l’agrandit  de  l’embellit  : il  y bâtit’  fur 
les  bords  de  l’Adour  , un  Château  ou  Palais , dont 
on  voit  encore  les  ruines , de  dans  lequel  on  prétend 
que  fe  fit  la  publication  du  Code  Theodofien  , dont 
Pobfervation  fut  ordonnée  par  le  même  Alaric  duquel 
nous  avons  parlé.  Après  la  défaite  des  Wiligoths 
Aire  vint  au  pouvoir  des  François.  Les  Gafconss’en 
empareront  fur  la  fin  du  fixieme  fiecle.  Dans  la  fui- 
•tc  , elle  fut  ruinée  par  les  Sarrafins  , brûlée  par  les 
Normands  , de  faccagée  plufieurs  fois  par  les  autres 
peuples  barbares  qui  ravagèrent  la  Gafcogne  dans 
les  neuvième  de  dixième  fiecles.  Elle  foufiric  encore 
beaucoup  durant  les  guerres  de  Religion  : elle  fut 
pillée  par  les  Huguenots.  Tant  de  malheurs  ont 
rendu  cette  ville  bien  differente  de  ce  qu’elle  ctoit 
autrefois  : ce  n’cft  plus  aujourd’hui  qu’une  ville  très- 
médiocre. 

Le  Diocefe  d’Aire  eft  borné  au  N.  par  ceux  de 
Bordeaux  de  de  Bazas  ; au  S.  par  celui  d’Oleron 
à l’E.  par  celui  d’Aufch  , 6c  à l’O.  par  cclni  de  Dax! 

Il  eft  divifé  en  2.  Archidiaconcs  de  6.  Archiprêtrés 
qui  contiennent  enfemble  241.  Paroiflès.  Le  Siégé* 
epifcopal  de  cette  ville  a été  établi  avant  le  fixiemo 
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ficelé  « Pierre , Prêtre  député  par  Marcellin  , Eve- 
que  de  Vico  JuUi , c'eft-à-dirc  , Aire  , affilia  au 
Concile  d’Agde  Pan  So6.  Le  Prélat  qui  eft  pourvu 
de  cet  Evêché  , jouit  de  30000.  Uv.  de  rente.  La 
taxe  en  Cour  de  Home  eft  de  1100.  florins.  L’Eghfe 
cathédrale  eft  dédiée  à Notre-Dame  : fon  Chapitte 
eft  compote  de  ».  Dignités  & de  10.  Chanoines. 
Le  grand  Archidiaconc  eft  la  première  des  Dignités. 
Le  Séminaire  eft  dirigé  par  les  Lazariftcs.  Les  reve- 
nus de  la  Menfe  abbatiale  de  l’Abbaye  du  Mas  font 
unis  depuis  long-temps  à la  Menfe  épifcopalc  d’Airc  ; 
mais  nonobftant  cette  réunion  , l’Abbaye  fubfifte  tou- 
jours , & il  y a encore  trois  ou  quatre  Religieux  Béné- 
diftins  non-réformés  qui  font  le  Service  divin  dans 
leur  Eglife  , dédiée  à Sainte- Quitairc  ou  Quiterie. 

La  ville  d’Aire  eft  fituée  dans  un  pays  fertile  & 
agréable , fur  la  pente  d’une  montagne  , fur  la  rive 
gauche  de  l’Adour , à 9.  lieues  K.  N.  'È.  de  Pau , 
5.  E.  S.  E.  de  St.  Severt  ,11.  E.  de  Dax , 6.  & 
demieS.  E.  de  Mont-de-Marfan  , 1-3. 0.  d’Aufch, 
22.  S.  S.  E.  de  Bordeaux , 12.  N.  N.  E.  d’OIeron  , 
iz.  deux  tiers  S.  de  Bazas , & 107.  S.  S.  O.  de 
Paris.  Long.  17.  20. 12.  lat.  43.  39.  SS* 

AIRE  , Aéria  , H cria  , Aria  , ville  très-forte  , en 
Artois,  Bailliage  , Gouvernement  militaire  du  Gou- 
vernement général  militaire  de  Picardie  & Artois , 
Maréchauffée  du  Département  de  Flandres  & Artois  j 
Dioccfe  de  Saint-Omer , Intendance  de  Lille  , Gou- 
vernance d’Arras , Confeil  provincial  d’Artois , Par- 
lement de  Paris  , Bailliage  d’Aire.  On  y compte 
966.  feux  & 4829.  perfonnes.  II  y a une  Collégiale, 
une  Maifon  de  Jéfuites  & plufieurs  autres  Maifons 
religieufcs  de  l’un  & de  l’autre  fcxc.  La  Collégiale 
eft  de  la  fondation  des  anciens  Comtes  de  Flandres. 
Le  Prévôt  a 2400.  liv.  de  revenu.  Les  Prébendes,  au 
nombre  de  vingt-huit , valent  chacune  800.  liv.  ou 
environ  i & tout  le  Chapitre  polféde  enfemble  envi- 
ron trente  mille  livres  de  rente.  Les  Cures  de  la 
ville  font  de  douze  à treize  cens  livres.  Les  Jéfuites 
ont  fept  mille  livres  de  revenu.  Les  Pénitentes  deux 
mille  : les  Filles  de  la  Conception  autant.  Les  Sœurs 
jçrifes  treize  cens  livres.  Les  Bcguines  douze  cens 
livres.  Les  Capucins  & les  Clarifies  angloifes  vivent 
de  charité.  L’ancien  Hôpital  a trois  mille  livres  de 
rente.  Le  Roi  Louis  XIV.  en  a fait  bâtir  un  nouveau 
pour  les  foldats. 

Cette  ville  s’eft  accrue  des  débris  de  celle  de 
Thérouenne  , de  malgré  cela  elle  n’ell  encore  que 
d’une  moyenne  grandeur.  On  y trouve  trois  places  : 
celle  de  Notre-Dame  eft  la  plus  grande  , mais  elle 
n’eft  pas  des  plus  régulières.  Les  autres  font , la 
place  Saint-Pierre,  & celle  des  Cafemes.  Les  rues  font 
paflablemcnt  belles,  mais  en  général  clics  font  mal  per- 
cées. Le  corps  de  Cafcrncs  quele  Roi  y afaitcouf- 
truirc  , eft  un  des  plus  beaux  ornements  de  la  ville. 

On  entre  dans  Aire  par  trois  portes , fans  comp- 
ter deux  portes  d’eau  qui  fervent  , l’une  pour  l’en- 
trée & l’autre  pour  la  fortie  de  la  rivière.  Les  dedans 
de  la  ville  font  partagés  en  trois  quartiers  par  la  Lys 
^ Laquettc . Cette  demiere  entre  dans  Aire  du 
côté  du  Sud-Eft  , fous  une  des  courtines  de  la  ville, 
oü  elle  fait  tourner  un  moulin , & elle  fc  joint  dans 
la  ville  àlaljr , qui, après  cette  jonction , commence 
a porter  bateaux.  La  Lys  entre  dans  la  ville  du  côté 
de  l’Oueft , & elle  partage  Aire  en  deux  parties  fort 
inégalés. 

L enceinte  de  cette  ville  eft  en  général  d’une  fi- 
gure des  plus  irrégulières  , compofcc  de  huit  battions 
c a méthode  du  Chevalier  de  Ville.  On  trouve  que 
que  ques_unj  Je  ces  haftions  font  très-petits.  Le  tout 
ler,„.»COn,ï,aSnc.  ^ un  *ar3c  foffir  plein  d’eau  , dans 
vèqtu«°YC.°nüruit.tlta  ‘tami-toncs,  la  ptopart  rc- 
i .a  .uaL.»  ?nt  *"crvcnt  à couvrir  les  portes. 
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Vauban  , ou  c*eft  du  moins  lui  qui  les  a beaucoup 
réparés.  Autour  du  folfé  régnent  le  chemin-couvert , 
les  placcs-d’armcs  & le  glacis , ainfi  que  cela  fc 
pratique  pour  les  places  fortifiées.  Au  pied  du  gla- 
cis , on  remarque  tout  autour  de  la  place  un  avant- 
foflé  , qui  eft  accompagné  en  plufieurs  endroits  d’un 
chemin-couvert  avec  fon  glacis.  Dans  cet  avant-foflé 
font  conftruits  plufieurs  ouvrages  , parmi  lefquels 
on  remarque  deux  ouvrages-à-come  , dont  un  eft 
des  plus  petits  & d’une  forme  des  plus  irrégulières  : 
cet  ouvrage-à-corne  a été  couftruit  pour  couvrir  une 
éclufc  placée  fur  la  haute  Deule  à la  gorge  de  l’ou- 
vrage-même.  Tout  le  front  de  cet  ouvrage  eft  cou- 
vert d’une  petite  demi-lune  revêtue  ; de  tous  les 
ouvrages  extérieurs  , dont  nous  venons  de  parler , 
font  entourés  d’un  fofle  , d’un  chemin-couvert  avec 
fes  place  s- d’armes  & avec  fon  glacis.  On  remarque 
à ce  glacis  deux  angles  faillans  où  fe  trouvent  deux 
lunettes  de  terre , qui  font  accompagnées  également , 
l’une  & l’autre , d’un  avant-foflé. 

La  demi-lune  de  la  porte  Notre-Dame  eft  cou- 
verte par  un  grand  ouvrage -à-corne  de  terre  , conf- 
truit  depuis  la  paix  d’Utrecht  : cet  ouvrage  eft  re- 
tranché. Son  front  eft  couvert  d’une  autre  demi-lune 
revêtue  ; de  le  tout  eft  entouré  d’un  folle  , d’un 
chemin-couvert  avec  fes  places-d’armes  de  traverfes , 
de  d’un  glacis  , au  pied  duquel  eft  encore  un  avant- 
folfé.  Aux  angles  faillans  de  ce  dernier  fort’é , font 
conftruites  trois  demi-lunes  ou  lunettes  de  terre  : 
ces  demi-lunes  ont  encore  leur  fofle  particulier  , 
accompagné  d’un  chemin-couvert  & d’un  glacis.  On 
remarque  qu'une  des  ailes  de  ce  grand  ouvrage-à- 
come  eft  couverte  par  une  efpece  de  demi-lune  , 
aue  nos  Ingénieurs  ont  appellcc  un  cpaulement.  Cet 
epaulcment  eft  couvert  de  fon  folfé  , d’un  chemin- 
couvert,  d’un  glacis  de  d’un  avant-folfé,  qui  eft 
proprement  un  quatrième  folfé  pour  la  place  de  ce 
côté-là.  Dans  ce  dernier  folfé  , au  pied  du  glacis  , 
font  conftruites  aux  angles  faillans  deux  petites  lu- 
nettes. Tous  ces  ouvrages  ont  été  conftruits  egale- 
ment depuis  la  paix  d’ütrecht  , auffi-bien  que  les 
deux  petites  lunette»  qui  font  au  pied  du  glacis  du 
côté  d’Arras. 

Le  Château  eft  prefbue  enfermé  dans  l’enceinte 
de  la  ville.  C’eft  un  édifice  de  forme  quarrée  de  com- 
pote de  fept  tours.  Du  côté  de  la  ville  , ce  Château 
eft  entouré  d’un  petit  foffé  plein  d’eau. 

Une  partie  de  la  ville  d’Aire  eft  entourée  d’un 
terrein  bas  : ce  terrein  forme  un  pré  marécageux  , 
fur  lequel  on  fait  blanchir  des  toiles.  On  y peut  for- 
mer une  inondation , & on  y a confirait  plufieurs 
redoutes  pour  en  empêcher  les  approches. 

Le  Fort  Saint-François  eft  à une  bonne  portée 
de  canon  E.  N.  E.  d’Airc,  & fur  la  rive  gauche  de 
la  rivière  de  Lys.  On  va  de  la  ville  à ce  Fort  par  un 
canal  des  plus  réguliers.  A une  diftancc  égale  de  la 
ville  de  du  Fort , on  a conftruit  une  redoute  de  terre 
de  figure  pentagone  : cette  redoute  fe  trouve  placée  à 
l’endroit  où  aboutit  le  canal  appellé  le  Neuf  Foffé. Sur 
le  bord  du  canal , régne une  grande  chauffée  ou  digue 
parfaitement  bien  conftruitc  : la  deftination  de  cette 
chauffée  eft  d’arrêter  les  débordements  de  la  Lys  , 
& de  conferver  en  tout  temps  un  chemin  libre  <Sc 
facile  pour  aller  de  la  ville  au  Fort  Saint-François. 

Ce  Fort  eft  un  petit  pentagone  régulier  , compo- 
fé  de  cinq  battions  bien  revêtus.  Il  n’y  a qu’une  feule 
porte  , de  elle  eft  du  côté  de  la  chauffée.  Cette  pe- 
tite place  eft  environnée  d’un  foffé  , qui  eft  accom- 
pagné d’un  chemin  couvert  d<  d’un  glacis.  Il  n’y  a 
dans  le  fofle  qu’une  feule  demi-lune  revêtue.  Au- 
delà  du  glacis  on  trouve  un  avant-folfé  fort  large  ; 
cet  avant-foflé  vient  des  deux  côtés  de  la  Lys.  Cette 
rivière  forme  autfi  du  côté  où  elle  coule , un  avant- 
foflé  qui  eft  également  fort  large  ; de  forte  que  le 
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Fort  cft  entièrement  ifolé  par  ce  fofle  & par  la  Lys. 
Au  milieu  du  front  qui  fait  face  à la  rivicre  , ü y a 
une  édufe  couverte  d’une  petite  demi-lune  qui  n’a 
qu’un  fofle.  Sur  le  bord  de  la  riviere  , à J 'entrée  qui 
eft  du  côté  du  Fort , on  a conftruit  une  redoute  de 
terre , quarrée  & environnée  feulement  d’un  fofle. 

Il  y a pour  la  ville  d’Airc , un  Gouverneur  aux 
appointements  de  13150.  lïv.  & dont  les  émolu- 
ments montent  à la  fomme  de  2950.  liv.  ce  qui 
fait  en  tout  16200.  liv. , un  Lieutenant-de-Roi  aux 
appointements  de  1400.  liv.  & dont  les  émoluments 
montent  à la  fomme  de  850.  liv.  ce  qui  fait  en  tout 
3*$o.  liv.  , un  Major  , deux  Aides-Majors  , un  Ca- 
pitaine des  portes , &c.  ; pour  le  Château  d’Airc, 
un  Aide-Major  ; pour  le  Fort  Saint-François  , un 
Commandant  aux  appointements  de  1400.  liv.  & 
dont  les  émoluments  montent  à 1033.  liv.  , ce  qui 
fait  en  tout  3433.  liv. , un  Major  & un  Aumônier. 

Le  Bailliage  d’Aire , l’un  des  neuf  qui  divifent  la 
Province  d’Artois,  comprend74.  Paroiflês,  commu- 
nautés ou  Lieux  , 400t.  feux  & 20002.  perfonnes. 
V oye\  Arras  ville  & Artois  province. 

La  ville  d’Aire  fut  prife  par  le  Maréchal  de  la 
Meilleraye , le  27.  Juillet  tC+i.  Elle  fut  reprife 
peu  de  temps  après  , par  les  Efpagnols  , qui  fe  fer- 
mrenr  de  nos  propres  lignes  que  l'on  avoit  nc'zlieé 
de  combler  : ces  derniers  la  gardèrent  jufqu’ln 
t«7«-  nue  le  Maréchal  d’Humieres  la  prit  de  nou- 
vcau  . après  cinq  jours  de  tranchée  ouverte  , le  ti. 
de  Juillet  pendant  que  le  I rince  d’Orangc  affié- 
geoit  Maftricht.  6 

f ,^ou!  “ne  anecdote  » placer  ici  : quoi- 
qu  elle  ne  fou  pas  de  notre  fujet  , nous  n’en  fouî- 
mes pas  moins  perfuadés  qu’elle  plaira  k tous  ceux 
qui  la  liront  i d’ailleurs  il  cft  toujours  temps  & à 
propos  de  rendre  hommage  i la  mémoire  des  grands 
hommes , fur-tout  de  ceux  qui  ont  bien  fetvi  l’Etat. 
En  1 abfence  du  Maréchal  d’olirades  , qui  étoit  aux 
Conférences  de  N.megue  , le  brave  Calvc  , Catalan 
de  Nation  , commandoit  à Maftricht  , quand  le 
Prince  d Orange  vint  foire  le  fiege  de  cette  place  . 
en  1 676.  Calvo , réfolu  à fe  bien  défendre , fe  voyant 
attaque  , dit  aux  ingénieurs  qu’il  avoit  avec  lui  : 
Mejftcurs  , je  n'entends  rien  à lu  dlfenfc  d'une  plu. 

“ • ,0f  je/faû  , c'efi  que  je  ne  veux  vus 
me  rendre.  En  effet  après  un  nombre  infini  d’ac- 
tions pendant  quarante  jours  entre  les  afliégeans  & 
les  aliiegcs  , le  Prince  d’Orange  fut  obligé  de  lever 
le  icge  Je  27.  Août , à l’approche  de  l’armée  du 
Maréchal  de  Schomberg  ). 

.„EV7.10-  ,e  Marquis  de  Goesbriand  rendit  la 
vd^e  d Aire , par  capitulation  , le  9.  Novembre 
après  cinquante-deux  jours  de  tranchée  ouverte. 

On  remarque  comme  une  chofe  qui  prouve  bien  la 
force  de  cette  place  , qu’au  temps  même  de  la 
dernicre  capitulation  dont  nous  venons  de  parler  les 
Ennemis  n’avoient  pu  encore  venir  à bout  de  détruire 
aucun  des  flancs  de  cette  ville.  Par  la  paix  de  Nimegue 
en  1678. , la  ville  d’Aire  avoit  été  codée  à la  France  .• 
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elle  lui  fut  rendue  par  la  paix  d’Utrcchr  , en  1713. 

Cette  ville  a donné  naiflanee  au  Terc  Mallc- 
branque , Jéfuite , fameux  par  fon  fçavoir  & par  fa 
▼crtu.  Ce  Religieux  eft  Auteur  d’une  fçavante  Hif- 
toire  des  Monni  ( de  Mariait  ) , qui  finit  en  1 5 < ?• 

des  Mo^rii  3 Thérouenne  , capitale 

T *1*  utucc  ’ .ainfi  <lue  nous  avons  dit  , fur  la 
y » ou  1 on  a tiré  un  canal  de  navigation  qui 
! Ti  aTCC  St’  0mer  ’ DunS«qiie  , (ko;  à 

ie  S O ZOCn  S'J£-  dc  St’  0“S.7-  J-nix 
, "•  °’  d A®! . 2.  deux  tiers  N.  O.dc  Béthune 

âé  Liiïe^a0'^S™,-Vc™nt'a-  & demic  O- 

ï'L‘,  ’,S'  un  »"  N.  d’Amiens  . & s6.  N.  de 

Jfstis.  Eoqp.  20y.j8.lj,.  50.  j8,  ,8  S 
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AIRE  , en  Champagne  , Diocefe  de  Rhcims  , 
Parlement  «je  Paris  , Intendance  de  Châlçns , Elec- 
tion de  Rheims.  On  y compte  84.  feux  , y compris 
le  moulin  à vent.  Cette  Paroiflè  cft  fituée  à une 
petite  difbnce  de  la  rive  gauche  de  l’Aifne  h 1. 
lieue  & demie  S.  O.  de  Château-Porcicn  , & ç.  N. 
KE.de  Rheims. 

AIREL  , en  Normandie.  Voysx  Ayrcl. 

AIREÎ4NES  ou  Erinnis  , Montes  Arenarum 
les  Monts  tPErcnncs  ou  des  Sables  , en  Normandie  * 
à une  lieue  E.  N.  E.  de  Falaife.  On  y prend  des 
oifeaux  de  proye  paflagers  , tels  que  des  Faucons, 
des  Tiercelets , des  Epcrviers  , Ht  quelquefois  mê- 
me des  Aigles.  On  y trouve  aullî  en  certains  temps 
des  oifeaux  appelas  Petites  de  terre  pour  lcsdiÜin- 
quer  des  Petites  de  mer  qui  font  d’autrcsoifcauxd'une 
çlpecc  ü- peu -près  femhlable  aux  premiers.  Les 
lerrc  >ont  très-excellentes  a manacr. 

AIREKNES  ou  , A,c,:x  , en  Norman- 

de, Diocefe  de  Seez  ArcUidiaconé  .Mlcxmois  , 
Poyeniw.de  Falaife , rarleniem  .le  Rouen  , In.en! 

dance  d Alençon  , Vicomté , Il EIcflion 

ScTgemerie  dc  Grenier  i fel  de  FalaiÈ.On  y rompre 
dS.  feux.  L Edile  paroiffiale  cft  dédiée  à Saint. 
K.eui  ou  Régulé.  La  Cure  cft  à la  préftnration  des 
Chouomes  du  Chapitre  de  Seez  , qui  cft  aufli  [dus 
le  titre  de  Saim-Ricul  : cette  Cure  fut  donnée  ou 
plutôt  conhmue  au  Chapitre  de  Sec,  , par  Cnil, 
ktutne  Pautott  vers  Pan  En  vertu'  de  cc“,e 
donanon  , le  Chapitre  de  Séez  deyoit  jouir  de  h 

Heîh  •""dudtatement  après  la  mort  de 

diti™  Ôù  Ap1;,.d,a"c  d Hiexmois  i mais  fous  la 
dmtm  que  ladite  Cure  Etroit  deRL-rvic  par  deux 
Cltartotnes  du  Chapitre  de  Seez.  Dès  p‘m  , , 

Jean  1. , Eveque  de  Seez  , avoir  accordé  la  Cure 
d Airctmos  au  Chapitre  de  Sécz  , quand  il  intro. 

CorFs  ia  ^‘■‘gft'de  St.  AugulUn.  Selon 

rctures  eft  M k Vicairc  d’Ai- 

tetmes  et!  oblige  de  payer  au  Chapitre  de  Séez 

S“ JSS  TUc"“,  d“  3'.  lie.;  & outre  celât*’ 
fiir  Ta  drèm  d !'  Falaifi;  encore 

râble  dTS-  '“a."  confidé- 

la  Cure  X * avo,nc  : malgré  cette  charge  , 

environ  mrTCS  V,aUt  a cdl,i  ^ ~ eft  pourvu 
Sortto? 1 dC  rcn,c:  La  Paroiflè  dont  il  cft’ 
nes^  dans  un  au  P‘ed  des  monts  d’Airen- 

& autres  „ W ra.blonc“’1  . "’ais  fertile  en  avoine 
de  Sée,  & 8 v“”  ' a 6'  K *■*  ü'rs  N'  N-  O. 

AIBKikar1'  " Nô  ““  'I'wt  J '’Q-  d’Alençon. 
Parlement  de  Tool1  V*?®"  ’ D!oref*  dc  “I"*»»  . 
Elcftion  de  Mflhaudn  * In,endancc  dc  Montauban , 
««es  «tdSfcî S ir  ^C°Ttc  *' feux  Î9*  bellu- 
• Cette  Paroiflc  eit  à 3. 1.  E.  de  RliotUs,. 
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AIRION  , en  Bcauvoifis  , au  Gouvernement 
general  de  Rifle  de  France  , Diocefe  dc  Beauvais 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  SoflTons  , Elec- 
tion de  Clermont.  On  y compte  30.  feux.  Cette 
Paroiflc  cft  iuuêe  fur  un  ruitTeau  , proche  d’un 
étang  , à une  petite  lieue  N.  N.  O.  de  Clermont. 

A1R0N,  rivière.  Elle  lé  forme  de  deux  ruifleaux 
qui  ont  , l’un  & l’autre  , leur  fourcc  au  pays  de 
Montenoifon  dans  la  Province  de  Nivernois.  Ello 
pafle  par  Châtilion  & par  Cerify-ia-Tour  ; & elle 
fe  jette  dans  la  Loire  tout  proche  de  la  ville  de 
Decizc  en  Nivernois.  Dans  fon  cours  , qui  eft  de 
1 a.  lieues  ou  environ , cette  riviere  reçoit  l’Arroux 
le  Quefne  , l’Andarge  , l’Afagne  & plufîeurs  autres 
petites  rivières  ou  ruifleaux. 

AIRON  Notre-Dame  , en  Picardie  , Diocefe 
d’Amions  , Parlement  de  Paris , Intendance  d’A- 
miens , Election  d’Abbeville  , Bailliage  de  Waban. 
On  y compte  23.  feux.  Cette  ParotTe  eft  à une 
lieue  O.  S.  O.  de  Montreuil  , & 6.  & demie  N.  N. 
O.  d’Abbeville. 

AIRON  Saint -Vaaft  , en  Picardie  , Diocefe 
d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’A- 
miens , Election  d’Abbeville  , Bailliage  de  Waban. 
On  y compte  35.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  fituée 
tout  proche  de  celle  d’Airon-Notrc-Dame. 

AIRONS  , en  Gafcogne.  Voye\  Aires. 

AIRONS  , en  Languedoc.  Voye\  Airoux. 

AIROS  , en  Gafcogne  , Diocele  de  Tarbes  , 
Parlement  de  Touloule  , Intendance  d’Aufch  , RtI 
cette  du  Comté  de  Bigorre.  On  y compte  1 7.  feux; 
Cette  Paroiflè  eft  fituée  à une  bonne  demi-lieue 
de  la  rive  droite  du  Gave  dc  Pau , <5c  à 4.  1.  deux 
tiers  S.  S.  O.  dc  Tarbes. 

AIROU  , petite  riviere  , dans  la  bafiè  Norman- 
die. Elle  prend  fa  fourcc  auprès  de  Charancé-le- 
Heron  , au-deflus  de  l’ctang  de  Mont-à-Ver.  Elle 
pafle  à Rouflîgny  , à la  Lande  d’Airou  , au  Pont- 
St.-Crepin  , à Draqucville  & à Ver  où  elle  fc  jette 
dans  la  riviere  de  Sienne  , après  un  cours  dc  4.  ou 
S;  {icues  pendant  lequel  elle  fe  grolfit  des  eaux  des 
rivières  de  Corbière  & du  Héron.  • 

AIROUX  , en  Languedoc  , Diocefe  de  Saint- 
Papoul  , Parlement  & Généralité  de  Touloufe  , 
Intendance  de  Languedoc  , Recette  de  Saint-Pa- 
poul.  On  y compte  113.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
fituée  à un  quart  de  lieue  E.  du  canal  de  dériva- 
tion ou  de  la  rigolle  qui  va  i St.  Fc'lix  , à une  lieue 
N.  E.  du  point  de  partage  du  Canal  royal , & à 2. 
lieues  O.  un  quart  au  N.  de  Saint-Papoul. 

AIROUX  ou  Aynoux  , en  Poitou  , Diocele  de 
Poitiers , Parlement  de  Paris , Intendance  & Elec- 
tion de  Poitiers  , Arrondiflèment  de  Gençay.  On  y 
compte  41.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  entre  la 
riviere  de  Clain  & celle  de  Clouere  , à une  bonne 
lieue  S.  S.  O.  de  Gençay,  & 6.  S.  S.  E.  de  Poitiers* 
Nota  : pour  Airon  , bourg  , Voye\  Ayron. 

AIRVAUT  ou  Airvaux  ou  Oirval  , ville  , 
Bailliage  , Jufticc  royale  , Dépôt  de  fel , en  Poitou  , 
Diocefe  de  la  Rochelle  , Parlement  de  Paris  , In- 
tendance & Election  de  Poitiers  , Arrondiflèment 
d’Airvaut.  On  y compte  437.  feux.  Il  y a une  Ab- 
baye d’Hommcs  de  l’Ordre  de  Saint-Augullin  , dite 
en  latin  Abbatia  SanSi  Pétri  de  aureâValle.  Cette 
Abbaye  eft  en  commcnde  , & elle  vaut  6000.  liv. 
dc  rente  à celui  qui  en  cft  pourvu.  La  taxe  en  Cour 
de  Rome  eft  de  350.  florins.  L’Abbaye  d’Airvaut  a 
été  fondée  d’abord  pour  des  Chanoines  féculicrs  , 
par  Hildegarde  d’Audenac  , Vicomteflè  dc  Thouar» 
en  Poitou  , veuve  d’Herbert  , premier  Vicomte  de 
Thouars,  lequel  mourut  vers  l’an  973.  Le  Chronicoa 
de  Maillez ais  remarque  qu’Hildcgarde  IL*  détermina 
à fonder  cette  Abbaye  par  le  confeil  de  Giflebert  , 
Evêque  dc  Poitiers  , qui  fuccéda  à Pierre  I.  l’an 
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97S-  Dans  la  fuite,  le  relâchement  s’étant  Introduit 
dans  l’Abbaye  d'Aireaur  , Aimcric  111.  également 
Vicomte  de  Thouars  , iffu  de  Hildegarde  , & Hcr. 
b«rt,  fils  d’Aimoric  , s'employèrent  auprès  de  Pierre 
alors  Evêque  de  Poitiers  , pour  fubftitucr  des  Cha- 
noines réguliers  de  l’Ordre  de  St.  Auguftin  , aux 
Chanoines  féculiers  qui  occnpoient  l'Abbaye  eu 
queliton  : ce  projet  eut  fou  effet  l’an  1065.  La 
ville  d Airvuut  eft  fitucc  fu.  la  rive  droite  do 
U rivière  de  Thoue  , à deux  lieues  trois  quarts 
S.  de  Thouars  , j.  N.  un  quart  à l’E.  de  Parthe- 
nay  1,.  N.  K.  de  la  Rochelle  , & 7.  & demie  N. 

a rô v°‘"e5' Lo“g’  '7*  ,0'  3 J-  lat.  46.  S o.  18. 

AlKY  , stiruiciim  , ea  Bourgogne.  Voyt\  Arcy. 
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AISANCE  , petite  riviere , en  Bretagne  : elle  fe 
joint  à celle  de  Ccefnon  au-deilüs  d’Antrain.  La  ville 
d’Antrain  c-ftii.  lieues  S.  S.  O.  de  Pontorfon  <5c  7 
un  tiers  N.  N.  E.  de  Rennes. 

AISANVILLE  , en  Champagne  , Diocefc  de 
Troyes  Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Cfaâ- 
lons , Elcchoa  de  Bar-fur-Aube.  On  y compte  zo 
feux.  Cette  Paraiffir  cft  «tuée  fur  la  rive  droite  de 
•}  un  «*«»  N-  du  Châteauvilain 

& 3.  S.  S.  E.  de  Bar-fur-Aube. 

le  ’ “Bourgogne.  Féyrç  Aizcy. 

.^S‘mAM‘GIL0K’  Haij:  Domini  Gilonis  t au- 
trefois  vdle  aujourffhui gros  bourg,  & Châtellenie , 

î„i,T  ’ ^ t B°r8'’  • Parlement  de  Paris 
Intendance  «t  Eleélion  de  Bourges.  On  y compte 

u“X  ’ 1?n'co™Pris  ploficurs  hameaux  qui  en 
dépendent  & qiu  foraient  des  Communautés  par. 
treujmres.B  y a près  du  bourg  , un  vieux  Château 
qui  remerme  dans  fon  enceinte  une  Eglifc  collégiale 
fol?  ,“v‘ g"!  dü  ^h“oin,;s’  Ce  Chapitre  cft  dédié 
Jeft  corapofé  d’un  Prieur  & do 

J u rM^mJC!\L  lt0,cl-Dieu  le  bourg. 

La  Châtellenie desAis-Dam-Gilon  s’étend  fept  lieue, 
aux  environs  de  ce  bourg  : la  iuftice  y cft  rendue  fc- 
mila  coutume  de  Lornspour  les  Fiefs,  & félon  cel- 
k de  Berty  pour  les  Rotures.  La  terre  des  AU- 
Dam-Gdon  a appartenu  longtemps  à l’ancienne 
Matfon  de  Sully:  elle  ell  palfic  enfuite  dans  celle 
d Albrcc,  & depuis  dans  celle  de  St.  Agnan.  On 
dérivé  le  nom  d’Ais-Dam-Gilon , du  latin  ftuiv , qui 
llgiuhoit  autrefois  une  Furtereffe  onplulot  un  Pdrc 
pour  la  chaffe , dt  de  Gilon  de  Sully  fondateur  de  ce 
heu.  U y a tous  les  mardis  un  marché  franc.  Ce  bourg 
ell  fitue  fur  la  petite  rivière  de  Callin  , à ,.  lieuej 
deux  tiers  N.  E.  de  Bourges.  Long.  ro.  14.  ,0.  lar. 
■47.  11.  11. 

1^0?  .^an’. Ic  Blttlo'5  > an  Gouvernement  Rend- 
rai il  Orteanois , Diocefc  de  Blois  , Parlement  de 
J ans  , Intendance  d’Orléans,  Eleffion  de  Romo. 
rentin.  On  y compte  86.  feux. 

, oISE  ’ OU„A',zi  ’ “ Bcrry-  Diocefe  & Intendance 
deBourges,  Parlement  de  Paris,  Eleaion  dTlTonduo. 
On  y compte  feux.  Cette  Paroiflicft  limée  fur 
te  pente  rmere  de  Fourion  , à J.l.  N.  O.  d’iffoudun. 
AiSE,  pente  rivière, en  Normandic.Koyct  Lt-ifc. 

. AÎSECOURT  le  haut  ou  Aizicourt  , en  Picar- 
die , Diocefc  d’Amiens , Parlement  de  Paru , Inten- 
dance d Amiens  , Eleélion  de  Pcronnc.  On  y compte 
1°:  fc“-  Cette  raroiffe  eft  lituée  fur  la  route  de 
• eroone  i Cambrai , b une  lieue  N.  N.  E.de  la  pre- 
nuere  de  ces  villes.  r 

nURT  k bas  ’ cn  pi“tdic , Diocefe  d’A- 
FleA-  ’ P?*ÏÏfnt  dc  Paris . Intendance  d’Amiens 
p“  ftnetiPrm''°"yC',n’P,<:  ’8’  Cette 
co?nt.haun,i'WU'rsde  hc“e  E’  N’  E’  <*'**- 
AISEAIENS  ( Ux  ).  Voye\  Laonois. 
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ABENT  ou  Aizist  , bourg  , en  Auvergne 
D'ocefc  de  Clermont , Parlement  dc  Paris  , Inten. 
dance  de  Riom,  Eie&iou  d’Auriliaç.  On  y compte 
a 13.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  un  ruillcau  1 2 
1.  deux  tiers  0.  N.  O.  d’Auriliac. 

AlSEREYou  Am  rsy  , en  Bourgogne  , Diocefc 
Parlement  , Intendance  , Recette  & Grenier  à feî 
de  Dijon.  On  y compte  7i.  feux.  Cette  Paroiffe  eft 
htuec  dans  un  pays  fettifo  , fur-tout  en  froment  , 
Inr  la  route  do  Dijon  à St.  Jean-dc-Lône  i t.  1. 
deux  ttœ  N.  O.  de  la  dcmicre  dc  ces  villes , de  i 
3.  i.  i.  t.  de  la  première. 

deVI-?|EYf£  n1CHE,coullT  > anncie  de  la  Paroiffe 

de  Vtllars-Ie-Pautcl , en  Champagne  , Diocefe  de 
Langres  .Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Cbî- 
10ns , Election  de  Langres.  On  y compte  SS  - feux. 
Cette  annexe  eft  â 1.  houes  S.  do  Langres. 

Ic  ''“C E -11  UC  , en  Bourgogne.  Aixey. 

AISIER  ou  Auitx  , bourg  , en  Normandie  , 
Diocefc  Parlement  & Intendance  dc  Rouen  ,Elec! 
tton  dc  Pontcaudcmer  , Sergentcric  de  Quillebeuf. 
On  y compte  1.  feux  privilégiés  dc  148.  feux  tail- 
labiés  , en  tout  ,So.  ieux.  Ce  bourg  a le  titre  de 
B-romo  & il  cft  fitue  fut  la  rive  gauche  de  la  Sei- 
nc,  à t.l.  &demicE.S.  E.  de  Quillebeuf , t.dc  trois 
quarts  N.  E.  de  Ponteaudemer  , dc  1.  S.  O.  de 
Laudebcc. 

AISKAV  ^f/iouueem’ÆbeMtim.  , ancienne 

Abbaye  de  l’Ordre  de  St.  Benoit  , de  la  Congré- 
gation de  Cluny  K-culariféc  par  le  Pape  Innocent 
XL  au  mois  l e Décembre  1685-,  Diocefc  de  Lyon . 

I arlcmcnt  dc  Paris  , Intendance  dc  Eleaion  de 
Lyon.  Cette  Abbaye  , qui  ell  auili  une  Eglife  col- 
legiale  de  parotffiale  de  la  ville  de  Lyon  , ell  lituée 
hors  de  la  ville  de  ce  nom , au  confluent  de  la  Saône 
«c  du  Rhône.  Son  Chapitre  cft  compofé  de  l’Abbé, 
du  Prévôt  qui  cft  Curé  de  la  Paroiffe  , dt  de  dix- 
huit  Chanoines  , qui  doivent  être  nobles.  11  y a 

0 itrc  cela  deux  Chanoines  d’honneur.  Le  revenu 

ck*  l’Abbe  eft  de  3 1 . mille  lis*res.  La  taxe  en  Cour 
de  Rome  eft  dc  317.  florins.  M.  Lazare- Viitor  de 
Jarentc  de  la  Bruyère  , frere  de  M.  l’Evcque  d’Or- 
léans , Docteur  en  Théologie  de  l’Umvcrlkc  «le 
Touloufe  , Treforier  de  l'in  ligne  <Sc  noble  Ecliie 
collegiale  de  St.  Viclor  de  Marfeille  , a été  nommé 
paria  Majeftc  , Abbé  d’Aifnay  cn  1758.  «5c  il 
poffede  aSuellcment  C en  176  t.)  cette  Abbaye 
qui  eft  fous  le  titre  de  St.  Martin.  * 

1 k 'Abbaye  cl’ Aifitay  eft  bâtie  ait  même  lieu  où 
les  célébrés  Martyrs  de  Lyon  , dont  Euièbe  nous  a 
conferve  les  afles  dans  fon  Hiftoirc , perdirent  la 
vie  pour  Jefus-Chrift , au  deuxieme  fiecle.  Quelque 
temps  après  h mort  de  ces  faints  perfonnages 
les  h ideles  elevereut  une  grande  Eghië  fur  la  mê- 
me place  où  ils  avoient  (bufl’ert  le  martyre  ,dt  ils 
depoftrent  dans  cette  Eglife  ce  qu’ils  avoient  pu 
ramaffer de  leurs  cendres,  qu’on  avoit  ordonné  de 
jetter  dans  le  Rhône.  11  s’allcmbla  des  Moines  pour 
deliemr  la  nouvelle  Eglife  que  i’on  avoit  conftruitc 
rj*  t.  >rmaun  i^ona*'rcre  qui  devint  bientôt  con- 
luierao.c.  Ce  Monaflcre  eut  fouvent  befoin  d’être 
rebâti  : il  le  fut  au  fixieme  flede  par  Salonius , Evê- 
que de  Geneve  , HJs  de  St.  Eucher  Archevêque  de 
Lyon  , «Sc  enfuite  par  la  Reine  Brunehaut  , b la  fol- 
licitarion  d’Aregius , Archevêque  de  la  même  ville  , 
vers  l’an  6 1 2.  Cette  PrincciTc  donna  de  grands  biens 
à ce  Monaftcre  ; c’eft  à caufe  de  cela  qu’elle  en  eft 
regardée  comme  la  Fondatrice.  Aurelien  , Arche- 
vêque de  Lyon  , au  neuvième  ficelé  , eft  encore  un 
des  Bienfaiifteurs  dc  cette  Abbaye.  L’Eglife  de  l’Ab- 
baye d’Aifiiai  eft  de  la  fin  du  onzième  fiecle  & 
elle  a été  bénie  par  le  Pape  Pafcbal  II.  mort  lc’n. 
Janvier  ui8. 
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Du  temps  du  FJgxnifa*,  A^y  *»  >‘™ 

très-fameux  » caufe  d'un  Temple  que  fmxame  dk 
vcrfes  Nanom  ou  Peuples  des  Gaules  y «oient 
confaerc  à la  gloire  de  l'Empereur  Augufte.  En 
j7j4.  on  découvrit  auprès  de  ce  Temple  , c elt-a- 
dire  , auprès  du  confluent  du  Rhône  & de  la  Saône , 
une  urne  antique  de  plomb  , qui  renfermoit  les 
cendres  & quelques  oflements  d’un  Flamine  nomme 
Severus.  Ce  qui  rend  cette  urne  prefque  unique  en 
ce  genre  , c’eft  qu’on  lit  autour  , en  lettres  oncia- 
les , ce  Vers  ïambe  , qui  marque  le  nom  & la  qua- 
lité du  mort  : 


Ollam  Severi  Flaminis  ne  tangito. 

On  ne  peut  raifonnablement  douter  aue  ce  Se- 
vcrc  ne  fût  Flamine  du  Temple  dont  il  eft  ici  ques- 
tion. Cette  opinion  affirmative  fe  prouve  , premiè- 
rement parce  qu’on  a trouve  parmi  les  cendres 
quatre  médailles  d’Augufte  en  moyen  bronze  , 
avec  le  frontifpicc  de  ce  même  1 emple , de  au  revers 
la  légende  : no/n<r  fj  Augufio.  Secondement  , à 
caufe  de  l’endroit  où  l’urne  a été  trouvée.  Troi- 
fiémement , par  le  goût  même  de  l’infcription  qui 
marque  le  noble  & fimple  goût  d’Augunc.  Cette 
urne  eft  dans  le  cabinet  d’ Antiques  du  College  des 
Jéfuites  de  Lyon.  Voye\  les  Mémoires  de  Trevouz , 
au  mois  de  Décembre  1724.  , pag.  1271.de  2272. 

Le  lieu  d’Aifiiay  eft  encore  fameux  à caufe  des 
combats  d’éloquence  que  Caligula  y avoit  inftitucs. 
On  fixait  combien  ces  combats  étoient  redoutables 
aux  Orateurs.  A l’exception  des  Auteurs  dont  les 
difeours  étoient  agréés  , tous  les  autres  étoient 
obliges  d’effacer  les  leurs  ou  avec  la  langue  ou  avec 
l’éponge  , à moins  qu’ils  ne  préféraflent  d’être  pu- 
nis de  coups  de  férule  , comme  des  écoliers  , ou 
d’être  plongés  dans  la  rivière  : ce  qui  faifoit  trem- 
bler les  plus  réfolus  , félon  Juvcnal. 


Pülleat , ut  nudus  preffit  qui  calciius  anguerr.  ; 

Aut  Lugditnenfcm  Rhctar  diilurus  ad  aram. 

AISNA Y-LE-CHATEAU  , ville  , avec  Juftice 
royale  , en  Bourbonnois  , Diocefe  & Intendance 
de  Bourges  , Parlement  de  Paris  , Elc&ion  de  Saint- 
Amand.  On  y compte  180.  feux.  La  Juftice  ou 
Châtellenie  royale  de  cette  ville  reflortit  à la  Sc- 
ncchaufféc  de  Moulins.  Aifnay-le  Château  eft  fitué 
fur  la  petite  rivière  de  Mannance , à 2.  lieues  un 
tiers  E.  de  Saint- Amand , 9.  O.  N.  O.  de  Moulins  , 
de  8.S.E.de  Bourges.  Long.  20.  *1.0.  lat.  46.  43.0. 

AISNAY-LE-VIEUX  , bourg  , en  Bourbonnois, 
Diocefe  de  Intendance  de  Bourges  , Parlement  de 
Paris  , Ele&ion  de  Saint-Amand.  On  y compte 
do.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rive  gauche  du 
Cher  , à 2.  lieues  de  demie  O.  S.  O.  d’Aifnay-lc- 
Château,  de  à une  lieue  S.  E.  de  Saint-Amand. 

AISNE  ou  Aine  , Axona  , rivière  confidérable. 
EUe  fc  forme  de  plufieurs  ruiiTcaux  , qui  ont  tous 
leur  fource  au  pays  d’Argonne  , en  Champagne. 
Mais  la  lource  la  plus  confidérable  de  cette  riviere 
eft  tout  proche  du  hameau  de  Somme  d’Ailiie  , à 
une  lieue  de  demie  E.  S.  E.  de  la  Paroifle  de  Trian- 
çourt , ».  un  tiers  E.  S.  E.  de  l’Abbaye  de  Bcau- 
ueu  , de  4.  un  tiers  S.  E.  de  la  ville  de  Sainte-Me- 
nehould. ( Long.  22.  49.  »o.  lat.  48.  56.  44.). 
Quelques  Auteurs  ont  écrit  que  l’Aifne  avoit  deux 
lourccs , l’une  à l’Abbaye  de  Beaulieu  , de  l’autre 
au-dcfïus  de  Clermont  ; de  ils  ont  ajouté  que  ces 
eux  fourecs  fc  réuni floient  à Mouzon.  Nous  difons 
c contraire  ; |e  ruiflêau  qui  vient  de  Beaulieu  , fe 
perd  dans  l’Aifne  à Efclerc  , quin’eft  qu’à  une  lieue 
e tiftancc  O.  S.  O*  de  l’Abbaye  de  Beaulieu.  La 
pcwenvicfe  qui  coule  à l’O.  de  Clermont , de  qui 
" e cs  eaux  avec  celles  de  l’Aiftie , proche  de  la 


Â I S 

Paroiflc  de  St.  Thomas  , à 2.  lieues  au-deflôus  de 
Sainte-Menehould  , porte  le  nom  de  Bienne.  On 
appelle  Air  , l’autre  riviere  qui  coule  à l’E.  de 
Clermont  de  qui  fe  jette  dans  l’Aifiie  à une  lieue  S. 
O. de  Grandpré  ,dt  à 5.  lieues  au-deflous  de  Sainte- 
Menehould.  C’eft  la  Mcufc  de  non  VAifne  qui  pafle 
à Mouzon. 

L’Aifiie  reçoit  dans  fon  cours  l 'Auve  à Sainte- 
Menehould  , la  Bienne  à Viennc-la-Ville,  la  Tourbe 
à Cervon.  Enfuite  elle  paffe  à Autry  , à Grand- 
Han  , h Scnuc  , à Vaux  , à Bricre , Savigny  , Fa- 
laife , Vouzy  , Attigny  , Rcthel , Afly  , Nanteuil , 
Château-Porcien  où  elle  commence  à porter  ba- 
teau , Neufchâtel  où  elle  reçoit  la  Retourne  , Condé 
où  elle  reçoit  la  Suippe  , Pont-à-Verre  , Pontarcis  , 
Condé-fur-Veflc  où  elle  reçoit  la  Ve  fie  , Soiflbns  * 
Vis-fur-Ailhe , Attichi , Vcrneuil , Troli , Retonde 
de  Choifi-au-Bac.  Elle  fe  jette  dans  l’Oife  à un 
tiers  de  lieue  E.  N.  E.  de  Compiegne.  Le  cours  de 
cette  riviere  depuis  fa  fburcc  julqu’à  fon  embou- 
chure, eft  de  40.  lieues  ou  environ. 

Nous  avons  dit  que  l’Aifne  ne  commençoit  à por- 
ter bateau  qu’à  Château-Porcien  ; mais  on  avoit 
formé  le  delTein  de  la  rendre  navigable  depuis 
Sainte-Menehould  , de  même  au-delfus.  M.  le  Ma- 
réchal de  Crcqui  avoit  propofé  ce  projet  au  ConfciJ 
de  Louis  le  Grand , & en  conféquence  ce  Monarque 
avoit  envoyé  des  ordres  à l’Intendant  de  la  Pro- 
vince de  Champagne  , pour  que  ce  Magtftrat  fit 
dreffer  le  plan  de  ccttc  riviere  , avec  le  devis  des 
ouvrages  à faire  pour  la  rendre  navigable  de  pour  qu’il 
entendit  les  Riverains  tant  fur  les  avantages  que 
fur  les  défavantages  qui  pourraient  réfuter  de 
l’exécution  de  ce  projet  ; mais  la  guerre  qui 
furvint , fit  oublier  une  entreprife  fi  utile  , de  il  n’en 
fut  plus  queftion  jufqu’au  temps  de  M.  de  Louvois. 
Non-feulement , ce  Miniftre  éclairé  & amateur  du 
bien  de  l’Etat  de  de  la  gloire  de  fon  Roi , fe  pro- 
pofa  de  rendre  VAifne  navigable  , mais  il  porta 
encore  plus  loin  fes  vues  à cet  égard  : il  fit  dreflèr 
un  plan  pour  joindre  VAifne  à la  Mcufc.  M.  de 
Louvois  prétendoit  avec  raifon  qu’outre  l’avantage 
que  la  Province  de  Champagne  aurait  trouvé  pour 
ion  commerce  dans  l’exécution  de  ce  projet  , le 
Roi  en  aurait  trouvé  auifi  un  confidérable  dans  le 
tranfport  des  munitions  de  guerre  deftinées  pour  les 
places  de  la  Mcufc.  Ce  projet  étoit  beau  de  vérita- 
blement digne  du  Miniftre  qui  l’avoit  conçu  ; mais 
il  s’évanouit  à la  mort  de  M.  de  Louvois  : ce  grand 
homme  finit  fa  carrière  à Verfailles  le  16.  Juillet 
169t.  étant  âgé  feulement  de  51.  ans. 

On  pourroit  joindre  VAifne  à la  Mcufc  par  un 
canal  , tiré  depuis  Sainte-Menehould  jufqu’à  Ver- 
dun : cette  diftancc  , en  ligne  droite  , eft  de  quinze 
mille  toifes  ou  environ.  Autre  canal , tiré  depuis 
l’embouchure  de  la  riviere  d'Air  dans  VAifne  , 
jufqu’à  Dun  : cette  diftancc  n’cft  que  de  douze 
mille  toifes  ou  environ.  Troifieme  canal  , tiré 
depuis  Attigny  jufqu’à  Donchery  ou  Sedan  : cette 
diitance  eft  de  quatorze  mille  toifes  ou  environ.  Qua- 
trième canal  , tiré  depuis  Attigny  jufqu’à  Mezi*. 
res  : cette  diftancc  eft  de  quinze  mille  toifes  ou  en- 
viron. Ces  quatre  différons  canaux  font  tous  , non- 
feulement  polfibles , mais  encore  faciles  à exécuter. 

Après  avoir  joint  VAifne  à la  Meufe  , on  pour- 
rait joindre  egalement  VAifne  à la  Marne  , par 
un  canal  , tiré  depuis  Sainte-Menehould  jufqu’à 
Châlons  i & par  un  autre  canal , tiré  depuis  Soif- 
fons  jufqu’à  Villiers , à 1.  lieues  E.  N.  E.  de  Meaux.- 
La  diftance  depuis  Sainte-Menehould  jufqu’à  Châ- 
lons , eft  de  quinze  mille  toifes  -,  & depuis  Soiflbns 
jufqu’à  Villiers  , elle  eft  de  vingt-deux  mille  toiles 
ou  environ. 

En  ouvrant  des  canaux  dont  l’intérieur  du 
Royaume  , 
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Royanwe , pour  la  communication  des  principales 
rivières  gui  arrofent  la  France  , on  donneroit  de 
grandes  facilités  au  commerce  , on  rendrait  à la 
campagne  un  grand  nombre  d’hommes  que  les 
voitures  de  terre  fi  fort  multipliées  aujourd'hui  , 
ont  enlevé  à la  culture  des  champs , on  diminuerait 
le  nombre  de  bêtes  de  trait  Si  de  charge  , qui  pour- 
raient être  employées  plus  utilement  ailleurs  , & 
on  augmenterait  le  nombre  de  gens  de  riviere  , 
objet  très-important  pour  la  marine. 

AISONV1LLE  Si  Bernoville  , en  Picardie , Dio- 
ccfe  de  Laon  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  SoifTons , Ele&ion  de  Guife.  On  y compte  40. 
feux. 

AISSES  , en  Berry  , Diocefe  , Intendance  & 
Eledion  de  Bourges  , Parlement  de  Paris  , Châ- 
tellenie de  Gracey.  On  y compte  2$.  feux. 

ASSEY , en  Franche-Comté , Diocefe  , Parle- 
ment & Intendance  de  Befançon  , Bailliage  Si 
Recette  de  Baume.  On  y compte  14.  feux.  Ce 
hameau  cil  à une  lieue  trois  quarts  S.  S.  O.  de 
Baume. 

A1SSON  & les  Moulins  de  Creufe , en  Franche- 
Comté  , Parlement  ôc  Intendance  de  Befan<,on  , 
Bailliage  & Recette  de  Baume.  On  y compte  37. 
feux.  Cette  Parodie  eft  à 3.  1.  un  tiers  S.  S.  E.  de 
Baume. 

A1SY , en  Bourgogne , Diocefe  d’Autun  , Parle- 
ment Sc  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  , Grenier 
âk  ici  3c  Recette  de  Semur-en-Auxois.  On  y compte 
33.  feux.  Cette  ParoiiTe  eft  fttuée  fur  la  rive  gauche 
de  la  riviere  de  Serain  f à x.  1.  un  quart  K.  N.  E. 
de  Saulieu , ôc  x.  S.  S.  O.  de  Semur.  Voye\  Pont- 
d'Aify. 

Al  VIGNE  S , en  Languedoc.  Voye\  Carlus. 
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AIX  , Aquæ  SextLt , ville  capitale  de  la  Pro- 
vince de  Provence , Archevêché  , Parlement  , Cour 
des  Aides  unie  à la  Chambre  des  Comptes  , Cham- 
bre Souveraine  du  Clergé  ; Généralité  , Province  Si 
Recette  Ecclëfiaftiques  * Comraandcric  de  l’Ordre 
de  Malte  , Univerfité  , Intendance  de  Province  , 
Généralité  & Bureau  des  T réforiers  généraux  de 
France,  Sénéchaullëe  , Jufticc  de  Prévôté  royale , 
Corps-dc-Ville  , Siège  du  Grand-Prévôt  de  la  JVla- 
réchauflee  de  toute  la  Province , Juftice  ordinaire 
de  la  ville  , première  Viguerie  & Recette  de  la 
Province  , Hôtel  des  Monnoies , Maitrife  des  Eaux 
& Forêts  , Bureau  général  du  Tabac,  Cafemes. 
On  y compte  trois  Paroiftcs  , Saint-Sauveur  , la 
Magdeleine  Sc  le  Saint-Efprit  ; mais  à ce  nombre  on 
doit  ajouter  l’Eglife  de  -St.  Jean  , Commandent:  de 
l'ordre  de  Malte  , qui  fert  de  Faroiftè  dans  la 
ville  , & l’Eglife  des  Pcres  de  la  Doélrine  Chré- 
tienne , qui  eft  la  ParoiiTe  du  fauxbourg.  La  ville 
d'Aix , y compris  le  territoire  de  Pcrricard  , ctoit 
comptée  avant  le  dernier  affouagement  général 
de  la  Province  , pour  86.  feux  ; c’eft-à-dire , pour 
la  feptietne  partie  de  la  Viguerie  de  ce  nom.  De- 
puis le  dernier  affouagement  , terminé  & arrêté 
en  1733-1  le  nombre  de  feux  de  la  ville  d’Aix,  y 
compris  le  terroir  de  Perricard , a été  porté  à quatre- 
vingt-treize  i ce  qui  fait  toujours  la  feptie.ne  partie 
des  feux  de  la  Viguerie  dont  Aix  eft  le  chef-lieu. 
Avant  le  dernier  affouagement , dont  nous  venons 
d*  «dre  mention  , le  nombre  total  des  feux  de  la 
Viguerie  d’Aix  n’étoit  que  de  fix  cens  un  feu  & 
demi  , deux  quints  & un  feiziemc  , y compris  le 
quart  de  feu  de  Vitrolles  , forcis.  Actuellement  le 
nombre  total  des  Ceux  de  cette  Viguerie  , eft  de  fix 
«ns  cinquant&deux  feux  , un  quart  , un  huitième 
& un  quatorzième , y compris  également  le  quart 
Tome  I. 
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de  feu  de  Vitrolles  , furcis  ou  déchargé. 

Quant  au  nombre  d’habitants  de  la  ville  d'Aix  , 
on  eftime  qu’il  monte  à vingt-deux  mille  ou  envi- 
ron ; d’autres  difent  , feulement  feize  ou  dix-fept 
mille. 

Cette  ville  eft  une  des  mieux  bâties  du  Royaume  2 
elle  reconnoît  pour  fbn  Fondateur  Caïus  Sextius 
Calvinus  , l’un  des  Generaux  des  Romains  , qui 
ayant  etc  envoyé  l’an  de  Rome  630.  environ  120. 
ans  avant  Jcfus-Chrift  , pour  détendre  les  Mar- 
feillois  des  incuriions  des  Gaulois  ( des  Salyiens  on 
Saliens  ) , remporta  fur  ces  derniers  une  grande 
viâoirc  près  du  lieu  où  eft  aujourd’hui  la  ville  d’Aix. 
Cette  ville  fut  nommée  en  latin  Aqu^-Sexti*  , du 
nom  de  fon  Fondateur  , à caufe  des  eaux  thermales 
qui  fe  trouvoient  en  cet  endroit.  Le  Caius-Sextius , 
dont  il  eft  ici  queftion , n’étoit  plus  Conful  en  630  , 
mais  il  étoit  feulement  Proconful. 

Environ  21.  ans  après  la  défaite  des  Saliens,  le 
fameux  Marius , autre  Général  des  Romains  , défit 
aulfi  aux  environs  de  la  ville  d’Aix , les  T cutons  , 
Peuples  de  Germanie  , joints  aux  Ambrons  de  la 
Gaule  Lyonnoife  , ainfi  que  le  rapporte  Plutarque. 
Cette  ville  devint  Colonie  Romaine  fous  les  Empe- 
reurs : & au  temps  de  la  décadence  de  l’Empire 
Romain  , elle  paliâ  fous  la  domination  des  Wifi- 
goths , ôc  fucccflivement  fous  celle  des  Wifigoths  & 
des  François.  Elle  fut  ruinée  par  les  Sarrazins,  lors 
de  l’invaüon  que  ces  Peuples  firent  en  France  , au 
huitième  fiecte  ; mais  quelque  temps  après  elle  fut 
rétablie.  Voye\  Provence. 

Sous  le  règne  de  Louis  le  Grand , la  ville  d’Aix  qui 
étoit  déjà  fort  confidérablc  , fut  encore  augmentée , 
Si  en  même  temps  elle  fut  embellie.  Ün  entre  dans 
la  ville  par  huit  portes  différentes , mais  dont  il  n’y 
en  a aucune  qui  mérite  une  attention  particulière. 
Les  rues  en  géne'ral  font  bien  percées  , Si  bien  pa- 
vées , mais  mal-propres.  Le  quartier  d 'Orbitelle  eft 
le  plus  beau  de  la  ville  -,  les  rues  y font  tirées  au  cor- 
deau , Si  les  maifons  belles  & bien  bâties. 

Le  cours  , qui  eft  la  promenade  ordinaire  de  la 
ville , eft  très-beau  : U a deux  cens  vingt  cannes  de 
largeur,  f La  canne  eft  une  mefure  du  pays,  com- 
pofée  de  huit  pans , de  le  pan  de  neuf  pouces  ou 
environ  ; par  conféquent  la  canne  eft  une  mefure 
à-peu-près  pareille  à la  toife  ).  Le  cours  eft  plante 
de  quatre  rangs  d’arbres  , qui  forment  trois  allées  ; 
celle  du  milieu  , comme  par-tout  ailleurs  , eft  plus 
grande  que  les  deux  autres.  Deux  de  ces  allées  fer- 
vent pour  la  promenade  des  gens  à pied.  Les  car- 
relles Si  les  autres  voitures  paffent  dans  l’allée  du 
milieu  ou  par  les  rues  pavées  qui  font  des  deux  côtés 
du  cours.  Ces  rues  font  bordées  de  maifons , toutes 
fort  belles , bâties  de  pierres  de  taille  , ornées  de 
fculpture  Si  de  balcons  , Si  habitées  la  plûpart  par 
des  perfonnes  de  qualité  , qui  préfèrent  avec  raifon 
aux  autres  quartiers  de  la  ville , la  proximité  de  cette 
promenade  , dont  elles  peuvent  jouir  fans  perdre  de 
vue  leur  logis.  A l’un  des  bouts  du  cours  eft  bâtie 
en  face  une  maifon  des  plus  belles  & des  mieux  en- 
tendues : l’autre  bout  eft  découvert  ôc  forme  une  ef- 
pccc  de  terraile  qui  offre  à la  vue  une  belle  perfpec- 
tive  dans  une  campagne  des  plus  agréables.  Au  mi- 
lieu du  cours  font  plufieurs  fontaines  avec  des  baf- 
fins  , Si  dont  une  jette  continuellement  de  l’eau 
tiede  & minérale.  Les  autres  ne  tariflent  point  non- 
plus.  Les  fontaines  font  toutes  de  différente  forme 
& variées  par  des  ornements  particuliers.  Le  cours 
eft  le  rendez-vous  général  du  beau  monde  de  la  ville  s 
on  y voit  de  belles  femmes  ; mais  on  dit  communé- 
ment en  Provence  , au  fujet  de  la  figure  , Hommes 
d'Aix  ù Femme r de  Marfeiile. 

La  place  des  Prêcheurs  ( des  Jacobins  ) eft  la  plus 
belle  de  la  ville  : elle  a quatre-vingts  cannes  de  ioix- 
O 
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cueur  fur  une  largeur  proportionnée.  Cette  place  eft  Crucifiement  ou  font  divcrfes  figures  de  bois  très- 
ornée  de  belles  maifons  , toutes  fort  hautes  & bâties  bien  exécutées.  A côté  de  cet  Autel  on  voit  les 
de  pierres  de  taille.  maufolées  de  plufieurs  Comtes  de  Provence  , & 

A l’une  des  extrémités  de  la  place  des  Prêcheurs  entre  autres  ceux  de  Charles  d’Anjou  , dernier 
eft  le  Palais  : c’cft  un  édifice  confidérable  St  qui  a fes  Comte  de  Provence  , St  d’Hubert  de  la  Garde  , Sei- 
beautés  quoiqu’ancicn.  Ce  Palais  eft  diftribué  en  gneur  de  Vins  , l’un  des  plus  grands  Capitaine^  de 
plufieurs  beaux  appartements  : les  deux  d’en-bas  font  fon  ficclc.  Charles  d’Anjou  , Roi  de  Sicile  , Comte 
occupés  par  la  Chambre-Cour  des  Comptes  St  par  de  Provence  St  de  Forcalquier , Stc.  mourut  à Mar- 
ie Sénéchal.  Celui  d’en-haut  eft  deftiné  aux  féances  feille  , le  10.  Décembre  1481.  à 45.  ans.  La  figure 
du  Parlement.  La  grande  falle  que  le  peuple  appelle  de  ce  Prince  , que  l’on  voit  au  maufolée  dont  nous 
la  Salle  <ies  pas  perdus  , eft  la  plus  grande  piece  en  venons  de  parler  , eft  de  marbre  blanc  : cette  figure 
ce  genre  qu’il  y ait  en  Provence.  A fun  des  bouts  de  eft  de  grandeur  naturelle  & elle  eft  couchée  à plat, 
cette  falle  eft  une  petite  Chapelle  ornée  de  quelques  Le  maufolée  eft  chargé  d’ornements , St  il  eft  acconu 
vieilles  peintures.  La  falle  d’ Audience  eft  décorée  pagné  d’une  épitaphe.  Hubert  de  la  Garde  , Sci- 
des  portraits  de  tous  les  Rois  de  France  , placés  à gneur  de  Vins , mourut  le  ao.  de  Novembre  j 589.  à 
une  certaine  hauteur  dans  des  compartiments  quar-  neuf  heures  du  matin  , d’un  coup  de  moufquet  qu’il 
rés.  Ceux  des  trois  derniers  Rois  font  détachés  des  avoit  reçu  au  fiege  de  la  ville  de  Gratte.  La  Provin- 
autres  : ils  font  repréfentés  à cheval , St  auffi  grands  ce  lui  fit  élever  eu  iS9o.  le  fuperbe  maufolée  dont 
que  le  naturel.  On  reconnoît  par  les  Salamandres  nous  avons  fait  mention  : le  marbre  de  ce  maufolée 
que  l’on  voit  fur  le  haut  des  lîeges  des  Confeillcrs,  fut  tiré  de  la  maifon  du  Prévôt  de  l’Eglifc  cathé- 
« prefque  fur  toutes  les  anciennes  portes  du  Palais,  drale  de  Marfeille  , où  l’on  croit  qu’il  avoit  fervi 
que  cet  édifice  a été  bâti  ou  du  moins  confidérable-  autrefois  à décorer  un  temple  de  Diane, 
ment  augmentée  embelli  fous  le  régné  de  François  I.  Dans  la  Nef  de  la  Cathédrale  d’Aix  on  voit 
qui  avoir  pri<  la  Salamandre  pour  devife.  L’appar-  une  petite  Chapelle  voûtée  très-ancienne  , Sc  dont 
tement  deftiné  aux  aflèmblees  des  Tréforiers  gé-  on  nous  allure que  l’entrée  eft  interdite  aux  femmes, 
néraux,  a une  belle  façade,  fur  laquelle  on  voit  Tous  les  ans,  le  jour  de  la  Transfiguration  de  Notre 
une  ftatue  à demi-corps  du  Roi  Louis  le  Grand.  Le  Seigneur  ( le  6.  d’AoGt  ) , le  Chapitre  fait  l’Oftire 
fronton  , le  bas-relief  St  les  inferiptions  repréfen-  dans  cette  Chapelle , & à la  mette  on  n’emploie  que 
tent  le  foleil  & fes  effets.  du  vin  mufeat  nouveau.  Le  Baptiftaire  eft  un  très-bel 

1 ’Hôtel-de-Ville  eft  un  allez  bel  édifice  ; mais  il  ouvrage  î il  eft  de  figure  oftogone  avec  un  dôme  fou- 
eft  maliieureufemcnt  caché  par  les  maifons  d’une  tenu  par  huit  colonnes  de  jafpe  St  de  granité  , que 
rue  étroite  , dans  laquelle  il  fe  trouve  fitué.  C’eft  quelques-uns  difent  être  de  pierre  factice  , & d’au- 
un  grand  bâtiment  quarré , de  pierres  de  taille  î au  très  de  marbre.  Ces  colonnes  ont  leurs  chapiteaux 
milieu  eft  une  grande  cour  , autour  de  laquelle  il  y a d’ordre  corinthien.  Les  fept  Autels  qui  font  pratiqués 
trois  rangs  de  fenêtres  Sc  de  pii  a lires  , l’un  fur  Pau-  dans  les  faces  de  l’oftogone  , ont  divers  ornements 
tre  , & dont  les  ordes  d’architeflurc  font  le  T ofean , d’architefturc , de  fcuJpture  & de  peinture  ; mais  on 
le  Dorique  Sc  l’ionique.  Ces  divers  ordres  d’archi-  remarque  que  les  ornements  de  ce  dernier  genre  pé- 
teélure  font  termines  par  une  grande  corniche  qui  chent  par  le  coflumé.  l.a  Chapelle  de  Notre-Dame 
régne  au-defïus  du  bâtiment.  La  grande  falle  du  de  l’Efpérance  eft  une  dévotion  bien  fameufe  à 
Confcil  de  Ville  eft  au  fécond  étage  : elle  eft  conf-  Aix , & qui  y attire  en  tout  temps  un  grand  concours 
truite  dans  une  bonne  proportion  , ayant  huit  can-  de  peuple  : la  Vierge  y eft  repréfentée  tenant  d’une 
ncs  de  longueur  fur  fix  de  largeur  & trois  de  hauteur,  main  les  clefs  des  huit  portes  de  la  ville.  Les  Fonts 
Au-defTus  de  la  porte  de  cet  Hôtel-de-Ville  eft  un  baptifmaux  confiftcnt  en  une  grande  cuve  d’un  fcul 
beau  balcon  , foutenu  par  quatre  grottes  colonnes  morceau  , d’une  pierre  rare  St  enrichie  de  reliefs  s 
d’ordre  dorique.  Sur  les  côtés  de  ce  balcon  , font  ils  font  placés  au  milieu  des  huit  colonnes  dont  nous 
placées  la  ftatue  de  Charles  d’Anjou  & celle  du  Roi  venons  de  parler. 

Louis  XI. , l’une  à droite  St  l’autre  I gauche  ; Sc  au-  On  conferve  dans  la  Saeriftie  de  la  Cathédrale  , 
ddfus , formant  le  triangle  , fe  trouve  également  quelques  précieufes  raretés  , St  entre  autres  un  mor- 
placé  le  bufte  de  Louis  XI Vr.  en  marbre.  La  façade  ccau  du  gril  de  Saint  - Laurent  de  la  chape  de  Sainr- 
dc  cet  édifice  eft  ornée , ainfi  que  la  cour  intérieure , Louis  Evêque  de  Touloufe  : cette  chape  eft  de  cou- 
de trois  rangs  de  pilaftres  & de  fenêtres.  Les  ordres  leur  bleue  , & elle  eft  femée  de  fleurs-dc-lys  d’or, 
des  deux  premiers  rangs  font  le  Dorique  St  i’Ioni-  Dans  le  trëforde  cette  Saeriftie  , on  voit  entre  autres 
que  ; le  troifieme  rang  a des  efpeces  de  Cariatides  ; chofes , une  ftatue  d’argent  de  la  Vierge  , de  hau- 
ce  font  des  colonnes  qui  ont  la  figure  de  femmes  tcur  naturelle  , Sc  une  rofe  d’or  donnée  il  y a plus 
vêtues  de  longues  robes.  Cette  façade  s’étend  juf-  de  cinq  cens  ans  par  le  Pape  Innocent  IV.  à Ray- 
qu’ala  Tour  de  la  Grand’Horloge.  On  voit  adoffée  à mond-Bcreneer  , Comte  de  Provence.  Cette  rôle 
cette  Tour , qui  eft  fort  haute  St  de  forme  quarrée  , eft  une  de  celles  que  les  Papes  ont  coutume  de  bénit 
la  ftatue  du  Roi  Louis  XIII.  à-mi-corps.  le  quatrième  Dimanche  de  Carême  ,Sc  qu’ils  envoient 

La  Bibliothèque  de  l’Hôtel-de-Villc  eft  publique  , enfuite  en  préfent  aux  Princes  ou  Prineeflês  qui 
a ce  qu  on  nous  allure  : cet  établtttcment  a étérendu  fe  font  diftingués  par  leur  zele  pour  le  bien  de  la 
tel  en  faveur  des  perfonnes  ftudieules  , qui  font  Religion  Sc  pour  celui  du  St.  Siégé, 
rarement  affez  à leur  aife  pour  avoir  chez  elles  tous  Les  Pcres  de  l’Oratoire  ont  à Aix  une  Maifon 
es  livres  qui  leur  font  néccffaires.  confidérable  , de  laquelle , ainfi  que  de  la  plflpart 

■ La  Cathédrale  eft  un  édifice  allez  confidérable  , & de  celles  qu’ils  ont  ou  qu’ils  ont  eues  en  Provence  , 

^ 3 ^C-  kcaut^s  à remarquer.  Elle  eft  un  peu  ils  font  redevables  au  Perc  Jcan-Baptifte  Romillon  , 
obfcurc  , ainfi  que  le  font  la  plûpart  des  Bafiîiqucs  Prêtre  fort  zélé  , qui  s’affocia  d’abnrd  avec  le  Véné- 
ancicnnes.  Le  frontifpkc  eft  chargé  de  petites  figures  rablc  C(far-de-Bus  pour  donner  naiffancc  à la  Con- 
e/r°l v tC5  ’ d’ Apôtres  St  de  Saints,  placées  fans  grégation  de  la  Do&rine Chrétienne.  Mais  ces  deux 
go  t oc  tans  choix  , & d’ailleurs  très-mal  exécutées,  refpeciablcs  perfonnages  n’ayant  pu  s’accorder  fur 
ejj  ^ (Tta princip >ale  eft  d’un  bois  rougi  St  verni , St  l’article  de  faire  des  vœux  , dont  le  Perc  Romillon 
on  l’eft'  tfC°rtC  ^‘vers  ornements  allez  délicats:  ne  voulut  point  entendre  parler , ce  dernier  fut  obli- 

éft  cauf”0  ^°Ur  UD  ouvra?c  ('e  cettc  nature  > cc  gé  de  fe  leparcr  avec  quelques  autres  de  fes  Con- 
porte  nqU  °n  3 eU  k*n  °e  ^ couvr*r  d’une  contre-  freres  ; St  il  inftitua  au  commencement  du  dernier 
t • errierc  le  maître  Autel  on  remarque  un  ficelé  , à l’imitation  de  l’Oratoire  de  Rome  , les 
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Maifons  qui  lui  échurent  en  partage  dans  cette  répa- 
ration , aufl\-bien  que  celles  qu’il  acquit  depuis  , de 
entre  autres  celles  d’Aix  , de  Marfeille  , d’Arles  fie 
de  la  'Ciotat.  Dans  la  fuite  , en  1619. , le  Pere  Ro- 
millon  réunit  ces  diverfes  Maifons  à la  Congréga- 
tion de  l’Oratoire  que  M.  de  Bertille  venoit  d’initi- 
tuer  en  France  , fie  cette  réunion  fe  fit  avec  le  con- 
fentement  du  Pape  , des  Ordinaires  fit  autres  ayaut 
droit  de  donner  le  leur.  La  Maifon  d’Aix  eft  la  pre- 
mière de  ces  Maifons  réunies  ; c’eft  une  Maifon 
d'Inftiturion  pour  les  jeunes  Sujets  de  ces  Cantons 
qui  entrent  dans  la  Congrégation  de  l’Oratoire. 
L’Eglifc  de  cette  Maifon  eu  fort  propre  fit  elle  a des 
beautés.  Des  deux  côtés  régne  une  galerie  fermée 
de  baluftres.  Le  maître  Autel  mérite  une  attention 
particulière  : il  a trois  faces  qui  occupent  le  fond  fit 
s’élèvent  même  jufqu’à  la  voûte  de  l’Eglife.  Cet 
Autel  cfttout  de  bois  fur-doré  fit  décoré  de  colon- 
nes , figures  , frontons  & autres  ornements.  L’archi- 
teéture  eft  d’ordre  Corinthien.  Six  tableaux  de  Mi- 
gnard accompagnent  cet  Autel.  11  y a dans  la  même 
Eglife  plufieurs  autres  tableaux  de  ce  même  Peintre  j 
on  remarque  fur-tout  celui  qui  eft  dans  la  Chapelle 
des  Grimaldi  : ce  tableau  eft  moins  eftime  pour  la 
vivacité  fie  la  délicateflc  du  coloris  , que  pour  la 
beauté  fie  la  vérité  des  carnations.  A l'un  des  bouts 
de  la  cour  des  Peres , fe  trouve  une  petite  Chapelle 
-où  l’on  voit  une  vingtaine  de  tableaux , qui  font  la 
plupart  de  Daret , fameux  Peintre  d’Aix.  Ces  ta- 
bleaux repréfentent  une  cfpece  de  généalogie  ou 
d’arrangement  des  principaux  Parents , Amis  ou  Dis- 
ciples de  Notre- Seigneur  : on  n’a  point  oublié  dans 
ce  nombre  les  fameux  Saints  de  la  Province , tels 
que  Saint-Lazare  Evêque  de  Marfeille  , Saint-Ma- 
ximin que  l’on  croit  avoir  été  un  des  foixantc-douze 
Difciplcs  , fie  Saint-Cclidoinc  que  l’on  prétend  être 
l’avcugle-né  de  l’Evangile.  Le  plafond  de  cette 
Chapelle  repréfente  un  Ciel  fort  orné  d’ Anges  fie  des 
plus  connus  de  la  Monarchie  célefte. 

A une  petite  diftance  de  la  Maifon  de  l’Oratoire, 
on  trouve  la  Chapelle  des  Pénitents  bleux  : c’cft  un 
édifice  bien  entendu  fie  fort  orné  de  peintures  fie 
de  dorures.  Dans  celle  des  Pénitents  blancs  , on 
remarque  un  bas-relief  de  marbre  qui  repré  fente 
Notre-Dame  de  Pitié  : on  croit  que  c’eft  un  des 
ouvrages  de  Michel  Ange.  Sur  le  plafond  de 
cette  Chapelle  eft  repréfentée  la  Réfurrcciion  dans 
un  ovale  qui  a trente-deux  pieds  de  diamètre  dans 
fa  longueur  : ce  tableau  eft  placé  à fon  vrai  point 
de  vue  : toutes  les  parties  en  font  bien  exécutées  * 
la  oerfpcftive  , l’invention  , le  deflein  & le  coloris 
y (ont  exactement  fuivis , fit  font  un  ealêmble  très- 
beau  fit  trè5-eftimé.  Daret  eft  l’Auteur  de  ce  riche 
tableau.  Sur  l’arc  du  dôme  de  cette  Chapelle  , fc 
trouvent  placées  les  armes  du  Cardinal  de  Ven- 
dôme , Gouverneur  de  la  Province  , fit  l’un  des 
RcCtcxirs  fit  Bienfaiteurs  de  cette  Communauté  de 
Pénitents. 

Les  Religieufes  de  la  Vifitation  font  logées  dans 
un  grand  Couvent , ôc  elles  ont  une  belle  Eglife.  On 
monte  à cette  Eglife  par  un  efcalier  de  plufieurs 
marches  : l’Autel  eft  d’un  beau  marbre  que  la 
Ducheflè  de  Modene  , Laure  Martinozzi , fit  venir 
d’Italie  avec  bien  de  la  dépenfe. 

Dans  le  chœur  des  Religieufes  Dominicaines , 
on  remarque  le  tombeau  de  Charles  le  Boiteux 
Comte  de  Provence  , Roi  de  Naples  fit  de  Sicile , 
fit  Roi  titulaire  de  Jérufalem , mort  le  6.  Mai  1 309. 
Le  corps  de  ce  Prince  eft  confervé  dans  un  cercueil 
de  bois  de  cyprès  -,  fie  dans  ce  cercueil  fe  trouve  auffi, 
à ce  qu’on  allure  , le  feeptre  de  fer  du  Monarque 
dont  nous  parlons.  Les  mêmes  Religieufes  de  la 
Vifitation  font  les  dépofitaires  de  quantité  de  reli- 
ques bien  précicufes  : elles  poflTédent  auffi  une  petite 
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monnoie  que  l’on  prétend  être  un  des  trente  denier» 
pour  lcfquels  Notre-Seigneur  fut  vendu  ; mais 
nous  penfons  qu’il  ferait  fort  difficile  de  prouver 
que  cette  monnoie  elt  réellement  un  des  trente 
deniers  en  queftion. 

Le  Couvent  des  Prêcheurs  ( des  Jacobins  on 
Dominicains  ) ferait  un  des  plus  beaux  de  la  Pro- 
vince , s’il  étoit  achevé.  L’Eglife  eft  grande  : dans 
l’épailfeur  -de  la  muraille  , à gauche  , eft  en  dépôt 
depuis  environ  250.  ans  , le  corps  de  Jeanne, 
femme  de  Charles  d’Anjou  , dernier  Comte  de 
Provence.  Cette  Frinceflc  avoit  ordonné  par  fon 
teftament  qu’elle  ferait  inhumée  dans  la  Chapelle 
cjui  eft  tout  proche  ; mais  cette  Chapelle  n’a  jamais 
etc  achevée.  Sur  les  vitres  qui  (ont  derrière  le 
maître  Autel , on  remarque  les  armes  du  Maréchal 
de  l’Hôpital , avec  le  bâton , le  collier  de  l’Ordre , fitc. 
La  Confrairic  du  Rofaire  qui  eft  établie  dans  cette 
Eglife  , a une  ftatue  d’argent  de  la  Vierge  , de 
grandeur  naturelle.  On  voit  dans  le  cloître  du 
Couvent  les  portraits  des  plus  grands  hommes  de 
l’Ordre  : ceux  des  meilleures  Maifons  font  à gauche 
en  entrant  ; tels  font  les  portraits  de  Louis  de 
Lorraine  , Duc  de  Guifc , d’Etienne  de  Lufignan  , 
d’un  Prince  Othoman  , fils  d’ibrahim , de  Jerôme 
d’Arragon,  fie  d’Humbert  dernier  Dauphin.  A l’autre 
côté  font  placés  les  Papes  , les  Cardinaux  fie  les 
Sçavans  de  l'Ordre  •,  tels  que  Saint-'l  homas  , 
Grenade  Albert  le  Grand  ôc  autres.  La  galerie 
tjui  régne  au-deftus  du  cloître  , eft  une  des  plus 
éclairées  : on  y voit  une  vieille  ftatue  de  Saint- 
Vincent-Ferrier  , ayant  un  bonnet  noir  fur  la  tête 
fie  un  bâton  à la  main.  La  Bibliothèque  occupe 
l’emplacement  le  plus  élevé  du  Couvent  : elle  eft 
nombreufe  fie  allez  bien  compoféc.  On  découvre 
de  cct  endroit  fort  avant  dans  la  campagne  : les 
collines  paroiflent  toutes  couvertes  d’oliviers  fie  de 
vignobles  ; la  plaine  fie  les  vallées  variées  de  prai- 
ries fie  de  guérets  prefque  toujours  verds  , entre- 
coupés de  ruitlèaux  fie  de  torrents , fie  bordés  de  gros 
arbres , qui  font  une  agréable  verdure  plus  de  la 
moitié  de  l’année.  Les  cuifines  fie  le  réfectoire 
de  cette  Maifon  méritent  encore  quelque  attention: 
la  propreté  y régne  fie  tout  y eft  dans  le  meilleur 
ordre. 

Dans  l’Eglife  des  Carmes  on  voit  un  vieux  ta- 
bleau , qui  n’cft  pas  à la  vérité  d’un  grand  goût 
par  lui-même  , mais  qui  eft  eftimable  , parce  qu’il  a 
etc  peint  de  la  propre  main  du  bon  Roi  ttené. 

Les  Jéfuitcs  ont  une  Eglife  qui  eft  allez  grande 
fie  bien  bâtie:  on  y remarque  qu’à  droite  ôc  ^ gau- 
che régnent  des  bas-côtés , ce  qui  rend  cette  Eglife 
différente  de  prefque  toutes  les  autres  que  les  Jelui- 
tes  poftëdent  ailleurs.  La  Chapelle  de  la  Congréga- 
tion eft  belle  : le  plafond  eft  porté  par  quatre  ter- 
mes de  figure  colofl’alle , fortant  d’une  gaine  de 
draperie.  L’hiftoirc  de  la  Sainte-Vierge  eft  peinte 
for  les  côtés  de  cette  belle  Chapelle  , qui  eft  d’ail- 
leurs ornée  de  huit  ftatucs  des  plus  grands  perfon- 
nages  de  l’ancien  Teftament. 

Le  bourg  ou  fauxbourg  Saint- Jean  a été  clos  dans 
la  ville , à la  diligence  de  l’Archevêque  d’Aix  , en 
1646.  Voyc\  les  Lettres-Patentes  , &c.  données 
pour  i'agrandiflement  de  la  ville  d’Aix  en  Janvier 
1 646.  enrégiftrées  le  1$.  Février  fuivant , folio  40 
Ce  fauxbourg  eft  devenu  par  conféquent  un  des 
quartiers  de  la  ville  : on  y remarque  la  grande  Eglife 
qui  porte  le  nom  de  Saint-Jean  , fie  qui  eft  de  l’Or- 
dre de  Malte.  C’eft  un  édifice  fort  confidérable  : le 
frontifpice  eft  flanqué  de  deux  Tours  qui  ont  cha- 
cune fept  fenêtres  à lucarnes , fie  entre  les  deux  Tours 
eft  un  portail  gothique  avec  tous  les  ornements  qui 
accompagnent  cette  bizarre  architecture.  Un  grand 
fronton , orné  de  fleurons  , couronne  tout  le  fontif- 
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picc.  Au-deflus  on  voit  une  grande  fenêtre  ronde , 
garnie  de  vitres , large  de  deux  toifes  de  diamètre  , 
& ornée  d’cnJacemcnts  gothiques.  Un  grand  balcon 
de  deux  toifes  de  long  régne  au-deffus  du  vitrage. 
Le  cadran  de  l’horloge  eft  au-deflus  , dans  le  viude 
du  timpan.  Vingt-deux  pyramides  terminent  les 
areboutanrs  de  l’Èglife.  Une  troificme  Tour  la  flan- 
que du  côte  du  presbytère.  Les  trois  frontons  qui 
forment  la  croix  de  l'Églife  , font  ornes  de  vieilles 
de'corations  d’une  fculpturc  ancienne  & mefquine.Le 
clocher  a trente-huit  toifes  de  hauteur  à le  prendre 
depuis  le  pied  jufqu’au  fommet  : on  le  voit  de 
l’étang  de  Berre  , qui  eft  à cinq  lieues  d’Aix.  Ce 
clocher  eft  à trois  étages  : le  dernier  eft  flanqué  de 
quatre  pyramides  à jour  & de  quatre  frontons.  Sur 
les  faces  du  milieu  de  ces  huit  pièces  d’architeélure 
s’élève  la  fléché  du  clocher.  La  pointe  de  cette  flé- 
ché eft  ofkogone  & ornée  de  fleurons  gothiques  à 
tous  les  angles  : elle  eft  percée  de  huit  fenêtres.  Tout 
cet  édifice  eft  terminé  par  un  globe  chargé  d’une 
croix.  Dans  l’Eglifc  on  voit  les  tombeaux  du  beau- 
pere  de  Saint-Louis  , Raymond-Berenger  Comte 
de  Provence  , & de  Beatrix  de  Savoye  fa  femme. 
La  Sacriftie  eft  riche  en  belles  reliques  ; mais  il  y a 
des  doutes  au  fujet  d’un  anneau  qu’on  y conferve  & 
dans  lequel  il  y a un  fapbir  enchafle  : les  uns  l’attri- 
buent au  bon  Zacharie  , & d’autres  veulent  qu’il  ait 
appartenu  à Saint-Jeau-Baptifte  ; ce  feroit-Ià  un 
fait  fort  difficile  à éclaircir  & encore  plus  difficile  à 
réfoudre  à la  fatisfadion  des  parties  intéreflees.  On 
conferve  aufli  dans  cette  Sacriftie  deux  grands  Cali- 
ces qui  ont  appartenu  autrefois  aux  Templiers  : ces 
Calices  font  l’un  & l’autre  des  plus  larges , & ils 
font  faits  à l’imitation  de  ces  grandes  coupes  qui 
étoient  en  ufage  dans  les  anciens  banquets. 

La  Commandcrie  de  Saint- Jean  d’Aix  eft  de  la 
Langue  de  Provence  & du  grand  Prieuré  de  Saint- 

Cette  Commanderie  rapporte  au  moins  dix 
mille  livres  de  rente  à celui  qui  en  eft  pourvu. 

Outre  les  Maifons  religieufes  d’Hammes  dont 
nout  avons  déjà  fait  mention , il  y a dans  la  ville  des 
Cordeliers  Conventuels,  des  Obfervantins  desSer 
vîtes,  des  Peres  de  la  Merci,  des  Picpusou  Pénitent, 
du  Tiers-Ordre  des  Auguftins  non-Réformés  des 
Mathunns , &c.  Il  y a auffi  plufieurs  Maifons  reli. 

F-OrdV  d' SE?  ’ des  Religieufes  de 
1 Ordre  de  C.teaux , des  Bénédiaines , des  Domini- 

l?neT  ’itVn  d"  A"S»<tines , des  Urfu- 

Clarifiés  , itc.  Ces  dernières  poflïdent 

* .1“  ,oat  <l’or  & garni  de  quantité  de 
pierres  prectcufes.  Ces  mêmes  Religieufes  , les  Cia- 

rifîl'  FCrrd°rCr' 1 y 3 envIro"  ‘S- ans,  la  chaire 
tle  leur  Eglife  pour  engager  le  fameux  Pere  Gués 
relie, eux  Obfervantm , 1 y prêcher  le  Carême. 

triÎTo,  ■ VlU'  (ont  log“  le!  Pr'tre5  du  la  Doc- 
Çme  Chrettenne  , les  Chartreux  , les  Minimes  , les 
Tnmtaires  Dechauflés,  les  Auguftins  Réformés 
les  Carmes  Dechauflés  , les  Récollcts  , & lcs’ 
Capuans.  * 

'a  Doéérine  Chrétienne  ont  leur 
Maifon  dans  le  fauxbourg  dit  des  Cordeliers,  & leur 
“$“e  » ,<lue  nous  avons  déjà  dit , fert  de  Pa- 
Sfable’  nb',3nt5  *]'  “ fauxbourg  .qui  eft  fort  con. 
S d •|„Ur,nCRra,'dre  Place,'l“i  aPl“  * cent  vingt 
■mfe.  de  longueur , fur  une  largeur  bien  proportion- 
née , feparc  ce  fauxbourg  de  ht  ville. 

_J~Î*  Chartreux  ont  leur  Maifon  placée  à l'une  des 
fauxbourg  : le  frontifpice  de  leur  Eglife 

°rdre  d “^aure , dont  l'eutable- 

E'iT grind5  pUaftre!  comPo(;- 

dérable  non  i r aü^ent  au  milieu  un  efpacc  confi- 

srsas?  rdcni,s  deu 
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trefois  le  Siégé  épifcopal  & le  Chapitre  de  la  Cathé- 
drale. On  appelle  cette  Eglife  dans  les  anciennes 
chartes  , Eecltfa  Noftrx  Dominée  Sedi,  cvifiopnlis 
& c’en  du  mot  Sedis  que  par  corruption  on  lui  a 
donne  le  nom  de  la  Seds.  Le  Chapitre  quitta  cette 
Eglife  vers  Pan  tooo.  dans  le  temps  des  guerres  qui 
troubiotent  cette  contrée;  de  il  alla  s'établir  dans 
I endroit  de  la  ville  le  plus  peuplé.  Dans  la  fuite  ce 
meme  Chapitre  a donné  l’Eglife  de  la  Seds  aux  Mi- 
nimes qui  s'y  font  établis  en  s j 36.  C’cft  une  dévo- 
tion fort  célèbre  , dt  qui  attire  un  grand  concours 
de  peuple  des  environs  : on  y voit  une  image  de  la 
Vierge  copiée  fur  celle  qui  eft  à Rome  dans  l'Eelife 
de  Sainte-Marie  Majeur. 

Les  Carmes  Dechauflés  ont  leur  Couvent  à une 
petite  diftance  de  la  porte  des  Auguftins  : on  y voit 
dans  leur  Eglife  trois  beaux  tableaux  de  Daret  & 
dont  un  repréfentc  Saint-Jerôme.  Ce  tableau  a’des 
beautés  ; il  eft  bien  deffiné  & bien  colorié  , mais  il 
prête  matière  à rire.  Non-feulement  le  Peintre  y a 
revêtu  Saint-Jerôme  de  la  pourpre,  mais  encore  U 
a admis  nettement  ce  Pere  de  l’Eglife  dans  le  Sacré 
College , & lui  a donné  un  chapeau  de  Cardinal  des 
plus  à la  mode. 

Le  Couvent  des  Auguftins  Reformés  eft  fitué  hors 
de  la  porte  Saint-Jean  , à une  petite  diftance  des 
Cafemes  : il  y a une  Bibliothèque  où  l’on  trouve  de 
bons  livres. 

Le  cours  qui  eft  hors  de  la  porte  Saint-Louis 
elt  terminé  par  la  façade  de  l’Eglife  des  Récollets  ' 
« ce  coup  d’oeil  produit  un  allez  bel  effet.  Sur  le 
frontifpice  de  cette  Eglife , aux  clefs  de  la  voûte  & 
fur  les  vitres  font  étalées  les  armes  du  Maréchal  de 
J’Hôpital  qui  a été  un  des  grands  Bienfaiteurs  de 
cette  Maifon.  Dans  le  jardin  eft  une  grotte  de  co- 
quillages , dans  laquelle  on  a pratiqué  quatre  antres 
ou  cavernes  faites  de  congélations  allez  curieules. 

La  Charité  qui  fert  d’Hôpital  général , eft  une 
Maifon  également  belle  & commode  : elle  eft  fituée 
tout  proche  du  Couvent  des  Récollets. 

L’Hôtel-Dieu  eft  fitué  hors  de  la  ville  , & à une 
petite  diftance  du  Couvent  des  Capucins  : il  eft  de 
Fondation  royale  , & il  jouit  de  plus  de  30.  mille 
livres  de  rente. 

Suivant  la  coutume  des  Capucins , le  Couvent  de 
ces  Peres  n’offre  rien  que  de  fimple  i mais  on  voit 
dans  leur  Eglife  un  Crucifix  fort  fameux  & dont  00 
parle  beaucoup  à Aix.  Voici  l’hiftoire  de  ce  Crucifix. 
Louis  de  Nogaret , Duc  d’Epernon  , Gouverneur  de 
Provence  , n’ayant  pas  été  reconnu  en  cette  demicre 
Qualité  par  la  ville  d’Aix  qui  étoitalors  dans  le  parti 
de  la  Ligue , affiégea  cette  ville  en  1 589. , & s’etant 
campé  fur  une  hauteur  qui  commande  le  Couvent 
des  Capucins , il  fit  tirer  quelques  volées  de  canon 
contre  ce  Couvent  qui  étoit  gardé  par  quelques 
Compagnies  de  la  garnifon  de  la  ville.  Comme  l’E- 
glife étoit  en  face  de  la  batterie,  un  boulet  du  poids 
d’environ  trente  livres  entra  par  le  vitrau  qui  eft  au- 
deflus  de  la  porte  , & donna  contre  le  bras  gauche 
d’un  Crucifix  élevé  fur  la  baluftrade  du  Sanduaire. 

Le  boulet  fe  brifa  en  pièces  fans  abbattre  & fans 
endommager  en  aucune  façon  ledit  Crucifix.  Il  paroît 
feulement  un  peu  de  noirceur  à l'endroit  du  bras 
contre  lequel  le  boulet  fe  brifa.  Ce  fait  fut  attefté 
par  la  dépofition  de  deux  Eccléfiaftiques  , qui  lignè- 
rent le  procès  verbal  qui  fut  drefle  à ce  fujet , de 
qu’on  garde  précieulement  dans  les  Archives  de  ce 
Couvent.  Ce  Crucifix , qui  eft  de  bois  & de  trois  • 
pieds  ou  environ  de  hauteur , a etc  mis  depuis  dans 
une  Chapelle  , & l’on  voit  encore  les  pièces  du  bou- 
let dans  un  panier  qui  pend  à fon  bras.  Dieu  mani- 
fefte  fa  puiflance  infinie  en  une  infinité  de  maniérés. 
Brantôme  , dans  la  vie  de  M.  de  Lautrec  , rapporte 
que  « ce  Général,  faifant  le  fiege  de  Naples,  ht  tirer 
u plufieurs 
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«plufiears  volées  de  canon  , le  premier  jour  de  Mai , 
„&  qu’un  Crucifix  qui  ctoit  dans  l’Eglifc  de  N.  D. 
«des  Carmes , voyant  venir  une  canonade  droit  à lui 
vpour  lui  emporter  la  tète , la  baiffa  fort  bas , en- 
» forte  qu’il  n’eut  aucun  mal , & que  la  balle  paffa 
»par-deflus....  » Cet  Auteur  , d’ailleurs  eftimable  , 
fait  ici  un  anachronifme  : le  fait  qu’il  rapporte  , eft 
vrai  6c  bien  conftaté , mais  il  eft  arrivé  non  en  i $ z8. , 
qui  eft  l’année  que  Lautrec  affiégea  la  ville  de  Na- 
ples , mais  le  Jeudi  17.  Oélobre  1439.  cette  ville 
étant  alors  affiégée  par  Alpbonfe  Roi  d’Arragon. 

A l’une  des  extrémités  du  fauxbourg  des  Corde- 
liers font  fituées  les  eaux  minérales  dont  nous  avons 
déjà  fait  mention  plufieurs  fois.  Ces  eaux  furent 
découvertes  ou  plutôt  retrouvées  en  1 704.  On  dc- 
moliifoit  alors  une  maifon  qui  menaçoit  ruine  : on 
trouva  dans  les  décombres , des  relies  de  chapi- 
teaux , de  comiches  & d’autres  monuments  anti- 
ques. Cette  découverte  excita  la  curiofité  des  ou- 
vriers : ils  cherchèrent  5c  trouvèrent  enfin  dans  ces 
précieux  décombres  une  fource  d’eau  chaude  qui 
iortit  de  terre  à gros  bouillons.  Les  Antiquaires 
opinèrent  d'abord  avec  raifon  que  c’étoit-là  vérita- 
blement l’endroit  où  étoient  fitués  les  bains  de  Sex- 
tius.  Leur  opinion  fut  confirmée  par  les  médail- 
les , les  inforiptions  & autres  monuments  antiques 
qu’on  trouva  en  ce  même  lieu.  On  en  tira  , en  1705.  f 
une  pierre  d’environ  trois  pieds  de  longueur  , fur 
dix-huit  pouces  de  largeur.  On  voit  fur  cette  pierre 
un  Autel , au-deffus  duquel  eft  un  Priapc  ou  Men- 
tula  , d’une  groffeur  extraordinaire  , oc  fur  cette 
figure  font  les  trois  lettres  fuivantes , 1.  H.  C.  On  a 
donné  plufieurs  explications  différentes  de  ces  trois 
lettres,  mais  nous  nous  bornons  à rapporter  les  deux 
fuivantes  qui  nous  parodient  les  plus  naturelles  : ln 
Hortorum  Cujlodiam  , pour  la  garde  de  ces  Jardins  , 
ou  Jucundo  Hortorum  Cujlodi , au  joyeux  Gardien 
de  ces  Jardins.  Revenons  à préfent  aux  eaux  miné- 
rales. Ces  eaux  font  trcs-claires  & aufli  légères  que 
l’eau  de  pluie.  Elles  n’ont  aucune  odeur  ni  faveur  , 
6c  elles  ne  font  point  extrêmement  chaudes.  Etant 
mêlées  avec  la  diftolution  de  coupcrofe  , il  Ce  fait 
au  fond  de  la  bouteille  une  précipitation  d’une  cer- 
taine quantité  de  matière  rouffe  ; de  avec  de  l’eau 
de  chaux  , il  s’en  fait  une  d’une  matière  blanchâtre. 
Avec  la  poudre  de  noix  de  galle  , ces  eaux  ne  pren- 
nent d’autre  couleur  que  celle  de  la  poudre  même  ; 
& alors  l’el'prit  de  vitriol  ne  la  fait  point  changer  , 
non-plus  que  l’huile  de  tartre.  Ces  eaux  étant  mêlées 
avec  l’efprit  de  fel  commun,  n’ont  reçu  aucun  chan- 
gement ni  dans  leur  couleur  , ni  dans  leur  chaleur. 
Le  fublimé  corrofif  6c  le  fel  armoniac  n’ont  point 
produit  avec  ces  eaux , d’autre  effet  que  celui  qu’a- 
voit  produit  l’efprit  de  fel  commun  , c’eft-à-dire , 
aucun.  Far  évaporation , on  en  tire  une  rcfidence 
roufle , qui,  de  même  que  le  lâlpètre  , pique  les  fibres 
de  la  langue.  Voye\  le  Mercure  du  mois  de  Mars 
170s-  On  a élève  aux  dépents  delà  ville  de  grands 
5c  beaux  édifices  pour  la  commodité  des  personnes 
qui  veulent  boire  de  ces  eaux  ou  prendre  des  bains. 

Outre  les  Colleges  où  les  Jéfuites  5c  les  Prêtres 
delà  Doctrine  Chrétienne  eofuignent  les  Humanités 
61  la  Philo  fophie , il  y a à Aix  une  Üniverfité  fameu- 
fe  , qui  a été  établie  l’an.  1409.  parle  Pape  Alexan- 
dre V*  {^confirmée  en  1413.  par  Louis  Jl.  Koi  de 
Sicile  s alors  Comte  de  Provence.  Le  Roi  Henri  IV. 
rétablit  cette  Üniverfité  en  1603.  Si  lui  accorda  di- 
se rsjHtvileges.  Les  Rois  Louis  XIII.  & Louis  XIV. 
confirmèrent  ces  privilèges  & les  augmentèrent  , le 
premier  en  163*.  & le  dernier  en  1660.  , 1689.  6c 
lyn.  C'eft  en  vertu  des  Ordonnances  , Edits  , Dé- 
clarations  de  Lettres-Patentes  de  ces  Princes  que 
1 Univerfirc  d’Aix  jouit  des  mêmes  privilèges  que 
aelle  de  Paris.  La  première  de  ces  Üniverfité  s dont 
Terni  I, 
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il  eft  ici  quellion , eft  compofée  de  trois  Facultés  , 
Théologie  , Jurifprudcnce  & Médecine  : l'Archevê- 
que de  cette  ville  en  eft  le  Chancelier-né.  Il  y a tou- 
jours eu  dans  cette  üniverfité  des  Profcffcurs  ijluf- 
tres  en  toutes  les  Facultés  dont  elle  eft  compofée. 
On  regrette  beaucoup  en  Provence  que  la  Faculté 
des  Arts  manque  à l’Univerfité  d'Aix  : il  n’y  a dans 
toute  cette  Province  aucun  College  d’exercice  a&uel 
qui  foit  agrégé  à l’Univerfité  ; par  conféquent  les 
Sujets  qui  afptrent  au  Quinfucniiium  , font  obligés 
d’etudier  pendant  cinq  ans  à i'Univerfité  d’Aix  , 
quoiqu’ils  aient  déjà  fait  leur  cours  de  Philofophie 
dans  quelque  College  que  ce  foit  de  la  Province. 

Dès  l’an  1603.  le  Roi  Henri  IV.  établit  à Aix  le 
College  de  Bourbon  , compofé  de  deux  Prélïdents  , 
deux  ConfeUlcrs  , & de  tous  les  Gens  du  Roi  de 
chaque  Cour , de  l’Ancien  des  Tréforiers  généraux  , 
des  Procureurs  du  pays  , Si  de  deux  principaux  Ha- 
bitants de  la  ville  d’Aix.  Ce  College  juge  fouveraine- 
ment  de  toute  la  Police  intérieure  de  l’Univerfité  ; 
mais  les  Affemblées  en  font  aflèz  rares  , Ôc  l’on  eft 
en  ufage  de  porter  ces  fortes  de  conteftations  à la 
Grand’Chambre  du  Parlement. 

L’Archevêque  d’Aix  en  qualité  de  Chancelier  6c 
Chef  de  I’Univerfité , préfide  à toutes  les  Affemblées 
pour  tout  ce  qui  concerne  les  promotions  aux  Degrés, 
Agrégations  ou  Réglements  de  I’Univerfité,  fans  qu’on 
puiffe  les  convoquer  à cet  effet  que  par  fon  ordre  , 
lorfqu’il  eft  dans  la  ville.  C’eft  à lui  de  donner  le 
jour  de  l’heure  ; de  en  fon  abfencc , c’eft  an  Reéfeur. 
Le  Vice-Chancelier  par  lui  nommé,  doit  être  Prêtre 
de  Dofteur  , d’une  capacité  de  probité  reconnues. 
Les  examens  doivent  être  faits  dans  la  falle  de  PAr* 
chevêche  lorfquc  le  Chancelier  y eft  préfent  ; de  en 
fon  abfence , dans  la  falle  de  l’Univenité  en  préfence 
de  fon  Vice-Chancelier. 

Il  fe  tient  à Aix , tous  les  ans  , trois  foires  de 
cinq  jours  confécutifs  chacune.  1.  Le  lundi  avant  la 
Fête-Dieu  ; 2.  le  lundi  après  Sainte-Barbe  ; 3.  de  le 
lundi  avant  Sainte-Appollonie.  L’huilequi  croit  dans 
le  territoire  de  cette  ville , fait  le  principal  commerce 
de  fes  habitants  : cette  huile  eft  très-eftiméc  de  très- 
recherchée  à caufe  de  fa  délicateflè. 

Les  Confuls  d’Aix  font  Procureurs-nés  du  pays 
de  Provence.  L’Archevêque  d'Aix  eft  premier  Pro- 
cureur-né du  pays  , Si  Préfident  aux  Etats  de  Pro- 
vence. Le  Clergé  de  cette  Province  a auflt  deux  Pro- 
cureurs-joints , Si  la  Nobleffe  a également  fes  deux 
Procureurs-joints.  Voye\  Etats , pays  d’Etats  , de 
Provence. 

Les  habitants  de  la  ville  d’Aix  jouiffent  de  plufieurs 
beaux  privilèges  fort  anciens  , 5c  qui  ont  été  con- 
firmés par  nos  Rois  en  1547.,  is^o. , i6to.de  1660. 
Ils  ont  le  droit  de  Ligncrar  , c’eft-à-dire  , de  couper 
du  bois  pour  leur  ufage  , cinq  lieues  à l’entour  de  la 
ville  , nonobftant  tons  oélrois  faits  aux  Seigneurs 
voifins.  Ce  privilège  eft  de  l’année  1477.  i tuais  il  a 
été  rendu  prefque  mutile  par  un  Arrêt  de  la  Cham- 
bre des  Eaux  6c  Forêts  , qui  prohibe  l’ufagede  VEtfc 
fadon.  Ils  font  exempts  de  droit  de  latc,  -S/efur  de 
1 aol. , de  de  tous  droits  de  péage,  leidc , impofitions 
de  reves  , dans  toutes  les  places  du  Domaine  de 
Provence  ; de  nommément  du  droit  de  chaîne  à I’ifle 
de  Saint-Geniés  ( c’eft  l’ille  du  Martigues  ).  Les 
Confuls  d’Aix  jugent  fouverainement  en  matière  de 
Police  , jufqu’à  1 2.  livres. 

Les  armoiries  de  cette  ville  font , d’or  à quatre 
pals  de  gueules , au  chef  tiercé  , au  premier  d’argent 
à la  croix  potencée  d’or , accompagnée  de  quatre 
croifcttcs  de  même  ; au  fécond  , d’azur  femc  de 
fleurs-de-lys  d’or  au  lambel  de  gueules  ; Si  au  troi- 
fieme , auto  femé  de  France  à la  bordure  de  gueules. 

La  ville  d’Aix  eft  la  patrie  de  plufieurs  grands 
hommes  . & entre  autres  de  Charles  du  Perler  , de 
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Jean  Cabanfut,  de  Charles-Annibal Fabrot , de  Louis 
Thomaffin  , de  Jofeph  Titton  de  Tournefort  , & 
d’Honoré  Gaillard. 

Charles  du  Perier  é toit  fils  de  Charles  du  Pener, 
Gentilhomme  de  Charles  de  Lorraine , Duc  de  Gui- 
(e , Gouverneur  de  Provence.  11  fit  les  délices  de  la 
poefie  latine , & il  y reuffit.  11  donna  fouvent  de 
bons  avis  à Santcuil , dont  il  ctoit  ami  ; mais  dans 
la  fuite , étant  devenu  jaloux  de  la  gloire  de  fon  Dif- 
ciple,  ils  difputereut  d’abord  avec  chaleur  l’un  con- 
tre l’autre  dans  la  converfation  , puis  en  vinrent  au 
défi  & aux  écrits  , & prirent  pour  arbitre  Ménage , 
lequel  donna  gain  de  caufe  à du  Perier , qu’il  ne  fit 
pas  difficulté  d’appellcr  le  Prineedes  Poètes  lyriques. 
Du  Perier  cul ti voit  auffi  la  poéfie  françoile  , 5c  il 
remporta  fouvent  le  prix  propofé  par  l’Académie. 
C’elt  de  lui  dont  parle  Boileau  dans  le  quatrième 
Chant  de  fon  Arc  poétique  , en  ces  termes  : 

Garde\-vous  d'imiter  ce  Rimeur  furieux  , 

Qui  de  fes  vains  Ecrits  Le  fleur  harmonieux  , 

Aborde  en  récitant  quiconque  le  falue  , 

Et  pourfuit  de  fes  Vers  les  pajfants  dans  la  rue. 

Du  Perier  mourut  à Paris,  le  *3.  Mars  1691. 
On  a de  lui  de  fort  belles  Odes  latines  , pluficurs 
pièces  en  Vers  firançois , & des  tradu&ions  en  Vers 
de  plufieurs  Ecrits  de  Santeuil  ; car  quoique  ces  deux 
Poètes  fuflent  rivaux , ils  demeurèrent  toujours  amis. 
Ce  même  du  Perier  dont  nous  venons  de  parler  , 

, étoit  neveu  de  François  du  Perier  , l’un  des  plus 
beaux  efprits  de  fon  temps  , à qui  Malherbe  adrcfic 
les  belles  Stances  qui  commencent  par  ce  Vers  : 

Ta  douleur , du  Perier , fera  donc  éternelle . 

Charles-Annibal  Fabrot , l’un  des  plus  célébrés 
Jurifconfulces  de  fon  temps , naquit  en  1 $8i.  11  de- 
vint très-habile  dans  la  Jurifprudence  Civile  & Cano- 
nique 5c  dans  les  Belles-Lettres  , ce  qui  lui  attira 
l’amitié  de  Meilleurs  de  Peirefc  & du  i'rétidcnt  du 
Vair.  Fabrot  fut  Avocat , Dodeur  & Profcilèur  en 
Droit  à A u , jufqu’en  1617.,  que  le  Préfidcnt  du 
\ air  ayant  été  fait  Garde  des  Sceaux , l’attira  à Paris. 
Après  la  mort  de  ce  Préfidcnt , Fabrot  retourna  à 
Aix.  11  revint  à Paris  en  1637.  Le  Chancelier  Seguier 
le  retint,  & lui  donna  une  penlion  confidérablc  pour 
Je  faire  travailler  à la  tradudion  des  Bafiliques. 
Fabrot  s’acquit  auffi  l’eftime  du  Préfident  Molé,  de 
Jerome  Bignon  , & des  autres  perfonnes  de  mérite 
de  fon  temps.  Il  refiifales  places  avamageufes  qu’on 
lui  offrit  à \ alence  , à Bourges  & dans  plufieurs 
autres  Umyertités  du  Royaume.  Il  mourut  à Paris 
Je  16.  Janvier  1659.,  à 78.  ans.  On  a de  lui  1.  les 
Diifiliqucs , ouConftitutions  des  Empereurs  d’Orient, 
en  grec  & en  latin  , avec  de  fçavantes  notes , n, 
volumes  in-folio.  x.  Les  éditions  de  Ccdrene  , de 
■ CCa?S  ' J.,Ana,tafe  lc  Bibliothécaire , de  Conftan- 
jui  Manafles  , de  Simocate  , de  Chalcondilc  de 
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il  y commença  dans  le  Séminaire  de  St.  Magloire  ; 
des  Conférences  de  Théologie  poficive  , félon  la 
méthode  qu’il  avoit  fuivie  à Saumur , & les  continua 
jufqu’en  1668.  Alors  fes  Supérieurs  & plufieurs 
illuitres  Prélats  l’engagèrent  à donner  au  public  les 
fruits  de  fes  travaux.  Le  Pere  Thoma’ffin  s’acquit 
une  lï  grande  réputation  par  fes  Ouvrages  , que  le 
Pape  Innocent  XI.  voulut  l’attirer  à Rome  dans 
le  deflein  de  le  faire  Cardinal  & de  fe  fervir  de 
lui;  mais  le  Roi  répondit  qu’un  Sç avant , tel  que 
le  Perc  Thomaffin  , ctoit  néceflâire  dans  fon  Ro- 
yaume. Le  Clergé  de  France  lui  fit  une  penfion  de 
mille  livres  qu'il  partagea  toujours  avec  les  pau- 
vres. 11  étoit  doux  , humble  , modefte  , vif,  agréa- 
ble & très-laborieux.  11  mourut  le  as-  Décembre 
i69S-  » à 77.  ans.  On  a de  lui  un  très-grand  nom- 
bre d’ouvrages.  Les  principaux  font:  iu.  un  grand 
Traité  de  la  Difciphne  Eccléfiaftique  , en  françois  , 
en  3.  volumes  in-folio.  Il  donna  lui-même  une 
traduction  latine  de  cet  ouvrage.  20.  Trois  to- 
mes de  Dogmes  Théologiques  t en  latin.  30.  Divers 
Traités  de  la  Puijfancc  Eccléfiaftique  ; de  l'Office 
Divin  ; des  Fêtes  ,•  des  Jeûnes  ; de  la  Vérité  fj  du 
Menfongc  ; de  l'Unité  de  t'Eglifc  <,  de  la  Commu- 
nion fous  les  deux  efpeces  ; de  l'Aumône  ; du  Né- 
goce & de  l'Ufure.  4°.  Un  Traité  Dogmatique  des 


^uias  *.  avec  ^cs  HO  tes  fçavantes  & curicufes. 

Thomaffin  , très-eélebre  Prêtre  de  l’Oratoi- 
re , 1 un  des  plus  grands  hommes  du  dix-feptieme 

„ f , le  a8-  Août  1619.  , d’une  Famille 

noble  & antienne.  11  fut  reçu  à l’âge  de  .4.  ans 
oans  ia  congrégation  de  l’Oratoire  , où  il  avoit  été 
«levé.  Us  y rendit  habde  dans  les  Belles-Lettres* 

ddîis  JW  .8cnres  de  littérature,  fur  - tout  parcourut  les  montagnes  de  la  Catalogne  & les 

n.,»v  * icologie  & dans  les  matières  eccléfialli-  Pyrénées  , où  il  courut  de  grands  dangers.  M.  de 

pre- 


nfcigner  chrétiennement  la  Philo- 
fophie  , les  Hiftoricns  profanes  & les  Poètes.  6°. 
Une  Méthode  d’enfeigner  chrétiennement  la  Gram- 
maire ou  les  Langues  , par  rapport  à l’Ecriture- 
Saintc.  70.  Un  Ghjfaire  Univerfel  Hébraïque  , 
imprimé  au  Louvre  in-folio.  ; des  Diflèrtations  la- 
tines fur  les  Conciles  , en  un  volume  in- 40.  ; des 
Mémoires  fur  la  Grâce  , en  3.  volumes  in- 8°. , &c- 
On  remarque  dans  tous  les  Ouvrages  du  Perc  Tho- 
maffin une  vaite  érudition.  Le  P.  Bordes  a écrit 
fa  vie  en  latin. 

Jean  Cabaffut  , célébré  Prêtre  de  l’Oratoire  , 
enfeigna  le  Droit  Canon  à Avignon  , & mourut 
à Aix  fe  iç.  Septembre  1 68$.  , à 81.  ans.  Ses 
principaux  Ouvrages  font , iu.Juris  Canonici  Thcoria 
fy  Praxis , dont  M.  Gibert  a donné  une  nouvelle 
édition  in-folio  avec  des  notes.  20.  La  Notice  de 
l’Hiftoire  Eccléfiaftique  des  Conciles  & des  Canons 
en  latin , dont  la  meilleure  édition  cil  de  1670. 
in-folio. 

Jofeph  Pitton  de  Tournefort  , trcs-célebre  Bota- 
nifte,  naquit  lc  $.  Juin  1656. , d’une  Famille  noble. 
11  eut  dès  fa  plus  tendre  enfance  une  paffion  fi 
extraordinaire  pour  la  connoiflâncc  des  plantes  , 
que  dans  le  temps  qu’il  alloit  au  College  , il 
manquoit  fouvent  la  claflè  pour  aller  herborifer  1 
la  campagne.  Cependant  fes  parents  lc  deftinant 
à l’Etat  Eccléfiaftique  , le  firent  étudier  en  Théo- 
logie , & le  mirent  dans  un  Séminaire  ; mais  après 
la  mort  de  fon  pere  , arrivée  en  1677.,  étant  devenu 
maître  de  fuivre  fon  inclination  , il  quitta  l’étude 
•de  la  Théologie  , & fe  livra  tout  entier  à la  Bota- 
nique , à la  Phyfique  , à la  Médecine  & h l’Hiftoire 
Naturelle.  H parcourut  les  montagnes  de  Dauphine 
-&  de  Savoye  pour  y chercher  les  plantes  les  plus 
curieufcs,&  il  alla  en  1676.  à Montpellier  pour 
s’y  perfedionner  dans  la  Médecine  & dans  la  Bo- 
tanique. De-là  il  pafla  à Barceionnc  en  r 68 1. , & 
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les  aV?,r.  enic‘gné  dans  fa  Congrégation  Tournefort  fut  appellé  à Paris  par  M.  Fac< 

fefleur  ^Ph»l°fbphie  , il  fut  fait  Pro-  imier  Médecin  de  la  Reine  , en  1683.  U devint  la 
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même  année  Profeflèur  en  Botanique  au  Jardin 
royal  des  plantes  ; & quelque  temps  après  il  retourna 
en  Efpagne  , & alla  julqu’cn  Portugal.  Il  paflà 
auffi  en  Hollande  & en  Angleterre  , où  il  s*acquit 
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l’dtimc  & l’amitié  des  plus  grand/  Botaniftes  de 
ion  temps.  Pendant  le  cours  de  fes  voyages  , M. 
Hermann , célébré  Profeflcur  en  Botanique  à Ley- 
den  , étant  fort  âgé  , voulut  lui  réûgner  la  place 
avec  promefle  de  lui  faire  obtenir  des  Etats  une 
penfion  de  quatre  mille  livres  i mais  M.  de  Toumc- 
fort  refufa  des  offres  fi  utiles  & fi  Hatteufcs  , & 
aima  mieux  revenir  en  France.  A fon  retour  , il 
fut  de  l’Académie  des  Sciences  en  169:.  , puis 
Dofteur  en  Médecine  de  la  Faculté  de  Paris  en 
tôçy.LeRoil’envoyaen  Grèce  & en  Afie  en  1700.; 
M.  de  Tournefon  y obferva  un  grand  nombre  de 
plantes.  U vouloit  auffi  palier  en  Afrique  ; mais  la 
pefte  qui  étoit  en  Egypte  , le  fit  revenir  de  Smyme 
en  France , en  1 702.  Il  fc  forma  un  cabinet  très- 
curieux  de  plantes , d’Hiftoire  Naturelle  & de  Curio- 
fites  i &il  mourut  à Paris  , le  »8.  Décembre  1708., 
à $ 3.  ans.  Scs  principauxOuvragcs  font,  i°.  Eléments 
de  Botanique  , ou  Méthode  pour  connaître  les  Plan - 
/es,  imprimé  au  Louvre  en  3.  volumes  in- 8®.  i°.Une 
Difiertation  latine  pour  répondre  b M.  Ray  qui 
avoit  attaqué  quelques  endroits  de  cet  Ouvrage  , 
dont  M.  de  Toumcfort  donna  en  1 700.  une  édition 
plus  ample  en  latin  , fous  le  titre  de  , Jnfiitutiones 
rei  HerbarL e , en  3.  volumes  in-40.  30.  Corollarium 
Inftiiutionum  rei  Herbari <e  , imprimé  en  1703.  , 
dans  lequel  il  lait  part  au  public  des  découvertes 
qu’il  avoit  faites  fur  les  plantes  dans  fon  voyage 
«l’Orient.  40.  Deux  volumes  in-40.  de  fes  voyages  , 
imprimés  au  Louvre. 

Honoré  Gaillard , célébré  Je  fuite  & fameux  Pré- 
dicateur , naquit  en  1641.  & mourut  dans  la  Mai- 
fon  profciTc  de  Paris  , le  1 1.  Juin  17x7.  fur  les  onze 
heures  du  matin , dans  la  quatre-vingt-fixieme  année 
de  fon  âge.  Le  Pere  Gaillard  avoit  prêche  devant 
Louis  XIV.  plufieurs  Avents  & plufieurs  Carêmes  , 
& toujours  avec  de  grands  (accès. 

( Diocefe  dyAix).  Ce  Diocefo  eft  borné  au  N.  par 
celui  d’Apt , au  N.  O.  par  celui  de  Cavaillon  , au  S. 
par  celui  de  Marfeille  , à l’E.  par  le  Diocefe  de  Fré- 
juls , au  N.  E.  par  celui  de  Riès  , au  S.  E.  par  celui 
de  Toulon , & à 1*0.  par  ceux  d’Avignon  de  d’Arles, 
jl  comprend  79.  Paroiflcs  , non-compris  celles  qui 
font  dans  la  ville  d’Aix  & fon  fauxbourg  ; ce  qui 
fait  en  tout  84.  Pareilles. 

Le  Siégé  de  l’Eglife  d’Aix  eft  fort  ancien.  La 
tradition  reçue  dans  le  pays  , parte  que  ce  Siégé  a 
été  établi  par  Saint-Maximin  , que  l’on  dit  avoir 
été  l’un  des  foirante  - douze  Difdples  de  Jefus- 
Chrift.  Un  ajoute  que  ce  faint  perfonnage  aborda  b 
Marfeille  dans  une  barque  fans  voiles  & fans  rames 
où  il  avoit  été  expofé  par  les  Juifs  avec  le  Lazare, 
la  Magdelaine  & Sainte-Marthe  fes  fœurs  , l’an  36.. 
du  Salut.  Ces  premiers  Apôtres  de  1a  Provence  an- 
noncèrent , dit-on  , l’Evangile  dans  ce  pays  & y 
fondèrent  des  Eglifes.  Mais  tout  cela  n’eft  fondé 
que  fur  une  fimple  tradition  qui  a meme  été  com- 
battue par  des  raifonnements  fort  folides.  Ce  qu’il 
y a de  certain  , c’efl  que  l’on  trouve  des  fouferip- 
tions  des  Evêques  d’Aix  dans  les  premiers  Conciles 
des  Gaules. 

Vers  l’an  370.  il  y avoit  b Aix  un  Evêque  Arien , 
nommé  Tripherius.  On  trouve  plufieurs  autres 
Evêques  de  cette  ville  dans  le  fixieme  fieele  , tels 
que  Maxime  qui  fut  préfent  au  Concile  d’Arles  & 
b celui  d’Orange  ; Avolus  qui  affifta  au  Concile 
d’OrIcans , & Pientus  qui  intervint  à celui  de  Mâcon. 
Tous  ces  Evoques  reconnoiiïoient  l’Archevêque 
d’Arles  pour  Vicaire  du  Saint-Siege  en-deça  des 
Monts  & Primat  des  Gaules  ; mais  nonobftant 
cette  fubordination  , il  n’en  eft  pas  moins  vrai  que 
le  Siège  d’Aix  n’a  jamais  été  fuffragant  de  celui 
d’Arles.  B - 

Dans  le  huitième  fieele  , Protafios  étant  alors 
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Evêque  d’Aix  , la  Provence  fut  envahie  par  les 
Sarrazins  , qui  pillèrent  & décruifirent  les  Eglifes  , 
& tachèrent  d’anéantir  jufqu’au  nom  même  de 
Chrétien.  Depuis  ce  temps  on  n’a  plus  aucune  fuite 
des  Prélats  d’Aix  , julqu’crt  l’année  8$o.  où  l’on 
trouve  que  Robert  étoit  Evêque  de  cette  ville.  Ce 
même  Robert  reçut  le  Pallium  du  Pape  Jean  VIII. 
en  878.  ; & il  affilia  la  même  année  à l’Affemblée 
de  Mantalc  où  Bozon  1.  fut  couronné  Roi  d’Arles. 

Entre  les  Prélats  qui  ont  occupé  le  Siégé  d’Aix 
depuis  Robert , on  diftinguc  Pons  de  Château-Re- 
nard, qui  étoit  Archevê«jue  de  cette  ville  en  xo$6.; 
Rollaincde  Liers  ou  d’Hicres  ,qui  l’étoit  en  1060.; 
Pierre  de  Marfeille , fous  lequel  la  Cathédrale  fut 
transférée  b Saint-Sauveur  , où  elle  eft  encore  b 
préfent  ; Guy  de  Fox , Archevêque  d’Aix  en  1209.  ; 
ricc-Dominus  de  Vicc-Damini  , qui  fut  élu  Pape 
après  Adrien  V.  en  1276. , mais  qui  mourut  le  jour 
même  de  fon  éleékion  ; Petrus  Aureolus  ou  Pierre 
Oriol  ou  Aureole  , furnommé  le  Doéleur  éloquent , 
mort  en  1322.;  Genebrard  , qui  fut  l’un  des  plusfça- 
vans  hommes  de  fon  fieele , mort  en  1597.  à 60.  ans  ; 
Paul  Hurault , qui  fut  un  Prélat  très-recomman- 
dable par  la  beauté  de  fon  génie  ; de  enfin  Jean 
de  Saint-Roman  , qui  quitta  la  mitre  pour  l’épée  de 
fe  fit  Huguenot. 

On  compte  en  tout  quatre-vingts  Prélats  d’Aix  , 
connus  depuis  Saint-Maximin  jufqu’à  Jcan-Baptifte- 
Antoinc  de  Brancas  inclufivcment.  Ce  dernier  a 
etc  facré  Evêque  de  la  Rochelle  en  1725. , de  nom- 
mé b l’Archevêché  d’Aix  en  1729. 

Parmi  les  fucceffeurs  de  Saint-Maximin  , on 
trouve  deux  Saints , un  Tape  , huit  Cardinaux  de 
plufieurs  fçavans  perfonnages. 

C’eft  l’Archevêque  d’Aix  qui  préfidc  aux  Etats 
de  Provence. 

La  charge  de  Concilier  au  Parlement  de  Pro- 
vence , creée  pour  l’Archevêque  d’Aix  le  9.  Avril 
1509. , fut  confirmée  le  7.  Janvier  1714.  ,dcenfuite 
fupprimée  par  l’Edit  de  la  réformarion  de  1535-  ; 
rétablie  en  1536.  & IS37.  , clic  fut  encore  fuppri- 
mcc  le  ai.  Février  1538-  & de  nouveau  rétablie  , 
puifque  l’Edit  du  mois  d’Oéfobre  1646.  qui  rendoit 
le  Parlement  de  Provence  femeftre  , dit  expreffé- 
ment  que  le  Sieur  Archevêque  d’Aix  , en  qualité 
de  premier  Confeillcr  ( Clerc  ) dudit  Parlement , 
entrera  en  chacun  des  deur  femeftres  ; & c’cft  en 
cette  qualité  , qu’il  jouit  encore  aujourd’hui  de  la 
franchife  de  fix  minots  de  fcl  pour  fon  franc-falé  , 
ainfi  qu’en  jouiflént  tous  les  autres  Confcillcrs. 
11  eft  même  arrivé  qu’une  partie  ayant  attaqué  en 
cafiation  un  Arrêt  d'Audiencc  où  l’Archevcque 
alfiftoit , fur  le  fondement  de  la  Déclaration  du  22. 
F évrier  1538.,  l’Arrêt  fut  contradiéloirement  con- 
firmé au  Confcil. 

Le  revenu  annuel  de  cet  Archevêché  eft  de 
trente -deux  mille  livres  ; & la  taxe  pour  les 
Bulles  b obtenir  de  la  Cour  de  Rome  , eft  de  2400. 
florins. 

La  Cathédrale  eft  dédiée  au  Sauveur  Transfigure. 
Le  Chapitre  de  cette  Eglife  qui  eft  le  feul  qu’îf  y 
ait  dans  le  Diocefe  d’Aix  , eft  compofc  de  deux 
Dignités  , fç avoir  , le  Prévôt  & l’Archidiacre  ; d’un 
Sacriftain  qui  eft  Perfonat  i d’un  Capifcol  qui  n’eft 
ni  Dignité  ni  Perfonat  , mais  qui  précédé  néan- 
moins les  {impies  Chanoines  ; & de  1 6.  Chanoines. 
D’autres  ne  comptent  que  les  deux  Dignités  & 
13-  Chanoines.  Le  bas  Choeur  eft  fort  nombreux. 
Cette  Cathédrale  entretient  ordinairement  une  fort 
belle  mufique. 

Autrefois  les  Chanoines  de  l’Eglifc  cathédrale 
d’Aix  étoient  réguliers  & de  l’Ordre  de  Saint- 
Auguftin  : cela  fe  prouve  par  le  Tcftament  du  Sieur 
Louis  de  Cadeactte  ,ôtdqnt  nous  traduifons  ici  une 
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partie.  « L’an  de  l’Incarnation  de  Jefus  - Chrift 
î MCCCCL.  le  jeudi  J.  Décembre  , fous  le  régné 
» du  féreniifime  & iUuftre  Prince  & Seigneur  René , 
w par  la  grâce  de  Dieu , Roi  de  Jérufalem  & de 
v Sicile , Duc  d’Anjou  , de  Bar  & de  Lorraine  , 
j»  Duc  des  Comtés  de  Provence  & de  Forcalquicr  ; 
» fçaehent  tous  que  moi  Louis  de  Cadenerte  , habi- 
» tant  de  Lauibeic  , fils  de  feu  noble  homme  Ber- 
v trand  de  Cadenette  de  la  ville  d’Aix  , & de  De- 
» moifelle  Catherine  de  Sabran  , &c.  Item , je  lègue 
» à mon  fils  Laurent  de  Cadenette , Chanoine  régu- 
v lier  de  St.  Auguftin , dans  l’Eglife  du  Divin  Sauveur 
v à Aix  , cinq  fols  ( quinze  folidos  ) une  fois  à 
» payer  , au  jour  de  mon  décès  par  mon  héritier  ci- 
» après  nommé , &c.  » Signé  , Pierre  Gayete , No- 
taire à Lambefc.  Voye\  la  Gallia  Chriftiana. 

On  a uni , en  1440*  » au  Chapitre  de  St.  Sauveur 
d’Aix  , la  Menfe  abbatiale  de  l’Abbaye  de  Sauvc- 
canne  ou  Sylvecane  , Sylvacana , Ordre  de  Citeaux. 
Voye\  Sylvecane. 

Le  Séminaire  eft  dirigé  par  des  Prêtres  féculicrs. 

SuFfRACAN*  DR  l’ArCHEVECHÉ  P’AlX. 
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(Concile  ).  En  1 $8$. au  mois  de  Septembre,  il  le 
tint  à Aix  un  Concile  provincial,  par  Alexandre 
Canigianus,  Archevêque  de  cette  ville  , affilié  des 
Evêques  d’Apt  , de  Gap  , de  Ries  & de  Silleron 
fes  fufiragans  , & du  Grand-Vicaire  de  l’Evêque  de 
Fréjuls.  On  y fit  pluficurs  Réglements  très-utiles 
pour  la  difeipline  de  l’Eglife , & la  réformation  des 
moeurs , a-Peu-pres  femblables  à ceux  du  Concile 
de  Bourses  de  l’année  précédente.  Ce  Concile  fin 
approuve  par  un  Bref  du  Pape  de  Pan  1586.  Vo y« 
la  Collection  des  Conciles  du  P.  Labbc  tom.  1 c. 
pag.  1120.  & les  fuivantes. 

(Ckambre  Souveraine EecUJlaJtijuc  J- Aix).  Cette 
Chambre  eft  une  des  fept  qui  forent  établies  par 
le  Roi  Henri  III.  en  lj8o.  (P°yc~x  Chambre  Sou. 
verame  Eccleliaftique  ).  Elle  a dans  fon  Dépannent 
Us  Métropoles  d'Arles  & d'Aix  , & treize  autres 
Diocefes  , dont cmq,/7pt.  Gnp,  Tr/juh, RU,  & Sif. 
tenu,  foflragam  d'Aix  ; trois , MarfeiUe  , Orange 
* Toulon , luffragans  d’Arles  ; & cinq  , Digne 
GrnJJÏ  , Seni,  & Vence,  foftragim,' 
ü tmbrun  ; c’eft-à-dire,  toute  la  Provence  la  Prin- 
Cloute  d'Orange , & le  Diucefe  de  Gap  en  Dauphiné. 

Quoique  les  villes  d'Avignon  , Carpentras  , 
cavaüion  Si  Vaifon  appartiennent  au  fape  en 
toute  Souveraineté  , neanmoins  leurs  Diocefes 
ne  ladrcnt  pas  que  d'étre  compris  dans  le  rrlfort  de 
la  Chambre  EcdefïaiUque  d'Aix  ; mais  c'eft  fenle- 
rnen*  pour  les  ParoifTcs  de  ces  Diocefes  qui  fe  trou, 
vant  Gtuees  dans  les  Terres  du  Roi  , font  fojettes 

Royauné'10'1’  comme  tomes  les  autre!  du 
d'A^e“jà  '“P13"'1"  Souveraine  EccléGaftiqne 
& I n ■??  Atchtv"î“c  dc  cc  nom  eft  le  Chef 
& lePrcÇdent  que  font  portés  les  appels  de  toutes 

bièù  „!lrPOfe",  Rf r es  B“™“*  diocéfains  , auffi! 
ku  que  les  appels  de  toutes  les  Sentences  pronon- 

lemer„“’aTmr“  Bur?i"u‘  *'“•**»  ■ 

En  ,J““d  s’agit,  excède  ,o.  liv. 

Caftique  " chambre  Souveraine  Ecdé. 

les  différSq"  f6™1"  reffort,  * f-n  appel  , tous 
reniions  du  àereé  Xf’tV*  r’  decl,ncs  & «“b- 
e'  d“  t>‘Mefcs  qui  k trouvent 
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compris  dans  l’étendue  de  fa  jurifdiCtion. 

(Génfralité EccUJiaftique  ou  Recette  Provinciale 
d Atx)  .Elle  s’étend  fur  tous  les  Evêchés  de  Provence; 
ainfi  fes  Recettes  diocéfaincs  font , Aix  , Apt,  Arles 
Digne,  Fréjuls,  Glandcvcs , GrafTe  , MarfeiUe  * 
Ries  , Senes  , Sifteron , Toulon  & Vencc  ; en  tout 
treize  Recettes  diocéfaincs. 

C’eft  au  Receveur  provincial  d’Aix  ( qui  a ordi- 
nairement fa  réfîdence  à MarfeiUe  ) que  les  Rece- 
veurs diocéfains  remettent  les  fommes  qu’ils  re- 
çoivent des  Bénéficiers  ou  du  Clergé  de  leurs  Dio- 
cefes refpeélifs.  Enfuite  le  Receveur  provincial 
remet  lui-même  toutes  ces  fommes  qu’il  a reçues 
des  diverfes  Recettes  de  fa  Généralité  ou  Province 
au  Receveur  général  du  Clergé , qui  eft  établi  à 
Paris.  V oye\  dans  ce  Dictionnaire  Généralité  ecclé- 
fiaftique  ou  Recette  provinciale. 

( Parlement  d'Aix  ou  de  Provence  ).  Ce  Parle- 
ment comprend  dans  fon  relient  toute  la  Province 
de  Provence  & les  pays  qui  en  dépendent.  U a 
etc  formé  par  l’éreftion  de  l’ancienne  Cour  ro- 
yale des  Comptes  de  Provence , en  Cour  de  Par- 
lement , par  Lettes- Patentes  du  Roi  Louis  XII. 
données  à Lyon  , le  10.  de  JuUIet  1501.  , con- 
firmées par  une  Déclaration  du  même  Prince  , don- 
née  à Grenoble  le  26.  Juin  1502.  Il  jouit  des  mêmes 
privilèges  & droits  dont  jouiflent  les  Parlements  de 
Pans , Touloufe  Si  autres  , à l’inftar  defquels  il  a 
ete  créé  ; & dont  jouiiTcnt  auffi  les  Secrétaires  en 
Chancellerie.  Les  privilèges  de  fes  Officiers  ont  cré 
confirmés , fpécialement  celui  de  la  franchife  des 
Lods  dûs  au  Roi , en  1660.  & 1 708. , celui  du  Ban 
& Arriere-Ban  , en  1SJ7.  Scs  Députés  accompa- 
pent  feuh  les  Gouverneurs  & Lieutenants  de  Roi  dc 
la  Province  , lors  de  leurs  entrées  à Aix.  En  pareille 
occafion , un  Préfident , quatre  Confeillers  «St  l’un 
des  Gens  du  Roi  font  députes  pour  recevoir  le  Gou- 
verneur & le  Lieutenant  de  Roi  à leur  première  en- 
trée à Aix  : ces  Députés  vont  au-devant  d’eux  fur 
des  chevaux  caparaçonnés  de  velours  noir.  Le  pre- 
mier objet  d’un  honneur  auffi  fîngulier  a été  de  les 
faire  reconnoîtrc  au  peuple  : c’eft  pour  cela  que  le 
Gouverneur  ou  Lieutenant  de  Roi  entre  dans  la  vil- 
le au  milieu  des  Députés  , fur  une  même  ligne , & 
qu’il  eft  ainfi  conduit  jufqu’à  la  porte  de  l’Eglife  de’St. 
Sauveur.  Meilleurs  de  la  Cour  des  Comptes  avoient 
demandé  que  leurs  Députes  y fuffimt  admis  ; mais 
ils  en  furent  déboutés.  L’Arrêt  du  Confeil , donné  à 
ce  fujet,  porte  que  les  Députés  du  Parlement  accom- 
pagneront feuls  les  Gouverneurs  , &o.  Le  motif  de 
l’cxclufion  a été  , que  le  Parlement  a feul  Jurifdic- 

fu[  ie  peuple.  [ MoBarrigue  de  Montvalony  Con - 
feuler  honoraire  au  Parlement  de  Provence  ]. 

Les  Officiers  dc  ce  Parlement  affilient  feuls  5 
toutes  les  cérémonies  & proceffions  dc  Saint-Sau- 
veur , fans  néanmoins  aller  à l’Offrande.  Us  doivent 
être  reçus  aux  Parlements  de  Paris , dc  Touloufe , de 
Bordeaux  , & autres  du  Royaume , pour  y lieger 
aux  Plaidoiries  & Audiences  , fuivant  le  rang  de 
leur  réception , fur  le  certificat  qu’ils  rapportent  de 
leur  Parlement , c’cft-à-dirc  , du  Parquet  ou  du 
nœ  •Cr*  roênuï  réglé  par  rapport  aux 

Officiers  des  autres  Parlements , quand  ils  font  à 
Aix  ; a l’exception  néanmoins  de  ceux  du  Parle- 
ment de  Paris , qui  ne  s’y  conforment  pas.  A l'égard 
dC  C«  ,Ÿ\rniers  » on  y donne  à A«  féconde  place 
aux  Prehdents  dans  leur  banc  , & aux  Confeillers  la 
place  au-deifous  du  Doyen  ou  de  celui  qui  le 
repréfente.  ’ 

Le  premier  Préfident  peut  affembler  les  Chambres, 
quand  il  le  trouve  à propos  , pour  les  enrégiftre- 
ment5  oc  les  affaires  du  Roi.  Lorfque  l’alïemblce  eft 
rcquifc  par  les  Envoyés  des  Chambres  Tournelle  <5c 
Enquêtes  , le  fujet  en  doit  être  propolé  au  premier 
Préfident 
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PréfiJent  dans  fon  cabinet  ; & enfuite  fi  la  Grand’- 
Chambre  trouve  à propos  d’y  délibérer  , elle  le  fait 
incontinent  en  préfcncc  des  Envoyés , & on  y déli- 
béré fur  l’aflemblée  que  l’on  demande. 

Ce  Parlement  connoit  privativement  à la  Cham- 
bre des  Comptes  , des  dettes  , emprunts , aliéna- 
tions & tran  (ports  des  biens  des  Communautés  ; 
de  toutes  contributions  de  cottifations  entre  parti- 
culiers pour  les  affaires  communes , à l’exception 
néanmoins  des  murailles  de  clôture  \ des  deniers 
communs  de  patrimoniaux  non-compris  dans  les 
Comptes  dcsTréforiersou  dans  les  Départemens  des 
dettes  ; des  tranfports  hors  du  Royaume  de  l’or , 
de  l’argent  & des  marchandifes  , lorlqu’il  n’eft  pas 
oueftion  de  frauder  les  droits  du  Roi  ; des  minières 
« des  mines  ; des  criées  & ventes  des  Offices  de 
la  Cour  des  Comptes. 

11  eft  chargé  par  ordre  du  Roi , à chaque  paix  , 
d’en  faire  la  publication  en  la  forme  ordinaire  de  ac- 
coutumée : cette  publication  fe  fait  aux  principaux 
carrefours  par  le  Greffier  Audiencier , précédé  des 
tambours , trompettes  & couriers  du  pays  , de  la 
Maréchauiïcc  & des  Huiffiers  , fuivi  des  Greffiers  & 
Secrétaires  de  la  Cour , des  principaux  Officiers  du 
Siégé  , dcl5  Confuls  & Officiers  de  la  ville  tous  à che- 
val , de  en  robes  ou  habits  de  ceremonie.  La  publi- 
cation de  paix  qui  le  fit  à Aix  le  19.  Juin  1660.  , cil 
la  plus  remarquable  , à caufc  que  le  Roi  en  avoit 
donné  l’ordre  étant  en  cette  ville  le  j.  Février  pré- 
cédent. Les  dernières  font  du  2$.  Novembre  1714., 
premier  Juin  1739.,  de  14.  Février  1749. 

Ce  Parlement  fait  des  Ordonnances  générales  de 
des  Réglements  pour  tout  ce  qui  concerne  le  ftylc  des 
procédures  , & autres  chofes  femblables. 

Les  gages  de  fes  Officiers  font  aiïignés  fur  les  Ga- 
belles de  la  Province,  fan  s que  cette  deftination  puif- 
fe  être  divertie  fous  aucun  prétexte. 

Les  Procureurs  du  pays  font  tenus  en  faifant  les 
vifites  , auxquelles  ils  font  obligés  lors  de  leur 
élcétion  & inftallation  , de  voir  les  Préfidcnts  , le 
Doyen  des  Confeillers  de  1’ancicn  du  Parquet.  On  fuit 
la  même  réglé  par  rapport  aux  Echcvins  de  Marfeille. 

Dès  les  premiers  temps  de  l’établilfèmcnt  , de  ce 
Parlement  , fes  Officiers  étoient  exempts  de  toutes 
tailles  de  importions  réelles  de  perfonnclles  de  la  Pro- 
vince. En  i$8o.  il  y eut  au  fujet  de  cette  exemption, 
une  tranfaétion  portant  que  les  Préfidcnts  , douze 
Confeillers  de  deux  des  Gens  du  Roi  jouiroient  à plein 
de  l’exemption , & tous  les  autres  de  ta  moitié  : cette 
tranfaélion  fut  confirmée  par  Lettres-Patentes  des 
19.  Août  1581.  & 4.  Avril  1582. 

A l’égard  de  la  Cour  des  Comptes,  l’exemption 
entière  n’étoit  que  pour  trois  Préfidents  , deux  Audi- 
teurs & le  Procureur  général. 

Une  Sentence  définitive  du  1 3.  Février  1601.  ré- 
duifit  l’exemption  à dix  feux  trois  dixièmes  , au  lieu 
de  douze  feux  , à quoi  elle  avoir  été  fixée  par  Arrêt 
du  Confeil  du  24.  Mars  1600. 

Sur  la  refeifiou  impétree  par  les  Adminiftrateurs 
de  la  Province  , il  y eut  Arrêt  du  Confeil  qui  ordon- 
na qu’il  feroit  mis  à rente,  auchoix  des  deux  Cours , 
48000.  livres  par  le  Parlement  , & 1 2000.  livres 
par  la  Cour  des  Comptes  , & cjue  le  produit  de  ces 
fonds  feroit  diftribué  conformement  à la  tranfac- 
tion  , fçavoir  x$o.  livres  à chacun  de  ceux  qui 
avoient  l'exemption  entière  , 6c  7$.  livres  à chacun 
de  ceux  qui  n’avoient  que  la  moitié  de  l’exemption  : 
Si  tant  fe  montent  leurs  cottes  & impojitions. 

Comme  plufieurs  Officiers  des  deux  Cours  n’a- 
voient aucun  bien  contribuable  aux  tailles  , il  inter- 
vint , en  1 639. , Arrêt  du  Confeil , portant  qu’en  ce 
cas  la  compenfation  paflèroit  àceuxquiauroient  été 
reçus  après  eux. 

U paroi  t,  par  l’Arrêt  qui  fut  donné  les  Chambres 
Tome  I, 
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aflemblécs  le  17.  Juin  1675.  , que  les  rôles  des  Of- 
ficiers qui  étoient  au  cas  de  la  compenfation, étoient 
donnés  conformément  à l’Arrêt  de  1639.  Cependant 
l’Aflèmblée  de  la  Province  ayant  délibéré  defe  pour- 
voir contre  ce  dernier  Arrêt  du  Confeil  ( de  1639.) , 
on  a continué  jufqu’ aujourd’hui  de  fe  conformer  au 
précédent  du  3.  Juin  1606.  Voye\  le  Précis  des  Or- 
donnances , Edits  dt  Déclarations , &c.  par  M. 
Barrigue  de  Montvalon  , Confcillcr  honoraire  au 
Parlement  de  Provence. 

Le  Chancelier,  les  Pairs  de  France  , les  Maîtres 
des  Requêtes  de  l’Hotel  & les  Confeillcrs  d’Etat 
ont  droit  d’entrer  au  Parlement  de  Provence  : ce 
droit  a été  confirme  en  1577.  & alors  il  a été 
accordé  le  même  droit  aux  Confeillers  d’Etat  d’é- 
pée. 

Lors  de  la  création  du  Parlement  de  Provence  , 
il  ne  fut  établi  pour  cette  Cour  qu’un  Préfident , 
onze  Confeillers  , un  Avocat  du  Roi , deux  Procu- 
reurs généraux , quatre  Secrétaires  de  un  Avocat  des 
auvrcs.  Mais  , d’après  le  Département  des  Charn- 
res  de  la  Souveraine  Cour  de  ce  Parlement  , fait 
le  premier  Octobre  1761.,  nous  trouvons  que  la 
Grand'Chambre  eft  compofée  d’un  premier  Préfi- 
dent ; de  fix  autres  Préfidents  , dont  deux  honorai- 
res ; de  de  trente-deux  Confeillers  , dont  quatorze 
honoraires.  Trois  Préfidents  de  dix-neuf  Confeillers 
compolent  la  Tournelle.  Aux  Enquêtes  0 Eaux  & 
Forêts  on  compte  deux  Préfidcnts  dt  dix-neuf  Con- 
feillers. La  Chambre  des  Requêtes  eft  compofée  d’un 
Prcfidcnt  de  de  huit  Confeillers  : cette  Chambre  a 
été  réunie  avec  celle  des  Enquêtes  en  1746.,  cepen- 
dant on  ne  lailïc  pas  que  de  continuer  à les  diftin- 
guer  l’une  de  l’autre  , fur  le  tableau  de  la  Cour  de 
Parlement  de  Provence.  Le  Préfident  de  les  Con- 
feillers qui  fervent  à la  Chambre  des  Requêtes  , 
fervent  auffi  aux  Enquêtes  de  Eaux  de  Forêts. 

Parmi  les  Confeillcrs  de  cette  Cour  Souveraine  , 
il  y en  a un  qui  eft  Confeiller-Clerc. 

Les  trois  Préfidents  qui  étoient  fixes  aux  Enquê- 
tes, ont  été  fupprîmés  en  Avril  1746. 

Le  Parquet  de  la  Cour  de  Parlement  dont  il  eft 
ici  queftion , eft  compofé  de  deux  Avocats  généraux 
de  d’un  Procureur  général.  11  y a , outre  cela , plu- 
ficurs  Subftituts  du  Procureur  général,  un  Greffiez 
en  Chef  Civil  , un  Greffier  en  Chef  aux  Requêtes  , 
un  premier  Huifficr  , dtc.  11  n’y  a pas  long-temps 
qu’il  y avoit  à ce  Parlement  deux  Procureurs  géné- 
raux ; mais  les  deux  charges  ont  été  réunies  en  un 
fcul  office  , au  mois  de  Novembre  174s» 

Dans  toute  l’étendue  du  Rcilort  du  Parlement 
de  Provence  , on  juge  les  procès  félon  les  Or- 
donnances de  nos  Rois  , de  félon  les  Loix  romaine». 

La  Grand'Chambre  de  ce  Parlement  connoit  pat 
privilège  du  crime  de  Lczc-Majefté  ; auffi -bien 
que  des  cas  réferyés  au  Parlement  , tant  par  les 
anciennes  Ordonnances  que  par  les  anciennes 
Conftitutions  , de  des  autres  cas  qu'il  peut  retenir 
pour  grande  de  évidente  caufe  , dont  l’honneur  de 
laconlcience  des  Juges  font  chargés. 

Elle  connoit  auffi  de  la  Police  générale  ou  grande 
Police  ; des  procès  concernant  les  Colleges , de 
ceux  où  l’Ordre  de  Malte  eft  intéreffé  ; de  ceux  des 
Ducs  de  Pairs  , pour  raiibn  de  leurs  Pairies  ; de 
ceux  del’Hôtel-Dieu,  du  grand  Bureau  des  pauvres, 
de  de  l’Hôpital  général  de  la  Charité  ; dos  droits 
des  Archevêchés  , Evêchés  , Chapitres,  Abbayes , 
Commanderies  de  St.  Jean  de  Jérulalem  , Comtés , 
Baronnies  , Villes  de  Communautés. 

Par  l’Edit  de  création  de  ce  Parlement , la 
Grand’Chambre  connoifloit  des  caufes  des  pupilles, 
aulfi-bien  que  de  celles  des  veuves  de  des  miferable? 

Iierfonnes  ; mais  cela  ne  s’obfcrve  plus  que  pour 
es  pauvres  de  mifêrables  peribnnes. 


* 
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Elle  connaît  d«  crime!  & files  qui  arrivent 
dam  l'enceinte  du  Palais  ! des  pourfuites  contre  les 
de  bénéfices  & biens  cccienauiques  ; 
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de  l exécurion  de  l’Edit  concernant  les  Gens  de 
main-morte  ; des  appellations  des  Sentences  ren- 
dues pour  crime  de  Duel  , 6c  même  en  première 
inllance  ; des  appellations  pour  faufle  monnoie , 
comme  crime  de  Leze-Majefté  ; des  appellations 
des  Eleftions  de  nouvel  état  ; des  procès  évoqués 
d’un  autre  Parlement  ; des  oppofitions  des  Tiers 
non-ouis  , mais  feulement  lorsqu'elles  font  princi- 
pales ; du  refeindant  des  Requctes-Civiles  ; de» 
appellations  comme  d’abus  ; des  procès  des  privi- 
légiés après  le  renvoi  requis , tels  que  les  Eccléfiaf- 
tiques  , les  Gentilshommes,  les  Secrétaires  du  Roi, 
& les  Officiers  de  Juftice  qu’il  cft  de  coutume  d’y 
juger , c’eft-à-dire  , les  Lieutenants  & les  Subftituts 
des  Sieges. 

Le  renvoi  à cette  Chambre  peut  être  requis  en 
tout  état  de  caufc  , pourvu  que  les  opinions  ne 
foient  pas  commencées  à la  Tournelle;  mais  après 
le  renvoi  requis  , il  n’eft  plus  permis  de  varier. 

Enfin  la  Grand’Chambrc  connoitdcs  appellations 
des  Juges  de  Police  , pour  contraventions  des 
Imprimeurs. 

Ceux  qui  ont  le  droit  d’y  plaider  en  première 
inftance , peuvent  y faire  donner  les  amgnations 
fans  arrêt  6c  fans  commiffion. 

La  Chambre  des  Enquêtes  fut  créée  en  Février 
ISS  J. , fupprimée  en  fl^ars  ts6o. , créée  de  nou- 
veau en  Décembre  1574.  Au  mois  d’ Avril  1746. 
on  fupprima  les  Préfidents  de  cette  Chambre  , & 
en  même  temps  on  y réunit  la  Chambre  des  Re- 
quêtes du  Palais  , qui  avoir  été  créée  pour  la 
première  fois  en  Janvier  1641.  , fupprimée  en 
Mars  1649.  , rétablie  6c  unie  à la  Chambre  des 
Eaux  6c  Forêts  en  Avril  1705. 

Cette  Chambre  , comme  Chambre  des  Requêtes 
du  Palais  , cft  dciïèrvie  par  deux  Préfidents  à Mor- 
tier , qui  y préfident  alternativement  , 6c  par  huit 
Confcillers  , dont  quatre  font  pris  à tour  de  rôle 
parmi  les  huit  plus  anciens  des  Enquêtes  , 6c  quatre 
parmi  les  huit  derniers  ; mais  il  faut  que  parmi 
ceux-ci  il  y en  ait  au  moins  deux  qui  aient  voix 
délibérative.  Us  affilient  tous  également  aux  procès 
des  Eaux  6c  Forêts  , auffi  - bien  qu’à  ceux  des 
Enquêtes. 

La  Chambre  des  Requêtes  du  Palais  , ainfi  réunie 
à celle  des  Enquêtes  , continue  à donner  deux 
Audiences  au  moins  par  femaine  , le  mardi  6c  le 
famedi  , dans  fon  ancienne  falle  d’Audience , à 
deux  heures  de  relevée  avant  Pâques  , 6c  à trois 
heures  après  Pâques.  Les  affaires  des  Enquêtes , 
auffi-bien  que  celles  des  Eaux  & Forêts  y font 
jugées  par  préférence  le  matin  , 6c  celles  des  Re- 
quêtes par  préférence  l’aprcs-dincc.  Les  Procureurs 
au  Parlement  , de  même  que  ceux  du  Siège  général 
d’Aix  y poûulent  indiftinttement  ; 6c  ils  doivent  , 
les  uns  6c  les  autres  , faire  bourfe  commune  des 
deux  tiers  des  droits  , pour  être  enfuite  partagés 
entre  les  deux  Communautés  ; ce  qui  n’a  pas 
encore  été  exécute. 


Comme  Chambre  des  Requêtes  du  Palais,  elle 
connoît  fpécialement  des  caufes  des  Prélats  ; de 
celles  des  Abbés  , Comtes , Marquis  , Barons  & 
Vicomtes  de  la  Province  de  Provence  ; de  celles 
des  Officiers  du  Parlement  ôc  de  la  Cour  des 
Comptes  , les  Greffiers  compris  , 6c  autres  jufqu’aa 
Receveur  des  Confignations.  Elle  connoît  auffi  des 
caufes  des  Tréforiers  généraux  , de  celles  de  leurs 
Gens  du  Roi  6c  Greffier  ; de  celles  de  tous  les 
Othcters  des  Chancelleries  des  deux  Cours  ; de 
ce  les  des  Bénéficiers  6c  Prévôts  de  nomination 
royale  ; de  celles  des  Colleges , Hôpitaux  , Mala- 
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dreries  , & Commnnderies  ; de  celles  des  Gentils- 
hommes 6c  Domefticjues  de  la  maifon  & fuite  du 
Gouverneur  6c  du  Lieutenant  général  du  Roi  dans 
la  Province  ; de  celles  des  Receveurs  Ôc  Contrôleurs 
généraux  , tant  des  finances  , du  taiilon  , que  des 
relies  ; de  celles  des  Receveurs  6c  Contrôleurs 
provinciaux  de  l’Extraordinaire  des  guerres  , de 
l’Ordinaire  6c  Extraordinaire  , des  Commiffaires  ÔC 
Contrôleurs  généraux  de  la  Marine  ; de  celles  des 
Officiers  des  Sieges  de  Sénéchal , Soum  iffions,  ôc  Ami- 
rautés ; de  celles  du  Prévôt  ôc  des  Officiers  de  la 
Maréchaulfée.  Les  autres  particuliers  qui  ont  leurs 
caulês  commifes  à cette  Chambre  , font  ceux  qui 
fuivent  : les  Maîtres  de  Port  6c  leurs  Lieutenants  ; 
les  Juges  royaux  ÔC  Viguicrs  ; les  Payeurs  6c  Con- 
trôleurs des  gages  ; les  douze  plus  anciens  Avocats 
6c  Procureurs  des  deux  Cours  ; les  Profelïcurs 
de  l’Univerfité  d’Aix  ; les  Confuls  des  Villes  royales, 
pour  les  affaires  de  leurs  Communautés  ; les  Procu- 
reurs du  pays  , Confuls  d’Aix  en  leur  propre  ; les 
Vétérans,  les  Femmes  féparées  ou  Veuves  de  ceux 
qui  avoient  le  droit  de  Commimmus  ; les  Reélcurs 
des  Peres  Jéfuites  ; les  Prieurs  des  Chartreux  ÔC 
leurs  Maifons  ; les  Prieurs  ou  CorrcÔleurs  des  Mini- 
mes 6c  leurs  Couvents. 

Pour  jouir  du  droit  de  Committimus  à cette 
Chambre , il  faut  qu’il  s’agifle  de  la  fomme  de  200.  liv. 
au  moins.  11  faut  auffi  lever  pour  cela  Lettres  en 
Chancellerie  , à moins  qu’il  n’y  ait  déjà  inflance 
liée  6c  retenue  ; car  dans  ce  cas  les  nouveaux 
ajournements  y font  donnés  fans  Lettres  6c  fan? 
Commiffion  particulière.  Et  il  n’eft  pas  permis 
aux  Procureurs  des  privilégiés , de  prefenter  aux 
autres  Jurifdiélions  à fins  déclinatoires. 

La  Chambre  des  Requêtes  du  Palais  connoît 
auffi  des  inftanecs  d’ordre  , de  bénéfices  d’inven- 
taire , 6c  des  comptes  des  héritiers  bénéficiaires  , 
pourvu  que  le  renvoi  y ait  etc  demandé  avant  que 
la  caufe  ait  été  conte  fiée  par  le  privilégié  , devant 
les  Juges  ordinaires.  Mais  lorfque  le  privilégié  n’eft 
que  créancier  dans  ces  inftanecs , il  ne  peut  évoquer 
i’inftance  entière  que  lorfqu’il  n’y  a encore  aucun* 
Sentence  de  rangement  ; car  fi  la  Sentence  de 
rangement  cft  rendue  , il  n’a  droit  de  fc  pourvoir 
aux  Requêtes  , que  pour  faire  juger  fur  la  validité 
de  fes  titres. 

Enfin  la  Chambre  des  Requêtes  ne  connoît 
des  procès  criminels , que  quand  ils  font  incidens. 

La  Chambre  des  Eaux  O Forêts  , créée  au  Parle- 
ment d’Aix  en  Février  1704. , a été  réunie  à la 
Chambre  des  Enquêtes  en  Avril  1746-  Elle  tient 
fes  féances  , même  pendant  les  vacations  ; Ôc  fort 
que  toutes  les  Jurifdiclions  ceiTent , on  y nomme 
quatre  ou  au  moins  deux  Commiffaires  , pour 
l'inftraéiion  des  matières  criminelles.  U y a un 
office  de  Secrétaire  en  Chancellerie  uni  à fon 
Greffier  , lequel  en  cette  qualité  ligne  toutes  les 
expéditions  6c  tous  les  mandements. 

Elle  juge  en  dernier  reflort  les  procès  civils  & 
criminels  concernant  les  eaux  6c  forêts  , iflcs  ôc 
rivières  du  Roi  ; elle  juge  de  même  les  appellations 
de  toutes  les  Sentences  concernant  les  eaux  ôc  forêts, 
la  pèche  6c  la  chaflè  , fans  exception  ôc  privative- 
ment  à toutes  autres  Cours  6c  Jurifdiélions , 6c  font 
qu'il  foie  permis  de  les  évoquer.  L’Edit  du  mois 
d’Aodt  1669.  a été  expreffément  confirmé  à l’égard 
de  cette  Chambre;  6e  en  confëquenco  elle  connoît 
de  toutes  queflions  , tant  pour  raifon  des  forêts  du 
Roi , bois , buiilbns  , gaFennes  , landes , marais  , 
pâturages  , gtandées  , bornes  6c  limites  , que  de 
ceux  des  Corps  6c  des  particuliers  , pour  les  ufages , 
délits  6c  abus.  Elle  connoît  auffi  de  toutes  afltons 
6c  prétentions  fur  les  rivières  navigables  & flottables 
fur  les  pêches  , paiTages  , pontage  , moulina  , bacs 
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& ecJuics  ; de  tous  contrats , marches  , promelïcs , 
baux  T artbeiations,  meme  entre  marchands , & pour 
bois  de  chauffage  dt  charbons , pendant  tout  le  temps 
que  les  marchandifes  ne  font  point  tranfportées  hors 
des  bois , des  rivières  ou  étangs.  Mais  pour  cela  , 
il  faut  qu’il  ne  foit  pas  question  de  la  propriété  des 
eaux  ou  des  bois , à moins  que  ce  ne  fût  incidem- 
ment. Elle  connoîc  encore  de  tôus  procès  for  fait 
de  chaffc  & de  pêche  , même  au  criminel , & entre 
Gentilshommes  , privativement  à tous  Juges  , & 
oonobftant  tout  privilège  quelconque. 

La  Tournelle  a été  établie  d’abord  au  Parlement 
d’Aix , fans  PréCdents  , dt  fur  une  fimple  Lettre  du 
Roi , du  19.  Décembre  t 343.  Elle  a été  confirmée 
par  Lettres-Patentes  du  zz.  Juillet  i$44*»  & alors 
on  y établit  un  Préfident.  Aujourd’hui  il  y a pour 
cette  Chambre  pluGeurs  Prélidents  de  plulieurs  Con- 
feillcrs  , qui  roulent , les  uns  de  les  autres  avec  ceux 
des  autres  Chambres. 

La  Chancellerie  qui  eft  établie  près  le  Parlement 
d’Aix  ou  de  Provence  , a été  érigée  par  un  Edit 
du  Roi  François  I. , donné  à Joinville  en  1515. 
Elle  eft  compofcc  d’unConfeiller-Gardc des  Sceaux, 
de  treize  Secrétaires  ou  environ  , dont  fept  font 
Audienciers  de  trois  Contrôleurs  , de  huit  Réfé- 
rendaires , d'un  Chauffe-cire  de  Scelleur  , de  deux 
Huiffiers  de  de  deux  Commis  d’Audience.  Les  Ré- 
férendaires font  établis  pour  rapporter  aux  Secré- 
taires , les  Lettres , à la  réferve  des  Commirrimus.  11 
n’y  a voit  autrefois  que  fix  Référendaires;  mais  cesfix 
furent  joints  à ceux  du  Parlement , de  par  ce  moyen 
ils  exercent  dans  l’un  de  dans  l’autre  Tribunal. 

Les  appellations  des  Jugements  du  Garde  des 
Sceaux  fe  portent  au  Confeü. 

( Reffort  du  Parlement  d’Aix  ou  de  Provence  ). 
Il  y a dans  ce  Reffort  douze  Sénéchauffécs  royales 
qui  refl'ortiilènt  nuement  de  fans  moyen  au  Parle- 
ment ; fçavoir , Atx  t Arles  , Brignolle ,CaJlcllanne , 
Digne  , Draguignan  , Forcalquier  yGraffe  yHieres , 
MarJetUe , Sijleron  & Toulon  ; plufîeurs  JurifdiCtions 
A' Appeaux  qui  reffbrtiilènt  de  meme  nuement  de 
fans  moyen  au  Parlement  , fçavoir  , Car  ces  , Gri- 
grian  , G riw.aud  , le  Martigues  , les  Baux  6c  Sault  ; 
deux  JurifdiCtions  de  Prud’hommes  , qui  jugent 
fouverainement  de  fans  appel  , fçavoir  , l’une  à 
MarfeiUe  , de  l’autre  à Toulon  ; de  vingt-lîx  Judica- 
tures  royales  , dont  l’appel  eft  porté  en  première 
inftance  à l’une  oui  l’autre  des  1 z.  Sénéchauffées 
du  Reffort  du  Parlement.  Ces  16.  Judicatnres  royales 
font  établies  dans  les  villes  ou  bourgs  qui  fuivent  : 
Api  , Annot  , Antibes  , Aulps  , Barcelonnette  , 
Barjols  , Barrcmc  , Colmars  , Carrent , Cuers  , Entre- 
vaux y Frcjuls  , Gardanne  , Guillcaume  , Lorgues  , 
le  Martigues  , les  Mées  , Moûtiers  , Pcrtuis  , Pcy- 
ruis  y Seillon  , Seyne  , St.  Maximin  t St.  Paul  de 
Vcnce  y St.  Remy  de  Tarafcon. 

Outre  les  quarante -quatre  JurifdiCtions  fubal- 
temes  que  nous  venons  de  nommer  , il  y a encore 
dans  les  principales  villes  du  Reffort  du  Parlement , 
on  Officier  royal  de  Robe -courte  qu’on  nomme 
Figuier.  Cet  Officier  marche  avec  les  Confuls  ou 
Echcvins  dans  les  cérémonies  publiques  : il  afiiffe 
aux  A Semblées  de  la  ville  de  il  a toujours  la  pré- 
séance ; il  eft  de  Robe-courte  ; il  porte  l’épée  de 
un  bâton  morne  d’ivoire.  11  prend  la  qualité  de 
Figuier  (f  de  Capitaine  pour  le  Roi.  Les  Officiers 
de  cette  forte  ont  aufli  quelque  JurifdiCtion  fur  les 
fautes  légères  , de  qui  concernent  la  Police  plutôt 
que  la  Juftice.  Ils  prennent  connoiffance  des  petits 
larcins  qui  fe  commettent  dans  les  villes  de  leur 
rehdence  , & for-tout  lorfque  les  coupables  font 
pris  fur  le  fait.  Au  mois  d’ Avril  1749.  les  Juges  ro- 
yaux Viguiers  forent  fupprimés  dans  les  viÙes  où 
U y a des  Sénéchauffées. 
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Nous  devons  ajouter  encore  que  dans  la  plftparc 
des  villes  du  Reflbrt  du  Parlement , il  y a des  Juges 
de  Police  qui  ont  été  établis  fur  la  lin  du  dernier 
fieele  ; que  dans  pluficurs  de  ces  villes  , il  y a des 
Juges  pour  les  marchands , c’cft  ce  qu’on  appelle 
JurifdiCtion  confulaire  ; qu’il  y a des  Sièges  d’Arni- 
rauté  dans  tous  les  ports  de  mer  ; de  enfin  que  dans 
chaque  bourg  & village  du  Reflbrt , il  y a un  Juge 
que  le  Seigneur  établit , de  qu’on  nomme  Banneret. 
Ces  derniers  font  au  nombre  de  fix  cens  cinquante 
ou  environ. 

On  trouve  dans  l’étendue  du  Reffort  du  Parle- 
ment d’Aix  , deux  Principautés , Montdragon  de  le 
Martigues  : cette  derniere  a été  érigée  en  1 $ 80.  de 
confirmée  en  1 71  s.  On  y trouve  encore  un  Duché- 
Pairie  , celui  de  Viilars-Brancas  ; cinquante-neuf 
Marquifars,fix  Comtés  , une  feule  Vicomté  celle  de 
Porricrcs  , de  fept  Baronnies  ; ce  qui  fait  en  tout 
foixante-feize  Terres  titrées  , toutes  enrégiftrees 
en  Parlement , à l’exception  de  la  Principauté  de 
Montdragon  , qui  ne  fe  trouve  pas  fur  les  regiftres. 
Mais  il  eft  bon  de  fçavoir  que  les  anciens  Comtes 
de  Provence  avoient  érigé  un  bien  plus  grand  nom- 
bre de  Fiefs  en  Baronnies  6c  en  Vicomtés  , qui  fub- 
fiftent , de  qui  donnent  le  droit  de  Committimus  à la 
Chambre  des  Requêtes  , de  un  plus  grand  droit 
encore  aux  taxes  de  dépens.  îl  convient  auffi  de 
fçavoir  que  ces  memes  Comtes  n’avoient  érige  aucun 
Fief  en  Comté  , non-plus  qu’en  Marquifat  de  encore 
moins  en  Duché  ou  en  Principauté. 

Les  Baronnies  de  les  Vicomtés  font  attachées  au 
Fief  , de  patient  à tous  les  poffeilcurs.  Les  Ficfo 
érigés  en  Comté  , dï  dont  on  trouve  l’ctat  dans  les 
regiftres  du  Parlement , donnent  le  droit  de  Com- 
mittimus de  celui  d’être  taxé  comme  les  Marquifats. 
Les  Marquis  ont  non-feulement  le  droit  de  Commi- 
rimus  de  celui  qui  concerne  les  taxes  de  dépens  „ 
mais  encore  ils  ont  place  aux  grandes  Audiences 
au  banc  des  Gens  du  Roi  , avec  rang  entr’eux  , 
fuivant  la  date  de  l’enrégiftrement  des  Lettres  d’érec- 
tion de  leurs  Fiefs  ou  Terres. 

On  fçait  fans  doute  nue  les  Princes  & les  Ducs 
de  Pairs  ont  le  droit  de  Committimus  au  grand 
Sceau  ; de  on  n’ignore  pas  non-plus  que  ce  droit 
attire  du  Reffort  de  tous  les  Parlements  , aux  Requê- 
tes de  l’Hôtel , ou  aux  Requêtes  du  Palais  de  Paris  , 
mais  pourvu  qu’il  s’agifle  d'une  fomme  de  mille  liv. 
de  au-deflus. 

Les  Sieges  de  Sénéchaufl'éc  royale  du  Reffort 
du  Parlement  d’Aix  , ont  été  établis  en  différens 
temps  : ceux  d’Aix  , d’Arles  , de  Digne  , de  Dra- 
guignan de  de  Forcalquier  ont  été  créés  par  l’Edit 
de  réformation  de  153$.  Le  Siégé  de  MarfeiUe  a été 
créé  en  Février  t $3$.,  fupprime  de  créé  de  nouveau 
en  1700.  Celui  d’Hiercs  en  Septembre  1344.  , 
transféré  à Toulon  en  Mars  1643.  , rétabli  à Hicres 
en  Décembre  1635. , transféré  de  nouveau  à Tou- 
lon en  Juillet  x66z.  de  enfin  créé  de  nouveau  en 
Juillet  1664. , en  biffant  fubfifter  celui  de  Toulon. 
Le  Siégé  de  Graffe  créé  en  Janvier  1574.  ,fupprimé 
en  Mars  t 574.  , & rétabli  en  Novembre  fuivant. 
Celui  de  Brignolle  créé  en  Avril  1 S7S-  » «lui  d* 
Siftcron  en  Octobre  1 63 z.  de  celui  de  Caftcltanne  en 
Juillet  1637. 

Les  Sieges  d’Appeaox  ont  été  établis , fçavoir  , 
celui  du  Martigues  le  1 o.  Oélobrc  1 666.  , celui  de 
Carces  confirmé  en  Mai  1571.  , celui  de  Grignan 
établi  le  zz.  Février  i$37- , celui  de  Grimaud  con- 
firmé en  Novembre  1 $64. , celui  de  Sault  établi  en 
Avril  1561.  de  cchii  des  Baux  le  S.  Juillet  15 39. 

Autrefois  il  y avoir  en  Provence  un  Grand  Séné- 
chal , dont  le  pouvoir  de  les  prérogatives  étaient 
très-confidérables:  il  repréfentoit  non-feulement  le 
Comte  , mais  même  la  Ferfonne  du  Roi  depuis 


, . A 1 X 

f»  «ni  «voit  été  faite  de  cette  Province  à la 
Couronne.  Ce  Sénéchal  avojt  l’entiere  Diretfiondes 
Finance?  de  la  Juftice  ôc  des  Années , & fon  nom 
cioit  à la  tête  de  tous  les  ades  : il  avoir  le  droit 
d’aflcmbler  les  trois  Etats  du  pays  & de  les  con- 
ter d’aliéner  ou  retirer  le  Domaine  ; de  lever 
des  Troupes  , de  les  payer  , de  les  congédier  , de 
former  telle  entreprilé  militaire  qu’il  jugeok  à pro- 
pos, & finalement  on  peut  dire  qu’il  étoit  le  Dépolî- 
taire  de  tout  le  pouvoir  du  Prince.  Pu  temps  des 
Comtes  de  la  Mailcm  d’Arragon  , ce  premier  Officier 
de  la  Province  portoit  le  titre  de  Bajulus  , Baile 
de  Provence.  Les  Comtes  de  la  Maifon  de  France 
modifièrent  ce  titre  ôc  le  changèrent  en  celui  de 
Sénéchal.  Après  la  réunion  de  la  Provence  à la 
Couronne , le  Roi  Louis  XII.  eftimant  que  l’auto- 
rité du  Sénéchal  étoit  trop  illimitée  , divifa  cette 
charge  , en  1506.  , ôc  il  créa  en  même  temps 
deux  Sénéchaux  , dont  un  devoit  être  pour  le  Reflort 
de  Forcalquier  & l’autre  pour  le  relie  de  la  Pro- 
vence : ce  dernier  continua  de  porter  le  titre  de 
Grand  Sénéchal  de  Provence.  François  de  Simianc  , 
Marquis  de  Gordcs  ôc  Comte  de  Carces , Lieute- 
nant-Général & Grand  Sénéchal  en  Provence  , fe 
démit  de  cette  derniere  charge  entre  les  mains  du 
Roi,  en  1 66a.  Alors  Sa  Majcfté  fupprima  l’office 
de  Grand  Sénéchal  de  Provence  , Ôc  elle  créa  , au 
mois  de  Mars  de  la  même  année  1662. , un  Séné- 
chal particulier  à chaque  Siégé  ôc  Scnéchauflcc.  Ce 
Sénéchal  eft  d’épée. 

Les  charges  des  Sénéchaux  particuliers  ctoient 
héréditaires  , ôc  elles  rapportoient  cent  cinquante 
livres  de  gages  ôc  un  minot  de  fel  ; mais  l’héreditc  a 
été  fupprimée  par  les  Arrêts  du  Confeil  d’Etat  du 
Roi , des  26.  Oélobre  1719.  & 26.  Décembre  de  la 
même  année. 

Les  Sénéchaux  particuliers  peuvent  préfider  tant 
à l’Audience  qu’en  la  Chambre  du  Confeil  de  leurs 
Sieges  refpc&ifs , ôcy  avoir  voix  délibérative.  Quand 
ils  vont  aux  Sieges  de  leurs  Sénéchauflées  , ils  y 
iïegent  l’épée  au  côté  , & ils  occupent  la  place 
la  plus  honorable.  Quand  ils  affilient  aux  Jugements 
ils  y ont  voix  délibérative  , & alors  leurs  Lieute- 
nants prononcent  ainii  : Monfieur  le  Sénéchal  dit  j au 
lieu  que  quand  ils  n’y  font  pas  , on  ne  parle  point 
d’eux.  Cependant  tous  les  mandements  & toutes  les 
commiffions  s’expédient  en  leur  nom.  Le  Sénéchal 
d’Aix  précédé  Ôc  préfidc  tous  les  autres  Sénéchaux 
de  la  Province  : il  a une  place  au  chceur  de  l’E- 
glife  de  St.  Sauveur , auffi-bien  qu’aux  autres  céré- 
monies , à la  tête  des  Confuls. 

Chaque  Siégé  de  Sénéchal  eft  compofé  ordinaire- 
ment d’un  Lieutenant  civil , d’un  Lieutenant  des 
foumiffions , d’un  Lieutenant  criminel  , d'un  Lieu- 
tenant particulier,  de  6.  8.  ou  jo.  Confeillers  , & 
des  Avocats  Ôc  Procureurs  du  Roi.  Mais  cette  com- 
pofition  n’eft  pas  par-tout  égale  *,  par  exemple  , au 
Siégé  général  d’Aix  il  y a dix  Confeillers  , outre  les 
Lieutenants  & les  Gens  du  Roi  ; le  Siège  de  Marfeille, 
créé  en  1700. , eft  compofé  de  cinq  Lieutenants  , de 
huit  Confeillers  , d’un  Procureur  du  Roi  & de  deux 
Avocats  du  Roi , ôcc. 

Les  Lieutenants  des  Sénéchaux  font  reçus  ôc 
examinés  aux  Cours  , dont  en  pareille  occaiion  le 
nombre  d’Officiers  doit  être  au  moins  de  quinze. 
Us  font  compris  fous  le  nom  d’Officiers  de  Juftice 
qui  ont  le  droit  de  n’être  jugés  au  Criminel  que  par 
la  Grand’Chambre.  Ils  connoiflènt  en  première  inf- 
tance  privativement  aux  Juges  fubaltcrnes  royaux 
& fcigneuriaux  , des  cas  royaux  qui  font  , le  cri- 
me Lcze-Majefté  en  tous  fes  chefs  , le  facrilcge  avec 
cftraftion  , la  rébellion  aux  mandements  émanés  du 
Roi  ou  d’un  Officier  royal , la  police  pour  le  port 
d armes  t les  aflcmblées  illicites  > les  féditions , émo- 
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tions  populaires  & force  publique  ; la  fabrication  , 
expofition  Ôc  altération  de  faufle  monnoie  ; la  cor- 
re&ion  des  Officiers  royaux  , pour  malvcrfations 
commifes  dans  les  fonctions  de  leurs  charges  ; le 
crime  d’hérélie  i le  trouble  public , fait  au  Service  di- 
vin ; rapt  Ôc  enlèvement  des  perfonnes , par  force 
ôc  violence  , ce  qui  exclut  tacitement  le  rapt  de  per- 
fuafion  ; & enhn  les  autres  cas  expliques  par  les 
Ordonnances  ôc  les  Réglements. 

Les  Lieutenants  ont  la  totale  connoiftance  des 
Fiefs  nobles,  en  première  inftance,  même  entre 
Roturiers  -,  auffi-bien  que  des  caufes  civiles , perfon- 
nelles  & polTeflbircs , des  tutelles , curatelles , in- 
ventaires , & partages  des  fucceffions  univerfelles  des 
Nobles , tant  en  demandant  qu’en  défendant.  11  leur 
compéte  la  même  connoiftance  pour  les  caufes  cri- 
minelles où  les  Nobles  (ont  défendeurs,  ôc  cela  àl’ex- 
clufion  des  Juges  royaux , mais  non  à l’exclufion  des 
Juges  des  Seigneurs.  Ils  préfident  aux  Aflcmblées 
générales  des  Communautés , auffi-bien  qu’aux  élec- 
tions des  Maires , Echevins  6c  Confuls.  Ils  jugent 
en  dernier  reflort  jufqu’à  cinq  livres , en  matière  de 
Tailles  , Aides  , Gabelles  , Lates  & Inquants  , 6c 
au-dcfliis  fauf  l’appel  à la  Cour  des  Aides. 

Dans  les  commiffions  en  defeente  , l’ordre  du  ta- 
bleau eft  obfervé  , en  commençantpar  le  Lieutenant 
à chaque  féancc. 

Les  Lieutenants  en  Chef  décrètent  6c  inftruifent 
feuls  en  tous  lieux  , les  autres  Officiers  ne  pouvant 
expédier  aucune  Requête  ni  lnftruélionqu’après  trois 
jours  d’abfence  defdits  Lieutenants  , ou  après  24. 
heures  , s’il  s’agit  d’une  information  , fauf  flagrant 
délit  , ou  cas  requérant  célérité.  Ils  jugent  feuls  les 
procès  qui  n’excedent  pas  trois  livres  d’épices  ; ÔC 
ils  préfidentaux  Jugements  de  tous , lors  même  qu’ils 
en  font  les  Rapporteurs.  Ils  prennent  les  avis , & les 
opinants  doivent  leur  adrefler  la  parole  au  lîngulier. 
Ils  font  tenus  en  Provence  de  comparoir  ( compa- 
raître ) aux  jours  des  Sieges  de  la  Cour  de  Parle- 
ment , tels  qu’ils  font  établis  & ordonnés  \ c’eft-à- 
dirc  , d’affifter  aux  Audiences  du  rôle  des  mois  qui 
leur  font  affignés  , ôc  à leur  défaut  les  Lieutenants 
particuliers  , autrement  affignés  pour  répondre  ; 
fçavoir , 

Celui  d’Aix  , le  jour  de  Saint-Remy. 

Celui  de  Marfeille  , à une  feule  Audience  du 
mois  d’Oélobre , à fon  choix. 

Celui  de  Brignollc  , au  mois  de  Novembre. 

Celui  de  Draguignan  , au  mois  de  Décembre. 

Celui  de  Greffe  , au  mois  de  Janvier. 

Celui  d’Arles , au  mois  de  Février. 

Ceux  de  Digne  ôc  de  Caftcllanne  , au  mois  de 
Mars. 

Celui  d’Hicres,  au  mois  d’ Avril. 

Celui  de  Toulon  , jufqu’au  1$.  de  Mai. 

Ceux  de  Forcalquier  oc  de  Sillcron  , depuis  le 
1 5.  de  Mai  jufqu’à  Saint- Jean. 

Le  Lieutenant  des  SoumiJJiont , qui  eft  établi  au 
Siégé  de  chaque  Sénéchal , connoît  par  préférence 
de  tous  les  différends  qui  furvicnnent  à l’occafion  de 
tous  contrats  6c  aéles  foumijfionnés . c’eft-à-dire  , 
à l’exécution  defquels  les  Parties  ont  fournis  6c  obli- 
gé leurs  biens  6c  leurs  perfonnes  pour  l’obfcrvation 
de  ce  qui  eft  contenu  dans  lefdits  aéles  Ôc  contrats. 
Celui  qui  exécute  en  vertu  d’un  contrat  loumiffion- 
né , a le  choix  de  fc  pourvoir  ou  par  clameur  bfaifte 
devant  le  Lieutenant  des  Soumimons , ou  devant  les 
Juges  ordinaires  par  aélionfimple.  Ainfi  la  Juridic- 
tion du  Lieutenant  des  Soumiffions  eft  fondée  fur 
les  Lettres  de  Clameur  qu’on  expofe  à faute  de  paye- 
ment au  temps  porté  par  les  aétes  ou  contrats  paf. 
fés  en  forme  : ces  lettres  font  expédiées  au  nom  du 
Sénéchal,  6c  par  leur  moyen  , les  créanciers  peuvent 
faifir  les  biens  du  débiteur , 6c  même  le  conftitucr 
prifonnicr  j 
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prifonnier  ; c’eft  ce  qu'on  appelle  en  Provence 
clamer  quelqu'un. 

Les  Juges  royaux  , fous  le  Reflort  du  Parlement 
d'Aix  , connoiflènt  de  toutes  Lettrcs-Royaux  qui 
leur  font  adreflees  , auffi-bien  que  des  caufes  civiles 
perfonnelles  6c  pofleffoircs ,.  même  de  celles  des  No- 
bles vivant  noblement  mais  ib  ne  connoiflènt  point 
des  cas  royaux.  Les  appellations  de  leurs  Jugements 
font  portées  en  première  inftance  aux  Sénéchauflées 
dans  le  Reflort  defqucllcs  ils  fe  trouvent  fitués. 

Les  Juges  Bannerets  ou  des  Seigneurs  doivent 
être  reçus  devant  le  Lieutenant  do  Reflort , 6c  fans 
fraix.  Ils  doivent  être  gradués  ; & lorfqu’ils  font 
fubrogés  , ils  procèdent  enfuite  du  ferment  annuel 
par  eux  prêtés  comme  Avocats.  Us  reçoivent  leurs 
Officiers  , 5c  leur  donnent  le  ferment , même  aux 
fubrogés , bien  que  fufpecls  en  la  caufe  ou  parents 
des  fubrogés.  Ils  peuvent  être  révoqués  au  gré  des 
Scijpicurs  , a moins  qu’ils  ne  Ibient  pourvus  à titre 
onéreux  ; mais  les  Seigneurs  doivent  en  même  temps 
en  établir  un  autre  à leur  place.  Us  connoillént  des 
caufes  des  Nobles , comme  avant  l’Edit  de  Crémicu  ; 
mais  ils  ne  connoiflènt  point  des  cas  royaux  , feuf 
en  cas  de  flagrant  délit , d’informer  , décréter  ôc 
interroger  l’accufé , à la  charge  d’avertir  inccflam- 
ment  le  Lieutenant-Criminel  par  aéte  lignifié  à fon 
Greffe.  Le  Lieutenant-Criminel  eft  alors  tenu  d’en- 
voyer prendre  l’accufé  6c  le  procès  ; & le  Juge  du 
Seigneur  doit  rendre  l’un  6c  l’autre  , lorfqu’il  en  cil 
requis , à peine  d’interdiétion  6c  de  300.  liv.  d’a- 
mende , dont  la  moitié  aux  pauvres  6c  aux  néceffités 
de  l’Auditoire  du  Lieutenant.  Les  Juges  des  Sei- 
gneurs connoiflènt  auffi  des  domaines , droits  6c 
revenus  ordinaires  5c  cafuels  de  la  Seigneurie  , 
baux  , fous-baux , 6c  jouiflances , quoique  la  pour- 
fuite  foit  fous  le  nom  du  Seigneur  ou  du  Procureur- 
Fifcal;  mais  il  ne  connoHTent  pas  des  autres  aérions, 
quand  le  Seigneur  eft  partie  ou  intérefle  , ni  quand 
le  droit  feigneurialeft  contefté.  Ils  connoiflènt  encore 
du  crime  de  faux  principal  6c  incident.  Ils  ne  font 
payés  de  leurs  falaires  6c  vacations  , que  comme 
s’ils  réfidoient  fur  le  lieu  , 6c  fans  qu’il  leur  foit  per- 
mis d’exiger  aucuns  fraix  de  voyage , à peine  de 
concuffion. 

Depuis  la  réunion  qui  a été  faite  en  Provence 
(le  1.  Mai  1708.  6c  le  to.  Septembre  1709.  ) des 
Juges-Gruycrs  aux  Juges-dcs-Seigneurs,  ces  derniers 
connoiflènt  des  abus  6c  malverfations  commifes  aux 
bois  6c  forêts  , par  autres  que  par  les  propriétaires  ; 
6c  il  n’eft  permis  qu'aux  fculs  Seigneurs  Hauts-Jufti- 
cicrs  de  fc  pourvoir  en  première  inftance  à la  Cham- 
bre des  eaux  6c  forêts  : néanmoins  les  Jugcs-dcs- 
Seigneurs,  comme  Juges-Gruyers  , font  fournis  à la 
prévention  des  Officiers  des  eaux  6c  forêts. 

Appeaux  eft  un  ancien  terme  de  Palais  : ce  terme 
fignihoit  autrefois  Appel.  En  effet , les  Juges  d’ Ap- 
peaux font  des  Juges  devant  lefquels  on  porte  en 
première  inftance  les  appellations  de  quelques  au- 
tres Juges.  Ces  Sièges  d’Appeaux  forment  en  Pro- 
vence une  cfpece  de  petites  Sénéchauflées  particu- 
lières , 6c  ils  reflortiflènt , ainfi  que  nous  avons  déjà 
remarqué , nuement  6c  fims  moyen  au  Parlement. 
Ils  font  conpofcs  de  plulîcurs  Officiers  de  Juftice  ; 
par  exemple  , le  Siégé  d’Appeaux  qui  a été  établi, 
cn  1666.  , pour  la  Principauté  du  Martigues,  eft 
compofé  d’un  Lieutenant  principal  , civil  6c  cri- 
minel, & de  quelques  Conleillers.  A ce  Siège  d’Ap- 
peaux font  portés  les  appels  des  Juges  particuliers 
de  Eerre , Iftres , Saint-Mitre  , 6c  autres  lieux  qui 
dépendent  de  la  Principauté  du  Martigues. 

On  entend  dans  le  Droit  par  Prud'hommes  , des 
E*Pcrts  n°inmés  en  Juftice  , pour  vifiter  ou  pour 
cltimer  quclquei  chofe,  pour  raifon  de  quoi  les 
Parues  font  en  conteftarion.  Mais  ici  la  lignification 
Tome  I. 
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de  Ce  mot  a quelque  chofe  de  plus  étendu  , 6c  nous 
entendons  par  Prud’hommes  les  deux  Tribunaux 
qui  fqnt  établis  fous  ce  nom , en  Provence  , l’un  à 
Marfeille  6c  l’autre  à Toulon* 

Les  -Prud'hommes  font  élus  annuellcmet  Si  M*ir- 
feille , au  nombre  de  quatre , le  16. . du  mois  de 
décembre , jour  de  la  rete  de  Saint-Jü tienne , par 
le  Pêcheurs  aflèmblés  devant  les  Officiers  de  l’Ami- 
rauté , au  nombre  de  douze  compris  les  quatre 
Prud’hommes.  Ils  jugent  fouverainement  ( fom-} 
mairement , fans  écritures  , fans  Avocats  6c  fans 
Procureurs  ) les  affaires  civiles  entré  Pêcheurs  , 
pour  fait  de  leur  pêche  6c  de  leurs  engins.  Lc9 
Pécheurs  qui  n’obéilTent  pas  à leurs. dédiions  , font 
punis  de  100.  liv.  d’amende  , dont  un  tiers  au  Roi , 
un  tiers  à l’Hôpital  , 6c  un  tiers  à la  Communauté 
des  Pêcheurs.  L’appel  de  leurs  Jugements  eft  iqter-> 
dit  tant  au  Sénéchal  qu’au  Parlement  ; 6c  le  Viguiec 
eft  chargé  de  les  faire  exécuter.  Leurs  privilè- 
ges ont  été  confirmes  en  Novembre  1602.  , en 
Üétobrc  1613.  , en  Septembre  1647. , en  Décembre 
1656. , 6cc. 

Au  mois  d’Avril  1618.  les  Prud’hommes  furent 
établis  à Toulon  , à l’inftar  de  ceux  de  Marfeille  , 
avec  les  mêmes  prérogatives  6c  en  même  nombre  ï 
ils  furent  confirmés  dans  le  droit  dé  juger  en  der- 
nier reflort  , en  Septembre  1662.  6c  en  Mai  172$. 

V 0 yc\  dans  ce  Dictionnaire  Sénéchauffée , Duché- 
Pairie  , Siégé  d' Appeaux  , Jujlice  royale  ou  Juges 
royaux , 6tc. 

( Monnoie  d'Aix  ).  La  Jurifdiérion  des  Monnoies  , 
établie  à Aix  , a été  créée  en  x S77-  Elle  eft  com- 
pofée  de  deux  Juges-Gardes  , d’un  Procureur  du 
Roi , d’un  Tréforier-Direékeur  , d’un  Contrôleur- 
Contregardc  , d’un  Eflaycur  6c  d’un  Graveur , tous 
eD  titre  d’Officc.  La  monnoie  d’or  6c  d’argent  que 
l’on  bat  en  cette  ville , eft  marquée  de  la  lettre  £r. 

Il  y a un  Général  provincial  des  Monnoies,  établi 
par  l’Edit  du  mois  de  Juin  1696.,  pour  la  Ville  6c  le 
Reflort  du  Parlement  d’Aix  : ce  Général  provincial 
des  Monnoies  eft  un  des  vingt-huit  qui  furent  établis 
par  le  même  Edit  que  nous  venons  de  citer.  V 0 ye\ 
Monnoie  6c  Cour  des  Monnoies. 

( Eaux  (j  Forêts  ).  La  Maîtrife  particulière  des 
Eaux  6c  Forêts  d’Aix  eft  dans  le  Reflort  de  la  Grand’-* 
Maîtrife  des  Eaux  6c  Forêts  de  Lyonnois  , Foreft  , 
Bcaujolois , Mâconnois  , Auvergne  , Provence  6c 
Dauphiné.  Il  n’y  a qu’un  Grand-Maître  , Enquêteur 
6c  Général  réformateur  des  Eaux  6c  Forêts  pour 
toutes  ces  différentes  Provinces  : ce  Grand-Maître 
réfidc  ordinairement  à Paris  , 6c  c’eft,  en  1762., 
M.  Juvenal  Hcr.et  de  Courbois  , Chevalier,  6c 
Confciller  du  Roi  en  tous  fes  Confeils.  Mais  dans 
ce  Département  général , il  y a pluficurs  Receveurs 
généraux  des  domaines  6c  bois  : M.  Callas  de  Villc- 
pey  eft  , en  1762. , un  de  ces  Receveurs  généraux  , 
6c  il  a dans  fon  Diftriét  toute  la  Province  de  Pro- 
vence. Sa  réfidencc  habituelle  eft  à Marfeille. 

Voye\  ci-devant  Chambre  des  Eaux  6c  Forêts, 
6c  Juges-Gruyers , pag.  62.  6c  fuiv.  Voyc\  auffi  fous 
la  lettre  E , Eaux  ù Forêts , 6c  Maîtrife  fous  la 
lettre  M. 

( Prévôté  générale  de  la  Maréchaujfée  Le  Pré* 
vôt  général  de  la  Marc'chauflee  de  Provence  réfidc 
à Aix  ; 6c  il  a fous  lui  deux  Lieutenants , deux 
Exempts,  quatre  Brigadiers,  neuf  Sous-Brigadiers, 
foixante  Cavaliers  6c  un  Trompette.  Cette  Maré- 
chauflcc  eft  divifée  en  quatorze  brigades  , diftribuées 
en  treize  réfidenccs , dont  deux  , fçavoir  , Aix  6c 
Digne  font  des  réfidences  de  Siège.  A chacun  de  ces 
Sièges , il  y a un  Lieutenant , un  Afleflcur , un  Pro- 
cureur du  Roi  6c  un  Greffier.  Le  Reflort  du  Siégé 
d’Aix  comprend  fept  réfidenccs  , fçavoir , Aixy  Bri - 
g;!o//e,  Fréjuls  , Malcmort , Marfeille  , Tarafcon  , 
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& Toulon.  Dan*  le  Report  du  Siégé  Ae  Digne  CoM 
comprifes  les  fix  réfidences  qui  fuivent  : Apt , Digne , 
Draguignan  , Graffe  , Manque  & Sifteron.  Voyt^ 
dans  ce  Diftionnairc  Martchauff/e. 

( Chambre  des  Comptes  0 Cour  des  Aides  J.  Le 
RelTort  de  la  Chambre  des  Comptes  établie  à Aix , 
eft  le  même  ente  celui  du  Parlement  ; c’cft-à-dire  , 
que  fa  Jurifdiclion  s’étend  fur  toute  la  Province  de 
Provence.  Cette  Chambre  des  Comptes  eft  ancienne , 
puifqu’clle  doit  fon  origine  aux  Comtes  de  Provence. 
Honore  de  Bonioux  en  était  le  premier  Préfident 
en  1400.  Le  Roi  Henri  II.  régla  le  pouvoir  & la 
Jurifdiaion  des  Officiers  de  cette  Chambre  par  Dé- 
claration du  10.  Avril  1548.;  & enfuite,  par  un 
Edit,  donné  à Anet  , au  mois  d’Août  1 SS  S*  . le 
même  Prince  en  rctabüffant  la  Chambre  des  Comp- 
tes dont  il  eft  ici  queftion  , lui  attribua  la  Jurifdic- 
tion  fur  le  fait  des  Aides.  C’eft  ce  même  Edit,  de 
1555.  , qui  porte  ctabliflcment  de  la  Chambre  des 
Comptes  , & création  de  la  Cour  des  Aides  au  pays 
de  Provence.  Elle  fut  fupprimée  comme  toutes  les 
autres  du  Royaume  , à l’exception  de  celle  de  Paris 
en  1566.  , & rétablie  avec  elles  en  i$68.  Enfin 
Henri  III.  par  une  Déclaration  du  19.  Juillet  1578. 
régla  le  rang  & la  prcféancc  entre  le  Parlement  de 
Provence  & fa  Chambre  des  Comptes  , Aides  £r 


Finances  de  la  même  Province. 

Par  des  Déclarations  poftérieures  à celles  que 
nous  venons  de  citer,  & entre  autres  par  celles  des 
*3.  Août  1708.  & 19.  Janvier  1655. , cette  Cham- 
bre des  Comptes  a etc  autorifée  à pouvoir  ufer  à 
Aix  du  titre  de  Cour  des  Comptes  , Aides  & Finan- 
ces ; mais  5 la  charge  qu’aux  difpofitifs  de  tous  Ar- 
rêts , Jugements , Commiffions , Aéles  & autres  ex- 
péditions , les  qualités  foient  diftinguées  fuivant  les 
matières  ; & à cette  fin  elle  doit  tenir  des  regiftres 
fcparés  , félon  la  diverfite  des  Jurifdiétions. 

Cette  Chambre-Cour  des  Comptes  , &c.  étoit 
compofée  dès  l’an  1700.  de  quatre  Préfidents , vingt- 
trois  ConfeiUcrs , deux  Avocats  generaux  , un  Pro- 
cureur général , huit  Auditeurs  & cinq  Correéleurs. 
Il  yavoit  outre  cela  plulieurs  Subftituts  du  Procureur 
général , un  Greffier  en  Chef,  &c. 

D’après  le  Département  des  Chambres  de  la  Sou- 
veraine Cour  des  Comptes , Aides  & Finances  du 
pays  de  Provence  , fait  le  9.  Oélobrc  1761. , nous 
trouvons  que  la  première  Chambre  eft  compofée  d’un 
premier  Préfident , de  trois  autres  Préfidents , & de 
dix-huit  Conseillers , dont  fix  honoraires  -,  la  fé- 
condé Chambre  , de  deux  Préfidents  de  de  onze  Con- 
ieillers  ; & la  troificmc  Chambre  ( qui  eft  pour  l’Au- 
dition & les  Archives  ) , de  douze  Confeillers. 

Les  premiers  Juges  peuvent  informer  & décréter 
fur  les  lieux  contre  les  Officiers  de  cette  Cour  ; mais 
ceux-ci,  depuis  le  premier  jufqu’au  Greffier  en  Chef , 
ne  font  tenus  de  répondre  que  pardevant  leur  Cour. 

Ses  Préfidents  précédent  les  Confeillers  au  Parle- 
ment , & fes  huit  anciens  Confeillers  précédent  les 
Gens  du  Roi  de  ce  même  Parlement. 

Dans  toutes  les  Aftcmblées , fes  Préfidents  font 
alfis  au  même  banc  & à côté  des  Préfidents  du  Par- 
lement , à l’exception  néanmoins  du  Bureau  ou 
College  de  Bourbon , où  le  premier  Préfident  du 
Parlement  eft  affis  feul  au  bout  de  la  table. 

Quand  le  Parlement  & les  Comptes  Ce  trouvent 
Cn  Corps , les  Préfidents  aux  Comptes  doivent  être 
en  robes  de  velours  noir , & les  Confeillers  en  robes 
de  latin  de  même  couleur  , comme  Chambre  des 
Comptes.  11  en  eft  de  même  quand  ils  font  comme 
particuliers  à l’Eglife  de  St.  Sauveur.  Mais  ailleurs  , 
comme  Cour  des  Aides , ils  peuvent  être  en  robes 
rouges  . avec  le  chaperon  noir , borde  d’hermine. 

Quand  il  furvient  des  proceffions  générales  ex- 
traordinaires , le  Parlement  affilié  feul  à la  première , 


& la  Cour  des  Comptes  à la  clôture  : en  pareille 
occafion  , cette  Cour  clt  placée  au  côté  droit  du 
Choeur. 

La  Cour  des  Comptes  affilie  feule  aux  proceffions 
& cérémonies  des  quatre  Fêtes  folemnelles  auffi- 
bien  qu’à  celles  de  la  Semaine-Sainte , dans  les  Egli- 
fes  de  la  Magdelaine  , des  Grands-Auguftins , des 
Obfervantins,  des  Auguftins  & Trinitaires  Déchauf- 
fés , & des  Chartreux. 

Scs  Commiflaires  ont  le  droit  d’affiller  aux  Bu- 
reaux de  la  Police  , de  la  Santé  , de  l’Hôpital  St. 
Jacques  & de  la  Charité  , auffi-bicn  qu’aux  Aflenv- 
blées  extraordinaires  de  1’Hôtcl-dc-Viile  ; mais  alors 
ils  doivent  être  à moitié  nombre  des  Comroifiàires 
du  Parlement , & ils  ne  peuvent  préfider. 


Aux  réceptions  des  Doreurs , la  Cour  des  Com- 


En  matière  de  Conférence  pour  contention  de 
Juril'di&ion  , les  Parties  font  tenues  de  fe  confor- 
mer à la  décifion  des  deux  Parquets  aflcmblés.  En 
cas  de  diverfité  , les  Conférences  fe  font  dans  la 
Grand’Chambre  du  Parlement,  où  les  Préfidents  des 
Comptes  , parprovifion  & fans  préjudice  du  droit 
des  Parties , font  affis  aubanc  des  Préfidents  du  Par- 
lement , fit  les  Confeillers  des  Comptes  au  banc  des 
Confeillers  du  Parlement , mais  après  ces  derniers. 
Quand  on  ne  peut  convenir  dans  ces  Aftcmblées  fur 
le  fait  qui  les  a occafionées  , alors  les  Gens  du  Roi 
des  deux  Cours  délivrent  leurs  motifs  aux  Parties , 
pour  leur  être  fait  droit  fommairement  au  Confeiî 
d’Etat  du  Roi. 

Dans  les  Bcvifions  £r  Chambres  Neutres  , les 
Commiflaires  s’alTemblcnt  à la  Chambre  de  l’Au- 
dience de  la  Cour  des  Comptes  , où  préfident  les 
Préfidents  du  Parlement , auffi-bien  que  ceux  de  la 
Chambre  des  Comptes. 

Dans  tout  ce  qui  concerne  la  Chambre  des  Com- 
ptes , les  procès  criminels  , ceux  mêmes  où  le  de- 
faut a lieu  , s’inftruifent  à cette  Chambre  jtifqu’à 
jugement  de  torture  exclufivement.  Les  Gens  du 
Roi  des  deux  Parquets  aftemblés  donnent  enfuite 
leurs  conclufions  conjointement  , & le  procès  eft 
jugé  au  fond  à la  Chambre  de  Revifion. 

Les  Chambres  de  Revif  on  ôc  les  Chambres  Neutres 
ont  lieu  fur  les  doléances  des  Comptables  , auifi 
bien  que  fur  celles  des  Officiers  des  Chambres  des 
Comptes  , à l’egard  des  amendes  6c  peines  contre 
eux  prononcées.  11  doit  y affifler  deux  Officiers  du 
Parlement  de  plus  que  ne  font  ceux  des  Comptes  , 
dans  les  cas  où  la  doléance  eft  pouriuivie  par  un 
Officier  des  Comptes.  Mais  dans  les  autres  cas  de 
doléance  , le  nombre  d’Officiers  des  deux  Cours 
doit  être  égal. 

Dans  ces  Chambres  de  Revifion  ou  Chambres 
Neutres  , il  doit  aflifter  au  Jugement  définitif  & de 
torture  , un  Préfident  du  Parlement  & cinq  ou  fix 
Confeillers  au  plus  , avec  un  Préfident  aux  Comptes 
& cinq  ou  fix  Maîtres  au  plus.  Il  faut  autli  qu’il 
s’y  trouve  un  Greffier  de  chaque  Cour.  En  cas  de 
partage  d’opinions , c’eft  le  Roi  qui  en  décide.  Mais 
dans  ces  Aftcmblées  des  deux  Cours  , lorfqu’il  s’agit 
de  juger  au  Criminel , il  ne  peut  y avoir  de  partage 
en  matière  criminelle  , que  pour  le  cérémonial. 

Ainfi  que  les  doléances  font  vuidees  par  Revifion  , 
par  les  Commiflaires  de  la  Cour  des  Comptes  joints  à 
ceux  du  Parlement , en  nombre  égal  en  la  Chambre 
du  Confeil  de  la  Cour  des  Comptes , de  même  les 
modifications , les  reûriélions , les  refus  ou  délais 
de  vérifier  les  Chartres  & Lettres  qui  font  adreflees 
à la  Cour  des  Comptes  , font  vuidés  par  Revifion 
& non  autrement. 

Les  Officiers  de  la  Cour  des  Comptes  ont  droit 
d’aller  aux  priions , aux  quatre  Fêtes  folemnelles  , 
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poar  pourvoir  à la  sûreté  & au  traitement  de  leurs 
Juftiaables  , mais  ils  ne  peuvent  y aller  en  Corps  : 
ce  droit  n’appàrtient  qu’aux  Officiers  de  la  Cour  de 
Parlement. 

Cette  Cour , tant  en  corps  qu’en  particulier , ne 
peut  en- aucun- cas  mener  le  Prévôt , fes  Officiers  de 
Archers,  nonobftant  la  Déclaration  du  23.  Septem- 
bre 170$.  . 

Elle  enregiftre  fans  fraix  d’enrégiftrement  , les 
proviüons  des  Officiers  du  Parlement  pour  raifon 
de  leurs  g?ges  , dt  celles  des  Officiers  qui  y font 
reçus  & admis  au  ferment  tant  feulement. 

Elle  donne  feule  contrainte  pour  le  payement 
des  gages.  Elle  connoit  des  féditions  & émotions 
populaires  , quand  elles  arrivent  dans  la  maifon 
commune  fur  la  propofition  de  quelque  taxe  ou 
impoli  tien. 

La  Cour  des  Comptes  .connoît  auffi  des  droits  de 
Late , mais  alors  feulement  qu’une  Communauté  en 
eft  débitrice  ou  gararitc  i & le  Lîeufcnânt  de  la 
Sénéchauflec  du  Reflbrt  où  fe  trouve  fituée  la  Com- 
munauté, en  connoit  en  première  inftanee.  Elle  con- 
noît des  droits  trinquant , quand  ils  font  dûs  en  exé- 
cution de  fes  Arrêts  ; des  caufes  des  Tailles  & 
Gabelles  par  appel  du  Lieutenant , qu$n<^  elles  ex- 
cédent la  fomme  de  cinq  livres  ; le  Lieutenant  les 
juge  en  dernier  reffort  jufqu’a  cette  fomme.  Elle 
ne  connoit  point  ni  des  matières  du  Domaine  , ni 
de  la  grande  & petite  Voyerie.  Enfin  fes  Officiers 
jouiffent  de  l’exemption  des  droits  de  Lods  dûs 
au  Foi.  Voye\  dans  ce  Dictionnaire  Chambre  des 
Comptes. 

La  Chancellerie , établie  près  la  Cour  des  Comp- 
tes, a été  créée  eu  163$.  : elle  cft  compoféed’un 
Garde  des  Sceaux  , qui  eft  toujours  l’un  des  Pré- 
fidents  à tour  de  rôle  i de  quatre  Audienciers',  deux 
Contrôleurs , deux  Secrétaires , un  Chauffe-cire  de 
Scelleur.unGrefficrenChcf,  un  premier  Huiffier,  dcc. 
Les  Référendaires  font  les  mêmes  que  ceux  qui  fer- 
vent près  là  Chancellerie  du  Parlement. 

( Bureau  ou  Jurifdiftion  des  Tréforiers  généraux 
des  Finances  ).  Dans  toute  la  Provence  il  n’y  a eu 
jufqu’en  1Ç51.  qu’un  feul  Tréforier  général  des 
Finances  ; mais  alors  le  nombre  en  fut  augmenté , 
& il  l’a  été  depuis  , de  forte  qu’à  préfent  le  Bureau 
des  Tréforiers  generaux  des  Finances  dt  du  Do- 
maine , établi  à Ai*  , fe  trouve  compofé  de  vingt- 
trois  Tréforiers  généraux , dont  le  Doyen  eft  le 
Prcfîdent.  Outre  cela  , il  y a un  Avocat  du  Roi  & 
un  Procureur  du  Roi , deux  Greffiers  , l’un  pour  la 
Finance  dt  l’autre  pour  le  Domaine , un  premier 
Huiffier , dcc. 

Au  mois  d’ Avril  1616.  la  charge  de  grand  Voyer 
fut  réunie  aux  Tréforiers  generaux  ; de  au  mois 
d’Avril  1617.  les  caufcs  du  Domaine  auffi-bicn  que 
celles  de  la  Voyerie  leur  furent  attribuées  en  pre- 
mière inftanee  , fauf  néanmoins  l’appel  au  Parle- 
ment , ainfi  que  cela  a été  ordonné  par  Sa  Majeftc 
en  Avril  1627.  dt  en  Février  1666. 

La  Jurifdittion  des  T réforiers  généraux  connoît 
en  dernier  reffort  jufqu’à  2$o.  liv.  de  capital  ou 
10.  liv  de  rente  , dt  au  double  quand  c’eft  par  pro- 
vifion.  Les  Officiers  de  ce  Tribunal  peuvent  même 
paffer  outre  dans  toutes  les  matières  de  leur  com- 
pétence , nonobftant  appellations  ou  oppolitions  , 
mais  toutefois  fans  y préjudicier.  La  Cour  de  Par- 
lement reçoit  les  appellations  de  leurs  Jugements  , 
bien  qu’ils  ne  foient  qu’interlocutoires  ou  prépara- 
toires , dt  cela  nonobftant  l’Edit  de  Février  1704. 
oc  l’Edit  du  14,  Mai  1717. 

Les  Tréforiers  généraux  de  la  Généralité  de 
Provence , dont  il  eft  ici  queftion  , ont  été  mainte- 


nus en  Septembre  1738. , dans  l’exercice  de  la  Ju- 
rifdiftion  contcnticufe  de  l’Economat  en  Proven- 
ce , fauf  l’appel  au  Bureau  des  Economats  j dt  en 
Mars  1741.,  ils  ont  cté  également  maintenus  dans 
le  droit  d’oppofer  les  fcellés  dt  d’ordonner  les 
ventes. 

Ils  font  à Aix  les  cérémonies  de  la  Semaine- 
Sainte  de,  des  Fêtes  de  Pâques  dan^  le$  Eglifos  des 
Cordeliers  dt  des  Capucins  , mais  après  les  Offi- 
ciers du  Parlement  nui' peuvent  S’y  trolivtfr  ; & en 
pareille  accafion  , les.  Officiers  de  la  Cour  des 
Comptes  ne  peuvent  affifter  auxdites  cérémonies 
( aux  jours  refervés  pour  les  Tréforiers  généraux} 
ûi  eft  corps  ni  en  partieulier. 

Us  ont  le  droit  de  marcher  dans  lçs  procédions.  \ 
aux  Te-Deum  de  autres  cérémonies  générales  rau 
après  le  Parlement , ou  avec  la  Couf  de*  Comptes  ; 
à leur  chçix , placés  avant  les  quatre  derniers  OffU 
cicrs  de  cette  Cour , dt  fans  que  ce  nombre  de  qua- 
tre puiflè  êtfe  diminué^  1rs  ont  auffi  le  droit  d’etre 
placés  parmi  les  Officiers  de  la -Cour  des  Comptes 
au-deffous  des  quatre  anciens  Confeillers  , deux 
d’un  côté  & deux  de  l’autre  , quand  ils  font  requis  , 
par  un  Secrétaire  Audiencier  , d'aller  à la  Chambre 
des  Compte^  ; ou  quat\d  ils  defirçnt  y entrer  pour 
les  affaires  du  Roi.  En  tout  autre  lieu  & dans  toutes 
les  cérémonies  , ils  font  précédés  par  les  onze  plus 
anciens  Officiers  de  la  Cour  des  Comptes  , mais 
fans  que  les  anciens  paillent  être  fuppiéés  en  cas 
d’abfencé  ; & à l’égard  des  autres  , ils  fuivent  l’or- 
dre Ôe  l’ancienneté  de  leurs  réceptions.* 

Au  mois  d’Août  174$.  les  Tréforiers  généraux 
obtinrent  le  droit  de  complimenter  avant  le  Cha- 
pitre de  Saint-Sauveur.  Déjà  , dès  le  mois  de  Dé- 
cembre 1.743. , ils  a voient  obtenu  Ja  confirmation 
de  leurs  privilèges , dt  fpécialement  celui  de  la  No- 
bleffe  au  premier  degré. 

( Généralité  ou  Intendance  d1  Aix  ou  ieProvence'). 
Elle  comprend  toute  la  Province  , pays  de  Comté 
de  Provence  , de  elle  a par  eonfequent  la  même 
étendue  que  cette  Province  , ( lé oye\  Provence  ). 
Elle  eft  bornée  au  N.  par  la  Généralité  de  Inten- 
dance de  Grenoble  ou.  de  Dauphiné  ; au  S.  par  la 
mer  méditerranée  ; à l’E.  par  le,  Comté  de  Nice 
dt  pays  voifins  dépendans  du  Roi  de  Sardaigne  ; à 
1*0.  N.  O.  par  le  Comté  Venaiffin  , qui  eft  fou- 
rnis au  Pape  ; de  à l’Ü.  par  le  Rhône  qui  la  fépare 
de  la  Généralité  de  Montpellier  , une  des  deux  Gé- 
néralités qui  divifent  l’intepdançe  ou  Province  de 
Languedoc. 

L’Intendant  de  Juftice  , Police  de  Finance , éta- 
bli en  Provence  de  dont  la  réfidence  cft  à Aix  , 
connoît  dans  toute  l’étendue  de  cette  Province  , de 
l’exécution  des  Edits  , Arrêts  dt  Ordres  du  Confeil 
qui  lui  font  adreffés.  11  connoit  auffi  des  contefta- 
tions  qui  furviennent  fur  la  régie  de  perception 
des  droits  de  Contrôle  & Infinuations  ; des  Traites 
dt  Recouvrements  extraordinaires  ; de  ce  qui  con- 
cerne les  1 roupes  , les  Haras  de  les  Manufactures 
d’étoffes  , dans  toute  la  Généralité  ; des  Dettes  de 
de  Affaires  des  Communautés  de  villes  , bourgs  de 
paroiffes  de  la  Province  ; dcc.  Voye\  dans  ce  Dic- 
tionnaire Intendant. 

11  y a des  Subdélégués  de  l’Intendant  dans  toutes 
les  villes  chefs-lieux  de  Viguerie  de  dans  plufîeurs 
autres.  Ces  Subdélégués  font  au  nombre  de  trente- 
fîx  ou  environ  : ils  connoiffcnt  dans  l’étendue  de 
leurs  Diftriéts  refpcétifs  , de  certaines  affaires  de 
peu  de  confcquencc  dt  fur  lefquelles  Us  donnent 
leur  avis  , qui  eft  enfuite  confirmé  ou  infirmé 
à l’Intendance.  Voye\  dans  ce  Dictionnaire 
Subdélégué. 
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I.  DÉNOMBREMENT  DE  LA  GÉNÉRALITÉ  D’AIX  ou  DE  PROVENCE. 


Villes 

Feux 

Habitations 

Vigueries. 

£r  Lieux . 

en  170  j. 

Don  Gratuit. 

ou  Maifons. 

Ames. 

en  1671. 

(✓VO 

O-WJ 

dvd 

dvd 

AIX.  . . 

. . 89  . 

.601  • 

• 138810 1. 19 

f.  4 d. 

. 23660  . 

. 94640 

. 602 

Annot.  . • 

• • 7 * 

♦ *$  i • 

* 3S79 

*9 

8 . 

• *997  - 

7988 

• *S  t 

Apt. . . . 

• • 43  • 

. i 66  i . 

• î8ï9* 

4 

2 . 

. 11018  > 

, 48072 

. 166  f 

Aulps.  . . 

. • a . 

. 16  ! . 

. 38IO 

*9 

0 . 

. 1905*  . 

. 7804 

. 16  \ 

Barjols.  . . 

. . 16  • 

. 88  i . 

• lOjSa 

16 

2 . 

• 4*99  • 

• >9S9« 

• 87  * 

Barreme.  * 

. . 6 . 

. >4  1 • 

• 3349 

0 

4 - 

. 2013  . 

. 8052 

. 14  i 

Brignolle.  . 

. . 17  . 

. m j . 

• *s«9s 

0 

10  . 

• 5989  • 

• J}9i« 

. m F 

Caftellanne. 

* • 34  • 

• S°  3 • 

. 11606 

t 

6 . 

. 2540  . 

• 10l60 

♦ 49 

Colinars.  * 

■ . 4 • 

• 30  f . 

, 7044 

9 

8 . 

. 3682  . 

. 14718 

. 3°  i 

Digne.  . . 

• • $3  • 

. I30 

. 3002$ 

*5 

4 • 

. 10857  • 

• 434*8 

. 127  * 

Draguignan. 

. . 56  . 

• 38»  i . 

. 88287 

0 

2 * 

■ iî8$4  . 

• SS4I« 

• 381  i 

Forcalquier. 

• • SS  • 

. I83 

. 42266 

18 

0 . 

. I 2201  . 

. 48804 

. .s,  {. 

Grafiê.  • . 

. . 33  . 

. 210 

• 485° s 

0 

0 . 

. I3993  . 

• SS97* 

. 109  i 

Guilleaurae. 

. . 21  . 

* *S  i • 

« 5947 

7 

10  . 

. 1982  . 

. 11928 

• *S 

Hieres.  . . 

• . 12  . 

- *S*  v . 

• 3499* 

9 

0 . 

. 5688  . 

. 21752 

• *s* 

Lorgnes.  . 

. . 2 • 

. 28  { . 

. 6s8i 

11 

0 . 

• *7S«  • 

. 11024  • 

. 28  i 

Mouftier.  « 

. . 27  . 

• »4  i • 

• *«445 

*3 

8 . 

. IO989  . 

• 4-395*9  . 

* * *4  à 

Scyne.  . * 

. . 12  . 

• 47  i • 

. 11028 

*3 

2 . 

* *999  • 

• 7999  • 

• 47  î 

Sifteron . . 

. . 6}  . 

• MS  i • 

• n66i 

7 

10  . 

. 12856  . 

. 5*4*4  • 

. 144  f 

St.  Maximin. 

. . 18  . 

• *s  • 

■ 19*5» 

3 

4 • 

. 417s  • 

. 16704  . 

• 84  3 

St.  Paul.  . 

. . 16  . 

• «si- 

. 14608 

1 2 

IÔ  « 

. 3719  • 

. I48s«  . 

. 63 

Tarafcon.  . 

. - 29  . 

. 248 

• 57*79 

14 

8 . 

. 14221  . 

• 56884  . 

. 248 

Toulon.  . 

• • 7 • 

. lit  J « 

. 28062 

9 

0 . 

. 5688  . 

. * 17S  * • 

. 123 

*3- 

632 

3030  i 

171728 

686912 

3014  l 

Terres  adjacentes.  16  , 

• *97 

.... 

. 

4 . 

• 

. 16256  . 

. 65024  . 

. 297 

Marfcillc  6c 

fes 

dépendances. . . 1 , 

. . . . 

• • 

• 

. 31201  . 

H4808 

Total  649 

33*7  i 

70000 1 1 

4 f.  6 d. 

219186 

876744 

3i*>  i 

Nota.  i°.  U eft  d’ufagc  en  Provence  de  ne  comp 
ter  que  vingt  Vigueries  dans  la  Généralité  de  c< 
» parce  que  tel  eft  le  nombre  de  celles  qui  on 
le  droit  d’envoyer  des  Députés  aux  Afl'emblées  géné- 
Province.  La  ville  de  Largues  & cell< 
d Aulps  envoient  des  Députés  à ces  Afl'emblées 
comme  villes  qui  jouiflent  de  ce  droit , & nor 
comme  chefs-lieux  de  Vigucrie.  La  ville  de  Barre- 
me  ne  députe  ni  comme  Vigucrie  ni  comme  Ville 
cette  ville  , au  refie  , eft  le  chef-lieu  , non  d’uiu 
' iguerie , mais  d’un  Diftriél  qui  eft  connu  fous  1< 
5.°,®^  y *1  ou  Vallée  de  Barrcmc . Voye\  dans  a 
Dictionnaire  Vigueric . Voye\  auffi  Aïïèmbléc  géné- 
r"e  de  la  Province  de  Provence. 

? * ^*e  Val?  ou  la  Vallée  , de  Barcelonnette  n’ef 
point  employé  dans  le  périmer  Dénombrement  qui 
nous  venons  de  donner  , parce  que  cette  Vallée 
n a été  cédée  à la  France  que  par  le  Traité  d’U- 
t,cn  1713.  Par  confequcnt  , il  eft  à propos 
ajouter  a ce  Dénombrement  1667.  habitations  ou 
«vJ°nî|’  *'**>$.  ames  ou  habitants  , qu’on 
de  ce**  t^ans  a Vall«  de  Barcelonnette.  Au  moyen 
^gmenittion , on  trouvera  que  la  Provence 
Aivîîïî  .d.®  ^*349.  ames  en  **1843.  maiions. 
'■.ara  dç  1 affouagemcut  de  la  Vallée  de  Barce- 


lonnette , il  eft  bon  de  remarquer  que  dans  ce  Dif- 
triift  de  la  Généralité  d’Aix  7 on  n’emploie  point , 
comme  dans  les  autres  Diftriéb  , le  nom  de  feu  ; 
mais  on  y compte  par  éàis  d'or.  Outre  cela , nous 
obfervons  encore  que  les  dix  Communautés  qui 
compofent  aujourd’hui  la  Vallée  de  Barcelonnette , 
ne  portent  point  les  charges  de  la  Province  en  con- 
currence avec  les  autres  Communautés  de  la  Géné- 
ralité ; mais  elles  payent  une  impofltion  qui  eft  ap- 
pellée  Taxe  6c  Capitation  , 6c  dont  l’objet  eft  do 
19658.  Ijv.  18.  f.  7.  d. 

3®.  Les  différons  Dénombrements  que  nous  avons 
fous  les  yeux  , s’accordent  tous  à-peu-près  par  rap- 
port au  nombre  d’habitations  ou  de  maiions  que 
l’on  compte  en  Provence , mais  il  n’en  eft  pas  de 
même  pour  ce  qui  concerne  la  population  de  cette 
Province.  Pluiîcurs  de  ces  Dénombrements  donnent 
à la  Provence  plus  d’un  million  d’habitants , & d’au- 
tres ne  lui  en  donnent  que  639.  mille  895.  Ce  der- 
nier , qui  eft  de  l’année  1 697. , a été  fuivi  6c  employé 
par  M.  le  Maréchal  de  Vauban  , dans  les  divers 
Ouvrages  quccct  habile  homme  a donnés  fur  l’admi- 
niftration  politique  6c  économique  de  l’intérieur 
du  Royaume.  Mais  fauf  les  égards  qui  font  dûs  à 
un  homme  d'un  fi  rare  mérite,  ôc  dont  nous  nous 

ferons 
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(trous  toujours  un  devoir  cflintie!  de  refpefter  la  (a  fin  d’un  fier].  „?r..  î.  . , '”> 

mémoire  & les  talents , nous  avons  cru  , iétermi-  ble  b la  Ilohlf 


cul j’juyc  , qui  porte 

la  population  de  la  Provence,  non-compris  la  Val-  tant*.  Il  ëflT vrârmie’dm.¥“ü“  1°™rc  ae  Ie?  hiU>1- 
lée  de  Barcelonnette  , à 87«.  mille  7a4.  perfonnes  la  nonnlario^?  Œ r J ®îclc  °u  nous  v,',°n!  • 
detout  âge,  de  tou.  feaedt  de  tout  é.aL  On  compte  blc£  ™eroeT'™f°oft t u conliiérla- 
dans  cette  Province  trois  cens  quarante  - cinq  Traités  de  Paie  d-Plrrecbe  “rmindcs  par  les 
Familles  nobles  ou  jugées  teUes  par  les  Commiffaires  1738.  , & d’Aii’-lictawUe Tm'&i* 

du  Roi  , de  I année  1667.  nommés  pour  la  recher-  une  erânde  — ..n.:.’  JnT  t 7-lS- . ont  coûté 
che  des  ufurpateurs  de  Wblolfc.  La  plf.par.  de  c«  guère?  nüf  durTencnre'  e^T  * “ Fra"Ce’  *? 

br“-  ^f  blemen.  cette  dépeëfe  enlomme"8,'*  ftit'îo"^ 
irir  la  nnnnlapion  n„,e„  ,a>.  - 


—s. a .n/uits  xuiujuienr  aiors  pjuneurs  bran- 
ches : en  comptant  chacune  de  ces  branches  pour 
une  Faxniile  , on  trouvoit  onze  cens  cinq  Familles 
nobles. 

ÉTAT  DE  LA  POPULATION  DE  LA  GÉNÉRALITÉ 
«rAi*  ou  de  Provence  , félon  nn  Mémoire  qui  porte  i plus 
d’un  million  le  nombre  d’habitants  de  cette  Province. 

Vigueriri. 


I orgue*  . . . 
Moulliert  ... 
Seyne  .... 
SiReron  . . . 
St.  Maximin  . . 
St.  Paul  ... 
Tarafcon  . . . 
Toulon  . . . 


Ames. 
U-VNl 
. 1000} 

• 55945 

6186 
■ 599*0 

. 1IJOJ 

• 15076 

• 44909 

• 14440 

79397* 

• 94079 


r • ic  . . — “"'«'mes  , oc  tait  iout- 

d£  îr  pT!la?lon-  ?utre  ces  pertes  communes  an 
dtveries  Provinces  du  Royaume , il  a été  enlevé  b la 
Provence  en  particulier  environ  cent  cinquante 
am,CS  ’ p,ar  la  contagion  qui  défola  plulïeurs 

ÏSde  cette  Provincc  • en  «7*0.  & ,72,. 
Mais  nonobftant  toutes  ces  caufes  de  dépopulation 
u n en  eft  pas  moins  vrai  que  la  France  avoit  plus 
que  repare  fes  pertes  à cet  c’gard  , avant  le  commun, 
cernent  de  la  prefente  guerre  : c’eft  ce  que  nous 
prouverons  dans  le  cours  de  notre  Ouvrage.  Quamà 
la  Provence  , nous  pouvons  aufli  affiirer  avec  cer- 
titude , que  prefentement  cette  Province  eft  pour 
Je  moins  auffi  peuplée  qu’elle  l’etoie  vers  l’an  1700. 
1 our  ne  pas  douter  de  cette  vérité  , il  fuffit  de  fra_ 
voir,  ce  qui  cft  certain,  que  depuis  quarante  ans 
ou  environ , non-feulement  ia  ville  de  Marfcille 
mais  encore  la  pUlpart  des  autres  villes  & lieux  de 
Provence  ont  été  agrandis  , & qu’on  y a bâti  un 
grand  nombre  de  maifons  pour  recevoir  le  s habitants 

- - -,-r»  • -, qui  n avoient  pas  de  logement  ou  ceux  qui  étoient 

Cet  état  de  la  population  delà  Généralité  de  Pm_  i™1*  ^ l ctro1^  11  ^uit  dc",à  <|uc  l’on  peut  fans 

«”  ammoins  ^Tofmillc  aroes* 

IL  DÉND??ABrR,E^cNoTMr°tu  affouagement  des  villes  et  lieux 

U 1AVS  CT  Comté  dé  Provéncé,  oo  Généralité  o’Alï. 

Villes  Feux 

DC^Z:- 

• 9»  . . . 6$1  I | 

7 ••  • tj  7 
49  • • • »97  f îV 

»4  f * 

9i  i i 
*3 


Vtgueries. 
O *\r\J 
AK  . . 
Annot . . 
Apt  . 
Aulp*  . . 
Barjolt . . 
Baneme  . 
Brigoollc  . 
Caftellane  . 
Colmar*  , 
Signe  . . 
Draguignan 
Forralquier 

Gradé  . . 

GuiiJeaume 
Hieres 


Ames. 

116706 
d*95 
5458* 
6098 
19988 
5989 
46114 
* *74° 
1158) 
3994* 
49876 
334*9 
55678 
99*7 
19840 


Terres  adjacente* . 

Mai  Teille  & le*  dé- 
pendance* . . 151109 
Total  1040160 


Vigucries. 

A IX.  . . 

Anuot.  . . 

Apt. . . . 

Aulps.  . . 

Barjols.  . 

Barreme.  . 

Brignol  le.  . 
Caitellannc. 

Colmars.  . 

Digne.  . . 
Draguignan. 
Forcalquier. 

GralTè.  . . 
GuiUeaumc. 

Hieres.  . . 

Lorgucs.  . 

Mouftiers.  . 

Seyne.  . 4 
Sifteron.  . 

St.  Maximin. 

St.  Paul.  . 

Tarafcon.  . 

Toulon.  . , 

Pareilles  cédées  b la 

France  en  1760.  . , 
Vallée  de  Barcelonnette.' 
Terres  adjacentes.  . 

Marfeillc  & fes  dépen.' 
• dances 

Tome  L 


26 

6 

*7 

34 

4 

53 

39 

SS 

34 


• 64 
. 18 
. 16 

• *9 

• 7 

644 


112  i rr 


• 4S 

• 2S  - 

• »27  rr  h ét 

• 3*o  7 i A 

• I9X  i • i 

• *°8  rr  tj  rfs 

• **  i i 

• *3«  t n n 

• 30 

. toi  A 1 J. 

• 41  ; i 

• >4<  i 

• «♦  T 

• SS  5 

• 2<Sl  Tï 

» »»9  i 

3<>3*  r 


f 


• 7^-7  r?  rh  payeront  . 

*£j)écus  d’or,  taxés  à . 

. *84  feux payeraient 


150590 

1.  1 

f.  4 d.  ! 

3°9* 

16 

7 

i 

4S«7J 

S 

5 

* 

341$ 

*9 

3 

f 

21 1 34 

6 

XI 

1 

1 

3119 

»S 

S 

i 

2S9*3 

12 

4 

i 

ia  . 

It3593 

4 

8 

t 

(817 

18 

2 

i 

>91  td 

II 

0 

74071 

8 

xx 

& 

* a 

444^7 

2 

10 

2 

48047 

16 

2 

■ ~x 

5181 

12 

xo 

i 

t 

lÉOJI 

12 

8 

1 

f { 

6914 

S 

0 

237*7 

9 

S 

i 

f K 

10024 

*S 

S 

s 

f r* 

11890 

7 

f 

»94$9 

t 

2 

f 

i lé 

12907 

*9 

1 

j 

60502 

11 

-1 

f 

i i 

29970 

9 

2 

f 

2 
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2 

1694 

10 

3 

7 H 

19658 
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Nota.  i°.  Le  deuxieme  Dénombrement  ou  Af- 
fouagement  de  la  Généralité  d’Aix  ou  de  Provence  , 
que  nous  venons  de  donner , a été  drefle  « fuivantlcs 
» procédures  faites  en  1728.  en  fui  te  de  l’Arrêt  du 
» Confcil  du  mois  de  Mai  de  la  meme  année , & ccl- 
» les  faites  en  1730.  1731.  & 1733. , approuvées  de 
p ratifiées  par  les  Délibérations  des  Aflemblées  gé- 
v ncrales  des  Communautés  dudit  pays  ( de  Pro- 
« vence),  publiécsauxmoisdc  Février  1731.  & No- 
» vembret  73  3.,  de  autoriféespardes  Lettres-Patentes 
« de  Sa  Majefté  du  mois  d’Avril  de  ladite  année  1733. 
» Et  le  tout  a été  enrégiftré  aux  Archives  du  Roi  en  ce 
» même  pays  ( de  Provence  ) , enfuitc  de  l’Arrêt  de  la 
» Cour  des  Comptes , Aides  & Finances  ( d’Aix  ) du 
p 1 2.  dudit  mois  de  Novembre  1 733. 

20.  Nous  avons  compté  cent  quatre-vingt-<lix-fcpt 
feux  quatre  quints  & un  douzième  de  feu , pour  la 
Vigucriê  d’Apt  ; mais  il  eft  à propos  de  remarquer 
que  dans  ce  nombre  fe  trouvent  compris  treize  feux 
pour  cinq  Paroillès  ou  Communautés  du  Comté  de 
Saule.  Or  , félon  l’état  d’Affouagement  de  la  Géné- 
ralité de  Provence , fait  & arrête  en  1733.,  ces  cinq 
Communautés  ne  payoient  point  alors  les  charges  & 
impofitions  ordinaires  du  pays.  On  s’étoit  néanmoins 
réfervé  le  droit  de  les  faire  contribuer , quand  cela 
fe  pourroit  d’une  maniéré  convenable.  La  ville  de 
Sault , avec  titre  de  Comté,  eft  le  chef-lieu  des 
cinq  Paroiflcs  dont  il  eft  ici  queftion.  Aurel  , la 
Carde  , Moniaux  Ôi  Saint-Tcrny  font  les  quatre  au- 
tres Communautés  du  Comté  de  Sault. 

30.  Nous  trouvons  dans  pluficurs  Dénombrements 
ou  Aflouagcments  de  la  Généralité  de  Provence , que 
les  cinq  Communautés  qui  compofcnt  le  Comté  de 
Sault,  font  réputées  Terres  adjacentes  : c’eft  pour 
cette  raifon  que  dans  le  premier  Dénombrement  de 
la  Généralité  d’Aix , nous  comptons  feize  Commu- 
nautés & deux  cens  quatre-vingt-dix-fept  feux  pour 
les  Terres  adjacentes.  Dans  le  fécond  Dénombre- 
ment nous  taillons  fubfiftcr  dans  l'affouagement  de 
la  Viguerie  d’Apt , les  cinq  Communautés  du  Comté 
de  Sault , & nous  comprenons  les  treize  feux  à quoi 
fe  monte  l’affouagement  particulier  de  ces  cinq 
Communautés , parmi  les  deux  cens  quatre-vingt- 
dix-fept  feux  quatre  quints  de  un  douzième  de  leu 
qui  portent  enfcmblela  fournie dc4j.  mille  673.  liv. 
5-  fols  cinq  deniers  un  quint  «5c  un  fixicme  de  denier. 
jî  f ô^-niVertu  Traité  conclu  à Turin  entre  le  Roi 
& le  Roi  de  Sardaigne , le  24.  Mars  1 760.,  U eft  arrivé 
du  changement  par  rapport  à la  Vigueriedc  Guillau- 
me : la  ville  de  ce  nom  a cté  cédée  au  Roi  de  Sardai- 
gne , & on  a cédé  en  même  temps  à ce  Monarque , huit 
autres  Communautés  de  la  Vigueric  que  nous  venons 
de  nommer.  L’affouagement  total  de  ces  neuf  Com- 
munautés le  montoit  a onze  feux  & neuf  vingtièmes 
«feu.  En  échange  , le  Roi  de  Sardaigne  a cédé  à la 
France  neuf  Communautés  dont  l’affouagement  to- 
tal eft  de  fept  feux  un  tiers  un  feiziemc  de  deux 
cens  quarantièmes  de  feu.  Par  une  fuite  de  ce  nou- 
vel arrangement  qui  a été  pris  entre  les  deux  Souve-  . 
rains  , le  nombre  de  Paroiffes  dont  étoit  compofée 
a V igucrie  de  Guilleaume  eft  toujours  le  même , mais 
te  nombre  de  feux  eft  diminué  de  trois  de  demi  ou 
environ.  La  ville  d'Entrevaux  a pris  la  place  de  celle 
e utile jume  , «5c  elle  eft  devenue  chef-lieu  de  la 
igucrie  ou  Diftriét  de  fon  nom .Voye\  k la  fuite  du 
0 ».  .art*c*e  X.  du  Traité  que  nous  citons. 


» ^ — du  Traité  que  nous  citons. 

J * * our  «terminer  d’une  maniéré  plus  précife  de 
? l’affouagement  de  plufieurs  Paraît- 

fui«.rL*,UtCeS  ^îrres  aÿucentes  , il  a été  rendu  h ce 
t,  . » ,.en  1 738.  , un  Arrêt  du  Confeil  d’Etat  du 


®oi.  Nous  a 

r *c‘  cet  Arrêt  : en  voici  la  teneur  par 
* v“  p"  lc  Roi  on  «on  Confeil  l'Arrêt  rendu 


de  rapporter  £3  fcroit  A°  1.’“tiUtli  P“bliq“e 
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«cnicelui  le  13.  Juillet  1726. , par  lequel  Sa  Majefté 
«aurait  ordonné  que  par  les  Commiffaircs  qui  fe- 
» raient  nommés  par  le  fieur  Lcbret  , Intendant  & 
«Corr.miiTairc  départi  en  Provence , il  ferait  procédé 
» fui  van  t l’ufage  dudit  pays  , k un  nouvel  affbuage- 
vment  des  Communautés  de  Salon  , Rickebois  , les 
•Baux  , Notre-Dame  de  la  Mer  , AureiUe  , FW- 
vviclle  , Aurons  , Mont  dragon  , Entrevaux  St . 

vTrapèt , Grignan  , Montfegur  , Chantemerle  ,*  Sai- 
sies , Colonie  II  es , Allan  , Reauville  , Sault , Aurel , 
vMonioux  , St.  Terny  ou  Trinit , la  Garde' de  Fer - 
»rajficrcs  ( en  tout  23.  Communautés  ) , pour  les 
«procès  verbaux  dcfdits  Commiflaires  envoyés  au 
«Confeil , avec  l’avis  du  fieur  Lcbret , être  ordonné 
«ce  qu’il  appartiendrait  ; fon  Ordonnance  du  22. 
«Novembre  1726.  contenant  les  différens  états  que 
«les  Confuls  defdites  Communautés  feraient  tenus 
«de  fournir,  pour  que  les  Commiflaires  qui  feraient 
«nommés,  puflènt  avoir  la  connoiflânce  la  plus  par- 
» faite  qu’il  ferait  poffible , de  la  véritable  valeur 
«du  territoire  de  chacune  de  ces  Communautés  & 
«de  leur  fituation  aétuelle , tant  par  rapport  à leurs 
«revenus  qu’aux  charges  qu’elles  fupportoient  an- 
nuellement ; les  procès  verbaux  défaits  fleurs  Can- 
ut cens  , Roubaud  , Bonfilhon  de  Taneron  , Commit- 
» fa  ire  s nommés  par  ledit  fieur  Lcbret  y drefles  fur 
«les  états  à eux  fournis,  & les  mémoires  par  eux 
«pris  fur  les  lieux  , des  26.  Février  , 29.  Avril , 
«28.  Mai , premier  & 30.  Juin , 2.  $•  8.  10.  12. 14. 
«16.  & 17.  Juillet  17*8.,  fervant  à juftifier  de  la 
«valeur  des  biens  taillables  fitués  dans  chacun  dcfdits 
«lieux  des  Terres  adjacentes , fujets  à la  contribution 
«du  don  gratuit , des  domaines  ou  droits  apparte- 
«nans  au  Corps  de  chacune  defdites  Communautés; 
«des  commodités  qui  pourraient  rendre  l’habitation 
«de  chacune  defdites  villes  de  lieux  plus  ou  moins 
«avantageufe , des  dettes  dont  chacune  de  ces  Com- 
«munnutés  fe  trouvoit  chargée  , de  toutes  les  obfer- 
» varions  qui  pourraient  rendre  les  biens  de  cesCom- 
«munautes  plus  ou  moins  précieux  ; lc  dernier  pro- 
ucès  verbal  defdits  Commiflaires  du  19.  du  même 
«mois  de  Juillet,  contenant  les  obfervations par  eux 
«faites  furies  procès  verbaux  particuliers  de  l’ctat 
«de  chacune  defdites  Communautés , & fur  l’affoua- 
«gement  général  qu'ils  étoient  chargés  de  dreffer  ; 
«vu  encore  l’avis  du  feu  fieur  Lebret  du  3.  Août 
«1728.,  portant  que  les  Communautés  de  Notre- 
aDame  de  la  Mer  , Fontvielle  , Sault  , Aurel , 
vMonioux  , St.  Trinit , la  Garde  de  FerraJJieres  , 
«comme  auffi  les  villes  d’Arles , de  Marfeille  , d'En- 
■atrevaux  , les  Communautés  de  la  Vallée  de  Barce - 
vlonnerte  de  celle  de  Mas  réputées  Terres  adjacen - 
vies , n’ayant  jamais  contribué  aux  impofitions  du 
«don  gratuit , par  les  différentes  raifons  contenues 
«dans  ledit  avis  ; le  nouvel  affouagement  ordonne 
«par  ledit  Arrêt  du  23.  Juillet  17*6.  ne  pouvoir 
«regarder  que  les  treize  villes  d(  lieux  des  Terres 
«adjacentes  qui  Apportent  le  don  gratuit , au  moyen 
«de  quoi , de  après  les  différentes  opérations  de  ob- 
«fervations  par  lui  faites , il  aurait  réglé  la  répar- 
«rition  des  quatre-vingt-quinze  feux  dont  lefdite* 
«treize  villes  de  lieux  étoient  compofés  ; de  Sa 
«Majefté  voulant  établir  entre  lefdites  treize  villes 
«de  lieux  , une  égale  proportion  , pour  qu’elles 
«payent  à l’avenir  leur  contingent  du  quartier  d’hyver 
» ou  don  gratuit , de  des  autres  impofitions  , cha- 
«cune  fuivant  fes  facultés  ; vu  l’avis  du  fieur  des 
vGalois  de  la  Tour , premier  Prefident  du  Parlement 
«d’Aix  de  Intendant  en  Provence  : oui  le  rapport 
«du  fieur  Orry  , Confeiller  d’Etat  de  au  Confeil 
«royal , Contrôleur  général  des  Finances  : le  Rot 
«en  fon  Confeil  a ordonné  de  ordonne  que  l’impo- 
ofition  du  quartier  d’hyver  ou  don  gratuit  fera  faite 
«à l’avenir,  de  jufqu’à  ce  qu’il  en  foit  autrement 
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«ordonne  lur  les  Communautés  des  Terres  adjacen- 
tes qui  y font  contribuables  ; Ravoir , à raifon  de 
«trente  - deux  feux  trois  quarts  pour  la  ville  de 
itSalon  ; de  feize  feux  cinq  huitièmes  & un  trente- 
« deuxieme  de  feu  pour  la  Communauté  des  Baux  ; 
«de  douze  fieux  trois  quarts  & un  feizieme  de  feu 
«pour  la  Communauté  de  Montdragon  ; de  fix  feux 
«un  quart  un  feizieme  & un  trente -deuxieme  de 
«feu  pour  la  ville  de  St.  Trovis  ; de  fcpt  feux  & 
«trois  huitièmes  de  feu  pour  la  ville  de  Grignan  ; 
«de  cinq  feux  trois  huitièmes  de  feu  pour  la  Com- 
«munautc  de  Momfegur  -,  de  deux  feux  un  huitième 
«&  un  feizieme  de  feu  pour  la  Communauté  de 
»Colon\elles  ; d’un  feu  trois  huitièmes  un  feizieme 
«de  un  trente -deuxieme  de  feu  pour  la  Communauté 
«de  Ckantemcrlc  ; d’un  feu  cinq  huitièmes  & un 
«feizieme  de  feu  pour  la  Communauté  de  Salles  ; 
«de  trois  feux  trois  huitièmes  pour  la  Communauté 
«de  Rcauville  ; de  deux  feux  & demi  & un  feizieme 
«de  feu  pour  la  Communauté  d'Allan  ; d’un  feu 
«cinq  huitièmes  de  un  trentc-deoxicmc  de  feu  pour 
«la  Communauté  d 'Aurons  ; de  d’un  feu  trois  quarts 
«pour  la  Communauté  de  Richebois  : veut  & en- 
«tend  Sa  Majeflé  que  l 'affouage  ment  deftlites  treize 
«Communautés  fêrvc  auffi  de  règle  dans  les  réparti- 
«tions  qui  feront  faites  à l’avenir  pour  toutes  fortes 
«d’impo  lit  ions  de  contributions  auxquelles  elles  fe- 
«ront  foumifes.  Enjoint  Sa  Majeflé  audit  fieur  1 li- 
ste ndant  de  Commiflàire  départi  en  Provence , de 
«tenir  la  main  à l’exécution  du  prefent  Arrêt.  Fait 
«au  Confeil  d'Etat  du  Roi , tenu  à Verfnilles , le 
«neuvième  jour  du  mois  de  Décembre  mil  fept  cent 
«trente-huit.  Collationné,  Signé Eynard. 

6°.  Les  Communautés  de  la  Vallée  de  Barcelon- 
nette ne  font  point  affouagées  par  feux.  On  fe  fert 
dans  ce  Diftriél  du  nom  dVcu  d'or  pour  défigner  la 
valeur  d’une  certaine  étendue  de  bien  fonds.  Voye\ 
ci-devant  la  fécondé  note  qui  eft  employée  à la  fuite 
du  premier  Dénombrement  de  la  Généralité  dont 
il  eu  ici  quellion. 

7°.  On  évitera  de  confondre  le  nombre  de  Com- 
munautés dont  cft  compofée  la  Généralité  d’Aix  , 
avec  le  nombre  de  Faroifles  qui  fe  trouvent  compri- 
fes  dans  la  même  Généralité  : ici , comme  par-tout 
ailleurs,  nous  n’employons  le  nornde  Communauté 
que  pour  un  clocher  ( ou  lieu  diftinél  & féparé  d’un 
autre  ) , parce  que  telle  efl  la  maniéré  de  l’employer 
dans  l’afloaagement  des  diverfes  Généralités  ou  In- 
tendances du  Royaume.  Nous  ne  comptons  en  Pro- 
vence que  fix  cens  quarante-quatre  Communautés 
aftouagées , non-compris  les  onze  Communautés  qui 
compofent  les  T erres  adjacentes  , indépendamment 
des  cinq  qui  forment  le  Comté  de  Sault.  Dans  ce 
Dénombrement  de  fix  ceos  quarante-quatre  Com- 
munautés affouagées , nous  ne  comprenons  pas  non- 

Elus  les  dix  Communautés  de  la  Vallée  de  Barce- 
mnette  , ni  celle  de  Marié iUe.  Cette  demiere  eft 
compofée  de  plusieurs  ParoiiTes  fitue'es  à la  campa- 
gne , outre  celles  qui  font  dans  la  ville.  Parmi  les 
Terres  adjacentes , la  Communauté  d’Arles  qui  n’eft 
comptée  que  pour  un  clocher , eft  compofée  égale- 
ment de  plufieurs  Paroiflês  fituées  à la  campagne  , 
outre  celles  qui  font  dans  la  ville.  Voye\  Arles  , 
Marfcillc  & Terres  adjacentes. 

8°.  Dans  la  Généralité  d’Aix  ou  de  Provence , on 
entend  par  le  nom  de /ira  , une  certaine  étendue 
de  terrein  dont  le  produit  eft  fuftifant  pour  fuppor- 
ter.  *’‘mP0fiti°n  d’une  certaine  fournie.  Cette  Géné- 
ralité eft  divifée  en  feux  pour  les  biens  fonds  rotu- 
?>*«•’  ^ Cn  ^or‘n5  P01^  Ie5  biens  fonds  nobles. 
L’anouagemcnt  auquelnous  joignons  l’afflorinement, 
ell  donc  le  tableau  fixe  & général  de  la  valeur  de 
la  Province  & de  chaque  Communauté  en  particulier. 
Tous  les  trente  ans  ou  environ  , on  renouvelle  en 


Provence  l’aftouagemcnt  ou  tarif  général  des  biens 
Fonds  de  la  Province  ; & lors  de  ces  renouvellements 
du  tarif,  on  a égard  aux  améliorations  ou  détério- 
rations furvenues  depuis  le  dernier  affouagement. 
Des  CominifTaires  affouageurs  font  choifis  par  l’Af- 
fcmblée  générale  de  la  Province , parmi  les  trois  Or- 
dres , le  Clergé  , la  Noblcflc  & le  Tiers-Etat.  La 
nomination  de  ces  Commilfaires  , auffi-bien  que  la 
forme  de  leur  commilfion  eft  autorifee  par  un 
Arrêt  du  Confeil.  On  partage  aux  Commiflaircs  af- 
fouageurs  la  Province  par  Départements.  Cette  dif- 
c ribution  étant  faite , les  Commiflaircs  nommés  fe 
tranfportcnt  aux  Communautés  qui  compofent  leurs 
Départements  refpeétifs , & ils  font  fuivis  & accom- 
pagnés d’Experts  habiles  & irréprochables  pour  l’cf- 
ri  mat  ion  des  biens  : Us  vifitent  enfctnble  te  territoire  ; 
ils  examinent  les  Cadaftres , la  quantité  de  biens 
nobles , les  fraix  d’entretien  félon  la  fituation  , le 
voüinagc  des  rivières  & la  qualité  du  fol.  D’après  ces 
différons  rapports  , Us  font  une  eftimation  générale 
& particulière  des  biens  fonds  de  la  Communauté. 
Cinquante  mille  livres  de  fonds  portent  un  feu  ; de 
forte , par  exemple , qu’une  Communauté  dont  le  ter- 
ritoire efteftime  cent  cinquante  mille  livres,  eft  af- 
fouagée  trois  feux.  Le  travail  des  CommilTaires 
étant  fini , U eft  rapporté  à l’Aflèmblée  générale  dt  s 
Etats  de  la  Province  , qui  l’approuve  ; & enfuite  il 
eft  encore  approuvé  & rendu  fixe  & permanent  pat 
un  nouvel  Arrêt  du  Confeil.  Par  ce  moyen  , ta  Couc 
fq ait  toujours  de  quelle  façon  on  a opéré  & quel  eft 
le  réfultat  de  l’operation. 

En  Provence  , le  Cadaftre  eft  par  rapport  à cha- 
que Communauté  en  particulier  , ce  qu’eft  l’afloua- 
gc  ment  au  général  de  la  Province.  On  renouvelle  le 
Cadaftre  ainfi  que  l’affouagement.  Quand  une  Com- 
munauté doit  renouveller  Ion  Cadaftre,  elle  s’adrefle 
aux  Procureurs  des  gens  des  trois  Etats  de  la  Pro- 
vince : ceux-ci  commettent  deux  Eftimateurs  & un 
Arpenteur , & ils  les  choififTent  non-fufpeéts  & dans 
les  lieux  voifinsde  celui  où  fe  doit  foire  le  renouvel- 
lement du  Cadaftre.  Ces  trois  perfonnes , qu’on 
nomme  dans  le  pays  Us  Experts  , prêtent  ferment 
devant  la  Cour  des  Aides  , qui  autorife  leur  commi- 
miifion.  Les  Experts  vont  enfuite  procéder  judiciai- 
rement à l’eftimation  demandée.  Leur  rapport  étant 
fait , il  eft  dépofé  dans  l’Hôtel-de-Ville  de  la  Com- 
munauté , de  il  eft  expofé  pendant  un  an  à la  critique 
de  tous  les  intéreffés.  Quand  un  particulier  fe  croit 
léfé  dans  l’eftimation  , il  eft  reçu  à en  déclarer  re- 
cours , en  donnant  en  comparaifon  les  biens  de  tel 
ou  tel  autre  particulier  qu’il  croit  proportionnelle- 
ment moins  eftimés  que  les  fiens.  La  plainte  eft  véri- 
fiée immédiatement  après  par  de  nouveaux  Experts  : 
quand  elle  eft  fondée  , l’erreur  eft  corrigée  aux  dé- 
pens de  la  Communauté;  mais  dans  le  cas  contraire, 
le  plaignant  porte  la  peine  de  fa  démarche  par  le  paye- 
ment qu’il  eft  obligé  de  faire , du  falaire  attribué 
aux  nouveaux  Experts.  L’année  étaot  révolue , on 
affemble  un  Confeil  où  tout  chef  de  maifon  ou  Fa- 
mille eft  appelle. Dans  ceConfeil  on  vérifie  s’il  nerefte 
plus  de  plaintes  ; dcs’ilcnrefte,  on  y fait  droit  dans  un 
court  délai.  Cette  vérification  étant  faite,  & les  plain- 
tes terminées,  le  Cadaftre  eft  accepté  parleConleil,  & 
de  ce  jour  il  devient  la  règle  de  toutes  les  impofîtions. 

Dans  le  Cadaftre  , les  feux  font  divifës  en  frac- 
tions , telles  que  livres  , florins , &c.  Les  biens  des 
particuliers  font  auflï  divifés  eux-mêmes  en  trois 
qualités,  bons,  médiocres  & mauvais,  & ils  font  aimés 
relativement  à leur  qualité.  Chacun  fçait  combien  il 
fupportc  de  livres  cadaftralcs  ou  de  florins;  & par  con- 
féquent  au  moment  où  l’on  fçait  dans  la  Province  à 
combien  font  les  feux  cette  année  , chaque  particu- 
lier peut  faire  lui-même  fon  compte , fans  qu’il  foit 
befoin  d’aucune  nouvelle  répartition  ou  allie t te  par- 
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f.  c:  nn-imrun  a vendu  une  portion  de  Ion 

I ^ I'  fond! , & /ors  une  note  à 

la  marge  dû  CadaBi*  fubftitue le  nom  de  l’acquereiir 
à celui  du  vendeur.  , . 

Depuis  Pannec  1471.  jufqo  en  166$.  on  n avoit 
point  touche  au  Terrier  ou  Affouagement  general  de 
fa  Province  de  Provence.  En  1 665- en  vertu  d’un  Ar- 
rêt du  Confeil , d’une  Déclaration  du  Roi  & d’une 
Délibération  de  l’Aflèmblée  générale  de  la  Province, 
on  commença  le  renouvellement  du  Terrier  , & 
quelque  temps  après  ce  travail  fut  achevé  par  les 
foins  du  premier  Préfident  M.  d’Oppede  , de  l’E- 
vêque de  Marfeille  depuis  le  Cardinal  de  Janfon , 
& par  ceux  du  ileur  de  Reveft  , alors  Greffier  de 
Etats.  Par  la  récapitulation  du  Dénombrement  gé- 
néral qui  avoir  été  fait , on  trouva  cinq  cens  quatre- 
vingts  Communautés  affouagées  , & trois  mille 
trente-un  feux  deux  feptiemes  cinq  huitièmes  & un 
dixième  de  feu.  Les  Terres  adjacentes  n’étoient point 
comprîtes  dans  ce  Dénombrement.  Ces  T erres  c'toienr 
comptées,  comme  elles  le  font  encore  à prêtent,  pour 
fente  Communautés  , y compris  les  cinq  Commu- 
nautés au  Comté  de  Sault  ; fit  elles  e'toientfubdivifées 
.en  deux  cens  quatre-vingt-dix- fept  feux  , fubdivifion 
qui  eft  encore  la  meme  aujourd’hui. 

Nous  venons  de  dire  que  lors  du  nouvel  af- 
fouagement qui  fut  fait  vers  l’an  1667.  ou  1668. , 
ou  compta  dans  la  Généralité  d’Aix  trois  mille 
trente-un  feux  & quelques  frayions  de  feu  ; mais 
il  cft  bon  de  remarquer  que  quelques-unes  des 
Communautés  affouagées  ayant  follicité  & obte- 
nu bientôt  après  une  diminution , dès  l’an  1673. 
il  n’y  avoir  plus  en  Provence  que  trois  mille 
vingt-quatre  feux  & demi  ou  environ  qui  fuppor- 
taflènt  i’impofition  du  don  gratuit.  Cette  impo- 
fition  étoit  fixée  alors  à la  fomme  de  600.  mille 
livres;  mais  les  Communautés  affouagées  payoient 
en  total  la  fomme  de  638.  mille  $8».  livres  6.  fols 
2.  deniers. 

Par  un  alfouagemcnt  poftéricur  à celui  dont 
nous  venons  de  parler  , & qui  a fubfifté  jufqu’à 
l’année  1733.  , le  nombre  de  feux  de  la  Géné- 
ralité d’Aix  fut  porté  à trois  mille  trente  - fîx 
deux  quints  un  tiers  & un  huitième  , y compris 
treize  feux  pour  les  cinq  Communautés  du  Comté 
de  Sault , mais  fans  y comprendre  deux  cens  qua- 
tre-vxngt-quatrc  feux  qu’on  comptoit  pour  les  onze 
autres  Communautés  des  Terres  adjacentes.  Ce 
nombre  de  trois  mille  trentc-fix  feux  , &c.  fut  en- 
core diminué  en  faveur  de  quelques  Communau- 
tés qui  avoient  foufi'ert  des  pertes  , & il  fut  ré- 
duit à trois  mille  trente  feux  trois  quarts  de  feu 
ou  environ.  On  continua  néanmoins  à impofer  les 
taxes  fur  le  pied  de  trois  mille  trentc-fix  feux 
deux  quints  un  tiers  & un  huitième.  Le  nombre 
ac  iaroifles  ou  Communautés  affouagées  fc  mon- 
toit  alors  à fix  cens  trente-deux  , non-compris  les 
leize  Communautés  qui  étoient  réputées  Terres 
adjacentes. 

Nous  avons  déjà  dit  qu’en  Provence  on  entend 
par  le  nom  de  feu , une  certaine  étendue  de  ter- 
rem  dont  le  produit  eft  fuffifant  pour  Apporter 
une  certaine  impofition  ; & nous  avons  ajouté  que 
chaque  portion  de  bien  fonds  cftimée  cinquante 
Cft  charSc'e  d'UQ  Or  , félon  le 
oernier  attouagement , nous  comptons  en  l’roven- 
’ a°1\  m‘  k trcnte"deux  feux  & demi  & un 

compris  P°Ur  ***  biens  fonds  roturiers  » «°n- 
pOUrP les  TU*  tluatrc  - vingt  - quatre  feux 

do, la  fiunrne  ar,dpcentes  ; Par  conséquent  cela 
fix  cens  de  cent  ci“quante-un  millions 

livres  treizcafohte’Un  .lix  ccns  foixantc-fi* 

fcque  de  «s  • qUatrC  dcniers 


— en  valeur  intrin- 
emes  biens.  A cette  fomme  il  faut 
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ajouter  1 . celle  de  quatorze  millions  deux  cens 
mille  livres  pour  les  deux  cens  quatre-vingt-qua- 
tre feux  des  Terres  adjacentes  , i°.  & celle  de 
vingt-quatre  millions  de  livres  pour  les  biens  nobles. 
Ces  trois  fommes  réunies  donnent  celle  de  cent  qua- 
tre-vingt-neuf millions  huit  cens  quarante-un  mille  fix 
cens  foixante-fix  livres  treize  fols  quatre  deniers 
pour  tous  les  biens  fonds  de  la  Province  de  Pro- 
vence , non-compris  néanmoins  ceux  de  la  Vallée 
de  Barcelonnette  , non-plus  que  ceux  de  la  ville 
& territoire  de  Marfeille. 

Nous  venons  d’évaluer  les  biens  fonds  nobles 
fitues  en  Provence  , à la  fomme  de  vingt-quatre  mil- 
lions de  livres  : voici  fur  quoi  nous  fondons  cette 
e Himation.  En  Provence  les  biens  nobles  fe  divifent 
en  florins  , comme  les  biens  roturiers  en  feux. 
Chaque  florin  eft  de  fix  cens  livres  de  rente  , comme 
chaque  feu  cft  de  cinquante  mille  livres  de  fonds. 
L’état  de  l’afflorinement  de  la  Nobleflc  porte  deux 
mille  florins.  Chaque  florin  étant  cftimé  , comme 
nous  avons  dit , fix  cens  livres  de  rente , il  s’en- 
fuit que  l’afflorinement  général  donne  douze  cens 
mille  livres  de  rente.  Or  , cette  dernicre  fomme 
doit  produire  celle  de  vingt-quatre  millions  de  livres 
en  biens  fonds  , parce  qu’il  eft  naturel  & très-con- 
féquent  de  fuppofer  que  les  douze  cens  mille  livres 
de  rente  en  queftion  font  elles-mêmes  le  produit 
d’un  bien  fonds  placé  félon  l’Ordonnance  au 
denier  vingt. 

RECAtlTU  LATXOlt  DES  B I E V S FOVDS 
de  la  Province  de  Provence. 


Trois  mille  trente- 
deux  feux  un  demi  & 
un  tiers  de  feu  , pour 
les  biens  roturiers  , à 
cinquante  mille  livres  , 
ci 

2®.  Deux  cens  quatre- 
vingt-quatre  feux  pour 
lesbiens  roturiers  des 
Terres  adjacentes  , à 
cinquante  mille  livres  . . 

3®.  Deux  mille  florins 
pour  les  biens  nobles  ; 
le  florin  étant  cftime  fix 
cens  livres  de  rente , les 
2000.  florins  donnent 
la  fomme  de  douze  cens 
mille  livres  de  rente  , 
laquelle  fomme  donne 
elle-même  le  capital  , 
en  biens  fonds , de  . . 


4®.  Pour  la  Vallée  de  Bar- 
celonnette , évaluée  à- 
peu-près  autant  que  la 
Vigucrie  de  Seyne  , 
c’cft-à-dire  , 43.  feux 
deux  quints  & un  tren- 
tième de  feu  .... 

S®.  Pour  la  ville  de  Mar- 
feille & fes  dépendan- 
ces , que  l’on  peut  éva- 
luer au  moins  au  quart 
de  la  ville  & dépendan- 
ces d’Arles  , c’eft  - à- 
dirc,  à cinquante  feux  . 

Total 


151,641,666!.  13  f.  4 d. 


14,200,000  o • 


24,000,000  o O 

189,841,666  13  4 


2,171,666  13  4 


2,500,000  O O 

»94,S  13,333  1-  6 f.  8d. 


Pour  ia  valeur  intrmfcque  de!  biens  fonds  de  II 
Généralité  d’Aix  ou  Province  de  Provence , nous 

avons 
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avons  donc , félon  l’eftimation  ordinaire , la  fomtne 
de  cent  quatre-vingt-quatorze  millions  cinq  cens 
treize  mille  trois  cens  trente-trois  livres  fix  fols 
huit  deniers  , au  lieu  de  cent  cinquante-un  millions 
huit  cens  mille  livres  , à quoi  l’Auteur  du  Mémoire 
fur  Us  Etats  provinciaux  s’eft  contenté  de  porter  la 
valeur  intrinféque  de  ces  mêmes  biens  fonds.  Il  eft 
vrai  que  cet  Auteur , d'ailleurs  fort  eftimable  & très- 
recommandable  , fur-tout  pour  fon  zelc  & pour  la 
droiture  de  les  intentions  , paroit  avoir  ajouté  dans 
la  fuite  à fon  premier  Dénombrement  , la  fomme 
<le  vingt-quatre  millions  de  livres  pour  la  valeur  des 
biens  nobles  -y  ce  qui  donnerait , félon  lui , pour  le 
total  des  biens  fonds  , tant  nobles  que  roturiers  , 
de  la  Province  de  Provence  , la  fomme  totale  de 
cent  foixante-quinze  millions  huit  cens  mille  livres. 
Mais  cela  ne  donne  point , ainfi  que  nous  l’avons 
déjà  fait  remarquer,  le  produit  total  des  biens  fonds 
de  la  Province  dont  il  clt  ici  aueftion.  D’ailleurs , 
l’Auteur  que  nous  cirons  , de  lur  les  traces  duquel 
nous  nous  ferons  toujours  un  honneur  & un  plaifir 
de  marcher  ( quand  il  penfera  jufte  & dira  vrai  ) 
nous  paroit , il  nous  dcplait  de  le  dire  , s’ètre  fait 
illuüon  quand  il  a calculé  la  valeur  intrinféque  des 
biens  fonds  de  la  Province  de  Provence , qu’il  fait 
monter  à la  fomme  de  cent  cinquante-un  millions 
huit  cens  mille  livres , non-compris  les  biens  nobles, 
non-plus  que  les  biens  fonds  de  la  Vallée  de  Bar- 
celonnette & ceux  de  la  ville  de  Marfcille  avec  fes 
dépendances. 

Selon  nos  calculs  de  fupplément  , faits  d’après 
J’hypothefe  reçue  en  Provence  , où  l’on  divife  la 
Généralité  de  ce  nom  en  feux , cftimés  chacun  cin- 
quante mille  livres  , nous  avons  trouvé  que  tous  les 
biens  fonds  de  ccttc  Province  , fans  exception  d’au- 
cun , du  moins  qui  entre  en  ligne  de  compte  , tels 
que  font  les  jardins  des  Ordres  religieux  & autres, 
montoient  à la  fomme  de  cent  quatre-vingt-qua- 
torze millions  cinq  cens  treize  mille  trois  cens  tren- 
te-trois livres  fix  fols  huit  deniers.  Pour  la  facilité 
autant  que  pour  la  brièveté  de  nos  opérations , rc- 
duifons  cette  fomme  à celle  de  cent  quatre-vingt- 
quatorze  millions  cinq  cens  mille  livres.  Le  revenu 
annuel  de  cette  dernière  fomme  , à cinq  pour  cent, 
donnerait  celle  de  neuf  millions  fepteens  vingt-cinq 
mille  livres.  Ce  produit  d’intérêt  ( 9.  millions  715. 
mille  livres  ) étant  réparti  entre  les  lix  cens  mille 
habitants , à quoi  nous  bornons  , pour  le  pré  lent , 
la  population  de  la  Généralité  de  Provence  , il 
n’y  aurait  pour  chaque  habitant  que  feize  livres 
quatre  fols  deux  deniers.  Mais  qui  fe  perfuadera 
jamais  qu’un  revenu  fi  modique  fuit  fulnfant  pour 
J’entrcticn  d’une  perfonne? 

On  nous  répondra  fans  doute  que  l’indu  fi  rie  fup- 
pléc  à la  modicité  de  ce  revenu  , & que  dans  ce 
fopplement  d’induftrie  on  doit  comprendre  non- 
feulement  les  frais  d’entretien  & de  réparation  , 
mais  encore  ceux  d’exploitation  : or  ces  frais  réunis 
montent  à quatre  fois  ou  environ  la  valeur  des  biens 
fonds  , ainfi  qu’on  le  rapporte  dans  le  Diction- 
naire Encyclopédique , article  Grains , où  il  eft  dit 
que  la  grande  Ck  petite  culture  du  Royaume  , frais 
compris , monte  année  commune  , à la  fomme  de 
cinq  cens  quatre -vingt -neuf  millions  cinq  cecjs 
nulle  livres , dont  quatre  cens  quarante-deux  mil- 
lions pour  les  frais,  & cent  quarante-fept  millions 
cinq  cens  mille  livres  pour  le  produit  net.  Par  con- 
iequent , en  fuivant  ce  tarif  pour  les  biens  fonds 
e la  Province  de  Provence  , on  trouverait  que  ces 
memes  biens  monteraient  à la  fomme  de  neuf  cens 
loixamc-douze  millions  cinq  cens  foixantc-lix  mille 
. cens  foixanie-fix  livres  treize  fols  quatre  de- 
niers, dont  le  revenu  total , à cinq  pour  cent , don- 
ncroit  la  fomme  de  quarante-huit  millions  fiicens 
Tome  /. 


vingt-huit  mille  fix  cens  trois  livres  fix  fols  & quel- 
ques deniers.  Nous  réduifons  cette  fomme  à celle 
de  quarante-huit  millions  fix  cens  vingt-huit  mille 
fix  cens  livres.  Cette  demicre  fomme  étant  répartie 
entre  les  fix  cens  mille  habitants  de  la  Province  de 
Provence  , à quoi , pour  fuivre  notre  hypothefe  , 
nous  avons  borné  la  population  de  cette  Province  , 
il  reviendrait  pour  chaque  année  à chaque  habitant 
la  fomme  de  quatre-vingt-une  livre  & onze  deniere 
ou  environ. 

Suppofons  à préfent  que  parmi  ces  fix  cens  mille 
habitants  de  la  Généralité  d’Aix , il  y en  ait  cent 
mille  à la  mammellc  ou  en  bas  âge  , dont  l’entre- 
tien de  chacun  ne  revienne  qu’à  la  fomme  de  vingt- 
quatre  livres  par  an , les  autres  cinq  cens  mille  au- 
ront chacun  pour  leur  entretien  , nourriture  com- 
prife  & autres  articles  aulfi , la  fomme  de  quatre- 
vingt-douze  livres  neuf  fols  & quelques  deniers* 
Mais  cette  demicre  fomme  n’étant  pas  fuffifante 
pour  l’entretien  d’une  perfonne , il  faudra  donc  re- 
courir de  nouveau  au  fupplément  d’induftrie , pour 
arriver  à la  fomme  de  cent  cinquante  livres  au  moins  , 
à quoi  nous  croyons  pouvoir  évaluer  les  frais  d’en- 
tretien d’une  perfonne  ; & il  faudra  que  ce  fupplé- 
ment d’induftrie  porte  néceflàiremcnt  fur  des  fonds 
ftériles  , tels  que  le  commerce  , l’agio  , &c.  C’eft  , 
nous  dira-t’on  , par  de  pareils  moyens  , bien  plutôt 
que  par  le  produit  des  biens  fonds  que  fubfiftent  les 
habitants  de  plufieurs  Provinces  en  pays  étranger 
C en  Hollande  , par  exemple  ) , aufli-bicn  que  ceux 
de  la  plûpart  des  grandes  villes  du  Royaume.  Nous 
répondons  à cela  que  la  comparaifon  ne  peut  avoir 
lieu  par  rapport  aux  habitants  de  la  Province  de 
Provence  , où  à l’exception  de  la  ville  de  Marfeille 
& de  quelques  autres  places  bien  moins  conlidéra- 
blcs , fituées  le  long  de  la  côte  de  la  Mcditerrannée  % 
le  commerce  de  pure  induftrie  n’eft  rien  moins 
qu’un  objet  important. 

Concluons  ,&  difons  donc  qu’il  y a en  Provence  au 
moins  cinq  cens  mille  perfonnes  dont  l’entretien  de 
chacune  monte  à cent  cinquante  livres  par  an  , de 
qui  fubfiftent  du  produit  des  biens  fonds  de  rerte 
Province.  Or  , l’entretien  de  ces  cinq  cens  mille  per- 
fonnes , à raifon  de  cent  cinquante  livres  pour  cha- 
cune, monte  à la  fomme  de  foixante-quinze  mil- 
lions de  livres  , ciui  eft  elle-même  le  produit , à cinq 
pour  cent , de  la  fomme  capitale  de  quinze  cens 
millions  de  livres.  Prélevons  à préfent  les  quatre 
cinquièmes  de  cette  dernière  fomme  , pour  les  frais 
d’exploitation  & autres  ( félon  les  Encyclopédies» 
la  taille  , la  capitation  & l’uftcnfile  font  rompris 
dans  ces  frais  ),  il  reliera  crois  cens  millions  de 
livres  pour  la  valeur  des  biens  fonds  de  la  Province 
dont  il  eft  ici  queftion.  Ces  trois  cens  millions  de 
livres  répartis  entre  trois  mille  quatre  cens  dix  feux 
ou  environ,  que  nous  comptons  en  Provence,  y com- 
pris la  Vallée  de  Barcelonnette  , les  l'erres  adja- 
centes & la  Ville  de  Marfeille  , donnent  pour  la 
valeur  de  chaque  feu  la  fomme  Je  quatre-vingt-fept 
mille  neuf  cens  foixantc-fcizc  livres  dix  fols  neuf 
deniers  ou  environ.  Nous  inférons  de-là  que  la  fom- 
me de  cinquante  mille  livres  que  l’on  donne  en  Pro- 
vence pour  la  valeur  intrinféque  de  chaque  feu  , en 
biens  fonds  , n’eft  au  temps  préfent , à proprement 
parler , qu’une  fomme  feinte , idéale  & imaginaire. 
Nous  dilons  au  temps  préfent , parce  qu’il  eft  poflï- 
ble  que  cette  fomme  ait  donné  à-peu-près  la  valeur 
d’un  feu , il  y a foixantc-dix  ans  ou  environ  ; c’eft- 
à-dire  , vers  l’an  1 6^0.  qui  eft  le  temps  ou  le  marc 
d’argent  finn’étoit  évalué  qu’à  trente  livres,  & celui 
d’or  fin  à quatre  cens  cinquante-fept  livres  feize  fols. 

Depuis  l’année  1726.  qui  eft  celle  de  la  derniere 
évaluation , le  prix  du  marc  d’argent  fin  ayant  été  rixe 
à cinquante-uue  livre  trois  fols  trois  deniers  ( 5 1 . liv# 
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V , d 1 3c  celui  du  marc  d’or  fin  â fept  cens 
quarante  'livrés  oeuf  fois  un  denier  C 74*  ?•  ^ 

i d.  ) b pri*  ou  a va*eur  “es  *cux  dc  Ia  t,cncra~ 
litc  d’Aix  ou  de  Provence  doit  néceflairement  avoir 
augmente  en  proportion  dc  la  râleur  intrinféque  dc 
l’or  & de  l’argent  : or  , félon  cette  proportion  , le 
marc  d’argent  fin  qui  étoit  en  1690.  à 30.  liv., 
ayant  été  porté  en  1726.  à 51.  liv.  3.  f.  3.  d. , le  feu 
qui  étoit  en  1690.  à cinquante  mille  livres  , doit 
avoir  été  porté  en  1726.  à 8s.  mille  270.  liv.  16.  f. 
8.  deniers  ; ce  qui  n’cft  pas  bien  éloigné  du  prix  de 
87.  mille  976.  livres  10.  fols  9.  deniers  que  nous 
avons  donné  ci-devant  pour  la  valeur  d’un  feu.  Trois 
mille  quatre  cens  dix  leux  , à 87.  mille  976.  livres 
10.  fols  neuf  deniers  chaque  feu,  donneroient  la 
fomrae  totale  de  deux  cens  quatre-vingt-dix-neuf 
millions  neuf  cens  quatre-vingt-dix-neuf  mille  neuf 
cens  quatre-vingt-douze  livres  treize  fols  neuf  de- 
niers ( 399,999,992.  liv.  1 3.  f.  9.  d.  ) ; & cette  der- 
nière foinine  totale  , à cinq  pour  cent , produirait 
un  revenu  annuel  de  quatorze  millions  neuf  cens 
quatre-vingt-dix-neuf  mille  neuf  cens  quatre-vingt- 
dix-neuf  livres  douze  fols  huit  deniers  & un  quart 
de  denier  ( 14,999,999.  liv.  1 2.  C 8.  d-  î ). 

On  nous  objeétera  peut-être  au  {met  de  l’aug- 
mentation proportionnelle  dc  progreflive  que  nous 
venons  d’établir  , que  les  biens  fonds  au  lieu  d’a- 
voir gagné  par  le  temps  , ont  au-contrairc  perdu 
dc  leur  valeur , dc  cela  , dira-t’on  , à caufe  de  la 
dépopulation  progrclfive  de  plufieurs  Provinces  du 
Royaume , laquelle  dépopulation  , ajoutera-t’on  , 
eft  caufe  également  que  des  « villes  font  deve- 
nues des  bourgs  , que  ceux-ci  font  devenus  de 
v (impies  villages  , que  des  villages  font  devenus 
«de  {impies  hameaux  , de  que  des  hameaux  en 
«grand  nombre  fc  font  trouvés  déferts  & abandon- 

» donnés» Que  cette  objeétion  eft  bien  digne 

de  l’Auteur  de  la  Théorie  dc  l'impôt  1 qui  ne 
prefageaot  qu’un  avenir  malheureux  pour  l’Etat  9 
femblc  avoir  pris  à tâche  d’accumuler  des  caufes 
de  décadence  de  de  dépériflèment  qui  puiflent 
l’aider  dans  fes  idées.  Veuille  fe  détromper  cet  Au- 
teur , qui  cft  d’ailleurs  fi  profond  dc  fi  éclairé  , 
cela  lui  cft  certainement  bien  facile , de  il  verra 
alors  que  ce  qu’il  s’eft  repréfenté  comme  de  vé- 
ritables caufcs  de  malheurs  n’cft  , effectivement 
que  chimère. 

, Le  Royaume  à b vérité  n’eft  pas  dans  un 
état  de  profpérité  où  il  pourrait  être  , ôc  où  il 
n’a  peut-être  jamais  été  , mais  il  cft  allez  florif- 
fant.  Si  le  commerce  languit , ce  n’eft-là  qu’un  ac- 
cident qui  ne  peut  avoir  de  grandes  fuites  : deux 
ou  trois  années  de  paix  fuffiront  pour  le  rétablir. 
La  culture  des  terres  ne  languit  point , excepté  peut- 
être  dans  quelques  coins  du  Royaume  , ce  qui 
n influera  jamais  à altérer  fa  maflé  ; d’ailleurs  , 
cette  même  culture  des  terres  gagne  infenfible- 
ment  dans  plufieurs  Provinces  , & il  en  cft  mê- 
me quelques-unes  où  elle  a déjà  gagné  beaucoup. 

Dans  aucune  Province  du  Royaume  , dc  encore 
moins  en  Provence , les  villes  font  devenues  des 
bourgs  , du  moins  depuis  plus  d’un  fiecle , excepté 
peut-être  par  les  fuites  inévitables  de  1a  guerre, 
« jamais  par  le  défaut  d’attention  de  la  part  du 
Gouvernement.  Les  bourgs  , les  villages  & les  ha- 
meaux n’ont  rien  perdu  de  leur  premier  ctat  , ou 
h quelques-uns  des  ces  derniers  ont  perdu  h ect 
egard  , cette  perte  a été  réparée  , fur-tout  dans  b 
* ravmce  dont  il  eft  ici  queftion , en  Provence  , 
°u  es  Maçons , quelque  nombreux  qu’ils  y foient , 
n ont  jamais  de  mortc-bifon  ; où  l’on  bâtit  conti- 
de*  Jï?Cnt  * * *'on  compte  un  grand  nombre 
_.  •«  aBcs  > de  hameaux  & de  métairies  qui 
oient  point  il  y a cinquante  ans. 
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Pour  évaluer  les  biens  fonds  dc  la  Généralité 
d’Aix  ou  de  Provence , nous  avons  employé  juf- 
qu’à  préfent  plufieurs  méthodes  qui  peut-être  au- 
ront tatisfait  nos  Lefteurs.  Mais  pour  ne  rien  lait- 
ier à defirer  fur  une  matière  fi  intereflante  & fi 
importante  par  elle-même  , nous  crayons  qu’il  eft 
dc  notre  attention  autant  que  de  notre  exaétitu- 
de  , de  faire  également  ufage  de  la  méthode  lu- 
mmeufe  qui  a pour  Auteur  le  célèbre  Maréchal 
de  Vauban  , dc  la  même  que  cet  habile  homme 
avoit  publiée  pour  établir  fon  fyftême  de  la  Dix - 
me  royale.  Nous  allons  adapter  cette  méthode  à 
b Province  de  Provence  ; mais  avant  que  d’en- 
trer dans  aucun  détail  à ce  fujet , nous  eftimons 
qu’il  eft  ncccflàire  de  donner  quelques  écbirciffè- 
ments  préalables. 

i °.  M.  le  Maréchal  de  Vauban  avoit  cru  ( & il 
étoit  fondé)  que  l’eftimation  qu’il  avoit  faite 
d’une  lieue  quarrée  , mife  en  culture  commune , en 
pays  de  médiocre  qualité  , pouvoit  fervir  à dé- 
terminer b valeur  totale  des  biens  fonds  du  Ro- 
yaume. M.  de  Vauban  portoit  la  valeur  du  pro- 
duit d’une  lieue  quarrée  , mife  en  culture  , à la 
fomme  dc  trente  - cinq  mille  livres  ( 25.  mille 
livres  ) ; & en  conféquence , après  avoir  dit  que  le 
Royaume  de  France  contenoit  trente  mille  lieues 

3 narrées  , il  trouvoit  que  le  Roi  fe  contentant 
'exiger  le  vingtième  dc  chaque  lieue  quarrée  pour 
1a  dixme  royale  , il  ferait  entré  , dc  ce  feul  arti- 
cle , dans  les  coffres  dc  Sa  Majefté  , la  fom- 
me  dc  cinquante  - deux  millions  cinq  cens  mille 
livres  : or , cette  fomme  produite  par  le  vingtiè- 
me , fuppoferoit  pour  le  revenu  annuel  du  Ro- 
yaume , b fomme  d’un  milliard  cinquante  mil- 
lions de  livres.  Mais  nous  penfons  que  l’eftima- 
tion d’une  lieue  quarrée  de  pays  , donnée  par  M. 
de  Vauban  , quoique  très-bien  calculée  par  rap- 
port à plufieurs  Provinces , ne  peut  fervir  indiflé- 
remment  pour  toutes  les  Proviuces  du  Royaume. 

aw.  La  lieue  dc  vingt -cinq  au  degré  eft  dc 
2282.  toi  fes  trois  pieds  dc  long  ; cc  qui  donne 
pour  b lieue  quarrée  cinq  millions  209.  mille 
806.  toifes  & un  quart  , mefure  du  Châtelet  de 
Paris.  Cette  totalité  de  toifes  qaarrées  donne 
4688.  arpents  82.  perches  & demie.  Ün  fuppofe 
ici  , ce  qui  eft  vrai  dans  plufieurs  Provinces  du 
Royaume,  que  l’arpent  eft  de  cent  perches  quarrées, 
b perche  de  20.  pieds  , de  le  pied  de  12.  pouces. 

30.  Le  degré  de  latitude  a 57.  mille  60.  toifes: 
en  divifant  cc  nombre  de  toifes  par  25.  lieues  , on 
trouve  2282.  toifes  2.  pieds  4.  pouces  9.  lignes  dc 
trois  cinquièmes  de  ligne  pour  chaque  lieue. 

4°.  En  Provence  , on  mefure  les  terres  par  émy- 
nées  & par  faumées  ou  falmées  L’émynée  a trente 
cannes  en  tout  fens  , c’eft-à-dire  , 900.  cannes 
quarrees.  La  faumée  contient  8.  émynccs.  La  canne 
eft  compofvc  dc  8.  pans  , & le  pan  de  9.  pouces 
deux  lignes.  Par  conléquent  la  canne  équivaut  à 73. 
pouces  4.  lignes  ; ce  qui  donne  6.  pieds  ou  une  toile 
un  pied  de  4.  lignes  , mefure  du  Châtelet  dc  Paris. 

S°.  La  perche  de  20.  picds-dc-Roi  vaut  trois  can- 
nés  deux  pans  dc  environ  un  quart  de  pan. 

6U.  L’emynée , compoféc  de  900.  cannes  quar- 
*ées  , a un  peu  moins  de  capacité  que  l’arpent  , 
lequel  doit  donner  environ  92$.  cannes  quarées. 

Pour  faire  la  diftribution  d’une  lieue  quarrée  en  pays 
cultivé  , on  fuppofe  que  cette  lieue  cft  traverfée  , 
i°.  De  deux  chemins  royaux, 
chacun  de  trente-fix  pieds  de 
large  , fur  fept  cens  perches  de 

long 25  Arp.  21  Perclu 

2U.  De  quatre  autres  che- 
mins ordinaires  , chacun  de 
dix-huit  pieds  de  large  , fur 
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fcpt  cens  perches  de  long  ; ce 
qui  donne  une  pareille  quan- 
tité de  .......  Arj.  1 1 Pcrch. 

3°.  D’une  riviere  de  huit 
cens  perches  de  long , fur  deux 
de  large  i ce  qui  équivaut  à . 1 6 o 

4°.  De  trois  ruiilcaux , cha- 
cun de  quatre  cens  perches  de 
cours , fur  une  demi-perche 

de  largeur 6 o 

Sü.  D’étangs  ou  marais  , 

pour  environ $ o 

( M.  de  Vauban  fuppofe 
IS.  arpents  d’étangs  ou 
marais  ). 

6°.  De  hayes  , pour  deux 
mille  quatre  cens  perches  en 
longueur , fur  cinq  pieds  de 
largeur , ( il  y a peu  de  con- 
trées en  Provence  où  il  fe 
trouve  des  hayes  en  fi  grande 
quantité  ) ce  qui  fait  . . . 6 o 

7°.  L’£glife  de  le  Cime- 
tière , avec  une  place  devant 
l’h'glife , pourront  occuper  . a o 

8°.  L'emplacement  des  mai- 

fons  & jardins i$o  40  4 

9°.  Les  terres  vagues  , vai- 
nes ou  communes  ....  136  o 

io°.  Les  bois  tant  de  haute- 
futaye  que  taillis  ....  50  o 

( M.  de  Vauban  compte 
600.  arpents  de  bois 
pour  chaque  lieue  quar- 
rée.  Mais  en  Provence 
il  y a peu  de  bois , du 
moins  en  forêts  ). 

tt°.  Les  vignes  ....  660  o 
1 a°.  Les  prés  , luzernes  & 
autres  pâturages  cultivés  . . 4S0  o 


1731 

1 3°.  Il  reliera  pour  les  terres 
labourables >9  S*? 


81  i 


Total  4688  Arp.  ii  P. 


Nota.  Pour  peu  que  la  terre  bojfdîe , la  mefure 
de  la  lieue  quarrée  augmente.  Mais  nous  ne  tien- 
drons ici  aucun  compte  du  bojfclagc  ou  bojjillaae 
du  terrein. 

Nous  allons  maintenant  faire  le  rapport  de  la  lieue 
quarrec  eliimee  au-deilous  de  la  valeur  commune. 

Les  deux  chemins  royaux  ne  peuvent  rapporter 
que  par  les  arbres  plantés  fur  les  bords , de  par  les 
beftiaux  qui  vont  paître  l’herbe  qui  croit  fur  ces  mê- 
mes bords.  Ces  arbres  feront  ou  des  arbres  fruitiers , 
ou  des  chênes  , des  ormeaux  , des  peupliers  , des 
meuriers , dcc. , félon  l’ufagc  des  divcrles  contrées 
de  la  Province.  Les  premiers  par  leurs  fruits , & les 
autres  par  la  coupe  qu’on  en  fera  de  temps  en 
temps  ou  par  la  feuille  qu’on  y cueillira  , ne  laifïè- 
ront  pas  que  de  produire  un  revenu  confidérablc  ; 
mais  nous  n’en  tiendrons  ici  aucun  compte  , de 
nous  en  laiiTerons  le  produit  pour  l’entretien  des 
chemins  de  des  ouvrages  publics  de  la  campagne. 
Donc  pour  cet  article Niant. 

( A planter  les  arbres  fur  les  bords  des 
deux  chemins  royaux  , à la  d illance  de 
douze  pieds  les  uns  des  autres , il  y 
auroit  du  terrein  pour  en  placer  4666. 

On  e monde  & on  élague  les  arbres  des 
chemins  tous  les  ans  : îc  branchage  qu’on 
en  retire  , peut  fervir  au  chauffage  des 
habitants  & à d’autres  u&gcs  ). 


AIX 

Les  quatre  petits  chemins  font  en- 
femblc  une  longueur  double  de  celle  des 
grands  chemins  : on  pourroit  par  con- 
féquent  y planter  au  moins  autant  d’ar- 
bres ( 4666.  ) ; ce  qui  produirait  encore 
un  revenu  confidérable Néant. 

Les  bords  des  eaux  ou  des  rivières  , 
qui  pour  l’ordinaire  font  plantés  de  bois, 
peuvent  auffi  produire  confidérablemcnt; 
mais  nous  n’en  ferons  point  d’eftima- 
tion  , de  nous  laiiTerons  ce  produit  pour 
l’ufage  dont  nous  avons  parlé  ci-defliis.  . . Idem. 

Nous  ne  dirons  rien  ici  de  la  pèche 
du  poilTon  dans  la  riviere  , dans  les  ruit 
féaux  & dans  les  étangs , parce  que  cet 
article  fait  partie  d’un  autre  fonds  donc 
nous  parlerons  plus  bas. 

Les  hayes  peuvent  produire  de  leur 
fuperflu  , quantité  de  bourrées  de  de 
fagots  à l’ulagc  des  habitans.  Les  grands 
arbres  qui  croîtront  naturellement  ou 
qui  feront  plantés  dans  ces  hayes , don- 
neront aulh  du  revenu  ; mais  nous  n’en 


tiendrons  aucun  compte Idem. 

L’efpace  occupé  par  i’Eglife  & le 
Cimetière Idem. 


L’emplacement  occupé  par  les  mai- 
fons  & les  jardins  peut  produire  des 
fruits  , des  herbes  de  des  légumes  pour 
des  fortunes  confidérables  , de  il  peut 
donner  lieu  à la  nourriture  d’une  cer- 
taine quantité  de  menu  bétail  de  de 
volaille  ; cependant  nous  ne  mettrons 
encore  rien  pour  cet  article Idem. 

( Au  relie,  nous  ne  comprenons  dans 
l’état  que  nous  donnons  ici , que  les 
maifons  & les  jardins  de  la  campagne  : 
les  autres  font  compris  dans  le  fécond 
fonds  ). 

Les  colombiers Idem. 

C Cet  article  peut  produire  un  revenu 
confidérable  ). 

Nous  ne  parlons  point  ici  des  mou- 
lins à bleds  , h huile  & à papier  , non- 
plus  que  des  martinets  , fenderies  de 
bois  , foulcrics  de  draps  , poudreries  , 
émouloirs , dtc.  parce  que  ces  divers 
articles  font  partie  du  fécond  fonds. 

Les  terres  vagues  C!c  vaines  ou  en 
communes  ne  peuvent  produire  que  des 
pâturages  , quelques  garennes , des  bois 
& brullailles  , dont  nous  ne  ferons  ici 
aucun  compte 

Des  cinquante  arpents  de  bois  nous 
en  laiiTerons  vingt  arpents  pour  croître 
en  huute-futayc  néccllaire  aux  bâtiments 
publics  de  particuliers , de  nous  n’en 
mettrons  que  trente  arpents  de  taillis. 

De  ces  trente  arpents , on  en  fera  chaque 
année  une  coupe  réglée  d'un  arpent  de 
demi  ; de  cette  coupe  donnera  vingt-une 
cordes  ou  quarante-deux  voyes  de  bois 
( chaque  voye  de  vingt-cinq  quintaux  ) 
non-compris  les  fagots , les  cordes  de 
charbon  , le  brctillagc  de  le  mauvais 
bois.  La  voye  ou  la  charretée  de  vingt- 
cinq  quintaux  de  bois , ellimée  fept 
livres , les  quarante  - deux  voyes  ou 
charretées  donneront  la  fotnme  de  . . . 254  fiy. 

Six  cens  foixame  .arpents  de  vignes , 
efiimés  à quatre  muids  de  récolte  pour 
chaque  arpent  , année  commune  , don- 
neront 1640.  muids  de  vin  : le  muid 
étant  cflimé  à 10.  livres,  on  aura  la 
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fournie  Je  16400.  lh«?  * 

eue  les  frais  des  hçom  I»mt5  ?.ceuI  “I 

vendanges , emportent  la  moitié  ou  envi- 

ron  du  produit , noos  ne  mettrons  ici  que  1 3000  liv. 

£ Le  muid  de  Paris  contient  2 8 8. 
pintes , mefurc  de  Paris.  En  Provence , 
la  mefure  de  vin  a diffère  ns  noms  ; on 
J’appelle  Meillerolle  y Barrai , dcc.  Cha- 
cune de  ces  mefurcs  cft  fubdivifée  en 
pots  ou  pichets  : le  pot  ou  pichet  eft 
différent  dans  la  plûpart  des  Vigueries 
qui  divifent  la  Généralité  d’Aix  ; mais 
communément  cette  mefure  équivaut  à 
une  pinte , mefure  de  Paris  }. 

Quatre  cens  cinquante  arpents  de 
prés  , luzernes , &c.  à deux  charretées 
«le  foin  par  arpent , donneront  neuf 
cens  charretées  de  foin  : chaque  char- 
retée cftimée  vingt-cinq  quintaux , & 
le  quintal  à vingt  lois , on  aura  pour  les 
900.  charretées  de  foin  ou  luzerne , &c.  22  $00  liv« 

Regain  ou  revivre , l’équivalent  d’une 
demi-charretée  par  arpent , & par  con- 
fequent  2x5.  charretées,  qui  à 2$.  liv. 
la  charretée , produiront  la fomme  de  . . 5625  liv. 

Les  terres  labourables  divifées  en  trois 
cours , dont  deux  en  culture  & l’autre 
en  repos  : ceux  en  culture  enfemcncés , 
l’un  de  bon  bled  , & l’autre  de  feiglc , 
d’orge  ou  d’avoine.  Chaque  cours  fera 
de  98 J.  arpents  ik  deux  tiers  d’arpent. 

Le  cours  de  bon  bled  enfemencc  oc  fix 
cens  cinquante  feptiers  de  bled  , eft 
eftimé  rapporter  trois  & demi  pour  un , 
les  femences  remplacées  : cela  donnera 
la  quantité  de  217$-  feptiers.  Or,  le 
feptier  de  bled  étant  eftimé,  année  com- 
mune , à 10.  livres , on  aura  pour  le 
total 22750  liv. 

C Nous  avons  mis  ici  la  récolte  fur  le 
plus  bas  pied  où  clic  puifle  être  ; car  il 
y a peu  de  terres  cultivées  , même  dans 
les  montagnes , qui  ne  rendent  au  moins 
quatre  pour  un  ; & il  y a même  , en 
Provence  , bien  des  contrées  , fur-tout 
dans  l’étendue  du  territoire  d’Arles  ûc 
de  celui  de  Tarafcon , où  les  terres  rap- 
portent communément  dix , douze  & 
quinze  pour  un.  Nous  avons  eftimé  le 
feptier  de  bon  bled  h 10.  livres  , ce  qui 
donne  la  valeur  de  dix-neuf  livres  dix 
fols  pour  la  charge  ou  fanméc  de  Pro- 
vence pefant  environ  trois  cens  livres 
ou  trois  quintaux.  Le  feptier  de  fro- 
ment , mefure  de  Paris  , contient  deux 
mines , la  mine  deux  minots  & le  minot 
trois  boiffeaux.  La  même  mefure  de 
froment  ( le  feptier  ) doit  pefer  cent 
foixante-dix  livres  poids  de  marc , mais 
elle  ne  pcfe  ordinairement  qne  cent 
foixantc-cinq  livres  ). 

Huit  cens  quatre-vingts  arpents  , en- 
fcmenccs  de  fcigle , d’orge  ou  d’avoine , 

& dont  la  récolte  doit  égaler  en  quantité 
au  moins  celle  des  bons  bleds  , donne- 
ront environ  2200.  feptiers  de  grain. 

Cette  quantité  étant  eftimée  à raifon  de 
cinq  livres  le  feptier , on  aura  pour  le 
*ot*d  11000  Bv. 

Cent  cinq  arpents  cultivés  & enfe- 
meneçs  en  pois,  feves  & autres  légumes, 
cltimes  quinze  livres  l’arpent . . . . r S7S  üv. 

Ter du  produit  de  la  lieue  quarr/c  76744  liv. 
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Pour  la  bonne  mefure  & les  non-valeurs , nous 
réduifons  la  fomme  de  76.  mille  744.  livres  , à celle 
de  75.  mille  livres  : cette  demiere  fomme  eft  certai- 
nement bien  inférieure  à la  valeur  de  la  lieue  quar- 
ree , telle  qu’on  l’eftimccn  Provence  , fur-tout  dans 
les  contrées  de  cette  Province  où  les  terres  font  bien 
cultivées  & entretenues  à-peu-près  dans  leur  jufte 
valeur. 

Si  nous  fuppofons  à préfent , ce  qui  cft  vrai , que 
la  Généralité  d’Aix  ou  de  Provence  contienne  800. 
lieues  quarrées  de  20.  au  degré  , ou  960.  lieues  quar- 
rées  de  25.  au  degré  , nous  trouverons  que  lavaleuii 
des  biens  fonds  de  cette  Province  monte , en  pro- 
duit annuel , à la  fomme  de  foixante-douze  millions 
neuf  cens  mille  livres  ( 72,900,000.  liv.  ).  Mais  , 
nous  dira-t’on  , la  Provence  cft  un  pays  extrême- 
ment montagneux  , & par  conféquent  l’eftimation 
d’une  lieue  quarrée  , prife  en  particulier  , ne  peut 
fervir  pour  toute  la  Province  en  général. 

Nous  convenons  que  la  Généralité  dont  il  cft  ici 
queftion  , cft  un  pays  rempli  de  montagnes  ; mais 
communément  ces  montagnes  ne  font  ni  arides  ni 
ftérilcs  : elles  ne  font  point  pelées , au-contraire  elles 
font  la  plûpart  couvertes  de  bois  qui  fervent  au 
chauffage  des  fours  dt  à celui  des  habitants  de  la 
Province.  11  y a auffi  dans  ces  montagnes  d’excel- 
lcns  pâturages  qni  fervent  h nourrir  en  été  une  très- 
grande  quantité  de  menu  bétail.  Outre  cela , il  y a 
dans  les  montagnes  de  Provence , de  trcs-bcllcs  val- 
lées , bien  cultivées  & très-fertiles. 

Mais  , pour  donner  une  preave  plus  certaine  & 
évidente  de  la  bonté  & de  l’exaftitude  de  nos  cal- 
culs , fuppofons  que  parmi  les  960.  lieues  quarrées 
que  contient  la  Généralité  d’Aix  , il  y en  ait  la  moi- 
tié en  jjays  de  montagnes  , & par  conféquent  d’une 
qualité  de  beaucoup  inférieure  à l’eftimation  tjue 
nous  avons  faite  d’une  lieue  quarrée  de  pays  cultivé 
de  cette  Généralité  , il  reftera  480.  lieues  quarrées  , 
chacune  de  la  valeur  de  7S.  mille  livres  en  produit 
annuel  : or , cette  quantité  de  terrein  donnera  ea 
produit  annuel,  la  fomme  de  trente-lix  millions 
quatre  cens  cinquante  mille  livres , 
ci 36,450,000.  lir. 

Des  480.  lieues  quarrées  en  pays 
de  montagnes  , fuppofons  qu’il  y 
en  ait  la  moitié  qui  ne  produife 
abfolument  rien  ; l'autre  moitié  , 
fertile  en  bois  , en  pâturages  & 
même  en  grains , peut  être  évaluée 
au  moins  à raiion  de  dix  mille 
livres  la  lieue  quarrée.  Sur  ce  pied, 

240.  lieues  quarrées  donneront  en 

produit  annuel , la  fomme  de  . . 2,400,000  liv. 

Total  38,850,000  liv. 


Jufqu’à  préfent  nous  avons  fuivi  à-peu-près  le 
plan  que  M.  le  Maréchal  de  Vauban  avoit  imaginé 
pour  l’évaluation  des  biens  fonds  du  Royaume  , & 
nous  avons  fait  l’application  de  ce  plan  à la  Géné- 
ralité d’Aix  ou  de  Provence  , en  obfervant  de  faire 
à chaque  article  du  plan  d’évaluation  les  change- 
ments qui  convenoicnt  relativement  à la  Province 
dont  nous  avions  pour  objet  particulier  d’évaluer  les 
biens  fonds.  Selon  ce  plan , le  produit  annuel  de 
la  Province  de  Provence  monte  à la  fomme  de  38. 
millions  850.  mille  livres  : or,  cette  fomme  donne 
pour  la  valeur  intrinféque  des  biens  fonds  de  la  Pro- 
vince , la  fomme  de  fept  cens  foixante-dix-fept 
millions  de  livres  ; & cette  demiere  fomme  donne 
elle-même  pour  la  quotité  de  chaque  feu  de  la  Gé- 
néralité d’Aix , la  fomme  de  deux  cens  vingt-fept 
mille  huit  cens  cinquante -neuf  livres  quatre  fols 
cinq  deniers  & demi  ou  environ  , en  fuppofant  que 

le 
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le  nombre  de  feux  de  cette  Généralité  foit  de  3410. 

Mais  la  femme  de  38.  millions  850.  mille  livres 
ne  donne  point  exaflement  la  valeur  des  biens  fonds 
de  la  Généralité  d’Aix  , parce  que  la  fomme  de  75. 
mille  livres  ne  donne  point  exactement  la  valeur  des 
biens  fonds  d'une  lieue  quarrée. 

En  faifant  l’eftimarion  d’une  lieue  quarrée  , nous 
avons  calculé  , il  eft  vrai , la  valeur  des  bois , aufli- 
bicn  que  celle  des  vignes , des  prés  6c  des  terres 
labourables  ; mais  ces  quatre  articles  ne  font  point , 
par  rapport  à la  Provence  , les  feuls  qui  doivent  en- 
trer dans  l’eftimation  d'une  lieue  quarrée  ; car  il  en 
cft  deux  autres  qui  doivent  y être  compris  égale- 
ment , 6c  qui  font  l’un  6c  l’autre  des  objets  très-con- 
fidérables  , fçavoir  , les  huiles  & les  foyes.  Nous 
ne  ferons  point  ici  l’eftimation  de  ces  deux  articles 
fur  le  rapport  de  la  lieue  quarrée , parce  que  les 
oliviers  & les  mûriers  ne  croiffcnt  point  indifférem- 
ment dans  toutes  les  contrées  de  la  Généralité  de 
Provence.  Mais , par  rapport  aux  huiles,  nous  pou- 
vons établir  , fans  craindre  qu’on  nous  foupçonne 
d’exagération  , qu’il  fe  confomme  par  mois  en  Pro- 
vence , 600.  mille  livres  pefant  d’huile  d’olives  pour 
la  cuifine  , la  faladc  & la  lampe  ; ce  qui  donne  par 
an  , fept  millions  200.  mille  livres  pefant  , ou  7 t. 
mille  quintaux  d’huile.  On  peut  porter  à la  même 
quantité  l’huile  qui  fort  de  Provence  tant  pour  les 
autres  Provinces  du  Royaume  , que  pour  les  pays 
étrangers , y compris  néanmoins  celle  qu’on  em- 
ploie , foit  dans  la  Province  ou  ailleurs , aux  lavon- 
ncrics  , aux  manufa&ures  de  draps  6c  à d’autres  ufa- 
gcs.  Nous  avons  donc  14.  millions  400.  mille  livres 
pefant  ou  144.  mille  quintaux  d'huile  d’olives  du 
produit  des  biens  fonds  de  la  Généralité  d’Aix.  Cette 
quantité  d’huile  , ellimée  feulement  à raifonde  trois 
lois  la  livre  ou  de  quinze  livres  le  quintal , donne 
la  fomme  de  deux  millions  cent  foixante  mille 
livres,  d • . « 2,160,000  liv. 

Quant  aux  foyes,  nous  oblërvons  que  les  mûriers  , 
ainfi  que  les  oliviers  ne  viennent  point  indifférem- 
ment dans  toutes  les  contrées  de  la  Généralité  d’Aix; 
mais  il  n’en  cft  pas  moins  vrai  qu’il  y a en  Provence 
une  très-grande  quantité  de  mûriers  , ôc  nous  cfti- 
mons  qu’on  en  peut  porter  fans  exagération  le  nom- 
bre à un  million. 

Parmi  les  mûriers  , il  en  cft  de  différente  qualité 
& bonté  ; mais  communément  on  eftime  qu’un  mû- 
rier de  médiocre  qualité  ou  pafl’ablement  fertile  & 
abondant , produit  annuellement  des  feuilles  pour 
la  valeur  de  trois  livres  ; «3e  l’on  ajoute  que  la  feuille 
de  trois  ou  quatre  mûriers  de  cette  qualité  fuffit 
pour  nourrir  une  certaine  quantité  de  vers-à-foye 
qui  donnera  une  livre  de  foye.  Mais  taiftons  fubfifter 
la  valeur  de  chaque  mûrier  à raifon  de  trois  livres  , 
l’un  portant  l’autre  , il  en  rcfultcra  qu’un  million 
de  mûriers  produira  annuellement  à la  Province  , la 


fomme  de  trois  millions  de  livres,  ci  3 ,000,000  liv. 

Pour  les  huiles 2,160,000  liv. 

Pour  la  première  eftimation  par 

lieues  quarrées  38,850,000  liv. 

Total  44,010,000  liv. 


( Quarante-quatre  millions  de  livres  étant  ré- 
partis entre  600.  mille  habitants  , il  revient  a 
chaque  habitant  73.  livres  6.  fols  8.  deniers  ; mais 
fi  la  répartition  de  cette  fomme  fe  fait  entre  900. 
mille  habitants  , il  ne  reviendra  à chacun  que  48. 
livres  17.  fols  9.  deniers  & un  tiers  de  denier). 

Le  dernier  dénombrement  que  nous  venons  de 
donner  ,&  qui  porte  la  fomme  de  44.  millions  & 
t o.  mule  livres  , n’eft  point  complet , quelouc  dé- 
taille qu’il  paroiffe  , parce  qu’il  y manque  l’eftima- 
tion  particulière  de  pluficurs  articles  qu’on  peut 
Tome  I, 
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confidérer  comme  faifant  partie  des  biens  fonds  de 
la  Généralité  d’Aix  , & tels  font , par  exemple , les 
laines  5c  le  poil  de  ch^re  , les  oranges  & autres 
fruits  particuliers  à la  Province  , les  poudres  & fâl- 

f 'êtres  , le  poiflon  frais  & falé  , le  gibier , la  vo- 
aille  , les  falines  ou  marais  falans , 6cc.  Nous  nous 
difpenfons  de  parler  ici  de  ces  articles  en  particu- 
lier , parce  que  les  details  à cet  égard  nous  mène- 
raient trop  loin  ; mais  nous  ne  négligerons  pas  de 
remarquer  que  fi  la  lieue  quarrée  ne  produit  en 
Provence  que  2275.  feptiers  de  bon  bled  ( à quoi 
nous  ajoutons  725.  feptiers  de  fcigle  , aux  dépens 
du  cours  des  petits  bleds  ) , il  s’enfui vra  que  la  ré- 
colte de  l’année  ne  pourra  fournir  de  quoi  vivre 
u’à  480.  mille  âmes  , en  fuppofant  qu’il  n’y  ait 
ans  cette  Province  que  480.  lieues  quarrées  cul- 
tivées , & en  fuppofant  auffi  , ce  qui  eu  très-vrai  , 
qu’à  l’exception  des  vieillards  6c  des  enfants  au- 
deiTbus  de  l’âge  de  dix  ans  , chaque  perfonne  con- 
fomme  environ  trois  feptiers  de  bled  par  an. 

En  faifant  l'évaluation  des  biens  fonds  de  la 
Généralité  d’Aix  , nous  avons  fait  ci-devant  men- 
tion de  certains  biens  que  nous  avons  appelles 
biens  du  fécond  fonds.  Parmi  les  biens  de  cette  fé- 
condé efpece  , on  compte  en  Provence  les  moulins 
à bled  , au  nombre  de  onze  cens  vingt-cinq  ou  en- 
viron , 6c  qui  rendent  enfemble  environ  550.  mille 
livres  de  profit  à ceux  qui  en  font  les  propriétaires  ; 
les  fours  bannaux  , les  bacs  & autres  paflàges  de 
rivières  ; les  carrières  de  marbré  , celles  de  pierre 
de  taille  , & . celles  de  plâtre  ; les  briqueteries  , les 
tuileries , les  maifons  & fur-tout  celles  à loyer, les 
manufaélures  , les  divers  articles  qui  appartiennent 
au  commerce  & à l’agio  ; les  arts  & métiers  , 6cc. 
Nous  parlons  de  ccs  différons  articles  , quand 
nous  traitons  du  produit  du  Royaume  de  France 
en  général. 

Depuis  fa  réunion  à la  Couronne  , la  Province 
de  Provence  n’a  payé  au  Koi , pendant  long-temps , 
qu’un  don  gratuit , qui  fut  d’abord  évalué  à la  fom- 
me de  240.  mille  livres  , mais  qui  infenfiblemcnt 
fut  porté  à celle  de  600.  mille  livres  : il  étoit  de 
cette  valeur  en  1690.  ,&  aujourd’hui  il  eft  de  700. 
mille  livres.  Mais  en  1690.  le  marc  d’argent  fin 
ne  valoit  que  30.  livres  , & aujourd’hui  le  même 
marc  d’argent  fin  vaut  51.  liv.  3.  fols  3.  den.  ; 
6c  par  conféquent  la  même  quantité  d’argent  fin 
qui  donnoit  en  1690.  la  fomme  de  600.  mille  liv.  , 
donnerait  aujourd’hui  celle  d’un  million  23.  mille 
250.  liv. 

La  fomme  de  -700.  mille  livres  que  nous  difons 
compofcr  le  don  gratuit  de  la  Province  , eft  répartie 
entre  les  vingt-trois  Vigueries  ou  Diftriéh  de  la 
Généralité  , 6c  chacune  d’elles  porte  fa  quote-part 
en  proportion  des  feux  dont  clic  eft  compofée. 
Selon  le  tableau  que  nous  donnons  , chaque  feu 
paye  pour  fa  part  la  fomme  de  2 30.  liv.  1 6.  fols 
2.  den.;  6c  les  3032.  feux  6c  demi  6c  un  tiers, 
qui  compofent  les  vingt- trois  Vigueries  ou  Dif- 
tri&s,  payent  enfemble  la  fomme  totale  de  700.  mille 
trois  livres  quatre  fols  un  denier  6c  deux  tiers  de 
denier. 

Ç’cft  fur  le  tarif  du  don  gratuit  que  fe  règlent 
6c  fe  perçoivent  les  impofitions  qui  font  établies  fur 
la  Province.  Suppofons  , par  exemple  , que  la  Pro- 
vince foit  chargée  de  payer  la  fomme  de  trois  mil- 
lions 500.  mille  16.  livres  00.  fols  8.  deniers  & un 
tiers  de  denier  , ce  qui  fait  cinq  fois  la  valeur  du 
don  gratuit , chaque  feu  payera  pour  fa  part  cinq 
fois  la  fomme  de  230.  liv.  16.  f.  2.  d.  ; c’eft-à-dire 
1154.  liv.  00.  f.  10.  d.  Par  la  même  raifon , une 
Communauté  compofée  de  trente-deux  feux  payera 
fept  mille  trois  cens  quatre-vingt-cinq  livres  dix- 
fept  fols  quatre  deniers  pour  fa  quote-part  de  l’im- 
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position  ordinaire  du  don  gratuit  : & elle  payera 
cinq  fois  cette  fournie  , c’eit-à-dirc  , trcntc-hx 
mille  neuf  cens  vingt-oc  uf  Uprrcs  fix  fols  huitdcmers  , 
îi  l'impofition  totale , établie  fur  la  Province  , mon- 
te à la  fournie  de  trois  millions  cinq  cens  mille  feize 
livres  huit  deniers  & un  tiers  de  denier. 

Pour  rendre  notre  travail  plus  utile  & plus  com- 
mode , nous  allons  donner  un  tarif  qui  régie  la  quote- 
part  ou  la  taxe  que  doit  porter  tel  ou  tel  nombre 
de  feux  fur  le  don  gratuit  que  nous  avons  fuppofé 
être  fixé  à 700.  mille  3.  iiv.  4.  f.  1.  d.  & deux  tiers 
de  denier. 

TARIF  POUR  L’IMPOSITION 
du  Don  Gratuit* 
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DENOMBREMENT  DES  CHARGES 
de  la  Généralité  d'Aix  ou  de  Provence , en  1 762. 

1®.  Don  gratuit 70300*  1.  4 f.  1 d. 

*•  Capitation  & 4.  toi*  pour  livre  . 589765  o 0 
ÇViogtiemedes  bien* 

-o)  roturiers 465000  I. 

> Vingtième  des  biens 
C nobles 85000  I. 


:i 


Vieux  droits  du  Domaine. 
Abonnement  des  huiles  . 
Milices 


Les  charges  de  la  Province  , fça- 
voir , les  intérêts  dus  aux  Cré- 
anciers , Je  payement  des  Gou- 
verneur , Lieutenants  - Géné- 
raux , fitc.  le  payement  de  la 
Maréchauflee  & autres  frais  & 
la  décharge  dn  Tréfor , tels  que 
les  frais  des  chemins , firc.  . . 


Il-  L*‘‘ 

pris  l’oûroi  de  la  ville  de  Mar- 


on papier  timbré  , du  contrôle 
des  exploits  & des  aûes  des 
Notaires  s la  marque  des  cuis»  , 
des  métaux , des  chapeaux  » les 
petits  beaux  appofés  «ux  Sen- 

£Sr^  : : : : g- 

- 100000 


&u,e* ««.o,,  ,s  „ 

■f1,"!”11' u‘e "iriroi>  »■>■ 1185803  ; ~ 

mille  livres  par  an  de  l'nâtoi  * 
qui  lui  a été  accordé. 

140.  Les  décimes  ordinaires  & ettraor- 

dinalres  du  Clergé  . . . ._|ooooo  o o 

*S*  Les  charges  particulières  de*  * * ° ° 

Communautés  & Lieux  de  la 

rro,ü‘“ o „ 

T otal 6 185800  o T* 

Le$  3032.  feux  & demi  ôç  un  tiers  de  feu  que  nous 
aV'xT5  f omPtc?  4ans  ^es  v‘nnt'trn‘s  Viguerics  ou  Dif- 
tndts  de  la  Généralité  d’Aix  ou  de  Provence  , étant 
taxes  chacun  à 200.  Iiv. , porteraient  enfcmble&  pro- 
portionnellement la  charge  de  606.  mille  566.  Iiv. 
treize  fols  quatre  deniers.  Mais  li  nous  comptons 
dans  toute  retendue  de  la  Généralité  3410.  feux 
alors  ces  feux , étant  taxés  chacun  à 200.  Iiv. , por- 
teront enfcmblc  & proportionnellement  la  Homme 
de  68 2.  mille  livres. 

Le  même  nombre  de  3032.  feux&  demi  & un  tiers 
portera  proportionnellement  l’impofition  de  deux 
millions  729.  mille  550.  livres  , chaque  feu  étant 
taxe  a 900.  livres  ; & en  fuppofant  la  même  taxe  de 
900.  livres  pour  chaque  feu,  3410.  feux  porteront 
?“»  proportionnellement  l’impofition  de  trois  mil- 
lions 69.  mille  livres. 

A préfent  , pour  faire  connoitre  la  différence 
qu’il  y a entre  les  charges  qui  fe  trouvent  établies  fur 
la  Généralité  d’Aix  ou  de  Provence  , en  1762. , & 
celles  que  portoit  cette  même  Généralité  il  y a foi- 
xante-quatre  ans , nous  allons  rapporter  l’état  de 
ces  demicres. 

DENOMBREMENT  DES  CHARGES 

de  la  Généralité d'Aix  ou  de  Provence , en  1698. 
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*•  Le  Don  Gratuit  ..... 

Ç La  Capitation,  fçavoir,  celle  de 
< lavilIcdeMarfcUle,  157886 Iiv. 
(.Celle  du  refte  de 
# Ç la  Province.  . . . 800679  liv 

5 958565  lir. 

~ L’une  fit  l'antre  aug- 
\ mentéc»  du  quaxt 

l “•&* * 596411. 5 c 

La  Taille  téclJe  . . 

Le  Taillon  .... 


600000  1.  o f.  o d. 


Les  Traites  foraines  ...  

co  V Le  Tabac  en  poudre.  1 5000 1.  7 „ 

J cLc  Tabac  en  corde.  57000  I.  £ * * °000® 
’*  Les  frai*  des  Aflcmblces  géné- 
rales   

io°.  Les  Appellations  ou  Appointe- 
ments des  Oflicien  généraux . . 

Les  Oélrois  des  villes , non-com 
pris  la  ville  de  Marfeille  . . . 

Les  Décime*  ordinaires  fie  ex- 
traordinaires du  Clergé  . 

Si , aux  douze  articles  que  nons  ve- 
nons de  rapporter  , on  ajoute  les  droit» 
domaniaux , l’impofition  pour  la  Milice, 
les  charges  générales  de  la  Province  , & 
les  charges  particulières  des  Commu- 
nautés , qui  exiftoient  certainement  dès 
l’année  1698. , on  trouvera  que  ce  pro- 
duit donooic  alors  la  fournie  de  1 . millions 
64.  mille  448.  livres , ou  à-peu-près  . . 1064489 
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U r^fulte  Je  ce  dénombrement  qae  dès  l'année 
1698.  les  charges  établies  fur  la  Généralité  d’Aix  ou 
de  Provence,  étoient  aulfi  fortes  en  nombre  de  livres, 
que  le  font  celles  qui  fc  trouvent  établies  fur  cette 
meme  Généralité  en  176*.  Mais  la  même  quantité 
d’argent  fin  qui , en  1 698. , donnoit  la  fomme  de  6. 
militons  285.  mille  800.  livres  , donne  , en  176*., 
la  fomme  de  dix  millions  719.  mille  908*  livres  un 
loi  8.  deniers  i fie  la  même  quantité  d'argent  fin 
qui,  en  1762.,  donne  la  fomme  de  6.  millions  t8c. 
mille  800.  livres,  n’eût  donné,  en  1698.  , que  la 
fomme  de  trois  millions  68s.  mille  786.  livres  , 
h quelques  fols  près.  Feu  de  temps  , au  mois  de 
Mai  1704. , cette  différence  eût  etc  moins  confidé- 
rablc , parce  que  le  marc  d'argent  fin  qui , quelques 
années  auparavant , n’étoit  qu’à  30.  livres  , fut  porté 
à 34.  livres  t o.  fols. 

11  nous  refteroit  maintenant  à parler  de  la  ma- 
niéré dont  on  procède  en  Provence  à la  répartition 
des  impofirions  fur  les  Vigueries  & Communautés 
de  la  Province  , mais  nous  préférons  de  faire  un 
article  particulier  de  cette  matière.  Voye\  dans  ce 
Dictionnaire  AJfcmblée. 

DENOMBREMENT  DU  CLERGÉ 
de  la  Généralité  d'Aix  ou  de  Provence. 


On  compte  dans  l'é- 
tcnduc  de  la  Gène, 
ralitrf  de  Provence  : 


Maifons 
Kcgul.  , 
Couvant, 
G-c. 


ttqui 
culitrt  O 
Rêgul-GrC. 


Deux  Archevêchés 
Onze  Evêchés  . . 
Treize  Ce- 


«Mdr.k,  (1«!¥ 


& a,j 


Vingt- de  a* 

Collégiales 
Six  cens  foixxnte -deux*) 
Curés  ......  ( 

Sept  cens  Vicaires  ou  Se-  Ç 
conduire»  . . . . . \ 
Deux  mille  EccléliifHquct 
féculicr»,  dans  les  Ordres, 
qui  ne  font  point  attachés 
par  état  au  fervice  d’au- 
cune Paroifle  , & qui  vi- 
vent du  revenu  de  leurs 
biens  patrimoniaux  . . 
Une  Abbaye  de  Religieux 
de  l’Ordre  de  St.  Auguftiu 
ou  de  Sic.  Geneviève  . . 
Quatre  Abbayes  de  Religieux 
de  l’Ordre  de  St.  Benoît  . 
Trois  Abbaye»  d’Hommcs  de 
l’Ordre  de  Cite  aux.  . . 
Une  Abbaye  d’Hommes  fc 


Revenut. 


100000  Uv. 
160000 


. i]6t  . . 661000 


15000 

160000 


eularifée 

Une  Abbaye  de  Filles  de 

40000 

l’Ordre  de  St.  Anguftin  . 
Trois  Abbaye*  de  Filles  de 

I . 

. . 40  . 

10000 

l’Ordre  de  St.  Benoît  . . 
Trois  Abbayes  de  Filles  de 

) • 

• • ,03  • 

60000 

l’Ordre  de  Cîteaux  . . 
Une  Abbaye  de  Filles  de 

1 • 

. . 69  . 

35000 

Ste.  Claire 

Soixante  - feize  Prieurés 
d’Hommcs  des  différons 
Ordres  , non-compris  les 

1 . 

. . 40  . 

XIOOO 

Prieurés  annexés  . . . 
Un  Prieuré  de  Filles  de  l’Or- 

76  . 

• • 7<*  • 

I 30000 

dre  de  St.  Benoît  . . . 

1 . 

. . 40  . 

18000 

l’Ordre  de  Cîccanx  . . . 
Quinze  Commandcrics  de 

9 • 

. . a*8  . 

530000 

Mslte  & un  Bailliage  . . 

Quatorze  Séminaires  . . . 

Anthonius  ou  Religieux  de 

16  . 
*4  • 

115000 

50000 

. 1 Ordre  de  St.  Antoine  . 

, 

Auguftms  f Grands-  ) . . 
AugulHns-Déchioffé*  eu  Ré- 

8 . 

• • *14  • 

40100 

formés 

Capucins  ...,** 

ro  . 

. . 181  . 

34300 

Carme»  ( Grands-  ) . . . 

*î  • 

. . 190  . 

57000 

A I X 

hlùfont  iEcdtfiif- 
Rtgul.  , I reçues  Si- 
Cc.o  vents,  f culitrt  G- 
&■<:.  I Ht  gui.  Gc. 

O-VSJ  L/’V^O 


Carmes-  De'chauiTés 
Chartreux  . . . 
Cordeliers  . . . 
Dodhinaires  no  Prêtres  de  la 
Doârinc  Chrétienne 

Feuillans 

Jacobins  tu  Dominicains 
Jéfuites  . . . 

Lazariftcs  ou  Prêtres  d 
Million  de  France  . 
Matliurins  .... 

Merci  ( la  ) . . . . 

Minimes 

Obfervantins  . . . 
Oratoriens  . . • . 
Recollets  .... 

Servîtes 

T rinit  ai  res-Dc  ch  a uffé  s 
Triai  taire». Mitigés  . 


8,  .. 
.86  . . 

9*  • • 
4T  • . 
ÎOO  . . 


i6  . . 
to  . . 


• 7 • 

• J • 
. 9 . 


*17  • 

65  . 

39  • 
8.  . 


7» 


Revenus. 
O-WJ 
J 9000  liv. 
100000 
55800 

40000 

30000 

60000 

65000 

1B0O0 

6000 

.5000 

80000 

50000 

90000 


50  . . 
114  • . 

aoo  . . 
17  . . 
»oo  . . 
4jo  . . 

«6|  . . 
47*  • 


10000 

10000 

15000 

18000 

40000 

60000 

11000 

30000 

119000 


Capucines  .... 

Caimelites  .... 

Clarifies 

Cordclicres-Urbaniftcs 
Jacobines  ou  Dominicaines  . 4 
Ste.  Marie  ou  Vilîtandines  . 15 
Paûeur  ( Bon  ) ou  Filles  re- 
penties ......  4 

Urfulines  & Augnilines  . . 19  . wfim  . . 

Sept  grands  Colleges  rentés . 7 

Seize  Hôpitaux  généraux  . . 16 150000 

Vingt-dcux  Maladrcrics . .11 10000 

Total  476 


9*93  J47S90O  Ur. 


R ECAPITULATIOX  DES  AbBATES  ET  AUTXEt 
Maifons  Religieufes  tant  d’Hommes  que  de  Filles. 


Maifont  I 
Religieu - EccUJiaf- 
fet , 6 'C.l  tiquetée. 

Huit  Abbayes  d'Hommcs 

de  différer*  Ordres  . . 8 . . . 150  . . 

Une  Abbaye  d’Hommes  fc- 
cularifce 

Cent  quatre-vingt-dix  Cou- 
vents & antres  Maifons 
Religieufes  d'Homme*  de 
différens  Ordres  . . . 190  ...  3033  . . 

199  3183 

Huit  Abbayes  de  Filles  de 

différens  Ordres  . . . 8 . . . 154  . . 

Un  Prieuré  de  Filles  de 
l’Ordre  de  St.  Benoit  . 1 • • . 40  . . 

Neuf  Prieurés  de  Filles  de 
l’Ordre  de  Cîteaux  . . 9 . . . a»8  . . 

Cent  quinze  Maifons  Rcli- 
ligieufet  de  Filles  de  dif- 
férons Ordres . . . . 1x5  . . . 1761  . . 

Total  331  5466 


Revenus- 

*15000  lir. 
40000 

873300 

11*8300  liv. 
1 37000 
18000 
90000 

3* 3*00 
1888900  lis'. 


Nous  comptons  en  Provence  fix  cens  foixantc- 
deux  Parotflcs  ou  Cures , 6c  d’autres  n’y  en  com- 
ptent que  fix  cens  ou  environ.  Mais  le  dénom- 
brement que  nous  donnons , eft  fondé  fur  un  état 
particulier  que  nous  avons , des  divers  Dioccfcs  de 
Provence  6<  de  quelques  autres  dont  la  Jurifdi&ion 
s’étend  fur  diverfes  Paroiflès  de  cette  Province. 
Voici  quel  eft  cet  état. 


Diaefer. 

J 

AIX  . . 
Apt  . . 
Arles  . . 
Digne  . 
Fréjuls  . 
Glaadéres 


Parcijfet 
en  Provence. 

onr-o 

. . 8* 


. . 4 1 . . & 8.  autres  eu  Languedoc. 


. . jo  . . fie  16.  autres  en  Piémont, fitc. 


8o 


Viocefet . 

t>V>J 

Graflc»  • • • 
Marfeilk . » • 
Jtiê»  . . • • 
Se né»  ■ • * * 
Siikron  • • • 


A I X 

Paroifei 
en  Provence. 

c^-\ro 

21 


1 6.  antrri  en  Danphind  de 
i.  dans  k Comté  Venaiflin , 
en  tonc  64. 


Toulon  . < «J  , . _ 

Vence . . de  î-  antres  dan»  le  Comte 

de  Nice. 

Avignon 10 

Carpcntra»  ....  7 

Cavaillon  ....  4 

Embrun 30  . . y compris  le»  Faroiffes  de  (a 

Valîcc  de  Barcelonnette. 

Gap 


Tarai  66 1 


Quant  aux  revenus  du  Clergé  de  Provence  , que 
nous  avons  portés  à la  Tomme  de  3.  millions  475. 
mille  900.  livres  , il  convient  que  nous  obfervions 
que  ceux  qui  appartiennent  aux  Bénéfices  confidé- 
rables  , font  extraits  du  PouiUé  dont  on  a certai- 
nement connoiflânce  i & que  les  autres , du  moins 
ceux  fur  lefquels  il  ne  nous  a pas  etc  pollible  d’avoir 
des  détails  afliz  particuliers  , font  évalués  par  ef- 
timation,  àraifondc  mille  livres  pour  chaque  Cure, 
l’une  portant  l’autre , & de  trois  cens  livres  pour 
chaque  perfonne  religieufe  , de  l’un  & de  l’autre 
fexe  , les  Mendiants  diftraits. 

( Viguerie  d’Aix  ).  Cette  Viguerie , la  première 
de  la  Généralité  de  même  nom,  eil  bornée  au  N.  par 
la  Viguerie  d’Apt  & par  celle  tleForcalquier  ; au  S. 
parle  territoire  de  Marfeille  & parla  mer  méditerra- 
née  i à l’E.  parla  Viguerie  de  Toulon,  & par  celles 
de  Brignolle  , St.  Maximin  & Barjols  ; & à l’O.  par 
la  Viguerie  de  Tarafcon&par  le  Territoire  d’Arles, 
qui  fuit  partie  des  Terres  adjacentes. 


DENOMBREMENT  DE  LA  VIGUERIE 

d'Aix. 

Communautés.  Feux. 

LXV*0  (y-'TO 

Agotlle»  cia  Aygoillc* - 

AÏX  fit  Penicard 9j* 

Alençon  , Foyer  Lançon. 

Allauch •■•••!$ 

Allcüc ....4S 

Artigne»  , , , 1 î 

Aubagnc  , ville  

Auriol ^ |ÿ  i 

Anroni  ( cft  exempt  , & ne  paye  quî  pour  Pimpofi- 
tion  du  Prévôt  des  Maréchaux  ).....  t 
Ayguille»  , Vq/ef  Aiguille». 

Bandol  ..  ‘ o 4 '• 

Barben  f la  ) o 1 * 

Baudet  ( le  ) 

Benuxecueil o± 

Belcodene oî 

Bene , ville ! . 1 » 4 

Bouc  , bourg  ...7 

Cabriî*  ...• I...4} 

Cadiere  ( la)  , bourg  .......  ...jo 

C«ni  ou  Carry J 

Caffi» ...ni 

Crtelct  (le) 8 i 

Ceyreftc  , Voyez  Seyrede. 

Château  • Lare o i 

Châteaoneof-du  Martigues  ........  1 f £ 

Chiteauwnif-le-Rouge  ..........oi 

Ciout  ( la  ) , ,iUe 20  1 

Colongue  , Voyez  Simiane. 

Luic» i 

Evcno* 

ff 

roi-du-Martiffuc»  . . . .....  a A 

Fuvean * ,1 

Gardane  ....  . ] | | | | . f 

cignac : * 

Cr,M 


„ A 1 X 

Communautés.  Feux* 

OvO 

Gréafque .O1 

Janfon , Vente  St.  Eftcve.  ' 

Jouques , Juilkttc  de  Tauliffon 

Juillette  » Voyer  Jouques. 

Jullian» . . 

Lambefc,  ville «.!..***  sc  * 

Lançon ' * 1 

IVIalemort  -i 

Marignane .*!.!!.*  7 

Martiguc*  ( le  ) , ville  ...  I ,8 

Meyrargucs ......ai 

Meyruèu . . ’ ‘ l î 

mj  met ; ; *1 

Mirait)  as  ........ 

Mont  vallon  , ( ftparé  de  Vîtrollet  ) © jl 

Ner»  fie  Pechauri»  ...... © z* 

Noble»  ( le*  ) , Voyez  Rogne». 

Olioulles,  ville H 

Pechauri»  , Voyez  Non. 

Pcilobicr  . 

Peinier  * 

Peipin  ..............  ,01 

Peirolle» j 1 

Feliffane * 

Pene  d’Aubagnc  (la ) . r 

Pcne»  de  Seuteme»  ( le»  ) ••  ••  • • «r.  j j 

Pcrricard  , Voyez  Aix. 

Pcrtui*  , ville t 4 ....  ji 

Puy  de  St.  Canadet  (le) i 

Rians  , bourg  i 

Rognac j 

Rognes  ôt  les  Nobles 

Roqué  d'Antcron  (la)  .........  fl 

Roquefort  » * 

Roques  haut  es. 0 ■ 

Roquevairc  .............  io* 

Rouet  ( k ) ©JL. 

Roognac , Voyez  Rognac. 

Kougnes  , Voyez  Régnes. 

Rouflét ©z 

Rouyere  .............  ,o| 

Sambuc  ( le  ) . . . 0 

iepteme» , Voyez  le*  Pene*. 

Seyrefte  ji 

Simiane-lcx-Aix  ( ci-devant  Colongue  ) & Venel  . 1 a 

Sue  * ..oi 

Sulauze  ...............  o J j 

St.  Antonio o| 

St.  Canadet , Voyez  k Pny. 

St.  Cannat , ville 

St.  Chamas © 

St.  Efteve  de  Janfon  .......  ...o- 

St.  Marc © i 

St.  Miue 4; 

Sc.  Nazaire  ç 

St.  PauI-Ie-FougalBer $ A 

St.  Savornin r © 1 

St.  Viûoret ©A 

Tauliffon  , Voyez  Jonque». 

Tholonet  ou  Thoronet  (le) , t | 

Trets,  bourg 

Valbonnette  o i 

Vauvcnargues  . ...........  . x J 

Velaux  1 1 

Venelle» • a } 

Ventabren 

Vemegues  (k) t 

Vit  toiles  ( déchargé  d’un  quart  de  feu  pour  le  privilège 
du  Sr.  de  Libellât',  tant  qu'il  y aura  des  miles  de 

fa  race  ) . 4 

91.  Communautés.  Total  631 


(Pofition  de  la  ville  d'Aix").  Cette  ville  eft  fîtuée 
en  plaine  , au-bas  de  plufieurs  collines  , la  plûparc 
fertiles  en  huiles  excellentes  , en  vins  & en  fruits  , 
au  N.  & à une  petite  diilance  de  la  riviere  d’Arc  , 
à 1 2. 1.  & demie  E.  un  quart  au  S.  d’Arles  , 1 2.  & 
demie  S.  E.  d’Avignon  , 25.  S.  0.  de  Barcelonnette, 
33.  S.  de  Grenoble , 45.  S.  S.  E.  de  Lyon,  24.  E. 
de  Montpellier  , $.  N.  un  quart  à l’E.  de  Marfeille, 
11.  deux  tiers  N.  O.  de  Toulon,  58.  E.  de  Tou- 
loufe  , & 1 12.  un  tiers  S.  S.  E.  de  Paris.  Long.  23. 
6.  j 4.  lat.43'  J1-»- 

Timps 
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Temps  do  Lever  et  do  Coucher  du  Soleil 
à Aix , en  Provence. 

| **  Lev.  Couch. 

H H. DI.  H.  DI. 

Janvier , le 


71*  4 *8 
7 J°  4 Jo 
7 *7  4 31 
7 *J  4 17 

7 *8  44, 

7 il  4 4« 


Février,  Je 


Mar* , ie  , 


Avtü, le . , 


• « 7 S 
6 6 S9 
«I  fi  5» 
16  fi  45 

xi  6 )8 

* fi  fi  ji 
. « 6 i 

fi  6 17 

ii  6 io 

16  6 
5 S« 
xfi  5 4B 


Mou. 
Juillet  ,le 


Lev.  Couch. 
H. AL  H.  Al. 
4 n 7 19 
4 *1  7 J7 
4 *fi  7 J4 
4 jo  7 jo 
4 J4  7 »<* 
4 J9  7 


Mal , le  . 


* 40 
fi  $ ji 
**  J *4 
ifi  J 17 
ai  { 10 
16  J J 

• ‘ 4 57 
6451 

11  4 45 

16  4 J9 
xi  4 }4 
x6  4 jo 


4 55 

5 1 

Août  , le  . . , 
fi 

4 45 
4 S* 

ih 

5 8 

11 

4 58 

7 * 

5 >5 

ifi 

S 4 

û {6 

S *» 

11 

* 

6 49 

5 *9 

ifi 

5 *8 

6 A- 

S 35 

Scptcmb.  Je . 1 

S ifi 

6 J4 

5 4» 

fi 

5 J4 

6 16 

5 5° 

11 

5 4« 

6 .9 

5 57 

16 

5 48 

6 ix 

fi  4 

11 

5 55 

6 S 

fi  1 > 

xfi 

û J 

s n 

fi  10 

Oflob.  le  . . 1 

fi  10 

5 5° 

6 18 
fi  j6 

6 

11 

fi  17 
* ** 
6 ii 

S 4J 
5 J5 
5 18 

6 41 

ifi 

6 jr. 

> 1 

6 40 

5 *0 

fi  J7 

*tf 

fi  47 

5 *J 

7 J 

7 » 

7 

7 *« 
7 *6 
7 1° 
7 Ï4 
7 J7 
7 Jv 
7 40 


Novemb.  le  . 


6 SS 

7 * 

7 7 
7 


S S 
4 <9 
4 SJ 
4 47 


Décemb.  le  . 


7 18  4 41 
7 *1  4 17 
7 *7  4 JJ 

7 jo  4 jo 
7 J*  4 18 
7 JJ  4 *7 
7 J4  4 16 
7 JJ  4 *7 


Juin  ,/«...i  4,6 
fi  4*1 

11  4 *1 
Ifi  4 10 

ai  4 19 
ifi  4 10 


AIX  , Baronnie  en  Dauphiné,  Diocefc  de  Va- 
lence Parlement  & Intendance  de  Grenoble , Elec- 
tion de  Montelimart.  On  y compte  deux  tiers  & un 
huitième  de  feu  dans  le  Péréquaire  des  fonds  nobles 
ou  exempts  de  Tailles,  drelfé  pour  fervir  à b répar- 
tition des  cas  de  droit  ; «ï<  trois  quarts  de  feu  de  un 
trente-deuxieme  dans  le  Péréquaire  des  fonds  tailla- 
blcs  oc  affranchis  de  Tailles  , dreflé  pour  fervir  à 
1 unpofition  à<  aflîcttc  des  1 ailles.  On  nous  allure 
qu*il  y a à Aix  deux  fourres  d’eau,  dont  l’une  ell 
lalee  Ci:  l'autre  douce  , quoiqu’elles  ne  foient  éloi- 
gnées que  de  deux  pieds  l’une  de  l’autre. 

AIX  , dans  la  Flandre  Jalonne , Diocefc  de 
Toumay  , P arlement  de  Douay  , intendance  de  Lil- 
le , Subdélégation  de  Douay.  On  y compte  10.  feux. 
Cette  Paroifle  elt  ù une  demi-iieue  E.  N.  E.  d’Ur- 
chies  & à 4.  1.  S.  E.  de  Lille. 

.,.AiÂ’  Gafcogne  , Dioctfc  & Intendance 
o Aufch  , Parlement  de  Bordeaux  , pays  de  Gabar- 
oan.  On  y compte  80.  feux. 

AIX  , ville,  en  Limolin  , Diocefc  de  Limoges 
Parlement  de  Bordeaux  , Intendance  & Election  dJ 
Limoges.  On  y compte  200.  feux.  Cette  petite  ville 
elt  luuee  près  de  la  rive  gauche  de  la  Vienne  , à 2. 1. 
un  quart  S.  O.  de  Limoges.  Prefquc  vis-à-vis  d’Aix  , 
« y a au  milieu  de  la  rivière  de  Vienne  un  gouffre’ 
ou  le  perd  une  partie  des  eaux  de  cette  rivière.  On 
pa/cil  > où  fc  PerJ  cg3ie**icnc  une 

Skd.  ’ à qU'lt,U':  d'^aCt  Je  13  ***“' 

men!Xd.e  BL“f°,iD  1 °io"re  de  Lim°Scs  . Parle- 
Sitm  ?“  ’ In,cnda“«  de  Limoges  , 

wg?flc8.TÆk0Endy  t’Tc 
lieue?  N.  de  St!  dC  Tulles  > & à ■■ 

Tome  I. 


A I Z c$r 

AnC  , dms  le  Duché  de  Bar , Dioccfe  de  Metz 
Bat  liage  de  Briey  , & Confcil  fonvrram  de  Nancy. 
Ce  heu  n eft  qu’un  hameau  où  l’on  compte  envi- 
ron  i jo.  perfones  de  tout  âge , de  tout  fexe  & de 
tout  état. 

AIX  en  Ergny  , dans  le  haot  Boulonnois , Dio- 
cele  de  Boulogne , Parlement  de  Paris , Intendance 
, Amiens , Recette  de  Boulogne.  On  y compte  40. 

Ce,r'  Paroifle  elt  limée  fur  la  petite  rivière 
1™'  1 I-  I.  N.  E.  de  Montreuil  & t.  S.  E de 
Boulogne.  1 

^ AIX  de  la  Fayelle  , en  Auvergne,  Diocefc  de 
Clermont  Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Riom  , Elejftton  d'Ifloire.  On  y compte  80.  feus. 

aiv  ^ S’  L E’  un  H113"  »“  S.  d’IIIbire. 

AIX  en  Gohelle  , en  Artois , Diocefc  d’Arras 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lille , Bailliage’ 
de  Lens.  On  y compte  t.8.  fera*  S3g.  perfonnS. 
Cette  Paroifle  eft  limée  fur  la  route  de  Béthune  ù 

7,V  N-  N-  °-  d’A™  * >•  O.  de  Lens. 
AIX  en  Iflart , en  Artois , Diocefc  de  Boulogne 
Barlement  de  Paris , Intendance  de  LUIc  , Bailliage 

Lo.  n ’ 0„"yT?P"4'<-  perlbnncs. 

Cette  Paroifle  eft  fîtuce  fur  un  ruiflbau  qui  lerare 
I Alto»  du*  Boulonnois , à une  lieue  un  quart  E.  N. 

Î.U  p,  Montrcuil  » & 2*  trois  <luarts  O.  N.  O. 
d Hefdin. 

AIX-EN-OTHE  ( & les  hameaux  de  la  Vanne 
Druify  , Pitouellc  , Labouillant , les  Chevreaux  .les* 
grandes  & petites  Vallées  ,1e  Mineron , les  grandes 

&peutesc°mécsAleJard)>enChampagne,Dioce- 

, dc  Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châ- 

lons , Eleélion  de  Troyes.  On  y compte  249.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à 4. 1.  0.  S.  O de  Troyes  & 6.  E. 
de  Sens. 

AIX  ancien  Château  & Seigneurie,  en  Foreft, 
Uiocefeôc  Intendance  de  Lyon  , Parlement  de  Paris , 
Election  de  Roanne.  Les  Auteurs  qui  ont  écrit  la  vie 
du  P.  de  la  Chaize , Jéfuite  , Confeflcur  du  Roi 
*1^.  > difent  que  ce  Religieux  y croit  né. 
Le  Châreau  d’Aix , dont  il  eft  ici  queftion  , eft 
d.ins  l'étendue  de  la  Paroifle  de  Sainr-Martin-la- 
Sauvete , fur  la  petite  rivicre  d’Argent , à deux 
tiers  de  lieue  S.  de  Grezollcs  , à une  lieue  & 
quart  N.  O.  de  St.  Germain  - Laval  , & 14.  O. 
de  Lyon.  Voye\  Grezollcs  & Saint  - Martin  - la- 
Sauvete. 

AIX  ( ifle  d’ ) : elle  eft  fituée  près  dc  la  côte 
du  pays  d’Aunis  , dont  elle  dépend  , à 3.  I.  S.  de  la 
Rochelle  , 1.  E.  N.  E.  de  l ille  d’Oleron , & de- 

mie O.  N.  O.  de  Rochcfort.  L’ifle  d’Aix  a c.  5 600. 
toi.es  de  longueur  fur  1 30.  de  largeur.  11  y a des 
terres  labourables,  quelques  pâttèages  fit  des  vignes. 

Le  bourg  d’Aix,  qui  eft  la  feule  Paroifle  qu’il  y ait 
dans  rifle  de  ce  nom  , eft  défendu  par  un  petit 
Château  , qui  eft  lui-même  flanqué  de  dcuxdemi- 
ballions  & d’une  demi-lune:  il  y a pour  la  garde  de 
ce  Château  , un  Commandant , un  Aumônier  & un 
détachement  d’invalides.  Les  appointements  du 
Commandant  font  fixés  à dix-huit  cens  livres  par 
an.  Le  Château  d’Aix  eft  à 3.  mille  400.  toifes  O. 

N.  0.  du  Fort  Fauras  qui  eft  en  terre-ferme , & où 
il  y a , meme  en  temps  dc  paix , une  compagnie  d’in- 
valides en  garnifon. 

AIX  ( I’  ) , en  Berry , Parlement  de  Paris 
XHocefe , Intendance  & Eleclion  dc  Bourges.  On 
y compte  1 20.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fur  la  route  de 
Bourges  à Sancerre , à 3.  I.  deux  tiers  N.  E.  de 
Bourges.  Voye\  Ais-Dam-Gilon. 

A1XE  , en  Limolin,  Diocefc  & Elcéfion  de  Li- 
moges. Voye\  Aix. 
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AIZECOURT.  Voye\  Aifecourt. 


8lAi’7rirF  en  PiMrdîe , Diocefe  de  Laon,  Par- 
lent de  Paris  , Intendance  de  Soiffons , EleSton 

d' AKENAY  y tourg','  en  Poitou.  V.y'\  Aaenay. 

AI7RREY  'en  BoLgogne , Diocefe . Parlement, 

, A Ince  BaUliage  & llecette  de  Dqon-  On  y 
Intendance  , > Paroiffe  eft  fauec  près  du 

"S  de  Roifelet,  fur  la  route  de  Dijon  à St.  Jean- 
ne L*lhe  , J j.  1.  S.  E.  de  la  première  de  ces  villes* 

1 i 1.  N.  O.  de  la  demiere.  . 

AIZEY-LE-DUC  , bourg  avec  titrede  Baronnie , 
& Châtellenie  royale  , en  Bourgogne  hP‘oc£^C 
t onort-c  Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Gre- 
nicr  i fei  f Recette  & Bailliage  de  ChâtUlon.  On  y 

' feux  y compris  le  hameau  du  chemin. 

La  Chi«ll'nie  deV  ce  bourg  eft  dans  le  refort  du 
Bailliage  principal  de  ChîtiUoudur-Seme.  Autey-le- 
Duc  clf  fitué  en  pays  de  montagnes  4 ^’e  de 
rive  droite  de  la  Seme,  à a.  I.  un  quart  S.  E.  de 
ChStillon-fur-Seine,  y deux  tiers  O.  un  quart  au 
S.  de  Langres , de  8.  deux  uersN.O.dc  Dijon.  Long. 

ai.  ac.o.lat.  47*44*  *$•  A.r 

A1Z1ER  , bourg , en  Normandie.  Vo yc\  Amer. 
AIZIEU  ou  Ayzibu  , en  Guyenne,  Diocefe  de 
Condom  , Parlement  & Intendance  de  Bordeaux  , 
Election  de  Condom-  On  y compte  7 }•  feux.  Cette 
Paroiflc  forme  elle-fcule  une  Jurifdiftion  particulière. 
Voyt\  dans  ce  Di&ionnaire  EleÜion  de  Condom. 

A1ZY  , en  Champagne , Diocefc  de  Langres , 
Parlement  & Intendance  de  Paris , Elc&ion  de  Ton- 
nerre. On  y compte  75-  ^ux.  Cette  Paroiflc  cft 
fituée à une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  de  la 
riviere  d’Armançon  , à une  lieue  deux  tiers  O.  de 
Montbard  , & s - S.  E.  de  Tonnerre. 

A1ZY-EN-AUXOIS  , en  Bourgogne  , Diocefc 
d’Autun  , Parlement  & Intendance  de  Dijon , Bail- 
liage ôc  Recette  de  Semur.  On  y compte  33.  feux. 
Cette  Paroiflc  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  La 
riviere  de  Serain  , à *•  1.  S.  S.  O.  de  Semur. 

A1ZY-ALLEMAND  , dans  le  Sojflonnois  , au 
Gouvernement  général  de  l’Ifle-dc-France  Diocefc 
de  Soiflbns  , Parlement  de  Paris  , Intendance  6c 
Elcftion  de  Soiflbns.  On  y compte  6 7.  feu». 
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ALAGNAT  ou  AllAcnat  , en  Auvergne  , Dio- 
cefc de  Clermont , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Riom  , Election  de  Clermont.  On  y compte  174- 
feux.  Cette  Paroiflc  eft  à 3.  1.  O.  de  Clermont. 

ALAGNE  , en  Languedoc  , Diocefe  de  Narbon- 
ne , Parlement  ôt  Généralité  de  Touloufe  , Inten- 
dance de  Languedoc  , Recette  de  Limoux.  On  y 
compte  40.  feux.  Cette  Paroiflc  cft  à une  lieue  trois 
quarts  N.  O.  de  Limoux  & 4. 0.  S.  O.  de  Carcaflbnne. 

AL AIGNON , riviere  de  la  Province  d’Auvergne  î 
clic  a fa  fource  au  Puy  ou  mont  de  Grieu , à quel- 
que  diftance  de  celui  de  Cantal , à l’Q.  de  Murat 
ôc  à quelque  diftance  d’Apchon.  Elle  paflè  par  Murat 
Ôc  Mafliac  , & fc  jette  dans  l’Ailier  entre  Brioude 
ôc  Ifloire.  Son  cours  cft  de  14.  ou  1 $.  lieues.  Cette 
rivière  , au  refte , eft  fort  rapide  , dangereufe  ôc 
peu  navigable.  Elle  fépare  l’Auvergne  rédimcc  , de 
celle  qui  cft  obligée  de  fc  fervir  du  Ici  de  Languedoc. 
ALAIN  , Peuple.  Vo ye\  Alains. 
ALAINCOURT , dans  le  Laonnois  , au  Gouver- 
nement général  de  l’Iüe-de-Francc  , Diocefe  de 
Laon , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Soiflbns , 
ELeftion  de  Laon.  On  y compte  73.  feux. 

ALAINCOURT , en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
Parlement  & Intendance  de  Befançon  , Bailliage  6c 
Recette  de  Vefoul , & Terre  de  Vauvillcrs.  On  y 
compte  1 j.  feux.  Ce  hameau  eft  à une  demi-lieue 
de  la  rive  gauche  de  la  Saône  , 6c  à 6.  1.  6c  demie 
N.  de  Vefoul. 
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ALAINCOURT  , en  Normandie , Diocefe  d'E- 
aux Doyenné  de  Vemeuil , Parlement  6t  Inten- 
dance de  Rouen,  Eleftion  d’Evreux.  On  y compte 
47.  feux.  . 

ALAINCOURT , au  pays  Mefnn,  Diocefe  , Par- 
lement , Intendance  6c  Recette  de  Metz.  On  y 
compte  30.  feux. 

ALAINCOURT  , en  Champagne  , Diocefe  de 
Rheims  , Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Châ- 
lons,  Eleétion  de  Rcthel.  On  y compte  31.  feux. 
Cette  Faroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  peu  fertile , 
fur  la  rive  droite  de  la  Retourne , à.  x.  L S.  de 
Rethcl. 

ALAINCOURT  , beau  Château  6c  Terre  noble 
avec  titre  de  Marquifat , dans-  le  Vcxin  françois  , 
au  Gouvernement  général  de  l’Ifle -de-France , Dio- 
cefe de  Rouen  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Rouen  , Election  de  Chaumont  6c  Magny.  Le 
Château  d’Alaincourt , dont  il  eft  ici  queftion , eft 
fitué  dans  la  Paroiflc  de  Parnes  , à 1.  1.  E.  de  la 
rive  gauche  de  l’Epte  , 6c  h S.  1.  un  quart  O.  N.  O. 
de  Pontoife.  . . 

ALAINE  ou  Alaugne  , petite  riviere  , enNwer- 
nois  : elle  vient  de  Luzy  , 6c  après  un  cours  de  7. 
ou  8.  lieues  , elle  mcle  fes  eaux  avec  celles  de  l’Au- 
ron , au-deflous  de  Cerfy-la-Tour. 

ALAIN  P ou  Alain  , Alomprcs  ,-dans  la  Pro- 
vince 6c  du  Diocefc  de  Toul , Parlement  & Inten- 
dance de  Metz  , Bailliage  6c  Recette  de  Toul.  On  y 
compte  ïs-  ^ux.  L’Eglife  de  cé  lieu  éft  dédiée  à 
St.  Pierre.  L’Evêque  de  Toul  cft  Seigneur  d’Alainp, 
6c  ce  lieu  eft  lui-même  une  dépendance  de  Houfce- 
lemunt , qui  eftun  Eranc-aleu.  Voyt\ tfoufcelemont. 

ALAINS  , ALünt  ou  Alatmi , Nation  ou  Peuple. 
Scion  Willichius , dans  fes  Commentaires  fur  Ta- 
cite , lc5:  Alains  habitoient  la  Lithuanie.  Ptolomée 
les  place  dans  la  Sarmatie  Européenne  , 6c  Jofepbe 
les  fixe  entre  le  Tanaïs  de  les  Palus  Mœotidcs. 

11  eft  fait  mention  des  Alains  dans  Claudien  , 
Lucain  , Suétone  6c  Lucien.  Ce  dernier  allure  oue 
les  Alains  avoient  un  langage  Ôc  des  mœurs  fcmbla- 
bles  à celles  des  Scythes. 

Du  temps  d’Honorius , les  Alains  traverlerent  les 
Gaules,  6c  allèrent  s’établir  dans  la  I.ufitanie  , au- 
jourd’hui le  Portugal  ; mais  peu  de  temps  après  ils 
y furent  défaits  par  les  Sueves  , peuple  originaire 
des  bords  de  l’Elbe  , 6c  qui , après  avoir  habite  les 
bords  du  Danube  , fe  tranfplanta  en  Efpagne  , 
où  il  s’établit  des  premiers  , vers  l’an  408.  fous 
fon  Roi  ou  Chef  Hermeric. 

Avant  que  de  paifer  en  Efpagne  , les  Alains,  unis 
aux  Mandates,  lous  la  conduite  d’Alaric  1.  leur  Roi, 
avoient  pénétré  en  Italie , ôc  ils  y avoient  éprouvé 
divers  fuccès  i mais  à la  fin , lafles  de  fane  a guerre, 
ils  s’étoient  accordés  avec  Honorius  , 6c  fis  avoient 
obtenu  de  cet  Empereur  la  permiffion  de  s établie 
dans  les  Gaules.  VoyeK  Pompomus  Mêla  ^rTheod., 
& Blondel  liv.  1.  Décad.  I.  Paye*  auffi  dans  ce 
Dictionnaire  Wandales. 

U y avoit  encore  , du  temps  de  Merouce , des 
Alains  que  les  Romains  avoient  appelles  (ou  reçus  ) 
pour  d étendre  les  Gaules , * qu  ils  avoient  places 
fe  long  de  la  Loire  , pour  garder  les  paflages  de 
cette  riviere.  , , . , . 

Chüderic  L , fils  de  Mérouee  , aptes  avoir  défait 

prés  delà  Loire , lesSaxonsquieombattoientdans  les 
Gaules  fous  les  enfeignes  des  Romaine , traita  depuis 
avec  ces  mêmes  Saxons;  & ayant  joint  fes  forces  aux 
leurs , il  battit  les  Alains , auxquels  le  Patrice  Ætins 
avoir  abandonné  l’Armorique  pour  punir  les  habi- 
tants de  cette  contrée  qui  s’étoient  révoltés. 

AL  AÏS  , Alljia  , AUfium  , Aleufia  , Alefi*  , 
ville  allez  grande,  bien  peuplée  & riche  ; capitale 
des  Cevcnnes , en  Languedoc , avec  un  Evecbe  lut 
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fragant  de  Narbonne  , avec  titre  de  Comte  & de 
Baronnie , Siège  d’Appeau  rciïortiflant  noement  au 
Parlement  de  Touloufe.  Cette  ville  eft  encore  le 
chef-lieu  d’un  Dioccfc  ôc  d’une  Recette  particulière 
de  la  Généralité  de  Montpellier  ; & c’cft  aufli  une 
des  27.  Rélidences  de  la  Maréchauflee  de  la  Géné- 
ralité de  Languedoc.  On  y compte  1 796.  feux  & 
environ  10000.  âmes.  A l’exception  de  la  Cathédra- 
le, du  Château , du  College  des  Jcfuitcs  ôc  des  Ma- 
nufaél ures , il  n’y  a rien  à Alais  qui  mérite  une 
attention  particulière  : on  y remarque  feulement , 
comme  une  chofe  peu  commune  en  France , qu’à 
côté  de  la  plûpart  des  rues  de  cette  ville  fc  trouvent 
çonftruites  des  contre-rues  voûtées  où  les  habitants 
peuvent  fc  promener  à l’abri  des  injures  du  temps. 

Le  Diocefe  d’Alais,  quant  à la  Jurifdiftion  fpiri- 
tuelle , eft  borné  au  N.  par  le  Diocefe  de  Mende  ; 
au  S.  par  ceux  de  Nifmes  , de  Montpellier  & de 
Lodcvc  ; à l’E.  par  le  Diocefe  d’Uzès  , ôc  à l’O. 
par  celui  de  Vabres.  11  renferme  quatre-vingt-quinze 
Paroiilès  qui  toutes  ont  été  diilraircs  du  Diocefe  de 
Nifmes,  eh  1692.,  quand  la  Collégiale  d’Alais  fut 
érigée  en  Cathédrale.  Un  des  principaux  motifs  qui 
portèrent  le  Roi  Louis  XIV.  à demander  au  Pape 
l’établiflement  d’un  Evêque  à Alais  , fur  le  bien  de 
la  Religion  que  ce  Monarque  ne  perdoit  jamais  de 
vue.  Depuis  la  révocation  de  l’Edit  de  Nantes  , le 
nombre  de  nouveaux  Convertis  s’étoit  confidérable- 
ment  accru  dans  les  Ccvcnnes  : ce  pays  dépendoit 
pour  le  fpirituel  de  l’Evêché  de  Nifmes , Ôc  c’étoit 
a l’Evêque  de  cette  ville  que  les  Millionnaires , aulïi- 
bien  que  les  Curés  nouvellement  établis  dans  les 
Cevennes , étoient  obligés  de  s’adrelTer  foit  pour 
prendre  des  confeils  , foit  pour  demander  de  nou- 
veaux pouvoirs,  félon  l’exigence  des  cas.  Pour  obvier 
aux  longueurs  Ôc  aux  inconvéniens  qui  pouvoient 
furvenirà  caufc  de  l’éloignement  du  Siégé  épifcopal, 
on  établit  pour  les  Paroiflès  des  Cevennes  un  nou- 
vel Evêque  dont  le  Siégé  fut  fi*é  à Alais.  On  réunit 
en  meme  temps  la  Collégiale  d’Aiais  6c  celle  de 
Pfalmodi  ou  d’ Aigues-Mortes  , & on  en  forma  la 
nouvelle  Cathédrale.  La  Mcnfc  abbatiale  de  l’Ab- 
baye de  Pfalmodi  fut  unie  à la  Menfc  épifcopalc  , 
qui  vaut  à préfent  environ  24.  mille  livres  de  rente. 
La  Cathédrale  eft  dédiée  à St.  Jean  : fon  Chapitre 
cft  compofé  de  cinq  Dignitaires  dont  le  premier  eft 
le  Prévôt , de  de  treize  Chanoines. 

La  ville  d’Alais , auffi-bien  <jue  celle  d’Anduzc  & 
plulicurs  autres  , étoit  potfédce  avant  le  temps  de 
St.  Louis  par  la  Maifon  de  Bcrmond  , l’une  des 
plus  anciennes  ôc  autrefois  des  plus  puifTantes  du 
Languedoc.  C’eft  de  cette  Maifon  que  St.  Louis 
acquit  Alais  & Anduze  en  1243.  Ces  deux  places 
furent  pofledées  par  les  Rois  de  France  jufques  vers 
l’an  1 345.  que  Philippe  de  Valois  les  donna  à Hum- 
bert , Dauphin  de  Viennois  : par  A été  du  21.  Juillet 
1347.,  ce  dernier  les  vendit  pour  la  fommede  31. 
mille  livres  parifis,  à Guillaume-Roger  I.,  Seigneur 
de  Beaufort  , frere  du  Pape  Clément  VI.  6c  qui 
mourut  avant  le  24.  Juillet  1383. 

Guillaume-Roger  II. , fils  de  Guillaume-Roger  I. , 
meurt  le  28.  Mars  1394.  Raymond-Louis  , hls  de 
Guillaume-Roger  II.,  fait  fon  teftament  le  Ç.  Juillet 
1399.  en  faveur  d’Antoinette  de  Beaufort , fa  fille 
unique  , qui  meurt  au  Château  d’Alais  vers  le  25. 
Juillet  1416.  C’eft  en  faveur  de  Raymond-Louis  que 
la  Seigneurie  d’Alais  avoit  été  érigée  en  Comté  vers 
l’an  1 396. 


A Antoinette  de  Beaufort  fuccéde  dans  le  Comté 
d’Alais  & la  Baronnie  d’Anduzc , Louis  de  Beaufort 
Marquis  de  Canillac  , fils  de  Marquès  de  Beaufort , 
& petit-fils  de  Guillaume-Roger  I.  mort  en  1383. 
Louis  de  Beaufort  , Comte  d’Alais , meurt  le  14. 
Juillet  145$.,  & iliaiflc  pour  fuccefteur  Charles  de 
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Beaufort  , fon  fils  , qui  meurt  lui  - meme  après 
l’an  1494. 

Jacques  de  Beaufort  fuccéde  à Charles , fon  frere  f 
ôc  il  meurt  après  le  20.  Avril  1513.  Ilinftituc  hé- 
ritier fon  neveu  , Jacques  de  Montboiffier , fils  de  fa 
fœur  Ifabcau  , & le  même  qui  meurt  vers  l’an  1S77. 

Jean  de  Montboiffier,  fils  de  Jacques,  céda  en  1584. 
le  Comté  d’Alais  à Henri  Duc  de  Montmorency  , 
qui  lui  donna  Saint-Ciergues  & autres  Terres  en 
Auvergne  , ôc  le  même  qui  donna  en  1S9I.  le 
Comte  d’Alais  à fa  fille,  Charlotte  de  Montmorency, 
qu’il  maria  avec  Charles  de  Valois  , fils  naturel  du 
Roi  Charles  IX. 

Louis-Emmanuel  de  Valois  , fils  de  Charles  , & 
de  Charlotte  de  Montmorency  , étant  mort  fans 
poftéritc  le  13.  Novembre  1653.,  le  Comté  d’Alais 
échut  aux  enfants  de  Charlotte  de  Montmorency  , 
Princeflè  de  Condé  , & fut  donné  en  partage  à 
Armand  de  Bourbon  , Prince  de  Conti  , bifayeul 
de  Louis-François  de  Bourbon  , Prince  de  Conti , 
Comte  d’Alais  , Grand-Prieur  de  France  , ôcc.  né 
le  13.  Août  1717. 

Au  commencement  du  feizieme  fiecle  , Domini- 
que de  Cambi  ou  Cambis , fils  de  Luc  de  Cambis  & 
de  Marie  de  Pa\\i  , acheta  la  Baronnie  d’Alais  , 
de  la  Famille  de  Pclct-Narbonne. 

La  Maifon  de  Cambis , auffi  diftinguée  par  fon 
ancienneté , que  par  fes  illuftrations  6c  par  le  rôle 
qu’elle  a joué  dans  les  révolutions  de  la  République 
de  Florence,  eft  originaire  de  la  ville  de  ce  nom.  Cette 
Maifon  cft  connue  aepuisles  premiers  tempsde  la  Ré- 
publique de  Florence  , par  les  charges  qu’elle  y a 
exercees , par  les  alliances  qu'elle  y a contractées  6c 
par  les  monuments  qu’on  y a élevé  à fa  gloire  6c 
qui  fubfiftent  encore  aujourd’hui. 

Jacques  Nardi  , dans  fon  hiftoire  de  Florence  , 
6c  Pierre  Boiffat  dans  fon  livre  intitule  le  Brillant 
de  la  Reine  ou  les  Vies  des  Hommes  illuftres  du  nom 
de  Medicis  , parlent  du  fiege  6c  de  la  prife  du  fort 
Château  de  Cambi , qui  étoit  lituéprèsdcla  ville  de 
Prato  en  Tofcanc  , entre  Florence  ôc  Piftoie  ; 6c  ils 
rapportent  que  le  Vice-Roi  de  Naples  fit  pafler  par  le 
fil  de  l’épée  toutes  les  troupes  qui  le  défendoient. 

Ce  n’cft  pas  feulement  en  Tofcanc  que  fubfiftent 
divers  monuments  qui  font  autant  de  témoignages 
de  la  grandeur  de  la  Maifon  de  Cambis  : il  en  eft 
d’autres  dans  la  ville  de  Naples  qui  prouvent  la  mê- 
me chofe  d’une  mhniere  bien  certaine  6c  incontcf- 
tablc.  La  Maifon  de  Cambis  étoit  établie  à Naples 
avant  qu’elle  vînt  fe  domicilier  en  Tofcane. 

Paolo  ou  Paul  Mini , dans  fon  hiftoire  des  Mai- 
fons  illuftres  de  Florence  , attefte  que  plufieurs 
rues  de  cette  ville  portoient  le  nom  de  Cambi  , 6c 
il  ajoute  que  la  Maifon  de  ce  nompoflëdoit  plufieurs 
Places  6c  Châteaux  dans  le  Royaume  de  Naples.  On 
voit  encore  dans  ce  Royaume , ainfi  qu’en  Tofcane  , 
plufieurs  Tours  ôc  autres  anciens  Edifices  qui  font 
ornés  des  armes  de  la  Maifon  de  Cambis  ; ce  qui 
confirme  le  fentiment  de  l’Auteur  que  nous  venons 
de  citer.  Ces  monuments  font  fort  anciens , mais  il 
n’eft  pas  furprenant  qu’ils  fubfiftent  encore  aujour- 
d’hui , parce  que  nous  fçavons  des  meilleurs  Hifto- 
riens  que  les  Loix  de  la  République  de  Florence  , 
auffi-bien  que  celles  de  la  plûpart  des  villes  d'Italie , 
défendoient  aux  nouveaux  acquereurs  de  Palais  6c 
de  Maifons  , d’en  ôter  les  armes  des  anciens  pro- 
priétaires. Il  cft  vrai  que  ces  Loix  ont  paru  s’anéan- 
tir par  la  fuite  du  temps  , mais  la  reconnoiflance  ôc 
le  refpeft  ont  continué  de  faire  ce  qu’elles  ordou- 
noient  alors  qu’elles  étoient  en  vigueur. 

Riftorus  Cambi  6c  Burnettus  Cambi  intervinrent 
à la  ratification  de  la  paix  qui  fut  conclue  entre  la 
République  de  Florence  6c  celle  de  Pifc  , en  1256. 
Dana*  Cambi , Haut-Prieur  ôc  Seigneur  de  la  Li- 


bcrtc  , vivoit  en  i»90-  & 1300.  Nero  Cambt  etoit 
Gonfalonier  en  1411.  Outre  ccs  hommes  illuftrcs  , 
dont  nous  faifons  mention  , en  partant , il  eft  encore 
plufieurs  Gouverneurs  des  ville  & montagnes  de  Pif- 
toie , du  nom  de  Cambi  , Ôc  une  infinité'  d’autres 
grands  hommes  du  même  nom , ôc  que  les  Hif- 
toriens  nous  font  connoitre  par  des  traits  également 
vrais  ôc  brillans. 

Julien  de  Médias  ayant  été  tué , le  16.  Avril 
1473.  , dans  l’Eglife  de  Santa-Rcpara ta  b Floren- 
ce , ôc  ion  frere  Laurent  de  Médicis  blerte  par  la 
conjuration  des  Pa\\i , Salviati  & Bandini , les  Fa- 
milles qui  ctoient  alliées  b ces  derniers  furent  obli- 
gées de  quitter  l’Etat  de  Florence.  Alors  Luc  de 
Cambi , le  même  qui  avoit  été  quatre  fois  grand 
Gonfalonier  de  la  République  de  ce  nom  , & qui 
avoit  époufé  Marie  de  Pa^\i , vint  s’établir  à Avig- 
nion  avec  ù Famille , & bientôt  il  fc  forma  en 
cette  ville  pluficurs  branches  du  nom  de  Cambi  s. 
Les  alliances  que  cette  Maifon  a contraftees  , ôc 
celles  qu’elle  a données  , n’ont  pas  moins  contri- 
bué à fon  éclat  que  les  grands  hommes  qu’elle  a 
fournis  b la  France. 

Au  mois  de  Décembre  1574.  & la  première  an- 
née du  régné  dlHcnri  III.  Roi  de  France,  ce  Prin- 
ce étant  à Avignon  érigea  la  Baronnie  d’Alais  en 
Vicomté , en  faveur  de  François  de  Cambis  , Gen- 
tilhomme ordinaire  de  fa  Chambre  & Chevalier  de 
fon  Ordre  , ayant  égard  (dit  ce  Monarque  ) « aux 
«grands  ôc  fignalës  fervices  que  notre  amé  ôc  féal 
«François  de  Cambis  , Seigneur  - Baron  d’ A lais  , 
«ville  principale  du  Diocefe  de  Nifmes,  Chevalier  de 
«notre  Ordre,  a faits  à cette  Couronne  , tant  au 
«fait  des  guerres , qu’en  plulieurs  ôc  maintes  faits  , 
«continues  chacun  jour  envers  nous  , ôc  efpérons 
«qu’il  fera  ôc  continuera  encore  ci-après  , dont  ii 
«demeure  digne  de  finguJicre  recommandation  , ôc 
«ayant été  averti  des  moyens  puiiTans  ôc  facultés  qu’il 
«a  d’entretenir  état  Ôc  dignité  convenable  h ccfditcs 
«vertus  Ôc  mérite  e (quels  nous  délirons  finguliëre- 
«ment  l’exalter  pour  faire  connoitre  b ceux  de  fa  pof- 
«térité  ôc  lignée , ôc  par  accroirtcment  & augmenta- 
«tion  de  fon  nom  & feigneurie  , combien  fefdits  fervi- 
«ces  nous  ont  été  agréables  , ôc  que  ladite  Baronnie 
«d’/ï/air,  fîtuée  ôc  alllfe  en  notre  paysde  Languedoc , 
»cft  fort  ancienne  ,de  grande  étendue,  de  bons  & gros 
«revenus  , confinant  en  la  moitié  de  la  haute  mo- 
«yenne  ôc  baffe  Jufticc  , mere  & mixte  impere 
«qu’il  a en  ladite  ville  ôc  terroir  circonvoiun  , 
«commun  & indivis  avec  l’autre  moitié  appartc- 
«nant  an  Comte  d 'Alais  , en  laquelle  ôc  autres 
«droits  de  péage  , leudes , pulvéragc,  lods , ventes  ôc 
«autres  droits  feigneuriaux  , avec  grand  nombre  de 
«vartâux  , hommes  ô<  fujets , fiefs , arrire-liefs , terres 
«ôc  feigneuries  , jurifüiftion,  haute  , moyenne  ôc 
«bafle  juftice  , ôc  autres  , fçavoir  , les  places  ôc 
«jurifdiétions  de  Soufidles  tSainr-Paul-dc-la-Cojic  , 
vSa/nt-Martin-de-Barbaux  qu’eft  partie  de  la  Pa- 
«roitTe  de  Laval , ôc  Blanneres  , Sjtnt-CkriJlol-le\- 
» Alais  , ôc  le  Château  de  Concilicres  , apparte- 
nances ôc  dépendances  d’icelles.....  ôc  attendu  « , 

ajoutent  les  mêmes  Lettres , » que  ledit  ficur  de 
vCambis  portéde  auflt  moitié  de  la  haute  jurtice 
«de  Cendrois  , Saint-Hilaire  ôc  de  Blcmas  , le 
«Koi  érige  ladite  Terre  ôc  Baronnie  d 'Alais  , fiefs 
»&  arriere-fiefs  fufdits  en  titre  ôc  dignité  de  Vi- 
x comté  , avec  entrée  ôc  féance  , voix  ôc  opinion 
«délibérative  aux  Affemblées  des  trois  Etats  de 
«Languedoc , pour  y jouir  ôc  ufer  de  tous  droits 
««  honneurs  appartenais  b ladite  qualité  de  Vi- 
«comtc......  u ôc  pour  décoration  ôc  augmentation 

«de  ladite  Vicomté  d’Alais  » , continuent  les  mê- 
mes Lettres  , « y avons  joint  ôc  incorporé  les  pla- 
ces des  Parodiés  de  Salcndrcs  , Saint-Privat  , 
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»Vicns  ôc  leurs  dépendances  fîtuées  au  Diocefe  d’U- 

»zés lcfquelles  trois  places  fufdites  avons  érigées 

«en  nom  ôc  qualité  de  Baronnie  fous  le  nom  ôc 
«titre  de  Baron  de  Salcndrcs  , pour  l’orncmentf 
« ôc  décoration  de  ladite  Vicomté  d’ Alais  , ôcc. 

Jacques  de  Cambis  , fils  de  Georges , Vicomte 
d’Alais , ôc  d’Ifabelle  de  Tké\an  , fille  d’Olivier  , 
V'icomte  de  Pujols  , s’éleva  par  le  fervice  de  trente 
campagnes  au  grade  de  Lieutenant-Général  des  Ar- 
mées du  Rôi  ; Ôc  en  cette  qualité  , ainli  qu’en  celle 
de  General  delà  Cavalerie  trançoife,  il  fe  fignala  en 
Catalogne  d’une  maniéré  egalement  diftinguée  Ôc 
brillante.  Il  fut  blerte  au  fiege  de  Lérida  , b Flix 
ôc  b Tortofe  : mais  fa  valeur  ne  lui  permettant  pas 
de  faire  attention  b fes  blefTures  , il  continua  do 
fervir  avec  autant  de  zelc  que  d’utilité.  Enfin  ^ 
en  1653.  ce  vaillant  homme,  b tête  de  la  Ca- 
valerie françoife  , pourtant  avec  un  courage  hé- 
roïque les  ennemis , au  funefte  fiege  de  Gtronniy 
il  y reçut,  le  premier  Aoflt.le  coup  mortel,  ôc  il  fut 
alors  comme,  enfeveli  dans  Ion  triomphe.  Il  fut 
fait  prifonnicr  à cette  action  , ôc  conduit  à Pala~ 
mos  où  il  mourut  le  2 1 . du  même  mois.  ( Jacques  de 
Cambis  , fon  fils  unique  , qui  avoit  été  blerte  ôfc 
fait  -prifonnicr  avec  lui , mourut  aufii  b Palamos 
prefque  en  même  temps  ). 

Le  Roi  avoit  depuis  peu  honoré  Jacques  de  Cam - 
bis  de  l’expcélative  de  Maréchal  de  France  , Ôc  lui 
avoit  donné  la  pcrmiflîon  de  porter  deux  bâtons 
fleurdelilës  ôc  pallés  en  fautoir  derrière  l’écu  de  fes 
armes  , Ôc  des  étendarts  autour  de  la  couronne  de 
Vicomte. 

Le  corps  du  V’icomte  d’Alais  ôc  celui  de  fon  fils 
furent  tranfportés  dans  l’Eglife  alors  collégiale  , au- 
jourd’hui cathédrale  , d’ Alais,  où  ils  furent  inhumés 
le  8.  Septembre  On  Conferve  , ( ôc  avec  rai- 

fbn  ) dans  la  Sacrüiic'de  cette  Eglife  , l’épée  de  ba- 
taille de  ce  brave  Officier  général.  Sur  cette  épée 
font  graves  ces  mots  : 

Je  fuis  Cambis  pour  ma  Foi  , ma  iyiattrejfe  ù 
mon  Roi  : fi  tu  m'attends  , eonfeffe-toi. 

Ifabelle  de  Cambis  , fille  aînée  de  Jacques  dont 
nous  venons  de  parler , époufa  Jacques  de  Bérard , 
Seigneur  de  Montalct. 

Anne  de  Cambis , féconde  fille  du  V'icomte  d’A- 
lais , fut  mariée  le  11.  Avril  i6$ç.  à Jcan-Fran- 
ois  de  la  Farc  , Baron  de  la  Salle  , Meftre-de-Camp 
e Cavalerie. 

Par  ces  deux  mariages  la  Vicomté  d’Alais  a été 
portée  dans  les  Maifons  de  Montalct  Ôc  de  la  Fare  , 
Ôc  partagée  entre  elles. 

La  Afaifon  de  Cambis  eft  divifée  aujourd'hui  en 
quatre  branches. 

La  première  fubfifte  b Avignon  en  la  perfonne  de 
Jacques-François  V'icomte  de  Cambis , Colonel  d’un 
Régiment  d’infanterie  de  fon  nom.  Ils  eft  fils  de  feu 
Louis-Charles  de  Cambis , Marquis  d’Orfan  ôc  de 
Lagnes  , ôc  d’Annc-Elifabethde  Peyre.  Le  Vicomte 
de  Cambis  a époufé  Gabricllc-Charlotte-Françoifede 
Chimai , fille  d’ Alexandre-Gabriel  Prince  de  Chimai, 
Grand  d’Efpagne , Lieutenant-Général  des  Armées 
du  Roi , Ôc  de  Gabricllc-Françoife,  feeurdu  Prince  de 
Beauvcau.  A une  haute  naiflance , M.  le  Vicomte  de 
Cambis  joint  les  qualités  pcrfonnelles  qui  caradé^ 
rifent  l’homme  eftimable. 

La  fécondé  branche  de  Cambis  eft  auffi  établie  à 
Avignon  , ôc  clic  fubfifte  en  la  perfonne  de  Jofeph- 
Louis-Dominiquc  de  Cambis  , Marquis  de  Velleron, 
Seigneur  de  Cnyranc  ou  Qucyrane  Ôc  de  Fargues, 
ancien  Capitaine  de  Dragons  , ôc  qui  a fervi  avec 
diftinftion  en  cette  qualité  au  fiege  de  Pizzighit- 
ttmc  , b la  prife  du  Château  de  Colomo  , ôc  aux  ba- 
tailles de  Parme  ôc  de  Guaftalla.  Il  eft  fils  de  feu  Jo- 
feph  de  Cambis , Marquis  de  Velleron , Comman- 
deur 
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deur  de  l’Ordre  royal  & militaire  de  Saint-Louis , 
premier  Chef  d’Efeadre  des  Galeres  du  Roi , Capi- 
taine-Général des  Côtes  de  Provence  , & d’Angeli- 
quede  Cambis,  Dame  de  Fargues.  Il  aepoufé  Anne- 
Louife  de  la  Queille  , fille  d’Anne  Gilbert  de  la 
QuciJJc  , Marquis  de  Chîteaugay  , premier  Lieute- 
nant-Général au  Duché  de  Bourgogne , Gouverneur 
de  Bourbon-l’Anci  & du  Fort  de  Talent, & de  Marie- 
Jofephine  Comteffe  d'Amanzé.  Au  refte  , ce  feroit 
être  véritablement  étranger  à la  République  des  Let- 
tres , que  d’ignorer  que  M.  le  Marquis  de  Cambis- 
Velleron  , dont  il  cft  ici  queftion  , y tient  un  rang 
diftingué. 

Doininique-Jofeph-Nicobs  de  Cambis , Maréchal 
des  Camps  & Armées  du  Roi , de  la  promotion  du 
i$.  Février  1761. , Gouverneur  de  Siueron&dcla 
Tour  de  Villeneuve-lcz-Avignon , forme  latroifieme 
branche  de  la  Maifon  de  Cambis.  Il  eft  établi  à Paris  , 
& il  eft  fils  de  feu  Louis-Dominique  Comte,  de  Cam- 
bis des  Marquis  de  Velleron  , Chevalier  des  Ordres 
du  Roi , Lieutenant-Général  de  fes  Armées , 6c  Ton 
Ambafladcur  d’abord  auprès  du  Roi  de  Sardaigne , 
6c  fucccflivcment  auprès  de  l’Empereur  6c  du  Roi 
d’Angleterre , mort  à Londres  le  12.  Février  1740. 
Cet  habile  Négociateur  fe  fit  autant  eftiiner  des  Sou- 
verains auxquels  il  fut  envoyé  , que  du  Roi  fon  maî- 
tre qui  l’employa  toujours  avec  plaifir  & utilement. 
Le  Marquis  de  Cambis , qui  donne  lieu  à cet  article , 
a époufc  le  27.  Décembre  1760.  Marie  Palatine  de 
Dyo  de  Montperroux  , fille  unique  & héritière  de 
Guftave  Palatin  de  Dyo  <5t  de  Montperroux  & de 
feue  Marie-Gabrielle  de  Joumard-d’Argencc. 

La  quatrième  branche  de  la  Maifon  de  Cambis  cft 
établie  en  Languedoc  , de  elle  a pour  chef  N.  de 
Cambis  , Baron  de  Frons  & de  Scrignac  , Colonel 
d’un  Régiment  de  Grenadiers  Royaux  de  fon  nom. 

Le  Gouvernement  militaire  du  Château  d’Alais 
eft  dans  le  Gouvernement  général  militaire  de  la 
Province  de  Languedoc  : il  n’y  a que  3600.  liv. 
d’appointements  fixes  pour  le  Gouverneur  d’Alais. 
Outre  le  Gouverneur  , il  y a pour  cette  place  un 
Commandant  , un  Major  , un  Aide  - Major  , un 
Capitaine-des-portes  & un  Aumônier. 

Le  Dioccfe  d’Alais  , quant  au  temporel  , eft  un 
des  j 2.  Diocefcs  qui  compofent  la  Généralité  de 
Montpellier.  11  eftutuc  entre  le  vingt-unicmc  degré 
2.  minutes  & le  vingt-unie  me  degré  46.  minutes  de 
longitude  , & entre  le  quarante  - troifiemc  degré 
52.  minutes  6c  le  quarante-quatrième  degré  14. 
minutes  de  latitude.  Son  étendue  cft  de  12.  ticucs 
en  longueur  fur  6.  de  largeur  ; ce  qui  peut  être 
évalué  à jo.  lieues  quarrées.  L’Héraut , le  Gardon 
& la  Vidourle  font  les  principales  rivières  qui  arro- 
fent  ce  DiftricL  Le  Diocefc  d’Alais  eft  un  pays  ex- 
trêmement montagneux  mais  les  montagnes  de 
ccttc  contrée  font  de  meilleur  rapport  que  celles 
de  Gévaudan.  Entre  les  montagnes  U y a des  vallées 
qui  font  très-bien  cultivées  & où  l’on  recueille  du 
bled  , de  l’huile  & du  vin  : il  y croît  aufli  des  mû- 
riers qui  fervent  à nourrir  6c  élever  des  vers-à-foye. 
Les  manufactures  qui  font  établies  dans  ce  Dif- 
tri&  , font  depuis  long-temps  un  objet  de  commerce 
qui  eft  très-confidérablc  & dont  les  habitants  du 
pays  retirent  de  grands  avantages  : ces  manufac- 
tures confident  prefque  toutes  en  étoffes  de  laine  , 
telles  que  les  cadis , les  ferees  & les  ratines  * mais 
ces  étoffes  font  fi  eftimées , oc  il  s’en  débite  d’ailleurs 
une  fi  grande  quantité  , fur-tout  au  marché  d’An- 
duze  , que  les  habitants  les  préfèrent  volontiers  & 
avec  raifon  à des  denrées  d’une  autre  efpecc  plus 
riches  en  elles-mêmes  , mais  qui  rapporteraient 
moins.  C’cft  d’après  ectrc  remarque  fur  la  folidité 
du  commerce  du  Diocefc  d’Alais  , que  l’on  allure 
.que  ce  Diocefe  eft  le  plus  riche  canton  du  Languedoc. 
Tome  J. 


A L A 8* 

Ce  Diocefc  ou  Diftriél  comprend  9s ; ParoilTes 
ou  Communautés , qui  contiennent  enfemble  1 $374. 
feux  , n*«.  Gentilshommes  , 6c  72.  mille  156. 
autres  habitants.  Selon  le  tarif  d’impofition  , les 
deux  Généralités  de  Touloufe  & Montpellier , c’eft- 
à-dire  , toute  la  Province  de  Languedoc  étant  taxée 
à b fomme  de  300000.  liv. , le  Diocefe  d’Abis  uni 
à celui  deNifmes  paye  b fomme  de  216  J 1.  liv.  3.  f. 
3.d.;fçavoir,  10521.  liv.  1 1.  f.  8.  d.  pour  le  Diocefe 
d’Alais  t & 1 1 1 29.  liv.  1 1.  f.  7.  d.  pour  le  Diocefe 
de  Nifmcs.  C’eft  fur  ce  tarif  d’impofition  que  fc 
règlent  les  taxes  de  contribution  de  chaque  Diocefe 
ou  Diftrift  de  b Province.  Voyc\  Montpellier  & 
Touloufe  généralités.  Voye\  auffi  Cevenncs. 

DENOMBREMENT  DU  DIOCESE  D'ALAIS. 


Communautés. 

O'V-NO 

Aûucch , Vojt\  MaffillargueJ. 

Aguzan . , 

ALAIS  . trUU 

Alzon 

Andnze , ville  

Arigu 

Arre . . . 

Avese 

Aulas  ......... 

Aumcffas 

Bagardi . 

Bauflcls  ( les  ) 

Bez 

Blandai-le-Belfonès  fit  . . . 

les  Mas  de  Landrc  . . . . 
BoUTct  ........ 

B/enu  6c  Brcaoneze  . . • . 
Cadiere  (la  ).....  , 

Cambon  , Voyt\  Cezas. 
Campeftte  ...... 

Cauflc-Begou  ( le-  ) . . . . 
Ccndras  ....... 

Ceyras 

Cezas  6c  Camboa . . . . , 
Colognac  ....... 

Conqucyrac 

Corbcz 

Cros 

Uourbié  

Durforc  ........ 

Ferrleres.  ....... 

Frcflac 

Gatozierei  ....... 

Gaujac  ........ 

Generargces  ..... 

I.anvcjols 

Elandagouft 

MaÜilhi^uei  & A lucch  . 
Mcyraey. , bourg  .... 

MiiIct  ....... 

Molière* ....... 

Mondardscr  

lUoadardicr , Paroiflê  bafle 
Mondardicr  , PaioilTe  haute 
Monoblet  ..... 
IMontoulltiU ...... 

Motilis 

Paroi  tTe  de  Meyineys.  . . 
ParoilT-  du  Vigan  .... 
Pcyrolles 


routiers  . * 

Pompignan  ...... 

Rercn  

Ribsutc  . • . . • » • 

Bogues 

Koquedure 

Sdagoze*  ...... 

Salle  ( la  ) 

Saumane  ....... 

Sauve , bourg  . . . • • 
Soudorgcct  ..... 

Souftcllo  ...... 



St.  André  de  Magcnconlcs  • 
St.  André  de  Valborgn*  . 

St.  Bonnet 

St.  Breton  ...... 

St,  Ciiilol  ou  CriOophle  . 
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Sc.Feli*<fcF*C«** 

Su  Hilaire  de  BretiM 

«uWppoIfte*,**"  • : ~Xi 

s*,  je*  de  Ctrdooncnqae 

St,  Jean  do  Pin  8B 
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Sous  le  règne  de  Louis  XIII.  les  habitants  de  la 
ville  d’Alais  f qui  avoient  prefque  tous  embrafte  la 
Religion  P.  R.  Te  révoltèrent  , mais  leur  ville  fut 
affiégee  & prife  par  capitulation , par  le  même  Mo- 
narque , le  Roi  Louis  XIII.  , le  8.  Juin  16x9.  , 
onze  jours  après  la  reduétion  & le  faccagement  de 
la  ville  de  Privai  , qui  a voit  ofé  fou  tenir  jufqu’à  la 
dernicre  extrémité  un  fîege  contre  le  Roi  en  per- 
fonne.  En  1689.  le  Roi  Louis  le  Grand  fît  bâtir  à 
Alais  un  Fort  qui  eft  aflèz  confidérablc  ôc  dont  la 
deftination  a toujours  été  de  barrer  les  Calvintftcs 
ôc  de  les  contenir  dans  leur  devoir.  Cette  ville 
eft  fitucc  fur  la  rive  gauche  du  Gardon  , à 7. 1.  ôc 
demie  O.  N.  O.  du  fameux  pont  du  Gard , 5.  O.  N. 
O,  dTJzès , 9. 0.  S.  O.  du  Pont-du-St.-Efprit  ,13. 
S.  O.  de  Privas  , 1 1 . ôc  demie  O.  K.  O.  d’Ayignon , 
7.  K.  O.  de  N Urnes , 10.  K.  K.  £.  de  Montpellier, 
39.  E.  N.  E.  de  Touloufe  , ôc  96.  un  tiers  S.  E.  de 
Paris.  Long.  ai. 41.  ao.  lat.44.  6.  35. 

ALA1ZE  , en  Franche-Comté  , Dioccfc  ôc  Par- 
lement de  Belançon , Bailliage  & Recette  de  Salins.' 
On  y compte  17.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  fituée  en 
pays  de  bois , à 2. 1.  N.  E.  de  Salins. 

AL  AM  , petite  ville,  en  Gafcognc,  au  Comté  & 
Dioccfc  de  Comminges , Parlement  de  Touloufe  , 
Généralité  d’Aufch , Eleétion  de  Riviere-Verdun. 
On  y compte  8.  feux  86.  bellugues  & trois  quarts 
de  bellugue.  Cette  ville  appartient  à l’Evèque  de 
Comminges  qui  y a un  beau  Château  : clic  eft  fituée 
à une  demi-lieue  S.  de  la  petite  riviere  de  Louge , 
à a.  1.  N.  de  St.  Martory  Ôc  de  la  Garonne  , 4.  E.  N. 
E.  de  St.  Gaudcns  , & 7.  N.  E.  de  St.  Bertrand. 

ALANCHE  ou  Allanches,  ville,  en  Auver- 
gne , du  Duché  de  Mcrcœur , DiôcCfe  de  Clermont , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Riom  , Election 
de  St.  Flour.  On  y compte  249.  feux.  Cette  ville 
eft  fituée  à a.  lieues  de  la  riviere  d’Alaignon , a. 
deux  tiers  E.  V.  E.  de  Murat , ôc  4.  O.  S.  O.  de 
Mercceur. 

AL  AN  DION  petite  riviere  , au  pays  de  Gex  : 
«lie  a fa  fource  dans  les  montagnes  qui  féparent  ce 
pays  de  la  Franche-Comté  ; ôc  après  un  cours  de 
quelques  lieues  , elle  fe  jette  dans  le  Rhône. 

ALANSON.  Voyt\  Lançon. 

AL  ARMONT , Hilaru  Mans , dans  le  Duché  de 
Lorraine  , Diocefe  de  Toul , Principauté  de  Salmes , 
Ltat  de  l'Empire , Refforc  de  Badomriller.  On  y 
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compte  1 7.  feux.  Ce  village  n’eft  qu’une  annexe  de 
la  Parodie  dè  Celles  : fon  Eglife  eft  dédiée  i St. 
Léonard.  Le  Prieur  de  Salmes  , les  Religieux  de 
Senones  ôc  le  Curé  de  Celles  partagent  la  dixme 
d’Alarmont.  Ce  village  eft  fitué  fur  la  petite  rivière 
de  Plaine , à une  demi-liene  E.  N.  E.  de  Celles , Ôc  à 
à.  1.  Ôc  demie  O.  de  Salmes. 

' ALASGERT  ôc  Balaguié , en  Gafcogne , au  Com- 
té Ôc  Diocefe  de  Comminges , Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  d’Aufch.  On  y compte  4.  feux 
& 8 3.  bellugues.  Cette  Paroiflc  eft  dans  la  Châtel- 
lenie d’AlpecL 

A LASSAT , en  Limofin.  Voyc\  Allaflat. 

ALAUCH  ou  Allauch  , en  Provence , Diocefe 
de  Marfeille  , Parlement , Intendance  ôc  Viguerie 
d’Aix.  On  y compte  16.  fieux  de  cadaftrc.  Ce  village 
eft  fitué  à une  petite  diftance  de  la  petite  riviere  de 
Jaret , à a.  1.  E.  N.  E.  de  Marfeille  , ôc  4.  S.  S.  E. 
d’Aix. 

ALAUSSE  ou  Aloze  , en  Bourgogne  , Diocefe 
d’Autun , Parlement  ôc  Intendance  de  Dijon , Bail- 
liage ôc  Recette  de  Bcaune.  On  y compte  30.  feux. 
Cette  ParoilTe  eft  à une  lieue  N.  N.  E.  de  Bcaune. 

ALAUX  , en  Rouergue  , Diocefe  ôc  Eleétion  de 
Rhodès , Parlement  de  Touloufe , Intendance  de 
Aîontauban.  On  y compte  39.  bellugues  de  feu  Ôc 
un  quart  de  bellugue. 

ALAYRAC  , ou  Aleyrac  , Cafirum  Alarici , 
bourg  , en  Languedoc  , Diocefe  de  Carcaftbnne , 
Parlement  ôc  Généralité  de  Touloufe  , Intendance 
de  Languedoc  , Recette  de  Carcaflbnnc.  On  y 
compte  77.  feux.  Ce  bourg  eft  connu  dans  l'hiftoire 
de  la  guerre  des  Albigeois  , à caufe  de  fa  fituation 
avantageufe  qui  alors  en  faifoit  un  pofte  important  : 
il  eft  dans  les  montagnes  , à a.  petites  lieues  O. 
S.  O.  de  Carcaftbnne. 
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ALBA  3c  Alaric , en  Languedoc.  Voye\  Aloux. 

ALBAN , en  Languedoc  , Diocefe  d’Alby , Par- 
lement Ôc  Généralité  de  Touloufe , Intendance  de 
Languedoc,  Recette  d’Alby.  On  y compte  110. 
feux.  Cette  Paroifte  eft  à 4.  lieues  ôc  un  tiers  E.  S.  E. 
d’Alby. 

ALBANATS , en  Guyenne , Diocefe  .Parlement , 
Intendance  Ôc  Eleétion  de  Bordeaux.  On  y compte 
97.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  une  des  trois  qui  com- 
pofent  la  Jurifdiétion  de  Portetz. 

ALBANIES  , en  Auvergne  , Dioccfc  de  St. 
Flour , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Riom , 
Elcétion  de  St.  Flour.  On  y compte  1 29.  feux.  Cette 
Paroifte  eft  un  compofé  de  plufieurs  gros  villages 
oui  font  fitués  dans  les  montagnes  , à une  lieue  ôc 
demie  d’Apchon. 

ALBAREDE , en  Languedoc  , Diocefe  de  Ca£> 
très.  Parlement  ôc  Généralité  de  Touloufe,  Inten- 
dance de  Languedoc  , Recette  de  Caftres.  On  y 
compte  7$.  feux. 

ALB  ARET , en  Rouergue  , Diocefe  de  Rhodès , 
Parlement  de  Touloufe  .Intendance  de  Montauban  „ 
Eleétion  de  Rhodès.  On  y compte  un  feu  30.  bdlu- 
gues  ôc  nn  quart. 

ALBARET-LE-COMTAL,  en  Languedoc,  Dio- 
cefe de  Mende  , Parlement  deTouJoufe , Généralité 
de  Montpellier , Intendance  de  Languedoc , Recette 
de  Mende.  On  y compte  102.  feux.  Cette  Paroifte 
eft  à 7. 1.  deux  tiers  N.  O.  de  Mende. 

ALBARET-SAJNTE-MARIE,  en  Languedoc, 
Diocefe  ôc  Recette  de  Mende , Parlement  de  Toulou- 
fe , Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de  Lan- 
guedoc. On  y compte  78.  feux. 

ALBARINE  , nvicre  , en  Bugey  : elle  prend  fa 
fource  près  de  Nantua  ; ôc  après  un  cours  de  queU 
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ques  lieues , elle  fe  rend  dans  l’Ains.  C’eft  la  même 
rivière , l’Albarine , qui  paflè  proche  de  St.  Ram- 
bert , de  St.  Germain  d'Amberieu,de  St.  Dédis  de  de 
St.  Maurice. 

ALBAROUX  ou  Auberôux  , appelle  dômmuné-i 
ment  le  Banaux , dans  le  Comté  VenailEn,  Diocefe 
de  Vaifon , Judicaturé  de  Carpentras.  On  y compte 
200.  feux  de  environ  800.  âmes.  Ce  village  eft  un 
Fief  avec  haute  , moyenne  de  baffe  Juftice  dans  la 
mouvance  de  la  Chambre  Apoftolique  : il  a été  pof- 
fédé  anciennement  par  la  Famille  desBaux.dt  en- 
fuite  par  celle  de  Budes , & fucceffivementpar  celles 
de  Peyrcs,  de  Pelletier  .dcGigondas.de  Pannis.dtc. 
On  trouve  dans  le  territoire  d’Albaroux , des  car- 
rières ou  minières  de  plâtre  j c’eft  ce  qui  a donné 
lieu  au  Vers  fuivant  : 

Eminet  Alba-Rufi  Gif  fi  gcncrofa  mttallis. 

Ce  village , Albaroux , eft  fitué  proche  d’unruiflèau 
auquel  on  donne  le  nom  de  Salcit , à 2.1.  un  tiers  S.  de 
Vaifon , x.  de  demie  N.  E.  de  Carpentras , de  5.  un 
quart  N.  E.  d'Avignon. 

ALBAS  , en  Languedoc , Diocefe  de  Recette  de 
Narbonne  , Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  20.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  de  r Archiprctré  de 
Roquefort , de  elle  eft  à 6. 1.  S.  O.  de  Narbonne. 

ALBAS  de  Anglars,  en  Qucrcy,  Diocefe  & Elec- 
tion de  Cahors,  Parlement  de  Touloufe , Intendance 
de  Moniauban.  On  y compte  7.  feux  28.  bellugues 
de  trois  quarts  de  bellugue. 

ALBE  ou  Al bs  ou  Ars  , Alba  Hclviorum  ou 
Alba  Augufla  , petit  bourg  de  peu  de  confcquence  , 
en  Languedoc  .Diocefe  de  Recette  de  Viviers,  Par- 
lement de  Touloufe  , Généralité  de  Montpellier , 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  78.  feux. 
Ce  bourg  étoit  autrefois  une  ville  conudérable  de  la 
capitale  des  peuples  Helvü , qui  occupoient  la  plus 
grande  partie  du  Vivarais.  On  prétend  dans  le  pays 
eue  cette  ville  a été  détruite  par  Crocus  Roi  des 
wandales , dans  le  cinquième  fiecle  ; ce  qu’il  y a 
de  certain , c’eft  que  dans  le  fixieme  fiecle  les  Evê- 
ques d’Albc  transférèrent  leur  réfidence  à Viviers 

3ui  s’accrut  infcnfiblcment,  tandis  que  la  ville  d’Albe 
épériflbit  tous  les  jours  dt  tomboit  en  ruines  , fi 
cfFeétivement  elle  n’avoit  point  été  totalement  dé- 
truite par  quelque  Nation  barbare  qui  avoit  dévafté 
cette  contrée  quelque  temps  auparavant.  On  voit 
encore  à Aps  des  veftiges  qui  annoncent  que  ta  ville 
d’Albe , dont  il  eft  ici  queftion , devoit  être  une 
ville  fort  confidérable  : ce  bourg  eft  à trois  quarts 
de  lieue  E.  S.  E.  de  Villeneuvc-de-Bcrg  de  à 2. 
lieues  N.  0.  de  Viviers.  Voye\  Viviers. 

ALBEFEUILLE  , en  Languedoc.  Veyt\ 
Aigrefcuillc. 

ALBENAS  , Albenacium  , ville  , en  Vivarais. 
Vaye\  Aubenas. 

ALBENC  de  Châteauneuf,  en  Dauphiné,  Dio- 
cefe de  Valence  , Parlement  & Intendance  de  Gre- 
noble , Election  de  Romans.  On  y compte  2.  feux 
un  tiers  dt  un  feizicmc  dans  le  Péréquaire  des  fonds 
nobles , ou  exempts  de  T ailles , pour  fervir  à la 
répartition  des  cas  de  droit  ; de  cinq  feux  un  fixieme 
& un  vingt-quatrième , y compris  un  tiers  de  un  trente- 
deuxieme , pour  les  fonds  affranchis  , dans  le  Péré- 
quaire  des  fonds  taillables  de  affranchis  des  T ailles , 
pour  fervir  à l’impofition  de  affiette  des  T ailles.  La 
Communauté-de  l’Albenc  de  Châteauneuf , dont  il  eft 
Ici  queftion  , eft  fituée  entre  Romans  de  Valence  , à 
une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  de  llfere. 

ALBENQUE  ( 1’  ) , ville  , en  Quercy,  Diocefe 
de  Cahors  , Parlement  de  T ouloufe  , Intendance  de 
Election  de  Montauban.  On  y compte  14.  feux  67. 
bellugues  de  demie.  Cette  ville  eft  à 3. 1.  S.  E.  de 
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Cahors , & 8.  un  tiers  N.  N.  E.  de  Montauban. 
Long.  19.  17.  o.  lat.  44.  20.  30. 

ALBEPIÉRRE  , Alba  Pctra  , en  Auvergne  , 
Diocefe  de  St.  Flour  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Riom , Election  de  St.  Flour.  On  y compte 
50.  feux.  Le  village  d’Albepierre  a le  titre  de  Châtel- 
lenie : il  eft  fitué  au  pied  de  la  montagne  de  Cantal, 
à 4. 1.  0.  un  quart  au  S.  de  Murat , de  6.  O.  N.  0« 
de  St.  Flour. 

ALBERSTROFF  , bourg  avec  titre  de  Châtelle- 
nie , dans  le  pays  Meîfin,  Diocefe,  Parlement , In- 
tendance & Recette  de  Metz.  On  y compte  s o.  feux. 
La  Châtellenie d’Alberftroff  comprend  33.  Pareilles, 
qui  contiennent  enfemble  1424.  feux.  Ars  fur  Mo- 
lelle  , à 2.  I.  S.  0.  de  Metz  , eft  la  Paroiffc  la  plus 
confidérable  de  cette  Châtellenie.  Celle  d’Alberftroff 
eft  fituée  dans  un  enclave  qui  s'étend  à l’O.  de  la 
Saare  ; de  elle  eft  à 4. 1.  de  la  rive  gauche  de  cette 
riviere , de  9.  deux  tiers  E.  S.  E.  de  Metz. 
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ALBERT  ou  Ancre  Ou Encri  , Incra  ou  Ancora , 
petite  ville , avec  titre  de  Marquifat , en  Picardie  , 
Diocefe  de  Intendance  d’Amiens , Parlement  de 
Paris , Election  de  Pérnnne.  Ony  compte  316.  feux. 
U y a une  brigade  de  Maréchauflfcc  de  la  Généralité 
de  Picardie  , un  Bureau  des  cinq  groflês  Fermes  de 
autres  droits  y joints  , de  la  Direction  de  St.  Quen- 
tin , de  un  Grenier  à fel  du  Département  d’Amiens. 
Jeanne  de  Coucy,  ( ayeule  maternelle  de  Jeanne  de 
Saluffes  , mariée  le  1 2.  Juillet  1427.  à Gui  de  Nefle 
IV.  du  nom.  Seigneur  d’Offemont  ou  Oifemont), 
donna  la  Terre  èc  Châtellenie  d’Encre  à £1  perite- 
fillc  , Jeanne  de  Saluflés  que  nous  venons  de  nom- 
mer. Louifc  de  Nefle  , petite-fille  de  Gui  & de 
Jeanne  de  Saluffes , donna  par  contrat  du  1 3.  Avril 


£3* 
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avec 
Somme , 
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,<,4-  la  même  Terre  & Châtellenie  d*Enc»  , 
celles  d’Oifemont , de  Mello  & de  Bray  fur  Sor 
à Catherine  d’Humicres  & à François  de  Montmo- 
rency fon  epoux , à condition  que  s’ils  mouroient 
fans  enfants,  JEncreappartiendroit  à laMaifon  d’Hu- 
mieres.  Ce  fut  en  vertu  de  cette  claufe  que  Jacques 
d’Humieres  hérita  en  1563.  de  la  Seigneurie  d’En- 
cre  , qui  fut  unie  à la  Châtellenie  de  Miraumont  , 
& érigée  en  fa  faveur  en  Marquifat  par  Lettres- 
Patentes  du  mois  de  Juin  157  6.  Charles  d’Humieres, 
fils  de  Jacques  , étant  mort  fans  enfants  le  1 o.  Juin 
159J.  , il  eut  pour  héritières  fes  foeurs  , Anne  qui 
mourut  fans  enfants  , & Jacqueline  époule  de  Louis 
de  Crevant.  C’eft  de  ces  derniers  que  Concino  Con- 
cini , Gentilhomme  Florentin  , depuis  Maréchal  de 
France  , acquit  le  Marquifat  d’Encre , en  1610. , 
pour  la  fomme  de  trois  cens  mille  livres.  Mais  ce 
favori  de  la  fortune  ayant  été  tué  fur  le  pont-levis 
du  Louvre  le  14.  d’Avril  1617.  ,&  Léonora  Dori 
Galigai  , fa  femme  , ayant  été  condamnée  & mife 
à mort , tous  leurs  biens  , tant  meubles  qu’immeu- 
bles , de  quelque  nature  qu’ils  fuifent , & en  quel- 
que endroit  qu’ils  fuiïênt  htués  , furent  confifqués  , 
acquis  & adjugés  au  Roi  par  Arrêt  du  Parlement 
du  8.  Juillet  de  ladite  année  1617.  Le  Roi,  par  Bre- 
vet du  3.  Août  de  la  meme  année  1617. , nt  don  à 
Charles  d’Albert , Duc  de  Luynes , de  Ta  totalité 
des  biens , tant  meubles  qu’immeubles , qui  avoient 
appartenu  susdits  Concino  Concini  & Léouora  Dori 
Galigaï  fa  femme  ; à l’exception  neanmoins  des 
bagues  , joyaux  & meubles , dont  Sa  Majefté  pou- 
voit  avoir  difpofé.  Dans  le  même  mois  de  la  même 
année  ( >617.)  le  Roi  donna  des  Lettres-Patentes 
fur  ce  don  ; ôc  ces  Lettres  furent  enrégillrées  an 
Parlement , à la  Chambre  des  Comptes  & au  Bu- 
reau du  Domaine  à Paris. 

Au  mois  de  Juin  de  l’année  i6zo. , le  Roi  donna 
d’autres  Lettres-Patentes  , adrelfées  au  Parlement 
& à la  Chambre  des  Comptes  , portant  commu- 
tation du  nom  du  Marquüât  d’Éncre  en  celui  de 
Marquifat  A' Albert  en  faveur  de  Charles  d’Albert 
Duc  de  Luynes  , pofleffeur  d’icclui,  fans  qu’à  l’ave- 
nir il  foit  permis  à qui  que  ce  foit  de  le  mettre 
fous  autre  dénomination.  Ces  Lettres  - Patentes 
furent  enrégillrées  au  Parlement  le  7.  Septembre 
1610.  ; mais  à caufe  de  quelques  difficultés  , elles 
ne  furent  enrégillrées  à la  Chambre  des  Comptes 
que  le  premier  Septembre  1623. 

Le  18.  Mai  169s.  S.  A.  S.  Louis-Alexandre  de 
Bourbon  , Comte  de  Touloufe  , Amiral  de  France  , 
fit  l'acquifition  du  Marquifat  d’Albert  : ce  Prince 
en  a joui  jufqu’à  fa  mort  , arrivée  le  premier  Dé- 
cembre 1737.  i & par  fon  tellament  olographe  , 
fait  au  Château  de  Rambouillet  le  $.  & le  1 1.  Mars 


173  S*  » *1  a légué  cette  Terre  à Madame  la  ComteHè 
de  Touloufe  , fa  femme  , pour  en  jouir  feulement 
à titre  d’ufufruit  , la  propriété  devant  appartenir  à 
S.  A.  S.  Louis-Jean-Marie  de  Bourbon  , Duc  de 
Pcnthievre  , fils  unique  du  feu  Comte  de  Touloufe. 

La  ville  d’Albert  dont  nous  venons  de  parler  , 
ell  fitucc  fur  la  petite  riviere  d’Encrc  , fur  fa  route 
d’Amiens  à Bapaumc  , Ôc  fur  celle  qui  mené  de  Pé- 
ronne  à Dourlens  , à 3.  I.  un  tiers  S.  O.  de  Ba- 


paume  , 4.  un  quart  O.  N.  O.  de  Pcronne  , 6.  S. 
S.  O.  d’Arras , 1 . & demie  N.  0.  de  Bray  & de  la 
Somme  , i.&  demie  N.  E.  de  Corbic , 5.  E.  N.  E. 
d’Amiens , & 23.  un  tiers  N.  N.  O.  de  Paris.  Long. 
*0. 18.  40.  lat.  49.  50.  S* 

ALBERT  ou  plutôt  Aebere  , en  Rouffillon  , 
Diocefe  , Confeil  fouverain  & Intendance  de  Rouf- 
nljon  , pays  de  Val-Spir.  On  y compte  28.  feux 
auumans  & environ  i$o.  perfonnes.  Cette  ParoifTe 
e OUî  *e  titre  de  St.  Jean  : elle  eft  fîtuce  dans  les 
montagnes , près  de  la  frontière  d’Efpagnc  , à une 
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lieue  & quart  E.  N.  E.  du  Ecilcgarde  , & 4.  & 
demie  S.  de  Perpignan. 

ALBÉSTROFF.  Voyez  Albcrftroff. 

ALBI.  V oye\  Alby. 

ALB1AC  , Albiacum  , en  Qucrcy , Diocefe  de 
Cahors  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de 
Montauban , Election  de  Figeac.  On  y compte  un 
feu  94.  bellugucs  <3c  trois  quarts  de  bellugne.  Cette 
Paroilïc  cil  à $.  I.  N.  O.  de  Figeac  , & 7.  & demie 
N.  E.  de  Cahors. 

ALBIAC  , en  Languedoc  , au  Comté  de  Car- 
maing,  Diocefe  & Parlement  de  Touloufe  , Généra- 
lité d'Aufch  , Elcélion  de  Lomagne.  On  y compte 
2.  feux  &68.  bellugucs.  Certe  Paroiilê  dl  uue  des 
feize  Communautés  qui  compofent  le  Comté  de 
Carmaing  , & qui  poür  les  finances  font  de  la  Gé- 
néralité d’Aufch  , quoique  pour  le  relie  elles  foienc 
de  l’Intendance  de  Languedoc.  Alhiac  eft  à une 
demi-lieue  N.  N.  E.  de  Carmaing  , à 5. 1.  un  tiers 
E.  S.  E.  de  Touloufe  , 11.  E.  S.  E.  de  l’Iflc-Jour- 
daiu  , & 20.  S.  E.  de  Leiéloure. 

ALBIAC-DEL-COMTE  ,en  Rouergne, Diocefe 
de  Vabres  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance 
de  Montauban  , Election  de  Rhodes.  On  y compte 
un  feu  45.  bellugucs  & demie. 

ALBI  A C-DES-MONT  AGNES  , en  Rouerguc  , 
Diocefe  de  Vabres  , Parlement  de  Touloufe  , In- 
tendance de  Montauban  , Elcélion  de  Rhodes.  On 
y compte  un  feu  42.  bellugucs  & demie. 

ALBI  AS  , en  Quercy  , Diocefe  de  Montauban  , 
Parlement  de  Touloufe  , Intendance  & Elcélion  de 
Montauban.  On  y compte  15.  feux  34.  bcllugues  St 
demie.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche 
de  l’Aveirou,  à une  lieue  O.  de  Negrepeliflê , & 2. 
un  tiers  N.  N.E.  de  Montauban. 

ALBICI  , Peuple  de  la  troifieme  Viennoife  & 
enfuite  de  la  fécondé  Narbonnoifc  , le  même  qui  du 
temps  de  Céfar  ctoit  allié  des  Marfeiliois , & qui 
aida  ceux-ci  à foutenir  le  fiege  que  Céfar  avoit 
mis  devant  leur  ville  ( Marfeille  ) , pendant  les 
guerres  civiles  qui  divifoient  la  République  romaine 
& qui  avoient  pour  Chefs  Céfar  d’un  côté  & Pom- 
pée de  l’autre.  Pluficurs  Auteurs  , & entre  autres 
le  P.  Sirmond  & le  P.  Hardouin  , l’un  Ôt  l'autre 
Jéfuites  célèbres  , ont  prétendu  que  les  Albici 
dont  il  ell  ici  queftion  , doivent  être  placés  aux  en- 
virons de  Ries  ; mais  feu  M.  de  Remerville  de  Saint- 
Quentin  , de  l’Académie  royale  de  Marfeille  , a 
prouvé  par  une  gavante  Difïertation  qui  a été 
publiée  , que  ce  peuple  , les  Albici , de  voit  être 
placé  dans  le  Diocefe  d’Apt  & non  dans  celui 
de  Riès. 

C’ell  d’après  un  paffàge  de  Pline  que  les  P.  P. 
Sirmond  & Hardouin  s’ecoient  déterminés  à placer 
les  Albici  dans  le  Diocefe  de  Riès  , & c’eft  fur  le 
meme  partage  que  fc  fonde  M.  de  Remerville  de 
St.  Quentin  , quand  il  revendique  ce  même  peuple, 
les  Albici  , pour  le  placer  dans  le  Diocefe  d’Apt. 
Voici  ce  paffage  de  Pline  : Oppida  Latina  , MaJJilia 
Grxcorum , Aqiue  - SextLe  Saîuviorum  , Avenio  Ca- 
varurn , Apta  Julia  Ulgicntium  Albcccriorum  Apol- 
linarium  ( liv.  4.  chap.  3.  ).  Parmi  les  villes  latines 
ou  qui  jouifloient  du  droit  latin  , on  remarque  Mar- 
fcillc  qui  ell  le  chef-lieu  des  Grecs , Aix  qui  l’eft 
des  Saluviens  ou  Salyens  , Avignon  qui  jouit  de  la 
même  dillinélion  par  rapport  aux  Cavarcs  , Apt 
qui  eft  le  chef-lieu  des  l/lgenccs  , des  Albices  ou 
Albcccriens  & des  ApuUinaires. 

Le  P.  Sirmond  , & après  lui  le  P.  Hardouin , 
n’ayant  pu  fe  perfuader  que  la  ville  d’Apt  eût  été  le 
chef-lieu  de  trois  peuples  différens  , ont  prétendu 
qu’il  falloir  corriger  ce  paffage  de  Pline , & qu’au 
lieu  d’A/beceriorum  , on  devoir  lire  Albecum  Kejo- 
rum  Apallinarium  , & en  conféqucncc  ils  ont  placé 

les 
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les  Albices  aux  environs  de  la  ville  de  Riès.  Mais  M. 
de  Remcrville  de  St.  Quentin  a fort  bien  prouvé  que 
la  prétendue  correélion  des  deux  fçavans  Jéfuitcs 
corroinpoit  le  partage  de  Pline  , au  lieu  de  le  rétablir. 
Cer  homme  éclairé  dit  premièrement  que  les  an- 
ciens manuferits  de  Pline  rapportent  le  paflàge  dont 
il  s'agit  , tel  qu’il  cft  ici , 6c  que  l’on  ne  doit  pas , 
làns  des  raifons  convaincantes , entreprendre  de  le 
corriger  : en  fécond  lieu  , que  cette  correction  eft 
contraire  à l’emplacement  ou  au  fiege  que  Strabon 
donne  au x Albices  contre  les  Salicnsot  les  V oconces , 
du  côté  du  feptentrion  : Poft  Salios  , dit  ce  Géo- 
graphe , tenait  Albieci  feu  Albeci,  f jlfocontii  ver - 
fus  feptemtrianem.  Ce  paffage  confirme  le  fentiment 
de  M.  de  St.  Quentin  , qui  a toujours  cru  que  les 
Albici  occupoient  les  montagnes  du  Comté  de  Sault, 
qui  font  une  partie  du  Diocefe  de  Carpentras,fituéc 
au  N.  Ôt  limitrophe  du  Diocefe  d’Apt. 

Si  après  ces  remarques , il  cflt  encore  refte  des 
doutes  au  fujet  du  pays  qu’habitoient  les  Albici  , ces 
doutes  fe  fulTeot  trouves  levés  par  la  feule  découverte 
d’une  Charte  ancienne , dont  nous  fouîmes  redeva- 
bles aux  recherches  du  même  M.  de  St.  Quentin. 
Cette  Charte  eft  une  donation  de  quelques  Domai- 
nes difpcrfés  en  divers  endroits  de  la  Province  de 
Provence  , ôc  que  Benhe  , niece  d’Hugues  Roid’l- 
talie  , fit  à l’Abbaye  de  Montmajor  d’Arles  en  961. 
Item  , dit  cette  Charte  , in  Comitatu  Aptcnfi , in 
Paco  Albionenfe  , in  loco  qui  dicitur  Sagabcllo , Ôcc. 
If  in  alio  loco  qui  dicitur  Monte  Aureo  , quidquidmea 
vaf  cjfio  cft  , dono  fj  res  & Mancipia  quee  dicitur 
Leuca.  Voilà  donc  une  contrée  nommée  Pagus  AU 
lioncnfis , fîtuée  dans  le  Comté  d’Apt  j ce  qui  cft 
conforme  à l’ancien  6c  véritable  texte  de  Pftnc  , Ôc 
au  paflàge  de  Strabon , que  nous  venons  de  rapporter. 

Les  lieux  qui  y font  nommes , la  déterminent 
cette  contrée  dans  les  montagnes  du  Comté  de  Sault. 
Sagabellum  eft  un  Château  qui,  comme  on  nous  l’af- 
fure  , fubtîfte  encore  fous  le  nom  de  Sugabellc  , en- 
tre Sault  & Montbrun.  Mans  Aurcus  eft  le  Mont- 
Ventoux  , ainfi  nommé  d’aura  , dont  la  baffe  lati- 
nité a fait  l’adjeétif  Aurcus.  A deux  lieues  N.  O. 
d’Apt , il  y a un  village  nomme  Lioux , & qui , fé- 
lon toutes  les  apparences  , cft  le  Leucus  dont  il  eft 
parlé  dans  cette  Charte.  Nous  inférons  de  tout  ce  que 
nous  venons  de  dire  , que  les  Albiccs  occupoient  le 
terrein  qui  s’étend  depuis  le  village  de  Lioux  jufqu’au 
Mont-Ventoux  , c’cft-à-dire , cinq  grandes  lieues  du 
midi  au  feptentrion.  On  trouve  encore  dans  ce  mê- 
me efpace  de  terrein , deux  villages  qui  ont  confcrvé 
le  nom  de  cet  ancien  peuple  : Santtus  Chriftopkorus 
de  Albiono , Saint- Chriftopie , 6c  Kevejlum  de  AU 
biono  , le  Rcveft.  St.  Cbriftophc  cft  dans  le  Diocefe 
d’Apt,  à une  lieue  6c  quart  S.  E.  de  Sault,  6c  3. 
un  tiers  N.  d’Ant.  Le  Reveft  de  Bion  ou  d'Albion  eft 
dans  le  Diocele  de  Siftcron  , à une  lieue  6c  quart 
N.  E.  de  St.  Chriftophc , 2.  £.  de  Sault  6c  4.  N.  N.  E. 
d’Apt.  Voyc\  dans  ce  Dictionnaire  troifteme  Vicn- 
noife  & fécondé  Narbonnoife. 

ALB1EKES,  en  Languedoc,  Diocefe  & Recette 
de  Narbonne  , Parlement  de  Touloufe  , Généralité 
de  Montpellier , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  48.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  dans  l’Ar- 
ehiprêtré  de  Tcrmcnois  , à 1. 1.  6c  demie  S.  O.  de 
Termes,  6c  à 10. 1.  O.  S.  O.  de  Narbonne. 

ALBIEZ  6c  Caichac  , au  Comté  de  Foix , Diocefe 
de  Paraiers,Confeil  6c  Intendance  de  Rouflîllon , Re- 
cette du  Comté  de  Foix.  On  y compte  1 1 . feux  de 
compoids  & 122.  feux  allumans.  Albiez  cft  fur  la 
rivière  d’Ariégc  , Ü *.  1.  S.  E.  de  Tarafcon  6c  6.  6c 
■demie  S.  S.  E.  de  Pamiers. 

ALBIGEOIS,  Albienfis  ou  Albigenfis  Agtr , 
pays  qui  foit  partie  de  la  Province  de  Languedoc  : il 
comprend  le  Diocefe  d’Alby  , celui  de  Caftres , 6c 
Tome  I, 
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le  pays  de  Lauraguais  qui  fe  divife  en  haut  Ôc  bas  ; 
le  haut  Lauraguais  comprend  le  Diocefe  de  St.  Pa- 
poul , ôc  le  bas  celui  de  Lavaur.  Scion  cette  étendue  , 
le  pays  d’Albigeois  fe  trouve  borné  au  N.  6c  à l’£ . 
par  le  Rouergue  ; au  S.  par  le  Diocefe  de  Narbonne, 
6c  par  ceux  de  CarcaiTonnc,  d’Aleth  6c  de  Mircpok; 
au  S.  E.  par  le  Diocefe  de  St.  Pons  6c  par  celui  de 
Beziers;  6c  à PO.  par  le  Quercy  , 6c  par  les  Dioccfes 
de  Montauban  & de  Touloufe.  Il  a îo.  lieues  de  lon- 
gueur 6c  environ  autant  de  largeur  i ce  qui  peut  être 
évalué  à 256.  lieues  quarrées. 

Le  Diocele  de  Caftres  , aufti-bien  que  ceux  de 
St.  Papoul  6c  de  Lavaur  , ayant  été  formé  en  «317., 
nous  en  parlerons  ailleurs  comme  d’un  démembre- 
ment de  l’Albigeois  ; 6c  nous  traiterons  de  même  en 
particulier  des  Diocefes  de  Lavaur  6c  St.  Papoul 
que  nous  confidérerons  aulfi  comme  des  démembre- 
ments de  l’Albigeois.  Préfentement , par  rapport  à 
la  dclcription  du  pays  , nous  nous  bornons  au  Dio- 
cefe d’Alby. 

Ce  Diocefe  cft  fituc  entre  le  1 9e.  degré  1 7.  minu- 
tes 6c  le  1 oc.  degré  1$.  minutes  de  longitude  , 6c 
entre  le  4 jo.  degré  44.  minutes  6c  le  44e.  degré 
13.  minutes  de  latitude.  11  eft  borné  au  N.  6:  à l’E. 
par  le  Rouergue  i au  S.  par  le  Diocefe  de  Caftres  6c 
par  ceux  de  Lavaur  6c  de  Touloufe  ; à PO.  par  le 
Qucrcy  Ôt  par  la  partie  du  Diocefe  de  Montauban- 
qui  dépend  du  Languedoc.  11  a 14.  lieues  de  lon- 
gueur lur  10.  de  largeur  ; ce  qui  peut  être  évalué 
a 81.  lieues  quarrées.  L’Avcirou , le  Tarn  6c  le 
Dadou  font  les  principales  rivières  qui  arrofent  cc 
pays  ; mais  parmi  ces  rivières  U n’y  a que  le  Tarn 
qui  foit  navigable,  6c  encore  il  ne  commence  de  l’être 
qu’à  Gailiac,  à 3.  lieues  deux  tiers  O.  S.  O.  d’Alby. 
Le  climat  de  l’Albigeois  eft  fain  6c  affez  tempéré. 
La  terre  y cft  fertile  en  bled  , en  vins  , en  panels  , 
en  fafran  6c  en  fruits.  Les  pâturages  y abondent 
6c  font  excelleus  j c’eft  cc  qui  cft  caufc  qu’on  y 
nourrit  une  grande  quantité  de  menu  bétail.  11  y a 
dans  les  montagnes  deux  mines  de  charbon  , qui 
font  très-bonnes.  Les  vins  de  Gaiilac  font  les  meil- 
leurs de  ceux  qu’on  recueille  ea  Albigeois  , 6c  ils 
font  les  feulsde  ce  pays  qui  puilfe-nt  foutfirirle  trans- 
port : ils  ont  même  la  réputation  de  fe  perfeétion- 
ner  fur  mer  , ce  qui  eft  caufc  que  les  Anglois  6c  les 
autres  Nations  des  pays  feptentrionaux  les  achètent 
par  préférence,  On  voiture  ces  vins  par  lç  Tarn  6c 
la  Garonne  jufqu’à  Bordeaux  où  ils  font  embarqués 
pour  leur  deftination  ultérieure. 

La  ville  d’Alby  eft  la  capitale  ou  le  chef-lieu  du 
pays  auquel  elle  donne  fon  nom  : l^oyc\  Alby. 

Du  temps  de  Jules-Ccfar , l’Albigeois  étoit  habité 
par  les  Eleuthcri.  Sous  Honorius  , ce  pays  fe  trou- 
voit  compris  dans  la  première  Aquitaine. 

De  la  domination  des  Romains , l’Albigeois  paffa 
fous  celle  des  Wifigoths , vers  la  fin  du  cinquième 
liecle.  Dans  la  fuite  ce  pays  obéit  aux  François , 6c 
fuccelfivement  aux  Comtes  de  Touloufe  6c  à des 
Seigneurs  particuliers. 

bernard  I.,  Vicomte  d’Alby  , vivoiten  918. 

Bernard-  Athon  III.,  cinquième  Vicomte  d’Alby  , 
,iffu  au  4e.  degré  de  Bernard  I. , meurt  en  1062.  Il 
eut  pour  fucceflêur  Raymond-Bernard  , furnommé 
Trcncavcl , qui  époufa  Enncngarde  , Vicomtcffc  de 
Carcaflbnne  , de  Razès,  de  Beziers  6c  d’Agde. 
Raymond  Trencavel  ht  pendant  quelque  temps  la 
guerre  à Raymond  Berenger , Comte  de  Barcelonnc, 
qui  s’étoit  mis  en  polfcftion  du  Comté  de  Carcaf- 
fonne  * mais  après  divers  fuccès , les  deux  préten- 
dants en  vinrent  à un  accommodement , 6c  Trenca- 
vel obtint  une  portion  du  Comté  de  Carcaffonne 
qu’il  révendiquoit.  I^oye\  dans  cc  Dictionnaire  Car- 
caffonne. 

Bernard-AthonlV.  ( fils  de  Raymond  Trcncavcl) 
Z 
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ftccéJa  , vers  1*®°  '°78;  • ’ 

b Raymond  Trencavel  fon  pere  , Vicomte  <1  Alby , 
& du  chef  de  fa  merc  il  fut  Vicomte  de  Carcaflonne , 
de  Razès  de  Bczicrs  fit  d’Agde.  11  tranfigea  avec  le 
Comte  de  Earcelonne  , fit  il  fut  obligé  de  lui  rendre 
hommage  pour  la  partie  du  Comté  de  Carcaflonne 
qu’il  poflcdoit.  11  époufa  Cécile  , Vicomtefle  de 
yifmes , de  laquelle  il  eut  trois  fils , Roger  , Ray- 
mond fit  Bernard.  L’aîné  eut  Carcaflonne  fit  Alby  -, 
Raymond  eut  Beziers  & Agde  > de  Bernard  eut 


j*  limes. 

Raymond-Roger  , treizième  Vicomte  d’Alby , de 
Carcaflonne  , fitc.  arrière  - petit  - fils  de  Bernard- 
Athon  IV.  , vendit  au  Roi  St.  Louis  en  1 247.  les 
Vicomtes  de  Carcaflonne  , de  Razès  , d’Alby  fit  de 
Nilmes.  Quelque  temps  auparavant  le  Pape  Inno- 
cent III.  avoit  fait  faifir  la  Vicomté  d’Alby  fur  le 
poflèflèur  aélucl , fur  le  prétexte  que  celui-ci  favo- 
rifoit  les  Hérétiques  Albigeois , fit  il  avoit  donné  cette 
Vicomté  au  célébré  Simon  de  Montfort  qui  faifoit 
la  guerre  à ccs  Hérétiques.  Arnaury  ou  Aimery, 
fils  de  Simon  , céda  l’Albigeois  avec  tous  fes  droits 
au  Roi  Louis  VIII.  Ainli  St.  Louis  n’acquit  de 
Raimond-Roger  que  ce  qui  pouvoir  appartenir  à 
ce  dernier.  yoyt\  Touloule  fit  Languedoc. 

Durant  la  guerre  des  Albigeois  , les  Evêques 
d’Alby  s’emparèrent  de  la  Seigneurie  temporelle 
de  la  ville  de  ce  nom  ; mais  ces  Evêques  faifoient 
hommage  aux  Archevêques  de  Bourges.  Bernard  de 
Combret , Evêque  d’Alby , céda  en  1 264.  à St.  Louis 
fit  aux  Rois  fes  fucceflcurs  la  haute  Jufticc  fit  partie 
de  la  Jurifdiélion  de  la  ville.  C’eft  en  conféquence 
de  ce  Traité  que  l’Archevêque  d’Alby  jouit  de  la  Sei- 
gneurie utile  , fit  le  Roi  de  la  haute  fit  balle  Jufticc  , 
auflï-bien  que  du  haut  Domaine,  tant  dans  Alby  que 
dans  le  refte  de  l’Albigeois. 

ALB1GNAC  , Albigniacum  , en  Limofin  , Dio- 
cefe  fie  Intendance  de  Limoges  , Parlement  de  Bor- 
deaux , Election  de  Brives.  On  y compte  80.  feux. 
Cette  Paroifle  ci!  à 3. 1.  E.  N.  E.  de  Brives. 

ALB1GNY , Albiniacum  , village , Paroifle  fie 
Seigneurie , en  Lyonnois , Diocefe  , Intendance  fit 
Election  de  Lyon , Parlement  de  Paris.  On  y compte 
58.  feux  fit  environ  200.  communiants.  Ce  village 
cft  fitué  fur  la  rive  droite  de  la  Saône  , à une  lieue 
deux  tiers  N.  de  Lyon.  Le  terroir  y eft  varié  : les 
coteaux  prodtùfcnt  du  vin  , fit  la  plaine  du  froment, 
du  chanvre  , des  fruits , Ôte.  Les  Comtes  de  Lyon 
nomment  à la  Cure  , fit  jouiflênt  des  deux  tiers  de 
la  dixmc  : le  refte  appartient  au  Curé.  11  y a dans 
cette  Paroifle  trois  Chapelles  rurales.  La  Seigneu- 
rie d’Albigny  dépend  du  Comté  de  Lyon.  II  y a 
pour  la  Jufticc  lcigneuriale , un  Juge  ,un  Lieute- 
nant, un  Châtelain  , un  Pracureur-Fifcal  fit  un 
Greffier. 


ALBIGNY  , ancien  Château  fit  Seigneurie  avec 
le  titre  de  Baronnie  , dans  la  Paroifle  de  Mcmtrot- 
tier  , en  Lyonnois  , Dioccfe , Intendance  fit  Elec- 
tion de  Lyon  , Parlement  de  Paris.  On  y compte 
6.  feux.  La  Jufticc  de  cette  Seigneurie  comprend 
une  partie  de  la  Paroifle  de  Montrottier  ; fit  il  y 
a pour  l’adminiftration  de  cette  Juftice  , un  Châte- 
lain fit  Lieutenant  de  Juge  , un  Procureur-Fifcal  fit 
un  Greffier. 

ALBIN  , Albinum  , petite  ville  , en  Roucrgue  , 
Diocefc  fit  Election  de  Khodès  , Parlement  de  Tou- 
loufe  , Intendance  de  Montauban.  On  y compte 
*4*  feu*  une  bclluguc  fit  demie.  Cette  ville , où 
fl  n’y  a rien  qui  mérite  une  attention  parricu- 
flwc  , eft  fituée  entre  deux  ruiflèaux , l'Eüe  fit  le 
0 » à une  lieue  un  tiers  de  la  rive  gauche  du 
E-  S*  E-  dc  Figcac  , fit  5.  N.  O.  de  Rho- 

AuSSir'9,  Sn  Ut-  «■  ». 

u>1UiC  » c»  Provence,  Diocefc  de  Riès  , Par- 
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lement  fit  Intendance  d’Aix  , Viguerie  fit  Recette 
de  Mcufticrs.  Cette  Paroifle  n’eft  comptée  que 
pour  un  quart  de  feu  : elle  eft  fituée  fur  la  route 
de  Riès  à Barjols  , à une  lieue  du  paflage  du 
Verdon , a.  S.  S.  0.  dc  Riès , 4.  S.  O.  de  Mouf- 
tiers,fi(  10.  fit  demie  E.  S.  E.  d’Apt.  Quelques  Auteurs 
ont  prétendu  mal-à-propos  que  la  Paroifle  d’Al- 
biofe  dont  il  eft  ici  queftinn  , a tiré  fon  nom  des 
Albici  , peuple  de  la  troifieme  Viennoife.  Vaytï 
ci-devant  Albici. 

ALBON  , Caftrum  Albonis , en  Dauphiné , Dio- 
cefe de  Vienne , Parlement  fit  Intendance  de  Gre- 
noble, Election  de  Romans.  On  y compte  17.  feux 
trois  quarts  un  fixicme  un  vingt-quatrieme  fie 
un  quatre- vingt- feizieme  de  feu  dans  le  Péré- 
quaire  des  fonds  nobles,  ou  exempts  de  Tailles  , 
pour  fervir  à la  répartition  des  cas  de  droit  * fie 
8.  feux  deux  tiers  fit  un  quatre-vingt  - feizieme  , 
y compris  trois  quarts  fit  un  fisieme  pour  les  fonds 
affranchis  dans  le  Péréquaire  des  fonds  taillables  , 
fit  affranchis  des  T ailles  , pour  fervir  à l’impofition 
fit  affiette  des  Tailles.  Cette  Terre  cft  en  titre  une 
des  plas  anciennes  du  Royaume.  Guigues  1.,  Comte 
d’Albon  fit  de  Gréfivaudan  , vers  l’an  1040.  fe  fit 
Religieux  à Cluny  fit  y mourut  fort  âgé  en  1075. 
C’en  de  ce  même  Guigues  1.  que  font  defeendus 
les  premiers  Dauphins  viennois.  Vvyt\  Dauphiné; 
Voyc\  aulfi  au  mot  Tvctot  ce  que  nous  difons 
de  la  Maifon  d’Albon  , l’une  des  plus  anciennes 
fie  des  plus  illuftres  du  Royaume.  La  Paroifle 
d’Albon  eft  fituée  fur  une  hauteur  , à deux 
tiers  de  lieue  dc  la  rive  gauche  du  Rhône  , à 
une  lieue  fit  demie  N.  N.  E.  de  Saint  - Val- 
lier  , 4.  un  tiers  N.  O.  dc  Romans  , 6.  un  tiers 
S.  dc  Vienne,  h.  S.  un  quart  à^l’E.  de  Lyon, 
fit  11.  O.  de  Grenoble.  Long.  xx.  32.  4.  lac. 
45.  10.  o. 

AL  B R AC.  Voye\  Pradès  d’Albrac. 

ALBRET  ou  Lebuet  , Lcporetum  , Lcbretum  , 
petite  ville  ou  plutôt  bourg.cn  Gafcogne  , Dio- 
ccfe d’Aire  , Parlement  de  Bordeaux  , Intendance 
d’Aufch  , Election  des  Landes.  On  y compte  97. 
feux.  Cette  ville  qui  a donné  fon  nom  à une  Vi- 
comté fit  enfuite  Duché  très-confidérable , cft  fituée 
dans  un  pays  fabloneux  , mais  rempli  de  bois  de 
pins  , fit  de  lièvres  d’où  lui  eft  venu  le  nom  de 
Lcbret  ou  Lcbrit , à 6.  I.  S.  O.  de  Bazas  , 4.  un 
tiers  N.  du  Mont-dc-Marfan , 14.  un  tiers  O.  un 
quart  au  N.  de  Nerac  , 1 s-  N.  N.  O.  d’Aire  , fit  1 3. 
un  tiers  S.  dc  Bordeaux.  Long.  X7.  1.  o.  lat.  44. 
13.  o. 

Le  pays  d’Albret  <Sît  lui-même  partie  de  plu- 
fieurs  autres  connus  fous  différens  noms  : il  s’é- 
tend fur-tout  dans  les  grandes  fit  les  petites  Lan- 
des , dans  le  Bazadois  fit  dans  le  Condomois.  11  a 
20.  lieues  dc  longueur  fit  environ  autant  de  largeur. 
La  ville  d’Albrct  dont  nous  venons  de  parler , étoit 
autrefois  la  capitale  de  ce  pays.  Mais  U y a long- 
temps que  cet  honneur  eft  réferve  à la  ville  de 
Nerac , puifque  c’eft  dans  cette  ville  que  fiége  le 
principal  Tribunal  dc  la  Juftice  dc  tout  le  pays. 
D’ailleurs , c’eft  à Nerac  que  les  Rois  de  Navar- 
re , Ducs  d’Albret , avoient  établi  leur  Cour.  Voyt\ 
Nerac.  . __  , 

Ce  pays  , l’Albrct  ,eft  une  ancienne  Vicomté  , 
mouvante  du  Duché  de  Gafcogne  , fit  dont  les  Sei- 
gneurs préféroient  fouvent  la  qualité  de  Sire  à celle 
de  Vicomte.  Amanjeu  I. , le  premier  Sire  d’Albret 
dont  on  ait  connoiflance  , vivoit  en  io$o.  De  lui 
defeenduit  au  douzième  degré , en  ligne  mafculine  , 
Alain , dit  le  Grand , Comte  dc  Dreux,  & feizieme  Sire 
d’Albrct , le  même  qui  tefta  le  premier  O&obre  t Sa*. 

Jean  n. , fils  d’Alain  , époufa  Catherine  dc  Foix, 
fxur  fit  héritière  dc  François-Phccbus  Comte  de 
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Foix  & Roi  de  Navarre.  Par  ce  mariage  furent 
réunis  les  biens  des  deux  illuftres  Maifons  d’Al- 
bret  de  de  Foix.  Jean  II.  meurt  à Pau  en  t$*7* 
Dès  l'année  1512.  ce  Frince  s'étoit  laifle  dépouil- 
ler de  toute  la  Navarre  qui  eft  au  Sud  des  Pyré- 
nées , par  Ferdinand  Roi  d’Efpagnc  , & il  ne  con- 
ferva  de  ce  beau  Royaume  que  la  partie  qui  eft 
fituée  au  N.  des  mêmes  montagnes.  Voye\  Na- 
varre. On  reprochoit  & avec  ralfcui  au  Prince  dé- 
pouillé , de  n’avoir  pas  fait  toute  la  réfiftance 
qu’il  pouvoit.  Après  la  perte  de  ce  Royaume  , Ca- 
therine de  Foix  difoit  au  Roi  fon  mari  : Dom  Jean , 
fi  nous  fuffioas  nés  , vous  Catherine  ù moi  Dom 
Jean  , nous  n'eujfions  jamais  perdu  la  Navarre. 

Henri  I. , fils  de  Jean  II.  & de  Catherine  , meurt 
en  1 5 SS*  H avoit  époufé  en  15*6.  Marguerite  de 
Valois , fœur  du  Roi  François  L & veuve  3c  Charles 
Duc  d'Alençon.  Ce  fut  en  faveur  de  ce  mariage  que 
le  Roi  François  I.  donna  à Henri  toute  la  fuccefnon 
d’ Armagnac , comme  petit-fils  d’Anne  d’ Armagnac  , 
fœur  de  Jean  V.  En  iç$o.  le  même  Roi  érigea  la 
Sirie  ou  Vicomté  d'Albret  en  Duché  par  Lettres- 
Patentes  du  29.  Avril  de  la  même  année  , données 
en  faveur  de  Henri  1. 

Jeanne  d’Albret  , fille  unique  & héritière  de 
Henri  L , époufa  en  1548.  Antoine  de  Bourbon  , 
Duc  de  Vendôme  , Prince  du  fang , & elle  mourut 
en  1 J 72.  De  ce  mariage  naquit  Henri  IV.  qui  réunir 
le  Duché  d’Albret  à la  Couronne  en  1 s 89.  Louis  XIV. 
l’en  démembra  en  1652.  , & le  donna  avec  fes  dé- 
pendances au  Duc  de  Bouillon  en  échange  des  Prin- 
cipautés de  Sedan  & de  Raucourt  ; mais  à la  charge 
que  le  Duc  d’Albret  n’auroit  rang  & féance  que 
du  20.  de  Février  1652. 

ALBÜRES  ( les  ) , bois  de  mille  treize  arpents 
& un  quart , dans  la  Maitrife  particulière  des  Eaux 
& Forêts  de  St.  Pons  , qui  eit  elle-même  dans  la 
Grand’Maitrife  de  Touloufe  & Montpellier. 

ALBUSSAC  ou  Albuzac  , bourg  , en  Limofin, 
Diocefe  & Election  de  Tulles  , Parlement  de  Bor- 
deaux , Intendance  de  Limoges.  On  y compte  2 1 6. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  à 2.  lieues  O.  d’ Argentât 
& de  la  Dordogne  , & à 4. 1.  S.  E.  de  Tulles. 

ALBY  , Alhiga  , ville  confidérable.  Archevêché, 
Province  eccléiiaftique  , Diocefe  de  la  Généralité 
de  Touloufe  , Grenier  à fel , Marcchaufléc  , Grltrie, 
&c.  en  Languedoc  , Généralité  de  Parlement  de 
Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
1936.  feux  de  environ  10000.  âmes.  Cette  ville  eft 
très-ancienne  , puifqu’ellc  étoit  connue  dès  le  cin- 
quième fieclc.  Elle  eft  bâtie  avantageufement  fur 
un  tertre,  au  bas  duquel  coule  la  riviere  de  Tarn. 
En  fortant  de  la  ville , on  trouve  fur  la  route  qui 
mene  à Gaillac  & à Montauban  , la  petite  ville  de 
Châteauvieux  qui  fert  de  fauxbourg  à Alby.  La  Lice 
eft  une  des  plus  belles  promenades  qu’on  puifle  voir. 
Cette  promenade  conüfte  en  une  terrafle  élevée  au- 
deflus  d’un  mail  également  large  de  profond  , qui 
fert  de  fofle  à la  ville.  Deux  rangs  d’arbres  beaux  de 
bien  entretenus  bordent  la  terrafle  dont  il  eft  ici 
queftion.  On  monte  fur  ccttc  terrafle  par  de  larges 
degrés,  & quatre  portes  y répondent  pour  la  com- 
modité des  quartiers  de  la  ville  : à chaque  porte  il 
y a une  place  qui  laiflè  à la  vue  la  liberté  de  s’éten- 
dre de  de  voir  toutes  les  beautés  d’une  plaine  déli- 
cieufe.  Le  Palais  archiépifcopal  eft  un  édifice  à voir: 
1 appartement  de  l’Archcvcque  jouit  d’une  vue  char- 
mante. La  riviere  de  Tarn  bat  prefque  les  hauts 
murs  de  ce  Palais , de  elle  lui  fert  d'ornement  de  de 
deFenfe , k caufe  que  les  bords  de  cette  riviere  font 
fort  élevés , for-tout  vis-à-vis  du  Palais  archiépif- 
copal. De  l appartement  de  l’Archevêque  on  décou- 
vre toute  la  ville. 

La  Province  eccléfiaftique  d’Alby  comprend  cinq 
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Diocefes  ou  Evêchés  , Cahors , Caftres  , Rhodes  , 
Mende  de  Vabres , qui  font  les  cinq  fuffragans  de 
l’Archevêché  d’Alby.  Le  Siégé  de  cette  Ecüfe  eft 
très-ancien  : on  rapporte  fon  établifl'ement  à Saint- 
Clair  , martyrifé  fous  le  régné  de  l’Empereur  Trajan, 
qui  mourut  en  117.  On  n’a  cependant  la  fuite  des 
Evêques  d’Alby,  que  depuis  Sabinus  , qui  fouferivit 
au  Concile  d’Agdc  en  $06.  Parmi  les  fuccelTeurs  de 
Sabinus , on  compte  treize  Cardinaux  , dont  deux 
de  la  Maifon  de  Lorraine , un  de  la  Maifon  d’Am- 
boife,  un  Strozzi , de  le  Chancelier  du  Prat,  mort 
dans  fon  Château  de  NantouiUet  le  9.  Juillet  153$. 
à 7»,  ans. 

En  1676. , à la  follicitation  du  Roi  Louis  XIV.  , 
l'Evêché  d’Alby  fut  érigé  en  Archevêché  par  le  Pape 
Innocent  XI.  Pour  indemnifer  l’Archcvcché  de  Bour- 
ges de  qui  relevoit  l’Evêché  d’Alby  , il  Fut  convenu 
que  l’Archevêque  de  Bourges  prendroit  quinze  mille 
livres  de  revenu  annuel  fur  celui  du  nouvel  Arche- 
vêché d’Alby.  Malgré  cette  charge  , l’Archevêque 
d’Alby  jouit  encore  de  plus  de  cent  mille  livres  de 
rente.  ( La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  deux  mille 
florins  ).  Ce  Prélat  eft  en  pofleffion  de  la  Seigneurie 
utile  de  fa  ville  archiépifcopaic  ; de  il  eft  en  même 
temps  gros  Décimateur  dans  tout  fon  Diocefe , qui 
comprend  327.  Paroiflès , dont  40.  font  dans  les 
montagnes  : ce  nombre  de  Paroiflès  eft  divifé  en 
vingt-deux  Détroits  ou  Diftriéls , à chacun  dcfquels 
prefide  un  Vicaire  forain. 

La  Cathédrale  d’Alby  eft  grande  , belle  & bien 
décorée  : elle  eft  dédiée  à Sainte-Cécile.  Le  chœur 
de  cette  Eglife  eft  un  très-beau  morceau  d’architec- 
ture. On  conferve  dans  le  tréfor  de  la  Cathédrale 
une  chalfe  d’argent  également  belle  , riche  & très- 
bien  travaillée.  Cette  chaflè  , qui  eft  une  efpece  de 
Mofaïque  , contient  les  reliques  de  Saint-Clair , pre- 
mier Evêque  de  la  ville  & Apôtre  de  l’Albigeois  : 
elle  fut  donnée  au  Chapitre  le  31.  Décembre  >704. 
par  feu  M.  le  Goulx  de  la  Bereherc  Archevêque  de 
Narbonne  , & qui  l’avoit  été  auparavant  d’Alby.  La 
Chapelle  de  St.  Clair  eft  magnifique  , & elle  eft 
ornee  de  très-belles  peintures. 

En  1737.  feu  M.  Pierre-Armand  de  la  Croix  de 
Caftries , alors  Archevêque  d’Alby , fit  préfent  à fon 
Eglife  d’une  orgue  qu’il  avoit  fait  conftruire  exprès , 
& qu’on  allure  être  la  plus  belle  qu’il  y ait  en  Fran- 
ce , tant  pour  la  perfpeétivc  , que  pour  le  deflein 
& la  fculpture  : on  ajoute  encore  qu'elle  eft  une  des 
meilleures  pour  l’harmonie  , & que  le  jeu  de  voix 
humaines  eft  Un  des  plus  beaux  qu’on  ait  jamais 
entendu. 

Autrefois  le  Chapitre  de  cette  Cathédrale  étoit 
régulier  & de  l’Ordre  de  St.  Augullin  , mais  il  a été 
fécularifé  en  1297.  parle  Pape  Bonifacc  VIII.  Ce 
Chapitre  eft  compote  d’un  Prévôt , d’un  Chantre  , 
d’un  Sous-Chantre , de  quatre  Archidiacres  , d’un 
Théologal  de  de  28.  Chanoines. 

Le  Séminaire  d’Alby  eft  dirigé  par  les  Jéfuites. 

Le  Diocefe  d’Alby , comme  Diltrift  temporel  de 
la  Généralité  de  Touloufe,  comprend  cent  quatre- 
vingt-dix-fept  Paroiflès  ou  Communautés  aftoua- 
gees , & qui  font  celles  qui  fûivent. 

DENOMBREMENT  DD  DIOCESE  D'ALBT. 
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I irers-les  - Cordes 

Lombctt,  villt 81 

1 cuber* 6o 

Loupiac  ....  ni 

Nailloc , bourg 84 

Marcel.  Vojrt[  Valderiès. 

Mamabès  ..............  30 

Marfac 168 

Marfl«l  

TrtafliU  & le  Poget tj 

Mafluguiè* * • » I • • » • »4* 

BlaïuTen*  Ct  Aucxc <0 

Milhavet 


Parafer.  Feux. 

<-OTSj  (yVO 

Millarié(la) 4a 

Mi  Liais 188 

Miolès * ’ * ’ 34 

Mirandol J 

Mollarés  ......  *1"*’**"*  70 

Moueftiers , ville  . . ’ * 110 

Montant IC 

Montés * . * \ * * 33 

Montirat 

Blomrouzicr *8 

Montfalvy , bourg 33 

Moche  (la) 6 

Moulicys-les-Cordcs  ...........  34 

Bartoia 19 

NoaiJhc  ...............  > 5 

Orban iix 

Pampelonne , ville 194 

Panens-les-Cordes 18 

Pancicz  ...............  30 

Parifot 38 

Paiiouquial  (la) ' 39 

Paulin , bourg 134 

Fellilfarie  (Ht) 

Penne  , ville 100 

Pefquié  D 3 flic  (le)  ...........  38 

Peyricrc  (la) 60 

Peyrolc  ...............  97 

Pinet i ij 

Planques  (les) 4s 

Foula» 

PouzoU  . • • 1S 

Puget  ,1e),  Vojt\  Maffal*. 

Puibegou 

Fnieelcy 

Puigouxon 58 

Puii.mier.  s< 

Kabafkns,  ville  ....  ........  978 

Ratayrcns 8 

Raucoulcs  >8 

Réalmont , ville 4°° 

Riol  ( le  jo 

Roimcl sa 

Romegottx-de-Fauch ÎJ 

Roque- Roqua  tel  (la).. I* 

Roque- du -Travet  (la) *8 

Roflây  rôles • *S 

Roumegoux  & Tels 3* 

Rouyrc , baronnie  37 

Rouzieres 47 

Sales *°£ 

Saliez ,8 

Sallcpadiez  (la).... S° 

Salv^nac,  ville 6 i 

Salvcrat(la) ** 

Saxmazes * * ** 

s<ü"'  4Î 



Sequeftrc  (le) 4î 

Scrcnac  ••  • Ï9 

Sicurac *“ 

Soucil  • .....  1 • 4° 



Suech  ( le  

St.  André  

St.  Antonio 16 

St.  

St.  

St.  Benoît-  le»-  Monefücr* 

St.  Cirgtre  d Aygou . 104 

St.  Grégoire • 7* 

St.  Juery * * 

S..  Julien • 2? 


St.  Marcel  ..... 

St.  Martial 

St.  Maniu-dc-Taur  . . 

St.  Michel -de- la- Badie 
St-  Mkhcl-de-Vax  . . 
Sc.  Pierrc-Ae-la- Serre  . 
St.  Val vy  de  Carcavfc*  . 
St.  Sernin 

Stc.  Gemme  • • * • 

Stc.  Luce 

Taix 

Tanus  ...... 

Taur  ( la  ) • • • • 

Tccou  ...... 
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Panifiés. 

O^V“Vj 


Feux. 

(✓V*0 


Tel* , Poyej  Roumegoux. 

Terre  • Clapiers  (la  )••••»  ••»••  S7 

J» 

J4 

Thcflbanarié  (la) 4$ 

Tourne 7* 

Travet  ( le  ) JJ 

Tteban »...  60 

Trcbas  , bourg  9Î 

Trcbicn  zi 

Treynd  (1a) 18 

Valderica  & Marcel  , dépendance  de  Lcfaire  . . *75 

Valence , ville  *06 

Vaoor  66 

Verdier  ( le  ),  ville **o 

Vieux , . jo 

Villefranche  , ville 

Villeneuve 9J 

Viadrac  .........  /•■•••  J° 

Virac  - le*  • Cordes  ..........  . 00 

197.  Communautés.  Toul  soi  J( 


Dans  l’ctenduc  du  Diocefe  ou  Diftriél  d’Alby  , 
on  compte  23s-  Gentilshommes  & 8519$.  autres 
habitants.  Selon  le  tarif  d’impofition  , les  deux  Gé- 
néralités de  Touloufe  & de  Montpellier  , c’cft-à- 
dire  , toute  la  Province  tic  Languedoc  étant  taxée 
1 la  fomme  de  300.  mille  livres  , le  Diocefe  d’Alby 
paye  pour  fa  quote-part  la  fomme  de  22.  mille  167. 
livres  1 1 . fols  9.  deniers.  V oye^Touloufe  généralité. 

Il  fe  tint  à Alby  , en  1176.,  un  Concile  où  l’on 
condamna  la  Doélrinc  de  certains  Hérétiques  , qui 
du  lieu  de  leur  condamnation  furent  appcllés  Albi- 
geais.  En  1254.  au  mois  d’Août  , St.  Louis  de 
retour  de  fa  première  Croifâde  , tint  à Alby  un 
autre  Concile.  Zocn  ou  Zoé  , Evêque  d’Avignon 
6c  Légat  , par  le  confcil  & l’approbation  de  plu- 
fieurs  Evêques  des  Provinces  de  Narbonne  , de 
Bourses  6c  de  Bordeaux  , y publia  un  Réglement 
de  fonçante  Ô£"onze  Canons  , partie  pour  l’extir- 
pation de  l’Héréfie  , & partie  pour  la  réformation 
du  Clergé.  On  y renouvclla  les  Canons  du  Concile 
de  Touloufe  , de  l’an  1229.  Dans  le  fécond  Concile 
d’Alby  , dont  il  eft  ici  queftion  , on  y nomme  Em- 
murés les  Hérétiques  que  l’on  enfermoie  comme 
convertis  par  force  , parce  qu’en  effet  on  les  mettoit 
entre  quatre  murailles. 

La  ville  d’Alby  eft  la  patrie  de  Madcmosfelte  de 
Saliei , de  Pierre  Gilles  , de  Michel  le  Clerc  6c  de 
Claude  Bayer  , l’un  ôc  l’autre  de  l’Académie  fran- 
çoife.  Antoine  Roffi;nal  , Maître  des  Comptes  , 
etoit  né  également  à Alby  , en  1 600.  ; fon  habileté 
dans  les  Mathématiques  6c  fur-tout  dans  la  Science 
des  calculs , le  mit  en  état  d’interpréter  les  chiffres 
les  plus  difficiles  , 6c  lui  Ht  faire  une  fortune 
conhdérable. 

Cette  ville , Alby , eft  fîtuée  , ainfi  que  nous  l’avons 
déjà  dit  , fur  la  rive  gauche  du  Tarn , cette  riviere 
la  bornant  d’un  côté  6c  la  lice  de  l’autre  , à 2$.  1. 
O.  un  quart  au  N.  de  Montpellier,  12.  E.  N.  L.  de 
Touloulé  , 6.  6c  demie  N.  N.  O.  de  Cadres  , 1 1. 
un  tiers  E.  de  Montauban  , 61.  S.  de  Bourges , 6c 
9$.  S.  de  Taris.  Long.  19.  48.  44.  lat.  43*  S S*  44* 
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ALCADES.  On  appelle  de  ce  nom  dans  la  baffe 
Navarre  , certains  juges  d’épée  ; 6c  ils  font  ainli 
nommés  à T inJLxr  des  Alcades  d’Efpagne.  Il  y a 
un  Alcade  dans  le  pays  d'Arbereue  , 6c  un  autre 
dans  le  pays  de  Ci\e  ( qui  font  l’un  & l’autre  des 
Diftri&sde  la  baffe  Navarre  ) : la  Juftice  ell  rendue 
en  leurnom  , & ils  ont  chacun  2$.  liv.  1 3.  f.  1 1.  d. 
pour  deux  quartiers  de  gages  employés  dans  l’ctat 
des  finances  de  Navarre,  (.c.  Alcades  font  pourvus  par 
k Roi: leurs  charges  étaient  héréditaires  &payoient 
Tome  I, 
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l'annuel  ; mais  l’hérédité  a été  fuprimée  par  un 
Arrêt  du  Confeil  d'Etat  du  Roi  , du  26.  Oélobre 
1719.  , & par  un  autre  du  26.  Décembre  de  la 
même  année.  C’cft  auffï  en  vertu  de  ces  mêmes 
Arrêts  qu’a  été  fuppriméc  l’hérédité  de  toutes  les 
charges  de  Sénéchaux  , Baillis  , 6cc. 

ALCHY  , Abbatia  Silvini  de  Alciaco  : c’eft  , à ce 
qu’on  prétend  , le  nom  d’une  Abbaye  d’ Hommes 
de  l’Ordre  de  St.  Benoît , au  Diocefe  de  St.  Orner. 
Mais  nous  pouvons  aflurer  qu’il  n’y  a point  d’Ab- 
baye  de  ce  nom  dans  le  Diocefe  de  St.  Orner.  Tous 
ceux  qui  ont  employé  en  françois  le  nom  A'Alcy  , 
fe  font  trompés  : üs  dévoient  écrire  Auchy-les- 
Moines  , 6c  alors  ils  euffent  eu  raifon  de  dire  que 
c’étoit  le  nom  d’une  Abbaye  de  l’Ordre  de  St.  Be- 
noit , non  dans  le  Diocefe  de  St.  Orner  , mais  dans 
celui  de  Boulogne.  V aye\  donc  dans  ce  Di&ionnaire 
Auchy-les-Moines. 

ALCIETA  ou  Alsieta  ,dans  la  baffe  Navarre, 
Diocefe  de  Bayonne,  Parlement  de  Pau  intendance 
d’Aufch  , Recette  du  pays  de  Cize.  On  y compte 
64.  habitations  ou  feux.  Cette  Paroiffc  eft  à une  lieue 
ôc  demie  E.  S.  E.  de  St.-Jean-picd-dc-Port. 

ALDERNAY , ifle.  Voye\  Ras  de  Blanqueft  ou 
de  Blanchart. 

ALE 

ALEGRE  ou  Allégué  , ville  avec  titre  de  Mar- 
quifat  , en  Auvergne  , Diocefe  de  Clermont  , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  de  Riom  , Election 
de  Brioude.  On  y compte  194.  feux.  Cette  ville  eft 
fituée  au  pied  d’une  Montagne  , fur  laquelle  eft  bâti 
un  fort  Château  qui  commande  la  ville.  Au  fommctde 
cette  montagne  eft  un  grand  lac  que  l’on  croit  être  un 
goufre  ; 6c  au  pied  de  cette  meme  montagne  , coule 
un  ruilfeau  qui  naît  de  plufieurs  étangs , 6c  qui  fe  rend 
dans  la  riviere  de  Barne  ou  Borne  , la  meme  qui 
paflè  au  Puy  en  Velay.  La  ville  d’Alegre  eft  à 2. 
1.  un  tiers  S.  de  l’Abbaye  de  la  Chaize-Dieu  , 6.  S. 
E.  de  Brioude  , 18.  S.  S.  E.  de  Clermont  , 19.  un 
tiers  S.  S.  E.  de  Riom  , 6c  3.  deux  tiers  N.  O.  du 
Puy  en  Velay.  Long.  21.  23.  6.  lat.  4S-  8.  40. 

La  Terre  6c  Baronnie  d’Alegre  échut  en  1 361.  à 
Jean  de  France  , Duc  de  Berry  , par  la  donation 

S iue  lui  en  avoir  fait  Armand  dernier  mile  de  la  Mai- 
on  de  ce  nom.  Le  Duc  Jean  pour  recoin penfer  les 
fcrvices  de  Morinot , Seigneur  de  * ourzel  , lui  lir 
don  de  cette  Baronnie  , par  Lettres  du  mois  il’ Avril 
1385., confirmées  par  Lettres  du  Roi  du  mois  de  Mai 
1393.  La  pollérite  de  Morinot  prit  le  furnom  d’A- 
legre 6c  fut  illuitrée  par  les  plus  belles  allianccs.Ôc  par 
la  dignité  de  Maréchal  de  1 rance  6c  celle  de  Grand- 
Maître  des  Eaux  6c  I urêts  de  France.  Morinot  fut 
le  quatrième  ayeul  d’Yves  troifieme  du  nom, le  même 
qui  fut  créé  Marquis  d’ \legre  ( en  récompenfc  des 
fervices qu’il  avoir  rendus  aux  Rois  Henri  11.,  Char- 
les IX.  6c  Henri  Ül.  ) par  Lettres  du  mois  de  Mars 
1 576. , regiilrées  le  30.  Juillet  fuivant  : il  fut  aflaf- 
fine  en  1577.  dans  fon  Château  d'AIegre  , 6c  eut 
pour  héritier  fon  neveu  Yves  d’Alegre  , Baron  de 
Miliau  , qu’il  avoit  adopté  , 6c  qui  périt , fans  laif- 
fer  de  poftéritc  , dans  une  féditioo  populaire  en 
1592.  Alors  le  Marquifat  d’AIegre  paflà  à Chrifto- 
phe  II.  d’Alegre  , coulin  d’Yves,  dont  nous  venons 
de  parler.  Ce  Chriftophe  fut  ayeul  d’à  ves , Marquis 
d’Alegre  , créé  Maréchal  de  France  le  2.  Février 
1^24.  6c  Chevalier  des  Ordres  du  Roi  le  2.  Février 
1728.  Il  eft  mort  le  9-  Mars  1733. , ne  lailfant  que 
deux  filles  , 1.  Marie-Marguerite  d’Alegre,  Dame 
du  Palais  de  la  Reine  , veuve  du  Comte  de  Rupel- 
numdc  , 2.  6c  Marie- Emmanuelle  d’AIegre  , mariée 
le  26.  Janvier  «7*  }•  J ean- Baptifte-F rancois  Dcf- 
nmrets , Marquis  de  Maillebois , Maréchal  de  France. 
La  Maifon  d’Alegre  fubfîile  encore  en  la  perfonne 
A a 
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T*  «E  d’Artigues  : il  s’eft  allie  je 
”' rîïL’r  m7-  a»ec  Magdclemc-Gcnevlevc , fille 
de!  Loui!-Henri , Marquis  de  Sainte-Hcrmme , & de 
Catherine  de  Patauge.  De  ce  Ménagé  cft  ne  le  .7. 
Koeembre  1740-  Yves-Charles-Godefrot  d Alegrc. 

ALEGRE  , en  Languedoc  , Dioeefc  & Recette 
d’Uzès  , Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de 
Montpellier , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
94.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  une  montagne , 
i une  demi-lieue  de  la  rive  droite  du  Ceze,  & à 4. 
lieues  N.  O.  d’Uzès. 

ALEGRE,  en  Auvergne,  Dioccfe  de  bamt-Flour. 


Voye\  Foraine  d’Alegre. 

ALE1N  , en  Provence.  Voye\  Alêne. 

ALEMANS  (les)  , en  Languedoc  , Dioccfe  & 
Recette  de  Mirepoix , Parlement  de  Généralité  de 
Touloufe  , Intendafice  de  Languedoc.  On  y compte 
1 18.  feux.  Cette  ParoKTe  eft  à 3.  L O.  un  quart  au 
S.  de  Mirepoix. 

ALEMOND , en  Dauphiné.  Voyex  Monetier. 

ALEMONT  , au  pays  Meftin  , Diftria  de  Saul- 
noy , Dioccfe  , Parlement  & Recette  de  Metz.  On  y 
compte  4.  feux. 

ALERC  ou  ALttN,en  Provence,  Dioccfe  , Par- 
lement , Intendance  , Vigueric  & Recette  d’Aix. 
On  y compte  4.  feux  de  un  tiers.  Cette  Terre  fut  ac- 
quife  par  Jacques  IL  de  Renaud , qui  tefta  en  14S9.  , 
& la  laifla  à fon  fils  "Nicolas  , cinquième  ayeul  de 
Céfar  de  Renaud  , Chevalier  , en  faveur  duquel  elle 
fut  érigée  en  Marquifat  par  Lettres-Patentes  du  mois 
de  Mars  169$.  regiftrées  à Aix  le  30.  Mars  1696. 
folio  526.  Céfar  fut  pcrc  de  Philippe-Emmanuel  de 
Renaud  , dont  le  fils,  Jean-François-Céfar  de  Re- 
naud , Marquis  d’Alcin  , Seigneur  de  Fos , d’Au- 
rons,  &c.  a fait  alliance  par  contrat  du  it.  Avril 
1742.  avec  Marie-Marguerite-Barbe  de  Cabanes, 
fille  unique  & héritière  de  Balthazar-Melchior  , 
Baron  de  Viens  , Confciller  en  la  Cour  des  Comptes 
d’Ahc , & de  Marie- Barbe  d’Archias  de  Sablière.  Le 
village  d’ Alêne  eft  fitué  en  plaine  , dans  un  pays 
fertile  en  bonne  huile  , fur  la  rive  gauche  du  canal 
de  Craponne  , à i.l.  & demie  N.  N.  E.dc  Salon  , 8. 
deux  tiers  E.  un  quart  au  N.  d’Arles  , & $.  N.  O. 
d’Aix.  Long.  22.  47.  2$.  lat-43»  4*>  26. 

ALENCHE  , Alencum  , en  Auvergne.  Voye\  ci- 
devant  Alanchc. 

ALENÇON  , Alenchon  , Alenconium  , Alcnça - 
nium  , Alcncionum  , Alenccium  , ville  , grande  & 
belle  , en  Normandie  , fucccffivement  Marquifat , 
Comté , Comté  de  Pairie  , Duché  & Pairie; Doyenné 
du  Dioccfe  de  Séez  ; Siégé  d’une  Intendance  & 
d’une  Généralité  avec  Bureau  des  Tréforiersdes  Fi- 
nances ; Elcftion,  Grenier  à fel , Direftion  générale 
des  Gabelles  & Recette  générale  des  Tailles;  Di- 
reélion  générale  des  Aides  , Grandes  Entrées , For- 
mules ou  Papier  timbré  ; Bailliage  principal  & l’un 
des  fept  grands  Bailliages  quidiviient  la  Normandie; 
Préfidial,Vicomcé,Bailliageparticulicr;Grand’Maîtri- 
fedes  Eaux  & Forets , Maitrife  particulière  des  Eaux 
& Forêts  ; Siégé  d’un  Prévôt  général  de  Maréchauf- 
fée  ,&  d’une  Lieutenance  de  Roi  au  Gouvernement 
général  militaire  de  la  Province  de  Normandie  , 
outre  le  Gouvernement  particulier  militaire  de  la 
ville.  A l’exception  du  fauxbourg  de  Montfor  qui  eft 
du  Diocefc  du  Mans , toute  la  ville  d’Alençon  eft 
de  celui  de  Séez  ; de  elle  eft  toute  entière  du  Parle- 
ment de  Rouen.  On  compte  dans  cette  ville  1528. 
feux  & environ  xo.  mille  âmes. 

La  ville  d’Alençon  eft  ancienne  ; mais  ce  n’étoit 
autrefois  qu’un  Château  qui  appartgnoit  à la  Mai- 
fun.de  Belle Gne  au  Perche  , ôc  dont  les  Seigneurs 
etoicnt  vafTaux  des  Ducs  de  Normandie  précilement 
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ù caufe  de  ce  même  Château  d’Alençon.  Quant  1 
l’origine  de  ce  Château , quelques-uns  la  reculent 
prodigieufement , puifqu’ils  la  font  remonter  jus- 
qu’au temps  des  AuUrci  Cenomani , dont  Céfar  fait 
mention  : ces  Auteurs  fe  fondent  fur  certains  titres  de 
St.  Martin  de  Séez  où  le  lieu  d’Alençon  eft  appelle 
Alercum.  D’autres  trouvent  à la  ville  d’Alençon  une 
origine  plus  naturelle  de  plus  vraifemblable  : félon 
ceux-ci  la  fyllabe , çon , qui  termine  ptufteurs  noms 
de  lieu  en  France , lignifie  Fortcrejfe  , de  par  confé- 
quent  Alençon  doit  lignifier  la  Fortereffe  d'AUn  ou 
d' Alain.  Mais , quoi  qu’il  en  foitde  ces  deux  opinions , 
il  n’en  eft  p3s  moins  vrai  que  dès  le  commencement 
du  huitième  fieele  , Alençon  étoit  le  chef-lieu  d’une 
Centaine  ou  petit  pays  qui  comprenoit  cent  lieux. 

Du  temps  de  Richard  III.  de  de  Robert  fon  frère , 
l’un  de  l’autre  Ducs  de  Normandie  , au  commence- 
ment du  onzième  fieele,  le  Château  d’Alençon  étoit 
une  place  de  conféquence.  Dans  la  fuite  il  fe  forma 
aux  environs  de  ce  Château , une  ville  confidérable  qui 
eft  celle  dont  il  eft  iciqueftion.  Cette  ville  eft  ceinte 
de  murailles  fort  hautes  dt  fort  épaifles , de  fianquées 
d’efpace  en  efpace  de  groflesTours  encore  plus  hau- 
tes, avec  unfoiTé  fec,  large  dt  profond.  Le  Château 
qui  eft  à l’extrémité  de  la  ville  eft  vafte , dt  il  paraît 
avoir  été  autrefois  très-confidérablc  : on  y voit  en- 
core plufïeurs  grades  Tours  de  pierres  de  taille  très- 
bien  confervées , de  une  entre  autres  quarrée , appel- 
lée  le  Donjon  , qui  a cent  cinquante  pieds  de  hau- 
teur perpendiculaire  , dt  qui  cil  terminée  par  qua- 
tre tourelles  ou  petites  tours  qui  fervent  de  guérites; 
cet  ouvrage  eft  également  solide  dt  fuperbe.  Le 
corps  du  Château  eft  environné  de  grands  folles 
revêtus  de  remplis  d’eau  au  moyen  de  la  petite 
riviere  de  Briaiue  , qui  traverfe  enfuite  la  ville  , où 
elle  eft  d’un  grand  ufage , avant  que  de  fe  perdre 
dans  la  Sarte. 

On  entre  dans  Alençon  par  quatre  portes  : celles 
du  pont  de  Sarte  de  de  Séez  étoient  autrefois  les 
mieux  fortifiées  ; mais  on  a détruit  les  ouvrages 
avancés  qui  les  défendoient.  II  n’y  a dans  cette  ville 
qu’une  feule  Paroiffe , mais  il  y en  a plufïeurs  autres 
dans  les  fauxbourgs  dont  nous  parlerons  bientôt. 
L’Eglife  paroiftialc  de  la  ville  d’Alençon  eft  dédiée 
à Notre-Dame  : la  nef  eft  grande  , bien  voûtée,  dt 
clic  eft  accompagnée  de  bas-côtés , de  chapelles  & 
d’un  portail  hors  d’œuvre  , couronné  d’omemeuts 
percés  à jour.  Ce  portail  eft  eftimé  pour  fa  hardielîè. 
Mais  le  chœur  ne  répond  point  à la  beauté  de  la  nef. 
C’eft  dans  le  chœur  de  cette  Eglife  que  font  les  tom- 
beaux de  pluficurs  Ducs  d’Alençon  de  entre  autres 
celui  de  René  , mort  en  1492. 

L’Eglife  de  St.  Léonard  eft  une  Succurfale  de 
Notre-Dame  ; dt  il  y a une  féconde  Succurfale  pour 
le  hameau  de  Courteillcs.  La  Cure  ou  Vicariat  per- 
pétuel de  Notre-Dame  eft  à la  prefentation  de 
l’Abbé  de  Lonlay  : ce  Bénéfice  vaut  environ  quinze 
cens  livres  de  rente  , y compris  le  cafuel  & ce  qui 
revient  des  fondations.  La  discute , qui  vaut  au  moins 
deux  mille  livres  par  an  , appartient  au  Prieuré  de 
Notre-Dame  qui  eft  un  autre  Bénéfice  également 
à la  nomination  de  l’Abbé  de  Lonlay  ; mais  celui 
nui  eft  pourvu  du  Prieuré  de  Notre-Dame , eft  oblige 
ae  payer  fur  fes  revenus  la  portion*  congrue  au  Cure 
de  la  même  Eglife  auffi-bien  qu’à  fes  deux  V icaires. 
C’eft  à l’Evêque  de  Séez  qu’appartient  le  droit  de 
nommer  le  Vicaire  amovible  de  la  Succurfale  de 
St.  Leonard. 

Les  Jéfuites  ont  dans  cette  ville  un  College  avec 
une  Eglife,  qui  n’eft  pas  grande,  mais  quid’aillcurs  eft 
fort  propre:  on  voit  dans  cette  Eglife  un  beau  tableau 
de  Jouvenet,  repréfentant  le  Mariage  de  la  Sainte- 
Vierge.  Ce  tableau  eft  un  prefent  du  fameux  Pere 
de  la  Rue.  Le  College  des  Jéfuites  dont  nous  parlon» 


r 
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ici , eft  fi  ferré , qu’il  a fallu  permettre  1 ces  Pères 
l’entree  du  Parc  du  Château  , qui  leur  fert  de 
promenade. 

Outre  le  College  des  Jcfuitcs  , il  y a dans  la  ville 
une  Abbaye  de  Filles  de  l’Ordre  de  Ste.  Claire  , un 
Couvent  d’Urfulincs  & un  Hôpital.  L’Abbaye  de 
Ste.  Claire  a cté  fondée  , dit-on  , par  Geneviève  de 
Flottey  , veuve  de  Charles  de  l^anjfay.  D’autres 
mémoires  nous  alïurcnt  que  cette  Abbaye  dont  les 
Religicufes  gardent  la  même  aufterité  que  celles  de 
YAvc-Maria  de  Taris  , a etc  fondée  par  Margue- 
rite de  Lorraine , pour  fatisfaire  à la  derniere  vo- 
lonté du  Duc  Renc  fon  mari , mort  en  1492.  L’Hô- 
pital cft  fîtué  proche  de  la  porte  du  fauxbourg  de 
Montfor , & il  cft  deflervi  par  des  Sœurs  grifes. 

La  ville  d’Alençon  a cinq  fauxbourgs , fçavoir , 
Saim-Blaife , Cafau  , Montfor, la  Barre  , & Lancrel. 
Dans  le  fauxbourg  de  St.  Blaife , il  y a une  Chapelle 
fous  le  titre  de  Notre-Dame  de  grâce  , & où  la  dé- 
votion eft  fort  grande.  Il  y a auffi  dans  ce  fauxbourg 
une  fort  belle  mailbn  , bâtie  par  le  iieur  de  la  Ber- 
nardierc  , Receveur  des  Tailles.  Mad.  la  Ducheflè  de 
Guifc  & d’Alençon  qui  acheta  cette  maifon , l’aug- 
menta encore  beaucoup  & l’embellit  confidérablc- 
ment  : cette  Dame  qui  y paffoit  ordinairement  tous 
les  étés , Ja  donna  en  mourant  à l’Hôpital  d’Alen- 

Î;on.  Les  Intendants  la  louent  ordinairement  & y 
ont  leur  demeure.  Vis-à-vis  de  cette  maifon  eft  un 
grand  Couvent  de  Capucins  très-propre  & fort  fré- 
quente par  les  habitants  d’Alençon.  L’entrée  de  ce 
Couvent  eft  dans  le  fauxbourg  de  Cafau  ; mais  les 
murs  de  clôture  aboutiilcnt  au  fauxbourg  dcSt.BIaifc. 

Le  fauxbourg  de  Montfor  cft  lui-feul  plus  grand 
que  la  ville , de  laquelle  il  cft  féparc  par  la  rivière 
de  Sarte.  L’Eglife  paroiffiale  de  ce  fauxbourg  cft 
fous  l’invocation  de  St.  Pierre.  Outre  cette  Egiife , 
il  y a dans  ce  fauxbourg  un  Prieuré  de  Filles  de  l’Or- 
dre de  St.  Benoît  , & un  Couvent  de  Filles  de  Ste. 
Marie  ou  de  la  Vilitation. 

Aux  Maifons  religieufes  que  nous  venons  de 
nommer , il  faut  ajouter  une  Maifon  de  Filles  de 
PUnion  Chrétienne  , établie  en  faveur  des  nouvelles 
Converties.  Nous  remarquerons  au  fujet  de  cette 
Maifon  , qu’Alençon  étoit  autrefois  rempli  de  Cnl- 
viniftes;  ce  qui  porta  le  Roi  Louis  XIV.  à fe  don- 
ner de  plus  grands  foins  par  rapport  aux  habitants 
df  cctrc  vil?c-  En  t $72.  les  habitants  Calvinilles 
d’Alençon  furent  prél'cryés  du  maiï'acre  de  la  St. 
Barthélemy  par  la  généralité  & b prudence  de 
Jacques  de  Matignon , depuis  Maréchal  de  France , 
auquel  ils  livrèrent  trente  des  plus  coniïdérables 
d’entre  eux  , pour  être  garans  de  leur  fidélité. 
Les  Calvinilles  de  cette  ville  avoient  un  grand 
Temple  hors  du  fauxbourg  de  Lancrel  ; mais  ce 
Temple  fut  démoli  comme  les  autres  après  la  révo- 
cation de  l’Edit  de  Nantes  en  1685. 

L’Hôtel-Dieu  d’Alencon  a été  fondé  à la  fin  du 
douzième  ficelé  : Mad.  la  DuchriTe  de  Guife,  bicn- 
faiclrice  d’un  grand  nombre  de  Maifons  de  pitié  a 
feu  beaucoup  de  bien  à celle-ci , & clic  y a fait 
venir  des  Sœurs  grifes  de  Paris , pour  avoir  foin  des 
pauvres  malades.  Par  ordre  du  Roi.onaétabli  à Alen- 


çon en  1724.  un  Hôpital  général , dont  l’ob  et  eft 
A TCt  m b emendicht;  & de  fL-rvir  d’afyle  aux  pauvres 
oc  la  ville  & des  environs  qui  ne  peuvent  fiibfifter 
Par  eux-memes. 

Cette  ville  cft  franche  de  Tailles.  Son  commerce 
comute entoiles tle  chanvre , qui  font  fort eilimees ; 
f " T • “ . en  cuirs  , & en  dentelles  fai- 

« pi’®ÿj',Ccs  '''“elles  fontconnues  fous  le  nom 

eue  fui  ! 4 Caufc  '1UC  c’c®  cn  cett'  trille 

que  fut  .tabuc  par  l’ordre  de  M.  Colbert  . la  pre- 

“X.  JÏ““-6-?ur*  genre.  Aujourd’hui  il  n’y 
plus  de  prtvdeçe  particulier  pour  la  fabrique  de 
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jH  '''“elles  ; mais  nonobftant  cela , les  habitant. 
d'Alençon  n'ont  pas  difeontinué  d’en  faire  ; & celles 
qui  viennent  de  cette  ville  , font  des  plus  fines  & 
des  meilleures.  Cette  efpece  de  manu&aure  donne 
a quantité  de  petites  familles , le  moyen  de  fubfifter 
Ordinairement  ce  font  des  filles  qui  s'occupent  b foire 
des  dentelles  , mais  on  a vu  quelquefois  des  hommes 
y reuffit  aufli-bicn  qu’elles.  Les  Points  d'Alençon 
le  nomment  encore  Points  Je  France  on  de  Paris. 
Ç cit  de  ces  points  alors  tout  nouveaux  & qui 
croient  caufc  qu’on  fe  paffoit  de  ceux  de’ Cenex 
de  Venife , de  Flandres  , d'Angleterre  , & autres 
auparavant  fort  recherches  , que  le  célébré  Boileau 
u doit  dans  une  de  fes  Lettres  à Louis  XIV. 

Qu'ils  frujlmient  ms  voifins  de  ces  tributs  (cniles 

Que  payait  i leur  Art  le  luxe  de  nos  villes.  ’ 

11  fe  tient  à Alençon  trois  marchés  chaque  fe- 
mame , le  lundi  , le  jeudi  & le  famedi.  11  y a auffi 
plulieurs  foires  dans  l'année  : les  principales  font 
celles  de  la  Purification  de  la  Vierge , & du  fécond 
lundi  de  Carême  : elles  font  l’une  & l’autre  très- 
frequentees  à caufe  du  grand  nombre  de  chevaux 
qu  on  y trouve  à vendre. 

Du  temps  des  Princes  de  la  Maifon  de  Valois 
a y a"0,:  a Alençon  une  Chancellerie  , une  Chambre 
ces  Comptes , de  un  Confeil.  Dans  ces  divers  Tri- 
bunaux on  jugeoit  privifionnellcment  les  caufcs 
d appel  en  attendant  la  tenue  de  PE chiquict  qui 
les  decidoit  fouverainement.  Mais  les  Princes  ne 
pouvoient  affembler  leur  Echiquier  fans  le  con- 
fentenient  du  Roi  ; dt  quand  ils  l'affembloient  ils 
choififfinent  des  Gens  du  Parlement  de  Paris  pour 
y preuder.  Au  temps  dont  nous  parlons , la  Cour 
louverauie  de  la  Province  ne  connoiffoit  point  des 
affaires  des  vaffaux  des  Pairies  , & quand  ceux-ci 
rccufoient  la  Juftice  des  Pairs  , il  falloir  qu'ils  fe 
pourvuffent  au  Parlement  de  Paris. 

Le  Bailliage  d'Alençou  cft  un  des  fept  grands 
Bailliages  qui  divifent  la  province  de  Normandie  , 
de  qui  compofënt  toute  l'c'tcndue  du  Rclîort  du 
Parlement  de  Rouen.  Ce  Raillage  confine  avec  ceux 
d Evreux  & de  Caen;&  il  confine  encore  avec  celui 
de  Coutanccs  , par  Je  Dillricl  de  Domfront  oui 
forme  une  enclave  entre  les  Bailliages  de  Caen* de 
Cou  tances , fous  le  Ueflort  du  .arlemenc  de  Rouen 
«x  ia  Senvchauiléc  du  Mans  qui  rellbrtit  au  Farle- 
menr  de  Paris.  I e Eailli  d’Alençon  cft  d’épée.  11  i 
le  droit  de  commander  la  Noblefiè  quand  ]e  Roi 
ordonne  qu’elle  marche  : il  a aufli  le  droit  de  séance 
aux  Audiences  de  tous  les  Sûmes  du  bailliage  • 
mais  il  n’y  a point  de  voix  délibérative.  Les  sen- 
tences ne  font  intitulées  de  fon  nom  , que  quand  il 
y prefide  , Ok  non  autrement.  Ses  gages  font  de  trois 
cens  foixaate-cmq  livres  , & il  n’eft  payé  que  de 
la  moitié.  De  cette  fomme  de  ?6$.  livres  , celle  de 
cent  foixante  livres  eft  affignée  fur  les  Domaines  de 
lu  \ icomte  d’Alençon  ; cent  vingt  livres  fur  le  Do- 
maine de  la  Vicomté  de  Domfront;  quarante-cinq 
de  la  Vicomté  de  Vcmeuil  ; 


livres  fur  le  Domaine  u..  ut  veiucuu  • 

* quarante  livres  fur  le  Domaine  de  la  Vicomté 
d Argentan.  Le  Siégé  principal  de  ce  Bailliage  cft 
a Alençon  , où  il  y a un  I’rélidial  réuniau  Bailliage 


mes  , de  T run  , de  Saint-Silvain  , du  Vcmeuil  & 
d’Alençon  cn  Cotentin.  Les  appellations  des  Juge- 
ments de  tous  ccs  Sièges  particuliers  refiorrifient 
nuement  au  Parlement  de  Rouen,  à l’exception 
des  cas  fréfîdiaux  , dont  les  appellations  doivent 
être  portées  au  Prcfidial  d’Alençon. 

Dans  le  Bailliage  d’Alençon  , auifi-bien  que 
dans  les  autres  Jurifdiaions  de  fon  Refforc , on  fuit 
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9®  a*  hïormandie  ; mais,  outre  la  dif- 

la  coutume  MRe  coutume  , il  y a dans 

SSSbSîï  * • des  "**"  '°cauI  qui 

°”ï  fcïîeutenant  général  d'Alençon  va  deux  fois 
„ar  an  fçavoir  , après  la  Mcffuit  & après  Pâques , 
rénir  les  affife*  aux  Sièges  particuliers  de  Bailliage 
de^diverles  Vicomtés  fituees  dans  le  Reflbrt  du 

B,Le¥téEld'Alençon  a été  créé  après  la  mort 
du  Duc  François  , arrivée  en  1584-  R'“ort  de 
ce  Siégé  eft  de  la  même  étendue  que  le  Bailliage. 

La  Vicomté , auffi-bien  que  le  Bail liage  particulier 
d'Alençon  , a été  fort  refferrée  par  1 Ldit  de  téjé. 
lien  démembra  quatre  Châtellenies  dont  furent 
formés  les  Vicomtes  & Bailliages  d Eflay  & de 
Moulins  : de  forte  que  la  lurifdiclion  de  la  Vicomte 
dt  Bailliage  particulier  d'Alençon  ne  s'étend  plus 
oue  fur  quarante-quatre  Parodies.  Ve yc\  dans  ce 
Diétionnairc  Bailliage  & Vicemtl  ; & à l'article  du 
Parlement  de  Rouen  , Veye\  ce  que  c'eft  qu'une 

Vicomté , en  Normandie. 

La  Dirc&ion  ou  Departement  des  üabellcs  d A- 
lencon  comprend  les  quatorze  Greniers  dont  nous 
donnons  ici  l'état , auffi-bien  que  de  la  quantité  de 
fel  qui  fe  diftribue  année  commune  dans  chaque 
Grenier  de  ce  Département. 


Grtnirrt  à fel.  Muids . 

1/vO 


Alençon  • • • 
Argentan  • • • 
Bellcfme  . • • 
Brczcolle*  • • • 

Caironge»  • • • 
Falaife  . . • • 
Frcfoay  . . • • 
Hic  me»  . . • • 


46 

40 

4* 

10 
*7 

1 1 
1» 
6i 


Greniers  à fel.  Muids. 

OY\J 

Laiglc  ou  Aigle  . . »6 
Marner*  . . . • . ai 
Mortagne  ....  44 
Rcgmallard  ....  18 

Séez 14 

Vcrneull  . . . .40 

Total  464 


Dans  chacun  des  quatorze  Greniers  du  Depar- 
tement d’Alençon , il  y a un  certain  nombre  d’üffi- 
ciers  établis  les  uns  pour  la  police  & les  autres 
pour  la  diftributkm  du  fel.  Les  premiers  font  ordi- 
nairement au  nombre  de  cinq  ou  fix  , fçavoir  , un 
Prcfidcnt , un  ou  deux  Greneticrs  , un  Controleur  , 
un  Procureur  du  Roi  & un  Greffier.  Ces  Officiers  con- 
noilTent  de  tout  ce  qui  concerne  les  Ordonnances 
fur  le  fait  du  fel  ; & les  appellations  de  leurs  Juge- 
ments reflortiffent  à la  Cour  des  Aides  de  Rouen. 

La  Direction  générale  des  Aides  , grandes  En- 
trées, Formules  & autres  droits  y joints  .établie  pour 
la  Généralité  d’Alençon  , comprend  neuf  villes  ou 
bourgs  où  il  y a des  Bureaux  particuliers  qui  verfent 
leurs  fonds  à la  Recette  générale  d’Alençon.  Voyc\ 
quel  eft  l’état  de  ces  Bureaux  au  mot  Aides , pag.  30. 

La  Grand’Maitrife  d’Alençon  comprend  les  Maî- 
trifes  particulières  d’Alençon  , d’ Argentan  , ^de 
Bellcfme  , de  Domfront , de  Mortagne  , Si  la  Grurie 
de  Falaife.  Voyc\  dans  ce  Dictionnaire  Grand'Mal- 
trife  Si  ]\IaU rife  particulière. 
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Quant  à la  Maréchaufïée  , celle  de  la  Généralité 
d’Alençon  eft  compofée  de  deux  Lieutenants  , 

5.  Exempts  , 3.  Brigadiers  , 6.  Sous- Brigadiers  , 

5 6.  Cavaliers  Si  un  Trompette , diftribués  en  14.  Bri- 
gades , toutes  fubordonnées  au  Prévôt  général  qui 
réfide  à Alençon  où  il  a fon  Siégé  principal. 
L’autre  Siège  eft  a Falaife.  Chacun  de  ces  Sicge9  eft 
cotnpofë  d’un  Lieutenant  , d’un  Aflëfleur  , d’un 
Procureur  du  Roi  & d’un  Greffier.  Voye\  dans  ce 
Dictionnaire  Marcchaufféc  Si  Prévôt  général.  Les 
14.  Brigades  de  la  MaréchaufTëe  d’Alençon  font 
distribuées  en  1 3.  Réfidences  , fçavoir , Alençon  où 
il  y a 2.  Brigades  , Breffoles  , Brcteuil  , Ckdteau - 
neuf-en-Thimerais  , Domfront , Ecouché  , Mortagne 
Çc  Ramalard  , fous  le  Lieutenant  qui  fiége  à Alen- 
çon ; Beaumont-lc-Roeer  , Falaife  , GaJJéy  , Mon- 
trcuil-l'Argilé  Si  Thiberville  , fous  le  Lieutenant 
dont  le  Siégé  eft  à Falaife. 

La  Lieutenance  de  Roi  comprend  tout  le  Bail- 
liage d’Alençon  ; Si  c’eft  la  troilieme  des  fix  Lieu- 
tenances de  Roi  qui  divifent  le  Gouvernement  gé- 
néral militaire  de  la  Province  de  Normandie.  Le 
Gouvernement  particulier  de  la  ville  d’Alençon  eft 
rempli  en  1762.  par  M.  le  Comte  de  Ranes. 

( Généralité  fj  Bureau  des  Finances  d'Alençon  ). 
Le  Bureau  des  Finances  d’Alençon  a été  établi  en 
1636.  C’eft  un  démembrement  de  ceux  de  Rouen 
& de  Caen.  Ce  Bureau  eft  compofé  de  ving-un 
Officiers  : il  n’a  commencé  à avoir  une  Jurifdictioa 
contentieufc  , qu’au  mois  d’ Avril  de  l’année  1694. 

La  Généralité  d’Alençon  comprend  le  Diocefe 
de  Séez  tout  entier , au  nombre  de  580.  Paroifles  ; 
une  partie  de  celui  d’Evrcux  , au  nombre  de  284. 
ParoilTcs  ; celui  de  Lizieux  prefque  tout  entier  , 
au  nombre  de  490.  Paroifles  ; Si  enfin  le  Perche  , 
qui  eft  partagé  entre  les  Evêchés  du  Mans  , de  Séez 
Si  de  Chartres  , & où  l’on  compte  99.  ParoilTcs , 
dont  38.  de  l’Evêché  de  Chartres  , 1 1.  de  celui  du 
Mans  & les  autres  de  l’Evêché  de  Séez.  Cela  fero>r 
un  total  de  1374.  Paroifles  ; mais  comme  dans  ce 
nombre  il  eft  pluficurs  Paroifles  qui  fe  rcunilTcnt  à 
d'autres  pour  former  une  même  Communauté  , cela 
eft  caufe  qu’on  ne  compte  dans  la  Généralité  d Alen- 
çon que  1 300. Paroifles  ou  Communautés  aftouagées. 

Cette  Généralité  eft  divifée  en  9.  Elections  dont  8. 
font  en  Normandie  i Si  la  neuvième  qui  eft  celle 
de  Mortagne  , comprend  prefque  tout  le  Perche. , 

La  Généralité  dont  il  vit  ici  queition  , eft  bonne 
au  K & an  N.  E.  pat  celle  de  Rouen  ; au  S.  par  la 
Généralité  d’Orléans  & par  celle  de  Tours  ; è l’E. 
parcelles  de  Paris  , de  Rouen  & d’Orléans  i à l’O. 
par  celle  de  Caen  ; & au  N.  O.  par  l’Océan.  Elle 
eft  fitucc  entre  le  feiziemc  degré  48.  minutes  « le 
dix-neuviemc  degré  2.  minutes  de  longitude  , « 
entre  le  quarante-huitième  degré  to.  minutes  « le 
quarante-neuvième  degré  24*  minutes  de  latitude. 
Elle  a 28.  lieues  de  longueur  fur  25.  de  largeur  ; 
ce  qui  peut  être  évalué  à 450.  lieues  quarrees. 


DIVISION  ET  PREMIER  DENOMBREMENT  DE  LA  GÉNÉRALITÉ  D'ALENÇON. 


Paroiffes 


ou  Communautés. 

Hameaux. 

Feux. 

Ames. 

on ro 

ALENÇON  . . . . 

• 55°  • 

16238  . 

. 55608  . 

. 300  . 

1 3906  . 

Bemay 

. 529  . 

9SS5  • 

• 35779  • 

. 450  , 

15970  . 

. 513*3 

Domfront 

• Sî8  • 

10797  • 

• 39°94  • 

Falaife 

. 1880  . 

1901s  • 

. 77*78  . 

Lizieux 

. 920  . 

17301  • 

. 64832  . 

Mortagne 

. 2186  . 

»S577  • 

. 62691  . 

Vcmcuil 

.2194  . 

13808  . 

. 51022  . 

Total  1290  . . 

• 9$é7  • 

132177  • 

. 486627  • 

Tailles. 

. 1 14000  . 

. 156500  . 

. 1 2000  . 

. 151000  . 

. 75000  . 

. 183500  . 

. 128500  . 

. 180678  . 

. 1043°°  * 

11054^8  . 
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Ntoa.  i*.  Le  calcul  du  nombre  d’habitants , que 
nous  portons  ici  à 486.  mille  627.  perfonnes  de 
tout  âge  & de  tout  fcxc  , cft  de  l’année  1697.  Ce 
calcul  ne  diilére  que  de  27.  de  celui  qui  a été  fait 
en  dernier  lieu  , en  1755.,  & qui  porte  le  nombre 
d'habitants  de  la  Généralité  d’Alençon  à 486600. 
perfonnes  de  tout  âge , de  tout  fexe  & de  tout 
état.  Par  conséquent  voilà  en  pafïant  une  preuve 
qui  peut  concourir  à calmer  la  crainte  que  les  Ecrits 
de  certains  Auteurs  toujours  enthouiiaKes  & rare- 
ment véridiques , lémblent  avoir  in  (pire  au  fujet  de 
la  population  du  Royaume  que  ces  mêmes  Auteurs 
fc  plaifent  à fuppofer  dans  un  état  de  dépérilTèment. 

2 . L’impontion  de  la  Taille  que  nous  portons 
à la  Tomme  d’un  million  105.  mille  478.  livres , 
cft  de  l’année  1696.  Deux  aus  après,  en  1698., 
cette  même  impofition  fut  portée  à la  Somme  de 
douze  cens  foixante-dix-huit  mille  256.  livres;  ôc 
<**ns  années  169t.,  1692.,  169$.  Ôc  1694., 
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Maifons.  Sujets.  Revenus. 

De  feutre  part 150  ..  5850 

Dem  Collégiales  . . , , ~ 

Dignités  Ôc  Canonicats 

ChapelJ«uues 

Cou  vent  t de  Filles  . . . 

Couvents  de  Capucins  . . 

Cent  cinquante  - cinq  Cures 
depuis  400.  jufqu'd  xooo.  liv. 
évaluées  à 700.  liv.  chacune  . 

Total 

Vicaires  & autres  Eccléiinftiqucs 


••**7 

. 16  \ 

■ ..  ijBjo 

• j-  • 

! 

■■  ‘"J 
. 65  . 
. 19  . 

..  19500 
• • ■ . 0 

211 

1 

>981 

180 

1884600  1. 

Total 

416a 

A la  fomme  totale  de  1884.  mille  600.  livres 
que  nous  difons  former  le  revenu  fixe  du  Clergé 
de  la  Généralité  d’Alençon  , il  convient  d’ajouter 

an- 


• I . : *■">  ,094-,  , “v“v‘“ulL  u rucu^uu , 11  convient  n ajc 

elle  avoir  prefque  toujours  été  de  quatorze  cens  *eî  revenus  des  Hôpitaux  , les  rétributions  a>1- 
cinquante-trois  raille 721. liv.  Mais  fuppofons  cette  quelles,  & plusieurs  autres  articles  qui  ne  font 
imDofition  portée  à la  fomme  de  onze  cens  cinq  mille  P?int  compris  dans  l’état  qui  nous  a été  commu- 
ai 78.  livres.  comme  elle  étoic  en  nnmm.,,.  niqué.  & nui  forment  fane  dnnr»  ..n  -jr— 


478*  livres,  comme  elle  étoit  en  1696. , nous  trou- 
verons que  cette  fomme  donnerait  en  1761.  , celle 
de  dix-huit  cens  quatre-vingt-cinq  mille  trois  cens 
livres  douze  fols  deux  deniers  ; c’eft-à-dire  , 779. 
mille  822.  livres  12.  fols  2.  deniers  au-deifus’de  la 
première  Somme  qui  eft  donnée  pour  1105.  mille 
478.  livres.  Cette  différence  vient  de  la  valeur  nu- 
?era,j^r^e  l*arBent  » *1***  eft  elle-même  en  1761. 
bien  differente  de  ce  qu’elle  étoit  en  1696.  Foyer 
dans  ce  Diélionnaire  Moiuioie. 

J . Dans  le  nombre  de  486.  mille  627.  habitants 
fe  trouvent  compris  695.  Seigneurs  de  Pareilles , 
Ci  2480.  Simples  Gentilshommes  , qui  font  , les 
uns  ôc  les  autres , leur  féjour  ordinaire  dans  l’éten- 
due de  la  Généralité. 

IL  DENOMBREMENT  DE  LA  GÉNÉRALITÉ 

*>'  A l £ v c o y. 

Oncompec  dam  cette  Maifons.  Sujets.  Revenus. 


edraies , Séi^  fit'î 



Chanoines . . 
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Généralité  : 

Deux  Cathédrale! 

Liqieiijf .... 

Deux  Collégiale.  . . 

Dignités  & Chanoines . . 

Ptébcndes  inférieures  aux  Ca- 
nonîcat*  .......... 

Abbaye,  d'Hommcs  . . * ’ * 

Abbaye,  de  Fille, 

Prieuré»  d'Homme, 

Prieurés  de  Filles j 

Commandcries  de  Malte  ...  j . 

Miladierics . 

Chipellçpics ’ 

PerSonats  conlidérable,  ...  j . 

Couvent»  d'Homme, , y com-  ^ 
prit  le*  Jéfuite» , &c.  ...  it)  . 

Couvents  de  Filles g . 

Onze  cens  foixante  Cure, , 
depuis  joo  iufqu’à  fooo. 
livres  , évaluées  i 800.  liv. 
chacune  


:?■ 

«O 


718 


117 

170  , 


*»Joo 
. 6 5 O:jo 

• 70001 

• Ï7000 
. IlOOO 

• fijjo 

. 1840 

• *900 

S4I7JJ 

• 101 100 

• JICOO 


. 918000 


niqué,  de  qui  forment  Sans  doute  un  objet  allez 
conlidérable. 

( Charges  de  la  Généralité  d' Alençon  ).  Dans  la 
Généralité  dont  il  eft  ici  queftion  , la  Taille  & les 
autres  impofitions  arbitraires  font  établies , répar- 
ties & perçues  de  la  même  manière  que  dans  les 
autres  pays  d’fileaions  ; Ôc  la  Taille  y cft  per- 
founclle. 

s°.  La  Taille 1105478!. 

*;•  Le*  Uftencilc*  , le  Fourrage  Se  la  Milice.  75391  3 

*•  ,La  Capitation . *71480 

4 . Les  Droits  d’Aidc,  ....... 

0 y Les  Gabelle,  . . 801*13  1. 7 
* ite  Rçgrat  . . . 76077  l.J  * * * *771*0 

6\  Le  Contrôle  des  Exploit 497ÜJ 

7*.  Le  Papier  marqué  & le  Parchemin  timbré.  7*800 

8°.  Le  Tabac 80000 

9°.  Le  Domaine  & les  Bois .......  50000 

10®.  Le,  Décimes  ordinaires  Se  extraordinaires 

du  Clergé  ..........  150000 


Pour  l’Eleffâa  de  Mortagne , dans  le  Perche. 

• La  Taille  : cet  article  cft  employé  fou* 

le  N®.  I. 

• Les  Uftencilc,  , flcc 

. La  Capitation 80000 

. Le*  Droits  d’Aides 


4«î*744  L 


Vicaires  Se  antres  Eçcléfialli- 
ques  fécnliers 


lI®  *3^5  1611853 


D“*  It  P'rtht , EU&hn  ic 
Mortagne. 

Abbayes  d’Hoimi1es , celle  de 

la  Trappe .... 

Abbaye.  Ha  Filin  j | | | | 
C.naTtr«u(|.f  . 

Prieurés  d'Hommèi*  ’ ‘ ’ 

Prieurés  de  Filles * . 

Maladrcrles 


15".  Les  Gabelles  Se  le  Kcgrat 175966 

• 6°.  Le  Droit  de  la  marque  du  Fer  ....  *&ao 

il”-  Le  Contrôle  de,  Exploits  .....  8000 

i8".  Le  Papier  timbré  Se  te  Parchemin  . . . *5030 

19".  Le  Tabac fcooo 

ao°.  Le  Domaine  & les  Bois  ......  , jooo 

ai®.  Les  Décime,  ordinaires  ôc  extraordinaires 

du  Clergé.  

4 875,0 

Le  vingtième  dans  toute  l’étendue  de  la  Gé- 
ocraliic 

5177510 

Les  charges  particulière*  de  la  Généralité  • 
fçavoir,  le  payement  de  la  MaréchiuiTée , 
l'entretien  des  ponts  Se  chemins , ôc  autres 
frais  à la  décharge  du  Tréfor  royal  . . . 400000 
Total  5677510  1. 


» . . IOOOO 

la  . . tsooo 
|6  . . *5000 
l*  • • 4i*îo 

U • • *7' *7 
. . . 1560 

*P  3850  1741770  L 


Nous  avons  dit  que  la  Généralité  d’Alençon 
e'toit  divife'e  en  Ele&ions.  Il  en  eft  de  même  des 
Elevions  de  cette  Généralité  : à l’exception  de 
l’Eleftion  de  Domfronc  les  huit  autres  f!>nt 
divifées  en  Vicomtés  , Sergenterics  ou  Châtel- 
lenies. 

Bb 
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Tome  I. 


9S 
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Sergenterus. 


ALSNÇON,  racmil 

j5o5, . Moulüss , Chitelunie 


E0ar  » Ch&itUfitie 
Saint-  Jein-do.Chefniy  , Sergentene 
Sainte-Scolaflc , Sergenterie  . • • 


Paroijfet. 

• *41 


• 7 

• «4 


DENOMBREMENT  DE  L'ELECTION 
d*  A * * * ç o v. 


Paroiffn. 


EF‘J 


Sergenteritt,  G-c.  Feux. 
* — * uvO 


ALENÇON,  ville  ♦ • 

Aimcaefche  ( Château  d ) 

Aunay • * 

Auiuy*  ( le*  ) , Kc/f?  Bray. 

S,'  

Beaumcnil  ..••••••  Alençon . ...•••  4$ 

Almenefche 9* 

Roitton,  bourg ÿ/v  • • * * • • * • * 

Bonnefoi Boni-Moulins 90 

BonsMonllns Boni-Moulus 116 

Bouillon  ( le  ) Alençon 100 

Btay  fit  les  Almenefche  • - * • ♦ *** 

Jeas^uChefittty  ic 6 

Alençon 

Caprée  , Voie?  Gaprce.  , _ 

Carnetl» Sti.  SceUft 4> 

Cercueil  [ le  jllmtntfchx “1 

C cri  le 

Ch  ai lloué , bourg  . . . 

Chntenge  ( le  ) . . • 

Chapelle  ( la  ) . . . 

ChSteau  «VAlmencfche  , Voje\ 

Almenefche. 

Cirai , bourg  Alençon  . • 

Cleray Almenefche 

Colombiers Alençon  . . 

Coude  ...» Alençon  • . 

Condé-ie-Botor Almenefche 

Congé Alençon  . . 

Coulonge* • • EJP1}  • ■ ■ 

Courtomer Fjfty  ... 

Cuiffé Alençon 88 

Damigny Alençon * . 180 

Echauifour , bourg  . . • • • Bons-Moulins ....  487 

Alençon 50 

Eflay,  bourg Cffsy aoj 

*^y 

FCrricre-Bcchet  { la  ) . . . 

Ferricre-Bouclurd  ( la  ) . . 

Ferricrc-su. Doyen  ^ la  ) . . 

Feu  ivres , bourg 

Feugerctz Alençon 

Foutenay  * Alençon 


Alençon  .......  81 

Effay *lj 

.Vf.  Scohjfe 86 

‘s 


Z 20 

Sï 
«JJ 
109 
16 
îî 
11 7 


Forges  . 
Frouft  ( le  ) 


SPu  

St.  Jean  du-Ckefnay  116 

Almenefche 116 

Alençon  .......  170 

Bons-Moulins  ....  159 

St.  Jean-du- Chefnay  1 16 
S° 
160 

Alençon 66 

Alençon jo 


Gandelain Aient 

Gaprce Sre.  Scolaffe . 

Gcnevrayc  ( la  ) Ste.  Scalajfe  . 

Haut  et  ires  ........  Alençon  . . . 

Mellon  ..........  Alençon  . . . 

Lalacelte Alençon  . . • 

Laku ËJTay  .... 

Lîvnyc Alençon  . . . 

I-oge*  ( le»  ) Bons-Moulins 

LongocnoÜ.  Alençon  . . . 

Lonré  .........  Alençon  . • . 

Macé  .........  Almenefche  . 

Maheru  ...» Bons-Moulins 

ln.'irche»ûfons EJfaj . ito 

Almenefche 85 

nlcUeranlt  ( le  ) , bourg  . . . . Ste.  Scolafe 
Mcml.Berard Bons-Moulm 

gi:  : : : : : : fe: 

: : : : ::: 


7» 

”4 

84 

i6j 

î«7 

«00 


. ««7 


*47 


siropB  . 


P xroifet. 

LfV\) 
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Sergenteriety  G-r. 


Scczç 


Monchevrel  . 

Mon- Mené  • 

Monperroux  . 

Mont  rond  . . 

Moulins  , Anurg 
Muffbtre  ( la  ) 

Nevuphe  . • 

Neuville  . . 

Nully  . . - 
Odieux  ( le.  ) . 

Pacé  .... 

Perron  ( Je  ) . 

Planches  . . 

Plantis  ( le  ) . 

Radon  . . . 
Rochc-Mabile  (Ia) 
Ronxoux  . 

Rouperroux 

^.St.  Germain 
V St.  Gcrvais 
f St.  Ouen 
/ St.  Pierre. 

'-La  Place 
Semallé  . . . 

Surdon  . . . 

St.  Agnan  . . 

St.  Aquilin.  • 

St.  Aubin  . « 

St.  Cenery,  prè*  Alençon 
St.  Cenery  , près  Sccx 
St.  Denis , bourg 
St.  Didier  . . . 

St.  Ellier  . . . 

St.  Gaubourge 
St.  Germain-du-Corl 
St.  Germain- le- Vieil 
St.  Hilaire  . 

St.  Hilairc-1»-Gcrard  . 

St.  Lcger-de-la-Haye  . 

St.  l éonard  .... 
St.  Lomer  ..... 

41t.  Nicolas 

St.  Pierre  d'Almenefche 
St.  Vandrille  ... 

Ste.  Co!ofiibc-la-Petite 
Ste.  Colombe- fur.Rille 
Ste.  Scolafle , bourg 
Talonnay  . . . 

Tellier*  .... 

Tenville  . • • 
Trémont  . . • 
Valframbert  . . 

Vandes  ...» 

Ventes  de  Bonrfcs  ( les 
VInhaaaps  . . . ■ • 


bis 


bourg 


an.  Parrijfes. 


Feux. 
Dv«J 

Ste.  Scrfjfli  ....  rjlS 
Almenefche  .....  17* 

EB*y *0 

Etfiy ,8 

Bons-Moulins  . ...  *16 

Ste.  Scolaffe }<S 

EJfiy  ........  108 

Ejfuy 100 

Alençon  .......  80 

Sre.  Scolafe jy 

Alençon  .......  nt 

Alençon §0 

Boa  Moulins  ....  46 
St.  Jein-iu-Chefnay  169 

Alençon i;o 

Alençon * . 109 

. Bons-Moulins  ....  )j 

Alençon 80 

Èghy  . • 80 

Effej 4«« 

. EÿSLJ 90 

. May  ........  554 

. Effty xi8 

, Alençon no 

. Almenefche 16 

. St.  Jean-du-Chefntty  10 j 
Bons-Moulins  ....  100 

. EJfhy 181 

. Alençon  .......  70 

► Effy 70 

. Alençon n6 

. Alençon tac 

. Aiençon  .......  »8j 

. Bons-Moulins  ....  14a 

. Alençon  .......  no 

. Ste.  Scolnjjt 51 

. Bons  Moulins  ....  75 

. Almenefche 80 

. Aimenefche  .....  40 

. Ste.  Scolajfe 

. EJfny io5 

. Alençon 

. Almenejike  .....  iâ<S 
. St.  Jran  du-Chtfiuy  71 

. Ste.  Scolsffi 6| 

. Bout- Moulins  ...  . rj{ 

. Ste.  Scolifft  ....  178 
. Ste.  Scolafe  .....  69 
. St.  Jejn-du-Chefnsj  79 
. Almenefche 159 

• tby .17 

. Alençon nç. 

. Alençon 50 

. EJfry *97 

. Alençon ço 

Total  16158 


C Marquifat  , Comté  Cf  Duché  A' Alençon  ). 
Anciennement  on  appelloit  Marquifats  les  Domai- 
nes qui  croient  finies  fur  les  marches  ou  vers  les 
limites  des  Provinces.  C’cft  dans  ce  fcns’quc  la 
qualification  de  Marquifat  a pu  convenir  autrefois 
à la  ville  d’Alençon  , à caufe  de  fa  fituation  dans 
les  marches  de  Normandie  du  côté  du  Maine. 

Le  plus  ancien  Seigneur  d’Alençon  qui  foit 
connu,  eftYvcsdc  Bellefine  , premier  Comte,  du 
Perche  , vers  l’an  9*6.  L’Alençonois  étoit  uni  au 
Comté  de  Perche , mais  il  relevoit  des  Ducs  de 
Normandie. 

Guillaume  I.  , fils  d’Yves , pofféda  en  meme 
temps  le  Perche  & PAlcnçonois  ; mais  des  Auteurs 
prétendent  que  Guillaume  eut  la  ville  d Alençon 
non  comme  un  héritage  qui  lui  vint  de  fon  perc, 
mais  à titre  de  Fief  qui  lui  fut  donne  par  Richard 
L ou  IL  , Duc  de  Normandie.  On  ajoute  qu’en 
ioz8.  ce  même  Guillaume  1.  ofa  refufer  de  faire 
hommage  de  la  ville  ou  château  d’Alençon  au  Duc 
Robert  II. , fils  ou  petit-fils  de  fon  bienfaiaeur  i ce 
qui  fut  caufe  que  le  Duc  affiégea  Guillaume  dans 
Alençon  où  il  le  contraignit  bientôt  de  fe  mettre 
îi  fa  merci , en  venant  fe  jetter  à fes  pieds , une 


/ 
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felle  de  cheval  fur  le  dos , comme  pour  lui  fervir 
de  monture , fi  tel  eût  été  fon  plaifir.  Cette  forte 
d’humiliation  , dont  on  a encore  d’autres  exem- 
ples , étoit  alors  la  plus  efficace  pour  fléchir  la 
colère  des  vainqueurs , de  aufli  elle  fut  caufe  que 
le  Duc  pardonna  à Guillaume.  D’autres  Auteurs , 
fans  difeonvenir  de  ce  traitement  qui  fut  fait  à 
l’un  des  premiers  Seigneurs  d’AIcnçon , difent  que 
ce  fut  Guillaume  II.  Falvas  que  le  Duc  de  Nor- 
mandie punit  de  fa  rébellion  ; de  ces  mêmes  Au- 
teurs ajoutent  que  Robert , pere  de  Guillaume  II. , 
& l’un  des  cinq  fils  de  Guillaume  I. , eut  en  par- 
tage la  Seigneurie  d’Alençon.  Mais  quoi  qu’il  en 
foit , Yves  de  Bellefme  , pere  de  Guillaume  I. , 
que  nous  avons  nommé  ci-devant , eft  toujours  la 
tige  des  Seigneurs  d’Alençon. 

Mabille  de  Bellefme , fille  & héritière  de  Guil- 
laume II. , porta  les  biens  de  la  Maifon  d’Alençon 
à Roger  II.  de  Montgommcry , Vicomte  d’Hiefme  , 
fon  mari.  Cette  même  Mabille  fe  qualifioit  Prin- 
cefle  du  Perche  , & elle  poffédoit , en  effet , une 
partie  de  cette  Province.  Elle  mourut  le  $■  Dé- 
cembre 1081. 

Robert  II.  , fils  de  Roger  II.  Si  de  Mabille  , 
époufa  Agnès , fœur  Si  héritière  de  Gui  Comte 
de  Ponthicu  : il  fit  la  guerre  à Henri , Roi  d’An- 
gleterre , qui  le  furprit  dans  Bellefme  , Si  le  fit 
prifonnicr.  Robert  U.  meurt  dans  fa  prifon  en 
1130. 

Guillaume  III. , dit  Falvas  , fils  de  Robert  II.  & 
d’Agnès , fut  Comte  d’Alençon  par  fon  pere , & 
Comte  de  Ponthieu  par  fa  mere.  Il  époufa  Adele 
de  Bourgogne , de  laquelle  il  eut  Gu» , Comte  de 
Ponthieu  ; de  Jean , Comte  d’Alençon  Si  de  Sccz. 
Guillaume  III.  meurt  le  29.  Juin  1171. 

Jean  I.  eft  le  premier  des  Seigneurs  d’Alençon 
qui  fc  trouve  qualifié  Comte  de  ce  nom  dans  des 
aéles  non-conteftés.  Il  meurt  le  24.  Février  1190* 
laiiïant  trois  fils,  qui  furent  Comtes  d’Alençon  l’un 
après  l’autre , fçavoir  Jean  II.  qui  meurt  le  6.  Mai 
11 91.  ; Guillaume  IV.  mort  en  1203.;  Si  Robert 
DI.  mort  le  8.  Septembre  1217.  De  ces  trois  fils  , 
il  n’y  eut  que  le  dernier  qui  lailfa  des  enfants.  ' 

Robert  IV., fils  pofthume  de  Robert  III. .meurt 
avant  l’année  1219.  Alors  Alix  , foeur  & héritière 
de  Robert  IV. , vendit  ou  céda  , en  1 220. , au  Roi 
Philippe-Augufte  , le  chef-lieu  du  Comté  avec  fes 
dépendances  ; c’cft-à-dirc,  Alençon,  l’Alençonois 
St  leurs  dépendances  avec  les  bois  d’Efcouves  , de 
la  Ferriere-Bouchard , de  Chaumont  & de  la  Roche. 
Eloy.  En  1222.  Philippe-Augufte  joignit  à ce  nou- 
veau Domaine  , le  château  d’Eflày  avec  fes  dépen- 
dances , & la  forêt  de  Bourfc  , qu’il  échangea 
contre  la  Baronnie  d’Ecouché.  Les  Rois  Louis  VIII. 
Si  Louis  IX. , l’un  fils  & l’autre  petit-fils  de  Philip- 
pe-Augufte , firent  aufG  quelques  acquifitions  dans 
ce  pays. 

En  1268.  St.  Louis  donna  Alençon  avec  fes  dé- 
pendances , à titre  de  Comté  & d’Appanage , à 
Pierre  de  France  , le  cinquième  de  (es  fils.  Ce 
Prince  porta  depuis  le  titre  de  Comte  d’Alençon: 
il  eut  auffi  le  Comté  du  Perche  \ mais  étant  mort 
fans  poftérité,  le  6.  Avril  1283.,  ces  deux  Com- 
tés revinrent  à la  Couronne. 

En  1293.  le  Roi  Philippe  le  Bel  donna  les 
Comtés  d’Alençon  & du  Perche  avec  leurs  dé- 
pendances à fon  frere  Charles  I. , Comte  de  Va- 
lois , par  qui  la  race  des  Valois  monta  fur  le  trône. 
Si  le  même  qui  mourut  en  1325.  Ce  Prince  laiflà 
plufieurs  enfants  : Charles  II.  fon  fils  puîné  reçut 
en  1316.  le  Comté  d’Alençon,  &c.  en  Pairie  , 
du  Roi  Philippe  de  Valois  fon  frere , & il  fut  tué 
à la  bataille  de  Crée» , oi»  il  commando»  l’avant- 
garde  de  l’Armée  françoilc  , le  26.  Août  1346. 


ALE  99 

Jcaft  II.  ( I.  ) le  Saçe  , petit-fils  de  Charles 
II. , fuccéda  au  Comté  d’Alençon  , Sic.  en  1404., 
Ôc  le  1.  de  Janvier  1414.  ce  Comté  fut  crigc  en 
Duché-Pairie  en  faveur  de  ce  même  Prince  , qui  fut 
tué  à la  bataille  d’Azincourt  le  2ÿ.  0&obrei4i$. 
Il  avoit  époufé  Marie  de  Bretagne , de  laquelle  pl 
laiflà  Jean  III.  ( II.  ) fon  fucccflcur , qui  mourut! 
en  prifon  à Paris  en  1476.  , à 67.  ans. 

Charles  IV. , quatrième  Duc  d’Alençon , petit- 
fils  de  Jean  III. , fut  Gouverneur  de  Champagne 
& de  Normandie.  En  il  fut  reconnu  pour 

premier  Prince  du  fang.  Il  commanda  l’avant- 
garde  de  l’Armée  à Valenciennes  en  1512.  , & l’ar- 
riere-garde  à Pavie  en  1 S 24.  Il  fe  retira  avec  les 
débris  de  l’Armée  , par  le  pont  du  Teflin  , Si  mou- 
rut à Lyon  le  14.  Avril  1525.  Ce  Prince  avoit 
été  marié  avec  Marguerite  de  Valois  , feeur  du 
Roi  François  1. , mais  il  n’en  eut  point  d’enfants. 
En  1497.,  il  avoit  hérité  de  Charles  d’Armagnac, 
des  Comtés  d’ Armagnac  & de  Rouergue , aufn-bien 
que  de  toutes  les  Terres  qui  y étoient  annexées.  Par 
fa  mort,  les  Comtés  d’Alençon,  du  Perche,  d’Ar- 
magnac  Si  de  Rouergue  furent  réunis  à la  Couronne. 

Le  Roi  François  I.  laiflà  la  jouiflànce  entière 
de  l’appanage  à Marguerite  , fa  foeur , veuve  du 
Duc  Charles,  IV. , laquelle  époufa  en  1526.  Henri  I. 
d’Albret , Roi  de  Navarre,  dont  la  fille  unique  , 
Jeanne  d’Albret , porta  la  riche  fucccffion  de  fes 
ancêtres  à fon  mari , Antoine  de  Bourbon  , Duc 
de  Vendôme  , Prince  du  fang  , pere  de  Henri  IV. 
le  Grand,  Roi  de  France  & de  Navarre.  Marguerite 
mourut  en  1549.  Dix  ans  apres  , en  1559.  , le 
Duché  d’Alençon  fut  donne  à Catherine  de  Mé- 
dias , veuve  du  Roi  Henri  II. , laquelle  s’en  démit 
en  1566.  pour  le  faire  palier  à François  , le  cin- 
quième de  fes  fils  , qui  fut  aufli  Duc  d’Anjou  & 
de  Brabant.  Ce  prince  étant  mort  fans  poftérité  en 
1 S84.  le  Duché  d’Alençon  revint  à la  Couronne 
pour  la  troifieme  fois. 

Le  Roi  Henri  IV.  engagea  une  partie  de  ce  Du- 
ché & fous  le  même  titre  , pour  la  fomme  de 
trois  cens  mille  écus  , au  Duc  de  Wirtcmbcrg  , qui 
en  fut  rembourfé  en  16x2.  par  la  Reine  Marie  de 
Mcdicis  , veuve  du  Roi  Henri  IV.  , laquelle  vou- 
lut retirer  le  Duché  d’Alençon  pour  elle-même. 

Gafton , frere  du  Roi  Louis  XIII.  , eut  le  Du- 
ché d’AIcnçon  pour  une  partie  de  fon  appanage  , 
outre  le  droit  que  lui  donnoit  le  retrait  que  lz 
Reine  fa  mcrc  en  avoit  fait. 

La  Duchelfc  de  Guife,  quatrième  fille  de  Gafton, 
eut  pour  fa  part  un  tiers  du  Duché  d’AIcnçon  ï 
les  deux  autres  tiers  furent  partages  entre  la  Du- 
ehefle  de  Savoye  Si  la  Grand’ Ducheflc  de  Tofca- 
ne  , l’une  Si  l’autre  ferurs  de  la  Duchefle  de  Guife, 
& aux  droits  dcfquellcs  le  Roi  Louis  XIV.  fe  fit 
fubroger  en  les  mariant.  Le  même  Prince  fut  en- 
core obligé  d’acheter  de  la  Grand’Duchefle  de  Tof- 
cane  la  part  de  la  Duchefle  de  Guife  dont  elle 
avoit  hérité  ; & en  1710.  ce  Monarque  donna  tout 
le  Duché  d’Alençon  à Charles  de  France , Duc  de 
Berry  , fon  petit-fils , pour  chef  de  l’appanage  qu’il 
lui  forma  alors.  Mais  ce  jeune  Prince  étant  mort , 
à Marly  le  4.  Mai  1714-  à 28.  ans  , & la  Prin- 
cefle  fon  époufe  qui  étoit  enceinte  , n’étant  accou- 
chée que  d’une  fille  , le  Duché  d’AIcnçon  fut  réuni 
à la  Couronne  pour  la  quatrième  fois  en  1714. 

L’étendue  du  Duché  dont  il  eft  ici  queftion  , 
fe  mefurc  par  celle  du  Bailliage  entier  d’Alençon  : 
or  ce  Bailliage  a 22.  lieues  de  longueur  fur  12. 
dans  fa  plus  grande  largeur  ; ce  qui  peut  être  évalue 
à 155.  I.  quarrées.  Le  climat  de  ce  pays  eft  bon 
Si  allez  tempéré  ; & la  terre  y eft  fertile  en  toute 
forte  de  grains , en  pâturages  , en  chanvres  & en 
fruits.  Au  refte , c’cft  dans  le  village  de  Hcrtrc , 
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Â.s  hommes  illuftres  que  cette  ville  a produits , 
& qui  font  en  allez  grand  nombre  nous  n'en 
nommerons  ici  que  quelques-uns  : i . Guillaume  le 
BauiUé , le  meme  qui  commenta  les  Coutumes  de 
Normandie  de  du  Maine  , au  commencement  du 
feizieme  fiecle.  i“.  Tkumai  Cormier  , ConfeiUcr  en 
l'Echiquier  d'AIcncon , & le  meme  qui  fut  l'Hilto- 
rien  latin  des  Rois  Henri  Q.  de  Charles  IX.  , de 
qui  rédigea  ie  Code  de  Henri  IV.  } • Le  Hayer 
du  Perron  , Procureur  du  Roi  à Alençon  , Auteur 
de  plafieurs  traductions  d’Ouvragcs  cjbagnols  de 
du  Poëme  des  Palmes  de  Louis  le  Jufte.  4°.  Le 
fameux  Jean  le  Noir  , Chanoine  & Théologal  de 
Séez,  mort  le  as.  Avril  1692.  : il  étoit  hls  de 
Jean  le  Noir  , Confeiller  au  PréCdial  d’Alençon. 
Il  prêcha  à Paris  & en  Province  avec  réputation, 
ôt  fe  brouilla  enfuite  avec  fon  Evêque  ; s’attirant 
de  fâchcufes  affaires  par  fon  zele  imprudent  & 
par  la  hardieffe  à reprendre  , non-feulement  la 
doélrine , mais  au  (S  les  mœurs  de  fes  Supérieurs. 
Il  fut  exilé  en  1663.,  renfermé  S la  Baftille  en 
ïû8j. , & condamné  le  24.  Avril  1684.,  à faire 
amende  honorable  devant  PEglife  Métropolitaine 
de  Paris , & aux  Galcres  à perpétuité,  il  fut  en- 
fuite  conduit  à St.  Malo , puis  dans  les  prifons  de 
Breft , & cnCn  dans  celles  de  Nantes  où  il  mou- 
rut. s°.  Le  fçavant  Pierre  AUix , d’abord  Mimftre 
de  Rouen  & enfuite  de  Charcnton  , depuis  Cha- 
noine de  Windfor  en  Angleterre,  fit  enfin  Tréfo- 
rier  de  PEglife  de  Salisbury  dans  le  même  Royau- 
me où  il  mourut  en  1717. 

Nous  pourrions  ajouter  à ce  nombre  de  grands 
hommes  , fortis  de  la  ville  d'Alençon  , Piliuffre 
Bernard  le  Bouyer  de  Fontcnelle  , de  l’Académie 
Françoife  , & des  Académies  des  Sciences  , des 
Infcriptions  & Belles-Lettres,  né  à Rouen  le  11. 
Février  1657.  & mort  à Paris  le  9.  Janvier  1757- 
Quoique  feu  M.  de  Fontenellc  reconnut  la  ville 
de  Rouen  pour  fa  patrie  , néanmoins  la  ville  d’A- 
lençon fe  fera  toujours  un  honneur  de  le  compter 
parmi  fes  citoyens  illuftres  , à caufe  que  fon  pere 
& fes  ancêtres  étoient  originaires  de  cette  ville. 

Quelques  Auteurs  ont  prétendu  que  la  ville  d’A- 
lençon étoit  également  la  patrie  de  Marie-Cathe- 
rine des  Jardins  , Dame  célébré  par  lés  Romans  ; 
& d’autres  ont  cru  que  cette  Dame  étoit  origi- 
naire , non  d’Alençon  en  Normandie  , mais  ou 
d’Alençon  en  Dauphiné  ou  d’Alençon  en  Provence. 
Quoi  qu’il  en  foit , cette  perfonne  plus  célébré  par 
fon  clprit  & par  fes  talents  , que  par  la  régularité 
de  fa  conduite  , alla  à Paris  à l’âge  de  19.  à 20. 
ans  , dans  le  deffein  de  s’y  faire  connoître  & de 
changer  de  fortune  , & elle  ne  fc  trompa  point  ; 
car  quoiqu’elle  ne  fut  pas  belle  , on  s’empreffa  de 
la  connoître  à caufe  des  agréments  de  fon  efprit. 
Elle  époufa  M.  de  Ville-Dieu , Capitaine  au  Ré- 
giment Dauphin  Infanterie  ; lequel  étant  mort 
quelque  temps  après , elle  fe  remaria  à M.  de 
Chatte  , homme  de  condition , qu’elle  enterra  aufli. 
Elle  epoufa  entroifiemes  nôces  un  de  fes  parents, 
nommé  comme  elle,  des  Jardins  ; mais  il  y a ap- 
parence que  le  nom  de  Ville-Dieu  lui  fut  plus 
agréable  ; car  c’eft  celui  fous  lequel  elle  eft  plus 
connue , & même  celui  que  portent  fes  Ouvrages. 
Elle  mourut  à Paris  au  mois  d’O&obre  1683.  à 
4S*  ans. 


Les  Armes  de  la  ville  d’Alençon  font  d 'Azur 
à un«  AigU  éployée  d'or. 

C Pojition  de  la  ville  d'Alençon  Cette  ville  eft 
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fitaée  dans  une  vafte  campagne , très-fertile  & abon- 
dante en  toutes  fortes  de  grains  & de  fruits  , fur 
la  Sartc , groflie  par  la  Briante  au-deffous  du  pont , 
à 3.  L deux  tiers  S.  S.  O.  de  Séez  , 16.  S.  S.  E. 
de  Caen , 24.  un  tiers  S.  0.  de  Rouen , 8.  & demie 
N.  N.  O.  du  Mans , 6.  & demie  O.  N.  O.  de  Bcl- 
lcfme  & 30.  O.  S.  O.  de  Paris.  Long.  17.  43.  36. 
lat.  48.  z$.  42. 

ALENÇON  , en  Provence.  Voye\  LANÇON. 

ALENÇON  , en  Dauphiné  , Diocefe  de  Valen- 
ce , Parlement  & Intendance  de  Grenoble  , Elec- 
tion de  Montclimart.  On  y compte  un  192c.  de  feu 
dans  le  Péréquaire  des  fonds  nobles  , ou  exempts 
de  Tailles  , drefle  pour  fervir  à la  répartition  des 
cas  de  droit  , & un  6e.  un  24e.  & un  96c.  de  feu 
dans  le  Pcréquaire  des  fonds  taillables  & affran- 
chis des  Tailles  , drefle  pour  fervir  à Pimpofition  & 
afliette  des  Tailles.  Ce  lieu  cft  fitué  dans  les  mon- 
tagnes , fur  une  petite  rivicre  ou  torrent , à 2.  I. 

N.  N.  E.  de  Vauréas , & 4.  E.  un  quart  au  S.  de 
Montclimart. 

ALENÇON-UUISSE  , en  Normandie  , Diocefe 
de  Coutances , Parlement  de  Rouen  , Intendance 
de  Caen , Election  de  Valognes.  On  y compte  50. 
feux.  Ce  lieu  cft  le  Siégé  particulier  d’un  petit  Bail- 
liage qui  fait  partie  du  grand  Bailliage  d’Alençon. 

ALENHEIM  , dans  la  bafle  Alface , Diocefe  de 
Strasbourg  , Confeil  fouverain  d’ Alface  , Bailliage 
de  Saverne.  On  y compte  18.  feux. 

ALENTAIN  , en  Languedoc  , Diocefe  & Re- 
cette du  Puy  , Parlement  de  Touloufe , Généralité 
de  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  23.  feux. 

ALENWEILLER  , dans  la  baffe  Alface,  au 
Comté  de  Hanau  , Diocefe  de  Strasbourg  , Confeil 
& Intendance  d’Alface  , Bailliage  de  Wefthoffcn. 
On  y compte  39.  feux. 

ALENYA  , en  Rouflillon  , Diocefe  , Confeil  , 
Intendance  & Viguerié  de  Perpignan  , Diftrict  de 
Valfpir.  Ûn  y compte  46.  feux  allpmans. 

ALEREY  ouAllerey  , en  Bourgogne  , Dio- 
ccfc  de  Chilon , Parlement  & Intendance  de  Di- 
jon , Bailliage  de  Chàlon.  On  y compte  64.  feux. 
Cette  Famille  cft  lïtuée  à une  petite  diftancc  de 
la  rive  droite  de  la  Saône  , à trois  quarts  de  lieue 

O.  de  Verdun  , & à 2.  I.  N.  E.  de  Châlon.* 

ALEREY  ou  Allery  , en  Bourgogne  , Diocefe 

d’Autun , Parlement  & Intendance  de  Dijon,  Re- 
cette & Bailliage  de  Semur  en  Auxois.  On  ycompte 
9.  feux.  Ce  hameau  dépend  de  la  ville  de  Semur  , 
d’où  il  n’cft  éloigné  que  d’un  tiers  de  lieue. 

ALES  ou  Alex  & Aubonkc  , bourg,  en  Dau- 
phiné, Diocefe  & Eleélion  de  Valence,  Parlement 
& Intendance  de  Grenoble.  On  y compte  3.  feux 
trois  quarts  un  huitième  & un  trentc-dcuxicme 
de  feu  dans  le  Péréquaire  des  fonds  nobles,  ou 
exempts  de  Tailles , drefle  pour  fervir  à la  répar- 
tition des  cas  de  droit;  & 7.  feux  & un  24e.  , y 
compris  un  demi  & un  1 6e.  pour  les  fonds  aflran- 
chis , dans  le  Péréquaire  des  fonds  taillables  & affran- 
chis des  Tailles , drefle  pour  fervir  à l’impofîtion  & 
afliette  des  Tailles.  Alex  cft  fitué  fur  la  rive  droite  de 
la  Drôme  , fur  le  chemin  de  Livron  à Crcft , à 4.  L 
S.  S.  E.  de  Valence. 

ALES.  Voye\  Notre-Dame  d’Ales. 

ALETH  , Elefla  , AU  fia  , ville  as-ec  un  Evêché 
fuffragant  de  Narbonne;  chef-lieu  d’une  Recette, 
en  Languedoc,  Généralité  & Parlement  de  Touloufe, 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  178.  feux  & 
environ  1000.  âmes.  Cette  ville  eft  petite.  Cen’étoit 
autrefois  qu’une  Abbaye  de  l’Ordre  de  St.  Benoit, 
mais  célèbre  dès  l’an  1008.  Ilfc forma  des  habitations 
auprès  de  cette  Abbaye  , & infenfiblement  elle  de- 
vint une  petite  ville.  En  1319.  le  Pape  Jean  XXII. 
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y transféra  l’Evêché  qu’il  avoit  établi  deux  ans  aupa- 
ravant à Limoux. 

Le  Diocefe  d’Aleth  a été  démembre  de  celui  dd 
Narbonne  , qui  le  borne  au  N.  & à l’E.  Au  S.  il  eft 
borné  par  le  Diocefe  de  Perpignan  , & à l’O.  par 
celui  de  Mircpoix.  Il  Contient  80.  Paroiflês  & vaut 
1 8.  mille  livres  de  rente  au  Prélat  qui  en  eft  pourvu. 
La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  i $oo.  florins. 
L’Evèque  d’Aleth  eft  Seigneur  temporel  dd  la  ville 
de  ce  noni.  La  Cathédrale  eft  dédiée  à la  Ste.  Vierge. 
Son  Chapitre  eft  compofé  de  $.  Dignités  de  de  13, 
Chanoines.  Ce  Chapitre  qui  ctoit  régulier  , a été 
fécularifé  en  1531-  Le  Séminaire  eft  dirigé  par  les 
Lazariftes.  La  Cathédrale  dont  nous  venons  dé  par- 
ler , étoit  autrefois  une  très-belle  Eglife  ; mais  clic 
a été  détruite  par  les  Calviniftes  ; & celle  qui  fert 
aujourd’hui  à cet  ufage  , ctoit  autrefois  le  réreétoire 
des  Bénédictins.  Dans  le  Cimeticre  font  les  tom- 
beaux de  M.  M.  Pavillon  de  Taffoureau , l’un  de 
l'autre  Evêques  d’Aleth,  de  tous  deux  fort  célébrés , 
le  premier  fur- tout  à caufe  de  la  vivacité  avec  laquelle 
il  prit  la  défenfe  des  Ecrits  de  Janfenius. 

Le  même  Diocefe  d’Aleth , confidéré  comme  l’un 
des  Diftriél*  temporels  de  la  Généralité  de  Tou- 
loufe  , & y compris  Limon*  de  la  partie  de  Nar- 
bonne qui  m dépend  , eft  borné  au  N.  par  le 
Diocefe  de  St.  Papoul  de  par  celui  de  Carcaflonne  ; 
au  S.  par  le  Rouftîllon  ; à l’E.  par  le  Diocefe  de 
Narbonne  ; à l’O.  par  celui  de  Mircpoix , par  le 
pays  deSault  , par  leDonnezan  de  par  le  Capftr.  U 
eft  (itué  entre  le  dix-neuvieme  degré  40.  minutes  de  le 
vingtième  degré  20.  minutes  de  longitude,  de  entre  le 
quarante -deuxieme  degré  4c.  minutes  de  le  quarante- 
troiliemc  degré  1 3.  minutes  de  latitude.  Sa  longcur 
eft  de  13.  lieues  oc  demie  fur  8.  lieues  de  largeur;  ce 
qui  peut  être  évalué  à 55.  lieues  quarrées.  Ce  Dif- 
triél , du  moins  la  partie  méridionale  , eft  un  pays 
de  montagnes.  On  y recueille  peu  de  bled.  11  y a de 
Lons  pâturages  pour  les  beuiaux.  Le  canton  de 
Limoux  produit  de  très-bon  vin  ; mais  il  ne  fe 
tranfportc  pas.  La  riviere  d’Aude  qui  vient  des  Pyré- 
nées de  traverfe  ce  Diocefe , abonde  en  excellent 
poiftbn:  on  y pèche  auffi  de  temps  en  temps  quel- 
ques paillettes  d’or , mais  en  h petite  quantité 
qu’à  peine  le  produit  fuffit  pour  donner  de  quoi 
vivre  aux  pauvres  gens  qui  s’adonnent  à cette  cfpcce 
d’occupation.  Nous  avons  dit  que  la  partie  méri- 
dionale de  ce  Diftriét  eft  un  pays  de  montagnes  ; 
nous  devons  ajouter  que  ces  montagnes  font  les 
balles  Pyrénées , de  que  les  payfans  de  cette  con- 
trée font  dans  la  neige  la  moitié  de  l’année  : pen- 
dant l’autre  moitié  de  l’année  , ces  mêmes  payfans 
s’occupent  à amaUcr-des  denrées  pour  pouvoir  fub- 
lifter  eux  & leurs  beftiaux. 

On  prétend  que  du  temps  des  Romains  il  y avoir 
des  mines  d’or  dans  ces  montagnes  , de  on  prouve 
cette  affêrtion  par  les  ouvertures  & cavités  que  l’on 
voit  dans  les  rochers , de  par  les  paillettes  d’or  qu’on 
trouve  dans  les  ruiflêaux  qui  en  fortent.  Mais  il  faut 
ou  que  ces  mines  aient  été  épuifees  , ou  qu’on 
ignore  l’art  de  les  trouver.  En  i6yz.  M.  Colbert 
forma  une  compagnie  qui  fe  donna  beaucoup  de 
foins  pour  découvrir  ces  mines , on  avait  même 
attiré  des  Suédois  habiles  en  ce  genre  de  recherches  ; 
mais  le  tout  fc  termina  à la  découverte  de  quel- 
ques rameaux  de  cuivre  qui  difparurent  prefque  auffi- 
tôt , & ne  payèrent  pas  les  frais  à beaucoup  près. 

Il  y a des  bains  chauds  au  village  de  Rennes  , 
une  lieue  de  demie  S.  S.  O.  d’Aleth.  11 
n’eft  pas  douteux  que  ces  bains  n’aient  été  fré- 
quentes des  Romains , puifqu’on  y découvre  aflêz 
louvcnt  des  médailles  fit  des  mferiptions  qui  font  du 
temps  de  cctre  nation. 

. Le  Diocclê  d’Alctfa  comprend  10a.  Paroiflês  , & 
2ome  l. 
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le  Diftriét  de  Limoux  en  comprend  $4.  autres  * ce 
qui  fait  en  tour  x 56.  Paroiflês  pour  ce  Diocefe  , coo. 
ndçré  comme  l’un  des  Diftriéts  temporels  de  la  Géné- 
ralité de  Touloufc.  Ces  1 $6.  Paroiflês  contiennent 
enfemble  10813.  &ux , Ravoir,  7x23.  pour  it  Dit- 
triét  d’Alech  & 3590.  pour  celui  de  Limoux.  Dans 
le  Diocefe  d’Aleth  on  compte  1 24.  Gentilshommes' 
& 331 78.  autres  habitants.  Selon  le  tarif  d’impofi- 
tion  , les  deux  Généralités  de  Touloufe  & Mont- 
pellier , c’eft-à-dire  , toute  la  Province  de  Lan- 
guedoc étant  taxée  à la  fomme  de  300000.  liv.  , 
le  Diftriét  d’Aleth  & Limoux  paye  pour  fa  quote- 
part  la  fomme  de  9874.  liv.  7.  ù o.  d.  J'oye^Tou- 
ioufe  généralité. 

Dans  le  dénombrement  qui  fuit , les  lieux  où  fe' 
trouve  cette  marque  * font  du  Diftriét  particulier  dô 
Limoux  : tous  les  autres  font  de  celui  d'Aleth. 


DENOMBREMENT  DU  DIOCESE  D'ALETH t 
y compris  U DiJbiÜ  de  Limoux. 

Paroijfei.  Feux. 

Ajac  * . ...  19 

Alague  *..  j 

ALETH  . 17* 

Anûgnac  , . * . . jr 

Amugnac  . ....  t .........  44 

Arques.  114 

Artigues  . • « . * ..........  )4 

Aunat  ....  i)4 

Axai )t 

Bains  & Montferrand  ( le  ) * . . • i|f 

Bcibcze  * ..............  7$ 

Bdbiancs  ...............  )t 

Rdc  a ire i8< 

Belcaftel  * 48 

Belefla ........  47 

Belfort  U* 

Bellegardc  * 

Belvis  

BelTcdc 

Eezu(le) »{ 

Bouquet , dépendance  d’Efcouioobre ,(  le  ) . • - 6t 
Bourricgc  ....•■>•  1 ...  1 ••  7f 

Bonrriegeole  

Brenac 97 

BrefilUc  * )8 

Brug.itoilcs  *.... ■ . 60 

Bugarach  108 

Cailhau  ...........  r .....  9Z 

Cailhavel  *......•...«•••64 

Cailla  

(.nmbicure  * . » • jf 

Campagna  .a.  ....... )ç 

Campagne  {( 

Campoucy • 4Ç 

Camurat tjç 

Carnunîg  ...  ............  IS7 

Caflagucs-la-Frontiere  ..........40 

Cairagncs-ptèi-Couftauflà  .........  a 4 

Caftcfrea  * • .84 

Candièt , ville  *8ç 

Carirac *» 

Cepie  * j4 

Cl  ai  ( le  ) i« 

Clermont  * . • ■ j® 

Cornus  ...» T 

Cornilhic 18 

Coudons  .........  S® 

Covifa ...**.•»» 

Coumanel  5® 

Courtete  (II)* 10 

Couflaufla  ,......••  •••••79 

4# 

Croux ç 

Digne  d’ Amont  (li)  * . . . • d* 

Digne  d’Aval  (U)* 

Donazac  * * ’ *9 

Efcalhens  * 

Efcoutoubre  *8* 

Efperaxa •••»  to) 
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IO®  tri  ■ Fat. 

P.T.ijfêi. 

FéorttillM  * * .'  * Î1 

Fit»"1  * “ , „ 

Vtbdôt  St.  André  . . t • . 

fejlons 

Fontwiê*  * 

ûij*  » 

GsJioaguc»  ...  w ...  

Gcbert  fit  M criai  .....  .......  108 

Gincii 46 

Ginolc*  ...............  *8 

Gramaxie  14' 

Gtui«i . . « • » » » . • • 1 1 

Grcifeil  *.....•«•••  . . 34 

Honnoui  *....*•••••■•*  • • j» 

Joucou  • . . • • ■ • • » • • • 4$ 

tihzic  ..........  $ 

Laval-Sxint.Naîaln:  .......  'i.,,  m 

Luirez  16 

Lefbnexde  *ç 

LiMOUX  , aille  * . . . . ..  . . . . . ioJ4 

Loupiac  * 4J 

Louraguel  *.••»••..  ......  ^ 

• m 

Viagnè  * . 85 

Mains  * ...............  ,4 

Mairie*  • tfT 

M*rl& loi 

Muliuby  64 

M«*ry j0 

Mazerolles  * ......  <jQ 

Mazcr  (le  ) * . . , ,4 

Merial  , Foyer  Gebcts. 

Miflcgrc  * 

Montilba  .60 

Montant  * «)o 

Montrais 

Montferrand,  Vtyrx  Bains. 

Moutfart  ...............  *09 

Montgaillard  * j 

Montgradûl  * 

Muqc»  . . 

Niort  

Faraou 

Faulignc  ^ » ...........  ,.j8 

Pecb-SaJamotî  * • » . 6 

Feyrolles  ‘.  . • . t « U 

Fezilla »...  19 

Fieirefite  

Ficofle  

F Une  z es  ...*,..  ........  i, 

Pomy  

Frade  ( la  ) g 

Frais  .«.».t«..  .......  ]oi 

Prugnancs  . . . s 

Qmllan  , t/illc  . . . . ( ^6 

Qnirbajoo 

Xafiguitres  4tf 

Benne,  

Rodome  

Roquefeml  . j . ] ,45 

Roquefort  & dépendances  ........  . tog 

Roquctailladc  .fi» 

Roubillet io. 

Routier  * 

Rourinac  U 

Sentent  ( b ) 

Serre  < 1.  J * 

Seircs s .........  ï4 

Sougraigne 

Sournia.  . , . . ,7 

St.  André  , Vcytx  Feft*. 

St.  Amac  

St.  Couat  

St.  Feràol.  , . . . ^ . , , * ' ‘ ’ u 

s»,  jnüa . . . - .. . ; i i . ; ■ ; * \\ 

St.  Jnft  de  Belengar  % . , * 

st.  Louis. 

St.  Martin  de  T ai  (Tac  ...........  *j8 

St.  Martin  de  Villereglan 
St.  N mire  , Voye\  Laral. 

St.  Paul,  wükl\  . . 

i:-  *«*»»«  • B 

St.  Setnm „ 

Taiff.c  ...TI  S3 

Thonen*  **.**''' 

Tordlci  1 

* * * *• 


Paroijfts. 

Tour  de  France  ( la  ) . . . 
Tournebouis ...... 

Tourreille  *...... 

TteriJlac 

Villa-Salnt-Anzeline  (la)  * 
Villar-dc- Belle  • . . . . 

Villarfel  * 

Ville-Dieu  * . . . . . 

Vilklonguc  * . ...  . 

Vira  ........ 

Vider  ( le  ) . . . . . . 

i%6.  ParoiJJ'et. 
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La  ville  d’Alcth  ctt  fituée  dans  une  vallée  allez 
fertile  , fur  la  rive  droite  de  l’Aude  , à une  lieue  un 
tiers  S.  de  Limoux  , 1 a.  O.  S.  O.  de  Narbonne 
S-  S.  O.  de  Carcaflonne  , 1 1.  un  tiers  O.  N.  O.  de 
Perpignan  , 6.  un  tiers  E.  S.  E.  de  Mirepoix  , 26. 
& demie  O.  S.  O.  de  Montpellier  , 1 6.  & demie  S. 
É.  de  Touloufe , & 1 1 5.  & demie  S.  de  Paris.  Long. 
19.  S 2.  30.lat.42.  59.  2 s. 

ALETH  : c’etoit  autrefois  une  ville  épifcopalc  , 
fituée  fur  le  rivage  de  l’Oce'an , près  le  port  de  Solidor  * 
à une  lieue  de  J»t.  Malo  , en  Bretagne.  Les  ruines 
de  cette  ville,  dont  on  voit  encore  dç$  reftes , font 
appellécs  dans  le  pays  Quidaleth  ou  GuichaUih  ; ce 
qui  lignifie  Bourg  d’Aleth  , Viens  Aletki.  Du  temps 
des  Romains  , cette  ville  étoit  une  forterclî’e  , & 
elle  fervoit  de  rclidcnce  aux  Commandants  des  foL 
dats  Martinfcs.  On  croit  qu’elle  étoit  du  Diocelé  de 
Rennes  dont  elle  fut  démembrée  , & que  fa  Jurif- 
dillion  s’étendoit  fur  le  pays  qui  compole  aujour- 
d’hui le  Dioccfe  de  Dol.  On  croit  encore  ijue  St. 
Malo  a été  le  premier  Evêque  d’Aleth.  Enfcn , on 
ajoute  que  Jean  de  la  Grille,  dernier  Evêque  d’A- 
leth , ayant  transféré  fonSicçe  épifcopal  à St.  Malo , 
vers  l’an  1149*,  il  û’a  plus  été  parlé  de  la  première 
de  ces  villes.  Voye\  St.  Malo  & Dol. 

ALETTE  , dans  le  Boulonnois,  Diocefc  de  Bou- 
logne , Parlement  de  Paris , Intendance  d’Amiens , 
Recette  & Sénéchaulïéc  de  Boulogne.  On  y compte 
86.  feux.  Cette  ParoitTe  eft  un  Doyenné  , dont  la 
Cure  , qui  vaut  mille  b douze  cens  livres , eit  k la 
nomination  de  l’Abbeflê  de  St.  AuUrebert.  Alette 
eft  fur  une  petite  rivicre  à une  lieue  & quart  N.  E. 
de  Montreuil , & 4.  trois  quarts  S.  E de  Boulogne. 

ALEVAL  ou  Allevard  , en  Dauphiné  , Dio- 
cefe , Parlement  , Intendance  & Election  de  Gre- 
noble. On  y compte  3.  feux  un  lixieme  de  un  trente- 
deux  icmc  de  feu  dans  le  Pcrétjuaire  des  fonds  nobles  , 
ou  exempts  de  Tailles , drclïc  pour  fervir  à la  réparti- 
tion des  cas  de  droit  j de  7.  feux  un  douzième  de  un 
quatre- vint-feizieme  de  feu , y compris  un  vingt-qua- 
trième de  feu  pour  les  fonds  affranchis  des  Tailles, 
dans  le  Péréquaire  des  fonds  taillables  & affranchis 
des  Tailles , drefle  pour  fervir  à l’impofitionde  alliette 
des  Tailles.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  près  de  la  fron- 
tière de  Savoye , à une  lieue  & tiers  S.  E.  du  Fort- 
Barreaux  de  6.  & demie  N.  E.  de  Grenoble. 

ALEUDS  ( les  )s>  en  Picardie.  Voye\  Benaft. 
ALEUDS  - SAINT  - AUBIN  ( les  ; , Cujirum  de 
Allodiis  fanfli  Albaiti  , en  Anjou,  Diocefe  dt  Elec- 
tion d’Angers , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Tours.  On  y compte  8$.  feux.  Cette  Paroifte  eft  fi- 
tuée à une  lieue  de  demie  de  la  rive  gauche  de  laLoire 
de  à 1. 1.  S.  E.  d’Angers. 

ALEUS -Francs  : on  donne  ce  nom  aux  héritages 
qui  font  entièrement  libres  , qui  ne  relevent  de  ne 
dépendent  d’aucun  Seigneur  , quoique  néanmoins  ils 
ne  foient  pas  exempts  de  la  Junice  du  Seigneur  dans 
l’étendue  de  la  Jurifdiélion  duciuel  ils  font  fitués.  Le 
Franc-Alcu  eft  donc  différent  des  biens  immeubles, 
tenus  noblement  en  fief  ouroruricreme/zr  cn  ccufive. 


Digitized  by  Google 


ALE 

en  ce  que  le  Franc-Aleu  ne  doit  fervice  , cenfive  , 
relief , hommage  à perfonne  , ni  quelque  redevance 
que  ce  foit.  Il  ne  relevé  de  perfonne  : il  eft  libre  & 
exempt  de  tous  devoirs  Si  droits  ; & celui  qui  en  eft 

nriétaire  , en  a la  Dire&e  de  le  Domaine  abfolu  ; 

irte  que  , comme  il  ne  tient  de  perfonne  l’héri- 
tage allodial  qu’il  pofféde  , il  ne  rcconnoît  à cet 
égard  aucun  Supérieur.  Il  réfulte  de-là  que  la  condi- 
tion du  Franc-Aleu  eft  beaucoup  plus  relevée  que 
celle  des  Fiefs  ; Si  c’eftce  qui  a peut-être  donné  quel- 
quefois occafion  aux  Rois  de  réduire  les  Francs  - 
Âleus  en  Fiefs , afin  de  réprimer  & empêcher  par  ce 
moyen  les  entreprifes  de  ceux  qui  les  polTédoient. 
Nous  avons  pluüeurs  exemples  de  pareilles  réduc- 
tions , mais  nous  ne  citerons  ici  que  ce  qui  eft  ar- 
rivé Il  l’égard  des  Ducs  de  Bar,  dont  les  Francs-Alcus 
u’ils  poflédoient  , furent  convertis  par  le  Roi  en 
ef  Si  hommage  au  Relfort  du  Parlement  de  Paris. 
Pour  bien  entendre  ce  que  c’cft  que  Franc-Aleu, 
Sc  quelle  en  eft  l’origine , il  faut  fçavoirqu’après  la 
conquête  de  l’£mpirc  Romain  par  les  Barbares  , les 
Terres  des  vaincus  furent  diftribuées  aux  foldats. 
Cette  diftribution  fc  fit  par  lots  & par  le  fort , ale 1. 
Les  Princes  vainqueurs  ne  donnèrent  néanmoins  ces 
Terres 5 leurs  foldats,  que  fous  certaines  conditions, 
comme  de  les  fervir  dans  les  combats , & de  ne  jouir 
de  leurs  lots  que  pendant  leur  vie  ; ce  qui  fut  ap- 
pelIéFief, Feudum.  Cela  futcaufcque  les  Terres  qui 
fe  trouvèrent  libres  de  redevances  Sc  devoirs  mi- 
litaires , prirent  le  nom  d 'Alleu  t Allodium  ou  Allo- 
dum  ; ce  qui  les  diftinguoit  des  biens  nommés  Sort* 
ou  Lof  j.  Et  c’cft  probablement  à caufc  de  cela  qu’on  a 
donne  le  nom  de  Franc-Aleu  , à une  Terre  libre  Si 
indépendante  de  tout  Seigneur  , qui  ne  doit  ni 
charge  , ni  redevance  , ni  cens  , ni  fervice  perfon- 
nel  ; en  quoi  le  Franc-Aleu  diffère  des  héritages 
tenus  en  nefs  ou  en  cenfives. 

Parmi  les  Coutumes  du  Royaume  de  France , il 
en  eft  quelques-unes  qui  admettent  le  Franc-Aleu; 
mais  dans  les  autres  Coutumes  du  même  Royaume  , 
il  n’eft  point  de  Franc-Aleu  fans  titre  , parce  que  c’eft 
une  réglé  générale  dans  prefquc  tout  le  Rbyaume  , 
qu'il  n'y  a nulle  Terre'jans  Seigneur. 

Quelques  Auteurs  ont  prétendu  que  l’origine  des 
Francs-Aleus  n’etoit  pas  bien  ancienne  en  France  ; 
mais  fans  entrer  à cet  égard  dans  des  difculfions  qui 
fans  doute  nous  mencroicnt  trop  loin , & qui  d’ail- 
leurs ne  font  pas  de  notre  fujet , nous  remarquerons 
ici  que  dès  l’an  8 1 7.  il  y avoit  en  France  des  Francs- 
Aleus,  puifqu’à  l’occafion  du  partage  que  Louis  I. , dit 
le  Débonnaire , fit  de  fes  Etats  à fes  trois  enfants  , il 
fut  permis  à tout  homme  libre  & fans  Seigneur  de  fe 
rendre  vaffal  de  celuidcs  trois  Princes  qu’ilchoifiroit. 

Au  refte  , nous  n’avons  fait  mention  ici  du  Franc- 
Aleu  , que  parce  que  nous  l’avons  confidéré  comme 
une  efpece  de  Seigneurie.  Or  , comme  nous  parlons 
ailleurs  des  Duchés  , Marquifats  , &c. , nous  avons 
cru  qu’il  étoit  egalement  de  notre  exa&itude  de  don- 
ner ici  une  notion  du  Franc-Aleu. 

ALEXAIN  ou  Allexain  , bourg  , dans  le  Maine , 
Diocefe  du  Mans  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Tours  , Election  de  Mayenne.  On  y compte  141. 
feux.  La  Cure  eft  à la  nomination  de  l’Evêque  du 
Mans.  Ce  bourg  eft  fitué  près  d’un  ruiffeau  , à 2. 1. 
& demie  S.  O.  de  Mayenne , Si  1 3 . un  quart  O.  N.  O. 
du  Mans. 

ALEXIA  ou  Alexie.  Voye\  Alife. 

ALEYRA  ou  Alayrac,  en  Languedoc  , Dio- 
cefe de  Recette  d’Alby  , Parlement  & Généralité  de 
Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
34-  Cette  Paroiffc  eft  \ 4. 1.  & demie  O.  N.  O. 
d’Alby.  * 

ALEYRA  ou  Alletrat  , en  Limofin  , Diocefe 
« Intendance  de  Limoges , Parlementde  Bordeaux , 
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Election  de  Tulles.  On  y compte  $8.  feux.  Cette 
Faroiffe  eft  fituée  proche  d’une  petite  riviere , à 6.1. 
N.  E.  de  Tulles. 

ALEYRACou  Alayrac  , en  Languedoc,  Dio- 
cefe , Recette  Si  Généralité  de  Montpellier  , Inten- 
dance de  Languedoc  , Parlement  de  Touloufe.  On  y 
compte  4.  feux. 

ALEY'RAC  , en  Dauphiné,  Diocefe  de  Valence  ÿ 
Parlement  & Intendance  de  Grenoble  , Election  de 
Montelimart.  IJ  n’y  a point  de  fonds  nobles  ou 
exempts  de  Tailles , mais  on  y compte  un  6e.  de  ua 
16e.  de  feu  pour  les  fonds  roturiers.  Cette  Paroiila 
dont  il  eft  parlé  dans  le  neuvième  fieele  , eft  fituée 
en  pays  de  montagnes. 

ALEZ  , en  Languedoc.  Vaye\  Alais. 

A L F 

ALFRENQUE  , dans  le  Boulonnois , Diocele 
de  Boulogne  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
d’Amiens  , Recette  de  Boulogne.  On  y compte  16. 
feux.  Cette  Paroiffc  eft  à une  lieue  S.  de  Boulogne. 

A L G 

ALGANT  ou  Alcans  , en  Languedoc  , Diocefe 
& Recette  de  Lavaur , Parlement  Si  Généralité  de 
Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
8$.  feux. 

ALGES , en  Normandie  , au  pays  de  Bray  , Dio- 
cefe , Parlement  & intendance  de  Rouen  , Election 
de  Gifors.  On  y compte  un  feu  privilégié  de  6.  feux 
taillables.  Cette  Paroifté  eft  fituée  fur  la  rive  droite 
de  l’Epte  , à 3.  1.  de  un  quart  N.  N.  O.  de  Gifors , 
Si  à une  demi-lieue  S.  un  quart  à l’O.  de  Gournay. 

ALGOL!  ZHEiM  , dans  la  haute  Alfacc,  Dio- 
cefe de  Bâle  , Confeil  fouverain  de  Intendance  d’Ai- 
face  , Comté  de  Horbourg.  ün  y compte  27.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  un  ruifleau  , à une  pe- 
tite diftance  de  la  rive  gauche  du  Rhin  , à une  demi- 
lieue  S.  E.  de  Neu-Bnfach  de  à 2.  1.  E.  S.  E.  de 
Flarbourg. 

ALGKANGE  de  la  Cenze  de  Barzendal  , dans 
le  pays  Meflin  , Diocefe  , Parlement  Si  Intendance 
de  Metz  , Prévôté  de  Recette  de  Thionvillc.  Ün  y 
compte  23.  feux. 

A LG  Y- A RG  ANC  Y ou  Algyrancy  , dans  le  pays 
Meflin  , Diocefe  , Parlement , Intendance  de  Recette 
de  Metz , Diftriéi  du  Haut-Chemin.  On  y compte 
75.  feux.  Cette  Paroiffc  eft  fur  la  rive  droite  de  la 
îrlofelle  , à une  lieue  Si  demie  N.  de  Metz. 

ALI 

A LIAT  , dans  le  Comté  de  Foix  , Diocefe  de 
Pamicrs , Confeil  de  Intendance  de  Rouifillon  , Re- 
cette de  Pamicrs.  On  y compte  $•  feux.  Ce  hameau 
qui  dépend  de  Niaux , eft  fitué  fur  une  petite  riviere 
à trois  quarts  de  lieue  S.  O.  de  Tarafcon. 

ALICH  AMPS , en  Champagne  , Diocefe  de  Lan- 
gres , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons  , 
Eleftion  de  Joinville.  On  y compte  48.  feux.  11  y 
a des  forges.  Cette  Paroiife  eft  fituée  fur  la  riviere 
de  Blaife  , à }•  L deux  tiers  O.  N.  O.  de  Joinville. 

ALICHAMPS  , en  Bourbonnois  , Diocefe  de  In- 
tendance de  Bourges,  Parlement  de  Paris,  Election 
de  St.  Amand.  On  y compte  43.  feux.  Cette  Paroülè 
eft  fituée  fur  la  rive  droite  du  Cher  , à une  lieue 
deux  tiers  N.  O.  de  Saint-Amand. 

ALIEGE  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Parle- 
ment de  Intendance  de  Befançun  , Bailliage  & Re- 
cette d’Orgellct.  On  y compte  61.  feux.  Cette  Pa- 
roiffc eft  5 une  lieue  Si  demie  N.  O.  d’Orgellet. 

ALIERESou  Almeres  , en  Dauphiné,  Diocefe, 
Parlement  , Intendance  , Election  de  Recette  de 
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On  T compte  ..  fe>"  un  tiers  un  vingt- 
6r  & un  quatte-vingt-feizieme  de  feu  pour 

rr^s  ntble,  .*  t.  feux  un  fixieme  un  qua- 
rantc-huitiemc  de  un  quatrc-vingt-feizieme  de  feu 
^ur  les  biens  roturiers  ; y compris  trois  quarts  de 
Jn  quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour  les  fonds  af- 
franchis des  Tailles.  Cette  ParoifTc  eft  à une  lieue 
& demie  S.  S.  O.  de  Grenoble. 

ALiEJRES  , dans  le  pays  de  Fotx  7 Diocefe  de 
Paniiers  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de 
RouffiUon  , Recette  de  Foix , On  y compte  6.  feux 
de  compoids  de  39.  feux  allumans. 

AL1GNAN-DU-VENT  ou  Du-Van,  en  Langue- 
doc , Diocefe  de  Recette  de  Beziers , Parlement  de 
Touloufe  , Généralité  de  Montpellier  , Intendance 
de  Languedoc.  On  y compte  16$.  feux.  Il  y a une 
Juftice  royale  , qui  eft  dans  le  RelTort  de  la  Séné- 
chaudee  & Préftdial  de  Beziers.  Cette  Paroifle  eft 
à une  lieue  & quart  O.  N.  O.  de  Pezenas  , 3.  1. 
trois  quarts  N.  E.  de  Beziers  de  27.  E.  1 au  S.  de 
Touloufe.  Long.  21.  3.  o.  lar.  43.  29.  3 S- 

ALIGNY , en  Bourgogne  , Diocefe  , Bailliage  & 
Recette  d’Autun , Parlement  & Intendance  de  Dijon. 
On  y compte  175.  feux.  Cette  ParoifTc  eft  fituée 
proche  d’une  petite  riviere  ,à  4.  1.  deux  tiers  N. 
N.  O.  d’Autun. 

ALIHERMONT,  Canton  dans  la  haütcNorman- 
die  , Archidiaconc  d’Eu  , Diocefe  , Parlement  & 
Intendance  de  Rouen , Eleftion  d’Arques  , Sergcn- 
terie  d’Envenneuil.  Ce  Canton  comprend  trois  Pa- 
roiflès  , St.  Nicolas  » St.  Jacques , & Notre-Dame. 
Dans  la  première  on  compte  2.  feux  privilégiés  & 
257.  feux  taillables.  Dans  la  fécondé  , 4.  feux  privi- 
légiés de  63.  feux  taillables.  Dans  la  troifieme  , 6. 
feux  privilégiés  & 99.  feux  taillables.  St.  Nicolas 
d’Alibcrmont , qui  eft  la  plus  confidérable  des  trois 
Paroilfes  & h laquelle  on  donne  le  titre  de  bourg , 
eft  fitué  fur  la  route  de  Dieppe  à Neufchârel , à 
une  lieue  de  tiers  E.  d’Arques. 

ALIMES  C les  ) , Caflrum  Alemorum  , en  Dau- 
phiné. Va yt\  Turpin. 

ALINCTUN  ou  Amngtun,  dans  le  Boulonnois , 
Diocefe  & Recette  de  Boulogne  , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  d’Amiens.  On  y compte  48.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à 1. 1.  un  tiers  N.  O.  de  Monthu- 
lin,  & 2.  un  tiers  E.  un  quart  au  N.  de  Boulogne. 

ÀLINEU  de  l’Hcrmitage , en  Bretagne , Diocefe 
& Recette  de  St.  Bricux , Parlement  3c  Intendance 
de  Rennes.  On  y compte  33.  feux.  Les  habitants  de 
cette  ParoiiTe  font  quantité  de  filets  de  de  toiles 
qu’ils  vendent  enfuite  aux  Malouins. 

ALISAl , en  Normandie.  Vvyt\  Alizay. 

ALISE,  Alifa  ou  Alefia  , bourg,  en  Bourgogne, 
Diocefe  d’Autun , Parlement  & Intendance  de  Dijon, 
Bailliage  & Recette  de  Sernur  en  Auxois.  On  y com- 
pte 143.  feux  , y compris  Sainte-Reine  , qui  ne  fait 
qu’une  feule  de  même  Communauté  avec  Alife.  Le 
village  d’Alife  eft  fitué  fur  la  montagne  ou  coteau  , 
à une  petite  diftance  du  bourg  de  Sainte-Reine.  Ce 
village  offre  encore  aujourd’hui  des  ruines  de  l’an- 
cienne ville  d'Alexia  dont  Céfar  fe  rendit  maître  , 
malgré  une  Armée  de  80.  mille  Gaulois  qui  s’étoit 
enfermée  dans  la  place.  Envain  les  Etats  des  Gaules , 
à qui  il  importoit  infiniment  de  délivrer  Alcxia  , 
mirentfurpied  une  Armée  de  248.  mille  combattants, 
dont  35.  mille  étoient  de  la  République  des  Æduens. 
Céfar , retranché  autour  de  la  place  , foutint  dans 
fon  camp  avec  une  confiance  & une  fermeté  admi- 
rables , les  différentes  attaques  que  lui  livrèrent  les 
Gaulois , de  il  les  défit  dans  tous  les  combats  qu’il 
«ut  à fbutenir  contre  eux.  Ce  qui  refta  de  l’Armce 
gauloife , fubit  la  loi  du  vainqueur  ; de  le  nombre 
de  ceux  qui  trouvèrent  le  moyen  de  fe  retirer  en  leur 
pays , fut  trèj-petit.  La  Garnifon  d’Alexia  n’ayant 
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plus  aucune  efpérance  de  fecours  , députa  à Céfar 
& fe  fournit.  Ce  Général  ordonna  que  les  Chefs  de 
les  armes  lui  fuflfent  livrés.  On  lui  ameneVcrcin- 
gentorix  , le  premier  des  Généraux  gaulois  qui  s’é- 
toient  enfermés  dans  la  place  ; & avec  ce  premier 
Général  on  lui  livre  auffi  les  autres  Généraux  de  les 
armes.  Céfar  donne  un  prifonnier  par  forme  de  butin 
à chaque  foldat  de  fon  Armée  vittorieufe  v mais  il 
fe  referve  les  Æduens  de  les  Auvergnats,  qu’il  garde 
pour  tâcher  de  gagner  leur  pays  par  leur  moyen. 

Le  bourg  de  Sainte-Reine  doit  fon  origine  de  foi» 
nom  à la  Sainte  du  même  nom  , qui  après  avoir 
enduré  les  fupplices  du  cachot , du  chevalet  de  des 
lampes , fut  enfin  décapitée  en  cet  endroit  fous  le 
Pro-Conful  Olybrius.  Comme  le  corps  de  cette  Sainte 
y fut  auffi  inhumé  , la  dévotion  des  Fidèles  les  en- 
gagea à y bâtir  des  habitations  i de  c’eft  ainfi  que 
ce  bourg  fc  forma  avec  le  temps. 

Vers  l’an  864.  le  corps  de  Sainte-Reine  fut  tranf- 
porté  du  premier  endroit  où  il  avoir  été  inhumé  , 
à l’Abbaye  de  Flavigny  : cependant  les  Cordeliers 
qui  ont  un  Couvent  à Ste.  Reine  , prétendent  avoir 
encore  quelques  reliques  de  cette  Sainte.  L’Eglife 
paroiffiale  de  ce  bourg  eft  dédiée  à St.  Léger. 

11  y a à Sainte-Reine  des  eaux  minérales  fort 
connues  ; la  principale  fource  de  ces  eaux , du  moins 
la  plus  renommée  , eft  celle  qui  fe  trouve  dans 
une  Chapelle  de  l’Eglife  des  Cordeliers.  On  a formé 
pour  cette  fource  un  réfervoir  ou  petit  baffin  de 
deux  pieds  de  demi  en  quarre.  Quoique  cette  fon- 
taine ne  foit  pas  abondante  , on  dit  néanmoins 
qu’elle  eft  inépuifablc.  Son  eau  eft  claire  , froide  de 
infipide , comme  de  l’eau  ordinaire  de  fontaine. 

Dans  un  champ  qui  eft  à deux  portées  de  monf-^ 
quet  du  bourg  de  Sainte-Reine  ,il  y a une  autre 
fontaine  beaucoup  plus  grande  de  plus  abondante  que 
celle  dont  nous  venons  de  parler  , de  l’eau  en  eft  plu» 
fraîche , plus  légère  de  meilleure  : la  première  de  ces 
fontaines  eft  neanmoins  la  plus  fréquentée,  de  on  de- 
vine ailemcnt  quelle  eft  la  caufc  de  cette  préférence. 

Les  habitants  de  la  Province  de  Bourgogne , auffi- 
bicn  que  ceu*  des  Provinces  voifines  , ont  une 
grande  dévotion  à Ste.  Reine  ; cè  qui  attire  un 
grand  concours  de  peuple  au  bourg  de  ce  nom.  Ce 
bourg  eft  à un  tiers  de  lieue  de  la  rive  droite  de  la 
Brenne  , à 1.  lieue  O.  N. O.  de  Flavigny,  3.  E.  N. 
E.  de  Semttr-cn-Auxois  , de  7.  deux  tiers  O.  N.  O. 
de  Dijon.  Voyc\  Saintc-Rcine  de  Flavigny. 

ALISSAS  , dans  le  Vivarais  , en  Languedoc  y 
Diocefe  dt  Recette  de  Viviers  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  85.  feux.  Cette  Paroilîê 
eft  à 2.  1.  de  la  rive  droite  du  Rhône  , de  4.  un  quart 
N.  N.  O.  de  Viviers 

ALIX  ou  All ix  , village  , dans  la  ParoiiTe  de 
Marcy-fur-Anfc  , en  Lionnois  , Diocefe  , Inten- 
dance de  Eleâion  de  Lyon  , Parlement  de  Paris. 
On  y compte  24.  feux.  Ce  lieu  eft  célèbre  par  un 
Chapitre  de  Chanoineffcs  régulières  , qui  exiftoit 
dès  le  treizième  ficelé  , ainfi  que  cela  fe  prouve  par 
divers  titres  de  ce  temps  qu’on  confervc  encore 
dans  les  Archives  de  ce  Chapitre.  Par  une  Charte 
de  l’année  1319.  Guichard,  Sire  de  Beaujeu  , prit 
le  Chapitre  d’Alix  fous  fa  proteélion  , d<  il  promit 
de  le  défendre  contre  P Archevêque  de  Lyon  de  fon 
Chapitre  , en  cas  qu’ils  vouluflent  l’inquiarcr.  Par 
une  autre  Charte , François  II. , Roi  de  France  , 
le  prit  auffi  fous  fa  prote&ion  de  fauvegarde.  Dans 
les  troubles  du  feizicme  de  du  dix-feptieme  fiecles , et 
Chapitre  fouffrit  beaucoup  , de  il  perdit  une  partie 
defes  biens , dont  plufîeurs  perfonnes  s’emparèrent. 
En  1598.  Henri  IV.  adrefla  des  Lettres  au  Sénéchal 
de  Lyon  , pour  qu’il  travaillât  au  recouvrement  des 
biens  du  Chapitre  d’Alix. 
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Ce  Chapitre  â toujours  été  compofé  de  la  meil- 
leure n obi  elle  de  la  Province  ; & parmi  les  Chanoi- 
nclïès  de  ce  Corps  ,il  y en  a eu  plulieurs  des  Maifons 
i'ouveraines  des  Dauphins  de  Viennois  , des  Sires 
de  Beaujeu  & des  Comtes  de  Foreft.  Le  Roi  par  un 
Arrêt  dé  fon  Confcil  de  l’année  1754.  a ordonné 
qu'on  n’y  recevra  à l’avenir  aucune  Chanoinelle  , 
{ans  preuve  par  écrit  de  cinq  quartiers , de  que  la  mere 
{bit  Demoifelle  : |ufqu’alors  ce  Chapitre  avoit  ob- 
fervé  conftammcni  la  preuve  teftimonialc  dont  on 
fe  iervoit  dans  les  temps  reculés  , où  l’on  étoit  dé- 
pourvu du  fecours  des  dépôts  publics.  Par  Lettres- 
Patentes  du  mois  de  Novembre  17$$.  le  Roi  a per- 
mis aux  Ch^noineilès  de  ce  Corps  de  porter  une 
médaille  d’or  émaillée  , furmontée  d’une  couronne 
comtale  , & attachée  à un  ruban  ponceau  paflTé  en 
écharpe.  Cette  médaille  cft  une  efpeccde  croix  pat- 
tée  , fur  laquelle  d’un  côté  on  lit  ces  mots:  Noiu- 
lis  injignia  voti  ; & de  l’autre  , autour  de  l'image 
de  St.  Denis  , qui  eft  le  patron  du  Chapitre  , AuJ- 
ficc  Galltarum  Pu  trôna.  Le  grand  Prieur  de  Savigny 
eft  le  Supérieur  Majeur  de  ce  Corps.  La  Prieure  cft 
à la  nomination  du  Chapitre  , & c’eil  elle  qui  nom- 
me la  Sacriftine.  Outre  ces  deux  Officiers  , il  y a 
*4.  autres  Chanoineflês , dont  la  moitié  ou  environ 
préber.dées , dt  l’autre  moitié  non-prebendées. 

Le  village  d’Alix  cft  fîtuc  fur  le  ruiifeau  de  Char- 
cin  ,àun  quart  de  lieue  O.  de  Marcy-fur-Anfe  , à i. 
lieue  S.  O.  d’Anfe  , a.  S.  S.  O.  de  Ville  franche , a. 
O.  S.  O.  de  T révoux , dt  3.  un  quart  N.  U.  de  Lyon. 
Long.  aa.  21.  8.  lat.  45.  55.44. 

AL1XAN  ou  Alissan  , Alexianum  , en  Dau- 
phiné, Diocefe  & Election  de  Valence  , Parlement 
de  Intendance  de  Grenoble.  On  y compte  6.  feux  de 
un  tiers  de  feu  , pour  les  fonds  nobles  ; & 9.  feux 
un  huitième  & un  quarante-huitième  de  feu  , pour 
les  fonds  taiilablcs  , y compris  trois  feux  pour  les 
fonds  affranchis.  Cette  Paroiffe  eft  à a.  L deux  tiers 
N.  E.  de  Valence. 

AL1ZAY  , en  Normandie  , Diocefe , Parlement 
de  Intendance  de  Rouen  , ElcéHon  de  Pont-dc- 
l’ Arche  , Sergenteric  de  Frcneufc.  Gn  y compte  4. 
feux  privilégiés  & toi.  feux  taiilablcs.  Cette  Pa- 
roiife  eft  à une  demi- lieue  N.  N.  £.  de  Pont-de- 
l’ Arche , & à a.  1.  deux  tiers  S.  E.  de  Rouen. 

ALIZE  , en  Bourgogne.  Voyc\  Alife  de  Sainte- 
Reine. 
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ALLAGNAT  , en  Auvergne.  Voye\  Alagnat. 

ALLA1GN0N  , riviere.  l/oye\  Alaignon. 

ALLA1N-AUX-BŒUFS  , Âlanum , dans  le  Du- 
ché de  Lorraine  , Diocefe  de  Toul  , Confcil  fou- 
verain  de  Bailliage  de  Nancy.  Ce  lieu  eft  une  an- 
nexe de  la  Paroiffe  de  Colombcy.  Son  Eglife  eft 
dédiée  à St.  Maurice.  L’Abbé  de  Sr.  Epvre  jouit 
des  Décimes.  Il  y a auprès  du  village  d’Allain  une 
Chapelle  en  titre  fous  l’invocation  de  St-  Nicolas  , 
fondée  en  1594.  par  Nicolas  Jobal  , Aumônier  de 
J’Abbaye  de  St.  Epvre.  Cette  Chapelle  eft  à la  col- 
lation de  l’Abbé  de  St.  Epvre  , quand  il  eft  reli- 
gieux ; & à celle  des  Religieux  , quand  l’Abbé  cft 
commendataire.  Les  Ecclefiaftiqucs  de  la  famille 
du  Fondateur  ont  le  droit  d’y  être  nommés  de  pre- 
fentés  par  préférence  à tous  autres  ; & à leur  défaut, 
les  Collateurs  font  obligés  de  choifir  un  Sujet  ori- 

inairc  de  Colomboy  , ou  d’Allain-aux-Bœufs  , ou 

e Bagneux. 

ALLAlNE,Fceuillecaucourt,  le  Mont-St^Quen- 
tin  & le  Vivien  , en  Picardie  , Diocefe  de  Noyon , 
Parlement  de  Paris , Intendance  d’Amiens  , Elec- 
tion de  Péronne.  On  y compte  1 2*.  feux.  Allaine 
eft  à deux  tiers  de  lieue  N.  de  Péronne. 

ALLAINES  , dans  l’Orléanois  , Diocefe  , In- 
Tome  I, 
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tendance  & Elcftion  d’Orléans  , Parlement  de  Pa- 
ris. On  y compte  94.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à 6. 1. 

N.  un  quart  à l’O.  d’Orléans. 

ALLAINV1LLE  , AllamviUa , en  Normandie  , 

Diocefe  de  Chartres , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance d’Alen<;on  , Election  de  Verneuil  .Reftort  de 
Châteauneuf.  Un  y compte  28.  feux.  Cette  Pa- 
rodie eft  à une  lieue  S.  O.  de  Dreux  , 3.  N.  N.  K. 
de  Chateauncuf , de  4.  deux  tiers  E.  de  Vcmcuii. 

ALLAlNVlLLE.au  pays  Chartrain  , Diocefe 
de  Chartres  , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Or- 
lcans  , Election  de  Dourdan.  On  y compte  59. 
feux.  Cette  Paroiflê  eft  à 2.  1.  un  tiers  S.  0.  de 
Dourdan. 

ALLA1NVILLE  .dans  l’Orléanois  , Diocefe  & 
Intendance  d’Orléans  , Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  Fithiviers.  On  y compte  38.  feux.  Cette 
Paroiffe  cft  à 3. 1. 0.  N.  0.  de  Pithiviers. 

ALLAIRE  Saint-Gourgon  fa  Treve  , en  Bre- 
tagne , Diocefe  & Recette  de  Vannes , Parlement 
& intendance  de  Rennes.  On  y compte  44.  feux. 

ALLAMONT  .dans  le  Duché  de  Bar  , Diocefe 
de  Verdun  , Coufeil  fouverain  de  Nancy  , Bailliage 
de  S.  Alihiel  , Comté  d’Aiprcmont  On  y compte 
12.  feux. 

ALLAN  ou  Alan  , en  Provence  , Diocefe  de 
St.  Paul-trois-ChSteaux  , Parlement  dt  Intendance 
d’Aix  , Diftricl  de  Recette  des  Terres  adjacentes. 
On  y compte  2.  feux  & demi  de  eadaftrc.  Cette 
Paroilfe  cft  lituée  dans  les  montagnes  , à 2.  1.  N. 

O.  de  Grignan  , de  3.  N.  de  St.  Paul-trois-Châteaux. 

ALLANCHES.en  Auvergne.  Voyc\  Alenche. 

ALLANT.  C’eft  le  nom  d’un  des  21.  Bureaux 

établis  pour  la  perception  des  droits  des  cinq  gref- 
fes Fermes  & autres  droits  y joints  , au  Départe- 
ment du  Rhône  , dans  la  Direction  de  Valence. 

ALLAS  de  Bcrbieres.en  Périgord  , Diocefe  de 
Election  de  Sariat  , Parlement  & Intendance  de 
Bordeaux.  On  y compte  98.  feux.  Cette  Paroiffe 
eft  à 2.  1.  un  tiers  S.  O.  de  Sariat. 

ALLAS  Champagne  , bourg  , en  Saintonge  , 
Diocefe  de  Election  de  Saintes  , Parlement  de  Bor- 
deaux , lndendance  de  la  Rochelle.  On  y compte 
1 2 1.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  une  petite  rivière  , 
à une  lieue  de  demie  O.  de  Ëarbezieux , 3.  S.  E. 
de  Pons  , de  6.  deux  tiers  S.  S.  E.  de  Saintes. 

ALLAS  de  l’£vèque  , en  Périgord  , Diocefe  & 
Election  de  Sariat , Parlement  oc  Intendance  de 
Bordeaux.  On  y compte  76.  feux. 

ALLASAC  , en  Limofin  , Diocefe  de  Inten- 
dance de  Limoges,  Parlement  de  Bordeaux , Elec- 
tion de  Brives.  On  y compte  520.  feux.  Cette  Ta- 
roilfe  eft  fituée  proche  de  la  riviere  de  Vezere , 
à 2.  1.  de  demie  N.  O.  de  Brives. 

ALLASSAT.  C’eft  le  nom  d’une  Seigneurie  qui 
appartient  en  partie  à l’Evêque  de  Limoges  , de  en 
partie  au  Marquis  de  Raftignac.  On  prétend  que 
cette  Seigneurie  eft  la  plus  ancienne  du  Limofin , 
& on  fe  fonde  pour  cela  fur  une  tradition  qui 
porte  que  St.  Martial  prêchant  l’Evangile  en  Limo- 
fin , fut  maltraité  par  les  habitants  de  Tulles  ; ce 
qui  l’obligea  à fe  retirer  chez  le  Seigneur  de  Raf- 
tignac où  il  fut  bien  accueilli.  On  ajoute  que  c’eft 
dans  cette  conjondure , ou  peu  de  temps  apres  de 
à l’occafion  de  l’événement  que  nous  venons  de  ci- 
ter , qu’une  partie  de  la  Seigneurie  d’AHalïat  fut 
cédce  à l’Evêque  de  Limoges.  Mais  tout  cela  au- 
roit  befoin  d’une  explication  qui  nous  obligeroit 
elle-même  à des  détails  dans  lcfquels  les  bornes 
de  notre  Ouvrage  ne  nous  permettent  pas  d’entrer. 

ALLAUCH  ou  Alauch,  en  Provence  , Dio- 
cefe de  Marfeille  , Parlement , Intendance  , Vigue- 
rie  de  Recette  d’Aix.  On  y compte  16. feux  de  ca- 
daftre.  Il  y a un  Bureau  établi  pour  la  percep- 
D d 
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t'ion  d«  droits  des  Fermes  & autres 

droits  V ioints  : ce  Bureau  eft  de  la  Diredion  de 
Marfciîe.  Allauch  cft  fitué  à une  petite  diftance 
delà  petite  rivière  de  Jarret,  à i.  l.E.  N.  E.  de  Mar- 
fcille , de  4.  S.  S.  E.  d’Aix.^ 

ALLÉ  , en  Champagne.  Foye\  Allend’hui. 

ALLEAUME  , en  Normandie  , Diocefe  de  Coû- 
tantes , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de  Caen  , 
Eleélion  de  Valognes.  On  y compte  103.  feux.  La 
Cure  de  cette  Paroiffe  vaut  près  de  deux  mille  li- 
vres , de  fon  Reflort  qui  elt  allez  confidérable  , s’é- 
tend jufqucs  dans  un  des  fauxbourgs  de  la  ville  de 
Valognes.  Le  terroir  d’AJleaume  eft  fertile  , fur- 
tout  en  bled  & en  pâturages.  Il  y a auffi  quel- 
ques landes  de  des  bois.  Il  y a des  carrières  d’où 
l’on  tire  de  la  pierre  de  taille  très-dure  & de  très- 
bonne  qualité.  Plutieurs  Gentilshommes  font  leur 
demeure  dans  le  Reffort  de  cette  Paroifle.  Outre 
l’tglife  paroiffiale  , il  y a une  Chapelle  alTez  éloig- 
née , fous  le  titre  de  Notre-Dame  de  la  Viéloirc. 
Cette  Chapelle  pour  laquelle  le  peuple  du  pays  a 
une  très-grande  dévotion  , eft  unie  h la  Cure.  AlTez 
près  de  la  Chapelle  de  Notre-Dame  de  la  Viétoire, 
cft  un  lieu  appellé  le  Çltcltt , où  l’on  a vu  jufqu’à 
la  fin  du  dernier  ficelé  , des  ruines  d’un  très-vieux 
bâtiment , qui  faifoit  fans  doute  partie  du  Château 
d’où  cet  endroit  tiroit  fon  nom.  Le  Perc  Dunot , Jé- 
fuite  , amateur  de  connoiflcur  en  antiquités  , ik  le 
meme  qui  faifoit  une  Million  à Valognes  en  1696. , 
foutenu  par  M.  Foucaut  alors  Intendant  de  la 
Généralité  de  Caen  , & également  zélé  pour  la 
recherche  des  raretés  des  Anciens  , entreprit  de 
faire  fouiller  aux  environs  de  Valognes  , & il  eut 
la  fatisfaélion  de  trouver  les  vertiges  d’un  amphi- 
théâtre & d’une  enceinte  de  murailles  : cette  dé- 
couverte lui  fit  conjecturer  qu’il  y avoit  eu  un  camp 
des  Romains  en  ce  lieu  ; & fes  conjectures  à cet 
égard  devinrent  d’autant  plus  plaufibles  , qu’elles 
furent  confirmées  par  de  nouvelles  découvertes  que 
fit  ce  même  Jéfuite  , de  pluficurs  médailles  romai- 
nes , & d’un  bon  nombre  d’urnes  fépulchrales  qui 
furent  trouvées  en  fouillant  dans  des  jardins  voi- 
fins.  Ainfi , ce  n’cft  point  fans  fondement  que  la 
tradition  du  pays  porte  que  la  ville  de  Valognes 
fut  bâtie  en  premier  lieu  dans  le  territoire  de  la 
Paroifle  d’AUeaume.  On  fçait  que  les  camps  ro- 
mains ont  donne  naiflànce  à pluficurs  villes  : celle 
de  Valognes  s’éloigna  un  peu  par  la  fuite  du  temps , 
du  camp  dont  nous  venons  de  faire  mention  , parce 
que  peut-être  les  habitants  de  cette  ville  crurent 
trouver  plus  de  commodités  en  bâtiffant  fur  le  nou- 
veau terrein  dont  ils  firent  choix.  La  ParoiiTe  6'Al- 
ècaume  eft  fituée  à un  quart  de  lieue  N.  N.  E.  de 
Valognes  , & fur  la  route  qui  mene  de  cette  ville 
à la  Hogue. 

ALLEMAGNE  , en  Normandie  , Diocefe  de 
Baycux  , Parlement  de  Rouen , Intendance  de  Elec- 
tion de  Caen , Scrgentcrie  d’Argences.  On  y compte 
8c.  feux.  La  Cure  de  cette  Paroillc  eft  à la  préfen- 
tation  de  l’Abbé  de  St.  Etienne  de  Caen.  Il  y a auffi 
dans  la  Paroiffe  une  Chapelle  réparée  , qui  eft  fous 
le  titre  de  St.  Martin.  Dans  le  territoire  de  la  Pa- 
roiflè  dont  il  cft  ici  queftion , il  y a des  carrières 
de  pierre , & on  en  tire  une  très-grande  quantité 
pour  les  édifices  de  Caen.  Allemagne  cft  fur  la  rive 
droite  de  l’Orne  , à une  lieue  & quart  S.  S.  E.  de 
Caen. 

ALLEMAGNE  , Allcmania  ou  Alamanicum , 
tn  Provence  , Diocefe  de  Riès  , Parlement  de  In- 
tendance d’Aix  , Vigucrie  & Recette  de  Mouftiers. 
n y compte  2.  feux  de  demi.  Cette  Paroifle  eft 
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deux  tic“  O.  S.  O.  de  Riès. 

LEMAGNE  Françoifc  , Germania  Francisa. 
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C’eft  le  nom  qu’on  donne  quelquefois  à la  partie 
de  l’Allemagne  ciui  cft  à l’occident  du  Rhin  , de  qui 
a été  cédée  à la  E rance  parles  Traités  de  WeOpha- 
lie  de  1648.,  de  Nimegue  de  1679.de  de  R y brick 
de  1697.  ; fçavoir  , la  haute  & baffe  Alface  de  le 
Sundtgaw. 

, ALLEMANCHE  , la  ccnfe  de  Saufay  & le 
village  de  Launay  , en  Champagne  , Diocefc  de 
1 royes , Parlement  de  Paris,  Intendance  de  C hâtons , 
Eleflion  de  Sezanne.  On  y compte  16.  feux.  La 
Paroifle  d’Allemanche  eft  fituce  à trois  quarts  de 
lieue  de  la  rive  droite  de  l’Aube  , & à i.  L S.  S.  E. 
de  Sezanne. 

ALLEMAND  , ou  Bailliage  Allemand.  C’étoit, 
avant  la  derniere  divifion  de  la  Lorraine , l’un  des 
trois  grands  Bailliages  de  ce  pays  : le  Bailliage  de 
Nancy  ou  Bailliage  François , de  le  Bailliage  de 
Vofces  étoient  les  deux  autres  grands  Bailliages  de 
la  Lorraine.  Mais  à ces  trois  grands  Bailliages 
on  ajoutoit  encore  le  Bailliage  de  Baffigny.  * 

Le  Bailliage  Allemand  s’etendoit  des  deux  côtés 
de  le  long  de  la  Saare  i & il  étoit  ainfi  nommé  à 
caufe  que  les  peuples  y parlent  allemand , tandis 
que  tous  les  autres  Sujets  des  autres  Bailliages  de 
la  Lorraine  parlent  françois.  Autrefois  le  Bail- 
liage Allemand  ctoit  fubdivife  en  pluficurs  Prévôtés , 
Comtés  de  Seigneuries  : aujourd’hui  il  eft  divifé  en 
pluficurs  Bailliages  , Comtés  , Seigneuries  , dcc. 

Lorraine. 

ALLEMANDS  , Alcmanni , Nation  ou  Peuple. 
On  ne  trouve  point  le  nom  A' Allemand  avant  le  temps 
de  Caracalla.  ( Cet  Empereur  fut  affalfiné  en  a 1 7.  ). 
La  Nation  allemande  étoit  compolee  de  pluficurs 
peuples  , principalement  de  Suevcs , qui  avoient  cha- 
cun leur  Roi , de  qui  habitaient  vers  les  parues  fu- 
péric ures  du  Rhin.  L’Allemagne  de  ce  temps -là  ne 
doit  pas  être  prife  pour  toute  la  Germanie  , comme 
on  l’entend  aujourd’hui  -,  car  clic  n’en  faifoit  alors 
qu’une  petite  partie. 

Le  mot  AlU-ManA , félon  plufieurs  Auteurs,  eft 
un  nom  de  ligue  qui  lignifie  tour  homme.  Une  partie 
des  Germains  prit  ce  nom , pour  montrer  qu’ils 
avoient  autant  de  courage  que  ceux  de  leurs  voifins 
qui  avoient  pafl'é  le  Rhin.  Quelques  Auteurs  pré- 
tendent que  les  Allemands  prirent  encore  leur  nom 
de  celui  du  Lac  Lemanus  , Léman  ( le  Lac  de  Ge- 
nève ) , auprès  duquel  ils  vinrent  s’établir  en  traver- 
fant  la  Suillè. 

Les  Allemands  tentèrent  plufieurs  fois  de  pénétrer 
dans  les  Gaules  & de  s’y  établir , mais  ils  furent 
prefque  toujours  repouffés  de  battus.  Conftantin  le 
Grand  leur  tua  foixante  mille  hommes  près  de  Lan- 
gres.  Gratien  leur  en  tua  trente  mille  près  de  Straf- 
bourg.  Clovis  les  vainquit  de  les  fubjugua  , du  moins 
ceux  qui  habitoient  en-deça  du  Rhin.  roye\  Tacite, 
Suétone  , Ammien , Eutrope  , Orofius , Paul 
Emile , dcc. 

ALLEMANS  , bourg , en  Périgord  , Diocefe  de 
Election  de  Périgueux  , Parlement  de  Intendance  de 
Bordeaux.  On  y compte  310.  feux.-Ce  bourg  eft  à $. 
lieues  de  demie  O.  N.  O.  de  Périgueux. 

ALLEMANS , en  A génois , Diocefe  de  Election 
d’Agen , Parlement  de  Intendance  île  Bordeaux , 
Juridiction  de  Tombebœuf.  On  y compte  $o.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  fituce  fur  la  rive  gauche  du  Lot , 
à 5. 1.  N.  E.  d’Agen. 

ALLEMANS  , en  Agenois  j Diocefe  de  Eleétion 
d’Agen  , Parlement  de  Intendance  de  Bordeaux. 
On  y compte  81.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  une  Jurif- 
diction  qui  ne  comprend  point  d’autre  Paroifle  que 
celle  d’Allemans , de  elle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche 
du  Drot , à 2. 1.  E.  un  quart  au  S.  de  Duras , de  10. 
N.  O.  d’Agen. 

ALLEMANS , Voye\  Sainte-Croix  de  Allemens. 
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ALLEMANT,  dans  la  Brie  Champenoife  , Dio- 
ccfc  de  Troyes  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Cliâlons , Eleftion  de  Sezanne.  On  y compte 
107.  feux.  Cette  paroifle  eft  à i.  I.  E.  N.  E.  de 
Sezanne. 

ALLEMAKTS  ( les  ) , en  Franche-Comtc  , 
Dioccfe  , Parlement  & Intendance  de  Befanqon  , 
Bailliage  & Recette  de  Pontarlier , Val  du  Saugeois. 
On  y compte  40.  feux.  Cette  ParoüTe  eft  tout  pro- 
che de  la  frontière  de  Neufchâtel  , à une  lieue  & 
demie  N.  E.  de  Pontarlier. 

ALLEMOND  , en  Dauphiné  , Dioccfe  , Parle- 
ment , Intendance  & Election  de  Grenoble.  On  y 
compte  6.  feux  nobles  , 14.  feux  roturiers  , 3c  en- 
viron *00.  feux  allumans.  Il  y a un  Bureau  établi 
pour  la  perception  des  droits  des  cinq  groflès  Fer- 
mes , & autres  droits  y joints  : ce  Bureau  eft  de  la 
Dire&ion de  Grenoble,  Département  de  Grcfivaudan. 
Allemond  eft  fur  la  route  de  Grenoble  à St.  Jean  de 
Maurienne  , à 6.  1.  E.  un  quart  au  S.  de  Grenoble. 

ALLEN,  Cajirum  Alcnü , en  Provence.  Voye\ 
Alein  ôc  Alêne. 

ALLENARD  , en  Dauphine'.  Voye\  Allcvard. 

ALLENAY,  en  Normandie,  Diocefe  , Parle- 
ment 3c  Intendance  de  Rouen  , Eledion  d’Eu.  On  y 
compte  un  feu  privilégié  3c  60.  feux  taillablcs.  Cette 
Paroifle  eft  à un  quart  de  lieue  de  la  mer , & à une 
lieue  N.  N.  E.  de  la  ville  d’Eu. 

ALLENBON,  bourg , dans  le  Boulonnois,  Diocefe 
de  Boulogne  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
d’Amiens  , Gouvernement  d’Ardres.  On  y compro 
Eo.  feux.  Ce  bourg  eft  à une  lieue  3c  demie  S.  S.  O. 
d’Ardres , 3.  deux  tiers  S.  S.  E.  de  Calais  , & 3.  E. 
N.  E.  de  Boulogne. 

ALLENC , en  Languedoc , Diocefe  ôc  Recette  de 
Mende,  Parlement  de  Touloufe , Généralité  de  Mont- 
pellier , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
1 94.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  une  petite 
rivière  qui  rnclc  bientôt  fes  eaux  avec  celles  du  Lot , 
à z.  1.  & demie  N.  E.  de  Mende. 

ALLEND’HUI  , en  Champagne  , Diocefe  & 
Eledion  de  Rheims , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Châlons.  On  y compte  96.  feux.  Cette  Pa- 
roifle eft  fituée  à une  petite  diftancc  de  la  rive  droite 
de  la  riviere  d’Aifhe  , à une  demi-licue  O.  N.  O. 
d’Attigny , & 1 7. 1.  & demie  N.  E.  de  Rheims. 

ALLENJOYE  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
Parlement  3c  Intendance  de  Bcfanqon  , Bailliage  3c 
Recette  de  Baume  , Terre  de  Seigneurie  de  Chaf- 
telot.  On  y compte  2 5.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée 
dans  les  montagnes , à 4. 1.  E.  N.  E.  de  Baume. 

ALLENNES  en  Carembaut , dans  la  Flandres 
Walonne  , Diocefe  de  Tournay  , Parlement  de 
Douay  , Intendance  & Subdélégation  de  Lille.  On  y 
compte  1 19.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 2. 1.  & demie 
S.  O.  de  Lille  ,3c  $.  trois  quarts  O.  S.  O.  de  Tournay. 

ALLENV1LLE  , en  Normandie  , Dioccfe  , Par- 
lement 3c  Intendance  de  Rouen  , Election  de  Cau- 
debec.  On  y compte  3.  feux  privilégiés  3c  170.  feux 
taillablcs. 

ALLERAY  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  fit  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  ôc  Re- 
cette d’Arnay-lc-Duc.  On  y compte  47.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à une  lieue  3c  tiers  O.  N.  O.  d’Arnay- 
le-Duc. 

ALLERAY  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  3c  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  3c  Re- 
cette de  Semur-en-Auxois.  On  y compte  9.  feux.  Ce 
hameau  eft  à un  tiers  de  lieue  S.  S.  E.  de  Scmur. 

ALLERAY  ,en  Bourgogne  , Diocefe,  Bailliage  ôc 
Recette  de  Châlon  , Parlement  3c  Intendance  de 
Dijon.  On  y compte  64.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fi- 
tuee  dans  un  pays  de  plaines  , à un  quart  de  lieue  de 
la  rive  droite  de  la  Saône , 3c  à 2. 1.  N.  E.  de  Châlon. 


ALLERCY  ou  Allery  , en  Picardie  , Dioccfe , 
Intendance  6c  Eledion  d’Amiens  , Parlement  de 
Paris , Doyenné  d’Airenne.  On  y compte  99.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  une  petite  riviere , à une 
lieue  O.  N.  O.  d’Airenne  > 3c  4.  deux  tiers  O.  N.  O. 
d’Amiens. 

ALLERCY , en  Bourgogne.  Voyc\  Alleray.  Et 
ajoutez  à cet  article , que  les  Chanoines  de  Saulicu 
font  Collatcurs  de  la  Cure  d’Alleray , 6c  que  de  cette 
demicrc  Paroifle  dépendent  quatorze  hameaux  ; 
fçavoir,  Alleray,  Angofte  , partie  de  Pontché, 
Lilly  , 3cc.  Il  y a à Alleray  une  rue  qui  dépend  de 
la  Paroifle  de  Joucy. 

ALLERCY  , en  Picardie.  Voy<\  Airenne  & 
Allercy. 

ALLERIOT  , en  Bourgogne , Dioccfe , Bailliage 
& Recette  de  Châlon  , Parlement  3c  Intendance 
de  Dijon  , Reflort  de  Saint-Laurent.  On  y compte 
31.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  en  pays  de  plai- 
nes , à une  petite  diftancc  de  la  rive  gauche  de  la 
Saône  , fur  la  route  de  Châlon  à Verdun , à une 
lieue  E.  N.  E.  de  la  première  de  ces  villes , 3c  à 
une  lieue  3c  quart  S.  O.  de  Verdun. 

ALLERY  , Voyt\  ci-devant  Allercy. 

ALLÉS  de  Baüefol  , en  Périgord  , Diocefe  3c 
Election  de  Sarlat , Parlement  & Intendance  de 
Bordeaux.  On  y compte  1 54.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  fur  la  rive  gauche  de  la  Dordogne  , à $.  1.  un 
tiers  O.  S.  O.  de  Sarlat. 

ALLEVAL,  en  Champagne.  Voye\  Sainte- 
Ménéhoult. 

ALLEVARD  , AUvardum  , en  Dauphine  , Dio- 
ccfe, Parlement , Intendance  6c  Eledion  de  Greno- 
ble. On  y compte  3.  feux  un  fixietne  3c  un  trente- 
ileuziemc  de  feu  pour  les  fonds  Nobles , 6c  7.  feux 
un  douzième  3c  un  quatre-vingt-feizicmc  de  feu 
pour  les  fonds  taillables , y compris  un  vingt-nua- 
trieme  de  feu  pour  les  fonds  affranchis  des  railles. 
Cette  Paroifle  eft  tout  proche  de  la  frontière  de 
Savoye  , à 6.  ücucs  3c  demie  N.  E.  de  Grenoble. 
La  Terre  3c  Seigneurie  d’AUevard  a été  érigée  en 
Comté  par  Lettres-Patentes  du  mois  de  Juillet  1751., 
en  faveur  de  Jcan-Baptifte-  François  de  Barrai  de 
Clermont , Prélident  à Mortier  au  Parlement  de 
Grenoble.  Voye\  la  Baftie  d’Arvillars. 

ALLEUDS  ou  Alleux  ( les  ) , de  Aüaudis  Fa- 
nam  , en  Poitou,  Diocefe  6c  Intendance  de  Poitiers, 
Parlement  de  Paris  , Eledion  de  Saint-Maixant. 
On  y compte  $o.  feux.  Il  y a une  Abbaye  de  l’Ordre 
de  Saint-Benoit,  Bcat&  Mar  Le  de  Allodiis  Abbatia. 
Cette  Abbaye  a été  fondée  en  1 1 »o.  par  le  bienheu- 
reux Giraud  de  Sala , qui  eft  également  le  Fondateur 
de  pluficurs  autres  Monafteres.  L’Abbaye  des  Alleuds 
eft  en  commendc , 3c  elle  rapporte  environ  3000.  liv. 
de  rente  à celui  qui  en  eft  pouvu.  La  taxe  en  Cour 
de  Rome  eft  de  1 20.  florins.  La  Paroifle , qui  donne 
lieu  à l’article  que  nous  traitons  ici , eft  fituée  à 2. 
grandes  lieues  de  la  route  qui  mené  de  Poitiers  à 
Bordeaux,  à 2.  1.  deux  tiers  S.  E.  de  Melle,  6. 
S.  E.  de  Saint-Maixant , ôc  9.  3c  demie  S.  S.  O.  de 
Poitiers.  Long.  17.  37.  26.  lut.  46.  10.  8. 

ALLEUDS -SAINT -AUBIN,  en  Touraine  , 
Dioccfe  , Parlement  3c  Intendance  de  Tours , Elec- 
tion d’Angers.  On  y compte  8 S-  feux.  Ce  lieu  eft 
réputé  hameau  , il  y a cependant  une  Paroifle  avec 
fon  Curé  ; 3c  ccttc  Paroifle  eft  fituée  à une  lieue  & 
demie  de  la  rive  gauche  de  la  Loire  , 3c  3.  S.  E. 
d’Angers. 

ALLEUDS  3c  les  Fermes  de  la  Maifon  ronge  3c 
Marcelot  (les) , en  Champagne , Diocefe  de  Rheims  ; 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons  , Elec- 
tion de  Rethel.  On  y compte  52.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  fituée  dans  un  pays  fertile  en  froment  3c  en  fei- 
glc , 3c  où  il  y a des  bois , à une  Jieuc  de  la  rive 
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droite  de  b rieiere  d’Aiûe  , & 4-  & demie  E.  S.  E. 

de  Rcthel.  A , , 

ait  FUDS  » Voycx  Aleuds. 

A LLEV2E , en  Auvergne  , Diocefe  & Eleélion 
de  St.  Flour , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Riom.  On  y compte  1 74-  feux.  Cette  ParoiiTe  eft 
fituee  k une  bonne  lieue  de  la  rive  droite  de  la 
Trueyre  , & i.  S.  S.  O.  de  Saint-Flour. 

ALLEXA1N,  bourg,  dans  le  Maine,  Diocefe  du 
Mans , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours , 
Election  de  Mayenne.  On  y compte  141.  feux.  Ce 
bourg  eft  à a.  1.  & demie  S.  O.  de  Mayenne  , & 1 3. 
un  quart  O.  N.  O.  du  Mans. 

ALLE  YRAT  , dans  la  Marche,  Diocefe  de  Limo- 
ges , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Moulins  , 
Elc&ion  de  Gueret.  On  y compte  69.  feux. 

A I.LE  YRAT , en  Limofin , Diocefe  5c  Intendance 
de  Limoges  , Parlement  de  Bordeaux  , Eleétion  de 
Tulles.  On  y compte  $8.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
k 6.  1.  N.  E.  de  Tulles. 

ALLE  YRAT,  Voye\  Aleyrat  5c  Aleyrac. 

ALLEZAT,  en  Limofin  , Diocefe  5c  Intendance 
de  Limoges , Parlement  de  Bordeaux  , E lésion  de 
Brives.  On  y compte  30.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
fituée  dans  une  contrée  fertile  en  excellens  vins  : on 
prétend  même  que  la  qualité  de  ces  vins  eft  à peu  de 
chofe  près  la  même  que  celle  des  vins  de  Bourgogne. 

ALLIANCELLES  , en  Champagne  , Diocefe  , 
Intendance  5c  Election  de  Châlons , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  99.  feux.  Ccrte  Paroifle  eft  fituée 
dans  un  pays  fertile  en  vin  , mais  qui  n’eft  pas  des 
meilleurs  , fur  un  ruiifeau  qui  mêle  bientôt  fes  eaux 
avec  celles  de  la  rivicre  d’Orne  , à 6.  1.  un  quart 
S.  E.  de  Châlons. 

ALLIANVILLE  , Allïanivilla  , en  Champagne , 
Diocefe  de  Langrcs , Intendance  de  Châlons  , Par- 
lement de  Paris , Bailliage  5c  Eleétion  de  Chaumont. 
On  y compte  42.  feux.  Cette  Paroifle  eft  dédiée  k 
St.  Martin , 5c  elle  eft  k 6.  1.  un  quart  N.  E.  de 
Chaumont. 

ALL1BAUDIERES , en  Champagne , Diocefe  5c 
Election  de  Troyes  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Châlons.  On  y compte  62.  feux. 

ALL1CHAMP,  en  Champagne , Diocefe  de  Lan- 
gres.  Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons  , 
Eleétion  de  Joinville.  On  y compte  48.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  fituée  dans  un  pays  de  bois  5c  où  il  y a 
des  forges  , fur  la  rivière  de  Blaife  , à 4.  1.  N.  O. 
de  Joinville. 

ALLIEL  , en  Picardie , Diocefe  5c  Intendance 
d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , Election  d’Abbe- 
ville. On  y compte  70.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 
une  lieue  trois  quarts  E.  S.  E.  d’Abbeville. 

ALLIEPONT,  Voye\  Imccourt  ou  Précourt. 

ALLIER  ( 1’  ) , Elavcr  , riviere.  Elle  a fa  fource 
en  Languedoc  , dans  le  Gévaudan , au  village  de 
Coudray  ou  Chef-Ailier , au  pied  du  Mont  de  L ou- 
\cre , l’une  des  plus  hautes  montagnes  du  Gévaudan, 
à $.  lieues  E.  N.  E.  de  Mende.  Long.  21.  30.  2. 
lat.  44.  34.  27.  Après  un  cours  de  12.  lieues  ou 
environ  , l’Ailier  fort  du  Languedoc  5c  entre  dans 
la  Province  d’Auvergne  qu’il  féparc  en  deux  : il  y 
reçoit  l’Alaignon  , îa  Dore , la  Scioule  , 5cc.  Le 
cours  de  l’Ailier  dans  la  Province  d’Auvergne  , eft 
de  40.  lieues  ou  environ  : cette  rivière  commence 
d’y  être  navigable  k Viale  près  de  Maringues,  à 4.  1. 
& demie  E.  de  Riom  ; 5c  même  à Pont-du-Châtcl , 
qui  eft  4.  ou  5.  lieues  au-deflus  de  Maringues  ; mais 
ce  n’eft  qu’en  certaines  faifons  de  l’année , c’eft-k- 

. , dans  le  temps  de  la  crûe  des  eaux , ce  qui 
arnve  toujours  Jors  de  la  fonte  des  neiges.  Pendant 
ept  ou  huit  mois  de  l’année  , cette  riviere  porte  des 

•ea^x  * même  de  petits  bateaux  , depuis  Braiiac, 
qui  elt  encore  plus  haut  que  le  Pont-du-Cbâtcl. 


Alt 

L’Allier  fort  dé  la  Province  d’Auvergne  , pour 
entrer  dans  celle  de  Bourbonnois  k Vichy.  Le  cours 
de  cette  rivicre  dans  le  Bourbonnois  , eft  de  15. 
lieues  ou  environ.  A la  Veurdre  , l’Ailier  entre  dans 
la  Province  de  Nivcrnois  ; 5c  après  un  cours  de  4. 
ou  $.  lieues  dans  cette  Province  , l’Ailier  fe  perd 
dans  la  Loire  , à une  lieue  au-delïbus  de  Nevers  , 
au  lieu  qu’on  appelle  k caufe  de  cela  le  Bec  d’ Allier. 

Le  cours  de  l’Ailier,  depuis  fa  fource jufqu’à  fon 
embouchure  , eft  de  72.  lieues  ou  environ.  Cette 
riviere  pallie  en  Languedoc , par  Moniftrol  ou  Mo- 
nafterol  ; en  Auvergne  , par  Langeac  , Brioude  , 
Ifloire  , Vic-Jc-Comtc  , Pont-du-Châtel  , Marin- 
gucs  5c  Ris  ; en  Bourbonnois , par  Vichy , Moulins , 
Villeneuve  , la  Fcrté-Chauderon  ; 5c  en  Nivernois , 
par  de  (impies  villages. 

Nous  avons  dit  ci-devant  qu’au  temps  de  la  fonte 
des  neiges  , l’ Allier  étoit  navigable  même  dans  la 
partie  fupéricure  de  l’Auvergne  , où  cette  riviere  a 
fon  cours  ; mais  nous  devons  ajouter  que  cette 
même  caufe  , la  fonte  des  neiges , produit  fouvent 
des  effets  nuifibles  ; car  alors , le  lit  de  la  riviere  ne 
pouvant  contenir  le  volume  d’eau  qui  fe  prélêntc  , 
il  faut  ncceflairement  que  cette  eau  s’extravafe  ; ce 
qui  occalione  fouvent  des  dévaftations.  Au  relie  , 
le  dédommage  que  caufe  l’Ailier  par  fes  déborde- 
ments , fe  trouve  prcfque  toujours  compcnfé  par  le 
bon  effet  que  produit  une  certaine  terre  légère  que 
charrie  la  riviere  , 5c  laquelle  terre  qu’on  appelle 
dans  le  pays  Chumbonnage  , s’attache  aux  fonds  5c 
les  engraiilè. 

Le  principal  commerce  qui  fe  fait  par  le  moyen 
de  l’Ailier , confifte  en  charbon  de  terre  , que  l’on 
tire  de  Brnllac  , de  Sainte-Florinc  , de  Charbon- 
nière , 5cc.  Un  fait  aufli  defeendre  fur  cette  riviere 
quelques  mats  de  vaifleaux  5c  des  bois  de  conftruc- 
tion  que  le  Roi  fait  couper  du  côté  de  la  Chaife- 
Dieu.  L’Abbaye  de  ce  nom  eft  à cinq  grandes  lieues 
de  l’Ailier  ; mais  la  Dore  qui  va  fe  jetter  dans  l’Al- 
licr , naît  à une  petite  diitance  de  l’Abbaye  de  la 
Chaife-Dicu  , 5c  bientôt  apres  elle  pafle  par  des 
pays  abondans  en  bois  5c  d’où  l’on  tire  une  partie 
de  ceux  qui  dcfccndcnt  à Nantes  par  la  Loire. 

On  fouhaiteroit  très-fort  en  Auvergne  que  l’Ai- 
lier y fût  navigable  dans  tout  fon  cours  : li  cela 
étoit  ainfî  , la  Province  en  rctircroit  de  grands 
avantages  , fur-tout  pour  l’exportation  des  vins 
dont  le  pays  abonde  , 5c  qui  font  prcfque  toujours 
k non-valeur  , k caufe  que  le  pays  manque  de  débit 
5c  de  confommation.  Qu’il  foit  poflïble  de  rendre 
cette  rivicre  navigable  en  Auvergne  , cela  n’eft  pas 
douteux  : on  aifure  même  que  les  frais  nécellaires 
pour  l’exécution  d’un  pareil  projet  ne  feraient  rien 
moins  que  confidérablcs. 

ALL1ERS  ou  Allures  , en  Dauphiné, Diocefe, 
Parlement , Intendance  Ôc  Eleélion  de  Grenoble. 
On  y compte  4.  feux  un  tiers  un  vingt-quatricme 
5c  un  quatre-vingt-feizicme  de  feu  , pour  les  biens 
nobles  i 5c  2.  feux  un  fixieme  un  quarante  - hui- 
tième 5c  un  quatre-vingt-feizicme  de  feu  . pour  les 
fonds  roturiers , y compris  néanmoins  trois  quarts 
5c  un  quatre-vingt-feizieme  pour  les  fonds  affran- 
chis des  Tailles.  Cette  Paroifle  eft  k une  lieue  5c 
demie  S.  S.  O.  de  Grenoble. 

ALL1EU  en  Bufii , en  Foreft.  Voye\  Aillieux. 

ALL1GNY  , en  Bourgogne , Diocefe  , Bailliage 
5c  Recette  d’Autun  , Parlement  5c  Intendance  de 
Dijon.  On  y compte  17$.  feux.  Cette  ParoiiTe  eft 
fituée  fur  une  petite  rivicre , à ÿ.  L N.  O.  d’Autun. 

ALLIGNY  , bourg  avec  titre  de  Baronnie,  en 
Nivcrnois  , Diocefe  d’Auxerre  , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Bourges , Eleélion  delà  Charité- 
fur-Loirc.  On  y compte  178.  feux.  Ce  bourg  eft 
fitué  en  pays  de  bois , k 2. 1.  E.  N.  E.  de  Cofnc  5c  de 
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lu  Loire,  9.  deux  tiersS.  O.d'Auxerre,  &s.ôc  demie 
N-  de  la  Charité. 

ALLIGUERVILLE  ou  Alliquerville  , Dio- 
cefe , Parlement  & Intendance  de  Rouen  , Election 
de  Caudebcc  , Sergenterie  de  Bolbec.  On  y compte 

3.  feux  privilégiés  & 41.  feux  taillablcs.  Cette  Pa- 
roiffeeft  à une  lieue  & demie  £.  de  Bolbec  , de  2.  un 
tiers  N.  O.  de  Caudebcc. 

ALLINCOURT  , en  Normandie  , Diocefe  de 
Séez  , Parlementdc  Rouen  , Intendance  d’Alençon , 
Eleétion  de  Conches  , Sergenterie  de  Bretcuil.  On 
y compte  37.  feux. 

ALL1NES  ou  Allimes  ( les  ) , en  Bugey  , au 
Gouvernement  général  de  Bourgogne  , Diocefe  de 
Lyon  , Parlement  6c  Intendance  de  Dijon  , Bail- 
liage ôc  Recette  de  Bugey  , Mandement  de  St.  Gcr- 
main-d’Ambericu.  On  y compte  30.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè eft  à une  petite  lieue  N.  E.  de  St.  Germain- 
d’Amberieu  , & 6.  O.  N.  O.  de  Bellay. 

ALL1NETON ,dans  le  Boulonnois.  V . Alingtun. 

ALLIONCOUKT.en  Franche-Comté,  Diocefe, 
Parlementdc  Intendance  de  Kcfançon  , Bailliage  de 
Recette  de  Vefoul , RetTorr  de  Luxcuil.  On  y compte 
43. feux.  Cette  Pareille  eft fituée  fur  la  petite  rivière 
de  Lanterne  , à une  lieue  un  tiers  S.  de  Luxcuil , de 

4.  N.  E.  de  Vefoul. 

ALL1X  , en  Lyonnois.  Vcye\  Alix. 

ALL1ZEY  , en  Normandie.  Voye\  Alizay. 

ALLMONT  , en  Dauphiné.  Voye\  Allemond. 

ALLOBROGES  , Peuple  puiilànt  de  la  Gaule 
Narboanoife  , de  enfuite  de  la  première  Viennoife. 
Ils  ctoicnt  bornés  au  N.  par  les  Segufiani  , les  Sc- 
quani  de  les  Hclvtni  ; au  S.  par  les  Segalautû  , les 
Vocontii  & les  Caturiges  ; à l’E.  par  les  Veragri  , 
les  Ceturones  de  les  Bngamiiù  ; à l’O.  par  les  Ve- 
launL  Ils  occupoicnt  une  partie  conndérable  des 
Provinces  qui  font  connues  aujourd’hui  fous  le  nom 
de  Dauphiné  6c  de  Savoyc.  Le  Diftrift  qu’ils  habi- 
toient , a depuis  été  divile  de  partagé  entre  les  Dio- 
ccfes  deVienne  , de  Grenoble  de  de  Genève. 

Les  Allobroges  furent  du  nombre  des  Gaulois  qui 
fe  joignirent  à Brennus  , lors  de  fon  expédition  en 
Italie  , l’ân  de  Rome  362.  de  avant  Jefus-Chrift  391. 
Ils  rendirent  de  grands  fervices  aux  Carthaginois 
contre  les  Romains , de  défendirent  dans  la  fuite 
vaillamment  leur  liberté  contre  ces  derniers.  Mais 
l’an  de  Rome  632.  de  avant  J.  C.  12t.  les  Allobro- 
ges , joints  aux  Arveni , furent  défaits  par  le  Pro- 
Coniul  Domitius-Ahcnnharbus  , vers  le  confluent  de 
la  Sorgue  de  du  Rhône,  à une  lieue  N.  N.  E.  d’Avi- 
gnon. Peu  de  temps  après , dans  le  cours  de  la 
même  année  , les  Allobroges  , joints  à d'autres 
peuples  gaulois  , revinrent  d’eux-mêmes  à la  char- 
ge ; de  au  nombre  de  deux  cens  mille  combattants  , 
ils  allèrent  au-devant  du  Conful  Fabius  qui  n’en 
avoit  que  trente  mille  , mais  qui  avoit  eu  la  précau- 
tion de  l’habileté  de  bien  retrancher  fon  Armée  de 
de  mettre  le  Rhône  de  l’Ifcre  entre  elle  de  celle  de 
fes  Ennemis.  Les  Gaulois  furent  défaits  de  nouveau , 
à une  lieue  N.  de  Valence  en  Dauphiné  , de  ils  per- 
dirent dans  le  combat  environ  cent  vingt  mille  hom- 
mes , au  lieu  qu’il  ne  périt  que  quinze  Romains 
feulement;  chofc  qui  paraîtrait  hors  de  vraifein- 
blance  , fi  on  ne  faifoit  attention  que  les  Gaulois 
furent  attaqués  au  paflage  du  Rhône  avant  qu’ils 
cufl'enteu  le  temps  de  fe  meure  en  bataille;  de  que 
n’ayant  pu  foutenir  le  premier  choc  des  Romains  , 
ils  fe  débandèrent , s’enfuirent  vers  le  fleuve  , de 
• s’y  noyèrent  en  très - grand  nombre.  Fabius  mit 
alors  les  Allobroges  au  nombre  des  Sujets  de  l’Em- 
pire , de  prit  dc-li  le  furnotn  à'Allobrogique. 

La  ville  devienne,  Vienna  Allobrogum  , croit 
la  capitak  ou  le  chef-lieu  du  pays  qu’habitoicat  les 
Allobroges. 

To.ue  /, 
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ALLOGNY  ou  Alogny  , en  Berry , Diocefe , 
Intendance  de  Etcélion  de  Bourges , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  80.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
fituée  fur  un  ruiflèau,  à 3. 1.  de  demie  N.  N.  O.  de 
Bourges. 

ALLOIS  f les  ) , en  Limofin  , Diocefe  , Inten- 
dance Ôc  Election  de  Limoges , Parlement  de  Bor- 
deaux. On  ycompte  58.  feux  11  y a une  Abbaye  de  Fil- 
les del’Ordredc  Saint-Benoit.  Cet  Abbaye  ( Abbatia 
de  Allodiis  )a  été  fondée  en  1 1 } 1 . ; de  la  Communauté 
cft  compofée  ordinairement  de  vingt-cinq  Religieu- 
fes.  Le  revenu  de  cette  Maifon  eft  de  dix  mille  livres 
ou  environ.  La  ParoilTc  des  Aliois  eft  fituée  entre 
la  riviere  de  Vienne  de  celle  de  Briancc  ,a  une  lieue 
de  quart  N.  O.  de  St.  Paul , 2.  S.  O.  de  St.  Léonard , 
2.  N.  N.  E.  de  Bierre-Buftiere , de  3.  E.  S.E.  de  Li- 
moges. Long.  19.  8.  6.  lat.  45.47. 4 j. 

ÀLLON , dans  le  Condomois  , Diocefe  de  Elec- 
tion de  Condom  , Parlement  de  Intendance  de  Bor- 
deaux. On  y compte  40.  feux.  Cette  ParoilTc  forme 
elle-feule  une  Jurifdiétion. 

ALLONAL  , en  Franche-Comté , Diocefe  , Par- 
lement de  Intendance  de  Bc lançon , Bailliage  & Re- 
cette d’Orgclct.  On  y compte  3 2.  feux. 

ALLONDRELLE , au  Duché  de  Carignan , Dio- 
cefe , Intendance  de  Parlement  de  Metz , Recette 
de  Carignan , Prévôté  de  Marville.  On  y compte 

n- 

ALLONNE , bourg,  dans  le  Beauvoifis  , au  Gou- 
vernement Général  de  l’ifle  de  France,  Diocele  de 
Election  de  Beauvais , Parlement  & Intendance  de 
Paris.  On  y compte  3 1 7.  feux.  Ce  hourg  cft  litué 
fur  un  ruilfeau  h trois  quarts  de  lieue  S.  E.  de 
Beauvais. 

ALLONNE  , bourg  , en  Anjou,  Diocefe  de  In- 
tendance de  Tours,  Parlement  de  Paris,  Election 
de  Saumur.  On  y compte  296.  feux.  Ce  bourg  cft 
fitué  fur  la  riviere  d’Authkm , à une  lieue  de  tiers 
E.  N.  E.  de  Saumur , de  10.  O.  un  quart  au  S.  de 
Tours. 

ALLONNE  , au  pays  Chartrain  , Gouvernement 
général  d’ürléanois  , Diocele  de  Election  de  Char- 
tres , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Orléans. 
On  y compte  $8.  feux.  Cette  ParoilTc  eft  à 3.  I.  S. 
E.  de  Chartres. 

ALLONNE  , bourg , dans  le  Maine , Diocefe  de 
Ele&ion  du  Mans , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Tours.  On  ycompte  89.  feux.  Ce  bourg  eft  litué  à 
une  petite  diftance  de  la  riviere  de  Sartc , à une  lieue 
Ôc  quart  S.  O.  du  Mans. 

ALLONS  , en  Provence , Diocefe  de  Senis,  Par- 
lement ô:  Intendance  d’Aix  , V igucrie  ôc  Recette 
de  Caftellanne.  On  y compte  un  quint  de  feu.  Cette 
ParoilTe  eft  à deux  tiers  de  lieue  de  la  rive  gauche 
du  Verdon , à 4.  1.  N.  E.  de  Senès , autant  N.  N.  E. 
de  Caftellanne,  & ai.  E.  N.  E.  d’Aix. 

ALLONV1LLE  , en  Picardie  , Diocefe  & Inten- 
dance d’Amiens  , Parlement  de  Paris , Election  de 
Dourlens  , Doyenné  de  Lihons.  On  y compte  84. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  à trois  quarts  de  lieue  N.  E. 
d’Amiens  , de  à 4. 1.  deux  tiers  S-  de  Dourlens. 

ALLÜNVILLE  , en  Normandie , Diocefe  , Par- 
lement ôc  Intendance  de  Rouen  , Election  de  Cau- 
debcc , Sergenterie  de  Baons.  On  y compte  3.  feux 
privilégiés  ôc  170.  feux  taillables.  Cette  ParoilTe  eft 
à une  lieue  ôc  quart  O.  S.  0.  d’Yvctot , ôc  2.  N.  N. 
O.  de  Caudebcc. 

ALLOS  ou  Alloz,  en  Provence,  Diocefe  d’Em- 
brun  , Parlement  de  Intendance  d’Aix  , Bailliage  de 
Recette  de  la  vallée  de  Barcelonnette.  On  y compte 
256.  maifons  , dont  l’affouagement  eft  de  3S0. 
écus  d’or.  Cette  ParoilTc  cft  fituée  tout  proche  de 
la  riviere  de  Verdon , à 4. 1.  S.  de  Barcelonnette , 7. 
un  tiers  S.  S.E.  d’£mbrun,ôt  24.  ôc  demie  N.  E.  d’Aix» 
£ e 
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va  un  lac  qui  abonde  en  truites.  Ce  lac  a environ 
une  lieue  de  circonférence  , & il  eft  fur  une  haute 
montagne  , où  la  riviere  de  Vcrdon  prend  fa  fource. 
Honore  Bouche  croit  que  c’eft  aux  environs  de  ce 
lac  qu’il  faut  placer  les  Triullati  t dont  il  eft  parle 
dans  l’inlîription  du  Trophée  des  Alpes.  11  y a au 
village  ou  bourg  d’ Allez , que  nous  venons  de  nom- 
mer , un  Grenier  à fel , l’un  des  18.  qui  compofent 
le  Département  de  Provence  ; & il  y a auffi  un  Bu- 
reau pour  la  perception  des  droits  des  cinq  grottes 
Fermes  , & autres  droits  y joints. 

ALLOUAGNE  , en  Artois  , Diocefe  & Gouver- 
nance d’Arras  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Lille , Bailliage  & Recette  de  Béthune.  On  y compte 
87.  feux  & 3 $0.  perfonnes.  Cette  Paroiflè  eft  à line 
lieue  deux  tiers  0.  S.  O.  de  Béthune,  & s*  trois 
quarts  N.  O.  d’Arras. 

ALLOUÉ  , bourg , en  Poitou , Diocefe  & Inten- 
dance de  Poitiers , Parlement  de  Paris , Eleétion 
de  Confolans.  On  y compte  *60.  feux.  Ce  bourg  eft 
fitué  fur  une  petite  riviere  , à une  lieue  N.  E.  de 
Confolans , & 1 3.  & demie  S.  E.  de  Poitiers. 

ALLOUV1LLE  , en  Normandie.  Voye\  Al- 
lonville. 

ALLOUY  , en  Berry  , Diocefe  , Intendance  & 
Election  de  Bourges , Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  90.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à un  quart  de 
lieue  N.  N.  E.  de  Mehun  , & h 3.  1.  N.  O.  de 
Bourges.  La  Seigneurie  du  lieu  d’Allouy  appartient 
à l’Abbaye  de  St.  S'ulpice  de  Bourges  , à qui  elle 
fut  reftituée  en  983.  par  Hugues  de  Chartres,  alors 
Archevêque  de  Bourges. 

ALLOZ  , ou  Alloze  , en  Provence.  Voyt\ 
Allos. 

ALLUARS  ou  Alluets-le-Roi  , dans  l’Ifle  de 
France  , Diocefe  de  Chartres  , Parlement , Inten- 
dance & Elcélion  de  Paris.  On  y compte  76.  feux. 
Cette  Paroittc  eft  dans  un  bois  qui  eft  connu  fous  le 
nom  de  forêt  ou  buifldn  d’Allucts-!c-Roi , lequel 
buiftbn  contient  835.  arpents  84.  perches  de  bois 
taillis.  Autrefois  ce  buitton  appartenoit  au  Roi  $ 
mais  aujourd’hui  il  eft  partagé  entre  plufieurs  Mai- 
fons  religieufes  & un  Prieuré  ; les  Religieufes  de 
Poilîy  en  pofledent  pour  leur  part  1 27.  arpents  35. 
perches  ; l’Abbaye  de  Joyenval  , 642.  arpents  47. 
perches  -,  les  Religieux  de  l’Abbaye  de  St.  Germain- 
dcs-Prcz  , 37.  arpents  9 6.  perches  ; & le  Prieuré  de 
Nottc-Dame  d’Hannecourt , 18.  arpents  2t.  per- 
ches. Au  refte,  la  forêt  d’AUuets-lc-Roi  eft  dans  la 
Maîtrife  particulière  de  St.  Gcrmain-en-Laye  , qui 
eft  elle-mcmc  dans  la  Grand’Maitrife  ou  Généralité 
de  Paris.  La  ParoilTe  qui  a le  même  nom  que  la 
forêt , eft  à une  grande  lieue  0.  S.  O.  de  la  rive 
gauche  de  la  Seine  , une  & demie  O.  un  quart  au  S. 
de  Poitty  , 2.  un  quart  0.  N.  O.  de  St.  Germain-cn- 
Laye  , « 3.  un  tiers  N.  0.  de  Verfailles.  Long.  19. 
3 S-  $•  lat.  48.  $4.  30. 

ALLUYE,  À volotium  t bourg  & ch&teau  avec 
titre  de  Baronnie , dans  le  bas  Perche  ou  Perche- 
Gouet , au  Gouvernement  général  d’Orlcanois  , 
Diocefe  & Intendance  d’Oriéans  , Parlement  de 
Paris  , Election  de  Château-Dun.  On  y compte 
143*  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  petite  rivière  de 
Tivon , à 5.  1.  & demie  E.  N.  E.  de  Gouct , 11. 
E.  S.  E.  de  Bellefmc , 9.  & demie  N.  N.  E.  de  Ven- 
dôme, 3.  un  tiers  N.  un  quart  à l’E.  de  Château- 
Dun  , & 4.  un  tiers  S.  S.  O.  de  Chartres.  Long.  1 9. 
*•  lat.  48.  14.  5.  La  Baronnie  d’AJluye  eft  une 
«es  cinq  Baronnies  qui  divifent  le  Perche  - Gouet , 
« qu»  font  mouvantes  de  l’Evêché  de  Chartres, 
v rou , Anthon,  Montmirail  & la  Bazoche  font  les 
Baronnies  du  Perche-Gouet).  Mahaud, 
Alluye  & de  Brou  , époufa  au  commencc- 
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ment  du  onzième  ficelé  , Guillaume  Goyet , Sei- 
gneur du  petit  Perche  , depuis  appelle  Perchc-Goet. 
Leurs  defeendants  , dont  nous  donnons  l’état  au 
mot  Montmirail , pofféderent  pendant  plufieurs  Cé- 
dés les  cinq  Baronnies  que  nous  venons  de  nommer  j 
& ces  Baronnies  ne  furent  défunies  qu’après  la  confîf- 
cation  qui  en  fut  faite  fur  le  Connétable  de  Luxem- 
bourg , Comte  de  St.  Pol , décapité  à Paris  , le  » 9. 
Décembre  147s.  Les  Baronnies  d’ Alluye  & de  Brou 
furent  enfuite  données  à Florimont  Robertct , 
Secrétaire  d’Etat , fous  Charles  VIII.  Claude  Rober- 
tct , fils  aîné  de  Florimont , & Général  des  Finan- 
ces en  Normandie , eut  la  Baronnie  d’Alluye  ; de  par 
lui  cette  Baronnie  paffo  à fon  fils  François  Robertet. 
Ce  dernier  étant  mort  fans  enfants  de  Magdeleine 
Brulart , la  Baronnie  d’Alluye  échut  à François  d’Ef- 
coubleau  , Marquis  de  Sourdis  , du  chef  de  fa  fem- 
me Ifabcau  Babou  de  la  Bourdaificrc , qui  avoit 
pour  mere  Françoife  Robertet,  fille  de  Florimont. 
( V 07*$  dans  ce  Diélionnaire  au  mot  Jouy , pour 
ce  qui  concerne  la  Maifon  d’Efcoubleau  des  Marquis 
de  Sourdis  ).  C’eft  en  faveur  de  ce  même  François 
d’Efcoublcau  que  la  Baronnie  d’Alluye  fut  érigée  en 
Marquifat  ; & après  avoir  été  pottedcc  plus  de  cent 
ans  par  fes  defeendants , elle  a été  vendue  par  décret 
à Jean,  Marquis  de  Gafiïon  , dont  la  fille  aînée 
Jeanne  de  Gafiïon , Comteflè  de  Peyre  , pofiède 
aujourd’hui  le  Marquifat  d’Alluye.  Voye\  dans  ce 
Dictionnaire  Gaffion. 

ALLUYES  , en  Nivemois , Diocefe  & Eleétion 
de  Nevers  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Moulins.  On  y compte  $4.  feux. 
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ALMAIRAC , en  Languedoc , Diocefe  & Recette 
d’Alby , Généralité  & Parlement  de  Touloufc , In- 
tendance de  Languedoc.  On  y compte  s 3.  feux  Cette 
Paroilfe  eft  à 3. 1.  deux  tiers  N.  d’Alby. 

ALMENESCHES  , bourg , en  Normandie , Dio- 
cefe de  Séez  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  & 
Elcélion  d’Alencon.  On  y compte  266.  feux  pour 
le  bourg,  qui  eft  affouage  fous  le  nom  de  Saint- 
Pierre  d’Almenefche  , & 123.  feux  pour  le  Château 
de  même  nom  ; ce  qui  fait  en  tout  389.  feux.  Il  y 
a une  Abbaye  de  Filles  de  l’Ordre  de  St.  Benoit.  Cette 
Abbaye  , Ccenobium  ou  Abbatia  Almenifcarum , a 
etc  fondée  vers  l’an  700.,  & elle  e'toit  déjà  floriftànte, 
dès  l’an  740.  ou  environ  , que  Saiate-Lanthilde  ou 
Na n tilde  , tante  de  Sainte-Opportune  , en  e'toit  Ab- 
beffe  , félon  Adalhelin  Evêque  de  Séez  , qui  a écrit 
la  vie  de  Sainte-Opportune , dt  laquelle  vie  eft  la 
même  que  celle  qui  fc  trouve  dans  le  Cartulaire  de 
l’Eglife  qui  porte  le  nom  de  cette  Sainte  à Paris. 
L’Abbaye  d’Almenefch es  éprouva  la  fureur  des  Nor- 
mands , & clic  fut  détruite  par  ces  Barbares  vers 
l’an  766.  félon  quelques-uns , on  770.  félon  d’autres. 
Roger  II.  du  nom , Sire  de  Montgommery  , la  réta- 
blit vers  l’an  911.,  & lui  donna  la  Terre  de  Saint- 
Germain-dc-Montgommery  , le  Patronage  du  lieu 
de  Camamber  , les  Ligneris  , le  Pont  de  Vie , de  la 
Terre  de  Saint-Silvain.  Plufieurs  autres  Seigneurs 
de  ce  temps  contribuèrent  3ufiï  à la  dotation  de  cette 
Abbaye.  L’Eglife  de  l’Abbaye  dont  il  eft  ici  queftion, 
fut  d’abord  fous  l’invocation  de  la  Sainte-Vierge  ; 
mais  depuis  elle  a été  mife  fous  l’invocation  de  Ste. 
Opportune  , dont  elle  pofiede  une  partie  des  reli- 
ques , l’autre  partie  ayant  été  retenue  par  l’Eglife 
de  St.  Georges  de  Vendôme  , où  on  les  avoit  depo- 
fées  comme  en  un  lieu  de  sûreté.  La  même  Eglife 
de  l’Abbaye  d’Almenefchcs  poifede  auffi  les  reliques 
de  St.  Godegrand  frère  de  Ste.  Opportune.  La  Ba- 
ronnie de  Seigneurie  du  bourg  d’Almenefchcs  appar- 
tient à l’Abbeflè  de  aux  Religieufes  qui  y font  éta- 
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blies , & leurs  revenus  communs  montent  par  an  \ 
la  forome  de  vingt  mille  livres  ou  environ.  Almencf- 
ches  cil  dans  un  pays  de  bob  , fur  un  ruiflèau  qui , 
à un  quart  de  lieue  au-defTous  de  l’Abbaye  , fe  jette 
dans  la  rivière  d’Orne , à a.  1.  un  tiers  N.  N.  O.  de 
Séez  , une  deux  tiers  E.  S.  E.  d’ Argentan , 5,  deux 
tiers  N.  d’ Alençon , ao.  ôc  demie  S.  O.  de  Rouen  , 
ôc  30.  O.  de  Paris.  Longit.  17.  46.  30.  latit.  48. 
42.  6. 

AL  MON  , en  Rouerguc  , Diocefc  de  Rhodès , 
Parlement  de  Touloufe  , Intendance  d’Aufch , Elec- 
tion de  Villefranche.  On  y compte  3.  feux  13.  bellu- 
gues  ôc  demie.  Cette  ParoifTe  en  fituée  à une  petite 
diftance  de  la  rivière  de  Dordou  , cjui  bientôt  après 
fe  jette  dans  le  Lot , à 6. 1.  E.  de  Figeac  , ôc  7.  N. 

N.  E.  de  Villefranche. 

ALMONT  , en  Languedoc  , Diocefe  & Recette 
de  Mende  , Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de 
Montpellier  , bitendance  de  Languedoc.  On  y com- 
pte 1 10.  feux.  Cette  ParoilTe  eil  à 6.  L un  tiers  N. 

O.  de  Mende. 
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ALON , dans  la  Marche.  Aubignac. 

ALOS  , en  Gafcognc  , Dioccfe  & Ele&ion  de 
Comminges , Parlement  de  Touloufe  , Intendance 
d’Aufch  , Châtellenie  de  St.  Girons.  On  y compte 
3.  feux  7.  bellugues  de  demie.  Cette  Paroiflè  eil  à 
une  lieue  & quart  O.  S.  O.  de  St.  Girons,  & 8.  E. 
S.  £.  de  St.  Bertrand. 

ALOS  , en  Languedoc , Diocefe  & Recette  d’AI- 
by.  Parlement  & Généralité  de  Touloufe  , Inten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  34.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  à 4.  1.  un  quart  O-  N.  O.  d’Alby. 

ALOU VILLE  , en  Normandie.  Voye\  ci-devant 
AUonville. 

ALOZE , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun , Par- 
lement ôc  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  ôc  Recette 
de  Beaunc.  On  y compte  30.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  à une  lieue  N.  N.  E.  de  Beaune. 
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ALPES  , Alpes  , montagnes  fort  hautes  , fi  tuées 
entre  la  France  ôc  l’Italie.  Ces  montagnes  forment 
une  chaîne  principale  , qui  commence  à la  côte  de 
Genes  , vers  Monaco  , ôc  contourne  l’Italie  vers  l’O. 
ôc  le  N.  jufqu’au  fond  de  l’Iftrie  & proche  du  Golfe 
de  Fiumé  ; ce  qui  fait  en  longueur  une  étendue  d’en- 
viron 200.  lieues  , chaque  lieue  de  20.  au  degré. 
Il  paroît  que  les  Alpes  ont  pris  leur  nom  A* Ame  , 
c’eft-à-dire  , blanches  , de  la  grande  quantité  de 
neige  dont  elles  font  couvertes  la  plus  grande  partie 
de  l’année.  Anciennement  on  les  nommoit  Albia  Ôc 
Albionia.  Aujourd’hui  les  Allemands  les  nomment 
Alpen  en  certains  lieux  , Ôc  dans  d'autres  Albert. 
Les  Italiens  les  appellent  Alpi. 

Du  temps  des  Romains,  les  Alpes  ctoient  divifées 
en  plufieurs  parties  ou  contrées  , qui  prenoient  dif- 
ferens  noms  ; fçavoir  , les  Maritimes  , Maritimæ  , 
aux  environs  du  Comté  de  Nice  & du  Diocefe  de 
Glandeves  ; les  Cotties , Cotti*  , au  Diocefe  d’Em- 
brun  ôc  aux  environs , vers  le  Mont-Gcncvre  ; les 
Grecques , G rai*  , vers  le  Mont-Cenis  ôc  aux  envi- 
rons -,  les  Pccnincs  ou  Pcnnines  , Pennin * , vers  le 
Valais;  les  Léponties  , Levonti*  , vers  les  fourecs 
du  Rhin  , au  pays  des  Grflons  ; les  fihéties , Rha r- 
tic * , vers  le  Tyrol  ; ( Strabo , lib.  4.  Rh*tos  G 
Vindclicùs  in  iis  Alpium  partibus  collocat , qu*  ad 
orientent  G auftrum  fpcüant , ut  fint  Helvetiis  G 
Boiis  finitimi  ) ; les  Julies  , Julut , vers  l’Evêché  de 
Brixen  ; ôc  les  Camiqucs,  Camic 4?,  vers  la  Caroiole. 
Dans  la  fuite , on  ajouta  les  Noriques”,  Noric*  , qui 
étoient  fituées  vers  le  Sud  du  Cercle  de  Bavière, 
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an  pays  de  Saltzbourg.  On  diftingnoit  encore  les 
Alpes Liguftiques,  Alpes  Liguftic* , qui  s’étendoient 
le  long  ae  la  riviere  ou  côte  occidentale  du  paya 
de  Genes. 

Aujourd’hui  ces  noms  anciens  ne  font  plus  connus 
fur  les  Lieux  : on  fe  contente  ou  du  nom  général  des 
Alpes  , ou  des  noms  particuliers  de  chaque  monta- 
gne , ou  de  ceux  des  pays  qu’elles  traverfent. 

Nous  avons  dit  que  l’étendue  des  Alpes  , à la 
prendre  depuis  Nice  jufqu’à  Fiumé , eft  de  200.  Iieue9 
ou  environ.  Quant  à leur  largeur  , on  trouve  que  le 
Mont-Ccnb  , l’une  des  Alpes  Cotties  ou  plutôt 
Grecques , a 10.  milles  de  Piémont  en  largeur,  deux 
de  ces  milles  valent  la  lieue  de  Dauphiné  , ôc  1 8. 
lieues  de  Dauphiné  font  le  degré  de  latitude.  Ailleurs 
les  Alpes  font  ou  plus  étroites  ou  plus  larges  ; mais 
elles  n’ont  nulle  part  plus  de  cinq  journées  de  che- 
min. Quoique  leur  élévation  fur  la  furface  de  la  terre 
ne  paroiflè  pas  fort  confidérable , elle  l’eft  néanmoins  ; 
ôc  fl  y a plufieurs  de  ces  montagnes  au  fommet  def- 
quclles  il  eft  difficile  d’arriver  en  cinq  jours  de  temps. 
Quand  on  croit  être  parvenu  au  plus  haut , on  dé- 
couvre une  autre  fommité.  Mais  , quoique  l’on  aie 
reconnu  que  quelques-unes  des  Alpes  , en  les  mon- 
tant, aient  trente  milles  de  hauteur  , on  trouve  néaiv 
moins  qu'en  prenant  cette  hauteur  en  ligne  droite 
ôc  perpendiculaire,  elle  n’cft  que  de  t66o.  toiles  , 
du  moins  telle  eft  la  hauteur  , au-dclfus  du  niveau 
de  la  mer , qu’on  donne  dans  un  Journal  étranger  , 
au  Tittlisberg , qui  eft  la  pointe  la  plus  élevée  de  la 
montagne  de  Fochen  Suilîè.  Que  l’on  compare  cette 
élévation  avec  celle  du  Mont-d’ür , en  Auvergne  , 
ou  avec  celle  du  Canigou , l’une  des  plus  hautes 
montagnes  des  Pyrénées  , on  trouvera  que  les  Alpes 
font  plus  élevées  que  le  Mont-d’Or,  de  630.  toiles, 
cette  montagne  n’ayant  que  10  30.  toifes  d’élévation 
perpendiculaire  fur  la  furface  de  la  terre  félon  M. 
Caflini  ; ôc  qu’elles  font  plus  élevées  que  le  Cani- 
gou , de  2 1 9.  toifes  , la  hauteur  perpendiculaire  de 
cette  derniere  montagne  ayant  été  portée  feulement 
à 144t.  toifes.  Vaye\  les  Mémoires  de  l’Académie 
des  Sciences  de  Paris  , année  1733*  ôcc.  Ko ye\ 

aufli  le  Mémoire  de  M.  de  Plantade  , inféré  dans 
l'Extrait  de  l’Aflcmblcc  publique  de  la  Société 
royale  des  Sciences  de  Montpellier  , du  27.  Février 
1731.,  ôcc. 

Les  Alpes  féparent  la  France  de  l'Italie  : elles 
féparent  aufli  l'Italie  de  l'Allemagne.  Mais  ces  limi- 
tes ne  font  point  générales  , puifqu’il  y a des  lieux 
de  l’Italie  eu-deçà  des  Alpes  , par  rapport  à la  F ran- 
ce ; & d’autres  qui  dépendent  de  l’Allemagne  , dont 
ils  font  partie , quoiqu’ils  foient  iitués  cn-de<,à  de 
ces  montagnes  , par  rapport  à l'Italie.  Par  exemple, 
les  Alpes  traverfent  le  Comté  de  Tyrol  , qu’elles 
divifent  en  deux  parties  : dans  la  plus  méridionale  , 
dite  Ejt-Land  , font  compris  les  Evêchés  de  Trente 
ôc  de  Brixen  , qui  font  partie  de  l’Allemagne , quoi- 
qu’ils foient  Iitués  l’un  ôc  l’autre  prefque  en  entier 
au-delà  ôc  au  Sud  des  Alpes,  du  côté  de  l’Italie. 
11  en  eft  de  même  de  plufieurs  autres  lieux  ou  pays, 
dont  les  uns  dépendent  du  Roi  de  France  , Ôc  les 
autres  de  celui  de  Sardaigne. 

L’article  IV.  du  T raite  d’Utrecht , conclu  le  1 1. 
Avril  1713.  entre  S.  M.  T.  C.  ÔcS.  A.  Royale  de 
Savoye  , n’eft  point  contraire  à ce  que  nous  avan- 
çons ici  au  fujet  des  Alpes  par  rapport  aux  limites 
des  Etats  de  l’un  ôc  de  l’autre  Souverain.  Cet  article 
porte  que  « Sa  Majcfté  Très-Chrétienne  pour  Elle  , 
»fes  Héritiers  ôc  Succeflèurs , ccde  Ôc  tranfporte  à 
»Son  Alteflè  Royale  de  Savoye , à fes  Héritiers  ÔC 
«Succeflèurs , irrévocablement  ôc  pour  toujours  tes 
«Vallées  qui  fuivent  ; fijavoir,  la  Vallée  de  Prage- 
«las  , avec  les  Forts  d’Exilles  ôc  FreneftrelJes , Ôc  les 
«Vallées  d’Oulx , de  Sezannc,  de  Bardonache  ôc  de 
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• « Son  Altelli  Royale  cetle  à Sa  Majeftc 

3Klci.rJ.ie, . ne  , i fcs  Héritiers  & Succeileur,  , 
•irrjeocablenieot  & pour  toujours  , la  vallee  de 
^Barcelonnette  & fes  dépendances  -,  de  manière  que 
«les  fommités  des  Alpes  ôc  montagnes  ferviront  à 
» l’avenir  de  limites  entre  la  France  , le  Piémont  & 
vie  Comté  de  Nice  , & que  les  plaines  qui  fc  trou- 
veront fur  lefdites  fommités  ôc  hauteurs  , feront 
«partagées  , & la  moitié  avec  les  eaux  pendantes 
vdu  côté  du  Dauphiné  & de  la  Provence , appartien- 
dront à Sa  Majefté  Très-Chrétienne  : & que  celles 
*>du  côté  du  Piémont  & du  Comté  de  Nice  appar- 
tiendront à Son  AlteiTe  Royale  de  Savoye. 

Nonobftant  la  difpofition  de  cet  article  , il  y a 
encore  plulieurs  lieux  à l’eau  pendante  du  côté 
du  Piémont  & du  Comté  de  Nice  , qui  appartien- 
nent à la  France  ; & plufieurs  autres  à l’eau  pen- 
dante du  côté  du  Dauphiné  & de  la  Provence  , 
qui  appartiennent  au  Roi  de  Sardaigne.  Tout  cela 
a étef  réglé  par  les  Commilfaires  nommés  par  les 
deux  Souverains  conformément  au  même  article  IV. 
de  la  Paix  d’Utrccht  de  171  $. , Ôc  plus  récemment 
par  un  Traité  de  limites  conclu  & (igné  à Turin 
le  24.  Mars  1760.  ôc  ratifie  par  S.  M.  T.  C.  le  10. 
du  mois  de  Juillet  fuivant. 

Nous  avons  dit  que  les  Alpes  du  côté  de  la 
France  commençoient  vers  la  Méditerranée  près 
de  Monaco  , entre  l’£tat  de  Genes  & le  Comté  de 
Nice.  D’autres  les  font  commencer  à Aulps  , 
entre  le  Diocefe  de  Riès  Ôc  celui  de  Frëjuls.  Par 
la  meme  railbn  , nous  pourrions  établir  leur  com- 
mencement à la  Tour  de  Saint-Gabriel  , entre 
Arles  & Saint-Remy  en  Provence  ; & nous  ferions 
d’autant  plus  fondés  en  cela  , que  la  chaîne  de 
montagnes  qui  commence  à Saint-Gabriel  , à 
quelques  vallons  près  qui  forment  de  petites  inter- 
ruptions , eft  prefque  continue  jufqu’à  Aulps. 
D’ailleurs  , tout  proche  de  la  Paroiffe  d’Ayguieres, 
la  même  chaîne  de  montagnes  qui  commence  à 
Saint-Gabriel , prend  le  nom  d 'Houpics  , que  l’on 
prétend  être  la  même  chofe  que  petites  Alpes. 
Mais  en  fuivant  ce  fyftême , les  Alpes  feroient  auffi 
partie  de  l’Appcnnin  avec  lequel  elles  commu- 
niquent effc&ivement  ; ôc  elles  feroient  également 
parties  des  Cevennes  , puifqu’il  n’y  a que  le  Rhône 
entre-deux  , & par  les  Cevennes  elles  cominu- 
niqueroient  avec  les  Pyrénées.  D’un  autre  côté  , 
les  Alpes  communiqueraient  avec  la  plûpart  des 
montagnes  de  l’Allemagne  , de  la  Hongrie  , de  la 
Pologne  , de  la  Turquie  , ôic.  Mais,  quoi  qu’il  en 
foit , depuis  le  Comté  de  Nice  les  Alpes  s'étendent 
vers  le  Nord  entre  ce  Comté  ôc  celui  de  Tende , 
où  l’on  trouve  le  col  de  Tende  & celui  de  la 
Fenêtre.  Enfuite  elles  continuent  par  le  Mont- 
Cameleone  , entre  la  vallée  de  Barcelonnette  ôc  le 
Piémont.  De-là  clics  s’avancent  par  le  col  de 
l’Agncl  Ôc  autres  , jufqu’au  Mont-Vif»  , près  des 
fources  du  Pô  , où  elles  fe  joignent  au  Dauphiné 
dont  elles  traverfent  une  petite  partie  au  Mont- 
Gcnevrc  , près  de  Briançon  ; ôc  enfuite  elles  con- 
tinuent jufqu’au  col  de  la  Roue  fur  les  contins  de 
la  Maurienne.  Alors  les  Alpes  quittant  la  France 
& la  laiflant  à l’Oueft  , elles  féparent  la  Savoie  du 
Piémont  par  le  petit  Mont-Cenis  , le  grand  Mont- 
Ccnis , de  le  Mont-Iferan.  Elles  s’étendent  par  le 
Mont  du  petit  St.  Bernard  ôc  par  celui  de  la  Gla- 
Ç*cre  de  l’Argcnticre  , entre  la  Savoye  propre  ôc  le 
Duché  d’Aoufte  , jufqu’au  Mont-Malay  , où  elles 
commencent  à fe  replier  vers  l’Eft  par  le  grand 
ont  de  Saint-Bernard  & par  le  Mont-Silvio  , 
j lc!s  frontières  du  Valais  , ôc  par  le  Mont- 
empronc  , que  quelques  - uns  appellent  mal-k- 
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propos  Saint-Plomb.  Elles  continuent  entre  la 
Suifl'e  propre  ôc  les  Baillagcs  d’Italie  ( dépendans 
de  la  Suifl’e  ) , jufqu’au  Mont  Saint-Gothard  où  le 
Teffin  Ôc  la  ReufT  prennent  leurs  fources  ; & de-là 
elles  s’avancent  dans  le  pays  des  Grifous  par  le 
Mont  délia  Spluga  ou  Splugen  , près  des  fources 
du  Rhin.  Enfuite  elles  s’étendent  par  les  Monts 
Moloja  , Loupian  Ôc  Buffalora  , d’où  clics  tra- 
verfent le  Tyrol , entre  l’Inn  ôc  l’Adigc  , ôc  forment 
le  grand  Brenner  qui  eft  une  des  principales  mon- 
tagnes des  Alpes.  Elles  forment  auffi , dans  ces 
contrées,  les  Monts  de  Venden  ôc  de Taurn.  En- 
fuite  elles  féparent  le  Tyrol  de  l’Archevêché  de 
Saltzbourg  , au  Mont-Sctto  ; ôc  elles  féparent 
auffi  la  Carinthic  du  Frioul.  Dans  ces  contrées , 
formant  le  Mont  de  Cefe  , elles  traverfent  la 
Carniole.  Enfin  , par  les  Monts  del  Carfo  & délia 
Vena  , elles  s’étendent  jufqu’au  Golfe  de  Fiumé  , 
qui  fait  partie  de  la  Mer  Adriatique  , où  elles  fe 
terminent. 

Les  Alpes  abondent  en  eaux  extrêmement  lim- 
pides , mais  froides  ; en  pâturages  excellons  qui 
fervent  à nourrir  une  quantité  prodigieufe  de  bétail; 
en  bois  de  charpente  Ôi  de  conftruÔuon , en  (impies 
également  rares  ôc  utiles  , en  gibier  , en  poiilbn 
délicieux  qu’on  pèche  dans  les  lacs  ôc  dans  les 
rivières , ôcc. 

Annibal  venant  d’Efpagne  , pour  pénétrer  en 
Italie , traverfa  les  Alpes.  Mais  les  Gaulois  avoient 
déjà  franchi  ces  montagnes , cinq  fois  avant  qu’ An- 
nibal les  paffàt.  Voye\  Tkc-Live.  C’ell  au  fujet 
des  fréquentes  irruptions  que  les  Gaulois  faifoient 
en  Italie  , en  graviflant  Ôc  traverfant  les  Alpes , 
que  Lucain  a dit  : 

Gallia  per  médias  rabies  effanditur  Alpes. 

Nous  avons  cru  qu’il  ferait  de  l'utilité  publique 
de  rapporter  ici  dans  toute  fon  étendue  le  Traité 
qui  a été  conclu  , en  1 760. , entre  le  Roi  ôc  le  Roi 
de  Sardaigne  , ôc  qui  eft  le  meme  que  celui  que 
nous  avons  cité  ci-devant-  Ce  Traité  détermine 
de  la  maniéré  la  plus  précife  les  limites  des  Pro- 
vinces de  Provence  , Dauphiné  ôc  Bugey. 

TRAITÉ  entre  le  Roi  0 le  Roi  de  Sardaigne , 
conclu  à Turin  le  24.  Mars  1760. 

LOUIS,  par  la  Grâce  de  Dieu,  Roi  de 
France  et  de  Navarre  : A tous  ceux  qui  ccs 
préfentes  Lettres  verront  : Salut.  Comme  notre 
cher  ôc  bien  amé  le  (leur  François-Claude  Mar- 
quis de  Cmau velin  , Lieutenant  général  de  nos 
armées , Commandeur  ôc  Grand’Croix  de  notre 
Ordre  royal  ôc  militaire  de  Saint-Louis  , Maître 
de  notre  Garde-robe  , Ôc  notre  Ambafl’adeur  au- 
près de  notre  très-cher  ôc  très-amë  Frère  ôc  Oncle 
le  Roi  de  Sardaigne  , aurait , en  vertu  des  plein- 
pouvoirs  que  nous  lui  avons  donnés , conclu  , ar- 
rêté ôc  (Igné , le  24.  du  mois  de  Mars  dernier  , 
avec  le  Chevalier  Dom  Joseph  Ossorio,  Mimftre 
de  notredit  Frère  ôc  Onde,  ôc  ion  Secrétaire  d’Etat 
pour  les  affaires  étrangères , pareillement  muni  de 
plein-pouvoirs  , le  Traité  ôc  l’Article  féparé  qui  y 
eft  joint , concernant  un  arrangement  général  Ôc 
définitif  par  rapport  aux  limites  des  deux  Etats , 
Ôc  à quelques  autres  objets  ; Ôc  lefdits  Miniftres 
plénipotentiaires  ayant  ftipulé  que  le  procès  verbal 
(igné  à Turin , le  29.  Mai  dernier  , par  le  (leur 
Pierre  Bounctr  , Maréchal  de  nos  camps  Ôc  ar- 
mées , Directeur  général  des  places  de  notre  Pro- 
vince de  Dauphiné  , Ôc  notre  Commtflàirc  princi- 
pal ; ôc  par  le  fieur  Jean-Joseph  Baron  deTojiCET , 
Confeiîler  d’Etat  de  notredit  Frere  ôc  Oncle , Ôc 
fon  Commiflaire  principal  ; ferait  corps  avec  ledit 
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Traité,  fignéle  14.  Mars  précédent,  & aurait  la 
incmc  force  & valeur  nue  s’il  y ctoit  inféré  mot- 
à-mot  ; defqucls  Traite  , Article  féparé  & Procès 
verbal  la  teneur  s’enfuit. 

An  nom  de  la  très-faintc  0 indivifibU  Trinité  , 
Pure , Fils  ù Saint-Efprit.  Ainfi  foit-il. 

Les  différons  Traités  qui  ont  été  conclus  ci- 
devant  entre  la  Cour  de  France  de  celle  de  Turin , 
& nommément  celui  de  Lyon , n’ayant  pas  fixé 
d’une  manière  afiez  précité  les  limites  des  deux 
Etats  ; pour  prévenir  toutes  difeuffions  à cet  égard , 
Sa  Majefté  Très-Chrétienne  & Sa  Majefté  le  Roi 
de  Sardaigne  ont  vu  avec  une  égale  peine  les  diffé- 
rends qui  fe  font  élevés  de  temps  en  temps  entre 
leurs  Sujets , & qui  ont  même  quelquefois  occa- 
fioné  des  voies  de  fait  , aufii  contraires  à l’in- 
tention de  leurs  Majcftés , qu'aux  liens  du  fang  Si 
de  l’amitié  qui  les  unifient , & à la  parfaite  intelli- 
gence qu’Elles  délirent  de  maintenir  & de  perpé- 
tuer entre  les  peuples  fournis  à leur  domination. 
Dans  cette  vue  , le  Roi  Très-Chrétien  Si  le  Roi 
de  Sardaigne , animés  des  mêmes  fentiments  , ont 
jugé  que  rien  ne  pouvoit  plus  efficacement  rem- 
plir un  fi  falutaire  objet , qu’une  fixation  exacte , 
générale  Sc  definitive  des  limites  qui  devront  dé- 
tonnais féparcr  leurs  Etats  Si  Pays  refpeftifs  , 
laquelle , autant  que  la  fituation  du  terrein  pour- 
rait le  permettre , ferait  établie  par  le  cours  des 
rivières , ou  par  les  eaux  pendantes , Sc  aidée  au 
befoin  par  un  rcdrcficinent  , ou  un  échange  des 
différentes  enclaves  qui , au  préjudice  des  com- 
munications de  de  l’intérêt  des  Sujets  rcfpcéUfs  , fe 
trouvoient  dans  les  limites  entre  la  Provence  Si 
le  Comté  de  Nice  ; & pour  ne  laiflèr  rien  en 
arrière  de  tout  ce  qui  ferait  propre  à établir  & 
perpétuer  entre  les  Sujets  refpeftifs  l’union  Si  la 
corrcfpondance  la  plus  parfaite , les  deux  Souverains 
ont  également  cru  qu’il  étoit  bon  d’ajouter  à cette 
fixation  de  limites  , tout  ce  qui  pouvoit  conduire 
à un  point  de  vue  fi  digne  de  leur  attention. 
Leurs  Majeftés  ont  pris , en  conféquence  , la  ré- 
folution  de  faire  lever , par  des  Ingénieurs  & des 
Géographes  fubordonnés  aux  Comtnifiâires  princi- 
paux qu’Elles  avoient  choifis  , des  plans  cxaéH  des 
territoires  dont  la  propriété  devoir  être  réglée  , 
ou  qui  dévoient  être  échangés  entre  les  deux  Sou- 
verains ; Si  n’ayant  rien  de  plus  à cœur  que  de 
convenir  de  tous  les  arrangements  , partages  , 
ceftions  & échanges  nécellâircs  pour  cnnfommcr 
un  ouvrage  aufii  conforme  à leur  inclination  , 
qu’au  repos  Si  au  bonheur  de  leurs  Sujets , Elles 
ont,  pour  cet  effet,  ordonné  à leurs  iVuniftres 
rofpcétifs  , fçavoir  , Sa  Majefté  Très-Chrétienne 
au  Seigneur  François-Claude  Marquis  de  Chauve- 
lin  , Lieutenant  général  de  fes  Armées  , Comman- 
deur & Grand’Croix  de  fon  Ordre  royal  Si  mili- 
taire de  Saint-Louis  , Maître  de  fa  Garde-robe,  de 
fon  Ambafiadeur  auprès  de  Sa  Majefté  le  Roi  de 
Sardaigne  : Et  Sa  Majefté  le  Roi  de  Sardaigne 
au  Seigneur  Chevalier  Dotn  Joseph  Ossorio  , fon 
Miniftre  de  premier  Secrétaire  d’Etat  pour  les  affai- 
res étrangères  , de  conférer  de  de  convenir  entre 
eux,  de  en  vertu  de  leurs  plein-pouvoirs,  des  ar- 
ticles du  Traité  à conclure  ; de  lefdits  Miniftres  , 
après  avoir  difeuté  la  matière  , de  s’être  récipro- 
ment  communiqués  leurs  pleins-pouvoirs  , ont 
conclu  de  arrêté  les  articles  fuivans. 

Article  Premier.  Le  Rhône  formant  défor- 
mais  , par  le  milieu  de  fon  plus  grand  cours , une 
limite  naturelle  de  fans  enclave  entre  la  France  Si 
la  Savoye  , depuis  la  banlieue  de  Genève  jufqu’au 
confluent  du  Guyer , la  ville  de  Cheferi  avec  fes 
Terne  I. 


appartenances , depuis  le  Pont  de  Grefin  jafqu’aux 
confins  de  la  Franche  - Comté  , fera  incorporée 
au  Royaume  de  France  : Et  tout  ce  que  cette 
Couronne  poflede  fur  la  rive  gauche  au  même 
fleuve , ronfiftanr  dans  une  portion  de  la  vallée 
de  SeiJfel , avec  les  côtes  de  les  hameaux  qui  eu 
dépendent , & dans  les  lieux  & villages  d 'Aire-la* 
Ville,  Pont-d'Arlod,  Chana\  , la  Balme  de  Pierre- 
Châtel , avec  leurs  territoires  , fera  réciproquement 
réuni  à la  Savoye  ; en  conféquence  de  cet  arran- 
gement, Sa  Majefté  Très-Chrétienne  déroge  à la 
elaufe  du  Traité  de  Lyon  de  tôoi. , qui  laifioit  à 
la  France  la  propriété  de  tout  le  cours  du  Rhône, 
depuis  la  fortie  de  ce  fleuve  du  territoire  de  Ge- 
nève jufqu’au  confluent  du  Guyer. 

Art.  IL  Depuis  le  confluent  du  Guyer,  la  limi- 
tation remontera  , par  le  milieu  du  lit  principal 
de  cette  rivière , jufqu’à  la  fource  du  Guyer-Vif  , 
Sa  Majefté  le  Roi  de  Sardaigne  renonçant  , pour 
ect  effet , à tout  droit  ou  prétention  quelconque 
fur  la  totalité  de  cette  riviere , ainfi  que  fur  le 
territoire  de  l’entre  - deux  Guyers  & de  la  grande 
Chartrcufe. 

Art.  lit.  Le  Guyer  fera  afl'ujetti,  à frais  com- 
muns , à couler  fous  le  pont  de  Saint-Genis  , fui- 
vant  la  direclion  la  plus  naturelle  & la  moins  pré- 
judiciable aux  bords. 

Art.  IV.  Des  la  fource  du  Guyer  - Vif,  la  li- 
mitation continuera  par  la  fommitc  des  monta- 
gnes de  PHarpéte  Si  de  Granicr,  jufqu’à  la  Croix 
du  col  de  Fraine  , d’où  elle  defeendra , de  la  ma- 
niéré la  plus  régulière  , aux  fources  du  ruiiièau  de 
Glandon  , qui  fera  fucccffivcmcnt  la  limite  jufqu’à 
l’ifere  que  Pon  luivra  jufqu’à  l’extrémité  fuperieure 
du  rideau  qui  cft  au  bas  de  la  forêt  de  Scrvctte,  au- 
defi'ous  du  village  d’Hauterive. 

Art.  V.  De-là  , traverfimt  Plfcre  , Pon  tirera  une 
ligne  droite  au  travers  de  la  plaine  de  Villard  - Be- 
noît , jufqu’au  petit  vallon  qui,  en  laiflant  le  Cou- 
vent des  Auguftins  du  côté  de  la  France  , fe  dirige 
par  le  mas  des  vignes  entre  la  hauteur  du  Château 
de  Beauregard  , qui  reliera  dans  la  partie  de  Sa- 
voye , Si  celle  qui  fe  trouve  vis-à-vis , du  côté  du 
Dauphiné , jufqu’au  torrent  de  Breda  , au-deflbus 
du  pont  des  Gorges , ainfi  qu’il  fera  plus  particu- 
liérement détaille  par  les  cartes  Si  verbaux  de  la 
limitation. 

Art.  VI.  La  limitation  remontera  enfuite  , com- 
me ci-devant,  jufqu'à  la  fource  de  la  partie  de  Breda 
ui , dès  la  montagne  du  Charnier  , coule  le  long 
u vallon  de  Saint-Hugon  , Si  par  ce  moyen  la  Pa- 
roiffe  de  la  Chapelle- blanche  , avec  la  portion  de 
Villard-Benoit  renfermée  dans  ces  limites , fera  in- 
corporée à la  Savoye. 

Art.  VU-  Depuis  la  fource  de  Breda,  la  limita- 
tion aétuckle  entre  le  Dauphiné  Si  la  Maurienne 
fubfiftera  , de  même  que  celle  qui  par  l’article  IV. 
du  Traité  d’Utrecht , Si  par  la  convention  du  4. 
Avril  1718.,  cft  établie  par  les  hautes  Alpes , en- 
tre le  Piémont  Si  le  Dauphiné , & fucce Hivernent 
entre  la  vallée  de  Barcelonnette  & celle  d’Entraunas 
dans  le  Comté  de  Nice , jufqu’à  la  montagne  de 
PEncombrette  ; & pour  aflurer  toujours  mieux  cette 
limitation  , les  bornes  caduques  ou  manquantes 
dans  toute  cette  étendue  feront  reconnues  , répa- 
rées ou  établies  au  befoin,  ainfi  qu’il  fera  jugé  plus 
convenable  par  les  Commifiâires  chargés  de  l’exé- 
cution de  ce  Traité. 

Art.  VIII.  De.  la  cime  de  PEncombrette  , la 
limitation  fuivra  par  la  fommité  des  montagnes , 
jufqu’à  la  Croix  du  col  des  champs  ; Si  remontant 
à la  pointe  de  la  Pcloniere  , elle  continuera  enfuite 
par  les  hauteurs  jufqu’à  la  cime  de  Forciau , d’où 
tirant  par  l’arête  de  Pera-Groflâ,  elle  prendra  Si 
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V i /••*,  -«r  la  crête  qui  domine  la  nve 
£okc  Dalvis  jufqu’au  Var  vis-à-vi, 

l’embouchure  du  ruifleau  du  vallon  de  St.  Léger , 
■Cnit  du  rio  du  Moulin  , qu’elle  remontera  jufqu  au- 
de"a  Croix  de  la  Colle,  & de-là  jufqu’à  la 
pointe  du  rocher  d’Urban , d’où  elle  continuera 
par  les  crêtes  jufqu’à  la  cime  du  Rivet  , pour  tirer 
droit  au  ruifleau  du  vallon  de  Parcatte,  qu’elle 
fuivra  jufqu’au  Var. 

Art.  IX.  Du  ruifleau  du  vallon  de  Parcatte,  la 
limitation  defeendra  par  le  Var  jufqu’au  vallon  de 
Valcroue , qu’elle  remontera  enfuite , & focccffi- 
vernent  celui  de  Gourdao  jufqu’à  la  hauteur  la  plus 
convenable , pour  aboutir  par  le  col  de  Rigaudon 
à la  fourcc  du  ruifleau  du  vallon  de  Saint-Pierre , 
■qui  formera  la  limite  jufqu’au  ruifleau  de  Riolan , 
lequel  divifera  enfuite  les  deux  Etats  jufqu’à  fon 
confluent  dans  PEfteron , qui  dès  ce  point  jufqu’à 
fon  embouchure  dans  le  Var  , fera  mi-parti , com4 
me  le  Var  le  fera  auffi  depuis  le  confluent  de  l’Ef- 
teron  jufqu’k  la  mer  ; ce  fyftcme  de  mi -partition 
devant  généralement  avoir  lieu  pour  toutes  les  por- 
tions de  fleuves , rivières  , ruifleaux  , ifles , ponts , 
vallons  , cols  & fommitc's  qui  relient  ou  devien- 
nent limitrophes  par  ce  Réglement  de  limites,  de 
les  ponts  feront  divifés  par  des  bornes  ou  des  po- 
teaux placés  dans  le  centre  , au  revers  defquels 
feront  miles  d’un  côté  les  armes  de  France , ôc  de 
l’autre  celle  de  Savoye. 

Art.  X.  Par  le  difpolitif  de  l’article  précédent, 
la  Provence  acquiert  les  terres  de  Ga nieras  , dos 
Fraires , (avec  les  Jurifdi&ions  qui  en  dépendent  ) , 
Boyon , Ferres  , Confegudes , Aiglun  dt  portion  du 
village  de  Rocajïeron , & d’autres  territoires  qui , par 
la  régularité  de  la  limitation  , ont  été  renfermés 
dans  la  ligne  convenue  ; & le  Comté  de  Nice  ac- 
quiert de  Ion  côte  la  ville  & territoire  de  Guilleau - 
me  , avec  les  terres  de  Dalvis1  Auvare  , St.  Léger , 
la  Croix  , Puget-de-RoJlan  , Quebris  , ( y compris 
la  Jurifdiélion  de  Saumclongue  ) , Saim-Antonin  & 
la  Penne  , avec  la  portion  de  Saint-Pierre  & des 
territoires  voiiins  renfermés  dans  cette  limitation  ; 
& ces  terres  ainfi  échangées  , paflèront  à la  Pro- 
vince k laquelle  elles  font  réciproquement  unies , 
libres  & exemptes  des  charges  & dettes , tant  de 
PEtat , que  de  la  Province  dont  elles  font  refpefti- 
vcment  démembrées. 


Art.  XI.  Le  Château  de  Guilleaume  fera  déman- 
telé ; on  en  détruira  les  ouvrages  de  fortiiications 
anciennes  & modernes  , fans  toucher  aux  ouvrages 
& batiments  civils,  & l’on  en  retirera  toutes  les 
munitions  de  guerre  & effets  concernant  l’artille- 
rie & les  fortifications. 

Art.  XII.  La  navigation  du  Rhône  , dans  la  par- 
tie qui  fera  la  limite  des  deux  Etats , fera  entière- 
ment libre  aux  Sujets  des  deux  Puiffances  , fans 
qn’elles  puiflènt  exiger  de  part  & d’autre  aucun 
droit  ou  impôt  pour  la  navigation  , ou  pour  le  pat 
fage  de  ce  fleuve  , de  même  que  des  autres  rivières 
qui , par  le  préfent  Réglement  des  limites  , fe  trou- 
veront mi-parties. 

Art.  XIII.  Pour  ne  point  gêner  la  liberté  de  cette 
navigation , l’on  ne  fera  de  part  & d’autre  aucun 
ouvrage  qui  puiflè  y être  contraire  ou  embarraflèr 
je  tirage,  lequel  pourra  fe  prendre  fans  difficulté  & 
fans  afleftatîon  fur  la  rive  qui  en  fera  plus  com- 
modément fufccptiblc , fuivant  la  difpoiition  du  ter- 
rem  & des  eaux. 


. îl.T;  Pour  arrêter  la  contrebande  que  1 
rapidité  du  Rhône  pourroit  faciliter , il  fera  égalemer 
re  aux  deux  Souverains  d’établir  une  patachc  o 
mes^nn  r TCit’  ^urfJatP1.e^e  des  Employés  des  Fei 
les  Patro  ^ ?s  N-'fpeélives  , auront  droit  d’obügc 
Patrons  qui  navigueront  for  ce  fleuve , d’amcnc 
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leurs  bâtiments  , & de  fe  foumettre  5 la  vifite. 

Art.  XV.  Les  ceflîons  & échanges  portés  par  ce 
Réglement  de  limites  , comprendront , fans  excep- 
tion ni  réferve  , tous  droits  de  Souveraineté  , Ré- 
gale & autres  qui  peuvent  concerner  les  chofes  ré- 
ciproquement cédées , fans  préjudice  toutefois  des 
droits  des  Communautés  , des  Vaflaux  ou  des  Par- 
ticuliers , aufquels  l’on  n’entend  donner  atteinte  ; & 
pour  établir  & perpétuer  entre  les  Sujets  refpeélifs 
l’union  que  les  deux  Cours  ont  particuliérement  en 
vue , elles  prendront  les  meforcs  les  plus  convena- 
bles , pour  foire  terminer  de  concert  les  contefta- 
tions  des  communaux , pâturages  & autres  qui  exif- 
tent  entr’eux  , de  même  que  celles  qui  pourroient 
s’élever  à l’occalion  de  cet  arrangement  de  limites. 

Art.  XVI.  Les  titres  de  documents  qui  peuvent 
regarder  ces  mêmes  ceflîons  , feront  remis  de  part 
& d’autre  de  bonne  foi  dans  le  terme  de  fix  mois 
& l’on  en  fera  de  même  par  rapport  à ceux  des 
pays  échangés  par  les  Traités  d’Utrecht , de  Lyon 
& autres  précedens. 

Art.  XVII.  L’Abbaye  de  Cheferi , fou  ce  dans  la 
vallée  de  ce  nom , au  moment  qu’elle  deviendra 
vacante , fera  , à la  réquifoion  des  deux  Rois , unie 
à perpétuité  à la  Menle  épifcopalc  de  l’Evcque  de 
Gcneve , avec  tous  les  droits  , revenus  & Jurifdic- 
tions  qui  en  dépendent , conformément  à l’accord 
fait  à ce  fujet  entre  l’Abbé  Moderne  de  les  Reli- 
gieux de  cette  Abbaye,  en  l’anne'e  1-75 j. 

Art.  XVIII.  Les  Sujets  des  deux  Cours  conti- 
nueront à jouir  réciproquement  & fans  aucune  dif- 
ficulté , des  biens  & droits  quelconques  qui  leur  ap- 
partiennent dans  les  Etats  de  l’autre  avec  liberté 
d’en  extraire  les  fruits  en  provenant , fans  être  a£ 
fujettis  au  payement  d’aucun  droit  pour  ce  regard  , 
mais  feulement  aux  précautions  néceffàires  pour 
prévenir  les  abus  , toutefois  fans  frais  ni  angaries. 

Art.  XIX.  Pour  fe  prêter  au  befoin  du  diftriéfc 
de  la  Semine  en  Genevois  & des  Communautés 
circonvoifines , Sa  Majeftc  Très-Chrétienne  confent 
qu’elles  puiflènt  extraire  du  Bugey  & Valromey 
( toutefois  hors  du  cas  de  propre  néceflïté  ) , jufqu’à 
la  quantité  de  quinze  mille  facs  de  bled  par  année  , 
les  deux  faifant  la  charge  de  mulet , fans  payement 
d’aucun  droit  de  fortie  ou  autres  , & cette  extrac- 
tion fe  fera  de  la  maniéré  & avec  les  précautions 
qui  feront  concertées  entre  les  Intendants  de  Bour- 
gogne & de  Savoye , pour  prévenir  tout  abus  & 
inconvénient. 

Art.  XX.  La  Noblefle  des  Provinces  de  Brefle  , 
Bugey , Valromey  & Gex  , continuera  à jouir , en 
tant  qu’cite  fera  domiciliée  dans  les  Etats  de  Sa 
Majellé  Très-Chrétienne  , de  l’exemption  de  toutes 
Tailles  & autres  impofitions  ordinaires  & extraor- 
dinaires, réelles,  perfonnelles  ou  mixtes  pour  les 
biens  qui  lui  appartiennent  en  propriété  dans  le  Du- 
ché de  Savoye  , & qu’elle  poflede  en  furfcance  dès 
la  péréquation  de  1758.,  & la  même  exemption 
aura  réciproquement  lieu  , aux  mêmes  termes  & 
conditions , en  faveur  de  la  Noblcflê  de  Savoye , 
pour  les  biens  qu’elle  poflede  dès  la  même  année 
dans  les  Provinces  fufditcs. 

La  meme  réciprocité  d’exemption  aura  auffi  lieu 
aux  conditions  fufdites  en  faveur  de  la  Noblefle  des 
terres  refpeftivemcnt  échangées  par  le  préfent  Trai- 
té, & pour  les  biens  qu’elle  poflède  en  franchife 
à la  date  d’icelui. 

Et  pour  ce  qui  regarde  la  Noblefle  du  Dauphiné 
& de  Savoye , cette  réciprocité  d’exemption  n’aura 
lieu  qu’en  faveur  de  ceux  qui  feront  preuve  de 
Noblefle  üt  de  poflèffion  fucceffive  dès  le  commen- 
cement de  l’année  mille  fix  cent , bien  entendu  que 
cette  exemption  ne  concerne  que  les  impôts  & tri- 
buts royaux , & nullement  les  charges  locales. 
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Art.  XXI.  Pour  cimenter  toujours  plus  l’union 
& la  corrcfpondancc  intime  que  l’on  délire  de  per- 
pétuer entre  les  Sujets  des  deux  Cours  , le  droit 
d’aubaine  ôc  tous  autres  qui  pourroicot  être  con- 
traires à la  liberté  des  fucceffions  6c  des  difpofitions 
réciproques , rcftcnt  déformais  fupprimés  ôc  abolis 

{>our  tous  les  Etats  des  deux  Puinances , y compris 
es  Duchés  de  Lorraine  6c  de  Bar. 

Art.  XXII.  Pour  étendre  la  réciprocité  qui  doit 
former  le  noeud  de  cette  correfpondance  aux  ma- 
tières contractuelles  ôc  judiciaires  , il  eft  encore 
convenu: 

Premièrement , que  de  la  même  maniéré  que  les 
hypotheques  établies  en  France  par  aékes  publics 
ou  judiciaires,  font  admifes  dans  les  Tribunaux  de 
SaMajefté  le  Roi  de  Sardaigne  , l’on  aura  auffi  pa- 
reil égard  dans  les  Tribunaux  de  France  pour  les 
hypotheques  qui  feront  conftitue'es  à l’avenir  par 
contrats  publics  , fott  par  Ordonnances  ou  Juge- 
ments dans  les  Etats  de  Sa  Majeilé  le  Roi  de  Sar- 
daigne. 

En  fécond  lieu , que  pour  favorifer  l’exécution 
réciproque  des  Décrets  Oc  Jugements , les  Cours 
fupremes  déféreront  de  part  6c  d’autre  à la  forme 
du  Droit , aux  réquifitoires  qui  leur  feront  adreftes 
à ces  fins  , même  fous  le  nom  dcfdites  Cours. 

Enfin , que  pour  être  admis  en  Jugement , les 
Sujets  refpeétifs  ne  feront  tenus  de  part  6c  d’autre 
qu’aux  mêmes  cautions  6c  formalités  qui  s’exigent 
de  ceux  du  propre  Reffort , fuivant  l’ufagc  de  cha- 
que Tribunal. 

Art.  XXIII.  Deux  CommiiTaires  principaux  , 
munis  des  plein-pouvoirs  des  hautes  Parties  con- 
iraékantes  , ayant  été  chargés  de  l’exécution  du 
Traité  , il  fera  immédiatement  par  eux  procédé 
au  planrement  des  bornes  qui  feront  jugées  conve- 
nables pour  fixer  6c  conftater  la  limitation  conve- 
nue , & à tous  autres  aékes  Ôc  opérations  néccflai- 
rcs  pour  l’entier  accomplilTement  des  articles  ci- 
devant  ftipulés. 

Art. XXIV.  Ces  memes  Commiflâires  ayant  auffi 
été  chargés  de  faire  lever , fous  la  direction  des  In- 
génieurs qui  les  accompagnent  , des  plans  com- 
muns du  cours  du  Guyer  6c  du  Rhône , pour  la 
portion  qui  doit  faire  la  limite  des  deux  Etats , 
ils  feront  tracer  de  concert  fur  ccs  mêmes  plans  la 
ligne  centrale  de  mi-partition,  par  le  milieu  du 
plus  grand  cours  de  ces  rivières , en  divifant  même 
les  illes  qui  fe  trouveront  fous  cette  direékion , 6c 
ils  y ajouteront  deux  lignes  latérales  qui  fervent  à 
déterminer  l’alignement  des  ouvrages  défenfifs  que 
l’on  pourra  oppofer  de  part  6c  d’autre  aux  ravages 
6c  débordements  de  ces  rivières  ; 6c  quant  aux  ré- 
parations qui  exigent  afkuellcment , ces  mêmes 
Commiflâires  font  encore  autorifés  par  le  préfent 
Traité  , à convenir  des  changements  6c  redrefle- 
ments  à faire  pour  les  réduire  aux  termes  d’une 
jufte  défenfe. 

Art.  XXV.  Ces  opérations  devant  faire  la  bafe 
fondamentale  de  la  limitation  ci-deflus  convenue , 
le  préfent  Traité  n’aura  fon  entière  force  6c  valeur , 
que  lorsqu'elles  auront  été  terminées  par  le  trace- 
ment des  lignes  centrales  6c  latérales  dont  on  vient 
de  parler,  6c  que  de  ccs  plans  communs  qui  de- 
vront être  (ignés  par  les  deux  principaux  Commif- 
faires  6c  par  les  Minillres  plénipotentiaires  qui  au- 
ront finie  au  préfent  Traité,  l’un  aura  été  remis 
entre  les  mains  du  Seigneur  Duc  de  Choiseul  , 
& l’autre  aura  été  pareillement  remis  entre  les 
mains  du  Seigneur  Chevalier  Ossorio,  le  tout 
par  le  miniftere  des  Ambafladeurs  refpeékifs  refi- 
daivs  aux  Cours  de  Vcrfailles  6c  de  7 nrin  ; & on 
laille  à 1 examen  des  mêmes  CommiiTaires , fi  ces 
operations  feront  néceflàircs  6e  praticables , en  tout 
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ou  en  partie,  pour  les  portions  limitrophes  du  Var 
6c  de  l’Efteron,  dont  ils  traceront  la  ligne  de  divifion 
de  la  maniéré  qui  leur  paroîtra  la  plus  convenable. 

Art.  XXVI.  Le  préfent  Traité  fera  ratifié , 6c  les 
ratifications  expédiées  en  bonne  6c  dûe  forme  en 
feront  échangées  dans  le  terme  de  fix  femaines , ou 
plutôt , fi  faire  fe  peut , à compter  dès  la  rémiflïon 
réciproque  des  plans  communs.  U fera  enfuite  en- 
régiftré  dans  toutes  les  Cours  fupérieures  des  deux 
Etats  , pour  qu’elles  en  faiTent  obferver  le  contenu 
dans  ce  qui  peut  les  concerner. 

Art.  XXVII.  Les  habitants  6c  fujets  des  diftricks 
6c  lieux  ci-defliis  réciproquement  cédés,  font  dit 
penfés  par  le  préfent  Traité,  des  ferments  de  fidé- 
lité, foi  Ôc  hommage  qu’ils  ont  ci-devant  prêtés 
à leurs  Souverains  refpeékifs  , lefqucls  ferments 
demeureront  nuis  6c  de  nulle  valeur  ; 6c  dans  le 
tenue  de  fix  femaines , après  que  les  ratifications 
auront  été  échangées  , les  ordres  feront  donnés  6c 
les  arrangements  pris  de  part  6c  d’autre , pour  que 
chacun  des  Souverains  refpeékifs  entre  immédiate- 
ment en  pofleffion  des  dinriéks  6c  lieux  ci  - deflus 
réciproquement  cédés. 

En  foi  de  quoi , nous  Minillres  plénipotentiai- 
res de  Sa  Majeilé  Très-Chétienne  6c  de  Sa  Majcfté 
le  Roi  de  Sardaigue  , avons  ligné  le  préfent  Traité , 
& y avons  fait  appeler  le  cachet  de  nos  armes. 
Fait  à Turin  le  vingt-quatrième  Mars  mil  fept  cent 
foixante. 

Signé  CHAUVELIN.  Signé  OSSORIO. 
CL.  S.)  CL.  S.) 

Article  séparé.  Quoique  pour  aflurcrôc  conf- 
tater toujours  plus  la  limitation  convenue , on  l’ait 
défignéc  5 toutes  meilleures  fins  fur  les  cartes  de 
la  négociation  i cependant  , comme  ces  mêmes 
cartes  n’ont  pu  être  exaékcmcnt  levées  en  mefure , 
ôc  (ju’il  pourrait  auffi  arriver  qu’il  y eût  quelque 
différence  dans  les  dénominations , l’on  eft  convenu 
que  fi , dans  l’exécution  de  cette  limitation , les 
Commiffaircs  principaux  reconnoilTent  quelque  re- 
dreflement  i faire  ou  quelques  dénominations  à rec- 
tifier , fans  toucher  à la  bafe  6c  à la  fubftance  des 
articles  convenus  , ils  pourront  le  faire  dans  les 
cartes  6c  verbaux  de  la  limitation , de  la  maniéré  la 
plus  conforme  à l’cfprit  de  ce  Réglement  de  limites, 
ôt  ils  en  informeront  de  concert  les  Minillres  des 
deux  Cours , 6c  cefdites  cartes  Ôt  verbaux  de  limita- 
tion , (ignés  par  les  deux  principaux  CommiiTaires 
6c  enfuite  par  les  deux  Minillres  plénipotentiaires  , 
en  vertu  de  leurs  plein-pouvoirs , auront  la  même 
force  6c  valeur  que  s’ils  ctoicnt  inférés  dans  le 
Traité. 

Quoique  par  l’article  VII.  du  Traité  l’on  fe  rap- 
porte à la  limitation  aékuellc  entre  le  Dauphiné  6c 
la  Maurienne  , toutefois  comme  cette  limitation 
ne  fe  trouve  pas  dirigée  par  les  fommicés  des  eaux 
pendantes  entre  Vaujani  6c  Saint  - CoLombati-dcs- 
ISillards , elle  fera  reékifiée  6c  réglée  comme  celle 
des  hautes  Algcs,  en  donnant  au  Roi  de  Sardaigne 
un  équivalent  ou  correfaeékif  équitable  , pour  le 
droit  qu’il  a d’avancer  lur  les  eaux  pendantes  de 
cette  partie  de  Loifant , dépendante  du  Dauphiné. 

Cet  Article  féparé  aura  la  même  force  que  s’il 
étoit  inféré  de  mot  à mot  dans  le  Traité  general  con- 
cernant les  limites , figue  cejourd’hui. 

En  foi  de  quoi , nous  Miniftres  plénipotentiaires 
de  Sa  Majcfté  Très-Chrétienne  ôt  de  Sa  Majcfté  le 
Roi  de  Sardaigne , avons  figue  le  préfent  Article 
féparé , 6c  y avons  fait  appofer  le  cachet  de  nos 
armes.  Fait  à Turin  le  vingt-quatricme  Mars  mil 
fept  cent  foixante. 

Signé  CHAUVELIN.  Signé  OSSORIO. 

CL.  SO  CL-  S.) 
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LOUIS  , PAR  LA  GRACE  DE  DltU  , Rd  DE  F R ANCE 
tT  DE  Navarre  : A tous  ceux  qui  ces  préfentes 
Lettres  verront  : Salut.  Comme  Nous  ne  délirons 
rien  plus  fîncérement  que  d’entretenir  la  parfaite  ami- 
tic  6c  cnrrefpondance  qui  fubfilte  heureufement  entre 
Nous  & notre  très-cher  & très-amé  Frere  & Oncle  le 
Roi  de  Sardaigne  , en  qui  Nous  avons  eu  la  fatisfac- 
tion  de  trouver  les  mêmes  difpofitions  6c  les  mêmes 
fentiments , Nous  fommes  convenus  avec  notredit 
Frère  6c  Oncle , de  terminer  par  un  Réglement  gé- 
néral & définitif  tous  les  différends  qui  fc  font 
déjà  élevés , & de  prévenir  ceux  qui  pourraient 
naître  dans  la  fuite  entre  nos  Sujets  , à l’occafion 
des  limites  des  deux  Etats , 6c  d’avifer  en  même 
temps  à tout  ce  qui  peut  fervir  à maintenir  toujours 
plus , 6c  perpétuer  entre  les  mêmes  Sujets  l’union 
6c  la  correfpondance  la  plus  parfaite  , Nous  con- 
fiant entièrement  en  la  capacité  6c  expérience , zele 
6c  fidélité  pour  notre  fervicc  , de  notre  cher  & 
bien  aîné  le  ficur  Marquis  de  Chauvelin  , Lieute- 
nant général  de  nos  armées  , Commandeur  6c 
Grand’Croix  de  notre  Ordre  royal  6c  militaire  de  St. 
Louis,  Maître  de  notre  Garde-robe  6c  notre  Ambaf- 
fadeur  auprès  de  notre  Frere  6c  Oncle  le  Roi  de 
Sardaigne  : Pour  ces  causes  , 6c  autres  conlidé- 
rations  à ce  Nous  mouvant.  Nous  avons  commis 
6c  ordonné  ledit  fieur  Marquis  de  Chauvelin  , 6c 
par  ces  Préfentes  , lignées  de  notre  main  , le  com- 
mettons ôc  ordonnons  , 6c  lui  avons  donné  6c  don- 
nons plein-pouvoir , commilïion  6c  mandement 
fpécial , pour , en  notre  nom , 6c  en  qualité  de 
notre  Miniftre  plénipotentiaire , convenir  avec  le 
Miniftre  plénipotentiaire  de  notredit  Frere  6c  On- 
cle le  Roi  de  Sardaigne  , pareillement  muni  de  plein- 
pouvoirs  en  bonne  forme  , conclure  6c  ligner  tels 
Traités  , Articles  ôc  Conventions  que  ledit  fieur 
Marquis  de  Chauvelin  avifera  bon  être  , relative- 
ment aux  objets  ci-deilus.  Promettant  en  foi  6c 
parole  de  Roi , d’avoir  agréable , tenir  ferme  6c 
fiable  à toujours , accomplir  6c  exécuter  ponduel- 
lemcnt  ce  que  notredit  Miniftre  aura  promis  6c 
figné  en  vertu  du  préient  plein-pouvoir , & fans 
jamais  y contrevenir  , ni  permettre  qu’il  y foit  con- 
trevenu , pour  quelque  caufe  ou  fous  quelque  pré- 
texte que  ce  puiflé  être,  comme  aufli  d’en  faire 
expédier  nos  Lettres  de  ratification  en  bonne  for- 
me , pour  être  échangées  dans  le  temps  dont  il  fera 
convenu:  Car  tel  est  notre  Plaisir.  En  témoin 
de  quoi  nous  avons  fait  mettre  notre  feel  fccret  à 
cefdites  préfentes  Lettres.  Donné  à Vcrfailles  le 
douzième  jour  de  Février  l’an  de  grâce  mil  fept 
cent  foixante , 6c  de  notre  régné  le  quarante-cin- 
quième. Signé  LOUIS.  Et  Plus  bas  . par  le  Roi . 
Signé  LE  DUC  DE  CHOISEUL. 


CHARLES  EMMANUEL  , par  la  grâce  de 
Dieu  , Roi  dl  Sardaigne,  de  Chypre  et  de  Jé- 
rusalem ; Duc  de  Savoye , de  Monferrat , d’Aoftc  , 
Chablais  , de  Genevois  6c  de  Plailancc  , Prince 
de  Piémont  6c  d’Oneille  ; Marquis  d’Italie  , de  Sa- 
luées , de  Suze  , d’Yvrée , de  Ceve  , du  Maro  , 
d Oriftan  6c  de  Sczane  ; Comte  de  Maurienne  , 
de  Gencve  , de  Nice  , de  Tende , de  Romont  , 
d’Aft,  d’Alexandrie  , de  Gocean  , de  Novarre,  de 
Tortonne  , de  Vigevano  6c  de  Bobbio  -,  Baron  de 
Vaud  6c  de  Faucigny  ; Seigneur  de  Vcrceil , de 
Pignerol , de  Tarentaife,  de  la  Lumeliine  6c  de  la 
vallée  de  Sclia  ; Prince  6c  Vicaire  perpétuel  du 
Samt-Empirc  en  Italie  , 6cc.  A tous  ceux  qui  ces 
rrefcnteï  Lettres  liront  : Salut.  Ne  délirant  rien 
tant  que  de  maintenir  6c  de  reflerrer  de  plus  en 
I us  a parfaite  amitié  6c  intelligence  qui  fubfiftent 
^'Tem!nt entrc  ^ous  3c  notre  très-cher  6c  très- 
amerrere  6c  Neveu  le  Roi  Très-Chrétien , 6c  d’oter 
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tout  ce  qui  pourrait  y devenir  un  obftacle  , & aÿant 
la  CnisfadUon  de  fç avoir  que  notredit  Frere  6c 
Neveu  eft  dans  les  memes  dilpofitions  6c  les  mêmes 
fcntiments , Nous  avons  cru  que  rien  ne  rcmpliflbit 
mieux  ces  vues  , que  de  convenir  d’un  Réglement 
généra!  6c  définitif , qui  termine  tous  les  diffé- 
rends qui  font  nés  entre  nos  Sujets  à l’occafion  de 
limites  des  deux  Etats , 6c  qui  prévienne  encore 
ceux  qui  pourraient  naître  dans  la  fuite  , en  avi- 
fam  en  meme  temps  à tout  ce  qui  peut  fervir  à 
cimenter  de  plus  en  plus  6c  à perpétuer  une  par- 
faite union  6c  correfpondance  entre  les  mêmes 
Sujets , Nous  confiant  entièrement  en  la  capacité 
6c  expérience  , zele  6c  fidélité  du  Chevalier  Doiri 
Jofcph  Oflorio  , notre  Miniftre  6c  premier  Secré- 
taire d Etat  pour  les  affaires  étrangères  , Nous 
l’ayons  nommé  , commis  6c  député  , 6c  par  les 
Préfentes  , fignées  de  notre  main  , lè  nommons , 
commettons  6c  députons  , 6c  lui  avons  donné  6c 
donnons  plein-pouvoir , commiffion  6c  mandement 
fpécial  .pour  , en  notre  nom  , 6c  en  qualité  de  no- 
tre Miniftre  plénipotentiaire  , convenir  avec  le  Mi- 
niftre plénipotentiaire  de  notredit  Frere  6c  Neveu 
le  Roi  Très-Chrétien , pareillement  muni  de  plein- 
pouvoirs  en  bonne  forme  , conclure  6c  ligner  tels 
Traités , Articles  ou  Conventions  que  ledit  Chevalier 
Dom  Jqfeph  Oflorio  avifera  bon  être  , relativement 
aux  objets  ci-defliis.  Promettant  en  foi  6c  parole  de 
Roi , d’avoir  agréable  , tenir  ferme  6c  fiable  à tou- 
jours , accomplir  6c  exécuter  ponfhiellement  ce  que 
notredit  Miniftre  aura  promis  6c  figné  en  vertu  du 
préfent  plein-pouvoir  , fans  jamais  y contrevenir , 
ni  permettre  qu’il  y foit  contrevenu  direélement  ou 
indirectement , pour  quelque  caufe  ou  fous  quelque 
prétexte  que  ce  puiflé  être  , comme  auffi  d’en  faire 
expédier  nos  Lettres  de  ratification  en  bonne  forme  , 
pour  être  échangées  dans  le  terme  dont  il  fera  con- 
venu. En  témoin  de  quoi  Nous  avons  ligne  les  Pré- 
fentes de  notre  main  , 6c  fait  contre-figner  par  no- 
tre premier  Officier  du  Bureau  d’Etat  des  affaires 
étrangères , Charles  Flamin  Raiberri  , 6c  à icelles 
fait  appofer  le  fceau  fecrct  de  nos  armes.  Donne  à 
Turin  le  vingt-deuxieme  jour  de  Mars  , l’an  de  grâce 
mille  fept  cent  foixante  , 6c  de  notre  regne  le 
trente  - unième.  Signe  CHARLES  EMMANUEL. 
Et  vlus  bas  , RAIBERTI. 

Nous  Pierre  Bourcet  , Maréchal  des  camps  6c 
années  de  Sa  Majcfté  Très-Chrétienne,  6c  Diredeur 
général  des  fortifications  des  places  du  Dauphiné  ; 
Et  nous  Jean-Joseph  Foncet,  Baron  de  Montail- 
leur  , Seigneur  de  la  Tour , Confeillcr  d’Etat  de  Sa 
Majcfté  le  Roi  de  Sardaigne  , Commiflàires  princi- 
paux , députes  par  nos  Souverains  relpeélifs  , pour 
l’entière  exécution  du  Réglement  général  de  limites  , 
conclu  entre  les  deux  Cours  par  Traité  du  *4. 
Mars  dernier  , déclarons  6c  certifions  qu’en  vertu 
des  plein-pouvoirs  que  Nous  Nous  fommes  récipro- 
quement communiqués  , fous  la  date  des  6.  6c  9. 

I évrier  proche  palTes , 6c  à teneur  de  l’article  XXIV. 
dudit  Traité  , Nous  avons  commencé par  faire  lever, 
Ibus  la  dire&iûn  de  Mrs.  les  Ingénieurs  qui  nous 
ont  accompagnés , des  plans  communs  du  cours  du 
Rhône  6c  du  Guyer , pour  les  portions  qui  doivent 
faire  la  limite  des  deux  Etats  ; lefquels  plans  ont 
auffi  été  par  Nous  lignés  6c  ficelles  du  cachet  de  nos 
armes  , après  y avoir  fait  tracer  , par  les  mêmes 
Ingénieurs  , les  lignes  centrales  de  mi-partition  qui 
doivent  former , dans  cette  partie , le  point  de  divx— 
fion , par  le  milieu  du  plus  grand  cours  de  ces  riviè- 
res , déjà  indique  par  des  flèches , 6c  fuceeffivement 
les  lignes  latérales  qui  doivent  déterminer  l’aligne- 
incntdes  ouvrages  defenfifs  qu’il  fera  loiliblc  de  faire 
de  part  6c  d’autre  pour  la  confervation  des  bords;  le 
tout  fous  les  explications  6c  modifications  fuivanres. 

Premièrement* 


Digitized  by  Google 


ADP 

Premièrement.  Que  la  ligne  centrale  de  mi- 
partition  ayant  cté  fixée  p8r  te  faillie u. «lu  plus  grand 
cours  aéluel  de  ces  rivières , elle  deviendra  nccef- 
fairement  fnjette  aux  variations  de  ce  même  cours 
qui,  à teneur  des  articles  1.  de  IL  du  Traite,  doit  for- 
mer’ déformais  la  limite  naturelle  des  deux  Etats , 
fans  que  toutefois  ces  variations  puiffent  , fuivant 
l’efprit  da  même  Traité,  porter  atteinte  aux  droits 
& pofië fiions  des  Communautés , des  Vaffaux  & des 
Particuliers. 

En  fécond  lieu.  Quoiqu’en  plufieurs  endroits  les 
lignes  latérales  défignent  non-feulement  la  direc- 
tion , mais  encore  l’endroit  meme  des  répara- 
tions à foire  de  part  & d’autre , l’objet  principal  de 
ces  lignes  cil  néanmoins  de  déterminer  l’alignement 
fuivant  lequel  chacun  pourra  fe  réparer , bien  entendu 
que  l’on  ne  pourra  travailler  de  part  & d'autre  que 
lur  fon  propre  bord , hors  que  pour  caufe  de  quel- 
ques finuofîtés , ou  pour  arrêter  & fermer  quelques  ou- 
vertures ou  irruptions  , l’on  ne  fût  obligé  d’avancer 
dans  le  lit  de  ccs  rivières , en  le  faifànt  toutefois  fui- 
vant la  direction  convenue  , & fans  détourner  ou 
gêner  le  cours  naturel. 

Troifumement.  Quoique  ces  lignes  latérales  aient 
pour  objet  de  déterminer  l’alignement  des  ouvrages 
défenfifs  qui  pourront  être  faits  de  part  & d’autre  , 
lî  cependant  par  quelques  cas  & événements  impré- 
vus ou  pour  d’autres  motifs  , une  des  deux  Cours 
croyoit  néccfiairc  ou  plus  à propos  de  fe  réparer 
fous  une  autre  direction , l’on  pourra , fuivant  les 
circonftances  , en  traiter  & convenir  par  le  moyen 
des  Ingénieurs  qui  feront  à ccs  fins  députés. 

Quatrièmement.  Pour  ce  qui  regarde  la  partie 
du  Guyer  dès  le  territoire  de  Romagnieux  juf- 
qu’au  Rhône  , nous  n’avons  pas  cru  devoir  déter- 
miner dans  cet  endroit , comme  ailleurs , la  ligne 
centrale  par  le  milieu  du  plus  grand  cours  aduel  , 
attendu  que  pour  la  partie  fnpérieure  au  pont  de 
Saint-Gcnis  , l’on  eit  convenu  par  l’article  111.  du 
Traité,  d’aflüjettir  à frais  communs  le  Guyer  à cou- 
ler fous  ce  pont  par  le  moyen  d’un  nouveau  canal 
dont  nous  avons  fait  tracer  le  parallèle  fur  la  carte 
du  cours  do  Guyer  lequel  fervira  en  même  temps 
à dé  ligner  la  direction  des  ouvrages  qu’on  pourra 
être  dans  le  cas  de  faire  dans  la  fuite  pour  entrete- 
nir la  rivière  fous  ce  pont,  dont  la  première  arcade 
du  côté  de  Saint-Genis  ne  peut  par  fa  fituation  fervir 
à l’écoulement  des  eaux  , & ne  devra  partant  être  re- 
gardée que  comme  faifaut  partie  de  la  culée  de  ce 
pont  par  rapport  à fa  direélion  trop  oblique  qui  oc- 
cafioneroit  une  incidence  dangereufe  fur  le  bourg  de 
Saint-Gcnis  de  une  réflexion  également  préjudiciable 
aux  bords  de  France. 

Cinquièmement.  Que  pour  prévenir  les  dommages 
dont  eft  menacée  la  rive  de  France  au-dellous  iu- 
dit  pont  par  le  prochain  entonnement  des  eaux  , 
il  fera  loifibie  de  la  réparer  dans  le  même  temps , 
fuivant  la  direftion  de  la  ligne  latérale  tracée  dans 
cette  partie  , & fucceflivement  fuivant  celle  de  la 
ligne  centrale  & commune  tirée  de-Ià  jufqu’au  Rhô- 
ne , bien  entendu  qu’à  la  part  de  Savoye  l’on  pourra 
auffi  fe  réparer  fuivant  les  mêmes  directions. 

Sixièmement.  Comme  il  a été  reconnu  que  le 
tirage  pour  la  navigation  du  Rhône  , à la  hauteur 
d’Hycnnc  , ne  peut  par  la  difpofition  du  terrein  être 
pris  fur  la  rive  de  France  , 3c  que  cette  même  rive 
eft  à couvert  de  tous  dangers  par  fa  folidité  dès  l’en- 
trée de  la  gorge  de  Ficrre-Châtel  jufqu’au-deflous 
du  Château  Bochard , nous  n’avons  trouve  aucun 
inconvénient  à biffer  fubfiiler  les  digues  de  Richar- 
don  , de  à ce  que  le  Roi  de  Sardaigne  fafle  même 
fenner  les  braffieres  de  ce  nom  , s’il  le  juge  nécef- 
faire  pour  la  confcrvntitm  de  la  ville  de  territoire 
d Hyenne , en  tant  cependant  que  par  Ja  difpofition 
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des  ouvrages  que  l’on  ferait  conftruire  pour  cet  objet , 
la  navigation  de  la  liberté  du  tirage  ; ne  fe  trouve- 
raient point  contrariées  ni  embarraflees. 

Septièmement.  Pour  ce  qui  regarde  la  partie 
du  Guyer-Vif  , fupérieurc  au  pont  de  Saint-Mar- 
tin, comme  elle  n’exige  aucune  réparation  pour 
être  prcfqu’entiérement  encaiffée  dans  des  rochers , 
nous  n’avons  pas  cru  devoir  en  défigner  la  direction 
par  des  lignes  latérales  , non  plus  que  pour  la  por- 
tion du  cours  du  Rhône , qui  dès  l’entrepôt  du  parc 
remonte  jufqu’au  territoire  de  Geneve. 

Et  pour  ce  qui  concerne  les  digues  exiftantes  fur 
ces  mêmes  rivières  , celles  qui  nous  ont  paru  rebel- 
les de  dans  le  cas  de  quelques  démolitions  ou  redref- 
fements  pour  être  remîtes  aux  termes  d’une  jufte 
dc'fcnfe  , fe  réduifent  aux  fui  vante  s : 

i°.  A l’avant-bec  lié  à la  culée  du  pont  des  Echel- 
les fur  le  Guyer  , à la  part  de  Savoye  , qui  comme 
évidemment  offenfif  fe  trouve  dans  le  cas  d’être  dé- 
moli avec  liberté  de  le  rétablir  fuivant  la  direction 
de  la  ligne  latérale  tracée  dans  cette  partie. 

j°.  Dans  la  vifite  que  nous  avons  faite  du  cours 
du  Rhône  , nous  avons  reconnu  que  les  deux  digues 
faites  à la  part  de  Savoye  vis-à-vis  le  territoire  de 
Cordon  , forment  aufli  dans  leurs  extrémités  des 
angles  faillans  qui  doivent  être  rectifiés  en  les  fei- 
fant  plier  au  terrein  , & que  la  digue  fupérieurc  du 
l’angle  foit  reculée  à fon  extrémité  de  dix  à douze 
toifes. 


30.  En  remontant  ce  fleuve  , nous  avons  aufli  re- 
connu que  dans  des  bois  appartenans  à la  Chartreufe 
de  Picrre-Châtcl  fur  la  rive  droite  il  fe  trouve  diffé- 
rentes digues , foit  réparations  rebelles  qui  dégradent 
notablement  le  territoire  de  la  Balme  fur  la  rive 
gauche  , de  qui  font  partant  dans  le  cas  d’être 
enlevées  & rcétifiées. 

4°.  La  digue  conftruite  à la  tête  du  même  village 
de  la  Balme  nous  a aufli  paru  oft'enlîve  , & par  con- 
fequent  dans  le  cas  d'être  redreflee  de  collée  au 
terrein. 

50.  Nous  avons  trouvé  à la  hauteur  du  village  de 
Rive , à la  part  de  France , deux  petites  digues  dont 
l’inféricUrc  doit  être  redreffée  de  pliée  au  terrein  , 
de  même  que  l’extremité  fupérieurc  de  l’autre  qui 
couvre  le  faillant  du  terrein  de  ce  même  village. 

Nous  n’avons  au  refte  trouvé  aucun  inconvénient 
à fermer  de  unir  au  Continent  de  Savoye  les  deux 
petites  ifles  qui  font  au-deflbus  du  village  de  Luccy, 
de  d’en  faire  de  même  par  rapport  à deux  autres 
qui  font  au-deffous  du  lufdit  village  de  Rive  de  à 
fermer  la  petite  brafflere  qui  eft  au-deffous  du  Châ- 
teau Bochard , & il  nous  a paru  néceffaire  de  pren- 
dre à la  part  de  Savoye  des  précautions  pour  garantir 
le  territoire  d'Eftein  de  l’irruption  dont  le  Rhône 
le  menace  entre  deux  rochers  qui  font  à la  hauteur 
de  ce  village. 

6 La  nouvelle  digue  établie  près  de  Landaifc 
nous  a aufli  paru  être  dans  le  cas  d’être  détruite  , 
parce  qu’elle  fe  trouve  trop  en  avant  de  la  ligna 
latérale  tracée  dans  cette  partie. 

70.  La  digue  qui  eft  au  - deffous  du  village  de 
Bourcin , à la  part  de  France  , comme  extrêmement 
préjudiciable  aux  terres  de  la  Choutagnc , doit  être 
entièrement  détruite  aufli-bien  que  le  refte  d’une 
autre  un  peu  fupérieurc  à celle-là , & l’on  en  doit 
faire  de  même  d’une  petite  digue  déjà  en  partie  dé- 
molie au-deflbus  du  village  de  Piccollet , à la  part 
de  Savoye. 

Pour  ce  qui  concerne  la  grande  digue  de  Chouta- 
gnc , ayant  pris  en  confideration  qu’il  s'agit  d'un 
ouvrage  très-confidérablc  fait  depuis  plufieurs  années 
& exécuté  fans  aucune  oppoution  , nous  n’avons 
pas  cru  qu’il  dût  être  entamé  par  la  ligne  latérale 
qui , par  la  direction  dès  le  rocher  de  Piccollet  jufqu’au 
Gg 
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fontmordiMi^mènt  baflês , & Poi  k réglera  pour  le 
“rabliïï-emen.  de  ces  digues , de  meme  que  pour  la 
conftruétion  des  nouvelles , par  la  direction  des  lignes 
latérales  tracées  à ces  fins  fur  les  cartes  fufdites. 

Après  avoir  examiné  & donné  toutes  les  difpolï- 
tions  relatives  au  cours  du  Rhône  & du  Guyer , 
noos  nous  fommes  occupés  de  la  limitation  convenue 
par  les  articles  IV.  & V.  du  Traite  dès  la  fource 
du  Guycr-Vif  jofqu’à  la  rivière  de  Breda  , & comme 
les  neiges  & la  rigueur  de  la  faifon  ne  nous  ont  pas 
permis  de  faire  prendre  en  mefure  le  plan  des  mon- 
tagnes de  l’Harpéte  de  de  Granier  , que  nous  avons 
renvoyé  à un  temps  plus  commode  , nous  nous  fom- 
mes réduits  à foire  lever  une  carte  géométrique  de 
la  limitation  dès  le  col  du  Freine  jufqu’à  Broda  , 
fur  laquelle  carte  nous  avons  enfuite  fait  tracer  , 
par  Mrs.  les  Ingénieurs  qui  en  ont  eu  la  direction , 
la  ligne  de  démarcation  convenue  dans  cette  partie , 
nous  réfervant  d’indiquer , dans  l’inftruétion  com- 
mune qui  fera  entre  nous  concertée  pour  le  plaute- 
ment  des  bornes , le  nombre , la  qualité  de  la  pofition 
de  celles  que  nous  jugerons  convenables  dans  cette 
partie , de  même  que  fur  les  ponts  du  Rhône  de  du 
Guyer. 

Et  fur  les  repréfentations  qui  nous  ont  été  faites 
par  les  Syndics  de  Belle  - Combe  , Chaparillan  & 
Aprcmont,  que  les  bornes  plantées  en  1678. , depuis 
le  col  du  Freine  jufqu’à  Pierrc-Achée , fervoient  à 
limiter  en  même  temps  la  polïèffion  des  Communaux 
refpeétifs , nous  avons  cru  qu’on  pourroit  les  lailler 
fublilter  pour  cet  objet  feulement , en  effaçant  toute- 
fois les  armoiries  qui  les  pourroient  faire  confondre 
à l’avenir  avec  les  limites  de  Souveraineté. 

En  réfervant , au  relie , à ces  mêmes  Communau- 
tés , de  même  qu’à  celles  de  Francin  , des  Marches , 
& du  Mandement  d’Avallon  de  autres  limitrophes  , 
tous  droits  de  propriété  & de  pofleffion  qui  peuvent 
refpeftivement  leur  appartenir  , conformément  à 
l’article  XV.  du  Traite,  nous  avons  cru  devoir  dé- 
terminer , fur  les  inllanccs  de  réquifitions  unanimes 
des  Communautés  intércfTées  à la  prairie  des  Mor- 
tes , qui  paffe  entièrement  fous  la  Souvcraincré  de 
Savoye  , que  cette  prairie  fera  fauchée  4e  premier 
jour  non  fêté  , après  le  10.  Août  , hors  que  ces 
mêmes  Communautés  ne  jugent  plus  à propos  de 
convenir  chaque  année,  fui  vant  les  laifons , d’un  autre 
jour  plus  commode  , auquel  cas  elles  fe  rendront , 
le  Dimanche  précédent  , fur  cette  même  prairie  , 
pour  s’entendre  à cet  égard  ; de  en  cas  de  difeor- 
dance , le  jour  ci-devant  déterminé  fubfiftera  fans 
autre. 


Le  lit  de  la  riviere  de  Breda  , pour  la  partie  qui 
coule  le  long  du  vallon  de  Saint-Hugon  jufqu’à  la 
montagne  du  Charnier , étant  rcfTerrc  de  invariable , 
il  ne  nous  a pas  paru  néccflairc  d’en  faire  lever  la 
carte  , de  moins  encore  d’y  faire  les  opérations  pra- 
tiquées pour  les  autres  rivières  de  Savoye. 

Quant  à la  limitation  a&uelle  entre  ic  Dauphiné 
& la  Maurienne  , comme  elle  cft  déterminée  par  la 
fommité  des  hautes  Alpes  , qui  font  pour  la  plupart 
macceŒbles  , de  ne  forment  d’ailleurs  aucun  point 
de  conteftation  ; à l’exception  de  celle  qui  exiftoit 
entre  les  territoires  de  Vaujani  de  de  Saint-Colom- 
tan , il  ne  s’agira  que  de  limiter  cette  partie  , con- 
*onn(;rncnt  ^ l’Article  féparé  du  Traité  , dès  que  la 
faifon  pourra  permettre  d’examiner  le  local  de  d’en 
taire  lever  le  plan. 

1 .t*  ?°.ur  CC  ^u*  conctrnc  fa  limitation  établie  par 
c d’Utrecht , de  par  la  Convention  de  1 71 8. , 
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entre  le  Piémont  de  le  Dauphiné , & fucceffiveraent 
entre  les  vallées  de  Barcelonnette  de  d’Entraunas 
les  neiges  qui  couvrent  cette  frontière  no  nous  ayant 

Eas  permis  de  la  parcourir,  ni  même  d’en  foire  faire 
1 vilite  par  des  Ingénieurs , dès  que  cet  oblfacle 
fera  levé , nous  nous  réfervons  de  donner  les  difpo- 
fitions  convenables  pour  faire  réparer  de  rétablir  à 
teneur  de  l’article  VII.  du  Traité  , les  bornes  cadu-1 
ques  ou  manquantes  dans  cette  partie , qui  pourra 
fournir  matière  à l'équivalent  ftipulé  par  l’Article 
féparé  du  même  Traité. 

Des  frontières  de  Savoye , nous  nous  fommes  ren- 
dus fur  celles  de  Provence  d<  de  Nice  , & nous  avons 
reconnu  par  nous-mêmes , de  par  le  rapport  des  In- 
génieurs qui  nous  ont  accompagnés , que  la  limita- 
tion convenue  dans  cette  partie  par  les  articles  VIII. 
de  IX.  du  Traité , étoit  convenable  de  régulière  à 
tous  égards  , de  forte  que  par  l’infpc&ion  du  local  ; 
il  ne  nous  a pas  paru  qu’il  y eût  aucun  redrelfemcnt 
ou  reélification  à faire  à ce  fujet  dans  les  expreffions 
du  Traité  ; nous  réfervant  d’indiquer  pour  cette  par- 
tie , tout  comme  pour  la  vallée  de  l’ifere  , le  nom- 
bre & la  pofition  des  bornes  néceflaires  pour  fixer 
& conftater  cette  limitation  dès  la  montagne  de  PEn 
combrette  jufqu’au  ruifleau  du  Riolan , de  de-là  juf- 
qu’à l’Eftcron. 

La  carte  de  l’Efteron  de  du  Var , depuis  le  Riolan 
jufqu’à  la  mer , ayant  été  levée  par  les  ordres  de 
Sa  Majerté  le  Roi  de  Sardaigne , il  nous  a paru  qu’elle 
pouvoit  fervir  pour  la  ligne  de  mi-partition  de  ces 
rivières  , que  nous  y avons  partant  fait  tracer  par  le 
milieu  de  leur  plus  grand  courant , après  en  avoir 
fait  vérifier  les  principales  pofîtions  , au  moyen  de 
quelques  opérations  géométriques,  lefquelles  s’étant 
trouvées  conformes  à celles  qui  avoient  été  faites 
pour  la  levée  de  ladite  cane , nous  en  ont  fait  adop- 
ter les  détails  de  les  expreffions  dans  cette  étendue. 

Quant  aux  lignes  latérales  , tendantes  à détermi- 
ner les  ouvrages  dëfenfifs  qui  pourroient  être  oppo- 
fës  de  part  de  d’autre  aux  débordements  de  ces  riviè- 
res , nous  avons  obfervé  que  l’fcfteron  étant  bordé 
d’efearpements  qui  ne  peuvent  être  entamés  par  au- 
cune irruption  , le  motif  de  l’objet  des  lignes  latéra- 
les ceflènt  pour  cette  partie. 

Et  pour  ce  qui  concerne  le  Var , nous  n’avons 
par  cru  que  l’on  puiflè  prendre  d’autres  points  de 
direélion  plus  naturels , pour  fe  réparer  contre  cette 
rivière , que  le  parallèle  des  rideaux  qui  la  bordent 
de  part  de  d’autre  , de  fuivant  lequel  il  fera  ioiiible 
à un  chacun  de  défendre  les  ifles  , prcfqu’iflcs  ou 
autres  terreins  expofés  aux  ravages  du  Var  ; pour 
regard  duquel  il  ne  nous  a partant  pas  paru  nécef- 
faire  , ni  même  convenable  de  tracer  d’autres  lignes 
latérales. 

Après  avoir  ainfi  parcouru  de  reconnu  toutes  les 
parties  de  la  limitation  , dont  la  faifon  de  la  difpo- 
lition  du  terrein  nous  ont  permis  l’accès , nous  nous 
fommes  tranlportés  dans  cette  ville  , pour  en  rendre 
compte  aux  Miniilres  plénipotentiaires  des  deux 
Cours , de  pour  traiter  & convenir  , fous  leur  auto- 
rité , de  quelques  points  relatifs  à notre  comuiilEon , 
de  la  manière  fuivante. 

Et  , premièrement , il  a été  convenu  que  pour 
prévenir  toutes  difeuflions  fur  la  perception  des  re- 
venus , tributs  de  impôts  de  l’année  courante , chaque 
Puiflance  aura  la  totalité  de  ceux  des  terres  qu’elle 
acquiert  par  le  Traité  , en  fe  faifant  raifon  mutuel- 
lement pour  les  parties  perçues  avant  l’échange 
confommé. 

En  fécond  lieu.  Que  par  rapport  aux  dettes  des 
Communautés  échangées  , elles  fe  trouvent  affran- 
chies , par  l’article  X.  du  Traité  , des  dettes  com- 
munes de  la  Province  de  de  l’Etat  dont  elles  font 
démembrées  ; mais  comme  elles  relient  dans  l’obli- 
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gation  d’acquitter  leurs  dettes  particulières , les  Sou- 
verains procureront  effic3ccmemt  l’acquit  réciproque 
de  ces  dettes  ; & quant  à celle  de  la  vallée  de  Che- 
fery  envers  la  ville  de  Chambéry  & la  Province  de 
Savoyc , vu  I’infuffifancc  de  ladite  vallée , cette  dette 
qui , par  fentcnce  de  la  délégation  établie  à ces  fins  , 
vient  d’être  réduite  à quarante  mille  cinq  cens  vingt- 
cinq  livres  quatorze  fols  trois  deniers  de  Savoye , 
fera  modérée  b vingt  mille  livres , même  monnoie  , 
pour  l’acquit  de  laquelle  fomtnc  feront  pris  les  ter- 
mes & les  mefurcs  les  plus  convenables  pour  finir 
au  plutôt  cette  affaire. 

Troijiémement.  Que  les  Notaires  des  Communau- 
tc's  échangées,  feront  réciproquement  confirmés  fans 
frais  pour  pouvoir  continuer  l’exercice  de  leur  pro- 
feflion  dans  ces  mêmes  terres. 

Quatrièmement.  Que  les  Miliciens  dcfditcs  Com- 
munautés feront  refpeélivement  rendus  , & que  les 
particuliers  qui  jouiitent  du  droit  d’afyle  feront  aver- 
tis un  mois  avant  l’exécution  de  l’échange. 

Cinquièmement.  Que  l’époque  du  commencement 
du  travail  commun  à faire  fur  les  bords  du  Guyer 
pour  entonner  les  eaux  fous  le  pont  de  Saint-Genis , 
eft  fixé  au  premier  Oélobre  prochain  , pour  être  ter- 
miné dans  le  terme  de  deux  ans  , ou  plutôt , fi  faire 
fe  pourra  ; & que  cet  ouvrage  fera  fait  par  entre- 
prife , dont  l’adjudication  fera  paflec  & expédiée  en 
commun  par  ceux  qui  feront  délégués  à ces  fins , & 
que  les  corvées  à bras  feront  refpeétivcment  fournies 
par  les  Paroiflès  riveraines , fçavoir,  celles  qui  feront 
néceflaircs  à la  part  de  Savoye  par  les  Communautés 
de  ce  Duché , & celles  de  la  part  du  Dauphiné  par 
les  Communautés  de  cette  Provence. 

Sixièmement.  Que  l’on  nommera  de  part  & d’au- 
tre des  perfonnes  inftruitcs  pour  venir  reconnoître 
& recevoir  dans  les  Archives  refpeélives  les  titres 
& documents  des  pays  échangés  parce  Traité  & par 
lesjprécédcns. 

Septièmement.  Que  les  Cadaftres  ou  Parcelaires 
des  Communautés  échangées  , feront  remis  de  part 
& d’autre  le  plutôt  poflïble  pour  la  perception  des 
tributs  ; & quant  aux  Communautés  qui  fouffrent 
quelques  démembrements  par  l’échange , les  mêmes 
Délégués  que  nous  députerons  pour  la  prife  de  pof- 
feflion  arbitreront  par  les  voies  qui  leur  paraîtront 
les  plus  équitables  , & fuivant  la  qualité  & l’étendue 
des  terreins  démembrés , la  portion  de  tributs  qui 
doit  provifîonnellcment  être  payée  à chaque  Souve- 
rain jufqu’à  ce  qu’on  puiflè  en  venir  à cet  égard  à 
des  opérations  & arrangements  plus  particuliers. 

Huitièmement.  Quant  au  palfage  du  Var  dont  la 
facilité  & la  sûreté  intereflent  eilènticUenient  le 
commerce  & les  communications  que  les  deux  Cours 
ont  également  en  vue  , nous  avons  pris  connoiflance 
fur  les  lieux  , tant  par  l’infpeélion  des  titres  primor- 
diaux que  par  le  contradictoire  des  Confuls  de  Nice 
& de  Saint-Laurent , des  obligations  de  cette  der- 
nière Communauté  , laquelle  a même  convenu  par- 
devant  nous  , qu’outre  l’entretien  d’un  Hôpital  a fix 
lits  , elle  ctoit  en  outre  tenue  à celui  d’une  barque 
avec  les  Guayeurs  nécelTaires  pour  le  partage  du  Var , 
fans  pouvoir  rien  recevoir  pour  ce  regard  , même  à 
titre  d’aumône  conformément  l’acte  d’emphitéofe 
& d’habitation  du  1 6.  Mai  1468. , & à la  fentcnce 
arbitrale , foit  tranfa&ion  partee  avec  l’Evêque  de 
Vence  en  l’année  148s. 

Mais  cette  Communauté  nous  a repréfenté  dans 
le  meme  temps  que  les  dégâts  du  Var  , les  malheurs 
des  temps  & les  droits  réfervés  à l’Evêque  de 
Vence  par  la  même  tranfaition  , la  mettoiçnt  hors 
d’état  de  fatisfaire  à toutes  ccs  charges. 

Sur  quoi  nous  avons  confidéré  que  l’objet  le  plus 
■urgent  & le  plus  intéreflimt  pour  le  bien  de  cette 
frontière  étant  de  faciliter  & d’arturer  le  partage 


du  Var  d‘une  manière  compatible  avec  les  forces 
de  la  Communauté  de  Saint-Laurent  fuivant  l’état 
préfent  des  chofes , le  moyen  leplus  équitable  ferait 
de  pourvoir  au  prompt  retabliflement  de  la  barque 
dans  le  plus  gros  bras  & d’un  nombre  fuffifant  de 
Guayeurs  pour  le  partage  des  autres  , moyennant  un 
droit  modéré  qui  (croit  payé  par  ceux  qui  voudraient 
s’en  fervir  à l’exception  toutefois  des  pauvres  de  des 
pèlerins  ; & en  cas  que  l’entretien  de  la  barque  de 
des  Guayeurs  devînt  fur  ce  pied  trop  onéreux  à cette 
Communauté  au  point  qu’elle  ne  pût  fournir  aux 
frais  de  l’Hôpital,  elle  pourrait,  en  vérifiant  le  fait, 
recourir  pour  une  équitable  réduction  de  cette  char- 
ge , fans  préjudice  toutefois  des  obligations  de 
l’Evêque  de  Vence  , qui  peuvent  réfulter  des  titres 
ci-devant  énoncés. 

Et  ccs  tempéraments  ayant  été  approuvés  par 
les  Miniftres  plénipotentiaires  des  deux  Cours  , 
nous  avons  déterminé  , fous  le  bon  plaifîr  des  Sou- 
verains refpc&ifs  , pour  faire  ceflèr  les  abus  de  pré- 
venir les  accidents  qui  furviennent  chaque  jour  par 
rapport  au  partage  du  Var. 

i°.  Que  la  Communauté  de  Saint-Laurent  fera 
rétablir  au  plutôt  la  barque , comme  elle  exiftoit 
ci-dcvant  fur  le  plus  grand  bras  du  Var  ; & dans  le 
cas  que  la  variation  de  la  rivière  l’obligerait  à chan- 
ger la  pofition  de  la  barque  , elle  en  préviendra  les 
Confuls  de  Nice  en  les  informant  de  l’endroit  où 
elle  croira  plus  convenable  de  planter  le  poteau 
néccfiaire  à cet  égard  , ce  qui  devra  fe  faire  dans  le 
lieu  le  plus  commode  pour  le  partage  & le  moins 
préjudiciable  au  territoire  de  Nice. 

i°.  Que  ladite  Communauté  nommera  , fi  fait 
n’a  été, douze  Guayeurs  pour  le  partage  du  Var  , 
les  plus  propres  & les  plus  experts  dans  cette  fonc- 
tion , parmi  lefquels  clic  choifira  le  plus  capable 
pour  avoir  infpcélion  fur  les  autres  , & pour  répon- 
dre de  leur  négligence  ou  malverfations  , s’il  n’en 
inffruit  fur  le  champ  les  Confuls  dudit  lieu  , qui 
feront  chargés  de  prendre  les  mefurcs  convenables 
pour  arturcr  la  preuve  du  délit , & pour  faire  même 
arrêter  les  délinquants  dans  les  cas  graves. 

30.  Lefdits  Guayeurs  fe  tiendront  fur  le  partage 
de  la  riviere  , depuis  le  lever  jufqu’au  coucher  du 
foleil  , au  nombre  de  quatre  , fçavoir  deux  fur  un 
bord  de  deux  fur  l’autre  , pour  indiquer  fidèlement 
les  gués  aux  partàgcrs. 

4 . Ces  mêmes  Guayeurs  feront  tenus  de  fonder 
les  gués  de  toutes  les  branches  de  la  riviere  , chaque 
matin  Oc  même  dans  la  journée , s’ils  peuvent  s’apper- 
cevoir  qu’il  foit  furvenu  quelques  changements  dans 
le  cours  d’icelle  par  la  crûe  des  eaux  ou  autrement  ; 
& après  avoir  ainfi  reconnu  les  gués  , ils  y plan- 
teront des  piquets  auxquels  ils  attacheront  des  faf- 
cines  pour  indiquer  le  partage  le  plus  sûr  & le  plus 
commode  , bien  entendu  que  la  fourniture  de  ccs 
piquets  , des  bois  & autres  chofcs  nécclfaires  , tant 
pour  la  barque  que  pour  les  cabanes  qui  doivent 
mettre  les  Guayeurs  à l’abri  fur  les  bords  de  la  ri- 
viere , fera  à la  charge  de  ladite  Communauté  de 
Saint-Laurent. 

$°.  Le  Guayeurs  feront  toujours  vêtus  décemment 
avec  des  caleçons  ou  ceintures , & ne  pourront , 
fous  les  plus  grieves  peines  , paflèr  les  voyageurs  , 
lorfqu’il  y aura  du  danger  , dont  ils  feront  partant 
obligés  de  les  avertir  , & de  refter  à ces  fins  fur  les 
bords  de  la  riviere. 

6°.  Lefdits  Guayeurs  feront  obligés  de  partèr 
gratuitement  les  pauvres  & les  pèlerins  , fans  pou- 
voir rien  recevoir  d’eux  à quelque  titre  de  fous  quel- 
que prétexte  que  ce  puiflè  être. 

70.  Il  fera  loifible  à un  chacun  de  ne  pas  fe  fervir 
des  Guayeurs  , ou  d’en  prendre  tel  nombre  qu’il 
délirera  , de  ceux-ci  feront  tenus  de  fervir  exaétc- 
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ment  5c  promptement  !«  voyageurs  qui  les  rerar- 
roe  1 1 J„.nn  {glaire  qui  ne  pourra  excéder 

TdrSS?* les  plus 
* • . c’  rt'ies  d’eau  , pour  chaque  Guayeur  qui 
aura  été  demain lé  , y compris  le  partage  de  la  bar- 
uuc  qui  doit  être  gratuit. 

M Et  fur  ce  qui  nous  a etc  rcprvfente  par  la  Com- 
munauté de  Saint-Laurent , qu’elle  prétendoit avoir 
droit  fur  quelques  ifles  5c  terreins  Ctués  en  deçà  du 
grand  cours  aftucl  du  Var  , nous  avons  déclaré 
qu’attendu  que  les  arrangements  du  Traité  réfervent 
expreflément  les  droits  des  Communautés  5c  des 
particuliers  , cette  prétention  & les  titres  qui  peu- 
vent la  regarder  , feront  examinés  de  concert  par  les 
personnes  qui  feront  députées  pour  nous  en  Élire  le 


rapport. 

Enfin  , il  a été  convenu  que  par  rapport  aux  con- 
teftarions  des  communaux  & pâturages  , exilantes 
entre  les  Communautés  du  Montgcncvre  5c  Cézan- 
ne , Plampinet  5c  Mélezet  , de  même  que  pour 
celles  qui  pourront  s’élever  à l’occaiïnn  de  la  pré- 
fente limitation  , nous  prendrons  aulfi  de  concert 
par  nous-mêmes , ou  par  le  moyen  de  nos  Subdélé- 
gués , les  cclairciiTemenw  & les  voies  convenables 
pour  les  terminer  , conformément  à l'article  XV. 
du  Traité  , afin  d’étouffer  tout  germe  de  contefla- 
tions  entre  les  Sujets  refpeélifs. 

M.  l’Evêque  de  Glandeves  ayant  obtenu  du  Roi 
Très-Chrétien,  par  Patentes  du  3. Décembre  1757., 
la  permiffion  de  bâtir  un  Séminaire  auprès  de  fa 
Maifon  épifcopalc , & d’y  réunir  des  Bénéfices  de 
fon  Diocefe  jufqu’à  mille  livres  de  revenu , il  auroit 
pour  cette  fin  jette  les  yeux  fur  le  Prieuré  de  Guil- 
îeaume  ; mais  comme  cette  ville  parte  par  l’échange 
fous  la  domination  de  Sa  Majeité  le  Roi  de  Sar- 
daigne , ce  projet  ne  peut  être  exécute  fans  fon 
agrément  ; 5c  pour  l’obtenir  , il  a repréfenté  que 
l’établiffcmcnt  dont  il  s’agit  , intéreflè  également 
Jes  Sujets  de  Sadite  Majefte  , qui  forment  meme  la 
partie  la  plus  confidcrablc  de  ce  Diocefe  , & qu’il 
n’y  a pas  à la  part  de  la  France  d’autres  Bénéfices 
fufceptibles  de  la  réunion  propofée. 

Sur  quoi  Sadite  Majeité  , oui  le  rapport  de  cette 
affaire  , s’eft  montrée  favorablement  difpofcc  pour 
les  vues  de  M.  l’Evêque  , en  tant  que  le  fervice 
local  & paroiffialde  Guilleaume  n’en  fouffriroit  pas, 
ou  qu’il  ne  fe  trouveroit  pas  réduit  par-là  à un  re- 
venu trop  modique  , le  droit  du  tiers  étant  au  relie 
toujours  cenfé  refervé. 


Au  moyen  des  opérations  & des  difpofitions 
énoncées  dans  le  préfent  verbal  , nous  avons  lieu 
de  croire  d’avoir  pourvu  , autant  qu’il  a dépendu  de 
nous , à tout  ce  qui  peut  regarder  l’exécution  immé- 
diate du  Traité  ; & pour  ce  qui  concerne  les  arran- 
gements ultérieurs  à prendre  pour  le  porter  à fa 
finale  execution  , nous  nous  réfervons  a'y  pourvoir 
tant  par  le  moyen  de  l’inftruélion  commune  qui 
fera  concertée  pour  le  plantcment  des  bornes  5c  la 
prife  de  poffemcm  des  terres  échangées  , que  par 
les  autres  voies  qui , fuivant  les  occurrences , nous 
paroîtront  les  plus  convenables. 

Et  en  foi  de  ce  nous  avons  figné  deux  copies  au- 
thentiques de  ce  procès  verbal  ,*  5c  y avons  fait  ap- 
pofer  le  cachet  de  nos  armes  , afin  qu’après  l’ap- 
probation des  Miniftres  plénipotentiaires  & la  rati- 
fication des  Souverains  relpeéiifs  t il  foit  regardé 
de  même  que  les  canes  auxquelles  il  fe  rapporte* 
comme  fartant  partie  du  Traité  , pour  fervir  de  réglé 
commune  & irréfragable  pour  l’avenir  ; à quelle 
fin  nous  avons  aufli  fait  faire  deux  copies  defdites 
cartes  par  nous  lignées  & fcellécs  comme  deffus , 
nous  les  avons  fait  cotter  , feavoir , celles  du 
cours  du  Rhône  par  les  lettres  À 5c  B , celles  du 
uyer  par  la  lettre  C , celle  de  la  vallée  de  Mère 


ALS 

par  la  lettre  D , & celles  de  la  frontière  de  Pro- 
vence & de  Nice  par  les  lettres  E & F.  Fait  à 
Turin  le  vingt-neuf  mai  mil  fept  cent  foixante. 


Signé  B OU  R C E T , 
Commiflàire  principal 
de  Sa  Majcfté  Très- 
Chrétienne. 

CL.  S.) 


Signé  FONCET  DE 
MONTAILLEUR  , 
Coimniftâire  principal 
de  Sa  Majcfté  le  Roi  de 
Sardaigne. 

CL.  S.) 


Nous  Miniftres  plénipotentiaires  ayant  ouis  lec- 
ture du  préfent  procès  verbal , en  approuvons  tout 
le  contenu  aux  fins  qu’après  avoir  été  ratifie  par  les 
Souverains  refpeélifs , il  farté  corps  du  Traité  par 
nous  figné  le  24.  Mars  proche  parte,  & qu’il  ait 
la  même  force  & valeur  que  s’il  y étoit  inféré  mot  à 
mot.  Turin  le  vingt-neuf  Mai  mil  fept  cent  foixante. 

Signé  CHAUVELIN.  Signé  OSSORIO. 
(L.S.)  (L.  S.) 


Nous,  ayant  agréable  le  fufdit Traité , Article 
féparé  & Procèsverbal  , en  tous  & chacuns  les 
points  & articles  qui  y font  contenus  & énonces , 
les  avons  , tant  pour  Nous  que  pour  nos  Héritiers  , 
Succcflèurs , Royaumes , Pays  ’ Terres , Seigneuries 
5c  Sujets  , acceptés  , approuvés  , ratifiés  & confir- 
més ; & par  ces  Préfentes  lignées  de  notre  main  , 
acceptons , approuvons,  ratifions  & confirmons  , 5c 
le  tout  promettons  en  foi  5c  parole  de  Roi , fous 
l’obligation  5c  l’hypotheque  de  tous  & chacuns  nos 
biens  préfens  & à venir , garder  5c  obfcrvcr  invio- 
lablement , fans  jamais  y contrevenir  ni  permettre 
qu’il  y foit  contrevenu  directement  ou  indireélement 
en  quelque  forte  ou  manière  que  ce  foit  : en  témoi- 
gnage de  quoi  nous  avons  fait  appofer  notre  feel 
à ces  Préfentes.  Donné  à Verfailles  le  dixième  jour 
de  Juillet , l’an  de  grâce  mil  fept  cent  foixante  , & de 
notre  régné  le  quarante-cinquicmc.  Signé  LOUIS. 
Et  plus  bas , par  le  Roi , LE  DUC  DE  CHOISEUL. 

Scellé  du  grand  Sceau  de  cire  jaune , fur  lacs  de 
foie  bleue  trèffés  d'or , le  Sceau  renfermé  dans  une 
boite  d'argent , fur  le  deffus  de  laquelle  font  emprein- 
tes Ù gravées  les  armes  de  France  Cf  de  Navarre  fous 
un  pavillon  royal  foutenu  par  deux  Anges. 

ALPUECH  , en  Roucrguc  , Diocefe  6t  Elcélion 
de  Rhodes  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance 
de  Montauban.  Ou  y compte  4.  feux  S9*kcllugucs 
5c  trois  quarts  de  bellugue. 

A L Q 


ALQUINE  , dans  le  Boulonnois  , Diocciê  de 
Boulogne  , Parlement  de  Paris , Intendance  d’A- 
miens , Gouvernement  d’Ardrcs.  On  y compte  77. 
feux.  Cette  Paroiffe  a le  titre  de  Doyenne  : l’Evé- 
que  de  Boulogne  5c  celui  de  St.  Orner  en  font 
Seigneurs  fpirituels  5c  temporels  , chacun  pour 
une  partie.  Alquinc  cft  à 2.  1.  5c  demie  S.  S.  E. 
d’Ardres  , 3.  un  quart  O.  un  quart  au  S.  de  Sr. 
Orner  , 5c  4.  0.  un  quart  au  N.  de  Boulogne. 
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ALSABEHETY , en  Gafcoene , Diocefe  d’Ole- 
ron  , Parlement  de  Pau , Intendance  d'Aufch.  On  y 
compte  40.  feux  ou  habitations.  Cette  Pareille  elt 
fituée  fur  un  ruirtéau  ou  torrent  » a 2.  I.  deux 
tiers  S.  S,  O.  de  Mauleon. 

ALSACE  , Alfatia  , Province  confidcrable  oc 
Gouvernement  général  militaire  , avec  titre  de 
Landgraviat  ou  Comté.  Elle  cft  fituee  à 1 0.  u 
Rhin , qui  la  fépare  à !’£•  de  U Souabe  , l^n  ” 
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Cercles  de  FEmpire  d’Allemagne.  L’Alface  , en  y 
comprenant  le  Sundrgaw  , cft  fituée  entre  le  vingt- 
quarricme  degré  19.  minutes  & le  vingt-cinquieme 
degré  $0.  minutes  de  longitude  , & entre  le 
quarante- feptieme  degré  29.  minutes  30.  fécondés 
Si  le  quarante-neuvicme  degré  9.  minutes  30. 
fécondés  de  latitude.  Elle  cft  bornée  au  N-  par 
le  Palatinat  du  Rhin  & PEvéché  de  Spire  ; au  S. 
par  la  Suide  ( le  Canton  de  Bâle  ) -,  au  S.  O.  par 
la  Principauté  de  Porentru  ( l’Evêché  de  Bâle  ) * 
& par  la  Principauté  de  Montbelliard  ; à l’E.  par 
le  Rhin  , qui  la  fépare  de  l'Allemagne  ; & à 1*0. 
par  la  Lorraine.  Elle  a 33.  lieues  de  longueur 
fur  xi.  de  largeur.  Sa  circonférence  cft  de  80. 
lieues.  On  évalue  cette  capacité  de  terrein  à 361. 
lieues  quatre  es. 

Le  nom  d’Alface  , Elifatia  ou  Eüfa\a , vient 
de  l’allemand  , qui  lignifie  habitants  aux 

environs  de  Y EU , rivière  qu'on  appelle  à préfent 
VRl.  Ce  nom  d ’ElfaJf  étoit  connu  dès  le  onzième 
fieele , ou  peut-être  même  dès  le  commencement 
du  feptieme. 

Cette  Province  cft  divifée  en  haute  & baffe  Alface 
de  pays  de  Sundtgav.  La  haute  Alface  eft  féparée 
de  la  balle  , par  un  folle  pratiqué  depuis  les  mon- 
tagnes jufqu’à  la  riviere  d’111.  Le  Sundtgav-  eft 
fitué  au  Sud  de  la  haute  Alface. 

La  ville  de  Strasbourg  cft  la  capitale  de  la  baffe 
Alface  , ÔC  elle  l’eft  auni  de  toute  la  Province  & ' 
du  Gouvernement.  Enlisheim  & Colmar  préten- 
dent être  les  capitales  de  la  haute  Alface  ; mais 
il  paraît  que  ect  honneur  cft  réfervé  à la  dcmicre 
de  ces  villes  , fur-tout  depuis  qu’elle  fert  de  réfi- 
dence  au  Confeil  royal  & fouverain  de  la  Province. 
Bedtfort  eft  la  capitale  du  Sundtgavr. 

L’Aliâce  eft  un  pays  des  plus  fertiles  & des 
plus  abondans  qu'il  y ait  au  monde.  L’air  y eft  fort 
faiu.  Mais  à l’égard  du  climat,  il  convient  de  dire 
que  les  hivers  y font  longs  de  froids  à eaufe  de  la 
proximité  des  montagnes  qui  bordent  la  Province 
de  pluGeurs  côtés.  Par  la  même  raifon , les  prin- 
temps y font  courts  ; car  les  neiges  dont  les  mon- 
tagnes font  couvertes  , ne  fondent  qu’au  mois  de 
Mai.  On  y paflè  tout  d’un  coup  aux  chaleurs  de 
l’été  , de  cette  faifon  y eft  aifez  inconftante  , à caufe 
des  pluyes  qui  régnent  jufqu’à  la  Gu  de  Septembre. 
L'automne  y eft  toujours  agréable  , & elle  procure 
par  fa  chaleur  tempérée  une  parfaite  maturité  de 
tous  les  fruits.  La  terre  y produit  quantité  de  grain 
de  toute  efpece  ; de  elle  abonde  en  vins , en  pâtu- 
rages , en  bois  , lins  , chanvres  , fafran  , tabac , 
légumes  , fruits  , &c.  Les  montagnes  qui  féparent 
l’ Alface  de  la  Lorraine  , font  fort  élevées , & elles 
font  la  plûpart  couvertes  de  bois  de  fapins  , de 
hêtres  , de  chênes  de  de  charmes.  Celles  qui  bor- 
nent l’Alface  du  côté  de  la  Suifle  , font  moins 
hautes  , & elles  fourniilcnt  toute  forte  de  bois  , 
tant  de  chauffage  que  de  charpente.  Le  pays  qui 
fe  trouve  renfermé  par  ces  montagnes  , eft  varié 
par  d'agréables  coteaux  & par  des  plaines  fertiles. 
Il  y a en  Alface  des  forêts  confîdérablcs  : les  plus 
remarquables  font  celles  de  la  Hart  dans  la  haute 
Alface  ou  plutôt  dans  le  Sundtgaw  ^ de  Haguenaw 
& de  Bienu  ald  ou  de  Lutterbourg  , dans  la  baffe. 
La  forêt  de  la  Hart  cft  fituée  entre  1*111  de  le  Rhin, 
entre  Neuf-Brifach  , Entzen  , Mulhaufen , Hunin- 
gue , dcc.  : elle  contient  environ  trente  mille  arpents 
^pis  pleins  , & elle  appartient  au  Roi.  La 
moitié  de  celle  de  Haguenaw  appartient  à la  ville 
de  ce  nom  , & l’autre  moitié  au  Roi  : cette  forêt 
contient  trcnte-un  mille  arpents  de  bois  pleins. 
Quant  à la  forêt  de  Bienwald  , elle  cft  fituée  entre 
le  Rhin,  Weiflèmbourg  de  Lutterbourg  : elle  cft 
à-peu-près  aufti  étendue  que  celle  de  Hagucnaw  , 
Tome  I. 
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& elle  appartient  à l’Evêque  - Prince  de  Spire. 
Sur  les  montagnes  qui  féparent  l’Allàcc  du  la  Lor- 
raine , & dont  nous  avons  déjà  fait  mention , il 
y a des  chênes  qui  feroicnr  très-propres  pour  la 
conftruftion  des  vaiffeaux  : il  y a aufti  des  fapins  , 
dont  pluficurs  ont  jufqu’à  cent  vingt  pieds  de  haut, 
& dont  on  pourrait  faire  de  beaux  & bons  mâts  v 
mais  la  difficulté  confiftc  à les  faire  tranfportcr 
dans  les  ports  du  Royaume.  D’ailleurs,  la  quantité 
de  péages  établis  fur  le  Rhin  eft  un  nouvel  obilacle 
qui  s’oppofe  au  tranfport  de  ces  bois , & ce  n’elt 
pas  le  moindre.  Nous  penfons  néanmoins  qu’il  ne 
ferait  pas  extrêmement  difficile  de  furmonter  tous 
ces  obftacles  , quels  qu’ils  foient.  En  pratiquant 
dans  la  Province  un  plus  grand  nombre  de  canaux 
de  flottation  , on  pourroit  amener  jufqu'au  Rhin 
les  bois  qu’on  couperait  dans  les  montagnes  ; de 
en  s’abonnant  pour  les  droits  de  péage  , avec  les 
Parties  intcrelfées , on  pourroit  conduire  ces  bois 
par  le  Rhin  jufqu’à  l'Océan  oc  de-là  dans  les  ports 
du  Royaume. 

Le  pays  qui  s’étend  entre  la  riviere  d’ill  , la 
Hart  & le  Rhin  , jufqu’à  Strasbourg , eft  étroit  de 
médiocrement  fertile.  Il  n’y  a point  de  vignes , de 
les  bonnes  prairies  y font  rares  à caufe  des  tréquens 
débordements  du  Rhin.  On  ne  recueille  guères  dans 
ce  Canton , autre  chofe  que  du  fciglc  , de  l’orge  & 
de  l’avoine.  L’étendue  qui  eft  entre  les  montagnes 
de  1*111  , depuis  Sultz  ou  Souhz  dans  la  haute 
Alface , jufqu’à  la  riviere  de  Sooc  , qui  coule  de 
l’O.  à l’E. , deux  lieues  au-deffus  de  Haguenaw , eft 
très-abondante  en  toute  forte  de  grains  , en  vins  de 
en  pâturages.  Ce  qui  eft  au-deifus  de  Suiez  & de 
Bedtfort  , en  fuivant  la  montagne  , de  dans  une 
étendue  de  xo.  lieues  de  longueur  fur  3.  de  largeur  , 
eft  beaucoup  moins  fertile , à caufe  de  la  grande 
quantité  de  bois  dont  le  pays  cft  rempli  : d’ailleurs , 
le  peu  de  terres  labourables  qu’il  y a dans  cette  con- 
trée , ne  fçauroit  produire  l’abondance , ce;  terres 
étant  fpongieufes  & difficiles  à travailler.  Au  refte  , 
cette  contrée  eft  affez  abondante  en  pâturages , ce 
qui  donne  aux  habitants  du  pays  le  moyen  de  s’oc- 
cuper à b nourriture  des  beftiaux , dont  ils  font  un 
allez  bon  commerce.  Le  Canton  qui  s’étend  vers 
la  SuUfc  , cft  plus  fertile  , fur-tout  du  côté  d’Alt- 
kirck  , d’Huningue  de  de  Mulhaufen.  Dans  la  baffe 
Alface  , le  terroir  d’Haguenaw  , appelle  la  plaine 
de  Mariendal , ne  confifte  qu’en  bruyères  fablon- 
neufes , qui  ne  produifent  que  du  bled  de  Turquie  ; 
dt  il  n’y  croît  point  de  vin  à caufe  de  la  proximité 
de  la  forêt  St  des  bois  qui  font  aux  environs.  Depuis 
la  montagne  de  Saverne  jufqu’au  Rhin  , c’eft-à- 
dire  , l’étendue  de  pays  qui  fe  trouve  fituée  entre 
ce  fleuve , la  Soor  & ta  Brufch  , cft  la  contrée  la 
plus  fertile  de  toute  la  Province  , fur-tout  dans  la 
plaine  de  Strasbourg  : le  grain  de  toute  forte , le 
tabac  , les  légumes  , le  fafran  de  le  chanvre  y vien- 
nent en  abondance  ; & le  pays  eft  également  beau  , 
fertile  , agréable  & délicieux.  La  partie  de  la  Pro- 
vince qui  eft  fituée  entre  la  montagne  & le  Rhin , 
de  qui  s’étend  depuis  Haguenaw  , jufqu’à  Landaur 
de  Germersheim  , eft  remplie  de  bois  de  de  terres 
incultes  , de  on  n’y  recueille  guères  autre  chofe 
que  des  foins  : il  faut  néanmoins  en  excepter  la 
plaine  de  Landaw  , qui  eft  abondante  en  grains  , 
en  légumes  de  en  fruits.  Cette  belle  plaine  a envi- 
ron trois  lieues  de  longueur  fur  une  largeur  à-peu- 
près  pareille.  Le  pied  de  iamontagne  depuis  Landaw 
jufqu'à  WcifTeinbourg , eft  rempli  de  vignes  dont 
le  produit  eft  ordinairement  fort  confidérable.  En 
général  tous  les  vins  de  cette  Province  font  très- 
bons  , mais  les  rouges  y font  fort  rares. 

11  y a dans  la  haute  Alface  , des  mines  d’ar- 
gent de  cuivre  de  de  plomb  i feavoir  , à Suiute- 
H h 
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Marie-aui-Minn , S Stcmbach  , S Monte,  «t  S 
Giromapny  dans  le  Sundtgaw  , à i.  lieues  N.  N.  O. 
de  Bcdtfort.  On  peut  tirer  , chaque  année  , des 
mines  de  Giromagny , environ  feize  cens  marcs 
d’areent  > & vingt-quatre  mille  livres  pelant  de  cui- 
vre: mais  la  dépenfe  du  travail  ablorbe  prcfquc 
tout  le  profit  ; de  de  cette  grande  quantité  de  ma- 
tière , il  ne  relie  guères  que  cinq  ou  fix  mille 
livres’  de  bénéfice  net.  Il  y a des  forges  & des 
fourneaux  de  fer  en  plufieurs  endroits  de  la  Pro- 
vince , & fur-tout  du  côté  de  Bcdrfort.  Les  eaux 
minérales  de  Sultzbach  , à une  lieue  E.  de  Munf- 
ter  , font  en  réputation  à caufe  de  leur  qualité  pro- 
pre’à guérir  la  paralyfie  , la  gravellc  de  la  foibleffe 
des  nerfs.  Il  y a aum  des  eaux  minérales  à Soulrz 
& à Vidcrbroun  ; mais  elles  font  les  unes  6c  les 
autres  moins  eftimees  que  celles  de  Sultzbach. 

Le  commerce  de  l’Alface  confifte  en  bois  que  les 
habitants  du  pays  vendent  aux  étrangers  Ôc  fur- 
tout  aux  Hollandais  pour  la  conftroclion  de  leurs 
navires  ; en  vins  , qui  font  traniportés  en  Hollande 
& dc-là  en  Dannemarck  , en  Suède , en  Pologne  de 
en  Rnffie  i en  eaux-de-vie  , en  vinaigre  & en  quan- 
tité d’autres  denrées  , telles  que  les  chanvres  , la 
poudre  à tirer , les  treillis , les  cannevas,  le  fafran , 
la  térébentine  , le  tartre  , le  fuif  , la  graine  d’oi- 
gnons , de  pavots , d’anis  & de  fenouil.  Le  bled  eft 
encore  une  branche  de  commerce  des  plus  confi- 
dcrables  de  la  Province  : on  tranfporte  ordinaire- 
ment en  Suiffë  une  grande  quantité  de  cette  den- 
rée , ce  qui  fait  rentrer  dans  la  Province  une  bonne 
partie  de  l’argent  qui  en  fort  au  temps  des  moif- 
fons  ôc  des  vendanges  , que  les  Suillès  viennent  faire 
en  Alface  , à caufe  que  les  habitants  de  cette  Pro- 
vince ne  fuffifent  pas  pour  ce  travail.  Il  fe  fait 
outre  cela  , en  Alface  , un  débit  confidérable  de  gros 
bétail  , tel  que  les  boeufs  & les  chevaux.  11  n’y  a 
pas  long-temps  que  l’on  comptoit  dans  cette  Pro- 
vince , * z.  mille  chevaux  , 1 1 . cens  cavales  & S i . 
mille  bœufs  ou  vaches.  Les  Alfaciens  font  égale- 
ment un  bon  commerce  des  cochons  qu’ils  engraif* 
fent , fit  des  fruits  qu’ils  recueillent , tels  que  les 
châtaignes , les  prunes , ôcc.  Mais  le  tabac  eft  depuis 
bien  des  années  un  objet  de  commerce  des  plus  con- 
fidérables  de  des  plus  avantageux  pour  les  Alfaciens  : 
le  commerce  de  cette  denree  a eu  un  des  meilleurs 
fuccès  ; & il  y a eu  des  temps  qu’il  fedébiroit  dans  la 
fabrique  de  Strasbourg  jufqu’â  1200.  quintaux  de 
tabac  par  fetnaine  , 6c  environ  cinquante  mille  quin- 
taux par  an. 

Il  y a en  Alface  des  manufactures  de  cuivre  t & 
d’autres  manufactures  de  couvertures  de  laine  , de  ta- 
piflèries.debergames  de  de  tirctaincs.  Les  tire taines 
font  des  étoffes  moitié  laine  & moitié  fil , & dont  les 
habitants  du  pays  font  une  grande  confommation. 
Outre  ccs  manufactures , U y a dans  la  Province  quan- 
tité de  forges  de  de  fourneaux  de  fer  , où  l’on 
fabrique  divers  ouvrages  de  ce  métal. 

Parmi  les  rivières  qui  arrofent  l’Alface  , de  qui 
font  en  grand  nombre  , on  diftingue  le  Khin  , 1*111 , 
la  Brufch  , la  Maflick  ou  Muffick  , la  Soor  , la  Zin- 
zel , la  Motter , la  Saur , la  Seltzbach  , la  Lutter 
ou  Lauter  , la  Quciche , dcc.  l'' oye\  dans  ce  Dic- 
tionnaire la  deferiprion  de  ces  diverfes  rivières. 

L'Alface  elt  habitée  par  differentes  nations  ; mais 
la  Nation  allemande  , dont  la  langue  cft  feule  en 
ufage  parmi  le  peuple  , fait  toujours  le  Corps  prin- 
cipal de  la  population.  La  langue  françoife  s’cfl 
introduite  non  - feulement  dans  les  villes  , mais 
encore  dans  les  villages  ; 6c  il  n’eft  dans  cette  Pro- 
vince perfonne  au-dcfiüs  du  commun  qui  ne  parle 
François  alfez  bien  pour  fe  faire  entendre.  En  géné- 
ral Je  peuple  eft  fort  appliqué  en  Alface  à la  cul- 
ture des  terres  de  au  travail  des  vignes.  Les  Alfa- 
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ciens  originaires  de  la  Province  font  bons  8c  doci- 
les , quoique  trcs-attachés  à leurs  anciens  ufôges  & 
coutumes  : contents  de  leur  fortune  quelque  médio- 
cre qu’elle  foit , ils  préfèrent  une  vie  douce  & tran- 
quille à une  fit  uaiion  plus avantageufe  en  apparence, 
mais  qui  leur  coûteroit  trop  de  foins.  Le  fimple 
ncccÜairc  leur  fuÆt  , 6c  leur  ambition  fe  borne  à 
en  jouir  paiiîblcmcnt.  Cette  indifférence  pour  les 
biens  de  la  fortune  , eft  caufe  qu’on  les  accufe  de 
négligence  de  de  pare  lié  ; mais  cette  imputation  eft 
mal-fondée.  Les  Alfaciens  font  d’ailleurs  très-bons 
foldats  ; & ils  aiment  le  vin , la  joye  6c  la  bonne- 
chere. 

Toute  l’ Alface  , tant  la  haute  que  la  baffe  , auffî- 
bien  que  le  Sundtgaw  , cft  du  Kcilbrt  du  Confeil 
royal  de  iouverain  de  Colmar , de  de  l’Intendance 
de  Strasbourg. 

Quant  au  Gouvernement  ecoèéfiaftique  , l’Alface 
eft  partagée  , quoique  fort  inégalement , entre  qua- 
tre Diocefes  : celui  de  Befançon  comprend  24.  Fa- 
roiffes  avec  le  Chapitre  de  Bcdtfort  ; celui  de  Bâle 
257.  ; celui  de  Strasbourg  347.  ( outre  les  Paroillês 
firuées  au-delà  de  Rhin  ) ; 6c  celui  de  Spire  1 1 5. 
Total  72 j.  Paroillês.  L’Archevêque  de  Befançon, 
& les  Evêques  de  Bâle  & de  Spire  ont  chacun  leur 
Official  rclidant  dans  la  Province.  Ccs  Officiaux  font 
établis  pour  rendre  la  Juftice  aux  Sujets  du  Roi,  en 
faits  de  matière  fpirituclle  , 6c  ils  doivent  être  ori- 
ginaires de  la  Province  d’Alface.  L’Official  de  l’Ar- 
chevêque de  Befançon  refide  à Bcdtfort  ; celui  de 
Bâle  refide  à AUkirck  , de  celui  de  Spire  à Weif. 
fembourg. 

En  terme  de  Généralité  ou  d’intendance  , l’Al- 
face cft  divifee  en  10S2.  Paroillês  ou  Communautés 
aftbungécs  , dont  66.  Villes.  Ce  nombre  de  Paroif* 
fes  contient  61784.  feux  & 309020.  peiïoancs  de 
tout  âge  , de  tout  fexe  6c  de  tout  état.  Dans  ce  nom- 
bre de  309020.  perfonnes  , on  compte  202923.  Ca- 
tholiques , 86932.  Luthériens,  i$ooo.  Caiviuiftes, 
6c  416$.  Juifs. 

Nous  avons  dit  que  1* Alface  ctoit  diftribuée  fous 
quatre  Diocefes  , Befançon  , Bâle , Strasbourg , de 
Spire. 

Dans  le  Diocefe  de  Befançon  on  compte  une  Col- 
légiale , celle  de  Bedtfort  , dont  le  revenu  cft  de 
$000.  liv.  ou  euviron  ; un  Couvent  de  Capucins  & un 
autre  de  Picpus  ou  Religieux  du  Tiers-Ordre  de  St. 
François.  Dans  la  partie  du  Diocefe  de  Bâle  qui  eft 
fituée  en  Alface,  deux  Collégiales  qui  jouiffent  en- 
femble  de  5600.  liv.  de  revenu  ; fix  Abbayes  d’Hom- 
me$  qui  ont  cnfemble  146.  raille  livres  de  rente  ; trois 
Abbayes  de  Filles  dont  le  revenu  ne  paffe  pas  30. 
mille  livres  ; plufieurs  Prieurés  dont  le  revenu  total 
peut  être  évalué  à 6.  mille  livres  ; un  College  de 
Jéfuites  , à Enfisheim  , dont  la  dotation  monte  à 
plus  de  1 5.  mille  livres  de  rente  par  an  ; deux  Mai- 
fons  ou  Commandcries  de  l'Ordre  de  St.  Antoine  , 
qui  ont  enfemble  environ  1 2.  mille  livres  de  rente  ; 
deux  Maifons  de  Jacobins  ou  Dominicains,  trois  de 
Récollets , une  de  Cordeliers  , cinq  de  Capucins  ; 
cinq  de  Dominicaines , une  de  Filles  du  Tiers-Ordre 
de  St.  François  \ une  Commanderie  de  Malte  de  1 
mille  livres  de  rente , de  deux  Commandcries  de 
l’Ordre  Teutonique  , qui  jouiffent  enfemble  d’un  re- 
venu annuel  de  14.  mille  livres.  Dans  le  Diocefe  de 
Strasbourg  , une  Cathédrale  de  1 2.  Collégiales  y 
compris  celle  de  Lautteinbach  dans  la  haute  Alface  , 
qui  jouiffent  enfemble  de  350.  mille  livres  de  rente, 
y compris  le  revenu  du  Chapitre  de  la  Cathédrale  , 
mais  non-compris  le  revenu  de  l’Evéque-Prince  de 
Strasbourg  ; cinq  Abbayes  d’Hommes  de  trois  de  Fil- 
les en  Alface  : les  premières  jouiffent  enfemble  de 
60.  mille  livres  de  rente , 6c  les  trois  Abbayes  de  Fil- 
les ont  enfemble  un  revenu  qui  ne  va  pas  à 3°*  mille 
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livres.  Outre  ees  établiflèments  eçclcfiaftiques , U y 
a dans  le  Dioccfc  de  Strasbourg  , deux  Cômman- 
deries  de  l’Ordre  de  Malte  , qui  valent  enfemble  en- 
viron ï J.  mille  livres  ; une  Commande  rie  de  l'Ordre 
du  St.  Efprit  de  Rome  , dont  le  revenu  eft  de  8000. 
liv.  ;dcux  Commandcries  de  l’Ordre  Teufonique , qui 
valent  enfemble  environ  trois  mille  livres  de  rente  ; 
cinq  ou  fix  autres  petites  Commanderics  ou  Ma. 
ladreries  , dont  le  revenu  total  11e  pâlie  pas  la  (bm- 
me  de  5.  mille  livres  ; quatre  Colleges  ouMaifons 
de  Jéfuites , qui  jouiflent  enfemble  de  plus  de  80. 
mille  livres  de  rente  ; une  Maifbn  de  Chartreux  , une 
de  Religieux  de  St.  Antoine  , une  de  Chanoines  ré* 
guliers  de  la  Réforme  de  Mataincourt  ; onze  Cou- 
vents de  Capucins , cinq  de  Cordeliers  , deux  de 
Récollcts  , quatre  de  Jacobins  ou  Dominicains , un 
d’Auguftins  , un  de  Dominicaines  , un  de  Filles  pé- 
nitentes de  l’Ordre  de  St.  Auguftio  , un  de  Vifitan. 
dînes , un  de  Filles  de  l’Annonciation , de  un  de  Cla- 
rifies. Dans  le  Diocefc  de  Spire  , on  compte  trois 
Collégiales  qui  ont  enfemble  environ  $0.  mille  livres 
de  rente  , y compris  la  Prévôté  de  Weifiembourg; 
deux  ou  trois  Abbayes  d’Hommes , dont  le  revenu  to. 
tal  eft  de  2$.  mille  livres.ou environ  ; une  Comman- 
dcric  de  l’Ordre  Teutouiqne , celle  de  Wcifl'em- 
bourg  qui  vaut  environ  8000.  liv.  de  rente.  Outre  ces 
établiifemenrs  eccléfiaftiques  , il  y en  avoit  encore 
pluficurs  autres  dans  la  partie  du  Diocefe  de  Spire  , 
ui  eft  fi  tuée  en  Alface  ; mais  pendant  les  guerres 
e Religion  , la  plupart  de  ces  établiflèments  ont  etc 
détruits , de  les  autres  ont  changé  de  nature , les  Titu- 
laires ou  les  Collateurs  s’étant  approprié  les  biens 
qui  en  dependoient. 

Il  réfulte  du  détail  que  nous  venons  de  donner  des 
biens  du  Clergé  de  la  Province  d’Alfacc  , que  le  re- 
venu annuel  de  ces  biens  monte  à la  fomme  de  957. 
mille  600.  livres , les  Mendiants  diftraits , de  non- 
compris  les  revenus  des  Cures  oui  peuvent  être  por- 
tés au  moins  à la  fomme  totale  de  43 3.  mille  800. 
livres  ; non  plus  que  les  revenus  des  quatre  Mcnfcs 
épifcopales  , qui  montent  au  moins  à 305.  mille  li- 
vres par  an.  Par  conféquent  le  Clergé  de  la  Province 
d’Alface  jouit  d’un  revenu  annuel  qui  paflè la  fomme 
d’un  million  756.  mille  400.  livres.  Le  nombre  des 
perfonnes  de  l’un  de  de  l'autre  fexe  , dévouées  au 
fcrvice  des  Autels  dans  cette  Province  , eft  de  i6$o. 
ou  environ. 

Toute  P Alface  , tant  la  haute  que  la  bafle  , auftt 
bien  que  le  Sundtgaw , eft  dans  le  Reflort  du  Confeil 
royal  de  fouverain  établi  à Colmar  ; c’eft  ce  que  nous 
avons  déjà  remarqué.  Mais  il  convient  que  nousajou- 
tionsquelques  détails  au  fujet  du  Gouvernement  civil 
dt  politique  de  cette  Province. 

Le  Confeil  fupérieur  d’Alface  fut  établi  par  le  Roi 
Louis  XIV.  à Ënfisheim  , au  mois  de  Septembre 
1657.;  de  ce  nouveau  Confeil  fuccéda  à la  Régence 
ou  Confeil , que  les  Archiducs  d’Autriche  avoient 
auparavant  établi  dans  la  même  ville.  Comme  le 
Rcfiort  de  ce  Tribunal  étoit  d’une  alitez  petite  éten- 
due , à caufe  que  les  Traités  de  Weftphalie  de  l’an- 
née 1648. , croient  demeurés , fur-tout  par  rapport  à 
la  France , en  partie  fans  exécution,  le  Roi  jugea 
à propos  en  1 66 1 . de  fupprimer  le  Confeil  fupérieur 
d’Alface , de  il  établit  en  fa  place  un  Conicil  provin- 
cial , dont  les  appellations  relïbrtiflbient  en  derniere 
inftance  au  Parlement  de  Metz.  Par  Edit  du  mois 
d’Avril  1674.  le  Confeil  provincial  d’Alface  fut 
transféré  d’Enfisheim  à Brifach  , où  il  fubfifta  en 
cette  qualité  jufqu’au  mois  de  Novembre  1679.  tyie 
le  Roi  par  un  nouvel  Edit , le  rétablit  en  Confeil 
fupérieur  , de  lui  donna  le  pouvoir  de  juger  en  der- 
nier rcfiort  toutes  les  affaires  tant  civiles  que  crimi- 
nelles , avec  la  même  puiflànce  de  autorité  que  les 
Cours  de  Parlement  6c  autres  Compagnies  fupérieu- 


rcs  du  Royaume.  Toutes  les  charges  avoient  été  don- 
nées gratuitement  de  fans  finance  ; mais  par  l'Edit: 
du  mois  d’Avril  1694.,  le  Roi,  en  confirmant  tous 
les  Officiers  dudit  Confeil  en  la  pofièflkm  de  leurs 
Offices  , les  rendit  héréditaires  comme  dans  le  refte 
du  Royaume , moyennant  la  finance  qu’ils  payèrent, 
de  par  le  même  Edit  Sa  Majefté  créa  une  fécondé 
Chambre  pour  le  même  Confeil  fupérieur  d’Alface. 

Lors  de  la  première  création  du  Confeil  fupé- 
rieur  dont  il  eu  ici  queftion , ce  Tribunal  fut  com- 
pofé  d’un  Prélidcnr , qui  ctoit  M.  Colbert  de  Croit* 
fy  , mort  Secrétaire  d’Etat,  de  deux  Confeillers  du 
Parlement  de  Metz, d’un  Abbé  , d’un  Gentilhomme 
de  d’un  DoAcur  du  pays,  d’un  Avocat  & d’un  Procu» 
reur-Général , d’un  Greffier , de  quatre  Secrétaires 
Interprètes  , dcc.  Eu  1679.  à la  fécondé  création  du 
Confeil  fupérieur  d’Alfacc,  le  nombre  de  Confeil- 
lers de  ce  Tribunal  fut  augmenté  jufqu’à  neuf.  En 
1682.  le  Roi  y ajouta  deux  Chevaliers  d’honneur, 
l’un  d’Eglife  de  l'autre  d’épée  , de  trois  Confeillers. 
Quand  le  Roi  créa  la  fécondé  Chambre  de  ce  Cou- 
feil  fupérieur , cette  nouvelle  Chambre  fut  com- 
pofée  du  même  nomhre  d’üfticiers  que  la  première. 
Aujourd’hui  le  Confeil  fupérieur  d’Alface  eft  coitv- 
pofé  d’un  premier  Préfideut,  qui  a 3000.  livres  de 
gages  de  2000.  livres  de  penfion  , d'un  fécond  Pré- 
fident  à 2000.  livres  de  gages  ; de  deux  Confeillcrs- 
Chcvaliers  d’honneur  d’Eglifc  ; de  cinq  Confcillers- 
Chcvaliers  d'honneur  d’épéc,  à 1000.  liv.  de  gages 
chacun  ; de  vingt  Confeillers , dont  un  Doyen  de  deux 
Confeillers-Clercs  , à 900.  liv.  de  gages  chacun  ; & 
de  deux  Confeillers  honoraires.  Il  y a outre  cela 
deux  Avocats  généraux  de  un  Procureur -Général, 
à 900.  livres  chacun;  deux  Subit ituts  du  Procu- 
reur-Général , à 300.  livres  chacun  ; deux  Greffiers 
en  chef , à 6$ o.  livres  chacun  ; un  Garde  des  Ar- 
chives ; fix  Secrétaires  Interprètes  , à 150.  livres 
chacun  ; un  Receveur-Payeur  des  gages , un  Rece- 
veur des  amendes  de  épices  , un  Receveur  des  con- 
fignations  , un  Contrôleur  des  amendes  , dix-huit 
Procureurs  , un  premier  Huifficr  & trois  autres 
Huiflïers.  La  Chancellerie  établie  près  ly  Confeil 
fupérieur  d’Alfacc  , eft  compofée  d’un  Confeiller- 
Garde  des  Sceaux  , d’un  Secrétaire-Audiencier  , de 
deux  Secrétaires-Contrôleurs  , de  trois  Secrétaires 
du  Roi  dt  de  deux  Greffiers.  Il  y a outre  cela  un 
Receveur-Payeur  des  gages  , un  Receveur  des  émo- 
luments du  Sceau , un  Cliaufte-cire  de  deux  Huit- 
fiers.  I.es  gages  de  tous  ces  Officiers  fe  prennent 
fur  les  émoluments  du  Sceau  ; 6c  en  cas  de  non- 
fuffifance  , ils  fe  prennent  fur  le  domaine. 

Le  Confeil  fupérieur  d’Alface  , dont  il  eft  ici 
queftion  , a été  tranferé  à Colmar , de  il  eft  actuel- 
lement fédenrairc  en  cette  ville.  Ce  Tribunal  connoit 
en  première  inftance  de  toutes  les  affaires  de  ceux 
qui  avoient  autrefois  leurs  caufes  commifes  à la 
Régence  d’Autriche,  de  tels  étoient  les  Abbés,  les 
Prieurs,  les  Communautés  eccléfiaftiques,  les  Prin- 
ces , les  Seigneurs  de  les  Gentilshommes , à l’ex- 
ception de  ceux  de  la  Baiïc-  Alface  , qui  ont  leur 
Direftion  à Strasbourg  , dt  à l’exception  auffi  des 
Officiers  des  lieux  dépendans  du  temporel  de  l’Evè- 
ebé  de  Strasbourg,  de  de  ceux  du  Comté  de  Ha- 
naw,  dcc.,  dont  les  appellations  des  Sentences  fout 
portées  à leurs  Régences  refpedives.  11  en  faut  en- 
core excepter  U grand  de  le  petit  Sénat  de  la  ville 
de  Strasbourg  , qui  jugent  en  dernier  rcfTort  les 
affaires  criminelles  de  les  civiles  jufqu’à  la  fomme 
de  mille  livres.  Le  Confeil  fupérieur  d’Alface  con- 
noît  de  même  en  première  inftance  de  toutes  les 
caufcs  des  Officiers  dudit  Confeil , de  de  celles  des 
Officiers  de  la  Chancellerie  , qui  eft  établie  près 
ledit  Confeil. 

Toutes  les  appellations , tant  des  Juges  royaux 
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_|IC'  * ceux  des  Seigneurs  & des  Magiftrats  dés 
villes , & même  les  appellations  comme  d’abus  des 
Tribunaux  eccléfiaftiques  , font  portées  audit  Con- 
fcil  fupc'rieur  d’Alface. 

11  n’y  a dans  cette  Province  qu’un  petit  nombre 
de  Juftices  royales , parce  que  le  Roi  Louis  XIV. 
donna  au  Cardinal  Mazarin  , ou  à d’autres  Sei- 
gneurs , la  plupart  des  Terres  «St  Seigneuries  qui  dé- 
voient être  incorporées  au  Domaine.  Les  Juftices 
royales  qui  fubliflent  encore  en  Alface  font  le  Bail- 
liage & Prévôté  du  Neuf-Brifach,  le  Bailliage  & Pré- 
feaure  d’Haguenaw , le  Bailliage  de  Wcilïembourg, 
le  Bailliage  de  Candeck  , la  Prévôté  d’Huningue  , 
& celles  d’Enliîheim  & du  Fort-Louis  ; ce  qui  fait 
en  tout  fept  Juftices  royales.  Les  Officiers  de  ces 
diverfes  Juftices  ont  été  créés  en  titre  & héréditai- 
res par  Edit  du  Roi , du  mois  d’Avril  de  l’année 
1694.  En  même  temps  Sa  Majefté  établit  à S’rraf- 
bourg  une  Chambre  ou  JurifdiCtion  des  Monnoies 
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compose  de  deux  Juges  - Gardes  , d’un  Procureur 
du  Roi , d’un  Contre-Garde  & d’un  Greffier.  l^oyc\ 
dans  ce  Dictionnaire  Sr  ru  fhourg,  Monnoie. 

Les  Magiftrats  des  villes  de  Strasbourg,  Brifach, 
Bcdtfort  & Saintc-Hippolite , auffi-bien  que  ceux 
des  dix  villes  impériales  qui  compofoient  autrefois  la 
Préfecture  de  Haguenavr  ; fçavoir , Hjguenaw , Col- 
mar, Schclejladtjr eijjembourg,  Landawfibcrnhcim , 
Rofshcim,Munftcr,Kcyfenberg  & Turckheim  connoif- 
fent  dans  leur  R effort  rcfpcCtif  de  toutes  matières 
civiles  & criminelles , & les  appellations  de  leurs 
Jugements  reffortiffent  nuement  au  Confeil  fupé- 
rieur  , à l’exception  néanmoins  du  Magiftrat  de 
Strasbourg  qui  juge  fouverainement  les  affaires  cri- 
minelles & civiles  jufqu’à  la  fomme  de  mille  livres  , 
ainfi  que  nous  l’avons  déjà  remarque. 

Au  ternes  que  les  villes  impériales  de  la  Province 
d’Alface  etoient  reconnues  en  cette  qualité  , celles 
qui  compofoient  la  PréfcCture  de  Hagucnaw , re- 
connoilloient  la  Jufticc  commune  établie  en  la  ville 
de  ce  nom  : cette  Jufticc  à laquelle  les  villes  de 
la  Préfeéhire  s’étoient  foumifes  librement  , éroit 
connue  fous  le  nom  de  Landrootgic  , & c’étoit  à 
*Jle  T?e  ,cs  appellations  des  Jugements  des  autres 
Magiftrats  reUortifloicnt  directement.  Le  Roi  Louis 
XIV.  abolit  la  Landrootgic  , & Sa  Majefté  fit  paf- 
ler  au  Confeil  fouverain  d’Alface  toute  l’autorité 
qut  etoit  attribuée  à cette  Juftice  , ainfi  que  les 
gage'  qui  etoient  payés  aux  Juges  dont  ce  Tribunal 
le  trouvoit  compofé. 

Pour  entendre  ce  que  c’étoit  que  le  rréfefture 
. “agycna\r  , il  convient  de  fçavoir  qu’après  l’ex- 
tinchon  du  Duché  d’Alface , les  Empereurs  établi- 
rent dans  cette  Province  des  Préfets  c’cft-à-dire 
des  Vicaire*  on  Av..r»e  />  • * 


i-peu-près  ae  la 1 meme  manière  que  les  kois  de 
rrance  de  la  troificme  race  avoient  établi  des  Séné- 
chaux & des  Baillis  dans  les  diverfes  Provinces  de 
leur  Royaume.  Voilà  ce  qu’on  peut  dire  de  plus 
vraisemblable  fur  l’origine  de  l’Avocatic  ou  Avoue- 
ne  en  général.  Mais  les  commencements  de  la  Pré- 
lecture ou  Avocatic  des  dix  villes  impériales  de  la 
Province  d’Alface  ne  font  pas  à lyaucoup  près  auffi 
ancien,  , puifque  quelques-uns  rapportent  l’origine 
Pan^n*  ^rctc^urc  * l’£mpercur  Frédéric  II.  vers 

df  HaBucna'*’  eft  ainfi  nommée, 

L„  J de.  Prit?  HaS“ena“'  ',0it  le  lieu  de  ™- 

dc ’timik"' et' de,  HaSucna*  «toit  un  Fief 
fund'AutricV  n lon6-“tops  dans  la  Mai- 

Elcacrs  Pâli,,-  aPf“"lnt  '"fuite  à la  Maifon  des 
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fenr  Sigifmond  ( élu  en  1410.  & mort  en  1477  -s 
qui  en  avuit  ftit  le  Traité  en  faveur  de  Louis  IV 
Elefteur  Palatin.  Mais  l’Empereur  Ferdinand  I 
d Autriche  retira  cette  Préfeéfnrc  en  1558.  Masi- 
nuhen  IL  en  inveftit  l’Archiduc  Ferdinand.  De- 
puis ce  temps  , la  dignité  de  Grand  Bailli  ou  Prél 
fer  de  Haguenase  s’étoit  perpétuée  dans  la  Mailbn 
d Autriche  1 mais  enfin  elle  fut  cédée  à !a  France’ 
5T  ,dix  .,iUcs  itupetial'*  , par  les  Tram!,  de 
weitphalic  ik  par  celui  de  Nimeguc  , en  1643. 
& 1679. 

Sous  la  Régence  de  la  Maifon  d’Autriche  les 
Grands  Baillis  ou  Préfets  de  Hagucnavr  avoient  des 
Lieutenants  ou  des  Sous  - Baillis , & c’étoir  des 
Nobles  titrés  qui  exerçoient  cette  charge  fubaheme. 
Parmi  les  anciens  Sous-Baillis  de  Haguenaw  on 
trouve  des  Comtes  de  Furftemberg  , des  Barons 
de  Fleckenftein  , des  Seigneurs  de  Kibaupicrre , des 
Comtes  de  Foucerre,  des  Barons  de  Morimond  ,*&c. 

Après  la  ceffion  qui  fut  faite  au  Roi  de  la  Préfec- 
ture de  Haguenaw  , Sa  Maiefté  inveftit  le  Cardinal 
Mazarin  de  ce  Bailliage  -,  mais  enfin  Elle  en  fuppri- 
ma  la  JurifdiCtion , & lui  fit  fuccéder  le  Confeil 
fouverain  qui  termine  non-feulement  les  caufes  qui 
reflôniÏÏbient  à la  Préfecture  de  Hagucnavr  , mais 
encore  les  apellations  qu’on  porroit  autrefois  au 
Confeil  Aulique  de  l’Empire , ou  à la  Chambre  de 
Spire.  Depuis  ce  changement , il  n’eft  refté  à Ha- 
guenavr  qu’un  Bailli  royal , dont  l’Office  , auquel 
appartiennent  encore  des  revenus  confidérables  , 
eft  un  Fief  à la  difpofîtion  du  Roi.  Le  Lieutenant 
de  ce  Bailli  juge  les  affaires  de  première  inftance, 
cjui  furviennent  dans  l’étendue  du  Reffort  du  Bail- 
base. 

La  ville  de  Mulhaufen  ( fituée  fur  la  rivière  d’il! , 
dans  le  Sundtgavr,  à j.  lieues  & demie  S.  de  Col- 
mar ) dépendoit  autrefois  de  la  Préfecture  de  Ha- 
guenaw  : elle  continue  même  à payer  tous  les  ans , 
pour  marque  de  fa  fujétion  , le  droit  dû  au  Grand 
Bailli  i mais  elle  a trouvé  le  moyen  de  fe  fouftrairc 
à cette  JurifdiCtion  , en  s’unilTant  , comme  elle  a 
fait  , aux  Cantons  Suiffes.  La  Maifon  d’Autriche 
avoit  autrefois  réclamé  contre  cette  alliance  , mais 
le  Roi  n’a  pas  juçé  à propos  de  fuivre  cet  exemple. 

La  féconde  Régence  qu’on  remarque  dans  la  Pro- 
vince d’Alface  , eft  celle  du  Comté  de  Hanavr  : die 
eft  établie  à Bouxvrillers  ( à 6.  1.  N.  O.  de  Stras- 
bourg ) , & elle  connoit  ainfi  que  celle  de  Ha^uc- 
naw,  des  appellations  inter jettées  des  Juges  infé- 
rieurs. 11  y a auffi  dans  la  ville  de  Bouxvrillers , 
une  Chambre  des  Comptes  qui  eft  établie  pour  con- 
noitre  des  affaires  du  domaine  du  Comté  de  Ha- 
naw.  Voye\  dans  ce  Dictionnaire  , Comté  de  Ha- 
navr en  Alface. 

La  troificme  eft  la  Régence  ou  plutôt  le  Direc- 
toire ou  Préfidial  de  la  Noblcffe  de  la  baffe  Alface. 

Ce  DireCtoire  eft  une  Jurifdiftion  féante  à Straf- 
bourg  dans  l’Hôtel  de  la  Nobleflê  : il  eft  compofé 
de  fept  perfonnes  choilies  du  Corps  de  la  Nobleflê  , 

& élues  à la  pluralité  des  voix  par  les  membres 
memes  qui  compofent  ce  Corps.  Les  fept  Confeil- 
lcrs  qui  compofent  le  DireCloire  , préfident  alter- 
nativement par  femaine  félon  le  rang  de  leur  an- 
cienneté. Le  Roi  confirme  leur  éleCtion  , & Sa  Ma- 
jefté leur  accorde  en  même  temps  le  droit  de  Judi- 
cature.  Outre  le  nombre  de  fept  Confeillers  dont 
ce  Tribunal  eft  compofé,  il  y a trois  Aflêflêurs, 
qui  ont  féance  en  la  place  des  Confeillers  , quand 
ceux-ci  ne  peuvent  pas  fe  trouver  aux  Affemblées 
foit  pour  caufe  de  maladie  ou  pour  affaires.  Les 
Affcfleurs  remplacent  auffi  , félon  leur  rang  d’an- 
cienneté , les  Confeillers  , quand  il  y a quelque 
charge  vacante  par  mort  ou  par  démiinon.  Outre 
les  Confeillers  & les  Aflêflêurs , il  y a pour  le  Di- 
rectoire 
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reôoire  de  la  Nobleffe  , un  Syndic  , un  Secrétaire , 
un  Receveur  & quelques  autres  Officiers  fubalter- 
nes.  Ce  Directoire  ou  T ribunal  coonolt  non-feule- 
ment des  différends  des  Gentilshommes  8c  des  ap- 
pellations de  leurs  Baillis  définitivement  jufqu’à  la 
concurrence  de  $oo.  livres;  mais  il  connoit  encore  de 
toutes  les  affaires  perfonnelles  des  Nobles  8c  de  celles 
de  leur  Corps  , tant  en  demandant  qu’en  défendant. 
Quand  les  affaires  en  litige  vont  au-delà  de  la  Comme 
de  $oo.  liv. , alors  les  appellations  en  font  portées  au 
Confcil  fupérieur  de  la  Province  d’AUâco.  11  y avoit 
autrefois  un  fêmhlable  Directoire  à Enfishcim , pour 
la  Nobleffe  de  la  haute  Alface,  mais  ce  Tribunal 
n'exifte  plus.  Voyt\  dans  ce  Dictionnaire , Nobleffe 
Immatriculée  de  la  Province  d’Alface. 

La  Juftice  ou  Tribunal  de  Nieder-Mundat  étend 
là  Jurifdiétion  fur  un  certain  Diffriét  aux  environs 
de  Weiflembourg  , & dont  les  bornes  , détermi- 
nées par  de  greffes  pierres  , il  y a plus  de  mille  ans  , 
fubfment  encore.  Le  Roi  Dagobert , en  faifant  don 
de  ce  Diftriôk  à l’Evêché  de  Spire  , donna  auffi  des 
k>ix  à ce  territoire  , 8c  fur-tout  au  fujet  des  fuccef- 
fions  : le  même  Prince  établit  en  même  temps  pour 
ee  nouveau  Domaine , une  Cour  de  Juftice  qu’il 
nomma  Stafftlgericht.  On  procédé  devant  cette 
Cour  quand  on  ne  veut  pas  être  réglé  en  la  Juftice 
ordinaire  en  matières  de  fucceffions  8c  d’hypothe- 
ques. Ce  Tribunal  cft  compofc  d’un  Préteur  & de 
quatre  Affeffeurs  qui  font  choifts  entre  les  Confeil- 
lers  de  la  ville  de  Weiflembourg.  Autrefois  le  Pré- 
teur étoit  nommé  par  l’Evêque  de  Spire  en  qua- 
lité de  Prévôt  de  Weiflembourg  , mais  aujourd’hui 
c’cft  le  Roi  qui  nomme  à cette  dignité.  Les  appel- 
lations des  Jugements  du  Tribunal  dont  il  cft  ici 
queftion , écoient  portées  autrefois  à la  Juftice  , dite 
Ruderguericht  ; mais  elles  vontàpréfent  au  Confeil 
fupérieur  d’Alface.  La  Juftice  de  Rudergucricht 
n’étoit  autre  chofe  que  l’Affemblée  de  la  Nobleffe  , 
fous  la  préfidence  du  Prévôt  de  Weiflembourg  : 
cette  Alfèmblce  fe  tenoit  ordinairement  tous  les 
trois  ans  , mais  elle  n’a  plus  lieu. 

La  Magiftrature  de  la  ville  de  Strasbourg  mérite 
fans  contredit  que  nous  en  faffions  un  article  par- 
ticulier , tant  à caufe  de  la  fageffe  des  réglements 
u’elle  fuit , 8c  de  l’ordre  de  fes  confeils , qu’à  caufe 
c la  grande  réputation  qu’elle  s’eft  acquife  depuis 
long-temps  par  la  prudence  de  Ion  adminiftration. 
Cette  Magiftrature  cft  diftribuce  en  cinq  Chambres , 
fi;  a voir  , la  Chambre  des  Treize  , fit  celles  des 
Quinze  , des  Vingt-un  , du  grand  Sénat  8c  du  petit 
Sénat.  U y a pour  toutes  ces  Chambres  un  Préteur 
royal  & un  Procureur-Syndic  pour  le  Roi.  Ces 
deux  Officiers  font  établis  l’un  8c  l’autre  pour  veil- 
ler à ce  qu’il  ne  fe  palTc  rien  , dans  les  Délibérations 
des  Chambres  , qui  foit  contraire  aux  intentions 
de  Sa  Majeftc. 

La  Chambre  des  Trei\e  étoit  appellée  la  Chambre 
d’Etat  avant  que  la  ville  de  Strasbourg  fflt  fous 
l’obéiffance  du  Roi , & elle  eft  encore  aujourd’hui 
la  principale  de  la  Magiftrature.  Elle  connoit  de 
toutes  les  affaires  de  conféquence  ; & elle  reçoit 
les  appellations  des  Sentences  du  grand  & du  petit 
Scnat , & les  juge  en  dernier  reffort  quand  la  lom- 
mc  dont  il  eft  queftion , n’excede  pas  mille  livres  ; 
car  , auand  elle  excede  cette  quantité  ou  valeur  , 
l’appel  en  cft  porte  au  Confeil  fupérieur  : mais  en 
pareil  cas,  les  Sentences  de  la  Chambre  des  Treize 
s’exécutent  nonobftant  l’appel , jufqu’à  la  concur- 
rence de  la  fomme  de  deux  mille  livres.  Cette 
Chambre  eft  fouveraine  au  criminel , & elle  avoit 
reçu  des  Empereurs  le  même  pouvoir  qui  eft  attri- 
bip  à la  Chambre  impériale , c’eft-à-dire  , de  juger 
definitivement  jufqu’à  la  fomme  de  600.  florins  d’or 
ea  capital.  Avant  que  la  ville  de  Strasbourg  fût 
Tome  I. 
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fous  la  domination  du  Roi , ce  Tribunal  avoit  la 
Direction  de  toutes  les  affaires  de  la  guerre  , des 
fortifications , de  la  garnifon , de  l’arfcnal , de  l’écu- 
rie , des  revenus  publics  8c  des  levées  ; 8c  on  y 
traitoit  des  affaires  fecretes , & de  celles  que  la 
ville  pouvoit  avoir  à démêler  foit  avec  l’Empereur  , 
ou  avec  les  Rois  , Princes  , Electeurs  8c  autres 
Puiffances  fouveraines.  Cette  Chambre  eft  compofée 
de  quatre  Préteurs  qui  font  Gentilshommes , de 
quatre  anciens  Confias  Ammeftres  , & de  quatre 
autres  Bourgeois  , tous  d’une  expérience  8c  d’une 
probité  reconnues.  A ces  douze  Confèillers  eft  joint 
l'Ammeftre  Régent  pendant  fon  année  de  R égence. 

La  Chambre  des  Quinze  eft  compofée  de  cinq 
Gentilshommes  , dont  deux  font  Préteurs  alterna- 
tivement de  fix  mois  en  fix  mois  , 8c  de  dix  nota- 
bles Bourgeois.  Cette  Chambre  a la  direction  8c 
l’économie  des  revenus  de  la  ville  qui  montent  à 
la  fomme  d’environ  cinq  cens  mille  livres.  Sur  ce 
fonds  la  ville  eft  tenue  de  l’entretien  des  nouvelles 
fortifications  , de  celui  des  bâtiments  publics  , de 
l’entretien  8t  fourniture  des  cafernes  , des  appoin- 
tements des  Officiers  du  Magiftrat , des  intérêts  ou 
rentes  des  fommes  empruntées  par  la  ville  , de  dont 
le  capital  appartient  à des  Sujets  du  Roi , dcc.  C’cft 
à ce  Tribunal  qu’appartiennent  auffi  la  manutention 
des  loix  8c  le  droit  de  corre&ion  fur  tous  les  mem- 
bres de  la  République  , foit  à la  ville , foit  à la  cam- 
pagne , 8c  fur  toutes  fortes  d’Officiers  , Receveurs  , 
Confèillers , 8cc.  C’eft  la  même  Chambre  des  Quinze 
qui  cooferve  le  Tréfor  public  8c  qui  en  a la  garde  , 
ainft  que  de  tous  les  magafins  auxquels  elle  pour- 
voit. Elle  avoit  autrefois  le  droit  de  régler  la  mon- 
noie  , le  change  , les  poids  8c  mefures  , 8c  en  gé- 
néral tout  ce  qui  s'appelle  détail , dépendoit  d’elle  ; 
mais  depuis  que  le  Roi  a établi  à Strasbourg  ( en 
1694.)  les  Officiers  néceffaires  tant  pour  la  fabrication 
que  pour  la  réformation  des  efpeces  , la  Chambre 
des  Quinze  a perdu  une  partie  de  fes  droits.  Autre- 
fois U falloit  être  né  dans  la  ville  de  Strasbourg  ou 
dans  fon  territoire  pour  avoir  entrée  dans  cette 
Chambre , mais  à p refont  tous  les  Sujets  du  Roi 
peuvent  afpirer  d’y  être  employés.  A l’égard  des 
Bourgeois  de  Strasbourg , il  ne  peut  y en  avoir  qu'un 
de  chaque  Tribu  ; 8c  pour  avoir  entrée  dans  cette 
Chambre  , il  faut  que  les  Candidats  foient  âgés  au 
moins  de  30.  ans. 

La  Chambre  des  Vingt-un  eft  ainfi  nommée  du 
nombre  de  perfonnes  dont  autrefois  elle  étoit  com- 
pofée : à préfent  elle  eft  réduite  à fix  perfonnes  t 
fçavoir  , un  Gentilhomme  , deux  Sujets  de  dignité 
confulaire,8c  trois  notables  Bourgeois.  Cette  Cham- 
bre n’a  prtfque  d’autre  fonction  que  de  fournir  des 
Sujets  pour  remplacer  ceux  qui  viennent  à manquer 
par  mort , par  demiffion  ou  par  deftitution  juridique 
dans  les  Chambres  des  Quinze  8c  des  Treize  : néan- 
moins la  Chambre  des  Vingt-un  délibéré  avec  les 
deux  précédentes  dans  les  matières  importantes  ; 
& toutes  les  trois  comjjofcnt  enfemble  ce  qu’on 
appelle  la  Régence  perpétuelle.  Cette  dénomination 
de  Régence  perpétuelle  vient  de  ce  que  les  trois 
Chambres  qui  les  compofent  , ne  font  fujettes  à 
d’autres  changements  qu’à  ceux  qui  font  caufés 
ou  par  la  mort  , ou  par  la  deftitution  jaridique  d’on 
Sujet , ou  par  l’abdication.  Les  Confèillers  de  ces 
trois  Chambres  montent  fucceffivement  de  l’une  à 
l’autre  par  élection  ; 8e  pour  remplir  la  Chambre 
des  Vingt-un  , on  choifit  toujours  des  Sénateurs. 

Le  Sénat  eft  diflingué  ou  divifé  en  grand  8c  petit. 
Le  grand  eft  compoie  de  trente  perfonnes , dont 
dix  font  Gentilshommes  , 8c  les  vingt  autres  font 
élus  8c  choifis  dans  les  vingt  Tribus  de  la  Eour- 
geoific.  Ce  Tribunal  eft  préfidé  par  le  Préteur  royal 
avec  le  Conful  en  exercice  8c  le  Préteur  en  quartier 
li 
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Pl  r , „,rtnnrc  les  affaires.  Le  Fréteur  garde  le 
**  S*^£iiK  de  la  République  , & tous  les  Aftes 
*^fadnïï#  de  fon  nom  ôc  de  celui  du  Sénat  : 
C’cft  lui  qui  figue  les  Lettres  mais  Je  Confeil  en  a 
la  direction*  Quant  aux  Confuls  , il  y en  a fix  per- 
pe'ruels  , qui  demeurent  chacun  un  an  en  exercice 
& roulent  entr’eux  dans  l’ordre  de  leur  élection  , 
laquelle  appartient  au  Sénat.  Le  Conful  en  année 
donne  audience  au  peuple  trois  fois  la  femaioe  , dit 
il  décide  les  conteftations  des  Bourgeois , ou  , quand 
iJ  ne  peut  les  terminer,  il  lesadreftc  aux  Tribunaux 
qui  font  de  leur  compétence  : il  reçoit  auffi  dans 
ces  audiences  , les  avis  qui  lui  font  donnes  , & il 
en  informe  le  Sénat , quand  il  eftiine  que  ces  avis 
méritent  d’être  communiqués.  Les  Préteurs  foqt 
toujours  en  nombre  égal  à celui  des  Confuls  ; mais 
ils  n’exercent  que  trois  mois  , & fe  fuccedent  à 
tour  de  rôle.  A l’égard  du  pouvoir  du  grand  Sénat  ; 
nous  avons  dit  ailleurs  , que  cette  Chambre  con- 
noiilbit  des  affaires  civiles  ôc  criminelles  , des  unes 
& des  autres  en  dernier  reffort  , mais  des  civiles 
feulement  jufqu’à  la  fomme  de  mille  livres. 

Le  petit  Sénat  eft  compofé  de  dix-huit  Confcil- 
lers  , dont  fix  Gentilshommes  & douze  Bourgeois 
du  nombre  des  notables.  Ce  Tribunal  connoit  des 
affaires  civiles  de  moindre  importance  que  celles 
qui  fe  portent  au  grand  Sénat  , ôc  toujours  à la 
charge  de  l’appel  à la  Chambre  des  Treize. 

Nous  avons  dit  que  parmi  les  trente  Sénateurs 
qui  compofent  le  grand  Sénat  , vingt  font  élus  & 
choifis  dans  les  vingt  Tribus  de  la  Bourgeoifie  : nous 
devons  ajouter  qu’à  Strasbourg  parle  nom  de  Tribu 
on  entend  un  quartier  de  la  ville.  Autrefois  cette 
ville  étoit  diviféc  en  vingt-huit  Tribus  ou  Quartiers , 
mais  depuis  l’an.  148a.  ce  nombre  de  Tribus  a été 
reduità  vingt.  Chaque  Tribua  un  Chef  qui  eftmembre 
de  l’une  des  trois  Compagnies  dont  eft  compofée  la 
Régence  perpétuelle  : elle  a auffi  quatre  Echevinsou 
Confcillcrs-Aflëfleurs,ôc  une  Juftice  particulière  qui 
connoitfeulementdesaffaircslcs  plus  Jommaires.  Les 
Chefs  & les  Confeillers-Afléileurs  des  Tribus  affem- 
blent  tous  les  deux  ans  leurs  T ribus  re  fpeélives;  ôc  dans 
ces  Afièmblées  on  procède  à l’eleéf  ion  d’un  Sénateur 
de  chaque  Tribu  : car  c’eft  une  réglé  confiante  qu’il 
forte  tous  les  ans  dix  Sénateurs  de  charge  parmi  les 
Bourgeois  de  cinq  parmi  les  Gentilshommes. 

Outre  ce  grand  nombre  d’Officiers  dont  nous 
venons  de  parler , il  eft  encore  un  Corps  de  trois 
cens  notables  , choifis  dans  toutes  les  Tribus  , c’cft- 
à-dire  , quinze  dans  chaque  Tribu.  L’Aflemblée  de 
ce  Corps  nefe  tient  que  rarement,  ôc  jamais  que  pour 
des  caufcs  très-graves  , ôc  qu’après  avoir  obtenu  au 
préalable  un  Decret  du  grand  Sénat  confirmé  dans 
le  Confeil  des  Treize.  C’cft  dans  le  Corps  de  ces  No- 
tables que  chaque  Tribu  choiiit  les  Sénateurs  & les 
Agrégés  qui  reçoivent  les  deniers  communs  de  la 
Tribu  , auffi-bicn  que  les  Vifitcurs-jurés  pour  les 
moulins  , le  pain , la  viande  , les  falines  , le  bois  , 
le  charbon , occ.  En  un  mot  , on  peut  dire  qu’il  n’y 
a rien  de  plus  beau , de  mieux  entendu  , ni  de  mieux 
obfervé  que  les  Réglements  & les  Ordonnances  de 
police  de  la  ville  de  Strasbourg. 

Aux  divers  Tribunaux  dont  nous  venons  de  don- 
ner l’état  , il  convient  d’ajouter  les  deux  Maitrifes 
particulières  des  Eaux  6c  Forêts  qui  font  établies 
en  Alface  , l’une  à Enfisheim  pour  la  haute  Alface  , 
& l’autre  à Haguenaw  pour  la  baffe.  Ces  deux 
Maîtrifcs  particulières  ont  été  établies  par  Edit  du 
mois  d’Aoûr  1694.  : elles  relevoient  autrefois  de 
aGrand’Maîtrife  de  Champagne  , mais  aujourd’hui 
* es  font  l’une  6c  l’autre  dans  le  Département  du 
lirand-Maitre  de  Bourgogne, 
rvft  xnV°ute, ,a  Provincc  d’Alface  , le  Droit  Ecrit , 
c cit-à-ûire  , le  Droit  Romain  eft  la  feule  loi  fur 
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laquelle  on  rend  la  juftice  ; 6c  il  n’y  a aucune  ' cou- 
tume qui  y déroge , à l’exception  de  quelques  ftatuts 
ou  ufâges  locaux  qui  ne  font  obfervés  que  dans  les 
lieux  où  ils  font  introduits.  Mais  une  chofe  digne 
de  remarque  ^ c’cft  que  les  Ordonnances  ou  Codes 
françois  de  1 697.  6c  1 670.  qui  fervent  de  Régle- 
ment au  Confeil  fupérieur  d’Alfâcc  , ne  s’obfervent 
point  à Strasbourg  , où  le  Roi  a laidTe  jufqu’à  préfeot 
au  Magiftrat  de  cette  ville  , la  liberté  de  juger  con- 
formément à l’ancien  ufage  qui  étoit  établi  àStraf-. 
bourg  quand  cette  ville  pafl'a  fous  l’obciflànce  de  Sa 
Majefte.  Au  relie  , le  Çonfeil  fupérieur  porte  fes 
Jugements  conformément  au  Droit  Ecrit  6c  aux  Or- 
donnances de  nos  Rois. 

La  Province  dont  il  eft  ici  queftion , étoit  autre- 
fois un  pays  d’Etat , compofé  des  trois  Ordres  or- 
dinaires, Ravoir  , le  Clergé , la  Nohlefle  ôc  le  TiersJ 
Etat  ; mais  elle  eft  aujourd’hui  pays  d’impofition. 
Quand  l’Intendant  d’Alface  a reçu  l’ordre  de  la 
Cour  pour  les  impofitions , il  convoque  chez  lui 
tous  les  Baillis  : il  concerte  avec  eux  la  répartition 
au  fol  la  livre  des  fubfidcs  impofés  l’année  précé- 
dente ; c’ell-à-dirc  , qu’un  bourg  qui  , conformé- 
ment au  premier  point  fixe , payoit  pour  fa  quote- 
part  100.  livres  , en  payera  tooo.  l'année  d’après , 
li  l’augmentation  de  l’impôt  eft  du  neuvième  cn-fus. 
La  chofe  étant  conclue  d’un  confentement  unani- 
me , l’Intendant  fait  drefler  fes  mandements , les 
remplit  de  la  fomme  imposée  à chaque  ville  , bourg 
ou  village  , 6c  les  remet  enfuite  entre  les  mains  des 
Baillis  : ceux-ci  les  délivrent  aux  Prévôts , qui 
exercent  dans  le  lieu  de  leur  établiiTement  les  mê- 
mes fonctions  que  les  Colleâeurs  dans  tes  autres 
Provinces  du  Royaume  , mais  avec  cette  différence 
que  les  Prévôts  te  font  honneur  d’une  commiflion 
qui  ne  leur  eft  point  à charge. 

Quand  chaque  Prévôt  a reçu  le  mandement  pour 
le  lieu  qui  lui  eft  affigné  , il  aftèmble  les  habitants , 
6c  de  concert  avec  eux  , il  fait  la  répartion  de  l’im- 
pôt au  fol  la  livre  de  la  taxe  répartie  l’année  pré- 
cédente. Si  dans  cette  Aflemblée  il  fe  trouve  quel- 
qu’un qui  demande  une  diminution  à raifon  des 
pertes  qu’il  a fouflertes  par  le  feu  , par  les  inonda- 
tions ou  par  quelque  autre  défaftre  imprévu , lc9 
plaintes  du  repréfentant  font  écoutées  favorable- 
ment : quatre  des  Paroiffiens  font  nommés  à la 
pluralité  des  fuf&ages , pour  examiner  le  dommage , 
6c  félon  le  rapport  qui  en  eft  fait  , on  convient 
auffi  à la  pluralité  des  voix  fur  les  diminutions  qu’il 
eft  jufte  d’accorder  aux  intéreftes.  Leur  quote-part 
eft  auffitôt  diminuée , 6c  b diminution  étant  jointe 
au  principal  de  l’impolicion  , le  total  en  eft  reparti 
fur  tous  les  habitants. 

Après  que  le  rôle  des  contributions  a etc  drelfé  , 
chaque  paroifficn  le  figne  à la  marge  de  b quote- 
part  ; 6c  ce  rôle  refte  entre  les  mains  du  Prévôt  » 
auquel  tous  les  contribuables  payent  très-régulié- 
rement  par  quartier  ôc  d’avance  la  fomme  dont  ils 
font  convenus.  Cette  fomme  eft  remife  aux  Baillis 
6c  Magiftrats  des  villes  , bourgs  ôc  villages  de  la 
Provincc,  qui  en  font  la  levée,  6c  en  remettent  les 
deniers  entre  les  mains  des  Receveurs  particuliers  des 
Finances  qui  font  établis  dans  cette  Province.  En- 
fuite  les  Receveurs  particuliers  de  la  Province  d’ AL 
face  font  palier  aux  Receveurs  généraux  (te  b Géné- 
ralité de  Metz , les  fommes  qui  leur  ont  été  remîtes. 

Au  tempsque  PAIface étoit pofledée par laMaifoa 
d’Autriche , cette  Puiflànce  percevoit  dans  cette 
Provincc  deux  fortes  de  droits  •,  fçavoir , tes  droits 
de  Seigneur  particulier  dans  les  T erres  de  fon  Do- 
maine , 6c  ceux  de  Souverain  dans  toutes  les  autres 
Terres  de  la  Province.  Les  derniers  de  ces  drmts 
ne  s'étendoient  en  temps  de  paix  que  fur  les  c"tryrs 
6c  les  fbrties  de  la  Province  , fur  les  vins  “ lcs 
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fels  » fur  te  amendes  de  fur  les  confifcations  • de  en 
temps  de^guerre  , ces  droits  étoientaugmentés  dfane 
Subvention  proportionnée  aux  kefoins  publics.  Les 
droits  du  Seigneur  particulier  dans  les  Terres  de 
Bcdrfort , Délie , Ferrât  te  , AJtkirck , Thann , Land- 
fer , Sernay  , Enfeisheim , . Mafmunfter  k de  Ifen- 
heim  dans  la  haute  Alfacê  , auffi-bicn-que  dans  le 
Bailliage  de  Haguenavr,  étoientexaflement  les  mê- 
mes que  ceux  des  Propriétaires  des  Fiefs  de  la 
Province  -,  dt  ils  eonfiftoient  en  rentes , profits  , cor- 
vées , domaines  de  en  quelques  autres  droits  fur  le 
débit  des-  Vins  de  fur  la  vente  des  fols.  Mais  le  Roi 
ayant -difpofê  de  ces  mêmes  Terres  en  faveur  du 
Cardinal  Mazarin  de  des  héritiers  de  cette  Emi- 
nence , il  ne  refte  plus  à Sa  Majefté  que  quelques 
forêts  , lés  attributions  nouvelles  du  Domaine  de  les 
droits  du  Souverain  , qui  coniîilent  dans  les  droits 
d’entrée  de  de  fortie  de  la  Province  , d’impôt  fur  le 
fel , d’amendes  de  confications , dec. 

Les  droits  fur  le  fel  de  les  Aides  ne  fe  perçoi- 
vent en  Alface  que  dans  les  Terres  qui  dépendent 
de  l’ancien  Domaine , de  point  dans  celles  de  la 
baffe  Alface  qui  ont  été  reunies.  Ces  droits  font 
partie  de  la  Ferme  du  Domaine , laquelle  comprend 
auflt  les  droits  de  péage  qui  fe  lèvent  à l’entrée  dt 
à la  fortie  de  la  Province.  Dans  toutes  les  Terres 
& Seigneuries  qui  dépendent  de  la  haute  ou  de  la 
baffe  Alface  en  conféquencc  de  la  réunion , les  droits 
de  péage  fe  payent  au  profit  des  Seigneurs , de  le  Roi 
ne  forme  aucune  prétention  fur  cet  article. 

En  1694.  Sa  Majefté  établit  en  Alface  de  nou- 
veaux droits  de  Traites  foraines , & en  confé- 
quence  plufieurs  Bureaux  furent  établis  pour  la  per- 
ception de  ces  droits , qui  font  aujourd’hui  partie 
des  cinq  groflès  Fermes  de  France.  Le  Papier  tim- 
bré, le  Contrôle  des  exploits  de  celui  des  aétes 
des  Notaires  n’ont  point  lieu  dans  cette  Province , 
non-plus  que  l’impôt  fur  le  bois , fur  les  bleds , les 
vins  dt  le  tabac. 

Dans  toute  la  haute  Alface  on  leve  au  profit  du 
Roi , un  droit  nommé  Mapfening  ; de  ce  droit  qui 
confiftc  en  une  Aide  fur  le  vin  de  fur  le  fel , eft  le 
même  que  celui  que  nous  avons  dit  ci-devant  ap- 
partenir à l’ancien  Domaine  & faire  partie  de  la 
Ferme  de  ce  nom. 


11  n’y  a en  Alface  niEleélion  ,ni  Cour  des  Aides , 
ni  Bureau  des  Finances.  C’cft  l’Intendant  ( ou  fes 
S ubdé légués  en  fon  nom  ) qui  connoît  des  contef- 
tations  qui  furviennent  fur  le  fait  du  Domaine  de 
fur  celui  des  deniers  royaux.  Les  appellations  des 
Jugements  rendus  par  l'Intendant  , font  portées 
au  Confeil  d’Etat.  L’Intendant  connoît  auflt  de 
tous  les  différends  concernant  les  deniers  communs 


& patrimoniaux  , de  il  prend  foin  des  voieries  , 
grands  chemins  , ponts  de  chauffées.  Sec.  Par  Edit 
du  mois  de  Janvier  1697.  Sa  Majefté  a créé  un  Pro- 
cureur du  Roi  pour  fervir  auprès  de  l’Intendant 
d’Alface  , de  pour  garder  les  minutes  de  fes  Ordon- 
nances de  autres  Ades , ainfi  que  cela  eft  établi 
dans  toutes  les  autres  Intendances  de  fon  Royaume. 

L’Alfacc  ne  paye  point  de  Taille  ; mais  au  lieu 
de  cet  impôt , elle  paye  au  Roi  la  Subvention , qui 
eft  la  même  chofe  que  la  Taille  fous  un  autre  nom. 
Dès  l’année  1698.,  la  Subvention  ctoit  un  revenu 
fixe  liquidé  à la  fomme  de  quatre-vingt-dix-neuf 
nulle  livres  ; mais  deux  ans  après  , en  1700.  , la 
Subvention  fut  portée  de  fixée  à la  fomme  de  $00. 
mille  livres  , de  elle  a commencé  d’ècre  impofée  fur 
ce  pied  des  l’année  1701.  Pour  faire  connoître  à 
prefeut  quelle  eft  la  force  rcfpeélivc  des  divers  or- 
dres ou  états  qui  compofent  h Province  d’Alface  , 
nous  allons  rapporter  ici  .la  diftribution  qui  fat  faite 
de  la  fomme  de  600.  mille  livres , impofée  fur  cette 

d'“  Arrittlu  ConiHJ  d’Etat  du 
mois  de  Juin  1694. 
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Le  Clergé  de  Strasbourg  paya  directement  au’ 
Tréfor  royal,  la  fomme  de  . . 50000  liv. 

Le  Clergé  des  autres  Evêchés  t,?  , 15000 
La  Noble  fie  « ■ •-.jî  • i.-’tôooo 

Les  Villes . 120000  f 

Les  Habitants  de  la  campagne  . 369000 

Total . 600000  liv. 

Cette  fomme’  de  600.  mille  livres  fat  impofée.' 
pour  compcnfer  ce  que  le  Roi  aurait  pu  retirer* 
des  charges  que  Sa  Majefté  avoit  déjà  créées  ou 
de  celles  qu’Elle  pouvoit  créer  dans  la  Province 
pendant  la  guerre  qui  fuivit  la  paix  de  Ryfvrick  de 
qui  fat  terminée  par  le  Traité  d’Utrccht  de  l’année 
1 71 3.  de  par  celui  de  Radftat  de  l’année  1714.  La- 
dite fomme  de  600.  mille  livres  fat  perçue  pendant 
plufieurs  années , de  jufqu’à  ce  que  l’article  de  la 
Subvention-  eât  été  porté  de  fixé  à la  fomme  de- 
300.  mille  livres , ainfi  que  nous  l’avons  déjà  dit^ 
Les  autres  impofitions  qui  fe  trouvent  établies  en 
Alface,  font  la  Capitation,  la  Milice  , les  Fortifica- 
tions de  quelques  Places  ou  Polies , dec. 


DENOMBREMENT  DES  CHARGES 
de  la  Province  d' Alface. 


i*.  La  Subvention  . ■ I. 

s9.  La  Capitation  * . . . . ..  . 6^)041  11  f. 

J®.  La  Déptnfe  de*  Paliflade*  de»  ville* 

fortifiée*  le  long  du  Rhin  . . . 40000 

4°  Le*  Traite*  foraines  fit  le  Droit  dit 
Map/rrrin/r  , c’eft-à-dire  , l’Aide 
fur  le  fel  St  for  le  vin  ...  . 460003  9 

S9.  La  MaréchaufTée , le*  Chemin*  fie 

divers  autre*  article»  .....  80000 

1 {6)041 

6*.  Le  Don  gratuit  du  Clergé  , firc.  . . 90000 

7®.  Les  Oârois  des  ville*  , ficc.  . . . 844951 


‘ *497994  <• 

Nous  avons  divifé  1* Alface- en  Haute  St  Baffe. 
Cette  dêrnierc  fe  fabdivife  eu  Alface  proprement 
dite  de  en  Comté  de  Hanaw  ; ce  qui  fait  en  tout 
trois  parties  principales.  Ces  trois  parties  fe  fubdi- 
vifent  encore  en  villes  autrefois  impériales  , en 
Bailliages  , Comtés  , Seigneuries  , dtc. 

DIVISION  ET  DENOMBREMENT 
de  la  Province  tTAlfacc. 

Nota.  Abréviation*.  Après  le*  nom*  des  Dirtrifl*  , Biilï. 
lignifie  Bailliage  , fi.tr.  Baronnie,  C Comté,  Prtv.  Prévôté-, 
Pria.  Principauté  , S.  Seigneurie , V.  Ville. 

Hauts.  A x.  s a c s. 
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DifiriSi.  ou  Communautés.  Feux. 
t^\)  (✓XTO 

Pillet  autrefoit  lmp. 

Colmar , V.  . . . . 1 . ^ . 1877  . 

Kcjrferiberg,  V.  . . . 1 ...  1*3  . 

y Munfter  , V.  . . . 1 ...  176  . 

6 Vallée  de  Munfter  . . 9 . . . 495  . 

Schelefhdt , V.  . . . 1 . . . 1056  . 

Turckheim , V.  . . . x ...  161  . 


Âmes. 

C'V'O 


Altkirck , Bat//.  . . . j 1 . 
Bedcfbrt , Baill.  . . . 149  . 
Bollwciller,  Baill.  . . 6 . 

Enfitheim  fit  Ste.  Croix , 

Baill. jo  . 

Ferrettc , Baill.  ...  48  . 
GcbweiUer , biill.  . . 9 • 

Horbourg  , C.  i fit  Rich- 

weir , S.  . ...  • . 

Landfer,  Baill.  ...  47  « 
Marckolsheim  , Baill . • • >6  • 

Kibauviller,  Baill . . . JO  . 

RufFac , Baill.  . ...  tx  . 
Thann,  Baill..  . 58  . 

Wiiler , Baill.  . . • • «8  . 
*5  T«aZ  505 
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B a s s x Alsace* 
Paroiflii 

DptUh 


t-'-V'O 
Villes  aittref oit  tnp- 
Vagaeaaw  r 


iyw 


► y- 


Obernbeti*  » P*  • 
Roûhelm  , V.  . . 

Sttwboorg,  V.  . 
Wciflèmbourg,  V. 


Le  Fort-Lemii , V.  . . i 
Cette  ville , Wr ir  ftw 
U reene  de  Louis  XI y . » ' 

n’a  Jamais  Iti  impériale. 
Bailliage*  mppatxenan*  k 
la  Tille  de  Sms  bourg  t 

( Trois  M 

Benfeld,  BaUL  . . . »6 
Chapitre  de  Strasbourg  , 

( Terres  du  grand  ) . . M 

Dabo . C. S 

Dachftcin , Baill.  • . • 1 7 
Hockersbcrg  , BdîU . . . *7 
Marmouftier  > Baill.  . • *° 

Malrxig , Bail/.  . . . sd 
Kobkde  immatriculée , 
(Tcmsdela)  . . . *4 
Petite-Pierre  , Prie.  . . *5 
Boche  R an.  de  la) , Prie.  8 
Saverne , Baill.  ...  9 

St.  Jean  des  Choux»  Prév.  * 
Tettwillet  » Prév.  . . 1 

Wamxenaw  (U  ) , Baill.^ 7 

1 5 Total  iHf 


Comté  dz  Havaw"  , dajts 


Diflri&s. 
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Bifch veiller  , Prie. 
Boorweiller  » Baill . 
Bnimpt , BailL  . 
Flecfcenfteîn  , Bar. 
üagueoaw  , Baill. 
Haiten  , Baill. 
fiochbarg  , Prév.  . 
Kutzenhaufen  » Prév. 
Niderbronu , Baill. 
Obcrbronn  , Baill . 
Offcndoiff , Prie.  . 
Pfaffenhoffen , Baill. 
Schonedc , Prie.  . 
Wcrth  . Bail!.  . • 
Wetlhoffsn  > Bail!. 

i<  Total 


Paroiffis 

oa  Communautés, 


s • 

«7  . 
S * 


ù P Empereur . 

Dijlri&s. 
UWJ 
Alteoüadt  » Baill. 
Barbclftein  , Prév. 
Benheim  , Prév.  . 
Dahn , Biill.  . . 
Gutiemberg,  Beii/. 
Lautetbourg  , BailL 
Magdebourg , Baill. 
Seltx,  Baill.  . . 
SiitM-Remy  » Baill. 


Paroijfet 
ou  Commueeurér. 

OOTO 

7 • 
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t8t . . 


Haut»  Alface  ... 

CBafle  Alface  .... 

<Ç«MéieHuiiw  . . . SOi 
CBaUliagea  coctclK*  . . . 6i 

Total  iO)i 

Nota.  M.  le Maréchal  de  V auban .d’après  M.  de  là 
Crange  , Intendant  d’ Alface , en  1697. , ne  compte 
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dans  cette.  Province  que  145.  mille  perfonnes. 
M.  delà  Houflàye  , Intendant  de  la  même  Province, 
en  1698.»  y compte  *57.  mille  perlbnnes.  Selon  les 
anciens  Mémoires  du  pays  , il  eft  confiant  qu’avant 
la  guerre  de  trente  ans  , ( terminée  en  1648.  ) , qui 
dévafta  & dépeupla  une  grande  partie  de  l’Allema- 
gne , l’Alfecc  étoit  plus  peuplee  d’un  tiers  qu’elle 
ne  l’étoiten  1698.  Mau  depuis  ce  temps , la  popu- 
lation de  cette  Province  ayant  regagné  confidérable- 
ment  fous  la  douceur  du  Gouvernement  françois , 
on  peut  aflurer  que  le  vuide  que  l’Alfâcc  avoit  fouf- 
ftrrt  dans  le  nombre  de  fes  habitants  , a été  réparé  v 
& nous  n’exagérons  certainement  pas  quand  nous 
portons  la  totalité  des  habitants  de  cette  Province  à 
309.  mille  20.  perfonnes  de  tout  âge  , de  tout  fexe 
& de  tout  état.  Nous  avons  dit  ci-devant  que  dans 
ce  nombre  fe  trouvent  compris  202.  mille  923.  Ca- 
tholiques (dont  1650.  perfonnes  ou  environ , de 
l’un  « de  l’autre  fexe,  confacrées  au  fcrvicc  des 
Autels  ) , 86932.  Luthériens , 1 $.  mille  Caviniftes  , 
& 416$.  Juifs  , qui  habitent  la  Province  d’ Alface. 
Nous  devons  ajouter  que,  dans  cette  Province, il  y a 
environ  300.  Familles  nobles,  fçavoir,  100.  famil- 
les dans  la  haute  Alface , de  too.  ou  environ  dans  la 
baffe.  Autrefois  le  nombre  de  Familles  nobles  de 
cette  Province  étoit  beaucoup  plus  confidérable  ; car 
on  comptoit  dans  la  baffe  Alface  feule  jufqu’à  700. 
Familles  de  cette  efpece.  Les  guerres  de  divers  autre* 
accidents  ont  caufe  la  ruine  dt  la  deftruftion  d'un 
grand  nombre  de  ces  Familles.  La  Noblcflp  d’Alface 
cil  des  plus  pures  , mais  elle  n’efl  pas  des  plus  riches. 
Il  y a deux  raifons  qui  (ont  caufe  qu’en  général  cette 
Noblefîè  vit  mai  à Ion  aife  : la  première  cil  l’ufage 
où  elle  eft  de  partager  par  tètes  les  fucceffions  de 
pere  de  de  mere  i la  deuxieme , c’eû  qu’elle  ne  peut 
jamais  fe  rétablir  par  des  mariages , étant  obligée 
d’éviter  fcrupuleufement  les  méfalliances , qui  leur 
fermeraient  l’entrée  des  Chapitres  nobles.  Aurefte , 
cette  Noblelîè  quelque  pure  de  quelqu’illuflre  qu'elle 
foit , ne  laiflê  pas  que  d’exercer  dans  la  Magiftrature 
des  villes , des  emplois  aflèz  communs. 

Nous  parlons  ici  fort  fuccinfccncm  de  la  Nobleffc 
d’Aiface , parce  que  nous  nous  femmes  propoles  d'en 

Saricr  ailleurs  plus  au  long.  Mais  nous  ne  croyons  pas 
evoir  différer  davantage  de  dire  un  mot  d'un  des  plus 
beaux  privilèges  dont  jouii&nt  les  Fiefs  de  Cette  Fjo- 
vince  ; ceft  celui  des  corvées-  Cet  article  cfl  également 
curieux  & intéreflânt.  Avant  que  l'Alfacc  fût  fous  la 
domination  du  Roi , les  payfàns  ae  celte  Province  etoier.c 
obligés  de  faire  des  corvées  de  bras  de  de  ebevaux , routes 
les  fois  qu'ils  en  étoient  requis  pir  leurs  Seigneurs  ref- 
pedifs  i ût  ce  droit  croit  ou  une  émamtion  de  la  fupé- 
riorité  territoriale»  ou  Amplement  un  profit  utile  attaché 
A la  Seigneurie.  Un  des  premiers  changements  que  le  Roi 
a faits  dans  cette  Province,  a été  la  réduûion  des 
corvée*  illimitées  , à cinq  feulement  pour  le  cours  d une 
année.  Ces  corvées  font  payées  au  choix  du  Seigneur  , 
à raifon  de  qoinze  fols  par  cheval  & dix  fol*  par  per- 
fonne.  Les  Terres  du  Duc  de  Mararin  , où  cette  sefor- 
mation  n 'étoit  point  établie  » y ont  été  aflujetties  par  un 
Arrêt , donné  avant  la  fin  du  dernier  fiecle.  Ce  Régle- 
ment , au  relie  , dont  nous  venons  de  parler , ne  concerne 
que  la  haute  Alface.  Car  les  chofes  font  réglées 
ment  dans  la  baffe  Alface  : les  corvées  dde*  à la  NoWeife 
immédiate  y font  réglées  à douce  par  an , payées  en 
eSênce  ou  en  argent  au  choix  des  Seigneur*  relpcttit*. 
Celles  qui  font  dues  aux  Gentilshommes  qui  ne  lont 
point  du  Corps  de  la  Nobleffc  immédiate  » font  nxees  a 
dix  par  an  ; mais  l'option  du  payement  en  effence  ou  en 
argent  eft  réfervée  aux  payfans-  11  faut  neanmoins 
obicrver  à l’égard  des  uns  6e  des  aortes  » que  le  paylan 
qui  paye  corvée  de  fon  cheval , eft  libre  de  fa  perfonne  » 
excepté  dans  la  dépendance  de  l'Eveche  de  Strasbourg, 
où  le  payfan  paye  douze  corvées  de  fa  perfonne  , ce  lept 
feulement  de  fon  cheval  en  effence  ou  en  argent  > aa 
choix  de  l'Evêque  ou  de  fon  Receveur.  , , . 

L 'Alface  confidérée  comme  Gouvernement  general 
Militaire  de  Province , a la  même  étendue  & les  mcro” 
bornes  que  la  Province  de  cé  nom  que  ce  Gouvememcne 
comprend  en  entier.  La  ville  de  Srrasbourg  en  en  a 
capitale , ainfi  que  de  la  Province  i 6e  cette  ville  eft  le 
lieu  de  réfidence  du  Gouverneur , quand  il  fa*t  fo° 
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dénombrement  du  gouvernement  général  militaire 

De  LA  P R0V1VCE  D'  A L S A C E. 

Un  Gouverneur  Général. 

Appointemcnn S*"«û1.7  fcli 

Emoluments . o 

Un  Lieutenant  Général  pour  le  Roi. 

::::::::::::  “I  - 

Deux  Lieutenants  de  Roi  ? un  pour  la  haute  Aliàcc , & un  pour  la  baffe  Alface. 

Un  Grand  Bailli  d’ Alface  tx  de  Hagucnaw. 

Nota.  Il  n’y  a point  de  Lieutenants  de  Maréchaux  de  France  dans  le  Département  d’Alface. 
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Villes  * ^ ^ 2 "s-  Appointemens  Appointemens  Appointemens  Appointemens  Appointemens 

I i * ' -S.  îfj;*  des  des  des  des  des  Capitaines 

Cf  autres  Places,  p £§>  P ? 2 Gouverneurs.  Lieut.  de  Roi.  Majors ; Aides-Majors,  des  Portes. 

3 ivOUvOUrJtvJWJ  * ””  ” ~ ~ “ 

rBedtfort 

4 Le  Château  . . . 


Chit  eau  de  Lkhtem- 
berg. 

Colmar  .... 


Fort- Louis- du- Rhin,  i 


Blanche. 

^ Réduit  de  la  Porte 
de  Haguenaw. 
f Citadelle 

Weiffembourg  . . • 


* Il  y a pour  la  ville  de  Strasbourg  , deux  Aides-Majors  6e 
deux  Capitaines  de*  Portes.  Les  premiers  ont  chacun  *ooo.  liv. 
d'appointements  : outre  cela  , la  ville  leur  donne  1 chacun 
soco.  livres  » fit  il  leur  revient  pour  la  moitié  des  herbe*  de» 
glsdt  & chemin*  couverts , la  fomme  de  73 o.  livres  ou  environ 
qu'ils  partagent  également  entr’eux.  ( L’antre  moitié  de»  herbe» 
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appartient  au  Major  de  la  Place  ).  Les  Capitaine»  de*  Porte»  ont 
chacun  1080.  liv.  d'appoimement*  , fit  la  ville  leur  paye  fico.  lir. 
i chacun. 

Une  Compagnie  de  quarante- trois  homme*  i cheval , commandée 
par  un  Capitaine , un  Lieutenant  6c  un  Cornette  , forme  la  Carde 
ordinaire  dn  Gouverneur  Gcuéral  de  la  Province  d'Alfice. 


Sommes  totales  des  Appointements  y compris  les  Emoluments. 

Pour  le  Gouverneur  Général  ...» $1160  liv. 

Pour  le  Lieutenant  Général 8000 

Pour  les  Gouverneurs  particuliers 

Pour  les  Lieutenants  de  Roi  & Commandants 69719 


1423 }9  liv. 

Pour  les  Majors  19830 

Pour  les  Aides-Majors 11650 

— le  fécond  Aide-Major  de  Strasbourg 3375 

Pour  les  Capitaines  des  Portes  6393 

le  fécond  Capitaine  des  Portes  de  Strasbourg  .....  1680 


Total  285267  liv. 


ïl  refle  d ajouter  les  appointements  du  Commandant  de  la  Pro- 
vince en  l’abfence  du  Gouverneur  Général  . ceux  des  deux  Lieu-  . 
tenant»  de  Roi , du  Grand  Bailli  d’Alface  & de  Haguetuw  i ceux  I Portes  , Ôcc. 
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de  plulieur»  Commandant*  particuliers , de  pluficur»  Lieutenanti 
de  Koi , Majors  > Aides- Major»  , Aumôniers  , Capitaine»  de* 
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‘routes  ItS  Tilles  & e«res  places  fortifiées  dont 
' Je  dénombrement  ci-deflus  , font 


nous  avons  donne 


nnurvues  de  gamifons  fuffiflmtes  , foit  dans  la  paix 
ou  dans  la  guerre.  Pour  faire  connoitrc  à-peu-pres 


quelle  "eft  îa  capacité  de  ces  places,  nous  allons 
donner  ici  un  état  des  troupes  qui  y ctoient  en  gar- 
nifon  en  l’année  qui  a précédé  celle  où  la  guerre  pré- 
fente a commencé.  A Bedtfort , un  Bataillon  , trois 
Efcadrons  de  Cavalerie  , & une  Compagnie  d’in- 
valides, avec  un  Ingénieur  en  chef&  deux  ingénieurs 
ordinaires.  Au  Château  de  Licktembcrg , deux  Com- 
pagnies d’invalides  , 6c  un  Ingénieur  ordinaire.  A 
Colmar , un  Bataillon.  Au  Fort -Louis -du -Rhin  , 
trois  Bataillons  , avec  un  Ingénieur  en  chef  & un 
Ingénieur  ordinaire.  A Haguenaw , trois  Efcadrons 
de  Cavalerie.  A Huningue  , trois  Bataillons  , 6c 
deux  Efcadrons  de  Dragons  , avec  un  Ingénieur  en 
chef  & un  Ingénieur  ordinaire.  A Landaw , cinq  Ba- 
taillons , & deux  Efcadrons  de  Cavalerie  , avec  un 
Ingénieur  en  chef  & deux  Ingénieurs  ordinaires. 
A Landikron  , deux  Compagnies  d’invalides  : cette 
place  eft  dans  le  département  des  Ingénieurs  d’Ku- 
ninguc.  A Lauurbourg  , un  Bataillon  , avec  un  In- 
génieur ordinaire.  A Ncuf-Brifack  , quatre  Batail- 
lons , & deux  Efcadrons  de  Dragons  , avec  un  In- 
génieur en  chef  & un  Ingénieur  ordinaire  : auFort- 
moniir  de  Neuf-Erifaeh  , deux  Compagnies  d'inva- 
lides. A Obernhcim. . . A la  Petite  - Pierre  , deux 
Compagnies  d’invalides , avec  un  Ingénieur  ordi- 
naire , qui  étoit  le  même  que  celui  qui  fervoit  à 
Lichtembcrg.  A Savernc.  . . A Schelejtadt , un  Ba- 
taillon , 6c  trois  Efcadrons  de  Cavalerie  , avec  un 
Ingénieur  en  chef  & un  Ingénieur  ordinaire.  A Straf- 
bourg  , onze  Bataillons  , dont  un  de  Royal  Artil- 
lerie , trois  Efcadrons  de  Cavalerie  , & deux  Com- 
pagnies d’invalides  , avec  un  Ingénieur  en  chef  & 
quatre  Ingénieurs  ordinaires.  A iVeiJfembourg  , un 
Éfcadron  de  Cavalerie. 

En  refumant  les  divers  articles  dont  nous  venons 


de  faire  le  détail,  on  trouve  ou’en  temps  de  paix  , 
les  villes  6c  autres  places  fortihees  du  Gouvernement 
général  militaire  de  la  Province  d’Alface  font  oc- 
cupées par  30.  Bataillons  d’infanterie,  i$.  Efca- 
drons de  Cavalerie  , 4.  Efcadrons  de  Dragons , & 
1 1.  Compagnies  d'invalides-,  ce  qui  forme  un  Corps 
de  13.  mille  960.  hommes  ; Ravoir  , 21.  mille 
660.  d’infanterie  , 6c  2 300.  de  Cavalerie  ou  Dra- 
gons. A ce  nombre  an  ajoutera  celui  de  la  Milice 
du  pays  , qui  confiftc  en  deux  Bataillons  , fçavoir  , 
le  Bataillon  de  Colmar  & celui  de  Strasbourg.  Cha- 
cun de ccs  Bataillons  eft  compofé  de  720.  hommes , 
fion-compris  les  Officiers. 

L’Alface  eft  une  des  vingt-deux  Direftions  du 
Génie  qui,  félon  l’Ordonnance  du  5. Novembre  1 7S8., 
divifent  les  frontières  du  Royaume  ; 6c  cette  Di- 
rection d’Alfacc  eft  adminiftrée  , ainfi  que  le  font 
toutes  les  autres  , par  un  Colonel -Directeur  en 
chef,  réfidant  à Strasbourg  , par  uft  Lieutenant- 
Colonel  Sous-Directeur  , un  Capitaine  en  premier , 
& un  Capitaine  en  fécond.  Outre  les  Chefs  de  la 
Direction  , il  y a en  Alface  7.  Ingénieurs  en  chefs  6c 
14.  Ingénieurs  ordinaires , répartis  dans  les  diverfes 
places  de  la  Province  , félon  J’ctat  que  nous  en  avons 
donné  ci-devant. 

Il  y a auffi  dans  cette  Province  un  Commiftaire 
ordonnateur  réfidant  à Strasbourg  , de  cinq  Com- 
miflaircs  ordinaires  des  guerres  , refidans  dans  cinq 
differentes  places  du  Gouvernement  général  ; fça  voir , 
x u dtjdtt  , au  Fort-Louis-du-Rhin  , à Hagucnavp  , 
? Huningue  & à Landav.  Outre  cela  il  y a à Straf- 
ourg  un  Commiftaire  provincial  du  Corps  royal 
e Artillerie  , un  Commiftaire  des  Fontes , un  Tré- 
, ri5r  ~ Contrôleur  de  l’Artillerie  , 6cc. 

vs  du-neuf  moulins  à poudre  pour  le  fervice 
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du  Roi  , établis  en  divers  lieux  du  Royaume  , il  y 
en  a un  en  Alface  , & c’eft  celui  de  Colmar.  11  y a 
aufîi  dans  cette  Province  huit  Hôpitaux  militaires  , 
fçavoir , à Bedtfort , à Colmar , au  Fort-Louis-du- 
Rhin  , h Huningue  , à Landau-  , b Neuf-Erifach  , à 
Schcleftadt  & à Strasbourg  , un  dans  chacune  de 
ccs  places. 

La  Maréchauftec  , établie  en  Alface  , confifte  en 
un  Prévôt  général  , qui  réfide  à Strasbourg  ; deux 
Lieutenants  , dont  l’un  réfide  à Strasbourg  & l’autre 
à Colmar  i 3.  Exempts,  3.  Brigadiers,  3.  Sous-Bri- 
gadiers , î<5.  Cavaliers  6c  un  Trompette.  Cette 
troupe  eft  diviféc  en  9.  Brigades  , qui  font  diftri- 
buées  en  neuf  Réfidences  , Strasbourg , Haguenaw  , 
Saveme  , Ôc  Weiflèmbourg  , Colmar  , Altksrck  ’ 
Bedtfort , Cemay  ou  Semay  de  Schcleftadt.  Les 

Quatre  premières  de  ces  Brigades  font  fous  le  Reflbrt 
u Lieutenant  qui  réfide  à Strasbourg , & les  cinq 
autres  font  fous  le  Reflbrt  du  Lieutenant  qui  a fa 
réfidencc  h Colmar.  Voye\  dans  ce  Diélionnaire 
Mardchnujffe. 

D11  temps  de  Ccfar,  l’Alface  , du  moins  la  plus 
grande  partie  , étoit  habitée  par  les  Tribocci , 

Seuple  fituc  entre  les  Rauraci  , les  Nemeres  , les 
lediomatrices  , & peut-être  même  les  Leuci  ôc 
les  Sequani.  L’origine  des  Tribocci  eft  fort  incer- 
taine ; car  quelques  Hiftoriens  difent  qu’ils  étoient 
originaires  des  Gaules , & les  autres  les  font  venir 
de  la  Germanie.  U n’eft  pas  plus  certain  qu’ils 
aient  été  fubjujmcs  par  Ccfar.  Mais  ce  qu’il  y a de 
confiant  , c’eft  que  dans  b Notice  de  l’Empire 
Romain  ( fous  Honorius  ) , les  Tribocci , c’eft-à- 
d ire, l’ Alface,  j l’exception  néanmoins  du  Sundtgavr, 
étoit  comprife  dans  la  Germanie  fupéricure  ou  pre- 
mière Germanie. 

De  la  domination  des  Romains , l’Allace  pafta 
fous  celle  des  Allemands  , auxquels  les  François 
l’enleverent  après  la  bataille  de  Zulp  ou  Zulpich 
( à 8.  lieues  S.  O.  de  Cologne  ) qii’on  appelloit 
alors  Tolbiac , gagnée  par  Clovis  en  496. 

L’Alfacc  fit  enfuitc  partie  du  Royaume  d’Aufc 
trafic.  ( Voye\  dans  ce  Diélionnaire  Aujirajïe  ). 
Childebert , le  fixieme  des  Rois  d’Aullrafie  , mort 
l’an  595. , faifoit  en  589.  fa  demeure  à Strasbourg, 
avec  fa  femme  6c  fa  mere.  Ce  Prince  avoit  une 
Maifon  de  plaifance  auprès  de  Marlhcim  , entre 
Saveme  & Strasbourg  , à I.  S.  S.  E.  de  b 
première  de  ces  villes  & à une  égale  diftance  0. 
N.  O.  de  la  derniere.  ( Voye\  Grégoire  de  Tours , 
liv.  9.  ch.  3 6.  & 38.  ,&  liv.  10.  chap.  18.  Voyc\ 
auffi  Mabillon  de  Rc  diploinaticâ  liv.  4.  ) 

Louis  IV.  eft  le  dernier  des  Rois  de  France  qui 
ont  poftedé  cette  Province.  Après  la  mort  de  ce 
Prince  , arrivée  en  954.  , l’Alface  pafta  fous  la 
domination  des  Rois  & Empereurs  d’Allemagne  , 6c 
fit  partie  de  ce  qu’on  appeile  l’Empire  : dans  la 
fuite  , elle  fut  comprife  dans  le  Cercle  du  Haut- 
Rhin. 

L’Alface  étant  fous  la  domination  des  Rois 
d’Auftrafic  , fut  gouvernée  pendant  long-temps  par 
des  Ducs  ou  Gouverneurs  qui  l’étoient  en  meme 
temps  de  l’Allemagne  , c’eft-à-dire  , du  pays  fituc 
à la  droite  du  Rhin  depuis  la  fourcc  de  ce  fleuve 
jufqu’au  Mein. 

Athclric  ou  Adelric , que  plufieurs  appellent  par 
contraftion  Athic  , mort  en  693. , fut  le  premier 
Duc  ou  Gouverneur  d’Alface.  Ce  Duc  étoit  fils 
d’Eudefic  ou  Landrégciîle , Maire  du  Palais , qui 
fut  tué  par  Ebroim. 

A Athelric  fuccéderent  plufieurs  autres  Ducs  ou 
Gouverneurs  d’Alface  , tous  de  la  race  d’Athelric- 
Luitfrid  I.  , le  quatrième  de  ces  Ducs , & pent- 
tils  d’Athelric  , ayant  voulu  fc  rendre  indépen- 
dant , fut  vaincu  par  Charles-Martel, & tué  en  7 Jo. 
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Luitfrid  II. , fixieme  Duc  tTAlfaee , fut  dépoffédé 
en  748.  Depuis  cet  événement,  l’Alface  fut  gouver- 
née fous  l’autorité  des  Rois  de  France  , par  des 
Officiers  appelles  Camerx  Numii  , juiqu’à  l’an  842. 
qu’elle  fut  le  partage  de  Louis  le  Germanique  , l’un 
des  fils  de  Louis  1.,  dit  le  Débonnaire , Empereur  & 
Roi  de  France,  mort  le  de  Juin  840.  Les 
Annales  de  St.  Bcrtin  , à l’année  839.  , parlent 
encore  du  Duché'  d’ Al  face  ; mais  il  y a apparence 
que  la  qualité  de  Landgrave  étoit  alors  unie  à celle 
de  Duc. 

La  poftérité  de  Louis  le  Débonnaire  s’étant 
éteinte  l’an  91t.  , Charles  le  Simple  , légitime 
héritier  de  ce  Prince,  reprit  l’Alface.  Mais  Othon  I., 
Roi  de  Germanie  , l’enleva  à la  France  , vers 
l’an  940. 

Les  Empereurs  Germaniques  mirent  l’Alface 
fous  le  Gouvernement  des  Ducs  d’Allemagne  ou  de 
Souabe  ; & Conrad  II.  fut  le  premier  qui  porta  , 
en  988. , le  titre  de  Duc  de  Souabe  ôc  d’Allace. 

Vers  l’an  1 180.  & même  plutôt,  les  Empereurs 
détachèrent  l’Alface  de  la  Souabe  , ôc  y établirent 
des  Landgraves  ou  Comtes  provinciaux.  Land-Graff 
eft  un  mot  allemand,  compofé  de  Land  qui  lignifie 
pays , ôc  de  Graff  qui  lignifie  Comrc.  De  Landgraff 
on  a fait  en  françois  Landgrave. 

Sous  les  Landgraves  ou  Comtes  provinciaux 
d’Alface  , il  y avoit  encore  d’autres  Comtes , dont 
les  principaux  étoient  ceux  de  Dachfbourg , d’E- 
gisheim , de  Sundtgaip , & de  Ferrctte.  V chacun 
de  ces  articles  dans  ce  Di&ionnairc. 

Le  Landgraviat  d’Alface  étoit  divifé  en  fupérieur 
& en  inférieur.  Mais  le  Domaine  des  Landgraves 
ne  comprenoit  pas  toute  l’Alface  , car  il  y avoit 
des  lieux  qui  étoient  exempts  de  leur  JurifdiéUon  , 
les  uns  par  le  Droit  commun , & les  autres  par  des 
privilèges  qu’ils  avoient  obtenus  des  Rois.  On  fçait , 
par  exemple  , que  les  Maifons  royales  Ôc  les  Y'illes 
épifcopales  étoient  par  le  Droit  commun  exemptes 
de  la  Jurifdiélion  des  Comtes  provinciaux.  Outre  ces 
titres  d’exemption  , la  ville  de  Strasbourg  en  avoit 
encore  une  autre  ; car  les  Empereurs  le  l’étoient 
fpécialemcnt  réfervée  avec  toutes  fes  dépendances  , 
tant  au-dedans  qu’au-dehors.  Les  Comtes  d’Egisheim 
ou  Egcnsheim  , qui  ont  poiTédé  long-temps  l’un  ôc 
l’autre  Landgraviat , poflèdoient  aufitdans  le  Land- 
graviat inférieur  pluficurs  Fiefs  qui  relevoient  de 
l’Evêché  de  Strasbourg  , & pour  lefquels  , ôc  non 
pour  le  Landgraviat , ils  prenoient  l’inveftiturc  des 
Evêques  de  cette  ville.  Après  la  mort  de  Henri  III. 
Comte  d’Egisheim  Ôc  Landgrave  d’Alface  , arrivée 
l’an  1138.,  fans  que  ce  Comte  laill’ât  de  poftérité  , 
les  Fiefs  dont  nous  venons  de  parler  , furent  réunis 
au  temporel  de  l’Evêché  de  Strasbourg.  Mais  vers 
ce  temps , l’Empereur  ayant  conféré  le  Landgraviat 
aux  Comtes  d’uettingen  , l’Evêque  de  Strasbourg 
donna  à ceux-ci  les  mêmes  Fiefs  dont  avoient  joui  les 
Landgraves  leurs  prédécefleurs.  Dès  l’année  1359. 
ces  Fiefs  furent  encore  réunis  au  Domaine  de  l’E- 
vêché par  la  vente  qu’en  firent  Louis  le  Vieux  Ôc 
Louis  le  Jeune  , Comtes  d’üettingen  , à Jean  de 
Liechtcmberg  Evcquc  de  Strasbourg , pour  la  fomme 
de  vingt  mille  florins  d’or.  Immédiatement  après 
cette  vente  , Jean  de  Liechtcmberg  prit  la  qualité 
de  Landgrave  d’Alface  ; titre  que  lès  fuccelïèurs 
ont  commué  de  prendre  depuis  ce  temps. 

L’un  & l’autre  Landgraviat  paflerentde  la  Maifon 
d’Egisheim  dans  celles  de  Habsbourg  & d’üettin- 
gen  , par  le  don  que  l’Empereur  leur  rit  de  ces  Fiefs 
après  la  mort  de  Henri  111.  Comte  d’Egisheim.  Mais 
il  eft  à prélumcr  que  la  Maifon  de  Habsbourg  n’ob- 
tint alors  qu’une  augmentation  de  Domaine  <3c  une 
ampliarion  du  titre  de  Landgrave  ; car  cette  Maifon 
étoit  déjà  en  polTeffion  du  titre  de  Landgrave  de  la 
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haute  Alface , qui  avoit  été  concédé,  dès  l’an  1 t8o., 
à Albert  I.,  dit  le  Riche.  Le  même  titre  avoit  été 
confirmé,  en  1212.  ,-eu  faveur  de  Rodolphe  I.  fils 
d’Albert  I. 

La  poftérité  mafculine  d’Albert  I.  jouit  du  Land- 
graviat d’Alface  jufqu’en  1648.  que  cette  Province 
fut  cédée  à la  France  par  l’Empereur , l’Enipiredc 
la  Maifon  d’Autriche.  Vayc\  le  Traité  de  Munfter 
de  l’année  1648.  article  LXX11I.  & les  fuivans, 
le  Traite  de  Ryfwick  de  1697.  art.  III.  & XVI. , 
le  Traité  de  Nimegue  de  1679.,  & ceux  de  Raftadt 
& de  Bade  de  1714.  article  III. 

Par  le  T raité  de  Munftcr , l’Empereur , l’Empire 
& la  Mailon  d’Autriche  cédèrent  , ainfi  que  nous 
venons  de  dire , l’Alface  à la  France  avec  tous  les 
droits  de  Souveraineté , Seigneurie  , Féodalité  , 
Jurifdiflion  , &c.  moyennant  la  fomme  de  trois  mil- 
lions de  livres  tournois  que  le  Roi  devoir  donner  à 
l’Archiduc  Ferdinand-Charles  , fils  de  l’Archiduc 
Léopold  qui  étoit  Landgrave  d’Alface.  Mais  cette 
fomme  ne  fut  payée  tju’après  que  la  branche  de  la 
Maifon  d’Autriche  qui  régnoiten  Efpagne  , eut  rati- 
fié le  Traité  de  Munfter  par  celui  des  Pyrénées  , 
conclu  en  1659.  Parle  dernier  de  ces  Traités,  le 
Roi  d’Rfpagne  renonça  , tant  en  fonnom  qu’en  celui 
de  fes  fuccelïèurs  , à tous  droits  & prétentions  fut 
la  haute  & baiTe  Alface.  Vaye\  le  Traité  des  Pyré- 
nées , article  LXL 

Le  Roi  eft  donc  entré  aux  droits  des  Landgraves. 
Mais  ces  droits  ont  contraété  entre  les  mains  de  Sa 
Majefté  , un  carafterc  de  Souveraineté , puifque  le 
Roi  jouit  de  l’Alface  en  véritable  Monarque. 

Les  armes  du  Landgraviat  de  la  haute  Alface 
font  d’azur  à fix  couronnes  d’or,  féparées  par  une 
barre  d’or  qui  eft  à côté  : celles  du  Landgraviat  de 
la  baffe  Alface  font  de  gueules  à une  barre  dente- 
lée d’or. 

Nous  avons  dit  ci-devant  que  les  dix  villes  impé- 
riales qui  compofoicnt  la  Préfeélure  de  Haguenavc  , 
furent  cédées  à la  France  par  le  Traité  de  Munfter 
de  l’année  1648.  & par  celui  de  Nimegue  de  l’année 
1679.  ; nous  devons  ajouter  ici  que,  par  le  Traité 
de  Ryfcick  de  l’année  1697.  & par  celui  de  Bade 
de  l’année  1714. , la  ville  de  Strasbourg  fur  égale- 
ment cédée  à la  France  : cette  place  s’etoit  déjà 
foumife  au  Roi  dès  le  30.  Septembre  1681. 

A l’égard  des  quatre  principaux  Comtés  qui  étoient 
autrefois  lubordonnés  aux  Landgraves  d’Alface  , 
fçavoir  , le  Comté  de  Dachsbourg  , ôc  ceux  d’Egif- 
heim,  de  Ferrettedt  de  Sundtgaw , nous  remarquons 
en  partant  que  ce  font  aujourd’hui  des  dépendances 
du  Gouvernement  général  militaire  de  la  Province 
d’Alface.  Mais , en  attendant  que  nous  parlions  plus 
en  détail  de  chacun  de  ces  Comtés  , aux  articles 
particuliers  que  nous  en  donnôns  dans  notre  Dic- 
tionnaire , il  eft  à propos  que  nous  dirions  ici  un 
mot  de  leur  fort.  i°.  Les  droits  des  Comtes  de 
Dachsbourg  font  partes  en  partie  aux  Evcijues  de 
Strasbourg , ôc  en  partie  aux  Comtes  de  Ltnangc. 
2“.  Ceux  des  Comtes  d’Egisheim  ont  été  partagés 
entre  les  Comtes  de  Habsbourg  & les  Evêques  de 
Strasbourg.  30.  Le  Comté  de  Ferrette  , 40.  & le 
Comté  de  Sundtgaw  , après  avoir  été  pofledés  par 
la  Maifon  d’Autriche  jufqu’ea  1648.  , furent  cédés 
en  toute  Souveraineté  à la  France  par  le  Traité  de 
Munfter. 

Avant  que  de  finir  l’article  d’Alfacc  , il  ne  fera 
pas  inutile  de  dire  quelque  chofe  des  principaux  paf- 
fages  par  lefquels  on  entre  de  France  & de  Lorraine 
dans  cette  Province  , & des  principales  routes  qui 
la  traverfent.  L’AJface  étant  un  pays  borné  par  de 
hautes  montagnes  du  côté  de  la  France  Ôc  de  la 
Lorraine , comme  nous  l’avons  remarqué  ci-devant , 
cela  eft  caufe  qu’on  ne  peut  pénétrer  dans  cette 
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Province  que  par  des  défilés  dont  les  principaux 

qui  forment  aujourd'hui  autant  de  péages  fort  com- 
modes font  ceux  de  Bcdtfort  par  Luxcuil,  de  Thann 
car  Su  Amarin  , de  Scheleftadt  par  Stc.  Marie-aux- 
Mines*,  de  Veiller  par  Raon,  de  Saverne  par  Phaltz- 
bourg,"  & de  Wcrdt  & Haguenaw  par  Bitche.  Les 
principale*  routes  qui  traverfent  l’Alface  font  i °. 
celle  qui  de  Bedtfort  mené  à Spire  par  Afpach  , 
Ifenheim  , Colmar , Scheleftadt  , Benfeld  , Stras- 
bourg , Drufenheim  , Lautcrbourg , Germershcim 
& Spire  : on  compte  par  cette  route  , depuis  Bedt- 
fort jufqu’à  Germersheim  , *4.  poftes  & demie  ou 
49.  lieues.  Depuis  Germersheim  ( qui  cft  la  der- 
nière pofte  de  France  ) jufqu’à  Spire  , U y a environ 
trois  lieues.  Cette  route  eft  très-belle  , 3c  elle  cft 
praticable  en  tout  temps  : elle  eft  tellement  élevée 
au-deffus  du  terrein , fur-tout  depuis  Strasbourg  juf- 
qu’à Spire  , que  les  eaux  du  Rhin  , non-plus  que 
celles  des  autres  rivières  , ne  peuvent  jamais  pafler 
par-deflus.  iu.  La  fécondé  eft  celle  qui  mene  de 
Strasbourg  à Huningue  & Bâle  en  Suiflc  par  Fricn- 
heim,  Marckelsheim  , le  Neuf- Brifach  , Otmar- 
sheim  , Huningue  & Bâle  : on  compte  par  cette 
route  , depuis  Strasbourg  jufqu’à  Huningue  , 1 1. 
poftes  & demie  ou  2$.  lieues.  Huningue  n’eft  qu’à 
une  demi-lieue  de  Bâle.  30.  De  Strasbourg  à Lan- 
daw  , par  Brumpt , Haguenaw  , Weiiïèmbourg  & 
Landaw , 9.  poftes  3c  demie  ou  1 9.  lieues.  40.  De 
Strasbourg  au  Fort-Louis-du-Rhin  , par  Drufen- 
heim , 4.  poftes  de  demie  ou  9.  Lieues.  j°.  De 
Strasbourg  à Saverne , par  Stiffen  , 4.  poftes  ou  8. 
lieues  ( dans  le  pays  on  ne  compte  que  6.  lieues 
depuis  Strasbourg  jufqu’à  Saverne  ).  6 . Du  Fort- 
Louis  à Landa\v , par  Lauterbourg  , 6.  poftes  ou  1 z. 
lieues.  7°.  De  Bedtford  à Huningue  , par  Altkirck, 
6.  poftes  ou  12.  lieues.  8°.  De  Haguenaw  à Bitche 
en  Lorraine,  par  Niederbroun , J.  poftes  ou  10. 
lieues.  9".  De  Scheleftadt  à Nancy  en  Lorraine , 
par  Ste.  Marie-aux-Mines  , St.  Diey  , Raon , Lune- 
ville  & Nancy,  14.  poftes  ou  28.  lieues.  io°.  De 
Scheleftadt  à Raon  , par  Willer , 6.  poftes  & demie 
ou  1 3.  lieues.  1 1°.  D’Enfîsheim  à Rcmiremont , par 
Thann  & St.  Amarin,  7.  poftes  ou  14.  lieues,  Sic. 
Voyt\  à la  fin  de  ce  Diélionnaire  les  routes  du 
Royaume  & en  particulier  celles  de  la  Province 
d’Alface. 

ALSAY  , en  Gafcogne  , Diocefe  d’Oleron  , Par- 
lement de  Pau  , Intendance  d’Aufch,  Vicomte  de 
Soûle.  On  y compte  6.  feux.  Cette  Paroiflc  ou 
Communauté  eft  à 3.  L S.  S.  O.  de  Maulcon  , & 
S*  0.  S.  O.  d’Oleron. 

ALSBACH  , en  Alface.  Voye\  Afpach. 

ALSIETTE  , dans  la  baffe  Navarre  , Diocefe  de 
Bayonne  , Parlement  de  Pau , Intendance  d’Aufch  , 
Recette  du  pays  dé  Ciïe.  On  y compte  10.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à 1. 1.  & demie  £.  S.  E.  de 
St.  Jean-picd-de-Port. 
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ALT  &Eckendorff , au  Comté  de  Hanaw , dans 
U bafle  Alface  , Diocefe  de  Strasbourg  , Confeil 
fupëricur  & Intendance  d’Alface , Bailliage  de  Pfaf- 
fenhoffen.  On  y compte  JJ.  feux.  Cette  Paroiflc  eft 
à trois  quarts  de  lieue  S.  S.  E.  de  Pfaffcnhoffcn  3c 
à 4- 1*  N.  O.  de  Strasbourg. 

ALTDORFF  , dans  la  bafle  Alface  , Diocefe  de 
Strasbourg , Confeil  & Intendance  d’Alfacc , Bail- 
Uage  de  Dachftcin.  On  y compte  36.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  lituée  proche  de  la  rive  droite  de  la 
Breufch , à une  demi-lieue  S.  E.  de  Molsheim  , à 
ux  tiers  de  lieue  S.  de  Dachftcin , & à 3.  lieues 
• -0.de  Strasbourg.  11  y a à Altdorff  une  an- 
cienne Abbaye  de  l’Ordre  de  St.  Benoit  : cette  Abbaye 
en  réglé , & elle  jouit  de  fept  à huit  mille  livres 
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de  rente.  Mais  ce  qui  diftinguc  encore  plus  le  lieu 
d’ Altdorff  <Sc  ce  qui  le  rend  fameux  dans  l’Hiftoire , 
c’eft  qu’il  a été , à ce  qu’on  prétend  , comme  le 
berceau  de  la  Maifon  régnante  de  France  qui  tire 
fon  origine  de  Robcrt-le-Fort  , lequel  avoit  pour 
ayeul  w elff , Comte  d’Altdorff , le  même  qiie  d’au- 
tres nomment  IP'vlpe  , & qu’ils  font  originaires  de 
Bavière.  Long,  ij.  14.  jo.  lat.  48.  32.  4. 

ALTEINSTADT  ou  Altekstadt  & Schwei- 
ghoffen  , dans  la  baffe  Alface , Diocefe  de  Spire  , 
Confeil  3c  Intendance  d’Alface  , Bailliage  d’Altenf- 
tadt.  On  y compte  80.  feux  3c  environ  400.  âmes. 
Le  bourg  d’Altenftadt  eft  à un  tiers  de  lieue  E. 
S.  E.  de  Weiflèmbourg , à 7.  1.  & demie  S.  O.  de 
Spire  , & 9.  N.  N.  E.  de  Strasbourg.  Ce  bourg  eft  le 
chef-lieu  d’un  Bailliage  de  même  nom  , compofé 
de  fept  ParoilTcs  , qui  contiennent  enfemble  377. 
feux  & i38j.  perfonnes  de  tout  âge  3c  de  tout  ft-xe. 
Mais  ce  Bailliage  eft  un  de  ceux  dont  la  Souveraineté 
cft  contellée  entre  le  Roi  & l’Empereur.  Long.  25. 
38.  2 $.  lat.  48.  49.  xj. 
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Paroifes.  Feux. 

ALTEINSTADT 
& SchweighoSfen  • . 80 

Bernbach 8 

Bobenthal 

Finûcrnhciin  ....  9 


Paroi  fa.  Feux. 

O'V'Vj  l-v-4 

Lanjpchlckhal  ...  140 
Ober-Scbach  . . . .110 
Schlcttenbach  ...  10 
7 Total  177 


ALTENACH  , dans  la  haute  Alface  ou  plutôt 
dans  le  Sundtgaw  , Diocefe  de  Bâle  , Confeil  fou- 
verain  3c  Intendance  d’Alface  , Bailliage  d’Altkirck. 
On  y compte  18.  feux.  Cette  Paroiflc  cft  fituée  dans 
la  vallée  de  Larg  , à une  petite  diftance  de  la  rive 
gauche  de  la  riviere  de  même  nom  , 3c  à une  lieue 
trois  quarts  O.  S.  O.  d’Altkirck. 

ALTENSTADT,  én  Alface.  Voye\  Alteinftadr. 

ALTEVILLER  , dans  le  pays  Mcffin  , Diocefe  , 
Parlement , Intendance  3c  Recette  de  Metz  , Châ- 
tellenie d’Alberftroff.  On  y compte  22.  feux. 

ALTEWISSE  , dans  le  pays  Mefttn  , Diocefe  , 
Parlement  3c  Intendance  de  Metz  , Seigneurie  de 
Rodcmakcr.  On  y compte  1 8.  feux. 

ALTEZ , en  Rouergue  , Diocefe  de  Rhodes  , 
Parlement  de  Touioufe  , Intendance  de  Montauban, 
Election  de  Milhaud.  On  y compte  un  feu  3c  46. 
beliugues  de  feu.  Cette  Paroiile  eft  à J.  1.  N.  de 
Milhaud. 

ALTIER  , dans  le  Gévaudan  , en  Languedoc  , 
Diocefe  3c  Recette  de  Mende  , Parlement  de  Tou- 
loufc  , Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  2 1 6.  feux. 

ALTKIRCK  , ville  , chef-lieu  d’un  Bailliage  de 
meme  nom  , dans  la  haute  AHâce  ou  plutôt  dans  le 
Sundtgaw  , Diocefe  de  Bâle  , Confeil  fupëricur  3c 
Intendance  d’Alface.  On  y compte  9t.  feux.  Cette 
ville  eft  le  lieu  de  rëfidence  d’un  Official  , qui.  eft 
établi  par  l'Evêque  de  Bâle  pour  exercer  la  Jurifdic- 
tion  eccléfiaftique  fur  les  deux  cens  trentc-fept  Pa- 
roiflès , qui  dépendent  de  ce  Prélat  pour  le  fpiri- 
tuel , 3c  qui  font  répandues  dans  le  Sundtgaw  3c 
dans  la  haute  Alface.  Les  appellations  des  Sentences 
de  ce  Tribunal  eccléfiaftique  font  portées  à l’Offi- 
cialité  métropolitaine  de  Befançon.  11  y a à Altkirck 
une  Brigade  de  Marëchauffée  , 3c  qui  cft  une  des 
cinq  Brigades  qui  compofent  le  Relfort  du  Lieu- 
tenant dont  la  réfidence  cft  à Colmar.  Altkirck  eft 
le  chef-lieu  d’un  des  ftx  Doyennés  ou  Chapitres 
ruraux  qui  divifent  la  partie  du  Diocefe  de  Bâle  qui 
eft  fituée  en  Alface  , 3c  ce  Doyenné  cil  cotnpofo 
de  38.  Paroiffes.  Le  Prieuré  de  Saint  - jllorant , 

Patron 
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Patron  dit  Sundtgaw,  cft  fituc  tout  proche  d’Altkirck  î 
cette  ville  eft  fituée  elle-même  lur  une  hauteur  au 

Sied  de  laquelle  coule  la  riviere  d 'III , à 4.  lieues 
: demie  0.  un  quart  au  N.  de  Bâle  , 7.  & demie 
5.  S.  O.  de  Colmar  , x.  trois  quarts  N.  N.  O.  de 
Ferrette , 4.  E.  un  quart  au  N.  de  Bedtfort , 10.  E. 
N.  E.deBelânqon  , & 17.  S.  S.  0.  de  Strasbourg. 
Long.  24.  SS*  2Ô*  kt*  47*  43*  43» 


DENOMBREMENT  DU  BAILLIAGE 
D'  Altkirck. 


Paroijfet.  Feux. 

L-“V"vJ  WJ 

Aitenach 18 

ALTKIRCK  ) ville  . .91 
Afpach  ......  18 

Ballerfdorff  ....  40 

Beretuzwciller  . . . i) 
BetteodoiCf  . . . . »* 

Bizel 9 

Emblipgen .....  10 

Filleccn 

Fraockcn 

Friefen 16 

Haufgiwea 31 

Henflingcn  .....  I ) 
Hcrtsbat-h  ,....{< 

He7weiU.Tr ij 

Hiu8liogen . . . . .11 

Hochuadt 77 

Bundtbach si 

Jettingen  .....  39 


Ptroijfet. 

Feux • 

lllfurth 

Largifen  . . , - 

. 16 

Manfpach  .... 

Mcrtzen  .... 

Ober-Morfchweiller. 

Schwaben  .... 

Struet 

Saint-Ulrich  . . . 

• '2 

| Tagohzheim  . . • 

• l8 

TagftortF  .... 

. l8 

1 VaMbach  .... 

1 Valheim  .... 

Ubetftral*  .... 

Villerftorff .... 

Weillcr 

t Zezingen  . . • • 

• *1 

33.  Paroijfes. 

»07j 

Seigneuries  particulières , fituées  dans  U Bailliage 
d?  Altkirck. 

Penifet.  Feux.  I Paroiffit.  Feux. 

O-'V-vJ  Wo  u-v-J 


Brunilidt  .....  9s 
Carfpach  .....  jo 
Dicïenhcim  .....  44 

Domach j« 

Franingen .«...)) 

Boffcnbath 

F.eid veiller  . . . .13 
Himftotff  .....  19 
HirCagncn  .....  99 


Liuteibsch  ....  34 
Lambfchwetller  ...  41 

FhaffftaHt 44 

Riedc'heim  . . . .33 
Raderbach  .....  10 
Seppois-le-bas  ...  14 
Zilthhciin  . . ...  61 
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ALTORFF , en  Alface.  Voye\  AltdorfF. 

ALTRIPPE  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Dio- 
cefe de  Metz  , autrefois  Office  de  Dieufe  , mais  au- 
jourd’hui du  Bailliage  de  Zarguemines,  Confeil  Couve- 
ra m de  Intendance  oc  Lorraine.  On  y compte  8.  feux. 
Cette  Communauté  cil  à 3. 1.  un  tiers  S.  O.  de  Zar- 
guemines. 

ALI  WEIR  , dans  la  haute  Alface  , Diocefe  de 
Bâle  , Confeil  fuperieur  & Intendance  d’ Alface  , 
Comté  d*Horbourg.  On  y compte  1 6.  feux.  Cette 
Paroiflê  forme  elle-feule  une  Seigneurie  particulière  ; 
& elle  eft  fituée  dans  les  montagnes  , à une  lieue  & 
demieO.  N. O.de Ribauwillcr , 3. 0.  S.  O.  de  Schelef- 
tadt,  & 3.  & demie  N.O.  de  Colmar  de  de  Horbourg. 
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AL  VERT  , en  Saintonge.  Voyt\  Arvert. 

ALV1MARE  , en  Normandie , Diocefe , Parle- 
ment de  Intendance  de  Rouen , Election  de  Caude- 
bec  , Sergcnterie  de  Bolbec.  On  y compte  un  feul 
feu  privilégié  de  80.  feux  taillablcs.  Cette  Paroiflê  eft 
à x.  1.  & demie  N.  O.  de  Caudcbec. 

A LUR , dans  le  Comté  de  Bigorre , Diocefe  de 
Tarbes , Parlement  de  Touloufe  .Intendance  d’Aufch, 
Tome  L 
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Recette  du  Comté  de  Bigorre.  Ony  compte  1 9.  feux. 

ALUZE  , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Châlon  , 
Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bailliage  & Re- 
cette de  Châlon.  La  Métairie  d’Aubigny  dépend  de 
cette  Paroiflê.  Aluze  eft  fitué  fur  le  fommet  d’une 
montagne  fort  élevée  , dans  un  pays  de  vignes , à 

3. 1.  0.  N.  O.  de  Châlon-fur-Saone. 

1 '.a 
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ALZAU  , en  Languedoc  , Diocefe  & Recette  de 

Carcaflonne  , Parlement  & Généralité  de  Touloufe  ; 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  50.  feux. 
Cette  Paroiflê  eft  à 2. 1.  O.  N.  0.  de  Carcaflonne. 

ALZEND  , en  Languedoc  , Diocefe  de  Recette 
de  Rieux  , Parlement  & Généralité  de  Touloufe. 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  1 90.  feux. 
11  y a un  bois  de  128.  arpents  , mouvant  de  la  Maî- 
trife  particulière  de  Pamiers. 

ALZON , en  Languedoc  , Diocefe  de  Recette 
d’Alais , Parlement  de  T ouloufe.  Généralité  de  Mont- 
pellier. On  y compte  1 8.  feux.  Cette  Communauté  eft 
a 2.  1.  O.  S.  O.  du  Vigan  , & 8.  un  tiers  O.  S.  O. 
d’Alais. 

ALZON  , petite  rivière  du  Languedoc  : clic  a fa 
fourcc  au-deflus  d’Uzès  ; & au-deifousde  la  meme 
ville  , elle  reçoit  l’Aifcnnc.  Enfuite  elle  fc  perd  dans 
le  Gardon  , à Coilias  , à une  lieue  de  demie  au- 
deflous  d’Uzès. 

ALZONNE  , Al\ona  , petite  ville  en  Langue- 
doc , Diocefe  & Recette  de  Carcaflonne  , Parlement 
& Généralité  de  Touloufe,  Intendance  de  Langue- 
doc. On  y compte  208.  feux.  Il  cft  parlé  de  cette 
ville  dans  l’hiftoirc  de  la  guerre  des  Albigeois , par 
Pierre , Moine  de  Vaux-Iez-Ccrnay.  Alzonnc  cft 
fituée  fur  la  riviere  de  Frefquel , à une  petite  dif- 
tancedu  Canal  Royal  de  Languedoc  , à 2.  J.  deux 
tiers  O.  N.  O.  de  Carcaflonne.  Long.  1 9.  jo.  j6.  lat. 
43.  16.0. 

ALZONNE  , en  Rouergue  , Diocefe  de  Rhodès, 
Parlement  de  Touloufe,  Intendance  de  Montauban, 
Election  de  Villefranchc.  On  y compte  88.  bellugues 
dt  demie  de  feu. 
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AMABLE  , petite  riviere  du  Saumurois  : elle 
pâlie  à Richelieu  , dont  elle  remplit  les  folles  de  les 
canaux  du  parc  \ de  enfuite  elle  tombe  dans  la 
Veude  , au-deflous  du  Château  de  Champigny  , à 

1. 1.  N.  N.  0.  de  Richelieu. 

AMADES  , en  Gafcogne , Diocefe  de  Lombes  , 
Election  de  Commingcs , Parlement  de  Touloufe, 
Intendance  d’Aufch,  châtellenie  de  Samathan.  On  y 
compte  un  feu  5e  52.  bellugues  de  feu.  Cette  Paroiflê 
eft  à x.  1.  E.  S.  £.  de  Samathan  de  de  Lombes. 

AM  AGE  , en  Franche-Comté  , Diocefe,  Parle- 
ment de  intendance  de  Befançon , Bailliage  de  Recette 
de  Vefoui  , Prévôté  de  Faucogney.  Un  y compte 
24.  feux. 

AMAGNEY  , les  Longes  de  la  Mal-Maifon  , en 
Franche-Comté , Diocefe  , Parlement , Intendance, 
Bailliage  de  Recette  de  Befançon.  On  y compte  40. 
feux.  Amagney  cft  à a.  1.  N.  t.  de  Befançon. 

AMA1GNE , en  Champagne , Diocefe  de  Rheims, 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Chàlons  , Elec- 
tion de  Kethel.  On  y compte  145.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè  eft  fituée  fur  un  ruifleau  , dans  un  pays  abon- 
dant en  pâturages  de  en  bled  , à une  lieue  de  demie 
E.  de  Rethcl. 

AMA1LL0N,  en  Poitou,  Diocefe  , Intendance 
dcElcélion  de  Poitiers  , Parlement  de  Paris  , Arron- 
diflèment  d’Airvault.  On  y compte  177.  feux.  Cette 
Paroiflê  eft  à x.  I.  de  demie  O.  S.  O.  d’Airvault , 
de  9. 0.  N.  0-  de  Poitiers. 
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AMALRI c de  Loupiac  , en  Rouergoe  , Diocefe 
& Ele&ion  de  Rhodès  , Parlement  de  Touloufe  , 
Intendance  de  Montauban.  On  y compte  un  feu  & 
I î.  beîlugues  & demie  de  feu. 

i AMANCE , Almcntia  ou  Almantia, petite  rivière 
de  Champagne  : elle  vient  de  Sirefontainc  , coule 
par  Rendon-Villers  de  par  Mathcrie  ; & elle  fe  perd 
eniuite  dans  l’Aube. 

AMANCE  , en  Champagne , Dioccfe  de  Langres, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons , Elec- 
tion de  Bar-fur-Aube.  On  y compta  49.  feux.  Cette 
Paroiflè  cft  Gtuée  fur  une  petite  rivière  , à 1 . 1.  de  la 
rive  gauche  de  celle  d’Aube  , $.  E.  de  Troycs  , 3. 
dt  demie  O.  N.  O.  de  Bar-fur-Aubc  , & 1 3.  un  tiers 
N.  0.  de  Langres. 

AMANCE  & Leugncy  , en  Franche-Comté  , 
Diocefe , Parlement  de  Intendance  de  Bp  fançon  , 
Bailliage  de  Recette  de  Bautne-lez-Noncs.  Ou  y 
compte  1 2.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 2.  1.  & demie 
S.  un  quart  h l’fî.  de  Baume , & 4.  dt  demie  E.  de 
Befançon. , 

AMANCE  dt  le  Magny , en  Franche-Comté  , 
Diocefc  , Parlement  & Intendance  de  Befançon  , 
Bailliage,  Recette  de  Prévôté  de  Vcfoul.Onycompte 
63.  feux.  Cette  ParoiiTe  eft  5 4.  1.  un  quart  S.  de 
VefouL 

AMANCE  , Amancia  ou  Efmantia , bourg , dans 
le  Duché  de  Lorraine  , Diocefe  de  Tout , Confeil 
fouverain  de  Bailliage  de  Nancy.  On  y compte  38. 
feux.  Ce  bourg  n’étoit  autrefois  qu’une  annexe  de  la 
ParoüTc  de  Dommartin  ; mais  en  1450.  il  fut  érigé 
en  Cure.  Sa  Paroiflè  eft  fous  le  titre  de  Saint-Jean- 
Baptifte.L’Abbeflèdc  Sainte-Gloflinde  de  Metz  con- 
fère ou  plutôt  confirme  la  Cure  à celui  qui  l’a  obte- 
nue par  le  concours.  Les  dixmes  font  partagées  entre 
le  Curé , l’Abbeflè  de  Saintc-Gloffinde  , dt  les  Bé- 
nédictins de  Saint-Michel.  Outre  la  Cure  , il  y a fept 
ou  huit  Chapellenies  : la  pins  conlxdérable  de  toutes 
eft  celle  qui  eft  fous  le  titre  de  Saint-Jcan-Baptifte. 
Tous  ces  Bénéfices  doivent  être  conférés  à des  Sujets 
originaires  de  la  ParoiiTe  de  non  à d’autres. 

Le  bourg  d’Amancc  eft  fort  ancien  : c’étoit  au- 
trefois une  Forterelle  des  plus  conlidérables  du 
Duché  de  Lorraine.  Frédéric  II.  Roi  des  Romains 
y fît  prifonnier  Thiebaut  I.  Duc  de  Lorraine  , en 
1 2 18.  Le  Duc  Ferri  II.  qui  y faifoit  fa  réfidence  or- 
dinaire , accorda  divers  privilèges  aux  habitants  de 
ce  bourg  , en  1 265*  Amance  cft  aujourd’hui  un  lieu 
tout  ouvert  & peu  confidérablc  : il  eft  bâti  fur  une 
montagne , auprès  de  laquelle  coule  l’Amancieule 
ou  Amefule  , à *.  lieues  N.  E.  de  Nancy.  Long. 
23.  s 7.  40.  lat.  48.  4$.  58. 

AMANCY,  en  Franche-Comté,  Dioccfe,  Par- 
lement de  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  de 
Recette  d’Ornans.  On  y compte  54.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à 1.  1.  deux  tiers  S.  O.  d’Ornans. 

AMANGE  , en  Franche-Comté  , Dioccfe , Pai>- 
lement  de  Intendance  de  Befançon , Bailliage  de  Re- 
cette de  Dole.  On  y compte  39.  feux.  Cette  ParoifTe 
eft  à 2. 1.  N.  E.  de  Dole. 

AMANGUY,  en  Bourgogne.  Voye\  Amugny. 

AMANL1S,  en  Bretagne,  Diocefe  de  Recette 
de  Nantes , Parlement  de  Intendance  de  Renues. 
On  y compte  10.  feux  de  demi. 

AMANS  , dans  le  Condomois , Diocefe  de  Elec- 
tion de  Condom , Parlement  de  Intendance  de  Bor* 
-htfifdi&ion  d’Aftaffort.  On  y compte  40. 

T » dans  *e  Duché  de  Bar , Diocefe  de 

"arlement  de  Paris , Bailliage  de  la  Marche. 
Cure-  . ncc.<?e  Lorraine.  On  y compte  22.  feux.  La 
paroiffiafe  eff?  qu’en  1 7°7-Son  Eglife 

font  carnet  dcti,ee  ^ Saint- Martin.  Les  dixmes 
tant  partagées  entre  le  Curé  de  le  Semeur  du  lieu. 
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Il  y a un  Prieuré  Si  une  Chapellenie.  Amanty  eft  à 
une  lieue  deux  tiers  E.  N.  E.  de  Gondrecourt. 

AMANVILLE  ou  Amanvill^  , dans  le  pays 
Mcllin , Diocefe  , Parlement , Intendance  , Recette 
de  Val  de  Metz.  On  y compte  40.  feux. 

AMANZÉ  , en  Bourgogne  , dans  le  Mâconnois  , 
Diocefe  d’Autun,  Parlement  de  Paris,  Intendance 
de  Dijon  , Bailliage  de  Mâcon  , Recette  de  Semur 
en  Brionnois.  On  y compte  57.  feux.  Cette  ParoiiTe 
cft  à 1. 1.  trois  quarts  O.  N.  O.  de  la  Clayte,  2.  de 
demie  S.  de  Charollcs , 9.  de  demie  S.  E.  de  Bour- 
bon-l’Ancy , 2.  trois  quarts  N.  E.  de  Semur  en 
Brionnois,  12.. S.  d’Autun,  de  9.  & demie  O.  un 
quart  au  S.  de  Mâcon.  Long.  21.  58.  15.  lat.  46. 
19.  40. 

La  Terre  , Seigneurie  de  Baronnie  d’Amanzé, 
en  Mâconnois  , fut  érigée  en  Vicomté  par  Lettres 
du  mois  de  Mai  1617.  , regiftrées  au  Parlement 
de  Paris  le  18.  Juillet  162  s. , de  en  la  Chambre  de» 
Comptes  de  Dijon  le  28.  Novembre  1644.  , en  fa- 
veur de  Jean  IV.  Baron  d’Amanzé , Maréchal  de 
Camp  , qui , d 'Ifabeau  d'Ejcars  -la  - Vauguyon  , 
eut  Gafpard  , Comte  d’Amanzé , dont  le  fils  Louis 
n'a  laiflé  de  fa  femme  , Marie-Louife  Falconi , que 
deux  filles.  L’aînée , Marie-Jofiphe , Dame  d’Aman- 
ze, a époufé  le  20.  Mars  1706.  Anne-Gilbert  de  la 
QucilU  ou  Cucuillc  y Marquis  de  Châteaugai  de  de 
Vendat,  Lieutenant  - Général  au  Duché  de  Bour- 
gogne, Gouverneur  de  Bourbon-ftAncy , chargé  du 
nom  de  des  armes  d’Amanzé.  La  Maifon  de  la 
Queillc  cft  très-ancienne  en  Auvergne  : la  branche 
aînée  finit  dans  le  feizieme  fiede  par  trois  filles  , 
alliées  dans  les  Maifons  de  Stuart  - Aubigni  , de 
GenouilLic  & de  Montboijjier-Çanillac. 

Le  Marquis  de  Châteaugai,  Anne-Gilbert , éroit 
ilTu  de  Guillaume  de  la  Queille,  Seigneur  de  Florac 
ôt  dé  Châteaugai,  qui,  de  Marie  dé Damas-Marcilli , 
eut  Jean  I.  allié  à lfabeau  de  Bourbw-Bujfct.  Leur 
fils  , Jean  II. , Baron  de  Florac , fut  Capitaine  de  50. 
Hommes  d’armes  , Gouverneur  de  Lieutenant-Gé- 
néral pour  le  Roi  de  la  Reine  Marguerite  , des 
Comtés  d’Auvergne  de  de  Clermpnp  , & Sénéchal 
d’Auvergne  : il  epoufa  en  1 S63.  Anne  d'Efcars-la - 
Vauguyon , mere  de  Jean  111.  Baron  de  Florac , 
marié  en  1608.  à Simone  de  Sa/xdu  Rivoire,  dont 
vint  Guillaume  de  la  Queille  , Comte  de  Château- 
gai , mari  d'Anne  de  Gadagne  , de  pere  d’Anne- 
Gilbert  de  de  Claude-François , Comte  de  Prame- 
noux.  Celui-ci,  qui  époufa  en  1717.  Annc-Jofephe 
de  Ckabancs-Pionfac  , a eu  de  fa  femme  une  fille 
mariée  en  1733.  au  Marquis  de  Langheac. 

D'Anne-Gilbert  de  la  Queille  font  venus  1.  N..* 
de  la  Queille , Comte  d’Amanzé  , marié  à N . . . 
fille  de  Jean -Claude  de  Lajlic  -Saint  - Jal  de  dr 
Marie-Marguerite  Ba\in  de  Èc\ons.  2.  Anne-Louije 
de  la  Queille  , mariée  le  15.  Avril  *941»  à Jofeph- 
Louis -Dominique  de  Cambis , Marcjuis  de  V tlleron. 

Nota.  De  la  Paroiflè  d’Amanze  dépendent  le* 
hameaux  d’Amanze  , du  Croft , de  Vaux , de  Pré- 
vigny , du  Rocher , de  trois  Métairies. 

AMANZY  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  de 
Recette  de  Bourbon-l’Ancy.  Ce  lieu  cft  un  Prieure 
d’Hommcs  de  l’Ordre  de  Stc.  Geneviève  de  fous  le 
titre  de  Ste.  Magdeleine  : il  cft  à la  collation  du 
Prieur  de  St.  Symphoricn  d’Autun  ; de  il  cft  fitue 
près  de  la  route  qui  mene  de  Bourbon-1*  Ancy  à Tou- 
lon , à un  tiers  de  lieue  E.  N.  E.  de  la  première 
de  ces  villes. 

AMAREINS  , dans  la  Principauté  de  Dombes , 
Dioccfe  de  Lyon  , Confeil  fouverain  de  Dombes , 
Châtellenie  de  Montmerle.  On  y compte  60.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  fituée  proche  d’un  ruiiTeau , à 
une  1.  E.  de  Montmerle  , de  3.  N.  de  Trévoux.  La 
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Château  d’Amareins  eft  à un  quart  de  lieue  S.  E. 
de  la  Paroiflê  de  même  nom  ; oc  entre  le  Château 
& la  Paroiife  coule  un  rutflêau  qui  va  fe  jettcr  dans 
la  Saône  à un  tiers  de  lieue  au-deflous  de  Montmerle. 

AMARENS  , en  Languedoc  , Diocefe  & Re- 
cette d’Alby  , Parlement  6c  Généralité  de  Tou- 
loufc  , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
2$.  feu*. 

AMASSE  , petite  rivicre  de  Touraine  : clic  fe 
jette  dans  la  Loire  à Amboife.  Son  cours  eft  de  4. 
lieues  ou  environ. 

A MATH  A Y , en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
Parlement  & Intendance  de  Bc fançon  f Bailliage  & 
Recette  d’Ornans.  On  y compte  28.  feux.  Cette 
Communauté  eft  h 2.  1.  S.  S.  E.  d'Omans. 

AMAZEY  ou  Amxnziy  , en  Bourgogne.  Voye\ 
Amanzé. 

AMAZY  , en  Nivcrnois  , Diocefe  de  Nevers 
Parlement  de  Taris  , Intendance  d’Orléans  , Elec- 
tion de  Clamecy.  On  y compte  104.  feux.  Cette 
Paroiflê  eft  lituée  à une  dcmi-licuc  de  la  rive-gauche 
de  l’Yonne , & à 2.  1.  S.  S.  E.  de  Clamecy. 
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AMBACOURT  , Ambacuria  , dans  le  Duché  de 
Lorraine  , Diocefe  de  Toul  , Confeil  fouverain  de 
Nancy  , Intendance  de  Lorraine  , Bailliage  de  Mi- 
recourt.  On  y compte  23.  feux.  L’Eglife  paroiffialc 
de  ce  lieu  eft  dédiée  à St.  Pierre  ôc  a St.  Paul.  La 
Cure  eft  à la  collation  de  l’Abbé  de  Chaumoufey  , 
& cet  Abbé  a toute  la  grotte  dixmc  : le  Curé  n’a 
que  la  menue  dixme  , avec  un  préciput  de  douze 
paires  fur  la  grotte.  11  y a une  Chapellenie  en  titre  , 
dédiée  à St.  Nicolas.  Ambacourt  eft  fur  la  rive 
gauche  de  la  rivicre  de  Madon  , à une  1.  N.  de 
Mirecourt. 

AMBAIRAC  .enRouergue  , Diocefe  de  Rhodes  , 
Parlement  de  Touloufe,  Intendance  de  Montauban , 
Eleélion  de  Villefranche.  On  y compte  3.  feux  18. 
bcllugues  6c  3.  quarts  de  bellugue.  Cette  Paroiflê 
eft  fituée  fur  la  rive  gauche  du  Lot  , à 2. 1.  un  tiers 
S.  S.  O.  de  Figeac. 

AMBAREZ , ville  , chef-lieu  d’une  Jurifdiftion 
royale  de  même  nom  , en  Guyenne  , Diocefe  , Par- 
lement , Intendance  & Eleélion  de  Bordeaux.  On 
y compte  667.  feux.  Cette  ville  eft  lituée  entre  la 
Dordogne  ôt  la  Garonne  , à 2.  1.  deux  tiers  N.  un 
quan  à PE.  de  Bordeaux.  Long.  1 7.  8.  o.  lat.  44. 
57*  48. 

AMBARRI  , peuple  de  la  Gaule  Celtique  , que 
l’on  croit  avoir  fait  partie  des  Ædui  , 6c  qui  étoit  au 
moins  ou  leur  Sujet  ou  leur  Allié.  Quelques  - uns 
prétendent  que  les  Ambarri  occupoient  le  territoire 
qui  forme  aujourd’hui  le  Diocefe  de  Chalon  6c  celui 
ac  Mâcon.  D’autres  bornent  ce  peuple  ( les  Am- 
barri ) dans  le  Diocefe  de  Châlon  : 6c  d’autres  le 
placent  dans  le  Charolois.  Quoi  qu’il  en  loit , du 
temps  d’Honorius  , les  Ambarri  étoient  compris 
dans  la  première  Lyonnoifc. 

AMBATS  & Lamcfan  , dans  le  bas  Comminge , 
Diocefe  de  Lombès  , Parlement  de  Touloufe  , In- 
tendance d’Aufch , Eleélion  de  Comminges  , Châ- 
tellenie de  l’Iflc-cn-Dodon.  On  y compte  2.  feux 
68.  bcllugues  & demie.  Cette  Paroiflê  eft  à 2. 1. 
E.  S.  E.  de  Plfle  - en  - Dodon  , & 3.  S.  S.  E.  de 
Lombes. 

AMBAZAT-LIMOS1N  , dans  le  LimoGn  .Dio- 
cefe , Intendance  & Eleélion  de  Limoges  , Parle- 
ment de  Bordeaux.  On  y compte  93.  feux.  Cette 
Paroiflê  eft  lituée  près  de  ta  rivière  de  Touriôn  , à 
4*  1.  un  tiers  N.  E.  de  Limoges. 

AMBAZAT-LA-MARCHE  , dans  la  batte  Mar- 
che , Diocefe  , Intendance  & Eleélion  de  Limo- 
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ges , Parlement  de  Paris.  On  y compte  264.  feux. 

AMBELIN  près  Vitry  , 6c  Seully  ou  Sailly , en 
Artois  , Diocefe  d’Arras , Parlement  de  Douay  , 
Intendance  de  Lille  , Subdélégation  6c  Recette  de 
Douay.  On  y compte  feulement  2.  feux.  Ambelin 
ou  Ainblain  eft  à une  demi-lieue  O.  S.  O.  de  Sailly  v 
à 1.  L deux  tiers  E.  d’Arras  , & 3.  O.  S.  0^  de 
Douay. 

AMBENAY  , en  Normandie  , Diocefe  d’Evrcux, 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alençon  , 
Eleélion  de  Conches  , Sergenterie  de  Lire.  On  y 
compte  276.  feux.  Ambenay  eft  un  bourg  où  il  (e 
fait  un  allez  bon  commerce  : ce  bourg  eft  fituc  fur 
la  rive  droite  de  la  Rille  , à 1.  1.  & demie  S.  de 
Lire  , 3.  S.  O.  de  Conches  , & 6.  S.  O.  d’Evreux. 

AMBERAC,  en  Angoumois  , Diocefe  de  Saintes, 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  la  Rochelle  , 
Eleélion  de  Cognac.  On  y compte  80.  feux. 

AMBER1EÜ  , bourg  & Châtellenie  , dans  la 
Principauté  de  Dombes , Diocefe  de  Lyon  , Confeil 
fouverain  de  Dombes.  On  y compte  77.  feux.  Ce 
bourg  6c  fa  Châtellenie  furent  acquis  en  1402.  par 
Louis  , Duc  de  Bourbon,  d’Humbert  VII.  Seigneur 
de  Thoire  6c  de  Vilars.  La  Châtellenie  d’Amberieu 
a environ  3.  lieues  de  longcur  fur  autant  de  largeur  ; 
ce  qui  peut  être  évalué  h 8.  ou  9.  lieues  quarrées; 
Le  hourgd’Amberieu  eft  à 2.  1.  O.  un  quart  au  N. 
de  Vilars  , 6c  2.  trois  quarts  E.  N.  E.  de  Trévoux. 
Long.  22. 37.  1$.  lat.  46.  o.  12. 

AMBERIEUX  d’Azergues  , en  Foreft  .Diocefe 
de  Lyon  , Parlement  de  Paris  , Intendance  & Elec- 
tion de  Lyon.  On  y compte  48.  feux.  L’Eglife 
paroiflîale  eft  fous  le  titre  de  St.  Cyr.  La  Cure  eft 
à la  collation  de  l’Archevêque  de  Lyon.  Amberieux 
eft  fitué  fur  la  rivicre  d’Azergues  , qui  eft  fujerttf 
à de  grands  débordements  , près  de  la  rive  droite 
de  la  Saône  , dans  une  contrc'e  fertile  en  bled  6c 
en  chanvre  , à une  petite  lieue  S.  E.  d’Anfc  , 6c  au- 
tant O.  S.  O.  de  Trévoux. 

AMBERNAT,  en  Angoumois,  Diocefe  6c  Elec- 
tion d’Angoulcmc,  Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Limoges.  On  y compte  m.  feux.  Cette  Pa- 
roitte  eft  fituée  fur  la  Charente  , à 2.1.  O.  de  Con- 
fblent , 6c  10.  E.  N.  E.  d’Angoulême. 

AMBERRE  , dans  le  haut  Poitou  , Diocefe  de 
Poitiers  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Tours  , Eleélion  de  Richelieu.  On  y compte  64. 
feux.  Cette  Paroiflê  eft  à une  demi-lieue  S.  O.  de 
Mirebeau  , & à 5. 1.  S.  O.  de  Richelieu. 

AMBEUT  , petite  ville  , chef-lieu  du  Livradois  , 
en  Auvergne  , Diocefe  de  St.  Flour,  Parlement  de 
Paris , Intendance  de  Riom  , Eleélion  d’ittôire.  On 
y compte  804.  feux  6c  environ  4000.  âmes.  Il  y a 
une  Communauté  de  Prêtres  , fondée  pour  les  Ec- 
clcfiaftiques  qui  ont  été  baptifés  dans  la  Paroiflê 
de  la  ville.  Il  y a auflt  des  manufaélurcs  de  came- 
lots ôc  de  papier  : ces  demieres  font  très-confidéra- 
bles  , 6c  le  papier  qu’on  y fabrique  eft  le  plus  efti- 
mé  de  toute  l’Auvergne.  On  fait  à Ambert  une 
grande  quantité  de  cartes  à jouer , des  rubans  de 
fil  , des  épingles  6c  des  dez.  Cette  ville  eft  fituée 
fur  la  rive  droite  de  la  Dore , à 7.  1.  E.  d’Ifloire  , 
11.  S.  E.  de  Clermont,  1 1.  S.  E.  de  Riom  , 17.  6c 
demie  E*  N.  E.  de  St.  Flour,  10.  6c  demie  N.  unquart 
à l’O.  du  Puy-en-Velay , 6c  17.6c  demie  O.  S.O.de 
Lyon.  Long.  21.  22.  10.  lat.  45*  *$•  34-  Ambert  eft 
une  des  feize  Rélîdences  qui  divifent  le  Département 
général  de  la  Maréchauflee  d’Auvergne  ; 6c  la  Maré- 
chauflée  particulière  d’ Ambert , qui  confîftc  en  une 
Brigade  , commandée  par  un  Exempt , eft  une  des 
dix  Brigades  qui  fe  trouvent  dans  le  Reflbrt  du  Lieu- 
tenant dont  la  réfidence  eft  à Riom. 

Dans  une  Charte  du  mois  de  Juillet  1239. , qui 
contient  les  privilèges  de  la  ville  d’ Ambert , GuiU 
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laume  de  Baffie  fe  qualifie  Seigneur  de  Livraioïs. 
Et  dans  un  titre  du  3.  Août  1484*  Jean  de  la  Tour 


lans  un  titre  ou  3.  nout  1404.  jc«m  ue  m tour 
prend  la  qualité  de  Seigneur  de  Mongafcou  ôc  de 
Livradois. 

On  prétend  que  Gilles  Brun  , qui  fut  fait  Con- 
nétable de  France , avant  le  mois  de  Février  de 
l'année  1 248. , étoit  originaire  de  la  ville  d’Ambert. 
Mais  ce  qui  n’ell  pas  douteux , c’cft  que  cette  ville 
ait  produit  le  fameux  Michel  Rollc.  Cet  habile  hom- 
me naquit  à Ambcrt  le  21.  Avril  1652.  Son  pere  , 
qui  étoit  un  Marchand  peu  à fon  aife  , ne  put  lui 
donner  d’autre  éducation  que  de  lui  faire  apprendre 
à lire  & un  peu  d’Arithmétique.  Michel  Ro Ue  alla  à 
Paris  en  167$. , dans  le  deflein  d’y  montrer  à écrire  ; 
mais  le  peu  d’Arithmétique  qu’il  avoit  appris  , étoit 
tombé  fur  un  fonds  fi  riche  , qu’en  peu  de  temps 
ce  germe  produifir  une  fcience  profonde  du  calcul , 
fans  en  excepter  l’Algebre  non-plus  que  PAnalyfc. 
En  1682.  Michel  Ralle  fit  fon  coup-d’eftai  par  la 
folution  d’un  problème  que  M.  O^anam  avoit  pro- 
pofé  comme  très  - difficile.  Immédiatement  après 
cette  preuve  de  fçavoir  , notre  Algébrifte  fut  connu 
de  M.  Colbert , qui  lui  donna  une  gratification  , 
laquelle  devint  enfuite  une  penfion.  En  1685.  Mi- 
chel Ralle  fut  reçu  à l’Académie  des  Sciences.  M. 
de  Louvois  , après  l’avoir  choifi  pour  montrer  les 
Mathématiques  à un  de  les  fils  , lui  donna  dans  le 
Sureau  de  l’Extraordinaire  des  guerres , une  place  , 
qui  auroit  mené  à la  fortune  une  autre  homme  que 
lui  : mais  Ralle  , pofledé  de  l’Algebre  , quitta  ce 
porte  pour  s’y  livrer  entièrement.  Sa  Méthode  des 
Cafcades  qu’il  publia  en  1690.,  dans  un  Traité 
d’Algebrc  in- 40. , eft  regardée  avec  jufiiee  comme 
Une  des  plus  ingénieufes  découvertes  du  dernier  fie- 
cle.  En  1699.  il  donna  encore  au  public  une  Mé- 
thode pour  réfoudre  les  quejlions  indéterminées  de 
V Algèbre.  A-peu-près  dans  le  même  temps  parut  le 
livre  ( l'Analyfe  des  infiniment  petits  ) de  Guillau- 
me - François  - Antoine  de  l’Hôpital , Marquis  de 
Sainte-Même  8c  de  Montellier , Comte  d’Entre- 
mons  ,8c  l’un  des  plus  célébrés  Mathématiciens  de 
fon  fiecle.  Alors  prefque  tous  les  Mathématiciens 
commencèrent  à fe  déclarer  pour  la  nouvelle  Géo- 
métrie de  l’infini  -,  mais  M.  Rolle,  peut-être  par  une 
Jêcrete  vanité  , ne  goûta  point  les  Méthodes  infini- 
té finales  , & il  loutint  que  non-feulement  elles 
étoient  infuffifantes  , mais  même  faufiès.  Dans  la 
linte  il  attaqua  la  Géométrie  de  Dcfcartes  fur  la 
théorie  de  la  conftruélion  des  égalités  , & il  eut 
avec  M.  M.  Varignan  8c  Saurm  des  difeuffions 
très-vives.  11  mourut  à Paris  le  8.  de  Novembre 
1719. , à 67.  ans. 

AMBER1 E , en  Guyenne  , Diocefe  , Parlement, 
Intendance  & Eleélion  de  Bordeaux.  On  y compte 
a.  feux. 

AMBET  ou  Ambel  , en  Dauphiné  , Diocefe  de 
Gap,  Parlement , Intendance  & Eleétion  de  Gre- 
noble. On  y compte  un  quart  & un  quarante-huitic- 
me  de  feu  pour  les  fonds  Nobles  ; 8c  trois  quarts , 
un  douzième  , un  quarante-huiticme  ôc  un  quatre- 
vingt-feizicme  de  feu  pour  les  fonds  taillabies.  Cette 
Paroiflê  cft  fituée  fur  la  rive  gauche  du  Drac  , i 6.1. 
un  tiers  N.  O.  de  Gap  , & 8.  & demie  S.  S.  E.  de 
Grenoble. 

AMBEZ  , bourg  avec  titre  de  Jurifdi&ion , en 
’ ^'oce^  » Parlement , Intendance  8c 
tlcéUon  de  Bordeaux.  On  y compte  1 5 2.  feux.  La 
. unfdiCtiQn  d’Ambez  n’eft  compofcc  que  d’une  feule 
«•^11  6 ’ cettc  Paroiffe  eu  fituée  proche  du 
auel  !»ntj<^e  la,  Garonne  & de  la  Dordogne  , au- 
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de  Vicomte,  en  Languedoc,  Diocefe  «St  Recette 
d Alby , Parlement  & Généralité  de  Touloufe  In- 
tendance de  Languedoc.  Ce  bourg  eft  fitué  filr  la 
me  ganchedu  Tarn,  à 2.  L & demie  E.  N.  E. 
dAlby.  Long >19 • S9.49-lat.43.s6.  S9- La  Terre 
& Vicomte  d Ambialct  donne  à ceux  qui  la  porté  - 
dent  le  droit  d’entrée  aux  affiettes  du  Diocefe 
d’AIby. 

AMBIAL1TES  ou  Ambiates  , peuple  de  la 
Gaule  Celtique.  Us  étoient  voifins  de  Lcxovii  des 
Nannetes  , des  Diablinres  & des  Ofijfimü.  Hs  habi- 
toient,  félon  quelques-uns,  entre  Avranches  & 
Saint-Malo  ; 8c  félon  d’autres  , ce  qui  eft  plus  vrai- 
fcmblable  , entre  Avanchcs  de  Coutances , dans  le 
pays  où  cft  fitué  aujourd’hui  le  bourg  d’Ambie  ou 
Hambie.  Et  par  conféquent  les  Ambialitcs  étoient 
compris  dans  la  fécondé  Lyonnoifc.  Ambia  ou  Ham~ 
bia  , aujourd’hui  Ambic  ou  Hambie  peut  avoir  été 
leur  chef-lieu, 

AMBIANI , peuple  de  la  Gaule  Belgique,  dont 
Jules  Céfar  fait  une  mention  honorable.  Us  occu- 
paient ce  qui  forme  à préfent  le  Diocefe  d’A- 
miens. Sous  Honorius  , ce  peuple  habitoit  une 
parric  de  la  fécondé  Belgique  : il  avoit  pour 
voifins,  au  N.  les  Atrcbates  ôc  les  Marini , au  S. 
les  Bellovaci , à l’E.  les  Veramandui , 8c  à 1*0.  les 
Caleti , les  Britani  ( fi  ces  derniers  exiftoient  enrô- 
le ) ôc  l’Océan.  Samarobrina  ou  Sommorobrina  Am - 
bianorum  , aujourd’hui  Amiens  , étoit  leur  chef- 
lieu.  V ojcç  Amiens  8c  Amiennois. 

AMBIBARETI  ou  Ambivareti  , peuple  que 
l’on  croit  avoir  fait  partie  des  Ædui.  Quelques-uns 
les  placent  dans  le  Diocefe  de  Nevers mais  d’autres 
prétendent  qu’on  ne  fçait  pas  exaftement  quelle 
étoit  la  contrée  des  Gaules  qu’ils  habitoient.  Il  eft 
des  Auteurs  qui  les  confondent  avec  les  Ambiant 
ou  Ambianenfes , & ces  Auteurs  fe  fondent  fur  un 
partage  des  Commentaires  de  Jules  Céfar  où  il  cft 
dit  que  ce  Général  envoya  Caïus-Antijlinus-Rheginus 
avec  une  légion  , pour  la  mettre  en  quartier  pendant 
l’hiver  chez  les  Àmbibareti. 

AMBIBARII  , peuple  de  la  Gaule  Celtique  , 

& habitant  des  villes  Armoriques.  Ils  avoient  pour 
voifins  les  Rhedones  8c  les  Lemorices.  On  croit  qu’ils 
occupoient  la  contrée  qui  s’étend  aux  environs  de 
Pontorfon  en  baffe  Normandie  , & que  par  confé- 
quent ils  peuvent  être  placés  dans  la  fécondé  Lyon- 
noife.  Quelques-uns  prétendent  que  ces  mêmes 
Ambibarii  étoient  fitucs  entre  Pontorfon  & Saint 
Malo  , & que  par  conféquent  ils  doivent  êçre  placés 
dans  la  troifieme  Lyonnoifc,  & non  dans  la  fécondé. 
Quoi  qu’il  en  foit , les  uns  de  les  autres  s’accordent 
à donner  Fines  ou  PonsUrfonis  , c’cft-à-dirc,  Pon- 
torfon pour  le  chef-lieu  des  Ambibarii. 

AMBIE  , en  Normandie.  Voye\  Hambie. 
AMBIERLE  , bourg , Paroiflê  , Prieuré  & Sei- 
gneurie , dans  le  Lyonnois , Diocefe  & Intendance 
de  Lyon , Parlement  de  Paris , Archiprètré  8c  Elec- 
tion de  Roanne.  On  y compte  3 57.  feux  8c  environ 
1 200.  communiants.  On  y tient  tous  les  ans  une 
foire  qui  eft  aflez  fréquentée.  Le  Prieuré  d’Ambicrle 
a été  fondé  en  9*2.  par  Arthaud  I.  Comte  de 
Forcft , 8c  par  Gérard  Ion  fils  : ce  Prieuré  eft  de 
l’Ordre  de  St.  Benoît , & de  la  Congrégation  de 
Cluny.  Ambierle  cft  en  quelque  forte  le  chef-lieu 
d’une  certaine  contrée  qui  fait  partie  du  Lyonnois  , 
quoiqu’elle  foit  féparée  de  cette  petite  Province, 

& enclavée  entre  le  Foreft , le  Cbarolois  & le  Bour- 
bonnois.  Cette  contrée  eft  abondante  en  vins , & 
le  bourg  d’ Ambierle  qu’on  y remarque  , 8c  dont  il 
eft  ici  queftion  , eft  fitué  fur  un  côtcau  , au  pied 
duquel  coule  un  ruiflèau  , à 3.  1.  8c  demie  N.  O. 
de  Roanne. 

A MB  IEV1LLLERS  , en  Franche-Comté , Dio- 
cefe , 
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cefe  Parlement  6c  Intendance  de  Befançon  , Bail- 
liage* & Recette  de  Vefoul,  Terre  de  Vau  vil  1 ers. 
On  y compte  Ji.  feux. 

AMBILAXII  , peuple  de  la  Gaule  Celtique  , & 
que  l’on  prétend  être  le  même  que  les  Ambialites. 
Voyt\  ci-devant  Ambialites. 

AMBILLON  , dans  la  Touraine  , Dioeefe , Inten- 
dance & Elcâion  de  Tours.  On  y compte  165. 
feux.  Cette  Paroifle  dont  la  Cure  cft  à la  collation 
de  l’Abbé  de  St.  Julien  de  Tours  , eft  fituée  proche 
d’un  bois , à 4.  1.  O.  N.  O.  de  Tours. 

AMB1LLON-LA-GRE8ILLE  , bourg,  Château, 
Châtellenie , en  Anjou  , Dioeefe  d’Angers  , Elec- 
tion de  Saumur , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Tours.  On  y compte  118.  feux.  Ce  bourg  eft  à 3. 1. 
un  tiers  O.  de  Saumur,  6c  j.  S.  E.  d’Angers.  J 

AMBLAIN- PRES- VITRY  , en  Artois.  Veye\ 

Aoibclin. 

AM  B L AIN-SAINT-NAZAIRE , en  Artois,Dio- 
cefeôt  Gouvernance  d’Arras,  Parlement  de  Paris,  In- 
tendance de  Lille  , Bailliage  & Recette  de  Lcns.  On  y 
compte  501.  feux.  Cette  Pareille  eft  fituée  fur  un 
ruifieau,  à a.  L O.  S.  O.  de  Lens,  & autant  N.  N.  O. 
d’Arras. 

AMBLAINCOURT , dans  le  pays  Mcflin  , Dio- 
cefe  6c  Recette  de  Verdun , Parlement  & Intendance 
de  Metz  , Terre  de  l’Evcchc  de  Verdun.  On  y 
compte  19.  feux. 

AMBLA1NV1LLE  , dans  le  Vexin  françois  , au 
Gouvernement  général  de  l’Ifle-de-F rance,  Dioeefe 
6c  Parlement  de  Rouen , Intendance  de  Paris  , Elec- 
tion de  Pontoife.  On  y compte  i$z.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à 3.  1.  N.  de  Pontoife. 

AMBLANCOURT  , en  Champagne  , Dioeefe  & 
Intendance  de  Châlons,  Parlement  de  Paris,  Eleélion 
de  Vitry-le-François.  On  y compte  48.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  fituce  fur  la  rive  droite  de  la  Marne,  à z. 
J.  N.  de  Vitry , & 3.  & demie  S.  S.  E.  de  Châlons. 

AMBLAN1EU  , en  Dauphiné.  Voye\  Amblerieu. 

AMBLANS  6c  Velotte  , en  Franche-Comté  , 
Dioeefe , Parlement  6c  Intendance  de  Befançon  , 
Bailliage  de  Recette  de  Vefoul , Prévôté  de  Mont- 
juftin.  On  y compte  38.  feux.  Amblans  eft  à un 
quart  de  lieue  O.  S.  0.  de  Velotte  , à une  lieue  & 
Tiers  N.  N.  E.  de  Montjuftin  , 6c  3.  & demie  E.  N. 
E.  de  Vefoul. 

AMBLENY  & Pont-Archer,  dans  le  Soiflonnois , 
au  Gouvernement  général  de  ITile-de-France,  Dio- 
cefe  & Election  de  Soiflons  , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Soiflons.  On  y compte  1 60.  feux. 
Ambleny  cft  à une  demi-lieue  S.  S.  O.  de  Pont- 
Archer,  de  à z.  1.  O.  S.  O.  de  Soiflons. 

AMBLEON  , dans  le  Bugcy  , au  Gouvernement 
général  de  Bourgogne  , Dioeefe  de  Bellcy  , Parle- 
ment 6c  Intendance  de  Dijon  , Election  de  Recette 
de  Bugey , Mandement  de  Roflülon.  On  y compte 
48.  feux.  Cette  Paroifle  cft  à une  lieue  de  demie 
O.  S.  O.  de  Bclley. 

AMBLERIEU , Mailleu  de  Tournond , en  Dau- 
phiné , Dioeefe  de  Lyon  , Election  de  Vienne  , Par- 
lement de  Intendance  de  Grenoble.  On  y compte  3. 
leux , un  demi , un  douzième  de  un  quatre-vingt- 
fcbieme  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; de  un  feu  , 
un  huitième  de  feu  pour  les  fonds  taillablcs , y com- 
pris un  douzième  de  un  quarante-huitieme  de  feu 
pour  les  fonds  affranchis.  Amblerieu  eft  fitué  à une 
petite  diftance  de  la  rive  gauche  du  Rhône , à 9. 1. 
N.  E.  de  Vienne,  de  z.  N.  N.  E.  de  Cremieu. 

AMBLETEUSE , Ambletofa  , ville  maritime  , 
avec  un  Fort  défendu  par  une  Tour  bien  munie  de 
canons , dans  le  Boulonnois , Dioeefe  de  Boulogne, 
Parlement  de  Paris , Intendance  d’Amiens  , Recette 
de  Boulogne.  On  y compte  1 33.  feux.  L’Eglife  pa- 
pale d’Ambletcufe  eft  dédiée  à St.  Michel.  Cette 
Tome  I. 
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ville  eft  franche  de  Tailles  de  de  droits  d’entrées  : 
il  y a néanmoins  un  Bureau  pour  la  perception  des 
droits  des  cinq  greffes  Fermes  de  autres  droits  y 
joints  ; dt  ce  Bureau  eft  de  la  Dirc&ion  d’Amiens. 

II  y a à Amblctcufc  un  petit  Port  de  marée  de 
une  édufe  qui  foutient  la  petite  riviere  de  Sclack  , 
laquelle  forme  le  Port.  11  y aufli  une  Tour  pour 
défendre  l’entrée  du  Port  & la  rade  de  St.  Jean  : 
cette  Tour  eft  la  meme  que  celte  dont  nous  avons 
fait  mention  plus  haut.  En  temps  de  guerre  , il  y a 
Ordinairement  une  bonne  gamifon  dans  la  Tour 
d’Ambleteufc  ; mais  pendant  la  paix,  cette  Tour 
n’eft  gardc'c  que  par  un  détachement  d’invalides 
qui  y eft  envoyé  de  Boulogne.  Le  Commandant  de 
la  Tour  d’Ambleteufe  eft  compris  dans  l'état  du 
Gouvernement  général  militaire  de  la  Province  de 
Boulonnois  ; de  il  a neuf  cens  livres  d'appointe- 
ments de  deux  cens  livres  d’émoluments. 

Le  Port  d’Amblcteufe  étoit  autrefois  beaucoup 
plus  confidérable  qu’il  n’eft  à préfent.  Ce  Port  a 
été  ruiné  par  les  Anglois.  Sous  le  rejme  précédent , 
vers  l’an  1671.,  on  voulut  le  rétablir,  mais  l’ou- 
vrage eft  refté  imparfait.  Voici  comment  s’exprime 
au  fujet  de  ces  réparations  de  fur  l’utilité  du  Port 
d’Amblctcufc,  M.  Bignon  qui  étoit  Intendant  de  la 
Généralité  d’Amiens  en  1697.  « A deux  lieues  de 
» Boulogne  eft  le  Port  d’Ambleteufe.  Ce  Port 
» n’étoit  autrefois  que  l’embouchure  d’un  ruiflêau 
» £ le  Sclack  ) , qui , venant  de  Marquife , couloit  à 
» travers  les  fables  , de  faifoit  un  coude  proche  de 
» la  mer  : en  cet  endroit  il  y avoit  dix  à douze 
* pieds  d’eau  dans  les  hautes  marées.  Cette  fitua- 
» tion  ayant  été  obfervéc  , on  forma  le  deflêin 
d ( vers  l’an  1671.  ) de  faire  en  ce  lieu  un  Port 
» qui  pût  fervir  de  retraite  aux  bâtiments  du  Roi; 
» « pour  cct  effet  on  avoir  pratiqué  h un  quart  de 
» lieue  du  bourg  de  Marquile , une  éclufe  qui  for- 
» moit  un  étang  allez  conhdérablc  : les  eaux  de  cet 
» étang  fervoient  à nettoyer  le  Port  6c  h le  remplir 
v d’eau  douce.  Outre  cela  , on  avort  pratiqué  des 
» jettées  qui  s’étendoient  jufqu’à  la  bafle  mer , de 
» on  les  avoit  élevées  jufqu’i  la  hauteur  dès  gran- 
» des  marées.  Dans  la  fuite  on  a été  obligé  d’aban- 
» donner  l’cntreprife  , parce  que  l’expérience  a 
» prouvé  que  les  eaux  de  l’étang  qui  tornboient 
» dans  le  Port , faifoient  un  détour  qui  rompoit 
» toutes  leurs  forces,  de  forte  qu’il  ne  leur  en  ref- 
» toit  pas  aflez  pour  nettoyer  le  bafltn  , comme  on 
» l’avoit  cfpcré.  On  aurait  pu  faire  un  autre  tra- 
» vail,  de  c’aurait  été  de  porter  l’eau  en  ligne  droi- 
» te  ; ce  qui  vraifemblablement  aurait  remédié  aux 
» principaux  inconvénients.  Enfuite  , en  crcufant 
» un  bamn  , de  faifant  une  féconde  cclufe  pour  re- 
v tenir  l’eau  des  grandes  marées  , les  Frégates  de 
» 36.  h 40.  canons  auraient  pu  entrer  en  touctemps 
» dans  ce  Port.  Mais  dans  l'état  préfent , la  haute 
» marée  couvre  les  jettées  ; ce  qui  peut  occafio- 
» ner  le  naufrage  dcsVaifleaux  qui  voudraient  ten- 
» ter  d’entrer  dans  le  Port , pendant  que  les  eaux 
» font  fort  hautes.  Au  refte , ce  Port  a l’avantage 
» d’ètrc  fituc  an  milieu  de  la  rade  de  Saint  - Jean 
( qui  s’étend  du  S.  S.  E.  au  N.  N.  O.  depuis  Bou- 
logne jufqu’à  la  pointe  de  Grifnez  ) , » 6c  fa  pofi- 
» tion  eft  telle  que  fi  l’établiflement  de  Dunker- 
v que  fouffroit  jamais  quelque  diminution  , il  n’y 
» aurait  point  d’endroit  fur  la  côte  plus  convena- 
» blc  pour  tenir  fa  place. 

M.  Bignon  avoit  calculé  bien  jufte,  quand,  avant 
le  commencement  de  la  guerre  pour  la  fucceflion 
d’Efpagne,  il  avoit  foupçonné  que  l’établiffcmcnt 
de  Dunkerque  , alors  très  - conhdérablc  , pourrait 
fouffrir  un  jour  quelque  diminution.  On  fçait  juf- 
qu’à  quel  point  cette  diminution  fut  portée  par 
la  paix  d’Utrecht  : l’etabliflement  de  Dunkerque 
Mm 


,î8  A M B 

fur  détruit , anéuiti  j & U n’a  pas  été  tpefliou  de  ré- 
tablir & encore  moins  d’augmenter  1«  travaux  qui 
avoient  été  faits  autrefois  au  Tort  d Ambletcufe. 
Apparemment  que  des  confidérations  d’Etat  ont 
dirige  vers  d’autres  objets  plus  importais  pour  le 
bien  du  Royaume , l’attention  que  le  miuiûere  au- 
roit  pu  donner  au  projet  qui  avoir  été  propofé 
par  M.  Bignon. 

Amble  te  ufe  eft  remarquable  à c^uie  que  le  Rot 
d’ Angleterre  Jacques  II.  y débarqua  en  1688.  , 
lorsqu’il  fa  réfugient  en  France,  pour  éviter  la  per- 
fc'eution  de  fes  Sujets.  Cette  ville  eft  à une  demi- 
lieue  O.  de  Marquife , à 3. 1.  & demie  S.  O.  de  Ca- 
lais , & 2.  K.  N.  0*  de  Boulogne.  Long.  19.  15. 
46.  4t.  jo.  48.  13. 

AjWBI.ftVILLÊ  j dans  le  Vexin  -François,  au 
Gouvernement  général  de  J’Ifle -de- France,  Dio- 
cefe & Intendance  de  Rouen  , Parlement  de  Paris , 
Elcftion  de  Chaumont  & Magny.  On  y compte  3. 
feux  privilégies  & 112.  feux  taillablcs.  Cette  Pa- 
foiffe  eft  fituce  à un  quart  de  ücuc  de  la  rive  gau- 
che de  la  riviere  d’Eptc , à $.  1.  trois  quarts  O. 
N.  0.  de  Pontoife. 

AMBLEVILLE,  en  Angoumois,  Diocefe  d’An- 
coulême , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  la 
Rochelle  , Election  de  Cognac.  On  y compte  78. 
feux.  Cette  Paroiflc  eft  à 3. 1.  un  quart  S.  E.  de 
Cognac. 

AMBLEVILLE  & Sonncville , en  Angoumois. 
Voye\  Sonncville. 

AMBLIMONT , dans  le  Gouvernement  général 
de  Metz  & Pays-Mcffin  , Diocefe  de  Verdun , Par- 
lement & Intendance  de  Metz , Recette  & Prévôré 
de  Mouzon.  On  y compte  61.  feux.  Cette  Paroiffe 
eft  à une  petite  demi -lieue  N.  N.  O.  de  Mouzon , 
& à 10.  I.  & un  quart  N.  N.  Q.  de  Verdun. 

AMBLISE  , Terre  avec  titre  de  Principauté , en 
Haynault , Diocefe  de  Cambrai  : elle  fut  portée  en 
dot  par  Ifabcllc,  Dame  de  Kievrain  , à Gcoftroi  JII. 
Sire  d’Aprcmont , duquel  defeendoit  Gobert  V1ÏI. 
d’Aprcmont,  qualiiié  Prince  d 'Amblife  en  t4»6. 
Cette  Terre  & Principauté  eft  entrée  par  vente  dans 
la  Maifon  des  Princes  de  Ligne  , où  clic  eft  en- 
core à pre'feot  ( en  1762.  ) 

AMBLOILLE  , dans  l’iile-dc-  France.  Vert  ex 
Amboille. 

AMBLONV1LLE , dans  le  pays  Me^n  , Dio- 
cefe & Recette  de  Verdun  , Parlement  & Intendance 
de  Metz.  On  y compte  3.  feux.  Ce  hameau  eft  à 
2. 1.  S.  E.  de  Verdun. 

A MB  LO  Y , dans  le  Vcndômois  , au  Gouverne- 
ment général  d’Orléanois  , Diocefe  de  Blois , Par- 
lement de  Paris , Intendance  d’Orléans , EiecUnn  de 
Vendôme.  On  y compte  60.  feux.  Cette  Paroiffe  eft 
lîtuée  fur  la  route  de  Montoire  à Blois  , à 2.  L <3c  un 
quart  S.  S.  O.  de  Vendôme. 

AMBLY , dans  le  Duché  de  Bar  , Diocefe  de 
Toul , autrefois  Office  de  St.  Michel , aujourd’hui 
Bailliage  de  même  nom  de  par  confequcnt  du  Confeil 
fouverain  de  Nancy.  On  y compte  1 9.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  fituce  fur  la  rive  droite  de  la  Meufc , à 2. 
1.  N.  N.  O.  de  St.  Michel. 

. AMBLY-SUR-AISNE , & le  hameau  dit  les  Ame- 
f,cres  , en  Champagne  , Diocefe  de  Rhpims , Par- 
lement de  Paris , Intendance  de  Châlons  , Bicôiion 
de  Rethel.  On  y compte  $ j.  feux.  Cette  Paroiffe  eft 
htuee  dans  une  contrée  fertile  en  froment , en  feigle 
« en  pâturages , fur  la  rive  gauche  de  l’Aifoe  à 1. 

* E*  s-  E-  de  Rethel. 

AMBLY-SUR-BAR ,cn  Champagne,  Diocefede 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châ- 
r e ’nE  e”j°n „de  Rethel.  On  y compte  10.  feux, 
rein  eft  ?roi“c  fituée  dans  une  contrée  dqnt  le  ter- 
grat , où  l’on  recueille  néanmoins  une  cer- 
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taine  quantité  de  froment , & où  U y a quelques  pâ- 
turages marécageux  , fur  la  petite  riviere  de  Bar , à 
S*  lieues  & un  tiers  E.  N.  E.  de  Retbel. 

AMBLYE  , en  Normandie  , Diocefe  de  Bayeux, 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  & Elcftion  de 
Caen,  Sergcnterie  de  Creuilly.  On  y compte  87. 
feux.  iCettc  Paroiflc  eft  fituée  for  la  petite  riviere 
de  Çeulle  , à 1.  LE.  N.  E.  de  Creuilly  , & 3.  N.  O. 
de  Caen. 

AMBOILLE  , dans  l’Iflc-de-Frapce  , Diocefe  , 
Parlement  , Intendance  & Election  de  Paris.  On  y 
compte  38.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  à un  quart 
de  lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Marne  , & â 2. 1.  & 
demie  E.  S.  ,£•  de  Paris. 

A MB  OISE  , Ambacia , yflle  avec  un  Château , 
chef-lieu  d’une  Eleâion  de  meme  nom , Maîtrifc 
particulière  des  Eaux  & Fprcts  , Bailliage  dans  le 
Reffort  duquel  il  n’y  a point  de  Juftice  royale  , Gre- 
nier à fel , Maréchauffee  , &c.  ; en  Touraine’,  Dio- 
cefe & Intendance  de  Tours,  Parlement  de  *Paris. 
On  y compte  355.  feux  pour  la  ville  & 582.  pour  les 
fâuxbourgs  ; ce  qui  fait  en  tout  937,  feux.  On  eftime 
que  le  nombre  d’habitants  de  cette  ville , y compris 
ceux  de  fes  fâuxbourgs , monte  à 4.  mille  600.  ou 
environ. 

La  ville  d’Amboife  a pris  fon  nom  d 'Ambacia 
qu  Caftrum  Ambacianum , de  là  fituation  au  confluent 
de  la  Loire  & de  l’Amaffc.  Cette  ville  eft  fort  an- 
cienne i & fi  l’on  en  croit  la  tradition  du  pays , Cé- 
fiir  a été  fon  Fondateur.  Ce  Général , dit-on , ayant 
formé  le  deffein  de  fe  rendre  maître  de  la  ville  de 
Tpurs , après  qu’il  eut  fournis  celle  de  Bourges , fit  bâ- 
tir dans  cette  vue  un  Fort  à l’endroit  où  l’Amalfe  fe 
jette  dans  la  Loire  , Ôc  c’eft  de  ce  Fort  que  dans  la 
fuite  s’eft  formée  la  ville  d’Amboife.  Mais  cette 
opinion  n’eft  appuyée  de  i’autoritc  d’aucun  Ecri- 
vain. Sulpicc  Scvcre  eft  |e  premier  qui  ait  parlé  de 
la  ville  d’Ambpife , dans  la  vie  dç  Saint-Martin.  Gré- 
goire de  Tours , dans  le  fécond  Livre  des  Miracles  de 
ce  même  Saint , fait  aufli  mention  de  Vicus  Ainba- 
cieujis  ; & il  dit  qu’il  y avoit  joignant  cette  ville , un 
pont  de  bateaux  fur  la  Loire.  Aujourd’hui  il  y en  a 
un  de  pierre  , qui  eft  divifé  en  deux  parties  , à caufe 
d’une  petite  ifle  qui  fe  trouve  entre-deux  : on  a bâti 
dans  cette  ifle  plufiçvrs  maifons. 

Cette  ville  n’eft  pas  fort  grande  ; & à proprement 
parler , il  n’y  a que  deux  rues  & le  Château.  Ce 
Vhâteau  eft  bâti  fur  un  rocher , à l’une  des  extrémi- 
tés de  la  vilfe  , & il  eft  fortifié  de  plufieurs  Tours 
rondes.  Du  côté  de  la  campagne,  ce  même  Château 
çft  fcparé  d’une  grande  place  ou  cfplanadc,  par 
un  foffé  large  & profond  , taillé  dans  le  roc  : il  y a 
for  le  folié  un  pont-levis  qui  donne  entrée  dans 
une  grande  cour. 

On  voit  dans  le  Château  d’Amboife  un  bois  de  cerf 
d’une  grandeur  extraordinaire  : beaucoup  de  gens 
avoient  cru  que  cc  bois  étoit  naturel , mais  on  a 
reconnu  qu’il  avoit  été  fait  de  main  d’homme  , auffi- 
hkn  qu’un  os  du  col  & quelques  côtes  du  même  ani- 
mal qui  fe  trouyent  au  même  endroit.  L’illufîon 
qu’on  s’ctojt  faite  pendant  long-temps  au  fujet  de 
cette  çfpece  de  merveille  , ceffa  après  que  Philippe 
de  France,  Duc  d’Anjou  & Roi  d’Efpagne , paffant  à 
Àmbpife , fur  la  fin  de  l’année  1 700. , accompagné  des 
Princes  fes  freres  , eut  exatnioé  & fait  examiner  de 
concert  avec  eux  ce  dont  il  étoit  queftion. 

Quant  à la  fondation  du  Château  d’Amboife  , on 
peut  aflûrer  qu’elle,  eft  très-ancienne  : on  la  rapporte 
à un  Seigneur  de  la  Maifon  d’Amboife  appelle  In- 
gpleer  ; & on  ajoute  que  ce  même  Seigneur  fit  bâtir 
le  Château  tel  qu’on  le  voit  à préfent , en  la  meme 
place  d’un  autre  qui- avoit  été  ruiné  par  les  Danois 
ou  les  Normands , vers  l’an  882.  Mais  ce  Château  a 
été  augmenté  & embelli  par  plufieurs  de  nos  Rois , 
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& particulièrement  par  Louis  XI.  fit  par  Charles  cens  pièces  de  vin  , & dont  les  Minimes  fe  fer- 
VIII.  ion  fils.  Le  premier  y inftitua  l’Ordre  des  Che-  vent  pour  cet  ufege.  Quant  à la  longueur  des  grc- 

valiers  de  Saint-Michel , le  premier  jour  d’Août  de  niers , elle  cftde  plus  de  deux  cens  pas  : ces  greniers 

l’an  1469.  Charles  VIII.  y nâquiten  1470.  ; -de  il  y font  doubles,  c’cft-à-dire,  qu’ils  forment  deux  étages; 
mourut  d’apoplexie  , comme  il  regardoit  jouer  à la  ceux  d'en-bas  font  au  nombre  de  trois , & fur  ceux-ci 
paume , le  7.  Avril  1498.  il  y en  a deux  autres. 

Il  y a dans  le  Château  d’Amboife  , un  Chapitre , L’ufage  de  pratiquer  des  caves  dans  le  roc  eft 
quia  etc  fondé  par  Foulques  de  Verra,  Comte  d’An-  Fort  commun  à Amboife  , & il  y a plufieurs  ha- 

jou.  Ce  Chapitre  eft  fous  l’invocation  de  Samt-Flo-  bitants  de  cette  ville  qui  ont  de  pareilles  caves, 

rentin  , fit  Û eft  compofé  d’un  Doyen  , de  1 8.  Le  vin  s’y  eonferve  à merveille  ; fit  en  etc  , quand 

Chanoines  , de  2.  Vicaires  hebdomadaires  fit  de  11.  il  eft  bu  au  fortir  de  la  cave  , ü eft  auffi  frais  que 
Chapelains.  Tous  ces  Bénéfices  font  à la  nomination  s’il  avoit  été  frappé  de  glace, 
du  Roi.  La  ville  d’Amboife  a été  affranchie  de  Tailles 

Revenons  à préfent  à la  villed’ Amboife.  Il  y a dans  par  Lettres-Patentes  du  Roi  Lpuis  XI.  données  au 
cette  ville  deux  Paroiffes  ; l’une  pour  les  Gentils-  Pleffis-lez-Tours , au  mois  d’OÂobrc  de  l’an  1482.  ; 
hommes  , pour  les  Officiers  du  Roi , pourceuic  qui  mais  les  fauxbourgs  y font  fujets.  Àu  reftte  , quoi- 
poffedunt  des  Fiefs  fit  pour  leurs  domeftlques;  fie  Pau-  que  cette  ville  foit  exempte  de  Tailles,  elle  n’en 
tre  pour  les  Bourgeois  fit  le  peuple.  Les  nouveaux  paye  pas  moins  la  Subvention  , efpece  d’impofition 
venus  font  de  la  première  de  ces  Pàroiffès  , mais  qui  eft  ordinairement  portée  à la  fortune  de  6000.  liv. 
pour  la  première  année  feulement  de  leur  arrivée  , La  Taille  à laquelle  les  fauxbourgs  font  taxés  , eft 
après  laquelle  s’ils  ne  font  point  Gentilshommes  ou  de  6160.  livres  qnand  celle  de  PEIcétion  fe  trouve 
Officiers  , ou  s’ils  nepoftedent  point  de  Fief,  ils  portée  à la  fomme  de  63179.  livres, 
font  de  l’autre  Paroifle.  Il  fe  tient  à Amboife  deux  Marchés  chaque  fe- 

11  y a dans  cette  ville  un  Hôpital , gouverné  par  mainc  , le  mercredi  & le  femedi  ; fit  cinq  foires 
des  Religieufes  de  l’Ordré  de  St.  Auguftin.  Il  y a tous  les  ans’,  le  mardi  d’apres  Pâques,  à la  mi-Août  , 
auffi  des  Cordeliers  , des  Récollets  , des  Minimes  , le  jour  de  Saint-Denis  , le  jour  de  Saint-Simon  , fie 
fit  des  Religieufes  Urfulincs.  le  jour  de  Sainte-Catherine. 

On  remarque  dans  l’enceinte  du  Convint  des  Cette  ville  eft  très  - fameufe  dans  l"Hîftoirc  de 
Minimes  d’Amboife , trois  grottes  ou  greniers  , France  , par  la  conjuration  qui  s’y  forma  con- 
qu’on  prétend  être  des  monuments  très-antiques,  tre  les  Gnifes , fie  qai  éclata  au  mois  de  Mars  de 
La  tradition  feule  allure  qu’ils  font  du  temps  de  l’année  i$6o.  « Le  Prince  de  Coridé  paffoit  pour 
Céfer.  Ces  greniers  ont  été  achetés  d’un  notnmé  «être  le  Chef  muèt  de  cette  confpiration  , dont  la 
Robin  de  Blois  pour  la  modique  fcmmi  de  dix-  «Renaudie  étoit  le  Conduéteur.  Ce  la  Renaudie 
neuf  ccus  fols.  Au  - deffus  de  la  plateforme  qui  «devoit  la  vie  au  Duc  de  Gaffe  , qui  Pavott  aidé  à 
couvre  ces  greniers , le  camp  de  Céfar  eft  encore  «fe  fauverdes  priions  de  Dijon  où  il  étoit  pour  avoir 
marqué  ; ce  qui  fait  croire  à bien  des  gens  qu’au-  «fait  une  certaine  fauffete  , difoit-on  , contre  le 
ciennement  la  ville  d’Amboife  étoit  bâtie  fur  la  «Greffier  du  Tillet , pour  la  Cure  des  Champigncrs 
hauteur.  Les  greniers  dont  il  eft  ici  queftion  , font  «en  Angoumois  ( Brantôme  ).  Le  prétexte  de  la 
pratiqués  dans  le  roc , fit  ils  ont  été  autrefois  en-  «conjuration  d’Amboife  étoit  la  Religion  , combien 
délits  de  ciment.  On  eommuniquoit  delà  platefor-  vfue  le  bruit  fût  qu'il  y avoit  plus  de  maicontentemene 
me  ( ou  du  terrein  qui  eftau-deffus  , au  niveau  du  «vue  de  Huguenoterie • ( Journal  de  Brulart  ).  Les 
Château)  aux  greniers  , par  un  efcalier  qui  étoit  «Guifes  en  font  avertis  par  le  nommé  Avenelles 
auffi  taillé  dans  le  roc.  Cet  efcalier  fubfifte  encore  «Avocat.  La  Cour  qui  étoit  à Blois  , fe  retire  à 
aujourd’hui  , fit  il  n’eft  bouché  que  par  en-haut  «Amboife.  Le  Duc  de  Guife  eft  déclaré  Lieutenant- 
fit  par  des  terres  jettées  deffus  fit  qu’il  feroit  facile  «Général  du  Royaume.  La  plus  grande  partie  des 
d’enlever:  cela  donne  lieu  de  croire  que  dater-  «Conjurés  eft  arrêtée  , fit  ils  font  exécutés.  Le  Chan- 
rein  fupéricur  ou  de  la  plateforme  on  jettoit  le  «celier  Olivier  meurt  de  douleur  de  tous  ces  trou- 
bled  dans  ces  grottes  , fie  que  les  Romains  s’en  fer-  «blés.  Michel  de  l’Hôpital  lui  fucccdc.  Le  Prince 
voient  comme  de  greniers  oc  non  pour  aucun  autre  «de  Condé  , qui  étoit  à la  Cour , eft  accufé  d’avoir 
u {âge.  On  affurc  qu’il  n’y  a guères  que  cinquante  «eu  part  à la  conjuration  , & s’en  jüftifie.  Le  Duc 
ans  ou  environ , que  ccs  greniers  étaient  encore  * de  Guife  vouloit  qu’on  diffimulât  avec  le  Prince 
carrelés  de  petits  carreaux  , fie  on  ajoute  que  les  «de  Condé,  dans  la  crainte  que  le  défefpoir  n’ache- 
Minimcs  eux-mèmes  fe  font  fervi  de  ccs  carreaux  «vât  de  le  déterminer  pour  les  Proteftants  , mais 
pour  carreler  leur  Bibliothèque.  «le  Cardinal  de  Lorraine  ne  fut  point  de  cet  avis. 

A l’une  des  extrémités  des  greniers  dont  nous  Mémoires  de  Cafielnau  ).  La  Ducheffc  de  Fer- 
venons  de  parler,  fe  trouvent,  du  côté  du  midi , trois  «rare- , grande  Procédante  , feeur  de  la  Reine  Clau- 

foudres  qui  font  auffi  pratiqués  dans  le  roc  , fie  dans  «de , qui  revint  alors  eri  France  , 6c  qui  crut  que  le 

lelquefs  on  prétend  qu’il  y a eu  du  vin.  Ces  fou-  «Duc  de  Guife  fon  gendre  étoit  d’accord  avec  le 

dres  font  revêtus  d’une  couche  de  ciment , d’une  «Cardinal  ,lui  dit  qu’if  avoit  failli  grandement  t f> 
couche  de  fablon  de  Pépaiffeur  de  plus  de  quatre  vjue  ce  if  étoit  fat  peu  de  chofe  de  traiter  un  Prince 
pouces  chacune,  fie  d’une  autre  couche  déciment  «du  Sang  de  cette  forte.  ( Brântome ).  Marot  étoit 
par-deffus,  mais  moins  épaiffe  que  les  deux  au-  «Secrétaire  de  cette  Princeffe  , fie  Calvin  l’a  voie 
très.  Les  Religieux  ayant  fait  ouvrir  un  de  ccs  fou-  «été  voir  à Ferrare.  Les  Conjurés. , par  Popiniqn 
dres  , on  a reconnu  que  fe  conftru&ion  étoit  telle  «qu’ils  avoient  de  Iri  fidélité  de  l’Amiral  pour  le  Roi , 

que  nous  venons  de  la  décrire , fie  on  a inféré  avec  «fe  cachèrent  de  lui , fie  il  ne  fçut  rien  de  la  conju- 

raifon  que  telle  auffi  devoit  être  la  conftruériôn  des  «ration.  ( M.  le  Préfident  Renault  )• 

deux  autres  foudres  qui  n’ont  point  été  ouverts.  Plufieurs  Auteurs  ont  avancé  que  c’ eft  dans  la 
Que  ces  foudres  aient  été  deftinés  à contenir  du  ville  d* Amboife  que  commencèrent , en  1561..,  les 

vin  , cela  fe  prouve  parce  qu’on  y a trouvé  plufieurs  guerres  civiles  du  Royaume  pour  caufe  de  Religion , 

robinets  de  fonte  que  les  Minimes  ont  vendu , il  y fie  que  c’eft  auffi  dans  cette  ville  que  le  nom  d’ffu- 

a environ  1 60.  ans  : la  recette  de  cette  vente  fub-  guenots  fut  donné  aux  Calviniftes  pour  la  première 

fifte  encore  fur  les  livres  de  ces  Religieux.  Les  fou-  lois.  Mais  il  eft  conftant  que  la  première  de  ces 

dres  dont  il  eft  ici  queftion  , font-  utués  au-deffus  guerres  civiles  ne  commença  qu’en  1 562.  ,6c  qu  elle 

d’une  grande  cave  qui  peut  contenir  plus  de  huit  fut  occafionée  par  le  détordre  arrivé  , la  même 
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mmc,  dan!  la  *iile  <le  Vafly  en  Champagne  1 de- 
/ordre  que  Betç  & les  autres  Ecrivains  Calvmiltcs 
ont  appelle  le  Majfacrc  de  Vaffy.  François  Duc  de 
Guife  y fut  bielle.  Voye\  dans  ce  Dictionnaire 
PaJJy.  A J'egard  du  nom  d' Huguenot  , il  commença 
d’être  donne  aux  Proteftants  Calviniftcs  des  l’an 
i j6o. , mais  oo  en  rapporte  diverfement  l’origine. 
Les  uns  le  font  venir  de  Tours,  où  le  peuple  croyoit 
qu’un  Lutin  , nomme  le  Roi  Hugon  , revenoit 
toutes  les  nuits  ; d’où  l’on  prit  uccaGon  de  donner 
Je  nom  de  Huguenots  aux  Proteftants  , parce  qu’ils 
fortoient  la  nuit  pour  leurs  Aflêmblées.  D’autres 
veulent  que  leur  mot  du  guet  , pour  fe  reconnoitre 
dans  leurs  Aflemblces  fût  Hue  nos  j d’autres , qu’un 
de  leurs  Députés  à la  Cour  ayant  commencé  fa  ha- 
rangue par  Hue  nos  venimus  , les  Courtifants  à qui 
la  langue  latine  étoit  peu  familière  , en  firent  une 
mauvaife  plailanteric  , & donnèrent  ce  nom  au 
parti.  D’autres  le  font  venir  de  Jean  Hus  , dont  les 
Calviniftcs  ont  emprunté  les  opinions  : d’autres  , 
d’une  faétion  de  SuitTes  , qui  furent  nommés  Eytd- 
noto\  t Confédérés.  D’autres  ,des  mots  françois  Huer 
Si  Hue  , ce  dernier  étant  autrefois  un  terme  de  dé- 
rifion , Sic.  Quoi  qu'il  en  foit , la  conjuration  d’Ain- 
fcoife  paroit  avoir  etc  le  prélude  dudéfordre  de  Vafly  ; 
Ce  il  cft  plus  que  vraifcmblable  que  la  condamnation 
d’Anne  du  Bourg  , Confeiller  au  Parlement  de  Pa- 
ris & Diacre  ( qui  fut  exécuté  en  grevé  pour  le  fait 
du  Calvinifme  après  avoir  été  dégradé  ) , donna  Heu 
à la  conjuration  d’Amboife  Si  aux  guerres  qui  fui- 
virent.  Ce  fut  l’aflaflinat  commis  en  la  perfonne 
d’Antoine  Minard  , Prcfident  au  Parlement  , qui 
hâta  la  condamnation  du  Confeiller  Anne  du  Bourg. 
Ce  Prcfident  , qui  avoit  été  Curateur  de  Marie 
Stuart,  Reine  d’Ecoflc , Si  qui  étoit  d’ailleurs  un  Ma- 
giftrat  fort  attaché  à la  véritable  Religion  , fut  aflaf- 
iîné  d’un  coup  de  piftolct  le  12.  Décembre  1559.  , 
entre  cinq  Si  fix  heures  du  foir  , étant  fur  fa  mule  , 
au  retour  du  Palais.  Un  certain  Ecoflois  , nommé 
Jacques  Stuart  fut  foupçonné  de  ce  meurtre.  ( M.  le 
Prélident  Hénault  ). 

La  ville  d’Amboife  a eu  des  Seigneurs  particuliers 
dès  le  neuvième  ficelé.  Charles  le  Chauve  la  donna 
5 un  Seigneur  nommé  Adelandes.  Les  Normands 
la  ruinèrent  dans  le  liecle  fuivant.  Foulques  , Comte 
d’Anjou,  la  répara.  Elle  vint  dans  la  fuite  aux  Comtes 
de  Berry  ; Si  depuis  elle  a été  pofledéc  plus  de  cinq 
cens  ans  par  une  Maifon  des  plus  illuftres  du  Royaume, 
Si  qui  en  avoit  pris  le  nom  A' Amboife.  C’eft  fur 
cette  Famille  que  cette  ville  fut  confifquéc , fous 
Charles  V II. , par  Arrêt  du  Parlement,  féant  à Poi- 
tiers , en  date  du  8.  Mai  1 4 3 1 . , & par  Lettres-Paten- 
tes du  même  Monarque  ( Charles  VU.  ) , du  mois  de 
Septembre  1434. ,1a  ville  d’Amboife  fut  réunie  au  Do- 
maine de  la  Couronne.  Ce  qui  donna  lieu  à la  confifea- 
tion  dont  nous  venons  deparler, c’eft  que  Louis,  Sei- 
gneur d’Amboife  , Vicomte  de  Thouars  , avoit  pris 
le  parti  des  Anglois. 

Nous  ayons  dit  ci-devant  qu’il  y avoit  à Amboife 
une  Elc&ion  , une  Maîtrife  particulière  des  Eaux  Si 
Forêts  , un  Tribunal  de  Bailliage  , un  Grenier  à 
jel , &c.  L’Eleélion  eft  une  des  feize  qui  divifent 
la  Généralité  de  Tours  : clic  contient  47.  Paroiflês 
ou  Communautés  , divifées  en  7148.  feux  , qui 
payent  enfemble  63179.  liv.  de  Tailles,  quand  les 
Tailles  de  toute  la  Généralité  le  trouvent  portées  à 
la  fomme  de  deux  millions  34.  mille  200.  livres. 

La  Maîtrife  particulière  des  Eaux  Si  Forêts 
«pend  de  la  Généralité  ou  Grand’Maîtrile  des 
f°.rêts  de  Touraine  , Anjou  Si  Maine  ; & 
ette  Maîtrife  particulière  eft  compofée  , ainfi  que 
pect‘U  i*  pIui‘art  ^cs  autrcî  Maitrifes  de  cette  ef- 
d’.m  î>üUu  ■“*  Particulier , d’un  Lieutenant  , 
Ureur  du  Roi , d’un  Garde-Marteau  . d’un 
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Greffier , & de  plufieurs  Gardes.  La  Forêt  d’Am- 
boife s’étend  au  Sud  & à l’Eft  de  la  ville  de  ce  nom 
entre  la  Loire  ôc  le  Cher  : cette  Forêt  appartient 
au  Roi  , & elle  contient  feize  mille  arpents  dont 
la  plus  grande  partie  cft  en  bois  taillis. 

Le  Bailliage  reflortit  directement  au  Parlement 
de  Paris.  De  la  Baronnie  d’Amboife  relevant  deux 
Prévôtés  & cent  quarante-fîx  Fiefs , qui  tous  doivent 
hommage  au  Roi. 

Le  Grenier  à fel  eft  un  des  feize  Greniers  qui 
compofent  le  Département  de  Tours.  Année  com- 
mune , il  fc  distribue  au  Grenier  d’Amhoife  vingt- 
neuf  muids  de  fel. 

Le  Bureau  des  Aides  Si  grandes  entrées  , établi 
i Amboife  , eft  de  la  Généralité  de  Tours. 

La  Maréchauflee  d’Amboife  cft  commandée  par 
un  Exempt , qui  eft  lui-mcme  fubordonné  au  Lieu- 
tenant dont  la  réfidcnce  eft  à Tours. 

11  y a pour  la  ville  Ôc  le  Château  d’Amboife , un 
Gouverneur  aux  appointements  de  1 200.  liv.’  & 
un  Lieutenant  de  Roi  qui  a 600.  liv.  Ce  Gouverne- 
ment particulier  eft  dans  le  Gouvernement  général 
militaire  de  la  Province  de  Touraine.  Au  refte  , le 
Gouvernement  d’Amboife  comprend  tout  le  Bail- 
liage de  ce  nom  , ôc  te  Gouverneur  en  eft  lui- 
même  Bailli. 

La  Commandcrie  ( d’Amboife  ) de  l’Ordre  de 
Malte  eft  dans  le  Grand-Prieuré  d’Aquitaine,  qui 
eft  lui-même  de  la  Langue  de  France  : cette  Cora- 
manderie  vaut  3527.  liv.  de  rente  au  fujet  qui  en 
cft  pourvu. 

La  ville  d’ Amboife  cft  dans  une  firuation  des  plus 
agréables , fur  la  rive  gauche  de  la  Loire  , au  con- 
fluent de  cette  riviere  avec  l’Amaflê , à 3.  1.  trois 
quarts  E.  de  Tours,  6.  S.  O.  de  Blois,  18.  N.  N. 
E.  de  Poitiers  , 1 3.  S.  O.  d’Orléans , & 33.  S.  O. 
de  Paris.  Long.  18.  39.  7.  lat.  47.  24.  54.  Nous 
avons  dit  que  cette  ville  étoit  la  patrie  du  Roi  Char- 
les VIII.  : elle  l’eft  auffi  du  Pcre  Jean  Commirc,  cé- 
lébré Poète  latin , Ôc  l’un  des  plus  habiles  Jéfuites 
de  fon  fieclc-,  qui  y naquit  le  25.  Mars  162$.  d’un 
perc  qui  étoit  Alaître  de  jeu  de  Paume.  Le  Perc 
Commire  mourut  à Paris  le  2$.  Décembre  1702. 
On  a de  lui  un  volume  de  Poéfies  latines  & un  re- 
cueil de  fes  Œuvres  pofthumes.  On  eftime  fur-tout 
fes  Odes  & fes  Fables. 

DENOMBREMENT  DE  L'ELECTION 
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ParoiJJet.  Feux. 

C t/vO 
AMBOISE  , utile  . . jjJ 
Le*  Fauxbonrg*  d’Am- 
boife  ........  $8* 

Athée  , bourg  ......  25$ 

Autrechc  , bourg  ....  6} 

Auxouet , bourg  ....  ioj 

Bleré  , bourg  ......  >50 

Bouré  , bourg  iox 

Gange y , bourg  ....  1 109 

Chain ay  , bourg  . , . -.  ijj 
Chargé  , bourg  .....  7 (S 

Chcnonceau,  bourg  . ■ 

Chiflay,  bourg 174 

ChilTcau , bourg  ....  67 

Clvray , bourg i$6  : 

Croix  ( la  ) , bourg  . . . 124 

Dierre  , bourg 95 

Epejgny , bourg  ....  ço 

Faverolle*  , bourg  ...  80 
Fleuray  , bourg  ......  jo 

Francueil , bourg  ....  145 

Limeray  , bourg 19I 

Luzilly,  bourg xoo 

Mont  louis , bourg  . . . . jyo 
Montreuil,  Château  . . 9) 
Montrkhard  , ville  . . . 107 


ParoiJJet. 

U'-V'O 

Moran , bourg 

Moine*  , bourg  .... 
Nazelles , bourg  • • • 

Feux. 
ts\r\3 
. 67 
. 160 
• »«7 

Noizay  , bourg  . . • • 

. 114 

Nueitly,  bourg  . . . . 

. n* 

Reugny  , bourg  .... 

. j 48 

Rilly  , bourg 

74 

Souvigny , bourg  . . . 

IOJ 

Sublaine* , bourg  . • • 

48 

St.  Déni* , hors  les  faux 

bouiçs  d’Amboife  . 

■ 8z 

St.  Etienne , beurg  . ■ 

St.  Georges  , bourg  . • 

109 

St.  Julien  , bourg  . . . 

67 

Siint-Mamn  le  Beau 

bourg 

St.  Oucn  , bourg  . . . 

190 

St.  Reiglc  , bourg  . . 

Thenay  , bourg.  . . . 

1(0 

Vallieres  , bourg  . . • 

«47 

Vcufrc* , icurg  .... 

7® 

Viltcdofmé  , bourg  . . 

>84 

Villcporcher  , bourg 
<7.  P.ràf'S.  Tia 1 7-»8 
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AMBON , bourg , en  Bretagne  , Diocefe  de  Re- 
cette de  Vannes , Parlement  & Intendance  de  Ren- 
nes. On  y compte  56.  feux  & trois  quarts  de  feu. 
Ce  bourg  eft  fituc  fur  un  ruiflèau  , à une  petite 
diftance  de  l'Oce'an , de  à 3.  lieues  S.  E.  de  Vannes. 

AMBON1L , en  Dauphiné , Diocefe  de  Election 
de  Valence  , Parlement  de  Intendance  de  Grenoble. 
On  y compte  un  tac.  de  feu  pour  les  fonds  nobles; 
de  un  tiers , un  1 ic.  & un  48c.  de  feu  pour  les 
fonds  taillables , y compris  un  14e.  de  feu  pour  les 
fonds  affranchis. 

AMBONNAY  & le  Moulin  à vent , en  Cham- 
pagne , Diocefe  de  Rhcims  , Parlement  de  Paris , 
Intendance  de  Châlons  , Eleftion  d’Epernay.  On  y 
compte  89.  feux.  Cette  Paroiffe  cft  à 2.  I.  de  de- 
mie E-  N.  E.  d’Epernay. 

AMBONN1L  , en  Dauphine.  Voye\  Montoyfon 
de  Ambonnil. 

AMBONVILLE , en  Champagne  , Diocefe  de 
Langres  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châ- 
lons  , Eleftion  de  Bar-fur-Aube.  On  y compte  71. 
feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  entre  la  Blaife  de  la 
Marne  , à une  lieue  de  demie  O.  de  la  Marne  de  à 
une  lieue  E.  de  la  Blaife  , à 9. 1.  un  quart  N.  M.  O. 
de  Langres,  4.  N.  N.  O.  de  Chaumont  en  Bafltgny, 
a.  de  demie  S.  O.  de  Joinville,  de  3.  de  demie  E. 
N.  E.  de  Bar-fur-Aube.  Long.  ai.  44.  40.  lat.  48. 
16.  55.  La  Terre  de  Seigneurie  d’Ambonville  fut 
e'rigée  en  Baronnie  par  Lettres  de  Décembre  1S48. 
regiftrées  le  31.  Janvier  fuivant , en  faveur  de  Phi- 
libert de  Choifcul  , Baron  d’Aigrcmont , dont  la 
pofterité  s’eft  éteinte  au  commencement  de  ce  fie- 
cle.  La  Baronnie  d’Ambonville  a été  acquife  par 
Louis-Jofeph  de  Brouffci  , Chevalier  , Seigneur 
de  Neuville.  Ce  meme  Louis  - Jofeph  avoit  pour 
quatrième  ayeul  Philippe  de  Brouffel , Ecuyer , vi- 
vant en  1490. , qui  de  Marguerite  de  la  Porte  eut 
Claude  de  Broullèl , marié  le  t2.  Janvier  t $ 3 3.  à 
Marguerite  de  Maupcou , mcrc  de  Pierre  de  Brout 
fel.  Baron  de  la  Pierre  , Seigneur  de  la  Neuville, 
Gouverneur  de  Troyes , de  Ambaflàdeur  en  Angle- 
terre pour  le  Roi  Henri  IV.  Son  fils,  Louis  de 
Brouflcl , Seigneur  de  la  Neuville  , commandant  la 
Cavalerie  en  Piémont  fous  le  Prince  Thomas  de 
Savoyc  , fut  pere  de  Charles  de  Brouffel , Baron 
de  la  Neuville , marié  à Nicolc-Françoife  du  Châ- 
telet de  Pierrefitte  , dont  naquirent  Louis-Jofeph , 
Baron  d’Ambonville  , qui  de  N...  de  Mefgrigni  n’eut 
qu’une  fille  morte  fans  alliance  après  l’année  1741-, 
& Armand-Jean  de  Brouffel , Chevalier , Comte  de 
la  Neuville  , mort  le  3.  Janvier  1742.  Il  avoit 
époufé  le  27.  Décembre  17» 6.  Jeanne-Charlotte  de 
Viard  d’Attigneville  , née  Baronne  du  Saint-Em- 
pire , dont  il  u laiffé  t.  Antoine-Florent  de  la  Neu- 
ville, né  le  13.  Novembre  1734. , Baron  d’Am- 
bonville , par  la  mort  de  fa  coufine  - germaine 
Nicole  de  Brouffel  : 2.  Nicotas-Antoine-Auguftin  , 
né  le  6.  Janvier  1736.:  3.  Françoife-Charlottc-Jo- 
fephiqg , née  le  30.  Oétobre  1 740. 

AMBOURIES , en  Angoumois , Diocefe  de  Elec- 
tion d’Angoulcmc , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Limoges.  On  y compte  40.  feux.  Cette  Paroiffe 
eft  à 8.  I.  & demie  N.  N.  O.  d’Angoulcmc. 

AMBOURNAY  ou  Amrronay,  /Imbroniacum , 
petite  ville  , dans  le  Bugey , au  Gouvernement  gé- 
néral de  Bourgogne  , Diocefe  de  Lyon  , Parlement 
& Intendance  de  Dijon , Bailliage , Election  de  Re- 
cette de  Bugey , Mandement  de  St.  Germain  d’Am- 
berieu.  On  y compte  308.  feux.  Il  y a à Ambour- 
nay  un  Hôpital  & une  Abbaye.  La  Seigneurie  de 
la  ville  appartient  à l’Abbé.  La  Communauté  d’Am- 
fcournay  eft  une  de  celles  qui  députent  aux  Affem- 
blécs  du  Bugey.  Cette  ville  cft  fituée  fur  la  route  de 
la  Pofte  de  Lyon  à Genevc , à trois  quarts  de  lieue 
Tome  L 


À M B 141" 

do  la  rive  gauche  de  la  rivière  d’Aios , à.  4. 1.  S.  E- 
de  Bourg-cn-Breffc  , 7.  N.  O.  de  Belley,  de  9.  un 
tiers  E.  N.  E.  de  Lyon.  Long.  23.  2.  45.  lat.  46. 
.2.  28.  L’Abbaye  d’Amboumay  a etc  fondée,  vers 
l’an  800. , par  Bernard  , Archevêque  de  Vienne. 
Elle  eft  de  l’Ordre  de  St.  Benoît , fous  le  titre  de 
Notre-Dame  , de  elle  vaut  14.  mille  livres  de  rente 
à celui  qui  en  eft  pourvu.  La  taxe  des  Bulles  en 
Cour  de  Rome  cft  de  473.  florins.  Cette  Abbaye  , 
au  refte  , eft  foumife  immédiatement  au  St.  Siégé. 

AMBOURVILLE  , en  Normandie  , Diocefe, 
Parlement,  Intendance  de  Elc&ion  de  Rouen.  On 
y Compte  2.  feux  privilégiés  de  41.  feux  taillables. 
Cette  Paroiffe  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la 
Seine  , à 2. 1.  O.  de  Rouen. 

AMBRAUT  , petit  bourg , en  Berry  , Diocefe 
Si  Intendance  de  Bourges , Parlement  de  Paris  , 
Election  dTffoudun.  On  y compte  42.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  près  de  la  fource  de  la  petite  rivière 
de  Thcol , I 3.  1.  de  un  quart  S.  d’Iffoudun. 

AMBRE  de  Bouclans,  en  Franche-Comté,  Dio- 
cefe, Parlement,  Intendance,  Bailliage  & Recette 
de  Befan^on.  Ôn  y compte  44.  feux.  Bouclans  eft 
à un  petit  quart  de  lieue  S.  d’ Ambre , de  à 2.  1. 
trois  quarts  E.  de  Bcfançon. 

AMBRES  , petite  ville  avec  titre  de  Marquifat, 
en  Languedoc  , Diocefe  de  Recette  de  Caftres  , 
Parlement  de  Généralité  de  Touloufe  , Intendance 
de  Languedoc.  On  y compte  204.  feux.  Cette 
ville  eft  fituée  fur  une  hauteur,  entre  les  rivières 
de  Dadou  de  d’Agout , à un  tiers  de  lieue  N.  O.  dè 
Lavaur,  de  à 6. 1.  O.  N.  O.  de  Caftres.  Long.  19. 
30.30.131.43.40.$. 

AMBREV1LLE  , en  Angoumois.  Voyt\  Ara* 
blcville. 

AMBREVILLE  , en  Picardie.  Voyc\  Beau- 
champ. 

AMBRICOURT,  en  Artois, Diocefe  6c  Gouver- 
nement d’Arras  , Confeil  provincial  d’Artois  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lille  , Bail- 
liage de  Saint-Pol.  On  y compte  52.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  à 2.  1.  trois  quarts  N.  O.  de  Saint-Pol. 

AMBRIEF  , dans  le  Soiftonnois  , au  Gouver- 
nement general  de  l’Iflc-de-France  , Diocefe  , In- 
tendance dt  Eleétion  de  Soiffons  , Parlement  do 
Paris.  On  y compte  23.  feux. 

AMBRIERES , Ville , Château  dt  Baronnie , dans 
le  Maine  , Diocefe  du  Mans  , Parlement  de  Paris, 
Intendance  de  Tours , Eleélion  de  Mayenne.  Ori 
y compte  237.  feux.  Cette  ville  eft  fituce  fur  la 
riviere  de  Varenne  , à a.  1.  N.  N.  O.  de  Mayenne, 
dt  13.  dt  demie  O.  N-  O.  du  Mans.  Long.  17.  1. 
26.  lat.  48.  29.  2$.  La  ville  d’Ambrieres  a appar- 
tenu autrefois  aux  Seigneurs  de  Mayenne.  Guil- 
laume le  Conquérant  , pour  punir  Geoffroi  de 
Mayenne  à caufc  qu’il  avoit  embraffé  le  parti  de 
Geoffroi  Martel  , Comte  d’Anjou  , fon  ennemi  , 
prit  Ambrieres  de  vive  force  en  1069.  , de  il  y fit 
bâtir  un  Château.  Mais  Geoffroi  le  Bel  étant  de- 
venu Duc  de  Normandie  , après  la  mort  de 
Henri  I. , il  rendit  cette  ville  à Juhcl  de  Mayenne, 
en  113$.  Artus  , Duc  de  Bretagne,  arriere-petit- 
fils  de  Henri  I.  , s’étant  déclaré  Comte  des  trois 
Provinces  , confirma  cette  donation  , afin  de 
mieux  attacher  les  Seigneurs  de  Mayenne  à fon 
parti.  Il  ne  refte  à préfent  de  l’ancien  Château  que 
des  ruines.  Au  refte  , la  Terre  de  Seigneurie  d’Am- 
briercs  appartient  à la  Maifon  de  Telle  ; & la  Ju- 
ridiction de  cette  Terre  s’étend  fur  dix  Paroiffes. 

AMBRIERES  de  fes  Annexes , fçavoir , les  Ccnfcs 
de  Queux  de  de  Merluct , de  le  Fief  d’Anglebert , 
autrement  dit  la  Ccnfe  du  Château , en  Champagne, 
Diocefe  de  Intendance  de  Chiions  , Parlement  de 
Paris , Election  de  Vitry-le-Ffançois.  On  y compté 
N n 
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7 a Minières  eft  fitué  fur  la  rive  gauche  de 

Diri"’  & 3‘  & “Cmie  E‘ 
<«  F de  Vitry-Ic-François. 

AMBRINES , en  Artois , Dioccfe  , Gouvernance, 
Bailliage  & Recette  d'Arras  , Confeil  provincial 
Ï-Vtoiî  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Lille.  On  y compte  163.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
î 4. 1.  O.  d’Arras. 

AMBROMETS  , en  Artois  , Dioccfe  & Gou- 
vernance d’Arras  , Confeil  provincial  d’Artois  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lille , Bailliage 
& Recette  de  Hefdin.  On  y compte  321.  feux. 
Cette  Paroifle  cil  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la 
rivière  de  Chanche , à 2. 1.  S.  E.  de  Hefdin. 

AMBRONAY  , en  Bugey.  Voye\  ci-devant  Am- 


bournay. 

AMBRONES  , peuple  des  Gaules.  On  croit 
que  ce  font  les  mêmes  que  les  Rautaci  & les  Ti- 
gurini , qui  habitoient  le  Canton  de  Bâle  & celui  de 
Zurich  en  Suiflc  , & qui  étoient  compris  dans  la 
Sequanoifeou  cinquième  Lyonnoife.  Les  Ambrones 
font  fameux  dans  l’Hifloire  Romaine  , à caufe  de 
leurs  brigandages  : ils  fe  joignirent  aux  Cimbrcs  & 
aux  Teutons  , de  ils  furent  défaits  avec  eux  par 
Marias. 

AMBRUCH  , dans  le  Condomois , Dioccfe  & 
Election  de  Condom  , Parlement  de  Intendance 
de  Bordeaux.  On  y compte  24.  feux.  Cette  Pa- 
roifle forme  cllc-fculc  une  Jurifdiélion  particulière 
de  l’Eleélion  de  Condom. 

AMBRUGEAC , en  Limofin , Diocefe  de  Tulles , 
Intendance  de  Limoges  , Parlement  de  Bordeaux  , 
Eleélion  de  Tulles.  On  y compte  95.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à $.  lieues  N.  E.  de  Tulles. 

AMBRUMENIL  , en  Normandie  , Diocefe  , 
Parlement  de  Intendance  de  Rouen  , Eleélion 
d’ Arques , Sergenterie  de  Longucuil.  On  y compte 
3.  feux  privilégies  de  68.  feux  taillables.  Cette  Pa- 
roifle elt  à 1. 1.  & demie  O.  un  aiiart  au  S.  d* Arques. 

AMBRUN  , en  Dauphiné.  Voye\  Embrun. 

AMBRUNOIS,  en  Dauphiné.  Voyt\  Embrunois. 

AMBUENS , Peluflïn  de  la  Viala , dans  leForeft, 
au  Gouvernement  général  de  Lyonnois  , Diocefe 
de  Vienne  , Intendance  de  Lyon  , Parlement  de 
Paris  , Eleélion  de  Saint-Etienne.  On  y compte  168. 
feux.  Voyc\  Peluflïn. 

AMBULATRÏ  , peuple  de  la  Gaule  Aquitani- 
que  , de  dont  Pline  fait  mention  4.  19.  t. 

AMBUTR1X  , en  Bugey  , au  Gouvernement 
général  de  Bourgogne  , Diocefe  de  Lyon , Parle- 
ment de  Intendance  de  Dijon , Bailliage  , Eleélion 
dt  Recette  de  Bugey , Mandement  de  Saint-SorLin. 
On  y compte  102.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 6.  1. 
un  quart  O.  N.  O.  de  Belley. 
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AMECOURT  , en  Normandie  , Dioccfe , Parle- 
ment dt  Intendance  de  Rouen , Eleélion  de  Gifors. 
On  y compte  2.  feux  privilégiés  & 69.  feux  tail- 
lables. 

AMECOURT  , en  Normandie  ou  plutôt  dans 
PIfle-de-France  , puifqu’il  eft  fitué  dans  le  Vexin- 
Francois  qui  fait  partie  du  Gouvernement  général 
de  Plflc-de-France  ; Diocefe  de  Intendance  de 
Rouen  , Parlement  de  Paris , Eleélion  de  Chau- 
mont  de  Magny.  On  y compte  un  feu  privilégié  de 
79.  feux  taillables. 

AMEDOR  , en  Franche-Comté , Diocefe  , Par- 
lement de  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  de 

ecette  de  Vcfoul.  On  y compte  124.  feux.  Les 
i mcs  de  Bourguignon  dt  Molans  furent  unies  de 
_ Comté  fous  la  dénomination  d 'Amedor 
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cPAmedor  , Seigneur  de  Baudoncourt  de  Borey, 
crée  Chevalier  par  Lettres  du  Roi  d’Efpagne  du  22I 
Décembre  1619.  Amedor  eft  à 4.  I.  N.  deVefoul. 

AMEDOUX  ou  Amcndoux  , dans  la  balle  Na- 
varre , Dioccfe  de  Bayonne  , Parlement,  de  Pau  , 
Intendance d’Aufch,  Recette  de  Saiut-Palais.  On  y 
compte  100.  feux  ou  habitations.  Cette  Paroifle  eft 
à une  bonne  demi-lieue  N.  N.  O.  de  Saint-Palais, 

AMEGEV1X  , dans  la  baffe  Navarre.  Voyc\ 
Amendevix. 

AMELANGE , dans  le  pays  Meflin  , Diocefe  , 
Parlement , Intendance  de  Recette  de  Metz  , Dif- 
triél  du  Val  de  Metz.  On  n’y  compte  qu’un  feul 
feu.  Cette  Communauté  eft  fituée  fur  un  ruifleau  , 
à une  demi-lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Mofellc  * 
& à 1. 1.  N.  de  Metz. 

AMELLE  de  Longueau , dans  le  Duché  de 
Bar,  Diocefe  de  Verdun,  Bailliage  d’Eftaing,  In- 
tendance de  Lorraine  , Confeil  fouverain  de  Nan- 
cy. On  y compte  38.  feux.  Amelle  eft  à une  demi- 
lieue  N.  O.  de  Longueau  , & à une  lieue  N.  N.  O. 
d’Eftaing. 

AMENDEVIX  , dans  la  baflê  Navarre , Diocefe 
de  Bayonne , Parlement  de  Pau  .Intendance U’Aufch, 
Recette  du  pays  de  Mixe.  On  y compte  306.  habi- 
tations ou  maifons  , dont  les  habitants  payent  en- 
femble  la  fomme  de  10.  liv.  to.  f.  en  terme  de  ca- 
daftre.  Cette  Paroifle  eft  à deux  tiers  de  lieue  N.  N. 
O.  de  Saint-Palais. 

AMENÉ-EN-CHAMPAGNE  , bourg,  dans  Je 
Maine  , Diocefe  & Eleélion  du  Mans  , Parlement 
de  Paris , Intendance  de  Tours.  On  y compte  124. 
feux.  Ce  bourg  eft  à 3. 1.  & demie  O.  N.  O.  du  Mans. 

AMENJELLES , dans  le  Boulonnois  .Diocefe  & 
Recette  de  Boulogne  , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance d’Amiens.  On  y compte  31.  feux. 

AMENNONT , dans  le  Duché  de  Bar,  Diocelc 
de  Verdun,  Confeil  fouverain  & Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  d’Eftaing.  On  y compte  9.  feux. 

AMENONCOURT  .dans  le  Duché  de  Lorraine, 
Dioccfe  de  Toul , Confeil  fouverain  & Intendance 
de  Lorraine,  Bailliage  de  Biamor.t.  On  y compte 
1 1 . feux.  Cette  Communauté  eft  à 1.  lieue  0.  N.  0. 
de  Blamont. 

AMENUCOURT  , dans  le  Vexin-François , au 
Gouvernement  Général  de  l’Ifle-de-F rance,  Diocefe 
de  Rouen  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Rouen  , Eleélion  de  Chaumont  & Magny.  On  y 
compte  un  feu  privilégié  & 47-  feux  taillables. 

AMERIERES  (les),  Voye\ Ambly-fur-Aifae. 

AMERMONT  , dans  le  Duché  de  Bar , Diocefe 
de  Verdun  , Confeil  fouverain  & Intendance  de 
Lorraine,  Bailliage  d’Eftaing.  On  y compte  85. 
feux.  La  Terre  & Seigneurie  d’Amermônt  a été 
unie  avec  celles  de  Bouligny  , Norroi-le-Sec  , Dom- 
rémy , Pienne  & Abbeville  , & érigée  en  Baronnie , 
fous  le  nom  d’Amermont , par  Lettres  du  1 7.  Mai 
1725. , enrégiftrées  en  la  Chambre  des  Comptes 
de  Bar  le  4.  Juin  fuivant , en  faveur  de  Jean-Bap- 
tifte-Jofeph  Bourcier-de-Villcrs , Confeiller  d’Etat 
& Maître  des  Requêtes  ordinaire  de  l’Hôtel  du 
Duc  Léopold  , auparavant  Avocat  général  en  la 
Cour  Souveraine  de  Nancy  , tant  en  conlideration 
de  fes  fervices  , que  de  ceux  rendus  à ce  Prince  par 
Jean-Léonard  Bourcier , oncle  de  l’impétrant,  pre- 
mier Préfident  de  la  même  Cour.  Aïnermont  ell 
fitué  fur  une  hauteur,  à 2.  1.  de  demie  N.  E.  d’Ef- 
taing , s*  E*  ï'L  E.  de  Verdun  , & 14.  N.  N.  0.  de 
Nancy. 

AMERTZWEILLER,  dans  la  haute  Alfaceoa 
_plutôt  dans  le  Sundtgavr , Diocefe  de  Bâle  , Con- 
feil de  Intendance  d’Alface , Bailliage  de  Thann. 
On  y compte  1 8.  feux.  Cette  Parodie  eft  à *•  *•  •*• 
S.  E.  de  Thann. 
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AMESCHVPEIR  ou  AMMEtscmrtt*  , dans  la 
haute  Alface , Diocefc  de  Baie  , Confeil  & Inten- 
dance d’Alface  , Bailliage  d’Enfishcim  & Sainte- 
Croix  , Dépendance  de  la  Seigneurie  de  Hobeplanf- 
bcrg.  On  y compte  17  t.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 
une  demi-lieuc  S.  de  In  petite  ville  de  Kiensbcim 
qui  eft  le  chef-lieu  de  la  Seigneurie  de  Hohenlanf- 
berg  , à une  demi-lieue  S.  E.  de  Kcyfersberg , & à 
une  lieue  & un  quart  N.  O.  de  Colmar. 

AMÉSIEU  , dans  le  Bugey , Diocefe  de  Geneve  , 
Parlement  & Intendance  de  Dijon,  Bailliage  , Elec- 
tion & Recette  de  Bugey  ou  Bcllcy.  On  y compte 
70.  feux.  Cette  Paroiife  eft  à 3.  1.  N.  un  quart  à 
l’O.  de  Belley. 

AMETTES  , en  Artois , Diocefe  de  St.  Orner , 
Confeil  provincial  d’Artois  6c  Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Lille  , Gouvernance  d’Arras  , Bail- 
liage & Recette  de  Lillers.  On  y compte  36.  feux 
& 146.  perfonnes.  Cette  Paroifle  eft  fîtuc'e  fur  la 
petite  rivière  de  Nave  , à une  lieue  6c  quart  O.  S. 
O.  de  Lillers. 

AMEUGNY , en  Mâconnois , au  Gouvernement 
général  de  Bourgogne  , Diocefe  de  Mâcon  , Par- 
lement de  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  6c  Recette 
de  Mâcon.  On  y compte  36.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
fur  la  route  de  Cluny  à St.  Gcngoux  , à une  petite 
diftance  de  la  rive  gauche  de  la  riviere  de  Grone , 6c 
à 4.  I.  & demie  N.  O.  de  Mâcon. 

AMEVILLE , en  Normandie  , Diocefe  de  Séez , 
Parlement  de  Rouen,  Intendance  d’Alençon,  Elec- 
tion de  Falaize  , Sergcnterie  de  Saint-Pierre-fur- 
Divc.  On  y compte  95.  feux. 

AMEZANGES  , dans  le  pays  Mcflin  , Diocefe  , 
Parlement  6c  Intendance  de  Metz  , Diftrift  du  Val 
de  Metz.  On  n’y  compte  qu’un  feul  feu.  Cette  Pa- 
roifle eft  Gtuée  fur  un  ruifleau  à une  petite  diftance 
de  b rive  gauche  de  la  Mofcllc  , & à 1.  1.  N.  de 
Metz. 
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AMFONVELLE  , en  Champagne , Diocefe  5c 
Election  de  Langres  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Chiions.  On  y compte  49.  feux.  Cette 
Paroiife  eft  à 5.  1.  5c  demie  E.  N.  E.  de  Langres. 

AM  FREVILLE  , dans  le  Vexin-Normand  , au 
Gouvernement  general  de  Normandie , Diocefe , 
Parlement  & Intendance  de  Rouen  , Eleftion  de 
Vcrnon  6c  Andcly  , Scrgenteric  de  Heuqueville.  On 
y compte  60.  feux  taillables  6c  point  de  feux  privi- 
légiés. Cette  Paroifle  , qui  eft  diftinguée  par  le  nom 
6'Amfr£villc-les-Ch<in:j>f1  eft  fituécîurla  rive  droite 
de  la  Seine,  à z.  1.  & un  quartO.  N.  O.  d’ Andcly. 

AMFREVILLE  , dans  le  pays  de  Caux  , en 
Normandie  , Diocefe  , Parlement  & Intendance  de 
Rouen  , Election  de  Caudcbcc  , Sergcnterie  de 
Doudeville.  .On  y compte  4.  feux  privilégiés  6c  54. 
feux  taillables.  Cette  Paroifle  eft  à 4.  t.  N.  N.  E. 
de  Caudcbcc. 

AMFREVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  de 
Bayeux,  Parlement  de  Rouen,  Intendance  de  Caen, 
Election  de  Carentan  , Sergenterie  de  Pont-PAbbé. 
On  y compte  148.  feux.  Cette  Paroifle  eft  Gtuée 
dans  une  contrée  marccageufe  , à 3.  1.  N.  O.  de 
Carentan.  La  Terre  d’Amfreviile  dont  il  eft  ici 
queftion  , a le  titre  de  Marquibt.  Cette  Terre  vaut 
vingt  mille  livres  de  rente. 


AMFREV1LLE-L A-CHAMPAGNE,  en  Nor- 
mandie , Diocefe  d’Evrcux  , Parlement  de  Rouen , 
Intendance  d’Alençon , Eleftion  de  Conches  , Ser- 
genterie du  Guigoon.  Ün  y compte  19*.  feux.  Cette 
Paroifle  prendre  furnotn  de  Champagne,  à caufe 
* ,5.5.? rm”  ^an$  *a  c 3117 pagne  de  Saint-André. 
Aft^REVILLE-SUR-ITüN  , en  Normandie, 
Diocefe,  Parlement  & Intendance  de  Rouen , Elcc- 
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tion  de  Pont-dc-l’Arche  , Sergenterie  de  Craville. 
On  y compte  3.  feux  privilégiés  6c  141.  feux  tail- 
lables. Cette  Paroifle  eft  fituce  fur  la  rive  gauche 
de  la  petite  rivière  d’iton  , à une  demi-lieue  de  fon 
embouchure  dans  la  riviere  d’Eure  , & à 3. 1.  S.  de 
Pont-de- l’Arche. 

AMFREV1LLE-SUR-LES-MONTS  , en  Nor- 
mandie , Diocefe  , Parlement , Intendance  6c  Elec- 
tion de  Rouen.  On  y compte  2.  feux  privilégiés  & 
78.  feux  taillables.  Le  Prieuré  des  deux  Amants 
eft  fitué  dans  le  territoire  de  la  Paroifle  d’Amfre- 
ville-fur-Ies-Monts  : ce  Prieuré  eft  de  l’Ordre  de 
St.  Au^uftin , il  vaut  6000.  liv-  de  rente , & il  eft 
poflede  par  les  Jéfuites  de  Rouen.  La  Seigneurie  de 
la  Terre  d’Amfreville  appartient  à ces  mêmes  Reli- 
gieux conjointement  avec  les  Dames  de  St.  Amand. 

AMI 

AMLEFONTAINE , Fleuricourt  6c  Remirecourt, 
dans  le  Laonnois , au  Gouvernement  général  de 
l’Iflc-de-France  , Diocefe  & Eleftion  de  Laon  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Soiflons.  On  y 
compte  4a.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 4.  I.  E.  S.  E. 
de  Laon. 

AMIÉNOIS  , Ambiancnjts  Ager , pays  avec  titre 
de  Comté  , dans  la  haute  Picardie  , & qui  prend 
fon  nom  d’Amiens  fa  capitale.  Ce  pays  eft  fitué 
entre  le  dix-ncuviemc  dcçré  z6.  minutes  30.  fécon- 
dés ôc  le  vingtième  degre  18.  minutes  25.  fécondés 
de  longitude  , ôc  entre  le  quarante-neuvieme  degré 
37.  minutes  & le  cinquantième  degré  14.  minutes 
de  latitude.  Il  eft  borné  au  N.  par  l’Artois,  au  S. 
5c  à l’E.  par  le  Santerre  , au  S.  O.  par  le  Beau- 
voifis  5c  par  la  Normandie  , 6c  à l’O.  par  le  Pon- 
thicu.  Il  a 14.  lieues  de  longueur  fur  7.  6c  deux 
tiers  de  largeur  , ce  qui  peut  être  évalué  à 64. 
lieues  quarrees. 

La  Somme  traverfe  l’Amiénois  de  l’Orient  à l’Oc- 
cident. Le  climat  de  ce  pays  eft  fain  6c  allez  tem- 
péré : les  hivers  y font  néanmoins  un  peu  longs  6c 
fouvent  fort  humides  , aufli-bicn  que  le  printemps. 
La  Terre  y eft  très-fertile  en  grains,  en  lins, 
en  pâturages  6c  en  fruits.  11  y a quelques  forêts  , 
mais  clics  font  peu  étendues  ; ce  qui  eft  caufe  que 
le  bois  de  chauffage  y eft  rare  6c  cher.  Les  gens  du 
commun  n’y  braient  que  des  tourbes,  connues  des 
anciens  fous  le  nom  de  Cefyet  6c  Cefpircs.  La  tourbe 
eft  une  efpece  de  terre  noire  qui  fe  forme  dans  les 
marais  où  on  la  trouve  ordinairement  à trois  pies 
en  terre.  On  la  tire  avec  une  bêche  pointue  , fermée 
de  manière  que  chaque  tourbe  prend  en  même  temps 
les  dimenlïons  qu’elle  doit  avoir.  Elles  ont  la  forme 
d’une  brique  , neuf  pouces  de  long  fur  trois  pouces 
de  large  , & un  pouce  6c  demi  d’épaifleur.  Voye\ 
la  diflerration  fur  la  tourbe  de  Picardie  , qui  a rem- 
porté le  prix  d’Amiens  , en  1754. , par  M.  Belleri. 

L’Amiénois  eft  du  Diocefc  6c  de  l’Intendance 
d’Amiens,  5c  du  Rcfl’ort  du  Parlement  de  Paris. 

Du  temps  de  Céfar , l’Amiénois  étoit  habité  par 
les  Ambiant.  Sous  Honorais , ce  pays  fe  trouvoit 
compris  dans  la  fécondé  Belgique. 

De  la  domination  des  Romains,  l’Amie'nois  paflà 
fous  celle  des  François.  Clodion  , Roi  de  France, 
établit  fon  Siégé  à Amiens.  Mérouée  5c  Childeric  L 
tinrent  également  leur  Cour  à Amiens. 

Gilles  ou  GiUon  , Général  pour  les  Romains  dans 
les  Gaules , chafla  Childeric.  Mais  celui-ci  fe  réta- 
blir. Gilles  fe  retira  en  Picardie  où  il  mourut , 6c 
laiffa  ccttc  Province  à fon  fils  Siagrius. 

Clovis  I.  vainquit  Siagrius  près  de  Soiflons , 6c  il 
lui  fit  trancher  la  rctc.  Depuis  ce  temps , l’Amié- 
nois  fit  partie  du  Domaine  de  nos  Rois  ( il  fut 
compris-  dans  le  Royaume  de  Soiflons  6c  enfuite 
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daQS  'ni?  v éfÆ  Comtes  vers  l'an  823.  Bc- 
narre  qm  Y fut  k premier  de  ces  Comtes. 

'Te  Comte*  d'Amiens  devinrent  par  la  fuite  du 
temps  très-puÜTans , & ils  fe  rendirent  meme  redou- 
tables. Us  pofledoient  en  même  temps  prcfque 
toute  la  Picardie  , le  Boulonnois  , l’Artois  & la 
Flandres.  Cette  grande  puiflance  fe  forma  par  di- 


verfes  alliances.  , . 

Philippe  d’Alfacc  , Comte  de  Flandres  , avoit 
epoufé  Elifabeth  , fille  aînée  de  Raoul  I.  furnomtné 
le  Vaillant , Comte  de  Vermandois  & d’Amiens , 
laquelle  eut  pour  dot  le  Comte  d’Amiens. 

La  Comtelfe  Elifabcth  étant  morte  fans  enfants 
en  1182. , le  Comte  Philippe  refufa  de  rendre  le 
Comté  d’Amiens  à Elconor  de  Vermandois  , Com- 
« telle  de  Saint-Quentin  , fœur  cadette  d’EIifabeth. 
Cela  fut  caufe  que  le  Roi  Philippe  Augufte  déclara 
la  guerre  à Philippe  d’Alfacc.  Par  le  Traité  fait  en 
ïi8j.  entre  ccs  deux  Princes , il  fut  réglé  que  le 
Comté  d’Amiens  feroit  poffédé  fucceffivement  par 
Philippe  & Eléonor , & qu’après  leur  mort  ilrevicn- 
droit  à la  Couronne.  Philippe  d’Alfacc  mourut  en 
1 x 9 1 . , & la  Comtcflê  Eleonor  avant  1214.  Voye\ 
dans  ce  Dictionnaire  Vermandois  & Picardie. 

Nota  j°.  Baudouin  I.  qui  fut  fait  Comte  de 
Flandres  par  Charles  le  Chauve  , eut  auffi  Amiens 
& quelques  villes  fur  la  Somme.  Il  mourut  en  877. 
ou  879. 

2°.  Les  Comtes  d’Amiens  rclcvoient  autrefois 
par  foi  & hommage  de  l’Evêque  de  cette  ville.  Cette 
mouvance  fut  reconnue  en  1x83.  , comme  on  le 
voit  par  une  Charte  de  Philippe  Augufte , mais  l’ori- 
gine en  eft  ignorée. 

30.  En  1 1 93.  l’Evêque  d’Amiens  céda  aux  Rois 
de  France  l’hommage  qui  lui  étoitdft. 

4°.  En  1435*  Charles  VII.  engagea  au  Duc  de 
Bourgogne  , pour  la  fomme  de  400.  mille  écus  d’or  , 
toutes  les  villes  qui  étoient  fituées  fur  la  rivicre  de 
Somme.  Louis  XI.  les  retira  en  1463.  , ou  plutôt  il 
les  conquit  après  la  mort  de  Charles  le  Téméraire, 
arrivée  en  1477.  Depuis  ce  temps  , la  ville  d’Amiens 
11’a  point  été  aliénée  , non-plus  que  la  Picardie. 
Tar  le  Traité  de  Madrid  , de  l’année  1526.  , l’Em- 
pereur Charles-Quint  renonça  à toutes  les  préten- 
tions qu’il  pouvoir  avoir  tant  fur  la  ville  d’Amiens  , 
que  fur  les  autres  villes  de  Picardie.  Cette  renon- 
ciation a été  confirmée  par  le  Traité  de  Cambrai  en 
<1529.  ,&  par  celui  de  Crépy  en  1544. 

AMIENS  , Ambianum  , Samarobriva  ou  Somoro- 
hriva  Ambianorum  , ville  ancienne  , belle  & grande  , 
capitale  de  la  Picardie  & en  particulier  de  l’Amié- 
noi5 , avec  titre  de  Comté  & de  Vidamie  , un  Evê- 
ché fuffragant  de  Rheims , une  Généralité  , une  In- 
tendance , une  Election , un  Grenier  à fel , un  Pré- 
sidial , un  Hôtel  des  Monnoics  , une  JurifdiCtion 
confulaire  •,  deux  Prévôtés  , l’une  d’Amiens  , & 
l’autre  appclléc  du  Beauvoifis  ; un  Bureau  général 
de  Tabac  , des  Bureaux  pour  les  Aides  & pour  les 
cinq  grofl'es  Fermes  -y  une  Maïtrife  particulière  des 
Eaux  & Forêts  , une  Maréchauflee  , Gouvernement 
particulier  de  place  , &c.  On  y compte  s 980.  feux 
& environ  38.  mille  âmes. 

Cette  ville  eft  fi  ancienne  que  fon  origine  fe  perd 
dans  les  ténèbres  des  temps.  Les  uns  dilent  que  ce 
fut  un  Capitaine  Macédonien  ( ce  qui  fent  la 
fable  ) , & d’autres  que  ce  fut  l’Empereur  Antonin , 
qui  en  jetta  les  premiers  fondements.  Quoi  qu’il  ea 
foit,  fes  premiers  habitants  eurent  part  à l’irruption 
que  firent  les  Gaulois  dans  la  Grèce , & à la  con- 
quete  de  la  Galatie  , 219.  ans  avant  Jefus-Chrift. 
u es-Ccfar  eft  le  premier  qui  ait  affujetti  la  liberté 
e cette  ville  ; parmi  les  fuccefleurs  de  ce  Conquc- 
>P  uneurty  ont  fait  leur  féjour , & quclqucs- 
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uns  l’ont  augmentée.  On  croit  que  Céfar  en  fait 
mention  fous  le  nom  de  Samarobriva  Ambianorum . 
Le  mot  de  Samarobriva  eft  moitié  gaulois  ôt  moitié 
latin  , & il  lignifie  , Pont  la  Somme.  On  croit 
auffi  que  Grafienréduifitce  nom  àceluidVî;n&h:riu/tt 
C ^uaji  ab  ambientibus  aquis  ) , à caufe  de  la  fitua- 
tion  de  cette  ville  qui  eft  prefque  entourée  de  la 
riviere  de  Somme. 

Le  circuit  de  la  ville  d’Amiens  eft  de  plus  d’une 
lieue.  Cette  ville  eft  belle  & agréable.  La  plûparc 
des  rues  font  larges  & ornées  de  belles  maifons  & 
de  beaux  édifices  tant  publics  que  particuliers. 

On  compte  dans  Amiens  cinq  places  publiques  ou 
marches.  iu.  Le  grand  marché  aux  herbes  où  fe 
tiennent  deux  fois  l’année  les  étapes  & foires  fran- 
ches , fçavoir  , le  11.  Novembre  fête  de  Saint- 
Martin  , & le  9.  de  Mai  jour  de  St.  Nicolas  : la 
première  eft  fort  fréquentée  fur-tout  par  les  Mar- 
chands de  vin.  2®.  Le  marché  au  bled , où  abou- 
tilfent  pluficurs  rues  qui  font  de  ce  marché  une 
place  des  plus  belles.  30.  Le  marché  au  feure  t où 
le  vendent  les  graines  de  lin , de  eolfae , de  navette , 
de  camomille  & autres.  4®.  Le  marché  aux  volailles  ; 
& S°.  le  marché  aux  filles  , près  du  Beffroy.  C’eft 
joignant  la  dernière  de  ces  places  qu’eft  fituée  la 
plus  fameufe  des  manufactures  d'Amiens  : on 
fabrique  dans  cette  manufacture  une  très-grande 
quantité  d’étoffes  de  diverfes  fortes  , & dont  le 
débit  eft  trés-confidérable  dans  toute  l’Europe.  Ces 
étoffes  font  connues  fous  d’autres  noms  que  celui 
d’Amiens  : on  les  appelle  Camelots  de  Hollande  , 
lias  de  Gênes  , Ras  de  Châlons , £kc. 

Autrefois  on  entroit  dans  la  ville  d’Amiens par 
autant  de  portes  qu’il  y a de  places  publiques , c’eft- 
à-dire , par  cinq  portes , fçavoir  , celle  de  Noyon  , 
celle  de  Beauvais  , la  porte  d'Hautoye , celle  de 
Saint-Pierre  , & la  porte  de  Paris  ; mais  cette  der- 
nière ne  fublifte  plus , elle  a été  bouchée  , & elle 
fert  aujourd’hui  de  magafin  à poudre. 

Le  Rempart  & VAutoye  font  les  promenades  pu- 
bliques d’Amiens.  Le  Rempart  eft  élevé  à hauteur 
d’appui , & il  eft  planté  d’arbres  au  pourtour  : on 
peut  s’y  promener  à pied  ou  en  carroffc.  D’un  côté 
on  voit  la  Cathédrale  & les  bâtiments  les  plus  appa- 
reils de  la  ville  •,  & de  l’autre  , la  vue  s’étend  fur 
une  campagne  bien  cultivée  £k  ornée  de  quantité  de 
maiftms  de  plaifancc.  L'Autoye  ou  l 'Hautoye  eft 
une  promenade  dont  le  fonds  a été  donne  à la  Jeu- 
neffe  de  la  ville  d’Amiens  , par  te  teftament  d’une 
fille  , qui , à ce  qu’on  dit , s’exprime  ainfi  : Je  donne 
ù la  Jeunejfe  d'Amiens  mon  pré  nommé  VAutoye  , 
lieu  où  jadis  fiantoye.  Cette  donation , au  relie  , 
femble  appuyée  plutôt  fur  la  tradition  des  habitants  t 
que  fur  des  monuments  authentiques  ; carplulîeurs 
perfonnes  de  mérite  ont  fait  envain  des  démarchés 
pour  avoir  une  copie  ou  au  moins  la  date  du  tefta- 
ment dont  il  eft  ici  queftiom 

Le  commerce  de  la  ville  d’Amiens  eft  fort  confi- 
dérable.  On  compte  dans  cette  ville  quarante  Négo- 
ciants du  premier  rang , de  deux  cens  du  fécond.  Les 
principales  manufactures  établies  à Amiens  , font 
celles  de  fayetterie  & de  rubans  de  laine.  Lapre- 
miere  eft  appellée  Sayetterie  , parce  que  ^ le  fil  de 
Sayette , ou  de  laine  cardée  , peignée  & filée  au  pe- 
tit rouet , fait  feul  la  chaîne  des  étoffes  qu’on  fabri- 
que à cette  manufacture.  Nous  avons  donné  ci-de- 
vant les  noms  de  ces  différentes  étoffes  , & nous 
avons  dit  qu’on  les  appclloit  Camelots  de  Hollande, 
Ras  de  Gênes  , Ras  de  Châlons  : elles  font  auffi 
connues  fous  les  noms  de  Serges  de  Crevecœur, 
d’Aumale  , Bouracans  , Serges  façon  de  Niimes , 
Serges  façon  du  Seigneur  , &c.  Ces  étoffés , L quoique 
la  plûpart  différentes  les  unes  des  autres , iont  tou^ 
tes  compofées  de  pure  laine.  On  en  fait  d’autres  3 
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même  manufacture  , & on  y emploie  la  laine  avec 
la  foye  , le  fil  de  lin  de  le  poil  de  chevre  , tels  font 
les  Camelots  façon  de  Bruxelles.  Quand  il  y a un  fil 
de  foye  tors  autour  de  la  chaîne  , on  les  nomme 
Etamines  de  toutes  façons  , ou  Etamines  façon  du 
Mans  de  de  Ludc.  Les  pluches  dont  on  fabrique  à 
Amiens  une  très-grande  quantité  , font  auffi  com- 
pofées  de  laine  avec  un  fil  de  foye  tors  autour  de  la 
chaîne.  Les  laines  dont  on  fe  fert  dans  ces  manufac- 
tures , font  la  plus  grande  partie  du  crfl  du  pays  : 
on  en  tire  néanmoins  de  Brie  , de  Soiflons  , d’Ar- 
tois , de  Flandres , & quelque  peu  d'Angleterre  pour 
les  ouvrages  les  plus  fins.  On  compte  dans  la  ville 
d’Amiens  de  fes  dépendances  environ  trois  mille  mé- 
tiers employés  à la  fabrique  des  différentes  étoffes 
dont  nous  venons  de  parler.  Année  commune  , il  fe 
fabrique  dans  cette  ville , 60.  mille  pièces  d’étoffes  , 
qui  étant  efiimées  à raifon  de  vingt  livres  chaque 
piece  l’une  portant  l’autre , produisent  la  fomme  de 
douze  cens  mille  livres.  On  ne  comprend  point  dans 
cet  état , i ij.  mille  400.  aunes  de  pluches  , qui , à 
raifon  de  3.  livres  10.  fols  l’aune  , donnent  la  fomme 
de  $96.  mille  9 10.  livres.  La  manufacture  de  rubans 
de  laine , y compris  le  travail  du  plat-pays  des  en- 
virons , produit,  année  commune,  45.  mille  livres. 
Outre  ces  diverfes  manufactures  , il  y a à Amiens  , 
une  fabrique  de  favons  gras  , noirs  de  verds  qui  fer- 
vent à dégraifler  les  laines  qu’on  emploie  dans  les 
autres  fabriques  ou  manufactures.  Le  produit  de  la 
fabrique  de  favon  eft  de  10.  à 1 2.  mille  livres  par 
an  : cette  fabrique  eft  divifée  en  trois  différentes  fa- 
vonneries.  En  récapitulant  le  produit  des  diverfes 
manufactures  établies  à Amiens  , on  trouve  que  le 
total  donne  la  fomme  de  feize  cens  cinquante-un 
mille  neuf  cens  dix  livres.  11  feroit  à fouhaiter  quo 
les  autres  grandes  villes  du  Royaume  offriflent  à 
leurs  habitants  des  reilcmrces  pareilles  à celles  dont 
nous  venons  de  parler , & qui  donnent  bien  des  fa- 
cilités dt  même  des  aifanccs  dans  la  vie  aux  habitants 
de  la  ville  d’Amiens  dt  à ceux  des  pays  voifins  ; 
mais  il  feroit  à fouhaiter  auifi  que  l’aCtivitc  de  l’é- 
mulation des  Picards  fuffent  imitées. 

Le  Dioccfc  d'Amiens  eft  borné  au  K.  par  ceux 
d’Arras  de  de  Boulogne  , au  S.  par  ceux  de  Beau- 
vais & de  Noyon  , à l’E.  par  le  Diocefe  de  Laon 
de  par  celui  de  Cambrai , au  S.  O.  par  celui  de 
Rouen  , de  à 1*0.  par  l’Océan.  Ce  Diocefe  com- 
prend 776.  Paroiflês  & 107.  Annexes  , 1 2.  Collégia- 
les , 20.  Abbayes  d’Hommes , fix  Abbayes  de  Fil- 
les , 55.  Prieurés , 26.  Communautés  d’Hommes  de 
xa.  de  Filles,  6.  Colleges,  deux  Hôpitaux  généraux, 
ao.  Hôtels  - Dieu  pour  les  pauvres  malades  , &c. 
11  eft  divifé  en  deux  Archidiaconés  , celui  d’A- 
miens & celui  de  Ponthieu.  Le  premier  eft  fubdi- 
vifé  en  14.  Doyennés  ruraux.  L’Achidiaconé  de 
Ponthieu  comprend  1 2.  Doyennes  ruraux. 

Le  Siège  épifcopal  d’Amiens  a été  établi  par  St. 
Firmin  dans  le  troilieme  fiecle.  Son  Evêque  eft  fuf- 
fragaut  de  Rheims  , de  jouit  de  quarante  mille  livres 
de  rente.  La  taxe  pour  les  Bulles , en  Cour  de  Ro- 
me , eft  de  4900.  florins,  depuis  St.  Firmin  on 
compte  foixante-dix-huit  Evêques  d’Amiens,  jufqu’à 
Louis-Françoii-Gabriel  d'Orléans  de  la  Motte  , qui 
remplit  aujourd’hui  ( en  1762.  ) le  Siégé  épifeopai 
de  cette  ville.  Ce  Prélat  fi  recommandable  par  fes 
vertus  véritablement  épifcopales  , eft  né  à Carpen- 
tras  dans  le  Comté  Vcnaiffin  en  1683. , de  il  a été 
facré  le  4.  Juillet  1734. 

Parmi  les  Evêques  d’Amiens  , fept  font  recon- 
nus pour  Saints , de  fept  autres  ont  été  Cardinaux. 
Entre  ces  derniers , on  remarque  Jean  delà  Grange , 
appelle  le  Cardinal  d’Amiens , qui  fut  premier  Mini£ 
tre  de  Surintendant  des  Finances  fous  Charles  V.  Le 
.Cardinal  de  la  Grange  oud’ Amiens  mourut  en  140». 
Tome  I, 
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Outre  Saint-Firmin , l’Apôtre  de  le  premier  Evêque 
de  la  ville  d’Amiens , cette  ville  fe  glorifie  que  le  troi- 
fieine  de  fes  Evêques  portoit  auifi  le  meme  nom.  On 
donne  à ce  dernier  le  furnomde  Confès ou Confcffeur  , 
pourlcdiftinguerdu  premier  qui  eft  fumommele  jV7j  r- 
tyr  : en  effet , on  afture  que  celui-ci,  après  avoir  fouf- 
fert  divers  tourments  , fut  décapite  fous  le  Préfident 
Rifliovarc  , durant  la  perfécution  qui  avoit  été  or- 
donnée par  l’Empereur  Dioclétien. 

L’EgÙfc  cathédrale  d’Amiens  fe  flatte  à la  vé- 
rité de  pofléder  le  corps  de  Saint-Firmin  le  Con- 
fefleur  ; mais  feu  M.  Jean-BaDtifte  Thicrs  ( fça- 
vant  Bachelier  de  Sorbonne  , & célébré  Ecrivain 
du  dix-feptieme  fiecle , mort  Curé  de  Vibrai , au 
Dioccfc  du  Mans,  le  28.  Février  1703.  , à 6j. 
ans  ) afture  que  la  chafle  où  l’on  croyoit  que  ce 
Saint  étoit  renfermé,  ayant  été  ouverte  le  1.  Octo- 
bre 1696.,  en  préfence  du  Doyen  , d’un  Chanoine , 
du  Sacriftain  de  cette  Eglife  , d’un  Orfevre  dt  d’un 
Serrurier  de  la  ville  d’Amiens  , on  n’y  trouva  rien 
que  des  barres  de  fer.  L’année  fuivante  , le  10. 
Janvier , on  découvrit  fous  le  grand  Autel  de  l’Ab- 
baye de  Saint -Acheul-le\- Amiens  , fix  tombeaux 
anciens , parmi  lefquels  il  y en  avoit  un  où  l’Evê- 
ue  Saint-Firmin  étoit  repréfenté  en  habits  ponti- 
caux  , tenant  la  croftc  en  main  , mais  n’ayant 
point  de  mitre.  Sur  ce  tombeau  on  lifoit  cette 
infeription  : Sanélus  Firminus  Epifcopus.  On  y 
trouva  auffi , félon  M.  Thiers , des  ouements  ÔC 
des  cendres  de  ce  faint  Evcquc.  Ces  deux  événe- 
ments fi  difterens  l’un  de  l’autre , partagèrent  les 
Sçavants  de  ce  temps-là  , dt  donnèrent  lieu  à beau- 
coup de  contcftations. 

Dès  l’année  1697.,  il  parut  une  Lettre  anonyme , 
intitulée  : Lettre  d’un  Curieux  fur  d’anciens  tom- 
beaux.découverts  en  1697. , fous  le  grand  Autel  de 
l'Abbaye  de  Notre-Dame  , dite  de  St.  Acheul , qui 
étoit  autrefois  l'Eglife  cathédrale  d’Amiens  , in-40, 

l697’  . .... 

Henri  Fcideau  de  Brou.,  alors  Evêque  d Amiens , 
fit  en  1698.  une  Ordonnance  fur  cette  Lettre  , de 
il  la  condamna. 

Le  même  M.  Thiers  que  nous  avons  cité , fit 
une  Diflertation  pour  prouver  que  les  oircmcnts  de 
les  cendres  qu’on  avoit  trouvés  dans  l’un  des  tom- 
beaux découverts  à St.  Achcul,  étoient  les  reliques  de 
St.Firmin4e-Confês.  Cette  Diflertation  fut  imprimée 
deux  fois  : la  derniere  édition  eft  de  l’année  1699. 

M.  Nicolas  de  Lefiocq  , Do&eur  en  Théologie 
de  la  Faculté  de  Paris , & alors  Chanoine  dt  Théo- 
logal de  l’Eglife  cathédrale  d’Amiens  , publia  en 
1711.  un  Ecrit  contre  la  Lettre  anonyme  d’un  Cu- 
rieux , de  contre  la  Diflertation  de  M.  Thiers.  Cet 
Ecrit  fut  imprimé  à Amiens  , dt  il  eft  intitulé  a 
Differtation  fur  la  ttanflation  du  corps  de  Saint- 
Firmin  troifieme  Evêque  d'Amiens  , contre  ce  qu'ai 
ont  écrit  deux  Auteurs  nouveaux , par  Nicolas  de 
Leftocq  , dcc. 

Il  parut  encore  plufieurs  autres  Ecrits  fur  cette 
matière  , mais,  nous  nous  difpenfons  de  les  rap- 
porter , parce  que  cela  nous  éloigneroit  trop  de 
notre  objet  principal.  11  nous  fuffit  d’obferver  que 
l’affaire  en  quelliou  fut  en  quelque  forte  terminée 
par  une  piece  définitive  qui  a pour  titre  : Procès 
verbal  de  l'ouverture  de  la  chaffe  de  St.  Firmin  le 
Confeffcur  , faite  dans  l'Eglife  cathédrale  d’Amiens 
le  10.  Février  171$.,  avec  le  Mandement  de  Pierre 
Sabatier,  Evêque  d’Amiens  , fur  l’ouverture  de  cett 4 
chaffe  , la  vérification  des  reliques  de  St.  Firmin  , 
portant  condamnation  des  Libelles  publiés  pour  com- 
battre la  vérité  de  ces  reliques , du  12.  Janvier  171$. 

Quelque  fortes  que  paroiflent  les  raifons  conte- 
nues dans  les  Diiîertations  de  l’Anonyme  dt  de  M. 
Thitrs , elles  doivent  néanmoins  céder  au  Procèl 
* Oo 
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j.  l'ouverture  de  ta  chaffe  de  St  Firmin 
lTnnfcffcur  faite  en  prefence  de  M-  Sabatier 
Évêque  de  cetrê  ville  i & elle!  doivent  céder  anffi 
au  Mandement  de  ce  Prélat , qui  condamne  les  Ll- 
belles  publiés  pour  combattre  la  vente  des  reliques 
de  ce  Saint  , que  l’Eglife  cathédrale  d’Amiens  a 

Je  bonheur  de  pofféder. 

Nous  avons  dit  ci-devant , fous  le  mot  Amiénois, 
qu’autrefois  les  Comtes  d’Amiens  rclevoient  im- 
médiatement par  foi  ôc  hommage  de  l’Evêque  de 
cette  ville , ôc  que  cette  mouvance  fut  reconnue  en 
1183.,  ainfi  qu’il  paroît  par  une  Charte  de  Phi- 
lippe Àagufte.  Nous  devons  ajouter  que  ce  Prince 
pour  fe  libérer  de  b foi  & de  l’hommage  dûs  à 
l’Evêque  d’Amiens  à caufe  du  Comté  de  ce  nom 
qu’il  venoit  de  réunir  à la  Couronne  , remit  à 
l’Evêque  le  droit  de  Procuration  : ce  droit  n’étoit 
autre  chofe  que  le  droit  qu’avoient  les  Rois  de 
France  d’être  défrayés  par  les  Evêques  d’Amiens 
lôrfqu'ils  étoient  dans  cette  ville.  Par  cette  même 
Charte  , il  eft  porté  qu'au  cas  que  le  Comté  d’A- 
miens fût  jamais  défuni  de  la  Couronne  , le  Roi 
reprendroit  fon  droit  de  Procuration  , & l’Evêque 
celui  d’exiger  la  foi  de  l’hommage  des  Comtes. 

Pendant  un  très-long  temps , quand  les  Evêques 
d’Amiens  venoient  en  perfonne  prendre  poffemon 
de  leur  Eglife  cathédrale  , ils  ont  fait , ainfi  que 
les  autres  Evêques  ôc  Archevêques  du  Royaume , 
une  entrée  folemnelle  dans  la  ville  Ôc  dans  l’Eglife 
où  étoit  leur  Siège  épifcopal  ; mais  cet  ufage  s’eft 
aboli  infenlïblement  à caufe  qu’il  occaüonoit  des 
peines  ôc  des  dépenfes  pour  les  Prélats , ôc  il  n’y 
a plus  aujourd’hui  dans  le  Royaume  c^u’un  petit 
nombre  d’Eglifes  où  il  fe  foit  conferve. 

Le  Cardinal  de  Créquy  , M.  de  fa  Martonic  , ôc 
M.  le  Févre  de  Caumartin  t fucceffi  ventent  Evêques 
d’Amiens  , font  les  trois  derniers  Evêques  de  cette 
ville  qui  aient  fait  leur  entrée  folemnelle  , ainfi 
que  cela  s’étoit  pratiqué  auparavant. 

Après  la  mort  de  M.  de  Caumartin  , l’occafion 
de  difeontinuer  l’entrée  folemnelle  fe  préfenta  très- 
naturellement.  Le  Pere  Faure  , Cordelier , ayant  été 
nommé  par  le  Roi  pour  fuccéder  à M.  de  Cau- 
martin , fe  rendit  à Amiens  après  qu’il  eut  été 
facré  , dt  fit  fon  entrée  en  cette  ville  en  Cordelier  , 
c’eft-à-dire , tout  limplement  & fans  aucune  céré- 
monie , ainfi  qu’un  particulier.  M.  Feidcau  de  Brou 
fut  Evêque  d’Amiens  après  M.  Faure  , Ôc  il  ne 
fit  point  d’entrée  folemnelle  ; M.  Sabatier  6c  î»I. 
d'Orléans  de  la  Motte  , qui  ont  été'  fucceffivement 
Evêques  d’Amiens  depuis  M.  Feideau  de  Brou , 
n’en  ont  point  fait  non-plus. 

A chacune  de  ces  entrées , ou  plutôt  chaque  fois 
qu’elles  ont  manqué  , il  y a eu  procès  verbal  de  la 
part  du  Seigneur  de  Riveri , comme  auffi  des  aftes 
pardevant  Notaires  , qui  prouvent  que  ledit  Sei- 
gneur de  Riveri  a fatisfait  de  fon  côté  aux  hom- 
mages qui  lui  font  preferits. 

M.  Faure  indemnifa  , dans  la  fuite  d«  fon  Epifco- 
pat , le  Seigneur  de  Riveri  des  droits  qui  lui  ctoient 
dûs  à l’entrée  folemnelle  des  Evêques  d’Amiens. 

M.  Feideau  de  Brou  , à fon  arrivée  à Amiens 
le  15.  Oélobre  1692.,  reconnut  par  écrit  les  droits 
du  Seigneur  de  Riveri. 

M.  Sabatier  reconnut  auffi  lefdits  droits  à fon 
arrivée  à Amiens  , le  9.  Juin  1707. , ainfi  que  cela 
fa  prouve  par  un  procès  verbal  dreffé  lefdits  jours  6c 

pardevant  Notaires. 

• M.  d’Orléans  de  la  Motte  promit  auffi  d’abord 
de  rendre  juftice  au  Seigneur  de  Riveri  , ôc  nous 
tte  doutons  pas  qu’il  ne  la  lui  ait  rendue.  11  y a 
ucantiioins  inftance  fubfiftante  de  la  part  du  Sei- 
tP™*  « Riveri , contre  les  trois  derniers  Evêques 
gu  nottsveoons  de  nommer. 
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Pour  fatisfaire  la  curiofité  de  plufieurs  de  nos 
Lcéïeurs  , nous  allons  donner  ici  la  relation  de 
l’entrée  folemnelle  que  filM.  le  Févre  de  Caumartin 
le  premier  du  mois  de  Juillet  1618.  , & dans 
laquelle  on  obfcrva  les  mêmes  cérémonies  qu’on 
avoit  pratiquées  aux  entrées  folcmnelles  des  Evê- 
ques prédéceffcurs  de  ce  Prélat. 

M.  de  Caumartin  ayant  reçu  fes  Bulles  6c  ayant 
été  facré , en  informa  U Coiys-de-Ville  d'Amiens  ôc 
Us  Avoués  de  l'Evêché  , Ôc  il  leur  indiqua  le  jour 
ôc  le  lieu  où  il  fe  rendroit  pour  commencer  fon 
entrée  folemnelle  , Ravoir  le  premier  du  mois  de 
Juillet  , ÔC  le  lieu  ou  village  de  Monture  dont 
l’Evêque  d’Amiens  eft  Seigneur  , ôc  qui  n’eft  qu’à 
trois  quarts  de  lieue  de  la  ville. 

Au  jour  indiqué  , M.  de  Caumartin  fc  rendit  à 
l’Eglife  de  Montiere  , fur  les  fept  heures  avant 
midi.  De  leur  côté  , les  Echevins  de  la  ville 
d’Amiens  en  robe  de  cérémonie  ôc  à cheval  , fe 
rendirent  auffi  à Montiere  : ils  étoient  accompagnés 
des  Confeillers  ôc  Officiers  de  Ville , des  Sergents  à 
ma lTe , auffi  à cheval  ôc  en  robe  , des  Sergents  de 
nuit  avec  leurs  fayes  ôc  leurs  hallebardes , ôc  des 
HuiJJiers  - à - cheval.  Deux  des  Sergents  à mafle 
portoient  les  bannières  de  la  ville. 

Les  Echevins  ôc  leur  cortege  étant  dcfcendus  de 
cheval , entrèrent  dans  l’Eglife  , ôc  de-là  dans  le 
cbœur  , où  ils  trouvèrent  le  Seigneur  Evêque  , à 
qui  le  fieur  Hannique  , premier  Echevin , fit  une 
harangue  latine  à laquelle  l’Evêque  répondit  en 
la  même  langue. 

Ces  difeours  étant  finis  , les  Echevins  fortirent 
de  l’Eglife , ôc  remontèrent  à cheval  pour  conduire 
le  Seigneur  Evêque  jufqu’à  fon  Eglife  cathédrale. 
L’Evêque  fortit  enfuite  de  l’Eglife  de  Montiere  , 
étant  accompagné  des  Seigneurs  Vidâmes  d’Amiens, 
de  Rambures , de  Riveri , de  Coifi , de  Montmorency 
ôc  autres  Avoués  ôc  Seigneurs  de  la  Province  qui 
étoient  venus  au-devant  de  lui. 

Le  Prélat  étant  en  rochet  violet  ôc  en  bonnet 
quarré  , monta  fur  une  mule  ; ôc  accompagné  de 
tout  le  cortege  dont  nous  venons  de  donner  le 
détail  , il  dirigea  fa  marche  vers  la  ville  & vers 
l’Eglife  d’Amiens.  II  rencontra  le  Préfiùial  qui 
l’attendoit  entre  les  deux  ponts  de  la  porte  de 
Beauvais  , où  le  Préfident  le  Roy  le  harangua  en 
latin  : la  réponfe  de  l’Evêque  fut  en  la  même  langue. 

Les  Religieux  Mendiants , les  Curés  & les  Prêtres 
des  diverfes  ParoilTes , avec  la  croix  ôc  l’eau-bcnite, 
l’artendoient  à la  porte  de  la  ville  : ils  le  conduifi- 
rent  proceffionnellement  à la  porte  de  l’Eglife  cathé- 
drale. L’Evêque  defeendit  alors  de  fa  mule  : le  Sei- 
gneur de  Riveri  l’aida  à dcfccndrc  en  tenant  la  bride 
oc  l’étrier.  ( Après  ce  fervice  , la  mule  appartient 
de  droit  audit  Seigneur  de  Riveri , en  qualité  de 
poffcft'eur  du  Fief  de  la  Mule  l'Evêque  , finie  à Per-, 
nois , dont  la  Seigneurie  du  furplus  appartient  au 
Seigneur  Evêque  ). 

En  ce  même  lieu  , c’eft-à-dire  , à la  forte  da 
l’Eglife  cathédrale  , étoient  les  Doyen  , Chanoines 
ôc  Chapitre  de  l’Eglife.  Ce  Corps  ayant  fait  faire  à 
l’Evêque  le  ferment  accoutumé  , les  Députés  nom- 
més à cet  effet  lui  mirent  la  chappe  Ôc  la  nûtre  , 
ôc  tous  enfemblc  ils  le  conduifirent  au  grand  Autel 
où  il  célébra  la  Grand’MeiTe.  11  montra  enfuite  le 
Chef  de  Saint-Jean,  ôc  bientôt  après  il  fe  retira 
dans  fon  Palais  épifcopal , où  il  retint  h dîner  Mei- 
lleurs de  Ville  , toute  la  NoblelVc  ôc  le  Préfidial.  _ 

A ce  feftin  que  donne  le  Prélat , affifteut  de  droit 
les  Seigneurs  avoués  de  l’Evêque  , ôc  entr’autres  , 
le  Vidame  d'Amiens  , à qui  appartient  l’anneau  d’or 
que  l’Evêque  a alors  à un  de  les  doigts  ; le  ncur 
de  Riveri,  à qui  appartient  la  vaiflèUc  qui  a 
à ce  feftin  folcmnel , outre  la  mule  dont  il  a cte 
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fait  mention  ; le  fiear  de  Coifî  de  Montmorency  , 
à qui  appartient  la  tafle  dans  laquelle  l’Evêque  a bû. 
Les  Tenanciers  des  Fiefs  de  la  Panneterie  « autres 
que  les  Tenanciers  de  l’Evêché  , font  chargés  de 
tenus  de  fournir  pour  le  repas  de  ce  jour  , les  cha- 
pons , la  volaille  de  autres  animaux.  Au  moyen  de 
ces  fournitures  de  de  la  perception  d’un  écu  que 
chaque  Cure  du  Diocefe  paye  à l’Evêque  à ion 
arrivée , les  frais  de  dépenfe  pour  l’entrée  folem- 
nelle  n’incommodoient  guères  les  Prélats  qui  la 
faifoient. 

Anciennement  l’Eglifc  de  l’Abbaye  de  Saint-Acheul 
étoit  la  Cathédrale  d’Amiens  , mais  depuis  long- 
temps c’eft  celle  qui  eft  dédiée  à Notre-Dame  qui 
jouit  de  cette  diüinétion.  La  dernière  de  ces  Egli- 
fes  , celle  qui  fert  aujourd’hui  de  Cathédrale  , eft 
une  des  plus  belles  , des  plus  grandes  & des  mieux 
ornées  du  Royaume.  Elle  a été  commencée  en  1120. 
& achevée  en  1269.  Elle  a trois  cens  foixante-fix 
pieds  de  long  fur  quarante-neuf  pieds  neuf  pouces 
de  large  » fans  y comprendre  les  ailes  ou  bavcôtés. 
Son  élévation  en  dedans  eft  de  cent  trente-deux 
pieds.  La  croifée  a cent  quatre-vingt-deux  pieds  de 
longueur.  La  nef  eft  vantée  avec  raifon  de  elle  paffe 
pour  un  ouvrage  achevé  : elle  a deux  cens  treize 
pieds  de  longueur.  Le  chœur  en  a cent  cinquante- 
trois.  On  conferve  dans  cette  Eglife  plulîeurs  reli- 
ques, de  entre  autres  le  Chef  de  Saint-Jean-Baptifle , 
qui , à ce  qu’on  dit , fut  apporté  de  Conftantinople , 
après  la  prife  de  cette  ville,  par  Walon  de  Sarton  , 
Gentilhomme  picard,  les  chairs  de  ce  Chef  font 
auffi  fraîches  de  auffi  vives  que  s’il  venoit  d’être 
coupé.  L’Evêque  le  montre  ordinairement  aux  Fidè- 
les pendant  toute  l’oAave  de  la  fête  de  ce  grand 
Saint  : il  fe  rend  alors  a Amiens  un  grand  nombre 
de  perfonnes  que  la  dévotion  y attire. 

Le  corps  de  Saint-Firmin  qu’on  conferve  égale- 
ment dans  la  Cathédrale  d’Amiens  , y eft  aum  en 
grande  vénération  : c’eft  une  relique  fort  précieufe 
oc  qui  eft  autorifée  par  une  extrême  antiquité.  Lorf- 
qu’on  en  fit  la  tranilation  fur  la  fin  du  feptieme  fic- 
elé , il  arriva  des  miracles  frappans  , & dont  on  a 
conferve  la  mémoire  non-feulement  par  tradition , 
mais  encore  par  des  marques  de  reconnoiftànce  des 
mieux  conftatées.  Un  Seigneur  de  Bcaugency  , près 
d’Orléans , ayant  été  guéri  alors  de  la  lepre , par 
Pinterceffion  du  Saint , il  chargea  fa  Terre  de  la 
redevance  d’un  cierge  de  cent  livres  de  cire  : ce 
cierge  doit  être  préfenté  tous  les  ans  , le  25.  de 
Septembre  , jour  de  la  fête  de  Saint-Firmin.  Les 
Comtes  de  Vidâmes  d’Amiens  , les  Seigneurs  de 
Ficquigny , Wignacourt , Poix  , Renncval  de  Bou- 
ret, ont  auffi  chargé  leurs  Terres  de  pareille  obli- 
gation. Le  Roi  lui-même  s’en  acquitte  auffi  le  même 
jour , en  faifant  préfenter  deux  cierges  de  cinquante 
livres  chacun  , l’un  pour  le  Comte  « l’autre  pour  la 
Prévôté  d’Amiens. 

La  Chapelle  de  Saint-Jean  , dont  nous  avons  fait 
mention , eft  ornée  d’un  beau  maufolce  de  pierre  , 
où  l’on  remarque  la  ftatue  d’un  Evêque  à genoux  ; 
c’eft  celle  de  Français  Faure , d'abord  Cordelier, 
«nfuite  Evêque  de  Glandevcs  , de  enfin  Evêque  d’A- 
miens , de  Maître  de  l’Oratoire  du  Roi.  Voici  l’Epi- 
taphe qu’on  y lit  : 

D.  O.  M. 

Er  mmguam  moritur*  apud  nos  mémorisé  paftoris 
optimi , 

Francifçi  Faure,  Theologi  Parifienfis , 

Ex  Glandivcnft  Fr  je  fuie  Ambianenfis  Epifcopi , 
Qui  pofi  cxaflam  Juventutem  in  facra  Minorum 
Familiâ  , 

Et  per  annos  plures  exerettatum  Chrijliani  Oratoris 
tnunas  t 
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Summi  eum  pietatis  ù cloqucntijc  laude  , 

Ab  Annâ  Rcginâ  voftulatus  ad  Infulas  , 

Anno  M.  DC.  L. 

Univerfam  Gallium  famâ  fui  complevit. 

Ad  hanc  Sedem  Régis  cxiftimationc  tranflatus  , 
Et  Regii  Oraiorii  Ma  gifler  , 

Per  triçinta  duos  annos  faluti  animarum  incumbens 
Conciombus , Sacramentorum  adminiflratione privatis 
colbquiis  , 

Omnes  Pa  remis  0 ptimi  vices  agent. 

Eldem  feepè  die  Sacrum  folemne  , fuplicationem 
publicam  , alîocutionem 

Ad  frequentem  populum  G vefpertinam  orationetn 
habuit. 

PerAdventum , Quadrageflmam  tjEuchariftix  Fcflum 
oBiduum 

Verbo  Dei  prxca  afflduus. 

Suis  Ambianenflbus  femper  acccptijfimus  , 

A quibus  nec  ipsâ  lue  graffante  divelli  potuir. 
Novatores  perpétué  infeflatut. 

Pofi  iteratos  frepius  Cleri  Gallicani  Conventus  fit 
Aulica  Minïfltria  , 

In  quibus  vix  parem  habuit. 

Suo  femper  intenrus  gregL 

Ampliatis  Ædibus  , infittuto  Semtnario  , moribus 
emendatis , 

Septuaginta  fex  annos  tiatus , dùm  aras  fiftendum  fe 
manè  comparas  , 

Plcnus  dierum , exhauftis  viribus 
Subito  defecit  Lutetiæ  Parifiorum  , 

XI.  Maü  1687.  rcliflo  apud  omnes  fui  defiderio. 
Optimo  Prxfuli  benè  precare  quicumaue  hæc  legis  t 
Et  fiEcclefiam  amas  , Paftares /imites  avprecare. 

Joanncs  Efchaftcrcau  , Canonicus  Lcd  eft  je 
Ambianenfis  , 

Hune  tumulum  memoris  animi  monumentum 
nuerens  pofuit. 

Deux  de  nos  Roi  ont  reçu  la  benédiétion  nup- 
tiale dans  l’Eglife  d’Amiens  ; fçavoir  , Philippe  Au - 
gufte  en  1193.  quand  il  epoufâ  Ingeburge  fa  fécondé 
femme , fille  de  Waldemar  Roi  de  Dannemarrk  , 
laquelle  y fut  auffi  couronnée  ; Charles  VI. , 
quand  il  epoufa  Ifabclle  de  Bavière. 

C’eft  auffi  dans  l’Eglife  cathédrale  d’Amiens  % 
que  le  6.  de  Juin  1329.  Edouard  III.  Roi  d’Angle- 
terre , après  bien  des  difficultés , rendit  hommage 
au  Roi  de  France  Philippe  VI.  dit  de  Valois , pour 
la  Guyenne  , comme  Duc  d’Aquitaine  , Pair  de 
France  , Comte  de  Ponthieu  de  de  Montreuil. 

Le  Chapitre  de  l’Eglife  cathédrale  dont  il  eft 
ici  queftion , eft  compofé  de  dix  Dignités  ( d’autres 
difenc  de  neuf  ) , fçavoir  , le  Doyen  , le  Prévôt , 
le  Chancelier , les  trois  Archidiacres , le  premier 
Chantre  ou  Précentre , l’Ecolâtre  de  le  Péniten- 
cier ; de  de  quarantc-fept  Chanoines , dont  qua- 
rante-trois Chanoines  prébendes  , deux  chanoines 
vicariaux,  de  deux  Chanoines  réguliers  de  l’Ordre  de 
Saint-  Auguftin.  H y a outre  cela  foi sante-douze 
Chapelains  de  dix  ou  douze  Enfants-de-Chocur.  Le 
Doyen  eft  élu  par  le  Chapitre  de  confirmé  par  l’Ar- 
chevêque de  Rheims.  L’Evêque  conféré  toutes  les 
autres  Dignités , tous  les  Canonicats  prébendes  , 
de  la  moitié  des  Chapelles.  Le  Chapitre  donne  tout 
le  refte.  Le  revenu  des  Canonicats , année  com- 
mune , eft  de  mille  livres  ou  environ.  Le  Chapi- 
tre a la  Jurifdiftinn  fur  les  Eccléliaftiques  de  Béné- 
ficiers de  fa  dépendance.  Cette  Jurifdiaion  eft  exer- 
cée par  un  Chanoine , de  les  appellations  de  fes 
Jugements  font  portées  à l’Officialité  métropolitain* 
de  Rheims. 

Outre  le  Chapitre  de  la  Cathédrale  , il  y a en- 
core dans  la  ville  d’Amiens  deux  Collégiales , celle 
de  Saint-Firmin  de  celle  de  Saint-Nicolas.  La  pr*- 
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mire  a été  fondée  , » ce  qu’on  croit , dam  le  fep. 


tieme  fieele , par 


'Saint-Sauve  , Salvus  : Ton  Cha- 


. -fl  MBi’oofi  de  ^ Chanoines  de  de  fix  Cha- 
oèlains  qui  jouant  enfemblc  de  fept  à huit  mille 
Fivrès  de  rente.  Cette  Eglife  fert  de  Paroific  à l’un 
rfes  plus  grands  quartiers  de  la  ville , & la  Cure  vaut 
environ  mille  livres.  Le  Chapitre  de  Saint-Nicolas 
a été  fondé  en  1078.  par  Dreux  Evêque  de  Te- 
rouenne , pour  huit  Chanoines  de  huit  Chapelains  : 
le  revenu  de  ce  Chapitre  n’eft  plus  que  de  deux  mille 
livres  ou  environ.  11  y a outre  cela , une  Commu- 
nauté de  Chapelains  , fonde'e  par  un  Chanoine  : 
cette  Communauté  à environ  douze  cens  livres 
de  rente. 

- On  compte  dix  ParoiflTes  dans  Amiens  , une  dans 
le  fauxbourg  de  trois  dans  la  banlieue  qui  font  ccn- 
fées  de  la  ville  , ce  qui  fait  en  tout  quatorze  Pa- 
roiflçs.  A ce  détail  , on  doit  ajouter  un  Séminaire 
régi  par  les  Prêtres  de  la  Million  , & qui  a au  moins 
cinq  mille  livres  de  rente  ; un  College  dirigé  par  les 
Jéfuites , qui  y enfeignent  les  Humanités , la  Philo- 
fophic  de  la  Théologie  , & qui  jouiflènt  de  14.  à 
15.  mille,  livres  de  rente;  un  Hôpital  général  gou- 
verné par  douze  Adminiftrateurs  , dont  deux  font 
Chanoines  de  la  Cathédrale  , un  Curé  de  la  ville  , 
un  Officier  du  Préfidial  , un  Avocat,  & les  autres 
font  choifis  entre  les  plus  notables  Bourgeois  : cette 
Maifon  n’a  pas  douze  mille  livres  de  rente , & 
néanmoins  la  dépenfe  monte  ordinairement  au  dou- 
ble ; ce  qui  prouve  bien  avantageufement  en  faveuç 
de  la  Charité  des  habitants.  L’Hôtel-Dieu  qui  eft 
fous  l’infpectton  immédiate  de  l’Evêque  , eft  def. 
fervi  par  trente-cinq  Religieufcs  de  l’Ordre  de  St. 
Auguftin , & il  a vingt  mille  livres  de  rente  ou 
environ. 

Il  y a dans  la  ville  d’Amiens  , pluficurs  Ab- 
bayes âc  Maifons  religieufes  de  l’un  & de  l’au- 
tre fexe. 

L’Abbaye  de  Saint-Acheul  , Sartfli  Acheoli  ou 
Atheoli  Abbatia  , eft  fituée  hors  des  portes  de  la 
ville  & même  au-delà  du  fauxbourg.  Cette  Abbaye 
eft  poflfédée  par  des  Chanoines  réguliers  de  la  Con- 
grégation de  ^ainte-Genevieve  : elle  eft  en  réglé , 
mais  fans  Abbe  : il  y a dix  Religieux  , qui  jouiflènt 
cnfcmble  de  huit  à neuf  mille  livres  de  rente.  L’E- 
glife  de  cette  Abbaye  fervoit  autrefois  de  Cathé- 
drale , avant  que  cette  derniere  eût  été  transférée 
dans  la  ville , par  l’Evêque  Saint-Sauve  , ainfi  que 
nous  l’avons  déjà  remarqué.  En  l’anncc  1145.  l’E- 
vêque Raticol  établit  une  Communauté  de  Clercs 
pour  defl'ervir  l’Eglife  de  St.  Acbcul  : cet  ctabliflê- 
ment  fe  lit  à la  prière  du  Chapitre  de  la  Cathc- 
drale  , qui  donna  alors  à la  nouvelle  Communauté , 
la  meilleure  partie  des  biens  qu’elle  poflede  ; auflt 
c’eft  à eaufe  de  cette  donation  que  le  Chapitre  de 
la  Cathédrale  exerce  la  Jurifdidion  temporelle  & 
ipirituelle  fur  ladite  Abbaye.  Au  refte , la  Commu- 
nautc  de  St.  Acheul  ne  fut  érigée  en  Abbaye  que  par 
1 Evêque  Thierry  , vraisemblablement  fuccefleur 
immédiat  de  Raticol.  C’eft  fous  le  grand  Autel 
de  l’Eglife  de  cette  Abbaye  qu’on  a découvert , il 
y a foixante  ans  ou  environ  , les  fix  anciens  tom- 
beaux dont  nous  avons  déjà  parlé  , & qui  ont  donné 
ueu  a beaucoup  de  conteftations. 

L’Abbaye  de  Saint-Martin-les- Jumeaux  , SanRi 
.martuii  de  Gtmellis  Abbatia  , eft  du  même  Ordre 
que  la  précédente , mais  elle  eft  fituée  dans  b ville. 

c n ctoit  d’abord  , félon  St.  Grégoire  de  Tours 
qu  une  petite  Chapelle  qu’on  avoit  bâtie  à l’endroit 
u t.  Martin  donna  la  moitié  de  fon  manteau  à un 
L *fe  r^nc°ntra  prefque  nud  dans  le  temps 

de  cettr  rî?'  ^î?5  Religieufes  s’établirent  auprès 
rctirerenrChai!e  e P°Ur  la  deffcrvir  » mais  elles  fo 
1 tlUclllUc  temps  après.  Guy , Evêque  d’A- 
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miens , leur  fubftitua  une  Communauté  de  Clercs , 
à laquelle  le  Chapitre  de  la  Cathédrale  donna  des 
biens  confidérables,  en  1075.  ; & c’eft  à caufe  de 
cette  donation  que  ledit  Chapitre  jouit  de  la  Jurit 
diftion  fpiritudle  & temporelle  fur  cette  Maifon. 
Animes  d’une  fainte  ferveur , ces  Clercs  d’abord 
féculiers,  fe  firent  réguliers  de  l’Ordre  de  St.  Au- 
guftin , en  1109.  Leur  Communauté  fut  érigée  en 
Abbaye  en  1145.  ou  1149.  P31  Thierry,  Evêque 
d’Amiens.  En  1 $65*  cette  Abbaye  fut  unie  à l’E- 
vêché d’Amiens  , en  faveur  du  Cardinal  de  Créquy 
oui  ctoit  alors  Evêque  de  cette  ville  , de  la  Maifon 
des  Religieux  fut  donnée  aux  Céleftins  en  1635. 
Nous  parlerons  ailleurs  plus  en  detail  de  cette  Com- 
munauté de  Religieux  , dont  la  Maifon  eft  aujour- 
d’hui la  plus  belle  de  la  ville , 6c  dont  l’Eglife  ren- 
ferme un  monument  digne  de  l’attention  des  curieux. 

L’Abbaye  de  Saint-Jean  , Sanüi  JoantiU  Ambia - 
nenfis  Abbatia  , eft  de  l’Ordre  de  Prémontré.  Elle 
a etc  fondée  en  1115.  par  Guy,  Châtelain  d’Amiens. 
Les  Religieux  qui  occupent  cette  Abbaye,  font  de 
l’ancienne  Obfervance  , & ils  ont  une  Bibliothèque 
qui  eft  également  nombreufe  6c  bien  compoféc. 
Cette  Abbaye  eft  en  commende,  ôc  elle  rapporte  trente 
mille  Livres  de  rente  au  Sujet  qui  en  ell  pourvu. 
La  taxe  en  Cour  de  Rome  n’eft  que  de  200.  flo- 
rins. Le  revenu  des  Religieux  eft  de  dix  mille  livres 
ou  environ.  M.  l’Abbé  de  Crillon  , ci-devant  Agent 
du  Clergé  de  France,  de  d’une  des  plus  anciennes 
Maifons  d’Avignon  , a été  nommé  par  le  Roi , Ab. 
bé  de  l’Abbaye  dont  il  eft  ici  queftion.  Sans  doute 
qu’en  cette  occafion  , Sa  Majelté  a daigné  faire  at- 
tention non-feulement  à la  noblcfle  d’origine  de  M. 
l’Abbé  de  Crillon  , mais  encore  aux  fervices  que 
£a  Maifon  a rendus  à l’Etat , & à ceux  qu’il  lui  a 
rendu  lui-même.  Des  récompenfes  obtenues  d’un 
Monarque  fi  face  de  fi  éclairé , font  certainement 
l’éloge  le  plus  natcur  de  le  plus  accompli  du  Sujet 
qui  les  reçoit. 

L’Abbaye  du  Paraclct  , Paradai  Abbatia  , eft 
pour  des  Filles  , de  elle  eft  de  l’Ordre  de  Cîteaux. 
Cette  Abbaye  a été  fondée  en  1218.  par  Engue- 
rand  de  Bovc  de  par  Ade  ù femme.  Elle  fut  d’a- 
bord établie  à deux  ou  trois  lieues  de  la  ville  d’A- 
miens , mais  elle  a été  transférée  dans  la  ville  de  ce 
nom , depuis  cent  dix  ans  ou  environ.  Marguerite 
de  Bovc  , fille  d’Enguerand  de  d’Ade  , fut  la  pre- 
mière Abbefledu  Paraclet  : aujourd’hui  ( en  1 762.  ) 
c’eft  Madame  de  Mailly  qui  en  eft  Abbcflc  ; elle  a 
été  pourvue  par  le  Roi  en  1744.  Le  revenu  de  cette 
Abbaye  ctt  de  12.  à 15.  mille  livres.  La  Commu- 
nauté eft  compofée  de  foixante-cinq  Religieufcs  ou 
environ , tant  à la  ville  qu’à  la  maifon  de  campagne 
qui  dépend  de  l’Abbaye. 

Le  riche  Prieuré  qui  eft  à Amiens  fous  le  titre  de 
Saint-Denis  , a été  réuni  au  College  des  Jéfuites  de 
cette  ville. 

Outre  les  Etabliflcmertts  fcccléfialliques  de  les 
Maifons  Religieufes  dont  nous  venons  de  parler  , 
on  compte  dans  la  banlieue  dix-fept  Cures  de  dif- 
férons revenus , de  qui  ont  cnfemble  1 $.  mille  livres, 
-de  rente  ; de  dans  la  ville  , une  Maifon  de  Peres 
de  l’Oratoire  , fondée  en  1624.  par  M.  Français  le 
FVvre  de  Caumartin , Evêque  d’Amiens  , de  qui  a 
treize  cens  livres  de  rente  : la  Maifon  où  ces  Pcrcs 
font  établis  , ctoit  auparavant  l'Hôtel  d’Humieres  , 
mais  l’Eglife  de  cette  Communauté  a été  bâtie  par 
np  Prêtre  de  l’Oratoire  de  de  fes  propres  deniers. 
Après  la  Maifon  de  l’Oratoire,  on  compte  une 
Maifon  de  Céleftins  qui  cil  aflez  riche  , une  d’Au- 
euftins  qui  a 1 joo.  liv.  de  rente , une  de  Jacobins  ou 
Dominicains  réformés  de  3000.  liv. , une  de  Cor- 
deliers de  2 200.  liv. , une  de  Minimes  de  3000.  hv. , 
uuc  de  Cannes  de  1500.  liv.  , une  de  FcuiUans 
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dé  3000.  liv. , & une  de  Capucins  dont  les  Reli- 
gieux virent , à leur  ordinaire  , fur  le  commun. 

Quant  aux  Maifons  de  Filles,  outre  l’Abbaye  du 
Parader  & la  Communauté  de  l’Ordre  de  St.  Au- 
guftin  qui  deflert  PHôtei-Dieu , on  compte  une 
Maifon  de  l’Ordre  de  Fontevrault , connue  fous  le 
nom  de  Marncourt  ou  plutôt  Moreaucourt , & qui 
a 9000.  liv.  de  rente  •,  une  d’Urfulines  de  9000.  liv. , 
une  de  Filles  de  Ste.  Myie  de  7000.  liv.  , une  de 
Carmélites  de  $000.  liv. , une  de  Filles  Grifes  ou 
Cordelicres  de  7000.  liv. , une  d’autres  Cordelic- 
res  dites  de  St.  julien  de  $$00.  liv. , une  de  Filles 
de  Ste.  Geneviève , fondée  en  1 690.,  5c  de  1000. 1. , 
& une  de  Filles  de  Ste.  Claire  fans  fondation.  Il  y 
a outre  cela  , une  Mailbn  de  Filles  Repenties , 5c 
une  Ecole  pour  les  pauvres  garçons  orphelins. 

En  réfumant  les  revenus  des  personnes  ecclé- 
fiaftiques  de  la  ville  d’Amiens,  non- compris  les 
honoraires  5c  les  charités , on  trouvera  la  fomme 
totale  de  164.  mille  livres  ou  environ. 

Outre  l’Eglife  cathédrale , celle  de  l’Abbaye  de 
St.  Acheul , celle  des  Carmes  , l'Eglife  des  Feuil- 
lans , celle  des  Céleftins , celle  des  Religieufes  Ur- 
fulines  , 5c  la  Maifon  du  Séminaire , conuruite  dans 
le  fauxbourg  de  Noyon  , depuis  l’an  1 740. , méri- 
tent la  curiofité  des  Connoiifeurs.  L’Abbaye  de  St. 
Jean  polTède,  comme  nous  l’avons  dc]à  dit,  une 
très-bonne  Bibliothèque  ; 5c  la  Maifon  des  Céleftins 
en  a une  autre  qui  ne  lui  eft  pas  inférieure.  L’Eglife 
des  Urfulincs  eft  ornée  de  peintures  très-fingulie- 
res , 5c  dont  nous  donnerons  une  defeription  parti- 
culière , après  avoir  donné  celle  d’un  monument 
remarquable  qu’on  voit  dans  l’Eglife  des  Céleftins. 

L’établiftTement  des  Céleftins  à Amiens , a pour 
époque  le  mariage  du  Roi  Charles  VI.  avec  Ifabelle 
de  Bavière  , contracté  dans  cette  ville  le  18.  de 
Juillet  1385.  Ce  Monarque  qui  affeefionnoit  les 
Céleftins , fe  déclara  leur  premier  Fondateur , 5c 
leur  donna  quatre  mille  francs  d'or  , dont  ils  ache- 
tèrent les  bois  de  Beaureeard  , qui  font  aujourd’hui 
un  de  leurs  meilleurs  effets.  Le  Roi  fut  d’ailleurs 
excité  à faire  cette  fondation  par  plufieurs  grands 
Seigneurs  de  fa  Cour  , qui  y contribuèrent  auffi 
pour  beaucoup  du  leur , 5c  tels  furent  le  Duc  d’Or- 
léans frere  du  Roi  ; Hugues  d 'Ailly  , Chanoine 
d’Amiens,  Maître  des  Comptes,  5c  neveu  du  Car- 
dinal de  ce  nom;  Enguerand  d'Eudin  , Confeiller  5c 
Chambellan  du  Roi;  Jean  de  la  Pcrfonne , Vicomte 
d’Arfy , Seigneur  de  Néellc  ; Regnaud  de  la  Cha- 
j telle  1 Chevalier  5c  Confeiller  du  Roi;  5c  Philippe 
de  Mai\icret , Chancelier  de  Chypre. 

C’eft  en  139a.  que  les  Céleftins  vinrent  s’éta- 
blir dans  un  des  fauxbourgs  d’Amiens , au  lieu  dit 
le  BeLArbre  , tout  proche  de  la  porte  de  St.  Fir- 
min-au-Val.  Mais,  comme  il  ne  parut  pas  au  Roi 
que  ces  Religieux  fuflênt  logés  commodément  en 
cet  endroit  , Sa  Majefté  leur  donna  de  quoi  fe 
mettre  mieux  à leur  aife.  La  ville  voulut  aufli 
entrer  en  part  de  leur  fondation , 5c  elle  leur  donna 
•n  1399.  l’ Hôtel  de  MaiUy , qu’elle  avoit  acheté 
avant  le  mois  de  Mai  de  l’année  1384.,  de  Colard 
de  MaiUy,  dit  Par  en  , Chevalier  , Seigneur  de 
Lorfignol , 5c  do  Marguerite  de  Picqueny  fa  fem- 
me. Les  Céleftins  occupèrent  ce  fécond  établiffe- 
menten  1401.  , 5c  ils  y bâtirent  un  Monaftere  fous 
l’invocation  de  St.  Antoine.  Environ  deux  cens 
trente-trois  ans  après , il  arriva  qu’on  jugea  à pro- 
pos pour  la  fureté  de  la  ville  d’Amiens , de  bâtir 
une  Citadelle  dans  l’emplacement  de  laquelle  de- 
foi*  entrer  le  Couvent  des  Céleftins. 

Le  Roi  ordonna  donc  en  1634. , qu’on  détruisit 
ce  Monaftere  , Ôt  qu’on  en  transférât  les  Religieux 
) l’ancienne  Abbaye  nommée  S aint-Martin-le s- Ju- 
meaux. Cette  Abbaye  eft  la  même  que  celle  dont 
Tome  I, 
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nous  avons  déjà  fait  mention , qui  avoit  été  pof- 
fédec  anciennement  par  des  Bénédiftins  , 5c  qui , 
après  avoir  été  détruite  5c  enfuite  rétablie  fur  la 
fin  du  onzième  fiecle , avoit  été  donnée  à des  Cha- 
noines réguliers.  Il  ne  reftoit  plus  dans  cette  Ab- 
baye que  deux  Religieux  , quand  on  la  donna  aux 
Céleftins.  Ces  derniers  l’ont  rebâtie  magnifique- 
ment à l’endroit  même  où  St.  Martin  n’etant  en- 
core que  catéchumène  , partagea  fon  manteau  , 
comme  nous  l’avons  dit  ailleurs , 5c  en  donna  la 
moitié  à Jefus-Chrift,  qui  lui  demanda  l’aumône 
ou  fous  la  figure  ou  en  la  perfonne  d’un  pauvre. 
C’eft  pour  conferver  la  mémoire  de  ce  prodige , 
u’on  a placé  au  milieu  du  choeur  de  l'Eglife  dont 

eft  ici  queftion,  un  monument  qui  mérite  certai- 
nement une  attention  particulière.  Dom-Louis  de 
Mongé , fçavant  Religieux  Bénédi&in  de  la  Con- 
grégation de  St.  Maur , a fait  la  defeription  de  ce 
monument  : pour  complaire  à nos  Le&eurs , nous 
allons  la  rapporter  telle  qu’elle  nous  a été  com- 
muniquée. 

Sur  une  bafe  de  marbre  noir  , haute  de  huit 
pouces  5c  de  quelques  lignes  , allez  exaéfement 
q narrée , large  fur  chaque  face  à fa  partie  infé- 
rieure d’un  pied  onze  pouces  5c  demi  ou  environ  , 
s’élève  un  édifice  de  cuivre  auffi  quarré  , foutenu 
à chaque  angle  par  deux  colonnes  de  cuivre  , qui 
préfentent  fur  chaque  face  de  l’édifice  deux  piliers 
butans  d’ordre  gothique.  La  face  contenue  entre 
ces  piliers  , eft  dillribuée  en  dix  arcades  ou  vitreaux 
auffi  d’ordre  gothique  découpés  5c  à jour  , 5c  les 
arcs  de  ces  vitreaux  font  en  tiers-point.  Les  efpaces 
d’au-deflùs  des  voûtes  font  remplis  de  cjuarrés  com- 
posés de  quatre  demi -cercles  qui  fe  joignent  aux 
voûtes  par  l’un  de  leurs  angles  ainfi  arrondis.  Toute 
cette  partie  eft  à jour , comme  on  l’a  dit , 5c  elle 
eft  élevée  d’onze  pouces  fur  autant  de  largeur  ou 
environ.  Elle  eft  furmontée  d’une  rofe  en  vitrage 
qui  a onze  pouces  de  diamètre , 5c  qui  eft  auffi  de 
cuivre  5c  à jour  : il  y en  a une  à chaque  face, 
mais  de  différens  defleins.  Cette  partie  eft  de  cuivre 
jaune  comme  tout  le  refte.  Les  angles  fphériques 
d’entre  la  rofe  5c  les  bandes  ou  ftruétures  du  côté 
d’en-haut  5c  de  celui  d’en  - bas  , font  remplis  de 
petites  rofes  de  defleins  tout  femblables  à chaque 
face , mais  différens  d’une  face  à l’autre.  Chacune 
de  ces  faces  a un  pied  onze  pouces  d'élévation. 

Au-deflus  de  la  rofe  eft  uue  plate-bande  percée  à 
jour  en  quarrés  compofés  de  demi-cercles , 5c  po- 
fans  de  bout  fur  leurs  angles  arrondis.  Cette  bande 
eft  comprife  dans  la  hauteur  d’un  pied  onze  pouces  , 
ainfi  qu’on  vient  de  l’obferver  pour  chaque  face. 

Tout  cet  Edifice  de  cuivre  eft  couronné  5c  cou- 
vert d’un  autre  morceau  de  marbre  noir  , travaillé 
fur  fes  pans  en  forme  d’entablement  avec  faillie , 5c 
terminée  en  plate-forme. 

Sur  la  partie  fupéricure  de  cet  entablement  t 
font  quatre  lames  de  cuivre  jaune  , fur  lefquclles  , 
à commencer  par  le  côté  qui  fait  face  à la  porte 
par  où  entrent  les  Religieux , font  gravés  ces  mots  ; 

En  l'an  trois  cens , ajoute\  trente  O fept  7 
Saint  Martin  chy  divifa  fen  mantel. 

Ces  mots  forment  deux  Vers  écrits  en  lettres 
gothiques.  On  a diftingué  par  une  virgule  ce  qu’il  y 
a d’écrit  fur  chaque  lame. 

Quatre  autres  lames  de  cuivre  forment  furcette 
pierre  taillée  en  plate-forme,  une  aurre  quarré  inferit^ 
où  font  ces  deux  Vers  également  en  lettres  gothiques  ! 
Hac  me  vefte  , meus  , Martinus  , texit  amicus  t 
Pcrfufus  facrifed  hue  non  fonte  lavacri. 

C’eft-à-dire  , Martin  , mon  ami  , m'a  couvert  de 
cet  habit , avant  mime  qu'il  eût  reçu  le  Baptême. 

PP 
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Aux  angles  de  ces  quatre  lames  , font  quatre 
autres  lames  de  cuivre  en  quarrés  arrondis.  Ces 
lames  repréfen  raient  les  animaux  fymbohques  de 
chaque  Evangile  , mais  à peine  y en  reconnoit-on 
un  ou  deux  ; comme  ces  repréfêntations  n’étoient 
gravées  qu’en  creux  & aflez  fuperhciellement , il 
y en  a deux  ou  trois  qui  font  effacées.  Au  milieu 
de  ces  quarrés  arrondis  , on  en  voit  un  autre  deftiné 
à recevoir  un  tableau  de  cuivre  rouge  , le  même 
dont  on  va  parler  , & auquel  doivent  fervir  de  bor- 
dure les  dernières  lames  dont  on  vient  de  faire 
mention. 

Ce  tableau  qui  a fept  pouces  & demi  de  long 
fur  chaque  face  , eft  à prêtent  enfermé  au  fond  de 
l'édifice  : il  repréfentc  en  bas-relief  deux  hommes  à 
cheval  qui  viennent  d’entrer  ou  qui  font  fur  le  point 
d’entrer  par  une  porte  de  ville.  Ces  hommes  ont  au 
milieu  d’eux  un  grand  homme  nud  , qui  n’a  pour  tout 
vêtement  qu’une  fimple  culotte , & à qui  un  des  Ca- 
valiers donne  la  moitié  de  Ton  manteau.  11  y a quatre 
grands  écriteaux  à chaque  angle  de  cette  lame  , & 
deux  moins  grands  , l’un  en  haut  & l’autre  èn  bas. 

Sur  la  bafe  de  l'édifice  , entre  les  quatre  piliers , 
il  y a quatre  lames  de  cuivre  jaune  ; & fur  ces 
James  font  gravés  les  deux  Vers  qui  fuivent  : 

Hic  Chrijlo  chrr.idem  Martinus  dimidiavit 

Utfaciamus  idem  nobis  exemplificavit. 

C’eft-à-dire  , c'eji  ici  que  St.  Martin  a donné  une 
partie  de  fin  manteau  à Jefus-Chrift  ; cet  exemple 
qu'il  nous  a donné  , nous  devons  l'imiter 

Tout  cet  édifice , y compris  la  bafe  & l’entable- 
ment , a environ  trois  pieds  un  pouce  &■  quelques 
lignes  d’élévation. 

1- 'Eglifi  des  Religieufes  Urfulines , la  même  dont 
nous  avons  promis  de  parler  , a été  décorée  avec 
tant  de  fymétrie  & avec  tant  de  goût  par  quelques 
R circules  de  ce  Couvent , que  les  Etrangers  fe  font 
un  véritable  plaifir  de  la  voir , ceux  fur-tout  qui  ont 
du  goût  pour  le  deffein  , pour  la  peinture  & pour 
la  brodene. 

En  l’année  1647.  la  mere  de  Warin  , fille  de 
Irarin  Peintre  du  Roi , s’engagea  par  vœu  à entre- 
prendre le  deffein  & l’exécution  des  peintures  de 
cette  Eglife  ; mais  cette  bonne  mcrc  mourut  lix 
mois  après  n’ayant  fait  que  le  deffein  fans  y avoir 
donne  un  feul  coup  de  pinceau.  La  mere  Cantercl , 
dite  de  Saint- Augufiin , qui  croit  alors  Supérieure  de 
cette  Maifon , eboifit  quelques-unes  de  fes  Religieufes 
pour  exécuter  le  deflein  que  la  mere  I Varia  avoir 
fait  : elles  l’entreprirent  par  une  obéiffance  î 
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placée  en  fymétrie  une  ftatue  de  Sainte-l/rfilc  & 
cette  flatue  eft  aufli  de  carton. 

Les  deux  côtés  du  chœur  font  ornés  de  tableaux 
faits  à l’aiguiUe  : ces  tableaux  repréfentent  le  mar- 
tyre de  Saime-Urfule  & de  fes  Compagnes.  Il  v a 
auffi  d’autres  tableaux  faits  dans  le  même  goût  & 
qui  repréfentent  divers  payfâges. 

Ceux  qui  ornent  la  nef , ont  tous  été  peints  par 
les  Religieufes  eUes-memes , fans  le  fccours  d’au- 
cun Peintre  ; & tout  le  monde  convient  que  ces 
tableaux  ont  toute  la  perfeftion  de  l’art.  Les  qua- 
tre Evangéliftes  y font  repréfentés  avec  les  quatre 
animaux  fymboliques  qui  les  défignent  : on  y voit 
aulii  les  œuvres  de  milericorde  & les  trois  vertus 
théologales. 

Les  quaire  faifons  de  l’année  font  peintes  à la 
voflre  ; & au  milieu  , font  repréfentés  plufieurs 
M y itères  de  notre  Religion  , & entr’autres  un  Cru. 
ctjix  qui  eft  regardé  avec  raifon  comme  un  chef- 
d’œuvre. 

On  doit  enfin  cette  juftice  aux  Religieufes  artif- 
tes  que  nous  avons  nommées  ci-dcffus , de  recon- 
noitre  qu’elles  ont  fait  toutes  les  peintures  auffi-bicn 
que  les  figures  de  carton  ; qu’elles  ont  donné  les 
dclïeins  du  lambris;  quelles  ont  imité  la  menuife- 
rie  en  beaucoup  d’endroits  , en  plaçant  à propos 
des  ornements  de  carton  faits  avec  la  derniere  défi- 
catellê  ; & en  un  mot , qu’elles  «'ignoraient  rien 
de  tout  ce  qui  étoit  néceffaire  pour  l’exécution 
de  leur  entreprife  , puifqu’indépendament  des  ta- 
lents dont  nous  avons  fait  mention  , clics  excel- 
loient  auffi  dans  l’art  de  dorer. 

Après  avoir  parlé  des  édifices  facrés  les  plus  re- 
marquables de  la  ville  d’Amiens  , il  nous  reflc  à 
dire  quelque  chofe  des  autres  édifices  de  cette  ville 
qui  méritent  quclqu’attention. 

Le  Palais  épifcopal  confifte  en  plufieurs  corps 
de  bâtiment , avec  cour  , jardin  & chapelle.  Ce 
Palais  communique  à la  Cathédrale. 

La  Citadelle  eu  fitucc  fur  la  rive  droite  de  la  Som- 
me , qui  la  fépare  de  la  ville  : cette  place  a etc 
bâtie  par  le  Roi  Henri  le  Grand , après  que  ce  Prince 
eut  repris  la  ville  d’Amiens , que  Fernand  Teillo  , 
Gouverneur  de  Dourlens  pour  les  Efpagnols , avoir 
furprife  dans  le  mois  de  Mars  1597.  par  un  ftra- 
tageme  afïcz  fingulier.  Des  foldats  déguifés  en  pay- 
fans  qui  conduifoient  une  charrette  chargée  de 
noix  , en  laiflerent  répandre  un  fâc  , lorfquc  la 
porte  fut  ouverte  ; la  garde  s’amufa  à les  ramaf- 
fer , & les  Efpagnols  embufqués  & dont  plufieurs 
fous  l’habit  de  payfan  avoient  des  armes  cachées  , 


ÏL  *R5epnr!lî  ^ Te  ohéf™ce  3veu-  & rendirent  maîtres  de  la  porte  & bientôt  après  de 
les  noms  de  cen^rCnt-  \ b°f*  ***  ,a  vi,le'  0n  ™PP<*e  qu’Henri  IV.  en  apprenant 

{c  plus  dans  cette  nouvelle , dit  : «jï  k SuLPnn. 

ce , il  ejl  temps  de  faire  le  Roi  de  Navarre.  En  ef- 
fet » ce  grand  Monarque  vint  faire  le  fiege  de  la 
ville  d’Amiens  , & malgré  les  efforts  de  l’Archiduc 
Albert , il  la  reprit  par  capitulation  dans  le  mois 
de  Septembre  de  la  même  année  1 597- 
L'Hôtcl-dc-Villc  eft  bâti  de  pierre  de  taille  & 
de  brique  ; & il  y a des  pierres  d’attente  pour  join- 
dre au  même  Hôtel  le  Palais  où  le  Bailliage , le 
Préfidia!  & les  autres  Jurifdiétions  tiendront  à l’a- 
venir leurs  féances. 

Le  Bureau  des  Tréforiers  de  France  & Géné- 
raux des  Finances  de  la  Généralité  d’Amiens  , eft 
un  édifice  également  beau  & commode. 

Le  Beffroi  croit  un  cfpece  d’ancienne  Fortereffe. 
Ce  bâtiment  étoit  fort  folide  ; mais  à la  réferve 
de  la  maçonnerie , il  a été  totalement  dévoré  pac 
les  flammes  , le  16.  d’ Avril  1741.  Une  partie  des 
prilônnicrs  qui  étoient  alors  renfermés  dans  le  Bef- 
froi , fut  transférée  à la  Conciergerie  , mais  le  plu* 
grand  nombre  fc  fauva.  Cinq  de  ces  prifonoiers. 


fe  _ . 

cet  ouvrage  ; la  mere  Françoifi  Becquerel  , dite  de 
Satnte-Marie  des  Anges  ; la  mere  Marguerite  Can- 
te raine  , dite  de  Sainte- Agathe  ; la  mere  Françoïfe 
de  Crœquet , dite  de  SaimcUrfile , &c.  On  remar- 
que comme  une  merveille,  qu’on  attribue  aux  vœux 
& aux  prières  de  la  Supérieure  de  cette  Maifon  , 
que  pendant  fept  ans  que  dura  l’ouvrage  dont  il  eft 
»ci  queftion , il  n’arriva  aucun  accident  aux  ou- 
vriers non-plus  qu’aux  mères  & aux  fœurs. 

Le  tableau  du  grand  Autel  eft  fait  à l’aiguille 
« il  reprefente  YAffomption  de  la  Sainte-Vierge. 
JJn  y voit  le  fépulchre  de  cette  Reine  des  Ang« 
les  douze  Apôtres  auprès.  D’un  côté  de  ce  mê- 
c Autel  , il  y a une  ftatue  de  Saint-Auguflin  , de 

bord?a’b  : lc  nbas  tîabits  • dc  cc  Sa5llt , eft 
attirr  i*  °I'  ^et'C  ^atue  cfr  fi  fiien  exécutée , qu’elle 
il  hut  "'lfat'°n  dc,  to°s  ceux  qui  la  voient  ; & 
fe  convair»  ,°Ucher  & laminer  de  bien  près , pour 
Sculpter  P°'n«t  ],°uvra8e  à'an 

i habile.  De  l>autrc  côté  de  l’Autel  , eft 
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dont  trois  femmes  y compris  la  Gcoliere , ayant 
trouve  la  fortie  fermée  pan  les  flammes  , fit  réfu- 
gièrent dans  le  cachot  le  plus  profond  ; & elles 
en  furent  retirées  le  lendemain  par  la  voûte , fans 
avoir  fouffert  d’autre  mal  qu’une  extrême  foiblcffe. 
Le  nomme  Minari  , qui  etoit  renfermé  pour  dé- 
mence dans  le  Beffroi , fut  trouvé  le  furlendemain 
de  l’incendie  dans  fon  cachot  d’en-haut:  il  avait 
appétit , mais  fon  eftomac  étoit  fort  affoibli  ; & on 
ne  comprend  pas  comment  cet  homme  put  réfifter 
à la  chaleur,  à la  fumée  & au  defaut  de  nourriture. 
Auffl  étant  plus  malade  qu’il  ne  paroiflbie  l’ètre  , 
il  mourut  peu  de  jours  après.  Cet  incendie  dont 
nous  parlons  , fit  trembler  de  peur  tous  les  habi- 
tants de  la  balTe-ville  ; mais  , grâces  à Dieu , à la 
bonne  police  & à la  vigilance  de  chaque  particulier, 
il  n’y  eut  que  deux  maifons  entièrement  brûlées.  ■ 

Nous  remarquons  ici  d’après  la  Morliere  , qu’en 
1552.  le  Beffroi  d’Amiens  avoir  été  totalement 
réduit  en  cendres  par  feu  de  Mcfchef , & que  la 
cloche  qui  fert  à l’Effroi  , avoit  etc  fondue  par 
cet  incendie.  On  fit  de  nouveau  jetter  en  fonte  cette 
cloche  ; mais  parce  que  la  choie  ne  réulfit  pas  bien , 
de  tjue  le  fon  de  la  nouvelle  cloche  n’étoit  pas  allez 
agréable  , on  la  fit  refondre  & rétablir  en  fon  prifiin 
dut  l’an  157$.  Cela  fe  prouve  encore  plus  par- 
ticuliérement par  l’infcription  qui  cft  à l’entour  de 
cette  cloche. 

En  fai  Tant  la  defeription  de  VAmiénois  , nous 
avons  parlé  des  anciens  pofléflèurs  de  la  ville  d’A- 
miens ; mais  il  convient  de  reprendre  ce  fujet  pour 
en  dire  quelque  chofe’dc  plus. 

La  ville  d’Amiens  avoit  autrefois  trois  Seigneurs, 
les  Comtes  , les  Vidâmes  Ht  les  Châtelains. 

Ce  font  les  Rois  de  France  qui  donnèrent  Ja 
Seigneurie  temporelle  de  la  ville  d’Amiens  aux 
Evcqucs  de  ce  nom.  Ces  derniers  donnèrent  la 
même  Seigneurie  aux  Seigneurs  de  la  Llaifon  de 
Bovc  , qui  en  furent  dépoflédés  par  Raoul  I.  Comte 
de  Vermandois.  Ifa belle  , fille  de  Raoul , porta  par 
fon  mariage  le  Comté  d’Amiens  à Philippe  à' Al~ 
face  , Comte  de  Flandres  , le  même  qui  par  le 
Traité  de  l’année  1185.  céda  le  Comté  d’Amiens 
au  Roi  Philippe  Augufte.  ( Vo ye\  dans  ce  Diction- 
naire Amiénois  ).  Huit  ans  après  , en  1193. , l’E- 
vêque d’Amiens  céda  au  Roi  Philippe  de  aux  Rois 
fucceffeurs  de  ce  Prince  , l’hommage  du  Comté 
d’Amiens  : cet  hommage  étoit  dft  à l’Evêque  & 
à fon  Eglifc.  ( V oye\  la  Morliere  ). 

La  vile  d’Amiens  demeura  réunie  au  Domaine 
royal  jufqu’en  1439.  que  , par  le  Traité  d’Arras  , 
Charles  VII., alors  Roi  de  France , la  céda , aéce  les 
autres  villes  fituces  fur  la  Somme  , à Philippe  le 
Bon  Duc  de  Bourgogne  , moyennant  la  fomme  de 
uatre  cens  mille  ccus  d’or  , mais  avec  la  réferve 
u droit  de  retrait  : par  confcquent  cette  ccffion 
ne  doit  être  confidérée  que  comme  un  engagement 
& non  comme  une  aliénation.  On  prétend  même  , 
& cela  eft  très-vraifemblable  , que  Charles  VU.  en 
cédant  les  villes  dont  nous  venons  de  faire  men- 
tion , ne  reçut  point  ies  quatre  cens  mille  ccus  d’or 
qui  dévoient  être  hypothéqués  fur  ces  villes , & que 
ce  Prince  reconnut  les  avoir  reçus  ou  s’engagea  à 
les  payer  au  Duc  de  Bourgogne  , uniquement  pour 
détacher  ce  dernier  du  parti  des  Anglois. 

En  1463.  le  Roi  Louis  XI.  paya  au  Duc  de  Bour- 
gogne la  fomme  de  quatre  cens  mille  ccus  d’or  , & 
alors  il  rentra  en  pufl’effion  de  la  ville  d’Amiens  & 
des  autres  villes  de  la  Province  de  Picardie  qui  avoient 
été  cédées  au  Duc  Philippe  le  Bon  par  le  Traité 
d'Arras.  Par  les  Traites  de  Confions  de  de  St.  I\rlaur , 
de  l’année  146$.  ( qui  mirent  fin  à la  guerre  du 
bien  public  ) , le  même  Monarque  , Louis  XI. , 
céda  la  ville  d’Amiens  & pluficurs  autres  villes 
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fi  tuées  fur  la  Somme  , au  Comte  de  Chârôtois , de- 
puis Duc  de  Bourgogne  , mais  arec  la  réferve  de 
pouvoir  les  racheter  après  la  mort  dudit  Comte  , 
pour  la  fomme  de  deux  mille  écus  d’or.  ( Nous  ne 
lifons  dans  les  Mémoires  qui  nous  ont  été  fournis , 
que  deux  mille  écus  d’or  , mais  peut-être  faut-il 
lire  deux  cens  mille 

Le  Duc  de  Bourgogne  ayant  été  tué  au  fiege 
de  Nancy  en  1477.  , le  Roi  Louis  XI.  retira  ou 
plutôt  conquit  la'ville  d’Amiens  & les  autres  villes 
de  Picardie  qui  avoient  été  cédées  par  les  Traités 
de  Conflans  de  de  Saint-Maur. 

Par  le  Traité  de  Paris  du  14.  Mars  t $ 14.  conclu 
entre  le  Roi  François  I.  de  Charles  Prince  d’Ef- 
pagne  , depuis  Empereur  , il  fut  convenu  que  le 
même  Prince  Charles  épouferoit Rente  de  France, 
fille  du  Roi  Louis  XII.  On  ftipula  auflï  dans  cd 
Traité  , que  fi  par  le  défaut  du  Roi , de  la  Reine, 
ou  de  ladite  PrincelTe  Rente , le  mariage  en  quefiion 
ne  s’effeftuoit  point , lefdits  Roi  & Reine  confen- 
toienr  que  la  ville  d’Amiens  de  pluficurs  autres  fi- 
tuées  fur  la  riviere  de  Somme  , appartiendroient 
au  Prince  Charles  d’Efpagnc.  Pour  aflorer  l’exécu- 
tion de  ce  Traité,  les  Contraétans  firent  des  ferments 
fort-exprès  : cependant  le  mariage  en  queftion  n’eut 
pas  fon  effet.  Mais  le  Roi  de  la  Reine  obtinrent  du 
Tape  Leon  X.  un  Bref  de  décharge  de  leur  promeffe  , 
en  date  du  mois  de  Septembre  1516.  (ï'ey^duPuy, 
des  Droits  du  Roi  p.  415.  de  1416. 

Par  le  Traité  de  Madrid  , du  14.  Janvier  1 $id. 
l’Empereur  Charles-Quint  renonça  en  faveur  de 
Françoisl.  de  des  Rois  fucceffeurs  de  ce  Prince,  à tout 
ce  qu’il  prétendoit  tant  fur  la  ville  d’Amiens  , que 
fur  les  autres  villes  de  Picardie  , en  quelque  forte  de 
manière  que  ce  fût.  Cette  renonciation  fut  encore 
réitérée  en  propres  termes  au  Traité  de  Cambrai 
en  1 529.  & à celui  de  Crépy  en  1 $44. 

Depuis  ce  temps',  la  ville  d’Amiens  a demeuré 
confiait! ment  unie  à la  Couronne. 

Les  Vidâmes  d’Amiens  étoient  autrefois , comme 
ils  le  font  encore  , Seigneurs  d’une  partie  de  la  ville 
d’Amiens  ; mais  cette  partie  n’eft  pas  à beaucoup 
près  auffi  confidérable  que  celle  qui  appartient  au 
Roi  en  fa  qualité  de  Comte.  ( Le  mot  de  Vidame 
eft  formé  du  latin  Vice-Dominus  , qui  fignific  Vice- 
Seigneur.  C’eft  un  titre  d’Office  noble.  Outre  les  Vi- 
dâmes d’Amiens  , on  diftingue  les  Vidâmes  de  Char - 
très  , de  Gerhtroy , &c.  Il  paroît  qu’originaircmcnt 
les  Vidâmes  ont  été  inftitués  pour  la  défenfe  du  tem- 
porel des  Evêchés  , ou  pour  marcher  h la  place  des 
Evêques , lorfquc  ces  derniers  étoient  obligés  d’aller 
à l’arriere-ban , en  vertu  de  leurs  Terres.  Pluficurs  des 
anciens  Vidâmes  ont  changé  leur  titre  en  celui  de 
Vicomte.  On  trouve  dans  l’Hiftoire  de  France  , que 
vers  l’an  818.  le  titre  de  Vicomte  commença  à être 
connu  en  la  perfonne  de  Cixilane  , Vicomte  de 
Narbonne  , qui  jufqu’alors  n’as'oit  pris  que  le  titre  de 
Vidame , Vice-Dominus  ). 

La  Vidamie  d’Amiens  a paffé  fucccffivcment  dans 
plufieurs  Maifons  de  Picardie  , toutes  également  il- 
lultres  & anciennes.  Nous  trouvons  que  dès  le  regne 
de  Philippe  I. , Guermond  de  Picquiny  étoit  Vidame 
d’Amiens.  Cette  dignité  demeura  dans  la  Maifon  de 
Picquiny  jufqu’à  Marguerite  dé  Picquiny , la  même 
ui  fut  mariée  en  1 341.  à Robert  le  Vieil , Seigneur 
’Ailly , & à laquelle  la  Vidamie  d’Amiens  <3c  la: 
Terre  de  Picquiny  furent  adjugées  par  Arrêt  vere 
l’an  1381.  après  la  mort  des  trois  frères  de  ladite 
Marguerite.  ( Les  armoiries  de  la  Maifon  de  Pic - 
quiny  , ou  Picqucny  , ou  Picquigny , font  à 1a  fafee 
d'argent  ù d’a\ur  de  fix pièces,  d la  bordurede  gueu- 
les chargées  de  rofes  d’argent  ).  * 

Robert  d'Ailly  , Chevalier  , Seigneur  d’Ailly , de 
Roubert  & de  Fontaines  , eut  deux  femmes  , dont 
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i IL,  A.  la  première  nous  eft  inconnu  : nousfca- 
k Snlemern  qu’elle  ëtoit  Dame  de  Breve : en  Flan- 
J^“Se«utde  Robend' Ailly,  un  hh  & to 
ÏT  ’ Mais  ni  l'un  ni  l’autre  ne  fait  rien  à notre  fu. 

.rnm  <i«  la  Maifon  d'A.Uy  font  de 
Le Jir  a»  chef Ahipml  d’argent  6 d'aiar  ). 

• par  contrat  de  l’année  1 34**  Robert  d Ailly  epoufâ 
Marguerite  de  Picquiny  , la  même  dont  nous  avons 
déjà  parlé  , & qui  hérita  depuis  de  la  Vidamie  d’A- 
miens , de  la  Baronnie  de  Picquiny  & de  plufieurs 
autres  Terres.  Cette  Marguerite  laifla  de  fon  mariage 
cinq  fils  fit  deux  filles. 

La  Vidamie  d’Amiens  aufli-bien  que  le  refte  de  la 
fucceffion  de  la  Maifon  de  Picquiny , demeura  dans 
la  Maifon  d’ Ailly  jufqu’à  Charlotte  d’ AiUy , fille  de 
Philibert  Emanuel  d' Ailly , Seigneur  de  Picquiny  , 
Vidame  d’Amiens , Chevalier  de  l’Ordre  du  Roi , fit 
de  Louife  d’Ongnies , Dame  de  Chaulnes  i laquelle 
Charlotte  d’ Ailly  fuccéda  à tous  les  biens  de  fa  Mai- 
fon , & les  porta  en  1619.  à fon  mari  Honoré  d* Al- 
bert , Seigneur  de  Cadenet , frere  de  Charles  1.  Duc 
de  Chaulnes.  Le  meme  Honoré  d’Albert  fut  Maré- 
chal de  France  fit  Gouverneur  de  Picardie  : il  fut  créé 
Duc  de  Chaulnes  en  Janvier  1621.  de  il  mourut  le  30. 
O&obre  1649.  Depuis  ce  temps , la  Vidamie  d’A- 
miens ainfi  que  la  lucccfiion  de  la  Maifon  d’Ailly  , a 
appartenu  fucceffivement  à deux  branches  puînées  de 
la  Maifon  d ’Albert-Luynes.  Louis  - Marie -Jofeph 
d’Albert-d’Ailly-de-Luyncs  , Vidame  d’Amiens , né 
le  28. Novembre  1741. , eft  fils  de  Michel-Ferdinand 
Duc  de  Chaulnes  de  Capitaine  des  Chevaux-légers  de 
la  Garde  du  Roi , fit  d’Anne-Jofephc  Bonnier  , fille 
elle-mcme  de  Jofeph  , Baron  de  laMoffon. 

Les  Châtelains  d’Amiens  étoient  les  troifiemes 
Seigneurs  de  la  ville  de  ce  nom.  Ils  portoient  pour 
armes  àe  gueules  d trois  chevrons  de  Voir. 

Guy , Châtelain  d’Amiens , Seigneur  de  Flifcourt, 
de  Vignacourt , Flecelle,  Talmas , la  Royc,  Cana- 
ples , & Eftrces , en  1x13-,  laifla  deux  fils , fi;  avoir 
Dreux  d’Amiens  , & Pierre  d’Amiens.  Ce  dernier , 
félon  Geoffroi  de  Ville-Hardouin , mourut  au  voyage 
de  Conftantinople  en  1 196. 

Les  Mémoires  que  nous  avons  eu  occalion  de  con- 
fulter , ne  font  mention  des  Châtelains  d’Amiens  que 
jnihu’àÆedume  inclulivement.  Cette  Maifon  a néan- 
moins fubfiflé  encore  pendant  quelque  temps  , 6c 
tous  ceux  qui  en  ctoicnt , portoient  le  nom  d’A- 
miens , mais  il  n’efl  aucun  d’eux  qui  ait  pris  la  qua- 
lité de  Châtelain. 

La  ville  d’Amiens  cil  la  patrie  de  Picne-PHermite , 
Gentilhomme  d’origine  & folitaire  de  profeffion , le 
même  qui  perfuada  aux  Princes  chrétiens  le  chi- 
mérique defl'ein  des  Croifades  , & qui , après  avoir 
montré  beaucoup  de  légèreté  & d’inconuance , fe 
fignala  pour  la  conquête  de  la  Terre-Sainte  , où  il 
fit  des  merveilles  au  fiege  de  Jërulàlem  en  1099.  Elle 
l’eft  aufli  de  Jacques  SUvius  , ou  du  Bois  , célébré 
Profeflcur royal  en  Médecine,  mort  en  ; de 
Pierre  de  Miraulmont , qui  , félon  la  Croix  du 
Maine  , étoit  homme  doéle  tf  grand  rechercheur  d’an- 
tiquités j de  Jean  Riolau , célèbre  Médecin  de  la 
Faculté  de  Paris  , mort  en  160$.  ; de  Vincent  Voi- 
ture , fi  connu  par  la  beauté  fit  par  la  facilité  de  fon 
•fprit  ; de  Jacques  Rohault , très-célebre  Philofophe 
Carthëfien  & très-habile  dans  les  Mathématiques  , 
mort  en  1675.  à 75.  ans  j de  Michel  Vafcofan  , fça- 
vant  de  fameux  Imprimeur  ; de  Charles  du  Frcfnc  , 
Seigneur  de  Congé  , l’un  des  plus  fçavans  hommes 
que  la  France  ait  produits  , & mort  en  1 688.  à 78. 
ans  ; de  François  de  Camps  , le  même  qui  avoit  été 
nommé  à l’Evêché  de  Pamicrs , mais  pour  lequel 
Put  obtenir  des  Bulles  , & qui  fut  pourvu  de 
1 Abbaye  de  Signy  ; & de  plufieurs  autres  grands 
homme»  fit  nommément  de  fix  Tréforicrs  de  France 
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généraux  des  Finances  dans  la  Généralité  d’Amiens 
& de  plufieurs  Magiftrats  tous  extrêmement  diftinl 
gués  fit  recommandables  par  leur  mérite  perfonnel , 
fie  tous  du  nom  de  Trudaine. 

Dès  l’anncc  1702.  il  fe  forma  à Amiens  une 
Société  de  perfonnes  d’efprit  fit  de  fçavoir.  Cette 
Société  dont  le  célébré  feu  M.Vacquctte  de  Cardonnay 
étoit  en  quelque  forte  l’Auteur  , fit  pendant  long- 
temps des  Affemblées  réglées  , des  réceptions 
en  (°.rnîe  * ^ <*cs  difeours  fçavans  : enfin  elle 
fut  érigée  en  Académie  des  Sciences  , fit  Belles- 
Lettres  fit  Arts  , par  Lettres-Patentes  du  mois  de 
Juin  17Ç0.  Ses  Séances  ordinaires  fe  tiennent  le 
lundi,  fit  la  Séance  publique  le  25.  Août  , jour 
auquel  l’Academie  diuribue  un  prix  de  la  valeur 
de  trois  cens  livres  fondé  par  l’Hôtel-dc-Villc.  M. 
le  Duc  de  Chaulnes  , Gouverneur  de  Picardie  fit 
Artois  , homme  d’un  mérite  peu  commun  , fit  non 
moins  recommandable  par  fes  qualités  pcrfonnelles , 
que  par  la  nobleffe  de  fon  origine  fit  par  fes  illuf- 
trations  , cft  le  Proteftcur  de  l’Académie  d’Amiens. 

Avant  tjue  de  parler  des  divers  Tribunaux  qui  fe 
trouvent  établis  dans  la  ville  d’Amiens , fit  de  quel- 
ques autre*  articles  oui  doivent  terminer  celui  de 
la  ville  de  ce  nom  , il  ne  fera  peut-être  pas  hors 
de  propos  de  dire  quelque  choie  d’une  chafle  allez 
amufante  qui  fe  fait  fur  la  riviere  de  Somme  , le 
premier  mardi  du  mois  d’Août  de  chaque  année  : 
c’cft  la  chafle  aux  Cygnes.  Cette  chafle  fe  fait  par 
tous  les  Seigneurs  qui  y ont  droit.  Il  eft  vrai  que 
depuis  quelques  années  , ce  divertiflêment  a été 
interrompu , ou  que  du  moins  il  n’cft  plus  aufli 
brillant  qu’il  étoit  autrefois , à caufe  de  la  préféance 
que  prétendent  les  Religieux  de  l’Abbaye  de  Cor- 
bie  , comme  repréfentant  les  anciens  Comtes  de 
ce  nom.  Cette  préféance  , les  Religieux  de  Corbie 
la  prétendent  fur  les  autres  Baillis  fie  Officiers  des 
Seigneurs , aux  Affemblées  fie  procès  verbaux  qu’on 
eft  en  coutume  de  faire  pour  marquer  les  Cygneaux 
ou  les  petits  des  Cygnes  qui  fc  trouvent  fur  la 
riviere.  Mais  nonobftant  ccttc  conteftation  , la 
chafle  aux  Cygnes  fe  pratique  fie  fe  continue  encore 
aujourd’hui  à la  volonté  de  chaque  Seigneur  , ledit 
jour  premier  mardi  du  mois  d’Août  de  chaque  année. 
11  y a alors  une  fête  fur  la  riviere.  A cette  fête 
qui  dure  jufqu’au  lendemain  , fe  trouve  toujours 
pendant  la  nuit  un  grand  nombre  de  bâteaux  illu- 
minés fie  remplis  de  Dames  fit  de  Joueurs  d’inftru- 
ments.  Une  foule  de  peuple  fe  rend  auffi  fur  le 
bord  de  la  rivière  , fit  alors  la  Somme  paroît  habitée 
des  deux  côtés  l’cfpace  d’une  lieue  ou  environ. 
Comme  la  fête  en  queftion  fe  célébré  principale- 
ment pendant  la  nuit , les  chaînes  qui  doivent  fer- 
mer la  ville  du  côté  de  la  riviere  , reftent  ouvertes 
de  droit  ; fit  il  eft  permis  à tout  habitant  ou  étran- 
ger de  fortir  de  la  ville  ou  d’y  entrer  à toute  heure. 

Le  Préfidial  d’Amiens  a été  créé  par  l’Edit  de 
l’an  i$$i.U  eft  compofif  de  deux  Préudents,  d’un 
Lieutenant  criminel , d’un  Lieutenant  particulier  , 
d’un  Affeffeur  criminel , d’un  Chevalier  d’honneur 
créé  en  1691.,  de  dix-fept  Confcillers  anciens  ,^do 
deux  Confêillcrs  honoraires  créés  en  1690. , d’un 
Confeillers  Garde -Scel  créé  en  1696.  , de  deux 
Avocats  fit  d’un  Procureur  du  Roi , d’un  Subftitut 
fit  d’un  Greffier. 

( En  1419.  la  fîtuation  de  la  ville  d’Amiens  dé- 
termina la  Princeffe  Ifabelle  de  Bavière , femme  du 
Roi  Charles  VI. , à établir  en  cette  ville  une  Cour 
fouveraine  de  Juftice  , pour  tenir  lieu  de  celle  du 
Parlement.  Les  Lettres  fit  Mandements  fe  faifoient 
au  nom  de  la  Reine  Ifabelle  en  cette  forme  : Ifabelle , 
par  la  grâce  de  Dieu  , Reine  de  France  , ayant  pour 
l’occupation  de  Monfieur  le  Roi  ( dont  l’efprit  n e- 
toit  pas  en  bon  état  ) le  Gouvernement  fir  Admmtf- 
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tration  de  ce  Royaume.  Cette  Princeffe , qui  fut  la 
caufe  d’une  infinité  de  malheurs  que  le  Royaume 
eut  à eiTuycr , mourut  en  horreur  à tous  les  bons 
François  en  «43 S*  )• 

Le  Bailliage  d’Amiens  cil  compofé  d’un  Bailli 
d’épée  , d’un  Lieutenant  général  & des  autres  Offi- 
ciers du  Préfidial.  Outre  cela  , il  y a encore  dans 
la  ville  d’Amiens  deux  Prévôtés  ; celle  d * Amiens 
qui  eft  compofée  d’un  Prévôt , d’un  Procureur  du 
Ko» , qui  fert  auffi  au  Bailliage  , d’un  Subilitut  de 
d’un  Greffier  ; & celle  de  Bcauvoifis  , dont  la  com- 
pofition  eft  ia  même  que  celle  de  la  Prévôté  d’A- 
miens. Le  Procureur  du  Roi  de  la  Prévôté  de  Beau- 
voifis  ferc  au  Bailliage  de  la  ville  d’Amiens  , aiuu 
que  le  Procureur  de  Roi  de  la  Prévôté  de  la  meme 
ville. 

Quant  à la  Coutume  du  Bailliage  d’Amiens , nous 
remarquons  qu’elle  eft  obfervée  dans  les  Prévôtés 
d’Amiens , de  Fouilloy  , de  Beauquéne  , de  Dour- 
lcns  , de  Saint-Riquicr  , de  Montreuil  , de  Vimeux 
& de  Beauvoilis  , & dans  les  Bailliages  d’Ardres 
& de  Guines.  Cette  coutume  donne  en  fucccffion 
direéle  à l’aîné  ou  l’aînée  des  enfants  foit  nobles  ou 
roturiers  , les  quatre  quints  des  Fiefs  : l’autre  quint 
revient  aux  cadets.  Les  autres  biens  , meubles  & 
immeubles  , fe  partagent  également.  La  ville  de 
Péronue  , ainfi  que  celle  de  Saint-Quentin  en  Ver- 
mandois , a fa  coutume  particulière  qui  n’eft  rien 
moins  que  conforme  à celle  d’Amiens  : il  en  eft  de 
même  des  coutumes  de  Ponthieu  & de  Boulonnois. 

La  Maltriiè  particulière  des  Eaux  & Forêts  de  la 
ville  d’Amiens  eft  une  de  celles  qui  divifent  le 
Département  général  de  Picardie  , Artois  & Flan- 
dres. Cette  Maitrifc  eft  compofée  d’un  Maître  , 
d’un  Lieutenant , d’un  Garde-Marteau  , d’un  Pro- 
cureur du  Roi  & d’un  Greffier. 

Le  Bureau  des  Aides  de  grandes  entrées  , &c. , 
de  la  ville  d’Amiens  eft  un  des  neuf  Bureaux  de  la 
Généralité  de  ce  nom.  Le  Bureau  des  cinq  greffes 
Fermes  de  France  & autres  droits  y joints  , établi 
à Amiens  , eft  le  chef  des  trcnce-lix  Bureaux  de  la 
Direélion  de  même  uom. 

Le  Siégé  des  Traites , établi  à Amiens  , eft  un 
des  dix  Tribunaux  de  cette  efpece  que  le  Koi  a 
créés  dans  le  Département  de  ce  nom  , pour  juger 
toutes  les  fraudes  & contraventions  aux  droits  de 
Sa  Majcfté  , fur  les  denrées  de  marchandées  qui 
entrent  dans  l'étendue  des  cinq  greffes  Fermes  , ou 
qui  en  fortent  pour  les  Provinces  étrangères  ou  ré- 
putées telles.  Ce  Siège  eft  compofé  d’un  premier 
Juge  , d’un  Procureur  du  Roi  de  d’un  Greffier. 

Il  y a aufli  à Amiens  un  Bureau  ou  Magafin 
général  du  Tabac.  A ce  Bureau  fe  fournirent  cinq 
entrepôts  particuliers  ifçavoir, Grandvillicrs,  Mont- 
didicr , Roye  , Saint-Quentin  & Péronne.  Chacun 
de  ces  entrepôts  a dans  fon  K effort  un  certain  nom- 
bre de  Paroiffes  ( à cinq  lieues  de  diftance  ou 
environ  ) qui  forment  fon  Diftriéb 

Le  Grenier  d fel  d’Amiens  eft  un  des  onze  Gre- 
niers qui  compofent  le  Département  de  ce  nom. 
Année  commune  , il  fe  diftribuc  à ce  Grenier  quatre- 
vingt-cinq  muids  de  fel. 

Parmi  les  onze  Greniers  du  Département  d’A- 
miens , on  diftingue  les  Greniers  de  vente  de  diftri- 
bution  volontaire  d’avec  ceux  de  vente  d’impôt. 
Cette  diftin&ion  n’eft  cependant  fondée  que  fur  le 
nom  i de  la  différence  qui  eft  entre  ceux  de  la  pre- 
mière efpece  de  les  autres  , ne  confiftc  qu’en  ce  que 
les  Paroiffes  du  Rcffort  des  Greniers  de  vente  volon- 
taire ne  font  point  fournées  à l’impofition  , au  lieu 
que  les  Paroiffes  des  Greniers  de  vente  d’impôt  y 
font  fujettes. 

Les  habitants  des  Paroiffes  des  onze  Greniers  du 
Département , font  tous  obligés  à lever  du  fel  aux 
Tome  I. 
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Greniers  de  leurs  Rcfforts  rcfpcftifs  , à raifon  d’un 
minot  pour  quatorze  perfonnes.  Il  y a dans  chaque 
Grenier  un  regiftre  du  nombre  d’habitants  des  Pa- 
reilles du  Rcllort  ; de  quand  ceux-ci  manquent  à 
prendre  du  fel , les  Receveurs  les  font  avertir  de  cn- 
iuite  contraindre  pour  le  payement. 

Le  fel  eft  itnpofé  conformément  aux  commiffions 
duConfcil  de  aux  Mandements  de  l'Intendant  de  U 
Généralité.  Les  Colle&eurs  des  Paroiffes  en  font 
la  répartition  fur  les  contribuables  , de  en  lèvent  les 
deniers. 

Ordinairement  l’impôt  général  du  fel  dans  le  Dé- 
partement eft  de  cent  quatre -vingt -neuf  muids  , 
fept  fepriers  , deux  minots  <3t  un  quart  par  année. 
La  vente  volontaire  , y compris  le  fel  de  privilège  , 
l’adminillrarion  pour  la  pèche  , pour  les  Nobles  de 
les  privilégiés , eu  , année  commune  , de  trois  cens 
onze  muids  , quinze  feptiers  de  un  quart  ; de  le  pro- 
duit de  cette  quantité  de  fel  monte  à la  fomme  de 
$65961 . liv.  18.  f.  9.  d.  Le  total  de  la  vente  , tant 
volontaire  que  d'impôt , monte  ordinairement  à la 
fomme  de  961 191.  liv.  8.  f.  Mais  fur  cela  il  faut  di- 
minuer les  frais  de  régie  , qui  ne  font  pas  toujours 
égaux. 

il  y a deux  dépôts  ordinaires  pour  les  fcls  , l’un 
à St.  l/allery  de  l’autre  à Amiens.  De  ces  deux  dé- 
pôts , les  fels  font  diilribués  dans  les  onze  Greniers 
du  Département  , qui  font  : Abbcvile  , Albert  , 
Amiens  , Aumale  , Bourg-d'Ault , Brctcuil , Corbic% 
Dourlens  , Grandvilliert , Namparr , Saint-Martin  , 
de  Saint-lfallcry  avec  Seigneville.  Autrefois  il  y 
avoit  trois  autres  Greniers , mais  ils  ont  été  fuppri- 
rnés  de  éteints  par  différens  Edits. 

Les  Greniers  du  Département  font  prefque  tous 
compofés  du  même  nombre  d’Üfficiers  ; lcavoir  , 
d’un  Préfident , d'un  ou  de  deux  Grenetiers  , d’un 
Contrôleur  , d’un  Procureur  du  Roi  de  d’un  Gref- 
fier. Ces  Officiers  connoiffcnt  de  tout  ce  qui  regarde 
les  Ordonnances  fur  le  fait  du  fel  ; de  les  appella- 
tions de  leurs  Jugements  reffortiffent  à la  Cour  des 
Aides  de  Paris. 

Les  Gouvernements  d’Ardres  , de  Calais  de  de 
Boulogne  , quoique  fitués  dans  l’étendue  de  la  Gé- 
néralité d’Amiens  , font  entièrement  exempts  des 
Gabelles  , auifi-bien  que  la  ville  de  Montreuil  de  les 
dix- neuf  villages  qui  en  dépendent  , de  qui  ne 
font  point  de  l’EleAion  de  Ponthieu.  Mais  pour 
prévenir  de  empêcher  les  verfements  de  fel  qui  fe 
faifoient  autrefois  , il  a été  paffé  une  convention 
entre  les  Fermiers  des  Gabelles  de  les  habitants  de 
la  ville  de  Montreuil  : conféquemment  à cette  con- 
vention il  a été  établi  dans  la  ville  de  Montreuil  un 
dépôt  où  on  livre  le  fel  aux  habitants  de  1a  ville  à 
raifon  de  14.  f.  le  boiffeau  , de  à ceux  des  treize 
villages  démembrés  de  l'Artois  au  prix  de  24.  fols. 
Outre  ces  Paroiffes  privilégiées  , il  y a encore  quel- 
ques Paroiffes  qui  ont  des  privilèges  particuliers 
pour  ufer  de  fel  blanc.  Voye\  dans  ce  Di&ionnaire 
Gabelles  de  France. 

Nous  avons  dit  qu’il  y a dans  la  ville  d’A- 
miens un  Hôtel  des  Monnoies.  La  lettre  X eft  la 
marque  diftinétive  de  la  Monnoie  qu’on  bat  en  cette 
ville.  Mais , quoique  la  ville  d’Amiens  continue 
d’être  comptée  parmi  les  trente  villes  du  Royaume 
où  l’on  bat  monnoie,  il  eft  néanmoins  à propos  de 
remarquer  que  la  Monnoie  ( la  Fabrique)  de  cette 
ville  eft  une  des  treize  Monnoies  qui  furent  fup- 
primées  par  Edit  du  Roi  en  17$^*  f*es  douze  au- 
tres Monnoies  fupprimées  par  cet  Edit , font  celles 
de  Caen  , de  Tours  , de  Limoges  , de  Poitiers  , de 
Riom,  de  Troyes , de  Bourges,  de  Befançon,de 
Touloufe  , de  Dijon , de  Montpellier  & de  Rhcims. 
Quelques  mois  après  la  publication  de  l’Edit  de 
fuppreffion  dont  nous  venons  de  parler , les  Mon- 
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noies  de  Touloufc , de  Dijon  . de  Montpellier  & 
de  Rheim.  forent  rétablies  par  ordre  exprès  de  Sa 
Maiefté  & elles  font  aujourd'hui  en  eaerciee  .ainfi 
mie  la  plâpart  des  autres  Monnoies  qui  avoitnt  etc 
Japprim^Ter  l'Edit  de  i7S*.  f^dans  ce  Die- 
tionnairc  Monnaie. 

Quant  au  Militaire  , nous  remarquons  que  la  ville 
d’Amiens  cft  un  Gouvernement  de  Place  du  Gou- 
vernement général  militaire  de  la  Province  de  Pi- 
cardie & Artois.  U y a an  Gouverneur , un  Lieute- 
nant de  Roi  , un  Major  , un  Aide-Major  & un 
Capitaine  des  Portes  pour  la  ville  d’Amiens  ; un 
Gouverneur , un  Lieutenant  de  Roi , un  Aide-Major 
& un  Aumônier  pour  la  Citadelle.  Le  Gouverneur 
de  la  ville  d’Amiens  cft  le  meme  que  celui  de  la 
Citadelle  de  ce  nom , & ce  Gouverneur  cft  auffi 
prefque  toujours  le  même  que  celui  de  la  Province  : 
comme Gouverneurde la  ville  6c.  Citadelle  d’Amiens, 
il  a onze  mille  foixante-quatre  livres  d’appointements 
& cinq  cens  livres  d'cmoluments.  Voyt\  dans  ce 
Dictionnaire  l’article  particulier  du  Gouvernement 
général  de  Picadie  ù Artois. 

11  y a à Amiens  un  Directeur  du  Génie  & un  In- 
génieur en  chef.  Les  Bourgeois  ont  la  Garde  de  la 
ville  , & il  y a une  Compagnie  d’invalides  dans  la 
Citadelle. 

La  Marcchauflee  de  la  Généralité  d’Amiens  eft 
eompofée  de  trois  Lieutenants  , fix  Exempts  , fix 
Brigadiers , cinq  Sous-Brigadiers , foixante-huit  Ca- 
valiers & un  Trompette.  Cette  troupe  eft  fous  l’au- 
toritc  d’un  Prévôt  général , qui  réfide  h Amiens.  Il 
y a dans  l'étendue  du  Département , trois  Sieges  de 
Lieutenants  du  Prévôt , & ces  trois  Sieges  font  ceux 
d'Amtens  , d'Abbeville  de  de  Boulogne.  Sept  Réfi- 
dences  dépendent  du  Lieutenant  d’Amiens , Ra- 
voir , celles  d'Amiens , d'Ancre  ou  Albert , de  Bre- 
teuil , de  Montdidier  , de  Péronnc  , de  Roye  de  de 
Saint-Quentin.  Les  Réfidences  d'Abbeville  , à'Ai- 
taities  , de  Dourlens  , de  Poix  & de  Saittt-Vallery , 
compofent  le  Reflort  de  la  Lieutenance  d’Abbeville. 
Celle  de  Boulogne  a dans  fon  Reflort  les  Réfidences 
de  Boulogne  , de  Calais  & de  Montreuil.  En  tout 
quinze  Réfidences.  11  y a dans  chacune  de  ces  Ré- 
ndences , une  Brigade  de  Maréchauflée  , îi  l’excep- 
tion des  villes  d’Amiens } de  Boulogne  & d’Abbeville 
où  il  y a plufieurs  Brigades.  Voye\  dans  ce  Dic- 
tionnaire Maréchaujf/e  , Prévôtés  & Prévôts  gé- 


En  vertu  de  l’Ordonnance  du  x$.  Février  1716. 
& de  celle  du  12.  Novembre  1733.,  'a  Généralité 
d’Amiens  cft  obligée  de  fournir  quatre  Bataillons 
de  Milices  : chacun  de  ces  Bataillons  doit  être  com- 
pofé  de  fix  cens  quatre-vingt-quatre  hommes  , non- 
compris  les  Officiers , &c.;  ce  qui  fait  en  tout  273 6. 
hommes.  Mais  dans  ce  Corps  de  Milice,  on  ne  com- 
prend point  les  Milices  particulières  que  fournif- 
fent  les  Gouvernements  de  Calais  fie  du  Calaifis  , 
de  Boulogne  de  du  Boulonnois,  & dont  nous  don- 
nons le  dénombrement  fous  chacun  de  ces  articles. 

Nous  obfcrvons  ici  que  les  Milices  du  Boulon- 
nois confident  en  fix  Régiments  d’infanterie  de 
treize  Compagnies  chacun  ; ce  qui  fait  en  tout  en- 
viron 40C0.  hommes.  Outre  ces  fix  Régiments  d’in- 
fanterie y le  Boulonnois  fournit  cinq  Régiments  de 
Cavalerie , de  quatre  Compagnies  chacun , fans 
compter  une  Compagnie  de  Carabiniers  de  trente 
Maîtres  , non-plus  que  deux  Compagnies  de  Dra- 
gons auffi  de  trente  Maîtres  chacune.  Tout  cela  fait 
Un  total  de  7.  à 800.  hommes  de  Ca\ralcric. 

^5  Gorps  de  Milice  que  fourniflent  les  vingt-qua- 
tre Paroiffes  du  Calaifis  , confifte  en  deux  Régi- 
ments d’infanterie  de  fept  cens  cinquante  hommes 
• acun>  fit  en  quatre  Compagnies  de  Cavalerie  de 
Cinquante  Maîtres  chacune. 
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Par  eonféquent  le  Corps  de  Milice  que  fournit 
la  Généralité  d’Amiens , confifte  en  8236.  hommes 
d’infanterie  & mille  hommes  de  Cavalerie. 

Outre  la  Milice  dont  nous  venons  de  parler , & 
qui  eft  principalement  deftinée  pour  la  défenfe  de 
l’intérieur  des  pays  dépendans  de  la  Généralité 
d’Amiens , il  cft  encore  une  autre  efpece  de  Mi- 
lice dont  rétabliflement  a pour  objet  la  défenfe 
des  côtes  de  la  Généralité.  ( L’étendue  de  ces  cô- 
tes , à la  mefurer  depuis  l’embouchure  de  \'Aa  au- 
deflous  de  Gravelines  , jufqu’à  l’embouchure  de  la 
Brejle  au-deflous  de  la  ville  d’Eu , eft  de  24.  gran- 
des lieues  de  3000.  pas  géométriques  chacune  ). 
Cette  Milice  eft  connue  fous  le  nom  de  Milice 
Garde-Côte  ; & elle  eft  compofce  de  tous  les  habi- 
tants non-clafles  , depuis  l’âge  de  feize  ans  jufqu’à 
foixante,  des  Paroifles  comprifes  dans  l’efpacc  de 
deux  lieues  le  long  de  la  côte.  C’cft  en  confidé- 
ration  de  ce  fcrvice,  que  les  Paroifles  qui  y font 
foumifes , fe  trouvent  exemptes  de  fournir  des  hom- 
mes pour  les  Milices  de  terre. 

Le  Département  des  Milices  Gardes-Côtes  de  la 
Généralité  d’Amiens  cft  compofé  de  cent  dix  - huit 
Paroifles , qui  font  divifées  en  quatre  Capitaine- 
ries ; fçavoir,  celle  de  Calais  ou  de  Sangaré , la 
Capitainerie  de  Crotoy  , celle  de  Ven  on  & celle 
de  Cayeux.  Ces  quatre  Capitaineries  donnent  en- 
femble  vingt- une  Compagnies  de  cinquante  hom- 
mes chacune  ; ce  qui  fait  en  tout  onze  cens  hom- 
mes de  Milices  Gardes-Côtes.  Outre  les  a t.  Com- 
pagnies dont  nous  venons  de  faire  mention  , il  y a 
encore  une  Compagnie  de  Canonniers  Gardes-Cô- 
tes dans  chaque  Capitainerie  & Bataillon  ; & in- 
dépendamment de  toutes  ces  Compagnies , unique- 
ment deftinces  à la  défenfe  des  côtes  , les  habi- 
tants de  toutes  les  Paroifles  fujettes  au  fervice  de 
la  côte  , forment  encore  des  Compagnies  du  Guet, 
employées  à monter  la  Garde  & à avertir  en  cas 
d’allarme.  Voye\  dans  ce  Dictionnaire  Milices  Gar- 
des-Côtes , &c. 

DÉNOMBREMENT  DES  PAROISSES 

qui  compofent  les  quatre  Capitaineries  des  Milices 

Gardes-Côtes  de  la  Généralité  d'Amiens. 


Paroiffes.  Capitaineries. 


Agenville  & ReU 
A Coulou  . . . Le  Crotoy. 
Alton  - Notre- 


Dame  . . . . . 

Venon. 

Alron-Saint-Waft.  Venon. 

Allenay 

Cayeux. 

Andres 

Sangste 

Antebut 

Cayeux. 

An  eft  & Catigny. 

Cayeux. 

Balinghen  . . . . 

Sangaré. 

Bellay 

Cayeux. 

Berch 

Venon. 

Bernay  ...... 

Le  Crotoy. 

Beihenconit  . . . 

Cayeux. 

Boifmont 

Cayeux. 

Boningucs  . . . . 

Sangaré. 

Bonncllc  . • . . . 

Le  Crotoy. 

Boubcrs  fle  Mo  tu.  Cayeux. 

Boucrcs 

Sangaré. 

Bourg-d'Aule  . . 

Cayeux. 

Bourfcville  . . . 

Cayeux. 

Bouviucourc  . . 

Bray 

Le  Crotoy. 

Bretêl 

Cayeux. 

Broutelle  .... 

Cayeux. 

Brutelette  . . . 

Cayeux, 

Callottene  . . . 

Venon. 

Campagne  . . . 

Sangaré. 

Campîgneallei'let. 

giandei  ....  Venait. 
Campigneultei-le»- 
petites  .....  Venon . 
CAÏEUX...  Cayeux. 


I Paroiffes. 

Capitaineries. 

O'WJ 

i Collines  & Beau- 

moût.  ... 

. . Venon. 

Coquellc  . . . . 
Couchil  - le- 

, . Sangaré. 

Tcmpie  . . . 

, . Venon. 

Coulogne  . . . ■ 
Croix-an- Bailly 

. . Sangste. 

no 

, . Cayeux. 

CROTOY  & h 

Banlieue  ( le 

).  Le  Crotoy. 

CucqfltTrespi 

Ai.  Venait. 

Dranqonrt  . . 

, , Cayeux. 

Elincoutc.  . . 

, . Cayeux. 

Efcalle» .... 

. Sangste. 

Efcarbotln  . . 

. Cayeux. 

. Venon. 

Efpjnci  ( P ) . 

. Venait. 

Eftrebosuf  . • 

, Cayeux. 

. Le  Crotoy. 

Fübaubonrc  . 

. Le  Crotoy. 

Forefmonticr 

. Le  Crotoy. 

Franlcu .... 

. Cayeux. 

Frefnc  .... 

. Le  Crotoy. 

1 Fretun  . . • • 

. Stagne. 

1 Fiiiucourt  . . 

. Cayeux. 

' F ri  ville  . • . • 

. Cayeux. 

Guemp  . . • ■ 

. S ’.ngate. 

. Sa  agate» 

. Car  eux. 

. Sangste. 

Hervelinghea 

. Sangste. 

Ilengremelle  • 

. Cay  eux. 
, Cayeux. 

Léo  ( la  ) . . 
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P araifes.  Capitainerie:.  j Pareifet.  Capitaineries. 


1 cocheie Cayeux. 

ftlagdciainc  (la).  Verton. 

Malek Sangate. 

Marquenterrc  le).  LeCrotoy. 
Martinneville-fui- 

mer Cayeux . 

Meiümoad  ....  Verton. 

Mers Cayeux. 

MefneUe Cayeux. 

Motte  ( U ) . . . . Cayeux. 
Nemponc-vcr*- 
Ponthieu.  . . . LeCrotoy. 

Neuville Cayeux. 

Nibat  & Wailly . . Cayeux. 
Kiclle-St.-Trlcot.  Sangaré. 

Nollettc LeCrotoy. 

Nouvcllc-Eglifc.  S annote. 

Nouvion LeCrotoy. 

Noycllc  - for  - la- 

mer LeCrotoy. 

Ochencourt  fit  le 

Mefnit Codeur. 

Offea  .......  Cayeu» r. 

Oifcqucrquc  * . . Sangate. 
Uincourc  .....  Cayeux. 

Onivsl  ......  Cayeux. 

Onlle Cayeux. 

Oye Sangatt. 

Pende  fit  Salvclle.  Cayeux. 
Peuplingue*  . . . Sangaré. 
Pihen  . .......  Sangate. 

Pirchefalife  . . . Cayeux. 
Poiriauvillc  ....  Cayeux. 

Ponthoile  fie  la 

Banlieue  ....  LeCrotoy. 


Pontr incourt  . . . Cayeux. 
Hjbauvüte  ....  Cayeux. 
Rontiauville  . . . Cayeux. 
Pviieville  fit  h 

Banlieue  ....  LeCrotoy. 
Sailly  de  Brav  . . LeCrotoy. 
Sailly  de  Flibau- 
bourt  .....  LeCrotoy. 
SANGATE.  . . . Sanjjate. 
Saucourc  .....  Cayeux. 

Sont* Venon. 

St.  Aubin  ....  Venon. 

St.  Blimont  . . . Cayeux. 
St.  Joflè  - for  - la- 

mer Verton. 

St.  Tricot  ....  Sangate. 
Tigny  fit  Noyclles.  Verton. 

Tilloy Cayeux. 

.Titre  fit  Foreft 

laBye(le)  . . Sangate. 

Tully Cayeux. 

Vaudricourt  . . . Cayeux. 

Vcrcourt LeCrotoy. 

VERTON Verton/ 

Vieillc-Eglife  . . Sangate. 
Villert  - for- 

Antbie LeCrotoy. 

Vifmareft Venon. 

Waben  fit  Grof- 
fliers  ......  Verton . 

Wailly  Verton. 

Wattrichierc  ...  Coyeux. 
Woignarue ....  Cayeux. 


En  mettant  enfcmble  les  Faroifles  da  chaque  Ca- 
pitainerie, on  trouvera  que  la  Capitainerie  de  San- 
gate eft  compofée  de  14.  Paroiflês  ; celle  de  Cro- 
toy  y de  2 J.  ; la  Capitainerie  de  Verton  , de  si.  ; & 
celle  de  Cayeuxy  de  50.  : ce  q«i  fait  en  tout  118. 
Paroifles , ainfi  que  nous  l’avons  déjà  remarqué. 

Il  y a dans  la  Généralité  d’Amiens  cinq  Sieges 
d’ Amirauté;  fçavoir , Abbeville  , Saint-  Vallery- 
Jur-Somme , Bourgdault , Boulogne  & Calait.  Nous 
ne  donnons  ici  aucun  détail  fur  cette  efpece  de 
Jurifdiclion  , parce  que  nous  avons  cftimé  qu’il 
ferait  plus  à propos  d’en  parler  fous  l’article  Ami- 
rauté où  nous  réunifions  les  divers  Sièges  qui  font 
connus  fous  ce  nom , & qui  fe  trouvent  répandus 
dans  les  Provinces  maritimes  du  Royaume.  Nous 
Tcnvoyons  de  même  aux  articles  particuliers  que 
nous  donnons  du  Parlement  de  Paris  & de  la  Pro- 
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vince  de  Picardie  , les  détails  qui  concernent  les 
Eailliagcs,  Prévôtés  royales  & autres  efpeces  de 
Jurifdi&ioa  établies  dans  la  Généralité  d’Amiens. 
Outre  cela  f en  failànt  la  defeription  des  lieux  où 
il  y a des  Tribunaux  de  Magiltrature  établis  , & 
à mefure  que  l’occafion  fe  préfentc  d’entrer  dans 
quelques  détails , nous  parlons  encore  plus  en  par- 
ticulier des  diverfes  parties  qui  compofent  le  Gou- 
vernement civil  de  la  Généralité  dont  il  eft  ici 
queftion. 

( Généralité  d'Amiens  ).  Elle  comprend  toute 
la  Picardie  , haute  & bafle  , mais  h l’exception  de 
certains  Diftrifts  qui  ont  été  démembrés  de  la  Pro- 
vince de  Picardie  pour  être  réunis  au  Gouverne- 
ment général  de  l’Ifle-dc-France.  Quelques-uns  de 
ces  Diflriéls  démembrés  dépendent  de  la  Généralité 
de  Paris , & les  autres  de  celle  de  SoiHons. 

La  Province  d’Artois  faifoit , il  n’y  a pas  encore 
long -temps,  partie  de  la  Généralité  d’Amiens  ; 
mais  en  vertu  d’un  Arrêt  du  Confeil  d’Etat  du  Roi , 
du  4.  Août  1754.,  cette  Province  a été  réunie  à 
l’Intendance  de  Flandres.  C’eft  M.  de  Sechelles 
C alors  Contrôleur -Général  & auparavant  Inten- 
dant de  Flandres  ) , qui  follicita  cette  réunion.  M. 
de  Beaumont , neveu  de  M.de  Sechelles,  ôcfonfuc- 
ccfl’eur  immédiat  en  l’Intendance  de  Flandres,  fut  le 
premier  Intendant  de  Flandres  qui  eut  la  Province 
d’Artois  dans  fon  Département.  Le  motif  de  la 
réunion  dont  nous  venons  de  parler  , fut  qu’il  y 
avoir  plulîeurs  affaires  communes  entre  la  Province 
de  Flandres  & celle  d’Artois  , qui  demandoient 
d’être  traitées  par  un  même  Intendant. 

La  Généralité  d’Amiens  cft  bornée  au  N.  par 
l’Artois  , la  Flandres  & le  Hainault  ; au  S.  par  la 
Généralité  de  Paris  ; à l’E.  par  celle  de  boitions  ; 
au  S.  U.  par  celle  de  Rouen  ; & à PO.  par  l’Océan. 
Elle  eft  fituée  entre  le  19e.  degré  9.  minutes  & le 
aie.  degré  9.  minutes  de  longitude  , Ôc  entre  le 
49c.  degré  36.  minutes  & le  jtc.  degré  00  mi- 
nutes de  latitude.  Elle  a 3 a.  lieues  de  longueur  foc 
15.  de  largeur  * ce  qui  peut  être  évalué  à 295.  1. 
quarrées. 

On  divife  la  Généralité  d’Amiens  en  Ex  Elec- 
tions & quatre  Gouvenements.  Les  Elevions  font 
celles  d'Amiens  , d'Abbeville  , de  Dourlens , de  Pé- 
ronne , de  Montdidier  & de  Saint  - Quentin.  Mon- 
treuil , Boulogne  , Ardres  & Calais  font  les  noms 
des  quatre  Gouvernements. 


DÉNOMBREMENT 

DELA 

Eleflions. 
LXVNJ 
Abbeville  . 
AMIENS  . 
Dourlens  . 
Montdidier 
Péronne  . . 
St.  Quentin 

Paroijfes. 
UO/-NO 
. * . 186  . . 

• . . 306  . . 

...  131  . . 

. . . 213  . . 

. . . ai}  . . 
...  81  . . 

Feux. 

OVO 

. 12 IOO  s 

. 35099  . 

• 1700$  . 

. 1076  s . 

. 17176  . 
. 6876  . 

J 140 

Gouvernements. 

109122 

Ardres  . . 
Boulogne  . 
Calais  . . . 
Montreuil  . 

. . . . 19  • - 

• . . . 148  . . 

. . . . aj  • • 

• • • »9  • • 

. 1986  . 

. 9245  . 

. 34$8  . 

. 2497  . 

Total  1451 

126308 

.Nota.  i°.  Selon  les  Mémoires  de  M.  de  Boulain- 
vi  lit  ers  drefles  fur  ceux  de  M.  Bignon  , Intendant 
de  la  Généralité  d’Amiens  en  1698. , la  Généralité 

GÉNÉRALITÉ  D’  AMIENS. 


Familles 

Nobles. 

Ames. 

Tailles. 

(✓YSJ 

O'VsJ 

. 80  . . 

. 80506 

. 127395 

. 86  . . 

•.  »7S49$ 

• »78SÎS 

. 20  . . 

. 85030 

. 145180 

• S°  • • 

. 103825 

. 22114} 

• 40  • • 

. 66380 

. W472 1 

. 14  • . 

• 14)8° 

• ?8S77 

290 

545616 

93  S S S 1 

• . 10  ... 

• 993°' 

. 120  . . 

. 20  . . 

. 46i>Sl 
• *7*9°! 

> point 

de  Tailles. 

. 60  . . 

. 11485- 

Soo 

6jiS46 

93S5S  * 

de  ce  nom  ne  comprenoit  alors  que  510.  mille 
175.  perfonnes.  Mais  ce  même  Auteur  ajoute  que 
peu  d’années  auparavant  cette  Généralité  étoit  plus 
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peuplée  d'un  douzième  ou  emriron  î ce  qui  don- 
Serai,  pour  le  .oral  S«J-  “>11'  SU-  P'rf°nnt5'  Le 
c Je.  Ali  mille  <46.  perfonnes  que  nous 
”"p,o«  duos  lu  Généralité  d'Amiens  , eil  formé 
fur  des  Mémoires  plus  recens. 

i°.  Quant  au  Gouvernement  eccleliamque  de  Ja 
Généralité  d’Amiens , nous  remarquons , par  addi- 
tion à ce  que  nous  avons  déjà  dit  à ce  fujet , que 
cette  Généralité  dépend  de  cinq  Diocefes*  fçavoir , 
Amiens , Boulogne  , Nojron  , Cambrai  5c  Beauvais. 
Dans  celui  d'Amiens , le  revenu  total  dont  jouif- 
fent  les  Eccléfiaftiques  de  l’un  5c  de  l’autre  fexe , 
monte  à quinze  cens  mille  livres  ou  environ , non- 
compris  le  revenu  des  Commanderiez  de  l’Ordre  de 
Malte , non-plus  cjuc  ceux  de  plufieurs  fondations 
pieufes.  Dans  le  Diocefede  Boulogne  , le  revenu  du 
Clergé  eft  de  400.  mille  livres  ou  environ.  Dans 
celui  de  Nojon  , de  joo.  mille  livres.  Dans  celui 
de  Cambrai , de  100.  mille  livres.  Et  dans  celui 
de  Beauvais , de  1 10.  mille  livres.  Ainfi  le  revenu 
total  de  l’Eglife  , dans  la  Généralité  d’Amiens  , 
monte  année  commune  à deux  millions  410.  mille 
livres.  ( On  ne  calcule  ici  que  le  revenu  du  Clergé 
de  la  Généralité  dont  il  eft  queftion , 5c  non  le  re- 
venu total  de  chaque  Dioccfc.  On  ne  comprend 
point  non-plus  dans  ce  calcul  , les  charités  , les 
honoraires , les  rétributions  manuelles  , ni  les  biens 
de  l’Ordre  de  Malte  ). 

Le  Bureau  des  Finances  d’Amiens  a été  établi 
des  l’an  1578.  Il  n’y  eut  d’abord  qu’un  Trcforier 
de  France  , qui  fe  qualifioit  Cammijfaire  général 
des  vivres  Ù de  l'avitaillement  des  Provinces  de 
Picardie  , Champagne  , Lorraine  b Barrois.  Dans  la 
Fuite  il  y eut  quatre  Tréforicrs  généraux  des  Finan- 
ces. Ce  nombre  a été  augmenté  en  différens  temps  ; 
& actuellement  le  Bureau  d’Amiens  eft  compofe  de 
vingt-trois  Officiers  qui  fc  qualifient  tous  Prélidents, 
parce  que  la  Compagnie  a acheté  en  Corps  les  char- 
ges créées  fous  ce  nom.  II  y a outre  cela  deux 
Avocats  5c  deux  Procureurs  du  Roi , un  Receveur 
général  , dcc.  Ce  Bureau  a la  Direftion  des  Finan- 
ces , ainfi  que  l’ont  tous  les  autres  Bureaux  du 
Royaume.  En  vertu  des  Ordonnances  de  1445.  5c 
1489. , il  connoit  des  Domaines  du  Roi , des  adju- 
dications , des  liquidations , des  lods  5c  ventes  , des 
impofitions  5c  levées  de  deniers  î 5c  par  la  Décla- 
ration de  l’année  J 6 17. , il  connoit  auffi  des  che- 
mins 5c  voyeries. 

En  1 697.  le  Bureau  en  Corps  acquit  deux  charges 
de  Tréforiers  de  France , Commüfaires  vérificateurs 
pour  les  comptes  des  Etapes  : ces  charges  avoient 
été  créées  la  même  année. 


La  Généralité  d’Amiens  eft  compofée  , ainfi  que 
nous  l’avons  dit , de  fîx  Elcétions  5c  de  quatre  Gou- 
vernements. U y a dans  cette  Généralité  deux  Recet- 
tes générales  5c  fix  Recettes  particulières. 

Le  Tribunal  de  l’Eleftion  d’Amiens  eft  compofé 
d’un  Préfident , d’un  Lieutenant-Criminel , de  huit 
Elus  ou  Confeillcrs  , d’un  Procureur  du  Roi  5c  d.’un 
Greffier.  Les  autres  Ele&ions  ont  le  meme  nombre 
d’Officiers  , à quelques-unes  près. 

Les  Tribunaux  des  Elections  connoiffcnt  des 
affaires  des  Communautés  , des  deniers  d’oélroi , 
des  contraventions  à la  Ferme  du  tabac  , à la  mar- 
que des  métaux  , à celle  des  chapeaux  , &c. 

Les  Tailles  font  pcrfonnelles  dans  la  Généralité 
d’Amiens  ; 5c  on  les  impofe  relativement  aux  pof. 
fcflùms  ou  propriétés  de  fonds  , ainfi  que  relative- 
ment au  commerce  5c  à l’induftrie  des  contribuable*. 
Le  Confcil  du  Roi  fixe  tous  les  ans  le  contingent 
de  chaque  EleAion  ; 5c  l’Intendant  conjointement 
avec  les  Elus  , en  fait  la  répartition  fur  les  Paroif- 
le s.  Quant  à l’impofition  particulière  qui  concerne 
en  detail  Us  habitants  de  chaque  Paroifle  , clic  clt 
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faite  par  les  Colle&eurs  de  chaque  lieu  ou  Paroiffè. 
Les  laitances  qui  Raillent  fur  les  rôles  arrêtés  par 
les  Collecteurs  , font  portées  au  Tribunal  des  Elus. 

La  ville  de  Montreuil , ainfi  que  les  fix  villages 
qui  font  cenfés  de  fa  banlieue  , ne  paye  point  de 
Tailles  , 5c  il  en  eft  de  même  par  rapport  aux  treize 
Paroiflcs  qui  font  connues  fous  le  nom  d 'Enclaves 
d'Artois.  Ces  Paroiflcs  font  ainfi  nommées , àcaufc 
qu’elles  faifoient  autrefois  partie  du  Comté  d’Ar- 
tois : elles  en  lurent  démembrées  fous  le  régné  de 
François  I.  après  la  bataille  de  Pavie.  On  leur  a 
confervé  les  mêmes  franchifes  dont  elles  jouiffoient 
avant  qu’elles  fuflent  définies  de  l’Artois. 

Comme  le  pays  de  Boulonnois  relevoit  en  plein 
Fief  du  Comté  d’Artois  , tous  nos  Rois  depuis 
Louis  XI.  jufqu’à  préfent , l’ont  déclaré  quitte  ôc 
exempt  de  toutes  fortes  de  Tailles , Subfides , Gabel- 
les 5c  impofitions , mifes  ù à mettre  dans  le  Royaume. 
Les  dernières  Lettres-Patentes  confirmatives  de  ccs 
privilèges  , font  des  mois  de  Novembre  1656.  5c 
Mars  t68z.  En  l’année  1660.  le  Roi  ayant  envoyé 
dans  le  Boulonnois  des  troupes  en  quartier  d’hiver , 
ccs  troupes  y commirent  contre  l’intention  de  Sa 
Majefté , divers  excès.  Cet  événement  détermina 
les  habitants  du  pays  à offrir  au  Roi  la  Comme  de 
quarante  mille  livres  par  an  , afin  de  n’être  plus 
expofés  à avoir  chez  eux  des  troupes  en  quartier 
d’hiver.  La  fomme  fut  acceptée , 5c  elle  eft  devenue 
une  impofition  réglée,  qui  monte  à quarante-quatre 
mille  livres  ou  environ  : c’eft  ce  qu’on  appelle  encore 
aujourd’hui  les  Quartiers  d’hiver  des  troupes  ou  la 
Subvention  de  Boulogne. 

Le  Gouvernement  de  Calais  n’cft  fujet  à aucune 
impofition  réglée  : cependant  les  depenfes  qu’on  eft 
obligé  de  faire  dans  ce  DiftriCt  pour  l’entretien  des 
canaux  dont  le  pays  eft  coupé  , 5c  pour  les  dédom- 
magements des  terres  qui  ont  etc  comprifcs  dans 
les  fortifications  de  la  ville  chef-lieu  du  Gouverne- 
ment , donnent  lieu  à des  levées  confidérables  qui 
fe  font  fur  la  ville  de  Calais , ainfi  que  fur  les  vingt- 
quatre  Paroi  fies  qui  compofcnt  le  Gouvernement 
de  ce  nom.  Ces  levées  montent  année  commune  à 
cinquante  mille  livres  ou  environ. 

Le  Gouvernement  A'Ardres , ainfi  que  les  dix- 
neuf  ParoiiTes  dont  il  eft  compofé  , ne  paye  point 
de  T ailles  ; mais  il  paye  la  plus-value  des  fourrages 
qui  fc  confomment  dans  la  ville  d’Ardres , au-delà 
de  cinq  fols  par  ration , ce  qui  monte  année  com- 
mune à trois  mille  livres.  Outre  cela  , les  dix-neuf 
Paroiflcs  du  Gouvernement  dont  il  eft  ici  queftion  , 
fourniflent  les  lits  pour  les  troupes  de  la  garnifon 
d’Ardres , 5c  une  fomme  de  onze  cens  quatre-vingt- 
dix-huit  livres  pour  l’entretien  de  cent  quatre-vingt- 
dix-huit  lits. 

Les  Douanes  de  la  Généralité  d’Amiens , c’eft- à- 
dire , les  droits  d’entrée  5c  fortie  , le  Domaine  5c 
les  Traites  foraines  fur  les  groflès  5c  petites  den- 
rées , fur  les  marchandifes , épiceries , 5cc. , font  réu- 
nis en  un  feul  article  , à caufe  que  la  Picardie  eft 
comprife  dans  les  cinq  groflès  Fermes.  Outre  ce 
.droit  général  , il  y en  a un  de  cinquante  fols  pac 
tonneau  fur  les  vaiflèaux  étrangers  dépendans  de 
Nations  qui  n’en  ont  pas  été  déchargées  par  des 
Trairés  particuliers.  ( En  termes  de  mer , on  appelle 
Tonneau  un  poidsde  vingt  quintaux  ou  de  deux  mille 
■ livres  ).  A ces  divers  articles  il  faut  ajouter  un  au- 
tre droit  qui  eft  établi  fur  les  vins  ôc  eaux-de-vie  , 
ainfi  que  fur  les  cidres  , 5c  le  droit  qui  a été  impofe 
fur  le  poiftbn , 5t  qui  eft  connu  fous  le  nom  de 
Droit  d’abord  O de  confommation.  Quarante-quatre 
Bureaux  ont  été  établis  pour  la  perception  de  ces 
divers  droits.  Dès  avant  la  paix  de  Ryfiffick  ,1e pro- 
duit de  ces  44.  Bureaux  montoit  à la  fomme  de 
4198x6.  liv.  jtous  frais  de  régie  déduits.  Ccs  frais 

montoicnt 


Digitized  by  Google 


V 


A M t ^ 2^1  j 

montaient  alors  à la  fomme  de  89363.  liv.  Depuis  ce  Taille  de  la  Généralité  . , ! V 

■emp , 1=  produit  de  ce,  droit,  / doublé  f aiufi  fomme  tolale  dc  ,;  , l^^onT™  4 * 

ils  doivent  monter  à la  fomme  de  83965  a.  livres.  pave  pour  Ci  Quota i £,e“lon0dc  ce  "o™ 
Les  Aides  de  la  Province  de  Picarde  confiftent  P P 4“ote-part  la  fommede  278535.1m 


en  différons  droits  fur  le  poiflon  , fur  les  vins  , les 
cidres , les  eaux-de-vie  , les  beurres  , le  pied  four- 
che , les  entrées  de  bois  , les  formules  & timbres 
de  papier  , &c.  En  1698.  ces  divers  articles  pro- 
duifoient  déjà  la  fomme  de  960000.  liv.  Les  Fermes 
6c  les  rembourfements  des  frais  de  régie  n'étoient 
pornt  compris  dans  cette  fomme  , quoiqu’ils  fuflent 
payes  bien  réellement  par  la  Province. 

Dès  l’année  1697.  ü fe  confumoit  en  Picardie  , 
année  commune , 37095t.liv.de  tabac, dont  le  pro-  „,H..nuw, 

duit  en  argent  montoit  à la  fommede  313952. liv.  Péquigny . * * *.  * * ‘ ' ' 46  ' * • • 1*5  5 

1 1.  fols.  1.  denier.  Mais  il  falloit  déduire  de  cette  fom-  ^oix • * • " 6a  " * ’ * 

*5°f9 


DIVISION  DE  L’ÉLECTION  D’AMIENS 
en  neuf  Doyennés. 

r“- 

Airaipc  ou  Airenne»  . . ^ ^ 

Amiens  .....  *„***•  **5* 

Fouillojr  ....  *■••••  ,OI4* 

c,rRKhe,.  ‘>°i 

Lille»,.  .....  I'(* 

Worcuil .a**** 

OHêinonc . , ....  . ’_  ' ^ T ■ • *•!“ 


dénombrement  de  L’élection 

d’Amiens. 


Pamflts. 


tÏÏL****  • 9^.„  . . 


Agnieres  . 

AilIy.for*Sommc, 
Ainral 


me  les  frais  de  régie  qui  montoient  à la  fomme  de 
281 1 5.  liv.  14.  fols  4.  deniers.  Aujourd’hui  l’article  du 
tabac  produit  année  commune , dans  la  Généralité 
d Amiens  ,1a  fomme  de  1850000.  livres. 

Le  Domaine  particulier  du  Roi  n’cft  rien  moins 
que  conhdérable  en  Picardie  , fur-tout  depuis  qu’en 
confequence  de  l’Edit  du  mois  de  Mars  de  l’année 
1695.  on  en  a aliéné  pour  la  fomme  de  1 20808.  liv. 
de  principal.  Ce  Doitiaine  ne  confifte  plus  qu’en 
quelques  moulins  & garennes , en  droits  de  con- 
trôle des  exploits , en  tabcllionagcs  , amendes  , en  AlnTal 

5v,n^Urdiî“'S’C-C”!iVCS,dï’iB  fc‘Bn,!uriau*,'S:c-  Aimioc ; bîurg , tk  ! 

Jous  ces  droits  etoient  affermes  en  1698.  & Aïeux , Voye\  Bénaft. 

ils  produifoient  alors  la  fomme  de  125531.  liv.  AUwT ; . . . 

9.  fols  4.  deniers.  Ambreville , Voye$  Beauchamps. 

p,ay""Tir0"4S000'  1.  iiS&pS SV*-», 

Andainville 

Audecourt,  Vifmc*. 

_ - UUIUUUV,  us  vjittiiu-  Anfenncs , V 9je\  Bouttencourt. 

Maître  des  Eaux  & Forets  adjuge  tous  les  ans  les  

coures , & les  Adjudicataires  en  remettent  le  prix  AvclégZ  1 * * j * ’ 

directementau  Receveur  du  Domaine.  Le  produit  de  Arefoes * * *m  * 

ces  adjudications  peut  être  eftimé,  année  commune  , Anmïtre  ........ 

67765.  üv.  ; mais  fur  cette  fomme , U y a pour  Anmoqt 

381 17.  liv.  de  charges  annuelles  à payer.  B 

11  réfulte  des  trois  derniers  -articles  qui  compo- 
lent  le  Domaine  , que  le  Roi  retire  tous  les  ans  de  fes  Bacouel.  . . . . , k , , i 

Domainescn ricardic, une  fomme  fort confiddrable.  4 Cranta 

Dès  avant  l’année  1 697.  les  Uftenfiles  de  ta  Ca~  ■ • ■ 

’alcrte  & de  l'Infanterie  montoient  à la  fomme  de  Bazim-,i  fl’cru^mint.  . 

36  j S06.  Uv. , non-compris  la  dépenfe  des  fourra-  Beauchamps  & Ambreville 

ges  pour  la  Cavalerie.  Beanoéduit 

Béhem • 

DENOMBRE  MENT  DES  CHARGES 


Total  106 


Doyennés. 


pour  diverfes  charges  locales  & aumônes. 

Les.  Bois  qui  appartiennent  au  Roi , ne  font  pas 
compris  dans  la  Ferme  du  Domaine.  Le  Grand- 


Paix  . . . . 
Phutgny.  . 
Oifemont.  . 


Amiens 
/ iirainc  . 


Fouilloy  . . 
Fotlilloy  . , 
Airaine  . , 
Airaine  • . 
Oi fanent.  . 
Airaine  . . 


Feux. 

LvO 


. 107 
. 61 
. 198 


S9&» 
• 10$ 


74 
11 6 
7* 


Amiens.  . . . 

Oifemvnt.  . . 
Oifemont.  . . 


de  la  Généralité  d'Amiens. 
y Les  Douane,  , dtc.  . . ....  . . 8„«,; 

l,  î'j  ‘ ,eKlc ««ri 

V Les  Ame»  . , . 
i Frai*  de  régie 

• ittfoooo 
6Tj6f 


Le  Tab*c 
Loi  Bois 


t I. 
100000 
996786 
8*49  î 


Gamaches 
Amiens  . 
Oifimont. 
Amiens.  . 
Oifemvnt. 
Airaine  , 
Oifemonr. 

Oifemont. 
Poix  ,•  . . 


. 198 
. 106 

:"5 

:,7S 

. 80 

• *4 

• SI 

• 17 


Le  Domaine  particulier  .......  lajfj: 


Moreuil  . 
Peôr  . . 


» — , 4066119 

Les  Charges  locales  . 4î0oo 

La  Subvention  de  Boulogne 4i.ico 

Les  Tailles  . oittti 

Les  ' . )6jBo6 

Les  Gabelle.  ...........  96,191 

La  Capitation 895000 

Les  trois  vingtièmes 

*■*!  ordinaire»  & extraordinaires  7 

du  Clergé ■ ,00000 


7)10718 

Î4ocoo 


Total  8050718  L 

(EUNitn  <r Amiens  ).  Elle  comprend  106.  Pa- 
rotles  , 35099.  feux , 86.  familles  nobles  de  175495. 
âmes  ou  perfonnes  de  tout  âge  & de  tout  fexe.  U 
Tome  I. 


Bellavefne ......... 

Bcilcy.Saint-Licnard  ... 

Bellilontaine  . . . •.  . v 
Bcnaft  & le»  Aïeux  . •.  . 

Bergicourt . 

Betnapré , Voye\  Scnarpon. 

Betny 

Bettaucourt  , Voye\  Thenne». 

Bcttembo* 

Bcrtentourt-Riviere 'Airaine  . 

BcuilJencourt-foos-Bliannay  ....  Oifemont.  . 
Bcuiilencourt.cn- Sery , bourg  . . . Oifemont.  . 

Bienconit v . . Oifemont  . 

Blangy-lbni-Poix  ........  Poix .... 

BlaDgy  4 TtouvUle Fonlly  . . 

Blergie» , bourg poix  .... 

Bollmoot > Gjnucliej  . 

Bois.Raoult  (le  )......  . Airaine  . . 

Amiens . . . 

Bofqoct  ( le  petit  ) , Voyt\  Jumelles. 

Bouetles  ..........  Pt ji 

Boeèi 

Bougainville  

Foulainvilkr  , Voye\  Tronchoy. 

BoufléviHe  ..........  Gamaches  . . . 161 

Bouttencourt , Aufencs , & Montkre.  Gsmaches  . . . ijo 

Bouverefles Poix 

Bozcncourt  , Lihens ï 

Brafly Poix 

Bray-Icz-MareuU  Oifemont.  ...  54 


. 114 

• I® 
. 198 

• 109 
• 57 

• 41 
. 6g 
. 17* 

. 66 


,i« 

P’ApÛnr.  ...  114 
Mcreuil  ....  189 
Pifuignjf.  ...  184 
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Paroifet. 

Bretonneux , Vt9t\  Vüler»* 

Brioft  , Voyez  «lof* 



Buifly  ‘ ' 

Bulleux , Voyez  Cérify. 

Buy  on  fit  PJ«hy 

C 


Doyennés.  Feux. 
C^'V'Vj  W 
Péquigny.  ...  <1 

Péquigny.  ...  59 
Poix 50 

Amiens 


Cachy 

Cagny 

Cagny  ( le  petit  ) , Voyez  St.  Fufden. 

Canons  fit  Gouy 

Caimbron .......... 

Campagne  , Voyez  Hainneville. 

Campa  en  Amicnois 

Campfart  , Voyez  Vlllen. 

Cantepie  , Saint-Hilaire  & Lille  . . 
Cappel  ( le  ) ........ 

Carreaux  ( le*  ) , Voyez  Fretequifle. 

Caitigny « 

Canbercq  fit  le  Cellier  • • • • • 

Carillon * 

Cadieres 

Cayeux , bourg  . 

Cellier  ( le  ) , Voyez  Canbercq. 

Cens  dn  Conrtil  ( lea  ) 

Ccnfc  ( la  ) , Voyez  Orefmaux. 

Cenfe  ( la  J , Voyez  Péquigny. 

Cenfc  d’Habcncourt  ,la),K.  Warfnlee. 
Cenlc  de  Sery  (la  ),..... 

Cérifÿ  Se  Gailly  ...» 

Cerify-Bullenx 

Ch3tellain , Voyez  Lignierca. 

Chauffée  de  Péquigny  v,  1»  ) • • • • 
Chempuy-le-Grand  ...... 

Chépy  Se  Monceaux 

Choqneufea 

Citernes 

Clairy  & le  Sanlchoy 

Coudé  fit  Foliie  . . • ? . . . 

Contenchy 

Contre*  .......... 

Conty , ville  , Luificre , fit  Ririere  . . 
Copcgnenlle , Voyez  Nampty. 
Courcellcs-fous-Moyencourt  . • . 

Courcc  lies- fous -Thoix 

Creuzcs * 

Croifly • 

Croix-an-Bailly 

CtoLx-RsouIc  (la  )..•••• 
Crouy . » . * 


Fouilloy  ■ • 

• 3* 

Moreuil  . . 

• ûî 

Oifemont . . 

. 70 

Oifemont.  . 

• *7 

Péquigny.  . 

. 101 

Gamaches  . 

. 88 

Poix 14 

Go  mâcher  ...  4$ 
Oifemont.  ...  36 
Péquigny.  ...  {8 
Poix ......  109 

Ganaches  . . . 444 

Péquigny.  ...  4 


Gamaches  . . 

Lihont .... 

140 

Oifemont.  . . 

88 

PifùlV-  . . 

*3* 

PôlX 

103 

Gamaches  . • 

156 

Poix ..... 

<53 

Oifemont.  . . 

le* 

Amiens.  . . . 

100 

Airaine  . . . 

136 

Moreuil  . . . 

97 

Poix 

33 

Amiens.  . . . 

*57 

Poix 

93 

Poix 

Amiens.  • . . 

Amiens.  . . . 

8a 

Gamaches  . . 

Poix 

Péquigny.  . . 

66 

D B 


Damcrancourt  ........ 



Dcmvin  

Dcftrebcuf 

Dommart-fur-Baluze 

Douriers 

Dreoil-Icz-Amien* 

Dreuil  Icz-Moüiena  

Dromefnil 

I>ury-Amei![y 

Epagny  , Voyez  Haynncville. 

Equipée  ( T ) , Voyez  Wienconrt. 
Elcarbotin  , Voyez  Frirille. 

Efpaumefnil 

Efplailfiers  

Efqncnne*  ......... 

Eframcconrt 

Eflcncourc  ......... 

Eflerieanx  . . 

Eftalmenil , Voyez  Hoquinconrt. 
Eüiieux  .......... 


Falloifi;  (la  ) ....  . 

Famcchon  

Faucaaconrt-hora-Ncfle  . . 

l le  ) > Vtyet  Vergiea. 
F>y  ' le  petit  ) , Voyez  Fiera. 
ray-lea-Hornoy . , . . . 

Faycl  ( le  ) 

Fcrrierti,  ....  . . 


Poix . . . 

. . *37 

Poix  . . . 

. . i8d 

Fouilloy  . 

. . • 0 

Gamaches 

Fouilloy  . 

• • 7« 

Airaine  . 

Amiens.  . 

Péquigny. 

Airaine  . 

Amiens.  . 

» • *3$ 

Airaine  . . 

Poix .... 

Poix  .... 

. . 81 

Poix  .... 

. . 18 

Poix  .... 

. . 6 j 

Amiens.  . . 

. . 114 

Airaine  . ■ 

‘ * 6S 

Moreuil  . . 

. 66 

Poix  .... 

Oifemont.  . 

• 44 

Airaine  . . 

. 81 

Airaine  . . 

. 1 

Amiens.  . . 

• 

Paroifet. 

U'-VNJ 
FenqneroUe  > Voyez  Fenqnieres. 
Fenqoicre  fie  Feuqnerolle  . . 
Fier»  fit  le  petit  Fay  .... 

Floixeconrt  ....... 

FloriviUe , Voyez  Tilloy. 

Floury  

Fluy 

Foliie  , Voyej  Coudé. 

Fontaine-lez-Sccq 

Fontaiues-fous-Cttcun  . . . 

Forceville . 

Foffeinanant  ....... 

Fouilloy  

Fonrdrinoy  ....... 

Franlcux , Voyez  MethiL 

Franfnrcs 

Ficmiconrt-lc-Grand  .... 
Frefmontier  ....... 

Frefnes 

Frefnerille  ....... 

Frefnoy-an-Val « 

Freflênneville 

Fretemeule  ....... 

Fretemolle  ....... 

Freteqniüê  fit  lea  Carreaux  . . 

Friauconrt 

Fricamps  

Frieuie  , Voyez  Acheul. 
Friville-Efcarbotin  ..... 
Fromeries  .••••.., 
Frucourt-fur-Limenx  .... 

G 

Gailly , Voyez  Cérify. 
Gainemicourt  ...... 

Gamaches  , bourg 

Gard  ( le  petit  ) , Voyez  Soucs. 

Gentelle*  

Gtimont , Voyez  Taify. 

Glify 

Gollencomt 

Gouy- lez- Grofeller*  . . . . 

Gouy-l’Hfipital 

Gouy  , Voyez  Cahon*. 
Grandvilkcrt , bourg  ...» 
Cran  (art , Voyez  Baillent. 

Gratepanche 

Guieticourt  .....  . • 
Gnifeucourt 

H I 

Habenconrt , Voyez  Warfufée. 
Hainneville  fit  Campagne.  . . 
HaliriUer , Voyez  Linchenx. 
Halliriller  fit  Louarde  .... 

Haloy  fit  Brioil 

Hamel  ......... 

Hamcllct 

Hangard  ........ 

HangcfUfur-Sommc  ...  . . 
HaynneviJlc  fit  Epagny  . . . 

Hcrcellainct 

Hercourt  , Voyez  Monchel. 

Hermelics 

Hefcampi  fit  Saint-Clair  • • « 
Hcnbcourt , Voyez  Ven. 

Heuconrt 

Heudin  , Voyez  IVIcfnil. 
Hoquincourt  fit  Eftalmenil  • . 

Hornoy , bourg 

Hnclux  • 

Huppy  fit  le  Poultier  .... 
Ifengremel , Voyez  Wiinconrt. 
Jumelles  fit  le  petit  Bofquet  . . 

L M 




Lamberconrt  , Voyez  Mlannay. 

Lancherc • 

L équipée  , Voyez  Wiencourt. 
Leftocq  , Voyez  Monfurcs. 
Lignierei , bourg , fit  Chîtcliafo 

Ligniere* 

Lirr.cux  .....  . . . • 
Liacbeox  fit  Haiirilltr  . . . . 


Doyennés.  Feux. 
L^VNJ  W*» 


Gamaches  ...  *<7 

Amiens 97 

Péquigny.  ...  10 

Amiens 44 

Péquigny.  . . . 138 

Oifemont.  ...  70 

Amiens 94 

Oifemont.  ...  44 

Amiens 19 

Fouilloy  ....  $4 
Péquigny.  ...  99 

Amiens 87 

Oifemont.  ...  30 

Poix 48 

Oifemont.  ...  sa 
Ai  raine  ....  60 

Péquigny.  ...  114 
Gamaches  ...  189 
Gamaches  ...  61 
Poix  ......  144 

Airaine  ....  3-7 

Gamaches  ...  Il  { 
Poix 93 

Gamaches  . . . 184 
Poix  ......  360 

Oifemont.  ...  84 


Amiens 51 

Gamaches  . . . 101 

Fouilloy  ....  107 

Fouilloy  ....  39 
Aforruii  ....  •* 
Amiens.  ....  S 
Péquigny.  . . . 4* 

Poix 46 

Amiens 87 

Moreuil  ....  4* 
Poix 49 


Gamaches  • ♦ • *9 

Moreuil  ....  10 1 

Poix 

Lihonf 3* 

Fouilloy  ....  na 
Fouilloy ....  43 
Airaine  . . . . i6t 
Moreuil  ....  “ 
Gamaches  ...  » 

Airaine * 

Poix  ...••*  1*1 

Airaine  ....  *7 

Oifemont.  ■ . • 7® 

Airaine  . . • • *<58 
Gamaches  • • • * 

Oifemont . ...  14* 

Moreuil  ....  *74 


Airaine  . • • • 3® 


Gamaches  . . • 


Poix 

Oifemont.  • • • 
Oifemont.  • » • 
Piiuifiy 


I98 

61 

**s 

»*s 
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Panifier.  Doyennés. 

U’-s/'nJ  L^*v*0 

LiÛe  * Voyez  Cajitepk. 

LofuilJy  & le  Prieuré Amiens.  . . 

» Fouilloy  . . 

• Moreuit  , » 


Loneucare 

Lorinioy  ...... 

Lonarde  , Voyez  Hallhillar. 
Lailîere  , Vtytz  Coût  y. 

Marche!- le -Cave  . . , , 
Marcft  6c  Ouft  .... 

Marlers  ...... 

Maronde  ( I*  ) . . . . 
Marquenneville  & Van*  . 
Meneviller , Vcyn  Vacqts ««fié». 
Meraucourc  ...... 

Meieleftârt 

Mergneux 

Mériaumont 

Mcrkonrt  ...... 

Wcfet  { le  ) 

Melnii-lez-Fraaleux  . . . 

Mefnil-Heodin 

Métigny 

Met* . 

Mlannay  - Lambercourt  . . 
Molien*  en-Bcnuvoilîs , bourg 
M o lie  as- Vi  dame , bourg  . . 
Monceaux , Voyez  C hépy. 
Monchel  & Hercourt  . . . 
Mon  lures  6c  Leftocq  . . . 
Montagnes  ...... 

Montleie , Vojt\  Bouttcr.court. 
More  ou rt  ....... 

Motte-en-fans-Tene  ( U ) . 

Moufllers  

Moyencouit  


Feulior  . 
Gamaches 
Poix  . . . 
Poix . . . 
Oifemont. 


. «9* 
. **î 

n 


::  i: 


. Poix  .... 

• *î 

. Airaine  . . 

• 8? 

. Poix  .... 

. i3s 

• Poi* .... 

• 7* 

. Airaine  . . 

. 6x 

■ P'w'fy-  • 

. Ganaches  '. 

• *7 
. 61 

. Oifemont-  . 

. .,8 

. Airaine. . . 

. Amiens-  . . 

. Oifemont.  . 

. 78 

. Poi*  .... 

. »68 

• Péquigay.  . 

. *17 

. Oifemont.  . 

. Amiens.  . . 

. Airaine  . . 

• 7Ç 

. Fouilloy  . . 

. 80 

Panifies. 

C-~v-sJ 

Sauchoy . . . 

Saucooft,  Voyez  Nlbat. 

Savemc 

Saulchoy  ( 1*  ) , Voyez  Clairy. 

Selincourt t , , 

Scturpon  6c  Bcrnapré  . . . . 

Scu* 

Sœuere»  ( les  grand  6c  petit.  ) . . 
Soiiîevil  fle  Salfleraont  . . » . 

Somme  reux  . 

Soring  - Bazînval 

Souci  6c  le  petit  Gard  .... 

Souplicourc 

Saint-Aubin  ...... 

St.  Bliraant  ...... 

St.  Clair  , Voit?  Hefcamp*. 

St.  Elle  ....... 

St.  Fufrien  6c  le  petit  Cagny 

St.  Helle 

St.  Hilaire  , Voyez  Cantepie. 

St.  Maccq  ...... 

St.  Manlvis  ...... 

St.  Maxens  ...... 

St.  Nicolas  de  Regny  . . , 

St.  Pierre  à Gcuy  .... 

St.  Fierrc-lez-Se  lin  court . . 

St.  Romain  ...... 

$t.  Sauflieo , bourg  . . * 

St.  Thibault 

St.  Vallcry  a ville  .... 


Doyennés. 

Pci*  .... 

Amiens.  . . 

Air  sine  . . 
Oifemont.  . 
Piquigny.  . 
Ganaches  . 
Ptf.ip}-  ■ 
Pour  . . . . 

Gamaches  . 

P‘1‘‘IV-  • 

ro<*.  . . . 


'A9 

Feux. 


■ 

. 4t 

. 4 6 

■ I 

6o 
. 180 

■ *14 

1* 

«4 


Paix . . . . 
. . . > Poi*  . . . . 

Amiens.  . . 


N O P 

Namps-au-Mont ....... 

Nampi-an.VaJ  ..... 

Nampty  6r  Copegneulle . 

Nelle-lTîôpital Oifemone. 

NeuvilJe.au*.  Bob Oifemont. 

Neuville- fous-Siint-Germaln  . . . Oifemont. 
Neuville  le^Leeuilly  ......  Amiens.  . 

Neuville-lez-MoIlen* Poix  . . . 

Neuville- four-Saim-Vallery  ....  Gamaches 

Nibat  6e  Sancouft Gamaches 

Offignie* P oi*  - - 

Offroy 

Oifemont.  bourg  . , 

OlflVr  ......... 

Orefmau*  , bourg t 6c  U Cenfc  . 

Oflêncourt  ....... 

Ouft,  Voyez  Mareft. 

Paillait  


*3 

î» 

4* 

U9 

*1 

«4 


Pé^oigny  , ville  , 6c  la  Cenfe  . . 
Plachy , Voye\  Boyon. 


Poultier  ( le  ) , Voyer  Hoppy. 
Prieuré  ; le  ) , Voyez  Luruilly. 


Q.  R S 
Quefnoy- fur- Airaine  ( le  ) 


Rainbure  . . 
Ramburcllei  . 


Rivière , Voyez  Bettencouit. 
Rivière  , Voit?  Conty. 


SajgnevtUa 

Sain  tegiéc 


SailTcmoRt  > Voyez  Soiflêval. 


Sunoy  . 


Poi* . ...  , 

Oifemont.  . 

. . w,. 

Pfiuigny.  . 

Amiens.  . . . 

Ganaches  . . 

■ . za 

Moreuil  . . , 

Gamaches  . , 

Péquigny.  . , 

• * *77 

Amiens.  . . , 

. . 90 

Poix 

. . 164 

Amiens.  . . • 

. . 48 

Airaine  . . 

Amiens . . . 

. lad 

Oifemont.  . 

. 104 

Oifemont.  . 

. 61 

Moreuil  . . 

• J8 

Gamaches  . 

. 1,8 

Péquigny.  . 

. 80 

Amiens.  . . 

. tri 

Poix .... 

Amiens.  . . 

Amiens.  . . 

Oifemont.  . 

. 146 

Poix  .... 

Moreuil  . . 

. 118 

Amiens.  . . 

Poix  .... 

Poi* .... 

. 119 

T V W Y 

Taifnil 

Taify  6c  Glimont  ..... 

T hernies  6c  Bertaucourt  . . . 
Thieulloy-rAbbaye  .... 

Thieulloy-la-ViUe 

Thoi* 

Tilloloy 

Tilloy 

Tilloy  6c  Floiivilk  ..... 

Tours 

Tronchoy  6c  Boolainviller  . . 
Tronville  , Voyez  Blangy. 

Tnides-Rogent 

Vacque relies  6c  MeDeriilcr  ( 1a  ) 

Vacquerics  ( la  ) 

Van*  6c  Yonval  ...... 

Vcilconcs  ........ 

Vetgies6c  te  Fay  ..... 

Verciere  { la  ) 

Vers-fous-Corbie  . . , . . 

Vers  6c  Heubcourt 

Viefviller 

ViUcroys  ......... 

Villcrs  - Bretonneus 

Villers-fous-Mareuil 

Vifmc*  6c  Andecourt  ..... 
Vreignes  ......... 

Wailly 

Warfufée  6c  la  Cenfe  d'Habencourt . 

Warlui  . 

Wiencourt  6c  Léquipée  .... 
Wiry-aa-Mont  6c  au  Vil  .... 
Wrincourt  6c  Ifengremel  .... 
Ton  val , Voyey  V aux. 

|o6.  Paroifftt. 


• • ■ 
• • Gamaches  . 

. ita 
. 140 

. . Moreuil  . . 

. . Poix .... 

. . Gamaches  . 

. . Airaine  . . 

. 190 

. . Oifemont.  . 

. lofi 

. . Amiens.  . . 

. X 

. . Piquigny.  . 

. IX 

. . Airaine  . . 

X 

. . Poi*.  . . . 

. . Amiens.  . . 

, ta» 

. . Poix .... 

. 118 

. • Gamaches  . 

• 7*7 

. Amiens.  . . 

• 71 

♦ Aforruii  . . 

. Moreuil  . . 

• $9 

. Airaine  . . 

. it8 

• Poix .... 

. Poix  .... 

. 78 

. Oifemont.  . 

• |t 

. Amiens.  . . 

. toc 

. Gamaches  . 

. Gamaches  . 

. Airaine  • . 

• *14 

, Oifemont.  . 

. Poix  .... 

. Amiens.  . . 

. 89 

..  Oifemont,  . 

. 19 

• Airaine  . . 

. Poi*  .... 

u ■ Lihons  ... 
. Amiens.  . . 

• 41 

Amiens- 
Oifemont. 
Fouilloy  . 
Oifemont. 
Oifemont. 
Airaine  . 
Amiens.  . 
Lihens.  . 
Airaine  . 
Fouilloy  . 
Airaine  . 
Gamaches 


. ioo 

* **S 

• I*' 
. 18 

* 99 

• 

. 78 

. roc 

• 7* 

■ 7» 

• *49 


Total  )s°99 


La  ville  d’Amiens  porte  pour  armes  de  gueules 
à un  ali\ier  tt argent , au  chef  d*a\ur  femé  de  fleurs* 
de-lys  d'or.  Deux  licornes  au  naturel  accornces  fir 
onglées  d'or  font  les  fupports  de  ces  armes.  Et  poop 
devile  , il  y a en  lettres  d’or  fur  un  ruban  de 
gueules  placé  au-deffus  de  l’écuflon , ces  mots  tf 
Liliis  tenaci  viutine  jungor.  T 

Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Somme  , & 
17.  lieues  & un  tiers  N.  O.  de  Soiflons,  17.  ÎLE. 
de  Rouen  , 1*.  S.  O.  d’Arras  „ 17:  deux  tiers  S.  O. 
de  Lille , 26. 0.  N.  O.  de  Rheims , 1 3.  O.  S.  O.  de 
Cambrai  ,&  n.dcux  tiers  N.  de  Paris.  Long.  19. 
57-  $6.  lat.  49.  JJ.  j8- 
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TlU,S  DO  LlVH  II  DU  CoUCHII  DD  SOLIIO 
11  à Amiens. 


Ami  t le . 


S:  ï- Lever.  Cottch 

1 jfc;  !-  Lever. Coaeh. 

ê-S-H-M. 

H.  Ht 

Mai.  S-S-h.M.  H.M. 

I 

4 

juillet , le  . 1 

i S4 

8 6 

6 

7 14 

4 * 

6 
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8 4 

it 
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11 
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6 
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6 
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5 48 
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6 14 

if 
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f f 7 

1* 

S 4S 

6 

ai 

S Sî 

6 S 
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S S4 
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S 4$ 
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S S7 

t 
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6 16 
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6 
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* 
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11 

S 16 

6 44 

11 

6 )I 
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16 
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16 
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ti 
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7 * 

11 

6 {O 
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16 

4 49 

7 11 
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6 $9 
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t 
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7 

Novemb.  le  1 

7 9 

4 S* 

6 

4 J» 

7 

6 

7 «7 

4 41 

11 

4 K. 

7 SS 

IX 

7 *S 

4 U 

16 

4 18 

7 4* 
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AMIGNY  fur  le  Thé  , en  Normandie  , Diocefe 
de  Coutajices  , Parlement  de  Rouen  , Intendance 
de  Caen  , Ele&ion  de  St.  Lo , Sergcntcrie  du  Hom- 
met.  On  y compte  47.  feu*.  Le  Seigneur  de  ce  lieu 
en  porte  le  nom  & préfenre  à la  Cure.  Cette  Pa- 
roifle  eft  à une  petite  lieue  S.  E.  du  Hommct  , & à 
une  1.  & tiers  N.  O-  de  St.  Lo. 

AMIGNY  & Rony  , dans  le  Laonnois  , au  Gou- 
vernement général  de  l’Iflc-dc-France  , Diocefe  & 
Eleftion  de  Laon , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Soiflôns.  On  y compte  168.  feux. 

AMIL1S  , dans  la  Brie  Champenoife  , Diocefe  de 
Meaux  , Parlement  & Intendance  de  Paris  , Elec- 
tion de  Coulomiers.  On  y compte  toi.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  fur  une  . petite  rivière  il  1. 1.  deux  tiers 
S.  E.  de  Coulomiers. 

AMI  LL  Y , bourg , dans  le  Gâtinois  Orléanois  , 
Blôcefe  de  Sens  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
d’Orléans  , Eleftion  de  Montargis.  On  y compte 
*70.  feux.  Ce  bourg  eft  h une  lieue  E.  de  Montargis. 

AMILLY  , dans  la  Beauce  , au  Gouvernement 
général  d’Oriéanois  , Diocefe  & Election  de  Char- 
tres , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Orléans. 
Op  y compte  74.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 1. 1.  & 
on  quart  O.  de  Chartres. 

AMILLY  , dans  le  pays  d’Aunis  , Diocefe  , In- 
tendance & Elc&ion  de  la  Rochelle  , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  S 8.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 

1.  & un  quart  E.  de  la  Rochelle. 

AMIN  VILLE  , dans  le  Duché  de  Bar  , Diocefe 
de  Metz  , autrefois  Prévôté  de  Briey  & aujourd’hui 
Bailliage  de  ce  nom  , & Confeil  fouverain  de  Nancy. 
On  n’y  compte  que  3.  feux. 

AMlONS  , dans  le  Foreft  , au  Gouvernement 
general  de  Lyonnois  , Diocefe  de  Lyon,  Archiprètré 
oe  Pommiers  , Election  de  Roanne  , Intendance  de 
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Lyon , Parlement  de  Paris.  On  y compte  44.  feux# 
Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  une  colline  , dans  une 
contrée  fertile  en  fcigle  & en  vin.  Il  y a auffi  des 
bob  & des  prairies  : ces  dernieres  font  arrofées  de 
la  petite  riviere  d’ifable.  La  Paroiflè  df Aimons  eft 
fous  l’invocation  de  Notre-Dame.  Le  Chapitre  du 
Puy  en  Velay  nomme  à la  Cure.  Amions  dépend 
de  la  Châtellenie  de  St.  Germain-Laval  : le  bourg 
de  ce  nom  eft  à une  lieue  S.  O.  d’Amions , & cette 
derniere  Paroiflè  eft  à deux  tiers  de  lieue  de  hi  rive 
gauche  de  la  Loire. 

AMIOR  ou  Amie*  , bourg , dans  le  Quercy  , Dio- 
cefe de  Cahors  , Parlement  de  Touloufe  , Inten- 
dance de  Montauban  , Election  de  Figeac.  On  y 
compte  17.  feux  fit  20.  bellugues  & demie  de  feu. 

AMIRAUTÉS  , Marti  ou  Marium  Prcfciïur*  ou 
Tribun  alla.  En  general  Y Amirauté  eft  une  Jurifdic- 
tion  attribuée  au  Grand  Amiral  de  France.  Cette 
Jurifdiftion  eft  exercée  parles  Lieutenants  particu- 
liers & par  les  Lieutenants  généraux  du  Grand 
Amiral. 

Les  Lieutenants  particuliers  de  l’Amirauté  font 
ceux  qni  font  établis  dans  tous  les  Ports  & Havres 
du  Royaume. 

Ils  connoiflent  privativement  à tous  autres  Juges, 
& entre  toutes  fortes  deperfonnes,  privilégiées  ou  non , 
François  ou  Etrangers  , tant  en  demandant  qu’en 
défendant,  de  tout  ce  qui  concerne  la  conftruélion , 
l’équipement,  chargement  & armement  des  Vaiflcaux. 
Ils  connoiflent  auffi  privativement  à tous  autres 
Juges , de  l’cngagemeut  ou  loyer  des  Matelots  ; des 
contrats  concernant  les  affiirances  & commerce  de 
mer  , & généralement  de  tout  ce  qui  appartient  à la 
Marine  , & même  des  crimes  commis  fur  mer. 

Autrefois  les  Officiers  des  Amirautés  connoif- 
foient  auffi  des  prifes  ; mais  le  Roi  leur  en  a in- 
terdit la  connoiflance,de  même  qu’aux  Parlements, 
& Sa  Majefté  l’a  refervee  aux  Commiflaires  du 
Confeil  Qu’Elle  a nommés  pour  cela.  Les  Juges  des 
Amirautés  ne  font  plus  que  l’inftruAion  des  procès 
qui  concernent  les  prifes.  Il  leur  clt  néanmoins 
permis  par  un  Arrêt  du  Confeil  ( du  1.  Üftobre 
1689.  ) de  juger  les  prifes  qui  fe  trouvent  manifef- 
tement  bonnes. 

Les  appels  des  Jugements  des  Lieutenants  parti- 
culiers de  l’Amirauté  fc  relèvent  dans  les  quarante 
jours  aux  Sieges  généraux  des  Amirautés.  Ces  Offi- 
ciers jugent  néanmoins  définitivement  & fans  appel 
jufqu'à  fix  livres  , fuivant  l’article  LJII.  de  l’Ordon- 
nance de  Henri  III.  de  l’an  1 $84. 

Outre  cela  , il  a été  réglé  par  l’Ordonnance  de 
i68i.,liv.  1.  tit.  2.  art.  1. , que  tous  les  Jugements 
des  Sieges  particuliers  de  l’Amirauté  qui  11’excéde- 
ront  point  la  femme  de  cinquante  livres , feront 
exécutés  fans  appel  ; de  forte  que  quand  la  condam- 
nation n’excede  pas  cette  fomme  , les  Jugements 
des  T ribunaux  particuliers  de  l’Amirauté  ont  force 
d’Arrêts. 

Les  Jugements  de  ces  Tribunaux- particuliers  font 
exécutoires  nonobftant  l’appel  , jufqu’à  la  fomme 
de  huit  écus  , quand  ils  portent  condamnation 
d'amende. 

Ceux  qui  concernent  les  droits  de  l’Amiral , & 
qui  n’cxcedent  pas  la  fomme  de  foixante  livres  , 
lont  exécutoires  par  provifion  , à la  caution  jura- 
toire  du  Receveur. 

Ceux  qni  concernent  les  matières  fommaires  , 
auffi-bien  que  la  reftitution  des  chofcs  déprédées  & 
pillées , font  également  exécutoires  nonobftant  l’ap- 
pel , mais  en  donnant  caution. 

Les  Jugements  des  Tribunaux  particuliers  de 
l’Amirauté  , rendus  en  quelque  matière  que  ce  foit 
& à quelque  fomme  qu’ils  fc  montent,  font  aumexe- 
cutoires  nonobftant  l’appel  , en  donnant  caution  , 
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quand  l’appel  qui  en  cft  interjette , n’a  pas  été  re- 
levé dans  les  fix  femaines  de  l’Ordonnance. 

Au  relie , les  Juges  particuliers  de  l’Amirauté  peu- 
vent condamner  par  corps  , de  même  que  les  Juges 
des  Siégé  s généraux. 

Les  Lieutcnants-Gcnéraux  du  Grand  Amiral  font 
ceux  qui  tiennent  les  Sieges  généraux  de  l’Amirauté. 
Nous  donnerons  plus  bas  le  dénombrement  & l’état 
aétuel  de  ces  Sieges. 

Aux  termes  de  l’Ordonnance  de  1581.  , liv.  x. 
tit.  2.  article  3., les  Officiers  des  Sieges  généraux  de 
l’Amirauté  connoilTent  en  première  inftance  : 

x°.  Des  matières  civiles  & criminelles  concernant 
la  Marine  , quand  il  n’y  a point  de  Siège  particulier 
dans  le  lieu  où  ils  font  établis,  • 

20.  Ils  connoilTent  des  caufes  qui  excédent  la 
valeur  de  trois  mille  livres  ; de  ils  ont  le  pouvoir 
d’évoquer  ces  caufes  , des  Juges  inférieurs  quand 
ceux-ci  font  failis  de  la  matière.  Mais  cette  évo- 
cation ne  peut  avoir  lieu  que  par  appel  de  quelque 
appointement  ou  interlocutoire  donné  en  première 
iAftance. 

30.  Des  appellations  qui  font  interjettées  des  Sen- 
tences rendues  dans  les  Sieges  particuliers.  11  faut 
néanmoins  en  excepter  les  matières  criminelles  aux- 

3 utiles  il  échet  peine  affliéUve  : car  en  ce  cas  l’Or- 
onnance  de  1670.  doit  être  exécutée,  en  ce  qu’elle 
porte  en  l’article  premier  du  titre  26.  que  les  appella- 
tions des  Sentences  rendues  fur  des  accufations  de 
crimes  qui  méritent  peine  affli&ive,  fe  relevent 
rctla  es  Cours.  11  fuit  ae-là  que  les  Sieges  généraux 
de  l’Amirauté  ne  peuvent  point  connoitre  de  ces 
appellations. 

4°.  Les  Lettres  de  rémiffion  accordées  aux  Ro- 
turiers pour  crime , dont  la  connoifTance  appar- 
tient aux  Officiers  de  l'Amirauté  , doivent  être 
adreflecs  & jugées  ès  Sieges  d’ Amirauté  , qui  ref- 
fortiflent  nuement  ès  Cours  de  Parlement , article 
ia.  du  titre  a.  de  l’Ordonnance  de  1681.  Or,  cela 
ne  fe  peut  entendre  que  des  Sieges  généraux  de 
l’Amirauté.  Mais  quant  aux  Lettres  de  rémiffion* 
pour  Gentilshommes  ou  autres  perfonnes  qualifiées , 
l’entérinement  doit  fe  porter  à la  Grand’Chambre 
du  Parlement. 

Les  Juges  des  Sieges  généraux  de  l’Amirauté  peu- 
vent ordonner  l’exécution  de  leurs  Jugements  , no- 
nobftant  l’appel , pour  les  condamnations  d’amende , 
comme  faifant  partie  des  droits  de  l’Amiral , à la 
caution  juratoire  du  Receveur. 

En  matière  fommaire  , leurs  Jugements  définitifs 
font  exécutés  nonobftant  l’appel , par  provifion , 
en  donnant  caution , quand  les  condamnations  ne 
font  que  de  la  fomme  de  cent  livres. 

Mais  , quant  aux  autres  matières  , il  n’y  a que  les 
Sentences  concernant  la  reftitution  des  choies  dé- 
prédées  ou  pillées  dans  le  naufrage  , qui  fôient  exé- 
cutées nonobftant  l’appel  , en  donnant  caution. 
Mais  dans  tous  les  autres  cas , quand  l’appel  inter- 
jette n’eft  point  relevé  dans  les  fix  femaines  , les  Ju- 
ges peuvent  ordonner  l’exécution  de  leurs  Senten- 
ces , en  donnant  caution. 

Pour  ce  qui  concernent  la  contrainte  par  corps  , 
les  Juges  des  Sieges  généraux  peuvent  l’ordonner  , 
ainfi  que  ceux  des  Sieges  particuliers. 

Euhn  , les  Jugements  des  Juges  des  Sieges  géné- 
raux ont  force  d’ Arrêts  , quand  les  condamnations 
n’exccdent  pas  la  fomme  de  cent  cinquante  livres  ; 
& dans  ce  cas  on  n’eft  pas  recevable  à en  inter- 
jetter  appel. 

Les  appellations  interjettées  des  Sentences  de  ces 
Juges  des  Sièges  généraux  , dans  le  cas  où  l’appel 
en  eft  admis  , fc  relevent  dans  les  trois  mois  ou  aux 
Tables  de  Marbre  ou  aux  Parlements  du  Reftort. 
V dans  ce  Diaionoaire  Table  de  Marbre. 

Tome  I. 


AMI  jtfr 

DÉNOMBREMENT  DES  SIEGES 
généraux  G particuliers  de  /* Amirauté . 


I.  PARIS,  SiEGB  GÉNÉRAL  D*UNE  TABLE 
de  Marbre. 

Sieges  particuliers  rejfortijfans  à ladite  Amirauté. 


Sieges. 

Provinces* 

Dift.  de  Paris. 

(✓VN) 

U'V'O 

Abbeville 

. 1 6 1.  N.  N.  O. 

. j8  N.  i 4 l’O. 

Boorg-d’Ault  .... 

Normandie  . . 

. 18  N.  N.  O. 

Calais  

Pays  reconquis  . 

. 44  N.Jil’O. 

jeu 

Normandie  . • 

. *7  N.  N.  O. 

L &■  Tréport  . . . 

Normandie  . . 

. 17  ; N.  N.  O. 

La  Rochelle 

.70  . . S.  0. 

Les  Sables-d'Olonne  . . 

.70  . . S.  0. 

St.  Vallery.  fur  .Somme. 
Dunkerque  ( Ttlfonit  di- 
rtfîemrnt  au  Parlement 

Picardie  .... 

. x8  N.  N.  O. 

de  Paris  )..... 

Flandres.  . . . 

.44 N. 

II.  ROUEN,  Siégé  général  d’uke  Table 
de  Marbre. 


Sieges  particuliers  rejfortijfans  à ladite  Amirauté. 


Sieges.  Provinces.  Dift.  de  Rouen. 

GOTO  i/w 

Bailleur Normandie  . . . jo  I.  O.  N.  O. 

B > yeux Normandie  ...  14  O.  * au  S. 

Caca  .......  Normandie  ...  >0  O.  S.  O. 

Carentin Normandie  ...  19  O.  jm  S. 

V Caudcbcc Normandie  . • . 5 O.  \ au  N. 

L l r QuiUcbenf . . . Normandie  ...  7 7 ....  O. 
Cherbourg  .....  Normandie  . . . 14  - O.  N.  O. 

Coutancet Normandie  . . • O.  S.  O. 

Dieppe  ......  Normandie  ...  10  ....  N. 

Divei  .......  Normandie  . . . ij  JO.  S.  Ck 

Fefcamp  ......  Normandie  ...  1 1 j O.  N.  O. 

Grand-Champ  ....  Normandie  . . . a6  { . . . . O. 

Grandville Normandie  . . . j6  ; O.  S.  O. 

Le  Hatre-de-Grace  . . Normandie  ...  li  \ ....  O. 

La  H Normandie  . . . jo  O.  N.  O. 

Honfleur Normandie  ...  11  ....  O. 

Port.Bail Normandie  O. 

St.  Vallcry-«n>Caux  . . Normandie  ...  10  . . N.  O. 
Touques  ,.••••  Normandie  ...  ta  O.  ; an  S. 

III.  Sieges  généraux  ressortissans 
au  Parlement  de  Touloufe. 

Sieges.  Provinces.  Dift.  de  Touloufe. 

(✓W  OOTVJ 

Agdc  Languedoc  . . . 19 1.  E.  S.  E. 

Aigues-Mortes  ....  Languedoc  . . . . j8  . . . . E. 
Cette  .......  Languedoc . • • * jt  . ...  E. 

Collioure K oujjiUcn  ...  . )i  f . . . S.  E. 

Narbonne  . . • • • Languedoc ....  14  E.  S.  E. 


Mahon  , rejfortit  au  Co nfeil  Souverain  de  Roujjillon. 

IV.  Sieges  généraux  ressortissans 
au  Parlement  de  Provence. 


Sieges.  Provinces.  Diji-  ddAix. 

CXVS)  ^WI  l/W 

Antibes Provence  . ...  sa  1.1 ...  E. 

Arles  .......  Provence  ....  ix-rO.jauN. 

La  Ciotat Provence  ....  8 J S.  S.  E. 

Fréjnli Provence  ....18  E.  £ au  S. 

Marfcille  ......  Provence  ....  j S.  ; à l’O- 

Le  Martigues  ....  Provence  ....  7 { O.  S.  O. 

Toulon  Provence  ....  si  f ...S.  E. 

V.  Sieges  généraux  ressortissans 
au  Parlement  de  Bordeaux. 

Sitges  Provinces.  Dift.  de  Bordeaux. 

LOTO  C-XWJ 

Bayonne  ......  Pays  de  Laboure.  19 1.  S.  S.  O. 

Bordeaux Bourdelois  . ...  o o o. 

Saintongt  . ...  ta  N.  N.  O. 

S s 
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VI  Sin«*!  ctntuau*  msiomims 
au  Parlement  de  Bretagne. 


SUg». 
O'V'O 
Biefl  • « • 
Morlaix  • . 
K ante»  • « 

Qutmper  . . 
Saiot- Brien* 
Saint-Malo  • 
Vanne  i . . 


P nrincet. 

Bretagne  . . 
Bretagne  . « • 
Bretagne  . . 
Bretagne  . . 
Bretagne . . . 
Bretagne  . . 
Bretagne . • • 


Dijl.  de  Renner. 

L/VNJ 

. }i  1.0.  N.  O. 
. 18  i O.  N.  O. 
• *7  i • • • • S. 

. U O. 

. n . . N.  o. 
. ii  N.Jàl'O. 
. i*  f . . S.  O. 


En  tout  cinquante  Sieges  d’ Amirauté  , non-com- 
pris celui  de  Paris , non-plus  que  celui  de  Rouen. 

Chaque  Sicge  eft  compofé  d’nn  Lieutenant  civil  & 
Criminel  , d’un  Procureur  du  Roi , d’un  Greffier  , 
& de  pluficurs  Huiffiers  fit  Sergents.  Mais  dans  les 
Sièges  qui  reflortiffent  direéiementaux Parlements, 
il  y a un  Lieutenant-General  : & outre  cela  , il  y a 
des  Confeillers  dans  pluficurs  Amirautés. 

L’Amirauté  de  France  qui  fe  tient  à Paris  dans 
la  Grand’Salle  du  Palais  , eft  un  Siégé  général  dont 
les  Officiers  connoiffent  de  toutes  les  aftions  pro- 
cédantes du  commerce  qui  fe  fait  par  mer  , de  l’exé- 
cution des  Sociétés  pour  raifon  dudit  commerce  fie 
des  armements  , des  affaires  des  Compagnies  éri- 
gées pour  l’augmentation  du  commerce  ; en  pre- 
mière inftance  , des  conteftations  qui  naiflènt  dans 
les  lieux  du  Reflort  du  Parlement  de  Paris , Ôt  où 
il  n’y  a point  de  Sieges  particuliers  d’Amirauté  ; fit 
par  appel , des  Sentences  des  Juges  particuliers  éta- 
blis dans  les  villes  fit  lieux  maritimes. 

Ce  Tribunal  ( de  l’Amirauté  de  France  ) a pour 
Chef-né  l’Amiral  de  France  : enfuite  , il  eft  compofé 
d’un  Lieutenant  général , civil  fie  criminel  , d’un 
Eicutcnant  particulier  , de  cinq  Confeillers , d'un 
Procureur  du  Roi , de  trois  Subftituts  du  Procureur 
du  Roi , fit  d’un  Greffier  , qui  eft  auffi  Receveur  des 
amendes.  Il  y a outre  cela  , un  premier  Huiffiet1 
& fix  autres  Huiflfiers  réfidans  à Paris  ; deux  Agens 
des  aflurances  également  réfidans  à paris , fit  plu- 
fieurs  autres  Huiffiers  ou  Sergents  , tant  à Paris 
qu’en  Province  , qui  font  établis  pour  le  ferrice  de 
la  Chambre. 

Les  Officiers  des  diverfes  Amirautés  du  Royaume 
exercent  tous  leurs  Jurifdiftions  fous  le  nom  fit  l’au- 
toritc  du  Grand  Amiral  i & ils  ne  peuvent  obtenir 
des  provifions  du  Roi , que  fur  la  nomination  de 
l’Amiral. 

C’cft  auffi  à la  nomination  de  l’Amiral  que  font 
les  places  d’Interprctes , Courtiers , iVofcffeiirs  d’Hy- 
drograpkie , Jaugeurs , Maîtres  de  Quai , Balifeurs , 
Lelteurs  , Délefteurs , & Pilotcs-Lamancurs. 

L’Amiral  de  France  , Prxfettus  Maris  , eft  le 
Général-né  des  armées  navales , fit  le  Chef  de  tou- 
tes les  entreprifes  qui  fe  font  fur  mer.  C’eft  lui  qui 
connoît  de  tous  les  crimes  & des  malvcrfations  qui 
s’y  commettent  ; & fans  fa  permiflion  ou  lâns.congé 
de  lui , perfonne  ne  peut  armer  ni  monter  aucun 
Vaifîcau.  C’eft  lui , comme  nous  l’avons  déjà  remar- 
qué , qui  établit  les  Officiers  de  juftice  , qu’on  ap- 
pelle de  Y Amirauté  i fçavoir , les  Lieutenants,  Con- 
feillers , Avocats  fit  Procureurs  du  Rot , Greffiers  > 
Huiffiers , Archers  & Sergents  ailx  Sièges  généraux 
fie  particuliers  de  l’Amirauté  ; lefquels  Officiers  font 
établis  pour  connolrrc  de  tous  les  différends  qui  ar- 
rivent fur  mer  , foit  pour  raifon  de  guerre  , de  pêche 
ou  de  marchandée. 

Dans  tous  les  Tribunaux  de  l’Amirauté  , la  Juf- 
tice  eft  rendue  au  nom  de  l’Amiral.  Les  Officiers  de 
ces  Tribunaux  » ainfi  que  nous  l’avons  déjà  dit , font 
neanmoins  pourvus  par  le  Roi , fit  ils  ne  peuvent 
exercer  leurs  fondions  , qu’après  qu’ils  ont  obtenu 
des  Lettres  de  provifiou  de  Sa  Majefté. 
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Quand  l’Amiral  lé  trouve  auprès  du  Roi , les  or- 
dres que  Sa  Majefté  envoie  à fes  armées  navales , ou 
dans  fes  Ports,  lui  font  communiqués. 

Il  a le  dixième  de  toutes  les  priles  faites  fur  mer 
ou  fur  les  grèves  , fous  commHfion  fie  pavillon  de 
France.  Il  a auffi  le  dixième  des  rançons  , auffi-bien 
que  toutes  les  attendes  adjugées  aux  Sieges  particu- 
liers , fie  la  moitié  de  celles  qui  font  prononcées  aux 
Sieges  généraux  d’ Amirauté. 

Outre  cela , il  a plufieurs  autres  droits  qui  font 
rapportés  au  titre  premier  de  l’Ordonnance  de  1681. 

Mais  quels  que  foient  les  droits  fie  quelles  que 
foient  auffi  les  prérogatives  dont  jouit  l’Amiral  , ce 
premier  Chef  de  la  Marine  n’a  pas  féance  au  Parle- 
ment , en  fa  qualité  ffAmiral.  Voye\  Bouche! , verbo 
Amiral.  Voye\  auffi  le  Traite  des  Amiraux  qu’a  fait 
le  Feron , fie  le  livre  intitulé  de  Y Amiral , compofé 
par  la  Popelinicre.  On  peut  voir  encore  fur  cet  arti- 
cle, ce  qu’en  ont  dit  Pafquierdans  fes  Recherches, 
liv.  i.  ch.  14. , fie  da  Cange  dans  fon  Gloflaire. 

La  charge  d 'Amiral  de  France  n’eft  pas  à beau- 
coup près  auffi  ancienne  que  le  font  la  plupart  des 
autres  charges  de  la  Couronne.  ( Faucher , Origi- 
nes des  dignités  de  France  ). 

Les  Ducs  fie  les  Comtes  qui  gouvemoient  les 
Provinces  voifincs  de  la  mer,  s’étant  emparés  de 
ces  Provinces , nos  Rois  négligèrent  fi  fort  la  Ma- 
rine, que  lors  des  premières  Croifàdcs  ils  furent 
obligés  pour  tranfporter  leurs  troupes  en  Orient , 
de  louer  ou  fréter  des  Navires  Génois  ou  Pîfans,  fitc. 

A mefure  que  les  Provinces  maritimes  furent  réu- 
nies à la  Couronne  , les  Rois  de  France  firent  fa- 
briquer des  Vaiflèaux , fie  ils  établirent  alors  des 
Officiers  pour  les  commander. 

Le  nom  d’ Am  irai  vient  du  mot  arabe  Amir  ou 
Emir , qui  fignifie  Seigneur.  Selon  quelques  Au- 
teurs , ce  titre  dérive  d’un  terme  grec  qui  fignifie 
Salures  ou  Salins  ou  Marin.  C’eft  à caufc  de  cette 


origine , qu’on  prétend  avec  raifon  que  la  dignité , 
aufli-hicn  que  le  nom  d’Amiral  eft  venu  d’Orient. 
«Selon  quelques-uns , les  Siciliens  apprirent  les  pre- 
miers le  mot  d 'Amiral , des  Sarrasins , fie  les  Fran- 
çois l’apprirent  ou  des  Siciliens  ou  des  Nations  voi- 
lines  de  l’ifle  de  Sicile.  Selon  d’autres  , les  Fran- 
çois apprirent  le  nom  fie  les  qualités  de  la  dignité 
dont  il  eft  ici  queftion , durant  les  guerres  qu’ils 
firent  eux-mêmes  en  Orient. 

Le  pouvoir  de  la  charge  d’Amiral  ne  s’étendit  p3< 
d’abord  par  tout  le  Royaume.  L’Amiral  de  France 
11’avoit  d’autorité  que  fur  la  côte  , qui  s’étend  de- 
puis Calais  jufqu'au  Mont-Saint-Michel.  Le  Gou- 
verneur de  Bretagne  , qui  étoit , comme  il  1 eft 
encore  , Amiral  de  Bretagne  , commandoit  depuis 
le  Mont-St.  Michel  jufqu’au  Rats.  Celui  de  Guyen- 
ne commandoit  depuis  le  Rats  jufqu’à  Bayonne. 
Celui  de  Provence  enfin  étoit  Amiral  du  Levanr. 

Florent  de  Varcnnes  eft  le  premier  que  nous 
trouvons  avoir  porté  la  qualité  d’Amiral  de  Fran- 
cc  , en  1170.  On  peut  voir  les  noms  dt  Phmoire 
de  fes  Succeffcurs  dans  l'Hiftoire  des  Amiraux  de 
France,  par  le  Pere  Anftlme.  H n’eft  cependant 
pas  hors  de  propos  de  remarquer  ici  que  tous  ceux 
qui  ont  porté  la  qualité  d' Amiral , n ctoient  pas 
Amiraux  en  titre  d'Office.  Ce  ne  fut  félon  nuel- 
ques  Auteurs  , que  fous  le  remse  de  Chartes  1\  . , 
en  1 tay.,  que  Æmploi  d'Amira!  fut  énge  en  titre 
d-Oflîce , en  faveur  de  Pierre  Miéges  ; mais  Koftra- 
damus,  qui  dans  fon  Hiftoire  de  Provence  C f-  349* 
fj  1So.l  parle  de  ce  même  Pierre  Miegcs , Gentil- 
homme de  Toulon , ne  lui  donne  que  & qualité  de 
Vice-Amiral  de  Provence.  D-autres  reculent  I crée- 
tion  de  la  charge  d’Amiral  jufqu’à  la  fin  du  rcë 
de  Charles  V.  ( mort  en  1 380.  ) i & cc  fennœent 
nous  Daroît  préférable  au  premier. 
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( Sous  le  régné  de  Philippe  VI.  de  Valois , mort 
en  i j jo.,  il  y avoir  deux  Amiraux  fur  la  Flotte  de 
France , lors  de  la  bataille  de  l’Eclufe.  On  fixait 
fans  doute  que  cette  Flotte  étoit  alors  compofée 
de  lix  vingt*  gros  Vaifleaux  , & on  n’ignore  pas 
non-plus  quel  fut  le  fuccès  de  cette  journée.  « On 
» a prétendu  que  le  défaut  de  concert  entre  les 
» deux  Amiraux  avoit  été  la  caufc  en  partie  de 
» la  défaite  de  la  Flotte  de  France.  Mais  on  pour- 
v roit  y en  ajouter  une  autre,  d’après  le  Cardinal 
• d'OjJat , c’cft  que  nos  anciens  Rais  n'ayant  tenu 
» aucun  compte  de  la  Marine  , quoiqu'ils  eujjent  un 
v fi  beau  (f  fi  grand  Royaume  , flanqué  de  iettü 
» mers , quafi  tout  de  /on  long,  on  fut  obligé  de  fef 
» fervir  de  VailTeaux  étrangers  qui  n’obéifïbienf 
» qu’avec  lenteur  & répugnance). 

La  charge  d’Amira!  de  France  fut  fupprimée 
avec  celle  de  Connétable , par  Edit  de  Louis  XIII. 
du  mois  de  Janvier  1617.  Sa  Majefté  avoit  créé  Pan- 
née  auparavant  celle  de  Grand'Maître  , Chef  £r 
Surintendant-Général  de  la  Navigation  fj  Commerce 
de  France . Le  Cardinal  de  Richelieu  fut  pourvü  de 
cette  charge  pat  Lettres-Patentes  données  à Saint- 
Germain-en-Laye,  au  mois  d’Oéfobre  1626.  ; & 
l’Edit  qui  établifloit  cette  charge , fut  enrégillré  au 
Parlement  le  18.  Mars  1617. 

Dès  le  mois  d’OéVobre  de  l’année  1626.  Henri, 
Duc  de  Montmorency  , qui  étoit  Amiral  de  France 
depuis  le  17.  Janvier  1611.,  s’étoit  démis  de  cette 
charge. 

Après  la  mort  de  François  de  Vendôme , Duc 
de  Beaufort  ( tué  au  fiege  de  Candie  , le  25.  Juin 
1669.  ) le  Roi  fupprima  la  charge  de  Surinten- 
dant-Général de  la  Navigation  , Ôcc.  ; & par  Edit 
du  mois  de  Novembre  de  la  même  année  1669. 
Sa  Majefté  rétablit  ou  plutôt  créa  de  nouveau  la 
charge  d’Amiral , avec  le  titre  Ù la  dignité  d'Ojfi- 
cier  de  la  Couronne.  Pour  obvier  aux  inconvénients 
qui  avoient  obligé  précédemment  de  fupprimer 
cette  charge , le  Roi  fe  réferva  alors  le  choix  ù 
yrovifion  de  tous  les  Ofliaier*  de  Marine. 

Le  12.  du  même  mois  de  Novembre  1660.  Sa 
Majefté  ht  un  Reglement  fuè  les  pouvoirs  , fonc- 
tions , autorités  & droits  de  la  charge  d’Amiral  de 
France , qui  vendit  d’être  créée.  Ce  Réglement  eft 
trop  long  pour  que  nous  le  rapportions  ici  tout 
entier.  Nous  nous  contenterons  d’ajouter  à ce  que 
nous  avons  déjà  dit  des  droits  âc  prérogatives  de 
l’Amiral , que  c’eft  à lui  feul  qu’appartient  kr  droit 
de  donner  les  congés  & pafle  - ports  , eomrniflùms 
Se  fauf- conduits , aux  Capitaines  & Maîtres  des 
Vaifleaux  équipés  en  guerre  ou  en  marchandées  ; 
d’établir  le  nombre  ncccflaire  d’Interpretes  Si  de 
Maîtres  de  Quai  dans  les  Ports , &c.  i de  vifiter  ou 
faire  vifiter  par  telles  perfonnes-  qtPil  lui  plaît , les  ' 
Ports  , Côtes  Si  Rades  du  Royaume. 

Outre  le  dixième  des  prifes ,,  il  eft  dîl  auffi 
l’Amiral  le  dixième  des  viéhtaillcs , de  la  poudre', 
des  canons  & autre  artillerie  prife  fur  les  Enne- 
mis ; Si  s’il  a befoin  du  furplus , il  peut  le  prêt*- 
dre , en  en  payant  le  prix  , fon  dixième  rabattu. 

Les  Prife  1 font  jugées  par  Ordonnances' rendues 
par  l’Amiral’ &'  par  les  Commiflaires  nommés  par 
le  Roi  pour  tenir  Confeil  chez  PAnîiral.  Quand 
l’Amiral  eft  majeur  , c’eft  lui  qui  préftdc  audit' 
Confeil , Se  qui  indique  le  jour  St  l’heure  qu’il  fe 
doit  tenir.  Toutes  les  Requêtes  doivent  être  adret' 
fées  à l’Amiral  fcul  v les  Ordonnances  doivent  être 
intitulées  en  fon  nom  , même  quand  il  n’a  pas 
aflifté  an  Confeil.  Les  appellations  des  Ordonnan- 
ces ainfi  rendues  par  l’Amiral  fit  les  Commiflàires , 
font  portées  &jugées  au  Confeil  royal  des  Finan- 
ces , oi'i  l’Amiral  affifte  & prend  le  rang  que  fa 
oaiflance  & fa  charge  lai  donnent,  Le  Secrétaire 
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d’Etat  qui  a le  Département  de  la  Marine , rap- 
porte feul  les  affaires  qui  fe  portent  an  Confeil 
royal  des  Finances.  Voye\  dans  ce  Dictionnaire 
Confeils  royaux. 

Ce  que  nous  venons  de  dire  touchant  le  Con- 
feil des  Prifes  , ne  doit  s’entendre  que  de  l’Amiral 
qui  eft  en  état  d’exercer  fa  charge  par  lui-même  ; 
car , pendant  qu’il  eft  mineur , Sa  Majefté  établit 
une  Commiflion  du  Confeil  ob  les  prifes  font  ju- 
gées , & les  Arrêts  expédiés  au  nom  du  Roi. 

Les  droits  de  l’Amiral  s’étendent  enfin  fur  les 
naufrages , bris  & échouement.  Comme  ccttc  ma- 
tière eft  curieufe  Ôc  hiftorique  , on  ne  trouvera 
peut-être  pas  hors  de  propos  que  nous  la  traitions 
ici  un  peu  en  dé^l. 

On  trouve  qu’ancicnncmcnt  il  y avoit  dans  tou- 
tes les  parties  du  monde  connu , des  coutnmes  qui 
permettoient  de  profiter  des  naufrages.  Les  an- 
ciens Gaulois  font  accufés  de  cette  barbarie  ; & 
nn  Hiftoricn  ( Diodore  de  Sicile , liv.  5.  chap.  2.) 
rapporte  qu’Hercule  Ipur  fit  perdre  cet  impitoya- 
ble nfage.  D’A  rentré  (fur  la  Coutume  de  Bretagne, 
art.  LVI.  ) s’étonne  avec  raifon  , comment  ua 
droit  fi  odieux  a pu  être  fi  univcrfcllemcnt  établi. 

Les  habitants  des  Ifles  Cyclades  ( les  Ifîes  de 
l'Archipel  ) croyoicnt  que  les  effets  échapés  des 
naufrages  leur  appartenolent.  Les  Romains  les  lait 
ferent  vivre  dans  ccttc  opinion  , quoique  les  Loix 
romaines  défendaient  ce  droit  de  naufrage  , tant 
au  fife  qu’au  particulier. 

Dans  la  décadence  de  l’Empire  romain  , les  peu- 
ples qui  inondèrent  les  diverles  Provinces  de  cet 
Empire , y apportèrent  leurs  ufages  , & le  droit 
de  naufrage  fut  établi  en  très-peu  de  temps  pref- 
que  par- tout. 

Scion  l’Auteur  des  Us  £r  CoutumA  de  la  mer , le 
droit  de  bris  & naufrage  s’introduifit  en  France , à 
caufe  des  Normands  & des  Saxons  qui  fâifoient  des 
ihcurfîons  fur  nos  côtes.  Les  Vaifleaux  de  ces  Bar- 
bares étoient  pillés  fans  pitié , quand  ils  échouoient. 
Cette  coutume  fe  pratiqua  dans  la  fuite  indifférem- 
ment contre  tous  ceux  qui  navigeoient. 

A la  prière  des  Bourdelois , Kochclois , &c. , les 
Ducs  de  la  Gaule  Armorique  changèrent  l’ufagc  des 
pillages , en  celui  des  congés  ou  brefs.  Ces  Ducs 
donnèrent  des  brefs  de  fuuVcré , des  brefs  de  con- 
duite , & des  brefs  de  viélaaille. 

Les  brefs  de  fativeté  s’accordoicnt  pour  exemp- 
ter les  navires  tic  les  marchandées  du  droit  de  bris, 
en  cas  de  naufrage.  Ceux  de  conduire  étoient  pour 
fhirc  conduire  les  Navires  hors  des  dangers  de  1 '3e 
côte  ; & ceux  de  vifhtaille  ctoifrnt  pour  avoir  la' 
permiffion  d’acheter  des  vivres  Si  des  raffaichiflç:- 
ments  en  Bretagne.  Ponr  l’expédition  de  Cc5  brefs1,' 
8c  pour  le  reebuvremenr  des  diV>ifi  qui  en  prove- 
noient,  il  y avfcit  des  Bureaux  établis  à Bordeaux" 
& ailleurs. 

Le  droit' de  Irris  étoit  auffi  én  liftfge  en  Guyenne, 
en  Saintonge  , dans  l’Aunis  & en  Poitou  ; hiàïR 
dans  cCs  diveril-s  contrées,  if  ctoit  beaucoup  plus! 
modéré  que  par-tout  ailleurs.  Le  Seigneur  nej  pré-1 
noit  que  le  quart,  oti "fctiÈ’W fijus  re'TtèrS’des 
effets  faavcs.  Les  petfonneri  qur  avdient  aide  ï fâùi 
ver  ces  effets  , en  avoient  autant  que  le  Sèigheüri’ 
Le  refte  étoit  rendu  aux  pariétaires.  Ht'nn  llL 
Roi  d’Anglcterte  ( mort  en  1 272.  ) abolit  cé  droit; 
L’Empereur  Frédéric  t’abrogea  , vers  le  miHttrdu1 
douzième -ficelé  , dans  tbtiS  les'  Etats  dépen- 
doient  de  l’Empire  d’Occident:  " ’ ’’ 

Quoique  ces  Loix  qui  abrogcffifcht  lé  d refit  de! 
bris  n’obligeaflent  que  le*  Etats  des  deux  Princes' 
que  nous  venons  de  nommer , nous  voyons  cepen- 
dant qüe  le  mêine  droir  dont  il  eflHici  quefHon , fut1 
abroge  prcfquc  en  même  temps  dans  les-  attirer 
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Provinc  déterminer  précifèment  le  temps 

&r«tntre  de  cette  detniefc  abrogation.  B y a 

'^nmoins  apparence  que  le  droit  de  bris  s éteignit 
Salement  dans  les  diverfes  Provinces  mann- 
mes  du  .Royaume , depuis  le  milieu  du  douzième 
liecle  jufqu’à  la  fin  du  treizième.  L’appas  du  gain 
& ]e  defir  de  eonferver  la  liberté  ou  commerce 
portèrent  fucccffivement  les  habitants  des  côtes  du 
Royaume  à fuivre  l’exemple  que  leur  avoient  donne 
ceux  qui  habitoient  les  Provinces  où  ce  droit  odieux 
n’étoit  plus  en  ufage. 

Ce  qui  nous  perfuade  qu’il  n’y  avoit  pas  de  Loi 
particulière  qui  défendit  l’ufage  de  profiter  des 
bris,  c’eft  que  nous  voyons  qucji  temps  en  temps, 
il  s’eft  trouvé  des  Provinces  *des  Seigneurs  qui 
ont  voulu  faire  revivre  cet  ufage.  Bodin  ( dans  fa 
République,  liv.  I.  chap.  10.  ) rapporte  qu’il  fe 
fouvient  d'avoir  entendu  que  l'Ambajfadcur  de  VEm- 
vereur  fit  plainte  au  Privé  Confeil  du  Roi  Henri  11. 
Pan  i$$6.  de  deux  Galères  prifes  par  Jourdain  Ur- 
fin  , qui  avoient  fouffert  bris  en  courfe  ; que  le  Con- 
nétable lui  remontra  que  c'ejl  la  coutume  générale  , 
non-feulement  dans  le  pays  de  Vobéiffance  du  Roi , 
mais  auffi  en  toute  la  mer  de  Levant  & de  Ponant  ; & 
que  jamais  André  Doria  n'avoit  fait  inftance  du  bris 
de  deux  Galères  confifquées  par  le  Prieur  de  Capoue. 

Les  Ordonnances  des  années  14co.de  1517.  ne 
parlent  point  du  droit  de  bris , dcc.  ; mais  celles  des 
années  1543.de  1584.  s’expliquent  en  ces  termes  : 
«De  tout  ce  entièrement  qui  fc  tirera  de  mer  à terre , 
«tant ....  dtc.  que  bris  , de  chofcs  de  flot  à terre  , 
via  tierce  partie  en  appartiendra  à celui  ou  à ceux 
«qui  l’auront  tire'  de  fauvé  ; une  tierce  à l’Amiral , 
»&  l’autre  tierce  à Nous  ou  aux  Seigneurs  auxquels 
vavons  donné  «dsoit  d’icelui  bris  en  leurs  terres  , fi 
«toutefois  le  Marchand  ne  pourfuit  fa  marchandée 
«dans  l’an  de  jour  de  la  perte  d’icelle  ; car  en  ce 
vcas  il  la  recouvrera  en  payant  les  frais  de  fâuve- 
vment  à ceux  qui  auront  icelui  fait. 

L’article  XIl.de  l’Ordonnance  de  1543.  décide 
même  pour  tout  ce  qui  feroit  allé  au  fond  (je  la 
mer.  Mais  l’Arrêt  d’cnrégiflrement  de  cette  Ordon- 
nance , porte  que  l’article  XII.  fortira  fon  plein  de 
entier  effet  pour  le  regard  du  tiers  de  ceux  qui  au- 
ront fauvé  les  Navires  marchands  : quant  aux  deux 
autres  tiers  , il  ordonne  « qu’ils  feront  mis  en  dé- 
»pôt  jufqu'à  deux  mois  après , pendant  lefcjuels  les 
«Maîtres  des  Navires  de  ceux  à qui  appartiennent 
vies  biens  de  marchandées  , ou  leurs  heritiers  pour- 
vront  réclamer  lefdits  deux  tiers  feulement  ; de  ve- 
vnant  à faire  la  réclamation  dans  lefdits  deux  mois, 
vde  iceux  échus  , lefdits  deux  tiers  appartiendront 
vl’un  au  Roi  de  l’autre  à l’Amiral. 

Il  y a beaucoup  d’apparence  que  la  réponfc  du 
Connétable  à l’Ambaitadcur  de  l’Empcrcur , dont 
parle  Bodin , étoit  fondée  fur  cet  article  XII.  dont 
nous  venons  de  rapporter  les  modifications.  Lorf- 
que  les  chofes  naufragées  ctoient  portées  à terre 
par  le  flot,  les  propriétaires  avoient  un  an  de  un  jour 
pour  les  réclamer. 


Par  fon  Ordonnance  , donnée  à Fontainebleau  , 
au  mois  d’Août  1681.,  titre  IX.,  le  Roi  Louis  XIV7. 
met  fous  fa  protection  de  fauvegarde  les  Vaif- 
feaux  , équipages  de  chargements  qui  auront  etc 
jettes  par  la  tempête  fur  les  côtes  de  fon  Royau- 
me , ou  qui  y auront  échoué  autrement , de  généra- 
tout  ce  cjui  fera  échapé  du  naufrage.  Les 
VaifTeaux  échoues , les  marchandées  de  autres  effets 
provenant  des  bris  de  naufrages  , trouvés  en  mer 
ou  fur  les  grèves  , pourront  être  réclamés  dans  l’an 
« jour  de^  la  publication  qui  en  aura  été  faite  i de 
•œ°nt  F601*11*  aux  propriétaires , ou  à leurs  Com- 
muhonnaires f en  payant  les  frais  du  fauvement.  Si 
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Jcs  VaifTeaux  de  effets  échoués  on  trouvés  fur  le 
rivage  ne  font  point  réclamés  dans  l’an  & jour , 
ils  feront  partagés  entre  le  Roi  ou  les  Seigneurs  aux- 
quels Sa  Majefté  aura  cédé  fon  droit , de  l’Ami- 
ral; les  frais  du  fauvement  de  ceux  de  Juftice 
pris  préalablement  fur  le  tout.  Si  néanmoins  les 
effets  naufragés  ont  été  trouvés  en  pleine  mer , ou 
tirés  de  fon  Fond,  la  troifieme  partie  en  doit  être 
délivrée  inceflamraent  à ceux  qui  les  auront  fauves  , 
de  les  deux  autres  tiers  feront  dépofés  pour  être 
rendus  aux  propriétaires  s’ils  les  réclament  dans 
le  temps  ci  - deffus  , après  lequel  ils  feront 
partagés  également  entre  le  Roi  de  l’Amiral  ; les 
mis  de  Juilice  préalablement  pris  fur  ces  deux  tiers. 
Sa  Majefié  déclare  dans  l’article  XXXVII.  de  la 
même  Ordonnance  , qu’elle  n’cntçnd  faire  préjudice 
au  droit  de  Vareéls  , ( c’eft-à-dire  , de  bris  de  de 
naufrage  , ainfi  appelle  en  Normandie  ) attribué 
par  la  coutume  de  Normandie  au  Seigneur  des  Fiefs 
voifins  de  la  mer , en  fatisfaifant  par  eux  aux  char- 
ges y portées. 

Sa  Majefié  par  fon  Edit  de  création  d’Officiers 
Gardes-Côtes , du  mois  de  Février  1705.,  veut  que 
fi  pendant  la  guerre  il  arrive  fur  les  côtes , des  bris  , 
naufrages , échouements  £r  varches  de  VaifTeaux  des 
Ennemis , il  en  appartienne  la  dixième  partie  de  ce 
qui  revient  à Sa  Majefté , aux  Capitaines-Généraux , 
Lieutenants-Généraux , Majors  , Aides-Majors , Ca- 
pitaines de  Lieutenants  des  Compagnies  Gardes- 
Côtes  , du  Département  où  le  cas  arrivera.  Suivant 
le  Réglement  de  Sa  Majefté  , fait  à Vcrfailles , le  x. 
de  Mai  1 71  a. , ce  dixième  doit  être  partagé  en  vingt 
parts  entre  lefdits  Officiers. 

S.  A.  S.  Louis- Jean-Marie  de  Bourbon  , Duc  de 
Pcnthiévre , eft  Amiral  de  France.  En  qualité  de 
Prince  légitimé  de  France  , il  porte  pour  armes  de 
France  au  bâton  de  gueules  péri  en  barre  pour  bri- 
furc  , l’écu  accolé  de  entouré  des  colliers  des  Ordres 
du  Roi  ; la  couronne  étant  d’or  rébauffée  de  huit 
fleurs-de-lÿs  de  même  ; de  pour  marque  de  fâ  charge 
d’Amiral  de  France  , upe«  ancre  pofée  en  pal 
derrière  l’écu  de  fes  armes  , de  de  laquelle  la  trabe 
e ft  d’azur  fcmcc  de  fleurs-de-lys  d’or. 

La  marque  de  la  dignité  d’Amiral  eft  une  ancre 
d’or  pofée  en  pal  derrière  les  armes  de  celui  qui 
eft  revêtu  de  cette  dignité.  Ceux-là  fe  trompent , 
qui  mettent  deux  ancres.  Sur  tous  les  fceaux , jet- 
tons  de  meubles  qui  nous  relient  des  Amiraux  de 
France  , à commencer  par  Louis  Mallet  , Sire  de 
Graville  ( qui  fc  démit  en  1 S08.  ) jufqu’à  Monfei- 
gneur  le  Comte  de  Touloufe  inelulivement , on  ne 
voit  qu’une  ancre  pofée  en  pal  derrière  leurs  armes. 

On  compte  cinquante-huit  Amiraux  de  France  , 
ou  Grands-Maîtres , Chefs  de  Surintendants  généraux 
de  la  Navigation  de  Commerce  de  France  , depuis 
Florent  de  Varcnncs  , jufqu’à  Louis-Jean-Marie  de 
Bourbon  , Duc  de  Pcnthiévre  , de  Château-Vilain  , 
de  Rambouillet , Chevalier  des  Ordres  du  Roi  de  de 
la  Toifon  d’Or , Gouverneur  général  de  la  haute 
de  baffe  Bretagne  , Lieutenant-Géncral  des  armées 
du  Roi , dcc.  Ce  Prince  , qui  eft  né  le  16.  Novem- 
bre 1715.  , a été  pourvu  de  la  charge  d’Amiral  de 
France , en  furvivance  de  S.  A.  S.  le  Comte  de 
Touloufe  fon  pere  , le  premier  Janvier  i7J4*>  & 
il  eft  entré  en  exercice  le  premier  Décembre  1737* 

Pour  rendre  plus  iméreilànt  le  détail  que  noip 
venons  de  donner  fur  le  mot  Amiral , nous  allons 
rapporter  le  plus  brièvement  qu’il  nous  fera  poffible , 
la  fuite  chronologique  des  Amiraux  de  France. 

1.  Florent  de  Varennes  étoit  Amiral  de 
France  en i*7°» 

a.  Engucran  , en  . • • • • 

3.  Mathieu  de  Montmorency  , dit  le 

Grand  en  ■ i>»  * * 3°4- 

4.  Iran  , 
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4.  Jean  , Sire  d’Harcourt , Maréchal  de 

France , commandoit  l’armée  navale  en  . ■ *9S» 

5.  Othon  de  Tocy  , en  1296.,  meurt  en 

daobre  ...........  1297., 

6.  Benoit  Zacharie  , Génois , en  . . 1298. 

7.  Rainier  de  Grimaut,  en  1302.,  1 304.  & 1 307. 

8. -  Thibaut  , Sire  de  Chepoi  , en  1 306.  , 

1307.6c  ...........  1308. 

9.  Berenger  Blanc  , en  1316. , 1318.  Ôc  1319. 

10.  Gentien  Triftan  , en 13*4* 

1 1.  Pierre  Miéges  , Gentilhomme  de  Tou- 
lon , en  1326.  6c  . 1327* 

12.  Jean  de  Chepoi , en 1334* 

13.  Hugues  Quieret,  en  1336.6c  . . 1339. 

14.  Nicolas  Bchuchet  , en  . . • . 1339* 

1 $.  Louis  d’Eipagnc , Comte  de  Talmont , 

en  1 341.  & *34*. 

16.  Pierre  Flotte , en  1345.,  fc  démet  en 

Oélobre 1 347- 

17.  Jean  de  Nanteuil , Grand  Prieur  d’Aqui- 
taine, en  1 3 50.  & ........  x 3 $<S. 

jean  de  Chamigni , Vice-Amiral  en  . 13  $6. 

»8.  Enguerand  Quieret , en  . . . . IJS7* 

Engucrand  de  Montcnai , Commis  du 

29.  Avril  ........  * 3 S9- 

19.  Jean  de  la  Hufe  , du  3.  Juin  1 359. , fc 

démet  en  Mars 1 3^7» 

20.  François  de  Périlleux  , du  3.  Juillet 

1368.,  meurt  en f.  . 1369. 

Etienne  du  Mouftier,  Vice- Amiral  en  1368. 

21.  Aimery,  Vicomte  de  Narbonne , du  28. 

Décembre  1369. , deftitué  en 1373. 

22.  Jean  de  Vienne,  du  27.  Décembre  1 373. , 

tué  le  26.  Septembre 1396. 

23.  Renaud  de  Trie,  du  20.  Oftobre  1397., 

fe  démet  en  1405. 

24.  Pierre  de  Bréhan , ditClignet , du  pre- 
mier Avril  140$.,  deftitué  en  ...  . 1408. 

2 S.  Jacques  de  Châtillon  , du  23.  Avril 

1408.,  tue  le  25.  Oélobre  .....  1415* 

26.  Robert  de  Braquement , en  141 7., def- 
titué en 1418. 

27.  Jeanne  t de  Poix.  Il  n’exerça  point. 

28.  'Charles  de  Recourt , dit  Lens  , en  . 1418. 

29.  Georges  de  Beauvoir  de  Châtelus  , en  1420. 

30.  Louis  de  Culant , en  1422.  & . . 1436. 
Guillaume  de  la  Pôle  , Comte  de  Suf- 

folck  , prenoit  en  14  *4-  la  qualité 
d* Amiral  de  France. 

Edouard  de  Courtenai  , Anglois , Amiral 
de  France  , en  .....  . 1439* 

ai.  André  de  Laval  , Seigneur  de  Loheac , 
quitta  cet  Office  en  1439. , pour  être  Maré- 
chal de  France. 

31.  Prégcnt  de  Coitivy  , en  1439. , tué  en  1430. 

33.  Jean  de  Benil , Comte  de  Sanccrrc , 

en  1450. , défapoimé  en  1461. 

Guillaume  de  Cafcnove  , dit  Coulon  , 
Vice-Amiral  en  1461.  6t...  1462. 

34.  Jean,  Sire  de  Montauban  , en  1461., 

meurt  en  1466. 

35.  Louis  , bâtard  de  Bourbon  , Comte 

de  Rouflillon  , en  1466.  , meurt  en  . «y  i486. 
Odct  d’Aydie  , Amiral  6c  Gouverneur 
de  Guyenne,  deftitué  en  . . . 1487. 

36.  Louis  Mallet  de  Graville , en  i486., 

(e  démet  en  . . . i$o8. 

37.  Charles  d’Amboife  , Seigueur  de  Chau- 
mont , en  1 508. , meurt  le  U.  Février  . . 1 5 1 1 . 

Louis  II.  Sire  de  la  Trimouillc  , Amiral 
de  Guyenne  6c  de  Bretagne  , tué  à Pa-  * 

vie  le  24.  Février i$x4. 

38.  Guillaume  Gouffier,  Seigneur  de  Bon- 
mvet^  en  i$i$.,  tué  à Pavie  , en  . . . 1524, 

Tome  /. 


AMI  165 

39.  Philippe  Chabot  , Comte  de  Charnî , 

du  23.  Mars  1 $ 2 5.  jufqu’au  premier  de  Juin  1543* 

40.  Claude  d’Anuebaut , du  5.  Février 

i$43*  jufqu’au  2.  Novembre 1552* 

41.  Gafpard  de  Coligny  , du  ti.  Novem- 
bre i$$i. , maflâcré  le  24.  Août . * . . 1572* 

42.  Honorât  de  Savoye,  Comte  de  Ten- 
de , en  1 $ 5 2. , fe  démet  en  1578.,  meurt  en  1580. 

43.  Charles  de  Lorraine  , Duc  de  Mayen- 
ne ,du  28.  Avril  1 578. , fe  démet  le  premier 

de  Juin  1582* 

44-  Anne  , Duc  de  Joyeufe  , du  premier 

de  Juin  i$8z.,  tué  àCoutras  le  10*  Üélobre  i$37* 

45-  J.  Louis  de  Nogaret , Duc  d’Epernon  » 
du  7.  Novembre  1$  87.,  fe  démet  peu  après. 

46.  Antoine  de  Brichanteau , Marquis  de 
Nangis , pourvu  en  1 S89.,  fans  aucun  exercice. 

47.  Bernard  de  Nogaret , en  1 $88. , meurt 

le  11.  Février 1591. 

François  de  Coligny  , Amiral  de  Guyenne 
en  1589. , meurt  en  . » 1591. 

48.  Charles  de  Gontaut , Duc  de  Biron  , 

du  4.0ôobre  1^92.  ,fe  démeten  . . . x S94* 
94  .André  dcBrancas.du  23.  Août  1594., 

tué  le  24.  Juillet 159$. 

$o.  Charles  de  Montmorency,  Duc  de  Dan- 
ville  , du  21.  Janvier  i$9$. , meurt  en  . . 1612. 

$1.  Henri,  Duc  de  Montmorency  , du  17. 

Janvier  1612.,  fe  démet  en 1616. 

( Le  Roi  Louis  XIII.  iupprime  la  charge 
d’Amiral  par  Edit  du  mois  d’Otto- 
bre  P6  2 6.  ). 

$>.  Armand- Jean  du  Pleffis,  Cardinal  de  Ri- 
chelieu , établi  en  Octobre  ,1626.  Grand-Maî- 
tre , Chef  6c  Surintendant  général  de  la  Na- 
vigation , meurt  le  4 .^Jecembre  . . . . 1642. 

$3.  Armand  de  Maillé  , Duc  de  Fronfac  , 
du  mois  de  Janv.  164 3., tué  fur  mer  le  14.  Juin  1646» 
Anne  d’Autriche  , Reine  Régente  , fut 
établie  Surjntendante  des  Mers  de 
France  , le  4.  Juillet  1646.  Elle  s’en 

démet  en  . l6$o. 

$4.  Céfar , Duc.  de  Vendôme  , du  18.  Mai 

1650.  meurt  le  22.  Oétobre 1 66$. 

$$.  François  de  Vendôme,  Duc  de  Beau- 
fort,  tué  au  fiege  de  Candie  , le  2$.  Juin  . 1669» 

Louis  XIV.  rétablit  la  dignité  d’Aroi- 
ral  en  faveur  de  fon  fils  , 

$6.  Louis  de  Bourbon  , Comte  de  Verman- 
dois , légitimé  de  France,  du  12.  Novembre 

1669. ,  meurt  le  18.  Mars  . < . . . 1683» 

$7.  Louis-Alexandre  de  Bourbon , Comte 
de  Touloufe.du  20.  Novembre  1683.  , meurt 
le  premier  Décembre  .......  1737* 

$8.  Louis-Jean-Marie  de  Bourbon  , Duc 
de  Pcnthicvre,  &c.,  Amiralde  France  en  1762. 

Les  Vice  - Amiraux  ont  étc  créés  var  le 
même  Edit  de  1069.  qui  rétablit  la  dig- 
nité d' Amiral, 

1 . Le  Marquis  de  Barailh  , Vice-Amiral  du 
Levant  , du  25.  Août  1753.  U commande 
tous  les  Ports  de  la  Méditerranée , apparte- 
□ans  à la  Francejfous  l’autorité  61  en  Pabfence 
de  l’Amiral.  , 

a.  Le  Maréchal  Comte  de  Conflans-Bnen- 
ne  , Vice-Amiral  du  Ponant , du  14.  Novem- 
bre 1756.  Il  commande  dans  tous  les  Ports 
de  l’ûcean  , appartenans  à la  Ffance  , fous 
l’autorité  6c  en  l’abfence  de  l’Amiral. 

Ce  feroit  ici , ce  femble  , le  lieu  de  parler  de  la 
Marine  de  France , mais  nous  préférons  de  ren- 
voyer cecce  matière  aux  mots  particuliers  Marine 
& Forces  du  Royaume  : cela  nous,  paroit  plus  dans 
l’ordre.  Nous  obfervons  néanmoins  en  partant  que 

Tt 
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1 „ „ (Tourtes  qui  exigent  dans  le  Royaume  , & qui 
avec  la  plu,  grande  facilité  pour  le 
re'taWement  de  la  Marine  françoife  , font  mu 

^Outre  les  troupes , dont  les  fon&ions  doivent 
être  toutes  militaires  fur  les  Vaiffeaux  ,1a  France  a 
un  nombre  prodigieux  d’Officiers  mariniers  dt  de 
Matelots  pour  manœuvrer  furies  Vaiffeaux.  Par  le 
récenfement  qui  en  fut  fait  à la  fin  de  Tannée  1713., 
il  fc  trouva  cinq  mille  huit  cens  cinquante-cinq 
Capitaines , Maîtres  de  Patrons , dix  mille  fept  cens 
cinquante-cinq  Officiers  mariniers,  cinquante-deux 
mille  cinq  cens  cinquante-quatre  Matelots  , douze 
mille  trois  cens  foixante-fix  Invalides  , dt  dix  mille 
neuf  cens  vingt  Moufles  ; ce  qui  fait  en  tout  qua- 
trC-vingt-dou\e  mille  quatre  cens  cinquante  gens  de 
mer.  Loin  d’avoir  diminué , ce  nombre  de  gens  de 
mer  avoir  encore  augmenté  confîdcrablcment  de* 
puis  l’année  171  J.  jufqu’cn  17S$. 

En  1761.,  au  premier  de  Janvier,  on  comptoit 
en  France,  outre  l’Amiral,  deux  Vice- Amiraux, 


Lieutenants-Généraux  des  Années  navales  5 

Chefs  d’Efcadres 14 

Capitaines  de  Vaiffeaux  du  Roi  . . . x 8 3 

Lieutenants  de  Vaiffeaux  du  Roi  . . . >79 

Capitaines  de  Brûlots 8 

En  feignes  de  Vaiffeaux  du  Roi  . . . * 36  s 

Lieutenant  de  Frégates  ......  25 

Capitaines  de  Flûtes « 4 


# Total  881 

Les  côtes  dn  Royaume  de  France  font  divifées 
en  cent  douze  Capitaineries.  Chacune  de  ces  Ca- 
pitaineries fournit  pour  1 attarde  de  la  côte  , un 
certain  nombre  d’hommes  aTmés , dont  les  uns  à 
pied  de  les  autres  à cheval.  Nous  trouvons  que  la 
Milice  Garde  * Côte  du  Royaume  monte  en  tout 
temps , à zoo.  mille  hommes  ou  environ. 

Nous  bornons  ici  ce  que  nous,  avions  à dire  pré- 
fentement  de  la  Marine  de  France.  Voyc\  dans  ce 
Dictionnaire  Capitainerie  , Forets  du  Royaume  , 
Gardcs~Côics  , Marine  & Milice . 
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AMMENCOURT , en  Champagne , Diocefe  de 
Election  de  Rhciras , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Châlons.  On  y compte  40.  feux. 

AMMESCHWEIR  ou  Ammerschvur  , dans  la 
haute  Alface  , Diocefe  de  Bâle , Confeil  & Inten- 
dance d’Alface , Bailliage  d’Enfisheim.  On  y compte 
Z71.  feux.  Cette  ParoiiTe  elt  fituée  fur  un  ruifleau , 
à une  bonne  demi-lieue  N.  N.  O.  de  Turckheim  , 
& à 4. 1.  & demie  N.  N.  O.  d’Enfisheim.  Ammerf- 
chweir  eft  une  des  fept  Paroiffcs  qui  compofcnt 
la  Seigneurie  de  Hahenlansberg. 

A M N 

AMNE  ou  Amené  en  Champagne  , bourg  dans 
le  Maine  , Diocefe  & Election  du  Mans  , Parle- 
ment de  Paris,  Intendance  de  Tours.  On  y compte 
114*  feux.  Ce  bourg  efl  à 3.  I.  deux  tiers  O.  N.  O* 
du  Mans. 
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AMOGNES.  On  donne  ce  nom  à l’un  des  quar- 
tiers du  Nivernois  , le  plus  abondant  en  bleds , ei 
ÏÏ*?  * b.°,s  & en  pâturages.  Quelques-uns  riren 

ctunologic  d A magnes  du  mot  Alimonia  , qui  ligni- 
ne bonté  du  terrein.  Mais  d’autres  avec  plus  de  rai- 
^nl  tP,e  les payfans de  cette  contrée  Taien 
FP  /Imognts,  comme  qui diroit  la  Terre  au> 
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Moines. En  effet  les  Religieux  de  Cluny  font  Curés  pri- 
mitifs & Patrons  de  la  plupart  des  Paroiffesde  ce  Can- 
ton , & Seigneurs  de  plufieurs  de  ces  Paroifles.  Le 
pays  des  Amognes  commence  à une  lieue  E.  de  Ne- 
vers.  Il  s’étend  depuis  la  Loire  , qui  le  borne  au  S. 
cinq  lieues  en  longueur  fur  trois  de  largeur  ; ce  qui 
peut  être  évalué  à 16.  lieues  quarrées.  11  n’y  a point 
de  villes  dans  toute  cette  étendue.  Mais  nous  re- 
marquons que  la  Paroifle  de  Moptigny  elt  une  des 
plus  confidérables  de  celles  qui  fe  trouvent  fituées 
dans  le  pays  des  Amognes.  Cette  Paroifle  eft  à z.  I 
& un  quart  N.  E.  de  Nevcrs. 

AMONCOURT  , en  Franche-Comté  , Diocefe , 
Parlement  de  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  de 
Recette  de  Vefoul.  On  y compte  40.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  petite 
rivière  de  Lanterne , à z.  1.  de  demie  N.  O.  de 
Vefoul. 

AMONDANS  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
Parlement,  Intendance,  Bailliage  de  Recette  de 
Bcfançon.  On  y compte  19.  feux. 

AMONT.  C’eftle  nom  d’un  grand  Bailliage  de 
la  Province  de  Franche-Comté , dont  il  comprend 
la  partie  feptentrionale.  Le  nom  d’^mont  lui  vient 
de  fa  iituation.  Le  peuple  appelle  ainlî  le  Nord,  & 
par  exemple  le  vent  d? Amant , pour  défigner  le  vent 
du  Nord.  Ce  Bailliage  renferme  dans  fon  étendue  huit 
cent  trois  villes  , bourgs  ou  villages , qui  font  conte- 
nus  dans  les  Bailliages  particuliers  de  Vefoul , Gray, 
Baume-les-Nones  , de  la  Judicaturc  de  l’Abbaye  de 
Luxeuil.  Vaye\  dans  ce  Dictionnaire  chacun  de  ces 
DiftriCts  en  particulier. 

AMONT.  L’Ifle  d’^mont  eft  une  des  Iflcs  de 
St.  Marcou  , fituées  près  des  côtes  de  la  baffe  Nor- 
mandie, à z.  1.  ou  environ  delà  Hogue. Voyc\  dans 
ce  Dictionnaire  les  Hles  de  St.  Marcou. 

AMOROTZ , dans  la  baffe  Navarre , Diocefe  de 
Bayonne  , Parlement  de  Pau , Intendance  d’Aufch, 
pays  ou  Diftrift  de  Mixc.  On  y compte  40.  feux  ou 
habitations.  Cette  Paroiffe  eft  taxée  pour  x z.  livres 
cadaftrales  ; de  elle  eft  fituée  à deux  tiers  de  lieue 

N.  N.  O.  de  Saint-Palais. 

AMOULIS  , bourg , en  Gafcngne  , pays  & Elec- 
tion de  Commingcs  , Diocefe  de  St.  Lizicr  ou  Cou- 
ferans , Parlement  de  T ouloufe , Intendance  d’Anfth  , 
Châtellenie  de  Caftillon.  On  y compte  10.  feux  79. 
bcllugues  dt  demie.  Ce  bourg  eft  à I.1.&  demie 

O.  S.  O.  de  St.  Lizier. 

AMOUR-DIEU  C I’  ) de  Amare  Vci  Abbatia  , 
autrefois  Troijffîacus , Abbaye  de  Filles  de  l’Ordre  de 
Citeaux , de  la  Filiation  de  Clairvaux , en  Cham- 
pagne , Diocefe  de  Soiffbns , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Châlons  , Eleftion  d’Epernay.  Cette 
Abbaye  a été  fondée  par  les  Seigneurs  de  Châtillon- 
fur-Mame.  La  Communauté  eft  compofée  ordinai- 
rement de  quinze  Religieufes  , qui  jouiffent  enfem- 
He  de  6.  à 7.  mille  livres  de  rente.  L’Abbaye  dont 
il  eft  ici  queftion , eft  fituée  à une  petite  demi-lieue 
de  la  rive  gauche  de  la  Marne  , à t I.  de  un  quart 
O.  S.  O.  de  Châtillon  , à deux  tiers  de  lieue  E.  S. 
E.  de  Dormans , à 4. 1.  O.  N.  O.  d’Epernay , $.  I. 
deux  tiers  S.  O.  de  Rbeims , 9.  O.  N.  0.  de  Châr 
Ions  , de  8.  S.  E.  de  Soiifons.  Long,  si*  zz.  5$.  latf 
49-  J- JO. 

AMOUS,  en  Gafcogne  , pays,  Diocefe  dt  Elec- 
tion de  Commingcs  ',  Parlement  de  Touloufe  , In* 
tendance  d’Aufch.  On  y compte  10.  feux  79.  bcllu-‘ 
gucs  dt  demie. 

AMOUSSON  ou  la  Moüson  , petite  rivière,  erl 
Languedoc.  Elle  a fa  fourec  au-deffus  de  la  Paroifle 
de  Grabels,  à z.  1.  0.  N.  0.  de  Montpellier.  Elle 
patte  auprès  de  cette  fuperbe  maifon  de  campagne  , 
qui  a été  long-temps  connue  fous  le  nom  de  la  Mouf- 
Jon  , dt  qui  appartenoit  au  riche  dt  fortuné  M^Bon- 
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nier.  Après  un  cours  de  3.  I.  5c  demie  oïl  environ  , 
cette  rivière  fe  jette  dans  l’étang  de  Maguclone. 

AMP 

AMPELS  , en  Gafcogne  , au  pays  d’Armagnac , 
Diocefe , Intendance  fit  Election  d’Aufch  , Collecte 
de  Vie.  On  y compte  un  feu  & onze  belluges  de  feu. 
Cette  Parodie  eft  à *.  1.  deux  tiers  N.  N.  £.  de  Vie- 
Fefenfac. 

AMPENOIX  5c  Bourg-Baudoin  , en  Norman- 
die , Diocefe , Parlement , Intendance  & Election 
de  Rouen.  On  y compte  >.  feux  privilégies  ÔC  1 25. 
feux  taillablcs.  Les  Chartreux  de  Gaillon  font  Sei- 
gneurs en  partie  de  cette  Paroifle. 

AMPIAC , en  Rouergue  , Diocefe  ôc  Election 
de  Rhodès  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance 
de  Montauban.  On  n’y  compte  point  de  feuxcom- 
plets , mais  feulement  96.  bellugues  5c  un  quart. 

AMP1LLY  les  Bordes  , en  Bourgogne , Diocefe 
de  Langrcs  , Parlement  5c  Intendance  de  Dijon  , 
Bailliage  5c  Recette  de  Châtillon  , Grenier  à fel  de 
Montbar.  On  y compte  21.  feux.  Cette  Paroifle 
de  laquelle  dépendent  les  hameaux  de  Meflangers 
5c  de  la  Jailly , eft  à 3. 1.  ôc  demie  S.  un  quart  à l’E. 
de  Châtillon. 

AMPILLY  le  Sec,  en  Bourgogne,  Diocefe  de 
Langrcs,  Parlement  5c  Intendance  de  Dijon  , Bail- 
liage , Grenier  à fel  & Recette  de  Châtillon.  On  y 
compte  3 S.  feux.  Cette  Paroifle  de  laquelle  dépen- 
dent les  Métairies  de  Granges,  Joly,  Farfol,  larorêt 
& la  Grange-au-Noir,  eft  (ituéefurla  routede  Châ- 
tillon à Montbar,  à une  demi-lieue  de  la  rive  gauche 
de  la  Seine , fur  laquelle  il  y a en  cet  endroit  un  pont 
pour  le  paffage  des  voitures  à roues , 5c  à une  petite 
Beue  S.  S.  O.  de  Châtillon. 

AMPLAING  , dans  le  pays  de  Foix , Diocefe 
de  Pamicrs  , Confeil  fouverain  5c  Intendance  de 
Rouifillon , Recette  du  Comte  de  Foix.  On  y compte 
cinq  feux  de  compoids  , 5c  38.  feux  allumans. 
Cette  Paroifle  eft  ntuée  à une  petite  diitance  de  la 
rive  gauche  de  rArriegc , 5c  à 1 . 1.  5c  demie  S.  S.  O. 
de  Foix. 

AMPLAN , dans  le  pays  de  Foix , Diocefe  de 
Pamicrs  , Confeil  fouverain  5c  Intendance  de  Rouf- 
fillon  , Recette  du  Comté  de  Foix.  On  y compte  38. 
feux  5c  2 60.  habitants. 

AMPLEPUIS  , Ampliputeum , gros  bourg  5c  Pa- 
roifle  dans  les  montagnes  du  Bcaujolois  , Diocefe 
5c  Intendance  de  Lyon  , Archiprêtré  de  Roanne  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Lyon  , Election 
de  Villefranche.  Ce  bourg  eft  divife  en  Amplepuis 
Quartier  d’en-haut  5c  le  bourg  d’Amplepuis.  On 
compte  dans  la  première  partie  120.  feux  , 5c  dans 
la  fécondé  360.;  ce  qui  fait  en  tout  480.  feux. 

D’anciens  titres  donnent  à Amplepuis  le  nom  de 
ville , quoiqu'il  n’y  ait  aucun  veftige  que  ce  lieu 
ait  etc  ferme  de  murailles.  On  y paye  les  entrées  de 
vin.  11  y a un  Bureau  pour  la  marque  des  toiles  que 
fabriquent  les  habitants  , 5c  dont  il  fe  fait  un  com- 
merce confidérable.  Il  y a un  marché  tous  les  mar- 
dis , 5c  cinq  foires  dans  l’année;  fi;  avoir  , le  22. 
Janvier  , le  troifïeme  famedi  de  Carême  , le  mardi 
avant  la  Pentecôte  , le  mardi  avant  la  fête  de  l’Af- 
fomption  , 5c  le  2.  Novembre.  Le  Diftriét  de  la 
Paroifle  eft  allez  confidérable  : on  y recueille  du  fei- 

le , de  l'avoine  ôc  du  bled  noir.  Cette  Paroifle  eft 

eflervie  par  un  Cure,  à la  nomination  du  Cellerier 
de  Sa  vigny , 5c  par  deux  Vicaires  5c  deux  Chapelains. 
)l  y a outre  cela  un  Vicaire  qui  réfide  5 l’annexe  de 
Rhônes  , à une  petite  lieue  E.  N.  E.  d’ Amplepuis. 

Dans  le  DiftriÂ  d’ Amplepuis  , on  remarque  deux 
Chapelles  rurales , l’une  fous  l’invocation  de  Saint- 
Roch  t 5c  l'autre  fous  celle  de  Saint-Fortunat. 
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Le  Reéteur  des  petites  Ecoles  qui  font  établies  à 
Amplepuis  , eft  à la  nomination  des  Seigoeurs  de 
Rcbé. 

En  133t.  la  Châtellenie  d’Amplepuis  fut  donnée 
pour  appanage , avec  Thel,  Ranchalôc  Chavigny-le- 
Lombard , à Guillaume  , fécond  fils  de  Guichard  VI. 
Sire  de  Bcaujcu.  Jacques  d’Amplepuis  , fils  de 
Guillaume  , fut  pere  de  Philibert , qui  époufa  Ca- 
therine d’Amboife  , 5c  qui  fit  avec  elle  une  donation 
mutuelle.  11  mourut  en  1540.  ; 5c  Catherine  d’Am- 
boife époufa  en  fécondes  noces  Louis  de  Cleves , 
Duc  de  Nevers.  En  venu  des  Lettres-Patentes  de 
Charles  IX. , du  premier  Mars  1 $66. , les  Seigneurs 
de  Cleves  5c  de  Gonzague  vendirent  en  1578.  la 
Châtellenie  d’Amplepuis  à Claude  de  Rebé. 

L’ancien  Château  d’Amplepuis  eft  entièrement 
détruit.  Le  Quartier  d’en-bas  qui  fait  les  deux  tiers 
de  la  Paroifle  , dépend  du  Marquifat  de  Rebé  ; 5c  le 
Quartier  d’en-haut , de  la  Seigneurie  de  Rochefort. 
Amplepuis  eft  fitué  près  de  la  rivière  de  Reins , à 2. 
petites  lieues  S.  de  Thify , à 4. 1.  E.  S.  E.  de  Roanne  , 
6.  1.  deux  tiers  O.  S.  O.  de  Villefranche  , 2.  un  quart 
N.  N.  O.  de  Tarare,  5c  8.  O.  N*  O.  de  Lyon.  Long. 
22.  2.  o.  lat.  4$.  $9.  30.  , 

AMPOIGNE  , bourg , en  Anjou , Diocefe  d’An- 
gers , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Tours , 
Eleétion  de  Châreau-Gontier.  On  y compte  180. 
feux.  Ce  bourg  eft  à 1. 1.  deux  tiers  O.  S.  O.  de  Chi- 
teau-Gontier  , 5c  7.  N.  O.  d’Augers. 

AMPUIS , bourg , Paroifle  ôc  Seigneurie  , dans 
le  Lyonnois  , Diocefe  de  Vienne  , Parlement  de 
Paris  , Intcndanccfde  Lyon  , Election  de  Saint- 
Etienne  , Archiprêtré  de  Condri  eu. On  y compte 
300.  feux. 

Outre  le  bourg  , la  Paroifle  d’Ampuis  comprend 
huit  hameaux.  L'air  y eft  bon , 5c  le  terroir  fertile  , 
fur-tout  en  melons  5c  en  abricots.  11  produit  aufit  du 
froment , du  feiele , des  fruits  , Ôcc.  Les  vins  du  ter- 
ritoire de  Câte^notU , fitué  dans  l’e  tendue  de  cette  Pa- 
roifle , ont  beaucoup  de  réputation.  Les  habitants  y 
font  très-laborieux.  On  s’y  fertdcs  poids  5c  des  me- 
fures  de  Vienne.  L’Eglife  paroiffiale  eft  fous  le  titre 
de  Saint-Baudelle  ou  Baudely  , martyr.  Le  Chapi- 
tre de  Saint-Pierre  de  Vienne  nomme  à la  Cure , 5c 
jouit  de  la  dixmc.  Le  Château  d’Ampuis  eft  beau  t 
fa  Juftice  comprend  toute  la  Paroifle.  Le  Fief  de 
Montlis  eft  uni  à cette  Seigneurie  , qui  en  1762. 
appartient  à M .delà  Coiidomine.  Ampuis  eft  fitué  à 
une  petite  diftance  de  la  rive  droite  du  Rhône , à 1. 1. 
5c  un  quart  N.  E.  de  Condrieu , 1.  S.  O.  de  Vien- 
ne , y.  E.  N.  E.  de  St.  Etienne , 5c  6.  S.  de  Lyon. 
Long.  22.  17.  32.  lat.  4$.  27.  io. 

AMPURAMUC1LLE  , dans  le  Duché  de  Bar * 
Diocefe  de  Toul , Département  du  Barrois , Parle, 
ment  de  Paris.  On  y compte  8.  feux. 

AMPURÉ , en  Angoumois , Diocefe  5c  Election 
d’Angôulême  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Limoges.  On  y compte  $0.  feux. 

AMPURY  , dans  le  Niveraois , Diocefe  d’Au- 
xerre , Parlement  5c  Intendance  de  Paris , Eleétion 
de  Vezelay.  On  y compte  64.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  fitue’c  fur  un  ruifleau , à 2. 1.  5c  un  quart  S.  E.  de 
Vezelay. 

AMPUS  5t  Reiner  ou  Reyrifer  , en  Provence* 
Diocefe  de  Fréjuls,  Parlement  5c  Intendance  d’Aix  , 
Viguerie  5c  Recette  de  Draguignan.  On  y compte 
4.  feux  5c  demi.  Ampus  eft  fitué  fur  la  rivière 
d’Artubie  , à 2.  1.  5c  un  quart  N.  N.  O.  de  Dragui- 
gnan , $.  deux  tiers  N.  O.  de  Fréjuls  , 5i  13.  deux 
tiers  E.  d’Aix. 

AMS 

AMSIONVlLLE  ou  Ancfanvulk,  ert  Norman* 
die  , Diocefe  , Parlement , Intendance  5t  Election 
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de  Rouen.  On  y eorapte  4- feue 
feu,  taillables.  Cette  Parmffe  eft 
U.  N.  O.  de  Rouen. 


privilégiés  & 64. 
à a.  1.  & demie 


AMUGNY  , en  Bourgogne  , Dioccfc  de  Mâcon 
Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bailliage  & 
Recette  de  Mâcon.  On  y compte  36.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè  cft  fituée  à une  petite  diftance  de  la  rive  gau- 
che de  la  Grône  , fur  la  route  de  Cluny  à St.  Gen- 
goux  , à 4. 1.  deux  tiers  N.  O.  de  Mâcon. 

AMURÉ  ou  Asmüré  , en  Saintonge,  Diocefe  de 
Saintes , Parlement  de  Bordeaux  , Intendance  de 
la  Rochelle  , Ele&ion  de  Saint-Jean-d’Angely.  On 
y compte  34.  feux. 


AMY  , Marigny  & Devicourt , en  Picardie , Dio- 
cefe de  Noyon  , Parlement  de  Paris , Intendance 
d’Amiens , Eleftion  de  Péronne.  On  y compte  $ 1 . 
feux.  Amy  cft  une  Seigneurie  que  Diane  , fille  de 
héritière  de  Charles  de  Belloy  , porta  en  mariage 
l'an  .1659.  ît  Jean  Seamn  , Seigneur  de  Veau  jour  , 
Confeiller  au  Parlement  de  Paris  , dont  elle  fut  la 
première  femme  , & en  faveur  duquel  cette  Sei- 
gneurie fut  érigée  en  Marquifat  par  Lettres-Pa- 
tentes du  mois  de  Septembre  1678.,  regiftrées  le  30. 
Décembre  fuivant. 

AMY  le  grand  & le  petit , en  Picardie  , Dioccfe 
& Intendance  d’Amiens , Parlement  de  Paris , Elec- 
tion de  Montdidier.  On  y compte  100.  feux. 

A N A 

ANAGNE  , en  Languedoc.  Voye\  Anianne. 

AN  AN  , en.Gafcogne  , pays  , Diocefe  & Elec- 
tion de  Comminges  , Parlement  de  Touloufe  , In- 
tendance d’Aufch  , Châtêllenie  de  Plfle-en-Dodon. 
.On  y compte  4.  feux  , 36.  bcllugues  ô t trois  quarts 
de  belluguc.  11  y a une  Juftice  royale.  Cette  ParoiiTe 
cft  fituee  fur  la  rive  gauche  de  la  rivière  de  Save  , 
à deux  tiers  de  lieue  S.  O.  de  l’Jjle-en-Dodon  , à 
7.  1.  deux  tiers  S.  E.  d’Aufch. 

ANAN  , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Befançon  , 
Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bailliage  & 
Recette  d’Auxonne.  On  y compte  1 9.  feux  , y com- 
pris les  feux  du  hameau  de  Montalegre.  La  Pa- 
roiffe  d’Anan  eft  fituée  fur  un  ruiflêau  , dans  une 
enclave  de  la  Province  de  Franche-Comté  , à 3. 1.  S. 
S.  O.  de  Dole  , & 5.  & un  quart  S.  S.E.  d’Auxonne. 
Nota.  Dans  le  Bailliage  d’Auxonne  il  n’y  a point 
d’autre  Paroiflè  , connue  fous  le  nom  A'Anan  , que 
celle-  dont  nous  venons  de  parler.  Ainfi  , c’cft  mal  à 
propos  que  quelques  Auteurs  ont  placé  dans  le 
Bailliage  d’Auxonne  , une  autre  ParoUTe  fous  le 
nom  A'Anan  , qu’ils  dilènt  être  du  Dioccfe  de 
Langres. 

ANANS  , en  Breffe.  Vayt\  Amans. 

ANAPPE  , dans  la  Flandre  Walonne.  Voye\ 
Annapes. 

ANATELLE  ou  Annat  de  Bcldoires  , dans  le 
Rouergue  , Diocefe  & Election  de  Rhodès  , Parle- 
ment de  Touloufe  ^Intendance  de  Montaub^p.  On 
y compte  un  feu , 69.  bcllugues  & demie. 

ANATILII T Nation  ou  Peuple.  Les  Anatilii  dé- 

Ï|cndircnt  d’abord  de  b Gaule  Narbonnoifc  , & en- 
iiite  de  la  première  Viennoife.  Il  ferait  difficile  de 
déterminer  exactement  quelle  étoit  la  contrée  qu’ils 
faabitoient.  Quelques-uns  les  placeut  dans  la  partie 
méridionale  du  territoire  d’Arles  ; & d’autres  , à la 
rive  droite  du  Rhône  , aux  environs  de  Saint-Gilles. 

' y a de  certain , c’eft  que  les  Anatilii  étoient 
établis  près  des  bouches  du  Rhône  , & qu’ils  étoient 


ANC 

voifirts  AesDtfuviatet.  En  fuppofant  que  les  Anatilii 
aient  été  établis  à la  rive  gauche  du  Rhône  , on 
pourrait  leur  attribuer  pour  chef-lieu  FoJJd  Marti  , 
aujourd’hui  Fo^.  Si  au-contraire  , on  place  ce  peuple 
à la  droite  du  Rhône  , Heraclea  ( que  quelques-uns 
prétendent  n’avôir  jamais  exifté  en  ce  lieu  ) aujour- 
d’hui Saint-Gilles  fera  le  chef-lieu  des  Anatilii.  Au 
refte , la  plûpart  des  Auteurs , fc  conformant  au  feo- 
timent  de  Pline  & à celui  de  Ptolomée  , ont  placé 
les  Anatilii  à la  rive  gauche  du  Rhône  , dans  la 
partie  méridionale  du  Diocefe  d’Arles.  Honoré 
Bouche  eft  un  des  premiers  qui  ait  penfé  différem- 
ment , & il  a eu  des  imitateurs. 

ANC 

ANCE  , en  Béarn  , Diocefe  & Séncchaufifée 
d’Oleron  , Parlement  de  Pau  , Intendance  d'Aufch  , 
vallée  de  Baretous.  On  y compte  1 9.  feux  ou  ha- 
bitations. Cette  ParoiiTç  eft  à 1 . 1.  & un  tiers  O.  S. 
O.  d’Oleron. 

ANCE  ou  Anse  , Anfa  ou  Antium , ville , Pa- 
roiiTe St  Baronnie  , dans  le  Lyonnois  , Diocefe  , 
Intendance  & Election  de  Lyon  , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  i$i.  feux.  Cette  ville  eft  an- 
cienne , puifqu’elle  étoit  connue  du  temps  de 
l’Empereur  Augufte  : ce  Prince  y établit  quatre 
Cohortes  & lui  donna  le  nom  A' Antium  , d'où  eft 
venu  celui  A'Anfa.  On  y voit  encore  une  partie  des 
murailles  qui  formoient  l’enceinte  du  Palais  de 
l’Empereur.  Il  s’eft  tenu  à Ance  fix  Conciles  : le 
premier  en  iojs*  , auquel  préfida  Burchard  IL  , 
Archevêque  de  Lyon  , & dans  lequel  on  termina  les 
différends  qui  fubfiftoicnt  entre  le  B.  Burchard  , 
Archevêque  de  Vienne  , d’une  part  ; & de  l’autre  , 
Gauflin  , Evêque  de  Mâcon  , & Saint-Odilon  , Abbé 
de  Cluny.  Le  fécond  en  1075. , où  préfida  Hugues, 
Légat  du  Saint-Sicge  , alors  Evêque  de  Die  , ôt  de- 
puis fucceffeur  de  Saint-Jubin  à l’Archevêché  de 
Lyon.  Le  troifieme  en  1101. , où  le  même  Prélat 
préfida  , &•  auquel  affifta  Saint-  Anfel me  , Evêque 
de  Cantorbéry.  Le  quatrième  en  1 107. , fous  Jean  I. 
Archevêque  de  Lyon  , qui  y fit  décider  fur  les 
prétentions  de  Deimbert  , Archevêque  de  Sens , à 
la  Primatie  de  Lyon.  Le  cinquième , fous  Henri  de 
Villars  , Archevêque  de  Lyon.  Et  le  fixieme  en 
1 199.  Tous  ces  Conciles  ont  été  tenus  dans  l’Eglife 
de  Saint-Romain  d’Ance.  Cette  Eglife  a été  entiè- 
rement détruite  en  17s».  : quelque  temps  auparavant 
le  fêrvice  en  avoit  cté  réuni  à celui  de  Saint-Pierre. 

La  ville  d’Ance  fouffrit  beaucoup  durant  les 
guerres  de  Religion , qui  agitèrent  la  France  dans 
le  feizieme  fiecle. 

Le  terroir  de  cette  ville  eft  arrofé  par  uo  bras 
de  l’Azergues  , & il  eft  terminé  à l’Orient  par  la 
Saône.  Cette  riviere  inonde  quelquefois  la  plaine  , 
Ht  y forme  un  étang  d’une  lieue  de  longueur  fur  une 
demi-lieue  de  large.  Cette  eau , répandue  dans  la 
campagne  , ne  peut  s’écouler  que  par  le  petit  pont 
de  Bona  , où  on  a foin  de  placer  des  filets.  11  fe 
fait  par  ce  moyen  une  pêche  confidérable , qui  ap- 
partient aux  Comtes  de  Lyon , aulfi-bicn  que  celle 
de  la  rivière  d’Azergues. 

Il  y a dans  le  territoire  d’Ance  cinq  fontaines 
ou  fources , dont  quatre  ne  tariffent  jamais.  Deux 
de  ces  fontaines  font  aller  des  moulins.  La  cin- 
quième cft  connue  fous  le  nom  de  Brinieux.  On 
raconte  de  celle-ci  qu’elle  eft  fujette  à tarir  dans 
les  années  pluvieufes  , & qu’elle  donne  au-con- 
traire beaucoup  d’eau  daus  les  plus  grandes  fcche- 
relTcs.  Quand  on  y trouve  de  l’eau , cela  répand 
l’épouvante  dans  tout  le  pays , parce  ,cs 

payfans  prétendent  que  la  récolte  fera  infaillible- 
ment mauvaife.  r 
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La  pierre  de  taille  eft  fort  abondante  dans  le 
territoire  de  la  ville  dont  il  eft  ici  queftion.  Il  y a 
deux  carrières  qui  font  ouvertes  depuis  pluficurs 
faciès  : la  pierre  qu’on  en  tire , eft  d’un  blanc- 
jeaunâtre  ; elle  eft  grenelée  , caftante  , fufceptible 
d’un  poli-mat  fans  brillant  , facile  à tailler  , ôc 
très  * convenable  pour  les  bâtiments.  On  afturc 

u’elle  a fervi  à conftniire  en  partie  l’Eglifc  de 

t.  Jean  de  Lyon. 

Les  poids  & les  mefures  dont  on  fe  fert  à Anee 
pour  le  commerce , font  les  mêmes  qu’à  Villefran- 
chc.  L’ancienne  mefure  de  Vobeance  ôc  faüe  d'Anfe 
n'cft  en  ufage  que  pour  les  fetvis. 

Tous  les  ans , le  famedi  de  la  femaine  de  Paf- 
fion  , il  fe  tient  à Anfe  une  foire  , qui  eft  allez 
fréquentée. 

L’Eglifc  paroiifiale  de  ccttc  ville  eft  fous  le  titre 
de  St.  Pierre.  Cette  Eelifc  étoit  autrefois  deflervie 
par  des  Bénédiélins  : elle  l’cft  aéluellement  par  un 
Curé , un  Vicaire  ôc  quelques  Prêtres  focietaires. 
Les  Comtes  de  Lyon  nomment  à la  Cure , ôc  jouif- 
fent  de  la  dixme. 

Il  y a dans  l’Eglife  dont  nous  venons  de  parler , 
une  Chapelle  fous  l’invocation  des  faints  Abdon  ôc 
Sennen.  Les  habitants  font  la  fête  de  ces  Saints , 
& les  invoquent  comme  protecteurs  de  leur  ville. 
Tous  les  ans , depuis  le  premier  Mai  jufqu’à  la  Pen- 
tecôte , plus  de  quatre-vingts  Paroiftcs  y viennent 
en  proceflîon  pour  la  confervation  des  biens  de  la 
terre. 

La  Chapelle  de  St.  Cyprien  eft  dans  l’enceinte 
de  l’ancien  Palais  d’Augune  : il  y a une  Prc'bendc 
à la  nomination  des  Comtes  de  Lyon. 

Il  y avoit  à Ance , il  n’y  a pas  long-temps  , une 
Abbaye  de  Filles  de  l’Ordre  de  St.  Bénoît.  Cette 
Abbaye  qui  étoit  connue  fous  le  nom  de  Bricnnc , 
a etc  réunie  en  174t.  à celle  de  la  Dcfcrtc  de 
Lyon. 

Le  College  d’Ance  a été  fondé  en  1718.  parM. 
François  de  Saron  , Comte  de  Lyon  , Seigneur 
roaniionnaire  de  la  ville  d’Ance.  Ce  College  a été 
beaucoup  augmenté  par  le  Principal.  On  y tient 
des  Pcnfionnaires. 

L’Hôpital  qui  fublîftoit  fans  Lettres  - Patentes  & 
fans  revenus  , a été  rafé  en  17S2.  , à caufc  qu’il 
fe  trouvoit  fur  l’alignement  du  nouveau  chemin 
qu’on  a fait  depuis  Ance  jufqu’à  Villefranche. 

Le  Château  d’Ance  eft  fort  ancien  : on  y a fait 
depuis  peu  des  réparations  conüdérables.  Sa  Juftice 
eft  dans  le  Reflbrt  de  la  Scncchauflee  de  Lyon  i 
& outre  la  Paroiffê  d’Ancc , on  y comprend  la  Pa- 
roifle  d’Amberieux , & celles  de  Luccnay  Ôc  St.  Cy- 
pricn.  Cette  dernierc  eft  une  annexe  de  Pommier.  • 
Sous  le  Comte  de  Lyon,  qui  eft  Seigneur  manfion- 
naire  d’Ance , il  y a pour  l’exercice  de  la  Juftice  , 
un  Juge,  un  Châtelain,  un  Procureur-Fifcal , un 
Greffier , un  Huifficr  , trois  ou  quatre  Procureurs , 
deux  Notaires  royaux  referves  , un  Notaire  feigueu- 
rial,  un  Contrôleur  des  Aéles  , Ôcc. 

Bafficux  , la  Fontaine  , Jonchets  , Meffimieux 
& St.  Try  font  des  Fiefs  de  la  Paroifle  d’Ance. 

C’cft  la  bonne  qualité  du  terroir  d’Ancc  qui  a 
donné  lieu  au  proverbe  fuivant  : De  Villefranche  à 
Ance  la  plus  belle  lieue  de  France. 

La  ville  d’Ance  eft  fituée  en  plaine  , à deux 
cens  pas  de  la  rive  droite  de  la  Saône  , à une 
lieue  S.  de  Villefranche  , une  & un  tiers  O.  un 
quart  au  N.  de  Trévoux , ôc  trois  un  tiers  N.  de 
Lyon.  Long.  21.  ij.  35.  lac.  45.  58.  30. 

ANCEANVÏLLE , en  Normandie.  Voye\  Am- 
fionvillc. 

ANCENIS , Andenefium  ou  Ancenejium  ou  An - 
cenifum , ville  avec  titre  de  Marquifat  ôc  Châtelle- 
nie , en  Bretagne , au  Comté  de  Nantes  , Diocefe 
Tome  l. 
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ôc  Recette  de  Nantes , Parlement  Ôc  Intendance  de 
Rennes.  On  y compte  27.  feux  un  tiers  & un  quart 
de  feu , & environ  2000.  habitants.  La  Seigneurie 
d’Anccnis  a été  poftëdée  fucceifivement  par  les 
Maifons  d’Ancenis , de  Rochefort , de  Kieux , de 
Lorraine-Elbcuf  ôc  de  Lorraine-Mcrcoeur.  Le  Duc 
de  Mercœur  l’acheta  , en  1 599. , du  Duc  d’Elbeuf, 
pour  la  fomme  de  fix  cens  mille  livres.  Elle  appar- 
tient à préfent  à la  Maifon  de  Bethune-Charroft. 
Il  y a auprès  d’Ancenis  une  grande  forêt,  d’où  on 
a tiré  le  bois  pour  conftruirc  les  trois  plus  beaux 
Vaifleaux  qui  aient  été  faits  fous  les  régnés  précé- 
dai* ; fç avoir , la  Nompareille  , le  grand  Caraquon  , 
& le  grand  Henri.  Le  premier  fat  conftruit  fous 
le  régné  de  François  I. , Ôc  les  deux  autres  le  fu- 
rent tous  le  régné  de  Henri  II.  La  Brigade  de  Ma- 
réchauflee  qui  a fa  réfîdence  à Ancenis  , eft  une 
de  celles  qui  dépendent  du  Lieutenant  établi  à 
Nantes.  Duchcfnc  dit  que  le  Château  d’Ancenis  , 
qui  eft  certainement  fort  ancien  , a etc  bâti  par 
Arcmburge  , femme  d’un  Seigneur  nommé  Guerce , 
lequel , felon  le  même  Duchefne , fut  Comte  de 
Bretagne.  La  ville  d’Ancenis  eft  lituée  fur  la  rive 
droite  de  la  Loire  , à 6.  lieues  deux  tiers  N.  E. 
de  Nantes  , 6c  1 j.  6c  un  tiers  S.  S.  E.  de  Rennes. 
Long.  16.  28.  28.  lat.  47.  21.  $0. 

ANCEN1X  ou  Asclvix  , en  Gafcognc  , au  pays 
d’ Armagnac  , Dioccfe  6c  Election  d’Aufch  , Parle- 
ment de  Touloufe  , Intendance  d’Aufch.  On  y 
compte  92.  bellugues  de  feu. 

ANCERVILLE,  dans  le  Vexin  - François , ou 
plutôt  dans  le  Bcauvoiiis , au  Gouvernement  géné- 
ral de  rifle  de  France,  Diocefe  de  Beauvais  , Par- 
lement 6c  Intendance  de  Paris  , Election  de  Pon- 
toife.  On  y compte  63.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 

3.  1.  deux  tiers  N.  N.  E.  de  Pontoifc.  Long.  19. 
S 2.  $0.  lat.  49.  12.  $9* 

ANCERVILLE , dans  le  Pays-Meflin  , Diocefe , 
Parlement , Intendance  ôc  Recette  de  Metz  , Châ- 
tellenie d’Albcrftroft".  On  y compte  65.  feux. 

ANCERVILLE,  dans  le  Duché  de  Bar,  Dio- 
cefe de  Toul , autrefois  Office , mais  aujourd’hui 
Bailliage  de  Bar , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Lorraine.  On  y compte  286.  feux. 

ANCEVIX  , en  Gafcogne.  Vo ye\  Ancenix. 

ANCEY  , en  Bourgogne,  Diocefe,  Parlement, 
Intendance , Bailliage  , Recette  6c  Grenier  à fel  de 
Dijon.  On  y compte  71.  feux.  Cette  Paroifle  ett 
à 3.  I.  O.  de  Dijon  , 6c  elle  cil  fituée  dans  une 
contrée  fertile  en  bons  vins. 

ANCHAY  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Par- 
lement 6c  Intendance  de  Befançon , Bailliage  6c 
Recette  d’Orgelet.  On  y compte  23.  feux.  Ce  ha- 
meau eft  fitué  près  des  limites  du  Bugey , à 4..I. 
S.  d’Orgelet. 

ANCHÉ  , en  Touraine  , ou  plutôt  dans  le  Sau- 
murois,  Diocefe  de  Tours,  Parlement  de  Paris, 
Intendance  de  Tours  , Eleélion  de  Richelieu.  On  y 
compte  104.  feux. 

ANC  HÉ  , en  Poitou  , Diocefe  , Intendance  ôc 
Eleélion  de  Poitiers  , Parlement  de  Paris , Arron- 
diflement  de  Château-l’Archcr.  On  y compte  125. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  fur  la  rive  droite  du  Clain  , 
à 4.  1.  6c  demie  S.  S.  O.  de  Poitiers. 

ANCHENONCOUR  , en  Franche-Comté , Dio- 
cefe , Parlement  Ôc  Intendance  de  Befançon , Bail- 
liage , Recette  6c  Prévôté  de  VefouJ.  On  y compte 
66.  feux.  Ce  hameau  eft  fitué  près  d’un  ruifleau , à 

4.  I.  N.  de  Vefoul. 

ANCHERINE  , en  Bourgogne  , Diocefe , Bail- 
liage 6c  Recette  de  Châlon,  Parlement  6c  Inten- 
dance de  Dijon.  On  y compte  7.  feux. 

ANCHJN  , Aquifcinftum  Monaflerium  , Abbaye 
d’Hommes . de  l’Ordre  de  St.  Benoît , dans  l’Of. 

V v 
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' Havnaolt , Diocefe  d’Arras  , Parlement 

de  Itouay  Intendance  de  Lille , Subddlégatioü  de 
Booeliain.  Cette  Abbaye  a été  fondée  en  1079. 

Sicher  ôc  Walter  , perfonnages  a une  grande 
6c  fort  riches.  L’Eglife  fut  confacrce  fous 
jç  titre  de  St.  Sauveur  , en  1086.  , par  Gérard  , 
alors  Evêque  d’Arras  6c  de  Cambrai.  Adélard  , 
Moine  de  l’Abbaye  d’Hafnon  , fut  établi  premier 
Abbé  d’Anchin  par  le  même  Gérard  que  nous  avons 
nommé.  Cette  Abbaye  vaut  à l’Abbé  plus  de  foi- 
xantc-dix  mille  livres  de  rente.  La  taxe  en  Cour 
de  Rome  eft.de  4000.  florins.  Le  Cardinal  d’Eftrées 
fut  le  premier  Abbé  commcndataire  en  1681.  Le 
Cardinal  de  Polignac  le  fut  en  171s*  Ce  dernier 
obtint  un  Coadjuteur  régulier  , qui  fut  Dom 
François  de  Saluces  de  Bernemicourt.  Le  Cardinal 
d’Yorck , deuxieme  fils  du  Roi  Jacques  III.  & pe- 
tit - fils  de  Jacques  II.  Roi  d’Angleterre  , a été 
pourvu  par  le  Roi , de  l’Abbaye  d’Anchin  en  1 75 1. , 
& il  en  jouit  à préfent  ( en  176».).  Cette  Abbaye 
eft  fituée  dans  une  petite  ifle  formée  par  la  Scar- 
ie,  à 2. 1.  & un  quart  O.  S.  O.  d’Hafnon,  1.  O. 
!.  O.  de  l’Abbaye  de  Marchiennes  ,2.1.  un  quart 
au  N.  de  Douay , 5.  S.  S.  E.  de  Lille , 3.  6c  de- 
mie O.  N.  O.  de  Valenciennes , ï.  N.  N.  O.  de 
Bouchain , 9.  O.  N.  O.  de  Maubeuge  , 4.  & un 
ouart  N.  de  Cambrai  , & 6.  6c  demie  E.  N.  E. 
«l’Arras.  Long.  20.  $4.  36.  lat.  $0.  22.  $0. 

ANC1ER  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Parle- 
ment ôc  Intendance  de  Befançon,  Bailliage  & Re- 
cette de  Gray.  On  y compte  33.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè eft  à deux  tiers  de  lieue  Ê.  de  Gray. 

ANCILLE,  dans  la  baffe  Navarre , Diocefe  de 
Bayonne , Parlement  de  Pau , Intendance  d’Aufch  , 
pays  de  Cize  ôc  Châtellenie  de  St.  Jean.  On  y 
compte  30.  feux  ou  habitations.  Cette  Parodié  eft 
à 1.  grande  lieue  S.  E.  de  St.  Jean-pied-dc-Port. 

ANCINES  & Ancinette  , dans  le  Maine  , Dio- 
cefe ôc  Election  du  Mans , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Tours.  On  y compte  122.  feux. 
Ancines  eft  à 7.  L N.  du  Mans  ; 6c  Ancinette  eft 
à un  tiers  de  lieue  d’ Ancines. 

ANC1ZAN , en  Gafcogne  , Diocefe  ôc  pays  de 
Comminges , Parlement  de  Touloufe  , Intendance 
d’Aufch,  Election  de  Comminges.  On  y compte 
82.  bellugues  de  feu. 

ANCLENOUD.  Voyt\  Vercicu,  Montalieu  & 
Chambond. 

ANCONE  , Ancona  , en  Dauphiné  , Diocefe  de 
Valence  , Parlement  & Intendance  de  Grenoble  , 
Election  de  Montelimart.  On  y compte  un  24e.* 
& un  9 6e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  Ôc  exempts 
«le  Tailles  , & un  feu  un  quart  & un  16e.  de 
feu  pour  les  fonds  taillables.  11  y a un  Bureau 
établi  pour  la  perception  des  droits  qui  appartien- 
nent aux  cinq  greffes  Fermes  : ce  Bureau  eft  de 

P^c^*on  de  Valence  , 6c  du  Département  du 
Rhône.  Ancône  eft  fur  la  rive  gauche  du  Rhône  , 
à une  demi-lieue  O.  N.  O.  de  Montelimart. 

ANCONNAY  ou  Auconnay  , en  Picardie  , Dio- 
cefe 6c  Intendance  d’Amiens , Parlement  de  Paris , 
Ele&ion  d’Abbeville  , Bailliage  de  Crécy.  On  y 
compte  9.  feux.  Ce  hameau  eft  fitué  fur  la  rive 
gauche  de  l’Authie,  à 1.  lieue  E.  N.  E.  de  Crécy. 

ANCOURT  , en  Normandie , Diocefe  , Parle- 
ment & Intendance  de  Rouen  , Eleftion  d’Arques , 
d’Envermeuil.  On  y compte  un  feu 
•rivilégié  ôc  95.  feux  taillables.  Cette  Parodie  eft 
ituee  fur  la  rive  droite  de  la  riviere  d’Eaunc  , à 1 . 1. 
£•  N.  E.  d’Arques. 

ANCOURTE VILLE  fur  Héricourt  , en  Nor- 
■d°  C * ti  n^e^e  * ^^icment  ôc  Intendance  de 
Grainîrin  ® de  Caudebec  , Scrgenterie  de 

c.  On  y compte  s-  feux  privilégiés  ôc  75. 
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feux  taillables.  Cette  Paroiffc  eft  à 1.  1.  ôc  un  quart 
S.  S.  E.  de  Grainville  , ôc  3.  deux  tiers  N.  N.  O. 
de  Caudebec. 

ANCQUETIERVILLE  , «1  Normandie  , Dio- 
cefe, Parlement,  Intendance  ôc  EleÂion  de  Rouen. 
On  y compte  3.  feux  privilégiés  Ôc  4Ç.  feux  taillables. 

ANCRE  ou  Albert  , Ancora  ou  Ittcra  , ville  , 
en  Picardie.  Voyt\  Albert. 

ANCRES  ou  Aneres  , en  Gafcogne  , au  pays 
de  Ncbouzan  , Diocefe  de  Comminges  , Archiprè- 
tré  de  Montoffc  , Parlement  de  Touloufe  , Inten- 
dance d’Aufch  , Election  de  Riviere-Verdun.  On  y 
compte  \.  feu  ôc  35.  bellugues  de  feu.  Cette  Pa- 
roifle  eft  fituée  près  de  la  rive  gauche  de  la  Nefte  , 
à 2.  1.  ôc  un  quart  O.  N.  O.  de  St.  Bcrtrand-de- 
Commingcs. 

ANCRETEVILLE  , au  pays  de  Caux , en  Nor- 
mandie , Diocefe  , Parlement  ôc  Intendance  de 
Rouen  , Election  de  Caudebec  , Scrgenterie  des 
Baons.  On  y compte-4.  feux  privilégiés  ôc  1 j 8. 
feux  taillables.  Cette  Paroiffe  eft  à 2. 1.  ôc  un  tiers 
N.  N.  O.  de  Caudebec. 

ANCRETEVILLE  , fur  la  mer , au  pays  de 
Caux  , en  Normandie  , Diocefe  , Parlement  ôc  In- 
tendance de  Rouen  , Election  de  Caudebec  , Ser- 
gentcric  de  Grainville.  On  y compte  3.  feux  privi- 
légiés ôc  56.  feux  taillables.  Cette  Paroiffc  eft  fituée 
à deux  tiers  de  lieue  de  l’Océan,  ôc  à 6. 1.  ôc  demie 
N.  O.  de  Caudebec. 

ANCTEVILLE  , dans  le  Coutantin,  en  Nor- 
mandie , Diocefe  ôc  Elc&ion  de  Coutances , Par- 
lement de  Rouen  , Intendance  de  Caen  , Sergen- 
terie  de  Couraye  d’Irville.  On  y compte  1 1 1.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  à 1.  1.  ôc  un  tiers  N.  N.  O.  de 
Coutances. 

ANCTOVILLE , dans  le  Coutantin , en  Nor- 
mandie , Diocefe  de  Coutances  , Parlement  de 
Rouen , Intendance  de  Caen , Election  de  Cou- 
tances , Scrgenterie  de  St.  Paer.  On  y compte  4 6. 
feux.  Cette  Paroiffe  eft  à trois  quarts  de  lieue  E. 
de  Grandville  , ôc  à $.  1.  S.  S.  O.  de  Coutances. 

ANCTOVILLE , bourg , dans  la  baffe  Norman- 
die , Diocefe  Ôc  Elcétion  de  Bayeux  , Parlement 
de  Rouen  , Intendance  de  Caen , Sergenterie  de 
Briquefart.  On  y compte  261.  feux.  Ce  bourg  eft 
à 3.  1.  ôc  un  quart  S.  de  Bayeux. 

ANCY  ou  Anci  , village  ôc  annexe  de  la  Pa- 
roifle  de  Saint  - Romain  de  Poppey  , dans  les 
confins  de  l’ancienne  Baronnie  de  Savigny  , 
dans  le  Lyonnois  , Diocefe , Intendance  ôc  Elec- 
tion de  Lyon , Parlement  de  Paris.  On  y compte 
100.  feux  ôc  environ  $oo.  âmes  de  communion.  Il 
y a dans  l’étendue  de  cette  Paroiflè  deux  moulins  à 
bled  ôc  un  four  à chaux.  Les  poids  y font  les  mê- 
mes qu’à  Lyon , ôc  les  mefures  les  mêmes  qu’à 
Tarare.  L’Eglife  du  lieu  eft  fous  l’invocation  de 
St.  Pierre.  Le  Chapitre  de  St.  Paul  de  Lyon  eft 
Seigneur  du  Clocher  ôc  d’une  partie  de  la  Paroiffc. 
Le  refte  de  la  Paroiflè  dépend  des  Juftices  de 
Pontcharra  , la  Rouillierc  , oc  de  celles  de  l’Abbé 
ôc  des  Doyens  de  Lafnay  ôc  Teilan , dans  la  Pa- 
roifle  de  Savigny.  Il  y a un  Juge , un  Châtelain  , 
un  Procurcur-Fifcal  Ôc  un  Greffier  pour  la  Juftice 
du  Chapitre  de  St.  Paul  de  Lyon.  Ancy  eft  à 1.  I. 
ôc  un  quart  O.  S.  O.  de  l’Arbrefle , Ôc  4.  ôc  demie 
O.  N.  O.  de  Lyon. 

ANCY  ou  Anzy-le-Duc,  Anfiacum  , bourg,  en 
Bourgogne  , Diocefc  d’Autun , Parlement  ôc  Inten- 
dance de  Dijon , Bailliage  Ôc  Recette  de  Semur  en 
Brionnois.  On  y compte  80.  feux.  Il  y a un  Prieuré 
de  l’Ordre  de  St.  Bénoîr , fondé  en  910.  Ce  bourg 
eft  furnomme  U Duc , parce  qu’il  eft  fitué  dans  le 
Duché  de  Bourgogne  , ôc  qu’il  appartenoit  aux 
Ducs  de  ce  nom  , à la  différence  d’Ancy-lc-Fraac 
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qui  cft  en  Champagne.  Ancy-le-Duc  cft  fur  la  rive 
gauche  de  la  Reconce , à i . 1.  N.  de  Semur  en 
Brionnois,  & 12.  trois  quarts  S.  S.  O.  d’Autun. 
Long.  21.  48.  18.  lat.  46.  17.  2$. 

ANCY  - LE  - FRANC  , ville  , en  Champagne  , 
Dioccfe  de  Langres  , Parlement  & Intendance  de 
Paris,  Ele&ion  de  Tonnerre.  On  y compte  225. 
feux.  L’Eglife  paroifliale  eft  dédiée  à Ste.  Colombe. 

11  fe  tient  en  cette  ville , tous  les  jeudis , un  gros 
marché  6c  plulieurs  foires  par  an.  On  remarque 
tout  proche  d’Ancy-le-Franc  un  Château  des  plus 
magnifiques.  Feu  M.  de  Louvois  acquit  ce  Château 
de  la  Maifon  de  Clermont-Tonnerre.  Antoine  de 
Clermont  - Tonnerre  l'avoit  fait  bâtir  avec  beau- 
coup de  déptnfc.  Ce  Château  eft  compofé  de  qua- 
tre corps-de-logis  à deux  étages.  Les  quatre  an- 
gles extérieurs  font  occupés  par  antant  de  pavillons 
de  forme  quarrée  , de  terminés  par  une  lanterne 
o&ogone.  La  porte  eft  ornée  de  deux  colonnes  qui 
foutiennent  un  balcon.  M.  de  Louvois  y fit  bâtir 
une  avant -cour  , 5c  fit  faire  le  jardin  qui  eft  très- 
beau  6c  très-bien  entendu.  On  voyoit  en  bon  état  , 
il  n’y  a pas  long-temps  , dans  plulieurs  des  appar- 
tements de  ce  Château  , des  peintures  de  Nicolo , 
Peintre  fameux  , le  même  qui  peignit  la  galerie 
de  Fontainebleau  du  temps  de  François  I.  ; mais 
la  plupart  de  ces  peintures  ont  fouftert , «3c  on  a 
fiibftitué  de  nouveaux  ornements  à la  place  de  qucl- 

3ucs-uncs.  Ancy-le-Franc  eft  litué  fur  la  rive  droite 
e la  rivière  d’Armançon , à 2.  1.  deux  tiers  E.  N. 
E.  de  Noyers  , 14.  & un  quart  O.  un  quart  au  S. 
de  Langres,  & 2.  S.  E.  de  Tonnerre.  Long.  21. 
4j.  40.  lat.  47. 43. 16. 

ANCY  le  Lyonnois.  Voye\  ci-devant  Ancy. 
ANCY-SUR-MOSELLE  , bourg,  dans  le  Pays- 
Meflin  , Dioccfe , Parlement , Intendance  ôc  Recette 
-de  Metz , Châtellenie  d’Alberftroft'.  On  y compte 
216.  feux.  Ce  bourg  eft  à une  petite  diftance  de  la 
rive  gauche  de  laMofelle  , & à 2.  1.  ôc  demie  S.  O. 
de  Metz. 

ANCY-LE-SERVEUX  ( 6c  non  le  Fervaix)  , en 
Champagne  , Dioccfe  de  Langres  , Parlement  6c 
Intendance  de  Paris , Elcftion  de  Tonnerre.  On  y 
compte  68.  feux.  Cette  Paroifte  eft  fitucc  fur  la 
rive  droite  de  l’Armançon  , à trois  quarts  de  lieue 
N.  O.  d’Ancy-le-Franc  , ôc  à cinq  quarts  de  lieue 
S.  E.  de  Tonnerre. 

ANCY-LEZ-SOLGNE,dans  le  Pays-Meflin,  Dio- 
cefe , Parlement , Intendance  5c  Recette  de  Metz  , 
Prévôté  de  Sarrcbourg  ôc  Phaltzbourg.  On  y compte 
28.  feux.  Cette  Paroifte  cft  fur  la  route  de  Metz  à 
Savernc. 

AND 

ANDAINE  , forêt , en  Normandie  , auprès  6c  à 
l’Orient  de  Domfront.  Elle  a fix  ou  fept  lieues  de 
circuit. 

ANDA1NVILLE,  en  Picardie,  Dioccfe  ôc  Elec- 
tion d’Amiens  , Parlement  de  Paris , Intendance 
d’Amiens,  Doyenné  d’Airaine.  On  y compte  10$. 
feux. 

ANDAINVILLE  , en  Picardie  , Dioccfe  & In- 
tendance d’Amiens , Parlement  de  Paris , Eleftion 
d’Abbeville  , Bailliage  d’Aircnnc  & Argucl.  On  y 
compte  1 feux. 

ANDANCE , Andala  , en  Languedoc  , Diocefe 
de  Vienne,  Recette  de  Viviers,  Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  de  Languedoc  , Généralité  de 
Montpellier.  On  y compte  72.  feux.  Il  y a un  Bu- 
reau pour  la  perception  des  droits  des  cinq  groflès 
Fermes  5c  autres  droits  y joints  : ce  Bureau  cft  de 
la  Direôion  de  Lyon.  Andance  eft  fur  la  rive  droite 
du  Rhône  , près  du  confluent  de  la  Deaume  , à 2. 1. 
E.  d’Annonay , 3.  N.  un  quart  à l’O.  de  Touraon , 
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11.  deux  tiers  S.  de  Lyon,  6.  N.  un  quart  à l’O. 
de  Valence , 5c  15.  N.  de  Viviers.  Long.  22.  28. 
18.  lat.  4$.  32.  i$. 

ANDANCJELLE  , en  Dauphiné , Diocefe , Par- 
lement 5c  Intendance  de  Grenoble , Eleétioa  de 
Vienne.  On  y compte  24.  feux. 

ANDAON  ou  Andoan  , en  Provence , Dio- 
cefe , Viguerie  5c  Recette  de  Graflè,  Parlement  5c 
Intendance  d’Aix.  On  y compte  un  demi  5c  un 
cinquième  de  feu. 

ANDARD  ou  Andart  , bourg,  en  Anjou,  Dio- 
ccfe 5c  Elcftion  d’Angers , Parlement  de  Paris , In- 
tendance de  Tours.  On  y compte  264.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  à une  petite  diftance  de  la  rivière 
d’Authion , fur  la  route  d’Angers  à Bauge  , à 2.  1. 
E.  de  la  première  de  ces  villes. 

ANDARGE  , petite  rivière  , en  Nivcmois.  Elle 
a fa  fource  dans  les  vallées  d’Unfian  : clic  forme 
l’étang  d’Anlezy  5c  celui  de  Perray  ; 5c  après  avoir 
arrofé  les  Paroiflès  de  Langy  5c  d’Aubigny , elle 
mêle  fes  eaux  avec  celles  de  l’Arron  vis-à-vis  de. 
Fay-la-Colonne , à une  lieue  5c  demie  O.  S.  O.  de 
Cercy-la-Tour.  Son  cours  n’eft  que  de  trois  ou  qua-' 
tre  lieues. 

ANDAYE,  Andaia , bourg  dans  le  pays  des  Baf. 
ques  ou  Labourt  , au  Gouvernement  général  de 
Navarre  ôc  Bcam  , Diocefe  , Diftrift  5c  Recette 
de  Bayonne  , Parlement  de  Bordeaux , Intendance 
d’Aufch.  On  y compte  719.  feux,  y compris  la  Pa- 
roifle  d’Urognc  5c  celle  de  Birialou.  On  ne  compte 
guères  que  100.  maifon 5 à Andaye.  Il  y a un  Bu- 
reau pour  la  perception  des  droits  des  cinq  groflès 
Fermes  5c  autres  droits  y joints  : ce  Bureau  eft  de 
la  Dire&ion  de  Dax  5c  du  Département  de  Bayons 
ne.  11  y a auflî  un  Fort,  avec  un  Commandant  aux 
appointements  de  1 200.  livres.  La  garnifon  de  ce 
Fort  eft  ordinairement  compofée  d’une  Compagnie 
d’invalides.  Andaye  eft  un  lieu  très-renomme  pour 
les  bonnes  eaux-de-vie  qu’on  y fait.  Ce  bourg  eft 
fitué  fur  la  rive  droite  ôc  près  de  l’embouchure  de 
la  riviere  de  Bidaflba  , qui  fépare  la  France  de 
l’Efpagne , à un  quart  de  lieue  de  Fontarabic  , 
autant  N.  de  la  fameufe  Ille  de  la  Conférence , à 

1.  1.  5c  demie  O.  S.  O.  du  Fort  de  Socoa  , 2.  O. 
un  quart  au  S.  de  $t.  Jcan-de-Luz,  5c  5.  O.  S.  O. 
de  Bayonne.  Long.  1$.  $2.  1$.  lat.  43.  23.  5$. 

ANDÉ , dans  le  Vexin-Normand , au  Gouverne- 
ment général  de  Normandie  , Diocefe  , Parlement 
5c  Intendance  de  Rouen  , Eleérion  d’Andcly,  Ser- 
gentcrie  de  Heuqueville.  On  y compte  $6.  feux 
taillablcs  , 5c  point  de  feux  privilégiés.  Cette  Pa- 
roiflè  eft  fîtuée  fur  la  rive  droite  de  la  Seine , à 1. 1. 
deux  tiers  O.  S.  O.  du  petit  Andcly. 

ANDELUT  ou  Andelut  , en  Normandie.  V 0 yt\ 
Onival  5c  Andelut. 

ANDECHAUX  , en  Franche-Comté  , Diocefe , 
Parlement  ôc  Intendance  de  Bcfançon , Bailliage 
5c  Recette  de  Baume.  On  y compte  14.  feux  , y 
compris  ceux  de  la  Plaine-Fin.  Cette  Paroiflè  eft  à 

2.  tiers  de  lieue  N.  E.  de  Baume. 

ANDECHY  , en  Picardie  , Diocefe  6c  Inten- 
dance d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , E lection  de 
Montdidier.  On  y compte  98.  feux.  Cette  Paroiflè 
cft  à 1.  1.  de  Roye  , 6t  a.  5c  un  quart  N.  E.  de 
Montdidier. 

ANDECOURT , en  Picardie.  Voye\  Viûnes  5c 
Andccourt. 

ANDECY.  C’eft  le  nom  d’une  Abbaye  de  Filles  , 
de  l’Ordre  de  St.  Benoit,  en  Champagne , Dioccfe , 
Intendance  5c  Election  de  Chiions , Parlement  de 
Paris.  Cette  Abbaye  a été  fondée  en  1131.  par  Si- 
mon de  Broyé  , Seigneur  de  Bais.  Son  revenu  eft 
de  huit  à neuf  mille  livres.  Ce  n’étoit  autre- 
fois qu’un  Prieuré  dépendant  de  Moleûne.  Elle 
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lll  m,  «femUta..  E.  N.  E.  de  Baye , de  i 7. 1. 
& demie  O.  S.  O.  de  Chiions.  Long.  ai.  a 9.  S°* 

13  ANDEGAvi  ou  Andes  , Nation  ou  Peuple  con- 
fidérablcde  la  rroifieme  Lyonnoife.  Ils  étoient  bornes 
au  N.  par  le*  Cenomani , au  S.  par  les  Piéloncs  ou 
Pidavi , à PE.  par  les  Turouestôc  b PO.  par  les  Re- 
joues Sc  les  Namnetes.  Juliomagus  Andcgavarum  , 
aujourd’hui  Angers  , ctoit  leur  chef-lieu.  Les  An- 
degdvi , joints  aux  Turonii , furent  des  premiers  qui 
fe  mirent  en  e’tat  de  défendre  la  liberté  des  Gaules, 
que  Céfar  venoit  d’attaquer  ; mais  ils  furent  repouf- 
fcs  & vaincus  par  Acilius  Aviola  , à qui  Céfar  avoir 
donne  un  commandement  b Lyon.  Voyt\  les  Com- 
mentaires de  Céfar  ; Tacite  , liv.  3.  i & Pline , liv.  4. 
diap.  1 8.  •, 

ANDEGLOU,  dans  la  Province  d’Orleanois , 
Diocefe  , Intendance  & Elcftion  d’Orléans , Parle- 
ment de  Paris.  On  y compte  108.  feux.  Cette  Pa- 
toifle  cfl  à z.  1.  5t  deux  tiers  N.  d’Orléans. 

ANDEGNY  ou  Audicni  , dans  le  Hainault , 
Diocefe  de  Cambrai , Parlement  de  Douay  , Inten- 
dance de  Maubeuge  .Prévôté  de  Bavay.  On  y compte 
j 5.  feux.  Cette  Paroiflè  cft  à une  petite  lieue  E.  S. 
E.  de  Bavay. 

ANDEL  ou  Andert  , au  pays  de  Bugcy  , Dio- 
cefe , Bailliage  & Recette  de  Belley  , Parlement 
& Intendance  de  Dijon  , Mandement  de  Rouflillon. 
On  y compte  18.  feux.  Cette  Paroiflè  cft  à x.  1.  & 
un  tiers  de  lieue  N.  O-  de  Belley. 

ANDEL  , en  Bretagne  , Diocefe  de  St.  Bricux  , 
Parlement  de  Rennes  , Intendance  de  même  nom  , 
Recette  de  St.  Brieux.  On  y compte  1 1.  feux  & deux 
tiers  de  feu. 

ANDELAIN  , dans  le  Laonnois , au  Gouverne- 
ment général  de  l’Ifle-de-France  , Diocefe  de  Elec- 
tion de  Laon  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Soiflbns.  On  y compte  19.  feux. 

ANDELARROT  & Andclarre , en  Franche-Com- 
tc  , Diocefe , Parlement  & Intendance  de  K e lançon , 
Bailliage  & Recette  de  Vefoul.  On  y compte  z 8.  feux. 
Andelarrot  eft  b un  tiers  de  lieue  S.  E.  d’Andelarre , 
& à 1 . 1.  & un  quart  S.  O.  de  Vefoul. 

ANDELAT , en  Auvergne  , Diocefe  & Eleflion 
de  St.  Flour , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Riom.  On  y compte  146.  feux.  Il  y a un  Bailliage 
Royal , dont  le  Siégé  eft  à Murat , & qui  reflortit  à 
la  Sencchauflèe  de  Riom.  Andelat  eft  Crue  fur  la  pe- 
tite riviere  de  Lânder , à 1.  1.  dr  un  quart  N.  O.  de 
St.  Flour  , & 3.  S.  S.  E.  de  Murat. 

ANDELAU  ou  Akdelhau  ou  Andlau  , Ande- 
lavia , dans  la  baflè  AJface  , Diocefe  de  Strasbourg , 
Confeil  de  Intendance  d’Alface , Terre  du  Direc- 
toire de  la  Noblefle  immatriculée.  On  y compte  1 98. 
feux.  11  y a une  ancienne  Abbaye  de  Chanoineflès 
de  l’Ordre  de  St.  Benoit , mais  fccularifée.  Cette 
Abbaye  a été  fondée  vers  l’an  880.  par  Sainte-Ri- 
charde , fille  d’un  Roi  d’Ecoflè , dr  femme  de  l’Em- 
pereur Charles  le  Gras.  Cette  Princeflè  ayant  été 
injuftement  foupçonnee  d’infidélité  par  fon  mari , 
fe  fépara  d’avec  lui , reprit  fa  dot , Ôc  fonda  la  Mai- 
fon  dont  il  cft  ici  queftion , où  elle  pafla  le  refte  de 
fa  vie.  La  Communauté  de  cette  Abbaye  eft  com- 
pofée  de  l’Abbefle  dt  de  douze  Chanoinefles  , qui 
font  les  mêmes  preuves  de  Noblefle  que  dans  les 
Colleges  d’Allemagne.  L’Abbefle  eft  Princeflè  de 
l’Empire,  de  elle  eft  mandée  aux  Diettes.  Les  Cha- 
noinefles vivent  en  commun  : elles  font  bien  logées 
& bien  nourries  ; mais  on  ne  leur  donne,  à chacune  „ 
que  vingt  écus  ou  environ  pour  leur  entretien.  Le 
revenu  de  cette  Maifon  eft  de  dix-huit  mille  livres 
ou  environ.  La  ville  d’Andelau  eft  fituée  fur  la  riviere 
de  même  nom , à trois  quarts  de  lieue  S.  O.  de 
Baar  & à 5. 1.  s.  O.  de  Strasbourg.  Long.  i$.  $.  36. 


AND 

ANDELAU , petite  riviere  d’Alface.  EUe  prend 
fon  nom  de  la  ville  , qui  a donné  lieu  à l’article  ci- 
devant  : elle  arrofe  le  territoire  de  plufieurs  Paroif- 
fes  ; de  après  un  cours  de  6.  lieues  ou  environ,  elle  fe 
jette  dans  1*111 , b une  petite  diftancc  de  Gravenfta- 
den , à 1 . 1.  de  demie  S.  S.  O.  de  Strasbourg. 
ANDELLAT  , en  Auvergne.  Vvye\  Andelat. 

ANDELLK  , Àndeüa  , riviere , en  Normandie. 
Elle  a fa  fource  à une  petite  diftancc  de  la  Paroiflè 
de  Forges  de  de  l’Abbaye  de  Bcaubcc  , b deux  tiers 
de  lieue  O.  de  la  fourcc  de  la  rivière  d’Epte , de  à 
trois  petites  lieues  S.  S.  E.  de  Neuchâtel , au  pays  de 
Bray.  L’Andelle  reçoit  d’abord  le  ruiflèan  des  eaux 
minérales  de  Forges.  Elle  paflê  à Châtillon  , où  elle 
reçoit  le  ruifleau  de  Preginet  ; à Sygy  , de  un  peu 
au-deflous  de  ce  lieu  elle  augmente  fes  eaux  de 
celles  que  lui  donne  le  ruifleau  de  la  Roulée  ; au 
Château  de  Normanville  , où  vient  fe  rendre  le  ruif- 
feau  de  Fri  j à Montagny  , à Notteval , à Morvillc  , 
de  bientôt  après  elle  reçoit  le  ruifleau  du  Héron. 
Elle  continue  fon  cours  par  Vacucil  , où  vient 
aboutir  la  petite  riviere  de  Lys  ; par  l’iflc-Dieu  , 
Péruel  , Périers  , Tranfiercs  de  Charlefval , où  elle 
fe  groflit  des  eaux  que  lui  donne  la  petite  riviere  du 
Lieur  , qui  vient  de  Lions.  Enfuite  elle  pafle  par 
Fleury  , Radeport  dt  le  Pont-St-Pierre  ; de  dc-là 
elle  coule  le  long  de  la  forêt  de  Longboel  ou  Long- 
boyau.  Enfin  , elle  fe  perd  dans  la  Seine  , au  pied  de 
la  côte  des  deux  Amants  , à une  lieue  E.  du  Pont- 
de-P  Arche  , de  b trois  lieues  de  demie  S.  E.  de  Rouen. 
Son  cours  eft  de  huit  b neuf  lieues.  On  fait  flotter  fur 
l’Andellc  du  bois  à brûler  que  l’on  coupe  dans  la 
forêt  de  Lions.  Ce  bois  étant  rendu  dans  la  riviere 
de  Seine  , on  le  charge  b Pitre  ( au  confluent  de 
l’Andelle  de  de  la  Seine  ) fur  de  grands  bateaux  , au 
moyen  dcfquels  on  le  voiture  jufqu’à  Paris.  On  pré- 
tend ( de  avec  raifon  )que  fi  l’Andelle  étoit  rendue 
navigable  ,ce  feroit  un  grand  avantage  pour  le  débit 
du  bois  de  la  foret  de  Lions  , qui  cft  au  Roi.  On  a 
penfé  plus  d’une  fois  à exécuter  ce  projet , mais  on 
n'a  jamais  fait  aucune  tentative  pour  le  faire  réufiir. 
Au  refte  , PAndclle  ne  tire  pas  fon  nom  de  la  ville 
d’Andely  , comme  quelques-uns  Pont  cru  ; cette 
ville  eft  fituée  fur  le  ruifleau  de  Gambon  , à deux 
grandes  lieues  au  moins  de  la  riviere  d’Andelle. 

ANDELOT  , petite  ville  , dans  le  Baffigny , en 
Champagne , Diocefe  de  Langrcs  , Parlement  de 
Paris  , Intendance  de  Châlons , Eleftion  de  Chau- 
mont. On  y compte  1 19.  feux , y compris  la  Grange 
de  Belvaux.  Il  y a à Andelot  une  Prévôté  dt  Juftice 
royale , qui  reflortit  au  Bailliage  de  Chaumont.  Il  y 
a aufli  un  Bureau  pour  la  perception  des  droits  des 
cinq  grofles  Fermes  & autres  droits  y joints  : ce  Bu- 
reau eft  de  la  DireéÜon  de  Langrcs.  Andelot  cft 
fitué  fur  le  ruifleau  de  Rognon  , fur  la  route  de 
Chaumont  à Neuchâtcau  , à 3. 1.  & un  quart  N.  E. 
de  la  première  de  ces  villes. 

ANDELOT,  en  Franche-Comté  , Diocefe , Par- 
lement de  Intendance  deBefançon  , Bailliage  de  Re- 
cette d’Orgelct.  On  y compte  2$.  feux.  Cette  Pa- 
roifle  eft  fituée  dans  les  montagne»,  à 3. 1.  de  un  quart 
S.  O.  d’Orgelet. 

ANDELOT  ou  les  deux  Andclots , en  Franche- 
Comté  , Diocefe  , Parlement  de  Intendance  de  Be- 
fançon , Bailliage  de  Recette  de  Salins.  On  y compte 
4$.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  en  pays  de  bois  , 
b 2. 1.  S.  S.  E.  de  Salins. 

( Nota.  Parmi  les  trois  lieux  , connus  fous  le  nom 
d' Andelot , que  nous  venons  de  nommer  , il  en  eft 
un  qui  a le  titre  de  Marquifat , mais  nous  ignorons 
lequel.  GafpardGuienard acquit  la  Terre  d’Andelot; 
de  c’eft  en  fa  faveur  que  cette  Terre  fut  confirmée 
dans  le  titre  de  Marquifat  , par  Lettres  de  Juin 
1744. , pour  tenir  lieu  d’une  nouvelle  érection  il 
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befoin  eft.  Ces  Lettres  décorent  ledit  Geur  Guienari 
du  ticrc  de  Marquis  d’Andelot  ). 

ANDELU  , en  Beauce  , au  Pays-Mantois  , au 
Gouvernement  général  de  PIfle-dc-France  , Dio- 
cefe  , Parlement  & Intendance  de  Paris  , Eleftion 
de  Mantes.  On  y compte  34.  feux. 

ANDELVAN,  dans  la  haute  Alfacc,  ou  plutôt  dans 
le  Sundtgaw,  Diocefe  de  Bâle,  Confeddc  Intendance 
d’Alface , Bailliage  de  Bedtfort.Ony  compte  1 3. feux. 

ANDELY  ( le  grand  ) , Anieliacum  , Andelia  , 
Andclcgum  , Rupcs  Andcli  , Andeleium  , Andelium , 
ville  , dans  le  Vexin-Normand , au  Gouvernement 
général  de  Normandie , Parlement  & Intendance  de 
Rouen  , chef-lieu  d’une  Election.  On  y compte  10. 
feux  privilégiés  & 157.  feux  taillables.  Il  y a un 
Préfidial,  une  Vicomté  , une  Juftice  royale  , un 
Grenier  à fel , une  Maîtrife  particulière  des  Eaux  & 
Forêts  fous  la  Grand’ Maîtrife  de  Rouen , & un  Bureau 
pour  la  perception  des  droits  qui  concernent  les  Ai- 
des , Sic.  : ce  Bureau  eft  tTc  la  Généralité  de  Rouen. 

Le  Préfidial  d’Andely  comprend  dans  fon  RefTort 
les  Bailliages  particuliers  de  Gifors ,Vemon  & Lions  : 
il  tient  fes  féances  le  lundi  au  grand  Andely  , de  le 
famedi  au  petit  Andely. 

Quant  à la  partie  eccléfiaftique  , nous  remar- 
quons qu’il  y a à Andely  , deux  ParoiiTcs  , une  dans 
la  ville  Si  l’autre  dans  le  fauxbourg.  La  première  eft 
auffi  Collégiale  , & elle  eft  fous  le  titre  de  Notre- 
Dame  .*  c’etoit  autrefois  un  Monaftcre  de  Filles , 
qui  avoit  été  fondé  par  la  Reine  Ste.  Clorilde.  Le 
Chapitre  de  ccttc  Eglife  eft  compofé  d’un  Doyen 
& de  fix  Chanoines,  avec  un  bon  nombre  de  Prêtres 
habitués.  L’autre  Paroiffe  qui  eft  dans  le  faux- 
bourg  , eft  dédiée  à la  Magdeleine  , & le  fauxbourg 
porte  le  même  nom.  Outre  ces  deux  ParoilTes  que 
nous  venons  de  nommer  , il  y a à Audely  deux  Mo- 
naftefes  de  Filles  & un  Couvent  de  Capucins  : ce 
Couvent  eft  fituc  dans  le  fauxbourg.  Le  premier  des 
Monafteres  de  Filles  eft  de  l’Ordre  de  St.  Benoît  , 
& 011  l’appelle  ordinairement  l’Abbaye  de  St.  Jean: 
l’autre  eft  de  Religieufes  Urfulines. 

II  fe  pratique  tous  les  ans  ( le  >.  de  Juin  ) à An- 
dcly  , une  ceremonie  rcligieufe  , qui  eft  trop  fingu- 
licrc  pour  que  nous  n’en  ditions  pas  quelque  chofe. 
On  y fait  une  proccflion  à b fontaine  qu’on  ap- 
pelle de  Sainte-Clotilde.  Là  , le  Doyen  à la  tête 
du  Chapitre  répand  une  certaine  quantité  de  vin , 
6c  auftitôc  les  pèlerins  qui  accourent  ordinaire- 
ment de  toutes  parts  à ccttc  dévotion  , fc  jettent 
nuds  dans  la  fontaine  , les  hommes  d’un  côté  & les 
femmes  d’un  autre  , étant  féparés  par  une  muraille. 
On  prétend  qu’il  arrive  fouventque  plufieurs  de  ces 
pèlerins  obtiennent  la  guérifon  de  leurs  maux  , en 
fc  lavant  feulement  une  fois  dans  la  fontaine  dont 
il  eft  ici  queftion.  Ce  qu’il  y a de  certain  , c’eft  <jue 
la  proceffion  à la  fontaine  de  Ste.  Clorilde , Si  la  cere- 
monie d’y  répandre  du  vin,  fc  font  en  mémoire  d’un 
miracle  qu’on  prétend  avoir  été  opéré  par  cette  Sainte, 
au  temps  qu’on  bâtifloit  l’Eglife  & le  Monaftere 
qu’elle  faifoit  conftruire  en  ce  lieu.  La  tradition  du 
pays  porte  que  Ste.  Clorilde,  pour  favori  fer  les  ouvriers 
qu’elle  employoit  à l’exécution  de  fondefl’ein,changea 
en  vin  l’eau  de  la  fontaine  qui  étoit  auprès , de  qui  eft 
la  même  que  celle  dont  nous  venons  de  parier. 

Le  grand  Andely  eft  fitué  dans  un  vallon  , fur  le 
ruiffeaude  Garabon,  à un  quart  de  lieue  N.  E.  du 
petit  Andely  ( qui  eft  fur  la  rive  droite  de  la  Seine  ), 
à 3.  1.  N.  O.  de  Vernon  , 9.  un  tiers  O.  N.  O.  de 
Pontoife  , 4.  un  tiers  O.  S.  O.  de  Gifors  , & 5.  deux 
tiers  S.  E.  de  Rouen.  Long.  19.  5.  5.  lat.  49.  14.  31. 

La  ville  d’ Andely  a fait  autrefois  partie  du  tem- 
porel des  Archevêques  de  Rouen  ; mais  il  y a long- 
temps , que  ces  Prélats  ont  échangé  cette  ville  pour 
celle  de  Dieppe. 

Tome  J. 
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Antoine  de  Bourbon  , Roi  de  Navarre , pere 
de  Henri  IV.  Roi  de  France  , mourut  à Andely  , en 
1552.  , d’une  blefïure  qu’il  avoit  reçue  au  fiege  de 
Rouen.  Cette  ville  ( Andely  ) eft  la  patrie  d'Adrien 
Turncbc  Si  de  Nicolas  Poujjin.  Le  premier  naquit 
vers  l’an  1 5 1 2.  : il  fut  l’un  des  plus  doftes  Cririoues 
du  feizieme  fiecle.  Il  fe  rendit  habile  dans  les  Belles- 
Lettres  , dans  le  Grec  & dans  le  Droit.  Il  enfeignz 
les  Humanités  avec  une  réputation  extraordinaire  à 
Touloufe  & à Paris.  Il  devint  enfuite  Profefïêuc 
royal  en  Langue  grecque  & Directeur  de  l’Impri- 
merie royale.  Il  fc  fit  cftimer  de  tous  les  Sçavants  de 
l’Europe  , Si  il  mourut  à Paris  en  1565. , a 53.  ans. 
Nicolas  Poujfin  naquit  en  I $94.  : il  s’adonna  de  bonne 
heure  à la  peinture  , pour  laquelle  il  fc  fentoit  une 
violente  inclination  , & il  y fit  des  merveilles.  11 
excelloit  fur-tout  dans  le  deflein  & dans  l’expref 
fion  des  pallions  de  l'ame.  Mais  ce  qui  diftinguafin- 
guliérement  le  PouJJîn  , ce  fut  fon  goût  décidé  pour 
la  médiocrité  , car  il  ne  dépendit  que  de  lui  de  faire 
une  fortune  confidérablc.  On  raconte  qu’un  jour  le 
Prélat  MaJJimi  , qui  a été  depuis  Cardinal , étant 
allé  voir  le  Poujjin  , de  la  convcrfation  ayant  duré 
jufqu’à  la  nuit , le  peintre  , la  lampe  à la  main , 
éclaira  le  Prélat  le  long  de  l’efcalier  , & le  condui- 
sit ainii  jufqu'à  fon  carroflè  ; ce  qui  fit  tant  de  peine 
à M.  MaJJimi , qu’il  ne  put  s’empêcher  de  dire  ï 
Je  vous  plains  beaucoup  , Al.  Poujjin  , de  n'avoir  pas 
feulement  un  l/alet  : Et  moi , répondit  le  Pouflin  , 
je  vous  plains  beaucoup  plus  , Monfeigneur  , d'en 
avoir  un  fi  grand  nombre.  Le  Pouflin  mourut  à Rome 
où  il  s’étoit  retiré  depuis  plufieurs  années , en  1665. , 
à 71.  ans.  Parmi  les  tableaux  que  cct  habile  Peintre 
a faits  durant  fon  féjour  en  France  , on  remarque 
toujours  avec  un  nouveau  plailir  , celui  de  la  Cene 
qui  eft  à la  Chapelle  du  Château  de  St.  Gcrmain-en- 
Laye,&  celui  qui  eft  à Paris  au  Noviciat  dcsJéfuites. 

L’Elcétion  d’Andely  eft  une  des  quatorze  Elec- 
tions qui  divifent  la  Généralité  de  Rouen.  Cette 
Eleélion  s’étend  à la  droite  de  la  rivière  de  Sei- 
ne , & elle  comprend  une  partie  du  Vexin- 
Normand.  On  recueille  dans  l’Elcélion  d’Andely  , 
quantité  de  bled  & beaucoup  de  fruits.  11  y a auffi 
des  bois  6c  de  fort  bons  pâturages.  Mais  les  vignes 
y font  peu  communes , & le  raOin  y meurit  fort  dif- 
ficilement. Auffi  , les  habitants  de  cette  partie  de  la 
Province  de  Normandie  font  leur  boiflùn  ordinaire 
de  cidre  & non  devin  ; & il  n’y  a guères  parmi  eux, 
que  ceux  que  leurs  facultés  diftinguent  du  commun, 
qui  puiflènt  faire  leur  cour  à Bacchus.  Quoique  l’£- 
lcrftion  d’Andely  ne  foit  pas  éloignée  du  Fays-Man- 
tois  , où  il  croît  beaucoup  de  vin , cependant  cette 
liqueur  s’y  vend  affez  chèrement  à caufe  des  droits 
d’aides  & autres  dont  elle  eft  chargée.  Au  refte  , le 
cidre  n’eftrienmoins  qu’une  boiflbndéfagréable  ; & 
il  eft  plus  que  d’un  Normand  cjui  préféré  le  cidre  de 
trois  ou  quatre  feuilles  à un  vin  commun. 

DIVISION  DE  L'ELECTION  D'ANDELT 

en  cinq  Sergenteries  0 une  Châtellenie , qui  eft 

celle  de  Gournay. 

Feux  Feux 
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■ • 
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ANDELY  (le  petit),  ville  , dans  le  Vexin- 
Normand  , au  Gouvernement  general  de  Norman- 
die , Dioccfc  , Parlement  de  Intendance  de  Rouen  , 
Election  & Sergentcrie  du  grand  Andely.  On  y 
compte  17.  feux  privilégiés  de  189.  feux  tailla- 
blcs.  L’Eglifc  paroiffiale  de  cette  ville  eft  fous  le 
titre  de  Saint-Sauveur.  11  y a au  petit  Andely , un 
Hôtel-Dieu  , qui  eft  gouverné  par  des  Chanoinet 
fes  de  l’Ordre  de  St.  AuguiUn , di  auquel  eft  uni 
le  Prieuré  de  St.  Jacques,  fl  y a au®  un  Couvent  de 
Religieux  du  Tiers-Ordre  de  St.  François,  dits  Pic- 
pus.  Le  petit  Andely  étoit  autrefois  une  ville  forti- 
fiée , mais  aujourd'hui  fes  murailles  font  en  partie 
détruites.  Outre  les  fortifications  de  b ville , il  y 
avoit  un  Fort  aflez  confidérable  , qui  étoit  bâti  an 
fommet  d'une  roche  efearpée  : ce  Fort  aui  étoit 
connu  fous  le  nom  de  Chateau-Gaillard , aominoir 
U ville  & la  rivière  de  Seine  , mais  il  eft  à préfent 
entièrement  ruiné.  La  ville  dont  il  eft  ici  queftion 
( le  petit  Andely  ) eft  fîtuée  fur  la  rive  droite  de 
la  Seine  , à deux  petites  lieues  N.  N.  E.  de  Gail- 
lon , & à un  quart  de  lieue  S.  O.  du  grand  An- 
dely. Mais  , pour  parler  plus  exaétement , on  peut 
dire  que  le  grand  & le  petit  Andely  ne  font  féparés 
l’un  de  l’autre  que  par  un  chemin  pavé  , qui  raene 
à Rouen  , puifqu’il  y a des  deux  côtés  jufqu’à  ce 
chemin,  des  maifons  de  diftance  en  diftance.  Voyt\ 
ci-devant  le  grand  Andely. 

La  foret  d’ Andely  commence  auprès  du  petit 
Andely , & s’étend  le  long  de  la  rivière  de  Seine, 
jufqu’à  la  forêt  de  Vemon.  La  première  de  ces 
forêts  comprend  deux  mille  fix  cens  quatre-vingt- 
dix  arpents  , & elle  eft  dans  la  mouvance  de  la 
Maitrife  des  Eaux  & Forêts  du  grand  Andely. 
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ANDERNAY , dans  le  Duché  de  Bar , Diocefe 
de  Toul  , Intendance  de  Lorraine , autrefois  Of- 
fice , mais  aujourd’hui  Bailliage  de  Bar , Parlement 
de  Paris.  On  y compte  2$.  feux.  Ce  lieu  cft  une 
annexe  de  la  Paroiflè  de  Contriflon , de  fon  Eglife 
eft  dédiée  fous  le  titre  de  l’Aflomption  de  Notre- 
Dame.  Andemay  eft  finie  fur  la  rivière  de  Saux  , 
à une  bonne  demi-lieue  S.  S.  E.  de  ContrilTon  , de 
a a. 1.  deux  tiers  O.  de  Bar-lc-Duc. 

ANDERNOS , dans  le  Bourdelais , en  Guyenne  , 
Diocefe  , Parlement  , Intendance  de  Eleélion  de 
Bordeaux  , Jurifdiélion  de  Lacanau.  On  y compte 
55.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 7. 1.  O.  de  Bordeaux. 

ANDERNY  , dans  le  Duché  de  Bar  , Diocefe  de 
Metz  , Bailliage  de  Briey  , Intendance  de  Lorraine 
Confeil  fouverain  de  Nancy.  On  y compte  36.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à 2. 1.  & un  quart  N.  O.  de  Briey. 

ANDERT  , dans  le  Bugey  , au  Gouvernement 
général  de  Bourgogne , Diocefe  de  Bclley  , Parle- 
ment de  Intendance  de  Dijon  , Eleélion  , Bailliage 
& Recette  de  Bugey  , Mandement  de  RouflUlon. 
On  y compte  28.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à t.  I.  & 
demie  N.  O.  de  Belley. 

ANDES  , Nation  ou  Peuple  delà  troifieme  Lyon- 
noilè.  Ils  habitoieut  à-peu-près  le  pays  qui  forme  à 
préfent  le  Diocefe  d’Angers.  Jules  Cclar  en  lait 
mention  d’une  maniéré  honorable  pour  eux.  Voye\ 
ci-devant  Andegavi. 

ANDESGLOU  , dans  la  Province  d’Orléanois. 
Voyc\  Andeglou. 

ANDEVANNES,  cnChatnpagne  , Diocefe  de  In- 
tendance de  Chiions  , Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  Sainte-Menehould.  On  y compte  34.  feux  , 
y compris  la  Ceufe  d’Arbeuvillc.  La  Paroiflè  d’An- 
devannes  cft  fituée  dans  un  pays  plein  de  bois , à 
6.  1.  de  demie  N.  N.  E.  de  Sainte-Menehould. 

ANDEVljLLE  ou  Audeville  , dans  le  Beauvoi- 
fis  , au  Gouvernement  général  de  l’Ifle-de-Frauce  , 
Diocefe  de  Eleélion  de  Beauvais  , Parlement  & In- 
tendance de  Paris.  On  y compte  91.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  à 4.  1.  S.  S.  E.  de  Beauvais. 

ANDEVILLE  , dans  la  Beauce  , au  Gouverne- 
ment général  d’Orléanois  , Diocefe  de  Eleélion  de 
Chartres  , Parlement  de  Paris , Intendance  d’Or- 
léans. On  y compte  29.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 
3. 1.  S.  de  Chartres. 

ANDEYOS  de  Herm , en  Béarn , Diocefe  de  Lefcar  , 
Parlement , Intendance  , Sénéchauflee  de  Recette  de 
Pau  , Intendance  d’Aufch.  On  y compte  18.  feux. 

AN DIGNÉ , bourg,  en  Anjou , Diocefe  de  Elec- 
tion d’Angers , Parlement  de  Paris,  Intendance  de 
Tours.  On  y compte  1 1 3.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
fur  la  rive  droite  de  la  riviere  d’Hiercs , vis-à-vis 
de  Louvaine , à 4.  1.  & demie  N.  O.  d’Angers. 

ANDIGNY  , dans  la  Thiéraehe  , en  Picardie, 
Diocefe  de  Laon,  Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Soiflûns  , Eleélion  de  Guife.  On  y compte  1 3.  feux. 
Cette  Paroiflè  cftà  2. l.dc  un  tiers  N.N.  O.  de  Guife. 

ANDILLAC  , dans  l’Albigeois  , en  Languedoc, 
Diocefe  & Recette  d’Alby , Parlement  de  Généra- 
lité de  Touloufe.  On  y compte  19.  feux. 

AND1LLÉ  , en  Poitou  , Diocefe  , Intendance  & 
Eleélion  de  Poitiers , Parlement  de  Paris  , Arron- 
dUTement  de  Châtcau-l’ Archer.  On  y compte  100. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive  droite 
du  Clain  , à 1. 1.  de  uu  quart  S.  de  Poitiers. 

ANDILLY  , dans  le  Bafltgny  , en  Champagne  , 
Diocefe  & Eleélion  de  Langres , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Châlons.  On  y compte  $x. 
feux.  Ce  lieu  eft  une  annexe  de  la  Paroiflè  de 
Celles  , qui  en  eft  éloignée  d’un  quart  de  lieue 
vers  le  S.  E.  Andilly  eft  fur  la  route  de  Langres 
à Bourbonnc- les -Bains , à 2.  1.  de  un  quart  N. 
E.  de  la  première  de  ccs  villes. 
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ANDILLY,  bourg,  dans  le  pays  d’Aunis  , Dio- 
cefe , Intendance  de  Eleélion  de  la  Rochelle  , Par- 
lement de  Paris.  On  y compte  162.  feux.  Ce  bourg 
cft  fitué  dans  une  contrée  marécageufe , à 2.  I.  de 
demie  N.  E.  de  la  Rochelle. 


ANDILLY  de  Margency , dans  l’Ifle-de-Francc , 
Diocefe,  Parlement  , Intendance  de  Eleélion  de 
Paris.  On  y compte  93.  feux.  Andilly  eft  à un  petit 
quart  de  lieue  E.  S.  E.  de  Margency , à une  demi- 
lieuc  N.  O.  de  Montmorency , à 2.  1.  trois  quarts 
N.  N.  O.  de  Paris. 

ANDILLY,  dans  le  Duché  de  Bar,  Diocefe  de 
Metz  , Eailliage  de  Pont-à-Mouftbn  , Confeil  fou- 
verain de  Intendance  de  Lorraine.  On  y compte 
1 9.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  un  ruifleau , 
à 3.  I.  de  un  quart  S.  O.  de  Pont-à-Mouflôn. 

ANDINGHEM  ou  Ardikchem  , dans  le  Bou- 


lonnois  , Diocefe  de  Recette  de  Boulogne  , Parle- 
ment de  Paris , Intendance  d’Amiens.  On  y compte 
78.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 2.  1.  de  demie  N.  E. 
de  Boulogne. 

ANDIKANS , dans  le  Condomois,  au  Gouver- 
nement général  de  Guyenne  de  Gafcogne , Diocefe 
de  Eleélion  de  Condom , Parlement  de  Intendance 
de  Bordeaux.  On  y compte  10$.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè forme  clle-fcule  une  Jurifdiélion  particuliè- 
re i de  elle  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  rivière 
de  Gelife , à 1.  1.  de  demie  S.  O.  de  Nerac,  de  3. 
de  un  quart  N.  O.  de  Condom. 

ANDIRANS,  dans  le  Condomois,  au  Gouver- 
nement général  de  Guyenne  de  Gafcogne  , Diocefe 
de  Eleélion  de  Condom  , Parlement  de  Intendance 
de  Bordeaux  , Jurifdiélion  d’Aftaftbrt.  On  y compte 
48.  feux. 

ANDOFIELLE  , bourg  , en  Armagnac  , au 
Gouvernement  général  de  Guyenne  de  Gafcogne, 
Diocefe  de  Lombes  , Parlement  de  Touloufe  , In- 
tendance d’Aufch  , Eleélion  de  Riviere  - Verdun. 
On  y compte  11.  feux  24.  bellugucs  & demie.  Ce 
bourg  eft  fitué  à une  petite  divfancc  de  la  rive 
droite  de  la  riviere  de  Save , à t.  1.  de  un  quart 
S.  O.  de  rifle-Jourdain  , 2.  N.  N.  E.  de  Lombès , 
8.  E.  S.  E.  d’Aufch , & 6.  deux  tiers  S.  O.  de 
Verdun. 


ANDOINS  , en  Béarn.  Voye\  Andonins. 

ANDOLTZHEIM  , dans  la  haute  Alface,  Dio- 
cefe de  Bâle , Confeil  fouverain  de  Intendance  d’Al- 
facc  , Comté  de  Horbourg.  On  y compte  $3.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à une  petite  diftance  de  Hor- 
bourg , de  à trois  quarts  de  lieue  E.  N.  E.  de 
Colmar. 

ANDONVILLE  , dans  le  Gâtinois  Orléanois , 
Diocefe  de  Sens , Parlement  de  Intendance  de  Pa- 
ris , Eleélion  d’Etampes.  On  y compte  64.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à 3. 1.  de  demie  S.  S.  O.  d’Etampes. 

ANDORNAY  , en  Franche  - Comté  , Diocefe  , 
Parlement  de  Intendance  de  Befançon  , Bailliage 
dt  Recette  de  Vefoul,  Prévôté  de  Mont-Juftin.  On 
y compte  3.  feux.  Ce  hameau  eft  à 3. 1.  de  un  quart 
E.  N.  E.  de  Mont-Juftin. 

ANDORRE  ou  Akdorra,  Andonenfis  Pagus  £r 
Vallit , pays  de  vallce.  Ce  pays  cft  fitué  dans  les 
Pyrénées , de  il  occupe  la  partie  méridionale  du  Gou- 
vernement de  Foix  dont  il  dépend.  Il  cft  borné  au 
S.  de  à l’O.  par  la  Catalogne , de  à l’E.  par  la  Cer- 
dagne  efpagnole.  Il  a 4-  lieues  de  longueur  fur 
3.  de  largeur.  11  eft  arrofé  de  pluficurs  petites  ri- 
vières qui  y prennent  leur  lource  , dt  entr’autres  de 
la  Balira  qui  va  fe  jeeter  dans  la  Segre.  Toutes  ces 
rivières  coulent  du  côté  de  l’Efpagne.  Il  y a dans 
cette  vallce  des  mines  de  fer  , plufieurs  forges  de 
de  très-bons  pâturages.  A l’exception  des  ouvriers 
employés  aux  mines , prefeue  tous  les  autres  habi- 
tants n’ont  d’autre  profeffion  que  celle  de  berger. 
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On  v compte  fis  Communautés  & environ  «rratç- 
' «iiiaoeî  ou  plutôt  hameaux.  Le  Ro»  & 1 Eve- 

que  d'O  » CataloPne  foot  C°n'iKTT  **  “ 
; & pourvoient  alternativement  à la  Judicature. 

P La  vallée  d’Andorre  eft  du  Diocefe  d’Urgei , de 
l’Intendance  de  Perpignan  , & du  Parlement  de 
Touloufe , mais  feulement  quand  les  habitants  veu- 
lent y avoir  recours  ; car  ordinairement  ils  termi- 
nent fans  appel  les  différends  qui  naiffent  entr’eux. 

Le  village  à'Ourdines  ou  Ordino  , fur  la  riviere 
de  même  nom , eft  regardé  par  quelques-uns , com- 
me le  chef-lieu  de  la  vallée  d’ Andorre.  Mais  c’eft 
plutôt  le  village  d’Andorre  qui  jouit  de  cette  dif- 
rinétion.  Ce  dernier  village  eft  à i.  1.  deux  tiers 
S.  S.  O.  d’Ordino , 9.  S.  de  Foix , 6.  O.  de  Puycer- 
da  , 9.  un  tiers  S.  O.  de  Querigut , ai.  deux  tiers 
S.  de  Touloufe  , ao.  deux  tiers  O.  un  quart  au  S. 
de  Perpignan  , & iaj.  S.  un  demi-quart  à l'O.  de 
Paris.  Long.  19.  10.  o.  lat.  42.  28.  $0. 

ANDOUILLÉ  , bourg , dans  le  Maine  , Diocefe 
du  Mans,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Tours, 
EleAion  de  Laval.  On  y compte  400.  feux  & en- 
viron 2000.  âmes.  Il  y a auprès  de  ce  bourg  , des 
mines  & des  forges  de  fer.  Andouillé  eft  fitué  fur 
un  ruiffeau  , à trois  quarts  de  lieue  de  la  rive  droite 
de  la  Mayenne  , & à a.  1.  & un  quart  14.  K.  O.  de 
Laval. 

ANDOUILLÉ  & Ncufrcvillc,  en  Bretagne  , 
Diocefe , Parlement , Intendance  & Recette  de  Ren- 
nes. On  y compte  6.  feux.  Andouillé  eft  à un  demi- 
quart  de  lieue  E.  de  Neufreville , & à 3.  1.  & de- 
mie N.  de  Renues. 

ANDOUINS  ou  Andoins  , en  Béarn  , Diocefe 
de  Lefcar,  Parlement  de  Pau,  Intendance  d’Aufch, 
Sénéchauffée  de  Morlas.  On  y compte  27.  feux  de 
demi.  Cette  Paroiffe  eft  à une  petite  lieue  S.  E. 
de  Morlas  , & à a.  1.  & demie  E.  U.  E.  de  Tau. 
Andouins  eft  une  des  douze  premières  Baronnies 
de  Béarn.  Confonde  d’Andouins  , dcmicre  de  fa 
maifon  , la  porta  en  mariage  à Philibert  d’Aur, 
Comte  de  Grammont.  De  leur  poftéritc  font  iflus 
les  Ducs  de  Grammont  qui  poflêdcnt  la  Baronnie 
d’Andouins. 

La  création  ou  le  rétabliffement  de  la  Cour  Ma- 
joure  par  le  Vicomte  Guillaume-Raymond  de  Moiv- 
cadc,  en  1 aao.,  eft  précifement  l’origine  des  douze 
anciens  Barons  de  Béarn.  Les  douze  Jurats  de  cette 
Cour  , choifis  dans  la  première  Noblefïe  , s’attri- 
buèrent en  propre  le  titre  de  Baron , qui  jufqu’a- 
lors  avoir  été  commun  à tous  les  grands  Vaiîaux 
du  Seigneur  louverain.  La  railon  de  cela  eft  que  la 
Cour  Majourc  ayant  été  réduite  à eux  douze , de 
toute  l’autorité  judiciaire  étant  réunie  fur  leurs  tê- 
tes , ils  fe  prétendirent  feuls  autorifés  à prendre  le 
titre  de  Baron  : c’eft  en  vertu  de  ce  titre  primor- 
dial qu’ils  précédent  encore  aujourd’hui  tous  les 
Gentilshommes  dans  les  Etats  généraux  de  la  Pro- 
vince , fans  obferver  nulle  préféance  entr'eux  , 
chacun  d’eux  fc  prétendant  le  premier. 

M.  de  Marca  ( pag.  1 545.  ) décide  de  la  primauté 
en  faveur  du  Seigneur  de  Navailles  , & il  ajoute 
que  celui-ci  s’eft  dépouillé  de  cette  primauté  en  fa- 
veur du  Seigneur  d’Andouins , & que  les  autres  ne 
tiennent  point  de  rang  aux  Etats. 

Ces  douze  Baronnies  font,  Navailles , Andouins 
Gerderefl  ou  Jarderejlt  Mioffans , Gabajlon , Arros' 
Lefcun  , Doumy , Guerojfe  , Coara\e  , Bidou\c  en 
Armagnac  , & Miremont  en  Chaioflè.  Ces  deux 
dernières  font  actuellement  attachées  aux  Etats  de 
higorre. 

nïf  UE  ’ en  Albige°»5,  en  Lauguedoc  , 

Diocefe  & Recette  d’Alby , Parlement  & Gënéra- 
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ANDRE  ou  Erdre  ou  Ardre  , rivière  , en  Bre- 
tagne. Elle  a fa  fource  à Loroux  , en  Anjou  , à 4.  î. 
O.  N.  O.  d’Angers  : elle  reçoit  la  Mandle  fur  les 
confins  de  la  Bretagne  , & cette  jonction  contribue 
h la  rendre  navigable.  Elle  eft  profonde  & d’un  fond 
vafeux.  On  n’y  navigue  qu’à  la  voile  ou  à la  rame  , 
& point  du  tout  par  le  tirage.  Cette  riviere  rafle 
par  Candc,  St.  Marc-dc-la-J aille , Bonnsuvre , Riale, 
la  Mcrlicre , & Nort  où  il  y a un  Port  fort  connu 
& fort  fréquenté.  Enfuite  , après  avoir  arrofé  pla- 
ceurs Paroiflès  , elle  fe  rend  dans  la  Loire  à Nantes 
même.  Son  cours  eft  de  quinze  lieues  ou  environ. 

ANDRE-DE-TREIZE  , en  Bretagne  , Diocefe 
& Recette  de  Nantes  , Parlement  Ôt  Intendance  de 
Rennes.  On  y compte  41.  feux  un  tiers  & un  quart 
de  feu. 

ANDREHEM  , en  Artois  , Diocefe  , Bailliage 
& Recette  de  St.  Orner  , Confeil  d’Artois , Parle- 
ment de  Paris , Intendance  de  Lille.  On  y compte 
3$*  feux  & 17 S.  perfonnes.  Cette  Paroifle  eft  fur 
les  confins  du  Boulonnois , à 3.  1.  & demie  O.  uu 
quart  au  N.  de  Saint-Omer. 

ANDREIN  , en  Béarn , Diocefe  de  Lefcar , Par- 
lement de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , Sénéchauffée 
de  Sauveterre.  On  y compte  10.  feux. 

ANDRES  , dans  le  Calaifis , au  Gouvernement 
de  Calais  , Diocefe  de  Boulogne  , Parlement  de 
Paris  , Intendance  d’Amiens  , Recette  de  Calais. 
On  y compte  49.  feux.  La  Paroiffe  eft  fous  le  titre 
de  St.  Jean-Baptifte  , & elle  eft  à la  nomination 
de  l’Abbaye  d’Andres. 

Le  village  d’Andres , dont  il  eft  ici  queftion , fe 
nommoit  autrefois  en  latin  Andria  : ce  nom  vient 
d 'Ander  , qui  en  vieux  langage  Theuton  , fignifie 
Autre.  C’étoit , il  y a quelques  ficelés  , après  Gui- 
ncs  , le  lieu  le  plus  confiderable  du  Comté  de  ce 
nom.  On  l’a  nommé  Ander  , comme  qui  diroit 
l 'autre  Seigneurie  fans  diftin&ion.  Ce  village  eft 
très-ancien.  L’Abbaye  de  St.  Medard  y fut  fondée 
en  1 080.  pour  des  Religieux  Bénédi&ins , qui  furent 
tirés  de  l’Abbaye  de  Charoux  en  Poitou.  Baudouin  , 
Comte  de  Guines , fut  le  Fondateur  de  ce  nouveau 
Monaftere , & il  y dépofa  le  corps  de  Sainte-Rotrude 
Vierge  , petite-fille  de  l’Empereur  Charlemagne- 
Le  même  Monaftere  fervit  dans  la  fuite  de  fépulture 
aux  Comtes  de  Guines.  L’Abbaye  d’Andres  ayant 
été  ruinée  par  les  guerres,  le  corps  de  Saintc-Rorrude 
fut  tranfporté  à l’Abbaye  de  St.  Bertin  de  Saint- 
Omer  , où  il  eft  encore.  Cependant  le  titre  abba- 
tial de  St.  Medard  d’Andres  a continue  de  fublîfter , 
& il  fubfîftc  encore  aujourd’hui  : le  revenu  de  l’Abbé 
eft  de  trois  mille  livres  ou  environ  ; & la  taxe  en 
Cour  de  Rome  eft  de  cinquante  florins. 

Andres  étoit  la  première  Baronnie  du  Comté  de 
Guines  : mais  ce  titre  fut  aboli  après  que  les  Anglois 
fe  furent  rendus  maîtres  de  Calais  & de  Guines. 
Ce  pays  étant  revenu  à la  France , il  ne  fut  plus 
parlé  ni  de  Baronnie  ni  de  Seigneurie  d’Andres, 
jufqu’en  1603.  qu’un  Seigneur  flamand  s’en  mit 
en  poffeflîon  : ce  fut  Hyppolite  Spinola  , lequel  fe 
porta  héritier  de  la  Maifon  de  Renty  , à qui  Andres 
avoit  appartenu  avant  que  les  Anglois  en  eufïènt 
fait  la  conquête , ainfi  que  du  pays  voifin*  Le  Comte 
de  Broy , héritier  de  la  Maifon  de  Spinola  , jouic 
à préfent  des  cenfives  & de  la  dixme  de  cette  Pa- 
roiffe , mais  il  n’y  exerce  point  de  JurifdiAion  , 
à caufe  que  la  Tuftice  de  Calai*  s’étend  fur  ce  lieu  , 
de  même  que  fur  tous  les  autres  du  pays  voifin. 
Le  village  ou  bourg  d'Andres  eft  à une  bonne  demi- 
lieue  E.  de  Guines,  à une  petite  lieue  O.  N.  O. 
d’Ardres  , à 2. 1.  S.  E.  de  Calais  ,4-  & un  quart 
N.  E.  de  Boulogne.  Le  fameux  Camp  du  drap  d’or 
étoit  fitué  au  midi  & tout  proche  d’Andres.  Un 
fçait  que  ce  camp  eut  lieu  au  mois  de  Juin  1 510^» 
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& qu'il  fut  occafioné  par  l’entrevue  de  François  I. 
Roi  de  France  , 5c  de  Henri  VIII.  Roi  d’Angleterre. 

ANDRESSEIN,  bourg  , dans  le  Couferans  , au 
Gouvernement  général  de  Guyenne  5c  Gafcognc  , 
Diocefe  de  St.  Lizier  , Parlement  de  Touloufe  , 
Intendance  d’Aufch  , Ele&ion  de  Comminges  , Châ- 
tellenie de  Caftilion.  On  y compte  i.  feu*  3$.  bel- 
lugucs  5c  un  quart  de  bellugue.  Il  y a une  Juftice 
royale.  Ce  bourg  ou  village  ell  ütué  fur  la  rive 
gauche  de  la  riviere  de  Lez , à une  demi-lieue  N. 
de  Callillon , & à a.  1.  5c  un  tiers  S.  O.  de  St.  Lizier. 

ANDRESSELLE,  dans  le  Boulonnois.  Voyt\ 
Audrcifcllc. 

ANDREST  , dans  le  Comté  de  Bigorre  , Dioccfe 
de  Tarbes  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance 
d’Aufch  , Recette  du  Comté  de  Bigorre.  On  y 
compte  96.  feu*.  Cette  Paroiflé  eft  ûtuée  fur  une 
petite  rivière  qui  va  fe  jetter  dans  l’Adour , 5c  à 
1.  1.  & un  quart  N.  de  Tarbes. 

ANDREZÉ  , bourg  , en  Anjou  , Diocefe  5c 
Election  d’Angers  , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Tours.  On  y compte  109.  feu*.  Ce  bourg  eft 
fitué  dans  le  petit  pays  de  Mauges  , à 7.  I.  & un 
quart  S.  O.  d’Angers. 

ANDREZELLES  , dans  la  Brie-Françoife  , au 
Gouvernement  généra!  de  l’Ifle-de-France , Diocefe 
de  Sens  , Parlement  5c  Intendance  de  Paris , Elec- 
tion de  Melun.  On  y compte  67.  feu*.  Cette  Paroiflé 
eft  la  patrie  du  Pape  Martin  IV.  qui  auparavant  s’ap- 
pclloit  Simon' de  Brie  , 5c  qui  fut  élu  en  Août  1281. 

M.  d’Andrczelles , Ambaflàdcur  à Conftantinoplc 
vers  l’an  1726.,  étoit  Seigneur  de  ce  village,  qui  eft 
à 2.  1.  & demie  N.  E.  de  Melun. 

ANDREZY  5c  la  Faye  , dans  l’Iflc-dc-France , 
Diocefe  , Parlement , Intendance  5c  Ele&ion  de 
Paris.  On  y compte  251.  feu*.  Cette  Paroiflé  eft 
fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Seine  , à un  tiers  de 
lieue  du  confluent  de  cette  rivière  avec  celle  d’Oife, 
& à 4. 1.  & un  quart  O.  N.  O.  de  Paris.  Il  y a à 
Andrczy  , une  Prévôté  6c  un  Bailliage  ; & outre 
cela  , Andrczy  a le  titre  de  Baronnie. 

ANDR1É,  dans  le  Nivernois,  Diocefe  d’ Auxerre, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Orléans , Elec- 
tion de  Clamecy.  On  y compte  106.  feux.  Cette 
Paroiflé  eft  fituée  fur  un  ruifléau,  à un  tiers  de 
lieue  de  la  rive  gauche  de  l’Yonne,  5c  à une  lieue 

N.  N.  Ô.  de  Clamecy. 

ANDRIVAUX , dans  le  Périgord  , Diocefe  & 
Ele&ion  de  Périgueux  , Parlement  & Intendance 
de  Bordeaux.  On  y compte  46.  feux.  Cette  Paroiflé 
eft  tout  proche  de  la  Chancelade  , à 1.  1.  5c  un 
quart  N.  O.  de  Périgueux. 

ANDRIX  ou  Auorix , dans  le  Périgord , Diocefe 
de  Election  de  Sarlat  , Parlement  5c  Intendance  de 
Bordeaux.  On  y compte  88.  feux.  Cette  Paroiflé  eft 
1 4. 1. 0.  S.  O.  de  Sarlat. 

ANDUIN , en  Béarn.  Voye\  Andouins. 
ANDUZE  , Andufia  , en  Languedoc  , Diocefe 
5c  Recette  d’Alais  , Parlement  de  Touloufe  , Gé- 
néralité de  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc. 
On  y compte  1040.  feux  5c  environ  5100*  3ines. 
Cette  ville  eft  très-commerçante  : on  y fabrique 
quantité  d’étoffes  de  lame  , 5c  fur-tout  de  ferges  5c 
de  ratines.  Les  habitants  d’Anduze  s’etoient  révoltés 
pour  foutenir  la  Religion  prétendue  reformée  , 
mais  Us  fe  rendirent  volontairement  au  Roi  Louis 
XIII.  Ce  Prince  fit  démolir  les  fortifications  de  la 
vUlc  d’Anduze  , qui  ctoient  alors  très-confidérables , 
& clics  n’ont  pas  été  rétablies  depuis.  Cette  ville 
eft  fît uée  dans,  une  vallée  , fur  la  rive  droite  du  Gar- 
don, à 1.  1.  deux  tiers  S.  O.  d’Alais,  a.  6c  demie 
N.  N.  E.  de  Sauve  , 6.  O.  un  quart  au  N.  d’Uzcs  , 
5c  7.  5c  demie  N.  O.  de  Nifmes.  Long.  21.  37.  50. 
lat.  44-  3*  $•  t 
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La  Seigneurie  d’Anduze  eft  une  des  pfus  ancien- 
nes de  la  Province  de  Languedoc.  Pierre  I. , Seigneur 
d’Anduze  , donna  le  Château  de  St-  Martial  à l’E- 
glife  de  Nifmes  en  943.  Bernard  I. , fils  de  Pierre 

I.  , fc  qualifie  Marquis  5c  Prince  d’Anduze  , dan9 
un  aéte  du  29.  Juillet  1013.,  5c  il  meurt  le  10. 
Août  1024.  Bermond  I.  , fils  de  Bernard  I. , fonde 
l’Abbaye  de  Sauve,  & il  meurt  le  18.  Décembre  1029. 

Bernard  II.  Seigneur  d’Anduze , deuxieme  fils  de 
'Bermond  I. , Seigneur  de  Sauve  , fe  qualifie  Mar- 
quis dans  un  titre  du  19.  Juillet  1077.  Bernard  IV. , 
Seigneur  d’Anduze  5c  de  la  moitié  d’Alais  , arricrc- 
petit-fils  de  Raymond  I. , qui  étoit  fils  de  Bernard 

II.  , meurt  en  Décembre  1 163. 

Pierre  III. , iflu  de  Bernard  II. , étoit  Seigneur 
de  Sauve , d’Anduze  5c  d’Alais  ; mais  le  Roi  St. 
Louis  confifqua  fur  lui  ces  Seigneuries  avant  le  28. 
Juillet  1243.  Ce  Prince  lui  donna  neanmoins  en 
échange  600.  liv.  de  rente  fur  la  Baronnie  d 'lïierles , 
à condition  qu’il  n’entrerait  jamais  dans  Alais  , 
Anduze , Sauve  5c  Sommicres.  Les  Rois  de  France 
étant  devenu  ainfi  maîtres  de  Sauve , firent  dans 
la  fuite  un  échange  avec  Bérenger  de  Fredol , Evê- 
que de  Maguclonne.  Au  trois  de  Mars  1292.^  1x93.) 
ce  Prélat  céda  h Philippe  III.  le  Hardi  , fils  de  St. 
Louis  , la  partie  épifcopale  de  Montpellier  , dite 
communément  Montpellieret  5c  le  Château  de 
Lattes.  En  récompenfe  , le  Roi  donna  à l’Evê- 
que , au  commencement  de  1294.,  la  Baronnie 
de  Sauve  avec  fe  Viguerie  pour  360.  livres  mel- 
goriennes  de  rente  ; 5c  pour  les  140.  liv.  «le  rente 
reliantes  , le  Roi  ajouta  en  don  les  Châteaux  de  Dur- 
fort  avec  les  villages  de  Sainte  - Croix , Fontancs 
5c  Pouflàû. 

A l’cgard. des  villes  d’Anduze  6c  d’Alais  , que  le 
Roi  St.  Louis  avoit  eues  en  1243.  de  la  Maifon  de 
Bermond  , elles  refterent  aux  Rois  de  France  juf- 
ques  vers  l’an  x 34$.  , que  Philippe  de  Valois  les 
donna  à Humbert  Dauphin  de  Viennois  , le  mêma 
qui  les  vendit , par  aéle  du  23.  Juillet  1347*  * pour 
ji.  mille  livres  parifis  , à Guilleaume  Roger  , Sei- 
gneur de  Beaufort  , frerc  du  Pape  Clement  VI. 
Voyt\  Alais. 

La  Seigneurie  d’Anduze  fut  vendue , la  moitié  pac 
l’Evêque  du  Puy  en  Velay  le  7.  Juillet  1539., 5c 
l’autre  moitié  le  30.  Juin  IS47*  par  le  Marquis  de 
Canillac  , à Jean-Nicolas  d’Airebaudouze , le  même 
qui  tefta  le  27.  Avril  1 553.  Urbin  d’Airehaudouze , 
Marquis  d’Anduze,  arriere-petit-fils  de  François  , 
qui  étoit  fils  de  Jean-Nicolas  , meurt  après  le  20. 
Septembre  1668.  Charles-Guy  , fon  fils,  meurt 
après  le  mois  d’Avril  1724.  N.  d’Airebaudouze 
fille  5c  héritière  de  Charles  - Guy , a époufé  N, 
de  Saxy. 

Jacques  de  Montboiffier , fils  d’Ifebeau  , fôeur  de 
Charles  5c  de  Jacques  de  Beaufort , l’un  5c  l’autre 
fucceffivement  Comtes  d’Alais  5c  Barons  d’Anduze, 
fut  inftitué  héritier  de  ces  deux  titres  par  fon  oncle 
Jacques  de  Beaufort , vers  l’an  1 5 1 3.  , 5c  il  mourut 
vers  l’an  1577.  Ce  Jacques  de  Montboiffier  qui  étoit 
en  même  temps  Marquis  de  Canillac  , 5c  qui  avoit 
hérité  de  ce  titre  de  Jacques  de  Beaufort  que  nous 
venons  de  nommer , eft  le  même  qui  en  1 S47-  ven- 
dit fe  moitié  de  la  Seigneurie  d’Anduze  a Jcan-NL 
cotes  d’Airehaudouze , dont  nous  avons  parle.  C’cft 
de  lui  ( de  Jacques  de  Montboiffier  , Marquis  de 
Canillac  ) que  defeendent  les  trois  branches  de 
l’illuftre  Maifon  de  Montboiflier  , qui  fubliftent  à 
préfent. 
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ANEBECQ  , en  Normandie , Diocefe  de  Séez, 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alençon  , Elec- 
tion de  Falaife, Sergenterie  de  la  Forêt. Onyconjpce 
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,?8f  „*  Cette  Paroiflè  eft  à 6. 1.  & demie  N.O.d’A- 
.”4'nr  & demie  S.  S.  O.  de  FalaiCt. 
‘"aNELLE  , en  Champagne.  V. ye,  Annellet. 

AMERES  , dans  le  Mebousan  , Diocefe  de 
r„mmlnee>  Parlement  de  Touloufe , Intendance 
SSh  . Elrft.on  de  Riviere- Verdun.  On  y crnnpw 
un  feu  Jt  iv  Bellugues  de  feu.  Cette  ParolHe  eft 
fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Garonne  , S a.  1. 0. 
M.  O.  de  St.  Bertrand  de  Comminges.  ■ . 

AMET  'Anttum,  bourg , dans  le  Pays-îtotois , 
en  Beauce , au  Gouvernement  general  de 1 Hk-de- 
Fmnce  , Diocefe  de  Chartres  . Parlement  de  Inten- 
dance de  Paris . Eleftion  de  Dreux.  On  y compte 
sa.  feua.  U V a un  très-beau  Château,  qui  avoir 
éti  bâti  parHemi  11.  pour  Diane  de  Pomers  , Du- 
chefle  de  Valentinois  , ic  qui  a enfulte  appartenu  au 
Duc  de  Vendôme  avec  titre  de  ftlncmaute.  Ce 
Château  eft  vafte  & d’une  belle  architefture.  On  y 
remarque  le  portail  , l’horloge  de  l’orangene.  En 
,686.  M.  le  Duc  de  Vendôme  reçut  M.  le  Dauphin , 
en  fon  Château  d’Anet , de  on  y repréfenta  Ac mde 
Gahtéc  , le  denier  Opéra  de  Lulli.  Anet  eft  fitue 
fur  la  riviere  d’Eure  , au  confluent  de  celle  d’Aure , 
i ,.  1.  deux  tiers  M.  M-  K de  Dreux , a.  de  demie 
M.  O.  d’Houdan  , 4.  de  un  quart  S.  O.  de  Mantes, 
8 N.  K.  O.  de  Chartres , 8.  O.  un  quart  au  S.  de 
St.  Germain-en-Laye,  8.  de  demie  O.  un  quart  au 
M.  de  Vcrfailles  , de  11.  O.  de  Paris.  Long.  19.  8. 
4.  lat.  48-  S»*0* 

ANEZAY  , en  Saintbnge  , Diocefe  de  Saintes , 
Parlement  de  Bordeaux  , Intendance  de  la  Rochel- 
le. Eleftion  de  St.  Jean-d’Angcly.  On  y compte 
60.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à ».  lieues  deux  tiers  O. 
un  quart  au  N.  de  Saint-Jean-d’Angely. 
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ANFRE  VILLE  ou  Anracviu.t  . AmfrcdiviUa  , 
en  Normandie  , Diocefe  de  Bayeux  , Parlement 
de  Rouen , Intendance  & Election  de  Caen  , Ser- 
centerie  de  Varaville.On  y compte  107.  feux.  Cette 
Paroifl'e  eft  à 2.  petites  lieues  N.  E.  de  Caen. 

ANFREV1LLE  , en  Normandie  , Diocefe  de 
Coutances  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de 
Caen  , Eleftion  de  Carentan  , Scrgenterie  de  Pont- 
PAbbc.  On  y compte  148.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
fituée  dans  un  pays  marécageux,  à 3. 1.  N.  O.  de 
Carentan.  La  Terre  de  Seigneurie  d’Anfreville  , 
dont  il  eft  ici  queftion,a  le  titre  de  Marquifat , & 
elle  appartient  à la  Maifon  d’Anfreville- Davy. 

ANFREVILLE,  en  Normandie  , Diocefe,  Par- 
lement & Intendance  de  Rouen  , Eleftion  de  Cau- 
debcc  , Sergcnterie  de  Doudcville.  On  y compte  4. 
feux  privilégies,  & 54.  feux  taillables , en  tout  $8. 
feux.  Cette  Paroifl’e  eft  à 4. 1.  N.  N.  E.  de  Caude- 
bec.  Le  fameux  M.  Laur  étoit  Seigneur  de  la  Terre 
d’Anfreville , qui  donne  lieu  à l’article  que  nous  ve- 
nons de  rapporter. 

ANFREVÎLLE-LES-CHAMPS , enNormandie, 
Diocefe , Parlement  & Intendance  de  Rouen  , Elec- 
tion d’Andely,  Sergcnterie  de  Hcuqueville.  On  y 
compte  60.  feux  taillables  , & il  n’y  a point  de 
feux  privilégiés.  Cette  Paroiflè  eft  à a.  I.  N.  O. 
d’Andely.  Le  Chapitre  de  cette  ville  eft  Seigneur 
de  la  Terre  d’Anfreville-les-Champs.  • 

ANFREVULLE-SUR-LES-MONTS.cn  Norman- 
die, Diocefe  , Parlement,  Intendance  & Eleftion  de 
Rouen.  On  y compte  a.  feux  privilégiés  & 78.  feux 
taillables.  Il  y a un  Prieuré  de  l’Ordre  de  St.  Auguftin, 
connu  fous  le  nom  de  Prieur/  des  deux  Amants. 
La  Paroifl'e  d’Anfreville-fur-les-Monts  eft  fituée  fur 
la  rive  droite  de  ia  Seine , à 3.  L deux  tien  S.  E. 
de  Rouen. 

ANFRüLPRÉ  , dans  le  Haynault , Diocefe  de 
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Cambrai  , Parlement  de  Douay  , Intendance  de 
Maubeuge  , Gouvernement  du  Queihoy.  On  y 
compte  13.  feux.  Cette  Paroifl'e  eft  à 1.  1.  un  tiers 
O.  N.  O.  du  Queihoy. 
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ANGAIS,en  Béarn  , Diocefe  de  Lefcar,  Par- 
lement de  Pau , Intendance  d’Aufch  , Sénéchauflee 
de  Pau.  On  y compte  16.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
£tuéefurunruiflèau,h  1.  I.  & demie  E.  S.  E.  de  Pau. 

ANGAULINCOURT  ou  Aingoulaincourt  , en 
Champagne , Diocefe  de  Langres  , Parlement  de 
Paris , Intendance  de  Chiions  , Eleftion  de  Join- 
ville. On  y compte  1 $.  feux. 

ANGAYRAT , en  Agenois , Diocefe  & Eleftion 
d’Agen  , Parlement  & Intendance  de  Bordeaux  , 
Jurifdiftion  de  Combebonnet.  On  y compte  144. 
feux. 

ANGE  , en  Normandie  , Diocefe  & Eleélioa 
d’Avranches , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de 
Caen , Sergentcrie  du  Héraut.  On  y compte  56. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  à a.  1. 0.  N.  O.  d’Avranches. 

ANGE,  en  Touraine  , Diocefe,  Intendance  de 
Eleftion  de  Tours  , Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  97.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la 
rive  droite  de  la  Loire  , à 5. 1.  O.  S.  O.  de  Tours. 

ANGÉ  ou  Augé  , bourg,  en  Poitou , Diocefe  & 
Intendance  de  Poitiers , Parlement  de  Paris , Elec- 
tion de  St.  Maixant.  On  y compte  17a.  feux.  Ce 
bourg  eft  à x.  1.  N.  O.  de  St.  Maixantê  ' 

ANGE  AC,  bourg.  Saint- Amant  & Grave,  en  Ao- 

Ïoumois , Diocefe  d’Angoulême,  Parlement  de  Paris , 
^tendance  de  la  Rochelle , Eleftion  de  Cognac.  On 
y compte  a 80.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  Cha- 
rente , à a.  1.  & demie  O.  S.  O.  de  Cognac. 

ANGEAC-CHÂMPAGNE,  en  Angoumois  .Dio- 
cefe d’Angoulême , Parlement  de  Paris,  Intendance 
de  la  Rochelle  , Eleftion  de  Cogoac.  On  y compte 
63.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à a.  1.  S.  de  Cognac. 

ANGEANS  , en  Normandie , au  pays  de  Caux , 
Diocefe  , Parlement  & Intendance  de  Rouen , Elec- 
tion d’ Arques  , Diftrift  connu  fous  le  nom  d’accroif- 
fement  de  ladite  Eleftion.  On  y compte  3.  feux 
privilégiés  & 144.  feux  taillables , en  tout  147.  feux. 

ANGECOURT  , dans  la  Principauté  de  Rau- 
court , au  Gouvernement  de  la  Principauté  de  Se- 
dan , Diocefe  de  Rhcims  , Parlement  & Intendance 
de  Metz , Recette  de  Sédan.  On  y compte  $0.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  un  ruiflèau , à une  de- 
mi-lieue N.  N.  E.  de  Raucourt , & à a.  L S.  de 
Sedan. 

ANGEDUC  , en  Angoumois , Diocefe  oc  Elec- 
tion d’Angoulême  .Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Limoges.  On  y compte  80.  feux. 

ANGEL  A RD  .dans  la  Marche  , Diocefe  de  Li- 
moges , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Mou- 
lins , Eleftion  de  Gueret.  On  y compte  19.  feux. 
ANGEL  AS,en  Foreft.^eye*  Emilien  & Augelas. 
ANGELi  & Pancy , en  Bourgogne  , Diocefe 
d’Autun , Parlement  & Intendance  de  Dijon , Bail- 
liage , Grenier  à fel  & Recette  d’Avalon.  On  y 
compte  38.  feux.  De  la  Paroiflè  d’Angeli  dépen- 
dent les  hameaux  de  Buiflon  & Merzy , qui  mot 
en  Champagne.  Angeli  eft  fitué  dans  un  vallon , lur 
la  rive  gauche  de  la  riviere  de  Serein , à un  quart 
de  lieue  N.  O.  de  Montréal  , & à a.  1.  N.  E.  d A- 
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ANGELON  , en  Franche-Comté.  Voye\  Le i- 
üeres  & Angelon.  . . - 

ANGELOS  & Auriac  ( ou  Argelos  & Aurucq  ), 
x Béarn , Diocefe  de  Lefcar  , Parlement  de  Pau . 
(tendance  d’Aufch  , Sénéchauflee  de  Morlas.  On  y 
mpte  *8.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituee  far  une 
:titc  riviere  , à x.  L & un  pers  N.  N.  O.  de  Morias. 
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ANGEL  Y,  en  Bourgogne.  Voye\  Angeli. 

AtiGERS^ndegavum  ou  J ulioma gus  Andegav o- 
rum,  ville  confidérable  de  belle  , capitale  de  la  Pro^ 
vince , du  Duché  & du  Gouvernement  d’Anjou  , 
avec  un  Evêché  fuffragant  de  Tours  , Parlement  de 
Paris, Généralité  de  Tours  , dtchef-lieu  del’Ele&ion 
de  ion  nom.  On  y compte  5409.  fieux  de  environ  36. 
mille  habitants.  Il  y a 1 6<  ParoiiTes , dont  1 2.  dans  la 
ville  de  quatre  dans  les  fauxbourgs.  Toutes  ces 
Paroiilês  font  exemptes  de  Tailles , à l’exception 
d'une  feule  qui  eft  en  partie  taillable  : c’eil  à caufe 
de  cette  exception  que  la  ville  d’Angers  cft  appel- 
léc  taille  franche. 

Il  y a à Angers  une  Univerfité , une  Académie 
de  Belles-Lettres , une  Académie  pour  le  Manege , 
deux  Commanderies  de  l’Ordre  de  Malte  , une  Séné- 
chauflee  & Prcfidial , une  Prévôté  royale  , un  Hô- 
tel des  Mon  noies,  un  Bailliage,  une  Maitrife  des 
Eaux  Ôc  Forêts , une  Juriüü&ion  confulaire , un  Tri- 
bunal d’Eleftion  , une  Jurifdiétion  pour  les  Traites 
foraines  , un  Bureau  pour  les  droits  d* Aides , un 
autre  Bureau  pour  les  droits  des  cinq  groflès  Fer- 
mes , un  Bureau  général  du  tabac , un  Grenier  à 
fei , une  MaréchauiTée  , &c.  Et , outre  le  Chapitre 
de  la  Cathédrale  , il  y a auffi  fept  autres  Chapi- 
tres , quatre  Abbayes  d’Hommes , une  Abbaye  de 
Filles,  de  un  grand  nombre  de  Couvents  de  l’un  de  de 
l’autre  fexe. 

La  ville  d’Angers  eft  fort  ancienne.  Le  premier 
nom  fous  lequel  elle  cft  connue  dans  l’hiftoire  , eft 
celui  de  Juliomagus.  Elle  étoit  alors  la  capitale  ou 
le  chef-lieu  des  Andes  ou  Andeeavi.  Cette  ville  vint 
au  pouvoir  des  François  fous  Te  régné  de  Childe- 
ric  , qui  pouffa  fes  conquêtes  jufqu’à  l’Océan.  Dans 
le  neuvième  fiede  , elle  obéiffoit  à Robert  le  Fort , 
le  même  qui  eft  fi  connu  pour  être  le  chef  de  la 
troifieme  race  de  nos  Rois.  Angers  étoit  alors  la  place 
d’armes  des  François , & elle  leur  fervoit  de  barrière 
contre  les  incurfions  des  Normands  de  des  Bretons. 
Hugues  Capet,  arriere-petit-fils  de  Robert  le  Fort, 
étant  parvenu  à la  Couronne  , donna  Angers  & 
tout  l’Anjou  à Geoffroi  Grifegonelle  : ce  GcofFroi 
obtint  en  mime  temps  la  charge  de  Grand’Maître 
de  la  Maifon  du  Roi , & cette  charge  fut  rendue 
héréditaire  en  fa  faveur.  V oye\  Anjou. 

11  eft  à préfumer  que  dans  ces  premiers  temps  , 
dont  Mous  venons  de  parler  , la  ville  d’Angers  étoit 
peu  confidérable  , puifque  nous  trouvons  qu’elle  ne 
fut  ceinte  de  murailles  pour  la  première  fois , que 
vers  l’an  1 200.  C’eft  Jean  Sans-Terre , alors  Roi 
d’Angleterre  & Comte  d’Anjou , qui  fit  faire  cette 
première  enceinte.  Vraifcmblablement , jufqu’à  ce 
temps , la  ville  d’Angers  n’avoit  occupé  que  le  haut 
de  la  colline  , où  fe  trouvent  fitués  le  Château  de 
l’Eglife  de  St.  Maurice  : c’ett  ce  qu’on  appelle  en- 
core aujourd’hui  la  Cité  de  St.  Maurice. 

Le  Prince  Louis , fils  de  Philip pe-Augufte  , de  le 
même  qui  depuis  a régné  fous  le  nom  de  Louis  VIII. , 
fit  démolir  les  murs  d’Angers.  Mais  St.  Louis  , fon 
fils , étant  parvenu  à la  Couronne , les  fit  rétablir  tels 
qu’on  les  voit  aujourd'hui.  On  employa  4.  ans  à cet 
ouvrage , & il  ne  fut  entièrement  achevé  qu’en  12)2. 

L’Evêchc  d’Angers  eft  le  feul  qu’il  y ait  dans  le 
Gouvernement  d’Anjou.  Ce 'Siégé  épifcopal  étoit’ 
établi  avant  l’an  380.  Saint-Défenfeur  cft  parmi  les 
p Prélats  qui  l’ont  occupé , le  plus  ancien  dont  on 
ait  connoiffance.  Celui  qui  en  eft  pourvu  jouit  de 
>6.  mille  liy.  de  rente  ; & félon  la  taxe  en  Cour 
de  Rome  , il  paye  pour  l'expédition  de  fes  Bulles , 
1700.  florins.  Nous  avons  dit  ci-devant  que  l’Evc- 
che  d’Angers  etoit  fufiragant  de  Tours , nous  de- 
vons ajouter  qu’il  cft  le  fécond  en  rang  des  onze 
Evêchés  fuffragans  de  cette  Métropole. 

Quatre  Barons  , qui  font  vaffaux  de  l’Evêché 
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d’Angers , font  obligés  de  porter  l’Evêque  de  ce 
nom  , quand  il  fait  fa  première  entrée  publique 
dans  fa  ville  cpifcopale.  Ces  quatre  Barons  ou  Vaf- 
faux font  ceux  de  BrioU , de  dhemilld , de  Blau  , de 
de  Gratecuijfc  autrement  de  Beaumont  en  Cbemiré. 
Cette  derniere  Baronnie  ( celle  de  Gratecuijfc  ) a 
été  réunie  à l’Evêché  d’Angers  , par  Hardouin  de 
Beuil , Evêque  de  cette  ville , à qui  ladite  Baron- 
nie appartenoit  en  propre. 

Le  Diocefé  d’Angers  eft  borné  au  N.  par  celui 
du  Mans  -,  au  S.  par  ceux  de  Poitiers  de  de  Loçon; 
à l’E.  par  celui  de  Tours  ; & à l’O.  par  ceux  de 
Nantes  de  de  Rerâles.  Ce  Diocefe  comprend  668.  Pa- 
roifTes  ; d’autres  difent  feulement  46  a.  ParoiiTes  & 

2 3 . fuccurfales  ; de  il  eft  divifé  en  trois  Archidiaconcs. 

On  remarque  que  parmi  les  ParoiiTes  du  Diocefe 
d’Angers , il  y en  a feize  qui  relèvent  immédiate- 
ment de  l’Evêque , & qui  font  indépendantes  des 
Archidiacres , ux  fur  lefquelles  le  Chapitre  de  la 
Cathédrale  a l’autorité  duxéfaine , de  deux  autres 
où  le  Tréforier  de  ce  Chapitre  a la  même  autorité. 

Des  feite  ParoiiTes  qui  relèvent  immédiatement 
de  l’Evêque  , il  y en  a dix  qui  font  dans  le  terri- 
toire de  St.  Florent  le  vieil , de  fur  lefquelles  l'Abbé 
de  St.  Florent  prétendoit  autrefois  Loi  iiocéfaine  , 
c’eû-à-dire , une  JurifdiéUon  prefqu’épifeopale , dont 
l’appel  fe  relevoit  à Tours  devant  le  Métropolitain, 
ainfi  que  cela  avoit  été  réglé  par  des  Arrêts  des  19. 
Mars  de  j.  Juin  1619.  , & du  15.  Juin  1626.  Ce 
différend  qui  fubfiftoit  entre  l'Evcque  d’Angers  & 
l’Abbé  de  St.  Florent , fut  termine  définitivement 
par  tranfàâion  du  23.  Juin  1673.  L’Evêque  ren- 
tra alors  dans  fon  droit , mais  à la  charge  que  l’Abbc 
de  St.  Florent  feroit  le  grand  Vicaire  de  l’Evêque 
fur  les  dix  ParoiiTes  en  queftion.  , 

On  compte  dans  le  Diocefe  d’Angers  vingt-quatre 
Chapitres  , dix-fept  Abbayes  d’Hommes , trois  Ab- 
bayes de  Filles  , cent  quatre-vingt-dix  Prieurés* 
dont  plufieurs  de  3000.  liv.  de  rente,  ij$o.  Cha- 
pellenies , & foixante- quatorze  Couvents  de  l’un  de 
de  l’autre  fexc.  Le  nombre  des  perfonnes  dévouées 
au  fervice  des  Autels  , dans  ce  Diocefe , eft  de 
2000.  ouenviron  ; de  on  eftime  que  leur  revenu  total 
eft  au  moins  de  900.  mille  livres. 

La  Cathédrale  d’Angers  eft  dédiée  à Saint-Mau- 
rice. Cette  Eglifc  eft  remarquable  par  fa  longueur 
aulfi-bien  que  par  la  hauteur  de  fa  ucf , qui  paife 
avec  raifon  pour  l’une  des  plus  belles  de  France. 
On  y voit  encore  les  armes  de  l’Ordre  du  Croijfant , 
qui  fut  inftitué  au  quinzième  fiecle , par  René  d’An- 
jou , dit  le  Bon , Roi  de  Sicile , & qui  étoit  compofé 
de  trentc-fix  Chevaliers.  On  fçait  fans  doute  que  la 
marque  de  cet  Ordre  étoit  un  Croijfant  d’or , de  que 
le  mot  Lo\  étoit  fa  devife.  L'architecture  de  l’Eglife 
cathédrale  d’Angers  , dont  il  eft  ici  queftion  , eft 
très-hardie.  La  voûte  de  cette  Eglife  eft  d’autant  plus 
remarquable  , qu’elle  n'eft  foutenue  par  aucun  pi- 
lier , quoiqu’elle  (bit  fort  haute  & fort  large.  Trois 
clochers  fort  hauts  s’élèvent  fur  le  portail  de  cette 
Eglife  : celui  du  milieu  préfentc  quelque  chofe  de 
fingulier  ; comme  il  n’eli  appuyé  que  fur  les  deux 
autres  , il  fetnble  qu’il  foit  fufpendu  en  l’air.  Outre 
les  beautés  de  la  Cathédrale  d’Angers  dont  nous  ve- 
nons de  parler  , le  choeur  de  cette  Eglife  mérite 
suffi  une  attention  particulière  de  la  part  des  con- 
noilfcurs. 

L’Eglife  cathédrale  d’Angers  renferme  un  tréfor 
qui  eft  allez  confidérable , de  qu’on  ne  montre  que 
dans  les  grandes  Fêtes. 

Le  jeudi-iàinr  , apres  la  MdTe  , l’Evêque  de  le 
Doyen  vont  dans  le  Cloîtife  laver  les  pieds  à douze 
enfants  de  l’Hôpital  : cette  cérémonie  eft  remarqua- 
ble en  ce  que  l’Exécuteur  de  la  haute  Jufticc  y fait 
la  fond  ion  de  Bedeau. 
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Le  Chapitre  de  la  Cathédrale  d’Angers  eft  corti- 
tjofc  de  huit  Dignitaires  , le  Doyen , l’Archidiacre 
d'Angers,  le  Tréforicr,  le  Chantre, l’jychidiacre 
d’Outre-Loire , l’Archidiacre  d'Outrc-Maine  ou  Ma- 
yenne , le  Maître  d’Ecole  qu’on  nomme  autrement 
le  Chefcier , & le  Pénitencier.  Outre  ces  dignités , 
il  y a trente  Canonicats  , dont  un  eft  uni  à la  Péni- 
tencerie  , & l’autre  à la  P Gillette.  Les  vingt-huit  au- 
tres font  cfFcftifc  , de  un  de  ces  Canonicats  eft  Théo- 
logal. Autrefois  lercvenu  des  Canonicats  de  l’Eglife 
d’Angers  étoit  confidérable  , mais  aujourd’hui  les 
Prébendes  ne  valent  que  neuf  cens  livres  ou  environ. 
Le  bas-choeur  elt  compofé  de  fei^  Ecdélïaftiques 
qui  ont  divers  titres , fans  compter  les  Gagiftes  qui 
defTervent  cette  Eglife. 

Nons  avons  dit  qu’outre  le  Chapitre  de  la  Cathé- 
drale , il  y avoit  dans  Angers  fept  autres  Chapitres. 
>’ous  allons  dire  un  mot  de  chacun  de  ces  Corps. 

Le  Chapitre  royal  de  Saint-VAud  ou  de  Saint- 
Laurent  d’Angers  eft  compofé  d’un  Doyen , d’un 
Chantre  , de  douze  Chanoines  de  de  vingt-fept  Cha- 
pelains. Le  Chapitre  royal  de  Saint-Ma  rxi/t  eft  com- 
pofé de  deux  Dignités , douze  Canonicats  & vingt- 
trois  Chapelains.  Le  Chapitre  royal  de  Saint-Pierre  , 
de  trois  Dignités , douze  Canonicats  dt  vingt-quatre 
Chapelains.  Celui  de  St.  Mainbceuf,  de  trois  Digni- 
tés , huit  Canonicats  & treize  Chapelains.  Celui  de 
la  Trinité , d’un  Doyen  de  de  fix  Chapelains.  Celui 
de  St.  Maurille  , d’un  Doyen  , d'un  Sacriftain  , de 
douze  Chanoines  de  de  plufieurs  Chapelains.  Enfin , 
Je  Chapitre  de  St.  Jean-Baptijle  a été  réuni  au  Sé- 
minaire en  169 6.  Ce  Séminaire  eft  dirigé  par  des 
Prêtres  féculiers  de  la  Congrégation  de  St.  Sulpice 
de  Paris  ; de  il  a été  établi  par  feu  M.  Michel  le  Pel- 
letier , Evêqqe  d’Angers. 

En  réfumant  le  nombre  de  Dignitaires  de  de  Cha- 
noines des  huit  Chapitres  qui  font  fîtués  dans  la  ville 
d’Angers  , nous  trouvons  cent  fept  Prébendes  , non- 
compris  les  Chapelains  de  autres  Ecdélïaftiques  du 
bas-chœur  de  ces  divers  Chapitres. 

Dans  le  cimetiere  de  l’Eglife  collégiale  de  St.  Ju- 
lien , difent  les  Mémoires  que  nous  fuivons  ( c’ell 
vraifemblablcment  l’Eglifc  collegiale  de  St.  Mau- 
rille ) , on  remarque  une  groflé  urne  de  pierre  qui 
fert  de  bafe  à la  croix.  Cette  urne  renfermait  les 
cendres  d’une  Dame  payenne  , avec  cette  inferip- 
tion  : Uxori  optim^lit. Flavius  Aug.  lib.  Afiaticus. 
Feu  M-  de  Tillemont  croyoit  que  ce  Titus  Flavius 
l’Alîatique  étoit  un  des  affranchis  de  l’Empereur 
VefpaGen  ,oude  Tite,ou  de  Domicien , fes  enfants  , 
qui  curent  tous  trois  le  nom  de  Titus  Flavius. 

L'Eglife  collégiale  de  Saint-Pierre  eft  très-an- 
cienne , dt  elle  mérite  certainement  l’attention  des 
curieux.  La  ftatue.de  Saint-Pierre  de  celle  de  Saint- 
Paul  , qui  ornent  le  Maître-Autel  de  ccttc  Eglife  , 
font  de  véritables  antiques.  La  draperie  fur-tout  en  eft 
admirable.  Dans  la  nef  de  cette  Eglife  , on  remar- 
que deux  cercueils  de  pierre  , qui  font  l’un  de  l’autre 
fort  anciens  , de  qui  font  engagés  dans  le  mur. 

Parmi  les  quatre  Abbayes  d’Hommes  qui  font 
fîtuées  dans  la  ville  d’Angers  , trois  font  de  l’Ordre 
de  St.  Bénoît  de  de  la  Congrégation  de  St.  Maur  j 
fçavoir,  celles  de  St.  Aubin  tSt.  Serge  de  St.  Nicolas. 
La  quatrième  eft  de  l’Ordre  de  St.  Auguftia  de  de 
la  Congrégation  de  France  : cette  Abbaye  elt  celle 
de  Taus-ies-Saints. 

L’Abbaye  de  St.  Aubin  a été  fondée  en  s 34.  par 
le  Roi  Childcbert , à la  priere  de  St.  Germain  , Evê- 
que de  Paris.  Le  revenu  de  l’Abbé  eft  de  20.  mille 
livres  -,  de  la  taxe  en  Cour  de  Rome  elt  de  750. 
florins. 

L Abbaye  de  Saint  - Serge  , qui  eft  quelquefois 
appellce  dans  les  anciens  titres  l’Abbaye  de  Saint - 
Bach  de  de  Saint-Médard  , a été  fondée  par  le  Roi 
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Childebert , ou  félon  d’autres  par  Nécmene  , Prince 
des  Bretons.  Le  revenu  de  l’Abbé  eft  de  7000.  liv.  ; 
de  la  taxe  en  Cour  de  Rome  , de  516.  florins. 

L’Abbaye  de  St.  Nicolas  a été  fondée  par  Foul- 
ques de  Nera  , Comte  d’Anjou  , mort  eu  1040.  Le 
revenu  de  l’Abbé  eft  de  1 8000.  livres  j & la  taxe  en 
Cour  de  Rome  ,de4$o.  florins. 

L'Abbaye  de  Tous  - les -Saints  a été  fondée  en 
1 U $•  par  Girard , Chanoine  de  Chantre  de  l’Eglife 
de  St.  Maurice  d’Angers.  C’cft  en  mémoire  de  ce 
Fondateur  que  l’Abbé  de  Touflaints  eft  Chanoine- 
né  de  l’Eglife  de  Saint- Maurice.  Le  revenu  de  cet 
Abbé  eft  de  4000.  livres  ; dt  la  taxe  en  Cour  de  Ro- 
me , de  606.  florins. 

Quant  à l’Abbaye  de  Filles  qui  eft  fituée  égale- 
ment dans  la  ville  d’Angers  , c’cft  celle  de  Ronce- 
ray.  Cette  Abbaye  eft  de  l’Ordre  de  St.  Bénoît.  Elle 
a été  fondée  en  1028.  par  Foulques  de  Nera,  Comte 
d’Anjou,  de  par  Hildegarde  fa  femme.  La  Commu- 
nauté de  cette  Abbaye  eft  compofée  ordinairement 
de  j 5.  ou  40.  Religieufes , de  elle  jouit  de  jo.  mille 
livres  de  rente  ou  environ.  En  fondant  l’Abbaye  de 
Ronccray  , Foulques  de  Nera  fonda  auflï  quatre 
Chanoines  pour  deflèrvir  l’Eglife  de  cette  Maifon 
rdigieufe.  L’Abbefle  de  Ronccray  préfente  dt  nom- 
me à un  grand  nombre  de  Cures  , de  Prébendes  de 
de  Chapelles.  Il  y a huit  Prieurés  , chacun  d’un 
revenu  conlidérable  , qui  font  pofledés  en  titre  par 
desRcligicufesdecetteAbbayc.  Qn  n’y  reçoit  que  des 
Dcmoifclles  qui  font  obligées  de  faire  des  preuves 
de  Nobleflè  , tant  du  côte  paternel , que  du  côté 
maternel.  Quand  une  Novice  a fait  fes  vœux  dans  le 
chœur  de  l’Abbaye  , l’Abbefle  la  conduit  procef- 
iïonnellemcnt  à l’Eglife  paroiflialc  de  la  Trinité'  , 
qui  eft  contiguë  à celle  de  l'Abbaye  ; dt  elle  y prend 
fa  place  dans  un  fauteuil  qui  eft  placé  exprès  vis- 
à-vis  du  Troue  épifcopal.  Après  plufieurs  prières  de 
un  examen  de  la  part  des  Religieufes  qui  font  pré- 
fentées  par  l’Archidiacre  , l’Evêque  commence  la 
Méfié  ( qui  eft  chantée  en  mulique  ) ; enfuite  , il 
bénit  la  nouvelle  Profeffc  , dt  lui  met  le  voile  noir 
fur  la  tète  dt  un  anneau  d’or  au  doigt.  Après  cette 
cérémonie , d’anciennes  Religieufes  , qu’011  appelle 
Paranymphcs  , attachent  fur  la  tète  de  la  nouvelle 
Profeflê  , une  couronne  de  perles  dt  de  diamants. 

Outre  les  cinq  Abbayes  dont  nous  venons  de  par- 
ler , il  y a à Angers  un  Couvent  de  Cordeliers  , un 
de  Jacobins  ou  Dominicains  , un  d’Auçuflins  , un 
de  Carmes  , un  de  Capucins , un  de  Recollets , uu 
de  Minimes  * uqc  Maifon  de  Millionnaires  dt  une  de 
l’Oratoire  ; un  Couvent  d’Urfulines  ,un  de  Filles  de 
Sainte-Marie  ou  Vifitandines  , un  de  Religieufes 
de  l’Ordre  de  Cîtcaux  , un  de  Religieufes  du  Cal- 
vaire , dtc. 

11  s’eft  tenu  plufieurs  Conciles  à Angers  ; fçavoir, 
en  45  j., en  10$$.  ou  environ  ,en  1179.,  en 
en  1448. , dt  en  t $8 3.  Ce  dernier  fut  une  conti- 
nuation de  celui  de  Tours  de  la  même  année  , de 
gui , à caufe  de  la  pelle  , furvenue  dans  cette  ville  , 
fut  transféré  à Angers  : on  y fit  divers  Réglements 
qui  méritent  les  plus  grands  éloges , de  qui  furent 
confirmés  par  un  Bref  du  Pape  Grégoire  XIII-  , de 
la  même  année  , dt  publiés  par  ordre  du  Roi 
Henri  III. 

L’Üniverfité  d’Angers  a été  érigée  par  le  Roi, 
Saint-Louis  , à la  priere  du  Comte  d’Anjou  fou  frère.  ^ 
Elle  fut  réformée  par  deux  Arrêts  du  Parlement  eu 
139$.  dt  1397.  , dt  diviféc  en  fix  Nations  en  143** 
Elle  eft  compolee  de  quatre  Facultés  ; Ravoir,  1* 

faculté  de  Droit  civil  dt  canonique  .celle  de  Théo- 
logie , la  Faculté  de  Médecine  dt  celle  des  Arts.  La 
Faculté  de  Droit  a quatre  Doéteurs  Régents  , com- 
pris le  ProfeiTeur  de  Droit  françois  , « huit  Doc- 
teurs agrégés.  La  Faculté  de  Théologie  eft  c0™“ 
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poféc  de  deux  Doélcurs  qui  régentent  habituelle- 
ment , & de  plufieurs  autres  qui  régentent  auffi 
Jorfqu’ils  font  nommés  par  cette  Faculté.  La  Fa- 
culté de  Médecine  eft  compofée  de  dix  Docteurs 
qui  régentent  tour-5-tour  , deux  chaque  année.  La 
Faculté  des  Arts  eft  compofée  des  Colleges  de 
Beuil  & d’Anjou.  On  a fonde  depuis  quelques  années 
une  chaire  de  Mathématique  dans  le  College  des 
Prêtres  de  l’Oratoire  : jufqu’à  préfent  cette  chaire 
a toujours  été  remplie  par  un  habile  Mathématicien. 
Le  fameux  Perc  Preftct  eft  celui  qui  lui  a fait  le  plus 
d’honneur. 

Les  fix  Nations  qui  forment  l’UniverGté  d’Angers 
font  i.  la  Nation  d’Anjou  , 2.  celle  du  Maine  , 
3.  la  Nation  de  France  , 4.  celle  d’Aquitaine  , 
S-  la  Nation  de  Bretagne  , & 6.  la  Nation  de 
Normandie. 

Le  Refleur  de  PUniverfité  eft  élu  pour  fix 
mois  par  la  Faculté  de  Droit  ; pour  trois  mois  , 
par  celle  de  Théologie  & de  Médecine  tour-à-tour. 
Les  trois  autres  mois  font  pour  les  (ix  Nations , le 
tout  alternativement.  Outre  le  Recleur  éleélif , il 
y a un  Chancelier  perpétuel  , & c’ett  le  Maître- 
Ecole  de  la  Cathédrale  qui  jouit  de  ce  grade. 

Le  Procureur  général , le  Receveur  t le  Secré- 
taire & le  grand  Bedeau  font  les  quatre  Officiers 
généraux  de  l’Univeriité.  Le  premier  & le  dernier 
de  ces  Officiers  font  éleélifs. 

Au  refte  , en  terminant  ce  que  nous  avions  à dire 
de  l’Univerfite'  d’Angers  , nous  ne  devons  pas  ou- 
blier de  remarquer  que  les  fameux  Ulgcr  & Mar- 
beuf  ont  enfeigné  le  Droit  dans  cette  Univcrfité.  Le 
premier  fut  Evêque  d’Angers  , & Marbeuf  le  fut  de 
Rennes. 

L’Académie  royale  des  Belles-Lettres,  établie  à 
Angers , eft  une  de  celles  qui  fe  diftiaguent  le  plus 
par  le  mérite  des  Sujets  dont  elle  eft  compofée. 
Cette  Académie  a etc  créée  par  Lettres-Patentes  du 
Roi  Louis  XIV.  données  au  mois  de  Juin  168$. 
Elle  eft  compofée  de  trente  perfonnes  , outre 
celtes  qui  pour  raifon  de  leur  dignité  peuvent 
avoir  entrée  & place  honorable  aux  Aflêmblées  de 
ladite  Académie.  En  approuvant  les  Statuts  de  Ré- 
glements qui  furent  dreilés  pour  la  formation  de 
l’Académie  d’Angers  , Sa  Majefté  régla  que  les  Su- 
jets qui  compofcroient  ladite  Académie  , jouiroient 
des  mêmes  honneurs , privilèges , franchifes  & liber- 
tés dont  jouiffent  ceux  de  l’Académie  françoife 
établie  dans  la  ville  de  Paris  , à l’exception  néan- 
moins du  droit  de  Cammùtimus. 

Quant  à l’Académie  pour  le  Manege  établie  à 
Angers , on  fçait  cjuelle  eft  fa  réputation  ; & on 
n’ignore  pas  non-plus  qu’en  temps  de  paix  , non- 
feulement  les  François , mais  encore  quantité  d’E- 
trangers  viennent  à Angers  pour  apprendre  à cette 
Académie  divers  exercices  qui  leur  font  propres , & 
qui  leur  font  montres  & enfeignes  avec  autant  de 
foin  que  d’habileté. 

Il  y a à Angers  deux  Commanderies  de  l’Ordre 
de  Malte  , celle  de  l'Hôpital  & celle  du  Temple. 
Elles  font  l’une  & l’autre  de  la  Langue  de  France  & 
du  Grand-Prieuré  d’Aquitaine.  La  première  vaut 
6000.  liv.  de  rente.  L’autre  rapporte  annuellement 
à celui  qui  en  eft  pourvu  , $490.  liv. 

La  Scnéchauflée  <5c  Préfidial  d’Angers  a été  éta- 
blie au  mois  de  Mars  1 $ $ t - Ce  Tribunal , auquel 
refl’ortit  la  Prévôté  royale  d’Angers , eft  compofé 
de  deux  Préfidcnts , d’un  Lieutenant  général , d’un 
Lieutenant  particulier , d’un  Lieutenant  criminel  , 
d’un  Affeffeur , d’un  Chevalier  d’honneur , & de 
vingt-huit  Confeillers.  Il  y a pour  la  Prévôté  , un 
Préfident , un  Juge , un  Prévôt , un  Lieutenant , un 
Aflefleur  , huit  Confeillers  , un  Commiflàire  véri- 
ficateur des  crimes , &c. * & outre  cela , il  y a pour 
Tome  I. 
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l’un  & pour  l’autre  Tribunal , des  Greffiers  & plu- 
fieurs autres  Officiers  fubalternes , ainii  que  dans 
les  autres  Tribunaux  de  ccttc  efpecc. 

A la  tète  de  la  Sénéchauflec  dont  nous  venons 
de  parler , fe  trouve  le  Sénéchal  d’Anjou.  Cet  Offi- 
cier fupéricur  eft  d’épee  ; il  a les  mêmes  honncuçp  , 
& il  exerce  les  mêmes  fondions  que  les  autres  Séné- 
chaux. Il  commande  Parriere-ban  , quand  il  eft  con- 
voqué. C’eft  en  cette  qualité  que  Louis-François 
Scrvien  , Marquis  de  Saolé  , le  commanda  en  1 674. 
Mais  fon  commandement  fut  court  ; car  à peine 
fut-il  arrivé  en  Lorraine  , où  étoit  fon  rendez-vous , 
que  lui  & fon  arriere-ban  furent  enlevés  parles  trou- 
pes du  Duc  de  Lorraine.  Mezeray  rapporte  une 
autre  avanturc pareille,  arrivée  egalement  à un  Sé- 
néchal d’Anjou  : il  dit  qu’en  1 s $ 5.  le  Seigneur  de 
la  Jaille  ( c’étoit  René  de  la  Jaille,  Sénéchal  d’An- 
jou ) avoit  été  enlevé  avec  fon  arriere-ban  par  le 
Chevalier  d’Auflimont , qui  ctoit  alors  Gouverneur 
de  Bapaumc- 

L’Hôtel  des  Monnoies  , établi  ! Angers  , avoit 
etc  allez  inutile  pendant  un  aflêz^ug  temps , à 
caufe  de  la  prétention  que  formoic^pChapitre  de 
Saint-l’Aud  de  cette  ville  , d’ut,  dixième  du  droit 
de  Scigncuriage  de  ce  qui  fc  fabriquoit  dans  ledit 
Hôtel.  Cela  avoit  obligé  nos  Rois  de  tenir  fermée 
la  Monnoie  d’Angers  , toutes  les  fois  que  le  Chapi- 
tre de  St.  l’Aud  avoit  voulu  faire  valoir  fon  droit  de 
Seigneuriagc.  Enfin,  les  Maire  , Echevins  & habi- 
tants de  la  ville  d’Angers  représentèrent  à Sa  Ma- 
jefté que  , paraéle  du  14.  Avril  1716. , moyennant 
la  fomme  de  fix  mille  livres  , les  Doyen , Chan- 
noines  & Chapitre  de  l’Eglife  de  St.  l’Aud  avoient 
entièrement  renoncé  à la  prétention  qu’ils  formoient 
fur  ladite  Monnoie  , & ne  s’étoient  referves,  en  mé- 
moire de  leur  ancien  droit , qu’une  offrande  d’un 
louis  d’or  que  le  Prévôt  des  Monnoyeurs  feroit  tenu 
de  faire  tous  les  ans  , à l’offerte  de  la  Grand’AIcfle 
ui  fe  célèbre  en  ladite  Eglife  , le  troificmc  jour 
e Mai.  Le  Roi  eut  égard  à ladite  reprefentation  , 
& en  confcqucncc  Sa  Majefté  ordonna  l’ouverture 
de  la  Monnoie  d’Angers  , par  Edit  du  mois  d’Oc- 
tobre  1716.  Sa  Majefté  voulut  en  même  temps  que 
déformais  cette  Monnoie  fût  compofée  de  deux  Ju- 
ges-Gardes , d’un  Contre-Garde  , d’un  Subftitut  ou 
Procureur-Général , d’un  Directeur  , d’un  Tréfo- 
rier  , d’un  Eflàyeur , d’un  Graveur , d’un  Greffier  & 
de  deux  Huifliers.  La  lettre  F eft  la  marque  de  la 
Monnoie  qui  fe  fabrique  à Angers. 

Le  Corps-de- Ville  d’Angers  eft  compofé  d’ur» 
Maire  en  titre  d’Office  , de  quatre  Echevins  éleélifs 
de  deux  en  deux  ans , de  douze  Confeillers  éleclifs 
perpétuels , de  huit  Aflcflêurs  , d’un  Procureur  de 
la  ville , d’un  Commiflàire  , & d’un  Greffier , créés 
en  titre  d’Office.  Ce  Corps-de-Villc  a Jurifdiélion 
fur  les  manufaélurcs  de  la  ville  , auffi  bien  que 
fur  celles  des  fauxbourgs  & banlieue. 

La  Jurifdiélion  confuiairc  a été  établie  par  Edit 
du  mois  de  Mars  is^4- 

La  Maitrifc  de  Eaux  & Forêts  eft  une  des  dix 
Maîtrifes  particulières  ( y compris  la  Gruerie  de 
Beaufort  ) , qui  divifent  la  Grand’Maîtrife  de  Tou- 
raine , Anjou  & Maine.  Cette  Maîtrifc  particulière 
eft  compofée  d’un  Maître  particulier,  d’un  Lieute- 
nant de  robe-longue , d’un  Garde-Marteau  , d’un 
Procureur  du  Roi , d’un  Greffier , &c. 

Il  y a pour  le  Bureau  des  Traites  foraines  , deux 
Juges , un  Procureur  du  Roi  & un  Greffier.  Cette 
Jurifdiélion  a été  établie  par  le  Roi  François  I.  le  s. 
de  Juin  x $ 1 9- 

Le  Bureau  pour  les  droits  d’Aidcs  & autres 
droits  qui  y font  réunis  , établi  à Angers  , eft  dans 
IeReflbrtde  la  Généralité  de  Tours. 

Angers  eft  le  chef-lieu  d’une  Direélion  des  cinq 
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V,  r,™.,  dt  France  & autres  droits  y [oints, 
cme  Direftion  cil  rompofee  de  douze  Bureau. 

.Recettes  . qui  font  etabltes  dans  les  heu.  qui 
ftiecot  - foà.oir,  Angers  , CuW.  CTa.«.»c«esc . 
hu’ranic  Landemont  , les  Leards  , le  Lion  d An- 
Icçs,  h Pointe  , le  Po nt-de-Cé  , Rochefort , Saumur 
& St  Florent. 

La  ville  d’Angers  eft  auffi  le  chef-lieu  d’un  Dé- 
partement des  Gabelles  de  France,  connues  fous  le 
uom  de  grandes  Gabelles.  Ce  Département  eft  coro- 
pofé  de  onze  Greniers  à fel , dans  lefquels  il  fe 
diftribue  , année  commune  , environ  104.  muids 
de  cette  denrée. 

Quant  à la  partie  militaire  , nous  obfervons  que 
la  ville  d’Angers  eft  le  lieu  de  réfidencc  ou  la  ca- 
pitale  du  Gouvernement  général  militaire  de  la  Pro- 
vince d’Anjou.  11  y a un  Gouverneur  pour  la  ville 
& le  château  d’Angers.  Mais  ce  Gouvernement  par- 
ticulier eft  uni  au  Gouvernement  général  de  la  Pro- 
vince. Le  Gouverneur  de  la  ville  & du  château 
d’Angers  a fous  lui  un  Lieutenant  de  Roi  de  la 
ville  & du  cUwu  , aux  appointements  de  900.  liv. 
& dont  les  cflpuments  ‘noQtent  à zooo.  livres  ; ce 
qui  fait  en  tout  2900.  livres.  11  y a auffi  un  Major 
pour  la  ville  & le  château. 

Le  château  d’Angers  eft  bâti  fur  un  rocher  , qui 
eft  efearpé  du  côté  de  la  riviere.  Des  foliés  à fond 
de  cuve  , taillés  dans  le  roc , défendent  les  côtés  de 
ce  château  , qui  ne  font  point  contigus  à la  riviere. 
On  a pratiqué  une  machine  très  - commode  , au 
moyen  de  laquelle  on  éleve  jufqu’au  château  tou- 
tes les  munitions  qui  lui  font  nécciTaires.  Selon  nos 
meilleurs  Hiftoriens,  le  château  d’Angers  a été  bâti 
par  le  Roi  St.  Louis  , à l’occafion  des  guerres  que 
les  Anglois  & le  Bretons  faifoient  à la  France. 
Outre  que  ce  château  eft  fort  par  fa  fituation  na- 
turelle, il  eft  encore  flanque  de  dix -huit  groflès 
tours  rondes , & d’une  bonne  demi-lune  qui  eft  à 
ta  porte  du  fauxbourg.  On  voit  dans  l’une  de  ces 
tours  , le  tombeau  de  René  , Comte  d’Anjou  , Roi 
de  Sicile  * & celui  de  la  Reine  fon  époufe.  11  y a 
au  pied  du  château  une  chaîne  que  l’on  tend  à la 
tour  Cuillot , quand  on  veut  fermer  l’entrée  de  la 
riviere.  Cinquante  hommes  de  troupes  ( d’une  Com- 
pagnie d’invalides  ) forment  la  garnifon  ordinaire 
du  château  d’Angers.  Pour  le  fervice  fpirituel  de  ce 
château  , il  y a un  Chapelain  & un  Aumônier , qui 
ont  l’un  & l’autre  des  appointements  fixes. 

La  MaréchaufTée  de  Touraine  , Anjou  & Maine, 
a été  établie  telle  qu’elle  eft  à préfent  , en  1720. 
Le  Prévôt  général  de  cette  MaréchauiVée  réfide  à 
Angers.  11  a fous  lui  cinq  Lieutenants  , treize 
Exempts , treize  Brigadiers , quatorze  Sous-Briga- 
diers , & cent  foixante  Cavaliers  avec  un  Trom- 
pette. Angers, Tours,  Châtcau-Gontier  & le  Mans 
font  des  Réfidences  de  Lieutenants  : il  y en  a un 
dans  chacune  de  ces  villes , à l’exception  de  Tours 
oÿ  il  y a deux  Lieutenants.  Outre  les  Lieutenants, 
il  y a dans  chacune  des  4.  Réfidences  que  nous  venons 
de  nommer  , un  Afleflcur,  un  Procureur  du  Roi , un 
Greffier , &c.  Ces  quatre  Réfidences  forment  autant 
de  Tribunaux,  qui  font  fubordonnés  au  Prévôt  gé- 
néral qui  réfide  à Angers.  Sous  le  Lieutenant  établi 
à Angers , fe  trouvent  les  Réfidences  & Brigades 
d’ Angers  , Ingrande  , la  Flèche  , Bcaugc  , Saumur, 
Thouarée , Cholct  & Montreveaux.  Les  RéGdences 
& Brigades  de  Tours  , Amboife  , Loches  , Preuillyy 
Ste.  Maure  , Château -Renaud  , la  Valliere  , Lan - 

Îtais , Chinon  & Loudun  font  fubordonnées  aux 
•ieutenants  qui  refident  à Tours.  Sous  le  Lieute- 
nant qui  réfide  â Châtcau-Gontier , on  compte  les 
Réfidences  & Brigades  de  Châtcau-Gontier , Craon , 
Jt'gré , Laval,  Ernée , Mayenne  & Sablé.  Enfin  fous 
le  Lieutenant  qui  a fa  réfidence  au  Mans , on  trouve 
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les  Réfidences  fit  Brigades  du  Mans , Slllt-le-Guil- 
leaume  , Pré-en-Pail , Beaumont  - le  - Ficomte  , la 
Ferti  - Bernard  , SaimÆalais  , Châtcau-du-Loir  & 
Efuron.  Cela  fait  en  tout  trente -trois  Réfidences 
& 4$.  Brigades  , qui  font  toutes  fubordonnées  au 
Prévôt  général  dont  nous  avons  dit  que  la  réfi- 
dence étoit  à Angers. 

Le  Sacre  d'Angers  , c’eft-à-dire  , la  Proccffion 
du  jour  de  la  Fête-Dieu,  eft  une  des  plus  curieufes 
qui  fc  fatïent  dans  le  monde  chrétien  , & elle  attire 
un  çrand  concours  de  peuple  dans  la  ville.  Cette 
ceremonie  a été  principalement  inftituée  pour  être 
dans  tous  les  fiecles  une  réparation  publique  de 
rhéréfie  de  Bérenger , qui  le  premier  parla  , prêcha 
de  dogmatifa  contre  la  préfence  réelle  , mais  qui 
dans  la  fuite  abjura  fon  erreur  au  Concile  de  Rome, 
tenu  en  1059. , & qui  étoit  compofé  de  1 13.  Evê- 
ques. Berenger  fut  d’abord  Tréforier  & Ecolâtre  de 
l'Eglife  de  St.  Martin  de  Tours , & enfuite  Archi- 
diacre d’Angers.  Il  occupoit  cette  dernière  place , 
quand  il  commença  à publier  fon  erreur.  Il  mourut 
en  1088.  dans  l’ifle  de  St.  Côme , près  de  Tours 
où  il  s’étoit  retiré. 

Des  préparatifs  extraordinaires  annoncent  la  cé- 
rémonie dont  il  eft  ici  queftion , le  Sacre . La  Pro- 
ceffion  commence  le  jour  de  la  Fête-Dieu  de  grand 
matin  , & elle  ne  finit  que  le  foir.  Outre  le  Clergé 
qui  eft  des  plus  nombreux  , & les  Ordres  religieux , 
on  y voit  l’état  féculier  par  ordre  de  Corps  , de 
Compagnies  & de  Communautés  , au  nombre  d’en- 
viron quatre  mille  perfonnes , marchant  la  torche 
allumée  à la  main.  Le  Chapitre  de  la  Cathédrale 
marche  le  dernier.  T ous  les  Muficiens  font  en  cha- 
pe , & fuivent  la  Croix.  Douze  Enfants-de-Chœur 
occupent  le  milieu  de  la  rue  entre  les  Muficiens , 
qui  chantent  conjointement  un  verfet  en  mufique. 
Les  Chanoines  font  tous  en  chape  derrière  le  Dais , 
qui  eft  très-beau  & porté  par  quatre  Chanoines  en 
Diacres.  L’iivcque  & deux  de  les  Archidiacres  por- 
tent le  St.  Sacrement  fur  un  brancard.  La  Procef- 
fion  va  d’abord  à l’Abbaye  du  Ronccray , dans  l’E- 
glife  de  laquelle  fe  trouve  à cette  occafion  un  répo- 
foir  très-magnifique.  Les  Rcligieufcs  font  placées 
dans  un  jubé  devant  l’Autel , & elles  y exécutent 
un  très-beau  concert  de  mufique.  Au  fortir  de  cette 
Eglife  , la  Procelfion  dirige  fa  marche  vers  le  1 ertre 
de  Saint-Laurent , qui  eu  une  montagne  hors  de  la 
ville.  11  y a en  cet  endroit  une  Chapelle  qui  porte 
le  nom  du  Saint  que  nous  venons  de  nommer  , Ôc 
dans  cette  Chapelle  fubliftc  encore  à préfent  une 
chaire  dans  laquelle  on  prétend  que  Berenger  a 
prêché  contre  fa  préfence  réelle  de  J.  C.  dans  l’Eu- 
chariftie.  Un  Prédicateur  monte  dans  cette  même 
chaire  , & y prêche  un  fermon  relatif  à la  folemnité. 
Enfuite  , la  Proceffion  revient  à la  ville  dans  le 
même  ordre  qu’elle  en  eft  fortie  , mais  avec  cette 
différence  qu’en  revenant  ce  font  les  trois  Archi- 
diacres qui  portent  le  Saint-Sacrement.  L’Evêque 
marche  alors  après  les  Chanoines  , en  chape  , mi- 
tre & crofle  , ôt  il  donne  de  temps  en  temps  la  bé- 
nédiction au  peuple.  Les  rues  par  où  pallè  la  Pro- 
ceffion , font  tendues  de  toiles  en  delfiis  -,  ce  qui 
forme  une  efpece  de  plafond  qui  empêche  que  la 
proceffion  ne  foit  mouillée  quand  il  pleut , ou  qu# 
le  Soleil  n’incommode  quand  il  faR  beau.  Toutes 
les  boutiques  font  ouvertes  & remplies  d’amphi- 
théatres  fur  lefquels  le  beau  monde  fe  place.Quoique 
cette  Proceffion  parte  dès  le  matin, ainn  que  nous  a- 
vons  déjà  dit , elle  n’arrive  à la  Cathédrale  qu  a trois 
heures  après  midi.  Dès  qu’elle  y eft  arrivée  , »• 
vcque  célébré  une  Grand’Meflè  que  l’on  chante  en 
mufique.  La  bénédiction  que  l’Evèquc  donne  apres 
la  Grand’Mcffc  , termine  la  cérémonie  de  cette 
Fête. 
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Pendant  toute  POftave , il  y a tous  les  jours 
fermon  dans  la  Cathédrale.  Les  Paroilfes  & les 
Communautés  religieufes  font  fucceflivement  des 
Froceffions  particulières  , qui  n’infpircnc  pas  moins 
de  dévotion  de  de  ferveur  que  la  Procefiion  générale. 
Enfin  la  foire  commence  le  lendemain  de  la  Fête- 
Dieu  , & elle  ne  finit  que  le  famedi  d’après  l’Oc- 
tave. Cette  foire  cft  très-fréquentée  : on  y vend  des 
marchandées  de  toutes  les  fartes  , de  fur-tout  quan- 
tité de  bétail. 

Au  fujet  de  la  Procefiion  générale  qui  fc  fait 
tous  les  ans  à Angers  , & dont  nous  venons  de 
parler,  il  eft  une  chofe  aflèz  finguliere  à obferver  ; 
c’eft  que  le  Chapitre  de  la  Cathédrale  a le  droit 
de  traverfer  en  Corps  le  choeur  de  l’Eglife  du  Ron- 
ccray.  Plufieurs  Evêques  d’Angers  , prétendant  que 
cet  ufage  n’etoit  rien  moins  qu’un  abus  qui  tendoit 
à violer  la  Clôture  religieufe  , ont  voulu  s’y  oppo- 
fcr.  Il  y a eu  fur  cela  bien  des  procès  intentés  par 
les  Evêques  & foutenus  par  le  Chapitre  ; mais  , 
enfin  , les  raifons  de  ce  dernier  ont  prévalu  , & le 
Chapitre  a été  maintenu , en  vertu  des  ordres  du 
Roi , dans  la  polfeffion  confiante  où  il  étoit  de  tra- 
verfer en  procefiion  le  chœur  de  l’Abbaye  du  Ron- 
ccray.  Voyc\  fur  cette  matière  , un  livre  intitulé  : 
Réponfe  du  Chapitre  d’Angers  au  Livre  intitulé , 
Plainte  Apologétique  pour  Monfeigneur  l’Evêque 
d’Angers.  A Paris  in-8q. , de  l'Imprimerie  de  Pierre 
Durand , au  Mont  Saint-Hilaire  , 1626.  Outre  ce 
qui  concerne  la  Procefiion  d’Angers  , ce  Livre  con- 
tient encore  le  détail  d’une  affaire  également  cu- 
rieufe  & finguliere  , qui  eft  celle  de  la  dépofition 
de  Jean  de  Beau  veau  , Evêque  d’Angers  , à la  fol- 
licitation  du  Chapitre  de  l’Eglife  cathédrale  de 
cette  ville. 

Le  principal  commerce  de  la  ville  d’Angers  con- 
lifte  en  vins  blancs , eaux-de-vie  , grains , légumes  , 
lin  & chanvre  , fruits  , bougie  , confiture  feche  , 
miel  & mercerie. 

Il  y a à Angers  une  rafineric  de  fucrc  , fept 
blanchiflèries  de  cire  , & une  fabrique  de  belles 
étamines  , de  camelots  & de  ferges. 

Parmi  les  hommes  iliuftres  que  la  ville  d’Angers 
a produits  , & qui  ne  font  pas  en  petit  nombre  , 
on  diftingue  Pierre  d’Airault , François  Bcrnier , 
Jean  Bodin  , François  de  Launay  , Gilles  Ménage  , 
de  Gabriel  du  Pinneau. 

Pierre  d’Airault  naquit  en  1 S 3 6.  : il  fut  Lieute- 
nant criminel  d’Angers , & il  mourut  le  21.  Juil- 
let i6ox.,laiflânt  dix  enfants  ù Angers  ,où  fa  famille 
poilède  encore  avec  honneur  la  même  charge  qu’il 
avait.  Pierre  d’Airault  eft  l’Auteur  du  Traité  de  la 
Puijjfance  paternelle, ôc  d’un  autre  Livre  très-curieux 
qui  cft  intitulé  : l'Ordre  Ù InJlruOion  judiciaire , 
dont  les  anciens  Grecs  G Romains  ont  uji  dans  les 
accufations publiques , accommodée  l’ufage  de  t rance. 

François  Bernicr  fut  un  très-eélebre  Médecin,  il 
voyagea  dans  les  Indes , où  il  fut  Médecin  du  Grand- 
Mogol.  A fon  retour  en  France  , il  donna  une  rela- 
tion de  fes  voyages  , qui  eft  eftiinée  : il  donna  aulfi 
un  judicieux  Abrégé  de  la  Philofopbie  de  Galfendi , 
dont  il  étoit  un  zélé  Défenfcur.  11  mourut  à Paris  , 
le  22.  Septembre  1688. 

Jean  Bodin  naquit  vers  l’an  1 $ 34*  : il  s’acquit 
beaucoup  de  confidération  par  l’étendue  de  fes  con- 
noiffances  , & fur-tout  par  fon  Livre  intitulé  , la 
République.  11  mourut  de  la  pefte  à Laon , où  il 
étoit  Procureur  du  Roi  en  1 $96. , à 67.  ans.  Outre 
le  Livre  de  la  République , on  a de  Bodin  d’autres 
Ouvrages  , parmi  lcfquels  il  en  eft  un  qui  a fait 
beaucoup  de  bruit  , c’eft  celui  qui  cft  intitulé  : 
Hcptaplomares  de  abditis  reram  Jublimium  arcanis. 
Ce  Livre  eft  fort  rare  , mais  il  fc  trouve  dans  la 
Bibliothèque  de  Sorbonne. 
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François  de  Launay , célébré  Avocat , & premier 
Profefl’eur  en  Droit  françois  au  College  de  Cambrai 
à Paris,  naquit  le  12.  Août  1612.  11  mourut  le  9. 
Juillet  1693.,  à 81.  ans.  On  rapporte  qu’il  refufoit 
rarement  l’aumône  aux  pauvres  , mais  qu’en  la  don- 
nant , il  Jcurrecommandoit  de  travailler  pour  gagner 
leur  vie.  Je  me  Uve  , leur  difoit-il , tous  les  jours  à 
cinq  heures  du  matin  pour  gagner  la  mienne.  Puifle 
cet  exemple  être  imité  ! Peut-être  réuffiroit-on  $ 
convertir  quelques-uns  de  ces  fainéants  de  profefc 
fion  , qui  abufent  les  uns  du.  temps  ôc  les  autres 
des  fecours  qu’ils  extorquent  ù l’humanité.  On  a de 
de  Launay  un  Commentaire  fur  les  Inftituts  cou- 
fumiers  d’Antoine  Loyfel  , & d’autres  Ouvrages 
eftimés. 

Gilles  Ménage  , très-célcbre  Ecrivain  , naquit 
le  15.  Août  1613.,  de  Guilleaume  Ménage  , Avocat 
du  Roi  à Angers.  11  exerça  d’abord  la  profeflîon 
d’Avocat  ; mais , dansia  fuite  , s’étant  dégoûté  du 
Barreau  , il  embraffa  l’état  ecclcfiaitiquc.  Ménage 
cultiva  les  Belles-Lettres  avec  le  plus  grand  foin. 
11  avoit  beaucoup  d’érudition  , ce  qui  étant  joint 
une  mémoire  prodigieufe  , lui  donnoit  la  facilité 
de  citer  bien  des  chofes  dans  les  conventions  où 
il  fe  trou  voit.  Mais  , fur  la  fin  de  fes  jours , devenu 
ennuyeux  par  fes  citations  continuelles,  il  fut  fou- 
vent  tourné  en  ridicule  par  tes  beaux  efprits  de 
fon  temps.  Les  Ouvrages  qu’il  compofa  en  Italien  , 
le  firent  recevoir  de  l’Académie  Délia  Crufca , de 
il  eût  été  de  l’Académie  françoife , fans  fa  pièce  en 
vers  intitulée  : la  Requête  des  Diâionnairct.  Il 
mourut  à Paris  le  23.  Juillet  1692.,  à 79.  ans.  On 
a de  lui  un  grand  nombre  d’üuvragcs  en  vers  & 
en  profe  , mais  ils  ne  font  pas  tous  également 
eftimés. 

L’ElcCHon  d’Angers  cft  un  Tribunal  compofé  de 
douze  Officiers.  l/oyc\  dans  ce  Dictionnaire  Elec- 
tion. Mais  l’Êleftion  , comme  pays , eft  un  Diftriét 
de  la  Généralité  de  Tours:  elle  comprend  225. 
Paroilfes,  dans  lefquelles  on  compte  46.  mille  6$ 4. 
feux,  de  233.  mille  270.  perfonnes  de  tout  â<jc, 
de  tout  fexê  & de  tout  état.  La  Taille  de  la  Géné- 
ralité de  Tours  étant  portée  à la  fournie  totale  de 
deux  millions  trente-quatre  mille  deux  cens  livres  , 
l’ElcCtion  d’Angers  paye  pour  fa  quote  - part  la 
femme  de  37s.  mille  828.  livres.  Le  pays  qui  forme 
l’EleCtion  d’Angers,  eft  un  des  plus  beaux  dt  des 
plus  fertiles  du  Royaume  : il  abonde  en  grains  , 
légumes  , vins  , bois  & pâturages.  Ce  pays  eft  ar- 
rofé  de  plufieurs  belles  rivières , & entr’autres  de 
la  Loire  , du  Loir , de  la  Sarte  de  de  la  Mayenne. 
Voye\  Anjou. 


DENOMBREMENT  DE  L'ELECTION 


j>*  A x 


Paroijpn.  Feux. 

U'*'J 

Aleuds-St  -Aubin  (le*).  85 

Andart , bourg *64 

Andigué  , bourg  • • • • * « } 

Aodrczé  , bourg *09 

ANGERS  , ville  ....  S4®9 

Angrjc  , &qvrj> **<5 

Ai  maillé.,  bourg 176 

Aviré  , bourg  ......  181 

Aurlllé,  bourg  . ....  iti 

Beaucoufé • • 100 


JBcaufort-la-Ville  , ville  r8oo 
Bcaufort  hor*  1»  ville  <Sc  ^ 
fes  dépendances  L *66 
Bcaupreao,  V«ye\  Notre- 
Dame. 

• • 4S 

Beconnoii , V 0*1 1®  **ou- 
roux-  _ 

Behuard , V Notre-Dame. 
Belletroi , V-  Montreuil. 


ERS. 


Paroijfet.  Feux. 

Befcoa  , bourg  ...  . < x 18 


Klaifon.deîi-la-loire . . 190 
Blouere& Villedieu  la),  1x1 
Boi1I»ereenCranoi*(Ia).  Ot 
Boiffieic-en-Mauge  >la>.  80 

Bouchcmaiue  , bourg  . . 175 
Bouille  , bourg  .....  161 

Bourg 

Bouig-d’ltc  (le)  1 bourg.  145 
Bourg  - l’Evêque  ( le  ) , 

bourg 8{ 

Bourg -Saint -Pierre  de 
Chcmillé  le) , bourg. 

Boufillé , bourg » 4^ 

Brain  pour  quatre  Mé- 
tairie* .........  s 

Brain  - far  - l’Authtoo , 

bourg  • 171 

Brain  - fur  - Longuenée  , 
bourg î * *4* 


Dit 


184 


A N G 
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Feux. 

t-vo 


Piroijfet. 

Btiellay , bourg *°° 

Briflxc , ville xé9 

Briffarthc  , bourg  ....  190 

Cmié , F.  Se.  Denis. 
Caotenay*  bourg  . . . . il* 
Carbai»,  bourg  .....  #0 

Ceaux  » bourg »oo 

ChaJlain  » bourg  . . . . (U 

ChaJonne  , ....  780 

Champagne  , bourg 
Ch  imptocc  , bourg  . . . 160 
Champtoceaux  , ville . . 
Changé.  Voyez  Chenille. 
Chameaux  , bourg  . . . *|o 

Chanveaux *s 

Chapelle-Aubii  , F«/f{ 
la  Salle. 

Chapelle  du  Genct  (la).  11  j 
Chapelle-Hulin  (la)  . • 6$ 
Chanelle-Kouflêlin  ^la), 
Voyez  Se.  Lezin. 

Chapclle-Sainc-Florcnt 

( la  x«° 

Chapelle- fur-Oudon  (la) 

bourg i6i 

f harcé  , bourg  .....  *4° 

Chlteauneuf,  ville,  6c 
Scronnc ........  • JO 

Châteaepcnnc  ..... 


Châtclais  , bourg  ....  «^s 

Chavagne , bourg  ....  171 

Chauacfond  , bourg  . . 165 
Chaudron  . 6ourg  ....  13° 

ChaulTcre  (la),  bourg  . . i$o 
Chazé-Henri  , bourg  . . :io 
Orné- fur- Argos,  bourg.  170 
Cheffcs  ......... 

Chemillc , V.  Notre-Dame. 

Chenillé-Changé  ....  < 

Cherré  , bourg *9° 

Chombellay,  Bourg  . . . i$o 
Comblée , bourg  . 

Congrier,  bourg  • 

Consigné , bourg  . 

Corné  , bourg 4°° 

Cornouaille  (la)  , bourg.  14 o 
Cornu- Villeneuve  & les 
Noyers  ........  110 

Corfé , bourg  ......  400 

Cunault  , Veref  Trcvts, 

Dagucniere  ( la  ) . . . • 

Dente , bourg 

Doré  , Veye\  le  Puifee. 

Drain  , bourg  .....  t 
Erïgné  , bourg  .... 

Efconilant , bourg  . . . 

Efcuillé , bourg  .... 

Elÿiré 

Elïards  (les) 59 

Eftiau  ..........  40 

Faye  , bourg.  ......  160 

Feneu  , bourg s 20 

Ferriere  (la) 101 

Ficf-Sauvin  (le),  bourg.  140 

Fillee  ( le  ) 185 

Foudon  , bourg 140 

Frcigné  , bourg  .....  *'Jj 

Gée 81 

Gêné  , bourg  ......  103 

Gefté  , bourg  ......  *03 

Gonnord , bourg  . ...  150 
GTand-Montrevaux  (le).  106 
Graviete  (la)  , F-  Noyant. 

Grez , Voyez  Neuville. 

Grugé  .......... 

Hôpital  de  Bouillé  (P),  4} 

Jaillette  la), F. Louvaine. 

Jallais  , bourg 400 

Ingrande  , ville 151 

Joué je 

£ubaudiere  (la)  ...  . 95 

Jnlgné-Bené 

Juigné-fur-Loire,  bourg.  110  Sarigné  ... 
Jumeliere  (la) , bourg  . . 100  I Saveniers , bourg 


h eux. 


Penifa. 

Lion  d’Angers  ( le  ) » * 

ville jéo 

Lire  , bourg  .......  m 

Loîré  , bourg ......  164 

Longue. en-rranchife  , 
ville  ......  • • -ÎÎ90 

Longué-hoT*-franchile.  £183 
Louvaine  fie  U Jaillette  , 
bourg  .........  140  1 

Luigné îi 

Luigtié , F.  St.  Aubin. 

Macé  , F.  le  Pleliis. 

Magdelainc  (la  , F.  Segré. 
Maignane  (la),  bourg.  lis 

Maranx 133 

Matillas , F.  Notre-Dame. 
Mariaulais  ( la  ) . ...  118 
MathcBon , Voyez  Seche. 

Mau  vrais , Vrye\  St.  Jean. 

Melle  , bourg 19 1 

Membrolte  (la)  , bourg.  80 
Ménil  (le),  bourg  ...  14 f 
Meurs  , bourg.  . ....  ait 
Monte  jean  , bourg  . . • 154 
Moutfaucon,  ville  ...  86 

Montguillon 6) 

Montlimard  , Voyez  St. 
Pierre. 

Montrevaux  (le  Grand-).  106 
Montreuil-Bellcfroi  . . )4 

Montreuil  - fur  - Loir  , 

bourg 86 

Montreuil-fur-Mayenne , 

bourg  . 16$ 

Mofé,  bourg  ......  310 

Moitay  , F.  St.  Laurent. 

Neufvy 130 

Neuville  fit  Grez  ....  160 
Nioileaux  , bourg  ....  9]  , 

Noellet , bourg 169 

Notre-Dame  d’Alençon.  80 
Notre-Dame  de  Beau- 
preau , bourg  .....  130 
Notre-Dame  de  Behuard.  61 
Notre  - Dame  - du  - Ma- 

rltlai» 116 

Notre-Dame,  St.  Gilles 
fit  Saint  - Léonard  de 
Chemillé  , ville  . , . *7$ 
Noyant  fit  la  G ravi  ere.  93 
Noyers  ( les  ) , V.  Cornu- 
Villcneuve. 

Paris  ( le  petit  ) . . . . 79 
Pavoil , Voye\  St.  Aubin. 
Pelouaille  , bourg  ....  98 
Petit-Paris  ( le  ) , F.  Pari». 
Pin-en-Mange  ( le  ) . . ioj 
Place  ( la  ) , Voyez  Su 
Clément. 

Pleflis-au-Gramoire  (le) , 

bourg ixs 

Plellis-Macé  (le),  bourg.  6| 
Poitevinicre  ; la) , bourg.  1 7 * 
Pommcrayc  (la) , bourg.  395 
Pont-de-Cé , ville  . . . 584 
Pooaneé  , F.  St.  Aubin. 
Pouefe  (la),  bourg  . . 14s 
Previaire  ( U ) , bourg,  3 s 

Pruiîlé  , bourg 104 

Prunieres . 6t 

Puifct  fit  le  Doré  (le).  106 

Qucrré  , bourg 95 

Râblé  , bourg 136 

Renaudiere  ( fa)  . • . . 100 


P irtijjts.  Feux. 

Segré  , ville  fit  la  Ma- 
delaine  ........  100 

Seilliers 33 

Senonne  .......  .113 

Scronnc  , F.  Chlteauneuf. 

Seurdrcs  131 

Sorge 81 

Soucciles , bourg  . . . . îiLi 


Parcijfei. 


Feux . 


Ss.  Léonard  de  Chemillé , 

F oyez  Notre-Dame. 

St.  Lezin  fit  U Chapdle- 

Rouflelin i8z 

St.  Maquaire , bourg  ..138 
St.  Martin  de  Beaupreau , 

1 twrg  xjç 

o St,  Martin  du  Bois  . . . 19s 

Saul  aine  , bourg 1 34  ' St.  Martin  du  Fouillcux.  34 

Soulaire  , bourg I St.  Mathuriu  , Voyez  Silnt- 

St.-Alman-de  - Quinzé.  <6  ] Remy. 

St.  Arblon 80  St.  Melaioc 

St.  Aubin  de  Luigné  , | St.  Michel  du  Bois  ...  137 

bou/g 304  | St.  Philibert  ......  « 

St.  Aubin  du  Pavoil  . . 287  I St.  Pierre  de  Montli- 

St.  Aubin  - de  - Pont-  1 mard  , bourg 14g 

de-Lé  , ville 3x4  l St.  Quentin  , bourg 

St.  Aubin  de  Pooaneé  , ~ 


. 4cx 


„ . bourg  . . 1 

St.  Remy  fie  St.  Ma- 
thurin  , bourg  . . . . j 
St.  Remy  - en  - Maugc  , 
bourg  . . .......  1 

St.  Santon  , bourg  . , , 1 

St.  Saturnin igg 

St.  Sauveur  de  Lande- 
mont  , bourg  .....  199 
St-  Sigi fmond, bourg.  . 187 
St.  Silvain  , bourg  . . . 170 
St.  Sulpice,  bourg  ...  j8 
Sainte-Mau  ride  de  Pont 

de-Cc  , ville 160 

S»e.  Mclaine 

Ste.  Croix  de  Roche- 

fort  , ville 413 

Ste.  Gemme  prbi  SegTé , 


. 193 


• «44 

198 


bourg 


■ »î« 


Renazé  , bourg  .....  134 
Rochcfort,  FTSte.  Croix* 
Ronandiere  ( la  ) , bourg.  1 60 
Rozirrs  ( les  ) , bourg.  6 60 
Salle  fit  la  Chapelle 

Aubry  ( la  ) 86 

Salte-près-Vihiers  (la),  xio 
* ' ‘ • *t>4 

. 386 


Juvardeil , bourg  ....  183  Saugé.l’Hôpital 

Lznéemont,  F-  St.  Sauveur.  Seche  fit  Matheflon  , 
Lutay,  F.  St.  Lambert.  iBur£ »8j 


ville 

Saint  - Auguftin  pics 

Angers 166 

St.  Auguftin  des  Bois,  tes 
St.  Barthélemy  , 6oarg.  144 
St.  Chriftophte  de  la 

Coupcric 69 

St.  Clcment  de  la  Place, 

bourg . . ijx 

St.  Ctépin,  bourg  . . 194 

St.  Denis  de  Candé , 
ville  .........  143 

St.  Ellier  ........  70 

St.  Florent  - le  - vieil  , 

ville  

St.  Georges  , bourg  . . 348 
St.  Germain  pré*  Mont- 
faucon  , bourg  ....  soi 
St.  Germain- de»- Pré*  , 

bourg sio 

St.  Gilles  de  Chemillé, 

Voyez  Notre-Dame. 

St.  Gilles  des  Bots  ...  1 1 1 
St.  Jean  de  Lignier  . . 53 
St.  Jean  des  Marais  . . 49 
St.  Jean  des  Mauvrais  , 
bourg  .........  *04 

St.  Lambert -de-la- Po- 
terie , bourg  .....  66 

St.  Laud  ........  *** 

St.  Laurent  des  Autels.  108 
St.  Laurent  du  Mottay.  115 
St.  Laurent  de  la  Plaine, 

bourg 181 

St,  Léger  des  Boit  ...  38 
St.  Léonard 

La  ville  d'Angers  eft  (huée  un  peu  ac-deflous  de 
l’endroit  où  le  Loir  & la  Sartc  fe  jettent  dans  la 
Mayenne  , & cllccft  bâtie  fur  les  deut  rives  de  la  Ma- 
yenne , à 1.  I.  un  tiers  N.  N.  E.  de  l’embouchure  de 
cette  rivière  dans  la  Loire , à 1 6. 1.  deux  tiers  O.  un 
quart  au  N.  de  Tours  , 7.  un  tiers  K.  O.  de  Saumur , 
9.  un  tiers  N.  O.  de  Fontcvrault , 14-  E.  N.  E.  de 
Nantes  ,19.  deux  tiers  S.  E.  de  Rennes  , xo.  N.  O. 
de  Poitiers  , & 45.  deux  tiers  S.  O.  de  Paris.  Long. 
17.  6.  8.  lat.  47.  28.  8.  . - 

ANGERV1LLE,  en  Normandie,  Dioccfc  & 
Eledlion  d’Evreux  , Parlement  & Intendance  de 
Rouen  , Scrgcnterie  de  Brofville.  On  y compte  *. 
feux  privilégies  & 40.  feux  tail labiés;  ce  qui  «iten 
tout  42.  feux.  Cette  Paroiflfe  eft  à 1 . 1.  & un  oersSe 
un  quart  à l’E.  d’Evreux.  Les  huit  Barons  de  1 E- 
glifc  d’Evreux  font  Seigneurs  de  la  Parodie  dont  11 
eft  ici  queftion. 

ANGERVILLE  , au  pays  d’Augc  , en  Norman- 
die , Dioccfe  de  Lizicux , Parlement  & Intendance 
de  Rouen  , Election  de  Pont-l’Evcque  , Sergenterie 
de  Dives.  On  y compte  2.  feux  privilégies  & 39.  feux 
taillables.  Cette  Paroifle  , dont  les  Chanoines  de 
Clcry  font  Seigneurs  , eft  à 3. 1.  & un  ***■**!?'  * 
Pont-l’Evêque  , & 5.  & un  quart  O.  N-  U. 

Li2iC“-  ANGERVILLE , 


Ste.  Gemme- for- Loire  , 

rovrg 13c 

Thorigné,  bcjirg  . . . . nj 

Tiercé  , bourg 419 

Tillier»  , bourg i8f 

Touarcé  , bourg  ....  46s 

Trelazé  , kourg i6t 

Treves  fit  Cxnnli , 

bourg 144 

Varerne  (la)  , bourg.  X30 
Vaochréticn  , bourg  . . 167 
Vergonnc  , bourg  ....  109 

Vern  , bnarg 144 

Villedieu , F.laBloucxe. 

Villemoifane 108 

Villeneuve 68 

Villévfiques , bourg  ...4x3 
1x3.  Paroi^  Total  46634 
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ANGERVILLE , en  Beaace , au  Gouvernement 
general  d’Orléanois  , Diocefe  & Intendance  d’Or- 
feans , Parlement  de  Paris  , Ele&ion  de  Pithiviers. 
On  y compte  62.  feux.  Cette  Paroiiïe  ( qui  a le  titre 
de  ville)  cft  fîtuée  à 3.  1.  de  un  tiers  S.  O.  d’Eftam- 
pes , & 4.  & un  quart  N.  O.  de  Pithiviers. 

ANGERVlLL£-LARCHER,bourg,cn  Norman- 
die, Diocefe  , Parlement  & Intendance  de  Rouen  , 
Elc&ion  de  Montivilliers  , Sergcnterie  de  Saint- Ro- 
main. On  y compte  2.  feux  privilégiés  & 240.  feu» 
taiilablcs  ; ce  qui  fait  en  tout  242.  feux.  Ce  bourg  cft 
à 1. 1.  de  trois  quarts  N-  E.  de  Montivilliers. 

ANGERVILLE-LA-M  ARTEL , bourg , au  pays 
de  Caux , en  Normandie  , Diocefe , Parlement  & In- 
tendance de  Rouen , Election  de  Caudebec , Scrgen- 
terie  de  Grainvillc.  On  y compte  8.  feux  privilégiés 
& 190.  feux  taiilablcs  ; ce  qui  fait  eu  tout  1 98.  feux. 
L’Eglife  paroiffialc  de  ce  bourg  cft  dedice  à la  Sainte- 
Trinité.  Le  jour  de  St.  Mathieu  , il  fc  tient  tous  les 
ans  une  foire  coniidérable  à Angcrvilie-la-Martel.  Il 
s’y  tient  aufli  toutes  lesfemaines  unmarché,quieft  fort 
fréquenté.  Ce  bourg  cft  à 2. 1.  N.  O.  de  Grainville  , 
1.  N.  N.  E.  de  Valmont , z.  E.  un  quart  auN.  de  Fcf- 
camp  , & 6.  Sc  un  quart  N.  O.  de  Caudebec. 

La  Terre  & Seigneurie  d’Angerville-la-Martel  fut 
érigée  en  Baronnie  , par  Lettres  du  mois  d’Avril 
1655.  , en  faveur  de  Charles  l'Etendan , Meftre-dc- 
Camp  d’un  Régiment  de  Cavalerie  , le  même  qui 
avoit  époufé  en  1640.  Claude  de  Pipemont , de  la- 
quelle il  eut  Henri , Baron  d’Angcrville  , marié  le 
25.  Septembre  1677.  à Marguerite  de  Pipe  mont , 
Dame  de  Verchoq  en  Boulonnois.  De  cette  derniere 
alliance  vint  Charles-Dominitjue  de  l’Etendart  d’An- 
gerville , qui  époufale  17.  Novembre  1711.  Marie- 
Maximilicnnc-Claire  de  Carnin  , dont  cft  né  le  23. 
Mars  1717.  Charles  - Alexandre  de  l’Etendart, 
Baron  d’Angerville-la-Martel. 

ANGERVILLIERS  ,cn  Beauce  , au  Gouverne- 
ment général  de  l’Iflc-de-France  , Diocelc  de  Char- 
tres , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Orléans  , 
Elcdion  de  Dourdan.  On  y compte  52.  feux.  Cette 
Paroiiïe  eft  à 1. 1.  & un  tiers  N.  E.  de  Dourdan. 

ANGES  ( les  ).  C’cft  le  nom  d’un  Monaftere  , au 
Diocefe  d’Angers  , fondé  par  les  Seigneurs  de  Gié 
en  Anjou. 

ANGEST,  dans  la  Flandre  Flamingante , Diocefe 
de  Tournay  , Parlement  de  Douay  , Intendance  de 
Lille  , Subdélcgatioo  de  Bailleul.  On  n'y  compte 
point  de  feux  , mais  feulement  161.  habitants.  Cette 
Paroiffc  , qui  a titre  de  Seigneurie , cft  enclavée  dans 
la  Paroiiïe  d’Amickc.  Va y<\  Arnicke. 

ANGEVILLE  , au  pays  proprement  dit  de  Ri- 
viere-Verdun , Gouvernement  général  de  Guyenne  & 
Gafcogne  , Diocefe  de  Leiéfcoure  , Parlement  de 
Touloufe  , Intendance  d’Aufch  , Eleftion  de  Ri- 
vicrc-Verdun.  On  y compte  6.  feux  10.  bellugues  & 
demie.  Cette  Paroiiïe  eft  à 1 . 1.  de  la  rive  gauche  de 
la  Garonne  , & 4.  N.  O.  de  Verdun. 

ANGEVILLER  , au  Pays-Mcflin  , Diocefe , Par- 
lement & Intendance  de  Metz  , Prévôté  & Recette 
de  Thionville.  On  y compte  16.  feux. 

ANGIBAULT.  C’cft  le  nom  d’une  Jufticc  & Sei- 
gneurie dépendante  de  la  Ch&tdlenic  de  la  Châtre 
en  Berry. 

ANGICOURT  , dans  le  Beaovoifis , au  Gouver- 
nement général  de  LTflc-dc-France  , Diocefe  de 
Beauvais  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Soiflons  , Election  de  Clermont.  On  y compte  68. 
feux.  Cette  Paroiffc  eft  fîtuée  à un  tiers  de  lieue  de 
la  rive  droite  de  la  rivicre  d’Oife , & à 2. 1.  S.  E.  de 
Clermont. 

ANGIE , en  Saintonge,  Diocefe  de  Saintes , Par- 
lement de  Bordeaux  , intendance  de  la  Rochelle , 
Eleélioa  de  St.  Jean-d’Angely.On  y compte  79.  feux. 
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ANGILLON  oti  Ahciu.on  , en  Berry.  Voyc\  la 
Chapelle  d’Angillon. 

ANGIREY  , en  Franche-Comté,  Diocefe , Par- 
lement & Intendance  dcBefanqon,  Bailliage  & Re- 
cette de  Gray.  On  y compte  45.  feux.  Cette  Paroifle 
cft  à 2. 1.  & un  tiers  E.  de  Gray. 

ANGLADE,  petite  ville  ou  gros  bourg,  dans  le 
Blayez  , au  Gouvernement  général  de  Guyenne  & 
Gafcogne  , Diocefe  , Parlement  , Intendance  & 
Election  de  Bordeaux  , Jurifdiétion  de  Blaye.  On  y 
compte  391.  feux.  Cette  ville  a le  titre  de  Marqui- 
fat  : elle  eft  fîtuée  dans  une  contrée  marécageufc  & 
fertile  en  bons  pâturages  , à une  demi-lieue  de  la 
rive  droite  de  la  Gironde  ou  Garonne  , à 2.  L N.  de 
Blaye  , & 7.  N.  un  quart  h l’O.  de  Bordeaux. 

ANGLARET , dans  le  Quercy.  Voye\  Albas  & 
Anglaret. 

ANGLARS  , bourg  , en  Auvergne  , Diocefe  & 
Elcftion  de  St.  Flour  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Riom.  On  y compte  320.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  fur  la  rivière  de  Trucyre , à 1. 1.  S.  S.  E. 
de  St.  Flour. 

ANGLARS,  village,  en  Auvergne,  Diocefe  & 
Election  de  St.  Flour , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Riom.  On  y compte  79.  feux.  Ce  village 
eft  à 2.  1.  E.  S.  E.  de  Mauriac  , & j 2.  N.  O.  de 
St.  Flour. 

ANGLARS-SAINT-JEAN  , en  Rouergue  , Dio- 
cefe  & Election  de  Rhodes  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  de  Montauban.  On  y compte  2. 
feux  3.  bellugues  & demie. 

ANGLARS  ou  Anglas  , en  Quercy  , Diocefe 
de  Cahors,  Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de 
Montauban, Election  de  Villcfranchc.  On  y compte 
5.  feux  13.  bellugues. 

ANGLARS , en  Rouergue.  V oye\  Blanc  d’Anglars. 
ANGLE  ou  pays  de  l’Angle.  C’eft  le  nom  a’une 
petite  contrée  , oui  fait  partie  de  la  Province  d’Ar- 
tois , dont  elle  forme  l’Angle  fcptentrional.  C’eft 
dans  le  pays  de  l’Angle  qu’étoit  fituc  le  Fort  de 
Hennin  , qui  a été  rafe , il  y a long-temps.  Ce  pays , 
au  refte  , eft  rempli  de  canaux  & de  marais  : il  y a 
néanmoins  quatre  ou  cinq  Paroiffes  , dont  les  habi- 
tants s’occupent  à nourrir  des  beftiaux.  Parmi  ces 
Paroiffes  , celle  de  Saint-Folkin  cft  la  plus  confi- 
dérable  : elle  eft  fîtuée  à trois  quarts  de  lieue  S.  de 
Gravelines,  & à 4. 1.  & demie  N.  O.  de  Saint-Omer. 

ANGLE  , bourg , en  Poitou  , Diocefe  de  Poi- 
tiers , Intendance  de  Bourges  , Parlement  de  Paris , 
Eleélion  du  Blanc.  On  y compte  128.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  fur  la  riviere  d’Anglin  près  des  con- 
fins de  la  Touraine  «5c  du  Berry  , dans  un  pays 
fertile  & abondant , à 2.  1.  & demie  O.  N.  O.  du 
Blanc , 8.  un  tiers  E.  N.  E.  de  Poitiers  , & 20.  deux 
tiers  O.  S.  O.  de  Bourges.  Long.  18.  33. 30.  lat.  46. 
39.  o.  11  y a au  bourg  d’Angle  , une  Abbaye  de  l’Or- 
dre de  Saint-Auguftin.  Cette  Abbaye  elt  en  com- 
mende  , & vaut  2000.  liv.  de  rente  à celui  qui  en  eft 
pourvu.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  223. 
florins.  L’Abbaye  d’Angle  ou  de  Sainte-Croix  d’An- 
gle , dont  il  eft  ici  queftion  , Abbaiia  Crucis  de  An- 
gliâ  , étoit  déjà  fondée  en  1171.,  puifqu’en  cette 
même  année  Joflclin  en  étoit  Abbé.  En  x»to.  le 
Pape  Innocent  III.  confirma  à l’Abbé  d’Angle  tous 
les  privilèges  que  le  Tape  Urbain  II.  avoit  accordés 
aux  Abbcs  de  cette  Abbaye. 

ANGLE  ou  Angles  , en  Poitou  , Diocefe  de 
Luçon  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Poi- 
tiers , Eleélion  des  Sables-d’Olonne.  On  y compte 
1 30.  feux.  Cette  Paroifle  cft  fîtuée  fur  un  ruiffeau  , 
dans  un  pays  marécageux  , à une  demi-lieue  de  l’O- 
céan , à 4.  I.  O.  S.  O.  de  Luc,on  , 4.  E.  S.  E.  des 
Sables-d’Olonne , 6.  N.  O.  de  la  Rochelle  , & 24. 
& demie  O.  S.  O.  de  Poitiers.  Long.  16.  9.  38. 
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lat  * c,  4.  Dya  tout  proche  de  U I^roUfc  d’Angle, 

une^bbavcqui*  cft  également  de  l’Ordre  de  St.  Au- 
guftin  comïe  ujSdàm^  Cetre  Abbaye  cft 
Lffi  en  commente  . &wut  3000.  liv.  de  rente  à 
celui  qui  en  eft  pour™.  La  taie  en  Cour  de  Sonic 
cft  de  180.  florins.  L’Abbaye  d’Angle  , dont  il  eft 
ici  queftion , eft  aufîi  connue  fous  le  nom  de  Notre- 
Dame  de  l’Angle  ou  des  Anges  , Abbatia  Beat* 
Mari*  de  Anglâ  ou  de  Ange  Lis.  Il  n’y  a plus  de 
Religieux  dans  cetre  Abbaye  : le  Monaftere  même 
cft  détruit , & c’eft  le  Curé  du  lieu  qui  gouverne  de 
deflért  l’Eglife.  Les  titres  de  cette  Abbaye  font  au 
pouvoir  de  l’Abbé  commendataire.  Au  refte  , 1 Ab- 
baye de  Notre-Dame  de  l’Angle  Eorillbit  encore  en 
1409.  On  trouve  qu’en  cette  année  Jean  , qui  en 
étoît  Abbc  , envoya  un  Député  au  Concile  de  Pife , 
pour  y tenir  fa  place  & repréfenter  en  fon  nom. 
En  1559.  François  de  Livenes  , Abbé  de  Notre- 
Dame  de  l’Angle  , aftïfta  par  Procureur  aux  Etats 
qui  furent  tenus  à Poitiers  , le  16.  d’Oétobre , pour 
le  réglement  des  coutumes. 

ANGLE  ,cn  Angoumois , Diocefe  d’Angouléme  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  la  Rochelle  , 
F.Ic&ion  de  Cognac.  On  y compte  S 7*  Ce«c 

Paroiifc  eft  fituee  fur  la  riviere  de  Nay  , à >.  1.  deux 
tiers  S.  O.  de  Cognac. 

ANGLE  , Bermer  & Vitermont , en  Picardie  , 
Dioccfe  & Intendance  d’Amiens  , Parlement  de 
Taris  , Ele&ion  de  Péronnc.  On  y compte  108. 
feux.  Vitermont  cft  à %.  1.  O.  N.  O.  de  féronne. 
Nota.  11  faut  lire  de  écrire  Englebelmere  de  Witcr- 
mont , & non  Angle  , Bermer  & Vitermont. 

ANGLE,  montagne  , en  Auvergne.  Cette  mon- 
tagne eft  à une  lieue  du  Mont  d'or.  C’eft  au  pied  de 
la  montagne  de  l’Angle  que  font  les  eaux  minérales 
qui  portent  ordinairement  le  nom  d’Eaux  du  Mont 
a'Or.  Parmi  ces  eaux  , il  y en  a de  chaudes  de  de 
froides  , les  unes  de  les  autres  également  utiles  foit 
qu’on  les  boive, ou  qu’on  s’y  baigne.  La  fontaine 
des  eaux  chaudes  a fans  doute  été  connue  des  Ro- 
mains : cela  fe  prouve  par  des  pierres  gravées  à 
l'antique  qu’on  voit  dans  un  lieu  nommé  Panthéon  , 
du  nom  d’un  Temple  que  les  Romains  y avoient 
bâti , & par  une  grotte  dont  nous  allons  parler 
La  fource  la  plus  confidcrable  des  eaux  chaudes 
du  Mont  d’Or  , ett  , comme  nous  l’avons  déjà  dit  , 
au  pied  de  la  montagne  de  l’Angle.  L’eau  de  cette 
fource  cft  chaude  & bouillante  : elle  cft  néanmoins 
plus  tempérée  que  celle  des  deux  Bourbons  de  de 
Vichy  .puifqu’on  peut  s’y  baigner  à la  fource  même 
pendant  un  quart  d’heure  , plus  ou  moins.  Cette 
eau  s’élève  à gros  bouilloas  du  fond  d’un  baffin  , 
qui  cft  fait  d’une  feule  pierre  de  trois  pieds  de  qu3tre 
pouces  de  diamètre  , fur  deux  pieds  de  profondeur. 
Ce  bain  cft  dans  une  grotte  faite  en  partie  du  ro- 
cher , & en  partie  d’un  arc  de  pierre  de  taille  qui 
empêche  que  la  terre  ne  s’éboule.  La  porte  par 
laquelle  on  y entre  , a fîx  pieds  de  haut  fur  trois 
moins  deux  pouces  île  large  , & au-deflbus  régné 
une  comiche  de  huit  pieds  de  long.  Quant  à la  grotte, 
elle  a onze  pieds  de  profondeur , neuf  de  large  de 
onze  de  haut.  L’eau  de  cette  fource  eft  très-claire  ; 
de  elle  eft  prcfquc  infipidc  , fur-tout  lorfqu’clle  eft 
refroidie  : car  quand  elle  eft  chaude  , clic  a un  petit 
goût  de  fcl  & une  petite  odeur  de  foufre. 

A dix  pas  de  la  grotte  dont  nous  venons  de  parler  , 
de  fur  la  même  ligne  , on  en  trouve  une  autre  dans 
laquelle  il  y a un  grand  baflin  quarré  : ce  batim  eft 
fépare  en  deux  par  une  feule  pierre  de  la  même  élé- 
vation que  les  bords  de  ces  deux  bains  , qui  ont  cha- 
cun fîx  pieds  de  long  , quatre  de  large  de  deux  de 
profondeur.  La  voûte  qui  couvre  ces  bains  , a vingt 
pieds  lix  pouces  de  profondeur  , quinze  de  large  de 
douze  de  haut.  Au-dcfl'us  de  cette  voûte  on  a bâti 
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une  maifon.  Le  bain  qui  cft  à main  droite  , en  en- 
trant , eft  un  peu  plus  chaud  que  celui  qui  eft  à main 
gauche.  A cinquante  pas  plus  bas  , on  en  trouve  un 
autre  qui  eft  entièrement  négligé  , quoique  les 
fources  en  foient  très-belles  : on  l’appelle  le  bain 
aux  chevaux. 

La  noix  de  galle  , jettée  dans  ces  différentes 
fources , qui  coulent  au  pied  de  la  montagne  de 
l’Angle  , en  a rendu  l’eau  couleur  de  rofe  un  peu 
foncée  , dt  elle  a fait  changer  la  teinture  de  tourne- 
fol  en  rouge  violet  i ce  qui  marque  qu’il  y a peu 
d’acide  dans  ces  eaux  : car  s’il  y en  avoit  beau- 
coup , la  noix  de  galle  y auroit  pris  une  couleur 
plus  foncée  , de  le  rouge  de  la  teinture  de  tour- 
ncfol  auroit  été  plus  clairet  de  plus  éloigné  de  la 
véritable  couleur  du  fuc  de  tournefol.  Le  fcl  de 
tartre  l’a  rendue  laiteufe  ; mais  il  ne  lui  a donné 
ni  odeur  ni  faveur  défagrcable  ; ce  qui  donne  lieu 
de  croire  que  fon  foufre  eft  très-pur  , au  cas  qu’il 
y en  ait.  On  en  tire  par  évaporation  un  fel  nitreux. 
Au  refte , ces  bains  font  préférables  à tous  ceux 
que  nous  connoiiTons  en  France  , parce  que  leurs 
eaux  font  plus  balfamiques , de  que  la  nature  leur 
a donné  une  chaleur  fupportable.  La  chaleur  des 
bains  de  Bourbon  cft  au-contraire  fi  grande  , qu’a- 
vant oue  de  pouvoir  fe  fervir  de  l’eau  de  ces  bains, 
on  elt  obligé  de  la  laitier  refroidir  quelque  temps 
dans  les  baftîns  où,  elle  tombe  ; de  pendant  cet  in- 
tervalle , elle  perd  fans  doute  une  partie  de  fà 
vertu. 

Les  bains  de  les  eaux  du  Mont  d’Or  font  des 
remedes  fouverains  contre  les  goûtes  feiatiques  , 
les  rhumatifmcs , les  paralyfies , les  engourdiflements 
de  rétradlions  des  nerfs , les  foibleflcs  de  parties , &c. 

Nous  ne  devons  pas  oublier  de  dire  qu’à  quinze 
ou  vingt  pas  au-deiTus  du  premier  bain  de  la  mon- 
tagne a’Angle  , fe  trouvent  trois  petites  fontaines, 
dont  la  première  s’appelle  la  Fontaine  de  Saintes- 
Marguerite.  L’eau  de  cette  fontaine  eft  fans  odeur 
& limpide  , & elle  ne  fait  point  changer  la  noix 
de  galle  ; mais  elle  change  la  teinture  de  tournefol 
en  beau  rouge  fort  clair  : le  fcl  de  tartre  ne  lui 
donne  ni  odeur  ni  faveur  défagréable.  Les  deux 
autres  fontaines  font  éloignées  ue  la  première  de 
quinze  à vingt  pas  ; de  elles  femblcnt  être  chargeas 
du  même  minéral. 

Outre  les  eaux  minérales  qui  coulent  au  pied 
de  la  montagne  d 'Angle  , dont  nous  venons  de 
parler , de  qui  font  connues  , comme  nous  l’avons 
dit , fous  le  nom  d’Eu«x  de  bains  du  Mont  d'Or , 
il  eft  encore  dans  ces  environs  plufieurs  autres 
fources  d’eaux  minérales , mais  nous  nous  refervons 
d’en  parler  fous  des  articles  particuliers , & entr’au- 
tres  fous  le  mot  Auvergne. 

La  montagne  d’Angle  eft  fituëe  à quelque  diftance 
des  fources  de  la  Dordogne  , de  à 7.  L S.  O.  de 
Clermont. 

ANGLEFONTAINE , en  Haynault , Diocefe  de 
Cambrai  , Parlement  de  Douay  , Intendance  de 
Maubcugc  , Gouvernance  du  Quefnoy.  On  y compte 
93.  feux.  Cette  Parodie  eft  fituee  fur  la  cbauflee 
de  St.  Quentin,  à une  lieue  S.  du  Quefnoy. 

ANGLEFORT  , dans  le  Bugcy , au  Gouverne- 
ment général  de  Bourgogne  , Diocefe  de  Gcneve, 
Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bailliage  oc 
Recette  de  Bugcy.  On  y compte  x J7* 
un  Prieuré  de  l’Ordre  de  St.  Benoit.  Cette  Parodie 
eft  fituée  fur  la  rive  droite  du  Rhône  , à 1 . L S. 
de  ScilTcl , de  4.  & un  quart  N.  N.  E.  de  Eclley. 

ANGLEMONT  , au  Pays-Meflïn  , Dioccie  « 
Recette  deToul,  Parlementât  Intendance deMetz. 
On  y compte  4 s.  feux.  Ce  lieu  dépend  de  la  Paroille 
de  Nofloncourt. 

ANGLEMONT  , dans  le  Duché  de  Lorraine , 
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î)iocefc  de  Toul , Confcil  fouverain  fit  Intendance 
de  Lorraine , Bailliage  de  Lunéville.  On  y compte 
j a.  feux.  Ce  village  cil  un  de  ceux  qui  furent  ren- 
dus au  Duc  de  Lorraine  , par  le  Traité  de  Paris 
de  1718.,  fit  il  eft  fitué  fur  une  hauteur  à 4.  L 
deux  tiers  S.  E.  de  Lunéville. 

ANGLERS  , bourg , en  Poitou , ou  plutôt  dans 
le  Saumurois  , Diocefe  de  Poitiers , Parlement  de 
Paris , Intendance  de  Tours  , Eledion  de  Loudun. 
On  y compte  1 30.  feux.  Ce  bourg  ell  fitué  fur  un 
ruitTeau  , à 1.  I.  fit  demie  S.  S.  E.  de  Loudun. 
Il  y a un  bois  de  ce  nom  , fit  qui  contient  48. 
«rpents. 

ANGLES  , petite  ville  , en  Languedoc  , Diocefe 
fie  Recette  de  Saint-Pons , Parlement  de  Touloufc  , 
Généralité  de  Montpellier , Intendance  de  Langue- 
doc. On  y compte  391.  feux.  Cette  ville  eft  fituée 
fur  un  ruifleau  , & non  fur  la  riviere  U’Agouft , 
à 3.  I.  fie  un  tiers  N.  O.  de  St.  Pons. 

ANGLES  , en  Provence  , Diocefe  de  Senès  , 
Parlement  fie  Intcndahce  d'Aix  , Viguerie  fie  Recette 
de  Caftetianne.  On  y compte  deux  tiers  de  feu. 
Cette  Paroiflè  eft  à 2.  1.  deux  tiers  N.  N.  £.  de 
Caftellanne  , fit  1.  fit  demie  N.  E.  de  Senès. 

ANGLES  , dans  le  RoufGllon  , Diocefe  de  Per- 
pignan , Confcil  fie  Intendance  de  Rouflillon  , Vigue- 
ric  de  Confient  fie  Capfir.  On  y compte  32.  feux. 
Cette  ParoiiTe  eft  dans  la  Capfir  , à 1. 1.  & un  tiers 

N.  O.  de  Mont-Louis. 

ANGLES  , en  Gafcogne.  Voye\  Gez  fie  Angles. 

ANGLES  , en  Poitou.  l^oye\  Angle. 

ANGLES  ( les  ) , au  Comté  de  Bigorre  , Diocefe 
de  Tarbes,  Parlement  de  Touloufe  , Intendance 
d’Aufch  , Recette  du  Comté  de  Bigorre.  On  y com- 
pte 2$.  feux.  Cette  ParoiiTe  eft  à 1.  1.  fit  trois  quarts 

O.  N.  O.  de  Montgaillard  , fit  2.  un  tiers  S.  O. 
de  Tarbes. 

La  Terre  eft  Seigneurie  de r Angle t eft  la  pre- 
mière Baronnie  du  Comté  de  Bigorre.  Cette  Terre 
entra  dans  la  Maifon  de  Loin  par  le  mariage 
de  Francoife  , fille  du  Maréchal  de  Grammont  , 
& de  Claude  de  Montmorency  , avec  Bernard  de 
Lons.  Depuis  ce  temps,  la  même  Baronnie  des  An- 
les  eft  paflec  dans  ba  Maifon  de  Roux-de-Gaubert , 

qui  elle  acte  apportée  par  le  Mariage  àcMarie- 
Angélique  de  Lons  avec  Paul  de  Roux-de-Gaubert, 
Marquis  de  Courbons  , premier  Prcfidcnt  du  Par- 
lement de  Pan. 

ANGLES  ( les  ) , en  Languedoc  , Diocefe  fit 
Recette  d'Uzcs , Généralité  de  Montpellier , Par- 
lement de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc. 
On  y compte  37.  feux.  Cette  ParoiiTe  eft  fituée  fur 
la  rive  droite  du  Rhône  , à une  bonne  demi-licuc 
O.  S.  O.  d’Avignon , fit  h 6. 1.  E.  S.  E.  d’Uzès. 

ANGLET  , bourç , au  pays  de  Labourt , fit  au 
Gouvernement  general  de  Navarre  , Diocefe  fit 
Recette  de  Bayonne  , Parlement  de  Bordeaux  , In- 
tendance d’Aufch.  On  y compte  322.  feux.  Ce  bourg 
eft  à une  demi-lieue  O.  S.  O.  de  Bayonne  , fit  fur 
la  route  de  cette  ville  à Saint-Jcan-de-Luz. 

ANGLEYTLLE  , en  Normandie  , Diocefe  fit 
Elcdion  d’Evreux  , Parlement  fit  Intendance  de 
Rouen  , Sergcntcric  de  Vüliers-en-Deflêuwe.  On 
y compte  3.  feux  privilégié?  fit  30.  feux  taillables; 
ce  qui  fait  en  tout  33.  feux.  Cette  ParoiiTe  eft 
à 4.  1.  E.  S.  E.  d’Evreux. 

ANGLIERS,  au  pays  d'Aunis  , Diocefe  , Inten- 
dance fit  Elcdion  de  la  Rochelle  , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  55.  feux.  Cette  Paroiiïè  eft 
à 3. 1.  E.  N.  E.  de  la  Rochelle. 

ANGLIN  , rivière.  Elle  a fa  fource  dans  la  Mar- 
che , à quelque  diftance  de  la  Treinoille  en  Poitou. 
Bientôt  apres  l’Anglin  entre  en  Poitou  , dont  il 
arrole  la  contrée  qui  eft  limitrophe  du  Berry  fit  de 
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la  Touraine  : il  paflè  par  l'Abbaye  d’Angle  , fit  en- 
fnite  il  le  jette  dans  la  Gartempe  , à une  lieue  fie 
un  tiers  S.  de  la  ftochepofay  fit  à deux  tiers  de 
lieue  N.  O.  de  l’Abbaye  d’Angle.  Le  cours  de  cette 
riviere  eft  de  huit  lieues  ou  environ. 

ANGL01SCHEV1LLE  , en  Normandie  , Dio- 
cefe de  Séez  , Parlement  de  Rouen  , Intendance 
d’Alençon  , Elcdion  fit  Sergemerie  de  Falaife.  On 
y compte  22.  feux. 

ANGLURE,  petite  ville,  dans  la  Brie  Cham- 
penoife  , Diocefe  de  Troyes  , Parlement  de  Paris, 
Intendance  de  Châlons,  Election  de  Sezannc.  On  y 
compte  95.  feux,  y compris  la  Ferme  de  Bellaffife. 
Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  riviere 
d’Aube  , à 6.  I.  N.  O.  de  Troyes  , 3.  S.  S.  E.  de 
Sezannc,  fit  n.S.  O.  de  Châlons.  Long.  ai.  30. 
3S*  h*-  48-  JS* 

La  Terre  fit  Seigneurie  d’Anglure  eft  une  des 
plus  anciennes  Baronnies  de  la  Province  de  Cham- 
pagne : elle  eft  auflï  unè  des  quatre  Baronnies  mou- 
vantes de  l’Evêché  de  Troyes.  SainuJuji , les  Mou- 
lins fj  Rivtcrc-Banalc  de  Mery-Jur-Seine , ù le  Pouf- 
feyy  font  les  trois  autres  Baronnies  qui  fe  trouvent 
fous  la  mouvance  de  cet  Evêché.  Les  quatre  Sei- 
gneurs , pollèflêurs  des  Baronnies  que  nous  venons 
de  nommer , font  oblige's  de  porter  proceflionnel- 
lement  l’Evêque  de  'Iroyes  depuis  l’Abbaye  de 
Notre-Dame  jnfqu’à  la  Cathédrale  , le  jour  cjue  ce 
Prélat  fait  fon  entrée  publique  dans  fa  ville  epifeo- 
pale  : en  pareille  cérémonie  l’Evêque  eft  aftis  dans 
une  chaire  couverte  d’un  poclc.  Voye\  dans  ce 
Dictionnaire  Troyes  Evêché. 

Anciennement  la  Earonnie  d’Anglure  a appar- 
tenu à des  Seigneurs  particuliers  qui  en  portoient 
le  nom.  Enfuite  , elle  pafià  par  alliance  , en  1256.  , 
dans  la  Famille  de  Saint-Cheron  , qui  en  prit  auflï 
le  nom , fit  qui  l’illuftra  beaucoup  par  les  grandes 
charges  fit  les  dignités  , tant  ecciéliaftiques  que  mi- 
litaires , qu’elle  exerça  dans  l’Etat. 

Hélène  de  Cardonne , fille  de  Bernard , Baron 
d’Anghirc  , porta  en  mariage  la  Baronnie  de  ce 
nom  à Corne  de  Braux , Seigneur  de  Saint-Florent  , 
Préfidcnt  au  Bureau  des  Finances  de  Champagne , 
pere  tic  Pierre-Ignace  de  Braux  , Maître  des  Requê- 
tes , en  faveur  duquel  la  Baronnie  d’Anglure  fut 
érigée  en  Marquifat  par  Lettres  de  1657. , regiftrées 
au  Parlement  de  Paris.  Celui-ci,  qui  tefta  le  12. 
Juillet  1661.  étant  mort  fans  enfants , eut  pour  héri- 
tière fa  fsur  Loutfe- Angélique  de  Braux  , mariée 
le  1 1.  Avril  1646.  à Antoine  de  Savigny-d’ Anglure  , 
créé  Comte  d’iftoges  eu  1656.  Leur  fils,  Marc- 
Antoinc-Saladin  d’Angture-du-Bcllay-de-Savigny  , 
obtint  en  Septembre  i63x.  de  nouvelles  Lettres  de 
l’éredion  d’E (loges  en  Comté:  il  hérita  de  la  Mai- 
fon du  Bellay , ü caufe  de  fon  ayeulc  paternelle 
Anne  Babou  , fille  de  Magdeleine  du  Bellay  fie  de 
Tkouarcé -y  fit  il  le  qualifia  Prince  d'Tvertot , que  fa 
veuve  Marie-Jeanne  de  Rouville  vendit  à M.  de  Cre- 
vant-Cingé.  Elle  vendit  auffi  le  Bellay  à M.  de  Sour- 
ches.  Leurs  fils  ( de  Marc-Antoinc-Saladin  d’An- 
glure fit  de  Marie-Jeanne  de  Rouville  ) Charles- 
Nicolas-Saladin  fit  Marc-Antoine-Scipion  , qui  fu- 
rent fucceflî  veinent  l’un  fit  l’autre  Marquis  d’An^lurô 
fit  Comtes  d’Eftoges , étant  morts  fans  poftérite,  eu- 
rent pour  héritière  Anne-Angélique  d’Anglure  de 
Savigny , leur  tante.  Après  la  mort  de  cette  der- 
nicre  , arrivée  en  172. . . , Errard  , Marquis  de  Li- 
vrait , fe  porta  héritier  de  cette  fucceflïon  , du  chef 
de  fon  ayeulc  paternelle  Anne  d’Anglure  de  Savi- 
gny , tante  d’Anne-Angélique. 

La  Terre  d’Anglurc  avoit  été  acquife  par  M.  de 
Commerfort , Angiois  ; mais  celui-ci  l’a  vendue  en 
175  a.,  fit  nous  ignorons  qui  en  eft  le  poflêflcur 
aduet. 
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ANGLUS , en  Champagne , Diocefe  de  Langres , ris  , Intendance  de  Châlons,  Bailliage  & Prcfidial 
parlement  de  Paris,  Intendance  de  Chalons , Elec-  de  Chaumont , Eleélion  de  Joinville.  On  y compte 
tion  de  Bar-fur-Aube.  On  y compte  18.  feux.  Cette  15.  feux.  Ce  lieu  eft  une  annexe  de  la  Paroifle  de 
paroifle  efifîtuce  fur  un  ruiflêau  , à 2. 1.  & demie  N.  Soulaincourt.  Son  Eglife  eft  dédiée  à Saint-Remy. 
de  Bar-fur-Aube.  11  eft  fait  mention  d’Angoulaincourr , dès  l’an  978., 

ANGLUZELLES  & Courcclles  , en  Champa-  que  Saint-Gérard  en  donna  la  dixme  au  Prieuré  de 
gne  , Diocefe  & Eleélion  de  Troyes  , Parlement  Saint-Michel,  Dans  cet  aéle  de  donation , Angou- 
de  Paris,  Intendance  de  Châlons.  On  y compte  laincourt  eft  nommé  comme  étant  fituc  dans  le  Bar- 
40.  feux.  ( rois , in  Comitatu  Barrc.ifi  ; mais  aujourd’hui  il  eft 

ANGODE , en  Béarn.  Voye\  Angos.  à 1. 1.  de  un  tiers  des  confins  de  cette  Province  , à 

ANGOISSE  , en  Périgord  , Diocefe  & Eleélion  deux  tiers  de  lieüe  N.  O.  de  Soulaincourt  & à'  2. 
de  Périgueux,  Parlement  & Intendance  de  Bor-  petites  lieues  E.  N.  E.  de  Joinville, 
deaux.  On  y compte  140.  feux.  Cette  Paroifle , qui  ANGOULESME  , Engolifma  , Iculifna  , Ecolif. 
a le  titre  de  bourg , eftfituée  fur  le  ruiflèau  deLou-  ma  , ville  capitale  de  la  Province  d’Angonmois  , 
dour  , à 6. 1.  deux  tiers  N.  E.  de  Périgueux.  avec  titre  de  Duché , Siégé  d’un  Evêché  fuftragant 

ANGOMER  ou  ANcouMts , en  Gafcogne  , au  de  Bordeaux  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
pays  deChaloflè,  Diocefe  de  Dax,  Parlement  de  Limoges,  chef-lieu  d'une  Eleélion,  Prévôté  royale, 
Bordeaux  , Intendance  d’Aufch  , Eleélion  des  Lan-  SénécbaufTcc  & Prcfidial , Maîtrife  particulière  des 
des.  On  y compte  16.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 1. 1.  Eaux  & Forêts,  Bureau  des  cinq  groflès  Fermes , 

& un  quart  S.  O.  de  Dax.  Gouvernement  de  place  , Maréchauffée  , &c.  On  y 

ANGONNE  , en  Dauphiné.  Voye\  Bric  & An-  compte  2240.  feux  & environ  x 1 200.  perfonnes  de 
gonne.  tout  âge  , de  tout  fexe  & de  tout  état.  Ce  nombre 

ANGOS  ou  Angodb  , en  Béarn , Diocefe  de  Lef-  d'habitants  eft  diftribué  entre  douze  Paroifles.  Outre 
car , Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , Sé-  ces  Paroifles , on  compte  à Angoulcme  , deux  Ab- 
néchauffée  de  Morlas.  On  y compte  7.  feux.  Cette  bayes , une  d’Hommcs  & une  de  Filles  , dt  pluficurs 

Paroilic  eft  à 2.  l.N.  O.  de  Morlas  , & 2.  deux  tiers  Couvents  de  l’un  & de  l’autre  fexe  \ fçavoir,  des 

N.  N.  E.  de  Pau.  Dominicains  ou  Jacobins,  des  Cordeliers,  desMini- 

ANGOS  , au  Comté  de  Bigorre,  Diocefe  de  Tar-  mes , des  Capucins , des  Carmes  Déchauffés  , des 
bes  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance  d’Aufch  , Bénédictines  , des  Carmélites , des  Urfulines , des 
Recette  du  Comté  de  Bigorre.  On  y compte  15.  feux.  Filles  de  l’Union  Chrétienne , des  Hofpitalieres  de 
Cette  Paroiife  eft  fitucc  fur  un  ruifleau  à $.  1.  N.  l’Hôtel-Dieu  , &c.  11  y a auffi  un  fameux  College 

un  quart  à l’E.  de  Tarbes.  qui  eft  régi  par  les  Jéfuites  , & un  Hôpital  general 

ANGOSTE  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun  , qui  eft  gouverné  par  des  Filles  fcculieres , & oh  l’on 
Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bailliage  & reçoit  les  enfants , les  vieillards  & autres  pauvres 
Recette  d’Amay-lc-Duc , Grenier  à fel  de  Saulieu.  gens  qui  font  hors  d’état  de  gagner  leur  vie. 

On  y compte  17.  feux.  Cette  Paroiife  eft  à 1. 1.  & La  ville  d’Angoulème  eft  ancienne  , mais  il  y a 
deux  tiers  O.  N.  O.  d’Amay-le-Duc.  apparence  qu’elle  a été  inconnue  aux  anciens  Géo- 

ANGOV1LLE  , en  Normandie  , Diocefe  de  Li-  graphes  , puifqu’ils  n’en  ont  point  parlé.  Aufone  eft 
zieux  , Parlement  & Intendance  de  Rouen  , Elec-  le  premier  des  Auteurs  latins  qui  en  ait  fait  men- 
tion de  Ponteaudcmer  , Scrgenterie  de  la  Londe.  tion  dans  fon  Epitre  XV.  Ce  Poète  parle  de  la  ville 
On  y compte  $.  feux  privilégiés  & 47.  feux  tailla-  d’Acgbulême  comme  d’un  lieu  écarté  des  grands 
blcs  ; ce  qui  fait  en  tout  40.  feux.  Cette  Paroifle  paflàgcs  & peu  fréquenté , devium  ac  folum  locum  \ 
eft  à 1 . I.  deux  tiers  de  la  rive  gauche  de  la  Seine  , & où  il  fe  plaint  que  les  talents  de  celui  à qui  il 

de  à 4. 1.  trois  quarts  E.  S.  E.  de  Ponteaudcmer.  écrit,  foient  cachés,  Ovus  Camxnarum  tegi.  Dans  la 
ANGO VILLE, en  Normandie  , Diocefe  de  Cou-  Notice  des  Provinces  oc  la  Gaule,  on  trouve  que  C<- 
tanecs , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de  Caen  , vitas  Ecolifmenfium  étoit  une  des  Cités  de  la  féconde 
Election  de  Valogne  , Scrgenterie  de  Val-de-Sairc.  Aquitaine.  Quelques  - uns  eftimeot  que  cette  ville 
On  y compte  16.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  pe-  a été  la  capitale  des  CambolcSri  Agcfmaxes , qui  dans 
rite  diftance  de  l’Océan  , & à 4.  I.  & un  quart  N.  la  fuite  furent  réunis  aux  Pifloncs  ( les  Poitevins). 

N.  E.  de  Valognes.  Au  temps  d’Honorius , quand  cet  Empereur  céda 

ANGOV1LLE  , en  Normandie  , Diocefe  de  l’Aquitaine  aux  Goths  , la  ville  d’Angouléme  étoit 
Scez  , Parlement  de  Rouen , Intendance  d’Alen-  beaucoup  plus  connue.  Sr.  Grégoire  de  Tours  cite 
çon  , Eleélion  de  Falaife  , Sergenterie  de  Thury.  même  un  Evêque  d’ Angoulcme,  nommé  Dynam;ust 

On  y compte  32.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 2. 1.  de  que  l’on  croit  avoir  vécu  dans  le  cinquième  fiecle. 

un  quart  O.  N.  O.  de  F alaife.  Voye\  l’H  iftoirc  de  Grégoire  de  Tours , liv.  2.  fecl.  1 3.  ^ 

ANGOVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  , Par-  Après  la  bataille  de  Voclade  ou  de  Vouillé  . ga- 
iement & Intendance  de  Rouen  , Eleélion  de  Pont-  gnéc  par  Clovis , ce  Prince  s’empara  d’AngouIéme 
l’Evêque , Sergenterie  de  Divcs.  On  y compte  1.  feu  oc  des  pays  voifins.  On  fçair  fans  cloute  ce  qu’on  ra- 

privilcgié  & 12.  feux  taillables , y compris  l’Ab-  conte  de  la  chûte  des  murs  de  cette  ville  en  cette  oc- 

baye  de  Royalpré  ; ce  qui  fait  en  tout  1 3.  feux,  cafion.  Tout  cela  prouve  que  la  ville  d’Angoulème 

Cette  Paroiife  eft  à 4. 1.  O.  S.  O.  de  Pont-l’Evcquc.  eft  fort  ancienne , puifquc  dès  le  commencement  du 

ANGOVILLE  fur  Ay  , en  Normandie  , Diocefe  {meme  fiecle  , elle  étoit  déjà  ceinte  de  murailles, 
de  Coutances  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  Voye\  Angoumois. 

de  Caen  , Eleélion  de  Carentan  , Sergenterie  de  la  Sous  le  regne  de  Charles  V.  Roi  de  France  , la 
Haye-du-Puy.  On  y compte  126.  feux.  Cette  Paroifle  ville  d'Angoulême  fignala  fon  zdc  & fa  fidélité  , 
cû  à 4.  1.  & un  tiers  O.  S.  O.  de  Carcntnn.  quand  elle  chalTa  la  garnifon  angloife  , & fe  fournit 

ANGOVILLE  en  Plain , en  Normandie  , Dio-  à l’obéiflance  de  ce  Prince.  Les  Calyiniftcs  fe  font 
cefe  de  Coutances,  Parlement  de  Rouen,  Inten-  deux  fois  rendus  maîtres  de  cette  ville.  En  t$68. 
dance  de  Caen  , Eleélion  de  Carentan , Sergenterie  l’Amiral  de  Coligny  l’ayant  prife  par  compofition  , 
de  Sainte-Marie-dn-Mont.  On  y compte  22.  feux,  fes  troupes  y commirent  des  cruautés  & des  profa- 
Cette  Paroifle  eft  dans  une  contrée  marécageulé  , à nations  dont  le  fouvenir  infpirc  de  l’horreur.  C’e» 
trois  quarts  de  lieue  N.  de  Carentan.  à cette  occafion  que  la  Cathédrale  fut  ruinée i : 

ANGOULA1NCOURT  , Ingolini  Curia  , en  on  ne  commença  à la  rebâtir  qu’en  1628.,  & die 
Champagne  , Diocefe  de  Tout  , Parlement  de  Pa-  ne  fut  achevée  que  plufieurs  années  après. 
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Pour reconnoî tre  le  fcrvicefignalé  qu’avoient  rendu 
à la  Couronne  de  France  leu  habitants  d’Angou- 
Jéaip , le  Roi  Charles  V.  accordadivers  privilèges  à 
leur  ville  , de  entr’autres  celui  de  Nobleflê  pour 
les  Maire  , Echevins  & Confeillcrs.  Ces  privilèges 
furent  confirmes  par  les  Rois  fuccelTeurs  de  Char- 
les V. , dt  François  L y en  ajouta  mertie  de  nou- 
veaux tels  que  les  foires  de  marchés  , l’exemption 
du  ban  de  du  droit  de  francs-fiefs  , de  une  Univerfité 
qui  n’a  pourtant  jamais  été  établie.  Le  privilège  de 
Hoblcflc  fut  fupprimé  en  1 667. , de  rétabli  enfnite 
pour  la  perfoune  du  Maire  feulement  , après  trois 
ans  de  Mairie.  Le  Corps-de-V ille  d’Angoulérae  eft 
compofé  de  cent  perfonnes  ; fçavoir  , du  Maire  , 
de  douze  Echevins  , de  douze . Confeillcrs  de  de 
foixantc-quinzc  Pairs. 

Il  y a à Angoulême  quatre  foires  royales  , chaque 
année.  Deux  de  ces  foires  font  franches  de  tous 
droits.  Aux  deux  autres  il  fe  paye  un  péage , qui  eft 
peu  de  chofe.  Le  péage  de  la  première  de  ces  foires 
eft  pour  l’Abbaye  de  Saint-Aufone.  L’autre  péage 
appartient  à un  Gentilhomme  , en  vertu  d’un  cer- 
tain droit  de  fief  dont  il  eft  en  pofteffion.  Le  mer- 
credi de  le  famedi  de  chaque  femaine  , il  y a auffi 
dans  cette  ville  un  marche  pour  les  bleds  de  pour 
toutes  fortes  de  denrées  de  de  marchandifes  ncccflài- 
res  à la  vie.  Au  refte  , le  principal  commerce  de  la 
ville  d’Angoulême  confifte  en  papier  , en  vins  , 
eaux-de-vie  de  fels.  Quelques-unes  de  ces  marchan- 
difes fe  fabriquent  dans  la  ville  ou  aux  environs , & 
les  autres  y font  tranfportées  du  pays  d’Aunis  fur  la 
Charente.  La  confommation  s’en  fait  partie  à An- 
goulême , & partie  dans  les  Provinces  d’ Angoumois , 
Périgord  & Limoufin.  Aux  marchandifes  de  denrées 
dont  nous  venons  de  parler , il  faut  ajouter  le  fa- 
fran  , que  les  habitants  d’ Angoulême  cultivent  avec 
le  plus  grand  foin , de  dont  ils  font  un  débit  égale- 
ment confidérablc  de  avantageux  , quand  la  récolte 
en  eft  bonne. 

Le  Diocefe  d’Angoulèmc  eft  borné  au  N.  par 
celui  de  Poitiers  , au  S.  par  le  Dioccfc  de  Bor- 
deaux , à PE.  par  ceux  de  Périgueux  de  de  Limoges  t 
de  à PO.  par  ceux  de  Saintes  de  de  la  Rochelle.  Il 
comprend  190.  Paroiflês  de  1 10.  Annexes  : ce  nom- 
bre de  Paroiflês  eft  divife  en  treize  Diftri&s  , que 
quelques  - uns  appellent  Archidiaconés.  Le  Siégé 
epifcopal  fut  établi  à Angoulême  dans  le  quatrième 
fiecle  , d’autres  difent  dans  le  trorfîcme  , de  Saint- 
Aufone  paffe  pour  être  le  premier  des  Prélats  qui 
l’ont  rempli.  Cet  Evêché  , comme  nous  Pavons  déjà 
dit , eft  fuffragant  de  Bordeaux.  11  vaut  20.  mille 
livres  de  rente , de  la  taxe  en  Cour  de  Rome  eft 
de  1000.  florins.  Le  Prélat  qui  en  eft  pourvu, 
prend  le  titre  de  la  qualité  d’Archichapclain  du  Roi. 
La  Cathédrale  d’Angoulème  eft  dédiée  à Saint- 
Pierre.  Son  Chapitre  eft  compofé  d’un  Doyen  qui 
a 3000.  liv.  de  rente , d’un  Archidiacre  qui  en  a 
2400. , de  trois  autres  Dignités  qui  ont  chacune 
depuis  mille  jufqu’à  quinze  cens  livres  de  rente , 
de  de  vingt-quatre  Chanoines  dont  le  revenu  de 
chacun  eft"  de  fept  à huit  cens  livres. 

Parmi  les  Abbayes  du  Diocefe  d’Angoulêmc  , 
qui  font  au  nombre  de  fept  ou  environ  , nous  dif- 
tinguons  ici  celles  de  Saint-Cybar  dt  de  Saint-Aufo- 
ne , à caufe  qu’elles  font  fituces  l’une  de  l’autre 
dans  la  ville  a’Angoulême  ou  dans  fes  fauxbourgs. 
La  première  , celle  de  St.  Cybar  , eft  une  Abbaye 
d’Hommes,  de  l’Ordre  de  Saint-Bénoît  : elle  vaut 
pour  P Abbé  3500.  liv.  de  rente  , dt  la  taxe  en  Cour 
de  Rome  eft  de  $00.  florins.  Cette  Abbaye  a été 
fondée  en  876.  Elle  a pris  fon  nom  d’un  Solitaire , 
appelle  Eparchius Cybard.  Ce  Solitaire  étoit  né  à 
Périgueux,  de  Félix  d’Oriole  ou  Joriolc  , Comte  ou 
Gouverneur  de  ccttc  ville.  Après  avoir  embraiTc  le 
Tome  L 
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Chriftianifoie  , Cybard  alla  s’enfermer  dans  une  cel- 
lule , où  il  vécut  pendant  quarante-quatre  ans , dt 
où  il  mourut  le  premier  juillet  de  Pan  585.  L 'aus- 
térité de  la  vie  que  menoit  en  ce  lieu  le  faint 
Anachorète  dont  il  eft  ici  queftion  , dt  l’éclat  des 
miracles  qu’il  faifoit  (_  Grégoire  de  Tours , dans  fon 
Hift.  liv.  6.  ehap.  8.  ) , attiroient  un  grand  con- 
cours de  peuple  , dont  les  aumônes  fs  liaient  fub- 
fifter  le  Saint  dt  quelques  Diiciptes  qui  étoieot  au- 
près de  lui  : le  furplus  étoit  diftribuë  aux  pauvres  , 
ou  employé  à racheter  des  efdavrs.  Les  Comtes 
d’ Angoulême  firent  de  grands  hiern  à cette  Abbaye., 
dt  ils  y choifirent  leur  fépufrure,  dont  on  voit  en- 
core des  relies.  Le  temps  dt  les  guerres  de  Religion 
ont  détruit  les  anciens  bâtiments  de  P Abbaye  de 
Saint-Cybar , dont  les  ruines  marquent  encore  quelle 
étoit  autrefois  leur  grandeur  dt  leur  magnificence. 
On  a bâti  fur  ces  ruines  de  petits  logements , où 
habitent  cinq  ou  Ex  Religieux  de  l’Ordre  de  Saint- 
Benoît  , qui  ont  cnfemble  environ  2600.  liv.  de 
rente.  Au  refte  , Aymar  de  Chabanais  , connu  par 
une  Chronique  d’Aquitaine  qui  commence  à Char- 
les-Martel dt  finit  au  régné  du  Roi  Henri  I. , étoit 
Moine  de  St.  Cybard.  Cette  Abbaye  eft  fltuée  au 
pied  de  la  montagne  fur  laquelle  fe  trouve  bâtie  la 
ville  d’Angoulème  , de  for  la  rive  droite  de  la 
Charente. 

Quant  à l’autre  Abbaye  , celle  de  Saint-Aufone , 
dont  nous  avons  fait  mention  , elle  eft  auffi  de 
l’Ordre  de  Saint-Bénoit.  Cette  Abbaye  eft  très-an- 
cienne : voici  ce  qu’on  raconte  de  l’origine  de  fâ 
fondation.  Caliaga  , foeur  du  Gouverneur  que  les 
Romains  avoient  dans  cette  contrée  , ayant  été 
délivrée  d’une  violente  paffion  qui  la  dcfoloit  , fit 
voeu  de  virginité:  fon  exemple  fut  fuivi  par  quel- 
ques jeunes  perfonnes  qui  le  joignirent  à elle.  Au- 
(one  , alors  Evêque  d’ Angoulême  , leur  donna  hors 
de  la  ville  un  lieu  où  elles  pouvoient  prier  Dieu 
avec  plus  de  recueillement , de  où  Caliaga  , aidée 
des  bienfaits  de  Garrulur  fon  frere , fit  bâtir  une 
Eglife.  Calefagia , jeune  fille  de  qualité  de  fort  ri- 
che , étoit  affligée  d’une  maladie  chronique  quil’avoit 
réduite  à l’extrémité.  Elle  eut  recours  à Saint-Au- 
fone : par  le  miniftere  de  ce  faint  Evêque , Dieu 
opéra  le  miracle  de  fa  gucrifon.  Elle  embrafla  alors 
la  Religion  Chrétienne  , de  elle  voulut  vivre  avec 
Caliaga.  Après  avoir  éprouvé  leur  vocation  de  leur 
ferveur  , Aufone  leur  donna  le  voile.  Charlemagne 
étant  à Angoulême  , donna  à cette  Communauté 
une  autre  Eglile  de  des  terres  confidérables.  Les 
Princes , enfants  de  cct  Empereur  , lui  firent  auffi 
beaucoup  de  bien  : cet  exemple  fut  fuivi  par  les 
Rois  Philippe  I. , Philippe  IL  , François  I. , Jeanne 
Reine  de  Navarre  , de  par  plufieors  Comtes  dt  Com- 
teflés  d’Angoulème.  Les  lieux  réguliers  de  cette 
Abbaye  ayant  été  ruinés  par  les  Anglois  en  1 34$. , 
Jeanne  de  Bourbon  , femme  du  Roi  Charles  V. , les 
fit  rétablir.  Environ  cent  foixante  ans  après , cette 
Mai  fon  ayant  encore  befoin  de  beaucoup  de  répa- 
rations, Louife  de  Savoye  , merc  du  Roi  Fran- 
çois I. , en  fit  rebâtir  la  moitié  avec  beaucoup  de  dé- 
penfe.  Ce  bâtiment  fe  reflentit  des  foreurs  des  Cal- 
viniftes  en  1568.  de  fut  entièrement  détruit.  Les 
Religieufcs  furent  alors  transférées  dans  un  autre 
endroit  : le  Roi  Louis  le  Jufte  leur  fit  depuis  élever 
un  Monaftere  , digne  monument  de  U piété  de  ce 
Monarque  , de  qui  eft  le  même  que  celui  qu’on  voit 
aujourd’hui.  Cette  Abbaye  eft  loumife  immédiate- 
ment au  Saiot-Siege  , de  clic  jouit  de  1 sooo.  liv.  de 
rente  ou  environ.  La  Communauté  eft  compofee 
ordinairement  de  trente-fix  Religieufes. 

La  Scnéchauflee  dt  Siégé  Prelidial  d’Augoumois , 
établie  à Angoulême  , eft  du  Reflort  du  Parlement 
de  Paris  : elle  eft  de  la  première  création  des  Prcfi- 
Bbb 
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diaux  qui  fat  faite  P3*  Henri  „ - - , 

Sénccbaofllîc  a dans  fon  Reffort  un  Sicge  royal , qui 
eft  celui  de  Cognac  , & trois  Prévôtés  royales  , qui 
font  celles  d’ Angoulême  , de  Châceauneuf  & de 
Boutte ville.  La  Prévôté  royale  d’Angouléme  s’e- 
tendoit  autrefois  fur  la  ville  & fauxboorgs  de  même 
nom  & fur  trente  autres  ParoiiTes  ou  Enclaves  ; 
mais  il  en  a été  démembré  quelques-unes  en  corv 
féquence  de  l’Edit  du  mois  d’ Avril  de  l’an  1.695* 
.Dans  la  ville  & banlieue  d’Angouléme  , la  Juftice 
criminelle  n’appartient  point  au  Juge-Prévôt , mais 
aux  Maire  & Echevins  ; & il  en  eft  de  même  par 
rapport  à la  Police.  Cette  Sénéchauftec-Préiidial  eft 
régie  par  la  coutume  d’Angoumoj*  : les  Juftices 
qui  font  dans  fon  Rcflort,  fe  divifent  ordinaire- 
ment en  Châtellenies  , dk  elles  font  au  nombre  de 
dix-fept  , qui  comprennent  enfemble  cent  douze 
Paroifl'es  ou  Enclaves.  Le  Sénéchal  d’Angoumois 
eft  d’épée.  Les  Sentences  de  la  Sénéchauffée  à 
laquelle  il  préfide  , font  intitulées  de  fon  nom  : fes 
appointements  ne  font  que  de  cinquante  livres  , 
■payés  par  le  Receveur  du  Domaine. 

La  Mattrife  particulière  des  Eaux  de  Forêts  d’Arv- 
goulèmc  eft  une  de  celles  qui  divifent  la  Grand’Maî- 
trife  de  Poitou , Aunis  , Saintonge  , Angoumois  , 
haut  & bas  Limoulïn.  Cette  Maltrife  particulière  a 
le  même  nombre  d’Officiers  que  la  plûpart  des  au- 
tres Jurifdiâions  de  cette  efpecc.  Voyt\  dans  ce 
Diftionnaire  Eaux  ù Forêts. 

Nous  avons  dit  qu’il  y a à Angoulême  un  Bureau 
jour  la  perception  des  droits  qui  concernent  les 
Aides  & autres  droits  y joints  : ce  Bureau  eft  un 
des  fept  nui  divifent  la  Généralité  de  la  Rochelle. 

Quant  à la  partie  militaire , nous  obfervons  qu’An- 
goulcme  eft  un  Gouvernement  particulier  du  Gouver- 
nement général  des  Provinces  de  Saintonge  & An- 
goumois. Ordinairement  ce  Gouvernement  particu- 
lier eft  réuni  au  Gouvernement  général  de  la  Province  : 
fes  appointements  font  de  4200.  livres.  Outre  le  Gou- 
verneur , il  y a à Angoulême  un  Lieutenant  de  Roi  & 
un  Major.  Le  Lieutenant  de  Roi  a 1 aoo.üv.  d’appoin- 
tements & 400.  liv.  d’émoluments  ; ce  qui  fait  en  tout 
1 600.  liv.  Une  Compagnie  d’invalides  forme  la  Garde 
ordinaire  de  la  ville  d’Angoulème  & dépendances. 

La  Marcchauffée  d’Angoulémc  eft  du  Départe- 
ment général  de  Limoges.  Angoulême  eft  une  Réfî- 
dencc  de  Lieutenant.  Outre  la  Réfidence  d’Angou- 
lème , il  y a fous  ce  Lieutenant  quatre  autres  Kéfî- 
dences  j fçavoir  , Chabannois  , Maujlc  - Paraigrc  , 
Pont-d'Agry  & Ruffec. 

Pour  la  partie  qui  concerne  les  Finances , nous 
remarquons  qu’Angoulême  eft  le  chef-lieu  d’une 
des  cinq  Ele&ions  de  la  Généralité  de  Limoges. 
Cette  Election  eft  compofée  de  269.  ParoiiTes  , qui 
contiennent  enfemble  36787.  feux , dont  la  taxe 
pour  la  Taille  eft  de  400.  mille  livres,  quand  l’im- 
pofition  totale  ( concernant  cet  article  ) établie  far 
la  Généralité , monte  à la  fomme  d’un  million  402. 
mille  1 1 7.  livres. 

DENOMBREMENT  DE  L'ELECTION 
d'Ahsoulesme. 
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c 89  Villefagnan  , bourg  . . . joo 

fc  fftauiT **4  Villcgaft 60 

St.  Eutiope 40  Villcforbiet , Foyer  Juillé. 

*e’  £ro?d ..  00 

”en“ * * * *°  Villoneur 7 6 

St.  George, 19  vindiUe 100 

St.  Germain 146  Virier-Jonrfanlt  ( le  ).  70 

c-  rr*  'wV  *«.*,*. 140  Voolgezac 80 

St.  Goorfon  , V.  St.  Sulpice.  Voulhon 

1,4  Vouzcau 140 

St.  Léger ......  b . 4$  Urtebize  fit  Cambe-de- 

St  Mjnral  . ...  4,  Loup ,5 

St.  Mjmo.de- Boomoe.  js  y„„  & riljlleraiid 

St.  Mmio-do.Clochet.  6.  Zj^.Derjiit  (le  ) . . .40 

St.  Maury  .......  *6o  Zignac-fnr-Goire  Cle  ).  . no 

St.  Maurice  de  Lions  , — L 

bourg  « . . . . . . 340  *49.  Paroiffl  Total  36787 

A une  lieue  ôt  demie  E.  S.  E.  d’Angoulême  fe 
trouve  une  fouree  fameufe  , qui  cft  connue  fous  le 
nom  de  Teuvre.  Cette  fouree  , l’une  des  plus  belles 
qu’il  y ait  en  France , & qui  peut  être  comparée  à 
celle  de  Vauclufc  dans  le  Comté  Venaiffin  eft  au 
Pied  d’un  rocher  efearpé,  fur  lequel  les  anciens 
Comtes  d’AngouIeme  avoient  fait  bâtir  un  Château 
OU  Ils  panotent  une  partie  de  la  belle  ûifon.  Ce 
Chateau  a cte  détruit  pat  les  Anglois.  La  fouree  de 
la  I ouvre  a plos  de  doute  bralTes  d’eau  de  profon. 
“™r’  * Par  confisquent  elle  porte  bateau  dès  fa 
naiffance.  Il  lé  fonni.  dc  la  Teuvre  une  rivière  qui 
va  f.  ictter  dans  la  Charente  au  lieu  appellé  U Geu , 
ri,^.qTAhe“"Ui.dr"!  ‘•'Angoulênse.  Cett^ 
environ  n’  11  * ™urs  e d’une  lieue  & demie  ou 
& T ’l  lî  ‘ POUlt  nav,«able  . * caufe  des  rochers 
& de  pluiieurs  autres  obftadcs  qui  empêchent 
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qu’elle  1e  fait.  Ses  eaui  font  claires  & froides  en 
ete  « chaudes  en  hiver.  La  Touvre  abonde  en  poif- 
r & fa^*out  ^excellentes  truires.  Du  temps  des 
Comtes  frAngoulêrtic  , cette  riviere  ëtoit  couverte 
de  ciguës  , auprès  de  fa  fouree-,  mais  on  les  a iaiifô 
détruire  depuis.  . - . .tVI 

Angoulémc  efl  la  patrie  de  plufieurs  grands 
nommes  , parmi  lefqucls  nous  nommerons  ici 
leuJement  ÏTiom^r  de  Ginxc  , Jean-Louis  Guer 
Seigneur  de  Bahac , [André  TUvet , |es  du  Tillct  de 
les  BouthiUiei',  ■ ■ i 

Thomas  de  Girae  naquit  de  Paul-Thomas . Sei- 
gneur de  Maifonnetre.  11  lut  contempoêain  & ami 
mtune  de  Balzac.  Une  Critique  de  Voiture  . qu’iF 
compofa  en  latin,  lui  fufeita  ane  querelle  avec 
Cojfar.  Archidiacre  du  Mans , qui  prit  lerparti  de 
Voiture  mort  depuis  quelques  années.  Cette-di&uto- 
eft  une  des  plus  ingénieufes  de  dés  plus  (Pavantes 
qu  U y ait  eu  dans  la  Képdhlique  des  Lettrés.  Girac 
parut  dans  fes  Réponfcs  plus  fçavaot  & plus  verfé 
dans  1 antiquité  que  Cofbr , mais  il  m,  porur  pas- 
moins  aigre  que  lui.  U mourût  ie  x.  Janvier  1661. 
apres  avoir  été  Confcitfer  au  Préftdial  d’An- 
gouleme.  ■>  . -r.oi 

de»n-Loair  Gae? , Seigneur  de  Baliac , palfa  pour 
homme  de  France  le  plus  éloquent  & qui  parla 
“ .T®?.1’  ,U  <»*  le  reflaurateur  de  la  langue  fraiw 
qoife.  II  -croit  de  l'Académie  ftaocoife  , 0;  il  lui 
lailia  un  fonds  dont  le  revenu  doit  être  employé  à 
un  pm  que  cette  Académie  dütrihue  tous  les  deur 
ans  , le  15.  d’Aodt , h celui  qui , au  Jugement  de 
cette  Compagnie  , a fait  la  meilleure  pièce  -d'élo- 
quence fur  le  fujet  qu’elle  propofe  quelles  mois 
auparavant.  Quelque  réputation  qu’ait  eu  Balzac 
on  lui  reproche  neanmoins  d'avoir  écrit  dans  un 
goût  preneur  dt  d’un  llyle  plein  de  pointes , d'anti- 
theles , d hyperboles  outrées.  On  fçait  les  différends 
qu  tl  eut  à ce  fujet  avec  le  Perc  Goulu , Général  des- 
rcuilJans , oc  avec  d’autres.  Il  mourut  le  18.  Février 
à l’Hôpital  d’ Angoulémc  . au- 
quel il  iaifla  douze  mille  livres. 

André  Tkevet  fe  tit  Cordclier , & voyagea  pen- 
dant dix-lept  ou  dix-huit  ans  en  Italie  , dans  la 
Terre-Sainte  , en  Egypte  , dans  ta  Grece  Ôc  au  Bré- 

îv  vPV‘eÏÏU,-  en/rancc  • e»  'SS6.,  il  quitta  l’ha- 
bit de  Conieher  & pm  celui  d’Eccléliattique.  Il  de- 
vint Aumônier  de  la  Reine  Catherine  de  Médicis. 

Il  eut  les  titres  d’Hiftoriographe  de  France  «5c  de 
Cofmographe  du  Roi , & en  reçut  les  appointements. 

II  mourut  le  13.  Novembre  1590.,  à 88.  ans.  Ses 
Ouvrages  ne  font  point  eftimés. 

Jean  du  TiUe,  Evêque  de  Saint-Brieui , puis 
de  Meaui , dt  Jean  du  T, Ue, , fon  frere , GrcÜier 
en  chef  du  Parlement  de  Paris  , étoient  également 
originaires  d Angoulémc.  Ils  ont  publié  l'un  dt  l’au- 
tre  d «-•xcellens  Ouvrages  dont  les  Sçavants  profitent 
tous  les  jours.  L’Evêque  de  Meaux  mourut  le  ïg.’ 
Novembre  iS7o.  ; & le  Greffier  en  chef  du  Parle- 
*’  '^°brc  de  la  même  année.  La  charge 
de  Greffier  en  chef  du  Parlement  de  Paris  e'toit  de- 
puis long-temps  dans  la  Famille  de  Jean  du  Tillct  . 
quand  celui-ci  l’occupa , & fa  poftérité  l’a  confer- 
vec  jufqu’à  Jean-François  du  Tillet , qui  y fut  reçu- 
en  1 $89.  Cette  Famille  a eu  euffi  plufieurs  Confèil- 
lers  au  Parlement  & plufieurs  Maîtres  des  Requêtes. 

L’Etat  eft  encore  redevable  à la  ville  d’Angou- 
lême de  plufieurs  grands  Sujets  du  nom  de  Bouthil- 
lier  , oui  l’ont  très-bien  fervi  dans  le  Miniftcre 
dans  l’Èglifc  Ôc  dans  la  Robe  ; Denis  EouthiUicr  ** 
duquel  font  defeendus  les  Bouthillicr-Chavigrû  ôc 
les  Bouihillicr  de  Rance' , étoit  d’Angoulème. 

La  ville  d’Angoulême  eft  fituée  prefque  au  mi- 
lieu de  la  Province  d’Angoumois , fur  le  fommet 
d’une  montagne  environnée  de  rochers,  fur  la  rive 
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e contrée  ma- 


la  Charente  ,à  19. 1.  «leux  tiers  N.  0.  de 

SmUaux  1 8-  ‘,,UI  tiers  d*  L™?6's  ’ 6‘  81  de‘ 
“ f j,  Coaiac , 10.  deux  ti«r*0.  un  quart  au 
rj S^nt«Tl  & demi.  E.  S.  E.  de  Rochcfort , 

Si,  tiers  E.  S.  E.  de  la  Rochelle  , 1 9-  quart  e 
l’o.X  Poitiers , & 7°-  S.  S.  O.  de  Pans.  Long.  .7. 

4*N«fc  H**  ue^pax'lons  point  ici  de  PhMlou*  de 
la  eillo  d’Angoulêmc  , nou-plus  que  de  celle  qui 
concerne  leDuchc  de  ce  nom , parce  que  noua  avons 

wîpropos  de  licr  I'une.  & 1'aU'rC  aV'C 

de  la  Province  d’ Angoumois*  . y». 

AÜG0UL1N  , bourg,  dans  le  pays  d Aunas  ,Dto- 
cefe, Intendance  & Kleftsunde  la  Rochelle  par- 
lement de  Paris.  On  y compte  Ht-  feux.  Il  y a à 
Angoulin  nu  Bureau  pour  la  porcemton  des  drons 
qui  appartiennent  aux  cint,  groffes  Fermes  d.  Fran- 
ce • ce  Bureau  eft  delà  Dtreftton  de  la  Rochelle. 
Lebourg  d'Angoulin  eft  finie  dans  une  contrée  ma- 
rée aseu&  , à une  petite  diftance  de  1 Océan , à une 
lieue  ût  un  quart  S.  S.  E.  de  la  Rochelle. 

ANGOUMOIS  , ImuUfrtinfis  ou  Engolifmenjis 
Traitai  ou  Prwmcia  , Province  qui , jointe  à celle 
de  Saintonse  , forme  un  Gouvernement  général 
militaire  de  Province.  L’Angoumois  eft  fitue  entre 
le  dix-feptieme  degré  8.  minutes  & le  dix-humeme 
degré  1 6.  minutes  de  longitude  ,&  entre  le  quaran- 
teiinquieme  degré  7.  minutes  «t  le quarante-hxteme 
degré  o.  minutes  de  latitude.  11  eft  borne  au  N.  par 
le  Poitou  au  S.  & k PO.  par  la  Salntongc  , a l’E.  & 
au  S.  E.  parle  Périgord  , «St  au  N.  £.  par  une  )i- 
xiere  ou  langue  de  terre  de  la  Province  de  Poitou  , 
qui  le  fépare  de  la  Marche  & du  Lunoufin.  11  a vingt 
p, eues  de  deux  tiers  de  lieue  de  longueur  , fur  dix-neuf 
de  labeur  ; ce  qui  peut  être  évalue  à 196.  lieues 

^ La  Charente , la  Touvre , U Tardoire  , la  Sonne 
& la  Bonncuvre  font  les  principales  rmeres  qui  ar- 
rofent  cette  Province.  Les  autres  rmeres  gui  ont 
leur  cours  dans  l’Angoumois  , font  toutes  fort  pe- 
tites & elles  ne  font  remarquables  que  parce  qua 
leurs ’eaux  ont  une  propriété  fingulicre  pour  faire  de 
très-beau  & de  très-bon  papier. 

Le  climat  de  l’Angoumois  eft  fam  ; « quoiqu  un 
peu  froid  , U eft  en  général  plus  tempéré  que  celui 
de  Paris.  Le  pays  eft  rempli  de  collines  , mais  il 
n’y  a point  de  montagnes  confidérablcs,  à l’exception 
de  celle  fur  laquelle  fe  trouve  bâtie  la  ville  d’An- 
coulème.  La  terre  y eft  fertile  en  froment  feiglc  , 
orge  , avoine  , bled  de  turquie  ou  maïs , en  fafran  , 
en  vin  de  en  toutes  fortes  de  fruits.  Il  y a des  mines 
de  fer  qui  font  très-abondantes  , & dont  le  fer  eft 
fort  doux.  Celles  de  Rançonne  & de  Planchemiuier 
font  les  plus  connues.  Les  premières  font  fituées  à 
3. 1.  de  demie  E.  un  quart  au  N.  d’Angoulême  , de 
celles  de  Planchemmier  font  à 1.  U & demie  S.  E.  de 
cette  capitale.  Ces  mines  ont  fourni  en  divers  temps 
une  très-grande  quantité  de  madère  , dont  on  a fait 
des  canons  , des  bombes  , des  boulets  , dec. , qui  ont 
été  envoyés  à Rochefort  par  la  Charente.  11  y a 
suffi  d’autres  mines  de  fer  à la  Rochebeaucourt  de  à 
Roujfmes.  On  avoit  découvert  une  mine  d’antimoine 
à Mener  près  de  Montbron  , de  dans  cette  mine  il 
fe  trouvoit  auffi  de  l’argent  ; mais  la  dépenfe  qu’exi- 
geoit  l’exploitation,  a rebuté  les  entrepreneurs. 

Outre  les  mines  , il  y a en  Angoumois  des  manu- 
factures de  très-beau  papier  : on  a compte  autrefois 
jufqu’à  foixantc  moulins  occupés  à le  fabriquer. 

Le  commerce  de  l’Angoumois  fe  réduit  à quatre 
principaux  articles  i fçavoir  , x°.  les  vins  & les  eaux- 
«lc-vie  , i°.  le  fer  , 30.  le  papier , & 40.  le  fel. 

Les  vins  qu’on  recueille  dans  l’Eleélion  de  Co- 
gnac Ce  dans  plufieurs  autres  vignobles  d’Angou- 
ssois  , font  le  principal  revenu  de  cette  Province. 
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Les  rouges  fc  débitent  en  Limoulin  & en  Poitou , de 
l’on  en  vend  fort  peu  aux  étrangers.  Quant  aux 
blancs , on  en  fait  d’excellente  eau-de-vie  , dont  le 
débit  eft  prefque  égal  eu  temps  de  guerre  & en 
temps  de  paix.  Pendant  la  guerre  , on  en  tire  une 
grande  quantité  pour  la  fourniture  des  armées.  On 
les  voiture  par  terre  jufqu’à  Châtellerault , où  ot» 
les  embarque  fur  la  Vienne  pour  les  conduire  enfuite 
par  la  Loire  jufqu’à  OrUans  : de  de  cette  demiere 
ville  , on  les  envoie  à leur  deftination.  En  temps  de 
paix  , on  vend  ces  eâux-de-vic  aux  Anglois  de  aux 
Hollandois  , qui  viennent  les  charger  à Tonnay- 
Cha  rente , au-deffus  de  Rochefort. 

On  tire  les  fels  de  Marenne  en  Saintonge  , & on 
les  fait  remonter  fur  la  Charente  jufqu’à  Angou- 
lèmc  , d’où  on  les  tranfportc  par  voitures  en  Au- 
vergne , en  Limoufin , en  Périgord  & dans  la  Marche. 
Le  commerce  de  cette  denrée  n’eft  pas  d’une 
grande  utilité'  à la  Province , parce  que  les  droits 
qu’on  paye  à Tonnay-Charentc  emportent  la  plus 
grande  partie  du  profit.  D’ailleurs  , il  eft  fur  la  Cha- 
rente un  allez  bon  nombre  de  maifons  de  Seigneurs, 
à qui  les  commerçants  en  fel  font  obliges  de  donner 
une  certaine  quantité  de  cette  denrée  pour  le  prix 
des  boeufs  de  des  hommes  qui  leur  font  fournis 
pour  le  tirage  des  bateaux  , quand  les  eaux  de  la 
rivière  font  bafles  : cette  charge  diminue  encore  , 
(buvent  confidérablcment , le  profit  que  pourroient 
faire  fur  les  fels  les  habitants  de  la  Province  d’ An- 
goumois qui  commercent  eu  cette  denrée. 

Quant  au  commerce  du  fafran  , cct  article  a pro- 
duit autrefois  à l’Angoumois  plus  de  deux  cens  mille 
livres  par  an  , mais  il  y a long-temps  qu’il  eft  réduit 
à peu  de  chofe  , fur-tout  depuis  qu’on  a famé  du 
fafran  dans  les  Provinces  voiünes  de  principalement 
dans  l’Orléanois. 

Les  habitants  de  la  Province  d’Aneoumois  font 
finccres  de  polis.  Ils  ont  de  l’efprit  de  des  mœurs 
également  fociablcs  & agréables.  Ils  aiment  le» 
fcicnces  de  y réuffiffent  à merveille.  Mais  on  le» 
accufe  de  trop  aimer  l’oifiveté  de  leurs  plaifirs^, 
d’être  préfomptueux  , d’aimer  à dominer  , de  haïr 
la  iubordination  , d’être  entêtés  & attachés  à leur» 
opinions  , de  décider  hardiment  des  défauts  de  leurs 
voifins  , de  ne  fe  pas  corriger  facilement  d’être  in- 
difercts  & fur-tout  fort  medifants  & tres-fujets  à la 
vengeance  : tel  eft  du  moins  le  jugement  queportoit 
d’eux  M.  de  Bemage  qui  étoit  Intendant  de  la  Gé- 
néralité de  Limoges  en  1 698. 

L’Angoumois  eft,  pour  la  plus  grande  pame.de  1 1- 
vêché  d’Angoulême.  Plufieurs  Paroiflès  de  cette  Pro- 
vince dépendent  des  Evêchés  voifins.  Quant  au  civil , 
tout  l’Angoumois  reflortit  au  Parlement  de  Paris. 
A l’égard  des  Finances  & de  la  Police , la  plus 
grande  partie  de  l’Angoumois  eft  de  l’Intendance  de 
Limoges.  Mais  l’Eleftion  de  Cognac  , quoique  de 
la  Province  d’Angoumois  , fait  partie  de  i inten- 
dance de  Généralité  de  la  Rochelle. 

Du  temps  de  Ccfar  , l’Angoumois  ctoii : habite 
par  \esAgcfinatcs.  Sous  Honorius  , ce  pays  le  trou- 
voit compris  dans  la  fécondé  Aquitaine. 

De  la  domination  des  Romains , l’Angoumois 
pafTa  fous  celle  des  Wifigoths  , à qui  “ cc  e 
par  l’Empereur  Honorius  avec  toute  l’Aquitaine. 

Les  Goths  conferverent  l’ Angoumois  jufqu  en  S0?' 
que  Clovis  s’en  rendit  maître  , après  8*6° 

fur  eux  la  bataille  de  Voclade  ou  Vouille.  On  ra- 
conte à ce  fujet  que  Clovis  ayant  pourfuivi  _ 
Goths  jufqu’à  Angoulême  , où  ils  s’étoient  re  B1  » 
les  murailles  de  cette  ville  tombèrent  au  ‘oû  .. 
trompettes  françoifes  , par  l’effet  d’un  miracle  p 
à celui  qui  arriva  en  faveur  des  Hébreux.  La  Y 
de  la  ville  fuivit  de  près  cet  événement  : jes 
y furent  tous  exterminés  ; de  le  Roi  y cta  g 
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Evêque  catholique  à la  place  de  celui  que  lés  Gotht 
y«voieot  rais , qui  étoit  Arien.  Depuis  ce  temps , 
le  pays  fut  gouverné  par  des  Comtes  , d’abord 
bénéficiaires  ou  amovibles  , & qui  dans  la  fuite  fe 
rendirent  héréditaires. 

L’Angoumois  fut  fournis  aux  Ducs  d’Aquitaine , 
qui  y établirent  auffi  des  Comtes  auxquels  fuCcé- 
derent  bientôt  d’autres  Comtes  établis  par  les  Rois 
de  France. 

Tnrpion  , fils  d’Adaleme  , Comte  de  Laon  , fut 
établi  Comte  d’Angoulême  en  839.  : il  eft  tué  par 
les  Normands  en  863. 

Après  Turpion  il  y eut  encore  trois  Comtes 
d’Angoulême  , qui  fuccédercnt  l’un  à l’autre  ; mais 
ils  furent  prelque  toujours  inquiétés  par  les  Normands. 

Guillaume  I.  ( furnommé  Taillefer  , parce  qu’il 
défit  les  Normands  en  bataille  , après  avoir  tué  leur 
Chef,  nommé  Stolius  , auquel  il  fendit  la  tète  ju£- 
qu’à  la  poitrine  , quoiqu’il  fut  armé  de  fer , comme 
on  l’étoit  alors  ) fut  Comte  d’Angoulème  vers  l’an 

906. , & il  mourut  en  9 $6.  Ce  Comte  étoit  de  la 
race  de  Wulgrain  I.  que  le  Roi  Charles  U Chauve  , 
l'on  parent  , avoit  établi  Comte  de  Périgord  & 
d’Angoulémc. 

Les  defeendants  de  Guillaume  I.  portèrent  tous  le 
fumom  de  Taillefer. 

La  poflcrité  de  ce  Guillaume  I.  a fubiifté  pen- 
dant huitgénérations  jufqu’à  Aymar  Taillefer , mort 
en  ni 8. , le  même  qui  époufa  Alix  de  Courtenay  , 
tille  de  Pierre  de  France  , qui  étoit  lui-mème  fils 
du  Roi  Louis  le  Gros.  De  ce  mariage  vint  une  fille 
unique  , Ifabeau  d’Angoulème , accordée  par  (on 
pere  à H ugues  VIII.  ou  X. , Sire  de  Luzignam  & 
Comte  de  la  Marche , mais  qui  fut  enlevée  par  le 
Roi  d’Angleterre  , Jean  Sans-Terres  , l’an  1 200. , 
le  jour  même  de  fon  mariage  , auquel  ce  Prince 
avoit  été  invité. 

Le  Roi  Jean  Sans-Terres  mourut  en  ni 6.  Alors 
la  Reine  Ifabeau , qui  fe  trouvoit  en  liberté,  époufa 
le  même  Hugues  de  Luzignam  auquel  elle  avoit  été 
enlevée  , 6c  elle  mourut  en  1 249. 

Il  vint  des  enfants  des  deux  mariages  que  con- 
traria la  Princelfe  Ifabeau.  Ceux  du  premier  lit 
curent  l’Angleterre  en  partage.  Hugues  XI. , dit  le 
Brun  , qui  étoit  né  du  fécond  lit , fuccéda  au  Comté 
d’Angoûlème  : il  poiTédoit  en  même  temps  la  Sirie 
de  Luzignam  & le  Comté  de  la  Marche , du  chef 
de  fon  pere. 

Hugues  XIII.  de  Luzignam  , petit-fils  de  Hu- 
gues XI.  , Comte  d’Angoulèmc  6c  de  la  Marche  , 
mourut  fans  poilérité  en  1303.  Guy,  dit  Guyaod  t 
frere  de  Hugues  XIII. , prit  alors  le  titre  de  Comte 
de  la  Marche  & d’Angoulême , quoiqu’il  eût  été 
exclus  de  cette  fuccclfionpar  le  teilament  du  Comte 
fon  frere  : il  mourut  en  1 307.  Mais  avant  ce  temps , 
Guy  s’étant  rendu  coupable  de  Félonie , Philippe 
le  Bel,  Roi  de  France  , confifqua  fur  lui  les  Comtés 
d’Angoulcme  6c  de  la  Marche , 6c  les  réunit  à la 
Couronne.  Ce  même  Monarque  acquit  en  1308. 
de  1309.  les  droits  de  Renaud,  Sire  de  Pons, 
fils  d’ Ifabeau  de  la  Marche  , & il  acquit  aufli  ceux 
de  Marie  6c  de  Jeanne  de  la  Marche,  l’une  6c  l’autre 
faeurs  d’ifabeau. 

Philippe  le  Long  , Roi  de  France  , donna  le 
Comté  d’Angoulcme  à Jeanne  de  France  6c  à Phi- 
lippe d’Evreux  fon  mari  : Charles  , leur  fils  , en  fut 
privé  pour  Félonie  en  1 3 5 1. 

Le  Roi  Jean  céda  ce  meme  Comté  à Charles 
d’Efpagne,  dit  de  la  Cerda  , Connétable  de  France , 
le  même  qui  fut  aflaffiné  en  1354.  4 

Tar  le  Traite  de  paix  de  Bretigny , conclu  en 

1360. , entre  l’Angleterre  & la  France  , l’Angou- 
mois  fut  cédé  à l’Angleterre  en  toute  Souveraineté. 
Mais  en  1371.  ou  1372.  les  habitants  d’Angoulême 
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chaflèrent  les  Ahglois  de  leur  ville , 5c  fe  donnèrent 
de  leur  propre  mouvement  à Charles  V.  alors  Roi 
de  France. 

Dans  la  fuite , PAngoumois  fut  donné  en  appa- 
nage  à la  féconde  branche  de  Valois-,  dont  étoit 
François  I.  qui  portoit  le  titre  6c  la  qualité  de 
Comte  d’Angoulcmc  avant  cjue  d’être  Roi  de  France. 
Ce  Prince  l'érigea  en  Duché  en  1515.,  pour  Louife 
de  Savoye , fa  raere.  Après  la  mort  de  cette  Prin- 
cefle , arrivée  en  1 53 1. , le  Duché  d’Angouiême  fat 
réuni  à la  Couronne.  Ce  Duché  fut  donné  depuis  , 
en  t $ 5 a.  , par  le  Roi  Henri  II.  à fa  fille  Diane  , 
légitimée  de  France  , mariée  à Horace  Farncfe  , 
& enfuite  à François  de  Montmorency,  & morte 
fans  poilérité  en  1619.  : c’eft  cette  même  Princefle 
qui  réconcilia  Henri  III.  avec  le  Roi  de  Navarre 
Henri  IV. 

En  1619.  ou  1 620.  le  Roi  Louis  XIII.  donna  le 
Duché  d’Angouléme  en  engagement  à Charles  de 
Valois , fils  naturel  de  Charles  IX.  , & qui  meurt 
en  1650. 

Louis-Emmanuel , fils  de  Charles  de  Valois , 
étant  mort  {ans  poilérité  eh  1653. , le  Duché  d’An- 
goulème fut  réuni  au  Domaine.  Cependant  l’ufu- 
fruit  fut  continue  au  Duc  de  Joyeufe  , Louis  , mort 
en  1654.  , le  même  qui  avoit  époufé  en  1644. 
Louife  de  Valois  , fille  de  Louis  - Emmanuel.  Cet 
ufufruit  fut  enfuite  continué  au  Duc  de  Guife  6c  à 
la  Duchclfc  fa  veuve  : après  leur  mort , le  Duché 
d’Angoulème  fut  de  nouveau  réuni  à la  Couronne. 

En  1 7 1 o.  le  Roi  Louis  XIV.  avoit  donné  ce  Du- 
ché , en  augmentation  d’Appanagc  & à titre  de  Pai- 
rie , à fon  petit-fils  Charles  Duc  de  Berry  , qui 
meurt  fans  poilérité  en  i7i4^Ce  Duché  revint  alors 
à la  Couronne. 

Nota.  i°.  Guillaume  , deuxieme  fils  de  Wul- 
grain II.  Comte  d’Angoulcmc , eut  en  partage  le 
Périgord  & l’Agenois.  Wulgrain  IL,  more  en  900., 
avoit  eu  PAgenois  en  dot  de  fa  femme  Rofelinde  , 
fille  de  Raymond,  Comte  deTouloufe. 

20.  Pour  ce  qui  concerne  le  Gouvernement  gé- 
néral de  Saintonge  & Angoumois.  V 0 ye\  Saintonge. 

3°.  Angoulcme  efl  la  ville  capitale  de  la  Province 
d’Angoumois. 

ANGOUS  , en  Béarn  , Diocefe  de  Lefcar,  Par- 
lement de  Pau  , Intendance  d’Aufcb , Sénéchauflée 
de  Sauveterre.  On  y compte  12.  feux.  Cette  Pa- 
roifl'e  efl  à une  petite  lieue  O.  S.  O.  de  Navarreins, 
2.  deux  tiers  S.  E.  de  Sauveterre  , 6c  4.  deux  tiers 
O.  de  Pau. 

ANGRES , en  Artois , Dioccfe  & Confeil  pro- 
vincial & fouverain  d’Arras  , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Lille , Bailliage  6c  Recette  de  Lens. 
On  y compte  $t.  fieux  & 204.  perfonnes.  Cette  Pa- 
roifTe  ell  fituée  fur  la  rivière  de  Souchet , dans  une 
contrée  fertile  en  grains  & en  pâturages , à 1 . 1.  & 
un  quart  O.  S.  O.  de  Lens , 4.  6c  un  quart  O.  N.  O. 
de  Douay , 3.  S.  E.  de  Béthune  , & 2.  & demie  N. 
d’Arras.  Long.  10.  2$-o.  lat.  ço.  25.49. 

La  Terre  & Seigneurie  d'Angres  nous  donne  oc- 
cafion  de  parler  ici  de  la  Maifon  de  Briois , l’une 
des  plus  nobles  de  la  Province  d’Artois , & Pune  de 
celles  qui  ont  rendu  & qui  continuent  de  rendre 
des  fervices  utiles  à l’Etat  & à la  Patrie. 

Waaft  , Chevalier,  Seigneur  de  Briois , à Hebu- 
terne  , qui  vivoit  en  1336.,  époufa  Jeanne  du Fuy , 
& fut  pere  de  Pierre  , allié  à Marie  de  Mallepart , 
& ayeul  de  Gilles  , le  même  qui  eut  pour  femme 
Marie  de  Roly , fille  de  Nicolas,  Chevalier,  6c  de 
Guyc  de  Vinacourt.  De  ce  mariage  vint  Jean  de 
Briois , furnommé  le  Bon , Ecuyer , Seigneur  d’Hailly 
& de  Bcttanglc  , qui  de  fon  alliante  avec  Marie 
Baudoin , fille  de  Nicaife , Seigneur  de  Ramillics , 
& de  Jeanne  de  Pijfeleu  „eut  Waaft  de  Briois, 
C c c 
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i ’lcr  s. imeur  du  Bettangte.  Celui  - ci  dpoulii 
Manc  ConJ.  & fat  pere  de  JeM  II.  de  Bnoi, . 
îmver  A'Eauit  du  Roi  Charles  VIH.  par  Lettres 
£ retenue  du  t5.  Février  .491.  . & de  W'aalt  de 
Briois  , Chanoine-Doyen  de  St.  Martin  de  Tours , 
Chapelain  du  Roi  Charles  VIII. , dont  il  cil  encore 
qualifié  Ambafladeur.  Pierre  II.  du  nom  , fils  de 
Jean  IL  de  de  Marie  de  Baillencourt , dite  Courcol  , 
fut  pere  de  Jean  de  Briois  III.  du  nom , Ecuyer, 
Seigneur  de  la  Baquc , le  même  qui  éponfa  en  1 561. 
Jeanne  du  Mont-Sa  in  t-Eloy , fille  de  Charles , Sei- 
neurde  Saiily,  Poix,  dtc.,  dt  d’Antoinette  de  Ber- 
toul.  De  ce  mariage  il  eut  Pierre  de  Briois , mort 
fans  poftérité  de  la  femme  Jacqueline , fille  d’An- 
toine de  Gcnevicrr , Seigneur  de  Courchelette  : il 
eut  aufli  du  même  mariage  Hugues  de  Maximilien 
de  Briois , Auteurs  des  deux  branches  qui  fubfif- 
tent  feules  de  cette  Famille  , & qui  font  diftinguées 
par  les  noms  d’ANGats  dt  d'nullucq-,  dt  Marie- 
Marguerite  de  Briois  , alliée  à Guillaume  de  Bou- 
cherat , Chevalier  de  l’Ordre  du  Roi,  Gentilhomme 
de  fa  Chambre,  dtc. 

Hugues  de  Briois , Ecuyer , Seigneur  de  Poix  , 
qui  mourut  avant  fon  pere  , avoit  époufé  lfabeau 
du  Vil.,  dont  le  fils  Jean  de  Briois  , Seigneur  de 
Poix  , fut  ayeul  de  Charles  de  Briois.  Ce  dernier , 
jjui  acquit  la  Tcnre  d 'Angres , vivoit  en  1695. 

ANGRESSE  , en  Gafcogne  , Diftriél  ou  Contrée 
de  Marcnne  , Diocefe  de  Dax  , Parlement  de  Bor- 
deaux , Intendance  d’Aufch , Election  des  Landes. 
On  y compte  6 9.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 4.  1. 
S.  O.  de  Dax. 

ANG  REVILLE  , en  Normandie  , Diocefe , Par- 
lementât Intendance  de  Rouen,  Eleétion  d’Arques, 
Sergenterie  d’Envcrmeuil.  On  y compte  1 . feu  pri- 
vilégié dt  14.  feux  taillables  ; ce  qui  fait  en  tout 
2$.  feux.  Cette  Paroifle  eil  fituée  fur  une  petite  ri- 
vière , à 2.  I.  & un  quart  E.  d’Arques. 

ANGRIE , bourg,  en  Anjou,  Diocefe  & Elec- 
tion d’Angers  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Tours.  On  y compte  226.  feux.  Ce  bourg  efl  à 
5. 1.  O.  N.  O.  d’Angers. 

ANGUERNY,  en  Normandie,  Diocefe  de  Ba- 
yeux , Parlement  de  Rouen  , Intendance  & Elec- 
tion de  Caen  , Sergenteric  de  Berniercs.  On  y 
compte  56.  feux.  Cette  Paroifle  cft  à 1. 1.  dt  trois 
quarts  N.  N.  O.  de  Caen. 

ANGUSTR1NE  dt  Vilatte  , en  Rouflîllon , Dio- 
cefe de  Perpignan , Confcil  dt  Intendance  de  Rouf- 
filion,  Vigucrie  de  Ccrdagne.  On  y compje  48.  feux. 
Cette  Paroillc  cft  fituée  tout  proche  de  la  frontière 
d’Efpagne , à 2. 1.  & demie  O.  S.  O.  de  Mont-Louis. 

ANGY , bourg , dans  le  Bcauvoifis  , au  Gouver- 
nement général  de  l’ifte  - de -France , Diocefe  & 
Election  de  Beauvais , Parlement  dt  Intendance  de 
Paris.  On  y compte  {25.  feux.  Ce  bourg  eft  fituc 
à une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  de  la  ri- 
vière de  Terrain , fur  la  route  de  Beauvais  à Scnlis, 
à j.  I.  & un  tiers  S.  O.  de  la  première  de  ces  villes  , 
4.  N.  O.  de  Senlis , & 9.  de  un  quart  N.  de  Paris. 
Long.  19.  Ç 8.  x$.  lat.  49.  19.  4.  Il  y a à Angy 
deux  Prévôtés  royales  : la  première  a deux  Sieges , 
l’un  à Angy  dt  l’autre  h Senlis.  La  fécondé  eft  féante 
à Beauvais.  D’autres  s’expriment  autrement  fur  la 
JurifHiélion  d’Angy  : ils  dÜèot  qu’il  y a en  ce  lieu 
une  Prévôté  royale  dt  une  Mairie  également  royale. 
Enfuitc  ils  ajoutent  que  la  Prévôté  royale  reflortit 
partie  au  Bailliage  de  Senlis  de  partie  à celui  de 
Beauvais , dt  que  la  Mairie  royale  reflortit  au  Bail— 
liage  de  Senlis. 

A N H 

ANHAUS  , dans  la  baffe  Navarre  , Diocefe  de 
Bayonne  , Parlement  de  Pau , Intendance  d’Aufch, 
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Vallée  de  Baygorry.  On  y compte  2 6.  feux  ou  ha- 
bitations. Cette  Paroillc  cft  à une  grande  lieue  0#. 
de  Saint-Jcan-pied-de-Port. 

A N I 

ANIANE  ou  Anianne  , Aniana  , ville  , en  Lan- 
guedoc , Diocefe  , Recette  dt  Généralité  de  Mont- 
pellier , Parlement  de  Touloufc  , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  400.  feux.  Cette  ville  eft  fi- 
tuée au  pied  des  montagnes,  à une  petite  diftance  de 
la  rive  gauche  du  Héraut , à 4. 1.  E.S.E.  de  Lodeve , 
dt  à 4.  dt  un  tiers  O.  N.  O.  de  Montpellier.  Long. 
**.  17*  S0.lat.4j.  41.  4$. 

11  y a à Aniane  une  Abbaye  d’Hommes  de  l’Or- 
dre de  Saint-Bénoit.  Cette  Abbaye  eft  en  commen- 
de , de  vaut  1 2000.  liv.  de  rente  ï celui  qui  en  eft 
pourvu.  La  taxe  en  cour  de  Rome  eft  de  81 3.  flo- 
rins. L’Abbaye  dont  il  eft  ici  queftion , a été  fondée 
du  temps  de  Charlemagne  par  Saint-Bénoit  , fils 
d’un  Comte  de  Maguelonne.  C’eft  ce  même  Abbé 
d’ Aniane  tjui  fut  établi  par  Louis  le  Débonnaire , 
Chef  de  Général  de  tous  les  Monaftercs  de  France , 
de  qui  aflifta  au  Concile  d’Aix-la-Chapelle  en  817. 
Il  mourut  le  11.  Février  821.  On  a de  lui  le  Code 
des  Réglés.  Sa  vie  écrite  par  Ardon  Smaragdus  , a 
été  imprimée  en  1648.  avec  les  feavantes  notes  du 
Pere  Mainard.  Avant  que  de  fonder  l’Abbaye  d’A- 
niane  , Benoit  avoit  quitté  la  maifon  de  fon  pere  , 
de  il  avoit  fait  profeffion  monaftique  au  Monaftere  de 
Saint-Seine  en  Bourgogne.  11  revint  dans  fon  pays 
vers  l’an  780.  de  y bâtit  d’abord  un  petit  hennitage. 
Peu  de  temps  après  la  vallée  où  cet  hermitage  croit 
fitué , fe  trouvant  trop  re {Terrée  pour  contenir  les  Dif- 
ciples  qui  fe  formoient  fous  les  yeux  de  Benoît , 
ce  faint  Anachorète  transféra  la  Communauté  au 
lieu  d’Aniane  , de  il  y bâtit  un  vafte  Monaftere  , 
dont  une  partie  fubfifte  encore  aujourd’hui.  Ce 
Monaftere  eft  fous  le  titre  de  Saint-Sauveur , Abba- 
tU  San  fit  Salvatoris  de  Anianâ.  Au  refte  , l’Abbé 
d* Aniane  eft  Seigneur  de  la  ville  de  ce  nom. 

ANLAT  , en  Auvergne , Diocefe  de  Clermont , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Riom  , Elec- 
tion de  Brioude.  On  y compte  121.  feu*. 

AN  IC  HE  , dans  l’Oftrevant , au  Comte  de  Hay- 
nault , Gouvernement  général  de  Flandres , Diocefe 
de  Cambrai , Parlement  de  Douay  , Intendance  de 
Lille  , Subdélcgationde  Bouchain.On  y compte  jo. 
feux.  Cette  Paroilfe  eft  fur  la  route  de  Douay  à Va- 
lenciennes , à 1. 1.  dt  un  quart  N.  O.  de  Bouchain. 

•ANIERE  ou  Asniere  , dans  la  Breffe , au  Gou- 
vernement général  de  Bourgogne,  Diocefe  de  Lyon , 
Parlement  dt  Intendance  de  Dijon,  Bailliage , Elec- 
tion dt  Recette  de  Bourg.  On  y compte  50.  feux. 
Voye\  Afnieres. 

ANIERS  , en  Limoufin , Diocefe  , Intendance  oc 
Eleétion  de  Limoges  , Parlement  de  Bordeaux.  On  y 
compte  43.  feux. 

ANJEU  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Parle- 
ment dt  Intendance  de  Bcfençon  , Bailliage  & Re- 
cette de  Vefoul , Reffort  de  Luxeuil.  On  y compte 
32.  feux.  Cette  Communauté  eft  fituée  far  un 
ruiffeau , à 3. 1.  O.  N.  O.  de  Luxeuil , & $.  de  un 
quart  N.  un  quart  à l’E.  de  Vefoul. 

ANILS  , en  Rouffülon.  Vvyt\  Ponteüla. 

ANJOINCT  , en  Berry  , Diocefe  dt  Intendance 
de  Bourges , Parlement  de  Paris , Eleélion  d Illou- 
dun.  On  y compte  too.  feux.  Cette  Paroifle  elt  a 
5. 1.  de  demie  N.  O.  d’Iflbudun. 

ANJOINT  ou  Asioikg  , bourç  .dans  le  Blcto», 
au  Gouvernement  général  d’Orleanois , Diocefe  e 
Blois , Parlement  de  Paris , Intendance  d’Orléans , 
Eleélion  de  Romorentin.  On  y compte  toi-  feux. 
Ce  bourg  eft  à 3. 1.  S.  S.  E.  de  Romorcntm* 
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ANIOT  , en  Bourgogne  , Dioeefc  d'Autun  , 
Parlement  6c  Intendance  de  Dijon  , bailliage  de  Re- 
cette d’Avakw-  On  y compte  io.  feux. 

ANJOU , Cajirum  de  Anjove  , en  Dauphiné  , 
Diocefe  de  Vienne , Parlement  & Intendance  de 
Grenoble , Ele&ion  de  Romans.  On  y compte  7. 
feux  un  tiers  de  un  douzième  pour  tes  fonds  nobles  , 

& 10.  feux  un  tiers  de  un  qnatre-vingt-feir.ieme  de 
feu  pour  les  fonds  taillables  , y compris  néanmoins 
un  feu  de  un  trente-deuxieme  de  feu  pour  les  fonds 
affranchis  de  Tailles.  Cette  Paroilte  eil  fituéo  fur 
une  hauteur , à une  demi-lieue  de  la  grande  route 
qui  mené  de  Lyon  à Avignon  , à trois  quarts  de  lieue 
de  la  rive  gauche  du  Rhône  , à 1. 1.  N»  E.  de  St. 
Rambert , 1.  deux  tiers  N.  d’Albon , 6.  N.  O.  de 
Romans  , 4.  & trois  quarts  S.  de  Vienne  , de  1 1 . de 
un  quart  O.  un  quart  au  N.  de  Grenoble.  Long.  22. 
}»*  *$•  1«.  4$.  !$•  jo- 

La  Terre  de  Baronnie  d’Anjou  fut  érigée  en  Comté 
par  Lettres  d' Avril  1620. , reglftréesen  la  Chambre 
des  Comptes  de  Grenoble  le  10.  Juillet  1621. , eu  fa- 
veur de  Jean-François  Mitte  de  Chevrierest  Comte 
de  Miolans  , qui  meurt  fans  pofterité  le  1*9.  Ofto- 
bre  1 6 2 x . Il  eut  pour  héritier  fon  ffcrc  aîné  Melchior 
Baron  de  Saint-Chamond , Chevalier  des  Ordres  du 
Roi  en  1619» , dont  fon  pere  avoit  été  également- 
honoré  en  1598.  Ce  Seigneur  qui  fonda  le  premier 
Monaftere  des  Urfulines  en  France  , dt  le  Chapitre 
des  Chanoines  de  Saint-Jean-Baptifte  , dans  fa  ville 
de  Saint-Chamond  en  1631. , mourut  le  10.  Septem- 
bre 1649.  : fes  deux  fils,  Juft-Henri  de  Armand  , fu- 
rent fuccefitvement  Comtes  de  Miolans  & d’Anjou , 
Marquis  de  Saint-Chamond,  &c.  Armand  meurt  le 
18.  Juillet  168$. , de  larffc  pour  héritière  fa  fille  aî- 
née Marie-Anne , la  même  quiavoit  époufé  en  1684. 
Charles-Emmanuel  de  laVieuvillc,  de  qui  meurt 
elle-même  le  22.  Novembre  1714.  V°y*\  Confolant 
de  Saint-Chamond. 

Dès  l’année  1670.  la  Terre  St,  Seigneurie  d’Anjou 
avoit  été  acquife  d’Armand  Mitte  de  Chevrteres , par 
Alexandre  do  Faleot  de  la  Blache  : celui-ci  obtint 
pour  fa  Terre  d'Anjou  une  nouvelle  éfÿftion  en 
Comte  pour  lui  de  fes  descendants  mâles  de  femelles , 
par  Lettres  d’Août  2679.  , regiftrées  le.  4#  Juillet 
1681.  Il  avoit  pour  quatrième  ayeul  Jacaues  de  Fal- 
cos , qui  vivoit  en  1 447. , dont  lefik , André  , fut  pere 
de  Nicolas  de  Falcos  , Seigneur  de  la  Maifon-Forte 
de  la  Blache  , le  même  qui  teüa  en  ISÔ7-  Il  avoit 
époufé  le  18.  Février  1 539.  Magdeleine  de  Lattier , 
qpi  fut  mere  d’Aymar  de  Falcos  , Seigneur  de  la 
Blache.  Ce  dernier  teüa  en  1 610.  : il  avoit  époufé  le 
12.  ûélobre  i S7S*  Louife  de  Va  lin.  Leur  fils  Joa- 
chim fut  allie  le  26.  Août  1616.  à Ifabeau  de  Paye 
de  Gerland*  , de  te  fi  a en  1657.  Son  fils  Alexandre  ? 
créé  Comte  d’Anjoi  , tefta  en  1 638.  : il  avoit  été 
marié  avec  GsbriclLc  de  Lévy  de  Cblteau-Morand. 
De  ce  mariage  vinrent  1.  N.  de  Falcos , Abbefiê  de 
Bonlabelet  ; 2.  N.  de  Falcos , Abbefle  de  Prouillc  ; 
3.  N.  de  Falcos  , mariée  au  Marquis  de.Valin- 
Château- Vilain  ; 4.  N.  de  Falcos,  époufe  du  Marauis 
d’Haraucourt  ; de  5.  Viftor de  Falcos  delà  Blache, 
Comte  d’Anjou  , né  en  1679.  » fiui,  de  fon  mariage 
avec  Louifc-FeUx  de  Bot  dcSallignac*  a eu  j.  Lau- 
rent de  Falcos  de  la  BJacbe  , Comte  d’Anjou  , Ma- 
réchal des  Camps  de  Armées,  du  Roi , de  dont  le  fils 
eft  Meftre  de  Camp-Lieutenant  du  Régiment  Royal , 
Dragons  j de  2.  Louife-Gabrielle  , mariée  à Claude 
de  Murat , Marquis  de  Leftang  , Préfident  à Mor- 
tier au  Parlement  de  Dauphiné. 

ANJOU  , Andegavenjis  Ager  , Tra&us  ou  Pro- 
vincia  , Province  , dont  la  plus  grande  partie  forme 
le  Gouvernement  iénéral  militaire  de  la  Province 
d’Anjou  , de  le  relie  fait  partie  du  petit  Gouverne- 
ment militaire  de  la  Province  de  Saumurais. 
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Cette  Province  , dont  Angers  eft  la  ville  capi- 
tale , eü  fituée  entre  le  feizteme  degré  22.  minutes 
de  le  dix-feptieme  degré  48.  minutes  de  longitude , 
dt  entre  le  quarante-iêpticme  degré  nnc  minute  dt  te 
quarante-huitième  degré  00.  minutes  de  latitude. 
Elle  eft  bornée  au  N.  par  le  Maine , au  S.  par  le 
Poitou , à l’E*par  la  1 ou  raine , au  S.  E.  par  le  Sau- 
murois , de  à l'O.  par  la  Bretagne.  Elle  a 21. 1.  de 
longueur  fur  19.  de  largeur  ; ce  qui  peut  être  évalué 
à 256.  lieues  quarrées. 

On  compte  en  Anjou  jufqu’à  quarante-neuf  riviè- 
res. Les  principales  font  celles-ci  : U Loire , la 
Vienne , la  Toué  , la  Mayenne , le  Lofe , la  Sarte 
de  l'Authioft. 

Le  climat  de  la  Province  d'Anjou  eft  fa  in  de  tem- 
péré. La  terre  y eft  fertile  en  vins  , fur-tout  en  vins 
blancs  , en  bleds  , feiglc,  froment , orge  & avoine, 
en  fèves  , pois  , lins  , chanvres  , noix  , pommes  de 
autres  fruits  qui  font  tous  excellens.  Le  gibier  y eft 
très-bon  de  abondant.  Il  y a aufii  beaucoup  de  vo- 
lailles de  beaucoup  de  poiflon.  Les  pâturages  y abon- 
dent , dt  ils  y font  très-propres  k nourrir  toute  forte 
de  bétail.  Outre  ces  produirions  , il  y a en  Anjou 
des  mines  de  charbon  de  terre  , de  fer , de  plomb  , 
de  cuivre  dt  d’étain,  dt  pluficurs  carriers  de  pierre 
blanche  , de  marbre  de  d’ardoife  : ces  dernières  font 
très-abondantes  ; ce  qui  eft  caufe  que  la  plûpart  des 
maifons  des  perfannes  de  qualité  dt  autres,,  qui  vi- 
vent un  peu  h leur  aife  , font  couvertes  non  de  tui- 
les , mais  d'ardoifes.  On  compte  dans  cette  Pro- 
vince jufqu’à  trentc-fept  forêts  , la  plûpart  plantées 
de  chênes  de  de  hêtres.  Outre  cela , il  y a pluficurs 
fources  d’eau  minérale  & pluficurs  vcrrcries.lly  a aufii 
un  nombre  confidérable  de  falpètrieres.  En  un  mot , 
l’Anjou  eft  une  des  meilleures  Provinces  du  Royau- 
me. Cette  Province  , au  refte , forme  un  pays  agréa- 
blement varié  dç  collines  dt  de  plaines.  U eft  ce- 
pendant plus  uni  que  monrueux  , fi  ce  n’eft  près 
des  bqrds  de  la  Lofec  d<  daps  quelques  pontons  d<fe 
M auges.  On  appelle  les  Mauges  , une  contrée  qui 
s'étend  à la  gauche  de  la  Loire  , en  tfeaot  vers  le 
Poitou. 

Quant  aux  carrières  d’ardoife  , leur  ouverture 
re Semble  à un  puits  fort  large.  Les  ardoifes  font 
dans  le  fond  jointes  les  unes  aux  autres  , ainfi  que 
des  planches.  On  les  fépare  , 4c  enfuite  on  les  taille 
en  quarré-long  , de  l’épaiflèur  ordinairement  de 
deux  écus  dcd’uu  pied  de  longueur.  La  machine  avec 
laquelle  on  les  tire  de  la  carrière  , eft  tournée  à force 
de  chevaux , de  elle  fert  aufii  à puifer  l'eau  qui 
s’amafiè  de  pluficurs  endroits  dans  les  ardoificres , de 
qui  fans  ce  foin  les  remplirait  en  fort  peu  de  temps. 

Les  mines  de  charbon  de  terre  , qui  font  les 
plus  nombreufes  de  les  plus  abondantes , font  fituées 
dans  l'étendue  des  Paroifies  de  Saint-Aubin , dp 
Tuignc  , de  Choudefons , de  ÇJjajpurac , de  Monter 
Jean-fur-Loire , deSaint-Georg.es , de  Cppcourfoo, 
dans  la  terre  de  Nouljs , &c.  On  dit  que  de  cent 
livres  de  ce  charbon  , on  en  tire  pour  dix  fols  d’or 
haut  en  couleur. 

Pour  ce  qui  concerne  le  commerce  de  la  Pro- 
vince d’Anjou  , nous  obfervons  que  ce  commerce 
confifte  en  vins  blancs , beftiauz  , Wed* , ardoifes , 
faumons  , alozes  , chanvres  , Ui\s , toiles , orges , 

. avoines , fèves , pois , noix  , étamioes  , drogucts , 
bougies  , confitures  feches  , gibier  , falpêtre , eaux- 
de-vie  , vinaigre  , pruneaux , huiles  de  noix , miel , 
chaux  , chapelets  f mercerie , &c. 

A l’égard  des  principales  manufaériires  de  la  Pro- 
vince , elles  fe  réduifent  à deux  rafineries  de  lucre  , 
dix  blànchiflêries  de  cire  , &c.  Mais  outre  cela  R y a 
des  blaochifièries  de  toiles  à Angers  & à Châteaa- 
Gontier.  On  fait  aufii  dans  la  Province , 6c  fur-tout 
à Angers , de  très-belles  étamines  de  laine  fur  foye. 
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' - des  camelots  fins  , des  fas  & des  fer-  Beaafort.  Le  Sénéchal  d’Anjou  eft  d’épée  ; il  a les 

On  fabrique  à Château-Gontier  des  toiles , mêmes  honpeurs  , & il  exerce  les  meme  fooftions 
uu’ôn  tranfporte  enfuitc  à Saint  - Malo  pour  les  que  les  autres  Sénéchaux.  Voye^  Angers, 
faire  paflèr  dans  les  pays  etrangers.  On  en  fabrique  Pour  la  Finance  , l’Anjou  eft  de  la  Généralité  de 
aufli  à Chollet  pour  le  Poitou  , la  Rochelle  & Tours,  & du  Reffort  de  la  Chambre  des  Comptes  & 
Bordeaux.  . Çour  dcs  Aides  de  Paris.  On  y a établi  fix  Elec- 

Les  Angevins  font  ingénieux  , d’u#  efprit  doux  , tions , Angers  , Saumur , Baugé  , Château-Gontier  , 
propres  aux  Lettres  & aux  Arts  -,  mais  on  les  accufe  Montreuil-Bellay  & la  Flèche.  11  y a aufli  fix  Maî- 

d’être  peu  entreprenans  & peu  laborieux.  trifes  des  Eaux  & Forets  ; f, avoir , Angers , Baugé , 

On  compte  en  Anjou  fix  cens  quarante-quatre  Briflac , Poancé , Candé  , Montreuil-Bellay  & Beau- 

Paroifles.  Cette  Province  ne  dépend  pas  toute  en-  fort  : mais  cette  derniere  a été  réduite  en  Grucrie 

tiere  de  l’Evêché  d’Angers.  Il  y a plufieurs  Paroiiïes  fous  le  Reflort  de  Beaugé  , par  Edit  du  mois 

- ■ * " * 1 ’ d’Août  1669. 

L’Anjou , comme  Gouvernement  général  'mili- 
taire de  Province  , a la  même  étendue  & les  mêmes 
bornes  que  la  Province  de  ce  nom  dont  nous  avons 


qui  font  fous  la  Juriidiftion  des  Evêchés  voifins. 
Mais  toute  la  Province  eft  du  Reflort  du  Parlement 
de  Paris.  La  Juftice  y eft  rendue  félon  la  coutume 
particulière  d’Anjou  , qui  fut  rédigée  en  1508.  11 
r . c: 1, 


y a trois  Sicges  Préfidiaux  ; fijavoir , Angers , la  affigné  ci-devant  les  limites  ; & par  conféquent  ce 
Flèche  & Château-Gontier;  deux  Prévôtés  royales , Gouvernement  eft  limitrophe  avec  ceux  de  Breta- 
Angers  & Saumur  ; fix  Sièges  royaux  , Angers  , gne  , Poitou  , Saumurois  , Touraine , & avec  celui 
la  Flèche,  Château-Gontier,  Saumur,  Baugé  & de  haut  & bas  Maine , Perche  & Laval. 

DÉNOMBREMENT  DU  GOUVERNEMENT  GÉNÉRAL  MILITAIRE 


‘^$2898  lir. 


DE  LA  F ROV  I V C E D' Av  J OU. 
gUn  Gouverneur  Général. 

Appointements.  $2898  liv. 

Emoluments o 

Un  Lieutenant  General  pour  le  Roi. 

Apfwittmenti. 1800  liv.?  l8o(jU 

Emoluments.  o . .j 

Deux  Lieutenants  de  Roi. 

Deux  Lieutenants  des  Maréchaux  de  France , l’un  & l’autre  à Angers. 


Villes  (s  autres  Gouver-  Lieutenants  Appointements  des 

Places.  neurs.  de  Roi.  Gouverneurs . 

U-v-sJ 

- eL 


Appointements  des 
Lieutenants  de  Roi 


Ê.\ 


900  1. 
2000 


*^2900  l. 


4052 1. 


Le  Gouvernement  particulier  des  Ville  & Châ- 
teau d’Angers  eft  uni  au  Gouvernement  général  de 
la  Province  d’Anjou  ; & il  en  eft  de  même  des  Ville 
& Château  de  Pont-dc-Cé. 

Une  Compagnie  de  12$.  hommes  à cheval. 


commandée  par  un  Capitaine»,  un  Lieutenant  & 
un  Cornette , forme  la  Garde  ordinaire  du  Gouver- 
neur général  de  la  Province  d’Anjou.  La  gamifoo 
ordinaire  au  Gouverneur  de  Pont-de-Cé,  eu  de 
douze  hommes  de  guerre  à pied. 


Sommes  totales  des  Appointements , y compris  les  Emoluments. 


Pour  le  Gouverneur  Général.  51898  1. 

Pour  le  Lieutenant  Général 2800 

Pour,  les  Gouverneurs  particuliers o 

Pour  les  Lieutenants  de  Roi • ‘ 40  S 2 


Total  S97S° 


Il  refte  à ajouter  les  appointements  des  deux 
Lieutenants  de  Roi  de  la  Province  ; ceux  des  Gou- 
verneurs particuliers  de  villes  ; ceux  des  Majors  , 
Aides-Majors , Capitaines  des  Portes , &c. 

Nous  ne  parlons  point  ici  de  la  Maréchauflee 
qui  eit  établie  en  Anjou , parce  que  nous  avoos 


fait  mention  de  cet  article  fous  le  mot  Angers. 
Nous  répétons  feulement  qu’il  y a en  Anjou  deux 
Réfidences  de  Lieutenants  du  Prévôt  Général , 
quinze  Réfidences  de  Brigades  de  Marechauuce,  y 
compris  la  Rcfidcnce  de  Saumur.  * . 

Du  temps  de  Ccfar , l’Anjou  étoit  habité  p*r  cs 
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Andes  ou  Andegavi  ou  Andecavi.  Sous  Honorias , 
cette  Province  étoit  comprife  dans  la  troifieme 
Lyonnoife. 

De  la  domination  des  Romains , l’Anjou  paffa 
fous  celle  des  François.  Childeric  L,  Roi  de  France , 
étendit  les  bornes  de  fon  Empire  le  long  de  la  Loire 
depuis  Orléans  jufqu’aux  frontières  d’Anjou.  Il  prit 
Angers  6c  tua  le  Comte  Paul , qui  en  étoit  Gou- 
verneur pour  l’Empereur  , vers  l’an  475.  On  pré- 
tend même  que  Childeric  pouffa  fes  conquêtes  juf- 
qu’à  l’Océan. 

Clovis.  I.  étoit  maître  de  l’Anjou.  Clodomir-,  deu- 
xieme fils  de  ce  Prince , eut  l’Anjou  dans  fon  par- 
tage. Cette  Province  fit  enfuite  partie  du  Royaume 
de  Neuftric. 

Charles  le  Chauve  ( mort  en  877.  ) divifa  l’An- 
jou en  dèux  Comtés  ou  Gouvernements , qui  étoien^» 
féparés  l’un  de  l’autre  par  la  rivière  de  Maine  ou 
yenne.  L’un  des  Comtes  (aifoitfa  réfidcncc  à Angers , 

6c  l'autre  , qu’on  appelloit  d 'Outrc-Mainc  , demeu- 
roit  à Châieauneuf , à 4.  1.  un  tiers  N-  un  quart  N. 
E.  d’Angers.  Ce  même  Roi  donna  en  fief  à Robert 
le  Fort , Marquis  6c  Duc  de  France,  pour  lui  & fa 
poftérité  , tout  le  pays  d’entre  Seine  & Loire , avec 
les  Comtes  de  Chartres , du  Mans  8c  d’Angers  qui  en 
dépendoient , à condition  de  les  défendre  contre  les 
Normands  qui  ne  ceflbient  d’y  faire  des  incurfions. 
Angers  étoit  alors  la  place  d’armes  des  François , 8c 
ceux-ci  s’y  fourniffoientde  tout  ce  dont  ils  avoientbe- 
foin  pour  faire  la  guerre  auxNormands  6c  au*  Bretons. 

Robert  le  Fort , Comte  d’Outre-Maine  , mourut 
en  867. , & la  ilia  deux  fils , Eudes  & Robert  II.  , 
qui  poilêderent  fucceflivement  le  premier  Comte 
d’Anjou. 

Le  fécond  Comté  appellé  de  dcçù-la-Mayenne  , 
fut  donné  en  propriété  par  Charles  le  Chauve  à 
Tertulle  , Comte  de  Gâtinois  , ou  par  Louis  le  Be- 
gue  à lndclgcr  1.  , fils  de  Tertulle  , en  reconnoif- 
iance  des  (ervices  que  Tertulle  & Indelgerl. , fon 
fils,avoient  rendus  à l’Etat  en  s’oppofant  auxeourfes 
des  Normands  de  des  autres  Barbares.  Cet  Indel- 
ger  I.  mourut  en  888.  ou  889. 

Foulques  I.  le  Roux  , fils  d’Indelgerl.  , réunit 
les  deux  Comtés  d’Anjou  , & mourut  en  938. 

Geoffroi  11. , dit  Martel  t fixicme  Comte  d’Anjou, 

& arriere-petit-fils  de  Foulques  II. , dit  le  Bon  , qui 
étoit  lui-même  fils  de  Foulques  I. , conquit  la  Sain- 
tonge  de  la  1 ouraine  , de  mourut  fans  poftérité  en 
1060.  dans  l’Abbaye  de  Saint-Nicolas  d’Angers  où 
il  s’étoit  retiré.  Il  inftitua  héritiers  de  fes  Etats  , fes 
deux  nouveaux  fils  de  fa  focur  Hcrmcngardc  de  de 
Geoffroi  I.  Comte  deGâtiuois.  Geoffroi  LLL,  l’ainé, 
eut  l’Anjou  , la  Touraine  de  la  Saiutnnge.  Foulques 
IV. , qui  étoit  le  cadet , n’eut  que  le  Gâtinois. 

Foulques  IV.  dépofféda  fon  frere  , de  s’empara 
de  l’Anjou  en  1067.  Geoffroi  III.  mourut  enprifon 
en  1096.  , fans  avoir  été  marié.  Foulques  IV.  mou- 
rut lui-même  en  1 109. 

Foulques  V. , fils  de  Foulques  IV.  de  de  Bertrade 
de  Montfort  , époufa  i°.  Sybiile  , Comtcffè  du 
Maine,  de  par  ce  mariage  il  unit  cette  Province  aux 
trois  autres  qu’il  pofledoit  : il  époufa  20.  Melefiude , 
fille  8c  héritière  de  Boudouin  II.  Roi  de  Jérufalem  , 
à qui  il  fuccédaen  1 1 j 1.  Foulques  V.meurten  1 142. 

Geoffroi  IV. , dit  le  Bel  dt  Plantegenit  , fils  de 
Foulques  V.  & de  Sybiile  du  Maine  , époufa  Ma- 
thilde , veuve  de  l’Empereur  Henri  V. , d<  fille  de 
héritière  de  Henri  I.  Roi  d’Angleterre  6c  Duc  de 
Normandie.  Geoffroi  IV.  meurt  en  1 1 50. 

Geoffroi  V.  , fécond  fils  de  Geoffroi  IV. , fut 
Comte  d’Anjou,  de  mourut  fans  poftérité  en  1 1 $8. 

Henri  II. , fils  a'.né  de  Geoffroi  IV. , fut  Comte 
d’Anjou  , Roi  d’Angleterre  6c  Duc  de  Normandie. 

Il  époula  en  1151.  Eléonor  , fille  6c  héritière  de 
Tome  I. 
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Guillaume  X.  Duc  de  Guyenne  & Comte  de  Poi- 
tou , qui  étoit  mort  en  1 1 37.  Henri  II.  meurt  en 
1 189. , 6c  laifle  tous  fies  Etats  à Richard  , fon  fils 
aîné. 

( Eléonor  , fille  de  Guillaume  X.  Duc  de  Gu- 
yenne , avoit  époufé  en  1 1 37.  Louis  VIL , diç  le 
Jeune  , Roi  de  France  , de  qui  elle  avoit  eu  deux 
filles  i°.  Marie  , qui  fut  alliée  à Henri  I.  Comte  de 
Champagne  , 6c  laquelle  mourut  en  1 198.  ; 6c  20. 
Alix  , mariée  à Thibaut , Comte  de  Blois  , 6c  encore 
vivante  en  1183.  Louis  le  Jeune  répudia  Eléonor  , 
en  11 51. , à caufc  du  commerce  qu’il  la  foupçon- 
noit  d’avoir  eu  en  Syrie  avec  le  Prince  d’Antiocbe  , 
fon  oncle  paternel , ôc  encore  avec  un  jeune  Turc  , 
nommé  SaUuLin  : il  fe  fervit  du  prétexte  de  parenté 
pour  faire  rompre  fon  mariage  , 6c  lui  rendit  la 
Guyenne  6c  le  Poitou  , reftitution  hors  des  réglés  6c 
qui,  félon  la  Roche  Flavin  , valut  à Louis  VII.  le 
furnom  de  Jeune.  Six  femaincs  après  avoir  été  ré- 
pudiée , Eléonor  époufa  Henri  II.  Comte  d’Anjou 
6c  Duc  de  Normandie  , déclaré  Succeffeur  du  Roi 
d’Angleterre , 6c  qui  par  ce  mariage  fe  trouva  dans 
la  fuite  , fous  le  nom  de  Henri  U. , Roi  d’Angle- 
terre , Duc  de  Normandie  6c  d’Aquitaine  , Comte 
d’Anjou  , de  Poitou  , de  Touraine  6c  Maine.  Le 
Fameux  Abbé  Sugcr  s’étoit  oppofé  à la  répudia- 
tion d’Eléonor  , 6c  l’affaire  ne  fut  confommée 
qu’après  fa  mort). 

Jean  Sans-Terres , frere  de  Richard  I.  fils  aîné  de 
Henri  II.  Roi  d’Angleterre,  perdit  en  1 203.  le  Comté 
d’Anjou  , la  Normandie  , le  Maine  , la  Touraine 
6c  le  Poitou.  Ces  diverfes  Provinces  furent  confis- 
quées & conquifcs  fur  le  Roi  Jean  par  Philippe  Au- 
gufle , qui  les  réunit  à la  Couronne. 

En  1246.  le  Roi  Saint-Louis  donna  l’Anjou  6c 
le  Maine  en  appanage  à fon  frere  Charles  I.  de 
France  , qui  fut  Roi  de  Sicile  en  1 266.  6c  mourut 
en  1285.  Ce  Prince  (Charles  I>),  qui  cft  le  chef  de 
la  première  Maifon  d’Anjou  - Sicile  , avoit  époufé 
en  1 245.  Beatrix  , quatrième  fille  de  Raymond-Bc- 
renger  II.  Comte  de  Provence  6c  de  Forcalquier  , 
lequel  mourut  vingt-huit  jours  après  le  mariage  de 
fa  fille.  Les  trois  foeurs  de  Beatrix  avoient  eu  cha- 
cune leur  dot  en  argent.  Par  fon  mariage  , Char- 
les I.  étoit  devenu  l’un  des  plus  puiflâns  Feudataires 
d$  France. 

En  1290.  Charles  II.  , fils  de  Charles  1. , donna 
l’Anjou  6c  le  Maine  en  dot  à Marguerite  fa  fille 
a.néc  , qui  époufa  Charles  de  France  , Comte  de 
Valois  , deuxieme  fils  du  Roi  Philippe  111.  le  Hardi. 

Philippe  IV.  , fils  de  Charles  de  Valois  , devint 
Roi  de  France  en  1328.  Par  fon  avènement  au 
Trône,  le  Valois  , l’Anjou  , le  Maine  6c  le  Char- 
train  furent  de  nouveau  réunis  h la  Couronne. 

En  1 5$6.  le  Roi  Jean  I.  donna  l’Anjou  6c  le 
Maine  en  appanage  h fon  deuxieme  fils , Louis  I. 
de  Franc, equi  fut  créé  Duc  6c  Pair  d’Anjou  en  1360. 
Ce  Prince  qui  cft  le  chef  de  la  fécondé  Maifon 
d’Anjou-Sicile  , fut  Roi  Titulaire  de  Naples , par 
adoption  de  la  Reine  Jeanne  I. , en  1379.  Il  fc  mit 
en  poffeflion  dn  Comté  de  Provence  « db  celui  de 
Forcalquier,  6c  il  mourut  en  1384. 

René  I.  le  Bon  , de  France,  petit-fils  de  Louis  I.  , 
époufa  Ifabelle  , fille  6c  héritière  de  Charles  1.  U 
Hardi  , Duc  de  Lorraine,  mort  en  1430.  Il  fut  Duc 
d’Anjou  , de  Lorraine  6c  de  Bar  , Comte  de  Pro- 
vence & de  Forcalquier  , Roi  Titulaire  de  Naples  , 
de  Sicile  6c  de  Jérufalem.  Il  régna  quelque  temps  à 
Naples  , mais  après  une  médiocre  réfiftance  , il  fut 
chalfé  par  Alphonfe  Roi  d’Arragon.  René  avoit  été 
proclamé  lui-même  Roi  d’Arragon  par  les  Catalans, 
à caufc  qu’il  étoit  fils  d’Iolande , Infante  d’Arragon. 
Ce  Prince  mourut  Aix  en  Provence  , le  10.  Juil- 
let 1480. 
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Jean , fib  .tac  du  Koi  Rend  , dtoit  mort  à Batte- 

tonne  dès  l'année  i47°*  . c,  , D . 

Nicolas,  fils  de  Jean , fie  petit-fils  de  Rene , meurt 

à Nancy  en  147*- 

Le  Roi  Renc  eut  pour  neveu  Charles  VI.,  fils 
de  Charles  Comte  du  Maine  fon  firere.  Ce  Prince 
fut  Corme  de  Provence , & il  devoit  naturellement 
(accéder  au  Duché  d’Anjou.  Mais  le  Roi  Louis  XI. 
prétendit  que  faute  d’hoirs  mâles , l’Anjou  devoit 
être  réuni  à la  Couronne , fit  il  l’y  réunit  en  effet 
en  1480.  Charles VI.  mourut  le  1 1.  Décembre  1481. 
Il  donna  par  fon  teftament  l’Anjou , le  Maine  fit  la 
Provepcc , au  Roi  Louis  XI.  qui  réunit  à la  Cou- 
ronne celles  de  ces  Provinces  qui  ne  Pavoient  pas 
encore  été.  Le  même  Charles  VI.  laiflà  auffi  au 
Roi  fes  droits  fur  Naples  fit  la  Sicile.  On  dit  que 
le  Roi  en  eut  l’obligation  à Jean  Coda , Sénéchal 
de  Provence , fit  à Palamede  de  Forbin  , qu’il  fit 
Gouverneur  de  Provence  fit  de  Dauphiné.  Voye\ 
Provence. 

Nota.  i°.  Louis  III.  de  France , frere  aîné  du 
Roi  René  , fut  Comte  d’Anjou  en  1417. , fit  mou- 
rut fans,  poftérité  en  1434.  à 31.  ans.  Ce  Prince 
«voit  été  adopté  par  la  Reine  Jeanne  II.  qui  mou- 
rut le  î.  de  Février  1415.  En  fa  place , la  même 
PrinceJïe  inffitua  fon  héritier  René  Duc  d’Anjou  , 
dont  nous  avons  parlé. 

28.  Le  Roi  Henri  III. , François  fon  firere  Duc 
d’Alençon , fit  Philippe  de  France  frere  unique  de 
Louis  XIV.,  ont  porté  le  titre  de  Duc  d’Anjou. 
Ce  titre  a auffi  été  celui  de  deux  fils  de  Louis  XIV. 
morts  en  bas  âge , fit  de  fon  petit-fils  Philippe , qui 
dans  la  fuite  devint  Roi  d’Efpagnc  fous  le  nom  de 
Philippe  V.  Le  raèrfie  titre  de  Duc  d’Anjou  fut 
donné  en  1710.  au  troifieme  fils  du  Duc  de  Bour- 
gogne , qui  eft  aujourd’hui  le  Roi  Louis  XV.  Le 
deuxieme  fils  de  ce  Monarque , fit  le  deuxieme  fils 
de  M.  le  Dauphin  ont  eu  également  l’un  fit  l’autre 
le  titre  de  Duc  d’Anjou.  Ces  deux  Princes  font 
morts  en  bas  âge. 

ANIS.  C’eft  le  nom  d’une  montagne  , fur  la- 
quelle étoit  anciennement  la  ville  d'Anicium  , à la- 
quelle a fuccédé  la  ville  du  Puy  , Capitale  fit  Siège 
de  l’Evêché  du  Velay.  Anicium  avoit  elle  - même 
fuccédc  à Ruefis  ou  Ruefio  , capitale  des  Velauni , 
Je  pays  du  Velay.  On  prétend  avec  raifon  que  la 
Cité  de  Rucfio  étoit  fituce  au  même  lieu  où  eft  à 
préfent  la  petite  ville  de  St.  Paulliian, en  Auvergne, 
à 2.  grandes  lieues  N.  O.  du  Puy  eh  Velay. 

AN1SY , en  Normandie  , Diocefe  de  Bayeux , 
Parlement  de  Rouen , Intendance  fit  Election  de 
Caen,  Scrgentcric  de  Bemieres.  On  y compte  56. 
leux.  Cette  Paroiflc  eft  à 2.  1.  N.  O.  de  Caen. 

AN1VAL  , en  Picardie  , Diocefe  fit  Intendance 
d’Amiens , Parlement  de  Paris  , Elc&ion  de  Mont- 
didier.  On  y compte  $4.  feux.  Cette  ParoiiTe  eft  à 
2.  L O.  N.  O.  de  Montdidier. 

ANJUTTEY , dans  la  haute  Alface  ou  plutôt 
dans  le  Sundtgair  , Diocefe  de  Befançon , Confeil 
fouverain  fit  Intendance  d’ Alface,  Bailliage  de  Bedt- 
fort.  On  y*  compte  1 9.  feux.  Cette  Paroiilè  eft  à 
a.  1.  N.  E.  de  Bedtfort. 

ANIZAN , dans  le  Nebouzan  , au  Gouverne- 
ment général  de  Guyenne  fit  Gafcogne , Diocefe  de 
Comminges , Parlement  de  Touloufe  , Intendance 
d’Aufch , Recette  de  St.  Gaudens.  On  y compte 
ai*  feux  ou  habitations.  Cette  ParoiiTe  eft  à 3.  1.  fie 
»n  tiers  N.  O.  de  St.  Gaudens. 

AN1ZY , en  Nivérnois , Diocefe  5c  Ele&ion  de 
Revers  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Mou- 
ns.  On  y compte  39.  feux.  Cette  ParoiiTe  eft  fituée 
NcvcVmCrC  d’Alron  » un  quart  E.  de 

ANIZ\-LE-CHATEL , bourg  fie  Comte,  dans 
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le  SoiiTonnois , au  Gouvernement  général  de  Plfle- 
de-Francc , Diocefe  fie  Election  de  Laon , Parle- 
ment de  Paris  , Intendance  de  SoilTcms.  On  y 
compte  16 6.  feux.  Ce  bourg  eft  fîtué  fur  la  riviere 
de  Delette  , à 3. 1.  O.  S.  O.  de  Laon  , fie  3.  N.  N. 

E.  de  Soûlons.  Dans  le  feizîeme  ficelé  , un  Car- 
dinal de  la  Maifon  de  Bouibon  avoit  bâti  un  magni- 
fique Chatcau  à Anizy  ; mais  ce  Château  a été  pref. 
qu  entièrement  ruiné.  Il  y a environ  quarante  ans 
qu’on  en  a rétabli  une  partie. 

A N L 

ANLEZY , dans  le  Nivemois  , Diocefe  fit  Elec- 
tion de  Nevcrs , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Moulins.  On  y compte  63.  feux.  Cette, ParoiiTe 
£gft  fituée  fur  la  petite  riviere  d’Andrege  * à 4.  |„ 

T3eux  tiers  E.  de  Nevcrs. 

La  Terre  fit  Seigneurie  d'Anlc\y  fut  portée  en 
dot  en  1430.,  avec  les  Seigneuries  de  Lurci-lc- 
Châtel  fie  de  Saigny-le-Bois  , par  Ifabeau  d 'Ave- 
nieres  à Evrard  de  Damas , Chevalier , Seigneur  de 
Marcilly  , Vicomte  de  Châlon , Capitaine  de  qua- 
tre-vingts hommes  d’armes  , Gouverneur  du  Ni- 
vernois  fie  d’Atixerrc  , fils  de  Hugues  fie  petit-fils 
de  Robert  de  Damas  t Seigneur  de  Marcilly,  fit 
d’Ifabelle  de  Montaigu , ifliie  de  là  première  bran- 
che des  Ducs  de  Bourgogne.  Cette  illuftre  alliance 
n’eft  pas  la  feule  que  la  Maifon  de  Damas  ait  4 
contractée  avec  la  Maifon  de  Bourgogne.  Suivant 
les  Mémoires  de  Guichenon , Hugues  de  Damas  II. 
du  nom  , Seigneur  de  Coufan  fit  premier  Vicomte  de 
Châlon,  avoit  époufé  dans  )c  treizième  fiecle  Jeanne 
de  Bourgogne  , Dame  de  Marcilly.  Cet  Hugues 
avoit  pour  trifayeul  Elzéar  de  Damas , Seigneur 
de  Coufan  en  Forcft  , qui  vivoit  en  jo6j. , fie  que 
le  grand  Cartulaire  de  Cluny  nous  fait  conooitre  avec 
fon  fils  Bertrand  fie  fon  petit-fils  Robert  de  Damas . 

Guillaume  de  Damas , petit-fils  de  Hugues  II. , 
eut  pour  troifieme  fils  Robert , Seigneur  de  Mar- 
cilly  , dont  la  poftérité  eft  devenue  dans  le  quin- 
zième fiecle  , aînée  de  cette  illuftre  Maifon , par 
l’extin&ion  de  la  branche  de  Coufan  , que  Guy  IV. 
avoit  fort  illuftrée.  Ce  Seigneur  fut  fucceffivcment 
grand  Echanfon  de  France  en  1385. , fouverain 
Maître  de  l'Hôtel  du  Roi  en  1 386. , fie  grand  Cham- 
bellan de  France  en  1401. 

Ifabeau  d 'Aveniercs , Dame  d’Anlezy,  fut  tnere 
de  Jacques  de  Damas  , Seigneur  de  Marcilly,  dont 
étoit  iiTii  Charles  de  Damas , Marquis  de  Thiangcs , 
Chevalier  de  l’Ordre  du  St.  Efprit  en  1633. , fie  de 
Jean  de  Damas , Seigneur  d’Anlezy , de  Crux  fit  de 
Montigny  , trifayeul  de  Paul  de  Damas , Seigneur 
d’Anlezy  , dont  le  deuxieme  fils  François  de  Da- 
mas a formé  la  branche  de  Crux.  Antoine , qui 
étoit  l’ainé  , fut  pere  de  Nicolas-François , qui , de 
Marie-Thérefc  Tiereelin  , eut  entre  autres  enfants 
Louis- Antoine -Evrard  fie  Nicolas  - François.  Ce 
dernier  , appelle  le  Marquis  d’Anlezy,  eft  pere  de 
Louis  - François , Marquis  d’Anlezy , Lieutenant- 
Général  des  Armées  du  Roi , de  Décembre  1748* . 
Gouverneur  de  la  perfonne  du  Prince  de  Conde.  Il 
époula  en  1724.  Marie  - Elifabeth  de  Ferrero  de 
Saint-Laurent. 

Louis-Antoine-Evrard  de  Damas , dit  le  Comte 
d’Anlezy  , Maréchal  des  Camps  fit  Armées  du  Roi, 
Commandeur  de  l’Ordre  royal  fie  militaire  de  Saiut- 
Louis,  mort  en  1712.  Commandant  à Huningue  , 
avoit  époufé  Marie  - Elifabeth  Palatine  de  üyo  , 
qui  devint  en  1713.  héritière  de  Monrpeyroux  ou 
Montpcrroux  fie  de  Saligny  , par  la  mort  de  fon 
frere  Gafpard-Eléonor  , Mdtre-de-Camp  de  la 
Cavalerie  légère  de  France  , fils  de  Noël-Eléooor , 

Marquis  de  Montpcrroux  , ôc  d’I&bcUe  de  Ct>- 
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lîgny  , Dame  de  Saligny.  Son  fils  unique  , Louis- 
François  , dit  le  Comte  d’Anlczy  , a cpoufé  en 
1732.  Marie-Angélique  de  Gaflion  , ioeur  puînée 
de  la  Comteflè  de  Peyre. 

François  de  Damas  , dit  le  Comte  de  Crux  , 
Baron  de  Souflêy , du  chef  de  fa  femme  Louife  de 
Piacontal , fut  pcrc  d'Antoine- Louis  de  Damas  , 
Comte  de  Crux  , marié  en  1670.  à Marie-Anne 
Coutier  , fille  de  François  , Baron  de  Souhé, Che- 
valier d’honneur  en  la  Chambre  des  Comptes  de 
Bourgogne  , dont  naquit  Etienne  de  Damas  , Comte 
de  Crux  , qui  epoufa  le  $0.  Avril  1701.  Margue- 
rite-Etiennettc  A'Achey  , morte  le  2.  Avril  1745. 

ANL1AT  , en  Périgord  , Diocefe  fit  Eleftion  de 
Périgueux  , Parlement  & Intendance  de  Bordeaux. 
On  y compte  22t.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fîtuée  à 
une  petite  diftance  de  la  rivière  de  Vezere , fit  à 
6.1.  fit  trois  quarts  N.  E.  de  Périgueux. 
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ANNAPES  , Anapium  , bourg  & Château  avec 
titre  de  Comté  , dans  la  Flandre  Wallonne»,  Dio- 
cefe de  Tournay  , Parlement  de  Douay  , Inten- 
dance fit  Subdélégation  de  Lille.  On  y compte  184. 
feux.  Ce  bourg  eu  fitué  fur  la  riviere  de  Marque , 
à 1.  I.  E.  S.  E.  de  Lille. 

ANNAT  de  Bcldoircs  , en  Rouerguc , Diocefc 
fit  Election  de  F.hodç s , Parlement  de  Touloule , 
Intendance  de  Montauban.  On  y compte  un  feu 
69.  bellugucs  fit  demie. 

ANNAY  , en  Languedoc  , Diocefe  fit  Recette 
d’Alby  , Parlement  fit  Généralité  de  Touloufe  , In- 
tendance de  Languedoc.  On  y compte  74.  feux. 

ANNAY , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Langres  , 
Parlement  fit  Intendance  de  Dijon,  Bailliage  de 
Noyers  , Recette  d’Avalon.  On  y compte  67.  feux. 
Cette  Paroifle  , qui  eft  connue  fit  diftinguée  par  le 
nom  d'Armay-la-Riviere  , eft  fituée  lur  la  rive 
droite  du  Serain , à une  demi-lieue  N.  O.  de  No- 
yers. D’Annay  - la  - Rivière  dépend  la  Métairie  de 
Véfurc  , qui  eft  aufli  une  fuccurfale. 

ANNAY  , dans  le  Gâtinois  Orléanois  , Diocele 
Ci  Intendance  d’Orléans  , Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  Gien.  On  y compte  11$.  feux.  Cette  Pa- 
roifTe  eft  fituée  fur  un  ruifleau  , à une  demi-lieue 
de  la  rive  droite  de  la  Loire  , fie  à 3.  1.  fit  demie  S.  ' 
E.  de  Gien. 

ANNAY-LEZ-BNODIS,  dans  l’Ifle-de-France. 
Voye\  Aunay. 

ANNAY-LA-COSTE  , en  Bourgogne  , Diocefe 
d’Autun  , Parlement  & Intendance  de  Dijon , Bail- 
liage , Grenier  à fel  fit  Recette  d’Avalon. On  y compte 
7$.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fitucc  fur  le  penchant 
d’une  montagne,  dans  une  contrée  oti  il  croît  d’aflez 
bon  vin,  & ou  il  y a des  bois,  à i.l.N.N.O.  d’Avalon. 

ANNAY  , en  Artois.  Voye\  Aunay. 

ANNEBAUT  , Àniutbaltum  , bourg  , en  Nor- 
mandie , Diocefe  , Parlement  fit  Intendance  de 
Rouen  , Election  de  Ponteaudemer  , Sergenterie  de 
Montfort.  On  y compte  4.  feux  privilégiés  & 88. 
feux  taillables  ; ce  qui  fait  en  tout  92.  feux.  Il  fc 
tient  à Anncbaut  une  foire  tous  les  ans , le  jour 
de  Saint-Michel  , fit  il  s’y  tient  auffi  un  marché 
tous  les  jeudis  de  l’année.  On  y remarque  un  an- 
cien Château , dont  les  murs  font  d’une  épaiiTeur 
extraordinaire.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rive  droite 
de  la  Rille , à un  tiers  de  lieue  N.  O.  de  Montfort  , 
à 2.  1.  S.  E.  de  Ponteaudemer,  & 6.  & demie 
O.  S.  O.  de  Rouen. 

La  Terre  fit  Seigneurie  d’Annebaut  a donné  fon 
nom  à une  Mailon  , dont  étoit  fort!  Claude  d’An- 
nebaut , Maréchal  fit  Amiral  de  France,  mort  en 
1552.  La  fille  de  Claude  , laquelle  avoit  hérité  en 
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1562.  de  fon  frere  Jean  III.  Baron  d’Annebaut  , 
étant  morte  fans  poftérité  le  4.  Mai  1571.  la  Ba- 
ronnie d’Annebaut  pafla  à fa  tante  Anne  d’An- 
nebaut , mariée  à Jean  de  Vieuxpont  , Seigneur  de 
Chailloué  , bifayeul  de  Charlotte  de  Vieuxpont  j 
qui  porta  cette  Terre  en  mariage  , à Bernard  Po- 
tier, Seigneur  de  Blerencourt,  Maréchal  des  Camps 
Ci  Armées  du  Roi , Lieutenant  de  Roi  aux  Bail- 
liages de  Caen  6c  de  Rouen , Lieutenant-Général 
de  la  Cavalerie  légère  de  France,  en  faveur  duquel  la 
Baronnie  d’Annebaut  fut  érigée  enMarquifat  par  Let- 
tres de  i643.regiltrées  au  Parlement  & en  la  Cham- 
bre des  Comptes  de  Rouen.  11  étoit  frere  de  René 
Potier , Comte  puis  Duc  de  Trefines  , fie  mourut 
fans  enfants  en  1662.  Annebaut  & les  autres  biens 
du  Marquifat  de  Blerencourt  font  demeurés  en  di- 
reftion , jufqu’en  1723.  Le  3.  Août  de  cette  année  , 
Jean-Baptifte  Julien  d'Hanicamp  , Maître  en  la 
Chambre  des  Comptes  de  Paris , acquit  la  Terre  fie 
Marquifat  d’Annebaut  fit  Aubigny  en  Auge. 

ANNEBAUX  ou  Annebault  , en  Normandie  , 
Diocefe  de  Lizieux  , Parlement  fie  Intendance  de 
Rouen  , Eleftion  de  Pont-l’Evèque  , Sergenterie  de 
Dives.  On  y compte  3.  feux  privilégiés  fie  60.  feux 
taillables  ; ce  qui  fait  en  tout  63.  feux.  Cette  Pa- 
roifle  eft  à 2. 1.  O.  S.  O.  de  Pont-l’Evcque. 

ANNEGUY.  C’eft  le  nom  d’on  Prieure  rural  ou 
conventuel , en  Franche-Comté,  au  Diocefe  deBe- 
fançon.  Ce  Prieuré  dépend  de  l’Abbaye  de  Lutcuil  : 
il  eft  en  commendc  fie  à la  nomination  du  Pape. 

ANNEL  ou  Annet  , dans  le  Noyonnois  , au 
Gouvernement  général  de  l’Ifle-de-l;rance  , Dio- 
cefe de  Beauvais  , Parlement  fit  Intendance  de  Pa- 
ris , Eleftion  de  Compicgne.  On  y compte  23.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à 1.  1.  N.  de  Compiegne. 

ANNELLES,  en  Champagne  , Diocefe  de 
Rheims  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Chfi- 
lons , Eleftion  de  Rethcl.  On  y compte  58.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  peu  fer- 
tile , où  l’on  ne  recueille  guères  que  du  feigle , à 2. 
I.  S.  E.  de  Rethcl. 

ANNELLES, en  Normandie  , Diocefe  fit  Elec- 
tion de  Bayeux  , Parlement  de  Rouen , Intendance 
de  Caen  , Sergenterie  de  Gray.  On  y compte  7$. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  furie  bord  de  l’Océan, 
à 2. 1.  fie  demie  N.  E.  de  Caen.  Il  y a à Annellcs  un 
Bureau  pour  la  perception  des  droits  qui  appartien- 
nent aux  cinq  grofles  Fermes  : ce  bureau  eft  de  la 
Direftion  de  Caen. 

ANNEMARIE , dans  la  Brie  Françoifc,  Diocefe 
de  Sens , Parlement  fit  Intendance  de  Paris , Elec- 
tion de  Montereau.  On  y compte  520.  feux , y com- 
pris les  hameaux  de  Ceflby  , Mons  , Meigneux  fie 
Tenify.  La  Terre  d’Annemarie  a le  titre  de  Baron- 
nie , fit  elle  appartient  au  Tréforier  de  l’Eglifè  de 
Saint-Martin  de  Tours,  à qui  elle  rapporte  dix  mille 
livres  de  rente.  Cette  Terre  eft  2.  1.  fit  trois  quarts 
N.  E.  de  Montereau  , fit  38.  N.  E.  de  Tours.  Voye\ 
Donnemaric. 

ANNE-PERCY  ou  ANtJr.?r.*Et  , en  Norman- 
die , Diocefe  de  Séez  , Parlement  de  Rouen  , Inten- 
dance d’Alençon,  Eleftion  d'Argentan , Sergenterie 
d’Hiexmes.  On  y compte  74-  feux. 

ANNEQUIN , en  Artois , Diocefe  d’Arras , Con- 
feil  provincial  d’Artois , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Lille  , Bailliage  fit  Recette  de  Lens.  On iÿ 
compte  49.  feux  fie  245.  perfonnes.  Cette  Paroifle 
eft  fituée  dans  une  contrée  marécageufe,  fur  le  ruif- 
feau  du  haut  Courant,  à 1.  L E.  S.  E.  de  Béthune  , 
fit  2.  N.  O.  de  Lens. 

ANNERON.en  Dauphiné,  Diocefe  de  Vienne  par- 
lement fit  Intendance  de  Grenoble,  Eleftion  de  Ro- 
mans. On  y compte  2.  feux  , un  demi  , un  huitiè- 
me fit  un  trente-deuxieme  de  feu  pour  les  fonds  no- 
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blés  & un  feu  on  qoart  & un  feiziemc  de  feu  pour 
les  fonds  taülables  , y compris  néanmoins  un  cjua- 
xante-huitieme  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 
Cette  Paroifl'e  eft  à trois  quarts  de  lieue  S.  E.  de  St. 
Rambert , & 4.  & trois  quarts  N.  O.  de  Romans. 

ANNESSE  , en  Périgord  , Diqcefe  & Eledion 
de  Périgueux , Parlement  & Intendance  de  Bor- 
deaux. üo  y compte  1 18.  feux.  Cette  Paroifl'e  eft  à 
une  petite  diftance  de  la  rive  droite  de  la  rivière 
d’Ille , &:  à a.  1.  & un  quart  S.  O.  de  Pcrigucux. 

AN  NET , dans  la  Brie  Champcnoife , fur  les  con- 
fins du  Gouvernement  général  de  l’Ifle-de-France , 
Dioccfe  & Eleftion  de  Meaux , Parlement  & Inten- 
dance de  Paris.  On  y compte  137-  feux.  Cette  Pa- 
roifle  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Marne  , à 
2. 1.  & un  quart  O.  S.  O.  de  Meaux  , 5.  E.  N.  E.  de 
Paris.  Il  y a à Annet  un  Prieuré  de  l’Ordre  de  Cluny. 
Ce  Prieuré  , qui  vaut  au  moins  7000.  liv.  de  rente  , 
eft  uni  à l’Abbaye  de  Saint -Martin -des -Champs 
de  Paris. 

ANNEUIL.  C’cft  le  nom  d’un  Fief,  au  Gou- 
vernement général  de  l’Ifle-de-France  dans  l’Evê- 
ché de  Beauvais  , ÔC  mouvant  de  cet  Evêché  : ce 
Fief  vaut  4000.  liv.  de  rente.  U y a dans  le  même 
Diftriél , un  autre  Fief  de  même  nom , mouvant 
également  de  l’Evêché  de  Beauvais , & qui  vaut  au 
moins  cinq  mille  livres  de  rente.  V 0 ye\  Auncuil. 

ANNEV1LLE  , en  Baflïgny , au  Gouvernement 
général  de  Champagne  , Diocefe  de  Langrcs  , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  de  Chiions  , Eleétton 
de  Chaumont.  On  y compte  20.  feux.  Cette  Paroilfe 
eft  à 1 . 1.  & trois  quarts  N.  O.  de  Chaumont. 

ANNEVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  , Par- 
lement & Intendance  de  Rouen  , Election  d’ Ar- 
ques , Sergentcrie  de  Longueville.  On  n’y  compte 
point  de  feux  privilégiés  , mais  feulement  64.  feux 
taillables.  Il  y a à Anneville  un  Chapitre  , qui  eft 
compofé  de  fept  Chanoines.  Cette  Paroifl'e  eft  aune 
bonne  lieue  S.  O.  d’Arques. 

ANNEVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  , Parle- 
ment & Intendance  de  Rouen  , Election  de  Pon- 
teaudemer , Sergentcrie  de  la  Londe.  On  y compte 
4.  feux  privilégiés  & 104.  feux  taillables  ; ce  qui 
fait  en  tout  108.  feux.  Cette  ParoiiTe  eft  fituée  fur 
la  rive  gauche  de  la  Seine  à $.  I.  E.  N.  E.  de  Pon- 
teaudemer.  L’Abbé  du  Bec  eft  Seigneur  de  ce  lieu. 

ANNEVILLE  , en  Normandie , Dioccfe  & 
Elcftion  de  Coutances , Parlement  de  Rouen  , In- 
tendance de  Caen , Sergenterie  de  Couraye  d’Ir- 
villc.  On  y compte  69.  feux.  Cette  Paroifl'e  eft 
fituée  tout  proche  de  l’Océan , à 2.  1.  N.  O.  de 
Coutances. 

ANNEVILLE  , en  Normandie , Diocefe , Parle- 
ment & Intendance  de  Rouen  , Elcôion  de  Caudc- 
bec  , Sergentcrie  de  DoudeviUe.  On  y compte  2. 
feux  privilégiés  & 97.  feux  taillables  ; ce  qui  fait 
en  tout  99.  feux.  Cette  Paroifl'e  cil  à 4.  1.  N.  de 
Caudcbec. 

ANNEVILLE , en  Normandie  , Dioccfe  de  Cou- 
tances , Parlement  de  Rouen , Intendance  de  Caen , 
Ele&ion  de  Valogne  , Sergentcrie  de  Val-de-Sairc. 
On  y compte  97.  feux.  Cette  Paroifl'e  eft  à 3. 1.  & 
trois  quarts  N.  E.  de  Valogne. 

ANNEVILLE , en  Normandie.  Vo ye\  Anno ville. 

ANNEULIN , dans  la  Flandre  Walonne , Dio- 
cefe de  Tournay , Parlement  de  Douay , Inten- 
dance Ôc  Subdclégation  de  Lille.  On  y compte 
toi.  feux.  Cette  Paroifl'e  eft  un  dénombrement  de 
l’Artois , & elle  eft  k x.  1.  & deux  tiers  S.  O. 
de  Lille. 

ANNEUX , dans  la  Flandre  Walonne , Diocefe 
« Subdélégation  de  Cambray,  Parlement  de  Douay , 
Intendance  de  Lille.  On  y compte  41.  feux.  Cette 
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& elle  eft  à 1.  1.  O.  S.  O.  de  Cambray  , & 9.  deux 
tiers  S.  de  Lille. 

ANNEZ-LEZ-ANNETTES  , en  Artois , Dio- 
cefe d’Arras , Confcil  provincial  & fouverain  d’Ar- 
tois , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lille , 
Bailliage  & Recette,  d’ Aire.  On  y compte  40.  feux 
& 198.  perfomuts. 

ANN EZ-LEZ-DU1S  ANT , Wanguetin  & le  pe- 
tit Cambray  , en  Artois , Diocefe  de  Cambray  , 
Parlement  de  Douay  , Intendance  de  Lille  , Sub^ 
délégation  de  Cambray.  On  y compte  8.  feux.  Les 
Paroifles  d’Annez  & de  Wanguetin  avec  le  ha- 
meau du  petit  Cambray  , forment  une  enclave  dans 
la  partie  occidentale  du  Bailliage  d’Arras.  Armez 
eft  à 1.  1.  N.  N.  E.  de  Wanguetin,  1.  deux  tiers 
O.  N.  O.  d’Arras  , 8.  O.  N.  O.  de  Cambray , & 9. 
S.  O.  de  Lille. 

ANNEZAIN  ou  Annezik  , en  Artois  , Diocefe 
d’Arras  , Confeil  provincial  & fouverain  d’Artois 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lille , Bail- 
liage & Recette  de  Béthune.  On  y compte  29.  feux 
& 146.  perfonnes.  Cette  Paroiflè  eft  à un  quart  de 
lieue  Q.  de  Béthune. 

ANNIOT  ou  Aniot  , en  Bourgogne  , Diocefe 
d’Autun , Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , Bail- 
liage & Recette  d’Avalnn.  On  y compte  10.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à deux  tiers  de  lieue  N.  N.  O. 
d’Avalon. 

ANNIOU , en  Berry.  C’eft  le  nom  d’une  Sei- 
gneurie qui  relevé  du  Comté  de  Sancerre. 

ANNOIRES , en  F ranche-Comté , Diocefe , Parle- 
ment & Intendauce  de  Befanqon  , Bailliage  de  Dole. 
On  y compte  107.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 4. 1.  S. 
O.  de  Dole. 

ANNOISIN , en  Dauphiné  , Diocefe  & Eleétion 
de  Vienne  , Parlement  de  Intendance  de  Grenoble. 
On  y compte  un  96c.  de  feu  pour  les  fonds  no- 
bles , & un  feu  trois  quarts , un  16e.  & un  1152c. 
de  feu  pour  les  fonds  taillables  ; mais  ledit  1152e. 
de  feu  eft  pour  les  fonds  affranchis. 

ANNOIX  , en  Berry  , Diocefe  , Intendance  & 
Election  de  Bourges  , Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  25.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la  petite 
riviere  d’Auron  , à 3. 1.  & un  tiers  S.  E.  de  Bourges. 

ANNONAY  , Annonxum  ou  Annoniacum  , ville 
avec  titre  de  Marquifat , dans  le  haut  Vivarais , eu 
. Languedoc  , Diocefe  de  Vienne  , Parlement  de 
Touïoufe  , Intendance  de  Languedoc  , Généralité 
de  Montpellier , Recette  de  Viviers.  On  y compte 
397.  feux.  Cette  ville  a deux  fauxbourgs , qui  /ont 
féparés  l’un  & l’autre  de  la  ville  par  deux  rivières 
différentes , l’un  par  la  Canfe  & l’autre  par  le  Deont 
ou  la  Deume.  11  y a à Annonay  un  Grenier  à fel  , 
& une  Maréchauflée  qui  eft  fous  le  Lieutenant  donc 
la  réfidence  eft  au  Puy  en  Velay.  Le  commerce 
que  font  les  habitants  d’ Annonay  , eft  allez  confi- 
dérable  , celui  du  papier  fur-tout  eft  un  objet  de 
grande  importance.  Les  Fabricants  d’Annonay  en 
foumiflent  non-feulement  la  ville  de  Lyon,  mais  en- 
core beaucoup  d’autres  villes  qui  font  éloignées  de 
plus  de  cent  lieues  de  la  leur.  Ce  papier , au  relie  , eft 
un  des  plus  beaux  & des  meilleurs  de  ceux  qu’on  fa- 
brique en  France.  Il  y a à Annonay  un  Siège  de 
Bailliage  pour  les  ParoilTes  d’une  partie  du  haut 
Vivarais. 

Le  Marquifat  d’Annonay  a paflè  de  1a  Maifon  de 
Lcvy-Vcntadour  dans  celle  de  Rohan-Soubife. 

Annonay  eft  la  patrie  de  Pierre  Bertrand,  fameux 
Cardinal.  C’eft  le  même  qui  défendit  fi  bien  le  droit 
du  Clergé  de  France , contre  Pierre  de  Cugnieres  , 
Avocat  général.  Le  Cardinal  Bertrand  mourut  à 
Avignon  en  1 348.  On  a de  lui  la  Bibliothèque  des 
Pères,  & un  Traité  de  Origine  ùt/fujurifdi&onum» 

La  ville  dont  il  eft  ici  queftiop , Annonay.»*1 
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fituce  dans  un  fond  , au  bas  d’une  chaîne  de  mort- 
tagnes , fur  la  riviere  de  Deumc  rà  2.  1.  de  la  rive 
droite  du  Rhône  , 7.  S.  O.  de  Vienne  , 4.  N.  N.  O. 
de  Tournon  ,7.  N.  N.  O.  de  Valence,  14.  un  tien 
N.  de  Viviers  , JS-  N.  N.  E.  de  Montpellier  , S S*  N. 
E.  de  Touloufe  , 2$.  & demie  N.  d’Avignon  , 11. 
deux  tiers  S.  S.  O.  de  Lyon  , & 10.  & demie  E.N.E. 
du  PuycnVelay.  Long.  22.  20.0.  lat.  4$.  to.  o. 

ANNONVILLE  & Landcville , en  Champagne  , 
Diocefe  de  Toul , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Châlons , Bailliage  de  Chaumont , Eleétion  de 
Joinville.  On  y compte  46.  feux.  L’Eglife  paroif- 
fiale  d’Annonville  eft  dédiée  i Saint-  Pierre  , & 
l’Abbé  de  Saint-Urbain  eft  Collateur  de  la  Cure. 
L’Eglife  de  Landcville  eft  dédiée  à Saint-Martin  : 
mais  ce  n’eft  qu’une  annexe  de  la  Paroifté  d’Annon- 
ville. Celui  qui  eft  titulaire  de  cette  annexe , prend  le 
titre  & la  qualité  d 'Infirmier  de  l’Abbaye  de  Saint- 
Utbain.  Annonville  eft  à deux  tiers  de  lieue  N.  O.  de 
Landevillc  , & à 1. 1.  & demie  E.  S.  E.  de  Joinville. 

ANNOT , Annotia  , ville , en  Provence  , Diocefc 
de  Glandeves  , Parlement  de  Intendance  d’Aix  , 
chef- lieu  de  la  Viguerie  de  fon  nom.  On  y compte 
4.  feux  de  ^eux  cinquièmes  de  feu.  Il  y a à Annot 
une  Judicature  ou  Juftice  royale.  Cette  ville  eft 
une  de  celles  qui  députent  aux  Affemblécs  géné- 
rales de  la  Province.  Ses  armes  font  d'argent  au 
châtaignier  de  fsnople  , chargé  de  deux  hcriffons 
de  châtaigne  d*or  ù accompagne  de  trois  fleurs-de-lys 
de  même , deux  eu  flanc  « une  en  jointe.  Annot  eft 
fitué  fur  la  petite  riviere  de  Vaire  , à 1 . 1.  & un 
tiers  de  la  rive  droite  du  Var  , 2.  un  tiers  O.  N.  O. 
de  Glandeves  & d'Entrevaux , 21.  deux  tiers  E.  N. 
E.  d’Aix.  Long.  24.  32.  2$.  lat.  44.  $.  10. 

La  Viguerie  d’Annot  eft  bornée  au  N.  par  celle 
de  Colmars,au  S.  & à l’E.  parcelle  dcGuilleaume  , 
& à l’O.  par  celle  de  Caftellanne. 

Honoré  Bouche  croit  que  c’ell  aux  environs  d’Ato- 
not  & dans  la  Viguerie  de  ce  nom  , qu’il  faut  placer 
les  Eélini  , dont  il  eft  fait  mention  dans  l’infcrip- 
tion  du  Trophée  des  Alpes  , que  Pline  nous  a 
tranfmife  ( liv.  3.  chap.  20.  ).  Mais  il  eft  plus  vrai- 
femblable  de  placer  ce  même  peuple  fur  les  bords 
de  la  riviere  de  Tinea  , qui  fort  des  confins  de  la 
vallée  de  Barcelonnette  pour  defeendre  dans  le  Var 
tout  proche  de  Guilleaume  , à 4.  1.  un  quart  N.  N. 
E.  d’Annot , & 4.  Ôc  demie  N.  de  Glandeves  & 
d’Entrevaux. 
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ANNOVILLE  ou  Annoville-Tourneville  ,en 
Normandie  , Diocefe  & Election  de  Coutanccs  , 
Parlement  de  Rouen , Intendance  de  Caen  , Ser- 
genterie  de  la  Halle.  On  y compte  1 14.  feux.  An- 
noville  & To  unie  ville  font  deux  lieux  diftinéls  l’un 
de  l’autre  : il  y a pour  chacun  une  Egiifc  , & ces 
«Jeux  Eglifes  font  l’une  & l’autre  paroiinales  ; il  n’y 
a cependant  qu’un  feul  & meme  Curé  pour  les  def- 
fervir  toutes  deux.  Annoville  eft  à quatre  ou  cinq 
cens  pas  de  Toumeville  , à une  petite  diftance  de 
l’Océan  , & à 2.  L S.  O.  de  Coutances.  Tout  proche 
d’Annoville  il  y a une  belle  & grande  marre  d’ean 
douce  , où  l’on  prend  de  bonnes  carpes  & autres 
poiffons. 

ANNOVILLE , en  Normandie.  Foye\  Anne  ville. 
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ANNOULT  ou  Annoux  , en  Bourgogne  , Dio- 
cefe de  Langres  , Parlement  & Intendance  de 
Dijon  , Bailliage  de  Noyers  , Recette  d’Avalon.  On 
y compte  36.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituce  fur 
une  montagne  , à 1. 1.  de  la  rive  droite  de  la  riviere 
de  Scrain  , & 1 . & demie  S.  un  quart  à i’E.  de 
Noyers. 

ANNOULT  , dans  le  Duché  de  Bar , Diocefe 
de  Toul  ,Confcil  fouverain  & Intendance  de  Lorrai- 
ne, Bailliagede  Saint-Mihiel.Ony  compte  28.  feux. 

ANNOULT  ou  Anoult  , dans  le  Duché  de  Lor- 
raine , Diocefe  de  Toul , Principauté  de  Salmcs  , 
Confcil  fouverain  & Intendance  de  Lorraine.  On  y 
compte  25.  feux.  L’Eglife  paroiftiale  de  ce  village 
eft  dédiée  h Saint-Antoine , Abbé. 

ANNOUVILLE  , en  Normandie  , Diocefe , Par- 
lement & Intendance  de  Rouen , Eleétion  de  Mon- 
tivilliers,  Sergenterie  de  Goderville.  On  y compte  un 
feu  privilégié  & 66.  feux  taillables  ; ce  qui  fait  en 
tout  67.  feux.  Cette  Paroifté  eft  à 4.  1.  N.  E.  de 
Montivillicrs. 

ANNOUX , en  Bourgogne.  Vaye\  Annoult. 

ANNOY  , en  Picardie.  Voye\  Aulnoy. 

A N O 

ANORD , dans  le  Haynault , Diocefe  de  Cam- 
bray,  Parlementde  Douay,  Intendance  de  Maubcu- 
ge,  Gouvernement  d’Avefoes.  On  y compte  102. 
feux.  Ce  village  dépend  de  la  T erre  & Pairie  d’Avcf- 
ngs.  11  y a un  Curé  , qualifié  du  titre  de  Ficaire 
f^tpétue! , & qui , outre  le  cafucl,  a 240.  liv.  d’ho- 
noraires qui  lui  font  payées  par  la  Communauté  du 
lieu.  Ce  Curé  a fous  lui  un  Vicaire  , à qui  la  même 
Communauté  paye  1 $0.  liv.  par  an  , outre  quatre 
cordes  de  bois  pour  fon  chauffage.  Le  territoire , 
de  la  Paroiffe  d’Anord  contient  dix-fept  rafieres  de 
terres  labourables , la  rafierc  à quatre-vingts  ver- 
ges , la  verge  de  vingt  pieds  & le  pied  de  dix  pou- 
ces. A l’exception  de  ce  terrein , le  refte  du  Dif- 
triét  de  la  Paroiffe  ne  produit  que  du  bois  , & il 
n’y  a point  de  prairies  cultivées.  Le  bétail  fe  nour- 
rit dans  les  bois  qui  font  aux  environs.  11  y a deux 
forges  , iituées  fer  deux  petits  ruiffeaux.  Il  y a 
aulü  deux  verreries , l’une  Â glace  pour  les  vitres  , 
& l’autre  pour  faire  des  bouteilles.  Mais  on  ne 
travaille  à ces  verreries  que  deux  ou  trois  mois  de 
l’année.  Le  refte  du  temps  , les  habitants  d’Anord , 
qui  font  la  pîûpart  des  manœuvres  , s’occupent 
les  uns  à couper  du  bois  & les  autres  à feier  des 
planches.  Il  y a à Anord  un  Bureau  des  cinq  gref- 
fes Fermes  , de  la  Direélion  de  Lille.  Ce  village 
eft  fitué  au  milieu  des  bois  , près  des  confins  de  la 
Province  de  Picardie  , à 3. 1.  S.  E.  d’Avcfiies , & 2. 
& un  tiers  E.  N.  E.  de  la  Capelle  en  Thiérachc. 

ANOS  , en  Béarn , Diocefe  de  Lefcar , Parle- 
ment de  Pau , Intendance  d’Aufch , Sénéchauffée 
de  Morlas.  On  y compte  S-  feux.  Cette  Paroiiïè 
eft  à une  bonne  demi-lieue  , N.  N.  O.  de  Morlas. 

ANOS,  en  Bourgogne.  Voye\  Annoult  & Annoux. 

ANOST  , en  Bourgogne  , Diocefe  , Bailliage  , 
Grenier  à fel  & Recette  d’Autun,  Parlement  & In- 
tendance de  Dijon.  On  y compte  180.  fcux.Dccevil- 
lage  dépendent  le  village  de  Leftèy,&  les  hameaux  de 
Builÿ  , Prébie  , Eftrée , la  Pierre  , la  Duffiere , Cor- 
celles  , Joure,  Varcnnes,  Montcenis  , Véelée  & le 
Creux.  Anoft  eft  fitué  dans  les  montagnes  du  Morvant, 
entre  plufieurs  ruiffeaux  où  l’on  pêche  des  truites , 
à 3.  1.  & un  quart  O.  N.  O.  d’Autun. 

ANOULT,  en  Bourgogne.  Voye\  Annoult. 

ANOYE  , en  Béarn,  Diocefe  de  Lefcar,  Parle- 
ment de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , Scnéchauftée 
de  Morlas.  On  y compte  28.  feux.  Cette  Paroiffe  eft 
à 2.  1.  deux  tiers  E.  N.  E de  Morlas. 

E e e 
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ANQUETIERVlLLE  ou  AüQUtTiERvatB  , en 
Normandie , Diocefe , Parlement  dt  Intendance  de 
Rouen , Eleftion  de  Caudebcc , Sergcnterie  de  Bol- 
bec.  On  y compte  a.  feux  privilégiés  3c  34.  feux  tail- 
labiés  ; ce  qui  fait  en  tout  36.  feux.  Cette  Paroiflè 
eili  1.  1.  O.  N.  O.  de  Caudebcc. 

A N R 

ANROSEY  , dans  le  Baffigny , en  Champagne , 
Dioccfc  dt  EIc&ion  de  Langres  , Parlement  de 
Paris  , Intendance  de  Châlons.  On  y compte  87. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de 
la  riviere  d’Amance  , à 3. 1.  deux  tiers  E.  S.  E.  de 
Langres. 

ANS 

ANSAC , dans  le  Beauvoiiîs , au  Gouvernement 
général  de  l’Ifle-de-Francc  , Dioccfe  de  Beauvais  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Soiflons , Elec- 
tion de  Clermont.  On  y compte  90.  feux.  Cette  Pa- 
roiffe eft  lituée  fur  une  hauteur , à 1 . 1.  S.  O.  de 
Clermont , & 3.  & un  tiers  S.  E.  de  Beauvais. 

ANSAGES , Ombleflè  dt  le  Pefcher , en  Dau- 
phiné , Diocefe  de  Valence  , Parlement  de  Inten- 
dance de  Grenoble , Election  de  Montelimart.  On  y 
compte  un  trente-deuxieme  de  feu  pour  1er  fonds 
nobles  , & un  feu  deux  tiers  , un  vingt-quatrième  & 
un  trente-deuxieme  de  feu  pour  les  fonds  taillab!  A 
y compris  neanmoins  un  tiers  de  feu  pour  les  fonds 
affranchis. 

ANSAINVILLER  , en  Picardie  , Dioccfe  & In- 
tendance d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , Eleéfion 
de*  Montdidier.  On  y compte  $4.  feux.  Cette  Pa- 
rodie eft  à une  lieue  S.  S.  E.  de  Montdidicr. 

ANSAN  , en  Armagnac  , au  Gouvernement  gé- 
néral de  Guyenne  de  G a feogne  , Diocefe , Inten- 
dance de  Election  d’Aufch , Parlement  de  Touloufe. 
On  y compte  2.  feux  10.  bellugues  de  un  quart  de 
bellugue.  Cette  Paroiffe  eft  à 3.I.  E.  N.  E.  d’Aufch. 

AN  S AT  , en  Angoumois  , Dioccfe  & Elcétion 
d’Angoulême  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Limoges.  On  y compte  160.  feux.  Cette  Paroiffe 
eft  Gtuéc  fur  la  rive  gauche  de  la  riviere  de  Vienne  , 
à 1. 1.  S.  O.  de  Confolcnt  , & 10.  & demie  E.  N.E. 
d’Angoulême. 

ANSAUV1LLE  , Anjaldi  Villa  , dans  le  Duché 
de  Bar , Diocefe  de  Tout , Confeil  fouverain  de  In- 
tendance de  Lorraine  , Bailliage  de  Pont-à-Mouf- 
fon.  On  y compte  110.  feux.  L’Eglifc  paroiffiale  de 
ce  lieu  eft  fous  le  titre  de  l’Aflomption  de  Notre- 
Dame.  La  Cure  eft  à la  collation  de  l’Archidiacre 
de  Port.  La  dixme  eft  partagée  entre  le  Curé , l’Abbé 
de  St.  Benoît  & le  Commandeur  de  Marbate.  De 
cette  Paroiffe  dépend  la  Ferme  jle  Varrin-Chenois , 
qui  appartient  à l’Abbé  de  Range  val.  Anfauville  eft 
«k  1. 1.  deux  tiers  S.  O.  de  Pont-à-Mouflon. 

ANSAUV1LLER  , en  Picardie  , Diocefe  de 
Beauvais  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Soit 
fons , Eleélion  de  Clermont.  On  y compte  143.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  fituée  près  des  contins  du  Beau- 
voifis  & du  Gouvernement  général  de  l’Ifle-de- 
France  , fur  la  route  de  Montdidier  à Beauvais  à 

• 1.  deux  tiers  N.  un  quart  à l’O.  de  Clermont , 3. 

• O.  de  Montdidier  , & 4.  & un  quart  N.  E.  de 
Beauvais. 

ANSE  , en  Lyonnais.  Voyt\  Ance. 

ANSENSES,en  Champagne./^ oye\  Bouttencourt. 

ANSEREIX  , dans  le  Comté  de  Bigorrc , au  Gou- 
vernement général  de  Guyenne  & Gafcogne  , Dio- 
ccfe de  Tarbes,  Parlement  de  Touloufe  , Intcu- 
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dance  d’Aufch  , Recette  du  Comté  de  Bigorrr. 
On  y compte  70.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 1 . 1.  de  un 
tiers  O.  de  Tarbes. 

ANSERVILLER  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
Diocefe  de  Toul , Confeil  fouverain  de  Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Lunéville.  On  y compte 
18.  feux.  Ce  lieu  eft  une  annexe  de  la  Paroiflè  de 
Couvay  , qui  en  eft  éloignée  d’un  tiers  de  lieue  vers 
le  S.  O.  Anferviller  eft  à ÿ.  1.  E.  un  quart  au  N.  de 
Lunéville. 

ANSET  ou  Auset  , en  Provence , Diocefe  de 
Digne  , Parlement  & Intendance  d’Aix  , Viguerie  de 
Recette  de  Seync.  On  y compte  trois  quarts  de  feu. 
Cette  Paroiflè  eft  à 1.  1.  S.  O.  de  Seyne  , de  5.  N. 
de  Digne. 

ANSIGNAC  , en  Languedoc,  Diocefe  de  Re- 
cette d’Aleth  , Parlement  de  Généralité  de  Toulou- 
fe , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  31. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 6. 1.  de  demie  S.  E.  d’AIcth. 

ANSOUIS  , de  Anfoiffis  Cafirum  , en  Provence , 
Diocefe,  Parlement  de  Intendance  d’Aix , Viguerie 
dt  Recette  d’Apt.  On  y compte  4.  feux  de  deux  tiers. 
Cette  Communauté  étoit  autrefois  unie  avec  celle 
A'Affanes  , mais  elle  en  a été  féparée  di*  confente- 
ment  de  cette  dernière.  Anfouis  eft  à 1. 1.  N.  N.  O. 
de  Pertuys  de  de  la  Durencc  , 4.  de  un  quart  N. 
d’Aix  , & j.  S.  S.  E.  d’Apt.  Long.  23.  8.  1 2.  lat. 
43.  46.  35. 

La  Terre  de  Seigneurie  A' Anfouis  a été  poffédée 
fous  le  titre  de  Baronnie  , par  la  Maifon  de  Sabrait , 
depuis  le  treizième  fiecle  jufqu’au  commencement 
du  dix-feptieme.  Gafpard  de  Sabran  , Viguier  de 
Marfeille  , n’ayant  point  d’enfants , inllitua  héri- 
tier de  cette  Baronnie,  par  fon  teftament  du  14. 
Mai  1614.  Sextius  A'Efcalis , Baron  de  Bra  i-d'Affct 
fon  coufin  , fils  de  Marc-Antoine  , premier  Préfî- 
dent  du  Parlement  de  Provence.  Sextius  A'EJcalis 
fut  Capitaine-Lieutenant  de  la  Compagnie  des  Gen- 
darmes du  Maréchal  de  Vitry , ô<  Viguier  de  Mar- 
feillc  en  1636.  : il  mourut  de  la  pefte,  étant  premier 
Conful  d’Aix  pour  la  cinquième  fois  en  i6$o.  ; dt  il 
laifla  de  fa  fécondé  femme  Magdeleine  de  Jarente , 
Dame  de  Bras  , dans  la  Viguerie  de  St.  Maximin  , 
Henri  A’Efcalis-de-Sabran  , Baron  d’Anfouis  dt  de 
Bras  , Prefident  au  Parlement  ’d’Aix.  C’eft  ce  der- 
nier qui  vendit  fur  la  tin  du  dix-feptieme  fiecle  , la 
Baronnie  d’Anfouis  à Jean-Baptifte  de  Villeneuve , 
dont  le  fils  unique  Jean-Hyacinthe  de  Villeneuve  , 
Confcillcr  au  Parlement  d’Aix  , devint  fon  gendre , 
ayant  époufé  Marie  -Thérefe  A'Efcalis  , fille  de 
Henri,  dt  de  fa  féconde  femme  Thérefe  A'Albertas- 
Sainte-Mcfmc.  De  ce  mariage  vint  Louis-Théodore 
de  Villeneuve  , Baron  d’Anfouis  dt  de  Bras  , Sei- 
gneur d’Eftoublon  dt  de  Bellegarde  , mort  Confcil- 
ler  au  Parlement  d’Aix  , dtquiavoitépouCc  en  1732. 
Gabricllc  de  Cabre  des  Marquis  de  Roqucvaire. 
mere  , entf’autres  enfants , d’Elzearde^mcnm'c^ 
Baron  A' Anfouis  de  de  Bras , ne  en  1 73  3. 

Le  chef  de  la  branche  aînée  de  cette  Famille 
eft  le  Marquis  de  Villeneuve  - Forcalqueiret , Vi- 
comte de  Fourrières  ,‘  ci-devant  Colonel  du  Régi- 
ment des  Landes  , fils  de  Louis-Sauveur  de  Ville- 
neuve  , Ambaffadcur  3 Id  Porte  en  1718.,  dtc.  ,dc 
d’Anne  de  Bouffer.  Le  Marquis  de  Villeneuve  a 
époufé  Roffoline  de  Glandevès  , fille  dt  héritière  de 
François  de  Glandevis  , Comte  de  Pourrieres , dtc., 
dt  de  Marie- Anne  de  Roux-Gobert. 

ANSTAING , dans  la  Flandre  Jalonne , Dio- 
ccfc de  Tournay  , Parlement  de  Douay,  Intendance 
dt  Subdélégation  de  Lille.  On  y compte  41.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à 1 . 1.  dt  deux  tiers  E.  S.  E-  de 
Lille. 

ANSTRUDE  , en  Bourgogne , Diocefe  d’Autun* 
Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  « 
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Recette  de  Scmur-en-Auxois.On  y compte  47.  Feux. 
Cette  Paroifle  cft  fituée  dans  une  contrée  où  il 
croit  du  vin  , à une  petite  diftancc  de  la  rive  droite 
du  Serain  , à 2.  1.  & demie  S.  S.  O.  de  Moâricr- 
Saint-Jcan  , & 1.  deux  tiers  S.  O.  de  Semur-en- 
Auxois. 

La  Terre  & Baronnie  d’Anftrudeeftla  même  que 
celle  de  Bicrry.  Car  le  lieu  de  Bicrry  a pris  le  nom 
d 'Anjhvie  par  les  Lettres  du  mois  d’Août  1737. , 
regiftrées  à Dijon  le  t.  Juillet  1738.  , qui  érigent 
cette  Terre  en  Baronnie  en  faveur  de  François-Céfar 
d 'Anfirudc  , iflu  d’une  Famille  noble  d’Ecofle , de 
dont  le  quatrième  aycul  , David  d 'Anflrudc  , étoit, 
en  1337.  , Archer  de  la  Garde  Ecoflbifc  , fous 
Robert  Stuart  , Maréchal  de  France.  Le  Baron 
d’Anftrudc  a époufé  le  7.  Septembre  1730.  Hélene- 
Thérefc  Quant-d'Aligny  t fille  de  François , Avocat 
général  au  Parlement  de  Dijon. 

A N T 

ANTAIGNAC  , dans  le  Bazadois  , au  Gouver- 
nement génér^J  de  Guyenne  de  Gafcognc  , Dioccfc 
de  Bazas , Parlement  de  Intendance  de  Bordeaux  j 
Election  de  Condom.  On  y compte  69.  feux.  Cette 
Paroifle  , qui  forme  elle-feule  une  Jurifdiétion  par- 
ticuliece  , eft  à $.  1.  E.  de  Bazas , de  9.  un  tiers  K. 
O.  de  Condom. 

ANTANES  ou  Autane  , en  Dauphiné  , Diocefe 
de  Valence  , Parlement  de  Intendance  de  Grenoble, 
Ele&ion  de  Montelimart.  On  y compte  un  quatre- 
vingt-feizicmc  de  feu  pour  les  biens  nobles , de  un 
quart  de  feu  , un  huitième  de  un  trcntc-deuxicme 
de  feu  pour  les  fonds  taillables. 

ANTE  , petite  rivière  , en  Normandie , au  Dio- 
cefe  de  Séez.  Elle  a fa  îource  entre  Martigny  de 
Saint- Vigor  , à une  lieue  O.  de  Falaife.  Elle  paflè 
par  Falaife  , dont  elle  arrofe  un  des  fauxbourgs , 
qui  porte  le  même  nom  que  la  rivière  ; dt  après  un 
cours  de  3.  lieues  ou  environ  , elle  ife  rend  dans 
la  Dive  , à 2. 1.  S.  S.  O.  de  Saint-Pierre-fur-Dive  , & 
2.  E.N.E.de  Falaife. 

ANTECHAUX  de  la  Plaine  -Fin , en  Franche- 
Comté  , Diocefe  , Parlement  de  Intendance  de  Be- 
fançon  , Bailliage  de  Recette  de  Baume.  On  y 
compte  14.  feux.  Ce  hameau  eft  à deux  tiers  de  lieue 

N.  E.  de  Baume. 

ANTENAY  ou  Anthexay  , le  hameau  du  Che- 
min , la  Ferme  de  Nogent , dr  le  Moulin  à eau,  en 
Champagne , Diocefc  de  Rheims  , Parlement  de 
Paris  , Intendance  de  Châlons , Elc&ion  d’Epcrnay. 
On  y compte  46.  feux.  Anthenay  eft  à 4.  1.  O.  N. 

O.  d’Epemay  , de  4.  un  tiers  S.  O.  de  Rheims. 

ANTENY  & Paroifle , les  hameaux  de  Champlin 

dt  Auge  , le  Château  de  Fontenelle  dt  la  Maifon  , 
en  Champagne  , Dioccfe  de  Rheims , Parlement  de 
Paris , Intendance  de  Chiions  , Election  de  Rheims. 
On  y compte  216.  feux.  Antheny  ou  Antcny  eft  à 
3. 1.  S.  O.  de  Rocroy , dt  1 2.  N.  N.  E.  de  Rheims. 

ANTERIEUX , en  Auvergne  , Dioccfe  dt  Elec- 
tion de  Saint-Flour  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Riom.  On  y compte  1 1 3.  feux. 

ANTESAN ou  Antezan  , en  Saintonge , Diocefe 
de  Saintes  , Parlement  de  Bordeaux  , Intendance 
de  la  Rochelle  , Election  de  St.  Jcan-d’Anfcly.  On 
y compte  $4.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 1.  1.  dt  un 
quart  N.  E.  de  Saint-Jean-d’Andely. 

ANTEUIL  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  dt  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  , Gre- 
nier à fcl  dt  Recette  de  Bcaune.  On  y compte  30. 
feux.  Cette  Paroifle  cft  fituée  en  pays  de  montagnes 
dt  debois  , à.  j.  1.  deux  tiers  N.  N.  O.  de  Bcaune. 
De  la  Paroifle  d’Anteuil  dépend  le  hameau  de  Puits- 
Matthei. 


A N T 20* 

ANTEVILLE  ou  Antevjille  , en  Franche- 
Comté  , Diocefe  , Parlement  dt  Intendance  de  Be- 
fânçon  , Bailliage  dt  Recette  de  Banme.  On  y 
compte  45.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 1.  1.  & deux 
tiers  E.  N.  E.  de  Baume. 

ANTHELUPT  , Antelucus , dans  le  Duché  de 
Lorraine  , Dioccfc  de  Toul  , Confeil  fouverain  & 
Intendance  de  Lorraine  , Bailliage  de  Lunéville. 
On  y compte  20.  feux.  L’Eglife  paroiffialc  de  cé 
lieu  cft  dédiée  à Saint-Pierre.  La  Cure  cft  à la  col- 
lation du  Chapitre  de  Saint-Georges.  Son  revenu 
confîfte  en  un  tiers  des  greffes  dixmes  de  en  là 
moitié  des  menues.  La  Seigneurie  eft  partagée 
entre  l’Abbé  de  Senones  , le  Chapitre  dt/  Remi- 
remont  dt  un  Seigneur  particulier.  11  à Antelupt 
un  Prieuré  , connu  fous  le  nom  de  Lcaumont.  Ce 
Prieuré  , qui  eft  de  l’Ordre  de  Saint-Bénofc , a été 
fondé  par  un  Abbé  de  Senones , à la  Menfe  duquel 
il  eft  uni.  Il  y avoit  autrefois  une  Communauté  de 
Religieux  ; leurs  revenus  étoient  confidérabies  ; & 
leurs  habitations  qui  fubfîftcnt  encore  aujourd’hui , 
étoient  commodes  dt  fort  propres.  Antelupt  eft  à 
i.l.  E. N.  E.  de  Lunéville. 

ANTHENAN  ou  Authenans  , dans  la  Brefle  , 
au  Gouvernement  général  de  Bourgogne  , Diocefe 
de  Lyon  , Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , 
Election  de  Brefle  , Mandement  de  Châtillon.  On 
y compte  1 2.  feux.  Cette  Paroifle  ou  Communauté 
eft  à 4. 1.  deux  tiers  O.  S.  O.  de  Bourg. 

ANTHENAY  , en  Champagne.  Vayc\  Antcnay. 

ANTHENY  , en  Champagne.  lfoyc\  Antcny. 

ANTHIEN  , dans  le  Nivemois.  Voyt\  Antien. 

ANTHIEREZ-LEZ-DOUAY  , en  Artois  , mais 
au  Gouvernement  général  de  Flandres  , Dioccfe 
d’Arras  , Confeil  fouverain  d’Artois , Parlement  de 
Paris  , Intendance  de  Lille  , Bailliage  d’Arras.  On 
y compte  x 1 6.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à t.l.  E. 
N.  E.  de  Douay  , de  5.  dt  demie  E.  N.  E.  d’Arras. 

ANTHON  , Caftrum  Authonis  , Dioccfc  de 
Lyon  , Parlement  de  Intendance  de  Grenoble  f 
Election  de  Vienne.  On  y compte  7.  feux  , trois 
gnarts  , un  6e.  , un  24e.  dt  un  96e.  de  feu  pour  les 
fonds  nobles, de  4.  feux,  un  quart  ,un  24c.  dt  un 
1151e.  de  fen  pour  les  fonds  taillables  ; ledit  1152e. 
étant  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  Paroifle  eft 
fituée  fur  la  rive  gauche  du  Rhône  , à 4.  1.  de  un 
tiers  E.  un  quart  au  N.  de  Lyon , 7.  N.  E.  de  Vien- 
ne , de  1 3.  N.  O.  de  Grenoble. 

La  Terre  de  Seigneurie  d’Aàthon  fut  portée 
en  mariage  par  Beatrix  de  Gtntve  à Frédéric  I. , 
Marquis  de  Salujfes , de  elle  fut  le  partage  de  leur 
troificme  fils  Amedée  , Cardinal  de  Saluflès , qui 
ta  donna  à fon  neveu  Bertrand  Celui-ci  étant  mort 
fans  poftérité  , la  Seigneurie  d’Anthon  paflâ  à fon 
couiin  Louis  I. , Marquis  de  Saluflès,  en  faveur  du- 
quel elle  fut  érigée  en  Baronnie  par  Lettres  du  16. 
Avril  1439. , avec  union  des  Terres  de  Saint-Ro- 
main , Colombier , Gênas,  St.  Laurent , Septeme  , 
Roibon  dt  Saint-Donat , qui  ne  pourraient  être  dé- 
finies fans  le  contentement  exprès  du  Roi. 

ANTHON , en  Franche-Comté , Diocefe , Par- 
lement dt  Intendance  de  Befançon , Bailliage  , Re- 
cette dt  Prévôté  de  Vefoul.  On  y compte  7.  feux.  Ce 
hameau  eft  à 4.  1.  S.  S.  O.  de  Vefoul. 

ANTHON  ou  Auton  , bourg  , en  Bcaucé  * 
dans  le  Perce-Gouct , au  Gouvernement  géne'raï 
d’Orléanois , Diocefe  de  Chartres  , Parlement  de 
Paris  , Intendance  d’Orléans  , Election  de  Châ- 
teaudun.  On  y compte  249.  feux , de  il  y a des 
manufactures  d’étamines.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la 
petite  rivière  de  Ronne  , à 3.  1.  « un  tiers  S.  E. 
de  Nogent-le-Rotrou,  3.  N.  E.  de  Montmi  rail , 5. 
deux  tiers  O.  N.  O.  de  Châtcaudun , dt  14. 0.  N.  O. 
d’Orléans.  Long.  18.  JS-  o*  l*t.  48.  10.  $• 
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T a Tcire  & Seigneurie  d'Anthon  eft  une  des 
•cinq  Baronnies  du  Terche  - Gou«.  Cette  Baron- 
nie  avoir  été  acquife  , avec  celles  de  la  Bazoche  & 
de  Montmirail  , par  Louis-Armand  de  Bourbon  > 
Prince  de  Coiiti  , dont  la  veuve  Marie-Anne  de 
Bourbon , légitimée  de  France  , les  ayant  eues  pour 
feî  reprifes  , les  a revendues  : celle  d’Anthon  a été 
acquife  par  N.  de  LeJJeville , Maître  des  Requêtes  , 
ci-devant  Intendant  de  Tours.  Voye\  Montmirail. 

ANTOUGNÉ  , en  Poitou , Diocefa  & Inten- 
dance de  Poitiers  , Parlement  de  Paris,  Ele&ion 
de  Châtellerault.  On  y compte  87.  feux.  Cette  Pa- 
reille eft  à une  demi-lieue  N.  E.  de  Châtellerault. 

ANTIBES  , Antipolis  , ville  ancienne  & forte  , 
avec  un  Poçr  de  mer,  en  Provence  , Diocefe  , Vi- 
gucrie  & Recette  de  G rafle  , Parlement  & Inten- 
dance d’Aix.  On  y compte  16.  feux  & demi,  500. 
maifons  & environ  3000.  âmes.  Il  y a une  Jufticc 
royale, un  Siégé  d’Amirauté,  une  Maîtrife  de  Port, 
un  Bureau  des  Douanes  & Foraines  pour  les  cinq 
grofles  Fermes  , & un  Grenier  à fel  pour  la  com- 
modité des  habitants  de  la  ville  & pour  les  habi- 
tants des  lieux  circonvoifins.  Cette  ville  eft  lituée 
fur  la  Méditerranée  , à 3. 1.  S.  O.  de  Nice  , j.  deux 
tiers  S.  E.  de  Grade , 3.  un  tiers  S.  S.  E.  de  Vence , 
«.  liftiers  E.  de  Cannes , $.  & demie  E.  N.  E.  de 
Fréjuls  , 18.  & demie  E.  N.  E.  de  Toulon , 14.  un 
tiers  E.  N.  E.  de  Marfeille  , & 23.  E.  d’Aix.  Long. 
34.  48.  33.1at.  43.  34.  $0. 

La  ville  d’Antibes  eft  très  - ancienne.  Strabon 
( liv.  IV.  p.  184.  ) nous  apprend  que  cette  ville 
a été  fondée  par  les  Marièillois  ; mais  il  ajoute 
qu’elle  fut  fouftraitc  à leur  obéiflance  , & que  les 
Romains  fe  l’étant  appropriée  , en  firent  une  place 
d’armes  & y établirent  des  magafins.  Pline  ( liv. 
III.  chap.  4.  ) dit  qu’elle  acauit  le  droit  de  ville 
latine  , Latinum  Antipolis  ; oc  Tacite  ( Hift.  II. 

1 S*  ) donne  la  qualité  de  Municipale.  Ptolomée 
la  place  chez  les  Deciatii  ou  Deccates.  Dans  la 


Notice  des  Provinces  de  la  Gaule  , Civitas  Antipo- 
litatm  eft  une  de  celles  de  la  fécondé  Narbonnoife. 

On  croit  que  le  nom  d’Antibes  , Antipolis , eft 
venu  de  la  iituation  de  cette  ville  à l’oppofitc  de 
celle  de  Nice  , comme  qui  dirait  ville  oppofée  à 
une  autre  ; ou  du  mot  grec  Antibios , qui  fignifie 
contraire  à la  vie , à caufe  que  cette  brille  eft  fituée 
dans  une  contrée  qui  a été  pendant  long -temps 
fort  mal-faine. 


Nous  avons  dit  que  la  ville  d’Antibes  avoit  ferri 
autrefois  de  place  d’armes  aux  Romains.  Nous 
devons  ajouter  que  cette  Nation  y avoit  un  arfe- 
nal  de  mer , de  qu’elle  y avoit  fait  conftruireplufieurs 
fortifications , donL  il  refte  encore  deux  belles 
Tours,  l'une  dans  W Château  du  Seigneur  ou  de- 
meure le  Gouverneur  , & l’autre  joignant  l’Eglife 
paroiffiale.  Outre  ces  Tours  , on  voit  encore  à 
Antibes  d’autres  monuments  d’antiquité  , tels  que 
des  tombeaux  , des  ftatucs , des  urnes  & des  infenp- 
tions  : tout  cela  a été  fidèlement  tranferit  & expli- 
qué par  Bouche  dans  fa  Chorographic  de  Provence. 

Outre  l’Eglife  paroiffiale  , il  y a dans  Antibes  un 
Couvent  d’Obfervantin,  un  autre  Couvent  de  Filles 
de  l’Ordre  de  Cîteaux , & deux  Hôpitaux.  L’Hô- 
pital de  St.  Jacques  eft  d’une  fondation  très-ancien- 
ne. On  reçoit  dans  cet  Hôpital  les  pauvres  mala- 
de*  )ieu  » * les  étrangers  de  quelque  Nation 
qu'ils  foient.  On  y reçoit  auffi  les  femmes  malades 
aes  Soldats  de  la  garnifon , & même  jufqu’aux  petits 
enfants  que  laiflent  les  Soldats  quand  ils  changent 
de  garnifon.  Cet  Hôpital  n’a  cependant  que  fept 
eens  livres  de  rente  ; mais  les  aumônes  qu’il  reçoit 
font  tres-confidérables.  L’autre  Hôpital  eft  celui 
T“  e Ko»  a fait  établir  pour  les  Soldats  attaqués 
* maladies  vénériennes.  Cet  Hôpital  fert  auffi  à 
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toutes  les  troupes  des  diverfes  gamiûms  de  la 
Province. 

Anciennement  la  ville  d’Antibes  c'toit  le  Sicge 
d’un  Evêque.  Ce  Sicge  fat  transféré  à G raflé  , non 
le  19.  de  Juillet  de  l’an  1234.  , comme  l’a  dit  M. 
Bofquet  dans  fes  Notes  fur  les  Epltres  du  Pape  Inno- 
cent III.  , ni  l’an  1239.  comme  le  dit  Notradamus 
dans  fon  Hiftoire  de  Provence  , mais  vers  l’an  1 i$o. 
Car  le  Pere  Fournier , Jéfuite  , rapporte  dans  l’Hif- 
toire  qu’il  a faite  de  la  ville  d’Antibes  , deux  Bul- 
les , l’une  de  l’an  1 247.  dans  laquelle  il  eft  parlé  de 
l’Evêque  d'Antibes , comme  étant  un  des  Suffra- 
gants  de  l’Archevêque  d’Embrun  ; & l’autre  de 
l’an  1250.  dans  laquelle  l’Evêque  de  Graflè  eft 
nommé  en  cette  qualité  parmi  les  Suffragants  d’Em- 
brun , & fans  qu’il  y foit  fait  mention  de  l’Evêque 
d’Antibes.  Ainfi  on  doit  conclure  que  c’eft  entre 
l’année  1 247.  & l’année  1250.  que  l’Evêché  d’An- 
tibes fat  transféré  à Graflè. 

Le  peuple  d’Antibes  fupporta  très-impatiemment 
cette  tranflation.  Cependant  l’Eglife  de  cette  ville 
ne  perdit  point  alors  toutes  fes  prérogatives. 
Elle  demeura  Eglifc  cathédrale  conjointement  avec 
l’Eglife  de  Graflè  , qui  avoit  eu  la  tnème  préroga- 
tive avant  la  tranflation.  Dans  certains  temps  de 
l’année  , les  Chanoines  d’ Amibes  alloient  deflervir 
l’Eglife  de  Graflè  , & ceux  de  Graflè  venoit  dellêr- 
vir  celle  d’Antibes  ; de  forte  que  les  deux  Eglifes  ne 
faifoient  qu’une  feule  & même  Cathédrale , & 
n’avoit  auffi  qu'un  feul  de  même  Prévôt  ou  Prieur. 
Henri  de  Scgufio  , qui  fat  depuis  le  Cardinal  d’O/I 
r/e,  fi  connu  par  fon  Livre  , intitulé  : Summ, a HoJ . 
tienfis  , étoit  Prévôt  ou  Prieur  de  l’Eglife  d’Anti- 
bes  au  temps  de  la  tranflation  du  Sicge  épifcopal 
dans  la  ville  de  Graflè  , & il  continua  de  la  diriger 
encore  pendant  quelques  années.  Cette  Eglife  croit 
alors  fous  le  titre  de  Notre-Dame  de  la  Place.  Tout 
cela  eft  rapporté  en  détail  par  l’Auteur  d’une  Hif- 
toire manuferite  de  la  ville  d’Antibes , citée  par 
le  Pere  le  Long  dans  fa  Bibliothèque  hiftorique  de 
France,  Nu.  15532. 

Nonobftant  les  difpofitions  qu’on  avoit  faites 
pour  rranquillifer  les  habitants  de  la  ville  d’Anti- 
bes, ils  n’en  furent  pas  moins  inquiets;  & rien  ne 
put  les  confoler  de  la  tranflation  qu’on  avoit  faite 
du  Siégé  épifcopal  de  leur  ville  dans  celle  de  Gralfe. 
Ils  ne  voulurent  point  reconnaître  l'Eviqucde  GraJJe 
pour  leur  Evêque  , ce  qu’une  vieille  Chronique  de 
la  ville  d’Antibes  exprime  par  ces  mots  : Negaverunt 
Epifcopum.  Au  refte  , ce  n’eft  que  fur  l’équivoque 
du  mot  latin  negaverunt , avec  le  mot  provençal 
uega  f noyé  ) , que  s’eft  répandu  le  faux  bruit  que 
les  habitants  d’Antibes  avoient  noyé  ou  jette  dans 
la  mer  un  de  leurs  Evêques. 

La  ville  d’Antibes  ne  voulant  point  dépendre  de 
celle  de  Graflc  pour  le  fpiritucl , on  établit  dans 
la  première  un  Vicaire  Apojlolique , indépendant 
du  Siégé  épifcopal  de  GratTe  , avec  les  pouvoirs 
épifeopaux  pour  ce  qui  concerne  la  Juriiditftion , 
ne  réfervant  audit  Evêque  que  les  pouvoirs  fingu- 
liércment  attachés  aucaraftere  épifcopal. 

C’eft  Balthafar  Cojfa  , connu  dans  Ion  obédience 
fous  le  nom  de  Jean  XXIII.  , qui  dépouilla  l’Evê- 
que de  Graflè  de  fa  Jurifiliflion  ecclcfiaftiaue  fur 
le  Clcrgg  d’Antibes  , pour  en  revêtir  un  Vicaire 
Apojlolique.  Mais  le  Pontife  laiflà  à l’Evêque  de 
Graflè  la  liberté  de  racheter  la  Terre  d’Antibes  6c 
fa  Jurifdi&ion  eccléfiaftique  , en  payant  aux  Enga- 
gées la  fomme  de  dix  mille  deux  cens  florins  d’or 
qu’ils  avoient  prêtée  au  Cardinal  Robert  , connu 
dans  fon  obédience  fous  le  nom  de  Clément  VII. 

Martin  V.  & Eugène  IV.  confirmèrent  ce  que 
Jean  XXIII.  avoit  fait , fans  autre  changement  que 
celui  de  charger  trois  Evêques  de  la  Province , de 
l’autorite 
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l'autorité  de  commettre  à l’exercice  de  la  Jurifdic-  perpétuel  & Officia! , & il  porte  le  nom  de  De  peu. 

tion  eccléfiaftiquc  que  Jean  XXIII.  avoit  entic're-  Ils  ont  de  très-modiques  appointements , mais  leur 

ment  livrée  aux  Engagiftcs.  cafuel  eft  allez  bon.  Leurs  appointements  ou  hono^ 

En  j 604.  une  bonne  partie  de  la  Terre  d’Antibes  raircs  lelir  font  payés  par  les  Fermiers  du  Domaine 

étoit  pafltie  au  Duc  de  Mayenne  , du  chef  d’/feri-  du  Roi  , qui  donnent  trois  cens  livres  au  Doyen  t 

nette  de  Savoye  fa  femme.  Le  crédit  de  ce  Duc  Ôc  quaratue-deux  livres  à chaque  Chanoine, 

étoit  alors  fort  grand.  Après  deux  Arrêts  rendus  La  ville  d’Antibes  n’eft  pas  grande.  Elle  a eiï 
par  le  Parlement  de  Provence , en  1 606. , qui  ad ju-  dedans  des  ouvrages  environ  deux  cens  foixantc 

geoient  provifionncllcirient  à M.  Boujjicaut  Evêque  toifes  de  diamètre  en  tout  fcns.  Cette  ville  eft  fituée 

de  Grafle  , l’exercice  de  toute  JurifdicVion  épifeo-  aflèî  avantage ufement  pour  le  commerce  & dans 

pale  fur  la  Terre  d’Antibes,  le  Duc  de  Mayenne  une  iront rée  fertile  en  fruits  excelleiis  , .triais  peu 

fit  évoquer  l’affaire  au  Grand-Confeil , ôc  la  gagna  abondante  en  autres  denrées  néceflàireî  à la  vit  * 

par  Arrêt  définitif  du  1$.  Juin  1608.  Le  14.  Sep-  fi  l’on  en  excepte  le  vin  de  le  poiflon.  Le  climat  y 

tembre  fuivant , ce  Duc  vendit  au  Roi  fa  portion  eft  fort  tempéré  , & Pair  fort  fain  depuis  que  les 

de  ladite  Terre  & fes  droits.  La  Maifon  de  Grimaldi  fortifications  qu’on  a Faites , ont  defféché  les  marais 

qui  pofledoit  l’autre  moitié , fuivit  l’exemple  du  dont  elle  étoit  environnée.  Car  auparavant  l’air  ÿ 

Duc.  Depuis  ce  temps  , les  chofcs  ont  changé  de  étoit  fi  mauvais  qü’il  étoit  allez  ordinaire  d’y  voir 

face  par  rapport  à la  Jurifdiétion  eccléfiaftique  que  tous  les  étés  des  malades  dans  toutes  les  thaifons. 

prérendoit  l’Evêque  de  Grafle  fur  la  ville  d’Antibes*  C’cft  cette  cônfidératiôn  , jointe  aux  defeentes  ôc 

Mais  avant  que  de  faire  connoître  quel  eft  ce  chan-  aux  pillages  que  les  Maures  d’Afrique  & d’Lfpagne 

gement  , nous  avons  cru  devoir  rapporter  ici  lâ  faifoient  fréquemment  fur  cette  côte  , qui  déter- 

partie  de  l’Arrêt  du  Grand-Confeil,  que  nous  avons  mina  le  Souverain  Pontife  à transférer  l’Evêché 

cité  , & qui  concerne  le  fpirituel.  Le  difpofitif  de  d’Antibes  dans  celle  de  Gfaflè. 

cet  Arrêt  eft  conçu  en  ces  termes  : Aujourd’hui  le  principal  commerce  de  ià  ville 

«Notre  Grand-Confeil faifant  droit,  Ôcc. , main-  d’Antibes  confifte  çh  poiflon  falé.  Les  habitants  de 
«tient  ledit  Calvi  en  la  poiTeffion  ôc  jouiflànce  de  Cette  ville  font  très-aétifs  ôc  fort  gais  , mais 
«ladite  Vicairic  & Officialité  d’Antibes  , & au  droit  leur  reproche  de  n’avoir  pas  allez  d’urbanité. 

«d’exemption  de  la  Vifitation  6c  Jurifdiélion  fpiri-  François  I.  ôc  Henri  IV.  firent  fortifier  la  ville 
«tuelle  dudit  Evêque  de  Greffe  , 6c  de  ft  dire  de  d’Antibes.  Les  fortifications  de  cette  ville  ont  été 
•nul  Diocefe  , 6t  ne  reconnoître  aucun  Evêqné  augmentées  depuis  , 6c  elles  confiftent  aujourd’hui 
wdiocéfain  autre  que  l’Archevcque d’Embrun  Métro-  tn  quatre  battions , 6<  trois  demi-lunes  , muraille 
«politain  ; d’exercer  eh  la  ville  d’Antibes  6c  fort  avec  fon  forte  , chemin-couvert  6c  glacis  , trois 
«territoire,  tous  aétes  de  Jurifdiélion  fpirituclle  Cavaliers  dans  trois  de  ces  battions , & deux  portes 
«fur  les  habitants  dudit  lieu , donner  dimiffoircs  , b pont-levis  , fçavoir , la  porte  de  iâ  terre  6c  lâ 
«6c c.  Fait  défcnfes  audit  Evêque  de  troubler  ledit  porte  de  la  mer. 

vCalvi  cri  la  jouiftànce  dcfdits  droits  , vifiter  les  Le  côté  de  lâ  trier  eft  défendu  par  quatre  autres 
•Eglifes  dudit  territoire  , donner  la  Confirmation  ou  petits  battions  irréguliers,  qui  pour  - tournent  lé 
«autres  Ordres  fans  la  permiftion  dudit  Vicaire  fur  rocher.  Sur  le  Port  , il  y a un  baftion  au  milieu 
«peine  de  mille  livres , 6cc.  du  Quai , faifant  face  à la  rade  où  eft  le  chantier 

On  remarquera  fans  doute  avec  étonnement  qné  de  conftruftion.  La  tête  de  ce  Quai  eft  défendue 
le  difpofitif  de  l’Arrêt  que  nous  venons  de  rappor-  par  une  batterie  à barbette  , 6c  tout  proche  il  y â 
ter  , mette  la  Confirmation  au  nombre  des  Ordres , un  corps-de-garde  capable  de  contenir  trente  hom- 
au  lieu  de  la  mettre  au  nombre  des  Sacrements,  mes  : cetté  batterie  protégé  6c  défend  l’entrée  dii 
Mais  c’eft-là  une  inadvertance  qu’on  ne  peut  attri-  Port. 

buer  qu’à  celui  qui  a rédigé  l’Arrêt , 6c  qui  ne  Içau-  Vis-à-vis  de  ce  pôfte  , eft  un  rocher  dont  la  nier 
toit  avoir  des  conféqucnces.  baigne  le  pied  de  trois  côtés.  Le  front  qui  le  joint  à 

Les  Vicaires  d’Antibes  demeurèrent  en  porte  (lion  la  terre-ferme  a commencé  d’être  fortifié  de  deux 
des  droits  6c  privilèges , qui  leur  «voient  etc  accor-  grands  battions  à oreillon  , ôc  d’une  courtine  entrer 
dés  anciennement  , jufqu’au  temps  de  Charles-  deux.  Ce  rocher  eft  contigu  à un  autre  qui  eft  plus 
Oflavien  Antclmi , facré  Evêque  de  Grafle  le  12.  élevé  , 6t  au  fommet  duquel  on  a bâti  tin  Fort  qu’on 
Janvier  17x7.  A peine  ce  Prélat  fe  fut-il  artis  fur  nomme  le  Quart*,  parce  qu’il  en  a la  forme.  Ce  Fort 
le  Sicge  épifcopal , que  profitant  du  crédit  qu’il  confifte  en  quatre  battions  réguliers  : il  domine  les 
avoit  auprès  du  Cardinal  de  Fleury  , alors  premier  fortifications  de  la  Ville  6c  lait  leur  principale  dé- 
Miniftrc  , il  reprit  l’inftance  de  l’affaire  en  qüef-  Fenfe.  Le  Fort  Quarte  , dont  il  eft  ici  queftion , eft 
tion  , qui  fembloit  finie  depuis  cent  vingt  ans  , 6c  fitué  au  Nord  6c  à 120.  toifes  de  l’entrée  du  Port* 
la  porta  au  Confeil  d’Etat  du  Roi , qui , par  fort  11  y a auffi  à Antibes  une  ancienne  Citadelle , ou 
Arrêt  du  il.  Oftobrc  173».  , déclara  « qu’il  ÿ l’on  a laifle  fubfifter un  petit  corpS-dé-çarde , feulc- 
«avoit  abus  dans  les  Bulles  de  Jean  XXIII.  , de  ment  pour  avoir  occafion  d’y  entretenu1  un  Lieute- 
«Martin  V.  ôc  d’Eitgene  IV. , qui  érigent  la  Vicairitf  nant-de-Roi  6c  un  Major  * qui  compofoient  l’Etat- 
» Apoftoliquc  ôc  l’Officialité  en  la  ville  d’Antibes , Major  de  cette  Citadelle  lorlqu’ellc  lubfiftoit , 6c  fur 
•6c  fans  s’arrêter  à tout  ce  qui  s’en  eft  enluivi  les  ruines  de  laquelle  on  a clevé  un  Cavalier. 

«concernant  ladite  éreftion  , 6c  le  démembrement  L *E tat-Ma jor  de  la  ville  d’Antibes  eft  cdnipofe 

•des  fondions  épifcopales  des  Evêques  de  GratTe  d’un  Gouverneur  qui  ordinairement  n’y  réfidepoint* 

«de  leur  Jurifdiaion  en  ladite  ville  , maintient  ôc  quia  5800.  liv.  d’appointements  i d’un  Lieure- 
«rSvêque  de  Grafle  6c  fes  SuccelTeurs  dans  le  droit  lunt-de-Roi , à 400.  liv.  d’appointements  6c  85°.  liv. 

«d’exercer  toute  Jurifdiétion  épifcopale  dans  la  d’émoluments  ; d’uri  Major  , d’un  Aide-Major  , 6c 
«ville  6c  territoire  d’Antibes  , comme  auparavant  d’un  Capitaine  des  Portes.  11 y a outre  cela,  un  Coma 
«lefdites  Bulles.  mandant  pour  le  Roi.  N 

Quoique  l’Eglife  d’Àntibcs  ne  foit  plus  ni  Cathé-  La  Citadelle  a un  Gouverneur  qui  eft  le  même 
drale  ni  Collégiale  , on  ne  laillé  pas  néanmoins  que  celui  de  la  ville , 6c  qui  a 4330.  liv.  d’appointe- 
que  de  donner  encore  aujourd’hui  le  nom  de  Cha-  ments  j ce  qui  étant  joint  à la  fqmme  de  5800.  liv.  * 
noine  aux  fix  Prêtres  qui  la  deflèrvent.  Ces  fix  donne  celle  de  9130.  liv.  Le  Lieutenant-de-Roi  de 
Prêtres  doivent  être  natifs  d'Antibes  , 6c  ils  font  la  Citadelle  a 400.  liv.  d’appointements  6c  360.  liv* 
établis  ad  vitam.  Le  premier  des  fix  eft  Vicaire  d’émoluments* 
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Pour  le  Fort  Quarre,  uya  t ' 
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oui  n’y  réfide  point , & un  Major  qui  y réfide.  Les 
appointements  de  ce  dernier  font  de  600.  hv.  , 

Outre  l’Etat-Major , il  y a à Antibes  un  Direc- 
teur des  fortifications  & deux  Ingénieurs  qui  fer- 
vent fous  lui,  un  Commiffaire  & deux  Aides  d’ Ar- 
tillerie , &c.  La  gamifon  ordinaire  de  cette  ville 
confifte  en  un  bataillon  , outre  un  détachement  de 
Soldats  d’Artilleric. 

La  ville  d’Antibes  a foutenu,  il  y a environ  quinze 
ans  un  fiege  dont  nous  eftimons  qu’il  ne  fera  pas 
hors  de  propos  de  dire  ici  quelque  chofe.  L’armée 
de  rimpératricc-Reine  de  Hongrie  & de  Bohême, 
croffie  par  des  troupes  angloifes  8c  piémontoifes  , 
& commandée  par  le  Général  Brown  , pafla  le  Var 
le  jo.  Novembre  1746.  & entra  en  Provence.  Elle 
alla  camper  à Cognes  , à 1. 1.  N.  N.  E.  d’Antibes, 
la  droite  appuyée  au  bois  de  Villeneuve  , & la  gau- 
che à larivicre  du  Loup.  Elle  demeura  dans  cette 
polition  jufqu’au  fix  du  mois  de  Décembre  , qu’elle 
décampa  pour  fc  rendre  à une  demi-lieuc  d’Antibes, 
la  droite  appuyée  au  village  de  Biol , où  le  Général 
Brown  établit  fun  Quartier , à une  grande  lieue  N. 
un  quart  à l’O.  d’Antibes  , 8c  la  gauche  au  bois  de 
Vaugrcnier.  Lé  même  jour,ce  Général  pouffa  un  gros 
Corps  de  troupes  à la  portée  du  Fort  Quarrt'  : on  ne 
jouta  plus  qu’il  ne  voulût  faire  attaquer  ce  Fort  ; 
mais  l’Officier  qui  y commandoit , fit  faire  un  feu  fi 
vif,  que  les  Ennemis  en  abandonnèrent  l’attaque. 

L’armée  ennemie  décampa  le  12.  de  Décembre 
pour  aller  à Grajfc , où  elle  appuya  fa  droite , 8c  la 
gauche  à Cannes  , où  fut  établi  le  Quartier  général , 
h 2.  grandes  lieues 0.  d’Antibes  , & h 1.  petite  lieue 
N.  N.  O.  de  l’Ifle  de  Sainte-Marguerite.  Le  14.  à 
une  heure  après  midi , les  Anglois  commencèrent  à 
bombarder  le  Fort  de  cette  Ifle , & la  nuit  du  14. 
au  1 5.  ils  firent  une  defeente  au  nombre  de  deux 
mille  hommes  à la  pointe  de  la  même  Ifle.  Comme 
la  gamifon  ne  conuftoit  cju’en  un  petit  nombre  de 
Soldats  invalides , l’Officier  qui  commandoit  dans 
le  Fort  de  l’Ifle  de  Sainte-Marguerite,  fe  rendit  par 
capitulation  avec  les  prifonniers  d’Etat  qu’il  avoit 
fous  là  garde.  Cet  Officier  , la  gamifon  & les  pri- 
fonniers d’Etat  furent  tous  tranfportés  h Marfeille 
fur  un  Vaiflêau  anglois. 

La  conquête  , d’ailleurs  peu  importante  , de 
l’Ifle  de  Ste.  Marguerite  laiflà  auxVaifTeau*  anglais 
la  liberté  d’entrerdans  le  Gour-Jan  ou  Golphe-Jeant 
8c  d’en  fortir  quand  bon  leur  fembloit.  V oyc\ dans 
ce  Diétionnaire , Ifles  de  Lerins  ou  de  Sainte-Mar- 
guerite. 

Le  1 9.  à une  heure  après  midi,  les  Ennemis  com- 
mencèrent à bombarder  Antibes  , & continuèrent 
pendant  vingt-neuf  jours  de  fuite.  Mais  après  ce 
bombardement , & après  avoir  ouvert  la  tranchée 
en  deux  endroits  devant  cette  ville  , apprenant  que 
le  Maréchal  de  Bcllc-lfle  marchoit  à eux  à la  tête 
de  l’armée  du  Roi , les  Ennemis  levèrent  précipitam- 
ment le  fiege  , & repaflèrent  le  Var  avec  quelque 
perte,  le  3.  de  Février  1747.  M.  Jofeph-David  Comte 
de&zfie,  Seigneur  d’Ayguieres  , Brigadier  d’infan- 
terie, commandoit  alors  dans  Antibes.  Le  Roi,  fatif- 
fait  de  la  conduite  de  ce  brave  Commandant , l’éleva 
au  grade  de  Maréchal  de  fes  Camps  & Armées  , au 
■ mois  de  Mars  de  la  même  année  1747. , & Sa  Ma- 
jefté  lui  donna  des  Lettres  de  fervice  en  cette  qualité. 

Le  Port  d’Antibes  eft  d’une  forme  prefquc  ronde , 

il  a environ  250.  toifes  d’étendue  en  tout  feas.  La 
circonférence  de  ce  Port  cft  de  650.  toifes  ou  envi- 
ron , mais  la  plus  grande  partie  de  cette  capacité  fe 
trouve  comblée  par  les  fables  : de  forte  qu’il  ne  refte 
tout  au  plus  que  quarante-trois  toifes  de  largeur  fur 
cent  cinquante  de  longueur,  où  les  bâtiments  puiflènt 

order.  Autrefois  il  y avoit  dans  ce  Port  jufqu’à  vingt- 
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deux  pieds  d’eau  à l’endroit  du  mouillage  ; mais  au- 
jourd’hui la  plus  grande  profondeur  d’eau  n’eft  que 
depuis  quinze  jutqu’i  vingt  pieds , & les  bâtiments 
qui  tirent  plus  de  quinze  pieds  d’eau  , ne  ^au- 
raient mouiller  près  du  mole.  C’eflla  rivière  de  Var 
qui  charrie  les  labiés  qui  comblent  infenfiblement  le 
Port  d’Antibes.  Cette  riviere  n’cfléloigne'e  d’Antibes 


que  de  2.  lieues  N.  E.  S’il  étoit  poffiblede  pratiquer 
allez  avant  dans  la  mer  , une  jettée  qui  commence- 
rait au-delfous  du  Fort  Quarrt , on  empêcherait 
fans  doute  les  fables  de  s’introduire  facilement  dan? 
le  Port  dont  il  eft  ici  queftion. 

En  venant  de  la  mer , ourcconnoit  le  Tort  d’An- 
tibes par  le  Cap  de  la  Garaupc.  Ce  Cap  forme  une 
longue  pointe  bafife  qui  a quatre  à cinq  milles  de  cir- 
cuit. Vers  le  milieu  de  cette  pointe  , le  terrain  s’é- 
lève allez  confidcrablement  & forme  une  cfpece  de 
plateau  fur  lequel  fe  trouve  bâtie  une  grande  Tour 
quarrcc.  Il  y a dans  la  capacité  de  cette  Tour , une 
Chapelle  qui  cft  connue  fous  le  nom  de  Notre-Dame 
de  la  Garde  d’Antibes. 

Entre  le  Cap  de  la  Garoupe  & le  Port  d’Antibes, 
fc  trouvent  un  enfoncement  & quelques  petites  pla- 
ges, qu’on  appelle  les  Plages  de  Vacon.  Vis-à-vis  la 
pointe  du  Sod  & au-delTous  de  N.  D.  d’Antibes , ily  a 
un  gros  écueil  hors  de  l’eau , & qui  eft  éloigné  de  la 
terre-ferme  de  200.  toifes  ou  environ.  Entre  cet 
écueil  8c  la  terre-ferme , il  y a deux  ou  trois  braflès 
d’eau.  Prefquc  dans  le  fond  de  cette  ance  , il  y a un 
autre  écueil  hors  de  l’eau , mais  on  peut  mouiller 
entre  ces  deux  écueils  par  quatre  à cinq  brafl'es  d’eau, 
fond  d’herbe  vafeux.  On  y eft  à couvert  des  vents 
de  Sud  8c  Sud-Oueft.  Tous  les  autres  vents  y don- 
nent à plein. 

De  l’ance  de  Vacon  au  Port  d’Antibes  , il  n’y  a 
guères  tpi’un  quart  de  lieue.  On  entre  dans  ce  Fort, 
vent  arrière  , quand  le  vent  eft  à l’Eft.  Vers  le  N. 
N.  E.  de  la  pointe  du  grand  baftion , qui  eft  au  milieu 
du  mole  , à 110.  toifes  ou  environ  hors  du  Port  & 
de  ce  baftion  , il  y a un  petit  banc  de  roches  de 
peu  d’étendue , mais  dangereux  , 8c  fur  lequel  il 
ne  refte  quelquefois  que  neuf  pieds  d’eau  , ,quoi- 
ou’il  y ait  tout  auprès  16.  «3.  & même  24.  pieds 
d’eau.  On  pourrait  palier  à terre  de  ce  banc  , entre 
la  demi-lune  . où  il  y a depuis  20.  jufqu’à  25.  pieds 
d’eau , mais  if  faudrait  ranger  un  peu  plus  la  demi- 
lune  , à diferétion,  que  la  leche.  On  fera  cependant 
beaucoup  mieux  de  palier  à la  droite  de  ladite  ro- 
che , en  rangeant  à diferétion  la  pointe  du  Bonner- 
Quarré  1 c’eft  ainfi  qu’on  le  nomme.  Au  refte  , la 
roche  en  queftion  eft  au  S.  E.  du  milieu  dudit  Fort. 

Quand  on  eft  mouillé  dans  le  Port  d’Antibes  , 
près  du  mole  , on  eft  à couvert  de  tous  les  vents 
& de  la  mer  du  large.  Le  vent  d’E.  N.  E.  donne 
droit  à plein  de  l’entrée  , mais  on  en  cft  à couvert 
dès  qu’on  a doublé  la  pointe  du  mole.  Il  n’y  alors 
que  le  N.  O.  qui  incommode  : ce  vent  vient  par- 
dcfîus  le  terrein  , qui  eft  allez  uni , & qui  par  000- 
féquent  ne  garantit  point  les  bâtiments  qui  font 
dans  le  Port. 

Il  ferait  difficile  d’entrer  dans  le  Port  d’Antibes 
avec  un  gros  vent  d’E.  & S.  £. , parce  qu’alors  la 
iner  y eu  fort  grofle  & y cave  beaucoup. 

Nous  avons  rapporté  au  commencement  de  cet 
article  , quelle  eu  la  pofition  de  la  ville  d’Antibes. 
Nous  ajouterons  feulement  ici  que  la  variation  de 
l’aiguille  aimantée  y eft  de  6.  degrés  N.  O. 

De  la  domination  des  Romains , la  ville  d’Antibes 
pafla  fucceffivement  fous  celle  des  Wifigoths , des 
Oftrogoths , des  Francs  Mérovingiens  8c  Carlovin- 
giens , des  Rois  de  Bourgogne  , &c.  Sur  la  fin  du 
neuvième  ficelé  , elle  fut  enfin  ruinée  par  jes_^ar‘ 
rafins.  Dans  le  ficelé  fuivant  ,ellc  fut  rétablie ■ & ^re- 
peuplée , mais  elle  n’en  fut  pas  moins  pillée  & lac- 
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jeaaée  plufîeuTS  fois  par  les  Maures  d'Afrique  St 
d’Efpagne  , qui  faifoient  alors  des  defeentes  fre- 
quentes fur  la  côte  où  cette  ville  eft  fituée. 

Vers  l’an  960.  Roboard  fut  établi  Prince  d'Antibes 
par  Guillcaume  Comte  d’Arles.  Roboard  eut  pour 
fucceflcurs  fes  deux  fils  Gaueeran  & Guillcaume  :, 
furnommé  Gruita  , qualifiés  l’un  & l’autre  Princes 
d'Antibes.  Le  premier  fut  pere  de  Guillaume  Gau- 
ceran  , appelle  quelquefois  Guillaume  de  Grajfe  du 
pom  de  la  ville  principale  de  fon  Comté.  Celui-ci 
eut  entr’autres  fais  Rambaud  I.  de  Grajfe , Seigneur 
d’Antibes  en  to$6.  , le  même  qui  eft  reconnu  pour 
tige  de  la  Maifon  de  Grajfe  qui  fublifte  encore  en 
Provence.  H fut  pere  de  Bertrand  St  de  Raimond 
de  Graflê.  Bertrand  de  Grajfe  étoit  Seigneur  d’An- 
tibes ea  tt2$.  , & fon  fils  Rambaud  II.  en  117s» 
Les  Evêques  d’Antibes  furent  enfuitc  Seigneurs  de 
çette  ville  iufau’au  temps  de  Robert  de  Geneve , le 
meme  qui  fut  élu  Pape  fous  le  nom  de  ClemeutVU. 
Ce  Souverain  Pontife  ôta  la  Seigneurie  d’Antibes 
à l’Evêque  de  Grallê , St  l’unit  à la  Chambre  Apof- 
tolique.  Quelque  temps  après  (en  1383.  Ôt  139t.) 
il  engagea  cette  même  Seigneurie  à Marc  St  Luc 
Grimaldi , l’un  & l’autre  fils  d’Antoine , Seigneur  de 
Prat , & de  Catherine  Daria.  Luc  tella  le  19.  Jan- 
vier 1409. 

Gafpard  de  Grimaldi , Seigneur  d’Antibes , petit- 
fils  de  Luc  , tefta  le  7.  Janvier  1466.  Lambert  de 
Grimaldi , frere  puîné  de  Gafpard  , devint  Prince  de 
Monaco  , & fit  la  fécondé  branche  des  Princes  de 
ce  ndfn  , éteinte  de  nos  jours  , & dont  les  biens 
ont  pafle  dans  la  Maifon  de  Goyni-Ma tignen . 

René  de  Grimaldi , arriere-petit-fils  de  Gafpard  , 
tefta  le  »8.  Mai  t $94.  Alexandre  , fon  fils , vendit 
en  1608.  la  Seigneurie  d’Antibes  au  Roi  Henri  IV. 
En  1642.  le  Roi  Louis  XIII.  fit  donation  de  cette 
même  Seigneurie  à Honoré  II.  Prince  de  Monaco, 
mort  en  1 66  2.,  & dont  l’arriere-petit-fils  , Antoine 
Grimaldi  mort  le  2t.  Février  173t. , laifla  fa  fuc- 
cclfion  à Lauife  Hyppolitc  de  Grimaldi  , fa  fille  , 
morte  le  29.  Décembre  1731.  , & la  même  qui 
avoit  époufé  Jacques- François -Eléonor  de  Ma- 
tignon , qui  par  elle  fut  pere  d’Honoré  - Camille* 
Eléonor  de  Grimaldi,Princeaélucl  de  Monaco  ,&c. , 
ne  le  10.  Septembre  1720. 

. Honoré  de  Grimaldi , Seigneur  de  Courbon  , 
frere  d’Alexandre  , approuva  la  vente  qui  avoit  été 
faite  au  Roi  Henri  IV.  de  la  Seigneurie  d’Antibes  , 
le  18.  Septembre  1608. , Si  il  tefta  en  1618. 

Henri  de  Grimaldi , fils  d’Honoré , fut  créé  Mar- 
quis de  Courbon  , en  Mars  1646. 

Honoré  II.  de  Grimaldi , fils  de  Henri , fut  créé 
Marquis  de  Cagncs  en  1677.  Charles,  fon  fils  , tefta 
le  9.  Juin  1708. 

Louis-Camille  de  Grimaldi  , Marquis  aftucl  de 
Cagncs,  né  en  Mai  1734.,  eft  arrierc-petit-fils  de 
Charles  , fils  d’Honoré  II.  , & il  a pour  oncle  , 
Charles  de  Grimaldi  , né  en  170$.  , Evêque  de 
Rhodès  en  1749. , facré  le  22.  Janvier  1747. 

La  ville  d’Antibeseftla  patrie  d’Honoré Tournclyt 
célébré  Doéteur  de  la  Maifon  & Société  de  Sor- 
bonne. Toumely  naquit  le  28.  Août  1658.  de  pa- 
rents pauvres  &obfcurs.  Mais  ayant  trouvé  le  moyen 
de  venir  à Paris  , il  y fut  élevé  par  fon  onde , & 
fc  diftingua  par  fes  talents  & par  fon  efprit.  11  fut 
reçu  Doôteur  de  Sorbonne  en  1686  , & devint  Pro- 
feflèur  de  Théologie  à Douay  en  1688.,  puis  Pro- 
fefieur  de  Sorbonne  en  1691. 11  occupa  ce  dernier 
emploi  pendant  14.  ans  avec  applaudiilcment , & le 
quitta  en  1716.  11  fut  aufli  Chanoine  de  la  Saintc- 
Çhapelle  à Paris , & fc  fignala  par  fon  zcle  & par 
fes  écrits.  Il  mourut  le  26.  Décembre  1729. , à 71. 
ans.  On  a de  lui  un  Cours  de  Théologie  en  latin  , 
& d’autres  Ecrits.  On  fçait  fins  doute  le  cas  parri- 
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culicr  que  faifbit  de  M.  Toumely  , feu  M.  le  Car-» 
dinal  de  Rohan  , Prince  de  Soubife.  Rappeüer  ce 
fouvenir  , c’eft  faire  l’éloge  le  plus  accompli  de  M. 
Toumely. 

Cette  ville  ( Antibes  ) eft  une  de  celles  qui  dé- 
putent aux  Aflemblées  générales  de  la  Province  de 
Provence.  Ses  armes  font  d'azur  1 U croix  d'argent  t 
cantomue  de  quatre  JUurs-deAys  d’or  , au  lambcl  à 
trois  pendants  de  gueules. 

Nous  ne  quitterons  pas  l’article  d’Antibes , fauS 
dire  un  mot  du  Gour-Jan,  pareeque  peut-être  nous 
n’aurons  pas  occafion  d’en  parler  dans  la  fuite  de 
notre  Ouvrage.  On  appelle  de  ce  nom , le  GourAan  t 
une  rade  , l’une  des  pins  grandes , des  plus  belles  Ôc 
des  plus  lûrcs  qu’il  y ait  dans  la  Méditerranée. 
Cette  rade  eft , par  terre  , à un  gros  quart  de  licu< 
O. d’Antibes , mais  par  mer,  à cinq  milles  dediftan- 
ce , à caufe  du  contour  du  Cap  de  la  Garoupe. 

On  croit  que  le  nom  de  Gour-Jan  ou  Gourgen  , 
vient  du  mot  Gucrges , qui  fignifie  gouffre , fans 
fond  , St  que  dans  l’tdiome  des  Provinces  méridio- 
nales du  Royaume  , on  nomme  Gourg  , & dans  quel- 
ques-unes des  Provinces  (eptentrionales  , Gorg.  . 

Le  Gour-Jan  ou  GolpheAean  eft  fitué  entre  ITfle 
de  Sainte-Marguerite  & le  Cap  de  la  Garoupe  , St 
c’cft  précifcment  cette  Ifte  conjointement  avec  la 
Cap  de  la  Garoupe  qui  forme  ce  Golphe.  L’ouver- 
ture du  Gour-Jan  , a la  prendre  depuis  la  pointa 
la  plus  orientale  de  l’Ifle  de  Ste.  Marguerite  jufqu’à 
la  pointe  la  plus  occidentale  du  Cap  de  la  Garoupe  , 
eft  de  2500.  toifes  : fon  enfoncement , à tirer  une 
perpendiculaire  depuis  la  ligne  droite  qu’on  menc- 
roit  d’une  pointe  à l’autre,  jufqu’à  la  Tour  des 
Gabelles , qui  eft  au  fond  du  Golphe , eft  également 
de  2 $00.  toifes. 

En  venant  foit  de  l’E.  ou  de  l’O. , on  reconnoit 
le  Gour-Jan  par  le  Cap  de  la  Garoupe.  Mais  il  eft 
important  d’obferver  qu’en  venant  de  l’Oueft  pour 
aller  mouiller  dans  la  rade  du  Gour-Jan  , il  ne 
faut  point  trop  ranger  la  pointe  de  l’Ifle  de  Sainte- 
Marguerite  , à caufe  de  quelques  écueils  qui  font 
auprès.  Après  avoir  doublé  la  pointe  de  ITfle  ou 
celle  du  Cap , St  quand  on  eft  entré  dans  le  Gol- 
phe , à mille  toifes  ou  environ  d’enfoncement  , & 
prefque  au  milieu  de  la  rade , il  y a un  écueil  hors 
de  l’eau.  Cet  écueil  qu’on  appelle  la  Boute  de 
Gourjan  , reflèmble  allez  à un  gros  bateau.  A envi- 
ron 80.  toifes  au  S.  St  au  N.  de  la  Boute  font  deux 
ruches  prefque  à fleur  d’eau , fur  lcfquclles  la  mer 
brife  quelquefois  , & qui  font  l’une  St  l’autre  éga- 
lement éloignées  de  la  Boute.  En  ayant  foin  d’évi- 
ter ces  dangers , on  peut  ranger  la  Boute  d’aftês 
rès , car  on  trouve  cinq  à fix  bralles  d’eau  à PE.  & 
PO.  de  cet  écueil. 

Autant  qu’on  peut , il  faut  paflfer  à mi-canal  entre 
ITfle  de  St.  Marguerite  & la  Boute  , quoiqu’il  y 
ait  d’ailleurs  entre-deux  , prefque  par-tout , depuis 
10.  jufqu’à  1$.  brades  d’eau. 

On  peut  aufli  pafler  facilement  entre  la  Boute  Sc 
le  Cap  de  la  Garoupe  , qui  eft  du  côté  de  l’Efh 
Cet  efpace  eft  encore  plus  confidérable  que  l’autre. 
Mais  il  ne  faut  pas  trop  s’approcher  de  la  pointe 
du  Cap  de  la  Garoupe  , parce  qu’à  une  longueur 
de  cable  de  ce  Cap, il  y a à fleur  d’eau  plulieurs 
roches  affez  dangereufes.  Prefqu’à  moitié  chemin  de 
la  Boute  au  Cap  de  la  Garoupe , il  y a aufli  un  banc 
de  fable  fur  lequel  il  n’y  a que  cinq  brafles  d’eau. 
Par  conféquent  les  gros  Vaiflèaux  doivent  toujours 
préférer  de  pafler  du  côté  de  Pille  de  Ste.  Margue- 
rite ou  fort  proche  de  la  Boute. 

Quand  on  a pafle  la  Boute , on  va  mouiller  dans 
le  fond  de  la  plage,  qui  eft  fort  grande , vis-à- 
vis  d’une  Tour  quarrée , appellée  la  Tour  des 
Gabelles , & l’on  y eft  à la  petite  portée  du  canoo 


mr  < à 6.  braffes  d’eau  , fond  de  fable  vafeux.l.es 
Los  Vaüfcaux  mouillent  auffi  vis-à-vis  de  cette 
^our.mais  un  peu  plus  au  large  & 


toujours  en 

dedans  de  la  Boute.  , , 

Les  vents  qui  incommodent  dans  cette  rade  , 
font  le  Sud  de  le  Sud-Eft  , & ce  font  les  Tra ver- 
fiers.  Quand  les  vents  font  au  Nord-Oucft , on  peut 
aller  mouiller  vis-à-vis  d’une  grofle  pointe  qui  eft 
à l’Oueft  de  la  Tour  des  Gabelles  ôc  qu’on  appelle 
la  pointe  de  Cannes.  En  portant  dans  cette  pofi- 
tion  , des  amarres  à terre  , on  fera  par  $.  à 6. 
trafics  d’eau. 

Quand  les  vents  font  à l’Eft  & Nord-EÜ , on  neuf 
aller  mouiller  vers  le  Cap  de  la  Garoupe , c’eft-à- 
dire  , du  côté  du  Nord-Eft  , devant  une  petite  place 
qu’on  appelle  le  Pilon  ; & dans  cette  pofition  , en 
portant  des  amarres  à terre  , on  fe  trouve  par  4.  à 
5.  brades  d’eau  , fond  d’herbe  vafeux.  Mais  on  aura 
attention  de  ne  fc  pas  trop  approcher  de  la  côte , 
parce  qu’il  y a à quelque  dillauce  plufieurs  roches 
fous  l’eau. 

On  peut  faire  de  l’eau  aux  environs  de  la  Tour 
des  Gabelles , proche  de  quelques  maifons  qui 
fervent  de  retraite  à divers  ouvriers  de  la  campa- 
gne ; & on  peut  fe  pourvoir  de  vivres  ôc  d’autres 
chofes  néatdàires  , ou  à Antibes  , ou  au  village  de 
Valauris  qui  n'eft  qu’à  une  demi-licue  de  la  Tour 
des  Gabelles , ou  à Cannes  qui  en  eft  à une  bonne 
lieue. 

Au  refte  , pourvu  qu’on  fe  tienne  éloigné  de  la 
côte  de  mille  à douze  cens  toifes  , on  trouve  pref- 
nue  par-tout  dans  le  Gourjan  au  moins  feize  bradés 
d'eau.  Entre  la  Boute  & la  pointe  orientale  de  Hile 
de  Ste.  Marguerite  , la  mer  eft  fi  profonde  qu’on  n’y 
trouve  point  le  fond. 

Plufieurs  Auteurs  ont  dit , & nous  le  difons  auffi 
après  eux  , qu’il  eft  furprenant  qu’on  n’ait  pas  bâti 
la  ville  d’Antibes  furie  revers  du  Cap  de  la  Garoupe 
qui  fait  face  au  Gourj'an.  On  y aurait  trouvé  un 
Fort,  nommé  1 ’Oliverete , que  la  nature  y a formé  , 
& qui  communique  à cette  grande  rade.  Le  rocher 
de  la  Boute  femble  avoir  été  fait  exprès  pour  y bâtir 
un  Fort  qui  ferait  très-propre  à défendre  l’entrée 
de  la  rade  du  Gourjan.  La  ville  étant  bâtie  où  nous 
difons , elle  aurait  été  dominée  par  une  montagne 
efearpée  fur  laquelle  eft  lituée  la  Tour  & Chapelle 
de  Notre-Dame  de  la  Garde  , dont  nous  avons 
parlé  , & où  on  aurait  pu  faire  de  très-belles  forti- 
fications fans  beaucoup  de  dépenfe.  Ces  fortifica- 
tions auraient  été  d’autant  plus  avantageufes,  qu’elles 
n'auraient  été  dominées  d’aucun  endroit.  Il  eft  mo- 


ralement certain  que  la  fituation  de  ce  dernier 
Port , fi  la  ville  y eût  été  bâtie  , aurait  attiré  tout 
le  commerce  que  l’etranger  fait  fur  cette  frontière  ; 
ôc  par  ce  moyen  , toutes  les  denrées  , tous  les  fruits 
du  pays  , auili-bien  que  les  marchandifes  provenant 
des  manufafturcs  des  environs  , auraient  en  un 
débouche  très-avantageux , & l’Etat  une  ville  de 
défenfc  Ôc  hors  d’infulte.  Nous  avons  oui  parler  quel- 
quefois de  ce  projet , ôc  les  perfonnes  qui  ne  le  gofl- 
toient  pas , ne  le  réfutoient  pas  autrement  qu’en  di- 
fantque  pour  ce  qui  concerne  le  commercc.cc  ferait 
nuire  aux  villes  de  Toulon  ôc  de  Marfcille  i ôc  pour 
ce  qui  concerne  la  partie  militaire  , ce  ferait  trop 
expo  fer  une  pareille  place  , qui  vraifemblablcment 

forait,  dansccrtainesconjonftures.livrée  à fes  propres 
forces.  11  vaut  donc  mieux , félon  cette  opinion , 
laiiTer  faire  le  commerce  de  la  Provence  orientale  à 
la  ville  de  Nice  , car  e’eft  elle-feule  qui  le  fait  au- 
jourd’hui , & livrer  à fon  fort  environ  la  moitié  de 
« Provence  , puifqu’à  l’exception  de  la  ville  d’An- 
, es  » depuis  le  Var  jufqu’à  I oulun , il  n’y  a aucune 
p . Cc  JF”  Pu*flè  arrêter  d’un  quart  d’heure  l’Ênne- 
l*  Mais  bornons  ici  nos  réfiexions  : leur  donner 
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l'eflor  ce  ferait  fans  doute  nous  éloigner  de  notre 
objet  principal. 

ANTICHAM  du  Antichan,  dans  le  Commin- 
ges  , au  Gouvernement  général  de  Guyenne  Ôc 
Gafcogne  Diocefe  ôc  Eleftion  de  Comminges  , 
Parlement  de  Tonloufe , Intendance  d’Aufch.  On 
y compte  81.  bellugues  de  feu.  Cette  Paroiffi*  eft  à 
z.  1.  & demie  S.E.  de  St.  Bertrand  de  Comminges. 

ANTICHAN,  dans  le  pays  des  quatre  Vallées 
au  Gouvernement  général  de  Guyenne  6c  Gafco^ 
gne  , Diocefe  de  Comminges , Parlement  de  Tou- 
ioufe  , Intendance  d’Aufch  , Vallée  de  EurroufTe. 
On  y .compte  40.  feux  on  habitations.  Cette  Pa- 
roiffir  eft  à une  grande  lieue  S.  S.  0.  de  St.  Ber- 
trand de  Comminges.il  yaà  Antichan  une  Juftice 
royale. 

ANTIEN  ou  Anthuh  , dans  le  Nivemois  , 
Diocefe  d’Autun  , Parlement  & Intjjpdance  de  Pa- 
ris , Eleftion  de  Vezelay.  On  y compte  104.  feux. 
Cette  ParoilTe  eft  lituée  fur  un  ruillcau , à 3. 1. 6c 
un  quart  S.  de  Vezelay. 

ANTIENV1LLE , ou  Ancienvjlle,  dans  le  Soit 
fonnois  , au  Gouvernement  général  de  l'Iile-de- 
France , Diocefe  , intendance  Ôc  Eleftion  de  Soif- 
fons  , Parlement  de  Paris.  On  y compte  $5.  feux. 
Cette  Paroiife  eft  à 3.  1.  ôc  deux  tiers  S.  O.  de 
Soûlons. 

ANTIGNAC  , en  Saintonge  , Diocefe  & Elec- 
tion de  Saintes  , Parlement  de  Bordeaux  , Inten- 
dance de  la  Rochelle.  On  y compte  5 J.  feux. 
Cette  Paroiflc  eft  lituée  fur  uri  tuifleau , à*  j.  1. 
S.  E.  de  Pons , & 6.  S.  S.  E.  de  Saintes. 

ANTIGNAC  , dans  le  Comté  de  Comminges, 
en  Gafcogne  , Diocefe  & Eleftion  de  Comminges , 
Parlement  de  Touloufc.Interidance  d’Aulch, Châtel- 
lenie de  Fronfac.  On  y compte  un  feu  & 15.  beL 
lugues  de  feu.  Cette  Paroiflè  eft  lituée  fur  la  petite 
Ncfte  , à 4.  I.  & un  quart  S.  S.  E.  de  St.  Bertrand 
de  Comminges. 

ANTIGnE  , boürg  , cri  Poitou , Diocefe  de  la 
Rochelle  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Poi- 
tiers , Eleftion  de  Fontenay -le -Comte.  On  y 
compte  270.  feux.  Ce  bourg  eft  à 3. 1.  & un  quart 
N.  un  quart  à l’E.  de  Fontenay. 

ANTIGNY,  bourg  , en  Poitou,  Diocefe  de  Poi-* 
tiers  , Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Bour- 
ges , Eleftion  de  le  Blanc.  On  y compte  100.  feux. 
Ce  bourg  eft  fituc  fur  la  rive  gauche  de  la  Gar- 
tempe  , à 3. 1.  N.  de  Montmorillon  , 8.  6c  un  tiers 
E.  S.  E.  de  Poitiers  , 6c  4.  trois  quartî  O.  S.  O. 
de  le  Blanc. 

AN  1 1GNY-LA- VILLE , en  Bourgogne  , Dio- 
cefe  d’Autun  , Parlement  & Intendance  de  Dijon  , 
Bailliage  & Recette  de  Beaune  , Grenier  à fel  d’Ar- 
nay-le-Duc.  On  y compte  25.  feux.  Cette  Paroiflc 
eft  lituée  fur  une  hauteur , dans  une  contrée  affirx 
fertile  , ôc  ou  il  y a des  bois  ôc  de  petites  mon- 
tagnes , à 1.  1.  E.  S.  E.  d’Arnay-le-Duc,  J. Ôc  un 
quart  N.  E.  d’Autun , 4.  ôc  un  tiers  0.  N.  O.  de 
Beaune , 8.  ôc  un  quart  O.  S.  0.  de  Dijon , ôc  à deux 
tiers  de  lieue  S.  O.d’Antigny-le-Chateau.  Long.  22. 
16.  15.  lat.  45.  5. 10.  Le  hameau  du  Charmoy  dé- 
pend de  cette  Paroiflè. 

ANTIGN Y-LE-CHATEAU  , en  Bourgogne  , 
Diocefe  d’Autun  , Parlement  ôc  Intendance  de 
Dijon , Bailliage  ôc  Recette  de  Beaune.  On  y compte 
26.  feux.  L’Eglife  pnroifliale  de  ce  lieu  eft  à Foif- 
fy  , qui  dc'pend  d’Antigny-lc-Château.  Cette  Com- 
munauté , A ntigny-le- Château  , eft  à un  tiers  de 
lieue  E.  un  quart  au  S.  de  Foifly , à deuxtieis  de 
lieue  N.  E.  d’Antigny-la-Ville , à 1. 1.  & 
un  quart  au  N.  d’Amay-le-Duc  , ôc  4.  0.  N.  U. 
de  Beaune.  Long.  26.  18.  12.  lat.  47.  6.  **■ 

La  Terre  Ôc  Seigneurie  d'Antigny-lc -CM-*** 
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etoît  le  premier  patrimoine  & le  nom  d’une  illnftre 
Maifon  , qui  fut  iubftituée  vers  l’an  j x$o.  à celle  de 
Vienne , en  la  perfonne  de  Hugues  IV. fils  aine  de 
Hugues  LU.  Sire  A' Antigny  Oc  de  Pagny,0c  de  Beatrix 
de  Vienne.  Henri , frere  de  Hugues  ÏV.,  eut  en  par- 
tage Antigny , dont  fa  poiterité  conlêrva  le  nom  : 
il  fut  pere  de  Guilleaume  Oc  ayeul  de  Henri , dont 
la  fille  Hugucttc  devint  héritière  A' Antigny  Oc  de 
Sainte-Croix  , qu’elle  porta  dans  une  branche  de  fa 
Maifon  par  fon  alliance  avec  Philippe  de  Vienne  , 
Seigneur  de  Pimont , ilfu  de  Hngues  IV.  Oc  pere  de 
Guy  VII.  ayeol  de  Jacques  de  Vienne , qui  eut , par 
partage  fait  avec  fon  frere  aîné  , les  Baronnies  de 
Rufj'cy  &*d’ Antigny ,que  ta  fille  Claudc-Alcxandrine 
de  Vienne  , née  de  Claude-Alexandrine  de  Sait ir- 
Mauris  - Montbarré  , porta  en  dot  l’an  1651.  à 
Claude  de  Damas , Seigneur  du  Breuil  Oc  du  Buif- 
fon  en  Dombes.  C’eft  en  faveur  de  ce  dernier  que 
la  Baronnie  à' Antigny  fut  exigée  en  Marquifat  par 
Lettres  de  Septembre  1654.  Claude  de  Damas 
avoit  pour  fixieme  ayeul  Philibert  de  Damas , le 
dernier  des  fils  de  Robert  Damas  , Seigneur  de  Mar- 
ciUy , & d’Ifabeau  de  Monta  gui.  ( Pierre  de  Saint- 
Julien  , dans  fes  Antiquités  de  Mâcon  , p.  341. , en 
parlant  de  la  Ba\olle  , qui  fut  jadis  , dit-il , à ceux 
du  nom  G des  armes  de  Damas  , dit  que  le  Baron 
de  Marcilly  en  Charolois  , comme  chef  de  cette 
Maifon , ligne  abfolument  Damas  , Oc  les  autres  de 
Damas). 

Philibert  de  Damas  eut  en  partage  les  terres  de 
la  Barollc  , de  la  Bajiie  6c  de  Ville  rs-la-Faye. 

Claude  de  Damas  , Marquis  A' Antigny , fut  fait 
en  1660.  Gouverneur  Oc  Lieutenant-Général  de 
la  Souveraineté  de  Dombes.  Son  deuxieme  fils  , 
Louis-Anne-Marie  Comte  de  Ruft'cy  t mort  le  24. 
Septembre  1721.  fans  alliance  , fut  Sous-Gouver- 
neur de  la  perfonne  du  Roi , Lieutenant-Général 
de  fes  années , Oc  Gouverneur  de  Maubeuge.  Fran- 
çois-Jofeph , Marquis  d’ Antigny  , fils  aîné  de  Clau- 
de , fuccéda  à celui-ci  dans  le  Gouvernement  de 
Dombes , & epoufa  Maric-Jacquelinc  de  la  Beaume- 
Mvnt-Rcvel  de  Saint-Martin  , dont  H eut  1.  Jo- 
feph-François  de  Damas  , Marquis  d’ Antigny  , Bri- 
gadier en  1733.,  mort  en  1736.,  laiflant  de  Judith 
de  Vienne , Comtefle  de  Comarin , François- Jacques 
de  Damas  , Marquis  d’Antigny  , Gouverneur  de 
Dombes  en  furvivance  de  fon  oncle  ; 2.  Jofeph- 
François , dit  le  Comte  de  Rnffey , Gouverneur  de 
Dombes , Maréchal  des  camps  Oc  armées*  du  Roi , 
du  1.  Janvier  1748.  ; & 3.  Magdeleine  , Chanoinefle 
à Neuville  en  Breilé. 

ANT1IS  ( les  ) , en  Bcarn , Diocefc  de  Dax  , 
Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , Séné- 
chauflée  de  Sanveterre.  On  y compte  12.  feux. 

ANT1LLAC  , dans  le  Limoufin  .Diocefc  Oc  Elec- 
tion de  Tulles  , Parlement  de  Bordeaux , Inten- 
dance de  Limoges.  On  y compte  46.  feux.  Cctçe  Pa- 
roifie  cft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Dordogne , 
à 7.  L S.  E.  de  Tulles. 

ANTILLY , dans  le  Valois  , au  Gouvernement 
général  de  Pille  -de- France  , Diocefe  de  Meaux , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Soiflons , Elec- 
tion de  Crépy.  On  y compte  Jo.  feux.  Cette  Pa- 
. roifle  cft  fituée  fur  la  riviere  de  Grivettc  , à 2.  1. 
un  tiers  S.  E.  de  Crépy , 3.  deux  tiers  N.  N.  E. 
de  Meaux  , & ç.  E.  S.  E.  de  Scnlis. 

ANTILLY  , en  Bourgogne  , Diocefc  d’Autun  , 
Parlement  6c  Intendance  de  Dijon  , Bi^lliage , Gre- 
nier à fel  & Recette  de  Nuyts.  On  y compte  25. 
feux.  Cette  Paroiflc  eft  à une  grande  lieue  S.  E. 
de  Nuyts.  D’Antilly  dépendent  les  hameaux  de 
Ch3mpfuc  & Roiflcur. 

ANTILLY  Oc  Buis , dans  le  Pays-Meflm  , Dio- 
ceie , Parlement , Intendance  & Recette  de  Meta . 
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Diftritt  du  Hant-Chemin.  On  y compte  24.  feux. 
Cette  Paroiflc  eft  fituée  fur  un  ruifleau , à.  2.  I. 
N.  E.  de  Metz. 

ANTIN , Anrinum , bourg , dans  le  Comté  de 
Bigorre  , Diocefe  de  Tarbes  , Parlement  de  Tou- 
loufe  , Intendance  d’Aufcb  , Recette  du  Comté  de 
Bigorre.  On  y compte  70.  feux.  Ce  bourg  eft  fituc 
fur  la  petite  riviere  de  Boiicc  , à 4.  t.  & demie 
N.  E.  de  Tarbes,  8.  S.  O.  d’Aufch  , 10.  & trois 
quarts  E N.  E.  de  Pau  , & 18.  un  quart  O.  S.  O. 
de  Toulon fe.  Long.  17.  57.  53.  lat.  43.  23.  22. 

La  Terre  Oc  Seigneurie  A'Antin  entra  dans  la 
Maifon  de  Pardaillan  par  l’alliance  de  Jacquette 
A'Anrin  avec  Arnaud  de  PardailUn  , Baron  de 
Qbndrin  , Oc  fat  érigée  en  Marquifat  en  1612.  & 
1615.  en  faveur  d’Antoine-Arnaud  , leur  arrière- 
petit-fils , le  même  qui  fiit  reçu  Chevalier  des  Or- 
dres du  Roi  le  31.  Décembre  1619.  , Oc  qui  mourut 
le  28.  Mai  1624.  Louis-Henri  de  Pardaillan  , Mar- 
quis de  Montefpan  & d’Antin  , petit-fils  d’ Antoine- 
Arnaud  , hérita  par  fon  ayeuie  paternelle  , Paulede 
Saïnt-Lari , du  Ihiché  de  Belîegarde  , Oc  par  fon 
ayeuie  maternelle  , Hélene  de  Nogaret , de  celui 
3’Epemon , & mourut  en  Novembre  1700.  Louis- 
Antoine  de  Pardaillan  , fon  fils  , fut  créé  Duc 
A'Antin , en  Mai  1711.  Les  Lettres-Patentes,  don- 
nées à ce  fujet , portent  union  des  Baronnies  , 
Terres  Oc  Seigneuries  de  Bclte-ljle  , Mieflan  , Thuil- 
lerie  Oc  dp  Pis*,  au  Marquifat  d’Antin  , 5c  érection 
d’icelui  en  Duché-Pairie  fous  le  nom  de  Duché 
d’Antin.  Louis-Antoine  de  Pardaillan  , premier 
Duc  d’Antin,  fc  démet  le  31.  Mars  1724.  , & 
meurt  le  2.  Novembre  1736.  son  fils  aîné  , Louis , 
Marquis  de  Gondrin  , étoit  mort  dès  le  $.  Février 
1712.  : il  avoit  époufé  Marie-Viéloire  Sophie  de 
Noailles  , remariée  le  2.  Février  1723.  à S.  A.  S. 
Mgr.  Louis-Alexandre  de  Bourbon  , Comte  de  Tou- 
loufe.  Louis  I.  de  Pardaillan  , Duc  d’Antin  , petit- 
fils  de  Louis-Antoine , meurt  le  9.  Décembre  1743.: 
il  avoit  époufé  en  1722.  Françoifc-Gillone  de  Mont- 
morenej-Luxembourg  , née  le  premier  Juillet  a 704. 
Leur  fils , Louis  II.  de  Pardaillan  , dernier  Duc 
d’Antin,  né  le  15.  Février  1727.,  eft  mort’ fans 
poftérité  , en  Allemagne  , au  commencement  de 
la  préfente  guerre. 

ANTISE  ou  Autise,  Altijîa  , petite  riviere  t 
en  Poitou.  Elle  a fa  fource  à une  petite  diftance 
de  la  Paroiflc  du  Bugnon  ; elle  pafle  par  Ardin  & 
Maillezais , Oc  fe  jette  dans  la  Scvre-Niortoife , à 
une  petite  diftance  S.  O.  de  Maille , & à tfne  1. 
$.  S.  O.  de  Maillezais.  Son  cours  cft  de  7.  I.  ou 
environ. 

ANTIST  , dans  le  Comté  de  Eigorre , en  Gaf- 
cogne  , Diocefe  de  Tarbes , Parlement  de  Touloufe  t 
Intendance  d’Aufch , Recette  du  Comté  rie  Bigorre. 
On  y compte  20.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  à 2. 1.  & 
deux  tiers  S.  S.  E.  de  Tarbes. 

ANTOIGNÉ , bourg , en  Anjou  , Diocefe  d’An- 
gers , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Tours  , 
Eleélion  de  Montreuil- Bellay.  On  y compte  94. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  à une  petite  diftance  de  la 
rive  gauche  de  la  Dive  , Oc  <k  trois  quarts  de  lieue 
S.  S.  E.  de  Montreuil-Bellay. 

ANTOIGNY  ,en  Normandie  , Diocefe  de  Séez, 
Parlement  de  Rouen , Intendance  d’Alençon , Elec- 
tion de  Falaife  , Sergenterie  de  la  Fertc.  On  y 
compte  80.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 7.  L O.  N.  O. 
d’Alençon- 

ANTOIGNY  , dans  le  Maine  , Diocefe  Oc  Elec- 
tion du  Mans , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Tours.  Ce  n’eft  qu’une  Baronnie  , fituée  fur  la 
Sarthe,  à trois  lieues  N.  du  Mans  , & qui  appar- 
tient au  poflë fleur  de  la  Terre  de  Lavardin. 

ANTOIGNY- LE -TILLAC  , en  Touraine  , 
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Diocefe  & Intendance  de  Tours  , Parlement  de 
Paris  , Election  de  Chinon.  On  y compte  47.  feux. 
Ce  lieu  eft  réputé  Cenfe  & non  Paroiiïè. 

ANTOrNG  , en  Auvergne  , Diocefe  de  Cler- 
mont. Parlement  de  Paris , Intendance  de  Riom, 
E'Icélion  dTfl’oirc.  On  y compte  1 J 7.  feux.  Cette 
Paroiiïè  eft  à z.  petites  lieues  S.  O.  d’Iflbire. 

ANTOLLE.  C’eft  le  nom  qu’on  donne  à une 
des  éclufes  de  la  Sevre-Niortoiie.  Cette  éclufe  eft 
très-belle  fit  mérite  d’être  vue. 

ANTON , en  Dauphiné.  Voye\  Anthon. 

ANTONAVES  ou  Anthonaves,  en  Dauphiné, 
Diocefe  , Elcélion  & Recette  de  Gap , Parlement 
fit  Intendance  de  Grenoble.  On  y compte  un  8e. 
& un  16e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; fit  un  feu, 
un  tiers  , un  8e.  & un  96e.  de  feu  pour  les  fonds 
taillablcs  , y compris  néanmoins  un  6e.  de  feu  pour 
les  fonds  affranchis.  Cette  Paroiiïè  eft  fituée  fur 
un  ruiffeau,  à 1.  1.  fit  deux  tiers  O.  N.  O.  de 
Siftcron  , fit  7.  S.  O.  de  Gap. 

' ANTONE  ou  Antonne  , dans  le  Périgord  , 
Diocefe  fit  Elcélion  de  Périgueux  , Parlement  fit 
Intendance  de  Bordeaux.  On  y compte  207.  feux. 
Cette  Paroiiïè  eft  à une  petite  diftance  de  la  riviere 
d’illc , & à j.  1.  N.  E.  de  Pcrigueux. 

ANTONT , en  Dauphiné , Diocefe  de  Lyon  , 
Parlement  & Intendance  de  Grendble  , Election  de 
Vienne.  11  y a un  Bureau  des  cinq  groflès  Fermes: 
ce  Bureau  eft  du  Département  de  Gréfivaudan  , ôc 
dépend  de  la  Direôionde  Grenoble.  Vaye\  Anthon. 

ANTONY  , bourg , dans  lTfle-de-France  , Dio- 
cefe , Parlement,  Intendance  & ElcéUon  de  Paris  , 
On  y compte  128.  feux.  Ce  bourg  eft  à 2.  1.  S. 
S.  O.  de  Paris , ôc  il  eft  lïtué  fur  la  route  qui  mene 
de  Paris  à Chartres  par  le  Bourg-la-Reine. 

ANTORCHE  ou  Autorchf-  , dans  le  Bléfois , 
au  Gouvernement  général  d’Orléanois  , Di«*ccfc  de 
Blois  , Parlement  de  Paris,  Intendance  d’Orléans, 
Eleftion  de  Romorantin.  On  y compte  22.  feux. 
Cette  ParoiiTe  eft  à 1. 1.  N.  O.  de  la  Ferté-Avrain  , 
8c  7.  E.  de  Chartres. 

ÂNTORPE,  en  Franche-Comté  , Diocefe  , Par- 
lement & Intendance  de  Bcfançon  , Bailliage  ôc 
Recette  de  Dole  , Prévôté  d’Orchamps.  On  y com- 
pte 18.  feux.  Cette  Communauté  eu  à une  petite 
diftance  de  la  rive  droite  du  Doux  , & à 4. 1.  deux 
tiers  E.  N.  E.  de  Dole. 

ANTOUILLET  , dans  le  Mantois , au  Gouver- 
nement général  de  lTflc-de-France,  Dioccfede  Char- 
tres . Parlement  ôc  Intendance  de  Paris , Election 
de  Montfort-PAmaury.  On  y compte  $4.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  à une  1.  & demie  N.  de  Montfort-l’A- 
maury  , & 6.  Ôc  demie  O.  de  .Paris. 


ANTRAGE  , dans  le  Sundtgave  , au  Gouverne- 
ment général  d’Alface  , Diocefe  de  Bcfançon,  Con- 
feil  fouverain  & Intendance  d’Alfacc  , Bailliage  de 
Bedtfort.  On  y compte  1 6.  feux.  Cette  ParoiiTe  eft  fi- 
tuée fur  un  ruiflèau  , à une  lieue  S.  E.  de  Bedtfort. 

ANTRAIN  , Interamnes  , ville  , en  Bretagne  , 
Diocefe  , Recette , Parlement  fit  Intendance  de 
Rennes.  On  y compte  17.  feux  & un  tiers  de  feu. 
Cette  ville  eft  fituée  fur  la  riviere  de  Coelhon , à 4. 
1. 0.  N.  O.  de  Fougères , 2.  S.  S.  O.  de  Pontorfon , 
3.  & demie  E.  S.  E.  de  Dol , & 7 .ôc  demie  N. N.  E. 
de  Rennes.  Long.  16.  5.  13.  lat. 48.  28.  lo.llyaà 
Antrain  une  Junfdi&ion  royale  , qui  eft  un  démen- 
brement  de  celle  de  Fougères , & qui  reffortit  en 
première  inftance  au  Préfidial  de  Rennes. 

ANTRAIN  , enNivemois,  Diocefe  d’Auxerre 
Tarlementde  Paris  , Intendance  d’Orléans , Ele&ion 
de  Clamecy.  On  y compte  184.  feux.  Cette  Paroiflè 
clUitucc  fur  un  ruiflèau  , à 4.  I.  E.  de  Cofne  ôc  de 
ta  Loire,  & 3.  & un  quartO.  de  Clamecy.  Long.  20. 
;•  • at.  47.  27.  $5.  Antrain  eft  une  Châtellenie  du 
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Reflort  de  Donzy  , qui  en  eft  éloigne  de  2. 1.  & un 
quart  O.  S.  O. 

* en  DauPhiné-  Entraigues. 

ALTRAN  , en  Poitou  , Diocefe  ôc  Intendance 
de  Poitiers,  Parlement  de  Paris,  Eleélion  deChâ- 
tellerault.  On  y compte  151.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
btucc  fur  la  rtve  gauche  de  la  riviere  de  Vienne  à 
une  grande  dcmi-lieue  N.  N.  O.  de  Châtellcrault.  ’ 

ANTRESMES  ou  Entrasme  , bourg,  en  Anjou 
Diocefe  du  Mans  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Tours  , Elcftion  de  Laval.  On  y compte  ic0. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  au  confluent  de  la  Jouane  & 
de  la  Mayenne , à 2. 1.  S.  S.  E.  de  Laval , 3.  ôc  trois 
quarts  N.  de  Château-Gontier , 1 2.  O.  du  Mans  ôc 
11.  N.  N.  O.  d’Angers.  Long.  16.  56.  50.  lat.  47. 
59. 10.  Antre  fines  eft  un  lieu  célébré  dans  PHiftoire 
à caufe  que  Salomon  , Duc  de  Bretagne , accom- 
pagné des  principaux  Seigneurs  de  fon  Etat , y vint 
rendre  hommage  au  Roi  Charles-le-Chauve,  en  861. 
( V 0 ye\  les  Annales  de  Saint-Bertin  ).  Ce  lieu 
Antrefines  , eft  une  Baronnie  , qui  vaut  cinq  à fix 
mille  livres  de  rente , ôc  dont  la  Jurifdi&ion  s’étend 
fur  neuf  Paroifles. 

ANTRE  VILLE,  enNormandie.  Voyez  Anfreville. 

ANTROEUILLES  ou  Aktrcuiu.es  , dans  la 
Flandre  Walonne , Diocefe  de  Tournay , Parlement 
de  Douay , Intendance  & Subdélégation  de  Lille. 
On  n’y  compte  aue  2.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée 
tout  proche  de  le  riviere  de  Marque,  à 2. 1.  S.  E. 
de  Lille. 

ANTROS.  On  appelle  de  ce  nom , une  petite 
ifle  qui  eft  fituée  à l’embouchure  de  la  Garonne  , ôc 
où  ou  a bâti  la  fameufe  Tour  de  Cordouan  qui  fert  de 
Phare  ou  de  Fanal  aux  Vaiflèaux  qui  entrent  dans 
la  riviere  ou  qui  en  fortent.  Vcyc\  Cordouan. 

ANTUGNAC  , en  Languedoc  , Diocefe  fit  Re- 
cette d’Aleth , Parlement  ôc  Généralité  de  Touloufe, 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  44.  feux. 

ANTUILLY  ou  Antully  , en  Bourgogne , Dio- 
cefe , Bailliage , Grenier  à fel  fit  Recette  d’Autun , 
Parlement  ôc  Intendance  de  Dijon.  Ony  compte  1 14. 
feux.  Cette  Paroiiïè  eft  fituée  dans  un  pays  de  boix 
fit  de  montagnes , à 2. 1.  S.  E.  d’Autun.  D’Antuilly 
dépend  le  village  de  la  Porcherefle. 

ANTUME  ou  Autume  , en  Bourgogne , Diocefe 
de  Befançon  , Parlement  fit  Intendance  de  Dijon , 
Bailliage  fit  Recette  d’Auxonne.  On  y compte  3$. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  enclavée  dans  le  Bailliage  de 
Dole  , en  Franche-Comté  , fie  elle  eft  à 2.  L S.  E. 
d’Auxonne. 
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ANVAIN.  en  Artois,  Diocefe  ôc  Gouvernance 
d’Arras , Confeil  d’Artois  , Parlement  de  Paris , 
Intendance  de  Lille  , Bailliage  de  Saint-Pol.  On  y 
compte  io$.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la 
riviere  de  Temoife , à 1.  1.  fit  trois  quarts  N.  0 de 
Sainf-Pol.  On  diftinguc  le  grand  fit  le  petit  Anvain  : 
ils  ne  font  féparés  l’un  de  l’autre  que  par  la  Temoife. 

ANVAYE,  en  Provence.  Voye\  Auvaye. 

ANVERS-LE-H AMON , bourg , dans  le  Maine , 
Diocefe  du  Mans  , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Tours , Ele&ion  de  la  Flèche.  On  y compte  344. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  un  ruiflèau , à 7. 1.  fit  un 
quart  O.  S.  O.  du  Mans , fit  5.  N.  0.  de  la  Flèche. 
Il  y a un  Prieuré  , qui  dépend  de  l’Abbaye  de  Mar- 
moutier. 

ANVEVIJ,LE  , en  Normandie  , Diocefe  , Parle- 
ment ôc  Intendance  de  Rouen  , Elcébion  de  Caude- 
bec  , Sergenterie  de  Doudcville.  On  y compte  2. 
fçux  privilégiés  fit  97.  feux  taillables  ; ce  qui  fait 
en  tout  99.  feux.  Cette  ParoiiTe  eft  à 4- 1*  N.  de 
Caudebec. 

ANUGNY,  en  Bourgogne.  Voyt\  Amugny. 
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ANVILLE , en  Angoumois , Diocefe  d’Angou- 
ièinc  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  la  Ro- 
chelle , Ele&ion  de  Cognac.  On  y compte  74.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à S- 1.  N.  E.  de  Cognac  , & s-  & 
demie  N.  O.  d’Angoulcme. 

ANUS  , en  Bourgogne.  Vayc\  Fouronne. 

ANWEIL  ou  Anweiller  , petite  ville  , dans  la 
baflè  Alface  , Diocefe  de  Spire  , Confeil  fouverain 
& Intendance  d’Alfacc  , Bailliage  de  Landaw.  On  y 
compte  250.  feux,  i$o.  maifons  & environ  1100. 
âmes.  Cette  ville  eft  ceinte  d’une  (impie  muraille , fans 
aucune  fortification  extérieure.  Mais  fa  fituation , au 
débouché  des  montagnes,  lareud  de  quelque  impor- 
tance. On  y fait  un  commerce  aflèz  confidérable  en 
cuirs  tannés.  Il  y a auffi  des  manufactures  de  draps  i 
& à quelque  diftance  de  la  ville  , il  y a de  belles  carriè- 
res de  pierres.  Anweiller  eft  fur  la  Queich,  h 1. 1.  & 
deux  tiers  O.  de  Landaw  , 6.  O.  S.  O.  de  Spire  , & 
•11.  N.  N.  E.  de  Strasbourg.  Long.  îç.  39.  $$.  lat. 


ANXAUMONT  , en  Poitou , Diocefe  , Inten- 
dance, Election  & Arrondiflèment  de  Poitiers  , Par- 
lement de  Paris.  On  y compte  30.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè eft  à 1 . 1.  E.  de  Poitiers. 

ANXETOT,  en  Normandie,  Diocefe,  Parle- 
ment & Intendance  de  Rouen,  Eleétion  de  Monti- 
villiers,  Sergenterie  de  Saint-Romain.  On  y compte 
1.  feu  privilégié'  & 19.  feux  taillables  ; ce  qui  fait  en 
tout  10.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 1. 1.  & trois  quarts 
E.  N.  E.  de  Montivillicrs. 

A N Y 

ANY  , en  Normandie  , Diocefe  de  Bayeux  , Par- 
lement de  Rouen, Intendance  & Election  de  Caen, 
Sergenterie  de  Villers.  On  y compte  17.  feux.  Cette 
ParoiiTc  eft  à 3. 1.  & un  quart  S.  U.  de  Caen. 

A N Z 

ANZELINE  ou  Anzelme  , dans  la  Marche  , 
Diocefe  de  Limoges , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Moulins  , Eleékion  de  Gueret.  On  y 
compte  1 50.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  limée  fur  la 
rive  gauche  de  la  Creufe  , à 3.  lieues  N.  N.  O.  de 
Gueret. 

ANZERVILLE-BAILLEUL  , en  Normandie  , 
Diocefe  , Parlement  & Intendance  de  Ronen  , Elec- 
tion de  Montivillicrs  , Sergenterie  de  Godarville  , 
On  y compte  2.  feux  privilégiés  & 43.  feux  tailla- 
bles ; ce  qui  fait  en  tout  4$.  feux. 

ANZET  .dans  le  Condomois  ,au  Gouvernement 
général  de  Guyenne  & Gafcogne  , Diocefe  & Elec- 
tion de  Condom  , Parlement  & Intendance  de  Bor- 
deaux , Jurifdiftion  de  Villefranche  de  Queyran. 
On  y compte  1 2 1 . feux. 

ANZ1N  , dans  le  Comte  d’Haynault  , mais  au 
Gouvernement  général  de  Flandres  , Diocefe  de 
Toumay  , Parlement  de  Douay  , Intendance  de 
Maubcuge , Recette  & Prévôté  de  le  Comte  , Ban- 
lieue de  Valenciennes.  On  y compte  46.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  à une  fort  petite  diftance  N.  de  Va- 
lenciennes. 

ANZY , en  Bourgogne , Bailliage  d’Autun.  Voyc\ 
Auzy. 

ANZY-LE-DUC , bourg  & château  , en  Bour- 
gogne , Diocefe  d’Autun  , Parlement  & Intendance 
de  Dijon  , Bailliage  , Recette  & Grenier  à fel  de 
Semur-  en  - Briônnois.  On  y compte  S4*  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  fur  la  rive  gauche  de  la  riviere  de 
Reconce  une  petite  lieue  N.  de  Scmur-en-Brion- 
nois , 1.  E.  N.  E.  de  Marcigny  , 4.  S.  O.  de  Cha- 
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rolles , & 1 3.  S.  un  quart  à l’O.  d’Aufun.  D’Anzy- 
le-Duc  dépendent  le  fief  de  Lattez  , les  hamciut  du 
Bourg  , de  Bourvaflye  , de  Cray  ik  Chevrigny  , de 
Prayric  haut  & bas  , de  Soirmain  , & les  métairies 
du  Moiriere  & Choges.  Il  y a à Anzy  un  Prieuré 
de  l’Ordre  de  Saint-Bénoît  : ce  Prieure  vaut  1000. 
liv.  de  rente  à celui  qui  en  eft  pourvu. 

A O R 

AORT  ou  Ortevjelle  .bourg  avec  titre  de  Vi- 
comté , Diocefe  de  Dax , Parlement  de  Bordeaux  , 
Intendance  d’Aufch  , Elcétion  des  Landes.  On  y 
compte  196.  feux.  Ce  bourg  eft  à 4. 4.  S.  de  Dax. 
Voyc\  Feyrehourade. 

A O S 

AOSTE  , Augujlum  , bourg , en  Dauphiné , Dio» 
ccfc.  Parlement  de  Intendance  de  Grenoble  , Elec- 
tion de  Vienne.  On  y compte  2.  feux  , un  demi  & 
un  48e.  de  feu  pour  les  biens  nobles  i & 5.  feux  , 
deux  tiers  , un  24e.  & un  32e.  de  feu  pour  les  fonds 
taillables  , y compris  les  feux  de  Lciffin  & Che- 
melin  , & y compris  aufli  deux  feux  , un  24e.  & un 
ic.  de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Ce  bourg  eft 
tué  aux  confins  de  la  Province  de  Dauphiné  , 
vers  la  Savoye  , fur  la  petite  rivière  de  Bierre  , à 
une  petite  diftance  de  fon  embouchure  dans  le 
Rhône  , à 1. 1.  & trois  quarts  N.  N.  O.  du  Pont-de- 
Beauvoifin  , & 8.  N.  de  Grenoble. 

AOSTE  ou  Aousrt  , en  Dauphiné  , Diocefe  de 
Die  , Parlement  & Intendance  de  Grenoble , Elec- 
tion de  Montclimart.  On  y compte  2.  feux  , un 
tiers  , un  8e.  & un  96e.  de  feu  pour  lesbiens  nobles  ; 
& 5.  feux  , un  6e.  & un  24e.  de  feu  pour  les  fonds 
taillables  , y compris  un  demi  , un  12e.  & un  96e. 
de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  Paroiflè  eft 
fituée  fur  la  Dromc  à une  demi-licuc  E.  S.  E.  de 
Creft  , à $.1.  O.  S.  O.  de  Die.  Quelques  Auteurs 
penfent  que  la  Paroiflè  d’Aofle  , dont  il  eft  ici  quef- 
tion  , eu  la  petite  ville  d'Auguftz-Vocontiorum  , 
que  les  anciens  plaçoient  entre  Die  & Valence  j & 
cela  paroit  aflèz  probable. 

A O U 

AOUGNI , la  Ferme  de  Plcffis  & la  Maifon  Rozoy , 
en  Champagne  , Diocefe  & Eicftion  de  Rhcims  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons.  On 
y compte  $8.  feux. 

AOURY  , dans  le  Pays*MefEn  , Diocefe  , Par- 
lement , Intendance  & Recette  de  Metz  , Dillriét 
de  Franc-Aleus.  On  y compte  7.  feux. 

AOUST.en  Champagne,  Diocefe  Sc  Elc&ion 
de  Rheims  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Châlons.  On  y compte  228.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
à 4. 1.  un  tiers  O.  de  Meziercs , & 1 1.  N.  N.  E.  de 
Rheims.  D’Aouft  dépendent  les  hameaux  de  la 
Feréc  & du  Mont-de-Picrrc 

AOUSTE  , en  Dauphiné.  Voye\  Leiflèins. 

AOUSTE  , en  Dauphiné.  V oye\  Aofle. 

AOUZE  , Aquofa  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
Diocefe  de  Toul , Confeil  fouverain  & Intendance 
de  Lorraine , Bailliage  deNcufchâteau.  On  y compte 
36.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 2.  1.  & un  tiers  E.  un 
quart  au  N.  de  Ncufchàteau.  L’Eglifc  d’Aouze  eft 
dédiée  ï St.  Vincent , de  c’eft  le  Chapitre  de  Toul 
qui  en  conféré  la  Cure  au  concours.  La  dixme  eft 
partagée  entre  le  Cure  , le  Chapitre  de  Toul  & 
l’Abbé  de  Chaumofey.  11  y a à Aouzc  deux  Cha- 
pelles en  titre  , l’une  dédiée  à Notre  - Dame  , de 
l’autre  à Saint-  Claude.  La  première  a cent  livres 
de  revenu , & l’autre  quarante. 
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APACH  , dans  le  Pays-Mefltn  , Dioeefe  , Par- 
lement , Intendance  & Recette  de  Metz  , Diftrift 
de  l’Evêché.  On  y compte  1 ».  feux. 

APARA1NV1LLE  , dans  le  Duché  de  Bar , Dio- 
eefe de  Metz  , Confeil  fouverain  & Intendauce  de 
Lorraine  , Bailliage  de  Pont  - à - Mouflon.  On  y 
compte  ïo.  feux. 

APC 

APCHAL  , en  Auvergne , Dioeefe  & EleéHon 
de  Clermont •,  Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Riom.  On  y compte  221.  feux. 

APCHER  , Sarrouel  , Combàlibeuf , Saigue , le 
Fayct , Vaufoubre , Vaumcugcs  , & Vau  (outre  , 
villages  de  la  Paroifle  de  Leyvaux  , en  Auvergne  , 
Dioeefe  de  Clermont , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance & Eleélion  de  Riom.  On  y compte  50.  feux. 

APCHER  ou  Apchick  , en  Languedoc  , Dioeefe 
& Recette  de  Mende  , Parlement  de  Touloufe  , 
Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de  Lan- 
guedoc. On  y compte  12.  feux.  Cette  Communauté 
eft  à une  grande  lieue  0.  de  la  Trueyre  , de  6.  deux 
tiers  N.  O.  de  Mende.  Long.  20.  57.2.  lat.44.48. 17. 

La  Terre  , Seigneurie  & Château  d’Apchier  , 
dont  il  eft  ici  queftion  , dépendante  de  la  Paroiife 
de  Prunieres , qui  en  eft  éloignée  d’une  demi-lieuc 
vers  le  N.  E. , eft  une  des  huit  Baronnies  du  Gé- 
•vaudan,  qui  entrent  par  tour  aux  Etats  de  Lan- 
guedoc. Elle  ctoit  compofée  autrefois  de  feize  Pa- 
roiflês  ; Ravoir,  St.  Auban , Montait  y rac , Recourt, 
Chiteauneuf-de-Randon , &c. 

Cette  Baronnie  fut  portée  en  mariage  , au  mi- 
lieu du  douzième  ficelé  , à Guérin  de  CMteauneuf , 
par  Alix  A'Apchier , héritière  du  Baron  d’Apchier  , 
de  St.  Auban  , &c.  Ce  Guérin  avoit  pour  bifayeul 
Gudleaume  de  Châteauneuf  , vivant  en  tojo. , & 
pour  frere  puîné  Guy  de  Châteauneuf,  qui  a fait 
la  branche  de  Joycufe.  Alix  d’Apchicr  fut  mère  de 
Guilleaume  de  Châteauneuf,  le  même  qui  accom- 
pagna St.  Louis  au  voyage  d’outre-mer  en  1248. , 
& qui  fut  élu  Grand-Maître  de  l’Ordre  de  St.  Jean 
de  Jcrufalem,  & de  Guérin  de  Châteauneuf,  Sei- 
gneur d’Apchicr. 

La  Maifon  d’Apchier  fubfiftoit  encore , i]  n'y  a 
pas  long-temps  , dans  les  branches  de  ta  Garde  & 
de  Vabres.  La  première  fut  formée  par  Jacques 
d’Apchier , fils  puîné  de  Jean  II.  & de  Marguerite 
de  Chaperon.  Chriftophe  , Comte  d’Apchicr,  frere 
aîné , fut  Baron  de  Cerjy  & Chevalier  des  Ordres 
du  Roi  : il  mourut  en  i6jo.,  laiflant  une  fille  uni- 
que , Marguerite , qui  devint  héritière  de  la  Ba- 
ronnie d’Apchier,  qu’elle  porta  avec  plulieurs  autres 
Terres  à fon  mari  François,  Comte  de  Cruflbl  , 
Duc  d’Uzès , premier  Pair  de  France  , &c. , qu’elle 
epoufate  28.  Décembre  16  jé.  Leur  pctir-fils , Jean- 
Charles  de  Cruflôl , Duc  d’Uzès , Chevalier  des  Or- 
dres du  Roi , &c. , vendît  en  1714.  la  Baronnie 
d’Apchier  à Jofeph-Philibert  d’Apchier,  Comte  de 
vabres  & de  la  Baume,  mort  le  2.  Avril  2-75 S- > à 
69.  ans  , & fans  avoir  laiflë  d’enfants  de  fa  femme 
Anne-Marguerite  Guenet  de  Franquevtlle.  Le  Comte 

a V«îb-eS  aVoit  *td  foit  erand  S«n*chal  d’Arles  le 
28.  Ma*  1714.  Ce  même  Comte , après  avoir  acheté 
la  Baronme  d’Apchier  en  1714. , acquit  le  ai.  Oc- 
tobre  de  la  même  année  , les  mazures  du  Château 
Apchief  <5c  une  partie  de  fes  dépendances,  avec 
•e  droit  d entrée  aux  Etats  de  Languedoc  j mais 
lité  T? dCS  de  le  recevoir  en  qua- 

que  la  DW*0  d Apchier>  Parce  qQ,il  n’a  voit  acheté 
coir.nofçiu  portll?n  des  *eize  Paroifl’cs  qui 

Pofcut  catc  Baronnie,  & que  d’aillcurï  il  n’a- 
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voit  pas  payé  les  lots  à l’Evêque  de  Mende.  La 
rneme  Baronmc  Apchier,  fut  enfuite  acquife  Par 
Pierre-Emmanuel  de  Bejfac-Souls , Marquis  de  Ro- 

S!1  fC  ’ T'  5?3xenJ,Crfo nne  au*  Etats  de  Lan- 
guedoc , affembles  à Montpellier  en  1724.  U elt 
mort  au  mois  de  Juin  17$  j. 

Jacqt.,,  d'Apchier  auteur  de  la  branche  de  U 
Garde , gl,  puîné  de  Jean  II.  & de  Marguerite  de 

S-T  ! ” P”aSc  '«  Seigneuries  de  la 

Garde  & de  Thouras  & mourut  en  1606. , biffant 
de  Dauphine  de  Ta, Hue . Chriftophe  de  Francois- 
Fhi  ibert.  L aîné,  qui  eponfa  Marie  de  la  Rochef.u- 
« >«79- , & fût  pere  de 
Chrtftophe  U.  dit  h Comte  d’obier , marié  en 
1695.  à Magdeleine  Filhot , mere  de  Jofcph  die 
le  Marquis  d’Avchier , né  le  14.  Mars  1698.  & 
marié  en  1747.  à N.  de  la  Rochefoucault  St.  Elpis 
feeur  de  l’Archcvcque  de  Rouen , de  laquelle  il  a 
deux  enfants. 


François-Philibert  d’Apchier , Vicomte  de  Va- 
\eilles  , frere  puîné  de  Chriftophe  I. , fut  marié  en 
ié4S*  à Anne  de  Pontault , Dame  de  St.  Didier 
mere  de  Hugues  d’Apchier  , Vicomte  de  Vazcilles’ 
mort  en  1709.  Celui-ci  avoit  époufé  en  168$.  Anne 
de  Chevailher  de  Rouffes , de  laquelle  font  nés  1. 
Charles-Philibert  d’Apchier  , Baron  de  St.  Didier 
dit  le  Marquis  d’Apchicr  ; 2.  le  14.  Juin  1694! 
Claude-Annct , dit  le  Comte  d’Apchier , Lieute- 
nant-Général des  armées  du  Roi,  du  2.  Mai  1744., 
Chevalier  de  fes  Ordres,  le  2.  Février  1746.;  & 
deux  filles. 

APCHON , en  Auvergne , Dioeefe  & Elcftion 
de  St.  Flour,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de 
Riom.  On. y compte  182.  feux.  Cette  Communauté 
eft  à 7. 1.  îî.  E.  de  St.  Flour. 

La  Terre  ôc  Seigneurie  d'Apchon  eft  une  Ba- 
ronnie qui  relève  en  Fief  de  l’Evèché  de  Clermont, 
& rcflôrtit  au  Bailliage  d’Auriilac  comme  Fief  de 
l’Eglife.  Le  Seigneur  d’Apchon  eft  nommé  le  pre- 
mier aux  Aflifes  du  Bailliage  d’Auriilac  : c’eft  à 
caufc  de  cela  qu’il  fe  dit  le  premier  Baron  de  la 
haute  Auvergne.  Il  eft  vrai  qu’il  eft  le  premier  Ba- 
ron de  l’Evêché  de  Clermont  pour  la  haute  Au- 
vergne. Cette  Terre,  qui  eft  d’une  très-grande  éten- 
due , eft  dans  la  Paroifle  de  St.  Hyppolithe,  dont 
l’Eglife  eft  à un  bon  quart  de  lieue  d’Apchon.  Le 
Chareau  de  ce  nom,  Apchon  , eft  bâti  au  fommet 
d’un  rocher  fort  haut  & efearpé  de  toutes  pans. 
Au  bas  du  Châtean , qui  domine  le  village  d’Ap- 
chon , eft  la  cour  avec  les  écories  Sc  une  tour  ron- 


de. On  monte  de  cette  tour  à un  pont-levis , qui  de 
i’extrêmité  de  la  cour  communique  au  Château  -,  & 
ce  pont-levis  eft  le  feul  endroit  par  lequel  on  y puifle 
arriver. 

Le  Château  d’Apchon  a donné  fon  nom  à une 
des  plus  anciennes  Maifons  de  la  haute  Auvergne , 
l’une  des  trois  qui  portent  le  farnom  de  Comptour , 
C les  deux  autres  étoient  celles  de  Saigne  & de  Sr. 
JVicéïi tire').  Ce  nom  de  Comptour  figoifioit,  à ce  qu’on 
croit , Receveur  des  deniers  royaux. 

Au  commencement  du  quinzième  fiede , l’an- 
cienne Maifon  d’Apchon  fondit  dans  celle  de  Saint- 
Germain  qui  en  prit  le  nom  de  les  armes.  Louis 
Comptour  d’Apchon,  qui  teftale  15- Février  1415*. 
laifla  de  fa  femme  Marguerite  d’EJlaing  deux  fils; 
fçavoir  , Guilleaume  qui  mourut  fans  alliance  , & 
Jean  qui  d’Antoinette  d ’Alegre  eut  pour  fille  uni- 
que Annette  d’Apchon , femme  de  Guilleaume  de 
Thimicres , & morte  fans  poftérité.  Alors  la  Ba- 
ronnie d’Apchon  uaflà  aux  defeepdauts  de  Louifir 
d’Apchon  , fille  aînée  de  Louis,  mariée  en  14*4* 
à Artaud  de  Sr.  Germain  , Chevalier  , Seigneur  de 
Montrond,  Rochetaillé , &c.  De  cette  alliance  vin- 
rent entre  antres  enfants  , Artaud  IL  de  Saint- 
Gtrmsin , 
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Germain  , & Louis  , qui  prit  le  nom  d’Apchon  , 3c 
mourut  fans  poftérité.  Artaud  II.  de  St.  Germain  , 
Baron  d’Apchon  , fut  allié  par  contrat  du  n.  No- 
vembre 146a.  à Marie  de  Verà  , de  laquelle  il  eut 
entre  autres  enfants , Michel , dit  Artaud  III.  du 
nom.  Celui-ci  époufa  Marguerite  de  Lavieux , qui 
le  fit  pere  d’Artaud  IV.  de  St.  Germain  , dit  d’Ap- 
chon, Sire  d’Apchon,  Chevalier  de  l’Ordre  du  Roi, 
& fou  Lieutenant  - Général  ès  Gouvernements  de 
Lyonnois , Foreft  , Beaujolois , Bourbonnois  & Au- 
vergne , Capitaine  de  cent  hommes  d’armes.  Par 
contrat  du  «7.  Juin  1519.,  cet  Artaud  IV.  de  St. 
Germain  époufa  Marguerite  à'Albon  , focur  de  Jac- 
ques d’Albon , Soigneur  de  St.  André  , Maréchal 
de  France,  3c  héritière  de  Catherine  d’Albon  fa 
niccc.  De  cette  alliance  vinrent  neuf  garçons , 3c 
entre  autres  , Gabriel , Antoine  , Henri  3c  Jacques  , 
qui  ont  fait  les  branches  d'Apchon  , de  Sere\att  de 
Sr.  André-d'  Apchon  3c  de  St.  Germain-d'Apchon. 

Gabriel  d’Apchon,  Seigneur  d’Apchon  , fils  aîné 
d’Artaud  IV. , époufa  Françoife  de  la  Jaille  , fille 
unique  de  René  , Seigneur  de  la  Rochctalbot,  3c  de 
Magdeleine  de  Montgcmmery , 3c  fut  pere  de  Char- 
les , Baron  d’Apchon  , qui  de  Louife  de  Châtillon , 
fa  fécondé  femme , eut  pour  fille  unique  Renée 
d’Apchon  , morte  en  161a.  fans  laifler  de  poftérité 
de  ton  mari  Jacques  de  Beauveau  , Baron  du  Rivau. 
Son  oncle,  Jacques  d’Apchon  , hérita  de  la  Baron- 
nie d’Apchon  , 8c  époufa  iw.  Sidoine  de  Vcndômoisi 
a°.  N.  du  Puy-du-Fou , dont  il  n’eut  point  d’en- 
fants. Il  ne  laifla  de  fa  première  femme  que  Louife 
d’Apchon,  qui  fut  mariée  t°.  à Jacques  - Louis 
Comte  d'Eftaing  ; 20.  en  1631.  à François  de  Guil - 
lebett  de  Sacqucville.  Elle  avoit  trois  tantes  , i°. 
Gabrielle  d’Apchon  mariée  5 Gabriel  de  Chabancs , 
Vicomte  de  Savigny  ; 2°.  Marguerite  d’Apchon , 
femme  de  François  d'Efpittchal  j j°.  N.  d’Apchon  , 
epoufe  de  François  de  Satlaycs  , Baron  de  Tollet. 

Antoine  d’Apchon  , Seigneur  de  Sere\at  3c  de 
Chanteloube  , Abbé  de  Cerify , fécond  fils  d’Artaud 
IV. , fut  Lieutenant  aux  Gouvernements  de  Lyon- 
rois  , Foreft  3c  Beaujolois  , en  l’abfcncc  du  Maré- 
chal de  Saint-André  fon  oncle.  Il  lailTa  de  Chré- 
tienne d'Abin  , Jean  d’Apchon  , Seigneur  de  Serc- 
zat,  mort  avant  1620.,  lai  (Tant  de  fa  femme  Jeanne 
de  Saint-Paul  , entre  autres  enfants  , Jacques- 
Artaud  d’Apchon  , le  même  qui  fut  mis  en  poflêf- 
lîon  de  la  Terre  3c  Seigneurie  d’Apchon  , en  vertu 
de  la  fubftitution  , par  Arrêt  du  Parlement  de  Paris 
du  premier  Août  1626. , confirmé  par  un  autre  du 
premier  Juin  1641.  11  époufa  en  1644.  Gilberte 
d'Apchon-Saim-André  t hile  de  Jean  3c  d'Eléonor 
de  Saulx-Lugny.  Son  fils , Claude-Eléonor  , Mar- 
quis d’Apchon  , né  en  1653.  » ^ut  mar**  avec  Fran- 
çoife  de  Bfici,  fille  de  N.  Préfident  Lieutenant- 
Général  à Lyon , d'origine  angloifc  , 3c  en  eut  une 
fille  unique , Philibcrtc  , héritière  d’Apchon  , morte 
en  1748. , ayant  été  mariée  en  1708.  yec  Gilbert- 
Gafpard  de  Chabanes  t Comte  de  Pionzac. 

Henri  d’Apchon  , troifiemc  fils  d’Artaud  IV.  du 
nom , eut  de  fa  mere  Marguerite  d' Alhon-Saint- An- 
dré,foT  erre  de  St.  André  en  Roannois,à  condition  de 
porter  les  armes  d’Albon  écartelées  avec  celles  d’Ap- 
chon. Il  eut  aufti  la  Terre  de  Montrond  , 3c  fut  Che- 
valier de  l’Ordre  du  Roi , Capitaine  de  cent  hommes 
d’armes , Gouverneur  de  Charlieu  3c  de  Paray-le- 
Monial.  11  époufa  Marguerite  Stuer  de  Caufiadc- 
Saint-Mefgrin,  de  laquelle  il  eut  Jacques  d’Ap- 
chon , Marquis  de  Saint-André , Comte  de  Mon- 
trond , Capitaine  de  cinquante  hommes  d’armes , 
Gouverneur  du  Roannois,  allié  en  téo'S.  à Eléo- 
nor  de  Saulx-Tavanes  de  Lugny.  De  ce  mariage 
vinrent  entre  autres  enfants  , Philibertc  d’Apchon 
de  Saint-André, alliée  en  1644.  à Jacques-Artaud  , 
Tome  1. 
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Comte  d'Apchon  , 3c  Claude  d’Apchon , Marquis  de 
Saint-André  , Comte  de  Montrond,  qui  époufa  en 
1636.  Renée  Beatrix  de  Grollce.  Leur  fils  aîné. 
Marquis  de  Saint-André-d’Apchon,  n’eut  qu’une 
fille  qui  porta  la  Terre  de  Saint-André  dans  la 
Maifon  de  St.  Georges  de  Verac.  Son  oncle , Phili- 
bert d’Apchon,  Comte  de  Montrond,  continua  la 
lignée  par  fon  mariage  contracté  en  168$.  avec 
Anne  de  Pouderoux  , de  laquelle  il  eut  entre  autres 
enfants , Jacques- Antoine-Jofeph-Maric  d’Apchon, 
Marquis  de  Montrond  , Syndic  général  de  la  No- 
blelTe  de  Brefle,  marié  lê  20.  Mai  17x0.  à Clau- 
dine de  Chapuis  , Dame  de  Corgcnon , fille  de 
Philippe  de  Chapuis  , Baron  de  Corgenon  , Che- 
valier d’honneur  au  Préfidial  de  Bourg , & pre- 
mier Syndic  de  la  Noblcflê  de  Brefle , 3c  d’Elifa- 
beth  de  Sau\ion.  De  ce  mariage  il  a eu  entre  autres 
enfants  , Antoine  - Marie  d’Apchon  , Mettre -de- 
Camp  de  Dragons,  du  mois  de  Janvier  1749., 
Brigadier  le  1$.  Août  1758. , Maréchal  des  camps 
3c  armées  du  Roi  le  1$.  Février  1761. , veuf  du  5. 
Septembre  1750.  de  Marie-Louife  de  Crcmeaux- 
d’Entragucs , mariée  le  ai.  Août  1748.  , 3c  fille 
de  Louis-Céfar,  Marquis  d’Entragues , Lieutenant- 
Général  du  Mâconnois  , 3c  de  Marie-Claude-Ai- 
tnée  de  Héron.  Il  a pour  frere  Claude-Marc- An- 
toine d’Apchon  , nommé  en  Juillet  1755.  Evcquo 
de  Dijon  , 3c  facré  le  1 9.  Oftobre  fuivant.  Ce  Pré- 
lat eft  ué  à Montbrifon  en  Foreft  , en  1721. 

APE 

APEAUX  ou  Appeaux.  On  appelle  de  ce  noin 
une  cfpece  de  Jurifdiétion  qui  reflortit  directement 
aux  Parlements.  Les  Juges  d 'Appeaux  font  ceux 
devant  lefquels  on  porte  en  première  inftance  les 
appellations  de  quelques  autres  Juges.  Le  mot 
Appeaux  eft  un  ancien  terme  de  Palais  : autrefois 
ce  mot  fignifîoir  appel.  Les  Sicges  d’Appeaux  font 
par  conféquent  des  efpeces  de  l’rcfidiaux.  Ordinai- 
rement ces  Sieges  font  compofés  d’un  Lieutenant 
principal , civil  3c  criminel,  3c  de  quelques  Con- 
feillers.  Mais  il  n’y  a point  de  Sénéchal.  Quand  le 
Roi  juge  à propos  d’établir  quelque  nouveau  Siégé 
d’Appeaux , Sa  Majcfté  forme  le  Reflbrt  de  ce  Siégé 
d’une  partie  de  quelque  Sénéchauflée  ou  Préfidial 
voilin  dont  il  fe  iait  alors  un  démembrement. 

APENAY  , dans  le  Perche , au  Gouvernement  gé- 
néral de  Maine  , Perche  3c  Laval , Diocefe  de  Se'ez  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  d’Alençon  , Elec- 
tion de  Mortagne  , Châtellenie  de  Bellefmc.  On  y 
compte  87.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à trois  quarts 
de  lieue  S.  de  Bellcfme , à 3. 1.  deux  tiers  S.  de 
Mortagne  , 3c  6.  3c  demie  E.  S.  E.  d’Alençon. 
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APINAT  ou  Apinac  ou  Espinac  , village , 
Paroifle , Château  3c  Seigneurie  , en  Foreft  , au 
Gouvernement  général  de  Lyonnois  , Dioccfe  du 
Puy , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lyon  , 
Election  de  Montbrifon.  On  y compte  x $0.  feux  8c 
481.  communiants.  L'Eglife  paroilfiale  de  ce  lieu 
eft  petite  3c  obfcure  : elle  eft  dans  l’enceinte  du 
Château , 3c  fous  le  titre  de  la  Décollation  de  Saint- 
Jean-Baptifte.  Les  Bénédictins  de  la  Chaife-Dicu 
nomment  à la  Cure  , comme  Prieurs  de  Lachaux 
en  Auvergne.  Apinac  eft  fitué  dans  un  pays  froid  , 
où  l’on  ne  recueille  guère  s autre  chofc  que  du  feiglc 
3c  de  l’avoine , à t.  1.  3c  demie  S.  S.  O.  de  Saint- 
Eonnet-le-Châtel , 6.  3c  demie  S.  S.  O.  de  Mont- 
brifon , 3c  6.  3c  demie  N.  du  Puy-en-Velay. 

Le  Château  de  la  Terre  d’ Apinac  avoit  donné 
fon  nom  à la  Famille  de  Pierre  d’Efpinac  , A relu: - 
H h h 
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vênue  de  Lyon.  Sa  nieee  le  porta  dans  la  Mai- 
fon  de  Flacht , en  1589.  Au  refte  , la  Juftice  d’A- 
pinac  eft  dans  le  Reflort  du  Bailliage  de  Chauffeur, 
& elle  comprend  la  Paroiflè  entière  d’Apinac  , & 
une  partie  de  celles  d’Eftivareillcs  & de  Merle. 
Pour  l’exercice  de  cette  Juftice  , il  y a un  Juge  , 
un  Procureur-Fifcal  & un  Greffier. 

APINOST  , hameau  confidérable , dans  le  Lyon- 
nois , & dont  la  plus  grande  partie  dépend  de  la  Pa- 
rodie de  Bully , & le  refte  de  celle  de  Saint-Ger- 
main-fur-l’Arbrefle.  Voye\  Bully  & St.  Germain. 

APIRY  , dans  le  Nivemois , Diocefc  & Eleétion 
de  Nevers , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Moulins.  On  y compte  9$.  feux. 

APL 


APLOT , en  Normandie.  Vo ye\  Aptot. 
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tion  de  Noyon  , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Soiflons.  On  y compte  54.  feux.  Cette  Paroiflè 
cft  fituée  fur  la  rive  droite  de  i’Oife  à 1.  1.  & un 
tiers  E.  S.  E.  de  Noyon. 

APPOIGNY  , bourg  , en  Champagne , Dioccfe 
d’Auxerre  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
C ha  Ions  , Eleélion  de  Tonnerre.  On  y compte  158. 
feux.  Ce  bourg  eft  fituc  à un  tiers  de  lieue  de  la 
nve  gauche  de  l’Yonne  , à 1.  1.  & deux  tiers  N. 
N.  O.  d’Auxerre  , & 6.  deux  tiers  O.  un  quart  au 
N.  de  1 onnerre.  11  y a à Appoigny  un.  petit  Cha- 
pitre , compote  d’un  Tréforier  , qui  eft  auffi  Curé , 
& de  cinq  Chanoines.  Quelques  Auteurs  ont  vanté 
une  fouree  d’eaux  minérales , qui  cft  tout  proche 
du  bourg  d’Appoigny  ; mais  les  habitants  d’ Appoi- 
gny font  eux-mêmes  peu  de  cas  de  cette  fouree  : 
Ion  eau  cft  néanmoins  de  quelque  utilité  , & elle 
eft  froide  & ferrugineufe» 
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APOIGNY  , en  Champagne.  Voye\  Appoigny. 
APOULS  ou  Opouls  , bourg  dans  le  Kouflil- 
lon , Diocefe  de  Perpignan , Confeil  fouverain  & 
Intendance  de  Rouffillon  , Vigueric  de  Rouffillou. 
On  y compte  90.  feux.  Ce  bourg  eft  à 3. 1.  N.  N. 
O.  de  Perpignan. 

A P P 


APPANCOURT  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
Diocefe  de  Tou! , Confeil  fouverain  & Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Neufrhâteau.  On  y 
compte  30.  feux. 

APPELLE,  en  Languedoc,  Diocelè  & Reccttede 
Lavaur  , Parlement  & Généralité  de  Touloufe  , 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  4$.  feux. 

APPENANS  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
Parlement  & Intendance  de  Befanqon , Bailliage  & 
Recette  de  Baume.  On  y compte  9.  feux.  Ce  ha- 
meau cft  fitué  fur  la  rive  droite  du  Doux  , à 3. 1. 
E.  N.  E.  de  Baume. 

APPEVILLE  , bourg,  en  Normandie,  Diocefe, 
Parlement  &.  Intendance  de  Rouen , Election  de 
Pontcaudcmer  , Scrgentcrie  de  JVÏontfort.  On  y 
compte  4.  feux  privilégiés  3c  29t.  feux  taillables  ; 
ce  qui  fait  en  tout  295.  feux.  Ce  bourg  eft  litué 
fur  la  rive  droite  de  la  Rille  , à 2.  1.  S.  E.  de  Pon- 
teaudemer  , & 6.  & demie  O.  S.  O.  de  Rouen. 

APPEVILLE , en  Normandie  , Diocefe,  Parle- 
ment & Intendance  de  Rouen  , Eleélion  d*  Arques  , 
Sergenterie  d’Gffranville.  On  y compte  un  feu  pri- 
vilégié & S4-  ^ux  taillables  ; ce  qui  fait  en  tout  5 5. 
feux.  Cette  Paroiflc  eft  à un  tiers  de  lieue  S.  O.  de 
Dieppe. 

APPEVILLE  , en  Normandie  , Dioccfe  de  Cou- 
tances.  Parlement  de  Rouen  , Intendance  de  Caen, 
Election  de  Carentan , Sergenterie  de  Varangucbec. 
On  y compte  1 J 6.  feux.  Cette  ParoiHe  eft  fituée 
dans  une  contrée  remplie  de  bois  & de  marais 
& très-fertile  en  excellens  pâturages  , à une  lieue 
& un  tiers  O.  un  quart  au  N.  de  Carentan.  Il  y 
avoit  autrefois  à Appeville  deux  Cures  , mais  elles 
ont  été  réunies  en  une  feule  depuis  environ  quarante 
ans.  Cette  Terre  , au  refte  , appartient.'»  M.  le  Duc 
de  Coigny,  & c’cft  une  des  meilleures  poflèffions 
de  la  baffè  Normandie. 

. APPIGNÈ.  C’eft  le  nom  d’une  Terre  & Scigneu- 
».  c.n Bretagne.  Cette  Terre  a etc  érigée  en  Châ- 
tellenie  & Vicomté,  par  Lettres  de  Mars  1574.  , 
regiltrccs  le  12.  Mars  1582.,  en  faveur  de  Julien 
oincre/.  Sieur  d’Appigné  , Chevalier  de  l’Ordre  du 

ÀdS?  _Ueutenant  en  la  ville  de  Rennes. 

, , , »,  dans  Ie  Noyonnois , au  Gouverne- 
ment general  de  l’Iïle-de-Erance  , Diocefe  ik  Elec- 


APREMONT  ou  Aspremokt  , Caflrum  de  afpero 
monte  , dans  le  Nivernois  , Diocefc  & Eleélion  de 
Nevers , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Mou- 
lins. On  y compte;  25.  feux.  Cette  Paroiflè  cft  fituée 
fur  une  hauteur  , à une  petite  diftance  de  la  rive 
gauche  de  l’Ailier  , & à 2. 1.  S.  O.  de  Nevers. 

AFREMONT  , ville  avec  titre  de  Marquifat  , 
en  Poitou  , Diocefe  de  Luqon , Parlement  de  Paris, 
Intendance  de  Poitiers , Eleélion  des  Sablcvd’OIonne. 
* On  y compte  t8o.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur 
la  petite  rivicre  de  Vie  , à 2.  1.  & un  tiers  N.  N.E. 
de  fon  embouchure  dans  l’Océan  , 6.  N.  un  quart 

5 TO.  des  Sable s-d’Olonne  , & n.  O.  N.  O.  de 

Lucon. 

A PRE  MONT , dans  le  Btigey , au  Gouvernement 
général  de  Fourgognc  , Diocelè  de  Lyon  , Parle- 
ment & Intendance  de  Dijon  , Eleélion  , Bailliage 

6 Recette  de  Bugey  , Mandement  de  Montréal. 
On  y compte  73.  feux.  Cette  l'aroilie  eft  à t.L 
N.  O.  de  Nantua  , & 9.  N.  N.  O.  de  Ecüey. 

APREMONT  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
Parlement  & Intendance  de  Bcfan^on  , Bailliage  & 
Recette  de  Gray.  On  y compte  107.  feux.  Cette 
Paroilïè  eft  fituée  à une  petite  diftance  de  la  rive 
gauche  de  la  Saône  , & à 1.  1.  & un  quart  S.  O. 
de  Gray. 

APREMONT  , en  Champagne  , dans  le  pays 
d’Argonne  , Diocefe  de  Rheîms  , Parlement  de 
Paris  , Intendance  de  Châlons , Eleélion  de  Sainte- 
Menelioult.  On  y compte  8 S-  feux.  Cette  Pareille 
eft  fituée  dans  une  contrée  remplie  de  bois  , fur  la 
riviere  d’Air  , à 4. 1.  N.  N.  E.  de  Saintc-Menehoult. 

APREMONT,  dans  le  Valois,  au  Gouvernement 
général  de  l’ille-de-F rance  , Dioccfe  & Eleélion  de 
Paris , Parlement  & Intendance  de  Paris.  On  y 
compte  83.  feux.  Cette  Paroiflc  cft  à 1. 1.  0.  N.  O. 
de  Senlis. 

APREMl^NT  , en  Dauphiné , Diocefe , Eleélion 
& Recette  de  Gap  , Parlement  & Intendance  de 
Grenoble.  On  y compte  un  feu , deux  tiers  & un 
8e.  de  feu  pour  les  biens  nobles  •,  & *•  feux  , un 
tiers  & un  8c.  de  feu  pour  les  fonds  taillables.. 
Cette  Paroiflè  cft  fituée  fur  une  petite  riviere , à 

5.  1.  O.  S.  O.  de  Gap. 

APREMONT,  dans  le  Duché  de  Bar,  Diocefc 
de  Verdun  , Confeil  fouverain  6c  Intendance  de 
Lorraine  , Bailliage  de  Saint-Mihiel.  On  y compte 
19.  feux.  Cette  Paroifife  ou  Communauté  eft  à 1. 1* 

6.  demie  S'.  E.  de  Saint-Mihiel , 7.  & trois  quarts 
O.  N.  O.  de  Nancy  , tfc  $•  deux  tiers  E.  N.  de 
Bar-lc-Duc. 

Le  lieu  A’/lf remont , dont  il  eft  ici  queftion  » 
étoit  autrefois  un  gros  bourg  , mais  ce  n’eit  plus 
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aujourd’hui  qu’un  petit  village.  C’e'toit  ancienne- 
ment le  chef-lieu  d’une  Baronnie  conlîdérable  , & 
l’un  des  plus  grands  Fiefs  de  l’Evêché  de  Metz  : ce 
fut  même  un  de  ceux  que  l’Evêque  Etienne  de  Bar 
remit  fous  fon  obeiftânee  vers  l’an  1 140.  Ce  lieu  , 
Apremont  , a donné  le  nom  à une  Mailon  noble  & 
illuftre,  qui,  après  la  mort  de  l’Evêque  Etienne 
de  Bar , fe  trouvoit  en  poflèfiïon  d’une  partie  de 
cette  Baronnie.  Vers  ce  temps -là,  la  Baronnie 
d’Apremont  étoit  partagée  Filtre  plufieurs  proprié- 
taires de  diff  érentes  Familles  , mais  qui  reconnoif- 
foient  tous  les  Evêques  de  Metz  pour  leurs  Seigneurs 
fuzerains. 

En  1145.  Godeffroy  , Comte  de  Sarbruck  , fit 
hommage  & rendit  fes  devoirs  de  Vafial , pour  une 
partie  d’Apremont , à Jacques  de  Lorraine  , Evcque 
de  Metz.  11  y avoit  alors  un  Gobert  d’Apremont , 
qui  accompagna  Saint-Louis  à la  Terre  - Sainte. 
Cependant  une  partie  , au  moins , de  la  Baronnie 
d’Apremont  appartenoit  , vers  l’an  1300.  , à la 
Maifon  d’Autels  , puifque  Huart  d’Autels  & Jean 
fon  fils  reconnurent  en  130t.  l’Evêque  Gérard  de 
Rclange  pour  Seigneur  fuzerain  de  leur  Baronnie 
d’Apremont. 

De  Gobert  , qui  accompagna  St.  Louis  à la 
Terre-Sainte,  defeendoit  Godeffroy  ou  Geoffroy  IV. , 
qui  rcconnoiftant  Ademar  de  Monteil  , Evêque 
de  Metz  , pour  Seigneur  dominant,  obtint  en  1 346. 
fon  contentement  pour  l’aliénation  qu’il  faifoit  de 
quelques  dépendances  de  fa  Baronnie.  On  prétend 
que  ce  même  Godeffroy  IV.  obtint  de  l’Empereur 
Charles  IV.  un  Diplôme  du  12.  Mars  1354. , par 
lequel  la  Seigneurie  d’Apremont  feroit  affrétée  à 
perpétuité  aux  aînés  mâles  de  cette  Maifon  , qui 
auroient  eu  même  temps  le  droit  de  faire  des  nobles 
& de  battre  monnoye.  Ce  qu’il  y a de  certain  , 
c’cft  qu’en  1380.  Godeffroy  IV.  ou  V.  donna  la 
Baronnie  d’Apremont  à fon  fils  Godeffroy , en  le 
mariant  avec  Jeanne  de  Saux.  De  ce  mariage  vint 
un  fils  nommé  Gobert , qui  fut  Seigneur  d’Apre- 
mont. Ce  dernier  priva  fon  fils , nommé  auffi  Gobert, 
de  lui  fuccéder  en  cette  Baronnie  : il  la  donna  à 
fa  fille  Jeanne  , en  la  mariant  à un  Seigneur  de  la 
Maifon  d’Autels.  De  la  Maifon  d’Autels  , les  droits 
fur  la  Baronnie  d’Apremont  pafferent  par  mariage 
en  celle  de  Linange-Dachsbourg. 

En  156t.  Jean-Henri , Comte  de  Linangc,  avoit 
encore  un  quart  d’Apremont , dont  il  fit  hommage 
à Charles,  Cardinal  de  Lorraine  , Adminiftrateur  de 
l’Evéché  de  Metz. 

Louis  Fretel , Chevalier  , Baron  d’Apremont  , 
fit  hommage  au  même  Cardinal  de  ce  qu’il  y pofTé- 
doit,  & en  donna  fes  Lettres  en  forme  l’an  1 563. 

Après  cela  , le  Cardinal  Adminillrateur  , pour 
terminer  quelques  différends  furvenus  entre  lui  & 
le  Duc  de  Lorraine  , au  fujet  de  certames  Terres 
contentieufes , céda  à ce  Prince  tous  les  droits  de 
Fiefs , Arriere-fiefs , Régales,  Jurifdiclion&  Reffort, 
qui  lui  pouvoient  appartenir  à caufe.  de  l’Evccbc  de 
Metz  , fur  la  Baronnie  , Terre  & Seigneurie  d’A- 
premont. Mais  en  même  temps , le  Duc  fe  chargea 
d’acquitter  les  devoirs  , & de  rendre  les  foi  & hom- 
mage qui  pourroient  être  dûs  à l’Empereur  & à 
l’Empire , à caufe  de  la  Baronnie  d’Apremont. 

Dans  ces  conjon&ures  , & auparavant  même 
qu’il  fût  queftion  d’aucun  arrangement  à prendre 
entre  le  Cardinal  Adminiftrateur  & le  Duc  de  Lor- 
raine , les  defeendants  mâles  de  Gobert  d’Apre- 
mout  , établis  dans  le  Rethelois  , où  ils  étoient 
Seigneurs  de  Sorcy , foutenoient  leurs  prétentions  & 
prenoient  le  titre  de  Comtes  d’Apremont.  Charles, 
Comte  d’Apremont , n’avoit  qu’une  fille  , nommée 
Marie-Louifc  * celle-ci  , âgée  feulement  de  douze 
sns , fut  mariée  , en  166s. , à Charles  111.  Duc  de 


Lorraine  , qui  à cette  occafion  s’accommoda  avec 
le  Comte  , & lui  fit  un  bon  parti.  Mais  en  1670.  lo 
Duc  ayant  été  chaifé  de  fes  Etats  , le  Comte  perdit 
tout , & mourut  peu  de  temps  après.  En  1676.  fes 
plus  proches  parents  cédèrent  leur  droit  au  Comte 
de  Reckeim  , dbnt  la  réfidence  eftprès  de  Maftricht. 

Le  Château  d’Apremont , qui  étoit  bâti  fur  une 
montagne  de  difficile  accès  , fut  miné  en  1 54 S-  Les 
Récoliets  fe  font  établis  fur  l’emplacement  de  ce 
Château , en  conféquence  de  la  permiffion  qu’ils  ont 
obtenue  le  13.  Avril  1708.  La  Collégiale  qui  avoit 
été  fondée  par  Gobert  d’Apremont  en  1319.  , étoit 
auffi  fituée  dans  le  même  Château  ; mais  dès  l’an 
1 707.  le  Duc  Léopold  de  Lorraine  la  transféra  à 
Saint-  Mihiel.  Outre  la  Collégiale  , il  y avoit  à 
Apremont  un  Prieuré,  qui  avoit  été  fondé  en  io$o. 
& qui  dépendoit  de  l’Abbaye  de  Gorze  : ce  Prieuré 
aété  réuniau  College  des  Jcfuitcsdc  Pont-à-Mouffon. 

APREMOR  , dans  le  Bugcy.  l^oye\  Apremont. 

A PRE  Y , en  Bourgogne  , Diocele  de  Langres  » 
Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bailliage  ÔC 
Recette  de  Châtillon.  On  y compte  72.  feux.  Cette 
Paroifle  e ft  fituée  dans  une  enclave  du  Bafiigny  , fur 
un  coteau,  à une  petite  difiancedc  lafourcedelaVin- 
genne  , à 8.  1.  & demie  E.  un  quart  au  S.  de  Châ- 
tillon , & 3.  S.  O.  de  Langres.  Le  Prieur  de  St. 
Germes  eft  Collatcur  de  la  Cure  d’Aprey. 

APRIEU  ou  Apriez  , en  Dauphiné  , Diocefe  & 
Elcélion  de  Vienne  , Parlement  & Intendance  de 
Grenoble.  On  y compte  trois  quarts  de  feu , un  6e. , 
un  24c.  & un  32c.  de  feu  pour  lesbiens  nobles  ; & 
3.  feux , un  tiers  , un  8c. , un  32e.  & un  2304e.  de 
feu  pour  les  fonds  taillables  ; ledit  2304e.  fie  feu 
étant  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  ParoitTe  eft 
à 8. 1.  & demie  E.  S.  E.  de  Vienne  , & 4.  N.  O.  de 
Grenoble. 

APS 

APS , dans  le  Vivarais  , en  Languedoc  , Diocefe 
& Recette  de  Viviers  , Parlement  de  Touloufe  , 
Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de  Lan- 
guedoc. On  y compte  78.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 
2.  I.  O.  N.  O.  de  Viviers.  La  tradition  du  pays  , 
confirmée  par  d’anciens  monuments  qu’on  remar- 
que aux  environs  de  la  Paroillè  d’Aps  , & par  les 
médailles  qu’on  y trouve  de  temps  en  temps , porte 
que  ce  lieu  eft  fitué  au  même  endroit  où  étoit  au- 
trefois la  ville  d'Alba  , capitale  de  Helvii , & où 
fut  d’abord  établi  le  Sicge  épifeopa!  qui  dans  la 
fuite  a été  transféré  à Viviers.  La  ville  d'Alba  Hel- 
viorum  fut  minée  & détruite  par  Crocus  Roi  des 
Allemands  qui  fc  répandirent  dans  les  Gaules , vers 
la  fin  du  cinquième  fiecle  ou  au  commencement  du 
fixicmc.  l/oyc\  Albe , Abs  & Viviers. 

A P T 

APT  , Apta  , ville , en  Provence  , avec  un  Evêché 
fuffragant  d’Aix  , Parlement  & Intendance  d’Aix  , 
chef-lieu  de  la  Viguerie  de  fon  nom  & d’une  Re- 
cette. On  y compte  2 3.  feux  , & environ  6$oo. 
âmes.  Cette  ville  eft  une  de  celles  qui  députent 
aux  Affcmblées  générales  de  la  Province  : elle  eft 
fituée  fur  la  rivicre  ou  plutôt  fur  le  torrent  de  Ca- 
lavon  , fur  lequel  il  y a un  très-beau  pont  d’une 
feule  arche,  à 10.  1.  & demie  S.  O.  de  Sifteron  , 
5.  un  tiers  O.  N.  O.  de  Manofque  , $.  E.  N.  E.  de 
Cavaitlon , 4.  S.  S.  E.  de  Sault  , $.  deux  tiers  E.  S. 
E.  de  Carpentras  , 8.  & demie  E.  d’Avignon , 7.  N. 
un  quart  à l’O.  d’Aix  , & 106.  S.  S.  £.  de  Paris. 
Long.  23.  3.0.  lat.  43.  $4-  3°* 

H y a à Apt  une  Juftice  royale  , une  Maréchauf- 
fife  , un  Grenier  à fel , &c. 

Cette  ville  eft  une  des  plus  anciennes , non-feu- 
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fanent  de  la  Province  de  Provence , mais  peut-etre 
do  Royaume.  U n’y  a pas  lieu  de  douter  qu’elle 
n’exiftât  du  temps  des  Celtes  , & avant  l’arrivée  des 
Romains  dans  les  Gaules  , puifque  Pline  la  fait 
chef-lieu  de  trois  peuples  différends  , les  Vulgen- 
ces  les  Apollinaires  & les  Albices  #u  Albiceriens. 
Un  Sçavant , à qui  la  ville  d’Apt  étoit  bien  connue  , 
dit  avoir  lû  dans  une  Hiftoire  manuferite  de  cette 
ville  , laquelle  étoit  au  moins  du  huitième  fiecle  , 
que  du  temps  des  Celtes  il  exiftoit  fur  les  bords  du 
Calavon  une  ville  à laquelle  on  donnoit  le  nom  de 
Hat.  Ce  Scavant  prétend  que  cette  ville  eft  celle 
d’Apt  ; de  il  ajoute  que  de  Hat , les  Romains  firent 
Apta  , félon  l’inflexion  de  leur  langue. 

La  ville  de  Hat  fut  détruite  par  les  premiers 
Confuls  romains  , qui  fubiuguerent  la  Provence  ; 
mais  dans  la  fuite  , elle  fut  rétablie.  Jules  Céfar 
trouvant  fa  polition  commode  pour  le  paffage  des 
troupes  qu’il  envoyoir  en  Efpagne  contre  les  en- 
fants de  Pompée  , la  fit  réparer  ; ce  qui  lui  pro- 
cura l’épithete  de  Julia.  11  faut  auffi  , félon  toute 
apparence  , rapporter  à ce  même  Empereur  , l’éta- 
blmement  de  la  Colonie  qui  y fut  envoyée  ; car 
toutes  les  inferiptions  lui  donnent  le  nom  de  Colonia 
Julia  , de  même  qu’àccllcsde  la  Province  de  Proven- 
ce , qu’on  fçait  devoir  leur  fondation  à Jules  Céfar. 

Après  la  mort  d’Augufte  , on  confacra  dans 
Apt  un  Temple  à la  mémoire  de  cet  Empereur.  On 
croit  communément  que  le  Temple  qui  avoit  été 
bâti  à Lyon  en  l’honneur  de  ce  Prince , étoit  le 
feul  qu’il  y eût  dans  les  Gaules  ; mais  deux  inferip- 
tions  antiques  qui  ont  été  trouvées  à Apt , prou- 
vent qu’il  y en  avoit  auffi  un  dans  cette  ville.  Une 
de  ces  inferiptions  porte  l’Epitaphe  d’une  Prêtreirc 
d’un  Temple  qui  étoit  dédie  à Augufte.  Mais 
cette  preuve  pouvoit  être  équivoque , parce  qu’il 
étoit  poffible  qu’il  y eût  pour  le  T emple  de  Lyon  , 
des  Prêtres  de  des  Prêtrelîes  difpcrfés  dans  les  Pro- 
vinces. Le  doute  fut  rél'olu  & la  difficulté  levée  au 
moyen  d’une  autre  infeription  qui  fut  découverte 
après  celle  dont  nous  venons  de  faire  mention. 
Quoique  cette  derniere  ait  été  fort  maltraitée  par 
le  temps , on  y voit  néanmoins  aflcz  clairement 
qu’elle  défigne  la  Dédicace  d’un  Temple  qui  étoit 
confacré  à la  ville  de  Eome  & à Augujle.  Un  fçait 
fans  doute  que  cet  Empereur  avoit  défendu  qu’on 
lui  en  confacrât  aucun  qui  ne  fût  auffi  dédié  à la  ville 
de  Rome. 

Nous  avons  dit  que  la  ville  d’Apt  eft  fituée  fur  la 
rivicre  de  Calavon  ou  Caulon.  Cette  rivière , qui 
prend  fa  fource  à une  petite  diftance  du  village  de 
Redortier , à 4. 1.  & demie  N.  E.  d’Apt , eft  appctlée 
en  latin  Caflevo  , de  Aucalo  dans  les  anciens  monu- 
ments. U11  vccu  fait  à Minerve  , & qu’on  a trouvé 
en  fouillant  la  terre  , porte  ces  mots  : Minerva  Julia 
Aucalonit  MuJ'ea.  Pour  la  commodité  publique, 
Ccfar  fat  bâtir  quelques  ponts  fur  cette  rivicre.  11  en 
refte  encore  un  en  entier  à une  lieue  & demie  d’Apt 
& ou»  a confervé  le  nom  de  Pont  Julien.  Ce  pont 
n’eft  plus  fur  la  riviere  : le  Caulon  s’en  eft  éloigné 
à quelque  diftance. 


Pendant  que  l’Empereur  Adrien  étoit  à Apt , c 
Prince  perdit  fon  cheval  favori  appelle  Borijlhem 
Ce  cheval , dont  l’Empereur  fc  fervoit  ordinaire 
ment  quand  il  alloit  à la  chaffe , portoit  le  nom  d 
«or ijthene  à caufe  qu’il  avoit  été  nourri  fur  1 
bord  de  ce  fleuve.  Pour  faire  leur  cour  à leur  En- 
pereur , les  habitants  d’Apt  érigèrent  à fon  chcv: 
n luperbe  maufolée  de  marbre  noir.  En  1604.  e 
«curant  un  puits  dans  la  cour  du  Palais  Epifcopj 
“3’  °n  deJtcrra  Pierre  fépulcrale  & quelque 
voit  d’F^  ^ 5e  ma“klée.  L’infcription  qui  fei 

Qu’à  noui'dJ1  Bor‘ft.he,‘e  pas  parvenue  jui 
qu  à nous  dans  fon  enuer  ; mais  il  païoît  qu’elle 
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été  aflez  heureufement  remplie  par  plufieursSça- 
vants  qui  y ont  donné  leurs  foins.  Pour  que  nos 
Lcftcurs  fuient  en  eut  de  juger  du  mérite  de  ce 
travail , nous  allons  rapporter  les  fragments  de 
Pinfcription  tels  qu'on  les  a déterrés , & enfuite 
nous  ajouterons  ce  qu’on  a fuppléé  à ce  qui  nous 
manquoit. 

Boristenus  Alanvs 
Cæsareys  Veridvs, 

Per  Æqvor  et  Palvoes, 

Et  T v m v t o s Etrvscos 

VOLARE  QUI  SOLEBAT 

Pannicos  in  A c a 0*5  , 

Nec  vllvs  Insequentem 
Den 

Le  refte  manque.  Mais  M.  de  Peirefc  ( mort 
à Aix  en  16J7.  ),  le  même  qui  a tenu  un  rang 
fi  diftingué  parmi  les  Sçavants  du  dix -huitième 
fiecle , croyoit  qu’il  y falloit  ajouter  ces  mots  : 

Dente  Aper  Albicanti 
Avsvs  FUIT  N U C E R E. 

C’eft -à-dire  : Ci  gît  Borifthene  , Alain  d’origine , 
ce  fortune  cheval  qui  avoit  l'honneur  de  porter  Céfar , 
Jou  que  ce  Prince  traverfùt  des  marais  G des  plaines 
inondées  , ou  qu’il  fût  obligé  de  parcourir  avec  la  plus 
grande  célérité  les  campagnes  de  Pannonie  , ou  celles 
d’Etrurie  embarraffées  d’un  nombre  infini  de  tom- 
beaux , Cf  que  nul  fanglier  n’ofa  attaquer  , quand 
PEmpcreur  s'en  fervoit  à la  chaffe. 

Cafaubon  & Saumaife  fc  font  auffi  appliqués  à 
finir  cette  Epitaphe  , & voici  ce  qu’on  trouve  en- 
core à ce  fujet  dans  les  poéfies  de  Pithon. 

Dente  Aper  Albicanti 
Avsvs  pvit  nocere 
Vel  extimam  Salivam 
Sparsit  ab  Ore  Cavda 
Vt  solet  evenirc 
SeD  1NTECER  JWENTV 

Inviolatvs  Abtvs 
Die  sva  peremptvs 
Hoc  SITVS  EST  IN  AgRO. 

C’eft-à-dirc  : que  nul  Jethglier  n’ofa  attaquer , 
quand  l’Empereur  s’en  fervoit  a la  chaffe,  qui  n’ecuma 
jamais  ni  de  la  bouche  ni  de  la  croupe , comme  cela  arri- 
ve d four  les  autres  chevaux  j Cf  qui  fe  maintint  tou- 
jours jeune  tfain  Cf  vigoureux  jufqu'à  la  fin  de  fes 
jours . 

Plofieurs  Ecrivains,  entre  autres  Jean  Cufpinicn 
(mort  en  15*9.),  ont  parlé  de  ce  monument, 
mais  ils  ont  tous  ignore  qu’il  eût  été  découvert 
5 Apt. 

Sous  Trajan  , la  ville  d’Apt  jouifloifdu  droit  Ita- 
lique ou  de  Latinité  , auquel  diverfes  prérogati- 
ves confidérabies  étoient  attachées.  On  ne  fçait 
point  de  quel  Empereur  elle  l’avoit  reçu.  Cepen- 
dant elle  n’en  étoit  pas  moins  Colonie  , comme 
plufieurs  inferiptions  ne  permettent  pas  d’en  dou- 
ter , & fpccialemenr  celle  que  Spon  a publiée  , & 
qui  porte  : Col.  lux.  Apta.  On  trouve  la  pofition 
de  cette  ville  dans  l’Itinéraire  d’Antonin  , & dans 
la  Table  Théodofienne.  Dans  la  Notice  des  Pro- 
vinces de  la  Gaule,  Civitas  Aptenfium  fuit  immé- 
diatement la  Métropole  de  la  fécondé  Narbonnoife. 
Papire  Maflbn  parolt  perfuade  que  les  murs  d’Apt 
font  l’ouvrage  de»  Romains. 

° Nous 


itized  by  Go 


A P T 

Nous  difons  d’après  Pline  ( liv.  III.  chap.  4.  ) * 
que  la  ville  d’Apc  jouiiîoit  du  droit  de  Latinité. 
Voici  comment  cet  Auteur  s’exprime  à ce  fujet  : 
Oppida  Latina  , MaJJilia  Grxcarum , Scxtue  Saluvio- 
rorum , Avenio  Cavarum  , Apta  Julia  Ulgientium 
(ou  V ulgientium  ) Albeceriorum  Appollïnarium  ; 
c’eft-à-dirc  , Marfallc  , Aix , Avignon  & Apt. 
Pline  y ajoute  auffi  la  ville  d'Arles  t oc  il  ne  nomme 
que  ces  cinq  villes  de  la  Province  romaine  qui 
jouiifent  du  droit  Italique. 

D’après  le  même  Auteur  ( Pline  ) nous  trou- 
vons que  la  ville  dont  il  eit  ici  queftion  , étoit  le 
chef-lieu  de  trois  peuples , les  Vulgences  , les  Al - 
bices  ou  Albiccricns  OC  les  Appolïinaires.  Le  feu 
Pere  Sirmond  , ôc  après  lui  le  Pere  Hardouin  , 
n’ayant  pu  fc  perfuader  que  la  ville  d’Apt  eût  été 
le  chef-lieu  de  trois  peuples  différons  , ils  ont  pré^ 
tendu  qu’il  falloir  corriger  ce  partage  de  Pline  , & 
qu’au  lieu  d’ Albeceriorum  , on  devoit  lire  Albecum 
Rejorum  Appollïnarium.  En  confcqucnce  , ils  ont 
placé  les  Albices aux  environs  delà  ville  de  Riès.  Un 
Sçavantdu  premier  ordre  ( feu  M.  de  RemerviUe  de 
Sainr-Quemin  ( à qui  nous  foromes  redevables  de  la 
plûpart  des  détails  que  nous  donnons  fur  la  ville 
d’Apt , toujours  attentif  à tout  ce  qui  pouvoitilluftrcr 
cette  ville , fa  patrie , publia  une  DilTertation  pour  lui 
revendiquer  ces  trois  peuples , ôc  pour  prouver  que 
la  prétendue  correction  des  deux  fçavans  Jéfuites 
corrompoit  le  partage  de  Pline , au  lieu  de  le  réta- 
blir. Les  raifons  de  M»  de  Remerville  paroitront 
très-fol  ides  à tout  Leéteur  qui  ne  fera  point  prévenu. 
Premièrement , tous  les  anciens  inanuferits  de  Pline 
rapportent  ce  partage  tel  que  nous  venons  de  le 
donner  ; Ôc  l’on  ne  doit  pas  , fans  des  raifons  con- 
vaincantes , entreprendre  de  le  corriger.  En  fécond 
lieu  , cette  corrcaion  feroit  toritraire  au  fiege  que 
Strabon  donne  aux  Albices  v qu’il  place  entre  les 
SaUens  ôc  les  Voconces  , du  côté  du  feptentrion  : 
Poft  Salias  , dit  ce  Géographe  , renent  locum  Al - 
bieci  feu  Albeci , G Vocontii  verjus  fejtenirionem. 
Ce  partage  confirme  fans  doute  le  fentunent  de  M. 
de  Remerville , qui  a toujours  cm  que  ce  peuple  , 
les  Albieti , occupoit  les  montagnes  du  Comté  de 
Sault.  Si  après  ces  remarques , u étertt  encore  reflé 
des  doutes , ils  aurotent  été  certainement  réfolus 
& dirtipés  par  la  feule  lecture  d’une  Charte  que  le 
même  Auteur  de  la  Diflertation  découvrit  poftericu- 
rement  à fon  premier  travail , ôc  qu’il  publia  bien- 
tôt après.  Cette  Charte  cft  une  donation  de  quel- 
ques domaines  difperfés  en  divers  endroits  de  Pro- 
vence , ôt  dont  Bcrthe  , niece  d’Hugues , Roi  d’Ita- 
lie , gratina  l’Abbaye  de  Montmajor  d’Arles  , en 
96 1 . Item , dit  cette  Charte  , in  Comitatu  Aptenfi , in 
pago  Albioncnfc , in  loco  qui  dieitur  Sagabcllo , &c. , 
G in  olio  loco  qui  dieitur  Monte  Aureo  , quidquid 
me  a pojfejfio  cft,  dono  G res  G mancipia  qute  dtei- 
tur  Leuca.  Voilà  donc  une  contrée  , nommée  Pagus 
Albionenfts  ,fituée  dans  le  Comté  d’Apt  ; ce  qui  eft 
conforme  à l’ancien  & véritable  texte  de  Pline  , ôc 
au  partage  de  Strabon , qub  nous  venons  de  rap- 
porter. Les  lieux  qui  y font  nommés , la  détermi- 
nent , cette  contrée  , dans  les  montagnes  du  Comté 
de  Sault.  Sagabellum  eit  un  Château  qui  ftéjfifte  en- 
core fous  le  nom  de  Sagabelle  , entre  Sault  ôc 
Montbrun , à 5.  lieues  ou  environ  au  N.  d’Apt. 
Mont  Aureus  eft  le  Mont-lf emoux  ± ainfi  nommé 
d 'Aura  , dont  labalTe  Latinité  a fait  l’adjeélif  Au- 
reus. A deux  grandes  Ucues  N.  O.  d’Apt , il  y a un 
village  nomme  Lioux , fit  qui  felon  toutes  les  ap- 
parences , cft  le  Leucus  ou  Leuca  , dont  il  eft  parlé 
dans  la  Charte  en  queftion.  Nous  inférons  de-là  que 
les  Albices  occupoicnt  le  territoire  qui  s’étend  de- 
puis le  village  de  Lioux  jufqu’au  Mout-Ventoux  , 
Tome  /. 
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c’eft-à-dire  , environ  cinq  grandes  lieues  du  midi 
au  feptentrion.  On  trouve  encore  dans  cette  même 
étendue  de  pays  , deux  villages  qui  ont  confcrvé  lé 
nom  des  anciens  Albices  -,  Ravoir  * Sanflai-Chrifl 0- 
phorus  de  Albiono  * Saint-Chriftophe  , à 3.  grandes 
lieues  N.  d’Apt  ; ôc  Rcveftam  de  Albiono  , le  Revcft 
de  Bion>  à une  grande  lieue  N.  E.  de  Saint-Chrifto^ 
phe.  Ce  que  nous  avons  dit  jufqu’à  préfent  nous 
paroit  plus  que  fuffifant  pour  déterminer  quel  cft 
le  véritable  fiege  des  Albices  ou  Albicerienu  t/oyc\ 
dans  ce  Diétionnaire  , le  mot  Albici  où  nous  réJ 
pétons  une  partie  de  ce  que  nous  venons  de  dire. 

Au  temps  de  la  décadence  de  l’Empire  rothain  * 
la  ville  d’Apt  ertuya  diverfes  révolutions.  Dans  le 
fixieme  fiecle  , cette  Ville  fut  entièrement  ruinée 
par  les  Lombards  ôc  les  Saxons;  Ces  Etrangers  s’é- 
tant partagés  en  deux  troupes  , une  partie  fe  répan- 
dit dans  le  Dauphiné , & l’autre  cotuya  la  Durance. 
Cette  derniere  , après  avoir  ravagé  tout  ce  qui  fe 
trouva  fur  fon  partage,  s’arrêta  dans  un  endroit  avan- 
tageux , lesunsdifentà  trois  lieues  , ôc  les  autres  à 
cinq  lieues  d’Apt  * ôc  s’y  étant  fortifiée  , elle  envo- 
ybit  dc-là  des  détachements  pour  piller  tout  le  pays; 
Grégoire  de  Tours  ôc  Paul  Diacre  appellent  cctcu-i 
droit  Machoavilla.  Quelques-uns  croient  que  c’cft 
la  ville  de  l'ijle  au  Comté  Venaiflïn  ; ôc  les  autres 
au-contrairc  cftiirtent  que  c’eft  celle  dé  Manofque. 
Ces  derniers  fe  déterminent  par  le  mot  latin  Ma- 
nuefea  , Manofque  , qui  approche  fort  de  celui  de 
Machoavilla.  Mais  il  eft  très-vraifcmblable  que  ces 
diverfes  conjeétures  font  éloignées  de  la  vérité.  Le 
camp  des  Saxons  , à ce  que  nous  art'urent  des  per- 
fonnes  qui  ont  examiné  les  chofcs  de  bien  près  j 
étoit  fitué  dans  l’endroit  où  eft  à préfent  la  petite 
ville  de  Mcnerbc  dans  le  Comté  Venaiftïn  , a 1. 1; 
S.  O.  d’Apt.  AnciennerAnt  cette  ville  étoit  appela 
lée  Maitancha  , ôc  c’eft  de-là  que  Grégoire  de  Tours 
ôc  Paul  Diacre  ont  tiré  leur  Machoavilla ■.  La  fitua- 
tion  de  ce  lieu  , entre  la  montagne  de  Lcberon  ôc 
la  rivière  de  Calavon , étoit  très-propre  pour  un 
camp  , tel  que  nous*ippt>fons  que  devoit  être  le 
camp  d’une  troupe  d’Avanturicrs  qui  ne  cherchoient 
qu’à  vivre  de  rapine.  L’efpace  que  ce  camp  occupoit  t 
retient  encore  aujourd’hui  le  nom  de  Malicamp , à 
caufe  que  c’étoit-là  que  les  Barbares  apportoient 
tout  le  butin  qu’ils  famÉent.* 

Les  Barbares  ne  dwRnpcrcnt  de  Maücamp  que 
lorfqu’ils  eurent  appris  que  Mommol , alors  Gouj 
nerneur  de  Provence  pour  le  Roi  Gontran  ( Roi 
de  Bourgogne) , avoit  battu  une  partie  de  leurs  gens  * 
qui  étant  entrés  dans  le  Dauphiné  , s’étoient  atta- 
chés au  fiege  de  Valence.  C’eft  dans  cette  conjonc- 
ture que  la  ville  d’Apt  fut  entièrement  détruite. 
Pendant  plus  de  deux  fiecles  on  ne  trouve  plus  au- 
cun veftige  de  fon  état.  Mais  au  commencement  du 
huitième  fiecle  , elle  fut  réparée  ; Ôc  environ  un  fic- 
elé après,  elle  étoit  en  quelque  confédération , puifc 
qu’elle  avoit  fes  Comtes  ou  Gouverneurs  particuliers* 
Vers  le  milieu  du  oneieme  fiecle  , à ces  Comtes 
fuccédérent  des  Confuls  ou  Officiers  Municipaux* 
Ces  Confuls  jouifloient  d’une  efoecc  de  Souveraineté  t 
puifque  leurs  noms  étoient  inférés  dans  les  contrats 
publics , ôc  qile  d’ailleurs  ils  ne  reconnoiflbient  que 
l’Empereur  à qui  ils  rendoient  hommage  d’une  par- 
tie de  la  ville  qui  leur  étoit  foumife.  L’autre  partid 
de  cette  ville  appartenoit  à l’Evêque  , mais  on  ne 
trouve  point  l’origine  du  droit  de  ce  Prélat.  La  ville 
d’Apt  étoit  donc  alors  partagée  en  deux  Jurifdi&ion* 
indépendantes  l’une  de  l’autre  , feavoir , cellb  de 
l’Lvèque  & celle  des  Cbufuls.  Les  Comtes  de  Pro- 
vence de  la  Maifon  d’Anjou  réunirent  ces  divers  droits 
à leur  Souveraineté  ; ôc  en  échange  ils  cédèrent  à 
l’Evcque  quelques  autres  biens  équivalens.  Ç’eft  «fl 
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rualité  d’hérit'er  des  Comtes  de  Frovcnce  , que  le  pelle  particulière  , avec  celles  des  feints  Aofptee , 
Roi  cft  aujourd’hui  le  féal  Seigneur  de  la  ville  d’Apt.  Caftor  & Marcian.  Ce  dernier  fut  le  premier  Abbé 
Le  Dioctfe  d’Apt  cft  borné  au  N.  & à l’E.  par  de  rAhbayc  de  St.Eufebc  : on  dit  à Apt,  que  lorf- 
celui  de  Siftcron  , au  S.  par  ceux  d’Aix  & de  Ca-  ciu’on  détacha  fon  cœur  pour  l’inhumer  féparément 
vaillon,  & à l’ü.  par  celui  de  Carpentras.  Il  comprend  du  corps  , on  eut  foin  de  ramafler  dans  une  petite 
3*.  Paroifîès.  Une  tradition  juilifice  par  des  titres  phiole  ou  bouteille  de  verre,  une  eau  que  la  nature 
depuis  le  huitième  fiecle , porte  que  le  Siégé  cpiC-  a placée  autour  du  coeur  pour  rafraîchir  le  péri- 
copal  a été  établi  à Apt  par  Saint-Aufpice , le  même  carde  , & que  cette  liqueur  mêlée  avec  une  matière 
dont  il  eft  parlé  dans  les  aéles  de  la  vierge  Domitille , glaircufe  , a toujours  lubfifté  & fe  confervc  encore 
& des  faints  Ncrée  & Achillée.  Cette  même  tradition  fans  corruption  , quoiqu’il  n’y  ait  rien  de  plus  cor- 
porte  encore  que  Saint-Aufpice  fut  envoyé  dans  les  ruptible  au  fentiment  de  tous  les  Médecins. 

Gaules  par  Saint-Clement , & qu’il  y fouffrit  le  mar-  Le  14.  du  mois  de  Mai  de  l’anncc  1 16$. , on  fit 
tyre  fous  Trajan  , l’an  1 17.  Ce  qu’il  y a de  certain,  dans  le  Chœur  de  la  même  Eglife  cathédrale,  l’ou- 
c’cft  que  Saint-Aufpice  vécut  au  temps  des  perfécu-  verture  d’un  Concile  provincial , qui  peut  bien  paf. 
tions,  & qu’il  cimenta  de  fon  feng l’Eglife  qu’il  avoit  fer  pour  national,  à caufe  que  la  Provence  étant 
fondée  à Apt.  Un  des  fucceflèurs  de  Saint-Aufpice , alors  fous  un  Souverain  particulier,  elle  faifoit  un 
nommé  L&ntius  , fouffrit  aufli  le  martyre  lorsde  l’in-  Etat  féparé.  Ce  Concile  fut  compofé  des  Archevê- 
curfion  que  les  Allemands  firent  dans  cette  contrée  ques  d’Arles  , d’Aix , d’Lmbrun  , de  de  leurs  Suffra- 

fous  leur  Roi  Chrocus.  L’Eglife  d’Apt  compte  en-  gants.  Les  Abbés  de  Eofcaudon  , de  St.  Fons,de 

core  5r.  Caflor  parmi  fes  Evêques  les  plus  illuitres.  Nice  , & plufieurs  Doéteurs  conftitués  en  dignité 

Avant  fa  promotion  à l’Epifcopat , ce  feint  Prélat  dans  i’Eglifc  , y aflifterent  auffi  & y fouferivirent. 

avoit  etnbraflé  la  vie  cénobitiquc  dans  un  Monaftcre  Quelques  Auteurs  ont  avancé  que  ce  fut  l’Archevê- 

dont  il  étoit  lui-même  le  Fondateur.  On  l’en  tira  de  que  d'Arles  qui  y préfida  ; mais  il  eft  confiant  que 

force  pour  lui  donner  le  gouvernement  de  l’Eglife  cet  honneur  fut  déféré  h Philippe  de  Cabaffole,  l’a- 

d’Apt , qu’il  dirigea  famtement  depuis  l’an  400.  triarchc  de  Jérufalem , & alors  Adminiftratcur  de 

jufqu’en  419.  C’eft  à ce  même  Saint-Caftor  que  l’Eglife  de  Cavailion. 

Caflien  adreflâ  fon  Livre  , intitulé  : Spéculum  Mona-  Il  y a à Apt  deux  Abbayes  de  Religieufês , Se 

chorum.  Caftor  avoit  prié  Cafficn  decompolcr  ce  Li-  plufieurs  Couvents  de  l’un  & de  l’autre  fexe.  Les 
vre  pour  la  direélion  de  fon  Monaflere.  Après  la  Abbayes  font  celle  de  Stc.  Catherine  de  l’Ordi;c  de 

mort  de  Caftor,  Léonce  ou  Léontius  qui  lui  avoit  St.  Auguftin  , U celle  de  Ste.  Croix  de  l’Ordre  de 

fuccédé  en  l’Abbaye  , lui  fucccda  auffi  en  fon  Eve-  Citcaux.  La  première  n’eft  marquée  dans  le  Fouillé 

ché  , & il  laifta  alors  la  conduite  de  fes  Moines  à que  pour  2000.  liv.  de  rente  , & celle  de  Ste.  Croix 

Heliade.  Ce  Léontius  eft  le  même  que  celui  dont  pour  3 500.  liv. 

nous  avons  parlé  ci-devant.  M.  de  Rcmenille  rc-  L’Abbaye  de  Ste.  Catherine  fut  fondée  en  1199. 
marque  qu’il  y a ici  deux  faits  inconnus  à éclaircir,  par  Raymond  Bot , Evêque  d’Apt.  Elle  fut  alors 

Le  premier  concerne  l’Aroayc  dont  Saint-Caftor  fuififemment  dotée  pour  l’entretien  de  cinquante- 

étoit  Abbé  , & l’autre  regarde  le  Siège  épifcopal  deux  Rcligieufcs  , non-compris  l’Abbeffe.  Le  Fon- 

Îiu’a  occupé  Léonce  à qui  Lallicn  adrelîa  la  fuite  de  dateur  fe  réferva  pour  lui  Se  les  fucccffeurs , le 

es  Conférences.  M.  de  RemerviZ/eeftimoit  que  l’Ab-  droit  de  confirmer  les  Abbcflès  après  leurs  élections, 

baye  de  Saint-Caftor , que  l’on  place  ordinairement  Ces  Abbcffes  font  cleélivcs. 
dans  le  Diocefe  de  Nifmes  fparce  que  ce  Saint  en  L’Abbaye  de  Ste.  Croix  fut  fondée  en  1x34.  par 
étoit  originaire  , était  fituée  aux  environs  d’Apt , une  pieufe  Dame  de  la  ville  d’Apt , nommée  Ss- 

au  lieu  de  Maria  ri  e/ta  , aujourd’hui  Mcnerbe , petite  crijlaine.  Cette  Fondatrice  commença  par  fe  reti- 

ville  du  Comté  Vcnailfin.  Quanth  l’Evèque  Léonce , rer  avec  une  {fctite  Communauté  auprès  d’une  Cha- 

à qui  la  dix-huiticmc  Conférence  de  Caflien  eft  adref-  pelle  qu’elle  avoit  acquife  à la  campagne  , d’un 

fée,  le  même  M.  de  ncmÆùlU  prouve  qu’il  a été  Abbé  de  St.  André  de  Villeneuve  - lez- Avignon: 

mal-h-propos  confondu  avec  un  Evêque  de  même  bientôt  après  , elle  y bâtit  un  Monaftere  qui  fubfifta 

nom  qui  occupoit  alors  le  Siège  de  Fréjuls.  Ce  qui  a dans  le  même  endroit,  fous  la  dilcipUne  de  Cluny, 

raufé  la  confufion  , c’cft  que  ces  deux  Léonccs  jufquW  ce  qu’il  fût  détruit  par  une  troupe  de  pil- 
otant contemporains  , celui  dont  il  paroît  plus  de  lards  , qui  après  la  bataille  de  Poitiers  ravagèrent 

traces  dans  l’iliftoire  a prévalu  for  l’autre-  On  compte  la  plflpart  des  Provinces.  Le  Cardinal  Ange  ou 

quatre-vingt- trois  Evêques  d’Apt  depuis  Saint-Caf-  Angchs  de  Grimoard  , frere  de  Guilleaume  de  Gri- 

tor  jufqu’à  Félicien  Bocon  de  la  Merliere  , qui  l’eft  moarA  , Pape  fous  le  nom  d’Urbain  V. , retira  alors 

aujourd’hui  ( en  1762.  ).  Ce  Prélat  cft  fuffragant  ces  Religicufes  dans  la  ville  d’Apt,  où  il  leur  avoit 

d’Àix  : il  fe  qualifie  Prince  d’Apt , quoiqu’il  ne  foit  fait  préparer  la  Maifon  qu’elles  occupent  encore  I 

pas  Seigneur  delà  ville.  Son  Evêché  lui  vaut  9.  à 10.  préfent.  Cette  Abbaye  prit  le  nom  de  Ste.  Croix  du 

mille  livres  de  rente.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  cft  titre  de  la  Chapelle  où  la  Dame  Sacrifbine  s’éfoit  re- 

dc  250.  florins.  tirée.  Elle  paftâ  fous  la  réglé  de  Citeauxen  «41  S- » 

L’Eglife  cathédrale  d’Apt  eft  fous  l’invocation  à caufe  qu’une  Abbaye  de  cet  Ordre , fituée  à iue- 

de  Notre-Dame  , de  St.  Caftor  & de  Stc.  Anne,  legès  dans  le  Diocelé  d’Arles,  lui  fut  unie.  La  Bulle 

Son  Chapitre  eft  compofé  d’un  Prévôt , qui  eft  la  d’union  dit  que  la  première  de  ces  Abbayes  etoit 

feule  dignité  , d’un  Archidiacre , d’un  Capifcnl  & très-pauvre , de  qu’il  n’y  reftoit  plus  qu’une  feule 

d’un  Sacriftnin , qui  font  trois  perfonnats  , & de  Kcligicufe.  f Mdegès  eu  un  village  à 6.  1.  & uji 

neuf  Chanoines.  II  y a outre  cela  treize  Bénéficiers  tiers  £.  N.  E.  d’Arles,  4.  Se  un  tiers  S.  E.  d’Avi- 

ou  Clercs  prébendes  , qui  ont  voix  en  Chapitre,  gnon  , Se  6.  & un  tiers  O.  S.  O.  d’Apt). 

Parmi  les  Chanoines,  il  y en  a un  qui  eft  Théolo-  Le  Couvent  des  Cordeliers  fut  bâti  du  vivant 
PL -A  cc  nombre  d’Eccléfiaftiques  , il  faut  ajouter  meme  de  St.  François,  vers  l’an  1220.  C’cft  dans 
vm  Maître  de  mufique  & quatre  Enfants-de-Choeur.  l’Eglife  de  ce  Couvent  qu’eft  le  tombeau  de 
Le  Séminaire  eft  dirigé  par  les  Jéfuites.  Saint-El^'ar  de  Sa  bran  , & de  Ste.  Dauphine  de 

L clt  une  tradition  confiante,  dont  on  ne  fçait  Signe , fa  femme  , l’un  & l’autre  vierges  dans  le 
y3'  ’ ^u.e  *e  corP4  ‘*e  Ste.  Anne  repofe  mariage. 

Sa?nr..  r U"'  cat^t*r?,e  d*APn  Les  reliques  de  cette  Les'  Carmes  s’établirent  h Apt  en  1 Les  Ca- 
ont  confervees  dans  une  magnifique  Cha-  pucins  en  1612.  Les  Récoilets  en  1630*  Les  fuies 
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de  la  Vifîtatîon  «11631.,  & les  Urfulincs  en  1638. 
La  Confrairie  des  Pénitents  blancs  y fut  érigée  en 
iSî6.  Celle  des  noirs  en  1SS4.,  & celle  des  bleus 
en  160t.  Mous  avons  dit  ci -devant  que  le  Sémi- 
naire d’Apt  eft  dirigé  par  les  Jéfuitcs  : ce  Séminaire 
a été  établi  en  1701. 

Il  fe  fait  à Apt  un  aflez  bon  commerce  en 
diverfes  fortes  de  fruits  , & fur-tout  en  prunes  & 
en  pruneaux.  La  bougie  qu’on  fabrique  à Apt 
eft  aufli  fort  cftimée  , & le  débit  en  eft  conli- 
dérable. 

Cette  ville  a produit  dans  ces  derniers  temps  , 
deux  hommes  illuftres  qui  fe  font  acquis  bien  de  la 
réputation  i fçavoir  , M.  d 'Ar ligues  , & M.  de 
Remcrville 

Pierre  d'Artigues  , Seigneur  de  Vaumoriere  , 
quoique  né  à Apt  , patïh  la  meilleure  partie  de  fa 
vie  à Paris  , où  il  publia  un  grand  nombre  de  Ro- 
mans & d’autres  Ouvrages.  Son  Roman  de  Phara - 
moud  eft  celui  qui  lui  a fait  le  plus  d’honneur.  La 
Calpranede  n’avoit  fait  que  les  fept  premiers  Vo- 
lumes de  ce  Roman  , lorsqu'il  mourut  : Vaumoriere 
a fait  les  cinq  autres.  Voici  le  Jugement  que  porte 
de  cet  Auteur  M.  l’Abbé  de  Langlet  du  Freûioy. 
Quoique  la  Calpranede  n'eût  lafff  aucun  mémoire 
cependant  fin  continuateur  eft  fi  bien  entré  dans  fou 
génie  , qu'on  ne  s'apperpit  de  la  différence  , que 
parce  que  Vaumoriere  a furpajfé  la  Calpranede  par 
Velocution  , P ordre  Cf  l'arrangement. 

François  de  Remerville  de  Saint-Quentin  étoit 
fort  verte  dans  la  connoiffance  des  Médailles  , dans 
la  Diplomatique  , dans  les  Généalogies  & dans 
l’Hiftoire  tant  ancienne  que  moderne.  Il  mourut  à 
Apt , fur  la  fin  du  mois  de  Juillet  1730.  âgé  d’en- 
viron 80.  ans. 


Comme  chef-lieu  de  Viguerie,  la  ville  d’Apt  dé- 
pute aux  Aflèniblées  générales  de  la  Province  de 
Provence.  Les  armes  de  cette  ville  font  de  gueules  , 
à une  épée  d'or  dans  fan  fourreau  de  fable  pofé  en 
pal , [f  entortillé  de  fin  baudrier  de  même. 

C’eftà  deux  lieues  d’Apt , auprès  du  lieu  de  Val- 
faitue  & du  village  de  Goult , que  René , Comte  de 
Provence  & Roi  de  Maplel  & de  Sicile  , établit  de 
fameufes  Verreries  , qui  furent  des  premières  qu’il 
y eut  dans  cette  Province.  Ce  Prince  lit  venir  des 
Verriers  du  haut  Dauphiné  ; & il  fe  plaifoit  fî  fort 
à les  voir  travailler  , que  dans  la  matfon  qui  eft 
auprès  du  village  de  Goult , & qu’on  appelle  encore 
la  Verrerie,  quoiqu’on  n’y  travaille  plus  depuis  long- 
temps , il  y a une  Chambre  qu’on  appelle  la  Cham- 
bre du  Roi  René.  Il  accorda  quantité  de  beaux  pri- 
vilèges à ces  premiers  Ouvriers  , & entr’autres  il 
affranchit  de  Tailles  jufqu’à  une  certaine  quantité 
les  biens  qu’ils  pourraient  acquérir.  Leur  Famille  , 
oui  portoit  le  nom  de  Ferré  ou  Ferry  s’eft  li  fort 
étendue  , qu’elle  a pofléde  pendant  long  - temps 
prcfque  toutes  les  Verreries  qui  fe  font  depuis  éta- 
blies en  Provence.  Nicolas  de  Fer  , Géographe  fort 
connu  par  le  grand  nombre  de  Cartes  qu’il  a don- 
nées au  public  , en  étoit  ifïu  , & il  avoit  franche 
fon  nom  ; car  Ferry  en  idiome  provençal  , lignifie 
F er  en  François. 

La  Viguerie  d’Apt  eft  bornée  au  N.  par  le  Comté 
de  Sault  & par  le  Dauphiné  , au  S.  par  la  Viguerie 
t . r P3r  celle  de  Forcalquier,  & à l’O.  par 

le  Comte  Vcnaiffin.  On  compte  dans  cette  Viguerie 
49;  Pareilles  ou  Communautés  affouagées , y com- 
pris neanmoins  les  cinq  Communautés  qui  com- 
pofent  le  Comté  de  Sault  , & ,,ui  font  rd„ot«. 
Terres  ad,a«nt«.  V,yH  dans  ce  Diftiorafairc  , 

, .mtt  • ^Terres  adjacentes.  L’aftouaeement 
general  des  49.  Comnmnautésdc  la  Viguerie  d’Apt 

^ 5uatre  ' ™S'-  **  - W , quatre 
quints  & un  douzième  de  feu.  ^ 
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dénombrement  de  la  viguerie 

d'  A TT. 


Feux. 

C/vO 


Parcijp-s 

on  Communautés. 

Feux. 

UvO 

Paroijj'rt 

ou  Communautés. 

Agonit , V.  Goult. 
APT,  ville 

Anfoun 

A {Tannât 

Ami  bel 

Banmctte* 

18 

0! 

0 i r» 

Foypin  

Pnyvert 

80  que  1ère 

Rouflillon  ..... 
Ruftrel 

Brafque , V.  St.  Martin. 
Buoux q 1 i 

Simiane.  ...... 

Sivemes 

St.  Chriftophle  . . 
St.  Martin  , V<yt7 
Cailillon. 

Cadeuet , ville . . , 
Cafcnecve 

»| 
4 _ 

Caftillon  & Saint- 

Brafqne 

Saint  • Por.tally 

Pontaly 

Saint  - Savournln  . . 
Tr^*- B raines,  Foyer 
Ville-Laure. 

Val  joinc  ou  Vaugîne. 

Cofte  (la) 

i i 

Garga* 

Gignac 

i ? 

O ; 

, 

Grand  boit  & le* 

Villard  (le)  ... 

Jouca*  ou  Joucjuai  . . 

t j 

Emines 

4 i 

o j J 


6 

4 J 


Lion;  eu  Linux  . . 
Lnxmarin  eu  Lor- 
marln  » 

Merindot 

Motte  d’Ayguè*  (la),  . j 

Mb*  ou  Murs  ....  j i 
Nobles  ( le*  ) , Voyt\  ' 
Gnndbois. 

Pierre  vert  .....  4 1 
Pugct  de  Lauris 
de) o ! îî 


O ; 


Vitrolk*  d’Ayguèi. 

44  184  f 

Comt£  dx  Sault. 

Aurel o I 

Garde  ( la  ) « . . . o £ 

Monioux o } 

Sault , utile  . ...  10 
Saint-Tetn*  .....  o i 


APTOT , en  Mormandic , Diocefe  , Parlement  SC 
Intendance  de  Rouen,  EleAion  de  Ponteaudemcr , 
Sergentcrie  de  la  Londc.  On  y compte  2.  feux  pri- 
vilégiés & 10.  feux  taillablcs  ; ce  qui  fait  en  tout 
12.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 4. 1.  S.E.de  Ponteau- 
demer , & 6.  S.  O.  de  Rouen. 
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AQUIGNY  ou  Acquicny  , Aquiniacum  , bourg 
avec  titre  de  Baronnie , en  Normandie , Diocefe  d’E- 
vreux.  Parlement  & Intendance  de  Rouen,  Eleélioa 
de  Pont-de-l’Archc , Sergenterie  d’Aquigny.  On  y 
compte  i.  feux  privilégiés  & 1 53.  feux  taillables  ; ce 
qui  fait  en  tout  155.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  au  con- 
fluent des  rivières  d’Eure  & d’Iton , à une  petite  lieue 
S.  de  Louviers , & à 3-  1.  N.  un  quart  i PB.  d’E- 
vreux.  L’Eglife  paroiflîale  d’Aquigny  eft  dédiée  à 
Saintc-Cecile,&  elle  eft  fîtuéedans  une  petite  ifle. 

AQUIN  , en  Artois  , Diocefe  , Bailliage  & Re- 
cette de  St.  Orner  , Conté  il  d’Artois , Parlement 
de  Paris,  Intendance  de  Lille.  On  y compte  20.  feux 
& 99.  perfonnes. 

AQUITAINE  tAquirania  , ( aujourd’hui  la  Gu- 
yenne , Ôcc.  ).  Les  premiers  des  Romains  qui  péné- 
trèrent dans  la  Gaule , donnèrent  le  nom  d'Aqui - 
taine  au  pays  qui  s’étend  depuis  la  Garonne  jus- 
qu'aux Pyrénées.  On  croit  communément  que  ce 
pays  fut  ainfî  nommé  à caufe  du  grand  nombre  de 
tourtes  d’eaux  minérales  qu’on  y trouve  ; & cela 
parait  très-probable.  Dans  la  fuite , les  Romains 
rendirent  le  nom  d 'Aquitaine  plus  générique  ; & 
ils  comprirent  fous  cette  dénomination  , non-feule- 
ment le  pays  qui  s’étend  depuis  la  Garonne  juf. 
qu’aux  Pyrénées , mais  encore  celui  qui  eft  compris 
entre  la  Garonne  & la  Loire.  Cette  dernière  déno- 
mination n’eut  plus  pour  origine  les  eaux  minérales , 
mais  la  grande  quantité  d’eau  dont  fe  trouvoit  arrott 
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u ® vs  dont  il  eft  ici  queftion.  En  effet , depuis  la 
rJmnne  iufqu’à  la  Loire  , on  trouve  un  très-grand 
bre  de  rivières  dont  plufieurs  font  allez  confi- 
dérables.  Il  fe  peut  auffi  que  les  Romains  aient  donné 
à ce  pays  le  nom  d’Aquitaine  , non  à caufe  des 
rivières  qui  l’arrofent,  rtiais  uniquement  à caufe  de 
û fituation  entre  la  Loire  & la  Garonne , comme 
qui  diroit  Regio  inter  Aquas.  Cette  conjefture  pa- 
rolt  d’autant  plus  fondée  , que  le  pays^  qui  le  pre- 
mier avoit  été  connu  fous  le  nom  d’Aquitaine  , 
prit  dans  la  fuite  celui  de  Navcmpopulanc  ou  Novem- 
populanie : ce  pays  fut  ainfi  nommé  à caufe  de  neuf 
Peuples  principaux  dont  il  étoit  habite. 

$ous  Honorius  , l 'Aquitaine  étoit  divifée  en  trois 
parties , ou  , pour  parler  plus  exaâcment,  on  comp- 
toit  alors  trois  Aquitaines  ; fçavoir  , la  première  , la 
fécondé  & la  troifieme. 

La  première  Aquitaine , Aquitania  prima  , étoit 
bornée  au  N.  par  la  quatrième  Lyonnoife  , au  S. 
par  la  première  Narbonnoife  , à l’E.  par  la  première 
Lyonnoife  & par  la  Viennoifc , h l’O.  par  la  fé- 
condé Aquitaine  , & au  N.  O.  par  la  troifieme 
Lyonnoife.  Elle  avoit  84.  * lieues  de  longueur  fur 
40.  dans  fa  plus  grande  largeur  ; ce  qui  pouvoir 
être  évalué  à 2304.  lieues  quarrées.  Avaricum  ou 
Biturigum  Cuborum  ( Bourges  ) étoit  la  Métropole 
de  cette  première  Aquitaine. 

NATIONS  OU  PEUPLES  QUI  ETOIENT 
compris  dans  la  première  Aquitaine. 


Peuples.  Chefs-Lieux. 

Arverni . . . * . » Augufto-Nemetum  Arvemorum 
( Clermont). 

Bituriges-Cubi  . . Avaricum  Bilurigum  (Bourges). 

Boii.  .......  Wju^Niyin^fBourbon-l’Ancy), 

ou  plutôt  Sitillia  ( Tiel  ). 

Cadurci Divona  Cadurcorum  (Cahors). 

Gabali Anderitum  Cabalorum  ( Javols 

ou  Javoux). 

Heleutheri  ou  Eleu- 

teri Albiga  ( Alby  ). 

Lcmovices  ....  Auguftoritum  Lemovicum  (Li- 
moges ). 

Huteni SegodunumRutenorum  (Rhodès). 


Velauni  ou  Vellavi.  RucJfioVellavorum(Si.Pi\ûien). 
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La  fécondé  Aquitaine  , Aquitania  fecunda  , étoit 
bornée  au  N.  par  la  troifieme  Lyonnoife  , au  S.  par 
la  Novempopulanie  ou  troifieme  Aquitaine  , à l’E. 
par  la  première  Aquitaine  , & à l’O.  par  l’Océan 
Aquitanique.  Elle  avoit  63.  lieues  de  longueur  fur 
40.  dans  fa  plus  grande  largeur  i ce  qui  pouvoit 
être  évalué  à 1745.  lieues  quarrées.  Burdigala  Bitu- 
rigum  Vivifcorum  ou  Vibifcorum , aujourd’hui  Bor- 
deaux , étoit  la  Métropole  de  cette  Province. 


NATIONS  OU  PEUPLES  QUI  ETOIENT 
compris  dans  la  féconde  Aquitaine. 


Peuples.  Chefs-Lieux. 

Agefinates  ....  Rarâi/?um  ou  Jfculifna  ( An- 
goulême  ). 

Aquitani  .....  Oppidum  Aquit.morvm  (Bions). 

Bclendi Oppidum  Belendorum  (Balifac). 

Bituriges-Vibifci.  . Burdigala  Vibifcorum  ( Bor- 
dcaux  ). 

Mcduli Novjomjgur  Medulorum  ( CaC- 

. telnau  de  Mcdoc  ). 

Nitiobriges  ....  Agiunum  Nitiobrigum  ( Agen  ). 
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Petrocorii  • . . • Vefunna  Petrocoriarum  ( Péri- 
gueux  ). 

Piélones  .....  Limonum  Piflonum  ( Poitiers  ). 
Santones  .....  MediolanumSantonum^SainiC’y'), 
Succaflès  .....  Oppidum  Succajfium  (Saucatz  ). 


La  troifieme  Aquitaine  ou  Novempopulanie  , 
Aquitania  tertia  ou  Novempopulania  , étoit  bor- 
née au  N.  par  la  fécondé  Aquitaine  ; au  S.  par  les 
Moqjt  Pyrénées,  qui  la  féparoient  de  l’Efpagne; 
à l’E.  par  la  première  Narbonnoife  , & à 1*0.  par 
l’Océan  Aquitanique.  Elle  avoit  40.  lieues  de  lon- 
gueur de  autant  de  largeur  ; ce  qui  pouvoit  être 
évalué  à 1600.  lieues  quarrées.  Elufa  , aujourd’hui 
Eaufe  , étoit  la  Métropole  de  cette  Province. 

NATIONS  OU  PEUPLES  QUI  ETOIENT 
compris  dans  la  troifieme  Aquitaine  ou  Novcrn- 
populanic.  * 

Peuples.  Chefs-Lieux. 

Aufcii  Ù Elufates.  Elufa  ( Eaufe  ) , & Climberrum 
Augufia  ( Aufch  ) pour 
les  Aufcii. 

Bcnehami  ou  Be- 

nebarnenfes  . . Beneharnum  ( LefCar  , fcloa 
M»  de  Marca  ). 

Bigcrrones  ....  Turba  Bigerronum  (Tarbes). 
Conforanni ....  Glycerius  Conforannorum  ( St. 


Lizier  ). 

Convenaé Lugdunum  Convenarum  ( Saint- 

Bertrand  de  Comtningcs). 
La&orates  ....  Laflora  ( Leiélourc  ). 

Tarhclli Aquar  Ta rbe llic*  ( Dax). 

Tarufates  .....  Vicus  Julii  ou  Atures  ( Aire  ). 
Vafates CoJ]io  Vafatum  ( Bazas  ). 
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Parmi  les  peuples  que  nous  venons  de  nomme* 
fous  les  trois  Aquitaines  , il  en  eft  quelques-uns 
qui  du  temps  des  Romains  étoient  confidérés  com- 
me des  peuples  fubalternes , c’eft-à-dirc,qui  dépen- 
doient  d’autres  peuples  plus  puiflans  ; tels  étoient 
dans  la  première  Aquitaine  , les  Boii , qui  dépen- 
doient  des  JF.dui , & qui  par  conféquent  feroient 
placés  peut-être  plus  exactement  dans  la  première 
Lyonnoife.  Tels  étoient  auffi  dans  la  fécondé  Aqui- 
taine , les  Aquitani , les  Bilendi , les  Mcduli  & le» 
Succajfes. 

Outre  les  neuf  peuples  que  nous  avons  rapportés 
fous  la  troifieme  Aquitaine  ou  Novempopulanie , il 
y en  avoit  encore  dans  ce  Diftriél , d’autres  moins 
confidc'rables  , & qui  étoient  diftingués  & connus 
par  des  noms  différens  ; tels  étoient , par  exemple» 
les  Cocofates  ,les  Campani , le  s Mon  efi,  les  Torrutes, 
les  Datti , les  Vajfei , les  Garites , les  Garumni , les 
Ofquidatcs , Ôte. 

Jules  Céfar  fit  par  lui-même  ou  par  fes  Eieute- 
nants  , la  conquête  de  la  première  & de  la  féconde 
Aquitaine  -,  & il  connut  bien  ces  deux  Provinces  , 
parce  qu’il  les  parcourut  en  perfonne.  Mais  il  ne 
connut  pas  de  même  la  troifieme  Aquitaine  ou  No- 
vempopulanie , parce  qu’il  laifl'a  au  jeune  Craflus , 
fon  Lieutenant , le  foin  de  fubjuguer  ce  pays  , que 
Céfar  négligea  de  vifiter.  Les  Aquitains  ( de  la 
Novempopulanie  ) s’accoutumèrent  avec  penne  à 
l’obcilTance  : ils  fe  révoltèrent  plufieurs  lois , & 1 s 
ne  forent  réduits  que  fous  l’Empire  d’Augufte , par 
Meflàla.  _ . 

Dans  la  décadence  de  l’Empire  romain  , “ 

pereur  Honorius  céda  par  accommodement , ajj 
Wifigoths  la  partie  des  Aquitaines , qu’on  aPPe^ 
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depuis  le  Gsieme  Gecle  Scvtimanie  & enfuîte  Gothie. 
Mais  bientôt  après  les  wiGgofhs  s’emparèrent  du 
relie*  & l'Empereur  évitas  le  leur  céda.  Cependant 
malgré  cette  ccifion  , les  Goths  ne  fe  trouvèrent  en 
potï'ellion  des  trots  Aquitaines  , que  fous  le  règne 
de  leur  Chef  Kvaricy  en  466.  Avitus  avoit  été  chaile 
de  I’£mpirc  dès  l’an  4S7. 

Les  VêiGgoths  fc  maintinrent  dans  les  trois  Aqui- 
taines jufqu’au  temps  de  Clovis.  Ce  Prince  les  leur 
enleva  après  la  bataille  de  Voclade  ou  Vouiilc  , 
qu’il  gagna  fur  eux  en  507. , & où  Alaric  , leur 
Roi,  fut  tué  de  la  main  même  de  Clovis.  LesWiG- 
gotbs  confcrvcrent  néanmoins  la  Septimanie.  Le  relie 
fut  fournis  h la  domination  des  Rois  de  Ncuftrie  & 
d’Auflrafie  ( Rois  de  France  ). 

Les  peuples  des  Aquitaines  fe  révoltèrent  plu- 
lieurs  fois  contre  leurs  nouveaux  Maîtres  , & fe 
cboiiirent  des  Ducs  t mais  ils  furent  fournis  par  les 
armes  dans  le  iixiemc  liccle. 

Les  Gafcons  , originaires  de  Bifcaye  & de  Na- 
varre , traverferent  les  Pyrénées  , & s’avancèrent 
peu-à-peu  dans  la  Novcmpopulanie  , l’une  des  trois 
Aquitaines , dont  ils  s’emparèrent  malgré  les  efforts 
des  Rois  de  France  * vers  l’an  600.  Cette  nation  fe 
choiiit  un  Duc  * & celui-ci  fut  à la  lin  obligé  de  faire 
hommage  aux  Princes  françois  , ainfi  que  les  autres 
Ducs  qui  s’étoient  emparés  des  diverlès  parties  de 
J’Aqnitaine  , & qui  prenoient  tous  la  qualité  & le 
titre  de  Ducs  d’Aquitaine. 

Dès  l’an  630.  Dagobert  I. , Roi  de  France , céda 
£ fon  frere  puîné  Charibert,  l’Aquitaine  Neullrienne 
à titre  de  Royaume.  Charibert  ne  jouit  qu’un  an  de 

nouveaux  Etats,  llderic  * fon  (ils  & fon  fuccefi. 
feur  , ne  lui  furvécut  pas  un  an.  Alors  Dagobert  1. 
réunit  l’Aquitaine  Neullrienne  à fes  Etats  ; mais  üx 
ans  après  , il  l’en  détacha  & la  céda  à titre  de  Duché 
héréditaire  à fes  deux  neveux  , également  fils  de 
Charibert.  Ces  nouveaux  Ducs  eurent  des  fucccf- 
Jcurs  , tous  de  leur  race  , jufques  vers  l’an  770. 
( L’Aquitaine  Neullrienne  comprenoit  alors  la  plus 
.grande  partie  de  la  première  & de  la  fécondé 
Aquitaine). 

Hunaud  ou  Hunold  , Duc  d’Aquitaine  , arriere- 
petit-fils  de  Charibert , ayant  voulu  fe  rendre  indé- 
pendant des  Rois  de  V rance  , lut  vaincu  <3t  défait 
par  Charlemagne  quigouvernoit  alors  ce  Royaume. 
En  771.  ce  même  Monarque  érigea  l’Aquitaine  en 
Royaume  , & la  donna  à fon  fiis  Louis  I.  le  Dé- 
bonnaire , qui  fut  couronné  en  781.  Le  Royaume 
d’Aquitaine  , dont’i  ouloufc  était  la  capitale  , étoit 
alors  compofé  de  la  première  & de  la  fécondé  Aqui- 
taine, de  la  meilleure  partie  de  la  troificme  Aqui- 
taine , d’une  partie  du  Languedoc  , & de  toutes  les 
conquêtes  d’Efpagne. 

En  817.  Louis  le  Débonnaire  donna  le  Royaume 
d’Aquitaine  à fon  fils  Pépin  I. , le  même  qui  fonda 
les  Abbayes  de  St.  Jcand’Angcly  * de  Saint-Cyprieo 
de  Poitiers  & de  Brantôme  , de  qui  mourut  en  838. 

A Pépin  I.  fuccéda  Charles  le  Chauve, fon  frere  ; 
& après  celui-ci  Pépin  IL, fils  de  Pépin  I. , fut  Roi 
d’Aquitaine  jufqu’en  852.  qu’il  fut  détrôné  par  le 
même  Charles  le  Chauve  que  nous  venons  de  nom- 
mer. Ce  Prince  fit  rafer  Pépin  , & le  fit  enfermer 
dans  l’Abbaye  de  St.  Médard  de  Solfions  , où  il 
mourut  en  864. 

Louis  le  Begue  fucce'da  à Charles  le  Chauve  , fon 
Erere  , & fut  le  fixieme  & dernier  Roi  d’Aquitaine. 
Ce  Prince  étant  parvenu  à la  Couronne  de  France  en 
®77-  y réunit  le  Royaume  d’Aquitaine.  Environ  un 
fiecle  avant  cette  réunion  , & au  temps  des  premiers 
Ducs  d’Aquitaine  , les  Sarrafins  profitant  des  divi- 
sons qui  fubfilloieut  entre  ces  Ducs  & les  Rois  de 
France  , avoient  pafle  les  Pyrénées  , s’etoient 
rendus  maîtres  des  Aquitaines, avoient  ravagé  de  fac- 
Tome  I, 


A Q U nf 

cage  ces  belles  Provinces  , & y avoient  même 
établi  une  force  de  Gouvernement.  Ces  Etrangers  fe 
feraient  peut-être  maintenus  dans  tes  Aquitaines  , 
s’ils  n’eulient  été  défaits  près  de  Tours  par  Charles 
Martel , alors  Maire  du  Palais  , & par  Eudes,  Duc 
d’Aquitaine  , qui , dans  cc  prelfant  befoin  , s’étoit 
racominodc  avec  lui.  N 

Outre  les  Sarrafins  , les  Normands  dévafterent 
encore  les  Aquitaines  & en  détruifirent  la  plûpart 
des  villes , vers  la  fin  du  neuvième  fiecle  & au  com- 
mencement du  dixième.  Les  courfes  de  les  ravages 
de  ces  peuples  ne  ceflcrent  que  vers  l’an  912.  Vvyz\ 
Normandie. 

Sous  les  Rois  de  France  aufii-bien  que  fous  ceux 
d’Aquitaine  , le  pays  de  ce  nom  avoit  eu  des  Ducs 
bénéficiaires  , dont  l’autorité  & la  fonftion  devoit 
fc  borner  ù celle  de  fimples  Gouverneurs.  Ces  Ducs 
bépéfîciaircs  d’Aquitaine  écoient  eu  même  temps 
Comtes  de  Touloufe  , de  Comtes  particuliers  du 
Quercy  & du  Rouerguc.  Charlemagne  avoit  établi 
pour  premier  Comte  de  Touloufe , en  776. , Chorfon 
ou  Torfin  , le  même  qui  fut  banni  60790.  A Chor- 
fon fuccéda  Guilleaume  l.,dit  U Saint.  Aprcscc  der- 
nier , on  trouve  encore  fix  autres  Comtes  de  Tou- 
loufê  , Ducs  d’Aquitaine.  Guilleaume  IL  ,1e  dernier 
de  ces  Comtes  , tut  dcpoiïedé  en  848. 

Dès  l’an  84$.  le  Royaume  d’Aquitaine  avoit  été 
partagé  entre  le  Roi  Pépin  II.  & fon  oncle  Charles- 
le-Chauve.  Chacun  de  ces  Princes  établit  des  Ducs 
ou  Gouverneurs  dans  le  pays  de  fa  dépendance , 
de  forte  qu’on  vit  en  même  temps  deux  Duchés 
d’Aquitaine. 

On  peut  comprendre  dans  la  première  Aquitaine, 
i°.  le  Comté  tie  Touloufe , 2°.  le  Duché  de  Sep 
timanic  , dit  depuis  Marquifat  de  Gothie,  30.  la 
Vicomté  de  Narbonne , 40.  le  Comté  de  Quercy  , 
S°.  le  Comté  de  Rouerguc  , 6°.  le  Comté  de  Rho- 
des , 70.  les  Vicomtés  de  Lodcvc  & de  Carlat, 
8°.  la  Vicomté  de  Milhauld,  90.  le  Comté  de  Foix, 
io°.  la  Seigneurie  de  Marquifat  de  Mircpoix , 1 1°.  le 
Comté. de  Barcelonne,  ixJ.  le  Comté  de  Cerdagne, 
130.  le  Comté  de  Ëeialu,  140.  le  Comté  d’Urgcl  , 
150.  le  Comté  de  Rouffiïlon  , 160.  le  Comté  de 
Carcalfonne  , 1 70.  les  Vicomtés  de  Beziers , d’Agde, 
d’Alby  dt  de  Nifmes , 180.  le  Comté  de  Subfiantion 
& de  Maguclonne  , 190.  les  Comtés  de  Gévaudan, 
de  Velay  dt  d’Auvergne  , 20°.  la  Sirie  de  Bourbon 
( le  Bourbonnois  ) , dt  itu.  les  Comtés  de  Berry  & 
de  Sancerre. 

La  Jurifdiclinn  des  Ducs  de  la  fécondé  Aquitaine, 
qu’on  appella  depuis  Ducs  de  Guyenne  , s’étendoit 
fur  le  Poitou  , le  Périgord  , la  Saintongc  , PAn- 
goumois  , la  Marche  de  le  Limoufin , dt  fur  la 
Gafcogne  , dont  les  Ducs  de  cette  fécondé  Aqui- 
taine acquirent  depuis  le  Duché  , avec  le  Comté 
de  Bordeaux. 

En  1070.  la  plûpart  des  pays  que  nous  venons 
de  nommer,  de  qui  formaient  les  deux  Duchés, 
furent  réunis  en  un  ftnl  Duché  , qui  fut  celui 
d’Aquitaine.  C’eft  Geoffroi  Guy  qui  ht  cette  réu- 
nion , & le  même  qui  fe  fit  appeller  Guilleaume 
(VI.  ) , de  qui  mourut  à Poitiers  en  to8(5. 

Guilleaume  VIII.  Duc  d’Aquitaine  ou  de  Guyen- 
ne , petit-fils  de  Guilleaume  VI. , époufa  Eléonor 
de  Châtellerault , dont  il  eut  Guilleaume , qui  mou- 
rut à l’âge  de  quinze  ans  , Eléonor  & Pétronille. 
Guilleaume  Vlll.  mourut  en  11  37.  ayant  inftitué 
Eléonor  fon  héritière  , à condition  d’époufer  le 
jeune  Roi  Louis , fils  de  Louis  VI.  Ce  mariage  eut 
fon  effet.  Mais  en  1 1 $ 2.  il  fut  diflous , de  Louis 
répudia  Eléonor  , quoiqu’il  en  eût  eu  deux  filles. 
Six  femaines  après , Eléonor  epoufa  Henri  II.  Roi 
d’Angleterre , à qui  elle  porta  le  Duché  d’Aquitaino 
ou  de  Guyenne  , que  fon  premier  mari  lui  avoit 
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Couronne  la  plûpart  de!  Provinces 
1“.  Adroit  compote  r elles  n'en  ont  point  ete 
Selïdê,  depuis.  Vayt\  dans  ce  Dictionnaire  , 
les  articles  particuliers  où  il  eft  ^mention  des 
diverfes  Provinces  cjui  compofoient  1 un  & 1 autre 
Duché  d’Aquitaine  & celui  de  Guyenne. 

te  nom  d’Aquitaine  avoit  celte  , « y a ong- 
temps  , d'être  en  ufage , & on  lui  avoir  fubflitue 
«lui  de  Guyenne  , que  porte  à prêtent  une  partie 
de  l'ancienne  Aquitaine  , de  qui  paraît  s'être  forme 
par  corruption  de  ce  dernier.  Mais  en  t7S  J;  Ie  «o* 
donna  le  nom  de  Duc  d'Aquitaine  au  deuxieme  fils 
de  M.  le  Dauphin.  Ce  Prince  mourut  à Verfailles , 
le  xi.  Février  I7S4-  , âgé  de  cinq  mois  & demi. 

h* Aquitaine  confidérée  comme  faifant  partie  des 
écabliflements  que  la  Religion  de  Malte  poffede  en 
France , eft  un  des  Grands-Prieurés  de  la  Langue 
ou  Nation  de  France.  Ce  Grand-Prieuré  vaut  13070. 
liv.  à celui  qui  en  eft  pourvu. 

Il  y a dans  le  Grand-Prieuré  d'Aquitaine  25. 
Celles  ou  Commandcries  pour  les  Chevaliers  , & 
cinq  Commandcries  pour  les  Chapelains  & Servants 
d’armes. 

DENOMBREMENT  DES  CELLES 
fj  Commandcries  de  la  Religion  de  Malte  , du 
Grand-Prieure  d’Aquitaine. 

Nota.  Cette  marque  * defigne  les  Commandeiies  qui  font 
«ffeûce»  aux  Chapelain*  & Serrant*  d'armes. 


Commanieries . 

ooz-vj 

Atnboife  . » . 
Artin  . * * . 
AlEgny  . . . 


Balan 
Sillon 
Bourgneuf 
Carentoir  1 

Coudrie Bretagi te 

Feuillée  { la  ) Bretagne  . . 


Fioleece  Poijou 

Fofle-ChSlon  * Poitou 

Fretay Touraine  • 

Guelan . 

Gerche  (la ) 

Guittay  * ...... 

Hôpital  d’Angers  Cl*)  - • 

Ifle-Bouchaxa  ( I*  ) . . . 

Lalande  ..»••». 

Launay  * • ••»•• 

Lezepeaux  ...... 

Loudun  . Touraine 

Manteau  ........  Poitou 


Provinces.  Revenus. 

L/V>J 

Touraine 3 S *7  !• 

Touraine  .....  3o:jo 

Poitou Û700 

Touraine 377° 

Bretagne  .....  S S 10 

Aums $ 300 

Bretagne 1400 

“ 6000 

553® 


Nnnte*  Bretagne 

Ozon Poitou  . 

Rochelle  ( la  ) . .....  Aunis  . 

Saint-Remy Poitou  . 

Temple  d’Angers  ( le  ) . . . Anjou  . 

Thevalle Maine  , 

Ville-Dieu  . Poitou  . 

VillegaR Berry . . 


ÏOOO 

1 coo 
5800 

Maine  ......  }too 

Bretagnt J 000 

Maine 

Anjou  : ....  . 6000 

Touraine 3000 

Anjou  ......  5 ico 

Maine  ......  joco 

Bretagne 7067 

j 100 
6coo 


3° 


4889 
3160 

6}8o 

53” 

34!>o 

4Joo 

349° 

6500 

Total  149143  I. 


pUn  Grand-Prieuré 13070  I. 

y 1 5.  Celles  ou  Commandcries  pour 
\ les  Chevaliers  ....  r 59845 
Récapitulation.^  Commanderies  ponr  les  Cha. 

y pelaios  & Servants  d’armes.  9300 
f }i  Total  17**13  1. 


AQUITANI , Nation  ou  Peuple  de  la  féconde 
Aquitaine.  Ce  peuple  ne  doit  point  être  pris  pour 
les  Aquitains  en  général , mais  feulement  pour  une 
partie  de  ceux-ci.  Les  Aquitani  dont  il  eft  ici  quet 
tion  T occupoient  l’efpace  de  terrein  qui  fc  trouve 
ktue  entre  le  Duranius  ( la  Dordogne  ) de  la 
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Garumna  ( la  Garonne  ) ; c’eft-à-dirc , la  partie  du 
Bourdelois  , qui  eft  connue  aujourd’hui  fous  le  nom 
de  Pays  d' Entre-deux-Mers.  Ces  mêmes  Aquitani 
dépendoient  des  Bituriges-Vibifci.  Nous  avons  aflî- 
gné  pour  chef-lieu  à ce  peuple  particulier  , le  bourg 
de  Rions  ; mais  il  eft  à propos  que  nous  difions 
qu’il  n’y  a rien  de  bien  certain  à cet  égard. 
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ARABAUX  , Villeneuve  del  Bofc  & la  Baftidc 
de  l’Hcrm , dans  le  pays  de  Foix  , Dioccfc  de 
Pamiers  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de 
Rouflillon , Recette  de  Foix.  On  y compte  7.  feux 
& un  quart  de  compoids , & 1 $.  feux  allumai». 

ARABLOY  ou  Arabuay  , dans  .le  Gâtinois 
Orléanois , Diocefe  de  Sens  , Parlement  de  Paris 
Intendance  d’Orléans  , Election  de  Gien.  On  y 
compte  2$.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  à une  lieue 
N.  E.  de  Gien. 

ARADON  & fa  Treve  de  l’Ifle  aux  Moines 
en  Bretagne , Diocefe  & Recette  de  Vannes , Par- 
lement Ht  Intendance  de  Rennes.  On  ÿ compte  19. 
feux  un  tiers  & un  quart  de  feu.  Cette  Paroifle  eil 
fituée  fur  la  côte  du  Morbihan , k une  lieue  S.  O. 
de  Vannes. 

ARAGNON , en  Béarn  , Diocefe  de  Lefcar  , 
Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , Séné- 
chauflëe  d’Orrhès.  On  y compte  6.  feux  & demi. 
Cette  Paroiffe  eft  fituée  fnr  la  rive  droite  du  Gave 
de  Pau  , à 1. 1.  S.  E.  d’Orthès.  • 

ARAGONET.  On  appelle  de  ce  nom  un  port 
ou  partage  des  Pyrénées , par  où  on  communique 
de  France  en  Efpagnc.  Ce  partage,  qui  eft  fur  la 
grande  route  de  Guyenne  & de  Gafcogne  , à Sara- 
goflè  en  Arragon,  cftfitué  à l’extrêmitc  méridionale 
de  la  vallée  d’Aure  , au  pays  des  quatre  Vallées , 
à 4.  grandes  lieues  S.  O.  d’Arreou  , & 8.  de  demie 
S.  O.  de  Saint-Bertrand  de  Commingcs. 

ARAINCOURT,  dans  le  Pays-Meffin,  Diocefe, 
Parlement , Intendance  & Recette  de  Metz  , Dif- 
triét  de  l'Evêché  de  même  nom.  On  y compte  23. 
feux. 

ARAIX  , dans  le  Comté  de  Bigorre  , Diocefe 
de  Tarbes  , Parlement  de  Touloufe,  Intendance 
d’Aufch  , Recette  du  Comté  de  Bigorre.  On  y 
compte  51.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  fur  un 
torrent , dans  la  vallée  de  Lavedan , à 6. 1.  S.  O. 
de  Tarbes. 

ARAM  & Rcbens , dans  le  Velay , en  Langue- 
doc , Dfocefe  & Recette  du  Puy  , Parlement  de 
Touloufe  , Généralité  de  Montpellier  , Intendance 
de  Languedoc.  On  y compte  20.  feux. 

ARAM1TS,  en  Béarn  , Diocefe  & Scnéchauflee 
d’Oleron  , Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch , 
vallée  de  Baretous.  On  y compte  20.  feux  ou  habi- 
tations. Cette  Paroiflc  eft  fituée  fur  la  petite  rivière 
de  Vert , à une  grande  lieue  O.  S.  O.  d’OJeron. 

AR AMONT  , petite  ville  , en  Languedoc,  Dio- 
cefe & Recette  d’Uzès  , Parlement  de  Touloufe  , 
Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de  Langue- 
doc. On  y compte  s°S-  feu*-  Cette  ville  eft  fituée 
dans  une  contrée  délicieufe , fertile  & abondante , 
fur-tout  en  huile  excellente , fur  la  rive  droite  du 
Rhône  , à 2.  petites  lieues  O.  S.  O.  d’Avignon , 
2.  1.  de  demie  N.  N.  E.  deBcaucaire,  $•  un  tiers 
E.  S.  E.  d’Uzès  , de  13.  un  tiers  E.  N.  E.  de  Mont- 
pellier. Long.  22.  21. 3s.  lar.  4Î*  S-  M y ^ Ara- 
mont  un  Couvent  de  Kécollcts  & un  autre  d’Urfuu- 
nes.  Il  y a aufli  un  Bureau  pour  la  perception  des 
droits  des  cinq  greffes  Fermes  & autres  droits  y 
joints  : ce  Bureau  eft  de  la  Direction  de  Montpe 
lier  & du  Département  du  Rhône. 

La  Terre  d’Aramont  eft  une  Baronnie  fort  an-» 
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cîcnne  , & qui  eft  pofledée  depuis  long-temps  par 
une  Maifon  féconde  en  Sujets  de  grand  mérite. 

ARAN,  pays  & vallée,  dans  le  haut  Commin- 
ges f au  Diocefe  de  même  nom,  entre  le  iSc.  degré 
ao.  minutes  & le  18c.  degré  41.  minutes  de  longitu- 
de , & entre  le  41e.  degré  31.  minutes  de  le  41e. 
degré  51.  minutes  de  latitude.  Cette  vallée  eft  bor- 
née au  S.  par  la  Catalogne  de  l’Arragon.  Elle  a 7.  1. 
de  longueur  fur  $.  de  largeur.  La  terre  y eft  fertile 
en  exccllcns  pâturages,  ün  la  divife  en  deux  Archi- 
prêtrés , qui  font  ceux  de  Le  \ de  de  GeJJ't  ou  Pujols. 
La  Garonne  y prend  fâ  fowee,  à 3.  I.  S.  £.  du 
bourg  de  Vicllu  on  Vieille , qui  eft  le  chef-lieu  de 
cette  vallée.  Ce  bourg  eft  à 8. 1.  S.  S.  E.  de  St.  Ber- 
trand de  Comminges , & à 1 13. 1.  S.  un  quart  à PO. 
de  Pans.  Long.  18.  17.  o.  lat.  41.  42.  o. 

La  vallée  d'Ann  avoit  toujours  fait  partie  du 
Comte  de  Comminges  , jufqu’cn  1192.  , qu’Al- 
phonfe  II. , Roi  d’Arragon , fe  l’appropria  en  ma- 
riant au  Comte  de  Bigarre  , Beatrix  fa  confine , 
héritière  du  Comte  de  Comminges.  Depuis  ce  temps, 
la  vallée  d’Aran  eft  reftée  fous  la  domination  de 
PEfpagne. 

ARAN  dt  Rougemont,  dans  le  Bugcy,  au  Gou- 
vernement général  de  Bourgogne  , Diocefe  de  Lyon, 
Parlement  oc  Intendance  de  Dijon , Election , Bail- 
liage de  Recette  de  Bugcy,  Mandement  de  St.  Ram- 
bert.  On  y compte  149.  feux.  Aran  eft  à un  quart 
de  lieue  O.  S.  O.  de  Rougemont,  de  à $.  lieues  de 
demie  N.  O.  de  Belley. 

« ARANCE  , dans  le  Laonnois.  Voye\  Arancy. 

ARANCE  , en  Béarn,  Diocefe  de  Lefcar  , Par- 
lement de  Séncchauffée  de  Pau,  Intendance  d’Aufch. 
On  y compte  20.  feux.  Cette  ParoifTe  eft  fituée  à 
une  petite  diftance  de  la  rive  droite  du  Gave  , de  à 
4. 1.  N.  O.  de  Pau. 

ARANCüU , dans  la  Chaloftl* , en  Gafcognc  , 
Diocefe  de  Dax  , Parlement  de  Bordeaux  , Inten- 
dance d’Aufch  , Election  des  Landes.  On  y compte 
76.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 6. 1.  & un  tiers  S.  un 
quart  à PE.  de  Dax. 

ARANCY  de  appartenances  , dans  le. Laonnois, 
au  Gouvernement  général  de  Pifle-dc-France  , Dio- 
cefe de  Eleétion  de  Laon , Parlement  de  Taris , 
Intendance  de  Soiflons.  On  y compte  40.  feux.  Cette 
ParoifTe  eft  à 2. 1.  S.  E.  de  Laon. 

ARANDAZ , dans  le  Bugey , au  Gouvernement 
général  de  Bourgogne , Diocefe  de  Lyon , Parle- 
ment de  Intendance  de  Dijon  , Eleftion  , Bailliage 
& Recette  de  Bugey , Mandement  de  St.  Rambcrt. 
On  y compte  224.  feux.  Cette  ParoifTe  eft  à 4. 1.  de 
un  quart  N.  O.  de  Belley. 

ARANDON  , en  Dauphine  , Diocefe  de  Lyon  , 
Parlement  & Intendance  de  Grenoble  , Eleélion  de 
Vienne.  On  y compte  un  demi-feu  de  un  48  e.  de  feu 
pour  les  fonds  nobles  ; de  6.  feux  , un  24e.  & un 
96e.  de  feu  pour  les  biens  taillables.  Cette  ParoifTe 
eft  fituée  fur  un  ruifTeau  , auprès  d’un  petit  lac , à 
9.  1.  E.  N.  E.  de  Vienne. 

ARANDON , en  Bretagne.  Voyc\  Aradon. 
ARANS , en  Bcam  , Diocefe  d’Olcron , Parle- 
ment de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , Sénéehauffée 
de  Sauveterrc.  On  y compte  20.  feux.  Cette  Pa- 
roiffe  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  du  Gave  , à 2.  1. 
E.  S.  E.  de  Sauveterre. 

ARANSUS  ou  Arhansus,  dans  la  baffe  Navarre, 
Diocefe  de  Bayonne , Parlement  de  Pau , Inten- 
dance d’Aufch,  pays  d’Oftabarès.  On  y compte  ti. 
feux  ou  habitations.  Cette  ParoifTe  dit  à 2.  petites 
lieues  S.  de  Saint-Palais. 

ARAN  T ON  , dans  la  Breffe.  Voyt\  Varembon. 

ARAR , riviere.  C’eft  le  nom  latin  de  la  rivière 
de  Saône.  Voyt\  Saône. 

ARAUJUSON  , en  Béarn  , Diocefe  d’Olcron , 
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Parlement  de  Pau,  Intendance  d’Aufch , Séncchauf- 
fée  de  Sauveterre.  On  y compte  30.  feux. 

ARAUX,  dans  le  Comminges.  Voyt\ Erp-Araux. 

A R B 

ARBALESTRIERS.  On  donnoit  anciennement 
ce  nom  à une  troupe  militaire  qui  fervoit  près  la 
perfonne  du  Roi.  Les  Arbalcflricrs  avoient  un  Chef 
principal,  qui  étoit  leur  Grand-Maître.  Cette  place 
devint  une  des  principales  de  U Couronne.  On  peut 
la  comparer  à-peu-près  à la  charge  de  Grand-Maî- 
tre de  l’Artillerie.  ThibauA  de  Monleart  eft  reconnu 
pour  le  premier  Grand-Maître  des  Arbalcftriers  de 
France.  Ce  Thibaud  vivoit  en  ! 270.  On  compte  en 
tout  vingt-fix  de  ces  Grands-Maîtres  depuis  Thi- 
baud jufqu’à  Aymar  de  Prit  inclufivemcnt.  Ce  der- 
nier fe  démit  de  fa  charge  en  1523.,  de  mourut  en 
1534.  Au  mois  de  Janvier  1601.  la  charge  de  Grand- 
Maître  de  l’Artillerie  de  France  ayant  été  érigée  en 
Office  de  la  Couronne,  en  faveur  de  Maximilien  de 
Béthune , Marquis  de  Rofhy , cette  charge  devint 
alors  rrès-confidérable  , de  elle  s’accrut  des  débris 
de  celle  de  Grand-Maître  des  Arbalcftriers.  Voyt\ 
l’Hiftoire  de  la  Milice  françoife , par  le  Pere  Da- 
niel , Jéfuite. 

ARBANATZ , dans  le  Bourdelois  , en  Guyenne, 
Diocefe  , Parlement , Intendance  de  Election  de 
Bordeaux , Jurifdiction  de  Portetz.  On  y compte 
97.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à une  petite  diftance  de 
la  rive  gauche  de  la  Garonne  , à 4. 1.  de  trois  quarts 
S.  E.  de  Bordeaux. 

ARBANT  ou  Arbcnt  , dans  le  Bugey,  au  Gou- 
vernement général  de  Bourgogne  , Diocefe  de  Lyon , 
Parlement  & Intendance  de  Dijon , Eleélion , Bail- 
liage de  Recette  de  Bugey.  On  y compte  145.  feux. 
Cette  ParoifTe  eft  fituee  entre  des  montagnes , près 
des  confins  de  la  Franche-Comté  , à 3. 1.  de  demie 
O.  S.  O.  de  St.  Claude , fit  1 1.  de  deux  tiers  N.  de 
Belley. 

ARBARINE  , petite  rivière , dans  le  Bugey.  Elle 
a fa  fource  au  pied  des  montagnes  près  de  Nantua. 
Après  un  cours  de  3.  ou  4.  lieues , elle  mêle  fes 
eaux  avec  celles  de  la  riviere  d’Ains. 

ARBAS  , en  Gafcogne,  au  Comté  de  Commin- 
ges , Diocefe  de  Election  de  Comminges , Parle- 
ment de  Touloufe,  Intendance  d’Aufch  , Châtelle- 
nie d’Afpeft.  On  y compte  2.  feux,  53.  bellugues 
de  un  quart  tlebellugue.  Cette  ParoifTe  eft  à 6. 1.  & 
un  quart  E.  de  St.  Bertrand  de  Comminges. 

ARBECEY  , en  Franche-Comté , Diocefe,  Par- 
lement de  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  de  Re- 
cette de  Vefoul , Prévôté  de  Juffcy.  On  y compte 
75.  feux.  Cette  ParoifTe  eft  à 2. 1.  S.  un  quart  à l’E. 
de  Juffey. 

AUBECHAN  , au  Comté  d’Aftarac  , en  Gaf- 
cogne  , Diocefe  de  Intendance  d’Aufch  , Parlement 
de  Touloufe  , Eleftion  d’Aftarac.  On  y compte  71. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 2.  l.S.  O.  d’Aufch. 

ARBEHAYE  (l*),en  Normandie  , Diocefe  de 
Elc&ion  de  Coutanccs,  Parlement  de  Rouen,  Inten- 
dance de  Caen , Sergcnterie  de  Moyon.  On  y compte 
6o.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la  riviere  de 
Sienne  , à 3.  1.  & trois  quarts  S.  E.  de  Coutances. 

ARBERATS  , dans  la  baffe  Navarre , Diocefe 
de  Bayonne  , Parlement  de  Pau  , Intendance 
d’Aufch , Recette  de  St.  Palais , pays  de  Mixe.  Ony 
compte  20.  feux  ou  habitations.  Cette  ParoifTe  eft 
portée  fur  le  cadaftre  pour  10.  livres  de  compoids  , 
de  elle  eft  à une  petite  lieue  E.  N.  E.  de  St.  Palais. 

ARBEROUE.  On  appelle  de  ce  nom,  un  des  fept 
petits  pays  ou  cantons  qui  compofent  de  divifent  la 
baffe  Navarre.  Ce  canton  a 4. 1.  de  longueur  fur  2.  L 
de  largeur  3 ce  qui  peut  être  évalué  à 8.  ou  9.  lieues 


224  T7ans  le  pû's^Arbcroue,  la  Jufticc  eft 
qoarrees.  D £ JuRe  d'dpce  , à Vtnfiar  des 
rendue  P ^.  Voye\  dans  ce  Di&ionnaire  Al- 
f^  On  nfSp'e  J*lc  Diftriftque  fcpt  Paroif- 
fes  & ce  font  celles  quifuivent. 


Panifies. 
L ^V-O 
Ayherre  . 
Hcllette  . 
Mûrit*  . 
Mehaiin . 


Pdroijfrr. 

Feux. 

L^v^vJ 

wo 

Suhefqu’un  . 

St.  Eftcven  • 

St.  Martin  . 

7 

Total  ïji 

La  ParoilTe  d'I/Iuriry  , la  plus  confidérable  des  1 
fept  qui  compofcnt  le  pays  d’Arberoue  eft  à J.  1. 
deux  tiers  S.  E.  de  Bayonne  , t.  un  tiers  O.  N.  O.  de 
Saint-Palais  , & 10.  & demie  O.  de  Pau.  Long.  16. 
at.  o.  lat.  41-  tj.o.  l'ojr'X  Navarre. 

ARBEUV1LLE  , en  Champagne.  V°jc\  Ande- 


vannes. 

ARBI  AS  ouïes  Arbbes-Qu  atouze  , en  Auvergne , 
Diocefe  & Eleaion  de  Saint-Flour  , Parlement  de 
Paris  , Intendance  de  Riom.  On  y compte  66.  feux. 

ARB1EU  , en  Rouerguc  , Diocefe  & Eleaion 
de  Rhodès , Parlement  de  Touloufe , Intendance 
de  Montauban.  On  y compte  il.  feux  jé.bellugues 
& demie.  Cette  Paroifle  eft  à 4. 1.  S.  un  quart  à l’E. 
de  Rhodès. 

ARBIGN1EU  , dans  le  Bugey , au  Gouverne- 
ment général  de  Bourgogne , Diocefe  de  Belley , Par- 
lement & Intendance  de  Dijon  , Eleaion  , Bailliage 
tk  Recette  de  Bugey  , Mandement  de  Roumllon. 
On  y compte  77.  feux.  Cette  Parodie  cil  à une  lieue 
& demie  S.  S.  O.  de  Belley. 

ARBIGNY  , dans  le  BalEgny  , en  Champagne , 
Diocefe  & Eleaion  de  Langres  , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Châlons.  On  y compte  86.  feux. 
Cette  Paroifle  eli  à 3.  I.  & un  quart  E.  de  Langres. 

ARBIGNY  , dans  la  Breflfe  , nu  Gouvernement 
général  de  Bourgogne  , Diocelc  de  Lyon  , Parle- 
ment & Intendance  de  Dijon  , Eleaion,  Bailliage  & 


Recette  de  Bourg-cn-Breilê.  On  y compte  75.  feux. 
Ce:te  Paroifle  cil  à 6.  L N.  O.  de  Bourg. 

ARBIS  , dans  leBourdclois  , en  Guyenne,  Dio- 
cefe , Parlement , Intendance  & Eleaion  de  Bor- 
deaux , Comté  de  Bcnauges.  On  y compte  103.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  k 6. 1.  S.  E.  de  Bordeaux , & à 2. 
1.  N.  O.  de  Langon. 

ARBLADE  , dans  l’Armagnac , en  Gafcognc , 
Diocefe , Intendance  & Election  d’Aufch , Parle- 
ment de  Touloufe  , Colleae  du  bas  Armagnac. 
On  y compte  s*  feux  , s 9.  bellugucs  & trois  quarts 
de  belluguc.  Cette  Paroifle  eft  à une  demi-lieue  O. 
S.  O.  de  Nogaro , & à 9. 1.  & demie  O.  un  quart 


au  N.  d’Aufch. 

ARBLADE  de  Braflal , dans  l’Armagnac , en 
Gafcognc  , Diocefe  , Intendance  & Eleaion 
d’Aufch  , Parlement  de  Touloufe  , Colleae  du  bas 
Armagnac.  On  y compte  a.  feux  & 69.  bellugucs. 
Cette  Paroifle  eft  à 3. 1.  & un  quart  O.  S.  O.  de  No- 
garo , & 1 a.  O.  d’Aufch. 

ARBLEIX  & Pichevin , en  Béarn , Diocefe  de 
Lefcar  , Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , 
Sénéchauflce  de  Morlas.  On  y compte  6.  feux. 

ARBOIS  , Arbofium  ou  Arborofa  , ville  , en  Fran- 
che-Comté , Diocefe,  Parlement  & Intendance  de  Be- 
fançon  , chef-lieu  d’un  Bailliage  & d’une  Recette 
de  même  nom.  On  y compte  890.  feux  , y compris 
la  Grange  de  Vaux.  Cette  ville  eft  fitucc  dans  une 
contrée  fertile  enexcellens  vins,  fur  la  petite  riviere 
de  Cuifancc  , que  d’autres  nomment  Lauftine , à 
1.  1.  & demie  O.  S.  O.  de  Salins , 5.  un  tiers  S.  E.  de 
Dole , 1.  & demie  N.  E.  de  Poligny  , & 7.  & demie 
S.  O.  de  Befançon.  Long.  23.  26.  45. lat.  46.  54.  o. 
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Il  y a S Arbois  un  Bailliage  royal , qui  reflbrtit  dï- 
re&ement  au  Parlement  de  Befançon  ; une  Collé- 
giale , exempte  de  la  Jurifdiélion  de  l’Archevêque 
de  Befançon  , & dont  le  Chapitre  ell  compofc  d’un 
Doyen  & de  douze  Chanoines  , tous  k la  nomina- 
tion du  Roi.  Ce  Chapitre  a été  fondé  en  1385.  par 
Philippe  le  Hardi , Duc  & Comte  de  Bourgogne  , & 
par  Marguerite  de  Flandres  , fa  femme.  Outre  la 
Collégiale  , il  y a dans  cette  ville  , un  Prieuré  de 
nomination  royale  , dépendant  de  l’Abbaye  au- 
jourd’hui Evcché  de  Saint-Claude  , & qui  vaut  4.  k 
$.  mille  livres  de  rente  -,  une  Familiarité  ou  Commu- 
nauté de  Prêtres , deux  Couvents  de  Religieux  de 
trois  de  Religieufes  ; & une  Commanderie  de  Malte 
de  la  Langue  d’Auvergne. 

Quelques  Auteurs  prétendent  que  la  ville  d’Arbois 
eft  fort  ancienne  ; & cela  doit  être  ainfi , fi  cette 
ville  eft  effeftivement  V Arborofa  dont  fait  mention 
Ammien  Marcellin. 

Le  Bailliage  d’Arbois  eft  borné  au  N.  par  celuide 
Quingey  , au  S.  par  le  Bailliage  de  Poligny , k l’E. 
par  celui  de  Salins , & à 1*0.  par  celui  de  Dole.  C’cil 
k l’occafion  de  l’excellent  vin  qu’on  cueille  dans  le 
Bailliage  d’Arbois  , ôc  fur-tout  dans  le  territoire  de 
la  ville  de  ce  nom  ,que  l’Auteur  d’un  Livre  intitulé, 
Caralogus  glorite  mundi , a dit  aflêz  plaifamment: 
Arbofium  répété  yfi  vis  dormire  quietè.  (Buve^  quel- 
ques bons  coups  de  vin  d' Arbois  , Ji  vous  voule\  dor- 
mir tranquillement  ). 

DÉNOMBREMENT  DU  BAILLIAGE. 

1 y A R B O X S. 


Panifies.  Feux. 

Abcrgement  (le  Grand-) 
avec  le*  Grange*  de  h 
Tournelle  ôt  de  la 

Ramée  . *9 

Abcrgement  t le  petit  ) . . *6 
A K B 0 1S  , uihe  , & U 
Grange  de  Vaux  . . . 890 
Arfore*  1 le*  ) , Voyt\ 
Montigny. 

Ccrtcmcrjr  .......  8 

Châtelaine  ( la  ) . . • • > ï 

Hideux )S 

Fcnotte  ( la  ) » Veje\ 

Molimbox. 

Fcrtay  i la  ) J9 

Grange  de  Vaux  ( la  ) , 
Voje\  Arbois. 

Grange*  de  la  Fcnotte 
( le*  ) , V.  MoUmboz. 
Grange*  de  la  Tournelle 
& de  la  Ramée , V oye\ 
le  Grand- Abcrgement. 


Panifies.  Feux, 

C-'V-nJ  •'vJ 

Matenay  & Siint-Pkrre.  ji 

Mefnay 11  j 

Molambox  & le*  Grange* 
de  la  Fcnotte  ...  46 
Montigny  & le*  Arfures.  ni 
Montmalin  .......  ji 

Planche*  1,  le*  ) 4$ 

Pretin 19 

Pupiilin ^i 

Ramée  ( la  ) » Voj r\  le 
Grand-Abergement. 

Saint-Cire si 

Saint-Pierre , V.  Matenay. 
Tournelle  la  ) , Veje\ 

le  Grand-Abergement. 
Vidant  J1 

Valampoulierc*  . 5 • • . J9 

Villefarlay 

Villeneuve *7 

Villctte 

11.  fin,/.  Toc!  i!m 


ARBON . dans  le  Comté  de  Commtnges , en 
Gafcogne  , Diocefe  & Elcftion  de  Commmges  , 
Parlemeot  de  Touloufe  .Intendance  d'Aulch,  Châ- 
tellenie de  Fronfac.  On  y compte  ao. . bellctgues  de 
feu.  Cette  Paroiflb  eft  à 4.  L K- 
Bertrand  de  Comminges , & k j.  LE* J e 

ARBONNE  , dans  le  pays  de  Labourt  on- 

caye-Françoife  .Diocefe  & Recette  de  , 

Parlement  de  Bordeaux  , Intendance  dAufch.  On 
y compte  142.  feux.  Cette  ParortTe  eft  à 1.  1.  « 
demie  S.  O.  de  Bayonne.  B trotte 

ARBORAS , en  Languedoc  , Dioceft 
de  Lodeve  , Parlement  de  louloule  , Gene 
Montpellier  , Intendance  de  Lanejj0  „ , 
compte  40.  feux.  Cette  Parodie  eft  1 >■  LZ-  d* 

L°ARBOT , dans  le  BafBgny  , en  Champagne,  D'U- 
cefe  & Eleaion  , de  Langres  Parlement  de  J? 
ris  , Intendance  de  Châlons.  ün  y compte  3 
Cette  Paroifle  eft  b 4.  I.  O.  de  La”g£UCAVE  , 
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ARBOUCAVE  , dans  la  Chaloflc  , en  Gafeogne , 
Diocefe  d’Airc  , Parlement  de  Bordeaux  , Inten- 
dance d’Aufch,  Eleélion  de  Landes.  On  y compte 
aïo.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fîtuée  fur  la  rive  gau- 
che de  la  rivière  de  Gabas  ,à  i.  1.  deux  tiers  S.  O. 
d’Aire  , ôc  9.  E.  S.  E.  de  Dax.  ■ 

ARBOUCH  , dans  le  Comté  de  Bigorre , en 
Gafeogne  , Diocefe  de  Tarbes,  Parlement  de  Tou- 
loufe  , Intendance  d’Aufch  , Recette  du  Comté  de 
Bigorre.  On  y pompte  17.  feux.  Cette  Paroiffe  cft 
à j.  1.  S.  S.  E.  de  Lourde. 

ARBOUET , dans  la  balle  Navarre  , Diocefe  de 
Bayonne  , Parlement  de  Pau , Intendance  d’Aufch  , 
Diftricl  de  Mixe.  On  y compte  20.  feux  ou  habita- 
tions dont  l’aftouagement  eft  de  20.  livres  cadaftra- 
les.  Cette  Paroiffe  eft  à une  grande  lieue  N.  N.  E. 
de  Saint-Palais. 

ARBRESEC,  en  Bretagne , Diocefe , Parle- 
ment , Intendance  ôc  Recette  de  Rennes.  On  y 
compte  7.  feux  & deux  tiers  de  feu. 

ARBRISELLE  ou  LAUBREsstL,en  Champagne  , 
Diocefe  & Eleélion  de  Troycs  , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Châlons.  On  y compte  90.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  à 2.  I.  & tiers  E.  S.  E.  de 
Troyes.  Quelques  Auteurs  prétendent  que  le  bien- 
heureux Robert  , furnomme  d 'Arbriffel , Fonda- 
teur de  l’Ordre  de  Fontevrault , étoit  natif  du  vil- 
lage d’Arbrifcllc  en  Champagne  ; mais  il  eft  plus 
vraifemblable  que  ce  même  Robert  étoit  ne  au  vil- 
lage d’Arbrefec  ouAlbriflel,  en  Bretagne,  au  Diocefe 
de  Rennes.  Ce  qu’il  y a de  bien  certain , c’eft  que 
Robert  d’Arbriflel , dont  il  eft  ici  queftion  , fut  Ar- 
chidiacre de  Rennes , ôc  qu’il  fut  employé  dans  ce 
Diocefe  , ôc  non  dans  celui  de  Troyes.  Voye\ 
Fontevrault. 

ARBUISSONNAS  , village  & paroiffe  , dans  le 
Beaujolois , Diocefe  & Intendance  de  Lyon  , Ar- 
chiprêtré  d’Anfe  .Parlement  de  Paris.  Eleélion  de  Vil- 
lcfranche.  On  y compte  1 o.  feux  ôc  environ  60.  com- 
muniants. Son  Eglifeparoifliale  eft  dédiée  à St.  Lau- 
rent. Arbuiflbnnas  eft  litué  dans  une  contrée  fertile 
en  vin  , fur  un  ruiffeau  qui  fe  jette  dans  l’Ardiere , 
à 2.  1.  N.  O.  de  Villefranche. 

• ARBUS  , en  Bcarn  , Diocefe  de  Lefcar , Parle- 
ment & Sénécbauffée  de  Pau  , Intendance  d’Aufch. 
On  y compte  45.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fîtuée  fur 
la  rive  gauche  du  Gave  , à i.  1.  & demie  N.  O.  de 
Pau. 

ARBUSSOLS  , en  Rotiflillon  , Diocefe  , Confeil 
Ôc  Intendance  de  Perpignan, Viguerie  de  Confient 
ôc  Capfir.  On  y compte  16.  feux.  Cette  Paroiffe  eft 
a 6.  1.  O.  de  Perpignan  , & 2.  & demfeE.  N.  E.  de 
Villefranche. 
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ARC  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Parlement 
& Intendance  de  Befan^on  , Bailliage  ôc  Recette 
de  Pontarlier.  On  y compte  108.  feux.  Cette  Paroiffe 
eft  à j.  1.  N.  de  Pontarlier. 

ARC  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Parlement 
& Intendance  de  Befançon  .Bailliage  & Recette  de 
Gray.  On  y compte  119.  feux.  Cette  Paroiffe  cft 
à un  quart  de  lieue  N.  O.  de  Gray. 

ARC  & Senam  ou  Senans  , en  Franche-Comtc , 
Diocefe  , Parlement  & Intendance  de  Befançon  , 
Bailliage  6c  Recette  de  Quingcy.  On  y compte  170. 
feux.  Arc  cft  à un  tiers  de  lieue  S.  O.  de  Senans , Ôc 
à 2.  I.  6c  un  tiers  S.  O.  de  Quingcy. 

ARC-EN-BAROIS  , ville  , en  Bourgogne  , Dio- 
«efe  de  Lan^res , Parlement  8c  Intendance  de 
Dijon  , Bailliage  6c  Recette  de  Châtillon.  On  y 
compte  1 86.  feux.  Cette  ville  eft  fîtuée  dans  un  pays 
de  bois  , fur  la  rivière  d’Aujon  ou  Saugcon  , fur  la 
toute  de  Paris  à Langrcs , à 2. 1.  S,  S.  E.  de  Châ- 
Tome  I. 
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te  nu  vilain  , 6.  ôc  un  quart  E.  N.  E.  de  Châtillon- 
fur-Seine , $.  O.  N.  O.  de  Langres,  & 11.  6c  de- 
mie N.  de  Dijon.  Long.  22.  J9.  13.  lat.  47.  $7. 1$, 
Il  y a dans  cette  ville  , un  Couvent  de  Récollets , 
une  Maifon  de  Rcligicufcs  Urfulincs , un  Hôpital , 
une  Maladrerie  , Ôc  un  Grenier  à fel  du  Parlement 
& de  la  Direction  de  Dijon.  Il  y a aulH  une  Mairie 
pour  les  affaires  economiques. 

La  ville  d’Arc-en-Barois  eft  ceinte  de  murailles , 
flanquées  de  tours  d’cfpace  en  cfpace,  avec  un  foffé 
aflëz  large  6c  profond  , rempli  d’eau  vive.  Au  mi- 
lieu de  la  ville  , eft  un  Château  bien  fortifie  6c  en- 
toure d’un  foffé  également  rempli  d’eau  vive.  Dans 
l’enccintc  de  ce  Château  eft  la  Paroiffe , dont  les 
Seigneurs  font  Fondateurs,  ainfi  que  de  dcuxMaifons 
rcligieufes , de  l’Hôpital  6c  de  la  Maladrerie. 

Jufqu'cn  1726.  le  lieu  d’Arc , dont  il  eft  ici  quef- 
tion , n’avoit  eu  que  le  titre  de  bourg  , mais  il  a été 
déclare  Pille  par  Arrêt  du  Parlement  de  Dijon , du 
1 1 . Ao3t  de  la  même  année  1 726.  Cette  ville  , avec 
les  Paroiffesde  Buniere,Cour-l’Evêque  ,Créancey, 
Gicy-fur-Aujon , Latrecy  , Montribourg  ôc  Riche- 
bourg  , forme  une  Seigneurie  qui  a le  titre  de  Mar- 
uifat  6c  qui  appartient  à S.  A.  S.  Mgr.  le  Duc  de 
enthievre  , Amiral  de  France. 

ARC-SOUS-MONTROT  ou  Sous-Montenot , en 
Franche-Comté,  Diocefe,  Parlement  Ôc  Inten- 
dance de  Bcfançon , Bailliage  6c  Recette  de  Salins. 
On  y compte  3s.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à un 
quart  de  lieue  S.  E.  de  Montenot , ôc  à 2. 1.  E.  S. 
E.  de  Salins. 

ARC-SUR-TILLE  , en  Bourgogne  , Diocefe  , 
Parlement , Intendance  , Bailliage  , Recette  6c  Gre- 
nier à fel  de  Dijon.  Cette  Paroific  cft  fîtuée  dans 
une  contrée  marécageufe  , fur  la  rivière  de  Tille  , à 
2. 1.  E.  N.  E.  de  Dijon.  D’Arc-fur-Tille  dépend  la 
Métairie  de  Fonft. 

ARC  ( 1’  ) , Arcus , rivière  , en  Provence.  Ello 
a fa  fource  entre  Porrierçs  6c  Saint -Maximin  : elle 
paflë  h une  petite  diftance  d’Aix  ; 6c  après  un  cours 
de  10.  à 12.  lieues,  elle  fe  jette  dans  l’ctang de 
Berrc  , à un  tiers  de  lieue  N.  de  la  petite  ville  de 
ce  nom.  Cette  rivière  , au  refte  , n’ell  Mi’une  efpece 
de  torrent , qui  en  certain  temps  de  l’année  profit 
confîdérablemcnt  6c  devient  dangereux.  Honore  Bou- 
che appelle  cette  rivière  Lar  & en  latin  Larius  ou 
Laris.  En  allant  d’Aix  à Marfeille  , on  paflë  l’Arc 
fur  un  fort  beau  pont , à un  quart  de  lieue  au  S.  de 
la  première  de  ces  villes. 

ARCACHON,  eu  Guyenne.  Voye\  Arcaflbn. 

ARCAIGNAC  , en  Rouergue  , Diocefe  de  RRo» 
dès , Parlement  de  Touloufc  , Intendance  de  Mon* 

' tauban  , Eleélion  de  Villefranche.  On  y compte  4. 
feux , 79.  beltugues  ôc  trois  quarts  de  bellugue. 

ARCAIGNAC  , dans  l’Aftarac  , en  Gafeogne  ^ 
Diocefe  d’Aufch  , Parlement  de  Touloufe , Inten- 
dance -d’Aufch  , Eleélion  d’Aftarac.  On  y coinpto 
un  feu  6c  38.bellugues.  Cette  Paroiffe  eft  à 2. 1.  6c 
deux  tiers  S.  E.  d’Aufch. 

ARCAMBAT  ou  Arcambal  , dans  le  Quercy, 
Diocefe  6c  Eleélion  de  Cahors,  Parlement 'de  Tou- 
loufe , Intendance  de  Montauban.  On  y compte  feu- 
lement 99.  bellugucs  de  feu.  Cette  Paroifle  eft  fi» 
tuée  fur  la  rive  gauche  du  Lot , à une  lieue  ôt  demie 
E.  de  Cahors  , 

ARC  AMONT , dans  l’Armagnac  , en  Gafeogne, 
Diocefe  , Intendance  6c  Eleélion  d’Aufch , Parle- 
ment de  Touloufe  , CoUeé&dé  Jegun.  On  y compte 
un  feu  ît.bellugues  6c  un  quart  de  bellugue.  Cette 
Paroifle  cft  à 2. 1. N»  N.  E.  d’Aufch. 

ARCASSON  ou  Arcachon  ou  Tète  de  Bufch. 
On  appelle  de  ce  nom , un  grand  balfîn  ou  havre, 
litué  cri  Guyenne  , au  S.  O.  du  Bourdelois  , 6c  au  S. 
du  Mcdoc.  La  circonférence  de  ce  baflin  eft  dp 
LU 
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? jf ou  environ.  L’cntrce  en  eft  difficile  , St  il 
vVôur  éeüv  bruits  d'eau  fur  la  Barre.  Autour  de 
"/  ^3l„!  fe  trouvent  plufieurs  Parotffcs  , dont  les 
font  prefnue  tous  pêcheurs  on  gens  de 
S.  Le  havre  d’Arcaffon  eft  affea  frequente  , non- 
feulement  par  les  François,  mars  encore  par  les 
Etrangers  & fur-tout  parlesEfpagnolstilsyviennent 
les  uns  St  les  autres , chargerde  la  braye , de  la  refîne 
& du  goudron , dont  le  pays  des  environs  produit 
une  quantité  prodigieufc.  Parmi  lesParmffes  qui  fe 
trouvent  fitueVs  fur  la  côte  dubaffin  dont  .1  eft  ici 
queftion , on  diftingue  le  heu  de  Tête  ifr  Bufch , qui 
éft  la  plus  coniidérable  de  toutes  ces  Parolffes.  Ce 
lieu  a le  titre  de  bourg.  M.  de  Marca  a cru  que  c e- 
toit  l’ancien  Be/arum  , la  cite  des  Boyau,  ; mais  d 
n’en  relie  aucun  veftige.  Ce  bourg  eft  à 9.  1.  0.  S. 
O.  de  Bordeaux  , 18.  S.  de  la  Tour  de  Cordouan  & 
de  l’embouchure  de  la  Garonne , St  14.  N.  un 
quart  b l'E.  de  Bayonne.  Long.  16.  }o.  o.  lat.  44. 

4°ARÇAY  , en  BerTy , Diocefe  , Intendance  St 
Eleftion  de  Bourges , Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  2$.  feux. 

ARCE , petite  riviere  , en  Champagne.  Apres  un 
t;..,.-  nu  onuiivin  rette  riviere  fc  iet" 


dans  ia  Seine , b Bar-fur-Seine. 

ARCEAUX  , en  Bourgogne  , Diocefe , Parle- 
ment.  Intendance,  Bailliage  , Recette  6t  Grenier 
b felde  Dijon.  On  y compte  23.  feux.  Cette  Paroiffe 
eft  fi  tuée  dans  une  contrée  marécageufe  , fur  la  ri- 
viere de  Tille , à 2.  1.  & un  tiers  E.  N.  E.  de  Dijon. 
De  cette  Paroiffe  dépend  la  Métairie  de  Dromont. 

ARCELOT  , en  Bourgogne  , Diocefe , Parle- 
ment , Intendance  , Bailliage  , Recette  & Grenier 
à fel  de  Dijon.  On  y compte  33.  feux.  Cette  Pa- 
roiffe eft  lituce  dans  une  contrée  marécageufe  , fur 
la  riviere  de  Tille , à 2.  1.  6c  un  quart  E.  N.  E. 
de  Dijon.  t m , 

La  Terre  Ôc  Seigneurie  d ’Arcclot  fut  érigee  en 
Marquifat\psr  Lettres  de  Mars  1674. , regiftrées  en 
la  Chambre  des  Comptes  de  Dijon  le  17.  Mars 
1697.  en  faveur  d’Alphonfc  de  Gueribout , Cheva- 
lier , Marqué  de  Favery  , Gouverneur  de  Marfal , 
Grand-Bailli  ae  Melun.  Il  avoit  époufe  le  13.  Mai 
1673.  Elifabeth  Tijferand  de  Chalangc  , remariée 
enfuite  à François  Barton  , Comte  de  Montbar. 
D’Alphonfe  Gueribout  ôc  d’Elifabeth  Tijferand  de 
Çkalange  vinrent  trois  filles,  Marie-Anne  , Elifa- 
lethàt  Geneviève.  Marie-Anne  d e Gueribout , Dame 
de  Favery,  époufa  1.  en  1689.  François-Ignace 
de  la  Tour-Choifinet , Brigadier  des  armées  du  Roi , 
dit  le  Comte  de  Choifinct  ; 2.  le  1 3 . Septembre  1 7 14. 
Charles  Beuvin , Seigneur  de  Pleuville  , Commiffaire 
des  guerres.  Du  premier  mariage  de  Marie-Anne 
de  Gueribout , vinrent  Chriftophle-Ignace  de  la 
Tour , Comte  de  Choifînet  , né  le  1.  Juillet  1699.  ; 
& Marie  de  la  Tour-Choifinet , née  170$.  & la  mê- 
me qui  a époufé  Antoine  de  Moure , Seigneur  de 
Serverets  en  Gévaudan.  Elifabeth  de  Gueribout  fut 
mariée  le  23.  Mars  1695.  b Jean-Louis  de  Majfuau, 
Préfidcnt  au  Grand-Confeil  , Marquis  à'Arcelot  du 
chef  de  fa  femme  ôc  par  nouvelles  Lettres  confir- 
matives , du  mois  d’Aofit  1697. , regiftrées  en  la 
Chambres  des  Comptes  de  Dijon  le  17.  Novem- 
bre 1698.  De  ce  mariage  font  nés  t.N.  de  Maf- 
fuau  d’Arcelot  i 2.  Bcnigne  , mariée  le  9.  Juillet 
1719.  à Charles-Eugene  de  Tournay  - d' Affigny  , 
Comte  d’Oifi , dont  eft  né  Eugene  d'Ajfigny  , 
Comte  d'Oifi. 

Genevieve  de  Gueribout  de  Favery  époufa  Pierre 
de  Carrel , Chevalier  , Seigneur  de  Vaux , dont  eft 
née  Marie  Carrel  de  Vaux,  mariée  le  31.  Août 
1723.  b Claude-Charles  de  DraujUn  , Seigneur  du 
Mekfi-Glaiiy. 
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ARCÉMONT , dans  le  Baffigny,  en  Champagne, 
Diocefe  fie  Election  de  Langres  , Parlement  de 
Paris  , Intendance  de  Châlons.  Axcémont  n’eft 

âu’une  Cenfe  qui  dépend  de  la  Paroiffe  de  Cuves  , 
l cette  Cenfe  eft  à 4.  1.  fit  un  tiers  N.  N.  E.  de 
Langres. 

ARCENANT,  en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  6c  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  fit 
Recette  de  Nuyts  , Grenier  b fel  de  Beaune.  Ün  y 
compte  27.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  dans  une 
contrée  fertile  en  bon  vin , à 2.  L O.  N.  O.  de 
Nuyts  , fit  à 4.  1.  fit  un  quart  S.  O.  de  Dijon. 
D’Arcenant  dépendent  les  villages  de  Cheuvray  , 
Bruan  , Etaing  ôc  le  PoifTet. 

ARCENAY  , en  Bourgogne , Diocefe  d’Autun , 
Parlement  fit  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  , 
Grenier  à fel  fit  Recette  de  Semur  - en  - Auxois. 
On  y compte  14.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée 
dans  une  contrée  remplie  de  bois  , à 3.  1.  fit  un 
tiers  S.  O.  de  Semur-cn-Auxois  , fit  1 . Ôc  un  tiers 
N.  de  Saulieu.  La  Paroiffe  d’Arcenay  eft  connue 
fous  le  nom  de  la  Cour  d'Arcenay.  Le  Château 
d’Arcenay  eft  à une  demi-lieue  N.  E.  de  la  Paroiffe 
dont  nous  venons  de  parler.  Ce  Château , quoi- 
qu’enclavc  dans  la  Bourgogne  , dépend  néanmoins 
du  Nivernois  , dont  il  eu  éloigné  de  deux  lieues. 

ARCENS  , dans  le  Vivarais  , en  Languedoc  , 
Diocefe  & Recette  de  Viviers  , Parlement  de  Toli- 
loufe  , Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  1 40.  feux. 

ARCES  , en  Champagne , Diocefe  de  Sens , Par- 
lement fit  Intendance  de  Paris , Election  de  Joigny. 
On  y compte  9S-  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  fur 
la  route  de  Sens  à St.  Florentin  , à j.  L E.  N.E. 
de  Joigny. 

ARCES , bourg  , en  Saintonge  , Diocefe  fit  Elec- 
tion de  Saintes , Parlement  de  Bordeaux , Inten- 
dance de  la  Rochelle.  On  y compte  207.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  b 6.  i.  S.  0.  de  Saintes,  fit  b i.  1. 
N.  E.  de  Talmont  & de  la  Garonne. 

ARCEY  , en  Bourgogne  , Diocefe  , Parlement 
6c  Intendance  de  Dijon  , Bailliage , Recette  6c  Gre- 
nier b fel  de  Nuyts.  On  y compte  1 S.  feux.  Ce 
hameau  dépend  de  la  Paroiflè  d’Urcy  , dont  il  eft 
éloigné  d’une  dcroi-lieue  vers  le  S.  0.  ; fit  il  eft 
lui-même  b 3.  1.  fit  un  quart  N.  0.  de  Nuyts. 

ARCEY , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Parle- 
ment fit  Intendance  de  Bcfençon  , Bailliage  fit 
Recette  de  Vefoul  , Prévôté  de  Mont-Juftin.  On  y 
compte  1$.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 4.  1.  fie 
un  quart  S.  E.  de  Mont-Juftin. 

ARCHAIGNAC  , dans  l’Aftarac  , en  Gafcogne  , 
Diocefe  fit  Intendance  d’Aufch,  Parlement  de  Tou- 
loufe , Ele&ion  d’Aftarac.  On  y compte  un  feu  fit 
38.  bellugues.  Cette  Paroiffe  eft  à 2. 1.  fie  deux  tiers 
S.  E.  d’Aufch.  _ 

ARCHAIL  , Cajirum  de  Archallio , en  Provence, 
Diocefe  , Viguerie  fit  Recette  de  Digne,  Parlement 
6c  Intendance  d’Aix.  On  y compte  un  demi-teu  ot 
un  trente-deuxieme  de  feu.  Cette  Communau  e c 
fituée  fur  un  ruiffeau  , b 4.  1.  E.  N.  E-  de  igné. 

ARCHAMBAULT  , en  Poitou , Diocefe  , Inten- 
dance 6t  Election  de  Poitiers,  Parlement  de  Paris 
Arrondiffement  de  Montmorilloo.  On  y comp 

«j.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  i >•  1-  S.  E.  de  Mont- 
morillon  , & à ii.  L & un  tiers  S.  E.  4e  Poitiers. 

La  Terre  d»  Bourg  d’Archambault  . pinte  à celle 

de  Briqueil , vaut  environ  cinq  mille  livres  de  rr 
b celui  qui  en  eft  le  pofl’cffeur. 

ARCHANT  ou  Larchamp  , en  Normandie, 
Diocefe  de  Bayeux  , Parlement  de  Rduen  , Inten- 
dance de  Caen,  Ele&ion  de  Vire.  On  y c 
60.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  dans  an  P > 
tors , 1 3. 1.  S-  E.  de  Vire.  Il  y a k ArclMutune 
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mine  de  fer , dont  on  tranfporte  la  matière  à Vire  , 
ou  à la  forge  qui  eft  fituée  dans  la  Foret  de  la 
Halouze,  à une  petite  diftance  d’Archant. 

ARCHE  ( F ) , en  Provence  , Diocefc  d’Em- 
brun  , Parlement  ôc  Intendance  d’Aix  , Vallée  , 
Diftrid  & Recette  de  Barcelonnette.  On  y compte 
140.  maifons  & 774.  habitants , donc  l’aflbuagement 
çft  de  107.  écus  d’or.  Cette  Paroifl'e  cil  à 3. 1.  & 
demie  E.  de  Barcelonnette.  11  y a à Y Arche  un 
Bureau  pour  la  perception  des  droits  des  cinq  grof- 
fes  Fermes  5c  autres  droits  y joints  : cc  Bureau  eft 
de  la  Diredion  de  Marfeillc. 

ARCHELANGES,  en  Franche-Comté , Diocefe, 
Parlement  5c  Intendance  de  Bcfançon  , Bailliage  5c 
Recette  de  Dole.  On  y compte  25.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à 1. 1.  5c  un  quart  K.  H.  E.  de  Dole. 

ARCHELLES,  en  Normandie  , Diocefe,  Par- 
lement Ôc  Intendance  de  Rouen  , Eledion  d’Ar- 

Î[ues , Sergenterie  d’Envermeuil.  On  y compte  un 
eu  privilégié  5c  21.  feux  taillables  , en  tout  22.  feux. 

ARCHES  t en  Auvergne  , Diocefe  5c  Elc&ion 
de  Saint-Flour  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Riom.  On  y compte  38.  feux. 

ARCHES , en  Champagne  , Diocefc  de  Rheims  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châlons  , Elec- 
tion de  Rcthel.  On  y compte  250.  feux.  Cette 
Paroifl'e  a le  titre  de  Principauté  , 5c  elle  eft  fituée 
fur  la  rive  gauche  de  la  Meufe  , h une  demi-lieue 
N.  N.  E.  de  Charleville.  Au  commencement  du 
dix-feptieme  fiecle , le  Duc  de  Ncvers  , qui  étoit 
alors  pofl'ctTcur  de  la  Principauté  d’Archcs  , fit  bâtir 
la  ville  de  Charleville  , dans  le  Diftrid  de  cette 
Principauté.  Ce  Duc  , ainfi  que  les  Ducs  fes  fuc- 
ce  fleur  s , avoir  à Arches  une  Cour  fouveraine.  Mais 
depuis  la  mort  du  dernier  Duc  de  Mantoue  , Duc 
de  Devers , la  Principauté  d’ Arches  eft  tombée  dans 
la  Maifon  de  Bourbon-Condé.  Voye\  Charleville. 
Le  village  d’Archcs  , dont  il  eft  ici  queftion , étoit 
autrefois  un  lieu  confidérable  , 5c  nos  Rois  de  la 
fécondé  race  y avoient  un  Palais.  Ce  lieu  étoit  aloK 
connu  fous  le  nom  à' Arc*  Remorum  ; il  étoit  du 

Fays  de  Portien  , 5c  il  appartenoit  en  propriété  à 
Evcque  de  Liege.  En  993.  l’Evêque  Richer  fit 
détruire  le  Château  qui  y avoit  été  bâti  depuis  long- 
temps. Des  Evêques  de  Liège  , la  Principauté  d’Ar- 
ches  pafla  en  Souveraineté  aux  Comtes  de  Rethel , 
5c  de  ces  derniers  aux  Ducs  de  Devers. 

ARCHES  , Arc*  ou  Archi*  , dans  le  Duché  de 
Lorraine , Diocefc  de  Toul  , Confcil  fouverain  5c 
Intendance  de  Lorraine  , Bailliage  de  Remiremont. 
On  y compte  126.  feux.  Cette  Parodie  eft  fituée  fur  la 
rive  gauche  de  la  Mofcllc,  à 1. 1.  5c  un  quart  N.  N.  O. 
de  Remiremont , 5c  12.  S.  S.  E.  de  Nancy.  La  Pa- 
rodie d’Arches  eft  dédiée  à St.  Maurice.  La  Cure  eft 
du  patronage  du  Chapitre  de  Remiremont , 5c  elle  fe 
donne  au  concours.  La  dixme  eft  partagée  entre 
le  Curé  , le  Chapitre  de  Remiremont  ôc  l'Hôpital 
d’Arches.  Le  Duc  de  Lorraine  5c  le  Chapitre  de 
Remiremont  font  Seigneurs  par  indivis  du  village 
dont  il  eft  ici  queftion.  il  y avoit  autrefois  à Arches 
un  Château  dont  on  voit  encore  les  ruines  , 5c  où 
fe  trouve  une  Chapelle  ducale  dédiée  à St.  Georges 
5c  du  patronage  du  Duc.  Ce  Château  avoit  été  bâti 
fur  la  fin  du  onzième  fiecle  par  Thierry  , Duc  de 
Lorraine.  De  la  Pamiflê  d’Arches  dépendent  le 
Mcnil , Ancuménil , les  Granges  des  Caflines  ou  la 
Chambre  Curiale , 5cc. 

ARCHETES  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Dio- 
cefe de  Toul  , Bailliage  de  Remiremont , Confcil 
fouverain  5c  intendance  de  Lorraine.  On  y compte 
25.  feux.  Cette  Paroide  eft  fituée  à une  petite  dif- 
tance de  la  rive  droite  de  la  Mofelle  5c  du  lieu 
d’Arches.  Son  Lglife  eft  dédiée  à St.  Léger.  La 
Curé  eft  à la  collation  des  Dames  de  Remiremont. 
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La  dixme  eft  partagée  entre  ces  Dames , le  Cha- 
pitre d’Epinal , 5?  le  Cure  du  lieu.  De  la  Paroiilp 
d’Archetes  dépendent  Mouflâux  5c  Baflc. 

ARCHEVESCHÉS  5c  Archevesques  tArchie- 
pifeopatus  5c  Archiepifcofi.  On  donne  le  nom  à' Ar- 
chevêque à un  PÆlat  Métropolitain  , qui  eft  pourvu 
d’un  Archevêché7& qui  a fous  lui  des  Suffraganrs. Le 
titre  d 'Archevêque  eft  par  conféquent  une  dignité 
eccléfiaftiquc  ; mais  par  rapport  à l’Ordre  5c  au 
Caratftere , cette  dignité  ne  diftingue  point  V Arche- 
vêque de  ['Evêque  : ils  ont  l’un  « l’autre  la  même 
puiflancc  fpirituelle  5c  la  même  dignité  pontificale. 
Ce  n’eft  que  par  rapport  à la  Jurifdiélion  5c  à dif- 
férentes prérogatives  que  les  Archevêques  font  dit. 
tingués  des  Evêques.  Quant  à la  Jurifdiftion , pour 
nous  faire  entendre  des  etrangers  , à qui  notre 
Ouvrage  pourra  parvenir  , 5c  chez  lefquels  il  n’y  a 
ni  Evêques  ni  Archevêques  , on  nous  permettra  de 
comparer  les  Tribunaux  de  ces  Prélats  aux  Tribu- 
naux civils  5c  féculiers.  Parmi  ceux-ci  il  en  eft  qui 
font  inférieurs  aux  autres  ; tels  font , par  exemple  , 
les  Préfidiaux  5c  les  Sénéchauflees  , qui  reflortiflènt 
aux  Parlements  ou  à d’autres  Cours  fouveraines.  De 
même  les  Tribunaux  des  Evêques  reflbrtiflent  à 
ceux  des  Archevêques.  Mais  ces  matières  deman- 
deraient de  plus  amples  explications  qui  nous  enga- 
geraient à des  détails  qui  ne  font  point  de  notre 
objet  ; 5c  par  conféquent  nous  nous  difpenfons  de 
les  traiter  ici. 

On  appelle  Suffragants  de  tel  Archevêché  , les 
Evêques  qui  dépendent  de  telle  Métropole.  Ce 
nom  leur  vient  du  droit  de  fuffrage  dont  ils  jouiflent 
dans  le  Concile  de  leur  Province. 

Il  eft  un  allez  bon  nombre  d’Ouvrages  où  fe  trouve 
le  dénombrement  des  Archevêchés  5c  Evêchés  de 
France , 5c  nous  pourrions  y renvoyer  nos  Le&eurs. 
Mais  l'attention  que  nous  devons  à ces  mêmes  Lec- 
teurs 5c  au  public  en  général , exige  de  nous  que 
nous  rapportions  également  ici  ce  dénombrement  2 
nous  tacherons  de  le  rendre  plus  utile  5c  plus  inté- 
reflant  qu’aucun  de  ceux  qui  ont  paru. 

ARCHEVESCHÉS  ET  EVESCHÉS 

D B F R AV  CE, 


I.  Ajx  , en  Provence  , à 1 1 2. 1.  un  tiers  S.  S.  E. 
de  Paris  Long.  23.  6.  34.  lat.  43.  31.  3 S-  Taxe  en 
Cour  de  Rome  , 2400.  florins.  Revenus  , 40000.  liv. 
Paroiflcs  ou  Cures  ,82. 

Abbayes  , aucune.  Celle  de  la  Celle  n’eft  plus 
qu’un  Prieuré  conventuel  5c  éleftif.  Chapitres  , un 
(eut. 

Apt  , en  Provence  , à 7.  I.  N.  un  quart  à l’O. 
d’Aix  , 5c  106.  S.  S.  E.  de  Paris.  Long.  23.  3.  o. 
lat  43.  $4.  30.  T.  250.  florins.  R.  9000.  liv.  P.  32. 

Abbayes , 2.  d’Hommcs  5c  2. de  Filles.  Chapitres  , 
un  feul. 

Fréjcls  , en  Provence  , à 18.  I.  E.  un  quart  au 

S.  d’Aix  , ôc  1 23.  S.  S.  E.  de  Paris.  Long.  24.  27.  j. 
lat.  43.  27.  20.  T.  1000.  florins.  R.  25000.  livres. 
P.  88. 

Abbayes  , une  d’Homntcs  , ôc  aucune  de  Filles. 
Chapitres , fix. 

Gap  , en  Dauphiné  , à 22. 1.  N.  N.  E.  d’Aix  , & 
98.  S.  E. de  Paris.  Long.  23.  44.  S 7.  lat.  44.  33.50. 

T.  1400.  florins.  R.  2ocoo.  liv.  P.  229. 

Abbayes  , une  d’Hommes  , 5c  une  de  Filles  : cette 
derniere  n’eft  plus  qu’un  Prieure  , qui  a été  réuni  à 
l’Abbaye  de  Ste.  Clairede  Sifteron.  Chapitres , un  feul. 
Rits , en  Provence  , à 12. 1.  N.E.  d’Aix , ôc  1 1 1. 

S.  S.  E.  de  Paris.  Long.  23.  49.  o.  lat.  43.  49.  4. 

T.  8$o.  florins.  R.  18000.  liv.  P.  54. 

Abbayes  , une  de  Filles  , qui  a été  détruite.  Cha- 
pitres , un  feul. 
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C en  Provence  , à 14.  1.  deov  tiers  N. 

tj  K d'Âiï  ’&  i°!-*  demi,:  SE-de  Pi,rl!-L°ng- 
j j 4.  J,;.  44.11. 11.  T.  800.  florins.  R.  15000. 

^Abbayes . deux  d’Homnies  & une  de  Filles.  Cha- 

Albt  . en  Languedoc  , à 95.  1.  S.  de  Paris. 
Long.  19-  48. 44-  lut.  43-  SS-  44-  T.  1000.  florins. 

R.  100000.  liv.  P.  317.  , . 

Abbayes,  1.  d’Hommes.  dont  une  reuntcao Col- 
lege  des  Jéfuites  de  Touloufe  , & aucune  de  Filles. 
Chapitres , un  fcul. 

Cahors  , en  Quercy  , à 15.  1.  & demie  N.  O. 
d’Alby  , & 85.  S.  un  quart  à l’O.  de  Paris.  Long. 
19. 6.  51.  lat.  44.  16. 4.  T.  1000.  florins.  R.  40000. 
lîv.  P.  800. 

Abbayes  , 8.  d’Hommes  , & 2.  de  Filles.  Cha- 
pitres , fix. 

Castres  , en  Languedoc  , à 6. 1.  & demie  S.  S.  E. 
d*AJby,&  103-S.de  Paris. Long.  19. 34.4s.  lat.  43. 
37. 10.  T.  x$oo.  florin-  R-  J 500°.  Hv.  P.  100. 

Abbayes , une  d’Hommes  , & une  de  Filles.  Cha- 
pitres , un  fcul. 

Mes  de  , dans  le  Gévaudan  , à ai.  1.  K.  E.  d’Al- 
by , & 87.  S.  un  quart  à PE.  de  Paris.  Long.  ai. 
9.32.  lat.  44.  30.  47.  T.  3500.  florins.  R.  soooo. 
liv.  P.  208. 

Abbayes  , une  de  Filles , & aucune  d’Hommes. 
Chapitres , fix. 

Rhodés,  en  Rouergue,  à 10.  1.  & demie  N.  E. 
d’Alby,  & 87.  S.  de  Paris.  Long.  20.  14.  20.  lat. 44. 
21.  o.  T.  2326.  florins.  R.  60000.  liv.  P.  $00. 

Abbayes  , 5.  d’Hommes  ,&  3.  de  Filles.  Chapi- 
tres , 7. 

Vabres,  en  Rouergue  , à 10. 1.  & demie  E.  d’Al- 
by , & 97.  S.  un  quart  à PE.  de  Paris.  Long.  20. 
32. 40.  lat.  43.  58.  o.  T.  10001  florins.  R.  24000.  I. 
P.  169. 

Abbayes , 3.  d’Hommes , & une  de  Filles.  Cha- 
pitres , 4. . 

111.  Arles,  en  Provence,  à 107.  1.  S.  S.  E.  de 
Paris.  Long.  22.  18.  o.  lat  43.  40. 33.  T.  2008.  flo- 
rins. R.  30000.  liv.  P.  51. 

Abbayes , une  d’Hommes  , & 2.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 4. 

Marseille  , en  Provence,  à 13. 1.  un  tiers  E.  S. 
-E.  d’Arles , & 1 16.  un  tiers  S.  S.  E.  de  Paris.  Long. 
13.  2.  8.  lat.  43. 17. 43.  T.  700.  florins.  R.  36000. 1. 
P.  37. 

Abbayes , une  d’Hommes  , & 2.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 4. 

Orange  , en  Dauphiné  , à 10.  1.  & demie  N.  N. 
E.  d’Arles  , & 98.  & demie  S.  S.  E.  de  Paris. 
Long.  22.  25.  53.  lat.  44.  9.  17. T.  408.  florins. 

R.  1 ooqo.  liv.  P.  19. 

Abbayes , une  de  Filles,  & aucune  d’Hommes. 
Chapitres  , 2. 

Saint-Paul-trois-Chateavx  , en  Dauphine',  à 
M- 1.  U.  un  quart  à PE.  d’Arles  , & 94.  S.  S.  E.  de 
Paris. Long.  22.  26.  o.  lat.  44.  19.  43. T.  400.  flo- 
rins. R.  12000.  liv.  P.  34. 

Abbayes  , une  d’Hommes  , & aucune  de  Filles. 
Chapitres , un  fcul. 

Toulon,  en  Provence  , à 12.  1.  S.  E.  d’Arles  , 
& 124.  S.  S.  E.  de  Paris.  Long.  23.  36.  3s.  lat.  43. 
7-  *4-  T.  400.  florins.  R.  1 5000.  liv.  P.  25. 

Abbayes , 1.  de  Filles  , & aucune  d’Hommes. 
Chapitres , 3. 

Iv.  Ausch  , en  Gafcogne,  à 104. 1.  & demie  S. 

S.  ü.  de  Paris.  Long.  18.  14.  36.  lat.  43.  38.  46. 

1.  roooo.  florins.  R.  100000.  hv.  P.  372.  & 237. 
annexes.  3 

A bbay., , 8.  d’Hommci , & aucune  de  Filles. 
Chapitres , io. 
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Ai he , en  Gafcogne , à 13.  LO.  d’Aulch , & 107. 

S.  S.  O.  de  Paris.  Long.  17.  20. 1 2.  lat.  43.  39.  53. 

T.  1200.  florins.  R.  30000.  liv.  P.  241. 

Abbayes , 3.  d’Hommes , & une  de  Filles.  Cha- 
pitres , 2. 

Bayonne  , dans  le  Labourd,  h 28.  Lun  tiers  O. 

5.  O.  d’Aufch , & 1 17.  S.  S.  O.  de  Paris.  Long.  1 6. 
9.  $4.  lat.  43. 19. 2i.  T.  100.  florins.  R.  20000.  liv, 
P.  100. 

Abbayes , deux  d’Hommes  , & une  de  Filles. 
Chapitres , un  feul. 

Bazas,  dans  le  Bazadois,  à t8. 1.  N.  O.  d’Aufch 
& 94.  S.  S.  O.  de  Paris.  Long.  17.  xs-  o.  lat.  44. 
21.  si. T.  600. florins.  R.  20000.  liv.  P.  234.  & 37. 
annexes. 

Abbayes  , 4.  d’Hommes , & aucune  de  Filles. 
Chapitres , 3. 

CoMMiNCEs,  dans  le  Commingcs  , à 14.  1.  S. 
d’Aufch , & 1 19.  S.  un  quart  h PO.  de  Paris.  Long. 
18.  13.  35.  lat.  43.  1.  38.  T.  4000.  florins.  R. 
30000.  liv.  P.  200.  & quantité  d’annexes. 

Abbayes , 2.  d’Hommes , & une  de  Filles.  Cha- 
pitres , 2. 

Couserans,  dans  le  Couferans , à 17.  1.  S.  E. 
d’Aufch , & 1 1 7.  S.  un  quart  à l’0.  de  Paris.  Long. 
18.  46.  o.  lat.  42.  59.  40.  T.  1000.  florins.  R. 
20000.  liv.  P.  82.  & plufieurs  annexes. 

Abbayes , une  d’Hommes , & aucune  de  Filles. 
Chapitres  t 3. 

Dax  , en  Gafcogne  , à 23. 1.  & demie  0.  d’Aufch, 
& in.  S.  S. O.  de  Paris.  Long.  16.  36.  3.  lat.  43. 
42.  a j.  T.  soo.  florins.  R.  18000.  liv.  P.  196. 

Abbayes  , 4.  d’Hommes , & une  de  Filles.  Cha- 
pitres , 2. 

Leictoure  , en  Gafcogne  , à 6.  1.  IL  un  quart 
à l’E.  d’Aufch  , & 98.  S.  S.  O.  de  Paris.  Long.  18. 

16.  $3.  lat.  43.  36.  2.  T.  1600.  florins.  R.  20000.  L 
p.  79. 

Abbayes , aucune.  Chapitres , un  fcul. 

• Lescar  , en  Béarn , à 17.  1.  un  tiers  O.  S.  0. 
d’Aufch,  & 116.  S.  S.  O.  de  Paris.  Long.  17. 11. 
23.  lat. 43.  xi.  16.  T.  1300.  florins.  R.  13000.  liv. 
P.  240. 

Abbayes  , deux  d’Hommes  , & une  de  Filles. 
Chapitres , un  feul. 

Olerom,  en  Béarn,  à 20.  1.  S.  0.  d’Aufch,  Sc 
1 20.  S.  S.  O.  de  Paris.  Long.  17.  2.  30.  lat.  43.  11. 

6.  T.  600.  florins.  R.  1 3000.  liv.  P.  280. 

Abbayes , une  d’Hommes , & aucune  de  Filles. 

Chapitres , 2. 

Tarbes  , dans  le  Comte  de  Bigorre,  à H.  Ldeux 
tiers  S.  O.  d’Aufch , & 1 1 6.  S.  S.  0.  de  Paris.  Long. 

17.  43-  33-  *at-  43*  J4-  2-  T.  1100.  florins.  R. 
25000.  liv.  P.  384. 

Abbayes  , 5.  d’Hommes  , & aucune  de  Filles. 
Chapitres , un  feul. 

V.  Besançon  , en  Franche-Comté , à 38. 1.  S.  E. 

de  Paris.  Long.  23.  42. 40.  lat.  47. 13.  4S-T- 1023. 
R.  40000.  liv.  P.  876. , & de  ce  nombre , 38.  font 
occupées  par  les  Luthériens  de  la  Principauté  de 
Montbelliard.  _ 

Abbayes t *2.  d’Hommes  , & 7.  de  Filles.  Cha- 
pitres ,i$. 

Bellly  , en  Bugcy,  à 31.  L deux  tiers  S.  un 
quart  à PO.  de  Befançon , & 7S*  S.  E.  de  Paris. 
Long.  23.  12.  30.  lat.  43.  50.  30.  T.  33  J*  florins. 
R.  8000.  liv.  P.  8 j. 

Abbayes  , une  d’Hommcs  , & une  de  Filles. 
Chapitres , un  fcul.  * 

c Basle  , en  Suifle  ). 

( Lauzamne  , en  Suifle  ).  _ 

VI.  Bordeaux  , en  Guyenne , à 89.  L S.  S.  ü. 
de  Paris.  Long.  17.  5.  11.  lat.  44.  50. 18.  T.  4000* 
florins.  R.  60000,  liv.  P.  430.  & So.  annexes. 

Abbayes, 
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Abbayes  , ii.  d’Hommes,  de  aucune  de  Filles. 
Chapitres , 4. 

Agen,  en  Agenois , à 13.  J.  E.  S.  E.  de  Bor- 
deaux, & 91.  S.  un  quart  à PO.  de  Paris.  Long.  18. 
15.  49.  lat.  44.  1 2.  7.  T»  1440.  florins.  R.  35000.  1. 
P.  373.  & 191.  annexes. 

Abbayes , 4.  d’Hommes  , & aucune  de  Filles. 
Chapitres  , j. 

Angoulesme  , en  Angbumois*  à «9.  I.  deux  tiers 
N.  O.  de  Bordeaux , de  70.  S.  S.  O.  de  Paris.  Long. 
17.  48.  47.  lat.  4$.  39.  3.  T.  1000.  florins.  R. 
3 $000.  liv.  P.  *90.  de  110.  annexes. 

Abbayes , 6.  d’Hommes  , & une  de  Filles.  Cha- 
pitres, j. 

Condom  , dans  le  Condbmois , à 23. 1.  S.  E.  de 
Bordeaux,  de  99.  S.  S.  O.  de  Paris.  Long.  18.  t. 
44.  lat.  43.  57.  55.  T.  2500.  florins.  R.  60000.  liv. 
P.  140.  de  80.  annexes. 

Abbayes  , aucune.  Chapitres  , ün  feul. 

Luçon  , en  Poitou  , à 32.  I.  N.  un  quart  à PO. 
de  Bordeaux , & 66.  S.  O.  de  Paris.  Long.  16.  29. 
26.lat.46.  27.  14.  T.  1000.  florins.  R.  25000.  liv. 
P.  250. 

Abbayes  , ti.  d’Hommes , de  aucune  de  Filles. 
Chapitres  , un  feul. 

Périgueux  ,cn  Périgord, à iç.l.&demicE.N.E. 
de  Bordeaux  , de  74.  & demie  S.  S.  O.  de  Paris. 
Long.  18.  23.  1.  lat.  45.  t 1.  10.  T.  2590.  R. 
25000.  liv.  P.  430.  de  quantité  d’annexes. 

Abbayes , 6.  d’Hommes  , de  2.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 3. 

Poi  tiers  , en  Poitou  à 37. 1.  N.  N.  E.  de  Bor- 
deaux , de  5 2.  & demie  S.  O.  de  Paris.  Long.  1 8.  o.  5. 
lat.  46.  35.  o.  T.  2800.  florins.  R.  30000.  livres. 
P.  721. 

Abbayes , 1$.  d'Hom'mcs  , & 4.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 25. 

Rochelle  (la),  dans  Ie  pays  d’Aunis , à 27.  1. 
N.  N*  O.  de  Bordeaux  , & 70.  S.  O.  de  Paris. 
Long.  16.  30.  5.  lat.  46.  9.  21.  T.  74a-  florins.  R. 
50000.  liv.  P.  108. 

Abbayes  , 6.  d’Hommes  , dont  une  réunie  au 
Chapitre  de  la  Rochelle^  de  aucune  de  Filles.  Cha- 
pitres , un  feul. 

Saintes  , en  Saintonge  , à 17. 1.  deux  tiers  N. de 
Bordeaux  , & 79.  de  demie  S.  O.  de  Paris.  Long. 

17.  t.  6.  lat.  45.  44.  43.  T.  2000.  florins.  R. 
20000.  liv.  P.  591. 

Abbayes , 13.  d’Hommes  , & 2.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 4 j 

Sarlat  , en  Périgord  , à 26. 1.  deux  tiers  E. N.  E. 
de  Bordeaux,  75.  de  demie  S.  S.  0.  de  Paris.  Long. 

18.  52.  36.  lat.  44. 5 3. 13;  T.  74**  florins.  R.  17000. 
liv.  P.  250. 

Abbayes  , 3.  d’Hommes  , & une  de  Filles.  Cha- 
pitres, un  feul. 

VIL  Bourges  , en  Berry , à 35.  1.  S.  de  Paris. 
Long.  10.  3.  26.  lat.  47.  4. 58.  T.  ^033.  florins.  R. 
40000.  liv.  P.  800.  de  100.  annexes. 

Abbayes  f 30.  d’Hommes , de  5.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 2 S- 

Clermont, en  Auvergne,  à 27.I.S.S.  E.  de  Bour- 
ges, de  62.  S.  S.  E.  de  Paris.  Long.  20. 4 5. 7.  lat.  45. 
46.  45.  T.  4550.  florins.  R.  15000.  liv.  P.  850. 

Abbayes , 1 5.  d’Hommes , de  6.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 25. 

LiMOGEs,enLimou(în,  i 29.  I.  S. O.  de  Bourges, 
& 62.  S.  S.  O.  de  Paris.  Long.  18.  55.  9.  lat.  45. 
49.  5 1.  T.  1600.  florins.  R.  25000.  liv.  P.  900. 

Abbayes , 20.  d’Hommes , de  3.  de  Filles.  Cha- 
pitres ,13* 

Pur  ( le  ) , en  Velay  , à 46.  1.  S.  E.  de  Bourges , 
& 78.  Si  S,  E.  de  Paris.  Long.  21.  33.  21.  lat. 
45.  o.  25.  T.  2650.  florins.  R.  30000.  liv.  P.  229. 
Tome  U 
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Aïbayes  , 2.  d’Hommes,  de  5.  de  Filles.  Cha * 
pitres , un  feul. 

Saint-Flour  , en  Auvergne  , h 42.  I.  un  tiers 
S.  S.  E.  de  Bourges , d(  76.  un  tiers  S.  un  quart  à 
PE.  de  Paris.  Long.  20.  45.  3 i.  lat.  45.  t.  s 5.  T. 
900.  florins.  R.  1 2000.  liv.  P.  270.  de  30.  annexes» 
Abbayes,  3.  d’Hommes  , de  3.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 7. 

Tulles,  en  Limoufïn  , à 36.  1.  S.  S.  O.  de  Bour- 
ses , de  70.  S.  un  quart  à PO.  de  Paris.  Long.  1 9.  24. 
50.  lat.  45. 19.40.  T.  1400.  florins. R.  12000  LP. 70. 

Abbayes  , une  d’Hommes  , de  une  de  Fillesi 
Chapitres  , un  feul. 

VIII.  Cambray  , dans  le  Cambrcfis,  à 30.  I.  N. 
N.  E.  de  Paris.  Long.  20.  53.  41.  lat.  so.  10.  3t.  T» 
6000.  florins.  R.  150000.  liv.  P.  598. 

Abbayes , 29.  d’Hommes,  de  9.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 8. 

Arras  , en  Artois , à 6. 1.  de  demie  O.  N.  0.  dé 
Cambray  , de  30.  N.  un  quart  à PE.  de  Paris.  Long. 
10.  26.  it.  lat.  50.  17.  30.  T.  4000.  florins.  R. 
40000.  liv.  P.  400.  de  199.  annexes. 

Abbayes,  12.  d’Hommes,  de  11.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 3. 

Saint-Omer  , en  Artois,  à 17. 1.  N.  O.  de  Cam- 
bray , de  39.  de  demie  N.  de  Paris.  Long.  19.  54. 
57.  lat.  50.  44.  46.  T»  3300.  florins.  R.  40000.  liv. 
P.  112. 

Abbayes , 6.  d’Hommes , de  5.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 4. 

Namur  , dans  les  Pays-Bas  Autrichiens. 
Tournày  , daris  les  Pays-Bas  Autrichiens. 

IX.  Embrun  , en  Dauphiné,  à 100.  1.  S.  E.  de 
Paris.  Long.  24.  9.  o.  lat.  44.  34.  o.  T.  2400.  flo- 
rins. R.  30000.  liv.  P.  121.  de  95.  annexes. 

Abbayes , une  d’Hommes  , de  aucune  de  Filles. 
Chapitres , un  feul. 

Digne,  en  Provence,  à 10.  1.  deux  tiers  S.  un 
quart  à l'O.  d’Embrun , de  107.  S.  S.  E.  de  Paris. 
Long.  23.  56.  12.  lat.  44.  7.  6.  T.  400.  florias. 

R.  12000.  liv.  P.  33. 

Abbayes  , aucune.  Chapitres  , un  feul. 
Glandeves  , en  Provence , à 12. 1.  un  tiers  S.  E. 
d’Embrun , de  ni.  S.  E.  de  Paris.  Long.  24.  39.  25. 
lat.  44.  1.  45.  T.  400.  florins.  R.  10000.  liv.  P.  56. 
Abbayes , aucune.  Chapitres , un  féal. 

Chasse,  en  Provence  , a 20. 1.  S.  Un  quart  à PE. 
d’Embrun  , de  110.  S.  E.  de  Paris.  Long.  24.  36.  5. 
lat.  43.  39.  25.  T.  424.  florins.  R.  24000.  1.  P.  22. 

Abbayes , une  d’Hommes  , de  aucune  de  Filles. 
Chapitres , a. 

Nice,  dans  le  Comte  dé  Nice  , au  Roi  de  Sar- 
daigne. 

Senès , én  Provence,  à 14. 1.S.  d’Embrun,  de  nu 

S.  E.  de  Paris.  Long.  24.  8.  41.  lat.  43.  56.  55»  T. 
300.  florins.  R.  10000.  liv.  T.  42. 

Abbayes,  aucune.  Chapitres,  nn  feül. 

Vence  , en  Provence,  à 20. 1.  de  demie  S.  S.  E. 
d’Embrun  , de  119.  de  demie  S.  E.  de  Paris..  Long. 
24.  47.  28.  lat.  43.  4j.  ( 6.  T.  ioo.  florins.  R. 
.7000.  liv.  P.  a j. 

Abbayes , aucune.  Chapitres , un  feul. 

X.  Lïon  , dans  le  Lyonnois , à 67.  1.  S.  E.  de 
Paris.  Long.  22.  29.  43.  lat.  45.  45.  51.  T.  3000. 
florins.  R.  50000.  liv.  P.  841. 

Abbayes , 9.  d’Hommes , de  7.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 12.  • • 

Autun  , en  Bourgogne  , à 14.  1.  N.  N.  O.  de 
Lyon  , de  44.  S.  S.  E.  de  Paris.  Long.  ai.  58.  8. 
lat.  46.  56.  46.  T.  4080.  florins.  R.  25000.  liv. 
P.  611. 

Abbayes , 9.  d’Hommes  , de  4.  de  Filles.  Cha- 
pitres, 16. 

Chalon  , en  Bourgogne , à 21. 1.  N.  de  Lyon, 
M m m 
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t1 ° s E.  6c  Paris.  Long.  aï.  Jl.  »S-  ht.  4«-  4<- 
T.  700.  florins.  R.  iSnoo.  liv.  P. _J04- 
* '/Ibbayc* , S-  d’Hoimncs,  & a.  de  Filles.  Cha- 

'“SÜl  en  Bourgogne , à Jl*  1.  N.  de  Lyon  , & 
45.  S.  E.dc  Paris.  Lang.  21.4a.  23.lat.47. 19.  2». 
T-  1133.  florins.  R-  *S000,  l*v*  *u* 

Abbayes , a.  d’Hommes  , dt  3.  de  Filles.  CAa- 

^^Lahci’is  , dans  le  Baffigny,  en  Champagne , à 
41.  I.  deux  tiers  E.  S.  E.  de  Lyon  , & 43.  E.  S.  E. 
de  Paris.  Long.  22.  S 9-  *i-  kt-47-  5*»  *7»  T*  9000. 
florins.  R.  40000.  Iiv.  P.  600. 

Abbayes , 18.  d'Hommcs , & 8.  de  Filles.  C/w- 


pitres , 8. 

Maçon  , en  Bourgogne  , à 1 1.  1.  N.  de  Lyon  , de 
59.  S.  E.  de  Paris.  Long.  22.  34-  $o.  lat.  46.  19.  o. 
T.  iooo.  florins.  R.  20000.  liv.  P.  268. 

Abbayes , 2.  d’Hommes  , de  aucune  de  Filles. 
Chapitres,  2.  . 

Saint  - Claude  , en  Franche  - Comté  , à 20. 1. 
deux  tiers  N.  E.  de  Lyon , dt  68.  S.  E.  de  Paris. 
Long.  23.  30.  30.  lat.  46.  23.  3S-  T.  isoo.  florins. 

R.  34000.  liv.  P.  84.  & 2}.  annexes. 

Abbayes , aucune.  Chapitres , 4. 

XI.  Narbonne,  en  Languedoc  , à 113.  I.  S.  de 
Paris.  Long.  20.40*  8.  lat.  43.  11.  13.  T.  9000.  flo- 
rins. R.  160000.  liv.  P.  240. 

Abbayes , 4.  d’Hommes,  de  2.  de  Filles.  Cha- 
pitres, 3. 

Acre,  en  Languedoc,  à 7. 1.  N.  E.  de  Narbon- 
ne, & 111.  S.  uu  quart  à l’E.  de  Paris.  Long.  2 t. 
8.  11.  lat.  43.  18.  s 7.  T.  i$oo.  florins.  R.  36000. liv. 


P.  22. 

Abbayes , 2.  d’Hommes,  de  aucune  de  Filles. 
Chapitres , 2. 

Alais  , en  Languedoc,  à 13. 1.  un  tiers  N.  E. 
<le  Narbonne.,  de  96.  un  tiers  S.  S.  E.  de  Paris. 
Long.  21.  42.  20.  lat.  46.  6.  3$.  T.  500.  florins. 
R.  18000.  lis*.  P.  9$. 

Abbayes , une  de  Filles  , de  aucune  d’Hommes. 
Chapitres , un  feu!. 

Aleth  , en  Languedoc , à l2«,l.  O.  S.  O.  de  Nar- 
bonne , & 115.  & demie  S.  de  Paris.  Long.  19.  5** 
30.  lat.  41.  $9.  25.  T.  1 $00.  florins.  R.  18000.  liv. 
P.  80. 


Abbayes , aucune.  Chapitres , un  feul. 

Beziers,  en  Languedoc , à 4. 1.  un  tiers  N.  E.  de 
Narbonne , & 109.  S.  un  quart  à l’E.  de  Paris.  Long. 
20.  $2.  35.  lat.  43.  20.  41.  T.  2008.  florins.  R. 
30000.  liv.  P.  106. 

Abbayes , 3.  d’Hommes , dt  une  de  Filles.  Cha- 
pitres, 2. 

Carcassonne  , h 10.  1.  O.  de  Narbonne  , dt  111. 

S.  de  Paris.  Long.  20.  o.  49.  lat.  43.  12.  51.  T. 
6000.  florins.  R.  36000.  liv.  P.  96.  & 18.  annexes. 

Abbayes  , 4.  d’Hommes  , de  une  de  Filles.  Cha- 
pitres , un  feul. 

Lodeve  , en  Languedoc,  à 13. 1.  & demie  N.  N. 
E.  de  Narbonne  , & 101.  S.  un  quart  à l’E.  de  Paris. 
Long.  21.  2.  10.  lat.  43.  4$.  5.  T.  1060.  florins. 

R.  25000.  liv.  P.  90. 

Abbayes , 2.  d’Horames , & une  de  Filles.  Cha- 
pitres , un  feul. 

Montpellier  , en  Languedoc , à 15.  1.  N.  E.  de 
Narbonne , dt  105.  S.  un  quart  à l’E.  de  Paris. 
Cong.  21.^2.  44.  lat.  43.  36.  33.  T.  4000.  florins. 
R-  J 2000.  liv.  P,  200. 

Abbayes  , une  d’Hommes  , de  3.  de  Filles.  Cha- 
pitres , un  feul. 

Nismes,  en  Languedoc  , à 23. 1.  & demie  N.  E. 
4e Narbonne  , de  105.  S.  S.  E.  de  Paris.  Long.  22. 
• tu  lat.  43.  50.  35- T.  1200.  florins.  R.  36000.  liv. 
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Abbayes  , 5.  d’Hommes , dt  2.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 2. 

Perpignan  , en  Roulfillon  , à 10.  S.  S.  0.  de 
Narbonne , 122.  de  demie  S.  un  quart  à l’E.  de 
Paris.  Long.  20. 34.  $.  lat.  42.  41.  55.  T.  15 00.  flo- 
rins. R.  îoooo.  liv.  P.  180. 

Abbayes , 6.  d’Hommes,  & aucune  de  Filles. 
Chapitres , 2. 

Saint-Pons  , en  Languedoc , à 7.1,  deux  tiers 
N.  N.  O.  de  Narbonne , dt  105.  dt  demie  S.  un 
quart  à l’E.  de  Paris.  Long.  20.  29.  55.  lau  43. 
3*.  10.  T.  3400.  florins.  R.  33000.  liv.  P.  40. 

Abbayes  , 2.  d’ Hommes , dt  aucune  de  Filles. 
Chapitres  , un  feul. 

Uzts  , en  Languedoc  , à 26.  1.  N.  E.  de  Nar- 
bonne , dt  99.  S.  S.  E.  de  Paris.  Long.  22.  2.  20. 
lat.  44.  2.  15.  T.  1000.  florins.  R.  3 0000.  livres. 
P.  281. 

Abbayes , une  de  Filles,  dt  aucune  d’Hommes. 
Chapitres  , un  feul. 

XJI.  Paris  , dans  l’Ifle-de-France.  Long.  20.  o.  0. 
lat.  48.  jo.  io.  T.  4283.  florins.  R.  200000.  liv. 
P.  492. 

Abbayes  , 10.  d’Hommes  , dt  14.  de  Filles. 
Chapitres , 22. 

Blois  , dans  le  Bléfois , à 28. 1.  S.  S.  0.  de  Taris. 
Long.  18.  $9.  50.  lat.  47.  3S.  19.  T.  2533.  florins. 

R.  36000.  Uv.  P.  200.  dt  104.  annexes. 

Abbayes , 4.  d’Hommes , dt  une  de  Filles.  Cha- 
pitres, 4. 

Chartres  , dans  le  Pays-Chartrain  , à 14.  L 

S.  O.  de  Paris.  Long.  19.  8.  s 5.  lat.  48.  26.  49. 

T.  4000.  florins.  R.  25000.  liv.  P.  810. 

Abbayes  , 15.  d’Hommes , dt  7.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 9. 

Meaux  , en  Brie  , à 7.  1.  E.  N.  E.  de  Paris. 
Long.  20.  32.  45.  lat.  48.  57.  37.  T.  2000.  florins. 

R.  25000.  liv.  P.  227. 

Abbayes , 4.  d’Hommes , dt  5.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 7. 

Orléans,  dans  l’Orléanois,  h 19.  1.  de  demie 

S.  S.  0.  de  Paris.  Long.  19.  34.  22.  lat.  47.  54.4- 

T.  2000.  florins.  R.  30000.  liv.  P.  272. 

Abbayes , 5.  d’Hommès,  dt  3.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 10. 

XIII.  Rheims  , en  Champagne , à 24. 1.  un  tien 
E.  N.  E.  de  Paris.  Long.  21.  42.  53.  lat.  49.  14*  ( 
36.  T.  4750.  florins.  R.  80000.  liv.  P.  477.  de  365. 
annexes. 

Abbayes , ao.  d’Hommes , dt  3.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 7. 

Amiens  , en  Picardie  , à 26.  1.  0.  N.  0.  de 
Rheims  , fit  21.  un  tiers  N.  de  Paris.  Long.  19. 
$7.  56.  lat.  49. 53.  38.  T.  4900. florins.  R.  40000. 1. 
P.  776.  & 107.  annexes. 

Abbayes , 20.  d’Hommes  , de  6.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 1 3. 

Beauvais  , dans  le  Beauvoifis  , à 25. 1*0*  de 
Rheims , de  1 i.  N.  N.  O.  de  Paris.  Long.  19. 44* 
42.  lat.  49.  26.  a.  T.  4600.  florins.  R.  60000  liv. 

P.  598.  , 

Abbayes  , 11.  d’Hommes , dt  3.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 12. 

Boulogne  , dans  le  Boulonnois  , à 41.  1.  deux 
tiers  N.  O.  de  Rheims  , de  38.  N.  un  quart  à 1*0. 
de  Paris.  Long.  19.  16.44.  lat.  50.43.  3U  'S00* 
florins.  R.  20000.  liv.  P.  277.  dt  147.  fuccurfales  oa 
annexes. 

Abbayes , 11.  d’Hommes,  dt  aucune  de  Filles. 
Chapitres , un  feul. 

Chalons  , en  Champagne  , à 9.  1.  S.  E* 
Rheims  , dt  27.  E.  de  Paris.  Long.  22.  *•  tt.  lati- 
tude 48.  57.  12.  T.  3000.  florins.  R-  30000.  uv. 
P.  304.  dt  93.  annexes. 
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Abbayes  , i 7.  d’Hommes  , de  3.  de  Filles.  Cha- 
pitres, 4. 

Laon  , dans  le  Laonnois  , au  Gouvernement 
general  de  l’Ifle-de-F rance , à 9. 1.  N.  O.  de  Rheims, 
oc  23.  N.  E.  de  Paris.  Long.  11.  17.  29.  lat.  49.  53. 
51.  T.  4000.  florins.  R.  soooo.  liv.  P.  410. 

Abbayes  , 15.  d’Hommes , de  4.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 10. 

No  y on  , dans  le  Noyonnois  , au  Gouvernement 
général  de  l’Ifle-dc-F rance  , à 14.  I.  & demie  O. 
N.  O.  de  Rheims , de  16.  & demie  N.  N.  E.  de 
Paris.  Long.  10.  40.  43.  lat.  49.  34.  37.  T.  3000. 
florins.  R.  36000.  liv.  P.  704. 

Abbayes  , 1 1»  d’Hommes , & ».  de  Filles.  Cha- 
pitres , r. 

Senlis  , dans  le  Valois  , au  Gouvernement  géné- 
ral de  l’Ifle-de-F rance  , à »o.  I.  O.  un  quart  au 

S.  de  Rheims  , & 8.  N.  N.  E.  de  Paris.  Long.  20. 
îS.  o.  Iat.  49. 1».  23.  T.  xi$4.  florins.  R»  20000. 1. 
P.  177. 

Abbayes , 3.  d’Hommes , de  une  de  Filles.  Cha- 
pitres , 4. 

Sotssons  , dans  le  Soiflonnois  , au  Gouvernement 
général  de  l’Ifle-de-Brance  , à 9. 1.  de  demie  O.  N.  O. 
de  Rheims , de  16.  N.  E.  de  Paris.  Long.  20.  50.  28. 
lat.  49.  22.  32.  T.  2400.  florins.  R.  20000. 1.  P.  450. 

Abbayes , 14.  d’Hommes  , de  9.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 4. 

XIV.  Rouen  , en  Normandie  , à 19.  1.  de  demie 
N.  O.  de  Paris.  Long.  18.  43.  20.  lat.  49.  26.  23. 

T.  uooo.  florins.  R.  100000.  liv.  P.  1388.  de  quan- 
tité d’annexes. 

Abbayes , iu  d’Hommes , de  8.  de  Filles.  Cha- 
pitres t 10. 

Avranches  , en  Normandie  , à 37. 1.  0.  S.  O. 
de  Rouen  , de  48.  0.  de  Paris.  Long.  16.  17.  22. 
lat.  48.41.  18.  T.  2500.  florins. R.  23000. 1.  P.  180. 

Abbayes , 4.  d’Hommes , de  une  de  Filles.  Cha- 
pitres , un  feul.  • 

Bayeux  , en  Normandie  , à 24.  I.  0.  un  quart 
au  S.  de  Rouen  , de  40.  O.  un  quart  au  N.  de  Paris. 
Long.  16.  S7.  9.  lat.  49.  16.  30.  T.  4433.  florins, 
S.  90000.  liv.  P.  611. 

Abbayes  t 13.  d’Hommes  , de  a.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 3. 

Coutances  , en  Normandie , à 3 $.  I.  O.  S.  O.  de 
Rouen  , de  30.  O.  de  Paris.  Long.  16. 12.  3$.  lat. 49. 
2.  So.  T.  2500.  florins.  R.  25000.  liv.  P.  $50. 

Abbayes , 8.  d’Hommes,  de  a.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 2. 

Evreux  , en  Normandie  , à 8.  1.  S.  de  Rouen  , 
de  13.  E.  N.  E.  de  Paris.  Long.  18.  48.  39.  lat.  49. 
1.  24.  T.  2500.  florins.  R.  26000.  liv.  P.  48 5. 

Abbayes , 9.  d’Hommes  , de  6.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 2. 

Lizievx  , en  Normandie,  à n.  1.  O.  S.  0.  de 
Rouen  , de  26. 0.  N.  O.  de  Paris.  Long.  17.  58.  o. 
lat.  49.  ta.  tç.  T.  4000.  florins.  R.  50000. 1.  P.  580. 

Abbayes  , $.  d’Hommes  , de  3.  de  Filles.  Cha- 
pitres , un  feul. 

Sitz , en  Normandie  , h 21. 1.  de  demie  S.  O.  de 
Rouen , de  28. 0,  un  quart  au  S.  de  Paris.  Long.  17. 
49-  49.  lat.  48.  36.  21.  T.  3000.  florins.  R.  18000.  h 
P.  580. 

Abbayes , 7.  d’Hommes , & $.  de  Filles.  Cha- 
pitres , un  feul. 

XV.  Sens,  en  Champagne,  à 18.  1.  S.  E.  de 
Paris.  Long.  ao.  $6.  s3.  lat.  48.  tu  56.  T.  6166. 
florins.  R.  80000.  liv.  P.  77s. 

Abbayes , ai.  d’Hommes  , Ôc  5.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 16. 

Auxerre  , en  Bourgogne  , Ht  9.  1.  S.  S.  E.  de 
Sens  , de  26.  S.  E.  de  Paris.  Long.  21.  14.  20. 
lat.  47. 47.  S4.T.  4400. florins.  R.  33000. 1.  P.  238. 
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Ablayes  , 8.  d’Hommes , de  6.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 9. 

Bethléem  , en  Nivemois  , à 14. 1.  de  demie  S. 
de  Sens  , de  31.  S.  S.  E.  de  Paris.  Long.  11. 11. 12. 
lat.  47.  27.  T.  33.  florins.  R.  1000.  liv.  P.  aucune. 
Abbayes  , aucune.  Chapitres , aucun. 

Nevers  , en  Nivemois  , à 24.  1.  S.  de  Sens , 
de  38.  un-tiers  S.  S.  E.  de  Paris.  Long.  20.  49.  23. 
lat.  46.  59.  13.  T.  215  2. florins.  R.  20000.  liv.  P.  271. 

Abbayes , 2.  d’Hommes , de  une  de  Filles.  Cha- 
pitres , 8. 

Troyes  , en  Champagne  , à 9.  1,  E.  un  quart  au 
N.  de  Sens  , de  23.  de  demie  S.  E.  de  Paris.  Long. 
21.  44.  35.  lat.  48.  18.  2.  T.  2300.  florins.  R. 
■20000.  liv.  P.  372.  de  98.  annexes. 

Abbayes , 15.  d’Hommes,  de  4.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 10. 

XVI.  Toulouse,  en  Languedoc,  à 104. 1.  S. 
un  quart  h l’O.  de  Paris.  Long.  19.  6.  1 3.  lat.  43. 
3$*  $4-T.  $000.  florins. R.  102000.ÜV.  P.  250. 

Abbayes  , 6.  d’Hommes  , de  2.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 6. 

Lavaur  , en  Languedoc  , à 6. 1.  un  tiers  E.  N. 
E.  de  Touloufe,  de  1 01.  S.  de  Paris.  Long.  19.  31. 
13.  lat.  43.41.  o.T.  1500.  florins.  R.  35000.  liv. 
P.  86. 

Abbayes , une  d’Hommes  , de  aucune  de  Filles. 
Chapitres , un  feul. 

Lombes  , dans  le  bas  Comminges , en  Gafcogne , 
à 7-1.  deux  tiers  O.  S.  O.  deTouloufe,  de  107.  S.  S.  O. 
de  Paris.  Long.  18.  34.  9.  lat.  43.  28.  30. T.  2500. 
florins.  R.  20000.  liv.  P.  90. 

Abbayes  , une  de  Filles , de  aucune  d’Hommes. 
Chapitres , un  feul. 

Mirepojx  , en  Languedoc  , à ti.  1.  deux  tiers 
S.  S.  E.  de  Touloufe  , de  113.  de  demie  S.  de 
Paris.  Long.  19.  26.  20.  lat.  43.  3.  So.  T.  »Soo. 
florins.  R.  24000.  liv.  P.  1 54. 

Abbayes , une  d’Hommes , de  aucune  de  Filles. 
Chapitres  , un  feul. 

Montalban  , en  Querey  , à 7.  1.  de  demie  N. 

N.  O.  de  Touloufe  , 6c  96.  S.  un  quart  à 1*0.  de 
Paris.  Long.  19.  o.  12.  lat.  43.  58.  o.T.  2500.  flo- 
rins. R.  23000.  liv.  P.  93.  de  quantité  d’annexes. 

Abbayes , une  d’Hommes , 6c  aucune  de  Filles. 
Chapitres , 3. 

Pamurs  , dans  le  pays  de  Font,  à 11.  l.S. de 
Touloufe  , de  114.  S.  de  Paris.  Long.  19.  9.  20.  lat. 
43. 3.  ao. T.  2300.  florins.  R.  asooo.  liv.  P.  103. 

Abbayes  , une  d’Hommes  , de  aucune  de  Filles. 
Chapitres , 3. 

Rieux  , en  Languedoc  , h 8. 1.  S.  O.  de  Toa- 
loufe , de  1 1 1.  S.  un  quart  à l’O.  de  Paris.  Long. 
18.  $t.  10.  lat.  43.  14.  so.  T.  2 500.  florins.  R. 
20000.  liv.  P.  90. 

Abbayes , 2.  d’Hommes , de  une  de  Filles.  Chapi- 
tres , un  feul. 

Saint-Papoul  , en  Languedoc , à 9.  1.  deux  tiers 
S.  E.  de  Touloufe  , de  109.  S.  de  Paris.  Long.  19. 
42.  o.  lat.  43.  ao.  24.  T.  ajoo.  florins.  R.  20000. 
liv.  P.  36. 

Abbayes , aucune.  Chapitres , un  feul. 

XVII.  Tours  , en  Touraine  , à 36. 1.  de  demie  S. 

O.  de  Paris.  Long.  t8.  ai.  11.  lat.  47.  23.  44.  T. 
9$oo.  florins.  R.  4S000.  liv.  P.  404. 

Abbayes  , 16.  d’Hommes , de  2.  de  Filles.  Chapi- 
tres ,12. 

Angers,  en  Anjou,  h 16.  1.  deux  tiers  O.  un 
quart  au  N.  de  Tours  , de  43.  deux  tiers  S.  O.  de 
Paris.  Lnng.  17.  6.  8.  lat.  47.  »8.  8.  T.  1700.  flo- 
rins. R.  26000.  liv.  P.  668. 

Abbayes , 1 S*  d’Hommes , de  3.  de  Filles.  Chapi- 
tres y 20. 

Dol  , en  Bretagne  , à 41. 1.  N.  0.  de  Tours  de 
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A.  O.  de  Paris.  Long.  i$.  S 3-  4*- l*t.  48.  39-  9- 
X.  4000.  florins.  R.  *S000*  liv.  P.  94- 
Abbayes  , 3.  d’Hommes  , & aucune  de  Filles. 
Chapitres  , un  foui. 

Mans  (le)  , dans  le  Maine,  à 14.  1.  N.  O.  de 
Tours , & 33.  S.  O.  de  Paris.  Long.  17.  49.  50.  lat. 
48.  o.  10.  T.  2 216.  florins.  R.  25000.  liv.  P.  696.6c 
74.  annexes. 

Abbayes , 1 6.  d’Hommes , & 5.  de  Filles.  Chapi* 


très  , 10. 

Nantes  , en  Bretagne , à 30.  I.  O.  de  Tours  , & 
C o . O.  S.  O.  de  Paris.  Long.  16.  6.  1 2.  lat.  47.  13. 
7.  T.  looo.  florins.  R.  40000.  liv.  P.  217.  & plu- 
sieurs annexes. 

Abbayes  , 8.  d’Hommes , & aucune  de  Filles. 
Chapitres , 4. 

Quimfurcorentin  , en  Bretagne  , à 65. 1.  O.  N. 
O.  de  Tours,  & 86.  O.  S.  O.  de  Paris.  Long.  13. 
3a.  35.  lat.  47.  58.  14.  T.  1000.  florins.  R.  25000. 
fiv.  P.  210. 

Abbayes  , 7.  d’Hommes  , & une  de  Filles.  Cha- 
pitres , un  feul. 

Rennes  , en  Bretagne  , à 34.  1.  O.  N.  O.  de 
Tours,  & S4.O.  S.  O.de  Paris.  Long.  15.  58.7. 
lat.  48. 6.45.  T.  1000.  florins.  R.  18000.  liv.  P.  265. 

Abbayes  , 2.  d’Hommes , & 2.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 4. 

Saint-Brieux  , en  Bretagne,  à 51.  1.  un  tiers 

O.  N.  O.  de  Tours  , & 67.  O.  de  Paris.  Long.  14. 
56. 43.  lat.  48.  31.21. T.  800.  florins.  R.25000.HV. 

P.  114. 

Abbayes  , 4.  d’Hommes  , & aucune  de  Filles. 
Chapitres , 3. 

Saint-Malo  , en  Bretagne  , à 44.  I.  deux  tiers 

N.  O.  de  Tours,  & 58.  O.  de  Taris.  Long.  15. 
37.  38.  lat.  48.  38.  59.  T.  1000.  florins.  R.  36000.!. 
P.  200. 

Abbayes  , 5.  d’Hommes  , & aucune  de  Filles. 
Chapitres , un  feul. 

Saint-Pol-de-Léon  en  Bretagne  ,£67. 1.  un  tiers 

O.  N.  O.  de  Tours  , de  81.  O.  de  Paris.  Long.  13. 
39*  39*  lat*  48. 40.  56.  T.  800.  florins.  R.  1 5000. 1. 
P-  120. 

Abbayes , 2.  d’Hommes,  & aucune  de  Filles. 
Chapitres , 2. 

1 reguier  , en  Bretagne  , à 60. 1.  O.  N.  O.  de 
Tours  , & 72.  & demie  O.  de  Paris.  Long.  14.  24. 
50.  lat.  48.  46.  45.  T.  460.  florins.  R.  20000.  liv. 

P.  130. 

Abbayes  , 2.  d’Hommes  , & aucune  de  Filles. 
Chapitres , 3. 

Vannes,  en  Bretagne,  à 46.  1.  0.  N.  O.  de 
Tours  , & 70.  O.  S.  Ù.  de  Paris.  Long.  14.  53. 
34.  lat.  47.  39.  14.  T.  3S0.  florins.  R.  30000.  liv. 
P.  189. 

Abbayes  , 4.  d’Hommes  , & une  de  Filles.  Cha- 
pitres t 3. 

XV11I.  Vienne  , en  Dauphiné  , à 72.  1.  & de- 
mie S.  S.  E.  de  Paris.  Long.  22.  32.  25.  lat.  45. 
*9*  30.  T.  1854.  florins.  R.  30000.  liv.  P.  365. 
Abbayes  , 5.  d’Hommes,  & 9.  de  Filles.  Cha- 


pttres  , 6, 

Die,  en  Dauphine,  S 18. 1.  S.  S.  E.  de  Vienne,  & 
9°.  S.  S.  E.  de  Paris.  Long.  23.  2.  46.  lat.  44.  39. 
4°.  T.  ju6.  florins.  R.  iSooo.  liv.  P.  200. 

■Abbayes , 2.  d’Hommes,  & aucune  de  Filles. 
Chapitres  , j. 

Geneve  ou  Annect  , en  Savoye. 

Grenoble  , en  Dauphiné  , à 12.  I.  & demie  S.  E. 
«c  \ ,enne  , & 83.  S.  S.  E.  de  Paris.  Long.  23.  23. 
• at.  45. 4çj.  x.  1008.  florins.  R.  40000.  liv. 

* VP’ 

Chapitres* a11"*  Fi^cs*  & aucune  d’Hommes. 
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Maurienne,  en  Savoye. 

V.LENCE  , cn  Dauphine , à de  Vienne , 

fa  h,  t,crs  S'  £ E'  de  Paris'  Lo"B-  J. 
P.  140**  44>  4’'  S°'  ,i89'  8°rinS-  E‘  l8oo°-  >“• 

Ailayci , 4.  d'Hommes , & a.  de  Filles.  Citai 

^L'rfiooo.  £ £*£ 44- !8-  * t- 

Abbayes  , 3.  d’Hommes , & une  de  Filles.  Cha- 
pitres , 2. 
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Metz  , dans  le  Pays-Meflin,  à 1*.  1.  $.  S.  0.  dtf 
Treses , & 48.  un  tiers  E.  N.  E.  de  Paris.  Lona 
23.  51.  o.  lat.  49.  7.  6.  T.  6000. florins.  R.  120000.  ]. 
P.  613.  dont  100.  ou  environ  font  occupées  par  les 
Luthe'riens. 

Abbayes  , n.  d’Hommes  , & $.  de  Filles.  Cha- 
pitres , 9. 

Toul  , dans  le  Toulois , à 2*  L S.  S.  0.  de  Trê- 
ves , & 46.  un  tiers  E.  de  Paris.  Long.  23.  33.45» 
lat.  48.  40.  17.  T.  2500.  florins.  R.  30000.  liv. 
P.  1700. 

Abbayes  , 22.  d’Hommes,  & 4.  de  Fülcs.  Cha- 
pitres , 9.  d’Hommes , & 4.  de  Filles. 

Verdun,  dans  le  Verdunois,  à 20. 1.  S.  O.  de 
Treves  , & 39. E.  N.  E.  de  Paris.  Long.  23.  2.  50. 
lat.  49.  9.  25.  T.  4466.  florins.  R.  60000.  liv* 
P.  }S°.  & pluficurs annexes. 

Abbayes  , 9.  d’Hommes  , & une  de  Filles.  Cha* 
pitres  , 4. 
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Strasbourg  , en  Alface,  h 27. 1.  S.  S.  O.de  Ma* 
yence  , & 71.  deux  tiers  E.  de  Paris.  Long.  25.  2 6. 
18.  lat.  48.  34.  36.  T.  2500.  florins.  R.  400000.  liv. 
P.  347.  dont  154.  aux  Catholiques , 167.  aux  Luthé- 
riens , & 26.  qui  font  occupées  en  commun  par  les 
Catholiques  & par  les  Luthériens. 

Abbayes  , 5.  d’Hommes,  & 3.  de  Filles.  Chapi* 
très , 14.  dont  un  de  Chanuineflés. 

Nous  allons  faire  fuivre  préfentement  b Récapi- 
tulation des  divers  articles  «font  nous  venons  de 
donner  le  détail.  On  verra  par  ce  moyen  d’un  coup 
di’oci]  quel  eft  l’état  aftuel  de  chaque  Province  ec* 
cléfiaftique  du  Royaume.  Quant  à la  taxe  des  Bé- 
néfices confiftoriaux  , nous  l’avons  donnée  telle 
qu’elle  eft  établie  en  Cour  de  Rome , en  vertu  des 
Concordats  pafies  entre  les  Rois  de  France  & cette 
Cour.  Mais  cette  taxe , telle  que  nous  la  donnons 
en  fomme  totale  fous  chaque  Métropole  , ne  com- 
prend (jut  la  Métropole  elle-même  avec  fcs  Suffra- 
gants.  Par  conféquent , les  autres  Bénéfices  confit 
toriaux  qui  font  répandus  dans  l’étendue  des  diver- 
fes  Métropoles  du  Royaume  , ne  font  point  com- 
pris dans  cette  taxe , telle  que  nous  b calculons. 
Ces  Bénéfices  font  néanmoins  taxés , ainfi  que  les 
Archevêchés  & les  Evêchés.  Nous  parlerons  ailleurs 
de  cette  taxe  : en  attendant , on  peut  voir  fous  le 
nom  de  chaque  Abbaye  , quelle  eft  la  taxe  particu- 
lière de  chaque  Bénéfice  de  cette  efpecc.  Nous 
n’avions  en  vue  que  de  donner  ici  une  idée  générale 
du  haut  Clergé  de  France  : nous  nous  forions  fan* 
doute  éloignés  de  notre  objet,  fi  nous  euffions  étendu 
les  détails  que  nous  plaçons  fous  chaque  Métropole  ; 
d’ailleurs  ce  projet , en  le  rempli  fiant , auroit  cer- 
tainement grofli  le  volume  de  notre  Ouvrage  , “ 
nous  ne  cherchons  qu’à  le  ditninuer  le  plus  qu’il 
pofiiblc. 
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.... 

40147 

798 

281 

679 

Paroiffes  à déduire  ,fituées  en  pays  étranger , 

’ 



Cf  qui  dépendent  de  divers  Evêques  de 

France , environ  . . . . 

«... 

. 147 

Reftc  . . 

.... 

40000 

' Revenu  total,  i°.  des  Abbayes  , tant  d'Hom- 
mes  que  de  Filles  , félon  le  Fouillé 
( Voyez  pag.  a.  ) . ........  9823100 

a0.  Des  Abbayes  qui  ne  font  point  dans  le 
Fouillé , Cf  dont  plufieurs  font  réunies 
à divers  établijfements  , &c.  .....  250000 

30.  Des  6$$.  Chapitres  iTHommes 8196900 

4°.  Des  24.  Chapitres  de  Filles  nobles  ....  350000 

23629000 

50.  Des  40.  mille  Curés  £r  Prieurs-Curés  . . . 40000000 
6®.  Des  trois  Langues  de  l'Ordre  de  Malte  , 

en  France «...  1732496 

Total  . . 65361496  liv. 


Nom.  x°.  Le  florin  étant  évalué  à raifon  de  5.  liv. 
5.  f.  monnaie  de  France  ,!cs  320321.  florins  que 
nous  avons  calculés  ci-devant  pour  la  taxe  des  Bulles 
à obtenir  de  la  Cour  de  Rome , donneront  la  Comme 
totale  de  feize  cens  quatre-vingt-un  mille  685.  liv. 
5.  f.  monnoiede  France. 

20.  Embrun  , Glandeves , Grenoble  ,&c.  .font  les 
Diocefes  de  France  qui  ont  dans  leur  Reffort , des 
Paroiffes  (nuées  en  pays  étranger. 

3°-  L’Archevêché  d’Avignon  & celui  de  Treves , 
& les  Evêchés  de  Bâle , Carpentras , Cavaillon 
Geneve  , Lausanne  , Liege  , Spire  , Toumay  , 
Vaifon  fit  Y près  , qui  ont  tous  leur  Siège  en  pays 
étranger , font  ceux  de  qui  dépendent  les  700.  Pa- 
roiffes . les  Abbayes  & Chapitres  que  nous  avons 
employés  par  addition  dans  le  dénombrement  gé- 
néral de  ces  divers  articles.  De  l’Archevêché  d’Avi- 
gnon dépendent  33.  Parodies  , 3.  Collégiales,  & 
deux  Abbayes  , une  d'Homme  & une  de  Filles  . 

Tome  I. 


Iituées  en  France  ; de  l’Evêché  de  Spire  ,115.  Pa- 
roiffes , 3.  Collégiales  & 3.  Abbayes  d’Hommes  ; de 
l’Evêché  de  Bâle  . 237.  Paroiffes , 2.  Collégiales  , 
6.  Abbayes  d’Hommes  & 3.  de  Filles  , Iituées  éga- 
lement en  France.  &c. 

4®.  Parmi  les  Abbayes  qui  ne  font  point  dans  le 
Pouillé , les  unes  fubfiftent  réellement , & font  élec- 
tives : les  autres  font  réunies  à des  Evêchés  , à deg 
Colleges , à des  Hôpitaux  , ou  à d’autres  établiffe- 
ments  de  cette  efpece. 

Nous  bornons  au  détail  que  nous  venons  de  don- 
ner, ce  que  nous  avions  à dire  préfentement  du  Clergé 
de  France.  Mais  nous  reprendrons  cette  matière 
fous  le  mot  Clergé , & alors  nous  la  traiterons  plu9 
au  long. 

ARCHE  VESCHÉ-DUCHE-PAIRIE  de  Paris  , 
Bailliage  & JurlTdi&ion  dont  l’appel  des  Sentences 
va  direélcment  au  Parlement  de  Paris.  Ce  Tribunal 
dl  compofé  d’un  Bailli  , d’un  Procureur-Fifcal  de 
Non 
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J,  r..K-r  n y a outre  cela  quatre  Procureur  , 
^"AudL-r.un  H^Eer.Prtfcur , &c. 

Voyex  Duche'-Paine.  . _ 

ARCH1GNAC  ou  Archicnat  , dans  le  Bour- 
honnois  Dioeefe  de  Bourges  , Parlement  de  Paris , 
Intendance  de  Bourges , Elc&ion  de  Montluçon. 
On  v compte  $4.  feux. 

ARCHlGNAC,en  Périgord  , Dwcefcôc Elcébon 
de  Sarlat  , Parlement  ôc  Intendance  de  Bordeaux. 
On  y compte  104.  feu*.  Cette  .Parodié  cft  à 1. I.N. 
un  quan  à PE.de  Sarlat. 

ARCHJNGEY  ou  Akchujceay  , bourg,  en  Sain- 
tonge„  Dioccfe  de  Saintes  , Parlement  de  Bordeaux 
Intendance  4c  la  Rochelle  , Ele&ion  de  Saint-Jean- 
d’Angely.  On  y. compte  149.  -feux.  Ce  bourg  eft  à 
3. 1.  S,  6,  de  Saint-Jean-d’Angcly* 

ARÇHON  & Ougnies  , en  Picardie  , Dioccfe  & 
Eleélipn  de  Laon  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Soiflôps.  On  y compte  57  feux.  Cette  .Paroiffe 
cil  à 6.  J.  & demie  E.  N.  E.  de  Laon. 

AR.CHIER  , en  Franche-Comté  , Dioeefe  , Par- 
lement , Intendance  , Bailliage  ôc  Recette  de  Be- 
fançon.  On  y compte  1 $ Jeux.  Cette  Communauté  cft 
lïtuée  à une  petite  diftance  delà  rive  gauche  du  Doux , 
& à cinq  quans  de  lieue  E.  K.  E.  de  Befançon. 

ARCIEUX  , dans  la  Principauté  de  Dombes  , 
Dioeefe  jle  Lyon  , Confcil  fouverain  de  Dombes  , 
Châtellenie  d’Amberieu.  On  y compte  1 $.  Ceux. 

ARCILLŸ  , 4ans  le  Nivemois , Dioccfe  de  Ne- 
vers  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Moulins , 
EleéLion  de  Château-Chinon.  On  y compte  ço.fcux. 

ARClNE  , dans  le  Vendômois , au  Gouvernement 
general  d’Orléanois  , Dioeefe  d®  Blois  , Parlement 
de  Paris  , Intendance  d’Orléans  , Eledion  de  Ven- 
dôme. On  y compte  28.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
fituée  fur  la'  rive  gauche  du  Loir , à une  petite  dif- 
tance E.  N.  E.  de  Vendôme. 

ARCINES  ôc  Arcinette  , bourg  , dans  le  Maine  , 
Dioccfe  & Election  du  Mans , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Tours.  On  y compte  121.  feux.'  Ar- 
cines.eft  h une  demi-lieue  N.  N.  O.  d’ Arcinette , & 
i 7. 1.  & un  tiers  N.  du  Mans. 

ARC1NGES  & Efcoche , village , Paroiffe  & Sei- 
gneurie , dans  le  Beaujolois  , Dioeefe  de  Mâcon  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Lyon , Election 
de  Villefranche.  Ony  compte  125.  feux.  Cette  Fa- 
roiffe  eft  lîtuée  dans  une  contre'e  abondante  en  bois 
à 7.I.  un  quartO.  N.  O.  de  Villefranche  ,&  2.  N.  N. 
O.  de  Thify.  La  Jufticed’Arcinges  comprend  , outre 
la  Paroiffe  de  ce  nom  ,celled’Efcoche,ôc  les  cantons 
fïtués  en  Beaujolois  de  Mars  & de  Cuin\ii , dont  le 
farrlus  eft  en  Lyonnois.  Pour  l’exercice  de  cette 
Jultice  , il  y a un  Juge  , un  Procureur-Fifcal , un 
Greffier  en  chef , un  Greffier-Commis  ,deux  Huif- 
fiers  ôc  un  Notaire. 

ARCINS , dans  le  Medoc,  en  Guyenne  , Dioeefe  , 
Parlement , Intendance  ôc  Election  de  Bordeaux. 
On  y compte  53.  feux.  Cette  Paroiffe,  qui  forme 
elle-feule  une  Jurifdi&ion  particulière  , eft  fituée  à 
une  demi- lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Garonne  , à 
trois  quarts  de  lieue  S.  O.  du  Fort  de  Médoc  , ôc  à 
S- 1*  N.  N.  O.  de  Bordeaux.  Il  y a à Arcins  une  Com- 
mandcrle  de  l’Ordre  de  Malte  , de  la  Langue  de 
Provence  & du  Grand  - Prieuré  de  Touloufe  : cette 
Commandcric  vaut  6000.  de  rente  à celui  qui  en 
eft  pourvu. 

ARCIS , Arciaca , en  Champagne  , Dioccfe  & 
Election  de  Troyes , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Châlons.  Ün  y compte  228.  feux.  Cette 
rillc  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  l’Aube  , à 4.  !. 

demie  N.  un  quart  à l*E.  de  Troyes.  Long.  21. 
1 1*  J?*'  î1*  1 8.  Il  y a à Arcis  un  Grenier  à 

lel , du  Département  de  Langres , ôc  oh  il  fe  diftri- 
uue  , année  commune , vingt-huit  inuids  de  fcl.  La 
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ville  dont  il  cft  ici  queftion , eft  très-ancienne  : elle 
étoit  autrefois  beaucoup  plus  conGdérablc  qu’elle 
n’eft  à préfent.  Le  principal  commerce  de  fes  habi- 
tants confifte  en  bled.  On  trouve  dans  l’friftoire  de 
Ste.  Genevieve , que  cette  Sainte  fit  defeendre  d’ Ar- 
cis à Paris , onze  bateaux  chargés  de  grains  , qu’elle 
étoit  allée  chercher  en  Champagne  , pour  remédier 
à la.  famine  que  le  pallàge  d’Attila  avoit  caufée  aux 
environs  de  cette  Capitale  du  Royaume. 

ARCIS  , en  Dauphiné.  Vaye\  Arciffes. 

ARC1SAC , dans  le  Comté  de  Bigorre  , en  Gaf- 
cogne , Dioccfe  de  T arbes , Parlement  de  Touloufe  , 
Intendance  d’Aufch , Recette  du  Comte  de  Bigorre. 
On  y compte  2 1 . feux.  Cette  Paroifle  eft  fituec  fur 
La  route  de  Pau  à Bagneres,  à 2. 1.  Si  un  tien  S.  0. 
de  Tarbes. 

ARCISAC-ADOUR , dans  le  Comté  de  Bigorre  , 
en  Gafcogne,  Dioeefe  de  Tarbes  , Parlement  de 
Touloufe,  Intendance  d’Aufch  , Recette  du  Comté 
de  Bigorre.  On  y compte  47.  feux.  Cette  Paroiffe 
eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  l’Adour,  à 2.  1.  S.  $. 
E.  de  Tarbes. 

ARCISE.  C’eft  le  nom  d’un  ruiffeau  de  la  Pro- 
vince de  Perche , Ôc  qui  eft  remarquable  en  ce  que  dès 
fa  fource  il  fait  moudre  trois  moulins  confidérables. 

ARCISSANS  - AVANT,  dans  le  Comté  de  Bi- 
gorre  , en  Gafcogne,  Dioccfe  de  Tarbes,  Parle- 
ment de  Touloufe,  Intendance  d’Aufch,  Recette 
du  Comté  de  Bigorre.  On  y compte  50.  feux. 

ARCISSANS-DESSUS  , dans  le  Comté  de  Bi- 
gorre , en  Gafcogne , Dioeefe  de  Tarbes,  Parlement 
de  Touloufe  , Intendance  d’Aufcb  , Recette  du 
Comté  de  Bigorre.  On  y compte  20.  feux.  L’un  & 
l’autre  Arciflans  font  fïtués  dans  le  Lavcdan,  à 3. 1. 
Si  demie  S.  un  quart  à l’E.  de  Lourdes , & 6.  S.  S. 
O.  de  Tarbes. 

ARC1SSES  , Ablatia  fanfl*  Mari*  de  ArciJJis% 
Abbaye  de  Filles , de  l’Ordre  de  St.  Benoît , dans  le 
Perche , Dioeefe  de  Chartres , Parlement  de  Paris, 
Intendance  d’Alençon  ôc  Election  de  Mortagne. 
Cette  Abbaye  fut  fondée  pour  des  Religieux  de 
l’Ordre  de  St.  Benoît , en  1225.,  par  Ifalellc , Com- 
teffe  de  Chartres  , Si  Guilleaume  , Evêque  de  Châ- 
lons-fur-Mame , Si  Comte  du  Perche  ou  de  Bellef- 
me.  Sous  le  regne  de  Henri  111.,  on  changea  la 
deftination  de  cette  Abbaye  , Ôc  on  y mit  des  Re- 
ligieufes  au  lieu  de  Religieux  qui  Pavaient  occupée 
jufqu’alor».  Françoife  de  Riant  en  fat  la  première 
AbbefTè.  Elle  étoit  fille  de  Denis  de  Riant , Baron 
de  Villeray , Si  de  Magdeleine  Fernel , fille  de  Jean 
Ferrtely  Médecin  du  Roi  Henri  II.  L’Abbaye  d’Ar- 
ciffes , dont  le  revenu  annuel  eft  de  cinq  à fix  raille 
livres , eft  fituée  fur  la  petite  riviere  d’Ozée , à trois 
quarts  de  lieue  E.  N.  E.  de  Nogent-le-Rotrou , i 
5.  1.  deux  tiers  S.  E.  de  Mortagne , 10.  un  tiers  £. 
S.  E.  d’Alençon , & 9.  O.  S.  0.  de  Chartres.  Long. 
t8.  3*.  o.  lat.  48. 19. 45. 

ARCISSES , dans  le  Beaujolois,  Dioeefe  de  Ma- 
çon , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Lyon , 
Ele&ion  de  ViHefranche.  Ce  lieu  n’eft  qu’uu  Châ- 
teau prefque  ruiné  , dans  le  Rcflort  de  la  Paroiffe 
de  St.  Antoine  d’Ouroox  , & dont  la  Juftice  com- 
prend un  quart  de  cette  Paroiffe,  Ôc  une  partie  de  celles 
de  Vaulx-Renard  Ôc  de  Saint-Jacques-des-Arrêts. 

ARCISSES  Sc  Vignieu,  en  Dauphiné,  Dioeefe 
& Eleôion  de  Vienne , Parlement  & Intendance  de 
Grenoble.  On  compte  pour  Arciffes  un  feu  , un 
quart,  un  24e.  ôc  un  32e.  de  feu  pour  les  fonds  no- 
bles ; ôc  un  feu  , un  8e.  ôc  un  96e.  de  feu  pour  les 
biens  taillablcs , y compris  ncanm0ins  un_3tc.de 
feu  pour  les  fonds  affranchis.  Pour  Vignieu,  0 3 
compte  deux  feux  , trois  quarts  Ôc  un  8e.  de  feu 
pour  les  fonds  nobles  ; ôc  un  feu  , un  tiers , un  ee. 
ôc  un  32e.  de  feu  pour  les  biens  taillables,  y compris 
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auffi  un  96e.  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 

ARC1T  , dans  le  Comté  de  Bigorre , en  Gafco- 
gne , Dioccfc  de  Tarbes,  Parlement  de  Touloufe , 
Intendance  d’Aufch , Recette  du  Comté  de  Bigorre. 
On  n'y  compte  que  deux  feux. 

ARCLAIS , en  Normandie  , Dioccfc  de  Bayeux  , 
Parlement  de  Rouen , Intendance  de  Caen  , Elec- 
tion de  Vire  , Sergenterie  de  St.  Jean-le-Blanc.  On 
y compte  34.  feux.  Cette  ParoilTe  cil  à 3.  I.  ôc  un 
quart  N.  E.  de  Vire. 

ARCOMBAT  ou  Arcambal  , enQuercy,  Dio- 
cefe  ôc  Eleâion  de  Cahors,  Parlement  de  Tou- 
loufc  , Intendance  de  Montauban.  On  y compte 
99.  bellugues  de  feu. 

ARCOMPS  , dans  le  Bourbonnois  , Diocefe  ôc 
Intendance  de  Bourges  , Parlement  de  Paris,  Elec- 
tion de  St.  Amand.  On  y compte  60.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à une  lieue  ôc  demie  S.  O.  de  St.  Amand , 
& 8.  S.  de  Bourges. 

ARCON  6c  Maflbn-Marimbcs,  village  & paroifle 
dans  le  Foreft , Diocefe  & Intendance  de  Lyon, 
Parlement  de  Paris  , Eleélion  de  Roanne.  On  y 
compte  S o.  feux.  Arcon  eft  à une  lieue  S.  O.  de  St. 
Haon-le-Châtel , & 1.  ôc  deux  tiers  O.  de  Roanne. 
L’Eglifc  de  cette  Paroifle  eft  foui  le  titre  de  Saint- 
Gilles  : elle  n’a  été  érigée  en  Cure  qu’en  1717. 

ARCON , en  Bourgogne , Diocefe,  Parlement, 
Intendance,  Recette  , Bailliage  6c  Grenier  à fei  de 
Dijon.  On  y compte  1 7.  feux.  Cette  Communauté 
eft  fituée  dans  un  pays  plain , uni  de  fertile  en  fro- 
ment , fur  la  riviere  d’Albanc  , à 3.  1.  & demie  E. 
N.  E.  de  Dijon. 

ARÇON,  en  Franche-Comté,  Diocefe,  Parle- 
ment Ôc  Intendance  de  Belànçon  , Bailliage  & Re- 
cette de  Pontarlier  , Diftriâ  du  Val  de  Sauçeois. 
On  y compte  1 1 7.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituee  fur 
la  rive  gauche  du  Doux , & une  lieue  N.  N.  £.  de 
Pontarlier. 

ARCONIE  , dans  le  Gcvaudan , en  Languedoc , 
Diocefe  & Recette  de  Mende  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Généralité  de  Montpellier , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  36.  feux. 

ARÇONNAY  , dans  le  Maine  , Diocefe  & Elec- 
tion du  Mans,  Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Tours.  On  y compte  6$.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur 
la  route  d’Alençon  au  Mans , à une  lieue  S.  S.  E. 
de  la  première  de  ces  villes , & à 8.  N.  N.  O.  du 
Mans. 

ARCONSAT  , village  ôc  grande  paroifle  , dans 
le  Forcft , Diocefe  de  Clermont , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Lyon , Eleélion  de  Montbrifon. 
On  y compte  65.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur 
les  confins  du  Foreft  , à une  petite  diftance  de  la 
fburce  de  Lignon  , ôc  à 6. 1.  fit  demie  N.  O.  de 
Montbrifon. 

ARCONSE  , Riviere  du  Charolois.  Voyt\  Re- 
coufe. 

ARCONSE  Y ou  Arconcet  , en  Bourgogne  , 
Diocefe  d’Autun  , Parlement  & Intendance  de  Di- 
jon , Bailliage  , Grenier  à fel  6c  Recette  d’Arnay- 
Îe-Duc.  On  y compte  $9.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
fituée  dans  une  contrée  raontagneufe  , à une  lieue 
6c  demie  N.  N.  O.  d’Arnay-lc-Duc.  D’Arconcey 
dépendent  les  hameaux  de  Loigneau , Jaillyôc  l’Ef- 
chenaut. 

ARCONVILLE , en  Champagne  , Diocefe  de 
Langres , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châ- 
lons , Eleâion  de  Bar-fur-Aube.  On  y compte  49. 
feux. 

ARCOUES  , dans  l’Aftarac , en  Gafcogne , Dio- 
ccfç  d’Aufch,  Parlement  de  Touloufe  , Intendance 
d’Aufch  , Eleélion  d’Aftarac.  On  y compte  2.  feux 
Ôc  7t.  bellugues  de  feu. 

ARCOURAT , en  Auvergne  , Diocefe  de  Cler- 
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mont , Parlement  de  Paris  , Intendance  8c  Eleâion 
de  Riom.  On  y compte  6 }.  feux. 

ARCS  ( les  ) , Caftrum  de  Arcubus  , bourg , en 
Provence  , Diocefe  de  Fréjuls , Parlement  de  In- 
tendance d’Aix  , Viguerieôc  Recette  de  Draguignan. 
On  y compte  9.  feux  & demi.  Ce  bourg  ell  fitué  à 
une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  de  la  riviere 
d’Argens  , à 2. 1.  & demie  E.  S.  E.  de  Lorgucs , x. 
S.  un  quart  àl’E.  de  Draguignan,  x.deux  tiers  O.  de 
Fréjuls  , 6c  1$.  E.  S.  E.  d’Aix.  Long.  14.  17.  5. 
lat.  43.  28.  o.  Il  y a dans  le  territoire  du  bourg  des 
Arcs  , un  Couvent  de  Religieux,  de  l’Ordre  de  St. 
François  , de  l’étroite  Obfervance , 6c  dont  l’Eglife 
eft  dédiée  à Sainte-Catherine  : c’étoit  autrefois  un 
Monallere  de  Filles  de  l’Ordre  de  Cîteaux , 6c  qu’on 
appelloit  Monajlcrium  de  Cellâ  RoBaudi.  On  con- 
ferve  dans  l’Eglife  de  ce  Couvent  , le  corps  de 
Saintc-Rofalie  , qui  y a été  Religieufe.  Cette  Sainte 
étoit  la  fotur  d’Elzéar  de  Villeneuve , Evêque  de 
Digne. 

La  Terre  6c  Seigneurie  des  Arcs  eft  une  de  celles 
que  le  Comte  de  Provence  donna  en  1 201.  à Geraud 
ou  Giraud  de  Villeneuve.  Hclion  , un  de  fesdefeen- 
dants  , lafubftitua  en  1430.  aux  mâles.  C’cftcn  vertu, 
de  cet  afte  , que  Louis  de  Villeneuve  , Marquis  de 
Trans,  Baron  des  Arcs , n’ayant  laiflé  que  deux  fil- 
les , Antoine  de  Villeneuve  , Seigneur  de  Reveft  .leur 
coufin  iflii  de  germain  , leur  fut  préféré  ôc  obtint  la 
Baronnie  des  Arcs.  Cette  Baronnie  fut  érigée  en 
ftlarauifat  par  Lettres  de  Mars  1612.,  regiftrees  à 
Aix  le  1 5.  Oâobre  fuivant , en  faveur  d’Arnaud  de 
Villeneuve , Viguier  6c  Gouverneur  de  Marfeille , 6c 
Députe  de  la  Nobleflè  de  Provence  aux  Etats  géué- 
raux  tenus  à Paris  en  1614.  11  ctoit  pctit-hls  de 
Louis.  D’Arnaud  de  Villeneuve  , 6c  d’Elizabeth  , 
fille  du  Duc  de  HaLlu'in  , vint  Antoine  de  Ville- 
neuve  , mort  fans  poftérité  eu  1672.  ayant  inftitué 
héritier  fon  neveu  Jacques  de  Raiti , fils  d’Anne  do 
Villeneuve  ôc  d’Antoine  de  Raiti , Marquis  de  Vi- 
tré en  Poitou  , à la  charge  de  porter  le  nom  & les 
armes  de  Villeneuve.  Apres  un  long  procès  , ce  der- 
nier obtint  enfin  le  Marquifatdes  Arcs , qu’il  vendit 
depuis  à François-Charles  de  Vintimille,  Comte  du 
Luc.  Le  bourg  des  Arcs  eft  à 3. 1. 6c  un  tiers  E.  N.  E. 
de  celui  du  Luc. 

ARCUEIL , Arcus  Juliani , dans  lTflc-dc-France 
6c  dans  la  Banlieue  de  Paris  , Diocefe , Parlement, 
Intendance  6c  Eleâion  de  Paris.  On  y compte  135. 
feux.  Cette  ParoilTe  eft  fituée  fur  la  petite  riviere  des 
Gobelins  , à un  tiers  de  lieue  S.  O.  de  Bicêtre  , 
deux  tiers  N.  N.  E.  du  Bourg-!a-Rcine  , 6c  à une 
lieue  S.  de  Paris.  On  ne  doute  nullement  que  le  nom 
d'Arcus  Julianus  ne  vienne  de  ce  que  Julien  i’A- 
poftat  fit  conftruire  un  aqueduc  au  lieu  où  eft  fitué 
ce  village  , pendant  le  fejour  qu’il  fit  à Paris , en 
360.  Cet  aqueduc  fervoit  à conduire  les  eaux  dans 
les  bains  que  l’Empereur  Julien  avoit  Élit  faire  à 
Paris , 6c  qui  étoient  appelles  Thermes  de  Julien  , 
6c  étoient  fitucs  au  même  endroit  où  eft  à préfent 
l’Hôtel  de  Cluny.  Ce  qui  refte  de  ces  anciens  bains , 
mérite  encore  aujourd’hui  l’attention  des  curieux  î 
on  y remarque  avec  fatisfaâion  que  les  Romains  ne 
bâtifloieut  pas  feulement  pour  le  temps  où  ils  v.- 
voient , mais  encore  pour  la  poftérité  la  plus  éloi- 
gnée. L’aqueduc  que  l’on  volt  à préfent  à Arcueil, 
a été  bâti  en  1614.  par  ordre  de  la  Reine  Marie  de 
Médicis  , pour  l’utilité  de  la  ville  de  Paris , fur  les 
defleins  de  la  Brofle.  Les  eaux  y viennent  de  Ron- 
gis  , qui  eft  à une  grande  lieue  S.  d’ Arcueil.  Cet 
aqueduc  , au  refte,  égalé  en  beauté  les  ouvrages  les 
plus  parfaits  en  ce  genre , làns  en  excepter  même 
ceux  des  Romains. 

ARCY  , bourg , en  Bourgogne , Diocefe , Bail- 
liage 6c  Recette  d’Auxerre , Parlement  Paris  , In- 
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’l  j„n„  AC  Dijon  On  y coroptt  190  feux.  Ce  bourg 
colline,  fur  larmere  de  Cure  , à 
ISS  E d’Auxerre.  A une  dcmi-lieue  d’Arcy, 
l'e  a un  Prieuré  de  l'Ordre  de  St.  Auguftin  : ce 
Prieuré  , qui  eft  connu  fous  le  nom  de  Bois  d'Arcy , 
ell  à la  nomination  du  Prieur  d’Artiges,  en  Limoultn. 

ARCY-EN-CHAMFAGKE  , dans  leBeauvoifis, 
au  Gouvernement  général  de  l’Ifle-de-F  rance,  Dio- 
cefede  Beauvais , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Suidons  , Eleftion  de  Clermont.  On  y compte  ni. 
feux.  Cette  Paroiffe  elt  à 4.  1.  E.  de  Clermont , & 
1.  O.  de  Compiegne. 

ARCY , le  Ponfard  , & Içny  l’Abbaye , trolsFer- 
mes , le  hameau  de  la  Vallce  & la  Ferme  de  Berry , 
en  Champagne  , Diocefe  & Eleétion  de  Rheims  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons.  On  y 
compte  1 S9-  feux.  Arcy  eft  à 4.  1.  de  demie  O.  de 
Rheims* 


ARCY-SAINTE-REST1TUE  , dans  le  Soiffon- 
nois , au  Gouvernement  general  de  l’lflc-de-France, 
Diocefe  , Intendance  &Elcftion  de  Soiilons , Parle- 
ment de  Paris.  On  y compte  $8.  feux.  Cette  Pa- 
roiffe cil  à 3.  i.  S.  E.  de  Soiilons. 
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ARDAGNE.  C’cft  , à ce  qu’on  prétend  , le  nom 
d’une  plaine  , en  Provence  , au  N.  de  la  Crau  d’Ar- 
les , & qu’on  dit  être  très-fertile  en  excellent  bled. 
Mais  cette  plaine  n’exiile  point , la  Crau  étant  ter- 
minée au  N.  par  une  chaîne  de  montagnes.  On  a 
peut  être  voulu  parler  de  la  plaine  qui  commence 
au  débouché  du  vallon  d’Eyguieres , en  tirant  vers 
le  N.  jufqu’à  la  Durance  , & qui  comprend  les  Pa- 
roiflès  de  Sérias  & la  Manon.  Cette  plaine  eft  à la 
vérité  des  plus  fertiles  en  excellent  bled  j mais  nous 
ignorons  il  on  lui  donne  effectivement  le  nom 
d 'Ardagne. 

ARDÉE  , petite  riviere  , dans  la  baflc  Norman- 
die. Après  un  cours  de  8.  ou  9.  lieues  , elle  fc  jette 
dans  le  golfe  du  Mont-Saint-Michel , à une  grande 
lieue  au-deffous  d’Avranches. 

ARDELA  ou  Ardilu  , dans  la  Beauce , au  Gou- 
vernement général  d’Orléanois  , Diocefe  de  Char- 
tres , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Orléans  , 
Election  de  Dourdan.  On  y compte  36.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  à 4. 1.  S.  S.  O.  de  Dourdan , & 6.  E.  S.  E. 
de  Chartres. 

ARDELANGES  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
Parlement  & Intendance  de  Befançon , Bailliage  & 
Recette  de  Dole.  Un  y compte  17.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à une  lieue  & quart  N.  N.  E.  de 
Dole. 

ARDELLES  , dans  le  Thimerais , Province  de 
Perche , Diocefe  de  Chartres  , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  d’Alençon  , Eletffion  de  Vemeuil  , 
Diftrift  de  Châteauneuf.  On  y compte  61.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  à une  lieue  & quart  S.  O.  de 
Châteauneuf,  & 5.  S.  E.  de  Verneuil. 

ARDE LOT  , forêt  de  douze  cens  vingt  arpents 
& feize  verges  , dans  la  Maîtrifc  des  Eaux  & Forêts 
de  Boulogne. 

ARDENAY  , dans  le  Bourbonnois  , Diocefe  & 
Intendance  de  Bourges  , Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  Saint- Amand.  On  y compte  43.  feux.  11  y a 
un  Prieuré,  qui  eft  dans  le  Diftriét  de  l’Archiprêtré 
de  Dun-le-Roi. 

ARDENGOST  , dans  la  vallée  d’Aurc  , en  Gaf- 
J-ogne  f Diocefe  de  Comminges  , Parlement  de 
Touloufc , Intendance  d’Aufch , Recette  des  quatre 
a 1 S*  y ComPtc  9*  feux.  Cette  Communauté 
el1 ÎbÜ  deUX  ticrs  E‘  d’Arreou. 

. DENNE  ou  Ardlise.  Ce  nom  vient  A'Arden, 
ancien  terme  gaulois  qui  Cgnilioit  Foret.  En  effet , 
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il  y avoit  autrefois  une  forêt  au  même  endroit  ou 
eft  à préfent  l’Abbaye  d 'Ardenne  dont  il  eft  ici 
cjueftion.  Cette  Abbaye  cil  en  Normandie  , Diocefe 
de  Bayeux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  & 
Election  de  Caen  , & à un  tiers  de  lieue  feulement 
de  la  ville  de  ce  nom  ( de  Caen).  L’Abbaye  d’Ar- 
denne  eft  de  l’Ordre  de  Prcmontré , & elle  vaut 
6.  mille  livres  de  rente  à celui  qui  en  eft  pourvu.  La 
taxç  en  Cour  de  Rome  , eft  de  100.  florins.  Elle 
a été  fondée  en  im.  par  un  Seigneur  d’Herman- 
ville.  Gilbert  , Chanoine  de  Prémontré  & Difciple 
de  St  Norbert , en  fut  le  premier  Abbé. 

ARDENNE  , dans  l’Armagnac , en  Gafcogne 
Diocefe , Intendance  & Election  d’Aufch , Parle- 
ment de  Touloufe  , Colle&e  de  Vie.  On  y compte 
un  feu , 10.  be  11  ugues  & un  quart  de  bellugue.  Cette 
Paroiffe  eft  à $.  1.  O.  d’Aufch. 

ARDENNE  , dans  l’Armagnac  , en  Gafcogne 
Diocefe , Intendance  & Eleélion  d’Aufch  , Parle- 
ment de  Touloufe  , Colleéle  de  Jegun.  On  n’y 
compte  point  de  feux  , mais  feulement  70.  bel- 
lugues  & un  quart  de  bellugue.  Cette  Paroiffe  eft  à 
une  lieue  deux  tiers  O.  N.  O.  d’Aufch. 

ARDENNE  , en  Poitou  , Diocefe,  Intendance 
Election  de  Poitiers  , Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  32.  feux. 

ARDENNES  , Silva  Arduenna.  C’eft  le  nom 
d’une  grande  forêt , qui  commence  dans  le  Hay- 
nault  françois  , & continue  de  s'étendre  à travers 
la  Picardie  , la  Champagne  & le  Luxembourg , juf- 
qu’à la  Mofelle.  Du  côté  de  la  Thiérache  , cette 
forêt  forme  une  cfpece  de  branche  , qui  communi- 
querait avec  la  forêt  de  Compiegne  , avec  celle  de 
Villers-Cotterets  , & avec  pluiieurs  autres  , fi  l’on 
n’avoit  point  défriché  certains  intervalles  , qui 
forment  aujourd’hui  des  vuides.  Mais  ces  intervalles 
font  peu  confidérablcs , & le  gibier  paffe  facilement 
d’une  forêt  à l’autre  , fur-tout  pendant  la  nuit.  Au 
refte , entre  ces  cantons  défriches  & cultivés  dont 
nous  venons  de  faire  mention  , il  en  eft  encore 
beaucoup  d’autres  , dans  l’intc'rieur  même  de  la 
forêt , qui  font  défrichés  & cultivés.  Mais  à l’exception 
de  s pâturages , les  habitants  des  pays  voilinsdes  Ar- 
dennes ne  recueillent  prefquc  rien.  Le  climat  de 
cette  contrée  eft  fort  froid  , & la  terre  y eft  tres-hu- 
mide.  Du  temps  de  Céfar , la  forêt  des  Ardennes 
s’etendoit  jufqu’au  Rhin.  Nous  avons  dit  ci-devant 
qu'Ardcn  eft  un  vieux  mot  gaulois  qui  fignifie 
Forêt.  Les  anciens  Gaulois  donnoient  par  excellence 
le  nom  d'Arden  à la  forêt  dont  il  eft  ici  queftion  , à 
caufe  que  cette  forêt  ctoit  la  plus  conudérablc  de 
leur  pays. 

ARDENT, dans  le  Berry  , Diocefe,  Intendance 
& Election  de  Bourges , Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  90.  feux. 

ARDERELLE  ,en  Languedoc.  Voye\ArdoreÜc. 

ARDES,  vüle,  en  Auvergne  , Diocefe  & Eleétion 
de  Clermont , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Riom.  On  y compte  410.  feux.  Cette  ville  eft  à une 
lieue  E.  de  Mercœur , 3.  S.  O.  d’Iffoire , 4»0.  N.  O. 
de  Brioude  , & 7.  S.  de  Clermont.  L'Eglik  parait 
fialc  de  cette  ville  eft  deffervie  parune  Communauté 
de  Prêtres  habitués.  M.  le  Duc  de  Vendôme  , Duc 
de  Mercœur  , & par  conféqucnt  Seigneur  d'Andes  , 
avoit  formé  le  deffein  de  faire  ériger  cette  Eglife  en 
Collégiale  ; mais  les  Prêtres  habitués  qui  la  deffer- 
voient , s’y  oppoferent.  La  contcftation  ayant  ete 
portée  aux  Grands-Jours  , qui  fc  tenoient  alors  * 
Clermont , les  Prêtres  habitués  y obtinrent  gain  de 
caufe  par  Arrêt  du  5.  Oétobre  de  l’an  i66s.Le  corps 
de  Saint  - Disant  ou  Di\eins  , & celui  de 
Adrien , fon  compagnon , repofent  dans  cette  Eg  de* 
Ces  deux' Saints  vivoient  du  temps  de  P<flH  * 
père  de  Charlemagne.  Auprès  d’Ardcs , il  Y 3 un 
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fontaine  qui  porte  le  nom  de  Saint-Dizans  , & dans 
laquelle  on  plonge  les  enfants  pour  les  fortifier  , 
dit-on,  en  mémoire  de  ce  que  Saint-Dizans,  pendant 
fa  vie, reflufeita  plufieurs enfants  morts  & leuradmi- 
uiftra  le  Baptême.  Quoique  la  ville  d’Ardcs  fe  trouve 
fituée  au  pied  de  la  montagne  du  Luguet , de  dans 
une  contrée  hëriftee  de  montagnes,  fon  territoire  cft 
neanmoins  l’un  des  plus  fertiles  qu’on  connoiflë , fur- 
tout  en  bled.  Lu  gibier  .y  eft  auflt  très-abondant. 
D’ailleurs , comme  cette  ville  eft  l’entrepôt  des  mar- 
chandifes  qui  paflent  réciproquement  de  la  haute 
dans  la  baffe  Auvergne, cela  eft  caufe  que  le  com- 
merce y cft  fiorifl'ant , & que  les  habitants  d’Ardes 
vivent  la  plupart  à leur  aife. 

• La  ville  d’Ardes  eft  la  principale  du  Duché  de 
Mercœur.  Les  anciens  Seigneurs  y faifoient  leurréfi- 
dence.  Le  Château  de  Mercosur  étoit  bâti  fur  une 
éminence  ; & vis-à-vis  de  ce  Château  , il  y eu  avoit 
un  autre  qu’on  appclloit  Fromtntal , & qui  étoit  une 
Châtellenie  du  Duché  de  Mcrcceur.  Ces  deux  Châ- 
teaux furent  démolis  par  ordre  du  Roi  Louis  XI1L 

Outre  la  ville  d’Ardes  , le  Duché  de  Mercoeur 
avoit  dans  fa  dépendance  plufieurs  autres  petites 
villes  , telles  que  Blefche  , Alanche  , Ruines  , Ma- 
reughol , Saulguci  , 6c  Malgiou. 

La  Maifon  de  Mercoeur , l’une  des  plus  anciennes 
6c  des  plus  illuftres  de  France  , & de  laquelle  étoit 
Sainr-OdUonft  Inftituteur  de  la  fête  ou  commé- 
moration des  Morts  f s’éteignit  en  la  perfonne  de 
Bcraud  furnommé  le  Grand  , le  même  qui  fut  Comte 
de  Clermont , Dauphin  d’Auvergne  , oc  qui  époufâ 
Jeanne , ComtefTe  de  Foreft  , fille  unique  de  Guyot , 
Comte  de  Foreft.  ( Quelques  Auteurs  prétendent 
que  quand  Bcraud  mourut  , il  reftoit  encore  une 
branche  de  l’ancienne  Maifon  de  Mercoeur  ; mais 
ce  fentiment  n’eft  pas  fonde  , & ce  n’eft  guères 
autre  chofe  qu’une  conjecture  ).  Voye\  dans  ce  Dic- 
tionnaire Mercoeur. 

Le  Duché  de  Mercoeur  a pafle  par  alliance  fuc- 
ceffivcment  dans  les  Maifons  de  Bourbon  des  Com- 
tes de  Montpenficr  6c  de  Lorraine  des  Ducs  de 
Mcrcceur.  Marie  de  Lorraine  , Ducheflè  d’Etampes 
de  de  Mercoeur,  fut  mariée  au  mois  de  Juillet  1609. 
à Céfar  , Duc  de  Vendôme , fils  naturel  du  Roi 
Henri  le  Grand.  La  poftérité  de  Céfar  ayant  man- 
qué en  171a.,  & la  Terre  de  Mcrcceur  ayant  été 
aliénée  au  Marquis  de  Laflay  , le  Prince  de  Conti 
la  reprit  par  retrait.  C’eil  la  poftérité  de  ce  Prince 
qui  en  jouit  actuellement. 

ARDESCHE , Ardefca  , rivière.  Elle  prend  fit 
fource  dans  les  montagnes  du  Vivarais  , au-defl"us 
d’Aubenas.  Elle  pafle  par  la  ville  de  ce  nom  ; & 
après  s’etre  groflie  des  eaux  de  plufieurs  petites 
rivières  , elle  fe  jette  dans  le  Rhône  à une  demi- 
lieue  au-defTus  du  Pont-de-Saint-Efpric.  Son  cours 
eft  de  15.  lie  As  ou  environ.  Cette  riviere  féparc  le 
Dioccfe  d’Uzès , du  Vivarais.  En  certains  temps  de 
l’année , fur-tout  lors  de  la  fonte  des  neiges  , l’Ar- 
defehe  eft  une  rivière  dangereufe  , & qui  fait  beau- 
coup de  dégâts  6c  de  ravages. 

ARDES-LAYS  , bourg,  en  Poitou  , Dioccfe  de 
Luçon , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Poi- 
tiers , Elcétion  de  Maulcon.  On  y compte-i66.  feux. 
Ce  bourg  eft  à 4. 1.  O.  S.  O.  de  Maulcon. 

ARDEUIL , en  Champagne  , Diocefe  6c  Elec- 
tion de  Rheims  , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Châlons.  On  y compte  14.  feux. 

ARDEVON  , en  Normandie  , Diocefe  & Elec- 
tion d’Avranches , Parlement  de  Rouen , Intendance 
de  Caen , Scrgenterie  de  Pontorfon.  Ôn  y compte 
47.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  petite  diftance 
de  la  mer , ôc  à 1. 1.  deux  tiers  S.  O.  d’Avranches. 

ARDIEGE  , Paroifle  & Juftice  royale , dans  le 
Nebouzan , en  Gafcogne  , Diocefe  de  Comminges  , 
Tome  h 
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Parlement  de  Touloufe  , Intendance  d’Atifch.  On 
y compte  170.  feux  ou  habitations.  Cette  Paroifle 
eft  à 2. 1.  S.  O.  de  Saint-Gaudcns , 6c  2.  & un  quart 
E.  N.  E.  de  St.  Bertrand. 

ARD1ERES  , petite  riviere  du  Beaujoloîs.  Elle 
prend  fa  fource  près  des  Ardillats  , dans  les  Paroif- 
fes , de  Monfol  6c  de  Chcncllettc.  Elle  pafle  par 
Beaujeu,la  Pierre , la  Tcrriere  , Cercie,  Saint- 
Jean  d’Ardieres  ; 6c  elle  vient  tomber  dans  la  Saô- 
ne , un  peu  au-deflus  de  Bdlevüle , après  un  cours 
de  cinq  lieues  ou  environ. 

ARDILLATS  ( les  ) , village  & Paroifle  dans  le 
Beaujoloîs, Diocefe  de  Mâcon, Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Lyon  , ElcCtion  de  Villefranche.  On 
y compté  180.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  lieue 
6c  un  cjuart  N.  O.  de  Bcaujeu  , 6c  5.  N.  O.  de  Ville- 
franche.  Dans  le  Reflort  de  la  Paroifle  d’Ardillats  , 
il  y a un  Fief  nommé  la  Roche.  Cette  Paroifle  dé- 
pend elle-même  de  la  Juftice  des  Prés. 

ARDlLLKUX  , en  Poitou  , Diocefe  6c  Inten- 
dance de  Poitiers , Parlement  de  Paris , Election, 
de  Niort.  On  y cornac  49.  feux.  Cette  Paroifle  cft  à 
7. 1.  6c  un  tiers  S.  E.  de  Niort  , 6c  4.  S.  S.  E.  de 
Melle. 

ARD1LLIERES , bourg  , dans  le  pays  d’Aunis  , 
Diocefe , Intendance  6c  ElcéUôn  de  la  Rochelle  , 
Parlement  de  Paris.  On  y compte  1 29.  feux.  Cette 
Paroifle  cft  fituée  dans  une  contrée  marécageufe  , 
à 4. 1.  S.  E.  de  la  Rochelle. 

ARDIN  , bourg  , en  Poitou  , Diocefe  & Inten- 
dance de  Poitiers  , Parlement  de  Paris , Eleflioix 
de  Niort.  On  y compte  310.  feux.  Ce  bourg  elt 
fitué  fur  la  petite  riviere  d’Aucizc  t à 4.  1.  & un 
tiers  N.  de  Niot , 6c  xi.  O.  un  quart  au  S.  de 
Poitiers. 

ARDINGHEM-SAINT-MARTIN  , en  Artois , 
Diocefe  de  Boulogne  , Parlement  de  Paris , Confeii 
provincial  d’Artois,  Intendance  de  Lille  , Bailliage 
6c  Recette  d’Aire.  On  y compte  55.  feux,  6c  *64. 
perfonnes.  Cette  Paroifle  eft  à 4.  1.  O.  S.  O.  d’Aire , 
5.  & demie  E.  S.  E.  de  Boulogne , 3.  S.  O.  d% Saint- 
Omer  , 6c  to.  N.  O.  d’Arras. 

ARDISAS  , dans  l’Armagnac  , en  Gafcogne  , 
Diocefe  de  Lombes  , Parlement  de  Touloufe  , In- 
tendance d’Aufch  , Election  de  Rivière- Verdun 
On  y compte  3.  feux,  8.  bellugues  6c  un  quart  de 
bellugue.  Cette  Paroifle  eft  à 4. 1.  6c  demie  N.  un 
quart  à l’E.  de  Lombes. 

ARDOISE  ou  As  Dotx  , dans  le  haut  Vivarais , eu 
Languedoc,  Diocefe  de  Vienne,  Parlement  de 
Touloufe  , Généralité  de  Montpellier  , Intendance 
de  Languedoc  , Recette  d’Annonay.  On  y compte 
111.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  de  la  rive 
auche  du  Rhône  , 6c  à une  lieue  S.  S.  E. 
’Annonay. 

ARDON , en  Franche-Comtc  , Diocefe  , Parle- 
ment ôc  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  6:  Re- 
cette de  Poligny.  On  y compte  1 1 . feux.  Ce  ha- 
meau dépend  de  la  Paroifle  de  Vannoz  , 6c  il  eft 
fitué  fur  la  riviere  d’Ain,  à 3.  1.  E.  S.  E.  de 
Poligny. 

ARDON  , dans  l’Orléanois  , Diocefe , Inten- 
dance 6c  Eleétion  d’Orléans , Parlement  de  Paris. 
On  y compte  81.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 3. 1.  S. 
d’Orléans. 

ARDORELLE  ou  Ardorxl  , Ardorcllum  vel 
fan  fl*  Mari*  de  Arborello  Abbatia , Abbaye  d’Hom- 
mes , de  l’Ordre  de  Cîteaux,  en  Languedoc  . Dio- 
cefe de  Caftres  6c  de  Lavaur , Parlement  6c  Généra- 
lité de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  Cette 
Abbaye  a été  fondée  en  1124.  ( d’autres  difent  en 
ix 33,  ) par  la  Vicomtcffe  Cécile,  le  Vicomte  Ber- 
nard Athon , 6c  Rogerleur  fils.  Cefutenrreles  mains 
de  ces  Vicomtes  d’Alby , 6c  dans  celles  de  Ber- 
O o o 
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Kit.  Evêque  d’Alby  , que 
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jamais  été  au  pouvoir  de  cet  Empereur , au  lieu 

tfaml , a.,org^jjjjome  Raymond  furnomme  le  Bon-  qu’il  eft  conftaut  qu’elle  a appartenir  à François  I. 
Raymont^  fÇnillebert  remirent  pour  l’amour  de  & que  ce  fut  ce  Prince,  qui  en  1540.  en  fit  élever 

les  fortifications.  Ces  neuf  poires  ou  cilindrcs  ont' 
dans  oeuvre  vingt-neuf  mille  huit  cens  cinquante - 


nieu  tout  ce  qui  étoit  neceffaire  pour  l’entretien 
des  Moines  qui  s’établirent  dans  la  foret  d Ar- 


dôreile-lez-Allcuds , à un  quart  de  lieue  de  la  rive 
droite  de  la  rivière  d’Agout  U U h.  S.  E.  de 
Caftres,  7.  deux  tiers  S.  S.  E.d’Alby  ,&  7.  de  demie 
E.  S.  E.  de  Lavaur.  Dès  leur  premier  établiffemcnt 
les  Moines  d’Ardorelle  cmbfaflerent  la  Réglé  de  St. 
Benoit  , & ce  ne  fut  que  quelques  années  après 
qu’ils  s’unirent  à l’Ordre  de  Cîteaüx.  Cette  nou- 
velle union  ne  fut  cependant  pas  différée  fort 
long-temps  , puifqu’clle  étoit  déjà  faite  dès  l’année 
m*.  , ainfique  cela  fe  prouve  par  les  privilèges 
& les  Lettres-Patentes  que  le  Pape  Innocent  II. 
donna  en  faveur  de  l’Abbaye  d’Ardorelle. 

Dans  la  fuite  , le  Monaftere  d’Ardorelle  ayant  été 
détruit  & totalement  ruiné  par  les  Hérétiques, 
ceux  des  Moines  qui  purent  échapper  au  glaive  , fe 
retirèrent  dans  un  lieu  que  les  Religieux  de  Cîteaux 
nomment  la  Grange  , mais  qui  s’appelle  la  Roue  Si 
vulgairement  la  Rode  , au  Diocefe  de  Lavaur  , à 3. 1. 

& demie  O.  S.  O.  d’Ardorelle  , 1.  & demie  S.  S.  O. 
de  Caftres , & $.  S.  E.  de  Lavaur.  Long.  19.49* 
15.  lat.  43.  31. 40.  Aidés  des  libéralités  de  plufieurs 
ptrfoftncs  pieufes  , les  Moines  d’Ardorellc  bâtirent 
à la  Rode  un  nouveau  Monaftere  , & c’eft  celui  qui 
fublîfte  à préfent.  Quoique  l’Abbaye  d’Ardorelle 
/bit  effeftivement  fituée  dans  le  Diocefe  de  Lavaur 
{ ayant  été  rebâtie  à la  Rode  ) , on  continue  néan- 
moins de  la  placer  dans  le  Diocefe  de  Caftres  , dont 
l’Abbé  aufli-bien  que  les  Religieux  d’Ardorellc  re- 
connoit  toujours  l’Evêque  , pour  les  Affèmblées  & 
Synodes  du  Clergé.  Cette  Abbaye  cft  en  commcnde 
& elle  vaut  3000.  liv.  de  rente  à celui  qui  en 
eft  pourvu.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de 
33.  florins. 

' ARDOUVAL  , en  Normandie  , Diocefe , Par- 
lement Si  Intendance  de  Rouen  , E lésion  d’ Ar- 
ques • Sergenterie  d’Envcrmeuil.  On  y compte 
1.  feu  privilégié  Si  53.  feux  taillables.  Cette  Paroiffe 
eft  à 3.  1.  S.  E.  d’Arques. 

ARDRE  , riviere  , en  Bretagne.  Voye\  André. 

ARDRELOU  , en  Eerry  , Diocefe  , Intendance 
& Eleélion  de  Bourges  , Parlement  de  Paris.  Ce 
lieu  n’eft  qu’une  Terre  , mais  allez  confidérable  , 
que  Jean,  Duc  de  Berry  , donna  à la  Sainte-Cha- 
pelle  de  Bourges  , en  1404.  • 

ARDRES  , Ardra  ou  Ardea  , ville  petite  mais 
très-forte  , en  Picardie,  au  Comté  deGuines,  fur 
les  confins  de  la  Province  d’Artois  , Diocefe  de 
Boulogne  , Parlement  de  Paris , Intendance  d’A- 
miens , chef-lieu  d’un  Gouvernement  qui  forme  un 
Diftriét  particulier  de  la  Province  de  Picardie. 
On  y compte  910.  feux  Si  3696.  habitants.  11  y a 
une  Prévôté  royale  Si  une  Mairie  également  royale. 
La  Prévôté  , qui  fert  auflï  pour  le  Comté  de  Gui- 
nes  , prétend  relfortir  fans  moyen  au  Parlement  de 
Paris , mais  elle  reflortit  effectivement  au  Bailliage 
de  Montreuil.  Cette  Prévôté  eft  compofée  d’un 
Lieutenant-Général , d’un  Procureur  du  Roi  Si  d’un 
Greffier  : on  y rend  la  Juftice  conformément  à la 
coutume  d’Amiens. 

On  voit  à Ardrcs  une  chofe  affez  rare,  ou  du 
moins  peu  commune  : ce  font  des  greniers  creufés 
Si  conftruits  dans  la  terre.  Leur  forme  eft  cilindri- 
que  ; & c’eft  à caufe  de  cela  qu’on  les  nomme  les 
Poires.  Ces  greniers  font  voûte!  & au  nombre  de 
neuf.  Il  y a des  perfonfics  qui  prétendent  qu’ils  ont 
été  creufés  Si  conftruits  par  l’ordre  de  l’Empereur 
•Charles-Quint , mais  d’autres  fonticnnent  avec  plus 
de  raifon , que  c’eft  par  celui  de  François  I.  Car 
nous  ne  trouvons  nulle  part  que  cette  place  ait 


trois  pieds  cubes  de  capacité.  11  faut  trois  boiffeaux 
de  bled  , mefure  de  Paris  , pour  remplir  l’efpace 
d’un  pied  cube  : par  conféquent  les  neuf  poires 
peuvent  contenir  quatre-vingt-neuf  mille  cinq  cens 
cinquante-neuf  boiffeaux  de  bled  , mefure  de  Paris  •, 
ce  qui  fait  fept  mille  quatre  cens  foixante-trois  fcp- 
tiers  , à douze  boiffeaux  par  feptier. 

Au-deffus  de  ces  poires  eft  un  trou  ou  l’on  met- 
toit  Si  où  l’onpourroit  encore  mettre  une  fontaine. 
Quand  on  vouloit  remplir  les  facs  de  bled , on  les 
attachoit  aux  robinets  de  la  fontaine.  Ces  fontaines 
ou  robinets  fc  fermoient  de  s’ ouvraient  comme  ceux 
qu’on  irtet  aux  tonneaux  de  vin.  Quand  les  facs 
ctoient  pleins , on  fermoit  les  robinets  : enfuite  on 
les  r’ouvroit  & on  y mettoit  d’autres  facs , tant  & 
aufli  long-temps  qu’on  le  jugeoit  à propos. 

C’eft  entre  la  ville  d’Ararcs  & celle  de  Guiacs 
que  fe  fit  en  1$  *0.  l’entrevue  de  François  I.  Roi 
de  France  & de  Henri  VIII.  Roi  d’Angleterre.  Ces 
deux  Princes  après  avoir  parlé  de  leurs  affaires  par- 
ticulières , donnèrent  un  Tournoi  & plufieurs  fêtes  : 
les  deux  Cours  y parurent  avec  tant  de  magnificence, 
que  le  lieu  en  cft  encore  appelle  le  Camfde  drap  d'or. 

Arnould  , Seigneur  de  Selvé , commença  de  bâtir 
la  ville  d’Ardres  fur  les  ruines  de  fon  Château  de 
Selvé  , en  1096.  L’Archiduc  Albert  la  prit  pour 
les  Espagnols  en  x S96. , mais  elle  fut  rendue  à la 
France  , par  la  paix  de  Vervins  , en  1598.  Le 
Prince  de  Condé  l’affiégea  en  1657. , mais  M.de 
Turenne  obligea  ce  Prince  à fe  retirer  avec  fon 
armée.  Cette  ville  a eu  des  Seigneurs  particuliers , 
d’où  elle  a pafle  par  alliance  dans  la  Maifon  des 
Comtes  de  Guincs  , dont  le  dernier,  Arnould  III. , 
la  vendit  au  Roi  Philippe  le  Hardi , qui  la  réunie 
à la  Couronne.  Dans  la  fuite  les  Anglois  fe  rendi- 
rent maîtres  d’Ardres  , & conferverent  cette  ville 
pendant  quelque  temps  ; mais  les  François  la  re- 
prirent fur  eux  fous  le  régné  de  Henri  H. 

Quoique  la  ville  d’Ardres  foit  exempte  de  Tailles 
Si  Je  Gabelle  , aufli-bien  que  les  autres  Paroiffcs 
qui  compofent  le  Gouvernement  de  ce  nom  , elle 
ne  l’eft  cependant  pas  des  droits  qui  font  dûs  aux 
cinq  grofles  Fermes.  On  a établi  dans  cette  viüe, 
pour  la  perception  de  ces  droits,  un  Bureau,  qui 
eft  de  la  Direélion  d’Amiens. 

La  ville  d’Ardres  eft  fituée  dans  une  contrée 
marécageufe  , fur  un  canal  qui  communique  3vec 
celui  de  Calais  , à 3. 1.  S.  O.  de  Gravelines  4-  J* 
tiers  O.  N.  O.  de  Saint-Omer  , S-  N.  E.  de  Boulo- 
gne , t.  & demie  E.  un  quart  au  S.  de  Gumes , t. 
oc  trois  quarts  S.  E.  de  Calais,  & un  qua 
N.  O.  d’Arras  , & so.  N.  N.  a d’Amiens-  Long* 
19*  lat.  <0.  s».  45*  . - 

Le  Gouvernement  d'Artiret  dépend  du 
ment  général  militaire  des  Provinces  de  Pic 
& Artois , Si  il  comprend  dix-neuf  Paromes  » o 
celle  d’Ardres.  Ce  Gouvernemeut  eft  borne  au  ru 
par  celui  de  Calais , au  S.  de  à PO.  «Jj* 
Boulogne , 8i  à PE.  par  le  Bailliage  de  Samt-Omtf 
en  Artois.  Il  a trois  lieues  de  loagueur  & en 
amant  dans  fa  plus  grande  largeur  i ce  qui  p 
être  évalué  à $.  ou  6.  lieues  quarrees. 

Il  y a à Ardres  un  Gouverneur  aux  appointe-  . 
ments  de  3851.  liv.  St  dont  les  émoluments  mon- 
tent à <00.  liv. , ce  qui  fait  en  tout  41  S1;  * * ’ 
Lieutenant  de  Roi  qui  a 600.  liv.  d’appo 
Si  300.I.  d’émoluments  i un  Majorât  un  Ai 
En  temps  de  paix  , la  gamifon  ordinaire  « 
place  confifte  en  une  Compagnie  d’invalide*- 
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M.  le  Marquis  de  Perujfis  , Lieutenant -Général  des 
armées  du  Roi  , qui  remplit  actuellement  ( en 
1761.  ) le  Gouvernement  d'Ardres.  Outre  l’Etat- 
Major  , il  rcfide  dans  la  ville  dont  il  eft  ici  qoeftion, 
un  Ingénieur  en  chef»  qui  eft  établi  pour  veiller 
aux  fortifications  de  la  place. 

Four  ce  qui  concerne  les  impofitions , il  eft  à 
propos  de  rappeller  ce  que  nous  avons  déjà  dit  à 
l'article  de  la  Généralité  d’Amiens , fç avoir  f que 
le  Gouvernement  d’Ardres  ne  paye  point  de  Tailles, 
mais  feulement  la  plus-value  des  fourrages  qui  Ce 
confomtnent  dans  lâ  ville  chef-lieu  de  ce  Gouver- 
nement. Le  Roi  ne  paye  que  cinq  fols  pour  chaque- 
ration  de  fourrage  qui  fc  confomsne  dans  cette 
ville  , dt  les  habitants  du  pays  payent  ce  que  cha- 
que ration  coûte  au-defTus  de  cinq  fols.  Ces  mêmes 
habitants  , c’eft-à-dire  , tous  ceux  qui  Ce  trouvent 
domiciliés  dans  les  vingt  Paroiücs  dont  eft  compofé 
le  Gouvernement  d’Ardres,  fourniflènt  les  lits  pour 
les  troupes  de  la  garnifon  de  cettt  ville.  Va ye\ 
Amiens  Généralité. 

DENOMBREMENT  DU  GOUVERNEMENT 
* D'  A St  D R E S. 

Paroijfes.  Feux.  Amtt. 

l^VNj  UvvJ  UvsJ 

Allenboa  eu  Alembon . ....  8a  ...  . 400 

Alquine 77  ...  . |8$ 

A R D R E S .......  791  «-  . . . 3 696 

Boniogoes  ........  96  .....  480 

Braque  iuiit  ........94....  270 

EouveLioghea  ....  ...  49  •••*  >4( 

Brene  66  ....  330 

Frelinghen . 11  . * . . 33 

Hantiogue  ou  Aathiuque» . ...  J|  ....  itfç  - 

Herbioghen  ........  >7....  133 

Hoquinghea  ........  61..  ...  310 

Landrethan  , 41  ....  no 

Licques  .........  119  ....  641 

Louches 105  i • • i jjc 

Nielles  .........86,...  4)0 

Rodeliaghen 150  . 

Sanghcn  ^ 133 

Sur  que . 91  ....  455 

Saint.  Martin 14  • . . . tto 

Zouafre  .........  f#  . . • . t8o 

10.  Paroi jfti.  Total  1986  9617 

Nota.  i°.  Sous  le  mot  Amiens  ( Généralité),  nous 
n’avons  compté  que  1 9.  Paroiflês  pour  le  Gouverne- 
ment d’Ardres , parce  que  tel  eft  le  nombre  géné- 
ral que  nous  avons  trouvé  dans  les  divers  Mémoi- 
res où  il  eft  fait  mention  de  ce  Gouvernement. 
Il  eft  à pré  fumer  que  la  ville  d’Ardres  n’a  point  été 
comprife  dans  ce  nombre  de  Paroiflês , ainfi  il  eft  à 
propos  de  l’ajouter  au  nombre  de  1 9.  & de  comp- 
ter ao.  Paroiflês  pour  le  Gouvernement  dont  cette 
ville  eft  le  chef-lieu.  Quant  à l’affbuagement  de  à 
la  population  du  Gouvernement  d’Ardres , nous  les 
avons  employés  à l’article  d’Amiens  , tels  que  nous 
Venons  de  les  donner  fous  celui  d’Ardres.  Mais  il 
eft  à propos  d’obfcrver  à ce  fujet  , que  parmi  les 
divers  dénombrements  qui  nous  ont  été  fournis  fur 
le  Gouvernement  d’Ardres , de  qui  s’accordent  tous 
à-peu-près , il  en  eft  un  qui  ne  donne  pour  la  ville 
thef-lieu  de  ce  Gouvernement,  que  »7S.  feux  & 
1089.  habitants.  Nous  ne  ferioo»  pas  éloignés  de 
croire  que  ce  dénombrement  eft  plus  exaft  que  les 
autres  , parce  qu’en  effet  la  ville  d’Ardres  nous  a 
paru  bien  petite.  Cependant  nous  préférons  le  dé- 
nombrement que  nous  avons  employé  , parce  qu’il 
nous  eft  venu  d’une  main  trop  refpe&able  pour 
qu’il  nous  foit  permis  de  lui  en  fubhftcr  un  autre. 

i°.  Outre  les  Paroiflês  affouagées  ,il  ya  dans  le 
Gouvernement  d’Ardres  plufieurs  autres  lieux  , au 
nombre  de  25.,  & ce  font  ceux  qui  fuivent  , Berg  , 
Berthehcnt  Blancart , Brou , Cauckie,  Courtebourne  , 
Crejfonicrc , Eclemi  , Ecpte , Ejueule  , Efiicmbcck , 
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Honireamtrc  , Lotebarnc  , Montgârditi , la  Pierre , 
Qucrcamp , Reber  g , la  RecouJJc  , Sevt-Fontainet 
Sa  in  t~  Louis  , Tous-!es  - Diables  , le  Val , le  Win- 
ttktis  Wolf u s de  Teufe. 

ARDVERT  ou  Arvert  ,boorg  ,enSaintonge  , 
Diocefe  dp  Saintes  T Parlement  de  Bordeaux , Inten- 
dance de  la  Rochelle , Election  de  Marennes.  On  ÿ' 
compte  6 50.  feux.  Ce  bourg  eft  fl tué  dans  une  con- 
trée maréeageufe , à trois  quarts  de  lieue  de  la  ri-'- 
viere  de  Seudro  , à î.  1.  de  l’Océan  , 2.  S.  de  Ma- 
rennes , 6.  de  demie  O.  de  Saintes,  de  8.  deux  tiers1 
S.  S.  E.  de  b Rochelle.  Long.  1 6.  30.  o.  lat.  45.44.  o. 

Le  bourg  d 'Ardvert  eft  en  quelqac  forte  le  chef- 
lieu  d*unc  prefqu’ifle  de  même  nom  , qui  fait  par-' 
ric  de  la  Province  de  Saintonge.  Cette  prefqu’ifle  eft 
formée  par  la  Seudre  , par  ta  Garonne  dt  par  l’O-' 
céan  : elle  a onze  lieues  de  longueur  , de  prefque 
par-tout  deux  lieues  de  largeur.  On  lui  donne  le  nom 
d’ Ardvert.  à caufe  de  la  quantité  de  pins  donc  elle- 
abonde.  Comme  cet  arbre  , quoique  toujours  verd  y 
eft  difpofé  à prendre  feu  très-facUement , on  a' cru 
que  des  deux  mots  Ardct  Viridc  ,on  avoir  compofé 
celui  d'Atdverd , dt  cela  paroit  très-probable.  Ai* 
refte  , la  prefqu’ifle  dont  il  eft  ici  quaftion  , eft  oc- 
cupée en  partie  par  des  malais  falans  , de  c’eft  ce 
qui  eft  caufe  que  la  bonne  eau  y eft  peu  commune 
dt  l’air  mal  fain.  Cette  contrée  eft  neanmoins  bien 
peuplée , dt  les  habitants  y font  un  commerce  con-' 
ftdérablc  , non-feulement  en  fel , mais  encore  en 
vin  , en  poiflbn  frais  de  falé  dt  fur-tout  en  fardines. 

ARDUSSON  , petite  rivière  , en  Champagne. 
Elle  a fa  fource  auprès  de  Saint-Flavy  , dans  l’E- 
leiflion  deTroyes  -,  elle  pafle  par  St.  Aubin  ; de  après 
un  cours  , de  trois  ou  quatre  lieues,  elle  tombe  dans 
la  Seine  , entre  Kogent  & Pont-fur-Scine. 

ARE 

ARECHES  , en  Franche-Comté.  C’eft  le  nom 
d’une  Seigneurie  à laquelle  furent  unies  celles  de 
VAbergemenr , de  Chilley , Peirer  dt  de  Gcrmigney  t 
& qui  fut  érigée  en  Marquifat  en  faveur  de  Jacques- 
François  de  Germigney , par  Lettres  de  Décembre 
17x7. , regiftrées  à Bcfancon  & à Dole.  V.  Arefche. 

ARECÔM1CI-V0LCÆ  , Nation  ou  Peuple  de  la 
prtyniere  Narbonnoife.  Us  étoient  féparés  des  Rute- 
ni  de  des  Gabali , par  le  Mons  Cehrtna  f les  mon- 
tagnes des  Cevennes  ) ; dt  ils  occupoientle  pays  qui- 
s’étend  entre  ce9  montagnes,  la  Méditerranée  dt 
W Rhône , de  qui  eft  diftribué  aujourd’hui  entre  les 
Diocefes  de  Nifmes,  Uzès  , Alais,  dt  peut-être  mê- 
me celui  d’Agde.  Vers  le  S.  O.  les  Vole*- Arecomicl 
avoient  pour  voifins  les  V olc*  - Teflofages.  Ce# 
deux  peuples  occupoicnt  prefque  tout  le  Langue- 
doc , félon  l’érendue  qu’il  a à préfent.  Mais  le  Vi- 
varais  étoit  habite  par  les  Helvii , l’Albigeois  par 
les  Ruteni-Provinciales , les  Diocefes  de  Caftrcs  de 
de  Lavaur  par  les  Umbranici , ceux  de  Carcaflonne1 
dt  d’Aleth  par  les  Atacini , dtc.  Nous  parlerons  ail- 
leurs plus  en  détail  de  ces  divers  peuples  : Voyez 
Vole*.  Revenons  aux  Arecomici.  Outre  l’ctendue  de 
pays  que  nous  avons  aflignée  à ce  peuple  , on  croit 
qu’il  poffédoit  auffi  de  terres  fur  la  rive  gauche  du 
Rhône , de  que  par  confécjuent  les  Anatilii  étoienf 
compris  également  fous  le  nom  d' Arecomici.  C o 
qu’il  y a de  certain , c’eft  que  la  ville  de  Nemaufut 
( Nifmes  ) ctoit  le  chef-lieu  des  Arecomici.  Avant 
que  les  Romains  pénétraflènt  dans  les  Gaules , c* 
peuple  étoit  fort  puiflànc , mais  il  fut  vaincu  des 
premiers  , dt  depuis  ce  temps  il  n’en  a plus  guère» 
été  fait  mention.  On  croit  que  le  bourg  du  Vigart 
eft  le  Vindomagus  que  Ptoloméc  nomme  conjointe- 
ment avec  Ne  ma  u fus  , comme  étant  une  ville  des 
Arecomici. 

A R FINES , dans  le  Vendons  ois , au  Gouverna- 
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ment  général  d’Qriéanois , Diocefe  de  Blois  , Par-' 
<*  de  Paris , Intendance  d’Orléans , Ele&ion 
de  Vendôme.  Oo  y compte  28.  feux.  Cette  Com- 
munauté cft  fi  tuée  fur  la  rive  gauche  du  Loir  , a une 
petite  diftance  E.  N.  E.  de  Vendôme. 

* ARELAT1NS  , Arclatini.  On  appelle,  autrefois 
de  ce  nom  les  habitants  du  Royaume  d’Arles.  Au- 
jourd’hui on  appelle  également  Arelatins  les  habi- 
.tanrs  de  la  ville  d’Arles  de  ceux  des  Paroiffes  qui  fe 
trouvent  comprifes  dans  l’étendue  du  territoire  de 
cette  ville.  Voyt\  Arles. 

ARELLES , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Lan- 
gres  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Dijon , 
Comté , Bailliage , Grenier  à fel  ôc  Recette  de  Bar- 
fur-Seine.  On  y compte  67.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
Ctuce  fur  un  ruilTeau , à une  lieue  ôc  un  tiers  S.  O. 


de  Bar-fur-Seine. 

ARENES , en  Limoufin  , Diocefe,  Intendance  Ôc 
Election  de  Limoges , Parlement  de  Bordeaux.  On 
y compte  1 24»  feux. 

. ARENES  ( les  ).  Voyt\  Tenac. 

ARENGOISE  ou  Arekgosse  , dans  les  grandes 
Mandes , en  Gafcogne , Diocefe  de  Dax  , Parlement 
de  Bordeaux  , Intendance  d’Aufch  , Election  des 
Landes.  On  y compte  30.  feux-  Cette  Paroifle  eft  à 
7.  L N.  N.  de  Dax. 

ARENVIELLE , en  Gafcogne , Diocefe  de  Com- 
minges, Parlement  de  Touloufe,  Intendance  d’Aufch, 
pays  & Election  de  Riviere- Verdun.  On  y compte 
78.  bcllugues  ôc  une  demi-bclluguc  de  feu.  Cette 
Paroifle  cft  à 5.  I.  S.  O.  de  St.  Bertrand  de  Com- 


minges. 

ARES  ( les  ) , en  Provence.  Voye\  les  Arcs. 

ARESCHE  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Par- 
lement & Intendance  de  Befançon , Bailliage  ôc  Re- 
cette de  Salins.  On  y compte  14.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  à une  petite  lieue  S.  S.  E.  de  Salins. 

ARESSY,  en  Béarn  , Diocefe  de  Lefcar,  Parle- 
ment , Sénéchauflee  de  Recette  de  Pau  , Intendance 
d’Aufch.  On  y compte  1 1 . feux.  Cette  Paroifte  eft 
fituée  fur  la  rive  droite  du  Gave , à 2.  tiers  de  lieue 
S.  E.  de  Pau. 

ARET  , en  Gafcogne.  Voye\  Arien. 

ARETTE  , en  Beam , Diocefe  ôc  Scnéchauffée 
d’OIeron  , Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufiÿi , 
vallée  de  Baretous.  On  y compte  25.  feux  ou  habi- 
tations. Cette  Paroifte  eft  fituée  fur  un  ruifleau,  à 
deux  lieues  ôc  demie  S.  O.  d’OIeron.  Tout  proche 
de  la  Paroifte  d’Arette  , en  tirant  vers  le  S. , com- 
mence une  belle  forêt , qui  cft  prcfque  toute  com- 
pofée  de  bois  de  haute-furaye  , & très-propre  pour 
la  conftru&ion  des  Vaiftèaux. 

ARETZ  ou  Arez  , dans  le  pays  de  Bufch,  en 
Guyenne, Diocefe  , Parlement , Intendance  ôc  Elec- 
tion de  Bordeaux , Juridiction  de  Blanauefort.  On 
y compte  7*.  feux.  Cette  Paroifte  eft  ütuée  fur  le 
bord  feptentrional  du  bailin  d’Arcachon  , à 8.  1.  O. 
de  Bordeaux,  ôc  3.  N.  de  Téte-dc -Bufch. 
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ARFEU1LLE  ou  Arrheuille , dans  le  Bour- 
bonnois , Diocefe  de  Nevers , Parlement  de  Paris , 
Intendance  de  Moulins , Election  de  Gannat.  On  y 
compte  102.  feux.  Cette  Paroifte  eft  fituée  fur  la  ri- 
vière de  Brefve  , à 6. 1.  & demie  E.  N.  E.  de  Gan- 
sât , de  10.  S.  E.  de  Moulins. 

ARFEUILLE,  en  Touraine,  Diocefe  de  Tours , 
Intendance^  de  Bourges , Parlement  de  Paris , Elec- 
tion de  Châteauroux.  On  y compte  75.  feux.  Cette 
Paroiffe  cft  à s.  I.  & demie  O.  N.  O.  de  Châteauroux. 
. ARFEUILLE  , en  Auvergne  , Diocefe  de  Li- 
moges, Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Mou- 
k.15  , pays  5c  Election  de  Combraille.  On  y compte 
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2 5.  feux.  Cette  ParoifTe  eft  à 2.  lieues  & demie  S. 
O.  d’Evaux  ou  Evaon.  Il  y a h Arfeuille  un  Bureau 
pour  la  perception  des  droits  des  cinq  groflès  Fer- 
mes : ce  Bureau  cft  de  la  Direction  de  Moulins. 

ARFONS  ( dépendance  de  Dourgne  ) , en  Lan- 
guedoc , Diocefe  de  Recette  de  Lavaur , Parlement 
& Généralité  de  Touloufe,  Intendance  de  Langue- 
doc. On  y compte  19$.  feux.  Cette  Paroifte  eft  à 
9. 1.  deux  tiers  S.  E.  de  Lavaur. 
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ARGAGNON  , en  Béarn  , Diocefe  de  Lefcar, 
Parlement  ÔC  Sénéchauflee  de  Pau  , Intendance 
d’Aufch.  On  y compte  7.  feux.  Cette  Communauté 
eft  fituée  fur  la  rive  droite  du  Gave  , à 4. 1.  de  deux 
tiers  N.  O.  de  Pau. 

ARGANÇON , en  Champagne , Diocefe  de  Lan- 
gres , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons, 
Election  de  Bar-fur-Aube.  On  y compte  49.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  un  ruifleau,  à une  lieue 
ôc  un  quart  O.  N.  O.  de  Bar-fur-Aubc , de  2.E.  N. 

E.  de  vandeuvre. 

ARGDENHEM,  dans  le  Boulonnois,  Diocefe 
Ôc  Recette  de  Boulogne  , Parlement  de  Paris  * In- 
tendance d’Amiens.  On  y compte  78.  feux. 

ARGELEZ , en  Rouffillon  , Diocefe  de  Perpi- 
gnan, Confell  fouverain , Intendance  de  Vigucrie 
de  Rouffillon.  On  y compte  200.  feux. 

ARGELEZ , ea  Gafcogne.  Voye\  Argelos. 

ARGELIERS , en  Languedoc , Diocefe , Recette 
& Généralité  de  Montpellier  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  50. 
feux.  Cette  Paroifle  cft  à 3. 1.  N.  0.  de  Montpellier. 

ARGELIERS  , en  Languedoc  , Diocefe  & Re- 
cette de  Narbonne  , Parlement  de  Touloufe , Gé- 
néralité de  Montpellier , Intendance  de  Languedoc, 

On  y compte  102.  feux.  Cette  Paroifte  eft  fituée  fur 
le  Canal  Royal , à 3.  L N.  O.  de  Narbonne. 

. ARGELIERS  , en  Languedoc  . Diocefe  & Re- 
cette d’Uzès , Parlement  de  Touloufe , Généralité 
de  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  iq.  feux-  Cette  Communauté  eft  k ».  1.  S. 

E.  d’Uzès. 

ARGELOS  , en  Gafcogne  , Diocefe  de  Dax , 
Parlement  de  Bordeaux  , Intendance  d’Aulcb , pays 
de  Chaloflë  , Election  des  Landes.  On  y compte  88. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à 6.  1.  & un  quart  E.  S.E. 
de  Dax. 

ARGELOS  ou  Argeletz  , dans  le  Comté  de 
Bigorrc  , Diocefe  de  Tarbes  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  d’Aufch , Recette  du  Comté  de 
Bigorrc.  On  y compte  23.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
fituée  fur  un  torrent , à une  petite  diftance  du  Gave , 
à 3.  & un  quart  S.  S.  E.  de  Lourde  , S-  & demie 
S.  S.  O.  de  Tarbes , ôc  22.  S.  E.  de  Dax.  Il  y a à 
Argeletz  un  Bureau  pour  la  perception  des  droits 
dés  cinq  groftes  Fermes  ôc  autres  droits  y joints  ï 
ce  Bureau  eft  du  Département  de  Tarbes  ôc  de  la 
Direction  de  Dax. 

ARGELOS  & Auriacq , en  Béarn , Diocefe  de 
Lefcar , Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aulcn , 
Sénéchauflee  de  Morlas.  On  y compte  2 8.  feux.  Cett*  ^ 

Paroifle  eft  à 2.  I.*ôt  un  quart  N.  0.  de  Morlas. 

ARGELOUSE  , en  Gafcogne  , Diocefe  de  Dax  , 
Parlement  de  Bordeaux  , Intendance  d’Aulch , _pays 
ôc  Ele&ion  des  Landes.  On  y compte  3 $•  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à une  demi-lieuc  O.  S.  0.  de  Tartas , 


& à 3. 1.  & demie  N.  E.  de  Dax. 

ARGEN , dans  le  Comminges , en  Gafcogne  , 
Diocefe  ôc  Ele&ionde  Comminges  , Parlement  e 
Touloufe  , Intendance  d’Aufch  , Châtellenie  « 
Caftillon.  On  y compte  4.  feux  37.  bellugues  rS 
mie.  Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  N.  N.  0.  de 
tillon.  Il  y a à Argen  ur\e  Juftice  ro^ra^giQ£ÿçj; 
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ARGENCE , petite  riviere , en  Normandie.  Elle 
a fa  fource  à une  petite  diftance  de  la  Paroifle  de 
Saint-Silvaio , à 3. 1.  S.  E.  de  Caen.  Elle  parte  par 
JVïouJr  , Argence  & Trouard  où  elle  fe  perd  dans  la 
Dive , après  un  cours  de  4.  lieues  ou  environ. 

ARGENCE  , Seigneurie  , en  Languedoc  , Dio- 
cefe  d’Arles  , Parlement  de  Toulouic  , Généralité 
de  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  Cette 
Seigneurie  dépendoit  autrefois  du  temporel  de  l’Ar- 
chevcché  d’Arles , mais  elle  a etc  aliénée.  On  croit 
que  fon  nom  d' Argence  & Argencia  vient  de  quel- 
ques mines  d’argent  qu’il  y avoir  autrefois  dans  l’é- 
tendue de  cette  ferre.  Mais  on  ne  trouve  nulle  part 
que  ces  mines  aient  exifté.  Argence  cft  aujourd’hui 
une  Commandcrie  de  l’Ordre  de  Malte  /de  la  Lan- 
gue de  Provence  de  du  Grand-Prieuré  de  Saint-Gil- 
les. Cette  Commanderic  vaut  3000.  liv.  de  rente.  Au 
refte  , Argence  n’eft  point  une  ParoilTc  : ce  n’eft 
même  qu’une  grofle  Métairie  , fituée  fur  la  rive 
droite  du  petit  Rhône  , entre  Fourques  & Saint- 
Gilles  , à une  diftance  prcfquc  égale  de  l’une  de  de 
l’autre  Paroifle  , de  à 2.  petites  lieues  O.  d’Arles. 

ARGENCE  , bourg  , en  Normandie  , Diocefe 
de  Bayeux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de 
Elc&ion  de  Caen  , chef-lieu  d’une  Sergenterie  de 
fon  nom.  On  y compte  130.  feux.  Ce  bourg  eft  à 3. 
I.  E.  un  quart  au  S.  de  Caen.  Il  fe  tient  toutes  les 
femaines  à Argence , un  marché  qui  eft  allez  fré- 
uenté.  II  y a dans  ce  bourg  une  haute  Juftice , qui  a 
eux  Sieges , mais  tous  deux  pour  les  Paroiflcs  qui 
dépendent  de  la  Earonnic  d’ Argence.  Le  premier 
de  ccs  Sièges  eft  à Saint-Gabriel , de  l’autre  à Sainte- 
Paix  qui  eft  un  des  fauxbourgs  de  Caen.  Le  Juge  de 
ces  deux  Sieges  prend  le  titre  de  Bailli-Vicomtal 
d’ Argence.  Les  habitants  du  bourg  dont  il  cft  ici 
ueftion  , cultivent  un  vignoble  qui  eft  allez  confi- 
érable  , de  qui  produit  du  vin  blanc , qu’on  appelle 
dans  le  pays  yin-huct.  Le  prix  de  ce  vin  eft  ordinai- 
rement le  meme  que  celui  du  cidre.  Au  refte,  le  Vin - 
huet  n’eft  rien  moins  qu’une  bonne  boifon.  On  pré- 
tend que  ce  font  les  Anglois  qui  apportèrent  de 
Guyeilne  le  plan  de  ces  vignes. 

ARGENÇON , en  Dauphiné , Diocefe , Election  de 
Recette  de  Gap , Parlement  de  Intendance  de  Greno- 
ble. On  y compte  un  feu  , un  tiers , un  8e.  de  un  96c. 
de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; de  un  tiers  de  feu , 
un  24e.de  un  32e.  de  feu  pour  les  biens  ta  diables. 
Cette  Paroifle  cft  fituce  dans  les  montagnes  , à 3. 1. 
O.  un  quart  au  S.  de  Gap.  11  y a auprès  d’Argençon 
une  fontaine  d’eau  minérale  ,•  qui  a à-peu-pres  le 
même  goût  que  le  vin , de  qui  cft  bonne  pour  la 
guérifon  des  ulcérés.  Quelques-uns  placent  cette 
fontaine  , non  à Argcnçon  , mais  à Avançon  , qui 
eft  à 2.  petites  lieues  £.  S.  E.  de  Gap. 

ARGENÇON,  en  Touraine.  Voyt\  Argenfon. 

ARGENCOURT,  en  Bourgogne  , Diocefed’Au- 
tun  , Parlement  de  Intendance  de  Dijon , Bailliage  , 
Grenier  à fel  de  Recette  de  Nuyts.  On  y compte  28. 
feux.  Cette  ParoilTc  n’eft  qu’à  un  quart  de  lieue  E. 
S.  E.  de  Nuyts. 

ARGENIS.  C’cft  le  nom  d’une  riviere , qui , fé- 
lon Ptolomée  , couloit  entre  le  pays  des  Biducaffcs 
& celui  des  Venelli  \ c’eft-à-dire  , entre  le  Diocefe 
de  Bayeux  de  celui  de  Coutances.  Par  conféquent, 
cette  rivière  doit  être  celle  de  Vire  , qui  apparem- 
ment a changé  de  nom  , ainlî  que  cela  eft  arrivé  à 
plufieurs  autres. 

ARGENOU  , dans  le  Gâtinois  Orléanois  , Dio- 
cefe de  Sens  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
d’Orléans , Eleélion  de  Gien.  On  y compte  68.  feux. 
Cette  ParoifTe  eft  à 4. 1.  de  demie  S.  E.  de  Gien. 

ARGENS  ou  Argent  , Arçenteus  , riviere,  en 
Provence.  Elle  eft  ainG  nommee  à caufe  de  la  pureté 
de  fes  eaux  , de  en  effet  elles  font  extrêmement 
Tome  I. 
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limpides.  Cette  riviere  a trois  fourees  , l’une  p're* 
d’ülieres  , à une  lieue  de  demie-  N.  N.  O.  de  Saint-* 
Maximin  ; l’autre  près  de  Saint-Martin  de  Palieres  , 
à 3.  l.N.  de  St.  Maximin  ; de  la  troiGeme  près  delà 
Verdiere  , à 3. 1.  N.  N.  O.  de  Barjols.  Les  eaux  qui 
coulent  de  ccs  trois  fources  , fe  réunifient  à Châ- 
teauverd  , à une  lieue  S.  S.  O.  de  Barjols.  L’Argent 
reçoit , enfuite  , pluGeurs  ruiffeaux  ou  torrents  i & 
après  un  cours  de  13.  ou  14.  1.  il  fc  jette  dans  la 
Méditerranée  , à une  bonne  demi-lieuc  S.  S.  O.  de 
Fréjuls.  On  pèche  dans  cette  riviere  d’excellent 
poiubn , tel  que  des  truites  , des  brochets  , des  car- 
pes , dcc.  Mais  à l’exception  de  cette  petite  douceur 
que  peuvent  fe  procurer  les  habitants  qui  font  à por- 
tée de  la  riviere  d’ Argent , leurs  terres  font  fujetees 
à être  endommagées  par  les  fréquens  débordements 
de  cette  rivière  i de  il  y a même  des  temps  que  fc 
répandant  allez  au  loin  daus  les  campagnes  , elle 
rompt  les  chemins,  déracine  les  arbres,  reuverfe 
lesmaifons.  Cicéron  a fait  mention  de  cette  riviere 
dans  le  dixième  Livre  de  fes  Epitrcs. 

ARGENS , en  Languedoc  , Diocefe  de  Recette 
de  Narbonne  , Parlement  de  Touloufe,  Généralité 
de  Montpellier,  Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  27.  feux.  Cette  Paroifle  eft  Gtuéefur  le  Ca- 
nal Royal  , à 4. 1. 0.  N.  O.  de  Narbonne. 

ARGENS,  en  Provence  , Diocefe  de  Scncs , 
Parlement  dt  Intendance  d’Aix , Viguerie  de  Recette 
de  Caftellanne.  On  y compte  quatre  quints  de  feu. 
Cette  Paroifle  eft  fituée  -à  une  petite  diftance  de  la 
rive  droite  du  Verdon , à j.  1.  deux  tiers  N.  N.  E.  de 
Sencs  , 4.  dt  demie  N.  unquartà  PE.de  Caftellanne  , 
de  20.  N.  E.  d’Aix. 

La  Terre  de  Seigneurie  d’Argens  fut  érigée  en 
Marquifat  par  Lettres  de  Février  1722.  , rogiftrées 
le  j.Marsfuivant  , folia  477.,  en  faveur  de  Pierre- 
Jean  de  Boyer , Seigneur  d’Aiguilles  , reçu  Confeil- 
1er  au  Parlement  de  Provence  en  1709.  de  Procu- 
reur-Général en  la  même  Cour  en  1717.  Il  eft  mort 
en  1757.  laiflânt  de  fon  mariage  avec  Angélique 
l'Enfant , Jean-Baptifte  de  Bayer  , Marquis  d’Ar- 
gens , Chambellan  du  Roi  de  Prude  , fi  connu  par 
le  nombre  dt  le  caraélere  de  fes  Ouvrages  , quatre 
autres  garçons  de  deux  filles.  Alexandre-Jean-Bap- 
tifte  de  Boyer  , le  je.  des  fils  de  Pierre- ’can  , de 
frere  puîné  du  Marquis  d’Argens , ci-devant  Cheva- 
lier de  Malte  , eft  préfident  à mortier  au  Parlement 
de  Provence.  Il  a époufé  en  1749*  Catherine  de 
I Vannup  , d’une  très-ancienne  Maifon  du  Comté  de 
de  Durham  en  Angleterre.  Ce  Préfident  eft  Sei- 
gneur d’Aiguilles  de  autres  lieux. 

ARGENSOLES  ou  Argensoxi.'.s,  Argenfoliam  , 
Argcnfoli*  , Argentta  Cella  , Abbaye  de  billes  , 
de  l’Ordre  de  Cîteaux  , en  Champagne , Diocefe  de 
SoilTons  , Parlement  de  Paris,  intendance  de  Chi- 
ions , Election  d’Epernay.  Cette  Abbaye  a été  fon- 
dée en  1221.  ou  1224.  par  Blanche  de  Caftillc  , 
merc  du  Roi  Saint-Louis  ; d’autres  difent  , par 
Blanche  d’Artois  , femme  de  Henri  111.  Contre  de 
Champagne.  Mais  d’après  cette  dernière  fappofi- 
tion  , il  tant  rapprocher  de  notre  temps , au  moins 
de  quarante  ans  , la  fondation  de  l’Abbaye  d’Argen- 
foles.  Quoi  qu’il  en  foit , cette  Abbaye  exiftoit  déjà 
en  1 274. 11  y avoit  alors  dans  ce  Monaftcre  90.  Re- 
ligicufcs  de  Choeur  , 10.  Soeurs  Converfcs  , & 20. 
Clercs  qui  portoient  l’habit  monaftique.  Parmi  ces 
Clercs  , 1 a.  étoient  Prêtres , & tous  obéifloient  à 
l’Abbeflc.  Thomas  de  Cantimfré,  Auteur  contempo- 
rain , dit  que  la  B.  Ide  de  Licge  , première  Abbcflê 
d’Argenfoles , avoit  interprète  les  Livres  de  Théo- 
logie , & nommément  ceux  de  Saint-Aupuftin  fur  la 
Trinité  : cette  Abbeflc  n’avoit  jamais  étudié  , pas 
même  les  premiers  éléments  de  la  Grjmmaire.  Au- 
jourd’hui les  biens  de  l’Abbaye  dont  il  ell  ici  quef- 
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• r nt  affermes  14000.  liv.  par  an  , non-com-  genfon , fut  Miniftre  d’Etat , Grand’Croix , Chan- 
tl0°  ’lcs°  poiTéfiions  dont  l’Abbeffe  <3c  les  Religicu-  celicr  honoraire  de  l’Ordre  royal  & militaire  de 
rfc  font  refervé  la  jouiffance.  . Saint-Louis  , &c.  11  mourut  en  175... , biffant  de 

L’Abbaye  d’Argcnfoles  eft  la  première  Maifon  de  fa  femme  Marie-Magdelemc-Françoife  Meliand  , 
Religicufcs  de  l’Ordre  de  Cîtcaux  ( & de  la  filiation  i°.  Antoine-René  , dit  le  Marquis  de  Paulmy  , né 
de  Clairvaux  ) : l’Abbeilê  avoit  même  le  droit  de  fe  le  ai.  Novembre  171a.  , ci-dcvant  Ambaffadeur  en 
trouver  aux  Chapitres  généraux  de  l’Ordre.  Nous  Suiffe  , enfuitc  Miniftre  & Secrétaire  d’Etat  ayant 
avons  dit  que  le  revenu  aduel  de  cette  Mai-  le  Département  de  la  guerre  , & aaueilement 
fon  eft  de  14000.  liv.  ; mais  nous  devons  ajouter  ( en  176a.)  Ambaffadeur  en  Pologne  : il  a époufé 
que  cela  ne  fait  guères  que  la  fixieme  partie  du  re-  N.  F/or , de  la  Marche  , fille  du  premier  Préfidcnt 
venu  dont  jouiffoit  autrefois  l’Abbaye  d’Argenfoles.  du  Parlement  de  Dijon,  a0.  Marie  - Magdeleine- 
Les  guerres  ont  fait  perdre  àcerte  Maifon  la  plus  Catherine  de  Voyer  , née  le  25.  Novembre  1784. , 
grande  partie  de  les  biens  & tous  fes  titres  : elle  a mariée  le  1 1.  Mars  174$.  à Marc-Yves  des  Maretst 
même  été  deferte  pendant  les  guerres  civiles.  Son  Comte  de  Maille  bois  , Chevalier  des  Ordres  du  Roi 
Egüfe  elt  belle  , & la  Maifon  bien  bâtie  & fort  fpa-  & LieutenUnt-Général  de  fes  années, 
cieufe.  Cette  Abbaye  elt  fituée  dans  une  contrée  Marc  - Pierre  de  Voyer  , Comte  d’Argenfon , 
remplie  de  bois  , à a.  petites  lieues  N.  O.  de  Ver-  Miniftre  d’Etat  , Chancelier  - Garde  des  Sceaux 

tus  a.  S.  S.  O.  d’Epernay,  5.  & demie  O.  deChâ-  honoraire  de  l’Ordre  royal  & militaire  de  Saint- 

Ions*,  6.  & un  quart  S.  S.  O.  de  Rheims , & ta.  Louis , ci-dcvant  Secrétaire  d’Etat  ayant  le  Dépar- 

S.  E.  de  Soiffons.  Long.  ai.  35.  15.  lat.  48.  58.40.  tement  de  la  guerre  , a époufé  le  24.  Mai  1719. 

L’Abbaye  de  la  Charmoife  , qui  eft  un  Abbaye  Anne  Larcher  de  Pocancy  , née  le  6.  Mars  1 706. , 

d’Hommcs,  également  de  l’Ordre  de  Cîtcaux  , n’eft  raere  de  Marc-René  , dit  le  Marquis  de  Voyer  , 

qu’à  une  grande  lieue  S.  O.  de  celle  d’Argenfoles.  né  le  10.  Septembre  1712. , Lieutenant  - Général 
ARGENSON  , en  Touraine  , Diocefe  & Inten-  des  armées  du  Roi,  du  $.  Novembre  1758., marié 
dence  de  Tours  , Parlement  de  Paris  , Elcftion  de  en  1744.  à Jcanne-Marie-Conftance  de  Mailly , née 
Chinon.  On  y compte  95.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  en  Septembre  1733.  de  Jofeph-Auguftin  Comte  de 
fituée  fur  la  rive  droite  de  la  rivière  de  Creufe  , à Mailly-d'fïaucourt , & de  Confiance  Colbertàe  Torcy. 
5.  1.  E.  S.  E.  de  Chinon,  4.E.  N.  E.  de  Richelieu,  ARGENT , Argentum  , petite  ville  & Châtclle- 
1.  & un  tiers  N.  N.  0.  dj;s  Ormes-Saint-Martin  , nie  , en  Berry , Diocefe  , Intendance  & Elcéiion 

5.  & un  tiers  N.  un  qnartà  l'O.  de  Châtellerault , & de  Bourges  , Parlement  de  Paris.  On  y compte  390. 

6. S. S.  O. de  Tours. Long.  18.  la.  36.13t. 47.  5.15.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la 

La  Terre  & Seigneurie  d ’Argcnfon  fut  portée  rivière  de  Saudrc  , fur  la  route  de  Sully  à Bourges , 

en  mariage  par  Jeanne  Guejfault , à Jean  Voyer  III.  à 4.  1.  de  demie  O.  S.  O.  de  Briare  , 11.  N.  0.  de 

du  nom  , Seigneur  de  Paulmy  , Chevalier  de  l’Or-  la  Charitc-fur-Loire  , & 10.  N.  de  Bourges.  Long, 

dre  du  Roi , Gentilhomme-Ordinaire  de  fa  Cham-  10.  5.  50.  lat.  47.  J 3.  10.  La  Cure  de  cette  vilîe 

bre , le  même  qui  avoit  pour  quatrième  ayeul  Phi-  vaut  feize  cens  livres  , & c’eft  le  Prieur  de  la 

lippin  Voyer  , Sire  de  Paulmy,  mort  vers  l’an  1419.  Charité  qui  y nomme.  Il  y a à Argent,  un  fort 

Jeanne  Gueffault  fut  mere  de  René  de  Voyer  , beau  Château  , avec  un  parc  : ce  Château  eft  firué 

Vicomte  de  Paulmy  ( dont  l’arriere-petite-lille  , fur  la  Saudre. 

Marie-Françoife-Célefte  , héritière  de  la  Vicomté  ARGENT , riviere,  en  Provence.  Fo/fçArgens. 
de  Faulmy,  époufa  le  29.  Août  1689.  Charles-Yves-  ARGENTAC  ou  Argentât  , ville  , en  Limou- 
Jacques  de  la  Riviere , Comte  de  Mur  & de  Plœuc  fin  , Diocefe  & Ele&ion  de  T ullcs  , Parlement  de 
de  de  Pierre  de  Voyer , Seigneur  à'Argenfon  , de  Bordeaux , Intendance  de  Limoges.  On  y compte 

Bailli  de  Touraine  , après  fon  frere  aîné.  Pierre  188.  feux.  Cette  ville , qui  fait  partie  de  la  Vicomte 

fut  pere  de  René  de  Voyer  , qui  prit  le  parti  de  de  Turenne  , eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Dor- 

la  Robe  , fut  Confeiller  au  Parlement  de  Paris  , dogne  , à 6.  1.  S.  E.  de  Tulles,  & 4.  un  tiers  S. 

enfuite  Maître  de  Requêtes , & Ambaffadeur  à Ve-  un  quart  à l’O.  de  Ventadour. 

nife  où  il  mourut  le  14.  Juillet  1651.  Il  eut  pour  ARGENTAL,  Paroilfe  & Châtellenie,  dam  le 
fucceffeur  dans  ce  même  emploi  . d’Ambaffadeur  Forcft , Diocefe  de  Vienne , Archiprètré  de  Bourg- 

aupres  de  la  République  de  Vcnife  , fon  fils  aîné  Argentai,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Lyon, 

René  de  Voyer,  auquel  cette  République,  pour  Ele&ion  de  Saint-Etienne.  On  y compte  40.  feux, 

marque  de  la  confideration  qu’elle  avoit  pour  fa  Cette  Paroiffc  eft  à une  demi-lieue  de  Bourg-Argen* 

perfonne  , accorda  & à fes  defeendants  la  faculté  tal,  où  le  Curé  fait  fa  réfidence  ordinaire  , à 3. 1. 

d’ajouter  fur  le  tout  de  fes  armes  , celles  de  la  & demie  S.  E.  de  Saint-Etienne  , & 7.  un  tiers 

République  , par  Lettres-Patentes  du  27.  Oftobre  S.  0.  de  Vienne.  L’Eglife  de  ce  fieu  eft  dédiée  à 

1655.,  que  le  Roi  ratifia  par  Brevet  du  16.  No-  Saint-Georges,  & ce  font  les  Jéfuites  du  College 

vembre  1656. 11  eut  de  fa  femme  Marguerite  HouiL  de  Tournon  qui  nomment  à la  Cure.  On  voit  à côté 

lier  de  la  Poyadc , Marc-René  de  Voyer  de  Paulmy,  de  l’Eglife  d’Argcntal  , les  relies  de  l’ancien  Châ- 

en  faveur  duquel  la  Seigneurie  d’Argenfon  fut  érigée  teau-Fort  des  Seigneurs  de  ce  lieu  : ce  Château 

en  Marquifat  par  Lettres  de  Janvier  1700.,  régit-  fut  démoli  en  1594.  Jean  de  Bourbon  , Evêque  du 

trées  la  même  année.  Le  Marquis  d’Argenfon  lut  Puy-en-Velay  , avoit  acheté  la  Seigneurie  d’Argen- 

créé  en  Janvier  1718.  Garde  des  Sceaux  de  France , tal  de  Marguerite  de  Monchenu  : ce  Prélat  la  remit 

& le  iS«  Avril  1719.  Grand’Croix  , Chancelier  & à Jean  VI.  Duc  de  Bourbon  , Comte  de  ^orv\» 

Garde  des  Sceaux  de  l’Ordre  militaire  de  Saint-Louis,  fon  neveu,  par  Aéte  du  25.  Juin  1481.  Cette  Sei- 

11  mourut  le  8.  Mai  1721.  , ayant  eu  de  fa  femme  encurie  fut  réunie  an  Domaine  en  » â ^au  e 
Marguerite  le  Febvre  de  Caumartin  , i°.  René-  de  la  félonnie  du  Connétable  Charles  III.  de  Bout* 

Louis  de  Voyer  de  Paulmy  , Marquis  d’Argenfon  , bon,  & enfuitc  engagée  à Jean  de  Juflàc , Seigneur 

né  le  18.  O&obre  1694.  ; a°. Marc-Pierre  de  Voyer,  du  Noharct , en  1 54  j.  Elle  avoit  le  titre  de  Chitel- 

dit  le  Comte  d’Argenfon  , né  le  16.  Août  1696.  ; lenic  ; mais  fa  Juftice  3 cté  unie  au  Bailliage  de 

3 • Catherinc-Marguerite-Magdeleine  de  Voyer  , Bourg-Argental , pour  être  exercée  par  les  mêmes 

mariée  le  13.  Août  1715.  à Thomas  le  Gendre  de  Officiers.  C’eft  f en  1762.)  M.  Bollioud  de  Samt- 

0 llandre  , mort  Licutenant-Gcnéral  des  armées  Julien,  Receveur  général  du  Clergé  de  France, 

qui  eft  Seigneur  Engagiile  de  la  Terre  & Seigneurie 
ene-Louis  de  Voyer  de  Paulmy , Marquis  d’Ar-  d’ Argentai. 
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ARGENTAN,  Argentanum  , Argentomum  Caf- 
trum , & Argtfitonium  Cajlrum  , ville  du  pays  d’HouL 
mes , en  Normandie , avec  titre  de  Marquifat  & 
Vicomte  , Dioeefe  de  Séez  , Parlement  de  Rouen, 
Intendance  d’Alençon  , chef-lieu  de  l'Eleétion  de 
fon  nom.  Un  y compte  1000.  feux.  Cette  ville  cft 
fitucc  lur  la  rivière  d’Orne  , -à  3.  lieues  O.  d'Hiex- 
mes  , 4.  N.  O.  de  Séez  , 6.  deux  tiers  N.  N.  O. 
d’Alençon  , & demie  S.  E.  de  Caen  , & ai.  S. 

O.  de  Rouen.  Longitude  17.  38.  15.  latitude  48. 
41.  42. 

Outre  le  Siégé  de  l'Election  & le  Tribunal  de  la 
Vicomté  , il  y a à Argentan , un  Bailliage  , une 
Maîtrife  particulière  des  Eaux  & Forêts , un  Gre- 
nier à fcl , un  Eureau  pour  la  perception  des  droits 
qui  concernent  les  Aides  , &c.  Le  Bailliage  a deux 
Sièges  : le  principal  eft  à Argentan  , & l’autre  eft  à 
Hicxmes.  La  Maîtrife  particulière  des  Eaux  & Forêts 
dépend  de  la  Grand’ Maîtrife  d’Alençon.  Le  Grenier 
à ici  eft  du  Departement  d’Alençon  : année  com- 
mune , il  fc  diftribue  dans  ce  Grenier  environ  qua- 
rante muids  de  fel.  Le  Bureau  des  Aides  eft  égale- 
ment un  de  ceux  de  la  Généralité  d’Alençon.  Outre 
cela  , Argentan  cft  un  Gouvernement  particulier  du 
Gouvernement  général  militaire  de  la  Province  de 
Normandie  , & fous  la  Lieutenance  de  Roi  du  Bail- 
liage d’Alençon.  * 

Cette  ville  ( Argentan  ) eft  bien  peuplée  & affez 
bien  bâtie.  Elle  eft  ceinte  de  murailles  & entourée 
de  bons  fortes.  Le  rempart  eft  orné  d’un  beau  cours 
planté  d'arbres.  On  entre  daus  la  ville  par  quatre 

£ortes , qui  donnent  le  nom  à quatre  fauxbourgs. 

,es  rues  de  la  ville  , aufli-bien  que  celles  des  faux- 
bourgs  , font  larges  , bien  pavées  & propres.  La  plu- 
part des  maifons  y font  bâties  fort  régulièrement. 
1/Eglife  principale  cft  fous  le  titre  de  S r.  Remy. 
Celle  qui  porte  le  nom  de  St.  Germain , n’eft  qu’une 
fuccurfale.  Saint-Thomas  eft  un  Hôpital.  Il  y a dans 
la  ville  , un  Couvent-Prieuré  de  Béncdiétins.  Ceux 
des  Dominicains  , des  Capucins  de  des  Filles  de  Ste. 
Claire  font  dans  les  fauxbourgs.  Au  Couvent  des 
Dominicains  , on  voit  une  infeription  de  cent  ans 
ou  environ  , qui  porte  que  Charles  111.  Comte 
d’Alençon,  & depuis  Archevêque  de  Lyon,  prit 
l’habit  de  St.  Dominique  dans  cette  Maifon  : il  cil 
néanmoins  certain  que  ce  fut  dans  celle  des  Jaco- 
bins de  Paris  , à laquelle  il  donna  la  préférence  , à 
caufe  que  fon  perc , tué  à la  bataille  de  Crécy  en 
1346.,  y étoit  enterré.  L’Hôtel-Dieu  & l’Hôpital 
général  ont  auffi  leurs  Chapelles. 

Outre  les  remparts , qui  font  flanqués  de  tours 
de  diftance  en  diftance  , la  ville  cft  défendue  par 
un  vieux  Château  , dans  la  cour  duquel  cft  la  Cha- 
pelle de  Saint-Jean. 

11  fe  tient  à Argentan  deux  marches  chaque  fc- 
maine  , le  lundi  & le  jeudi  , & quatre  foires  par 
an.  Le  commerce  que  font  les  habitants  de  cette 
ville  eft  confldérable  & très-folidc.  Ce  commerce 
conflfte  en  cuirs , en  toiles  , en  étamines  & autres 
petites  étoffes  de  laine.  Les  toiles  qu’on  fabrique 
dans  cette  ville  & aux  environs  , font  des  plus  bel- 
les : on  les  tranfporte  par  charroi  à Caen  , où  elles 
fe  vendent  très-bien.  Quant  aux  cuirs  , la  manufac- 
ture en  eft  une  des  plus  confidcrablcs  : les  eaux  de 
la  rivicre  d’Orne  font  très-bonnes  pour  leur  prépa- 
ration. Ces  cuirs  fe  débitent  ordinairement  à Paris, 
où  ils  font  fort  eftimés.  En  temps  de  paix , cette 
branche  de  commerce  rapporte  plus  de  cent  mille 
livres  par  an  à la  ville  d’ Argentan. 

François  Eudes  de  Me^cruj,  Hiftorien  fort  efti- 
mc  , à fon  langage  près  , étoit  ne  en  1610.  au  vil- 
lage de  Rie  ou  Rye  dan»  la  Vicomté  & à 2.  1.  O. 
N-  O.  d’Argentan.  Il  eut  pour  pere  Ifaac  Eudes  r 
Chirurgien  de  profeffion  dans  le  même  lieu , & pour 


A R G *4f 

mere  Anne  Corbin . Me\cray  fut  le  fécond  de  trois 
freres.  Jean  Eudes , qui  étoit  l’aîné , inftitua  une 
nouvelle  Congrégation  de  Prêtres , qui  de  fon  nom 
furent  appelles  Eudifies  : il  avoit  parte  auparavant 
plufieurs  années  dans  la  Congrégation  de  l’Oratoire- 
( Les  Eudijles  ont  aujourd’hui  la  direction  de  la 
plfipart  des  Séminaires  de  la  Province  de  Norman- 
die & des  Provinces  voiflnes  ).  Le  troifieme  des 
freres  de  Me\eray  laiffa  poftérité  & fat  fur  nommé 
Douay , fans  qu’on  fçache  pourquoi  : celui-ci  joi- 
gnit à la  profeffion  de  Chirurgien  celle  d’ Accou- 
cheur , dans  laquelle  il  fe  rendit  fameux.  Quant  à 
François  Eudes , qui  donne  lieu  à cet  article  , il 
fut  fumommé  Me\eray , du  nom  d’un  petit  Fief  que 
fon  pere  avoit  acheté  dans  le  voifinage  de  Rie.  Après 
avoir  fait  fes  études  à Caen  , Me\cray  alla  à Paris 
où  il  publia  en  1643.  le  premier  volume  de  l 'Hiftoire 
de  France  , in-folio  , n’ayant  encore  que  3 ÿ.  ans. 
Le  fécond  volume  de  cet  Ouvrage  parut  en  1 646.  , 
& le  troifieme  & dernier  volume  en  1 65 1 . Le  Roi , fa- 
tisfaitdu  travail  de  Mczeray , donna  à ceSçavant  une 
penfion  de  4000.  liv.  Dans  la  fuite , aidé  des  con- 
feils  de  M.  de  Launoi  & de  M.  Dupuy , Mezeray 
publia  ( en  1668.  ) un  AbrdgJ  de  fon  Htjioire  de 
France , en  trois  volumes  in- 4®.  Cet  Abrégé  fut 
très-bien  reçu  du  public  , mais  le  Minifterc  n’en 
fut  pas  content.  Mezeray  perdit  ù ccttc  occafion  la 
penfion  de  4000.  liv.  qui  lui  avoit  été  accordée  par 
le  Roi.  L’Hittoire  de  France  par  Mezeray  a été  la 
feule  , pendant  long-temps  , dont  on  ait  pu  s’occu- 
per , mais  cette  H tftoirc  a etc  fort  négligée  depuis 
qu’il  en  a paru  d’autres  où  les  matières  qui  concer- 
nent la  Monarchie  françoife  , font  traitées  de  meil- 
leure grâce  & avec  plus  d’exa&itude  : nous  ne  fçau- 
rions  néanmoins  dilconvcnir  qu’il  n’y  ait  dans  celle 
de  Mezeray , de  grandes  recherches  & des  choies 
fort  fingulieresi  c’ell  même  reconnoitre  la  vérité 
que  d’avouer  que  cet  Auteur  a débrouillé  le  cahos  , 
ôc  qu’il  a formé  au  moins  le  canevas  de  toutes  les 
Hittoires  de  France  qui  ont  paru  depuis  celle  qu’il 
avoit  lui -même  publiée.  Outre  fon  Hiftoire  de 
France  , Mezeray  donna  au  public  d’autres  Ouvra- 
es , dont  plufieurs  lui  firent  beaucoup  d’honneur, 
lais  on  le  foupçonne , peut-être  avec  raifon  , d’être 
l’Auteur  de  divers  Ecrits  contre  le  Gouvernement  > 
qui  font  uu  tort  infini  à fa  mémoire.  Le  Gouverne- 
ment ne  fe  trompa  jamais  , du  moins  vis-à-vis  du 

Jmblic  , toujours  mal  inftruit , qui  ne  connoît  point 
es  caufcs  qui  font  agir  les  reflorts  du  corps  politi- 
ue,  & qui  ignore  quel  eft  l’objet  du  mouvement 
e ce  corps.  Refpcâer  les  ordres  du  Gouvernement, 
& obéir , c'eft  le  propre  du  public.  Mezeray  fut  élu 
Secrétaire  perpétuel  de  l’Académie  françoife , après 
la  mort  de  Conrat , & il  mourut  loi-même  le  to. 
Juillet  168  J. , à 73.  ans.  Dans  un  petit  Traité  fort 
eftimé,  intitulé  : De  rationne  difeendi  ùdocendijmpri- 
mé  à Paris  en  1692.  *n-8°. , & qui  a e'técompofépar 
le  célébré  Pere  Jouvancy  , ce  fçavant  Jéfuite  , por- 
tant fon  Jugement  fur  l’Hiftoire  de  France  par  Me- 
zeray , permet  la*  lecture  de  cette  Hiftoire , juf- 
qu’à  ce  qu’il  en  paroiflè  une  qui  foit  écrite  avec 
plus  de  politefle , de  fidélité  ô c de  religion.  ( Ad 
Hijloriam  Gallicam  legatur  Me\erayus  , donec  alter 
occurrat  qui  meliori  ftylo , fidc  ù ptetate  perfe- 
quatur  ).  En  fuivant  à la  lettre  le  Jugement  du  Pere 
Jouvancy  , il  faudrait  entièrement  oublier  l’Hiftoire 
de  Mezeray , fur-tout  depuis  qu’ont  paru  celles  qui 
ont  été  publiées  par  les  P.  P.  Daniel  & Griffet , & 
par  l’Abbé  de  Vely  & fon  continuateur. 

L’Election  d’Argentan  eft  divifée  en  treize  Ser- 
genteries  , qui  comprencnt  cnfemble  cent  foixante- 
dix  Paroirtes , treize  mille  neuf  cens  fix  feux , & 
quarante-neuf  mille  âmes.  Voye\  Alençon  Généra- 
lité , page  96. 
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Aretr.cs  ........  Trun 67 

Aunoa  . Le  Ménil 86 
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Francheville  ......  Le  Breton  d'O 98 

Frefnay-le-Bnflard  ....  Le  Breton  de  Goulet  . . 13 

• • • Exmes «* 

• Trun ..........  «9 

• Hablcville  .......  8c 


41 
• »7J 


Frcfn<.ic.Sanfon . 
(Bel  . 


Paroijfer. 

C'WJ 

Ginay  ... 
Godichon  . . 
Goulet  . . . 
Goult  . . . 
Grand-Ménij  . 
Gravclle  ( la  ) . 
Grebert  . . . 
Guêpré  . . , 
Guernetot  . , 
Gucrquefallc  . 
Habloriilc  . , 
Heurtèrent . . 
Hic  (mes , bourg 
Jort 


A H 


Feux. 

. 18 

• 91 


S* 


Joue-do- Plaid , bourg  . . . 

Jnvigny 

Landc-de-Goult  ( la  ) . . . 
Lande* Saint-Simeon  ( la  ) . . 

Ligueris  ( les  ) 

Loucé 


Lou  vagny 

Louviers 

Marais  ( les  ) 

Marcé 

Marcgny  ...... 

Marmouillé  ..... 

Manvéville , V.  Coulandon. 
Mcheudin  ...... 

Ménil  ( Grand.  ) . . . 

Mènil- Durand  .... 

Ménil-Frogcr 

Ménit-Glaize 


Ménil-Gonfray 

Ménll-Hnbert 

Ménil-Imbcrt  ...... 

Ménil.  Sel  leur 

Mcrry . . 

Mc  (Té  , Voyt\  Saint . André  & 
St.  Gcrvais. 

Montabnr 

Montgaroult  ...... 

Montmarfay  ...... 

Montpinfon  ...... 

Montreuil  ....... 

Monturmel.  ....... 

Morteaux  ....... 

Moulins 

Moûticrs  ( les  ) 

Nauvoyer  ....... 

Ncauphe  

Nouant , bourg  ..... 

Norré  ........ 

Notre  Dame-du-Chitelier  . . 
Notre-Dame-de-Frefaé . . . 

Q * bourg  

Oceagnes  

Ommée 

Ommoy 

Pierrefite 

Pin  ( le  ) 

Pommainvüle  ...... 

Pont-de-Vie 

Poterie  ( la  ) 

Quatre- Faverics  ..... 

Renonard  ( le  ) 

Repos  ( le  ) 

Réveillon . 

Rie 

Rochc-de-Nonant  ( la  ) . . 

Roiviile . 

Sablons  ( les  ) 

Saires 

Sarceaux 

S,F 

Segrie-Fontaine 

Sentilly 

Serins  ........ 

Sévigny 

Sévré 

Silly 

Survie  . . ...... 

Saint-Anaftafe 

St.  André  de  Me(Té  .... 
St.  Arnoult  ...... 

St.  B»file 

St-  Chrittophle 

St.  Denis  des  Ifs ....  . 
St.  Eugcne 


G 

Sergtnteries. 

onrvj 

Exmes  . . J 

Exmes 

Le  Breton  de  Goulet  . 
Ecouché  ........  ta 

Les  Bruns  .......  100 

Montpinfon  , 

Exmes  ........  9m 

Montagu  ........ 

Montagu  ........  7* 

Auge 

Habloville  .......  t(a 

Montpinfon  .... 

Exmes  ....... 

Montpinfon  .... 

Ecouc&é 

BoeJTey 

Le  Breton  d'O  ... 

Le  Breton  de  Goulet  . . 90 

Trun.  

Ecouché 

Montpinfon  ......  19 

Montagu 36 

Trun 30 

Le  Breton  d'O  .....  roo 
Le  Breton  d'O  .....  (8 
Exmes 93 

Le  Breton  d'O  .....  to 
Let  Bruns  ......  100 

Auge 98 

Exmes  .........  31 

Le  Mènil 18 

Trun  ji 

Exmet  

Trun çtf 


104 


. 1 
• S® 


Ecouché  , 


75 


Le  Breton  de  Goulet  . . 90 


Let  Bruns  .......  ito 

Le  Breton  de  Goulet  . . 95 

Exmes  • 38 

Montpinfon 70 

Le  Mènil 38 

Exmes 47 

Habloville 118 

Le  Breton  de  Goulet  . . ioo 


. . 6a 

. . 14 
. . 18 


Trun 

Les  Bruns  . i5 

Exmes . 9$ 

Exmes 

Les  Bruns 7* 

Ecouché (9 

Montpinfon 79 

Le  Breton  d'O *°d 

Les  Bruns  T3 

Exmet $3 

Montagu do 

Le  Breton  de  Goulet  . . 45 

Exmet I» 

Le  Ménil 
Trun  . . . 

Montagu. 

Montagu ■* 

Trun  »8o 

Le  Breton  d'O 15 

Montpinfon 4* 

Le  Breton  de  Goulet  . • 7l 

Exmes 6% 

Auge 

Montagu 66 

Ecouché  . • 

Le  Mènil 95 

Le  Breton  de  Gaules  • . ja 
Le  Breton  de  Goulet  ..ut 
Le  Breton  it  Goulet  . . 118 

Le  Mènil 45 

Le  Mènil 66 

Ecouché  • • *8o 

Le  Mènil  .......  no 

Exmet 

Exmer 

Ecouché  n® 

Exmer  

Afonrprn/on 

Bœfféy ,0» 

Exmes *7 

Trun  

Saint-Germain- 


Digitized  by  Google 


A R 

G 
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La  forêt  d*Argentan  eft  fituée  à l’Eft  de  la  ville 
de  ce  nom  : elle  s’étend  du  N.  O.  au  S.  E. , & elle 
a environ  trois  lieues  de  circuit. 

ARGENT-DOUBLE,  petite  riviere  , en  Lan- 
guedoc. Elle  fort  du  lac  ou  fontaine  de  FougaJJîere  , 
à l’extrémité  orientale  du  Dioeefe  de  Lavaur.  Elle 
parte  par  Caunesék  par  Ricux,  & fe  jette  dans  l '/Jade, 
à une  petite  diitance  de  la  Paroille  de  la  Redorte  , 
à ç.  I.  Ü.  un  quart  au  N.  de  Narbonne.  Son  cours 
eft  de  6.  1.  ou  environ.  Cette  riviere  eft  une  de  celles 
que  traverfe  le  Canal  Royal  de  Languedoc. 

ARGENTELLES  , en  Normandie  .Dioccfe  de 
Séez  , Parlement  de  Rouen,  Intendance  d’Alençon  , 
Eleélion  d’ Argentan  , Sergenterie  d’Hicxmvs.  Un  y 
compte  41.  leux.  Cette  Paroiftè  eft  à un  tiers  de 
lieue  N.  O.  d’Hiexmes  , & h 3.  LE.  N.  E.  d*  Ar- 
gentan. 

ARGENTENAY , en  Champagne  , Diocéfc  de 
Langres,  Parlement  CSc  Intendance  de  Paris  , Elec- 
tion île  Tonnerre.  O11  y compte  33.  feux.  Cette  Pa- 
roiftè  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  l'Armançon  , 
à 2.1.  S.  E.  de  Tonnerre. 

ARGENTEUIL  , Argcntolium  , bourg  & Châ- 
tellenie , dans  1T Ile-de-France  , Dioccfe  , Par- 
lement , Intendance,  Election,  Vicomte  & Prévôté 
le  Paris.  On  y compte  873.  feux.  Ce  bourg  eft  litué 
ur  la  rive  droite  de  la  Seine , à une  lieue  & demie 
X de  Saint-Denis , 1 . & un  ijuart  S.  O.  de  Mont- 
norcncy  , & 2.  N.  O.  de  Pans.  Long.  19.  S4.  38. 
at.  48.  56.40. 

Il  y a à Argenteuil  , un  Prieuré  de  l’Ordre  de 
iainr-Bénoit , & qui  dépend  de  l’Abbaye  de  Saint- 
Denis  en  France.  Ce  Prieuré  eft  à la  nomination  du 
loi  , & vaut  fept  à huit  mille  livres  de  rente  à 
xlui  qui  en  eft  pourvu.  M.  P Abbé  Fleury  , Auteur 
l’une  très-bonne  Hiftuire  Eccléfiaftiquc  , de  Con- 
èfleur  du  Roi  Louis  le  Bien-Aimé  , étoit  Prieur 
l’Argenteuil  j ce  Sçavant  mourut  le  14.  Juillet 
7*î*  >à  8a.  ans.  Le  IVlonaftere  dt  Prieuré  d’Argeiv 
euil  a été  fondé  fous  le  régné  de  Clotaire  III.  pour 
I**  Religieux.  Charlemagne  le  donna  à fa  fille 
r'hcoAradc  y qui  y mit  des  Religieufes.  Les  Nor- 
lands  le  détruifirent.  Adélaïde  , mere  du  Roi  Ko- 
ert , le  rétablit  de  le  dota  de  biens  allez  confidé- 
iblcs  pour  y entretenir  un  grand  nombre  de  Rcli- 
ieufês.  La  fameufe  Héloïfe  , fi  connue  par  fes 
atours  avec  le  fçavaot  Abaillard  , y entra  l’an 
Tome  I. 


A ïl  G 

1 1 20.  & en  fut  Supérieure.  Elle  fut  obligée  d’en 
fortir  avec  fes  Religieufes  en  1 1 29.  pour  fe  retirer 
au  Paraclet  qu’ Abaillard  lui  céda  : on  mit  alors  à 
leur  place  des  Moines  de  Saint -Denis.  Outre  le 
Prieuré  de  Bénédiélins  , il  y a à Argenteuil  * une  Pa-» 
rpiiTe  dédiée  à Saint-Denis , un  Couvent  d’Auguf- 
tins-Réformés , une  autre  de  Religieufes  de  l’Ordre 
de  Citeaux  , qui  ont  fix  à fept  mille  livres  de  rente  , 
& un  troifieme  d’Urfulines  dont  le  revenu  annuel 
eft  de  9.  à 10.  mille  livres. 

Le  Bureau  d’Argentcuil  eft  un  des  treize  Btireaui 
qui  font  établis  dans  l’Eleaion  de  Paris , pour  la 
diltribution  de  la  Formule  ou  Papier  timbré. 

ARGENTEUIL, bourg,  enChampagne  , Dioccfe 
de  Langres , Parlement  & Intendance  de  Paris  f 
Eleélion  de  Tonnerre.  On  y compte  169.  feux. 
C«te  Paroiftè  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la 
riviere  d Armanqon  , à 2.  LS.  E.  de  Tonnerre. 
L’Eglifc  paroiffiale  de  ce  bouig  eft  dédiée  à Saint- 
Didier.  Il  fe  tient  à Argenteuil , un  marché  le  ven- 
dredi de  chaque  femaine.  Le  territoire  de  ce  bourg 
eft  fertile  en  pâturages , en  grains  de  en  vins. 

ARGEN1EYRES.  Voye\  la  Mothe-Biganos. 

ARGENTIÉ  , dans  le  Bourbonnois  , Dioccfe 
d’Autun  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Mou- 
lins , Eleélion  de  Alor.tluçon.  On  y compte  20.  fcux4 
Cette  Paroille  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  du  Cher  , 
à 2.  petites  lieues  S.  S.  O.  de  Montluçon. 

AKGEN 1 1ERE  ( P ) , petite  ville  , dans  le  Vi- 
varais  , en  Languedoc  , Dioeefe  & Recette  de  Vi- 
viers , Parlement  de  Touloufe, Généralité  de  Mont- 
pellier , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
270.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  un  ruilfeau,  à a.  1. 
& un  quart  S.  S.  O.  d’Aubenas , & 5.  O.  un  quart 
au  N.  de  Viviers.  Il  y avoir  autrefois  auprès  de  l’Ar- 
gentiere  , des  mines  d’argent , mais  il  y a long-temps 
que  ces  mines  font  ou  épuifées  ou  abandonnées. 

ARGENTIERE  , dans  la  Brie.  l/oyc\  Beauvoir. 

ARGENT1ERES  , dans  le  Bourbonnois  , Dio- 
cefe  d’Auiun  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Moulins  , Eleélion  de  Montluçon.  On  y compte 
19.  feux.  Cette  Paroiftè  eft  fituec  à une  petite  dif- 
tancc  de  la  rive  gauche  du  Cher  , à une  lieue  N.  O. 
de  Montluçon. 

ARGEN 1 1ERËS  , en  Languedoc , Dioeefe  & 
Recette  de  Nifmes , Parlement  de  Touloufe  , Géné- 
ralité de  Montpellier , Intendance  de  Languedoc* 
Un  y compte  7.  feux.  Cette  Communauté  eit  à s.  1* 
O.  N.  0.  de  Nifmes. 

ARGENT1NÆ  , en  Alface.  Voye 3;  Strasbourg. 

ARGENTINE  , en  Périgord,  Dioeefe  & Eleéliort 
de  Périgueux  , Parfement  & Intendance  de  Bor- 
deaux. On  y compte  296.  feux.  Cette  Paroiftè  eft 
fituée  fur  un  ruiftèau  , à une  lieue  O.  N.  O.  de  Ma- 
reuil , de  7.  & demie  N.  O.  de  Périgueux. 

ARGENTINS  ,dans  le  Bourdelois , en  Guyenne  t 
Dioccfe  , Parlement  , Intendance  & Eleélion  de 
Bordeaux.  Ce  lieu  eft  une  Commanderie  de  l’Ordre 
de  Malte  , de  la  Langue  de  Provence  & du  Grand-* 
Prieuré  de  Saint-Gilles.  La  Commanderie  d 'Argentins 
vaut  1 j.  mille  livres  de  rente  à celui  qui  en  eft 
pourvu. 

AUGENTOLLE  , en  Champagne  , Dioccfe  de 
Langres , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châ- 
lons  , Eleélion  de  Bar-fur-Aube.  On  y compte  3 x . 
feux.  Cette  Paroille  eft  à 2.  petites  lieues  E.  de  Baw 
fur-Aube. 

ARGENTOLLE  , en  Champagne  , Dioeefe  & 
Eleélion  de  Troyes  , Parlement  de  Paris,  Intendance 
de  Châîons.  On  y compte  13.  feux.  Cette  Paroiftè 
eft  à une  petite  lieue  E.  N.  E.  de  Troyes. 

ARGENTON  , bourg  , en  Anjou  , Dioeefe 
d’Angers  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Tours  Eleélion  de  Châceaugontier.  On  y compte 
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77  ccu%  Ce  bourg  cft  fitué  fur  la  rive  gauche  de  la 
Mayenne , à *.  1.  $•  S.  E.de  Châteaugonticr  , 5c  *. 
un  tiers  N.  N.  O.  d’Angers. 

ARGENTON-LE-CHATEAU  , bourg  , en  Poi- 
tou Diocefc  de  Poitiers , Parlement  de  Paris  , In- 
tendance de  Poitiers  , Elcftion  de  Thouars.  On  y 
compte  179-  feux.  Ce  bourg  eft  fituc  fur  un  ruif- 
feau  , à 2.  1.  & demie  O.  de  Thouars. 

A RGENTON- L’EGLISE  5c  Baigneux  , ville  , 
en  Poitou  , Diocefc  & Intendance  de  Poitiers  , Par- 
lement de  Paris , Election  de  Thouars.  On  y compte 
187.  feux.  Argcnton-PEglife  eft  à une  demi-lieue  S. 
O.  de  Baigneux  , à 2. 1.  & deux  tiers E.  N.  E.  d'Ar- 
genton-le  Château  , 5c  à une  lieue  5t  un  quart  N.  de 
Thouars. 

ARGENTON  , Argcntomagus  , Argentonus,  Ar~ 
gentoaum  Caflrum  . ville  & Châtellenie  , en  Berry  , 
Diocefe  & Intendance  de  Bourges  , Parlement  de 
Paris , Elcftion  de  la  Châtre.  On  y compte  ios6. 
feux.  Cette  ville  cft  fituée  fur  la  riviere  de  Creufe  , 
qui  la  partage  en  ville  haute  5c  ville  balle , à 6.  1. 
oc  trois  quarts  O.  S.  O.  de  la  Châtre  , J.  deux  tiers 
S.  O.  de  Châteauroux , 6.  S.  O.  de  Bourg-De'ols , de 
j$.  5c  demie  S.  O.  de  Bourges.  Long.  19. 10.  SS* 
lat.  46.  {4.  o.  Il  y a à Argcnton  un  Grenier  à fel , une 
Maréchaufléc  , 5c  un  Bureau  des  Traites  forâmes, 
où  l’on  paye  les  droits  d’entrée  5c  de  fortic  pour 
les  marchandées  , qui  viennent  des  pays  rédimes  ou 
qui  y paftent  : ce  Bureau  eft  de  la  Généralité  de 
Bourges. 

La  ville  haute  d’Argenton  a fon  enceinte  par- 
ticulière ôc  quatre  portes , dont  une  lui  donne  com- 
munication avec  la  ville  baflè  : c’eft  dans  la  haute 
que  font  l’Auditoire  où  fe  rend  la  Juftice  , le 
College  , la  Chapelle  de  Saint-Bénoit , 5c  une  Tour 
qui  fett  de  prifon  , & dont  les  fondements  font  bâtis 
en  partie  dans  le  lit  de  la  rivière  de  Creufe.  C’eft 
aufli  dans  la  ville  haute  que  fè  tient  le  marché  deux 
fois  la  femaine  , le  mercredi  5c  le  famedi.  Le  Châ- 
teau étoit  fitué  à l’une  des  extrémités  de  la  ville 
haute.  Ce  Château  étoit  très-ancien.  Il  exiiloit  avant 
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teuil.  Le  cours  de  l’Argentor  n’eft  que  de  3.  lieues 
ou  environ. 

ARGENTRÉ , en  Bretagne,  Diocefe  , Recette  , 
Parlement  5c  Intendance  de  Rennes  , Departement 
des  Tabliers  de  Fougère  de  Vitré.  On  y compte  44. 
feux  5c  un  tiers  de  feu.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur 
un  ruiflëau,  à 6. 1.  E.  de  Rennes. 

ARGENTRÉ  , bourg , dans  le  Maine  , Diocefe 
du  Mans  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Tours  , Election  de  Laval.  On  y compte  3 20.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  fur  le  ruiflëau  de  Jouane  , à une 
lieue  fit  trois  quarts  E.  N.  E de  Laval  11  y a tout 
proche  du  bourg  d’Argentré  , une  carrière  de  marbre 
tout  noir , 5c  d’autre  marbre  jafpé  de  noir  5c  blanc: 
ce  marbre  étoit , il  n’y  a pas  long-temps,  noir , bleu 
& blanc. 

ARGENVILLIERS  , dans  le  Percbc  , Diocefe 
de  Séez  , Parlement  de  Paris , Intendance  d’Alen- 
çon, Election  de  Mortagne , Châtellenie  de  Nogent- 
le-Rotrou.  On  y compte  10 1.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  à x.  1.  & demie  S.  E.  de  Nogeot , 5c  8.  S.  E.  de 
Mortagne.  De  la  Pareille  d’Argenvillicrs  dépendent 
plufieurs  hameaux. 

ARGENXIERES,  Argivtrrum  , dans  le  Niver- 
nois  , Diocefc  de  Nevcrs  , Parlement  de  Paris , In- 
tendance de  Bourges  , Election  de  la  Charité-fur- 
Loire.  On  y compte  44.  feux.  Cette  Pareille  eft 
fituée  à une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  de  la 
Loire  , Ôc  à une  lieue  S.  S.  O.  de  la  Charité.  La  Cure 
d’Argenxieres  (ou  Argenieres}  cft  à la  nomination 
du  Prieur  de  la  Charité. 

ARGENZ  , riviere  , en  Gafcognc  , au  pays  de 
Turfan.  Elle  arrofe  l’Archiprêtré  de  Flan  , l’un  des 
fix  du  Diocefc  d’Airc  ; ôc  elle  fc  décharge  enfuite 
dans  l’Adour , au-delTous  de  Grenade.  Cette  riviere 
eft  peu  confidérable. 

ARGERS  , en  Champagne  , Diocefe  de  Rheims , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons , Elec- 
tion de  Sainte-Menchoult.  On  y compte  23.  feux. 
Cette  ParoiiTe  eft  fituée  fur  la  riviere  d’Ave , à une 
1.  S.  O.  de  Ste.  Menehoult. 


le  temps  de  Pépin  , puifque  ce  Prince  ne  fit  autre 
chofe  que  d’ordonner  qu’il  fût  rétabli.  Mais  le  Roi 
Louis  XIV.  le  fit  démolir. 

Dans  la  villle  baflè  , font  fitués  le  Couvent  des 
Cordeliers  de  l’Eglife  de  Saint-Sauveur , qui  eft  une 
fpccurfale  de  celle  de  Saint-Etienne.  Cette  demicrc 
eft  fituée  hors  de  la  ville , mais  tout  proche. 

Une  ancienne  Chronique  porte  qu’en  762.  après 
que  Fepin  eut  réduit  la  ville  de  Bourges  fous  fon 
obéiflance  , ce  Prince  fit  rétablir  le  Château  d’Ar- 
genton , comme  nous  l’avons  déjà  remarqué  , & en 
confia  la  garde  à Remijlamus , oncle  de  Waifer  , 
fils  du  Duc  Eudes  d’Aquitaine  , qui  avoit  aban- 
donné le  parti  de  fon  neveu  pour  fuivre  celui  de 
Pépin.  Dans  la  fuite  , la  Châtellenie  d’Argenton  fit 
partie  de  la  Principauté  de  Devis.  Cette  Châtelle- 
nie pafla  fuccefli  vement  de  la  Maifon  de  Chauvigny , 
dans  celles  de  Bourbon-Montpcnfier  , Bourbon-la- 
Roche-fur-Yon  & Bourbon- Vendôme.  Elle  appar- 
tint enfuite  au  Duc  d’Orléans,  Régent  du  Royau- 
me : ce  Prince  la  donna  à Marie-Louife-Magdelei- 
ne-V i&oire  le  Bel  de  la  Eoiflierede  Sery , en  faveur 
de  laquelle  la  Seigneurie  d’Argenton  fut  érigée  en 
Comté. 

ARGENTOR  , petite  riviere,  en  Poitou.  Elle  fe 
forme  de  deux  autres  rivières  , dont  l’une  fe  nomme 
Argent  6t.  l’autre  Or.  Ces  deux  rivières  ont  leur 
fource  à une  petite  diftance  du  bourg  de  Ühampagne- 
JVIouton , à 5.  L & demie  O.  S.  O.  de  Confo- 
j v aprcs  s’être  réunies  tout  proche  de  la  Paroiflè 
e Nanteuil  , elles  prennent  le  nom  6'Argentor. 
ctte  riviere  fc  perd  dans  la  Charente , au-deflus 
du  confluent  de  la  Tardouire  , à 2. 1.  S.  O.  de  Naa- 


ARGE VILLE  , Seigneurie , dans  la  Brie-Fraa- 
oife,  Diocefe  de  Meaux,  Parlement  & Intendance 
e Paris  , Election  de  Melun.  Cette  Seigneurie  fut 
érigée  en  Vicomte  par  Lettres  de  Mai  1 $66. , regif- 
trées  le  6.  Septembre  1567.  en  faveur  d’Etienne  , 
Seigneur  d’Arge ville  , créé  Baron  d’Hcricy.  Vt>yt\ 
Hericy. 

ARGEY , en  Bourgogne , Diocefe  , Parlement  5c 
Intendance  de  Dijon  , Bailliage  d<  Recette  d’Ar- 
nay-lc-Duc.  On  y compte  1 7.  feux.  Cette  Paroiflè 
cft  fituée  dans  un  pays  de  montagnes , oh  il  y a des 
bois  5c  peu  de  vignes  , fur  un  ruiflëau  , à $.  U N.  E. 
d’Arnay-le-Duc  , 5c  4. 0.  S.  0.  de  Dijon. 

ARGEY , petite  riviere  , au  Comté  de  Foix , 5c 
dont  le  cours  n’eft  que  de  deux  ou  trois  lieues. 

ARGIERES , dans  le  Forcft , Diocefe  & Inten- 
dance de  Lyon  , Parlement  de  Paris , Election  de 
Montbrifon.  On  y compte  38.  feux.  Cette  Commu- 
nauté n’eft  qu’une  parcelle  de  celle  de  Saint-Cle- 
ment-les-Places  , qui  eft  elle-même  une  annexe  de 
la  ParoiiTe  de  Longcfaigne.  V oye\  Saint-Cicment- 
Ics-Places  5c  Longcfaigne. 

ARG1L , dans  le  Bugey  , Diocefe  de  Lyon , Par- 
lement 5c  Intendance  de  Dijon , Ele&ion , Bailliage 
5c  Recette  de  Bugey.  On  y compte  1 29.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  fituée  fur  une  petite  riviere , à une  lieue 
E.  S.  E.  de  Saint-Rambert , 5c  4.  deux  tiers  N.  0.  de 
Belley. 

ARGILLIERE  5c  la  Grange,  en  Bourgogne, 
Diocefe  de  Langrcs  , Parlement  , Intendance  , 
Bailliage  5c  Recette  de  Dijon.  On  y compte  $8. 
feux.  Cette  ParoiiTe  eft  fituée  dans  une  contrée 
remplie  de  bois  5c  de  montagnes , 5c  enclavee  entre 
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U Champagne,  & la  Franche-Comté, à 4. 1.6c  de- 
mie  S.  S.  £.  de  Lasgrcs , & 9.  & demie  N.  E.  de 
Dijon. 

ARGILLIERS  , en  Champagne,  Diocefe  de  In- 
tendance de  Chiions  , Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  Vitry-le-Francois.  On  y compte  77.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  fituce  à une  dcmi-lieue  de  la  rive 
gauche  de  la  Marne , & à une  lieue  &.  demie  S.  S.  0. 
de  Vitry-le- François. 

ARGILLY  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun 
Parlement  de  Intendance  de  Dijon , Bailliage , Gre- 
nier à fel  de  Recette  de  Nuyts.  On  y compte  119. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  {nuée  fur  la  petite  riviere 
de  Muflain , à une  lieue  de  quart  S.  E.  de  Nuyts. 
N Y a à Aigilly , une  Juftice  royale  ; de  à l’E.  de 
cette  Paroifle  , s’étend  une  belle  foret  qui  con- 
tient S449.  arpents. 

ARGIREY.  Vayc\  Villers-Pater. 

ARGISAN , dans  le  Sundtgav  , Diocefe  de  Bc- 
fançon  , Confeil  fouverain  de  Intendance  d’Alface , 
Bailliage  de  Bedtfort.  On  y compte  14.  feux. 

ARGOEURES  ou  Argbuvres,  en  Picardie , Dio- 
cefe de  Intendance  d’Amiens,  Parlement  de  Paris  , 
Election  de  Dourlens,  Doyenné  de  Vignacourt.  Ôn 
y compte  71.  feux.  Cette  Paroifle  cft  à une  petite 
lieue  N.  O.  d’Amiens , de  à 4.  1.  de  demie  S.  S.  O. 
de  Dourlens. 

ARGOL  de  Frigavou  ou  Trigavou , fa  Trcve  , en 
Bretagne,  Diocefe  de  Recette  de  Quimper,  Parle- 
ment de  Intendance  de  Rennes.  On  y compte  23. 
feux  de  trois  quarts  de  feu. 

4 ARGüNNE  , pays  de  fdrêt.  Le  pays  d’Argonne 
s’étend  partie  dans  la  Champagne  Ô<  partie  dans  le. 
Barrois , entre  la  Meufe  , ta  Marne  de  l’Ailhe.  11  a 
environ  18.  lieues  de  longueur,  fur  une  largeur  fort 
inégale.  Ce  pays  cft  rempli  de  bois,  de  c’eft  ce  qu’on 
appelle  la  forêt  d’Argonne.  Il  y a dans  cette  forêt , 
des  vuides  où  font  bâtis  des  villes  de  des  villages.  Les 
habitants  de  ces  lieux  cultivent  avec  le  plus  grand 
foin  le  terrein  des  environs  , mais  comme  la  qualité 
n’en  cft  point  bonne , ils  font  rarement  payes  de 
leurs  peines.  D’ailleurs  , les  bêtes  fauves  , dont  les 
bois  de  cette  contrée  font  remplis,  caufent  ordinai- 
rement aux  campagnes  des  dommages  confidéra- 
bles  , de  contre  lefquels  il  cft  impoflible  de  fe  pré- 
munir. Auffi  les  habitants  du  pays  d’Argonne  n’ont 
de  meilleure  reflource  pour  fubfifter , que  le  com- 
merce qu’ils  font  du  bétail  qu’ils  nourriflènt , & du 
bois  qu’ils  coupent  de  qu’ils  envoyent  dans  les  pays 
voifîns.  La  ville  de  Ste.  Menehoult n Champagne, 
eft  la  principale  du  pays  d’Argonne  : cette  ville  cft  à 
6. 1.  de  un  quart  E.  N.  E.  de  Châlons , de  io.  de  un 
quart  E.  S.  E.  de  Rheims.  Clermont , Beaumont , 
Villefranche  , Varennes , Grand-Pré  de  Montfaucon 
font  les  autres  villes  de  ce  pays. 

ARGOUGES , bourg , en  Normandie  , Diocefe 
de  Election  d’Avranches  , Parlement  de  Rouen , In- 
tendance de  Caen  , Sergenterie  de  St.  James.  On  y 
compte  1 jo.  feux.  Ce  bourg  eft  à 3. 1.  de  deux  tiers 
S.  d’Avranches. 

ARGOUGES-SUR-BAYEUX  , en  Normandie , 
Diocefe  de  Ele&ion  de  Bayeux  , Parlement  de 
Rouen , Intendance  de  Caen  , Sergenterie  de  Tour. 
On  y compte  11.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une 
lieue  N.  N.  O.  de  Bayeux. 

AR GOUGES-SOU S-MOSLE S , en  Normandie, 
Diocefe  de  Eleftion  de  Bayeux  , Parlement  de 
Rouen,  Intendance  de  Caen  , Sergenterie  de  Tour. 
On  y compte  26.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 2.  1.  O. 
N.  O.  de  Bayeux. 

ARGOULES , en  Picardie,  de  enclave  d’Artois , 
Diocefe  de  Boulogne  , Parlement  de  J’aris , Inten- 
dance d'Amiens , Gouvernement  de  Montreuil.  On 
y compte  200.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fitucc  fur  la 


ARGUEL , en  Picardie  , Diocefe  de  Intendance 
d Amiens,  Parlement  de  Paris  , Ele&ion  d’Abbe- 
ville  Bailliage  d’Aircmie  de  Arguel.  On  y compté 
16.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  demi-lieuc  N.  0. 
de  L&omer  à ».  I.  de  un  quart  O.  S.  O.  d’Airaine  , 
de  4.  S.  d Abbeville  , de  $.  d:  demie  O.  d’Amiens.  Il 
y a à Arguel  un  Bailliage  royal , qui  fîege  à Liho- 
mer  de  reflortit  au  Bailliage  d’Amièns. 

ARGUEL , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Par- 
lement, Intendance , Bailliage  6c  Recette  de  Befaiv 
çon.  On  y compte  32.  feux.  Cette  Paroiffc  eft  à 
trois  quarts  de  lieue  S.  0.  de  Befançon. 

ARGUELLES , dans  le  Comté  de  Bigorre  . ed 
Gafcogne.  Vvye^  Argeles  de  Argelos. 

ARGUENCHY,  en  Normandie,  Diocefe  de  Elec- 
tion de  Bayeux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance 
de  Caen  , Sergenterie  de  Briqucfart.  On  y compte 
6 J.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à une  lieue  & un  tiers 
S.  S.  O.  de  Bayeux. 

ARGUENON  CO»  Argents , riviere , en  Bre- 
tagne. Elle  prend  fa  fourcc  dans  le  Diocefe  de  St. 
Brieux;  de  elle  coule  du  S.  au  N.  h l’extrémité  orien- 
tale de  ce  même  Diocefe.  Après  un  cours  de  6.  ou 
7.  lieues,  l’Arguenon  feperd  dans  l’Océan,  à t.  1. 
O.  S.  O.  de  Saint-Malo. 

ARGUENOS  , Paroifle  de  Juftice  royale , dans  le 
Comminges , en  Gafcogne  , Diocefe  de  Election  de 
Comminges  . Parlement  de  Touloufe  , Intendance 
d Aufch , Châtellenie  de  Fronfac.  Oh  y compte  un 
feu,  7.  bcllugues  de  trois  quarts  de  bellugue.  Cette 
Paroifle  eft  à a.  I.  6e  demie  E.  de  Fronfac , de  4.  de 
un  quart  E.  S.  E.  de  St.  Bertrand  de  Comminges. 

ARGUES,  dans  le  Comté  de  Bigorre,  en  Gaf» 
cogne,  Diocefe  de  Tarbes , Parlement  de  Touloufe, 
Intendance  d’Aufch,  Recette  du  Comté  de  Bigorre. 
On  y compte  58.  feux.  Cette  Paroiifc  eft  à 2. 1.  E. 
S.  E.  de  Tarbes. 

ARGURET , dans  le  pays  des  Quatre-VaJIéeS , en 
Gafcogne  , Diocefe  de  Comminges , Parlement  de 
Touloufe , Intendance  d’Aufch  , vallée  d’Aure.  On 
y compte  100.  feux  ou  habitations.  Cette  Paroifle 
eft  Gtuée  dans  un  pays  de  bois , près  de  la  grande 
Nelte  , à }.  1.  S.  O.  d’Arreou. 

A RGUT- DESSOUS,  dans  le  Comté  de  Com- 
minges, en  Gafcogne,  Diocefe  de  Eleaîon  de  Com- 
mises, Parlement  de  Touloufe.Intendanee  d’Aufch, 
valIee  de  Luchon.  On  y compte  90.  bcllugues  de  de- 
mie. Cette  Paroifle  eft  à 4.  1.  S.  E.  de  St.  Bertrand 
de  Comminges. 

ARGUT-DESSUS , Paroifle  de  Juftice  royale  , 
dans  le  Comte  de  Comminges,  en  Gafcogne  , Dio- 
cefe de  Ele&ion  de  Comminges,  Parlement  de  Tou- 
loufc.  Intendance  d’Aufch , Châtellenie  de  Fronfac. 
On  y compte  $ 1.  bellugues  de  feu  de  trois  qnarts  de 
bellugue.  Cette  Paroifle  eft  h ».  1.  E.  S.  E.  de  Fron- 
fac  , de  4.  de  un  quart  S.  E.  de  St.  Bertrand  de  Com- 
minges. 

AK  GY,  bourg , en  Berry,  Diocefe  de  Intendance 
de  Bourges , Parlement  de  Paris , Eleaion  de  Ghâ- 
tcauroux.  On  y compte  »io.  feux.  Ce  bourg  eft  à 
4. 1.  de  demie  O.  N.  O.  de  Châteauroux. 

ARH 

ARHANSUS , dans  la  baffe  Navarre , Diocefe  de 
Bayonne , Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch, 
pays  d’Oftabarets.  On  y compte  1 feux  ou  habita* 
tions.  Cette  Communauté  eft  à 2.  petites  lieues  S. 
de  St.  Palais. 

A R I 


ARJAC  , en  Quercy , Diocefe  de  Cahors , Par* 
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Ornent  de  Touloufe  , Intendance  de  Monhuban  , 
Election  de  Villefranche.  On  y compte  4.  feux,  75. 
beliugues  Ôc  trois  quarts  de  bellogae. 

AKIANS,  dans  Je  Duché  de  Lorraine  , Diocefe 
de  Metz  , Confeil  fouverain  ôc  Intendance  de  Lor- 
raine. On  y compte  *$.  feux.  Ce  lieu  eft  un  des 
villages  qui  furent  rendus  au  Duc  de  Lorraine,  par 
le  Traité  de  Paris  , de  1718. 

ARICAU  , dans  le  Comté  de  Bigorre,  en  Gaf- 
cogne , Diocefe  de  Tarbes  , Parlement  de  Tou- 
loufc , Intendance  d’Aufch  , Recette  du  Comté  de 
Bigorre.  On  y compte  j6.  feux.  Cette  Paroiflé  eft 
à 6. 1.  S.  S.  O.  de  1 arbes. 

ARIEGE  (1’),  Aregia  , Aurigera  , A nia , riviere 
afl’ez  confidérable  du  Comté  de  Foix  ôc  de  la  Pro- 
vince de  Languedoc.  Cette  riviere  a fa  fource  au 
Comté  de  Foix  , dans  les  Pyrénées , près  des  con- 
fins de  l'Efpagne , à 3.  I.  R.  O.  de  Puicerda , 4,  6c 
demie  O.  de  Montlouis  , 6c  10.  S.  de  Mircpoix.  Elle 
paflé  par  Ax  , Tarafcon  , Foix , Pamiers  , Saver- 
dun  ( dans  le  Comté  de  Foix  ) , 6c  Hauterive , en 
Languedoc.  Elle  fe  jette  dans  la  Garonne , à la 
pointe  de  Puis-à-Guet , entre  les  Paroiffes  de  Por- 
ter , Pinfaguel  6c  la  Croix,  à une  grande  lieue  S.  S. 
O.  de  Touloufe.  Cette  riviere  reçoit  dans  fon  cours 
( qui  eft  de  24.  lieues  ou  environ  ) les  rivières  d 'Ar- 
get , de  Le\  Ôc  de  Le\e.  L’Ariege  n’eft  navigable 
que  depuis  Hauterive,  c’eft-à-dire , dans  une  lon- 
gueur de  quatre  ou  cinq  lieues  ; mais  on  ne  doute 
pas  qu'il  ne  fût  facile  de  faire  remonter  cette  naviga- 
tion jufqu’à  Pamiers.On  prétend  même  que  la  dépenfe 
pour  l’exécution  de  ce  projet,  certainement  très- 
utile  , ne  monteroit  pas  à quarante  mille  livres.  Les 
pauvres  gens  qui  habitent  les  villages  finies  le  long 
de  l’Ariege , s’occupent  à pécher  des  paillotes  ou 
paillettes  d’or  que  cette  riviere  roule  dans  fon  fa- 
ble : cet  or  ell  des  plus  purs  ; nais  il  eft  fi  peu  abon- 
dant que  rarement  ceux  qui  mettent  leur  temps  à le 
pécher  , gagnent  quarante  fols  par  jour.  Souvent 
même  its  ne  trouvent  rien  pendant  plufieurs  jours 
de  fuite.  A l’occafîon  de  ces  paillotes  d’or  , nous 
devons  remarquer  que  les  habitants  des  bords  de 
l’Ariege  les  ramalTcnt  d’une  maniéré  différente  de 
celle  que  pratiquent  ceux  qui  cherchent  l*br  dans 
le  Rhin  ou  dans  le  Rhône.  Les  premiers  commen- 
cent 6c  finiflént  leurs  lotions  dans  des  efpeccs  de 
plats  de  bois  fort  applatis  par  les  bords  6c  dont  le  fond 
eft  a fiez  creux.  Us  rempliftènt  de  fable  ces  plats  6c  les 
agitent  dans  l’eau  même  de  la  riviere  jufqu’à  ce 
que  le  fable  le  plus  fin  difparoiffè.  Si  dans  ce  qui 
refte,  ils  ne  trouvent  rien,  ils  recommencent  leur  opé- 
ration. Quoique  nous  ayions  dit  que  l’or  n’eft  rien 
moins  qu'abondant  dans  l’Ariege,  nous  devons  néan- 
moins ajouter  qu’il  y a des  paylâns  qui  ont  fait  quel- 
que gain  afîêz  honnête , en  cherchant  ce  précieux 
métal  : on  a même  trouvé  dans  cette  riviere  une 
paiilolc  d’or  qui  pefoit  24.  grains , 6c  qui  félon  le 
taux  valoit  trois  livres  douze  fols  , cet  or  étant  à 
vingt-deux  quarats  & un  quart , ainfi  que  l’aflix- 
rent  ceux  qui  l’ont  eflayé.  Au  rêfte  , ce  n’eft  qu’en 
certains  endroits  , 6c  non  pas  indifféremment  par- 
tout, qu’on  trouve  de  l’or  dans  l’Ariege.  Une  pêche 
plus  allurée  qu’on  fait  dans  l’Ariege  , c’eft  celle 
du  poiffon  , qui  y eft  excellent  : on  y trouve  des 
truites  faumonecs  & des  alofes  d’un  gofit  délicieux. 

ARIEN  , Vilarien  , Arct , Samartin  6c  Tournas  , 
dans  le  Couferans , en  Gafcogne , Diocefe  de  Saint- 
Lizierou  Couferans,  Parlement  de  Touloufe,  In- 
tendance d’Aufch  , Elcftion  de  Comminges  „ Châ- 
tellenie de  Caftillon.  Ün  y compte  8.  feux,  5.  bel- 
lugucs  ét  un  quart.  Arien  eft  fitué  fur  la  petite  ri- 
vière de  Betmale  , à un  tiers  de  lieue  N.  U.  de  Vi- 

Nn  c ***"  K*  N*  d’Aret,  une  lieue  N. 
■”*  U.  de  Samartm  ' 
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1.  6c  demie  S.  S.  O.  de  Saint-Lizier  , 6c  8.  ôc  demie 
E.  S.  E.  de  Saint-Bertrand  de  Comminges.  Il  y a à 
Arien,  une  Juftice  Royale. 

AR1FAT,  en  Languedoc,  Diocefe  6c  Recette 
de  Caftres , Parlement  ôc  Généralité  de  Touloufe 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  1 to.  feux! 
Cette  Parodie  eft  à 4. 1.  E.  N.  E.  de  Caftrês. 

ARIGAS , en  Languedoc  , Diocefe  6c  Recette 
d’Alais  , Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y com- 
pte 119.  feux.  Cette  Parodié  eft  à 8. 1.  O.  ua  quart 
au  S.  d’Alais  , 6c  2.  O.  N.  O.  du  Vigan. 

ARIGNAC  , dans  le  Comté  de  Foix  , Diocefe 
de  Pamiers , Parlement  de  Touloufe  , Intendance 
de  Rouffillon  , Recette  du  Comté  de  Foix.  On  y 
compte  14.  feux  de  compoids  6c  109.  feux  allu- 
mans.  Cette  Paroiflé  eft  fituée  fur  la  rive  gauche 
de  l’Ariege  , à 4. 1.  6c  un  quart  S.  un  quart  à l’E.  de 
Pamiers. 

ARIN-MAJOUR  ,cn  Béarn,  Diocefe  de  Lefcar 
Parlement  de  Pau,  Intendance  d’Aufch , Sénéchaut 
fée  de  Morlas.  On  y compte  8.  feux. 

AR1NTHOZ,  en  Franche-Comté,  Diocefe, Par- 
lement & Intendance  de  Bcfançon,  Bailliage  6c  Re- 
cette d’ürgelet.  On  y compte  1$.  feux.  Cette  Pa- 
foiflè  eft  fituée  dans  une  plaine , à une  petite  diibnce 
de  la  rive  gauche  de  la  riviere  de  Valoufe , à 2. 1.  Ôc 
deux  tiers  S.  un  quart  à l’E.  d’Orgelet. 

A RIS  ou  A unis  de  Sigoncc  ,en  Provence , Diocefe 
de  Sifteron , Parlement  6c  Intendance  d’Aix  , Vi- 
guerie  ôc  Recette  de  Forcalquicr.  On  y compte  un 
feu  6c  demi.  Sigonce  eftf  une  petite  diftance  d’Aris, 
ôc  à une  lieue  E.  N.  E.  de  Forcalquicr. 

ARISE  ( 1’  ) ou  la  Rizt , petite  riviere,  qui  coule 
dans  le  pays  de  Foix  , 6c  dans  la  Province  de  Lan- 
guedoc. Elle  vient  des  Pyrénées  ôc  fe  forme  de  plu- 
ficurs  ruifléaux  qui  ont  tous  leurs  fources  dans  les 
montagnes  de  ce  nom.  L’Arîfe  paflé  par  les  Ma» 
d’Azil  Ôc  par  Rieux  ; 6c  fe  jette  dans  la  Garonne, 
vis-à-vis  de  Carbonne  , à une  lieue  6c  un  quart 
N.  O.  de  Rieux.  Le  cours  de  cette  Riviere  eft  de 
8.  ou  9.  lieues. 

ARJUZAN  , dans  le  pays  des  Landes , en  Gaf- 
cogne , Diocefe  de  Dax  , Parlement  de  Bordeaux , 
Intendance  d’Aufch  , Eleétion  des  Landes.  On  y 
compte  95.  feux. 

A R L 


ARLANGE  , dans  le  Duché  de  Lorraine  rDio- 
cefe  de  Metz  , Confeil  fouverain  6c  Intendance  de 
Lorraine , Bailliage  de  Dieuze.  On  n'y  compte  que 
2.  feux. 

ARLANT  , bourg  , en  Auvergne , Diocefe  de 
Clermont  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Riom  , Election  dTilbirc.  On  y compte  209.  feux. 

ARLANT , petite  ville , en  Auvergne  , Diocefe 
de  Clermont,  Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Riom  , Election  d’iflbirc.  On  y compte  379.  feux. 
Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Dore , à 7-1. 
E.  S.  E.  d’Ifloire. 

ARLEBüSC  , dans  le  haut  Vivarais  , en  Lan- 
guedoc , Diocefe  de  Vienne  , Parlement  de  Tou- 
loufe, Généralité  de  Montpellier,  Intendance  de 
Languedoc  , Recette  d’Annonay.  On  y compte  t *7* 
feux.  Cette  Paroiflé  eft  fituée  fur  la  riviere  de  Dou- 
ze , à 3.  petites  lieues  O.  N.  O.  de  Tournon , 6c  1 1. 
N.  N.  O.  de  Viviers. 

ARLEMPEDE  , dans  le  Vivarais,  en  Languedoc, 
Diocefe  6c  Recette  de  Viviers,  Parlement  de  Tou. 
loufe  , Généralité  de  Montpellier , Intendance  de 
Languedoc.  O11  y compte  io$.  feux. 

ARLES  , Arelate  , Arelas , Arelatum  , ville  très- 
confidérable  , grande  , belle  6c  ancienne  , avec  un 
Archevêché  , eu  Provence  , Parlement  & Inten- 
dance 
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dance  d’Aix  , chef-lieu  en  quelque  forte  des  Terres 
adjacentes  , Siégé  d’une  Sénéchauffée  , d’une  Ami- 
rauté , ôte.  On  y compte  zoo.  feux  de  cadaftre , & 
environ  26.  mille  âmes.  Dans  le  nombre  de  feux 
font  compris  toutes  les  dépendances  de  la  ville 
d'Arles.  Maisles  26.  mille  amcs  font  contenues  dans 
la  ville  de  ce  nom  , ôc  on  en  compte  S9519.  tant 
dans  la  ville  que  dans  les  Paroifles  de  la  campagne 
qui  font  fituees  dans  l’étendue  de  fon  territoire  , 
oc  qui  dépendent  de  la  ville  d’Arles.  Cette  ville  cft 
fituée  elle-même  fur  la  rive  gauche  du  Rhône  , à 
une  petite  diftance  au-deflbus  de  l’endroit  oh  ce 
fleuve  fe  partage  en  deux  branches  ( pour  embrafler 
l’étendue  de  terre  qu’on  nomme  la  Camargue  ),à 
3.  petites  lieues  S.  S.  O.  de  Tarafcon,  4.  deux 
tiers  S.  E.  de  Niftnes , 6.  deux  tiers  S.  S.  O.  d’A- 
vignon, 13.  un  tiers  O.  N.  O.  de  Marfeille  , 7.  un 
tiers  N.  O.  du  Martigues , 12.  & demie  O.  un  quart 
au  N.  d’Aix  , 6.  deux  tiers  N.  de  l’embouchure  du 
Rhône,  ôc  107.  S.  S.E.  de  Paris.  Long.  22.  18.0. 
lat.  41-40.  33. 

Pour  la  perception  des  droits  qui  font  dûs  aux 
Fermiers  généraux  de  France , il  y a à Arles  un 
Bureau  qui  eft  de  la  Direction  de  Marfeille.  Il  y a 
auffi  dans  cette  ville , un  Bureau  pour  ce  qui  con- 
cerne le  Domaine  d’Occident  , « ce  Bureau  eft. 
réuni  avec  celui  des  cinq  grofTes  Fermes  de  France , 
dont  nous  venons  de  faire  mention.  Outre  cela  , 
la  ville  d’Arles  eft  un  lieu  d’entrepôt  pour  le  fel 
qui  fe  diftribue  dans  une  partie  de  la  Provence  , 
dans  le  Comté  Vcnaiffin  , en  Dauphiné  , ôcc.  La 
proximité  des  falines , jointes  à divers  privilèges , 
tous  fort  anciens , dont  jouiffent  les  habitants  de 
la  ville  d’Arles , aufii-bien  que  ceux  des  Paroilfes 
qui  en  dépendent  , eft  caufe  que  dans  ce  Diflriét  le 
fcl  eft  donné  à ceux  qui  en  demandent  , à un  prix 
beaucoup  plus  bas  que  dans  le  relie  de  la  Province. 

Outre  les  Tribunaux  que  nous  avons  déjà  nom- 
més , il  y a à Arles  un  Hôtel-de-Ville  avec  Juridic- 
tion , ôc  un  Tribunal  de  Juges-Confuls.  Ce  dernier 
eft  compofé , ainfi  que  les  autres  Tribunaux  de  cette 
efpece,  de  Juges  tirés  des  divers  Corps  de  Marchands 
de  la  ville. 

La  ville  d’Arles  députe  fes  Confuts  ( les  premiers 
Magiftrats  de  la  ville , ailleurs  les  Echevins  ) aux 
AlTemblées  de  la  Province  , mais  feulement  pour 
avoir  foin  , conjointement  avec  ceux  de  Marfeille  , 
des  intérêts  des  Terres  adjacentes , dont  ces  deux 
villes  font  du  nombre.  Les  Confuls  d’Arles  alternent 
avec  ceux  de  Marfeille  ; de  forte  qu’ils  n’affiftent 
aux  Aftèmblées  que  dans  les  années  dont  le  nombre 
eft  impair.  Mais  les  Confuls  d’Arles  , de  même  que 
ceux  de  Marfeille , n’ont  aux  AlTemblées  de  la  Pro- 
vince , que  la  voix  repréfentativc , ôc  point  du  tout 
la  délibérative. 

Quelque  coniîdérable  que  foit  encore  aujour- 
d’hui la  ville  d’Arles  , elle  l’étoit  autrefois  beaucoup 
plus.  Elle  s’étendoit  alors  fur  l’une  & l’autre  rive 
du  Rhône.  Mais  la  partie  qui  étoit  lituée  fur  la  rive 
droite  de  ce  fleuve  , a été  détruite , & il  n’en  relie 
plus  que  la  bourgade  ou  fauxbourg  de  TrinquctaiUe. 
La  ville  communique  avec  ce  fauxbourg  par  un  très- 
beau  pont  de  bâteaux.  Ce  pont  eft  fort  bien  entre- 
tenu , ôc  le  long  , de  chaque  côté , font  placés  des 
bancs  également  propres  ôc  commodes  , où  dans  la 
belle  laiton  les  habitants  de  la  ville  vont  prendre  le 
frais.  Derrière  ces  bancs  régnent  des  gardes-fous , 
élevés  à hauteur  d’appui  ôc  à jour  , ôc  qui  n’empê- 
chent pas  qu’étant  arfis  on  ne  puifle  découvrir  le 
Rhône  Ôc  la  campagne.  A l’endroit  le  plus  commode 
de  ce  pont,  on  a pratiqué  une  cfpecc  de  pont-tour- 
nant , qu’on  ouvre  pour  lait  fer  palier  les  gros  bâteaux , 
qui  montent  ou  qui  delcendent  la  riviere. 

Nous  avons  dit  que  la  ville  d’Arles  cft  fort  an- 
Tome  I. 
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cienne , Ôc  elle  l’eft  même  au  point  qu’on  trouve  de 
la  difficulté  à recevoir  l’opinion  vulgaire  qui  la  fait  , 
auffi-bien  que  Marfeille  , une  Colonie  des  Phocéens 
qui  vinrent  s’établir  dans  les  Gaules.  Car  on  croit 
qu’elle  a devancé  même  ce  temps , quoique  Sirahon 
ait  dit  le  contraire.  On  prétend  qu’elle  a etc  fondée 
par  les  Gaulois  Salii  ( les  Saljres  ) , qu’elle  a été 
habitée  par  les  Segorgii  ( les  Segourgiens  ) , Ôc 
qu’elle  avoit  un  Roi  ou  un  Chef  particulier  long- 
temps avant  que  les  Romains  pénétraflênt  dans  les 
Gaules. 

Quoi  qu’il  en  foit  de  l’anciennctc  de  cette  ville  , 
qui  eft  d’ailleurs  certainement  inconteftable  , on  ne 
trouvera  pas  mauvais  que  nous  rapportions  ici  les 
differens  noms  qui  lui  ont  etc  donnés  en  divers 
temps  , ôc  d’où  certains  Auteurs  ont  prétendu  faire 
dériverfon  origine.  Pline  ôc  Mêla  l’appellent  Arelate 
Sextanorum , parce  que  les  Romainsy  avoient envoyé 
une  Colonie  de  la  Gxieme  légion.  Quelques-uns  font 
d’opinion  quVîre/<ire  fignifie  en  Langue  celtique  , 
une  ville  bâtie  dans  un  lieu  marécageux  : ils  difent 
pour  cela  que  hâte  en  cette  Langue  lignifie  un 
étang  , un  marais , ôc  que  ar  veut  dire  au  ou  à la. 
Ainü , en  joignant  ces  deux  mots  , Us  en  font  Ar - 
late  , c’eft-à-dirc  , bâtie  dans  le  marais.  Ces  mêmes 
Auteurs  donnent  pour  exemple  le  mot  Bas-Breton  , 
Ar-mor  Q à la  mer  ) , d’où  eft  venu  le  mot  Armo- 
rique. D’autres  prétendent  qu’ Arles  a pris  fon  nom 
d’un  grand  ôc  valle  Autel  qu’il  y avoit  en  ce  lieu  , 
ôc  qui  étoit  nommé  Ara-lata.  La  tradition  porte 
ue  pendant  long-temps  on  immola  fur  cet  Autel , 
es  viôtimes  humaines , en  l’honneur  des  Dieux.  On 
fçait  fans  doute  que  cette  cruelle  maniéré  de  révé- 
rer la  Divinité  , étoit  en  ufage  parmi  les  Druides, 
anciens  Prêtres  des  Gaulois.  Il  exiûe  encore  à Arles  , 
au  lieu  de  la  Roquette  , hors  des  murs  de  la  ville  , 
les  débris  d’une  pyramide  qu'on  prétend  être  des 
relies  de  ce  funelte  Autel , dont  nous  venons  de 
parler.  Quelques-uns  ont  nommé  la  ville  d’Arles  , 
Arelas  Mammillaria  : ceux-ci  faifoient  fans  doute 
alluflon  ou  à la  fécondité  du  terroir  de  cette  ville 
qui  la  rendoit  comme  la  nourrice  de  pluliears  autres  , 
ou  à quelque  Divinité  particulière  qu’on  adoroit  en 
ce  lieu , Ôc  qui  étoit  repréfentée  comme  une  tonne 
portant  une  tête  de  femme  Ôc  remplie  de  mammel- 
les  depuis  le  haut  jufqu’en  bas.  On  ne  doute  plus 
que  les  anciens  n’aient  honoré  fous  cette  emblème  , 
la  Nature  ou  plutôt  le  Soleil  (félon  M.  de  Laffiteau , 
Evêque  de  Siileron , Mceurs  des  Sauvages  améri- 
cains , tom.  x.  t/1-40.  page  136.  planche  4.  fig.  a. 
ôc  2.  ).  Cette  figure  étoit  l’emblème  de  la  Terre. 
C’ctoit  la  Cerès  des  Egyptiens  , ôc  l’Ifis  chez  divers 
euples  ôc  chez  les  Gaulois.  11  y avoit  à Paris  une 
gure  pareille  , où  eft  aujourd’hui  l’Abbaye  de  Saint- 
Germain  - des  - Prés.  Mais  les  Religieux  de  cette 
Abbaye  s’étant  apperçu  de  la  fîmplicité  d’une  fem- 
me , qui  venoit  faire  des  offrandes  à cette  Idole  , 
pour  retrouver  quelque  chofe  qu’elle  avoit  perdu  , 
crurent  qu’il  falloit  expier  ce  crime  , en  perdant 
l’Idole  elle-même  , ôc  la  briferent , quelque  defir 
qu’ils  euffent  d'ailleurs  de  la  conferver  comme  une 
marque  d’antiquité. 

11  eft  auffi  des  Auteurs  qui  ont  nommé  la  ville 
d’Arles , Arelas  MilUaùa  , parce  qu’on  commcn- 
çoit  à compter  depuis  Arles  les  milles  par  des  colon- 
nes milliaires  , élevées  fur  les  grands  chemins  oui 
conduifoicnt  d’Arles  à Rome  , ou  à d’autres  grandes 
villes  : cela  fe  prouve  par  deux  pièces  d’une  même 
colonne  de  marbre  , qui  font  placées  devant  la  porte 
des  Jéfuites  d’Arles.  Cette  colonne  avoit  environ 
douze  pieds  de  hauteur.  Sur  Tune  des  deux  pièces 
qui  eu  relient , on  lit  : Salyis  , Ôcc. 

Enfin , Conftantin  le  Grand , fe  plaifant  beaucoup 
à Arles  où  il  avoit  fait  un  allez  long  féjour  , 
Rrr 
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4 5 , . _ ville  fût  appelle  de  fon  nom  Conf- 

™'*' ’’ c" K-  V1Æ  beaucoup  , & on  y 
vo^t* encore  bien  des  relies  de  divers  edilices  dont 

U l’avoir  orne*.  , „ . 

La  ville  d'Arles  eft  fans  doute  une  de  celles  du 
Royaume  qui  pofledent  de  plus  beaux  monuments 
d’antiquité  & en  plus  grand  nombre.  Nous  ne  par- 
lerons ici  que  de  quelques-uns  qui  méritent  certai- 


nement qu’on  en  faite  mention. 

Au  milieu  d’une  des  principales  places  de  cette 
ville,  eft  un  obélifque  de  marbre  granité  , c’eft-à- 
dirc  , d’un  marbre  pareil  à celui  des  obélifques  de 
Rome  , mais  avec  cette  différence , que  ces  derniers 
/ont  remplis  de  figures  hiéroglyfiques  , & que  celui 
d’Arles  eft  demeuré  nud , comme  s’il  eût  été  réfcrvé 
afin  que  les  grandes  a&ions  de  Louis  XIV.  y fulfent 
gravées.  Cet  obélifque  qui  a cinquante-deux  pieds 
de  hauteur,  fut  tiré  de  terre  en  1675.  , & élevé 
<n  1 676.  On  fe  fervic  pour  cet  effet  de  huit  gros 
mâts  de  navire , qu’on  avoit  dreffés  autour  du  pie- 
dcftal  fur  lequel  on  vouloit  le  placer.  Ces  mâts 
étoient  liés  enfemble  par  le  haut.  On  y avok  atta- 
ché plufieurs  fortes  poulies , dans  lefqucllcs  paftbient 
de  gros  cables  , qui  étoient  tirés  par  huit  cabeftans , 
qu’on  faifoit  tourner  en  même-temps.  Ces  machines 
eurent  un  fuccès  fi  heureux  , que  l’obélifque  qui  pefe 
environ  deux  mille  quintaux  , ayant  été  fufpendu 
en  l’air,  fut  mis  fur  fon  picdcftal  en  un  quart- 
d’heure  de  temps.  La  cérémonie  en  fut  pompeufe  : 
elle  fut  faite  au  bruit  du  canon , 6c  au  fon  des  tym- 
balcs  & des  trompettes  de  la  ville. 

Jaloufe  6c  cmprcftce  de  donner  une  marque  publi- 
que de  fa  vénération  pour  la  perfonne  facrée  de  fon 
Roi , la  ville  d’Arles  confacra  ce  monument  à la 
gloire  de  Louis  le  Grand  , 6c  fit  mettre  au  haut  de 
i’obclifque  un  globe  d’azur  parfemé  de  fleurs-de- 
Lysd’or,  6c  couronné  d'un  folcil  ,qui  ctoitladcvifc 
de  ce  Prince.  On  répara  tout  ce  qui  fe  trouvoit  ufé 
par  le  temps.  Le  piedeftai  fut  orné  aux  quatre  an- 
gles , d’autant  de  figures  de  lions  de  marbre  , de  les 
races  furent  chargées  chacune  d’une  infeription  la- 
tine à la  louange  du  Prince  pour  lequel  ce  monu- 
ment avoit  été  érigé. 

L’élégance  de  ces  inferiptions  eft  digne  de  PeC 
prit  de  M.  Pcliffon , qui  eneft  l’Auteur , 6c  de  la  gloire 
du  grand  Roi  pour  qui  elles  ont  été  faites.  Nous  ef- 
timons  que  le  public  verra  avec  plaifir  que  nous  les 
rapportions  ici.  (Les  chiffres  I. , II.,  IU.  & IV.dc- 
fignent  les  quatre  faces  de  l’obélifque  ). 

I.  LUDOVICO  Macho  f ormes  omnium  ante fie  Prin- 
cipum  vir tûtes  amfrlexo.  Impcratcri  inviüijpmo.  Legfiiatori 
ftpientijfismo.  Æquffimo  Juàici.  GementiJJsmo  Domino.  Re- 
nefiation  amplijfmo.  Patri  Populorum  optimo.  Vert  Régi.  Se- 
natus  Popnlufique  Artlatems.  C’eft-à-dire  , A Louis  l.£ 
Grand  , qui  a rém/ti  en  fia  Perfiome  toutes  Us  vernu  de/ 
Princes  fier  Ayeux.  Roi  invincible.  Sage  Légifateur.  Juge 
équitable.  Aiattre  clément  & dtbonnmre.  Bienfaiteur  gé- 
néreux. Pert  des  Peuples,  Véritablement  Roi.  Ce  fil  à lui 
que  le  Sénat  & le  Peuple  d’Arles  confinèrent  ce  monument. 

II.  Olim  Soit  fiterum  Gemiwn  Dco.  Nunc  ftlicitribus 
uufpidis  Ludovico  Maono  fiplendote  ac  fiublimitate 
fort  ma  , ingtnii  lumine  , perpicacitote  , vi  , celer!  taie , men- 
tu  magmiifidine  at  bentfietntià.  Vero'orbis  GaUici  Sali.  Nec 
pluribtu  impart.  Qui  nec  errât  nec  cefifiat , quieto  JmULs.  Pro- 
mue ejsts  Mcolumitate  ai  que  faltae  , in  qua  fialsu  public  a ver- 
f*tur  , Deo  opiimo  ntavimo  dicat  , vovet  , c enferrât. 

P.  Q A. 


On  confier  oit  autrefois  Je  femblabUs  monuments  au  So- 
leil  , que  certaines  Nasions  adoraient.  Aujourd'hui  , fini  de 
plus  heureux  aufpices , le  Sénat  & le  Peuple  d’Arles  confia- 
•TfW  celui-ci  4 Louis  le  Grand  , & véritablement 
Crmd  par  l’élévation  de  fia  fortune  j par  Us  lumières  , la 
pénétras, m , la  force  & U vivacité  de  fin  tfiurit  : par  fia 
gencfofut  CT  par  U grandeur  de  fièn  ante.  À Loués  U véritable 
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Sdeil  de  la  France  ; Soleil  capable  lui  fieu!  d’éclairer  plufteurt 
Peuples  ; Soleil  , qui  dans  fia  c arriéré  ne  s’égare  jamais  , & 
qui  ne  perd  jamais  rien  de  fia  tranquillité , quoiqu'il  ne  ce jfe 
point  d’agir.  Cefit  pour  ta  confiervasion  de  et  grand  Roi , de 
laquelle  dépend  le fidut  du  Peuple,  qu’ Arles  fait  des  vaux  au 
Dieu  fieul , bon , grand  & ptùjfant. 

III.  Ludovico  Mac  no  ad  tsemitmem  GaUici  Nom- 
nit  note.  Sempervlüori.  Semptr  pacifico.  Stuiiortm  , onium  , 
virtutum  omnium  porenti  nûtijftsno  & liberal  ifijimo.  Efifepte 
jufilitU  , pi  et  ail  , Providentia  , muni  fie tmie.  S.  P.  Q.  A. 

A Louis  le  Grand  , né  pour  éUmifier  U Nom  Fran. 
fait.  Toujours  vklorieux.  Toujours  pacifique.  P etc  & pn. 
teneur  , doux  & libéral  , des  arts  & des  vertus.  Cefi 
(kfia  perfonne  , as#  bien  qu  ) afiajssfiict , à fia  piété , À fia 
prudence  & à fia  magnificence , que  le  Sénat  & le  Peuple 
d’Arles  conjacrem  ce  mammem. 

IV.  Ludovico  MAGNOquôdlabefaBotam  RempuhUcam 
reftltuerit.  Auiïoritatem  Regibus , vim  Le  gibus , rebut  ordiuem 
reddiderit.  Irnpiam  fiingulariton  certamimm  rabiem  extinxe- 
rit.  Terra  manque  in  immenfum  Fr  an  cor  cm  vires  , commet- 
cia  , imperium  auxtrit  , propagaverit.  Genres  fnderatas  or- 
nas , ipfitm  imidiam  gloriâ  vicerit.  S.  P.  Q.  A. . 

A Louis  LE  GRAND  , qui  a réparé  toutes  les  pertes 
de  l’Etat , qui  a rendu  aux  Rois  leur  autorité , aux  Ltix  leur 
force  , a toutes  cloofies  l’ordre  &la  réglé.  Qui  a étouffé  la  rare 
impie  des  combats  fiütguliers.  Qui  fur  la  terre  & fur  la  mer  a 
étendu  bien  au  loin  Us  forces , le  commerce  & la  domination 
de  l’Empire  François.  Qm  par  fies  armes  a vaincu  Ut  Nations 
liguées  contre  lus  , & qui  par  U gloire  que  fies  vertus  lui 
ont  acquifie , a triomphé  de  l'envie  mime. 

Au  refte , il  ne  fera  pas  hors  de  propos  de  remar- 
quer que  le  Roi  Charles  IX.  quiaimoit  la  ville  d’Ar- 
les ( dont  il  fonda  l’Hôpital  en  1573.),  aT°ft 
deffein  de  faire  tirer  l’obëlifque  dont  nous  venons  de 
parler , & dont  la  pointe  fe  dëcouvroit  hors  de 
terre.  Mais  la  courte  durée  de  la  vie  de  ce  Prince 
ne  lui  laifla  pas  le  temps  d’exécuter  le  projet  qu'il 
avoit  formé  à ce  fujet.  "Nous  remarquons  encoreque 
les  divers  mémoires  qui  nous  ont  été  fournis  fur  la 
ville  d’Arles,  ne  s’accordent  point  fur  le  lieu  où  étoit 
l’obélifque  en  queftion  , avant  qu’il  fût  tiré  de  terre. 
Selon  quelques-uns  de  ces  mémoires , cet  obélifque 
étoit  demeuré  caché  dans  les  fables  fur  le  bord  du 
Rhône  , apparemment  à l’endroit  même  où  il  avoit 
été  débarqué  du  temps  des  Empereurs  romains  ; 
mais  fi  cela  eft  ainfi , il  aura  fallu  certainement  plus 
d’un  quart  d’heure  de  temps  pour  relever  cet  obélif- 
que , le  tranfporter  dans  la  ville  , & le  placer  fur  le 
piedeftai  où  il  eft  à préfent.  Par  conféquent , nous 
eftimons  que  l’obéi ifque  en  queftion  avoit  été  tire  de 
terre  & tranfporté  dans  la  ville  dès  l’an  1675. , & 
que  l’année  fuivante  on  n’employa  qu’un  quart 
d’heure  de  temps  pour  le  relever  & le  placer  fur  le 
piedeftai  qu’on  lui  avoit  deftiné. 

L’Amphithéâtre  d’Arles  a vraifemblablemcnt  été 
bâti  par  Jules  Céfar.  Cet  Amphithéâtre  qui  ne  pa- 
roît  pas  avoir  jamais  etc  achevé , eft  de  forme  ovale 
& en  cela  femblable  à la  piûpart  des  autres  monu- 
ments de  cette  efpece  : il  a cent  quatre-vingt-qua- 
torze toiles  de  circonférence  , & dix-fept-toifes  de 
hauteur  pour  le  frontifpice.  La  place  du  milieu, 
qu’on  appelloit  Y Anne  , a fbixante-onxe  toifes  de 
longueur  fur  cinquante-deux  de  largeur.  Les  porti- 
ques font  à troisétages  de  pierres  de  taille  d’une  grof- 
feur  prodigieufe.  Chaque  étage  comprenoitfoixante 
arcs  : ces  arcs  fubfiftent  encore.  Ilne  paraît  plus  que 
la  face  du  fécond  & du  troifieme  étage  : cette  face 
( quoique  défigurée  ) eft  ornée  de  colonnes  avec 
leurs  bafes  & chapiteaux  , 6c  d’une  belle  comiche. 
Le  premier  étage  eft  prelquc  tout  entier  ; mais  ia 
piûpart  des  chambres  & des  caves  font  comUe«« 

Près  du  Cellier  public, on  voit  l’iffue d’un  che- 
min ou  paflàge  fouterrein  , par  lequel  le  vulgaire 
croit  qu’on  alioit  autrefois  d’Arles  à Nifines , pour 
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éviter  <Je  traverfer  le  Rhône  â découvert.  Mais  on 
pourrait  ibnpyinner  que  ce  prétendu  paflàge  n’étoit 
qu’un  aqueduc  , qui  avoit  etc  confirait  pour  con- 
duire de  bonnes  eaux  des  montagnes  des  Baux , voi- 
sines d’Arles  , ou  à Saint-Gilles  ou  à ^quelque  Balais 
du  voiiinage.  On  pourrait  fonder  cette  conje&ure 
fur  la  découverte  qui  a été  faite  en  divers  temps  , 
fie  plufieurs  gros  tuyaux  de  métal  qu’on  a trouvé 
dans  le  Rhône. 

Proche  du  Couvent  des  Carmes  , font  deux  por- 
tiques en  voûte , d’une  firuâurc  très-ancienne  , & 
que  l'on  croit  être  un  ouvrage  des  Romains. 

Au  quartier  de  La  ville  le  plus  élevé  , & près  du 
College  , fe  voient  des  vefiiges  de  deux  Temples 
dont  l’un  eft  fermé  de  Tours  peu  éloignées  les  unes 
des  autres  : on  croit  que  ce  Temple  ctoit  confocré 
à Diane.  Dans  le  même  quartier , de  au-deflous  des 
deux  Temples  dont  nous  venons  de  faire  mention, 
fe  voient  auffi  des  refies  d’un  Arc  de  Triomphe  , 
94  il  y avoit  cinq  portes  , mais  qui  font  fermées 
jdepuis  long-temps. 

Outre  les  monuments  anciens , dont  nous  venons 
■de  parler , on  en  trouve  quantité  d'autres  en  divers 
endroits  de  la  ville  d’Arles. 

JLe  Cimetiere  des  Champs  Elifces  ( Campuf 
JEUJius  ) , que  par  corruption  on  nomme  EUfcamp  , 
xft  hprs  de  la  ville  , & il  occupe  une  colline  agréa- 
ble. Comme  ce  Cimetière  ctoit  le  lieu  où  l’on  cn- 
-terroit  tout  le  monde  , on  y voit  un  grand  nombre 
de  tombeaux.  Parmi  ces  tombeaux  , il  y en  a où  des 
Payens  ont  été  inhumés  , & d’autres  où  l’on  a mis 
des  Chrétiens.  Les  premiers  fe  rcconnoiflènt  à ces 
deux  lettres  D.  M.  ( Dits  Manibus  ) ; & les  autres 
/ont  difiingués  par  une  Croix.  Ces  tombeaux  ne  font 
cas  tous  delà  même  capacité  ni  de  la  meme  qualité , 
les  uns  font  grands  &.  les  autres  petits , les  uns  font 
de  marbre  & les  autres  de  pierre.  Quelque  confidé- 
rable  que  foit  encore  le  nombre  de  ces  tombeaux  , 
il  l’étoit  autrefois  beaucoup  plus.  Divers  particuliers 
en  ont  enlevé  plufieurs  , dont  ils  fe  font  fervis  pour 
.bâtir  leurs  roaifons  de  campagne.  Plufieurs  autres 
-ont  été  brifés  dans  l’efpérance  d’y  trouver  des  pièces 
de  monnoie  d’or , d’argent  ou  de  bronze  , & en 
effet  on  y en  a trouvé  dans  quelques-uns.  Outre  des 
pièces  de  monnoie  , on  y a trouvé  aulfi  des  urnes , 
des  paterres , des  lacrymatoircs  de  des  lampes  pré- 
tendues inextinguibles. 

Charles  IX.  étant  à Arles  avec  la  Reine  fâ  mere  , 
cette  rrinceffe  fit  transporter  à Paris  plufieurs  de 
ces  tombeaux  antiques  , & des  connoilfeurs  choi- 
lirenc  ceux  qui  étoient  les  mieux  travaillés.  On  en 
donna  auffi  au  Duc  de  Savoye  & au  Prince  de 
Lorraine. 

On  trouve  dans  les  Archives  de  la  ville  d’Arles , 
qu’en  163s.  le  Marquis  de  Saint-Chaumont , alors 
Lieutenant  de  Roi  en  Provence  , pria  les  Confuls 
de  cette  ville  de  lui  donner  treize  de  ces  tombeaux 
antiques  , & qu’ils  lui  furent  accordés.  Ces  memes 
Archives  portent  qu’en  1 640.  on  donna  trois  autres 
-tombeaux  à Alphonfe  du  Plejfis , Cardinal,  Arche- 
vêque de  Lyon , frere  du  Cardinal  de  Richelieu  , & 
qu’on  les  lit  tranfporter  aux  dépens  de  la  ville 
d’Arles  à une  n\aifon  de  campagne  de  ce  Cardinal. 
. Ce  Prélat  avoit  été  auparavant  Archevêque  d’Aix  , 
& s’étoitfait  aimer  & refpeâer  de  toute  la  Province. 

Nous  avons  dit  que  les  tombeaux  des  Champs 
-Elîfées  ne  font  pas  tous  égaux  , & qu’il  y en  a de 
grands  & de  petits  , & de  plus  larges  les  uns  que 
les  autres.  Les  plus  larges  ont  etc  faits  pour  deux 
corps  ; dans  ceux  de  cette  efpece  , il  y a une 
féparation  allez  déliée.  Au  refte  , les  tombeaux  des 
Champs  EÜfées  ont  prefque  tous  deux  toiles  de  lon- 
gueur fur  quatre  pieds  &demi  de  largeur. 

C’eft  dans  les  Champs  L idées  qu’efi  l’Egüfc  de 
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Saint-Honorat , à préfent  occupée  par  les  Minimes , 
& l’une  des  Eglifes  de  France  de  la  plus  haute  an- 
tiquité. C’eft  Saint-Virgile , Archevêque  d’Arles  , 
qui  la  fit  bâtir  au  commencement  du  feptieme  fiecle , 
fous  l’invocation  de  Saint-Honorat , un  de  fes  pre- 
cUceffeurs.  Certe  Egiife  a été  détruite  en  partie  par 
les  Caiviniftes  , & il  n’en  refte  plus  que  le  tiers  ou 
environ.  On  remarque  dans  l’Eglife  de  .ydMr-f/o/iorar 
dont  il  eft  ici  queftion  , deux  anciennes  Chapelles 
qui  fubfiftcnt  encore  aux  deux  côtés  du  Maître-  Autel. 
Outre  ces  deux  Chapelles  on  en  a confirait  d’autres , 
dont  la  plus  remarquable  eft  celle  de  Notre-Dame 
de  Grâce.  Celle-ci  eft  bâtie  , à ce  qu’on  prétend  fur 
les  fondements  de  celle  que  Saint-Traphimc  avoit 
dédiée  lui-même  à la  Sainte-Vierge  , pendant  que 
cette  mere  du  Sauveur  étoit  encore  en  vie.  Une 
très-belle  figure  de  marbre  blanc , & qui  repréfente 
Ja  Reine  du  Ciel  ,omc  la  Chapelle  dont  nous  par- 
lons. Le  tombeau  de  Saint-Trophime  £ert  d’AuteJ 
à cette  Chapelle.  Ce  tombeau  eft  de  pierre  com- 
mune & fans  aucun  ornement , mais  les  Peres  Mi- 
nimes en  ont  fait  incrufter  le  devant  de  marbre 
blanc  : cette  incruftation  eft  enrichie  de  trois  belles 
figures  , dont  celle  du  milieu  repréfente  Jefus-Chrift , 
qui  d’une  main  préfentc  l’Evangile  à GeminusPaulus 
Gouverneur  des  Gaules  , & de  l’autre  lui  donne  fa 
bénédiction. 

De  même  que  le  tombeau  de  Saint-Trophime  fert 
d’Autel  h la  Chapelle  de  la  Vierge  qui  eft  dans 
l’Eglife  des  Minimes  , le  tombeau  de  Saint-Honorat 
fert  auffi  de  Maître-Autel  à cette  Eglifc , & lui  donne 
fon  nom.  Le  corps  de  ce  Saint  a repofé  pendant 
long-temps  dans  ce  tombeau.  Mais  en  1351.  on  en 
transféra  une  partie  à Toulon  , & l’autre  partie  fut 
ortée  à Lerins  en  1391.  Une  baluftrade  de  marbre 
lanc , enrichie  de  bas-reliefs  , ferme  le  devant  de 
ce  Maître-Autel.  Le  marbre  dont  cette  baluftrade 
eft  faite  , acté  tire  des  anciens  tombeaux  des  Champs 
Elifées.  A l’un  des  bouts  de  la  baluftrade  eft  un  ef- 
calicr  par  lequel  on  defeend  dans  les  Catacombes 
ou  Cimetiere  où  les  premiers  Chrétiens  enterraient 
les  corps  des  Martyrs.  Dans  cette  Catacombe  ou 
Cave  , qui  eft  defious  le  Maître-Autel , dont  nous 
venons  de  parler  , fe  voient  quantité  de  tombeaux 
de  marbre.  Parmi  ces  tombeaux , il  en  eft  fept  qui  font 
pofés  l’un  fur  l’autre  , & qui  méritent  tous  une  at- 
tention particulière.  Sur  le  premier  , qu’on  dit  être 
celui  de  Saint-Geneft  , on  lit  cette  infeription  : 

Hydriae  Tertullac.  C.  F.  Conjugi  amantijjimae  , 
Et  Axiae  Aelianae  Filiae  dulcijjimae  Terenfius 
Mujeus. 

Hoc  fepulcrum  pofuit. 

M.  Lancelot  , qui  a rapporté  cette  infeription 
telle  que  nous  la  donnons  ici , remarque  que  Saxi 
l’a  mal  rendue  , & qu’elle  eft  beaucoup  mieux  dans 
Gruter.  Le  meme  Lancelot  ajoute  que  de  fon  temps 
cette  infeription  n’étoit  point  dans  les  Catacombes, 
& qu’elle  n’cft  en  ce  lieu  que  depuis  qu’on  y a tranf- 
porté  le  monument  payen  où  elle  étoit  tracée  , & 
ui  a eu  le  bonheur  de  devenir  le  tombeau-  d’un 
aint •Voyt\  le  feptieme  tome  de  l’Hiftoire  de  l’Aca- 
démie royale  des  Infcriptions  & Belles-Lettres  de 
Paris. 

On  croit  que  les  fix  autres  tombeaux  font  ceux  de 
Saint-Hilaire  , de  Saint-Concorde , de  Saint-Eone , de 
Saint-Virgile , de  Saint  -Roland  ( ou  du  Paladin 
Roland  ) , & d’une  Sainte  nommée  Dorothée.  On 
affure  à Arles  , que  celui  de  Saint-Concorde  n’eft 
jamais  fans  eau , & on  ajoute  qu’on  ne  fçait  d’où 
cette  eau  peut  venir.  Au  refte , l’Eglife  de  Saint- 
Honorat  eft  remplie  d’inferiptions  ; mais  ce  ferait 
peut-être  abuicr  du  temps  que  de  les  rapporter  ici , 
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c Vft  ce  qui  eft  caufe  que  nous  les  paffons  fous  filence, 
Mais  puifquc  nous  indiquons  ces  inferiptions  nous 
devons  revenir  fur  nos  pas  , & indiquer  auflï  celle 
oui  eft  dans  la  Cathédrale  , de  qu’on  dit  être  l’cpi- 
tâphc  de  Mille-Formol , d’abord  Proconful  de  enfuite 
Archevêque  d’Arles. 

Après  avoir  parlé  des  monuments  anciens  qui 
donnent  de  l'illuftration  à la  ville  d’Arles  , il  con- 
vient que  nous  dilions  quelque  chofe  de  ceux  que  les 
habitants  de  cette  ville  , émulés  de  dignes  imitateurs 
du  bon  goût  de  de  la  magnificence  de  leurs  ancêtres, 
ont  fait  conllruire  dans  des  temps  moins  éloignés  de 
celui  où  nous  vivons  : nous  ferons  courts  fur  cet 
article.  ( S’il  cft  de  nos  Lcfteurs  qui  demandent  de 
plus  amples  détails  que  ceux  que  nous  leur  don- 
nons , ils  peuvent  consulter  un  Livre  intitulé  : Pané- 
gyrique de  la  ville  d'Arles , par  le  P.  Fabre , Car- 
me, publié  en  1743.,  in-ia-  Cet  Ouvrage,  qui  eft 
egalement  bien  imaginé  de  bien  fait , fatisfera  cer- 
tainement ceux  qui  voudront  bien  y avoir  recours  ). 

L 'Hitel-de-Ville  d’Arles  eft  un  grand  édifice , 
bien  bâti  & qui  annonce  de  la  magnificence.  Cet 
édifice  eft  fitué  entre  deux  grandes  places  : il  eft  de 
figure  quarrée  , bâti  de  pierres  de  taille  de  décoré  de 
fort  beaux  ornements  d’arch itefture.  Ses  deux  grands 
portails  font  face  aux  deux  places  , de  font  d’une 
fymétrie  des  plus  eiaftes.  Chaque  portail  a fon 
balcon  au  - deitiis.  Les  ornements  qui  régnent  au- 
dehors  , repréfentent  tout  ce  qui  a du  rapport  à l’il- 
luftration de  la  ville  d’Arles  dans  l’antiquité.  Entre 
autres  chofcs , on  remarque  fur  les  deux  portes  les 
armes  de  la  ville  qui  font  à enquerre.  ( Cette  ville 
porte  d'argent  <1  un  lion  d'or  accroupi,  avec  cette 
devife  , ai  irâ  leonis  ). 

En  entrant  dans  l’Hôtel  - de  - Ville  , on  trouve 
d’abord  un  grand  veftibule  dont  la  voûte  parte  pour 
être  fort  hardie , à caufe  qu’elle  a peu  de  convexité  : 
cette  voûte  cft  prefquc  plate , mais  elle  cft  foutenue 
par  vingt  colonnes  , placées  deux  à deux , & cha- 
cune d'une  feule  piece.  Dans  ce  veftibule  font  plu- 
ficurs  encoignures  ou  portes  figurées , vis-à-vis  les 
unes  des  autres , de  où  font  placés  les  buftes  des 
Comtes  de  Provence  , avec  leurs  armes  au-dertous. 
Sur  l’un  des  portails  de  ce  veftibule , mais  en  de- 
dans , cft  un  marbre  fur  lequel  on  lit  cette  inf- 
cription  : 

An  110  Domini  1673.,  Ludoviço  Magjso  félici- 
ter régnante  & gloriofè  ad  Rhcnum  Mofamque  triom- 
phante. Jacob,  de  Grille.  Joan.  Antran.  Gafp.  Bru- 
net. Joan.  Bapt.  Jean.  Coff.  has  Ædes  publicis  ci- 
vium  habendis  Commis  extruebant , quoi  innumera- 
rum  fortijfimi  Principes  viÛoriarum  , jusque  ip forum 
erga  Rempublicam  curje  ac  vigilant i <e  monimentum 
effe  vo luerunt. 

Vis-à-vis,  fur  l’autre  portail,  cft  l’infeription 
qui  fuit  : 

Affurgente  Ludovici  Magni  gloriâ  fuper  de- 
preffas  Germanorum  Aquilas ,furrcxit  harum  Ædium 
fuperior  pars  curis  ac  vigilantiâ  Joan.  de  Fourbin. 
And.  Pazicr.  Elz.  Vachier.  And.  Lanaud.  Coff. 

Au  fond  du  veftibule  eft  une  ftatue  du  Roi  Louis 
le  Grand , placée  fur  un  piedeftal , où  on  lit  cette 
infeription  : 

Imperatoriam  Ludovici  Majeftatem  A relas  Mar- 
t ia  fuis  ut  in  Comitiis  tanquam  preefens  numen  fuf- 
picereç  ionicum  ejus  Jîmulacrum  in  hâc  bafilicâ  pu- 
blicè  coli  Sénat ùs  Confulto  fanxit. 

■L3  première  de  ces  trois  inferiptions  eft  de  M. 
1 Abbé  de  V trdier , de  l’Académie  royale  des  Scien- 
ces d’Arles.  Le  Perc  Fatoud,  Jéfuite , eft  l’Auteur 
• srs  k,com*e*  La  troifieme  eft  duc  à M.  Lhofte. 
> Porte-feuille  du  Chevalier  de  Romieu  , 

imprime  à Arles  en  1726.). 

Au  relie , les  façades  de  l’Hôtcl-de-ville  d’Arles 
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ont  chacune  douze  toifes  de  hauteur , & il  y régné 
les  trois  ordres  d’architcfture  , l’un  fur  l’autre. 
Cet  édifice  a été  conftruit  en  1673.  , comme  le 
porte  la  première  des  trois  inferiptions  que  nous 
avons  retracées , de  il  a été  élevé  fur  le  defTein  du 
fameux  Hardouin  Manfan  , premier  Architeéte  du 
Roi  Louis  XIV.  La  Salle  de  cet  HôteUde-ville , qui 
eft  au  premier  étage , eft  une  des  plus  grandes  qu’on 
puifle  voir. 

Outre  les  places , le  pont  du  Rhône  & l’Hôtel-de- 
ville , qui  font  des  lieux  publics  , & tous  fort  fré- 
quentés dans  la  belle  faifon,  il  y a hors  de  la  ville 
un  cours  ou  promenade  , qui  va  depuis  la  porte  du 
Marcanou(  le  Marché-neuf  ) jufqu’à  celle  de  la  Ro- 
quette. Ce  cours  eft  très  - beau  : il  eft  planté  d’ar- 
bres de  orné  de  quantité  de  bancs  qui  figurent  très- 
bien.  A l’une  des  extrémités  de  ce  cours , fe  ter- 
mine dans  le  Rhône  le  Canal  de  Crapone , qui  vient 
de  la  Durance , de  qui  arrofe  de  fertilife  une  étendue 
de  pays  aflez  confidérable.  En  defeendant  de  la  Crau, 
ce  Canal  tomberoit  de  fe  perdroit  naturellement 
dans  les  marais  qui  font  à l’Orient  de  la  ville  d’Ar- 
les ; mais  en  cet  endroit  le  Canal  eft  foutenu  fur 
des  arcs , bâtis  fur  pilotis  dans  les  marais  mêmes. 
Ces  arc 5 forment  un  aqueduc  bien  entendu,  de  qui 
porte  l’eau  à plufieurs  moulins  , outre  celle  qu’il 
donne  pour  arrofer  le  cours , quand  cela  eft  né- 
ceftaire. 

C’eft  près  de  la  porte  de  la  Roquette  qu’on  voit  les 
débris  d’une  certaine  pyramide  de  pierre  dure , dont 
nous  avons  déjà  parle  , de  qu’on  croit  être  les  relies 
du  large  Autel , qui , félon  quelques-uns  , a donné 
fon  nom  à la  ville  d’Arles.  A en  juger  par  les  pro- 
portions , de  par  d’autres  indices , cette  pyramide 
devoit  avoir  autrefois  foixante  pieds  de  hauteur , 
mais  elle  n’en  a plus  que  vingt-quatre. 

Partons  à prélent  à ce  qui  concerne  l'état  eedé- 
fiaftique  de  la  ville  d’Arles. 

Le  Diocéfe  d’Arles  eft  borné  au  N.  par  celui  d'A- 
vignon , au  S.  par  la  Méditerranée , à l’E.  par  le 
Diocefe  de  Marfeille  de  par  celui  d’Aix , de  à 1*0. 
parle  Diocefe  de  Nifmes.  Il  comprend  51.  Paroif- 
fes.  Le  Prélat  qui  remplit  le  Siégé  d’Arles , jouit  de 
50000.  liv.  de  rente  ; de  félon  la  taxe  en  Cour  de 
Rome  , il  paye  2008.  florins  pour  l’expédition  de 
fes  Bulles.  Ce  Prélat  met  au  nombre  de  fes  qualités 
celle  de  Prince  de  Montdragon. 

La  tradition  de  l’Eglifc  d'Arles  porte  que  St- 
Trophyme , Difciple  de  St.  Paul , fat  envoyé  dans 
cette  ville  par  St.  Pierre , de  au’il  en  fat  le  premier 
Evêque  : c’eft  ce  qui  a fait  aire  au  Pape  Zozirne , 
que  l’Eglifê  d'Arles  ejl  la  fource  d’où  la  Foi  Chré- 
tienne Je  répandit  dans  toutes  les  Gaules.  Cette 
meme  tradition  , jointe  à d’autres  documents  en- 
core plus  authentiques , a fervi  pour  former  la  fuite 
des  Evêques  d’Arles , depuis  St.  Trophyme  julqu’aa 
temps  où  nous  vivons.  Parmi  ces  Evêques,  St.  Cé- 
fairet  quivivoit  dans  le  fixieme  fiecle  , eft  le  pre- 
mier qui  porta  la  qualité  d' Archevêque , de  qui  re- 
çut le  Pallium  en  Occident.  Le  Pape  Symmaque  en 
le  lui  donnant , lui  confirma  le  titre  de  l’auronte 
de  Primat , que  fes  prédéceflèurs  avoient  déjà.  Le 
différend  au  lujet  de  la  Primatie , qui  s’étoit  eleve 
entre  l’Eglife  d’Arles  de  celle  devienne,  avoit  etc  déjà 
décidé  en  faveur  de  la  première , dès  le  commence- 
ment du  cinquième  fiecle,  par  le  Pape  Zo\ime. 

Depuis  St.  Trophyme  jufqu’à  préient , on  compte 
quinze  Evêques  ou  Archevêques  d’Arles  qui  ont  etc 
mis  au  nombre  des  Saints , deux  qui  ont  étc  béati- 
fiés , deux  qui  ont  été  hérétiques  ( Içavoir , Jrlarttan 
ou  Marcien  , qui  fut  Novatien  , de  Saturnin  Qul | c 
Arien),  de  quinze  qui  ont  été  Cardinaux  de 
glife  romaine.  .. 

Parmi  ces  Cardinaux , Archevêques  d’Arles , u y 
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en  s deux  qui  ont  rendu  à l’Eglifc  un  fervice  bien 
eflentiel , en  contribuant  puillamment , comme  ils 
firent , à I'extinéUon  du  Schifrae.  Ces  deux  Cardi- 
naux , qui  préfiderent  fouvent  aux  Conciles  de  ConP 
tance , de  Bafle  , ôcc. , pendant  la  vacance  du  Siège  , 
font  Jean  de  Brogni  ôc  Louis  Alleman. 

Il  en  cil  de  l’origine  de  certains  grands  hommes , 
comme  de  la  fource  de  pluhcurs  grands  fleuves  , qui 
cA  ou  inconnue  ou  du  moins  incertaine.  Celle  du 
Cardinal  Jean  de  Brogni , eil  de  cette  efpece.  Les 
Auteurs  qui  ont  parlé  de  lui , ne  s’accordent  que  fur 
le  lieu  de  fa  naiiiàncc  , & far  la  pauvreté  de  fes 
parents.  Ils  nous  allure  nt  tous  qu’il  étoit  né  à Brogni , 
village  près  d’Annecy  , en  Savoye  , entre  Chambéry 
& Geneve  i & que  fon  pere  étoit  fi  pauvre  , qu’il 
n’avoit  d’autre  profeflion  que  celle  de  Porcher  ou  de 
Gardcurde  cochons.  Les  Auteurs  cirés  par  M.Lenfant, 
dans  fon  Hiftoirc  du  Concile  de  Conilance  , difenc 
qu’il  fe  nornmoit  Jean  Fraçon.  Mais  M.  du  Port  , 
dans  fon  Hiftoirede  l’Eglife  d’Arles, dit  au-contrairc 
qu’il  étoit  connu  en  Savoye  fous  le  nom  d 'Alermet  ; 
& il  ajoute  qu’il  y avoit  dans  ce  pays  , des  gens 
qui  afluroient  que  malgré  l’état  humiliant  de  Por- 
cher où  à' Alermet  ctoit  réduit  pour  vivre  , il  étoit 
néanmoins  Gentilhomme  de  de  la  Maifon  d'Allou- 
fier.  M.  du  Pore  dit  encore  qu’au  temps  qu’il  écri- 
voit  fon  Hiftoire  , cette  maifon  d'Allauficr  fubfliloit 
à Boulette  , ville  du  Comté  Venaiflïn  , à 2.  ou  3.  1. 
K.  d’ürange  & 6.  & demie  N.  d’Avignon.  Mais , 
comme  cet  HiAorien  m»douue  pour  preuve  de  cette 
origine  qu’il  fuppofe  au  Cardinal  de  Brogni  , que 
la  conformité  des  armes  que  ce  Cardinal  avoit  pri- 
fes  , avec  celles  de  la  Maifon  d'Alloufier  , nousefti- 
mons  que  la  quedion  n’eft  rien  moins  que  réfolue  , 
& qu’au-contrairc  elle  refte  toujours  indécife.  Re- 
prenons le  cours  de  la  vie  ôc  de  la  fortune  de  Jean 
de  Brogni. 

Dans  les  premières  années  de  fon  adolefcence, 
Jean  de  Brogni  n’eut  pas  d’emploi  plus  relevé  que 
celui  qu’avoit  eu  ôc  qu’avoit  peut-être  encore  Ion 
pere , c’eft-à-dire , de  garder  des  cochons.  Deux 
Kcligieux  qui  voyageoient  l’ayant  rencontré  dans  cet 
emploi , frappes  de  fa  phyfionomie  ôc  de  la  vivacité 
de  fon  efprit , lui  propoferent  de  les  fuivre  à Rome  , 
& lui  promirent  de  le  faire  étudier.  Le  jeune  homme 
accepta  la  proportion,  abandonna  fes  cochons , & alla 
de  ce  pas  à Gcncve  acheter  une  paire  de  foulicr  ,chcz 
• un  Cordonnier  qui  lui  fit  crédit  de  fix  deniers  qui  lui 
manqunient  pour  en  parfaire  le  prix.  L’Hiiloire 
porte  que  le  Cordonnier  lui  fit  ce  petit  plaifir  , en 
lui  diiànt , en  riant , qu'il  efpéroit  d'èire  payé  lorf- 
que  Jean  de  Brogni  ferait  Cardinal.  Si  le  fait  eft 
vrai , voilà  bien  de  la  corformité  entre  le  commen- 
cement de  fortune  de  Jean  de  Brogni  ôc  celle  que 
fit  environ  un  fieele  après  Peretti , connu  depuis 
fous  le  nom  de  Sixte  V.  Tous  deux  nés  de  parents 
oblcurs  & très  pauvres , tous  deux  employés  dès  leur 

fremier  âge  à garder  des  cochons , ils  font  tirés 
un  & l’autre  de  cet  état  par  des  Religieux  voya- 
geurs , ils  achètent  l’un  & l’autre  une  paire  de  fou- 
îier  chez  un  Cordonnier  qui  leur  fait  crédit  de 
quelques  deniers  , & quLprenant  le  ton  railleur  fe 
promet  fon  payement  de  la  fortune  qu’ils  feront , 
qu’il  leur  pronofiique  , ôc  qu’ils  font  en  effet. 

Ayant  fait  à Rome  d'aflez  grands  progrès  dans 
fes  études  , Jean  de  Brogni  voulut  fe  montrer  dans 
là  patrie  : il  y vint  & il  y entra  dans  l’Ordre  des  Char- 
treux. Mais  bientôt  après , Philippe  Duc  de  Bourgo- 
gne le  tira  de  cet  état  pour  mettre  fes  talents  dans  le 
plus  grand  jour.  Ce  Prince  lui  donna  divers  Béncfi- 
ces.  Le  Pape  Clcment  VIL  le  nomma  à l’Evêché  de 
Viviers  , & enfuite  , en  1383.,  il  le  fit  Cardinal- 
Prêtre  du  titre  de  Saint-AnaAafe.  En  1398.  Benoit 
Xlil.  le  fit  Evêque  d’Ollie , ôc  en  cette  qualité  Vice- 
Tome  I. 
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Chancelier  de  PEglifc  romaine.  Mais  comme  ce 
Pape  perfévéroit , ainfi  que  Grégoire  XIII.  fon  con- 
current , dans  fon  refus  de  donner  la  paix  à l’Eglife 
par  fon  abdication , Brogni  fe  détacha  de  fon  obé- 
dience , & alla  avec  les  autres  Cardinaux  , au  Con- 
cile de  Pife  où  ces  deux  Papes  furent  depofés.  En 
1410.  Brogni  fut  fait  Archevêque  d’Arles  , mais  il 
porta  prefque  toujours  le  nom  de  Cardinal  de  Vi- 
viers , foit  parce  que  ce  Siégé  avoit  été  le  premier 
des  deux  qu'il  remplit , foit  parce  qu’il  l’occupa 
plus  long-temps  que  le  dernier.  Ce  Cardinal  préfida 
prefque  toujours  au  Concile  pendant  la  vacance  du 
Saint-Siege , ôc  c’eft  lui  qui  coniàcra  Martin  V.  vers 
l’an  1420. 

Après  la  mort  de  Jean  de  Courtecuijfe , le  Cardinal 
de  Brogni  eut  l’adminifiration  de  l’Evèché  de  Ge- 
neve ,ôc  il  mourut  le  16.  Février  1426. , après  avoir 
fait  diverfes  fondations. 

L’Auteur  de  qui  nous  avons  tiré  la  plupart  des 
particularités  de  la  vie  du  Cardinal  de  Brogni , que 
nous  avons  employées  , rapporte  que  « dans  une 
«Chapelle  que  Brogni  fit  bâtir  à Geneve , au-devant 
«du  portail  de  l’Eglife  de  Saint-Pierre  , il  fit  fculpter 
«l’avanture  dont  nous  avons  parlé,  Ôc  s*y  fitrepré- 
«fenter  jeune , ayant  les  pieds  nuds , gardant  les 
«pourceaux  fous  un  arbre  ; Ôc  que  tout  autour  de  la 
«muraille  , il  fit  mettre  des  figures  de  fouliers  , pour 
«marque  de  la  faveur  que  lui  avoit  faite  le  Cordon- 
«nier,  qui  lui  avoit  fait  crédit  de  fix  deniers  qui  lui 
wmauquoient  pour  payer  le  prix  dont  ils  étoient 
«convenus,  ôc  qui  par  conféquent  étoit  le  premier 
«auteur  de  fon  avancement  ».  Ce  monument  n’a- 
voit pas  été  détruit,  comme  l’a  prétendu  François 
Duchefne , ôc  il  fc  voyoit  encore  à Geneve  le  6. 
Juin  171».,  ainfi  que  l’aflura  M.  Pi&ct , fameux 
Profeflèur  ea  Théologie  , dans  une  Lettre  qu’il  écri- 
vit au  fameux  M.  Lenfant , ôc  qui  efi  datée  du  mê- 
me jour  ôc  de  la  même  année  1711. 

Louis  Alleman  , qui  eft  l’antre  Cardinal , Ar- 
chevêque d’Arles , qui  contribua  beaucoup  à l’ex- 
tinélion  du  Schifmc  , étoit  iffu  d’une  des  plus  illuf- 
tres  Maifons  de  Dauphiné.  Il  obtint  l’Archevcché 
d’Arles  en  1426.  Le  Pape  Martin  V.  le  fit  Cardinal, 
& l’envoya  enfuite  au  Concile*  de  Bafle.  Quelque 
temps  après  , ce  Pape  étant  mort , Eugène  IV.  lui 
fuccéda.  Celui-ci  autorifa  d’abord  la  tenue  du  Con- 
cile de  Bafle  ; mais  dès  qu’il  eut  appris  qu’on  y avoit 
décidé  la  fuperiorité  du  Concile  fur  le  Pape , il  vou- 
lut transférer  le  Concile  à Ferrure  , ôc  enfuite  à 
Florence.  Pluficurs  Evêques  ôc  quelques  Cardinaux 
fuivirent  Eugene  IV.,  mais  les  autres  relièrent  à 
Bafle  Ôc  y continuèrent  le  Concile.  Le  Cardinal 
Louis  Alleman  fut  de  ces  derniers.  Les  Pères  du 
Concile  de  Bafle  fommerent  le  Pape  de  s’y  rendre  : 
Eugene  IV.  rcfufa , ôc  le  Cardinal  Céfarini  qui  y pré* 
fidoit , fe  retira.  Alors  les  Peres  de  ce  Concile  nom- 
mèrent le  Cardinal  Alleman  pour  y préfider  à la 
place  de  Céfarini.  Ces  Peres  n’ayant  pas  trouvé  bien 
qu’Eugene  eût,  contre  le  decret  du  Concile  de  Conf. 
tance  , transféré  un  Concile  général  après  l’avoir 
lui-meme  autorifé  , dëpofcrent  ce  Pape , ôc  élurent 
en  fa  place  Ame  VIII.  Duc  de  Savoye  , qui  prit  le 
nom  de  Félix  V.  Alors  Eugene  ôta  le  chapeau 
de  Cardinal  à Louis  Alleman  , le  priva  du  revenu 
de  fes  Bénéfices  , ôc  chargea  Jean  de  Beauveau  , 
Abbé  de  Montmajor , de  l’adminiftration  des  reve- 
nus  de  l’Archevêché  d’Arles. 

Pour  attirer  l’Allemagne  dans  fon  parti , le  Pape 
Félix  V.  envoya  Louis  Alleman  en  qualité  de  Légat 
à l’Empereur  Frédéric.  Le  Légat  réufitt  parfaite- 
ment dans  fa  million.  Mais  fur  ce*  entrefaites  Eu- 
gene IV.  mourut , ôc  Nicolas  V.  fut  élu  en  fa  place. 
Le  Schifmc  qui  déchiroit  fi  cruellement  l’Eglife,  fub- 
fifloit  toujours.  Pour  qu’il  ceflat  , il  falloit  que 


I 


. A R L 

Félix  V.  renonçât  à la  Papauté.  Animé  d’an  faint  zele , 
Allcman  employa  toute  fon  cloquence  & tout  fon 
frl'dit  pourperfuader  à Félix  de  faire  fa  renoncia- 
tion  Allcman  reuffic , Fclix  fc  defifta  , & Nicolas 
demeura  feul  & paiüble  poflefleur  de  la  Papauté. 
Ce  dernier  redonna  le  chapeau  de  Cardinal  k Louis 
Alleman , le  rétablit  dans  la  jouiflancé  du  revenu 
de  fes  Bénéfices , & l’envoya  même  en  qualité  de 
fon  Légat  dans  la  baflè  Allemagne.  A fon  retour  , 
le  Cardinal  Alleman  fc  retira  à Arles , où  il  fit 
conftruire  le  Sanétuaire  de  l’Eglife  de  St.  Trophy- 
mc  -,  & outre  cela  , il  enrichit  cette  Eglife  de  ma- 
gnifiques préfents.  Ce  pieux  & fçavant  Cardinal  s’oc- 
cupa beaucoup  de  la  reformation  de  fon  Clergé  , & 
mourut  en  odeur  de  fainteté  , dans  fon  Château  de 
Salon  ( à 7.  lieues  E.  d’Arles  ) , le  16.  Septembre 
1450.  Par  fa  Bulle  du  9.  Avril  1 s 37-  adreflce  aux 
Chanoines  & Chapitre  de  Saint-Trophyme , le  Pape 
Clement  VII.  permit  à ce  Chapitre  d’expofer  k la 
vénération  des  Fideles  le  corps  du  bienheureux 
Louis  Alleman^  C’eft  en  conféquence  de  cette 
Bulle  qu’on  a érigé  une  Chapelle  en  l’honneur  de  ce 
bienheureux  Cardinal , de  qu’on  a compofé  un  Of- 
fice particulier  pour  le  jour  de  fa  mort. 

Nous  avons  dit  ci-devant  que  l’Eglife  d’Arles  pré- 
tend être  la  première  dans  les  Gaules  qui  ait  été  dé- 
corée de  la  Primatie  , & que  cette  prétention  avoit 
été  décidée  en  faveur  de  l’Eelife  d’Arles , dès  le  com- 
mencement du  cinquième  lieele  , par  le  Pape  Zo- 
zime.  C’eft  k cette  occafion  que  ce  Souverain  Pon- 
tife s’exprimoit  ainfi  : Ex  cujus  fonte  tôt*  Gallix 
Fidei  rivulos  acceperunt.  ( Cette  Eglife  eft  lafource 
d'où  la  Foi  Chrétienne  s'ejl  répandue  dans  toutes  Us 
Gaules  ).  Mais  il  convient  que  nous  difions  quel- 
que chofe  de  plus  au  fujet  de  la  Primatie  que  pré- 
tend l’Eglife  d’Arles  dont  il  eft  ici  queftion. 

Dans  la  Lettre  que  les  Evêques  des  Gaules  écri- 
virent au  Pape  Etienne , pour  le  prier  de  dépofer 
Marcien  , Evêque  d’Arles , à caufe  qu’il  ctoit  infe<ftc 
de  l’héréfie  des  Novatiens  , ces  Prélats  donnent 
pour  l’un  des  motifs  de  leur  follicitation  , qu’il 
11‘eft  point  k propos  qu’un  Hérétique  foit  dans  la 
première  place  de  l’Eglife  des  Gaules,  ( Ut  è prima- 
WJ  Galliarum  Sedc'Hcreticus  pclleretur  ) : ce  font 
les  termes  rapportés  par  Baronius.  Les  Evêques 
des  Gaules  rcconnoiffoicnt  donc  alors  la  Primatie  de 
l’Eglife  d’Arles. 

La  Primatie  fut  transférée  de  l’Eglife  d’Arles  en 
celle  de  Vienne  , pour  pluficurs  raifons.  D’abord  , k 
caufe  que  deux  Evêques  de  la  première  de  ces  Eglife  , 
fçavoir  , Marcien  ou  Martian  & Saturnin  , s’étoient 
rendus  coupables  d’hcréfic.  Le  premier  fut  dépofé 
fur  la  fin  du  troifîeme  fiecle , & Saturnin  au  pre- 
mier Concile  de  Paris  en  361.  Une  autre  raifon  qui 
donna  lieu  k la  tranfiation  de  la  Primatie  , ce  fu- 
rent les  différends  qui  furvinrent  entre  Saint-Hi- 
laire , Evêque  d’Arles  ,&  le  Pape  Saint-Léon.  Saint- 
Hilaire  étant  mort  en  450.  & Ravennius  lui  ayant 
fuccédé  , les  Evêques  de  la  dépendance  de  l’Eglife 
d’Arles  prièrent  le  Pape  de  remettte  la  Primatie 
dans  cette  Eglife , fuivant  l’ancienne  coutume.  Il 
y eut  k cette  occafion  bien  des  mouvements.  Mais 
le  Pape  Saint-Léon  , ne  confidérant  que  le  bien  de 
la  paix , jugea  plus  k propos  d’innover  & partagea 
la  Provinee  Viennoifc  en  deux  , fçavoir , celle  de 
Vienne  & celle  d'Arles.  La  queftion  ne  parut  pas 
encore  aflez  bien  décidée  k l’Eglife  d’Arles  : il  y 
eut  de  nouveaux  mouvements  ; & cette  Eglife  , tou- 
jours fenne  dans  fes  prétentions  , ne  vit  qu’avec 
peine  que  celle  de  Vienne  lui  difputât  la  Primatie  , 
non- feulement  dans  les  Gaules  , mais  encore  dans 
Je  Koyaume  d’Arles  même.  Ce  différend  fubfifta 
pendant  l°ng_tcmpS  ^ & u paroîc,qU»ü  ne  fut  pa5 
décidé  bien  clairement.  On  peut  voir  à ce  fujet 
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l’Hiftoire  Eccléfiaftique  de  Fleury,  où  cette  matière 
eft  traitée  fort  au  long  , <Sc  avec  cette  juftefle  de  dit 
cernement  qui  cararterife  l’Auteur  de  l’excellent 
Ouvrage  que  nous  citons. 

Des  huit  Evêchés  fuffragans  de  l’Archevcché 
d’Arles , il  n’en  refte  plus  que  quatre  ; fçavoir 
Marfeille  , Saint-Paul  - trois -Châteaux  , Toulon  6c 
Orange.  Les  Evêchés  d'Avignon  , Carpentras  , Ca- 
vaillsn  & Vaifon  ont  été  diftraits  en  147$.  quand 
le  premier  fut  érigé  en  Archevêché.  En  érigeant  le 
Siège  d’Avignon  en  Archevêché  , le  Pape  Suite  IV. 
rendit  fuffragans  de  ccttc  Métropole  les  Evêchés 
de  Carpentras  , Cavaillon  & Vaifon. 

La  Cathédrale  d’Arles  eft  dédiée  k Saint-Tro- 
phyme & k St.  Etienne.  Cet  édifice  eft  vafte  & fort 
beau  : il  eft  divifé  en  trois  nefs  , qui  ont  chacune 
plus  de  cent  pas  de  longueur  , & qui  font  foutenues 
par  de  gros  piliers  antiques.  On  voit  autour  plu. 
fieurs  tombeaux  engagés  dans  le  mur  & ta  plûpart 
avec  leurs  épitaphes.  Le  frontifpice  de  cette  Eglife 
eft  chargé  d’une  infinité  de  figures , & il  annonce 
une  grande  ancienneté.  Le  Choeur  eft  feparé  da 
refte  de  l’Eglife  , ainfi  que  celui  de  pluficurs  autres 
Eglifes  de  France  & de  la  plûpart  des  Egiifes  d’Ita- 
lie & d’Efpagne.  Le  grand  Autel  eft  orné  d’un 
beau  Tabernacle  d’argent , qui  reprefente  le  mar- 
tyre de  Saint-Etienne.  Le  Chapitre  eft  compofé 
d’un  Prévôt , d’un  Archidiacre  , d’un  Sacriftain  & 
d’un  Archiprêtre  , qui  font  dignités  ;d’un  Capifcol, 
d’un  Trcforier  & d’un  Prémmier  ou  Pritnicicr , qui 
font  perfonnats , de  de  treize  Chanoines.  Le  nom- 
bre de  Bénéficiers  égale  celui  de  Chanoines.  Ce 
Chapitre  eft  fi  ancien  , qu’on  ignore  le  temps  de  fa 
fondation.  Sous  Pierre  Ainard  , Archevêque  d’Ar- 
les , & fous  le  Pontificat  d’Urbain  III. , le  Chapitre 
de  la  Cathédrale  dont  ii  eft  ici  queftion  , embrafTa 
la  Réglé  de  St.  Auguftin , en  : 186.  Mais  en  1484. 
ce  Chapitre  fut  fécularifé  , Nicolas  Cibo  étant  alors 
Archevêque  d’Arles. 

Outre  le  Chapitre  de  la  Cathédrale , il  y a k Ar- 
les un  autre  Chapitre  , & c’eft  celui  de  l’Eglife 
paroifliale  & collégiale  de  N.  D.  la  Major.  Ce  Cha- 
pitre a été  établi  en  1 $ $ 1 . par  le  Pape  Jules  III. , & il 
eft  compofé  d’un  Doyen , d’un  Capifcol  ou  Chan- 
tre , & de  huit  Chanoines. 

Quoique  l’Eglife  de  Notre-Dame  de  la  Major  foir 
Collegiale , néanmoins  elle  n’cft  pas  la  plus  an- 
cienne ParoifTe  de  la  ville  d’Arles  : c’eft  celle  dA 
N.  D.  la  Principale  , autrement  dite  de  Sainte- 
Anne  , qui  jouit  de  cette  diftinftion.  Les  Eglifes 
de  Sainte -Croix  , de  Saint  -Julien  ou  Saint-An- 
roinc  , de  Saint-Martin  , de  Saint-Laurent  6c  de 
Saint-Lucien  , font  les  cinq  autres  ParoilTes  qui 
avec  les  deux  premières  que  nous  avons  nommées , 
divifent  la  ville  d’Arles. 

Le  Séminaire  qui  eft  établi  dans  cette  ville , a 
d’abord  été  fous  la  dircékion  des  Prêtres  de  l'Ora- 
toire , qui  furent  appelles  k Arles  en  1629.  ; mais 
il  eft  aujourd’hui  fous  celle  des  Millionnaires  de  la 
Congrégation  de  Sainte-Garde , que  M.  de  Forbin 
de  Janfon  fubftitua  aux  premiers  , pendant  qu’il 
étoît  Archevêque  d’Arlef.  Les  Prêtres  de  l’Ora- 
toire  continuent  néanmoins  d’être  en  pofleffion 
de  la  Cure  de  Notre-Dame  la  Principale  , qui  leur 
avoit  etc  confiée  dès  leur  établiffement  dans  cette 
ville.  M.  du  Moulin  , Grand-Vicaire  de  l’Arcbcvè- 
que  , & Primicier  de  la  Métropole  , avoit  fonde 
chez  ces  mêmes  Prêtres  ( de  l’Oratoire  ) une  Ecole 
de  Théologie  , où  il  y avoit  deux  Profclïeurs. 
Mais  nous  ignorons  , fi  cette  Ecole  eft  encore  en 
exercice.  _ 

H y avoit  autrefois  dans  le  Diocefe  d’Arles , u* 
ou  fept  Abbayes  : mais  celles  de  Saint-Gervais , 

Foz  , d’Aumet  (de  l’Ordre  de  GrammonO,  * de 
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Sative-Réal  oa  Silve-Réal  ( de  l’Ordre  de  Cîteaux)  , 
ont  etc  unies  à des  Maifons  eccléfiafiiques.  De 
forte  qu’il  ne  refte  plus  dans  ce  Diocefe  que  trois 
Abbayes»  fçavoir  , celles  de  Montmajor , de  Saint- 
Céfairc  & de  Sainte-Claire.  La  première  elt  une 
Abbaye  d’Hommes  de  l’Ordre  de  Saint-Benoît.  Celle 
de  Saint-Cefaire  eft  également  de  l’Ordre  de  Saint- 
Benoit  , mais  elle  eft  pour  des  Filles , auffi-bien 

uc  celle  de  Sainte-Claire.  Ces  deux  dernières  font 

tuées  dans  la  ville  d’Arles , mais  la  première  eft  à 
la  campagne  , à trois  quarts  de  lieue  N.  K.  £.  de 
cette  ville. 

L’Abbaye  de  Montmajor  eft  bâtie  fur  une  émi- 
nence , entre  deux  canaux  , que  dans  le  pays  on 
appelle  Robinet , & dans  une  contrée  marécageufe. 
Cette  Abbaye  n’a  pas  etc  fondée  vingt-huit  ans  après 
l’Afcenfîon  , ni  confucrée  par  Saint-Trophyme  , 
comme  l’a  cru  Nojlradamus  dans  fon  Hiftoire  de 
Provence.  Mais  elle  reconnoit  Childebcrt  pour  fon 
Fondateur  , 6c  Saint-Céfairc  pour  le  Prélat  qui  con- 
facra  fon  Eglife.  Ce  faint  Evêque  dédia  le  Monaf- 
tcrc  de  Montmajor  à Suint-Pierre  , 6c  il  preferivit 
en  même  temps  aux  Religieux  , la  Règle  de  Saint- 
Caffien.  Ce  ne  fut  que  long-temps  après  , que  ces 
Religieux  quittèrent  cette  Réglé  & prirent  celle  de 
Saint-Benoît. 

Dans  le  huitième  fieele  les  Sarrafins  chafferent  les 
Moines  de  l’Abbaye  de  Montmajor  , & fc  rendirent 
maîtres  de  la  ville  d’Arles.  Mais  Charlemagne  étant 
accouru  en  793. , reprit  cette  ville  fut  les  Infidèles  f 
6c  les  chafl’a  aufti  de  Montmajor  où  ils  s’etoient  re- 
tranchés. Ce  Prince  fit  rétablir  le  Monaftcre  , qui 
«voit  été  dévallé  i il  y fit  revenir  les  Religieux  , 6c 
il  augmenta  confidérablement  la  dotation  de  l’Ab- 
baye dont  il  eft  ici  queftion. 

Dès  le  douzième  hccIe.l’Eglife  de  l’Abbaye  deMont- 
roajor,  qui  avoit  été  bâtie  par  ordre  de  Childcbert, 
xnenaçoit  ruine.  Onencommcnça  uncautrcle  10.  du 
mois  de  Mai  de  l’an  1 1 1 7.  Les  Comtes  de  Provence  de 
la  première  race  favoriferent  de  leurs  libéralités  une 
fi  fainte  entreprife , 6c  ils  choilirent  cette  Eglife  pour 
être  le  lieu  de  leur  fépulture. 

Dans  la  fuite  , le  relâchement  s’étant  introduit 
dans  l’Abbaye  de  Montmajor  , ainlï  que  dans  plu- 
fieurs  autres  » la  puilfimce  eccléilaftique  , aidée  de 
la  puiflànce  féculiere , mit  en  ufage  tous  les  moyens 
convenables  pour  rétablir  la  régularité  dans  cette 
Maifon.  C’eit  pour  cet  effet  qu’en  1639.  on  y intro- 
duifit  la  Réforme  de  la  Congrégation  de  Saint-Maur  ; 
mais  ce  changement  nefe  ht  pas  fans  peines  , de  ce 
ne  fut  que  par  la  force  que  Jean  de  Barreau  , alors 
Archevêque  d’Arles  » vint  à bout  de  le  faire  accep- 
ter. On  fçait  fans  doute  que  la  Congrégation  de 
Saint-Maur  ne  corrige  pas  feulement  les  moeurs  , 
mais  qu’elle  réforme  auifi  la  plûpart  des  bâtiments 
des  Abbayes  où  elle  a été  introduite  , 6c  qu’elle  y 
fait  élever  des  édifices  qui  font  fouvent  la  merveille 
des  pays  où  il  font  fitues.  Cette  Congrégation  a fait 
bâtir  à Montmajor  » un  grand  corps-de-logis  , qui 
eft  également  beau  6c  folidc  , & qui  confirme  ce  que 
nous  venons  de  dire  à ce  fujet. 

En  defeendant  au  jardin  de  l’Abbaye  de  Montma- 
jor » on  trouve  une  petite  Chapelle , pratiquée  dans 
le  rocher  » & où  la  tradition  porte  que  St.  Tro- 
jihyme  fecachoit  pour  éviter  la  perfécution.  On  pré- 
tend auifi  que  c’eft  en  cet  endroit  que  ce  faint  Paf- 
teur  affcmbloit  les  premiers  Fideles  d’Arles. 

Affez  proche  de  la  même  Abbaye  , on  voit  une 
petite  Eglife  fort  ancienne , 6c  confacrée  à la  Sainte- 
Croix.  On  allure  que  Charlemagne  fit  élever  cette 
Eglife  à l’endroit  même  où  il  avoit  fait  enterrer  les 
principaux  de  fes  Généraux  qui  avoient  été  tués  à 
l’attaque  des  retranchements  de  Montmajor  -,  6c  on 
ajoute  que  ce  Prince  chargea  les  Religieux  de  l’Ab- 
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baye  qu’il  venoit  de  rétablir , de  prier  Dieu  pour  le 
repos  de  l’ame  de  ces  braves  guerriers.  Ce  qu’il  y a 
de  certain  , c’cft  que  les  Papes  ont  accordé  à cette 
Chapelle  un  Jubilé , toutes  les  fois  que  la  fête  de 
l’Invention  de  la  Sainte  Croix  fe  rencontre  un 
vendredi. 

Au  refte , l’Abbaye  de  Montmajor  eft  en  com- 
mende  , 6c  elle  vaut  zÿ.  mille  livres  de  rente  à ce- 
lui qui  en  eft  pourvu.  La  taxe  en  Cour  de  Rome 
eft  de  1-759.  florins. 

L’Abbaye  de  Saint-Céfairc  , qui  eft  dans  la  ville 
d’Arles , jouit  de  10.  à 1 2. mille  livres  de  rente.  Cette 
Abbaye  a été  fondée  vers  l’an  532.  par  le  Saint  même 
dont  elle  porte  le  nom.  Saint c-Céfarée  » feeur  de 
Saint-Céfairc  , a été  la  première  Abbeffe  du  Mo- 
naftcrc  dont  il  eft  ici  queftion.  Cette  Sainte  fut 
rappellée  de  Marfeille , par  fon  frere  qui  l’avoit 
envoyée  en  cette  ville  pour  s’inftruire  de  la  vie  mo- 
naftique  , apparemment  dans  le  Monaftcre  de  Filles 
fonde  par  CaJJien.  Plulieurs  Princeffes  6c  Dames  du 
premier  ordre  ont  terminé  leurs  jours  dans  l’Ab- 
baye de  Saint-Céfairc  où  elles  s’étoient  retirées- 
Parmi  les  Abbelïes  de  cette  Maifon  » on  en  compte 
cinq  qui  ont  été  mifes  au  nombre  des  Saintes.  On 
conferve  dans  cette  Abbaye  avec  beaucoup  de  véné- 
ration , le  tcftamcntdc  Saint-Céfairc  fon  Fondateur  , 
6c  pluficurs  autres  prccicufes  reliques. 

L’Abbaye  de  Filles  de  Sainte-Claire  , qui  eft 
egalement  dans  la  ville  d’Arles,  n’eft  rien  moins  que 
riche.  Cette  Maifon  a beaucoup  perdu  par  le  mal- 
heur des  temps  , & clic  ne  jouit  à préi'cnt  que  d# 
4*  à s*  milles  livres  de  rente. 

Outre  les  Maifons  eedéfiaftiques  , dont  nous  ve- 
nons de  parler , il  y a dans  la  ville  d’Arles  onze 
Maifons  ou  Couvents  de  Religieux  , & fîx  Maifons 
de  Religieufes. 

Les  jéfuites  s’établirent  à Arles  en  161$.  , Gaf- 
pard  de  Laurent  étant  alors  Archevêque  de  cette 
ville.  Leurs  fondions  ne  furent  d’abord  que  de  prê- 
cher, de  catéchifer  6c  de  confcffer  i mais  en  1636. 
on  leur  donna  le  College  , 6<  depuis  ce  temps  ils  y 
enfeignent  les  Humanités  , la  Philofophic  6c  la 
Théologie. 

Saint-Jean  de  Matha  ayant  obtenu  la  confirma- 
tion de  fon  Ordre  en  1 193.  6c  étant  venu  à Arles  en 
1195. , il  y fonda  lui-même  un  Couvent  de  Religieux 
(aujourd’hui  Chanoines  réguliers)  delà  Sainte-Tri- 
nité. On  fçait  fans  doute  que  cet  Ordre  a été  inftitué 
pour  être  employé  à la  rédemption  des  Captifs. 

Les  Dominicains  furent  établis  à Arles  en  1231. 
Ils  y ont  une  très-belle  Eglife  , un  beau  Couvent , 6c 
une  Ecole  de  Philofophic  qui  eft  publique. 

11  paroît  que  les  Grands-AugujUns  lurent  appel- 
les à Arles  , vers  l’an  1 292.  ;6c  les  Grands-Carmes , 
vers  l’an  1349.  Les  Cordeliers  s’établirent  d’abord  à 
Trinquetaille  , 6c  enfuice  dans  la  ville  d’Arles  , en 
1387.^  les  Récollets  en  1602.;  les  Augujlins-Réfor- 
tnés  , d’abord  à Trinquetaille  , 6c  enfuite  dans  la 
ville,  en  1636.;  les  Carmes-Déchau^ésetx  1638.;  les 
Capucins  en  1584,  ôc  enfuite  à Trinquetaille  en 
1677.  Les  Minimes  furent  d’abord  établis  à Trin- 
quctaille  en  x S9S*  • nuis  leur  Couvent  ayant  été 
ruiné  pendant  les  troubles  qui  agitèrent  la  Pro- 
vince , ils  furent  rappellés  par  M.  de  Laurent , 
Archevêque  d’Arles  , 6c  ce  Prélat  leur  donna  l’Eglife 
de  Saint-Honorat , où  ils  font  à préfent. 

Les  fix  Maifons  Religieufes  de  Filles  font  celles 
quifuivent:  les  Urfulines  ; les  Filles  de  la  Vifitatiort 
ou  Vifitandines  ; les  Religieufes  de  Notre-Dame  du 
Refuge  , établies  en  1634.  i les  Religieufes  Hofpita- 
lieres  , appcllées  de  Riom  en  Auvergne  , en  1 664. 
( elles  fervent  les  pauvres  malades  de  l’Hôpital  gé- 
néral) ; les  Carmélites  , reçues  en  1631.  (leur 
Couvent  eft  hors  des  murs  de  la  ville , 6c  près 
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Avant  que  de  terminer  ce  qui  concerne  l'état 
cléfiallique  de  la  vide  d'Arles  , difons  un  mot  de 
Ja  Province  à laquelle  elle  donne  fon  nom  , fit  des 
Conciles  qui  ont  été  tenus  en  cette  ville. 

La  Province  eccléfiaftique  d’Arles  eft  bornée  au 
N.  par  celle  de  Vienne  , au  S.  par  la  mer  mediter- 
ra’née , à l’E.  par  la  Province  eccléfiaftique  d’Aix  , 

& à l’O.  par  celle  de  Narbonne.  Cette  Province 
comprend  cinq  Dtocefcs  ( Arles, Marfeiüe,  Orange , 
Saint-Paut-trois-Ckâteaux  fit  Toulon  ) , x66.  Paraif- 
fes , trois  Abbayes  d’Hommes  , fept  Abbayes  de 
Filles  , & quartorze  Chapitres. 

H s’eft  tenu  en  divers  temps  , treize  Conciles  à 
Arles. 

Le  premier  y fut  aflcmblé  Pan  314.  par  le  Pape 
Sylvejire  , fit  par  l’autorité  de  l’Empereur  Conjlan- 
tin.  Il  paroît  que  ce  Concile  eft  le  plus  confidéra- 
ble.de  tous  ceux  qui  ont  été  tenus  à Arles  , puifque 
Saint-Auguftin  ( liv.  2.  du  Baptême , & dans  fa 
Lettre  162.)  le  qualilic  de  plenarium  univerfæ  Gal~ 
IU  Concilia  m.  Âdon , Evêque  de  Vienne  , aflurc 
que  fix  cens  Prélats  d’Italie  , d’Efpagne , des  Gau- 
les & d’Afrique  y affifterent.  Les  Légats  du  Pape 
Sylveftre  y préiiderent , fit  les  Donatiifces  y furent 
condamnés. 

Le  fécond  qui  fut  tenu  Pan  353-,  n’cft  point 
reconnu.  Ce  Concile  fut  convoqué  par  l’Empereur 
%onJlance  , qui  étoit  dévoué  aux  Eufebiens  , fie  Si. 
Athanafe  y fut  condamné  à la  honte  de  fes  Juges  , 
fit  au  grand  regret  de  Libéré  qui  occupoit  alors  la 
Chaire  de  Saint-Pierre. 

Le  traifieme  fut  convoqué  vers  Pan  441. , & du 
temps  de  Saint-Hilaire.  On  croit  que  ce  fut  une 
Afteir.blëe  de  plufieurs  Provinces  ecclëfiaftiques  , 
parce  que  ce  Concile  ordonna  avec  autorité  que  les 
Métropolitains  feront  obligés  d’oblërvcr  fidèlement 
fes  décrets  , fie  qu’il  fe  donne  le  titre  de  grand 
Concile.  11  fut  aflcmblé  par  i’Evèque  d’Arles.  Selon 
le  P.  Vagi , ce  Concile  fur  une  oceafion  à St.  Léon 
de  s’indilpofer  contre  St.  Hilaire  d’Arles , qui  s’at- 
tribuoit  le  droit  d'aflcmbler  de  grands  Conciles  dans 
les  Gaules. 

Le  quatrième  , vers  l’an  4SJ.  II  nous  relie  cin- 
quantc-fix  Canons  de  ce  Concile  , mais  on  croit 
que  quelques-uns  font  tirés  d’autres  Conciles. 

Le  cinquième  , l’an  4$$.,  ou  félon  d’autres  , 451. 
Ce  Concile  fut  tenu  au  fujet  d’un  différend  qui 
s’étoit  élevé  entre  Faufte  , Abbé  de  Lerins  , fit 
Théodore  , Evêque  de  Fréjuls.  On  obligea  ce  der- 
nier de  recevoir  la  fatisfaélion  que  Faufte  avoit 
offert  de  lui  donner , fit  d’oublier  le  paffé. 

Le  lixiemc  ( que  d’autres  ne  comptent  que  pour 
letroifieme  ) fut  tenu  vers  Pan  47s. , fous  l'È pif- 
copat  de  Léoncms.  Trente  Evêques  affifterent  à ce 
Concile.  On  y condamna  les  erreurs  que  le  Prêtre 
Lucidus  avoit  ofé  avancer  fit  foutenir  au  fujet  de  la 
prédeftination.  Mais , félon  le  Cardinal  de  Noms  , 
le  P.  Pagi  , le  P.  Alexandre  , fit  encore  plus  par- 
ticuliérement , félon  M.  Fleury  fit  félon  le  fçavant 
Bénédiétin  Dom  Maur , comme  ce  Concile  fut  prin- 
cipalement l’Ouvrage  de  Faulte  , Evêque  de  Kiès , 
il  doit  être  rejette  , du  moins  on  doit  rejetter  ce 
qui  en  eft  dit  dans  les  Ouvrages  de  Faufte  -,  Ouvra- 
ges qui  ont  été  mis  au  nombre  des  apochryphes  par 
le  Concile  tenu  en  496.  par  le  Pape  Gelalè , à la 
tête  de  foixante-dix  Evcques. 

Le  feptieme,  l’an  s 2 4.  Saint-Céfaire  , qui  le 
premier  porta  le  titre  d’ Archevêque  d’Arles  , y pre- 
nds. Ce  Concile  lut  compofé  de  douze  Evêques , 
« on  y fit  quatre  Canons. 

Lb  huitième  , l'an  544.  On  y St  fept  Canons  : 
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le  fécond  porte  que  les  Monafteres , tant  d’Homrnes 
que  de  Filles,  feront  fournis  à la  Jurifdi&ion  de 
l’Evêque  diocéfain. 

Le  neuvième  , l’an  554.  Il  fut  compofé  de  onze 
Evêques  de  la  Province  d’Arles  , de  la  fécondé 
Narhonnoife  fit  des  Alpes  maritimes  , fit  de  huit 
Députés.  On  y fit  fept  Canons. 

Le  dixième  , l’an  813.  le  io.  Mai.  On  le  compte 
pour  le  fixieme  de  cette  ville.  Il  fut  tenu  par  l’ordre 
de  Charlemagne  , pour  corriger  les  abus  fit  rétablit 
la  difciplinc  ecdéiiaftique.  On  y fit  un  grand  nom- 
bre de  Canons. 

Le  onzième  , l’an  1034.  Il  fc  tint  cette  année 
plufieurs  Conciles  de  la  Province  d’Arles  ; fit  ils 
eurent  prefque  tous  pour  objet  de  rétablir  la  paix 
fit  le  bon  ordre  parmi  les  divers  états  de  la  Société, 
d’infpirer  de  la  foi  pour  notre  faintc  Religion , de 
porter  les  peuples  à reconnoître  la  bonté  de  Dieu , 
fit  de  les  détourner  des  crimes  par  le  fouvenir  des 
maux  pafl'és. 

Le  douzième  , l’an  1 234.  le  8.  Juillet,  fous  Jean 
Bauffan  , Archevêque  d’Àrlcs.  On  y publia  vingt- 
quatre  Canons  , la  plûpart  contre  les  Hérétiques , 
« en  exécution  du  Concile  de  Latran  de  l’an  1x1$., 
fit  de  celui  de  Touloufe  de  1229. 

Le  treizième  , l’an  it6o.  ou  1261.  Ce  Concile  , 
qui  doit  être  mis  au  nombre  des  Conciles  provin- 
ciaux , fut  tenu  par  Florentin  , Archevêque  d’Arles 
à la  tête  de  fes  Suffragants.  On  y condamna  les 
extravagances  des  Joacnimites  , qui  difoient  que  le 
Pcrc  a opéré  depuis  le  commencement  du  monde 
jufqu’à  la  prédication  de  Jefus-Chrift  i que  Jcfus- 
Chrift  a opéré  jufqu’en  1 260.  ; fit  que  le  Saint- 
Efprit  opérera  depuis  1260.  jufqu’à  la-fin  du  monde. 
Que  fous  l’opération  du  l’ere,  les  hommes  vivoienc 
félon  la  chair  ; que  fous  celle  du  Fils , ils  vivoient 
entre  la  chair  fit  l’efprit  i fit  que  fous  la  troificmc , 
ils  vivraient  plus  parfaitement  félon  l’efprit.  On  y fit 
auffi  dix-fept  Canons  pour  la  police  fit  le  bon  ordre 
dans  l’adminiftration  de  quelques  Sacrements  , fie 
pour  obvier  à certains  abus  qui  s’étoient  introduits 
dans  le  fervice  habituel  de  diverfes  ParoilTes  delà 
Province. 

Quant  au  Gouvernement  politique  de  la  ville 
d’Arles  , nous  remarquons  que  cette  ville  avec  fes 
dépendances  forme  une  des  T erres  adjacentes , qui» 
par  rapport  aux  charges  fit  impotitions,  ne  font 
point  Corps  avec  les  autres  Communautés  de  la 
Province  , mais  qui  contribuent  leur  quote  - part 
féparément.  Par  conféqucnt,  la  ville  d’Arles,  ainh 
que  les  autres  Communautés  qui  font  connues  tous 
le  nom  de  Terres  adjacentes  , n’eft  d’aucune  Vigue- 
rie.  Le  territoire  de  cette  ville  eft  peut-etre  le  plus 
étendu  qui  foit  fous  la  dépendance  d’aucune  ville 
du  Royaume  : il  a environ  quarante  lieues  de  cir- 
conférence fit  douze  de  largeur.  On  le  dmfe  en 
quatre  parties  , qu’on  nomme  la  Crau  , le  r « 
Bourg  , la  Camargue  fit  le  Très-ben.  Le  <l“ar,,Jf 
Très-bon  eft  le  moins  étendu  , no»**  celt  au  1 
plus  fertile.  Ce  quartier  confifte  en  une  plaine  , qi 
commence  à la  porte  d’Arles , fit  s eten 
Nord , l’efpace  d’une  lieue  6c  demie  ou  en^‘  * 
jufqu’au  territoire  de  Tarafcon , fit  depuis  le 
jufqu’à  la  Crau.  L’Abbaye  de  Montmapr  eft  ace 
dans  le  Très-bon.  On  recueille  dans  ce  qu8rl%j 
une  quantité  prodigieufe  de  froment  : « y 8 
quelques  vignes  , mais  le  vin  n’en  eft  guères 
H Le  quartier  de  la  Crau  confifte  en  une 
pierreule  , qui  a cinq  lieues  de  longueur 
ou  quatre  lieues  de  largeur.  Cette  plaine  co  , 
à une  petite  diftance  à l’Eft  d’Arles , & e -ne 
fente  d’abord  une  efpcce  de  colline  ; mai*  . ” 


cft-on  parvenu  à cette  colline,  <l“,0"ne  .î^ette 
plus  qu’une  campagne  également  vafte  « u^pagog 
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campagne  fe  préfente  d’abord  comme  an  pays  agréa- 
ble & varié  , planté  de  vignes  & d’oliviers , & orné 
■ de  quantité  de  belles  maifons  de  campagne.  Le  ter- 
rein  y eft  fort  pierreux  , & autrefois  il  n’ctoit  pro- 
pre qu’à  faire  paître  des  moutons.  Mais  le  Canal 
de  Crapone  qui  arrofe  & fertilife  cette  partie  de  la 
Crau  , en  a fait  un  fort  bon  pays  , où  l’on  recueille 
du  vin  , de  l’huile  , des  fruits , & meme  quelque 
peu  de  bled.  Ce  Canal  eft  tiré  de  la  Durance  , de 
il  a etc  fait  en  i $ 58.  par  Adam  de  Crapone , Gentil- 
homme de  Salon.  Après  avoir  fait  environ  trois 
lieues  dans  la  Crau , à compter  depuis  Arles , de 
étant  arrivé  à la  Paroifle  de  Saint-Martin , on  ne 
trouve  plus  jufqu’à  Salon  , qui  eft  éloigné  de  quatre 
grandes  lieues  de  cette  Paroifle , qu’une  plaine  rem- 
plie de  cailloux  , nue  de  fans  arbres.  Mais  cette 
nudité  ou  ftérilité  apparente  eft  néanmoins  d’un 
grand  produit , car  il  croit  fous  ce9  cailloux  une 
petite  herbe  favoureufe  , que  les  brebis  de  les  mou- 
tons mangent  avec  beaucoup  de  goût.  Ces  animaux 
écartent  les  cailloux  avec  le  mufeau  , de  ils  trouvent 
deftous  cette  herbe  fine  qui  a pour  eux  tant  d’at- 
traits , de  qui  donne  à leur  chair  un  goût  extrême- 
ment délicat.  Mais  en  etc  la  Crau  devient  un  pays 
inhabitable  , même  pour  le  bétail  , de  alors  on  eft 
obligé  d’envoyer  paître  les  troupeaux  fur  les  mon- 
tagnes de  la  haute  Provence , de  Dauphiné  de  de 
Savoyc.  La  Crau  eft  inhabitable  en  été  , parce  que 
c’eft  un  pays  fans  abri , de  où  la  chaleur  devient 
exceflive  quand  les  cailloux  dont  ce  pays  eft  rem- 
pli , Ce  trouvent  échauffés. 

Le  Plan  du  Bourg  eft  une  plaine  longue , mais 
reflerrée , qui  s’étend  entre  le  Rhône  de  la  Crau  , 
depuis  Arles  jufqu’à  la  mer , l’efpace  de  cinq  ou  fix 
lieues.  Ce  quartier  eft  très-fertile  , fur-tout  en  pâ- 
turages ; mais  il  eft  fujet  à être  inondé,  il  eft  néan- 
moins fort  peuplé  , il  y a quantité  de  belles  maifons 
de  campagne  , de  la  terre  y eft  très-bien  cultivée. 
Aurefte  , le  Plan  du  Bourg  eft  traverfé  dans  toute  fa 
longueur  , par  deux  canaux  parallèles  l’un  à l’autre  , 
de  qui  font  auffi  parallèles  au  Rhône.  Ces  canaux 
fervent  à l’écoulement  des  eaux  qui  viennent  de 
divers  lieux  de  la  Viguerie  de  Tarafcon , de  entre 
autres  des  marais  de  Molegès , aufli-bien  qu'à  celles 
qui  débouchent  de  l’ctang  de  Moriès. 

La  Camargue  eft  une  ifle  confidérable  , formée 
par  deux  branches  du  Rhône  de  par  la  Mer.  Cette 
ifle  a porté  pendant  lonc-temps  le  nom  de  Camaria. 
Dans  la  fuite  , ce  nom  tut  corrompu , de  on  en  fit 
Camarga  ou  Camargo.  La  tradition  commune  du 
pays  porte  que  le  nom  de  Camargue  vient  du  Gé- 
néral romain  Caïus  Marius  , qui , à ce  qu’on  prétend, 
s’y  ctoit  fortifié  contre  les  Cimbres  de  les  Teutons. 
Mais  cette  tradition  étymologique  a été  rejettée 
comme  abfurde  , par  Honoré  Bouche  ,dans  fon  Hif- 
toire  de  Provence. 

Une  autre  tradition  de  pays  porte  qu’il  y avoit 
anciennement  dans  cette  ifle  des  forêts  de  haute- 
futaye , de  que  ce  fut  du  bois  de  ces  forêts  que  Céfar 
fit  conftruirc  douze  Galères  pour  le  fiege  de  Mar- 
feille.  Mais  aujourd’hui  il  n’exifte  plus  que  de  foibles 
reftes  de  ces  forêts  vraies  ou  fuppofées  ; de  ce  n’eft 

rires  que  dans  un  endroitqu’on  nomme  la  Pinadc , 
quelque  diftancc  du  bourg  des  Trois  - Maries  , 
qu’on  trouve  des  reftes  de  forêt. 

L’ifle  de  Camargue  j dont  il  eft  ici  queftion  , 
forme  une  efpece  de  triangle  , qui  a fept  lieues  de 
longueur  fur  fix  dans  fa  plus  grande  largeur  ; ce  qui 
peut  être  évalué  à x$.  ou  17.  lieues  quarrées.  Cette 
ifle  commence  vis-à-vis  d’Arles  , au  bourg  de  Trin - 
auetaüle « Aune  petite  diftance  au-deflus  de  ce  bourg 
oc  tout  proche  de  Fouraues  , le  Rhône  fe  partage 
en  deux  branches  qui  ne  le  réunifient  plus  jufqu’à  la 
mer.  La  principale  de  ces  branches  a fa  direftion 
Tome  I, 
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par  Arles.  L’autre  qu’on  appelle  le  petit  Rhône  , 
s’éloigne  d’abord  vers  l’Oueft  -,  mais  bientôt  après  , 
cette  branche  fe  replie  vers  l’O.  S.  O. , de  enfuite 
vers  le  S.  O.  Enfin  le  petit  Rhône  fe  perd  dans  la 
mer , entre  le  Fort  de  Pccais  de  le  bourg  de  Trois - 
Maries  , à cinq  ou  fix  lieues  O.  N.  O.  de  l’em- 
bouchure du  grand  Rhône.  Mais  il  eft  à remarquer 
que  le  petit  Rhône  , quelque  confidérable  au'il  foie 
d’abord  , porte  néanmoins  peu  d’eau  dans  la  mer  , 
parce  qu’avant  que  d’arriver  à ce  terme  , il  en  perd 
beaucoup  par  les  coupures  qu’on  y a faites  en  divers 
endroits  , pour  en  tirer  l’eau  nécefiaire  aux  Salines 
de  Pecais. 

Il  n’eft  peut-être  point  de  contrée  en  France  , 
plus  fertile  que  la  Camargue.  Ce  pays  abonde  en 
bled  de  en  pâturages.  On  y fait  auffi  du  vin  , mais  ce 
vin  eft  fort  gros  de  n’eft  rien  moins  que  délicat. 
Outre  le  bled  de  les  pâturages , la  Camargue  abonde 
encore  en  gibier  de  en  volaille.  Ce  pays  -eft  très- 
peuplé.  Il  y a quantité  de  maifons  de  aimpagnes  , 
de  neuf  ParoilTcs  ou  Cures  , en  comptant  celles  de 
Trin^uetaillc  de  de  Trois-Maries  : les  fept  autres 
ParoilTcs  font  celles  de  la  Tréforicrc  , du  Baron  , de 
Boifmeaux  ( le  long  du  petit  Rhône  ) , de  Notre- 
Dame-de-Sanfoïres  ( près  du  grand  Rhône  ) , de 
Villeneuve  de  du  Sambuc  ( dans  l’intérieur  de  l’ifle  )t 
de  de  Notre-Dame  -d'Ormet , près  de  l’embouchure 
de  l’étang  de  Vacarès  dans  la  mer.  Parmi  ces  Pa- 
roitTes , il  eft  à remarquer  que  celle  du  Baron  dépend 
de  la  Viguerie  de  Tarafcon  , de  que  celle  de  Trois- 
Maries  ou  de  Notre-Dame  de  la  Mer  forme  elle-feule 
une  Communauté  particulière  , qui  eft  une  des 
Terres  adjacentes.  Les  fept  autres  Paroifles  dé- 
pendent de  la  Communauté  d’Arles  , avec  laquelle 
elles  ne  forment  qu’un  fcul  de  même  corps.  Il  en  eft 
de  même  des  Paroifles  tle  Saint-Martin  de  de  Saint - 
Hyffolite  dans  la  Crau  , de  de  celles  d eFontvieille  , 
Saint-Gabriel , Saint-Ejlcvc  de  Lhnfac  dans  le  Très • 
bon  , dcc. 

Nous  avons  dit  ci-devant  que  la  Camargue  eft  un 
pays  très  - abondant  en  pâturages  : cela  eft  caufe 
qu’on  y nourrit  une  ^quantité  prodigieufe  de  che- 
vaux , de  juments  de  de  bêtes  à cornes.  Pendant 
toute  l’année  , l’hiver  comme  l’été , on  laifle  paître 
ces  animaux  en  toute  liberté  dans  les  campagnes 
de  dans  les  marais.  Mais  les  boeufs  y deviennent  fi 
ombrageux  de  fi  fauvages  , que  ce  n’eft  pas  fans 
peine  qu’on  vient  à bout  de  les  foumettre  au  joug  , 
ou  de  les  conduire  aux  boucheries  de  la  ville.  Les  pay- 
fans  qui  font  chargés  de  ce  foin  , de  que  dans  le  pays 
on  nomme  des  Gardiens  , réduifent  ces  animaux  à 
la  courfe  ou  par  adrefle  : ces  Gardiens  font  montés 
fur  de  bons  chevaux  , dt  outre  cela  Us  fout  armés 
d’une  longue  perche  , au  bout  de  laquelle  il  y a un 
trident  de  fer. 

Le  nombre  de  gros  bétail  qu’on  nourrit  en  Ca- 
margue , étant  très-conlidérabie  , de  ce  bétail  étant 
confondu  à caufe  qu’Ü  vit  pêle-mêle  en  rafe  cam- 
pagne , il  a fallu  trouver  un  moyen  pour  que  cha- 
que particulier  reconnût  de  diftinguat.ee  qui  lui 
appartient.  C’eft  pour  cet  effet  qu’on  a imaginé  de 
marquer  d’un  fer  chaud  à la  hanche , chaque  bœuf 
ou  cheval.  Mais  , comme  cette  marque  pourroit 
difparoitre  ou  devenir  méconnoiflable  par  la  fuite 
du  temps , on  la  renouvelle  de  trois  en  trois  ans  : 
c’eft  ce  qu’on  appelle  les  Ferrades.  Cette  operation 
fe  fait  dans  la  plaine.  On  y bâtit  d’abord  un  grand 
feu  pour  faire  rougir  les  fignaux  ou  marques  de 
fer  de  chaque  particulier  , à qui  appartiennent  les 
bœufs  , vaches  de  taureaux  qu’on  veut  marquer. 
Enfuite  , on  raflèmble  plufieurspayfans  , tant  à pied 
qu’à  cheval , qu’on  arme  chacun  d’un  long  bâton 
garni  au  bout  d’un  trident  de  fer.  La  plus  grande 
partie  de  ces  payfans  forme  une  enceinte  : les  autres 
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oavfans  vont  chercher  le  bétail  , le  pourfutYtfnt  à 
cheval  & avec  leurs  tridents  , & l’obligent  d’entrer 
dans  l'enceinte.  A mefure  qu’il  entre  , des  payfans 
adroits , forts  & vigoureux  , & qui  font  places  près 
du  bûcher  , vont  à la  rencontre  des  bœufs  ou  tau- 
reaux : chacun  de  ces  payfans  faifit  par  les  cornes 
un  de  ces  animaux  , & lui  donnant  adroitement  un 
coup  de  pied  dans  les  jarrets , le  renverfe  par  terre. 
L’animal  étant  ainfi  terrafle  , un  autre  de  ces 
payfans  prend  la  marque  de  fer  qui  eft  roupie  au 
feu  , & le  marque  à la  hanche.  Après  cela  , on  laifte 
aller  l’animal , qui  fe  relevé  en  furie  , & cftropie 
fouvent  les  opérateurs  , quand  ils  n’ont  pas  le  temps 
de  l’éviter  , ou  de  fe  jetter  par  terre  quand  ils  font 
furpris  à fa  rencontre. 

On  marque  les  chevaux  & les  juments  de  la 
même  maniéré  que  les. bœufs  & les  taureaux  , mais 
cette  opération  ne  donne  point  à beaucoup  près  au- 
tant de  peine. 

Les  chcvrox  ( & les  juments  ) dont  on  nourrit 
en  Camargue  une  quantité  prodigieufe  , font  très- 
légers  à la  courfc  , & beaucoup  plus  infatigables 
que  les  autres  chevaux  du  Royaume  , mais  ils  font 
lauvaees  & ombrageux.  Outre  l’ufage  ordinaire  , on 
fait  lervir  ces  chevaux  à fouler  le  bled  , quand  il 
eft  en  gerbes.  En  Provence  on  ne  bat  point  le  bled, 
mais  on  le  foule.  Quand  le  fervice  de  la  Camargue 
eft  fini,  les  chevaux  de  ce  pays  font  employés  à 
fouler  le  bled  qu’on  recueille  dans  les  Pareilles  du 
voifinage  ; & ordinairement  pour  falaire , les  pro- 
priétaires des  grains  donnent  aux  propriétaires  des 
chevaux  le  vingtième  du  bled  qui  a été  foulé , c’eft- 
à-dirc , une  charge  fur  vingt.  Comme  il  y a en  Ca- 
margue beaucoup  plus  de  chevaux  qu’il  n’en  faut 
pour  le  fervice  du  pays , dès  le  commencement  de 
la  moiiTon  les  propriétaires  de  ces  chevaux  envoient 
au-dehors  ceux  dont  ils  peuvent  fe  palfer  , & par 
ce  moyen  le  fervice  fe  fait  par-tout  à-peu-près  en 
meme  temps  & à propos. 

Une  chofe  digne  de  remarque  par  rapport  à la 
Camargue  , c’cft  l’cfpecc  de  contrafte  que  cette  ifle 
forme  avec  la  Crau  , dont  elle  n’eft  féparéc  que  par 
le  Rhône  & parla  Langue  de  terre  qui  porte  le  nom 
de  Pliin-du-Bourg.  La  Crau  eft  une  campagne  extrê- 
mement pierreule , & on  ne  peut  y faire  un  pas 
fans  marcher  fur  des  cailloux  : la  Camargue  au  con- 
traire eft  un  pays  où  il  n’y  a du  tout  point  de  pier- 
res , & où  on  n’en  trouve  d’autres  que  celles  qui  y 
ont  été  apportées  d’ailleurs. 

Au  refte , il  eft  de  notre  exaélitude  d’ajouter  ici 
que  dans  les  mois  de  l’année  où  régnent  les  plus 
grandes  chaleurs  , l’air  n’eft  rien  moins  que  fain 
dans  prefque  toute  l’étendue  du  territoire  d’Arles , 
& fur-tout  en  Camargue  & dans  le  quartier  du 
Plan-du-Bourg.  La  grande  quantité  de  canaux,  de 
marais  & d’eaux  croupiftantes  , dont  ce  pays  eft 
rempli , y rend  l’air  greffier  & occafionne  des  ma- 
ladies & fur-tout  des  fievres  intermittentes. 

La  Scnéchauftêe  d’Arles  eft  une  des  plus  ancien- 
nes des  douze  qui  font  établies  en  Provence , car 
elle  a été  créée  en  153$.  en  même  temps  que  celles 
d’Aix,  de  Draguignan,  de  Digne,  de  Forcalquier 
& de  Marfeille.  Voye\  Aix  Parlement.  Cette  Sé- 
néchauflfée  a dans  fon  Reflort , non  - feulement  la 
ville  d’Arles  & les  Pareilles  qui  en  dépendent , 
niais  encore  toutes  les  Pareilles  de  la  Viguerie  de 
Tarafcon. 


A R L 


Quant  au  militaire  , la  ville  d’Arles  eft  un  Gou- 
vernement particulier  du  Gouvernement  général  mi- 
litaire de  la  Province  de  Provence.  Ce  Gouvemc- 
«icnt  particulier  eft  rempli  par  les  Confuls  mêmes 
C Arles  , & non  par  perfonne  autre. 

our  ce  qui  concerne  la  Littérature  & les  Scien- 
“S . nous  remarquons  que  le  Roi  Louis  le  Grand, 
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par  fes  Lettres-Patentes  de  l’an  1668. , ve'rifiécs  au 
Parlement  de  Provence  le  8.  Juin  1669. , avoit  éta- 
bli à Arles  une  Académie  de  Beaux-Efprits  , fous  le 
titre  d' Academie  royale.  Sa  Majefté  voulut  alors  que 
cette  Academie  fût  compofée  de  vingt  Gentilshom- 
mes originaires  & habitants  de  la  ville  d’Arles  : Elle 
donna  en  même  temps  à cette  Académie  des  privi- 
lèges pareils  à ceux  dont  jouifloit  l’Académie  fran- 
çoife de  Paris , à laquelle  le  même  Monarque  l’aflb- 
cia.  Et  pour  mieux  marquer  cette  allociation  , le 
Roi  Louis  XIV.  voulut  que  l’Académie  d’Arles  eût 
toujours  pour  Protcéfeur  un  des  Membres  de  l’Aca- 
démie françoife  de  Paris.  M.  François  de  Beauvil- 
liers , Duc  de  Saint-Agnan,  Commandeur  des  Or- 
dres du  Roi , & l’un  des  quarante  de  l’Académie 
françoife  , fut  nommé  le  premier  en  cette  qualité. 
Ce  Seigneur  étant  mort  en  1687.  , M.  Philippe  de 
CourciUon , Marquis  de  Dangeau  , Commandeur  des 
Ordres  du  Roi , & auffi  l’un  des  quarante  de  l’Aca- 
démie françoife , fut  élu  en  fa  place. 

Le  Roi  Louis  XIV.  renouvella  pluficurs  fois  lès 
bontés  pour  l’Académie  d’Arles.  Depuis  l’établiffe- 
ment  de  cette  Compagnie , Sa  Majefté  lui  donna 
d’autres  Lettres  - Patentes  , par  lcfquciles  Elle  lui 
permit  une  augmentation  de  dix  Académiciens  qui 
dévoient  être  Nobles  comme  les  premiers  ; & peu  de 
temps  après  , le  mémo  Prince  permit  à cette  Com- 
pagnie une  autre  augmentation  de  dix  Académi- 
ciens , pour  faire  un  nombre  pareil  à celui  de  l’Aca- 
démie françoife.  On  ne  fçauroit  difeonvenir  qu’il  y 
a bien  peu  de  villes  en  France  qui  fùflènt  en  état  de 
former  une  Académie  de  Belles-Lettres , compofée 
de  quarante  Académiciens  Gentilshommes  G origi- 
naires de  la  meme  ville.  Ce  que  peu  de  villes  fe- 
raient , celle  d’Arles  l’a  fait , & elle  l’a  foutenu 
quelque  temps  : clic  le  foutiendroit  même  encore  fi 
le  deiir  d’une  gloire  plus  brillante  que  celle  de  l’cf- 
prit,  n’avoit  entraîné  ceux  qui  compofoient  l’Aca- 
démie dont  ii  eft  ici  cjueftion.  La  guerre  que  le  Roi 
Louis  XIV.  fut  oblige  de  foutenir  pour  la  fucceffioa 
d’Efpagne  , ayant  diftrait  des  occupations  littérai- 
res la  plus  grande  partie  de  la  NoblelTe  d’Arles , les 
Aflemblces  académiques  devinrent  infenfiblemenc 
moins  nombreufes , & enfin  elles  ceflèrent  entière- 
ment. Cette  Académie  fe  diftinguoit  des  autres  Aca- 
démies du  Royaume  par  plufieurs  endroits.  i°.  Elle 
étoit  compofce  de  quarante  Gentilshommes  origi- 
naires d’Arles , & elle  n’a  jamais  dérogé  à cette  con- 
dition , qu’en  faveur  de  quelques  furouméraires 
étrangers  , dans  lcfquels  elle  ne  regardoit  que  le 
mérite.  i°.  Elle  admettoit  aufli  des  femmes , & U 
fameufe  Madame  des  Houlieres  en  étoit. 

En  établilTant  une  Académie  dans  la  ville  d’Ar- 
les , le  Roi  Louis  XIV.  s'étoit  prêté  au  defir  de 
la  Nobleffe  de  cette  ville  ; mais  il  n’eft  pas  douteux 
que  Sa  Majefté  n’eût  auffi  reconnu  gue  les  qualités 
brillantes  dont  les  habitants  de  la  ville  d’Arles  ont 
été  doués  dans  tous  les  temps,  juftifieroient  la  grâce 
qu’Elle  leur  accordoit.  11  n’eft  peut-être  point  de 
fiecles  où  cette  ville  n’ait  produit  de  grands  hom- 
mes. Pline  , dans  fon  troiueme  Livre , parle  d’un 
Paulinus  d’Arles,  comme  d’un  Héros  de  fon  temps. 
Aulugele , dans  fes  Nuits  attiques , loue  beaucoup 
le  Philofophe  Favorinus , originaire  d’Arles , Con- 
feiller  d'Etat  de  l’Empereur  Adrien.  Cet  homme , 
dit-il , étoit  d’une  érudition  fi  profonde  & d’une 
vertu  fi  confommce , que  les  Athéniens  drefiereot 
dans  leur  ville  une  ifcatue  de  bronze  en  fon  honneur. 
Eufcbe  vente  beaucoup  pour  l’éloquence  un  Pomc- 
rius , un  Claudius  Quirinalis.  Mais , pour  abréger , 
rapprochons-nous  de  notre  temps.  Nous  y trouvons 
M.  Honoré  de  Quiqueran  de  Beaujeu  , ce  fçavant 
Evêque  de  Caftres  , natif  d’Arles  , le  même  quj  P*® 
une  éloquence  également  utile  à J’Eglifc  & * * tat9 
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fçot  calmer  une  ville  agitée  par  une  guerre  de  relî- 
N gion  ôc  prête  à fe  détruire  elle-fnême.  C’eft  de  la 
ville  de  Nifmes  que  nous  prétendons  parler.  M.  de 
Quiqueran  de  Beaujeu  n’étoit  encore  que  Chanoine 
de  cette  ville , quand , au  moyen  d’un  Difcours  qu’il 
compofa  5c  prononça  fur  le  champ  , il  arrêta  tout- 
d’un-coup , comme  une  digue  iâlutaire , les  flots 
déjà  bruyans  de  la  fédition. 

La  France  eft  redevable  à la  ville  d’Arles  , d’un 
autre  fameux  Orateur  chrétien  , qui  fut  connu  fous 
le  nom  de  Jean.Jofeph  Maure.  Cet  Orateur  naquit  à 
Arles  en  1663. 11  entra  dans  le  Congrégation  de  l’O- 
ratoire , en  1680. 11  y enfeigna  les  Humanités  ôc  la 
Rhétorique  avec  beaucoup  de  réputation.  11  prêcha 
enfuite  à Caen  & à Rouen , & depuis  à Paris  ôc  à 
la  Cour  où  il  fut  l’émule  de  M.  Maffillon  , égale- 
ment Prêtre  de  l’Oratoire  6c  depuis  Evêque  de  Cler- 
mont. En  1701.  le  Pere  Maure  prêcha  l’Avent  de- 
vant le  Roi  Louis  XIV. , ôc  ce  fut  avec  tant  de  fuc- 
cès , que  ce  grand  Prince  lui  dit  le  dernier  Diman- 
che : Nous  attendions  beaucoup  de  vous  , Moniteur  , 
mais  vous  ave\  iti  au-dejfus  de  nos  efptrances  \ on 
ne  peut  être  plus  fatisfaitquc  je  le  fuis  , O que  toute  la 
Cour  parolt  l'ètre  : ce  n'ejtpaspeu  dire  à votre  gloire. 

Le  Pere  Maure  prêcha  encore  à la  Cour , l’Avent 
de  1705. , & toujours  avec  le  même  fuccès.  Mais  la 
foibleffe  de  fa  poitrine  ôc  fes  infirmités  continuelles, 
le  firent  renoncer  à la  chaire  pendant  les  quinze  der- 
nières années  de  fa  vie.  Il  Ht  ce  facriHce  au  Seigneur 
avec  une  réügnation  parfaite  ; 6c  il  mourut  à Paris , 
dans  la  Maifon  de  l'Oratoire , de  la  rue  Saint-Ho- 
noré , le  17.  Janvier  1718  , à 6 4.  ans.  Cet  habile 
homme  joignoit  à la  folidité , à la  jufteffe  & à la  dé- 
licatefïè  de  la  compofition  , tous  les  agréments  de  la 
déclamation  Ôc  tous  les  talents  qui  font  le  parfait 
Orateur. 

Jean- Antoine  Baras  de  la  Penne  , Commandeur 
de  l’Ordre  royal  & militaire  de  Saint-Louis  , pre- 
mier Chef  d’Efcadrc  desGaleresdu  Roi,  Infpecicur 
des  conftruélions  , Ôc  Commandant  dans  le  Port  de 
Marfeille  , étoit  d’une  noble  & ancienne  Maifon 
d’Arles.  Ce  bon  & zélé  citoyen  a compofé  des  Mé- 
moires hiftoriques  ôc  critiques  fur  les  divers  ordres 
de  rames  des  Galeres  des  Anciens.  Le  Roi  avoit  en 
lui  un  Conftruétcur , un  Pilote  6c  un  Général.  M. 
de  Baras  de  la  Penne  , dont  il  eft  ici  queftion,  mou- 
rut à Marfeille  le  18.  Juillet  1730  , à 80.  ans  ou 
environ. 

Pierre  de  Morand  naquit  à Arles  le  8.  Février 
1701.  & mourut  à Paris  le  3.  Août  17S7.  Cet  Au- 
teur, dont  les  Ouvrages  ont  été  imprimés  en  trois 
volumes  ion. , fe  fît  une  réputation  par  l’étendue 
de  fes  connoifTances , par  la  légèreté  de  fa  plume  & 
par  la  vivacité  du  coloris  dont  il  releva  les  divers  fu- 
jets  qu’il  traita. 

S’il  nous  ctoit  permis  de  parler  des  Auteurs  vi- 
vans , nous  en  nommerions  plufîeurs  qui  donnent 
de  l’illuftration  à la  ville  d’Arles  , leur  patrie  ; mais 
la  modeftie  de  ces  mêmes  Auteurs  qui  ne  nous  cft 
pas  moins  connue  que  leurs  talents , nous  réduit  au 
nlence  de  à l’admiration. 

Difons  à préfent  quelque  choie  de  l’Hiftoirede  la 
ville  d’Arles.  Sous  les  Romains  , cette  ville  fut  ho- 
norée du  titre  de  Colonie  , 6c  Tibere-Neron  , pere 
de  l’Empereur  Tibere , y en  établit  une  qui  etoit 
très-confidérable. 

La  ville  d’Arles  fit  d’abord  partie  de  la  Gaule  Nar- 
bonnoife , Ôc  enfuite  elle  fut  comprife  dans  la  Vien- 
noife.  L’Empereur  Conftantin  le  Grand,  quiaimoit 
beaucoup  cette  ville  , ainfi  que  nous  l’avons  déjà 
dit,  la  fît  appeller  de  fon  nom  Conjtantina.  Honorius 
y plaça  le  Siégé  de  la  Préfefture  du  Prétoire  des 
Gaules  fous  les  Préfets.  Dans  le  bas  Empire , cette 
ville  devint  une  des  plus  confîdérables  de  l’Empire 
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romain , & elle  porta  le  titre  de  Mater  omnium  Gai- 
liarum.  Ce  titre  lui  fut  donné  , parce  que  l’Aflenrt- 
ble'e  des  Communes  des  fept  Provinces  s’y  tenoit 
tous  les  ans  , depuis  les  Ides  d’Août  jufqu’à  celles  de 
Septembre  , c’eft-à-dire  , depuis  le  13.  d’Août  juf. 
qu’au  11.  de  Septembre.  ( On  croit  que  les  fent  Pro- 
vinces étoient  celles  qui  fuivent  : les  deux  Narhon- 
noifes , la  Vitnnoifc  , les  Alpes  Maritimes  , les  deux 
Aquitaines  ôc  la  Novempopulanie  ). 

Dans  la  fuite  , ces  titres  5c  ccs  honneurs  qui 
avoient  été  accordés  à la  ville  d’Arles  , portèrent 
l’Egüfe  de  cette  ville  àdifputer  le  rang  de  Métropole 
à celle  de  Vienne  , 5c  donnèrent  lieu  à la  contefta- 
tion  qui  furvint  au  fujet  de  la  Primatie  entre  ces 
deux  Eglifcs. 

Cette  ville  ( Arles  ) réfifta  long-temps  à l’invafion 
de  Goths.  En  419.  Ætius  , l’un  des  Généraux  des 
Romains , la  délivra  du  fiege  que  ccs  Barbares  y 
avoient  mis.  En  4S*.  elle  fut  affiégée  de  nouveau 
par  Thorifmond  , 5c  elle  le  fut  encore  en  457.  par 
Théodoric  II. , mais  toujours  avec  auffi  peu  de  fuc- 
cès. Enfin  , en  466.  elle  fut  foumife  par  Evafius  ou 
E varie,  le  fcpticmc  des  RoisWifigoths  dans  les 
Gaules.  On  prétend  meme  que  quelques-uns  de  ces 
Rois  y ont  fait  leur  réfidence.  Quoi  qu’il  en  foit , 
la  ville  d’Arles  continua  d’obéir  aux  Goths.  Sous 
Clovis  , les  François  voulurent  s’en  rendre  maîtres  ; 
mais  lbas.  Général  de  Théodoric  III.,  les  repouffa 
avec  perte  ; 5c  ce  ne  fut  qu’après  la  ruine  des  Oftro- 
goths  que  les  premiers  s’en  mirent  en  poffcffion. 
L’Empereur  Juftinien  I.  , dit  V Ancien , confirma 
aux  François  cette  nouvelle  conquête  qu’ils  ve- 
noient  de  faire  , 6c  leur  céda  les  droits  qu’il  avoit 
fur  la  ville  d’Arles.  Cette  ville  commença  à déchcoir 
fous  la  domination  des  Rois  François  de  la  première 
race , 5c  fous  eux  , après  avoir  éprouvé  diverfes  vi- 
ciffitudes  , elle  étoit  déjà  fujette  aux  Rois  de  Neuf, 
trie. 

En  720.  les  Sarrafins  prirent  la  ville  d’Arles , 6c 
y commirent  des  excès.  Charles  - Martel  les  en 
challà  : ils  y revinrent  encore  , mais  Charlemagne 
les  en  chafîa  également.  Les  Rois  de  la  féconde 
race  en  demeurèrent  en  poffeflion  jufqu’en  879.  , 
que  Bofon,  alors  Gouverneur  de  Bourgogne  6c  de 
Provence , fe  fit  proclamer  Roi  de  ces  deux  Provin- 
ces , 5c  ufurpa  auffi  la  ville  d’Arles.  Sous  les  fuc- 
ceiTeurs  de  Bofon , cette  ville  devint  la  capitale  du 
nouveau  Royaume  que  cet  ufurpatcur  avoit  formé  ; 
5c  bientôt  après , elle  donna  fon  nom  à ce  Royau- 
me , le  nom  de  Royaume  d'Arles  ayant  prévalu  lur 
celui  de  Bourgogne.  Sous  les  Rois  d’Arles , la  ville 
de  ce  nom  obtint  de  fes  Souverains  de  fort  beaux 
privilèges.  Ce  Royaume  ayant  été  démembré  , la 
ville  d’Arles  profitant  des  troubles , fe  rendit  indé- 
pendante. Pour  conferver  fa  liberté,  cette  ville  fit 
les  plus  grands  efforts  , d’abord  contre  les  Comtes 
d’Arles , 5c  enfuite  contre  ceux  de  Provence  ; mais 
enfin  , elle  fut  obligée  de  fe  foumettre  , en  1 2 S 1 . , 
à Charles  I.,  Comte  d’Anjou  5c  de  Provence  , frere 
du  Roi  St.  Louis.  En  11S7.  ce  meme  Comte  for- 
tifia le  droit  qu’il  avoit  acquis  fur  la  ville  d’Arles  , 
par  la  ceffion  que  lui  fit  Raymond  des  Baux , fils 
de  Guillcaume  V. , Prince  d’Orange  , de  tous  les 
droits  que  l’Empereur  Frédéric  II.  lui  avoit  don- 
nés fur  le  Royaume  d’Arles.  Mais  à cette  occa- 
fion , il  eft  à propos  de  remarquer  que  des  l’an 
1214.  Guilleaume  V.  dès  Baux  , Prince  d’Orange, 
fe  qualifie  Roi  d’Arles , en  vertu  d’une  Charte  par- 
ticulière , à ce  qu’on  prétend , de  la  même  année  , 
5c  qui  lui  avoit  été  expédiée  par  l’Empereur  qui 
dominoit  alors , du  moins  comme  Seigneur  fuze- 
rain , fur  le  Royaume  de  Bourgogne.  Depuis  Char- 
les L , la  ville  d’Arles  a fuivi  le  fort  du  refte  de  la 
Provence. 
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lSr.  m,i  a voit  fcciliû  1U  vÛle  d'Arles , 1=  moyen 
j C'-^L  m RdpuWiquc  , & de  fc  gouverner  par 
de  s eng««  * rttt  l'éloignement  des  Seigneurs 

haunTsouverains  du  Royaume  de  Bourgogne.  Par  la 
fuké  du  temps . ce  Royaume  etoit  pafle  au  pouvoir 
de  Princes  allemands.  Ces  Princes  , dont  les  droits 
fur  le  Royaume  de  Bourgogne  , n’ctoient  ni  clairs 
ni  décidés,  fe  faifoient  entr’eux  une  cruelle  guerre. 
Dans  cette  conjonaure  , l'autorité  & le  pouvoir  de 
ces  Princes  s’aftoiblircnt  infcnfiblcment , « le  pays 
fc  divifa  en  plufieurs  petites  Souverainetés , telles 
que  celles  d’Arles , des  Baux , d’Orange  , 8cc.  Occu- 
pés d'objets  plus  cffeuiiels  , les  Princes  allemands, 
foin  de  chercher  à réduire  ces  nouvelles  Souverai- 
netés, les  confirmèrent  au-contrairc  prefque  toutes 
par  des  Diplômes  ou  des  Chartes  particulières  , 8c 
ne  fc  réferverent  que  le  droit  de  Seigneurs  fuzerains. 
C’eft  alors,  en  1x13-,  que  la  ville  d’Arles  obtint 
Ja  Charte  en  vertu  de  laquelle  elle  étoit  reconnue 
pour  Etat  libre  8c  indépendant.  Cet  Etat  ne  com- 
prenoit  pas  feulement  la  ville  d’Arles , mais  encore 
pluiieurs  Paroiifcs  de  la  campagne  , 8c  c’eft  ce  qui 
eft  caufe  que  le  territoire  de  cette  ville  cil  fi 


confidérable. 

ARLES  , Royaume , Atelatenfe  Rcgnum.  Sous 
les  Rois  de  la  fécondé  race , Bofon  I. , alors  Gou- 
verneur ou  Duc  de  Bourgogne  8c  de  Provence , fe 
fouleva  & fe  fit  couronner  Roi  d’Arles  8c  de  la 
Bourgogne  Cis-Jurane.  Ce  couronnement  fe  fit  le 
15.  Octobre  de  l’an  879.  , à Manthe  ou  Mantale, 
qui  eft  un  Prieuré  d’Hommcs  , de  la  Congrégation 
de  Cluny  , en  Dauphiné  , Diocefe  de  Vienne. 

Bofon  1.  meurt  en  887.  ou  889.  Louis  l ' Aveugle  t 
fon  fils , lui  fuccede  la  meme  année  , & meurt  en 
914.  A Louis  fuccede  Hugues,  fon  coufin,  fon 
gendre  & fou  premier  Miniilre.  Hugues  ne  fut  d’a- 
bord connu  que  fous  le  nom  de  Comte  d’Arles  , 
mais  il  prit  dans  la  fuite  celui  de  Roi.  En  916. 
ou  930.  Hugues  céda  le  Royaume  d’Arles  ou  de  la 
Bourgogne  Cis-Jurane , à Rodolphe  II. , Roi  de  la 
Bourgogne  Trans-Jurane,  qui  lui  difputoit  le  Ro- 
yaume d’Italie , & qui  y renonça  en  fa  faveur.  Le 
même  Hugues  fc  fit  Moine  en  945.  8c  mourut  en  947. 

Bofon  II.  , deuxieme  fils  de  Conrad  qui  étoit  lui- 
même  fils  de  Rodolphe  II. , eut  le  Royaume  d’Arles 
en  partage,  en  993.,  mais  étant  mort  en  999., 
Rodolphe  HL  fon  frère  aine  réunit  l’une  8c  l’autre 
Bourgogne.  Vc ye\  Bourgogne  , deuxieme  Royaume 
de  ce  nom. 

Le  Royaume  d’Arles  comprcnoit  le  pays  d’Arles , 
ceux  de  Lyon , de  Vienne  , d’Embrun  , de  Taran- 
taife  8c  d’Aix  ; c’eft-à-dire  , la  Provence  , le  Dau- 
phiné , la  ville  de  Lyon  8c  une  partie  de  la  Savoye. 
Nous  difons  que  le  Royaume  d’Arles  comprcnoit 
dans  fon  étendue  la  ville  de  Lyon  ; mais  à l’excep- 
tion de  cette  ville  , le  fécond  Royaume  de  Bour- 
gogne , non-plus  que  l’Empire  après  lui,  ne  pofféda 
rien  au-delà  des  rives  orientales  du  Rhône  & de  la 
Saône  , du  moins  dans  le  Lyonnois. 

ARLES  , Arulx , petite  ville  ou  bourg  , dans  le 
Val-Spir  , en  Roufttllon  , Diocefe  de  Perpignan , 
Confeil  fouverain  & Intendance  de  Rouffillon.  On  y 
compte  130.  feux  allumans.  Cette  ville  eft  fîtuée 
àl’E.  & au  pied  du  Canigou , fur  la  rive  gauche  du 
Tech  , à a.  1.  & un  tiers  E.  N.  E.  de  Prats  de 
MouiUou , 3.  deux  tiers  O.  N.  O.  de  Bcllegardc  , 
6.  uh  tiers  S.  O.  de  Perpignan  , & une  dcmi-licue 
O.  du  Forc-dcs-Bains.  Long.  ao.  13.  40.  lat.  41. 
*9.  40.  Il  y a à Arles  , deux  Paroiffes  , une  Abbaye 
d’Hommes  fous  le  titre  de  Sainte-Marie , un  Gre- 
nier à fel  & un  Bureau  des  Traites  foraines.  Le 
Grenier  à fel  eft  du  Département  de  Narbonne  : le 
Bureau  des  Traites  foraines  eft  du  Département  de 
Roumllon  8c  de  la  Direction  de  Narbonne. 
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L’Abbaye  de  Sainte-Marie  d’Arles , Ablatia  Beatæ 
Maria:  Arularum  , eft  de  l’Ordre  de  Saint-Benoît 
& de  la  Congrégation  de  Cluny  , non  - réformée. 
Cette  Abbaye  a etc  pendant  long-temps  en  réglé  j 
mais  depuis  plufieurs  années , la  Menfe  abbatiale , 
qui  vaut  7$oo.  H*.  ou  environ  de  rente  unnuellc , 
a été  réunie  à l’Evêché  de  Perpignan.  On  ne  fçait 
point  prccifémeot  en  quel  temps  a etc  fondée  l’Ab- 
baye dont  il  eft  ici  queftion  ; mais  on  fçait  que 
Cafielan  , Prêtre  , en  fut  le  premier  Abbé  ; que 
Louis  le  Débonnaire  prit  fous  fa  protection  les  Re- 
ligieux de  cette  Mailon  ; que  Charles  le  Chauve 
leur  accorda  la  même  grâce  8c  qu’il  leur  permit  de 
fe  choifir  un  Supérieur.  La  Charte  de  ce  dernier 
eft  de  l’an  844. , 8c  elle  fut  donnée  dans  le  Monat 
tere  de  Saint-Saturnin  de  Touloufe  , pendant  le 
fiege  de  cette  ville.  Avant  que  la  Menfe  abbatiale 
de  l’Abbaye  de  Sainte-Marie  d’Arles  fflt  réunie  à 
l’Evêché  de  Perpignan,  l’Abbé  jouiffoit  d’une  Jurif- 
diélion  comme  Epif copale  fur  fix  greffes  Paroiffes 
avec  tout  leur  territoire  , 8c  fur  douze  Prcbcndiers 
qui  faifoient , comme  ils  font  encore  aujourd'hui 
conjointement  avec  les  Moines,  l’Oftice  dans  l’Eglife 
de  ce  Monaftere.  On  croit  que  les  corps  des  faims 
Martyrs  Abdon  8c  Sermen  repofent  dans  cette Egüfe 
abbatiale , depuis  la  fin  du  onzième  fiede.  Cette 
Eglifc  eft  vénérable  par  fon  antiquité.  Hors  de  la 
porte  de  la  même  Egüfe  , on  voit  un  tombeau  de 
ftruéture  très-ancienne , ôc  où  l’on  remarque  quel- 
que chofe  de  fi  particulier  , que  nous  avons  juge  à 
propos  d’en  parler  ici  en  détail.  Ce  tombeau  eft 
de  marbre  gris  brut , long  d’environ  fix  pieds  fur 
deux  de  largeur  8c  deux  de  hauteur  , non-compris 
la  couverture  qui  eft  en  dos-d’âne  , ainG  que  celles 
des  anciens  tombeaux  , 8c  qui  eft  jointe  par  des 
crampons  de  fer  bien  (celles.  Il  y a toujours  de 
l’eau  dans  ce  tombeau  , qui  eft  ifolé  8c  foutenu 
feulement  par  deux  pierres  quarrées  , l’une  8c  l’au- 
tre d’un  demi-pied  de  hauteur.  On  tire  cette  eau 
avec  un  linge  qu’on  y plonge  par  le  moyen  d’une 
ouverture  , qui  eft  à l’un  des  bouts  du  tombeau , 
entre  la  pierre  qui  le  forme  8c  celle  qui  le  couvre. 
Cette  ouverture  eft  fi  petite  , qu’on  n’y  peut  paffer 
que  trois  doigts  de  la  main  à plat.  11  y a des  temps 
de  i’année  qu’on  tire  de  ce  tombeau  plus  d’eau  qu’il 
n’en  peut  contenir  \ 8c  cela  arrive  lur-tout  le  jour 
de  la  fête  des  faints  Abdon  8c  Sennen,  qui  eft  le 
trente  de  Juillet.  La  tradition  du  pays  porte  que 
c’eft  dans  ce  tombeau  que  furent  dépofées  les  reli- 
ques de  ces  faints  Martyrs  , quand  on  les  apporta 
de  Rome.  On  ajoute  que  celui  qui  conduifoit  ce 
précieux  dépôt , l’avoit  fait  enfermer  dans  des  fu- 
tailles , dans  lefquelles  il  avoit  fait  mettre  de  l’eau 
en  s’embarquant , pour  faire  prendre  le  change  à 
ceux  qui  auroient  vôulu  le  lui  enlever  i & qu’étant 
arrivé  à Arles  , il  jetta  cette  eau  dans  le  tombeau 
en  queftion.  Mais  il  n’y  a fur  cela  rien  de  certain  » 
finon  que  ce  tombeau  n’a  jamais  manque  d eau. 
Il  y a des  temps  qu’elle  eu  plus  ou  moins  abon- 
dante , mais  il  n’y  a rien  de  réglé  fur  l’accrome- 
ment  non-plus  que  fur  la  diminution.  Les  PeuP  .j 
fe  fervent  de  cette  eau  dans  leurs  maladies  , « U 
arrive  fouvent  que  leur  foi  les  foulage.  On  conlerve 
de  cette  eau  plufieurs  années  de  fuite  dans  des  bou- 
teilles , fans  qu’il  paroiffe  qu’ell^  s’altere  ni  quant 
à la  limpidité  ni  quant  à la  faveur.  L’examen  que 
d’habiles  gens  ont  fait  de  ce  tombeau  , ne  laii  e 
pas  le  moindre  foupçon  de  fupercheric.  Nul  reter- 
voir  auprès , nul  canal  par-deffous  , 8c  nul  toit  qui 
découle  deffus.  11  eft  même  expofé  au  Nord , ce 

qui  rend  le  lieu  où  il  eft  enfermé  par  une  grille  e 
fer , exempt  de  toute  humidité.  Jufqu’à  préfent  en 
des  efprits  forts  ont  fait  divers  raifonnements  u 
ccttc  efpece  de  phénomène , mais  il  paroit  qtf  c 
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d’eux  n’a  pu  en  trouver  la  caufc  naturelle.  S’il 
nous  ttoit  permis  de  bazarder  nos  propres  conjec- 
tures , nous  dirions  que  peut  - être  la  qualité  de 
marbre  , dont  ce  tombeau  eft  fait , cil  telle  que 
la  rofée  ou  l'humidité  naturelle  qui  eft  dans  l’air , 
s’y  imprégné  infenfiblement  , Ce  qu’elle  fuinte  de 
même  à travers  le  marbre.  Mais  ce  raifonnement  , 
qui , au  refte  , n’cft  qu’une  fimple  conjefture  , G 
quelqu’un  le  défcprouve  & fur-tout  l’Eglife  , nous 
le  délaprouvons  aufli  de  nous  le  défavouons. 

AKLET  , en  Auvergne  , Dioccfc  deSaint-Flour , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Riom , Election 
de  Brioudc.  On  y compte  34.  feux. 

ARLET  , en  Nivcrnois , Diocefe  de  Nevers , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Bourges , 
Election  de  la  Charité-fur-Loire.  On  y comptées, 
feux. 

ARLEUF  , bourg  , en  Nivemois  , Dioccfc  de 
Nevers  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Mou- 
lins , Eledion  de  Cb&teau-Chinon.  On  y compte 
169.  feux. 

ARLEUX , bourg  , dans  le  CambreGs  , mais  en- 
clavé dans  l’Artois  , Diocefe  de  Cambray  , Par- 
lement de  Douay  , Intendance  de  Lille , Subdclé- 
gation  de  Cambray.  On  y compte  141.  feux.  Ce 
bourg  ell  Gtué  fur  la  rive  gauche  du  Sanfèt  ou  Canal 
qui  mene  de  Boucham  à Douay  , à 3.  1.  N.  O.  de 
Cambray  , 2.  S.  de  Douay , & 3. 0,  de  Bouchain. 
Arleux  étoit  autrefois  une  ville  fortifiée , mais  il  y a 
long-temps  que  cette  place  eft  démantelée.  Le  Sei- 
gneur de  ce  lieu  eft  membre  du  Corps  de  la  NobldTe 
des  Etats  de  CambreGs 

ARLEY  & Juhans  , Paroifîc  Ce  Baronnie  , en 
Franche-Comté  , Diocefe  , Parlement  & Intendance 
de  Befânçon  , Bailliage  Ce  Recette  de  Lons-le-Sau- 
nier. On  y compte  146.  feux.  Cette  Paroiflé  eft 
fituée  fur  la  rivière  de  Seille  L N.  un  quart  à 
l'O.-  de  Lons  - le  - Saunier.  La  Baronnie  d’Arley  a 
appartenu  autrefois  à la  MaifbndeChîlon-Orange; 
mais  depuis  ce  temps  , cette  même  Baronnie  à 
éprouvé  bien  des  viciffitudes. 

ARLOD  , dans  le  Bugey  , au  Gouvernement  gé- 
néral de  Bourgogne  , Diocefe  de  Genevc  , Parle- 
ment Ce  Intendance  de  Dijon  , Diocefe  , Bailliage 
Ce  Recette  de  Bugey  , Mandement  de  Seiflel.  On  y 
compte  4s.  feux.  Cette  ParoifTe  eft  fituée  fur  la 
rive  droite  du  Rhône  *.  l.  & un  quart  N.  de 
Seidel. 

ARLOS  ,en  Galcogne , pays  6c  Eledion  de  Ri- 
viere-Verdun  , Diocefe  de  Lombès  , Parlement  de 
Touloufe  , Intendance  d’Aufch.  On  n’y  compte 
point  de  feux  , mais  feulement  79.  bcllugues  6c 
demie.  Il  y a à Arlos  une  Juftice  royale. 

ARLOS-DESSUS  , en  Franche-Comté , Diocefe, 
Parlement  & Intendance  de  Befânçon , Bailliage  Ce 
Recette  de  Salins.  On  y compte  10;  feux.  Cette 
Communauté  eft  fitucc  tout  proche  de  la  ville  de 
Salins  , dont  elle  dépend. 

ARLUC  , Caftriim  de  Arlueo  , AralucL  C’eft  , à 
ce  qu’on  prétend  , le  nom  d'uA  lieu  , en  Provence , 
Gtué  près  du  pont  de  la  Ciagne, Diocefe  de  Grade, 
Ce  où  l'on  ajoute  qü’il  y a un  Couvent  de  Religieu- 
fes  , qui  a été  établi  par  Saint-Nazaire  , fur  les 
ruines  d’un  Temple  dédié  à Venus.  Mais  il  "eft  cer- 
tain qu’il  n’exilîe  point  en  Provence  de  lieu , du 
moins  habité  , qui  toit  connu  fous  le  nom  d’Arluc. 
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r ARMACOURT  ,dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
Diocefe  de  Toul , Conte  il  fauve  rain  Ct  Intendance 
de  Lorraine  , autrefois  Office  d’Einville , mais  au- 
jourd’hui Eailliage  de  Lunéville.  On  y compte  60; 
feux. 
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ARMACOURT , dans  le  Duché  de  Baf,  Diocefe 
de  Metz  , Confcil  fouverain  Ce  Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  de  Pont-à-Moudon.  On  y compte 
5.  feux. 

ARMAGNAC  , Aminiacenfis  Traflas  ou  Pro- 
vincia  , Province  avec  titre  de  Comté  en  Gafcogne 
Ce  du  Gouvernement  général  de  Guyenne  Ce  Gaf- 
cogne. Cette  Province  fe  divife  en  haut  Ce  bas  Ar- 
magnac. Le  haut  Armagnac  comprend  la  partie  mé- 
ridionale , qui  eft  Gtuéc  vers  les  Pyrénées , Ce  où  fe 
trouve  le  pays  des  quatre  Vallées.  Le  bas  Armagnac 
eft  beaucoup  plus  étendu  : outre  l’Armagnac  propre, 
il  comprend  le  Comte  d’Aftarac  , le  Brullois , l’Ëau- 
zan  , les  Comtés  de  Fezenfac  Ce  de  Fczcnfaquct , le 
Comté  de  Gavre , le  pays  de  Verdun  , la  Lomagne , 
le  pays  de  Rivierc-BafTc , celui  de  Luflan  , Ccc.  l/oyc\ 
chacun  de  ces  articles  en  particulier. 

L’Armagnac  , en  y comprenant  les  divers  pays 
que  nous  venons  de  nommer  ,eft  fitué  entre  le  dix- 
feptieme  degré  18.  minutes  Ce  le  dix-huitieme  degré 
58.  minutes  de  longitude  , Ce  entre  le  quarante- 
deuxieme  degré  36.  minutes  Ce  le  quarante-qua- 
trieme  degré  il.  minutes  de  latitudc.il  eft  borné 
au  N.  par  l’Agcnois  , le  Condomois  , Ce  leGabar- 
dan  i au  S.  par  les  Pyrénées  , qui  le  fcparent  de 
l’Arragon  ; à l’E.  par  le  Languedoc  Ce  le  bas  Com- 
minges  ; à l’O.  par  le  Marfan  , le  TurfanCe  le  Béarn  ; 
au  S.  O.  par  le  Bigorre  ; Ce  au  S.  S.  E.  par  le  Nc- 
bouzan.lla 36.  lieues  delongueurfur  2$. de  largeur; 
ce  qui  peut  être  évalué  à 360.  lieues  quarrées. 

Mais  l’Armagnac  propre  dont  nous  faifons  ici  un 
article  particulier  , eft  fitué  entre  le  dix-feptieme 
degré  18.  minutes  Ce  le  dix-luiitieme  degré  28.  mi- 
nutes de  longitude  , Ce  entre  le  quarante-troifieme 
degré  31.  minutes  Ce  le  quarante-troifieme  degré 
51.  minutes  de  latitude.  Il  eft  borné  au  N.  par  le 
Comté  de  Gavre  Ce  par  le  Condomois  ; au  S.  par 
l’Aftarac  Ce  par  le  pays  de  Riviere-BafTe  ; à l’E.  par 
le  Comté  de  Fezcnfaquet  ;au  N.  E.  parla  Lomagne  7 
au  N.  O.  par  l’Eauzan  ; au  S.  O.  par  le  Béarn  ; Ce  à 
l’O.  par  la  Marfan  Ce  le  Torfân.  Il  a 1 S - lieues  & 
demie  de  longueur , fur  J.  Ce  demie  dans  fa  plus 
grande  largeur;  ce  qui  peut  être  évalué  à 9^.  lieues 
quarrées.  Cet  Armagnac  propre  eft  divifé  en  haut 
Ce  bas  Armagnac.  Le  haut  le  nomme  le  B/jnc.  Le 
bas  Armagnac  eft  connu  fous  le  nom  d’ Armagnac 
Noir  ou  Nègre.  Le  Comté  de  Fezenfac  fépare  le 
bas  Armagnac  du  haut  ; Ce  ce  Comté  fc  trouve  fitué 
entre  les  deux  Armagnacs.  Le  haut  Armagnac  a 
7.  lieues  Ce  demie  de  longueur  , fur  5.  Ce  demie  de. 
largeur.  Le  bas  Armagnac  eft  à-peu-près  de  la  même 
étendue  que  le  haut. 

La  ville  d'Aufch  eft  la  capitale  de  tout  l’Armagnac 
Ce  en  particulier  du  Blanc  ou  du  haut.  Dans  le  bas 
Armagnac , c’eft  la  ville  de  Nogaro  qui  jouit  de  cette 
diftinéHon.  • 

Parmi  les  rivières  qui  arrofent  l’Armagnac  , Ce 
qui  font  en  grand  nombre  , on  diftingue  l'Adour  Ce 
le  Gers  : ces  deux  rivières  font  l’une  Ce  L’autre  affez 
confidérables  ; mais  les  autres  ne  font  à proprement 
parler  , que  des  torrents  ou  des  rivières  biens*: 
médiocres. 

Le  climat  de  l’Armagnac  eft  fort  tempere.  Le 
terre  in  y eft  inégal  : ih  eft  rempli  de  coteaux  , à la 
vérité  peu  confiaérabîes  ; mais  on  ne  peut  faire 
beaucoup  de  chemin  dans  ce  pays  , fans  monter  Ce, 
defeendre.  La  nature  du  fol  y eft  excellente.  On  y 
recueille  des  grains  de  tonte  efpece  Ce  quantité  de: 
Vin  : il  y a auffi  de  bons  pâturages  & beaucoup  de- 
fruits.  Le  principal  commerce  de  ce  pays  confifte 
en  eaux-de  vie  , en  lins  , laine  , bled  , en  falpêtre 
& en  poires  de  bon  chrétien.  Les  environs  de  la 
ville  d’Aufch  abondent  en  fruit  de  cette  derniero 
elpece  1 & année  commune  , les  poires  de  bon 
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«pportent  ™ moins  >S- 

b^“fpcuplcsedc  PAnnagnac  font  civils  A polis- 

,1.  ont  beaucoiip  de  vivacité  & beaucoup  d cfpnt. 
fin  leur  reproche  feulement  d'avoir  un  peu  trop  de 
îuflance  : en  effet , ils  fe  vantent  beaucoup  i mais 
auffi  ils  font  doues  de  fort  belles  qualités , & ce 
feroit  mal  juger,  que  de  douter  fur -tout  de  leur 
bravoure  & de  leur  capacité  pour  les  Sciences  oc 
pour  les  Arts.  . 

Du  temps  des  Romains , l’Armagnac  propre  etoit 
habité  par  les  Aufcii.  Sous  Honorius,  ce  pays  ctoit 
compris  dans  la  troiiïcme  Aquitaine  ou  Novempo- 
pulauie.  . _ 

De  la  domination  des  Romains,  1 Armagnac  patta 
fous  celle  des  Wifigoths , vers  l’an  411.  ou  plutôt 
419.  Voye\  Aquitaine. 

L’Armagnac  fuivit  enfuitc  le  fort  de  la  Gafcognc, 
depuis  l’an  507.  jufques  vers  l’an  613.  que  Clo- 
taire II. , Roi  de  France,  réunit  les  Aquitaines  au 
refte  de  la  Monarchie.  Ce  fut  vers  ce  temps  ( en 
600.)  que  les  Gafcons  pénétrèrent  dans  la  Novem- 
populanie.  Après  divers  fuccès , dont  nous  parlons 
fous  le  mot  Gafcognc  , l’Armagnac , qui  faifoit  par- 
tie des  Etats  des  Ducs  de  Gafcogne,  fe  trouva  com- 
pris dans  le  Comté  de  Fe\enfac  qui  échut  ch  par- 
tage à Guilleaume  Garcie , deuxieme  fils  de  San- 
chès  le  Courbé t Duc  de  Gafcogne.  Ce  Guilleaume 
meurt  en  910.  Voye\  Fczenfac. 

Bernard  I. , deuxieme  fils  de  Guilleaume  Garcie  , 
eut  en  partage  le  Comté  d’Armagoac.  Ce  Bernard 
vivoit  en  960. 

La  poftérité  d’Othon , dit  le  Louche  , fils  aîné  de 
Guilleaume  Garcie,  ayant  manqué  en  1140.,  le 
Comté  de  Fczenfac  fut  réuni  à celui  d* Armagnac 
en  la  perfonne  de  Geraud  III. , fixiemc  Comte  d’Ar- 
magnac , de  la  race  de  Bernard  I. 

Geraud  V.,  douzième  Comte  d’ Armagnac , de  la 
race  de  Bernard  I. , époufa  Marthe  de  Béarn  , Vi- 
comteffe  de  Marfan,  & mourut  en  1183.  ün  pré- 
tend que  ce  fut  au  droit  de  fa  femme  , que  Ge- 
raud V.  poiféda  les  quatre  Vallées  (d 'Aura  , Nefie  , 
Barroufe  & Magnoac  ).  Mais  il  eft  plus  vraifembla- 
ble  que  ce  fut  par  le  mariage  d’Arnaud  - Bernard , 
frere  de  Geraud  V. , avec  Phéritiere  d ’Aurc , que 
les  quatre  Vallées  paflèrent  dans  la  Maifon  d’ Ar- 
magnac. 

Bernard  VI. , fils  de  Geraud  V.  , époufe  Cécile  , 
héritière  du  Comté  de  Rhodes  & non  de  celui  de 
Rouerguc  , & meurt  en  1319-  Cette  alliance  fut  la 
fourcc  de  la  grande  puiflànce  où  parvinrent  depuis 
les  Comtes  d’ Armagnac.  Dès  l’an  1 *9S- * Ie  même 
Bernard  VI.  avoit  obtenu  lc  Comté  de  Gavrc  & le 
Château  de  Gavaret. 

En  1 3 1 1 . Jean  I. , quatorzième  Comte  d’Arma- 
gnac, fils  de  Bernard  VI. , époufa  Regine  ou  Reine 
deGoth,  niece  du  Pape  Clement  V.,  & héritière 
du  Comté  de  Lomagnc.  Cette  Comteflè  tefta  en 
131$.  ou  1 327. , & inftitua  fon  mari  héritier,  quoi- 
qu’elle n’en  eût  point  d’enfants.  Jean  I.  époufa  en 
facondes  noces  Beatrix  de  Clermont , fille  Qc  héri- 
tière de  Jean  1. , Comte  de  Charolois.  Le  même 
Jean  1. , Comte  d’ Armagnac,  fut  maintenu  par  Ar- 
rêt de  1320.  dans  la  ponèffitm  du  Vicomté  de  Car- 
iât , comme  étant  aux  droits  de  Cécile  de  Rhodes  , 
fa  mère  , quoique  foeur  puînée  d’ifabelle  qui  avoit 
dpoufé  N.  Sire  de  Pons.  Jean  L sUntiruloit,  pur  là. 
grâce  de  Dieu , Comte  d’ Armagnac , de  Eeeenfac , 
de  Rhodès,  de  Carlat,  de  Lomagnc  , de  Gharoiois  , 
de  Gavre  de  des 'quatre  Vallées. 

En  1391.  Jean  III. , feizieme  Comte  d’Arma- 
«uac  , petit-fils  d©  Jean  1. , vendit  le  Charolois  à 
Jean  fa n s peur  , Duc  de  Bourgogne.  Le  Comte 
d‘ Armagnac  mourut  la  même  année  , & pe  laiflâ 
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de  Marguerite , Comteflè  de  Comminges , fon  épou- 
fe  , que  deux  filles,  qui  furent  exclues  de  la  fuccef- 
fion  d'Armagnac  par  les  Etats  de  la  Province.  Jean- 
ne , l’aînée  de  çes  deux  filles  , époufa  Guilleaume 
Amaujeu  d’Albret , Sire  de  l’Efparre  dans  le  Médor. 
Marguerite , feeur  puînée  de  Jeanne  , fut  mariée 
à Guilleaume , Vicomte  de  Narbonne. 

Bernard  Vil.  d’Armagnac  , frere  de  Jean  III. , 
fut  reconnu  pour  heritier  des  Etats  d’Armagnac! 
Ce  Bernard  fut  l’un  des  plus  puiffans  Princes  ôc  des 
plus  grands  Capitaines  de  fon  fiede  , mais  il  fut 
dévoré  d’une  ambition  exccflîve.  Il  fit  la  guerre  à 
Geraud  III. , Vicomte  de  Fezenfaquet , le  dépouilla 
& le  fit  mourir  , lui  & fes  deux  fils  , avec  beaucoup 
d’inhumanité.  Il  époufa  Bonne  , fille  du  Duc  de 
Berry  , qui  étoit  lui-même  fils  du  Roi  Jean  ; de  il 
donna  fa  fille  en  mariage  à Charles , Duc  d’Orléans , 
ce  qui  l’attacha  aux  intérêts  de  ce  Prince , & le 
rendit  chef  du  parti  contre  le  Duc  de  Bourgogne. 
11  affiégea  Paris  en  1412.,  & fut  fait  Connétable 
de  France  en  1415.  II  exila  la  Reine  lfabelle  de  Ba- 
vière , & il  fut  premier  Miniûre  du  Roi  Charles  VI. 
Enfin  , les  Bourguignons  ayant  furpris  Paris  en 
1418.,  il  y fut  maflacré  le  12.  Juin.  Ce  Comte 
avoit  eu  de  fon  mariage  Jean  IV.  qui  lui  fuccéda  ; 
Bernard , qui  fut  Comte  de  Pardiac  ; la  DuchelTe 
d’Orléans  , qui  mourut  en  1415.  ; & Anne,  qui 
époufa  Charles  II. , Sire  d’Albret. 

Jean  IV. , dix-huitieme  Comte  d’Armagnac , ac- 
quit en  1420.  lc  Comté  de  l’Ifle-Jourdain , du  Duc 
de  Bourbon.  En  1443.  il  s’empara  du  Comté  de 
Comminges , comme  héritier  de  fa  niece  Jeanne 
d’Armagnac , mais  il  en  fut  évincé  par  le  Roi  Char- 
les  Vil.  Il  mourut  en  1450.,  ayant  eu  d’ifabcllc 
de  Navarre , qu’il  avoit  époufée  en  fécondés  noces , 
deux  Princes  ( Jean  V.  & Charles  ) , & trois  Prin- 
celTes-,  fçavoir,  Marie  qui  époufa  en  1437.;  Jean  II., 
Duc  d’Alençon  ; Eléonor  , qui  fut  mariée  à Louis 
de  Châlon  , Prince  d’Orangc  ; & lfabelle , qui  fat 
pcndantquclquc  temps  la  propre  femme  de  fon  frere. 

Jean  V. , dix-neuvieme  Comte  d’Armagnac,  fac- 
ccda  à fon  perc  à l’âge  de  25.  ans.  Ce  Prince  époufa 
Jeanne  de  Foix , fille  de  GaftonIV.  du  nom.  Comte 
de  foix,  de  laquelle  il  n’eut  point  d’enfants. Il  vé- 
cut enfuite  de  la  maniéré  du  monde  la  plus  fean- 
daieufe  & la  plus  criante  ; car  non-feulement  il  en- 
tretint un  commerce  inceftueux  avec  lfabelle  d’Ar- 
magnac , fa  propre  feeur , mais  même  il  l’époufa 
folemnellement , félon  Jacques  Meyer , dans  fes  An- 
nales de  Flandres,  Liv.  XVI. , & félon  Pierre  Ma- 
thieu y dans  la  vie  de  Louis  XL  Ces  deux  Auteurs 
ajoutent  que  ce  mariage  inceftueux  fe  fit  avec  dif- 
penfe  du  Pape  Caiixte  lil.  Mais  Jean  Bouchet , dans 
fes  Annales  d’Aquitaine , page  280. , prouve  que 
cette  difpenfe  fut  non-feulement  fabrcptice  , mais 

Îu’elle  avoit  même  été  fabriquée  par  Ambroife  de 
àmbray , le  plu9  avide  & le  plus  avare  de  tous  les 
hommes  , & qui  étoit  alors  Référendaire  de  Ca- 
Uxte  I1L  Auflt , ce  Pape  ayant  découvert  la  faper- 
chcric  , deftitua  de  fon  emploi  Ambroife  deCam- 
firay , Ôc  le  fit  mettre  en  prifon.  Jean  V.  convint  de 
ù fauflèté  & de  la  nullité  des  Lettres  de  difpenie 
qu’il  avoit  obtenues  pour  époufer  fa  feeur,  dans  le 
procès  qui  lui  fut  fait  le  14.  Mars  tfS7->  ainh  que 
cela  fe  prouve  par  l’Arrêt  qui  sVnfuivit  lc  x }.  Mars 
1 460.  Il  hii  donna  la  jouiflancc  deï  Terres  d Aure , 
de  Magnoac , de  Nefte , de  Barouffe  & de  Clauncrs, 
le  22.  Avril  146  3.,  mais  à condition  qu’elle  ne  e 
rcmarieroit  point , & qu’elle  n’entreroit  point  en 
religion  ; ce  qui  n’empêcha  pas  que  dix  ans  aPr^  * 
elle  ne  tranfportât  ces  mêmes  Terres  à Gallon 
Lion,  Seigneur  du  Befaudun,  Séifecbal  de  o 
loufe.  Les  Mémoires. que  nous  fuirons  °e  . 
point  fi  ces  Terres  panèrent  au  pouvoir  de 
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du  Lion , par  mariage , par  vente , ou  par  don  ; mais 
ils  di/cnt  bien  exprefl’ément  que  dans  la  fuite  il  y 
eut  de  grands  procès  au  fujet  de  ces  mêmes  Terres. 

D’autres  Mémoires  , que  nous  avons  aufli  fous  les 
yeux  , ne  s’accordent  point  avec  les  premiers  fur  le 
temps  du  mariage  inccftucux  de  la  Princefle  Iiabelle  , 
non-plus  que  fur  le  fort  ultérieur  de  cette  Prin- 
celle.  Selon  ces  derniers  Mémoires , Jean  V.  d’Ar- 
magnac , épris  d’une  paffion  criminelle  pour  li- 
belle , fa  fueur , du  vivant  même  de  fon  pere  , avoit 
célébré  fon  mariage  inccftucux  avec  cette  Princefl’e , 
peu  de  temps  après  qu’il  fut  parvenu  au  Gouverne- 
ment de  fes  Etats , mais  toujours  avec  la  prétendue 
difpenfe  du  Pape  Calixte  111.  Ces  mêmes  Mémoi- 
res ajoutent  que  le  Roi  Charles  Vil.  , ne  voulant 
pas  laiilcr  dans  fon  Royaume  , un  pareil  crime  im- 
puni , avoit  envoyé  le  Dauphin  Louis , à la  tête 
d’une  armée  , pour  châtier  le  Prince  inceftueux,  & 
que  celui-ci  s’etoit  enfui  en  Efpagne  avec  la  Prin- 
cefle  la  feeur  & fa  femme.  Jean  d’ Armagnac , con- 
tinuent ces  mêmes  Mémoires , fc  voyant  abandonné 
de  tout  le  monde , fut  obligé  d’abandonner  lui-mê- 
me fa  mallveurcufe  fœur  , & on  ne  fçait  ce  qu’elle 
devint.  Quant  à Jean , il  repafla  en  France  & fe 
retira  à la  Cour  du  Comte  de  Foix.  Celui-ci , quoi- 
u’autorifé  à ufer  de  reprefailles  envers  le  Comte 
'Armagnac  , qui  jufqu’alors  en  avoit  fort  mai  agi  à 
fon  égard , fe  pic^ua  néanmoins  de  généroftté  : il  le 
reçut  avec  bonté  , il  obtint  meme  du  Roi  fon  réta- 
bliflement,  en  répondant  de  fa  fidelité  , & il  lui  don- 
na enfuite  Jeanne  , fa  lesur , en  mariage.  Ce  qu'il  y 
a de  certain , c’eft  que  le  Comte  d’ Armagnac  époufa 
la  foeur  du  Comte  de  Foix  ; que  ce  foit  avant  ou 
après  le  mariage  inceftueux  qu’il  avoit  confommé 
avec  la  Prmceftê  Iiabelle , fa  f<»ur  , il  n’en  eft  pas 
moins  vrai  que  ce  dernier  mariage  fut  aufli  célébré 
fulemnellemeot.  Quant  au  fort  de  l’infortunée  lfa- 
belle  , nous  ne  ferions  pas  éloignés  de  croire  que 
cette  Princefle  ne  fc  perdit  point  en  Efpagne  , où 
elle  étoit  p allée  avec  ion  frère , mais  qu’elle  revint 
«n  France  où  elle  obtint  de  la  part  du  Comte  d’Ar- 
magnac  , le  traitement  dont  nous  avons  parlé  ci- 
devant.  Au  refte , tous  les  Auteurs  de  ce  temps 
remarquent  qu’Ilabelled’ Armagnac  fut  la  plus  belle 
Princeflê  non-feulement  de  France,  mais  peut-être 
encore  de  l’Europe. 

Revenons  au  Comte  d’Armagnac.  La  haine  que 
le  Roi  Louis  XI.  avoit  pour  la  Maifon  d’Armagnac  , 
détermina  ce  Monarque  à profiter  de  l’occafîon  qui 
fe  prefentoie , de  faire  périr  Jean  V.  Ce  Comte  ctoit 
encré  des  premiers  dans  la  ligue  da  bien  public. 
Le  Roi  lui  fit  faire  fon  procès  par  le  Parlement  de 
Paris,  qui  par  Arrêt  du  17.  Septembre  1470.  le  con- 
damna par  contumace  à perdre  la  tête.  Après  cette 
première  démarche  , Louis  XI.  envoya  Antoine  de 
Qiabanes , Comte  de  Dammartin  , Grand-Maître 
de  France  , & Louis , bâtard  de  Bourbon  , Amiral 
de  France  , pour  fe  fâifir  de  la  perlbnne  du  Comte  v 
mais  celui-ci  s’enfuit  en  Catalogne.  Le  Roi  fe  voyant 
en  poflèffion  des  Seigneuries  du  Comte  d’Arma- 
ac  , commença  par  réunir  le  Comté  de  Rhodès  à 
Couronne  , oc  enfuite  il  diftribua  les  autres  Ter- 
res de  Jean  V.  à divers  particuliers  qui  lui  étoient 
agréables.  Charles  de  France  , frère  du  Roi,  & Duc 
de  Guyenne , s’etoit  flatté  qn’on  lui  auroit  donné  la 
préférence , & , felon  les  apparences , il  n’avoit  pas 
meme  douté  que  la  confifcation  de  toutes  les  Terres 
du  Comte  d’Ârmagnac  ne  dût  être  en  l à faveur.  Pi- 
ué  de  ce  qu’on  l’ avoit  oublié , Charles  de  France 
t revenir  le  Comte  d’Armagnac  , & il  l’aida  mê- 
me à rentrer  dans  fes  Terres.  A peine  celui-ci  s’y 
fiit-il  établi , qu’il  fongea  à reprendre  la  ville  de 
Leiétoure  (16.  L N.  N.  E.  d’Aufch  ) : cette  ville 
étoit  gardée  par  Pierre  de  Bourbon , Seigneur  de 
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Beaujen,  qui  fe  laiffa  furprendre  & futfaitprifomiier. 
Le  cadet  d’Albret , Seigneur  de  Sainte-Baxeilie  , le 
même  qui  avoit  aidé  le  Comte  d’Armagnac  à fe 
rendre  maître  de  Lei&oure  , fut  pris  quelque  temps 
après  & mené  à Poitiers , où  il  eut  la  tête  tranchée 
fur  un  échafaud.,  le  7.  Avril  1473. 

Outré  des  procédés  du  Comte  d’Armagnac. 
Louis  XI.  envoya  contre  lui  une  puiflânte  armée  , 
dont  il  donna  le  commandement  à Jean  Joffroy  ou 
Jouffroy,  Evêque  d’Alby  & Cardinal  de  l’Eglifo 
romaine  , à Robert  de  Balzac  , Sénéchal  de  Beau* 
caire,  à Gafion  du  Lion,  Sénéchal  de  Touloufê , 
•1  Jean  de  Daillcm  , Seigneur  du  Lude,à  Guillcaumc 
de  Montfalcon , Lieutenant  du  Sénéchal  de  Beau- 
caire  , &c.  Ces  Généraux , à la  tête  de  l’armée  du 
Roi , allèrent  affiéger  LeiÂoure.  Cette  place  fut 
défendue  par  le  Comte  d'Arma^iac  enperfonne.  Le 
Siège  dura  près  de  trois  mois.  Mais  après  divers  évé- 
nements & différera  pour-pariers- , ke  Comte  réfo- 
hit  de  capituler.  La  capitulation  fut  arrêtée  & 
lignée  , le  4.  Mars  1473.  » Par  l*s  Chefs  de  l’armée 
du  Roi  ; & de  la  part  du  Comte  d’Armagnac  , par 
l’Evêque  de  Lombes , par  le  troificme  Préfident  de 
Touloufê , qui  étoit  Chancelier  d’Armagnac,  par 
deux  Gentilshommes  , Ôc  par  deux  Bourgeois  de 
Leiâoure.  Ce  Traité  comprenoit  dix  articles , dont 
voici  les  principaux  : x°.  le  Roi  accordoit  pardon 
& rémiffion , en  tant  que  de  befoin  , au  Comte  d’ Ar- 
magnac , pour  avoir  fuivi  le  parti  du  Duc  de 
Guyenne  * , & depuis  fa  mort  pour  avoir  repris  la 
ville  de  Leiétoure , de  avoir  fait  prifonniers  les 
Gens  du  Roi  qui  étoient  dedans.  ( * Le  Duc  de 
Guyenne , frere  du  Roi  Louis  XI.  étoit  mort  em- 
poifonné  , en  147a.,  avec  la  Dame  de  Monta* 
reau , fa  maîtreflè , par  une  pèche  qui  leur  fut  don- 
née , non  fans  foupçon  contre  le  Roi  lui-même  ). 
29.  Sa  Majefté  accordoit  pareille  rémiffion  aux  Gen- 
tilshommes , Gens-de-Guerre  , Sujets  & Domefti- 
ques  dudit  Comte  , & reftitution  de  leurs  biens 
meubles  & immeubles  , qui  fe  trouveraient  encore 
en  nature.  30.  Le  Roi  confirmoit  les  privilèges , 
coutumes  & libertés  anciennes  des  habitants  de 
Lei&oure  , & leur  promettoit  expreflcrtient  qu’ils 
ne  feraient  ni  emprifonnés  ni  pilles  , & que  leür  ville 
ne  ferait  ni  démolie  ni  détruite.  40.  On  donnoit 
fureté  pour  la  perfonne  du  Comte  d’Armagnac , 
afin  qu’il  pût  aller  vers  le  Roi  pour  fe  juftificr  de 
ce  dont  on  le  chargeoit.  50.  On  promettoit  de 
donner  à la  Comteffe  d’Armagnac  , une  place 
où  clic  pût  faire  fâ  demeure  , pendant  le  féjout 
que  le  Comte  fon  mari  ferait  auprès  du  Roi. 
Au  moyen  de  ces  articles , le  Comte  promit  dtf 
rendre  la  ville  âc  le  Château  de  Lei&oure.  L’ob- 
frrvation  de  ce  Traité  fut  jurée  de  part  ât  d’autre 
fur  le  Saint-Sacrement  de  l’Autel. 

Le  lendemain , c’eft-à-dire  , le  $.  de  Mars , la 
paix  fut  publiée  dans  la  ville  de  Lei&ourc , Ôt  les 
Fourriers  y entrèrent  pour  marquer  les  logis  aux 
Gens  du  Roi.  + 

Le  6. , le  Comte  d’ Armagnac  remit  le  Château 
au  Cardinal  Joffroy , fit  mettre  bas  les  armes  à fes 
troupes , & fit  ôter  l’artillerie  qui  étoit  fur  les 
murailles  de  la  ville.  Le  même  jour,  il  erÿvoya 
l’Evêque  de  Lombès  Ôt  le  Préfident  de  Touloufê , 
fon  Chancelier , vers  le  Chef  de  l’armée  dn  Roi  ^ 
pour  fçavoir  d’eux  le  nom  de  la  place  où  la  Con- 
tefTe  d’ Armagnac  devoit  faire  fon  féjour  , pendant 
l’abfence  du  Comte  fon  mari.  Cependant  les  portes 
de  la  ville  étant  ouvertes  , les  troupes  du  Roi  y en- 
trèrent ayant  à leur  tête  Robert  de  Balzac.  Ce  Chef 
étant  arrivé  devant  la  maifon  du  Comte , cria  à fes 
Soldats , tue , tue  tout  hormis  les  femmes , & auffi- 
tôt  ceux-ci  firent  des  habitants  de  Leiétoure  , urt 
carnage  des  plus  affreux.  D’un  autre  côté  , Mont- 
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falan  attaqua  mec  fa  Compagnie  la  Maifon  de 
Sainte-Gemme  où  le  Comte  s'etott  retire  , & apres 
aeoir  force  les  portes  de  cette  Maifon  , où  il  tua 
d’abord  de  fa  main  un  des  Gentilshommes  du 
Comte  , quoiqu’il  ne  fit  aucune  refiftanee  , il  com- 
manda à un  de  fes  Soldats  d’exécuter  ce  qu’il  lui 
avoit  promis.  Celui-ci  fe  jette  auffi-tôt  fur  le  Comte , 
de  lui  donne  deux  coups  de  poignard  dans  le  fein , 
pendant  qu'un  autre  Soldat  lui  décharge  un  coup 
de  hache  a’armes  fur  la  tête.  Le  Comte  tomba  de 
ces  coups  , & expira  en  proférant  le  nom  ale  la 
Vierge.  Son  corps  fut  mis  à nud  au  milieu  de  la 
Salle  , où  il  demeura  jufqu’au  foir  expofé  à Tinfo- 
lenee  & à l’infulte  du  Soldat.  La  ville  fut  pillée  , les 
habitants  furent  maflâcrés  , les  Eglifes  profanées  , 
les  cloches  mifesi  en  pièces,  les  morts  déterrés  & 
laides  fur  la  terre  pour  être  mangés  des  chiens  , 
les  murailles  de  la  ville  rafées  , de  même  que  le 
Château  : enfin , le  feu,  mis  aux  quatre  coins  de  la 
ville  , acheva  de  confumer  ce  qui  avoit  échapé  à la 
fureur  du  Soldat.  Que  d’horreurs  ! nul  Monarque 
ne  put  jamais  donner  des  ordres  pour  les  autorifer , 
& quel  qu’ait  été  le  caraétere  de  Louis  XI. , ce 
Prince  en  apprenant  les  excès  d’infamie  & d’abo- 
mination où  s’étoient  portées  fes  troupes  , dut  les 
défavoucr  & en  frémir , lui  fur-tout  qui  porta  le 
premier  le  titre  glorieux  de  Roi  Très-Chrdiien.  ( Ce 
titre  qui  lui  fut  donné  en  1469. , ed  devenu  un  titre 
permanent  dans  fes  fucccffeurs  ). 

LaComteffe  d’ Armagnac  fut  conduite  à Caflelnau 
de  Bretcnous  ( petite  ville  , fituée  près  de  la  Dor- 
dogne , en  Quercy),  & nom  à Château  de  Buffet  , 
comme  l'ont  écrit  quelques  Auteurs.  On  dit  que  les 
Chefs  de  ceux  qui  la  conduifoîent , parmi  lefqueis 
étoit  Olivier  le  Roux  , la  firent  avorter  parle  moyen 
d’un  breuvage  qu’ils  lui  firent  prendre  , afin  qu’il 
ne  redât  perfonne  de  la  race  du  Comte.  En  effet , 
elle  accoucha  bientôt  après  d’un  enfant  mort. 

Après  l’expédition  de  Lciétoure  , l’armée  du 
Roi , ayant  toujours  ù fa  tête  le  Cardinal  Joffroy  ou 
Jofredy , alla  à Aufch,  & elle  parcourut  enfuite 
tout  le  Comté  d’ Armagnac  , qu’elle  traita  comme 
pays  ennemi.  Pour  payer  fa  rançon  aux  Sénéchaux 
de  Beaucaire  & de  Touloufc  , le  Chapitre  de  la 
Cathédrale  d’Aufch  fut  obligé  de  vendre  fa  Biblio- 
thèque , un  Crucifix , une  Statue  de  la  Vierge  & 
une  autre  Statue  de  Saint-Jean  : ces  trois  derniers 
effets  étoient  d’argent  maffif. 

Charles  I.  d’Armagnac  , frere  de  Jean  V. , prit  le 
nom  de  Comte  d’Armagnac , après  la  mort  de  fon 
frere  i mais  il  fut  fait  prifonnier  prcfquc  auflïtôt 
par  les  troupes  du  Roi , & envoyé  à Paris.  ‘Louis 
XI.  le  fit  renfermer  à la  Badille  , de  confifqua  tou- 
tes les  Terres  de  fa  Maifon.  On  prétend  que  le 
Comte  Charles  devint  fol  dans  fa  prifon.  Quoi  qu’il 
en  foit , aide  de  la  protection  du  Duc  d’Orléans  de 
de  celle  de  Ferdinand  le  Catholique  , Roi  de  Caf- 
tillc , Charles  fortit  de  prifon  en  1483.  ou  1484. 
peu  de  temps  après  la  mort  de  Louis  XL,  de  la  lue - 
ceffion  d’Armagnac  lui  fut  rendue  , mais  non  pas 
avec  les  prérogatives  de  les  privilèges  dont  avoient 
joui  les  Comtes  fes  prédccefleurs.  Non-feulement  on 
ne  lui  accorda  point  let  droits  Régaliens  , mais  en- 
core il  ne  lui  fut  pas  permis  de  s'intituler  , par  la 
eracc  de  Dieu , ni  d'entretenir  des  troupes  , ni  de 
lever  aucunes  impofitions  : il  obtint  uniquement 
de  jouir  du  domaine  utile  des  quatre  Comtés  ( d' Ar- 
magnac , Rhodès  , F e^enfuc  dt  Fc\enfaquet').  Ce 
Comte  tpourut  en  1497.,  dt  ne  laiffa  point  d’en- 
fants de  fa  femme,  Catherine  de  Foix , qu’il  avoit 
époufee  par  contrat  du  16.  Novembre  1468.  Cette 
Catherine  étoit  fille  de  Jean  de  Foix,  Comte  de 
Candalc  dt  de  Bcnauges , Captai  de  Bufch , dt  de 
Marguerite  de  la  Polç.-Suftolck , Corateffe  de  Can- 
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dale.  Mais Chartesl. avoit  eudcuxfils naturels , d'une 
fille  de  la  Maifon  de  Lupé  , en  Gafcogne.  Pierre 
d’Armagnac , l’aîné  de  ces  fils  , fut  légitimé  , & 
obtint  le  Comté  de  Tille-Jourdain.  U mourut  ’en 
1S14.  ou  15x5. , & laiffa  d’Iolande  de  la  Haye- 
Paflàvant , qu’il  avoit  époufée  en  1 $00. , i°.  Geor- 
ges d’Armagnac  , né  en  1 $01.  , Evêque  de  Leic- 
toure  , de  Rhodès , de  Vabres  , de  Lefcar  , Ar- 
chevêque de  Touloufc  , d’Avignon  , & enfin’car- 
dinal  en  1 S44. , de  qui  meurt  le  $.  de  Juin  t$8s.,à 
85.  ans  ; 20.  Stephanettc  d’Armagnac  , qui  fut  Re- 
ligieufe  à l’Abbaye  de  Prouille.  Outre  ces  deux  en- 
fants légitimes  , Pierre  d’Armagnac  eut  un  fils  na- 
turel , nommé  Pierre  , dt  qui  fut  furnommé  le 
Bâtard  de  Tille-Jourdain. 

lolande  de  la  Hayc-Paffavant , époufe  de  Pierre 
d'Armagnac , Comte  de  Tille-Jourdain , étoit  fille  de 
Louis  de  la  Haye  , dt  de  Marie  d’Orléans  Lon- 
gueville fa  femme.  Nous  avons  fous  les  yeux  des 
Mémoires  qui  portent  que  cette  meme  lolande 
avoit  époufe  en  premières  noces , Pierre  de  Brczé , 
Comte  de  Maulcvrier , fils  de  Jacques , Grand-Sé- 
néchal de  Normandie  , dt  de  Charlotte  , Elle  na- 
turelle du  Roi  Charles  VII.  ; qu’en  fécondés  no- 
ces , elle  époufe  Jean  d’Armagnac  , Comte  de  Ne- 
mours ; de  en  troifiemes  noces , Pierre  d’Armagnac , 
dont  nous  venons  de  parler.  Des  procédures  nous 
apprennent  qu’après  la  mort  de  fon  troiliqpie  mari, 
la  même  lolande  de  la  Haye  - Paffavant  époufa 
Touflâint  Meflier,  Procureur  au  Parlement , natif 
de  Mcuzé  près  de  Niort  en  Poitou , fit  fils  d’un 
pauvre  TilTêrand  : elle  mourut  à Paris,  fort  mal- 
heureufe , le  24.  Mai  15x7. 

Avant  que  de  terminer  ce  que  nous  avons  à dire 
de  la  fucceflion  d’Armagnac , il  ne  fera  pas  hors 
de  propos  de  dire  aufli  quelque  chofe  d’une  bran- 
che de  la  Maifon  de  ce  nom  , dont  le  fort  ne  peut 
qu’intéreflcr  nos  Leéteurs.  Cette  branche  ha  con- 
nue fous  le  nom  d'Armagnac-Nemours. 

Bernard  d’Armagnac,  Comte  de  Pardiac  , Vi- 
comte de  Carlat  & de  Murat , deuxieme  fils  de 
Bernard  VII.  dix-fcpticme  Comte  d’Armagnac  & 
ayeul  de  l’infortuné  Jean  V. , dt  de  Bonne  de  Ber- 
ry , fe  femme , époufe  par  contrat  du  25.  Juillet 
1429.  Eléonor  de  Bourbon,  Comteife  de  la  Mar- 
che & Ducheffc  de  Nemours, fille  unique  de  Jac- 
ques de  Bourbon  11.  du  nom  , Roi  de  Sicile , & de 
Beatrix  de  Navarre , fe  femme.  Bernard  eut  deux 
fils  légitimes;  fçavoir,  Jacques  & Jean  , & un  fils 
naturel,  qui  fut  nommé  Jerome.  Jean  d’Armagnac  , 
fils  de  Bernard , fut  Evêque  de  Caftres. 

Jacques  d’Armagnac  , fils  aîné  de  Bernard  , fut 
Duc  de  Nemours , Comte  de  la  Marche  & de  Cafe 
très.  Il  époufe  par  contrat  du  12.  Juin  1462. , 
Louife  d’Anjou , fille  de  Charles  d’Anjou  , Comte 
du  Maine  , & d’Ifabelle  de  Luxembourg,  fe  fé- 
condé femme.  De  ce  Mariage  vinrent  trois  fils  & troi* 
filles.  1.  Jacques  d’Armagnac , mort  en  bas  âge.  2. 
Jean  , qui  mourut  fans  poftérité.  3.  Louis,  quifu* 
Duc  de  Nemours  après  fon  frere , & qui  fut  au® 
Vice-Roi  de  Naples  : c’eft  le  même  qui  fur  tue  à la 
bataille  de  Cerignoles  , en  Italie  en  1 J03.  ( Ce  Due 
n'avoit  point  été  marié.  M.  le  Prévient  Henault 
dit  qu’en  lui  finit  la  branche  d’Armagnac , déco- 
dant de  Caribert  , fils  de  Clotaire  II.  Roi  de 
France  ).  4.  Marguerite  , femme  de  Pierre  de 
Rohan  , Seigneur  de  Gié  , Maréchal  de  Fr*0*-?  » 
morte  fans  enfants.  5.  Catherine , morte  i Moulins 
en  travail  d’enfant  : elle  avoit  été  mariée  à Jean  U* 
du  nom , Duc  de  Bourbon  , fils  de  Charles, 
d’Agnès  de  Bourgogne  , fe  femme.  6.  Cbarlotre, 
femme  de  Charles  de  Rohan , fils  du  Maréchal 
Gié , & de  Françoife  de  Perrhoet  fe  première  fem- 
me , duquel  elle  n’eut  point  d'enfants. 
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Après  la  mort  de  Jean , Comte  d’ Armagnac , Jac- 
ques d’Armagnac , fon  coufin , d'autres  difent  fon 
neveu  , fe  retira  dans  le  Château  de  Carlat , en  Au- 
vergne. ( Les  Mémoires  que  nous  fuivons  ne  font 
pas  allez  clairs  en  cet  endroit  ; car  quelques-uns  de 
ces  JWe'moires  difent , après  la  mort  de  Jean  IV. , 
& d'autres  , après  celle  de  Jean  V.  Nous  ferions 
tentes  de  fuivre  ce  dernier  fenttment , fi  dans  ces 
divers  Mémoires  l’époque  du  fiege  de  Carlat , dont 
nous  allons  parler,  n’etoit  fixée  aux  années  1468. 
& 1469.  ). 

Le  Roi  Louis  XI.,  qui  confcrvoit  toujours  un  de- 
fir  de  vengeance  contre  tous  ceux  qui  portaient  le 
nom  d’Armagnac  , mécontent  d'ailleurs  de  la  con- 
duite du  Duc  de  Nemours,  qui  n’étoit  pas  tout-à-fait 
exempte  de  reproches  , fc  détermina  à faire  afliéger 
ce  Duc  dans  ton  Château  de  Carlat , & ce  projet 
fut  mis  à exécution.  Jean  Bloflèt , Seigneur  de  St. 
Pierre,  Grand-Sénéchal  de  Normandie,  fut  chargé 
de  commander  à ce  fiege.  Mais  la  place  étoit  forte  , 
& le  Duc  de  Nemours  la  défendit  vigoureufement. 
Après  dix-huit  mois  de  fiege,  le  Sénéchal  de  Nor- 
mandie fut  oblige  de  capituler  lui-même  avec  le 
Duc  & de  fe  retirer.  En  conféqucncc  de  ce  Traité, 
le  Roi  accorda  grâce  & abolition  à Jacques  d’Ar- 
magnac  , au  mois  de  Janvier  1469.  Ce  Seigneur 
promit  de  fon  coté  que  s’il  faifoit  quelque  chofe 
contre  le  Traité  qui  venoit  d’être  conclu  , il  cédoit 
dellors  de  tranfportoit  au  Roi  tous  & chacun  de  fes 
Biens,  Fiefs,  Terres  & Seigneuries,  pour  être  réu- 
nis à la  Couronne. 

Le  Duc  de  Nemours  vécut  aflez  tranquillement 
jufqu’cn  147$.  Mais  cette  tranquillité  lui  fut  fatale, 
car  s’étant  Jatüe  furprendre  dans  fon  Château  de 
Carlat , par  Pierre  de  Bourbon , Comte  de  Beaujcu  , 
il  fur  fait  prifounier  , conduit  à Pierre- en-  Cifc  à 
Lyon  , Ôc  eufuite  à la  Bafiille  à Paris.  A peine  fut-il 
arrivé  dans  cette  prifon  de  la  Capitale  , que  le  Roi 
lui  fit  faire  fon  procès  par  le  Parlement,  qui  le  con- 
damna le  4.  Août  1477.  à avoir  la  tète  tranchée  : 
cet  Arrêt  fut  exécuté  le  même  jour , ou  plutôt  le 
23.  du  même  mois  aux  Halles  de  Paris.  Louife 
d’Anjou  , femme  de  l’infortuné  Jacques  d’Arma- 
gnac , fut  fi  touchée  de  la  détention  de  fon  mari , 
qu’elle  en  mourut  de  chagrin  le  4.  du  mois  de  la 
même  année  1477.,  c’eft  - X - dire , dix-neuf  jours 
avant  qu’il  eût  le  col  coupé.  Voyc\  dans  ce  Diction- 
naire Carlat , Carladèi  & Murat. 

Quant  à l'autre  branche  de  la  Maifon  d’ Arma- 
gnac , d’oh  étoient  fortis  les  Vicomtes  de  Fe^eri/a- 
quet , Voyez  leur  généalogie  dans  l’Hiftoire  généa- 
logique des  Granus-Ofticiers  de  la  Couronne , par 
le  Pere  Simplicicn  , tom.  lll.  : Voyc\  aufli  ce  que 
nous  en  difons  fous  le  mot  Feçenfaquet. 

Terminons  à préfent  ce  qui  concerne  là  fuccef- 
fion  au  Comté  d'Armagnac.  Après  la  mort  du 
Comte  Jean  V. , le  Comté  d'Armagnac  fut  déclaré 
confifqué  & réuni  au  Domaine  par  Lettres-Paten- 
tes de  l’an  148  t. , vérifiées  au  Parlement  de  Tou- 
loufe.  Charles  , Duc  d’Alençon  petit-fils  de  Marie 
d'Armagnac  , foeur  de'  Jean  V. , prétendit  que  la 
confifcation  ne  pouvoit  avoir  lieu  au  préjudice  des 
anciennes  fubftitutions  de  la  Maifon  d’Armagnac, 
auxquelles  il  étoit  appelle , & il  avoit  outre  cela  eu 
fa  faveur  le  teftament  de  Charles  1.  d’Armagnac, 
frere  d<?  Jean  V.  Pour  terminer  ce  différend , Fran- 
.cois  1.  maria  Marguerite  de  Valois  , fa  foeur , au 
Duc  d’Alençon  , & en  confidération  de  ce  mariage, 
il  lui  rendit  & à leurs  defeendants  le  Comté  d’Ar- 
magnac , mais  à condition  que  ce  Comté  revien- 
droit  au  Domaine  à défaut  d’héritiers  iifus  de  leur 
mariage.  Le  Duc  d’Alençon  étant  mort  fans  en- 
fants, le  14.  Avril  t$*5-,  Marguerite  de  Valois , 
ia  veuve,  époufà  en  fécondés  noces  , en  »<a6. , 
Tome  I. 
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Henri  d’Albret , Roi  de  Navarre  , avec  les  avanta- 
ges portés  par  Ion  premier  contrat  de  mariage.  Ce 
même  Henri  d’Albret  étoit  d’ailleurs  petit  - fils 
d’Anne  d’Armagnac,  foeur  de  Jean  IV. 

Henri  d’Albret  mourut  en  1 $ $ 5.  La  Reine,  Mar- 
guerite de  Valois  , fa  femme  , ctoit  morte  dès  l’an 
1549.  Ils  ne  laifferent  qu’une  fille  unique , Jeanne 
d’Albret , Reine  de  Navarre  , qui  époufa  en  1 $48. 
Antoine  de  Bourbon , Duc  de  Vendôme , dont  le 
fils  unique,  Henri,  devenu  Roi , fous  le  nom  de 
Henri  IV. , réunit  la  fbcceifion  d’Armagnac  à la 
Couronne,  en  t S^9- 

Le  20.  Novembre  1645. , le  Roi  Louis  XIV.  fit 
don  du  Comté  d'Armagnac  , à Henri  de  Lorraine , 
Comte  d’Harcourt , dont  la  poftérité  le  polïcde  ac- 
tuellement. 

ARMAGNAC  , Elcétion.  Voye\  Aufch. 

ARMA1LLÉ , bourg  , en  Anjou  , Diocefe  & 
Election  d’Angers , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Tours.  On  y compte  17 6.  feux.  Ce  bourg  eft 
fitué  fur  une  petite  riviere  , à 8. 1.  ôc  un  tiers  O.  N. 
O.  d’Angers. 

ARMA1NVILLIERS.  C’eft  le  nom  d'une  Sei- 
gneurie , en  Bretagne  , érigée  en  Comté  , par  Let- 
tres de  Juin  1704.,  rcgiftrccs  le  30.  Juillet  fuivant, 
en  faveur  de  Jacques-Louis  de  Beringhen  , premier 
Ecuyer  du  Roi. 

ARMANCE  , petite  riviere  , en  Champagne. 
Elle  a fa  fourcc  auprès  de  Chaource.  Après  un 
cours  de  cinq  ou  fix  lieues,  cette  riviere  fe  jette 
dans  l’Armançon  , à une  petite  diftancc  au-deffous 
de  St.  Florentin. 

ARMANÇON,  riviere  de  Bourgogne  & do 
Champagne.  Elle  a fa  fourcc  dans  un  bois , au  Bail- 
liage d’Arnay-le-Duc , en  Bourgogne  , à a,  I.  N. 
N.  E.  de  la  ville  de  ce  nom.  Elle  parte  par  Scmur- 
cn-Auxois , d’où  elle  entre  en  Champagne  , près 
de  la  ParoilTe  de  Quincy-le-Défert.  Dans  cette  der- 
nière Province , d’oh  elle  ne  fort  plus , elle  coule 
par  Ancy  - le  - Franc  & par  Ancy  - le  - Serveux,  pat 
Tonnerre  , St.  Florentin  & Brinon.  Elle  fc  jette 
çnfuite  dans  l’Yonne,  à une  lieue  & un  quart  S.  E. 
de  Joigny , & à 4.  I.  N.  un  quart  à l’O.  d’Auxerre. 
Dans  fon  cours , qui  eft  en  tout  de  2 2.  ou  24.  lieues  , 
l’Armançon  reçoit  la  Brcnne  , l’Armance  , & quan- 
tité de  ruifteaux.  On  dit  en  proverbe , au  fujet  de 
l’Armançon  , 1 nauvaife  riviere  & bon  yoijfon. 

ARMEAU , en  Champagne  , Diocefe  de  Sens, 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Chîlons  , Elec- 
tion de  Joigny.  On  y compte  83.  feux.  Cette  Pa- 
roi fie  cft  fivuee  fur  la  rive  droite  de  l’Yonne , à 2.1. 
N.  O.  de  Joigny. 

ARMÉES  DÉ  FRANCE.  Voye\  Milice  françoife. 

ARMENDARITS  , dans  la  bafle  Navarre , Dio- 
cefe de  Bayonne  , Parlement  de  Pau  , Intendance 
d’Aufch  , pays  d’Iriffarry.  On  Prompte  50.  feux  où 
habitations.  Cette  Paroiflè  eft  à 2.  1.  O.  S.  O.  de 
Saint- Palais. 

ARMENONVILLE  , dans  le  Pays-Chartrain  , 
au  Gouvernement  général  d’Orléanois  , Diocefe  & 
Election  de  Chartres,  Parlement  de  Paris,  Inten- 
dance d’Orléans.  On  y compte  59.  feux.  Cette  Pa- 
roifle  eft  fituce  fur  un  ruifleau , à une  demi-lieue  O. 
N.  O.  de  Gaillardon , & à *.  1.  deux  tiers  N.  E.  do 
Chartres. 

AUMENTIERES  , ArmcntarLt , ville  , dans  la 
Flandre  Walonne , Diocefe  de  Tournay  , Parle- 
ment de  Douay , intendance  & Subdélégation  de 
Lille.  On  y compte  984-  feux.  Cette  ville  eft  fituéô 
fur  la  Lys , à 3. 1.  S.  d’Yprcs,  6.  & trois  quarts  N. 

N.  O.  de  Douay,  3.  & demie  S.  O.  de  Menin,  7» 

O.  N.  O.  de  Tournay  , & 2.  & demie  O.  N.  O.  do 
Lille.  Long*  *®-  3J.45*  lat.  $0.  41*  ?$•  t 

La  ville  d’Armcnticres  étoit  autrefois  fortifiée* 
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File  i été  prit  & reprit  plafieurs  fois  par  les  Ef- 

eamols.  il»»  XI V'  ■ i<Iui  cU'  refti‘  ' U “ 

J | .r.  Cette  ville  a eu  des  Châtelains  qui  en  etolent 
Seigneurs , «5c  auxquels  ont  fuccédéles  Comtes  d’£g- 
mont.  Pour  ce  qui  concerne  le  Gouvernement  po- 
litique , il  y a à Armcntieres  un  Corps-de-Magiftrat 
compofé  d’un  Bailli  «St  de  fept  Echevins.  Quant  au 
commerce  , cette  ville  cft  recommandable  par  une 
belle  manufacture  de  draps  qui  y cft  établie  depuis 
long-temps  : il  y a aufli  un  fabrique  de  briques , qui 
eft  d’un  grand  rapport.  Aif  refte  , Annenticres  eft 
le  chef-lieu  du  quartier  de  la  W efpe  ou  de  Wepe , 
l’un  de  ceux  qui  divifeut  la  Châtellenie  de  Lille  : 
cette  ville  eft  auffi  l’un  des  Bureaux  où  fc  perçoi- 
vent les  droits  qui  appartiennent  aux  cinq  groflês 
Fermes  de  France , & ce  Bureau  eft  de  la  Direc- 


tion de  Lille. 

ARMENTIERES  , dans  le  Perche  , Diocefe  de 
Sécz  , Parlement  de  Paris  , Intendance  d'Alençon  , 
Election  de  Vemcuil , Diftriét  connu  fous  le  nom 
de  Rcffort  françois.  On  y compte  91.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè  eft  à a.  I.  S.  O.  de  Vemcuil , ç.  & un  ouart  N.E. 
de  Mortagne , & 1 1 . & demie  E.  N.  E.  d’Alençon. 

ARMENT1EU  , dans  l’Armagnac,  en  Gafcogne, 
Dioccfc  , Intendance  & Election  d’Aufch  , Collecte 
de  Caftelnau  ou  de  Riviere-Baffe,  Parlement  de  Tou- 
Joufe.  Ou  y compte  un  feu , 1 9.  bellugues  & un  quart 
de  belluguc.  Cette  Paroifle  cft  fituée  fur  la  petite  ri- 
vière d’Arroz , à a.  1.  un  tiers  E.  S.  E.  de  Caftelnau , 
0.  S.  O.  d’Aufch. 

ARMENTULLE  , dans  le  Comminges , en  Gaf- 
cogne  , Dioccfc  de  Comminges  , Parlement  de 
Touloufc  , Intendance  d’Aufch  , Election  de  Ri- 
vierc-Verdun  , vallée  de  Loron.  O11  y compte  un  feu 
& 45.  bellugues  de  feu.  Cette  Paroifle  cft  fituée 
fur  la  petite  Selle  , à 4. 1.  deux  tiers  S.  S.  O.  de  St. 
Bertrand-de-Comminges. 

ARMES  , enNivernois , Diocefe  d’Autun  , Par- 
lement & Intendance  de  Paris , Eleélion  de  Vcze- 
luy.  On  y compte  41.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée 
fur  la  rive  droite  de  la  riviere  d*Yonne  , à une  lieue 
E.  S.  E.  de  Clamecy  , & deux  & un  tiers  0.  S.  O. 
de  Vczelay. 

ARME  VILLE  , en  Champagne.  Vo ye\  Gon- 
drecourt. 

ARMIEU  & Saint-Gervais , ville  ,en  Dauphiné, 
Diocefe  de  Grenoble  , Election  de  Valence  , Par- 
lement & Intendance  de  Grenoble.  On  y compte 
un  feu , un  demi  & un  vingt-quatrième  de  feu  pour 
les  fonds  nobles;  & î.  feux  , un  quart  & un  quatre- 


vingt-feizicme  de  feu  pour  les  biens  taillables.  Armieu 
eft  bâti  fur  une  montagne  , à quelque  diftance  de  la 
rive  gauche  de  l’Ifcre  , à un  quart  de  lieue  S.  S.O.  de 
Gervais  , à to.  1.  & deux  tiers  N.  E.  de  Valence  ,& 
3.  & un  tiers  O.  d^Grenoble. 

ARMISSAN  , c#Langucdoc  , Diocefe  & Re- 
cette de  Narbonne  , Parlement  de  Tou loufe  , Gé- 
néralité de  Montpellier , Intendance  de  Languedoc. 
On  y compte  89.  feux.  Cette  Paroille  cft  à une 
grande  lieue  E.  de  Narbonne. 

ARMIX  ou  Armise  , dans  le  Bngey  , au  Gou- 
vernement général  de  Bourgogne  , Diocefe  Parle- 
ment & intendance  de  Dijon  , Bailliage  , Election 
& Recette  de  Bugey.  On  y compte  143.  feux.  Cette 
Paroifle  cft  à 3.  1.  N.  O.  de  Bclley. 

ARMOISE-L  A-GRANDE , en  Champagne  .Dio- 
cefe de  Rhcims  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Châlons  , Election  de  Rethel.  On  y compte  77.  feux. 
Cette  Paroifle  clt  à ç.  I.  & deux  tiers  E.  de  Rethel. 

ARMOISES-LES-PETITES  , en  Champagne  , 
Diocefe  & Election  de  Rhcims  , Parlement  de  Pa- 
ns.  Intendance  de  Châlons.  On  y compte  4$.  feux. 
Vette  Paroifle  cft  à deux  tiers  de  lieue  S.  O.  d’Ar- 
rooiie-la-Grandc. 
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ARMORIQUES  , Armoricanus  Traflut.  Du 
temps  des  Romains  , on  appelloit  de  ce  nom  la 
partie  de  la  Gaule  Celtique  qui  s’étendoitle  long  de 
l’Océan.  Mais  bientôt  les  ( Villes  ) Armorique  s 
furent  reftraintes  à l’étendue  de  pays  qui  croit  con- 
tenu entre  l’embouchure  de  la  Seine  & celle  de 
la  Loire  ; ce  qui  comprend  à pré fent  à-peu-près  les 
Provinces  de  Normandie  & de  Bretagne , auffi-bicn 
que  la  plus  grande  partie  de  celles  de  Maine  .Tou- 
raine, Perche  & Anjou.  Ainfi  , les  Cités  maritimes 
de  la  Gaule  Celtique  étoient  appellées  Armorie x 
Civi tares.  Ce  nom  venoit  d'Ar-Mor  ,qui  en  Langue 
Celtique  fignifioit  ce  qui  eft  fitué  fur  la  mer , ad 
mare.  On  lit  dans  Ce  far , au  feptieme  Livre  des  Com . 
mentaires  ,univerfis  Civitatibus  qux  Oceanumattin - 
gant , quxque  Gallorum  confuetudine  Armoricx  ap- 
pcllantur.  Sous  Honorius,  les  Armoriques  formnient 
la  plus  grande  partie  des  Provinces  de  fécondé  & 
troifiemc  Lyonnoifes.  Mais , enfin  le  nom  d’Armo- 
rique fe  renferma  dans  la  Bretagne  , après  que  les 
Bretons  d’Outre-mer  , fuyant  le  joug  des  Saxons  & 
des  Anglois  , s’y  furent  établis. 

Vers  l’an  467.  les  Armoriques  , qui  s’étoient 
fouftraites  à l’Empire  romain  , fe  donnèrent  à 
Clovis.  En  591.  Gontran  , Roi  d’Orléans  & de 
Bourgogne  , força  Waroc  , Comte  de  Bretagne , à 
venir  lui  rendre  hommage  à Guerrande.  Ce  Comte 
avoir  pris  les  armes  à la  lollicitation  dé  Frédcgonde. 
En  rendant  fon  hommage  à Gontran,  Waroc  s’ex- 
prima en  ces  termes  : Nout  /(avons  comme  vous  , 
que  Us  Villes  Armoriques  ( Nantes  & Rennes  ) ap- 
partiennent de  droit  aux  fils  de  Clotaiie  , ù nous  te- 
connoiffons  que  nous  devons  être  leurs  Sujets.  Depuis 
ce  temps , il  n’a  plusguères  été  parle  des  Villes  Ar- 
moriques fous  ce  nom  particulier. 

ARMOSou  Armotte.  C’eft  à ce  qu’on  prétend 
le  nom  d’une  petite  ifle  du  pays  d’Aunis , à laquelle 
on  donne  deux  lieues  & demie  de  longueur  & à- 
peu-près  autant  de  largeur  , & qu’on  dit  n’ètre  fé- 
parcc  de  la  terre-ferme  de  Saintonge , que  par  un 
petit  canal.  Mais  nous  ne  trouvons  fur  cette  côte  que 
les  ifles  de  Ré  , d’Oleron  , d’Aix , l’Ifle.Madatnc  , 
la  petite  ifle  d’Aire  ou  Erre  , & quelques  autres 
moins  confidérables  , qui  n’ont  que  quelques  cen- 
taines de  toifes  d’étendue.  Apparemment  que  par 
l’ifle  d' Armotte  on  a voulu  défigner  la  partie  occi- 
dentale de  la  prefqu’ifle  d’Arvcrt  , qui  forme  un 
autre  prefqu’ifle  où  font  les  Paroiflcs  d’Arvert , la 
Tremblade  , les  Mattcs  , &c.  Cette  prefqu’iile 
( des  Mattes  ) a 3.  1.  de  longueur  fur  a.  de  lar- 
geur : elle  cft  formée  par  la  Seudre  & par  l’Océan  ; 
& elle  n’eft  contiguë  à la  terre-ferme  , que  par 
une  Langue  de  terre  de  dix-fept  ou  dix-buit  cens 
toifes. 
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ARNAC  , dans  la  baffe  Marche,  Diocefe  , Inten- 
dance & Election  de  Limoges  , Parlement  de  Bon' 
dcaux.  On  y compte  360.  feux.  Cette  Paroifle  eft  a 
4. 1.  N.  N.  E.  de  Rançon , & 10.  N.  de  Limoges. 

ARNAC  , dans  le  Limoufin , Diocefe  deTu.Ies  , 
Parlement  de  Bordeaux  , Intendance  de  Limoges  , 
Election  de  Brives.  On  y compte  274.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à 6.  I.  Sc  demie  0.  N.  O.  de  Entes i, 
8.  & demie  O.  de  Tulles  , «5c  to.  S.  S.  £•  de 
Limoges. 

ARNAC  , en  Rouergue  , Diocefe  de  Cahors» 

Parlement  de  Touloufe  , IntendancedeMontauban, 

Election  de  Villefranche.  On  y compte  7.  «e>ix  » 
68.  bellugues  & demie.  Cette  Paroifle  elt  ütuee 
une  petite  diftance  de  la  rive  droite  de  PAvmrou  , 
à 6. 1.  S.  O.  de  Villefranche.  . e.,r 

ARNAC  , en  Auvergne , Dioccfc  de  Saint-F  lour , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Riom , t e 
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d'Aurillac.  On  y compte  33.  feux.  Cette  FaroifTe  eft 
à 4. 1.  N.  O.  d’Aurillac. 

Vota.  Parmi  les  quatre  Paroiflcs  du  nom  à'Arnac, 
il  en  cil  une  qui  a le  titre  de  Baronnie  v mais  nous 
ne  fi; avons  pas  pofitivement  laquelle.  La  Terre  & 
Seigneurie  à'Arnac  fut  érigée  en  Baronnie  , par 
Lettres  de  Mai  1650. , reciftrées  le  8.  Avril  1653., 
en  faveur  d’Antoine  du  Salagnac  , Marquis  de  la 
Motte-Fénelon. 

AUNAGES.  Voyt\  Pontlieu  & Arnages. 

ARNAI-SOUS-VITEAUX  , Arnaium  ad  celcres 
aquas  ,en  Eourgogne  , Diocefe  d’Autun , Parlement 
& Intendance  de  Dijon  , Bailliage  , Grenier  à fel 
& Recette  de  Semur-en-Auxois.  On  y compte  48. 
feux.  Cette  Paroifl'e  eft  fituée  dans  une  contrée 
mêlée  de  montagnes  , de  collines  & de  plaines  , die 
fertile  en  bon  vin  , fur  la  rivière  de  Brenne , à une 
lieue  N.  de  Viteaux  , 6.  N.  un  quart  à l’E.  d’Amay- 
le-Duc  , 2.  & trois  quarts  E.  S.  E.  de  Semur-en- 
Auxois  , & 7.  & demie  0.  N.  O.  de  Dijon.  La  Cure 
d’Amai-fous-Viteaux  eft  à la  nomination  de  l’Evc- 
ue  d’Autun.  De  cette  Paroilfe  dépendent  les  fiefs 
c Chatiu  , le  Verger  & Vellois , les  hameaux  de 
Bien  de  ViUeferry  , & les  métairies  de  Volnay  &:  de 
Saint- Philippe. 

^VRNAI-LE-DUC  , en  Bourgogne.  Voye\  Amay- 
le-Duc. 

ARNANCOURT  , en  Champagne  , Diocefe  & 
Intendance  de  Châioas  , Parlement  de  Paris , Elec- 
tion de  Joinville.  On  y compte  39.  feux.  Cette 
Paroi  tic  eft  fituée  fur  la  Bllife  , à 3. 1.  0.  S.  O.  de 
Joinville. 

ARNAS  , village,  Paroiftc  & Prieuré  de  l’Ordre 
de  Saint-Bénoit , dans  le  Beaujolois  , Diocefe  & 
Intendance  de  Lyon  , Parlement  de  Paris , Election 
de  Viilefranche.  On  y compte  8$.  feux  & environ 
a8o.  perfonnes  de  communion.  C’cft  le  Prieur  du 
lieu  qui  nomme  à la  Cure.  Cette  Paroifl'e  eft  fur 
la  route  de  Lyon  à Mâcon  , à une  lieue  N.  N.  0. 
de  Viilefranche.  La  Seigneurie  d’Arnas  avoit  autre- 
fois le  titre  de  Vicomté  : elle  comprend  les  trois 
quarts  de  la  Paroifl’e.  Le  refte  dépend  de  la  Prévôté 
de  Viilefranche.  Pour  l’exercice  de  la  Juftice  fei- 

Seuriale  , il  y a à Amas  , un  Capitaine-Châte- 
n,  un  Procurcur-Fifcal  & un  Greffier. 
ARNAT-LA-PORTE , bourg , dans  le  Limoufin , 
Diocefe  , Intendance  & Elcftion  de  Limoges.  On  y 
compte  i$o.  feux.  On  recueille  d’aflez  bon  vin  dans 
le  territoire  de  ce  bourg. 

ARNAUD-GU1LLEM  , dans  le  Comté  & au 
Diocefe  de  Comminges  , en  Gafcogne  , Parlement 
de  Touloufe  , Intendance  d’Aufch  , Elcftion  de 
Rivière- Verdun.  On  y compte  2.  feux  & 85*  btl- 
lugues.  Cette  Paroifle  eft  à 2.  I.  & un  tiers  E.  N.  E. 
de  St.  Gaudens  , & 6.  1.  un  tiers  E.  N.  E.  de  St. 
Bcrtrand-de-Commingcs. 

ARNAUDS  , en  Dauphiné.  Voye\  la  Roche  des 
Arnauds. 

ARN  AVE  , Cafcnove  & Alcns  , dans  le  Comté 
de  Foix  , Diocefe  de  Paroiers , Confcil  fouverain  & 
Intendance  de  RouffiUon  , Recette  du  Comté  do 
Foix.  On  y compte  13.  feux  de  compoids  & 134. 
feux  allumans. 

ARN  AV  ILLE  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
Diocefe  de  Metz  , Confeil  fouverain  & Intendance 
de  Lorraine.  Ce  lieu  eft  un  des  villages  qui  furent 
rendus  en  toute  Souveraineté  au  Duc  de  Lorraine  , 
par  le  Traité  de  Paris  de  1718. 

ARNAY  , en  Artois.  Voye\  Aunay. 

ARNAY  - SOUS  - VITEAUX  , en  Bourgogne. 
Va ye\  Arnai. 

ARNAY-LE-DUC,  Arnetum  ou  Arncium  Ducisy 
ville  , au  pays  d’Auxois , en  Bourgogne  , Diocefe 
d’Autun  , Parlement  de  Intendance  de  Dijon , chef. 
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lieu  d’un  Bailliage  & d’une  Recette  de  fon  nom. 
On  y compte  456.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  dans 
une  contrée  mêlée  de  plaines  & de  montagnes , fur 
la  rivicre  d’Arroux , à 4.  1.  deux  tiers  N.  E.  d’Au- 
tun , 7.  S.  S.  E.  de  Semur-en-Auxois , 4.  un  tiers 
E.  S.  E.  de  Saulieu  , & 9.  un  tiers  O.  S.  0.  de 
Dijon.  Long.  22.  12.  5.  lat.  47.  7.  6.  Il  y avoit 
autrefois  à Arnay-le-Duc  , un  Château  , qui  paflôit 
pour  être  aflez  fort  , mais  il  n’en  refte  plus  qu’une 
Tour,  qui  fert  d’Hôtel-de-Ville.  L’Eglife  paroif- 
fiale  eft  bâtie  dans  l’ancienne  enceinte  de  ce  Château. 

La  ville  d’ Amay-le-Duc  a trois  portes , & un  petit 
fauxbourg  à chaque  porte.  Cette  ville  a quatre 
cens  cinquante  pas  de  longueur  , fur  environ  trois 
cens  cinquante  de  largeur.  Sa  circonférence  eft  de 
quatorze  cens  pas  ou  environ.  A l'extrémité  du 
fauxbourg  de  Saint  - Jacques , eft  fitué  un  petit 
Prieuré  de  l’Ordre  de  Saint-Bénoît.  L’Eglife  de  ce 
Prieuré  eft  ancienne.  Le  Prieur  a la  Juftice  dans 
toute  la  ville  d’Amay-le-Duc , deux  fois  l’année  ; 
A, avoir , depuis  midi  de  la  veille  de  la  fête  de  St. 
Jacques  & de  celle  de  St.  Blaife  , jufqu’i  midi  du 
lendemain.  L’Eglife  paroiffiale  , dont  nous  avons 
parlé  , eft  la  feule  qu’il  y ait  tant  pour  la  ville  t 
que  pour  les  fauxboures.  L’Hôpital  de  cette  ville 
eft  aflez  bien  bâti , & il  jouit  d’un  revenu  allez 
confiée  râble  pour  le  lieu.  Le  College  eft  <t  la  charge 
des  Jéfuites  d’Autun  : ces  Peres  font  obligés  d’ÿ 
entretenir  deux  Régents  pour  eufeigner  les  baffes 
clafles.  Outre  cela  , il  y a à Arnay-le-Duc  un  Cou* 
vent  de  Capucins  & un  autre  d'Ürfulines  ; un  fiece 
particulier  du  Bailliage  d’Auxois , un  Grenier  à ici 
du  Département  de  Dijon  , &i  une  Juftice  feigneu- 
riale  qui  appartient  au  Prince  de  Lambefc  de  la 
Mai  fon  de  Lorraine , Grand-Sénéchal  héréditaire 
de  Bourgogne  & Grand-Ecuyer  de  France. 

La  ville  d’ Arnay-le-Duc  eft  un  Gouvernement 
particulier  de  la  Lieutenance  de  Roi  d’Autun.  Cette 
ville  eft  la  quatorzième  des  Etats  de  la  Province 
de  Bourgogne , & la  première  de  celles  de  la  fé- 
condé Roue.  Le  pays  des  environs  d’ Amay-le-Duc 
eft  découvert.  L’air  y eft  bon  & la  terre  fertile  fur- 
tout  en  grains  & en  pâturages.  Le  gibier  y eft  abon- 
dant , auffi-bien  que  la  volaille.  Les  armes  de  I A 
même  ville  font  d’azur  à trois  tourelles  d'argent  t 
fommtes  de  pannonceaux  de  fable. 

Pour  ce  qui  concerne  le  Diftrift  , nous  ajoutons 
ce  qui  fuit.  Le  Bailliage  d’ Arnay-le-Duc  a dix  lieues 
de  longueur  du  S.  au  N. , fur  4.  de  largeur  en 
certains  endroits  , mais  moins  dans  d’autres.  11  eft 
borné  au  N.  par  le  Bailliage  de  Semur-en-Auxois 
& par  celui  de  Châtillon-fur-Seine  , au  S.  par  le 
Bailliage  d’Autun  , à l’E.  par  celui  de  Dijon  & 
par  ceux  de  Nuyts  & de  Scaune  , & à l’O.  par 
celui  de  Saulieu.  Le  pays  eft  mêlé  de  plaines  & de 
montagnes  : aux  environs  d’ Arnay-le-Duc  , il  eft 
fort  plat  & uni  , jufqu’à  la  diftancc  de  deux  ou 
trois  lieues  , fi  l’on  en  excepte  quelques  collines  ; 
mais  bientôt  après  , en  tirant  du  côté  de  Dijon  & 
de  Beaune , il  y a des  montagnes , dont  plufieurs 
font  aflez  confidérables  , & telles  font , par  exem- 
ple , les  montagnes  de  Châteauneuf , de  Bouhey  , 
de  Grenan  , de  Sombernon  , de  Malain , de  Pouilly 
& de  Châtcllenot.  Entre  ces  montagnes  il  y a de 
belles  vallées  , de  belles  plaines  & quantité  de  bois 
taillis.  Les  bois  de  haute  - futaye  qui  étoient  du 
côté  d’Autun  , ont  été  prefquc  tous  coupés  ; ce 
qui  a beaucoup  augmenté  le  labourage.  Dans  toute 
l’étendue  du  Bailliage , il  y a d’aflèz  bons  pâturages , 
& ils  fuffifent  pour  la  nourriture  du  bétail.  Le  pays 
n’cft  point  marécageux  , il  eft  même  plutôt  iec  3 
ce  qui  eft  caufe  que  les  fruits  à noyau  y réuffiflènt 
beaucoup  mieux  que  ceux  à pépin.  Le  principal 
commerce  du  Bailliage  confifte  en  grains  , en  bétail 
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& rn  laine»  * «"n™  T1"'-  L,',  commcr^  f*  . 
bétail  y elî  d’autfliic  meilleur,  qu  il  y a non-feu  e- 
menr  dans  le  Bailliage  , mais  encore  dans  les  villes 
voifincs  des  foires  frequentes  qui  fouticnnent  « 
accréditent  ce  commerce.  11  fe.vend  à ces  foires 
quantité  de  bceufs  qui  ont  été  engraiflés  dans  le 
pays  , & des  Marchands  étrangers  viennent 
acheter  pour  les  conduire  à Paris. 

DÉNOMBREMENT  DU  BAILLIAGE 
d'A  r sa  r-L£-D  v c. 
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Agcy  . . . . 
Allerey  . . . 

Angoftc  . . . 

Atüoiiccy  . . 


Feux. 

e-v-J 

• ♦ 54 

• • 47 
■ • >7 

. . $9 
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Brayere . 5 
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Buflÿ-U-PoFIle ......  40 
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tillisre  .........  94 
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Chappe 4 

Charmoy , y ’.  G tenant. 

Chali;!)' 17 

ChalTcnay  ........  ix 

ChSteauneof  ...  ....  91 

Châtcllenot 40 

Chaudcnay-le-Chiteau.  17 

Chaume  ( la  ) 17 

Chaurirey  ........  8 

Chelfcy 17 

Chtvcnnes lo 
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CIvry.Icz-Arnay  .....  ix 

Clomot 17 

Collonge-fons-Marcilly.  xi 
Commniîn  & Satilc  . . . . }8 
Cotcclle,  V.  Mniziere. 
Créancey  .........  4*: 

Croix  (la  ) 

Dianccy • 15 

Dionne  . 

Dracy-Chalas tx 

Dite x6 

Egnilly 

Efchannay  ........  4$ 

Effertcnnc 9 

Effcy  ou  Eflây 

Ftfle ix 

Fontaine- kx-Arnay  ...  11 
Giflèy.fur-Owche  ....  h 
.Giffey-lt-Vieil  ......  X9 

Crandchamp 11 

Gicuant  & Charmoy  ...  17 

Hailly j8 

Jonche  ry 14 

Joncy  fit  dépendance»  . . 10 

Jnilly.lea.Ainay 

Jailly-Icz-Cheniut ....  10 
Ealocheie  > V,  Moulin. 

Larieaux  . . 6 

Eamilliere , y.  Chailly. 


Ma, 

Mat  _ 

Maiilj 

8,  la  Gnose  de 

Cotcclle  .... 


«conge  • 

lagiùcn  . 
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Panifies. 

L-'-v'vJ 

Maligny , Nantcuil  fit 
Nevilly .........  45 

xx 

MartroU 4 6 

Maupax  ......  ....  s 6 

ftlcilly  fit  Rouvre j 

Mcimeuric  fit  Solange  . . jt 

Meicey 18 

Mefinont 17 

Montagne  ( la)  , Vojtt 
Vaux. 

Mont  0 11  lot x8 

Mouillon 18 

Moulin  fit  Lalocherc.  . . 11 
Muffigny  . . ......  11 

Kanteuil , V.  Maligny. 

Kcvilly  , V,  Maligny.  . 

Ogwy 

Panthiete  .........  18 

Pany , V.  Ste.  Marie. 

Piertepoittte . 5 

Pochey 

Pont- de. Pany,  Voye\ 
Sainte-Marie. 

Pomecy , Voje\  Uchey. 

Pouilly  84 

Praflon jci 

Promenois rj 

Remilly.  . . 

Repé  ( la  ) . 

Reuülon  . i) 

Rocettc  ( la  ) 

Ro.uvrc  , Voje\  Mcilly. 

Savcrange  1 

Savigny  kz-Malain  ...  40 
SaoJc  , F.  Commatain. 
SauiTcau  ta 

Saufiois , Keycj  Chailly. 

Semancy )4 

Senccrey xj 

Sercey ....]$ 

Solange , V.  Meimcurre. 

Sombernon 94 

Souflêy  

Suflèy 17 

Suxe .....19 

Saint  - Pierre,  en -Vaux  , 

V.  Vdlerot. 

St.  Prix  . . ij 

St.  Viftor  j 6 

Saiato>Marie  fit  le  Pont- 

de-Panjr $x 

Sic.  Sabine 44 

ïharoifeau  11 

Th  il  lot 8 

Thoify-le- Défère  ....  47 
Thorey-lc-Deffcnt . ...  17 

Thury  71 

Tremblay 4 

Treney  5 

Vandenefle »7 

Vaux  6c  la  Montagne  . . 1 j 
Uchey  fit  Ponttcy  ....  j 3 
Vellerot  6c  Saint-PieiTe- 

en- Vaux 37 

Vefignot  18 

Veunaillcx 7 

Vicfcourt.  

Viefvey 

Villars-lez-Pouilly  ....  17 
Viller-cuvc-IcZ-EÂay  ...  6 
Voudenay-l'Cgidë  ....  ta 
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ARNAYON  ,-en  Dauphiné,  Diocefe  de  Die, 
Parlement  & Intendance  de  Grenoble  , EleÔion  <Sc 
Recette  de  Montclimart.  On  y Compte  un  demi- 
feu  & un  96e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; & un 
feu  & un  24e-  de  feu  pour  les  biens  taxables  , y 
compris  néanmoins  un  6e.  de  feu  pour  les  fonds 
affranchis. 

ARNÉ  , au  pays  des  quaire  Vallées , dans  l’Ar- 
magnac , en  Gafcogne  , Dioccfe  de  Comminges  , 
Parlement  de  Touloufe  , Intendance  d’Aufch  , val- 
lée de  Magnoac.  On  y compte  25.  feux  ou  habita- 
tions. Cette  Paroifle  elt  à une  lieue  & quart  S.  S.  E. 
de  Mauleon  , de  3.  deux  tiers  N.  un  quart  à PO.  de 
St.  Bertrand-dc-Commingcs. 

ARNE  AU.  P'o yc\  Lamberge  & Pauze. 

ARNEGUY  , dans  la  batte  Navarre  , Diocefe  de 
Bayonne  , Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , 
vallée  de  Baygorry.  On  y compte  50.  feux  ou  habi- 
tations. Cette  Paroillè  eft  fituée  fur  la  frontière 
d’Efpagne , à une  lieue  üi  demie  S.  O.  de  Saint-Jean- 
jûed-de-Port. 

ARNES  , en  Normandie.  C’eft  le  nom  d’un  lien 
bas  , fitué  dans  une  belle  plaine , à quelque  dittance 
de  Falaifc  ôc  des  montagnes  d’Airennes.  Ce  lieu  eft 
remarquable  , il  caufe  qu’il  s’y  forme  de  temps  en 
temps  une  efpece  d’étang  d’eau  falée.  Cette  eau 
vient  par  des  conduits  inconnus  *,  & on  croit , ce  qui 
eil  allez  vraitemblable  , que  ces  conduits  communi- 
quent avec  la  mer. 

ARNE  VILLE , en  Normandie.  Voyc\  Anncville. 

ARNICK  , dans  la  «Flandre  Walonnc.  Voye\ 
Ang  eft. 

ARNICK  ou  Arkick  , dans  la  Flandre  Flamin- 
gante ou  Maritime  , Diocefe  de  Saint-Omer , Par- 
lement de  Douay , Intendance  de  Lille , Subde'fé- 
gation  de  Caflèl.  On  y compte  163.  feux.  Cette  Pa- 
roilTc  eft  fituée  fur  la  rivière  d’ïfer,  à une  lieue& 
quart  O.  N.  O.  de  Caflel- 

ARN1COURT  ou  Harnicourt  & la  Ferme , en 
Champagne , Dioccfe  de  Rhcims , Parlement  de 
Taris , Intendance  de  Châlons,Elcftion  de  Rhcims , 
Grenier  à fel  de  ChSteau-Porcien.  On  y compte  64. 
feux.  Cette  Paroillè  eft  fituée  fur  un  ruiflcau , à une 


lieue  & quart  E.  N.  E.  de  Château-Porcicn  & au- 
tant N.  O.  de  Rcthel.  La  Cure  de  ce  lieu , qui , au 
relie , n’eft  qu’une  annexe  d’Inauraont , eft  à la 
collation  de  l’Abbaye  de  St.  Martin  de  Laon.  Il  y 
a à Amicourt  un  Prieuré , qui  rapporte  deux  mille 
livres  de  rente  à celui  qui  en  eft  pourvu. 

ARNIERES , xm  Normandie , Diocefe  «St  Elec- 
tion ô’Evreux , Parlement  & Intendance  de  Rou<“» 
Scrgenterie  d’Aurilly.  On  y compte  un  feu  privilégie 
& 49.  feux  tailiablcs.  Cette  Paroilïc , dont  la  Sei- 
gneurie dépend  de  l’Abbefle  de  Saint-Sauveur  c - 
vieux  , eft  fituée  à l’entrée  de  la  Forêt  d’Evreux , a 
une  lieue  S.  O.  de  la  ville  de  ce  nom. 

ARNON,  rivière,  en  Berry.  Elle  a fa  fource  a 
quelque  diftancc  de  l’Abbaye  des  Pierres , a 4;  • 
demie  S.  E.  de  la  Châtre.  Cette  rivière  patte  par 
Culant , Lignicrcs , Charroft  & Rcuilly  ; & apres  un 
cours  de  18.  ou  20.  lieues, elle  fe  jette 
Cher , à une  lieue  üi  demie  au-deilous  e 1 * 
zon.  L’Arnon  n’eft  point  navigable  , mais  on  y 
fait  flotter  quantité  de  bois , qu’on  conduit  ans 
Cher  , & de-!à  dans  la  Loire. 

ARNONCOURT  , dans  le  Baflïgny , cnnCh,amPJ' 
gne  , Dioccfe  & Eleélion  de  Langres , Tar  eme 
de  Paris  , Intendance  de  Châlons.  On  ytconiP 
42.  feux.  Cette  Communauté , qui  n’eft  Hu  “n5.  £ 
nexe  de  Sergueux , eft  à 4.  L deux  tiers  • • 
de  Langres.  11  y a à Arnoncourt  une  Manie  ro> 
qui  reflortit  au  Bailliage  de  Langres. 

ARNOUTSCAPEL,  en  partie,  dans  la  F 
dre  Flamingante  ou  Maritime  , Diocefe 
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Parlement  de  Douay  , Intendance  de  Lille  , Subdc- 
Jégation  de  Berg-Saint-Winox.  On  y compte  13. 
feux.  Cette  Communauté  eft  à cinq  quarts  de  lieue 
O.  de  Berg. 

ARNOUTSCAPEL  , en  partie , dans  la  Flan- 
dre Flamingante  ou  Maritime  , Diocefe  d’Ypres , 
Parlement  de  Douay  , Intendance  de  Lille  , Subdé- 
le'gation  de  Dunkerque.  On  y compte  32.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  S.  de  Dunkerque. 
( Nota.  La  Paroifle  d'Amouftcapel  ou  de  la  Cha- 
pelle de  Saint-Amoul  forme  deux  Communautés  , 
dont  l'une  eft  de  la  Subdélégation  de  Berg-Saint- 
Winox  , & l’autre  de  la  Subdclégntion  de  Dunker- 
que ; c’eft  ce  que  nous  venons  d’expliquer  dans  les 
deux  articles  que  nous  donnons  fous  le  même  mot 
d 'Arnouftcapet). 

ARNOU  VILLE,  dans  la  Beauce  , au  Pays-Man- 
tois  & au  Gouvernement  général  de  l’Ifle-de-Fran- 
ce  , Diocefe  de  Chartres , Parlement  & Intendance 
de  Paris  , Ele&ion  de  Mantes.  On  y compte  1 11. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  & demie  S.  un 
quart  à l’E.  de  Mantes. 

ARNOUVILLEou Erkou ville, près  Gonnefle , 
dans  l’Iflc-de- France,  Diocefe,  Parlement , Inten- 
dance & Ele&ion  de  Paris.  On  y compte  60.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à une  demi-lieue  O.  S.  O.  de 
Gonnefle  , 6c  à 2. 1.  & demie  N.  N.  E.  de  Paris. 

A R O 

ARÛFFLES  , dans  le  Toulois  , Diocefe  , Dif- 
triéb  , Préfidial  6c  Recette  de  Tou! , Parlement  6c 
Intendance  de  Metz.  On  y compte  42.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à 4.  1.  deux  tiers  S.  S.  E.  de  Toul.  La 
Cure  eft  à la  collation  de  la  Secrette  de  Remiremont. 
Mais  la  Seigneurie  de  la  Paroifle  appartient  à la 
Cathédrale  de  Toul. 

AROL  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Diocefe  de 
Toul , Confcil  fouverain  & Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  de'Darney.  On  y compte  60.  feux. 
Cette  Paroifle  eftfituce  dans.unpaÿs  rempli  de  bois. 

AROMAZ  , dans  la  Breflc  , au  Gouvernement 
général  de  Bourgogne , Diocefe  de  Lyon , Parlement 
& Intendance  de  Dijon  , Election  , Bailliage  & 
Recette  de  Bourg , Mandement  de  Saint-Didier. 
On  y compte  1 2.  feux. 

ARONDE  , petite  rivière  , en  Picardie  & dans 
l’Ifle-de-France.  Elle  a fa  fourcc  à quelque  diftance 
N.  de  la  Ncuville-le-Roi  , au  Bailliage  de  Montdi- 
dier.  Elle  parte  par  Gournay  * Humiercs  ou  Mon- 
chy,  & par  Coudun.  Après  un  cohrs  de  quatre 
lieues , l’Aronde  fe  jette  dans  l’Oife  , à une  demi- 
lieue  au-deflus  de  Compiegnc.  Il  y a plufieuri mou- 
lins fur  cette  rivière  ; 6c  quoiqu’elle  ne  foit  pas  con- 
fidérable  , elle  ne  laifle  pas  que  d’être  fort  utile 
aux  habitants  des  Paroiflcs  qu’elle  arrofe. 

ARONNES  , en  Auvergne , Diocefe  de  Cler- 
mont , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Moulins , 
Election  de  Gannat.  On  y compte  32.  feux. 

ARONNES,  en  Bourbonnois,  Diocefe  d’Au- 
tun.  Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Moulins  , 
Eleétion  de  Gannat.  On  y compte  29.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  firuce  près  des  conhns  de  l’Auvergne , 
à 5. 1.  & demie  £.  N.  E.  de  Gannat. 

AJROUAISE  ou  Ahoajse  , Aroafia , Aridaga- 
mantia , Truncus  Bercngarii , en  Artois  , Diocefe 
d’Arras  , Confeil  provincial  6c  fouverain  d’Artois , 
Parlement  de  Taris , Intendance  de  Lille  , Bailliage 
& Recette  de  Bapaumc.  On  y compte  1 50.  feux  6c 
664.  perfonnes.  Cette  Communauté  eft  fituée  dans 
un  pays  de  bois  , à cinq  quarts  de  lieue  S.  E.  de 
Bapaume , à 4. 1.&  demie  O.  S.  O.  de  Cambray  , 
6.  un  quart  S.  O.  de  Douay , & 4.  & demie  S.  S.  E. 
d’Arras.  Long.  20.  32.  50-  lat.  $0.  3.  10.  Ilyaà 
Tome  L 
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Arouaife  une  fameufe  Abbaye,  doqt  nous  parle- 
rons incerta mment.  Dans  l’attouagement  de  la  Pro- 
vince d’Artois , 6c  en  particulier  dans  celui  du  Bail- 
liage de  Bapaume  , le  lieu  d’ Arouaife  ne  forme 
point  une  Communauté  féparce  ; mais  ce  lieu  eft 
uni  avec  la  Paroifle  du  TranJlùL  On  compte  pouc 
le  Tranfloi  & Arouaife  169.  feux  de  842.  perfonnes. 

Le  nom  d 'Aridagamantia  a été  donné  à Arouaife  , 
h caufc  de  la  féchercflc  du  terroir  de  ce  lieu  : Go- 
mantia  eft  un  mot  Celtique  dont  la  racine  eftgau/ , 
qui  Ggnifie  terra  , folum.  Tout  le  monde  fixait  la  lig- 
nification du  mot  latin  arida.  On  nomma  auffi  ce 
Heu  quelquefois  Truncus  Bercngarii  , parce  qu’on 
prétend  que  c’eft  fur  le  territoire  d’Arouaife  qu’a  été 
inhumé  Bérenger , voleur  infigne  , qui  détroufloit 
les  voyageurs  que  leurs  affaires  obligeoient  de  paflèr 
dans  cette  contrée  , où  les  Romains  avoient  tracé 
une  grande  route  ou  voie  militaire.  Quant  au  nom 
A' Aroafia  , on  ne  doute  point  qu’il  n’ait  été  formé 
du  premier. 

L’Abbaye  A*  Arouaife  fat  fondée  l’an  1090.  ,6c  c’eft 
ce  qui  a donné  lieu  à ce  diftjque  : 

Anno  milleno  Domini  deciefjue  noveno  , 
Norma  Bercngarii  trunco  nova  ceepit  haberî. 

Trois  Hermites  donnèrent  commencement  h cette 
Maifon  , qui  devint  chef  d’une  Congrégation , qu’on 
appcila  de  fon  nom  la  Congrégation  d' Arouaife.  Le 
Monaftere  chef-lieu  fat  dédié  à la  Sainte-Trinité. 
De  cette  première  Maifon  dépendaient  vingt -huit 
autres  Maifons  qui  compofoient  la  Congrégation. 
Le  Monaftere  d’Arouaife  étoic  gouverné  par  des 
Prévôts  ; & le  fameux  Conon  , Légat  du  Saint-Siege 
& Cardinal , fut  le  fécond  de  ces  Prévôts.  Le  même 
Conon  avoit  été  un  des  trois  Hermites  qui  donnèrent 
naiflànce  à la  Congrégation  d’Arouaife  : c’eft  lui  qui 
fit  bâtir  l’Eglife  de  ce  Monaftere  , & qui  eft  la  même 
ue  celle  qu’on  voit  à préfcnt.  Avec  la  pcrmiflïon  de 
ambert , Evêque  d’Arras  , cette  Eglifc  fut  confa- 
crée  en  1 106.  par  Gode/roi,  Evêque  d’Amiens  ,6c  pac 
Jean,  Evêquede  Tcroucnnc. On  prctendqu’en  1 162. 
le  corps  de  Sainte-Monique , mcrc  de  Saint-Auguf- 
tin  , tut  apporté  6'OJlic  fur  le  Tibre  (en Italie)  , 
à Arouaife  par  Vaubert , qui  étoit  alors  Prieur  de. 
l’Abbaye  de  ce  nom. 

La  première  forme  de  Gouvernement  qui  avoit 
été  établie  à Atouaife  , fuhfifta  jufqu’en  121t.  qu’au 
lieu  de  Prévôt  on  y établit  un  Abbé.  Cervaû  fut  le 
premier  Abbé  d’Arouaife  , & il  fat  béni  par  Robert  , 
alors  Evcque  d’Arras. 

Cette  Abbaye  ( Arouaife , Abbatia  fanéii  Nicotaè 
de  Aroafiâ’)  eft  de  l’Ordre  de  Saint-Auguftin , & 
elle  eft  en  réglé.  Son  revenu  annuel  eft  de  trente 
mille  livres  ou  environ. 

AROYER  , dans  le  Bugey , Diocefe  de  Belley  ; 
Parlement  & Intendance  de  Dijon , Eleftion  ôc 
Bailliage  de  Bugey , Mandement  de  Roffillon.  Ce 
lieu  , Aroger , eft  une  Coramandcric  de  l’Ordre  de 
Malte  , de  la  Langue  6c  du  Grand-Prieuré  d’ Auver- 
gne. Son  revenu  annuel  eft  de  2500.  liv.  ou  environ. 

AROZ,  en  Franche-Comté,  Diocefe,  Parle- 
ment & Intendance  de  Befançon , Bailliage  , Recette 
& Prévôté  de  Vefoul.  On  y Compte  36.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à 2. 1. 0.  S.  O.  de  Vefoul. 

A R P 

ARPAJON , Arvajo  , ci-devant  Hastres  , Cafi. 
tra  , ville  , dans  Tlflc-dc-  France  , Diocefe  , Par- 
lement , Intendance  & Elcftion  de  Paris.  On  y 
compte  318.  feux.  Cette  ville  eft  fur  la  route  qui 
mene  de  Paris  à Orléans , fur  la  riviere  d’Orge  , à 
une  petite  lieue  S.  S.  O.  de  Montlhery , & S.  & un 
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ARPALHARGUES  , en  Languedoc  , Dioeefc  & 


*70  à YO.  de  Paris.  Long.  1 9-  S4*  4»*  ARPALHARGUES  , en  Languedoc  , Dioeefc  « 

quart  S.  n°  aà  Arpaion  deux  JunfdiÀions  Recette  d’Uzès  , Parlement  de  Touloufe,  Généra» 

lar.  48*  }$•  *J’unJ  Maréchauftée  , & un  Bureau  litc  de  Montpellier  .Intendance  de  Languedoc.  On  y 
particules  ». oh  ^ ^ pormQ]e  ou  Papier  timbré,  compte  50.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  S. 

SiuL  & la  Prévôté  d’Arpajon  appartiennent  O.  d’Uzcs- 
« vïeur  Les  appellations  du  Bailliage  reffortif-  ARPARONS  ou  AarânxHs  , dans  l’Armagnac  , 
ail  CMtelet  de  Paris.  Mais  les  appel-  en  Gafcogne  , Diocefe  , Intendance  & Eleftion 
” de  la  Prévôté  font  portées  à la  Prévôté  royale  d’Aafcb  , Parlement  de  T ouloufe , Collette  du  bas 
a!  M«n»lherv  fit  dc-là  au  Châtelet  de  Paris.  Tout  Armagnac.  On  n’y  compte  point  de  feux , mais  feu- 
iche  de  l7 ville  d’Arpajon  , on  voit  l’ancien  & lement  90.  bellugues  de  feu.  Cette  Paroifle  eft  à 
P___  a.,  rk„nrrlr,ur>  oui  étoit  autrefois  très-  cinq  quarts  de  lieue  S.  E.  de  Nogaro. 


Jardin  de  Ckanteloup  , qui  étoit  autrefois  très-  cinq  quarts  de  lieue  S.  E.  de  Nogaro. 

“5au  îd  ^ ARP AVON  , Cajîrum  de  Arpavone  , en  Dauphi- 

“LTtÏtZ  &.  Scieneuries  de  Chaftres  fous  Mont-  ne  , Diocefe  de  Die  , Parlement  6c  Intendance  de 


I « Terres  & Scieneuries  de  Chaftres  fous  Mont-  né  , Diocefe  de  Die  , Parlement  & Intendance  de 
lherv  de  la  Bretonniere  & de  Saint-Germain  , Grenoble  , Eiettion  de  Montelimart , Dittrift  des 
oui  font  toutes  trois  contiguës  l’une  â l’autre , forent  Baronnies.  On  y compte  un  96c.  de  fou  pour  les 


oui  font  toutestrois  contiguës  l’une  a 1 autre  turent  naronm».  vu  y 
Uiües  & érigées  en  Marquifat  fous  le  nom  d’-4rPa-  fonds  nobles  ; & x 

jon  par  Lettres  de  Mai  17*0-  > regiftrées  au  Par-  pour  les  biens  tai! 


& un  feu , un  24e.  & un  96e.  de  feu 
taillables.  Cette  Paroifle  eft  à ».  I. 


iement  féant  àPontoife  & à la  Çhambre  des  Comptes , & un  quart  N*  N.  O.  du  Buis  ,6.  & deux  tiers 
mu  & 19.  Décembre  fuivant  , en  faveur  de  S.  de  Die  , & 8.  & un  tiers  E.  S.  E.  de  Monte- 

C . .J  • 5»  A * _ r’U «K.-  J.  U Mrm-xr* 


Louis  II. , Marquis  A'Arpajon  , Chevalier  de  la  limart. 

W : ... . 4a.  nrmc.-t  4il  ARP 


Toifon  d’Or , Lieutenant-Général  des  armées  du 
Roi , Gouverneur  de  Berry  & des  villes  de  Bourges 
& d’Iflbndun  , petit-fils  de  Louis  , Chevalier  du 
Saint-Efprit , créé  Duc  d’Arpajon&  Pair  de  France* 
par  Lettres  de  Décembre  1650.,  quine  forent  point 
enregiftrées.  Le  Marquis  d’Arpajon  , le  dernier  de 
fon  iiluftre  Maifon,  n’alaiflc  de  fa  femme  , Charlotte 
le  Bas-dc-Muttargis , qu’une  fille  unique  , Anne- 
Claude  A'Arpajon  , mariée  en  174t.  à Philippe  , 
Comte  de  Noailles  .Lieutenant-Général des  armées 
du  Roi,  Grand  d’Efpagne  & Chevalier  delà  Toifon 


ARPENANS  , en  Franche  - Comté  . Diocefe. 
Parlement  & Intendance  de  Befançon  ; Bailliage  & 
Recette  de  Vefoul  , Prévôté  de  Montjuftin.  On  y 
compte  63.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  demi-lieue 
E.  de  Montjuftin  * & à 3. 1.  & quart  E.  un  quart  au 
S.  de  Vefoul. 

ARPENS  des  Allus  ( les  ) , bourg , dans  le  Mai- 
ne , Diocefe  & Eiettion  du  Mans , Parlement  de 
Paris  , Intendance  de  Tours.  On  y compte  42. 
feux. 

ARPHEUILLE  , dans  le  Bourboncois , Diocefe 


d’Or  Grand-Croix  de  Maitc  , ôcc.,né  le  7.  Décem-  de  Clermont , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
bre  171  c.  Moulins  . Eiettion  de  Montluçon.  On  y compte 

Louis , Duc  d’Arpajon , Pair  de  France . bifayeul  4}«  fcux*  Ccttc  Parole  eft  i 2.  1.  & un  tiers  S.  E. 
de  la  Comteflc  de  Noailles  , le  même  dont  nous  de  Montluçon.  . r 

avons  parlé  ci-devant . ayant  fauvé  l’Ifle-de-Malte  ARPHEUILLE  . dans  le  Bourbonnois . Dioeefc 
de  l’invafioa des  Turcs , le  Grand-Maître  /««-Paul  d’Autun.  V oyt\  Arfcuüle. 

Lafcaris  lui  accorda . du  confcntement  de  l’Ordre  , 

le  3c.  Mai  164$.,  le  privilège  fingulicr , pour  lui  & A R Q 

fes  defeendants , d’aîné  en  aîné  , de  porter  l’écu  de 

leurs  armes  fur  une  Croix  de  Malte  , comme  le  por-  ARQUENAY»,  bourg  de  Châtellenie  .dans  lcMav 
tent  les  Chevaliers  de  cet  Ordre,  & qu’un  de  fes  ne  , Diocefe  du  Mans  Parlement  de  Paris . Intcn- 
defeendants  , au  choix  du  pere  , feroit  Chevalier  dance  de  Tours , Eiettion  de  Laval.  On  y Çomp1* 
en  naiffant , & Grand-Croix  à l’âge  de  feize  ans.  240.  feux.  11  y a un  Prieure  dépendant  de  1 Abbaye 
Madame  la  Comtefle  de  Noailles  C Anne  Claude  de  MarmoÛrier.  Ce  bourg  eft  à 3. 1.  b.  E.  de  Lavai , 
A'Arvaion  ) , unique  héritière  de  fa  Maifon  .fut  & to.  O»  un  quart  au  S.  du  Mans, 
reçue  Graud-Croix  de  l’Ordre  de  Malte  , le  1 3.  Dé-  A RQUENNES , en  Brabant.  C’eft  le  nom  d une 
ccmbre  174s.  Par  une  Bulle  du  28.  Septembre  1741*  Seigneurie  , qui  fut  érigée  en  Baronnie  par  Lettres 
POrdre  de  Malte  avoit  accordé  au  Comte  de  du  Roi  d’Efpagne  du  23.  Avril  162$. , en  faveur  • 


Noailles  le  privilège  de  la  Maifon  d'Arpajon , en 
confédération  de  fon  mariage  avec  l’unique  héritière 


de  cette  Maifon. 

ARPAJON  ou  Notre-Dame  de  l’Arpajon  .ou  de 


unique  héritière  que  le  Brabant , n’eft  point  fous  la  domination 


France. 

ARQUES  , Area  , Arcua  , Arqusfue  ville  , au 
. « vt  j*  Pane. 


Rouergue.au  Diocefe  de  Rhodes  .Parlement  de  compte  6.  feux  privilégies  « 154.  reuxi 

Touloufe,  Intendance  de  Montauban  , Ele&ion  de  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  riviere  de  fon  no  , 

Milhaud.  Cette  Abbaye , dont  le  revenu  aétuel  eft  1. 1.S.  E.  de  Dieppe , & 8.  trois  quarts  b-* 

de  cinq  ou  Cx  mille  livres,  a été  fondée  en  1297.  par  Long.  18.  46.  16.  lat.  49.  J*.  44  ya  ^ . 

Hugues  I.  du  nom , Sire  d’Arpajon  : elle  fut  d’abord  pluficurs  Sieges  de  Jurifdiétion,  fçavoir , a ... 

établie  à la  campagne  , mais  depuis  elle  a été  tranf-  royale  , le  Bailliage  royal  de  Caux , \ ^ion’ [ * , 

ferée  dans  la  ville  de  Milhaud  i & la  Maifon  qu’oc-  ques  , l’Eleélion  & la  Maîtrife  partie 

cupent  à préfent  les  Religieufes  de  Notre-Dame  Eaux  & Forêts  : mais  ces  quatre  Sieges  , q 4 

d’Arpajon  , ctoit  occupée  autrefois  par  des  Reli-  dépendans  d’Arques  , fê  tiennent  dans  le  » 

gicufes  de  l’Ordre  de  Sainte-Claire.  Les  guerres  de  de  la  Barre  , qui  eft  hors  de  la  viUe  de 

Religion  , furvenues  dans  le  pénultième  neele , ont  Tribunal  de  la  Vicomté  royale  elt  compo  ^ _ 

eccafioné  ce  changement.  Vicomte,  d'un  Lieutenant-Général,  d u®*jlc  ... 

ARPAJON,  dit  Severac  , Arvajo  ^vulgôSeve-  particulier.de  quelques  ConfeiUers.  a un  v 


- » ■M'vmsm  uc  , liUCHUdllVt  UC  nium  , cauj,  * lufnuc  u mijui,»,»...— -f . . ]'aujre 

Ejettion  d’Aurillac.  On  y compte  320.  feux.  Ccttc  deux  Lieutenants-Généraux,  l’un  civil  ^ 

ville  eft  fîmée  dans  une  vallée  , à a.  petites  villes  criminel , de  quelques  ConfeiUerS  , d un  Aï  ». 

s.  E.d-AuriUM.  tfun  ProcuKurdu  R.L  Un  Préfidcut , £i  w 
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on  Procureur  du  Roi  forment  le  Tribunal  ,}e  l’Elee. 
tion  : la  plOpart  des  Elus  font  de  riche!  payfans 
jui  achètent  ces  charges  pour  s'exempter  de  la’ 
Taille,  ta  Mattrtfe  des  Eaux  & Forêts  eft  compofée 
d un  Maître  particulier , d'un  Lieutenant-General 
d'un  Garde-Marteau  de  d'un  Procureur  du  Roi.  * 

L’Eglife  paroiffiale  d'Artpics  eft  dédiée  à Notre- 
Dame.  Cette  Eglili  eft  fort  bien  bâtie.  La  Cure  eft 
J la  nomination  de  l'Abbé  de  Saint- Vandrille.  Le 
Prieure  de  Saint-Etienne  d’Arques  vaut  cinq  à fix 
cens  livres  de  rente  à celui  qui  Cn  eft  pourvu  : ce 
Prieure  eft  un  Bénéfice  fimple  , de  c’eft  le  Roi  qui  y 
nomme.  ^ ’ 

U Ce  tient  tous  les  ans  à Arques  trois  foires . la 
première  à la  St.  Vincent , la  féconde  à la  Saint- 
JBarnabe  & la  troifieme  le  jour  de  la  Décollation 
de  baint-Jean.  Ces  foires  font  toutes  trois  très-fre- 
quentees.  On  y vend  entr’autres  chofes  , quantité  de 
bétail  ôc  fur-tout  de  chevaux. 

, Quoique  la  Ville  d’Arques  foit  ancienne  , elle 
n ell  cependant  rien  moins  que  confidérable  ; ôc  au- 
jourd’hui  elle  reflcmble  plutôt  à un  bourg  qu’à  une 
ville.  Elle  continue  néanmoins  d’être  en  pofleffion 
de  divers  beaux  privilèges  qui  lui  ont  été  accordés 
dans  des  temps  aflez  éloignés  de  celui  où  nous 
vivons.  Cette  ville  ctoit  autrefois  le  chef-lieu  d’un 
Comté  , le  même  qui , vers  l’an  1030.  , fut  donné 
en  appanage  à Guilleaume  , frere  de  Robert  , Duc 
de  Normandie.  Entr’autres  droits  dont  jouiflbient 
les  Comtes  d’Arques  , ils  avoient  celui  de  confer- 
vateurs  Ôc  de  réformateurs  des  poids  Ôc  des  mefures 
de  la  Province  de  Normandie  : ce  droit  s’eft  en 
quelque  forte  confervé  jufqu’à  préfent.  Les  anciens 
Comtes  d’Arques  habitoient  le  Château  de  même 
nom  , ôc  qui  eft  encore  aujourd’hui  afle*  confidé- 
rable , quoique  fort  délabré  : pendant  plufieurs 
liedes  , ce  Château  a paffé  pour  être  fort  ; mais 
c etoit  dans  des  temps  où  la  grofle  artillerie  n’étoit 
pas  cn  ufage. 

La  ville  d’Arques  eft  très-remarquable  à caufe  de  la 
Fameufe  bataille  qui  fe  donna  auprès  , en  1589. 
entre  le  Roi  Henri  IV.  Ôc  le  Duc  de  Mayenne  , qui 
s’étoit  fait  déclarer  Lieutenant-Général  du  Royau- 
me, après  avoir  fait  proclamer  Roi  dans  Paris  le 
vieux  Cardinal  de  Bourbon.  Henri  IV.  ne  corn- 
mandoit  à cette  journéeque  quatorze  mille  fantaflïns 
& cinq  cens  chevaux.  L’armée  du  Duc  de  Mayenne 
ctoit  forte  de  plus  de  trente  mille  hommes.  Le 
Roi  triompha  néanmoins  du  Duc  , ôc  la  vi&oire 
que  remporta  le  Monarque  , fut  des  plus  com- 
plettes. 

Quant  à ce  qui  concerne  le  Gouvernement  eco- 
nomique , nous  remarquons  que  l’Eleftion  d’Arques 
eft  compofée  de  223.  ParoiUes , y compris  la  ville 
de  Dieppe  pour  une  feule  Paroiffe  : cette  ville 
ainfi  que  nous  le  difons  ailleurs  , eft  exempte  de 
Tailles  & autres  impofitions  extaordinaires  , à l’ex- 
ception néanmoins  de  la  Capitation , pour  laquelle 
elle  paye  environ  trente  mille  livres  par  an.  Les 
222.  Paroifles  dont  eft  compofée  l’Eleétion  d’Ar- 
ques , comprennent  317.  feux  privilégiés,  17597. 
»ux  taillables  , Ôc  environ  70.  mille  âmes  , non- 
v'^e  de  Dieppe.  La  fomme  totale  de  la 
Taille  étant  portée  à la  fomme  de  dix-neuf  cens 
trente-un  mille  374.  livres  pour  la  Généralité  de 
Kouen  l’Eleftion  d’Arques  paye  pour  fa  quote- 
part  , la  fomme  de  213804.  Ilv.  Mais  depuis  quel- 
ques années  la  Taille  de  la  Généralité  ayant  été 
augmentée  l’Elcékion  d’Arques  paye  pour  fa  part 
i'Bi°A,mî  miUc  livrcs-  Outre  la  Taille  , 

1 Election  d Arques  porte  encore  plufieurs  autres 
c ar^cs  qui  font  établies  dans  toute  l’étendue  de 
la  Généralité  de  Rouen  , ainfi  que  dans  la  pMpatt 
des  autres  Généralités  du  Royaume. 
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DIVISION  de  L'ELECTION  D’ARQUES 


en  on\e  Scrgenterics  , ôcc. 


Sergenteritt. 

U'V'O 

ARQUES 

Aulf-iy  . , 

Baqneville  . 
Bdlcocombre 
Brachy  . . 
Envermeuil 
Longue!!  . 
Longueville 
Maiciere*  . 
Offranville  , 

VaJ-d’Un  . . 
* Accroiffement 
tion 


_ •«.  Prv*  Feux 

rarotjjes.  prmligUt,  taillablet. 

6 


: :a 


• 14 

• S* 

• 9 

• *4 


• Î4 


. ,8 

. 89 


de  l’Elec- 


• *Î4 

• ï 14 

• 201) 
. 1040 
. *7*0 
. 4149 
. 7*4' 
. 584 

• *JI 

• 207* 

• 1087 


La  ville  de  Dieppe  avec 

fes  dépendances  . . 1 , . |40o 


“ l *7,7 


Feux  privilégié) 
Feu  taillables  . 


* . . 2717 

• • • tm,S97 
Total  aoji4 
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’ J*'*»  âe  s»iut-Vdlerr.en.C>ux  peu,  p,„  eo0r,dérfe 

u-ri  .u.  À j.V  P“°U|;:’  1“  rtesw». 

ment  de  I Election  d Arques. 

DÉNOMBREMENT  DE  L'ELECTION 

D*  A R Q U s s. 

&£*.  Sergenteriet.  privilig.  tailUbl. 

Amb™,™'  WB  .........  « 

.....  Envtrmtml  ai 

Angeans  . . , • , . . Accroiffiment , &c.  j • . . 144 
Angrevr  le  ..  . . . . Enverieuil 
Anncwlle  • « Longueville  . . . . o . . . 64 

Arc  belles  oh  Archet  tes  . Envtrmeuil 

E—w  .. 

Affigny 

Aubemênil  . . . . Un^7Au, 

Aube  avilie- fur-Y  onze  . . . . . . , „ 

' ' ' Belltncmbrf  . . . o . . ! ! 
Aunay  & les  Hameaux  . . /luffcv 

’ll 

Aumap  ......  Envermtttil 

Aupegard  .....  . . Ofi.n.UI,  a ......  . 

Auremtml  .....  . . Offtanillt 

Auihleux  ( lea  ) . Vont  s 

la  Heufe.  * 

Autignp.  . ...  . , JcçniJIimtnr , &c,  e . . . .8 

AlluonviUe-fut-Saenne  . Brvb  ......  o . . . la 

Baqueeilte  , be.,(  . . . IfeSaeVille . 

I Bnehy  ......  o ..  . la 

Beaumctz  ..  ...  . . BeUenemir,  .......  4! 

Beaunap  ......  . . Blauerille a . . . ci 

Bellencoiubre  .....  BrlUncyMrt o . . . In 

Bellevillc.efl.CattX  . . . Baautvitlt  . . . . a . . . ,, 

Belle.llle-fu,J^Mei  . . Ei^rbuyil 

B arrrillU I . . . âs, 

Benezille  . . - . . . Atmiftmtnl , 8tc.  o . . . g, 

Berengreuille-  a . . E»»er»ead/  a .-.  

Berceval-IcCraud  . -.  . Errvrmml  . ...  o ...  16, 

S""”11'  .•  . . Bar/umllt a...  <8 

Bieille-ta.Baignard  . . Bujueri/lr o ...  1 ,f 

Blville-Comté  d*Eu  . . Val-i'Un s . b . 00 

Biville-la-Riviere  . . . Brachr >4 

BJoffevillc Val-fVn o . . . 

Bloménil  . . Lorgutil  j-»-1 

Boishulin ......  Longueville  ....i...  a> 

Bolfrobert  ( le  ) t • . . Bellrncombre  . . . 2 . . . fto 

Bonnetot Baqueville . > . . . 0 . / . • 7 

Bourg-de-Saenne  (ie)  • Brachr  ......  1 . . * M 

Bourg-d’Un  .....  Val-i'Un . , ite 

Bourville.-.  i . . . Accroiffement , fitc.  1 ...  ga 

Bouteilles  i . . . . ttfriivillc  . . . . o ■ . . ra 

Brachy  Brachy  j , i- 

Brametot • « V e . . Brachy  ..  t.^.  i 


Digitized  t 


*4  AR«  F tu* 

*„,«»«■ ■ • 

Brette.iile SyJj,’  "■.■•■ 

Brnimllc Val-dUn  . . 

Bure»  fit  Burette»  - . • EnvermeuU  • ••  • 1 

CtiJlcvillc >crro#/nenr,&c.  4 • 

Callefiilc  ......  Baqueville . • • • • 0 4 

Cannehan  .....  Enrersumi  ••••*• 

Cantelen ««"VL  • • * V * ° * 

Camille Aamffement , &c.  1 . 

CStelicr  (le)  . . . . Auffaj . 

Cent-Acres  ( U*  ) • • • EonguevtUe °* 

Chapelle  de  Benotmlle 

(la)  ......  BflouewH* ® s 

Chapelle  du  Bourgtuy  (*»)■  Bellencombre  . . . 1 . 
Ctap.Ile.6r.dUl>  ( ta  J.  V.U  Vf.  ....  4 • 
Ctauffe.  c ta  ) . . • • • • • • • • 

Cototanil OJfr.ut.iil. 

Cottecofte  , Janval  , Epi- 

nay  , fit  Vaudroelle  . . Offranville  ••••*• 

Crrville ««fV 

Cr^cy  ......  BelUncombn  ...  * . 

CréperiHe  .....  Baqiiwilf o . 

Crefly , Vojet  Crécy. 

Crique  ( la  Bellencombre  . . . 1 . 

Criquetot  - fur  - Longue- 

ville Baqueville 0 • 

Envermeuil  . . . . 1 . 

Cropu ....«• 

Crofville Longueville  ....  a . 

Dation,  Vojt\  St.  Déni*. 

Envermeuil  ....  t . 

Deneftanvilie  ....  Longueville  ...  .0  . 

Dieppe  , ville  ....  Dieppe  ....  *400  . 

Douvrand Envermeuil  ...  ij  • 

Draquevillc Baqueville * . 

Duval , Vojer  St.  Vaaft. 

Eauys Envermeuil  ....  4 . 

Englefquerille  - le*  • Braf- 

Iran Accroiffemem,  fitc.  j . 

Englclquevillc-fur-Saennc.  

Epinay  , f'.  Cottecofte. 

Epinneville Vd-d'Un. • 

Equiqueviile Envermeuil  , ...  o . 

ErCgny  ( d’ ) . . • • Envermeuil  . ...  .0  . 

Etables Bellencombre  . . . o . 

EtalleviUe Accroiffement , fitc.  1 . 

Etc nville  ( I’  ) . . . . Baguri-iiie  o . 

Etran  .......  Envermeuil  ....  1 < 

Fokmprifc , V.  le  Ménil.  . . 

Foutainc-k-d’Un  . . • Vd-d'Un  . ....  i 

Fontclaye  (la)  ...  Brachj  ......  1 ■ 

Frcfle Envermeuil  ....  * 

Frefhayc  ( la  ) ....  Bellencombre  . . * 

Fieullevilk  .....  Envermeuil 

Gaillarde  { la  ) . . • • Vd-d'Un  ......  > 

GUcouit  ....••  Envermeuil  v . ° 

Gouoctot  .....  Brachjt  . . . ...  • 1 

Gonnevitl* Baqueville 1 

Gouchaupré  . ...  b Envermeuil  ......  1 

Courre!  ( le  ) . . . • Brachj  ......  o 

éraincourt Envermeuil  , ...  o 

GrainviJIe-lc-  Renard  . . Brachj  .......  o 

Greffes  ...•>•  Envermeuil  ....  5 

Creny • Vd-i'Un  .......  1 . 

Gteuville  ......  Brachy  .......  o 

Grudjet-Saint-Simeon  . Val-d’Un. . » • • • 1 
Gueutre»  ..-•••  Longued  . . ■ • • ♦ * 
Gueuttévillc Accroiffemrnt , «c.  1 
Coillemdcourt  . i . . Envermeuil  ...  - o 
Heibouville  .....  Baqueville  .....  o 

Hcrminvillc  .....  Baqueville  .,).•» 

Hcunrilie  ......  Baouevüle  .....  o 

Hcofc  & les  Authieux  (la).  Bellencombre  . . . t 

HibouvLllc Envermeuil  . ...  1 

Hottot  . . . . . • Ojfranville  ....  * 
Houdctot  ....'•  Accroifemene  t Ote.  j 
Hugleville  . • • • » Auffaj . . . • • • . 6 

Janval , Vcjt\  Cottecofte. 

[mbleville  • . . . • Brachj  ..  t ...  * 

Innocents  ( le»  ) . . . Bellencombre  • . . o 

Inuaville . . . . . . Envermeuil  ».  . . o 

Lamberville  . ...  . Baqueville .....  a 

Lanrncn  ilLe Baqueville  .....  I 

Lindebeuf Brachj  a 

Llnetot Longueville  . . . . 4 

Longueull Longueil j 

JUngueville Longueville  , . , . 4 


Feux 

taillabl. 

Gvs) 

. 140 

• S° 

• «I 
. 96 
. 11a 

• 77 

: % 

■ *47 

. 16 
. 16 


. 58 
• *s 


. 114 

■ ÎS 


100 

•4 
107 
« J4 

76 
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Feux  Feux 

Paroiflit.  Sergentener.  priviltg.  taillabl . 

l/WJ  WO  WO 

Louve  tôt . .....  Bellencombre  . . . o . • • J* 

Luneray Brachj 

Waioicre* Mainierei o . . • l$i 

Maintru  ......  Envermruil  j* 

Maneouville  .....  Longueville  . ...  t ..  . ) i 

Manneville-le*-ïlciti*  . . Accroifement , flcc.  \ ...  117 

Martigny Bellencoisiftrr  . . . j . . . 57 

Martin-ÉgUce  ....  Envermeuil  . ...  t ..  . 77 

Ménil  fit  Folemprife  (le).  Envermeuil  . . . . o . . . 71 

Mcnil-Durdan  ( le)  . . Accroiffement , &c.  1 ...  zj 

Mcnil-Rury  ( le  ) . . . Brachj o . . . .0 

Ménil-St.. Germain  ( le).  Bellencombre  . . . 1 . . . 1 6 

Mculers Envermeuil  . ...  o ...  10 S 

Monthebourg  ....  Brachj  ......  o . . . zj 

Muchedan Bellencombre  ...  1 ..  . }8 

Notre-Dame  d’Alicrmont.  Envermeuil  • ...  6 ..  . 99 
Notre-Dame  d’Envcimeuil.  Envermeuil  ....  1 ...  196 

Notre-Dame  do  Parc  . . Aufaj o . . . 4e 

Neuville  fit  Puits  . . . Envermeuil  ....  o ...  i0) 
Offranville , bourg  . • . Ofranville  ....  7 ...  179 

Omonviltc  . ï » • • Baqueville 1 . . . 51 

Orival  .......  Bellencombre  • • . 1 . . . tj 

Ouville-U-Rivierc  ...  Longueil  . ....  1 ..  . Su 

Pelletot Bellencombre  . . . o . . . 18 

Penly  .......  Vd-d'Un 1 . • . çj 

Accroijfemenr , fitc.  z . . . s9 

....  1 ...  104 

Offranville  . . . . o . . . it 

Puits , Vojeq  Neuville. 

Quenreinont Offranville  J7 

Quiberville  . . . . • Longueil «...  67 

Rainfreville  . . . • . Brachj  Ji 

Reuville  ......  Brachj  ......  1 ..  . 70 

Ribeuf Longueil o . . . 11 

Ricarville Bellencombre  . . . t . . . 64 

Roivitle . V.  Royville. 

Ronménil  .....  Offranville  ...•*».•  ^ 

Royville Baqueville I . . • 9* 

Safletot  ^ . . . . . Brachj 0 • • • 4* 

SanqncviUe  . ...  t Longueil o . . . 71 

Sept-Mcule* . . . . . Vd-d'Un 1 • • • 

Sévy*  Bellencombre  . - . o . . . 

Sottcville,  bourg  . . Vd-d'Un  . . . . • * • • • t61 
Saint-Aubin-lv-Cauf  . . Envermeuil  1*1 

St.  Aobin-fur-la-Mer  . . Val-d'Un  ....<>•••  “* 

St.  Aubin-for-Seye  . ,.  Offranville  . ...  o ..  . 9ï 

St.  Crtlpin Longueville  . . • • 1 • • • IS 

St.  Denis  Dnclon  . . •.  Offranville  . . . . o . . . «ÿ 

Sc.  Denis- fur- Seye  . . Auffaj . . . 97 

St.  Dcnis-du-Val  ...  Vald'Un o . . . i) 

St.  Hellicr Bellencombre  ..  . 0 .. . A1 

St.  Honoré Bellenctmbre  •••!•••  17 

St.  Jacques  d’AHennont.  Envermeuil  . ...  4 - • - fil 

St.  Juft Brachj « ■ • • I* 

St.  Laurent-en-Cau»  . Brachj  . n* 

St.  LaureDt-dEmtrmeoil.  Envemeuil  . . . • o - - - *4 

St.  Mar* Baqueville.  v 

St.  Martln-en-Campagoe.  Envermeuil  ....  0 ...  16  a 
St.  Martin  - fous  - Bdleu- 

combre Bellencombre  . - * 0 . . . t$ 

St.  Marrin-de-Veulei . . Val.i’Un  »'.!•••  14» 

St.  Nicolas-d’Alicrntont  > t „ 

kurg  Envermeuil  ...  • 1 • • * 

St.  Nicolas-de-VeuIes  . Vd-d'Un  c .T.  •<>.••  J* 
Sr.  OuenJous-Bailly  . - Envermeuil  . .♦•»••• 

St.  Oucn  - fou»  - Belkn- 

combre  . . . . . Be/J«tcemire.  • • • 1 • • • ” 

St.  Oucn-fons-Brachy  . Brachj.  4 1 ’ ‘ ’ * 

St.  Oucn-le-Maugcr  . . B-ujurviKe  ....•»•••  !* 

St.  Oucn-pretid-en-Boorfe.  Baqueville 

St.  Piene-de-BenonviUe.  Baqueville  ^ • ** 

St.  Pierre-le-Petit . ..  . VaLi  Ug  ; • • 9 4 4 4 ” 

Si.  Picne-It-Vicll  . . . VaUty--  ■ " ° ' ' ‘J 

St.  Picne-le-Vigct  . . VU-i'U.  . ■ • • > ■ • » 

St.  Quentin E.KrmM  ■•••'■''  > 

St.  Siltnin /tccrsijlimeni,.‘  ‘ ■ 1 

St-  Sulplüt-de-Bcrengre-  • - • ; 

ville Envermeuil  . . . . 0 . . • 4, 

St.  Vaaft-d’Equiqucville.  Envermeuil.  *5*  •-  ‘ * ' ' • ' 
St.  Vaati  - Duval  . . . Baqueville  .....  o ••  • 

St.  Vallery  - en  - Cau*  , g yco r 

ni  lie Aamgnm.tm  » ■ • 7j». 

Sainte- Agathe  ....  Envermeuil  gÿ 

Ste.  Foi  . . . • . • Longue Jjjhe  •••*{'■’  gi 

Ste.  Geneviève  ....  Baqueville *”  ,» 

Thibcrméoil  ....  Brachj  , ' ' , ttO 

“W  . • * t • t"W*8  Tiédcvilta 
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F eux  Feux 

firoijfet.  Strgenterier.  privilig.  taiilabl. 

OvO  t^vrO 

Ticdevitle Brachy . . . 3 5 

Tocqueville -en-Cau*  • . Brachy . . . 5 1 

Tonneville  .....  Accrcijfement  , &c.  o . . . 54 

Torcy-le-Grand  ...  Bellencambre  . . . | . Ko 

Torcy-le.Petit  ....  Bellencambre  . . . o . . . 90 

Torp  ( le  ) Bnchj o...  <6 

Tôtcs Biqueville »...  8» 

Tourvilîe-fur- Arque*  . . Longueville  . . . . o . . . 9) 

Tourvillc-la-Chapelle  . . Envermeuil  . . . . 1 . . . x» 

Varengcvillc Offrjn  ville  • . • . 1 ...  190 

Vaironnes Brachy j . . . 6) 

Vaudreville Longueville  . . . . o . . . 9 

Venchy  ......  Envermeuil  . . . . 6 . . . ioj 

Vcncftanville  ....  Brachy  ......  a ..  . 65 

Ventes  d'Eauy  ( Ic9  ) . . Envermeuil  . . . . 3 • *.  j)j 

Vibcuf  . .....  Brachy J . . . toi 

Vicqoemare rie croiffèment , fltc.  o . . . 47 

Yclon  .......  Val-aUn  ...  . . O ...  41 

>13.  ParoiJJis.  Total  *717  17397 


Nota.  Ce  que  nous  appelions  Accroijfcmcnt  de 
VEleflion  d'slryues  , n’eft  autre  chofe  que  l’exten- 
fion  de  ce  Diftrift  fur  dix-fept  Paroiflès  , dont  quel- 
ques-unes n’ont  été  affouagées  que  depuis  peu  d’an- 
nées , & dont  plufieurs  autres  ont  été  ou  diftraites 
des  Diftriéls  voifins  ou  réunies  fous  PEJeflion 
d’Arcjues , jufqu’alors  ayant  formé  des  Commu- 
nautés particulières  & indépendantes  des  Elections 
voifincs. 

A la  fomme  de  trois  cens  foixantc  mille  livres , 
que  nous  avons  dit  être  la  portion  de  Taille  que 
porte  actuellement  PEleftion  d’ Arques,  onajoutera 
divers  autres  articles  , dont  le  produit  monte  à plus 
de  j$o.  mille  livres  par  an.  Expliquons-nous  un 
peu  plus  en  détail. 


La  Capitation  de  la  ville  de  Dieppe  produit  . . 17000  I. 

Celle  du  Fauxbourg  du  Pollet  de  Dieppe  ♦ 1400 


19400  I. 

Celle  de  la  Noblcflê  . 9^17 

Celle  du  refte  de  l’Eleâion 3^000 

tfxoj7  U 

Le  Contrôle  de*  afle*  de*  Notaire*  ....  . 1 $000 

870)7  I. 

La  Taille |6oaoo 


4470)7  J. 

Autres  produits  de  la  Recette  de  Dieppe. 


L’Impôt  & la  Vente  volontaire  du  fel  . . . • xœooo 
Le*  friande»  Entrées,  le*  raite*  8e  la  Romaine.  108000 
Le*  Aide*  , y compris  le  fol  pour  Une  de  la 

vente  du  poiffon  . ......  170000 

Le*  Droit*  fur  la  fortie  du  poiifon 100000 

10x3037  1. 

Les  Droit*  feignennaux  de  PArcher*qne  de 

Ronen , lur  la  ville  de  Dieppe , affermés . . 47000 


107*037  1. 

La  conpe  de  la  forêt  d’Arqnes  , qui  appartient 

au  Roi , produit  année  commune  environ.  }$coo 


Terni  11070)7  1. 


La  forêt  d’ Arques  a environ  trois  lieues  de  cir- 
cuit : cette  forêt  c ft  fituée  entre  A rques  & Envermeuil. 

La  riviere  d’Arqucs  ou  de  Saint-Sacns  a fa  fource 
tout  proche  de  la  Paroiflè  d’Omonville  , à trois 
quarts  de  lieue  S.  E.  de  l’Abbaye  de  Saint-Saens. 
Après  un  cours  de  huit  lieues  ou  environ  , cette 
riviere  fc  jette  dans  l’Océan,  dans  le  Port  de  Dieppc- 
même  , & clic  féparc  cette  ville  du  fauxbourg  du 
Pollet. 

ARQUES  ou  Ane  ou  la  Pucelle,  hameau,  dans 
le  Duché  de  Lorraine,  Diocefe  de  Toul,  Confeil 
fouverain  & Intendance  de  Lorraine , Bailliage  de 
Neu-Châtcau.  Ce  hameau  eft  firué  à une  petite  dis- 
tance de  la  rive  droite  de  la  Verre  . à une  derai- 
Tome  I. 
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lieue  de  Domremy-la-Pucclle , h 3. 1.  S.  S.  E.  de 
Vaucouleurs , & 4.  & trois  quarts  S.  S.  O.  de  Toul. 
On  croit  communément  que  la  fameufe  Jeanne  d’ Arc, 
appellce  ta  Pucelle  d'OrL'jns  , écoit  originaire  de  ce 
hameau.  Mais  des  Auteurs,  qui  nous  paroiflènt  avoir 
fait  des  recherches  plus  exactes , afTurent  que  cette 
Héroïne  ctoit  née  à Domrémy  en  Champagne  , & 
non  ailleurs.  Nous  croirions  d’autant  plus  volontiers 
que  cela  eft  ainfi  , que  le  hameau  d’Arc  , félon  la 
pofition  qu’on  lui  affigne  , & qui  eft  telle  que  nous 
venons  de  la  donner  , ne  nous  paraît  être  autre 
chofe  qu’un  lieu  imaginé  & non  réel. 

ARQUES , Paroiflè  avec  titre  de  Comté  , en 
Artois  , Diocefe , Bailliage  & Recette  de  St.  Orner, 
Confeil  provincial  & fouverain  d’Artois , Parlement 
de  Paris  , Intendance  de  Lille.  On  y compte  113. 
feux  & $91.  perfonnes.  Cette  Paroiflè  eft  à une 
demi-lieue  E.  S.  E.  de  Saint-Omer.  Le  Comté 
d’Arques  eft  poflêdé  depuis  plus  de  mille  ans  par 
l’Abbaye  de  Saint-Berthin  de  Saint-Omer. 

ARQUES  , en  Languedoc  , Diocefe  & Recette 
d’Aleth  , Parlement  & Généralité  de  Touloufe  , 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  114.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  un  ruiflèau  , à cinq 
quans  de  lieue  E.  S.  E.  d’Aleth. 

ARQUES  , en  Quercy , Diocefe  & Elec- 
tion de  Cahors , Parlement  de  Touloufe  , Inten- 
dance de  Montauban.  On  y compte  6.  feux  79. 
bellugues&  demie.  Cette  Paroiflè  eft  Î14.I.  N.  O. 
de  Cahors. 

ARQUETTES  , en  Languedoc  , Diocefe  & Re- 
cette de  Carcaflbnnc  , Parlement  & Généralité  de . 
Touloufe , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
24.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 2. 1.  & demie  S.  E. 
de  Carcaflbnnc. 

ARQUETTES,  en  Normandie.  Vaye\  A rebelles. 

ARQUEVES , en  Picardie  , Diocefe  & Inten- 
dance d’Amieas  , Parlement  de  Paris  , Election  & 
Doyenné  de  Dourlens.  On  y compte  71.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  fituée  à une  petite  diftancc  de 
la  rive  droite  de  la  Somme  , à trois  quarts  de  lieue 
N.  0.  d’Amiens , & à 4. 1.  & demie  S.  un  quarc 
à PO.  de  Dourlens. 

ARQUIAM  , dans  le  Gâtinois  Orléanois  , Dio- 
cefe de  Sens  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
d’Orléans  , Election  de  Gicn.  On  y compte  1 1 4. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  un  ruiflèau  , 
à 3.  1.  S.  E.  de  Briare , «St  4.  & un  quart  S.  E. 
de  Gien. 
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ARRAGON , en  Languedoc , Diocefe  & Recette 
de  Carcaflbnnc  , Parlement  & Généralité  de  Tou- 
loufe, Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  6 2. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  un  ruiflèau , à x.  I. 
N.  O.  de  Carcaflonne. 

ARRANCOURT,  dans  la  Bcauce,  au  Gouver- 
nement général  d’Orléanois , Diocefe  de  Chartres  , 
Parlement  & Intendance  de  Paris  , Election  d’Ef- 
tampes.  On  y compte  22.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
à 2. 1.  & un  quart  S.  un  quart  îi  PE.  d’Eftampes. 

ARRANCY  , bourg , dans  le  Duché  de  Bar  , 
Diocefe  de  Trêves , Confeil  fouverain  & Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Longuyon.  On  y compte 
60.  feux.  Ce  bourg  eft  à une  lieue  S.  E.  de  Lon- 
guyon & à ij.  & un  tiers  N.  N.  E.  de  Bar-lc- 
Duc.  Il  y avoit  autrefois  à Arrancy , un  Château 
qui  a foutenu  plufieurs  fieges  ; mais  à préfent  ce 
Château  eft  entièrement  ruiné , & on  a bâti  plu- 
fieurs maifons  fur  le  terrein  qu’il  occupoit.  11  y a 
un  Hôpital , qui  a été  fondé  pour  douze  pauvres , 
en  1213. , par  Valcran  de  Montjoie  , Prévôt  du 
lieu.  Jufqu’à  l’année  1751.  Arrancy  avoit  cré  le 
chef-lieu  d’une  Prévôté  royale  , mais  cette  Prévôté 
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l % fuppnWe  par  l'Edit  dr  Sa  Majcft. Polonoife , 
5/ladit*  a,u.«.7S>-  Dr  ce  bourg  d'Arrancy  , 
défendent  les  hameaux  d Evrantes  & de  Loppi- 

eux  : ce  dernier  eft  près  de  Longuyon  , & il  y a 
des  forges  dont  le  fer  eft  tres-eftimé. 

La  Terre  6c  Seigneurie  d’Arrancy  appartenoit 
aurrefois  aux  Ducs  de  Limbourg  , comme  Marquis 
d’Arlon  : cette  Terre  , avec  la  Seigneurie  de  Mar- 
ville  , paflà  à Henri , Comte  de  Luxembourg  , qui, 
vers  l'an  1170.  , en  céda  la  moitié  à Thibaut, 
Comte  de  Bar.  C’cft  de  cette  moitié  que  nous  ve- 
nons de  parler.  L’autre  partie  appartient  à préfent 
5 la  France , mais  fous  une  autre  dénomination  que 
celle  d'Arrancy. 

ARRANGOS  6c  Baftutïarry  , dans  le  pays  de 
Labourt  , en  Gafcogne  , Dioccfc  & Recette  de 
Bayonne  , Parlement  de  Bordeaux  , Intendance 
d’Aufch.  On  y compte  104.  feux.  Cette  Paroiiïè 
eft  à une  dcmi-!ieue  S.  S.  O.  de  Bayonne. 

ARRAS,  Atrebates  ou  Atrebatum , grande , belle 
6c  forte  ville  , capitale  du  Comté  d’Artois  , avec 
un  Evêché  fuffragant  de  Cambray  , une  Citadelle  , 
un  Confeil  provincial  Ôc  fouverain  , un  Bailliage 
ou  Gouvernance  , nnc  Jurifdiéüon  dite  la  Salle 
épifcopale  , une  Jurifdiélion  du  Chapitre  de  la 
Cathédrale  , une  Jurifdiftion  immédiate  de  l’Abbaye 
de  Saint-Waaft  , une  Jurifdiétion  médiate  de  la 
même  Abbaye  de  Saint-Waaft  , un  Corps-de-Ville  , 
une  Maltrife  particulière  des  Eaux  & Forets  , une 
Maréchauflée  , Ôcc.  On  y compte  3768.  feux  6c 
18842.  perfonnes.  Cette  ville  eft  de  l’Intendance 
de  Lille  , 6c  fous  le  Reifort  du  Parlement  de  Paris 
( pour  certaines  matières  feulement  ).  Elle  eft  fituée 
fur  la  Scarpc  , à 4.  I.  un  tiers  0.  S.  0.  de  Douay , 
6.  6c  demie  O.  N.  O.  de  Cambray  , 10.  N.  K.  E. 
d’Amiens,  8.  S.  S.  0.  de  Lille  , 17.  6c  demieS. E. 
de  Calais  , 6c  30.  N.  un  quart  à l’E.  de  Paris. 
Long.  20.  26.  il.  lat.  $0. 17.  30. 

Dans  des  temps  éloignes , la  ville  d’Arras  a été 
connue  fous  dinérens  noms.  Ptolomée  l’appelle 
Otigiacum  , mais  c’cft  le  feul  qui  lui  donne  ce  nom. 
Pline  parle  des  Atrebates  , mais  il  ne  dit  point 
quelle  étoit  la  capitale  de  ce  peuple.  On  apprend 
de  l’Epître  que  Saint- Jérôme  écrivit  à Agerucie  , 
que  du  temps  de  ce  célébré  Do&eur  de  l’Eglife 
( mort  en  420.  ) Atrebate  croit  une  des  principales 
villes  des  Gaules  , & l’une  de  celles  qui  furent  dé- 
truites par  les  Barbares.  Cluvicr  ôc  Sanfon  ont  cru 
que  Nemetacum  ou  Ncmetocenna  étoit  la  ville  prin- 
cipale des  Atrebates  ; mais  , ou  ils  n’ont  pas  bien 
prouvé  leur  fentiment , ou  ils  ont  aflïgnë  à la  ville 
de  Nemetacum  une  poiition  différente  de  celle  d’/2- 
trebatum , aujourd’hui  Arras.  M.  de  Valois  a paru 
douter  également  que  la  ville  de  Nemetacum  fût  la 
même  que  celle  d'Atrcbatum.  Mais  à préfent  il  paroît 
décidé  qu’il  ne  doit  plus  refter  aucun  doute  à cet 
égard,  fur-tout  d’après  ce  qu’a  publié  à ce  fujet 
le  fçavant  Ôc  judicieux  M.  A'Ànvilu , de  l’Académie 
royale  des  Infcriptions  6c  Belles-Lettres  de  Pa- 
ris , 6c c.  Alcuin , dans  la  vie  de  Saint-Waaft,  nomme 
Arras  Utbs  Arabatum.  D' Atrebates  ou  Atrabates 
on  avoir  lait  Atrabatum  : de  ce  dernier  nom  les 
François  5c  les  Walons  ont  fait  Arras , ôc  les  Alle- 
mands avec  les  Flamands  en  ont  fait  Atrccht. 

Mais  au  lùjet  du  nom  , nous  devons  ajouter  que , 
dans  le  quinzième  liecle  , celui  d 'Arras  fut  entiè- 
rement aboli  ; ôc  qu’on  lui  en  fubftitua  un  autre 
qui  étoit  en  latin  Civitas  Libcrtïnenfis  ( Ville  de 
franchi fe  & de  liberté  ).  Voici  quelle  fut  la  caufe 
de  ce  changement. 

En  1477.  * après  la  mort  de  Charles  le  Hardi , 
Duc  de  Boulogne  , le  Roi  Louis  XI.  devint  maî- 
tre de  la  ville  d’Arras.  Peu  de  temps  après  , ce 
l rince  a mécontent  de  la  conduite  des  habitants  de 


A R R 

cette  ville  , & irrite  fur-tout  de  ce  que  quelques-uns 
d’entr’eux  avoient  averti  ceux  de  Douay  de  l’cntre- 
prife  que  les  François  avoient  formée  contre  cette 
derniere  ville,  le  19.  Juin  1479.,  réfolur  de  févir 
contre  la  ville  d’Arras  , 6c  il  rendit  en  conféquence 
au  mois  de  Juillet  1481. , une  Ordonnance  qui  mit 
le  comble  au  châtiment  qu’il  lui  lit  fubir.  Dans  cette 
Ordonnance , ce  Prince  déclare  que  la  volonté  eft 
d’abolir  entièrement  le  nom  d'Arras  , 6c  défend  fous 
peine  de  punition  exemplaire  , que  cette  ville  foit 
h jamais  ainfi  nommée  de  bouche  ni  par  écrit , vou- 
lant qu’à  l’avenir  on  la  nomme  Franehife.  Ce  nou- 
veau nom  ne  fut  point  imagine  pour  exprimer  le 
caraéterc  franc  des  anciens  habitants  de  la  ville 
d’Arras  , que  le  Roi  venoit  de  chaftcrdc  leur  patrie, 
6c  il  ne  fignifioit  pas  non-plus  Ville  Françoife  , 
comme  divers  Auteurs  l’ont  penfé.  Louis  XI.  fît 
appeller  cette  ville  Franehife  , afin  qu’on  fe  fouvint 
à jamais  des  grandes  franchifes  6c  des  libertés  qu’il 
avoit  accordées  aux  nouveaux  citoyens  : c’eft  de-là 
que  s’introduiiîrcnt  les  termes  de  Civitas  Liberti- 
ne n fis  , Ecclefia  , Epifcopus  , Ojficialis  Libertinen- 
fis  ,6cc.,  qu’on  lit  dans  un  Arrêt  rendu  au  Parlement 
de  Paris , en  1482. 

Le  Roi  chafl’a  alors  pour  toujours  de  la  cité  & de 
la  ville  d’Arras  tous  les  habitants,  fans  en  excepter  ni 
fexc  ni  condition  , ni  les  Moines  de  l’Abbaye  de 
Saint-Waaft  : Charles  de  Bourbon  , qui  croit  Abbé 
de  cette  Abbaye  6c  Archevêque-de  Lyon , fut  feul 
excepté.  Les  villes  de  Paris , Rouen  , l'ours  6c  Lyon 
furent  les  lieux  oh  Louis  XI.  relégua  les  anciens  ha- 
bitants d’Arras.  Pour  les  remplacer  , ce  prince  fit 
venir  une  Colonie  de  ces  mêmes  villes  6c  d’autres 
villes  de  France.  Non-fculcmcnt  il  confirma  en  fa- 
veur des  nouveaux  venus , les  privilèges  accordés 
anciennement  à la  ville  d’Arras  par  les  Comtes  de 
Flandres  6c  d’Artois , par  les  Ducs  de  Bourgogne 
6c  par  les  Rois  de  France , mais  encore  il  en  ac- 
corda une  infinité  d’autres  ahn  d’exciter  un  plus 
grand  nombre  de  François  à venir  s’y  établir  volon- 
tairement : nous  difons  volontairement , parce  qu’il 
réfulte  de  l’Ordonnance  de  Louis  XI., que  plufieurs 
perfonnes  avoient  été  forcées  de  groiiir  ladite  Co- 
lonie. Parmi  les  privilèges  dont  il  plut  au  Roi  de  favo> 
rifer  les  nouveaux  habitants  d’Arras , on  remarque 
qu’il  accorda  aux  Maire  6c  Echcvins  la  Noblcfle  , 
tant  pour  eux  que  pour  leur  rofterité  mafculinc  6c 
féminine  ; qu’il  exempta  les  Bourgeois  du  droit  de 
francs-fiefs  , 6c  qu’il  leur  permit  le  négoce  , meme  en 
détail,  fans  qu’ils  dérogeaflent  par  là  ik  leur  condition. 

Louis  XI.  mourut  le  30.  Août  de  l’année  1483. 
Entre  autres  legs  pieux  que  fit  ce  Prince , il  donna 
à la  Cathédrale  d’Arras  un  Tabernacle  & une  Sta- 
tue de  la  Vierge  d’argent  , pefant  cnfemble  deux 
cens  cinquante  marcs  : il  donna  auifi  par  fon  tes- 
tament à l’Egtife  paroiftialc  de  la  ville  de  Saiut-Pol 
d’Artois , un  Calice  d’or  de  grand  prix. 

Par  une  Charte  de  Charles  VIH.  , datée  du  13* 
Janvier  1484.,  il  fut  permis  aux  anciens  habitants 
d’Arras  , de  quelque  état  6c  de  quelque  condition 
qu’ils  fuflént , de  revenir  dans  leur  ville  , de  s’y  éta- 
blir de  nouveau , 6c  d’y  réclamer  leurs  biens  immeu- 
bles en  l’état  où  ils  les  trouveroient. 

Cette  Ordonnance  fit  revivre  à Arras  la  police  6c 
la  forme  de  Gouvernement  qu’on  y obfervoit  avant 
les  troubles.  Le  nouveau  Monarque  laifla  le  choix 
aux  Marchands  6c  Artifans  françois  qui  avaient 
été  appelles  à Arras , de  retourner  aux  lieux  d’où 
ils  étoient  venus  , ou  de  refter  à Arras , mais  en  y 
louant  des  maifons  , de  l’aveu  des  perfonnes  à qui 
elles  appartenoient  auparavant  6c  de  gré  à gré  avec 
ces  mêmes  perfonnes.  En  un  mot,  tout  rentra  dans 
l’ordre  ancien  , 6c  il  ne  relia  plus  nulle  trace  de 
la  févérité  de  Louis  XI.  Voye\  le  Mercure  de  France 
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du  mois  d’Oétobre  1 744. , où  l’on  trouve  un  Mé- 
moire pour  fervir  à l’Hiftoire  de  la  ville  d’Arras: 
ce  Mémoire  avoit  été  lu  par  M.  Hardouin , Avo- 
cat , à l’Aflémblée  de  la  Société  Littéraire  de  la 
même  ville , tenue  le  29.  Février  1744. 

La  circonférence  d’Arras , en  dedans  des  ouvra- 
ges , eft  de  1400.  toifes  ou  environ.  Cette  ville  elt 
divifee  en  deux  par  un  fofle , un  rampart  6c  par  une 
petite  vallée  où  coule  un  ruifl'eau  qui  eft  connu  fous 
le  nom  de  Crinchon.  L’une  de  ces  villes  eft  nommée 
la  cité  ôc  l’autre  Simplement  la  ville.  La  cité  eft  un 
peu  moins  étendue  que  la  ville , 6c  fa  forme  re£ 
iemble  allez  à un  quarrc-long.  La  ville  repréfente  une 
efpece  d’ovale  raccourci.  L’Evêque  eft  Seigneur  de 
la  plus  grande  partie  de  la  cité  , 8c  il  y inftitue 
les  Magiftrats. 

La  ville  6c  la  cité  font  entourées  d’une  vieille 
muraille  où  il  refte  encore  plufieurs  tours  rondes  à 
l’antique.  Mais  cette  enceinte  a été  beaucoup  répa- 
rée par  le  Maréchal  de  Vauban , qui  y a ajouté  pi  ti- 
reurs baftions  , outre  quantité  de  nouveaux  ouvra- 
ges qu’il  a fait  faire  dans  le  foff'é.  Ce  fofle  eft  large , 
des  plus  profonds  qui  fe  voient , 6c  très-bien  revêtu. 
On  y remarque  entr’autres  chofes  des  lunettes  à la 
Vauban , 6c  ce  font  les  premiers  ouvrages  de  cette 
nature  qui  aient  été  conftruits  par  cet  habile  Ingé- 
nieur. Ces  lunettes  confiftent  en  une  demi  - lune 
triangulaire , couverte  de  deux  dcmi-contrc-gardes 
féparées  l’une  de  l’autre  par  un  fofle.  Indépendam- 
ment de  ces  lunettes , il  y a un  grand  ouvrage-à- 
cornc  , qui  eft  également  du  Maréchal  de  Vauban. 
Cet  ouvrage  couvre  un  des  baftions,  6c  il  eft  retran- 
ché non-feulement  fur  fes  ailes  par  deux  demi-lu- 
nes , mais  la  gorge  eft  encore  couverte  d’une  autre 
demi-lune.  Ce  qui  couvre  la  porte  d’eau  eft  une 
efpece  d’ouvrage  - à - corne  ; mais  cet  ouvrage  eft 
vieux  6c  mal  conftruit.  Le  fofle  de  la  place  eft  ac- 
compagné d’un  chemin-couvert  à l’ordinaire  avec 
fon  glacis.  Au-delà  de  ce  glacis  font  plufieurs  re- 
doutes d’une  figure  pentagonale  , placées  dans  les 
angles  rentrans.  Ces  redoutes  ont  chacune  leur  fof- 
fé  , leur  chemin-couvert  6c  leur  glacis  particuliers. 

La  citadelle  eft  un  peu  plus  élevée  du  côté  de  la 
campagne  que  du  côté  de  la  ville.  Elle  eft  d’une 
moyenne  grandeur  , 6c  l’une  des  plus  fortes  du  Ro- 
yaume. Sa  figure  forme  un  pentagone  allongé , com- 
pofé  de  cinq  baftions  , d’autant  de  demi-lunes,  de 
quatre  tenaillons  placés  contre  les  courtines  , 6c 
d’une  faufle-braye  qui  couvre  le  front  du  côté  de  la 
cité.  Tous  ces  ouvrages  font  enveloppés  d’un  bon 
fofle , dans  lequel  coule  la  Scarpe , ou  du  moins 
quelque  bras  tiré  de  cette  riviere.  Ce  fofle  eft  à fec 
du  côté  de  la  campagne.  Outre  l’eau  qui  vient  de  la 
Scarpe , le  Crinchon  d’un  côté  6c  le  ruiflêau  de  Din- 
ville  d’un  autre , tombent  dans  le  fofle  de  la  cita- 
delle, avant  que  de  fe  rendre  dans  la  ville  6c  de-là 
dans  la  Scarpe.  Tout  autour  de  la  place  régné  un 
chemin-couvert  avec  fes  places  d’armes  6c  fon  gla- 
cis. Une  partie  de  la  ville  eft  environnée  d’un  ter- 
rein  bas  6c  fort  propre  à former  une  grande  inon- 
dation. 

Il  y a grand  Etat-Major  pour  la  ville  d’Arras , 6c 
grand  Etat-Major  pour  la  citadelle  de  ce  nom  ; c’eft- 
à-dire , un  Gouverneur , un  Lieutenant  de  Roi  6c 
nn  Major  pour  chacune  de  ces  places.  Le  Gouver- 
neur de  la  ville  a 16873.  liv.  d’appointements  6c 
75  $0. 1.  d’émoluments , ce  qui  fait  en  tout  14423. 1.  ; 
le  Lieutcnant-de-Roi  3750.  liv.  d’appointements  6c 
1060.  liv.  d’émoluments  , en  tout  4810.  liv.  ; le 
Major  environ  3000.  liv. , tant  pour  fes  appointe- 
ments que  pour  fes  émoluments.  Le  Gouverneur  de 
la  citadelle  a 8434.  liv.  d’appointements  6c  8$o.  1. 
d’émoluments , en  tout  9184.  Hv.  ; le  Lieutenant- 
de-Roi  2400.  liv.  d’appointements  6c  $jo.  liv.  d’é- 
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molumcr.ts,  en  tout  2950.  liv.  ; le  Major  environ 
2000.  liv.  Outre  cela  , il  y a pour  la  ville  deux 
Aides  - Major  6c  deux  Capitair.es  des  portes  ; 6c 
pour  la  citadelle  , un  Aide  - Major , un  Capitaine 
des  portes  6c  un  Aumônier. 

En  temps  de  paix , la  gamifon  ordinaire  d’Arras 
eft  compoféc  de  quatre  bataillons  d’infanterie,  d’un 
Régiment  de  Cavalerie  6c  d’un  détachement  du 
Corps  de  Royal  Artillerie  , outre  deux  Compagnies 
d’invalides  qui  font  le  fervice  de  la  citadelle.  Un 
Direéteur  du  génie , trois  Ingénieurs  6c  un  Infpcc- 
teur  réfident  en  tout  temps  à Arras , pour  veiller  aux 
fortifications  de  cette  place. 

Dans  la  ville , il  y a un  Hôpital  militaire  , un  Hô- 
pital pour  les  Bourgeois,  6c  un  troifieme  Hôpital  qui 
eft  propre  au  Chapitre  de  la  Cathédrale , 6c  où  per- 
fonne  n’eft  reçu  qu’avec  la  permiflion  de  ce  Corps. 

Parmi  les  places  publiques,  dont  plufieurs  font  bel- 
les, on  diftinguc  à Arras  le  grand  6c  le  petit  marché  6c 
l’efplanade.  Le  grand  marché  clt  remarquable  par 
fon  étendue  6c  par  les  beaux  édifices  dont  il  eft  en- 
vironné : c’eft  là  aufli  qu’eft  l’Hôtel  du  Gouverneur 
de  la  ville.  Le  petit  marché  n’eft  pas  éloigné  du 
grand  : cette  fécondé  place  eft  décorée  par  l’Hôrel- 
ae-Ville  6c  par  plufieurs  belles  maifons  de  riches 
Marchands.  La  Chapelle  de  ta  fainte  Candelle 
( Chandelle  ) eft  bâtie  au  milieu  du  petit  marché. 
Nous  parlerons  plus  bas  de  cette  Chapelle.  L’ef- 
planadc  eft  fi  tuée  entre  la  ville  , la  cité  6c  la  cita- 
delle : c’cft  une  fort  belle  promenade , qui  a envi- 
ron deux  cens  toifes  en  tout  fens. 

Parlons  à préfent  de  l’état  eccléfiaftique  d’Arras. 
Le  Dioccfe  de  ce  nom  eft  borné  au  N.  par  ceux 
d’Ypres,  de  Saint-Omer  6c  de  Tournay  ; au  S.  par 
celui  d’Amiens;  à l’E.  par  le  Diocefe  de  Cambray  ; 
6c  à PO.  par  celui  de  Boulogne.  Ce  Diocefe  com- 
prend 400.  Paroifles  6c  199.  annexes,  divifées  en 
douze  Doyennés  ruraux  qui  dépendent  des  Archi- 
diaconés  d’Arras  8c  d’Oftervant. 

L’Eglife  d’Arras  reconnoît  Saint-Diogcne  pour 
fon  premier  Evcque  6c  Saint-Waaft  pour  le  fécond. 
St.  Diogene  fut  envoyé , à ce  qu’on  prétend , à Arras 

Ïtar  l’Archevêque  de  Rheims,vers  Pan  J90. , 6c  il 
ut  martyrifé  par  les  Barbares  , vers  Pan  410.  Avec 
Diogene  périrent  aufli  tous  les  Fideles  d’Arras  6c  des 
environs.  Depuis  ce  temps,  jufqu’en  $30.  il  n’y  eut 
plus  d’Evêqacs  à Arras  ; mais  en  cette  année  St. 
Waaft  fe  chargea  d’y  rétablir  la  Religion  chrétien- 
ne , ôc  il  effe&ua  fon  projet.  Ce  faint  Prélat  mourut 
en  $40. 

Les  fuccefleurs  de  St.  Waaft  demeurèrent  à Ar- 
ras jufqu’en  538.,  que  Wedulphe , quatrième  Evê- 
ue  de. cette  ville , transféra  le  Siégé  à Cambray.  Ces 
eux  villes  n’eurent  plus  qu’un  feul  6c  même  Evê- 
que jufqu’en  1093.,  que  le  Pape  Urbain  II.  facra 
à Rome  Evcque  particulier  d’Arras  Lambert , Ar- 
chidiacre de  Terouenne.  Depuis  ce  temps , PEgtife 
d’Arras  a eu  conftamment  Ion  Evêque  particulier. 
L’Evêché  de  ce  nom  fut  d’abord  fournis  à la  Métro- 
pole de  Rheims,  mais  en  1559.  Cambray  ayant  été 
érigé  en  Métropole  , l’Evêque  d’Arras  devint  un  dé 
fes  Suftragants.  Le  Prélat  qui  remplit  ce  Siège  eft 
Seigneur  fpiritucl  6c  temporel  d’Arras  ( Seigneur 
temporel  de  la  cité  feulement  ) , Prefident-né  du 
Clergé  aux  Etats  d’Artois  , 6c  jouit  de  40.  mille  hv. 
de  rente.  La  taxe  pour  l’expédition  de  fes  Bulles  , 
en  Cour  de  Rome , eft  de  4000.  florins. 

Ce  n’eft  point  en  vertu  du  Concordat  que  le  Roi 
nomme  à PEvêché  d’Arras , mais  par  un  Induit  par- 
ticulier du  Pape  Clcment  IX. , du  9.  Avril  1668. 

Le  Pape  Clcment  VL  avoit  été  Evêque  d’Arras. 
Ce  fouverain  Pontife  ctoit  né  en  Limoufîn , 6c  il 
mourut  à Avignon  le  6.  Décembre  1352. 

L’Eglife  dont  il  eft  ici  queftion  ( d’Arras  ) a pré- 
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tendu  être  exempte  de  la  Régale , en  vertu  d’une 
exemption  qui  lui  fut  accordée  par  Philippe  Au- 
gufte , en  i 203. , & dont  voici  la  teneur  : 

In  nomine  fondée  G individu*  Triniratis.  Amen. 
pHILIPPUS  Dei  gratia  Frarcorum  Rex. 
Unifiât  wtiverfi  prdftntes  portier  & futuri  , quèd  vacante 
qw:  touque  mode  Se  Je  Atrtbatenfi , medio  tempere  Cap  nui  ton 
Atrtbatenfi  refervabit  pénis  ft  ad  opus  Epi/copi  tpti  fubfii- 
tuentr  ibidem  omtia  Regalia  , & omnci  redditut  f*T  pro- 
venu» Regnlium , & qnidquid  ad  Epijcopatnm  nafciiw  per - 
tinere , ita  qubd  Nos  nec  in  rts , nec  in  heminet  Epi/copi , 
nec  in  eorum  res  pro  aUqtu  qnud  pertinent  ad  Regalia  monta» 
miteemus.  Et  fi  medio  tempore  , aliquam  prebeneLtm  , vtl 
p! ares  prebendas  vacare  contigerit , finûlster  refervabuntur 
fubfi'tuendo  Epifcopo  ab  ipfi  cou  fer  ends , Pojhnodum , cism 
ad  eieüiontm  fiterit  pervemum  , Canonici  praditla  Ecclefia 
libéré  potermt  eligere  , non  reepâfitâ  à Nobis  vel  a Juccejfo- 
ribus  nofirîs  licentià  tligendi  , fed  eleQum  fm m confirmation 
( confirmaturum  ) Nobis  prafentabunt , su  Nobis  fidélité - 
tem  f triât  1 fient  alii  Epifcopi  nefiri  Nobis  f acere  confitve- 
rient.  Qstia  v cris  R.tdulpbus  ipfats  Ecclefia  détins , & C/pio - 
tnct  Arrebatertfes  Nos  bumiliter  rogaverunt , ut  intuitv  Dei 
exptditionem , <ÿ*  exenitum  noftrum  ipfi  tleilo  & (iiu  fuc- 
cefioribus  quittaient»  , Nos  amure  Dei  dr  ob  remedium 
anima  nofira  , ipfi  eteÜo  & ejus  fuceejforibus  illud  in  perpé- 
tuant remlfimsu  & quittavimus.  Hat  autem  pradiûas  liber- 
iattt  Ep'fcopo  dr  Ecclefia  Atrtbatenfi  in  perpttwtm  conce- 
dtmus,  retenti  tamen  Nobis proewatione  ttofi  à quant  Epfcopus 
Alrebatenfis  Nobis  débet  fingulis  annist  fi  ad  locum  ilium 
accefferimut.Quodut  perpetuum  robur  obligeât  , fig<lti  Nofiri 
muni mme  C7  Regii  nominis  kart  itéré  inferius  annotai  o pn . 
fcuiern  paginant  ptteepimus  roborari.  AÙum  Pari  fins  (Pa- 
rifiis  ) anno  incarnait  t^erbi  mille firno  ducentefimo  tertio  , 
Rtgdvtrb  Nofiri  vierfimo  ( vigefimo  ) quinto  , adfiantibut 
in  Palanouofho , (jHOTMm'uomiuafiippcfira  font  & fi -Ma.  Dapi - 
fin  ntdlo  , 5.  Guidants  Buticularii , 5.  Mattbei  Cornerais  , 
S.  Drocoms  Conft  Jbularii  nofiri.  Dali  vacante  CanctUarii. 

En  1673.  Eoi  Louis  le  Grand  donna  une  Dé- 
claration qui  aflujettit  à la  Régale  toutes  les  Egüfes 
de  ion  Royaume  , de  n’en  excepta  que  celles  qui  fe 
trouveraient  exemptes  à titre  onéreux.  L’Egüfe 
d’Arras  prétendit  qu’elle  éioit  dans  le  cas  de  l'ex- 
ception , & elle  îoutint  fa  prétention.  Jufqu’en 
I724*  il  ne  fc  paila  rien  de  bien  remarquable  au 
iujet  de  ce  prétendu  droit,  mais  en  cette  année 
( en  1724.)  le  Roi  Louis  XV.  ayant  nommé  à 
quelques  Canonicats  de  PEglife  d’Arras  , qui  va- 
quoient  en  Régale  , le  Chapitre  refuià  de  recevoir 
ceux  que  le  Roi  en  avoit  pourvus  , fous  prétexte  que 
cette  Eglifo  étoit  exempte  de  la  Régale.  La  contefta- 
tion  fut  portée  à la  Grand’Chambre  du  Parlement  de 
Paris  , où  elle  fut  difeutée  pendant  huit  Audiences  , 
après  lefquelles  ce  Tribunal  rendit  un  Arrêt  folcm- 
nel  & contradi&oire  , le  20.  Mars  1727.,  par  le- 
quel il  déclara  que  VEglife  d’Arras  étoit  fujette  à la 
Bégaie. 

11  fera  également  curieux  & intereifant  de  rap- 
porter ici  les  raifons  & les  moyens  qu’emplnyerent 
en  cette  occafion  PEglife  d’Arras , les  Régaliftes  de 
les  Gens-du-Roi. 


fi  tglile  d Arras  prctendoit  etre  exempte  c 
Bégaie  à titre  onéreux  ; & pour  prouver  fon  dr 
elle  fe  fervoit  des  moyens  qui  fuivent. 

t ♦ D’une  quittance  donnée  en  1 204.  par  ] 
hppc  Auguite  à l’Evêque  & au  Cliapitre  d’Ar 
voici  comment  elle  cft  conçue. 

Pat  lippus  Dei  gratia  Frarcorum  R 

Noverissi  univorfi  ad  qws  Listera  prafentes  pervertir 
•ptod  asm  eus  cr  fidetis  mfier  Radulphus  eleibu  Atr 
’cnfi,  ( Epifcopus  ) & Capitulant  ejufdem  Edifie  e 
ïri*  déos  de  mille  libris  quas  Nobis  debebant  pro 
P"*-»  tpûttationt  Rnalium  Atrebarenfium  quant  ipfis  , 
» ePt*s  mille  Itbras  Nobis  fidvtmu,  Alïwn  Pat 
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f Parifiis  ) , antio  Domini  millefitno  ducentefimo  quarto 
tntnfr  Angufii.  ’ 

L’Eglife  d’Arras  prétendoit  que  cette  Charte  de 
l’an  1204.  étoit  la  quittance  de  rengagement  con- 
trafte  par  la  Charte  de  1203.  Mais  les  Régaliftes  de 
les  Gens-du-Roi  répondoient  que  la  Charte  de 
«toi. «toit «u»  privilège  tout  gratuit,  accordé  par 
Philippe  Auguite  par  des  vues  toutes  Rcligieufos 
a more  Dei  & 0 b remedium  anima  noftrx  , de  non 
pour  la  fomme  de  mille  livres  ; que  par  conféquent 
la  quittance  de  1 204.  n’avoit  aucune  liaifon  avec  la 
Charte  de  1203. , de  qu’elle  étoit  relative  à qucl- 
oue  autre  acTe  , par  lequel  PEglife  d’Arras  devoit 
donner  à Philippe  Augufte  la  fomme  de  mille  livres 
pour  le  rachat  de  quelques  droits  Régaliens , de  tels 
etoient  ceux  en  vertu  defquels , le  Roi , quand  il  vou- 
loit  former  une  armée  , demandoit  à fes  Sujets  tout 
ce  qui  lui  étoit  néceflaire  pour  cela  , comme  chevaux 
de  fervice,  chariots,  charettes  dt  autres  chofes 
femblables.  L’fcglife  d’Arras  avoit  fourni  elle-mê- 
me cette  interprétation  de  la  Charte  de  Pan  1204., 
dans  un  procès  qu’eile  eut  en  1657.  contre  Gilles 
Hanoi  cl , Jean-Bapttfle  de  Beaufort  & autres  qui 
fe  difoient  Chanoines  pourvus  en  Régale  de  ladite 
Eglifc.Elle  avoit  même  ajouté  alors  que  depuis  fou 
établiflement  elle  étoit  exempte  de  la  Régale  en  con- 
fîdcration  de  fon  antiquité  qui  précédé  de  long- 
temps le  régné  des  premiers  Rois  Chrétiens  , & 
que  la  Charte  de  Philippe  Augufte  de  l’an  1203. 
ne  devoit  pas  être  regardée  comme  une  conceffion 
nouvelle , ni  comme  une  déclaration  & une  amodia- 
tion de  la  pofleflïon  où  ctoit  cette  Eglife  de  n’ètre 
pas  fujette  audroit  de  Régale.Voiià  donc  PEglifed’ar- 
ras elle-même  qui  décide  en  1657.  que  fon  exemp- 
tion de  la  Régale  eft  gratuite  & non  à titre  onéreux. 

20.  L’Eglife  d’Arras  employa  pour  un  de  fes 
moyens  , qu’en  1661.  les  Etats  d’Artois  ayant  ea 
l’honneur  de  préfenter  au  Roi  un  cahier  pour  être 
maintenus  dans  tous  leurs  privilèges,  l’exemption 
de  la  Régale  par  rapport  à UEgliie  d’Arras  fut  la 
matière  du  troifieme  article  de  ce  cahier , & que 
Sa  Majeilc  accorda  cet  article.  Les  Régaliftes  & les 
Gens-du-Roi  répondirent  à ce  moyen  , que  la  ré- 
ponfe  au  cahier  des  Etats  d’Artois  étoit  une  picce 
fans  autorité , qui  n’avoit  pas  été  fuivie  de  Lettres- 
Patentes  , & qui  d’ailleurs  avoit  été  rendue  fur  un 
cxjpofé  viftblcment  faux , puifquc  les  Etats  d’Ar- 
t°‘s  y repréfentoient  au  Koi  que  PEglife  d’Arra* 
jouiflbit  de  l’exemption  de  la  Régale  Vaffé  dou\c  à 
treize  cens  am  : paroles  que  cette  Eglife  fuppri- 
ma  en  1727.  dans  les  Mémoires  qu’elle  fournit  au 
fujet  de  la  prétention  qu’elle  formoit  alors  , con- 
fentant  que  la  Charte  de  1203.  fixât  l’origine  de 
fon  exemption. 

30.  Elle  employa  la  proteftation  qu’avoit  faite 
l’Archevêque  de  Cambray , dans  l’Aflêmblée  du 
Clergé  tenue  en  i632.  , fçavoir , que  la  Délibération 
qui  s'y  devoit  faire  au  fujet  de  la  Régale  , ne  pour- 
rait nuire  ni  préjudicier  aux  droits  , privilèges  G 
exemptions  des  Eglifes  de  Cambray  , d’Arras  G de 
Saint-Omer.  Les  Régaliftes  & les  Gens-du-Roi  répon- 
dirent que  cette  proteftation  n’étoir  pas  recevable 
pour  plufieurs  raifons.  i°.  Parce  que  la  permiffiondu 
Roi  porte  que  Sa  Majefté  permet  de  faire  cette 
proteftation  , attendu  que  l'affaire  ejl  dans  fon  en- 
tier , G que  cela  ne  préjudicie  aux  droits  de  perfonsie. 
Depuis  quand  , demandercnt-ils , une  proteftation 
de  cette  nature  devient-elle  un  titre  contre  le  Sou- 
verain & fes  Loix  ? »°.  A caufe  qu’elle  renferme 
une  contradiélion  palpable , en  ce  que  PEglife  d’Ar- 
ras réclame  d’un  côté  avec  le  plus  grand  empreflêment 
la  Déclaration  de  1673.  parce  qu’elle  protège  les 
Eglifes  munies  d’un  titre  onéreux  , tandis  que  de 
l’autre  elle  s’élève  de  toutes  fes  forces  contre  cette 
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loi  favorable  r de  laquelle  feule  elle  doit  attendre 
là  défenfe  & fon  appui. 

Telles  furent  les  rations  fur  lefquellcs  f\ît  fondé  l’Ar- 
rêt du  20.  Mars  1727. , qui  débouta  l’Eglife  d’Arras 
du  droit  d’exemption  de  la  Régale  qu’elle  prétendoit. 

La  Cathédrale  d’Arras  eft  dédiee  h Notre-Dame. 
Cet  édifice  eft  noble  & bien  bâti.  On  y remarque 
principalement  les  croifécs  , la  ftruélurc  des  piliers 
& les  fonts  baptifmaux.  On  voit  dans  la  croifée  du 
midi,  fur  la  muraille  du  Chœur , une  infeription  qui 
porte  l’exemption  de  la  Régale  accordée  à cette 
Eglife  par  le  Roi  Philippe  Augufte  en  1 203.  Cette 
infeription  eft  la  même  que  celle  dont  nous  avons 
parlé  ci-devant , 6c  que  nous  avons  rapportée  en  en- 
tier. On  confcrveaum  dans  la  Cathédrale  dont  il  eft 
ici  queftion  , un  vafe  d'or  enrichi  de  pierreries , & 
dans  lequel  on  dit  qu’il  y a de  la  laine , qui , félon 
une  ancienne  tradition  autorifée  par  Saint-Jérôme , 
tomba  en  Artois  avec  une  pluie  fort  grade  , l’an 
371.  Il  régnoit  alors  dans  le  pays  une  grande  ftéri- 
lité  ; mais  cette  pluie  engraiflâ  tellement  les  terres  , 
qu’elle  fut  nommée  ftlaitnc  , à Pinftar  de  celle  dont 
Dieu  nourrit  fon  peuple  dans  le  defert.  C’eften 
mémoire  de  cette  protection  6c  en  aétion  de  grâces 
d’un  bienfait  fi  diliingué  , qu’on  célébré  tous  les 
ans  i Arras  une  fête  folcmnelle  , le  fécond  Diman- 
che d’après  Pâques. 

Le  Chapitre  de  la  Cathédrale  , dont  nous  venons 
de  parler , l’un  des  plus  illuftres  de  des  plus  cliftin- 
gués  , eft  compofé  d’un  Prévôt,  d’un  Doyen  , de 
deux  Archidiacres , d’un  Ecolâtrc  , d’un  Chantre  & 
de  quarante  Chanoines.  I)  y a outre  cela  cinquante- 
deux  Chapelains  , dix  ou  douze  Muficiens  de  douze 
Enfants-de-Choeur.  Ce  Chapitre  a toute  Jufticc  dans 
fon  Cloître.  La  Prévôté  eft  à la  nomination  du  Roi  : 
les  deux  Archidiaconés  6c  l’iscolâtrerie  font  à celle 
de  l’Evêque  ;6c  le  Doyenné  avec  la  Chantrerie  à celle 
du  Chapitre.  Le  revenu  des  Canonicats  dépend  de  la 
valeur  des  grains.  Chaque  Chanoine  a environ  cent 
foixante  raheres  de  froment , vingt  d’avoine , feize  de 
fucrion  , cent  livres  pour  quatre  porcs  raifonnables  , 
trente-fix  livres  pour  des  chapons,  6c  quatre  cens 
de  fagots.  Les  Chanoines  qui  font  leur  ftage , ne 
profitent  ni  des  porcs  ni  des  chapons  ni  des  fagots. 
Il  y a de  plus  environ  quarante  livres  pour  chaque 
Chanoine  qui  veut  acquitter  des  Meftcs , mais  ceux 
qui  font  leur  ftage , n’y  ont  point  de  part , non-plus 
ue  dans  le  revenu  de  la  Prébende  morte.  P'ojEg 
ans  ce  DiéUonuaire  Stage . 

Après  la  Cathédrale , on  compte  dans  Arras  onze 
Paroillês , une  riche  & magnifique  Abbaye  d’Hom- 
mes,  celle  de  Saint-Waajt  t qui  eft  de  l’Ordre  de 
Saint-Benoît  ; deux  Abbayes  de  Filles  , une  de  l’Or- 
dre de  Citeaux  , celle  du  Vivier  , 6t  l’autre  de  Stc. 
Claire  ; 6c  plufieurs  Couvents  de  l’un  6c  de  l’autre 
fexe  , ftavoir  , les  Grands-Carmes  , les  Carmes- 
Déchauil'és  , les  Rccollets  , les  Capucins  & les  Ma- 
thurins  ou  Trinitaires , les  Jacobines  ou  Dominicai- 
nes , les  Bénédictines  de  la  Paix  , les  Urfulines , les 
Filles  qu’on  appelle  les  Louants-Dieu  , les  Filles  Pé- 
nitentes & les  Filles  de  Sainte-Agnès.  Il  y a outre  cela 
un  magnifique  College  de  Jcfuites,  de  un  beau  Sé- 
minaire qui  eft  dirigé  par  les  Lazariftes.  A l’excep- 
tion des  Abbayes , nous  n’avons  rien  de  particulier  à 
dire  fur  les  Maifons  religieufes  d’Arras.  Mais  avant 
que  de  parler  des  Abbayes  de  cette  ville,  difons  un 
mot  de  la  Sainte-Chandelle  , qui  eft  un  objet  de  fi 
grande  vénération  non-feulement  pour  les  habitants 
d'Arras  , mais  encore  pour  ceux  des  environs  6c 
des  Provinces  voifines. 

Au  milieu  de  la  place  d’Arras,  connue  fous  le 
nem  de  petit  Marché  , eft  une  Chapelle  alfez  en- 
cienne  , qui  , à ce  qui  paroît , a été  bâtie  exprès 
pour  la  Sainte  - Chandelle  j 6c  c’cft-là  aufli  qu’eft 
Tome  I, 
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de'pofé  ce  tréfor.  Une  tradition  qui  fubfifte  depuis 
l’an  1 10$.  , porte  que  cette  Chandelle  fut  apportée 
du  Ciel  par  la  Sainte-' Vierge  ( Va ycç  Gazet  dans 
fon  Hiftoire  Eccléfiaftique  des  Pays-Bas  , p.  1 1 3. 
& 197»  ) , qui , la  nuit  d’un  lundi , apparut  fcpare- 
ment  à deux  Joueurs  d’inftrumcnts , dont  l’un  nom- 
mé Jficr  demeuroit  en  Brabant , & l’autre  nommé 
Pierre  Normand  réfidoit  au  Château  de  Saint-Pnl 
en  Temois.  La  même  tradition  ajoute  que  la  Sainte- 
Vierge  ordonna  aux  deux  Joueurs  d’inftrumcnts  d’al- 
ler avertir  Lambert  t alors  Evêque  d’Arras,  pour 
qu’il  veillât  pendant  la  nuit  du  famedi  fuivant , 6c 
qu’il  vifitât  les  malades  du  feu  ardent  qui  étoient 
gilfans  devant  l’Eglifc  à demi -morts.  La  Sainte- 
Vierge  leur  dit  aufli , continue  la  tradition  , qu’au 
remier  chant  du  coq  ils  verroient  tous  trois  enfem- 
le  cette  mere  du  divin  Rédempteur  tenant  à la 
main  un  cierge  de  cire  qu’elle  leur  remettrait  à eux- 
mêmes;  qu’après  avoir  fait  dégoûter  quelques  gout- 
tes de  la  cire  de  ce  flambeau  dans  des  vafes  remplis 
d’eau  , ils  donneraient  à boire  de  cette  eau  à tous 
les  malades , 6c  qu'ils  en  feraient  même  difliller  fur 
la  partie  affligée  de  leurs  corps  ; que  ceux  qui  ufe- 
roient  de  ce  remede  avec  foi , recevraient  la  guéri- 
fon  ; & que  ceux  qui  le  mépriferoient,  perdraient 
la  vie.  L’Evèque  Lambert  6c  les  deux  Joueurs  d’inf- 
truments  jeunerent  le  famedi  fuivant  , & paflerent 
toute  la  journée  en  prières:  le  foir,ils  fe  tranfpor- 
terent  h l’Eglife  6c  y continuèrent  leurs  prières  juC- 
qu’àcequc  la  Sainte-Vierge  leur  apparût.  Au  pre- 
mier chant  du  coq  , pourfuit  la  tradition , cette 
bonne  mere  fe  préfenta  en  effet  à fes  ferviteurs , 6e  il 
leur  parut  qu’elle  étoit  defeendue  du  haut  du  clo- 
cher de  l’Eglife,  tenant  à la  main  un  cierge  allumé. 
Après  leur  avoir  remis  ce  cierge  , la  Sainte- Vierge 
les  inftruifir  de  la  maniéré  dont  ils  dévoient  s’en 
fervir  à l’égard  des  malades  ; elle  leur  ordonna  de  la 
garder  précicufemcnt  6c  enfuite  elle  difparut.  On  ne 
ïçait  ce  que  l’on  doit  le  plus  admirer  au  fujet  de  cet 
événement , ou  l’apparition  de  la  Ste.  Vierge , ou  la  foi 
de  1’  £ vèque  Lamherrdc  de  s deux  Joueurs  d’inftruments, 
qui  étoit  fi  vive , qu’ils  virent  tout  ce  qu’ils  croyoicnt. 

L’Evèque  Lambert  mourut  le  16.  Juin  de  l’an 
1115.  Son  corps  fut  inhumé  dans  PEglife  cathé- 
drale , dans  la  croifée  qui  eft  du  côté  du  Nord  , 
6c  près  du  lieu  où  la  Sainte-Vierge  lui  avoit  ap- 
paru. On  voit  encore  à préfent  le  tombeau  6c  l’é- 
pitaphe de  ce  Prélat.  Cette  épitaphe  eft  contre  la 
muraille  du  Choeur , & elle  eft  conçue  en  ces  termes  : 
Awto  Domini  mille fimo  centcfmu  décima  quinte 
XVI.  KAettd.  Junii , obüt  béait  memorit  Lombrr- 
tus  h u jus  jftrebatenfit  Se  dit  Cardin  Ait  Epi  fl  opta.  Per 
hune  r eft' tut  a eft  dignitas  ku)ut  Epijcopaeut , que  per 
tmdta  tempora  Cameracen/i  Epifcopo  /itérât  ceirmtn- 
eLita.  Hmc  Epifcopo  & duArut  J acid  a: tribut  liberté  & 
Normative  Beat  a Maria  appartùt  , dont  tir  Cande- 
lam  per  quant  fanantur  ardent  et  igné  mdo. 

Le  Pere  Martenne  , dans  le  fécond  tome  de  fon 
Voyage  Littéraire  , dit  que  l’épitaphe  que  nous  ve- 
nons de  rapporter,  parole  être  très-ancienne , mais 
que  le  travail  du  tombeau , 6c  fur-tout  la  figure  de 
l’Evêque  , lui  a paru  plus  moderne.  • 

On  allume  une  fois  tous  les  ans  la  Sainte-Chan- 
delle , 6c  on  prétend  qu’elle  ne  diminue  point.  On 
en  donne  aufli  tous  les  ans  la  garde  à trois  Bour- 
geois de  la  ville  d’Arras , qui  ont  chacun  une  clef 
différente.  Cette  relique  eft  renfermée  dans  une 
c halle  d’argent  , qui  eft  un  préfent  de  Mathilde 
Comtcflê  d’Artois  , la  même  qui  mourut  en  1 3 29. 

L’Abbaye  dcSaint-ÜVaaftd’  Arras  eft  fort  ancien- 
ne : voici  quelle  eft  fon  origine  & quels  ont  e'té  fes 
progrès.  Saint  - UVaaft  bâtit  un  Oratoire  & une 
Cellule  dans  un  des  fauxbourgs  d’Arras , nommé 
A a a a 
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KMiacut,*  qui  érait  lituc  proche  la  mira  de 
Crinchon.  Saint-Aubert , feptieme  Evcquc  d'Arras 
& de  Cambray  , changea  cet  Oratoire  fie  en  fit  une 
Eglifc:  d commença  même  de  bâtir  un  Monaftcre  , 
qui  fut  enfuite  achevé  par  Saint-Vindicicn  fon 
focceflèur.  Ce  dernier  , fit  tranfporter  , en  666.  , 
dans  l’Eglife  de  ce  Monaftcre , le  corps  de  Saint- 
Waaft  , nui  avoit  repofé  pendant  cent  vingt-huit 
ans  dans  l’Eglife  cathédrale  d’Arras.  Thierry  111.  , 
Roi  de  France  , dota  richement  le  Monaftcre  dont 
il  cft  ici  queftion , & c’eft  ce  qui  lui  a mérite  le  titre 
de  Fondateur,  quoique  ce  Monaftcre  fait  plus  ancien 
que  ce  Prince,  qui  mourut  en  691. ou  69 3.  Le  même 
Thierry  fut  enterré  dans  l’Eglifc  de  St.  Waaft  d’Ar- 
ras, & Dodc  ou  Clotilde  fa  femme  y fut  aufli  enterrée. 

Scion  le  fentiment  le  plus  probable , Hatta  eft  le 
premier  qui  ait  été  établi  Abbé  de  Saint-Waaft 
(en  68$.).  Cette  Abbaye  ayant  été  bâtie  hors  de 
la  ville , qui  ne  confiftoit  alors  que  dans  la  cité 
feule  , toute  la  ville  fe  trouve  aujourd'hui  bâtie  fur 
le  rerrein  qui  environnoit  l’Abbaye  de  Saint-Waaft; 
c’eft  ce  qui  cil  caufe  que  l’Abbaye  de  Saint- Waaft 
jouit  de  quantité  de  beaux  droits  de  Juftice  «St  au- 
tres tant  dans  la  ville  que  dans  la  banlieue  d’Arras. 

Quand  l’Abbé  de  Saint-Waaft  cft  Régulier , il  eft 
Préfident  d’une  petite  Congrégation  des  Exempts , 
compoféc  de  fîx  Abbayes  des  Pays-Bas , qui  font 
telles  de  ,St.  Waafl , de  Se.  Berlin , de  St.  Arnaud, 
de  St.  Pierre  de  Cand , de  Lobbcs  & A'Etinam. 

Entr’autres  privilèges  , l’Abbaye  de  Saint-Waaft 
jouit  du  droit  de  Tonlieu  , & ce  droit  fc  perçoit  fur 
toutes  les  marchandées  qui  fe  vendent  dans  la  ville. 
Le  mot  de  Tonlieu  dérive  d’un  mot  grec  , qui  lig- 
nine Tributum  pro  mcrcibus  , fie  que  nos  Jurifconfuï- 
tes  nomment  aufli  Telonium  , Taille  ou  Tribut. 

Comme  non-feulement  la  ville  d’Arras,  mais  en- 
core une  (petite)  partie  de  la  cité  ont  été  bâties  fur 
le  fond  fie  domaine  de  l’Abbaye  de  Saint-Waaft , 
cela  cft  caufe  que  les  douze  Echevins  de  la  ville  fe 
rendent  tous  les  ans  après  lcuréle«ftion,  à l’Eglife  de 
la  Magdeleine  , qui  cft  de  la  Jurifdiélion  de  l’Ab- 
baye , & que  là  , en  prélencc  du  Grand-Prévôt,  des 
Barons  & Hommes  de  fief,  fie  des  Officiers  de  l’Ab- 
baye , ils  jurent  de  garder  les  droits  du  Roi  fie  ceux 
de  l’Abbaye.  Ces  mêmes  Echevins  donnent  en  cette 
occafion  une  piece  d’argent  pour  marque  de  fou- 
rmilion & d’hommage. 

Les  revenus  de  l’Abbaye  de  Saint-Waaft  mon- 
tent à-peu-près  à la  femme  de  cent  quarante  mille 
livres  , dont  il  y en  a cinquante  mille  pour  l’Abbé. 
C’eft  en  1762.  JVf.de  Brtois  d'Hulluc , dui  occupe 
cette  place.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  4000. 
florins.  Les  Religieux , au  nombre  de  cinquante  , 
font  gouvernés  par  un  Prieur , qui  jouit  en  parti- 
culier de  6000.  livres  de  rente.  11  y a enfuite  un 
autre  Religieux  qui  eft  Prévôt , & qui  a $ooo.  liv. 
de  rente.  Le  Receveur  a 3000.  livres  ; le  Rentier 
2000.  liv.  ; & ainfi  des  autres  Officiers  de  la  Maifon. 

L’Eglife  de  l’Abbaye  de  Saint-Waaft  eft  fort  belle 
« très-claire.  Les  Stalles  font  d’un  travail  infini  , 

« ne  méritent  pas  moins  d’attention  que  le  pavé 
« le  jubé  de  ce  magnifique  bâtiment.  On  y voit  plu- 
ücurs  tombeaux  très-bien  exécutés , mais  le  plus  re- 
marquable eft  fans  doute  celui  du  Roi  Thierry  III.  j 
le  même  dont  nous  avons  parlé  ci-devant.  Sur  cet 
ancien  Maufolée  on  lit  l’épitaphe  qui  fuit:  i 

Rex  Theodoricus  ditOPU  , ut  vertu  nrmeus  , 

Net  ope  rmdtimodà , pteet  hic  cton  conjure  Dodà  « 

"Ç?  man*‘  » & Prdful  PindicUmu,  , 

doua  , & J tu  Pontifie  oie. 

lH  dttia  *"*»  «*»  quitupugtjîes  duodeuo  [ 

, defimÜmn  (cia  ktmc  epe  eptatuor  ttddet.  t 

■Kjw  legii  hoc  horâ , Dominion  pro  Retribus  or  a , r 

Mmertbm  quorum  flot  vite  Dci  ;kmtdorum.  i 


Le  *»  “ne  P'«c  qui  attache  les  curieux 
par  la  beauté  de  fon  travail.  C'eft  un  arbre  d'airain 
que  fouticnnent  déni  ours  de  même  matière  Ces 
ours  font  debout  & ne  fe  foutienneut  eux-mêmes 
que  fur  leurs  pattes  de  derrière  t il,  f0„,  accom. 
pagnes  de  petits  ours  qui  femblent  grimper  le  long 
de  1 arbre  & qui  font  reprefentés  ïous  différente! 
attitudes.  Le  carillon  de  cette  Eglife  fe  fait  remar- 
quer  oar  les  dtffiren,  airs  qu'il  joue  avccbeauconp 
de  iuftefle.  Mai,  ce  qu.  mérite  le  plu,  d'attention 
cett  la  nombreufe  Btbliotheque  qu’on  confereè 
depuis  long-temps  dans  cette  Abbaye  ; «t  qu'on 
augmente  à mefure  qn'il  paraît  de  bons  Livres  Le 
trefor  eft  très-riche.  Les  lieux  réguliers  répondent 
à lagrandeurde  la  Maifon.  ( V.yt\  Dom  Marâenne  ) 
Il  y a deux  réfeiftoircs , un  pour  le  maigri  & „„ 
pour  le  gras.  Celui, qui  eft  deftiné  pour  le  maigre 
eit  grand , large  & élevé  , mais  il  n'eft  que  lambriflï! 
Dans  le  fond  de  ce  réfeéloire  on  a peint  à frcfque 
la  cérémonie  de  l’année  feinte  , faite  à Rome  en 
1700.  par  le  Cardinal  de  Bouillon  , qui  étoit  alors 
Doyen  du  Sacré  College  fit  en  même-temps  Abbé 
de  Saint-Waaft.  Le  réfeÔoire  où  les  Religieux  man- 
gent de  la  viande , n’eft  pas  fi  grand  que  l'autre  mais 
il  eft  vofltc. 

L’Abbaye  du  Vivier , Vivarium  (pour des  Filles  de 
l’Ordre  de  Cîteaux  ) fut  fondée  en  1 2 1 9.  ou  1 2 2 7.  par 
Euftachc  de  Neuville  , à une  lieue  fie  demie  S.  JE. 
d’Arras  : mais  depuis  long-temps  elle  a été  trans- 
férée dans  la  ville.  Cette  Abbaye  jouit  de  neuf  à dix 
mille  livres  de  rente. 

L’Abbaye  de  Sainte-Claire  a été  fondée  dans  la 
ville  d’Arras  en  1457.  Par  Philippe  de  Saveufe  , 
Seigneur  de  Baillcul  -le -Mont , & par  Marie  de 
Puliy,  fe  femme  , Dame  de  Sailly  fie  de  Bufquoi. 
Le  Pape  Calixte  III.  approuva  cette  fondation. 
Catherine  de  Calonne  fut  la  première  Abbcflc  de 
cette  Maifon  , qui  actuellement  n’eft  pas  fort  riche. 

Quant  à I* Abbaye  d 'Avejne , qui  eft  également 
de  Filles , mais  de  l’Ordre  de  Saint-Bénoit , fie  qui 
eft  fi  tuée  à une  très-petite  diftance  d’Arras , noua 
en  faifons  un  article  particulier  : Voye\  par  con- 
féquent  le  mot  Avejne 

En  1025.  il  fe  tint  à Arras  un  Concile  connu 
certains  Hérétiques  qui  rejettoient  les  Sacrements. 
On  établit  dans  ce  Concile  d’une  maniéré  très-claire, 
la  Foi  de  l’Eglife  touchant  l’Euchariftie. 

Partons  à prélent  à ce  qui  concerne  le  Gouverne- 
ment civil  de  la  ville  d’Arras.  Le  Confeil  provincial 
fit  fouverain  d’Artois  , qui  eft  établi  en  cette  ville  , 
a été  créé  par  l’Empereur  Charles-Quint , le  12.  de 
Mai  1530.  Ce  Tribunal  juge  en  dernier  reftort  les 
matières  criminelles  ; fit  ce  droit  lui  a été  confirme 
parla  Déclaration  du  ts.de  Février  1641.  Il  juge 
aufli  de  même  les  conteftations  qui  furvicnnent 
parmi  la  Nobleflc  de  la  Province  d’Artois  , fit  les 
affaires  qui  concernent  les  impofitions  ordonnées 
par  les  Etats.  Mais  pour  les  affaires  civiles  , il  y a 
appel  au  Parlement  de  Paris  , des  Jugements  rendus 
par  le  Confeil  d’Artois. 

Ce  Confeil  ne  fut  d’abord  compofé  que  d’un 
Préfident  , de  deux  Chevaliers  d’honneur , de  fix 
Confeillers  , d’un  Procureur  fit  d’un  Avocat  gé- 
néral. L’Empereur  s’étoit  réfervé  la  nomination  du 
Préfident  fit  des  deux  Chevaliers  ; mais  à l’égard  des 
autres  Officiers , il  en  avoit  lailfé  le  choix  à la  Com- 
pagnie , après  l’avoir  remplie  la  première  fois.  La 
ville  d’Arras  avec  le  refte  de  la  Province  d’Artois , 
étant  paflee  fous  la  domination  du  Roi  , Sa  Ma- 
jefté  jugea  à propos  d’augmenter  le  nombre  d'Ofli- 
ciers  dont  étoit  compofé  le  Confeil  provincial  d’Ar- 
tois. Au  mois  de  Janvier  1 678.  le  Roi  créa  deux 
nouvelles  charges  de  Confeillers  pour  ce  Tribunal  , 
fie  au  mois  de  Janvier  1687.  Sa  Majcfté  créa  fept 
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autres  Conleillcrs  pour  le  même  Tribunal.  Au 
mois  de  Février  169  j.  Il  y eut  une  nouvelle  augmen- 
tation , & c’eft  alors  que  furent  créés  le  fécond  Pré- 
fident  & le  Chancelier  provincial.  Dès  l’année  1687. , 
pour  accélérer  la  décifion  des  affaires  , le  Roi  avoit 
divifé  en  deux  Chambres  femeftres  le  Confeil  pro- 
vincial d’Artois.  D’abord  Sa  Majefté  ne  difpofoit  des 
charges  de  ce  Tribunal  que  gratuitement  & en 
faveur  de  perfonnes  qui  s’étoient  diftinguées  parleur 
capacité.  Mais  dans  la  fuite  ces  charges  ont  été  ren- 
dues héréditaires  , au  moyen  d’une  finance  qui  a 
été  acquittée.  La  première  finance  de  la  charge  de 
premier  Préfidcnt  fut  de  75.  mille  livres  ; celle  de 
fécond  Préfident  30.  mille  livres  \ celle  de  Chevalier 
d’honneur  1 3.  mille  ; celte  de  Confciller  1 3.  mille  ; 
celle  de  Confeiller-Garde-fcel  *0.  mil' j ; celle  d’A- 
vocat  général  1$.  mille  ; & celle  de  Procureur  gé- 
néral zo>  mille. 

Les  Officiers  du  Confeil  provincial  d’Artois  font 
exempts  d’impôts  & de  toutes  charges  publiques,  & 
outre  cela  ils  acquièrent  la  Nobleflfe  par  leurs  charges. 

On  rend  la  Jufticc  en  Artois  conformément  à la 
coutume  de  ce  pays.  II  y a eu  trois  compilations  de 
cette  coutume.  La  première  , qui  eft  du  13.  Juin 
1509. , fut  rédigée  par  les  trois  Etats  d’Artois  , 
mais  elle  n’a  point  été  homologuée.  La  féconde  eft 
à-peu-près  la  même  que  la  première  : on  a feule- 
ment ajouté  à celle-ci  trois  articles  & quelques  mots 
de  détail.  Cette  fécondé  coutume  fut  homologuée 
ar  Charles-Quint  le  26.  Décembre  1540.  La  troi- 
eme  fut  homologuée  par  le  thème  Empereur  le 
3.  Mars  1544.  Outre  les  mots  ajoutés , cette  der- 
nière , qui  eft  celle  qu’on  obfervc  préfentement  en 
Artois  , comprend  cinquante  - quatre  articles  de 
plus  que  celle  de  l’an  1540.  Indépendamment  de  la 
coutume  générale  , il  y a peu  de  villes  de  peu  de 
lieux  en  Artois  , qui  n’aient  des  coutumes  locales  ou 
particulières.  Ces  coutumes  locales  ont  été  rédigées 
par  écrit  en  différens  temps  , & la  plûpart  lorlque 
celles  du  Bailliage  d’Amiens  le  furent , c’eft-à-dire , 
en  1 496.  Quoique  l’Ordonnance  civile  , ou  le  Code 
de  Louis  XIV.  ait  été  publié  en  1 667. , prefque  dans 
toute  l’étendue  du  Royaume  , il  n’a  neanmoins  été 
publié  au  Confeil  d’Artois  qu’en  1687. 

Les  Juftices  qui  reffortiilent  au  Conlcil  provincial 
& fouverain  d’Artois  , font  celles  qui  fuivent  : la 
Gouvernance  d’Arras  ; les  Bailliages  d’Aire  , St. 
Orner , Bapaume  , Béthune  , Hcfdin  , Lcns  , Avet 
ncs  ; les  JurifdiéHons  des  Magiftrats  ; les  Juftices 
feignent iales  d’Aubigny  , Epinoy  , Foucamberge  , 
Bourbourg  , Saint-Pol , Lilliers  ; la  Régale  de  Te- 
rouenne  ; la  Jullice  de  Saint-Waaft , &c. 

La  Gouvernance  d’Arras  eft  compofce  de  quatre 
Officiers  i Ravoir  , le  Grand  Bailli  , <jui  eft  auffi 
Lieutenant-Général , le  Lieutcnant-Genéral  parti- 
culier , le  Procureur  & l’Avocat  du  Roi.  Les  autres 
Bailliages  royaux  de  la  Province  d’Artois  ont  le 
même  nombre  d’Officicrs , ou  à peu-près. 

Nous  aurions  bien  des  chofes  à dire  des  autres 
Tribunaux  de  Magiftrature , qui  , indépendamment 
du  Confeil  provincial  & de  la  Gouvernance  , font 
établis  dans  la  ville  d’Arras.  Mais  les  détails  que 
nous  pourrions  donner  à ce  fujet , n’apprendroient 
rien  de  nouveau  aux  habitants  de  cette  ville  ; & les 
Etrangers  ne  trouveroient  rien  dans  cés  détails  qui 
leur  parût  fort  intéreffant  ; c’eft  ce  qui  eft  caufeque 
nous  les  paffons  fous  filence.  Nous  remarquons  feule- 
ment que  le  Corps-de- ville  d’Arras  , compofé  de 
douze  tchevinsquiont  à leur  tête  unMaycur.eftun 
des  plus  nobles  dt  des  plus  illuttres  du  Royaume. 

Il  y a à Arras  une  Société  Littéraire  qui  a beau- 
coup de  réputation.  Les  premiers  fondements  de 
cette  Société  ont  été  jettes  en  1737.,  & elle  a été 
autoriféc  par. une  Lettre  de  M»  d’Angervilliers , alors 
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Miniftre  & Secrétaire  d’Etat , datée  du  1 3.  Mai  1738. 
Far  cette  Lettre  , le  Miniftrc  permet  à la  Société  de 
s’affembler  & de  faire  les  Réglements  qu’elle  jugera 
ncccffaires.  Les  exercices  de  cette  Compagnie  cm- 
braftènt  tous  les  genres  de  Littérature  ; mais  fon 
principal  objet  eft  Ta  Langue  fran^oife  de  l'Hiftoire 
de  la  Province.  Elle  tient  fes  féances  ordinaires 
tous  les  famedis  , & une  féance  publique  dans  le 
Carême.  Elle  a une  Bibliothèque  conGdërable.  Elle 
a auffi  trois  Officiers  , un  Dircéleur  & un  Chance- 
lier , qui  fe  renouvellent  tous  les  ans  à la  pluralité 
des  voix  , di  un  Secrétaire  qui  eft  perpétuel.  M.  M. 
d'Arrhus , Granval , de  Quevauffart  , de  la  Place  t 
Guerard  , Hardauin  , &c.,  ont  fait  beaucoup  d’hon- 
neur aux  commencements  de  cette  Société  ; & les 
illuftres  membres  dont  elle  eft  compofée  à préfent, 
ne  lui  en  font  pas  moins.  On  s’attend  à des  décou- 
vertes fort  utiles  delà  part  de  ccttc  rcfpeélable  Com- 
pagnie : celles  qu’elle  a déjà  faites , méritent  la  re- 
connoiflànce  du  public  & fondent  fes  cfpéranccs. 
D’ailleurs  on  efpcrc  avec  d’autant  plus  de  raifon  , 
Que  dans  tous  les  temps  la  ville  d’Arras  a été 
féconde  en  Sujets  de  grand  mérite  : nous  ne  nom- 
merons ici  que  François  Baudouin  & Charles  de 
l'Eclufe.  Le  premier  naquit  au  mois  de  Janvier 
1520.  Il  fut  tres-verfé  dans  les  Belles-Lettres  de  dans 
la  Jurifprudencc.  Il  profeffa  le  Droit  à Bourges  , à 
Strasbourg  , à Heydelbcrg  , à Dquay , à Bcfançon  , 
à Paris  & à Angers.  Baudoin  aflifta  au  Concile  de 
Trente.  Henri  III.  le  fit  Confciller  d’Etat.  Il  mourut 
au  College  d’Arras , à Paris , le  24.  Oélobre  1573., 
à $ 3.  ans  , entre  les  bras  du  Pere  Maldonat  JéJuite. 

Charles  de  l'Eclufe  exerça  la  Médecine  avec  beau- 
coup de  réputation.  11  voyagea  en  Allemagne  , en 
France,  en  Efpagne , en  Portugal  & en  Angleterre. 
Les  Empereurs  Maximilien  11.  de  Rodolphe  II.  lui 
donnèrent  le  foin  de  leur  jardin  des  fimples.  Il  fut 
enfuitc  Profcflcur  de  Botanique  à Leyden  , oh  il 
mourut  le  4.  Avril  1609. , à 84.  ans. 

Les  armoiries  de  la  ville  d’Arras  font  d’azur  1 
une  fafee  d'argent , chargée  de  trois  rats  de  J'able  , 
accompagnée  en  chef  d'une  mitre  d'or  & en  pointe 
de  deux  croffes  de  même , pafft'es  en  fautoir.  Ces  ar- 
moiries donnèrent  lieu  à une  infeription  affez  pla- 
te , qui  fut  mife  fur  l’une  des  portes  de  la  ville,  lorf- 
que  les  François  en  firent  le  fiege  en  1640.  Cette 
infeription  ctoit  conçue  en  ces  termes  : Quand 
les  François  prendront  Arras , les  rats  mangeront  les 
chats  ; mais  un  François  Payant  vue  après  la  prife 
de  la  ville , dit  qu’il  falloit  la  laiilcr  fubfiftcr , en 
y ôtant  feulement  le  p. 

Cette  ville  fut  prile  en  1477.  par  Louis  XI.  , 
en  1493*  par  l’Empereur  Maximilien,  qui  avoit  des 
intelligences  dans  la  place  , & en  1 640.  par  les 
François , à qui  elle  eft  reftée  par  le  Traité  des  Py- 
rénées. En  1654.  le  Prince  de  Condé  , qui  tenoit  le 
parti  des  Efpagnols  , fut  contraint  d’en  lever  le  fie- 
ge , après  avoir  été  forcé  de  battu  dans  fes  lignes. 

La  Gouvernance  d’Arras , confîdérée  comme  Dit 
triél  particulier  de  la  Province  d’Artois , eft  bornée 
au  N.  par  le  Bailliage  de  Lens , au  S.  par  le  Bail- 
liage de  Bapaume  de  par  la  Picardie , à 1 E.  par  le 
Cambrefis  de  par  le  Haynault , à l’O.  par  le  Bail-  . 
liage  d’Aubigny  & par  celui  d’Avefne  ; de  au  N. 
O.  par  les  Bailliages  de  Béthune  , de  Lilliers 
de  de  St.  Pol.  Le  pays  qui  forme  cette  Gouver- 
nance eft  plain  & uni.  La  terre  y eft  très  - fertile 
en  grains  de  en  pâturages.  Il  y a auffi  des  bois , mai# 
ils  font  peu  confidérables.  La  Scurpe  6c  la  Cogeul 
font  les  principales  rivières  qui  arrofent  ce  Diftriaï 
les  autres  rivières  qui  ont  leur  cours  dans  la  Gou- 
vernance d’Arras , ne  font , à proprement  parler , 
que  de  fimples  ruiffeaux. 

Pluficurs  Auteurs  ont  parlé  à l’article  d’Arras  de 
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^eux  camps  des  Romains , qui  font  connus  1 un  & 
l’autre  fous  le  nom  d’Etruro  ; mais  nous  préferons 
de  renvoyer  au  mot  Eirum , ce  que  nous  avons  à 
dire  de  ces  camps. 

DÉNOMBREMENT  de  la  gouvernance 
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Ablainfeville  eu  Ablainfveite 

Acq  ■ }S 

Adiniert  .........  18 

Aermin 1 3 

Agnès-lès-Duiùnt 3; 

Agniere-lès-Aubigny  .....  >0 

Agny  • 4* 

Airanics  , Voye\  les  Hôtels. 

Ambrines  .........  33 

Authieres-lex-Douay  .....  *4 
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Artois,  Voje{  Gouy. 

Atthy  . 


• 14 
. 8: 

• *5 
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Aubencheul  .... 

Aubign  y 

Ave  lue  ( Haute.  ) . . 
Avefne-lc-Comtc  . . 

Autlieville  .... 

Ayette 

Baillefcourt  .... 
Bair.uol-fut-BertouI  . 

Bailleulmonc . . • • 

Baillent  val  ..•••••.17 

Barattes 

Baily-Foflcux 18 

Baffeux  . . . ...  . 19 

Bavincourt . ..35 

Baunicoutt  34 

B a yeux 18 

Beautort  .........  26 

Bcaumcts-les-Logcs  .....  31 

Beaureins  ........  18 

Belljvefne 

Serlcr.couit  ........  66 

Berles.les-Aubigny 16 

Berlefmontier-ès-Viuflb  ....  41 

Berneville 

Berteves 1 6 

Bcrtonvil , Vùje\  le  Mout-Saint-EIoy, 

Bcthencourt  . 11 

Bethonfart 1 

Beugin  ...... 

Biacne-Saint-Vaft  . . 
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• 11 
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Bienvillei*-au  Bois  . . 

Blaireville  ..... 

Blanchy  & Forte  . . . 
Boiîy-hlaintc.Rietrude  . 
Boilleux-k-Grand  . . . 

Boucs , Voyt\  le  Pouvoir. 

Bourlon , Vojef  Eflimon. 

Brnlin , Kqyej  Ville». 

Bui/Iÿ 

Buquoy  . 

Cagnicoure , Fojej  Ville». 

Cagnicourt . 98 


• «75 
140 


64 
. 16  i 
• 47 
. >10 


* «75 
■ 169 
. 140 


. 7 6 
. 110 
1 181 
. 76 


• 58 
. I03 
. 350 

. 163 


. 14s 

• 7*9 

• 490 

. .87 
. iôj 


Cambtaia-ès.EftnyelJe  ....  38 

Cambligneul  .......  33 

Canelnc  , Vo>Jt\  Sauchy. 

Cantimpré  , Voje^  Chanteau. 

Chapelle  , Kqyrt  r revin. 

Caflcl , Voye\  Ville». 

Caucbie  , Vcje\  Elire. 

Csrveourt 56  .....  180 

Chanteau  de  Cantimpré  (le)  . 4.....  18 

• Comté  ( le  ) (, t57 

Coullemont  41  . ....  210 

Coutnrclle  ( le  ) ......  99 

Dailheourt ....  . 146 

Iïicval 

Dinville 

Divion  ..... 

Doffincs 

I>onchy 

huilant 


. 1 6$ 

. 11 6 


. 6 11 
> >14 
. •*! 
. 6 
. 274 


Paroiffèt. 

Efpinoy-lez-Cambrai 

Eflerpigny j] 

EÛrc.Cauchic .. 

e01™ 

Fampoux  

Febvm-Palfait L 

F««t«y » 

Fielleux j’ 

fillecamp  , Voyej  Lattres. 

Firmont , y0m  Hôtels. 

Forte  , Fcye\  Blanchy. 

Fortcux 

Fortcur  , Vojt\  Barly. 

Fouquevillers g 

Fremkoutt  de  OItrain  ....  4, 
Frefnos  & Alontauban.  ....  > > 
Fréville»  ..........  J/ 

Frevui-CapeUe 

9lvcrc,Ue 58 

Gomc  (court 

Gooves l6 

Gouy  fit  Artoi 

Gouy-loui-Bcllonne 23 

Cwelrin 

Guemappe» 

Gueftrcvilles  . 

Guienchy-le-Noble 26 

Habaicq  

Hachicourt  ........  s8 

Hamblain-lez-Prés 49 

Hamecourt 

Hanelcamp 


Haucourt  .... 
Haute-Avelne  . . 
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Efcou-Saint-C^uentin  . 
Elcouires  .... 
Efcury  .... 

Eûimoo-Bourlon  . . 


• «5* 
. îî<5 
- «57 
. «03 
. «18 


Hcbutcmcs 55 

Hénin-Liétard 174 

Hénin-fur-Cogueul 31 

Herliere  (la) 

Herly  ou  Lent .23 

Hermaville . . xi 

Heudceonrt-lez-Ranffart  ....  12 
Hôtels  d’Airanies  & du  Firmont  (les).  7 

Houchin 14 

Hocdin  .........  iox 

Houvclin  .........  14 

Humbcrcamp 35 

Inchy 

Ifel-lez-Avefncs  ......  53 

Lattres  Ôt  Fillecamp 18 

Lées 

Legneteol rt 

Letu  , Voie\  Herly. 

LeRré  * Vcje\  Sauchy. 

Maingoual  ........  32 

Mairnil-lcz-Ruieh 

Mania ..........  xi 

Marais 14 

Marcul 72 

Maïquion 33 

Mercaftel 33 

Mcurchin  ........  89 

Monchicz-Notre-Dame  ....  3 

Monchy-aux-Bois  ......  66 

Monehy-Prcux  .......  30 

Mont-Saint-Eloy  fit  Bertonval  (le).  36 
Montauban,  Voje\  Frefnos. 
Montenefconrt  .... 

Neuville-Vitarte  .... 

Noyclle-fous-BelIonne 

Noyelle-Vion 35 

Noylette-en-l’Ean *e 

Oify .94 

OItrain  , Voye\  Frémicourt. 

Ourton  .........  fo 

Palfart,  Vajef  Febvin. 

Faloil  ou  Palvil 

Pelues  ou  

Flouvain 

Pommic»  *4 

Ponvoir-de-Bones  (le)  • • • ■ 1« 
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ARRATS  0’)  ou  Arrots  , riviere,  en  Gafcogne. 
Elle  a fa  fource  dans  l’Aftarac  , à a.  1.  & demie  S. 
S.  E.  deMaflêoube.  Elle  patte  par  Caftelnau-de-Bar- 
barens , par  Aubiet , Mauvefin  & Monfort  ; & après 
un  cours  de  18.  lieues  ou  environ  , cette  riviere  fe 
jette  dans  la  Garonne , à trois  quans  de  lieue  au- 
deflbus  d’Auvillar. 

ARRAUTE  , dans  la  batte  Navarre , Dioccfe  de 
Bayonne  , Parlement  de  Pau, Intendance  d’Aufch  , 
pays  deMixe , Recette  de  Saint-Palais.  Gn  y compte 
50.  feux  ou  habitations.  Cette  Paroitte  eft  portée 
fur  le  cadaftre  pour  28.  liv.,  & elle  eft  à 2.  1.  N.  O. 
de  Saint-Palais. 

ARRE  , petite  riviere  , en  Languedoc , au  Dio- 
cefe de  Montpellier.  Cette  riviere , dont  le  cours 
n’cft  que  de  3.  ou 4.  lieues,  fe  perd  dans  l’étang  de 
Fromignan. 

ARRE , en  Languedoc , Diocefe  de  Recette  d’A- 
lais , Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de  Mont- 
pellier , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
S 2.  feux.  Cette  Paroitte  eft  à une  lieue  O.  S.  O.  du 
Vigan  , de  7.  & demie  O.  S.  O.  d’Alais. 

ARRE  AU , en  Gafcogne.  Voye\  Arreou. 

ARRHES.  On  appelle  de  ce  nom , des  montagnes 
de  la  batte  Bretagne  , qui  s’étendent  dans  les  Dio- 
cefes  de  Saint-Brieux , de  Léon  , de  Quimper  & de 
Vannes.  Ces  montagnes  , par  rapport  à ceux  qui 
viennent  de  Paris  ou  de  Normandie , commencent 
à Montcontour  , à 4.  1.  de  demie  S.  S.  E.  de  Saint- 
Brieux.  L’opinion  commune  veut  que  les  monta- 
gnes d’ Arrêts  ou  A'Arré  aient  été  ainfi  nommées , à 
caufe  que  les  voyageurs  qui  les  traverfent , s’impa- 
tientent de  ne  les  voir  point  finir , de  s’écrient  quel- 
quefois en  bas  Breton,  matie  ou  mcnct\  arré , c’eft- 
i-dire , une  montagne  encore  ! Au  refte , quoique  ces 
Tome  I. 
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montagnes  (oient  les  plus  confidérables  de  celles 
qu’on  voit  en  Bretagne  , cependant  elles  ne  font 
point  fort  élevées  en  comparaison  de  beaucoup  d’au- 
tres qui  traverfent  diverfes  Provinces  du  Royaume. 

ARRELLE , en  Bourgogne,  Diocefe  de  Langres, 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Dijon , Baillia- 
ge , Comté  de  Recette  de  Bar  - fur  - Seine.  On  y 
compte  67.  feux.  Cette  Paroitte  eft  fttuée  fur  une 
petite  riviere  , à une  lieue  & tiers  S.  O.  de  Bar-fur- 
Seine. 

ARRENS,  dans  le  Comté  de  Bigorre,  en  Gaf. 
cogne , Diocefe  de  Tarbes  , Parlement  de  Toulou- 
fe , Intendance  d’Aufch  , Recette  du  Comté  de  Bi- 
gorre. On  y compte  $9.  feux.  Cette  Paroitte  eft  fi- 
tuée  fur  un  ruifleau  ou  torrent , dans  la  vallée  d’A- 
zun  , à 7. 1.  & demie  S.  O.  de  Tarbes. 

ARRENSIERES  ou  Arrentieres  , en  Champa- 
gne , Diocefe  de  Troyes,  Parlement  de  Paris , In- 
tendance de  Châlons , Election  de  Bar-fur-Aube. 
On  y compte  92.  feux.  Cette  Paroitte  eft  à trois 
quarts  de  lieue  N.  E.  de  Bar-fur-Aube. 

ARRENTES  de  St.  Jofeph , dans  le  Duché  de 
Lorraine , Diocefe  de  Toul , Confeil  fouverain  dit 
Intendance  de  Lorraine , Bailliage  de  Remiremont. 
On  y compte  20.  feux. 

ARREOU , petite  ville  avec  Juftice  royale , au 
pays  des  quatre  Vallées  , en  Gafcogne  , chef-lieu 
de  la  vallée  d’Aure  , Diocefe  de  Comminges , Parle- 
ment de  .Touloufe , Intendance  d’Aufch  , Recette 
des  quatre  Vallées.  On  y compte  soo.  feux  ou  habi- 
tations. Cette  ville  eft  utucc  fur  la  riviere  de  Nefte , 
à une  lieue  de  tiers  S.  de  Sarrancolin , deux  de  de- 
mie O.  S.  O.  de  Maulcon  de  Barouftc  , 4.  S.  S.  O. 
de  la  Barthe  , 9.  S.  S.  O.  de  CaftcJnau-dc-Magnoac, 
17.  S.  un  quart  à l’O.  d’Aufch,, 4.  & demie  S.  O. 
de  St.  Bertrand  de  Comminges  , 22.  un  tiers  S.  O. 
de  Touloufe  , de  1 19.  S.  un  quart  à l’O.  de  Paris. 
Long.  19.  59.  1$.  lat.  42.  s 2.  jo.  Voye\  Aure. 

ARREST  de  Catigny,  en  Picardie,  Diocefe  de 
Intendance  d’Amiens  , Parlement  de  Paris,  Elec- 
tion de  Bailliage  d’Abbeville.  On  y compte  1 60.  feux. 
Arreft  eft  à 2.  1.  de  deux  tiers  O.  d’Abbeville , de 
à 1 . 1.  de  tiers  S.  S.  O.  de  St.  Vallery-fur-Somme. 

ARREU  , en  Gafcogne.  V 0 ye\  Arreou. 

ARREUX  , en  Champagne , Diocefe  de  Rheims, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons , Elec- 
tion de  Rethel.  On  y compte  33.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè  eft  à une  grande  lieue  N.  O.  de  Charleville 
de  7.  N.  N.  E.  de  Rethel. 

ARRIBE , en  Béarn , Diocefe  de  Lefcar , Parle- 
ment de  Pau , Intendance  d’Aufch  , Sénéchauflce 
de  Sauvcterre.  On  y compte  5.  feux  de  demi.  Cette 
Paroitte  eft  à une  lieue  S.  S.  E.  de  Sauveterrc. 

ARRICAN  ou  Arricau,  au  pays  de  Chaloffè, 
en  Gafcogne  , Diocefe  de  Dax,  Parlement  de  Bor- 
deaux , Intendance  d’Aufch  , Elcftion  des  Landes. 
On  y compte  46.  feux.  Cette  Communauté  eft  fî- 
tuée  fur  la  riviere  de  Luy , à une  petite  diftance  de 
Caftcl-Sarrafin , de  à $.  1.  S.  E.  de  Dax. 

ARRICAN  ou  Arricau  , en  Béarn,  Diocefe  de 
Lefcar  , Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , 
Séncchauflëe  de  Morlas.  On  y compte  13.  feux. 
Cette  Communauté  eft  fituée  fur  une  petite  riviere  , 
à 4. 1.  N.  E.  de  Morlas , de  6.  N.  E.  de  Pau. 

La  Terre  de  Seigneurie  d'Arricau  a été  prigee  en 
Baronnie  en  faveur  de  N.  d'Abbadic  ; de  par  la  mort 
de  ce  dernier  , cette  Baronnie  eft  échue  à N.  d *Ar- 
tagnan , fa  niece  , veuve  de  N.  de  Montefquiou-Ar « 
tagnan  , Seigneur  de  Beoufté  de  de  Tarafteix. 

ARRIEN  ou  Ariien  , en  Béarn  , Diocefe  de  Lef- 
car , Parlement  de  Pau , Intendance  d’Aufch  , Séné- 
chauttec  de  Morlas.  On  y compte  7.  feux.  Cette 
Communauté  eft  fituée  fur  la  riviere  de  Gabas  , à 
2. 1.  E.  S.  E.  de  Morlas , de  4.  E.  de  Pau. 
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1 1 Terre  ôc  Seigneurie  d 'Arren  a été  erigée  en 
Baronnie,  par  Lettres  de...,  en  faveur  de  N.  de 
Mcfplcx.  Enfuite  elle  a parte  par  les  femmes  à N. 
de  Ca femajor,  qui  la  pofl'edc  aftuellement. 

ARRIENNES,  montagnes , en  Normandie. 
y<jye\  Airennes. 

ARRIET , dans  le  Bazadois,  Diocefe  de  Bazas  , 
Parlement  & Intendance  de  Bordeaux  , Eleélion  de 
Condom.  On  y compte  10.  feux.  Cette  Paroiflc 
forme  elle-feule  une  Jurifdiâion  particulière  : elle 
eft  à j.  1.  S.  E.  de  Bazas  , & 9.  6c  un  quart  N.  O. 
de  Condom. 

ARRIGNY,  en  Champagne,  Diocefe  & Inten- 
dance de  Châlons , Parlement  de  Paris  , Ele&ion 
de  Vitry-le-François.  On  y compte  3a.  feux.  Cette 
Paroilfe  eft  fituée  à une  petite  diftance  de  la  rive 
gauche  de  la  Marne  , 6c  à 2.  I.  6c  demie  S.  S.  E.  de 
Vitry-le-François. 

ARR1NCHANTE , en  Béarn , Diocefe  d’Oleron, 
Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , Sénéchauf- 
fée  de  Sauveterre.  On  y compte  14.  feux. 

ARRINMAJOUR,  en  Be'am , Diocefe  deLcfcar, 
Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , Se'né- 
chauifée  de  Morlas.  On  y compte  8.  feux. 

AKKION  , au  pays  des  Landes  , en  Gafcogne  , 
Diocefe  de  Dax  , Parlement  de  Bordeaux  , Inten- 
dance d’Aufch , Ele&ion  des  Landes.  On  y compte 
204.  feux. 

ARRODET , dans  le  Comté  de  Bigonre.en  Ga£ 
cogne  , Diocefe  de  Tarbes  , Parlement  de  Toulou- 
fe  , intendance  d’Aufch , Recette  du  Comté  de  Bi- 
gorre.  Un  y compte  20.  feux.  Cette  Paroilfe  eft  à 
3.  1.  S.  un  quart  à PO.  de  Tarbes. 

ARROMANCHES  ou  Arromanchv  , en  Nor- 
mandie , Diocefe  6c  Eleélion,  de  Bayeux  , Parle- 
ment de  Rouen  , Intendance  de  Caen  , Sergentcrie 
de  Gray.  On  y compte  76.  feux.  Cette  Paroiflc  eft 
fituce  fur  le  bord  de  l’Océan  , à 2.  grandes  lieues 
N.  E.  de  Caen.  Il  y a à Arromanches  un  Bureau 
pour  la  perception  des  droits  qui  appartiennent  aux 
cinq  grolTes  Fermes  : ce  Bureau  eft  de  la  Direélion 
de  Caen. 

ARRON  ou  Auron  , rivière  , en  Nivernois.  Elle 
a fa  fource  à quelque  diftance  au  N.  de  Sauce , à 
7.  I.  N.  E.  de  Nevcrs.  Elle  palfe  par  plufieurs 
étangs  , 6c  par  Châtilion  en  Bazois  Si  Cerfy-la-Tour. 
Après  un  cours  de  10.  lieues  ou  environ  , cette  ri- 
vière fe  jette  dans  la  Loire  , à une  petite  diftance  de 
Decize.  Le  30.  Novembre  1700.  le  Sieur  Bodin  Si 
plufieurs  autres  particuliers  de  Decize  avoient  ob- 
tenu conjointement  lin  Arrêt  fur  Requête  , pour 
rendre  YArron  navigable  , à commencer  depuis  le 
territoire  de  Moulins  en-Gilbert,  jufqu’à  la  Loire  , 
c’eft-à-dire  , l’efpace  de  fix  lieues  ou  environ.  Mais 
ce  projet , dont  l’exécution  aurait  été  certainement 
utile  à une  bonne  partie  de  la  Province  de  Niver- 
nois , fut  abandonné  prefquc  auflitôt  qu’il  eut  été 
approuvé. 

ARROUVILLE , dans  le  Vexin-François , au 
Gouvernement  général  de  l’Ifle-de-France , Diocefe 
de  Rouen  , Parlement  Ôc  Intendance  de  Paris  , 
Eleélion  de  Pontoife.  On  y compte  85.  feux.  Cette 
Paroifte  eft  à 2.  1.  un  tiers  N.  de  Pontoife. 

ARROS  , dans  la  bafle  Navarre  , Diocefe  de 
Bayonne  ^ Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , 
pays  d’Oftabarès.  On  y compte  9.  feux  ou  habita- 
tions. Cette  Communauté  eft  fituée  fur  la  rivière 
de  Bidoufe  , à 2. 1.  deux  tiers  S.  de  Saint-Palais  , 
6c  9.  O.  S.  O.  de  Pau. 

ARROS  , en  Béarn , Diocefe  d’Oleron  , Parle- 
ment 6c  Séncchauftee  de  Pau  , Intendance  d’Aufch. 
ÏV  compte  46.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur 
iîr  * à a-  1 * dcmic  s-  E-  te  Pau. 
a 1 erre  ôt  Seigneurie  d’^rror  eft  une  des  douze 
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premières  Baronnies  de  Béarn.  Elle  a donné  fon 
nom  à une  noble  6c  ancienne  Maifon.  Oddo  d'Arroj 
Je  meme  qui  vivoît  en  1097. , eft  reconnu  par  l’E- 
ghfe  de  Lefcar  pour  l’un  de  fes  principaux  Bienfai- 
teurs. De  1m  defeendoit  probablement  Guillem  d'Ar- 
ros  , Sieur  de  Rode , créé  Baron-Juge  de  Cour-Ma- 
joiire  en  iaao.  De  ce  dernier  étoit  ifTu  Raymond  , 
Baron  d’Arros , le  même  qui  fut  prêtent  à la  tenue 
de  Cour-Majoure  en  1337.  Celui-ci  fut  bifayeul  de 
Pierre  on  Péez  , Baron  d’Arros , qui  affifta  , le  12. 
Juillet  1436. , au  ferment  de  Gafton,  Comte  de 
Foix  , Souverain  de  Béarn.  Pierre  d’Arros  ne  Iaifla 
qu’une  fille , héritière  de  la  Baronnie  d’Arros  , 6c 
qui  epoufa  Monfienr  Pierre  de  Béarn.  ( C’eft  ainfî 
qif  il  eft  qualifié  dans  le  ferment  de  fidélité  de  Fran- 
çois-Pbœbus  , Roi  de  Navarre  , du  24.  Novembre 
1482.,  auquel  il  afliita  comme  Baron  d’Arros). 
D’eux  étoit  né  Bernard , Baron  d’Arros , Vice-Roi  de 
Navarre  6c  Gouverneur  de  Béarn  , le  même  dont 
la  fille  unique , Eiifabeth , porta  la  Baronnie  d’Ar- 
ros à fon  mari  Pierre  de  Gontaut , Seigneur  de  Ré- 
benac  6c  de  Levefcat , Ôc  enfuite  de  Salagnac.  Leur 
fils  aîné  , Jacques  de  Gontaut,  Chevalier,  Baron 
d’Arros  , Seigneur  de  Salagnac  , s’allia  à Paulç  de 
V oifins  , dont  naquit  Jacques  de  Gontaut  II.  du 
nom  , Baron  d’Arros  , qui  décéda  au  mois  de  Dé- 
cembre 1 682.  Il  avoit  époufé  N.  de  Marca , qui  fut 
mere  d’Armand  de  Gontaut , Chevalier , Marquis 
d’Arros  , marié  à Anne  d 'EJlandeau  , qu’il  laiflà 
veuve  en  1 68 6. , 6c  de  laquelle  il  avoit  eu  N.  de  Gon- 
taut , Marquis  d’Arros  , Capitaine  au  Régiment  de 
la  Force , & chef  de  cette  branche. 

La  Baronnie  d’Arros  a parte  par  la  voie  de  la 
faific  réelle  , fur  la  tète  de  N.  d’EJpalungue , qui  l’a 
lairtèe  à fon  fils , marié  à N.  de  Forcade-Biain , mere 
de  plufieurs  enfants. 

Outre  la  branche  aînée , il  y a une  branche  ca- 
dette de  la  Maifon  d'Arros.  Celle-ci  a été  fonne'e 
par  Jean  d’Arros  , iflii  de  Raymond , ôc  nommé  dans 
un  a&e  de  1404. 11  eft  dit  pere  de  Pey-Routon  dans 
le  contrat  de  mariage  de  fon  fils,  du  1 5.  Juin  14s  9., 
avec  Catherine  de  Bccuil.  De  ce  mariage  fortit  Pierre 
d’Arros , allié  le  1 6.  Avril  1 500.  à Jeanne  de  Beu/îe, 
mere  d’Élie  d’Arros  , Abbélay  de  Beufte.  Celui-ci 
epoufa  le  as.  Juin  s $49-  Jeanne  de  Ncys  de  Coa- 
ra^e  , de  laquelle  naquit  Bernard  , Régent  6c  Lieu- 
tenant-Général des  Royaume  de  Navarre  6c  Souve- 
raineté de  Béarn.  Sa  femme  , Bemeze  de  Barfumt 
mariée  en  1 J 76. , eut  pour  fils  Jacques , qui  epoufa 
le  premier  Oâobre  1606.  Catherine  de  Béarn , 
mere  de  Jean  d’Arros,  en  faveur  duquel  les  Terres 
de  Viven  , Argelas  Si  Auriac  furent  érigées  en  Ba- 
ronnie par  Lettres  enréeiftrées  au  Parlement  de 
Pau  le  4.  Juillet  1 6$  1.  Il  le  maria  le  21.  Mars  1643. 
avec  Catherine  de  Montaut-Navaillei  , 6c  fut  pere 
de  Jean , Baron  de  Viven , Confeiller  , Chevalier 
d’honneur  au  Parlement  de  Metz , allié  le  1 J.  Dé- 
cembre 1690.  avec  Jeanne  le  Bachelé.  De  ccma- 
riage  naquit  entre  autres  enfants  , Jean-Armand  , 
Comte  d’Arros  , Baron  de  Viven  , Lieutenant-Gé- 
néral des  armées  du  Roi , qui  époufa  le  18.  Sep- 
tembre 1718.  Catherine- Françoifc  de  Pillement 
de  Rujfange.  D’eux  font  nés  trois  fils  6c  cinq  filles. 

ARROU  , bourg  , dans  le  Perche-Gouct , aa 
Gouvernement  général  d’Orléanois  , Diocefe  de 
Chartres , Parlement  de  Paris , Intendance  d’Or- 
léans , Eleélion  de  Châteaudun.  On  y compte  6 2 J. 
feux.  Ce  bourg  eft  à a.  1.  6c  demie  O.  N.  O.  de  Châ- 
teaudun , 10.  6c  demie  N.  N.  O.  de  Blois  , 6c  5.  ôc 
un  quart  E.  de  Montmirail. 

ARROUAISE  , en  Artois.  Voye\  Arouaife. 

AR  ROUE  DE  , dans  l’Aftarac  , en  Gafcogne,' 
Diocefe  6c  Intendance  d’Aufch  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Eleélion  d’Aftarac.  On  y compte  a.  feux  6c 
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47.  bellugues  de  feu.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur 
la  rive  droite  de  la  riviere  de  Gers,  à 1.  1.  S.  S. 

E.  de  Maflèoube  , & 6.  & demie  S.  S.  E.  d’Aufch. 

AR ROUILLÉ  , au  pays  des  Landes , en  Gafco- 

gne , Diocefc  de  Dax  , Parlement  de  Bordeaux  , 
Intendance  d’Aufch , Élection  des  Landes.  On  y 
compte  63.  feux. 

ARKOUS , dans  l’Aftarac  , en  Gafcogne  , Dio- 
cefe  & Intendance  d’Aufch , Parlement  de  Bor- 
deaux , ElcCtion  d’Aftarac.  On  n’y  compte  point 
de  feux  , mais  feulement  2$.  bellugues.  Cette  Pa- 
reille eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Gélife , à 
2. 1.  & demie  S.  de  Mirande. 

ARROUST , Paroiire  & Juftice  royale , au  Comte 
de  Comminges  , en  Gafcogne  , Diocefe  & Eleôion 
de  Comminges  , Parlement  de  Touloufe  , Inten- 
dance d’Aulch  , Châtellenie  de  Caftillon.  On  y 
compte  un  feu  de  3 3.  bellugues.  Cette  Paroifle  elt  à 
une  lieue  N.  de  Caftillon. 

ARROUX  ( 1*  ) , Arrofius  , Adrus , If  rus  ou 

F. Jrus  , riviere  , en  Bourgogne.  Elle  a fa  princi- 
pale i'ourcc  au  petit  étang  de  Mouillon  , à un  quart 
de  lieue  de  Châtellenot  & à 2. 1.  N.  d’Amay-le-Duc. 
Elle  arrofe  la  ville  & le  bailliage  d’Autun , & en- 
fuite  le  bailliage  de  Montccnis.  Elle  paflé  à Tou- 
lon , de  fe  perd  dans  la  Loire  au-deflous  du  Parr- 
Digoin  , & à une  petite  diftance  de  la  Motte-Saint- 
Jean.  Dans  fon  cours  qui  eft  de  20.  lieues  ou  envi- 
ron , cette  riviere  reçoit  l’Oudraehe  , le  Mifey  , le 
Vcfure  , le  Tornay  , la  Motte  , la  Varenne,  laBour- 
bince  & pluficurs  autres  ruifleaux.  L’Arroux  n’eft 
navigable  que  depuis  Cuegnon  jufqu’à  fon  embou- 
chure ; c’eft-à-dire , l’efpace  de  deux  ou  trois  lieues. 
Mais  on  ne  doute  pas  qu’il  ne  fût  facile  de  rendre 
cette  riviere  navigable  jufqu’k  Toulon  , qui  eft  à 2. 
ou  3.  lieues  au-delTiis  de  Gucgnon. 

ARROYON , dans  le  Comté  de  Bigorre , en  Gaf- 
cognc  , Diocefe  de  Tarbes , Parlement  de  Touloufe  , 
Intendance  d’Aufch  , Recette  du  Comté  de  Bigorre. 
On  y compte  9.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 2.  I. 
& deux  tiers  S.  de  Tarbes. 

ARROZEZ,  en  Béarn  , Diocefe  de  Lefcar , Par- 
lement de  Pau  , Intendance  d’Aufch , Sénéchauflee 
de  Morlas.  On  y compte  25.  feux. 

ARRUNS , dans  le  Comté  de  Bigorre  , en  Gaf- 
cognc,  Diocefe  de  Tarbes,  Parlement  de  Tou- 
loulè  , Intendance  d’Aufch  , Recette  du  Comté 
de  Bigorre  , vallée  d’Azun.  On  y compte  $9.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  un  ruiflèau  ou  torrent , 
à 2. 1.  de  la  frontière  d’Efpagne  , &-6. S.  O.  de  Tar- 
bes. Il  y a à Arruns  un  Bureau  pour  la  perception 
des  droits  qui  appartiennent  aux  cinq  greffes  Fer- 
mes : ce  Bureau  eft  de  la  DireCkion  de  Dax  & du 
Departement  de  Tarbes. 

ARRY  , en  Picardie , Diocefe  & Intendance  d’A- 
miens , Parlement  de  Paris  , EleClion  d’Abbeville  , 
Bailliage  de  Rhue.  On  y compte  34.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à trois  quarts  de  lieue  E.  N.  E.  de  Rhue , 
& à J.  I.  & demie  N.  O.  d’Abbeville. 

ARRY , dans  le  Duché  de  Bar,  Diocefe  de  Metz , 
Confeil  fouverain  & Intendance  de  Lorraine  , Bail- 
liage de  Pont-à-Mouflon.  On  y compte  50.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  fituée  à une  petite  diftance  de 
la  rive  droite  de  la  Mofelle  , & k 2.  I.  de  Pont-à- 
Mouflon. 

ARRY , en  Normandie , Diocefe  de  Bayeux , Par- 
lement de  Rouen,  Intendance  & Election  de  Caen , 
Scrgentcrie  de  Villers.  On  y compte  17.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  k 3;  1.  S.  O.  de  Caen , & à cinq  quarts 
de  lieue  E.  N.  E.  de  Villers. 
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Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Moulins , Elec- 
tion de  Gueret.  On  y compte  139.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  fituée  k une  petite  diftance  de  la  rive 
gauche  de  la  Creufe , à 4.  1.  deux  tiers  S.  E.  de 
Gueret , & a.  & un  quart  N.  N.  O.  d’Aubuflon. 

ARS  , bourg , dans  l’ifle  de  Ré  , Diocefe  , In- 
tendance & Election  de  la  Rochelle  , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  620.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
fur  la  côte  méridionale  de  l’ifle  , h 2. 1.  O.  de  Sr. 
Martin  , & $.  O.  N.  O.  de  la  Rochelle.  Il  y a à 
Ars  un  Bureau  des  cinq  greffes  Fermes , de  la  Direc- 
tion de  la  Rochelle. 

ARS  , dans  la  Principauté  de  Dombes  , Diocefe 
de  Lyon  , Confeil  fouverain  de  Dombes  , Châtel- 
lenie de  Villeneuve.  On  y compte  20.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  k 2.  1.  N.  E.  de  Trévoux. 

ARS  - LAQUENEXY  , dans  le  Pays-Meffin  , 
Diocefe  , Parlement , Intendance  & Recette  de 
Metz  , DiftriCk  de  Saulnoy.  On  y compte  13.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à 2. 1.  S.  O.  de  Metz. 

ARS-SUR-MEURTHE  , Area  fuprà  Meurtam  , 
dans  le  Duché  de  Lorraine  , Diocefe  de  Toul  , 
Confeil  fouverain  & Intendance  de  Lorraine , Bail- 
liage de  Nancy.  On  y compte  50.  feux.  Cette  Pa- 
roifle , dont  i’Eglife  eft  dédiée  k Saint-Aignan  , eft 
fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Meurthc  , k une  lieue 
S.  E.  de  Nancy.  La  Cure  d’Ars  eft  k la  collation 
de  l’Abbé  de  Senones , & néanmoins  elle  fe  donne 
au  concours.  Les  dixmes  font  partagées  entre  le 
Curé  , l’Abbé  de  Senones  & la  Primatiale  de  Nancy. 
11  y a à Ars  une  Chapelle  ou  Prieuré  d’un  allez  bon 
revenu,  fous  le  titre  de  Saint-Flain , & réuni  k la  Pri- 
matiale de  Nancy.  De  la  Paroifle  dont  il  eft  ici  ques- 
tion , dépend  l’annexe  de  Boflcrville  : cette  annexe  , 
qui  n’eft  qu’à  un  quart  de  lieue  N.  O.  d’Ars  , étoit 
autrefois  une  Paroifle  , & il  y a actuellement  une 
Chartreufc  qui  eft  aflèz  bien  rentée. 

ARS  AC  , dans  la  Chaloflè,  en  Gafcogne,  Dio- 
cefe d’Aire,  Parlement  de  Bordeaux,  Intendance 
d’Aufch,  Eleftion  des  Landes.  On  y compte  188. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  entre  la  rtvierc  de 
Lous&  celle  de  Luy , à 4. 1.  &un  quart  S.  O.  d’Aire  , 
& 10.  E.  S.  E.  de  Dax.  Il  y a k Arfac  un  Bureau 
des  cinq  greffes  Fermes  , du  Département  d’Arma- 
gnac  & de  la  Direction  de  Dax. 

ARSAC  , Prat  & Chantcloube  , dans  le  haut 
Vivarais  , en  Languedoc  , Diocefe  de  Valence  , 
Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de  Montpellier, 
Intendance  de  Languedoc  , Recette  de  Toumon. 
On  y compte  35.  feux. 

ARSAC-L’ABBAYE  , dans  le  Bourdelois  , en 
Guyenne  , Diocefe  , Parlement  , Intendance  & 
EleClion  de  Bordeaux , JurifdiCtion  de  Blanquefort. 
On  y compte  1 1 7.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à deu* 
tiers  de  lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Garonne , & 
à 4.  I.  & un  quart  N.  O.  de  Bordeaux. 

ARSAGNE.  Voye\  Bonnevitte  & Affame. 

ARSANS  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Parle- 
ment & Intendance  de  Befançon  , Bailliage  & Re- 
cette de  Gray.  On  y compte  22.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  à 2.  petites  lieues  S.E.  de  Gray. 

ARSAT,  Arijitenfis  Pagus  oüTraâlus.  On  appelle 
de  ce  nom  une  petite  contrée  , fituée  dans  le  Rouer- 
gue  , au  Diocefe  de  Vabres.  Du  temps  que  les 
Sarrafins  étoient  maîtres  du  Languedoc  , VArfat 
avoit  un  Evêque  particulier , & le  Diocefe  de  ce 
Prélat  comprenoit  quinze  Pareilles.  On  voit  encore 
les  veftiges  de  l’ancienne  ville  A'Arifitium  , qui  étoit 
le  Siégé  de  l’Evêque  du  pays  d’Arrat. 

ARSAY  , bourg , en  Poitou  ou  plutôt  dans  le 
Saumnrrois  , Diocefe  de  Poitiers  , Parlement  de 
Paris  , Intendance  de  Tours , EleClion  de  Loudun* 
On  y compte  9$.  feux.  Ce  bourg  eft  à 2.  1.  S.  O. 
jlc  Loudun , & 7.  N.  O.  de  Poitiers. 
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ARSCHûT,  en  Brabant.  C’eft  le  nom  d’une  très, 
belle  Terre  & Seigneurie  avec  titre  de  Duché  , 
appartenant  au  Prince  de  Ligne-d’Aremberg,  Grand- 
Bailli  de  Haynault.  Mais  le  Brabant , non-plus  que 
Je  Duché  d’Arfchot , n’eft  point  fous  la  domination 
Ju  Roi  de  France. 

ARSEMBOUY  , Arfcmbiacum  , dans  le  Niver- 
nois  , Diocefe  de  Nevers  , Parlement  de  Paris , 
Intendance  de  Bourges  , Election  de  la  Charité-fur- 
Loirc.  On  y compte  35.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
à 5.  I.  & deux  tiers  N.  N.  £.  de  Nevers  , 6c  4.  6t 
demie  E.  N.  E.  de  la  Charité.  C’eft  le  Chapitre  de 
Nevers  qui  nomme  à la  Cure  d’Arfcmbouy. 

ARSENAL , Bailliage.  Voye\  Artillerie  de  Fran- 
ce , Bailliage. 

ARSIN , Château-Fort , au  Comté  de  Foix  6c 
au  Gouvernement  général  de  Foix , Donnezan  & 
Andorre , Diocefc  de  Pamiers , Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  de  Rouflillon.  Ce  Château  eft 
à 2. 1.  O.  N.  O.  de  Foix,  & 3.  $.  O.  de  Pamiers.  11 
y a au  Château  d’Arfin  , un  Capitaine-Commandant. 

ARSON  , en  Bourgogne  , Diocefe  , Parlement , 
Intendance , Bailliage  6c  Recette  de  Dijon.  On  y 
compte  1 *?.  feux.  Cette  Communauté  eft  lituce  dans 
une  contrée  fertile  en  bon  vin , à 3.  1.  & un  tiers 
£.  N.  E.  de  Dijon. 

ARSONVAL,  en  Champagne,  Diocefe  & Inten- 
dance de  Châlons , Parlement  de  Paris  , Elcftion 
de  Bar-fur-Aube.  On  y compte  68.  feux.  Cette 
raroifle  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  l’Aube  à 
une  lieue  N.  O.  de  Bar. 

ARSURES  , en  Franche-Comtc,  Diocefe,  Par- 
lement & Intendance  de  Befançon  , Bailliage  de 
Recette  de  Salins.  On  y compte  13.  feux.  Cette 
Paroiflc  eft  à $•  1.  S.  E.  de  Salins. 

ARSURETTES , en  Franche-Comté , Diocefe 
Parlement  6c  Intendance  de  Befançon  , Bailliage 
& Recette  de  Salins.  On  y compte  1 3.  feux. 

ARSY  , en  Languedoc  , Diocefe  & Recette  d’A- 
Jais , Parlement  de  Touloufe , Généralité  de  Mont- 
pellier , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
i$o.  feux.  r 

ARSY  , en  Champagne.  Voyc\  Arecs. 
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’ dans  k Lorraine.  Vwt\  Ars. 

ARTACELLE  , en  Provence.  Voye\  Artecellc. 

ARTAGNAN  ou  Artaicnam  , dans  le  Comté 
de  Bigorre  , en  Gafcogne , Diocefe  de  Tarbes , Par- 
ement de  Touloufe , intendance  d’Aufch,  Recette 
du  Comte  de  Bigorre.  On  y compte  90.  feux.  Cette 
1 aroiile  eft  fituee  fur  la  rive  gauche  de  PAdour 
à une  demi-lieue  N.  E.  de  Vic-dc-Bigorre  , 6c  à 
4*  I.  N.  un  quart  à l’E.  de  Tarbes. 

La  Terre  & Seigneurie  d 'Artagnan  pafta  dans  la 
Maifon  de  Montefquiou , parla  donation  de  Jacquerie 
0 t.Jtaing , portée  dans  Ion  teftamentdu  2$.  Oao- 
bre  1541. , en  faveur  de  fon  mari  Paul  de  Monte f- 
quiou.  Celui-ci  époufa  en  fécondés  noces , par  con- 
trat  du  24.  Septembre  1545.  , Claude  de  Terfac 
oui  le  fit  pere  de  Jean  de  Montefquiou  , Seigneur 
d Artagnan  , mort  en  1608.  Jean  avoir  été  allie  par 
contrat  du  15.  Novembre  IS78.  à Claude  de  BatiL. 
lac , dont  le  fils  aîné  , Arnaud  , Seigneur  d’Arta- 
gnan  fut  pere  par  fa  féconde  femme  , Anne  de 
jambes , de  Jofeph  de  Montefquiou  , dit  le  Comte 
C Attagnan  , Chevalier  des  Ordres  du  Roi , Lieute- 
nant-General de  fes  armées  , Capitaine-Lieutenant 
ne  la  preimere  Compagnie  des  Moufquctaires , <5c 
Janvi™^6  NiÛïlCS  ’ morC  faDS  ^Hiance  le  4. 

Taraftl?r  ^°ftcfoll*°u  , libre  Seigneur  de 

i fécond  fils  de  Jean  , continua  la  lignée 
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dc  JJoottfqwou  U.  du  nom  , Srimeur 

Rmr/T'“!aîne  dc  Hcnr*  ï*  > cut  de  fa  femme 
Kmh  de  Fortaner  ( mante  par  contrat  du  ,8  FT 
Tner  167t.  , entre  autres  enfants  , Paul  dt 
qui  ont  laifle  poftérité.  Pierre 

Paul  de  Montefquiou  , dit  le  Comte  d'Arra 
gnan.  Brigadier  des  armées  duRoien,7,9. 
a°  * aV01t  cP°ufé  le  27.  Septembre’ 1 -16 

WEhfobeth  Filleul-dc-Pont-de-Bcrnieres , £& 

e 2.  Oftobre  1735.  De  ce  mariage  font  nés,  xü.|e 
7.  Août  17  27.  Paul-Jofeph  Comte  d’Artagnan  Of- 
Jcier  dans  le  Régiment  des  Gardes-Franço»fes’-  a° 

A dU  f CohCV'alicr  djArtagnan , également’ Of- 
ficier  dans  le  Régiment  des  Gardes-Françoifes. 

TT  -J?  » dit.le  Comte  de  Montefquiou  ( 2e.  fils  de 
Henri  U.  ) Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi 
en  1748. , premier  Sous-Licutenant  dc  la  première 
Compagnie  des  Moufquet^ires  , eft  mort  le  18.  Juil- 
let , 1 W*' 11  avoit  le  *»•  Janvier  1739.  Ger- 

trude-Mane-Louife  dc  Bombarde-de-Beaulicu  qui 
clt  mere  d Anne-Pierre  Marquis  de  Montefquiou 
ne  le  17.  Oélobrc  1739.  H * 

Antoine  de  Montefquiou  , frere  de  Henri  II.  du 
nom  , 6c  du  Maréchal  de  France , fut  libre  Seig- 
neur  de  Tarafleix  , & Abbélay  de  la  Terre  de 
Beulte  en  Bearn  , ôc  mourut  le  8.  Juillet  1723.  Il 
avoit  époufe  par  contrat  du  9.  Janvier  1676.  Jeanne 
d Arncaut-de-Saim-Pé  , de  laquelle  il  laiflà  An- 
touie  de  Montefcjuiou- d’Artagnan  , libre  Seigneur 
de  Tarafteix  allié  Je  13.  Août  1728.  à Marie 
Baronne  d'Arncaut,  dont  eft  né  le  18.  Décembre 
I7J°*  Jean-Paul  de  Montefquiou-d’ Artagnan. 

Outre  les  Branches  de  la  Maifon  de  Montef- 
quiou , dont  nous  venons  de  parler  , il  en  eft  ulu- 
fieurs  autres  dont  nous  donnons  le  detail  fous  le 
mot  Faget. 

r.  A??£IS  ,ou  Arta,x  en  Royauté  6c  Artais  en 
Duché  6c  dépendances  , en  Bourgogne  , Diocefe 
d’Autun , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Dijon, 
Bailliage  , Grenier  à fel  6c  Recette  de  Semur-cn- 
Brionnois.  On  y compte  113.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  fituée  dans  un  pays  de  vignobles  , à une  petite 
diftance  de  la  rive  gauche  de  la  Loire  , à une  lieue 
6c  dehiie  O.  N.  O.  de  Semur-en-Brionnois  6c  à 
trois  quarts  de  lieue  O.  de  Marcigny.  D’Artais  dé- 
pendent plufieurs  hameaux  i fçavoir , la  Charuaye  , 
l’Echanaut , les  Ravieres  , le  haut  6c  bas  Artais  , 
Narbort , Montgrailou , 6cc.  Artais  en  Royauté  n’eft 
qu’à  un  tiers  de  lieue  N.  N.  E.  d’Artais  en  Duché. 
L’Eglife  paro filiale  eft  à Artais  en  Duché.  OndfiKn- 
gue  ces  deux  lieux  par  les  furnoms  de  Royauté  Ôc 
de  Duché  , parce  que  ce  dernier  a toujours  fait 
partie  du  Duché  de  Bourgogne,  tandis  que  l’autre 
dépendoit  du  Comté  de  Mâcon  auquel  il  reflortifi 
encore  pour  les  affaires  judiciaires. 

ARTAISE  ou  Art  ai  ze  6c  le  hameau  de  Viviers  , 
en  Champagne  , Diocefe  6c  EJeflion  de  Rheims  m 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châlons , Gre- 
nier à fel  dc  Château-Porcien.  On  y compte  71. 
feux.  Cette  ParoifTe  eft  à 2.  I.  6c  demie  S.  S.  O» 
de  Sedan  , 6c  autant  O.  dc  Mouzon. 

ARTALENS  , dans  le  Comté  de  Bigorre , en  Gas- 
cogne , Diocefe  de  Tarbes  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  d’Aufch  , Recette  du  Comté  de 
Bigorre.  On  y compte  30.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
à a.l.  6c  un  quaitS.  U.  de  Bagner  es.  6c  5.  S.  de  Tarbes. 

ARTANNE , 
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ARTANNE , en  Anjou  ou  plutôt  dans  le  Sau- 
murais , Diocefc  d’Angers  , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Tours , Election  de  Saumur.  On  y 
compte  37.  feux.  Ce  lieu  , qui  n'a  que  le  titre  de 
hameau , eft  fitué  fur  une  petite  riviere  , à une  lieue 
S.  de  Saumur. 

ARTANNES,  bourg  avec  titre  de  Baronnie  , en 
Touraine  , Dioccfe  , Intendance  8c  Eleftion  de 
Tours  , Parlement  de  Paris.  On  y compte  263. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  riviere  d’Indre,  à 3. 1. 
S.  O.  de  Tours.  De  la  Baronnie  d’Artanncs  dépen- 
dent une  Châtellenie  8c  trente  Terres  nobles. 

ARTAS  ou  l’ifle  d’Artas  ou  d’Abeau,  en  Dau- 
phiné , Diocefe  & Election  de  Vienne , Parlement 
& Intendance  de  Grenoble.  On  y compte  ».  feux, 
deux  tiers  Sc  un  32e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; 
& 4.  feux,  trois  quarts,  un  8e.  & un  96e.  de  feu 
pour  les  biens  taillables , mais  lefdits  8e.  8c  96e. 
font  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  ParoilTc  eft  à 
4.  I.  oc  demie  E.  de  Vienne. 

ARTASSEUX  ou  Artassens  , au  pays  des  Lan- 
des, en  Gafcogne,  Diocefe  de  Dax  , Parlement  de 
Bordeaux , Intendance  d’Aufch  , Election  des  Lan- 
des. On  y compte  43.  feux. 

ARTAUFONTA1NE , en  Franche-Comté , Dio- 
ccfc  , Parlement  & Intendance  de  Befançon,  Bail- 
liage 8c  Recette  de  Gray.  On  y compte  100.  feux. 
Cette  Communauté  eft  iituée  fur  les  confins  de  la 
Prévôté  de  Jutfey , à $.  I.  deux  tiers  N.  E.  de  Gray , 
& 3.  S.  $.  O.  de  Jufley.  L’Eglife  paroiffialc  de  ce 
lieu  eft  à Cornoz  , à un  quart  de  lieue  N.  d’Artau- 
fontaine. 

ARTEAGA.  Par  Lettres  du  î.  Février  17*1.» 
l’Empereur  Charles  VI.  accorda  à Dom  Jofeph  de 
Artéaga  , Lieutenant-Général  de  fes  armées , Gou- 
verneur du  Château  de  Gand , le  titre  de  Marquifat 
applicable  fur  quelque  Terre  qu’il  pourrait  acqué- 
rir dans  les  Pays-Bas  Autrichiens.  Mais  cette  con- 
ceffion  n’a  aucun  rapport  à la  France  ; 8c  G effec- 
tivement le  Marquis  d’Artéaga  a fait  quelque  ac- 
quifmon  depuis  l’année  17*1.,  ce  n’eft  point  dans 
le  pays  de  la  domination  du  Roi. 

ARTECELLE  ou  la  Celle,  Artacella  , Abbaye 
ou  plutôt  Prieuré  de  Filles  , de  l’Ordre  de  St.  Be- 
noit, en  Provence,  Diocefc  8c  Intendance  d’Aix , 
autrefois  de  la  Viguerie  de  Brignolles , mais  aujour- 
d’hui de  celle  d'Aix.  Ce  Prieuré  étoit  fitué  dans  le 
Diftricl  de  la  ParoiiTe  de  la  Celle,  à une  petite 
lieue  S.  O.  de  Brjgnolles,  mais  en  1569.  il  fut  tranf- 
féré  dans  la  ville  d’Aix. 

Le  Monaftcre  de  la  Celle  commença  par  une  pe- 
tite Eglife  , dédiée  à Ste.  Perpétue  martyre.  En 
1011.  Ingelrand,  Evêque  d’Aix,  8c  Aldaque , fa 
femme  , donnèrent  cette  Eglife  au  Monaftcre  de 
St.  Viétor  de  Marfeille.  En  1016.  les  enfants  d’in- 
gelrand  8c  d'Aldaque  confirmèrent  cette  donation. 
Elle  fut  néanmoins  difputéc,  mais  enfin  elle  fut  con- 
firmée plus  que  jamais  , ainfi  que  cela  fe  prouve  par 
la  Charte  mémorable  de  l’accord  qui  fut  fait  à ce 
fujet , entre  l’Abbé  Bernard  8c  les  Moines  de  St. 
Viétorde  Marfeille  d’une  part , & de  l’autre  les  en- 
fants de  Geraud,  fumommé  VEyifcopal.  Ce  Gcraud 
fut  ainfi  fumommé  , parce  qu’il  étoit  fils  d’In- 
gelrand , Evêque  d’Aix.  11  eft  dit  dans  cet  aéle  , 

3u’on  produifit  d’abord  8c  qu’on  lut  la  Charte  de 
onation  de  l’Evêque  Ingelrand , par  laquelle  ce 
Prélat  avoit  donné  tout  fon  patrimoine  8c  tout  ce 
qu’il  avoit  d’héritage  près  de  Brignolles  , aux  Moi- 
nes de  St.  Viftor  de  Marfeille.  Les  petits-fils  de 
l’Evêque  Ingelrand  8c  leurs  amis  réclamèrent  contre 
cette  difpofition  , parce  que  , difoient-ils  , elle  n’a- 
voitpas  été  ratifiée  par  Gcraud  l’Epifcopal  leurpere. 
Alors  les  Moines  produifirent  un  autre  écrit  de  ce 
même  Geraud,  par  lequel  celui -çi  abandonnent 
Tome  I. 
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toute  la  part  qui  lui  revenoit  des  biens  de  fon  pere , 
avec  toutes  les  d^imes  , 8c  enfin  tout  ce  qu’il  pof- 
fedoit  dans  fa  Terre  de  Brignolles  ; 8c  ils  appuyè- 
rent cct  écrit  du  témoignage  de  plufieurs  perfonnes 
qui  étoient  encore  en  vie.  Malgré  ces  preuves,  Ay- 
card  8c  Leufroid , fils  de  Gcraud  , 8c  leurs  amis , 
ne  purent  s’empêcher  de  fe  récrier  très  - haut. 
L’Abbé  8c  les  Moines  ne  parlèrent  pas  avec  moins 
de  force  , 8c  ils  dirent  que  quoi  qu’il  en  fût , ils 
étoient  réfolus  de  défendre  leurs  titres.  Les  parti- 
fans  des  Religieux  8c  les  plus  anciens  de  l’Aflèmblée 
s’écrièrent  tout  d’une  voix , que  par  cette  obftina- 
tion  les  enfants  de  Geraud  alloient  accumuler  fur 
leurs  tètes  un  tas  de  péchés , 8c  qu'ils  affuroient 
leur  damnation  éternelle  en  voulant  détruire  l’au- 
mône de  leur  pere  & de  leur  grand-pere.  Vaincus 
par  de  pareils  reproches , les  enfants  de  Geraud  fe 
rendirent  8c  confirmèrent  eux-mêmes  la  donation 
qu’on  leur  avoit  produite. 

Ce  furent  donc  d’abord  des  Religieux  qui  occupè- 
rent le  Monaftere  d’Artccelle.  Outre  les  bienfaits 
d’Ingelrand  8c  ceux  de  Geraud , d’Aycar  8c  de  Leu- 
froy , cette  Maifon  fut  encore  enrichie  des  libéra- 
lités d’ildephonfe , Roi  d’Arragon  8c  Marquis  de 
Provence  , 8c  de  celles  de  Raymond  , fils  de  Bercn- 
ger  , auffi  Comte  ou  Marquis  de  Provence. 

Les  Moines  de  St.  Victor  de  Marfeille  vinrent 
prendre  publiquement  poffefiion  d'Artccellc  ; 8c  en 
préfence  des  plus  anciens  8c  des  perfonnes  les  plus 
qualifiées  du  voifinage , ils  s’établirent  dans  la  Mai- 
fon qui  étoit  bâtie  tout  proche  de  l'EgUfe  de  Ste. 
Perpétue.  Mais,  vers  l’an  x 100.,  on  mit  idans  ccttc 
Maifon  des  Rcligieufes  au  lieu  des  Religieux  qui 
l’avoient  occupée  jufqu’alors  ; 8c  en  1569.  ces  Rc- 
ligieufes furent  transférées  à Aix  , ainfi  que  nous 
l’avons  dit  ci-devant. 

Quelques-uns  prétendent  que  le  Prieuré  d’Arte- 
celle  dépend  encore  à préfent  de  l’Abbaye  de  St. 
Viétor  de  Marfeille  ; mais  on  nous  allure  que  ce 
Prieuré  eft  de  la  dépendance  de  l’Abbaye  de  Mont- 
major  d’Arles. 

Les  revenus  de  la  Maifon  de  Religieufes  Bcnc- 
diélines,  établie  à Aix  , montent  à 8.  ou  9.  mille 
livres.  Mais  nous  ignorons  fi  ces  revenus  provien- 
nent de  l’ancienne  dotation  du  Monaftere  d’Artc- 
celle. Voye\  la  Celle. 

ARTEIGE , en  Champagne  , Diocefe  ôc  Elec- 
tion de  Rheims , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Châlons.  On  y compte  71.  feux.  Ccttc  ParoilTc 
eft  à ».  1.  8c  demie  S.  S.  O.  de  Sedan. 

ARTEL , Artilia , dans  le  Nivcmois  , Diocefe  de 
Nevers,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Bourges, 
Elcélion  de  la  Charité.  On  y compte  48.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  à 6.  1.  8c  quart  N.  E.  de  Nevers. 

ARTEMONAY,  en  Dauphiné,  Dioccfe  de  Vien- 
ne , Parlement  8c  Intendance  de  Grenoble , Elec- 
tion de  Romans.  On  y compte  deux  tiers  8c  un  48e# 
de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; & un  tiers  , un  1 ic. 
8c  un  48e.  de  feu  pour  les  biens  taillables. 

ARTENAC  , bourg , en  Saintonge , Diocefe  8c 
Election  de  Saintes , Parlement  de  Bordeaux , In- 
tendance de  la  Rochelle.  On  y compte  280.  feux. 
Ce  bourg  eft  à 2.  1.  8c  demie  E.  S.  E.  de  Pons  , 8c 
6.  S.  E.  de  Saintes. 

ARTENAY  , bourg , dans  l’Orléanois  propre  , 
Diocefc  , Intendance  8c  Ele&ion  d’Orléans , Parle- 
ment de  Paris.  On  y compte  294.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  fur  la 'grande  route  de  Paris  , à 3.  I.  deux 
tiers  K.  d’Orléans.  Long.  19.  t*.  37-  lat.  4«-  4-  $8. 

ARTES , dans  le  pays  de  Marfan , en  Gafcogne  , 
Diocefc  d’Aire  , Parlement  de  Bordeaux  , Inten- 
dance d’Aufch  , Recette  de  Mont-de-Marfan.  Cette 
ParoiiTe  eft  fi  tuée  fur  une  petite  riviere , à 4.  1. 
trois  quarts  E.  S.  E.  de  Mont-de-Marfan. 
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ARTEZ  ou  Autitez  ou  Arteix  , en  Languedoc , 
Diocefc  & Recette  d’Alby  , Parlement  & Généralité 
de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  8 S-  feux.  Cette  Paroifle  cft  fituée  fur  la  rive 
gauche  du  Tarn , à une  petite  lieue  E.  N.  E.  d’Alby. 

ARTEZÉ  .bourg  , en  Anjou  , Diocefe  d’Angers , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Tours  , Elcftion 
de  la  Flèche.  On  y compte  73.  feux.  Ce  bourg  eft 
à 1. 1.  N.  O.  de  la  Flèche  , & 8.  N.  E.  d’Angers. 

ARTHEM  , en  Picardie  , Dioccfe  & Election  de 
Noyon  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Soif, 
fons.  On  y compte  44.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée 
fur  la  rive  gauche  de  la  Somme , à a.  1.  E.  N.  E.  de 
Ham  , de  4.  N.  N.  E.  de  Noyon. 

ARTHEZ  , bourg  , en  Béarn  , Diocefe  de  Lef- 
car  , Parlement  & Séoéchauflce  de  Pau , Intendance 
d’Aufch.  On  y compte  163.  feux.  Ce  bourg  cft  à 
4. 1.  N.  O.  de  Pau  , & a.  E.  S.  E.  d’Orthcs. 
ARTHEZ  , en  Languedoc.  Voye\  Artez. 
ARTHIE  , dans  le  VexLn-François  , au  Gouver- 
nement général  de  l’Ifle-de- France  , Diocefe  de 
Rouen  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Rouen , 
Election  de  Magny.  On  y compte  un  feu  privilégié 
& s 1 . feux  taillables.  Cette  Paroifle  eft  à a.  1.  S.  S. 
O.  de  Magny. 

ARTHlEULLE  , dans  le  Vcxin-François  , au 
Gouvernement  générât  de  l’Ifle-de-France  , Diocefe 
de  Rouen,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Rouen, 
Elc&ion  de  Magny.  On  y compte  un  feu  privilégié 
& 47.  feux  taillables. 

ARTHON  , en  Berry  , Dioccfe  & Intendance  de 
Bourges  , Parlement  de  Paris  , Eleaion  de  Châ- 
teauroux.  On  y compte  95.  feux.  Cette  Paroifle  cft 
h a.  1.  & trois  quarts  S.  de  Châtcauroux. 

ARTHONNEou  Artonne  , Arthon.1 , Archtona , 
Artona  , ville  & Châtellenie  ,en  Auvergne, Diocefe 
de  Clermont , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Moulins , Elcétion  de  Gannat.  On  y compte  aa2. 
feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Morges  , 
à 2. 1.  S.  O.  de  Gannat,  a.  O.  de  Montpenfier,  de  7. 
N.  N.  E.  de  Clermont.  Long.  ao.  50.2s.lat.46.  1. 10. 

Cette  ville  , quoique  petite  , cft  ancienne.  Gré- 
goire de  Tours  en  fait  mention.  Ce  Saint  rapporte 
que  Saint-Martin  y vint  vifîter  le  tombeau  d’une 
feinte  fille  nommée  Vitalinc,  Grégoire  de  Tours 
ajoute  encore  ce  qui  fuit.  « Saint-Martin  falua  la 
Plainte  fille  Vitaüne  , & elle  lui  rendit  fon  falut. 
«Enfuite  , ils  firent  enfcmble  une  priere  à Dieu. 

» Cette  priere  étant  finie  , Saint-Martin  fe  tourna 
«vers  la  Sainte  , & lui  fit  cette  queftion.  Ditcs-moi  , 
je  vous  prie  , Vierge  tres-fainte  , fi  vous  jouiJfe\  déjà 


i qui  eft  le  jour  que 
nous  fçavons  être  celui  de  h pajjîoti  du  Rédempteur 
du  Monde.  ( Tout  Hiftoricn  eft  obligé  par  état 
de  rapporter  ce  qu’il  trouve  dans  des  Auteurs 
avoués  ). 

Il  y a à Arthonne  un  Chapitre  qui  eft  compofc 
de  douze  Chanoines  & d’un  Abbé.  Ce  Chapitre  a 
etc  fondé  en  1048.  par  Guilleaume , Seigneur  d’Ar- 
thonne.  L’Abbé  , auffi-bien  que  les  Chanoines , eft: 
a la  nomination  du  Chapitre. 

ARTHOUX  ou  Artous  , dans  la  Vicomté  d’Or- 
uie  ou  dans  la  Gafcogne  propre  , Diocefe  de  Dax , 
Parlement  de  Bordeaux  , Intendance  d’Aufch  , 
leCtion  des  Landes.  On  y compte  80.  feux.  Cette 
i,îj  e , ^ <luarts  de  lieue  de  la  rive  gauche  ne 

J501-  »*  tf^is  quarts  de  lieue  S.  de  Peyrehouradc  , 
4*  -trois  quarts  E.  un  quart  au  N.  de  Bayonne , üc. 

5 11  va?.*' J'0"8'  '6'  }&‘  S’  lat'  J3- 40. 
mont  J r "ho':1  • lme  AM»Ï«  de  l'Ordre  de  Pré- 
Cene  Abbaye  eft  en  commende  , de  elle 
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vaut  'Son.  lie.  de  rente  à celui  qui  en  ell  pourvu. 
Lc  plu!  ancien  Abbc  d'Arthoux , dont  on  ait  cou- 
noillance  , vivoit  en  1 280. 

ARTIEN  ou  Astiek  , dansle  Couferans , enGaf- 
cogne  , Diocefe  de  St.  Lizier  de  Couferans  , Par- 
lement de  Touloufe  , Intendance  d’Aufch , Eleaion 
de  Commingcs  , Châtellenie  de  Caftillon.  On  n’y 
compte  point  de  feux,  mais  feulement  31.  bcllueucs 
* un  JF18***  ^ctte  Paroifle  eft  à une  lieue  N.  N.  E. 
de  Caftillon , & une  & demie  S.  O.  de  St.  Lizier. 

ARTIER  , petite  rivicre  , en  Auvergne.  Elle  a fa 
fourcc  à une  demi-licuc  O.  de  Clermont  i & après 
un  cours  de  5.  ou  6.  lieues  , elle  fe  jette  dans  l’Ai- 
lier , entre  Maringues  & Pont-du-Château. 

ARTIGNAMY  ou  Artigamt  , dans  le  Ncbou- 
zan  , en  Gafcogne  , Diocefe  de  Comminges , Par- 
lement de  Touloufe  , Intendance  d’Aufch  , Recette 
du  pays  de  Nebouzan.  On  y compte  80.  feux  ou 
habitations. 

ARTIGNES  & Caftres , dans  le  Comté  de  Bi- 
gorre  , en  Gafcogne , Dioccfe  de  T arbes , Parlement 
de  Touloufe  , Intendance  d’Aufch  , Recette  du 
Comté  de  Bigorre.  On  y compte  6.  feux 
ARTIGN1S-VIELLES , dans  le  Bazadois , Dio- 
cefe de  Bafas  , Parlement  & Intendance  de  Bor- 
deaux , Eleaion  de  Condom  , Diftria  de  la  Pré- 
vôté. On  y compte  s 3.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une 
grande  lieue  E.  S.  E.  de  Bazas. 

ARTIGNOSC  ,en  Provence  , Diocefe  de  Riès , 
Parlement  & Intendance  d’Aix  , Vigueric&  Recette 
de  Barjols.  On  y compte  un  feu  & un  quart  de  feu. 
Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  du  Ver- 
don , à 2. 1.  & demie  S.  de  Riès  , & 2.  & deux  tiers 
N.  E.  de  Barjols. 

ARTIGUEDIEU  , dans  l'Aftarac  , en  Galcogne, 
Diocefe  & Intendance  d’Aufch , Parlement  de  Tou- 
loufe , Eleaion  d’Aftarac.  On  y compte  un  feu  & 
79.  bcllugues  de  feu.  Cette  Paroifle  cft  à 4.  I.  S. 
d’Aufch  , & une  & tiers  N.  0.  de  Mafleoube. 

ART1GUEL0TAN  &Labouhey  ouLoubohey, 
en  Béarn , Diocefc  de  Lefcar  , Parlement  de  Pau  , 
Intendance  d’Aufch  , Sénéchaufléc  de  Pau.  On  y 
compte  27.  feux.  Artiguclotan  eft  fitué  fur  la  rivière 
de  Gourgue  ,à  un  quart  de  lieue  N.  de  Labouhey  , 
& à 2. 1.  E.  S.  E.  de  Pau. 

ARTIGUES  , dans  l’Agenois.en  Guyenne,  Dio- 
cefe , Eleaion  & Jurifdiaion  d’Agen  , Parlement 
& Intendance  de  Bordeaux.  On  y compte  133.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  & demie  N.  E.  d'Agen. 

ARTIGUES  , dans  le  Comté  de  Comminges  , 
en  Gafcogne  , Dioccfe  & Eleaion  de  Comminges  , 
Parlement  de  Touloufe  , Intendance  d’Aufch,  Châ- 
tellenie de  Fronfec , vallée  de  Luchon.  On  y compte 
feulement  85.  bcllugues  de  feu.  Cette  Communauté 
eft  à 2.  1.  S.  de  Fronfac. 

ARTIGUES  , petite  Prévôté  , dans  Je  Bourde- 
lois  , en  Guyenne  , Diocefe, Parlement, Intendance 
& Eleaion  de  Bordeaux  , Jurifdiaion  de  la  petite 
Prévôté  d’Entre-deux-Mers.  On  y compte  28.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à 2. 1.  E.  N.  E.  de  Bordeaux. 

ARTIGUES  , grande  Prévôté  , dans  le  Bourde- 
lois  , en  Guyenne  , Dioccfe  , Parlement  , Inten- 
dance & Eleaion  de  Bordeaux  , Jurifdiaion  de  la 
grande  Prévôté  d’Entre-deux-Mers.  On  y compte 
49.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 4. 1.  E.de  Bordeaux. 

ARTIGUES  , dans  le  Condomois , Diocefe  Sc 
Eleaion  de  Condom  , Parlement  & Intendance  de 
Bordeaux , Jurifdiaion  de  Moncrabeau.  On  y com- 
pte 68.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  & demie 
N.  E.  de  Condom. 

ARTIGUES  , en  Languedoc,  Diorcfe&  Recette 
d’Alcth  , Parlement  & Généralité  de  Touloufe  „ 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  34-  feux* 
Cette  Paroifle  eft  à 4. 1.  & demie  S.  d'Alerh. 
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ARTIGUES,  dans  le  pays  de  Donnezan,  au  Gou- 
vernement general  de  Foix , Donnezan  & Andorre  , 
Diocefe  de  ramiers  , Parlement  de  Touloufc  , In- 
tendance de  Rouilillon , Recette  de  Donnezan.  On  y 
compte  zo.  feux  ou  habitations.  Cette  Paroifl’eeft  à 
une  lieue  ôc  demie  O.  S.  0.  d’Efcouloubre  , ôc  jo. 
S.  E.  de  Pamiers. 

ARTIGUES , en  Provence , Diocefe , Parlement , 
Intendance  , Viguerie  Ôc  Recette  d'Aix.  On  y com- 
pte 2.  feux  Ôc  un  huitième  de  feu.  Cette  Commu- 
nauté eft  à un  quart  de  lieue  S.  E.  de  Rians  , ôc  à 
S.  LE.N.E.  d’Aix. 

ARTIGUES  , dans  l’Aftarac  , en  Gafcogne,  Dio- 
cefe & Intendance  d’Aufch , Parlement  de  Tou- 
loufe,  Elc&iond’Aftarac.  On  y compte  un  feu  & 41. 
bcllugucs  de  feu.  Cette  Paroiflc  eft  à une  demi- 
lieue  N*  E.  de  Mirande , de  à 4.  L S.  O.  d’Aufch. 

ARTIGUES  , en  Benon , dans  le  Medoc , en 
Guyenne  , Diocefe , Parlement , Intendance  & Elec- 
tion de  Bordeaux , Jurifdi&ion  de  Benon.  On  y 
compte  26.  feux.  Cette  ParoiiTe  eft  à 6.  1.  & demie 
N.  0.  de  Bordeaux. 

ARTIGUES , bois , au  pays  de  Fenouillcdcs  , 
en  Languedoc  , Diocefe  d’Aleth.  Ce  bois  contient 
1 54.  arpents  de  un  quart , & il  dépend  de  la  Maî- 
trife  particulière  de  Eaux  de  Forêts  de  Quillan. 

ART1GUET0RTAN  , en  Béarn.  Voyc\  Arti- 
guelotan. 

ARTILLERIE  DE  FRANCE.  Dès  le  quatorzième 
Cecle  il  y a eu  en  France  des  Officiers  fupéricurs  , 
établis  pour  la  garde  de  l’Artillerie  du  Royaume. 
Mais  la  Charge  de  Grand-Maître  de  l’Artillerie  n’a 
été  érigée  en  Office  de  la  Couronne , qu’au  mois 
de  Janvier  1601.  : cependant  dès  l’an  x S 34-  cette 
Charge  s’étoit  déjà  accrue  coniidérablement  des  dé- 
bris de  celle  de  Grand-Maître  des  Arbaleftriers  , qui 


finit  alors  en  la  perfonne  d 'Aymar  de  Prie. 

1.  Jean  du  Lion,  établi  en  1 544.  Garde  de 

l’Artillerie  du  Louvre  , eft  qualifié  Souve- 
rain 1\liitrc  de  l’Artillerie  du  Roi  depuis  Pâ- 
ques ijs8.  jufqu’en 1365. 

2.  Milet  du  Lion,  Maître-Général  Ôc  Vifi- 
teur  de  l’Artillerie  , le  premier  Novembre 

1378.,  réfigne  le  22.  Février  ....  1397. 

3.  Jean  de  Soifîs,du  22.  Février  1397.  , 

meurt  le  16.  Juin  ........  1407. 

4.  Mathieu  de  Beauvais  , dit  Gode  , du  17. 

Juin  1407.  jufqu’en 1411. 

5.  Etienne  Lambin,  depuis  l'an  1411. 

jufqu’en 1413. 

Mathieu  de  Beauvais , rétabli  le  1 2.  Jan- 
vier 141 3.,  réfigne  en  *4IS* 

6.  Jean  Gaudc , exerce  peu  de  temps. 

7.  Nicolas  de  Manteville  , du  4.  Mai  141$. 

jufqu’en 1418. 

8 Jean  Petit , du  7.  Oftobre  1418.  jufqu’en 
Septembre  . 1420. 

9.  Philibert  de  Molans , commis  le  1 5.  Sep- 

tembre 1420. , pourvu  par  le  Roi  d’Angleter- 
re , le  7.  Décembre  . . . . . . .’  14*4- 

10.  Pierre  Befloneaux,  inftitué  en  Oélo- 
bre  1420.  parle  Dauphin  Charles  , lè  démet 

en 1444 

tt.  Gafpard  Bureau,  du  17.  Décembre 

1444.,  meurt  vers  l’an 1469* 

12.  Helion  le  Groing  , exerce  peu  de 
temps. 

13.  Gobcrt  Cadiot , en  1470.,  meurt  en» 

Janvier 1473. 

14.  Guillcaume  Bournel,  Seigneur  de  Lam- 
bercourt , Général-Maître  Vifîteur  , & Gou- 
verneur de  toute  l’Artillerie  de  France  , du 

J$.  Août  1473.,  meurt  en *477* 

x$.  Jean  Cholet,  Seigneur  de  la  Cholc- 
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tiere , du  7.  Décembre  1477. , meurt  le 
17.  Septembre 1479. 

1 6.  Jean.  Ricard  de  Genoihlac  , dit  Ga- 

liot , Chevalier,  Sieur  de  Brulfac  , du  $.  Dé- 
cembre 1479. , meurt  le  16.  Mars  • • • !49J* 

17.  Gui , dit  Guinot  de  Lauziere  , du  2t. 

Août  1493.  , meurt  en 1504. 


Jean  de  la  Grange  , Sieur  de  Viel-Châ- 
tel  , fit  la  fonftion  de  Maître  de  l’Ar- 
tillerie à la  journée  de  Fornoue , le  6. 

Juillet  149$. , où  il  finit glorieufcmcnt 
fes  jours. 

Jacques  de  Silly , Sieur  de  Longrai , 
exerça  l’Office  de  Maître  de  l’Artille- 
rie au  Siège  de  Capouc  en  1501. 

18.  Paul  de  ButTerade,  Sieur  de  Cepy, 

Milanois , du  3.  Juin  1 504.  , tué  au  fiege  de 
Ravennc , le  16.  Avril ijti. 

19.  Jacques  de  Genoihlac , dit  Galiot , du 

16.  Mai  iji2. , meurt  en 

20.  Antoine  de  la  Fayette  , Sieur  de  Pont- 
gibaut,  inftitué  Maître  de  l’ Artillerie  de-là 
les  Monts , s’en  démet  en  1515. 

si.  Jean  de  Pomcreuil  fuccetlc  à Antoine 
de  la  Fayette  le  17.  Oébobre  i$i6. , & il  eft 


tué  en 1524. 

22.  Jean , Sieur  de  Taix  , en  1 S46. , des- 
titué en *S47- 

tue  3>  Hefdin  en  x S $ 3. 

2j.  Charles  de  Code  , Comte  de  Briflac, 
du  11.  Avril  1 $47.,  créé  Maréchal  de  Fran- 
ce en  meurt  en  ......  i$6j. 

24.  Jean  d'Eftrées , Sieur  de  Coeuvres,  du 
9.  Juillet  i$$o. , juiqu’en *S^7- 

15.  JeanBabou  , Sieur  de  la  Bourdaifierc  , 
en  1 $67.,  mourut  le  1 1.  Oétobre  . . . 1S69. 

26.  Armand  de  Gontaut  de  Biron  , du  6. 
Novembre  1569.,  Maréchal  de  France  en 
1577.  ,fe  démet  en 1 S78- 


27.  Philibert,  Sieur  de  la  Guiche , du  6. 

Juillet  1 $ 78., fe retire  en  1 S96.  ,&  meurt  en.  1607. 

28.  François  d’Efpinai,  Sieur  de  St.  Luc  , 

du  $.  Septembre  1596.,  tué  le  8.  Septembre.  1597- 

29.  Antoine  d’Eftrées , en  1597.  .donne  fa 

démifionen lS99* 

30.  Maximilien  de  Béthune , Marquis  de 
Rofny,  du  13.  Novembre  IS99-  C’eft  en  fa 
faveur  que  la  Charge  de  Grand-Maître  de 
l’Artillerie  fut  érigee  en  Office  de  la  Cou- 
ronne en  Janvier  1601.  Il  fut  depuis  Duc  & 

Pair  ôc  Maréchal  de  France  , le  démit  en 


1618. , reprit  après  la  féparation  de  fon  fils , 

& fe  démit  le  18.  Septembre  ....  1634. 

3 1 . Maximilien  IL  de  Béthune , Marquis 
de  Rofny  , du  30.  Avril  1618. , meurt  le  pre- 
mier Septembre 1634. 


Henri  de  Schomberg,  Comte  de  Nantcuil, 
exerce  par  commiffion  en  1621.  ôc 
1622. 

Antoine  Ruzé , Marquis  d’Effiat , exerce 
de  même  en  1629. 

32.  Charles  dp  la  Porte  de  laMeilleraye  , 


depuis  Maréchal  de  France,  pourvu  en  . . 1634. 

33.  Armand-Charles  de  la  Porte, Duc  de 

Mazarin  , pourvu  du  vivant  de  fon  pere  , s’en 
démet  en 1669. 

34.  Henri  de  Daillon , Duc  du  Lude , de- 
puis 1669.  jufqu’au  30.  Août 1685. 

35.  Louis  de  Crevant , depuis  Duc  d’Hu- 

mieres  , Maréchal  de  France  , pourvu  en 
Septembre  168 meurt  le  30.  Août  . . 1694* 

36.  Louis-Augufte  de  Bourbon , Duc  du 
Maine,  du' 10.  Septembre  1094.  .meurt  le 

14.  Mai *73*- 
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j-  Louis-Charles  de  Bourbon  , Comte 
d’Eu,  reçu  en  furvivance  en  1710.,  exerce 
depuis  le  14.  Mai *736. 

ARTILLERIE  DE  FRANCE  , Bailliage.  Ce 
Tribunal  tient  Tes  féances  dans  l’Arfenal  de  Paris  , 
Il  eft  compofé  d’un  Bailli  d’épée  , d’un  Lieutenant- 
Général  , d’un  Avocat  & d’un  Procureur  du  Roi. 
E y a outre  cela  , un  Subftitut  du  Procureur  du 
Roi,  un  Greffier,  un  Garde-Sccl , un  Receveur  des 
Confignations  & plufieurs  Huiffiers. 

Les  Officiers  du  Bailliage  de  l’Artillerie  de  Fran- 
ce , que  quelques-uns  nomment  fort  improprement 
le  Bailliage  del'Arfenal  , font  feuls  Juges  civils  & 
criminels  dans  l’enclos  de  l’Arfcnal , Mail , circonf. 
tances  & dépendances.  Ils  connoilTent  par  attribu- 
tion de  tout  ce  qui  concerne  les  poudres  & falpè- 
tres  , leur  fabrication  , les  marchés  de  la  conduite 
pour  les  tranfportcr  dans  les  MagaGns  & Arfenaux. 
Ils  connoilTent  de  même  de  la  cueillette  & amas  de 
terres  & matières  propres  à foire  du  falpêtre  , ainlî 
que  des  refus  faits  aux  Salpétriers  de  l’entrée  dans 
les  granges  , écuries  , celliers  & autres  lieux.  Outre 
cela  , ils  connoilTent  avec  la  même  prérogative  , de 
tout  ce  qui  dépend  de  la  commiffion  du  CommilTaire 
général  des  poudres , ainlî  que  des  traités  fit  mar- 
chés concernant  l’Artillerie , desentreprifes  & achats 
de  chevaux  pour  fon  fervice  , &c. 

ART1N  ou  An  tins  , dans  le  Vcndômois  , an 
Gouvernement  général  d’Orléanois  , Diocefe  de 
Blois , Parlement  de  Paris , Intendance  d’Orléans  , 
Election  de  Vendôme.  On  y compte  140.  feux. 
Cette  ParoiiTe  eft  fituée  fur  la  rive  droite  du  Loir, 
à 4. 1.  & tiers  O.  S.  O.  de  Vendôme  , 8.  & quart 
O.  N.  O.  de  Blois , & 7.  N.  un  quart  à l’E.  de 
Tours.  Il  y a à Artins  une  Commanderie  de  l’Ordre 
de  Malte  , de  la  Langue  de  France  & du  Grand- 
Prieuré  d’Aquitaine.  Cette  Commanderie  vaut  3000. 
liv.  de  rente  à celui  qui  en  eft  pourvu.  Dans  le 
Pouillé  des  Bénéfices  de  l’Ordre  de  Malte , il  eft 
dit  que  la  Commanderie  d’Artin  eft  fituée  en  Tou- 
raine ; c’eft  ce  qui  eft  caufe  que  nous  l’avons  placée 
dans  cette  Province , en  faifont  le  dénombrement 
des  Commanderas  du  Grand-Prieuré  d’Aquitaine. 
Apparemment  que  l’Ordre  de  Malte  fe  conforme 
encore  aux  anciennes  limites  des  Provinces. 


ARTIX , en  Béarn  , Diocefe  de  Lcfcar,  Parle- 
ment & Sénéchauftée  de  Pau  , Intendance  d’Aufch. 
On  y compte  23.  feux.  Cette  ParoiiTe  eft  fituée  fur 
la  rive  droite  difGave , à 3. 1.  N.  O.  de  Pau. 

ARTIX  , en  Quercy  , Diocefe  6t  Election  de 
Cahors , Parlement  de  Touloufe , Intendanced’Aufch. 
On  y compte  4.  feux  & 89.  bellugues  de  feu.  Cette 
ParoiiTe  eft  à 4. 1.  N.  E.  de  Cahors. 

ARTOIS  , Artcjia  , Atrebatcnjîs  Comitatus  t 
Province  avec  titre  de  Comté , ( dont  Arras  eft  la 
capitale  ) , fituée  entre  le  19e.  degré  32.  minutes 
& le  20c.  degré  $ 1 . minutes  de  longitude  , & entre 
le  soc.  degré  00.  minutes  & le  Soe.  degré  $8.  mi- 
nutes de  latitude.  Cette  Province  eft  bornée  au  N. 
par  la  Flandre  Walonne  & par  la  Flandre  Flamin- 
gante ou  Maritime  ( l’une  & l'autre  à la  France  ) ; 
au  S.  par  le  Vermandois , le  Santerrp  , l’Amiénois  & 
le  Ponthieu  ( pays  de  Picardie  ) ; à l’E.  par  le 
Haynaulc  françois  & par  le  Cambrefîs  ; à l’O.  par 
le  Ponthieu,  le  Boulonnois  & leCalaifis.  Elle  a 22. 
fieues  de  longueur  fur  11.  de  largeur  ; ce  qui  peut 
être  évalué  à 190.  lieues  quarrées. 

La  Scarpe , la  Canche  , la  Lys  , la  Laquette , 
la  Meldc  , la  Deule  & l’Aa  font  les  principales 
rivières  qui  arrofent  ce  pays. 

,A^rttîis  un  Pay*  fort  P,at  : ü s’abbaifle  du 
o e de  la  Flandre  ; & c’eft  où  commence  cette 
fiat  comracnce  auffi  ce  qu’on  appelle  Pays- 

* Le  chipât  de  cçtte  Province  eft  plutôt  froid 


art 

qot  ,temï *ti  , & il  eft  d’ailleurs  fort  humide  durant 
la  plus  grande  partie  de  l’année.  Il  n’y  a eu  Art™ 
d' b™  . & aucune  forêt 

eft^fcî  'n  .C\qoi  eft  cirafc  S"'  I'  boit  y 

n"  " y br?lc  guère!  autre  chofe  que 
des  tourbes.  Il  y a moins  d’arbres  fruitiers  que 
dans  aucune  autre  Province  du  Royaume.  Les  foins 
y lont  peu  abondans  : il  y a néanmoins  aifez  de 
pâturages  pour  le  bétail.  La  terre  y eft  d’une  fertilité 
admirable  en  toute  forte  de  grains  : auffi  ce  pays 
eit  regarde  comme  le  Grenier  des  Pays-Bas.  Son 
commerce  roule  entièrement  fur  les  grains , le  iîn 
le  houbfcn  , les  laines  , les  huiles  de  navette  dt  dé 
collas , & les  toiles. 


On  eftime  qu’année  commune  , il  entre  du  côté 
de  Flandres  , dans  la  Province  d’Artois , environ  50. 
milliers  de  fer  en  barre  , en  plaques  & en  clouds  ; 
t6.  milliers  de  cuivre  en  chauderons  , 20.  milliers 
de  ra  fore  s de  charbon  de  terre , too.  milliers  d’ar- 
doife  , pour  6.  à 7000.  livres  de  potteries , dix  mille 
pièces  de  vin  du  Rhin  , 1 50.  milliers  de  laine , trois 
mille  moutons  , 400.  pièces  de  toile  d’Ath  & d’Ou- 
denarde  , 10.  milliers  de  fromage  de  Hollande  , 
Soo.  tonneaux  de  morue  , 40.  milliers  de  beurre 
d’Angleterre  , la  valeur  de  6000.  liv.  en  merceries 
& quincailleries  , 20.  pipes  de  vin  d’Efpagne  , 
3000.  livres  pefant  de  tabac  , 40.  milliers  de  cendres, 
S o.  pipes  d’huile  ; un  certain  nombre  de  peaux 
paflees , plus  ou  moins  confidérable , & dont  fa  va- 
leur approche  de  la  fomme  de  cinquante  mille  livres  ; 
6.  milliers  d'acier,  400.  pièces  de  camelot  de  Va- 
lenciennes , &c.  Les  marchandées  qui  entrent  en 
Artois  par  les  portes  de  France  , conliftent  en  300. 
tonnes  de  morue  , 400.  barriques  de  harengs , 200. 
barriques  de  faumon  , 30.  milliers  de  fromage  , 
x'oo.  milliers  de  beurre  , 1500.  pièces  de  cochon 
Talé,  400.  pièces  de  Cuirs  de  bœuf  tanés  , 10.  mil- 
liers de  cuirs  crus  , 100.  pipes  de  vin  d’Efpagne  , 
10.  pipes  de  vin  du  Rhin  , 400.  tonnes  de  vin  de 
France  , fçavoir  , de  Champagne  , de  Bourgogne  , 
d’Orléans , &c.  ; i $0.  tonnes  d’eau-de-vie  ; beaucoup 
de  fer , de  charbon , d’épicerie , & quantité  d’autres 
fortes  de  denrées.  Ces  diverfes  marchandiiès  ne 
payent  que  des  droits  médiocres  en  entrant  dans  la 
Province  ; mais  avant  que  d’y  entrer , elles  payent 
fur  les  confins  des  droits  très-confidérablcs  , qui  eu 
augmente  de  beaucoup  le  prix  par  rapport  aux  ha- 
bitants du  pays. 

A l’exception  de  la  fabrique  des  toiles , il  n’y  en 
a prefquc  point  d’autres  en  Artois  , du  moins  qui 
foient  de  quelque  confidération.  II  y a eu  cependant 
autrefois  dans  cette  Province  , & fur-tout  à Arras 
même , une  célébré  manufoéhire  de  draps  de  foye , 
de  tapifieries  , &c.  Philippe  le  Hardi  , Duc  de 
Bourgogne  , fit  préfent  à Bajazeth  , Empereur  des 
Turcs  , d’une  très-belle  tapiflèrie,  qui  avoir  été  fa- 
briquée à Arras.  Le  Duc  de  Bourgogne  fit  ce  pré- 
fent à Bajazeth  pour  rcconnoitrc  quelques  bontés 
que  ce  Prince  Othoman  avoit  témoignées  à Ion  fils , 
Philippe  , Duc  de  Nevers  & de  Retbel , le  même 
qui  fut  tué  à la  bataille  d’Azincourt  en 

3ui  quelque  temps  auparavant  avoit  etc  prifonnier 
e Bajazeth. 

Les  peuples  de  la  Province  d’Artois  font  fince- 
res  , fideles , bienfaifans , laborieux  , bons  Soldats, 
attachés  à la  Religion  ôc  jaloux  de  leurs  privilèges. 
Ils  font  dociles  , ouverts , fournis  & reconnoilTans. 
Leur  ^naniere  d’agir , unie  & fimple  , eft  foutenue 
de  difeernement  & de  bons  fens.  Ils  ont  la  plus 
parfaite  confiance  dans  les  perfonnes  avec  Icfquelles 
ils  traitent.  Mais  s’il  leur  arrive  d’être  trompés , 
alors  leur  éloignement  eft  fans  retour.  Ils  paroilïent 
d’un  accès  difficile , mais  quand  on  les  a une  fois 
goûtés , on  s’acctfînmode  fort  facilement  de  leur 
cara&erc. 
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caraftere.  Contens  de  jouir  en  paix  de  l'héritage 
de  leurs  peres  , ils  ne  font  point  dévorés  par  l’am- 
bition ; & ils  préfèrent  une  vie  tranquille  aux  avan- 
tages qu’ils  pourroient  fe  procurer  en  fc  fervant  des 
moyens  qu’emploient  ordinairement  ceux  qui  ont 
le  defléin  de  parvenir. 

Il  y a en  Artois  deux  Evêchés  , Arras  & Saint- 
Omer  , & un  bon  nombre  d’ Abbayes  & de  Mations 
religieufes  de  l’un  5c  de  l’autre  fexe.  On  eftime  que 
le  revenu  total  des  biens  eccléfiaftiques  de  cette 
Province  , monte  année  commune  à la  Comme  de 
onze  cens  mille  livres.  Outre  le  Diocefe  d’Arras  5c 
celui  de  Saint-Omer  , il  y en  a deux  autres  de  qui 
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dépendent  environ  180.  Paroiflès  de  la  Province 
d’Artois,  fçavoir,  le  Diocefe  de  Boulogne  6c  celui 
de  Cambray.  Mais , ainfi  que  la  Jurifdiékion  de  ces 
deux  derniers  Dioccfcs  s’étend  dans  la  Province 
d’Artois  , de  même  la  Jurifdi&ion  des  deux  pre- 
miers s’étend  dans  les  Provinces  voifines  ; fçavoir , 
celle  d’Arras  dans  le  Haynault , ôc  celle  de  Saint- 
Omer  , dans  la  Flandre  Flamingante  ou  Maritime. 

La  Province  d’Artois  ne  forme  avec  celle  de 
Picardie  qu’un  fèul  5c  même  Gouvernement  général 
militaire.  Voye\  Picardie.  Il  y a dans  ce  Gouverne- 
ment plufieurs  Lieutenants  généraux  pour  le  Roi  t 
5c  dont  un  pour  la  Province  d’Artois. 


DÉNOMBREMENT  DE  LA  PARTIE  DU  GOUVERNEMENT 
G t itérai  militaire  qui  comprend  la  Province  d'Artois. 


Un  Lieutenant  General  pour  le  Roi. 


Emoluments 

Villes 

Gouver- 

Lieutenants 

U autres  Places. 

neurs. 

de  Roi. 

Aire 

. 1 . 

. 1 . . 

A/ras 

. I . 

. 1 . . 

Bapaume  . . . '. 

. I . 

, . . . 

Béthune.  .... 

* I • 

* 1 . . 

Château  d’Aire  . . 

. I • 

Comm*.  . 

Château  de  St.  Orner. 

* I . 

Comm d*.  . 

Citadelle  d’Arras.  . 

. I * 

. 1 . . 

Fort  St.  François  d’Airc.  1 . 

Commd'.  . 

Hefdin 

. 1 • 

. 1 . . 

Saint-Omer.  . . . 

. 1 . 

. . . . 

Saint-Venant  . . . 

. 1 . 

. t . . 

Total  1 1 

8 

8 

;,^i8ooo  liv. 


Appointements 
des  Gouverneurs. 
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*JE:3  ^.7 
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u£:3“* 

oooo . .7 

7«..i  4700 


8$o 

J7S° 
. 1060 
tajo 

JOO 


»S°”?4«io 

aijo.  .7 

1700  . .7 

7oo..ji4« 
600 . »? 
joo-.f  9°° 

x8oo.  .7 
320. J1120 

1400 . .7 
1053.  .$H35 

’E::!»- 

SH1::I«8S 


2JO. 


106469 
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Sommes  totales  des  Appointements  , y compris  les  Emoluments. 

Pour  le  Lieutenant  Général  de  la  Province.  18000  I. 

Pour  les  8.  Gouverneurs  particuliers 106469 

Pour  les  $.  Lieutenants-de-Roi  5c  les  3.  Commandants.  . . . • 36848 

Total  1613x7  1* 

Nota.  20.  Il  refte  à ajouter  les  appointements  des  ments  d’ Artillerie , qui  font  répandus  dans  les  diver- 
Majors  , ceux  des  Aides-Majors  , des  Capitaines  fes  places  de  la  Province. 

des  Portes , &cx  En  vertu  de  l’Ordonnance  du  2$.  Février  1716., 

20.  Au  Château  d’Aire,  il  n’y  a point  de  Com-  ôc  de  celle  du  12.  Novembre  1733.,  la  Province 
mandant  en  titre  , mais  feulement  un  Aide-Major.  d’Artois  eft  obligée  de  fournir  deux  Bataillons  de 
30.  Ordinairement  le  Gouverneur  de  la  ville  d’Ar-  milice  , faifant  enfcmble  treize  cens  foixante-huit 
ras  eft  la  meme  perfonne  que  le  Lieutenand-Géné-  hommes  , non-compris  les  Officiers  ; c elt-a-uire  , 
ral  de  la  Province  ; & par  conséquent  le  Sujet  qui  684.  hommes  pour  chaque.  Bataillon, 
eft  pourvu  par  le  Roi  de  ce  pofte  , jouit  de  424*1*  Lorfqu’en  1726.  le  Roi  créa  oc  établit  dans  le 
livres  d’appointements,  y compris  néanmoins  les  Royaume  fîx  Compagnies  de  Ladets  ou  jeunes 
émoluments  qu’il  perçoit  comme  Gouverneur  par-  Gentilshommes,  pour  être  eleves  dans  l exercice 
ticulier  de  la  ville  d’Arras.  militaire  , Sa  majefte  accorda  feize  places  de  Cadet 

En  temps  de  paix  , la  gamifon  ordinaire  des  au  Comté  d’Artois.  Ces .Cadets  dévoient  etre  eleves 
places  de  la  Province  d’Artois  coniiftc  en  quatorze  dans  la  Compagnie  qui  etoit  établie  dans  la  Cita* 
ou  quinze  Bataillons  d’infanterie  , ôc  dix  ou  douze  délie  de  Cambray.  _ . __ 

Efcadrons  de  Cavalerie.  Mais  il  y a , outre  cela  .plu-  La  MaréchaufTéc  de  la  Province  d Artois  connue 
fieurs  Compagnies  d’invalides  5c  plufieurs  détache-  eu  fept  Brigades , dont  deux  dans  la  ville  d Arras  ^ 
Tome  I.  D d d d 
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</ ci0q  autres  dans  les  Réüdencts  i’Jtirc,  Hcf- 
JuiLlM,  Saint-Omer  & iainl-Pol , à une  Brigade 
pour  Chaque  Kclideuce.  Ces  fcpt  Brigades  font 
ftbordonnées  au  Lieutenant  dont  la  Rchdence  elt 
à Arras , & qui  eft  lui-mème  un  des  trois  Lieute- 
nnots  de  la  JVIarechauflce  de  Picardie  de  Artois  , 
Subordonnés  au  Prévôt  général  qui  ré  fuie  à Amiens. 

Nous  avons  parlé  fous  le  mot  Arras , du  Confeil 
provincial  & roumain  d’Artois.  Par  confisquent 
nous  nous  bornons  ici  à remarquer  qu’il  y a dans 
cette  Province  vingt-une  Juridictions  qui  font  d’Ar- 
tois, & qu’outre  ces  Jurifdiétions,  il  y a neuf  au- 
tres Juftices  qui  en  chef  ou  en  quelques  membres 
relèvent  du  Confeil  provincial  d’Artois. 

Les  vingt-une  JurifdiéVions  qui  dépendent  de  la 
Province  d’Artois  , font  le  Confeil  provincial  3t 
Iouverain  d’Artois,  le  Bailliage  d’Aire  , la  Gouver- 
nance d’Arras , la  Salle  épifcopale  d’Arras , le  Cha- 
pitre d’Arras , Aubigny-le-Comtc  , Aubigny-la-Mar- 
che,  Avefne-le-Comte  , Bapaume  , Béthune  , Epi- 
noy  , Hefdin  , Lens  , Lillers  ou  Lilliers , Oiiy  , le 
Bailliage  de  St.  Orner,  l’Echevinajjc  de  Saint-Omer, 
Saint-Pol , Saint-Waaft  d’Arras  immédiat , Saint- 
NJê 'aaft  médiat , 3c  la  Régale  de  Theroucnne  ou  Te- 
rouenne. 

Les  Juridictions  voifines  de  l’Artois  , Sc  qui  re- 
lèvent de  fon  Confeil  provincial  en  tout  ou  en  par- 
tie , font  le  Bailliage  d’Amiens  à Amiens  , Mon- 
treuil , Ardres , fioulonnois  , Calais , Eu , la  Comté- 
Pairie  d’Eu  , Péronne  , Ponthieu  & Royc. 

Il  y a en  Artois  cinq  Maitrifes  particulières  des 
Eaux  & Forêts  ; Ravoir , la  Maîtrife  de  Hefdin  , 
créée  par  Edit  du  mois  de  Février  1691.  ; celles  de 
Tournehem  ,de  Saint-Omer , d’Arras  ôc  de  Bapau- 
me , créées  par  Edit  du  mois  d’Août  1693.  & par 
la  Déclaration  du  5.  de  Février  1694.  Chacune  de 
ces  Maitrifes  particulières  eft  compôféc  d'un  Maî- 
tre , d’un  Lieutenant  , d’un  Garde-Marteau , d’un 
Procureur  du  Roi  3c  d’un  Greffier.  Toutes  les  Maî- 
trifes  particulières  de  la  Province  d’Artois  dépen- 
dent du  Grand-Maître  de  Picardie,  Amiens , Artois 
3c  Flandres  , qui  rélide  ordinairement  à Paris. 

Pour  ce  qui  concerne  la  finance  ôc  l'adminiftra- 
tioo  économiqiuj , la  Province  d’Artois  avoit  dé- 
pendu de  la  Généralité  de  Intendance  d’Amiens 
depuis  fa  réunion  à la  Couronne  , jufqu’en  1754., 
que  par  un  Arrêt  du  4.  du  mois  d’Août  de  la  même 
année  , le  Roi  jugea  à propos  de  réunir  la  Province 
d’Artois  à l’Intendance  de  Flandres.  Le  motif  de 
cette  réunion , ainfi  que  nous  l’avons  déjà  remarqué 
fous  le  mot  Amiens  Généralité  , fut  qu’il  y avoit 
pluiieurs  affaires  communes  entre  la  Province  de 
Flandres  & celle  d’Artois,  qui  demandoient  d’être 
traitées  par  le  même  Intendant. 

En  paflant  fous  la  domination  du  Roi , la  Pro- 
vince d’Artois  a confervé  tous  les  privilèges  dont 
elle  étoit  en  polïeflion.  Parmi  ces  privilèges , la  te- 
nue des  Etats  eft  un  des  principaux. 

L’ufage  d’afiêmbler  les  Etats  dans  cette  Province 
eft  fi  ancien,  qu’il  feroit  difficile  d’en  trouver  l'ori- 
gine. Cet  ufage  n’a  même  fouftert  d’interruption 
que  depuis  1640.  jufqu’en  1659.  Après  la  paix  des 
Pyrénées  (conclue  en  1659.  _),  le  Roi  voulut  bien 
rétablir  l’Artois  dans  fes  anciens  privilèges.  En  con- 
féquencc  de  cette  grâce  , la  première  Allcmblée  des 
Etats  fe  tint  dans  la  ville  de  Saint-Fol  ( à 5. 1.  de 
quart  O.  N.  O.  d’Arras  ) , au  mois  de  Mars  de  l’an 
ï66o.  Depuis  ce  temps  , les  Etats  fe  font  tenus  ré- 
piliércmeut  tous  les  ans,  & prefque  toujours  dans 
la  ville  d’Arras. 

La  convocation  de  ces  Etats  fe  fait  par  Lettres- 
«uir ,MCS'  rn  ^ot^me  Cl ommiffion,  adrrifecs  aux  Com- 
li  Pardes  Lettres  de  cachet  particu- 

iicxcs , adrcltees  à tous  ccuxquc  Sa Majeité  y appelle. 
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Car , quoique  les  Etats  foient  compofés  du  Clergé , 
de  la  SoUnTe  & du  Tiers-Etat  de  la  Province,  ce- 
pendant perfonne  n’y  eft  reçu  , s’il  ne  préfentc  Ct 
Lettre  de  cachet , dSc  n’importe  pas  que  le  préten- 
dant ait  d’ailleurs  les  titres  3c  les  qualités  néeeÊ 
faircs.  On  exige  à la  vérité  ces  titres  3t  ces  qua- 
lités , mais  outre  cela  il  faut  abfolument  être  pourvu 
de  la  Lettre  de  cachet.  Avant  l’ouverture  des  Etats 
le  Secrétaire  de  ce  Corps  fait  l'cnrégiftrement  des 
diverfes  Lettres  de  cachet  qui  lui  font  produites  ; 
formalité  qui  eft  également  indifpenfahle.  La  féanre 
aux  Etats  eft  toujours  perfonuelle , de  on  ne  peut 
y affifter  par  Procureur. 

Le  jour  de  l’ouverture  des  Etats , le  Clergé , la 
Nobleile  de  le  Tiers -Etat  s’étant  rendus  dans  la 
Salle  de  l’Hôtel , les  Députés  généraux  de  ordinai- 
res vont  au  nom  de  la  Compagnie  avertir  les  Coin, 
mifîàires  du  Roi  que  l’Aflèmblée  eft  formée.  Cet 
avertifl’ement  fe  fait  chez  le  premier  des  Commif- 
faires.  Les  mêmes  Députés  fe  trouvent  enfuite  à la 
porte  de  l'Hôtel  des  Etats  pour  recevoir  les  Coro- 
miflàires  & les  conduire  dans  la  Salle. 

Le  Gouverneur  de  la  Province  eft  placé  au  fond 
de  la  Salle , ayant  à fa  droite  & à fa  gauche , fur 
la  même  ligne , le  Lieutenant  - Général  pour  le 
Roi  en  Artois,  3c  l’un  des  Lieutenants  de  Roi  al- 
ternativement. L’Intendant , le  premier  Prélîdent 
du  Confeil  d’Artois,  le  premier  des  Conuniflâiret 
du  Roi , ont  chacun  un  fauteuil , «Sc  les  autres  des 
chaifcs. 

Le  Clergé  occupe  le  côté  droit  de  la  Salle.  L’E- 
vêque d’Arras , Préfîdent-né  de  l’Ordre  du  Clergé, 
3c  l’Evêque  de  St.  Orner  ont  chacun  un  fauteuiL 
Les  Abbés  3c  les  Députés  des  Chapitres  font  cn- 
furtc  fur  des  bancs  par  ordre  d'ancienneté  de  leurs 
Bénéfices. 

La  NoblefTe  occupe  le  côté  gauche  de  la  Salle  , 
& elle  eft  affilé  fur  des  bancs , fans  qu’il  y ait  au- 
cun rang  déterminé  pour  ceux  qui  compofent  cet 
Ordre.  Le  quarré  de  la  féance  eft  fermé  par  le 
Tiers-Etat.  Les  trois  Députés  ordinaires  font  hors 
de  rang , affis  à un  bureau  devant  le  Tiers-Etat  3c 
vis-à-vis  des  Commiftaires  du  Roi. 

On  commence  l’ouverture  de  l’Aflemblée  par  b 
leéhirc  de  la  Lettre  que  le  Roi  écrit  aux  Etats 
- pour  faire  reconnoîtrc  fes  CommilTaircs.  On  lit  en- 
fuite  leurs  commiifions  ; & après  que  le  Gouverneur 
s’eft  expliqué  en  peu  de  mots  , l’Intendant  fait  ua 
di  (cours  3c  conclut  par  la  demande  d’un  don  gra- 
tuit. Depuis  la  prife  de  Saint-Omer  ( en  1677. 
ce  don  gratuit  a toujours  été  de  quatre  cens  mille 
livres  tous  les  vans.  Le  Préfident  de  F A Semblée 
répond  au  nom  des  trois  Ordres  , 3c  après  cela 
les  CommilTaircs  du  Roi  fe  retirent , étant  recon- 
duits par  les  Députés  ordinaires.  Ces  Députes  re- 
viennent enfuite  à leurs  places.  Alors  les  Députes 
en  Cour , nommés  par  la  précédente  Aflèmblee , 
rendent  compte  des  affaires  dont  ils  ont  été  char- 
ges auprès  de  Sa  Majefté.  Après  quelques  delibera- 
tions , on  fixe  le  jour  de  ce  qu’on  appelle  la  rej onc- 
tion des  Etats. 

Autrefois  les  Etats  s’ajoumoient  à un  mois  ou 
fix  femaines , 3c  pendant  ce  temps  ils  s’aflembloicnt 
en  particulier  pour  examiner  les  affaires,  ou  us  ue- 
putoient  à la  Cour  pour  faire  des  remontrances. 
Mais  on  a retranché  toutes  ces  formalités,  oc  la 
rejonélion  fe  fait  peu  de  jours  après  la  première 
Alfemblée. 

Les  trois  Corps  s’étant  ralTemblés  an  jour  mar- 
qué, ils  fe  feparent  prefque  aulfitôt,  3c  fe  retirent 
dans  leurs  Chambres  particulières  , où  ils  délibè- 
rent fur  les  points  repréfentés  tant  par  les  Commu- 
faires  du  Roi , que  par  les  Députés  généraux.  Les 
Corps  ayant  pris  fcparcment  leur  réfoiution  lur 
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chacun  des  points  mis  en  délibération  , ils  fe  la 
communiquent  par  des  conférences  particulières 
qui  fe  font  de  la  maniéré  fuivante. 

La  Noblefle  nomme  quatre  Députés , qui  avec 
le  Greffier  vont  à la  Chambre  du  Clergé  » & y étant 
arrivés , le  Greffier  fait  la  IcéUirc  de  chaque  point 
l’un  après  l’autre  , obfervant  après  la  leélurc  du 
premier , de  lailTer  lire  par  le  Greffier  du  Clereé 
l’arrêté  que  ce  Corps  en  a fair.  Après  cela , il  lit 
celui  de  la  Noblefle , & continue  ainfî  l’un  après 
l’autre  jufqu’à  la  fin. 

Le  Tiers-Etat  fe  rend  enfuite  dans  la  Chambre 
du  Clergé,  & le  Greffier  de  ce  troifïeme  Corps  y 
fait  la  le&ure  des  points  & des  délibérations,  con- 
formément à ce  qui  a été  pratiqué  par  le  Greffier 
de  la  Noblefle.  Immédiatement  après  , le  Tiers- 
Etat  paflu  dans  la  Chambre  de  la  Noblefle  , Ci  y fait 
la  même  chofe. 

Ces  conférences  particulières  étant  finies  , les 
trois  Corps  en  tiennent  une  générale  dans  la  grande 
Salle,  & les  délibérations  s’y  terminent  ainii  que 
nous  l’allons  expliquer. 

Le  Greffier  des  Etats  recommence  la  leébure  des 
points.  Enfnitc  les  Greffiers  particuliers  lifent  l’an 
après  l’autre  les  délibérations  de  leurs  Corps  ref- 
pcétifs , fur  chaque  point.  Lorfque  les  trois  Corps  , 
ou  deux  au  moins  conviennent  de  quelque  point, 
les  Députés  du  Tiers-Etat  forment  en  conféquence 
une  refolution  qu’on  écrit  fur  le  champ  , Ci  qui 
eft  lue  publiquement.  On  paflè  enfuite  à la  déciiion 
d’un  autre  point , Ci  ainii  de  point  en  point  jufqu’i 
la  fin.  Mais , lorfque  les  trois  délibérations  font  dif- 
férentes les  unes  des  autres , la  matière  s’agite  de 
nouveau , Ci  on  prend  , pour  conclure  , les  fuffirages 
de  tous  les  Corps.  C’ell  l’Evêque  d’Arras  qui  re- 
cueille les  voix  du  Clergé.  Le  Député  de  la  No- 
blefle en  fait  autaut  de  Ion  côte  ; & celui  du  Tiers- 
Etat  fait  la  même  chofe  par  rapport  à fon  Corps. 
Après  cela , la  réfolutton  clt  arrêtée  à la  pluralité 
des  voix  , non  des  perfunnes  , mais  des  Corps , deux 
emportant  toujours  le  troificme  , excepté  dans  les 
matières  de  pure  grâce  , où  le  concours  des  trois 
Corps  cft  toujours  nécelfaire. 

La  Chambre  Eccléliailique  eft  compofée  des  Evê- 
ques d’Arras  & de  Saint-Omer  ; des  Abbcs  de  Saint- 
Waaft,  d’Auchin,  de  Saint-£ loi, d’Arouaife, d’Eau- 
court  , de  Hénin-Lictard  & de  Marville  , tous  du 
Dioccfe  d’Arras  ; des  Abbés  de  Saint-Berthin  , de 
Clairnvarais , de  Chooques  Ce  de  Ham,  tous  du 
Diocefe  de  Saint-Omer  ; des  Abbés  d’Auchy  , de 
Blanchy,  de  Ruiflcauville  & de  Saint- Auguftin  , 
du  Diocefe  de  Boulogne  ; des  Abbés  de  Dammar- 
tin  , de  Saint-  André  oe  de  Saint-Jean  , du  Dinccfc 
d’Amiens  ; des  Députés  des  Chapitres  d’Arras  , 
d’Aire  , de  Béthune , de  Lens , de  Lilliers  , de  St. 
Fol  , de  Hefdin  Ce  de  Fauquemberge  , tous  au 
nombre  de  deux  , à l’exceotion  du  Chapitre  d’Ar- 
ras qui  a trois  Députés  (ans  compter  le  Prévôt. 
( Députés  de  la  Chambre  Ecclclialtique  , x.  Evê- 
ques, 1 3.  Abbés  & x8.  Représentants  des  Chapi- 
tres ; en  tout  38.  Députes  ). 

La  Chambre  de  la  Noblefle  cft compofe'e  d’environ 
foixante-dix  Gentilshommes.  Tous  ceux  qui  font 
reconnus  nobles  , au  moins  de  cent  ans , tant  du 
c&té  paternel  que  du  côté  maternel , de  qui  ont  une 
Terre  à clocher  en  Artois , peuvent  efpérer  d’être 
membres  de  cette  Chambre,  fimpendant  , depuis 
quelque  temps,  le  Roi  n’accord^Plis  auffi  facilement 
qu’autrefois  , l’entrec  aux  Etats  ; Ce,  ainii  que  nous 
l’avons  déjà  dit , pedbnne  ne  peut  y être  admis  ians 
avoir  obtenu  de  Sa  Majefté  une  Lettre  decachet  qui 
donne  droit  de  s’y  préfenter.  l,e  Député  de  la  No- 
blefle  préfide  à cette  Chambre  : c’eft  lui  qui  re- 
cueille les  voix  , & qui  porte  la  parole  pour  tout  le 
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Corps.  I.es  Seigneurs  qui  y paroiflent  avec  plus 
d’éclat , font  les  Princes  de  Bournonville  , d’îfen- 
ghien  , d’Efpinoy , de  Robecq  , le  Marquis  de  Sb- 
luces , Cic. 

La  Chambre  du  Tiers -Etat  eft  compofée  des 
douze  Echevins  d’Arras  qui  ne  font  qu’une  feule 
voix , & des  Députés  des  Magiftrats  de  St.  Orner  , 
d’Aire , de  Béthune  , de  Lens  , de  Bapaume  , de 
Hefdin  , de  Saint-  Pol , de  Pernes  & de  Lilliers. 
C’eft  le  Député  du  Tiers-Etat  qui  pré6de  à cette 
Chambre  , qui  recueille  les  voix  Ce  qui  porte  la  pa- 
role pour  toute  la  Chambre. 

Toutes  les  affaires  tant  générales  que  particu- 
lières fe  règlent  dans  l’Aflémblée  des  Etats  ; Ce  cette 
Aflcmblée  dure  ordinairement  quinze  jours  oq  trois 
fernaines.  Ceux  qui  ont  fait  des  pertes  par  accident 
de  feu , de  grêle  ou  autrement , y demandent  l’exem- 
ption ou  la  diminution  de  leur  taxe.  Les  Fermiers 
des  Etats  qui  prétendent  des  indemnités  , y font 
leurs  repréfentations.  Mais  la  principale  occupation 
de  ce  Corps  tend  au  recouvrement  oes  fournies  que 
la  Province  eft  obligée  de  fournir  en  conféquence 
des  demandes  de  Sa  Majefté. 

Nous  avons  déjà  dit  que  le  don  gratuit  eft  fixe 
en  quelque  forte  3400.  mille  livres.  Mais  la  dépenfe 
des  fourrages  , qui  forme  un  article  particulier , cft 
plus  ou  moins  forte  , félon  qu’il  y a plus  ou  moins 
de  Cavalerie  dans  les  places.  Cet  article  a monté 
fbuvent  à la  Comme  de  $oo.  mille  livres. 

Le  revenu  ordinaire  des  Etats  ne  confifte  qu’en 
oftrois  fur  les  beftiaux  , fur  les  boiflons  , telles  que 
les  bieres  , les  vins  Ci  les  eaux-de-vie.  Année  com- 
mune , ce  produit  donne  la  fomme  de  4.  ou  Soo. 
mille  livres.  Les  fonds  extraordinaires  fe  tirent 
d’une  impolition  générale  appeliée  le  Centième  qui 
rapporte  1 1 Ç.  mille  livres  , quand  elle  eft  entière. 
Cette  impolition  fut  établie  par  les  Efpagnols  en 
1569.  Tous  les  biens  tenant  nature  de  fonds  , Ici 
terres  à labour , les  près  , les  bois , les  maifons  , tant 
des  villes  que  de  la  campagne  , furent  alors  eftimes 
par  des  Commiflaires  , qui  arrêtèrent  des  rôles 
d’impofition  par  rapport  au  Centième  de  la  valeur 
de  chaque  fonds.  Dans  la  fuite ces  rôles  ont  été 
récolés  & vérifiés  avec  tant  d’exarlirude , qu’il  n’y  a 
pas  unepiece  de  terre  qui  n’y  foit  comprile.  Cette 
efpecc  de  cadaftre  eft  la  réglé  immuable  des  impo- 
litions.  Néanmoins  lorfqu’il  arrive  que  les  fonds 
changent  de  nature  ou  diminuent  de  valeur  par  des 
événements  qui  ne  font  pas  du  fait  des  propriétai- 
res , les  Etats  y pourvoient.  Mais  , quand  ces  di- 
minutions arrivent  par  négligence  ou  faute  de  con- 
duite , on  n’y  a aucun  égard.  Que  cette  réglé  eft 
fage  ! combien  de  gens  ne  rctiendroit-elte  pas  dans 
leur  devoir , fi  elle  étoit  établie  par-tout  ! 

Le  Centième  eft  multiplié  en  proportion  des 
befoins  de  la  Province.  11  y a eu  des  temps  que  l’Ar- 
tois a payé  jufqu’à  fix  centièmes.  Pcrfonne  n’eft 
exempt  de  cette  impolition.  Le  Clergé  Ce  la  No- 
blefle y font  fujets  , aufli-bien  que  les  habitants  des 
villes  Ce  ceux  de  la  campagne  ; mais  avec  cette  dif- 
férence que  les  terres  Ce  les  maifons  que  le  Clergé 
& les  Gentilshommes  occupent  ou  font  valoir  par 
leurs  mains  , ne  payent  qu’un  centième  par  an  , 
au  lieu  que  les  héritages  qu’ils  donnent  à ferme  font 
fujets  à tous  les  centièmes  qu’on  impofe. 

Le  réglement  des  fonds  & des  dépenfes  fait  la 
principale  occupation  des  Etats.  Quand  ils  fe  répa- 
rent , ils  remettent  l’exécution  de  leurs  Arrêts  à 
trois  Députés  qu’on  nomme  les  Dijutés  ordinaires 
des  Etats  : dans  le  cours  de  l’année  , ces  derniers  re- 
préfentent  le  Corps  des  Etats.  Quant  à ce  qui  re- 
garde les  affaires  dont  la  déciiion  dépend  de  la  vo- 
lonté du  Roi , l’Aflemblcc  en  drefle  un  cahier  qu’elle 
fait  préfenter  à Sa  Majefté  par  trois  Députés  qui 
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î 9 * 1 la  Cour  pour  enfnlliciter  l’expédition. 

r’°îa «qu’on  nommeordinairement  Us Député, 

î ? cZ. lly  • ,n«'re  „ne  troifieme  cfpecc  de  De- 
mités  qu'on  nomme  Us  Déparé,  de.  Compte,.  Ces 
dernier,  font  chargés  de  la  reddition  des  comptes , 

tant  pour  la  recette  que  pour  la  depcnfc.  _ 

Les  Députés  ordinaires  ainfi  que  les  Députes  des 
comptes  , ne  font  changés  que  de  trois  en  trois  ans. 
Mais  les  Députés  en  Cour  font  nommes  tous  les  ans 
par  l’Aflembléc.  . 

Rien  de  plus  beau  , rien  de  plus  louable  que  le 
rcle  & l’union  des  divers  Sujets  qui  compofcnt  les 
Etats  d’Artois.  Chacun  y concourt  avec  ardeur  à 
l’utilité  publique.  Perfonne  n’y  fait  valoir  des  droits 
particuliers  , des  prérogatives  , des  privilèges  qui 
tendent  à s’exempter  des  charges  de  à les  faire  palier 
fur  d'autres.  L’intention  du  Roi  dirige  celle  des 
Etats.  S’ils  délibèrent , ce  n’ett  que  pour  exécuter 
ce  que  délire  le  Monarque  de  pour  faire  une  égale 
répartition  des  charges.  Donner  au  meilleur  des 
Maîtres  , des  preuves  toujours  réelles  de  zele  , 
d’amour  de  de  vénération,  de  à la  patrie  des  marques 
toujours  certaines  de  juflice  , d’équité  de  d’atta- 
chement , c’eft  ce  que  fc  propofent  les  Etats  d’Ar- 
tois quand  ils  s’aflemblcnt. 

Le  Roi  Louis  XIV.  accorda  pour  toujours  aux 
Etats  d’Artois  , qu’il  ne  feroit  établi  aucun  Bureau 
de  Douanne  dans  l’étendue  de  cette  Province. 

Il  n’y  a point  non-plus  de  Gabelles  en  Artois.  Le 
fel  gris  y cft  interdit.  Les  habitants  de  cette  Pro- 
vinces ne  peuvent  faire  aucun  amas  de  fel  blanc  , 
au-deli  de  ce  qui  leur  cil  néce  flaire  pour  l’ufage  de 
ladépcnfe  de  leurmaifon  pendant  fixmois  , à raifon 
de  cent  livres  pefantpour  fept  perfonnes  par  chacun 
an  , conformement  à l’article  XXIV.  du  titre  XVI. 
de  l’Ordonnance  de  1680.  , de  fous  les  peines 
portées  par  l’Arrêt  du  19.  Février  1710.  , de  par 
celui  du  1 6.  Juin  1721. , dec. 

Outre  le  don  gratuit  de  la  dépenfe  des  fourrages 
qui  montent  enfemble  à 900.  mille  livres  ou  envi- 
ron , de  outre  l’impofition  de  plufieurs  centièmes  , 
les  États  d’Artois  ont  accordé  en  divers  temps  , 
d’autres  fommes  au  Roi  ; de  Sa  Majcfté  a tiré  plu- 
lïeurs  fois  de  cette  Province  jufqu’à  trois  millions  de 
livres  par  an.  Un  feul  centième  produit  2 1 5.  mille 
livres  , de  parconféqucntlesfix  centièmes  donneront 
douze  cens  quatre-vingt-dix  mille  livres. 

Le  revenu  domanial  du  Roi  en  Artois  confifte 
en  ccnfivcs  , en  rentes  foncières  de  feignenriales  de 
en  différentes  fortes  de  droits  , dont  le  produit  total 
monte  à 77.  mille  livres  , de  les  charges  ordinaires 
à $1161.  liv.  : de  forte  qu’il  ne  refte  au  profit  de 
Sa  Majefté  que  25839.  livres.  Mais  les  bois  ne  font 
point  compris  dans  cet  article.  La  vente  de  ceux 
dcTournehoud  rend , année  commune , 26044.  liv.  ; 
les  bois  de  Saint-Omer  rendent  14637.  liv.  ; ceux 
de  Hefdin  23003.  liv. , Ôc  ceux  d’Arras  3229.  liv. 
Total  69974.  liv.  Sur  cela  il  faut  déduire  les  charges , 
qui  confiftent  en  gages  d’Oflkiers , chauffages  dt  au- 
tres qui  montent  à 8155.  liv.  Ainfile  revenu  doma- 
nial au  Roi  en  Artois,  monte  feulement  à 84658.  liv. 

La  Province  d’Artois  eft  divifee  en  plulicurs 
Diftri&s  qui  font  tous  connus  fous  le  nom  de  Bail- 
liage , à l’exception  du  Diltriét  d 'Arras  auquel  on 
donne  le  nom  de  Gouvernance.  Selon  la  plupart  des 
Mémoires  qui  nous  ont  été  communiques  , nous  ne 
devons  compter  en  Artois  que  huit  Bailliages  de  une 
Gouvernance.  Mais  félon  quelques-uns  de  ccs  Mé- 
moires , il  faudroit  ajouter  un  neuvième  Bailliage  , 
celui  de  Saint-V enant  ; de  félon  d’autres  un  dixie- 


mej  .celui  de  Perner.  Dans  ce  doute,  nous  avons 
yrcforc  d’employer  le  dénombrement  où  le  Bailliage 
ai  b"CÎ-  **e  trouvc  compris  dans  celui  de  Saiut-Polt 
«Me  Bailliage  de  Saiat-yeruu:  dans  celui  dcLUliers. 
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Il  cft  à propos  de  remarquer  qu’en  Artois  quand 
il  cft  queftion  de  lever  quelque  lubfide  , ou  d’établir 
quelque  impolîtion  , on  ne  compte  point  par  Paroif- 
les  ni  par  feux  , mais  par  Communautés  dt  par 
perfonnes. 

Du  temps  de  Céfar  , la  Province  d’Artois , félon 
l’étendue  qu’elle  a préfentement , étoit  habitée  par 
les  Atrebates  dt  par  une  partie  des  Moriiti.  Sous 
Honorius , cette  Province  étoit  comprife  dans  ia 
féconde  Belgique. 

De  la  domination  des  Romains , l’Artois  paflà 
fous  celle  des  François.  Ce  pays  fut  un  des  premiers 
que  les  Francs  conquirent  dans  les  Gaules , fous  le 
règne  de  Clodion.  Depuis  ce  temps , ils'  en  furent 
les  maîtres  jufqu’en  863.  que  Charles  le  Chauve  le 
donna  , à ce  qu’on  prétend  , pour  dot  à Judith , 
fa  fille , qu’il  maria  à Baudouin  1.  Bras-dc-Fer  , 
Comte  de  Flandres. 

Les  Comtes  de  Flandres  confervcrcnt  l’Artois , 
jufqu’en  1180.  que  le  Comte  Philippe  d’Alfacc  le 
démembra  de  fes  Etats  de  le  donna  pour  dot , dans 
la  même  étendue  qu’il  a préfentement , à Ifabclle 
de  Haynault , fa  niccc  , qui  époufa  I’hilippe-Auguf- 
te  , Roi  de  France. 

Le  7.  de  Juin  de  l’an  1237.  ce  pays  fut  érigé 
en  Comté  , fous  le  titre  de  Comté  d’Artois  , par  le 
Roi  Saint-Louis  IX.  qui  en  même  temps  le  donna 
à fon  frère  puîné  , Robert  I.,  le  meme  qui  fut  tué 
à la  première  bataille  de  Maflôurc  en  1 249. 

Robert  H. , fils  de  Robert  I. , fuccede  à fon  père 
en  1249.  , de  il  cft  tué  à la  bataille  de  Courtrai 
(à  12.  1.  un  tiers  N.  N.  E.  d’Arras  ) , de  trente 
coups  de  pique,  le  10.  Juillet  1302. 

Mathilde  ou  Mahaud  de  France,  fille  de  Robert  II. , 
obtint  le  Comté  d’Artois  fur  fon  neveu  Robert 
d’Artois  , à caufc  que  la  ref'réjentaticn  n’avoit  point 
lieu  par  rapport  à ce  Comté  ; dt  elle  fut  maintenue 
dans  fa  polleflîon  par  deux  Arrêts , l’un  de  1309. 
de  l’autre  de  1318.  Elle  avoit  époufé  en  1191. 
Othon  IV.  Comte  de  Bourgogne  , mort  en  130*. 
ou  1303.  La  ComtciTe  Manaud  meurt  elle-même 
le  27.  Octobre  1329.  Voye\  la  note  qui  eft  à ia  fin 
de  cet  article. 

Jeanne  I.  , fille  de  Mahaud  & d’Ocbon  IV.  , 
hérita  des  Comtés  d’Artois  dt  de  Bourgogne.  Elle 
époufa  Philippe  le  Long , Roi  de  France  , dt  elle 
mourut  le  ai.  Janvier  1329. , neuf  mois  avant  fa 
mere. 

Jeanne  II.  de  France  , fille  de  Jeanne  I.  d:  ce 
Philippe  le  Long,  hérita  des  Comtés  d’Artois  dt  de 
Bourgogne.  Elle  ^Mufa  en  ïjl8.  Eudes  IV.  Duc 
de  Bourgogne  , mourut  en  1 347-  Dès  l’an 

1335.  elle  avoit  remis  le  Comté  d’Artois  à fon  fils, 
Philippe  I. , qui  mourut  avant  là  mere,  en  134^- 

Philippe  II.  du  Rouvre  , fils  de  Philippe  I.  dt  de 
Jeanne  I.  Comtcfle  d’Auvergne  & de  Boulogne, 
fa  femme,  fuccéda  au  Comté  d’Artois  en  ,34d*. 
de  mourut  en  1361. , âgé  feulement  de  16.  ans.  Ce 

Comte 
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Comte  avoit  époufé  Marguerite  III. , fille  unique 
Si  héritière  de  Louis  III.  Comte  de  Flandres  , de 
MaJincs , d’Anvers  , Sic.  ( morte  en  140$.  ) ; mais 
on  croit  que  ce  mariage  ne  fut  pas  confommé. 

Marguerite  I.  de  France  , fille  de  Philippe  le 
Long  Si  de  Jeanne  I.  , Sc  feeur  de  Jeanne  II. 
Comtefle  d’Artois  & de  Bourgogne , fuccéda  en 
1361.  à Philippe  II.  fon  petit-neveu.  Elle  avoit 
époufé  Louis  lL  Comte  de  Flandres  , tué  à la 
bataille  de  Crécy  en  1 346.  Cette  Princciïc  mourut 
en  1382. 

Louis  m.  de  Flandres  , dit  de  Male  , fils  de 
Marguerite  I.  5c  de  Louis  IL , fuccéda  à fa  mere 
en  138*.  Si  mourut  en  1383.  Il  avoit  époufé  fuc- 
ceffivement  deux  femmes  , que  nous  défignons  tou- 
tes deux  par  le  nom  de  Marguerite  II. 

Marguerite  III.  de  Flandres,  fille  de  Louis  III. 
Si  la  même  qui  avoit  été  mariée  ( ou  plutôt  fiancée) 
à Philippe  II.  du  Rouvre  , mort  en  1361.,  fuccede  au 
Comte^  d’Artois  en  1383.  En  J 369,  elle  avoit  épou- 
fé , en  fécondés  noces  , Philippe  de  France  , dit  le 
Hardi  , quatrième  fils  du  Roi  Jean.  Ce  même  Phi- 
lippe , qui  meurt  en  1404. , eft  le  chef  de  la  fécondé 
Mai  fon  royale  de  Bourgogne.  Le  Roi  fon  pere  lui 
avoit  donne  ce  Duché,  des  l’an  1363. , à titre  d’ap- 
panage , rcverfible  à la  Couronne  faute  d’hoirs  mâles. 
Voye\  Bourgogne  Duché. 

Charles  le  Hardi  de  France  , fils  de  Philippe  le 
Bon  Si  arricrc-petit-fils  de  Philippe  le  Hardi , fut 
Duc  de  Bourgogne  , Comte  d’Artois  , do  Flandres , 
de  Bourgogne  ( de  Franche-Comté  ) , 5cc.  ; Si  il  fut  le 
dernier  Prince  de  la  Mailon  de  France  qui  pofleda 
le  Comté  d’Artois.  Ce  Prince  perdit  la  vie  à la 
bataille  de  Nancy  en  1477. 

Marie  de  Bourgogne  , fille  unique  & héritière  de 
Charles  le  Hardi , époufa  Maximilien  d’Autriche, 
fils  de  l’Empereur  Frédéric  III.  , & lui  porta  en 
mariage  le  Comté  d’Artois  , la  Franche-Comté  , 
la  Flandre  , le  Charolois , &c.  Elle  mourut  à Bruges 
le  25.  Mars  1483. 

L’Empereur  Charles-Quint , fils  de  Philippe  III. 
d’Autriche , qui  étoit  lui-même  fils  de  Maximilien 
Si  de  Marie  de  Bourgogne  donna  l’Artois , les  Pays- 
Bas  Si  la  Franche-Comté  à Philippe  II. , Roi  d’Ef- 
pagne,  fon  fils.  En  1598.  le  même  Philippe  IL 
donna  les  Pays-Bas  Catholiques , dont  la  Flandre 
Sc  l’Artois  faifoient  partie  , à l’Infante  Ifabelle- 
Claire-Eugenie  , qu’il  avoit  eue  de  fon  premier 
mariage  *,  5c  il  laifla  à Philippe  III. , né  du  fécond 
lit , le  refte  de  (es  Etats  dans  lefqucls  étoient  com- 
pris les  Comtes  de  Bourgogne  & de  Charolois. 

L’Infante  Ifabcllc  - Claire  - Eugénie  mourut  fans 
poftérité  en  1634.  Elle  avoit  époufé  l’Archiduc  Al- 
bert ( mort  en  1621.),  fils  de  l’Empereur  Fer- 
dinand II. 

Philippe  IV.  d’Autriche  , Roi  d’Elpagne  , fuc- 
céda à fa  tante  par  droit  de  reverfion  , ainfi  que 
cela  avoit  été  ftipulé  dans  la  donation  que  Phi- 
lippe II.  avoit  faite  ü l’Infante  lfabelle.  C’e'ft  fous 
Philippe  IV.  que  l’Artois  fut  conquis  par  les  Fran- 
ois  en  1 640. , Sc  il  leur  a été  cédé  par  la  paix 
es  Pyrénées  en  1659. , & par  celle  de  Nimcgue 
en  1678. 

En  1 7S7-  le  Roi  a donné  le  titre  de  Comte  d’Ar- 
tois à l’un  de  fes  petits-fils  , fils  de  Monfcigneur  le 
Dauphin. 

Nota.  Nous  avons  dit  ci-devant  que  Mathilde  ou 
Mahaut  de  France  obtint  le  Comté  d’Artois  fur 
fon  neveu  Robert  d’Anois , à caufe  que  la  repré- 
fentation  n'avoit  pas  lieu  par  rapport  à ce  Comté. 
Mais  il  eft  à propos  de  remarquer  à ce  fujet , que  la 
Coutume  d’Artois  n’admet  point  la  repréfentation , 
non-feulement  en  ligne  collatérale  , mais  pas  même 
en  ligne  diretie.  Au  refte , outre  les  Arrêts  de  1309. 
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5c  1318.  que  nous  citons , il  eft  des  Auteurs  qui  en 
citent  un  autre  de  1299. 

ARTOLSHE1M  ou  Aatelheim  , dans  1a  haute 
Alface  Si  fur  les  confins  de  la  batte , Diocefe  de 
Strasbourg,  Confeil  fouverain  & Intendance  d’ Al- 
face , Bailliage  de  Marckolsheim.  On  y compte  33; 
feux.  Ce  lieu , qui  a le  titre  de  Seigneurie  particu- 
lière , eft  fitué  à une  petite  diftance  de  la  rive  gau- 
che du  Rhin  , à une  1.  N.  E.  de  Marckolsheim , 5c 
2.  E.  S.  E.  de  Scheleftadt. 

ARTON  ou  Auxon,  en  Bourgogne,  Dioccfe de 
Langres  , Parlement  & Intendance  de  Dijon  , 
Comté  de  Noyers  , Recette  d’Avalon.  On  y compte 
25.  feux.  Cette  Paroifl’e  eft  fituée  fur  la  riviere  de 
Sçrain , à trois  quarts  de  lieue  N.  O.  de  Noyers , 
& à $.  J.  N.  N.  E.  d’Avalon. 

ARTONGES  ou  Artouges  , dans  la  Brie  Cham- 
penoife , Dioccfe  5c  Intendance  de  Soiftons , Par- 
lement de  Paris , Election  de  Château-Thierry.  On 
y compte  $2.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  à 2.  1.  5c  trois 
quarts  S.  E.  de  Château-Thierry.  Il  y a à Artongca 
une  Mairie  royale  qui  relfortit  au  Bailliage  de  Châ- 
teau-Thierry. 

ARTONNAY,  en  Champagne,  Diocefe  de  Lan- 
gres , Parlement  ôc  Intendance  de  Paris  , EleAion 
de  Tonnerre.  On  y compte  11.9.  feux.  Cette  Pa- 
roifte  eft  à 3. 1.  5c  deux  tiers  E.  N.  E.  de  Tonnerre. 

ARTONNE,  en  Auvergne.  Voye\  Arthonnc. 

ARTOUS  , en  Gafcognc.  Voye\  Arthoux. 

ARTS  ( l’Ifle  d’ ) , en  Bretagne  , Dioccfe  & Re- 
cette de  Vannes , Parlement  5c  Intendance  de  Ren- 
nes. On  y compte  11.  feux , un  tiers  5c  un  quart  de 
feu,  5c  environ  900.  habitants  de  tout  âge  5c  de 
tout  fcxc.  Cette  ifle  eft  fituée  dans  le  Morbihan  , à 
une  lieue  S.  S.  O.  de  Vannes. 

L’iJle  dé  Arts  ou  A'Ars  eft  faite  en  forme  de  croix 
dont  la  longueur  eft  N.  5c  S. , 5c  les  bras  E.  5c  O.  Le 
terrein  de  cette  ille  qui  refte  à découvert  à mer  hau- 
te, peut  avoir  environ  une  lieue  de  tour.  Mais  quand 
la  mer  eft  batte,  il  refte  de  grandes  plages  de  vafe 
découvertes.  Le  bourg,  où  eft  la  Paroiflé,  eft  cora- 
pofé  de  80.  maifons  ou  environ.  Outre  ce  bourg,  il 
y a dans  l’ifle  onze  autres  petits  villages.  On  re- 
cueille dans  l’itte  dont  il  eft  ici  queftion  , de  très- 
bon  froment  5c  environ  100.  tonneaux  devin,5c 
on  fait  du  fel  fur  la  côte.  Cette  ille  appartient  , 
par  indivis,  â l’Abbeflè  de  Saint-Georges  de  Ren- 
nes , & à l’Abbé  de  Saint-Gildas  de  Rhuys.  La  par- 
tie du  N. , qui  eft  la  plus  confidérable  , appartient 
à l’Abbefle.  Ces  deux  Abbayes  ont  l’une  5c  l’autre 
leur  Juridiction  dans  l’ifle. 

ARTS  , en  Auvergne  , Diocefe  de  Clermont 
Parlement  de  Paris  , Intendance  Si  Election  de 
Riom.  On  y compte  78.  feux.  Cette  Paroillè  eft 
fituée  fur  les  confins  du  Bourbonnois,  à 3. 1.  & un 
tiers  S.  E.  de  Montluçon. 

ARTUS  , Châtellenie  du  Comté  de  Charolois, 
Diocefe  d’Autun  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Dijon , Bailliage  5c  Recette  de  Charolles.  Ce  lieu 
eft  fitué  fur  une  montagne  , à 2.  1.  E.  un  quart  au 
N.  de  Charolles. 

ARTUS,  en  Normandie.  Voye\  Douet. 

ARTZENHEIM  , dans  la  haute  Alface , Dioccfe. 
de  Bâle,  Confeil  fouverain 5c  Intendance  d’ Alface, 
Bailliage  de  Marckolsheim.  On  y compte  io.  feux. 
Cette  Paroirte  eft  fituée  à une  petite  diftance  de 
la  rive  gauche  du  Rhin , à une  lieue  S.  S.  O.  de 
Marclflolsheim  , Ôc  2.  5c  demie  N.  E.  de  Colmar. 

A R V 

ARUBII  ou  Anvn  , peuple  dont  Ptolomce  feul 
fait  mention.  Ils  étoient  compris  dans  la  troifietne 
Lyonnoife,  5c  Vagoriium  étoit  leur  chef-lieu.  On 
E e e c 
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croit  que  ce  peuple  habitoit  une  des  contre**  mé- 
ridionales du  Maine  , qui  eft  arrofée  de  la  riviei* 
d'Hervé. 

ARUDY , en  Béarn , Diooafe  d’Oleron  , Parle- 
ment de  Pau , Intendance  d’Aufeh  , Sénéchauflèe 
d’Oleron , vallée  d’Offuu.  On  y compte  3o.  feux 
ou  habitations.  Cette  Paroiflè  eft  fittiée  fur  le  Gave, 
à 2.  1.  & demie  E.  S.  E.  d'Oleron. 

ARVERNI , peuple  célébré  ôc  l’un  des  plus  puif- 
fans  de  la  Gaule  Celtique  , 6c  enftiite  de  la  pre- 
mière Aquitaine.  Ils  occupoient  le  terrein  dont  on 
a formé  depuis  le  Diocefe  de  Clermont  & celui  de 
Saint-Ffour  : on  fçait  que  celui-ci  eft  un  démem- 
brement du  premier.  Si  l’on  en  croit  Strabon , les 
Arvcrni  avoient  étendu  leur  domination  jufqu’au 
territoire  de  Marfeille  ôc  jufcju’aux  Pyrénées , juf- 
qu’à  l’Océan  6c  jufqu’au  Rhm.  Leur  trop  grande 
puiflânee  leur  fufcita  des  jaloux.  Les  Ædui  ne  fe 
fentant  pas  affez  forts  pour  fe  foutenir  dans  l’état 
floriflànt  & d’indépendance  où  ils  étoient  parvenus, 
6c  fatigués  d’ailleurs  par  les  Helvctii  ( les  Suiflès  ), 
qui  avoient  voulu  traverfer  leur  pays  malgré  eux  , 
appellcrcnt  à leur  fecours  les  Romains , ôc  firent 
alliance  avec  ccs  Etrangers.  Alors  la  jaloufie  au- 
gmenta de  part  6c  d’autre.  Céfar  profita  des  cir- 
conftances.  Les  Ædui  qui  s’étoient  d’abord  alliés 
aux  Romains , les  abandonnent  6c  s’uniflènt  aux 
Arvcrni  6c  aux  autres  Nations  Gauloifes  quifaifoient 
les  plus  grands  efforts  pour  foutenir  leur  liberté. 
Mais  cette  confédération  fe  forma  trop  tard.  Céfar 
avoir  déjà  fait  de  grands  progrès  dans  les  Gaules  , 
6c  il  n’eft  pas  douteux  que  ion  armée  , ainfi  que 
cela  arriva  toujours  aux  Conquérants,  ne  s’y  fût  re- 
crutée 6c  même  groifie  d’un  grand  nombre  de  Gau- 
lois les  uns  mécontens  Ôc  les  autres  fimples  avan- 
turiers.  Après  divers  fuccès  , les  Gaulois  comman- 
dés par  V crcingenrorix,  Chef  des  Arverni , font  obli- 
gés de  fe  renfermer  dans  Alifia  (’Alife  en  Bour- 
gogne ).  Céfar  affame  la  place  Ôc  Poblige  de  ca- 
pituler. La  garnilon  députe  au  Vainqueur.  Celui-ci 
ordonne  de  livrer  les  Chefs  & les  armes.  On  lui 
amene  i'crcingentorix  6c  les  autres  Chefs , ôc  l’on 
apporte  les  armes.  Le  Général  romain  donne  un 
piifonnier  à chaque  Soldat  par  forme  de  butin  ; 
mais  il  fe  réferve  les  Arvcrni  6c  les  Ædui  qu’il  gar- 
de , pour  tacher  de  gagner  leurs  Compatriotes  par 
leur  moyen.  V treingentorix  eft  mené  prifonnicr  à 
Rome.  Quelque  temps  après  , le  pays  des  Arverni 
eft  fubjugué , ainfi  que  le  refte  des  Gaules.  Gcrgovia 
étoit  la  capitale  des  Arverni  : cette  ville  n’étoit  pas 
fort  éloignée  du  lieu  où  eft  à préfent  celle  d« 
Clermont.  Vttyc\  Gergovia. 

ARVERT, bourg, en  Saintonge,  Diocefe  de  Sain- 
tes , Parlement  de  Bordeaux  , Intendance  de  la  Ro- 
chelle, Eleft fonde  Marcnnes.  On  y compte  6 jo.  feux. 
Ce  bourg  eft  à *.  1.  deux  tiers  N.  O.  de  Royan,  7. 0. 
de  Saintes  , 8.  Ôc  demie  S.  de  la  Rochelle  , 1.  S. 
un  quart  à l’O.  de  Marcnnes  , ôc  1 9.  N.  N.  O.  de 
Bordeaux.  Long.  16.  31.  o.  lat.  45.  4$.  o.  Voyc\ 
Ardvert. 

ARV1EU , en  Dauphiné.  Vayc\  Harvieu. 
ARVIGNA  , en  Languedoc  , Diocefe  ôc  Recette 
de  Mirepotx , Parlement  ôc  Généralité  de  Touloufe, 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  82.  feux. 

ARVILLARÙ  , en  Dauphiné.  Voyex  Bâtie 
«TArvillard. 

ARVILLE  , dans  le  Gâtinois-François  , Diocefe 
de  Sens,  Parlement  ôc  Intendance  de  Paris* Elec- 
tion de  Nemours.  On  y compte  49.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  à 2.  1.  ôt  tiers  S.  U.  de  Nemours  , Ôc  2. 

• O.  N.  O.  de  Château-Landon. 

ARV1L|,e  , dans  le  Perche-Gouet , au  Gouver- 
nement General  d’Orléanois  , Diocefe  de  Char- 
tres, Parlement  de  Paris,  Intendance  d’Orléans, 
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Eleaion  de  Château-Dun.  On  y compte  <x  fi-»* 
Cc«e  Paroiflè  .ft  à s.  lieues  demi/  0.1'  0 de 
Château-Dun . & a.  & demie  E.  S.  E.  de  Mont! 
mirait. 

ARV1LLER  ou  Aivim  , en  Picardie , Diocefe 
6c  Intendance  d Amiens , Parlement  de  Paris  Elec- 
tion de  Montdidier.  On  y compte  140.  feux'Cc**- 
Paroiffe  eft  à 2.  J.  N.  E.  de  Montdidieiî  • 

A R Z 


ARZAC  dans  le  Velay , en  Languedoc  Diocefe 
ôc  Recette  du  Puy , Parlement  de  TouWe  Géné- 
ralité de  Montpellier,  Intendance  de  Languedoc 
On  y compte  1 1.  feux.  11 


ARZAC  , en  Gafcogne.  Vùyv^  Arfac. 

ARZAL  . en  Bretagne  , Diocefe  & Recette  de 
» annes , Parlemeot  & Intendance  de  Rennes.  On 
y compte  ij.  feux , un  tiers  & un  quart  de  feu 
Cette  Paroiffe  eft  fituce  fur  la  rive  droite  de  la  Vi 
lame , à J.  I.  «c  demie  E.  S.  E.  de  Vannes. 

ARZANNO  , en  Bretagne , Diocefe  & Recette 
de  Vannes . Parlement  & Intendance  de  Rennes. 
On  y compte  10.  feux  & un  quart  de  feu.  Cette 
Paroiffe  eft  à 9.  lieues  & demie  0.  N.  0.  de 
Vannes. 


ARZAY , en  Dauphiné  , Diocefe  ôc  Eleftion  de 
Vienne  , Parlement  Ôc  Intendance  de  Grenoble. 
On  y compte  un  tiers  , un  t ic.  ôc  un  96c.  de  feu 
pour  les  fonds  nobles  ; Ôc  un  feu  ôc  un  24e.  de  feu 
pour  les  biens  taillables.  Cette  Paroiflè  eft  à 4. 1.  Ôc 
demie  S.  E.  de  Vienne. 

AUZËL1EKES  ou  Arzilmers,  en  Champagne 
Diocefe  ôc  Intendance  de  Chiions , Parlement  de 
Paris , Eledion  de  Vitry-le-Franqois.  On  y compte 
77.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  bâtie  fur  une  hauteur  , 
à 1.  petites  lieues  S.  S.  0.  de  Vitry-lc-François.La 
Terre  Ôc  Seigneurie  d’Arzilliers  eft  une  des  ancien- 
nes Baronnies  de  la  Province  de  Champagne , de 
laquelle  relèvent  trente-fîx  Fiefs.  Dans  le  Château  de 
ce  lieu  , il  y a une  Chapelle  qui  eft  deflervic  par 
quatre  Prêtres  , fondés  par  les  anciens  Seigneurs 
d’Arzilliers.  Chacun  de  ces  Prêtres  a cent  cinquante 
livres  d’honoraire. 


ARZELLERES  , Caflrum  de  Ar\Hlcrüs , en  Dau- 
phiné , Diocefe  , Eleftion  ôc  Recette  de  Gap  , Par- 
lement ôt  Intendance  de  Grenoble.  On  y compte  un 
feu  , un  8e.  Ôc  un  3 2e.  de  feu  pour  les  fonds  no- 
bles; ôc  3.  feax,  un  8e.  ôc  un  96e.  de  feu  pour  les 
biens  taillables  , y compris  néanmoins  un  quart, 
un  vingt-quatricme  ôc  un  trente-dcuxicmc  de  feu  pour 
les  fonds  affranchis. 

ARZENC  ou  Aiizeke  , près  Châteauneuf , dans 
le  Gcvaudan , en  Languedoc , Diocefe  ôc  Recette 
de  Blende , Parlement  de  Touloufe , Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  1 30.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 4.  I.  N»  un 
quart  àl’E.de  Mende. 

ARZENC  ou  Arzene  d’Apcher , dans  le  Gé- 
vaudan,  en  Languedoc  , Diocefe  & Recette  de 
Mende  , Parlement  de  Touloufe , Généralité  de 
Montpellier , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  39.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 6.  L ôc  demie 
N.  O.  de  Mende. 

ARZENS , en  Languedoc , Diocefe  Ôc  Recette 
de  Carcaflonne  , Parlement  ôc  Généralité  de  Tou- 
loufe , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
152.  feux.  Cetre  Paroiflè  eft  a 2. 1.  Ôc  quart  0.  S.  0. 
de  Carcaflonne. 

ARZET  , au  pays  des  Landes , en  Gafcogne , 
Diocefe  de  Dax  , Parlement  de  Bordeaux , Inten- 
dance d’Aufch  , Eleftion  des  Landes.  On  y compte 
>3.  feux. 

ARZON , dans  te  Velay  , en  Languedoc  , Dio- 
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eefe  de  Recette  du  Puy  , Parlement  de  Tonloafe  , 
Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de  Lan* 

retloc.  On  y compte  398.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
une  demi-lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Loire , & 
à 4.  I.  S.  du  Puy. 

ARZON  , en  Bretagne  , Diocefe  & Recette  de 
Vannes,  Parlement  & Intendance  de  Rennes. On  n*y 
compte  point  de  feux,  mais  feulement  $0.  ha- 
bitations* 
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ASAPS  ou  Asaif  , en  Béarn  , Diocefe  , Séné- 
chauifce  & Recette  d’Oleron  , Parlement  de  Pau  , 
Intendance  d’Aufch.  On  y compte  17.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  fi  ruée  fur  la  rive  gauche  du  Gave 
d'Afpc  , à cinq  quarts  de  lieue  $.  d’Oleron. 

ASC 

ASCAÏN , bourg , dans  le  pays  de  Labourt , en 
Gafcognc , Diocefe  de  Recette  de  Bayonne  , Par- 
lement de  Bordeaux  , Intendance  d’Aufch.  On  y 
compte  230.  feux.  Ce  bourg  eft  à une  petite  lieue 
de  la  frontière  d’Efpagne , à 1. 1.  S.  S.  E.  de  Saint- 
Jean  de  Luz  , & 4.  S.  O.  de  Bayonne.  Il  y a à 
Afcain  un  Bureau  pour  la  perception  des  droits  qui 
concernent  les  cinq  grofles  Fermes  : ce  Bureau  eft 
du  Département  de  Bayonne  & de  la  Direction 
de  Dax. 

ASCARAT  , dans  la  balle  Navarre  , Diocefe  de 
Bayonne  , Parlement  de  Pau,  Intendance  d’Aufch , 
vallée  de  Baigorry.  On  y compte  10.  feux  ou  ha- 
bitations. Cette  Communauté  eft  à deux  tiers  de 
lieue  O.  N.  O.  de  Saint-Jean-pied-de-Port. 

A4CH  , dans  le  Duché  de  Bar  , Diocefe  de 
Treves , Confeil  fouverain  & Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  de  Villers-la-Montagnc.  Ce  village 
eft  un  de  ceux  qui  furent  rendus  au  Duc  de  Lor- 
raine , par  le  T raité  de  Paris  , de  1718. 

ASCHERES,  bourg,  dans  l’Orléanois  propre, 
Diocefe  , Intendance  & ElcéHon  d’Orléans  , Parle- 
ment de  Paris.  On  y compte  292.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  fur  la  route  de  Paris  , à 4. 1.  & un  quart  N. 
N.  E.  d’Orléans. 

ASCHEKES,  dans  le  Pays-Chartrain  , au  Gou- 
vernement général  d’Orlcanois  , Lliocefe  de  Elec- 
tion de  Chartres  , Parlement  de  Pans , Intendance 
d’Orléans.  On  y compte  47.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
à 3.  I.  N.  O.  de  Chartres. 

ASCHERES,  dans  l’I  (le  - de  - France.  Voyt\ 
Acheres. 

ASCOMBEGUY,  dans  la  baffe  Navarre  , Dio- 
cefe de  Bayonne , Parlement  de  Pau  , Intendance 
d’Aufch  , pays  d’iriflary.  On  y compte  90.  feux  ou 
habitations.  Cette  Paroifle  eft  à 2. 1.  & trois  quarts 
S.  O.  de  Saint-Palais. 

ASCOU  , dans  le  pays  de  Foix.  Voye\  Ax. 
ASCOUX  , dans  l’Orléanois  propre , Diocefe 
& Intendance  d’Orléans  , Parlement  de  Paris  , 
Election  de  Pithiviers.  On  y compte  95.  feux.  Cette 
Paroilfe  eft  k une  lieue  S.  de  Pithiviers. 

ASCQ  , dans  la  Flandre  Yf'alonne  , Diocefe  de 
Toumay , Parlement  de  Douay , Intendance  & 
Subdélégation  de  Lille.  On  y compte  244.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  E.  S.  E.  de  Lille. 

A S F * 

ASFELD  ou  Harsculd.  C’eft  le  nom  d’un 
Fief , dans  le  Duché  de  Brcmcn  , en  Allemagne, 

2ue  la  Reine  Chriftine  de  Suede  donna  à Pierre 
tdal , pere  de  C laude-F  rançois  Bidal , Marquis 
A'Asfcld , mort  Maréchal  de  France  le  7.  Mars 
*743- 
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ASLONNE  , en  Poitou  , Diocefe , Intendance 
& Election  de  Poitiers , Parlement  de  Paris , An* 
rondiflëmcnt  de  Château-l’Archer.  On  y compte 
1 60.  feux.  Cette  ParoHTc  eft  à une  grande  Kcuc  E. 
de  Vivonne,  de  j.  S.  de  Poitiers. 

ASLONNE , bourg , en  Poitou  , Diocefe  de 
Intendance  de  Poitiers , Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  Niort.  On  y compte  307.  feux.  Ce  bourg 
eft  à s.  1.  de  trois  quarts  N.  N.  E.  de  Niort,  de  8.  dt 
demie  O.  de  Poitiers. 
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ASMES  , dans  la  baflê  Navarre  , Diocefe  de 
Bayonne  , Parlement  de  Pau,  Intendance  d’Auich  , 
pays  d’Oftabarès.  On  y compte  20.  feux  ou  habi- 
tations. Cette  Paroifle  eft  à 2. 1.  S.  O.  de  Sainte 
Palais. 

ASMÉS  , Sillcn  & Bor  , dans  le  Comté  de  BI- 
gorre  , en  Gafcogne  , Diocèfe  de  Tarbes , Parle- 
ment de  T ouloufe , Intendance  d’Aufch  , Recette 
du  Comté  de  Bigorre.  On  y compte  381  feux.  A À 
mes  eft  fitué  fur  la  rive  droite  dn  Gave  , à 2.. K de 
tien  S.  S.  E.  de  Lourde  , de  5.  S.  O.  de  Tarbes. 

ASMEURÉ  , en  Saintonge  , Diocefe  de  Saintes , 
Parlement  de  Bordeaux,  Intendance  de  la  Rochelle , 
Election  de  Saint-Jean-d’Angely.  On  y compte  34. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la  Scvre-Niortoife , 
â 7. 1.  N.  N.  O.  de  Saint-Jean-d’Angely. 

A S N ' 

ASNA1S  , en  Angoumois , Diocefe  d’AhgonTê- 
me.  Parlement  de  Paris , Intendance  delà  Rochelle , 
Election  de  Cognac.  On  y compte  78.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à 6. 1.  E.  N.  E.  de  Cognac. 

ASNAN  , dans  le  Nivcmois  , Diocefe  dé  Ne- 
vers  , Parlement  de  Intendance  de  Paris  , Election 
de  Vezelay-  On  y compte  98.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
à J.  I.  S.  O.  de  Vezelay. 

ASNAY  , dans  le  pays  d’Aunis  , Diocefe  , Inten- 
dance 5c  Election  de  la  Rochelle,  Parlement  de  Pa- 
ris. On  y compte  ai*  feux.  Cette  Paroifle  eft  à >•  I. 
E.  N.  E.  de  la  Rochelle. 

ASNEBEC , en  Normandie  , Diocefe  de  Cou- 
tanccs  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de  Caen  ' 
Election  de  Vire , Sergenterie  de  Pont-Farcy.  On  y 
compte  92.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 2. 1.  N.  O^de 
Vire  , 5c  6.  & demie  S.  E.  de  Coutances.  * 

ASNEPONT  , en  Saintonge,  Diocefe  de  Sain- 
tes, Parlement  de  Bordeaux  , intendance  de  la  Ro- 
chelle , Election  de  Saint- Jean- d’Angely.  On  y 
compte  68.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 3. 1.  S.  O.  do 
Saint-Jean-d’Angely  , de  2.  & quart  N.  de  Saintes. 

ASNES , Afiui , dans  la  Flandre  Walonnc , Dio- 
cefe d'Arras  , Paiement  de  Subdélégation  de 
Douay  , Intendance  de  Cille.  On  y compte  to. 
feux. 

ASNETS  , en  Bretagne , Diocefe  de  Recette  de 
Nantes , Parlement  de  Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  21.  feux. 

ASNIERES  , AJinaria.  On  appelloit  autrefois 
de  ce  nom  , les  lieux  où  l’on  élevolt  des  Afnes  * 
c’eft  à caufc  de  cela  qu’il  y a en  France  quantité  de 
bourgs  de  de  villages  qui  font  nommés  Afnieres. 
Vraifemblablement  les  ânes  étoient  autrefois  la 
monture  la  plus  ordinaire.  Comme  les  guerres  étoient 
prefque  continuelles , lés  chevaux  étoient  employés 
aux  armées  , dont  la  principale  force  confiftuit  alors 
en  Cavalerie.  D’ailleurs  , les  chemins  dans  l’inté- 
rieur du  Royaume  étoient  la  plûpart  étroits  & m.m- 
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is.  I!  n’y  avoit  point  tie  voitures  publiques.  Ainfi , 
ceux  qui  vouloicnt  voyager , étoient  obligés  de  fe 
fcrvir  d’ânes  pour  monture. 

ASNIERES , en 'Normandie , Diocefe  Si  Election 
de  Bayeux  , Parlement  de  Rouen,  Intendance  de 
Caen  , Sergenteric  des  Vez.  On  y compte  71.  feux. 
Cette  Paroiflè  cft  à J.  !.  N.  O.  de  Bayeux  , Si  à 
trois  quarts  de  lieue  de  l’Océan. 

ASNIERES  , dans  le  Nivernois  , Diocefe  d’Au- 
tun  , Parlement  & Intendance  de  Paris  , Election 
de  Vezclay.  On  y compte  118.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  fi  tuée  fur  un  ruiflèau  , dans  un  pays  de  bois , 
à cinq  quarts  de  lieue  O.  N.  O-  de  Vezclay. 

ASNIERES , en  Champagne  , Diocefe  de  Lan- 
gres , Parlement  & Intendance  de  Paris , Election 
de  Tonnerre.  On  y compte  79.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  à une  lieue  & demie  O.  N.  O.  de  Montbard  , 
&4.  (k  un  quart  S.  E.  de  Tonnerre. 

ASNIERES  , en  Poitou  , Diocefe  & Intendance 
de  Poitiers  , Parlement  de  Paris yEleétion  de  Niort. 
On  y compte  1 12.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 6.  L 
S.  E.  de  Niort , & 3.  un  tiers  S.  de  Melle. 

ASNIERES  , bourg,  en  Saintonge,  Diocefe  de 
Saintes  , Parlement  de  Bordeaux.,  Intendance  de  la 
Rochelle  , Election  de  Saint-Jean-d’Angely.  On  y 
compte  212.  feux.  Ce  bourg  eft  à cinq  quarts  de 
lieue  S.  de  Saint-Jean-d’Angcly.  On  diftingue  le 
grand  Si  le  petit  Afnicrcs  : ils  font  éloignes  l’un  de 
l’autre  d’un  quart  de  lieue. 

ASNIERES  , dans  l’Ifle -de-France  , Diocefe, 
Parlement , Intendance  Si  Election  de  Paris.  On  y 
compte  8$.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  liguée  fur. la  rive 
gauche  de  la  Seine  , à 1.  1.  S.  O.  de  St.  Denis  , 
& i.  N.  0.  de  Paris. 

ASNIERES,  dans  le  Valois , au  Gouvernement 
général  de  l’Ifle-de-F rance  , Diocefe  Si  Ele&ion  de 
Senlis  , Parlement  Si  Intendance,  de  Paris.  On  y 
compte  107.  feux..  Cette  Paroiflè  eft  fituée  à une 
petite  diftance  de  la  rive  gauche  de  l’Oife  , à 1. 1. 
E.  de  Beaumont , & j.  O.  S.  0.  de  Senlis. 

ASNIERES  , dans  la  Marche  , Diocefe  de  Lirno- 
geî , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Poitiers  , 
Election  de  Confoient.  On  y compte  1 63.  feux. 
Cette  Faroilîe  eft  à 3.  1.  N.  N.  E.  de  Confoient, 
& $.  & demie  0.  N.  0.  de  Belac. 

ASNIERES , en  Angoumois,  Diocefe  & Election 
d’Angoulême  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Limoges.  On  y compte  178.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  à 2. 1.  0.  N.  O.  d’Angoulême. 

ASNIERES  , en  Bourgogne  , Diocefe  , Parle- 
ment , Intendance  , Bailliage  , Grenier  à fcl  Si  Re- 
cette de  Dijon.  On  y compte  20.  feux.  Cette  Com- 
munauté cft  fituée  fur  une  colline  , à une  lieue  N. 
de  Dijon. 

ASNIERES  , dans  la  Brcflè  , au  Gouvernement 
général  de  Bourgogne  , Diocefe  de  Lyon  . Parle- 
ment & Intendance  de  Dijon , Bailliage  , Elc&ion 
& Recette  de  Brcflè.  On  y compte  54.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Saône  , 
à cinq  quarts  de  lieue  N.  N.  E.  de  Mâcon  Si  c. 
0.  N.  O.  de  Bourg-en-Brcfle. 

ASNIERES  , bourg , dans  le  Maine  , Diocefe  du 
Mans  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours, 
Eleélion  de  la  Flèche.  On  y compte  1 21.  feux.  Ce 
bourg  cft  à 6. 1.  de  demie  0.  S.  O.  du  Mans  , & 4. 

& un  quart  N.  O.  de  la  Flèche. 

ASNIERES  , en  Poitou,  Diocefe  Si  Intendance 
de  Poitiers  , Parlement  de  Paris , Elcaion  de  Châ- 
tellerault.  On  y compte  $3.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
fituée  fur  la  petite  nvierc  d’Ozon  , à 2.  1.  & deux 
tiers  S.  E.  de  Châtellcrault. 

,ii,  R^'ERî,VBELLAY  ■ * /(/««- 

1 » Abbaye  d’Hommes&cn  règle, 

de  1 Ordre  de  S.mt-Bénuir , „ Anjou  ou  plutôt 
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daos  le  Saumurai» , Diocefe  d'Angers,  Parlement 
«de  Pans , Intendance  de  Tours  , EWtion  de  Sau. 
mur'<;“"  A'’'»?'  a ™ ^dée  en  , 1 jj.  par  Ber. 
nardd  Abbeville  , Compagnon  de  Robert d'ArhrüTel. 
Elle  fut  dotee  en  nj4.  par  Giraud  de  Bellay  II 
du  nom  ; mais  depuis  ce  temps  , elle  a fait  des’ 
pertes , oc  au|ourd’lmi  fon  revenu  n'eft  mères  que  de 
deux,  ou  trois  mille  livres.  L'Abbaye  d'Afidercs 
dont  d eft  ici  queftion  , eft  fttuée  dans  la  Parodie 
de  Cirai , à 2.  1.  & quart  S.  0.  de  Saumur  i N 
O.  de  blontreuil-Bellay , & 7.  & quart  S.  e!  d’Ao-' 
gers.  Long.  17.  29.  i.  lac.  97.  10.  si. 

ASNIERES , en  Franche-Comté.  P'oyet  Var.fi. 

ASNIERES.  Voyn  Saint-Germain  d'Afniercs 
ASNIERES-GARDE  FORT,  en  Berry , Diocefe 
Intendance  & Eleftion  de  Bourges  , Parlement  dé 
Paris.  On  y compte  17.  Cnn.  Cette  Paroiflè  eft 
à 6.  I.  & tiers  E.  N.  E.  de  Bourges.  On  prétend 
qi.*  c’ell  en  ce  lieu  que  Calvin  commença  à dog- 
matifer , pendant  qu’il  çtudioit  le  Droit  dans  l’Uni- 
.verfité  de  Bourges. 

ASNOIS  ou  Asnais  , en  Angoumois  , Diocefe 
d’Angoulême  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Ja  Rochelle  , Election  de  Cognac.  On  y compte 
78.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 4.  1.  & quart  N.  un 
quart  à l’E.  d’Angouïème  , & 7.  & trois  quarts  E. 
N.  E.  de  Cognac. 

ASNOIS  , en  Poitou  , Diocefe , Intendance  <5c 
Eleftion  de  Poitiers  , Parlement  de  Paris , Arron- 
diflèment  de  Charroux.  On  y compte  113.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la 
Charente  , à 1 o.  1.  S.  un  quart  à l’E.  de  Poitiers. 

ASNOIS  , dans  le  Nivernois  , Dioret  d’Autun, 
Parlement  de  Paris,  Intendance  d’Orléans,  Election 
de  Clamecy.  On  y compte  18.  feux,  Cette  Pajoirtè 
çft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  l’Yonne , à 2.  petites 
lieues  S.  E.  de  Clamecy  , 2.  S.  0.  de  Vezclay , 

& 10.  & un  tiers  N.  E.  de  Nevers. 

La  Paroiflè  d’Afiiois  , où  l’on  voit  encore  un 
ancien  Château-Fort , eft  le  chef-lieu  d’uno  Terre  •• 
& Seigneurie  , qui  étoit  autrefois  l’une  des  plus 
confiderables  du  Nivernois  , Si  qui  étoit  pofledée 
dès  le  onzième  fiecle  par  la  Maifon  de  Saim-Verain. 
Regnaud  de  Saint-Verain  , fumommé  Rongefer  , 
Sire  d’Afnois,  Chevalier  , affranchit  en  1304.  les 
habitants  d’Afnois  & dépendances , tic  l’état  de  fer- 
vitude,  Si  il  obtint  la  confirmation  de  cet  Aéie 
qu’il  venoit  de  faire  , du  Roi  Philippe  le  Bel  & de 
Louis  de  Flandres  , Comte  de  Nevers.  libelle 
de  Saint-Verain  , fa  petite-fille  , porta  cette  Terre 
à Jean  de  Beaujeu  , dit  du  Colombier  , Chevalier  , 
Chambellan  du  Roi , vivant  en  1 3 80.  & 1 396. , iflix 
des  Comtes  de  Foreft.  Pierre  de  Beaujeu  , dit  du 
Colombier  & de  Montcoquier  , leur  fils , fut  pere  de 
Blenet  de  Beaujeu-Montcoquier  , qui,  le  25.  Mai 
1469. , vendit  la  Terre  d'Afnois  à Pierre  de  Digoine  t 
Seigneur  de  Thianges,  Chevalier,  mais  fous  la  ré- 
ferve  du  Château  & Place  forte  dudit  lieu  , avec  des 
dépendances  que  nous  nommerons  Afoois-le-Cbâ- 
tcau  , Si  dont  la  propriété  Si  Seigneurie  paflà  , 
en  1497*,  dans  la  Maifon  de  Sala\art  parle  mariage 
de  Catherine  de  Beaujeu-Montcoquier , fa  petite- 
fille  , avec  Louis  de  Sala\ar  I.  du  nom  , Seigneur 
de  Montaigne*,  Chevalier,  Sic.  La  Seigneurie  d’Ai- 
nois-lc-Bourg  avec  ce  qui  reftoit  de  ladite  Terre, 
vendue  par  Blenet  de  Beaujeu  , paflà  de  Pierre  de 
Digoine  à fa  petite-fille  Anne  de  Digoine  , qui  la 
porta  en  dot  à Jean  de  Damas  II.  du  nom  , Seigneur 
de  Marcilly.  Georges  de  Damas  , leur  fils  , vendit 
en  1487.  cette  Terre  à Jeanne  de  Corbigny , veuve 
d’Adrien  d c Perrcaul  3 Seigneur  d’Agric  près  Nevers- 
En  1SS1-  la  Terre  Si  Seigneurie  d'Afnois  paflà 
dans  la  Maifon  de  Blanckefort , par  l’alliance  de 
Léonardc  de  Cleves  , qui  en  étoit  héritière  du  chef 
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de  fon  ayeule  Jeanne  de  Corbigny  , avec  Pierre  de 
Blanchefort , Seigneur  de  Château-du-Bois,  le  même 
qui  fut  choifi  par  délibération  de  la  Nobleftê  de 
Nivernois , du  28.  Septembre  1576.,  pour  affifter 
en  qualité  de  Député  aux  Etats  généraux  tenus  à 
Blois,  de  qui  commanda  dans  Nevcrsdt  défendit  le 
Nivernois  pendant  les  troubles  de  la  Ligue  excités 
en  «$8$.  11  avoit  pour  ayeul  Antoine  de  Blanche - 
fort.  Seigneur  de  Ecauregard  en  Rouerguc , Capi- 
taine de  Caflaignc  de  Bigorrès  aufli  en  Rouerguc  , 
du  7.  Août  1460. , marié  à Jeanne  de  Cologne-Lig- 
nerac  , mere  de  Guy  dit  Guynot  de  Blanchefort , 
le  même  qui  s’étabit  en  Nivernois  en  1 5 1 3.  par  fon 
mariage  avec  Pcrrettc  du  Pont , Dame  du  Château- 
du-Bois  , de  Villeneuve  , & de  Fonde! in  en  cette 
Province. 

Léonardc  de  CUves  , dont  le  mari  mourut  en 
1591. , fut  rnerc  d’Adrien  de  Blanchefort,  Meftre- 
de-Camp  d’un  Régiment  de  fon  nom  en  1 583. , & du 
premier  Régiment  de  Bourgogne  le  8.  Novembre 
1 $89. , enfuite  d’un  autre  Régiment  de  mille  hom- 
mes en  Juillet  s S94*  Ce  même  Adrien  de  Blanche- 
fort  epoufa  le  ta.  Septembre  1583.  Henriette  de 
Sala\ar  , Dame  du  Château  à' A f nais  , & il  réunit 
par  cette  alliance  la  totalité  de  cette  Terre  avec 
celles  de  Saligny  Si  de  Bidon  , qui  furent  érigées  en 
Baronnie  le  a.  Novembre  1606.  11  représenta  le 
Maréchal  de  Nivernois  à l’AlTemblée  de  la  Noblcflc 
de  cette  Province  , où  il  fut  nommé  Député  aux 
Etats  généraux  qui  fe  tinrent  â Paris  en  1614. 11  fut 
perc  de  François  de  Blanchefort  , Baron  d’Afnois 
& de  Saligny  , Maréchal  des  camps  de  armées  du 
Roi , mort  en  Juillet  166 1 . ,qui  d’Etiennette  Olivier 
de  Sergines , mariée  en  1611.,  eut  Roger  de  Blan- 
ehefart , Maréchal  des  camps  Si  armées  du  Roi  , 
mariée  en  1639.  à Francoife  de  Be\e  - de  - Lys. 
Leur  fils , François-Jofeph  , Marquis  de  Blanchefort, 
Gouverneur  du  pays  de  Gcx  , né  en  1648. , mourut 
le  17.  Mai  1714.  Il  avoit  époufé  en  1702.  Gabrielle- 
Charlotte-Elifabeth  Brulart  de  Stllery-Puy\ieulx  , 
mere  de  François  Philogcnc,  Marquis  de  Blanche- 
fort , Baron  d’Afnois  , né  le  3.  Juillet  1704.  , Gou- 
verneur du  pays  de  Gex  en  1717. , marié  en  1734. 
à Marie-Jofcphe  Pierquès  , Sic. 

ASNOS , en  Bourgogne.  Voyt\  Anos. 
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ASPACH  , dans  le  Sundtgaw  , Dioccfe  de  Bâle  , 
Confeil  fouverain  & Intendance  d’Alface , Bailliage 
d’Altkirck.  On  y compte  28.  feux.  Cette  Paroiilc 
cft  à un  tiers  de  lieue  N.  N.  O.  d’Altkirck. 

ASPACH  ou  Aschbach  le  bas  , dans  le  Sundt- 
gaw , Dioccfe  de  Bâle  , Confeü  fouverain  & In- 
tendance d’Alface,  Bailliage  delhann.On  y compte 
36.  feux.  Cette  Parodié  eft  fi  tuée  4fans  la  vallée 
d’Orbe  ,fur  un  ruiflèau  , à une  lieue  S.  E.dcThann, 
2.  O.  de  Mulhaufen  , 6.  N-  O.  de  Bâle , & 4.  & un 
quart  N.  E.  de  Bcdtfort. 

ASPACH  le  haut  , dans  le  Sundtgaw  , Dioccfe 
de  Bâle  , Confeü  fouverain  & Intendance  d’Alface  , 
Bailliage  de  7 hann.  Cm  y compte  feux.  Cette 
Communauté  cil  à un  demi-quart  de  lieue  N.  N.  O. 
d’Afpach-le-bas. 

11  y a 1 quelque  diftancc  d’Afpach-le-bas  , une 
Abbaye  de  Filles  de  l’Ordre  de  Sainte-Claire  , dont 
la  Communauté  cil  compofée  ordinairement  de 
vingt  Religieufes.  Le  revenu  de  cette  Abbaye  n’efl 
que  de  4Soo.  liv.  ou  environ.  L’Abbeflé  cft  amo- 
vible. Pour  fubfifter  plus  facilement  , la  Commu- 
nauté d’Afpach  prend  des  Penfionnaires  , de  on  peut 
afl’urcr  qu’elles  y font  très-bien  élevées.  Au  relie 
on  ne  reçoit  parmi  les  Religieufes  d’Afpach , que 
des  Demoifellcs  ou  des  Filles  de  bonne  famille. 

Tome  I. 
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ASPE  , Vallis  Afjlttfis , pays  & vallée , en  Béarn. 
Diocefe  de  Sénéchaufltre  d’OIeron  , Parlement  de 
Pau  , Intendance  d’Aufch.  Cette  vallée  a 6.  1.  de 
deux  tiers  de  longueur.  Elle  s’étend  le  long  du 
Gave  d’Afpe  , depuis  le  Port  de  Feyrenegre  dans  les 
Pyrénées  jufqu’auprès  de  la  ville  d’OIeron.  11  y a de 
bons  pâturages  & plufieurs  fontaines  d’eaux  miné- 
rales ; celles  d’Efcot  font  les  plus  renommées.  Les 
eaux  de  cette  fontaine  font  très-rafraichiflantes. 
Efcot  eft  fitué  fur  la  rive  droite  du  Gave,  à 1.  1. 
deux  tiers  S.  d’GIeron. 

Quelques-uns  nomment  la  ParoilTe  à'Accous  pour 
le  chef-lieu  de  la  vallée  d’Afpe  , mais  il  y a dans 
cette  vallée  d’autres  Paroiflcs  qui  font  plus  confîdé- 
rables.  Quoi  qu’il  en  foit  , Accous  eft  fitué  fur  la 
rive  droite  du  Gave  , à 1. 1.  & demie  N.  E.  de  Lcf- 
cun , & 3 . & demie  S.  d’OIeron. 

La  vallée  d’Afpe  eft  chargée  de  449.  feux,  qui 
font  partagés  par  les  habitants  de  cette  vallée  lue 
les  terres  & le  bétail  qu’on  appelle  Vaccades  , 
vives  & mortes.  Sous  le  nom  de  Saccades  mortes 
font  comprifcs  les  terres  de  le}  inaifons.  Les  V ucca- 
des  vives  comprennent  le  bétail. 

On  compte  quinze  Paroiflcs  dans  cette  vallée  , 
de  ce  font  celles  qui  fuivent. 


Paroijfet.  Habitations. 

U-V/-0  U'-V'-O 

Accous * . 52 

Aum ijî 

AyHivc 1 S i 

Bcdous  ........  9} 

Borfc  au  Borfo  ....  18 

Cette  fle  Eygun  ...  87 
Efcant  ........  65 

Et  faut 

Joett |x 


Paroijfet.  Habitations. 

O'-V'NJ 

L«CS.  ...» 90 

Lefcon  156 

l.ordiot-Dofle  ....  90 
Oiqutnq  .......  6s 

O fle 90 

Urdo*.  54 

«5.  Paroijf.  Total  u8i 


ASPECT  , bourg  , Juftice  royale  , Châtellenie  & 
Gouvernement  particulier , dans  le  Comminges  , 
en  Gafcogne  , Diocefe  de  Llcélion  de  Comminges, 
Parlement  de  Touloufc  , Intendance  d’Aufch.  Un  y 
compte  17.  feux  , 2Ç.  bcllugucs  & trois  quarts  de 
belluguc.  Ce  bourg  cft  fitué  fur  un  lieu  élevé  , à une 
lieue  de  demie  de  Montvfpan  de  de  la  rive  droite  de 
la  Garonne  , 4.  Si  demie  O.  N.  O.  de  St.  Lizier  de 
Couferans , 2.  S.  E.  de  St.  Gaudens , & 4.  de  trois 
quarts  E.  de  St.  Bertrand-de-Commingcs.  La  Châ- 
tellenie d’Afpcft  comprend  dix-fept  Paroiflcs.  Le 
Gouvernement  particulier  de  ce  nom  cft  du  Gouver- 
nement général  militaire  de  Guyenne  de  Gafcogne. 

ASPERES,  Afperx  , en  Languedoc  , Diocetc  de 
Recette  de  Nifmcs  , Parlement  de  Touloufc  , Gé- 
néralité de  Montpellier,  Intendance  de  Languedoc. 
On  y compte  30.  feux.  Cette  Paroifle  cft  à j.  L de 
quart  O.  de  Nifmes. 

ASPIRANT  , en  Languedoc , Diocefe  & Recette 
de  Beziers  , Parlement  de  Touloufc  , Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc,  On  y 
compte  225.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à a.l.  de  demie 
N.  de  Pezcnas , ôt  6.  N.  E.  de  Beziers. 

ASPIS,  en  Béarn , Dioccfe  de  Lefcar  . Parlement 
de  Pau  .Intendance  d’Aufch,  Sénéchauflée  de  Sau- 
veterre.  On  y compte  feulement  5. feux.  Cette  Com- 
munauté cft  fituée  fur  la  rive  droite  du  Gave , à un 
quart  de  lieue  O.  N.  O.  de  Sauvcterre. 

ASPREJOT  ou  Asprejoc  , dans  le  Vivarais , en 
Languedoc  , Diocefe  de  Recette  de  Viviers  , Par- 
lement de  Touloufc  , Généralité  de  Montpellier  , 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  82.  feux. 

ASPREMONT , en  Franche-Comté  , dtc.  Voye\ 
Apremont. 

ASPRES  , en  Dauphiné  , Diocefe , Elcdlion  , 
Intendance  de  Parlement  de  Grenoble.  On  y compte 
un  tiers  & un  48c.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  i de 
trois  feux , un  24e.  de  un  96e.  de  feu  pour  les  biens 
F f f f 
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v compris  neanmoiiS  on  Ht.  un  48c.  & 
uoÏÏdefea  puur  1rs  fonds  aflranchis.  Cenc  Pa. 
Zr<B  firiK'c  fur  la  rive  droite  dn  Drae  à dcu* 

5 de  Lee  S.  E.  de  Corps  I.  S.  S.  E.  de 

G a"' PS ES-LES-VAYN  ES  ,en  Dauphiné , Diocefe , 
ïieftion  Si  Recette.de  Gap  . Parlement  & Inten- 
dance de  Grenoble.  On  y compte  2.  feu» , un  de.  & 
un  32c.de  feu  pour  les  fonds  nobles;  ôc  2.  feux, 
un  demi , un  8e.  & un  96e.  de  feu  pour  les  biens 
taiüables , y compris  néanmoins  un  24e.  & un  6e.  de 
feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  Paroifte  eftfituëc 
entre  des  montagnes,  fur  le  bord  d’un  ruiffeau  , ^4. 1. 

6 un  tiers  O.  S.  O.  de  Gap.  Il  y a à Afprcs-les- 
Vayncs , une  Brigade  de  Maréchauffee  , fous  le  Lieu- 
tenant qui  réfide  à Gap  , & qui  eft  fubordonné  lui- 
même  3u  Prévôt-Général  dont  la  Réfidencc  eft  à 


Grenoble. 

ASPRES  ( les  ) , en  Normandie  , Diocefe  de 
Sécz  , Parlement  de  Rouen , Intendance  d’Alen- 
çon , Election  de  Verneuil , Sergenterie  de  l’Aigle. 
On  y compte  279.  feux  , fçavoir  , « $6.  pour  la  Pa- 
roiflê  de  Notre-Dame  , ôc  1 23.  pour  celle  de  Saint- 
Martin.  Ces  Pareilles  11e  font  féparëes  l’une  de  l’au- 
tre , que  par  la  rivière  d’iton.  Elles  font  à 1.  1.  ôc 
demie  N.  N.  E.  de  la  Trape  , 4.  ôc  demie  0.  S.  O. 
de  Verneuil , & 9.  E.  N.  E.  d’Alençon. 

ASPRIERES  , Afpcriores , en  Quercy  , Diocefe 
de  Cahors  , Parlement  de  Touloufc  , Intendance  de 
Montauban , Election  de  Villefranche.  On  y compte 
10.  feux  & 79.  bellugues.  Cette  Paroiffc  eft  fi tuce 
à une  petite  diftanec  de  la  rive  gauche  du  Lot , à 3. 1. 
& demie  S.  E.  de  Figeac. 

ASPY , dans  le  Comté  de  Bigorre  , en  Gafcogne, 
Diocefe  de  Tarbes,  Parlement  de  Touloufc  , Inten- 
dance d’Aufch , Recette  du  Comté  de  Bigorre.  On  y 
compte  2t.  feux.  Cette  Paroiftè  eft  fituée  fur  la  rive 
gauche  du  Gave , à trois  quarts  de  lieue  S.  S.  O.  de 
Lourde,  ôc  à 4. 1.  S.  O.  de  Tarbes. 
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ASQUE  , dans  le  Nebouzan,  Diocefe  de  Commin- 
ges  , Parlement  de  Touloufc  , Intendance  d’Aufcb  , 
Recette  du  pays  de  Nebouzan.  On  y compte  9.  feux 
ou  habitations. 

ASQUÉS , dans  le  pays  de  Lomagne  , en  Gaf- 
cogne , Diocefe  de  Leiéloure  , Parlement  de  Tou- 
loufc , Intendance  d’Aufch , Eleélion  ôc  Diftricl  de  la 
Vicomté  de  Lomagne.  On  y compte  98.  feux. 

ASQUETS  , dans  le  Condomois  , en  Gafcogne  , 
Diocefe  Ôc  Eleélion  de  Condom,  Parlement  & In- 
tendance de  Bordeaux  , Jurifdiélion  de  Ncrac.  On  y 
compte  409.  feux. 

ASQUIN  , dans  le  Nivemois , Diocefe  d’Autun, 
Parlement  ôc  Intendance  de  Paris  , Eleélion  de  Ve- 
zelay.  On  y compte  50.  feux.  Cette  Paroifte  eft  fi- 
tuée fur  la  rive  gauche  de  la  Cure  , à une  demi- 
lieue  N.  E.  de  Vczelay. 

ASS 

ASS  AC  , en  Béarn.  Voyt\  Affat. 

ASSA1NVILLE  , en  Picardie,  Diocefe  de  Bou- 
logne , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Amiens  , 
Gouvernement  de  Montreuil.  On  y compte  $0.  feux. 

ASSAN  ES  , en  Provence  , Diocefe  ôc  Vigucrie 
d’Apt , Parlement  Ôc  Intendance  d’Aix.  On  y compte 
un  demi-feu.  Cette  Communauté  eft  à une  petite 
diftance  de  celle  d’Anfouis.  Voye\  Anfouis. 

ASSARDS  , dans  le  Nivcrnois  , Diocefe  Ôc  Elec- 
tion de  Nevers  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Moulins.  On  y compte  14.  feux. 

ASSAS  , en  Languedoc  , Diocefe  , Généralité  ôc 
Recette  de  Montpellier , Parlement  de  Touioufe  , 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  52.  feux. 
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Cette  Paroifte  eft  fituée  à une  petite  diftance  de 
la  rive  gauche  de  la  rivicrede  Lez,  à 2.  L ôc  quart  N. 
un  quart  à L’O.  de  Montpellier. 

ASSAT  , en  Béarn  , Diocefe  de  Lefcar,  Parle- 
ment , Scnechauffée  Ôc  Recette  de  Pau,  Intendance 
d’Aufch.  On  y compte  43.  fcüx.  Cette  Paroifte  eft 
fituée  fur  la  rive  droite  de  Gave  , à 1.  lieue  ôc  demie 
E.  S.  E.  de  Pau. 

La  Terre  Ôc  Seigneurie  d 'Affat  fut  érigée  en  Ea- 
ronnie  par  Lettres  de  Février  1652. , en  faveur  de 
Jean  de  Noguès  II.  du  nom  , Seigneur  de  Saint-Au- 
bin,  Affat , Caftaing , Somolon  ôc  Cauna  , créé  en- 
fuite  Confeiller  d’Etat  pour  fervir  par  fcmeflrc.  Sa 
poftérité  fubfifte  en  la  perfonne  de  fon  arriere-petit- 
hls , Antonin , Baron  d’Affat , Confeiller  au  Parle- 
ment de  Pau , ôc  marié  à N.  de  Sault. 

ASSAUV1LLE  ou  Ansauville  , dans  le  Duché 
de  Bar  , Diocefe  de  Toul , Confeil  fouverain  ôc  In- 
tendance de  Lorraine,  Bailliage  de  Pont-à-Mouflbn. 
On  y compte  22.  feux.  Cette  Paroifte  eft  à 3.  1. 
S.  E.  de  Pont-à-Mouffon. 

ASSAY  , hameau  ôc  cenfe  , en  Poitou  ou  plutôt 
dans  le  Saumurois , Diocefe  de  Poitiers  , Parlement 
de  Paris,  Intendance  de  Tours , Election  de  Lou- 
dun.  Ce  hameau  eft  à 2.  1.  ôc  deux  tiers  £.  N.  E. 
de  Loudun. 

ASSAYE  , en  Poitou,  Diocefe  ôc  Intendance  de 
Poitiers , Parlement  de  Paris  , Eleélion  de  Thouars. 
On  y compte  212.  feux.  Cette  Paroifte  eft  à 4. 1.  S. 
E.  de  Thouars  , ôc  $.Ôc  trois  quartsN.  O.  de  Poitiers. 

ASSCHE  , bourg  célébré  ôc  Seigneurie  franche 
du  Brahant , à laquelle  eft  attachée  la  dignité  héré- 
ditaire de  Guidon  du  Duché  de  Brabant.  Ce  Bourg, 
ainfi  que  le  Duché  de  Brabant , ne  dépend  point  du 
Royaume  de  France. 

ASSE  , riviere , en  Provence.  Elle  a fa  fource  en- 
tre Caftellanne  & Senès.  Elle  paffe  par  Scnès  ôc 
Barrcmc;  ôc  après  un  cours  de  14.  ou  15.  lieues, 
elle  fe  jette  dans  la  Durance , à 1.  L N.  E.  de  Ma- 
nofque  , ôc  2.  S.  E.  de  Forcalquicr. 

AS SÉ  - LE  - BERANGER  , bourg  Ôc  château, 
dans  le  Maine  , Diocefe  ôc  Eleélion  du  Mans,  Par- 
lement de  Paris , Intendance  de  Tours.  On  y compte 
X02.  feux.  Ce  bourg  eft  à 7.  1.  Ôc  demie  0.  N.  0. 
du  Mans. 

ASSÉ  - LE  - BOISNE  , bourg  , dans  le  Maine, 
Diocefe  Ôc  Eleélion  du  Mans , Parlement  de  Paris, 
Intendance  de  Tours.  On  y compte  271.  feux.  Ce 
bourg  eft  à quelque  diftanec  de  la  Sarte  , ôc  à 4.  I. 
ôc  quart  N.  N.  O.  du  Mans. 

ASSÉ  - LE  - RIBOUL , bourg , dans  le  Maine , 
Diocefe  Ôc  Eleélion  du  Mans , Parlement  de  Paris , 
Intendance  de  Tours.  On  y compte  180.  feux.  Ce 
bourg  cil  à quelque  diftance  de  la  Sarte,  ôc  ï 7.  E 
N.  N.  O.  du  Mans. 

ASSEMRUÉE.  On  appelle  de  ce  nom  la  réunion 
des  membres  d’un  même  Corps  en  un  meme  lieu. 
Nous  diftinguons  en  France  deux  fortes  d’Affem- 
blées , celles  des  Corps  féculicrs,  ôc  celles  des  Corps 
eccléfiaftiques  ou  , pour  parler  plus  exaélement , 
du  Clergé.  Les  Affemblces  jje  la  première  cfpece  , 
quoique  purement  féculicres  par  rapport  à leur  ob- 
jet , ne  font  pas  néanmoins  compofées  feulement 
de  perfonnes  feeulieres  ; les  Eccléfiaftiques  y font 
auffi  admis  , non  comme  tels  , mais  comme  fanant 
partie  du  Corps  politique.  Les  Eccléfiaftiques  feuls 
compofent  les  Affemblccs  du  Clergé. 

L’ufage  de  tenir  des  Affemblées  eft  auffi  ancien 
que  la  Monarchie.  Pour  donner  une  forme  de  Gou- 
vernement aux  divers  peuples  qu’ils  a voient  fou- 
rnis, nos  Rois  convoquoienr  les  principaux  de  la 
Nation  ( des  Francs  ) au  moyen  de  laquelle  iJss’c- 
toient  établis  dans  la  Gaule.  Dans  les  premiers 
temps , les  Gaulois , du  moins  le  plus  grand  nom- 
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bre , furent  traites  en  peuple  conquis  , 5c  ils  n’a- 
voient  alors  aucune  part  au  Gouvernement. 

Les  Aflèmblées  eurent  en  divers  temps  différens 
noms.  On  les  appella  Conventus  ( Ajfcmhlécs  géné- 
rales ) , ¥ la  ch  a ( grands  Plaids  ) , pour  marquer 
que  tel  étoit  le  jlaifir  ( placer  ) , ou  le  rc'fult3t  de 
PA  Aérobic  c.  Quelques-uns  croient  que  c’eft  de-là 
que  nos  Rois  ont  pris  la  claufe  , car  tel  eft  notre 
plaijtr , qu’ils  font  inférer  dans  tous  les  Edits , Dé- 
clarations , Ordonnances , Lettres-Patentes , 5cc. , 
qu’ils  donnent  ; & ce  fentiment  ne  nous  paroit  pas 
mal  fondé.  On  nomma  auffi  ces  Aflèmblées  Satines , 
Champs  de  Mars  ou  Champs  de  Mai , parce  qu’on 
les  tenoit  dans  ces  mois  ôc  en  rafe  campagne.  Dans 
la  fuite , on  les  appella  Parlements.  Mais  comme 
les  Parlements  ne  fe  tenoient  qu’une  fois  l’année  , 
les  affaires  des  particuliers  qui  dévoient  y être  trai- 
tées , demeuraient  en  fouit  rance.  On  imagina  en 
conféquence  de  faire  un  détachement  des  Parle- 
ments. Ce  détachement , qui  fut  établi  pour  rendre 
la  juflice  en  dernier  reflbrx  aux  particuliers  , fuivit 
d’abord  la  perfonne  des  Rois  , & enfuite  il  fut  rendu 
fé dentaire  h Paris.  On  donna  à ce  détachement  le 
nom  de  Parlement  ; & alors  les  AlTemblées  géné- 
rales des  Députés  des  trois  Ordres  du  Royaume , 
furent  appelJécs  Etats  généraux.  Voyez  dans  ce 
Dictionnaire  les  mots  Parlement  5c  Etats  généraux. 

Au  commencement  de  la  Monarchie  5c  même 
long-temps  après  , on  ne  connut  en  France  d’autres 
AlTemblées  que  celles  oui  étoient  générales  ou  ré- 
putées telles.  Dans  la  fuite  le  Clergé  obtint  de  nos 
.Rois  la  permiffion  de  s’aflcmblcr  en  Corps  5c  par 
Provinces  ecdéliaftiques.  11  y eut  auffi  des  Provin- 
ces du  Royaume  qui  s’arrogèrent  le  droit  de  tenir 
des  AlTemblées  , & ce  droit  leur  fut  confirmé  ou  par 
nos  Rois  ou  par  les  Ducs-Gouverneurs  de  ces  mê- 
mes Provinces , qui  s’étoient  rendus  indépendants. 
Ces  AlTemblées  de  Provinces  repréfentoient  les  Af- 
fcmblées  generales  de  la  Nation , Ht  elles  étoient 
C comme  clics  le  font  encore  ) générales  par  rap- 
port aux  Provinces  où  elles  fc  tenoient. 

Nous  difons , i°.  que  le  Clergé  obtint  de  nos 
Rois  la  permiffion  de  s’affcmbler  en  Corps  5c  par 
Provinces  eccléfiaftiqucs , mais  nous  ne  prétendons 
parler  que  des  AlTemblées  où  ce  premier  Ordre  du 
Royaume  traite  des  affaires  temporelles.  Car,  com- 
me l’a  très-bien  obfervé  l’illullre  & refpeéfable  M. 
Patru  , il  eft  une  différence  entre  un  Concile  natio- 
nal 5c  une  Affembléc  du  Clergé.  Cette  différence 
confifte  en  ce  que  dans  les  Conciles  on  ne  traite 
que  p3r  accident  des  affaires  temporelles , au  lieu 
que  ce  n’eft  que  par  accident  qu’on  traite  des  ma- 
tières de  Religion  dans  les  Aflèmblées  du  Cierge, 
(^ue  dans  les  premiers  temps  de  la  Religion  Chré- 
tienne , les  Evêques  fe  foient  attribué  le  droit  de 
tenir  des  Conciles  fans  la  participation  de  leurs  Sou- 
verains temporels , cela  n’eft  pas  douteux  : ces  Sou- 
verains étoient  alors  fort  éloignés  de  confentir  à 
rétablilTement  & encore  moins  à la  propagation 
d’une  Religion  qu’ils  ne  profclToient  pas  eux-mê- 
mes , 5c  par  conléquent  les  Evêques  ne  pouvoient 
5c  ne  dévoient  requérir  leur  confentcmcnt.  Mais 
aujourd’hui  ( & depuis  le  commencement  de  la 
Monarchie  ) il  eft  établi  dans  le  Royaume  qu’on 
ne  peut  y tenir  aucune  forte  d’Afïcmblée  fans  la 
permiffion  du  Souverain. 

j°.  Nous  difons  que  plufieurs  Provinces  du  Ro- 
yaume fe  font  arrogé  le  droit  de  tenir  des  AflSm- 
blées  générales , mais  nous  ne  doutons  pas  que  ces 
mêmes  Provinces  n’aient  eu  un  titre  , du  moins  co- 
loré , pour  tenir  une  pareille  conduite.  Expliquons- 
nous  , 5c  donnons  un  exemple  d’une  de  ces  Pro- 
vinces. Sous  les  Romains  , celle  de  Languedoc  étoit 
du  nombre  des  fept  Provinces  de  la  Gaule  qui  jouif- 
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foient  du  Droit  Italique  , c’eft-à-dire  , de  l’exemp- 
tion des  Tributs , 5c  dont  l’ufagc  étoit  de  s’alfcm- 
bler  tous  les  cinq  , dix  ou  vingt  ans  , pour  offrir 
par  leurs  Députés  le  voeu  qu’elles  faifoient  pour  la 
confervation  de  l’Empire  & la  fauté  des  Empe- 
reurs : ce  voeu  étoit  accompagné  des  fouîmes  que 
ces  mêmes  Provinces  contribuoient  volontairement 
pour  les  dépenfes  publiques.  Sous  le  Gouvernement 
des  Goths  & fous  celui  des  Comtes  de  Touloufe , 
le  Languedoc  fe  maintint  dans  ta  poffeffion  où  il 
étoit  de  tenir  des  Aflèmblées  , & nus  Rois  lui  ont 
confirmé  le  même  privilège. 

Outre  le  Languedoc , il  eft  plufieurs  Provinces 
du  Royaume  qui  ont  auffi  le  droit  de  tenir  des  Al- 
femblccs  générales , mais  toujours  fous  le  bon  plai- 
iir , avec  la  permiffion  5c  du  coufèntemeut  de  Sa 
Majeftc , 5c  pas  autrement.  Ces  Provinces  font  cel- 
les qui  fuivent  : la  Bretagne  , la  Provence  , la  Bour- 
gogne , V Artois , la  baffe  Navarre , le  Béarn  , le 
Bigarre  , le  pays  de  Soûle  , le  Ne  boucan , 5cc.  Dans 
ces  diverfes  Provinces  , les  Aflèmblées  font  une 
image  des  Etats  généraux  du  Royaume  , c’eft-à- 
dirc  , un  compofé  de  trois  Ordres  ; fçavoir  , la  No- 
blejfe  , le  Clergé  5c  le  Tiers-Etat.  Nous  parlons  fous 
le  mot  Etats-Généraux t des  AlTemblées  de  Provinces 
qui  confcrvcnt  encore  le  nom  d 'Etats  \ mais  comme 
aux  Etats  de  Provence  on  a fubflitué  le  nom  d 'Af- 
fembléc , nous  en  parlerons  plutôt,  c’eft -à-dire, 
apres  que  nous  aurons  donne  quelques  détails  tou- 
chant les  Aflèmblées  du  Clergé  de  France. 

ASSEMBLÉES  DU  CLERGÉ.  Pendant  que  les 
Empereurs  Romains  furent  attaches  au  Paganifme  , 
l’Eglife  ne  pofféda  point  d’immeubles  , parce  que 
les  Corps  5c  les  Communautés  n’en  pouvoient  point 
poiféder  fans  la  permiffion  du  Sénat  ou  du  Prince. 
Mais  durant  la  confufion  que  produifit  le  fréquent 
changement  d’Empereurs  , les  Loix  furent  mal  ob- 
fervées,  5c  les  Eglifes  , fur -tout  celles  d’Afrique  , 
de  France  5c  d’Italie , commencèrent  à acquérir  des 
immeubles.  En  301.  ces  acquilitions  furent  confis- 
quées en  vertu  de  l’Edit  de  Dioclétien  5c  Maximien; 
Edit  cependant  qui  ne  fut  pas  exécuté  dans  la  Gau- 
le , par  Conilantius  Chlorus , qui  en  étoit  Gouver- 
neur. Huit  ans  après  , Maxcnce  rendit  à l’Egtife 
Romaine  tous  les  biens  dont  elle  avoit  été  privée. 
Licinius  , oui  vint  eufuite  , approuva  les  Commu- 
nautés cccléfialliques  , 5c  leur  permit  d’acquérir  des 
immeubles.  Conltantin  confirma  ce  que  Licinius 
avoit  fait,  5c  il  donna  lui-même  de  grands  biens 
à l’Eglife.  Le  zcle  des  Chrétiens  de  ce  temps , la  vie 
régulière  des  Eccléfiaftiqucs,  le  bon  ufage  qu’ils  fei- 
fuient  des  richcffes  , 5c  l’envie  de  plaire  aux  pre- 
miers Empereurs  Chrétiens  procurèrent  en  peu  de 
temps  des  biens  imtnenfes  à l’Ordre  du  Clergé.  Mais 
plus  l’Eglife  devenoit  riche  , plus  auffi  l’adtniniftra- 
tion  de  lès  biens  devenoit  difficile  ; c’cft  ce  qui  obli- 
gea les  Empereurs  à faire  des  Loix  pour  maintenir 
le  bon  ordre  & pour  prévenir  les  abus  qui  auraient 
pu  réfulter  du  zcle  indiferet  de  ceux  à qui  les  Fidè- 
les coniioient  leurs  charités.  Les  Empereurs  mirent 
auffi  des  bornes  à l’cmpreffemcnt  avec  lequel  ces 
derniers  fc  portoient  à faire  du  bien  à l’Eglife , 5c 
qui  ne  tendoit  à rien  moins  qu’à  la  deftru&ion  de 
la  fortune  des  familles. 

Les  Corps  eccléfiaftiqucs  étant  approuvés  en 
France,  il  n’eft  pas  douteux  que  l’Eglifc  de  ce 
Royaume  ne  puiflè  acquérir  des  immeubles.  Mais 
comme  il  ne  lui  eft  pas  facile  d’aliéner , on  a re- 
marqué que  fi  elle  acquérait  toujours,  elle  poflede- 
roit  à la  fin  la  plus  grande  partie  des  biens  du  Royau- 
me ; 5c  qu’outre  cela  , les  Seigneurs  des  Fiefs  dans 
la  mouvance  dcfquels  l’Eglife  ferait  des  acquifitions , 
feraient  fruftres  de  leurs  droits  cafuels.  Pour  obvier 
à ces  deux  inconvénients , il  a été  établi  deux  nia- 
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>.°°  T.  «rcmicrc  , que  l’BgUfe  «e  P* 
ï'm5'’™o-uW«  foi»  >)C5  Lettre 5-Pcilentfs  du  Roi , 
fpLikei  ïe«'«  faMniffcmcm.  ( le  Maître 

v E ooet)-  Ceux  qui  obtiennent  ces  Lettres  font 
de  payer  une  Finance  au  Roi , pour  indem- 
nif'er  l’Etat  du  dommage  qu’il  fouffre  par  la  nou- 
velle ncquifition  de  i’EgUfc.  Ce  droit,  qu»  s’appelle 
droit  de  nouveaux  acquêts  ou  d 'amortijfcncnt , en  il 
ancien  dans  le  Royaume,  qu’on  n’en  trouve  point 
l’origine.  Mais  il  y a apparence  qu’il  commença 
brique  les  Fiefs  devinrent  patrimoniaux.  M.  le 
Maître  rapporte  des  Lettres  d’amorcüïcmcnt  accor- 
dées par  le  Roi  Robert , le  meme  qui  fut  tué  le  17. 
Juin  913.  La  fécondé  maxime  qu’on  obferye  en 
France  par  rapport  aux  acquittions  que  fait  l'Eglife, 
cft  qu’outre  le  droit  d’amortiflement  qui  cft  dû  au 
Roi , elle  en  doit  payer  encore  un  autre , appelle 
droit  d’indemnité  , aux  Seigneurs  dans  la  mouvance 
defquets  elle  fait  des  acquittions. 

11  cft  confiant  que  depuis  le  commencement  de  la 
Monarchie  jufqu’à  préfent , le  Clergé  de  France  a 
toujours  payé  des  tributs  au  Roi  Ôc  qu’il  a contribué 
aux  charges  de  l’Etat , comme  les  autres  Ordres  du 
Royaume.  Nous  rapporterons  à ce  iujet  quelques 
exemples  de  la  première  ôc  de  la  fécondé  Race  , ôc 
nous  nous  arrêterons  davantage  à la  troifieme , oü 
le  nom  de  Décimes  a commencé  d’être  en  ufage. 

Grégoire  de  Tours  afliire  que  7 héodeberc , petit- 
fils  de  Clovis , déchargea  les  Eglifes  de  la  Province 
d’Auvergne  , du  tribut  qu’elles  dévoient  au  Fifc. 
Childebert,  Roi  de  Metz,  & petit-fils  de  Clotaire  I.  , 
fit  la  même  grâce  aux  Eglifes  de  Touraine.  L’un 
des  plus  gavants  de  nos  Hiftoricns  fur  les  deux  pre- 
mières races  de  nos  Rois  ( Fauchet  ) rapporte  que 
les  Eccléfiaftiqucs  , auflt-bien  que  le  peuple  Ôc  les 
Seigneurs , faifoient  tous  les  ans  leur  don  au  Roi 
en  plein  Parlement  ; ôc  que  ce  don  étoit  taxé  à rai- 
fon  du  revenu  des  terres  que  chacun  pofTédoit. 
Ainfi  c’étoit  un  véritable  tribut  ordinaire. 

Outre  ce  tribut , Charles  le  Chauve  en  impofa  un 
extraordinaire  en  877.  quand  il  réfolut  d’aller  faire 
4a  guerre  aux  Sarrafins  qui  ravageoient  l’Italie.  Pour 
payer  ce  tribut , les  Evêques  levèrent  cinq  fols  d'or 
fur  les  riches  Bénéfices  de  leurs  Dincefes , ôc  quatre 
deniers  d’argent  fur  les  plus  faibles  : cette  contri- 
bution fut  remife  entre  les  mains  des  Tréforicrs  du 
Roi.  L’Hiftoirc  ajoute  que  pour  payer  ce  tribut , 
on  prit  même  quelque  chofc  du  T refor  des  Eglifes. 

Sous  la  troifieme  race  de  nos  Rois , on  ne  voit 
pas  que  les  Eglifes  aient  payé  aucun  tribut  ordi- 
naire. Mais  fous  ces  mêmes  Rois  , les  contributions 
extraordinaires  devinrent  fréquentes  à l’occafion  des 
Croifadcs  & des  guerres  d’Outre-mer. 

En  1096.  quand  Godefroy  de  Bouillon  partit  pour 
la  conquête  de  la  Terre-Sainte  , tous  les  Ordres  du 
Royaume  contribuèrent  à l’armement  qui  fut  fait 
à cette  occafion  ; mais  alors  la  contribution  fut  vo- 
lontaire Ôc  non  par  impofition. 

Louis  le  Jeune  , le  premier  de  nos  Rois  qui  fe 
croifa  en  U47.  fit  une  levée  de  deniers  fur  le 
Clergé  de  fon  Royaume.  Aucun  de  nos  Hiftoriens 
n’a  parlé  de  cette  contribution , mais  elle  n’en  eft  pas 
moins  certaine  , ôc  cela  fe  prouve  par  trois  Pièces 
rapportées  par  Duché  {ne.  La  première  eft  un  par- 
chemin dans  lequel  un  Moine  de  l’Abbaye  de  Saint- 
Benoît  fur  Loire  , rend  compte  de  l’adminiitrarion 
de  fon  Monafterc  , ôc  dit  que  pour  cette  guerre 
l’Abbaye  de  Saint-Benoît  fut  d’abord  taxée  à dix 
mille  marcs  d’argent  , enfuite  à cinq  cens  , Ôc 
qu’enfin  elle  en  fat  quitte  pour  trois  cens.  La  fé- 
condé eft  iinc  Lettre  écrite  par  l’Abbé  de  Ferriercs  à 
Suger  , Régent  du  Royaume  pendant  l’abfence  de 
, ‘f  ^une.  Par  cette  Lettre,  l’Abbé  de  Ferriercs 
demande  du  temps  pour  payer  û taxe.  La  troifieme 
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enfin  cft  une  Lettre  du  Chapitre  Ôc  des  Habitants 
de  Brioude  , par  laquelle  ils  fe  plaignent  au  Roi 
Louis  le  Jeune  de  ce  qu’ayant  engagé  , pour  lui 
payer  ce  qu’ils  lui  avoient  promis,  une  Couronne 
que  le  Roi  Charles  leur  avoir  donnée , l’Engaeifte 
ne  vouloir  pas  la  leur  rendre  quoiqu’ils  l’cull'ent 
rembourre  de  l’argent  qu’il  leur  avoir  prêté.  Voyez 
le  Traité  des  Décimes  , par  Pmtu.  J x 

En  1187.  Philippe-Augufte  fe  croifa  avec  l’Em- 
pereur 6c  le  Roi  d’Angleterre  pour  aller  faire  la 
guerre  à Saladin  Soudan  d’Egypte , qui  s’étoit  rendu 
Maître  de  Jérufalem  Ôc  d’une  grande  partie  de  la 
Paleftine.  Les  Etats  furent  aflemblés  en  1188. 
& il  y fut  ordonné  qu’on  leveroit  fur  les  Eccléliaf- 
tiqnes  la  Dixme  d’une  année  de  leurs  revenus,  & fur 
les  Laïques  qui  ne  feroient  pas  le  voyage  , le  di- 
xième de  tous  les  biens  meubles  6c  de  cous  leurs 
revenus.  Depuis  ce  temps , toutes  les  impofitions 
qu’on  a mifes  fur  le  Clergé  , ont  été  appellées  Dix- 
mes  ou  Décimes.  Il  feroit  mutile  de  rappeller  ici 
toutes  les  impofitions  du  cette  efpcce  qui  furent 
établies  fur  le  Clergé  pendant  les  guerres  de  la 
Terre-Sainte.  Il  fufhra  de  remarquer  que  fous  le 
feul  règne  de  Saint-Louis , on  leva  onze  Décimes 
fur  le  Clergé.  (Ce  Prince  régna  depuis  le  8.  de  No- 
vembre 1226.  jufqu’au  25.  d’Août  1270.). 

Ce  fut  pendant  les  Croifades , que  nos  Rois  de- 
mandèrent aux  Papes  quelques  Bulles  pour  faciliter 
la  levée  des  Décimes  dont  ils  avoient  befoin  pour 
faire  la  guerre  aux  Infidèles , aux  Albigeois  ou  à des 
Princes  excommuniés.  Quelques  Auteurs  ont  cru  que 
cette  marque  de  complaifance  ôc  d’attention  de  la 
part  des  Rois  de  France  , étoit  une  preuve  qu’ils  ne 
pouvoient  établir  aucune  impofition  fur  le  Ckrgé  , 
fans  en  avoir  obtenu  au  préalable  la  permiflion  de 
la  Cour  de  Rome.  Mais  il  y a long-temps  que  l’on 
eft  revenu  de  ce  préjugé , Ôc  on  ne  doute  plus  que  , 
pour  les  néceifites  de  l’Etat , les  Princes  temporels 
ôc  fur-tout  nos  Rois  ne  puiiTcnt  revendiquer  au 
moins  quelque  partie  des  biens  qu’ils  ont  donné  eux- 
mêmes  ou  qu’ils  ont  permis  que  leurs  Sujets  don- 
na  fie  ut  à l’Eglife  dans  des  temps  où  ces  dons  ne 
pouvoient  pas  tirer  à conféquence.  D’ailleurs , le 
Clergé  ne  fait  point  dans  l’Etat  un  Corps  étranger, 
ôc  il  n’eft  aucun  Ecdéfiaftique  qui  ne  fût  fâché 
qu’on  le  regardât  comme  tel  ; par  conféquent  quand 
le  Prince  temporel  arme  pour  défendre  fes  Sujets 
ou  pour  leur  procurer  quelque  nouvel  avantage , 
c’eft  à la  maflè  de  concourir  à l’exécution  de  fes 
defleins.  Cette  vérité  cft  fondée  fur  le  droit  natu- 
rel autant  que  fur  le  droit  divin.  En  effet,  que  pen- 
feroient  les-  Laïques  éclairés  , s’ils  fe  voyoient  feuls 
alfujettis  à défendre  de  leur  bourfe  ôc  de  leur  fang , 
un  État  où  les  Eccléfiaftiques , indépendamment  de 
quantité  de  privilèges  tous  également  beaux,  utiles 
6c  honorables , polfedent  au  moins  la  vingtième 
partie  des  biens  fonds  ? 

En  1 s 1 6.  les  Décimes  furent  réduites  endroit 
ordinaire  , par  un  Edit  de  François  I.  qui  réglé  la 
manière  d’établir  Ôc  de  percevoir  ccrte  forte  d’im- 
polition  : cette  méthode  étoit  la  même  que  celle  qui 
• iùblifte  préfentement. 

En  1 561.  il  fe  tint  à Poifiy  ( à 4-  *•  & qaart  9* 
N.  O.  de  Paris  ) une  AiTemblée  générale  du  Clergé. 
Ce  premier  Corps  du  Royaume  y fit  avec  le  Roi , 
un  contrat  par  lequel  le  Clergé  s’engagea  de  donner 
à Sa  Majefté  feize  cens  mille  livres  par  an,  pendant 
fijfans , pour  dégager  le  Domaine,  les  Gabelles,  ôcc.  ; 
ôc  au  moyen  de  cette  famine  , le  Roi  promit  de  ne 
lui  plus  rien  demander. 

Depuis  ce  temps,  les  Affemblées  du  Clergé  fu- 
rent fréquentes.  Mais  jufqu’au  Réglement  de  l’aonce 
1606.  , il* n’y  eut  rien  de  déterminé  pour  le  temps 
non-plus  que  pour  le  lieu  où  elles  dévoient  fc  tenir. 
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A différentes  reprifes  les  Sindics  généraux  du 
Clergé  obligèrent  de  nouveau  ce  Corps  a payer  tous 
les  ans  environ  douze  cens  mille  livres , pour  ac* 
quitter  les  rentes  créées  par  le  Roi  fur  l’Hôtel-de- 
Ville  de  Paris.  L*  Aflèmblée  de  Melun  ( à 7.  1.  de 
demie  S.  E.  de  Paris  ) tenue  en  1579.  protefta 
contre  les  contrats  de  rente  qui  avoient  etc  faits 
depuis  l’Aflèmblée  de  Poifly,  (k  défavoua  les  Syn- 
dics généraux  , comme  ayant  excédé  leur  pouvoir. 
Cependant , depuis  ce  temps  , le  Clergé  a toujours 
renouvelle  ces  contrats  dans  les  grandes  Affemblces 
qui  fe  tiennent  de  dix  en  dix  ans  ; de  on  appelle 
Décimes  ordinaires  , ce  qu’on  impofe'  fur  le  Clergé 
pour  payer  ces  douze  cens  mille  livres. 

Mais , comme  ladite  fomme  de  douze  cens  mille 
livres  n’entre  point  dans  les  coffres  du  Roi , Sa  Ma- 
jefte  demande  de  temps  en  temps  des  fecours  ex- 
traordinaires , & c’eft  ce  qu’on  appelle  Don  gratuit. 

Pour  faire  la  guerre  aux  Calviniftes , le  Roi  Louis 
XIII.  obtint  du  Clergé  de  pareils  dons  en  1611. , 
1626.  de  1628.  Depuis  ce  temps,  il  ne  s’eft  point 
tenu  d’Affcmblée  du  Clergé  qui  u’ait  fait  au  Roi  des 
préfents  confidérables. 

Les  grandes  Affcmblécs  ordinaires  du  Clergé , 
u'on  appelle  auffi  celles  du  Contrat , fe  tiennent  de 
ix  en  dix  ans , ainiï  que  nous  venons  de  le  dire. 
Entre  deux  de  ces  grandes  Aflemblées  , on  en  tient 
Une  petite  qu’on  appelle  Ajfemblée  des  Comptes  t 
parce  que  dans  les  réglés  on  ne  doit  s’y  occuper 
d’autre  ebofe  , que  d’examiner  & arrêter  les  com- 
ptes ; mais  félon  les  occalions  , on  y traite  de  toutes 
fortes  d’affaires  relatives  auClcrgé.Ccs  petites  Aflèm- 
blées  fe  tenoient  autrefois  tous  les  deux  ans  ; mais 
dans  l’Affemblée  de  1625.  il  fut  réglé  qu’elles  ne  fe 
tiendraient  à l’avenir  que  de  cinq  en  cinq  ans. 

Chaque  Province  cccléfîaftique  envoie  des  Dé- 
putés à ces  Aflemblées.  Le  nombre  de  ces  Députés  a 
fouvent  varié.  Aujourd’hui  chaque  Province  envoie 
aux  grandes  Aflemblées  quatre  Députés  , dont  deux 
du  premier  Ordre  , c’eiLà-dire  , qui  font  Evêques 
ou  Archevêques  ; de  deux  du  fécond  Ordre  , qui 
font  Abbés  , Prieurs  , ou  qui  poflèdent  dans  la 
Province  quelque  Bénéfice  fujet  aux  Décimes.  Par 
le  Reglement  de  1 614.  les  Députés  du  fécond  Ordre 
dévoient  être  Prêtres  ; mais  par  celui  de  162$.  il 
fuffit  qu’ils  foient  in  facris  depuis  fix  mois. 

Outre  ccs  Aflemblées  ordinaires  , il  s’en  tient 
quelquefois  d’autres  intermédiaires  ; & cela  arrive, 
lorfqu’il  furvient  quelqu’affaire  imprévue  à laquelle 
le  Clergé  peut  avoir  intérêt.  En  pareille  occalion  , 
le  Roi  permet  aux  Evêques  de  s’affembler  pour  avi- 
fer  à ce  qui  leur  convient  de  faire.  Mais  alors  il  n’y  a 
point  d’autres  Députés  du  fécond  Ordre  que  les  deux 
Agents  généraux  qui  fe  trouvent  en  charge.  L’Aflcm- 
blee  de  1682.  & celle  de  1761. fout  du  nombre  de 
ces  Aflemblées  extraordinaircs-intermédiaires. 

A l’Affemblcc  de  1682.  on  appella  les  Députés 
des  Provinces  de  Cambray  & de  Befançon  , parce 
qu’il  s’agifloit  des  intérêts  de  toute  l’Eglife  de 
France.  Mais  les  Aflemblées  ordinaires  étant  prin- 
cipalement pour  les  impoli  dons  qui  fe  font  lur  le 
Clergé , on  n’y  appelle  point  les  Ecclcfiaftiqucs  des 
Pays-conquis  , parce  qu’ils  n’en  payent  point  leur 
part , ces  pays  n’ayant  été  reunis  à la  Couronne 
que  depuis  l’Affemblée  de  Poifly. 

Les  Affcmblécs  du  Clergé  ne  fe  tiennent  que  par 
ordre  du  Roi,  & en  vertu  d’une  Lettre  de  cachet 
adreffée  aux  Agents  généraux  du  Clergé.  Cette 
Lettre  porte  le  temps  & le  lieu  de  1*  Aflèmblée.  Les 
Agents  en  donnent  avis  aux  Métropolitains,  & ainfi 
de  degré  en  degré.  Chaque  Diocefe  envoie  fes 
Députés  à l’Adcmblée  provinciale  , & ce  font  ccs 
Députés  qui  nomment  ceux  qui  doivent  fe  trouver 
à l’ Aflèmblée  générale  du  Clercé, 
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Lorfque  les  Députés  font  arrivés  au  lieu  indiqué 
par  le  Roi  , ils  fe  rendent  chez  le  plus  ancien  de* 
Archevêques , & on  y fait  la  Icéhire  de  la  Lettre 
que  Sa  Majeffé  a écrite  au*  Agents.  Quelque  jour* 
après  , tous  les  Députés  fe  trouvent  au  lieu  qui  eft 
dcltiné  pour  l’Affemblée  , & après  avoir  entendu 
une  Melle  baffe  , chacun  prend  fa  place.  Immédiat 
tement  après  , les  anciens  Agents  lifent  les  procu- 
rations, & enfuite  on  fait  la  leéture  des  Réglements. 

On  procède  à l’cleôion  du  premier  & du  fécond 
Préfidcnt , des  Promoteurs  & des  Secrétaires.  On 
leur  donne  des  fauteuils  , & on  les  traite  de  Mon- 
feigneur . Enfuite  on  reçoit  les  nouveaux  Agents. 

Dans  les  grandes  Aflemblées  , on  élit  deux  Pro- 
moteurs & deux  Secrétaires , & un  feul  dans  celles 
qu’on  appelle  les  petites  Aflemblées  des  comptes. 
Tel  eft  l’ufage  qui  a été  fuivi  conftamment  depui* 
l’Aflèmblée  île  Melun  en  1579. 

Le  jour  de  l’ouverture  de  l’Affcmblée  étant  venu , 
les  Députes  entendent  une  Meflè  du  Saint-Efprit  , 
& c’eft  un  Prélat  qui  officie  , & un  autre  qui  fait 
le  Sermon. 

Les  Agents  ouvrent  l’Affemblcc  par  un  Difcour9 
dans  lequel  ils  rendent  compte  de  ce  que  le  Roi  a 
fait  pour  le  bien  de  la  Religion  catholique.  Ils  par- 
lent suffi  de  la  Jurifdi&ion  épifcopale  , & de  ce 
qui  concerne  le  temporel  du  Clergé.  Le  Préfidcnt 
nomme  enfuite  des  Commiflàires  pour  examiner  le* 
pièces  juftificativcs  du  rapport  que  préfentent  le» 
Agents. 

De  ce  rapport  on  paffe  à l’examen  du  compte. 
Le  Receveur  général  ayant  mis  fur  le  Bureau  le 
compte  des  Décimes  avec  celui  des  autres  impofi- 
tions  ordinaires  dont  le  Clergé  a été  chargé  par  la 
derniere  Aflèmblée  , il  l’affirme  vrai.  Le  Prcfident 
nomme  huit  Commiflàires  pour  examiner  ce  compte  , 
quatre  du  premier  Ordre  & quatre  du  fécond.  Ce» 
Commiflàires  prennent  f fe  placent  ) le  Bureau,  & 
commencent  l’examen  du  compte. 

Le  Préfident  nomme  enfuite  des  Commiffaîrcs 
pour  examiner  les  affaires  de  la  Religion,  celles  qui 
regardent  le  temporel  , pour  la  vérification  des 
Archives  , pour  revoir  les  procès  - verbaux , &c* 
Ces  Commiflàires  font  pris  du  premier  & du  fécond 
Ordre. 

Après  quelques  jours  de  travail , la  Compagnie 
fc  rend  à la  Cour  pour  haranguer  le  Roi.  Elle  va 
enfuite  chez  la  Reine  , chez  Monfeigneur  le  Dau- 
phin, chez  Madame  la  Dauphine  , &c.  C’eft  le 
Préfident  qui  porte  la  parole  dans  toutes  les  Au- 
diences que  les  Princes  donnent  au  Clergé. 

Les  Commiflàires  du  Roi  vont  une  fois  rendre 
vifitc  à 1*  Aflèmblée.  Ce  font  ordinairement  trois 
Confcillers  d’Etat  & un  Secrétaire  d’Erat.  Us  font 
reçus  par  les  Agents  du  Clergé , & conduits  dans 
une  Salle  qu’on  leur  a préparée.  Peu  de  temps 
après  , le  Clergé  députe  deux  Archevêques , deut 
Evêques , «St  quatre  Abbés  pour  les  aller  recevoit 
& pour  les  accompagner  jufques  dans  la  grande 
Salle  où  fe  tient  l’Aflèmblée.  Pendant  la  marche  , 
chaque  Commiflàire  du  Roi  eft  entre  un  Archevê- 
que , ou  un  Evêque  & un  Abbé.  Etant  arrivés  à la 
porte  de  la  Salle  , l’Archevêque  ou  l’Evêque  entre 
le  premier  , puis  le  Commiflàire  & enfuite  l’Abbé 
ou  le  Député  du  fécond  Ordre.  L’Affemblée  fe  levé 
pour  Muer  les  Comraiffaires.  Ces  derniers  s’affeyent 
dans  des  fauteuils , placés  devant  le  Bureau  , & fe 
couvrent.  Le  Secrétaire  d’Etat  donne  enfuite  la 
Lettre  du  Roi  au  Secrétaire  de  l’Affemblée  qui  la 
porte  au  Préfident.  Celui-ci  l’ouvre  <5c  la  lui  remet 
pour  en  faire  la  Iefture  à toute  l’Aflèmblée.  La 
leélure  en  étant  faite , un  des  Commiflàires  fait  un 
Difcours  qui  roule  fur  la  vénération  que  le  Roi  a 
pour  i’Eglife , fur  l’eftime  qu’il  a pour  le  Clergé, 
Gggg 
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for  1»  Modération  qu'il  » pour  ceux  qu.com- 
r c l’Aflcmblée.  11  parle  cnfuite  de  la  haifon 
» entra  les  inSréts  de  l'Erat  & c?  de 
rLlifc  , & ü finit  P=*  demander  au  Clergé  une 
femme  de  la  part  du  Roi. 

Le  Préfident  répond  que  l’Aflêmblée  eft  toute 
difpofée  à accorder  au  Roi  ce  que  Sa  Majefté  lui 
demande  , & qu’elle  va  délibérer  fur  les  moyens. 
Les  Commiflaires  fërtent  & vont  attendre  la  réponfe 
dans  la  même  Chambre  oh  ils  ont  été  reçus  d’abord. 
Une  heure  après , les  Députés  vont  leur  dire  que 
le  Clergé  accorde  au  Roi  la  fomme  que  Sa  Majefté 
demande.  Les  Commiflaires  fe  retirent , & ils  font 
accompagnes  jufqu’à  leurs  carrofles  par  les  deux 
Agents  du  Clergé. 

Il  eft  d’ufage  que  le  Prévôt  des  Marchands  de  la 
ville  de  Paris  , vienne  faluer  P Aflembléc.  En  pareille 
cérémonie  , il  eft  accompagné  de  quatre  Echevins 
& du  Greffier  de  la  ville.  On  envoie  au-devant  d’eux 
jufqu’à  la  porte  de  l’anti-chambre  , un  Evêque  & 
un  Député  du  fécond  Ordre.  Les  Agents  les  reçoi- 
vent à la  porte  de  la  Chapelle.  En  entrant , l’Evê- 
que paflè  devant  le  Prévôt  des  Marchands  , & le 
Député  du  fécond  Ordre  devant  le  premier  Echevin. 
Ces  Meffieurs  de  la  ville  de  Paris  prennent  féance 
devant  le  Bureau  , le  Prévôt  des  Marchands  dans 
un  fauteuil , les  Echevins  fur  une  forme , & le  Gref- 
fier fur  un  tabouret.  C’eft  le  Prévôt  des  Marchands 
qui  porte  la  parole  pour  la  ville. 

Revenons  à l’Aflemblée.  Les  Commiflaires  des 
pièces  juftificatives  du  rapport  des  Agents , ayant 
pris  le  Bureau , on  donne  à chacun  des  Agents  vingt- 
fêpt  mille  livres. 

Les  deux  Agents  font  nommés  tous  les  cinq  ans  , 
dans  les  Afiemblées  ordinaires , par  les  feize  Pro- 
vinces ecclcfiattiques , tour-à-tour  , & de  deux  à 
deux , en  cet  Ordre. 
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Ces  deux  Agents  généraux , nommés  par  les  Pro- 
vinces eccléliaftiques  , font  établis  pour  adminiftrer 
les  affaires  du  Clergé  & pour  folliciter  à la  fuite  de 
Ja  Cour  tout  ce  qui  peut  intérefler  ce  premier  Corps 
du  Royaume.  Ils  font  tous  deux  du  fécond  Ordre. 
Ils  ont  fucccdc  aux  Agents  généraux  du  Clergé  , 
établis  en  >564.  & abolis  par  l’ Aflemblée  de  Melun 
«n  1 S79.  Leur  fonékion  dure  cinq  ans  , c’eft-à-dire, 
d’une  Aflembléc  générale  ordinaire  à l’autre.  Leurs 

Îjlaces  donnent  Fc  titre  de  Confeiller  d’Etat , & 
ont  toujours  remplies  par  des  Abbés  de  diftin&ion. 

Après  l’examen  des  pièces  juftificatives  du  rapport 
des  Agents  , les  Commiflaires  des  frais  prennent  le 
Bureau,  & examinent  à quoi  montent  ces  frais  ; 
c eft  ordinairement  à cent  mille  écus  ou  environ. 
Enfuite  on  ligne  les  comptes  du  Receveur  général  , 
de  le  Département  qui  réglé  ce  que  chaque  ^Diocefe 
doit  payer.  Cela  étant  fait , on  prend  des  mefures 
pour  les  harangues  qu’on  doit  faire  au  Roi , & pour 
la  fipnature  du  don  gratuit.  Enfin  on  s’embrafle  pour 
fe  feparer.  L’Aflëmblée  étant  ainfi  finie , les  Dépu- 
tés fe  rendent  à la  Cour  où  ils  ont  Audience  du 
Roi.  Un  des  Prélats  harangue  Sa  Majefté.  On  figne 
le  contrat  du  don  gratnit  que  le  Clergé  fait  au  Roi. 
Les  Commiffaircs  de  Sa  Majeltc  Ce  trouvent  pour 
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cela  placés  fur  une  colonne  , ayant  le  Chancelier  k 
leur  tête  , & les  Députés  des  deux  Ordres  font  fur 
une  autre  colonne. 

L Aflemblée  a encore  une  demiere  Audience  du 
Roi , dans  laquelle  elle  prend  congé  de  Sa  Majefté 
& c’eft  alors  le  Préfident  qui  porte  la  parole  & 
harangue  le  Roi.  Le  cahier  qnc  le  Cierge  préfente 
au  Roi , contient  les  demandes  qu’il  fait  pour  le  bien 
de  la  Religion  & pour  la  Juriftlidlion  eccléfiaftique. 

Nous  avons  dit  ci-devant  que  chaque  Province 
eccléfiaftique  envoie  aux  grandes  Afiemblées  quatre 
Députés  , dont  deux  du  premier  Ordre  & deux  du 
fécond.  Les  petites  Afiemblées  ne  font  compofées 
que  d'un  Député  de  chaque  Ordre  pour  chaque 
Province.  Le  rochct  & le  camail  noir  font  l’habit 
des  Députes  du  premier  Ordre.  Ceux  du  fécond 
font  en  habit  long  & en  bonnet  carré.  Ils  font  répu- 
tés préfens  à leur  Bénéfice  tout  le  temps  de  l’Af- 
femblée  , & s’ils  ont  des  procès , ils  peuvent  en 
faire  furfeoir  les  pourfuites. 

Ordinairement  les  Aflemble'es  du  Clergé  s’ou- 
vrent le  15.  Mai  , & il  y a même  des  Réglements 
pour  cela.  Les  grandes  durent  fix  mois  , & les  peti- 
tes trois.  C’eft  le  Roi  , comme  nous  l’avons  déjà 
dit  , qui  fixe  le  lieu  où  elles  doivent  fe  tenir  , 
& pour  l’ordinaire  c’eft  à Paris  aux  Grands- 
Auguftins. 

Comme  l’objet  des  Afiemblées  eft  d’examiner  fle 
de  régler  les  différentes  affaires  qui  concernent  le 
Cierge  , il  feroit  difficile  que  cct  objet  fût  rempli 
fi  les  Afiemblées.  ne  fe  partageoient  en  différens 
Bureaux  ; car  c’eft-là  le  foui  moyen  d’accclérer  l’ex- 
pédition des  affaires.  Nous  donnons  ici  pour  exem- 
ple , l’état  & la  diftribution  des  Bureaux  de  l’Af- 
femblée  générale  tenue  en  17$$. 

i°.  Le  Bureau  pour  les  comptes  des  anciennes 
Décimes  , & des  anciennes  Rentes  depuis  16  36. 
jufqu’en  1707.  , étoit  compofé  de  fix  Députés  du 
premier  Ordre  & de  fix  du  fécond.  2°.  Le  Bureau  * 
pour  les  nouvelles  Rentes  de  1734.,  173$»  174$. 
ôc  1 747. , compofé  comme  le  précédent.  30.  L» 
Bureau  pour  les  nouvelles  Rentes  créées  en  174*., 
& 1748.  , pareil  au  premier  de  au  fécond.  40.  Le 
Bureau  pour  le  nouveau  Departement  général  & 
pour  la  vérification  de  dettes  des  Dioccfcs , com- 
pofé de  fept  Députés  du  premier  ordre  & de  fept 
du  fecond.50.  Le  Bureau  pourle  Temporel , & 6°.  le 
Bureau  pour  le  Don  gratuit , compofés  l’undc  l’autre 
comme  le  premier  & le  fécond.  7 °.  Le  Bureau  pour 
la  Jurifdiâion  , compofé  de  huit  Députés  du  premier 
Ordre  & de  huit  du  fécond.  8°.  Le  Bureau  pour 
les  jettons  , leur  devife  & leur  diftribution,  compofé 
de  deux  Députés  du  premier  Ordre  & de  deux  du 
fécond.  90.  Le  Bureau  pour  la  vifite  & l’examen  des 
Archives  , compofé  comme  le  précédent.  io°.  Le 
Bureau  pour  la  revifion  du  procès-verbal , & 110. 
le  Bureau  pour  l’inftru&ion  des  Domcftiqucs  , 
compofés  également  l’un  & l’autre  de  deux  Dépu- 
tés du  premier  Ordre  & de  deux  du  fécond.  En  tout 
cinquante-trois  Députés  du  premier  Ordre  & au- 
tant du  fécond  , dont  étoient  compofés  les  onze 
Bureaux  dont  nous  venons  de  faire  l’énumération. 

Le  premier  Préfident  de  l’ Aflembléc  & les  Agents 
généraux  , tant  anciens  que  nouveaux  , font  de 
toutes  les  commiffions. 

On  appelle  Département  la  répartition  des  fub- 
fides  qui  fe  fait  par  les  Afiemblées  générales  fur 
chaque  Diocefc  , & par  les  Chambres  diocelaines 
fur  chaque  Bénéfice  ou  Communauté  eccléfiaftique* 

Pour  reme'dier  à l’inégalité  qui  s’étoit  gUflce  dans 
les  anciens  Departements  par  la  vicimtude  du 
temps  , l’ Aflemblée  générale  de  1 7SS*r  cn  un 

nouveau.  Jufqu’alors  le  Clergé  avoit  réglé  (es  répar- 
titions fur  le  Département  de  1616.  & fur  celui  de 
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1646.  Il  eft  facile  de  concevoir  tous  les  changements 
qui  dévoient  être  furvenus  dans  le  temporel  du 
Clergé  pendant  l'efpace  de  plus  d’un  fiede. 

Dès  î’anne'e  >705.  le  Clergé  voulut  entreprendre 
un  nouveau  Departement  ; mais  la  guerre  qui  agi- 
toit  alors  l’Etat  , fit  différer  ce  travail  julqu’à  la 
paix.  La  mort  de  Louis  XIV.  & d’autres  circonf- 
tanges  prolongèrent  ce  retardement  jufqu’cn  1716. 

Depuis  ce  temps  chaque  Aiferablée  du  Clergé 
s’eft  occupée  à lever  les  obftades  qui  s’oppofoient 
à ce  grand  ouvrage. 

L’Aflemblce  de  1730.  dreffa  un  plan  extrême- 
ment fage  : elle  ne  fe  guida  pas  feulement  fur  la 
valeur  des  Bénéfices , mais  fur  la  qualité  de  les  for- 
ces des  contribuables.  Un  Bénéfjpe  à charge  d’ames 
devoir  moins  payer  qu’un  Bénéfice  fimple  ; un 
Bénéfice  confidérable  devoit  être  impofé  à un 
taux  beaucoup  plus  fort  , qu’un  Bénéfice  mé- 
diocre ; par  exemple  , au  faxiemc  , tandis  que 
l’autre  ne  payeroit  que  le  dixième  de  fon  revenu. 

L’Aflemblée  de  1755-  ajouta  à la  fageffe  de  ce 
premier  plan  , & celle  de  1760.  a encore  ajouté  à 
ce  que  celle  de  17$$.  avoit  fait  & qui  étoit  très-bien. 

En  faifant  l’énumération  des  Bureaux  qui  par- 
tagent PAffemblée  générale  du  Clergé  , nous  avons 
nommé  des  Bureaux  dont  le  travail  concerne  les 
anciennes  & les  nouvelles  Rentes  , mais  il  eft  à 
propos  d’ajouter  que  ces  Rentes  ne  font  point 
aébives  mais  paffives.  Pour  fecourir  plus  prompte- 
ment l’Etat  , le  Clergé  elt  dans  l’ufage  de  faire  des 
emprunts.  Par  ce  moyen  il  fait  palier  furie  champ , 
ou  du  moins  en  fort  peu  de  temps  , fes  Dons  gra- 
tuits dans  les  coffres  du  Roi.  Ses  impofitions  an- 
nuelles fervent  à payer  les  intérêts  des  emprunts  & 
à fe  libérer  peu-à-peu  des  capitaux. 

Le  Don  gratuit  n’eft  pas  fixe  comme  les  Décimes 
ordinaires  qui  fubfiftent  en  vertu  du  Contrat  ; il  eft 

flus  ou  moins  confidérable  félon  les  befoins  de 
Etat  , mais  ordinairement  il  roule  fur  quinze  ou 
feize  millions  de  livres  , payables  en  quatre  ou.  cinq 
termes  de  fix  mois  chacun.  Ce  Don  gratuit  fe  re- 
nouvelle à chaque  Aflcmblce  générale  du  Clergé. 

Parlons  à prefent  des  Bureaux  diocéfains  des 
Décimes  , des  Chambres  eccléfiaftiqucs  , des  Rece- 
veurs provinciaux  des  Décimes  & des  Généralités 
eccléfiafliques. 

Quand  on  commença  à mettre  des  charges  réglées 
fur  le  Clergé , les  différends  qui  furvenoient  à ce 
fujet  , étoient  terminés  par  les  Juges  drdinaires. 
Mais  le  14.  Août  ($64.  le  Roi  Charles  IX.  donna 
pouvoir  aux  Syndics  du  Clergé  qui  réfidoient  à Pa- 
ris , de  juger  ces  différends  en  dernier  reflort  , en 
prenant  deux  ou  trois  Confeillcrs  du  Parlement  de 
Paris.  Cet  ctablifîèment  fut  confirmé  par  un  Edit 
du  même  Prince  de  l’an  s $68. 

L’Aflèmblée  du  Clergé  tenue  à Melun  en  1 579.  ré- 
voqua les  Syndics  généraux  , de  demanda  an  Roi 
l’établiflement  de  quelques Chambresoù les  matières 
concernant  les  Décimes  fuiTent  décidées  fans  appel. 
Henri  III.  qui  régnoit  alors  , accorda  au  Clergé  ce 
qu’il  demandoit  par  le  contrat  du  *0.  Février  1580.; 
oc  il  parut  immédiatement  après  , un  Edit  por- 
tant création  de  fept  Bureaux  généraux  , ou  Cham- 
bres eccléfiafliques  , dans  les  villes  de  Paris , Rouen, 
Lyon  , Tours  , Touloufc  , Bordeaux  de  Aix.  Le 
même  Edit  preferivit  l’étendue  du  Reffort  de  ces 
Chambres. 

Cet  ctablifTemcnt  a été  confirmé  de  temps  en 
temps  par  nos  Rois  , de  ordinairement  pour  dix  ans 
chaque  fois , mais  avec  quelques  petits  changements. 
En  1 596.  Henri  IV.  ajouta  par  un  nouvel  Edit , la 
Chambre  de  Bourges  à celles  qui  étoient  déjà  éta- 
blies. Apres  avoir  rétabli  les  eccléfiafliques  de  Béarn 
de  de  la  baflê  Navarre  dans  tous  leurs  biens , qui 
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aroient  été  ufurpés  par  les  CalvinlAcs  , le  Roi 
Louis  XIII.  érigea  par  un  Edit  du  mois  de  Juin  1633. 
une  Chambre  ecciéfiaftiquc  à Pau , pour  les  Dio- 
cefes  de  Lefcar  de  d’Olcron  , qui  jufqu’alors  avoient 
été  dans  le  Reffort  de  la  Chambre  de  Bordeaux. 

Par  un  Edit  du  Roi  Henri  IV.  de  l’an  1 $96.  Gap 
fut  tiré  du  Reffort  de  Lyon  pour  être  attribué  à la 
Chambre  ecciéfiaftiquc  d’Aix.  Par  un  Réglement  de 
l’Aflêmbléc  du  Clergé  , fait  le  a8.  de  Janvier  1606., 
Nevers  qui  étoit  du  Reffort  de  Lyon , fut  attribué  à 
celui  de  Paris.  Nous  trouvons  néanmoins  dans  un 
Mémoire  qui  nous  eft  venu  de  Lyon  en  1761. , que 
le  Dioccfc  de  Nevers  eft  compris  parmi  les  autres 
Diocefes  qui  refTortiffent  à la  Chambre  fouverainc 
ecciéfiaftiquc  de  Lyon  : on  ajoute  feulement  dans 
ce  Mémoire  , qu’il  y a eu  quelques  contcftations 
entre  la  Chambre  de  Lyon  & celle  de  Paris  , au 
fujet  de  la  Jurifdiélion  fur  le  Diocefc  de  Nevers. 

En  16 1 J.  l’ Aflcmblce  générale  du  Clergé  ayant 
demandé  à Louis  XIII.  l’établiffement  de  Bureaux 
diocéfains , ce  Prince  l’accorda  par  le  contrat  du 
mois  d’Août  de  la  même  année  , qui  fut  fuivi  d’un 
Edit  ou  Déclaration  donnée  au  mois  de  Juillet  ! 6x6. 

C’cft  par  les  Bureaux  particuliers  des  Diocefes  , 
que  font  jugées  en  première  inftance  les  contcfta- 
tions qtii  s’élèvent  au  fujet  des  Décimes  & des  autres 
impofitions  établies  fur  le  Clergé.  De  ces  Bureaux 
on  appelle  aux  Chambres  ceclcfialliqucs , quand  la 
Comme  dont  il  s’agit , eft  au-deifus  de  vingt  livres  ; 
car  quand  elle  n’eft  que  de  vingt  livres  ouau-deffous, 
les  Bureaux  particuliers  jugent  en  dernier  reffort. 
La  principale  fonélion  de  ces  Bureaux  diocéfains 
eft  de  faire  fur  les  Bénéfices  & autres  biens  ccclé- 
fiaftiques  de  chaque  Diocefe  , la  répartition  de  ce 
que  l’Affemblée  générale  a réglé  qu’ü  ferok  payé. 

Ordinairement  les  Bureaux  particuliers  des  Dio- 
cefes  font  compofcs  de  l’Archevêque  ou  de  l’Evê- 
que  , d’un  Député  du  Chapitre  de  la  Cathédrale  , 
d’un  ou  de  deux  Députés  des  autres  Chapi- 
tres , d’un  ou  de  deux  Députés  pour  les  Réguliers  , & 
d’un  ou  de  deux  Députés  pour  les  Curés.  Il  y a auffi 
quelquefois  un  Député  pour  les  Abbés  ou  Prieurs 
commendataires.  Dans  quelques  Diocefes , le  Doyen 
du  Chapitre  de  la  Cathédrale  eft  Député-né  de  fon 
Chapitre  , tel  eft  celui  de  Paris , &c.  11  y a auffi  des 
Diocefes  où  la  députation  pour  les  Réguliers  eft 
attachée  à un  certain  Office  ou  Bénéfice  , & celui 
ui  en  eft  revêtu  eft  Député-né  pour  les  Réguliers 
u Diocefe.  Enfin  , il  fe  trouve  des  Diocefes  dans 
lefquels  ces  Députés  fon  nommés  chacun  par  leur 
Communauté.  Dans  d’autres  , ils  le  font  par  les 
Synodes  ; & dans  quelques-uns  , les  Evêques  fe  font 
attribué  le  droit  de  les  nommer. 

Donnons  quelques  exemples  de  la  compofition 
-a&uelle  des  Chambres  eccléfiafliques  & des  Bureaux 
diocéfains. 

La  Chambre  fouverainc  eccléfiaftique  de  Paris 
eft  compofée  ( en  1761.  ) de  trois  Confeillers  au 
Parlement  , qui  préfident  tour-à-tour  , & de  18. 
Confeillcrs  - CommifTaires  députés  des  Diocefes  de 
Blois  , Orléans  , Sens  , Troyes  , Boulogne  ,Laon  , 
Auxerre  , Paris  , Beauvais  , Nevers  , Châlons  , 
Rheims , Noyon , Meaux , Soiflons  , Amiens  , Char- 
tres & Senlis.  Outre  cela  , il  y a un  Promoteur  , un 
Greffier  , un  Huiffier  , l’un  & l’autre  en  titre  , &c. 

La  Chambre  ecciéfiaftiquc  ou  Bureau  diocéfam 
de  Paris  eft  compofé  ( en  176  a.  ) de  l’Archevêque 
de  Paris  qui  y prefide  comme  Chef , & de  cinq  Dé- 
putés. Il  y a outre  cela  , un  Syndic  & un  Greffier 
en  titre.  , _ 

La  Chambre  fouveraine  eeelefiaftique  de  Lyon 
eft  compofée  de  l’Archevêque  de  Lyon  qui  y pre- 
fide , & de  14.  Confeillers-Commiflaires  , dont  onze 
Eccléfiaftiqucs  pourvus  de  Bénéfices  dans  la  ville  de 
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}bA  icax  Prcfidcnts  & d’un  Confeüterâ  la 
SifCln  d=  la  ville.  Il  y a outre 
hta  un  Promoteur  k un  Greffier  en  turc. 

La  Chambre  eccIcCafliquc  ou  Bureau  diocriam 
j.  Lyon  eft  compofé  de  l'Archevêque  de  Lyon  , 
Li  y Prêfide,&  de  cinq  Députés.  Il  y a outre 
cela  un  Promoteur  & un  Greffier  en  titre. 

L’Edit  de  Février  i$8o.  laiffe  le  choix  des  Con- 
seillers aux  Députés  qui  compofent  les  Chambres 
Souveraines  du  Clergé  , & cela  eft  fuivi  dans  l’ufage. 

Sous  la  Chambre  Souveraine  eccléüaftique  de 
Taris  font  Compris  les  18.  Dioccfes  que  nous  avons 
nommés  ci-devant  en  parlant  de  la  compofition  de 
cette  Chambre. 

La  Chambre  de  Rouen  Comprend  les  Sept  Dio- 
cefes  de  Normandie  ; fçavoir  , Rouen  , Evreux  , 
Lizieux , Sécz  , Bayeux , Coutances  & Avranchcs. 

Celle  de  Lyon  , ij.  Diocefes  ; Lyon  , Vienne  , 
Embrun  , Langres  , Autun  , Mâcon  , Châlon  - fur- 
Saone  , Viviers , Grenoble  , Valence  , Die  , Saint- 
Paul-trois-Châteaux  & Nevers.  Ce  dernier  eft  re- 
vendiqué par  la  Chambre  de  Paris , & il  y envoie 
effeéHvement  un  de  fes  Députés  qui  fait  nombre 
parmi  les  1 8.  Confcillcrs-Commiitaires  dont  cette 
Chambre  eft  compofée.  Autrefois  la  Chambre  fou- 
veraine  eccléfiaftique  de  Lyon  comprenoit  aulfi  la 
Prévôté  d'Oulx  ôc  le  Diftrift  de  Château-Dauphin  , 
mais  ces  deuxDiftriéts  ont  etc  cédés  l’un  & l’autre 
au  Roi  de  Sardaigne  , par  la  paix  d’Utrecht  en 
1714. , & ils  ne  font  plus  fujets  aux  Décimes  qui 
s’impofent  fur  le  Clergé. 

La  Chambre  fouvcrainc  de  Tours , 12.  Dioccfes  ; 
Tours,  le  Mans  , Angers  , Nantes  , Vannes , Quim- 
percorcntin  , Sainr-Pol-de-Léon , Tréguier  , Saint- 
Brieux  , Rennes  , Dol  & Saint-Malo. 

Celle  de  Touloufe  , 24.  Diocefes  ; Touloufe  , 
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négligé  de  remplir  les  polie,  vacaos  des  Député, 
qm  , de  conccn  avec  ceux  du  Parlement  , devient 
former  la  Chambre  de  Pau , cette  Chambre  a cefE 
d ex  mer. 

Les  Diocefes  de  Briançon  , Bellay,  Cambray  , 
Arras , Samt-Omer  Metz , Toul , Verdun , StraC 

hïtlfrê  r“n-  " c * w & p"T‘P.n“  , quoique  de 
I Eglifc  Gallicane  de  fous  la  domination  du  Roi 

ne  font  pas  néanmoins  du  Clergé  de  France.  Ces’ 
Diocefes  font  réputés  étrangers , parce  qu’ils  ont 
été  reunis  à U France  depuis  l’Aflémblée  de  Melun 
Ç tenue  en  1S79-).  où  l'on  donna  en  quelque  forte 
la  première  forme  ftablc  de  permanente  des  Aflem- 
blées  du  Clergé  de  ce  Royaume.  Mais  ce  n’cft  pas 
à dire  pour  cela  gue  ces  Diocefes  ne  contribuent 
du  tout  point  aux  charges  de  l’Etat.  Ils  y contri- 
buent au-contraire,  mais  féparéinent  des  autres  Dio- 
cefes du  Royaume  , de  fous  une  forme  différente. 
Leurs  contributions , au  refte  , n’ont  aucun  rapport 
avec  celles  du  Clergé  de  France  ; & quand  les 
Aflèmblées  générales  déterminent  de  faire  quelque 
don  gratuit  au  Roi , cette  forte  d’impofition  n’eft 
répartie  que  fur  les  Diocefes  qui  ont  le  droit  d’en- 
voyer des  Députés  aux  Afl'emblces  , Ôc  non  fur  les 
autres. 

Quant  aux  Diocefes  d’Avignon  , Carpcntras 
Cavaillon  & Vaifon  , dont  les  villes  chefs  - lieux 
appartiennent  au  Pape  en  toute  Souveraineté  , il 
en  eft  d’eux  , ainfi  que  de  quelques  autres  dont  les 
villes  chefs-lieux  font  fituées  également  en  pays 
étranger.  Les  Paroiflès  de  ces  Diocefes  qui  fe  trou- 
vent dans  les  Terres  du  Roi , font  fujettes  auxlmpo- 
Etions  , ainfi  que  les  autres  ParoiiTes  du  Royaume  ; 
& s’il  furvient  des  différends  au  fujet  de  ccs  impo- 
Étions , l’appel  en  eft  porté  aux  Chambres  fbuve- 
raincs  qui  fout  fituées  dans  les  Provinces  d’où  dé- 


Aufch  , Narbonne  , Lavaur  , Montauban  , Lei&ou-  pendent  les  Parodies  contribuables, 
rc  , Lombès  , Tarbes , Commingcs  , Couferans,  Nous  avons  dit  que  c’cft  aux  Chambres  fouverai- 
Tamicrs  , Rieux , Saint-Papoul , Mirepoix,  Carcaf-  nés  eccléfiaftiqucs  qu’appartient  privativement  le 
fonne,  Aleth , Saint-Pons  deTommieres,  Beziers,  droit  de  juger  en  dernier  reiTort  les  différends  qui 
Agdc  , Lodeve  , Montpellier  , Ni  fines  , Uzès  Ôt  concernent  les  fubvenrions  du  Clergé  ; mais  nous 
Alais.  devons  ajouter  que  ces  Chambres  rendent  la  juftice 

Celle  de  Bordeaux  , 14.  Diocefes  ; Bordeaux,  gratuitement,  & que  leur  Jurifdiétion  a été  confir- 
Saintcs  , la  Rochelle  , Luçon  , Poitiers  , Angnu-  méc  plufieurs  fois  par  des  Lettres-Patentes  du  Roi 
lême  , Périgueux  , Sarlat , Agen  , Condom  , Bazas , & par  quantité  d* Arrêts  des  Cours  lupérieurcs. 

Aire  , Dax  & Bayonne.  A ce  nombre , on  ajoutera  Pour  la  perception  des  deniers  provenant  des 
le  Diocefe  d’OIeron  de  celui  de  Lcfcar  , É effefkive-  Décimes , il  y avoit  autrefois  des  Rçceveurs  provin- 
rent la  Chambre  de  Pau  n’a  point  été  rétablie.  ciaux  , dont  les  charges  étoient  exercées  par  des 

Celle  d 'Aix  , 14.  Diocefes  ; Aix  , Arles  , Apt , Commis  du  Receveur  général.  Mais  en  1581.  ccs 

Marfcillc  , Toulon  , Riès  , Frcjuls , Grade,  Vence  , charges  furent  érigées  en  titre  d’Office.  Le  Clergé 

Scnès , Digne  , Glandeves , Sifteron  & Gap.  de  le  Prévôt  des  Marchands  de  la  ville  de  Paris 

La  Chambre  fouveraine  de  Bourges , 7.  Diocefes  i ayant  formé  des  oppoÉtions  à cette  ércélion , don- 
Bourges , Limoges,  Tulles , Clermont,  Saint-Flour,  nerent  lieu  à une  Déclaration  de  l’an  1 582., en  vertu 
3c  Puy-en-Velay  & Mende.  Nous  trouvons  dans  de  laquelle  ces  memes  charges  furent  fupprimées. 
quelques-uns  des  Mémoires  qui  nous  ont  été  four-  Cependant  en  1 $ 94.  le  Roi  Henri  le  Grand  érigea 
siis , que  le  Dioccfe  de  Mende  redbrtit  à la  Chambre  de  nouveau  en  titre  d’Üdice  dix-fept  charges  de 
fouveraine  de  Lyon  ; mais  dans  d’autres,  ce  Diocefe  Receveurs  provinciaux , fçavoir , une  dans  chacune 
fe  trouve  fous  le  Redort  de  Bourges  ; & cela  nous  des  dix-fept  Généralités  qu’il  y avoic  alors  dans  le 
yaroît  plus  conforme  à la  vérité  : on  en  jugera  de  Royaume. 

même,  É l’on  veut  bien  fe  donner  la  peine  d’exa-  Par  Edit  du  mois  de  Décembre  162t.  le  Roi 
miner  la  pofttion  du  Dioccfe  de  Mende.  Louis  XIII.  créa  dans  chaque  Généralité  un  fécond 

La  Chambre  fouveraine  eccléfiaftique  de  Pau  Receveur  provincial , qui  fut  nommé  alternatif.  Par 
avoit  été  établie , comme  nous  l’avons  dit , par  le  le  meme  Edit , ce  Prince  créa  audï  deux  Contrôleurs 
Roi  Louis  XIII.  au  mois  de  Juin  1633.  Son  objet  provinciaux  dans  chaque  Généralité  ;&  par  un  autre 
étoit  de  connoître , par  appel  , des  différends  qui  Edit  du  mois  de  Décembre  1625.  , il  établit  dans 
a’éleveroient  au  fujet  des  Décimes  dans  les  pays  de  chaque  Généralité  , un  Receveur  provincial  triennal 
Béarn  , Navarre  & Soûle  , & dans  toute  l’etendue  de  un  Contrôleur  provincial  également  triennal, 
des  Diocefes  de  Lefcar  & d’Oleron.  Mais  dès  l’an-  Quant  aux  Receveurs  dioccfains  , nos  Rois  en 
née  1670.  cette  Chambre  fe  trouvoit  éteinte.  Cepen-  avoient  créés  en  différens  temps,  mais  le  Cierge 
dant  , elle  n’avoit  point  été  abolie  par  aucun  Edit  étoit  fouvent  venu  à bout  de  les  faire  révoquer , ou 
particulier  , puifqu’au-contraire  fon  établiilèment  a du  moins  d’aliéner  leurs  charges  h fon  proht. 
etc  confirme  avec  celui  des  huit  autres  Chambres  , En  1 S73.  le  Clergé  fut  dans  le  cas  de  faire  un 
dans  tous  les  contrats  que  le  Clergé  a pafl'é  avec  le  don  gratuit  au  Roi.  Pour  lui  faciliter  les  moyens  de 
a«i  j mais  les  Diocefes  de  Lcfcar  de  d’Ôicrpa  ayapt  payer , Sa  Majcftéiui  permit  de  vendre  à fon  profit 
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les  Offices  de  Receveurs  diocéfains.  En  i$83.  le  Soûlons  , de  Meaux,  de  Chartres,  de  Sens  ôc  de 

Clergé  eut  encore  befoin  d’une  autre  fomme  qu’il  Blois  ( 8.). 

devoir  donner  au  Roi  ; pour  la  payer  , il  vendit  La  Recette  provinciale  de  Rouen  eft  compofée 
uue  charge  de  Receveur  alternatif,  Ôc  deux  Offices  de  quatre  Recettes  particulières  , qui  font  celles  de 
de  Contrôleurs  diocéfains  dans  chaque  Diocefe  : Sa  Rouen  , de  Lizicux , d’Evreux  ôc  de  Séez  (4.). 
Majefté  approuva  cette  conduite.  La  Recette  provinciale  de  Caen  ne  comprend  que 

Par  un  Edit  du  mois  de  Juin  16x8.  le  Roi  les  Recettes  particulières  de  Bayeux , de  Coutances 
Louis  XIII.  créa  dans  chaque  Dioccfe,  un  Rece*  ôc  d’Avranches  (3.). 

veur  triennal  & un  Contrôleur  également  .triennal.  La  Recette  provinciale  de  Nantes  a dans  fon 
Toutes  ces  créations  de  Receveurs  ôc  de  Contrô-  Diftriéfc  les  Recettes  particulières  de  Nantes  , de 
leurs  , tant  provinciaux  que  diocéfains , avoient  tou-  Rennes,  de  Saint-Malo , de  Saint-Brieux , de  Saint- 
jours  été  faites  par  autorité  du  Roi , & la  Finance  Pol-de-Léon  , de  Quimpercoftntin  , de  Vannes  , 
que  payoient  ces  nouveaux  Officiers  , étoit  revenue  de  Treguier  ôc  de  Dol  £ 9.). 
au  profit  de  Sa  MajeÜé.  Le  Clergé  s’étoit  chargé  La  Recette  provinciale  de  Tours  n’a  dans  fon 
de  payer  leurs  ga^es  ôc  leurs  taxations , ce  qui  avoir  RefTort  que  les  Recettes  particulières  de  Tours  , du 
augmente  connderablcment  les  importions  annuelles  Mans  & d’Angers  (_  3.).  9 

ou  décimes  ordinaires.  La  Recette  provinciale  de  Bourges  comprend  les 

Par  Arrêt  du  Confeil  du  2 6.  Oftobre  1719-  les  Recettes  diocéfaincs  de  Bourges,  d’Orléans  & de 
charges  de  Receveurs , auflî-bien  qtic  celles  de  Con-  Ncvers  ( 3.). 

trôleurs  , Ant  provinciaux  que  diocéfains  , furent  La  Recette  provinciale  de  Poitiers  eft  compofe'e 
fupprimees.  Ainfi  , depuis  le  premier  de  Janvier  des  Recettes  particulières  de  Poitiers  , de  Luçon , 

1710.  , ccs  Recettes  Ôc  ces  Contrôles  ne  font  plus  de  la  Rochelle , de  Saintes  ôc  d’Angoulême  ( 5.}. 

que  de  fimples  Commiffions.  La  Recette  provinciale  de  Bordeaux  a dans  fon 

Quant  au  Receveur  général  , il  n’a  jamais  été  RefTort  les  Recettes  diocéfaincs  de  Bordeaux  , de 

qu’un  fimple  Commiffionnaire  du  Clergé.  Ce  Recc-  Bazas  , de  Condom , de  Pcrigueux,  de  Sarlat,  d’A- 

* veur  général  exerce  en  vertu  d’un  Traité  qu’il  fait  gen  , de  Lciéloure,  d’Aufch,  de  Lombès,de  Cou- 

pour  dix  ans  avec  l’Affemblée  , Ôc  qu’il  renouvelle  ferans , de  Comminges , de  Tarbes,  d’OIcron  , do 

pour  dix  autres  années,  s’il  eft  agréable  au  Clergé.  Lefcar , d’Aire,  de  Dax  ôc  de  Bayonne  (17.). 

Ses  gages  ne  font  que  de  douze  mille  livres  ; mais  La  Recette  provinciale  de  Tauloufe  comprend 

outre  cela  , il  retient  pour  chaque  année  quarante  les  Recettes  particulières  de  Touloufc  , de  Lavaur, 

mille  quatre  cens  livres , Ôc  le  Clergé  ne  défavoue  d’Alby , de  Montauban  , de  Cahors , de  Rhodès  , 

jamais  cette  réferve.  * de  Vabres,  de  Caftres  , de  Pamiers  , de  Rieux,  de 

Ce  qu’on  appelle  communément  Décimes  ordüutU  Mirepoix  , de  Saint  - l'apoul  , de  Carcaftonne  ÔC 
res , Ôc  qu'on  lève  tous  les  ans  fur  le*  Clergé  de  d’Aleth  (14.). 

France,  monte  à deux  millions  de  livres  ou  environ.  La  Recette  provinciale  de  Montpellier  a dans 

Ces  décimes  font  employées  à payer  les  douze  fon  RefTort  les  Recettes  particulières  de  Mont- 

ccns  mille  livres  du  contrat  ordinaire  pour  les  ren-  pellier  , d’Agde  , de  Narbonne  , de  Bczicrs , de 

tes  conftituces  fur  l’Hôtel-de-Ville  de  Paris  ; les  Saint-Pons  , de  Lodeve  , d’Uzès  , de  Nifmes  ôc 

gages  Ôc  taxations  des  Receveurs  ôc  Contrôleurs,  d’Alais  (9.). 

tant  diocéfains  que  provinciaux  ; les  frais  des  AiTem-  La  Recette  provinciale  à* Ai*  comprend  les  Re- 
blées  diocéfaincs  , provinciales  Ôc  générales  ; les  certes  diocéfaincs  d’Aix , d’Arles , de  Marfeille , de 

appointements  ôc  taxations  du  Receveur  general  du  Toulon , de  Fréjuls , de  Greffe  , de  Vence , de  Glan- 
Clergé  ; ôc  les  gratifications  ordonnées  par  les  deves , de  Digne , de  Sifteron , de  Senès , de  Ries 
Atïèmblces.  Ôc  d’Apt  (l  J.}.  * , 

Four  le  payement  de  ces  deux  millions  ou  en-  La  Recette  provinciale  de  Grenoble  eft  compofée 
viron , ainfi  que  pour  le  payement  du  don  gratuit , des  Recettes  diocéfaincs  de  Grenoble  , d'Embrun , 
on  fait , comme  nous  l'avons  déjà  remarqué  , des  devienne  , de  Valence  , de  Die,  de  Gap  Ôc  de  St, 
Départements  qui  règlent  ce  que  chaque  Diocefe  Paul-Brois-Châteaux  (7.). 

doit  payer  ; ôc  enfuite  on  fait  dans  chaque  Diocefe  La  Recette  provinciale  de  Lyon  n’a  dans  fon 
des  répartitions  qui  établiilent  ce  que  chaque  Bc-  Reflort  que  les  Recettes  diocéfaines  de  Lyon , du 
néficier  ou  Communauté  religieufc  doit  donner  pour  Puy-en-Velay,  de  Mende  Ôc  de  Viviers  (4.). 
fa  quote-part.  La  Recette  provinciale  de  Riom  comprend  les 

C’eft  pour  le  recouvrement  de  ces  deniers  que  Recettes  particulières  de  Clermont,  de  Saint-Flour, 
font  établis  dans  chaque  Dioccfe,  des  Receveurs  de  Limoges  ôc  de  Tulles  (4.). 
diocéfains.  Ceux-ci  reçoivent  les  deniers  des  mains  La  Recette  provinciale  de  Chiions  , en  Champa- 
des  Bénéficiers , Ôc  les  font  paffer  dans  celles  des  gne , eft  compofée  des  Recettes  diocéfaines  de  Châ- 

Rcccveurs  provinciaux.  Ces  derniers  font  parvenir  Ions  , de  Rheims,  de  Laon,  de  Troyes  ôc  de  Lan- 

les  femmes  qu’ils  ont  reçues  au  Receveur  général  grès  ( 5.). 

qui  réfide  à Paris.  La  Recette  provinciale  d'Amiens  a dans  fon  Ref- 

Dans  chaque  Diocefe  du  Royaume  , fujet  aux  dé-  fort  les  Recettes  particulières  d’ Amiens  , de  Bou- 
. cimes , il  y a un  Receveur  particulier  des  décimes,  logne  ôc  de  Noyon  ( 3.). 

Ces  Receveurs  font  diftribucs  dans  dix-fept  Recettes  La  Recette  provinciale  de  Dijon  comprend  les 
provinciales,  qu’on  appelle  ordinairement  les  Gc-  Recettes  diocéfaines  de  Dijon,  d’Autun,  d Auxer- 
néralités  eccUfuxjliques  , à caufe  que  quand  les  Re-  re  , de  Châlon  ôc  de  Mâcon  ($•)■ 
cettes  provinciales  furent  établies  , il  y avoit  alors  En  tout,  17.  Recettes  provinciales  , ôc  117.  Re- 
dix-fept  Généralités  dans  le  Royaume.  ccttes  diocéfaines.  o 

Ces  dix-fept  Généralités  cccléjtajliqucs  font  celles  Au  refte  , il  eft  à propos  de  remarquer  , 1 . qu  il 
qui  fuivent  : i'aris,  Rouen,  Caen  , Nantes,  Tours,  eft  en  France  plufieurs  Maifons  eccléfiaftiques  qui 
Bourges , Poitiers , Bordeaux , Touloufc  , Mont-  ne  payent  point  les  décimes  ordinaires,  ôc  qui  payent 
peliier,  Aix,  Grenoble  , Lyon,  Riom  , Châlons,  neanmoins  le  don  gratuit.  2 . Que  ce  don  gratuit  le 
Amiens  ô<  Dijon.  paye  aux  Receveurs  diocéfains,  ainfi  que  les  deci- 

La  Généralité  ou  Recette  provinciale  des  déci-  mes,  ôc  que  ceux-ci,  fans  le  faire  paffer  par  les 
mes  de  Paris  comprend  les  Recettes  particulières  mains  des  Receveurs  provinciaux  , le  remettent  di- 
Ôc  diocéfaines  de  Paris  de  Beauvais , de  Scnlis , de  reftement  au  Receveur  - General  ou  aux  Commis 
Tome  L H h h h 
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qU'il  a établi!  pour  cela  dans  las  direrfes  Geocrali- 

“’aSSEMbÎÎÉS  DE  PROVENCE.  Las  Etats  de 
Provence  croient  compofés , comme  le  font  encore 
ceux  de  plufieurs  autres  Provinces,  de  trois  Ordres, 
le  Clergé , la  Noblejfe  & le  Tiers-Etat. 

L'Ordre  du  Clergé  étoit  compofé  des  Archevê- 
ques , des  Evêques  & des  Abbés  crofles  de  la  Pro- 
vince, du  Prévôt  de  Pignan,  des  Prévôts  des  Ca- 
thédrales , & de  quelques  autres  Bénéficiers  qui 
étoient  pourvus  de  Bénéfices  confiftoriaux.  C’ctoit 
l’Archevcque  d’Aixqui  préfidoit  à l’Ordre  du  Clergé, 
ainfi  qu’aux  deux  autres  Ordres  qui , avec  le  pre- 
mier , compofoicnt  les  Etats  de  la  Province.  Ce 
Prélat  a continué  de  jouir  de  la  môme  prérogative 
aux  Aficmblces  Jfhi  ont  fuccédé  aux  Etats.  En  l’ab- 
fenre  de  l’Archevêque  d’Aix,  c’étoit  le  plus  an- 
cien des  Prélats  qui  remplilToit  la  place  de  Préfi- 
dent  des  Etats  ; ôc  cet  ufage  continue  d’être  fuivi 
aux  Ailêrablces  de  la  Province. 

L’Ordre  de  la  Noblejfe  étoit  compofé  de  tous 
ceux  qui  pofîedoicnt  des  biefs,  ôi  on  n’exigeoit 
point  que  ces  poflèfleurs  aéluels  fullént  Nobles 
d’origine.  II  eft  vrai  qu’il  y a eu  entr’autres  un  Rè- 
glement qui  excluoit  les  Roturiers  qui  ne  poflÔ- 
doient  que  des  anieres-Fiefs , mais  ce  Réglement 
n’a  jamais  etc  obfervé. 

Le  Tiers-Etat  étoit  compofé  des  premiers  Con- 
fuls-Deputés  des  villes  chcfs-lieus  des  vingt  (une) 
Vigueries  qui  divifent  la  Province  , & de  quinze 
autres  Conluls-Députés  d’un  pareil  nombre  de  villes 
qui  avoient  le  droit  d’envoyer  aux  Aflèmblées. 

Les  Etats  fe  tenoient  ordinairement  tous  les  ans. 
Les  derniers  furent  convoques  dans  la  ville  d’Aix , 
en  1639.  i mais  il  y arriva  un  tumulte  qui  déplut  fort 
à Sa  Majefté  & la  détermina  à donner  fes  ordres 
pour  que  déformais  les  Etats  fuflènt  fufpendus.  Ce- 
pendant les  Etats -n’ont  point  été  fupprimés  ; & le 
17.  Ûétobre  1716.  Sa  Majefté  donna  une  Déclara- 
tion qui  porte  qu’Elle  les  rétablira  lorfqu’Elle  le 
jugera  à propos. 

On  a fuppléé  au  défaut  des  Etats  par  des  Affem- 
ILcs  générales  , qui  font  convoquées  tous  les  ans 
par  ordre  du  Roi,  & qui  fe  tiennent  depuis  quelque 
temps  dans  la  ville  de  Lambefo , à trois  grandes 
lieues  d’Aix. 

Ces  Ajfemblées  générales  , ainfi  que  les  Etats  , 
font  compofecs  des  trois  Ordres  de  la  Province  le 
Clergé , la  Noblejfe  & le  Tiers-Etat. 

Le  Clctgé  eft  repréfenté  par  deux  Evêques  , qui 
ont  la  qualité  de  Procureurs-joints  du  pays  pour 
le  Clergé. 

La  Noblejfe  eft  repréfentée  par  deux  Gentilshom- 
mes , qui  ont  la  qualité  de  Procureurs  - joints  du 
pays  pour  la  Noblcflè.  Tous  les  trois  ans  il  eft 
nommé  un  de  ces  Procureurs  fur  les  fix  que  l’Ordre 
de  la  Noblcflè  préfentc  à l’Aflcmblée.  Le  Gouver- 
neur ou  le  Lieutenant-Général  de  la  Province , ou 
je  Commandant  enfon abfence  choifit, entre  les  No- 
bles po dedans  Fiefs  , le  C ommijfaire  qui  aflifte  aux 
Ajfemblées  de  la  Noblcfle. 

Le  Tiers-Etat  continue  d’être  repréfenté  par  le 
meme  nombre  de  Députés  qui  étoient  admis  aux 
Etats  généraux  de  la  Province  , ik  dont  nous  don- 
nerons incellàmment  le  dénombrement. 

Les  Confuls  d’Aix , au  nombre  de  quatre  , font 
<m  même  temps  Procureurs  du  pays  de  Provence. 
1 rois  d’entr’eux  afliftent  aux  Aifetnblées  générales 
es  Communautés.  Le  dernier  , qui  eft  le  quatrie- 
‘a*  / ^ pendant  les  Aflèmblées  , pour  Pad- 
^mniitratum  de  la  ville. 

Nous  avons  dit  ci-devant  que  c’eft  l’Archevcque 
^5“»»  e !>féfident-né  des  Aficmblces  géne- 
w ûes  Communautés  de  la  Province. 
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La  Provence  a deux  Greniers  qui  affiftent  aux 
Aflèmblées  , ainfi  que  l’Agent , le  Trcioricr  & l’in- 
génieur de  la  Province. 

Dénombrement  des  Villes  chefs-lieux  de  Vigueries 
qui  envoient  en  cette  qualité  des  Députés  aux  Af- 
fcmblécs  générales  de  la  Province  : Aix,  Tarafcon 
Forcalquier , Sifteron  , Grades  , Hieres  , Dra^é- 
gnan , Toulon  , Digne , St.  Paul-de-Vence , Mont 
tiers  , Cafteîlanne , Apt , Saint-Maximin  , Brignol- 
les,  Barjols , Annot,  Colmars,  Seyne,  Lorgucsdc 
Aulps.  En  tout  vingt-une  Villes  de  Vigueries  qui 
envoient  chacune  un  Député , à l’exception  de  la 
ville  d 'Aix  qui  en  envoie  trois , & de  celle  de  Ta- 
rafcon qui  en  envoie  deux.  Par  conféqueat  il  y a 
pour  cet  article  vingt-quatre  Députés. 

Les  villes  de  Lorgues  & d 'Aulps  ne  députent  que 
comme  Communautés  & non  comme  Vigueries. 

Par  le  Traité  de  1760.  la  ville  de  Colmars  étant 
palîéc  fous  la  domination  du  Roi  de  Sardaigne , le 
fu tf rage  de  ce  nom  ne  fc  trouve  plus  aux  Aflèm- 
blées  de  la  Province. 

Le  Val  de  Barreme  a député  autrefois  aux  Etats 
de  Provence  , mais  il  y a long-temps  qu’il  n’euvoie 
point  de  Députés  aux  Aflèmblées. 

La  ville  de  Barcelonnette  , quoique  chef-lieu  d’un 
Diilriék  particulier  , n’a  point  le  droit  de  députer  t 
aux  Aflèmblées.  Cette  ville  , ainfi  que  fon  Diftricl,  * 
eft  réputée  Terre  adjacente  , de  elle  n’a  rien  de 
commun  avec  le  Corps  de  la  Province. 

Enfin,  les  villes  à' Arles  de  de  Marfeille  ne  font 
appellées  aux  Aflèmblées  générale?  de  ta  Province , 
que  jfer  honneur,  & alternativement  ; fçavoir,  Mar- 
leillc  aux  années  de  nombre  pair,  dk  Arles  aux  an- 
nées de  nombre  impair.  Ces  deux  villes  n’ont  point 
de  voix  délibérative  , & elles  ne  contribuent  eu  riea 
avec  le  Corps  de  la  Province.  Elles  font  réputées 
Terres  adjacentes  , c’eft-à-dire , de  ces  Terres  qui 
avoient  autrefois  des  Seigneurs  particuliers  indé- 
pendans  des  Comtes  de  Provence  , de  qui  ne  recon- 
noifloient  que  l’Empire.  Cependant , comme  il  cil 
également  jufte  de  raifonnable  qu’il  n’y  ait  aucun 
fujet  qui  ne  contribue  à proportion  de  fes  forces 
aux  charges  de  l’Etat , les  villes  d’Arles  & de  Mar- 
feille y contribuent  en  particulier  de  à proportion 
des  befoins  de  la  Province. 

Dénombrement  des  Villes  ts  Communautés,  autres 
que  les  chefs-lieux  de  Vigueries  qui  ont  le  droit  d’en- 
voyer des  Députés  aux  Ajfemblées  générales  de  la  Pro- 
vince de  Provence  : le  Martigues  , Pertuis  , Trcts , 
Saint-Rcmy  , Reillanne  , Antibes  , Riès , Valen- 
folles , Fréjuls,  Rians  , Lambefc  , Ollioules  , Ma- 
nofque  , les  Mcesdc  Cucrs.En  tout  quinze  Villes  de 
Communautés , qui  envoient  chacune  un  Député. 
Par  conféquent , le  Tiers-Etat  eft  compofé  en  tout 
de  trente-neuf  Députes. 

Les  Aflèmblées  générales  des  Communautés  de 
Provence  ne  peuvent  être  tenues  qu’en  prélence 
d’un  Commiflàire  nommé  par  le  Roi  pou»  les  au- 
torifer.  Ce  Commiflàire  qu’on  nomme  ordinairement 
l’Homme  du  Roi , eft  toujours  l’Intendant  de  la  Pro- 
vince. Mais  en  cas  d’abfence , le  Roi  donne  cette 
commiftîon  à qui  bon  lui  fcmblc. 

Voici  quelle  eft  la  difpofition  de  la  Salle  oïl  fe 
tiennent  les  Aflèmblées  générales.  Au  fond  de  cette 
Salle  eft  un  Autel , dreftè  exprès  & garni  de  tout 
ce  qui  eft  néceflaire  pour  y dire  la  Meflè.  Quand 
elle  eft  dite , on  tire  un  grand  rideau  qui  cache 
l’Autel , & qui  fait  la  féparation  de  la  Chapelle  & 
de  la  Salle. 

Vis-à-vis  de  la  Chapelle  font  placés  trois  fauteuils. 
Celui  du  milieu , élevé  fur  un  marche-pied  en  forme 
de  Trône  , eft  pour  le  Gouverneur  , ou  pour  Je 
Lieutcnant-de-Roi  quand  celui-ci  aflifte  à l’Aflè®* 
blée  en  l’abfonce  du  Gouverneur.  Le  Capitaine 
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des  Gardes  dn  Gouverneur  eft  afiîs  5 fes  pieds  fur 
le  marche-pied.  Les  deux  fauteuils  qui  fo»t  h droite 
& à gauche  du  Trône,  font  deftinés , l’un  pour 
l’Archevêque  d’Aix  , Prcfidcnt  de  l’Affemblée , & 
l’autre  pour  l’Intendant. 

Ces  trois  fauteuils  font  face  à la  porte  de  la  Salle. 
A l’aile  droite  eft  un  banc  à doffier,  tapillë  & 
élevé  fur  un  marche-pied.  Ce  banc  eft  pour  les 
deux  Evêques  Procurctirs-joiiUs  du  Clergé  de  pour 
le  Grand-Vicaire  d’Aix  lorfqu’il  y aflîftc.  Vis-à-vis 
de  ce  banc , il  y en  a un  autre  pareil  qui  cft  occupé 
par  les  deux  Gentilshommes  Procureurs-joints  de 
la  Nobleflè. 

Les  Confuls  d’Aix  , Procureurs  du  pays  de  Pro- 
vence , font  alhs  fur  un  banc  à doflier , tapifîe  & 
élevé  fur  un  marche-pied  : ce  banc  cft  placé  après 
celui  des  Evêques.  L’elpacc  qui  fc  trouve  entre  le 
banc  des  Evêques  & celui  des  Confuls  d’Aix  , eft 
occupé  par  une  chaife  ordinaire  , mais  couverte 
d’un  tapis.  Cette  chaife  cft  pour  le  Syndic  des 
Communautés.  On  obfervc  que  le  fiege  de  ce  Syn- 
dic ne  fe  trouve  point  tout-h-fait  fur  la  même  ligne 
ue  les  deux  bancs  entre  lefquels  il  eft  placé  : ce 
ege  doit  erre  un  peu  recule  en  arrière. 

Le  refte  des  ailes  «Tdroite  & à gauche,  ainfi  que 
le  fond  de  la  Salie  , du  côté  de  la  porte , eft  garni 
de  bancs  ordinaires  fans  doilier  & fans  tapis.  C’eft 
fur  ces  bancs  que  font  aliis  les  Confuis-Députés  des 
Villes  & Communautés  du  pays  de  Provence  , au- 
tres que  celle  d’Aix.  Le  Cohful  de  la  Ville  & Com- 
munauté de  Tarafcon  cft  placé  à la  tête  des  autres 
fur  le  banc  qui  fc  trouve  le  premier  de  l’aîle  gau- 
che , après  celui  des  Gentilshommes  Procureurs- 
joints  de  la  NoblefTe.  Enfuite  viennent  les  autres  Con- 
fias ; mais  comme  ils  ne  peuvent  pas  tous  avoir 
place  dans  ce  premier  cercle , on  en  fait  un  fécond 
derrière  avec  de  pareils  bancs  , qu’on  multiplie  au- 
tant que  cela  cft  néceflàire. 

Au-devant  des  Confuls  d’Aix  , & à l’extrémité  de 
leur  banc  , eft  une  table  couverte  d’un  tapis , 3c 
autour  de  cette  table  font  les  deux  Greffiers  & 
l'Agent  du  pays  aflis  fur  des  chaifcs  ordinaires.  Le 
Trcforier  général  du  pays  eft  placé  au  milieu  de  la 
Salle,  fur  la  même  ligne  que  la  table  , laquelle  par 
cette  difpofition  fe  trouve  à fa  gauche;  & ccTré- 
foricr  eft  alïis  dans  un  fauteuil  qui  fait  face  h celui 
du  Gouverneur  ou  du  Lieutenant-de-Roi. 

Le  Gouverneur  ou  te  Lieutenant-de-Roi  , com- 
mandant dans  la  Province  , fait  l’ouverture  par  une 
harangue  qui  eft  fuivie  de  celle  du  Commilfaire. 
Après  cela,  l’Archevêque  d’Aix  fait  auffi  une  ha- 
rangue ; & après  lui , l’un  des  Procureurs  du  pay# 
rononce  la  fienne.  Celui-ci  eft  ordinairement  un 
omme  de  robe,  qu’on  nomme  Vrfjfcj Jeur  ; & c’eft 
lui , qui , h toutes  les  féanccs  de  l’Aflemblce , pro- 
pose les  chofes  fur  lcfquelles  la  Compagnie  doit 
délibérer. 

L’ouverture  de  l’Aflemblce  étant  faite  , il  n’eft 
pas  d’ufage  que  le  Gouverneur  ou  le  Lieutenant-dc- 
Roi , commandant  en  fon  abfence  , y paroiilè  da- 
vantage , G ce  n’eft  quand  il  cft  temps  d’en  faire 
la  clôture.  Mais  on  a foin  après  chaque  féanee  de 
lui  faire  fçavoir  tout  ce  qui  s’y  eft  paffé.  C’eft  le 
Commitfâire  du  Roi , accompagné  des  Procureurs 
du  pays , qui  va  trouver  le  Gouverneur  h fon  logis 
& l’informer  des  délibérations  qui  ont  été  priles 
dans  l’Aflèmblée.  * 

Les  délibérations  fe  prennent  toujours  h la  plu- 
ralité des  opinions  exprimées  h haute  voix.  Quand  il 
y a partage  de  fuffrages , on  opine  de  nouveau , ex- 
cepté daus  les  cas  où  le  Roi  eft  intéreflé  ; car  alors 
le  partage  eft  en  fa  faveur.  Au  refte  , ce  partage  d’o- 
pinion n’eft  prefquc  jamais  arrivé. 

Toutes  les  proportions  ayant  été  faites , de  les 
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délibérations  prifes  , on  s’occupe  à rcglçr  l’irapolî- 
tion  néceflàire  pour  le  payement  du  don  gratuit 
qui  fe  fait  tous  les  ans  au  Roi , aufli-bien  que  pour 
les  autres  charges  du  pays.  Le  don  gratuit , ainfi 
que  les  autres  charges  , eft  réparti  par  quotité  de 
feux  fur  tous  les  lieux  contribuables  de  la  Province. 
Tar  ce  moyen  , chaque  Vigucric  , chaque  DiRricl , 
chaque  Communauté  & chaque  particulier  peut 
fçavoir  far  le  champ  quelle  eft  la  tomme  que  porte 
fil  taxé.  l/oyc\  Aix  Généralité. 

Ce  travail  étant  fini  on  public  le  procès-verbal  , 
tant  des  propofitions  qui  ont  été  tai  es  , que  des 
délibérations  qui  ont  été  prifes.  Ce  procès-verbal 
eft  figné  par  le  Prcfidcnt  de  l’Aflêmblée  , par  les 
Confuls  d’Aix  Procureurs  - nés  du  pays  de  Pro- 
vence , & parles  Procureurs- joints  du  Clergé. & de 
la  Noblelfe  ; de  c’eft  en  vertu  de  ce  titre  que  1ÜT  ré- 
forier  général  de  la  Province  fait  fes  recouvrements 
par  le  miniftere  des  Commis  qu’il  établit  ddhs  cha-i 
que  Viguerie  ou  Diftrift  de  la  Province. 

Toutes  les  perfbnnes  qui  ont  aflifté  h l’Aflcm- 
blée  , font  payées  de  leur  voyage  & de  leur  féjour  % 
des  deniers  de  la  Province  , par  le  Tréforicr  géné- 
ral , en  vertu  du  Mandement  que  lui  font  prclcntcr 
les  Confuls  d’Aix  Procurcurs-nés  du  pays. 

Le  Tréforicr  général  rend  compte  de  la  totalité 
de  fa  Recette  , ainfi  que  de  la  depenfe,  devant  la 
Cour  des  Comptes  établie  à Aix.  À cette  reddition 
des  comptes  interviennent  l’Archevêque  d’Aix  ou 
fon  Grand-Vicaire , les  Confuls  de  la  même  ville 
qui  étoient  en  charge  pendant  l’année  dont  on  rend 
le  compte  , le  Syndic  des  Communautés  , les  Gref- 
fiers & l’Agent  des  affaires  du  pays  de  Provence. 

Quand  une  fois  il  a été  ftatuc  fur  les  deniers  du 
Roi  & fur  ceux  du  pays  , chaque  ville , chaque  vil- 
lage , chaque  Communauté  fait  librement  fon  impo- 
fition  particulière  fur  les  contribuables  de  fon  Rcf- 
forr , fans  l'intervention  d’aucune  commiflion  nid’au- 
cun  Cnmmiflairc , & h raifon  de  tant  par  feu  3c 
par  florin.  Nous  avons  dit  ailleurs  que  le  florin  cft 
une  fraétiou  de  feu. 

Il  ne  fera  pas  hors  de  propos  d’ajouter  ici  quelques 
remarques  , relatives  aux  aflêmblées  & à l’admi- 
niftration  des  deniers  publics  de  la  Province  dç 
Provence. 

1°.  Le  Roi  ne  prend  aucune  connoiffance  de  ce 
que  cette  Province  impofe  , pourvu  qu’on  lui  ac- 
corde ce  qu’il  a demandé. 

2°.  Le  Tréforier  ne  rend  jamais  fes  comptes  an 
Roi , quoique  cela  fe  pratique  autrement  par  rap- 
port aux  Receveurs  de  piufieurs  autres  pays  d’Etats  ; 
mais  il  les  rend  aux  Aflêmblées  générales , qui  ont 
toute  l’autorité  nécclTaire  pour  juger  du  bon  & du 
mauvais  emploi  qu’il  a fait  des  revenus  du  pays. 

30.  Outre  les  Aflêmblées  générales  , il  en  eft 
quelquefois  d’intermédiaires.  Celles-ci  ont  lieu 
quand  il  arrive  des  affaires  imprévues  auxquel- 
les il  eft  néceflàire  de  pourvoir  promptement  par 
une  autorité  luffifance.  Alors , l’Archevêque  d’Aix 
& les  Confuls  de  la  même  ville  , Procureurs-nés  du 
pays , s’aflèmblent  extraordinairement  dans  le  Pa- 
lais de  l’Archevêque , ou  en  fon  abfence  dans  la 
maifon  du  premier  Conful , & forment  leurs  déli- 
bérations pour  terminer  l’affaire  qui  fe  préfente  , 
quand  elle  eft  de  leur  compétence.  Mais  dans  le  cas 
contraire  , c’eft-k-dire , quand  l’affaire  dont  il  s’a- 
git* eft  trop  importante  , ils  la  renvoient  à une  autre 
Alfemblée  des  Procureurs-joints  du  Cierge  üc  de  la 
Nobleflè.  Cette  Alfemblée  eft  convoquée  par  les 
Confuls  d’Aix , Procureurs-nèsdu  pays.  Mais  pour  la 
former  complet»  , on  appelle  h tour  de  rôle  , deux 
des  Députés  des  Communautés.  Ceux-ci  s’etantren* 
dus  au  lieu  de  l’Aflèmblée  intermédiaire  , délibèrent 
conjointement  avec  les  Procureurs-joints  & avec  le? 
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Procureurs-nèsdu  pays , & déterminent  enfcmblc  ce 
qui  convient  de  faire.  Mais  ces  Aflemblées  interme- 
diaires ne  peuvent  jamais  confe'rerles  charges  vacan- 
tes n»  ordonner  aucune  forte  d’impofition  : ce  droit 
eft  réfervé  aux  Aflemblées  générales , ainfi  que  cela 
a etc  ftatué  par  plufieurs  Ordonnances  Ôc  Déclara- 
tions de  nos  Rois 

Pour  ce  qui  concerne  les  impofitions  établies  en 
Provence,  Voye\  Aix  Généralité. 

ASSENCIEKESÔcle  hameau  du  Ménil,  en  Cham- 
pagne , Diocefe  Ôc  Election  de  Troyes , Parlement 
de  Paris , Intendance  de  Châlons.  On  y compte  1 1 $. 
feux.  Aflencieres  eft  à un  quart  de  lieue  N.  O.  du 
Ménil , ôc  à 1. 1.  & demie  E.  N.  E.  de  Troyes. 

AS5ENDAM  , dans  le  Bazadois  , Diocefe  de 
Bazas  , Parlement  5c  Intendance  de  Bordeaux  , 
EleÆon  de  Condom  , Juril'diftion  de  Cafteljaioux. 
On  y compte  34.  feux. 

ASSÊNONCOURT  , dans  le  Duché  de  Lorraine, 
Diocefe  de  Metz  , Confcil  fouverain  & Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Dieuze.  On  y compte  30. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  le  bord  d’un  lac , 
à une  lieue  & demie  E.  S.  E.  de  Dieuze. 

ASSERAC  , en  Bretagne  , Diocefe  ôc  Recette  de 
Nantes  , Parlement  ôc  Intendance  de  Rennes.  On 
y compte  64.  feux  , un  demi  ôc  un  tiers 

ASSERENT,dansle  Haynault,  Diocefe  de  Cam- 
bray , Parlement  de  Douay , Intendance  de  Mau- 
beuge  ôc  Haynault , Gouvernement  de  Maubcuge. 
On  y compte  1 6.  feux. 

ASSEROIS  ou  Ass  rn  a ns  , Prieure  de  l’Ordre  de 
Saint-Benoît  , dans  le  pays  de  Gex  , Diocefe  de 
Genève.  Ce  Frieure'  eft  uni  à celui  de  Nantua. 

ASSEV1LLE  , en  Picardie  , Diocefe  de  Noyon  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Amiens  , Elec- 
tion de  Péronnc.  On  y compte  73.  feux.  Cette  Pa- 
roilTe  eft  à cinq  quarts  de  lieue  O.  S.  O.  de  Péronnc. 

ASSIEK  , dans  le  Quercy  , Diocefe  de  Cahors  , 
Parlement  de  Touloufc  , Intendance  de  Montau- 
ban  , Elcélion  de  Figeac.  On  y compte  9.  feux  , 84. 
bcllugues  ôc  demie.  Cette  Paroifle  eft  à x.  1.  de  deux 
tiers  N.  O.  de  Figeac. 

ASSIETTES.  On  appelle  de  ce  nom,  en  Langue- 
doc , les  Aflemblées  particulières  de  chaque  Dio- 
cefe , qui  fe  tiennent  après  que  les  Etats  de  la  Pro- 
vince fe  font  fêparés. 

Suivant  l’Edit  de  1649.  les  Affiettes  doivent  fe 
tenir  un  mois  après  la  réparation  des  Etats. 

Les  Ajjiettes  font  compofées  de  l’Ercqty  diocé- 
fain  , d’un  Baron  , des  Députés  des  villes  ôc  lieux 
principaux  du  Diocefe  , ôc  d’un  Commiflaire  prin- 
cipal qui  a commiffion  du  Gouverneur  de  la  Pro- 
vince pour  autorifer  l’Aflèmblée  de  la  part  du  Roi. 

Parmi  les  Diocefes  de  Languedoc  , au  nombre  de 
vingt-quatre  , en  comptant  ceux  de  Comminges  ôc 
de  Montauban , ôc  aufn  le  Diftritft  de  Limoux  pour 
un  Diocefe  , il  en  eft  trois  qui  prétendent  que  leurs 
Aflemblées  particulières  ne  doivent  point  être  nom- 
mées Ajjiettes  , mais  Etats  particuliers.  Ces  trois 
Diocefes  font  ceux  de  Vivarait  , de  Vclay  ôc  de 
Givjudan  , ou  de  Viviers  , du  Puy  Ôc  de  Mende.  Les 
Aflemblées  particulières  de  ces  trois  pays  ont , en 
effet , une  forme  différente  de  celle  qui  fe  pratique 
aux  Affiettes  des  autres  Diocefes  de  la  Province. 
V oye\  Vivarais,  Velay  ÔcGévaudan. 

C’eft  dans  les  Ajjiettes  des  Diocefes  que  fe  fait 
furies  Communautés  des  Reflorts  refpe&ifs  la  .ré- 
partition du  Département  de  taxe  Ôc  autres  char- 
ges , qui  a été  établi  par  les  Etats  de  la  Province  fur 
chaque  Diocefe.  Voyc\  Etats  de  Languedoc. 

Le  Département  qui  eft  établi  par  les  Affiettes 
fur  les  Communautés  des  Diocefes , fe  fait  d’après 

"recherche  particulière  de  chaque  Diocefe.  La  re- 
cherche eft  uue  procédure  faite  par  un  Officier  de 


A S S 

la  Cour  des  Aides,  aidé  d’experts  Arpenteurs  ôc  ju. 
dicatcurs  ; qui  de  concert  avec  lui  ont  vifité  , exa- 
miné ôc  eftimé  les  fonds  qui  compofent  le  Diocefe 
Dans  leurs  vifites , ces  Commiflàires  ont  égard  à la* 
bonté  à la  qualité  du  terroir,  Ôc  au  commerce  qui 
fe  fait  dans  le  pays.  1 

C’eft  d’après  la  recherche  , comme  nous  venons 
de  le  dire,  que  fe  réglé  la quotité  d’impofition générale 
que  chaque  Communauté  doit  payer.  Cette  quotité  eft 
appcllée/j/ivremcHr.parccqu’elleeftréglée  par  livres 

fols  , deniers , oboles , pitres  ôc  mailles.  * 

Le  Département  étant  fait  dans  l’Affembléc 
diocefainc  , chaque  Communauté  diftribue  enfuite 
la  portion  fur  les  particuliers  qui  la  compofent.  Ce 
fécond  Département  fe  fait  fur  le  Compcids  ou  Ca- 
dajlre  de  chaque  Communauté. 

Le  Con  poids  ou  Cadajlre  eft  un  regiftre  public 
fait  par  autorité  de  la  Cour  des  Aides , ôc  qui  con- 
tient la  qualité  ôc  l’eftimation  des  biens  fonds  de 
chaque  Communauté  ou  Paroifle  , avec  les  noms  des 
propriétaires  de  ces  mêmes  biens  fonds.  Ainfi  le 
Cadaftre  ne  diflerc  de  la  Recherche , que  parce  que  le 
premier  n’eft  fait  que  par  une  feule  Communauté , au 
lieu  que  la  recherche  eft  pour  tout  un  Diocefe.  * 

ASSIED  ou  A/ieu  ôc  Gênas  , en  Dauphiné  , 
Diocefe  de  Lyon  , Parlement  ôc  Intendance  de* 
Grenoble , Election  de  Vienne.  On  y compte  5.  feux 
ôc  demi  pour  les  fonds  nobles  ; ôc  deux  feux  , un 
demi  Ôc  un  8e.  pour  les  biens  tailiables , y compris 
néanmoins  un  3 2e.  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 
Allieu  eft  bâti  fur  une  hauteur , à un  quart  de  lieue 
N.  de  Gênas , à 2.  1,  ôc  un  quart  £.  de  Lyon  ; Ôc 
S-  & un  quart  H.  N.  E.  de  Vienne. 

ASSIGNAN  , en  Languedoc,  Diocefe  ôc  Recette 
de  Saint- Pons  , Parlement  de  Touloufe , Généralité 
de  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  43.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  un 
ruiilcau  , à 2.  1.  ôc  demie  S.  E.  de  Saint-Pons 

ASSIGNE  , en  Bretagne  , Diocefe  ôc  Recette  de 
Nantes  , Parlement  ôc  Intendance  de  Rennes.  On 
y compte  3 2.  feux  , un  tiers  Ôc  un  quart  de  faux. 
Voye\  Acigné. 

AS  SIG  NIES  , Terre  ôc  Seigneurie  près  d’Aire 
en  Artois , Diocefe  de  St.  Orner  , Confeil  provin- 
cial Ôc  fouverain  d’Artois  , Parlement  de  Paris  9 
Intendance  de  Lille,  Bailliage  d’Aire. 

La  Terre  d’Affignies , la  meme  qui  a donne  fon 
nom  à une  très  - ancienne  Maifon  de  la  Province 
d’Artois,  fut  érigée  en  Marquifat , par  Lettres  d’Oc- 
tobre  1672.  ,en  faveur  de  Jean-Baptifte  d'AJJtgnics  , 
Seigneur  de  Bellcfontaine , Saint-Martin , Lambrcs 
t5c  Aloifne  , Haut-voué  de  Tberoacnne  , fils  d’Ou- 
dart  d’Affignies  , Seigneur  de  Chartrc  , Lambrcs  & 
Saint  - Martin  - fur-Logueul  , Haut-voué  de  The- 
rouenne  , Ôc  de  Jeanne  A'Ajfignics  fa  parente  , ÔC 
petit-fils  d’Antoine  d’Aftîgnies , Seigneur  d’Aloifne  , 
Wendi , Vannes  , Lieutenant-Général  des  hommes 
d’armes  des  Pays-Bas , le  même  qui  avoit  époufé  en 
1582.  Barbe  A'AuJfay  , Dame  de  Lambrcs -lès- 
Douay  , de  Lamhrechies  , d’Acquembronc  ôc  de 
Croifeuî , morte  en  162$. , ôc  dont  le  perc  Antoine 
d’Afftgniet , Chevalier  , Seigneur  d’Aloifne  , Wcn- 
di , Vannes  , Haut-voué  de  'I  hcrouenne , fut  Meftrc- 
de-Camp  de  Cavalerie  ôc  d’infanterie  pour  le  fer- 
vice  de  l’Empereur  Charles-Quint , en  1 55$.  Celui- 
ci , qui  mourut  en  1590.,  avoit  époufé  Anne  le 
Chevalier.  Il  étoit  iflu  de  Martin  , Sire  d’Affignies , 
qui  vivoit  vers  l’an  1 200.  avec  fa  femme  Catherine 
d'Affignies. 

Le  Marquis  Jean-Baptifte  d’Aflîgniesôc  dc'K'endi 
fut  marié  le  22.  Août  1683.  à Jeanne-Camille  de 
Baufremès  , fille  d’Adrien  , Baron  d’Efne  , Pair  hé- 
réditaire du  Cambrefis  , ôc  de  Catherine  de  Bere- 
dc-Staplcs.De  ce  mariage  naquirent  lfidorc-Charles  , 
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Marquis  de  Wendi  , dit  d’Aflîgnies  , trois  autres 
fils  & quatre  filles.  ^'oye\  Wendi. 

ASSIGNY  , en  Normandie  , Diocefe , Parlement 
de  Intendance  de  Rouen  , Election  d’ Arques , Scr- 
genterie  de  Val-d’Un.  Ün  y compte  un  feu  privi- 
Icgtc  & 97.  feux  taillables.  Cette  i’aroiflb  eft  à 3. 1. 
N.  E.  d’ Arques. 

ASSIGNY  , Paroilfe  5c  Châtellenie  , en  Berry  , 
Diocefe  , Intendance  de  Election  de  Bourges  , Par- 
lement de  Paris.  On  y compte  55.  feux.  Cette  Pa- 
rodie qui  eft  de  la  Prévôté  & dans  le  Bailliage  de 
Coucrclfant , eft  à 2,  1.  de  la  rive  gauche  de  la 
Loire  , 2.  de  deux  tiers  N.  N.  O.  de  Sancerrc,  & 

8.  & demie  N.  £.  de  Bourges. 

ASSIGNY  , Commanderic  de  l’Ordre  de  Malte  , 
en  Poitou  ( félon  les  Mémoires  de  ce  même  Ordre  ) , 
de  la  Langue  de  France-,  de  du  Grand-Prieuré  d’A- 
quitaine. Cette  Comniandcrie  vaut  6700.  liv.  à celui 
qui  en  eft  pourvu. 

ASSIONS  & Cornillon  , dans  le  Vi  va  rai  s,  en  Lan- 
guedoc , Diocefe  de  Recette  de  Viviers  , Parlement 
de  Touloufe  , Généralité  de  Montpellier  , Inten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  t $ 2.  feux.  Allions  * 
eft  à 7.  I.  & demie  O.  un  quart  au  $.  de  Viviers. 

ASSIS  ou  As* y fur  Serre  , dans  la  Thiérace  , en 
Picardie,  Diocefe  & Election  de  Laon,  Parlement 
de  Paris , Intendance  de  Soiiïons.  On  y compte  97. 
Feux.  Cette  Paroilfe  eft  fituée  fur  U rive  gauche  de 
la  Serre  , à 2.  1.  N.  O.  de  Laon  , «5c  4.  N.  O.  de 
Coucy.  11  y avoit  autrefois  à Aflis  , une  Fortereffe 
qui  avoit  été  bâtie  par  les  Engucrands  de  Coucy  : 
on  en  voit  encore  quelques  vdtiges. 

ASSÜN  ou  Assov  , en  Béarn  , Diocefe  d’Oleron, 
Parlement  & Sénéchauffée  de  Pau  , Intendance 
d’Aufch.  On  y compte  148.  feux  de  derpi.  Cette 
Paroifte  eft  fituée  fur  un  ruitïcau  ou  torrent , à 3. 1. 
& demie  S.  E.  de  Pau. 

ASSONNE  , en  Poitou  , Diocefe  , Intendance 
& Election  de  Poitiers,  Parlement  de  Paris,  Arron- 
diffement  de  Clutcau-l’Arrhcr.  On  y compte  160. 
feux.  Cette  Paroilfe  eft  à 3.  I.  S.  de  Poitiers. 

ASSONNE,  bourg  , en  Poitou  , Diocefe  & In- 
tendance de  Poitiers,  Parlement  de  Paris,  Eleélion 
de  Niort.  On  y compte  307.  feux.  Le  bourg  eft  à $. 1. 
de  deux  tiers  N.  N.  E.  de  Niort , & 8.  «5c  demie  Ü. 
de  Poitiers. 

ASSÜUTE,  en  Béarn,  Diocefe  de  Sénéchauffée 
d’Oleron,  Parlement  de  Pau,  lutendance  d’Aufch. 
On  y compte  1 9.  feux. 

ASSROICOURT,  dans  le  Duché  de  Lorraine, 
Diocefe  de  Toul , Confeil  fouverain  de  intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  M {recourt.  On  y compte 
22.  feux. 

ASSURANCES,  dans  le  Pays-Meffin,  Diocefe  , 
Parlement , Intendance  de  Recette  de  Metz.  t>n  y 
compte  20.  feux. 
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AST  , en  Béarn , Diocefe  de  Séne'chaufl'éc  d’Ole- 
ron , Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , val- 
lée d’Olfau.  On  y compte  2 1 . feux.  Cette  Paroiflè 
eft  fituée  à une  petite  diftance  du  Gave  , à 3. 1.  S.  E. 
d’Oleron. 

AST  ou  Astis  , en  Béarn  , Diocefe  de  Lefcar  , 
Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch,  Sénéchauf- 
fée de  Morlas.  On  y compte  10.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  à 2.  petites  lieues  N.  O.  de  Morlas. 

ASTAFFORT  , ville  de  Jurifdiclion , dans  le 
CondOmois , en  Guyenne , Diocefe  de  Eletftion  de 
Condom , Parlement  de  Intendance  de  Bordeaux. 
On  y compte  360.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la 
rive  droite  du  Gers,  à 5.  1.  N.  E.  de  Comjom , de 
2.  & demie  N.  N.  E.  de  Leiétoure.  La  Jurifdiâion 
d’Aftalïort  comprend  s»  ParoilTcs. 

Tome  I. 
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ASTANBACH  ou  Astenbach  , dans  le  Sundt- 
ga\r , Diocefe  de  Bâle  , Confeil  fouverain  de  Inten- 
dance d’Alface,  Bailliage  d’Altkirck.  Un  y compte 
56.  feux. 

ASTARAC  ou  Estarac  , AJiaracenfis  Agcrt 
pays  avec  titre  de  Comté  £ dont  Mirandc  eft  la  ca- 
pit*r  ) , en  Gafcognc  , fitué  entre  le  17e.  degré 
4$.  minutes  de  le  18c.  degré  28!  minutes  de  longi- 
tude. de  entre  le  43e.  degré  10 J minutes  de  le  43e. 
degré  37.  minutes  de  latitude  ; borné  au  N.  par  les 
Comtés  d’Armagnac  de  de  Fczcnfac , au  S.  par  le 
pays  des  quatre  Vallées,  à l’E.  par  le  pays  de  Ri- 
vière-Verdun  de  par  le  Comminges , à 1*0.  par  le 
Eigorre  de  par  une  partie  de  l’Armagnac.  Ce  pays 
a 13.I.  de  longueur  fur  ! 1 . de  demie  de  largeur  ; co 
qui  peut  erre  évalué  à 64. 1.  quarrées. 

L’Aftarac  eft  un  pays  rempli  de  hautes  collines 
qui  renferment  de  petites  plaines.  Ces  plaines  s’é- 
tendent le  long  des  rivières.  Le  climat  de  ce  pays  eft 
fort  tempéré.  La  terre  y eft  fertile  en  froment , eft 
feigle  , en  avoine  & en  vin.  Il  y a aufli  quantité  de 
bons  pâturages.  Le  gibier  y eft  abondant  , auftî- 
bien  que  le  poiffon  & la  volaille.  Les  bois  de  PAC- 
tarac  ne  confiftent  guères  qu’en  taillis  , de  d’ailleurs 
ils  ne  font  rien  moins  que  confidérables.  Le  Gers , 
la  Baife,  la  Loflc  de  l’Arroz  font  les  principales  ri- 
vières qui  arrofent  ce  pays.  Toutes  ces  rivicres  cou- 
lent du  Sud  au  Nord.  Le  commerce  de  l’Aftarac  eft 
fort  médiocre  ; il  fe  réduit  à une  certaine  quantité 
de  vin  , d’eau-de-vic  de  de  laine  que  les  habitants 
du  pays  font  paflèr  chez  leurs  voitins , de  dcfqucls 
ils  tirent , en  échange , des  étoffes  de  autres  denrées 
dont  ils  ont  befoin.  Quant  au  génie  des  peuples  de 
l’Aftarac  , il  eft  à-peu-près  le  même  que  celui  des 
habitants  de  la  Province  d’Armagnac. 

Du  temps  des  Romains , l’Aftarac  étoit  habite  , 
du  moins  la  plus  grande  partie  , par  les  Aufcii  qui 
occupoicnt  auili  l’Armagnac.  Mais  d’un  autre  côté, 
les  Conveiuc  s’étendoient  dans  la  partie  méridionale 
de  l’Aftarac.  Sous  Honorius , ce  pays  étoit  compris 
dans  la  troiiieme  Aquitaine  ou  Novempopulanie.  Il 
eut  enfuite  le  même  fort  que  l’Armagnac  , de  il  fut 
afTufctti  aux  mêmes  Maîtres.  Voyc\  Armagnac. 

Arnaud  - Garcie , dit  ATor»/ur  ou  Xon-nl  ( ainfï 
nommé  , parce  qu’on  le  tira  du  ventre  de  fa  mere 
qui  venoit  d’expirer  ) troiGemc  fils  de  Gaftrie-San- 
chcs , le  Courbé t Duc  de  Gafcognc,  eut  en  partage 
le  Comte  d’Aftarac , de  il  mourut  en  987. 

Arnaud  II. , troifieme  Comte  d'Aftarac  , petit- 
fils  d’Arnaud-Garcie  , eut.trois  fils  , Odon  de  Guil- 
leaumc  qui  fe  luceéderent  au  Comté  d’Aftarac  , de 
Bernard  qui  eut  le  Comté  de  Pardiac. 

Boémond , onzième  Comte  d’Aftarac  de  la  race 
d’Arn3ud-Garrie  , mourut  en  1x7$.  ou  1*76. , de 
ne  lailTa  que  trois  filles.  Mirquifc  l’aînée  lai  fuc- 
céda.  Elle  époufa  un  Seigneur  nommé  Ximenès  , 
qui  vivoit  en  1187.  La  ComtefTe  Ma rquije  mourut 
elle-même  en  1207.  Quelques  Auteurs  prétendent 
qu’elle  n’ent  point  d’enfants  de  fon  mari.  D’autres 
lui  donnent  pour  fils  de  fucceffeur  Roderic  ou  Ro- 
driguès.  Quoi  qu’il  en  loit , V ital  de  Alontaigu  s’é- 
toit  emparé  du  Comté  d’Aftarac  en  1198.  Ber- 
nard IV.  (V.)  , Comte  de  Comminges , s’en  em- 
para aufli  en  1 207.  Ce  Comte  fe  prétendoit  iflii  par 
les  femmes  des  anciens  Comtes  d’Aftarac.  Les  peu- 
ples ne  voulurent  point  le  reconnoitre  de  fe  foule- 
verent.  Ils  appelèrent  pour  être  leur  Comte , Cen- 
tulle  I. , Seigneur  du  pays , qui  defeendoit  réelle- 
ment des  premiers  Comtes.  Ce  Cenrulle  I.  ne  fut 
paifiblc  polTeflèur  qu’en  1212.,  de  il  mourut  en 
1223.  ou  1*33- 

Jean  I.,  vingt-troificmc  Comte  d’Aftarac  , de  la 
race  d’Arnaud-Garcie,  époufa  , x°.  Catherine, 
héritière  de  Lautrec  -,  20.  Maubrofe  de  la  Barthe  i 
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LT".  Philippe  «le  Cotrmingçs.  « mmmt  '=,'4iS-. 
laiiïhm  duïicondlil  Jean  II.  qm  lui  fucceda,  & 
qui  épouf.  Jeanne , henuere  de  Earbafan. 

1 jcan  j h.  > vingt-cinquieme  Comte  d Altarac  , ms 
‘ je  jean  II.  ,*  fut  Chambellan  du  Roi , & Capitaine 
* de  cinquante  hommes  d’armes.  Il  mourut  en  i^pj. 
ou  i $04. , & laifla  crois  filles  , dont  Marthe  oiraa- 
the  l’aînée  lui  fucccda  au  Comté  d'Aftarac.  Celle-ci 
' é pou  fa  Gafton  (Hit)  de  Foix,  Comte  de  Candale, 
& elle  mourut  en  1551. 

Un  prétend  que  le  Comte  Gafton  de  Foix  vendit 
le  Comte  d’Aftarac  à Henri  d’Albret , Roi  de  Na- 
varre ; & l’on  ajoute  qu’en  la  perfonne  de  Gafton 
finirent  les  Comtes  d’Aftarac.  Cette  opinion  peut 
être  vraie  à certains  égards , c’eft-à-dire  , par  rap- 
port à la  vente  de  quelques  droits  feigneuriaux  ; 
mais  elle  ne  i’eft  pas  en  ce  qui  concerne  la  fucccf- 
fion  des  Comtes  d’Aftarac. 

Frédéric  de  Foix  , fils  de  Gafton  (III.)  de  de 
Marthe  d’Aftarac  , fut  Comte  d’Aftarac,  & mourut 
en  1571*  H eut  pour  fucccflcur  Henri  de  Foix,  fon 
fils , mort  en  1 573. , dont  la  fille  Marguerite  de 
Foix,  morte  en  159 3.,  porta  le  Comté  d’Aftarac 
à fon  mari , Louis  de  Nogaret , Duc  d’Epcrnon. 

Bernard  de  Nogaret  , Duc  d’Epernon  , fils  de 
Louis,  fut  Comte  d’Aftarac , & mourut  en  166 1 . 
Ses  biens  ayant  été  faifîs  réellement , le  Comté 
d’Aftarac  fut  adjugé  par  décret  à Gafton-Jcan-Bap- 
tifte.  Duc  de  Roquelaure,  mort  en  1683. 

Antoine-Gafton-Jean-Baptifte  , Duc  de  Roque- 
laure, Maréchal  de  France  , mort  en  1738. , fils  de 
Gafton-Jean-Baptifte  , fut  également  Comte  d’Afta- 
rac , après  la  mort  de  fon  pere.  11  ne  laillà  que  deux 
filles , la  Duchefiè  de  Rohan  & la  Princeflè  de  Pons, 
qui  ont  hérité  du  Comté  d’Aftarac. 

Le  pays  d’Aftarac  , confidéré  comme  Elefiion , 
comprend  î»8.  ParoilTes , $34.  feux,  33600. âmes, 
13.  Couvents  de  l’un  & de  l’autre  fexe  , 71.  Reli- 
gieux ou  Religieufes , 1 50.  Bénéficiers,  *31.  Ecclé- 
fiaftiques , 5000.  charrues,  14000.  pièces  de  gros 
bétail , 25.  mille  pièces  de  menu  bétail , &c.  An- 
née commune  , on  recueille  dans  cette  Eleélion  20. 
mille  pipes  de  vin.  La  ville  de  Mirjnde  cft  le  chef- 
lieu  de  l’Eleélion  d’Aftarac  , mais  c’cft  à Majfeau.be 
tju’eft  le  Siégé  de  la  Jufticc  fcigncuriale  du  Comté. 
Cette  Juflice  s’étend  fur  cent  ParoilTes. 
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•ASTARITZ , en  Gafcogne.  Voye\  Ulîaritz. 

ASTE  on  AsTf  it , dans  le  Comtt?  de  Bigorre,  en 
Gafcogne,  Diocefe  de  Tarbes , Parlement  de  Tou- 
loufe  , Intendance  d’Aufch  , Recette  da  Comté  de 
Bigorre.  On  y compte  92.  feux.  Cctrc  Paroiflê  eft 
fituée  à une  petite  diftance  de  la  rive  droite  de  PA- 
dour,  à 1. 1.  S.  E.  de  Bâgneres , & 4.  & trois  quarts 
S.  S.  E.  de  Tarbes. 

Le  lieu  d'AJl!  ou  plutôt  Ajler  étoit  ancienne- 
ment la  réfidcncc  des  Vicomtes  de  Bigorre,  qui  re- 
Icvoient  des  Comtes  de  ce  nom.  Ces  Vftbmtes  pof- 
fe'doicnt  la  vallée  de  Bâgneres  & celle  de  Campait , 
où  coule  la  rivière  d’Adour. 

Sanchès  à' Ajler  étoit  Vicomte  du  Comté  de  Bi- 
gorre , vers  Pan  io$o. 

Agnès  d’ Ajler , fille  & hcritiere  d ’Augerius , gua- 
trieme  Vicomte  du  Comté  de  Bigorre , époulà  San- 
chès-Garcie  d'Aure  t fils  du  Seigneur  de  la  vallée 
de  ce  nom. 

Jean  III.  d’Aure,  quatorzième  Vicomte  du  Comté 
de  Bigorre  , & Vicomte  ri’ Aller  , laiflâ  héritière  fa 
fille  Anne , qui  époufa  Sanchès-Garcie  d’Aure , le 
même  qui  fut  tué  en  1458. 

Antoine  I.  d’Aure  , dit  de  Grammont , à caufc  de 
fa  mcrc  Claire  de  Grammor.t  , héritière  de  cette 
Muifon , fut  le  drx-ncuvicine  Vicomte  du  Comté  de 
Bigorre  & Vicomte  d’After.  Il  mourut  en  1S76. 

Antoine  II.  d’Aure , Comte  de  Grammont,  vingt- 
unicme  Vicomte  dn  Comte  de  Bigorre  & Vicomte 
d’After , petit-fils  d’Antoine  I.  , obtint  un  Brevet 
de  Duc  & Pair  de  France  , le  13.  Décembre  1643. , 
& mourut  en  Août  1644. 

Antoine  III. , fon  fils  & fon  fuccc  fleur , fut  Ma- 
réchal de  France  en  1641. , créé  Duc  & Pair  en 
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Décembre  1663., 


Sc  mourut  en 


1 ^Louis-Antoine- Armand  d’Aure  de  Grammont 
vingf-c'uquie.nc  Vicomte  du  Comte  de  Bigorre  & 
Vicomte  d’Aftcr , arrierc-petit-fils  d Antoine  IiL, 
mourut  le  16.  Mai  *74**  „ . 

Louis  Ton  frère  lui  fucccda  en  t74«*>»  & 
t«c  à Fontenoi  le  11.  Mai  174 S- 11  avoit  epoufe  le 
11.  Mars  1710.  Geneviève  de  Gontault , tille  du  Ma- 
réchal-Duc de  Biron,  dont  eft  né  le  i^Avril  1711. 
Antoine-Antonin , appelle  Duc  de  Vnfparre  , du 
vivant  de  fon  pere  , «3c  afluenement  Duc  de  Gram- 
mont , vingt -feptie  me  Vicomte' du  Comté  de  Bi- 
gorre Sc  Vicomte  d’Aftcr , &c.  Il  a époufé  en  1739. 
Marie  - Louilc  -Viftoire  de  Grammont , fa  couline 
germaine, péc  le  *6.  Juillet  1 7* 3*  V oye\  Grammont. 

ASTE  «Sc  Béon , en  Ecarn  , Diocefe  & Sénc- 
chauflee  d’OIcron  , Parlement  de  Pau  , Intendance 
d’Aufch,  vallée  d'Oflàu.  On  y compte  80.  feux  ou 
h abi rations.  Cette  Paroiflê  eft  fituée  fur  la  rive  droite 


du  Gave  , à j.  1.  & demie  S.  E.  d’OIcron.  C’eft  du 
territoire  d’Afte  & de  Béon , qu’on  tire  ces  beaux 
mâts  de  Navire  dont  on  fait  ufage  à Bétonne.  On 
raflèmble  dans  la  vallée  d'Oflau  un  certain  nombre 
de  ces  mâts  ; enfuite  on  en  fait  des  radeaux , 3c 
étant  ainfi  réunis  , des  gens  du  pays  les  mènent  juf- 
qu’à  Bayonne  par  le  Gave  & par  l’Adour.  Voye\ 
Oflâu. 

ASTEAUX,  en  Périgord  * Diocefe  & Election 
de  Périgueux,  Parlement  de  intendance  de  Bordeaux. 
On  y compte  48.  feux. 

ASTER  ou  AsTitns , en  Gafcogne.  Voyc\  Afté. 

ASTI  EN  , dans  le  Comté  de  Comminges*,  en 
Gafcogne  , Diocefe  «Sc  Elcétion  de  Comminges  , 
Parlement  de  Touloufe , Intendance  d’Aufch , Châ- 
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ASTURS  , en  Périgord  , Diocefe  & Ele&ion  de 
Pengueux  , Parlement  & Intendance  de  Bordeaux. 
On  y compte  164.  feux.  Cette  Paroiflê  eft  à trois 
quarts  de  lieue  S.  S.  E.  de  Périgueux. 

ASTURS  de  Trelifl'ac  , en  Périgord , Diocefe  3c 
Election  de  Périgueux  Parlement  5c  Intendance  de 
Bordeaux.  On  y compte  27.  feux. 

A S V 

ASVON , en  Poitou  , Diocefe , Intendance  Sc 
Election  de  Poitiers  , Parlement  de  Paris , Arron- 
diliêment  de  Lufignam.  On  y compte  72.  feux.  Cette 
Paroiflê  eft  à 2.1.  O.  S.  O.  de  Lufignam , & 6.  S.  O. 
de  Poitiers. 

ASUR  , en  Roucrgue  , Diocefe  de  Rhodes , Par- 
lement de  Touloufe , Intendance  de  Montauban 
Election  de  Villefranche.  On  y compte  2.  feux  & 
17.  bellugucs.  Il  y a des  mines  de  fer  , dans  le  voi- 
iinage  de  cette  Paroiflê.  Autrefois  on  portoit  la 
matière  qu’on  tiroit  de  cette  mine , dans  les  bois 
d’Aubrac  pour  la  fondre  ;*  mais  depuis  près  d’un 
fiecle,les  mines  d’Afur  font  entièrement  négligées: 
on  prétend  que  c’eft  â caufe  qu’elles  étoient  peu 
abondantes. 

ATA 

ATACINT,  Nation  ou  Peuple  peu  confidérable. 
On  appelloit  de  ce  nom , ceux  qui  habitoient  les 
bords  de  YAtax  , aujourd’hui  la  riviere  d'Aude  ea 
Languedoc.  Cette  Nation  faifoit  partie  des  I/olex  , 
& la  ville  de  Narbonne  peut  être  confidérce  comme 
leur  chef-lieu.  Voye\  Aude  & Narbonne. 
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tellcnic  de  Caftillon.  On  n’y  compte  point  de  feux, 
mais  feulement  38.  bellugucs  ôc  un  quart  de  bellu- 
gue.  Cette  ParoiiTe  eft  à 1.  1.  N.  N.  E.  de  Caftillon. 

AST1LLE  , bourg  , dans  le  Maine  , Diocefe  du 
Mans , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Tours  , 
Election  de  Laval.  On  y compte  34®.  feux.  jCe 
bourg  eft  fitué  fur  les  confins  de  la  Province  d’Anjou , 
à 2.  1.  & demie  S.  O.  de  Laval. 

AST1LLY.  C’eft  le  nom  d’un  Fief,  en  Berry, 
Diocefe , Intendance  & Election  de  Bourges  , Par- 
lement de  Paris.  Le  Chapitre  de  l’Egîife  métropoli- 
taine de  Bourges  eft  Seigneur  de  ce  Fief. 

ASTOUIN  , en  Provence  , Diocefe  de  Gap  , Par- 
lement & Intendance  d’Aix  , Viguerie  & Recette 
de  Sifteron.  On  y compte  feulement  un  quart  de 
feu.  Cetteyparoiflê  eft  à 2. 1.  «St  trois  Quarts  E.  S. 
E.  de  Tallard , & à $.  1.  <5c  demie  N.  E.  <3c  Sifteron. 

ASTRAFFORT  , dans  le  Condomois.  Vojt\ 
AftafFort. 

ASTRAVlELLE,dans  le  haut  Comminges, en 
Gafcogne  , Diocefe  de  Comminges  , Parlement  de 
Touloufe,  Intendance  d’Aufch  , vallée  de  Loron. 
On  y compte  un  feu  & 41.  bellugucs  de  feu.  Cette 
Paroiflê  eft  fituée  fur  la  Nefte  , à 2.  1.  & quart 
S.  E.  d’Arreou , & 4.  Sc  demie  S.  O.  de  St.  Bcrtand- 
de-Comtninges. 

ASTROMELA.  On  a quelquefois  appelle  de  ce 
nom,  l’étang  de  Berre  ou  du  Martigues , en  Provence. 

ASTROS  , Commanderic  de  l’Ordre  de  Malte  , 
en  Provence,  Parlement  & Intendance  d’Aix  , de 
la  Langue  de  Provence  & du  Grand-Prieuré  de 
Saint-Gilles.  Cette  Commanderie  vaut  7000.  liv.  de 
rente  à celui  qui  en  eft  pourvu. 

ASTUGUES , dans  le  Comté  de  Bigorre , en 
Gafcogne , Diocefe  de  Tarbes  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  d’Aufch , Recette  du  Comté  de 
Bigorre.  On  y compte  41.  feux.  Cette  ParoiiTe  eft  à 
cinq  quarts  de  lieue  O.  N.  O.  de  Bagneres , & à 3. 1. 
S-  S.  E.  de  Tarbes. 


ATHÉE  , bourg  , en  Touraine  , Diocefe  & In- 
tendance de  Tours  , Parlement  de  Paris , Election 
d’Amboife.  Ou jjgr  compte  255.  feux.  Ce  bourg  eft 
fitué  fur  la  rive  gauche  du  Cher  , à 2.  1.  S.  O. 
d’Amboife. 

ATHÉE,  en  Bourgogne,  Diocefe,  Parlement 
Intendance , Bailliage  Sc  Recette  de  Dijon.  On  y 
compte  31.  feux.  Cette  paroiflê  eft  'fituée  dans 
une  contrée  abondante  en  pâturages , fur  la  rive 
droite  de  la  Saône  , à trois  quarts  de  lieue  N.  N. 
O.  d’Auxonnc  , & à 4.  1.  & quart  E.  S.  E.  de 
Dijon. 

ATHÉE , boorB  , en  Anjou , Diocefe  d’Angers , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Tours , Elec- 
tion de  Château-Gontier.  On  y compte  260.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  riviere  d’Oudon , à trois 
quarts  de  lieue  N.  N.  0.  de  Craon, & à 3. 1.  deux 
tiers  O.  N.  O.  de  Château-Gontier. 

ATHENAY  , bourg , dans  le  Maine  , Diocefe 
& Election  du  Mans , Parlement  de  Paris, Inten- 
dance de  Tours.  On  y compte  60.  feux.  Ce  bourg 
eft  à 3.  1.  O.  S.  O.  du  Mans. 

ATHENOPOLIS.  C’étoit  du  temps  des  Romains, 
le  nom  d’une  ville  qui  apppartenoit  aux  Marfeilkns. 
Quelques  Auteurs  ont  cru  que  cette  ville  ctoit  fituée 
dans  le  golfe  de  Grimaud  , à une  petite  diitancedc 
♦ Saint-Tropès  ; & d’autres  l’ont  placée  à la  Napoule 
même  , à 1 . 1.  «St  demie  S.  S.  O.  de  Cannes.  Mais  , 
comme  le  dit  fort  bien  M.  d’Anville  , il  eft  plus  vrai* 
femblable  d’aflïgncr  la  pofitaon  d’Athenopolisfac 
la  côte  de  l’Ance  d 'Agay  , à une  lieue  ôc  tiers 
E.  S.  E.  de  Fréjuls.  Voye\  Grimaud  & la  Napoule. 

ATHEZE,  dans  le  pays  de  Labourd,  en  Gaf- 
cogne , Diocefe  & Recette  de  Bayonne  , Parlement 
de  Bordeaux , Intendance  d’Aufch.  On  y compte 
1 20.  feux.  Cette  ParoiiTe  eft  à a.  1.  & demie  S.  U. 
de  Bayonne.  * 

ATH1E  , bourg , en  Picardie , Diocefe  de  Noyon , 
0 Parlement 
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Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Amiens  , Elec- 
tion de  Pc'ronne.  On  y compte  t$6.  feux.  Ce  bourg 
eft  finie  fur  la  riviere  d’Amignon , à 2.  petites  lieues 
S.  £.  de  Péronnc. 

ATH1E  , en  Bourgogne , Diocefe  d’Autun  , Par- 
lement fie  Intendance  de  Dijon , Bailliage  , Gre- 
nier à fel  & Recette  d’Avalon.  On  y compte  26. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  dans  un  vallon , fur 
un  ruifleau  , près  des  confins  de  la  Province  de 
Champagne  , à 1 . 1.  & demie  N.  E.  d’Avalon.  D’A- 
thic  dépend  la  Métairie  de  Buflenot , qui  eft  fituée 
en  Champagne. 

ATHIE  - LES  - MOUSTIERS  - SAINT  - JEAN , 
Athia  juxtà  Monafterium  fanlH  Joannis  , en  Bour- 
gogne , Diocefe  d’Autun , Parlement  fie  Intendance 
de  Dijon  , Bailliage  & Recette  deSemur-en-Auxois. 
On  y compte  47.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une 
lieue  N.  de  Seraur.  D’Athie  dépend  le  Moulin  de 
Flavicre. 

ATHIS  ou  Artms , bourg,  dans  le  Laonnois, 
au  Gouvernement  général  de  rlfle-de-France , Dio- 
cefe & EleéUon  de  Laon  , Parlement  de  Paris  , In- 
tendance de  Soiflons.  On  y compte  $9.  feux.  Ce 
bourg  cfl  à une  demi-lieue  E.  S.  E.  de  Laon. 

ATHIS  , en  Champagne.  Voye\  Athye. 

ATHIS  , bourg,  en  Normandie  , Diocefe  de 
Bayeux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de 
Caen , Eleftion  de  Vire  , Sergentcrie  de  Condé. 
On  y compte  61 1.  feux.  Ce  bourg  cfl  à 5.  1.  E.  S. 
E.  de  Vire,  fie  1.  & demie  E.  S.  E.  de  Condé. 

ATHIS  fur  Orge  , dans  l’Ifle-de-France , Dio- 
cefe , Parlement , Intendance  & Eleôion  de  Paris. 
On  y compte  $6.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à un  quart 
de  lieue  du  confluent  de  l’Orge  de  de  la  Seine , de  à 
a.  1.  fit  deux  tiers  S.  S.  E.  de  Paris. 

ATHUS  , dans  le  Duché  de  Lorraine , Diocefe 
de  Metz  , Confcil  fouverain  fie  Intendance  de  Lor- 
raine. Ce  lieu  eft  un  des  villages  qui  furent  rendus 
en  toute  Souveraineté  au  Duc  de  Lorraine  , par  le 
Traité  de  Paris  , de  1718. 

ATHY  , en  Normandie,  Diocefe  de  Bayeux  , 
Parlement  de  Rouen , Intendance  fie  Election  de 
Caen  , Sergenteric  de  Préaux.  On  y compte  4.  feux. 

ATHYE  avec  le  Moulin  à eau  fit  le  Moulin  à 
vent  , en  Champagne  , Diocefe  fit  Intendance  de 
Châlons  , Parlement  de  Paris , Election  d’Epcmay. 
On  y compte  169.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une 
dcmi-lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Marne , fit  à 2.  L 
fit  quart  E.  S.  E.  d’Epemay. 

A T I 

ATIGNY  , en  Champagne.  Voye\  Attigny. 

AT1L  , riviere  de  la  Province  de  Rouflillon. 
Voye\  le  Tet. 

ATILLY  ou  Antilly  ,en  Bourgogne  , Diocefe 
d’Autun  , Parlement  fie  Intendance  de  Dijon  , Bail- 
liage fit  Recette  de  Nuyts.  On  y compte  2$.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à une  lieue  S.  E.  de  Nuyts. 

A T O 

ATOSE  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Parle- 
ment fit  Intendance  de  Befançon , Bailliage  fit  Re- 
cette d’Omans.  On  y compte  17.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  à 2. 1.  & tiers  E.  S.  E.  d’Omans. 
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ATREBATES  , Nation  ou  Peuple  confidcrable 
de  la  fécondé  Belgique.  Ils  occupoient  le  pays  qui 
forme  à préfent  le  Diocefe  d’Arras  , fit  qui  com- 
prend partie  de  la  Province  d’Artois , partie  du 
Comté  de  Flandres  fit  partie  du  Haynault.  Ils  avoient 
Tome  I. 


ATT  ji) 

pour  voîlins , au  N.  fit  à l’O.  les  Morini , au  S.  les 
Vtromandui  fit  les  Ambiant , à l’E.  fit  au  N.  E. 
les  Nervii.  Nemctacum  ou  Nemctocena  , aujourd’hui 
Arras  t étoit  leur  capitale.  11  eft  fait  mention  des 
Atrcbatcs  en  piufieurs  endroits  des  Commentaires 
de  Céfar , fit  particuliérement  au  fujet  de  la  confé- 
dération des  Belges  contre  les  Romains.  Strabon  , 
Pline  , Ptoloméc  , n’ont  point  oublié  non-plus  d’en 
parler. 

ATT 

ATT  AIN  VILLE  , dans  Plfle-de-Francc  , Dio- 
cefe , Parlement , Intendance  fit  Eleétion  de  Paris  , 
On  y compte  72.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 4. 1.  fie 
quart  N.  de  Paris. 

ATTANCOURT  fit  le  Fief  de  la  Motte,  en 
Champagne , Diocefe  fit  Intendance  de  Châlons  , 
Parlement  de  Paris  , Eleélion  de  Joinville.  On  y 
compte  4$.  feux.  Attancourt  eft  fitué  à une  petite 
diftancc  de  la  rive  droite  de  la  riviere  de  Blaife  , 
à une  demi-lieue  N.  N.  O.  de  Vaflÿ  , à 3. 1.  N.  O.  de 
Joinville  , 2.  S.  S.  E.  de  Saint-Dizier , fit  10.  fit  de- 
mie S.  E.  de  Châlons. 

Le  village  A' Attancourt  eft  remarquable  h caufede 
fes  eaux  minérales.  La  fourec  de  ces  eaux  eft  tout  pro- 
che de  la  riviere  de  Blaife , à une  fort  petite  dillance  du 
village.  On  a pratiqué  à cette  fourec  unbaifindc  qua- 
tre pieds  en  quarre.  L’eau  fort  de  fa  fource  , de  la 
groflèur  d’une  pinte  , mefure  de  Paris.  Le  baflin  eft: 
toujours  plein  fit  égal , tant  en  hiver  qu’en  été  ; fie 
l’eau  eft  toujours  claire  fit  fans  mêlanee  d’autre  eau. 
Son  goût  eft  un  peu  acide  , âpre  fit  légèrement  af- 
tringent.  Près  de  cette  fource  ,il  y a une  belle  prai- 
rie qui  fert  de  promenade  aux  bûveurs.  Il  y a auffï 
proche  de  ce  lieu  , des  bois  aflèz  confldérables  , fie 
de  belles  forges  où  l’on  fond  le  fer  qu’on  tire  des 
mines  voifines  : ces  mines  font  très-abondantes  , fit 
la  matière  qu’elles  foumiflent , eft  fort  eftimée  à 
caufe  de  fa  bonne  qualité. 

Feu  M.  Baugier , Confeiller  au  Bailliage  fit  Siege- 
Préildial  de  Châlons  , fit  le  même  qui  a donné  des 
Mémoires  hiftoriques  de  la  Province  de  Cham- 
pagne , a fait  imprimer  aufli  un  Traité  des  Eaux 
Minérales  d’Attancourt  avec  quelques  obfervations 
fur  celles  de  Sermaife.  M.  Baugier  dit  dans  fon 
Livre  , que  le  Mars , c’eft-k-dire,  le  fer , eft  le  miné- 
ral qui  domine  dans  les  eaux  d’Attancourt.  Ces 
eaux  contiennent  aufli  un  peu  de  vitriol , fie  un 
peu  plus  de  foufre. 

Quant  aux  qualités  fenfiblcs , les  eaux  d’Attancourt 
font  froides, apéritives  , défopilatives, diurétiques  , 
aftringentcs  , corroboratives  oc  purgatives.  Elles  font 
falutaires  contre  les  intempéries  chaudes  fie  les  ma- 
ladies qui  en  dépendent , telles  que  les  chaleurs  fie 
les  obftruôions  de  foie  fie  autres  vifeeres.  Elles  ar- 
rêtent les  flux  de  ventre  , d’urine  , fiée  , les  diar- 
rhées , les  diflcntcrics , le  flux  de  Cmg  , le  flux  hépa- 
tique , les  difpofltions  inflammatoires  des  entrailles, 
fie  en  un  mot  elles  guérifent  toutes  les  incommodités 
qui  font  caufécs  par  la  débilite  du  bas-ventre.  Elles 
font  aufli  très-bonnes  pour  l’eftomach  ou  ventricule  3 
elles  fortifient  cette  partie  fie  la  rétablilTent  dans  fon 
état  naturel  en  la  purgeant  fie  la  défobftruant  par 
leur  qualité  ferrée. 

Le  temps  fec  fit  chaud  eft  le  plus  Favorable  pour 
prendre  les  eaux  d’ Attancourt.  Auffi  , les  perfonnes 
qui  font  dans  le  cas  de  fe  fervir  de  ce  remede  , fe 
rendent  ordinairement  à Attancourt , vers  le  quinze 
du  mois  de  Mai.  Pafle  le  quinze  de  Septembre  , U 
n’y  a plus  aucun  étranger  dans  ce  village  , du  moins 
qui  y féjourne  pour  prendre  les  eaux.  Au  refte , on 
trouve  à Attancourt  piufieurs  maifons  commodes  à 
louer , fit  de  très-bonnes  Auberges. 

ATTELLES  ( les  en  Normandie  , Diocefe  de 
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Parlement  de  Rouen,  Intendance  d’Alençon, 
d’Arecntan  , Sergcoteric  d’Augc.  Un  y 
C-  Paroifle  cl!  à 4- 1-  N-  E. 

d aItENRODE  , Terre  & Seigneurie  en  Brabant , 
c'ricée  en  Baronnie  par  Lettres  du  Roi  d’Efpagne  , 
du  Mars  i6S7*  » cn  feveur  & récompenfe  des 
ferviecs  de  Jcan-Baptifte  Daneels  , Chevalier  , Sei- 
gneur de  'JPewre.  Mais  cette  Terre , non-plus  que 
fc  Brabant,  n’cft  point  fous  la  domination  du  Roi 
de  France. 

ATTENSCHWE1LLER  , dans  le  Sundtgaw  , 
Diocefe  de  Bâle  , Confeil  fouverain  & Intendance 
d’Alface  , Bailliage  de  Landfer.  On  y compte  33. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  & demie  O. 
d’Huninguc. 

ATTHY  , en  Artois  , Diocefe  , Gouvernance  , 
Bailliage  & Recette  d’Arras , Confeil  provincial  de 
fouverain  d’Artois  , Parlement  de  Paris,  Intendance 
de  Lille.  On  y compte  14.  feux.  Cette  Parodié  eft  à 
une  demi-lieue  N.  E.  d’Arras. 

ATTICHES  , dans  la  Flandre  Walonne  , Dio- 
cefe de  Tournay , Parlement  de  Douay , Intendance 
de  Subdélégation  de  Lille.  On  y compte  136.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  fituée  à une  petite  diftance  de  la 
fource  de  la  Marque  , à z.  1.  de  demie  S.  de  Lille  , 
de  2.  de  deux  tiers  N.  de  Douay. 

ATTICH  Y , bourg , dans  le  Soiflonnois  , au  Gou- 
vernement général  de  l’i Ile-de-France  , Diocefe  , 
Intendance  6c  Eleftion  de  Soiflbns  , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  205.  feux.  Ce  bourg  eft  litué  fur 
la  rive  droite  de  la  rivière  d* A ifne  , à x.  1.  de  demie  O. 
N.  O.  de  Soiflbns , de  autant  E.  N.  E.  de  Compiegne. 

ATTIGNAT  , dans  la  Brefle  , au  Gouvernement 

Sénéral  de  Bourgogne , Diocefe  de  Lyon , Parlement 
t Intendance  de  Dijon  , Ele&ion  , Bailliage  de  Re- 
cette de  Bourg-cn-Brelfe.  On  y compte  14.  feux. 

ATTIGNY  , Âttiniacum  ou  Aitiniacus  Pagus  , 
bourg  aflêz  confîdcrable  de  Fief , en  Champagne  , 
Diocefe  de  Eleétion  de  Rheims  , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Châlons  , Grenier  à fel  de  Châ- 
tcau-Forcicn.  On  y compte  166.  feux  , y compris 
les  deux  Fermes  de  le  Moulin.  Ce  bourg  eft  fitué  fur 
la  rive  gauche  de  l’Aifnc  , à 2. 1.  de  demie  E.  S.  E. 
de  Rethel , 4.  un  tiers  E.  S.  E.  deChâteau-Porcien, 
S.  N.  E.  de  Rheims  , 1 1 . de  demie  N.  un  quart  à PE. 
de  Châlons  , de  3t.  E.  N.  E.  de  Paris.  Long.  22. 
14.  30.  lat.  49.  30.  o. 

Attigny  eft  le  lieu  principal  d’une  contrée  appellée 
la  V allée  du  Bourg  : cette  contrée  comprend  l’éten- 
due de  pays  qui  eft  entre  l’Ailhe  de  la  Mcufo  , de  qui 
eft  remplie  de  bois  de  de  pâturages. 

Le  bourg  dont  il  eft  ici  queftion  , eft  fort  ancien 
& très-célebre  par  les  Conciles  qui  s’y  font  tenus. 
Le  premier  de  ces  Conciles  fut  afl’emblé  cn  765. , 
de  fut  compofé  de  vingt-fept  Evêques  de  de  dix-fept 
Abbés.  Saint  - Chrodegrand  , Evêque  de  Metz  , y 
prefida.  Il  ne  refte  de  ce  premier  Concile  , que  la 
promeflé  réciproque  , que  fe  firent  les  Peres  dont 
al  étoit  compofé  , que  quand  quelqu’un  d’eux  vien- 
droit  à mourir , chacun  feroit  dire  cent  Pfeautiers  de 
célébrer  trente  Meflés  par  fes  Prêtres  ; de  que  l’E- 
vêque même  ou  l’Abbé  diroit  auflï  trente  Meflés. 
On  trouve  d’autres  promeflés  femblables  dans  les 
Conciles  de  ce  temps-là.  Le  fécond  Concile  d’At- 
tigny fut  tenu  en  822.  C’eft  dans  ce  Concile  , que 
par  le  confeil  des  Evêques  de  des  Seigneurs  , Louis 
U Débonnaire  fe  réconcilia  avec  fes  trois  jeunes 
weres  Hugues  , Drogon  de  Théodoric  , qu’il  avoit 
»it  tondre  de  renfermer  dans  un  Monafterc  malgré 
^r*nce  k confefla  publiquement  de  cetre 
action  , de  de  la  rigueur  dont  il  avoit  ufé  envers  fon 
ne. eu  Bernard  , Koi  d’Italie  , à qui  il  avoit  fait 
‘t  ,vr M Ve u*  » après  l’avoir  pris , de  envers  l’Abbé 
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Adélard  de  Vola  fon  frere  qu’il  avoit  auifi  traités 
1 un  de  l’autre , avec  la  plus  grande  dureté.  Il  en  fit 
une  pénitence  publique  , fe  proposant  d’imiter  celle 
de  1 Empereur  Théodofe.  U témoigna  aufli  un  grand 
defir  de  reformer  tous  les  abus  qui  s’étoient  intro- 
duits dans  1 Eghfe  dt  dans  le  commerce  de  la  vie 
par  ia  négligence  des  Evêques  de  des  Seigneurs  : de 
enfin  il  confirma  la  règle  des  Chanoines  de  celle  des 
Mornes , qui  avoient  été  faites  à Aix-la-Chapelle 
Le  troifieme  Concile  d’Attigny  , aflemblé  afu  mois 
de  Mai  de  l’an  870. , fut  compofé  de  trente  Evêques 
de  dix  Provinces.  Le  Roi  Charles  y fut  préfent  : il 
y fit  juger  fon  fils  Carloman  , à qui  il  ôta  fes  Ab- 
bayes & le  fit  mettre  en  prifon  à Senlis.  Ce  jeun® 
Prince  avoit  pillé  des  Eglifes  , de  outre  cela , il  s’étoit 
rendu  coupable  de  quantité  d’excès  contre  la  Re- 
ligion de  contre  les  Sujets  du  Roi  fon  pere.  Dans  le 
même  Concile , Hincmar  de  Laon  , ayant  été  accufé 
de  défobéiflance  envers  le  Roi  , fut  obligé  de  lui 
promette  obéiflance , ainfi  qu’à  Hincmar  de  Rheims. 
Mais  . bientôt  après  , le  même  Hincmar  de  Laon 
fe  retira  de  écrivit  au  Pape  des  plaintes  contre  le 
Roi  de  contre  l’Archevêque  , fon  oncle  \ ce  qui 
brouilla  le  Roi  avec  le  Pape  , qui  prit  le  parti  "de 
l’Evêque  de  Laon. 

Ce  qui  fut  caufe  qu’ Attigny  fut  préféré  pour 
l’Aflémhlée  des  Conciles  dont  nous  venons  de  parler, 
c’eft  qu’il  y avoit  en  ce  lieu  un  Palais  ou  Maifon 
royale  où  nos  Rois  faifoient  quelquefois  leur  féjour. 
Ce  Palais  avoit  été  bâti  par  Clovis  II.  en  647.  On 
prétend  que  c’eft  aufli  dans  ce  Palais  que  W'itikind 
Roi  des  Saxons  , vint  renouveller  fon  hommage  à 
Charlemagne  qui  l’avoit  vaincu  quelques  années 
auparavant. 

L’Archevêque  de  Rheims  eft  Seigneur  Haut- 
Jufticicr  du  bourg  d’Attigny  , de  il  eft  en  même 
temps  Collateur  de  la  Cure  de  ce  lieu  , qui  a pour 
annexe  le  hameau  ou  village  de  Foreft.  11  y avoit 
autrefois  à Attigny  un  Hôpital , mais  le  revenu  en 
a été  réuni  à celui  de  l’Hôpital  de  Rethel  , à la 
charge  de  nourrir  de  entretenir  à perpétuité  un  pau- 
vre de  la  Paroifle  d’Attigny.  Tous  les  jeudis  il  fe 
tient  dans  ce  bourg  un  marché  pour  les  grains, les 
fromages  de  les  beftiaux  : il  y a aufli  trois  foires 
par  an , Ravoir  , le  25.  Février,  le  2$.  Juin  de  le 
14.  de  Septembre. 

Le  Bureau  que  les  Fermiers  généraux  de  France 
ont  établi  à Attigny  , eft  un  de  ceux  qui  divifentla 
Dire&ion  de  Châlons. 

ATTIGNY , dans  le  Duché  de  Lorraine , Diocefe 
de  Befançon , Confeil  fouverain  de  Intendance  de 
Lorraine , Bailliage  de  Darney.  On  y compte  60. 
feux.  Ce  village  eft  fitué  fur  un  mifleau  qui  bientôt 
après  fe  perd  dans  la  Saône  , à une  demi-lieue  S. 
S.  O.  de  Darney.  L’Eglife  paroiffialc  d’Attigny  eft 
fous  le  titre  de  la  Nativité  de  Notre-Dame.  La 
Cure  eft  du  patronage  du  PriÀir  de  Relange  , & 
néanmoins  elle  eft  donnée  au  concours.  Le  Curé  a 
un  tiers  des  dixmes  , de  le  Prieur  les  deux  autre* 
tiers.  A deux  tiers  de  lieue  S.  E.  du  village  d’Atti- 
gny , & dans  le  Reflort  de  la  Paroifle  de  ce  nom  , 
il  y a un  Prieuré  nommé  Droitval  : ce  Prieuré  qui 
eft  de  l’Ordre  de  Cîteaux , de  cn  réglé , vaut  environ 
cinq  cens  Livres  de  rente  , de  il  en  à la  nomination 
de  l’Abbc  général  de  Cîteaux. 

ATTILLONCOURT , dans  le  Pays-Mcffin  , 
Diocefe  , Parlement  , Intendance  de  Recette  de 
Metz  , Diftrûft  de  l’Evêché.  On  y compte  1 $•  feux. 

ATTILLY  , dans  le  Vcrmandois , en  Picardie  , 
Diocefe  de  Noyon , Parlement  de  Paris,  Intendance 
d’Amiens , Eleftion  de  Saint-Quentin.  On  y compte 
55.  feux.  Cette  Communauté , qui  dépend  delà 
Paroifle  de  Marteville  , eft  à cinq  quarts  de  lieue  O. 
de  Saint-Quentim 
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ÀTT1LLŸ  ~ dans  l’Ifle-dc-France  , Diocefe  , 
Parlement , Inrendancc  Ôc  Election  de  Paris.  On  ÿ 
compte  io.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  un 
ruifleau  , à 4. 1.  & demie  S.  E.  de  Paris  , ôc  à une 
petite  lieue  N. un  quart  à l’E.  de  Brie-Comte-Robert. 

ATTIN  , dans  le  Boulonnois  , au  Gouvernement 
général  de  Picardie , Dlocefe  & Recette  de  Boulo- 
gne , Parlement  de  Paris.  On  y compte  61.  feux. 
Ce  village  eft  fitué  fur  la  rive  droke  de  la  Canche  , 

& une  demi-lieue  N.  O.  de  Montreuil  , & à 4.  1. 
deux  tiers  S.  E.  de  Boulogne. 

ATTON  ou  Hatton  , dam  le  Duché  de  Bar  , 
Diocefe  de  Metz  , Coofeil  fouverain  ôc  Intendance 
de  Lorraine , Bailliage  de  Pont-à-Mouflon.  On  y 
compte  15.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à une  demi- 
lieue  S.  E.  de  Ponf-à-Mouflon- 

ATTON  ou  Hattok-Chastel  , ville , dans  le 
Duché  de  Bar , Diocefe  de  Verdun  -,  Confeil  fou- 
verain & Intendance  de  Lorraine  , Bailliage  de 
Saint-Mihiel.  On  y compte  100.  feux.  Cette  ville 
eft  fituée  fur  une  hauteur,  dans  une  contrée  remplie 
de  bois,  à i.  1.  deux  tiers  E.  N.  E.  de  Saint- 
Mihiel  , $.  Ôc  deux  tiers  S.  E.  de  Verdun  , 6.  Ôc 
uart  N.  N.  O.  de  Toul , & 7.  & demie  E.  N.  E. 
e Bar-le-Duc. 

La  ville  dont  il  eft  ici-  queftion  , a pris  fon  nom 
de  Hatton  , Evêque  de  Verdun  , fon  Fondateur  , 
le  même  qui  vivoit  fous  le  régné  du  jeune  Lothaire  , 
& qui , vers  l’an  859.  ou  860.  ,fit  bâtir  la  Forterefle 
auprès  de  laquelle  s’eft  formée  infenfiblemcnt  la 
ville  de  Hatton-Châtel.  Cette  Forterefle  étoit  autre- 
fois la  meilleure  ôc  la  plus  importante  de  celles  que 
les  Evêques  de  Verdun  avoient  en  leur  pouvoir  : 
auflï  la  confervoient-ils  avec  beaucoup  de  foin.  On 
remarque  que  Goilleaume  , Evêque  de  Verdun  , du 
temps  de  Charles  VII. , engagea  , pour  une  fomme 
d’argent , la  Forterefle  de  Hatton-Châtel  à Jean  de 
Luxembourg  , Comte  de  Ligny  , & que  deux  ans 
après  il  la  retira.  Ce  Prélat  imita  par  cette  con- 
duite , celle  qu’avoit  tenue  Hueues  de  Bar,  fon 
prëdécefleur , qui  n’avoit  pas  tardé  non-plus  de  re- 
tirer la  même  Forterefle  qu’il  avoit  auflï  engagée  à 
Robert  Duc  de  Bar  , pour  la  fomme  de  quatre 
mille  florins. 

En  j 540.  Jean , Cardinal  de  Lorraine , engagea 
la  Prévôté  & Châtellenie  de  Hatton-Châtel  h An- 
toine Duc  de  Lorraine  , pour  la  fomme  de  cent 
vingt  mille  livres.  Mais  cct  engagement  ne  parut  pas 
iufhfanr  à la  Princeffe  Chrétienne  de  Danncmarck  , 
veuve  de  François  Duc  de  Lorraine  , ôc  tutrice 
de  fon  fils  le  Duc  Charles  II.  : car  elle  propofa  un 
échange  à Nicolas  de  Lorraine  , alors  Evêque  de 
Verdun;  ôc  cet  échange  fut  effectué  en  1 S46.  L’E- 
vêque céda  au  Duc , fon  neveu  , le  plein  domaine 
& la  propriété  du  Château  , de  la  Terre  & Sei- 
gneurie de  Hatton-Châtel , mais  avec  la  réferve  des 
droits  qui  étoient  dûs  â l’Empereur.  La  Duchefle 
céda  de  fon  côté  à l’Evêque  , les  cent  vingt  mille 
francs  fournis  par  le  Duc  Antoine  , & outre  cela , 
elle  céda  auflï  ce  qui  appartenoic  à fon  flls  , le  Duc 
Charles , à ftembercourt-aux-Fots. 

Cette  aliénation  fut  confirmée  par  une  tranlâérion 
du  10.  Septembre  1564.  , pallce  entre  Nicolas 
Ffcaume  , Evêque  de  Verdun  , fit  Charles  II.  Duc 
de  Lorraine.  Il  fut  convenu  par  cette  tranfa&ion 
que  la  Terre  ôc  Seigneurie  de  Hatton-Châtel  demeu- 
rerait en  toute  propriété  & jorifdiélion , au  Duc  de 
Lorraine  ôc  à fes  fuccefleurs.  Le  lendemain,  11. 
Septembre  de  la  même  année  1564- , Charles,  Car- 
dinal de  Lorraine  , confirma  la  tranfaftion  dont 
nous  venons  de  parler  : ce  Prélat  avoit  ce  droit  à 
caufe  du  regrès  qu’il  s’étoit  réfervé  fur  l’Evêché  de 
Verdun  dont  il  s’étoit  démis.  Enfin , ccs  divers 
contrats  furent  de  nouveau  ratifiés , le  29.  Janvier 
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, par  l’Evêque  Pfeaume  , Ôc  Charles, Duc 
de  Lorraine.  L’année  fuivante  , ce  dernier  obtint  de 
l’Empereur  Maximilien  II. , l’inveftiture  des  Fief* 
impériaux  qui  lui  appartenoient.  C’eft  alors  que 
Hatton-Châtel  fut  érigé  en  Marquilat  par  PEm^é- 
reur  ; mais,  quoique  les  autres  Fiefs  ac  Lorraine 
ne  fuflènt  point  fujets  aux  droits  féodeaux  envers 
l’Empire  , néanmoins  ce  Monarque  réfcrva  ceux  du 
Marqnifat  de  Hatton-Châtel  avec  fes  dépendances. 
Cela  fe  trouve  confirmé  dans  les  Lettres  cTinvcfti- 
turc  données  en  1609.  au  Duc  Henri  , par  l’Empe- 
reur Rodolphe  II.,  confirmées  par  l’Empereur  Mat- 
thias , & dans  celles  qui  furent  données  en  1617. 
par  l’Empereur  Ferdinand  II.  au  Duc  Charles  HL 

Durant  les  guerres  que  le  Roi  Louis  XIV.  eut  à 
foutenir  contre  l’Empire , Hatton-Châtel  fut  occupé 
plufieurs  fois  par  les  troupes  de  France.  Mais  cette 
place  fut  rendue  au  Duc  Charles  IV.  après  qu’il  eut 
fait  fa  paix  avec  le  Roi , ôc  enfuite  au  Duc  de  Léo- 
pold, en  1697. , enexécution  du  Traité  de  Ryfwick. 

Hatton  , Évcquc  de  Verdun  , Fondateur  de  la 
ville  de  fon  nom , fit  bâtir  l’Eglife  paroiffiale  de  cette 
ville  , ôc  y mit  fous  le  Maître- Autel  , un  des  bras 
de  Saint-Maur,  l’un  de  fes  prédéccflcurs.  On  remar- 
ue  dans  cette  Eglife , le  maufoléc  de  Guilleaume 
’Haraucourt , fameux  Evêque  de  Verdun  , mort  à 
Hatton-Châtel  en  1500. 

Il  y avoit  une  Collégiale  dans  la  ville  de  Hatton- 
Châtel.  Ce  Chapitre  avoit  été  fondé  par  Henri 
d’Apremont  en  1500.  ; mais  eu  1707.  le  Duc  Léo- 
pold le  transféra  à Saint-Mihiel. 

Au  refte  , Hatton-Châtel  n’eft  plus  une  place 
forte  : fes  fortifications  ont  été  démolies  en  partie  , 
& ce  qui  en  refte  , n’eft  pas  de  défenfe. 

ATTOS  ou  Athos  , en  Béarn , Dioccfe  de  Lef- 
car  , Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , 
Sénéchauflce  de  Sauveterre.  On  y compte  1 1 . feux. 
Cette  Communauté  eft  fituée  à une  petite  diftance 
de  la  rive  droite  du  Gave  , à une  dcmi-lieue  N.  Oï 
de  Sauveterre. 

ATTRAY  , dans  le  Gâtinoîs  Orléanois  , Diocefe 
& Intendance  d’Orléans  , Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  PitJiivicrs.  On  y compte  66.  feux.  Cetce 
Paroiflè  eft  à 2. 1.  & tiers  E.  de  Pithiviers. 
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AV  AILLES,  en  Poitou , Dioccfe  & Intendance 
de  Poitiers  , Parlement  de  Paris  , Elcékion  de 
Thouars.  On  y compte  9 S-  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
fituée  à une  petite  diftance  de  la  Toue  , & â 2.  U 
& demie  S.  S.  E.  de  Thouars. 

AV  AILLES , en  Poitou  , Diocefe  & Intendance 
de  Poitiers , Parlement  de  Paris  , Eleétion  de  Chî- 
tellerault.  On  y compte  167.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  fituée  fur  la  petite  rivière  d’Ozon,  à a.  1.  S.  E. 
de  Châtellerault. 

AV  AILLES,  en  Poitou , Diocefe  Ôc  Intendance 
de  Poiriers,  Parlement  de  Paris,  Elcélion  de  Niort. 
On  y compte  42.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur 
la  riviere  de  Boutonne  , à $.  1.  ôc  quart  S.  E-  de 
Niort. 

AVAILLES,  bourg,  dans  la  Marche,  Diocefe 
de  Limoges,  Intendance  de  Poiriers , Parlement  de 
Paris , Election  de  Confolens.  On  y compte  500. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rive  gauche  de  la  rk 
viere  de  Vienne , à 2. 1.  & quart  N.  0.  de  Confb- 
lens  1 o.  & deux  tiers  S.  E.  de  Poitiers , s-  O. S.  0. 
du  Dorât , & 12.  N.  O.  de  Limoges.  11  y a tour 
proche  du  bourg  d’Availles , une  fource  d’eau  miné- 
rale , qui  a quelque  réputation.  L’eau  de  cette 
fource  eft  limpide  & un  peu  folée. 

AVAILLES,  en  Bretagne  , Diocefe , Parlement, 
Intendance  Ôc,  Recette  de  Rennes.  On  y compte 
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i l6r  f.  quarts  de  feu.  Cette  ParoifTe  eft 
du  Ddpartemcnt  de,  Tablier,  de  Fougere,  & V.tre 

p0AVAL°U0Sn'apPelle  de.ee  nom  une  de,  petite, 
y|e!  de  Saint-Manou  : c’eft  celle  qui  eft  la  plu, 
occidentale  & la  moins  éloignée  de  la  côte  de  la 
balle  Normandie.  Voyc\  Saint-Marcou. 

AVAL.  On  donne  ce  nom  à 1 un  des  grands  Bail- 
liages de  la  Province  de  Franche-Comté  , « qui 
comprend  la  partie  méridionale  de  cette  Province. 
Dans  ce  Bailliage  fe  trouvent  compris  les  Baillia- 
ges fubalternes  a’Arbois , de  Salins , de  Pontarlicr , 
de  Poligny , d’Orgelet , avec  la  Jurifdiaion  de  la 
Terre  de  Saint-Claude.  Voye\  Franche-Comté. 

AVALATS  (les)  , en  Languedoc , Diocefe  & 
Recette  d’Alby  , Parlement  & Généralité  de  Tou- 
loufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
88.  feux. 

AVALEURE  , en  Bourgogne,  Diocefe  de  Lan- 
gres  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Dijon , 
Bailliage  , Recette  & Comté  de  Bar-fur-Seine.  On 
y compte  30.  feux.  Cette  Communauté  cil  à une 
demi-lieue  O.  de  Bar.  Il  y a à Avaleure  une  Comman- 
deric  de  l’Ordre  de  Malte , de  la  Langue  de  France 
& du  Grand-Prieuré  de  Champagne.  Cette  Com- 
manderic  vaut  171s.  liv.  à celui  qui  en  eft  pourvu. 

AVALON  , en  Dauphiné , Diocefe  , Parlement, 
Intendance  & Ele&ton  de  Grenoble.  On  y compte 
deux  feux , trois  quarts , unf  8e.  & un  96c.  de  feu 
pour  les  fonds  nobles  ; & 8.  feux , un  quart , un 
24c.  & un  96c.  de  feu  pour  les  biens  taillables  , y 
compris  néanmoins  un  1 ic.  & un  24e.  de  feu  pour 
les  fonds  affranchis. 

AVALON  , Aballo  ou  Avalo,  ville  de  PAuxois , 
en  Bourgogne  , Diocele  d’Autun , Parlement  dt  In- 
tendance de  Dijon,  chef-lieu  d’un  Bailliage  de  fon 
nom.  On  y compte  s 20.  feux  & environ  3000. 
âmes.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  riviere  de  Coufin 
ou  Coufain  , dans  une  contrée  fertile  de  agréable  , 
à 11.  I.  deux  tiers  N.  N.  O.  d’Autun  , $.  & quart 
N.  O.  de  Saulicu,  7.  S.  S.  E.  d’Auxerre  , 2.  O.  S.  O. 
de  Montréal , $.  O.  un  quart  au  S.  de  Semur-en- 
Auxois , & 17.  O.  de  Dijon.  Long.  21.  S3*  S6* 
lat.  47.  16.  49. 

11  y a à Avalon  une  Eglife  collégiale , deux  Pa- 
roifles  avec  un  fecours  ou  annexe , une  Maifon  de 
Minimes , une  de  Capucins  , une  d’Urfulines , une 
de  Vifitandines  ou  de  Filles  de  la  Vifitation , un  Col- 
lege régente  par  les  Peres  de  la  Doétrine  Chrétien- 
ne, & un  Hôpital.  La  Collégiale  eft  fous  le  titre 
de  Notre-Dame  & de  Saint-Lazare.  Son  Chapitre , 
qui  a été  fonde  en  846.  par  Girard  , Comte  de  Ne- 
vers,  eft  compofé  d’un  Doyen  éleéiif,  d’un  Théo- 
logal de  de  douze  Chanoines  à la  nomination  de 
l’Evêque  dioccfain. 

Cette  ville  eft  un  Gouvernement  particulier  du 
Gouvernement  général  militaire  de  Bourgogne,  & 
dans  la  Lieutenance  générale  d’Autun.  Il  y a un 
Bailliage  particulier , fécond  Siégé  d’Auxois , avec 
une  Chancellerie  unie  , qui  reflortit  au  Prciulial  de 
Semur  & au  Parlement  de  Dijon  ; une  Prévôté 
royale  du  même  Bailliage  ; une  Mairie  qui  exerce 
la  police  i une  Maitrifc  particulière  des  Eaux  & Fo- 
rêts , qui  reflortit  à la  Table  de  Marbre  de  Bourgo- 
gne ; un  Grenier  à fel  du  Parlement  & de  la  Direc- 
tion de  Dijon  ; & un  Subdclégué  de  l'Intendant  de 
Bourgogne.  Avalon  eft  la  huitième  des  villes  de 
Bourgogne  qui  députent  pour  affilier  aux  Etats  de 
la  Province , & qui  nomment  l'Elu  du  Tiers-Etat. 
Ses  armes  font  d’azur,  à une  tour  d’argent  maçon- 
née de  gueule  , avec  cette  devife  : EJlo  nobis  , Do- 
mine, turris  fortitud'uiis. 

Quoique  la  ville  d’Avalon  ne  foit  pas  aujourd’hui 
fort  cooüdérable , elle  eft  néanmoins  fort  ancienne  : 
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elle  exiftoit  du  temps  des  Romains  ; & fous  les  pre- 
miers Ducs  de  Bourgogne  , c’étoff  une  des  plus 
fortes  places  de  leurs  Etats.  LTùnéraire  d’Antonin 
& la  Table  Théodofienne  font  mention  d'un  lieu 
qui  portoit  le  nom  d 'Aballo  , & qui  étoit  fitué 
entre  AutiJJiodurum  (Auxerre)  & Sidolocum  (Sau- 
lieu  ).  En  concluant  des  diftances  & de  la  pofltion 
d' Aballo  , on  ne  doute  pas  que  ce  lieu  ne  foit  le 
même  qu’Avalon.  Saumaife  prétend  qu’ Aballo  étoit 
un  nom  Gaulois  ou  Celtique , qui  fignifioit  une 
pomme. 

En  1001.  Henri  le  Grand , Duc  de  Bourgogne  , 
frere  du  Roi  Hugues  Capct  , étant  mort  fans  poûé- 
rité , Othe-  Guilïcaume  , dit  l’Etranger,  fe  porta 
héritier  du  Duché  de  Bourgogne , en  vertu  du  tef- 
tament  que  Henri  le  Grand  avolt  fait  en  (a  faveur. 
Pour  fe  maintenir  dans  la  pofleffion  de  fes  nouveaux 
Etats  , Othc-  Guilïcaume  fortifia  les  places  fron- 
tières & les  pourvut  de  bonnes  gamifons  : carrai 
ces  places  , Avalon  étoit  une  des  plus  conudéra- 
bles.  Robert,  Roi  de  France,  à qui  la  Bourgogne 
appartenoit  légitimement , prit  les  armes , attaqua 
Othe  - Guilleaume , le  bâtit  & fournit  en  peu  de 
temps  la  plûpart  des  places  qui  fe  trouvoient  fur 
fon  paffage.  Mais  il  éprouva  à Avalon  une  réfiftance 
à laquelle  il  ne  fc  feroit  pas  attendu.  Depuis  trois 
mois'Robert  battoit  le  Château  de  cette  ville  , & il 
étoit  encore  bien  éloigné  de  s’en  rendre  maître, 
quand  tout-à-coup  les  murailles  de  ce  Château  tom- 
bèrent d’elles-mêmes,  à ce  qu’on  prétend.  Quoi 
qu’il  en  foit , Robert  ayant  fournis  la  ville  d’Ava- 
lon , fit  démanteler  cette  place.  Scs  fortifications 
avoient  été  réparées  fous  les  derniers  Ducs  de 
Bourgogne  , mais  elles  font  tombées  en  ruines , & 
il  n’exifte  plus  que  le  Château. 

Le  fameux  Lazare  - André  Bocquillot  naquit  à 
Avalon  le  premier  Avril  1649.  Il  fe  deftina  d’abord 
au  Barreau  , & il  fut  reçu  Avocat  le  20.  Juillet 
1672.  Bocquillot  exerça  fa  profeffion  au  Bailliage 
d’Avalon.  Enfuite  il  alla  à Conftantinople  à la  fuite 
de  M.  de  Nointcl , Ambaflâdeur  du  Roi.  De  retour 
en  France  , Bocquillot  embrafla  l’état  ccdcfiafti- 
que , fut  fait  Prêtre  , de  nommé  à la  Cure  de  Châ- 
telux  qu’il  deflervit  pendant  fept  ans.  II  la  quitta 
le  31.  Décembre  1683.,  de  alla  à Port-Royal  des 
Champs  , où  il  fut  chargé  pendant  trois  ans  de 
l’iüftruétion  des  Domeüiques.  C’eft  dans  cette  Mai- 
fon qu’il  compofa  la  plûpart  des  Homélies  qu'ira 
données  au  public.  En  1686.  M.  de  Roquette , Evê- 
que d’Autun  , le  nomma  à un  Canonicat  de  Mont- 
réal , de  en  1693.  ce  même  Prélat  le  nomma  à un 
autre  Canonicat  de  l’Eglife  collégiale  d’Avalon. 
Bocquillot  remplit  ce  dernier  pofte  jufqu’à  fa  mort, 
arrivée  le  22.  Septembre  1728.  Outre  pluficurs  volu- 
mes d’Homélies , on  a de  cet  Auteur  un  très-bon 
Traite  fur  la  Liturgie , un  volume  de  Lettres.  M. 
Bocquillot  avoit  amafle  une  Bibliothèque  fort  bien 
choihe  & allez  nombreufe  : quelques  années  avant 
fa  mort , il  la  donna  aux  Peres  de  la  Doctrine  Core- 
tienne  d’Avalon  , moyennant  une  petite  penfion 
viagère.  . 

A deux  lieues  de  demie  S.  E.  d’Avalon , clt  un 
village  nommé  Carré-lcs-Tombcs  ou  Saint-Georges- 
le\-Carré-lcs-Tombes.  Ce  village  eft  remarquable  a 
caufe  de  quantité  d’anciens  tombeaux  y 

voit  , de  au  fujet  dcfquels  M.  Bocquillot  de  M.  Mo- 
reau de  Mautour  ont  publié  des  Diflertarious  allez 
intércflàntes.  Nous  parlerons  de  ces  monuments 
d’antiquité  fous  le  mot  Carrc-les-Tombes. 

Le  Bailliage  d’Avalon , confidéré  comme  Bail- 
liage particulier  <Se  fécond  Siégé  d’Auxois , com- 
prend dans  fon  Rcflort  la  Prévôté  royale  d Avalon  * 
les  Châtellenie  royale  de  Châteaud-Girard  , 
lon  de  Montréal  j les  Marquifâts  Je  . 
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Tanlay  t le  Comté  de  Chîtclux  ; les  Seigneuries  dû 
Chapitre  d'Avalon , de  l’Abbaye  de  Marcilly  , de 
de  la  Commanderie  de  Pontaubcrt  ; les  Mairies 
d’Avalon , Guillon  de  Montréal , de  toutes  les  Pa- 
roiflês  de  Hameaux  du  même  Bailliage. 

Si  nous  confîdérons  le  Bailliage  d’Avalon  com- 
me Diftriét  particulier  de  la  Généralité  de  Inten- 
dance de  Dijon  , nous  trouverons  que  Tes  bornes 
font , au  N.  & à I’O.  i’Eleâion  de  Vczelay  , au  S. 
le  Nivcrnois  , de  à l’E.  le  Bailliage  de  Semur-cn- 
Auxois  de  celui  de  Saulicu.  Voye\  Avalonnois. 

dénombrement  du  bailliage 
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Angely  & Pancy  . . 
Aniot 
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Trevifclot ........ 

Trmquelun  , Voy ej  St. 
Léger. 

TroulToye , V.  Guillon. 
Vaire  ( la  ) , V.  Vaffy. 

Valoux 

V ifly  - lez  - Avalon  fit  la 

Vaire 

Vafly-Jez-Pify 

Vanpitre,  V.  Marault. 
VauxjauLourt  ou  Vaux 
de  Lugny.  ...... 

Vermoiron  ....... 

AVALONNOIS 
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Panifies, 

Vefvre  , Voyt\  Grange 

Vigne 

ViUaloe 

Villan'.oufe-en.Moivint. 
Villeneure-lcz-Prefle  . . 

Villerot 

Villier*-Ie-Comic .... 

Villier*-Nonain 

Villiets-les-Potots  . . . 
Villutbin  fit  Narboii  . . 
Uzy 


Tl 


117.  Pimjf. 


. . . » 19 

Total  j<îo8 


Feux. 

u-v-J 

. . ,8 


• ♦ 75 
. . 16 
. . jio 
. . zo 
. . 16 

*4 
37 


Annay.  la.  Colle  . . 

Athie . 

AVALON,  fille 

Auxon  

Beaurïiiicr» 

Beurrai , V.  Savigny. 

Bicrry  .......... 

JBlaffy  

Bouchereflë  (la),  Voyez 
Montréal. 

Bournoulr ........  xi 

BoulTon 14 

Br«y if 

Builîeres jy 

Cenley 18 

Champiea *1 

Champlois  , V.  Loge». 

Chtrepmorlin 11 

Charbonnière  ( la  ) , 

Voyef  G range. 

Charmée  ( la  ) , Voyc\ 
Grange. 

Charmorlin  .......  j 

Chaffigny  ........  14 

Châtcléne,  .......  5 

ChStclufc  ( le  ) » 
i*  Rivière. 

Chazdle.  ........  8 

Chcrify  1 

Chevanne jo 

Cizery  - les  • Grands- 

Ormes  

Courmarain zi 

Courtcrolle 18 

Coiuvignot ^ P 6 

Cure • 4 

CufTy , Voyej  'Pont. 
Cufly-lcs-Forgcs  ....  41 
Dommecy-ftir-Lcvaut . . 36 

Ethnie- le- bas 33 

Ell.uile-lc-haut  .....  19 

Etrée . 14 

Ficnge-de-Tory  ....  60 
Forcftiere  ( la  ) , Voye\ 
Grange. 

Girolles  ......... 

Gorge  lia),  V.  Grange- 
Foreftiere. 

Grand-Illan z 6 

Grange  de  la  Charbon- 
nière   17 

Grange  de  la  Charmée  . . 6 
Grange-Foreftiete  fit  la 
Gorge  ........  1 1 

Grange-Râteaux  ....  18 

Grange  de-Vcfvrc ....  14 

Guillon  & TroulToye  . . 62 

Jou*  18 

lApnd  , ' oyey  Grand. 

Ifland  , Voysf  SjuHoLj. 

L autre  ville . u 

Lingonx io 

Lozcs-de-Champlois  . . 36 
lugny,  V.  Vaux  j raconte. 
Magny-Itz-Avalon&  Me- 
r.nficn.  ........  35 

Maifon-Dieu 17 

Marault  & Vanpitre  . . 43 

Tome  1. 


54 


Feux. 

t-vJ 


Panifies. 

O-'v-sJ 

Marcilly (0 

Marmcaux 28 

Meix ,9 

Metude lt 

Meoémoy 7 

Mcnufien  , y.  Magny. 

Mont  de  Champion . . . u 
Montât , V.  h Rivière. 

Montceau 

Montchanin . j j 

Montgaudicr ,5 

Montjaloiug 12 

Montigny lo 

Moutmardelia 16 

Montot-lez- Montréal.  . xz 
Montréal  & la  Bouche- 

«ffe ....  88 

Narbois , y.  Villurbin. 
Nonain  , V.  Villiers. 

O'1»#?11? 7 

Orchei ,4 

Pancy  , y sm  Angely. 
Perrlere , Voye\  Saint- 
Andcux. 

Penigny 

64 

Pont-de-CulTy  ......  6 

Poutaubcrt f9 

Precy-PiciTcpcrtuis  . . . x< 

P relie  . . . . ,, 

P «JT»  Vojei  la  Tour. 

ai 

Râteaux , Foyer  Grange. 

Rcpofeur 4 

Rivière  ( la  ) , le  Châtc- 
lufe  & Montât  ....  38 

Romance  ........  6 

Rouvray.  ........  ziz 

Ruere ......  40 

RuilTotte  ........  6 

Sautigny 48 

Savigny- le- Beuréal  ...  34 

Savigny.  le- Bois 13 

Savigny- eu- terre -pleine.  36 
S an  Sois  d’Iilan  ( le  ) . . 33 

Suux 7 

Sermi  telle 30 

Serrée 14 

Saint- Aignan 

St.  Andeux  6t  Pcnicre. 

St.  André -en -terre- 

pleine  . 3î 

St.  Aubin 16 

St.  Branché  - en-  Mor- 

vant 18 

St.  Gcorges.les-Carré- 

les-Tombes 34 

Saint  - Germain  - des- 

Champs 24 

St.  Germain-de-Modeon.  14 
St.  Leger-dc-Foucheret , 


& Triuquelun 
Sainte- Magnance  . . . . 

Tallecy . . 

Thnroifeau 

Tharot 

Thify  

Tory,  Voycç Finage. 
Tour  de  Prey  (la)  . . . 
Treuil  ly  ......... 


-,  Abullonenjîs  Traflus , pays 
du  Dtiché  de  Bourgogne  , ( & dont  Avalon  eft  le 
chef-lieu  ),  fitoé  entre  le  aie.  degré  17.  minutes  & 
je  21e.  degré  50.  minutes  de  longitude,  & entre 
le  47e.  degré  16.  minutes  & le  47e.  degré  34.  mi- 
nutes de  latitude;  borné  par  le  Nivernois,  PAuxois  & 
1 Auxcrrois.  11  a 6.  lieues  de  longueur  fur  4.  dk  tiers 
de  largeur  ; ce  oui  peut  être  évalue  à 12.  ou  14. 
lieues  quarrées.  Une  partie  de  ce  pays  eft  très-fer- 
tile en  grains,  en  vins  & en  pâturages.  Le  refte 
o rZ^PJ‘  de  monla6es  où  il  y a beaucoup  de  bois. 
On  fait  flotter  ce  bois  fur  les  rivières  de  Coufin  & 
de  Cure  jufqu’i  Vermanton  & Cravant , de  de-là 
fur  l’Yonne  Ck  la  Seine  jufqu’à  Paris. 

Du  temps  de  Céfar  , l’Avalonnois  étoil  habité 
par  les  Maniubii.  Sous  Honorius  , ce  pays  fc 
trouvoit  compris  dans  la  première  LyonnoUè. 

•De  la  domination  des  Romains  , l’Avalonnois 
paHa  fous  celle  des  François , de  fit  dans  la  fuite 
partie  du  Royaume  de  Neuftrie.  Après  cela  , ce 
pays  eut  des  Seigneurs  particuliers , qui  poflcdoienr 
en  même  temps  la  plus  grande  partie  de  l’Auxois. 
Mais  bientôt  après  , il  obéit  aux  Comtes  d’Autun , 
d’oiï  il  palîa  aux  Ducs  de  Bourgogne.  Voye\  Autu- 
nois  de  Bourgogne. 

AVANCE  , petite  rivière  du  Condomois.  Elle  a 
fa  fource  dans  une  contrée  fablonneufc  dt  remplie 
de  pins,  à une  lieue  N.  de  la  Paroifle  de  Durance. 
Elle  pafle  parCafteljaloux  ; dt  après  un  cours  de  cinq 
ou  fix  lieues , elle  fe  jette  dans  la  Garonne , entre 
Marmandc  de  Sainte-Bafeille.  Auprès  de  Caftel- 
jaloux  , l’Avance  reçoit  trois  ruifleaux  qui  font  tra- 
vailler des  moulins  à bled  , des  fouleries  de  draps  . 
de  des  martinets.  Ces  ruifleaux,  qui  fc  réunifient 
en  un  feul  avant  que  de  tomber  dans  l’Avance , font 
toujours  bien  fournis  d’eau  de  de  très-bon  poiflbn. 

AVANCEY  ou  Avancy  , dans  le  Pays-Mcffin 
Diocefe,  Parlement  , Intendance  de  Recette  dé 
Metz  , Diitrick  du  Haut-Chemin.  On  y compte  14. 
feux.  Cette  Communauté  eft  à 3.  1.  de  quart  N.  E. 
de  Metz. 

AVANCEY  , en  Bourgogne , Diocefe  d’Autun 
Parlement  & Ihtendance  de  Dijon , Bailliage 
3*  Grenier  à fel  & Recette  d’Arnay-Ie-Duc.  On  y 
* 9-  feux-  Cette  Communauté  eft  à 1.  1.  de 

demie  N.  un  quart  à l’E.  d’Amay-Ie-Duc. 

AVANÇON  , en  Dauphiné  , Diocefe  d’Embrun  , 
Eleélion  de  Recette  de  Gap  , Parlement  de  Inten- 
dance de  Grenoble.  On  y compte  un  demi-feu  , un 
izc.  de  un  96e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; de 
3.  feux,  un  12e.  de  un  48e.  de  feu  pour  les  biens 
taillables  , y compris  néanmoins  un  1 6e.  de  feu 
pour  les  fonds  affranchis.  Cette  Paroiffe  eft  fituée 
fur  un  ruifleau  , à 1. 1.  de  tiers  E.  S.  E.  de  Gap  ôç 
3.  O.  S.  O.  d’JÉmbrun. 

AVANÇON  ou  Avanson&Ic  Moulin, en  Cham- 
pagne Diocefe  de  Election  de  Rheims , Parlement 
de  Paris , Intendance  de  Châlons.  On  y compte*  10 1. 
feux.  Cette  Paroiffe  eft  à cinq  quarts  de  lieue  S.  S. 
O.  de  Château-Porcicn,  de  à 1.  1.  de  deux  tiers  O, 

S.  O.  de  Rethcl. 
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3 AVANEJHS  , dam  la  Principauté  de  Doæhcs  , 
nimefe  de  Lyon , Confcil  fouverain  de  Domhcs  , 
Châtellenie  de  Toifley.  On  y compte  t $.  feue. 

AVANNES,  en  Franche-Comte  , Diocefe  , In- 
tendance.  Parlement , Bailliage  & Recette  de  Be- 
fanço».  On  y compte  68.  feui.  Cette  Paroifle  eft 
fituce  fur  la  rive  droite  du  Doux  , à i.  1.  O.  S.  O. 
de  Befancon. 

A VANS  ou  Avant  , en  Champagne , Diocelc  ôc 
Election  de  Troyes,  Parlement  de  Paris,  Inten- 
dance de  Chiions.  On  y compte  71.  feux.  Cette 
ParoiiTc  eft  à 3. 1.  & demie  N.  E.  de  Troyes , & à 
trois  quarts  de  Lieue  S.  de  Notent. 

AVANSAC  ou  Avensac  , dans  la  Lomagne , en 
Gafcogne  , Diocefe  de  Leiékoure  , Parlement  de 
Touloufe  , Intendance  d’Aufch  , Eleétion  de  Lo- 
magne. On  y compte  t.  feux  5c  83.  bellugues.  Cette 
ParoiiTc  eft  fituée  fur  la  riviere  de  Gimonc  , à 4. 1. 
& demie  S.  E.  de  Leiftoure , & 7.  & trois  quarts 

N.  de  Lombes. 

AVANSON.en  Dauphiné.  Vt>yc\  Avançon. 

AVANTGARDE  ( 1*  ),  dans  le  Duché  de  Lor- 
raine, Diocefe  de  Toul,  Confcil  fouverain  & In- 
dance de  Lorraine  , Bailliage  de  Nancy.  On  y 
compte  6.  feux.  Ce  lieu  eftfitué  près  du  confluent 
de  la  Meurthe  & de  la  Mofette , à 1.  I.  & demie  N. 

O.  de  Nancy. 

AVAN'I  IGNAN  ou  Avcntignan  , dans  le  Com- 
minges,  en  Gafcogne,  Diocefe  & Election  de  Com- 
minges  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance 
d’Aufch  , Aides  de  Lefcure.  On  y compte  2.  feux 
& 99.  bellugues  5c  demie. 

AVARAY  ou  Avarey  , dans  l’Orléanois  propre, 
Diocefe  5c  Intendance  d’Orléans  , Parlement  de 
Taris,  Election  de  Beaugency.  On  y compte  143. 
feux.  Cette  ParoiiTc  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de 
la  Loire  , à 1. 1.  & demie  S.  O.  de  Beaugency. 

AVARICUM,  Bourges,  ville  capitale  des  Bitu- 
riges  Cubi , dans  la  première  Aquitaine  dont  elle 
étoit  aulfi  la  Métropole.  Cette  ville  eft  très-an- 
cienne , & dans  tous  ks  temps  elle  a tenu  un  rang 
très-diftingué  parmi  les  villes  des  Gaules.  Avaricum 
étoit  déjà  une  ville  fort  confidérablc  en  la  quarante- 
feptieme  Olympiade,  c’eft-à-dire  , environ 600.  ans 
avant  Jcfus-Chrift.  Selon  Tite-Livc  , elle  étoit  alors 
la  capitale  de  la  Monarchie  ( du  pays  ) des  Cel- 
tes. Quelques  Auteurs  ont  prétendu  que  la  ville 
d 'Avaricum  n’étoit  point  celle  de  Bourges,  & ils 
ont  ajouté  qu’elle  étoit  fituée  à 6.^  1.  O.  N.  O.  de 
Bourges  , au  même  lieu  où  eft  à préfent  le  bourg  de 
Vier\on.  Mais  la  fituation  que  Célàr  donne  à Ava- 
rieutn  , ne  peut  convenir  qu’à  la  ville  de  Bourges. 
Les  Romains  traitèrent  Avaricum  avec  la  plus  gran- 
de difiinéfcinn.  Ils  firent  de  cette  ville  , le  terme  des 
grands  chemins  de  l’Empire  , qui  venoient  d’Autun 
& de  Bordeaux.  Ils  y bâtirent  un  Amphithéâtre  , qui 
a fubfifté  jufqu’en  850.  5c  qu’on  a démoli  pour  conf. 
truire  la  grofle  Tour  de  Bourges  ; 5c  ils  y firent  élevt» 
un  Capitole  , dont  on  voit  encore  quelques  veftiges. 

AVATICI  ou  Adüatici  , Nation  ou  Peuple  de 
la  Germanie  Inférieure.  Ils  avoient  pour  voifins  les 
Eburone s 5c  les  Ncrvii  ; 5c  on  croit  qu’ils  habi- 
toient  vers  le  bas  de  la  Sambre  , fur  la  gauche  du 
cours  de  cette  riviere  , 5c  dans  le  Comté  de  Na- 
mur.  Quelques  Auteurs  ont  cru  que  le  Château  de 
Namur , bâti  fur  des  rochers  de  difficile  accès  , 
étoit  l 'Oppidum  Aduaticorum , mais  cette  opinion 
fouffre  des  contradictions , principalement  à caufe 

Î[ue  l’cfpace  qu'occupe  ce  Château , n’cft  point  af- 
cz  confidérablc  pour  avoir  pu  contenir  environ  60. 
tnille  perfonnes  que  Céfar  fit  fortir  de  la  ville  des 
Adüatici.  D’ailleurs  , Céfar  parle  de  lignes  de  con- 
trevallation qui  avoient  quinze  milles , ou  cinq  lieues 
françoifet  de  circuit , 5c  on  ne  conçoit  point  que 
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de  pareilles  lignes  puiffent  convenir  aux  environs 
du  Chateau  de  Namur  , qui  eft  ferré  entre  la  Mcufe 
&.  la  Sambre.  Vo ye*  d’Anville , fous  le  mot  Aiua~ 
uci  , pag.  33.  & 34. 

Outre  les  Adüatici  dont  nous  venons  de  parler 
il  y avoit  encore  dans  la  Gaule  Narbonnoife , un 
autre  peuple  connu  fous  le  nom  A* Avatici.  Ce  peu- 
ple occupoit  la  partie  méridionale  du  Diocefe  d’Ar- 
les , 5c  il  habitoit  les  bords  de  l’étang  de  Berrc. 
Maritima  étoit  leur  capitale.  Quelques-uns  croient 
que  cette  ville  eft  Marignane  ou  le  Martigues.  D’au- 
tres penfent  qu 'Afiromela  étoit  le  chef-lieu  de  ce 
peuple , & ceux-ci  ajoutent  qu’/î/lrome/a  ctoit  fituée 
au  même  endroit  où  eft  à préfent  le  bourg  d’iftrcs 
à 2. 1.  & quart  N.  du  Martigues.  Pluficurs  Auteurs 
confondent  les  Avatici  avec  les  Anatilii  -,  & ces 
Auteurs  eftiment  que  fous  ces  deux  noms  fe  trouve 
compris  le  même  peuple.  Nous  penfons  au-conrraire 
que  les  Anatilii  étoienc  un  peuple  différend  des 
Avatici  ; 5c  nous  eftimonsque  les  premiers,  ainfique 
nous  l’avons  déjà  dit , occupoient  l’une  6c  l’autre 
rive  du  Rhône  , 5c  qu’ils  habitaient  principalement 
la  Camargue  : leur  nom  fcul  fuffit  pour  fortifier  la 
conjecture  que  nous  formons  au  fujet  de  leur  éta- 
bliflement.  Quant  aux  Avatici , s’ils  étaient  voifios 
des  Anatilii , ils  dévoient  néceflairemeat  être  placés 
for  les  bords  de  l'étang  de  Berre  ou  du  Martigues. 

AVAUGOUR  , eu  Bretagne , Diocefe  & Recette 
de  Treguier  , Parlement  & Intendance  de  Rennes. 
On  y compte  2.  feux  , un  tiers  & un  quart  de  feu. 
Cette  Communauté  eft  fituée  auprès  d’un  bois, 
à 1.  1.  5c  demie  S.  O.  de  Quingamp  , 6.  deux  tiers 
S.  S.  E.  de  Treguier , 4.  5c  demie  O.  S.  O.  de  Saint- 
Brieux,  5c  x8.  5c  deux  tiers  O.  N.  0.  de  tiennes. 

La  Terre  5c  Seigneurie  d’Avaugour  a donné  fon 
nom  à une  Maifon  des  plus  illuftres  , 5c  qui  a été 
fort  connue  en  France. 

Henri  I.  , t'roifieme  fils  d’Etienne  , Comte  de 
Penthievre , fut  Comte  de  Treguier  5c  de  Quingamp, 
5c  mourut  vers  l’an  1 1 90.  Ce  meme  Henri , Comte 
de  Penthievre,  mort  en  1137. , étoit  petit-fils  de 
Gcoffroi  I.  Comte  de  Rennes  5:  de  Bretagne,  mort 
en  1018. 

Alain  de  Bretagne  , fils  de  Henri  1. , fut  Comte 
de  Goëllo , d’Avaugour  5c  de  Penthievre , & mourut 
en  1212. 

Henri  IV.  de  Bretagne , fil?  de  Henri  ITT.  qui 
étoit  lui-même  arriere-pctit-fil^  d’Alain  , mourut 
en  1334.  , 5c  lailTa  les  Terres  d’Avaugour  5c  de 
Goëllo  , à Jeanne  , fa  fille  , qui  avoit  époufé  en 
1318.  Gui  de  Bretagne  , Comte  de  Penthievre.  Elle 
mourut  en  13x7.  Jeanne  de  Bretagne  , leur  fille 
unique  , epoufa  Charles  I.  de  Châtillon. 

Charles  II.  de  Châtillon , Baron  d’Avaugour , 
petit-fils  de  Charles  I. , laifla  fon  héritage  à fa  fi.Ie , 
Nicole , qui  époufa  Jean  de  Broflé  , Seigneur  de 
Sainte-Sevcre  , le  même  qui  fut  dépouillées  biens 
jgde  fa  femme  , en  1465.,  pour  avoir  fuivi  le  parti 
de  Louis  XI.  contre  le  Duc  de  Bretagne. 

Le  Duc  de  Bretagne  François  II.  donna  GoeUo 
& Avaugour  avec  le  Comté  de  Vertus  , à ion  bis 
naturel , François  I.  de  Bretagne  j en  1480.  il  te 
créa  premier  Baron  de  Bretagne.  ^François  1.  oe 
Eretagne-d’ Avaugour  mourut  vers  l’an  1494* 

Henri-François  de  Bretagnc-d’Av^ugour,  iHuaa 

neuvième  degré  de  François  I.  , mourut  fans  pol- 
térité  le  27.  Septembre  1746.,  5c  il  fut  le  dernier 
de  fa  race.  Il  eut  pour  héritiers  , dans  les  biens 
paternels , le  Prince  de  Rohan-Soubtfe , ^petit-hls  t e 
Marie  de  Bretagne- Avaugour,  femme  ^Hercule  c 
Rohan  , deuxieme  Duc  de  Montbazon  ; « dans  es 
biens  maternels , le  Marquis  de  la  Grange-r°uri 
les,  5c  fa  focur  Renée  le  Lievre  de  la  Grange, 
mariée  le  x6.  Janvier  1748.  à G uilleaume-r  rançon* 
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Lotüs-Jofeph-Joly-de-Fleury  , Procureur- Général 
du  Parlement  de  Paris  depuis  1740. 

AVAUX  ou  Avot  , en  Bourgogne  , Diocefe  , 
Intendance  , Parlement  , Bailliage  & Recette  de 
Dijon.  On  y compte  19.  feu*.  Cette  Communauté 
eft  à $.  1.  & quart  N.  de  Dijon. 

AVAUX-LE-CHATEAU , en  Champagne , Dio- 
cefe & ElcClion  de  Rhcims  , Parlement  de  Paris , 
Intendance  de  Châlons  , Grenier  à fel  de  Château- 
Porcien.  On  y compte  i}t.  feux.  Cette  Paroiflêeft. 
fituée  fur  la  rive  droite  de  la  rivière  d’Aifne  , à un 
auart  de  lieue  O.  S.  O.  d’Avaux-b-Ville  , & à 1.  L 
« quart  S.  O.  de  Châtcau-Porcicn. 

A VAUX-L A-VILLE  , bourg  avec  titre  de  Com- 
té , & la  Cenfe  de  la  Maladrcne  , en  Champagne  , 
Diocefe  & EleClion  de  Rheims , Parlement  de  Paris , 
Intendance  de  Châlons  , Grenier  à fel  de  Château- 
Porcicn.  On  y compte  10 6.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
fur  la  rive  gauche  de  la  riviere  d’Aifne  , à 2. 1.  S.  O. 
de  Château-Porcien , de  4.  deux  tiers  N.  «n  quart 
à l’E.  de  Rheims.  Long.  21.  46.  23.  lat.  49.  28.  16. 

La  Terre  & Seigneurie  d* Avaux  fut  érigée  en 
Comté  par  Lettres  de  Janvier  16  38.,  regiftrees  le  4. 
Août  1648. , en  faveur  de  Jacques  de  Mefmes , Sei- 
gneur de  Roiffy  , Confeiller  d’Etat , & de  fon  deu- 
xieme fils,  Claude  de  Mefmes , Greffier  des  Ordres 
du  Roi , Plénipotentiaire  à la  paix  de  Munfter  , & 
Surintendant  des  Finances , mort  faits  alliance  le  19. 
Novembre  1650.  Il  eut  pourhéritiCT  fon  frcrcpuinc, 
Jean-Antoine  de  Mefmes  , Prélîdent  du  Parlement 
de  Paris  , pere  de  Jean-Antoine  , Prévôt  & Grand- 
Maître  des  Ceremonies  des  Ordres  du  Roi , & pre- 
mier Préfident  du  Parlement  de  Paris  , mort  le  23. 
Août  1713.,  laiffant  de  Marie-Therefc  Feydeau- 
de-Brou  , 1.  Marie- Anne-Antoinette  de  Mefmes  , 
née  le  iç.  Mai  1696.,  mariée  le  14.  Décembre  1720. 
à Guy  de  Durfort , Duc  de  l.orgcs  ; 2.  Henriette- 
Antoinette  de  Mefmes  , née  le  29.  Avril  1698.  , 
mariée  le  7.  Août  171$.  à Louis  de  Gclas-de-Lcbe- 
ron  , Marquis  de  Lautrec. 

Il  y a à Avaux-la-Ville  , un  marché  tous  les  mar- 
dis , & deux  foires  par  an  , Ravoir  , le  lendemain 
de  Noël  & le  lendemain  de  Sainr-Jean-Enptifte.  Ces 
foires  ne  durent  qu’un  jour  chacune.  On  y vend  du 
bled  , des  laines  , du  vio  , & des  beftiaux. 

AVAY.  C’eft  le  nom  d’une  forêt , en  Bourgogne , 
Maîtrifed’Autun,  Châtellenie  de  Glaine.  Cette  forêt 
contient  1 $ 3.  arpents  & demi. 

A U B 

AUBAGNE  , Albania  , ville  avec  titre  de  Baron- 
nie , en  Provence , Diocefc  de  Marfeillc , Parle- 
ment , Intendance  , Viguerie  & Recette  d’Aix.  On  y 
compte  39.  feux  de  caaaftreôt  environ  40°°*  âmes. 
Cette  ville  eft  fituée  dans  une  contrée  délicieufe  , 
fur  la  petite  riviere  de  Veaune  , à 3. 1.  & quart  E. 
un  quart  au  S.  de  Marfeille  , 1.  trois  qtttrts  N.  E. 
»ie  Caffis  , & 6.  S.  S.  E.  d’Aix.  Long.  2}.  16.  $. 
lat.  43.  1 s.  20.  Il  y a à Aubagne  , une  Abbaye  de 
Filles,  & un  Bureau  des  cinq  grofles  Fermes,  de 
la  Direction  de  Marfeille.  Cette  ville  , au  Jeftc  , eft 
la  patrie  de  M.  l’Abbé  Barthélémy , de  l’Académie 
des  lnfcriptions  & Belles-Lettres  de  Paris , & Garde 
du  Cabinet  des  Médailles  du  Roi. 

AUBA1GNAN  , en  Gafcogne.  Voyc\  Aubcignan. 

AUBA1GNES  ou  Aubagnes  & la  Vernedc  , en 
Languedoc  , Diocefe  de  Recette  de  Lodeve , Parle- 
ment de  Touloufc,  Généralité  de  Montpellier,  In- 
tendance de  Languedoc.  Ou  y compte  2 2. feux.  Cette 
Paroiiïc  eft  à t.l.  & demie  N.  N.  E.  de  Lodeve. 

AU  BAIS , en  Languedoc , Diocefc  & Recette  de 
N Urne  s , Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedrc.  On  y 
compte  160.  feux.  Cette  Paroifté  eft  fitu™  fur  une 
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colline , à un  quart  de  lieue  de  la  rive  gauche  de  la  ri- 
viere de  Vidourle , à cinq  quarts  de  lieue  S.  E.  de  Som- 
mieres,à  2. 1.  N.  O.  du  Cayla  , & 3-&  tiers  O.  S.  O. 
de  Nifmcs. 

LaTerre  & Seigneurie  d * Aubais , connue  dès  l’an 

1099. , fut  vendue  en  Septembre  1 277.  avec  les  lieux 
de  Nages  & de  Solorgues , par  Marie  , veuve  de  Gui- 
raud a’Ernoville , Chevalier,  à Guilleaume  B»  eu  ci , 
Paneticr  du  Roi  fie  Châtelain  de  Nifmcs,  qui  les  re- 
vendit vers  l’an  1 285*  à Guiraud  de  Languffel , pere 
de  Bernard  ayeul de  Bertrand  I.&  bifayeul  de  Ecr- 
trand  II.  Seigneurs  d’Aubais.  Ce  dernier , qui  fut 
tué  à la  bataille  de  Poitiers  le  19.  Septembre 

1356. , eut  pour  héritière  fa  ftsur  Marie  de  Lan- 
guffel , mariée  en  1 359.  à Raymond  Pc/er,  qui  tefta 
le  18.  Juillet  1 374.  Leur  fille  , Jeanne  Pelet , T>ame 
d’Aubais,  de  Nages  & de  Solorgues,  époufa  le  19. 
Janvier  1380.  Antoine  Bermond  du  Cayla,  & tefta 
le  2.  Ju*  142$.  en  faveur  de  fon  deuxieme  fils  An- 
toine Bermond  , mort  avant  14$ 3-,  qui , de  Mar- 
guerite de  Lauÿcres , biffa  pour  fille  unique  Cathe- 
rine de  Bermond  , Dame  d’Aubais  , mariée  1<^É 
Novembre  1443.  à Jean  Bermond  , Baron  de 
cairan  , avec  lequel  elle  vivoit  en  1482.  Leur  fille 
uniaue,  Marguerite  de  Bermond  , morte  vers  le  14. 
Juillet  1480.  ,avoit  épouféJcan  de  Bo^cne.dont  le 
fils  Jacques  réunit  les  Baronnies  d’Aubais  & du 
Cayla , que  fa  petite  fille  Jacqueline  de  Bo\ene  porta 
à fon  mari  Charles  du  Four  , pere  de  Marguerite 
héritière  de  ces  deux  Terres.  Celle-ci  époufa  en  1 591. 
Balthazarde  Bafchi , trifayeul  de  Charles  de  Bafchi , 
en  faveur  duquel  la  Baronnie  d’ Aubais  fut  érigée  en 
Marquifat  avec  union  des  Seigneuries  de  Junas,  Ga- 
verne  , Saint-Nazaire , Muriflargues , & des  Fiefs  de 
Chriftin,de  Corbieres,  &c., par  Lettres  de  Mai  1724. 

Charles  de  Bafchi , Marquis  d’Aubais  , Baron  du 
Cayla  , né  le  20.  Mars  1686. , a époufé  le  5.  Juin 
1708.  Diane  de  Rofcl , Dame  de  Cors  & de  Beau- 
mont. De  ce  mariage  font  nés,  1.  le  23.  Décem- 
bre 1717.  Jean  François  de  Bafchi,  Marquis  du 
Cayla  , allié  le  1 1.  Août  174$.  à Sufanne-Françoifc 
de  Bafchi  de  Pignan;  2.  le  6.  Novembre  1711. 
Diane-Henriette  , mariée  le  9.  Juin  1732.  avec 
Jofeph  de  Montainard  , Marquis  de  Montfrin  , 
Comte  de  Soutcrnon  ; 3.  le  29.  Août  1719.  Jac- 
queline-Marie , qui  a époufé  le  29.  Novembre  174$. 
Alcxandrc-Francois-Joleph , Comte  d’Urre , 4.  le  2$. 
Novemh.  1724.  Euphrofinc  , alliée  le  20.  Fév.  1748. 
à Anne-Joachim-Annibal , Marquis  de  Rochemore. 

Charles  de  Bafchi , Seigneur  de  Saint-Efteve  , 
fils  aîné  de  Balthazar  & de  Marguerite  de  Bo\ene , 
& frère  de  Louis  Baron  d’ Aubais  , bifayeul  de 
Charles  de  Bafchy  , Marquis  d’Aubais , a formé  la 
branche  des  Comtes  de  Balchi-Saint  - Eftevc.  Ce 
même  Charles  , mort  le  24.  Juin  1628. , eft  le  bi- 
faycul  de  François  , Comte  deBafchi-Saint-Eftcvc  , 
né  le  9.  Juillet  1701. , Chevalier  des  Ordres  du  Roi  , 
& actuellement  fon  Ambaffadeur  près  la  Républi- 
que de  Venife.  Il  a époufé  le  6.  Février  1740.  Char- 
lotte-ViCkoire  le  Normand  , fille  de  Guillaume  le 
Normand  , & niece  de  Charles- François -Paul  le 
Normand  , Seigneur  de  Taurnehem  , DireCteur-Gé- 
néral  des  Bâtiments,  Arts  & Manufactures  de  France. 

Louis  de  Bafchi , pere  de  Charles  Marquis  d’Au- 
bais , avoit  pour  frere  puîné  Henri  de  Bafchi , Sei- 
gneur de  Rigols  , Saint-Romans  , &c. , mort  le  1 J. 
Janvier  1727.,  qui  de  fa  femme  EHfabeth  de  Ricard  , 
morte  le  20.  Septembre  1719*  » a eu  Pour  enfants, 
1.  Henri  de  Bafchi , Marquis  de  Pignan  , ne  le  13. 
Mai  1687.  , marié  le  12.  Août  1720.  à Anne-Renée 
A'EJlrades , fille  de  Louis-Godefroi , Comte  d’Ef- 
trades  , Lieutenant-Gcnéral  des  armées  du  Roi  , 
& de  Charlotte  le  Normand  , dont  Sufanne-Fran- 
çoife  de  Bafchi , née  le  19.  Avril  17*4*,  mariée  lç 
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i Jean-François  de  B afchi  (on  cou- 


X“,V Marquis  du  Caylà  . le  mime  que  nous 
Si-»  tl-devan.  ; a1;  François.de  Ba/rA-  d,t 
auflï  le  Marquis  du  Cayla,ne  le 4-  Décembre  ,é88-» 
Licutenao r-Gcnéral  des  armees  du  Roi  du  i.  Mars 
17*8.  pere  de  Jeanne-Marie-Magdclaine-Sufannc 
de  Bafchi , née  le  1 7.  Juillet  1724*,  mariée  le  8.  Mars 
,746.  à François  Marquis  de  Roquefcuil , Seigneur 
de  Gabriac  ; 3.  Sufanne  d cBafchi , née  le  1 . Oélobre 
1681.,  veuve  du  24.  Juin  1708.  de  Marc- Antoine 
de  Pierres  , Seigneur  d’Arcnnes  , remariée  le  > $.  Juin 
1714.  à Jean  de  Bocaud  , Seigneur  de  Monrville  , 
Préfident  à la  Cour  des  Aides  de  Montpellier  , & 
frere  de  l’Evêque  d’Aleth. 

AUBA1SNE  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  & Intendance  de  Dijon , Bailliage  & Re- 
cette de  Beaune.  On  y compte  1 36.  feux.  Cette  Pa- 
yfoiÇJc  eft  à 1. 1.  N.  N.  O.  de  Beaune. 

AUBANTON  , en  Picardie.  Voye\  Autertton 

AUBARGES  ou  Aujarguïs  , en  Lanjftiedoc  , 
Dioccfe  & Rccettc^de  Nifmes  , Parlement  de  Tou- 
lopiL'  , Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de 
9K;uedoc.  On  y compte  83.  feux.  Cette  ParoilTe 
eft  à un  quart  de  lieue  E.  S.  E.  de  Sommicrcs  & à 
4. 1.  O.  S.  O.  de  Nifmes. 

AUBARNE  , en  Languedoc,  Diocefe  & Recette 
d’Uzès , Parlement  de  T ouloufe  , Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  40.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  à une  petite  dis- 
tance de  la  rive  gauche  du  Gardon , fit  à ».  1.  S.  O. 
d’Uzès. 

AUBAROUX , dans  le  Comte  Venaimn.  Vayt\ 
Aubcroux. 

AUBAZAT , en  Auvergne  , Diocefe  & Ele&ion 
de  Saint-Flour , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Riom.  On  y compte  80.  feux.  Cette  Parodié  eft 
a 6. 1.  O.  N.  O.  de  St.  Flour. 


AUBAZAT  , en  Auvergne  , Diocefe  de  Saint- 
Flour  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Riom  , 
Election  de  Brioude.  On  y compte  8$.  feux.  Cette 
ParoilTe  eft  à trois  quarts  de  lieue  de  la  rive  gauche 
de  l’Ailier  , & à 3.  I.  & demie  S.  de  Brioude. 

AUBAZ1NE  ou  Obazine  , dans  le  Limoufin  , 
Diocefe  & Intendance  de  Limoges  , Parlement  de 
Bordeaux  , Ele&ion  de  Brives.  Ou  y compte  155. 
feux.  Cette  ParoilTe  eft  à 3.  1.  S.  O.  de  Tulles  , 
2.  E.  K E.  de  Brives  , & 15-  un  tiers  S.  E.  de  Li- 
moges. Il  y a à Auba/ine  , une  Abbaye  d’ Hom- 
mes, de  l’Ordre  de  Citcaux  \ nous  en  parlons  fous 
le  mot  Obd\ine. 

AUBE  , Alba  , rivière  en  Champagne.  Elle  a 
deux  fources  , l’une  à Prajlai , ParoilTe  du  Bailliage 
de  Châtillon-fur-Seine  en  Bourgogne  , & l’autre  à 
une  demi-lieue  plus  à l’Eft.  Ces  deux  fources  for- 
ment deux  ruiftèaux  qui  fe  réunifient  bientôt , avant 
même  que  d’arriver  à Aubcrive  , à 4. 1.  O.  S.  O.  de 
Langrcs.  L’Aube  paffe  à Auberive  , à la  Ferté  , à 
Bar , à Arcis , à Anglnre  , & fc  perd  dans  la  Seine 
à Marcilly  , à 6.  1.  N.  O.  de  Troycs.  Dans  fon 
cours  , qui  eft  de  28.  lieues  ou  environ,  cette  ri- 
vière reçoit  l’Aujon  , le  Landion  , la  Bierne  , la 
Voire  , le  Ravet  , la  rivière  de  Dampierc , l’Huit 
tre  , l’Erbifle  , l’Auge  , &c.  On  a tenté  plufîeurs 
fois  de  rendre  l’Aube  navigable  , mais  ç’a  toujours 
été  envain.  Cependant  cette  riviere  ne  manque  pas 
d’eau , puifqu’ellc  porte  des  trains  de  bois  , & même 
des  bateaux  légers  depuis  Arcis,  qui  eft  h 6.  !.  de  fon 
embouchure  dans  la  Seine. 

AUBE  , petite  riviere  , en  Champagne  & en  Pi- 
cardie. Elle  prend  fa  fource  à cinq  quarts  de  lieue 
E-  de  Rumigny  , & à 2. 1,  E.  S.  E.  d’Aubenton.  Elle 
palTe  par  ces  deux  villes  ; & après  un  cours  de 
6.  lieues  ou  environ  , elle  fe  jette  dans  l’Oife , à î.l. 
N.  dç  Vcryins. 


A U B 

AUBE  , dans  le  Pays- Me  (En  , Diocefe , Parle- 
ment , Intendance  & Recette  de  Metz  , DiftricT  de 
Saulnoy.  On  y compte  36.  feux.  Cette  Parodié  eft 
fituée  lur  la  riviere  de  Nied  , à 3.  1.  S.  Evde  Meta. 

AUBE  , en  Normandie  , Diocefe  d’Evrcux,  Par- 
lement de  Rouen  , Intendance  d’Alençon,  EleAion 
de  Vemeuil  , Sergenterie  de  l’Aigle.  On  y compte 
97.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la  Rille  à 2. 1. 
S.  O.  de  l’Aigle. 

AUBE  , bois  en  Provence  , au  Diocefe  de  Glan- 
deves  , fitué  à une  lieue  de  la  forêt  de  Meailles. 
Voye\  Meailles. 

AUBE  AC , en  Roucrguc.  Voyt  \ Aubrac, 

AUBECOURT  , dans  le  Pays-McfSu , Dioccfe  , 
Parlement , Intendance  & Recette  de  ?.lctz  , Dit 
trid  de  i’Evcché.  On  y compte  1 5.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  fituée  fur  la  Nied , à 4. 1.  S.  E.  de  Metz. 

AUBEGN1MONT  , en  Normandie  , Dioccsé , 
Parlement  & Intendance  de  Rouen , Ele&ion  d’Eu. 
On  y cc^pptc  2.  feux  privilégiés  & 94.  feux  tnilla- 
bles.  Cette  ParoilTe  eft  ît  1.  1.  & demie  N.  O.  d’Au- 
male , & 6.  & quart  S.  E.  d’Eu. 

AUBEIGNAN  , au  pays  des  Landes  ,en  Gaf- 
cogne  , Diocefe  de  Dax , Parlement  de  Bordeaux  , 
Intendance  d’Aulch  , Election  des  Landes.  On  y 
compte  49.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  fituée  à une  pe- 
tite diftance  de  la  rive  gauche  de  la  riviere  de  Gabas , 
à 5. 1.  & demie  E.  de  Dax. 

AUB£lNGE9%en  Berry.  Voye\  Aubinges. 

AUBEMENIL , en  Normandie.  P.  AubermcniL 

AUBENAS  , Albenacium, ville, dans  le  Vivarais, 
en  Languedoc , Diocefe  fit  Recette  de  Viviers , Par- 
lement de  1 ouloufe  , Généralité  de  Montpellier , 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  360.  feux. 
Cette  ville  eft  fituée  fur  la  riviere  d’Ardcfchc  , à 
4. 1.  & demie  O.  N.  O.  de  Viviers , 1 $.  N.  de  NiC- 
mes  , & 7.  N.  O.  du  Pont-du-Saint-Efprit.  Long.  22. 
3.  28.  lat.  44.  37.  22.  Il  y a à Aubcnas , une  Juftice 
royale , un  Bureau  de  l’équivalent, une  Maréchauflee, 
une  belle  Manufacture  de  toiles  de  coton  & de  mou- 
choirs , & un  beau  College  de  Jéfuites.  Ce  College 
a commencé  par  un  petit  hofpicc  que  les  Jéfuites 
établirent  eux-mêmes  h Aubenas , & où  ils  logèrent 
quelques-uns  de  leurs  Millionnaires.  La  principale  & 
prefqu’uniquc  occupation  de  ceux-ci  de  voit  être  de 
s'oppofcr  aux  progrès  que  faifoit  dans  le  Vivarais  la 
nouvelle  Scétc  de  Calvin.  Cet  objet  fut  rempli  à la 
fatisfaélion  de  ceux  qui  prennoient  intérêt  au  bieude 
la  Religion.  Rien  ne  tut  capable  de  ralentir  le  zcle  des 
Millionnaires  Jcfuites ;iBgravi(Toieat  les  montagnes, 
ils  enduraient  avec  une  confiance  admirable  la 
faim  , la  foif , le  froid , le  chaud  , & ils  fupportoient 
de  même  les  mauvais  traitements  que  quantité  de  gens 
mal-intentionnés  leur  faifoient  cfluyer.  C’eft  dans 
le  cours  d’une  Million  que  faifoient  ces  Religieux  , 
que  le  Pere  Jacques  Sales  , natif  de  Lefous  en  Au- 
vergne , le  frere  J’uuremoucfie  , furent  mauacres 
par  les  Camniftes  , le  7.  de  Février  1 590.  L’hojpice 
que  les  Jéfuites  avoient  à Aubenas  , devint  tut  CoU 
leçe  au  commencement  du  dix-fepticme  fiecle  , « 
il  fut  doté  par  Marie  de  Rafimotid  , Comtelle  de 
Montlaur  j veuve  de  Jean-Baptifte  d’Onwrw , Maré- 
chal de  France  , le  même  qui  mourut  au  Cnateau 
de  Vinccnnes  , où  il  étoit  pril'onnier  , le  2- ce  Sep- 
tembre 1626.  , & dont  le  corps  fut  transporte  a 
Aubeuas  pour  y être  inhume.  Les  Jéfuites  cnfcigncnt 
d^ns  ce  College  , la  Grammaire , les  Humanités 
la  Phiiofophic.  . , 

Pafteur  , Archevêque  d’Embrun  & Cardinal  e 
l’Eglife  Romaine  , étoit  né  à Aubenas.  11  fut  d a 
Religieux  de  l'Ordre  de  Saint-François  ,&  “ P1? 
dans  fon  Ordre  le  degré  de  DoÔleur  en  Théo  og 
de  la  Faculté  de  Paris.^  Son  fcavoir  & fa  wîtü  e L~ 
verent  ai#  premières  dignités  de  l’Eglife.  Eo  1 34^ 
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i!  fut  fait  Cardinal  par  le  Pape  Clement  VI.  , & il 
mourut  à Avignon  en  1 345. 

Au  reftc,  la  Terre  à'Aubcnas  eft  une  des  onze 
Baronnies  du  Vivarais. 

AUBENAS  , en  Provence  , Diocefe  de  Sifteron  , 
Parlement  5c  Intendance  d’Aix , Viguerie  ôc  Recette 
de  Forcalquier.  On  y compte  deux  tiers  de  feu  de 
cadaftrc.  Cette  Paroillè  cit  à 2.  1.  5t  quart  S.  O.  de 
Forcalquier. 

AUBENASSON,  en  Dauphiné , Diocefe  de  Va- 
lence , Parlement  & Intendance  de  Grenoble  , Elec- 
tion de  Montclimart.  On  y compte  un  1 ie.  5c  un 
16c.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; 5c  un  6c.  & un 
16c.  de  feu  pour  les  biens  taillablcs , mais  fans  y 
comprendre  les  fonds  de  Saillians. 

AUBENCHEUL , en  Artois,  Diocefe,  Gouver- 
nance , Bailliage  5c  Recette  d’Arras , Confeil  pro- 
vincial d’Artois , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Lille.  On  y compte  34.  feux  & 168.  perfonnes. 

AUBENTON  , ville  , dans  la  Thiérache  , en 
Picardie  , Diocefe  de  Laon , Parlement  de  Paris , 
Intendance  de  Soiflbns,  Ele&ion  de  Guife.  On  y 
compte  290.  feux.  Cette  ville  cil  fituée  fur  la  ri- 
vière d’Aube  , qui  fe  jette  dans  l’Oife , à 7.  1.  deux 
tiers  E.  de  Guife ,J.&  demie  O.  un  quart  au  N.  de 
Meziercs  5c  Charîeville , 3.  & demie  E.  un  quart  au 
S.  dcVervins,  & 8.  N.  E.  de  Laon.  Long.  2 t.  52.  2. 
lat.  49.  48.  10.  Il  y a à Aubenton  un  Grenier  i fel 
5c  un  Bureau  des  cinq  grofl’es  Fermes  , l’un  & l’au- 
tre du  Département  de  Soiflbns. 

La  fille  d’Aubenton  a fait  autrefois  ôc  elle  fait 
peut-être  encore  à préfent  partie  du  Duché  de  Gui- 
lc.  Mais  plus  anciennement,  cette  ville  a Été  pofle- 
déc  par  des  Seigneurs  qui  étoient  déjà  célébrés  il  y 
a fept  cens  ans.  Hugues  I. , un  de  ces  Seigneurs , 
porta  le  fur-nom  de  Grand , 5c  époufa  Alix , fille 
de  Baudouin  I. , Comte  de  Haynault , de  laquelle 
il  laiflà  une  nombreufe  pofterité  qui  poiféda  , de 
mâles  en  mâles.,  la  Terre  d’Aubenton  & pluiieurs 
autres , jufqu’à  la  mort  de  Hugues  de  Rumigny- 
d’Aubentun  , arrivée  vers  l’an  1270.  Ce  dernier  ne 
laifla  qu'une  fille  , nommée  Elifabeth  , qui  époufa 
Thibaut , Duc  de  Lorraine  , auquel  elle  porta  la 
Terre  de  Rumigny  5c  d’Aubenton  avec  fes  dépen- 
dances. René  11. , Duc  de  Lorraine , donna  en  par- 
tage cettafmème  Terre  à Claude  fon  fils  puîné. 
Voye\  Guife. 

AUBENTON  la  Cour.  Va ye\  Entrepont. 

AUBEPIERRE  , dans  la  Marche  , Diocefe  de 
Limoges,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Mou- 
lins, Election  de  Gucrct.  On  y compte  45.  feux. 
Cette  Paroiiïé  eft  fituée  près  des  confins  du  Berry  , 
à 4. 1.  N.  N.  O.  de  Gueret , 19.  5c  demie  O.  S.  O. 
de  Moulins,  4.  S.  S.  O.  de  la  Châtre  ,14*  deux 
tiers  S.  S.  O.  de  Bourges , à trois  quarts  de  lieue 
S.  S.  E.  d’Aigurande , 5c  à 16.  1.  un  tiers  N.  E.  de 
Limoges.  Long.  19.  33.  40.  lat.  46.  24.  20.  Il  y a à 
Aubcpicrre  une  Abbaye  d’Hommes  , de  l’Ordre  de 
Citeaux  5c  de  la  filiation  de  Clairvaux  , 5c  fous  le 
titre  de  Notre-Dame , Abbaria  fanttnc  Marine  de 
albis  pétris  ou  de  albâ  petrâ.  Cette  Abbaye  a été 
fondée  en  1 147.  ou  1 149.  : clic  eft  en  commende, 
5c  flic  vaut  3000. 1.  par  an  à celui  qui  en  eft  pourvu. 
La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  66.  florins.  Les 
Comtes  de  la  Marche  5c  de  Châteauroux  , 5c  le  Roi 
d’Angleterre  Henri  II.  ont  été  les  principaux  Bien- 
faiteurs de  l’Abbaye  d’Aubepierre.  Cette  Maifon 
jouifloit  autrefois  de  plus  de  40.  mille  liv.  de  ren- 
te ; mais  durant  les  guerres  civiles , elle  a efluyé  des 
pertes  qui  ont  beaucoup  diminué  fes  revenus.  L’Abbé 
d’Aubepierre  a pour  fon  ufage  une  très-belle  Mai- 
fon abbatiale.  Le  Cloître  des  Religieux  eft  auffi  très- 
bien  bâti , 5c  l’Eglife  eft  une  dfs  plus  magnifiques 
du  Royaume. 

Tome  I, 
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AUBEPIERRE  , dans  le  Baflïgny , en  Cham- 
pagne , Diocefe  & Elc&ion  de  Langres , Parlement 
de  Paris  , Intendance  de  Châlons.  On  y compté 
1 28.  feux.  Cette  Paroillè  eft  fituée  fur  la  riviere 
d’Aube  , à 5. 1.  5c  demie  O.  N.  O.  de  Langres.  « 

AUBEPIERRE , dans  la  Brie  francoife,  Diocefe 
de  Meaux,  Parlement  5c  Intendance  de  Paris,  Elec- 
tion de  Rozoy.  On  y compte  45.  feux.  Cette  Paroillè 
eft  à 3.  I.  ôc  demie  N.  E.  de  Melun  , 5c  une  5c  de- 
mie S.  S.  O.  de  Rozoy. 

AUBERBOSC  , en  Normandie  , Diocefe  , .Par- 
lement 5c  Intendance  de  Rouen  , Elc&ion  de  Cau- 
debec , Sergenteric  de  Bolbec.  On  y compte  2.  feiix 
privilégiés  5c  60.  feux  taiJIables.  Cette  Parodie  eft 
à 3.  l^dcux  tiers  N.  O.  de  Caudebec. 

AUBERCH-CHATELLENIE , dans  la  Flandre 
Walonne  , Diocefe  de  Tournay  , Parlement  de 
Douay , Intendance  5c  Subdélégation  de  Lille.*  On 
y compte  46.  feux. 

AUBERCH-EMPIRE  , dans  la  Flandre  Jalon- 
ne , Diocefe  de  Tournay  , Parlement  de  Douay , 
Intendance  5c  Subdélégation  de  Lille.  On  y compte 
113.  feux. 

AUBERCHICOURT,  dans  la  Flandre  Walon- 
nc  , ou  plutôt  dans  l’Oftrevant , en  Haynault , Dio- 
cefe d’Arras , Parlement  de  Douay  , Intendance  de 
Lille  , Subdélégation  de  Bouchain.  On  y compte  44. 
feux.  Cette  Paroillè  eft  à 1.  I.  ôc  demie  N.  O.  de 
Bouchain  , 5c  autant  E.  S.  E.  de  Douay.  » 

AUBERCOURT , en  Artois,  Diocefe  de  Bou- 
logne , Confeil  fouverain  d’Artois  , Parlement  de 
Paris , Intendance  de  Lille  , Bailliage  5c  Recette 
de  Saint- Pol.  On  y compte  192.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè  eft  à 3. 1.  deux  tiers  O.  N.  O.  de  Saint-Pot. 

AUBERCOURT,  en  Picardie  , Diocefe  , Inten- 
dance 5c  Election  d’Amiens , Parlement  de  Paris , 
Doyenné  de  Fouilloy.  On  y compte  26.  feux.  Cette 
Paroillè  eft  fituée  fur  la  riviere  de  Lucc , à 3. 1.  5c 
demie  E.  S.  E.  d’Amiens. 

AUBERCOURT , en  Picardie , Diocefe  5c  In- 
tendance d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , Election 
de  Montdidier.  Ùn  n’y  compte  qu’un  fcul  feu. 

AUBERGE.  On  appelle  de  ce  nom  les  différens 
Departements  de  l’Ordre  de  Malte.  Ainfi  Auberge 
lignifie  à-peu-près  la  même  chofe  que  Pays  ou  Pro- 
vince de  l’Ordre.  Voye\  Langues  de  l’Ordre  de 
Malte. 

AUBERGENVILLE  , dans  le  Mantois , au  Gou- 
vernement général  de  l’Ifle-de-Francc  , Diocefe  de 
Chartres  , Parlement  5c  Intendance  de  Paris,  Elec- 
tion de  Mantes.  On  y compte  77.  feux.  Cette  Pa- 
roifle  eft  fituée  à quelque  diftance  de  la  rive  gauche 
de  la  Seine  , 5c  à 2.  I.  E.  S.  E.  de  Mantes.  Auber- 
genville eft  de  la  Jurifdiftion  de  la  Barre,  du  Chapi- 
tre de  N.  D.  de  Paris. 

AUBE  RIVE  , Alba-Ripa  , en  Champagne , Dio- 
cefe ôc  Election  de  Rheims , Parlement  de  Paris,  In- 
tendance de  Châlons.  On  y compte  121.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  fituée  fur  la  riviere  de  Suippe  , à J.  1.  5c 
quart  E.  S.  E.  de  Rheims. 

AUBERIVE,  en  Champagne,  Diocefe  ôc  Elec- 
tion de  Langres , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Châlons*  On  y compte  87.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  fituée  fur  la  riviere  d’Aube,  à 1. 1.  N.  O.  de  fa 
fource , 4.  O.  S.  O.  de  Langres  , & 6.  S.  S.  O.  de 
Chaumont.  Long.  22.  4**  *S*^at*  47 • 47*  aS-  Il  y a 
à Auberivc  une  Abbaye  d’Hommes , de  l’Ordre  de 
Cîteaux , 5c  de  la  filiation  de  Clairvaux.  Cette  Ab-  • 
baye  a été  fondée  en  113s*  par  Guüleaume  , Evê- 
que de  Langres.  Elle  eft  en  commende  , ôc  vaut  20. 
mille  liv.  de  rente  à celui  qui  en  eft  pourvu.  La  taxe 
en  Cour  de  Rome  eft  de  160.  florins. 

AUBERIVE , en  Dauphiné  , Diocefe  5c  Election 
de  Valence  , Parlement  5c  Intendance  de  Grcoo- 
M m m m 
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( /-nmotc  trois  quarts  de  feu  , un  6e.  , un 
ble.  0«  y_  Q6e.de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; dt  un 
Î4C*  tnTJ  & un  x6ePde  feu  pour  les  biens  tail- 
fables“  y compris  néanmoins  un  48e.  de  feu  pour 
1-,  fonds  affranchis.  r 

AUBER1VÊ  & Cheflicu,  en  Dauphine,  Diocefc 
& Eitaion  de  Vienne  , Parlement  & Intendance 
de  Grenoble.  On  y compte  8.  feux  & un  48e.  de 
feu  pour  les  fonds  nobles  ; & 10.  feux  , deux  tiers 
& un  48e.  de  feu  pour  les  biens  taillables , y com- 
pris néanmoins  un  demi  & un  96e. .de  feu  pour  les 
fonds  affranchis.  Cette  Pareille  eft  Ctuee  fur  une 
ptnte  rapide  , au  bas  de  laquelle  coule  la  petite 
rivière  de  Vcrczy  , à *•  !•  .&  tiers  S.  S.  O.  de 
Vienne.  * _ 

AUBERMENIL , en  Normandie , Diocefe  , Par- 
lement , Intendance  dt  Elc&ion  de  Rouen.  On  y 
compte  x.  feux  privilégiés  de  «9-  feux  taillables. 

AUBERMENIL  , en  Normandie , Diocefe , Par- 
lement dt  Intendance  de  Rouen , Election  d’ Arques, 
Scrgentcrie  de  Longueville.  On  y compte  im  feu 
privilégié  & *0.  feux  taillables.  Cette  Pareille  eft  à 
une  demi-lieue  S.  O.  d'Areues. 

AUBERMENIL  & les  Herables  , en  Normandie, 
Diocefe , Parlement  dt  Intendance  de  Rouen  , Elec- 
tion d*Eu.  On  y compte  un  feu  privilégié  dt  103. 
feux  raillables.  Aubermenil  cft  à une  demi-lieue  N. 
E.  des  Herables , de  à 4.  1.  & demie  S.  E.  de  la 
ville  d’Eu.  La  petite  rivière  d'Tcrs  a fa  fource  entre 
Aubermenil  & les  Hérables. 

AUBEROCHE , bourg , en  Périgord , Diocefc  de 
Elc&ion  de  Périgueux  , Parlement  & Intendance  de 
Bordeaux.  On  y compte  230.  feux.  Ce  bourg  eft 
litué  fur  la  rivière  d’Avezcron  , à 2. 1.  E.  N.  E.  de 
Périgueux.  ' 

AUBEROUX  ou  le  Baroux  ou  Albarou xtAlba- 
Rufi  , dans  le  Comté  Venaiffin  , Diocefe  de  judica- 
turc  de  Vaifon  , Vice-Légation  d’Avignon.  On  y 
compte  200.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  entre 
la  rivière  de  Bregous  de  celle  de  Saleté  , à une 
bonne  demi-lieue  N.  de  Caromb  , à une  petite  lieue 
O.  N.  O.  de  Crillon  , à 1.  I.  dt  demie  N.  N.  E.  de 
Carpentras  , de  ç.  de  un  quart  N.  E.  d’Avignon.  Au- 
beroux  cft  un  Fief  avec  haute , moyenne  de  baffe 
Juftice , mouvant  de  la  Chambre  Apoftolique.  Ce 
Fief  a été  poffedé  fucceflivement  par  les  Maifons 
de  Baux  , de  Budes , de  Peyres , de  Pelletier-Gigon- 
ilas  & de  Panis.  On  trouve  dans  le  territoire  d’Au- 
beroux , pluficurs  mines  ou  carrières  déplâtre  : c’cft 
ce  qui  a donné  lieu  au  Vers  fuivant  : 

Eminet  Alba-Rufi  Gipfi  generofa  mctallis. 

AUBERTAN  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
Parlement  de  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  dt 
Recette  de  Vefoui , Prévôté  de  Montbozon.  On  y 
compte  16.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 1.  1.  dt 
tiers  O.  S.  O.  de  Montbozon. 

AUBERTIN , en  Béarn  , Diocefe  de  Lefcar  , 
Parlement  de  Sénéchauflee  de  Pau  , Intendance 
d’Aufch.  On  y compte  54.  feux. 

AUBERVAL , dans  le  Valois.  Voye\  Bonneuil. 
AUBERVILLE  , Albertivilia  ( ce  nom  vient  de 
Jiaut-Ber,  mot  Gaulois , qui  fignifioit  Haut-Baron ), 
en  Normandie  , Diocefe  , Parlement  de  Intendance 
de  Rouen , Elc&ion  de  Caudebec  , Sergcntcrie  de 
Grain  vil  le.  On  y compte  4.  feux  privilégies  de  60. 
* feux  taillables.  Cette  Paroifle  eft  fituée  à une  petite 
.diftancc  de  l’Océan  , à 2.  1.  dt  quart  N.  N.  O.  de 
Grainville  , dt  7.  N.  O.  de  Caudebec. 

AUBERVILLE  , en  Normandie  , Diocefc  , Par- 
kroent  dt  Intendance  de  Rouen  , Ele&ion  de  Mon- 
tivillicrs  , Sergcntcrie  de  Godarville.  On  y compte 
6.  feux  privilégiés  dt  72.  feux  taillables.  Cette  Pa- 
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roifle  cft  à deux  tiers  de  lieue  N.  de  Godarville  , 
dt  à 3. 1.  Si  quart  N.  E.  de  Montivilliers. 

AUBERVILLE  dt  Saint-Pierre  aux  Iflcs , en 
Normandie,  Diocefe  deScez,  Parlement  de  Rouen, 
Intendance  d’ Alençon , Ele&ion  de  Falaife , Sergen- 
terie  de  Breteuil.  On  y compte  82.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à 3.  L N.  O.  de  Falaife. 

AUBERVILLE  fur  Vers , en  Normandie , Dio- 
cefe , Parlement  de  Intendance  de  Rouen  , Ele&ion 
d’Eu.  On  n’y  compte  point  de  feux  privilégiés , mais 
feulement  20.  feux  taillables.  Cette  Paroifle  eft  à 
1. 1.  dt  demie  S.  O.  de  la  ville  d’Eu. 

AUBERVILLE  fur  Eaunne , eu  Normandie , Dio- 
cefe , Parlement  dt  Intendance  de  Rouen,  Elc&ion 
d’Arques  , Sergenterie  d’Envermeuil.  On  y compte 
un  feu  privilégié  de  3 1 . feux  taillables.  Cette  Paroifle 
,«ft  à 2.  L E,  d’Arques. 

AUBERVILLE  la  Campagne  , en  Normandie, 
Diocefe  , Parlement  & Intendance  de  Rouen , Elec- 
tion de  Caudebec  , Sergcntcrie  de  Bolbec.  On  y 
compte  S-  feux  privilégiés  dt  60.  feux  taillables. 
Cette  Paroifle  cft  à 1.  1.  dt  trois  quarts  0.  de 
Caudebec. 

AUBERVILLE  la  Martel , en  Normandie.  Voyt\ 
Angerville. 

AUBERVILLIERS , dans  l’Ifle-dc-Frauce,  Dio- 
cefe , Parlement,  Intendance  dt  Ele&ion  de  Paris. 
On  y compte  105.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une 
demi-lieue  S.  E.  de  Saint-Denis , dt  à une  grande 
lieue  N.  E.  de  Paris.  Le  village  d’Aubcrvilliers  eft 
connu  plus  particuliérement  fous  le  nom  d» -Notre- 
Dame  des  Vertus , dt  il  cft  fort  fréquenté  à caufe 
de  la  grtinde  dévotion  qu’on  y a pour  la  Sainte- 
Vierge.  La  Cure  de  ce  lieu  eft  deilervie  par  le* 
Peres  de  l’Oratoire. 

AUBES.  Voye\  Aube. 

AUBESSAGNE,  en  Limoufin,  Diocefc , Inten- 
dance dt  Ele&ion  de  Limoges , Parlement  de  Bor- 
deaux. On  y compte  12.  feux.  Cette  Communauté 
eft  à 7. 1.  dt  tiers  S.  E.  de  Limoges,  dt  à 2. 1.  dt 
demie  N.  O.  d’Uzerche. 

AUBESSAGNE , en  Dauphiné  , Diocefc  de  Gap, 
Parlement , Intendance  dt  Ele&ion  de  Grenoble. 
On  y compte  trois  quarts  de  feu  , un  6e. , un  24e. 
de  un  32e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; dt  ï.  feux, 
un  6e. , un  48c-  & un  96e.  de  feu  pogr  les  bien* 
taillables.  Cette  Paroifle  cft  fituée  fur  la  rive  droite 
de  la  rivière  de  Drac  , à un  quart  de  lieue  S.  de 
Lefdiguicres , de  à 5. 1.  N.  O.  de  Gap. 

AUBET  , ruifleau  , dans  le  Diocefc  de  Rouen  , 
au  Vcxin-François.  11  a fa  fource  tout  proche  de 
Clery , à 2. 1.  dt  demie  N.  N.  O.  de  Meufao.  Après 
un  cours  de  2.  ou  J.  L , ce  ruifleau  tombe  dans  la 
Seine  à Mculan  même. 

AIJBETERRE  , Albatcna  , ville  , avec  titre  de 
Comté  dt  de  Marquifat  , Diocefc  de  Pcngueu*  , 
Parlement  de  Intendance  de  Limoges  , Election 
d’Angoulème.  On  y compte  M4-  taa- 
cft  fîtuée  fur  la  Dronne  ( qui  la  divlfe  en  Po- 
lies, dont  l’uue  , qui  cft  la  plus  conCderaklc  , 
de  1-Eleftion  d’Angoulême , & l'autre  de  ceUe  de 


Périgueux  ) , à 7. 1.  & tiers  0.  un 
rérigueux , 8.  Si  quart  S.  d'AngouIeme , & U- 
tiers  N.  E.  de  Bordeaux.  Long.  17.  4*- -P*-  “*•«■ 


PAngoulîme,-  ;.--^  ^ 
3.  deux 

iwrts  a.  a.  uc  uulutou.. 

21.0.  Il  y a à Aubeterrc  pluficurs  Maifons  religfcu* 
fes  de  l’un  dt  de  l’autre  fexe  ; dt  outre  cça.  ? 
une  Collegiale  dt  une  Abbaye  d’Hommes  de  Urdre 
de  Citeaux.  L’Egiife  collégiale  eft  tank  utre 
Saint-Sauveur  : fon  Chapitre  eft  compofcd  un  » 
d’un  Chantre  dt  de  douze  Chanoines.  Le  uj  q 
eft  pourvu  de  l’Abbaye  d’ Aube  terre , jouit  * * 
de  rente.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  pour  P a 

tion  de  fes  Bulles*  eft  de  6o.*  florins.  . j. 

le  droit  d’aflifter  Tu  chccur  de  Wglift  «“****  * 
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St.  Sauveur , en  camail  & en  rochet.  Le  principal' 
commerce  de  la  ville  d’Aubeterre  confiftc  en  grottes 
toiles  & en  papier.  La  Jurifdiétion  de  cette  ville  , 
considérée  comme  Seigneurie  , s’étend  fur  dix-neuf 
Pareilles  & fur  quarante  Fiefs.  Le  Château  du  Sei- 
gneur eft  dans  la  ville  haute  , & commande  la  ville 
batte.  Ce  Château  , quoiou’ancien  , ne  laiffe  pas 
d’avoir  des  beautés  : ii  eft  (Tailleurs  tres-folide. 

AUBETERRE  , hameau  , en  Champagne  , Dio- 
cefe  & Ele&ion  de  Troyes  , Parlement  de  Paris , 
Intendance  de  Châlons.  On  y compte  14.  feux.  Ce 
hameau  eft  à a.  I.  N.  N.  E.  de  Troyes. 

AUBETERRE.  Voye\  Saint-Chriftophe. 

AUBETRAY  , en  Champagne  , Diocefe  & Elec- 
tion de  Langres  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Châlons.  On  y compte  $1.  feux.  Cette  Pareille 
ctt  à 1.  1.  & quart  N.  E.  de  Langres. 

AUBETTE , petite  rivière  , en  Normandie.  Elle 
vient  d’Epinay  ,h.  I.  & quart  E.  S.  E.  de  Rouen. 
Elle  patte  par  Saint-Aubin  6c  Carville , & fe  jette 
dans  la  Seine  tout  proche  de  Rouen.  Cette  riviere 
fert  à faire  aller  quantité  de  moulins  à bled  , à tan  , 
à foulon  6c  à taillandiers  : elle  fert  même  aux  manu- 
faétures  dp  pelleterie , dg  teintures  & de  mégiflèric, 
qui  font  établi»  dans  la  ville  de  Rouen.  On  a re- 
marqué que  l’Aubctte  ne  gele  jamais , quelque  froid 
qu’il  fafle  ; ce  qui  n’cft  pas  indifférent , fur-tout 
pour  les  ouvriers  qui  fe  fervent  de  fes  eaux. 

AUBEVILLE  ,en  Angoumois  , Diocefe  & Elec- 
tion d’Angoulème  , Parlement  de  Paris , lhtcn- 
dance  de  Limoges.  On  y compte  110.  feux.  Cette 
Paroittè  eft  fituée  fur  la  riviere  de  Kay , à 4. 1.  & 
deux  tiers  S.  O.  d’Angoulème. 

AUBEVOYE , en  Normandie  , Diocefe  , Par- 
lement & Intendance  de  Rouen , Ele&ion  d’An- 
dely  , Scrgcnteric  de  Thnfny.  On  y compte  ».  feux 
privilégiés  6c  1 34.  feux  taillablcs.  Cette  Paroittè  eft 
utuée  à une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  de  la 
Seine  ,à  un  quart  de  lieue  N.  N.  E.  de  Gaillon , 6c 
à 1.  1.  S.  O.  du  grand  Andely. 

AUBEZE  , dans  le  Bazadois , Diocefe  de  Bazas , 
Parlement  & Intendance  de  Bordeaux  , Election 
de  Condom  , Jurifdiélion  de  Sauveterre.  On  y 
. compte  54.  feux-  Cette  Paroittè  eft  à quelque  dif- 
tance de  la  rive  droite  de  la  Garonne  ôc  du  Drot. 

AUBEZIES  , dans  la  Flandre  Walonne  , Dio- 
cefe de  Tournay,  Parlement  de  Douay  , Inten- 
dance & Subdélégation  de  Lille.  On  n’y  compte  que 
3.  feux. 

AUBIAC  , dans  le  Bourdclois  , en  Guyenne, 
Diocefe  , Parlement , Intendance  & Election  de 
Bordeaux  , Diftriét  & Jurifdiélion  du  Comté  de 
Benaugcs.  On  y compte  1 2.  feux. 

AUBIAC  ou  Aluac  , dans  le  Comté  de  Car- 
maing , en  Languedoc , Diocefe  6c  Parlement  de 
Touloufe  , Intendance  d’Aufch , Eleétion  de  Lo- 
magne.  On  y compte  2.  feux  6c  68.  bcllugues  de 
feu.  Cette  Paroifle  eft  à 4.  1.  & quart  E.  S.  E.  de 
Touloufe. 

AUBIAT  , en  Auvergne  , Diocefe  de  Clermont , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Moulins  , Elec- 
tion de  Ganant.  On  y compte  116.  feux.  Cette 
Paroittè  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains 
& en  vins , fur  la  riviere  de  Morges , à 1. 1.  S.  S.  O. 
de  Gannat. 

AUB1ERES  , bourg , en  Auvergne , Diocefe  6c 
Elcétion  de  Clermont , Parlement  de  Paris , In- 
tendance de  Riom.  On  y compte  282.  feux.  Ce 
bourg  eft  à 1 . 1.  S.  E.  de  Clermont. 

AUBIERS  ( les  ) , en  Poitou  , Diocefe  & In- 
tendance de  Poitiers  , Parlement  de  Paris , Elcc- 
• tion  de  Thouars.  On  y compte  29$.  feux.  Cette 
Paroittè  eft  à 6. 1.  O.  un  quart  au  S.  de  Thouars. 

AUB1ET , bourg  , dans  l’Armagnac  0 en  Gaf* 
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cogne,  Diocefe,  Intendance,  Eleétlon  6c  Collcéle 
d’Aulch , Parlement  de  T ouloufe.  On  y compte  1 3. 
feux  , 84.bellugucs  & demie.  Ce  bourg  eft  utué  fur 
la  rive  gauche  de  la  riviere  d’Arratz  , à 1.  I.  deux 
tiers  E.  un  quart  au  S.  d’Aufch. 

AUBIGNAC  ou  Alrickiac  , Albiniacum  , dans 
la  Marche , Diocefe  6c  Intendance  de  Bourges , 
Parlement  de  Paris  , Eleélion  du  Blanc.  On 
compte  800.  feux.  Cette  Paroittè  eft  à 2. 1.  6c  tiers 
S.  O.  d’Argcnton  , $.  S.  E.  du  Blanc  , 9.  de  quart 
N.  0.  de  Gueret , de  17.  & demie  S.  O.  de  Bour- 
ges. Long.  19.  ç.  6.  lat.  46.  27.  55.  Il  y a à Au- 
bignac  , une  AHbayc  d’Hommes , de  l’Ordre  de 
Citeaux  , fondée  en  u$8.  , &'  qui  rapporte 
1800.  liv.  de  rente  à celui  qui  en  eft  pourvu.  La  taxe 
en  Cour  de  Rome  eft  de  50.  florins. 

AUBIGNAN  , Albiniacum  , bourg  avec  titre  de 
Marquifat , dans  le  Comté  Venaiffin  , Diocefe  d’O- 
range  , Judicature  de  Carpentras  , Vice-Légation 
d’Avignon.  On  y compte  234.  feux.  Ce  bourg  eft 
fitué  dans  une  contrée  très-fertile , fur-tout  en  huile , 
fur  la  rivière  de  Bregous  , à une  petite  lieue  N.  N.  O. 
de  Carpentras, à 3.  I.  O.  S.  O.  d’Orange,  6c  4.  E. 
N.  E.  d’Avignon.  On  a bâti  depuis  peu  une  Maifon 
de  Minimes  tout  proche  d’Aubignan. 

La  Terre  de  Seigneurie  d 'Aubignan  fut  érigée  en 
Marquifat  , par  Bulle  du  Pape  Alexandre  VII.  ^ 
du  24.  Septembre  1667.,  en  faveur  de  Claude  de 
Panijfe-Pa\\i , Seigneur  de  l’Auriol , Syndic  de  ta 
Noblelïe  du  Comté  Venaiflïn.  Mais  ce  même  Claude 
étant  mort  fans  enfants  , le  Marquifat  d’Aubignan 
avec  les  Seigneuries  de  l’Auriol  de  de  Métras  échut 
à fon  neveu , Paul-Dominique  des  Scguint , fils  de 
Gabrielle  Panijfe  de  Pa^i  6c  d’Efprit-François  des 
Scguins , Seigneur  de  Beaumette.  Paul-Dominique, 
qui  prit  dèllors  le  nom  & les  armes  de  Pa\\i , eut 
entr’autres  enfants  de  Gabrielle  de  CalvUre  , Louis 
des  Seguint  de  Pu\\i  , Marquis  d’Aubignan  , Ba- 
ron de  Malijac  , qui  de  Sybillc  de  Fortia  d 'Urbans 
a laifle  Paul  des  Seguins  de  Pn\ji , Marquis  d’Au- 
bignan , 6c  quatre  filles  religieuses. 

Un  Auteur  moderne  a avancé  dépuis  peu  com- 
me une  coôjeélure , que  la  Terre  d’Aubignan  a été 
polfédée  autrefois  par  les  Albius  , Famille  romaine 
que  l’on  fçait  avoir  été  illuftrée  par  des  Préfcétures 
6c  par  des  Confulats.  Mais  le  fyftême  de  cet  Au- 
teur eft  infoutenable  , *6c  on  ne  peut  le  regarder 
tout-au-plus  que  comme  une  de  ces  fixions  géné- 
reufes  dont  on  fait  ufage  quelquefois  pour  relever  le 
brillant  d’un  nom  qu’on  veut  célébrer. 

AUBIGNAS  , dans  le  Vivarais  , en  Languedoc  , 
Diocefe  & Recette  de  Viviers  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Généralité  de  Montpellier , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  63.  feux. 

AUBIGNÉ , en  Bretagne  , Diocefe , Parlement , 
Intendance  6c  Recette  de  Rennes.  On  y compte  s. 
feux  6c  un  tiers  de  feu.  Cette  Paroifle  eft  à 3.  1. 
N.  un  quart  à l’O.  de  Rennes. 

AUBIGNÉ  , en  Poitou , Diocefe  de  Saintes , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Poitiers  , Elec- 
tion de  Niort.  On  y compte  93.  feux.  Cette  Pa- 
roifle eft  à 4. 1.  & demie  E.  N.  E.  de  Saint-Jean- 
d’Angely  , & 7.  S.  E.  de  Niort. 

AUBIGNÉ  , bourg , dans  le  Maine  , Diocefe  du 
Mans , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours, 
Election  de  la  Flèche.  On  y compte  307.  feux.  Ce 
bourg  eft  à 4.  1. 6c  tiers  E.  de  la  Flèche. 

AUBIGNÉ , hameau  6c  Château  , en  Anjou  ou 
plutôt  dans  le  Saumurois , Diocefe  d’Angers , Par- 
lement de  Paris , Intendance  de  Tours  , Eleélion 
de  Saumur.  On  y compte  77.  feux.  Ce  hameau  eft 
à 4. 1.  deux  tjers  O.  S.  O.  de  Saumur. 

* AUBIGNÉ  , en  Touraine.  Veye\  Aubigny. 

AUBIGNOSC , en  Provence , Diocefe , Vi  gu  crie 


* 
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I Je  Siftcron , Parlement  & Intendance 

d’Aia-  On  y compte  un  feu  & trois  quarts  de  feu 

eadaftre.  ...  • • 

AUBIGNY  , Albiniacum  , ville  avec  titre  de 
Duché-Pairie  , en  Berry  , Dioccfe  , Intendance  & 
• jTie&ion  de  Bourges , Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  280.  feux.  Cette  ville eftfituée  dans  un  pays 
plat  & uni , lâin , fertile  & agréable,  fur  la  rivière 
de  Nerrc  , à 4.  I.  trois  quans  S.  O.  de  Gien  & de.  la 
Loire , 6.  & demie  N.  O.  de  Sanccrrc  ,8.  & trois 
quarts  N.  de  Bourges,  & x t.  S.  O.  d’Orléans.  IJbng. 
ao.  $.  10.  lat.  47.  29.  4. 

La  ville  d’Aubieoy  eft  ceinte  de  murailles  hautes, 
fortes  & munies  de  bonnes  contrefcarpes  avec  un 
foiTé  large  & profond.  11  n’y  a qu’une  feule  Paroifle, 
qui  eft  aédice  à Saint-Martin , & dont  la  Cure  , qui 
vaut  de  douze  à quinze  cens  livres  , eft  à la  nomi- 
nation du  Prévôt  de  Le  ré  Dignitaire  de  l’Eglifc  de 
St.  Martin  de  Tours.  Mais,  outre  la  Paroifle  , il  y a 
une  Maifon  de  Chanoines  réguliers  de  l’Ordre  de 
Sainte-Gcnevieve  , un  Couvent  d’Augullins-Réfor- 
més  , & une  Maifon  de  Religicufes  Hofpitalieres. 
Il  y a aufli  une  Brigade  de  la  Maréchauflee  de  Bour- 
ges. La  Maifon  de  Chanoines  réguliers , que  nous 
venons  de  nommer , a été  fondée  par  Arnoult  Be- 
lin,  originaire  d’Aubigoy,  & premier  Tréforier  de 
la  Sainte-Chapelle  de  Bourges.  Le  Prieur  de  cette 
Maifon  eft  éleftif , & les  habitants  de  la  ville  ont 
voix  à fon  élection. 

Tous  les  famedis  , il  y a à Aubigny  , un  marche 
qui  eft  très-fréquente.  Il  y a aum  fept  foires  par 
an  ; Ravoir  , le  jour  de  St.  Hilaire  dans  le  mois  de 
Janvier  , le  premier  famedi  de' Carême,  le  famedi 
d’après  la  mi-Carême  , le  28.  Mai , le  8.  Juillet  , 
le  jour  de  Saint-Michel  dans  le  mois  de  Septembre  , 
& le  lendemain  de  Saint-Martin  dans  le  mois  de  No- 
vembre. Un  aufli  grand  nombre  de  marchés  & de 
foires  ne  peut  que  procurer  de  l’aifance  aux  habi- 
tants de  cette  ville.  Audi  , il  ne  fe  trouve  parmi 
eux  que  fort  peu  de  miférables.  Outre  les  foires  , 
ce  qui  contribue*  encore  à faire  fleurir  le  com- 
merce d* Aubieny  , c’eft  la  manufacture  de  draps 
qui  y eft  établie  : cette  manufacture  eft  une  des 
plus  confidérables  , non-feulement  de  la  Province  , 
mais  encore  du  Royaume.  Il  y a aufli  d’autres  ma- 
nufactures , qui  confident  en  cuirs  , ferges  , tein- 
tures , &c.  • 

Pendant  que  le  Roi  Jean  étoit  prifonnicren  An- 
gleterre , la  ville  d’Aubigny  fut  prife  , faccagée  & 
brûlée  par  les  Anglois.  Elle  fut  brûlée  une  fécondé 
fois,  mais  par  accident,  le  feu  ayant  pris  à un  des 
fours  kannaux  , confuma  toutes  les  maifons  , à 
l’exception  de  trois  ou  quatre.  On  ne  tarda  pas  de 
la  rétablir, & on  employa  pour  cela  une  très-grande 
quantité  de  bois  , qui  fut  tiré  des  forêts  voifincs. 
Les  Seigneurs  à qui  ce  bois  appartenoit  , le  don- 
nèrent prefqne  tout  gratuitement  ou  à très-bas  prix. 
Dans  la  fuite  , durant  les  guerres  de  la  Ligue , cette 
ville  fut  afliégée  par  le  Maréchal  de  la  Châtre  , mais 
il  ne  put  venir  à bout  de  s’en  rendre  maître. 

Anciennement  la  Terre  d 'Aubigny  avoitdes  Sei- 
gneurs particuliers.  Il  erifte  un  titre  de  l’an  1094.  où 
il  eft  fait  mention  d’Eudes  d’Aubigny  & d’Achard  fon 
frère  , qui  donnent  cette  Terre  auChapitrc  de  Saint- 
Martin  de  Tours.  Aubigny  n’étoit  alors  qu’un  bourg. 
La  fituation  de -ce  bourg  engagea  les  Chanoines  du 
Chapitre  de  Saint-Marau  Me  faireclorre  de  murailles. 
Mais  ne  fe  Tentant  pas  affez  forts  pour  fe  maintenir 
dans  la  poflêflton  de  ce  Domaine  , contre  les  vio- 
lences & les  invafions  des. autres  Seigneurs  leurs 
voifini  , ces  mêmes  Chanoines  cftimerent  qu’il  leur 
convenoit  d’aflôcier  en  pariage  avec  eux  le  Roi 
Louis  VII.  & les  Rois  de  France  fuccefl'curs  de  ce 
Prince  , & ils  les  aflbcierent  en  effet.  Quelque 
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•temps  après  cette  afte  d’afïbciation  , le  Roi  Phi- 
lippe Auguftc  , dont  le  deflein  étoit  d’augmenter 
en  Berry  le  Domaine  de  la  Couronne  , obligea  les 
Chanoines  de  Saint-Martin  de  Tours  de  lui  céder 
leur  moitié  fur  la  ville  ou  bourg  d’Aubigny.  Mais 
la  dixme  & les  droits  fpiritucls  furent  réfervés  à ces 
mêmes  Chanoines  , qui  en  jouiflent  encore  comme 
Curés  primitifs  du  lieu.  Philippe  Augufte  leur  donna 
en  échange  , en  1 i8o.,un  bourg  appelle  Rebrechien  , 
& en  latin  AreaBacchi.  Ce  bourg  étoit  fituédans  là 
forêt  d’Orléans. 

La  Terre  & Seigneurie  d’Aubigny  demeura  unie 
à la  Couronne  jufqu’en  1 198.  qu’elle  fut  donnée  en 
appanage  avec  les  Comtés  d’Evrcux  , Etampes 
Gien  & autres  Terres , par  le  Roi  Philippe  IV.  dit 
le  BeJ  , à Louis  de  France  , chef  de  la  Maifon 
d’Evrcux.  Peu  de  temps  après  , cette  Terre  étant 
revenue  à la  Couronne  , le  Roi  Jean  en  difpofâ  en 
1 360.  en  faveur  de  Jean  de  France  , Duc  de  Berrv 
fon  troificme  fils.  Mais  ce  Prince  étant  mort  fans 
enfants  mâles  en  «4x6.  , Aubigny  revint  encore  à la 
Couronne.  Le  Roi  Charles  VII.  en  jouilToit  lui- 
même  quand  les  Anglois  entrèrent  dans  la  Province 
de  Berry.  # 

Pour  reconnoître  les  fervices  importans que  Jean 
Stuard  , Seigneur  de  Darulcy  , Connétable  des 
Ecoftois  en  France  , avoit  rendus  h la  Couronne  & 
à la  Nation  françoife  , le  Roi  Charles  VII.  donna 
( le  16.  Mars  14*3.  3 la  Terre  d’Aubigny  à ce 
Seigneur.  Mais  ce  don  fut  accompagné  de  la  con- 
dition que  ladite  Terre  d’Aubigny  pafleroit  de  mâles 
en  mâles  à tous  les  defeendants  dudit  Jeun  Stuard  , 
de  qu'elle  reviendroit  à la  Couronne  au  défaut  de 
lignée  mafeuline  provenant  de  lui.  Le  cas  arriva  en 
1672.  gar  la  mort  du  Duc  de  Richemond.  Alors 
Charles  II.  Roi  d’Angleterre  demanda  à LouisXIV. 
qu’il  voulût  bien  faire  pnfler  la  Terre  d’Aubigny  , 
qui  avoit  été  pendant  tant  d’années  dans  une  Mai- 
fon qui  avoit  l’honneur  de  lui  appartenir  de  fi  près, 
à une  perfonne  qu’il  affeftionnoit  , & après  elle 
dans  une  Maifon  qui  fut  encore  unie  par  le  fang  à 
la  ficnne.  Déterminé  par  ces  confidérations  & par 
le  plaifir  d’obliger  , confédération  qui  fut  encore 
plus  forte  pour  le  Roi  Louis  le  Grand  , ce  Monarque 
fit  don  de  ladite  Terre  d’Aubigoy  ( par  Lettres-Pa- 
tentes de  1673.  regiftréesau  Parlement  de  Paris  le 
14.  Avril  1674.  & en  la  Chambre  des  Comptes  le 
26.  Mars  1683.  ) à Louife-Renée  de  Penancott  de 
Kcroüallc  , Duchcffe  de  Portfmouth  , & après  fa 
mortàceluides  enfants  naturels  de  ce  Prince  (Char- 
les II.  ) qu’il  lui  plairoit  de  nommer,  pour  lui  & fes 
defeendants  mâles.  Mais  toujours  avec  la  claufe  de 
reverfion  à la  Couronne  , dans  le  cas  où  la  lignée 
mafeuline  viendrait  à manquer.  Charles  II.  Roi 
d'Angleterre  nomma  depuis  , Charles  de  Lenox  , 
Duc  de  Richemond  , fon  fils  naturel  & de  ladite 
DuchelTe  de  Portfmouth  ( Louife-Renée  dePcnan- 
coët  de  Keroiialle) , pour  en  jouir  & fes  defeendants 
mâles  , après  la  mort  de  la  Ducheflè  de  Portfmouth. 

Par  Lettres  du  mois  de  Janvier  1684.,  qui  n’oot 
point  été  enrégiftrées  , Louis  XIV.  érigea  Aubigny 
en  Ducht'-Pairte  eu  faveur  de  la  Ducheflè  de  Portf- 
mouth & de  fon  fils  Charles  de  Lenox  , Duc  de 
Richemond.  La  Ducheflè  mourut  le  14*  Novem- 
bre 1734.  , , , 

Charles  I.  de  Lenox  , Duc  de  Richemond  oc  de 
Lenox  , Pair  d’Angleterre  , fubftitué  à la  DuchefTe 
de  Portfmouth  , fa  mere  , dans  la  pofleffion  de  la 
Terre  d’Aubigny  & le  titre  de  Duc  & Pair  , meurt 
le  8.  Juin  1723. 

Charles  II.  de  Lenox  C fils  de  Charles  I.  ) Duc  de 
Richemond  , &c.  ,né  le  29.  Mai  1701.  .nomme  en 


1748.  AmbalTàdeur  extraordinaire  en  France  ;cj 


le  4.  Décepibre  1719.  Sara  de  Cadogan  , nec 


iufe 
le  18. 
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Septembre  1706. , fille  aince  de  Guillaume  Comte 
de  Cadogan,  & meurt  en  1749. 

Charles  III.  de  Lenox  ( fils  dt^Charlcs  II.  ) , ne 
le  j.  Mars  1737-  , Duc  de  Kichemood  , d’ Aubi- 
gny , &c.  ,en  1749. , réfide  en  Angleterre. 

Le  Duc  de  Richemond  & d’Aubigny  ( Char- 
les II.  ) avoit  pour  foeur  , Am ie  de  Lmox  , née  le 
4.  Juillet  1703.,  mariée  le  4.  Mars  17x3.  à Guil- 
laume-Anne Keppcl  , Comte  d’Alberinalle  , Am- 
bafiadeur  extraordinaire  eu  France  où  il  eft  mort 
en  175.. 

Henricttc-Mauricctte  de  F énonçait  de  KeroUallc, 
fueur  puînée  de  Louife-Renée  de  Fenancoët  de  Ke- 
roüalle  , Ducheffe  de  Portfmouth  , étant  veuve  de 
Philippe-Herbert , Comte  de  Pembrock  en  Angle- 
terre , é p ou  fa  en  fécondes  noces  le  u.  Mai  168$. 
Thimoleon  Goujfier  , Marquis  de  Thois  , mort  en 
a729.  , pere  entr’autres  enfants  de  Marie  - Anne 
Goujfier  , mariée  en  >720.  à Louis  de  Bourbon  , 
Comte  de  Bulles  , & de  François-Louis  , dit  le 
Marquis  de  Gouffier  , marié  en  1726.  à Armandc- 
Louilé  Goujfier  de  Caravat  , dont  il  ne  lui  relie 
qu’un  fils  & une  fille. 

AUBIGNY  , dans  la  Brie-Jrançoife  , Diocefe  de 
Sens  , Parlement  & Intendance  de  Paris  , Eieftion 
de  Melun.  On  y compte  18.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  à 
cinq  quarts  de  lieue  N.  N.  E.  de  Melun. 

AUBIGNY,  en  Picardie,  Diocefe  .Intendance  & 
Election  d’Amiens,  Parlement  de  Paris,  Doyenné  de 
Fooilloy.  Ün  y compte  68.  feux.  Cette  Parohfe  eft 
fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Somme , à un  quart  de 
I.  O.  S.  O. de  Corbic,  de  à 2.  i.  & tiers  E.  d’Amiens. 

AUBIGNY  , en  Picardie  , Diocefe  de  Noyon  , 
Parlement  de  Paris  .Intendance d’Amiens, EleéHon 
de  Saint-Quentin.  On  y compte  17.  feux.  Cette  Pa- 
rodie eft  à 2. 1.  & demie  S.  O.  de  St.  Quentin , & 
>.  E.N.  E.  de  Ham. 

AUBIGNY , dans  le  Bourbonnois  , Diocefe  d'Au- 
tun  , Parlement  de  Paris , intendance  <5t  Eieftion  de 
Moulins.  Un  y compte  30.  feux.  Cette  Parodié  cil 
fituée  Y une  demi-lieue  de  la  rive  gauche  de  l’Ai- 
lier , & h 3.  1.  de  quart  0.  N.  O.  de  Moulins. 

AUBIGNY , en  Poitou , Diocefe  , Intendance  de 
Eieftion  de  Poitiers  , Parlement  de  Paris  , Arron- 
dÜTementde  Parthenay.  On  y compte  29.  feux.  Cette 
Parodié  eft  à 2. 1.  N.  E.  de  Parthenay  , & $.  «St  de- 
mie N.  O.  de  Poitiers. 

AUBIGNY , en  Poitou , Diocefe  de  Luçon,  Par- 
lement de  Paris  , Intendance  de  Poitiers  , Election 
de  Maulcon.  On  y compte  193.  feux.  Cette  Pa- 
rodie eft  à S.  1.  deux  tiers  O.  N.  O.  de  Luçon , de 
1 2.  O.  S.  O.  de  Mauleon. 

AUBIGNY  , bourg,  en  Touraine,  Diocefe  de 
Intendance  de  Tours  , Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  Loches.  On  y compte  38.  feux.  Ce  bouq» 
eft  h 2.  petites  lieues  É.  de  Loches  , de  à 7. 1.  trois 
quarts  S.  E.  de  Tours. 

AUBIGNY  , dans  le  Bafiigny  , en  Champagne  , 
Diocefe  de  Eieftion  de  Langres  , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Châlons.  On  y compte  feux. 
Cette  Communauté  eft  une  annexe  de  Prothoy,qui 
en  eft  éloigné  d’une  demi-lieue  vers  l’Ë.  N.  E. , de 
elle  eft  elle-même  à 4. 1.  S.  S.  O.  de  Langres. 

AUBIGNY  , hameau  dépendant  de  Vignfcts , en 
Champagne  , Diocefe  de  EIcftion  de  Troyes,  Par- 
lement de  Taris  , Intendance  de  Châlons.  On  y 
compte  $7.  feux.  Ce  hameau  eft  fitué  fur  la  rive 
droite  de  l’Auhe , Y un  quart  de  lieue  E.  S.  E.  de 
Vignets  , de  i 4.  1.  N.  N.  E.  de  Troyes. 

AUBIGNY , bourg , dans  la  Sologne , au  Gouver- 
nement général  d'Ürléanois,  Diocefe  , Intendance 
& Eieftion  d’Orléans  , Parlement  de  Paris.  Un  y 
compte  4$.  feux.  Ce  bourg  eft  à 6. 1.  S.  d’Orléans. 

AUBIGNY  , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Châlon , 
Tome  /. 
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Parlement  , Intendance  , Bailliage  & Recette  de 

Dijon.  On  y compte  35.  feux.  Cette  Paroifiè  eft 
fituée  dan/une  contrée  unie  de  marécageufe , fur  la 
rivière  de  Vouge  , à cinq  quarts  d»  lieue  O.  N.  O. 
de  Saint  - Jean  - de  - Lofne , Y trois  quarts  de  lieue 
E.  N.  E.  de  Cîtcaux , & à 3. 1.  deux  tiers  S.  £.  de 
Dijon. 

AUBIGNY" , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  d(  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  de  Re- 
cette d’Arnay-lc-Duc.  On  y compte  34.  feux.  Cette 
ParoilTe  eft  fituée  fur  la  rivière  de  E renne , à 4. 1.  de 
quart  N.  E.  d’Arnay-le-Duc. 

AUBIGNY  & la  Cenfe  Saint-dean  , dans  le 
Laonnois  , au  Gouvernement  général  de  l’Ifle-de- 
France  , Diocefe  de  Eieftion  de  Laon  , Parlement 
de  Paris , Intendance  de  Solfions.  On  y compte  7a. 
feux.  Cette  ParoilTe  eft  Y 2. 1.  de  tiers  S.  E.  de  Laon. 

AUBIGNY" , en  Normandie  , Diocefe  de  Séex  , 
Parlement  de  Rouen,  Intendance  d’Alençon,  Elec- 
tion de  Falaife  , Serge  literie  de  Thury.  On  y 
compte  60.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  Y un  tiers  de 
lieue  N.  N.  Q.  de  Falaife. 

AUBIGNY",  en  Normandie  , Diocefe  de  Coû- 
tantes, Parlement  8e  Rouen  , Intendance  de  Caen , 
Eieftion  de  Carentan , chef-lieu  d’une  Sergenterie 
qui  comprend  cinq  Paroiilès.  Un  y compte  83.  feux 
pour  la  ParoilTe  de  St.  Martin , de  33.  pour  celle  de 
Saint-Criftophlc  ; en  tout  1 16.  feux.  Aubigny  eft  Y j.  1. 
de  quart  S.  O.  de  Carentan  , de  autant  N.  E.  de 
Cuutances. 

AUBIGNY  , en  Franche-Comté,  Diocefe,  Par- 
lement de  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  de 
Recette  de  Gray.  On  y compte  43.  feux.  Cette  Ps- 
roiilê  eft  à 2. 1.  de  demie  S.  S.  O.  de  Gray.  • 

AUBIGNY-AU-BACQ  , dans  la  Flandre  J a- 
lonne ou  plutôt  dans  l’üftrevant  en  Haynault  , 
Diocefe  d’Arras  , Parlement  de  Douay  , Intendance 
de  Lille  , Subdélégation  de  Buuchain.  On  y compte 
19.  feux.  Cette  Paroitfe  eft  fituée  fur  la  rive  droite 
du  Sanfet , à j. 1.  O.  un  quart  au  S.  de  Bouchain , d: 
2.  de  demie  S.  S,  E.  de  Douay. 

AUBIGNY -LE  -CHETIF,  dans  le  Nivernois , 
Diocefe  de  Eieftion  de  Nevers,  Parlement  de  Paris, 
Intendance  de  Moulins.  On  y compte  29.  feux.  Cette 
Paroiflê  eft  fituée  dans  une  contrée  unie  , fertile  de 
abondante  eu  bleds  & en  pâturages  , à $•  !•  E.  S.  E. 
de  Nevers. 

AUBiGN Y-LE-COMTE  & Aubigny-la-Marche, 
bourg , en  Artois , Diocefe , Gouvernance , Bailliage 
àt  Recette  d’Arras,  Confeil  provincial  & fouveram 
d’Artois  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Lille. 
Oify  compte  81.  feux  & 408.  perfonnes.  Ce  bourg, 
qui  eft  le  chef-lieu  d#  deux  Jurifdiftions  particulie- 
rs , eft  divifé  en  deux  parties  par  deux  petites  mon- 
tagnes. Une  de  ces  deux  parties  s’appelle  Aubigny- 
U-Comte  ,&  l’autre  Aubigny-la-Marche.  Cetteder- 
nicrc  eft  ainfi  nommée  à caufe  qu'elle  a appartenu 
aux  Comtes  de  la  Marche-Bourbon.  Sur  l’une  de  ces 
montagnes  , dont  nous  venons  de  faire  mention,  il 
y avoit  autrefois  une  Tour  que  le  vulgaire  a cru  pen- 
dant fort  htng-  temps  avoir  été  bâtie  par  Jules 
Céfar.  Cette  Tour , qu’on  nommoit  le  vieux  Château, 
fut  démolie  en  1691.  , mais  on  n’y  trouva  rien 
qui  prouvât  que  ce  fût  un  ouvrage  des  Romains. 
Aubigny  eft  fituc  fur  un  ruifléau  qui  va  fe  perdre 
dans  la  Scarpe , à 2.  I.  & demie  E.  S.  E.  de  Saint- 
Pol , & à 1. 1.  deux  tiers  0.  N.  O.  d’Arras. 

Au  refte,  quoique  d’apres  le  tableau  d’impofinon 
de  la  Province  d’Artois  » ntn*  ne  comptions  que  82. 
feux  & 408.  perfonnes  pour  le  bourg  d’Aubigny-le- 
Comte  & d’Aubigny-la- Marche,  il  eft  cependant 
certain  que  ce  bourg  eft  plus  peuple  ; nous  n’exage- 
rons  certainement  pas  en  portant  le  nombre  de  les 
habitants  à 1400.  perfonnes  ou  environ. 
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’ AIIBIGNŸ-LES-POTES  , en  Champagne , D.o- 
* EleAion  de  Rtrein» , Parlement  de  Pam, 
Intendance  de  ChSlons.  On  y compte  70.  îeux.  Cette 
pîmilTe  efl  linrfe  fur  an  ruiffeau  qu.  va  fe  perdre 
dans  la  Meufe  ; & elle  cil  à j.  I.  & quart  O.  S.  0. 
de  Charlcville  & de  Mezicres , 3.  S.  O.  de  Rocroy , 
& i.  d:  deux  tiers  E.  S.  E.  d’Aubcnton.  Il  y a à Au- 
hieny  un  Bureau  des  cinq  greffes  Fermes  de  la  Di- 
reftion  de  Charlevillc.  De  cette  Paroiffe  dépend  le 


hameau  des  Oliviers. 

AUBIGNY-LA-RONCE  , en  Bourgogne  , Dio- 
cefe  d’Autun , Parlement  & Intendance  de  Dijon  , 
Bailliage  , Gifnier  à fel  & Recette  de  Beaunc.  On 
y compte  27.  feux.  Cette  Parodie  , de  laquelle  dé- 
pendent Aubigny-lc-Vcau  de  la  Ronce , cft  bâtie  fur 
une  montagne  , à 4. 1.  & demie  0.  S.  O.  de  Bcaune. 

AUBIGNY-LEZ-VALENÇAY  fit  BuxeuU  , en 
Berry,  Dioccfe  de  Bourges  , Parlement  de  Paris, 
Intendance  d’Orléans , Eleélion  de  Romorentin.  On 
y compte  80.  feux.  Cette  Parodié  cft  à une  demi- 
lieue  N.  de  Buxeuil  , à 1.  1.  & demie  O.  S.  0.  de 
Valcnçay  , de  4.  S-  un  quart  à PO.  de  Romorentin. 

AjUBIGNY -LES-VILLAGES  , en  Berry  , Dio- 
cefe , Intendance  fie  Election  fie  Bourges , Parle- 
ment de  Paris.  On  y compte  85.  feux. 

AUBIJOUX  fit  Mavcnat , en  Auvergne  , Diocefe 
& Eleftion  de  Clermont,  Parlement  de  Paris,  In- 
tendance de  Riom.  On  y compte  471.  feux.  Aubijoux 
eft  à une  dcmi-licue  E.  de  Mauvenat  ou  Marzenac , 
fit  à to.  I.  S.  S.  O.  de  Clermont. 

La  Terre  & Seigneurie  d’Aubijoux  fut  érigée  en 
Marquifat  par  Lettres  d’Août  1565.,  regiftrées  le 
n.  Août  1 s66. , en  faveur  de  Louis  d'Amboifc , pc- 
titifils  de  Hugues  , frere  puîné  du  Cardinal  Geor- 
ges I.  d’Amboife , lequel  avoit  eu  cette  Terre  en 
partage.  François  , fils  de  Louis  , fut  pere  de  Fran- 
çois-Jacques, Comte  d’Aubijoux,  mort  le  dernier 
de  fon  nom  le  9.  Novembre  1656.  Louife  fit  Elifa- 
beth  d’Amboife  , fes  foeurs , furent  fes  héritières. 
L’aînée  étoit  mariée  à Jacques  de  Cruffol , Marquis 
de  Saint-Sulpice.  La  cadette  , qui  eut  en  partage 
Aubijoux  , Relleta,  Sauveterre  , fitc.,  les  porta  à 
fon  mari  Louis  de  Bermond  de  Saint-Bonne t , Sei- 
gneur de  Thoiras , neveu  fit  héritier  du  Maréchal 
de  Thoiras  , & ayeul  d’Elifabeth-Marie-Louife-Ni- 
colc  de  Bermond-da-Cayla-dc-Thoiras-d’Amboifc  , 
Comtcffe  d’Aubijoux , née  le  20.  Décembre  1691., 
mariée  à Alexandre  Duc  de  la  Rochefoucauld  fit  de 
la  Rocheguyon,  Pair  de  France,  Prince  de  Marfil- 
lac  , Chevalier  des  Ordres  du  Roi , Brigadier  de  Ca- 
valerie , Grand-Maître  de  la  Garderobe  de  Sa  Ma- 
jefté , mort  à Paris  le  4.  Mars  1762. , à 7t.  àns. 
t/oyc\  la  Rochefoucauld.  • 

AUBILLY  fit  le  Moulin  à Hotte,  en  ChampaV 
gne  , Diocefe  fit  Election  de  Rheims , Parlement  de 
Paris,  Intendance  de  Châlons.  On  y compte  22. 
feux.  Cette  Paroiffe  cft  à 2. 1.  & tiers  O.  S.  0.  de 
Rheims. 

AUBIN  , en  Béarn  , Diocefe  de  Lefcar , Parle- 
ment de  Pau  , Sénéchauffce  de  Morlas  , Litendance 
d’Aufch.  On  y compte  16.  feux.  * 

AUB1NGES  , en  Berry  , Diocefe , Intendance  ôc 
Elcétion  de  Bourges , Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  8 j.  feux.  Cette  Paroiffe  cft  à 4. 1.  fit  demie 
E.  N.  E.  de  Bour  gcs. 

AUBIS , dans  le  Bourdclois , en  Guyenne  , Dio- 
cefe , Parlement , Intendance  fie  Election  de  Bor- 
deaux, JurifdiélionMe  Cubzac  en  Cubzaguès.  On  y 
compte  112.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 4.  1.  deux 
tiers  N.  E.  de  Bordeaux. 

AUBMENIL- LE-BAS  , en  Normandie  , Dio- 
cefe , Parlement  fit  Intendance  de  Rouen , Election 
d Arques  , Sergenteric  de  Bellencombrc.  On  n’y 
compte  point  de  feux  privilégiés  , mais  feulement 
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2$.  feux  taillablcs.  Cette  Paroiffe  eft  à 4.  L S. 
un  quart  à l’E.  d’ Arques. 

AUBOIS.  C’c&  le  nom  d’une  petite  rivière  eu 
Nivernois  , fit  qui  eft  fi  peu  coniidérable , qu’elle  ne 
mérite  pas  que  nous  employons  du  temps  à en  faire 
la  defeription. 

AUBONCOURT-EZ-RIVIERES  . & |a  Maifon 
de  Gad , en  Champagne,  Diocefe  de  Rheims,  Par- 
lement de  Paris,  Intendance  de  Chiions,  Eléftion 
de  Rcthel.  On  y compte  45.  feux.  Cette  Paroiffe  cft 
à 1.  1.  fit  demie  E.  N.  E.  de  Rcthel. 

AUBONCOURT-LES-VAUSELTES  fit  le  Mou- 
lin de  Waffclin,  en  Champagne,  Dioccfe  de  Rheims, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons  , Elet> 
tion  de  Kethcl.  On  y compte  32.  feux.  Cette  Pa- 
roiffe eft  à cinq  quarts  de  lieue  E.  N.  E.  de  Rcthel. 

AU  BONNE  , en  Franché-Comtc,  Diocefe,  Par- 
lement fit  Intendance  de  Befançon , Bailliage  fit  Re-% 
cette  de  Pontarlier.  On  y compte  $6.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  à 2.  1.  fit  trois  quarts  N.  un  quart  à 
PO.  de  Pontarlier. 

AUBOKT , en  Languedoc,  Dioccfe  fit  Recette 
de  Nifmes  , Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de 
Montpellier  , lntem^nce  de  Languedoc.  On  y 
compte  20.  feux.  Cette  Paroiffe  cft  muée  fur  la  rive 
gauche  du  Viftre , à 1. 1.  fit  tiers  S.  O.  de  Nifmes. 

AUBOUÉ  fit  Comvclle  ou  Coinvillc  , dans  le 
Duché  de  Bar,  Dioccfe  de  Metz,  Confcil fouverain 
fit  Intendance  de  Lorraine  , Bailliage  de  Bricy.  On 
y compte  20.  feux.  Auboué  cft  litué  fur  la  riviere 
d’Orne  , à un  tiers  de  lieue  N.  E.  de  Coinvdle,  fie 
à 1.  1.  fit  quart  S.  E.  de  Bricy. 

AU  B RAC , en  Roucrgue , Diocefe  fit  Ele&ion  de 
Rhodès,  Parlement  de  Touloufe,  Intendance  de 
Montauban.  On  y compte  7.  feux  , 7.  bellugoes  & 
un  quart  de  bellugue.  Cette  Communauté  elt  fituce 
dans  un  pays  hérilié  de  montagnes , fur  la  petite  ri- 
viere de  Eoraldc  , à 8.  i.  S.  S.  O.  de  Saint-Flour, 
en  Auvergne  , 12.  deux  tiers  S.  E.  d’Auriliac,  3. 
deux  tiers  U.  un  quart  au  N.  de  Marvcjols  en  Gé- 
vaudan  , 7.  fit  demie  0.  N.  O.  de  Rhodès,  7.  0.  N. 
O.  de  Mende  en  Gévaudan,  23. fit  tiers  E.  N.  E.  de 
Montauban,  fit  29.  N.  E.  de  Touloufe.  Long.  to. 
41.  30.  lat.  44.  34.  15. 11  y a à Aubrac  une  Domeric 
ou  Abbaye  d'Hommes , de  l’Ordre  de  St.Auguftin  & 
de  la  Réforme  de  Chanceliade.  Le  nom  de  Oomerie 
vient  de  celuidu  Chef  de  cette  Maifoq,  qui  eft  appelle 
Dom.  Son  rang  fit  fes  prérogatives  font  à-peu-près 
les  mêmes  que  celles  des  Abbés. 

Suivant  la  tradition  du  pays  , la  Domeric  à’Au- 
brac  fut  bâtie  l’an  1 1 20.  Voici  quelle  eft  i’hifioire 
de  l’origine  de  cette  Maifon  , félon  la  même  tradi- 
tion. Un  Seigneur  , nomme  Alard  , auquel  on 
donne  le  titre  de  Comte  ou  plutôt  de  Vicomte  de 
Flandres , revenant  de  Saint-Jacques  en  Galice , où 
il  étoit  allé  eu  pèlerinage , accompagne  de  trente 
Soldats  , s’arrêta  fur  la  montagne  d’ Aubrac  pour  s’y 
repofer , fie  il  y coucha  dans  un  méchant  bofpicc  qui 
étoit  bâti  en  ce  lieu.  Dans  la  nuit  Alard  eut  une  vi- 
fion  , fie , à ce  que  porte  la  tradition , Jefus-Chrift 
lui  apparut , lui  ht  remarquer  les  dangers  aufqucls 
les  Voyageurs  ctoient  expo&s  dans  l’horreur  de  ce 
defert,  fit  lui  ordonna  d’y  bâtir  une  Eglife  fit  un  Hô- 
pital qui  pût  fervir  de  retraite  aux  Pèlerins  qui  fc- 
roient  le  même  voyage  qu’il  venoit  de  faire.  A fon 
réveil , Alard  n’eut  rien  de  plus  prefle  que  d’execu- 
ter  ce  qui  lui  avoit  été  ordonné.  L’Eglite  & la  Mai- 
fon furent  bâties  en  peu  de  temps , fit  bientôt  les 
Pèlerins  trouvèrent  en  ce  lieu  non  - feulement  un 
afyle  , mais  encore  tous  les  fecours  qu’ils  pouvaient 
fe  promettre  de  la  charité  des  Fidèles.  Alard  ne 
dota  que  médiocrement  la  Maifon  d’ Aubrac.  Mais 
peu  d’années  après,  Pierre,  Evêque  de  Rhodes, 
les  Rois  d’Arragon , les  Comtes  de  Touloufe , « 
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plufieurt  autres  Seigneurs  des  Provinces  méridiona- 
les  du  Royaume , hrent  de  li  grandes  libéralités  à 
cette  Maiion , qu’elle  fe  trouva  en  état  de  foutenir 
de  Tes  propres  fonds  , les  dépenfes  certainement 
très-conlidérablcs  à quoi  l'expofoit  le  paflàge  conti- 
nuel des  Pèlerins  6c  autres  Voyageurs.  Le  degré 
d'opulence  où  étoit  parvenue  la  Domerie  d’Aubrac, 
excita  l’envie  des  Templiers  , & enfuite  celle  des 
Chevaliers  de  l’Ordre  de  Malte.  Us  ont  fait  les  uns 
& les  autres  divers  efforts  pour  fe  l’attribuer  , mais 
ç’a  toujours  été  envain. 

Les  perfonnes , qui , par  un  cfprit  de  zele  & de 
charité  , s’étoient  confacrées  au  fervice  des  Pauvres 
& des  Pèlerins  qui  paflbient  par  Aubrac  , n’eurent 
point  d’abord  de  Réglé  certaine.  Mais  en  1161. 
Pierre , Evêque  de  Rhodès , leur  donna  celle  de 
Saint-Augullin  ; en  1267.  le  Pape  Clement  IV.  con- 
firma ce  qu’avoit  fait  l’Evêque  de  Rhodès.  Dans  la 
fuite  , les  Religieux  d’Aubr.:c  s’étant  fort  relâchés 
de  la  régularité  de  leur  Inftitut , 6c  ayant  mal  admi- 
niftré  les  revenus  de  leur  Maifon , le  Roi  Louis  XIV. 
leur  donna  pour  Dom  le  Cardinal  de  Noaiiles  Ar- 
chevêque de  Paris , 6c  Sa  Majefté  chargea  cette 
Eminence  de  rétablir  l’ordre  6c  la  régularité  dans  la 
Maifon  à laquelle  Elle  le  prépofoit.  Le  Cardinal 
de  Noaiiles  fe  difpofa  à fuivre  les  ordres  du  Monar- 
que , 6c  prit  des  mefures  en  conféqucnce.  Mais  bien- 
tôt après , la  Domerie  d’Aubrac  parta  au  frere  du 
Cardinal  , alors  Evêque  de  Châlons.  Celui-ci  con- 
tinua & acheva  ce  que  fon  frere  «voit  commencé  : 
il  établit  à Aubrac  des  Religieux  de  l’Ordre  de  Saint- 
Augurtin  , de  la  Réforme  de  Chancellade  , ainfi  que 
nous  l’avons  déjà  dit , & il  fit  avec  eux  un  Concor- 
dat , par  lequel  il  fut  réglé  que  les  aumônes  fixes 
de  l’Hôpital  feraient  de  fix  mille  livres  par  an  , que 
la  Menfe  des  Religieux  avec  les  réparations  ferait 
de  quinze  mille  livres  » exemptes  de  charges,  & que 
le  furplus  reviendrait  au  Dom.  Le  revenu  de  ce 
dernier  eft  actuellement  de  quarante  mille  livres  par 
an  , & c’elt  M.  l’Abbé  de  Clermont  d’Amboifc  qui 
en  jouit  depuis  l’année  174^  On  nous  a mandé 
que  ce  Seigneur  s’étoit  démis  depuis  peu  de  1a  Do- 
merie d’Aubrac,  qui  devoir  être  réunie  à l’Ecole 
royale  militaire  , publie  à Paris.  Mais  , comme  nous 
ignorons  quels  font  les  arrangements  qui  auront  été 
pris  en  conféquence  de  cette  uemiflion  , nous  laif- 
fons  l’article  qui. concerne  la  Domerie  d’Aubrat  , 
tel  qu’il  nous  avoit  été  communiqué  auparavant. 

Au  refte  , les  Religieux  de  cette  Maifon  por- 
tent fur  leur  habit  une  Croix  d’étofte  bleue  & rouge. 
Us  donnent  tous  les  jours  l’aumône  à certaine  heure, 
fans  refuferqui  que  fe  lôit.  Le  jours  ouvrables , cette 
aumône  cil  d’une  livre  de  pain  pour  chaque  per- 
fonne  ; les  jours  de  Dimanches  ût  b êtes , elle  eft 
d’une  livre  & un  tiers. 

AÜBRES  , en  Dauphiné  , Diocefe  de  Sifteron  , 
Parlement  6c  Intendance  de  Grenoble  , Election  de 
Monrelimart.  On  y compte  un  31c.  de  feu  pour  les 
fonds  nobles  , & trois  quarts  6c  un  24c.  de  feu  pour 
les  fonds  taillables.  Cette  Communauté  fait  partie  de 
celle  qui  fuit  , dont  le  Pape  eft  fouverain. 

AÜBRES  ou  Arbres  , Arbora  , dans  le  Comté 
Vcnaiflin , Diocefe  de  Sifteron  , Judicature  de  Val- 
réas  ou  Vauréas , Vice-Légation  d’Avignon.  On  y 
compte  100.  feux.  Cette  Paroille  eft  lituée  fur  les 
confins  du  Dauphine , dont  elle  dépend  en  partie , à 
une  demi-lieue  N.  O.  des  Piles,  à trois  quarts  de 
lieue  N.  N.  E.  de  Nions , à 1.  1.  & demie  E.  un 
quart  au  N.  de  Valréas , 3.  6c  demie  N.  N.  E. 
de  Vaifon,  7.  N.  N.  É.  de  Carpcntras  , to.  6c 
quart  N.  E.  d’Avignon , ôc  6.  6c  demie  E.  S.  E. 
de  Montelimart. 

• La  Terred’  Aubres  cftun  Fief  avec  haute , moyen- 
ne Ôc -balle  Juftice  , dans  la  mouvance  du  Roi  6c  de 
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la  Chambre  Apoftoiiquc.  Cette  Terre  a été  pofledée 
dès  le  quatorzième  fiecle  par  la  Famille  de  Bu  de  s , 

6c  depuis  elle  a appartenu  fucceftivemcnt  aux 
Maifons  de  Gérard  & de  Fortin  des  Seigneurs  des 
Piles. 

AU  BRIVE  , en  Champagne.  Vvye\  Auberive. 
AUBRY  , dans  la  Flandre  Walonne , ou  plutôt 
dans  l’Oftrevant  en  Haynault , Diocefe  d’Arras , 
Parlement  de  Douay  , Intendance  de  Maubeuge  , 
Prévôté-de-le-Comtc.  On  y compte  37.  feux.  Cette 
Paroirtè  eft  à une  petite  lieue  O.  N.  O.  de  Va- 
lenciennes. 

AUBRY  , en  Normandie  , Diocefe  de  Sécz , Par- 
lement de  Rouen,  Intendance  d’Alençon  , Election 
d’ Argentan  , Scrgcntcrie  de  Trun.  On  y compte 
20.  feux.  Cette  ParoilTc  eft  à 2. 1.  N.  E.  d’Argcntan. 

AUBRY-LE-PANTOU  , en  Normandie,  Dio- 
cefe de  Séez , Parlement  de  Rouen  , Intendance 
d’Alençon , Election  d’Argcntan , Sergcnterie  d’Au- 
gc.  On  y compte  77.  feux.  Cette  Paroitle  eft  à 4. 1. 

6c  quart  E.  N.  E.  d’ Argentan. 

AUBUSSAKGUES  ou  Aubuffaigue,  en  Lan- 
guedoc , Diocefe  6c  Recette  d’Uzès , Parlement  de 
Touloufe  , Généralité  de  Montpellier  , Intendance 
de  Languedoc.  On  y compte  48.  feux.  Cette  Pa- 
roifte  eft  à 1.  1.  6c  demie  U.  S.  O.  d’Uzès. 

AUBUSSON  , Albucio  ou  Albucinum  , ville  avec 
une  Juftice  royale  , Dépôt  de  fel  6c  Maréchauflée  , 
dans  la  Marche , Diocefe  de  Limoges , Parlement 
de  Paris , Intendance  de  Moulins , Election  de 
Guerct.  On  y compte  595.  feux.  Cette  ville  eft  lituée 
dans  une  contrée  peu  fertile  6c  extrêmement  trille  , 
fur  la  riviere  de  Crcufe , à 1. 1.  6c  demie  N.  de  Fcl- 
letin , 5.  S.  E.  deGueret , 14.  & demie  E.  un  quart 
au  N.  de  Limoges , & 20.  S.  O.  de  Moulins.  Long. 
19.  48.  !$•  lat.  45.  s3#  o.  11  y a à Aubuflon  , une 
Châtellenie  royale  qui  reflbrfic  à la  Scncchaullce 
de  Gueret.  Il  y a aufli  un  Chapitre , qui  y a été 
transféré  du  Moutier-Rozeille.  Ce  Chapitre  eft 
compofé  d’un  Prévôt  , de  douze  Chanoines  , 6c  de 
fix  1 itulaires  du  bas-chœur.  On  a établi  depuis  en- 
viron foutante  ans  , une  manufacture  de  tapifl'eries  à 
Aubuflon.  Cette  manufacture  continue  d’être  flo- 
riflante , 6c  elle  emploie  beaucoup  de  monde.  Les 
habitants  de  cette  ville  font  aufli  un  commerce  con- 
fidérablc  de  fel. 

Dès  l’an  1000.  la  ville  d’Aubuflon  avoit  des  Vi- 
comtes particuliers.  D’eux  croient  defeendus  les 
Seigneurs  d’Aubuffon  6c  de  la  Feuillade , 6c  entr’au- 
trc5  Pierre  d'AubuJfon  , Grand-Maître  de  Malte  , 
depuis  Cardinal  Diacre  , mort  le  Jo.  Juillet  1503., 
Fronçait  d'AubuJfon  , Duc  de  Roanois , Maréchal 
de  France  en  167s.,  mort  le  19.  Septembre  169t., 
6c  Louis  Vicomte  d’ Aubuflon  , Duc  de  la  Feuillade  , 
Maréchal  de  France  en  1724.  , mort  le  29.  Jan- 
vier 172$. 

AUBUSSON  , en  Ndhnandie  , Diocefe  de 
Bayeux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de 
Caen , Eleaion  de  Vire , Sergentcrie  de  Vafly.Ony 
compte  66.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  à 4. 1.  6t  demie 
E.  S.  E.  de  Vire. 

AUBUSSON  , en  Auvergne.  V°yt\  EfpinafTe. 

AUBY  . en  Artois  , Diocefe  d’Artas , Confeil 
provincial  & fouverain  d'Artois , Parlement  de 
Paris , Intendance  de  Lille  , Bailliage  de  Lens. 
On  y compte  16t.  feus.  Ceric  Parodie  eft  h une  pe- 
tite dillance  d'on  Canal  qui  va  de  Douay  à Lille  , à 
une  petite  lieue  N.  O.  de  la  première  de  ces  villes  , 
de  à 1. 1.  dt  demie  E.  S.  E.  de  Lens. 

AUC 

AUCALEUC  , en  Bretagne  , Diocefe  & Re- 
cette de  Doi , Parlement  de  intendance  de  Rennes, 


3 . feux  , un  tiers  8c  un  quart  de  feu. 

On  y C°fl?un  r F bourg  dans  le  pays  de  Rmere- 

^ Vuloufc  In- 
Veÿ»“:  S^ufch  , Eleftion  de  Rivicre- Verdun. 

tendance  d feux  63.  bcllupics  & demie, 

c" boarg  cft  h trois  quarts  de  lieue  S.  O.  de  Verdun , 
& 4.  & "demie  N.  O.  de  Touloufe. 

AUCASS1N  , Paroifle  6r  Juft.ee  royale  dans  le 
Comté  de  Cotntninges  , en  Gafcogne  , D'ocele* 
Eleainn  de  Commingcs , Parlement  de  Touloufe  , 
Intendance  d’Aufch  , Châtellenie  de  Cafttllon.  On 
y compte  un  feu  , 60.  bellup.es  & demie.  Cette 
Paroifle  eft  1.  I.  I.  N.  O.  de  Cafttllon,  & 7.  E.S. 

E.  de  Saint-Bertrand-dc-Comminges. 

AUCASTELS  , en  Quercy  , Diocefc  & Eleftion 
de  Cahors , Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de 
Montauban.  ün  y compte  9-  feux , 99-  bcllugucs 

& AUCELON  , en  Dauphiné  , Diocefe  de  Valence , 
Parlement  & Intendance  de  Grenoble  , Eleftion  de 
Montclimart.  On  y compte  un  ite.  3c  un  96e.de 
feu  pour  les  fonds  nobles  i 8c  un  feu , un  quart  & 
un  1 6e.  de  feu  pour  les  biens  taillablcs. 

AUCH  , en  Gafcogne.  Voyt\  Aufch. 

AUCHE  , petite  rivière  , en  Champagne.  Son 
cours  n’eft  que  de  2.  1.  & demie  ou  environ.  Elle 
fe  jette  dans  l’Aube  à Anglure  même.  Voye\  Auges. 

AUCHEL  , en  Artois  , Diocefe  d’Arras , Con- 
feil  provincial  & fouverain  d’Artois  , Parlement  de 
Paris , Intendance  de  Lille  , Bailliage  d’Aire.  Ony 
compte  68.  feux  & 338.  perfonnes.  Cette  Paroiffe 
cft  à 2a  1.  & demie  S.  S.  E.  d’Aire. 

AUCHER  , dans  te  pays  d’Aunis  , Diocefe  , 
Intendance  3c  Eleftion  de  la  Rochelle  , Parlement 
de  Paris.  On  y compte  29.  feux.  Cette  Parodie  cft 
à 4.  I.  E.  S.  E.  de  la  Rochelle. 

AUCHONVILLÉ  , en  Picardie  , Diocefe  & In- 
tendance d’Amiens , Parlement  de  Paris , Eleftion 
de  Péronne.  On  y compte  74-  feux.  Cette  Paroifle 
cft  à S-  !•  0.  de  Péronne , & S*  & demie  E* 

d’Amiens. 

AUCHY  , Archiacum  ou  Alchiacum  , dans  le 
Bcauvoiiis , au  Gouvernement  général  Je  l'iftc-de- 
Fntnee  , Diocefe  & Efeaion  de  Beauvais , Parle- 
ment & Intendance  de  Paris.  On  y compte  46.  feu». 
Cette  ParoilTe  eft  à une  demi-lieue  E.  S.  E.  de  Gour- 
«lay  , & i 4. 1.  & demie  O.  U.  O.  de  Beauvais. 

AUCHY  , en  Picardie  , Diocefe  de  Beauvais  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  d’Amiens , Efeaion 
de  Montdidicr.  On  y compte  l $6.  feue.  Cette  Pa- 
roifle eft  à 2.  h & trois  quarts  H.  de  Beauvais , 
& 6.  0.  S.  0.  de  Montdidter.  * 

AUCHY  , dans  la  Flandre  Walonnc , Diocefe 
d’Arras  , Parlement  3 c Subdélégation  de  Douay , 
Intendance  de  Lille.  On  y compte  13$.  feux.  Cette 
ParoilTe  eft  à 2.  I.  & trois  quarts  N.  E.  de  Dou3y  , 
& 3.  deux  tiers  S.  E.  5e  Lille.  * 

AUCHY-AU-BOIS,  en  Artois,  Diocefe  d’Arras, 
Confcil  provincial  3c  fouverain  d’Artois,  Parlement 
de  Paris  , Intendance  de  Lille , Bailliage  de  Saint- 
Pol.  On  y compte  14.  feux  & 70.  perfonnes.  Cette 
Paroiffe  eft  à 3. 1.  N.  de  Soint-Pol , 3c  1.  3c  demie 
O.  S.  O.  de  Lilliers. 

AUCHY-LE-CHATEAU  , dans  le  Soiflonnois , 
au  Gouvernement  général  de  l’Iflc-dc-Francc , Dio- 
cefe , Intendance  & Eleftion  de  Soiffons , Parlement 
de  Paris.  On  y compte  81.  feux.  Cette  ParoilTe  eft 
à 3. 1.  & quart  S.  un  quart  à l’E.  de  Soifl’ons.  11  y 
a à Auchy-le-Château  un  Bailliage  3c  une  Châtelle- 
nie , oui  reflortiffent  au  Bailliage  de  Crépy  en  Va- 
lois. Il  y a auffi  une  Brigade  de  MaréchaulTéc  fous 
le  Lieutenant  & le  Prévôt  général  qui  rcfidc  à 
Soiflons. 

AUCHY-LÉS-LABASSÉE  , en  Artois,  Diocefc 
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d’Arras , Confeil  provincial  & fouverain  d’Artois  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Lifte  , Bailliage 
& Recette  de  Lens.  On  y compte  7*.  feux  & 3 $6. 
perfonnes.  Cette  Paroifle  eft  à 1 . 1.  N.  N.  O.  de 
Lens , & à on  quart  de  lieue  S.  O.  de  la  Baflec. 
La  Terre  d’Auchy  - lès-  Labafféc  cft  une  ancienne 
Baronnie  , qui  étoit  poffëdée  autrefois  par  les  Sei- 
gneurs de  Bonnieres.  Cette  Baronnie  appartient  à 
préfent  à un  Prud’homme  d’Ailly. 

AUCHY-tES-MOlNES , en  Artois,  Diocefc  de 
Boulogne  , Confeil  provincial  3c  fouverain  d’Artois, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lille  , Bailliage 
de  Hefdin.  On  y compte  $8.  feux  & 292.  perfonnes. 
Cette  Paroifle  eft  fituée  furlariviere  deTernoife, 
à trois  quarts  de  lieue  N.  E.  de  Hefoin , à 8.  L 
S.  E.  de  Boulogne  , 7.  S.  un  quart  à l’O.  de  Saint- 
Omer,  & 8.  O.  un  quart  au  N.  d’Arras.  Long.  19. 
47.  o.  lat.  $0.  24.  $.  lly  a à Auchy , une  Abbaye 
d’ Hommes  , de  l’Ordre  de  Saint-Benoit.  Cette  Ab- 
baye eft  en  réglé  , 3c  jouit  de  8.  à 10.  mille  livres 
de  rente.  11  eft  d’ufage  que  l’Abbé  d’Auchy  foit  élu 
par  les  Religieux  de  l’Abbaye  de  Saint-Bertin  de 
Saint-Omer , qui  font  du  même  Ordre. 

AUCHY-LA-V1LLE  , dans  le  Soiflbnnois , au 
Gouvernement  général  de  l’Iile-de-F rance,  Diocefe, 
Intendance  & Eleftion  de  Soiffons , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  79.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 
un  quart  de  lieue  N.  O.  d’Auchy-le-Cbateau. 

AUCHY  , en  Gâtinois.  Voye\  Auxy. 

AUCONNAY  , en  Picardie  , Diocefe  3c  Inten- 
dance d’Amiens  , Parlement  de  Paris,  Eleftion 
d’Abbeville  , Bailliage  de  Crécy.  On  y compte  feu- 
lement 9.  feux.  Cette  Communauté  eft  fituée  fur 
l’Authic , à 1. 1.  E.  K E.  de  Crécy. 

AUCONNE  , en  Dauphiné , à une  demi-lieue  de 
Montclimart.  Va ye\  Anconne. 

AUCOURT  , en  Normandie.  Voye\  Ancourt. 

AUCUN  , dans  le  Comté  de  Bigorre , en  Gafco- 
gne,  Diocefe  de  Tarbes  , Parlement  de  Touloufe, 
Intendance  d’Aufch  , Recette  du  Comté  de  Bigorre. 
On  y compte  S 8.  %u. 


AUDANCE  , dans  le  Vivarais.  Vaye\  Andance. 

AUD  ANCOURT  , dans  le  Cambrefis , Diocefe  • 
A Subdélégation  de  Cambray,  Parlement  de  Douay, 
Intendance  de  Lille.  On  ycompte  feulement  1 0.  feux. 

AUDANS  , en  Béarn  , Diocefe  d’Oleron,  Parle- 
ment de  Pau  , Intendance  d’Aufch , SënëchaulKe 
de  Sauveterre.  On  y compte  28.  feux.  Cette  Parodie 
cft  fituée  fur  la  rive  droite  du  Gave  , à 2.  1.  & quart 
E.  S.  E.  de  Sauveterre. 

AUDAON  ou  Andoan  , en  Provence  , Dioccle 
de  Vence,  Vigucrie  & Recette  de  Graffe,  Parlement 
& Intendance  d’Aix.  On  y compte  un  demi-fou  & 
un  quint  de  feu  de  cadaftre.  Autrefois  cette  Com- 
munauté étoit  unie  avec  celle  de  Caille  , mais  a 
préfent  elles  font  féparées  l’une  de  l’autre , « eues 
forment  deux  Communautés  diftinftes.  Voyc\  ta  c. 

AUDE,  dans  le  Bourbonnois,  Diocefe  ^Inten- 
dance de  Bourges  , Parlement  de  Paris , Eleftion 
de  Saint- Amand.  On  y compte  60.  feux.  Lctte 
Paroiffe  eft  fituée  à une  demi-lieue  de  la  rive  gau- 
che du  Cher  , à 4. 1.  S.  S.  E.  de  Saint-Amand. 

AUDE  , Atax  , rivière  confidérable  , en  Langue- 
doc. Elle  a fa  fource  dans  le  Capfir  ( Diftrit  u 
RoufliUon  ) , dans  une  vallée  des  Pyrénées,  à une 
petite  diftance  du  village  des  Angles  , » >• 
demie  N.  0.  de  Montlouis,  1.  deux  tiers  S.  • 
Puy-Val-d’Or , & 13.  O.  un  quart  au  S.  de  l erpi- 
gnan.  Elle  pafle  par  Puy-Val-d’Or , Quillan,  » 
Limoux  , Carcallonne  , Trebes  , Marfcjlfott  _ 
Narbonne.  A une  grande  lieue  N»  0.  de  Narw 
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l'Aude  fe  dîvife  en  deux  branches , dont  l’une , qui 
conferve  le  nom  A' Aude , va  fc  rendre  dans  l’étang 
de  gendres  , par  Cuxac  , Courfan  , &c.  L’autre 
branche  prend  le  nom  de  Robine  , de  après  avoir 
arrofé  la  ville  de  Narbonne , elle  va  fe  perdre  dans 
l'étang  de  Sigean.  Ces  deux  étangs  font  utués  , l’un 
à l’E.  N.  E.  de  Narbonne , de  l’autre  au  S.  de  la 
meme  ville. 

Depuis  Carcaflonne,  jufqu’à  Saint-Nazaire,  à 2.1. 
O.  N.  O.  de  Narbonne  , c’eft-à-dire  , l’efpace  de  8. 
grandes  lieues  , l'Aude  coule  à une  petite  diftance 
du  Canal  Royal  de  Languedoc , & prefque  toujours 
parallèle  à ce  Canal. 

Dans  fon  cours  , qui  eft  au  moins  de  25.  lieues , 
l’Aude  reçoit  quantité  dè  ruifleaux  & de  petites  riviè- 
res , de  entr’autres  VAufon , le  Ccffc  , VOrbieu  , &c. 
Néanmoins  ccttc  rivicre  ne  commence  d’être  navi- 
gable qu’à  Narbonne , du  moins  pour  de  grands  ba- 
teaux. Voyt\  Canal  Royal  de  Languedoc. 

AUDELANGES  , en  Franche-Comté,  Diocefe, 
Parlement  «St  Intendance  de  Bcfançon  , Bailliage  & 
Recette  de  Dole.  On  y compte  27.  feux.  Cette  Pa- 
roilTe  eft  Innée.  fur  la  rive  droite  du  Doux  , à i.l.  de 
deux  tiers  N.  E.  de  Dole. 

AUDELONCOURT  , en  Champagne , Diocefe 
de  Election  de  Langres  , Parlement  de  Paris , In- 
tendance de  Châlons.  On  y compte  67.  feux.  Cette 
Pareille  eft  fituée  fur  la  frontière  du  Barois  , à $.  1. 
N.  E.  de  Langres  , & 4.  de  tiers  E.  de  Chaumont. 
Il  y a à Audeioncourt  , un  Bureau  des  cinq  groflès 
Fermes  , de  la  Direékion  de  Langres. 

AUDEMBERT  ou  Audkmblrgh  , dans  le  Bou- 
lonnois  , Diocefe  de  Recette  de  Boulogne  , Parle- 
ment de  Paris  , Intendance  d’Amiens.  On  y compte 
70.  feux.  Cette  ParoUTe  eft  à trois  quarts  de  lieue 
N.  E.  d’Amhleteufe  , 3.  N.  de  Boulogne,  de  3.  S.  O. 
de  Calais.  * 

AUDENFORT  , en  Artois  , Diocefe  de  Bou- 
logne , Confeil  fouverain  de  Intendance  d’Artois  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lille  , Bailliage 
jBc  Recette  de  St.  Orner.  On  y compte  1 1 . feux  oc 
52.  perfonnes.  Cette  Communauté  dépend  de  la  Pa- 
rodié de  Clarque  , de  elle  eft  à 3.  1.  À demie  O.  un 
quart  au  N.  de  St.  Orner. 

AUDENGES , dans  Je  Bourdelois,en  Guyenne , 
Diocefe  , Parlement  , Intendance  de  Eleéüon  de 
Bordeaux  , Jurifdiftion  de  Lacanau.  On  y compte 
50.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  le  Bailin  d’Ar- 
cachon  , à 6.  l.de  demie  O.  S.  O.  de  Bordeaux. 

AUDENGES, dans  le  Périgord  , Diocefe  de  Elec- 
tion de  Périgueux  , Parlement  & Intendance  de 
Bordeaux.  On  y compte  52.  feux. 

AUDENSCHIKRCK.  , dans  le  Pays-Meffin  , 
Diocefe  de  Treves  , Parlement  de  Intendance  de 
Metz , Bailliage  de  Recette  de  Scierck.  On  y compte 
15.  feux.  # 

AUDERVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  de 
Coutances  % Parlement  de  Rouen  , Intendance  de 
Caen  , EleÂion  de  Valognes , Sergentcric  de  Tol- 
lcvaft.  On  y compte  80.  feux.  Cette  froide  eft 
fituée  tout  proche  de  l’Océan  de  duCa^de  la  Ha- 
gue , à 4. 1.  O.  N.  O.  de  Cherbourg  JWe  6.  deux  tiers 
N.  O.  de  Vaiognes.  . 

AUDEV1LLE  , dans  le  Beauvoifis , au  Gouver- 
nement général  de  l’ifle -de  - France  , Diocefe  de 
Eleéüon  de  Beauvais  , Parlement  de  Intendance  de 
Paris.  On  y compte  91.  feux.  Cette  Paroifie  eft  à4.1. 
S.  S.  E.  de  Beauvais. 

AU  DEVILLE  , dans  le  Gâtinois  Orléanois  , 
Diocefe  de  Chartres , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance d’Orléans  , Ele&fcn  de  Pithivicrs.  On  y 
compte  42.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 2. 1.  N.  N.  O. 
de  Pithiviers. 

AUDEVILLER,  en  Picardie  , Diocefe  de  Ipteu- 
Tome  I. 
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tendance  d’Amiens , Parlement  de  Paris , Ele&on 
de  Montdidief.  On  y compte 6i.  feux. 

AUDEVILLER  ou  AugivilLeh  , en  Picardie  , 
Diocefe  de  Beauvais  , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Soiflons  , Election  de  Clermont.  On  y 
compte  6 1 . feux.  Cette  Paroifle  eft  à 1. 1.  N.  N.  O. 
de  Clermont. 

AUDEVILLER  de  la  Fraye , dans  le  Beauvoifis  , 
au  Gouvernement  général  de  l’ifle  - de  - France  , 
Diocefe  de  Beauvais  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Soiflons  , Eleéüon  de  Clermont.  On  y 
compte  16$.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 2.  1.  de  trois 
quarts  N.  O.  de  Clcrmon^ 

AUDEUX  , en  Franche-Comté  , Diocefe , Par- 
lement , Intendance  , Bailliage  de  Recette  de  Br- 
iançon. On  y compte  17.  Ceux.  Cette  Communauté 
eft  à£).0.  N.  ü.dc  Bcfançnn. 

AOT)IERNE,  bourg  , en  Bretagne  , Diocefe  de 
Recette  de  Quimper , Parlement  éc  Intendance  de 
Rennes.  On  n’y  compte  point  de  feux  , mais  feu- 
lement mille  perfonnes  ou  environ.  Ce  bourg  eft 
fîtué  agréablement , dans  une  petite  Baye  , à deux 
tiers  de  lieue  de  l’Océan  , à 6. 1.  O.  un  quart  au  N. 
de  Quimper  , de  à 8. 1.  S.  S.  O.  de  Brcft.  11  y a à 
Audicrnc  , un  Bureau  des  cinq  greffes  Fermes  , de 
la  Direélion  de  Rennes. 

AUD1GNIES , dans  le  Haynault  , Diocefe  de 
Tournay  , Parlement  de  Douay , Intendance  de 
Maubcugc  , Prévôté  de  Gouvernement  de  Bavay. 
On  y compte  1 s-  feux.  Cette  Communauté  eft  à un 
tiers  de  lieue  O.  S.  O.  de  Bavay.  11  n’y  a à Audignies 
ni  Eglife , ni  Chapelle.  Mais  ce  lieu  eft  un  fimple 
Fief  avec  haute  , moyenne  de  baffe  Juftice. 

AUDIGNON  , dans  la  Chaloflè  , en  Gafcogne  , 
Diocefe  de  Dax  , Parlement  de  Bordeaux  , Inten- 
dance d’Aufch , EJeéüon  des  Landes.  On  y compte 
70.  Ceux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la  rivière  de 
Gabas  , à $.  I.  df  demie  E.  de  Dax. 

AUDIGNY  , en  Picardie  , Diocefe  de  Laon  , 
Parlement  d#  Paris  , Intendance  de  Soiflons , Elec- 
tion de  Guife.  On  y compte  60.  feux.  Cette  Pa- 
reille eft  à j.  quarts  de  lieue  S.  S.  E.  de  Guife. 

AUD1NC015RT  , en  Franche-Comtc , Diocefe  , 
Parlement  de  Intendance  de  Befançon  , Bailliage 
de  Baume  , Terre  de  Seigneurie  de  Blamont  , 
Principauté  de  Montbelliàrd.  On  y compte  20.  feux. 
Cette  Pareille  eft  fituée  fur  la  rive  droite  du  Doux , 
à deux  tiers  de  lieue  S.  E.  de  Montbelliàrd  , de  à 2. 1. 
N.  de  Blamont. 

AUD1NGHEN  + dans  le  Boulonnois , Diocefe  de 
Recette  de  Boulogne , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance d’Amiens.  Un  y compte  134.  feux.  Cette  Pa- 
reille eft  fituée  à une  petite  diftance  de  l’Océan  , à 
#3. 1.  N.  N.  0.  de  Boulogne. 

A U DIRAC  ,en  Béarn.  V 0 ye\  Gcrdcrcft-Monaflùt 
de  Audirac. 

AUDON  , au  pays  des  Landes  , en  Gafcogne  , 
Diocefe  de  Dax  , Parlement  de  Bordeaux  , Inten- 
dance d’Aufch  , Eleéüon  des  Landes.  On  y compte 
82.  feux. 

AUDONVILLER  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
Diocefe  de  Toul  , Confeil  fouverain  de  Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Lunéville.  On  y compte 
60.  feux. 

AUDOUVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  de 
Coutances  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de 
Caen  , Eleéüon  de  Carentan , Scrgenterie  de  Sainte- 
Merc-Kglife.  On  y compte  43.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  compofce  de  deux  bourgades  , dont  l’une  ifa 
nomme  St.  Martin  de  l’autre  Sainte-Marie  : elles 
font  peu  éloignées  l’une  de  l’autre , de  clics  font 
fituées  à une  petite  diftance  de  l’Occan  , dt  à 4. 1.  de 
demie  N.  de  Carentan. 

AUDRESSELLE  ( Saint  - Jean  d’  ) , dans  le 
• O o o o 
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, Dïoceflc  & Recette  de  Boulogne  ,Par- 
de  Taris , Intendance  d'Amiens.  Ony  compte 
• feux.  Cette  Pareille  cft  fitnee  tout  proche  de 
POccan  à deux  tiers  de  lieue  N.  O.  d’Ambletcufe  , 
& S 1. l.*&  trois  quarts  N.  N.  O.  de  Boulogne. 

AüDRIEU  , en  Normandie , Diocefe  de  Bayeux , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  ôc  Ele&ion  de 
Caen , Sergentcrie  de  Cheux.  On  y compte  1 80.  feux. 
Cette’ Paroiflé  cft  à a.  J.  & deux  tiers  O.  de  Caen  , 


& s.  S.  E.  de  Bayeux. 

AUDRIX  , dans  le  Périgord  .Diocefe  Ôc  Ele&ion 
de  Sarlat , Parlement  & Intendance  de  Bordeaux. 
On  y compte  88.  feux.  Cette  Paroiflé  eft  fituée  à 
une  petite  diftancc  du  confluent  de  la  Vezerre  & de 
la  Dordogne  , à 4.  L O.  S.  O.  de  Sarlat. 

AUDRUICK  ou  AuDRtwick  , en  Artois  , au 
pays  de  Bredenardc  . Diocefe  , Bailliage  ôc^fccette 
de  Saint-Omer  , Confcil  provincial  & fotrcerain 
d’Artois  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lille. 
On  y compte  93.  feux  & 465.  perfonnes.  Cette  Pa- 
roiflê  eft  à 3. 1.  & deux  tiers  N.  O.  de  Saint-Omer  , 
& z.  S.  S.  O.  de  Gravelines. 

AUDUN-LE-ROiMANT  , dans  le  Pays-Meffin , 
Diocefe  & Recette  de  Verdun  , Parlement  & In- 
tendance de  Metz , Diftrift  du  Chapitre.  On  ycomptc 
4c.  feux. 

AUDUNTHUM  , en  Artois , Diocefe  de  Bou- 
logne , Confcil  provincial  & fouverain  d’Artois , Par- 
lement de  Paris , Intendance  de  Lille  . Bailliage  ôc 
Recette  d’Aire.  On  y compte  31.  feux  Ôc  151.  per- 
fonnes. Cette  Paroiilc  eft  à 4. 1,  O.  S.  O.  d’Aire. 
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A VEAUX  , Paroiflé  & Juftice  royale , au  pays 
des  quatre  Vallées  , en  Gafcogne  , Diocefe  de 
Comminges , Parlement  de  Touloufe  , Intendance 
d’Aufch , vallée  de  Barouflé.  On  y compte  34.  feux 
ou  habitations.  Cette  Paroiflc  eft  fituée  fur  la  riviere 
d’Ouze  , à une  lieue  S.  O.  de  Saini*  Bertrand  de 
Comminges. 

AVEJAN  , en  Languedoc  , Diocefe  & Recette 
dvUzès  , Parlement  de  Touloufe*,  Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  • de  Languedoc.  On  y 
compte  28.  feux.  Cette  Paroiflé  eft  k 2.1.  & tiers  S. 
E. de  Banne, & $.  N.  N.  O.  d’Uzès. 

La  Terre  & Seigneurie  d’Avejan  fut  unie  à la  Ba- 
ronnie, de  Ferreyrotes , ôc  érigée  en  Baronnie  fous  le 
nom  d’Avejan , avec  droit  d’entrée  ôc  de  féancc  , 
aux  Etats  de  Languedoc  , diftraitde  la  Terre  d' Ar- 
ques du  confentement  de  Marie  -Jofeph  de  Rebc- 
de-Montclair  , veuve  d’Eléonor  du  Maine , Marquis 
du  Bourg  , par  Lettres  d’Oclobre  1732. , regiftrees 
à Montpellier  le  8.  Avril  1737.  ; ôc  par  d’autres 
d’ Avril  1736.  , regiftrées  le  8.  Avril  1737.,  cette 
Baronnie  fut  érigée  en  Marquifat  en  faveur  ôc  en 
confidération  desferviccsôc  de  lanaiflance  de  Louis 
de  Banne  d’Avejan  , Maréchal  des  camps  & armées 
du  Roi , Capitaine-Lieutenant  de  la  première  Com- 
pagnie des  Moufquetaires  de  la  Garde  de  Sa  Ma- 
jefte.  11  mourut  à Paris  le  23.  Mai  1738.  Il  avoit 
epoufe  en  1709.  Marie- Angélique  du  Four-de-No- 
gent , dont  il  ne  refte  que  Catherine-  Augufte  de 
Banne  d'Avejan. 

Il  y a encore* une  branche  de  la  Maifon  dont  nous 
venons  de  parler  , qui  fubfifte  dans  la  perfonne  de 
Charles  de  Banne  , Seigneur  de  Montgros  ôc  de 
Lignemaillc , né  le  13.  Septembre  1679.,  marié, 
t°.  le  15.  Janvier  170$.  avec  Marie  Lefils  \ 2°.  le 
*3.  Février  1707.  avec  Marie-Anne  Fraiffiue.  Du 
premier  lit  eft  né  Pierre  de  Ba nne.  Du  fécond  Ht  font 
nés , 1 . Jean  de  Banne , Aide  - Major  des  Moufque- 
taircs  dès  l’année  173$.  ; 2.  Louis  de  Banne, Cha- 
some  de  l’Eglife  cathédrale  d’Aiais , & quatre  filles. 
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AVEIRES  ou  Avtms , dans  le  Lyonnois , Dio- 
" ™ & E'rflion  de  Lyon  , Parlement 

d AVHROli  “T*  1 ’7'  fc,“'  y°y‘i  Avcyfes. 

■ AVE1RrSV  Avl'"!m;  . ^veria  , Ave, h , ri- 

viere  confidTrable , en  Roucrgue.  Elle  fort  d’une 
fomutne , quelt,  habitant*  du  pays  nomment  Vci- 
S T ?ans  11  lem  Severac , J 

f-  **'  Mdh““d-  L’A™t°u  pair»  par  Rhodes , 
Villefranche  & NcgrepelilTe  , & fe  je„c  dans  le 
Tarn  k a.  grandes  lieues  au-deflous  de  Montauban. 
Le  cours  de  l'Aveirou  eft  de  jfograndes  licues.Cette 
rivœre  n'ell  navigable  que  depuis  NcgrepelilTe  , qui 
cit  a 6.  ou  7.  lieues  de  fon  embouchure.  Comme 
l’Aveirou  eft  extrêmement  rapide  , & que  d’ailleurs 
il  fe  déborde  fouvent,  ainfi'quc  le  Tarn  & le  Lot 
on  dit  en  proverbe  Ôc  félon  l’idiome  du  pays  : * 

Qui  pajfa  la  Lot , lo  Tarn , f>  l'Avcïrou , 

N’«  pas  fegur  de  torna  en  fa  meïfau. 


C’eft  - à - dire , que  ceux  qui  font  obligés  de 
palier  le  Lot , ou  le  Tarn  , ou  RAveirou , ne  font 
pas  allurés  de  retourner  chez  eux  auffitôt  qu’ils 
l’ont  promis. 

Un  avoit  projette  de  rendre  l’Aveirou  navigable , 
depuis  Rhodes  ou  du  moins  depuis  Villefranche  ) 
c’eft-à-dirc,  l’cfpace  de  18.  ou  20.  grandes  lieues , 
& on  avoir  imaginé  pour  cela  de  fe  lèrvir  de  la  ri- 
vière de  Bia'ur , dont  on  auroit  foutenu  les  eaux  , 
en  même  temps  qu’on  les  auroit  repliées  vers 
l’Aveirou , entre  Villefranche  & Rhodès.  Ce  projet , 
Vil  eût  été  cfteftué  , auroit  certainement  procuré 
une  plus  grande  confommation  à la  Province  de 
Rouergue  } & outre  cela , il  eût  été  facile  de  tirer 
les  bois  de  la  forêt  de  Crefignes , qui  appartient 
au  Roi , & dont  011  ne  fait  prcfque  point  d’ufage  à 
euflfe  de  la  difficulté  de  les  voiturer.  Mais  la  dépenfe 
parut  immenfe  : on  fut  effrayé  du  grand  nombre 
d’éclufes  qu’il  falloir  établir,  ôede  quelques  rochers 
qu’il  falioit  couper  ou  faire  fauter  par  des  mines. 
En  un  mot , le  projet,  tout  beau  qu’il  étoit,  s’éva- 
nouit , Ôc  il  n’en  fut  plus  queftion.  C’eft  ainfi  que  les 
meilleures  idées  deviennent  des  chimères , quand 
elles  ne  font  pas  foutenues  par  quelqu’un  dont  le 
.crédit  infpirc  de  la  confiance.  Que  de  belles  chofcs 
qu’on  pourroit  faire  dans  le  Royaume  de  France , 
fur-tout  par  rapport  à la  navigation  intérieure , fî 
les  projets  que  forment  ôc  préfenrent  de  bons  ci- 
toyens , n’étoient  pas  rejettes  uniquement  à caufc 
des  Jiihcultés  dont  ils  font  accompagnés  ! & que  de 
belles  chofes  qu’on  y a faites  , quand  on  a bien 
voulu  ne  fc  point  laiflér  rebuter  par  les  difficultés  ! 

AVELANGE  , çn  Bourgogne  , Diocefe  de  Lan- 
grcs , Parlement  ôc  Intendance  de  Dijon  , Bailliage 
ÔC  Recette  de  Châtillon-fur-Seine.  On  y compte 
1 1 . feux.  4 

AVELEGE  , en  Picardie,  Diocefe , Intendance 
ôc  Eleftion  d’Amiens,  Parlement  de  Paris,  Doyenné 
d’Airaine.  On  y compte  43.  feux.  Cette  Commu- 
nauté eft ^trois  quarts  de  lieue  S.  O.  d’Airaine , ÔC 

à 4.  1.  (^d'Amiens. 

AVEL1N  jMans  la  Flandre  Walonne  , Diocefe 
deTournay,  Parlement  d«  Douay,  Intendance  & 
Subdélégation  de  Lille.  On  y compte  1 SS* 

Cette  Paroiflé  cft  à 3.  i.  S.  un  quart  à l’E.  de  Lille , 
& 3.  N.  de  Douay. 

La  Terre  ôc  Seigneurie  d ’Aveïin  fut  érigée  eo 
Baronnie  par  Lettres  du  Roi  d’Efpagne , de  l’w 
1664.,  en  faveur  de  Michel  Hangouart , Seigneur 
de  Ploich,  Piètre  ôc  Pommevaux.  U étoit  iflu  de 
Bartholomé  Hangouart*  Seigneur  de  Pietre,  Gonde- 
court  & la  Maine,  qui  de  Jeanne  de  Landas  eut 
Roger , Confeillcr  de  Charlcs-Quint  ôc  Prefident  e 
la  Chambre  des  Comptes  à Lille  , ôc  Guillaume 
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Hangouart , Seigneur  de  Pierre  , ôte. , ConfeiHer  de 
Charlcs-Quint , enfuite  Préfident  du  Conieil  d’Ar- 
tois, mort  en  t $46. , laiflant  de  fa  femme  Cathe- 
rine le  Cocq  , décédée  en  1 5 $9. , Guillaume  11.  du 
nom , vivant  en  1560.  Ce  dernier  avoir  époufé  An- 
toinette de  Croix-Ae-la-Frefnoy , qui  fut  mere  de 
Bartholomc  II.  ôt  de  Walerand  Hangouart , Che- 
valier en  1600.,  Ôc  Reward  de  Lille. 

Barthcflomé  Hangouart  II.  du  nom.  Seigneur  de 
Piètre , Pommevaux , Ploich,  Lecourt,  ôcc.,  cpoulà 
Marie , fille  de  Jean  de  Prcjfy , Chevalier , & en  eut 
Michel  Hangouart , créé  Chevalier  en  1640.,  & 
•Baron  d ’Avelin  en  1664. , qui  de  la  femme  Anne 
de  Prcudhoqpmt , fille  de  Jean,  Baron  de  Pouckes, 
Vicomte  de  Nieuport,  eut  Bartholomc1  III.  du  nom, 
•Baron  d’Avelin  , Seigneur  de  Seclin  , ôte.,  lequel 
époufa  N.  de  la  Vichte , fille  de  Jacques , iflii  des 
anciens  Maréchaux  héréditaires  de  Flandres.  Il  en 
eut  entr’autres  enfants  N.,  dit  le  Chevalier  d’Ave- 
lin , vivant  fans  alliance  en  17$  $. , ôc  Charles  Han- 
gouart , Comte  d’Avelin  , Rigueur  de  Seclin , Ôcc. , 
mort  en  1753- , laiflant  de  rou  alliance  avec  Marie- 
Charlotte  Snoy , Barçnne  ÔC  héritière  d’Oppurs , une 
fille  mariée  au  Marquis  de  Coupigny,  Seigneur  de 
Lignerœul , ôcc. , & Antoine  - François  - Jofeph  , 
Comte  d’Avelin ôc  de  Seclin,  Baron  d’Oppurs,  Sei- 
gneur de  Lecourt , Ôcc. , lequel  a époufé  Marié- 
Anne  - Françoife  de  freudhomme  , fille  de  Marc- 
Antoine  , Baron  de  Pouckes  , ôc  d’Amoinerte- 
Alexandrinc  d ’Qngnus.  De  ce  mariage  font  ngs  , 
1.  Louis  Hangouart , Comte  de  Seclin  ; a.  François 
Hong  coart , Baron  d’Uppurs  , Chevalier  de  Malte  ; 
3.  Alexandrine-Marie  ô'Hangouart , dite  Mademoi- 
selle d’Avelin  i & quatre  autres  enfants. 

AVELINE,  dans  le  Duché  de  Lorraine,  Dio- 
ccfc  dcToul,  Coufeil  fouverain  ôc  Intendance  de 
Lorraine,  Bailliage  de  Saint-Diey.  On  y compte 
82.  feux.  Cette  Parodie  eft  à 2.  1.  E.  S.  E.  de  Saint- 
Diey.  Son  Eglife  eft  dédiée  à l’Aflomption  de  la 
^te.  Vierge.  D’Aveline  dépend  le  village  de  la  Croix- 
aux-Mincs  , qui  eft  Ion  annexe. 

AVELON , rivière  du  Beanvoifis.  Après  un  cours 
de  trois  lieues  ou  environ , cette  rivière  fe  perd  dans 
le  Terrain , tout  proche  de  l’Abbaye  de  St.  Sympho- 
rîen  de  Beauvais , qui  eft  fituée  dans  l’un  des  faux- 

• bourgs  de  cette  ville. 

A VELU,  en  Haynault,  Diocefe  de  Cambray , 
Parlement  de  Douay  , Intendance  de  Maubcuge , 
Gouvernement  de  Quefooy.  Ün  y compte  feulement 
6.  .feux. 

AVELUIS  , en  Picardie  , Diocefe  ôc  Intendance 
d’Amiens,  Parlement  de  Paris  , Election  de  Péron- 
nc.  On  y compte  44.  feux.  Cette  ParoilTc  eft  fituée 
fur  la  riviere  d’Encre , à une  demi-lieue  N.  d’Al- 
bert , Ôc  à 4. 1.  O.  N.  O.  de  Péronne. 

AVEN  ou  Aos , petite  riviere , en  Bretagne.  Elle 
palfe  par  Carhaix , Châteauneuf  Ôc  Châtcaulin  -,  ôc 
après  un  cours  de  1 2. 1.  ou  environ , elle  fe  jette 
dans  la  Baye  de  Brcft  , à 4. 1.  E.  S.  E.  de  la  ville  de 

• ce  nom. 

AVEN  A Y ( ôc  les  trois  Moulins  à eau  ) Avcnia- 
- cum  ou  Avennacum  , ville  , en  Champagne  , Dio- 
cefe de  Rhcitns,  Parlement  dé  Paris  , Intendance 
de  Châlons  , Election  d’Epernay.  On  y compte 
267.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  un  ruillëau  qui 
vient  d’un  bois  voifin,  à trois  quarts  de  lieue  de  la 
rive  droite  de  la  Marne , à cinq  quarts  de  lieue  E.  N. 
E.  d’Epcrnay  , à 3.  1.  ôc  trois  quarts  S.  un  quart  à 
l’E.  de  Rheims , ôc  4.  ôc  deux  tiers  O.  N.  Ü.  de  Châ- 
lons. Long.  21.47.  19-  lat.48.  38.  i$.  • 

Il  y a tout  proche  d’Avenay , dans  une  vallée  qui 
eft  connue  fous  le  nom  d’Aurc , une  fameufe  Ab- 

• baye  de  Filles  , de  l'Ordre  de  Saint-Benoît.  Cette 
Maifon  , qui  jouit  au  moins  de  vingt-cinq  mille  livres 
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de  rente , ôc  dont  la  Communauté  eft  compoféc  or- 
dinairement de  quarante  Rcligieufes  , a été  fondée 
parSainre-Berthe,  femme  de  Saint-Sombert , Maire 
du  Palais.  Cette  fainte  Fondatrice  en  fut  la  première 
AbbeiTc.  Mais  outre  les  biens  qu’elle  donna  , à la 
Maifon  quelle  venoic  d’établir  , les  Comtes  de 
Champagne  augmentèrent  de  leurs  libéralités  , les 
rcveuus  de  cette  Maifon.  L’Abbeflc  d’Avenay  jouit 
de  pluficurs  beaux  privilèges  ; Ôc  elle  a entr’autres 
le  droit  de  nommer  aux  fix  Cauonicats  dont  eft 
compofé  le  Chapitre  de  l’Eglife  collégiale  qui  eft 
établi  dans  la  ville  d’Avenay.  Au  relte , l’Abba/c 
dont  il  eft  ici  queftiou  , eft  une  des  plus  belles  Mai- 
fons  rcligieufes  du  Royaume  , Ôc  ion  .endos  eft  un 
des  plus  vaftes  ôc  des  mieux  difpofés. 

AVENAY  , en  Normandie  , Diocefe  de  Baycux , 
Parlement  de  Rouen , Intendance  ôc  Election  de 
Caen , Sergentcrie  de  Préaux.  On  y compte  60. 
feux.  Cette  Paroiftë  eft  à 2.  1.  ôc  demie  S.  S.  O. 
de  Caen. 

AVENAY  ou  Avikby  en  Franche-Comté, 
Diocefe  , Parlement , Intendance  , Bailliage  & Re- 
cette de  Befançon.  On  y compte  3 feux.  Cette 
Paroiftë  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  du  Doux , à 1 . 1. 
O.  S.  0.  de  Befançon.  ll.y  a à Avcnay , un  Prieuré 
qui  a été  fécularifé  en  1613.  ôc  qui  dépend  de 
l’Abbaye  de  St.  Etienne  de  Dijon. 

A VENELLES,  en  Normandie,  Diocefe  de  Séez , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alençon,  Elec- 
tion d’Argentan  , Sergentcrie  d’Hicxmes.  On  y 
compte  67.  feux.  Cette  Paroiftë  eft  à 3. 1.  E.  N.  E. 
d’Argentan.  * 

AVENELLES-SA1NT-DEN1S,  dans  le  Hay- 
nault , Diocefe  de  Cambray  , Parlement  de  Douay , 
Intendance  de  Maubeuge  , Gouvernement  d’Avcf» 
nés.  On  y compte  $7.  feux.  Cette  Paroiftë  eft  fituée 
à une  petite  diftancp  E.  d’Avefues.  D’Avcnclles  d^ 
pend  le  vijlagc  de  V'audrechien.  • 

AVEN  ES  , dans  le  Haynault.  Voyt\  Avefnes. 
AVE-NES  , en  Languedoc  , Diocefe  ôc  Recette 
de  Beziers,  Parlement  de  Touloufe  , Généralité 
de  Montpellier,  Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  136.  feux.  Cette  Paroiftë  eft  fituée  fur  la 
riviere  d’Orbe  , à 9.  1.  ôc  demie  N.  de  Beziers  , ôc 
à 4. 1. 0.  N.  O.  de  Lodevc.  * 

AVENES  , en  Haynault  ôc  dans  d’autres  Provin- 
ces. Voyc\  Avefnes. 

AVENES-LÉS-  AUBERT  , dans  le  Cambrefis, 
Diocefe  ôc  Subdélégation  de  Cambray  , Parlement 
de  Douay  , Intendance  de  Lille.  Un  y compte  64. 
feux.  Cette  Paroiftë  eft  à 2.  I.  E.  de  Cambray. 

AVENHEIM,  dans  la  baflë  Alfacc , Diocefe 
de  Strasbourg , Confeil  fouverain  ôc  Intendance 
d’Alface,  Bailliage  de  Kockersberg.  On  y compte 
14.  feux.  Cette  Communauté  eft  à un  quart  de 
lieue  E.  N.  E.  de  .Kockersberg,  ôc  à 2. 1.  ôc  quart  N. 
O.  de  Strasbourg.  « 

AVENIERES  , en  Dauphiné,  Diocefe  de  LyotF, 
Parlement  ôc  Intendance  de  Grenoble  , Elcélionde 
Vienne.  On  y compte  $.  feux  , deux  tiers  , un  24c. 
ôc  un  32e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles;  Ôc  7.  feux, 
un  8e.  ôc  un  96e.  de  feu  pour  les  biens  taillables  , 
y compris  néanmoins  un  24c.  ôc  un  96e.  de  feu  pour 
les  fonds  affranchis.  Cette  Paroiftë  eft  à 4.  1.  E.  N. 
E.  de  Lyon  , ôc  6.  Ôc  tiers  N.  E.  de  Vienne. 

AVENIERES  , bourg  , dans  le  Maine , Diocefe 
du  Mans  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Tours , Election  de  Laval.  On  y compte  400.  feux. 
Ce  bourg  eft  litué  fur  la  rive  droite  de  la  Mayen- 
ne , à un  petit  quart  de  lieue  S.dè  Laval. 

AVENlO  , ville  des  Cavarcs  , Nation  ou  Peuple 
de  la  Vicnnoife  : c’eft  aujourd’hui  Avignon.  Les 
Anciens  en  ont  parlé  comme  d’une  ville  qui  étoit 
très-affcClionnée  aux  intérêts  de  Rome.  Théodo- 
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31 1 _ ; donnoit  même  le  nom  de  Ko- 

habitants  d • Annie.  C.  Prince  avoir 
^fdoutc  d«  raifons  particulier  pour  appel  cr 
SI,  habitants  d'/4ve/ii«  s & nous  croyons  les 
fnterprerer , ces  raifons,  en  remarquant  que  les 
habitants  d'Avcnio  furent  toujours  de?  jplus  atta- 
chas à l’Empire  Romain.  Si  enfin  , ils  fuccombe- 
rrnt  ainfi  que  les  autres , c’eft  parce  qu’il  n’étoit 
pas  poffible  de  refifter  plus  long-temps.  Que  ce 
peuple  doit  être  cher  à (es  maîtres  qui , loin  de  fe 
prêter  aux  circonftances , luteau-contraire  de  toutes 
fes  forces  contre  elles , fe  roidit  contre  les  revers  , 
& ne  cede  que  quand  il  ne  lui  eft  pas  poffible  de  faire 
autrement  ! Tels  forent  les  habitants  d 'Avcnio  , de 
tels  furent  auffi  , dans  des  temps  moins  anciens  , les 
peuples  fortunés  que  la  providence  fournit  à la  do- 
mination des  Bourbon.  Veye\  Avignon. 

AVENUES  ou  Avêsnes-lés-Nonains  , Pareille 
& Abbaye  de  Filles  ,\  en  Artois.  Ve yx\  Avcfncs- 
lès-’Nonains. 

AVENSAC  , dans  la  Lomagne  , en  Gafcogne. 
Voyc\  Avanfac. 

AVENSAN , en  Gafcogne.  V*yt\  Avezan. 
AVENSAN  , dans  le  Alcdoc , en  Guyenne  , Dio- 
cefe  , Parlement , Intendance  de  Elefkion  de  Bor- 
deaux , Jurifdiftion  de  Blanquefort.  On  y compte 
a j 8.  feux.  Cette  Pareille  cft  fi  tuée  tout  proche  tic 
la  petite  riviere  de  Meyres  , à 4. 1.  & demie  N.  O. 
de  Bordeaux. 

AVENTIGNAN  , dans  le  Comminges.  Voyt\ 
Avantignnn. 

AVENTON,en  Poitou,  Diocefe  , Intendance  , 
Eleftron  de  Arrondilfemment  de  Poitiers,  Parle- 
ment de  Paris.  On  y compte  93.  feux.  Cette  Pareille 
cft  à i.l.  & demie  N.  O.  de  Poitiers. 

AVENY  , en  Normandie  , Diocefe  , Parlement 
£*.  Intendance  de  Rouen , Ele&ton  de  Gifors.  On  y 
compte  un  feu  privilégie  & a 3.  feux  faillibles.  Cette 
Paroilfe  cft  fituce  for  la  rive  droite  de  la  riviere 
d’Epte  , à 2. 1.  & demie  S.  S.  O.  de  Gifors. 

AVERAN,  dans  le  Comté  de  Bigorre  , en  Gaf- 
cogne , Diocefe  de  Tarbes  , Parlement  de  1 ouloufc , 
Intendance  d’Aufch,  Recette  du  Comte  de  Bigorre. 
On  y compte  8.  feux. 

AVERDON*,  dans  le  Biéfois  , au  Gouvernement 
général  d’Orléanois  , Diocefe  de  Election  de  Blois  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  d’Orléans.  On  y 
compte  89.  feux.  Cette  Parodie  eft  lituée  fur  la  pe- 
tite riviere  de  Cilfe-Landoifc  , à 2. 1.  N.  un  quart  h 
1*0.  de  Blois. 

ÂVERDOUIN  , en  Artois  , Diocefe  d’Arras  , 
Confeil  provincial  de  fouverain  d’Artois  , Parlement 
de  Paris , Intendance  de  Lille  , Bailliage  de  Recette 
de  Saint- Pol.  On  y compte  85.  feux  & 420.  perfon- 
nes.  Cette  Paroilfe  eft  à 1. 1.  E.  S.  E.  de  St.  Pol. 

AVEREDE  , dans  le  Comté  dç*  Bigorre  , en  Gaf- 
opgne  , Diocefe  de  T arbes  , Parlement  de  Tnuloufe , 
intendance  d’Atffch , Recette  du  Comté  de  Bigorre. 

y compte  25.  feux.  Cette  Pareille  cft  iituée 
furl’Arroz , à J.  1.  Si  quart  E.  N.  E.  de  Tarbes. 

AVERLES  , dans  la  Marche  , Diocefe  de  Li- 
moges, Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Mou- 
lins , Election  de  Gueret.  On  y compte  73.  feux. 

AVERMES  , dans  le  Bourbonnois , Diocefe  de 
Nevers , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Elec- 
tion de  Moulins.  On  y compte  7 2.  feux.  Cette  Pa- 
roiffe  eft  lituée  fur  la  rive  droite  de  l’Ailier , dans 
une  contrée  allez  fertile  en  grains  de  en  vins , à une 
bonne  demi-lieue  O.  K.  O.  de  Moulins. 

AVERNAS  , Terre  de  Seigneurie  , en  Brabant , 
ngee  en  Baronnie  par  Lettres  du  Roi  d’Efpagne , 
s!, J'  m ^ l^7^‘  » en  faveur  d’Antoine  Lopéx- 
if  ' J j*  Avemas , non-plus  que  le  Brabant , 
peut  1*  domination  du  Roi. 
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A VERNE  S , dans  ]©•  Vexin-François  , Diocefe 
de  Rouen , Parlement  de  Intendance  de  Paris , Elec- 
tion de  Mantes.  On  y compte  108.  feux.  Cette  Pa- 
roifte  eft  à i.  1.  deux  tiers  N.  E.  de  Alantes  de  2. 
de  trois  quarts  0.  N.  0.  de  Pontoife. 

AVERNES  , en  Normandie , Diocefe  de  Sec* 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alençon , Elec- 
tion d’Argentan , Scrgenteriedc  Trun.  On  y compte 
67.  feux.  Cette  Pareille  eft  à 3. 1.  Ôt  deux  tiers  O. 
un  quart  au  N.  d’Argentan. 

AVERNES  , en  Normandie , Diocefe  de  Election 
de  Lizieux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’A- 
lençon , Sergenterie  d’Orbec.  On  y compte  88.  feux. 
Cette  Paroilfe  cft  à 4»  1.  de  quart  S.  de  Lizieux 
de  2.  S.  E.  d’Orbec. 

A VERON  , ali  Comté  de  Bigorre.  Vo ye\  Averan. 

AVE  S AN , en  Languedoc.  l/oyc\  Avejan.  ‘ 

AVESGRE  de  Marvaut , en  Champagne , Diocefe 
& Election  de  Rheims , Parlement  de  Paris,  Inten- 
■dancc  de  Cbâlons.  On  y. compte  34.  feux. 

AVESNE , dans  lejBoulonnois , Diocefe  de  Re- 
cette de  Boulogne , Pmement  de  Paris,  Intendance 
d’Amiens.  On  y compte  28.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
à $.  1.  & quart  S.  E.  de  Boulogne , de  2.  de  trois 
quarts  N.  E.  de  Montreuil. 

AVESNE  eu  le  Pont-d’Avefec  , en  Bretagne  , 
Diocefe  de  Recette  de  Quimper  , Parlement  & In- 
tendance de  Rennes.  On  y compte  1 1,  feux , deux 
tiers  de  un  quart  de  feu. 

^AVESNES  , en  Picardie,  Diocefe,  Intendance 
Ôc  tlcftion  d’Amiens-,  Parlement  de  Paris, Doyenné 
d’Airaine.  On  y compte  74.  feux.  Cette  Paroilfe  eft 
à cinq  quarts  de  lieue  O.  S.  O.  d’Airaine  , de  à 4.  I. 
deux  tiers  O.  d’Amiens. 

AVESNES  , en  Picardie , Diocefe  & Intendance 
d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , Elcâion  d’Abbe- 
ville , Bailliage  de  Rhue.  On  y compte  feulement 
10.  feux.  Cette  Paroiife  eft  à cinq  quarts  de  lieoe 
N.  E.  de  Rhue  ^ de  à 4.  1.  de  quart  N.  N.  0. 
d*  Abbeville. 

AVESNES  , en  Normandie,  Diocefe,  Parlement 
de  Intendance  de  Rouen  , Eleêkion  de  Gifors.  On  y 
compte  j.  feux  privilégiés  de  86.  feux  taillable*. 
Cette  Paroilfe  eft  à deux  tiers  de  lieue  0.  de  Goar- 
nay  , & à 4.  1.  de  quart  N.  N.  O.  de  Gifors. 

AVESNES  , en  Normandie,  Diocefe,  Parlcmert 
de  Intendance  de  Rouen  , Ele&iun  d’Eu.  On  y 
compte  un  feu  privilégié  de  $0.  feux  tafllables.  Cctje 
Paroiife  eft  à 3. 1.  S.  d’Eu. 

AVESNES  , Àveftue , Avenu <r , ville  forte,  dans 
le  Haynault  , Diocefe  de  Cambray  , Parlement  de 
Douay  , Intendance  de  Maubeuge  , chef-lieu  d’une 
Recette  de  d’un  Gouvernement.  On  y connote  4&&* 
feux  & environ  2Ç60»  âmes.  Cette  ville  elt  lituée 
for  la  riviere  d’Hepre , à 3.  1.  un  tiers  S.  un  quart 
à PO.  de  Maubeuge  , 8.  & demie  E.  S.  E.  de  Cam- 
bray , xi.  un  tiers  E.  S.  E.  de  Douay , de  6.  trois 
quarts  S.  E.  de  Valcacienncs.  Longitude  21.31.4f* 
lat.  Sp.  4*  S* 

Il  y a à Avefnes , un  Bailliage  royal , un  Bauuage 
des  Bois  de  Prévôté  pour  la  Terre  & Pairie  d’Avef- 
nes  , une  Eglifc  collégiale  , un  Couvent  de  Récol- 
lets , un  Couvent  de  Kécollc&incs  ou  Récollettes , 
un  College , un  Hôpital  , une  Maréchauffée , un 
Bureau  des  cinq  grofles  Fermes  de  la  Dire&iou  de 
Lille  , Scc. 

Le  Bailliage  royal  a été  crée  en  1660.  ou  1661. 

Il  devoit  être  compofé  d’un  Bailli  d’honneur , d un 
Lieutenant  civil  de  criminel , d’un  Lieutenant  par- 
ticulicr#de  quatre  Confeillers  , d’un  Procureur  du 
Roi  , d’un  Avocat  du  Roi  , & d’un  Greffier. 
Mais  le  nombre  de  ces  charges  n’a  jamais  été  rem- 
pli ; ôc  il  Ji’y  a que  celles  de  Lieutenanr-Geuera  , 

de  Procureur  dt  d’ Avocat  du  Roi  qui  le 
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RelTort  de  ce  Bailliage  comprend  non-feulement  la 
ville  d’Avefncs  , mais  encore  toute  la  Terre  de  ce 
nom  ; & outre  cela  , le  même  Bailliage  connoît  par 
appel  des  Sentences  qui  font  rendues  aux  Tribunaux 
particuliers  de  Philippeville  & de  Mariembourg. 

Nous  venons  de  dire  que  ta  charge  de  Bailli 
d'honneur  ou  de  Grand-Bailli  d’Avelhes  n’a  jamais 
ère  remplie.  Mais  nous  devons  ajouter  qu’elle  n’a 
point  été  remplie  par  acquifition  de  Finance  , & 
qu’elle  l’eft  par  pur  don  du  Roi.  C'eft  le  Gouver- 
neur de  la  ville  d’Avelhes  , qui  poflède  la  charge 
de  Grand-Bailli  ; & c’eft  à caufc  de  cela  que  les 
Jugements  qui  font  rendus  au  Bailliage  royal  d’Avef- 
nes  » font  intitulés  de  fon  nom. 

Le  Bailliage  des  Bois  de  Prévôté  pour  la  Terre 
& Pairie  d’Avefnes , cft  compofc  d'un  Grand-Bailli , 
d’un  Prévôt , d’un  Lieutenant  du  Bailli,  d’un  Pro- 
cureur général , d’un  Procureur  domanial,  de  deux 
Greffiers  ( un  pour  les  Bois  & l’autre  pour  la  Terre  ) , 
d’an  Commis  des  Bois  ou  Garde-Marteau  , & de 
plulieurs  Sergents  ou  Gardes  des  Bois. 

Le  Chapitre  de  l’Eglife  collégiale  d’Avefnes  a été 
fondé  le  10.  Avril  1534.  par  Louife  d’Albrct , fille 
d’Alain  & de  Françoifc  de  Bretagne  , veuve  de 
Charles  de  Crouy  , Princcfle  de  Chimay  & Daine 
d’Avefues.  Ce  Chapitre  eft  compofé  de  douze  Cha- 
noines , y compris  le  Prévôt , le  Doyen  & le  Curé  , 
ui  font  tous  à la  nomination  du  Roi , excepté  le 
re'vôt  qui  cft  élu  par  le  Chapitre.  Le  revenu  de 
chaque  Chanoine  n’eft  que  de  450.  liv.  ou  environ. 
Le.  Prévôt , le  Doyen  & le  Curé  ont  quelque  chofe 
de  plus.  Ce  dernier  , le  Curé  , jouit  meme  de  deux 
mille  livres  de  rente  ou  environ  , mais  dans  cette 
Pomme  eft  compris  le  cafucl.  L’Eglife  où  eft  établi 
le  Chapitre  dont  nous  venons  de  parler  , eft  d’une 
ftru&ure  plus  folide  que  délicate.  On  remarque  dans 
le  Choeur  de  cette  Eglife  , le  maufoléc  de  Louife 
d’Albret  , Fondatrice  du  Chapitre  d’Avefncs.  Ce 
maufoléc  eft  de  marbre  noir , avec  des  ornements 
& des  figures  de  marbre  blanc.  Louife  d’Albret  y cft 
repréfentée  à genoux  devant  le  Saint-Sacrement. 
La  Statue  de  ccrtc  Princcfle  eft  de  marbre  blanc  de 
la  plus  belle  qualité. 

11  y a dans  l’Eglife  collégiale  d’Avefncs  , une 
ancienne  Confrairie  , qui  eft  fous  le  nom  de  Saint- 
Jean-Baptifte  , de  qui  eft  compofée  d’un  Roi , d’un 
Maître , d’un  Connétable  , & de  plufieurs  Confrères. 
Cette  Confrairie  a été  érigée  en  Compagnie  de  Che- 
valiers de  l’Arciuebufe  , par  Lettres-Patentes  de  Sa 
Majcfté  , données  à Verfailles  en  Décembre  171s* 
Tous  les  ans , la  veille  de  la  Fête  de  Saint-Jean- 
Baptifte  , ces  Chevaliers  tirent  l’oifeau  avec  des 
fufils,  & il  y a une  récompenfe  pour  celui  qui  l’abat. 

Quant  à ce  qui  concerne  la  partie  militaire  , nous 
remarquons  que  le  Gouvernement  particulier  d’Avef- 
nes dépend  du  Gouvernemeinent  général  militaire 
des  Provinces  de  Flandres  & Haynault.  Ce  Gouver- 
nement particulier  comprend  dans  fon  Relfort  , 
vingt-fix  Paroiflês.  Mais  avant  que  de  donner  le 
dénombrement  de  ces  Parodiés , difons  un  mot  de 
la  ville  d’Avefnes  confidcrée  comme  place  de  guerre. 

On  entre  dans  cette  ville  par  trois  differentes 
portes.  L’intérieur  de  cette  place  eft  mal  bâti  ; les 
rues  y font  mal  percées  & mal  diftribuées.  L’en- 
ceinte eft  fort  irrégulière  , & elle  eft  flanquée  de 
lix  baftions.  Cette  enceinte  a été  bien  réparée  par 
le  Maréchal  de  Vauban  , qui  y a ajouté  beaucoup 
de  nouveaux  ouvrages,  & entr’autres  plufieurs  gran- 
des demi-lunes , dont  quelques-unes  font  doubles- 
II  y a conftruit  auffi  une  grande  contrcgarde , & 
une  grande  éclufe  à l’entrée  de  la  rivière  : cette 
éclule  eft  couverte  d’une  grande  demi  - lune  à la 
Vauban.  Tous  ces  ouvrages  font  entourés  d’un  foffé, 
qui  eft  fort  large  du  côté  où  il  reçoit  la  rivière. 

Tome  /. 
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Le  refte  du  fbflc  a moins  de  capacité  ; & comme 
il  cft  pratiqué  fur  la  montagne  , cela  cft  caufc  qu’il 
eft  à fec.  En-avant  & tout-autour  du  folfé  régné  un 
chemin-couvert  avec  fon  glacis.  Dans  l’intérieur  des 
baftions  de  la  place  on  a confcrvé  de  vieux  Cavaliers 
de  terre  , tels  que  les  pratiquoit  le  Chevalier  de 
Ville  , le  même  qui  a fait  l’enceinte  d’Avefiies.  La 
fortic  de  la  rivière  d’Hcpre  cft  défendue  par  une 
petite  Redoute  de  maçonnerie  & de  forme  quarree. 
Deux  autres  Redoutes , également  de  maçonnerie  , 
mais  de  figure  pentagonale  , défendent  l’entrée  de  la 
même  riviere.  Ces  Redoutes  font  couvertes  d’un 
avant-fofié  , accompagné  d’un  chemin-couvert  & 
d’un  glacis.*  11  y a grand  Etat-Major  pour  la  ville 
d’Avefnes  ; fçavoir  , un  Gouverneur  aux  appointe- 
ments de  11250.  liv.  & dont  les  émoluments  mon- 
tent à 600.  liv. , en  tout  1 i8$o.  liv.;  un  Lieutenant 
de  Roi,  qui  a 2700.  liv.  ^'appointements;  un  Major , 
un  Aide-Major  & un  Capitaine  des  Portes.  * 

Le-  territoire  de  la  ville  d’Avefncs  eft  très-peu 
étendu  : il  eft  borné  par  la  Banlieue-haute  & la  Ban- 
licuc-baiTe  , & i>ar  le  village  d’Avefnelles-Saint-De- 
nis.  Mais  i||  Bourgeois  de  ccttc  ville  font  dédom- 
magés , enrjuelque  forte,  de  ce  défaut  de  biens- 
fonds  qui  rciîerre  fi  fort  leur  Communauté  , par 
quantité  de  beaux  privilèges  qui  leur  ont  été  ac- 
cordés en  divers  temps  , & fur-tout  par  Marguerite  , 
fille  de  Baudouin  Empereur  d’Orient , Comteffe  de 
Flandres  & de  Haynault.  Par  Lettres-Patentes  due- 
ment  fcellécs  & données  à Pcteghem , le  I.  Mars 
1 247. , cette  Princeflè  affranchit  de  tous  droits  les 
Bourgeois  d’Avefnes  & leurs  biens,  & elle  leur  ac- 
corda la  même  liberté  dont  jouifloient  alors  les 
Bourgeois  de  Valenciennes.  Oqtre  cela , la  Princeflè 
Marguerite  accorda  aux  Bourgeois  d’Avelhes  le 
droit  de  pêche  & de  chafle , & la  liberté  de  prendre 
du  bois  dans  la  forêt  de  Alarmai , pour  leur  chauf- 
fage & leurs  bâtiments.  Cette  forêt  eft  fituée  entre 
Avefnes  , Landrecics , Maubeuge  & le  Quefnoy. 
On  remarque  que  dans  cette  conceflion , la  meme 
Marguerite  donne  aux  Bourgeois  la  cjualité  de  Do- 
meftiques  âi  fideles  Sujets  du  Comté  de  Haynault. 

En  paflànt  fous  la  domination  du  Roi , les  Bour- 
geois d’Avefnes  opt  confervé  la  même  liberté  & 
les  mêmes  franchifcs  qui  leur  avoient  etc  accor- 
dées autrefois  , aulfi-hien  cjue  le  droit  de  pèche  & 
de  chafle  ; & ce  droit  leur  a été  confirmé  par  S.  A.  R. 
M.  le  Duc  d’Orléans , alors  Régent  du  Royaume  , 
fuivant  la  Lettre  de  M.  le  Maréchal  de  Viîlars  , du 
3.  Mars  1717. 

La  ville  d’Avefncs  étoit  bâtie  dès  le  onzième 
ficelé.  Cette  ville  a donné  fon  nom  à une  Maifon  , 
dont  les  Seigneurs  ont  été  Comtes  de  Haynault , 
de  Hollande  , de  Zélande  , &c.  Elle  a enfuite 
appartenu  à la  Maifon  d’Autriche  -Efp3gnc , & 
elle  étoit  alors  un  Comté  - Pairie  du  Haynault. 
Mais  elle  fut  cédée  à la  France  en  1659.  par  le 
Traité  des  Pyrénées.  Les  villes  du  Quefnoy  & de 
Landrccies , qui  font  également  des  dépendances 
du  Haynault , avoient  été  cédées  en  même  temps 
à la  même  Couronne  , & le  Roi  les  avoit  réunies 
au  Gouvernement  général  militaire  de  la  Province 
de  Picardie.  La  ville  d’Avefocs  ne  fut  point  réunie 
à ce  Gouvernement  général;  & elle  continua  de  for- 
mer ellc-fcule  un  Gouvernement  particulier  & in- 
dépendant , jufqu’à  ce  que  ic  Roi  eût  conquis  une 
plus  grande  partie  du  Haynault.  Alors  Sa  Majefte 
réunit  le  Gouvernement  d’Aveftîcs  au  Gouvernement 
général  militaire  des  Provinces  de  Flandres  & Hay- 
nault. Mais  non-obftant  cette  réunion  , qui  ne  con- 
cerne que  la  partie  militaire  , la  ville  & Gouverne- 
ment d’Avefnes  , ne  dépend  point  de  l’Intendance 
de  Lille.  Cette  ville  C Avefnes  },a  toujours  été  com- 
prife  dans  le  Reflôrt  de  l’Intendance  de  Maubeuge 
Pppp 
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jt^Havnanlt , & <b"  Gouvernement  e«  un  des  prin- 
* ”aJni(iriéts  de  cette  Intendance. 

CiÇfctaut  du  pays  qui  forme  le  Gouvernement 
H'Wb«  . eU  froid.  Le  terroir  y eft  ingrat.  Les 
ternes  labourable*  n’y  produifent  gueres  autre  chofe 
oûed»  l’orge  , de  l’avoine  , des  pois  ou  bifailles  & 
l h vaiffe.  Le  froment  qu’ony  fane,  y croit  diffi- 
cilement : on  rire  des  Provinces  de  Picardie  & de 
Cambreiis,  celui  dont  on  a befoin  pour  la  fubfiitance 
des  habitants.  Mais  les  fruits , tels  que  les  pommes , 
les  poires , les  prunes , les  cerifcs  , &c. , y viennent 
en  abondance.  On  y fait  auffi  de  bonnes  récoltés 
de  houblon.  Vayt\  Haynault. 

dénombrement  du  gouvernement 

d*  A y e s v e s. 
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AVESNES  - LE  - COMTE  , bourg , en  Artois , 
Diocefe  & Gouvernance  d’Arras , Confeil  provin- 
cial & fouverain  d’Artois  , Parlement  de  Paris , 
Intendance  de  Lille.  On  y compte  123.  feux.  Ce 
bourg  eft  à j.  1.  O.  S.  O.  d’Arras.  Il  y a à Avefnes- 
le-Comtc  un  Bailliage  ou  Châtellenie  royale , qui 
reflbrtit  en  première  inftance  au  Confeil  provincial 
d’Artois  , lelon  la  prétention  des  Officiers  de  ce 
Confeil.  Mais  , félon  d’autres,  ce  Bailliage  reffortit 
à la  Gouvernance  d’Arras , & par  appel  au  Parle- 
ment de  Paris. 

AVESNES-LÉS-NONAINS  ou  lès  - Bapaumc , 
en  Artois  , Diocefe  d’Arras  , Confeil  provincial  & 
fouverain  d’Artois , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Lille  , Bailliage  & Recette  de  Bapautne.  On  y 
compte  feulement  6.  feux  & 30.  perfonnes.  Ce  ha- 
meau eft  à une  petite  diftance  O.  S.  O.  de  Bapaume. 
11  y avoit  autrefois  en  ce  lieu  , une  Abbaye  de  Fil- 
les , de  l’Ordre  de  St.  Benoit.  Cette  Abbaye  , qui 
•voit  etc  fondée  en  1 128.  par  Clémence  de  Bour- 
gogne , femme  de  Robert  II. , Comte  d’Artois  , 
ou , félon  d’autres , par  Thierry , Comte  de  Flan- 
dres , & par  Clémence  fa  femme , fut  transférée  à 
Arras , & enfuite  au  Château  de  BcUe-Mothe  , tout 
proche  d’Arras  , où  elle  eft  à prefent.  Cette  Maifon 
eft  une  des  plus  magnifiques  , non-feulement  de  la 
Province  d’Artois  , mais  encore  des  Provinces  voi- 
fines.  On  l’appelle  en  latin  Avcfnenfis  Partkenon  ou 
Avcna  Dominarum.  Son  revenu  eft  au  moins  de  1 2. 
mille  livres.  Sa  Communauté  eft  nombreufe  & tou- 
jours très-bien  compofée. 

AVESNES  - LE  - SECQ  , dans  l’Oftrevant , en 
Haynault , Diocefe  de  Cambray  , Parlement  de 
Douay,  Intendance  de  Lille,  Subdélégation  de  Bou- 
chain.  On  y compte  60.  feux.  Cette  Paroilïe  eft  à 
1. 1.  S.  E.  de  Bouchain  , & 2.  N.  E.  de  Cambray. 

AVESN1ERES  , en  Dauphiné.  Voye\  Avenicrcs. 

AVESSAC  & Sainr-Nicolas  fa  Trêve,  en  Bre- 
tagne , Diocefe  & Recette  de  Nantes  , Parlement 
& Intendance  de  Rennes.  On  y compte  86.  feux. 

AVESSE , bourg , dans  le  Maine  , Diocefe  du 
Mans , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Tours, 


Eltftion  de  la  Flèche.  On  y compte  1 68.  fecrx.  Cette 
Paroiflc  eft  à s.  1.  de  demie  N.  O.  de  la  Flèche  , & 
6.  & quart  O.  un  quart  au  S.  du  Mans. 

AV  EURDRE , ville , dans  le  Boutbonnois  , Dio- 
cefc  de  Ncvers , Parlement  de  Paris , Intendance 
& Election  de  Moulins.  On  y compte  180.  feux. 
Cette  ville  n’eft  rien  moins  que  confidérable  : elle  eft 
fituée  fur  la  rive  gauche  de  l’ Allier , à $.  1.  & tiers 

N.  O.  de  Moulins  , & 5.  S.  S.  O.  de  Nevers. 

AVEXES , en  Auvergne , Diocefe  & tledion  de 

Clermont  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Riom.  On  y compte  138.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
fituée  fur  la  Dordogne  , à 9. 1.  O.  S.  O.  de  Cler- 
mont. 

AVEXY,  en  Berry,  Diocefe  , Intendance  8t  Elec- 
tion de  Bourges , Parlement  de  Paris.  On  y compte 
60.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 8.  1.  & quart.  0.  N. 

O.  de  Bourges. 

AVEYROU , riviere.  Voye\  Aveirou. 

AVEYZES , dans  le  Lyonnois  , mais  près  des 
confins  du  Foreft , Diocefe,  Intendance  & Eleétioa 
de  Lyon  , Parlement  de  Paris.  On  y compte  117. 
feux  & environ  600.  perfonnes  de  communion. 
Cette  Paroifle  eft  fituée  près  du  grand  chemin  de 
Lyon  à Monibrifon,  à 1.  I.  & demie  N.  N.  E.  de 
Saint  - Symphorien  - le  - Château  , & 5.  & demie 
O.  S.  O.  de  Lyon.  La  Prieure  de  l’Argentiere  nom- 
me à la  Cure  de  ce  village.  Le  clocher  & la  plus 
grande  partie  de  la  ParoitTe  d’Aveyzes  dépendent 
de  la  Juftice  de  l’Argcnticre.  Le  refte  dépend  des 
Jufticcs  d’izcron,  Saconay  Sc  Sainte-FoÛ’Argcn- 
tiere. 

AVEYZIEU  , village  & annexe  de  la  Paroifle  de 
Saint-Miard  , en  Foreft  , Diocefe  & Intendance  de 
Lyon , Election  de  Montbrifon.  On  y compte  89. 
feux  & environ  400.  perfonnes  de  communion.  Ce 
village  eft  à 1.  1.  E.  N.  E.  de  Saint-Galmier , & 4. 
Sc  demie  E.  un  quart  au  N.  de  Montbriibn.  C’eft  à 
Aveyzieu  que  le  Curé  de  Saint-Miard  fait  fa  refi- 
dencc  ordinaire.  Ce  Pafteur  tient  un  Vicaire  à St. 
Miard.  Le  village  d’Aveyzieu  dépend  de  la  Juftice 
de  Chevrieres. 

AVEZ-LE-C01NG  , parcelle  de  la  Paroifle  de 
St.  Martin-Ia-Sauveté  , en  Foreft  , Diocefe  & In- 
tendance de  Lyon , Parlement  de  Paris , Ele&ion 
de  Roanne.  On  y compte  36.  feux.  Ce  village  eft  à 
$.  1.  S.  O.  de  Roanne. 

AVEZAC  , Paroifle  & Juftice  royale , dans  le 
Nebouzan , en  Gafcogne , Diocefe  de  Tarbes , Par- 
lement de  Touloulc,  Intendance  d’Aufch , Recette 
du  pays  de  Nebouzan.  On  y compte  180.  feux  ou 
habitations.  Cette  Paroifle  eft  fituee  fur  un  ruiffeau, 
à 3.  1.  & tiers  O.  N.  O.  de  St.  Bertrand  de  Com- 
minges. 

AVEZAC , en  Languedoc  , Diocefe  & Recette 
de  Lavaur,  Parlement  & Généralité  de  Touloufe, 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  feulement 
8.  feux.  Cette  Communauté  eft  fituee  fur  un  ruif- 
feau , à une  bonne  demi-lieue  S.  de  Lavaur. 

AVEZ  AN,  dans  le  pays  de  Lomagnc,  en  Gal- 
cognc  , Diocefe  de  Lciftoure,  Parlement  de  7ou- 
loufe , Intendance  d’Aufch  , Eleélion  & \ icomte 
de  Lomagne.  On  y compte  2.  feux  Sc  3i.be!!ugues 
de  feu.  Cette  Paroifle  eft  à 3.  I.  & tiers  E.  S.  fc.  de 
Lciétoure.  _ , 

AVEZARAS  , perite  rivière,  au  pays  de  Turtan, 
en  Gafcogne.  Elle  arrofe  l’Archiprécré  d’Aire.  Apres 
un  cours  de  6.  ou  7.  1. , cette  riviere  fc  perd  d 
l’Adour , entre  Saint-Scver  & Grenade. 

AVEZE  , en  Languedoc  , Diocefe  & 
d’Alais , Parlement  de  Touloufc  , G cm-ralite  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  n ” 
compte  76.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 7*  *•  . 
d’Alais , & h trois  quarts  de  lieue  S.  do  ' JS30, 
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AVEZES , en  Auvergne , Dioeefe  6c  Eleétion  de 
Saint-Flour , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Riom.  On  y compte  175.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 
6. 1.  N.  N.  O.  de  Saint-Flour. 
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AUFANAN,  dans  la  Principauté  de  Dombes, 
Dioeefe  de  Lyon  , Confeil  fouverain  de  Dombes , 
Châtellenie  de  Toifley.  O11  y compte  20.  feux. 

AUFARGIS  on  le  Fargis,  au  pays  Mantois,  Gou- 
vernement général  de  l’Iile-de-Francc , Dioeefe  de 
Chartres,  Parlement  6t  Intendance  de  Paris,  Elec- 
tion de  Montfoit-l'Amaary.  On  y compte  1 16.  feux. 
Cette  Paroiflè  cft  fituée  dans  une  contrée  remplie 
de  bois , à deux  petites  lieues  S.  E.  de  Montfort- 
l’Amaury. 

AUFERVILLE  , dans  le  Gâtinois  François  , 
Dioeefe  de  Sens  , Parlement  6c  Intendance  de  Pa- 
ris , Election  de  Nemours.  On  y compte  100.  feux. 
Cette  Paroiflè  efti  i.l.  & demie  S.  O.  de  Nemours , 
& 2.  N.  O.  de  Château-Laudon. 

AUFFAY  ou  Avmr  & les  Hameaux , bourg  & 
Baronnie  , en  Normandie  , Dioeefe  Parlement  6c 
Intendance  de  Rouen  , Ele&ion  d’ Arques  , chef- 
lieu  d’une  Scrgentcrie  de  fon  nom.  On  y compte 
2.  feux  privilégies  6c  15s.  feux  taillables.  Ce  bourg 
cft  finie’  dans  une  plaine  fertile  en  grains , fur  ta 
rivicre  de  Seye , à 3. 1.  6c  demie  S.  d’ Arques , 6c  6. 
N.  un  quart  h PE.  de  Rouen.  11  fe  tient  en  ce  lieu 
un  marché  trois  fois  par  femaine  ; fçavoir , le  jeudi, 
le  vendredi  6c  le  lamedi.  On  y débite  une  grande 
quantité  de  cuirs  6c  de  grains.  L’E gifle  paroiffialc 
eft  dédiée  à Notre-Dame.  Outre  cette  fcglifc  , il  y a 
un  Prieuré  fimplc  qui  vaut  2000.  liv.  de  rente , 6c 
qni  eft  à la  nomination  de  l’Abbé  de  Saint-Evrou. 
La  Scrgentcrie  d’Auftay  comprend  cinq  Paroifles. 

AUbFRIQUES  , dans  le  Laonnois , au  Gouver- 
nement général  de  l’Ifle-de-F rance  , Dioeefe  6c 
Eledlion  de  Laon , Parlement  de  Paris,  Intendance 
dè  Soiifons.  On  y compte  48.  feux. 

AUFLANS  , dans  le  Duché  de  Carignan  , Dio- 
ccfc  de  Trêves , Parlement  6c  Intendance  de  Metz  , 
Recette  de  Carignan.  On  y compte  30.  feux.  Cette 
Paroiflè  cft  à 1.  l.ôt  demie  E.  de  Carignan. 

AUFONV1LLE  , en  Auvergne,  Dioeefe  de  Li- 
moges , Parlement  de  Paris  , Intendance  de^JVlou- 
Jins , Elcétion  de  Combrailles.  On  y compte  2 S» 
Veux. 
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AUGAN , en  Bretagne , Dioeefe  5c  Recette  de 
Saint-Malo  , Parlement  6c  Intendance  de  Rennes. 
On  y compte  3 1.  feux  , un  tiers  6c  un  quart  de  feu. 
Cette  Paroiflè  eft  à x.  I.  6c  demie  O.  S.  O.  de 
Ploèrmcl  , 6c  16.  S.  un  quart  à l’O.  de  Saint-Malo. 

AUGE  , en  Franche-Comté  , Dioeefe  , Parle- 
ment 6c  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  & Re- 
cette d’Orgelet.  On  y compte  feulement  9.  feux. 
Cette  Communauté  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile 
en  bons  vins , à 1. 1.  6c  demie  E.  d’Orgelet. 

AUGE  , en  Auvergne  , Dioeefe  de  Limoges , 
Parlement  de  Paris  , intendance  de  Moulins , Elec- 
tion de  Combrailles.  On  y compte  22.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  fituée  dans  une  contrée  où  l’on  ne  re- 
cueille guères  autre  choie  que  du  feigle  , du  bled  noir 
6c  de  la  petite  avoine  , à 2.  1.  6c  deux  tiers  O.  N. 
O.  d’Evaon. 

AUGE  , Algia  , petit  pays  , dans  la  baffe  Nor- 
mandie, fîtaé  entre  le  17e.  degré  30.  minutes  Ôc 
le  18  e.  degré  00.  minutes  de  longitude  , 6c  entre 
le  48e.  degré  43.  minutes  ôc  le  49e.  degré  24.  mi- 
sâtes de  latitude  ; borné  au  N.  par  l’Océan  , au 
par  le  pays  d’Oochc  ôc  celui  d’Houimc  , à l’E.  par 
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le  Lieuvin  ôt  le  pays  d’Ouche  , ôc  à l’O.  par  la 
Campagne  de  Caen.  11  a 1 {.  lieues  de  longueur  fur 
de  largeur  ; ce  qui  peut  être  évalué  à 64.  lieues 
quarrées.  Ce  pays  n’étoit  autrefois  qu’une  grande 
forêt , nommée  Saltus  Algue.  Le  nom  en  eu  refté 
au  bourg  de  Saule  d'Atige.  Les  anciens  Seigneurs 
du  pays  d’Auge  portoient  la  qualité  de  Vicomtes. 

Quant  à la  qualité  du  terrein,  nous  pouvons  affu- 
rcr  que  celle  du  pays  d’Auge  eft  dei  meilleures. 
Cette  contrée  eft  très-abondante  fur-tout  en  chan- 
vre 6c  en  pâturages.  Mais  le  froment  n’y  vient  pas 
bien  , parce  que  les  terres  y font  trop  fortes.  On 
engraiflè  dans  ce  pays,  beaucoup  de  bétail.  Les 
chevaux  qu’on  y éleve  font  forts  6c  vigoureux.  On 
y fait  aum  beaucoup  de  beurre , beaucoup  de  froma- 
ges ôc  une  grande  quantité  de  cidre.  Les  fromages  du 
pays  d’Auge  font  exccllcns , mais  ils  font  moins 
bons  que  les  Angelots  de  Livarot.  On  tranfporte  le 
cidre  hors  du  pays  , par  la  Dive  & la  Touque , qui 
font  deux  rivières  navigables  dans  la  plus  grande 
partie  de  leur  cours , 6c  qui  vont  fe  rendre  dans 
l’Océan , entre  Honfleurôc  Caen. 

Quelques-uns  nomment  le  bourg  à'Hiexmes  pour 
le  chef-lieu  du  pays  d’Auge  6t  du  pays  d’Hiexmois. 
Mais  nous  remarquons  que  la  Paroiflè  de  Ro ivillt 
cft  le  lieu  le  plus  considérable  de  la  Scrgcntcrié 
d’Auge  , 6c  par  conféquent  nous  la  donnons  ici 
pour  le  chef-lien  du  pays  dont  il  eft  queftion.  Cette 
Paroiflè  eft  fituée  fur  la  rivicre  de  Vie , à 2.  1.  ôc 
demie  N.  N.  E.  d’Hiexmes , 6c  à 4.  1.6c  demie  E. 
N.  E.d’Argentan. 

Du  temps  de  Céfar  , le  pays  d’Auge  étoit  partagé 
entre  les  Oximti , les  SeJJui , les  Lexovii  6c  les 
Biducajfes.  Sous  Honorius , ce  pays  étoit  compris 
dans  la  fécondé  Lyonnoife.  Dans  la  fuite  , le  pays 
d’Auge  fuivit  le  fort  du  refte  de  la  Normandie  , 6c 
en  particulier  du  pays  d’Hiexmois  dont  il  faifoir 
partie.  Voye\  Normandie  6c  Hiexinois. 

AUGE  , rivicre.  Voyez  Auges. 

AUGÉ  on  At'cts  , en  Poitou  , Dioeefe  de  Sain- 
tes , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Poitiers  , 
Election  de  Niort.  On  y compte  29.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  à 6.  I.  6c  demie  S.  E.  de  Niort , 9.  un 
tiers  N.  E.  de  Saintes  , 6c  10.  N.  O.  d’Angoutème. 

AUGÉ  , boarg , en  Poitou,  Dioeefe  6c  Inten- 
dance de  Poitiers,  Eleélion  de  Saint- Maixant.  On  y 
compte  272.  feux.  Ce  bourg  eft  à t.  1.  O.'  N.  O.  de 
St.  Maixant. 

AUGÉ  , en  Touraine.  Vayt\  Angers. 

AUGEA  , en  Franche-Comté , Dioeefe , Parle- 
ment 6c  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  6c  Re- 
cette d’Orgelct,  On  y compte  23.  feux.  Cette  Com- 
munauté cft  à 2.  L S.  d’Orgelct. 

AUGEA , Changea  6c  le  Bois-Laurent , en  Fran- 
che-Comté , Dioeefe  , Parlement  6c  Intendance  de 
Befançon  , Bailliage  6c  Recette  de  Lons-le-Sauinief. 
On  y compte  74".  feux.  Augea  eft  à 3.  1.  S.  O. 

de  Lons-te-$au!nicr. 

AUGE  AC  , bourg  , en  Saintonge  , Dioeefe  de 
Saintes , Parlement  de  Bordeaux  , Intendance  de  là 
Rochelle  , Election  de  Satot-Jean-d’Angely.  On  y 
compte  1 20.  feux.  Ce  bourg  eft  finie  fur  un  ruif- 
feau  , à 3.  1.  S.  E.  de  Saint-Jcan-d’Angely , 6c  4. 
6c  demie  N.  E.  de  Saintes. 

AUGER  ou  Avgkzc-Saint-Vimcent  , dans  le 
Valois  , an  Gouvernement  général  de  l’ific-de- 
France  Dioeefe  de  Seûlis , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  SoiflTons , Eleftion  de  Créçy.  On  y 
compte  87.  feux.  Certe  Paroiflè  eft  fituee  fur  un 
ruifleau  , à 2. 1.  deux  tiers  E.  de  Senlis , & 1.  O. 
S.  O.  de*Crépy.  _ 

AUGERANS , en  Franche  - Comte , Dioeefe  , 
Parlement  6«  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  , 
Recette  & Reffort  de  Dole.  On  / compte  31.  feu*. 


V6  ramonante  dépend  de  la  ParoiOc  de  la 
îeIK  & elle  eft  à i.  L & deux  tiers  S.  E.  de  Dole. 
L AÜGERAS.  en  Forêt,  ff.m  Emilieo  & Axeras. 

AUGERES  , dans  la  Bric  Champcnoife , Diocefe 
.-ceos.  Parlement  & Intendance  de  Pans , Elec- 
tion de  Provins.  On  y compte  Éo.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè  eft  fituée  fur  un  ruiffeau , à x.  1.  « demie 
K.  E.  de  Provins.  , _ . 

AUGEROLLES  , Quartier  de  Fredcvillc  , en 
Auvergne  , Diocefe  & Eleftion  de  Clermont , Par- 
lement de  Paris , Intendance  de  Riom,  ün  y compte 
<o.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 8. 1.  E.  de  Clermont. 

AUGERRE  , dans  la  Marche  , Diocefe  de  Limo- 
ges , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Moulins , 
Eleftion  de  Gueret.  On  y compte  30.  feux.  Cette 
Paroiffê  eft  fituce  dans  une  contrée  montagneufe  , 
à 2. 1.  & demie  S.  O.  de  Gueret. 

AUGES,  en  Angoumois , Diocefe  de  Saintes, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  la  Rochelle  , 
Eledion  de  Cognac.  On  y compte  75.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à 4.  1.  N.  E.  de  Cognac  , 6.  & quart 
E.  N.  E.  de  Saintes , 6.  N.  E.  d’Angouléme , de  1. 
& demie  S.  O.  d’ Aigre. 

AUGES  , en  Provence  , Diocefe  de  Sifteron  , 
Parlement  & Intendance  d’Aix,  Vigucric  & Recette 
de  Forcalquier.  Ou  y compte  feulement  un  demi- 
feu  de  cadaftrc. 

AUGES  , petite  riviere  , en  Champagne.  Elle  a 
fa  fourcc  à un  quart  de  lieue  de  Sezanne.  Elle  prend 
le  nom  qu’elle  porte  , des  efpcces  d’ Auges  de  bois , 
dont  fe  fervent  les  habitants  de  Sezanne  pour  la  faire 
entrer  dans  leur  ville  , & pour  la  faire  fortir.  Après 
avoir  fait  moudre  plufieurs  moulins , tant  dans  la 
ville  de  Sezanne  , qu’à  la  campagne,  cette  riviere 
va  fc  perdre  dans  celle  d’Aubc  , entre  Anglurc  & 
Tlanci.  Son  cours  eft  de  5.  lieues  ou  environ. 

AUGEV1LLE  .dans  le  Vallagc  , en  Champagne , 
Diocefe  de  Toul  , Parlement  de  Taris,  Intendance 
de  Châlons , Election  de  Chaumont.  On  y compte 
feulement  10.  feux.  Cette  raroift'e  , dont  l’Eglife 
eft  dédiée  à Saint-Hubert , eft  à 4.  1.  de  demie  N.  E. 
de  Chaumont.  Le  lieu  de  Pontine  eft  fon  annexe  , 
& ce  hameau  en  eft  éloigné  d’un  tiers  de  lieue  vers 
le  Nord. 

AUGEVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  , Par- 
lement , Intendance  & Election  de  Rouen.  On  y 
compte  }.  feux  privilégiés  & 25.  feux  taillables. 

AUGEV1LLER  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
Diocefe  de  Metz  , Confeil  fouverain  & Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Dieuze.  On  y rompre  feu- 
lement 5.  feux.  Cette  Paroifte  eft  i 2.  i.  Si  quart  E. 
un  quart  au  N.  de  Dieuze. 

AUGICOURT  & Broguicourt , dans  le  Laonnois. 
Voyc\  Boullcau. 

AUGICOURT  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
Parlement  Si  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  Si 
Recette  de  Vcfoul , Prévôté  de  Juftcy.  On  y compte 
62.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 1. 1.  S.  de  Juftcy. 

AUGIGNAT,  en  Périgord  , Diocefe  &Elcdion 
de  Pcrigueux,  Parlement  & Intendance  de  Bordeaux. 
On  y compte  182.  feux.  Cette  Paroifte  eft  à 7.  1. 
Si  demie  N.  de  Férigueux,  Si  à trois  quarts  de  lieue 
N.  E.  de  Nontron. 

AUGIREN , Paroifte  & Juftice  royale  , au  pays 
de  Comminges  , en  Gafcogne  , Diocefe  Si  Eledion 
de  Comminges  , Parlement  de  Touloufe , Intendance 
d’Aufch  , Châtellenie  de  Caftillon.  On  n’y  connue 
point  de  feux  , mais  feulement  99.  bcllugues  de  (eu. 
Cette  Paroifte  eft  fituée  fur  un  ruiffeau  , i 2. 1.  O. 
uu  quart  au  S.  de  Caftillon  , Si  6.  Si  un  tiers  E.  S. 
E.  de  St.  Bertrand-de-Comminges. 

AUGISSEY  , en  Franche-Comté  , Diocefe , Par- 
ement & Intendance  de  Befançon  , Bailliage  & 
Recette  de  Lous-lc-Saulnicr.  On  y compte  72.  (eux. 


A U G 


A U J 

Cette  Communauté  eft  à i. 1.  & demie  S.  S.  O.  de 
Lons-le-Saulnier. 

AUGIVILLER  , en  Picardie  , Diocefe  de  Beau- 
vais , Parlement  de  Paris  , Intendance  deSoiflbns  , 
Eledion  de  Clermont.  On  y compte  61.  feux.  Cette 
Paroifte  eft  à 2. 1.  & ouart  N.  N.  E.  de  Clermont, 

& 4.  trois  quarts  E.  N.  E.  de  Beauvais. 

AUGMEN1L  , en  Normandie , Diocefe  , Parle- 
ment Si  Intendance  de  Rouen  , Eledion  d’ Arques  , 
Sergenterie  d’Envermeuil.  On  y compte  4.  feux 
privilégiés  Si  80.  feux  taillables.  Cette  Paroiffê  eft 
à 3. 1.  E.  N.  E.  d’Arques. 

AUGMENIL  , en  Normandie.  Voye\  Aubménil. 

AUGMIGNON  ou  Amignon  , riviere  , en  Picar- 
die. Elle  prend  fa  fourcc  à cinq  quarts  de  lieue  N. 

E.  de  Vermand  ; Si  après  un  cours  de  4.  1.  ou  en- 
viron , elle  fe  perd  dans  la  Somme  , au-deffous 
d’Athiift  , Si  à 1 . 1.  Si.  demie  S.  de  Pcronne. 

AUGNAT , en  Auvergne  , Diocefe  Si  Eledion 
de  Clermont , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Riom.  On  y compte  64.  feux. 

AUGNAX,  dans  le  Fezcnfaguct,  en  Gafcogne , 
Diocefe  , Intendance  & Eledion  d’Aufch  , Parle- 
ment de  Touloufe  , Collcde  de  Vie  de  Fezenfaguct. 
On  y compte  un  feu  Si  87.  bellugues.  Cette  Paroifle 
eft  à 3.  1.  & tiers  E.  N.  E.  d’Aufch. 

AUGNEZE  ou  Augueze  , en  Normandie , Dio- 
cefe de  Séez , Parlement  de  Rouen  , Intendance 
d’Alençon , Eledion  de  Verneuil  , Sergenterie  de 
l’Aigle.  On  y compte  90.  feux.  Cette  Paroiffê  eft 
à z.  1.  S.  O.  de  l’Aigle. 

AUGNY  , dans  le  Pays-Meflîn  , Diocefe  , Parle- 
ment , Intendance  & Recette  de  Metz , Diftrid  de 
l’Ulc.  On  y compte  90.  feux. 

AUGST , en  Normandie.  Voyt\  Bouig-d’Ault. 

AUGUSTA  VEROMANDUORÜM.  Voye\  St. 
Quentin. 

AUGUSTRINE , en  Rouflillon.  Voye\  Anguûrine. 

AUGUSTOBONA.  Voye\  Troyes. 

AUG'JSTODUNUMouBiBRACTE.Koyc^Auturu  ' 

AUGUSTONEMETUM  ou  Ge»goyh.  Vo yc\ 
Clermont  en  Auvergne  & Gergovia. 

AUGY  , dans  le  Soiffonnois,  au  Gouvernement 
général  de  l’IÜe-de-h rance  , Diocefe  , Intendance 
Si  Election  de  Soilfons  , Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  40.  feux. 

AUGY,  dans  le  Bourbonnois , Diocefe  d’Autun, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  & Election  d&^ 
Moulins.  On  y compte  92.  feux.  Cette  Paroifle  e(^p 
fituée  dans  une  contrée  ingrate  , excepté  en  bois  , 
à une  dcmi-lieue  de  la  rive  gauche  de  l’Ailier  , & a 
4.  I.  O.  N.  O.  de  Moulins. 

AUGY  , en  Bourgogne  , Diocefe  , Grenier  a Ici* 
Comté  & Recette  d’Auxerre  , Parlement  de  Paris , 
Intendance  de  Dijon.  On  y compte  feu*.  Cette 
Paroiffê  eft  fituce  fur  la  rive  droite  de  l'Yonne, a 
une  petite  diüance  S.  S.  E.  d’Auxerre. 

AUGY  , en  Bourgogne , Bailliage  de  Scmor-en- 
Brionnois.  Voyt\  Auzy. 
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AUHUSSON , dans  la  Marche.  V«y’\  AobuiTon. 
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AUJAQUET,  en  Languedoc  , Diocefe*  ReceIK 
d’Uzès  , Parlement  de  Touloufe  , Généralité 
Montpellier  , Intendance  de  Lanmiedoc.  Y 
compte  6$.  feux.  Cette  Paroifte  eft  â 3*  * e 
tiers  N.  O.  d’U'zès.  . r 

AUJAN  , dans  l’Aftarac  , en  Gafcogne,  Du>c£ie 
Si  Intendance  d’Aufch,  Parlement  de  Tou 0 » 

Eledion  d’Aftarac.  On  y compte  4. 
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bellugues.  Cette  Paroifle  eft  à 4. 1.  S.  E.  de  Mirande. 

A Vf  ANE  , en  Languedoc.  Voye\  Aniane. 

AUJEURE  , dans  le  Baffigny  , en  Champagne  , 
Diocefe  & Election  de  Langres  , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Châlons.  On  y compte  50.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  i 3.  I.  & deux  tiers  S.  O.  de 
Langres. 

AVIGNAN  , au  pays  de  Foix.  Voye\  Arignac. 

AVIGNAU  , dans  i'Auxerrois , en  Bourgogne  , 
Diocefe  d’Auxerre  , Parlement  fit  Intendance  de 
Paris  , EleéUon  de  Tonnerre.  On  y compte  89.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  fituée  dans  une  enclave  qui  a été 
démembrée  du  Comté  d’Auxerre  pour  être  réunie 
à la  Généralité  de  Paris , à 2. 1.  fit  tiers  S.  0.  d’Au- 
xerre , fit  8.  O.  S.  0.  de  Tonnerre. 

AVIGNON,  Avenio  ou  Avcnio  Cavarum  ville 
ancienne  , grande  & belle  , au  Comté  V enaiifin 
( dont  néanmoins  elle  ne  fait  point  partie  ) , avec 
un  Archevêché , une  Univcrfité , un  Hôtel  des  Mon- 
noies , fit  plufieurs  Tribunaux  de  Magiftrature , ficc. 
On  y compte  3800.  feux  de  environ  28.  mille  âmes 
de  tout  âge , de  tout  fexe  fit  de  tout  état.  Cette 
ville  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  du  Rhône , fit  fur 
un  canal  qui  eft  tiré  de  la  rivière  de  Sorguc , à une 
bonne  demi-lieue  N.  N.  E.  de  l’embouchure  de  la 
Durance  dans  le  Rhône,  à 3.  1.  deux  tiers  O.  S.  O. 
de  Carpentras , 4.  un  tiers  O.  N.  O.  de  Cavaillon  , 
7.  S.  S.  O.  de  Vaifon , 3.  fit  demie  O.  un  quart  au 
N.  de  l’ifle,  4.  S.  un  quart  à l’E.  d’Orange,  6.  de 
demie  S.  S.  E.  du  Pont-du-Saint-Efprit , 8.  Ü.  S.  O. 
du Mont-Ventoux,  6.  deux  tiers  N.  N.  E.  d’Arles , 
1 a.  de  demie  N.  O.  d’Aix , 7.  E.  N.  E.  de  Nifmes , 
de  102.  S.  S.  E.  de  Paris.  Long.  22.  28.  33.  lat.  43. 
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A l’exception  du  quartier  où  font  finies  le  Palais 
Apoftolique  , le  Palais  de  l’Archevcque  , l’Eglifc 
métropolitaine , de  quélques  rues  voihncs  , tout  le 
refte  de  la  ville  d’Avignon  eft  bâti  en  plaine.  Le 
circuit  de  cette  ville  eft  d’une  lieue  ou  environ  , de 
rien  n’empèchc  qu’on  eu  puille  faire  le  tour  en  fc 
provenant.  Scs  murailles  font  belles  , mais  elles  ne 
font  point  de  défenfe.  hiles  ont  été  bâties  de  pier- 
res de  taille , en  partie  pendant  que  cette  ville  fe 
gouvemoit  par  les  propres  loix,  de  en  partie  par  les 
Papes  pendant  le  fejour  qu’ils  iirent  à Avignon.  C’eft 
même  à ces  Souverains  à onttfes  que  cette  ville  doit 
fon  aggrandiflement  tel  qu’il  eft  à prêtent , car  au- 
paravant elle  étoit  beaucoup  moins  confidérablc. 

L’ancienne  ville  d’Avignon  étoit  bâtie  fur  le  ro- 
cher des  Dons  , & s’étendoir  infenfiblement  vers  la 
plaine  , excepté  du  côté  du  Rhône  où  ce  rocher  eft 
taillé  à pic.  Cette  ville  fonnoit  alors  un  quarre  pref- 
que  parfait , de  elle  étoit  très-forte  par  l’art  de  par 
la  nature.  Le  rocher  des  Dons,  extrêmement  efcar- 
pé , la  défendoit  d’un  côté.  Au  défaut  de  ce  rocher, 
commençoit  un  mur  très-folide  qui  embraflbit  le 
refte  de  la  vîlle.  Quelques-uns  attribuent  aux  Pho- 
céens cette  première  enceinte  de  murailles  ; mais 
nous  eftimons  qu’il  feroit  fort  difficile  de  juftifier 
cette  opinion.  Quoi  qu’il  en  foit , le  lit  du  Rhône 
ayant  changé  , la  ville  d’Avignon  fe  trouva  à décou- 
vert d’un  côté.  Pour  remédier  h ce  defaut , les  habi- 
tants de  cette  ville  firent  améliorer  l’ancien  mur  de 
en  firent  élever  deux  autres  qui  embrafloient  toute 
la  ville  , toujours  excepté  du  côté  du  rocher  où  les 
murs  euffent  été  inutilbs.  Ces  murailles  étoient  bâ- 
ties fur  des  arceaux , ainfi  que  cela  fe  pratiquoit  au- 
trefois par  rapport  aux  villes  qui  étoient  fujettes 
aux  inondations.  Ce  qui  refte  de  ces  arceaux  an- 
nonce la  plus  iblide  ftruâurc  & la  plus  noble  ma- 
gnificence. 11s  étoient  bâtis  de  gros  quartiers  de  pier- 
res , les  uns  taillés  en  lozange  , les  autres  en  pointes 
de  diamants  , de  les  autres  étoient  employés  fans 
être  façonnés.  Ces  pierres  étoient  placées  avec  la 
Tome  I. 
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plus  parfaite  fymétrie.  Au-deffus  des  arceaux  s’éle- 
voit  la  muraille  à une  hauteur  aflêz  confidérablc. 
Chaque  enceinte  de  muraille  étoit  flanquée  de  dit 
tance  en  diftance  de  tours  rdndes  d’une  cpaiflèur 
extraordinaire  de  bâties  avec  un  art  merveilleux. 

On  ne  fçait  point  pofitivement  fi  c’eft  aux  Grecs 
ou  aux  Romains  qu’on  doit  attribuer  la  conftruc- 
tion  de  cette  fécondé  enceinte  d’Avignon  , dont 
nous  venons  de  parler.  Mais  on  conje&ure  que  c’eft 
aux  derniers  qu’on  en  doit  faire  honneur  , à caufe 
que  l’architcélure  des  ouvrages  dont  U eft  ici  ques- 
tion , eft  félon  le  goût  des  Romains.  On  a trouvé 
d’ailleurs  , en  creulant  fous  quelques-uns  de  ces  ou- 
vrages, des  médailles  de  l’Empereur  Trajan  de  di- 
vers autres  monuments  anciens  qui  défignent  le 
temps  des  Romains  de  non  celui  des  Grecs. 

En  certains  endroits  des  anciens  murs  d’Avignon, 
ainfi  que  cela  fc  voit  encore  au  quartier  , dit  des 
Grottes , on  avoit  pratiqué  des  voûtes  ou  arcades 
inferieures,  qui  reflembloient  allez  à des  efpeces  de 
cafcmates.  Quelques  Auteurs  ont  cru  que  ces  voû- 
tes n’avoient  été  faites  que  pour' renfermer  les  cho- 
fes  qui  étoient  néeeflaires  à la  défenfe  de  la  ville , de 
pour  mettre  à couvert  les  Soldats  de  la  garnifon. 
Mais  d’autres  ont  conjc&uré  avec  plus  de  vraifem- 
blance  que  ces  lieux  fouterreins  , pratiqués  avec 
beaucoup  d’art , ctoiont  ce  que  les  Romains  appel- 
loient  Cavea  , c*cft-à-dire  , des  lieux  deftinés  à ren- 
fermer les  animaux  qui  fervoient  aux  fpeétacles. 

On  rcmarquoit,  il  n’y  a que  peu  d’années,  quelle 
étoit  l’ancienne  étendue  de  la  ville  d’Avignon.  Il 
n’y  a pas  vingt  ans  que  les  anciennes  portes  de  cette 
ville  lubfiftoient  encore,  fit  telles  étoient,  entr*au- 
tres , le  Porta  il  Mathcron  , le  Porta  il  Peint , ficc. 
C’eft  pour  l’embellüTerocnt  de  la  ville  que  ces  por- 
tes ont  été  détruites.  Mais  on  voit  encore  neuf  ou 
dix  des  magnifiques  arceaux  ( dont  nous  avons  par- 
lé ) qui  foutenoîent  les  anciennes  murailles  d’Avi- 
gnon. La  plûpart  de  ces  arceaux  font  à préfent  ren- 
fermés dans  diverfes  maifons  de  la  petite  Fujieric  ; 
mais  il  en  eft  un  à découvert , fie  qui  eft  tout  pro- 
che du  puits  de  la  Pareille  de  Ste.  Magdeleine.  On 
voit  dans  le  même  quartier  plufieurs  autres  mor- 
ceaux d’architeéVure  ancienne  , tels  que  des  colon- 
nes cannelées,  avec  leurs  chapiteaux  à la  Corin- 
thienne , leurs  architraves  , leurs  frifes  fit  leurs  dou- 
anes , ficc. 

Au  fommet  du  rocher  des  Dons , où  eft  aujour- 
d’hui une  plateforme  admirable  d’où  la  vue  fe  pro- 
mené avec  plaifir  dans  des  pays  extrêmement  variés 
fie  très-beaux,  étoit  bâti  autrefois  un  Temple  de  fi- 
gure ronde , dont  les  murailles  étoient  incruftécs 
de  marbre  , ôc  dont  la  voûte  étoit  foutenue  par  plu- 
ficurs  colonnes  également  de  marbre.  Ce  Temple  , 
au-tour  duquel  régnoit  un  bois  facré , étoit  dédié  à 
la  chaftc  Diane.  In  Avcnionc , dit  un  Auteur  ref- 
pectable , erat  Templum  in  Jylvâ  fuprà  montem  caji * 
Diatue  venatrici  dicatum.  On  ne  doute  pas  que  cette 
Déeflc  ne  fût  dans  ces  temps  éloignés  la  Déeflè  tu- 
télaire de  la  ville  d’Avignon.  Son  Temple  avoit  été 
bâti  au  lieu  le  ^us  clevé  de  la  ville,  afin  qu’elle  pût 
de-là  la  protéger  fie  la  défendre  de  tous  côtes.  Les 
Bateliers  fit  les  Voyageurs  qui  defeendoient  fur  le 
Rhône , fe  vouoient  auffi  à la  chafte  Diane , fit  à 
l’abri  de  fa  proteftion  , ils  fe  croyofent  exempts  de 
tous  périls.  Ces  Bateliers  découvroient  de  loin  le 
Temple  de  la  Déefl'e  , fit  auffitôt  ils  le  faluoient 
avec  refpeft  : Ave  y Diana , lui  difoicnt-ils.  Dans 
la  fuite  ce  terme  de  falutation  fe  corrompit , ainfi 
que  cela  devoir  néceflairemcnt  arriver  dans  la  bou- 
che de  gens  greffiers , tels  qu’etoient  les  Bateliers. 
Les  autres,  quoique  plus  éclairés,  perdirent  infenfî- 
blcment  l’ufagc  de  parler  correélement  latin.  D’ail- 
leurs il  y avoit  dans  le  pays  un  idiome  dominant 
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I ».  s la  pareté  de  la  Langue  latine.  T)’ Ave 

TLlfov  fîtpMcontraftion  Ave  Mena . & bientôt 
% C’en  de-14  , 4 ce  qu’on  croît , qu’etl  venu 
|enomd’A«n.«&  Avignon.  . 

Tout  proche  du  Temple  de  Diane,  au  meme  lieu 
ml  cft  4 prefent  l’Eglifc  métropolitaine  de  Notre- 
Dame  des  Dons , étoit  un  autre  T emple  conlacre  4 
Hercule.  Sur  le  piedcftal  de  la  ftatue  de  cette  Divi- 
nité , qui  étoit  placée  devant  le  Temple  , etoit  l'inf- 
criptioo  qui  fuit  : 


Hercvli  Avennxco 
DïO  Pro  TECTOR  1 
C.  Tvsciu  vï 

Pro  Civivm  Vennicorvm 
SvSCEfTO  v o r o 

T.  M.  D.  D. 


Il  y a tout  lieu  de  prefumer  que  l’Hercule  en 
queftion  etoit  le  même  que  l’Hercule  Gaulois  qu’on 
xeprefentoit  avec  des  chaînes  d’or  qui  lui  fortoient 
de  la  bouche.  Quelques  Sqavanrs , déterminés  par 
l’infeription  que  nous  venons  de  rapporter , ont  cru 
qu’Hercule  etoit  le  Fondateur  d’Avignon.  Mais 
cette  infeription  , ainfi  que  la  ftatue  confacrée  à 
Hercule  PAvignonois  , femble  ne  prouver  autre 
chofe  finon  qu’on  rendoit  à Avignon  un  culte  plus 
fpccial  à Hercule  qu’aux  autres  Divinités  mâles.  Oq 
iqait  que  c’eft  de  la  même  maniéré  que  Jupiter  fut 
furnommé  le  Capitolin  , Appollon  le  Daphru'en  , & 
Diane  P Ephéfienne  , h caufc  des  Temples  qu’on 
avoit  dédies  à ces  Divinités  au  Capitole , à Daphné 
& à Ephefe.  Il  eft  cependant  poflible  qu’Hcrcule 
l’Avignonois  ait  été  quelque  vertueux  citoyen  d’A- 
vignon , qui  ayant  bien  mérité  de  fa  patrie  , fut 
placé  par  fes  concitoyens  au  rang  des  Divinités  tu- 
télaires de  cette  ville. 

En  1146. , en  creufant  des  fondements  de  mai- 
fon , tout  proche  des  anciennes  murailles  de  b ville 
d’Avignon  , on  découvrit  une  belle  colonne  de  jafpe 
où  étoit  repré  Tentée  la  viéloire  que  le  Proconful 
Domitius  Ænobarbus  avoit  remportée  dans  la  plaine 
d’ Avignon,  fur  Teutomalion  Roi  des  Salicns  , en- 
viron cent  vingt  ans  avant  l’Ere  Chrétienne. 

Plus  près  de  notre  temps  , en  1614. , en  creufant 
auffi  des  fondements,  ceux  du  Noviciat  des  Jéfui- 
tes , on  trouva  un  petit  tombeau , fait  en  forme  de 
voûte  , & qui  contenoit  une  urne  de  verre  avec  des 
lampes  lacrymales.  En  x6$o.,  on  découvrit  dans  la 
maifon  de  M.  Alpbonfe , à préfent  des  Dames  de 
Bédouin , du  côté  du  jardin  , des  colonnes  de  por- 
phyre & plufieurs  débris  de  belles  ftatues.  Ces  pré- 
cieux reftes  firent  conjeéhircr  qu’il  y avoit  ancienne- 
ment dans  cet  endroit  ou  quelque  Amphithéâtre  ou 
quelque  Temple  magnifique.  Plus  récemment  on  a 
découvert  dans  la  maifon  autrefois  de  M.  Billiotti , 
aujourd’hui  de  M.  Giroud  , un  caual  de  plomb  avec 
cette  infeription  : Q.  Lxcinivs  Patui  N. 

Janus  Gruter,  dans  fon  Recueil  danferiptions  an- 
ciennes , rapporte  des  fragments  del’infcription  des 
Bains  publics  qu’il  y avoit  autrefois  à Avignon.Voici 
quels  font  ces  fragments. 


Nymphis  SâCR 
Letrsboniyj  Patin 
Lis.  Fortvnatvs. 

Voto  POSVIT 

SlGNVM  COMBASI.  M. 
Et  Ædem  F.  Cvr. 
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Nous  ne  finirions  point  fi  nous  voulions  faire 
mention  de  tous  les  monuments  antiques  qui  ont 
été  découverts  en  divers  temps  à Avignon,  & de 
ceux  qui  fubfiftent  encore  ; monuments  qui’  prou- 
vent  prefque  tous  à c^ucl  degré  de  puiffance  cette 
ville  etoit  elevee.  Mais  reprenons  ce  que  nous  di- 
fions  de  l’état  aftucl  d’Avignon. 

Cette  ville  cft  dans  une  fituation  des  plus  favora- 
bles. Au  couchant  , le  Rhône  coule  le  long  de  fes 
murailles  * mais  l’impctuofité  de  ce  fleuve  eft  mo- 
dérée par  de  belles  jettées  & de  beaux  quais , de 
forte  qu’il  refte  entre  la  ville  & le  Rhône  un  beau 
chemin , bien  entretenu , qui  fert  de  promenade. 
Aux  autres  côtés  de  la  ville  , s’étend  une  belle 
plaine  , variée  de  terres  labourables  , de  prairies  , 
de  vignes  & de  jardins , & plantée  d’une  très-grande 
quantité  de  mûriers.  Entre  cette  plaine  & les  fofles 
de  la  ville  , eft  un  beau  cours , plante  d’ormeaux 
alignés , élagués  avec  foin  & tailles  avec  toute  l’at- 
tention néceftàire  pour  plaire  à la  vue  & donner  de 
l’ombrage.  Des  bancs  de  pierre  également  folides  & 
bien  travaillés  font  pbcés  de  diitance  en  diilance 
entre  les  ormeaux  pour  la  commodité  des  perlbnnes 
qui  prennent  le  plaifir  de  la  promenade.  Un  ruif- 
feau  d’eau  claire  & limpide , toujours  abondant  de 
coulant  à doux  bruit  , borne  le  cours  du  côté  de 
la  campagne.  De  l’autre  côté  font  de  larges  fofles 
fans  eau  , toujours  verdoyans  & comblés  en  partie 
depuis  que  la  ville  d’Avignon  cft  aflùrée  de  jouir 
d’une  paix  folide  , grâces  à fa  polîtion  & à la  pro- 
teélion  fpéciale  que  lui  accorde  le  Roi.  Le  cours 
embraffe  au  moins  les  deux  tiers  de  la  ville , de  dans 
toute  cette  étendue  il  n’cft  du  tout  point  inter- 
rompu. 

On  entre  dans  Avignon  par  fept  portes  ; fçavoir, 
la  porte  Sainr-IYIichcl , celles  à’ Imbert , de  Saint- 
Lazare  , de  la  Ligne  , du  Rhône , de  l’Ou/e  de  de 
Saint-Roch.  11  y a dans  cette  ville  quantité  de  belles 
rues  ; de  clics  font  toutes  bien  pavées , propres  de 
bien  entretenues.  La  diverfité  de  fes  édifices  an- 
nonce les  différens  âges  de  la  ville.  On  y rcmÉquc 
la  première  (Implicite  du  temps  des  Papes , & on  y 
admire  la  magnificence  naiflante  des  derniers  fîe- 
cles.  Ses  Eglifes  font  la  plûpart  des  plus  belles  & 
des  mieux  décorées.  On  y voit  un  allez  bon  nombre 
de  fuperbes  maifons  de  particuliers , d’une  architec- 
ture des  plus  régulières.  Le  Palais  Apoftoliquc  cft 
d'un  goût  gothique  , mais  c’eft  un  édifice  des  plus 
folides  , fort  vafte  & qui  annonce  bien  de  la  gran- 
deur. Au  premier  coup  d’oeil,  le  Palais  de  l’Arche- 
vêque ne  préfente  rien  de  bien  beau,  mais  les  appar- 
tements y font  grands  , nobles  Ôc  bien  diftribués.  La 
fituation  de  ce  Palais  eft  des  plus  avantageufes. 
L’Hôtel  de  la  Monnoic  a une  très -belle  façade. 
L’Hôtcl-dc-Ville  eft  un  édifice  alTez  fimple , mais 
commode. 

Diftribuons  à préfent  fous  divers  «frticles  ce  qui 
nous  refte  à dire  de  la  ville  d’Avignon , & des  di- 
verfes  Jurifdi&ions  qui  y font  établies. 

Le  Diocefe  d’Avignon  eft  borné  au  N.  par  celui 
d’Orange,  au  S.  par  le  Diocefe  d’Arles,  à l E.  par 
le  Diocefe  de  Carpentras  & par  celui  de  Cavaillon , 
à l’O.  par  le  Diocefe  d’Uzès,  & au  S.E.  par  celui 
d’Aix.  Il  comprend  $ t.  Paroiflès,  dont  i°-  en  P™" 
vence  , 14.  en  Languedoc , une  ou  deux  dans  la 
Principauté  d’Orange  , 7.  dans  la  ville  d’ Avignon  « 
les  antres  dans  le  Comte  Venaiffin.  Mais  nous  trou- 
vons qu’au  Synode  qui  fut  tenu  en  16  tj.  par  J»* 
Etienne  Dolci , alors  Archevêque  d’Avignon  , 77» 
Curés  ou  Prieurs-Curés  ou  Vicaires  perpétuels  du 
Diocefe  furent  appellés  à l’Aflèrnblée.  Apparem- 
ment qu’on  fit  revivre  alors  des  anciens  titres  e 
Paroiflès  éteintes  , ou  que  depuis  ce  temps  que  - 
ques-unes  de  ces  Paroiflès  ont  été  fupprïmees- 
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Suivant  la  tradition  du  pays , la  Foi  fut  portée  à 
Avignon  rar  Stc.  Marthe  , fœur  de  Lazare  & de 
Marie-Magdeleine;  & St.  Ruf,  fils  de  Simon  le 
Cyrencen  , fut  le  premier  Evcque  de  cette  ville. 
Parmi  fet  fucccftcurs , on  compte  plulieurs  Saints  , 

& entr’autres  Saint  Maxime , St.  Vérédeme  , St. 
M^nus  & St.  Agricol  fon  fils.  Ces  deux  derniers 
ctofent  citoyens  d’Avignon , & St.  Agricol  eft  le 
principal  Patron  de  la  ville.  Le  Siège  épifcopal 
d’abord  fous  la  Métropole  de  Vienne , pafla  dans  la 
fuite  fous  celle  d’Arles.  Enfin , le  Cardinal  Julien  de 
la  Roucre,  quatre-vingt-unième  Evêque  d’Avignon  , 
neveu  de  Sixte  IV.,  ht  ériger  ce  Siégé  en  Métro- 
pole, par  fon  oncle,  en  1474.  11  eut  pour  fuffra- 
gants  les  Evêchés  de  Carpentras , Cavaillon  & Vai- 
ion , qui  furent  également  dillraits  de  la  Métropole 
d’Arles.  M.  de  Ifaim , qui  remplit  actuellement  le 
Siégé  d’Avignon , eil  le  vingt- deuxieme  Archevê- 
que. Ce  Prclat  jouit  de  48.  mille  livres  de  rente. 

Le  meme  Cardinal , Julien  de  la  Rouere  , fit  en- 
core fécularifer  le  Chapitre  de  la  nouvelle  Métro- 
pole , qui  jufqu’âlors  avoit  été  de  l’Ordre  de  Saint- 
Ruf.  La  Bulle  de  fccularifation  eft  de  l'an  1481.  Ce 
Chapitre  eft  Compote  d’un  Prévôt , de  deux  Archi- 
diacres , d’un  Tréforier  , qui  elt  aufli  Pénitencier  , 
d’un  Capifcol,  de  15.  Chanoines  Capitulaires,  de 
4.  Chanoines  Hebdomadicrs , de  it.  Bénéficiers, 
dont  deux  (ont  amovibles , de  deux  Diacres  & de 
deux  Sous-Diacres.  Il  y a outre  cela  un  Maître  de 
mufique  & quelques  Enfants-de-Chcrur.  Les  Cha- 
noines portent  pour  habit  de  Chœur  une  chape 
rouge  comme  les  Cardinaux.  Les  Bénéficiers  ont 
des  chapes  violettes  comme  les  Evêques.  Le  re- 
venu annuel  du  Prévôt  eft  de  cinq  mille  livres  ou 
environ.  Le  premier  des  deux  Archidacres  jouit  au 
moins  de  vingt  mille  livres  de  rente , mais  c’eft  à 
caufe  qu’il  eft  en  même  temps  Doyen  du  Chapitre 
royal  de  .*>tc.  Marthe  de  i arafeon  , &c.  Le  revenu 
de  chaque  Chanoine  eft  , année  commune  , de  qua- 
torze à feize  cens  livres.  Les  Bénéficiers  ont  la 
moitié  moins  que  les  Chanoines. 

L’Eglifc  métropolitaine  d’Avignon  eft  fous  le 
titre  de  Notre  - Dame  des  Dons , ainfi  que  nous 
l’avons  déjà  dit.  Cette  Eglife  confifte  en  une  nef 
avec  des  Chapelles  de  chaque  côté  , toutes  bien 
ornées  & bien  décorées.  Le  Chœur  eft  revêtu  d’un 
lambris  doré  , & ob  font  neuf  médailles  d’autant  de 
Papes , qui  ont  fait  leur  réfidencc  à Avignon.  En 
venant  de  laSacriftiepour  aller  à l’Eglifc,  on  trouve 
le  maufolée  du  fameux  Pape  Jean  a XII.  Ce  tnau- 
folée  eft  de  pierre  blanche  & très-bien  travaillé.  Il 
relfemble  d’ailleurs  à une  cfpecc  de  Chapelle , & 
il  eft  chargé  ûe  quantité  de  pyramides  exécutées 
avec  beaucoup  de  délicatcflê  & la  plupart  de  difte- 
rens  ordres  d’architcfture-  Outre  ce  maufolée  , il  y 
en  a plusieurs  autres  dans  la  même  Eglife , & dont 
quelques-uns  méritent  l’attention  des  Connoiilèurs. 
Dans  l’une  des  Chapelles , au-deflbus  d’une  chaire 
fort  fimple  , feuiptée  dans  le  mur  , on  lit  cette 
inscription  : 

S (de  s Summorum  Pontificum  , qui  ab  An. 

M.  CCCC.  Vlll.  per  plufquam  LXX.  An. 

Avenionc  altéra  RomJ  détentes  Orbi  Chrijliano 

prjcfuerunt. 

Outre  le  Chapitre  de  la  Métropole  , il  y a dans 
Avignon  fept  Collégiales  , dont  quatre  lnfigncs. 
1.  La  Paroidè  de  Satnt-Agricol , fondée  par  Saint- 
Agricol  lui-même  , vers  le  milieu  du  fepticme  fiée  le , 
érigée  en  Collégiale  par  le  Pape  Jean  XxIL  Son 
Chapitre  eft  compofé  d’un  Doyen  , d’un  Capifcol , 
d’un  Ouvrier,  de  14*  Chanoines,  de  16.  Bénéficiers, 
dont  deux  font  amovibles  , deux  Diacres  & deux 
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Sous-Diacres,  x.  La  Collégiale  de  Saint-Pierre , fon- 
dée en  1358.,  Ok  dont  le  Chapitre  eft  compofé 
d’un  Doyen  , d’un  Capifcol  , de  10.  Chanoines, 
de  4.  Hebdomadicrs  & de  9.  Bénéficiers.  3.  La 
Collégiale  de  Saint-Didier , fondée  fous  le  Pontificat 
d’innocent  VI.  & à-peu-près  dans  le  même  temps 
que  la  précédente  : fon  Chapitre  eft  compofé  d’un 
Prévôt  , d*uu  Sacrifiai n , d’un  Capifcol  , de  10. 
Chanoines  , & de  quelques  autres  Eccléfiaftiques. 

4.  La  Collégiale  de  Saint-Genié t donc  le  Chapitre 
eft  compofé  d’un  Prieur , d’un  Capifcol  de  de  to. 
Chanoines.  5.  La  Collégiale  de  la  Magdeleine , dont 
le  Chapitre  confifte  en  un  Archiprètre  , un  Capifcol 
& 6.  Chanoines.  6.  La  Collégiale  de  Notre-Ùame- 
la-Principale  , delïervie  par  un  Refteur  , un  Capif- 
col & 10.  Chanoines.  7.  La  Collégiale  de  Satnt- 
Symphorien  , dont  le  Chapitre  eft  compofé  d’un 
Sacriilain  & de  6.  Chanoines. 

En  tout  8.  Chapitres  , y compris  celui  de  la 
Métropole,  109.  Chanoines  ou  Dignitaires,  41. 
Bénéficiers  & plulieurs  autres  Eccléfiaitiqucs  du  Bas- 
Chccur.  On  cuimc  que  les  revenus  annuels  de  ces 
huit  Chapitres  , non-compris  celui  des  Fabriques  , 
non-plus  que  celui  du  premier  Archidiacre  de  la 
Métropole  , monte  à 80.  mille  livres  ou  environ.  t 

Les  Eglifes  Collégiales  dont  venons  de  parler  , 
font  toutes  très-bien  entretenues  & bien  dellervics. 
Dans  lu  Métropole  , l’Office  fe  fait  avec  la  plus 
grande  de'ccnce  & avec  une  dignité  admirable.  Mais 
les  étrangers  fe  font  plaints  quelquefois  du  bruit 
prefque  continuel  que  font  les  cloches  de  ces  diver- 
fes  Eglifes , joint  à celui  de  quantité  d’autres  qui 
font  répandues  dans  la  ville.  Aulfi  Rebelais  appelloie 
plaifammcnt  la  ville  d’Avignon , la  ville  fonnaittc. 
Parmi  ces  cloches  , dont  le  nombre  eft  certainement 
très-confidérable  , il  en  eft  une  qu’on  nous  allure 
être  toute  d’argent.  Cette  cloche  elt  au  Palais  Apof* 
tolique  : on  ne  la  donne  qu’à  la  mort  d’un  Pape , 
ék  à l’exaltation  de  fon  fuccefléur , mais  pendant 
vingt-quatre  heures. 

On  compte  dans  Avignon  ,#un  grand  nombre  de 
Maifons  religieufes  de  l’un  & de  l’autre  fexe.  Nous 
dfrons  ici  un  mot  de  chacune  de  ces  Maifons. 

Les  Dominicains  furent  les  premiers  qui  vinrent 
s’établir  à Avignon  , en  1116. , cinq  ans  après  la 
mort  de  leur  Saint-Patriarche.  C’eft  dans  leur  Cou- 
vent que  fut  canonifé  Saint-Thomas  d’Aquin  par  le 
Pape  Jean  XXII.  Joignant  ce  Couvent,  eft  le  loge- 
ment du  Perc  lnquinreur.  Sur  la  porte  de  ce  loge- 
ment on  lit  ces  mots  : Palatium  Sartfli  Officii. 

Les  Cordeliers  furent  reçus  à Avignon  en  1 J27. 
On  leur  donna  d’abord  l’Eglifc  de  Saint- Didier  , 
enfuite  celle  de  Notrc-Dame-la-Principale  , & enfin 
le  Couvent  qu’ils  ont  aujourd’hui.  La  voûte  de  leur 
Eglife , qui  eft  extrêmement  vafte  , palTe  avec  raifnn 
pour  un  ouvrage  d’archite&urc  très-hardi.  On  voit 
dans  cette  Eglife  , dans  une  petite  Chapelle  fombre 
& mal  ornée  ( qui  eft  la  fécondé  à main  droite , 
en  entrant  par  la  principale  porte  de  l’Eglife  ) la 
tombeau  de  la  belle  & fameufe  Laure  de  Sade.  Mais 
ce  tombeau  eft  également  celui  d’Hugues  de  Sade  , 
mari  de  Laure  ; & l’épitaphe  qui  eft  gravée  fur  le 
mur,  joignant  le  tombeau,  fait  mention  d Hugues 
& non  de  Laure.  Prefque  tout  le  monde  avoit  cru 
jufqu’à  préfent  que  la  belle  Laure  étoit  Demoifellc , 
& qu’elle  n’avoit  point  été  mariée  ; mais  M.  l’Abbé 
de  Sade',  homme  éclairé  & d’un  mérite  fupcricur , 
également  recommandable  par  1 étendue  de  fes  con~ 
noitTances  de  par  la  noblefle  de  fon  origine  , prouve 
par  un  contrat  de  mariage  en  bonne  forme  que  la 
fameufe  Laure  en  queftion  , & non  aucune  autre, 
étoit  femme  de  Hugues  de  Sade.  Indépendamment 
de  ce  contrat  de  mariage , M.  l’Abbé  de  Sade  prouve 
encore  par  les  Ouvrages  mêmes  de  Pétrarque , que 
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,,  V-IIJ  Laure  fut  tnere  Je  plu6eurs  enfants. 
ü„  fait  quelle  fat  la  paffion  de  Pétrarque  pour 
’ &onn’iguore  pas  non-plus  que  ce  fameua 
Pode  ™n.pufa  J i 8.  Sonnets  & 88.  Chanfons  à la 
hsuange  de  cette  aimable  & vertueufe  perfonne  qui 
plut  oc  ne  perdit  rien  de  fon  mérite  non-plus  que 
de  fa  réputation.  , „ _ 

Environ  aoo.  ans  après  la  mort  de  la  belle  Laure  , 
des  Curieux  obtinrent  de  faire  ouvrir  le  tombeau  où 
clic  avoit  été  inhumée  : on  y trouva  une  petite  boéte 
qui  contcnoit  des  Vers  italiens  écrits  de  la  main  de 
Pétrarque  , de  une  médaille  de  plomb  , fur  un  côté 
de  laquelle  on  voyoit  le  bufte  d’une  femme  , & fur 
l’autre  ces  quatre  lettres  M.  L.  M.  L qui  lignifient , 
à ce  qu’on  prétend , Madonna  Laura  marta  lace  , 
c’eft-à-dire , Madame  Laure  eft  morre.  Les  Vers  ita- 
liens qu’on  trouva  dans  la  boéte  dont  nous  avons 
Elit  mention  , font  imprimés  dans  les  (Euvres  de 
Pétrarque,  publiées  à Lyon  en  1545.  C’cft  pour 
cette  raifon  que  nous  nous  difpenferons  de  les  rap- 
porter : nous  les  indiquerons  feulement  en  rappor- 
tant les  deux  premiers  , & ce  font  ceux-ci  : 


Qui  ripofan  quel  cafle  e felici  ojfa 
Di  quella  aima  gentille  e fola  in  terra. 

L^Roi  François  I.  en  paflànt  par  Avignon  , 
honora  le  tombeau  de  la  belle  Laure  , d’une  vifite  , 
& d’une  épitaphe  de  fa  compofition  qui  confiée  en 
huit  Vers  françois  , & qu’on  trouve  auffi  imprimée 
dans  les  (Euvres  de  Pétrarque  de  la  même  édition, 
de  l’an  154$.  Mais  nous  ne  pouvons  renvoyer  nos 
Le&curs  à ce  Livre , parce  qu’on  nous  demande  de 
rapporter  ici  cette  épitaphe  : c’cft  celle  qui  fuit  : 

En  petit  lieu  compris  vous  pouve\  voir 
Ce  qui  comprend  beaucoup  par  renommée  : 
Plume  , labeur , la  langue  ù le  devoir 
Furent  vaincus  par  P aimant  de  l'aimée. 

O gentille  ame  , étant  tant  ejlimée  , 

Qui  te  pourra  loyfr  qu'en  Je  taifant  ? 

Car  la  parole  eft  toujours  réprimée  , 

Quand  le  fujet  furmonte  le  difant . 9 

Plufïeurs  autres  beaux  cfprits  ont  également  cora- 
pofé  des  épitaphes  en  l’honneur  de  la  belle  Laure, 
mais  il  n’y  en  a aucune  qui  foit  gravée  fur  fon 
tombeau.  Au  refte  , rien  de  plus  (impie  que  ce  tom- 
beau , qui , d’ailleurs , a fait  tant  de  bruit.  Mais  il 
eft  à efpérer  que  M.  l’Abbé  de  Sade  , digne  héritier 
du  fang  & du  mérite  de  la  belle  Laure  , ne  tarifera 
point  dans  l’oubli  un  monument  fi  précieux. 

Le  Couvent  des  Grands-Augujlins  fut  fondé  vers 
le  milieu  du  treizième  fiecle  , des  libéralités  des 
Fideles.  Leur  Eglifc  n’cft  point  voûtée,  maison  ad- 
mire la  charpente  qui  la  couvre.  Le  Cardinal  Pierre 
Corfiui , un  des  principaux  Bienfaiteurs  de  cette 
Maifon  , eft  inhumé  dans  le  Choeur  de  l’Eglife  que 
nous  venons  de  nommer. 

Les  Grands -Carmes  s’établirent  à Avignon  en 
1 167. , & environ  cent  ans  après  , ils  obtinrent  une 
Maifon  des  Templiers  , fituée  près  des  Grands-Au- 
guftins,  où  ils  font  aujourd’hui.  On  a tenu  dans  ce 
Couvent  trois  Chapitres  généraux  de  l’Ordre. 

La  Maifon  des  Grands-Trinitaires  ou  Mathurins 
fut  fondée  en  1354*  Par  Bernard  de  Rafcas  , Gen- 
tilhomme d’Avignon.  En  1481.  le  Cardinal  de  la 
Roucre , Légat  & Archevêque  de  cette  ville , leur 
unit  les  Peres  de  la  Merci , & leur  confia  le  foin  du 
grand  Hôpital. 

Les  B énédiHins  de  la  Congrégation  de  Cluny 
furent  établis  à Avignon  vers  l’an  1380.  par  Pierre 
de  Crofc , créé  Cardinal  par  Clément  VIL  Anti- 
pape , a condition  qu’ils  entretiendroient  une  étude , 
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compofeé  de  douze  jeunes  Bénédiâins  de  la  même 
Congrégation.  L’Eglife  de  ces  Peres  eft  belle.  Le 
Choeur  eft  orné  d’un  ordre  compofite  & de  bas-reliefs 
dans  les  panneaux.  Il  y a auffi  pluficurs  grandes  fi- 
gures , qui  font  toutes  très-belles.  Auprès  du  Maître- 
Autel  , du  côté  de  l’Evangile , eft  le  tombeau  de 
Saint-Martial  Evêque,  accompagné  de  figures  bien 
exécutées  : cet  ouvrage  eft  de  marbre  , & d’on  goût 
à demi-gothique.  De  l’autre  côté  eft  le  catafalque 
ou  mauloléc  de  Gafpard  de  Simiane  de  la  Cotte 
Abbé  d’Auchy , élu  Vicaire-Général  de  l’Abbaye  de 
Cluny.  Cette  Maifon  poflède  auffi  une  affez  belle 
Bibliothèque  , & clic  n’eft  certainement  pas  né- 
glieée  par  les  Religieux  à qui  l’ufage  en  eft  permis. 

Les  Céleftins  furent  fondes  en  1393.  dans  un 
Cimetière  , où  le  Bienheureux  Pierre  de  Luxem- 
bourg avoit  été  enféveli.  La  première  pierre  de  leur 
Maifon  fut  pofée  par  le  Duc  d’Orlcans  , au  nom  de 
Charles  VL  Roi  de  France  , que  Pierre  de  Luna , 
dit  Bénoit  XIII.,  déclara  leur  Fondateur.  Ce  Monar- 
que leur  fit  cffic&ivement  beaucoup  de  bien.  Mais 
ainfi  que  nous  le  répéterons  plus  bas , René  Duc 
d’Anjou  & de  Bar,  Comte  de  Provence , &c.,  aug- 
menta confidérablcmcnt  leurs  revenus.  De  forte 
que  cette  Maifon  jouit  à préfent  au  moins  de  vingt- 
deux  mille  livres  de  rente.  Que  de  familles  infortu- 
nées à Avignon , qui  béniffent  la  mémoire  de  ces 
pieux  Fondateurs  qui  ont  mis  les  Céleftins  en  état 
de  faire  du  bien  à ceux  qui  en  ont  befoin  ! 

La  Maifon  des  Céleftins  , leur  Eglifc  , leur  Bi- 
bliothèque & leurs  Jardins  ( car  ils  en  ont  deux  ) 
méritent  également  l’attention  des  Curieux  & encore 
plus  celle  des  Connoifieurs.  Au  milieu  du  Choeur  de 
l’Eglife  eft  le  maufolée  du  Pape  Clément  VII.  qui 
mourut  à Avignon  le  17.  Septembre  1394.  On  y lit 
ccttc  épitaphe  : 

Hic  rrquiefeit  Donùnvs  Qcmtnt  Pape  Srptinms , 
primai  hujus  Canobii  Fondât  or , rx  pâtre  ylmedeo  Comité 
Gtbtnntnfi , maire  verb  Mai  hi  ldà  de  Bolomà  gtmtus  ; 
qui  fuit  prothonot arias  Morinenfu  & Cameracenfu  Epif 
copus  , deinde  Car di  naît  s , daman  ad  Papasum  invinu 
ajjumptus , & curia  tune  incolmni  rcdutla  , Domintaa 
Petrum  Cardina'em  de  Ijtxtmburgp  miraculii  corufcan- 
trm , in  hoc  Carnet  trio  fepultum  , ad  Cardinalanm  ajfump. 
fît , & in  fine  anno  decimo  feptimo  fui  Pontificatks  Migrant 
ad  Chrijhm  , die  décima  feptima  Septembrit  I jjfnjw 
anima  requitfeat. 

Le  bienheureux  Pierre  de  Luxembourg , dont  il 
eft  fait  mention  dans  l’épitaphe  que  nous  venons  de 
rapporter , étoit  un  jeune  Prélat  d’une  granJe  vertu, 
& qui  mourut  n’ayant  pas  encore  dix-huit  ans.  On  a 
bâti  en  fon  honneur  une  grande  & belle  Chapelle 
qui  porte  fon  nom , & qui  eft  ornée  tout-au-tour 
de  grands  tableaux  qui  repréfentent  les  principales 
a étions  de  fa  vie.  > , 

Dans  une  des  Salles  de  la  même  Maifon  des  Ce- 
Icftins  , eft  un  grand  tableau  où  fe  trouve  repréfente 
un  fquelette  de  hauteur  naturelle.  Ce  tableau  elt 
peint  avec  beaucoup  de  force  de  deïïèin.  A côte  du 
fquelette , dans  le  même  tableau , eft  un  grand  cer- 
cueil dans  lequel  eft  repréfentée  une  toile  d’arai- 
gnée, peinte  avec  tant  d’art,  qu’il  faut  la  toucher 
pour  être  perfuade  qu’elle  n’cft  pas  véritable.  Plus 
bas , mais  toujours  dans  le  même  tableau , font  des 
Vers  , écrits  en  lettres  gothiques , qui  attellent  que 
le  fquelette  eft  celui  d’une  femme  , qui  fut  célébré 
par  fa  beauté.  La  tradition  ajoute  que  cette  cm ime 
fut  aimée  du. Roi  René,  & que  ce  Prince  eft  1 Au- 
teur du  tableau  & des  vers.  Quelques  Ecrivains  ont 
réfute  cette  tradition , & ils  ont  donné  pour  railon 
qu’il  étoit  difficile  de  feperfuader  que  le  Roi  K*06 
eût  eu  la  force  de  peindre  avec  des  traits  fi  aflreux  , 
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un  objet  fi  capable  d'augmenter  fes  regrets , 3c  de 
lai  faire  faire  fur  lui-meme  des  retours  peu  agréa- 
bles. Mais  les  Céleftins , fans  doute  mieux  inftruits 
que  perfonne  de  ce  qui  concerne  le  tableau  en  ques- 
tion , qu’ils  appellent  le  tableau  de  la  mort , attes- 
tent qu’il  a etc  peint  par  le  Roi  René  lui-même , 3c 
que  les  Vers  ont  été  faits  par  le  même  Prince,  qu'ils 
reconnoiffent  en  même  temps  pour  Fondateur  de 
douze  Religieux  de  leur  Monaftere.  Que  le  Sque- 
lette foit  celui  d’une  femme  que  le  Roi  René  auroit 
aimée  , c’cft  ce  qu'il  ne  ferott  guères  poffible  d’af- 
furer  autrement  que  par  la  tradition.  Voici  quels 
font  les  Vers  qui  le  touvent  écrits  en  lettres  gothi- 
ques fur  le  tableau  dont  nous  venons  de  parler. 

Unt  fris  fru  fur  toute i frmmtt  belle  , 

Mas  par  la  mort  fris  devenue  telle.  * 

Ma  chair  efioit  trèt.belle , fraifebt  & tendre , 

Or  efi  elle  tente  tournée  en  cendre. 

Mon  corps  efioit  très-pi âfrrrt  dr  rtèsgcstt. 

Je  me  fiidoye  [ornent  vefiir  de  frye , 

Or  en  droit  fort  tpte  toute  une  [oyt. 

Fourrée  efioit  de  gris  & menu  vert  ; 

En  grand  Pelait  me  logeait  a mon  vueil  , 

Or  {mis  lotit  en  ce  petit  cercueil. 

Ad*  chambre  efioit  de  beau  tapis  ornée , 

Or  efi  d' ara^nts  ma  fofje  errvirosutée. 

De  t:tu  efio'.s  nommée  Darré  chiere , 

Or  epâ  me  voit  ne  fait  ftmblstnt  ni  ehiere. 

Maint  me  louoit  qui  près  de  nui  fajfrit , 

Conte  n‘en  fat  ml  qui  près  de  moi  [oit. 

P or- tout  efioit  ma  beauté  racornîtes  , 

Or  n'en  efi  vent  ni  nouvelle  comptée. 

Si  penfe  celle  tpi  en  beauté  va  croiffrnt , 
toujours  va  fr  vit  en  décret ffmt , 

Soit  ores  Dame  , Drmolfelte  ou  Bourgeoifi. 

Face  donc  bien  tandis  qu'elle  en  a toifi  ; 
jiins  que  devienne  comme  moi  pour  voj  telle  ; 

Car  chacune  efi  , comme  ai  iiet  mortelle. 

jQuotidiè  morimur  , quotidiè  enim  demitur  aliqna  pars 
vite  ; & tune  qwque  cwn  ertfeimus , visa  itcrejcit.  Ex 
Epiftolis  Senccz. 

La  Bibliothèque  des  Céleftins  eft  curicufc  à voir , 
à caufe  de  quantité  de  bons  3c  anciens  Livres  qu'elle 
poffede.  Elle  eft  cofnpofée  des  Livres  que  cette 
Maifon  a achetés  de  fes  propres  deniers  3c  de  ceux 
qui  lui  ont  été  légués  par  le  fameux  Cerf  on.  Cet 
habile  homme  affeélionnoit  beaucoup  l’Ordre  des 
Céleftins  , oh  il  a voit  deux  freres.  Il  donna  fa  Bi- 
bliothèque aux  Céleftins  d'Avignon,  par  une  Lettre 
qu’il  leur  écrivit,  3c  qui  eft  une  cfpece  de  codicille. 
Cette  Lettre  eft  rapportée  dans  l'Hiftoire  du  Col- 
lege de  Navarre  par  de  Laulnoy , page  492.  3c  493. 
Elle  eft  datée  de  Lyon  , 3c  de  Pan  de  grâce  1428. 
au  mois  de  Novembre , « de  mon  âge , dit  Gerfon, 
» Soixante  - cinq , qui  fera  révolu  le  quatorzième 
» jour  de  Décembre , jour  auquel  PEglifc  célébré 
# la  Fête  de  St.  Nicaife  de  Rheims , 3c  jour  auquel 
» je  fuis  né  3c  ai  été  baptifé. 

N’oublions  pas  de  dire  que  dans  une  Chapelle 
particulière  de  l’Eglife  des  Céleftins  , repole  le 
corps  de  St.  Bene\et , berger  de  profeffion  3c  très- 
connu  à Avignon  3c  aux  environs  , à caufe  du  Pont 
de  pierres  de  raille  qu’il  avoit  fait  bâtir  far  le  Rhône 
en  1 1 27.  Ce  Pont , qui  ctoit  extrêmement  long , a 
été  emporté  par  la  violence  des  eaux , 3c  il  n’en 
refte  plus  que  quelques  arches  du  côté  d’Avignon , 
ui  font  plus  nuifïbles  qu’utiles.  Il  y avoit  cependant 
es  fonds  très  - confidérables  affe&és  à fon  entre- 
tien , mais  on  ne  fijait  ou  on  ne  veut  pas  fçavoir  ce 
qu’ils  font  devenus.  C’eft  dommage  que  ce  font  ne 
mit  point  rétabli  : il  en  eft  peu-  far  le  Rhône  qui 
Tome  L 
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Soient  anffi  utiles  , que  le  feroit  celui  d’Avignon. 

Les  J é frit  ci  furent  appelles  à Avignon  en  1564., 

3c  en  même  temps  ils  furent  chargés  du  College  de 
la  ville  , qu’ils  ont  encore  à préfent.  En  1587. 
Louife  d’Ancezune  fonda  leur  Maifon  de  Noviciat, 

3c  c’eft  aujourd’hui  celle  de  la  Province  de  Lyon. 
Ces  deux  Maifons  que  les  Jéfuitcs  ont  à Avignon 
font  très-belles.  Le  Noviciat  fur-tout  eft  un  édifice 
également  vafte  , Solide  3c  très-commode  : quoique 
fimple  en  apparence  , cette  Maifon  eft  néanmoins 
très-magnifique. 

Les  Minimes  fuïent  fondés  en  1 S7S*  Par  ^ Car- 
dinal Georges  d’Armagnac,  Colîégat  3c  Archevê- 
que d’Avignon.  La  Biblotheque  de  cette  Maifon  eft 
nombreufe  3c  bien  choifîe. 

Les  Capucins  font  établis  à Avignon  depuis  l’an 
IS76.  Ils  ont  deux  Couvents  dans  cette  ville,  le 
grand  3c  le  Noviciat.  Le  premier  fat  fondé  par 
Pierre  de  St.  Sixte  , citoyen  d’Avignon.  Le  Novi- 
ciat doit  fon  établiffement  à M.  Deveras , citoyen 
de  la  même  ville  \ mais  cette  Maifon  n’a  été  en 
état  de  recevoir  des  Religieux  que  vers  l’an  1662. 

La  Maifon  des  Antontns  ou  des  Religieux  de  St. 
Antoine,  eft  une  dépendance  de  l’Abbaye  de  Saint- 
Antoine  de  Viennois.  D’abord  cette  Maifon  ne  fat 
établie  que  pour  y loger  un  certain  nombre  de  Re- 
ligieux qui  devoieot  avoir  foin  des  perfonnes  atta- 
uées  du  mal  St.  Antoine.  Au  défaut  de  ce  genre 
e malades , on  reçut  enfuite  dans  l’Hôpital  de  St. 
Antoine  , des  pauvres  femmes  qui  étant  accablées 
de  vieilleffe  ne  pouvoiey  point  fc  procurer  de  quoi 
vivre.  Mais  cet  établiffement  eft  tombé.  Il  continue 
néanmoins  de  réfider  à Avignon  quelques  Religieux 
ou  Chanoines  réguliers  de  St.  Antoine.  Ces  Reli- 
gieux ont  une  Eglife  qni  n’eft  rien  moins  que  belle  , 
mais  qui  eft  remarquable  à caufe  que  le  fameux 
Alain  Chartier  y a été  inhumé.  On  fçait  que  ce  Sça- 
vant  fut  Secrétaire  des  Rois  Charles  VI.  3c  Char- 
les VII.  Mais  on  ignorait  abfolument  le  temps  3c  le 
lieu  de  fa  mort.  L’épitaphe  fnivante  , qui  a été 
trouvée  dans  l’Eglife  de  St.  Antoine  d’Avignon  , il 
y a environ  trente  ans , a dévoilé  le  myftere , fi  en 
effet  c’en  ctoit  un  pour  tout  le  monde. 

HIC  J A CET 

Virtutibus  infignis , feientiâ  fy  eloquentiâ  Cia - 
rus  Alanus  Chartier , ex  Bojocis  in  Normaniâ 
natus  , Parific/ifis  Archidiaconus  £>  Confina- 
ntes , Rcgio  jujfu  ad  Imptratorcm  , multofrue 
Reges  Ambafciator  frpius  uanfmijfus  , qui  li- 
bress varios  fiilo  elegantijfimo  compafuit,  U ta  tu 
dem  obdormivtt  in  Domisio  in  hac  Avenioncnji 
Civitate  , anno  Domini  1449. 

C’eft  à feu  M.  de  St.  Quentin  de  Remerville 
qn’on  eft  redevable  de  l’épitaphe  que  nous  venons 
de  rapporter.  Ce  Sçavant  la  découvrit  paT  hazard 
dans  PEglifc  de  St.  Antoine , amiï  nue  nous  l’avons 
dit , 3c  fans  lui  elle  eût  été  non-feulement  ignorée  , 
mais  encore  perdue , puifqu’eMe  a été  entièrement 
effacée  en  réparant  3c  bfanchiflant  cette  EgBfe. 

Les  Récollets  prirent  poffeffion  en  1 586.  du  Cou- 
vent des  Religieux  de  l’Obfervancc  , qui  avoit  été 
fondé  en  1469.  par  Louis  Doria,  Gentilhomme  de 
G en  es.  , . , , 

Les  Peres  de  la  Doélrine  Chrétienne  ont  été  éta- 
blis à Avignon  vers  la  fin  du  feizieme  fîecle.  C’eft 
dans  leur  Egltfe  que  repofe  le  corps  du  vénérable 
Céfâr  de  Bus,  ïnftituteur  de  cette  Congrégation.  La 
lampe  d’argent  qu’on  voit  au-deflûs  du  tombeau  de 
ce  Fondateur,  elt  un  préfent  du  Cardinal  de  Riche- 
lieu qui  n’étoit  alors  qu’Evèque  de  Luçcm. 

Les  Cannes  Déchauffés  furent  reçus  à Avignon 
en  1 608.  ; mais  ils  ne  le  font  retirés  dans  le  Couvcnf 
qu’ils  habitent  aujourd’hui , qu’en  1626. 

^ R r r r 
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> v„  /I„mnms  Bt'fcmds  ont  clé  fondés  en  i Sio. 

.L"  jSeux  Pii"  ou  du  Tiers-Ordre  de  Samt- 
François  dAffife,  font  établis  à Avignon  depuis 

lâ£e*s  Prêtres  de  l’Oratoire  furent  d'abord  établis 
-ris  de  la  Grand’Placc  en  1646-  Enfuite  on  leur 
donna  le  foin  du  Séminaire  près  des  Dominicains. 
Leur  Eglife  eil  petite , mais  elle  eft  magnifique  ; dt 
elle  fait  un  honneur  infini  à ceux  qui  en  ont  eu  la 
direftion.  . - 

Les  Obfervantins  avoient  etc  établis , ainii  que 
nous  l’avons  dit,  par  Louis  Doria , en  1469.  Mais 
en  1586.  ils  cédèrent  leur  Couvent  aux  Récollets  , 
& ils  fortirent  de  la  ville.  Ils  y font  retournés  de- 
puis quelque  temps  , & ils  y occupent  une  Maifon, 
où  ils  forment  une  Communauté  au  nombre  de  fix 
ou  fept  Religieux. 

En  tout  ao.  Maifons  de  Religieux  ( y compris  les 
Jcfuites , les  Prêtres  de  l’Oratoire , &c.  ) oc  envi- 
ron 3 so.  Sujets.  On  eftime  que  le  revenu  total  des 
Maifons  de  Religieux  rentés , établis  dans  la  ville 
d’Avignon  , monte  à 140.  mille  liv.  ou  environ. 

Outre  les  Maifons  de  Religieux , dont  nous  ve- 
nons de  donner  le  dénombrement , il  y a aufli  à 
Avignon  une  Communauté  de  Frères  des  Ecoles 
gratuites.  Cette  Communauté  a été  établie  en  1703. 
Et  outre  cela  , il  y a un  Holpicc  pour  les  Chartreux 
& un  College  de  l’Ordre  de  liteaux.  Mais  ni  dans 
l’une  ni  dans  l’autre  de  ces  deux  Maifons  , il  ne  ré- 
fidc  point  de  Religieux  à domicile. 

Parlons  à préfent  des  Communautés  religieufes 
de  Filles  qui  ont  des  établiflfements  à Avignon. 

L’Abbaye  de  Ste.  Claire  a été  fondée  en  1250. 
& reformée  en  1517*  par  Marie  de  Clermont , Re- 
ligieufe  du  même  Monaftere. 

L’Abbaye  de  St.  Laurent , de  l’Ordre  de  St.  Be- 
noît, fut  fondée  en  1327.  des  libéralités  du  Car- 
dinal Jean  Colonna. 

L’Abbaye  de  Ste.  Catherine  , de  l’Ordre  de  Ci- 
teaux , a été  établie  à-peu-près  dans  le  même  temps 
que  celle  de  St.  Laurent. 

Les  Dominicainei  furent  d’abord  établies  à la  cam- 
pagne , mais  en  x 536.  on  les  transféra  dans  la  ville. 

Les  Vifitandines  ou  les  Filles  de  la  Vifitation  de 
Ste.  Marie  furent  établies  vers  l’an  1623.;  dt  quel- 
que temps  après  , l’Archevêque  Filonnrdi  leur  lit 
bâtir  la  belle  Eglife  qu’elles  ont  à préfent , dt  qu’on 
appelle  le  grand  Dôme. 

11  y a à Avignon  une  autre  Maifon  de  Vifitandi- 
ncs  , & c’eft  celle  de  St.  Georges , fi  tuée  près  des 
Gcleftins. 

Les  Carmélites  DcchauJJécs  furent  établies  à Avi- 
gnon en  1613.  par  Claire  de  Pcnilfis  , veuve  de  Jean 
de  Forbin  , Baron  de  la  Fare  , dtc. 

Les  Religicufes  de  Saintc-Urfule , qui  vivent  fous 
la  Réglé  de  St.  Auguftin,  furent  fondées  en  1637. 
On  les  appelle  les  Royales,  parce  qu'on  les  logea 
d’abord  dans  le  Palais  du  Roi  René. 

Le  Monaftere  du  Verbe-Incarné  fondé  en  1639. 
eft  le  premier  de  cet  Inftitut , dont  les  Religicufes 
fuivent  la  Réglé  de  St.  Auguftin  , modifiée  par  quel- 
ques Conftitutions  particulières. 

Les  Augujlincs  furent  appellées  à Avignon  peu  de 
temps  après  que  les  Religieufes  du  Verbe-Incarné  y 
eurent  etc  établies. 

Les  Religieufes  de  Saint-André  s’établirent  en 
cette  ville  vers  le  milieu  du  dix-fepticme  fiecle.  Les 
Bénédictins  de  Villeneuve  leur  cédèrent  le  Couvent 
qu’elles  ont  à prefent. 

Le  Monaftere  d e Notre-Dame  du  Refuge  n’cft  pas 
plus  ancien  que  les  trois  précédents. 

Les  Religieufes  de  Notre-Dame  furent  établies 

aTi5  r ‘ f Ilcs  fuivcnt  la  Réglé  de  St.  Auguftin , 

Oc  les  Conftitutigns  des  Jcfuites. 
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Les  Religicufes  de  ti.irc-Damc  de  Mijirieerde 
furent  fondées  en  1641.  .trois  ans  après  l'établifTe. 
ment  de  leur  Monaftere  d’Aix,  qui  eft  le  premier 
de  leur  Ordre. 

Les  Religicufes  Hofpitalieres  ont  été  établies  à 
Avignon  pour  avoir  foin  des  malades  du  grand 
Hôpital  dit  de  Saint-Bernard. 

En  tout  1 $.  Maifons  Religicufes  de  Filles , envi- 
ron jso.  Sujets,  dont  le  revenu  total  eft  de  130. 
mille  livres  ou  environ. 

Les  Hôpitaux  , Confervatoires  te  autres  Maifons 
de  charité  , établies  à Avignon  , font  celles  qui 
fuivcnt. 

L’Hôpital  de  Saint-Bene\et  , le  plus  ancien  de 
la  ville  , fut  fondé  en  1 177.  en  faveur  des  Pèlerins. 
11  eft  deftiné  actuellement  pour  les  incurables. 

• Le  grand  Hôpital  de  Saint-Bernard  fut  établi  en 
1354-  par  Bernard  de  Rafcas  , Gentilhomme  d’A- 
vignon. Les  grands  T rinitaircs  ou  Mathurins  font 
chargés  , ainli  que  nous  l’avons  dit , du  foin  fpirituel 
de  cet  Hôpital  , & les  Religieufes  Hofpitalieres  y 
fervent  les  malades.  Cet  Hôpital  , au  relie  , eft  un 
des  plus  beaux  & des  mieux  entretenus  qu’on  puiflê 
voir.  Mais  il  fcmblc  que  l’efprit  de  foutenir  des  pro- 
cès , s’y  foit  introduit  ; ce  qui  ne  peut  qu’altérer  fes 
revenus. 

L’Hôpital  Saint-Jacques  , près  des  grands  Au- 
guftins  , a été  établi  en  faveur  des  Pèlerins  qui 
vont  viliter  l’Eglife  de  Saint-Jacques  à Compoftelle 
en  Galice. 

L’Hôpital  dit  de  Saint- Rock , fondé  pour  les  pefti- 
fé#és , vers  l’an  1 580. , par  Thomas  Gadagne  , Gen- 
tilhomme de  Florence , fert  aujourd’hui  heureufe- 
ment  à tout  autre  ufage. 

VAutnuite  générale  prit  naiflanee  à Avignon  , 
à l’occafion  de  la  famine  qu’il  y eut  en  1541.  Ou- 
tre les  aumônes  que  cette  Maifon  fait  aux  pauvres 
honteux  , elle  éleve  les  Knfants-trouvés , & elle  en- 
tregent les  personnes  de  l’un  dt  de  l’autre  fexe  à 
qui  leur  âge  11e  permet  pas  de  gagner  leur  vie.  C’eft 
auffi  dans  cette  Maifon  que  font  recueillis  les  pau- 
vres pupilles  dt  les  vagabonds. 

Le  Mont  de  Piété , que  M.  de  Mariais  . Arche- 
vêque d’Avignon  , inftitua  fon  héritier  univerfel , 
eft  établi  pour  prêter  de  l’argent  à ceux  qui  en  ont 
befoin , en  donnant  quelque  nantiflèment , ou  à 
d’autres  conditions  honnêtes  -,  mais  fans  aucune 
forte  d’intérêt.  Cette  fondation  eft  la  même  chufe 
que  ce  qu’on  appelle  ailleurs  des  Lombards. 

L’Hôpital  des  Infenfis  eft  un  étabüfiêmcnt  mo- 
derne. Cette  Maifon  feroit  afl’cz  riche  , G l’on  n’eût 
préféré  défaire  de  beaux  logements  aux  malheureux 
qui  y font  reçus. 

La  Maifon  des  Orphelines  , fituée  près  du  mo- 
naftere de  Saint-Georges  & vis-à-vis  des  Celefuns , 
eft  un  de  ces  établillèments  clfcntiels  qui  intereflent 
autant  l’humanité  que  la  religion  & la  bonne  police. 

La  Maifon  de  Notre-Dame  de  la  Cane , tituee 
près  de  la  Place-Pie , a etc  établie  en  faveur  des 
pauvres  filles  à qui  leurs  meres  ne  peuvent  pas  îour- 
nir  de  quoi  vivre  honnêtement. 

Les  Repenties  ont  été  établies  par  le  Cardinal 
d’ Armagnac  , le  même  qui  a laifté  à Avignon 
ailleurs  , beaucoup  d’autres  marques  de  piétc  « de 
Religion. 

En  tout  10.  Hôpitaux,  Confervatoires  & autres 
Maifons  de  charité  , dont  la  dépenfe  monte  a plus 
de  cent  mille  livres  par  an  , 6c  qui  emrciienoeu 
enfemble  plus  de  cinq  cens  perfonnes  infortunées. 

11  y a dans  Avignon,  fept  Confrairies  de  Pc 
fçavoir  , les  Gris , établis  en  1226.,  par  Louis  ' 

Roi  de  France.  Le  Saint-Sacrement  eft  expofe  pen- 
dant toute  l’année , nuit  de  jour , dans  leur  L a“ 
pelle.  Les  Noirs , établis  en  1488.  Les  Blancs, 
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fondés  en  1 5x7.  On  voit  dans  leur  Chapelle  de  très- 
belles  peintures  & entr’autrcs  un  tableau  de  la  Cene 
qui  cil  d’une  force  de  defiera  & d’une  correction 
admirables.  Les  Bleus , établis  en  1^56.  Le  Cardinal 
de  Lorraine,  Archevêque  de  Rhcims&  leur  Confrère, 
mourut  d’un  coup  d’air  qu’il  prit  en  portant  la  Croix 
de  cette  Confrarie  à une  proceffion.  Les  Pénitents 
de  la  Miféricorde  , établis  en  1586.  fous  le  titre  de 
la  Décolation  de  Saint-Jean-Baptiftc.  Ces  Pénitents 
ont  foin  de  viliter  les  Prifonniers , & même  dé  les 
nourrir  des  charités  qui  leur  font  données  pour  cet 
ufage  , &c.  Les  Peuitents  Violets  fc  formèrent  en 
1662.  Les  Rouges  forment  la  feptiemc  & dernière 
Confrairie. 

On  eftiine  qu’année  commune  , la  dépenfe  qui  fe 
fait  pour  l’entretien  des  Chapelles  des  fcpt  Contra- 
ries de  Pénitents  établies  Avignon , jointe  h d’autres 
dépenfes  de  charité  que  font  ces  mêmes  Confrairies 
( non-compris  l'entretien  des  prifonniers  par  la 
Coqfrairic  des  Pénitents  de  la  Mifericorde  ) monte  à 
plus  de  vingt-cinq  mille  livres. 

L’Univerlité  d’Avignon  fut  établie  en  1303.  par 
Boniface  VIII.  pour  le  Droit  civil  ût  canonique , 
pour  la  Médecine  & pour  les  Arcs  Liberaux,  jean 
XXIII.  y ajouta  la  Faculté  de  Théologie  en  1414. 
Ce  même  Pape  lui  donna  plufieurs  privilèges  , & 
confirma  ceux  qu’elle  avoir  déjà  reçus  des  Papes 
fes  prédécefieurs  «3c  des  Connecte  Provence.  Cette 
Univerfité  , dont  l’Archevêque  d’Avignon  elt  le 
Chancclicr-né , s’eft  rendue  célèbre  dés  ion  inftitu- 
tion , & elle  a fourni  un  grand  nombre  de  Doc- 
teurs , aufli  dillingués  parleurs  vertus  que  par  leur 
fcience.  Le  Refteur  ( de  cette  L'niverlité  ) qu’on 
nomme  Primicicr  , cft  toujours  pris  de  la  faculté 
de  Droit , de  juge  tous  les  différends  qui  naiilênt 
parmi  les  Do&eurs  & les  Ecoliers.  Cette  place  n’cft 
que  pour  un  an  , & elle  eft  neanmoins  un  titre  pri- 
mordial de  Noblcflc  pour  celui  qui  la  remplit.  La 
Chaire  de  Théologie  , ainfi  que  celle  de  Philofo- 
phie  ou  des  Arts  , eft  occupée  privativemeut  par 
des  Dominicains. 

Plaçons  après  l’Univerfitc  , les  Séminaires  & les 
Colleges.  Le  Séminaire  ou  College  de  Saint-Nico- 
las A' Annecy  , auquel  on  a uni  celui  du  Route  , fut 
fondé  & doté  en  1426.  par  le  fameux  Cardinal  de 
Brany  ou  Broniaco  , du  Duché  de  bavoyre , en  fa- 
veur des  pauvres  Etudiants.  C’eft  maintenant  aux 
Lazariftes  que  le  foin  de  ce  Séminaire  cil  confié  , 
& il  ne  fçauroit  être  en  de  meilleures  mains.  Les 
Collégiés  vont  prendre  leçon  de  l hilofophie  & de 
Théologie  à l’Univerlué.  Les  bâtiments  de  ce  Sé- 
minaire font  beaux.  Les  Sujets  qui  y font  reçus  font 
bien  logés  & bien  nourris. 

Le  Séminaire  de  Saint-Charles  avoir  été  établi 
en  1 S$o.  fous  le  titre  de  Sainte-Croix,  & des  bien- 
faits de  la  Maifon  de  Cambis ■,  qui  s’eft  toujours 
diftinguée  par  des  ades  de  piété  & de  généralité  , 
ainfi  que  par  fon  zclc  pour  le  fervice  de  l’etat , & 
par  fon  attachement  pour  ta  l'erfonoe  facréc  de  nos 
Rois.  Ce  Séminaire  eft  maintenant  fous  la  Direction 
des  Sulpicicns.  Il  y a ordinairement  environ  cent 
cinquante  Etudiants , qui  prennent  leçon  dans  le 
Séminaire-même.  Cet  édifice  eft  un  des  plus  valles  , 
des  plus  beaux  & des  plus  fbmptueux.  La  Chapelle 
eft  magnifique.  Le  grand  efcalicr  , les  dortoirs  , les 
fallcs , les  c mimes  , tout  en  un  mot , jufqu’à  ta 
grande  porte-même  de  la  Maifon  , tout  aunoncc 
la  grandeur  , la  magnificence  & même  l’opulence. 
La  fermeture  de  cette  grande  porte  eft  d’un  travail 
infini  & très-bien  imaginé. 

Le  Séminaire  de  Sainte-Garde  fut  établi  quelque 
temps  après  l’inftitution  des  Prêtres  Millionnaires 
de  Notre-Dame  de  Sainte-Garde , qui  en  font  Supé- 
rieurs. Les  Séminariftes  vont  prendre  leçon  de  Phi- 
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lofophic  & de  Théologie  au  College  des  Je’Aiites. 

On  eftime  que  les  revenus  des  trois  Séminaires 
dont  nous  venons  de  parler , paftènt  la  femme  de 
40.  mille  livres.  Celui  de  Saint-Nicolas  d’Annecy 
cft  le  plus  riche  , de  toutes  les  places  y font  données 
gratuitement. 

Outre  ces  trois  Séminaires  , qui  peuvent  être 
confidérés  comme  autant  de  Colleges , il  y a à 
Avignon  un  magnifique  College  de  Jéfuites , dont 
nous  avons  fait  mention  , & où  l’on  enfeigne  les 
Humanités , la  Philofophie  , la  Théologie  & les 
Mathématiques.  Il  y a aufli  quelques  autres  Colle- 
ges , qui  ne  font  point  en  exercice  , tels  que  celui 
de  Saint-Michel  , &c.  Ces  Colleges  ont  été  fondés 
pour  de  pauvres  Etudiants.  Ceux  qui  y obtiennent 
des  places , profitent  d’uue  partie  de  la  Menfe  qu’on 
leur  diftribue  , & ils  font  les  maîtres  de  faire  leurs 
études  où  bon  leur  femblc. 

En  réfumant  ce  que  nous  venons  de  dire  du  Clergé 
d’Avignon , on  trouve  qu’il  y a dans  cette  ville  , 
109.  Chanoines  ou  Dignitaires , 41.  Bénéficiers, 
plufieurs  Eccléfiaftiqucs  fubaltcmcs  attachés  au  fer- 
vice  des  8.  Chapitres , plufieurs  autres  Eccléfiafti- 
ques  féculiers  dans  les  Ordres  & qui  ne  font  point 
attachés  par  état  au  fervice  d’aucune  Eglife  , 350. 
Religieux  , 350.  Religieufes  ; en  tout  environ  900. 
permîmes  confacrées  au  fervice  des  Autels  , & qui 
jouiilênt  enfemblc  d’un  revenu  annuel  de  350.  mille 
livres  , non-compris  dans  le  nombre  des  Sujets  , 
celui  des  Séminariftes  ; ni  dans  la  fomme  totale  des 
revenus  , celui  des  trois  Séminaires  non-plus  que 
ceux  des  Colleges.  Si  à la  fomme  de  350.  mille 
livres , on  ajoute  les  revenus  des  Séminaire;  , ceux 
des  Colleges  , des  Hôpitaux  & autres  pieux  érablif- 
léments  , on  trouvera  que  le  bien  du  Clergé  de  la 
ville  d’Avignon , produit , année  commune  , un  re- 
venu fixe  de  $72.  mille  livres  ou  environ  ; mais 
dans  cette  fomme  cft  compris  aufli  le  revenu  de  la 
Commanderic  de  l’Ordre  de  Malte  ou  de  Saint-Jean 
de  Jérufalem  , qui  eft  établie  h Avignon.  Cette 
Commanderic  elt  de  la  Langue  de  Provence  & dtft 
GranJ-Prieuré  de  Saint-Gilles.  Son  revenu  annuel 
eft  de  9.  à 10.  raille  livres. 

Il  s’eft  tenu  en  divers  temps  plufieurs  Conciles 
à Avignon.  iu.  En  1080.  par  le  Cardinal  Hugues 
de  Die  , Légat.  Achard  , ufurpatcur  du  Siégé  d’Ar- 
les , y fut  dépofé  ; & Gibelin  , élu  en  fa  place.  Lan- 
telme  y fut  auflîélu  Archevêque  d’ Embrun  ; Hugues , 
Evêque  de  Grenoble  ; & Didier,  Evêque  de  Cavaillon. 

20.  En  1 209. , le  6.  Septembre , par  deux  Légats , 
quatre  Archevêques  , vingt  Evêques  & plufieurs 
Abbés.  On  y fit  vingt-un  Canons  fur  la  Difciplinc 
ercléfiaftique.  Les  T ouloufains  y furent  excommu- 
niés , pour  n’avoir  pas  chailc  de  leur  ville  , les 
Hérétiques , comme  ils  l’avoient  promis.  On  y ex- 
communia aufli  le  Conue  de  Toûloule  , mais  fous 
condition. 

1°.  En  1279.  , le  17.  Mai,  par  l’Archevêque 
d’Arles , Pierre  de  banguiflèl.  On  y fit  un  Decret 
contenant  quinze  articles  , tous  fur  la  Dilcipline  , 
ou  en  faveur  des  Eccléfiaftiqucs  «5c  de  leurs  biens. 

4°.  En  1282. , par  Amauri,  Archevêque  d’Arles  , 
avec  fes  Sulfragants.  On  y publia  dix  Canons , tous 
également  fur  la  Dilcipline  eccléfiaftiquc. 

5°.  En  1326  , le  x 8.  Juin,  par  trois  Archevêques, 
onze  Evêques  <5c  plufieurs  Députés  d’abfents.  Ce 
Concile  , auquel  préfida  Gasbcrt , de  la  part  du 
Pape  Jean  XXII. , fe  tint  dans  l’Eglife  de  Saim- 
Ruf,  hors  des  murs  de  la  ville.  On  y fit  un  Régle- 
ment de  cinquante-neuf  articles  fur  la  Jurifdidion 
& les  biens  temporels  de  l’Eglife. 

6°.  En  1337.  , le  *$•  Avril  ( également  dans 
l’Eglife  de  Saint-Ruf  ),  par  trois  Archevêques,  ceux 
d’Arles  , d’Embrua  & d’Aix , & l&r  dix-fept  Evè- 
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}41  G»b«t<fe  Laval , Archcvidut  d'Arltî  , y pre- 
On  V publia  un  D«ret  de  ünaantc-neuf  am- 
îts  répété  du  Concile  precedent.  11  y eft  dit  en- 
re'an’tres  pointe . que  les  Parmffiens  ne  recevront 
nruchatiiiie  à Pâques  que  de  leur  Cure  ; que  les 
Bénéficiées  & les  Clercs,  qui  font  dans  les  Ordres 
(acres  , s’abftiendront  de  viande  tous  les  famedis 
en  l’honneur  de  la  Vierge  , <k  donneront  bon  exem- 
ple au*  Laïcs.  L’abmnence  du  ïamedi  avoit  ete 
ordonnée  trois  cens  ans  auparavant , à Poccauon  de 
la  Treve  de  Dieu  t mais  elle  n’étoit  pas  encore 
nniverfcllcment  établie.  C’eft  auffi  dans  ce  Concile 
( de  1337.  ) qu’il  fut  ordonné  que  les  Juifs  porte- 
raient déformais  une  marque  qui  les  diftinguat  des 
Chrétiens. 

( En  1338.  , le  7.  de  Mai , Jean  IV.  de  Coïar- 
dan , natif  de  Belpcch  , au  Diocefe  de  Mire- 
poi* , alors  Evêque  d’Avignon , tint  un  Synode 
où  il  fut  ordonné  entr’autres  chofes , qu’on  ne 
ferait  plus  des  Charavaris  aux  noces  ). 

70.  En  1457. , le  7.  Septembre  , ( ou  félon  d’au- 
tres , le  13.  Mars  1456.  ) par  Pierre  , Cardinal  de 
Poix  , de  l’Ordre  des  Frcres  Mineurs  , Archevêque 
d’Arles  & Légat  d’  Avignon  , & par  Alain  auffi  Car- 
dinal , Légat  du  Saint-Siege  en  France.  Ce  Concile 
fut  tenu  dans  la  Cathédrale  d’Avignon.  Outre  les 
deux  Légats  , il  y affilia  auffi  l’Archevêque  d’Aix , 
treize  Evêques  , plufieurs  Abbés  ôc  autres  perfonnes 
doeïcs  & pieufes.  On  y confirma  ce  qui  avoit  été 
(lacué  dans  la  trente-fixieme  Seffion  du  Concile  de 
Bâle  , touchant  l’opinion  de  l’immaculée  Concep- 
tion de  la  Sainte-Vierge. 

( En  1613. , le  mardi  16.  d’ Avril,  Etienne  Dole», 
alors  Archevêque  d’Avignon  , tint  un  fameux 
Synode  dans  l’Eglife  métropolitaine  de  cette 
ville  , auquel  affifterent  ou  furent  appelles  , 
iw.  un  Abbé , celui  de  Saint-André  de  Ville- 
neuve  ; i°.  le  Prévôt  & les  deux  Archidiacres 
de  l’bglife  métropolitaine  d’Avignon  ; 30.  dix- 
neuf  Doyens,  Prévôts,  Arhiprètres , Rcdeurs, 
• Sacriftains  en  dignité  , ou  Prieurs  -,  4“*  cin- 
quante-cinq Cures  en  titre  ; 50.  onze  Vicaires 
perpétuels  également  en  titre  ; 6°.  neuf  Cha- 
pelains en  titre  ; 70.  le  Caméricr  ou  Procureur 
de  Saiut-Ruf,  & 8Ü.  le  Minillre  des  grands 
Trinitaircs  ou  Mathurins  d’Avignon.  En  tout, 
100.  Sujets  , tous  du  Diocefe  d’Avignon.  On 
fit  dam  ce  Synode  un  grand  nombre  d’articles, 
concernant  la  Difciplinc  , & tous  extrême- 
ment fages  ). 

9°.  En  17*7.  par  François-Maurice  de  Gonteri , 
Archevêque  d’Avignon  , ôt  par  les  Evêques  de  Car- 
pentras  , Cavailloo  & Vaifon,  fes  Suffragnnts,  &c. 
On  y fit  de  très-beaux  Règlements  fur  la  Foi  & la 

Difcipline. 

Les  Tribunaux  de  Magiftraturc  , établis  à Avi- 
gnon , font  fubordonnés  an  Vice-Légat , qui  réfide 
en  cctre  ville.  Par  un  Bref  de  Sa  Sainteté  (,  le  Pape  ) , 
les  Vice-Légats  font  conftitués  Vicaires-Généraux 
du  Saint-Siege , tant  pour  le  lpiritucl  que  pour  le 
temporel.  Selon  la  plupart  des  Jurilconfultes , les 
pouvoirs  de  ces  Vicaires-Généraux  , Vice-Légats  , 
font  absolument  les  memes  que  ceux  des  Légats  , 
& s’étendent  fur  la  Principauté  d*Orange  , fur  le 
Dauphiné  , fit  furies  Comtés  de  Nice , de  Provence, 
d’Avignon  & du  Venaiffin.  C’eft  à caufe  de  cela  que 
chaque  Vice-Lcgat  eft  obligé  de  faire  enrégiftrer 
Am  Bref  aux  Parlements  d’Aix  de  de  Grenoble.  Pour 
ce  qui  concerne  la  Pénitenccric , les  Vice-Légats 
ont  auffi  les  mêmes  pouvoirs  qnc  le  Grand- Péniten- 
cier de  Rome  ; de  forte  qu’ils  peuvent  difpenfer  , 
conférer  les  Bénéfices  , réferver  des  penfions  ( dans 
les  Comtés  de  Nice  , du  Venaiffin  & d’Avignon 
feulement  ) , & îégler  les  diftérends  eccléfiaitiques 
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qui  appartiennent  à la  Datcrie  de  Rome. 

Outre  cela  , le  Vice-Légat  eft  Surintendant -Gé- 
néral des  armes  du  Pape  dans  l’Etat  d’Avignon  & 
dans  toute  l’étendue  du  Comté  Venaiffin.  C’eft  à 
loi  qu’appartient  le  droit  de  juger  par  appel  toutes 
les  affaires  eccléfiaftiqucs , civiles  & criminelles  du 
même  Etat  d’Avignon  & du  Venaiffin.  Pour  cela 
il  tient  Audience  publique  deux  fois  la  femaine 
affilié  du  Dataire  & de  l’Avocat-ïifcal.  En  pareille 
fonction  , il  eft  en  rochet  & en  camail  ; ce  qui  eft 
(on  habit  de  cérémonie.  On  lui  donne  le  titre 
d’Excellence.  Il  eft  logé  dans  le  Palais  Apoftolique. 
Sa  Garde  eft  compofcc  d’une  Compagnie  de  Che- 
vaux - Légers  , faifant  la  fonction  de  Gardes-du- 
Corps  ; d’une  Compagnie  de  Suiffcs , pareille  à cel- 
les que  les  Papes  ont  à Rome  ; d’un  Corps  d’in- 
fanterie , dont  un  détachement  eft  employé  à U 
Garde  des  portes  de  la  ville  ; & d'un  Cavalier  d’Or- 
donnance  , depuis  qu’il  a été  établi  une  Compagnie 
de  Maréchauilce  pour  la  ville  d’Avignon  & le  Comté 
Venaiffin. 

Le  Tribunal  de  la  Rote  fut  établi  par  le  Gardi- 
nal  d’Armagn^c  , Collégat  & Archevêque  d’Avi- 
gnon , en  conféquence  de  la  permiffion  qu’il  en 
avoit  obtenue  de  Rome.  Ce  Tribunal  eft  compolë 
d’un  Préfident , qui  eft  l’ Auditeur-Général , & de 
cinq  autres  Auditeurs.  Il  connoîtdetousles  différends 
eccléfiaitiques , civj||  & criminels , qui  furviennent 
dans  la  ville  & le  .Comté  Venaiffin. 

Le  Tribunal  de  Vstuditcur-GMral  eft, dans  le 
fond , le  même  que  celui  du  Vice-Légat.  Il  y a néan- 
moins une  différence  entre  l’un  & l’autre  TribunaL 
L’Auditeur  - Général  , confidéré  comme  Lieute- 
nant-Général du  Vice-Légat,  & non  comme  Préfi- 
dent de  la  Rote  , connoit  en  première  inftance 
toutes  les  caufes  exécutoires , tant  d’Avignon  , que 
du  Comté  Venaiffin  ; & , par  appel , de  toutes  les 
affaires,  tant  civiles  que  criminelles , dont  ont  déjà 
connu  les  Juges  particuliers  d’Avignon  & ceux  du 
Comté  Venaiffin.  Les  appellations  de  ce  Tribunal 
vont  au  Vice-Légat , qui  les  commet  à la  Rote  , où 
alors  l’Auditcur-Général  n’affifte  point , quoiqu’il 
en  foit  le  Préfident. 

La  Vïcc-Girtnce  fut  établie  en  1411.  parle  Pape 
Jean  XXIII.  pour  connoître  de  toutes  les  Caufes , 
de  quelque  nature  qu’elles  foient , qui  concernent 
les  Ordres  militaires  & religieux.  Ainli  le  Vice- 
Gérent  a fuccédé  à l’Auditeur  de  la  Chambre  ApoC 
toiiquc  , qui  fubliftoit  quand  les  Papes  fiegeoient  à 
Avignon. 

Les  affaires  criminelles  font  jugées  en  dernier 
reffort  dans  une  Congrégation  où  opinent  t’Audl- 
teur-Général , les  Juges  de  Saint-Pierre  , & l'on 
des  Affeffeurs  du  Viguier , & à laquelle  prcûde  le 
Vice-Légat. 

Le  Tribunal  du  Viguier  eft  le  premier  & leplw 
ancien.  Il  a fuccédé  au  Podeftat  qui  avoit  etc  établi 
du  temps  que  la  ville  d’Avignon  fe  gouvemoit  par 
fes  propres  loix.  Le  Viguier  eft  toujours  Gentil- 
homme , il  eft  nommé  tous  les  ans  par  le  Pape , « 
il  a la  qualité  de  Vicaire  particulier  de  Sa  Samtete 
pour  le  temporel.  Son  Tribunal  eft  à Saint-Pierre 
( c’eft  le  nom  d’une  des  places  publiques  & d une 
Paroülè  de  la  ville ),  où  il  y a deux  Juges  inferieurs, 
qui  connoiflént  des  Caufes  laïques , tant  cm.es 
que  criminelles  , tk  du  Jugement  defquels  on  peut 
appcller  au  Viguier  lui-même.  Mais  alors  \e  \ »- 
guier  prend  trois  Affelfeurs  pour  décider  l'affaire. 
Ainfi  ce  Magiftrata  dans  fon  Tribunal , la  fignature 
de  Juftice.  Dans  les  fondrions  publiques, 
marche  ordinairement  avec  les  Confuls.  Pc®  3 
fon  abfence , il  peut  nommer  un  Lieutenant , q 
jouit  des  mêmes  privilèges  que  lui. 

Les  Confuls  font  au  nombre  de  trois.  Le  premier 
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eft  toujours  homme  de  condition  , & il  a le  titre  de 
Gentilhomme  ordinaire  de  la  Chambre  du  Roi.  Ces 
trois  Conflits , auxquels  eft  joint  l’Orateur  de  la 
ville  nommé  l’Affellèur,  toujours  homme  de  loi 
font  es  Juges-nés  de  la  police  de  la  ville.  Ils  font 
élus  la  veille  de  Saint-Jean-Baptifte  par  le  Confeil 
de  la  ville.  Ce  Confeil  qui  ne  peut  jamais  s’afïêmbler 
lans  la  permiffion  du  Viguicr , eft  compofé  de  48. 
Confeillers , dont  quatre  font  députés  par  le  Clernc . 
& quatre  par  l’Univerfité. 

Outre  les  Tribunaux  dont  nous  venons  de  parler, 
d y a à Avignon  un  Juge  particulier  pour  les  Ga- 
belles , une  Confervation  pour  les  affaires  mer- 
cantiles, dt  un  Tribunal  du  Saint-Office  ou  de  l’in- 
quihtion. 

L Inquifition  fut  établic  à Avignon  dans  le  trei- 
z’*Pe  fiecle.  Ce  Tribunal,  qui  comprend  dans  fon 
reflort  non-feulement  la  ville  d’Avignon  , mais 
encore  tout  le  Comté  Vcnaiffin  , elt  compofé  de 
1 Inquifitcur  , du  Vicaire-Général  , de  fept  Conful- 
*eur<î»  ^ un  Fifcal  & d’un  Chancelier  ou  Secrétaire. 
Le  pofte  d’Inquifitcur,  auffi-bien  que  celui  de  Vicaire- 
Gcneral , elt  toujours  rempli  par  un  Religieux  de 
1 Ordre  de  Saint-Dominique.  Auffi  l’Inquifirion  cft 
purement  une  Jurifdiftion  cccléfiaftique.  Cette  Juri- 
diction a pour  objet  de  rechercher  ceux  qui  font  con- 
vaincus ou  foupçonnés  de  mauvais  fentiments  fur  la 
Religion,  de  c’eft  auffi  à cette Jurifdift ion  qu’ap- 
pament  privarivement  le  droit  de  juger  les  crimes 
d hcrefie.  Mais  qu’on  ne  fe  fafle  pas  pour  cela  un 
monltre  de  ce  Tribunal:  on  y procédé  avec  autant 
de  circonfpeélion  , de  fagelle  de  d’équité  , que  dans 
aucim  autre.  C’eft  à tort  que  les  ennemis  de  la  Re- 
ligion de  des  bonnes  moeurs  ont  pris  à tache  de  le 
décrier.  O11  vit  à Avignon  en  toute  liberté  ; mais  à 
Avignon  , ainfi  que  dans  tout  état  policé , on  févit 
contre  ceux  qui  ont  l’audace  de  la  témérité  d’infulter 
au  Gouvernement  dt  \ la  Religion  qu’il  profelîê. 

La  Dataitie  n’eft  point  une  Jurifdidiion.  C’eft 
cependant  une  des  principales  charges  de  la  Vice- 
Legation.  Le  Dataire  eft , apres  le  Vice-Légat , le 
• premier  mobile  de  toutes  les  affaires  qui  concernent 
la  Chancellerie  j dt  il  eft  le  Chef  der  Officiers  de  ce 
Tribunal.  C’eft  par  les  mains  du  Dataire  que  paffent 
toutes  les  grâces  ( en  genre  de  Chancellerie  ro- 
maine ) qu’un  accorde  non-feulemcnr  pour  Avignon 
& le  Comté  Vcnaiffin , mais  encore  pour  les  Dio- 
cefes  d’Arles  , d’Aix , de  Vienne , d’Embrun , de 
Narbonne  , de  pour  le  Comté  de  Nice.  La  Datairie 
d’Avignon  cft  compofée  du  Dataire , du  Secrétaire 
de  la  Légation  , du  Garde  des  Sceaux , d’un  Régif- 
trateur  des  Bulles  & d’un  Curre&eur  des  Bulles. 

Outre  cela,  il  y a à Avignon  plufîeurs  Ofticicrs 
de  la  Légation , nommés  Bulhftes.  11  y a aufii  un 
Officier  a qui  eft  comimfc  la  direction  des  Archi- 
ves de  la  Légation , dt  cet  Officier  a le  titre  de 
Secrétaire  d’Etat. 

Quant  au  Militaire,  nous  n’avons  rien  h ajouter  à 
ce  que  nous  avons  déjà  dit  à ce  fujet , finon  que  la 
Compagnie  des  Chevaux-Légcrs , qui  fert  de  garde 
au  Vicc-Léçat , cft  compofée  de  cinquante  hom- 
jncs , habilles  de  rouge,  galonnés  d’argent  fur  toutes 
les  tailles  ; que  l’Infanterie  de  la  garnifon  confifte 
en  cent  hommes , habillés  de  bleu  avec  des  pare- 
mcn*s  & des  veftes  rouges , dt  que  la  Garde-Suifle 
monte  a vingt  on  vingt-quatre  hommes , vêtus  d’une 
maniéré  fingulicre  dt  fort  bizarre  , & armés  de  hal- 
lebardes. Ces  divers  Corps  de  troupes  font  com- 
mandes par  des  Officiers  Inférieurs  qui  jouillcnt  de 
bons  appointements. 

il  y a à Avignon  un  certain  nombre  de  Canons , 
dont  pluficurs  de  gros  calibre.  Mais  ils  font  bien 
moins  pour  la  défenfc  de  la  ville , que  pour  an- 
noncer des  événements  gracieux.  Auffi  on  les  tient 
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habituellement  renfermés  dans  une  efpece  de  parc 
qui  eft  dans  le  Palais  Apoftoliquc. 

Les  armes  de  cette  ville  font  de  gueules  à trois 
elefs  d'or , pofe'es  de  face  , & foutenues  par  une 
aigle , avec  cette  devife  : Unguibus  G-  roflris. 

La  Juivcrie  d’Avignon  eft  un  quartier  affe Aé 
aux  Juifs  qui  y font  leur  demeure  , de  qui  y font 
clos  dt  féparés  des  autres  habitants.  Le  nombre  de 
ces  Juifs , hommes  , femmes  dt  enfants , monte  à 
fix  cens  perfonnes  ou  environ  , gens  mal  propres  de 
dégoûtants.  Autrefois  ils  ne  faifoient  prefque  pas 
d’autre  commerce  que  celui  de  la  friperie.  Mais  de- 
puis quelque  temps  ils  ont  étendu  leurs  vues  fur  des 
objets  plus  propres  à favorifer  leur  ambition  de  leur 
amour  pour  les  richcffes.  Sous  l’apparence  de  faire 
le  maquignonnage  de  de  commercer  en  étoffes  & en 
toiles,  ils  font  venus  h bout  de  mettre  dans  leur 
dépendance  une  infinité  d’honnêtes  gens  qui  ont  eu 
le  malheur  de  trouver  chez  eux  les  premières  ref- 
fourccs  ; & ils  exercent  impunément  fur  ceux  qui 
leur  font  redevables  , une  tyrannie  d’autant  plus 
affreufe  , qu’ils  font  plus  habiles  à impofer  le  joug 
par  degrés.  Les  habitants  d’Avignon  & ceux  du 
Comté  Vcnaiffin  ne  fout  pas  fcul's  les  viélimes  des 
Juifs  : ceux  des  Provinces  voifines , de  fur^tout  de 
Provence  , en  augmentent  le  nombre.  11  faut  cepen- 
dant que  les  Juifs  fuient  bien  eutreprenans  pour 
ofer  établir  leur  empire  en  Provence.  Car  les  Ar- 
rêts de  Réglement  du  Parlement  d’Aix  , des  12.  de 
ao.  Mai  1660.,  8.  Mai  dt  28.  Septembre  1696., 
& 11.  Septembre  1697.,  leur  défendent  expref- 
fément  de  hanter  de  fréquenter  cette  Province , à 
peine  du  fouet.  Avant  que  les  Juifs  fuffent  tour- 
mentés autant  cju’ils  le  font  aujourd’hui,  par  la 
paffion  d’acquérir  des  richeffes  , il  s’en  rrouvoic 
parmi  eux  qui  cultivoient  les  fciences  avec  fuccès. 
La  Juivcrie  d’Avignon  a produit  le  fçavant  Rabin 
Jofeph  Meir  , ne  en  1496. , de  mort  après  l’an 
* S S*4  • a de  cct  habile  homme,  en  hébreu,  un 
Ouvrage  rare  de  curieux  , imprimé  à Venifc  eu 
1554.,  de  intitulé  : Annales  des  Rois  de  France  f> 
de  la  Maijon  Ottomane. 

l.c  commerce  de  la  ville  d’Avignon  confifte  prin- 
cipalement en  étoffes  de  fuie  qu’on  y fabrique  , de 
quifonttrès-eftimées.dc  en  Livres  qu’on  y imprime. 
On  compte  dans  cette  ville  jufqu’à  vingt  Imprime- 
ries montées  de  en  exercice.  Ce  grand  nombre 
d’imprimeries  loin  de  nuire  au  genre  de  commerce 
nui  en  cft  l’objet , le  rend  au-contraire  plusllorif- 
fant  dt  plus  folide.  Pour  s’accréditer  , les  Impri- 
meurs , à l’envi  les  uns  des  autres , s’appliquent 
de  leur  mieux  à bien  exécuter  les  Ouvrages  dont 
ils  font  chargés  ou  qu’ils  entreprennent  de  leur  chef. 
Les  Imprimeurs  d’Avignon  ont  d’ailleurs  beaucoup 
d’intelligence  dt  beaucoup  de  goût.  Auffi  on  peut 
affurcr  qu’il  eft  peu  d’autres  villes  , non-feulement 
en  France , mais  encore  en  Europe , où  l'on  im- 
prime auffi-bien  qu’à  Avignon  dt  où  l’on  emploie 
d’aulfi  beau  papier.  9 

Dans  tous  les  temps , la  ville  d’Avignon  a été 
féconde  en  hommes  iliuftres  dt  en  génies  rares  qui 
ont  fait  honneur  à leur  patrie.  Nous  nous  glorifions, 
dit  un  homme  d’efprit  de  cette  ville  dt  non-prévenu, 
d’avoir  eu  des  Peintres , des  Vemiiîèurs , des  Sculp- 
teurs , des  Muficicns , des  Chirurgiens , des  Méde- 
cins, des  Géomètres  , des  Aftrnnomcs  , des  Phyfi- 
ciens , des  Hiftoriens,  des  Jurifconfultes,  des  hom- 
mes d’Etat , des  Politiques  , des  Chefs-d’Efcadres  , 
des  Lieutenants-Généraux , des  Ambafl'adcurs,  dce., 
tous  célébrés  & nos  concitoyens.  Nous  pourrions 
vanter,  dit  le  même,  nos  Chantcufes  de  nos  Dan- 
feufes  qui  fe  font  fait  une  réputation  en  leur  genre. 
Nous  avons  eu , ajoute-t’il , des  femmes  philofo- 
phes , des  femmes  de  des  Dcmoifelles  de  qualité 
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iVfiLrc  , le  charme  des  maniérés  avec  la  «ru. 
i Safte  & la  plus  noble  : telles  furent , en- 
L“aPume'  la  belle  Leurs  de  Sade  , AU,  de  Çeva  , 
Marquife  de  SalolTcs , hannt , Dame  des  Baux, 
Huguettc  de  Sabran-dc-Forcalquier , Brtande  d A- 
eouit  , Mobile  de  Villeneuve , Dame  de  Vence , 
ïfojrdc  de  Roquefeuil , Anne  de  Tcrnde  , femme 
de  Louis , Vicomte  de  Tallard  , Blanche  de  Ponte- 
ves , furnommée  Blanche-Fleur , Douce  de  Mouf- 
tiers,  Antoinette  de  Cadcnet,  Rixande  de  Puyverd, 
EJlephanette  de  Gantelmc  , & quantité  d’autres  ai- 
mables Dames  qui  formèrent  à Avignon  deux  efpc- 
ces  d’Académic  , qu’on  nomma  la  Cour  d' Amour  , 
& qui  produifirent  cent  agréables  Tanfoni. 

Notre  ville , dit  la  même  perfonne  que  nous  avons 
citée , a produit  en  divers  temps  des  génies  de  dé- 
tail , des  génies  militaires , des  génies  politiques. 
Elle  eft  la  patrie  du  célébré  Chevalier  Follard  , du- 
quel les  plus  fameux  Généraux  & même  de  grands 
Rois  n’ont  pas  dédaigné  de  fc  reconnoître  lesdiiciples. 
Les  Avignonois  ( difoit  un  des  principaux  Sei- 
gneurs de  la  Cour , diftingués  par  plusieurs  AmbaL 
fades  de  par  des  Ouvrages  pleins  d’aménité  ) enten- 
dent parfaitement  bien  le  raanege  politique  ; ils 
font  capables  de  commiffions  délicates  & de  traiter 
les  affaires  les  plus  importantes  de  l’Etat.  Mais 
quelle  eft  la  politique  qui  anime  les  Avignonois  ? 
On  ne  leur  en  connoît  point  d’autre  que  la  can- 
deur , la  modeflie , la  franchife  & la  dignité  dont 
ils  affaifonnent  toutes  leurs  maniérés. 

L’Hiftoirc  d’Avignon  nous  apprend  que  dans  tous 
les  tems  cette  ville  a ouvert  le  temple  de  l’hofpi- 
talité  à quantité  d’illuftres  Familles  que  diverfes 
révolutions  obligeoient  de  s’expatrier.  La  ville  d’A- 
vignon les  a accueillies , ces  Familles , avec  bonté 
& avec  empreflement  : elle  les  a adoptées  & leur 
a fait  part  de  fes  biens  & de  fes  honneurs.  Pénétrées 
de  rcconnoiflancc  ôt  animées  de  cet  efprit  de  patrio- 
tifme  qu’infpira  toujours  le  bon  traitement , il  n’eft 
aucune  de  ces  Familles  étrangères  que  la  ville  d’A- 
vignon avoit  adoptées  , qui  dans  la  fuite  n’ait  bien 
mérité  de  fa  nouvelle  patrie.  Nous  avons  fous  les 
yeux  les  Statuts  de  cette  ville  , à la  fuite  dcfqucls 
font  rapportés  les  privilèges  dont  elle  jouit  , de 
nous  trouvons  que  la  confirmation  & l’ampliation 
de  ces  privilèges  , tous  très-beaux , a prefquc  tou- 
jours été  follicitée  & obtenue  parecs  illuftres  Etran- 
gers Revenus  Avignonois.  Pour  abréger  , nous  ne 
citerons  ici , pour  exemple  , que  ces  magnifiques 
privilèges  qui  furent  accordés  par  le  Roi  Louis  XI. 
à la  ville  d’Avignon,  en  1479*  > & dont  elle  jouit 
encore.  C’eft  au  zelc  & à l’intelligence  de  l’illuftre 
Gilles  1.  Berton  des  Balbcs , que  cette  ville  en  eft 
redevable.  Ce  Gilles  I.  vint  s’établir  à Avignon  en 
1456.  , & il  y époufa  Marguerite  de  Seytres  de 
Caumont  : il  eft  le  feptieme  aycul  de  François-Félix 
Berton  des  Bulbes , créé  Duc  de  CriUon  , par  Bulles 
Apoftoliques  du  27.  Septembre  172$.  , & vivant 
en  1762. 

La  ville  d’Avignon  a aufli  éprouvé  elle-même  diver- 
fes révolutions,  « on  peut  dire  que  parles  événements 
cette  ville  eft  liée  à prcfque  tous  les  peuples  d’Eu- 
rope , auffi-bien  qu’aux  principaux  Souverains  qui  y 
ont  formé  de  nouveaux  Etats  : elle  l’eft  en  effet  aux 
Gaulois  , aux  Grecs , aux  Romains  , aux  ancieos 
Bourguignons  , aux  Goths  , aux  Rois  d’Auftrafie  , 
aux  Sarrazins  , aux  Rois  de  France  de  la  fécondé 
race  , dite  des  Carlovingiens  , aux  Rois  d’Arles, 
aux  Empereurs  d’Occident , aux  Comtes  de  Tou- 
loufc  & J®  Provence  , & aux  Souverains  Pontifes. 

Du  temps  des  Gaulois  , Avignon  ( Avenio  ) étoit 
la  capitale  des  Cavares , peuple  d’entre  les  Cclto- 
Lyguncns.  Elle  s’attacha  enluite  à la  République 
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de  Marfeille  , & quelques-uns  prétendent  même  que 
la  ville  d’Avignon  a été  bâtie  par  les  Marfeillois. 
Quoi  qu’il  en  foit , cette  ville  fut  une  de  celles  qui 
jouirent  du  droit  de  Latinité  t quand  les  Romains 
fe  furent  formé  des  établilTements  dans  la  Gaule. 
Quelque  temps  après  , Avignon  devint  Colonie 
romaine  , fit  partie  de  la  Gaule  Narbonnoife  & en- 
fuite  de  la  fécondé  Viennoife.  Dans  la  décadence 
de  l’Empire  Romain , elle  pafla  fous  la  domination 
des  Bourguignons  en  vertu  du  Traité  que  cette 
Nation  conclut  avec  le  Patrice  Confiance.  Elle  fut 
afiiégée  par  Clovis  , qui  ne  put  la  prendre.  Théo- 
doric  , Roi  d’Italie  ou  des  Oftrogoths , la  pofleda 
enfuite  ; & de  lui  elle  pafla  à Thierry  , Roi  d’Auf- 
trafie. Après  cela  , elle  obéit  aux  autres  Rois  de 
France  , jufqu’à  ce  que  les  Sarrazins  s’en  rendirent 
maîtres  en  730.  Peu  de  temps  après,  elle  fut  re- 
prife  par  Charles  - Martel  ; mais  les  Sarrazins  y 
rentrèrent  en  737.  En  cette  même  année  , elle 
foutint  un  fiege  extraordinaire  & fut  forcée.  Les 
Sarrazins  y furent  prefque  tous  extermines.  Elle 
pafla  enfuite  aux  Rois  d’Arles  & de  Bourgogne  , 
& après  eux  aux  Comtes  de  Forcalauicr  & de  Tou- 
louie.  Enfin  , profitant  des  conjonaures  , elle  s’ac- 
quit une  efpece  d’indépendance  , dont  elle  obtint 
la  confirmation  par  des  privilèges  très-finguliers  , 
tant  de  l’Empereur  Conrad  le  Salique , & de  Hen- 
ri II l.  fon  fils  , que  de  Guillaume  III.  Comte  de 
Forcalquier,  de  Guillaume  IV.  & de  Bertrand  l’on 
frere  , en  1 206.  En  conféqucncc  de  ces  titres , elle 
s’érigea  en  République  fous  le  Gouvernement  d’un 
Podeftat  éleétif.  Tout  fe  faifoit  alors  au  nom  de  ce 
Podejlat , & il  étoit  même  ordonne  de  le  nommer 
dans  les  prières  publiques.  M.  le  Marquis  de  Cam- 
bis-Velleron  a en  fon  pouvoir  un  ancien  Miffel  qui 
nous  apprend  des  choies  aftez  curieufes  au  fujet  du 
refpedl  que  la  République  d’Avignon  portoit  à celui 
qui  la  gouvernoit.  Cette  République  fubfifta  jufqu’au 
Traité  de  Beaucairc  de  l’an  1251.  Mais  pendant  ce 
temps  elle  eut  à fouffrir  tous  les  malheurs  de  la 
guerre.  La  Croifade  qui  fut  publiée  contre  le  Comte 
de  Touloufe  Raymond  le  Vieux  , le  fut  aufii  contre 
la  ville  d*  Avignon  qui  étoit  attachée  üt  ce  Chef  des 
Albigeois.  Louis  VIII.,  Roi  de  France , vint  afliéger 
cette  ville  & la  prit  en  1226.  il  en  fit  abattre  les 
murailles  & toutes  les  maifons  des  environs.  11  fit 
même  mourir  , fous  prétexte  de  fédition  , ceux  des 
habitants  nui  étoient  les  plus  attaches  à leurs  privi- 
lèges; de  forte  que  dèflors  la  ville  d’Avignon  aurait 
perdu  toute  fa  liberté  , fi  le  Roi  lui-méme  n eût 
perdu  bientôt  après  la  vie. 

En  îij J.  , à fon  retour  de  laTérre-  Sainte, 
Charles  I.  de  France , Comte  de  Provence  , eut  à 
Bcaucaire  une  entrevue  avec  Alpbonfe  fon  frere.  Ces 
deux  Princes  formèrent  de  coucert  la  réfolution  de 
foumettre  la  ville  d’Avignon , qui,  félon  les  anciens 
droits  de  leurs  Comtés  , devoit  être  partagée  entre 
eux.  Mais  les  Avignonois  ayant  eu  avis  de  ce  qui 
fe  tramoit  contre  eux  à Bcaucaire  , envoyèrent  aux 
Princes  des  Députés  pour  les  fléchir.  Ces  Députes 
s’acquittèrent  parfaitement  bien  de  leur  commiiuon , 
& ils  obtinrent  des  Princes  la  confirmation  des  pri- 
vilèges de  leur  ville.  Cependant  quels  que  Client 
ces  privilèges  , la  ville  d’Avignon  reconnut  dellon 
pour  fes  Souverains  les  Comtes  de  Provence  , « 
elle  fut  cenfée  faire  partie  de  leurs  Etats.  Les  Com- 
tes de  Provence  , fucceflèurs  de  Charles  1. , coutir- 
merentauflï  les  privilèges  de  cette  ville , maisenmeme 
temps  ils  y établirent  plus  folidement  leur  domina- 
tion. Le  19.  Juin  1348.  Jeanne,  Comteile  de  Pro- 
vence & Reine  de  Sicile , ilïiie  de  Charles  I. , 
dit  Avignon  au  Pape  Clément  VI.  pour  une  trts- 
modique  fomme  qu’elle  reconnut  avoir  reçue-  Dtp 
ce  temps , la  ville  d’Avignon  a toujours  cte  o-1* 
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domination  des  Souverains  Pontifes.  Mais  cette  ville 
n’cft  point  réunie  au  Comté  Vcnaiffin , comme  l'ont 
cru  quelques  Auteurs.  Elle  forme  elie-feule  avec 

fon  territoire  unEtat particulier abfolumentdiftinft 

lUtterent  & indépendant  du  Comté  Venaiffin  ■ & 
chacun  de  ces  deux  Etats  afes  loix&  fes  coutumes 
particulières.  Le  territoire  d'Avignon  forme  un  très, 
beau  badin , qui  eft  borné  par  le  Rhône  . la  Du. 
rance , |a  Sorgue  & la  montagne  de  Caumont  & de 
Châteauneuf  de  Gadagne.  Cette  étendue  de  pays 
a deux  lieues  de  longueur  fur  une  lieue  ôt  demie 
de  largeur.  On  y trouve  le  village  de  Morieres  , la 
Parodie  de  Montfava  qui  eft  deflêrvie  par  les  Ca- 
puerns,  & un  grand  nombre  de  greffes  métairies  & 
ae  belles  mations  de  campagne. 

Sept  Papes  ont  fait  leur  réfidence  à Avignon  ; 

feV01r  V'  ■ Jcan  XX11- , XII. 

Clément  VI. , Innocent  VI.  , Urbain  V.  , & Gré- 
goire XI.  Le  premier.  Clément  V. , fut  élu  à Pé- 
roufe  en  Italie  le  j.  Juin  ijo$.  , & couronné  à 
Lyon  le  io.  Novembre  fuivant.  Il  mourut  à Roque- 
maure  fur  le  Rhône  , en  allant  h Bordeaux  pour 
changer  d atr , eu  13 14.  Le  dernier  , Grégoire  XI. 
fut  du  le  30.  Décembre  1370.  A la  follicitation  dç 
Samtc-Brigite  de  Sucde  & de  Sainte-Catherine  dé 
Siennè,  .1  quitta  Avignon  en  1376.  & partit 
Kome  , ou  U arriva  le  17.  de  Janvier  1377.  peu  de 
temps  apres  , ce  Pape  fe  voyant  méprife  par  les 
Romains  par  les  Horentins , réfolut  de  retour- 
ner à Avignon  ; mais  Dieu , difent  les  Italiens  ne 
Je  permit  pas  , & il  mourut  à Rome  le  27.  Mars 
*37®* 

C eft  h l’occaGon  du  féjour  que  firent  à Avignon 
•fi  * aJ>es  ^Ue  n?us  venons  de  nommer  que  cette 
ville  fut  appellée  la  nouvelle  Rome  ; titre  qu’elle 
parut  encore  devoir  porter  à l'occafion  du  grand 
Schtfme  d Occident , ayant  été  alors  le  refuge  de 

oAn,‘.  " J,3,?2  Vlh  ■ & beu  oh  fut  élu 

Benoit  XIII.  fon  fuccelTeur. 

Les  Avignonois  font  reconnus  Regnicoles  de 
France  , & ils  peuvent  pofféder  dans  ce  Royaume 
toute  forte  de  Charges  & de  Bénéfices. 

Un  grand  nombre  de  Souverains  & quantité  de 
Princes  ont  honoré  Avignon  de  leur  prefcnce  & 
plufieurs  y ont  fait  des  entrées  folemnelles , & toiA 
tes  magnifiques  ; telles  ont  été  entr’autres’,  celles 
des  Papes  Urbain  II. , Innocent  II. , Clément  V. 

Jean  XXII.  , Benoit  XII.  , Clément  VI. , Innn- 
£en*  y1*.’  ürbain  v*  » Grégoire  XI. , Clément  VU. 

& Benoit  XIII.  ; celles  des  Empereurs  Conftantin 
Charlemagne  , Frédéric  I. , Charles  IV.  & Sigif- 
mond  ; celles  des  Rois  de  France  Louis  VIII. 

Louis  IX.  ( le  Saint  ) , Philippe  de  Valois,  Jean  ’ 
Charles  VI. , François  I. , Charles  IX. , Henri  IU.’ 
Louis  XIII.  3c  Louis  XIV.  ; celles  des  Rois  d’Ar-* 
ragon  Jacques  IV.  & Martin  ; celles  du  Roi  de 
Majorque  Jacques  U. , & du  Roi  de  Chypre  Pierre 
de  Lufignan.  Telles  ont  été  aufli  les  entrées  des 
Légats  d’Avignon  ; celles  des  Cardinaux  Pierre  de 
Foix , Charles  de  Bourbon  , Georges  d’Amboife 
Robert  de  Quibé  , François  de  Clermont , AlcxanI 
dre  Farnefe  , Oftave  Aquaviva  , François  & Odave 
Barberin  & Flavio  Chigi.  Plus  récemment,  S.  A.  R. 

I Infant  d’Efpagne  , Dom  Philippe  , actuellement 
Duc  de  Parme  , de  Plaifance  & de  Guaftalla  & 
Jacques  III.  Roi  d’Angleterre  ont  également  honoré 
de  leur  prince  la  ville  d’Avignon.  Ce  dernier, 
Jacques  IU.  , y a même  fait  deux  fois  un  allez 
long  fejour. 

Nous  avons  dit  au  commencement  de  cet  article , 
Ebï  Æ.i,AK'0n  ^ '<•'  bord  du 


nu-  ».  • ",  n6!  uniee  îur  le  D 

Rhône.  Mais. 1 eft  à propos  d’ajouter  que  quoique 
cette  ville  .ainfi  que  fon  territoire , dépende  du  Pape 
en  toute  Souveraineté  , néanmoins  le  Rhône  eft 
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abfolument  lous  la  domination  du  Roi  î arable 
Souverain  Pontife  n y peut  exercer  aucune  forte  de 
Jurifdtaion.  « Nos  Rots , » dit  h ce  fujet  un  Auteur 
éclairé  & tnllruit , » ont  de  temps  immémorial  la 
«propriété  & la  fouveraineté  du  fleuve  du  Rhô- 
«ne  , d'un  bord  à l'autre  , tant  dans  fou  ancien 
noue  nouveau  ht,  par  tout  fon  cours,  ainfi  que 
»de<  mes , iflots , cre'ments  & atterriflëments  qui  sV 
» forment , & qui  font  partie  de  la  Province  de  Lan- 
«guedoc.  »...  Ce  droit  de  nos  Rois  fur  le  Rhône  eft 
prelque  auffi  ancien  que  la  Monarchie,  & il  eft 
fonde  fur  le  plus  ancien  principe  qu'il  y ait  au 
monde  , touchant  la  propriété  des  chofes,  qui  eft 
celui  que  les  Jurifconfultes  appellent  la  premier e 
occupation  ( prima  occupatt'o  rerum  ).  E„  effet 
un  trouve  que  depuis  l'extcnfion  de  la  Monarchie’ 
rrançotfe  dans  les  contrées  méridionales  de  ce 
Royaume  le  Rhône  a toujours  appartenu  en  toute 
propriété  h nos  Rois.  Dans  ce  temps  même  oit 
. „rma  ..  nouvelles  Souverainetés  en  Dau- 
phine & en  Provence , les  Ufurpateurs  de  ces  Pro- 

hf  j”n°eoE°"flenint  kur  at"ntat  que  jufqu'aux 
bords  du  Rhône  , & nos  Rois  continuèrent  de  jouir 
d une  pleine  & entière  Souveraineté  fur  ce  fleuve. 
Dans  la  fuite  les  Dauphins  de  Viennois  & les  Com- 
tes de  Provence  reonnmmmt  auffi  que  le  Rhône 
appartenoit  abfolument  aux  Rois  de  France.  Cette 
vente  a été  continuée  par  un  grand  nombre  de  Dé- 
clarations , d'Edits  & Ordonnances  de  nos  Rois  & 
par  pluheurs  fameux  Arrêts  du  Parlement  de  Ton- 
loufe.  Dans  ces  derniers  temps  , il  étoit  furvenu  de 
nouvelles  difficultés  au  fujet  de  quelques  créments 
qui  serqienc  fotmes  àla  rive  gauche  du  Rhône  & 
que  la  ville  d Avignon  difputoit  à la  Communauté 
des  Angles  en  Languedoc  ; mais  la  eonteftation 
hit  terminée  en  faveur  de  cette  Communauté  par  un 
Arrêt  du  C*Weil  du  té.  Mars  1719. , par  une  Or- 
donnance de  M.  de  Bcrnage  Intendant  de  Lanme- 
"oc  Jamr“r  ■ 714. , & par  un  nouvel  Arrêt  du 
Confed  du  ai.  Janvier  17.6.  Ces  divers  Arrêts  por- 
tent entre  autres  chofes  que  e Sa  Majefté  demeu- 
nrera  maintenue,  ainfi  que  les  Rois  fes  prédéceffeurs 
«l'ont  toujours  été  comme  Rois  de  h rance,  dans 
«i  ancien  droit  & poffeffion  immémoriale  de  la  fou- 
«veratneté  ik  de  la  propriété  du  fleuve  du  Rhône 
»d  un  bord  à l'autre  , tant  dans  fon  ancien  que  nou- 
«veau  lit , par  tout  fou  cours  , & des  ifles  , illnts  m 
«cremcnts  & atterriflëments  qui  s'y  forment  & qui  * 
«font  partie  de  la  Province  de  Languedoc  Sic. 

Mais  une  antre  preuve  qui  conftate  bien  expreffé- 
ment  quel  eft  le  droit  du  Roi  fur  le  Rhône  c'eft 
que  fur  la  fin  du  dernier  fiecle , ce  fleuve  s'étant  dé- 
borde & ayant  inondé  la  ville  d'Avignon  , le  Maître 
des  Ports  de  Villeneuve  vint  en  bîteau  à Avignon 
« y planta  de  fon  bâteau  dans  la  rue  de  la  Fuflerre 
un  poteau  aux  armes  du  Roi  , qui  rétabliffoit  & 
aüuroit  la  domination  de  Sa  Majefté  dans  la  partie 
de  la  ville  qui  étoit  inondée. 

AVIGNON  , en  Franche-Comté,  Diocefe  , Bail- 
liage & Terre  de  Saint- Claude , Parlement  & In- 
tendance de  Befançon.  On  y compte  28.  feux. 

Cette  Communauté  eft  à un  demi-quart  de  lieue  N. 

O.  de  Saint-Claude. 

AVIGNON,  riviere  en  Picardie.  Voye\  Amignon. 
AVIGNONET , en  Dauphiné,  Diocele , Parlement , 
Intendance  & Eleéliondc  Grenoble.  On  y compte  2! 
feu , un  8c.  & un  96e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; 

& j.  feux,  un  tiers  & un  8e.  de  feu  pour  lesbiens 
taillables , y compris  néanmoins  un  96c.  de  feu  pour 
les  fonds  affranchis. 

AVIGNONET  ou  Vjononet  , en  Languedoc 
Diocefe  & Recege  de  Saint-Papoul , Parlement  & 
Généralité  de  Touloufe,  Intendance  de  Langue- 
doc. On  y compte  177.  feux.  Cette  Paroiiïe  eft 
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v une  petite  diftance  du  Canal  Royal  , à ?.  1. 
r^  W-Papoul , 2.  O.  de  Caftelnaodary , 6c  7* 

?'  S E.  de  Touloufe.  C’eft  à Avignonet  que 
? q t mafiacrés  par  les  Albigeois  cinq  Inquifueurs 
^ ,7S  «la  f=  paffa  dans  Ta  Maifon  de 
g”  lond  le  Vieux  , Comte  de  Touloufe,  ce  Prince 
fut'  accofé  d’en  avoir  donne  1 ordre.  Pour  il  rc- 
concilier  avec  l’Eglife , Raymond  fut  ob hge  par 
Sentence  du  Pape  Innocent  111.  de  fe  voir  trame  igno. 
minieufement  tout  nud  & d'etre  Sagelle.  Mais  cela 
n’empêcha  pas  qu’on  ne  publiât  une  Croifade  contre 
lui , & qu’on  ne  fit  les  plus  grands  efforts  pour  le 
dépouiller  de  fes  Etats. 

AV1GY  au  Payv-Meflin  , Diocefe  Parlement , 
Intendance’ & Recette  de  Metz  Diftriél  de  Saul- 
noy.  On  y compte  feulement  3.  feux.  Cette  Com- 
menante  cfti  I.1.&  demie  S.  O.  de  Metz. 

AVILLER  , dans  le  Duché  de  Bar , Diocefe  de 
Treves  , Confeil  fouverain  5c  Intendance  de  Luné- 
ville , Bailliage  de  Briey.  On  y compte  30.  feux. 

AVILLERS  , dans  le  Duché  de  Bar  , Diocefe  de 
Verdun , Confeil  fouverain  5c  Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  de  Saint-Mihiel.  On  y compte 
32.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 3.  1.  N.  E.  de  Saint- 
Mihicl. 

AVILLERS  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Dio- 
cefe de  Toul , Confeil  fouverain  5c  Intendance  de 
Lorraine  , Bailliage  de  Darney.  On  y compte  i$. 
feux.  Cette  Communauté , dont  une  partie  dépend 
de  la  Paroifle  de  Jorcy , 5c  l’autre  de  celle  de 
Rabiemont , eft  à 1.  1.  5c  tiers  E.  N.  E.  de  Mi- 

rccourt.  ( , _ 

AVILLEY  , en  Francbe-Comte  , Diocefe , Par- 
lement 5c  Intendance  de  Befançon , Bailliage  5c 
Recette  de  Vefoul  , Prévôté  de  Montbozon.  On  y 
compte  21.  feux.  Cette  Communauté  eft  fituée  fur 
la  riviere  dHDignon  , à trois  quarts  de  lieue  S.  de 
Montbozon  , 5c  à 4.  I.  S.  S.  E.  de  Vefoul. 

AUJOLS  5c  Loufcamps,  en  Quercy  , Diocefe  « 
Ele&ion  de  Cahors  , Parlement  de  Touloufe  , In- 
tendance de  Monrauban.  On  y compte  3.  feux,  63. 
bellugues  5c  demie. 

AVION  6c  Bruche , en  Artois  , Diocefe  d Arras , 
Confeil  provincial  5c  fouverain  d’Artois  , Parlement 
de  Paris , Intendance  de  Lille , Bailliage  5c  Recette 
de  Lcns.  On  y compte  74.  feux  5c  367.  perfonnes. 
Cette  ParoitTe  eft  à une  demi-lieue  S.  S.  O.  de 
Lens.  _ . , _ 

AVIOTH  , dans  le  Pays-Mcflin , Diocefe  de  T rc- 
ves  , Parlement  6c  Intendance  de  Metz,  Prévôté  de 
Montmedy.  On  y compte  29.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  h une  petite  lieue  N.  de  Montmedy. 

AÜJOU  , rivière , en  Champagne.  Elle  prend  fa 
fource  dans  le  Baffigny  , tout  proche  de  la  Paroifle 
de  Pierrcfort,  à 1.  1.  S.  O.  de  Langrcs.  Elle  palfe 
par  Arc-cn-Barrois  5c  Châtcauvilain  * 5c  après  un 
cours  de  10.  lieues  ou  environ,  elle  fe  jette  dans 
l’Aube  , à une  petite  diftance  de  l’Abbaye  de 
Clairvaux. 

AUJOUX  , dans  le  Vivarais , Diocefe  6c  Recette 
de  Viviers , Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  40.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 6. 1.  5c  tiers 
N.  O.  de  Viviers. 

AVIRÉ  , bourg  5c  Château , en  Anjou  , Diocefe 
5c  Elcflion  d’Angers  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Tours.  On  y compte  181.  feux.  Ce  bourg 
eft  à S.  1.  & demie  N.  O.  d’Angers , 5c  2.  5c  tiers 
S.  S.  O.  de  Châtcau-Gontier. 

AVIREY  , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Langres , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Dijon  , Comté 
5c  Recette  de  Bar-fur-Scinc.  On  y compte  86. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  un  ruifleau , à 2.  I. 
s.  S.  O.  de  Bar.  11  y a une  Prévôté  royale  qui  ref- 
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fortit  au  Bailliage  de  Bar-fur-Scine.  D’Avirey  dépend 
le  village  de  Lingey  , qui  n’en  eft  éloigné  que  de 
quatre  cens  pas  vers  le  Nord. 

AVIRGIN1S,  en  Champagne,  Diocefe  de 
Rheims  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châ- 
lons  , Elc&ion  de  Sainte-Menehould.  On  y compte 
5 7.  feux. 

AVIRON  , en  Normandie  , Diocefe  5c  Elcftion 
d’Evrcux  , Parlement  5c  Intendance  de  Rouen  , 
Sergenterie  de  Brofvillc.  On  y compte  2.  feux  pri- 
vilégiés 5c  40.  feuxtaillables.  Cette  Paroifle  eft  à une 
demi-lieue  N.  N.  O.  d’Evrcux. 

AVIS  , bourg  , en  Saintonge  , Diocefe  5c  Elc&ion 
de  Saintes  , Parlement  de  Bordeaux  , Intendance 
de  la  Rochelle.  On  y compte  112.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  à une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  de 
la  Seugrc  , à trois  quarts  de  lieue  S.  E.  de  Pons,  5c 
à 4. 1.  S.  S.  E.  de  Saintes. 

AVISE  , bourg  , en  Champagne  , Diocefe  , In- 
tendance 5c  Ele&ion  de  Châlons  , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  246.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
dans  un  pays  de  bois  , à 1 . 1.  6c  trois  quarts  S.  S.  E. 
d’Epcmay  , 5<  à 4.  1.  6c  demie  O.  un  quart  au  N.  de 
Châlons. 
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AULA  , Paroifle  5c  Juftice  royale , au  pays  des 
quatre  Vallées , en  Gafcogne  , Diocefe  de  Commin- 
ges.  Parlement  de  Touloufe, Intendance  d’Aufch  , 
vallée  de  Baroufle.  On  y compte  100.  fieux.  Cette 
Paroifle  eft  à cinq  quarts  de  lieue  S.  S.  0.  de  Saint- 
Bertrand. 

AULAGE,  en  Normandie,  Diocefe,  Parlement 
5c  Intendance  de  Rouen  , Ele&ion  de  NeufchStel. 
On  y compte  un  feu  privilégié  5c  7.  feux  taillables. 
Cette  Communauté  eft  à une  demi-lieue  N.  0.  de 
Ncufchâtel. 

AULA1NES  , bourg,  dans  le  Maine,  Diocefe  5c 
Eleaion  du  Mans  , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Tours.  On  y compte  1 1 1 • feux.  Ce  bourg  eft  à 
une  petite  diftance  E.  de  Bonnétablc  , 5c  à 4. 1-  oc 
trois  quarts  N.  E.  du  Mans. 

AULAS,  dans  le  Bourdclois , en  Guyenne,  Dio- 
cefe , Parlement , Intendance  5c  Eleftion  de  Bor- 
deaux , Jurifdiaion  de  la  Mothe  - Certes.  On  y 
compte  20.  feux. 

AULAS  , en  Languedoc  , Diocefe  6c  Recette 
d’Alais  , Parlement  de  Touloufe  , Générante  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  478.  feux.  Cette  Paroifle  eît  à une  petite 
demi-lieue  N.  O.  du  Vigan , 5c  à 6.  L & demie  0. 
S.  O.  d’Alais.  _.  r 

AULCHE  5c  Ginaux,  en  Champagne  , Diocete 
de  Rheims  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Châlons , Eleaion  de  Rethel.  On  y compte  8 S-  «j»’ 

AULERCI.  Céfar  fait  mention  de  quatre  ditte- 
rens  peuples  des  Gaules,  qui  portoient  tous  «J®3 
le  nom  d’ Aulerci , mais  qui  étoient  diftwçe  P 
des  fumoms  , les  Aulerci-Brannovicts  aa 
vii  les  Aulerci-Cenomani , les  Aulerci - 
de  les  AuUrci-Eburoviccs.  On  croit  que  *s  P*®J“g 
les  Aulerci-Brannovices  occupoieot  le  pays  qui 
tend  aux  environs  de  5cmur-en-Brk>nnois , pce* 
la  Loire  , au  Duché  de  Bourgogne  5t  que  par 
féquent  ils  doivent  être  compris  dans  la  p 
Lyonnoife.  Ou  ne  doute  pas  que  les  fulerC'  Ja 
mani  n’aient  habité  aux  environs  de 
Mans,  capitale  de  la  Province  du  Maine,  P 
confcquent  on  doit  les  ranger  dans  a 
Lyonnoife.  On  eft  affuré  que  les  Aulerc-  _ 

étoient  placés  aux  environs  de  la  ville 
le-Rotrou , dans  le  Perche  i & P°"  ^ "roificm= 
ils  doivent  auffi  être  compris  dans  ( 

Lyonnoife.  Quant  au x Aulcrci-Eburoric  > ^ 


A U L 

ils  oceupoient  le  pays  qui  forme  à prcfent  le  Dio* 
cefc  d’Evreux  ; il  faut  pour  cette  raifon  les  placer 
dans  la  fécondé  Lyonnoife. 

AULHAT , en  Auvergne , Diocefe  de  Clermont, 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Riom , Elec- 
tion d’Ifloire.  On  y compte  58.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  Gtucc'  fur  un  ruifl'eau  , à une  bonne  demi-lieue 
E.  S.  E.  de  Sauflîllanges  , & à 4.  1.  E.  S.  E. 
d’Ifloire. 

AULIN  , dans  l’Aftarac , en  Gafcogne , Diocefe 
& Intendance  d’Aufch  , Parlement  de  Touloufc  , 
Eledion  d’Aftarac.  On  y compte  un  feu  Ôc  6.  bel- 
lugueo.  Cette  Communauté  eft  à quelque  diftance 
de  la  rive  droite  du  Gers , & à 4. 1.  oc  quart  E.  N.  E. 
de  Mira  ntic. 

AULLERS  & Baflolles , dans  le  Laonnois,  au 
Gouvernement  général  de  l’Ifle-de-France , Dio- 
cefe & Election  de  Laon,  Parlement  de  Paris  , In- 
tendance de  Soiflons.  On  y compte  40.  feux.  Aul- 
lers  eft  à une  petite  dillance  O.  N.  O.  de  Baflolles  , 
à 1.  & demie  O.  S.  O.  de  Laon , & autant  N. 
de  Soiflons.  • 

AULMONT,  dans  le  Valois,  au  Gouvernement 
général  de  l’Ifle-de-France  , Diocefe  & Elcétion 
de  Senlis , Parlement  & Intendance  de  Paris.  On 
y compte  43.  feux.  Cette  Paroifl'e  eft  lituée  au 
commencement  de  la  forêt  de  Hallatc  , à deux 
tiers  de  lieue  N.  O.  de  Senlis. 

AULNAC  , en  Angoumois , Diocefe  & Elc&ion 
d’Angoulcme , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Limoges.  On  y compte  70.  feux.  Cette  Paroiflc 
eft  fituée  fur  fa  rive  gauche  de  la  Charente  , à 6. 1. 
K.  N.  E.  d’Angoulème.  La  Terre  d’Aulnac  vaut  7. 
à 8.  mille  liv.  de  rente  à celui  qui  la  poflède , & 
elle  releve  de  Vertcuil. 

AULNAIS  (les  ) , en  Champagne,  Diocefe  de 
Sens , Parlement  & Intendance  de  Paris  , Eleftion 
de  Joigny.  On  y compte  19.  feux.  Cette  Paroifl'e 
eft  fituée  entre  les  rivières  d’Ouaine  & d’Yonne  , 
à 4. 1.  O.  S.  O.  de  Joigny. 

AULNAT,  en  Auvergne,  Diocefe  & Eleélion 
de  Clermont , Parlement  de  Paris,  Intendance  de 
Riom.  On  y compte  79.  feux. 

AULNAY  , ville  & Prévôté  royale,  en  Poitou, 
Diocefe  de  Saintes  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Niort.  On  y compte  193.  feux.  Cette  ville 
eft  fituée  fur  un  ruifleau  , à 2. 1.  E.  N.  E.  de  Saint- 
Jcan-d’Angcly  , 6.  & trois  quarts  N.  N.  E.  de  Sain- 
tes , 7.  S.  S.  E.  de  Niort , & 1 3.  & demie  S.  O.  de 
Poitiers. 

AULNAY’,  bourg , en  Poitou,  ou  plutôt  dans  le 
Saumurois  , Diocefe  de  Poitiers  , Parlement  de 
Paris , Intendance  de  Tours  , Election  de  Loudun. 
On  y compte  46.  feux.  Ce  bourg  eft  à 2.  I.  S.  S.  O. 
de  Loudun  , de  6.  N.  N.  O.  de  Poititrs. 

AULNAY,  Alnctum  ou  Alnia  , bourg,  en  Nor- 
mandie, Diocefe  de  Bayeux,  Parlement  de  Rouen, 
Intendance  & Election  de  Caen  , Sergenterie  de 
Villers.  On  y compte  243.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
dans  une  plaine  fertile , fur  la  petite  riviere  d’Odon, 
fur  la  route  de  Caen  à Vire  , a cinq  quarts  de  lieue 
S.  de  Villers , & $.  1.  N.  E.  de  Vire,  autant  S.  un 
quart  k PE.  de  Bayeux,  & autant  S.  O.  de  Caen. 
Long.  16.  59.  12.  lat.  49.  o.  36.  Le  bourg  d’Aulnay 
eft  fort  connu , fur-tout  dans  la  baffe  Normandie  , 
à caufe  des  marches  qu’on  y tient , qui  font  très- 
fréquentes  , & où  l’on  ne  peut  rien  vendre  qu’après 
que  le  Seigneur-Baron  d’Aulnay  a acheté  ce  qui  lui 
convient.  Le  Château  de  ce  Seigneur  eft  un  peu 
éloigné  du  bourg , & l’Abbaye  , dont  nous  parle- 
rons bientôt , l’eft  encore  davantage.  La  Baronnie 
d’Aulnay  rapporte  environ  trente  mille  livres  de 
rente , & elle  appartient  k M.  le  Comte  de  Telle 
Tome  L 
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par  fucceffion  de  feue  Madame  la  Maréchale  de 
Tefle  , fa  mere  , qui  s’appelloie  Marie-  Frangoife 
Aubert , & qui  étmt  Dame-Baronne  d’Aulnay. 

L’Abbaye  d’Aulnay  eft  de  l’Ordre  de  Citeaux  , 
& elle  rapporte  7.  à 8.  mille  livres  de  rente  au 
Sujet  qui  en  eft  pourvu  en  commendc  par  le  Roi* 
La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  475.  florins.  Cette 
Abbaye  a été  fondée  par  Jourdain  de  Say  & Luce 
la  femme  , vers  l’an  1 131.  Elle  a été  poflédèe  pen- 
dant long-temps  par  le  célébré  M.  Huet , Evêque 
d’Avranches , de  l’un  des  plus  fijavans  hommes  de 
l’Europe  , mort  à Paris , dans  la  Maifon-Profcflù 
des  Jéiuitcs  , où  il  s’étoit  .retiré  , le  26.  Janvier 
1721.,  à 91.  ans. 

AULNAY’  & Bevequé  , bourg  , en  Normandie  , 
Diocefe  de  Bayeux  , Parlement  de  Rouen , Inten- 
dance de  Caen , Election  de  Vire  , Bailliage  de 
Condé.  On  y compte  330.  feux.  Ce  bourg  eft  éloi- 
gné de  Bevequé  d’un  quart  de  lieue  , & il  eft  à une 
petite  dcmi-licue  de  l’autre  bourg  d’Aulnay  qui  û 
etc  le  fiijet  de  l’article  précédent.  Ainfi  ces  deux 
bourgs  peuvent  être  regardés  comme  n’en  faifanc 
u’un  , quoiqu’ils  foient  réellement  diltincls  l’un 
e l’autre.  Le  premier  eft  connu  plus  particuliére- 
ment fous  le  nom  de  St.  Georges  d’Aulnay. 

AULNAY  , en  Normandie,  Diocefe  Ôt  Ele&ion 
d’Evrcux , Parlement  & Intendance  de  Rouen , Ser- 
genterie de  la  Bonneville.  On  y compte  2.  feux  pri- 
vilégiés & 49.  feux  taillables.  Cette  Paroifl'e  eft  fi- 
tuée fur  la  riviere  d’Iton,  à cinq  quarts  de  lieue 
O.  S.  O.  d’Evrcux. 

AULNAY , dans  l'Orléanois  propre , Diocefe  & 
Intendance  d’Orléans , Parlement  de  Paris , Elec- 
tion de  Pithiviers.  On  y compte  69.  feux.  Cette 
Paroifl'e  eft  fituée  fur  une  petite  rivière  , à 1. 1.  ÔÇ 
trois  quarts  E.  N.  E.  de  Pithiviers. 

AULNAY , en  Auvergne  & dans  d’autres  Pro-, 
vinces.  Vvyt\  Aunay. 

AULNES , dans  le  Pays-Mantois , au  Gouverne- 
ment général  de  l’Ifle-de-France  , Diocefe  de  Char- 
tres , Parlement  & Intendance  de  Paris  , Eleéliou 
de  Mantes.  On  y compte  6 7.  feux.  jCettc  Paroi  lie 
eft  fituée  fur  la  petite  riviere  de  Mendre , à a.  1, 
S.  E.  de  Mantes. 

AULNIE.  Voyt\  les  hameaux  de  Chaintre. 

AULNOIS  , Longueval  & Rencuil  , dans  le 
Laonnois  , au  Gouvernement  général  de  l’Ifle-de- 
France  , Diocefe  & Eleflion  de  Laon  , Parlemciit 
de  Paris  , Election  de  Soilïbns.  On  y compte  44. 
feux.  Aulnojs  eft  à une  petite  diftance  de  Longue- 
val  & de  Reneuil,  & à trois  quarts  de  lieue  N.  N.  O, 
de  Laon. 

AULNOY,  dans  le  Pays-Meflin , Diocefe  & Re- 
cette de  Verdun , Parlement  & Intendance  de  Metz, 
Diftriét  de  l’Evêché  de  Verdun.  On  n’y  compte  quç 
quatre  feux. 

AULNOY,  dans  l’Oftrevant,  en  Haynault,  Dio- 
cefe de  Cambray  , Parlement  de  Douay  , Inten- 
dance de  Maubeuge , Prévôté  - le -Comte.  On  y 
compte  19.  feux.  Cette  Paroifl'e  eft  à une  demi- 
lieue  S.  de  Valenciennes. 

AULNOY,  dans  le  Duché  de  Bar,  Diocefe  de 
Toul,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Lorraine, 
Bailliage  de  Bar.  On  y compte  100.  feux.  Cette  Pa- 
roifle  eft  à 3.  I.  S.  de  Bar-lc-Duc. 

AULNOY , dans  le  Duché  de  Lorraine , Dio- 
cefe de  Toul , Confeii  fouverain  & Intendance  de 
Lorraine , Bailliage  de  Commercy.  On  y compte 
47.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  à 1. 1.  S.  E.  de  Conq- 
mercy. 

AULNOY  , dans  le  Duché  de  Lorraine.  Voyc\ 
Aunoy. 

AULNOY , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Dio- 
T ttt 
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3 V J.  roui  Confeil  fouvcrain  & lattndancc  de 
cefe  de  & Enclave  de  Conunercy.  On 

y êo”  r'e’j  î-  feu*-  Cette  Pareil*  eft  à 4-  L & deux 
7.  „ s E.  de  Commcrcy. 

**  AULNOY-LEZ-BOND1S , dans  l’Ifle-de-Fran- 
cc  Parlement  » Intendance  & Election  de  Paris. 
0„’  y compte  95.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  à a.  1.  & 
demie  N.  E.  de  Paris. 

AULON,  au  pays  de  Nebouzan,  en  Galcogne, 
Diocefe  de  Tarbes  , Parlement  de  Touloufe , In- 
tendance d’Aufch , Recette  du  pays  de  Nebouzan. 
On  y compte  ço.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur 
l’Arroz,  à j.  1.  E.  S.  E,  de  Tarbes. 

AULON  , au  pays  des  quatre  Vallées , en  Gaf- 
cogne,  Diocefe  de  (Lomminges  , Parlemeiat  de  Tou- 
loufe , Intendance  d’Aufch  , Vallée  d’Aure.  On  y 
compte  27.  feux. 

AULONZA,  bourg,  en  Limoufin , Diocefe  & 
Eleftion  de  Tulles , Parlement  de  Paris , Intendance 
fle  Limoges.  On  y compte  310.  feux.  Ce  bourg  eft 
à 3. 1.  5c  demie  N.  N.  O.  de  Tulles. 

AULPS  , Alpes , ville  avec  une  Juftice  royale , 
chef-lieu  d’une  Vigucric  de  fon  nom  & d’une  Recette, 
Diocefe  de  Fréjuls , Parlement  & Intendance  d’Aix. 
Ou  y compte  14.  feux  de  demi  de  cadaftre  de  envi- 
ron 2600.  âmes.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  route 
de  f arjols  à Caftcllanne , à 8. 1.  N.  O.  de  Fréjuls , 
4.  N.  E.  de  Barjols  , 4.  & demie  N.  un  quart  à 1*0. 
de  Lorgues , & 12.  E.  N.  E.  d’Aix.  Long.  23.  58. 
19.  lat.  4}.  42.  50.  L’Eglife  paroiflïalc  d’Aulps  eft 
dédiée  à St.  Pancrace.  Un  y transféra  en  1499.  le 
Chapitre  de  Notre-Dame  de  Valmoifinc , lieu  dé- 
truit de  qui  n’étoit  qu’à  une  demi-lieue  d’Aulps.  Ce 
Chapitre  eft  compofé  d’un  Prévôt , d’un  Sacriftain  , 
de  fix  Chanoines , de  fix  Bénéficiers  & de  deux 
Curés.  Il  eft  des  Auteurs  qui  prétendent  que  le  Cha- 
pitre de  Valmoifinc  avoit  été  fondé  par  un  Seigneur 
de  Blacas , avant  l’an  1166. , fous  le  régné  d’ilde- 
phonfe , premier  Roid’Arragondc  Comte  de  Proven- 
ce. Ces  mêmes  Auteurs  ajoutent  que  les  Chanoines 
de  Valmolfine  dévoient  être  Gentilshommes , de  en 
avoir  le  train*  & l’équipage.  Mais  tout  cela  paroît 
fort  douteux.  Ce  au’il  y a de  certain , c’eft  qu’en 
1441.  Bonifacc  de  Bernard  de  Blacas  confirmèrent 
la  donation  d’une  partie  du  terroir  de  Valmoifine 
de  les  autres  donations  que  Blacas  de  Blacas  leur 
pere  & fes  prédéccflcurs  avoient  faites  en  faveur 
ou  Chapitre  de  Valmoifinc.  Outre  la  Collégiale , il 
y a à Atdps  un  Couvent  d’Urfulines.  Il  y avoit  aulfi 
une  Maifon  de  Prêtres  de  l’Oratoire  , qui  n’étoit 
rien  moins  que  riche  , ce  qui  a été  caufc  qu’on  l’a 
abandonnée.  Les  armes  de  cette  ville  font  de  gueules 
à trois  fieurs-de-lys  d’or. 

La  Viguerie  d’Aulps  eft  enclavée  entre  celles  de 
Mouftiers  , de  Barjols  de  de  Draguignan.  Cette  Vi- 
gueric  eft  fort  peu  étendue  , puifqu’elle  ne  com- 
prend que  deux  Communautés  , celle  d’Aulps  de 
celle  de  Fabregues.  On  ne  compte  pour  ces  deux 
Communautés  de  pour  le  total  de  la  Viguerie  , que 
quatorze  feux  , trois  quarts  de  un  vingtième  de  feu 
de  cadaftre.  La  ville  d’Aulps  députe  aux  Aiïèmblées 
générales  de  la  Province  de  Provence  , comme  ville 
qui  jouit  de  ce  droit , de  non  comme  chef-lieu  de 
Viguerie.  Au  refte , le  territoire  d’Aulps  eft  fort 
abondant  de  agréable  , de  l’air  y eft  tres-fain. 

A U L T , en  Normandie.  Voyt\  le  Bourg- 
d’Ault. 


AULTRECOURT , au  Pays-Meffin , Diocefe  de 
“*cims , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Metz , 
Prévôté  de  Mouzon.  On  y compte  83.  feux.  Cette 
Paroiilë  eft  à un  tiers  de  lieue  N.  N.  O.  de  Mouzon. 

AULTRY  de  le  Grand-Bois  , en  Champagne. 
y°ye\  Autry. 

AULU  , dans  la  Beauce , au  Gouvernement  gcnc- 
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ral  d’Orléanois , Diocefe  de  Chartres , Parlement 
de  Paris  , Intendance  d’Orléans  , Eleftion  de  Dour- 
dan.  On  y compte  23.  feux.  Cette  Paroiflë  eft  à a f 
S.  S.  O.  de  Dourdan. 

AULUS , dans  le  Couferans , en  Gafcognc , Dio- 
cefe de  Saint-Lizier  , Parlement  de  Touloufe  In- 
tendance d’Aufch  , Eleftion  de  Comminges , Châ- 
tellenie de  Saint-Girons.  On  y compte  un  feu  <7. 
bellugucs  de  un  quart  de  bellugue. 

A U M 

AUMAG  , en  Normandie.  V9yc\  Aumay. 

AUMAGNE  , bourg  , en  Saîmonge  , Diocefe  de 
Saintes , Parlement  de  Bordeaux  , Intendance  de  la 
Rochelle  , Eleftion  de  Saint-Jean-d’Angcly.  On  y 
compte  1 8 1 . feux.  Ce  bourg  ell  à 2. 1.  S.  É.  de  Saint- 
Jean-d’Angely  , de  4.  N.E.  de  Saintes. 

AUMALE  ( les  Anglois l’appellent  Albemarlt  ), 
Alba-Mala  , Albaman j , Aumalcum  , ville  avec  un 
Bailliage  , une  Vicomté  , une  Maltrife  des  Eaux  3c 
Forêts , une  Maréchauftëe , un  Corps-dc-Ville  une 
Abbaye  , dcc.  ; dans  la  haute  Normandie  , Diocefe , 
Parlement  de  Intendance  de  Rouen  , Eleftion  de 
Ncufchâtel , Sergenterie  d’Aumale.  On  y compte 
10.  feux  privilégiés  de  385.  feux  taillables.  Cette 
ville  eft  fituée  fur  le  penchant  d’une  colline,  bornée 
d’une  prairie  qu’arrofe  la  Breife  ou  Brefle  , fur  les 
confins  de  Picardie  , à 4.  1.  de  demie  0.  un  quart 
au  N.  de  Neufchâtel , 8.  S.  E.  de  ta  ville  d’Eu , 7. 
S.  d’Abbeville,  autant  N.  O.  de  Beauvais , & n. 
de  tiers  N.  E.  de  Rouen.  Long.  19.  23.  32.  lat.  49. 
44.  30.  11  y a à Aumale  de  belles  manufaftures  d’é- 
toffes de  laine  de  fur-tout  de  ferges  qui  font  fort  e {li- 
mées. On  y fabrique  aufli  des  frocs , efpece  d’étoffe 
de  laine  fort  grofliere  de  dont  fc  fert  le  peuple  des 
environs  : on  compte  plus  de  fix  cens  métiers  em- 
ployés à cette  fabrique.  Il  n’y  a dans  la  ville  qu’une 
feule  ParoilTe , qui  eft  dédiée  à Saint-Pierre.  La 
Paroifle  du  fauxbourg  eft  fous  le  titre  de  Sainte- 
Marguerite.  Outre  ces  deux  Paroifles , il  y a auffi  à 
Aumale  un  Couvent  de  Religieux  Picpus  ou  Péni- 
tents du  Tiers-Ordre  de  Saint-François , une  autre 
Maifon  de  Rcligicufcs  de  l’Ordre  de  Saint-Domini- 
que , de  une  magnifique  Abbaye  d’Hommes  de  l’Or- 
dre de  Saint-Benoît.  Cette  Abbaye  eft  fituée  à quel- 
que diftanec  de  la  ville  , de  elle  eft  fous  Je  titre  de 
Saint-Martin  ( SanftiMartini  de  Antraco  Abbatia). 
Les  Seigneurs  d’Aumale  de  la  ComtelTe  Adelifc  en 
ont  cté  les  Fondateurs.  Ceux-ci  y appelèrent  des 
Moines  de  l’Abbaye  de  Saint-Lucien  de  Beauvais , 
comme  nous  l’apprenons  d’un  afte  par  lequel  Etien- 
ne , Comte  d’Aumale  , fils  d’Adelife , confirma  la 
fondation  de  l’Abbaye  de  Saint-Martin  d’Aumale  , 
en  1 1 1 5.  Ces  premiers  Fondateurs  firent  beaucoup 
de  bien  à l’Abbaye  dont  il  eft  ici  queftion , & cctre 
Maifon  a joui  autrefois  de  plus  de  25.  mille  livres 
de  rente.  Aujourd’hui  l’Abbe  qui  en  eft  pourvu  pat 
le  Roi , jouit  d’un  revenu  annuel  de  9.  à 10.  mille 
livres  ; de  félon  ta  taxe  en  Cour  de  Rome , il  paye 
100.  florins  pour  l’expédition  de  fes  Bulles.  Le 
revenu  des  Religieux  eft  à-peu-près  pareil  à celui 
de  l’Abbé. 

Le  commerce paflïf  de  la  ville d’Aumale  euaUe* 
confidérablfr.  Ce  commerce  confifte  en  étoffes  de 
laine , en  toiles  & en  bétail.  Pour  le  favorifer , il  a 
etc  établi  en  cette  ville  trois  Marchés  chaque ifemtt* 
ne  , qui  fe  tiennent  le  mardi , le  jeudi  & le  famedi. 
Il  s’y  tient  aufli  trois  foires  par  an , 3c  elles  font  toutes 
trois  très-frequentées. 

La  forêt  ou  le  bois  d’Aumale  eft  fitué  à une  pe- 
tite diftance  de  ta  ville  de  même  nom.  Ce  bois  a en- 
viron trois  lieues  de  circuit.  . 

La  Terre  de  Seigneurie  d’Aumalc  ou  Æbt'^r‘ct 
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étoit  pofledée  avec  le  titre  de  Comté  , vers  l’an 
1090.,  par  Eudes  de  Champagne  ( fils  de  Henri 
fumommé  Etienne  Comte  de  Troyes  <3c  de  Meaux  ) 
qui , félon  quelques-uns , en  avoit  été  gratifié  par 
Jean  Archevêque  de  Rouen  pour  porter  la  bannière 
& le  fervir  avec  dix  Chevaliers  , ou  , félon  d’autres , 
par  Guillaume  le  Conquérant  qu'Eudes  de  Cham- 
pagne avoit  fuivi  en  Angleterre. 

Havoife  , fille  & héritière  de  Guillaume  I.  le 
Gros  , Comte  d’Aumale  , mort  en  1180.,  qui  étoit 
lui-même  petit-fils  d’Eudes  de  Champagne  , époufa 
i°.  Guillaume  de  Mandevilie , mort  fans  poitérité 
en  1189.;  x°.  Geoffroi  de  Fort* , mort  en  1191.; 
J°.  Baudouin  de  Bethune , le  meme  qui  ayant  pris 
parti  contre  Philippe-Augufte  en  faveur  des  Anglois, 
fut  privé  du  Comté  d’Aumale  par  le  Roi.  Ce  Mo- 
narque donna  ce  Comté  à Renaud  de  Dammartin , 
Comte  de  Ponthieu  par  fa  femme  Marie  , 6c  le  même 
qui  mourut  le  il.  Septembre  1239.  Jeanne  de 
Dammartin  , leur  fille  6c  héritière  , morte  le  16. 
Mars  1278.  , époufa  Ferdinand  III.  dit  le  Saint , 
Roi  de  Caftillc  , Auteur  de  la  troifieme  race  des 
Comtes  d’Aumale. 

Blanche  de  Cailille  , fille  aînée  de  Jean  II. , 
arriere-petit-fils  de  Ferdinand  III.,  morte  le  12. 
Mai  1387.,  porta  le  Comté  d’Aumale  à fon  mari 
Jean  V.  Comte  d 'Harcourt.  Jean  VIII.  d’Harcourt , 
treizième  Comte  d’Aumale  , arriere-petit-fils  de 
Jean  V. , ayant  été  tué  à la  bataille  de  Verncuil  le 
17.  Août  1424.,  Marie  d’Harcourt , fa  fœur  , fut 
fon  héritière.  Elle  mourut  en  1476. , 6c  laifla  d’An- 
toine de  Lorraine  , Comte  de  VaudemaUt , mort 
en  1470. , René  II.  Duc  de  Lorraine , Comte  d’Au- 
male, mort  le  10.  Décembre  1508. 

Claude  I.  de  Lorraine  , Duc  de  Guifc  , puîné 
de  René  H. , eut  en  partage  le  Comté  d’Aumale  , 
6c  mourut  en  t SS°* 

Claude  IL  de  Lorraine  , troifieme  fils  de  Clau- 
de I.  , fut  créé  Duc  d 'Aumale  en  1 $47. , 6c  mourut 
le  14.  Marscn  t in./lnne  de  Lorraine  , foeurôc  hé- 
ritière de  Charles  II.,  petit-fils  de  Claude  II.  morte 
le  10.  Février  1638.  , porta  le  Duché  d’Aumale  à 
fon  mari  Henri  de  Savoyc  , Due  de  Nemours. 

Louis  , Charles-Amcdcc  6c  Henri  II.  de  Savoye- 
Nemours , tous  trois  fils  de  Henri  I. , poflëderent 
fucceffivemcnt  le  Duché  d’Aumale.  Louis  mourut 
le  2$.  Septembre  1641.,  Charles- A medée  le  30. 
Juillet  16s *•  t & Henri  II.  le  t$.  Janvier  1659. 

Maric-Jcannc-Baptifte  de  Savoye-Nemours , fille 
de  Charles-Amcdée  , hérita  du  Duché  d’Aumale  , 
6c  le  porta  à fon  mari  Charles-Emmanuel  II.  Duc 
de  Savoye.  Mais  étant  veuve  de  ce  Prince  , elle 
vendit  le  Duché  d’Aumale  à Louis-Auguftc  de 
Bourbon  , Duc  du  Maine  , légitime  de  France , en 
faveur  duquel  la  Duché-Pairie  fut  établie  par  Let- 
tres de  Juin  1695.  Ce  Prince  eft  mort  le  14.  Mai 
17J6- 

Nota.  Quoique  Baudouin  de  Bethune  eut  été 
privé  du  Comté  d’Aumale  , parle  Roi  Philippe-Au- 
gufte , à caufe  qu’il  s’étoit  attaché  aux  Anglois , 
ü n’en  continua  pas  moins  de  porter  la  qualité  de 
Comte  d 'Albemark  , qui  eft  le  même  qu’Aumale  ; 
mais  les  defeendants  de  Baudouin  ayant  manqué  , 
le  nom  d 'Alhemarle  n’a  plus  été  qu’un  titre  , dont 
quelques  Princes  6c  quelques  Seigneurs  Anglois  ont 
été  revêtus , 6c  entr’autre  le  célébré  Général  Monck 
qui  fut  fait  Duc  d’Albemarle  par  le  Roi  Charles  H. 
qu’il  avoit  rétabli  fur  le  trône  d’Angleterre. 

AUMATRE  , en  Picardie,  Diocefe  , Intendance 
6c  Election  d’Amiens , Parlement  de  Paris , Doyen- 
né d’Uifemont.  On  y compte  11 6.  feux.  Cette  Pa- 
roiflë eft  h une  petite  lieue  S.  d’Oifcmont , 6c  à 6. 
1.  O.  un  quart  au  N.  d’Amiens. 

AUMAY  , en  Normandie , Diocefe , Parlement 
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6c  Intendance  de  Rouen  , Eleftion  d’Arqucs  , Sjr- 
gcntenic  d’Envcrmeuil.  On  y compte  point  de  feux 
privilégiés,  mais  feulement  42.  feux  taillables.  Cette 
Paroiflë  eft  fituée  fur  la  rivière  d’Arqucs , à 3.  I.  S. 
E.  de  la  ville  ou  bourg  de  ce  nom. 

AUMECO'JRT,  dans  le  Beauvoifis  , au  Gouver- 
nement général  de  l’Ifle  - de  - France  , Diocefe  6c 
Elc&ion  de  Beauvais  , Parlement  6c  Intendance  de 
Paris.  On  y compte  148.  feux.  Cette  Paroiflë  eft 
fituée  fur  un  ruiflëau , à 4.  1.  6c  demie  N.  O.  de 
Beauvais. 

AUMELAS  , en  Languedoc  , Diocefe  ôc  Recette 
de  Béziers , Parlement  de  Touloufc  , Généralité 
de  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  34.  feux.  Cette  Paroiflë  eft  à 8. 1.  El  N.  E. 
de  Béziers , 6c  à 3. 1.  ôc  quart  O.  S.  O.  de  Montpellier. 

AUMENANCOURT  le  grand  , 6c  la  Maîfon  du 
Pont  Guyard  , qui  eft  en  partie  de  l’Eleétion  de 
Laon  , en  Champagne  , Diocefe  ôt  Ele&ion  de 
Rhciins  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châ- 
lons.  On  y compte  47.  feux.  Cette  Paroiflë  eft  fituée 
fur  la  rive  droite  de  la  rivicre  de  Suippc  , à 3.  I. 
N.  de  Rheims. 

AUMENANCOURT  le  petit,  les  trois  Maifons 
du  Pont  Guyard  , 6c  le  Moulin  à eau  nommé  Guer- 
let.  On  y compte  40.  feux.  Cette  Paroiflë  eft  Gtuée 
fur  la  rive  gauche  de  la  Suippe  , à un  tiers  de  lieue 
d’Aumenancotirt  le  grand. 

AUMENUCOURT,  en  Normandie.  Voye\ 
Amenucourt. 

AUMERAC  , en  Gafcognc.  C’cft  le  nom  d’un 
Bureau  des  cinq  groflès  Fermes  de  France  , de  la 
Direction  de  Dax  ôc  du  Département  d’Armagnac. 

AUMERVAL  , en  Artois , Diocefe  d’Arras  , 
Confeil  provincial  6c  fouverain  d’Artois , Parlement 
de  Paris  , Intendance  de  Lille,  Bailliage  6c  Recette 
de  St.  Pol.  On  y compte  26.  feux  6c  128.  perfonnes. 
Cette  Paroiflë  eft  & 2.  1.  6c  tiers  N.  N.  E.  de  St.  Pol. 

AUMES  , bourg  , en  Languedoc  , Diocefe  ÔC 
Recette  d’Agde , Parlement  de  Touloufe  , Généra- 
lité de  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc. 
On  y compte  54.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rive 
gauche  de  l’Eraut , h 2. 1.  6c  demie  N.  d’Agdc. 

•AUMESSAS , en  Languedoc , Diocefe  ôc  Recette 
d’Alais  , Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  200.  feux.  Cette  Paroiflë  eu  à cinq  quarts 
de  lieue  O.  N.  O.  du  Vigan  , ôc  à 6.  L.  ôc  deux 
tiers  O.  S.  O.  d’Alais. 

AUMEVILLE , en  Normandie  , Diocefe  de  Cou» 
tances , Parlement  de  Rouen , Intendance  de  Caen, 
Sergenteric  6c  Eleftion  de  Valognes.  On  y compte 
48.  feux.  Cette  Paroiflë  , dont  le  Seigneur  prend 
le  titre  de  Capitaine-Général  de  toute  la  Côte , eft 
fituée  fur  le  bord  de  l’Océan , à 2.  1.  6c  tiers  O.  N. 
O.  de  Valognes. 

AUMEUR  , en  Franche-Comté,  Diocefe , Par- 
lement 6c  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  , 
Recette  ôc  Relfort  de  Dole.  On  y compte  31.  feux. 
Cette  Paroiflë  eft  à 2. 1.  O.  S.  O.  de  Dole,  6c  1.  ÔC 
demie  S.  E.  de  Saint-Jcan-de-Lofne. 

AUMONE  ou  le  petit  Cîteaux  , Eleemofyna  , 
Abbaye  d’Hommes,  de  l’Ordre  de  Cîteaux  , dans 
le  Dunois , au  Gouvernement  général  d’ürléanois  , 
Dioccfé  de  Chartres  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance d’Orléans  , Election  de  Châteaudun.  Cette 
Abbaye  a été  fondée  fous  le  titre  de  Notre-Dame  , 
par  Thibaut  IV.  Comte  de  Blois,  vers  l’an  1121. 
Les  Comtes  de  Blois  , fes  fucceflëurs , firent  de 
grandes  libéralités  à cette  Maifon  , 6c  particuliére- 
ment Thibaut  VI.  dit  le  Jeune.  Par  une  Bulle  , qui 
eft  de  l’an  1 44$-  > Calixte  III.  permit  à l’Abbé  de 
P Aumône  d’officier  pontificalcment.  Le  revenu  de 
cct  Abbé  eft  de  4500.  liv.  i 6c  la  taxe  en  Cour  dç 
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U*  i'  ,oo.  SoA.-'au  «de  , cette  Abbaye  eft 
?*ÏÏ'  'entre  un  étang  & la  forêt  de  Marchenoir , 
^lc.  e s E.  de  Chàteaudun , 6.  "N.  un  quart  i 
l-E 'de  Biois  ,&!■•&  demie  S.  un  quart  à l'O.  de 
rhârtres.  Long.  19.  *■  2 S*  *at*  47*  S2;  ®* 

AUMONIERE  (P)  ou  P Hôpital  de  1 Aumô- 
ne en  Franche-Comté  , Diocefe  de  Langres  , 
Parlement  & Intendance  de  Bcfanqon  , Bailliage  de 
Gray.  On  n’y  compte  point  de  feux.  Ce  lieu  cft 
fîtué  fur  les  confins  du  Bafligny  , à 3.  !•  fit  demie 


ji.  de  uray. 

AUMONIERS  de  France  (Grands  ).  Le  Grand- 
Aumônier  eft  le  Chef  de  la  Chapelle  du  Roi.  11  eft, 
à proprement  parler , l’Evêque  de  la  Cour  i il  en 
a les  prérogatives  & eu  fait  le?  fonéVions.  Sa  charge 
eft  prefque  aulfi  ancienne  que  la  Monarchie.  Sous 
les  Rois  de  la  première  race  , celui  qui  en  ctoit 
revêtu  , s’appelloit  Apocrifairc.  Sous  les  Rois  de 
la  fécondé  race  , on  le  nomma  / Irchichapelain  , & 
fous  ceux  de  ia  troifieme  Grand-Aumonier.  11  fut 
d’abord  appellé  ApocriJ'aire  , parce  que  fa  principale 
fonftion  étoit  de  répondre  ü ceux  qui  venoient  le 
confulter.  ( Le  mot  Apocrifaire  vient  du  Grec  Apo- 
crifis  , Réponfe  ).  L’Apocrifaire  partageoit  avec  le 
Comte  du  Palais  Padminiftrarion  des  affaires  du 


Royaume.  Il  ctoit  pour  le  fpirituel  , ce  qu’étoit  le 
Comte  pour  le  temporel  : il  occupoit  un  des  pre- 
miers rangs  aux  Etats  généraux  , fit  il  avoit  pour 
AiTocié  fit  pour  Collègue  le  Chancelier. 

L’Archichayekin  hérita  de  Pautorité  de  l’Apo- 
crifaire.  11  ctoit  le  Chef  de  la  Chapelle.  11  difpoioit 
de  toutes  les  places  eccléfiaftiqucs  de  la  Cour,  étoit 
appellé  aux  Etats  généraux , prélîdoit  aux  Aflèm- 
blées  de  PEglife  Gallicane  , fie  jugeoit  en  dernier 
refiort  toutes  les  affaires  fpiritucües  du  Royaume 
dont  la  connoifiance  appartenoit  au  Roi  : Couvent 
même  la  dignité  de  Chancelier  étoit  incorporée  à 
la  fienne.  Goflin  , Evêque  de  Paris  , cft  qualifié 
Archichapelain  fie  Archichancelier  de  France  , fous 
Charles  le  Chauve , Louis  11.  fie  Carloman. 

Le  fuccefléur  de  PArchichapelain  n’eut  pas  d’a- 
bord le  titre  qu’il  porte  aujourd’hui.  Au  commen- 
cement on  ne  l’appclloit  pas  autrement  qu’Aumô- 
nier  du  Roi  : on  le  nomma  enfuite  Grand- Aumônier 
du  Roi  : enfin  on  lui  donna  le  titre  de  Grand-Aumô- 
nier de  1 rance.  Le  Cardinal  de  Meudon  eft  le  pre- 
mier qui  en  ait  été  décoré. 

Depuis  le  célébré  Amyot , Evêque  d’Auxerre  , 
Précepteur  des  Rois  Charles  IX.  fit  Henri  111.  fie 
Grand-Aumônier  de  France  ; mais  qui  eft  encore 
plus  connu  par  fes  Ecrits  que  par  fes  Dignités  , les 
Grands-Aumôniers  font  Commandeurs-nés  de  POr- 
dre  du  Saint  - Efprit.  ( Jacques  Amyot , Evêque 
d’Auxerre  fie  Grand-Aumônier  de  France,  fiée..  Pua 
des  plus  fçavans  hommes  de  fon  fiecle  , ctoit  fils 
d’un  Mercier  de  Melun,  où  il  naquit  te  30.  Octo- 
bre 1 313.  Il  mourut  le  6.  Février  1 s 93*  » à 79.  ans. 
Peu  d’hommes  ont  réuni  en  même  temps  autant 
de  connoiffanccs  qu 'Amyot , fie  peu  les  ont  pofle- 
dees  auffi  parfaitement.  Mais  ce  qui  diftingua  encore 
plus  ce  grand  homme  , ce  fut  fon  amour  pour  la 
vérité  , fon  zele  pour  fa  patrie , fie  fon  attachement 
pour  la  Perfonnc  facrée  des  Rois  fes  Maîtres  ). 

Le  Grand  - Aumônier  prête  ferment  de  fidélité 
entre  les  inains  du  Roi.  Aux  ferments  d’aHiance  , 
il  préfente  à Sa  Majcfté  le  Livre  des  Evangiles.  C’ell 
lui  qui  expédie  le  Certificat  du  ferment  de  fidelité 
que  prêtent  au  Roi  pour  les  Dignités  eccléfiaftiqucs , 
les  nouveaux  Archevêques  ou  Evêques , l’Abbé  gé- 
néral de  l’Ordre  de  Citeaux  , quelques  Abbés  ; auifi- 
bien  que  le  Certificat  du  ferment  de  fidélité  que 
prêtent  h Sa  Majcfté  pour  les  Dignités  qui  ont  rap- 
port à la  Religion  , les  Grand-Prieurs  de  l’Ordre  de 
Malte , &c.  Il  fe  trouve  au  lever  fit  au  coucher  du 
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Roi  pour  alfifter  aux  prières  de  Sa  Majefté.  Il  eft 
préfent  aux  repas  publics  du  Roi,  pour  la  bénédiftion  . 
de  la  table  fit  pour  les  grâces. 

A la  Meffc  du  Roi , il  préfente  à Sa  Majefté  fon 
Livre  de  prière  fit  lui  donne  l’eau  bénite.  Quand  le 
Roi  va  à l’Offrande  , il  l’accompagne  depuis  le  Prie- 
Dieu  juftju’à  l’Autel.  A certaines  fêtes  de  l’année 
il  lui  préfente  à baifer  l’Evangile  fit  la  paix.  Quand 
le  Grand-Aumônier  eft  abfent  , cct  honneur  cft  dé- 
volu au  premier  Aumônier  , fit  en  l’abfence  de 
celui- ci  aux  Aumôniers  de  quartier,  préférablement 
aux  Cardinaux  qui  feroient  préfens.  U eft  d’ufage 
que  le  jour  de  la  Ccnc  , le  Grand  - Aumônier 
ouand  il  cft  Evêque  , donne  l’abfoute  avec  la  croffe 
fit  la  mitre. 

C’cft  lui  qui  adminiftre  au  Roi  la  Communion  . 
fit  les  autres  Sacrements , fit  qui  le  difpenfe  , quand 
il  eft  befoin  , de  l’abftinence  pendant  le  Carême  fit 
les  autres  jours  où  l’on  doit  l’obferver. 

Il  baptife  les  enfants  de  France  fit  ceux  dont  !c 
Roi  eft  parrein.  Il  fiance  fit  marie  devant  le  Roi 
les  Princes  fit  les  Princeffcs  ; mais  toujours  en  pre- 
fencc  du  Curé , qui  inferit  fur  les  régiftres  de  la 
Paroifiè  les  aélcs  qui  fe  font  en  conféquence  de 
ces  cérémonies. 

Quand  le  Roi  , dans  un  heureux  évc'ncment, 
comme  à l’occafion  de  fon  Sacre , de  la  naiffance 
d’un  Prince  , de  fa  première  entrée  dans  une  ville , 
ou  de  quelque  viéloire  fignaléc , fitc. , donne  la  liberté 
à des  prifonniers , c’cft  le  Grand-Aumônier  qui  eft 
chargé  de  les  délivrer. 

Sa  fonction  primitive  , fit  celle  qui  a donné  le 
nom  à la  dignité , eft  la  diftribution  des  aumônes 
du  Roi.  11  diipofe  en  conféquence  de  tous  les  fonds 
dcftincs  p cct  objet.  Il  a auffi  l’Intendance  de  l’Hô- 
pital des  Quinze-Vingts  de  Paris , fit  de  quelques 
autres  Maifons  de  piété. 

Ses  anciens  appointements  fur  l’état  général  de 
la  Maifon  du  Roi , font  de  1 200.  liv.  d’une  part , 

1 200.  liv.  de  penfion  , 6000.  pour  fon  plat  fit  livrée, 
6000.  liv.  en  qualité  de  Commandeur  de  l’Ordre  du 
St.  Efprit  ; en  tout  14400.  liv. 

Rouillard  , Loifeau,  Marcel , le  Pere  Anfelmc  fie 
quelques  autres  Auteurs  mettent  le  Grand-Aumô- 
nier  au  nombre  des  Grands-Olficiers  de  lu  Couronne 
fit  de  la  Maifon  du  Roi.  Voyt\  quelles  font  les  pré- 
rogatives de  cette  charge  dans  l’Hiftoire  de  la  Cha- 
pelle du  Roi , compolée  par  le  lieur  Archon  , en 
deux  volumes  in- 40. , fit  dans  l’Hiftoire  des  Grands- 
Officiers  de  la  Couronne  fit  de  la  Maifon  du  Roi 
par  le  Pere  Anfelme.  Il  nous  fuffit  de  remarquer  ici 
qu’en  France  cet  Office  eft  le  comble  des  honueurs 
eccléfiaftiqucs  tfolftitium  honorum. 

Depuis  Philippe  I.  jufqu’à  préfent,  on  a confervé 
la  lifte  des  Chets  de  la  Chapelle  de  uos  Rois,  y com- 
pris les  Grands-Aumôniers  de  France,  fit  clic  eft 
telle  que  nous  la  donnons  ici. 

1 . Euftachc  ctoit  Chapelain  de  Philippe  I. , 

vers  l’an • • • ,0®7 

2.  Roger,  Evêque  de  Séez  , Aumônier  de 

Louis  Vil.,  en ,1“° 

3.  Pierre  , Chapelain  de  Philippc-Augufte 

vers 

4.  Frcre  Chrétien , dit  le  Pieux  , Aumô- 
nier du  Roi , en  1 220.  fit **3° 

$.  Simon  de  Sully  , Archichapelain  du 
Roi,  en • 

6.  Guillaume  de  Scnna  , Archichapelain 

duRoi.cn 

7.  Frété  Simon  de  la  Chambre  , Aumô- 
nier de  Philippe  le  Bel , en  1296.  fit  1298., 
meurt  vers  l’an  . . . . .......  «3°7 

8.  Frere  Jean  des  Granges  , Prieur  de 

Beaulieu , en  . . . . T 13°? 

9- 


Digitized  by  Google 


A U M . 

9.  Pierre  , en • • 1309 

10.  Frere  Jean  du  Tour  .Templier  , Au- 
mônier de  Philippe  le  Bel. 

1 ».  Frere  Jean  de  Granpré  , Aumônier  de 
Philippe  le  Bel  & de  Louis  Hurin  , en  . . 1314 
» 2.  Gilles  de  Pomoife,  Abbé  de  St.  Denis, 
Archichapelain  de  Philippe  le  Bel , & des 
Rois  fes  enfants. 

ij.  Frere  Guillaume  de  Lignais  oud’Igny, 
Aumônier  de  Philippe  le  Long  , jufqu’au  8. 

Janvier • . ijit 

14.  Frere  Jean  de  Bramez,  Religieux  de 
l’Ordre  de  la  Trinité,  aux  années  1321., 

131a.,  1314*  & - • • • 131s 

1$.  Guillaume  Morin,  Aumônier  du  Roi , 
vers  l’an 1326 

16.  Nicolas  de  Neuville,  en 1327 

17.  Guillaume  de  Fcucherolles  , Aumônier 

du  Roi , depuis  1329.  jufqu’en 1343 

18.  Regnaud  Saget  fit  l’Office  A' Aumônier 

en  la  guerre  de  Bretagne , en 1342 

19.  Pierre  de  St.  Placide,  depuis  1344. 

jufqu’en  *35° 

20.  Michel  de  Breiche , depuis  1351*  juf- 
qu’au premier  de  Juillet . 13$$ 

11  fit  rebâtir  l’Eglife  des  Quinze- 
Vingts  de  Paris  ; ce  qui  a mis  cet  Hô- 
pital fous  la  Jurifdiérion  des  Grands- 
Aumôniers  de  France.  11  fut  depuis 
Evêque  du  Mans , & mourut  le  3.  Juin 

«363. 

2t.  Jean  Droin  , Aumônier  du  Roi  Jean  , 
vers  l’an * 3 S S * 

22.  Garnier  de  Bcrron , Chanoine  de  la 
Ste.  Chapelle  de  Paris  , du  premier  Juillet 

1357.,  meurt  le  17.  Septembre  . . . . • *380 

23.  Geoffroi  le  Bouteilkr  , de  Scnlis  , 
premier  Chapelain  du  Roi , en  1 360. , Chan- 
celier de  l’Eglife  de  Chartres , Chanoine  de 
la  Ste.  Chapelle  de  Paris. 

24.  Silvellre  de  la  Cervelle  , Aumônier  du 

Dauphin  Charles , en  1356. , eft.  qualifié  en 
2 365.  Aumônier  de  France.  Il  fut  élu  Evêque 
de  Coutances  en  1371. , & mourut  en  Sep- 
tembre   ......  1386 

25.  Pierre  de  Prouvecvillc  eft  qualifié  Au- 
mônier de  France  en  1 366. , & le  fut  jufqu’en  1 380 

26.  Denis  de  Collours , du  1 . Juillet  1 380. , 
meurt  le  26.  Février  ,...*•••  »3®2 

27.  Michel  de  Crenay  ou  Crené , Chanoine 
de  la  Ste.  Chapelle  de  Paris , Aumônier  du 
Roi,  depuis  1382.  jufqu’au  I.  de  Janvior 

1 388. , qu’il  fut  ConfcfTeur  du  Roi , & Evo- 

que d’Auxerre  en  1390.  II  meurt  le  13. 
Octobre 

28.  Pierre  d’Ailly , Tréforier  de  la  Ste. 
Chapelle  de  Paris  , depuis  1388.  jufqu’en 
1395.  Il  fur  depuis  Evècjuc  du  Puy-en-Velay, 
enfuite  de  Cambray , créé  Cardinal  en  1411., 

& mourut  Légat  en  Allemagne  le  5.  Oélobre  1425 

29.  Pierre  Mignot,  du  1.  Juin  1 39S-  i11^" 

qu’en  . . . • • • . • 1 Î97 

30.  Hugues  Blanchct , Chanoine  de  Paris , 
Tréforier  de  la  Ste.  Chapelle  , & Maître  des 
Requêtes  en  1397.  & 1399.  , meurt  le  24. 

Avril I4°6 

3 1 . Pierre  Prophète , du  x.Août  . . . 1408 

32.  Pierre  des  Champs,  en  1409.  Il  fut 
Evêque  de  Coutances  oc  Cardinal  en  . . 1411 

33.  Jean  de  Courtecuiffc  , en  1418.  Il  fut 
élevé  en  1420.  à l’Evcché  de  Paris,  qu’il 
quitta  en  1421. , & fut  Evêque  de  Geneve  en  1422 

34.  Philippe  Aymenon  , du  8.  Oétobrc  . . 1422 
3$.  Etienne  de  Montmorcl , Aumônier  de 

Tome  I. 
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Charles  VII.,  en  1421.  & 1429.,  meurt  en  1446 

36.  Jean  d’Aufly,  Dofteur  & Profeflèur 
en  Théologie , an  1 446. , Evêque  de  Lan- 

gres  en 14$» 

37.  Jean  Balue  , fils  d’un  Tailleur  de  Poi- 
tiers , ou  d’un  Meûnier  ou  Cordonnier  de 
Verdun,  ou  , félon  d’autTes,  d’un  Pere  qui 
étoit  Châtelain  du  bourg  d’Angle  en  Poitou, 
fut  Aumônier  du  Roi  Louis  XI. , qui  lui  pro- 
cura l’Evêché  d’Evreux.  11  fut  enfuite  Evêque 
d’Angers  , & créé  Cardinal  le  18.  Septembre 
1467.  ; difgracié  en  1469.,  & retenu  onze  ans 
prifonnier.  11  mourut  à Ancône , en  Italie , en 
149».  C’étoit  un  homme  d’une  ignorance  craf- 
fc  , mais  d'une  impudence  6c  d’une  audace  à 
tout  entreprendre.  Il  avoit  une  telle  inclina- 
tion pour  la  guerre  , qu’il  faifoit  lui-même  la 
revue  des  Troupes  en  rochet  & en  camail  : 
fur  quoi  le  Comte  de  Dammartin,  choqué 
d’un  tel  procédé , prit  un  jour  la  liberté  de 
dire  à Louis  XI.:  « Sire,  permettez  que  j’aille 
>»  à Evreux  faire  l’examen  des  Clercs  & don- 
» ner  les  Ordres  ; car  voilà  l’Evêque  qui  eft 
» occupé  à palier  en  revue  des  gens  de 
» guerre. 

38.  Angelo  Catto  , de  Bénevcnt , Médecin 
de  Aumônier  de  Louis  XI. , qui  lui  procura 
l’Archevêchc  de  Vienne  en  1482.  Il  mourut 
en  1497.  à Bcnevent  fa  patrie , où  il  s’étoit 
retiré. 

39.  Jean  l’Huillier  , Aumônier  du  Roi  , 

Doyen  de  l’Eglife  de  Paris,  Evêque  de  Meaux , 
meurt  en i$o« 

40.  Jean  de  Rely , Aumônier  & ConfeiTeur 

de  Charles  VIII. , Evêque  d’Evreux  & d’An- 
gers , meurt  en 1498 

4 1 . Geoffroi  de  Pompadour , Evêque  d’An- 
goulême , puis  de  Périgucux , & enfin  du  Puy- 
en-Velay , eft  le  premier  qui  ait  pris  la  qualité 
de  Grand  - Aumônier  du  Roi  , dont  il  fut 
pourvu  en  148s.  ou  i486.  Il  meurt  en  . . 1514 

42.  François  le  Roi-Chavigny , Aumônier 

du  Roi  en  1494. , meurt  le  18.  OAobre  . . »s»j 

43.  Adrien  Gouffier , Evêque  de  Coutances 

& d’Alby,  & Cardinal,  depuis  1515. , fut 
nommé  en  1519.  Grand-Aumônier  , dont  il  fit 
les  fonftions  jufqillà  ce  qu’il  fût  nommé  Lé- 
gat en  France.  Il  meurt  en 1523 

44.  François  des  Moulins,  dit  de  Rochefort , 

du  8.  Oftobre  1519.,  meurt  Evêque  de  Con- 
dom, en 1 $ 26 

45.  Jean  le  Veneur,  Evêque  de  Lizieux  dès 

1505. ,  pourvu  en  1526. , créé  Cardinal  le  7. 
Novembre  1S33.,  tneurt  à Rome  le  7.  Août  1543 

46.  Antoine  Sanguin,  dit  le  Cardinal  de 

Meudon  , eft  le  premier  qui  ait  eu  le  titre  de 
Grand-Aumônier  de  France.  Il  lui  fut  donné 
par  Lettres-Patentes  de  1 S43*  Ce  Prélat  tra- 
vailla à négocier  la  paix  avec  l’Empereur 
Charles-Quiur.  Il  fut  du  nombre  des  ôtages 
donnes  à ce  Prince  depuis  la  mort  de  Fran- 
çois I.  Il  mourut  lui-même  en  1 S $9*  Mais  il 
s’étoit  démis  en 1 $47 

47.  Philippe  de  Coflc,  Evcque  de  Coutan- 

ccs , en  1547. , meurt  le  24.  Novembre  . . 1548 

48.  Pierre  du  Chaftcl , Evcque  de  Tulles  , 
puis  de  Mâcon  6t  enfin  d’Orléans,  du  1$.  No-^ 
vembre  1S48.,  meurt  le  3.  Février  . . . ijji 

49.  Bernard  de  Ruthie,  Abbé  de  Pontlevoi, 
Grand-Aumônier , du  1.  Juillet  !SS*‘ , meurt 

le  3t.  Mars  . . • • • • ; * • • • X$S6 

50.  Louis  de  Brezc  , Trefoner  de  la  Ste. 
Chapelle  de  Paris  , Evêque  de  Meaux,  du  j. 

Juillet  i$s6.  jufqu’en  i$S9- , qu’il  alla  au  Con- 

Vtvï 
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M de  Trente.  Il  meurt  le  Septembre  . I S«9 

ci  Churles  de  Httimercs  , Eveque  de  Ba- 
du  ii.  Juillet  r S S 9-  jufqu’au  6.  Dccem- 
lrc  ,5<D.  Il  meurt  le  s-  Décembre  . . . r S71 
' <*.  Jacques  Ainyot , Evêque  d’Auxerre, 
du  6.  Décembre  1560.  , crée  Commandeur 
de  l’Ordre  du  St.  Efprit  en  Décembre  1578- , 
privé  de  fa  charge  eu  . . . . • • • • *59* 
Il  meurt  dans  fou  Dioccfe  le  6.  Fé- 
vrier 1593. 

53.  Renaud  de  Beaune  , Archevêque  de 

Bourges,  puis  de  Sens  , du  ix.  Juillet  >$91* , 
meurt  le  27.  Septembre • 1606 

Il  contribua  beaucoup  à la  convcrfion 
du  Roi  Henri  IV.  C’cft  lui  qui  reçut  la 
profelfion  de  Foi  de  ce  Prince  dam  l’E- 
glife  de  St.  Denis. 

54.  Jacques  Davy  du  Perron  , Cardinal , 
Evêque  d’Evreux  Ôc  Archevêque  de  Sens  , du 

28.  Septembre  1606. , meurt  le  $.  Septembre  1618 
Il  étoit  né  de  parents  qui  êtoient  de 
la  Religion  prérendue  réformée.  On  fçait 
avec  quel  fuccès  il  combattit  cette  même 
Religion , & jufqu’où  il  porta  la  fcience 
& le  talent  de  la  controverfc. 

$$.  François  de  la  Rochefoucault , Cardi- 
nal , Evêque  de  Clermont  & de  Senlis,  du  6. 
Septembre  1618.  Il  introduiGt  la  Réforme 
dans  l’Abbaye  de  Stc.  Geneviève  à Paris  , 
dont  il  étoit  Abbé  depuis  160$.  Il  fe  démit 
en  1631.,  & mourut  le  14.  Février  1645., 
à 88.  ans. 

56.  Atphonfe- Louis  du  Pleffis  de  Riche- 
fieu  , fjrcrc  du  célébré  Cardinal  de  ce  nom , 

& Archevêque  de  Lyon , du  24.  Mars  1632.  , 
meurt  le  23.  Mars • 16$  3 

57.  Antoine  Barberin  , Archevêque  de 

-Rheims  , neveu  du  Pape  Urbain  VIH. , qui 
le  fit  Cardinal  en  1627. , du  24.  Avril  1653. , 
meurt  le  3.  Septembre  . . . . * . . .1671 

$8.  Emanuel-Théodorc  de  la  Tour,  Cardi- 
nal de  Bouillou  , du  10.  Décembre  1671.  juf- 
qu’en  1700. , qu’il  fut  privé  de  fa  charge.  Il 
meurt  en  171$ 

5 9.  Pierre  du  Catnbout , Cardinal  de  Coif- 

lin  , Evêque  d’Orléans , du  mois  de  Septem- 
bre <700.,  meurt  le  5.  Février *706 

60.  1 ouilaint  de  Forbin  , Cardinal  de  Jan- 
fon  , Evêque  de  Beauvais,  depuis  1706.  jufqu’à 

fa  mort , arrivée  le  24.  Mars *7*1 

61.  Arraand-Gafton  de  Rohan  , Cardinal , 

Evêque  6c  Prince  de  Strasbourg , du  10.  Jub 
1713.,  meurt  en *749 

61.  Armand  de  Rohan,  Cardinal  de  Soubi- 
ae , Eveque  & Prince  de  Strasbourg , depuis 
1749.  jufqu’à  fa  mort , arrivée  en  ....  17S6 

63.  Frédéric -Jérôme  de  Royc,  Cardinal 
de  la  Rochefoucault , Archevêque  de  Bour- 
ges, depuis  1756. , meurt  le  29.  Avril  . . *7$7 

64.  Nicolas  de  Saulx-Ta vannes.  Cardinal, 
Archevêque  de  Rouen,  depuis  1757.,  meurt 

en  • • • • • _ • »7S9 

6$.  Charles- Antoine  de  la  Rochc-Aymon  , 
Archevêque  de  Narbonne,  pourvu  en  1760., 

& actuellement  f en  1762.)  Grand-Aumônier 
de  France. 

AU  MONT  , en  Picardie,  Diocefc  , Intendance 
& Election  d’Amiens  , Parlement  de  Paris , Do- 
yenné dîAiraine.  Ou  y compte  7 6.  feux.  Cette  Pa- 
roiffe  dt  à 1.  1.  S.  S.  O.  d’Airainc  , 4*  & demie 
S.  E.  d’Abbeville,  & 4.  O.  d’Amiens.  C’elk  cette 
erre  qui  a donné  le  nom  à la  Maifon  d’Aumont , 

• une  des  plus  nobles  & des  plus  iUnfires  du  Boyau- 
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AUMONT , en  Franche-Comté  , Dioccfe , Par- 
lement 6c  Intendance  de  Befançon , Bailliage  6c  Re- 
cette de  Poligny.  On  y compte  107.  feux.  Cette 
Paroiffe  cft  fituée  fur  une  petite  riviere,  au  commen- 
cement d’un  bois , & à 2.  petites  lieues  O.  N.  O. 
de  Poligny. 

AUMONT  6c  la  Graozctte  , en  Champagne 
Diocefe  de  Rheims  , Parlement  de  Paris , Inrea! 
dance  de  Châlons , Eleétion  de  Rethcl.  On  y compte 
86.  feux.  Cette  Paroiffe  cft  fituée  dans  un  pays  de 
bois  6c  où  l’on  ne  recueille  guères  autre  chofe  que  du 
fcigle  , à 4.  1.  & quart  E.  N.  E.  de  Rcthel,  3.  dt 
quart  S.  O.  de  Sedan , 6c  14.  N.  un  quart  à l’E.  de 
Châlons. 

AUMONT  & Savignac  , en  Saintongç  , Dio- 
cefê  6c  Election  de  Saintes  , Parlement  de  Bor- 
deaux , Intendance  de  la  Rochelle.  On  y compte 
3 S-  feux.  Cette  Paroiffe  cft  à 1.  1.  & trois  quara 
N.  E.  de  la  Rochcchalais  , & 11.  & quart  S.  E. 
de  Saintes.  « 

AUMONT  l’Ifle  , en  Champagne  , Dioccfe  & 
Eleétion  de  Troyes , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Châlons.  On  y compte  63.  feux.  Cette 
Communauté  cft  fituée  lur  la  petite  rivière  de  Lo- 
fain  , à 2. 1.  N.  O.  de  Chappes , & autant  S.  E.  de 
Troyes. 

Le  Marquifat  d'IJle  fut  érigé  en  Duché-Pairie 
fous  le  nom  d'Aumont  , par  Lettres  de  Novembre 
1665.  rcgiflrécs  le  2.  Décembre  fuivant,  en  faveur 
d’Antoine  d'Aumont  de  Rochebaron  , Marquis 
d’Iile  & de  Villequier  , Maréchal  de  France , fils 
de  Jacques , Baron  de  Chappes  , & petit  - fils  de 
» Jean  VI. , Comte  de  Châteauraoul.  Il  mourut  le  1 1. 
Janvier  1669.  Louis-Marie  d'Aumontt  arriere-petit- 
fils  d’Antoine , 6c  quatrième  Duc  d’Aumonr,  mou- 
rut le  5.  Novembre  1723.  Son  fils,  Louis-Marie- 
Auguftin,  cinquième  Duc  d’Aumont , premier  Gen- 
tilhomme de  la  Chambre  du  Roi  , Chevalier  de 
fes  Ordres,  6ic. , né  le  29.  Août  1709.,  a époufé 
le  23.  Avril  1727. , Viéloire-Félicité  de  Durefort , 
fille  de  Jean-Baptifte  , Duc  de  Duras , & veuve  de 
Jacques,  Duc  de  Fiitz-James.  De  ce  mariage  font 
nés,  1.  le  s-  Août  1732.  Louis -Marie -Guy  d’Au. 
mont , Duc  de  Villequier,  en  1759-  » marie  en  1748. 
à Louife-Jeanne  de  Duras , héritière  de  Mazaria  ; 
2.  le  14.  Août  1736.  Louis-Alexandre-Célcftc  d’Au- 
mont,  dit  le  Marquis  de  Chappes;  3.  le  11.  Fé- 
vrier 1731.  Jeanne- Louife- Confiance  d’Aumonr, 
mariée  le  31.  Janvier  1747.  à Gabriel-Louis,  Mar- 
quis de  Villcroi , ne  le  8.  Oétobre  1731. 

AUMCfNTEUIL  , en  Languedoc  . Diocefe  & 
Recette  de  Cadres  , Parlement  & Généralité  de 
Toulodfè , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
1J9.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  fur  une  mon- 
tagne , à une  petite  diftance  de  l’Abbaye  d’Ardorel, 
& à 2. 1.  E.  S.  E.  de  Cadres. 

AUMOSNE.  y<>yc\  Aumône. 

AUMOUZEY,  dans  le  Duché  de  Toul,  Confeil 
fouverain  6c  Intendance  de  Lorraine , Bailliage  de 
Bruyères.  On  y compte  14.  feux.  Cette  Commu- 
nauté eft  fituce  fur  la  riviere  de  Valognc , à *.  b oc 
tiers  S.  E.  de  Bruyères. 
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AUNAT  , en  Languedoc  , Diocefe  6c  Recette 
d'Aleth  , Parlement  ôc  Généralité  de  Touloufe , In- 
tendance de  Languedoc.  On  y compte  136.  feu** 
Cette  Paroiffe  cft  fituée  dans  une  contrée  extrême- 
ment montagneufe.  . 

AUN  AUX  f les  ),  bourg , dans  le  Maine , Diocele 
6c  Eleétion  du  Mans,  Parlement  de  Paris,  Inten- 
dance de  Tours.  On  y compte  Si.  feux.  Ce  bourg 
eit  à 8. 1.  deux  tiers  N.  N.  E.  du  Mans. 
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AUNAY , en  Auvergne,  Diocefe  de  St.  Flour  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Riom , Elec- 
tion d’Aurillac.  On  y compte  $o.  feux.' 

AUNAY,  en  Artois  , Dioccfc  d’Arras  , Confeil 
provincial  & fouverain  d’Artois  , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Lille , Bailliage  dt  Recette  de 
Lens.  On  y compte  jç.  feux  dt  175.  perfonnes. 
Cette  Paroiflê  eft  fituée  à une  petite  diftance  du 
canal  qui  va  de  Douay  à Lille , à trois  quarts  de 
lieue  E.  N.  E.  de  Lens,  à 4.  1.  K.  E.  d’Arras  , de 
3.  N.  O.  de  Douay.  11  y a tout  proche  d’Aunay  une 
Abbaye  de  Filles  qui  eft  connue  fous  le  nom  de  la 
Braye lle-Iès-Aunay.  Voye\  ce  mot. 

AUNAY  , dans  le  Perche  ou  plutôt  dans  le  Thi- 
merais , Diocefe  de  Chartres , Parlement  de  Paris , 
Intendance  d’Alençon,  Election  de  Verneuil , Rcf- 
fort  de  Châteauneuf.  On  y compte  63.  feux.  Cette 
ParoilTe  eft  fituée  fur  la  riviere  de  Blaife  , à 1 . 1.  de 
demie  E.  N.  E.  de  Châteauneuf,  de  autant  S.  O. 
de  Dreux. 

AUNAY  , dans  le  Nivcmois  , Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Moulins  , Elec- 
tion de  Châteauchinon.  On  y compte  feulement  9. 
feux. 

AUNAY,  en  Champagne  , Diocefe  & Intendance 
de  Châlons , Parlement  de  Paris  , Eleélion  de  Bar- 
fur-Aube.  On  y compte  41.  feux.  Cette  ParoilTe  eft 
à une  demi-lieue  de  la  rive  droite  de  l’Aube  , dt  à 
6.  I.  N.  O.  de  Bar. 

AUNAY  , en  Champagne,  Diocefe  , Intendance 
dt  Eleélion  de  Châlons  , Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  $o.  feux.  Cette  Paroiflê  eft  fituée  fur  la 
rive  gauche  de  la  Marne,  à 2.  1.  de  quart  O.  N.  O. 
de  Châlons. 

AUNAY  , en  Normandie  , Diocefe  de  Sécz  , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  & Eleélion  d’A- 
lençon, Châtellenie  d’Eflêy.  On  y compte  89.  feux. 
Cette  Paroiflê  eft  à une  dcmi-lieuc  E.  d’Eflêy , dtà 
3. 1.  & tiers  E.  N.  E.  d’Alençon. 

AUNAY  ou  le  Port  d’Aunay , en  Bretagne  , Dio- 
cefe de  Recette  de  Nantes , Parlement  dt  Intendance 
de  Rennes.  On  n’y  compte  point  de  feux.  Ce  lieu 
n’eft  qu’un  méchant  village  , fituc  fur  le  bord  de  la 
Loire  , mais  fort  connu  à caufe  qu’il  fert  de  retraite 
& de  rendez-vous  aux  bateliers  qui  vont  à la  pèche 
des  Alofes. 

AUNAY  fous  Auneaux , dans  le  Pays-Chartrain  , 
au  Gouvernement  général  d’Orléanois  , Dioccfc  de 
Eleélion  de  Chartres  , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance d’Orléans.  On  y compte  180.  feux.  Cette 
Paroiflê  a le  titre  de  Châtellenie  , dt  elle  eft  à 4.  L 
dt  quart  E.  de  Chartres. 

AUNAY  l’Aftrée,  en  Champagne,  Diocefe  dt 
Intendance  de  Châlons  , Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  Vitry-lc-François.  On  y compte  38.  feux. 
Cette  ParoilTe  eft  fituce  à une  demi-lieue  de  la  rive 
droite  de  la  Marne , dt  à a.  I.  de  demie  N.  de 
Vitry. 

AUNAY  aux  Planches  , en  Champagne  , Dio- 
cefe dt  Eleélion  de  Châlons , Parlement  de  Paris , 
On  y compte  41.  feux.  Cette  Paroiflê  eft  fituée  au- 
près d’un  grand  marais  , à $.  I.  dt  tiers  O.  S.  O.  de 
Châlons. 

AUNAY.  Voyc\  Saint-Germain  d’Aunay. 

AUNAY  ( les  ).  Voyc\  Bray  de  les  Aunay. 

AUNAY-LEZ-BONDY  , dans  l’Ifle-dc-France. 
Voyc\  Aulnoy. 

AUNE  (1’  ) ou  I’Auvb  , petite  riviere , en  Cham- 
pagne. Après  un  cours  de  trois  lieues  ou  environ, 
elle  fe  jette  dans  l’Aifne  , vis-à-vis  de  Sainte- 
Mcnchoult. 

AL  NE  AU,  Alncaldum  ou  Alnetum,  bourg  dt 
Châtellenie  , dans  le  Pays-Chartrain  , au  Gouverne- 
ment général  d’Orléanois  , Diocefe  dt  Eleélion  de 
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Chartres  , Parlement  de  Paris , Intendance  d'Or- 
léans. On  y compte  248.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
fur  un  ruifièau  , à 3. 1.  dt  demie  O.  S.  O.  de  Dour- 
dan  , de  3.  dt  deux  tiers  E.  de  Chartres.  C’eft  aux 
e m’irons  d’Auncau  que  le  Duc  de  Guife  défit  les 
Reiftres  ou  les  Allemands,  le  14.  Septembre  «$87. 
Il  y eut  dans  cette  contrée  une  autre  rencontre  fort 
vive  pendant  les  troubles  qui  agitèrent  la  minorité  du 
Roi  Louis  XIV. 

La  Terre  dt  Baronnie  d’Auneau  a donné  fon  nom 
à une  ancienne  Maifon  de  laquelle  elle  a pafle  dans 
celle  d'EJcoublcau-A'Alluye.  Elle  a été  acquit:  des 
Directeurs  des  Créanciers  de  cette  dernière  par  N. 
Doublet  , qui  l’a  revendue  à N.  d ’Hariague , pere 
du  Prcfidcnt  de  Guibbevilie  , qui  la  poflède  aéluel- 
lemcnt , dt  qui  a époufé  N.  Moreau  de  NaJJigny. 

AUNECOUVRE  ou  Auné-Couvé  , dans  le  Thi- 
merais,  en  Perche , Diocefe  de  Chartres,  Parlement 
dt  Intendance  de  Paris , Eleélion  de  Dreux.  On  y 
compte  47.  feux.  Cette  Paroiflê  eft  la  meme  que 
celle  d’Aunay  dans  l’Eleélion  de  Verneuil , Reflort 
de  Châteauneuf , dont  nous  avons  fait  mention; 
mais  elle  eft  partagée  entre  la  Généralité  de  Paris  dt 
celle  d’Alençon. 

AUNEU1L  , bourg  , dans  le  Beauvoifis  , au  Gou- 
vernement général  de  ITfle-de-France  , Dioccfc  <Sc 
Eleélion  de  Béarnais  , Parlement  & Intendance  de 
Paris.  On  y compte  274.  feux.  Ce  bourg  eft  fituc  au 
pied  d’une  montagne , à 2.  1.  S.  O.  de  Beauvais  , 3. 
6c  quart  N.  E.  de  Gifors , de  1 1.  N.  O.  de  Paris. 
Un  particulier  d’Auneuil  , nommé  Privât,  préten- 
dit , il  y a environ  quarante  ans , avoir  découvert 
une  mine  d’or  dans  le  territoire  de  ce  bourg.  La 
terre  qu’il  tiroit  de  la  mine  , paroifloit  en  effet  char- 
te d’un  métal  jaune  de  luttant  ; mais  on  reconnut 
ientôt  que  ce  n’étoit  qu’un  marcalfite  imparfait, 
dt  dèflors  l’entreprife  fut  abandonnée. 

La  Terre  dt  Seigneurie  d’Auncui!  étoit  poflê'dée 
en  1748.,  par  Nicolas  Fremout , Confeiller  d’Erat, 
Doyen  des  Maîtres  des  Requêtes  , frere  de  la  Ma- 
réchale de  Lorgcs  , mort  en  1749. , qui  de  Renée- 
Eiifubeth  Puceïlc  , nièce  du  Maréchal  de  Catiuat  , 
a laiiTé  i°.  Nicolas  de  Fremont-d’Auncuil , Prcfi- 
denten  1756-  en  la  première  Chambre  des  Enquêtes 
du  Parlement  de  Paris  , allié  à Maric-Cathcrine- 
Magdeleine  Pavyot-dc-la-HautcvilU , héritière  de 
Mulfcgros  , de  laquelle  il  a eu  deux  filles  , Marie- 
Elifabeth  de  Fremont-d’Auneuil , née  le  $.  Février 
1733.,  de  Charlotte-Renée-Félicité  de  Frcroont- 
de-MulTegros , née  le  3.  Juillet  1736.;  20.  Adrien- 
Robert  de  Fremont-d’Auneuil , Seigneur  de  Rofây  , 
dit  le  Marquis  de  Charleval , Mcftre-de-Camp  Lieu- 
tenant du  Régiment  Royal  Etranger  , Cavalerie , 
depuis  1 740.  jufqu’en  1757.,  Brigadier  en  1746.; 
30.  Pierre  de  Fremont-d’Auneuil , Seigneur  du  Mazy 
dt  de  Chômais , Préfident  en  la  fécondé  Chambre 
des  Enquêtes  du  Parlement  de  Paris,  veuf  du  23. 
Novembre  1741.  de  Marie-Agathe  det  Vieux,  de 
laquelle  il  a Nicolas  de  Fremont-dc-Chartrelle , né 
le  15.  Février  1739.  , 6c  Marie-Elifabcth  de  Fre- 
mont,  né  le  10.  Janvier  1740-  î 4°-  Anne-Reuée  de 
Fremont-d’Auneuil  , mariée  par  contrat  du  18. 
Avril  1729.  à Paul-Maximilien  Hurault , Marquis 
de  Vibraye  , Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi. 

AUNEZEUX  ,en  Champagne.  Voye\  Collignydc 
Aunczcux. 

AUNIS  , Alnifium  ou  Traflus  Alnerertfis  , Pays 
dt  Province  ( dont  la  Rochelle  eft  la  capitale  ) 
fituée  entre  le  16c.  degré  27.  minutes  & le  17c. 
degré  S-  minute*  dc  longitude  , dt  entre  le  4Çe. 
degré  SJ.  minutes  dt  le  46e.  degré  23.  minutes  de 
latitude  ; bornée  au  N.  par-  le  Poitou  , au  S.  par 
le  Brouagcais  & la  Saintonge  , à i’E.  encore  par 
la  Saintonge , Ôt  à 1*0.  par  l’Océan.  Cette  Pro- 
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î5<.  „ 0 lieues  * un'tîers  de  longueur  & environ 
vmce  a 9-  ( . cc  quj  peut  être  évalue  à 98. 

î"«s  quarries8.  lu  Sevre  ou  Scure  la  Charente  & 
à Vendie  font  les  prinripales  rivières  qui  arrofçnr 
“ pgyj.  Le  climat  y eft  fort  temperc  « en  genftal 
ajTer  Vain.  Mais  le  long  des  câtes  , au  Nordüt  au 
Sud  , il  y a quantité  de  marais  qui  occauonnent  en 
été  beaucoup  de  maladies  , & principalement  dans 
les  mois  d’Août  , de  Septembre  & d’O&obre.  A 
l’exception  des  contrées  marécageufes  , le  terroir 
de  cette  Province  eft  fort  fec  & peut-être  même 
un  peu  trop.  On  y recueille  neanmoins  beaucoup 
de  bled  & beaucoup  de  vin.  Les  fruits , les  légumes , 
le  bois  & les  pâturages  y abondent  également.  Le 
gibier  & le  poiflon  y font  auffi  fort  communs.  On  y 
fait  quantité  de  fel  dans  les  marais  falans , & on 
eftime  que  c’eft  le  meilleur  de  l’Europe  pour  con- 
ferver  la  viande  ou  le  poiflon.  Celui  que  l’on  fait 
dans  les  pays  plus  chauds  , eft  trop  mordant  ; & 
celui  que  l’on  tire  des  pays  moins  tempérés  , ne  l’eft 
pas  affez. 

Dans  le  pays  d’Aunis , pour  faire  le  fel  on  choifit 
dans  les  marais  un  tcrrcin  bas  •,  & après  en  avoir 
examiné  le  fond  , on  creufe  au-deflùs  de  la  balte 
mer , en  obfervant  de  prariquer  divers  comparti- 
ments. Les  terres  qu’on  tire  de  ecs  marais , forment 
les  chauffées.  Le  premier  réfervoir  du  marais  s’ap- 
pelle Jas , & il  eft  fcparc  de  la  mer  par  une  petite 
digue  de  terre  revêtue  de  pierres  fcches.  A un  cer- 
tain endroit  de  la  digue , il  y a une  ouverture  qui 
fe  nomme  Varaigne  , & qui  fc  ferme  avec  une  ver- 
telle  comme  une  bonde  d’étanc.  Ou  ouvre  la  Va rai- 
gne  aux  grandes  marées  de  Mars , & c’eft  par-là 
que  l’eau  delà  mer  s’introduit  dans  les  Jnr.  Quand 
la  mer  vient  à bailler  , on  ferme  la  Varaigne  , & 
on  retient  par  ce  moyen  les  Jas  pleins  d’eau.  Cette 
eau  fc  communique  par  des  tuyaux  de  bois  aux 
réfervoirs  ou  conchcs.  Moins  il  y a d’eau  dans  les 
conches , plutôt  elle  s’échauffe.  L’eau  qui  entre  de 
la  mer  par  la  varaigne  dans  les  Jas  , pafl’e  des  jas 
dans  les  conchcs  par  le  moyen  d’un  gros  mât  percé  ; 
& après  avoir  parcouru  quatre  fois  la  longueur  de 
la  conche  en  divers  fens  , cette  eau  entre  dans  ce 
qu’on  appelle  le  Mort , par  un  canal  de  bois  qu’on 
nomme  Ame  d’eau.  Le  Mort  eft  terminé  par  un 
BoJJis  ou  élévation  de  terre  , fur  lequel  on  jette  le 
fel  & où  l’on  en  forme  de  gros  tas  qu’on  nomme 
V aches  de  fel  quand  ils  font  longs , & Pilots  quand 
ils  font  ronds.  Du  Mort  l’eau  paffe  dans  la  table, 
qui  eft  un  réfervoir  où  on  laiflè  échauffer  cette  eau 
avant  aue  de  la  faire  entrer  dans  ce  que  J’on  appelle 
les  Méans  , où  on  l’introduit  par  les  Pertuis.  Ces 
pertuis  font  des  planchettes  enfoncées  dans  le  fol 
du  marais  , & percées  de  pluGeurs  trous  qoe  l’on 
bouche  avec  autant  de  chevilles.  Lorfque  l’eau  com- 
mence à manquer  dans  les  méans  ou  muans , on  tire 


les  chevilles  les  plus  hautes,  & ainfi  de  degré  « 
degré  jnfqu'à  cc  cju’il  foit  entré  une  quantité  d’eau 
fumfante.  Le  iVîran  ou  Muan  eft  un  cinquième  ré- 
fervoir de  vingt-deux  pieds  de  large  , divifé  d’efpace 
en  cfpace  par  de  petites  chauffées  de  terre  qu’on 
appelle  Croifées.  On  laiffe  l’eau  dans  ces  Méans , 
julqu’à  ce  que  le  temps  foit  propre  à faire  du  fel. 
Alors  on  la  diftribue  dans  les  aires  par  les  braflàux 
& par  les  bouches  d’aires  ,iufqu’à  la  hauteur  de 
deux  pouces.  Ces  braffaux  (ont  de  petites  rigoles 
pratiquées  entre  deux  aires , & qui  fervent  à faire 
paflèr  l’eau  des  méans  dans  les  aires  par  les  bouches 
qu’on  y fait  avec  la  palette.  Ces  bouches  fe  coupent 
obliquement  fur  la  croix  fimple  qui  fépare  les  deux 
aires  , & on  les  referme  auflùôt  après  qu’on  y a 
introduit  l’eau. 

Les  aires  ou  foyers  font  des  quarrés  de  quinze  , 
eize  , dix-fept  ou  dix-huit  pieds  , dans  lefquels  fc 
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forme  le  fel.  Le  nombre  de  ces  quarrés  dépend  de 
l’étendue  du  marais.  Quand  il  y a deux  doubles 
rangs  d’aires  avec  des  méans  entre-deux , on  appelle 
ces  marais  , Marais  à champ  double.  * 

Tous  les  petits  chemins  , air.fi  que  les  chauffées 
de  ces  marais  ont  leur  nom  particulier.  On  appelle 
Vettes  les  deux  chemins  qui  bordent  les  tables  du 
côté  des  aires.  VAnternau  eft  la  petite  chauffée 
qui  fépare  les  méans  d’avec  les  aires.  La  Vit  ou  Vie 
eft  la  chauffée  qui  fépare  les  deux  rangs  d’aires 
& fur  laquelle  on  met  égoutter  le  fel  qu’on  tire 
des  aires  par  petits  monceaux  appellés  pilots.  Ce 
chemin  eft  un  peu  plus  large  que  les  autres.  Les 
Croix  font  les  chemins  qui  traverfent  & divifent  les 
aires.  Le  Lignon  eft  le  double  rang  de  quarrés  pra- 
tiqués d’un  bout  à l’autre  du  marais.  Le  dcmi-Lignon 
eft  un  rang  de  quarrés  fimplcs. 

On  compte  la  valeur  & le  revenu  des  marais 
par  Livres.  La  Livre  de  marais  eft  compofee  de  vingt 
aires.  Chaque  Livre  produit  par  an  fix  livres  dé 
revenu , !c  fort  portant  le  foiblc. 

L’eau  de  la  mer  ayant  été  introduite  dans  les 
aires  , le  folcil  & le  vent  de  Nord-Eft  ou  de  Nord- 
Oueft  agiflêni  fur  cette  eau  qui  eft  déjà  fort  échauf- 
fée : de  forte  qu’en  trois  ou  quatre  heures  de  temps, 
le  fond  des  aires  rougit  & il  s’élève  une  écume  fur 
l’eau.  Sous  ccttc  écume  , qui  fe  diffipe  infcnfiblc- 
ment , fe  forme  un  voile  mince  compofé  de  petits 
quarrés.  Ces  quarrés  font  autant  de  grains  de  fel 
qui  commencent  à fe  former  , de  qui  relient  fur  la 
furface  de  l’eau  , jufqu’à  ce  qu’on  brife  le  voile. 
Cc  voile , qui  eft  une  cfpece  de  glace  , étant  brifé , 
fe  précipite  au  fond.  Pour  avoir  du  fel  très-blanc , 
il  faut  enlever  ce  voile  , comme  on  fait  quand  on 
écréme  du  lait.  Dans  ce  moment , le  fel  fent  G fort 
la  violette  , que  cette  fleur  elle-même  n’cft  pas  plus 
fcnfible  ni  plus  agréable. 

Quand  les  Sauniers  veulent  tirer  du  fel  pour 
l'entaffer  , ils  rompent  chaque  jour  le  voile  , dont 
il  a été  parlé,  le  braflènt  dans  les  aires,  & font 
de  maniéré  que  les  grains  fe  joignent , fe  réunifient 
& fe  grofiiffent.  Enfuitc  ils  tirent  le  fel  fur  la  levée 
où  ils  le  mettent  en  vache  ou  en  pilot.  Pour  avoir 
du  fel  plus  blanc  & plus  net , les  Sauniers  obfervent 
de  ne  pas  laiffer  convertir  en  fel  toute  l’eau  qui  eft 
dans  l’aire.  Cette  précaution  eft  d’ailleurs  needfaire 
pour  accélérer  la  befogne  , attendu  que  l'eau  nui 
relie  fert  de  ferment  pour  diffiper  l’eau  nouvelle 
qu’on  introduit  dans  les  aires , & l’oblige  à fc  con- 
vertir plutôt  en  fel. 

Les  noms  des  outils  dont  les  Sauniers  fe  fervent 
pour  former  leurs  marais  , les  raccommoder  & en 
tirer  le  fel  , méritent  que  nous  en  donnions  ici 
l’explication.  La  Bogue,  le  Bouquet , & la  Ferrie 
fervent  à enlever  les  boucs  qui  fe  font  amaffées  pen- 
dant l’hiver , à couper  les  terres  inutiles , & enhn 
à dreffer  les  marais  quand  on  en  conflruit  de  nou- 
veaux. L 'Etale,  dont  le  manche  eft  appelle  Simoche , 
fert  auffi  à tirer  la  bouc  quand  on  lime  le  marais. 
La  planche  de  l’étole  a environ  deux  pieds  de  lon- 
gueur fur  Gx  pouces  de  largeur.  La  Palette  fert  a 
couper  les  bouches  d'aires.  Le  Roaklc  eft  delune  a 
tirer  le  fel  fur  la  vée  ou  levée.  L’ufagç  du  Suraeon 
eft  le  même  que  celui  du  roable , mais  le  premier 
de  ccs  inftrumcnts  ne  fert  que  pour  tirer  la  fleur 
de  fel  , qu’on  nomme  Sel  blanc.  Les  EJfageoires 
fervent  à prendre  le  fel  fur  la  vée  & à le  charger 
dans  le  panier  porte-fel  , avec  lequel  il  eft  porte 
fur  les  boflis. 

Au  refte  , ainfi  que  l’hiver  n’eft  pas  propre  pour 
faire  le  fel , de  même  en  été  les  temps  pluvieux  on 
nébuleux  font  très-contraires  à cette  befogne.  "our 
l’exécuter  avec  fuccès , il  faut  abfolument  un  temps 
fec  , chaud  & décidément  beau.  Si , pendant  ope- 
ration , 


Digitized  by  GoogI 


A U N 

ration  , U furvicnt  de  la  pluye , tout  eft  gâté.  Alors 
on  eft  obligé  de  recommencer  le  travail , & avant 
toute  chofe  de  faire  écouler  l’eau  douce.  Mais  les 
Sauniers  ne  s’expofent  pas  imprudemment.  Comme 
ils  connoiflent  auffi-bico  que  les  marins  , quelle  eft 
la  variété  de  la  faifon  & du  temps  de  quelle  eft  auffi 
fa  Habilité  , ils  attendent  pour  commencer  leur 
opération  que  le  temps  leur  paroiiTe  propre  à la 
confommer.  Nonobftant  cette  attention  de  leur  part, 
ils  fe  trompent  quelquefois,  mais  cela  arrive  rarement. 

Outre  le  bled  , le  vin  , le  fel  , le  gibier  , la 
volaille  & le  poilîbn , le  pays  d’Aunis  fournit  en- 
core quantité  de  bétail , & les  habitants  de  ce  pays 
en  font  un  commerce  conCdérable , auffi-bien  que 
de  leurs  eaux-de-vie. 

Quant  au  génie  & au  caraôerc  , on  remarque 
que  les  habitants  des  villes  de  la  Province  d’Aunis 
iont  fpirituels  , polis  ( actifs  & laborieux.  Mais  il 
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n'en  eft  pas  de  même  de  ceux  qui  habitent  îVW 
campagne  ou  le  long  des  côtes  : ceux-ci  font  moins 
aétifs  & moins  laborieux  , on  les  accule  meme  d’etre 
groffiers  & pai*:ux.  Au  refte , ils  font  les  uns  & 
les  autres , bons  foldats  & fort  entendus  dans  le 
commerce. 

Tout  le  pays  d’Aunis  eft  du  Diocefc  & de  la 
Généralité  de  la  Rochelle  , & du  Parlement  de 
Paris.  La  Juftice  fe  rend  dans  cette  Province  con- 
formément à ta  coutume  particulière  qui  fut  rédigée 
& réformée  par  les  trois  Etats  du  pays  , atscmblés 
à la  Rochelle  , le  26.  de  Septembre  1614. 

Le  Gouvernement  général  militaire  du  pays  d’Au- 
nis & dépendances , comprend  , outre  l’Aunis  , les 
iûes  de  Ré  , d’Üleron  , d’Aix , &c.  Mais  le  Gouver- 
nement particulier  de  Brouage  , qui  en  dépendoit 
auffi  , a été  réuni  au  Gouvernement  général  de 
Saintonge  & Angoumois. 


DÉNOMBREMENT  DU  GOUVERNEMENT  GÉNÉRAL  MILITAIRE 
de  la  Province  i'Aunis. 


Un  Gouverneur  Général. 
Appointements.  . 
Emoluments.  . . 


14000  u*.|J+000  u. 


Un  Lieutenant  General  pour  le  Roi. 

Appoiiirrmrriti 1 1000  liv.  7 , ,otJO  l{r. 

Emoluments 0 A 

Un  Commandant. 

Un  Lieutenant  de  Roi. 

Un  Lieutenant  des  Maréchaux  de  France. 


Villes  ù autres 

Gouver-  Lieutenants 

Appointements  des 

Appointements  des 

PUcei. 

neurs.  de  Roi. 

Gouverneurs. 

Lieutenants  de  Roi. 

t ^<*~\r***_) 

£ 

■O 

Citadelle  de  Ré.  . . . 

Ap. 

1 * Em. 

. . 2400  1. 

^ 2400  L 

Fort  Chapus.  . . . . 

...  . Comm*.  ’ 

: : 

, . 1500. . 

► I.JOO 

• • ■■i 

. . l$oo.. 

£ 1800 

Ifle&  Citadelle  d’Olcron. 

..1  ...1.* 

. . ..5 

9000 . .7 
7 > 9000 

. . 2000.. 

S 

> 2000 

Ifle  de  Ré  & Ville  de  St. 

. . 1 • 

I 2000  . .7 

> I 2000 

. . 3600  . . 
, . 300 . . 

\ J9°° 

Martin. 

Rochefort.  , . . . . 

. . 1 . Comnt*1. 

: : 



$ 

Rochelle  (la) 

. . i ...  1 . * 

: 

. . 3000 .. 

* . 600 . . 

^ 3600 

Tours  , Chaîne , Port  & 

. . . . Comm*1.  ' 

: : 

0 0 
0 0 
0 

| 34°° 

Havre  de  la  Rochelle. 

Total  8 

4 * 

’ ’ 21000  1. 

18600  I. 

Sommes  totales  des  Appointements  , y compris  Us  Emoluments. 


Pour  le  Gouverneur  Général.  24000  liv. 

Pour  le  Lieutenant  Général.  . • . • • • - • - • • • • 1,000 

Pour  les  Gouverneurs  particuliers.. 

Pour  les  Lieutenants  de  Roi  & les  Commandants  de  Places.  . . . x 8600 


Total  84600  liv. 


Nota.  i°.  Il  refte  à ajouter  les  appointements  & 
émoluments  du  Commandant  ôc  du  Lieutenant  de 
Roi  de  la  Province  ; ceux  du  Gouverneur  & du 
Commandant  de  Rochefort  i ceux  des  Majors , Ai- 
des-Majors , Capitaines  des  portes  , &c.  ; & en 
temps  de  paix  ceux  du  Commandant  de  l’ifle  d’Aix , 
qui  font  de  »8oo.  liv. 

2°.  Le  Gouverneur  de  la  ville  de  la  Rochelle  eft 
Tome  L * 


ordinairement  le  même  que  le  Gouverneur-Général 
de  la  Province. 

30.  L’Officier  qui  commande  aux  Tours , Chaî- 
ne Port  & Havre  de  la  Rochelle  , a ordinaire- 
ment le  titre  & la  commiffion  de  Gouverneur  par- 
ticulier. 

4°.  Une  Compagnie  de  vingt  Gardes  a cheval , 
commandée  par  un  Capitaine , un  Lieutenant  & un 
X x x x 
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Cornette  eft  attachée  à la  perfonne  du  Govcmeur- 

Général  de  la  rrovince. 

0utrc  les  Places  que  nous  avons  nommées  » 

;i  v à dans  le  pays  d’Aunis  quelqi»autres  Forts  , 
qui  fout  gardes  par  des  Detacberflents  tues  des 
garnifons  voifines.  , 

b 6°.  Les  Capitaines  Gardes-Cotes , établis  pour 
empêcher  les  furprifes  qu’eû  temps  de  guerre  les 
Euucmis  pourroient  faire  fur  la  côte  de  ce  Gouver- 
nement , commandent  une  milice  compofée  de  huit 
ou  neuf  mille  hommes. 

7U.  Pour  ce  qui  concerne  la  Maréchauffée  établie 
dans  le  pays  d’Aunis  , ainfi  que  pour  pluficurs  au- 
tres articles  qui  concernent  ce  Gouvernement , 
Voye\  la  Rochelle  Généralité- 

Le  pays  d’Aunis  eft  un  démembrement  de  la 
Saintonge  , qui  faifoit  elle-même  autrefois  partie 
du  Poitou.  Vo ye\  Saintonge  & Poitou. 

Du  temps  de  Céfar,  l’Aunis  étoit  habité  par  une 
partie  des  Santsmes.  Sous  Honorius , ce  pays  étoit 
compris  dans  la  fécondé  Aquitaine. 

De  la  domination  des  Romains  , l’Aunis  pafla 
fous  celle  des  Goths.  Ces  derniers  en  furent  chaflés 
par  Clovis  I.  après  la  bataille  de  Voclade  ou  Vouil- 
Jé  , donnée  l’an  $07.  Depuis  ce  temps  , le  fort  du 
pays  d’Aunis  fut  attaché  à celui  de  la  Province  de 
Saintonge.  Mais  la  Terre  des  Aulnes,  qui  a donné 
fon  nom  au  pays  , eut  des  Seigneurs  particuliers  de 
la  Maifon  de  Maulcon  ; & c’cft  fur  ces  Seigneurs 
que  Guillaume  X.  , dernier  Duc  d’Aquitaine  & 
Comte  de  Poitou,  mort  en  1137.,  ufurpa  l'Aunis 
qui , deft  ce  temps , commcnçoic  à porter  un  nom 
diftinttif.  En  ns  2.  ce  pays  pallà  aux  Anglois  avec 
le  refte  de  la  Guyenne  , par  le  mariage  d’Éléonor , 
Ducheflè  de  Guyenne,  avec  Henri  11. , Roi  d’An- 
gleterre. 

Pendant  les  guerres  prcfque  continuelles  du  dou- 
zième & du  treizième  hecle,  que  les  François  fou- 
tinrent  contre  les  Anglois,  l’Aunjs.ajnfi  que  la  Saih- 
t'onge  & le  Poitou  , fut  fonvent  pris  & repris.  Mais 
alors  l’Aunis  ne  formoit  point  unç  Province  parti- 
culière comme  à préfent,  dt  il  croit  partagé  tnrre 
les  dpux  Provinces  voifines  que.  non?  venons  de 
nommer,  & dont  il  faifoir partie. 

^.ouis  VIII. , Roi  de  France  , f^  rendit  maître  de 
la  Rochelle  en  1214.;  mais  nous  ignorons  fi  le  Dif- 
trift  que  ce  Prince  forma  de  cette  ville  & des  Pa- 
roifles  qui  en  dépendoient,  portoit  le  nom  de  pays 
d’Aunis. 

Les  fuccefîèurs  de  Louis  VIII.  confervercnt  la 
Rochelle  jufqu’cn  1360. , que.,  pqr  le  Traité  de 
Bretigny  , cette  ville  fut  ccdée  aux  Anglois  avec 
trois  millions  d’écus  d’or  pour  la  rqnçon  du  Roi 
Jean , qui  avoit  été  fait  prifonnier  à la  bataille  de 
Poitiers,  le  lundi  19.  de  Septembre  135 6. 

En  1 371.  les  Rochellois  fe  donnèrent  au  Roi  de 
France,  Charles  V.,  qui  leur  accorda  de  fi  beaux 
privilèges  , que  deflors  leur  ville  parut  prendre  la 
forme  de  République.  La  Rochelle  fe  conferva  dans 
cette  efpecc  de.  Gouvernement,  jufqu’au  .temps,  dus 
troubles  de  Religion  , arrivés  dans,  le.feizieme.fie- 
cle.  Les  habitants  de  cette  ville  voulurent  alors  fe 
rendre  abfolument  indépendans.  Ils  fe  révoltèrent 
en  i$68. , & fç  déclarèrent  ppur  le  parti  Protef- 
tanr.  Le  Duc  dlAnjonÇ  Henri  III.  ) amégea  la  Ro- 
chelle pour  le  Roi  Charles  IX. , fon  frere , en  i$7î«» 
lfc  u.  Février.;  mais  le. 24.  Juin  delà  même  année, 
ce  Prince  emprefle  d’aller  prendre  poiîêflion  du  Ro- 
yaume de  Pologne,  auquel  il. avoit  été  élu  , termina 
j*  fiege  de  cette  ville  , & fit  avec  les  Rochellois  un 
Traité,  par  lequel  ces  derniers  demeureront  maîtres 
abfolus  de  leur  ville.  Depuis  ce  temps  la  Rochelle 
lé  maintint  dans  l'indépeadance  jufqu’cn  16281  , 
Ou’aprcs  uu  fiege  de  treize  mpis,  l’un  des  plus  f*. 
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meut  dont  parle  l’Hiftoire , le  Roi  Louis  XIII. 
força  les  Rochellois  à fc  foumettre  & à le  recon- 
noitre  pour  leur  légitime  Souverain.  Voyc\  la  Ro- 
chelle. 

AUNOIS  , dans  le  Duché  de  Lorraine.  Voye* 
Aulnoy.  * 

AUNOU  , en  Normandie , Diocefe  de  Séez , Par- 
lement de  Rouen  , Intendance  d’Alençon  , Election 
d’Areentan  , Sergenterie  du  Ménil.  On  y compte 
86.  feux.  Cette  ParoiiTe  eft  fituée  fur  la  rivière 
d’Orne  , à x.  1.  E.  S.E.  d’Argcntan. 

AUNOU , en  Normandie  , Diocefe  de  Séez 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  & EJeâion  d’A- 
lençon  , Châtellenie  d’ElVay.  On  y compte  180. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  près  de  la  lource  de 
la  rivicre  d’Orne  , à trois  quarts  de  lieue  E.  N.  E. 
de  Séez. 

AUNOY  ou  Aülwoy  , en  Lorraine  , Diocefe  de 
Metz,  Confeil  fouverain  & Intendance  de  Lorrai- 
ne , Bailliage  de  Nomeny.  On  y compte  jo.  feux. 
Cctfe  ParoiiTe  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la 
Scillc  , à cinq  quarts  de  lieue  E.  S.  E.  de  îfomeny, 
à $.  L & demie  S.  S.  E.  de  Metz  , & 3.  & deux 
tiers  N.  N.  E.  de  Nancy. 

Les  Terres  & Seigneuries  d’Aunoy-fur-Seille  , 
d’Ajortcourt , Craimcourt  & dépendances , furent 
unies  & érigées  en  Marquifat  fous  la  dénomination 
d'Aunoy , par  Lettres  du  Duc  de  Lorraine , Léo- 
pold , du  16.  Décembre  17*6.,  en  faveur  de  Char- 
les , Comte  des  Armoifes  , ConfeiJlcr  d’Etat  du 
meme  Duc  Léopold  , & Gouverneur  des  Princes  fes 
enfants , mort  fans  poftérité  le  9.  Oftobre  1728.  Il 
avoit  fubftitué  le  Marquifat  d’Aunoy  ï perpétuité 
aux  aînés  mâles  de  fon  nom  & armes  , & il  avoit 
nommé  pour  premier  inflitué  Antoine  Bernard  , 
Comte  des  Armoifes  , aujourd’hui  Marquis  d’Au- 
noy , Officier  général  auxfcrvice  de  l’Empereur , le 
même  qui  a epoufé  en  17*7-  Anne  de  Beauvau , 
fille  de  Louis.,  Marquis,  de  Beauvau,  Maréchal  dû 
Lorraine , & de  laquelle  il  n’a  point  d’enfants. 

Charles  , Comte  des.  Armoifes  , créé  Marquis 
d’Aunoy  , avoit  pour  dixième  ayeul  Colart  des  Ar- 
moifes , Chevalier  , Seigneur  de  Fleville  , qui  fut 
’ pcrc  par  Marie  de  Cbambley  , de  Robert  des  Ar- 
moifes , Maréchal  de  Barrois  , le  même  qui  d’Alix 
de  Fleville  eut  Simon  des  Armoifes.  Celui<i  époufa 
Yolande  de  Marey  , & en  eut  Colart  di  Richard  de* 
Armoifes  : ce  dernier  forma  la  branche  de  Jaulny , 
dé  laquelle  font  les  Marquis.de.  Spincourt.  Foyt\ 
Spincourt.  Colart  des  Armoifes , l’aîné , fut  Grand- 
Bailli  de  St.  Mihiel , eut  de  fa  femme  Catherine 
Dejfey Didier  des  Armoifes , Grand-Louvetier  de 
Barrois , marié  en  1490.  à Jeanne  d ’Augy , mere 
dfc  Guillaume  des  Armoifes  , également  Grand- 
Louvetier  de  Barrois  en  1 S 20. , par  le  décès  de 
fon  pere  : il  eut  pour  fils  Nicolas  des  Annoifcs, 
Seigneur  de  Neuville- fur- Orne,  mort  en  1 S71* * 
laiilànt  de- fa- femme  Yolande  de  Nettancourt , An- 
toine des  Armoifes , tué  en  1 S 74-  » ayant  été'  allié  à 
. Ifabeau  de  Nancy-,  Son  fils  Nicolas  fut  pere  Par(^°" 
toinette  d ’Oriocourt,  Dame  de  la  forte  Maifon  d Au- 
noy , de  François  des  Armoifes  , allié  à Antoinette 
le  Bouteille r -At- Sentis  , fille  de  Paul,  Comte  de 
Vigneux  , & d’Antoinette  d'Haraucourt.  De  ce  ma- 
riage fortit  Paul , Comte  des  Armoifes,  Maréchal  ce 
Lorraine  & Barrois  ..allié  en  1658,  à Henriette  de 
Rieux~dc~Sourdeac , de  laquelle  il  eut  pour  fils  uni- 
que Gharles.Comte  de?  Armoifes,  créé  Comte  d’Au- 
noy , lequel  avoit  époufé  en  1 684,  Lambcfte-Conl- 
tance-  du  Faing  , Comtçflè  d’Haffclt , morte  en 
I74S- , & U même  qui  fut  Gouvernante  des  Prin- 
celles , filles  du  Dnc  Léopold; 

AUNOY,  dans  le  Haypaqlt,  Diocefe  de  Cam- 
br»y -,  Parlement  de  Douay , Intendance  & ù01** 
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versement  de  Maubcuge.  On  y compte  t 2.  feux. 
Cette  Communauté  eft  Grade  fur  la  rive  droite  de  la 
Sambre,  à s.  1.  & quartS.  O.  de  Maubeuge. 

AUNOY  d’Arbaux  , dans  le  Baffigny , en  Cham- 
pagne, Diocefe  ôc  Ele&iondc  Langrcs,  Parlement 
de  Paris,  Intendance  de  Châlons.  On  y compte  *8. 
feu*.  Cette  Paroiftè  eft  Grade  fur  la  riviere  d’Aube  , 
à 4. 1.  O.  un  quart  au  S.  de  Langres. 
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AVOCOURT  , dans  le  Verdunois  , Diocefe  ôc 
Recette  de  Verdun  , Parlement  & Intendance  de 
Metz  , Diftriél  de  l’Evèchd.  On  y compte  1 1 x. 
feux. 

AVOINE  , Ccnfe , en  Touraine , Diocefe  & In- 
tendance de  Tours , Parlement  de  Paris  , Eleftion 
de  Chinon.  On  y compte  98.  feux.  Cette  Commu- 
nauté eft  Grade  fur  la  rive  gauche  de  la  Loire,  à 
z.  1.  ôc  trois  quarts  E.  S.  E.  de  Saumur. 

AVOINE  oc  les  Communeaux  , bourg  , dans  le 
Maine  , Diocefe  ôc  Election  du  Mans , Parlement 
de  Paris , Intendance  de  Tours.  On  y compte  74. 
feux.  Ce  bourg  eft  finie  fur  la  riviere  d’Orne , à 6. 1. 

N.  E.  du  Mans. 

AVOINES , en  Normandie  , Diocefe  de  Séez  , 
Parlement  de  Rouen , Intendance  d’Alençon  , Elec- 
tion d’Aigentan  , Sergenterie  d’Ecouché.  On  y com- 
pte too.  feux.  Cette  Paroiftè  eft  fituée  fur  un  ruif- 
îcau , à 1. 1.  & deux  tiers  S.  S.  O.  d’ Argentan. 

AVOISE  , bourg , dans  le  Maine  , Diocefe  du 
Mans , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours  , 
Ele&ion  de  la  Flèche.  On  y compte  104.  feux.  Ce 
bourg  eft  Gtuc  fur  La  rive  droite  de  la  Sarte , à 2. 1. 
E.  N.  E.  de  Sable  , 4-  N.  O.  de  la  Flèche  , & 6, 

O.  S.  O.  du  Mans.  L’Eglife  paroiffiale  d’Avoife  eft 
dédiée  à Saint-Laurent.  Outre  cette  Eglife  , il  y a 
auffi  un  Prieuré.  Le  commerce  que  font  les  habi- 
tants de  ce  bourg  , eft  allez  confidérable  : ce  com- 
merce conGfte  principalement  en  fer  , en  ardoifes  & 
en  bois.  Il  y a environ  quarante  ans  qu’on  voyoit 
avec  étonnement  une  treille  d’une  grolleur  extraor- 
dinaire , plantée  tout-proche  de  l’Eglife  d’Avoife. 
Cette  treille  formoit  elle-feule  une  efpece  d’enceinte 
autour  de  l’Eglife , & elle  portoit  aflèz  de  raiGns 
pour  en  faire  une  pipe  de  vin.  Des  perfonnes  dignes 
de  foi  , qui  ont  vu  la  treille  en  queûion , nous  ont 
afiarc  que  ce  qu’oncnracontoit,étoit  très-véritable. 

AVON , dans  le  Gâtinois-François , Diocefe  de 
Sens , Parlement  Ôc  Intendance  de  Paris  , Election 
de  Melun.  On  y compte  i$8.  feux.  Cette  Paroiftè 
eft  Graée  à une  petite  diftance  E.  de  Fontainebleau , 
& à 2.  1.  ôc  deux  tiers  S.  S.  E.  de  Melun.  Sur  une 
tombe  de  Gx  pieds  de  longueur  fùr  trois  de  largeur , 
qui  eft  dans  l’Eglife  paroilfialc  d 'Avon  , on  lit  une 
infeription  qui  a fort  exercé  pluGeurs  Sçavants  de 
notre  temps.  Cette  infeription  eft  en  lettres  go- 
thiques , & clic  eft;  telle  que  nous  la  donnons  ici  : 

Ici  gift  le  Katur  notre  Sire  le  Roi  de  France 
& de  Navarre  , Cf  le  Kocur  Madame  Jehannc 
René  de  France  Cf  de  Navarre,  qui  trépaffa 
Van  de  grâce  M.  CCC.  IV.  le  lendemain  de  la 
Samt-Eloj  d’hiver  , mois  de  Décembre.  Prie ^ 
Dieu  pour  /jr. 

Ce  qui  a été  caufe  que  l'epttaphe  que  nous  ve- 
nons de  rapporter , a fort  erobarrafle  pluGeurs  per- 
fonnes qui  ont  voulu  lui  donner  une  véritable  figni- 
Gcation , c’eft  qu'elle  fe  trouve  à-peu-près  femblable 
à une  autre  qui  fut  découverte  le  t8.  Juillet  1687. 
dans  l’Eglife  du  Prieuré  6c  Monaftere  Royal  des 
Religieules  de  l’Ordre  de  Saint-Dominique  de  Poif- 
fy  , à 4. 1.  Ôc  quart  O.  N.  O.  de  Paris , Ôc  1 3.  deux 
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tiers  N.  O.  d’Avon.  Cette  fécondé  épitaphe  eft 
gravée  fur  une  lame  de  cuivre  , ôc  elle  eft  conçue 
en  ccs  termes  : 

Ci  deSen  efl  le  Cuer  du  Roi  Philivve  , qui 
fonda  cette  Èglife , qui  tn'pajfa  d Fontaine- 
bleau , la  veille  de  Saint- André,  M.CCC.  XIV. 

Quand  on  eut  découvert  cette  demiere  épitha- 
phe , la  première  , celle  qui  eft  à Avon  , parut  dou- 
teufe.  On  examina , on  hc  des  recherches  pour  dé- 
couvrir laquelle  des  deux  ferait  la  véritable , de  enfin 
on  fe  décida  pour  celle  de  Poifly , parce  que , difoit- 
on  , elle  portoit  avec  elle  toutes  les  marques  de  la 
vérité.  Sans  entrer  ici  dans  des  détails  qui  nous 
mèneraient  trop  loin  , nous  croyons , pouvoir  con- 
cilier les  diverfes  opinions  au  fujet  des  deux  épi- 
taphes dont  il  s’agit.  Celle  qui  eft  à Poifly  prouve 
que  le  coeur  du  Roi  Philippe  IV. , dit  le  Bel , a été 
eftéélivement  inhumé  en  ce  lieu.  L’épitaphe  qui  eft 
à Avon , ne  permet  pas  de  douter  que  Le  coeur  de  la 
Reine  Jeanne  , époufe  du  Roi  Philippe  IV. , n’ait 
été  inhume  à Avon  ; & fi  dans  cette  derniere  épi- 
taphe , il  eft  fait  également  mention  du  coeur  du 
Roi  Philippe  , ce  ne  doit  être  que  par  allufion  , à 
caufe  de  l’attachement  Gngulier  que  ce  Prince  avoit 
’ pour  la  Reine  fon  époufe  , qu’il  regardoit  comme 
fon  propre  coeur. 

AVON  , en  Touraine  , Diocefe  & Intendance 
de  Tours , Parlement  de  Paris  , Elcftion  de  Riche- 
lieu. On  y compte  138.  feux.  Cette  Paroiftè  eft  à 3.  L 
ôc  deux  tiers  N.  E.  de  Richelieu , & 5.  & demie  S. 
O.  de  Tours. 

AVON  6c  le  hameau  de  la  Pcze , en  Champagne , 
Diocefe  & Elc&ion  de  Troycs , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Châlons.  On  y compte  71.  feux. 
Cette  Paroiftè  eft  à 6.  I.  O.  N.  O.  de  Troyes  , 6c 

4.  ôc  trois  qtfks  N.  E.  de  Sens. 

AVONDAWE  ou  Abondahcf.,  en  Artois  , Dio- 
cefe de  Boulogne , Confeil  provincial  6c  fouverain 
d’Artois,  Parlement  de  Paris , Intendance  de  Lille, 
Bailliage  ôc  Recette  de  Saint-Pol.  On  y compte 
feulement  1 3.  feux  & 64.  perfonnes.  Cette  Paroiftè 
eft  à 3.  lieues  6c  trois  quarts  O.  N.  O.  de  Saint- 
Pol. 

AVONDANS  , en  Champagne  , Diocefe  ôc  Elec- 
tion de  Troyes  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Châlons.  On  y compte  72.  feux.  Cette  Paroiftè  eft  à 
3.  1.  & demie  N.  E.  de  Troyes. 

AVONNE  , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Langres  , 
Parlement  ôc  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  6c 
Recette  de  Scmur-cn-Auxois.  On  y compte  19. 
feux.  Cette  Paroiftè  eft  fituée  en  pays  de  monta- 
gnes , à 1.  1.  E.  S.  E.  de  Viteaux  , 6c  4. 6c  tiers  E. 

5.  E.  de  Semur. 

AVORD  , en  Berry  , Diocefe  , Intendance  ôc 
Election  de  Bourges  , Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  30.  feux.  Cette  Paroiftè  eft  à 4. 1.  6c  quart 
E.  S.  E.  de  Bourges. 

AVOT  ou  Avaux  , en  Bourgogne  , Diocefe  , Par- 
lement , Intendance  , Bailliage  6c  Recette  de  Di- 
jon. On  y compte  19*  feux.  Cette  Communauté 
eft- fituée  en  pays  de  bois  6c  de  montagnes,  à $.  I. 
N.  de  Dijon.  . 

AVOUAY  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Par- 
lement ôc  Intendance  de  Belançon  , Bailliage  ÔC 
Recette  de  Vefoul  , Prévôté  de  Châtillon.  On  v 
compte  feulement  9-  feux.  Cette  Communauté  eft 
à j.  I.  6c  demie  S.  S.  O.  de  Vefoul. 

AVOUDRAY  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
Parlement  Ôc  Intendance  de  Befançon , Bailliage  6c 
Recette  d’Ornans.  On  y compte  80.  feux.  Cette 
Paroiftè  eft  à 4*  1*  & <luart  £•  un  au 

d’Ornans. 
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AUPEGARD.eo  Normand*  , Diocefe  Parla- 
Intendance  de  Rouen  , EIcéUmd’Arqucs , 
Screenterie  d'OUranvillc.  On  y compte  3.  feux 
fri&e-s  & >3«-  f«*  taillablet.  Cette  Paroifle  eft 
t t.l.ït  demicO.S.  O.d’Artiues. 

AUPOMT  , en  Bourgogne,  Diocefe  dAutun, 
parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bailliage  partie 
d’Autun  & partie  de  Bourbon-l’Ancy.  On  y compte 
l7.  fcux.  Cette  Paroifle  eft  fitude  tout  proche  de  la 
petite  riviere  de  Doubin , à ».  petites  lieues  S.  E. 
de  Bourbon-!’ Ancy. 

AUPOULS  , bourg , en  Rouffiilon , Diocefe  de 
Perpignan , Confeil  louverain  , Intendance  & Vi- 
guerie  de  Rouflillon.  On  y compte  90.  feux.  Ce 
bourg  eft  à 3. 1.  N.  un  quart  à 1*0.  de  Perpignan. 

AUPS  , en  Provence.  Voyc\  Aulps. 
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AUQUAINVILLE , en  Normandie  , Diocefe  & 
Election  de  Lizieux , Parlement  de  Rouen  , Inten- 
dance d’Alençon  , Sergcntcrie  d’Orbec.  On  y com- 
pte 1 o £.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  à une  petite 
diftance  de  la  rive  gauche  de  la  Touque  , à ».  1.  & 
quart  S.  de  Lizieux. 

AUQUETIERVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  , 
Parlement  & Intendance  de  Rouen  , Eicétion  de 
Caudebec  , Sergcntcrie  de  Bolbcc.  On  y compte  2. 
feux  privilégiés  & 34.  feux  taillablcs.  Cette  Pa- 
roifle eft  à cinq  quarts  de  lieue  O.  N.  O.  de 
Caudebec. 
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AURADÉ  , au  pays  de  Rivicrc-Verdun , en  Gaf- 
cogne  , Diocefe  de  Lombes , Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  d’Aufch  , EleftflP  de  Rivicrc- 
Verdun.  On  y compte  6.  feux  & 68.  bellugues  de 
feu.  Cette  .Paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de 
la  Save  , à 2.  1.  & deux  tiers  N.  N.  E.  de  Lombes. 

AURADOU , en  Agenois , Diocefe  & Eleélion 
d’Agen  , Parlement  & Intendance  de  Bordeaux , 
Jurifdiétion  de  Penne.  On  y compte  159*  feux. 

AURADOUR-SAINT-GENEST  , bour«  dans 
la  Marche  , Diocefe  , Intendance  & Election  de 
Limoges , Parlement  de  Bordeaux.  On  y compte 
217.  feux.  Ce  bourg  eft  à 1. 1.  O.  N. O.  du  Dorât, 
& 10.  N.  O.  de  Limoges. 

AURAIGNE  , en  Languedoc  , Diocefe  , Parle- 
ment, Généralité  & Recette  de  Touloufe,  Inten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  215.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à 4.  1.  de  demie  S.  S.  E.  de  Touloufe. 

AURAINVILLE  , dans  l’Ifle-de-France  , Dio- 
cefe , Parlement , Intendance  & Eleélion  de  Paris. 
On  y compte  60.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 6. 1. 
S.  S.  O.  de  Paris. 

AURAINVILLE  , les  Granges  du  Chefhoy  & 
de  Vuideberry , en  Champagne  , Diocefe  de  Toul , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons , Elec- 
tion de  Chaumont , Prévôté  de  Grand.  On  y compte 
24.  feux.  Cette  Paroifle  , dont  l’Eglifc  eft  dédiee  à 
Notre-Dame  , eft  à 8.  1.  N.  E.  de  Chaumont. 

AURAINVILLE  , hameau  , en  Champagne  , 
Diocefe  & Intendance  de  Châlons  , Parlement  de 
Paris  , Election  de  Joinville.  On  n’y  compte  point 
de  feux.  Ce  hameau  eft  à deux  lieues  N.  O.  de 
Joinville. 

AURAINVILLE  , dans  le  Duché  de  Bar  , Dio- 
cefe de  Toul  , Confeil  fouverain  de  Intendance  de 
Lorraine  , Bailliage  de  Pont  - à - Mouflon.  On  y 
compte  20.  feux.  Son  Eglifc  eft  dédiée  à Saint- 
Pierre.  Cette  Communauté  qui  eft  une  annexe  de 
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la  Paroifle  de  Manoncourt , cil  h.  L & demi* 
S.  O.  de  Pont-à-Mouflbn. 

AURAINVILLE  , dans  le  Duché  de  Lorraine 
Diocefe  de  Toul,  Confeil  fouverain  & Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Charmes.  On  y compte 
30.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 1.  1.  O.  S.  O. 
de  Charmes. 

AVRANCHES  , Abrinc x , ville  ancienne  , dans 
la  bafle  Normandie  , capitale  de  l’Ayranchin , avec 
un  Evcchc  fuftragant  de  Rouen , un  Bailliage  & une 
Vicomté  , une  Eleélion  , un  Bureau  des  droits  de 
Jauge  6c  de  Courtage  , un  autre  Bureau  des  cinq 
grottes  Fermes  & un  troifieme  Bureau  pour  les 
Traites , tous  trois  de  la  Diredion  de  Caen  j & 
avec  des  Jurifdidions  d’Officialité  , de  Police  & de 
Mairie  i Parlement  de  Rouen , Intendance  de  Caen. 
Cette  ville  eft  un  Gouvernement  particulier  de  Place, 
fous  la  Lieutenance  de  Roi  du  Bailliage  de  Côten^ 
tin.  Il  y a une  Marcchauflee  de  la  Généralité  de 
Caen  & fous  le  Lieutenant  qui  réfidc  à Coutances. 
On  compte  tant  dans  la  ville  , que  dans  les  faux- 
bourgs  d’Avranches , trois  Paroilfcs , Notre-Dame 
des  Champs  avec  800.  feux  , St.  Gcrvais  avec  50. 
feux  , de  St.  Saturnin  également  avec  $0.  feux  ; en 
tout  900.  feux  , & environ  6000.  aines.  Cette  ville 
eft  fituée  fur  un  coteau  , au  pied  duquel  patte  la 
riviere  de  Sée  , à une  demi  - lieue  de  l’Occan , à 
37. 1.  O.  S.  O.  de  Rouen  , 7.  & trois  quarts  S.  de 
Coutances , 17.  & quart  S.  O.  de  Caen , & 48. 0, 
de  Paris.  Long.  16.  17.  22.  lat.  48.41. 18. 

La  ville  d’Avranches  étoit  connue  anciennement 
fous  le  nom  d 'Ingcna  , & elle  étoit  alors  la  capitale 
des  Abrincatui  , Abrincateni  & Abrincatx , d’oit 
l’on  a formé  Abrincæ  & enfuite  Avranches.  Elle  a 


eu  auffi  le  nom  de  Legedia.  On  prétend  encore 
qu’elle  fut  connue  également  fous  le  nom  d 'Arbo- 
riez , à caufe  de  quantité  de  grands  arbres  d’une 
forêt  auprès  de  laquelle  cette  ville  fut  bâtie. 

La  flux  de  la  mer  monte  dans  la  riviere  de  Sce 
jufqu’au  pied  du -coteau  fur  lequel  eft  bâtie  la  ville 
d’Avranches  ; ce  qui  procure  à cette  ville  bien  des 
commodités.  Mais  en  même  temps  la  mer  porte 
beaucoup  de  fables  dans  la  riviere  , ce  qui  eft  caufe 
qu’il  n’y  peut  entrer  que  de  fort  petits  bâtiments. 
Les  ffciyfans  qui  habitent  la  campagne  aux  environs 
d’Avranches , viennent  enlever  ces  fables  & s’en 
fervent  pour  fumer  leurs  terres.  Cet  ufâge  eft  éga* 
lement  pratiqué  par  tous  les  peuples  qui  habitent 
les  côtes  de  la  bafle  Normandie. 

Jufqu’à  ce  que  la  Bretagne  ait  été  réunie  à la 
Couronne  , Avranches  a toujours  fervi  de  boutevarc 
& de  place  d’armes  pour  réfifter  aux  Bretons.  Nean- 
moins ceux-ci,  fous  la  conduite  de  Guy  de  Thouars  , 
après  avoir  réduit  en  cendres  la  ville  & le  Château 
de  Pontotfon , l’an  «203.,  vinrent  affieger  Avran- 
ches , qui  appartenoit  alors  aux  Anglois , la  prirent 
d’aflaut , & raferent  fon  Château  & fes  fortifications. 
Tout  cela  fut  rétabli  peu  de  temps  après  ; « pour 
rendre  cette  Place  plus  forte  , Saint-Louis 
une  fécondé  enceinte  avec  de  bons  foHcs-  C p 
pour  ces  nouveaux  ouvrages , du  terrein  qui  etoi 
dans  le  domaine  de  l’Evèquc.  Pour  dédommager  ce 
Prélat , le  Roi  lui  conftitua  fur  fon  propre  domaine 
une  rente  annuelle  de  douze  livres  ; fomme  aujou 
hui  bien  modique  , mais  qui  dans  ces  temps  eo- 

gnés,  étoit  un  objet  de  confidération.  , 

Dans  le  quatorzième  fieele  , Avranches  fut 
domaine  de  Charles  Roi  de  Navarre.  Quelque 
après  , cette  ville  fut  conquife  par  les  AngKJ  » 
mais  ils  en  furent  chaflés  en  i4SQ*  \ $ T.V .. 
fut  livrée  par  trahifon  aux  Calviniftes,  fl1?1  P * ■ 
& faccagerent  les  Eglifcs.  Elle  prit  e Ç 

de  la  Ligue  , ce  qui  détermina  les  Royali  es 
faire  le  ffege.  Peu  de  villes  fc  défendirent  avec 
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de  valeur  âc  de  fermeté  , mais  enfin  il  fallut  fuc- 
combcr  à la  fupériorité  de  forces  : Avranches  capi- 
tula de  elle  reconnut , comme  elle  le  devoit  , le  Roi 
pour  fon  légitime  Souverain. 

Dès  l’an  1450.  le  Roi  Charles  VII.  avoit  créé 
Alvarès-Vas-d’ Almada  , Comte  d'Avranchcs.  Mais 
nous  ne  trouvons  pas  que  ce  Comte  ait  eu  des 
fuccelleurs  , ni  que  depuis  lui  aucun  autre  Sujet  du 
Roi  ait  été  revêtu  d'un  titre  pareil  à celui  qui  lui 
avoit  été  accordé. 

Le  Diocefe  d' Avranches  eft  borné  au  N.  par  celui 
de  Coutances  i au  S.  par  ceux  de  Dol  , de  Rennes 
& du  Mans  ; à l’E.  par  le  Diocefe  de  Bayeux  & par 
‘celui  de  Séez  ; & à l’O.  par  l’Océan.  Il  comprend 
180.  Paroiflès  fous  deux  Archidiaconcs. 

On  ne  fixait  point  précifément  en  quel  temps  a 
été  établi  le  Siégé  épifcopal  d’Avranchcs  , mais  on 
a des  raifôns  pour  croire  que  ç’a  été  Vers  l’an  400. 
Ces  mêmes  raifons  déterminent  auffi  à croire  que 
Saint-Léonce  eft  le  premier  qui  a rempli  ce  Siège. 
Aujourd’hui  le  Prélat  qui  l’occupe , jouit  de  1 $000. 1. 
de  rente  , & paye  , félon  la  taxe  en  Cour  de  Rome  , 
zîoo.  florins  pour  l’expédition  de  fes  Bulles.  Parmi 
les  Prélats  qui  ont  rempli  le  Siégé  d’Avranches  , 
on  en  compte  cinq  qui  ont  été  reconnus  pour  Saints , 
& parmi  les  autres  on  diftingue  Louis  de  Bourbon  , 
Robert  Ccnalis  & Pierre  Daniel  Huet  : ces  deux 
derniers  ont  occupé  des  premières  places  dans  la 
République  des  Lettres.  Quant  à Louis  de  Bour- 
bon , ce  Prélat  fut  auffi  recommandable  par  fes  ver- 
tus & par  fes  qualités . perfonnelles  que  par  fon 
augufte  naiflancc. 

L’Eglife  cathédrale  d’Avranches  eft  dédiée  à Saint- 
André.  Cette  Eglife  fut  confacrée  l’an  1171.  par 
l’Evêque  Turgis  , en  préfence  de  Henri  II.  Roi 
d’Angleterre , & d’une  efpece  de  Concile.  ( D’au- 
tres difenten  iiti.Si  cela  eft  , il  faut  ajouter  fous 
Henri  I.  & non  fous  Henri  II.  ).  Son  Chapitre  eft 
compofé  d’un  Doyen , d’un  Chantre , d’un  Tréfo- 
ricr  , d’un  Ecolâtrc  , de  deux  Archidiacres  & de 
vingt-cinq  Chanoines.  Le  Doyenné  eft  éleélif.  Les 
Canonicats  font  à la  nomination  de  l’Evèque.  Ce 
Chapitre  , au  refte  , n’eft  rien  moins  que  fort  riche  : 
les  meilleures  Prébendes  rapportent  à peine  mille 
livres.  • 

Outre  la  Cathédrale  & les  trois  Paroiflcs  que 
nous  avons  nommées  , il  y a à Avranches  , un 
Prieuré  de  Bénédiélines  dont  la  Communauté  eft 
toujours  nombreufe , un  Couvent  de  Capucins , une 
Mai  fon  de  Prémontrés  , un  Séminaire  dirigé  par  les 
Eudiftcs , un  College  & un  Hôpital. 

L’an  1171.  le  *».  Mai , il  fe  tint  à Avranches  une 
efpece  de  Concile.  Henri  III.  Roi  d’Angleterre  , 
apres  avoir  fait  un  ferment  tel  que  les  Légats  du 
Pape  le  demandoient , & après  avoir  cafle  toutes 
les  coutumes  illicites  qui  avoient  été  établies  de  fon 
temps , & reçu  la  pénitence  , y fut  abfous  de  Pat 
faffinat  de  St.  Thomas  de  Cantorbery  , arrivé  le 
29.  Décembre  1171.  Le  Roi  Henri  y promit  que 
jamais  il  ne  fc  rctircroit  de  i’obéiflance  do  Pape 
Alexandre  III. , ni  de  celle  de  fes  fuccelleurs  , tant 
qu’ils  le  tiendroient  pour  Roi  Catholique  ; qu’à 
ÜSoël  prochain  il  prendrait  la  Croix  pour  trois  ans , 
& partirait  l’été  fuivant  pour  Jérufalem , fi  le  Pape 
ne  l’en  difpenfoit , & s’il  n’étoit  pas  obligé  d’aller 
en  Efpagne  contre  les  Sarrazins.  Mais  cette  efpece 
de  Concile  ne  fut  guères  différente  d’une  Aflcmblée. 
Le  vrai  Concile  d’Avranchcs  de  cette  année  fe  tint 
le  27.  & le  28.  Septembre.  Le  Roi  d’Angleterre  y 
réitéra  fon  ferment , en  ajoutant  quelques  elaufes 
d’attachement  & d’obéifïânce  au  l’apc  Alexandre  III. 
Les  Légats  & les  Evêques  y firent  douze  Canons. 
Ils  portèrent  entre  autres  points , qu’on  ne  donne- 
rait jamais  à des  enfants  , des  Bénéfices  à charge 
Tome  1. 
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d’ames  ; qu’on  obligerait  les  Curés  des  ParoiiTcs 
confidérables  d’avoir  un  Vicaire  ; que  le  mari  ou 
la  femme  ne  pourraient  entrer  en  Religion , l’autre 
demeurant  dans  le  fieele  , à moins  qu’ils  n’euffent 
rafle  l’âge  d’ufer  du  mariage.  On  y propofa  auffi 
î’abftinence  & le  jeûne  del’Àvent  pour  tous  ceux  qui 
pourroient  l’obferver  , & principalement  pour  les 
Ecclcfiaftiques. 

Le  commerce  de  cette  ville  eft  le  mcrnc  que 
celui  dont  nous  parlons  fous  le  mot  Avranchin. 
Tour  faciliter  ce  commerce  , il  fe  tient  à Avranches 
un  marché  trois  fois  la  femaine  ; fçavoir,  le  mardi , 
le  jeudi  & le  famedi.  Il  y a auffi  pour  le  même 
objet  une  foire  qui  fe  tient  tous  les  ans , le  lende- 
main de  la  Fête  de  St.  André. 

L’Eleélion  d’Avranches  , confidéAÉe  comme  DLf- 
trift  , eft  bornée  au  N.  par  i’Elcétion  de  Couranccs, 
au  S.  par  la  Bretagne  , à l’E.  par  l'Eleélion  de  Vire 
& à l’O.  par  l’Océan.  Cette  Êleflion  eft  divifée  en 
fept  Sergenteries  & une  Vicomté  , où  l’on  compte 
99.  ParoiiTcs,  10921.  feux,  & 54.  mille  71$.  per- 
sonnes de  tout  âge  & de  tout  fexe.  La  fomme  totale 
de  la  Taille  de  la  Généralité  de  Caen  étant  portée 
à douze  cens  89.  mille  19J.  livres  , PElcckion  d’A- 
vranches paye  pour  fa  quote  - part  la  Comme  de 
1080$  1.  liv. 

DIVISION  DE  L'ELECTION  D' AVRANCHES 
en  fept  Sergenteries  £ru«e  Vicomté  qui  eft  celle 
d'Avranchcs. 


Sergenterift. 

Paroijfes. 

Feux. 

(✓ntO 

AVRANCHES  . 

. . 900 

Bénoifi 

. . . 8 . . . 

. . 617 

Héraut  ( le  ) . . . 

. . . XI  . . . 

. . 1799 

Pigace 

. . . 17  . . . 

♦ • *75  S 

Pontorfon  .... 

. . . 17  . . . 

• • 1 ï II 

Pont*  ..... 

...  6 ..  . 

* ‘ tf9 

Saint-James  . . . 

...  17  * 

. • 18H9 

Val-dc-Séc  .... 

, ...  10  ».  » 

. . 89c 

99  los>»* 


DÉNOMBREMENT  DE  L'ELECTION 

d'Avravche  s. 


PjroiJfts. 


Aagé  ...... 

Adelée  , Vojt\  le  Méofl. 
Ardcvon  ..... 

Argouge* , bourg 


AVRANCHES 


f" Notre  - Dame  de* 
) Champ*  . 

S St.  Gcrs'ai* . 

£.St.  Saturnin 


Auxé 

Eacilly  , bourg  .... 

Beauvaii  ...... 

Benevron  , V oye\  St.  Senier. 
Bois-Yvon  ..... 

Boucé  

Bouillon  ...... 

Bourguenolle*  .... 

BrafFai*  ...... 

Carnet , bourg  ...» 

Girolles 



Chaife-Baodonin  ( la  ) • 

Chambre*  ( le*  ) . • • 
Champcé  ■ . • » • • 
Champcsrvon  • • • • 
Champeaux  • • • • • 
Chapelle-Hamelin  (•>)  • 
Chavoy.  ••••.*  * 

Chcrency-Saii>t-Iu»rtin 

* 

Conrtii* 

Croix  (U)  • *•  * ’ ’ 
Croflon 

Curé 


Sergenteries.  Feux . 

o^\rvj 

Le  Héraut  ....  4» 

Pontorfon 47 

Si.  James  ....  JJ® 

Arranchet  ....  9oo 
1 IvTirtchei  ....  30  * 
À tranches  ....  S® 
Pontorfon.  ....  **© 

Le  Héraut  .... 
Pontorfon .....  4a 

Bénoifi W 

Pontorfon  ....  66 
Le  Héraut  ....  8$ 

Bénoift 88 

Pertes 8r 

Saint-James  . . . *45 
Le  Héraut  ....  7« 
Pontorfon  .....  i$8 

Val-deSèe i45 

Le  Héraut  ....  1 Ç 

Le  Héraut  ....  90 

Le  Héraut  ....  94 

Le  Héraut  ....  7* 

Sains. Jamet  ...  4a 
Bfnci/f  ......  39 

Bénoljl  ......  97 

Pontorfon  .....  1 a 

Pontorfon 

Saint- James  ...  «8o 
Saint- J amis  ...  70 
Pontorfon .....  37 
Y yyy 


Digitized 


$6  2 

Pjro#*- 
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Du"*'5»  bourg 

Genet* 

Godefroy  ( •»  J 

Gohcnnicre  ( la  ) 

Grippon  ( le  ) 

Huir.e*  

JuiUé 

Loge*-M»chi*  ( le*  ) , bourg . • • 

Lolif  * 

Lnoc  ( le  ) • • 

Lufeme  (U) 





Ménil-Adelée  ( le  ) 

Moidré  . . * ^ » • • * • * 

Montar.vl 

Mont-Viron 

Mouche  (la) 

Noir-PaJud  . • • • • • • * 

Notre  - Dame  de*  Champ*  , Voye\ 
Anaoche*. 

Notre-Dame  de  Crefiiay  .... 
Notre  Dame  de  Livoje  .... 

Pi»  ( le*  

Plomb « • • ■ * 



Pontaubault  

Rontorfon  , ville 

*Ponts  

Prêté • 

Rochelle  (la) 

Rontou 

RoofBny  ...•*•••■ 
Sacé , bourg  ...••«•* 

Smilly  , iourg 

. • 

Sobligney * * * * 

Saint-Aobin-Tcrgafte  , bcutg  ■ * 

St.  Bria-ptè*. Arranchei  . . . . 

St.  Brix-de-Lsndelle* 

St.  George*  de  Livoye  . . . . 

St.  Gerrais  , Voyt\  Avianchc*. 

St,  James  . bourg  *••*.•• 
St.  Jean-du- Corail ...... 

St.  Jean-dc-la  Haife  . . • . * 
St.  Jean-le-Thomas 
St.  Laurent -Tcrgafte 
St.  Léonard  > Veje\  Vain*. 

St.  Loup 

St.  Mania,  Voyr\  Chcrency. 

St.  Maitiu-des-Champs  . . . 

St-  Martin-de-Landclle*  , bourg 
St.  Martin-de-Montjojc  , bourg 
St.  Michel-de*-Lonps .... 
St.  Nicola*-des-Bois  .... 

St.  Ofrla 

St.  Ouen-Dcfcclant  .... 
St-  Pierre-dc-Crefoay  .... 

St.  

c St.  Quentin , bourg  . . . ■ 

St.  Saturnin , Vojt\  Avranche*. 

St.  Senier-piès-Avranchc*  . • 

St.  Senicr-de-Bevron  , bourg  • 
Salnte-Picncc 

Tanie* 

Tierpied , bourg  . » « • • 

Trinité  { la  * • 

Vainr-Saint-Léonard  . . • ■ 

Val-Saint-Pair  (le)  ...» 
Vergoncé  ...»•••* 



VefTé  , bourg  ..*»•• 

ViUicrs  . . 

9p.  Pareifftt. 


Sergenteries.  F rax‘ 

Le  Héraut 
Pigace  . - 
Le  Héraut 
Pigxce  . . 

Pig!  rr  . • 

Le  Héraut 
Pontotfon  .....  61 
Saim-James  ...  1*0 
Saint- J omet  • . • 

Le  Héraut  ....  H© 


. roo 
. loti 
. 91 

• 4-T 

• Sï 


Bènoifl  . 

Le  Héraut  . 
P ont  or  fan  . . 
Bénjijï  . . ■ 
Pigace  • • • 
Pontcrfon  . . 
Pontorfon  . 
Le  Héraut 
Le  Héraut 
Ponts  . . • 


■ 77 
106 
18 

Ë 

4* 


Pigace  . . . 
P'ai-de-Sée  . 
Pontorfon  . . 
Ponts  .... 
Pi[Ul  . . . 
Pigace  . . . 
Pontotfon  . . 
Pcmi  . . . • 
Pigace  . . . 
Le  Héraut  . 
Le  Héraut  . 
Bénoijl  . . • 
Pontorfon  . . 
Le  Héraut  . 
Pontorfon  . . 
Bénrifl  . . . 
Saim-Jamet 
Pigace  . . • 
Saim-James 
Val-de-Ste  . 


. . 61 
. 160 
. . iro 
. . 80 

. . IJO 

. . 6s 

::Æ 

. . 10$ 
..  78 

. . 91 
. . 411 
. . 4* 

. . iji 

. . <18 


, bourg 


Saim-James  . . . 

Val-de-Sée ïo 

Pwrrr 1*0 

Le  Héraut  ....  48 
Saint- James  ...  i$o 

Pigace 9i 

Pigace 8j 

Saim-James  ■ . • jio 
Saint- James  ...  98 
Le  Héraut  ....  60 
yal-de-Sée  ....  51 
Pigace  ......  106 

Pijgace 88 

Pigace 9* 

Le  Héraut  ....  104 
Pigace *10 

Pigace 

Saim-James  . . . i<fc> 

Ponts  

Pontorfon 6j 

Val-de-Sic  . ...  11s 
yal-de-Sée  ....  «c© 

yal-de-Sée  ....  191 

Pigace  ......  14* 

Saint-James 

yal-de-Sée  . 

Saint- James  ...  171 
Saine-  James  ...  60 
Total  10911 
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AVRANCHIN  , Abnnunfis  Agir  ou  Trafhu , 
pays  , dans  la  balle  Normandie  , avec  un  ancien 
titre  de  Vicomté  ; finie  entre  le  16e.  degré  8.  mi- 
nutés'& le  16e.  degré  SS*  minutes  de  longitude  , Sc 
entre  le  48e.  degré  18.  minutes  & le  48e.  degré  48. 
minutes  de  latitude  ; borné  au  N.  par  le  Côtantin  , 
au  S.  par  la  Rretagne  & le  Maine  , à l’E.  par  le 
pays  d’Houlmes  en  Normandie  , & à l’O.  par  l’O- 
céan & le  Golfe  de  St.  Michel.  11  an.  lieues  de 
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longueur  fur  6.  & demie  de  largeur;  ce  qui  peut 
être  évalué  à $t.  lieues  quarrées.  Les  principales 
rivières  qui  arrofeut  ce  pays  , font  la  Canchc  , le 
Cœihon , la  Sée  & la  Seulle  : les  trois  premières  por- 
tent des  bateaux  plats  de  vingt  tonneaux  , aufll 
avant  que  le  flot  Jcs  poulTe  ; c’eft-à-dire , une  lieue 
ou  environ  dans  les  terres.  Le  rette  de  leur  cours 
eft  embarralTé  de  Moulins  & de  chauflées.  Le  cli- 
mat de  l’Avranchin  eft  allez  doux  6c  tempéré  , mais 
un  peu  humide.  La  terre  y eft  fertile  en  bled  , en 
lin  , en  chanvre  & en  fruits.  Il  y a peu  de  bois  6c 
peu  de  pâturages-  11  n’y  croit  point  de  vin,  mais 
on  y fait  beaucoup  de  cidre , qui  eft  fort  eftime. 
Les  peuples  de  ce  pays  font  polis  & adroits.  Ils* 
aiment  la  guerre  , & font  bons  foldats.  Leur  prin- 
cipal commerce  confifte  en  fel , en  cidre,  en  avoine, 
en  orge  6c  en  feigle.  Le  fel  fe  fait  fur  la  cûte  ,&  le 
débit  en  eft  conudérablc. 

Du  temps  de  Céfar  , PAvranchin  étoit  habité 
par  les  Abrincatui.  Sous  Honorius , ce  pays  faifoit 
partie  de  la  féconde  Lyonnoife.  L’Avranchin  fuivit 
depuis,  le  fort  de  la  Normandie.  ( Voye\ce  mot). 
Dans  le  treizième  fiecle , ce  pays  était  une  Vicomté 
que  Robert  de  Paraere  céda  à Saint-Louis , l’an 
1 a 56. , 6c  dont  Charles  III.  de  France  , dit  le  Noble , 
Roi  de  Navarre  , tranfporta  les  droits  au  Roi  Char- 
les VI.  Pan  1404.  Voye\  Avranches- 

AURANVTLLE  , dans  le  Balfigny , en  Cham- 
pagne , Dioceie  6c  Eleélion  de  Langres,  Parle- 
ment de  Paris , Intendance  de  Châlons.  On  y compte 
39.  feux.  • 

AURAY  , Auraicum  , petite  ville  ôc  port , avec 
un  Bailliage  ou  SénéchauiTée  6c  un  Bureau  des 
cinq  grofles  Fermes  ; en  Bretagne  , Diocefe  6c  Re- 
cette de  Vannes  , Parlement  6c  Intendance  de  Ren- 
nes. On  n’y  compte  point  de  feux  de  fouage  , mais 
feulement  200.  habitations  6c  environ  1000.  âmes. 
Cette  ville  eft  fituée  fur  la  Baye  ou  Golfe  de  Mor- 
bihan , à une  bonne  demi-lieuc  de  la  mer , à 2.  L 
6c  tiers  O.  de  Vannes , S-  E.  un  quart  au  S.  de  Port- 
Louis  , 6c  19.  & demie  O.  S.  O.  de  Rennes.  Long. 
14.40.8.  lat.  47.  40.  4.  La  ville  d’Aurayn’a,  à 
proprement  parler,  qu’un  grand  quai  6c  une  belle 
rue.  Ses  habitants  font  un  commerce  confiderablc  en 
grains  qu’ils  portent  en  Efpag*c  6c  fur  les  côtes  de 
Gafcogne.  Ils  commercent  aulfi  en  fer,  en  miel«  ci* 
fardines.  Cette  ville  eft  fort  connue  dans  PHilloire , 
à caufe  de  la  viéloire  que  remporta  auprès , le  29. 
Septembre  1364.,  le  Comte  Jean  de  Montfort , 
cinquième  du  nom,  fur  Charles  Comte  de  Bois 
fon  compétiteur  au  Duché  de  Bretagne.  Ce  dernier 
pe’rit  dans  le  combat.  Le  Comte  de  Montfort  victo- 
rieux , fut  Duc  de  Bretagne  , fous  le  nom  de  Jean 
IV.,  6c  mourut  en  M4S‘  * „ ... 

AURE  , Aurenfis  Ira  élu  s on  Valhs , pays  «val- 
lée avec  titre  de  Vicomté  ( dont  Arrtouell  le  cbe - 
lieu  ) , dans  l’Armagnac  , en  Gafcogne , Diocefe  de 
Commingcs  , Parlement  de  Touloule*  Cette  valke 
eft  fituée  dans  les  Pyrénées  , dans  la  partie  la  plus 
méridionale  du  Royaume , entre  la  wllee  de  Neite 
6c  le  Nebouzan  au  N. , PArragon  au  S.  , h 
Barouflê  6c  le  Comminges  à PE* , & le  B g 
l’O.  Elle  a 6.  l.de  longueur  fur  4- 
rivière  de  Ncfte  la  traverfe  dans  toute  fa  longu  • 
Le  climat  y eft  allez  tempéré  dans  » plaine  , P 
froid  au  voifinage  des  montagnes , ôc  tres-froi 
l’intérieur  des  mêmes  montagnes.  Il  y a e,. 
forêts  de  fapins  ôc  de  hêtres,  mais  peu  de  choies. 
On  y coupe  tous  les  ans  de  très-beaux  ma 
vaiflèaux , des  rames  de  galere , 6c  du  j»01*  c . 
dage  pour  la  conftruélion  des  navires  du  • 
bois  paflênt  aux  magazins  de  Sa  Majeue . 
Rochefort  ou  à Brelt  , par  le  moyen  des  n 
Neftc  6c  de  Garonne.  ( La  Ncfte  fe  rc*1 
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Garonne  5 one  lieue  de  Saint-Bertrand  de  Commin- 
ges  ).  Les  bois  qui  ne  peuvent  pas  fervir  pour  la 
manne , fe  débitent  pour  les  bâtiments  des  maifons  • 
Ci  c'cfi  ordinairement  à Touloufe  qu'on  arrête  les 
bois  qui  font  de  cette  dernière  qualité.  On  recueille 
du  bled  & autres  grains  dans  la  vallée  d'Aure , mais 
en  petite  quantité.  La  plOpart  des  terres  y fervent 
de  pâturages  pour  le  gros  & le  menu  bétail.  Mais 
les  meilleurs  pâturages  font  ceux  qui  viennent  natu- 
Tellement  dans  les  montagnes.  Les  habitants  de 
cette  vatiee , ainli  que  ceux  des  vallées  voifines 
commercent  principalement  avec  les  Efpagnols  leurs' 
votlins  , auxquels  ils  fourniflênt  des  bœufs  des 
moutons  & des  mulets  ; & les  Efpagnols  Icur’don- 
nent  en  échangé  de  l'argent  A plus  fnuvent  du  vin  de 
du  bled.  Outre  le  commerce  en  bcftiaiut  les  habi- 
tants des  vallées  font  auffi  un  afléa  bon  commerce 
en  étoffes  dites  CoMar,  . qui  fe  débitent  à Tou- 
loule  dt  a Montauban  par  le  moyen  des  rivières.  On 
avott  découvert  des  carrières  de'marhre  en  plulieurs 
endroits  de  la  vallée  d'Aure . ainü  que  dans  les  vallées 

voihnes , mats  on  nous  apprend  qu'on  a ' ccffé  depuis 
quelque  temps  de  travailler  à ces  carrières. 

Quelques-uns  nomment  la  petite  ville  de  Sarran. 
celte  pour  le  chef-lieu  de  la  vallée  d'Aure  .mais  cette 
prérogative  doit  être  déférée  au  bourg  d'Arreou 
Cette  vallée  efl  bien  peuplée:  on  y voit  un  a (ici 
grand  nombre  de  villages  épars  çi  dt  IJ , & on  y compte 
to.  Paroifles  ou  Communautés, dont  24.  jufticcs 
Royales.  Les  Paroiffes  font  celles  qui  fuivent  : 


Feux 

OU 

Habitations. 
t-'-V'O 
Ancizan  , Juftice  Roy  île.  i j 

Ardengcft 6 

Argruet too 

AKREOU  , Juftice  Roy.  jo« 
Aulon , Juftice  Rayait  . . 

Azci , Juftice  Royale  . . 
Fancn-Arrati , Juft.  Roy. 
Baffui  , Juft t:e  Royale  . . 
Bouriifp,  Juftice  Roy.  . . 
Cadciüac  & Trachere, 
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feux 

Oll 

Habitations. 

Eœt,  Juftice  Royale  ...  ne 
Grailhen  , Juftice  Royale.  700 
Grezian , Juftice  Royale.  . cj 
Gui  l h an  , Juftice  Royale.  i9 
Guthen  , Juftice  Royale.  60e 
Jczau , Juftice  Royale  . . 1 j 
Lançon,  Juftice  Royale.  91 
Payilhic,  Juftice  Royale.  18 
Sailhan  , Juftice  Royale.  100 
Sarrancolin,  aille  . ...  6 10 
iolan,  Juftice  Royale  . . 91 
Saint- Lary , Juftice  Roy.  11; 
Tram  afaiRue  » , Juft.  Roy.  70 
Vicllevignet  , Juft.  Roy.  1 jo 
Jn.  fera I]j:  Total  4109 


Juftice  Royale .... 

Cadiac , Juftice  Royale  . - , 

Camous »7 

CamparatJ , Juftice  Rcy. . jo 

Cazaux  30 

Entenfan , Juftice  Roy.  . 11  j 

Le  nombre  de  4109.  feux  que  nous  comptons 
dans  la  vallée  d’Aure  , ne  donne  que  1 0000.  âmes 
ou  environ.  Cette  vallée  a eu  autrefois  des  Seigneurs 
particuliers  qui  portoient  le  titre  de  Vicomte  & 
faifoient  hommage  aux  Comtes  de  Bigorre.  Par 
fucceffion  de  temps  , le  pays  d’Aure  palfa  dans  la 
Maifon  de  U Barthe  , & enfuite  dans  celle  A'Ajlcr 
qui  prit  le  nom  de  Grammont.  ( Voye\  Aller  ).  De 
la  Maifon  d’Aftcr-de-Grammont  , "la  vallée  d’Aure 
a palTé  dans  celle  d’Arroagnac  , & de  cette  dernière 
dans  celle  d’Albret  dont  la  fucceffion  a paflTc  égale- 
ment dans  la  Maifon  de  Bourbon.  Vayt\  Armagnac 
Albrct , pays  des  Quatre-Vallccs , &c.  * 

AURE  , en  Champagne  , Diocefe  & Eleaion  de 
Rheims , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châ- 
ious.  On  y compte  3 3.  feux. 

AURE  & la  Ccnfc  d'Erconval , en  Champagne , 
Dtocefc  Jt  Intendance  de  Châlons , Parlement  de 
laris,  Eleaion  de  Sainte-Menehoult.  On  y compte 
s*'  raroiffi  eil  iituée  dans  une  contré* 

allez  fertile , tout  proche, de  la  fourcc  de  ia  petite 
nr“  *" ..  » J;  1-  & demie  E.  N.  E.de  Chiions. 

AU““  ; P'™'  rmerc  , en  Champagne.  Elle  coule 

entre  Chalons  & Samte-Menehoult;&  après  un  cours 

de  j.  I.  ou  environ,  elle  fe  jette  dans  l'Aifne  à Sainte- 
Menehoult  meme. 
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AURE  , Aura  ou  A„cc.  Il  y a en  Normandie 
deux  rivières  qui  portent  le  nom  d'Nere  , mais  dont 

"n1”  Prononcc  difteremment , l’une  par  l'U 
voycUe  & I auree  par  l'v  eonfonne.  Nous  donnons 
ici  a defcnpti.m  de  chacune  de  ces  rivières  en  par- 
2*J'  1 '.  L rc  forme  de  deux  ruifliaux , 
dont  I un  vient  du  Pont-Mttlo , & l'autre  de  Lon - 

S>\^,,7're  p;lfrc  à E^il.  elle 

tombe  dans  la  Drome  à a.  petites  lieues  N.  N.  O. 
Oe  Bayent.  Son  cours  depuis  fa  fource  , jufqu’à  ce 
point  de  reunion , n'eit  que  de  4.  lieues  dt  demie  ou 
environ.  Comme  cette  rivière  dt  appelléc  Aurca 
Cartn‘ane  de  i'Eglife  de  Bayeux  , cela  a 

dn  fàbl  d-  ' rrojequ'autrefbis  on  y avoir  trouvé 
du  fable  d or.  a . vj.,e  , fa  fource  danslc 

che  , a une  pente  iteuc  E.  S.  E.  de  l'Abbaye  de  la 
1 rappe , dt  à 2.  grandes  lieues  N.  N.  E.  de  Morra- 
tagne.  Cette  nv.ere  répare  le  Diocefe  d'Evreux  de 
à Chcfuebrun , Ver- 
neutl , Ttllicrs  Nonancourt  ; dt  apres  un  cours 
de  10.  ou  1 2.  lieues  , elle  groffit  la  rivière  d'Eure 
ou  el  e fe  jette  entre  Dreux  «t  Anet.  L'Avre  féparé 

î,  .Do°r,"and‘e  du  PelTh,!  & de  la  Reauce. 
AURE,  petite  rivière,  en  Auvergne.  Elle  fort 
des  montagnes  du  Cap  de  Cabie  ; paffê  à la  Roque- 
vdle , à Marmeignac , au  Pontot  ; dt  après  un  cours  de 
S-  ou  é.  lieues , elle  fe  jette  dans  la  Dordogne  1 
a.  1.  « demie  au-deffous  de  Mauriac. 

AUREBOSC  , en  Normandie  , Diocefe  , Parle, 
men,  «t  Intendance  de  Rouen  , Eleaion  de  Cau- 
de.bcf .'  yfrgenterie  de  Baons.  On  y compte  4.  feux 
privilégies  dt  8«.  feux  laillables.  Cette  Paroiffè  eff 
a 2.  petites  lieues  N.  de  Caudcbcc. 

AUREC  la  Cltapelle  dt  Aurec  haut  Mandement , 
dans  le  Velay  en  Languedoc  , Dioccfc  & Recette 
du  Puy  Parlement  de  Tonloufe  , Généralité  de 
Montpellier , Intendance  de  Languedoc.  On  y cotîî. 
pte  107.  feux  pour  l'une  dt  l'autre  Communauté 
qui  font  remues.  Ces  deux  Communautés  fout  fi- 
,U“!  f“rJa  Loire,  à 7. 1.  «t  tiers  N.  N.  E.  du  Puy, 
AUREC  Nju-efteing , dans  le  Velay  , en  Lançuc- 
doc  Diocefe  & Recette  du  Puy  , Parlement  de 
Touloufe  , Généralité  de  Montpellier,  Intendance 
oc  Languedoc.  On  y compre  i <7.  feux. 

AUKECOURT , dans  le  Baffigny , en  Champa- 
gne  Diocefe  ik  Eleélion  de  Langres  , Parlement 
de  Paris , Intendance  de  Châlons.  Un  y compte  14. 
feux.  Cette  Paroülc  eft  fituée  à une  petite  diftance 
des  fources  de  la  Mcufe , & à t.  1.  N E de 
Langres. 

A ÜKÉE  , en  Nivernois,  Diocefe  & Eleftion  de 
devers  , Parlement  de  Paris  ,•  Intendance  de  Mou- 
lins. On  y compte  23.  feux. 

AUREGNE  ou  Avrecne,  rivière  , en  Picardie. 
Elle  a fa  fourcc  à quelque  diftance  de  Roye.  Après 
un  cours  de  8.  ou  9.  lieues , cette  rivière  fe  jette 
dans  la  Somme  , à une  lieue  au  - dclfus  d’Amiens. 
Mais  on  en  a tiré  un  canal  qui  aboutit  à Æfnieas 
meme. 

AUREIL,  en  Limoufin  , Diocefe  , Intendance 
& Eleélion  de  Limoges , Parlement  de  Bordeaux. 

On  y compte  54.  feux.  Cette  Pareille  eft  à 2.  L & 
quart  E.  de  Limoges. 

AUREILHAC  , en  Languedoc,  Diocefe  & Re- 
cette  d’Uzès , Parlement  de  Touloufe,  Généralité 
de  Montpellier,  Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  15.  feux.  Cette  Pareille  eft  à cinq  Quarts 
de  lieue  S.  O.  d’Uzès.  H H 

AUKE1LLAN , dans  le  Comté  de  Bigorre  en 
Gafcogne  , Diocefe  de  Tarbes  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  d’Aufch  , Recette  du  Comté  de 
Bigorre.  On  y compte  70.  feux.  Cette  Pareille  eft 
fituée  fur  la  rive  droite  de  l’Adour  , à une  demi- 
lieue  N.  E.  de  Tarbe*. 


A U R 

dans  le  pays  de  Born,  contrée 
afcogne  , Diocefe  de  Dax  , Parle- 
t intendance  & Election  de  Bordeaux , Jurif- 
diAion  de  Bifcarofle.  On  y compte  20.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  fur  le  bord  d’un  étang  , à quelque 
diftancc  de  l’Océan,  à 9.  !.  & demie  N.  O.  de  Dax. 

AUKE1LLE  ou  Oreille  , en  Provence , Dio- 
cefe d’Avignon  , Parlement  & Intendance  d’Aix  , 
Vigucrie  & Recette  de  Tarafcon.  On  y compte  un 
demi  - feu  de  cadaftre.  Cette  Paroifle  eft  fituée  à 
l’extrémité  feptentrionale  de  la  Crau  , à quelque 
diftance  N-  du  Canal  de  Crapone  & de  la  Voyc  Au- 
rclie , qui  conduifoît  depuis  Rome  jufqu’à  Arles  , 
à 4. 1.  & demie  E.  S.  E.  de  Tarafcon. 

AU  REILLÉ , bourg,  en  Anjou , Diocefe  & Elec- 
tion d’Angers , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Tours.  On  y compte  111.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 
trois  quarts  de  lieue  O.  N.  O.  d’Angers. 

AUREL,  dans  le  Comté  de  Sault  & du  nombre 
des  Terres  adjacentes  , en  Provence , Diocefe  de 
Carpentras , Parlement  de  Intendance  d’Aix , Vi- 
gucrie & Recette  d’Apt.  On  y compte  trois  quarts 
de  feux  de  cadaftre.  Cette  Paroifle  eft  à cinq  quarts 
de  lieue  N.  de  Sault,  & à 5. 1.  & quart  N.  un  quart 
à PO.  d’Apt. 

AUREL , en  Dauphiné  , Diocefe  de  Valence  , 
Parlement  & Intendance  de  Grenoble , Election  de 
Montelimart.  On  y compte  un  feu  & un  74e.  de  feu 
pour  les  fonds  nobles  ; & 2.  feux  , un  demi , un 
8e.  & un  48e.  de  feu  pour  les  biens  taillables , y 
compris  néanmoins  un  tiers  , un  quart  & un  48e. 
de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Il  y a à Aurel  un 
Bureau  des  cinq  greffes  Fermes  de  la  Direction  de 
Valence. 

AURELIANI,  Nation  ou  Peuple  de  la  Celtique, 
dans  la  quatrième  Lyonnoife  , & dont  Genabum , 
aujourd’hui  Orléans , étoic  la  capitale.  Ils  avoient 
>our  voifins  au  N.  O.  & à PO.  les  Carnutes  , au  S. 
es  Biruriges-Cubi,  & à l'E.  les  Scnones.  Du  temps 
de  Céfar,  les  Aureliani  faifoient  partie  des  Carnu- 
tet  : Voyez  ce  mot.  Quelques  Auteurs  ont  doute' 
que  Genabum  fût  la  même  chofc  que*  la  ville  d’Or- 
léans ; & quelques-uns  de  ces  Auteurs  ont  cru  que 
l’ancien  Genabum  devoit  être  placé  au  même  en- 
droit où  eft  à préfent  la  ville  de  Gien , fur  la  Loi- 
re, à 10.  lieues  ou  environ  E.  un  quart  au  S.  d’Or- 
léans. Mais  il  a été  démontré  dans  ces  derniers 
temps  , que  Genabum  ctoit  la  même  ville  que  celle 
d’Orléans , & qu’on  ne  pouvoit  lui  en  fubftituer  au- 
cune autre. 

AURELLE  , en  Roucrgue , Diocefe  & Election 
de  Rhodês , Parlement  de  Touloufe  , Intendance 
de  Montauban.  On  y compte  17.  feux  & trois  quarts 
de  bellugue  de  feu. 

AURËMENIL  , en  Normandie , Diocefe  , Par- 
lement & Intendance  de  Rouen  , Election  d’Ar- 
ques , Scrgenterie  d’Offiranville.  On  y compte  5. 
feux  (privilégiés  & 201.  feux  taillables.  Cette  Pa- 
roifle clt  à 3. 1.  O.  un  quart  au  S.  d’Arques. 

AURENC,  en  Provence  , Diocefe  de  Glande- 
ves,  Parlement  & Intendance  d’Aix,  Vigueric  & 
Recette  de  Guilleaume  ( qui  ne  fubfille  plus  }.  On 
y compte  un  tiers  de  feu  de  cadaftre. 

AURENET  , en  Bourgogne  , Diocefe,  Bailliage 
& Recette  de  Mâcon  , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Dijon.  On  y compte  36.  feux. 

AURENS  , dans  le  Condomois  , en  Gafcogne , 
Diocefe  & Election  de  Condom  , Parlement  & In- 
tendance de  Bordeaux , Jurifdiétion  de  Belmont. 
On  y compte  40.  feux. 

AURENSAN , dans  l’Armagnac  , en  Gafcogne , 
Diocefe  , Intendance  & Election  d’Aufch  , Parle- 
ment de  Touloufe , Collecte  du  bas  Armagnac.  On 
y compte  un  feu  , 77.  bellugnes  & trois  quarts  de 
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bellugue.  Cette  Paroifle  eft  à 3.  lieues  & deux  tiers 
S.  S.  O.  de  Nogaro. 

AURENSAN  , dans  le  Comté  de  Bigorrc , en 
Gafcogne,  Diocefe  de  Tarbes,  Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  d’Aufch  , Recette  du  Comté  de 
Bigorre.  On  y compte  54.  feux.  Cette  Paroiffe  eft 
fituée  fur  la  rive  gauche  de  i’Adour , à 1.  1.  & demie 

N.  N.  E.  de  Tarbes. 

AURETTE  ou  Arette  , petite  riviere  du  Berry 
qui  fe  jette  dans  la  riviere  d’Evre  à Bourges  même! 
Le  cours  de  cette  riviere  n’eft  que  de  1.  lieues  où 
environ. 

AUREVILLE,  en  Languedoc  , Diocefe , Parle- 
ment , Généralité  & Recette  de  Touloufe*  Inten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  75.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à 2. 1.  S.  de  Touloufe. 

AUREVILLE  ou  Aureuii  , en  Champagne 
Diocefe  de  Troyes , Parlement  & Intendance  de 
• Paris  , Election  de  Saint-Florentin.  On  y compte 
SS*  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche 
de  l’Armance,  à 4.  I.  E.  N.  E.  de  Saint-Florentin. 

AURIAC , en  Périgord , Diocefe  & Election  de 
Sarlat , Parlement  & Intendance  de  Bordeaux.  On 
y compte  244.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 3. 1.  & 
demie  N.  O.  de  Sarlat. 

AURIAC  , en  Auvergne  , Diocefe  de  Clermont, 
Election  de  Tulles  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Limoges.  On  y compte  98.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  h quelque  diftance  de  la  rive  gauche  de 
la  Dordogne  , de  à 8.  I.  & quart  E.  un  quart  au  S. 
de  Tulles. 

AURIAC , dans  l’Aftarac  , en  Gafcogne  , Diocefe 
& Intendance  d’Aufch,  Parlement  de  Touloufe, 
Eleflion  d’Aftarac.  On  y compte  feulement  48.  fcsl- 
lugucs  de  feu.  Cette  Paroiffe  eft  à 3.  1.  E.  S.  E. 
de  Mirande. 

AURIAC  , en  Auvergne  , Diocefe  de  St.  Flour, 
Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Riom  , Election 
de  Brioude.  On  y compte  160.  feux.  Cette  Paroiffe 
eft  fituée  à une  petite  diftance  de  la  rive  gauche 
de  l’Alaignon,  & à 4.  O.  un  quart  au  N.  de  Brioude. 

AURIAC,  en  Provence  , Diocefe  de  Fréjuls, 
Parlement  & Intendance  d’Aix , Viguerie  de  Bar- 
jols.  On  y compte  feulement  un  quart  de  feu. 

AURIAC,  en  Languedoc,  Diocefe,  Recette, 
Parlement  & Généralité  de  Touloufe  , Intendance 
de  Languedoc.  On  y compte  180.  feux.  Cette  Pa- 
roifle eft  à 6.  1.  S.  E.  de  Touloufe. 

AURIAC , en  Roucrgue  , Diocefe  & Eleftion  de 
Rhodes , Parlement  de  Touloufe , Intendance  de 
Montauban.  On  y compte  4.  feux,  91.  bcllugucs&j. 
quarts  de  bellugue.  Cette  Paroifle , oh  il  y a une 
Jufticc  royale  , eft  à 4. 1.  & quart  S.  de  Rhodes. 

AURIAC,  en  Eéam.  Voye\  Argelos. 

AURIAT , dans  la  Marche , Diocefe  & Inten- 
dance de  Limoges , Parlement  de  Paris , Eleélion 
de  Bourganeuf.  On  y compte  30.  feux.  Cette  Pa- 
roifle eft  à 2. 1.  S.  O.  de  Bourganeuf,  de  7.  E.  N.  E. 
de  Limoges.  . _ 

AURIAT  de  Bourzat,  en  Périgord  , Diocefe  & 
Election  de  Périgucux,  Parlement  & Intendance 
de  Bordeaux.  On  y compte  118.  feux.  Cette  Pa- 
roifle eft  fituée  fur  la  riviere  de  Lifonne , a 6.  1. 

O.  N.  O.  de  Périgueux. 

AURIBAL , en  Languedoc,  Diocefe  & Recette 
de  Ricux,  Parlement  & Généralité  dcToulouie, 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  4$* , *?* 
Cette  Paroiffe  eft  h 8.  I.  & tiers  S.  0.  de  Touloufe. 

AURIBAT  , petit  pays  , en  Gafcogne,  fitue  en- 
tre Tartas  & Dax  , & fiir  la  gauche  de  PA<»ur* 
Ce  pays  a trois  lieues  de  longueur  fur  une  « deux 
tiers  de  largeur.  Il  comprend  7.  ou  8.  Paroules  ou 
Communautés  : celle  de  Saint- Jours  eft  la  plus  cob- 
fidérable.  Cette  Communauté  eft  fur  le  cbesun  de 
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Tartas  à Pau , à a.  1.  S.  S.  O.  de  la  première  de  ces 
villes , & a.  & demie  E.  N.  E.  de  Dax. 

AURIBEL  ou  Au  ri  beau  , en  Provence  , Dio- 
cefc  , Viguerie  5c  Recette  d’Apt , Parlement  5c  In- 
tendance d’Aix.  On  y compte  trois  quarts  5c  un 
dixième  de  feu. 

AURIBEL , en  Provence , Diocefe  , Viguerie  5c 
Recette  de  Graflè  , Parlement  5c  Intendance  d’Aix. 
On  y compte  un  feu  5c  un  i6e.  de  feu.  Cette  Pa- 
roilfc  cft  fitucc  fur  une  montagne , à cinq  quarts 
de  lieue  S.  S.  O.  de  Gratte. 

AURIBEL , en  Provence,  Diocefe  de  Gap  * Vi- 
guerie 5c  Recette  de  Digne , Parlement  5c  Inten- 
dance d’Aix.  On  n’y  Compte  qu’un  feu.  Cette  Pa- 
roilfe  eft  à 3.  L N.  O.  de  Digne. 

AURICH  ou  Ongerance  , au  Pays-Mcttin,  Dio- 
cefe , Parlement , Intendance  5c  Recette  de  Metz. 
On  y compte  ts-  feux.  Ce  village  eft  un  de  ceux 
ui  furent  cédés  à (a  France , par  le  Traité  de  Paris , 
e 1718. 

AURICOURT,  au  Pays-McfRn  , Diocefe,  Par- 
lement , Intendance  5c  Recette  de  Metz , Diftriél 
de  l'Evêché.  On  y compte  23.  feux.  Cette  Commu- 
nauté eft  à 6. 1.  S.  E.  de  Metz. 

AURICOURT , dans  le  Duché  de  Lorraine,  Dio- 
cefe deToul.Confeil  fouverain  5c  Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  de  Lunéville.  On  y compte  16.  feux. 

AURIEBAT  , dans  le  bas  Comminges  , en  Gaf- 
cogne , Diocefe  de  Lombes , Parlement  de  Tou- 
loufe  , Intendance  d’Aufch  , Ele&ion  de  Commin- 
ges , Châtellenie  de  Samathan.  On  y compte  feu- 
lement 32.  bellugues  de  feu.  Cette  Paroiflè  eft  à 
2.  1.  5c  quart  O.  S.  O.  de  Lombes. 

AURIEBAT  , dans  l’Armagnac  , en  Gafcogne  , 
Diocefe , Intendance  5c  Ele&ion  d’Aufch , Parle- 
ment de  Touloufe , Collc&c  de  Riviere-Bafle.  On 
y compte  5.  feux  ôc  87.  bellugues  de  feu.  Cette  Pa- 
roiflè  eft  fitucc  fur  un  ruifleau  , à 2.  1.  5c  demie 
S.  E.  de  Caftelnau,  5c  8.  5c  quart  O.  S.  O.  d’Aufch. 

AURIERES  , en  Rouergue,  Diocefe  5c  Election 
de  Rhodès , Parlement  de  Touloufe , Intendance 
d’Aufcb.  On  y compte  6$.  bellugues  5c  demie  de  feu. 

AURIGNAC  , bourg  , Châtellenie  5c  Juftice 
royale , dans  le  bas  Comminges , en  Gafcogne  , Dio- 
cefe 5c  Election  de  Comminges  , Parlement  de 
Touloufe  , Intendance  d’Aufch.  On  y compte  8. 
feux  5c  47.  bellugues  5c  un  quart  de  bellugue.  Ce 
bourg  eft  fituc  fur  la  rivière  de  Louge , à 7.  I.  N.  E. 
de  St.  Bertrand  de  Comminges  , 1 1 . 5c  quart  S.  O. 
de  Touloufe , 5c  10.  S.  E.  d’Aufch.  Le  bourg  d’Au- 
xignac  eft  fort  commerçant  , principalement  en 
étoffes  5c  en  bétail.  Pour  favorifer  le  commerce 
de  ce  lieu , il  y a été  établi  plulieurs  marchés  par 
femaine , 5c  plufieurs  foires  par  an.  La  Châtellenie 
d’Aurignac  comprend  56.  ParoilTes.  La  Juftice  de 
ce  bourg  eft  un  des  fept  Sieges  de  la  Juftice  royale 
de  Comminges  , qui  rcflbrtiflènt  au  Préfidial  de 
Touloufe. 

AURIGNEY  ou  Avrignet  , en  Franche-Comté , 
Diocefe  , Parlement  ôc  Intendance  de  Befançon, 
Bailliage  ôc  Recette  de  Gray.  On  y compte  14 1. 
feux.  Cette  Paroiflè  cft  à 3.  1.  ôc  tiers  S.  E.  de 
Gray , 5c  4.  N.  O.  de  Bcfançon. 

AURIGNY  ou  Auvrigny  , dans  le  Beauvoifis  , 
au  Gouvernement  général  de  l’Ifle-de-Francc  , Dio- 
cefe de  Beauvais  , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Soiflons  , Election  de  Clermont.  On  y compte 
89.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 2. 1.  E.  de  Clermont. 

AURIGNY  , en  Poitou , Diocefe  5c  Intendance 
de  Poitiers , Parlement  de  Paris , Eleélion  de  Châ- 
tcllcrault.  On  y compte  92.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
fituée  tout  proche  de  la  fource  de  la  Vade  , à x.  1. 
5c  demie  O.  N.  O.  de  Châtellerault. 

AURIGNY,  petite  iile  près  des  côtes  de  Nor- 
Tornc  U 
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mandie , fu jette  aux  Anglois.  Cette  ifle  a 2. 1.  5c  3. 
quarts  de  longueur  5c  une  lieue  dans  fa  plus  grande 
largeur.  Elle  eft  à 2.  1.  5c  trois  quarts  O.  un  quart 
au  N.  du  Cap  de  1a  Hague  en  Normandie  , 5c  à 
7.  1.  5c  quart  O.  N.  O.  de  Cherbourg. 

( Nota.  Parmi  les  lieux  du  nom  d 'Aurigny , il  en 
eft  un  qui  a été  érigé  eu  Marqüilât  par  Lettres 
d’Août  1662.,  regiftrées  le  27.  Juin  1664.}  mais 
nous  ignorons  quel  il  eft  ). 

AVRIL  i dans  le  Duché  de  Bar,  Diocefe  de  Trê- 
ves, Confeil  fouverain  5c  Intendance  de  Lorraine,' 
Bailliage  de  Briey.  On  y compte  42.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à une  demi-lieue  N.  de  Briey. 

AURIL  fur  Loire  , en  Nivernois  , Diocefe  5c 
Ele&ion  de  Nevers , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Moulins.  On  y compte  jo.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  , fur  la 
rive  gauche  de  la  Loire  , au  confluent  de  te  petite 
rivière  d’AcolKn  avec  ce  fleuve  , à 3.  1.  5c  trois 
quarts  S.  E.  de  Nevers.  Il  y a à Auril  beaucoup  de 
bois  taillis  , 5c  une  forge  où  il  fe  fait  tous  les  ans 
une  très-grande  quantité  de  fer. 

AURILLAC  , Aureliacum  , ville  confidérablc  5c 
bien  peuplée  , avec  un  Bailliage  , une  Elcftion  , 
une  Maréchauflee  , 5cc. , en  Auvergne  , Diocefe  de 
Saint-Flour , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Riom.  On  y compte  1430.  feux  5c  environ  7500. 
perfonnes.  Cette  ville  eft  fituée  dans  une  vallée  fer- 
tile , fur  la  Jordane  , à 9.  I.  5c  demie  O.  un  quart 
au  S.  de  Saint-Flour,  20.  S.  O.  de  Riom  , 5c  17. 
5c  demie  S.  O.  de  Clermont.  Longitude  20.  6.  $. 
lat.  44.  SJ-  *°- 

Quelques  Auteurs  ont  cru  que  la  ville  d’Aurillac 
avoit  pris  fon  nom  de  fa  fituation  fur  un  Lac  dans 
lequel  on  trouvoit  des  grains  d’or , mais  cette  opi- 
nion eft  réfutée  avec  d’autant  plus  de  raifon  qu’il 
n’y  a point  de  lac  à Aurillac  ni  aux  environs.  D’au- 
tres ont  conje&uré  avec  plus  de  vraifemblance  que 
cette  ville  avoit  pris  fon  nom  d 'Aurclien  fon  Fon- 
dateur , ou  de  quelqu’un  de  fes  Seigneurs  qui  s’ap- 
pelloit  Aurclien  ou  Aurelius.  Quoi  qu’il  en  foit,  la 
ville  d’Aurillac  eft  ancienne  , 5c  cela  fe  prouve  d’au- 
tant plus  facilement , qu’on  ignore  le  temps  de  fa 
fondation. 

Nous  avons  dit  ci-dcvant  qu’on  ne  comptoit  que 
7500.  perfonnes  dans  cette  ville  * mais  notre  calcul 
en  cette  occafion  n’eft  que  d’après  l’affouagement 
général  de  la  Province  d’Auvergne  ; car  on  nous 
aflure  que  la  ville  d’Aurillac  cft  fi  peuplée  qu’on  y 
compte  jufqu’à  vingt  mille  âmes.  Il  n’y  a cependant 
que  deux  ParoilTes  dans  cette  ville  ; 5c  même  , à 
proprement  parler  , il  n’y  en  a qu’une  feule  , puif. 
que  celle  de  Saint-Etienne  , qui  eft  la  Paroiflè  du 
Château  , ne  s’étend  pas  au-delà  du  fauxboup»  de 
fon  nom.  La  Paroiflè  de  Notre-Dame  eft  muée 
prcfque  au  milieu  de  la  ville  î elle  s’étend  non- 
feulement  fur  toute  la  ville  5c  fes  fauxbourgs , à 
l’exception  de  celui  de  Saint-Etienne  , mais  encore 
dans  la  campagne  , fur  le  Diftriél  qu’on  nomme  des 
quatre  Croix.  Cette  Paroiflè  eft  dcflcrvic  par  un 
Curé  5c  par  foixantc  Prêtres  qui  ont  chacun  trois 
ou  quatre  cens  livres  de  revenu.  Cette  fondation  , 
dont  il  y en  a plulieurs  attires  pareilles  dans  la  Pro- 
vince d’Auvergne  , a été  faite  en  faveur  des  Prêtres 
qui  ont  été  baptifés  dans  l’une  des  ParoilTes  de  la 
ville  d’ Aurillac. 

Le  commerce  de  cette  ville  confifte  principale- 
ment en  tapiflèrics  de  haute  5c  baflè-lice , en  bef- 
tiaux  , en  fromages  5c  en  dentelles.  C’eft  pour  favo- 
rifer ce  commerce  qu’il  a été  établi  à Aurillac  plu- 
fieurs marchés  chaque  femaine , ôc  plufieurs  foires 
dans  Tannée.  Ces  foires  font  très-fréquentées  , 5c 
les  marchés  ne  le  font  euères  moins. 

Outre  fes  deux  Eglifes  que  nous  avons  nommées  w 
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n \ Aurillac  ont  fameufe  Abbaye  d’Hoiwmes  , 
Sïfe»  religieufes  dç  Rua  * d«  V»mc 

fc,«  , un  magnifique  College  de  Jéfuites  , & un  tris- 

^IVuSnye  d'Hommci  qui  cfl  à Aurillac , fut  fon- 
dde  pour  des  Religieux  Bénédiftias  , fous  i'invoca- 
oon  de  Saint  - Pierre  , par  Geraud  ( le  Saint  ) , 
Tan  894-  Ce  Geraud , auquel  quelques-uns  donnent 
le  titre  de  Comte  » étoit  Seigneur  d’Aurillac.  U 
naquit  l’an  8$J. , fit  Ton  «eftament  en  909.  & mou- 
rut en  91  a. , félon  le  Pcre  Lacarri , feavant  Jéfuite. 
te  Pere  Branche  , Prieur  - Mage  de  l’Abbaye  de 
Pebrac  de  l’Ordre  de  Saint  - Auguftin  , dit , dans 
l’HiAoire  qu’il  a faite  des  Saints  d’Auvergne  , que 
Pépin  , Roi  d’Aquitaine  , eut  une  fille  nommée 
Mahaur  ou  Mathilde , qui  fut  mariée  à Geraud  t 
fils  d'Abbon  Comte  de  Poitiers  & Duc  de  Guyenne  j 
& que  de  ce  mariage  naquit  Geraud  t Seigneur  d’ Au- 
rillac. Enfuite  il  ajoute  que  ce  dentier  fut  marié 
avec  Adeltrude  , Dame  très-noble  & très-vertueufe  , 
& que  d’eux  vint  Saint-Gcraud  Fondateur  de  l’Ab- 
baye dont  il  eft  ici  queftion.  Pour  prouver  cette 
généalogie,  le  Pere  Branche  cire  Baronius  fur  l’an 
814.  num.  63.  Mais  malgré  cette  autorité  , on 
trouve  que  le  Pere  Branche  ne  prouve  point  allez 
bien  ce  qu’il  avance  au  fujet  de  Saint-Geraud.  Ce 
que  l’on  fçait  de  certain  de  ce  Fondateur,  c’eft 
qu’il  étoit  d’une  naiflàncc  illuftre , & qu’il  étoit  allié 
à Guillaume  premier , Duc  de  Guyenne.  Revenons 
à l’Abbaye  d’Aurillac.  L’Eglife  de  ce  Monaftere 
étoit  très-belle  & très-vafte.  Les  Calviniftcs  en  dé- 
truifirent  une  partie  ; di  ce  qui  en  refte , annonce 
allez  quelle  étoit  la  magnificence  de  cet  édifice. 
St.  Geraud  fut  inhumé  dans  cette  Eglife.  Les  mira- 
cles qui  fe  faifoient  fur  fon  tombeau  , y attirèrent  des 
dévots  de  toutes  parts.  Le  Pape  Urbain  II. , Jean 
Comte  d’Auvergne , de  Marie  ac  Montpellier , Reine 
d'Arragon , y vinrent  vifiter  les  reliques  de  ce  Saint. 
En  1 $ 36.  Jean  de  Cardaillae , Abbé  de  Saint-Geraud 
d’Aurillac  , fit  faire  une  belle  chaiTe  d’argent , dans 
laquelle  il  dépofa  ce  qui  reftoit  de  ces  précieufes 
reliques  -,  mais  en  1567.  les  Calviniftes  emportèrent 
la  chaflc , & jetterait  au  feu  ce  qui  ctoit  dedans. 

Depuis  fon  établifl'ement  jufqu’en  1561.  l’Abbaye 
de  Saint-Geraud  d’Aurillac  fuivit  conftammcnt  la 
Règle  de  Saint-Bénoit , mais  cette  Abbaye  fat  fécu- 
lariféc  par  une  Bulle  du  Pape  Pie  IV. , datée  du 
13.  Mat  de  la  même  année  1561.  Il  ne  s’eft  point 
fait  dans  le  Royaume  de  fécularifation  plus  authen- 
tique & plus  générale.  Les  trois  Ordres  de  la  haute 
Auvergne  la  demandèrent,  les  Rois  Henri  II.  & 
Charles  IX.  la  folliciterent  fucccffivcment , & elle 
fat  enfin  accordée  aux  inftances  du  dernier  de  ces 
Monarques  , fur  la  fupplique  de  l’Abbé  & des  Re- 
ligieux. Cette  Abbaye  cft  foumife  immédiatement 
au  Saint-Sicge.  L’Abbé  eft  Seigneur  de  la  ville  & 
prend  le  titre  de  Comte.  Il  a une  Jurifdi&ion  pref- 
f[u'éüifcopale  fur  fon  territoire  , & il  a le  pouvoir 
de  donner  la  Tonfure , les  quatre  Mineurs  , & des 
Dimifloires  pour  prendre  les  Ordres.  Son  revenu 
eft  de  1 3000.  liv.  ; & , félon  la  taxe  en  Cour  de 
Rome,  il  paye  *033.  florins  pour  l’expédition  de 
fes  Bulles.  Le  Château  de  l’Abbé  d’ Aurillac  eft  vafte 
& bien  bâti.  Ce  Château  eft  fitué  dans  le  fauxbourg 
de  Saint-Etienne  , & fur  le  fommet  d’un  rocher  fort 
élevé  & d'où  il  commande  toute  la  ville. 

L’Abbé  de  Saint-Geraud  d’Aurillac  a joui  du  droit 
de  Juftice  dans  la  ville  de  ce  nom  , jufqu’au  10. 
Septembre  1748.  que  le  Sujet  qui  étoit  alors  pourvu 
de  cette  Abbaye  , céda  fon  droit  de  Juftice  au  Roi, 

••  condition  d’être  déchargé  de  tous  frais  de  Juftice 
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abandonné  la  Juftice.  Au  refte  , cet  Abbé  a été 
maintenu  dans  tous  les  autres  droits  dont  il  avoit 
joui  précédemment , lefqucls  droits  font  certaine- 
ment très-beaux  & très-confidérables. 

Du  moment  que  l’Abbaye  de  Saint-Geraud  fut 
fëcularifee  , la  Communauté  régulière  de  cette  Ab- 
baye le  fat  suffi  & devint  un  Chapitre  fécuÜer. 
Outre  l’Abbé  , on  compte  dans  ce  Chapitre  deux 
Dignités  qui  font  le  Doyenné  & la  Chantrerie , dont 
le  revenu  de  chacune  eft  de  1400.  liv.  ; deux  Pcr- 
fonnats  , l’ Aumônerie  de  1800.  liv.  de  rente  , & fa 
Sacriftic  de  1 joo.  liv.  j neuf  Canonicats , dont  le 
revenu  de  chacun  eft  de  1 100.  liv.  ou  environ;  deux 
Sémi-Prëbendes  ; de  une  Précevtonc  unie  au  College 
des  Jéfuitcs.  L’Abbé  confère  (cul  les  deux  Dignités , 
les  deux  Pcrfonnats , de  les  deux  Sémi-Prêbcndes. 
Quant  aux  neuf  Canonicats  , la  nomination  en 
appartient  en  commun  & l’Abbc  de  au  Chapitre 
qui  exercent  alternativement  le  droit  de  collation. 
En  réfumant  le  total  des  revenus  de  l’Abbaye  de 
Chapitre  de  St.  Geraud,  y compris  ceux  de  l’Abbé, 
mais  non -compris  ceux  de  la  Fabrique  & divers 
autres  articles , on  trouve  la  fomme  de  30900.  liv. 

Le  College  des  Jéfuites  d’ Aurillac  a été  fondé  par 
1a  ville  de  ce  nom  , fur  le  terrein  où  étoit  l’Hôtel 
du  Commandeur  de  Carlat.  Au  commencement  les 
revenus  de  ce  College  ëtoient  peu  confidcrables , 
ce  qui  détermina  les  Jéfuites  à fupplier  le  Roi 
Henri  IV.  de  vouloir  bien  y unir  pluueurs  Chapel- 
lenies que  Jacquet  A' Armagnac  avoir  fondées,  en 
1 469. , pour  être  deflervies  dans  le  Chàrcau  de  Car. 
lat.  Le  Roi  étant  en  la  ville  de  Tours , le  huitième 
de  Juin  de  l’an  1609. , & voulant  traiter  favorable- 
ment les  Jéfuites , Sa  Majefté  leur  accorda  un  Brevet 
d'union  dcfdites  Chapellenies , pour  être  réunies 
à leur  College  d’Aurillac  , lorfqu’ellcs  viendraient  à 
vacquer.  Ce  Brevet  eft  prétexté  fur  ce  qu’il  avoit 
été  repréfenté  au  Roi  que  les  Prêtres  pourvus  de 
ces  Bénéfices  ne  faifoient  pas  le  fervice  qui  étoit 
porté  par  la  fondation , de  que  le  Château  de  Car- 
lat étant  alors  démoli , il  n’y  avoit  aucune  appa- 
rence que  le  fervice  s’y  fit  plus  régulièrement  à l’a- 
venir. En  163a.  le  13.  Août,  la  Reine  Marie  de 
Medicis  étant  alors  Duchefle  d’ Auvergne , & Vicom* 
tcfTe  de  Carlat  de  de  Murat , les  Jéfuites  d’Aurillac 
obtinrent  d’elle  un  autre  Brevet  d’union  dcfdites 
Chapellenies  à leur  College.  Le  Syndic  de  ce  même 
College  obtint , le  33.  Û&obre  de  l’an  1637. , un 
Arrêt  du  Confcil  privé  du  Roi  contre  Jean  Comba- 
dieres  , Prêtre  & Curé  de  Vie  , & par  cet  Arrêt 
l’union  defdites  Chapellenies  au  College  d’Aurillac 
fat  confirmée  conformément  aux  Brevets  quiavoienl, 
déjà  été  obtenus , fans  que  ceux  qui  e'roient  pour- 
vus de  ces  Chapellenies  en  puflènt  difpofer  par 
réfignation  ni  autrement.  Il  cft  dit  par  le  même 
Arrêt  que  toutes  Lettres-Patentes  feront  expédiées 
pour  autorifor  ladite  union , de  en  effet  on  en  expé- 
dia au  mois  de  Décembre  fuivant^Ces  Lettres- 
Patentes  furent  adreftées  au  Juge  préfidial  & d’ap- 
peaux des  Vicomtés  de  Carlat  & de  Murat , oc  à 
la  réquifition  dudit  Syndic  elles  furent  enregmrecs 
au  Siégé  de  Vie,  le  8.  Février  1638.  La  réunion 
des  Chapellenies  en  queftion  étant  confommee^,  les 
Jéfuites  d’Aurillac  trouvèrent  que  ce  bienfait  n'iug- 
mentoit  que  de  cinq  cens  livres  ou  environ  les 
revenus  de  leur  College  : d’après  cette  obfervation. 
ces  Peres  fe  déterminèrent  à demander  encore  la 
réunion  de  la  plus  grande  partie  des  revenus  d un 
ancien  Hôpital  dont  l’adminiftration  étoit  fort  né- 
gligée , de  l’obtinrent.  Mais  la  ville  d’Aurillac  ayant 
repréfenté  à Sa  Majefté  que  cette  nouvelle  re  union 
alloit  au  détriment  des  pauvres , de  que  d’ailleurs 
elle  étoit  faite  contre  l’intention  des  Fondateurs , 
le  Roi  ordonna  qu’elle  ferait  révoquée , & que  cette 
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«C  rons.  rar  I ait#  de  fondation  , Ifabcau  fe  réfer 
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oe  Larlat  le  droit  de  nommer  l'Abbeffc  & il 
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I « éfleu  Tvd-“  RcWeuf'f  “’d-oit  pafiS; 

leux  Mak  i y.'t0.‘t  ?frlve  ““  événement  feanda- 
«r“ês  à Amffae  ' 5 '“««  été  trant 

au  fuie.  H,  î *?  d*,,fio"  <è  mit  parmi  elles 
au  la,et  de  la  fuperionte.  Quelques-unes  , à la  folli- 
mratmn  des  Cordeliers  de  l'étroite  Obfervance  leurs 

SSk  T-oi'eT""0"0*  la  ftPérioritc-  pemé- 
«aile  , « par  confv,,ucnt  contre  Madame  de  S,l- 

-„  •*£&•}**  vinpai>s  étoit  leur  Abbeflé 
en  vertu  d un  Brevet  du  Roi  & de  Bulles  de  la 

vo'îmrcmR°œ''  C:'î  Rcli«ie“<és  mécontentes  fe  ré- 
voltèrent contre  ladite  Abbcflè  , refuürent  de  la 
reconnu  tre , & , lui  difputant  fon  time  elles  fo!- 
rocrent  le  projet  den  élire  une  autre  en  fa  place  , 

« de  prendre  , ou  de  reprendre  , comme  elles  di- 
loient,  le  régime  triennal.  II  y eut  à ce  fuiet  un 
paud  procès  fur  lequel  il  intervint  un  AiUt  du 
Confeil  prive  (le  30.  Août  1644.)  , qui  en  con- 
firmant le  titre  <Sc  la  dignité  de  Madame  de  Rillac 
ordonna  qa  à l'avenir  les  Supérieures  ne  feroient  que’ 
Biennales.  Cet  Arrêt,  tout  fage  qu'il  étoit , ne  (a- 
mfit  point  les  Keligieufes  qui  avoient  intenté  le 
procès.  Car  clics  forcèrent  leur  Abbeffc  de  partager 
avec  elles  le  temporel  du  Monaftere  , & en  venu 
d un  fécond  Arrêt  de  des  Lettres  qu'elles  obtinrent, 
mies  le  formèrent  un  antre  établiffement.  L'Abbcfle 
« les  Keligieufes  qui  lui  étoient  attachées  cominue- 
rent  de  demeurer  dans  leur  Monaftere  , nommé 
Satnte-Claire , fitue  dam  la  rue  d'Aureingnes  4c 
retinrent  deux  cens  quatre-vingt  feptiers  de  bled 
que  leur  ^mdatnee  leuravoit  donné  à prendre  fur 
la  Terre  •&  Châtellenie  de  BoiiTet.  Les  Keligieufes 
qui  etoient  pour  la  fupériorité  triennale , fe  retirè- 
rent d’abord  dans  une  Maifon  d’emprunt  fituée  dans 
la  ville  auprès  de  la  porte  ier  Farguc, , & enfui, c 
eues  achetèrent  un  grand  emplacement  dans  le 
fausbonrg  des  Frerer  , vis-à-vis  des  Cordeliers , où 
elles  firent  bâtir  un  grand  4c  beau  Monaftere  fous 
;e  nom  de  Samt-Jojtph  ; cette  Communauté  eft  au- 
lourdhui  compofée  de  quarante  Religieufes  de 
œur  , au  moins.  Les  Religieufes  qui  étaient  de- 
meurées avec  1 Abbeffc  dans  le  Couvent  de  Saiotc- 
-laire  étant  mortes  , 4c  l'Afcbeffè  suffi,  le  tem- 
lore!  dont  elles  joui&ient  à Boiffet , fut  uni  au 
-ouvent  des  FtUes  de  la  Vifitation  de  Sainte-Marie 

lin,  rii  lo”  î*8”  P°urc'tte  «union,  Une 
r q dC  Ie  c°acours  des  deux  Puiffan- 

- g ■ , '‘r  . ’j- Rc:  ) ’ car  les  Fillesdu  Couvent 

e Samt-Jofcph  formèrent  les  plus  fortes  oppofi. 
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nartenu’f  .^etnan^Ant  que  les  biens  qui  avoient  a Z 
Maifon  de  Sai,:"-cu^ 

feur,  Rellgieufe  du  même  Ordre  à Saint  FI™, 

?a“n  m?t?tab,ir  hiK  Madame  bZ  * 

treres , vis-à-vis  du  Couvent  des  Carmes  & ctiesZ  . 
coupent  aujourd’hui  une  fort  belle  Maifon.  V 
L Abbaye  de  Saint  Jean  du  Buis  ou  Rn,>» 

A^Z!n'rVC/0ri,K  d'  S“i-Bénoût.  2etm 
S ; »''  d“’  on  des  fausbourgs  de  là 

vtlle  d Aurftlac,  auquel  eUe  donne  fon  „<Jn.  L« 
Calvmtftes  ayant  pftlé  4c  brûlé  cette  Maifon  en 

Krdus&reS70'‘n  ^ C“  ,itm  été 

fon  F?„’d  ! q“‘  ta“fe  <iU,0n  '>ore  *'  nom  de 
£?„Fd  r r c&  ‘ temP5  de  la  fondation.  Cepen- 
dant U fe  vérifié  par  des  mémoires  de  l'an  ,cf" 
trouves  parmi  les  papiers  d’un  procès  qu'il  y avoit 
Mors  entre  l’Abbelii  de  Saint-Jean  du  Bun  4c  les 
Moines  du  Monaftere  de  Sainr-Geraud  d'Aurillac 
que  ce  Saint  a fondé  ces  deux  Abbayes.  On  voit 

SêTnT.r  B“UCdUP*f'  A|e«“d«  ni-  datée 
de  lan  uéi  que  ce  Souverain  Pontife  prend 
fous  fa  proteftion  ladite  Abbaye  du  Buis  er  Vcr- 
;f‘af  RefigKufcs  de  cette  Maifon  de  vivre  fou» 
d«  Samt-Bénoit , ainfi  que  font  le,  Rdl 
gteua  du  Monaftere  de  Sainr-Geraud.  Outre  cela 
on  a découvert  dam  des  titres  anciens , qu'autrefois 
cette  Abbaye portoit  le  nom  de  Sainre-Croiv.  L'Ab- 
beife  du  Kim  a la  haute  Juflice  dam  le  fauabourg 
de  ce  nom , 4t  d elle  relèvent  auffi  plufieurs  Fiefs8 
dont  quelques-uns  font  allez  confidérablcs.  ’ 

Le  Couvent  des  1/rfuUnci  de  la  même  ville  éit 
fous  le  Utre  de  Nvm-Damc.  Cet  établitTement  eil 
tres-uttle  au  public  , à caufe  qu’il  procure  l'inftruc- 
tion  gratuite  aux  filles  de  la  ville. 

En  forant  d'Aurillac  par  la  porte  (ici  Furent/ 
on  trouve  uneifle  nommée  le  Gravitr  qui  eft  là 
promenade  publique,  4c l'une  des  plus  agréable, que 
i on  puiifevuir.  ° H 

Le  fauaboura  de,  Frerer  a pris  fon  nom  , ou 
d un  Couvent  de  Cordeliers  qui  fe  nomment  Fre- 
res-Mtncurs  ou  à caufe  qu’il  y a dans  ce  faux- 
bourg  deux  Couvents  de  Moines.  Quoique  le  faux- 
bourg  des  Freres  ne  confîfte  qu’en  une  grande  rue 
le  coup  d œil  en  eft  cependant  magnifique  , à caufo 
de  quatre  beaux  Monafteres  qui  y font  fîmes.  D’un 
cote  font  les  Cordeliers  & les  Carmes  ; & de  l’autre 
les  Filles  de  Saint-Jofeph  & celles  de  la  Vifitation. 

Le  Couvent  des  Cordeliers  eft  un  des  plus  an*, 
çiens  du  Royaume.  Il  fut  pillé  ôc  de'truit  par  les 
Calviniftes  ; mais  il  a été'  rétabli  depuis  , & c’eft 
aujourd’hui  un  des  plus  beaux  de  la  Province.  L’an-i 
ciennctc  de  ce  Couvent  eft  prouvée  par  une  Sen- 
tence arbitrale  , rendue  le  lundi  d’après  la  Fête  de 
Saint -Jean- Porte- Latine  , de  l’an  1384.  , entre 
Henry  Comte  de  Rhodes  & Vicomte  de  Carlat , Sc 
Aflorg  d'Aurillac  Seigneur  de  Conros  & de  la  Baf- 
tide  , an  fojet  du  droit  de  Fief  de  ces  Terres  ac- 
cordé au  Seigneur  Comte  de  Rhodès  à caufe  de  fa 
Vicomté  de  Carlat.  Il  eft  dit  dans  cette  Sentence 

2ui  eft  en  forme  de  tranfe&ion  , qu’elle  fut  pafîee 
ins  le  Pré  des  Frtres-Mineurs  d'Aurillac. 

En  x 35 5.  Je  Pape  Innocent  VI.  fit  conduire  pri- 
fonnier  à Avignon  , Jean  de  Roqueraillade , Cor- 
deiier  du  Couvent  d’Aurillac , lequel  fe  mêlôit  de 
feire  des  prediftfons  contre  le  Pape  & les  Cardi, 
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naux  & qui  en  faifoit  aufli  fur  la  venue  de  i’An- 
teebri'ft  & fur  la  fin  du  mande. 

Jacques  d' Armagnac  , Vic°mte  de  Carlat  , fonda 
t,ar  Ton  teftament  qui  eft  de  l’an  1469. , une  Meffc 
par  jour  de  chaque  année  dans  l’Eglife  du  Couvent 
des  Frercs-Mineurs  d’ Aurillac  ; de  pour  cet  effet  il 
affigna  à cette  Maifon  une  rente  annuelle  de  vingt 
feptiers  de  bled-feigle , de  cinq  livres  d’argent  , à 
prendre  fur  la  Vicomté  de  Carladès. 

Le  Couvent  des  Carmes  fut  fondé  où  il  eft  à pré- 
fent  par  Ceraud  de  Gaignae  , qui  vécut  depuis  l’an 
ijoo.  jufques  vers  l’an  I $60.  Ce  Couvent  fut  pillé 
& brûlé  par  les  Calviniftes  , mais  il  a été  rebiti 
.depuis.  Le  refeéloire  de  cette  Maifon  eft  une  des 
merveilles  dn  pays  pour  & grandeur  de  fa  propreté. 

Le  fauxbourg  du  Buis  eu  divile  par  la  riviere  de 
Jordane , qu’on  y paflé  fnr  un  beau  Pont  de  pierre. 
L’Abbaye  de  Saint-Jean  du  Buis  , dont  nous  avons 
parlé  , eft  du  côté  de  la  campagne  , fur  une  émi- 
nence ; & elle  a deux  Eglifes  qui  communiquent 
l’une  à l’autre.  La  première  , où  il  eft  permis  aux 
Séculiers  d’entrer , étoit  autrefois  l’Eglife  paroiffiale 
de  ce  fauxbourg  ; de  on  y voit  encore  les  Fonts  bap- 
tifmaux.'  Mais  Te  Cardinal  de  Gcfvres  , Abbc  d’Au- 
rillac , fit  unir  cette  Paroiffe  à celle  de  la  ville. 

Le  troifiemc  fauxbourg  d’Aurillac  eft  celui  de 
Saint-Etienne  , de  c’eft  dans  ce  fauxbourg  au'eft  fi- 
tuée  , ainfi  que  nous  l’avons  dit , l’Abbaye  Je  Saint- 
Geraud. 

La  naiffance  de  la  fainteté  du  Comte  Geraud  ont 
porté  nos  Rois  à accorder  de  grands  privilèges  à la 
ville  d’Aurillac.  Charles  111.  par  fes  Lettres-Patentes 
de  l’an  899.  défendit  à tous  Juges  de  à tous 
autres  Officiers  de  Juftice  , de  rien  entreprendre  ni 
exiger  furies  biens  appartenans  à l’Abbaye  de  Saint- 
Geraud  ou  à fes  Vailaux  nobles  ou  roturiers.  Ces 
Lettres  furent  confirmées  par  le  Roi  Louis  VII. 
en  1 169.  & par  Philippe  le  Hardi  en  1x77.  Chopin 
rapporte  un  Arrêt  du  Parlement  de  Paris , rendu  à 
la  Touflaint  de  l’an  1173. , par  lequel  IcsVaflaux 
de  l’Abbaye  d’Aurillac  font  déclarés  exempts  de  con- 
tribuer aux  frais  de  la  guerre  que  le  Roi  faifoit  alors 
au  Comte  deFoix  : Pt jo  privilégia  Abbatue  Aurila- 
cenfis,A\t  cet  Arrêt,  ùufuimmunitatis  fuæ  intelleflo , 
diiium  fuit  quod  pro  exercitu  Fuxenci  nih'il  exigi 
debeat  ab  eâdem.  11  y a auffi  pour  le  même  fujet  , 
des  Lettres  - Patentes  de  Charles  V.  du  1 2.  Mai 
j 371.  , de  Charles  VI.  du  5.  Juin  1398.  , de  Fran- 
çois 1.  de  l’an  i$2x. , de  Louis  XIV.  de  l’an  i6$8. 
Ces  dernières  confirment  l’Abbé , le  Doyen  & le 
Chapitre  de  Saint-Geraud  , ainfi  que  les  habitants 
de  la  ville  d’Auriilac  , de  autres  tenants  Fiefs  ou 
arriere-Fiefs  de  ladite  Abbaye  , dans  l’exemption  de 
droit  de  Francs-Fiefs  ù de  nouveaux  acquêts , pour 
en  jouir  fuivant  de  conformément  aux  Lettres-Pa- 
tentes de  Charles  III. , Louis  VII. , Charles  V.,  Char- 
les VI. , dcc.  C’eft  en  conféqucnce  de  toutes  ces 
Lettres-Patentes  que  , par  Arrêt  du  Confeil  royal , 
du  6.  Septembre  1701.  , les  Confuls  , habitants  de 
Bourgeois  de  la  ville  d’Aurillac  , auffi-bien  que  les 
Vaflaux  de  ladite  Abbaye  , furent  confirmés  dans 
l’exemption  de  droit  de  Francs-Fiefs.  Mais  en  1724. 
les  chofes  changèrent  de  face  , de  alors  on  com- 
mença à n'avoir  plus  aucun  égard  pour  toutes  ces 
Lettres-Patentes , de  à affujettir  lefdits  Vaffaux  au 
payement  du  droit  dont  ils  avoient  etc  exempts 
jufqu’à  cette  année.  Depuis  ce  temps  il  paroit  que 
l’exemption  a totalement  ccfle  , du  moins  à certains 
égards. 

La  plûpart  des  Auteurs  qui  ont  parle  de  la  Pro- 
vince d’Auvergne  de  en  particulier  de  l’Abbaye  de 
Saint-Geraud  d1  Aurillac  , ont  cru  que  le  titre  de 
Comté étoit  dû  à cette  Abbaye.  Ces  Auteurs  fe  font 
fondes  fur  d’ anciens  titres  où  Saint-Geraud  eft  qua- 
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lifié  Cornes  Geraldus.  Mais  Jean  Bejli  , dans  fort 
Hiftoife  des  Comtes  de  Poitou , dit  que  Geraud  eft 
appelté  Comte  , c’eft-à-dire  , iffu  de  race  de  Comte  ; 
car  Aurillac  ne  fut  jamais  Comté,  Mais  les  enfants 
des  Comtes  portoient  quelquefois  titre  de  Comte 
mèmementplufieurs  d'unJ'eulComté  ; ce  qui  a engendré 
une  grande  cotsfufion^tt  l'hifioire.  Quoi  qu’ilen  foit  9 
les  Abbés  de  Saint-Geraud  n’en  continuent  pas 
moins  de  prendre  Ictitrc  de  Comtes, de  nous  ne  voyons 
pas  que  ce  titre  leur  foit  difputé. 

. Il  n’y  a peut-être  point  de  ville  en  France , qui  , 
par  proportion  , ait  produit  autant  de  personnes 
tliftinguées  que  celle  d’Aurillac.  Nous  ne  nom- 
merons ici  que  Gerbert , Guillaume  de  Paris  , Pierre 
Fortet , Jean  de  Cinq- Arbres , Matthieu  Bertrand  ÔC 
Anne-Jules  de  No  ailles  , qui  furent  tous  célèbres  # 
de  qui  eurent  tous  pour  patrie  la  ville  d’Aurillac. 

Gerbert  naquit  de  parents  très-pauvres  & très- 
obfcurs.  Il  fut  élevé  dans  le  Monaftere  de  Saint- 
Geraud.  11  fut  Précepteur  du  Roi  Robert  , dt  Ar- 
chevêque de  Rhcims  en  992. , après  la  dépofition 
d’Arnoul.  Mais  celui-ci  ayant  été  rétabli  en  998., 
par  Grégoire  V. , Gerbert  fe  retira  en  Italie  , où  il 
obtint  l’Archevêché  de  Ravenne  par  la  faveur  de 
l’Empereur  Othon  III.  qui  avoir  été  fon  difciple. 
Enfin  le  Pape  Grégoire  V.  étant  mort,  Gerbert  lui 
fuccéda  par  la  protection  du  même  Othon  III.  , le 
2.  Avril  999.  Ce  Pape  fut  un  des  plusfçavans  hom- 
mes de  fon  fiecle  ; il  étoit  habile  dans  les  Mathé- 
matiques & dans  les  Sciences  les  plus  abftraites.  11 
mourut  le  1 1.  Mai  1003. 

Guillaume  de  Paris  , ainfi  furnommé  parce  qu'il 
remplit  le  Sicge  épifcopal  de  cette  ville  , fut  l’un 
des  plus  célébrés  Théologiens  du  treizième  fiecle. 
Il  mourut  le  1 1.  Avril  1 248. , de  fut  inhumé  dans 
l’Eglifc  de  l’Abbaye  de  Saint  - Viétor  - lez  - Paris. 
Avant  que  d’être  Evêque  .Guillaume  avoit  été  Mé- 
decin du  Roi  Philippe  II. 

Pierre  Fortet , Chanoine  de  l’Eglife  de  Notre- 
Dame  de  Paris  , mourut  en  139t.  il  laifla  des  biens 
confidérables  pour  la  fondation  du  College  de  fon 
nom  , de  pour  l’entretein  du  Principal  de  de  huit 
Bourficrs. 

Jean  de  Cinq-Arbres  ( Quinquarboreus  ) donna  au 
public  une  Grammaire  hébraïque  , qui  eft  affez 
bonne  pour  le  temps  où  il  écrivoit.  U fut  Principal 
du  College  de  Fortet , Le&cur  ordinaire  du  Roi  ès 
Langues  hébraïque  de  chaldaïque , de  mourut  en 
1S87. 

Matthieu  Bertrand  futun  habile  Médecin.  1!  eft  prin- 
cipalement connu  à caufe  du  fameux  Pierre  Bertrand  , 
fon  fils , le  même  qui  dans  le  quatorzième  fiecle , défen- 
dit fi  bien  les  droits  du  Clergé  contre  Pierre  de  Cug- 
nieres.de  qui  fut  fait  Cardinal  en  1330. 

Anne-Jules  de  Noailles  , Pair  de  Maréchal  de 
France  , premier  du  nom  , naquit  à Aurillac 
dans  l’Hôtel  de  Noailles  , le  5.  Février  1650.  , 
de  mourut  le  2.  Octobre  1708.  Ce  Seigneur,  pen- 
dant le  cours  de  fa  faveur , qui  fut  auffi  longue  que 
fa  vie , ne  ceflà  jamais  de  donner  des  marques  de 
bienveillance  dt  de  protcétion  à la  ville  qui  l’avoit 
vu  naître.  Le  Cardinal  Louis-Antoine  de  Noailles , 
Archevêque  de  Paris  , de  frere  du  Maréchal  Anne- 
Jules  , naquit  le  27.  Mai  i6$i.  au  Château  de  Pe- 
nieres  , dans  la  Paroiffe  de  Cror , à une  demi-lieue 
S.  de  Carlat , de  à 3. 1.  S.  S.  E.  d’Aurillac. 

Le  fameux  Ingénieur  la  Pa rra,  Lieutenant-Géné- 
ral des  armées  du  Roi , de  le  même  qui  mourut  en 
1706.  des  bleffures  qu’il  avoit  reçues  devant  le 
Montjoui,  auprès  de  Barcelonnc.n’étoit  point  d’Au- 
rillac  , comme  quelques-uns  l’ont  cru  ; mais  iJ  étoit 
né  au  lieu  de  V ahourlès , dans  la  Paroiffe  du  Pajou. 
ou  d 'Harpajau  ou  plutôt  Arpajon  , à 1.  1.  S.  E. 
d’Aurillac.  Les  M.  M.  du  Vair , dont  le  nom  eft  fi 
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connu , n’c'toicnt  point  non-plus  originaires  d’Auril- 
lac , mais  de  la  Paroiflè  de  Tournemire , qui  cft  à 2. 1 
U.  E.  de  cette  ville. 

L’Eledbon  d’Aurillac  , confédérée  comme  Diftrift 
Pamciü,<;r  de  la  Province  d’Auvergne  & de  la  (Si. 

eC  Rl0è?  ' bomce  au  N.  & à l'E.  par 
celle  de  Saint-Flou  r , au  S.  par  le  Rouergne  & le 

^ O.  par  le  Lrmoulïn.  On  compte  dans 
cette  Eleftion  94.  Paroifles , 1 5648.  feux , & 78 140. 
perfonne,.  la  fo»,  totale  Je  la  Taille , impofée 

uînîf.e  dc,R|°In  ■ e'ant  P0™-1'  à «-n.il- 
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en-Br.onnoit , Grenier  à fe]  de  Paray-lc-Monial.  On 
y compte  a,,  feue.  Cette  ParoilTe , de  hqueUe  dé- 
pendent les  hameaux  de  Briere  , la  Rue-neuve  I- 
pet.t  Boum  & Avrilly  , eft  fituée  fur  la  rive  gauche 
ChàroUes1”  • à »• L N.  °-  de  Scmur , & 4.  Si  O.  de 

A U RILL  Y , dans  le  Comté  de  Charolois  , en 
Bourgogne  , Diocefe  d'Autun  , Parlement  & In- 
tendance de  Dijon , Bailliage  & Recette  de  Cha- 
- -V  , étant  portée  a , mil  Z"  ? C°“SC  SS’  fcuj’  Cct"  Pam‘«i  ett  la 
l,0ns  müle  ■*<«  . PEleffion  d’AtirilIac  la  Provînt  e ' Sh-S T™ £“SOTC,tt*! 

ote-part , la  fomme  de  108.  mille  diltmcles  & ’J  dl  cl. j » C°l”"ullauK!s 


paye  pour  fa  quote- 
S 94*  livres. 
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Maurjou  . 


F- o que  vi«  J Je  ( Ja  ) . 

Rouanne 



Koumegonx  .......  S6 

Jendy ! ! ! 8B 

Rouverffe» , , 

J»»11"»’ 

Ssiveta  | U) 4, 

Saorac-Venazes  .....  74 

ScgalalCere 4. 

SeUes  ( la  ) , bourg  . . . j70 

110  | Senczergne j,0 

->enflac-de-.Marmieflë  . . 78 
Sino 


Saior.Cemin 


d fta  voTSrî^U‘  foît,  fous  deu,t  Recettes  différentes. 

cn  ^ ormandic  , Diocefe  & Eleftion 
DENOMBREMENT  DE  L'ELECTION  ? Eraux.Parlcmentdtlmendanccde  Rouen  ; chef- 
- hen  d une  Sereenterre  de  fon  nom  qui  comprend 

I «’  P"?!11."  0,1  Y compte  1.  feux  privilégiés  & 47. 
feux  taxables.  Cette  Patoiffe  eft  à t.  1.  & tiers  S. 
d Evreux. 

AVRILLY , en  Normandie  , Diocefe  du  Mans  . 
I arlement  de  Rouen . Intendance  d’AIcncon  Elec- 
tion de  Domfront.  On  y compte  r ;8.  feux.  Cette 

Païïior,',îv,ï’e  Rr3nde  U™  s-  E-  & Domfront. 

AURIMONT . au  pays  de  Rivicre-Vcrdun , en 
pafcogne  , Diocefe  de  Lombes . Parlement  de  Tou- 
toufe  , Intendance  d’Aufch  , Eleftion  & Recette  de 
Ktviere-V  crdun.  On  y compte  un  fen , 69.  bdlugues 
& un  quart  de  bellugue.  Cette  Parodié  cft  à x.  i.  6c 
demie  N.  O.  de  Lombes. 

A U R I N , en  Languedoc  , Diocefe  , Par- 
lement , Recette  6c  Généralité  de  Touioufe 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  44.  feux.’ 
Cette  Communauté  eft  fituée  à une  petite  diftance 
de  la  rrnere  de  Saunne.à  4.  1.  6c  1.  tiers  S.  E.  de 
1 ouloufe. 

r -n  ^ » en  Provence  , Diocefe  de  Mar- 

leiJIe  , Parlement , Intendance , Vigucric  & Recette 
d’Aix.  On  y compte  19.  feux  & demi  de  cadaftre. 
Cette  ParoilTe  eft  litucc  dans  un  Vallon , fur  la  ri- 
yiere  de  Veaune  , à 4. 1.  & demie  E.  N.  E*.  de  Mar- 
Teille  , & j.  S.  E.  d’Aix. 

AURIOLLE  , dans  le  Bazadois  , en  Guyenne 
Diocefe  de  Bazas  , Parlement  & Intendance  de 
Bordeaux  , Eleftion  de  Condom , Jurifdiftion  de 
Caitelmoron.  On  y compte  57-  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  à 2.  1.  N.  E.  de  Caftelmoron. 

AURIOLLE.  Voyc\  Pech-Auriolie. 

A URION  , Abbaye  , en  Champagne.  Voytx 
Huiron. 

AURIONS , çn  Béarn , Diocefe  de  Lefcar  , Par- 
lement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , Scncchauffée 
& Recette  de  Morlas.  On  y compte  1 1.  feux. 

AURIPLE , en  Dauphiné  , Diocefe  de  Valence 
Parlement  & Intendance  de  Grenoble  , Eleftion  dé 
Montelimart.  On  y compte  un  tiers  6t  un  96e.  de 
feu  pour  les  fonds  nobles  ; & un  feu  , un  8e.  & un 
32e.  de  feu  pour  les  biens  taillables  , y compris 
néanmoins  un  8e.  & un  96e.  de  feu  pour  les  fonds 
affranchis. 

AURIS,  cn  Dauphiné.  Voyt\  Oris. 

AUROM.  Voye\  Mare  & Aurom. 

AURONS  , en  Provence  , Diocefe , Parlement  , 
Intendance  , Viguerie  & Recette  d’Aix.  On  n’y 
compte  qu’un  fcul  feu.  Cette  Paroiflè  ne  paye  que 
l’impolition  du  Prévôt  des  Maréchaux  : elle  eft  fituée 
au-deflous  du  Vemegue  » vers  le  S. , à 1 . 1.  & demie 
O.  de  Lambefc  , & 4.  & deux  tiers  O.  N.  0.  d’Aix. 

AURONS  ou  Auron  , l/trio , petite  rivière  , en 
Berry.  Elle  a fa  fource  dans  la  Forcft  de  Français  à 
3.  1.  O.  N.  O.  de  Bourbon-l’Archambaut  ; & après 
un  cours  de  10.  lieues  ou  environ , elle  fe  jette  dans 
la  rivière  d’Evre  , dans  l’un  des  fauxbourgs  de  la 
ville  de  Bourges. 

AUROS , Paroiflè  & Jurifdiftion  , dans  le  Eaza- 
A a a a a 


Mont  fai  vy  . 
Nancclle  . 
Nieudant  . 
Ompa  . . . 
Parlant  . . 


Per*  . . . 
Pmnet . . 
Queroli  . 
Quezac  . 
Raulieu  . 


10* 

I à*.  Cirguei-de-Joordant. 

78 

ac.  Cirgues^le-MaJber 

168 

St.  Cooftans  .... 

9 

St.  Eiicnne-de-Cantale 

«J 

St.  Etienne. de-Carlat. 

1 5 S 

St.  Etienae.de-Maari. 

St.  Gérons 

it9 

St.  Jacqaei-dci-BIats  . 

7C*| 

St.  Iilidc 

*90 

St.  Jnlien-de-Tonrzat 

*30 

St.  Martin 

118 

St.  Mary 

.0, 

St.  Maucet 

*SÎ 

148 

St.  P.ml-dei-Landet  . 

*80 

St.  Saiutin-Cantalc*  . 

3Î7 

St.  Saintia^le-Maun  . 

44 

St.  Saury 

St.  Sernin.  V.  St.  Cernin. 

78 

St.  Simon , bourg  .... 

41 

St.  Viflor 

*34 

TcifScret-Jes-Bonlies  . . 

83 

TeiiEeres-de<CoTnet  . . 

1* 

Thiczac , b-.urg 

*9 

Toarncmierre 

10J 

Trionlan 

S» 

340 

Vezac  ......... 

>34 

Vie  en  Carladèi , ville  . . 

3t* 

11 1 

Vieillevic 

«4 

7* 

Vitrac 

iî8 

97 

follet 

480 

Ytrac 

3*ï 

t6i 

94.  Poraijf.  Total  15848 

AU  RILL  AN , en  Gafcognc.  Voyc\  Aureillan. 
AURILLÉ , en  Poitou , Diocelc  de  Luçon  , Par- 
lement de  Paris,  Intendance  de  Poitiers , Eleftion 
des  Sables-d’Olonne.  Cn  y compte  1 20.  feux.  Cette 
Paroiffe  cft  à 3. 1.  E.  un  quart  au  S.  des  Sables- 
d donne  , & à cinq  quarts  de  lieue  de  l’Océan. 

AURILLÉ  , en  Anjou,  Diocelc  & Intendance  de 
Tours , Parlement  de  Paris  , Eleftion  de  Baugé. 
Jn  y co®p,e  47;  feux.  Cette  ParoilTe  eft  à 6.  1. 
a iS,*T,  w.au£f  * & O.  de  Tours. 
AURILLÉ.  Voye\  Aureillé. 

_.A  ^.Ri,fLY  ou  Aorilly  , en  Bourgogne  , 
5?PC*V.£UtUn1  » Parlement  & Intendiice  de 
Dijon  , Baühage  de  Charolles  , Recette  de  Semur- 
Tome  l. 


V?  f J.  sa«f  Parlement  & Intendance 

j°“. ®loCef  Eieftion  de  Condom.  On  y compte 
de  Bordeaux  àun  , , & demic  de  Ia 

4S*  f!ïihe  de  la  Garonne , & 2.  S.  E.  de  Laugon. 
r,VALTROÜER  » dans  *e  Bourbonnois  , Diocefc  de 
■Never*  Parlement  de  Paris , Intendance  & Elec- 
tion de  Moulins.  On  y compte  53.  feux.  Cette  Fa- 

roiireeftàx.l.N.RO.deMoulins. 

AUROUS,  en  Languedoc  , Diocefc,  Généralité 
& Recette  de  Montpellier  , Parlement  de  Toulou- 
fe , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  feule- 
ment $.  feux* 

AU  ROUX,  dans  le  Gevaudan  , en  Languedoc, 
Diocefc  & Recette  de  Mende , Parlement  de  Tou- 
loufc , Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  160.  feux.  Cette  ParoiiTe 
eft  firuée  fur  un  ruifléau  , qui  va  fc  perdre  dans 
l’Ailier , à 6. 1.  & demie  N.  K E.  de  Mende. 

AUROUX , en  Nivernois.  Voye\  Ouroux. 

AUROY,  en  Picardie  , Diocefc  de  Noyon , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  d’Amiens , Elefrion 
de  Saint-Quentin.  On  y compte  1$.  feux.  Cette  Pa- 
roifle  eft  à 2. 1.  & demie  S.  O.  de  Saint-Quentin. 

AURRES  , en  Béarn  , Diocefc  & Sénéchauflee 
d’Oleron , Parlement  de  Pau , Intendance  d'Aulch. 
On  y compte  1 2.  feux. 
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Gafcogne  , le  titre  de  Métropolitain  fut  donné  à 
l’Evêque  d’Aufch.  Mais  on  ne  voit  pas  que  les  Pré- 
lats d’Aufch  aient  eu  la  qualité  d’Archevêques 
avant  l’année  879.  Ayrard  eft  le  premier  qui  porta 
ce  titre , & il  lui  fut  donné  dans  une  Lettre  que  lui 
écrivit  alors  le  Pape  Jean  VIII.  Depuis  ce  temps, 
les  Prélats  qui  ont  rempli  le  Siégé  d’Aufch  , ont 
ajouté  au  titre  d’ Archevêque  celui  de  Primat  d’A- 
quitaine. Cet  Archevêché  eft  un  des  plus  riches  du 
Royaume.  Son  revenu  eft  de  1 50.  mille  liv.  ; mais 
à caufe  des  charges  qui  font  afféz  confidérables , on 
ne  doit  l’évaluer  qu’à  90.  mille  livres  ou  environ. 
L’Archevêque  d’Aufch  partage  la  Seigneurie  de  la 
ville  de  ce  nom  avec  le  Comte  d’Armagnac , & il  clt 
d’ailleurs  gros  Décimateur  dans  prefque  toute  l’é- 
tendue de  fon  Diocefc. 

L’Eglife  métropolitaine  de  la  ville  dont  il  eft  ici 
queftion , eft  dédiée  à Notre-Dame.  Cette  Eglife  eft 
une  des  plus  belles  qu’il  y ait  en  France , tant  pour 
l’architefture  que  pour  les  ornements.  C’cft  un  édi- 
fice ancien  , qui , pour  fa  grandeur  & fa  difpofi- 
tion  , reflèmble  à celui  de  St.  Euftache  de  Paris.  Le 
portail  eft  un  morceau  moderne  pris  hors  d’oeuvTe. 
11  eft  compofé  d’un  porche  à trois  portes  cintrées, 
& ornées  de  colonnes  couplées  d’ordre  corinthien. 
Il  foutient  deux  tours  quarrées  , qui  font  décorées 
dans  leur  hauteur  de  deux  autres  ordres , d’un  com- 
pofîte  & d’un  attique  ; de  forte  que  trois  ordres 
d’architcfture  l’un  fur  l’autre  concourent  à la  déco- 


AUSARGIS,  dans  la  Bcaucc.  Voye\  Aufargis. 

AUSAY , en  Provence.  Voyc\  Auzot. 

AUSBOSC  , en  Normandie.  Voye\  Auzebofc. 

AUSCH,  Auçujla  Aufciorum , Climberrit , Clim- 
lerrum  , ville  allez  confidérable  , capitale  du  Comté 
tT Armagnac  en  particulier,  & de  toute  la  Gafco- 
gne  en  général , avec  un  Archevêché  Métropolitain 
de  dix  Suffragants  , une  Généralité , une  Intendan- 
ce , un  Préfîdial  & Sénécnaufl'ée , une  Election , une 
Jufticc  royale , une  Maitrife  des  Eaux  & Forêts , 
une  MaréchaulTée , &c.  On  y compte  45.  feux  & 
4$.  bellugues  de  feu  , & environ  6000.  âmes.  Cette 
ville  eft  bâtie  en  partie  fur  une  hauteur,  au  pied  de 
laquelle  coule  la  rivière  de  Gers,  à 13.  1.  un  tiers 
O.  de  Touloufe  , 14.  & demie  O.  S.  O.  de  Mon- 
tauban  , 17.  un  tiers  E.  N.  E.  de  Pau,  29.  S.  E.  de 
Bordeaux  , & 104.  & demie  S.  S.  O.  de  Paris. 
Long.  18.  14.  36.  lat.  48.  38.  46. 

La  ville  d’Aufch , ainfi  que  l’Armagnac  en  entier 
& la  plus  grande  partie  de  la  Généralité  de  ce  nom , 
eft  dans  le  Reflbrt  du  Parlement  de  Touloufe. 

La  pofition  de  cette  ville  en  rend  le  féjour  fort 
gracieux.  On  la  divife  en  ville  haute  & ville  balle. 
On  monte  de  cette  dentiere  à la  première  par  un 
efcalier  de  pierre  de  deux  cens  marches  ou  environ. 

Céfar  dit  que  les  peuples  d’Aufch  ( les  Aufcii , 
Voyez  ce  mot  ) fe  rendirent  à Craffus  fon  Lieute- 
nant ; & qu’apres  la  viftoire  que  ce  dernier  rem- 
porta fur  les  Gafcons , les  Aufcii  lui  envoyèrent  des 
otages.  Straèpn,  oui  vivoit  fous  Augulte  & fous  Ti- 
bère , allure  que  de  fon  temps  les  Aufcii  jouifloient 
du  droit  latin,  jul  latii  ; c’eft-à-dire  , qu’ils  fe  gou- 
vemoient  par  leurs  propres  loix , fans  être  obligés 
de  fubir  la  Jurifdiclion  des  Magiftrats  romains. 

Le  Diocefc  d'Aufch  eft  borné  au  N.  par  ceux  de 
Leiélourc  & de  Condom,  au  S.  par  ceux  de  Cbm- 
minges  & de  Tarbes  , à l’E.  par  ceux  de  Lombès  & 
de  Touloufe  , & à l’O.  par  celui  d’Aire.  Il  com- 
prend 372.  Paroi(Tes&  257.  annexes,  fous  10.  Ar- 
chidiaconés  & 30.  Archiprêtrés. 

On  a des  preuves  que  dès  le  quatrième  fiede  il  y 
avoit  un  Evêque  à Aufch.  Ce  Prélat  relcvoit  de  la 
Métropole  d’Eaufe  , Elufa.  Dans  le  huitième  & le 
îî*KV*Cme  ^ec^c  » ^es  Normands  ayant  ruiné  la  ville 
d Eaufe  , aiali  que  la  plûpart  des  autres  cités  de 


ration  de  cette  façade.  C’eft  Henri  de  la  Mothc-Hou. 
dancourt , l’un  des  derniers  Archevêques  d’Aufch  , 
qui  a fait  la  dépenfc  de  cet  ouvrage.  A l’entrée  in- 
térieure de  ce  portail  eft  une  efpece  de  porche  en 
voûte  de  cloître  , orné  du  côté  de  la  nef  d’un  ordre 
corinthien  à pilaftres  couplés , & qui  foutiennent 
un  jubé  d’orgues  d’un  goût  fort  élégant.  La  ferme- 
ture du  Choeur  eft  un  autre  jubé  également  décoré 
d’uu  ordre  corinthien  à colonnes  couplées , dont  les 
fufts,  la  frifc  & les  panneaux  font  d’un  beau  marbre 
de  Languedoc  , avec  des  tables  de  marbre  noir  en- 
tre les  couples  des  colonnes.  Au  milieu  de  cet  ou- 
vrage eft  la  porte  du  Choeur,  au-deffus  de  laquelle 
font  en  relief  de  pierre  blanche  les  quatre  Evan- 
géliftcs.  Tout  cela  a etc  exécuté  en  1671.  par  Gcr- 
vais  Drouet.  L’archireéhirc  en  eft  paffable , mais  les 
figures  ne  font  rien  moins  que  belles.  Toutes  les 
Chapelles  qui  font  fous  les  bas-côtés  de  la  nef  & 
du  Chœur , font  fermées  d’une  baluftradc  d’appui 
de  marbre  de  Languedoc.  Trois  de  ces  Chapelles 
ont  des  rétables  ornés  de  grands  bas-reliefs  de  pierre 
nlarbrine  blanche  & jaune  , renfermés  dans  des  or- 
donnances d’architecture  afifcz  belles.  La  principale 
de  ces  Chapelles  eft  dédiée  à la  Stc  Trinité.  On  y 
voit  un  Chrift  que  les  trois  Maries  «St  quelques  au- 
tres perfonnes  mettant  dans  un  fépulchre  de  pierre 
blanche  , que  l’on  dit  être  d’un  fcul  bloc.  Cet  ou- 
vrage , quoique  fort  apparent , n’a  pas  le  fuffrage 
des  Connoifleurs  , & il  en  eft  de  même  de  quelques 
autres  figures  qui  fc  trouvent  auflt  dans  cette  Cha- 
pelle. Le  rétable  du  grand  Autel  eft  d’ordre  corin- 
thien , à colonnes  & panneaux  de  marbre  noir.  U y a 
auftï  tout-proche  deux  petites  tribunes  en  faillie. 
Mais  rien  de  cela  n’cft  de  bon  goût.  La  boifenc  du 
Choeur  parte  avec  raifon  pour  un  chef-d’œuvre.  Elle 
eft  d’un  goût  un  peu  moins  que  gothique  , mais 
très-bien  travaillée  pour  les  ornements  & la  fécon- 
dité de  génie  qu’on  y remarque  de  tous  côtés.  On 
voit  un  double  rang  de  formes , dont  les  doffiers 
des  fupérieures  font  autant  de  bas-reliefs  qui  repré- 
fcntent  ou  des  Saints  ou  de  figures  allégoriques  de 
vertus  , prefque  auffi  grandes  que  le  naturel.  Ces 
figures  , ainli  qu'une  infinité  d’autres  petites  qui 
font  placées  çà  & là , ne  font  pas  d’un  au/fi  bon 
goût  de  deflèin  que  les  autres  ornements  : cepen- 
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dant  l’enfemblc  de  cet  ouvrage,  qui  eli  nne  efrece 
AcJWgrnmmt  en  bois  , eft  le  plus  lingulier  & le  plus 
beau  qu'on  puilfe  voir  en  ce  genre.  Cette  fculn. 
turc  a etc  faite  par  ordre  5c  aux  dépens  de  Fru/i- 
Cyrmont.Loinc,  Archevêque 
d Aufch  St  Cardinal  , qui  mourut  1 Avignon  en 
içao.  C elt  auffi  ce  même  Archevêque  qui  lit  faire 
le  vitrage  de  cette  Egüfe  , lequel  palfe  ?our  un  ou- 
vrage incomparable.  Derrière  le  Maître-Autel  elt 
une  Chapelle  qui  a une  baffe  voilte  d'ogive  entiè- 
rement furbaiflee  , faite  d’une  feule  pierre,  St  toute 
dccoupee  h jour,  n’ayant  rien  de  maffif  à l’cacep- 
A°?r  ’ nCrk  (iU'  fünt  n)L'mc  extrêmement  déliés. 
Aulü  on  regarde  cette  pièce  comme  un  morceau 
tres-hardi  & fort  hngulier. 

Le  Chapitre  de  laCathédralc  d’Aufch  efl  compofé 
du  Prévôt  de  St.JuJtin , des  Archidiacres  A'AtJu, 
f Anttttgnic,  A'Aflarac  , de  Magmac  , de  Pa  Wiù 
/un  defatWi,  defot,  5c  de  Fie  ; des  Abbés  deCero, 
d Mue,  6i  de  Faget  ; des  Prieurs  de  Monte fataou 
. de  A otre-Dame  des  Neiges  , qui  font  tous  digni- 
tes;  d'un  Précenteur,  d'un  Théologal,  d'un  .Sacrif. 
tam,  qui  elt  auffi  Curé  de  la  Paroilfe;  St  de  vingt 
Chanoines  ecdéliaftiqucs.  Outre  les  huit  Archidia- 
cônes  nue  nous  avons  nommes  , il  y en  avoir  au- 
trefois deux  autres;  fçavoir,  l’Archuliaconé  de  Par- 
diac  & celui  du  Saint-Puy  ; mais  ils  ont  etc  réunis 
J un  & l’autre  5 la  Mcnfe  du  Chapitre  , & leurs  ü- 
tres  ont  été  éteints.  L’Archidiaconé  à'Ajhrjc  avant 
«te  réuni  à la  Menfc  archicpifcopale  , le  titulaire 
n’a  plus  de  Jurifdiélion  que  fur  la  FaroiUè  de  Pavie. 
les  Chanoines  fout  obligés  de  faire  preuve  de  No- 
bleffe,  vel  fanguinc  vcl  Tirteris  ; & ils  jouiircnt  en- 
semble de  80.  mille  liv.  de  rente  ou  environ.  A leur 
nombre  , que  nous  avons  dit  être  de  vingt , il  faut 
ajouter  cinq  Chanoines  honoraires  , dont  le  Roi  çft 
ie  premier  en  qualité  de  Comte  d’Armagnac.  Les 
quatre  autres  (ont  les  quatre  premiers  Barons  qui 
relèvent  de  ce  Comte;  fçavoir,  les  Barons  de  Mon. 
rault , de  Montejquiou  , de  l'Ijic  & de  Pardaillan. 
Çes  Chanoines  honoraires  (cculiers  ont  rang  éSc 
ieance  au  Chœur  & aux  Offices , parmi  les  Cha- 
noines , & y portent  l’aumulfe. 

Le  bas  Ch  jeur  ell  compofé  de  34.  Prébendes  , di- 
vifés  en  trois  Chapelles , qui  font  celles  de  St.  Bar- 
thélémy, de  St.  Martial  «5c  de  Sr.  Jacques.  Il  y a 
aullî  douze  Chapelains  royaux,  & huit  Prébendés 
appelles  du  St.  Lfprir,  dont  les  fondions  confiftent 
« acquitter  certaines  Méfiés  de  fondation,  fans  qu’ils 
aient  cependant  aucune  place  ni  rang  au  Choeur. 

Outre  le  Chapitre  de  la  Cathédrale  , il  y a à 
Aufch  une  Collégiale  , «5c  cYft  celle  de  Saim-Orcns. 

Le  Chapitre  de  cette  Kglife  eli  compofé  d’un  Do- 
yen , d’un  Chantre  , d’un  Sacrilhi.i  , de  de  vingt- 
quatre  Chanoines  , qui  ont  cnlêmbk*  15.  ou  16. 
mille  livres  de  rente.  Quant  au  Prieure  de  St.  Orens, 
t|ui  cft  de  l’Ordre  de  Uuny  , & litué  également 
dans  la  ville  d’Aulch  , on  ultime  qu’il  rapporte  an- 
nuellement à celui  qui  en  eft  pourvu,  7.  ou  3.  mille 
Jivres  , toutes  charges  déduites. 

En  refumant  lus  divers  articles  qui  compofent  le 
revenu  du  Clergé  féculicr  de  la  ville  d’Aufch  , ou 
trouvera  la  fomme  totale  de  2-*o.  mille  livres  ou  en- 
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, y compris  le  revenu  de  l’Archevêque. 
Généralité  d’Aufch  a été  créée  par  Edit  du 


vtron,  r... 

La  Généralité  d’Aulch  a été  créée  par  cuu  uu 
R°*  en  I71*».  Sa  Majelté  fe  détermina  à faire  cette 
création  pour  le  bien  de  fnn  fcrvice  & pour  celui 
• de  fes  Sujets.  La  nouvelle  Généralité  d'Aufch  elt  un 
démembrement  de  celles  de  Bordeaux  «5c  de  Mon- 
tanban.  Elle  a dans. l’étendue  de  Ion  Refinrt  «5c  Ju- 
ridiction , la  ville  de  Bayonne , le  pays  du  Labourd, 
le  pays  de  Soulle  ou  Soûle  , l’Élection  des  Landes, 
Je  pays  de  Marfan  & le  Bigorre  , qui  auparavant 
dépendoient  de  la  Généralité  de  Bordeaux  ; les  qua- 
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tre  Vallées , le  Nebquzan  , fes  Eleftions  d'Aftarac. 
d Armagnac,  d’Aufch,  de  Commmgcs , de  Rivière-’ 
Verdun  » de  Lomagnc  , qui  faifoient  partie  de  la 
Généralité  de  Montauhan. 

En  créant  une  Généralité  à Anfch,  Sa  Majefté  » 
'établit  auffi  un  Intendant  de  Jufticè  , Police  <5c  Fi- 
nanre  , qui  l'eit  auffi  du  Béarn  5c  de  la  balfe 
Navarre. 

Cette  Généralité  dt  Intendance  eft  fituée  entre 
le  tse.degrc  ji.  minutes  & le  19e.  degré  4.  minutes 
de  longitude,  & entre  le  4>e.  degrcP  41.  minutes 
« le  44c.  degre  u.  minutes  de  latitude.  Elle  ell 
bornée  au  N.  yar  la  Généralité  de  Bordeaux  , ait 
P3*1  “Ile  de  Montauban , au  S.  par  les  Pyré- 
nées qui  la  réparent  de  l’Efpague  , au  S.  E.  par 
I ntendance  de  Perpignan  , 5c  à l’O.  par  l'Océan, 
bile  a Ji.  heucs  de  longueur  fur  jj.  de  largeur  ; 
cc  qm  peut  être  évalué  à mj.  lieues  nuances. 

On  dmfc  la  Généralité  d’Aufch  , i°.  en  pays 
c Pays  & vill«  abonnés , 5;  Cn 

ux  Elections.  La  baife  Navarre  , le  Béarn  le  Bi- 
gorne le  pays  de  Soûle  5t  le  Nebouzan  font  les 
pays  d'Etats.  Les  pays  5t  villes  abonnés  font , le 
pays  de  Labourd  , les  Baftilles  de  Marfan  le  Tur- 
bin , le  Gabardan , les  quatre  Vallées , la  ville  de 
Bayonne  , le  Mont-de-Marfan  , Dax  5c  Lciaoure. 
Aufch  ou  Armagnac  , Lomagne,  Riviere- Verdun 
Commises  Altarac  , 5i  les  Lannes  font  les  nomî 
des  hx  Elections.  Tous  ces  pays  5c  villes  que  nous 
venons  de  nommer  , 5t  qui  compofent  la  Géné- 
ralise d’Aufch,  font  diftribués  fous  quinze  Recettes. 

Mais  la  maniéré  d'établir  les  impolitions  5c  de 
lever  les  deniers  pour  le  compte  du  Roi  n’ell  pas 
uniforme  dans  ces  divers  pays  , ainfi  que  nous  le 
remarquons  dans  les  notes  qui  fuivent  le  dénom- 
brement de  la  Généralité  5c  Intendance’ d'Aufch. 
Cette  différence  vient  de  ce  que  ces  pays  ayant  été 
réunis  en  divers  temps  à la  Couronne  , ils  ont  con- 
férée les  privilèges  dont  ils  jouitfeient  avant  leur 
réunion.  Divers  Auteurs  fe  font  élevés  contre  ce  dé- 
faut apparent  d’uniformité , 5t  ils  ont  cm  nue  le  bien 
du  fcrvice  devoir  nécellàircment  en  fouffrir  , mais 
ils  le  (ont  ahufes-  Car  il  cn  ell  de  ces  pays  , gou- 
vernés chacun  par  des  loix  différentes  , amlî  que 
d'une  grande  ville  où  font  établis  différons  Corps 
dilhnâs  les  uns  des  aulres , mais  qui,  pris  enfcmbfe  ' 
nu  forment  qu’un  feul  & même  Corps  politique 
celui  du  la  ville.  De  cette  efpece  de  confulïon  naîc 
une  harmonie  admirable.  Dus  efprits  bornes  fe  trou- 
vent cmbarraiTés  à la  vue  d’une  multitude  d’objets 
qui  au  premier  afpect  ne  parotflent  pas  avoir  un 
rapport  fort  prochain  les  uns  avec  les  autres.  Mais 
un  efprit  pénétrant  , vafte  «5c  étendu , embralTe  à 
I.i  fois  ccs  divers  objets,  les  faifit«5c  les  réunit  fous 
un  fcul  üt  même  point  de  vue.  Nous  convenons 
<ju  il  faut  ç!us  d’intelligence  pour  l’adminilîration 
d’une  Généralité  où  les  loix  «Sc  les  ufages  font  plus 
multipliés.  Mais  fous  des  Maîtres  tels  que  ceux 
qu’il  a plu  ù la  providence  de  donner  à la  France 
& principalement  lous  Louis  le  Bien-Aimé  t les 
Génies  ne  manquèrent  jamais  à l’Etat.  Si  les  fuccès 
ne  répondirent  pas  toujours  à la  lâgellê  des  me- 
furcs  qui  avoient  cté  prifes  , ce  ne  fut  point  par 
défaut  d’intelligence  , mais  uniquement  parce  que 
c’eft  un  des  principaux  attributs  du  Maître  des 
Maîtres  , d’être  impénétrable  dans  fes  fecrets. 

Nous  allons  donner  le  dénombrement  de  la  Géné- 
ralité d'Aufch  ; mais  dans  ce  dénombrement  font 
auffi  compris  divers  pays  qui  ne  dépendent  point  de 
la  Généralité  d’Aufch  , quoique  d’ailleurs  ils  foient 
tous  fubordonnés  à l’Intendant  qui  a dans  fon  Reflort 
cette  Généralité.  A la  fuite  de  ce  dénombrement 
nous  donnons  quelques  notes  qui  peuvent  fervir 
d’explication. 
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x.  dénombrement 


pays , Elections 
& Recettes. 

Paroijfes. 

LXWJ 

Armagnac  ou  Ausch. 

• ' 

Aftarac  

Béarn 

. 464 . 

Bigorre  * . • * • 

. 276  . 

Comminges  . . . 

• 34$  • 

Gabardan  . . • • 

. iS  . 

Labourd  .... 

. 38  . 

Landes  ..... 

. 272  . 

Lomagne  . . . . 

. 165  . 

Marfan 

. 22  . 

Navarre  (Baffe-)  • 

. 102  • 

Ncbouzan  . . . . 

. s*  • 

Quatre-Vallées  . . 

. 94  • 

Riviere-Vcrdun  . . 

. 134  • 

Total  *S94 


DE  LA  GÉNÉRALITÉ  ET  INTENDANCE  D'AUSCH. 


Feux. 

Ames. 

de  l’un  Cr  de 
l'autre  Sexe. 

Religieux 
Cr  Rehgieuftr. 

Bénéficiers. 

Eccléfiafl. 

Séculiers. 

unrvj 

1214  • 

• 60000  . 

. . . 21  . . 

. . 330  . . 

• . 600  . , 

. . 700 

S34  • 

. 33600  . 

. . . 13  . . 

. . 71  . . 

4 . ISO  . . 

. . iji 

9J°S  • 

. 204000  . 

, . . 38 . . 

. . 478 . . 

. . 910  . . 

• • *4*S 

10662  . 

. 65000  . 

. . . 19 . . 

. . 172  . . 

. . 695  . 

• • 9H 

1070  . 

. 50000  • 

. . . 17  . . 

. . 140  . . 

. . 700  , 

. . 1000 

675  . 

. 3800  . 

> . . a . . 

. . 11  . . 

. . 25  . 

. . 50 

9420  . 

. 42000 

. . . 8 . . 

. . 90  . . 

. . 62  • 

. . 86 

3 S9S * ■ 

. 125000 

. . . 24  . . 

• • 349  • • 

. . 850  . 

. . 1100 

9S4  • 

. 37600 

. . . 19  . . 

. . 187  . . 

. . 350  . 

• . Soo 

4119  . 

. 20400 

. . . s . . 

. . 71  . . 

• • 4°  . 

• . 60 

2000  . 

. 43000 

. . . 3 . . 

. . 39  . . 

. . iSS  • 

. . 182 

1440  • 

. 14500 

. . . S • • 

. . 46  . . 

, . . 58  . 

. . 90 

1860  . 

. 22000 

. . . 2 . . 

, . . 9 • ■ 

, . . 7 . 

. . 100 

873  . 

. 48000 

. . . 25  . . 

. . 350  - . 

. . . 2SO  . 

. . 400 

810  . 

. 14700 

. . . 1 . . 

, . . 7 • ■ 

. . . 78  . 

. . 92 

80888 

784600 

202 

1350 

4993 

6920 

11.  DÉNOMBREMENT  DE  LA  GÉNÉRALITÉ  ET  INTENDANCE  D'AUSCH. 


Pays , Elefiions 
0 Recette* 

Armagnac  ou  Ausch 

Charrues. 
. . 10000 

Tailles. 

gto 

. 2674s 1 . 

Gros  Bétail. 
. . 24000  . 

Menu  Bétail. 

c/vn; 

. 1 3000  . . 

Pipes 
de  vin,, 

. 7000 

. 147689  . 

. . 14000  . 

. 25000  . . 

. 20000 

. 85000  . . 

. 76000 

Bigorre  ..... 
Comminges  . . . 

. 36000  . . 

. 5000 

. . 8000 

- *4S3S7  • 

. . 20000  . 

. 30000  . . 

. 6000 

Gabardan  .... 

. 6900  . . 

. 1 200 

Labourd  . . . . 

. 10000  . . 

. 1000 

Landes 

. 120415  . 

. . I90OO  . 

. iooooo  . . 

. 20000 

Lomagne  . . . . 

. 222740  . 

. . 160OO  . 

. 60000  . . 

. 12000 

Marfan 

• 7000  . . 

Navarre  (Baffe-)  . 

. . 900 

. 15000  . . 

. 500 

Ncbouzan  .... 

. 4500  . 

. . 2000  . 

. 7000  . • 

Quatre-Vallées  . . 

. . 300 

. 4000  . 

. . 40OO  . 

. lonoo  . . 

• Soo 

Riviere-Verdun  . . 

. . 4400 

. 201598  . 

. . I7OOO  . 

. 40000  . . 

. 30000 

Soûle 

. IOOOOO  . . 

. 200 

1 S 

Total  70800 

12137s0 

159400 

454900 

244100 

Nota.  i°.  Tous  les  pays  de  b Généralité  d’Aufeh 
ne  font  point  également  fujets  aux  mêmes  impofi- 
tions  , « il  en  eft  meme  pluficurs  qui  ne  payent 
point  de  Tailles , & pluficurs  qui  ne  payent  abfo- 
lument  rien  à l’exception  d’une  efpece  de  don  gra- 
tuit dont  ils  font  convenus  par  abonnement  avec  les 
Miniftrcs  du  Roi.  La  Taille  eft  réelle  dans  les  pays  de 
cette  Généralité  où  elle  eft  établie  ; c’cft-à-dirc , 
qu'elle  eft  payée  par  les  fonds  d’héritages  , de 
forte  que  les  Nobles  y font  fuiets  quand  ils  poflèdent 
des  biens  roturiers.  Pour  diuingucr  les  biens  rotu- 
riers d’avec  ceux  qui  ne  le  font  pas  , on  a drclTc 
avec  la  plus  grande  exactitude  une  efpece  de  tarif, 
c’eft-à-dire  , un  regiftre  qui  contient  le  nombre  , 
la  qualité  & la  valeur  des  biens  tant  nobles  que 
roturiers , & ces  biens  ainfi  évalués  font  défignés 
par  le  nom  de  feu. 

a°.  Autrefois  , avant  la  création  de  la  Généralité 
d’Aufeh  , les  feux  étoient  les  mêmes  dans  tous  les 
pays  d’Eleftion  de  la  Généralité  de  Montauban; 
mais  Us  n’étoient  pas  évalués  félon  la  méthode  qu’on 
avoit  fuivie  dans  les  pays  d’Eleétion  de  la  Généra- 
lité de  Bordeaux.  Cela  eft  caufe  qu’on  doit  diftin- 
guer  dans  la  Généralité  d’Aufeh , deux  fortes  de 
, fçavoir , les  feux  de  compoids  dans  les  pays 
d Elc&ionqui  ont  été  démembrés  de  la  Généralité 


de  Montauban , & les  feux  de  regiftre  dans  les 
pays  d’Ele&ion  qui  ont  été  démembrés  de  la  Géné- 
ralité de  Bordeaux.  Outre  ces  deux  efpeccs  de  feux, 
il  en  eft  encore  d’une  autre  forte  en  Béarn  , en 
Navarre  , dan»  *lc  pays  de  Soûle , dans  celui  des 
Quatre-Vallées , &c.  Voye\  chacun  de  ccs  articles 
en  particulier. 

30.  Le  nom  de  feu  de  compoids  fe  prend  pour 
une  certaine  étendue  de  terre  , ou  pour  un  certain 
nombre  de  maifons , dont  la  valeur  eft  déterminée 
& cftimée  capable  de  fupporter  en  proportion  telle 
partie  d’une  impofition  générale  établie  fur  la  Géné- 
ralité , & répartie  également  en  proportion  fur  les 
Elections  & fur  les  Communautés  qui  composent  la 
Généralité.  Le  feu  eft  fubdivifé  en  100.  bellugues 
qui  en  langage  du  pays  lignifient  éteincelles  ou  Muet- 
tes ; & la  bellugue  eft  fubdivifée  elle-même  en  qua- 
tre parties  qu’on  appelle  quarts  de  bellugue.  Les 
bellugues  & les  quarts  de  bellugues  font  donc  les 
parcelles  ou  portions  dont  un  feu  eft  compole.  Par 
un  ou  pluficurs  feux,  on  entend  un  Taillablc  plus 
ou  moins  fort  , plus  ou  moins  puilTant  plus  ou 
moins  en  état  de  fupporter  telle  ou  telle  impofi- 
tion.  Un  Taillable  , par  exemple , de  vingt  teux 
( n’importe  que  ce  foit  un  DiftriCt  entier  , une  »n 
pic  Communauté  ou  un  fimplc  Particulier  ^ 
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irapofé  à la  fomme  de  cinquante  livres , payera 
pour  chaque  feu  cinquante  fols , 6c  fix  deniers  pour 
chaque  bellugue  des  cent  qui  compofcnt  le  feu. 

4 . Les  feux  de  compoids  font  portés  fur  ùu  re- 
giftre qui  s’appelle  Cadajlrc  & Compoids  proprement 
dit.  Dans  les  grades  Communautés  il  y a ordinaire- 
ment deux  regiftres  , l’un  qui  comprend  les  fonds  , 
& l’autre  qui  fe  rapporte  à l’induftric.  Dans  la  pra- 
tique , le  terme  de  Cadafire  eft  employé  pour  le 
premier  ufage,  & celui  de  Compoids  pour  le  fécond. 
Le  Cadafire  cft  donc,  à proprement  parler,  un 
livre  terrier  où  le  détail  de  tous  les  héritages  eft 
énoncé  tant  pour  chaque  Communauté  en  general , 
que  pour  chaque  particulier.  Ce  livre  eft  divifé  en 
deux  chapitres , dont  l’un  comprend  les  biens  no- 
bles , & où  font  employées  les  perfonnes  non- 
fujettes  à la  Taille  , avec  les  raifons  de  leur  exemp- 
tion. L’autre  chapitre  comprend  les  biens  appelles 
ruraux  , qui  font  fujets  à l’impofition.  Dans  ce 
fécond  chapitre  , on  marque  i°.  l’eftimation  de 
ce  que  chaque  héritage  peut  valoir  , ce  qui  s’ap- 
pelle Abonnement , & ce  terme  elt  très-propre  ; car, 
ainfî  que  nous  Pavons  remarqué  fous  le  mot  Aix 
Généralité , le  nom  de  feu  cft  moins  employé  pour 
défigner  la  valeur  intrinfeque  d’une  certaine  quan- 
tité de  biens  fonds , que  pour  établir  la  force  de  ces 
mêmes  biens  en  vertu  de  laquelle  il  eft  conftacé 
qn’iîs  peuvent  fupporter  telle  ou  telle  impofition. 

Pour  avoir  une  réglé  certaine  fur  laquelle  on  puifTc 
répartir  l’impoiition  , on  divife  la  fomme  totale  des 
abonnements  en  livres  livrantes  , & c’cft  ce  qu’on 
appelle  Allivrement , ( chaque  livre  cft  fuppoféc  de 
vingt  fols , le  fols  de  douze  deniers , 6c  le  denier  de 
quatre  quarts  ).  30.  D’après  cette  opération  , on 
marque  à la  marge  de  chaque  tenement , ce  qu’il  y 
entre  de  livres  livrantes  , de  fols  , de  deniers  6c  de 
quarts.  40.  Enfin  on  partage  fur  chaque  tenement , 
au  marc  la  livre  , l’impofition  que  chaque  Commu- 
nauté doit  payer  , le  tout  à proportion  de  l’allivre- 
ment  ; de  forte  que  fi , par  exemple  , une  Commu- 
nauté eft  taxée  à 3000.  liv.  de  Taille , & qu’elle  ne 
poifede  que  xooo.  liv.  livrantes , il  s’enfuivra  que  la 
livre  livrante  portera  une  livre  dix  fols,  le  fol  un  fol 
fix  deniers, le  dtnicr  un  & demi.  Ainfî  le  polTefTeur  d’hé- 
ritages roturiers  qui  aura  dans  fon  allivrement  qua- 
tre livres  livrantes  , cinq  fols  quatre  deniers  , fera 
cotifé  de  fix  livres  huit  fols. 

A l’égard  du  Compoids  , qui  regarde  les  biens 
meubles  & l’induftrie , ainfi  que  nous  Pavons  dit  , 
il  a été  introduit  pour  foulagcr  les  biens  en  fonds 
de  terre  , & dans  une  vue  de  jufticc  & d’équité. 
Car  , en  effet , les  biens  meubles  des  Taillantes  , 
qu’on  appelle  Cabaux  ou  meubles  livratifs  dans  les 
Généralités  d’Aufch  & de  Montauban,  c’eft-à-dirc, 
ces  biens  dont  on  trafique  & qui  proviennent  de 
l’induftrie  des  Artifâns , ne  doivent  pas  moius  con- 
tribuer que  les  autres  à porter  les  charges  publi- 
ques. Mais , ainfi  que  les  fortunes  des  particuliers 
font  fu  jette  s à bien  des  viciffitudes  & à bien  des 
altérations  , de  même  le  Compoids  change  fouvent 
de  forme  dans  les  diverfes  Communautés  des  Gé- 
néralités d’Aufch  & de  Montauban.  Par  le  Régle- 
ment du  14.  Juin  1669.  qui  fut  fait  au  fujet  des 
Tailles  de  la  Généralité  de  Montauban  , il  n’eft  per- 
mis d’impofer  par  Compoids  qu’au  dixième  dans 
les  villes  , au  douzième  dans  les  bourgs  & au  quin- 
zième dans  les  autres  Communautés.  Au  refte  , les 
Eccléfiaftiqucs  , les  Nobles  & les  Officiers  des  Cours 
fupérieunes  fout  exempts  de  cette  forte  d’impofition 
Cabalifle  , tant  dans  la  Généralité  d’Aufch , que 
dans  celle  de  Montauban.  Mais  tous  les  Bourgeois  , 
Artifâns  & autres  non-privilégiés , y font  fujets , quoi- 
qu’ils fe  trouventd’ailleurs  compris  dans  le  Cadaftre. 

S°.  Les  biens  fonds  de  la  Généralité  d’Aufch  font 
Tome  I. 
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taxés  modérément  & toujours  eu  égard  aüx  charges 
qu’ils  portent  d'ailleurs.  L’Intendant  de  cette  Gé«* 
néralité  ( ainfi  que  cela  fe  pratique  aujourd’hui  dans 
tous  'es  pays  d’Éleétion  & dans  plufieuri  autres  du 
Royaume  ) reçoit  de  la  Cour  les  comtniflions  qui 
contiennent  ce  que  chaque  Election  doit  porter.  La 
répartitiou  des  cliarges  fe  fait  fur  les  Communauté* 
à proportion  des  feux  & des  bellugues  dont  elles 
font  compofecs.  La  quotité  eft  arrêtée  par  l’Inten- 
dant & par  les  Officiers  de  chaque  Election  , dans 
un  Mandement  exprès  qui  eft  adreflè  à chaque 
Communauté  en  particulier.  Les  Confuls  ou  autres 
Chefs  des  lieux  font  une  fécondé  répartition  fur  les 
contribuables  , & leurs  rôles  font  vérifies  en  la 
maniéré  ordinaire.  Mais  , cette  maniéré  dedifpenfer 
les  impôts  , les  déterminant  fur  un  pied  fixe , il  a 
etc  prévu  qu’il  pourrait  arriver  des  accidents  fubits, 
tels  que  la  grêle , des  inondations,  des  incendies, 6cc. , 
qui  accablent  quelquefois  les  particuliers  de  les 
mettent  hors  d’état  de  concourir  aux  charges  commu- 
nes : c’eft  pour  cette  confédération  que  l’Intendant  a 
toujours  foin  d’obtenir  quelque  fomme  de  diminution 
furlaTaille  de  l’année  courante. Ce  Magiftrat,fe  con- 
formant à l’intention  du  Roi , gratifie  de  cette  fom- 
me , quand  cela  eft  jugé  néceflaire  , les  Communautés 
& les  particuliers  qui  ont  fait  des  pertes. 

6V  Dans  les  pays  desEtats,lalcvée,auffi-bienque 
la  répartition  des  impôts  , fe  fait  d’une  maniéré  dif- 
férente de  celle  dont  nons  venons  de  parler.  Voyc\  le 
mot  Etats  ; Foye\  aufli  fous  les  noms  particuliers  de 
chaque  pays  ce  que  nous  difonsdeleuradminiftration. 

7 . Les  feux  de  regiflre  des  Elcélions  & pays  de 
la  Généralité  d’Aufch  qui  ont  été  démembrés  de 
celle  de  Bordeaux  , font  à-peu-près  la  même  chofe 
que  les  feux  allumans , qui  peuvent  être  comptés 
chacun  pour  $.  perfonnes  ; mais  il  en  faut  excepter 
le  pays  de  Soulle  ôc  le  Bigorre  , où  le  feu  de  re- 
giftre eftplus  fort  que  le  feu  allumant  quant  à la  popu- 
lation. Dans  le  pays  de  Soulle , le  feu  de  regiftre  com- 
prend 10.  perfonnes  ou  environ  ; 6c  dans  le  Bigorre 
le  même  feu  ne  comprend  que  6.  ou  7.  perfonnes. 

8°.  Dans  le  pays  des  Quatre -Valides  6c  dans  le 
Nebou^an  , le  feu  de  regiftre  cft  également  différent 
du  feu  allumant.  Mais  dans  le  Nebouzan  cette  dif- 
férence cft  peu  fenfible  , au  lieu  que  dans  le  pays 
des  Quatre-Vallces  elle  eft  confidérable  : dans  ce 
pays  il  y a un  grand  nombre  d’habitations  féparces 
des  villages  & éparfes  çà  & là  dans  la  campagne. 
La  plûpart  de  ces  habitations  ne  font  que  de  fimples 
chaumières  , ce  qui  eft  caufe  qu’on  en  réunit  plu- 
fieurs  pour  former  un  feu  de  regiftre. 

Le  Bureau  des  Finances  de  la  Généralité  d’Aufch 
doit  être  compofé  , félon  la  teneur  de  l’Edit  de 
création  , d’un  Préfident  , de  huit  Tréforiers  de 
France  Généraux  des  Finances  6c  Grand9-Vroyers  , 
dont  l’un  eft  Garde-Sccl , d’un  Avocat  du  Roi , d’un 
ProcureurduRoi.d’unGreftieren  chef , d’un  premier 
H uiffier-Garde meubles , dequatre  Huifficrs  & de  fix 
Procureurs  portulans. 

Mais  le  même  Edit  de  création  que  nous  venons  de 
citer  , n’a  apporté  aucun  changement  au  Reflbrt  de9 
Cours  des  Aides  de  Bordeaux  & de  Montauban.  Ainfi, 
lesEle&ions  & paysqui  ont  été  diftraitsde  laGénéralité 
de  Bordeaux , font  du  Reflbrt  de  la  Cour  des  Aides  de 
cette  ville  , & les  autres  font  de  celle  de  Montauban. 

Dans  les  Provinces  de  Béarn  & Navarre , les 
affaires  qui  concernent  les  Finances  , reflbrtiflcnt 
au  Parlement  de  Pau  , 6c  non  à la  Cour  des  Aides 
de  Montauban  non-plus  qu’à  celle  de  Bordeaux. 

Le  Marfan  , le  Bigorre  , le  pays  de  Labourd  & 
celui  de  Soulle  ne  font  fournis  à aucune  Jurifdi&ion 
de  Bureau  des  Finances  ni  de  Cour  des  Aides,  foit 
parce  que  les  deux  derniers  ne  payent  aucun  droit 
ordinaire  au  Roi , ou  parce  que  dans  les  deux  autres 
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l’ufLc  eft  tru.  les  Sénéchaux  y connoiffçnt  de 
toum  les  matières  de  Finance»  , ciceptc  Inrfque 
Amendant  les  prévient , on  leur  en  cnleve  le  Juge- 
ant comme  H a droit  de  le  faire  quand  il  le  juge 
J propos  pour  le  bien  du  fcrvice. 

Pour  lé  Bv'am  & la  BafTe-Navarre , il  y a deux 
Tréforiers-Généraus  des  Maifons  & Couronne  de 
Navarre , de  deux  Receveurs-Généraux  du  Domaine. 
La  fon&ion  des  premiers  eft  de  recevoir  les  dona- 
tions faites  au  Roi  tant  pour  fa  Perfonne  , que  pour 
la  fubfiftance  des  troupes  de  Navarre  , Béarn  , Bi- 
gorre  , Marfan , Nebouzan  de  dans  le  p3ys  des  Qua- 
tre-Vallées  j fur  quoi  ces  Tréforiers-Généraux  ac- 
quittent les  charges  de  l’état  du  Roi.  La  fonAion 
des  Receveurs  du  Domaine  eft  de  recevoir  le  prix 
de  la  Ferme  de  ce  nom  , de  d’acquitter  les  charges 
qui  font  alignées  fur  le  produit  de  la  même  Ferme. 

La  Généralité  ou  plutôt  l’Intendance  de  Pau 
£ car  il  n’y  a jamais  eu  de  Généralité  ni  dans  le 
Bcam  , ni  dans  la  Baffe-Navarre  ) comprenait  au- 
trefois le  Béarn  de  lar  Baffe-Navarre.  Mr.  du  Bois- 
BatUet  eft  le  premier  qui  lut  envoyé  par  le  Roi , 
en  1681.,  pour  faire  la  fonélion  d’intendant  dans 
la  Province  de  Béarn  , où  il  n’y  en  avoit  jamais 
eu , de  où  le  Parlement  de  Pau  avoit  exercé  juf- 
qu’alors  toute  l’autorité  ; il  devoit  auffi  prélider  aux 
Etats  de  la  Province  , ce  qui  avoit  été  fait  jufqu’à 
cette  année  par  l’Intendant  de  Guyenne  , à qui  Sa 
Majefté  donnoit  chaque  fois  une  commiifion  parti- 
culière. Depuis  la  création  de  la  Généralité  d’Aufch  , 
il  n’y  a plus  eu  qu’un  feul  de  même  Intendant  pour 
tous  les  pays  qui  compofent  cette  Généralité  , ainG 
que  pour  le  Béarn  & la  Baffe-Navarre.  Cet  Inten- 
dant fait  fa  réGdence  ordinaire  à Aufch. 

Tous  les  pays  qui  dépendent  de  la  Généralité  & 
Intendance  d’Aufch  , font  exempts  & affranchis  des 
Aides  & Gabelles.  Dans  tous  ces  pays  le  fcl  eft  mar- 
chandée , de  en  vend  qui  veut.  Néanmoins  les  Mar- 
chands qui  trafiquent  en  fel , payent  un  certain  droit 
d’entrée,  à proportion  de  la  quantité  de  cette  denrée 
qu’ils  voiturent , de  ce  droit  fc  perçoit  à l’entrée  des 
Provinces  qui  dépendent  de  la  Généralité. 

D’après  ce  que  nous  avons  dit  jufqu’à  préfent, 
il  réfulte  que  les  revenus  du  Roi  dans  la  Généralité 
de  Intendance  d’Aufch  fe  réduifent  à des  dons  gra- 
tuits , au  produit  du  Domaine,  à celui  des  Tailles, 
de  la  Capitation  , dcc.  Mais  cesdivcrfes  impofitions 
ne  font  point  toutes  également  établies  dans  tous 
les  pays  qui  compofent  la  Généralité  de  Intendance, 
puiiqu’il  eft  de  ces  pays  qui  ne  font  fujets  qu’à  de 
fimples  dons  gratuits  , de  qu’il  en  eft  d’autres  qui , 
outre  le  don  gratuit , payent  encore  la  Capitation  , 
de  d’autres  qui  payent  la  Taille , la  Capitation  , dtc. 
Année  commune  , les  revenus  du  Roi  dans  toute 
retendue  de  ces  divers  pays  , montent  à trois  mil- 
lions de  demi  de  livres  ou  environ. 

L’Eleélion  d’Aufch  ou  d’Armagnac  , confidérée 
comme  Diftriét  particulier  de  la  Généralité  de  ce 
nom  , comprend  toute  la  Province  d’Armagnac. 
Elle  eft  divifée  en  7.  Collèges  , dans  lefquelles  on 
compterai.  Paroiflès  ou  Communautés,  1114.  feux, 
16.  bellugues  de  un  quart  de  bellugue  de  feu , dcc. 
DIVISION  DE  L'ÉLECTION  D'AUSCH 
ou  d'Armagnac  , eu  fept  Collettes. 
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Valence  » ville 
Vcrdurun  . 

Verylut  . . 
Vicfofen&c  > pBU 
Vidouxe  . • 

Vielcapet  . 

Vlellat  , bourg 
Vipnaux  . • 

Vil  le  franque 
Villeret  . • 

Violks  . - 
Urgofle  . . 
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Coüefles.  Feue. 
o-vO  < -*rO 

Vie * 

Feienfagu et  . 7 
Feienfaguet  . o 
Jegun  ....  * 

Vie 4 

Perenfagaet  . i 

Vie 9 

B.  Armagnac.  14 
B.  Armagnac.  o 
Jegun  ....  * 

Vie 6 

Jegun  ....  o 
Jteun  . . . . to 
Vie S 

H.  Armagnac,  o 

Vie « 

B.  Armagnac.  J 
B.  Armagnac.  1 
B.  Armagnac.  » 

Ri  vitre -Baffe.  1 

Vie o 

Vie i 

B.  Armagnac,  o 

Vie 4 

F e^e  n fa  guet  . 1 

T.  Armagnac,  i 


Fe^enfagut 

Riviere-BA 


bourg. 


Jlt.  PjTClfftt. 


Rivitre • _ 
Riviere-Baffe.  o 
B.  Armagnac,  o 
Ejuje  ....  » 

B.  Armagnac,  o 
Feienfaguet . o 
Riviere-Baffe.  1 
Fexenfaguet  . 1 
Feienfaguet  . 1 

Feienfaguet  . * 

B.  Armagnac.  4 
B.  Armagnac,  o 
B.  Armagnac-  « 

Vie * 

Fie * 

Rivitrt  Baffe.  1 
Jegun  ....  * 
H.  Armagnac.  1 
B.  Armagnac.  * 
B .Armagnac.  1* 
Feienfaguet  . o 

Fie 4 

B.  Armagnac,  o 
H.  Armagnac.  6 

Vie 1 

B.  Armagnac,  ij 
H.  Armagnac.  * 
Feienfaguet . 1 
Eauie  ....  o 
B.  Armagnac,  i 
Riviere  ■ Baffe.  ) 
Feienfaguet  . 1 
B.  Armagnac.  J 
B.  Armagnac.  » 
B.  Armagnac.  1 
Riviere-Baffe.  o 
Feienfaguet  . 8 
Feienfaguet  . 0 
H.  Armagnac,  o 
Feienfaguet  . o 
Feienfaguet  • * 

Fie ' 

Jegun  ....  9 
Jegun  ....  • 
B.  Armagnac.  * 
Fie jo 

Riviere-Baffe.  i 
B.  Armagnac,  o 
B.  Armagnac.  10 
Feienfaguet  . 1 

Riyirre.Baffe.  1 
B.  Armagnac.  ) 
B.  Armagnac,  o 
B.  Armagnac.  1 
Total  1114 


Quarts 
Bellug.  de  Bell. 

• J» 

• 74 
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pour  voifins  au  N.  les  Nitiobriges  & les  Laflorates 
au  S.  les  Convenu  , à l’E.  les  Volcat.Teflofage r* 
au  S.  O.  les  Bigerri  ou  Bigerriones  , fit  à TO.  les 
Elufates  & les  Tarufates.  Céfar  , Mêla , Pline  , 
Ammien-Marcellin , Strabon , Ptolomée  & plufieurs 
autres  font  mention  des  Aufcii.  Selon  Mêla  , les 
Aufci  Aquitanorum  clarijftmi  funt.  La  cité  de  Cl/m- 
berris  fut  leur  capitale  ou  chef-lieu.  Cette  ville  eut 
enfuite  le  nom  d ’Aueufla  Aufciorum  , & elle  a au- 
jourd’hui celui  d'AuJch. 

AUSE  ou  Auge  , petite  rivicre  ,„ea  Auvergne. 
Elle  a fa  fource  au  pied  de  ï&  montagne  de  Vas-y- 
Veirc.  Après  un  cours  de  8.  I.  ou  environ,  cette 
riviere  fc  perd  dans  la  Loire  , à une  bonne  detni- 
licuc  au-deflous  de  la  Voûte  en  Velay. 

AUSELON , en  Dauphiné.  Voye\  Aucelon. 

AUSFAY  , en  Normandie.  Voye\  AufFay. 

AUSMES  , dans  le  Comté  de  Bigorre  , en  Gaf- 
cogne  , Diocefc  de  Tarbes,  Parlement  de  Touloufe, 
Intendance  d’Aufch  , Recette  du  Comté  de  Bigorre. 
On  y compte  a j.  feux. 

AUSNECOURT  , en  Picardie,  Diocefc  & In- 
tendance d’Amiens.  C’eft  le  nom  d’un  Prieuré  qui 
vaut  au  moins  a$oo.  liv.  de  rente. 

AUSSAC  , en  Angoumots  , Diocefc  d’Angou- 
lème.  Parlement  de  Paris,  Intendance  de  la  Ro- 
chelle , Elcétion  de  Cognac.  On  y compte  80.  feux. 
Cette  Paroiflë  cft  à 4-  L N.  un  quart  à l’O.  d’An- 
goulème  , & 6.  & quart  E.  N.  E.  de  Cognac,  ff 

AUSSAC  , en  Languedoc  , Diocefe  •&  Recette 
d’Alby  , Parlement  & Généralité  de  Touloufe, 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  1 8.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  à 3. 1.  & deux  tiers  E.  N.  E.  d’Alby. 

AUSSAN  ou  Auxan  , en  Bourgogne,  Diocefe 
d’Autun , Parlement  & Intendance  de  Dijon , Bail- 
liage & Recette  de  Beaunc.  On  y compte  ït.  feux. 
Cette  Communauté  eft  fituée  dans  un  pays  de  mon* 
tagnes , h 3.  I.  & demie  O.  N.  O.  de  Beaune. 

AUSSAT  , dans  l’Aftarac , en  Gafcogne  , Dio- 
cefe & Intendance  d’Aufch  , Parlement  de  Tou. 

. loufc  , ElcéUon  d’Attyac.  On  y compte  1.  feux 
& 34.  bcllugucs.  Cette  Paroiflè  cft  à ».  U & demie 
S.  O.  de  Mirande.  r 

AUSSEING  , dans  le  haut  Comminges , en  Gat 
cogne  , Diocefe  & Eleftion  de  Comminges , Parle- 
ment de  Touloufe  , Intendance  d’Aufclt,  Châtel- 
lenie de  Salies.  On  y compte  un  feu  , I j.  bellngnes 
dt  trois  quarts  de  bellugue.  Cette  Paroiflè  eit  à 
trois  quarts  de  lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Garon. 
ne , & à 4.  1-  dt  trois  quarts  E.  N.  E.  de  Saint- 

G AUSSEy  le  grand , en  Bourgogne  . Diocefe  d’Au- 
tun, Parlement  dt  Intendance  de  Dijon  , 
de  Recette  de  Beaune.  On  y compte  64-  !'“«•  c'îre 
Patoiffe  eft  fiméeda^  nne 
mais  fertile  en  vin,  a i.  l-oi  tiers u - 

AUSSEY  le  petit , en  Bourgogne  Di  % 
tun,  Parlement  dt.  Intendance  de  Dijon,  Badluge 
& Recette  de  Beaune.  On  y compte  17. ^ Cem 
ParoilTe  ell  à un  quart  de  lieue  E.  d Auftcy  le 

GTUSS0N,  bourg.  «Champagne  Diocefe* 
Troyes , Parlement  dt  Intendance  de  Pans  Ekc 

tion  de  Saint-Florentin.  0n  ïr^rîic  S Flo  cn- 
Ce  bourg  eft  J j.  1.  de  demie  N.  £•  de  St.  Hoten 


, , dt  4.  S.  O.  de  Troycs. 


1 Gafcogne, 


AOSSON,  dans  le  Commmges  . ""  “-""J-j; 
Diocefe  & Ekaion  de  Comminges , P"1'1"'" 
Todonfe  . Intendance  d’Anfch  . Diftr.a  des  Aides 


feu,  3.  bellugues 


AUSCll  ou  Ausci , Nation  ou  Peuple  de  la  troi- 
£cmc  Aquitaine  ou  Novempopulanie.  Ils  avoient 


de  Montefpan.  On  y compte  , ",  |. 

dt  trois  quarts  de  bellugue.  Cette  Parodfe  eft  ^ 
de  trois  quarts  E.  N.  E.  de  S,-  G™  « ' gj|t  a 
AUSSON , petite  rmere  . en  Champagne 
fouree  i quelque  diftaocc  N-  de  Montirams.  - i 
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un  cours  de  cinq  lieues  ou  environ  , cette  riviefe 
fe  jette  dans  l’Aube  , 1 1. 1.  au-deflus  d’Arcis. 

AUSSONCE  , & la  Ferme  de  Merland  , qui 
appartient  à l’Ordre  de  Malte  , en  Champagne  , 
Diocefe  de  Eleétion  de  Rheims , Parlement  de  Paris , 
Intendance  de  Châlons.  On  y compte  76.  feux. 
Cette  Paroiflè  cft  à 4. 1.  E.  N.  E.  de  Rheims. 

AUSSONNE  , en  Bourgogne.  Voyc\  Auxonne. 

AUSSONNB,  en  Languedoc,  Diocefe  , Parle- 
ment , Généralité  de  Recette  de  Touloufe , Inten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  1 10.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  à quelque  diflance  de  la  rive  gauche  de 
la  Garonne  , & à 3. 1.  fie  demie  N.  O.  de  Touloufe. 

AUSSONNOIS  , pays  , en  Bourgogne.  Vo ye\ 
Auxonnois. 

AUSSONS  ou  Aussos  , dans  i’Aflarac  , en  Gaf- 
cogne , Diocefe , de  Intendance  d’Aufch  , Parle- 
ment de  Touloufe  ,Eleftiond’Aftarac.  On  y compte 
un  feu  & 9}.  be Hugues  de  feu.  Cette  Paroiflè  eft  à 
5. 1.  de  demie  E.  S.  E.  de  Mirande. 

AUSTENE , petite  rivière , au  Diocefe  de  Quim- 
per , en  Bretagne.  Après  un  cours  de  quelques 
lieues  , cette  rivière  mêle  fes  eaux  avec  celles  de 
l’Avon. 

AUSTRASlE^u/iro/îa,  ancien  Royaume.  Après 
la  mort  de  Clovis  I. , les  quatre  fils  de  ce  Prince 
(Thierry  I.,  Clodomir  , Childcbert  de  Clotaire) 
partagèrent  fon  Royaume.  Thierry  eut  pour  fa  part 
VAuJirafîe  , qui , outre  l’ancienne  France  au-delà  du 
Rhin  , comprenoit  tout  le  pays  fituc  entre  Je  Rhin  , 
la  Mcufc  de  l’Efcaut.  A l’O.  de  la  Meufe , PAuftrafic 
comprenoit  encore  plufieurs  villes  de  Champagne, 
telles  que  Rheims , Châlons- fur-Marne , Troyes , die. 
Outre  ce  domaine , Thierry  eut  encore  l’Auvergne  , 
le  Gévaudan , partie  du  Rouergue , partie  du  Limou- 
fin  & partie  du  Vivarais.  Quelques  Auteurs  ajoutent 
à cela  la  ville  d’ Alby  & celle  d’Uzès  avec  leur  Diftriéh 

Les  Rois  d’Auftrafie  prenoient  le  titre  de  Rois 
des  François , de  la  ville  de  Metz  étoit  la  capitale 
de  leur  Empire.  PWeç  Neuftrie  , Orléans  de  Soûlons. 

Thierry  ou  Thcdoric  I. , fils  de  Clovis  I.  Roi  de 
France , fut  Roid’Auftrafie  en  $ 1 1.  ou  5 14.  Il  con- 
quit Id  Thuringe  en  $19.00  $ji.,  de  il  mourut  en 
5 34.  U avoit  époufé  i°.  Euflerie  , fille  d’Alaric  Roi 
des  WiGgotbs  ; i°.  Suavcgothe  , fille  de  Sigifmond 
Roi  de  Bourgogne. 

Théodebert  l.,fils  de  Thierry  I.,  reprend  en  $33. 
fur  les  Wiligoths  la  partie  des  conquêtes  de  Clovis , 
dont  ce  peuple  s’étoit  emparé  , de  entre  autres  le 
Velay , le  Rouergue  de  le  Gévaudan.  11  partage  en 
5 34.  le  Royaume  de  Bourgogne  avec  fes  deux  on- 
cles ( Voye\  Bourgogne  ) , de  fait  en  $ 3 Ç. , conjoin- 
tement avec  eux  , un  Traité  avec  l’Empereur  Jufti- 
nien  I.  contre  Théodat  Roi  desOftrogoths,  le  même 
quieit  tué  en  $ 36.  Witigès  , fucccflcur  de  Théodat , 
regagne  Théodcbcrt , de  fait  aux  Francs  le  délaiflè- 
ment  de  tout  ce  que  les  Oftrogoths  pofledoient  dans 
les  Gaules , avec  les  droits  qu’ils  y avoient  comme 
Seigneurs  de  la  ville  de  Rome.  Juftinien  1.  regagne 
à fon  tour  Théodcbcrt , de  fait  aux  Francs  les  me- 
mes avantages  que  Witigès  leur  avoit  faits.  Depuis 
ce  temps,  les  Francs  ou  François  furent  abfolument 
maîtres  de  la  Provence  de  de  Marfeillc.  Thcodebert  I. 
meurt  en  $47.  ou  S48.  ou  $$3.  Il  avoit  époufé  en 
$ 3 3.  Wifigarde , fille  de  Wachon  Roides  Lombards  t 
mais  il  la  répudia  en  $34.  pour  époufé r Déuterie , 
qui  avoit  alors  fon  mari.  Déuterie  meurt  en  $ 34.  ou 
$ 3 $. , de  .Thcodebert  reprend  Wifigarde. 

Théodebalde  ou  Théoduald  , fils  de  Thcodebert  I. 
de  de  Déuterie , fucccde  au  Royaume  d’Auftrafie , 
après  la  mort  de  fon  pere  , de  il  meurt  lui-même  bien- 
tôt après.  Ce  Prince  avoit  époufé  ttTaldrade,  foeur 
puînée  de  Wifigarde  , fa  belle-mcrc. 

(Quelques  Auteurs  placent  la  mort  de  Théode- 
Ton\ç  I, 
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bert  I.  en  $47. , de  celle  de  Théodebalde  en  $$3.  ou 
SSÎ-ou$$9). 

Clotaire  I.  Roi  de  Soiflôns  en  $11.  ou  $14. 
( fils  de  Clovis  I.  ) fe  rend  maître  de  toute  la  fuc- 
ceflion  3e  Thcodebalde  vers  5$$.  Il  s’étoit  joint  en 
$2  3.  à Childcbert  de  à Clodomir  fes  freres  contre  Si- 
gifmond Roi  de  Bourgogne.  Il  marcha  avec  Thierry 
contre  le  Roi  de  Thuringe  en  $ 19.  Il  fit  une  irrup- 
tion fur  les  terres  de  Childcbert , avec  lequel  il  con- 
clut enfuitc  la  paix.  Il  défit  deux  fois  les  Saxons , de 
fut  Roi  de  toute  la  France  en  $$8.  par  la  mort  de 
Childebert.il  meurt  lui-même  à Compiegne  en  $61. 
ou  $62.  à 64.  ans,  dans  tacinquantc-uniemcannéede 
fon  reene.  Clotaire  I.  avoit  eu  fix  femmes  ; fçavoir, 
Ingonae  , Arcgondc  , Chonfene  , Radegonde , C0/1- 
diuccfue  de  Waldrade.  Il  laifla  quatre  enfaots  qui  lui 
fuccéderent.  Ce  Prince  eft  enterré  dans  PEglifc  de 
l’Abbaye  de  Saint-Médard  de  Soiflôns  qu’il  avoit  fait 
bâtir. 

Sigcbert  I.  (fils  de  Clotaire I.)  Roi  d’Auftrafîe 
en  $62. , établit  fa  réfidence  à Rheims.  Il  époufé  en 
$6$.  Brunehaut , fille  cadette  d’Athanagilde  Roi  des 
Wifigoths , de  il  cft  aflaflîné  en  $7$.  à 40.  ans. 

Childcbert  II.  ( fils  de  Sigebcrt  I.  ) cft  couronné 
Roi  d’Auftrafic  à Metz  , en  $76.  11  fe  lie  en  $8t. 
d'abord  avec  Gontran  , fon  frere  , Roi  d’Orléans  de 
de  Bourgogne  , contre  Chilpcric  I.  fon  autre  frere  , 
Roi  de  Soiflôns  ; de  enfuitc  avec  Chilpcric  contre 
Gontran.  Ces  Princes  fe  font  une  guerre  très-fân- 
glantc  de  des  plus  cruelles.  Gontran  étant  mort  en 
$93.  fans  laiflèr  d’enfants , Childebert  réunit  à PAuf- 
trafie  les  Royaumes  d’Orléans  de  de  Bourgogne  , de 
une  partie  de  Paris.  Il  meurt  lui-même  de  poifon 
en  $9$.  ou  $96.  à 26.  ans , laiflant  de  fa  femme 
Failcube , deux  enfants  , Thierry  qui  fut  Roi  de 
Bourgogne  , de  Thcodebert  11.  qui  eut  l’Auftrafie  en 
partage. 

Thcodebert  II.  Roi  d’Auftrafie  en  s 96.  fc  joint  en 
doo.  à Thierry  fon  frere  , de  défait  Clotaire  II.  Roi 
de  Soiflôns.  Il  défait  enfuitc  les  Gafcons , de  leur 
donne  pour  Duc  Génialis  , qui  prit  le  premier  le 
titre  de  Duc  de  Gafcogne.  ( vaye\  Gafcogne  ). 
Théodebert  fe  brouille  avec  Thierry  qui  le  défait 
l’an  612.  de  le  prend  à Cologne.  Il  eft  envoyé  à 
Châlon-fur-Saone  à Brunehaut,  qui  le  fait  aflafliner. 
Ce  Prince  avoit  eu  pour  femmes  i°.  Bilichilde  , 
qu’il  fit  étouffer  pour  époufer  i°.  Theudicilde. 

Thierry  ou  Théodoric  II.  (frere  de  Théodebert  IL  ) 
déjà  Roi  de  Bourgogne , fuccede  au  Royaume  d’Aut 
trafic , & meurt  à Metz , de  dyfenterie , en  6 1 3. , en 
allant  faire  la  guerre  à Clotaire  II.  Roi  de  Soiflôns  , 
fon  coufin.  Il  avoit  époufé  Cromberge  , fille  de  Wi- 
teric  Roi  des  Wifigoths  , qu’il  renvoya  en  608. 

Sigcbert  II.  ( fils  naturel  de  Théodoric  II.  ) eft  re- 
connu Roi  d’Auftrafie  en  61  j.  ; mais  bientôt  après 
Clotaire  II.  lefaitmourir.  Des  trois  autres  fils  de  Thiet 
ry  , le  deuxieme  eut  le  même  fort  que  Sigcbert , de  le 
troificme  fe  feuva.  Clotaire  donna  la  vie  au  quatriè- 
me , de  le  fitrafer.  Parce  moyen  , le  même  Clotaire 
réunit  en  fa  perfonne  toute  la  Monarchie  Francoife. 

Clotaire  II.  ( fils  de  Chilperic  I.  Roi  de  Soiflôns , 
de  petit-fils  de  Clotaire  I.  Roi  de  Soiflôns , d’Orléans, 
de  Metz  de  de  Paris  )laifle  leurs  Maires  à l’Auftrafie 
de  à la  Bourgogne.  L’autorité  de  ces  Maires  étoit 
femblable  à celle  des  Vice-Rois.  Clotaire  II.  meurt  en 
628.  à 4$.  ans.  Il  avoit  donné  en  622.  l’Auftrafie  de 
la  Neuftric , avec  le  titre  de  Roi , à fon  fils  Dagobert  I.  , 
qui  en  628.  fuccéda  à tous  les  Etats  de  fon  pere. 
Voyt\ France. 

Dagobert  I.  meurt  en  638.  Dès  l’année  632.  il 
avoit  fait  couronner  Roi  d’Auftrafie  , fon  fils  Sigc- 
bert III.  le  Saint. 

Sigcbert  111. , Roi  d’Auftrafie  , établit  fon  Siégé  à 
Metz , où  il  paflè  fon  temps  à fonder  ou  à régler  des 
C ce  cc 
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Vfl  , -urieofes.  U abandonne  le  foin  de  fe 
?af°â  GrinSïd  Maire  du  Palais  , 13s  de  Pépin 
fjalement  Maire  du  Palais  ( mort  en  639.  ) Stgebert 
ïeurr  i Meta  en  <57.  ou  Us. , laillànt  de  fa  femme 
TJiïcUUIc , Daeoterr  II.  qu’il  recommande  à Gn- 
moald.  Mais  celui-ci  lait  râler  Dagobert , le  fait  ren- 
fermer  dans  un  Monafterc  , d’où  il  le  tire  enjjutte 
pour  l’envoyer  en  Irlande , & met  fur  le  trône  Chil- 
Scbert , fon  fils , qni  bientôt  après  eft  détrône  par 
CbildericlI.  , ....  - 

Dagobert  II.  éponfa  en  Irlande  MathMe  , & en 
*ut  plufteurs  enfants  , qui  moururent  tous , à ce 
qu’on  prétend  , en  bas  âge.  Il  eft  rappelle  en  670. , 
oc  règne  en  Auflrafîe  , dont  Childeric  II.  loi  aban- 
donna une  partie.  Après  la  mort  de  ce  meme  Chil- 
deric II.  ( fils  de  Clovis  II.  Roi  de  Neuftrie  ) arri- 
vée en  673. , Dagobert  II.  fe  rend  maître  de  toute 
l’Auftrafie.  Ebroïn , Maire  du  Palais  de  Dagobert , 
avoit  fait  rcconnoitre  Roi  d’une  partie  de  ce  Royau- 
me un  faux  Clovis  qui  fc  difoit  fils  de  Clotaire 
IlI.*Roi  de  Neuftrie.  Dagobert  eft  aftafliné  en  678. 
( par  ordre  d’Ebroïn  ) comme  il  marchoit  contre 
Thierry  111.  Roi  de  Bourgogne  & de  Neuftrie , au- 
quel il  avoit  déclaré  la  guerre.  Après  cct  événement , 
l'Auftrafie  craignant  de  tomber  fous  la  domination 
d’Ebroïn , ne  voulut  plus  reconnoître  de  Rois.  La 
plus  grande  partie  de  ce  pays  fe  fépara  du  refte  de  la 
Monarchie.  Pépin  d 'Hcrijlal  & Martin  fe  firent  dé- 
clarer Ducs  fle  Gouverneurs  d’Auftrafie. 

Selon  quelques  Auteurs , le  Duc  Pépin  d 'Hé- 
rijtalé  toit  filsd  'Anchife  , ait  affiné  en  679.,  qui  étoit 
lui-même  fils  de  Saint-Arnoul , Miniftre  en  Auf- 
trafic  , mort  Evêque  de  Metz  , le  16.  Août  640. 
Selon  d’autres,  le  même  Pépin  d'Hdriflal  étoit  petit- 
fils  d’un  autre  Pépin  dit  le  Vieux.  Quoi  qu’il  en  foit , 
le  Duc  Pépin  fat  pere  de  Charla-Martel , & ayeul 
de  Pépin  dit  le  Brcft  Roi  de  France  , Chef  de  la 
race  Carlovingienne. 

Durant  fon  gouvernement  en  Auflrafie,  le  Duc 
Pépin  s’empara  tellement  de  l’autorité  , qu’il  étoit 
en  effet  le  Souverain  de  ce  pays  , quoiqu’il  parût 
qu’il  ne  souvernoit  que  fous  les  ordres  de  Thierry 
lll.  Roi  de  Bourgogne  & de  Neuftrie. 

Charles-Martel,  fils  de  Pépin  , fe  rendit  fi  puif- 
font  en  unifiant  les  Mairies  de  Neuftrie  & d’ Auflra- 
fie , qu’il  fraya  le  chemin  du  Trône  à fon  fils  Pépin. 
Ce  dernier  réunit  l’ Auflrafîe  à la  Monarchie  Fran- 
çoife.  Quelque  temps  après  , l’AuflraGe  perdit  fon 
nom.  Une  partie  de  ce  pays  demeura  incorporée 
à la  Neuftrie.  L’autre  partie,  qui  fut  le  partage  de 
l’Empereur  Lothairc  I.  , étant  échue  à fon  deuxie- 
me fils  , nommé  suffi  Lothairc , fut  appellée  de  fon 
nom  Lotharingia  ou  Lorraine.  Vo ye\  Lorraine  , 
Neuftrie  , France  , Ôte. 
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AUTAIN VILLE  ,dans  le  Dunois  , an  Gouver- 
nement général  d’Orléanois  , Diocefe  & Intendance 
d’Orléans , Parlement  de  Paris , Eleélion  de  Châ- 
teaudun.  On  y compte  9$.  feux.  Cette  Paroiflè  cft 
à 4. 1.  S.  E.  de  Châteaudun. 

AUTANE  , en  Dauphiné  , Diocefe  de  Valence  , 
Parlement  & Intendance  de  Grenoble  , Eleélion  de 
Montelimart.  On  y compte  un  96e.  de  feu  pour  les 
fonds  nobles  ; & un  quart  de  feu  , un  8e.  & un  3 2e. 
pour  les  biens  taillables. 

AUTEFOND , en  Bourgogne , Diocefe  d’Au- 
ton.  Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Dijon, 
Bailliage  & Recette  de  Charolles.  On  y compte  1 9. 
feux.  Cette  Paroifie  eft  fituée  dans  un  pays  de  bois, 
à i-Lôt  tirrs  O.  S.  O.  de  Charolles.  La  Paroiffe 
f Autef?nd  eft  compofée  de  cinq  petits  hameaux  : 
le  premier  eft  celui  à'Autefond  qui  confifte  en  trois 
Metaiacsavec  l’£gUfci  ledeuxieme,  nommé  Boyer, 
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eft  suffi  compofc  de  trois  Métairies  ; le  troiiiemc , 
qu’on  appelle  Maufonce  , eft  compofé  également 
de  trois  Métairies  ; le  quartricme , qui  eft  connu  fous 
de  nom  de  la  Rue  , confifte  en  deux  Métairies  i 
Conférant  eft  le  cinquième , & ce  n’eft  qu’une  fimple 
Métairie. 

AUTEFORT  , en  Dauphiné , Diocefe  & Eleélion 
de  Vienne  , Parlement  & Intendance  de  Grenoble. 
On  y compte  un  tiers  & un  32e. ale  feu  pour  les 
fonds  nobles  ; & un  feu , un  demi  & uq  1 zc.  de 
feu  pour  les  biens  taillables  , y compris  néanmoins 
un  32  e.  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 

AUTEL  ou  Autet  , en  Franche-Comté  , Dio- 
cefe , Parlement  Ce  Intendance  de  Befonçon , Bail- 
liage & Recette  de  Gray.  On  y compte  79.  feux. 
Cette  Paroifie  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  Salon , 
à une  petite  diilance  du  confluent  de  cette  riviere 
& de  la  Saône  , à j.  L & demie  N.  E.  de  Gray. 

AUTELS  ('  les  ) , en  Normandie , Diocefe  d’E- 
vreux , Parlement  Ci  Intendance  de  Rouen , Elec- 
tion de  Pont-de-P Arche  , Sergenteric  de  Freneufe. 
On  y compte  2.  feux  privilégiés  & 87.  feux  tailla- 
bles. Cette  Paroifie  eft  à deux  tiers  de  lieue  O.  S.  0. 
d’Elbeuf,  & à 2.  1.  & demie  0.  S.  0.  de  Poat-de- 
1*  Arche. 

AUTELS  en  Auge  ( les  ) , en  Normandie , Dio- 
cefe de  Séez  , Parlement  de  Rouen  , Intendance 
d’Alençon , Eleélion  d’ Argentan  , Sergcnterie  de 
Montagu.  On  y compte  36.  feux.  Cette  Paroifie  ell 
à 4.  !.  & deux  tiers  N.  N.  E.  d’Argeutau. 

AUTELS-LESSE VILLE  ( les  ) , dans  le  Pcr- 
che-Gouet , au  Gouvernement  général  d’Orléanois , 
Diocefe  de  Chartres  , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance d’Orléans  , Eleélion  de  Châteaudun.  O11  y 
compte  43.  feux.  Cette  Paroifie  eft  à 4. 1.  & demie 
O.  N.  0.  de  Châteaudun. 

AUTELS-TUBCEUF  ( les  ) , dans  le  Perche , 
Diocefe  & Eleélion  de  Chartres  , Parlement  de 
Paris , Intendance  d’Orléans.  On  y compte  37.  feux. 
Cette  Paroifie  eft  à 8.  1.  & tiers  S.  O.  de  Chartres, 
& 5.  O.  N.  O.  de  Châteaudun. 

AUTEMONT.  C’clt  le  nom  d’un  Bureau  des 
cinq  grofles  Fermes  de  la  Direélion  de  Lille  en 
Flandres. 

AUTENAY , en  Normandie , Diocefe  d’Evrcux , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alençon , Elec- 
tion de  Conches  , Sergenterie  de  Damvillc.  On  y 
compte  44.  feux.  Cette  Paroifie  eft  fituée  fur  la  ri- 
viere d’Iton , à 3. 1.  S.  E.  de  Conches. 

AUTERAT  ou  Auteyrat  , en  Auvergne  , Dio- 
cefe de  Saint-Flour , Parlement  de  Pans  , Inten- 
dance de  Riom  , Elcftion  de  Brioude.On  y compte 
86.  feux.  Cette  Paroifie  eft  à 4. 1.  & demie  S.  E. 


Brioude. 

AUTERIVE  ou  Hauterive  , Altaripa  , petite 
le , en  Languedoc , Diocefe  , Parlement , Géne- 
lité  & Recette  de  Touloufe  , Intendance  de  Lan- 
edoc.  On  y compte  280.  feux.  Cette  ville , où  il I y 
me  Jullice  royale , eft  fituée  fur  la  rive  droite  de 
irriege  , à s.  1.  S.  S.  JE.  de  Touloufe , & 4-  « 
iis  quans  E.  N.  E.  de  Ricux.  ... 

AUTERIVE  , en  Dauphine , Diocefe  de  V ienne 
rlement  & Intendance  de  Grenoble  , Eleélion  de 
imans.  On  y compte  trois  feux  & un  6e.  de  feu 
ur  les  fonds  nobles  ; & 8.  feux,  deux  tiers  & un 
e.  de  feu  pour  les  biens  taillables , y compris 
anmoins  un  1 6e.  de  feu  pour  les  fonds  affranchis, 
cte  Paroifie  eft  fituée  fur  la  petite  nviere  de  üa- 
ire , à 4.  1.  N.  N.  0.  de  Romans. 

AUTERIVE , en  Dauphiné,  Eleélion  de  Vienne. 
yex  Auberrive.  rl 

AUTERIVE  , en  Auvergne  , Diocefe  de  ucr 

nt,  Parlement  de  Paris,  Intendance  & EleCtio.x 

Riom.  On  y compte  3 2.  feux. 
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AUTESERRE  , en  Auvergne , Diocefe  de  Cler- 
mont , Parlement  de  Paris , Intendance  & Election 
de  Riom.  On  y compte  178.  feux. 

AUTEU1L  , dans  le  Noyonnois , au  Gouverne- 
ment général  de  l’Ifle-de-Francc , Diocefe  de  Beau- 
vais , Parlement  & Intendance  de  Paris , Election 
de  Compiegne.  On  y compte  72.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  à *.  1.  & quart  N.  O.  de  Compiegne , de  4.  O.  S. 
O.  de  Noyon. 

AUTEU1L  ou  Autheuh.,  Comté  & Paroifle, 
danslc  BeauvoiGs,  au  Gouvernementgénéralde  l’Ifle- 
dc-Franche  , Diocefe  fit  Elefkion  de  Beauvais, Par* 
lement  & Intendance  de  Paris.  On  y compte  9$. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à 2. 1.  S.  de  Beauvais. 

AUTEUIL  , dans  le  Perche  , Diocefe  de  Séez , 
Parlement  de  Paris , Intendance  d’Alençon  , Elec- 
tion & Châtellenie  de  Mortagnc.  On  y compte  74. 
feux.  Cette  Pafoiflê  cfl  à 1.  1.  & demie  E.  N.E.  de 
Mortagnc. 

AUTEUIL  , Paroifle  & Comté  , dans  le  Man- 
tois , au  Gouvernement  général  de  ITflc-de-France  , 
Diocefe  de  Chartres , Parlement  6c  Intendance  de 
Paris , Eleékion  de  Montfort-l’Amaury.  On  y compte 
120.  feux.  Cette  Paroiflfe  eft  à cinq  quarts  de  lieue 
N.  de  Montfort-l’Amaury , & à 6.  1.  & demie  O. 
de  Paris. 

La  Terre  6c  Seigneurie  6'Auteuil  fut  érigée  en 
Comté  , avec  union  des  Seigneuries  de  MilUmant 
6c  6'AmouiUet  ou  Autouillet , par  Lettres  de  Sep- 
tembre 1660.,  regiftrccs  le  18.  Mars  1662.,  en  fa- 
veur de  François  Bripnet , Préfident  en  la  troifieme 
Chambre  des  Enquêtes  , qui  avoit  pour  iixieme 
ayeulGuillaurnel-  Bripnet,  Seigneur  de  Portau , reçu 
Confeillcr  au  Parlement  de  Paris  le  10.  Avril  1469., 
6c  frere  aîné  de  Robert  Bripnet , Archevêque-Duc  de 
Rheims  , Chancelier  de  France  , & de  Guillaume 
Bripnet , Cardinal  en  149$.,  Evêque  de  St.  Malo 
6c  de  Nifmes , Archevêque  de  Rheims  en  1497. 
après  fon  frere  , & en  fui  te  de  Narbonne.  Ce  Car- 
dinal , qui  avoit  été  marie  , fut  pere  de  Guillaume  , 
Evêque  de  Meaux , & de  Denis  , Evcquc  de  Lodc- 
vc , oc  enfuite  de  St.  Malo.  Outre  cela  , il  y a eu 
deux  autres  Evêques  de  Lodeve  de  cette  Famille  ; 
fçavoir  , Michel  & Claude  Bripnet , l’un  fils  & l’au- 
tre petit-fils  de  Guillaume  l.  François  , Comte  d’Au- 
teuil , fut  perc  de  Guillaume , qui  lui  fucccda  en  fa 
charge  de  Prcfident , & dont  le  fils  François-Guil- 
laume Brifonet  eft  Confeiller  d’honneur  au  Parle- 
ment de  Paris.  Il  a époufé  le  13.  Septembre  1728. 
Elifabcth  Lambert  d 'Herbigny  , de  laquelle  il  n’a 
point  d’enfants. 

AUTEUIL  , dans  l’Iflc  - de  - France , Diocefe , 
Parlement , Intendance  6c  Election  de  Paris.  On  y 
compte  no.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  à une 
très-petite  diftance  de  la  rive  droite  de  la  Seine  , h 
j.  1.  O.  S.  O.  de  Paris.  C’cft  à Autcuil  que  s’étoit 
retiré  le  fameux  Boileau  Deforeaux,  & te  Poctc  y 
occupoit  une  fort  jolie  maifon  de  campagne , où 
Antoine  , fon  Jardinier  & en  quelque  forte  fon  Fa- 
vori, eft  mort  pluficurs  années  après  lui  : car  Boi- 
leau mourut  le  11.  Mars  1711.,  & Antoine  vivoit 
encore  en  1726. 

AUTEUIL  & Bilmont , dans  le  Valois  , au  Gou- 
vernement général  de  ITAe-dc-France  , Diocefe  & 
Intendance  de  Soldons , Parlement  de  Paris , Elec- 
tion de  Crépy.  On  y compte  tu.  feux.  Cette  Pa- 
roifte  eft  h 2.  I.  & demie  S.  E.  de  Crépy  , 6c  h trois 
quarts  de  lieue  O.  de  la  Ferté-Milon. 

AUTEVILLE  , en  Bourgogne  , Diocefe , Parle- 
ment , Intendance , Bailliage  6c  Recette  de  Dijon. 
On  y compte  32.  feux, 

AUTEVILLE  ou  Authf.ville  , dans  le  Beau- 
voifis , au  Gouvernement  général  de  Plflc-de-F ran- 
ce , Diocefe  & Election  de  Beauvais , Parlement  6c 
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Intendance  de  Paris.  On  y compte  9;.  feux. 

AUTEVILLE,  en  Normandie , Diocefe  6c  Elec- 
tion  de  Bayeux,  Parlement  de  Rouen  , Intendance 
de  Caen,  Sergentcrie  de  Tours.  On  y compte  31. feux. 

AUTEVILLE , en  Normandie , Diocefe,  Parle- 
ment, Intendance  6c  Election  de  Rouen.  On  y 
compte  2.  feux  privilégiés  & as.  feux  taillables. 

AUTEYRAT,  en  Auvergne.  Voye\  Auterat. 

AUTEZAT,  en  Auvergne,  Diocefe  de  Election 
de  Clermont , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Riom.  On  y compte  80.  feux.  Cette  ParoiiTe  eft  à 
3. 1.  & demie  S.  E.  de  Clermont. 

AUTHE  de  Ginaux,  en  Champagne  , Diocefe  de 
Rheims , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châ- 
lons,  Eleftion  de  Rethel.  On  y compte  85.  feux. 
Cette  Paroiflfe  eft  à 6. 1.  E.  S.  E.  de  Rethel. 

AUTHECOURT,  en  Franche-Comté , Diocefe  , 
Parlement  6c  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  de 
Recette  d’Orgelet.  On  y compte  10.  feux. 

AUTHENANS  , dans  la  Brefle  , Diocefe  d« 
Lyon , Parlement  & Intendance  de  Dijon , Elec- 
tion , Bailliage  6c  Recette  de  Bourg-cn-BreflTe.  On  y 
compte  1 2.  feux. 

AUTHERIVE,  au  pays  de  Lomagnc,  en  Gas- 
cogne, Diocefe  de  Lei&oure  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  d’Aufch,  Election  de  Lomagne , 
Diftriét  des  Baronnies.  On  y compte  2.  feux  6c  71. 
beltugucs  de  feu.  Cette  ParoiiTe  eft  à 6.  1.  E.  S.  E. 
de  Lciétoure. 

AUTHERIVE  , dans  l’Aftarac  , en  Gafcogne, 
Diocefe  6c  Intendance  d’Aufch,  Parlement  de  Tou- 
loufe , Election  d’Aftarac.  On  y compte  3.  feux  & 
SS*  bellugucs  de  feu. 

AUTHE  VE  RNES  , en  Normandie  , Diocefe  p 
Parlement  & Intendance  de  Rouen  , Élection  de 
Gifors.  On  y compte  3.  feux  privilégiés  & 67.  feux 
taillables.  Cette  ParoiiTe  eft  à 1. 1.  & demie  S.  S.  O. 
de  Gifors. 

AUTHEUIL,  en  Normandie  , Diocefe  & Elec- 
tion d’Evreux , Parlement  ôc  Intendance  de  Rouen  , 
Sergenterie  d’Aurilly.  On  y compte  3.  feux  privilé- 
gies & 77.  feux  taillables.  Cette  ParoiiTe  eft  à 1.  L 
6c  demie  N.  O.  d’Evreux. 

AUTHEUIL,  dans  l’Ifle-dc-Francc  & dans  d’au- 
tres Provinces.  Voye\  Autcuil. 

AUTHE  VIL  LE,  en  Picardie,  Diocefe  de  Laon, 
Parlement  de  Paris,  Intendance  de  SoilTons,  Elec- 
tion de  Guife.  On  y compte  77.  feux.  Cette  Paroiflâ 
eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  l’Oife , à 2.  I.  S.  O. 
de  Guife. 

AUTHEVILLE,  en  Artois,  Diocefe  , Gouver- 
nance , Bailliage  & Recette  d’Arras , Confcil  pro- 
vincial 6c  fouverain  d’Artois  , Parlement  de  Paris, 
Intendance  de  Lille.  On  y compte  a 8.  feux  6c  1 36. 
perfonnes.  Cette  Communauté  eft  à 2. 1.  & demie 
O.  S.  O.  d’Arras. 

AUTHEUX  ou  Authieüx,  en  Picardie,  Dio- 
cefe & Intendance  d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , 
Election  de  Dourlens , Doyenné  de  la  Broyé.  On  y 
compte  8}.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à cinq  quarts  de 
lieue  O.  S.  O.  de  Dourlens. 

AUTHIE  , en  Picardie , Diocefe  6c  Intendance 
d’Amiens  , Parlement  de  Paris , Ele&ion  6c  Doi 
yenné  de  Dourlens.  On  y compte  83.  feux.  Cette 
ParoiiTe  eft  fituée  fur  la  rivière  de  fon  nom,  à 1. 1.& 
demie  O.  de  fafource,&  à 2.1.  & demie  E.  S.  E.  de 
Dourlens.  Il  y a à Authie  un  Prieuré  de  2400.  liv. 
de  rente  , qui  a été  réuni  aux  Religieux  pénitents, 
dits  Picpus  de  Limours. 

AU  I HIE,  Alteia  , riviere,  en  Picardie.  Elle  a fa 
fonree  tout-proche  de  la  Paroifle  de  Sailly-au-bois , 
près  des  confins  de  la  Province  d’Artois  , à 4.  1. 
E.  S.  E.  de  Dourlens.  Elle  parte  à Dourlens , Auxy- 
le-Châtcau  6c  Ncmpont;  & fe  jette  dans  l’Océan, 
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| 7,  s.  o.  de  Montreuil.  Le  cours  de  cette  nviere 
(JJ*  ,4.  ou  » s*  l*cucs* 

C AUTH1E  , en  Normandie.  V aye\  Arthic. 

AUTHIEGE  ou  Avthiecue  , dans  le  Condo- 
mois  , Diocefe  Ôc  Eledion  de  Condom , Parlement 
St  Intendance  de  Bordeaux.  On  y compte  1 9.  feux. 
Cette  Paroiftè  forme  elle-feulc  une  Jurifdiétion  , Ôc 
elle  eft  à 3.  1.  & demie  N.  N.  E.  de  Condom. 

AUTHIEULLE , en  Picardie , Diocefe  6c  Inten- 
dance d'Amiens,  Parlement  de  Paris,  Eleétion  & 
Doyenné  de  Dourlcns.  On  y compte  as  - feux.  Cette 
ParoilTc  eft  fituée  fur  l’Authic  , à une  demi  - lieue 


E,  S.  E.  de  Dourlcns. 

AUTHIEUX  ( les  ) , en  Normandie  , Diocefe 
d’Evrcux,  Parlement  de  Rouen,  Intendance  d’A- 
lençon , Eleétion  de  Conchcs,  Sergenterie  de  Neu- 
bourg.  On  y compte  1 2.  feux.  Cette  Paroiftè  eft  à 
a.  1.  ot  demie  N.  O.  de  Conches. 

AUTHIEUX  ( |es  ) ,»en  Normandie , Diocefe  ôc 
Election  d'Evrcux  , Parlement  & Intendance  de 
Rouen,  Sergenterie  de  St.  André.  On  y compte  2. 
feux  privilégiés  & 40.  feux  taillables.  Cette  Paroiftè 
eft  à un  quart  de  lieue  O.  N.  O.  de  St.  André  , & 
à 3. 1.  S.  S.  E.  d’Evrcux. 

AUTHIEUX  (les  ) , en  Normandie  , Election 
de  Pont-de-l’ Arche.  Vaye\  les  Autels. 

AUTHIEUX  près  Buchy  (les)  , en  Normandie  , 
Diocefe  , Parlement  , Intendance  «St  Eleétion  de 
Rouen.  Ün  y compte  un  feu  privilégié  & 47.  feux 
taillables.  Cette  Paroiftè  eft  k 4. 1.  N.  E.  de  Rouen. 

AUTHIEUX-SUR-CALONNES  (les)  , en  Nor- 
mandie , Diocefe  de  Lizieux , Parlement  Ôc  Inten- 
dance de  Rouen,  Eleétion  de  Pont-PEvèque , Ser- 
genterie de  St.  Julien.  On  y compte  2.  feux  privi- 
légies & 93.  feux  taillables.  Cette  Paroiftè  eft  à 
a.  1.  & quart  N.  E.  de  Lizieux  , 6c  2.  «5c  demie 
E.  S.  E.  de  Pont-l’Evéque. 

AUTHIEUX-SUR-CLAIRE  (les),  en  Norman- 
die , Diocefe  , Parlement , Intendance  & Eleétion  de 
Rouen.  On  y compte  3.  feux  privilégiés  & 31.  feux 
taillables.  Cette  Paroiftè  eft  à 3. 1.  & demie  N.  de 
Rouen. 

AUTH1EUX-SUR-CORBON  (les) , en  Norman- 
die, Diocefe  de  Lizieux,  Parlement  & Intendance  de 
Rouen,  Eleétion  de  Pont-l'Evèque  , Sergenterie  de 
Cambremer.  Onycompteun  feu  privilégié  Ôc  1 8.  feux 
taillables.  Cette  ParoilTc  eft  à 3. 1.  & tiers  O.  S.  O. 
de  Lizieux  , & 1.  ôc  demie  S.  de  Cambremer. 

AUTHIEUX-SUR-SEINE  (les) , en  Normandie , 
Diocefe  , Parlement , intendance  ôc  Eleétion  de 
Rouen.  On  n’y  compte  point  de  feux.  Ce  hameau 
eft  fîtué  fur  la  rive  droite  fie  la  Seine  ,k  2. 1.  Ôc  quart 
S.  S.  E.  de  Rouen. 

AUTHILLE  ou  Autillc  , dans  le  Vexin-Fran- 
çois , Diocefe  ôc  Intendance  de  Rouen , Parlement 
de  Paris  , Eleétion  de  Chaumont  ôc  Magny  , Diftriét 
connu  fous  le  nom  d’AccroiJfement.  On  y compte  un 
Feu  privilégié  & 63.  feux  taillables.  Cette  Paroiftè 
eft  utuée  fur  la  rive  droite  de  b Seine  , à 2.  1.  N.  O. 
de  Mantes. 

AUTHINQUES  ou  Hautinguis-,  dans  le  Gou- 
vernement général  de  Picardie  , Diocefe  de  Bou- 
logne , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Amiens, 
Gouvernement  d’Ardres.  On  y compte  33.  feux. 
Cette  Paroiftè  eft  k une  petite  dcmi-lieue  E.  S.  E. 
d’Ardres. 

AUTHION  , rivicre , en  Anjou.  Elle  prend  fa 
fource  à l’étang  de  St.  Çeorges-d’Hommes  dans 
l’Elcétion  de  Baugé.  Elle  palfe  par  Bourgueil  ôc 
Longuet.  Après  avoir  reçu  plufieurs  autres  rivières 
dans  fon  cours  qui  eft  de  14.  1.  ou  environ  , l’Au- 
truon  Je  rend  dans  la  Loire  , k 1.  I.  S.  E.  d’Angers. 
On  ne  doute  pas  qu’il  ne  fût  facile  de  rendre  cette 
nviere  navigable  depuis  Longuet  ; mais  à caiife  de 
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la  proximife  de  la  Loire , on  ne  voit  pas  que  l’exécu- 

Ü0A.i^C«Cii^vieI  puiffc  itre  d’une  grande  utilité. 

AUTHION  ou  Authiou  , en  Nivemois  , Dio- 
cefc  de  Neven  .Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Moulins  , Eleftion  de  la  Charité.  On  y compte 
52.  feux.  Cette  ParoifTe  eft  k Ç.  I.  ôc  demie  E.  N.  E. 
de  la  Charité-fur-Loirc. 


AUTHON , dans  le  Perche-Gouet.  Voye\  Anthon. 

AUTHON  , bourg  , en  Saintongc  , Diocefe  de 
Saintes  , Parlement  de  Bordeaux  , Intendance  de  la 
Rochelle  , Eleétion  de  Saint-Jean-d’Angely.  On  y 
compte  14$.  feux.  Ce  Bourg  eftk  3. 1.  ôc  deux  tiers 
N.  E.  de  Saintes  , ôc  2.  ôc  quartS.  S.  E.  de  Saint- 
Jean  d’Angely. 

AUTHON  ou  Authou  ,en  Normandie , Diocefe 
de  Lizieux , Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’A- 
lençon , Eleétion  de  Beruay.  On  y compte  $4.  feux. 
Cette  Paroiftè  eft  à 3.  L N.  N.  E.  de  Bernay. 

AUTHOUILLET  , en  Normandie  , Diocefe  6c 
Eleétion  d’Evreux  , Parlement  & Intendance  de 
Rouen  , Sergenterie  d’Aurilly.  On  y compte  un  feu 
privilégié  6c  $6.  feux  taillables.  Cette  Paroiftè  eft 
fituée  lur  la  rivière  d’Iton,  à 1.  1.  & deux  tiers  E. 
N.  E.  d’Evreux. 

AUTHU1LLE,  en  Normandie.  Voyt\  Arthieuile, 1 

AUTHU1LLE  , en  Picardie.  Voye\  Autuilles. 

AUTHUMÉ  , en  Franche-Comté  , Diocefe 
Parlement  ôc  Intendance  de  Bcfançon , Bailliage  , 
Recette  ôc  Reftbrt  de  Dole.  On  y compte  60.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à une  petite  lieue  N.  N.  E. 
de  Dole. 

AUTHUN  ôc  Emeu,  en  Dauphiné  , Diocefe  & 
Eleétion  de  Valence  , Parlement  & Intendance  de 
Grenoble.  On  y compte  3.  feux  , un  tiers  , un  1 2c. 
& un  32e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  , 6c  7.  feux  , 
trois  quarts  6c  un  8e.  de  feu  pour  les  biens  tailla- 
bles , y compris  néanmoins  un  8e.  6c  un  96e.  de  feu 
pour  les  fonds  affranchis.  Cette  Paroiftè  eft  à quel- 
que diftauce  de  la  rive  gauche  de  l’Ifere  , ôc  k $.  1. 
oc  demie  E.  N.  E.  de  Valence. 

AUTICHAMPou  Auhich  amp, en  Dauphiné,  Dio- 
cefe de  Valence  , Parlement  6c  Intendance  de  Greno- 
ble, Eleétion  de  Montclimart.  On  y compte  trois 
quarts  6c  un  96e.de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; 6c  un 
feu  6c  un  i 2e.  de  feu  pour  les  biens  taillables.  Cette 
Paroiftè  eft  k 3. 1.  6c  demie  N.  E.  de  Montclimart. 

AUTIEGE,  dans  le  Condomois.  Voyc\  Authicg e. 

AUT1ERES  , en  Auvergne , Diocele  6c  Eleétion 
de  Clermont,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de 
Riom.  On  y compte  91.  feux.  Cette  ParoilTc  eft  fi- 
tuée fur  la  rivière  de  Sioulc  , k 4.  1.  S.  O.  de 
Clermont. 

AUTIEUX  (les  ) , en  Normandie.  Voyei  Au- 


thieux  6c  les  Autels. 

AUTIGNAT,  Paroiftè  ôc  Juftice  royale,  en 
Languedoc  , Diocefe  ôc  Recette  de  Bcziers  , Parle- 
ment de  Touloufe,  Généralité  de  Montpellier , In- 
tendance de  Languedoc.  On  y compte  96.^  feux. 
Cette  Paroiftè  eft  fituée  dans  les  montagnes , a 4.  I. 
N.  de  Beziers. 

AUTIGNEVILLE  ou  Attien  ville  , dans île 
Duché  de  Lorraine , Diocefe  de  Toul  , Confeil 
fouverain  6c  Intendance  de  Lorraine  , Bailliage  de 
Lunéville.  On  y compte  4$.  feux.  Cette  Parodie  eft 
k 2. 1.  ôc  tiers  N.  de  Lunéville. 

AUTIGNY  l’Abbé,  en  Champagne , Diocefe  ôc 
Intendance  de  Chalons , Parlement  de  Paris , Elec- 
tion de  Joinville.  On  y compte  37.  feux. ^crte  ^ 
roiflè  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Marne , a 
trois  quarts  de  lieue  N.  de  Joinville. 

AUTIGNY  le  petit,  en  Champagne  , Dioceie  « 
Intendance  de  Châlons , Parlement  de  Paris , E - 
tionde  Joinville.  On  y compte  13.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  à un  quart  de  lieue  N.  d’Autigr,y-l  A e. 
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AUTIGKY  cd  Noræzndi,: , Dioctfe , Parltmtnt 
ftirtcmlmre  de  Koucn , Election  d'Arques , Dit 
mcl  connu  ictus  le  nom  d'Accrofflêment.  On  v 
Sïï.  FW*'P&  & 48.  feux  «HUbles. 

AUTrriiv  ’•  * nuart  O.  s.  U.  d’Arqucs. 
aiTTlDr  ' ■ ’-onamc.  Ifoyc^  Auitigny. 

4 HTI7 n ’ ca  ?,uPhlM-  Auriple. 

t petite  nriere,  en  Poilou.  Après  un 
coure  de  7.  1.  ou  environ  , cette  riviere  fe  jette  dans 

AUTOKmu  k ’ ^ L-  L S-  ■*'  Maillerais 
PaAU  ’ °ISi,îJ  ’ cn  Fra"ciw  - Comté  , Diocefe 
ffecLLT  v Ir"t'"d“"c.c  dc  B»f“Son , Bailliage  & 
Recette  lie  Vefoul,  Prcvote  de  Montbozon.  Un  y 

*“  à - '■  * ^ 

1 AUT?*Î  ’ en  i>roï"KL' . Diocefe-  dc  Gap  . Par- 
dc LXf  lnAe,KlanCe  ü’Ak  • Viguerie  & Recette 
de  Sdleron.  On  » compte  1.  feue  tk  demi  de  cadaf- 
tre.  Cette  ParoiRe  eft  ütuée  fur  une  petite  rivière  , 

Le  r ql,a7  ,E\‘k'  «“«on.  Il  y a à Autan 
«ne  Commandent  de  l'Ordre  de  Malte,  de  la  Lan- 
gue de  Provence  & du  Graud-Pricuré  de  St.  Gilles. 

.te  Commanderie  vaut  7000.  liv.  de  rente  à celui 
qui  en  eft  pourvu. 

AlfTONl  ’ Â"  D;luPl'ind-  V°r‘l  Anton. 

AimiH  ’ dfn!  *î  p'tche-Gouet.  Voyc\  Anton. 
nu  1 UN  , dans  le  Vendômois  au  Gouverne- 
ment general  d’Orléanois , Diocefe  de  Blois  , par- 
1 ‘nunC  jde  ParÎ!  » tendance  d’Orléans , Election 
ZZ«tr-  P"  y compte  140.  feux.  Cette  Pa- 
Airrotivir-  ’ <SL<lcrs  °-  de  Vendôme, 
tr  , • E>  petite  rivière,  dans  le 

Valois.  Elle  a fa  fource  au  S.  dc  la  foret  de  Retz. 
Apres  un  cours  de  4.  J.  ou  environ  , cette  riviere 
le  perd  dans  l’Oife  , au-deffus  de  Verbe  rie. 

AUTOREILLE , en  Franche-Comté , Diocefe 
Parlement  iSc  Intendance  de  Be&nçon , Bailliage  & 
Recette  de  Gray.  On  y compte  67.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à 3.  I.  & demie  E.  S.  E.  de  Gray. 

„ TüY  » cn  kimoufin,  Diocefe  Ôc  Election  de 
Fulles , Parlement  de  Bordeaux , Intendance  de 
-Limoges.  On  y compte  1 8.  feux. 

AUTRAC , en  Auvergne , Diocefe  de  St.  Flour, 
Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Riom,  Elec- 
tion de  Brioude.  On  y compte  54.  feux.  Cette  Pa- 
rodie eft  à 6.  1.  O.  dc  Brioude. 

AUTRACHE  , en  Champagne.  Voye\  Autruche. 
AUTRANS.en  Dauphiné,  Diocefe,  Parlement, 
Intendance  & Election  de  Grenoble.  On  y compte 
un  24e.  & un  32c.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  , & 

5.  feux  & un  6e.  de  feu  pour  les  biens  taillables  , y 
compris  neanmoins  un  demi  & un  48c.  de  feu  pour 
les  biens  affranchis.  Cette  Parodié  eft  à 1. 1.  & quart 
O.  S.  O.  de  Grenoble. 

AUTRAY  , en  Franchc-Comtc.  Voyez  Ajutrey. 

. AÜTRECOURT , dans  la  Principauté  dc  iyjdan. 
Voyc\  Aultrccourt. 

AUTRECTOT  ou  Autretot  , en  Normandie  , 
Diocefe , Parlement  & Intendance  de  Rouen , Elec- 
tion de  Caudebcc  , Scrgentcrie  de  Baons.  On  y 
compte  3.  feux  privilégiés  6c  1 1 6.  feux  taillables. 
Cette  Paroiffe  eft  à 3. 1.  N.  de  Caudebec. 

AUTREMENCOURT  , en  Picardie  , Diocefe  & 
Ele&ion  de  Laon , Parlement  de  Paris,  Intendance 
de  Sodlbns.  On  y compte  56.  feux.  Cette  Parodié 
eft  à deux  tiers  de  lieue  S.  E.  de  Marie  , & à 2. 1. 

& .trois  quarts  N.  E.  dc  Laon. 

AUTREPE  , en  Picardie  , Diocefe  de  Laon 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Solfions  , Elcc- 
tion  de  Guife.  On  y compte  102.  feux.  Cette  Paroiffe 
eft  fttuee  fur  la  rive  gauche  de  POife , à 3.  1.  & 
demie  E.  un  quart  au  N.  de  Guife. 

AÜTREPIERRE  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
Diocefe  de  1 oui , Confcil  fouverain  & Intendance 
Tome  l. 
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de  Lorraine , Bailliage  dc  Blatnont.  On  y compte 
!.2’  fe“x*  C?5tc  Communauté  eft  à trois  quarts  de 
lieue  O.  N.  O.  de  Blamont. 

AUTRESCHE  , dans  le  Soiflbnnois,  au  Gouver- 
nement general  de  l’Ille-dc-France  , Diocefe  In- 
tendance & Election  de  Soiffons  , Parlement  de 
lans.  On  y compte  179.  feux.  Cette  Paroiffe  eft 
à 3. 1.  & tiers  O.  N.  O.  de  Soiffons. 

AUTRESCHE  , bourg,  en  Touraine  , Diocefe 
•x  Intendance  de  Tours,  Parlement  de  Paris,  Elec- 
tion  d’Amboife.  On  y compte  63.  feux.  Ce  bourg 
eft  iitue  fur  un  ruiffeau  , à 2. 1 N.  d’Amboife. 

0T  * cn  Normandie.  Voyez  Autrcftot. 

I AUTRE  VILLE  & la  Grange  des  Valottes  , dans 
le  Battigny  , en  Champagne  , Diocefe  dc  Lances 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châlons  , Elec! 
tion  de  Chaumont.  On  y compte  129.  feux.’ Cette 
Paroiffe  eft  à 2. 1.  & quart  O.  N.  O.  dc  Chaumont, 
6.  ôt  deux  tiers  N.  O.  de  Langres. 

AUTRE  VILLE,  dans  le  Laonnois.  Voyez 
Ghinceny.  1 

AUTRE  VILLE  , dans  le  Pays-Meffin,  Diocefe, 
Recette  & Diftriô  dc  Toul , Parlement  <Sc  Inccn- 
.£e  de  Metz.  On  y compte  jo.  feux.  Cette  Pa- 
roiile  eft  ütuée  dans  un  pays  de  bois , à 3. 1.  & quart 
b.  un  quart  à l’E.  de  Tou!. 

AUTREV1LLE  , au  Gouvernement  général  du 
Pays-Meffin  , Diocefe  dc  Rheims  , Parlement  dc 
1 ans  , Intendance  de  Metz  , Prévôté  de  Moufon. 
On  y compte  28.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  à 
quelque  diftance  de  la  rive  droite  dc  la  Meule  & 
a une  petite  lieue  S.  E.  de  Moufon. 

AbTUSY  » le  Fay  & la  Grange  du  Bois-lcs- 
Autrey,  en  Fraqchc-Comté  , Diocefe,  Parlement 
« intendance  de  Bcfançon  , Bailliage  & Recette  dc 
Gray.  On  y compte  161.  feux.  La  Paroiffe  d’Autrcy 
cil  a une  demi-lie uc  S.  S.  E.  du  Fay , 6c  à 2.  petites 
lieues  O.  N.  O.  de  Gray.  P 

. AUTREY  , dans  le  Duché  de  Lorraine,  Diocefe 
de  Toul , Confeil  fouverain  6c  Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  de  Vezelife.  On  y compte  17.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  fous  le  titre  de  la  Nativité  de 
Notre-Seigncur , 6c  elle  eft  à une  bonne  demi-lieue 
E.  N.  E.  de  Vezelife. 

AUTREY  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Diocefe 
de  Toul , Confeil  fouverain  & Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  de  Lunéville.  On  y compte  7.  feux. 

Ce  village  eft  à 6.  1.  6c  quart  S.  E.  de  Lunéville  , 
oc  c’eft  un  dc  ceux  qui  furent  rendus  au  Duc  de 
Lorraine  , par  le  Traité  de  Êaris  , de  1718.* 
AUTREY-LE-VAY  , eu  Franche-Comté,  Dio- 
cefe , Parlement  & Intendance  de  Befançon , Bail- 
liage , Recette  & Prévôté  de  Vefoul.  On  y compte 
17.  feux.  Cette  Communauté  eft  ütuée  fur  la  riviere 
d’Oignon  , à 3. 1.  & deux  tiers  S.  E.  de  Vefoul. 

La  Terre  & Baronnie  à'/Jutrey  fut  érigée  en 
Comté  par  Lettres  de  Février  1692.  , regmrées  à 
Befançon  & à Dole  , en  faveur  de  Louis  de  Fabri- 
dc-J/ûncflur. 

AUTRE Y-LÉS-CERRE  , cn  Franche-Comté  , 
Diocefe , Parlement  & Intendance  de  Befançon  * 
Bailliage  & Recette  de  Vefoul , Prévôté  de  Mont- 
juftin.  On  y compte  40.  feux.  Cette  Communauté 
eft  à un  tiers  de  lieue  0.  S.  O.  de  Montjuftin. 

AUTRICOURT , Eft  & le  Puid  , en  Franche- 
Comté  , Diocefe  , Parlement  & Intendance  de  Be-  * 
fançon  , Bailliage  6c  Recette  de  Gray.  On  y compte 
22.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 2.  1.  & trois 
quarts  O.  N.  O.  dc  Gray. 

AUTRICOURT  , cn  Bourgogne  , Diocefe  de 
Langres  , Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bail- 
liage & Recette  de  Châtillon-fur-Seinc.  On  y compte 
84.  feux.  Cette  Paroiffe  , de  laquelle  dépendent  la 
Métairie  de  la  Maifon  de  Cbampigny-lc-Neuf  ôc 
Ddddd 
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ChAUTRÏC0IJRTCi  en  Artois  , Diocefe  d’Arras  , 
rnnfcil  fbuverain  & provincial  d’Artois , Parlement 
Ac  Paris  Intendance  de  Lille  , Bailliage  & Recette 
de  Lcns.  On  y compte  aS.  * «*•  P«fon°es. 
Cette  Paroifle  cft  fituée  fur  les  conhns  de  la  Pro- 
vince de  Flandres  , à 3.  1.  E.  de  Lens. 

AUTR1CUM,  ville  capitale  des  Carnutes.  Voyt\ 
Chartres  6c  Carnutes. 

AUTRIE  & Iflards , dans  le  Bourbonnois , D10- 
cefe  de  Nevers , Parlement  de  Paris , Intendance  & 
Eleftion  de  Moulins.  On  y compte  87.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à $. 1-  O.  S.  O.  de  Moulins. 

AUTRU  , dans  le  Pays-Meffin , Diocefe  de  Trê- 
ves , Parlement  & Intendance  de  Metz  , Prévôté  & 
Recette  de  Long\ry.  On  y compte  100.  feux. 

AUTRUCHE,  en  Champagne,  Diocefe  de 
Rheims  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châ- 
jons , Eleélion  de  Rethel.  On  y compte  47.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  fituée  dans  un  pays  de  bois , à 
6.  1.  & trois  quarts  E.  S.  E.  de  Rethel. 

AUTRUYE , bourg,  dans  l’Orléanois  propre, 
Diocefe  & Intendance  d’Orléans  , Parlement  de 
Paris , Eleftion  de  Pithivicrs.  On  y compte  146.  feux. 
Ce  bourg  eft  à 1. 1.  de  trois  quarts  N.  O.  de  Pithi- 
viers  , & 7.  & deux  tiers  N.  N.  E.  d’Orléans. 

AUTRY  , les  Ccnfcs  du  Grand-Bois  de  l’Or  & 
de  Moyon  , & l’Hermitagc  de  Saint-Lambert , en 
Champagne  , Diocefe  de  Rheims  , Parlement  de 
Paris  , Intendance  de  Châlons , Eleélion  de  Sainte- 
Menehoult.  On  y compte  13  a.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  fituée  dans  une  contrée  ingrate  , remplie  de  bois , 
fur  la  riviere  d’Aifne  , à deux  tiers  de  lieue  S.  S.  E. 
des  Rofiers , à 3. 1.  6c  demie  N.  N.  O.  de  Sainte- 
Menehoult , 8.  N.  E.  de  Châlons , & 9.  E.  de  Rheims. 

La  Terre  6c  Baronnie  â'Autry  fut  érigée  en 
Comte  en  1695. , en  faveur  de  la  Maifon  de  thuify. 

AUTRY  le  Châtel , en  Berry  , Diocefe  de  Bour- 
ges , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Orléans , 
Election  de  Gicn.  On  y compte  146.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  fituée  fur  la  petite  riviere  de  Norrieufe  , 
à a.  1.  & quart  S.  de  la  Loire  6c  de  Gien. 

AUTRY  la  Ville  , en  Berry,  Diocefe  de  Bourges, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Orléans  , Elec- 
tion de  Gien.  On  y compte  100.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  à un  quart  de  lieue  N.  d’Autry-lc-Châtel. 

La  Terre  , Prévôté.  & Châtellenie  d'Autry  ou 
Aultry^at  érigée  en  Baronnie  , par  Lettres  de  Fé- 
vrier 1613. , regiftrées  au  Parlement  & en  la  Cham- 
bre des  Comptes  les  $.  6c  27.  Janvier  1624.  , en 
faveur  de  Jean  de  Genicourt , Vicomte  de  Levignem 
& de  Betz  , Seigneur  de  Condé  , Grand  - Ham  , 
Oncheri  , Concilier  d’Etat , & Gentilhomme  ordi- 
naire de  la  Chambre  du  Roi,  avec  permiffion  de 
porter  le  nom  à'Aultry , dont  il  prit  les  armes.  Il 
«toit  fils  de  Jean  Vincent  , Ecüycr , Seigneur  de 
Genicourt , d’Aultry  , de  Doncourt , &c.  Auditeur 
des  Comptes , Préfident  de  Barois , 6c  d’Alix  de 
YEJcamoufier.  Le  Baron  d’Aultry  époufa  i°.  Clau- 
dine Merlin  , feeur  de  Louifc  , mariée  à François 
d 'Anglurc  , Seigneur  de  Guignouville  , 6c  d’Antoi- 
nette femme  de  René  de  Srainville  , Seigneur  de 
4 Sorci  ; a0.  le  10.  Avril  1627.  Françoife  de  Malin- 
de-Lux , fille  d’Edme  , Chevalier  des  Ordres  du  Roi. 
Son  fils  aîné  Pomponne  , Baron  d’Aultry  , né  du 
premier  lit  , mourut  au  camp  devant  la  Rochelle  , 
Ôc  il  eut  pour  héritier  fon  frere  confanguin  Charles 
d’Aultry , qui  époufa  le  26.  Juin  1667.  Louifc-Marie 
de  Savigtty  - d 'Anglure  , Dame  de  Rônc.  De  ce 
mariage  naquit  Marc-Antoine  d’Aultry-de-Rône  , 
Page  du  Roi  en  1687.  , &c. 

AUTTIGNEY  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
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Diocefe  de  Toul  , Confeil  fouverain  & Intendance 
de  Lorraine , Bailliage  de  Darney.  Ou  y compte 
a$.  feux. 

AUTTIGNY-LA-TOUR  , dans  le  Duché  de 
Lorraine  , Diocefe  de  Toul , Confeil  fouverain  & 
Intendance  de  Lorraine  , Bailliage  de  Neufchâteau. 
On  y compte  j$.  feux.  Cette  Communauté  , dont 
l’Eglifc  cft  dédiée  à Saint-Pient,  cft  une  annexe  de 
la  Paroifle  de  Saint-Eloph  , & elle  cft  fituce  fur  la 
petite  riviere  de  Verre  , à 1.  1.  Ôc  deux  tiers  N.  E. 
de  Neufchâteau. 

AUTTINQUEVILLE  , dans  le  Duché  de  Lor- 
raine, Diocefe  de  Toul , Confeil  fouverain  & In- 
tendance de  Lorraine,  Bailliage  de  Neufchâteau.  On 
y compte  $0.  feux.  Cette  Paroifle  cft  fituce  fur  la 
riviere  de  Verre  , à a.  1.  E.  N.  E.  de  Neufchâteau. 

AUTU1LLES  , en  Picardie , Diocefe  & Inten- 
dance d’Amiens  , Parlement  de  Paris , Elc&ion  de 
Pcronne.  On  y compte  36.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
fituée  fur  la  petite  rivière  d’Ancrc  , à 6. 1.  O.  N.  0. 
de  Péronne.( 

AUTUMÉ  ,en  Bourgogne,  Diocefe  de  Befançon 
Parlement  6c  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  ôc 
Recette  d’Auxonne  , Grenier  à fel  de  Seure  ou  Bel- 
legarde.  On  y compte  35.  feux.  Cette  Paroifle  cft 
fituée  à une  demi-lieue  de  la  rive  gauche  du  Doux , 
à 4. 1.  & demie  S.  O.  de  Dole  , 3.  E.  un  quart  au  S. 
de  Bcllegarde  , & 6.  & deux  tiers  S.  d’Auxooue. 
AUTUN,  en  Dauphiné.  Voye\  Authun. 

AUTUN  , Augujtodunum  , ville  ancienne  & très- 
belle  , capitale  de  l’Autunois*  , en  Bourgogne  , 
fécond  Siégé  de  la  Province  eccléfiaftiquc  de  Lyon  , 
premier  Evêché  fuffragant  de  l'Archevêché  de  Lyon , 
premier  Archidiaconé  & premier  Archiprêtré  du 
Diocefe  , Officialité  du  Diocefe  reflbrtiflànte  à l’Of- 
fîcial  Métropolitain  de  Lyon  qui  eft  à Pont-dc- 
Vaux  , Officialité  du  Chapitre  de  la  Cathédrale 
reflbrtiflànte  à l’Official  du  Diocefe , Chambre  des 
Décimes  reflbrtiflànte  à la  Chambre  fouvcraiue  de 
Lyon  , Recette  particulière  de  la  Recette  générale 
des  Décimes  de  Bourgogne  , Gouvernement  parti- 
culier dans  la  Lieutenance  générale  d’Autunois  , 
Lieutenance  des  Maréchaux  de  France  , fécond 
Bailliage  principal  du  Parlement  de  Bourgogne  , 
Chancellerie  aux  Contrats  reflbrtiflànte  au  meme 
Parlement,  Préfidial  uni  au  Bailliage  & à la  Chan- 
cellerie , Chancellerie  près  le  Fréùdial , Viérie  ou 
Mairie  qui  a la  Juftice  ordinaire  fur  la  plus  grande 
partie  de  la  ville  & la  Police  par-tout  ; Jufticesdes 
Enclos  ôc  Seigneuries  de  l’Evêché  , du  Chapitre  de 
la  Cathédrale  , des  Abbayes  de  Saint-Martin, Saint- 
Jean-le- Grand  & St.  Andoche  , & du  Prieure  de 
Saint-Symphorien  qui  reflortiflènt  au  Bailliage  ; 
Maitrife  particulière  de  la  Table  de  marbre  ae 
Bourgogne  ; Juftice  confulaire  du  Parlement  de 
Dijon  ; MaréchaulTce  fous  le  Prévôt- Géuéral  de 
Bourgogne  ; Grenier  à fel  du  Parlement  & de  la 
Dire&ion  de  Dijon  ; Subdélégation  de  l’Intendance 
de  Bourgogne  ; fécondé  ville  des  Etats  de  la  meme 
Province,  & la  première  qui  nomme  l’Elu  du  Tiers- 
Etat  ; Recette  particulière  des  mêmes  Etats  ; Re- 
cette des  Bois  de  la  Maitrife , &c.  On  y compte 
8.  Paroifles  ,765.  feux  & environ  8900.  âmes. 
Cette  ville  eft  fituée  au  pied  de  trois  grandes  mon- 
tagnes fur  la  riviere  d’Arroux , à 24*  '* 
de  Lyon,  9. 0.  N.  O.  de  Châlon-fur-Saone  , xo-N- 
de  Charoües  , 1 5.  S-  O.  de  Dijon , 4-  & deux  tiers 
S.  O.  d’Amay-le-Duc  , 6c  44-  S.  S.  E.  de  Paris. 
Long.  at.  $8.  8.  lat.  46.  56.46.  - 

La  ville  d’Autun  eft  extrêmement  ancienne , <* 
c’eft  envain  que  quelques  Auteurs  modernes  on 
voulu  lui  ravir  cet  avantage.  Les  partifans  de  ce 
ville  font  remonter  fon  origine  jufqu’aux  premie 
temps  de  la  population , ôc  lui  donnent  pour  on- 
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dateur  Samothis , fils  de  Japhet.  D’autres  attribuent 
cet  honneur  à Samothée , Roi  des  Ccltes-Gaulois. 
Mais  tout  cela  fent  la  fable.  Pour  dire  quelque  choie 
de  plus  vaifemblable , d’autres  Auteurs  fe  conten- 
tent de  rapporter  la  fondation  d’Autun  au  temps 
des  Phocéens.  D’après  Juftin  , ces  Auteurs  affurent 
que  les  Phocéens  ayant  appris  aux  Gaulois  à bâtir 
des  villes , les  Eduens  furent  des  premiers  à profi- 
ter de  leurs  leçons , fit  bâtirent  Autun  fur  le  modelé 
de  Marfcille.  (Jette  ville  des  Jsduens  s'aggrandit  in- 
fenfiblemcnt  fous  le  nom  de  Bibraàle  , fit  devint  une 
des  plus  confidérables  des  Gaules. 

Perfonue  ne  doute  que  Bibraflc  n’ait  été  une 
ville  très-importante , mais  tout  le  monde  ne  con- 
vient pas  que  cette  ville  foit  la  même  que  celle 
d’Autun.  Quelques-uns  ont  cru  que  Bibraile  étoit 
Beaune  , d’autres  que  c’étoit  Beuvray  en  Bourgo- 
gne , fit  d’autres  enfin  Pebrac  en  Auvergne.  Sam- 
ion  , du  Val , d’Ablancourt  , les  Peres  Mener  fit 
I.abbe  , fitc. , fe  font  déclarés  pour  Autun  , & nous 
femmes  de  leur  fentiment.  En  effet,  qu’on  examine 
ce  que  Céfar  a dit  de  BibraQc  dans  le  premier  Livre 
de  fes  Commentaires  , fit  qu’on  calcule  les  diftanccs 
qui  font  rapportées  dans  les  Itinéraires  , on  trou- 
vera certainement  que  tout  ce  qui  eft  dit  de  Bi~ 
brafle  convient  parfaitement  à la  ville  d’Autun  fie 
non  à aucune  autre.  D’ailleurs  , dès  l’établiflèment 
du  Chriftianifme  , la  ville  d’Autun  a eu  une  mar- 
que de  diftin&ion  qui  ne  pouvoit  être  accordée 
qu’à  une  ville  confidérable  , telle  qu’étoit  Bibraile  ; 
c’eik  du  Siégé  épifcopal  que  nous  voulons  parler. 
Mais  s’il  retrait  encore  quelque  doute  au  fujet  de 
cette  queftion,  il  fe  trouverait  réfolu  à la  feule  inf- 
peftion  des  monuments  antiques  qui  fubliftent  en- 
core à Autun  , fit  de  ceux  qu’on  y a découvert  en 
divers  temps. 

Par  complaifance  pour  l’Empereur  Augufte  , la 
ville  de  Bibratle  fut  appelée  Augxftaduuum.  Ce 
nom  qui  eft  moitié  Latin  & moitié  Gaulois , défi— 
gnoit  l’attachement  particulier  qu’avoient  pour 
l’Empereur  les  habitants  de  Bibrafle  , fit  quelle 
«toit  en  même  temps  la  firuation  de  leur  ville  : car 
Dun  en  langue  Celtique , lignifie  Colline.  On  nom- 
ma auffi  cette  ville  Flavia  Æduorum  , en  recon- 
noiflance  des  bienfaits  qu’elle  avoit  reçus  de 
l’Empereur  Conftantin  , dont  la  Famille  portoit  le 
nom  de  Flavia. 

Lors  de  la  divifion  des  Gaules  qui  fut  faite  fous 
Jules  Céfar , la  ville  de  BibratU  fut  rangée  fous  la 
première  Lyonnoife.  Les  Romains  firent  de  cette 
ville  une  de  leurs  Colonies  , la  traitèrent  de  Sœur  de 
Borne  , fit  lui  donnèrent  même  le  titre  de  Rome  de 
la  Gaule  Celtijue.  Ils  appelèrent  auffi  Frères  tous 
les  peuples  de  fa  contrée  , fit  ils  accordèrent  le  droit 
de  Bourgeoifie  à fes  Citoyens.  Bien  plus  , l'Empe- 
reur Claude  admit  dans  la  fuite  plufîcurs  de  ces  mê- 
mes Citoyens  au  nombre  des  Sénateurs  romains.  La 
ville  d’ Autun  étoit  alors  très-floriffante  fie  beaucoup 
plus  confidérable  qu’elle  n’eft  à prêtent.  Mais  elle  a 
été  ruinée  , brûlée  & faccagée  différente  fois  ; fça- 
voir  , en  4$  t.  par  Attila  Roi  des  Huns , enfuite  par 
les  Bourguignons  , de  après  eux  par  Childebert  fie 
Clotaire , enfants  de  Clovis  I. , qui  y affiégereut 
Gondemar  Roi  de  Bourgogne  , fie  réduifirent  cette 
ville  dans  un  état  fi  déplorable  , que  la  Bourgogne 
étant  échue  en  partage  au  Roi  Gontran  , ce  Prince 
laiffa  Autun , fit  choifit  Châlon-fur-Saonc  pour  là 
réfidence.  La  ville  d’Autun  fouffrit  encore  beaucoup 
de  la  part  des  Sarrafins  en  730.  Outre  cela  les  Nor- 
mands la  ravagèrent  dans  le  neuvième  ficelé  , fie  les 
Huguenots  dans  le  feizieme.  Tant  de  malheurs  ont 
réduit  cette  ville  à la  troifieme  partie  au  plus, 
de  ce  qu’elle  étoit  autrefois.  La  plûpart  des  fuperbes 
édifices  dont  elle  étoit  décorée , ont  été  ruinés  j>  mais 
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les  tfiftes  reftes  qu’on  y voit  encore , annoncent 
qn’clle  étoit  fa  magnificence  fie  excitent  les  plus 
jufles  regrets. 

A juger  de  l’ancienne  grandetir  de  la  ville  d’Au- 
tun par  fes  murs , on  trouve  que  le  circuit  de  cette 
ville  étoit  de  quarantc-fcpt  ftades , ce  qui  revient  à 
deux  lieues  de  Bourgogne.  ( Le  ftade  équivaut  à 
1 pas  géométriques  ).  Ce  qui  refte  de  ces  murs 
mérite  certainement  l’attention  des  Curieux.  Ils 
étoient  faits  d’une  maçonnerie  fi  folide  , qu’ils  ont 
refiflé  fit  aux  événements  fie  à la  durée  du  temps. 
Les  pierres  en  font  fi  égales  fit  fi  artiftement  unies, 
qu’on  dirait  qu’une  feule  fait  le  tour , ou  que  c’eft 
une  efpece  de  rocher.  Il  y a dans  ces  vieux  murs 
deux  portes , dont  l’architeélure  eft  admirable  ; l’une 
eft  au  bord  de  la  rivière  d’Arroux , qui  lui  donne 
fon  nom , fit  l’autre  s’appelle  la  porte  de  St.  André. 

L’ancienne  ville  d’Autun  renfermoit  plufieurs 
Temples  de  fauffes  Divinités  , fit  un  Amphitéatre 
dont  on  voit  encore  des  reftes  , auffi  - bien  que  du 
Temple  de  Janus . Mais  la  plûpart  de  ces  monu- 
ments d’antiquité  font  fitués  hors  des  murs  de  la 
nouvelle  ville  d’Autun.  L’Amphitéatre  eft  fait  en 
demi-cercle  , fit  il  eft  fort  élevé.  Au  pour-tour  font 
les  cavernes  où  l’on  enfermoit  les  bêtes  féroces 
deftinées  pour  les  combats  ou  pour  dévorer  les 
Chrétiens.  Le  Temple  de  Janus , dont  il  n’exifte 
plus  qu’une  partie , avoit  environ  cinquante  pieds 
en  quarré , deux  portes  à l’Orient , deux  à l'Occi- 
dent, une  au  Midi  fit  une  au  Septentrion.  Entre 
chaque  porte , il  y avoit  une  niche  en  dedans.  Au 
dehors  il  y avoit  feize  niches.  L’intérieur  de  l’édi- 
fice étoit  éclairé  de  douze  fenêtres. 

A une  dcmi-lieue  de  la  ville  eft  un  ancien  Cime- 
tière qu’on  appelle  le  Champ  des  Urnes , parce  ou’en 
effet  on  y en  a trouvé  plufieurs.  On  y voit  d’ailleurs 
un  grand  nombre  de  fépulrrcs  de  pierre  faits  comme 
des  auges.  Ceux  de  St.  A moteur  fit  de  CaJJien  , Evê- 
ques d’Autun  , font  les  plus  remarquables.  Ils  font 
l’un  fit  l’autre  fous  une  efpece  de  petite  Chapelle. 

Nous  ne  finirions  pas  fi-tôt  fi  nous  voulions  par- 
ler de  tous  les  monuments  d’antiquité  qui  rendent 
certainement  très-recommandable  la  ville  doflt  il  eft 
ici  queftion.  Mais  ce  n’eft  pas  ici  le  lieu  de  nous 
étendre  fur  cette  matière.  Revenons  à Autun  mo- 
derne. Cette  ville  eft  fitucc  fur  une  colline  aflez  ra- 
pide , fie , comme  nous  l’avons  dit,  au  pied  de  trois 
grandes  montagnes  qui  la  couvrent  à l’Orient  fit  au 
Midi.  Des  deux  autres  côtés  le  pays  eft  en  plaine. 
Elle  eft  divifée  en  trois  parties.  La  première  tir  le 
Chûteau  , qu’on  appelloit  le  Capitole  , fit  où  font  le 
Château  de  Riveau  à demi-ruiné , les  deux  Cathé- 
drales fit  la  Collégiale.  Entre  ces  Eglifcs , on  voit 
dans  la  place  du  Terreau  une  fontaine  ornée  d’une 
archite&ure  admirable  , fit  qui  jette  de  l’eau  par 
huit  gros  tuyaux , d’où  il  fe  forme  une  très-belle 
cafeade.  La  fécondé  partie  s’appelle  la  Ville , fit 
c’eft -là  qu’eft  le  Champ  de  St.  Lazare  : on  donne 
ce  nom  à l’une  des  places  d’Autun , la  plus  grande  , 
fit  qui  eft  fituée  au  milieu  de  la  ville.  Le  troifieme 
quartier  cil  appelle  Mars-Chaud  , autrefois  Champ 
de  Mars.  La  porte  de  Mars- Chaud,  fit  celles  des 
Marbres  , de  St.  Branché  , de  Maitron , de  Cocan 
fit  de  Carouge  , font  les  principales  de  cette  ville. 

A quelque  diftance  d’Autun  eft  l’ancienne  porte 
d’Arroux , dont  nous  avons  fait  mention , & qui 
eft  fort  connue  à caufe  d’une  cérémonie  fingulicre 
qui  fe  pratique  tous  les  ans  en  cette  ville.  Voici 
quelle  eft  cette  cérémonie.  Le  premier  de  Septem- 
bre , jour  de  la  fête  de  St.  Lazare , les  habitants 
d’Autun  prennent  les  armes , fit  en  cct  état  ils  ac- 
compagnent leur  Vierg  ou  Maire  jufqu’à  l’ancienne 
porte  d’Arroux.  Ce  Vierg  eft  en  robe  de  fatin  rvio- 
èt  fit  à cheval.  Il  eft  accompagné  des  Echevins', 
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Si  du  Secrétaire  de  la  ville , tous  auffi  à 
tient  à la  main  un  bâton  en  forme  de 
fceptre,  enrichi  de  pierreries.  L’Etendart  de  la  ville 
eft  porté  par  un  homme  à cheval  , arme  de  toutes 
pièces*  Etant  arrivé  à la  porte  d’Arroux , le  Vierg 
rend  la  juftice  au  peuple.  Enfuitc  la  troupe  s’en  re- 
tourne comme  elle  cil  venue.  Etant  arrivée  au 
Champ  de  St.  Lazare  , une  partie  des  habitants  ar- 
més s’empare  de  trois  Forts  conftruits  de  bois,  qui 
font  enfuite  attaqués  St  pris  par  l’autre  partie.  Ainfi 
finit  la  fête.  « 

Cet  ufage  eft  fans  doute  un  refte  de  l’ancienne 
Souveraineté  du  Vierg  ou  premier  Magiftrat  d’Au- 
tun.  En  effet,  Jules  Céfar,  au  premier  & au  fep- 
tiemc  Ifivrc  de  fes  Commentaires , parle  de  ce  Ma- 
giftrat fous  le  nom  de  Vergobretus , que  quelques- 
uns  prétendent  être  compofé  de  ces  deux  mots, 
Virgâ  frétas , St  que  d’autres  dérivent  d’un  mot  gau- 
lois qui  fignifie  la  pourpre  ; & il  dit  que  le  Vergo- 
bretus ou  Vierg  avoit  une  puiffance  abfolue  de  vie 
St  de  mort  fur  tous  les  Citoyens  d’Autun , quoiqu’il 
ne  fût  qu’annuel.  A préfent  on  l’élit  tous  les  deux 
ans,  & il  a encore  de  grands  privilèges.  U eft  tou- 
jours le  premier  des  Maires  aux  Etats  de  Bourgo- 
gne ; & u celui  de  Dijon  l’y  précédé , ce  n’eft  pas 
proprement  en  fa  qualité  de  Maire  de  la  capitale , 
mais  comme  Elu  des  Etats  ; qualité  qui  le  rend 
Fréfident  du  Tiers-Etat  de  la  Province. 

La  ville  d'Autun  porte  pour  armes  d’argent , au 
lion  de  gueules  , furmoitté  d'un  chef  de  Bourgogne 
ancienne  , qui  eft  bandé  d'or  Ù d'azur  de  fix  pièces. 

Le  Diocefc  de  ce  nom  ( d’Autun  ) eft  borné  au 
N.  par  ceux  d’Auxerre  ôt  de  Dijon , au  S.  par  celui 
de  Lyon , à l’E.  par  ceux  de  Châlon  ôt  de  Mâcon  , 
St  à l’O.  par  celui  de  Nevers.  11  comprend  611. 
Paroiflès  fous  quatre  Archidiaconés  & 14.  Archi- 
prêtrés. 

L’Evèché  d’Autun  eft  fans  contredit  l’un  des  plus 
anciens  & des  plus  illuftres  qu’il  y ait  en  France. 
Comme  la  ville  d’Autun  étoit  la  capitale  du  pays  des 
Educns , qui  occupoient  la  plus  grande  partie  de 
la  Bourgogne  , le  Forêt , le  Mâçonnois  , &c. , cela 
étoit  caufe  que  dans  les  premiers  fiecles  l’Eglife  de 
ce  nom  étoit  regardée  comme  l’une  des  principales 
des  Gaules.  D’ailleurs  c’étoit  alors  l’ufagc  que  le 
rang  des  Evêques  fuivît  celui  que  les  villes  épifeo- 
pales  tenoient  dans  l’ordre  civil.  Aufli , lorfque  les 
Vonatiftes  demandèrent  à l’Empereur  Conftantin 
d’avoir  pour  Juges  des  Evêques  des  Gaules  , ce  Prin- 
ce nomma  pour  Juges  les  Evêques  de  trois  grands 
Sièges  , Rhciice  à'Autun  , Materne  de  Cologne , ôt 
Marin  d’Arles.  C’eft  dans  cet  ordre  que  les  nomme 
Eufebc  lui- même  dans  le  Livre  X.  de  fon  Hiftoirc 
ecclcltaftique , page  391.  de  l’édition  de  M.  de  Va- 
lois. Quelque  choie  de  plus  honorable  encore  pour 
le  Siège  épilcopal  d’Autun,  c’eft  que  quand tousles 
Evêuucs,  tant  des  Gaules  que  d’Italie , furent  aflem- 
blés  a Rome  dans  la  Maifon  de  Latran  , pour  ter- 
miner cette  affaire  importante  qui  concernoir  les 
Donatiftes  ( le  Pape  Melchiade , préfidant  à ce  Con- 
cile ) Rethice  d’Autun  fut  altis  immédiatement 
apres  le  Souverain  Pontife , ainfi  que  le  remarque 
d 'Optât  de  Mileve  Liv.  I.  page  20.  de  l’édition  de 
M.  Dupin.  A ce  même  Concile  , Materne  & Marin 
n’occupe rent  que  la  troifiemc  & la  quatrième  plece, 
& furent  fuivis  de  quinze  Evêques  d’Italie.  Si  dèt 
lors  l’Eglife  d’Autun  n'avoit  pas  été  regardée  com- 
me l’une  des  plus  illuftres  des  Gaules , Rheticc  n’au- 
roit  certainement  pas  occupé  une  place  fi  honora- 
ble , en  préfence  de  plufieurs  Evêques  dont  les  Siè- 
ges etoient  & font  encore  fi  diftingués  ; fçavoir  , 
Pologne , Arles,  Milan,  Pife , ôte. 

11  n’eft  pas  douteux  que  l’Eglife  d’Autun  n’eût 
continue  de  jouir  du  même  rang  St  des  mêmes  pré- 
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rogatives  dont  elle  étoit  en  poffeffion  , fi  les  R0- 
mams , jaloux  de  relever  l’éclat  des  villes  formées 
par  leurs  Colonies  & où  réfidoient  leurs  Magiftrats 
n’euffent  donné  la  préférence  à l’Eglife  de  Lyon! 
Tel  eft  du  moins  le  fentiment  de  la  plilpart  des 
Auteurs  qui  ont  écrit  fur  l’Hiftoire  eccléfiaftiqnc. 
L’Evèquc  d’Autun  devint  donc  Suffragant  de  l’Evlife 
métropolitaine  de  Lyon.  Mais  on  lui  conferva  la 
prcféance  dont  il  jouiffoit  fur  tous  les  Evêques  de 
la  Province.  Ce  fut  pgur  foutenir  cette  prééminen- 
ce , que  la  Reine  Brunehaut , alors  Régente  , de- 
manda le  Pallium  pour  Siagre , Evêque  d’Autun 
au  Pape  Grégoire  le  Grand.  Ce  Souverain  Pontife 
accorda  ce  qui  lui  avoit  été  demandé  , Ôt  en  confc- 
quence  il  écrivit  trois  Lettres,  une  h Siagre  , une  à 
la  Reine , St  la  troifieme  à Arage , Evêque  de  Gap  , 
à qui  il  adreflà  le  Pallium  pour  le  remettre  à Siagre. 

Dans  la  première  de  ces  trois  Lettres , c’eft-à- 
dire , dans  celle  que  St.  Grégoire  écrivit  \ Siagre , 
ce  Pape  lui  dit  qu’en  lui  accordant  l’ufage  du  Pal- 
lium , il  avoit  cru  devoir  joindre  quelque  préroga- 
tive à cette  marque  de  diftin&iun  extérieure , en 
confervant  neanmoins  le  rang  St  l’honneur  dûs  au 
Métropolitain.  Cette  prérogative  fut  que  l 'Eglife 
d'Autun  feroit  la  première  après  celle  de  Lyon,  St 
que  les  autres  Evêques  ( de  la  Province  ) n’auroient 
rang  entr’eux , foit  dans  les  Conciles , foit  dans  les 
Souscriptions , foit  dans  quelque  autre  occafion  que 
ce  pût  être , que  fuivant  la  date  de  leur  Sacre.  Cette 
Lettre  eft  des  plus  authentiques  qu’il  y ait  : on  la 
trouve  dans  tous  les  manuferits  des  Lcrrres  de  St. 
Grégoire  , dont  il  y a des  Exemplaires  dans  les  plus 
fameufes  Bibliothèques  de  l’Europe  : on  la  trouve 
aufli  dans  la  dernicre  édition  des  Epitres  de  St.  Gré- 
goire , publiée  par  les  Bénédi&ins  de  la  Congréga- 
tion de  St.  Maur.  Avant  eux,  le  Pere  Sirmond  J’avoit 
inférée  , comme  une  piece  des  plus  authentiques  , 
dans  l’édition  qu’il  a donnée  des  Conciles  de  Fran- 
ce. La  même  Lettre  a été  reconnue  pour  véritable 
par  les  Critiques  les  plus  feveres.  Au  refte  , c’eft 
des  partages  de  cette  Lettre  qu’a  été  formé  le  Canon 
Epifcapos , rapporté  par  Graticn , Dillinétion  dix- 
feptieine. 

Les  Evêques  d’Autun  font  Adminiftratcurs-nés 
de  l’Archevêché  de  Lyon  pour  le  fpiriiuel  & pour 
le  temporel , pendant  la  vacance  de  ce  Siégé  métro- 
politain. Ce  droit  eft  affefté  aux  Evêques  d’Autun 
depuis  un  temps  immémorial,  & ces  Prélats  y ont 
été  maintenus  par  diverfes  Ordonnances  & par  un 
grand  nombre  d’ Arrêts  ; de  forte  que  le  Roi  même 
ne  jouit  pas  à Lyon  de  Ion  droit  de  Régale  pendant 
la  vacance  de  ce  Siégé. 

On  trouve  dans  le  iixieme  Livre  de  diverfes  Piè- 
ces anciennes  , recueillies  par  Balu\e , une  Lettre 
qui  commence  ainfi  : A gain  Anguftoiuncnfis  Epif- 
copus  , Robertus  Lingonenfis , Gualierius  Cabilor.en» 
fis , Landricus  Maticenfts,  Vice-Primatis  curam  gè- 
re nies  EccUfiee  Lugduncnfis.  Cela  prouve  qu’alors  » 
c’eiU-dire , en  1 08  2.,  l’Evêque  d’Autun  ne  jouiifoit 
pas  feul  de  cette  adminiftration , mais  qu’il  la  par- 
tageoit  avec  fes  Comprovinciaux.  On  ne  Kaur°,t 
déterminer  précifément  le  temps  qu’elle  eit  reitee 
au  feul  Evêque  d’Autun  ; mais  il  eft  dit  dans  une 
tranfaftion  de  l’an  1286.  , que  l’Evêque  d Autun 
feul  en  jouit , en  vertu  d’un  ufage  egalement  long  ot 
légitime , quia  haflenus  ità  de  long â & approbat 
confuetudinc  exftitit  obfervatum.  _ . 

Pendant  la  vacance  du  Siégé  archicpifcopaJ  de 
Lyon,  les  Evêques  d’Autun  font  fondés  en  droit  « 
en  poiTeflion  d’officier  & de  faire  toutes  les  fonc- 
tions épifcopales  dans  l’Eglife  de  Lyon  ; mais  depuis 
long-temps  , ils  s’en  abftiennent  pour  ne  point  bief- 
fer  la  délicateftê  des  Chanoines-Comtes , qui  vrai 
femblablement  de  leur  côté  ne  leur  pertneterojen 
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point  d'y  officier  ponriticalcment,  par  exemple  ni 
d’y  occuper  la  place  de  l’Archevêque , ni  d’y  entrer 
en  carnau  & en  rochet. 

C’eft  en  vertude  cette  adminiiiration , fans  aucun 
nouveau  titre  , & par  fa  feule  qualité  .que  l’fivêque 

a.nT°  •*“  le!  r°na,on!  . non-feulement 

d Ordinaire  , mais  encore  de  MéirovoUuin  & de 
rrtmat , quand  il  y a quelque  appel  interjetté  des 
oentences  des  Ofhcialites  qui  y reflôrtiflènt 
Le  droit  de  repréfenter  le  Mélropolitain , pendant 
la  vacance  du  Siégé  de  Lyon , aifureroir  feul  à l’Evê- 
que  d Autun  la  preféance  fur  les  Evêques  de  Châlon 
de  Mâcon  , d’Auxerre  & de  Dijon  , tant  dans  les' 
Aflembiees  ecclefiafliques  que  dans  les  politiques  , 
fi  d ailleurs  il  n’avoit  été  maintenu  & confirmé  dans 
cette  prefeance  par  diverfes  Déclarations  & Or. 
aonnances. 

Depuis  Pan  x 548.  quieft  le  temps  où  commencent 
les  plus  anciens  regiftres  des  Etats  de  la  Province  de 
Bourgogne  , jufqu’en  1656.  les  Evêques  d’ Autun 
avoient  toujours  préfidé  à ces  Etats  fans  la  moindre 
conteltation.  Mais  en  cette  année  ( i6«6.  ) M. 
dOgny-4'Anichy , Evêque  d’Autun  , ayant  été 
to-ouble  dans  la  préfidence  , dont  il  étoit  en  pof- 
fcflion  , par  M.  d e Neuchc\c  , Evêque  de  Châlon 
le  premier  y fut  maintenu  par  Arrêt  contradictoire 
du  Confeil,  rendu  le  3.  Avril  x6S8.  Cet  Arrêt  main- 
t^nt  I Eveoucd  Autun  en  cette  qualité  dans  les  droit 
poHemon  oc  jouilfance  de  préfider  aux  Etats  de 
& d Y précéder  , tant  l’Evcque  de 
Châlon  , que  tous  les  autres  qui  ont  entrée  auxdits 
Etats  quoioue  plus  anciens  en  Sacre.  Sa  Majefté  y 
fait  enfuite  défenfe  à l’Evéquc  de  Châlon  , & à tous 
autres  , de  troubler  ni  inquiéter  l’Evêque  d’Autun 
vour  ce  regard  , & à l’Evéquc  de  Châlon  de  prendre 
la  qualité  de  Prefident-né  ou  perpétuel  des  Etats. 

Plufieurs  Auteurs  ont  rapporté  cet  Arrêt  folcm- 
nel  , comme  faifant  Reglement  entre  les  Evêques 
d Autun  ôc  les  autres  Evêques  qui  ont  entrée  aux 
Etats  de  Bourgogne  ; & il  a été  exécuté  & fuivi 
pendant  vingt  années  fans  aucune  protellation  ni 
réclamation  de  qui  que  ce  foit , pas  même  de  la 
part  de  M.  de  Maupcou , Evêque  de  Châlon  , quoi- 
qu’il fût  plus  ancien  en  Sacre  que  M.  de  Roquette  , 
Evcque  d’Autun.  Le  dernier  de  ces  Evêques  lit  ob- 
server cette  circonflancc  eflbnticlle  , dans  l’AlTem- 
blée  des  Etats  qui  furent  tenus  en  1670.  ; & cette 
obfcrvation  fut  faite  en  préfence  des  Evêques  d’Au- 
xerre & de  Mâcon  , qui  ne  la  contefterent  point. 
Cependant  ces  deux  Prélats  avoient  fait  l’uu  & 
l’autre  , quelque  tems  auparavant , des  protections 
contre  la  qualité  de  Prcjidcnt-nc  & perpétuel  des 
Etats  , que  l’Evêque  d’Autun  continuoit  de  prendre. 
Mais  cette  démarche  des  Evêques  d’Auxerre  & de 
Mâcon  n’eut  aucune  fuite. 

Dans  l’Aflèmblée  des  Etats  de  Bourgogne 
tenue  en  1703.  , M.  Félix  , Evêque  de  Uxalon  * 
profitant  de  la  vacance  du  Siégé  épilcopai  d’Autun  , 
dit  qu’il  ctoit  refolu  de  fe  pourvoir  pour  faire  juger 
la  contcftation  qu’il  fuppofa  fublifter  encore  entre 
l’Evêque  d’Autun  de  les  autres  Evêques  qui  ont 
entrée  aux  Etats  de  Bourgogne.  Pour  mieux  aiTurer 
[a  reuffitc  de  fou  projet , ce  Prélat  cflâya  d’engager 
les  d-ois  Ordres  des  Etats  à fe  joindre  à lui  contre 
I Eveque  d’ Autun  , fous  prétexte  que  par  la  qualité 
de  Preudcnt-ne  des  Etats  de  Bourgogne  , les  Evê- 
ques  d Autun  prétendroient  un  jour  s’attribuer  fur  les 
trois  Ordres  des  Etats  une  autorité  dont  ils  n’a  voient 
jamais  joiu.  Mais  les  Etats  ne  furent  point  du  fenti- 
ment  du  Prélat,  lnftruits  par  leurs  regillrcs  du  fens 
dans  lequel  es  Evoques  d’Autun ctoieni  en  polleflion 
de  prendre  la  qualité  de  Pnfidents-nés  & perpétuels 
des  Etats  de  Bourgogne  de  fichant  d'ailleurs  que 
1 Evcque  d^Autun  ncpretcndoit  ni  ne  pouvoir  pré- 
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tendre  à la  faveur  de  ce  titre  , fe  dire  Prudent  feul 
& unique  des  trois  Ordres  des  Etats  , ils  ne  jugèrent 
point  à propos  de  faire  fur  ce  fujet  aucune  pour- 
fuite  contre  ledit  Evêque  d’Autun.  Ainfi  la  propo- 
rtion qui  avoit  été  faite  par  l’Evêque  de  Châlon- 
lur-Saonc,  demeura  fans  effet. 

Cependant  M.  de  Sennuh  , Evêque  d’Autun  . 
appréhendant  que  M.  Félix  .Evêque  de  Châlon.ne 
renouvellat  fes  prétentions  dans  l’AfTcmblée  de 
r 706.  prit  le  parti  de  s’adreffer  au  Roi  Louis  XIV.  s 
ce  qui  donna  heu  h l'Arrêt  du  Confeil  du  it.  Mai 
1706.  .par  lequel  , après  un  examen  exact  des 
preuves  de  I execution  de  l’Arrêt  rendu  le  Avril 
■ «■SS- . ■!  tut  ordonné  que  , faut  avoir  égard  aux 
oppotmons  ni  aux  protefiations  de  M.  Félix  , Evê- 
que de  Châlon  , cet  Arrêt  feroit  exécuté  fe’lon  fa 
forme  & teneur.  En  conféquencc  l’Evêque  d’Autun 
V"  maintenu  dans  les  droit . poifelllon  & iouilTance 
f rf.n  e-r  aux  f '^s  <1,e  Bourgogne , & d’y  précéder, 
tant  I Eveque  de  Châlon  , que  les  autres  Evêques 
qui  ont  entree  aux  Etats. 

Ce  nouvel  Arrêt  fut  regiftré  aux  Etats  , comme  il 
avoit  etc  ordonne  , fans  aucune  oppofition  de  la  part 
1“™”'  tr°ls  Chambres.  Les  Evêques  de 
Châlon  & d Auxerre  proteftereut  fculs  contre  l’en* 
regtitremenr  , & le  premier  déchraqu’ilpourfuivroit 
ton  oppoiition  h cet  Arrêt.  Cependant  l’Arrêt  fut 
exécute. 

M.  de  Mulot  , qui  avoit  préfidé  aux  Etats  do 
1721., tut  précédé  à ceux  qui  furent  tenus  en  1714.= 

& il  en  fut  de  meme  par  rapport  i M.  de  Cxylus 
Eveque  d Auxerre  qui  fu,  aoffi  précédé  par  M.  de 
Bhtervlch-de-Moncley  . Evêque  d'Autun  . qui  étoit 
moins  ancien  en  Sacre  que  les  Evêques  de  Châlon 
« d Auxerre.  Onobferva  encore  la  même  chofc  aux 
Etats  de  1727.  ,otc. 

L’ércflion  d’un  Evêché  à Dijon  ( en  1721.  ) 
mna  un  cinquième  SufTragant  à l’ArchevêcIté  de 
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,ntr°duilit  un  cinquième  Evêque  dans  les 
Aljcmhlccs  generales  des  Etats  de  Bourgogne.  Quoi- 
qu  il  eût  ete  fort  facile  .le  régler  le  rang  qu’y  devoir 
tenir  ! Eveque  de  Dijon  , il  y eut  neanmoins  de  nou- 
velles difculliom  au  lujet  de  la  préfidence.  M.  Bou- 
hter  qui  le  premier  occupa  ce  Siégé  , crut  qu’en 
qua  .te  à'hveque  de  h cap  taie  , & plus  encore  en 
qualité  d’Fveque  .lioceiain  , il  étoit  endroit  d» 
prétendre  à la  préfidence  de  l’Ordre  du  Clergé  dans 
les  Aflcmbiecs  desx.tats  généraux  de  la  Province  de 
Bourgogne.  En  conféqucuce , ce  Prélat  pré  fe  tira  un 
Mémoire  au  f uc  de  Bourbon , alors  Gouverneur 
de  cette  Province  , par  lequel  il  |e  Aipplioir  de 
vouloir  bien  régler  le  rang  (m’en  fa  qualité  d’Evê- 
que  de  Dijon  il  devoit  occuper  aux  Etats  généraux 
de  cette  Province  , avec  les  autres  Evêques  qui 
ont  droit  d’y  affilier.  Mais  M.  le  Duc  de  Bourbon 
ayant  refufé  d’entrer  dans  cette  difeuffion  , l’Evêque 
de  Dijon  le  fupplia  par  une  I-cttrc  du  23.  Septembre 
I7j*-,dc  vouloir  bien  renvoyer  fon  Mémoire  à 
JM.  le 'tonne  de  Saint-Florentin  , Secrétaire  d’Etat, 
pour  être  porté  au  Confeil  des  Dépêches  & y être 
fait  droit.  M.  Cajyard-Tliomas  de  la  Valette  Evê- 
que d'Autun  , fe  difant  Prcfident-né  & perpétuel 
des  Etats  de  Bourgogne  , préfenta  une  Requère  fer- 
vant  de  Rcponfe  audit  Mémoire  , & tendante  à ce 
qu’il  fût  maintenu  & gardé  dans  le  droit  & la  pof. 
feflion  où  il  cft  de  préfider  auxdits  Etats  les  Evêques 
qui  y ont  entrée  , quoique  plus  anciens  que  lui  en 
.Sacre  , même  l’Evêque  diocéfain  & de  la  capitale. 
L’Evêque  de  Dijon  remit  à M.  le  Comte  de  Saint- 
Florentin  une  autre  Requête  lignifiée  à M.  l’Evêque 
d’Autun  le  7.  Mars  1 73 3. , rendante  à ce  que  pour 
les caufesy  contenues  , il  luifoitdonné  adedere  qUc 
pour  Réponfe  autant  qu’il  le  peut , quant  à piefent 
ladite  Requête  prélcntée  par  ledit  Evcque  d’Au- 
E e e c e 
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„„  il  emploie  Te  contenu  en  le  prçfcpte  , en  cm- 
«l’encc  avant  de  faire  droit  fut  la  contcftation 
d’entre  les  Parties  par  rapport  a la  prefidcnce  des 
-Etats  de  la  Province  de  Bourgogne  , «t  pour  la 
„„  ,ipat  H’êtrc  iopée  définitivement  6c  fans 


mettre  en  état  d’être  jogee 

retour  j ordonner  que  les  Evcqu»  uv  va..».»»-.-.- 
Saone , d’Auxerre  6c  de  Mâcon  , foient  appelles  6c 
mis  en  caufe , pour  fournir  les  Mémoires , Dires  de 
Contredits , ainli  6c  de  la  maniéré  qu’il  a plu  à Sa 
Majetté  d’ordonner  , 6c  en  attendant  le  recevoir  op- 
cofant  & même  en  tant  que  befoin  feroit , deman- 
deur en  caflation  de  l’Arrêt  du  Confeil-Privé  du 
b.  Avril  1658.  rendu  entre  M.  de  >TcucJie*e  , Evêque 
de  Châlon  , 6<  M.  A'Attichy  , Evêque  d’Autun  ; lui 
donner  afte  de  ce  que  pour  moyen  d’oppoGtion  & 
de  caffation  , il  emploie  pareillement  le  contenu  en 
ladite  Requête  , ôcc.  Après  que  lefdits  Evcques 
curent  fourni  toutes  leurs  Requêtes  & Ecritures  ref- 
peftives , « le  Roi  étant  en  Ion  Confeil , fans  s'ar- 
rêter à l’aéte  lignifié  de  la  part  dudit  Sr.  Evêque  de 
«Dijon  audit  Sr.  Evêque  d’Autun  , le  J.  Octobre 
«de  l’année  de miere  ( 1733.  ),  imprimé  & diRri- 
»bué  , que  Sa  Majefté  ordonne  être  fupprimé 
v comme  nul  & ....  x ni  à la  Requête  d’intervention 
» dudit  Sieur  Evêque  de  Châlon-fur-Saone  dont  Sa 
«Majefté  l’a  débouté  , a ordonné  & ordonne  que  les 
«Arrêts  du  Confeil  des  3.  Avril  1658.  & 21.  Mai 
«1706.  feront  exécutés  félon  leur  forme  6c  teneur  , 
»&  en  conféquencc  a maintenu  & maintient  ledit 
«Sieur  Evcque  d’Autun  , 6c  fes  fucccflèurs  audit 
«Evêché  , dans  le  droit  & la  poflèffion  de  prendre 
«la  qualité  de  Frcfidcnt-né  des  Etats  de  Bourgogne , 
»&  fieger  6t  préfider  lorfqu’ils  s’y  trouveront , avant 
«tous  les  Evêques  de  ladite  Province  , foit  plus 
«anciens  en  Sacre  , (bit  diocéfainsdu  lieu  où  fe  ticn- 
«dront  lefdits  Etats  , &c.  Fait  au  Confeil  d’Etat  du 
«Roi , Sa  Majefté  y étant  , tenu  à Verfaillcs  le 
«13.  du  mois  de  Mars  1734.  Signé,  Phelypeavx. 

Saint-Amateur , qui  vivoit  dans  le  troifieme  liecle 
ou  au  commencement  du  quatrième  , paire  pour  être 
le  premier  Evêque  d’Autun.  CetEvêcbé  vautaujour- 
d’hui  environ  30.  mille  livres  de  rente.  La  taxe  en 
Cour  de  Rome  eft  de  4080.  florins.  L’Evêque  d’Au- 
tun cft  Scigncurd’une  partie  de  la  ville  , 6c  le  Chapi- 
tre l’eft  de  l’autre. 

11  y a h Autun  deux  Eglifcs  cathédrales  , celle 
des  faims  Celfc  6c  Na\aire  , & celle  de  Saint- 
La\are  , Evêque  de  Marfeille  & martyr.  La  pre- 
mière t qui  eft  la  plus  ancienne , fut  détruite  dans 
des  temps  malheureux.  On  avoit  commencé  de  la  re- 
bâtir fur  un  plan  des  plus  magnifiques , mais  la  gran- 
deur du  projet  a etc  caufe  qu’on  l’a  abandonne  , de 
il  n’y  a que  le  Choeur  de  cette  Eglifc  qui  foit  achevé. 
Celle  de  Saint-Lazare  fut  fondée  par  le  Duc  de 
Bourgogne  , Robert  premier.  L’architefturc  de  cette 
Eglifc  cft  alfcz  belle.  Le  clocher  confîfte  en  une 
•grande  aiguille  de  pierre  de  taille  , avec  des  orne- 
ments , & c’eft  le  plus  beau  de  la  Province.,  Quoi- 
que l’Evêque  6c  le  Chapitre  fe  foient  retirés  dans 
l’Eglife  de  Saint-Lazare  , où  ils  continuent  de  faire 
le  fervicc  , néanmoins  celle  de  Saint-Nazaire  eft 
toujours  cenfce  être  l’Eglife  cathédrale  ; car  c’eft 
dans  cette  dcmicre  Eglife  que  les  Evêques  font  in- 
tronifés , & c’eft  auflï  dans  la  même  Eglife  de  Saint- 
Lazare  qu’ils  béniflent  les  faintes  Huiles  le  jeudi- 
faint. 

Le  Chapitre  de  la  Cathédrale  d’Autun  eft 
compofé  d’un  Doyen  , d’un  Chantre  ; des  Prévôts 
de  Sufley  6c  de  Bcligny  ; des  Archidiacres  d’Au- 
» de  Beaune  , de  Flavigny  6c  d’Avalon  ; des 
Abbes  de  Saint  - Etienne  de  de  Saint  - Pierre  de 
c‘ntluante  Chanoines  , de  quatre 
Sous-Chantres  6c  de  cinquante  Chapelains.  L’Evc- 
que  a la  nomination  de*  Pt-;.™.*  a»  &wl<;j;irr.c 
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& dés  Abbés.  Quant  aux  Canonicats  6c  aux  autres 
Bénéfices  , c’eft  le  Chapitre  qui  y nomme  , ainfi 
qu’à  quarante-huit  Cures  du  Diocefe.  Le  Chapitre 
a auffi  l’adminiftration  fpiriiuelle  du  Diocefe  d’Au- 
tun  depuis  la  mort  de  fon  Evêque  , julqu’à  ce  que 
l’Archevêque  de  Lyon  la  lui  ait  demandée  ou  fait 
demander  par  quelqu’un  fondé  de  procuration.  Ou- 
tre cela  , ce  Chapitre  a encore  un  beau  droit  dans 
la  ville  d’Autun  , c’eft  que  l’exercice  de  la  Juftice 
lui  appartient  pendant  feize  jours  de  chaque  année  , 
à commencer  dès  la  veille  de  Saint-Lazare.  Ce  jour- 
là  , les  Chanoines  de  la  Cathédrale  montent  à 
cheval  , & vont  en  cavalcade  dans  les  différens 
quartiers  de  la  ville  y prendre  poflèffion  de  la  Juftice, 
conféqucmment  au  don  que  Hugues , Duc  de  Bour- 
gogne , en  a fait  à leur  Chapitre. 

L’Eglife  collégiale  de  Notre-Dame  d’Autun  a 
été  fondée  en  1444.  par  Rollin,  Chancelier  du  Duc 
de  Bourgogne  , Philippe  le  Boa  , 6c  par  Erigene  de 
Salins  , la  femme.  Le  Chapitre  de  cette  Eglife  eft 
compofé  d’un  Prévôt  , de  douze  Chanoines  6c  de 
.quatre  Chapelains.  Tous  ccs  Bénéfices  font  à la  no- 
mination du  Comte  d’Êpmac-de-Pcrnes , qui  cft 
au  droit  du  Chancelier  Rollin  6c  d’Erigene , fe  fem- 
me , Fondateurs  de  ce  Chapitre. 

Nous  avons  dit  qu’on  compte  huit  Paroiflès  à 
Autun.  Ces  Paroiflès  font  celles  qui  fuivent  : Saitit- 
Jcan  de  la  Grotte  , bâtie  fous  l’Eglife  de  Saint- 
Nazaire  , Saint-Pancrace  ou  Saint-Branché  fon  an- 
nexe , Notre  - Dame  collégiale  , Saint  - Quentin  , 
Saint-Pierre  , Saint-Jean  l'Evangelijle  , Suint-Jean 
le  Grand  6c  Saint-André.  Quatre  de  ccs  ParoilTes 
font  iituées  dans  les  fauxbourgs. 

Outre  cela , il  y a à Autun  deux  Séminaires , 
le  grand  6c  le  petit  j un  magnifique  College  de 
Jéfuites  ; une  Abbaye  d’Hommes , celle  de  Saint- 
Martin  , de  l’Ordre  de  Saint-Bënoit  ; deux  Abbayes 
de  Filles  , celle  de  Saint- Andochc  6c  celle  de  Saint- 
Jean-le-Grand  , l’une  6c  l’autre  de  l'Ordre  de  Saint- 
Bënoit  ; un  Prieuré  de  Chanoines  réguliers  de  l’Or- 
dre de  Saint- Auguftin  ou  de  Sainte-Genevieve,  fous 
le  titre  de  Saint  - Symphorien  ; un  autre  Prieuré 
d’Hommes , de  l’Ordre  de  Saint-Bénoit  ; un  Cou- 
vent de  Cordeliers  , un  de  Capucins  ; une  Maifon 
d’Urfulincs , une  de  Filles  de  la  Vifitation , 6c  une 
de  Dominicaines  \ un  Hôpital , dit  de  Saint-Antoine 
ou  du  Saint-Efprit  de  la  Charité  , pour  les  malades , 
& fervi  par  des  Religieufes  de  l’Ordre  de  Saint- 
Auguftin  ; un  autre  Hôpital , dit  de  St.  Gabriel , 
ou  l’Hôpital  général , pour  les  Invalides  mendians , 
établi  en  1688.  parles  foins  de  l’Evêque.  Les  Ab- 
bayes de  Saint-Etienne  & de  Saint-Pierre  de  l’Etrier 
ont  été  réunies  au  Chapitre  de  la  Cathédrale,  «elles 
font  aujourd’hui  deux  Dignités  de  cette  Egltle- 

L’Abbaye  de  Saint-Martin  d’Autun  elt  lituce  fur 
la  rive  gauche  de  l’Arroux,  à un  petit  quart  de  lieue 
N.  N.  E.  de  la  ville  d’Autun.  Cette  Abbaye  a etc 
bâtie  au  même  lieu  où  Saint  - Martin  , Ev^uc  e 
Tours  , dctruiiït  un  Temple  d’idoles.  Elle  fut  fon- 
dde  par  la  Reine  BruntLiur  i cc  qui  relie  des  anciens 
bâtiments . fe  relTent  beaucoup  de  la  nugnihcetue 
de  la  Fondatrice.  L’Eglifc  eft  bâtie  de  groffits  pier- 
res de  taille , qui  ne  font  pas  Itees  par  des  cram- 
pons de  fer.  comme  l'ont  cru  le  Pcre  Mattene  & 
Dont  Beaunier.  mais  elles  le  font  per  1 
la  coupe  de  ces  mêmes  pierres.  Les  piliers  on 
très-beau  marbre  & d'une  hauteur  eittaotduHire- 


ires-ocau  marurt  v*  w*  ■■■■  , , , 

L’arcade  qui  termine  le  Chceur , eft  portée 
colonnes  6c  pafle  pour  un  chef-d  ceuvre.  Le  - 
Autel  eft  tout  de  marbre  , 6c  dans  le  reta 
bas-relief  Jefus-Chrift  reconnu  par  les  deux 


pies  d’Emmaiis.  La  Reine  Brunchaut  fa* 

— — ...  lunuumic  ^napeiaius.  nave-  dans  la  Chapelle  fouterreine  de  ^ 

nomination  des  Prévôts  , des  Archidiacres  cette  Eglife  -,  6c  on  mit  fur  fon  tombea  t 


A U T 

taphe  que  nous  rapportons  ici  d’autant  plus  volon» 
tiers , qu’elle  n’exüle  plus  depuis  que  le  Cardinal 
Kollin  , Abbe  de  Saint-Martin  , fit  tranrporter  ce 
tombeau  dans  l’Eglife  , à caufe  que  la  Chapelle  de 
Hotre - Dame  menaçoit  ruine.  Voici  quelle  étoit 
cette  epitaphe  ancienne  : 

Brunechil  fut  jadis  Rei„e  ie  France  , 
Fondatrejfe  du  faint  lieu  de  céans  ; 

Cy  inhumée  l'an  fix  cens  quatorze  ans , 

En  attendant  de  Dieu  vraye  indulgence. 

Le  tombeau  de  la  Reine  Brunehaut , qui  eft  au- 
jourd;hui  dans  l’Eglife  de  l’Abbaye  dont  il  ell  ici 
queuion  , eft  de  marbre  gris  , crcufé  en  forme 
d auge  & couvert  d’une  table  de  marbre  noir  mar- 
quette de  blanc.  Il  eft  long  de  fix  pieds , large  de 
deux  , <5c  haut  d’un  pied  trois  pouces.  Il  eft  élevé 
fur  quatre  piliers  qui  font  aulfi  de  marbre.  On  y lit 
une  Eyitayhe  & une  Anagramme , de  compofition 
moderne , & qui  font  ccnuoîtrc  l’une  & l’autre 
qu  il  n eft  jamais  indifférent  de  faire  du  bien  , ne 
9ue  pour  s’aflurer  quelque  marque  de  recon- 
noifiance  de  la  part  de  la  polte'rité.  Au  refte , nous 
ne  parlons  ici  que  de  ceux  qui , en  faifant  du  bien , 
n ont  point  l’intention  telle  que  l’Humanité  , la 
Religion  & l’üglife  exigent  d’eux. 

Epitaphe. 

Cy  S‘fi  Reine  Brunehaut , 

A qui  le  Saint-Pape  Grégoire 
Donna  det  éloges  de  gloire  , 

Qui  mettent  fa  vertu  bien  haut. 

Sa  piété  pour  nos  i\ly fleres 
Lui  fit  fonder  trois  Monafleres 
Sous  la  Régie  de  Saint-Bénoifl. 

Saint-Martin  , Saint-Jean  , Saint-Andochc  , 
Sont  trois  faims  lieux  où  l'on  connoifi 
Qu'elle  eft  exempte  de  reproche. 

Brunechilde  Rline  pf.  France. 

Anagramme. 

Bénite  fleur  d'innocence  rare  , 

N'écoutci  donc  pas  ces  efprits  , 

Qui  traitent  cette  bonne  Reine 
D'ambiticufe  , d'inhumaine  , 

Et  d'autres  termes  de  mépris. 

On  ne  doit  condamner  fa  vie  , 

Ni  fur  un  trcs-lugubre  fort. 

Croyc\  qu'elle  eji  pour  affurance 
Une  fleur  bénite  en  fa  mort , 

Mais  fleur  d’une  rare  innocence. 

Tout  cela  eft  bien  beau  & fait  bien  de  l’honneur 
à la  mémoire  de  Brunehaut.  Mais  voici  en  peu  de 
mots  , quelle  eft  l’hiftoire  de  cette  Princeflê.  Bru - 
nehaut  ou  Bruucchildc  , fille  d’Athanagilde , lloi  des 
Wifigoths  en  Efpagne  , époufa  Sigcbcrt  1.  Roi 
d’Auftralie,  en  j6d. , «St  fut  merc  dcChildcbcrt  II., 
d’ingondc  & de  Clodefinde.  Saint-Grégoire  le  Grand 
& Saint-Germain  de  Paris  lui  donnent  de  grands 
éloges  , apparemment  parce  qu’elle  parut  d’abord 
vertueufe  ; mais  les  autres  Ecrivains  en  font  un 
portrait  horrible  , & la  repréfente  ni  comme  une 
femme  cruelle  , ambitieufe  , avare  , impudique  , & 
capable  des  derniers  excès  : ce  qui  la  fit  condamner 
a une  mort  infâme  , en  613.  ou  614.  , dans  une 
Affemblec  de  François,  où  Clotaire  II.  déclama 
contre  fes  crimes  , & l’accufa  même  d'avuir  fait 
mourir  dix  Rois.  Brunehaut  fut  écartelée  toute  vive, 
néanmoins  IM.  de  Cordemoy  , dans  Ion  Kiftoire  tic 
France  , tache  de  la  juftifier  fur  la  plupart  des 
crimes  qu’on  lui  impute. 
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Outre  te  tombeau  de  Brunehaut , on  voit  dans 
l’Eglife  de  l’Abbaye  de  Saint-Martin  plufieurs  toin. 
beaux  d’Abbés , & entre  autres  celui  de  Jean  Petit 
le  dernier  Abbé  régulier  de  cette  Maiibn.  Cet  AbW 
eft  reprefenté  tout  nud  , ik  la  mitre  hors  de  la  tête. 
On  dit  que  c’eft  parce  qu’on  le  dépouilla  de  fon 
Abbaye  pour  la  donner  au  Cardinal  Rollin  , quoique 
Petit  fût  homme  de  bien  , & gouvernât  fon  ATonaf- 
tere  avec  édification.  Depuis  ce  temps  , cette  Ab- 
baye a toujours  été  en  commendc.  Elle  vaut  cinq 
mille  livres  de  rente  à celui  qui  en  eft  pourvu , 6c 
la  taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  316.  florins. 

L Abbaye  de  Saint-Andoche  , fondée  également 
par  la  Reine  Brunehaut , a été  bâtie  au  même  lieu 
où  etoit  un  Temple  de  Diane.  Ce  qui  refte  de  cet 
ancien  monument  , fert  aujourd’hui  de  cuifine  aux 
Religicufes.  On  garde  dans  cette  Maifon  des  Bu- 
rettes qu’on  prétend  avoir  appartenu  à Saint-Ando- 
che , & dont  on  peut  voir  la  defeription  dans  le 
voyage  littéraire  de  deux  Religieux  Bénédiétins. 
Cette  Abbaye  jouit  de  dix  mille  livres  de  rente. 

L'Abbaye  de  Saint-Jean  le  Grand  a eu  nufli  pour 
Fondatrice  la  Reine  Brunehaut , que  nous  avons  déjà 
nommée  plufieurs  fois.  On  croit  que  l’Abbaye  de 
Saint-Jean , ainfi  que  les  deux  autres  dont  nous 
venons  de  parler  , fut  fondée  vers  l’an  591.  Le 
revenu  de  cette  Maifon  eft  de  fept  ou  huit  mille 
livres. 

Les  Abbayes  de  Saint-Etienne  & de  Saint-Pierre 
de  l'Etrier  étaient  fituées , l’une  & l’autre  , à un 
tiers  de  lieue  N.  E.  d’Aucun.  Mais  il  n’exifte  plus 
que  le  titre  de  ces  deux  Abbayes.  Le  Prieuré  de 
Sa i nt-Sympkorien  eft  à une  petite  diftancc  de  la 
rive  gauche  de  l’Arroux  , & à une  demi-lieuc  N.  N. 
E.  d’Autun  : ce  Bénéfice  eft  fimple,  & vaut  6000.  liv. 
de  rente  toutes  charges  déduites.  Le  Prieuré  de 
Saiizt-Raco  eft  la  moitié  moins  riche  que  celui  de 
Saint-Symphoricn.  Le  grand  Séminaire  d’Aucun  eft 
un  édifice  magnifique.  11  a été  bâti  par  AT.  de  Rc - 
auette  , Evêque  de  cette  ville.  Celte  Alaifon  eft  fous 
la  direction  des  Sulpiciens  , & elle  jouit  de  cinq 
à fix  mille  livres  de  rente  , par  la  réunion  de  divers 
Bénéfices  qui  a été  faite  en  fa  faveur.  Le  petit  Sémi- 
naire n’a  été  établi  que  pouréiever  les  jeunes  l.Iercs  du 
Diocefe  , & les  former  aux  principes  & aux  réglés  de 
la  Difcipiinc  eccléfiaftiquc.  Nous  ignorons  li  cette 
Alaifon  eft  dotée. 

Il  s’eft  tenu  en  divers  temps  , plufieurs  Conciles 
à Autun.  t0.  Vers  l’an  663.  Nous  n’avons  de  ce 
Concile  que  quelques  Canons,  dont  le  premier  or- 
donne que  tous  les  Prêtres  & les  Clercs  fçauront 
par  cœur  le  Symbole  attribué  à St.  Athanalè.  On 
croit  que  c’eft  la  première  fois  qu’il  eft  parlé  de  ce 
Symbole  en  France.  20.  En  1077.  par  le  Légat 
Hugues  de  Die  & par  l’ordre  du  Pape  Grégoire 
Vil.  Il  fe  trouva  à ce  Concile  plufieurs  Evêques  & 
Abbés  de  France.  JVlanaflès  de  Khcims  y fut  fu/pen- 
du  de  fes  furiftions  : il  étoit  accufé  de  Simonie  6c 
d’avoir  ufurpé  l’Archevêché  de  Rhcims.  On  y jugea 
encore  quelques  autres  Evêques  de  France.  3“. 
L’an  1094.,  le  16.  O&obre,  par  Hugues,  Arche- 
vêque de  Lyon  , Légat , affilié  de  trente-deux  Evê- 
ques & «ie  plufieurs  Abbés.  On  y renouvella  l’excom- 
munication contre  l’Empereur  Henri  IV.  dit  le 
Grand  ( contre  lequel  les  Papes  fouleverent  jufqu’à 
fes  propres  enfants  ) & contre  l’Antipape  Guiberr. 
On  y excommunia  , pour  la  première  fois  , le  Roi 
Philippe  , pour  avoir  époufé  Eertradc  , du  vivant 
de  fa  femme  légitime.  Mais  le  Roi  Philippe  , ayant 
envoyé  une  députation  au  Pape  , il  en  obtint  un 
délai  jufqu’à  la  Toulfaint  de  l’an  1095.  , pendant 
lequel  le  Pape  leva  la  cenfure  & lui  permit  d’ufer 
de  la  Couronne  à fon  ordinaire  , c’eft-i-dire  , de  la 
porter  les  jours  de  fête  folemncllc. 
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Ecrivains  qui  ont  illuftré  la  ville  d’Au- 
tric , Ce  qoi  font  en  allez  grand  nombre , 
nous  n’en  nommerons  ici  que  quelques-uns  , parce 
oue  de  plu*  longs  détails  nous  meneroienr  trop  loin. 
^ Pierre  Jeannin  , ce  grand  homme,  qui  a fait  tant 
d'honneur  non-feulement  à la  ville  d* Autan  , mais 
encore  au  Royaume  , Ce  au  fieele  où  il  a vécu  , na- 
quit en  1 540.  de  Pierre  Jeannin  y Citoyen  Ce  Echcvin 
d’Autun.  Dans  fa  première  jeunefle  , Jeannin  mena 
une  vie  également  diffipcc  & dilTolue  ; mais  ces 
défauts  n’empécherent  pas  que  Cujas  , fous  lequel  il 
ctudioit  en  Droit  , ne  i’aimSt  fînguliércmcnt  à caufe 
qu’il  reconnoiiïbit  en  lui  une  bonté  de  naturel  peu 
commune , Ce  un  jugement  mcrveilleufement  bon.  11 
fut  reçu  Avocat  au  Parlement  de  Dijon  ,1e  ai.  No- 
vembre 1569.,  ayant  à peine  dix-huit  ans.  Mais  il 
n’exerça  la  plaidoirie  que  pendant  deux  ans.  Dans 
cet  intervalle  , Jeannin  eut  les  plus  grands  fuccès 
& fe  concilia  l’eftime  de  tous  ceux  qui  l’entendi- 
rent. Scs  talents  & fa  réputation  fupplécrcnt  au 
nombre  d’années.  La  Province  de  Bourgogne  cher- 
choit  pour  être  fon  Confcil , un  homme  d’un  mérite 
rare , Ce  elle  le  trouva  en  lui.  Jeannin  n’avoit  guères 
plus  de  vingt  ans  , quand  il  fut  choilî  pour  remplir 
par  préférence  un  polie  auffi  honorable  , auffi  déli- 
cat Ce  auffi  important.  Ce  fait  parait  incroyable , 
parce  qu’il  eli  extraordinaire.  Mais  M.  Papillon  , 
homme  inftruit  Ce  éclairé  , nous  le  certifie  vrai  dans 
fa  Bibliothèque  des  Auteurs  de  Bourgogne  , Ce  nous 
ouvons  l’en  croire  fur  fa  parole.  Si  , aux  âmes 
iens  nées , la  valeur  n’attend  pas  le  nombre  des 
années  , dans  des  corps  biens  organifés  Ce  où  pré- 
domine une  noble  émulation , le  mérite  Ce  les  ta- 
lents forcent  auffi  la  barrière  que  femble  leur  oppo- 
fer  le  préjuge  vulgaire. 

Jeannin  s’étoit  acquis  la  confiance  de  la  Province 
de  Bourgogne , la  ville  de  Dijon  ne  pouvoit  lui 
refufer  la  benne.  Cette  ville  le  choifit  pour  affilier 
de  fa  part  aux  Etats  de  Blois  , Ce  il  fut  meme  l’un 
des  deux  Orateurs  que  le  Tiers-Etat  du  Royaume 
nomma  pour  porter  la  parole  au  Roi.  Le  fuccès 
jullifia  que  la  préférence  qu’oq  lui  avoit  donnée,  lui 
étoit  due  , Ce  qu’on  n’auroit  pu  faire  un  meilleur 
choix. 

Un  trait  qui  fit  connoitre  le  bon  fens  Se  le  bon 
naturel  de  Jeannin  , fut  l’oppofition  vigoureufe  qu’il 
apporta,  quoique  Ligueur,  à l’exécution  du  Maf- 
jacre  île  la  St.  Barthélemy  en  Bourgogne.  U repré- 
fenta  au  Comte  de  Chamy , Lieutenant- Générai 
dans  cette  Frovince , que  le  Roi  Charles  IX.  n’a- 
voit pu  donner  des  ordres  fi  fanplans  avec  une 
mûre  délibération , & que  par  confequent  il  devoit 
fufpendre  pour  quelques  jours  l’exécution  de  ces 
ordres , Ce  jufqu’à  ce  que  le  Roi  eût  envoyé  un 
Courrier  pour  les  révoquer.  Ce  que  Jeannin  avoit 
prévu,  arriva  ; & , grâces  h fa  fermeté  Ce  à fon  avis  , 
le  Maflàcre  n’eut  pas  lieu  en  Bourgogne.  Cet  hom- 
me de  bien  Ce  de  bon  fens  n’étoit  alors  que  le  Con- 
seil de  la  ville  de  Dijon;  mais  quelque  temps  après 
Î1  fut  pourvu  d’une  charge  de  Confeiller  au  Par- 
lement de  cette  ville  , charge  que  le  Roi  créa  en  fa 
faveur  Ce  qui  ne  lui  coûta  rien , non-plus  que  celle 
de  Préfident  au  même  Parlement , & toutes  les  au- 
tres dont  il  fut  revêtu  dans  la  fuite. 
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Jeannin  avoit  un  zele  aveugle  pour  la  Religior 
Catholique , Ce  ce  fut  ce  zele  qui  l’entraîna  dans  h 
parti  de  la  Ligue.  Mais  cette  démarche  fi  con train 
en  apparence  au  bien  de  l’Etat,  devint  dans  la  fuitt 
la  fource  du  bonheur  du  Royaume.  Jeannin  s’atta- 
c * au  Duc  de  Mayenne  qui  l’envoya  en  Efpagnc 
pour  traiter  avec  Philippe  II.  Ce  voyage  lui  fit  con- 
n°*  Jl  ai*  Vr,?‘  'eî  Patentions  du  Prince  qui  l’en- 
cclles  du  Prince  h qui  il  étoit  envoyé.  Il 
vit  clairement  que  la  Religion  n’étoit  qu’un  pré- 
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texte  dont  ces  deux  Princes  fe  fervoient  l’un  Ce  Tau- 
tre  pour  leurs  intérêts  particuliers , Ce  deflors  il 
parut  Ce  fut  en  effet  moins  ardent  pour  le  parti  au- 
quel il  s’étoit  livré  ; mais  il  n'étoit  pas  d’un  homme 
prudent  Ce  avifé , tel  que  Jeannin  , de  fe  retirer 
dans  des  circonllanccs  fi  délicates. 

Le  combat  de  Fontaine-Françoifc , du  5.  Juin 
1 S95-  » Porta  lc  couF  mortel  à la  Ligue  , & fit  ren- 
trer fon  Chef  dans  le  devoir.  Dès  ce  moment 
Henri  IV.,  qui  conuoiiïbit  le  mérite  de  Jeannin  * 
mit  tout  en  ufage  pour  s’attacher  ce  grand  homme* 
& il  reuffit  dans  fon  drifcin.  Jeannin , rendu  h fon 
légitime  Prince , le  fervit  avec  ce  zele  Ce  avec  cette 
bonne  foi  qui  lui  étoieut  propres.  De  fon  côté  , le 
Roi  lui  prodigua  fon  amitié  & fa  confiance  , ati 
point  qu’il  ne  fit  plus  ni  la  paix  ni  la  çuerre  qu’a- 
près  l’avoir  confulté.  Ce  grand  Prince  étant  mort  , 
la  Reine  fa  veuve  fe  repoia  fur  Jeannin  des  foins  les 
plus  importans  du  Royaume  , & lui  confia  l’admi- 
niftration  entière  des  Finances , qu’il  géra  avec  une 
fidélité  peu  connue  au  temps  où  il  vivoit.  Enfin , 
a^rès  une  vie  également  longue  & glorieufe  , Jean- 
nin mourut  le  31.  Oftobre  1611.,  à 81.  ans,  avec 
la  réputation  d’un  des  plus  grands  hommes  d’Etat 
que  la  France  ait  eus.  Son  corps  fut  porté  à Autun 
dans  la  Cathédrale  de  St.  Lazare , & fut  inhumé 
dans  une  Chapelle  qui  cft  à côté  du  Maître-Autel , 
Ôc  qu’il  avoit  fondée  lui-mùme.  On  lui  éleva  un  beau 
maufolée  de  marbre , fur  lequel  font  les  épitaphes 
que  nous  allons  rapporter , Ce  que  Pierre  de  Cailille 
« Charlotte  de  Jeannin  , fa  femme  , confacrcrent  à 
la  mémoire  de  cet  illuilre  beaupere  Ce  pere. 

D.  O.  M. 

Pctrus  Jeaninus , hic  jacet , Borgundu t Stnatur 
Prafcs , qui  MOX  ah  Henrico  IV.  Francia  & Na- 
varre R-gc  , ad  int  trier*  Jmpcrii  arc  an*  aJmifjus , 
tanta  fide  enitmt , ut  bella  & fax  , nijî  vaHdit  viri 
Confiais  à fertîjjim  Principe  fimeirttur.  Danton , fJ> 
Ludovico  XIII.  Regt  impubère , ciun  , Maria  , 
mater  , renom  poiireiur  , largitionum  cemitiva  Pra- 
fetlus  , Ærarii  mwms  txplrvil  al’JHnentijfmè. 

V\ ixit  aunes  81.  Okiit  pridiè  K al.  Nov.  asm 
Chrijhani  i6ii. 

Soc  et  0 , P a:  ri  que  defideratijftmo  , Petrus  Cafti- 
lius , gâter , & Carolina  , plia  unie  a. 


M.  P.  C. 

Anna  Gueniot , hic  jacet , uxor  illujlrit  Simo- 
nis- Pétri  Jeannin , ab  arc  unis  Ludovici  XIII. 
G allia  & Navarra  Regis  , Confiïietil  G"  cÆrarii 
Prafelli  , <j>u  matrona  fuit  pieiate  & chantait  in 
Panperes  iofignis  , integra  viia  , fine  ftteo  oui  pompa  , 
viri  fid  amans  ; domûs  & œco/tomie  [tu  intelligens  , 
omniumtpu  ornât  a tonm , tpot  optimam  nmlierrm  de- 
cent.  Hcc  faits  , viator  , de  famnâ  probabiles  fine, 
P rude  ntis  enim  tjl  non  onerart  mortnam  lasuhhts. 
Volt. 

On  remarque  avec  une  efpcce  d’étonnement  que 
cette  fécondé  épitaphe  ell  le  feul  monument  où  le 
Prcfident  Jeannin  foit  nommé  Simon-Pierre. 

Au-defifous  des  deux  épitaphes  que  nous  venons 
de  rapporter , eft  celle  de  Nicolas  Jeannin  , frere 
du  Préfident  de  ce  nom  ; & elle  cft  conçue  en  ces 
termes  : 

D.  S. 

Nicolaus  Jeaninus , D.  Benigni  apud  Vivien 
& Bstxeria  Abbas  Commtndat.  S.  rivtntn  Pnor  & 
Dtcamts  Imjtu  Ecclefia  . mortelles  exnvias  frasas 
aMamijfsmi  tttmuio  infeni  jajftt  , ne  chantons  vtn- 
cu'.utn  , morum  probitote  & virtutum  ftmilimdine  , 
firrmùs  dion  vivit  , qnam  necejfimhnr  col/igatnm  . 
fato  àiffalvtrtttcr  vire  j.villijf.  ob  eximiam  in  Deum 
pie  latent , in  Reliolofos  fedulitatrm , font  eehts  vi- 
gilaniiom , 
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giUntim t , etque  « egemt  liber *Ut  xtem  t Omnibus  bo- 
nis defiderntipmo , N.  Caftilius  , ex  franc  nepes  , 
tjuem  afiitlk  non  dim  valetudine  in  ontrit  p.trtem  a fci- 
ver.u  M.  H.  S.  Paint»  béni  mcrenti  , Un  fi  rme- 
rorh  argument im  feulpjtt.  An.  M.  DC.  LVUI. 
Obüt  pridii  id.  an.  Chrifii  iCij, 


Jean  Guijon  , pere  de  quatre  Sçavants  , nés  à 
Autun  & dont  M.  de  la  Mare  donna  au  public  la 
vie  a les  ouvrages  en  1658.  en  un  volume  in- 4®, 
etoit  ne  à Jau/ieu  en  Auxois  , d’une  Famille  noble  * 
à ce  qu’on  dit , avant  l’an  1466.  Il  vint  s’établir  à 
Autun  où  il  profefla  la  Médecine  avec  beaucoup  de 
fucces  & il  eut  de  Cécile  RolUt , fa  femme  , les 
quatre  fils  qui  fuivent. 

Jacques  Guijon  naquit  en  1541. , ÔC  il  étoit  l’aîné 
des  quatre  freres.  Après  avoir  fait  fes  Humanités  à 
Autun  , il  parut  pour  Paris  , où  il  apprit  le  Grec 
fous  Dorât , & la  Philofophie  fous  Turncbe  au  Col- 
lege de  Navarre.  Il  alla  enfuite  étudier  le  Droit  à 
Cahors  & à Touloufe.  En  1569.  il  partit  pour  l’Ita- 
lie , oc  de-Ià  il  palïaen  Allemagne.  Enfuite  il  revint 
en  France , où  le  Roi  Charles  IX.  le  nomma  à la 
Chaire  de  ProfelTeur  en  Grec  , vacante  par  la  mort 
de  Denis  Lambin  , arrivée  en  1571.  Mais  l’amour 
de  la  patrie,  & la  tendreflê  qu’il  avoit  pour  fa  mere, 
lui  tirent  quitter  cet  ctabliffement  , & le  rappelle- 
rent  à Autun  en  1 574.  Deux  ans  après , il  fut  pourvu 
de  la  charge  de  Lieutenant-Criminel  au  Bailliage  de 
cette  ville  ; ôc  vers  ce  même  temps , il  epoufa  Anne 
Saumaife  , veuve  de  Jean  de  Ganay  , Avocat  du  Roi 
au  Bailliage  d’ Autun.  De  fon  mariage  il  n’eut  qu’une 
fille  qui  ne  promettoit  rien  de  bon  , mais  qui  mourut 
avant  l’âge  de  quatorze  ans.  Jacques  Guijon  mourut 
lui-même  à Autun  au  commencement  du  mois  d’Oc- 
tobre  1625. , à 83.  ans. 

Jean  Guijon  , frere  du  précédent  , naquit  en 
1 S 44*  A l’âge  de  2 ».  ans , il  fut  envoyé  à Paris  pour 
y profefler  les  Humanite's  au  College  de  Navarre. 
Après  avoir  enfeigné  pendant  quatre  ans  dans  ce 
College  , il  fut  appelle  à Bordeaux  où  il  profefla  la 
Rhétorique  , dans  le  fameux  College  de  Guyenne  , 
pendant  les  années  1 574*  ôc  1 S7$-  Dans  cet  emploi* 
il  s’acquit  l’eftime  de  Michel  Montagne  ôc  des  fça- 
vans  Profell'eurs  qui  rendirent  le  College  de  Guyen- 
ne lï  fforiflant  & fi  célébré  dans  le  feiziemc  fie- 
clc , tels  furent  Jean  Gahda  , Antoine  Govean  , Guil- 
laume Guerente  , Nicolas  Grouchi , Elle  Vinet , ôcc. 
On  prétend  que  Jean  Guijon  étoit  très-verfé  dans 
l’Aftronumie  ôc  dans  la  Botanique.  En  1583.  le  Roi 
Henri  II  l.  lui  donna  la  charge  de  Procureur  du  Roi 
au  Bailliage  d’Autun.  Il  fut  marié  deux  fois  , & ne 
laifia  point  d'enfants.  Il  mourut  le  »6.  Novembre 
1605. , à 61.  ans. 

André  Guijon  naquit  le  premier  de  Novembre 
1 547.  Il  fit  fes  premières  études  dans  fa  patrie  ; mais 
fes  freres , Jacques  ôc  Jean  , qui  avoient  de  la  répu- 
tation à Paris  , l’y  attirèrent  bientôt.  Après  quelque 
féjour  dans  cette  capitale , on  lui  confia  l’éduca- 
tion de  deux  jeunes  Seigneurs  de  la  Maifon  de  Jo- 
yeufe  , dont  l’aîné,  nommé  François , devint  dans 
la  fuite  Archevêque  de  Narbonne , puis  Cardinal 
de  l’Eglifc  romaine , Ôc  enfin  Archevêque  de  Rouen  ; 
l’autre  , nommé  Henri , fut  Maréchal  de  France  & 
enfuite  Capucin.  André  Guijon  s’attacha  fur-tout 
au  premier  qui  le  fit  fon  Grand-Vicaire  à Rouen. 
Après  la  mort  de  ce  protefleur , il  retourna  à Autun 
en  1615.  , devint  Théologal  & Grand-Vicaire  du 
Diocefe  de  ce  nom  , ôc  y mourut  en  odeur  de  Sain- 
teté le  10.  Septembre  1613. , ^83.  ans  ,dix  mois  & 
dix  jours. 

Hugues  Guijon  , le  demi*  des  quatre  freres  dont 
M.  de  la  Mare  a écrit  la  vie,  naquit  en  1332.  En 
1 S97* u difputa  une  Chaire  de  Droit  Canon  à Paris , 
Tome  I. 
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contre  P,n„r  Cayct  , & la  remporta.  Il  devint 
Doyen  de  cette  Faculté  en  1610. , & le  fut  infqu’cn 
Mtr'  j Prclldcnt  Jtannin  ayant  procure  Téta, 
blillement  d une  nouvelle  Chaire  de  Droit  Canon 
laquelle  on  attacha  la  moitié  des  gages  dont  avoir 
joui  Georges  Cnton  , ProfelTeur  royal  en  Grec 
HuruesGuqon  en  fut  pourvu  , & prêta  le  ferment 
de  hdehté  ail  Rot  entre  les  mains  du  Cardinal  du 
Perron  , Grand-Aumônier  de  France.  Il  mourut  k 
Paris  en  1611.  t à 70.  an! , & fut  enterré  à Saint- 
h. tienne  du  Mont.  Le  Préfidcnt  Jeannin,  fon  ami« 
fon  protefteur  , fit  les  frais  de  fes  obfeques.  Jean 
d Arm,  qui  remplit  la  Chaire  de  Guijon  , immé- 
maternent  après  lui , prononça  publiquement  1*0- 
fon  Prédéceffeur  en  préfence  d’une 
Allemblcc  egalcmertt  nombreule  Ôc  brillante. 

Jean  Munier  , Confeiller  Ôc  Avocat  du  Roi  au 
Bailliage  ôc  Siégé  prcfidial  d’Autun  , naquit  en  cette 
V1  ir-j'  V*  1 5S7-  Nicolas  Manier  qui  avoit 
pottede  la  meme  charge , & de  Marthe  Moi  t ton.  Il 
mourut  à Autun  en  1637.  ,à  80.  ans , ôc  lailTa  plu- 
ficurs  ouvrages  dont  le  plus  confidérable  cft  inti- 
tule : Recherches  Cf  Mémoires  fervant  d l'HiJloire 
de  l'anuenne  Ville  Cf  Cité  d' Autun  , par  Jean  Mu- 
mer  , Cf  recueillis  par  Claude  Thiroux  ( fon  Ren- 
dre).  A Dijon,  chez  Philibert  Chavance  , 1660. 
w-4  . A la  fan  de  ce  volume  , il  y a des  éloges  des 
hommes  îlluftres  d’Autun. 

La  famille  de  Thiroux  cft  également  ancienne  ÔC 
diltinguéc  parmi  la  Bourgeoifie  d’Autun.  Elle  a 
donne  plufieurs  Ecrivains  dont  on  peut  voir  les 
noms  ôc  les  qualités  dans  la  Bibliothèque  des  Auteurs 
de  Bourgogne , par  M.  Papillon , Ôc  dans  celle  des 
Ecrivains  de  la  Congrégation  de  Saint-Maur , par 
D.  le  Cerf.  Il  y a eu  aufli  plufieurs  Viergs  ou  Maires 
d’Autun  de  cette  famille. 

Etienne  Ladonne , fameux  Avocat  de  la  ville  d’Au- 
tun  ôc  bon  Poète  latin , a compofé  l’ouvrage  fui- 
vant , qui  eft  fort  eftimé  : Augujloduni  ampliffmac 
Civitatis  Cf  Galliarum  quondam  facile  Principis  An - 
tiquitates.  Cet  ouvrage  eft  en  Vers  Alexandrins  , 
mais  l’Auteur  y a joint  des  remarques  en  profe.  Il 
fut  imprimé  après  la  mort  d’Etienne  Ladonne , par 
les  foins  de  Jean  Ladonne  fon  frere. 

Louis  Laguille  naquit  à Autun  le  1.  0<ftobre 
lûS8*,  & entra  parmi  les  Jéfuites  le  1.  Septembre 
1675.  Il  fe  diftingua  par  plufieurs  talents  qui  fe 
trouvent  rarement  enfembte.  Il  enfeigna  la  Philofo- 
phie ôc  les  Mathématiques.  Il  prêcha.  11  fut  Reéleur 
de  plufieurs  Colleges  confidérables  , deux  fois  Pro- 
vincial dans  la  Province  de  Champagne  Ôc  une  fois 
dans  celle  de  France  ou  de  Paris.  Parmi  les  ouvrages 
qu’il  donna  au  public , ôc  qui  font  en  allez  grand 
nombre , le  plus  confidérable  cft  celui  qui  a pour 
titre  : l 'Hijloire  d*Alface  ancienne  Cf  moderne  , de- 
puis Céfar  jufqu'en  1715.  Quelque  excellent  que 
foit  ect  ouvrage  , il  n’approche  pas  à beaucoup  près 
du  mérite  de  VAlfatia  illujir.ua  , publiée  en  175 1. 
en  un  volume  in-folio  , par  M.  Jean  Daniel  Schccp- 
fiin , ProfelTeur  en  Hiftoire  ôc  Belles-Lettres  de  l’U- 
niverfité  Luthérienne  de  Strasbourg , de  l’Academie 
des  Infcriptions  Ôc  Belles-Lettres  de  Paris.  Ce  der- 


nier ouvrage  , qui  cit  certainement  admirable  , ôc 
bien  fupéricur  à tout  autre  en  ce  genre , a coûte 
quinze  années  de  travail  à M.  Schaepflin  , ainfi  que 
cet  illuftre  Sçavant  nous  l’affiirc  lui-même  par  la 
Lettre  obligeante  dont  il  lui  a plu  de  nous  honorer 
datée  du  2 3.  Janvier  1762. 

Le  Bailliage  d’Autun  peut  être  confidéré  ou  Com- 
me Jurifdi&ion  du  Parlement  de  Bourgogne  ou  com- 
me DiftriA  particulier  de  cette  meme  Province. 
Dans  le  premier  fens  , le  Bailliage  d’Autun  eft  le 
fécond  Bailliage  principal  de  la  Province  de  Bour- 
gogne ôc  le  premier  Siège  de  l’Autunois.  A ce  Bail- 
Fffff 
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P°  * la  Viérie  «c  Prevfitc  onia 

liage  reBortiflin  , ^ châtellenie!  royale!  de 

î°-  le  Marquifat  de  Mon.jeo  ; 
a»  ’ “kCotf  d’Epinaci  c*. . le.  Baronnie!  de  Dracy- 

5 ;nf  Loup,  Gronc,  Ifly-PEveque,  Lucenay-1  Eve- 
fue  "la  Motte-Saint-Jean  , fit  Suilly  à 6°.  les  Terres 
à Seigneuries  de  l’Evêché  , du  Chapitre  de  Saint- 
Lazare  ; des  Abbayes  de  Saint-Martin  , de  Saint- 
Jcan-lc-Grand  , de  de  Saint-André  d’Autun  ; des 
prieurés  de  Saint-Symphorien  d'Autun  , de  Mèvrc , 

6 de  Chaume  ; 70.  toutes  les  autres  Paroiflès , ainfi 
oue  les  hameaux  du  Bailliage  d'Autun  ; fit  8°.  la 
Mairie  de  Couches. 

Comme  Diftrift  particulier  de  la  Province  de 
Bourgogne  , le  Bailliage  d’Autun  e#  fituc  entre  le 
2 te.  degré  38.  minutes  fit  le  22  e.  de^ré  23.  minutes 
de  longitude  , fit  entre  le  46c.  degre  27.  minutes  fit 
le  47e.  degré  $.  minutes  de  latitude.  11  eft  borné  au 
N.  par  le  Bailliage  d'Arnay-lc-Duc  , au  S.  par  celui 
de  Montcenis  , à l’E.  par  ceux  de  Bcaunc  fit  de  Châ- 
lon  , à l’O.  par  le  Nivemois  , & au  S.  O.  par  le  Bail- 
liage de  Bourbon-l’Ancy  & par  le  Bourbonnois.  11 
a 20.  lieues  de  longueur  fur  10.  de  largeur  ; ce  qui 
peut  ctre  évalué  à 50.  lieues  quarrees.  Mais  , par 
rapport  à l’étendue  du  Bailliage  d’Autun  , nous  re- 
marquons que  la  partie  de  ce  Bailliage  qui  s’allonge 
vers  le  S.  O. , ne  forme , à proprement  parler , qu’une 
langue  de  terre  qui  a 7.  lieues  de  longueur  ou  envi- 
ron , fur  deux  lieues  dans  fa  plus  grande  largeur. 
Cette  langue  de  terre  eft  relTcrrce  entre  le  Bailliage 
de  Bourbon-l’Ancy  de  le  Comté  de  Charolois.  Le 
pays  du  Bailliage  d’Autun  eft  plus  des  deux  tiers  en 
bois  de  en  montagnes.  Le  terroir  en  général  y eft 
fort  fec  de  ingrat  , mais  agréable.  On  y recueille 
beaucoup  plus  de  feigle  que  de  froment.  Il  n’y  a 
de  vignes , du  moins  confidcrablcs  , qu’aux  environs 
de  Couches  de  de  la  Motte-Saint-Jean.  On  y trouve 
des  bois  de  haute-futaye  de  encore  plus  de  taillis. 
11  y a auffi  quantité  de  châtaigniers.  Le  meilleur 
canton  eft  vers  le  couchant.  Tout  ce  pays , au  refte  , 
abonde  en  excellens  pâturages  qui  fervent  à nour- 
rir de  à engraiflèr  une  très-grande  quantité  de  bé- 
tail , qui  fc  vend  enfuite  aux  foires  d’Autun  de  à 
celles  des  villes  voifines.  A l’égard  des  bleds  , ils  fe 
confument  prefque  tous  dans  le  pays  , à caufe  que 
les  rivières  navigables  font  trop  éloignées  de  les  che- 
mins trop  difficiles  pour  les  exporter.  11  y a dans  ce 
Bailliage  des  mines  de  fer  ; mais  elles  ont  paru  fi 
peu  utiles  , qu’elles  ont  été  abandonnées.  On  avoit 
auflï  découvert  une  mine  de  plomb  avec  quelque 
mélange  d’argent , à la  porte  même  d’Autun  , mais 
cette  mine  a été  abandonnée  , ainfi  que  les  autres , 
à caufe  que  les  frais  d’exploitation  excédoient  ou 
du  moins  abforboient  le  profit  qu’on  pouvoit  en 
retirer. 

dénombrement  du  bailliage 
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Panifies.  Feux. 

t^si 

Antully 

AUTUN  , ville ,<sj 

Aux» 4 6 

Bird-lc.Regnlier  ....  ji 
Barnay-cn-Dnché  ....  17 
Barnay-en- Royauté  . < . *7 
Baugy , VoyerJLe  cleoe. 

Blain  eu  Rouilillon  ...  9i 
Bbnot-cn-Dochc  ....  19 
Bl.uiot.cn- Royauté  ...  41 

11 

Broyé 

Cb.pcUcû-MÔntVlajI  $6 


■ Feux. 


Panifies. 

Chazeul , V Lxizy. 
Chiflêy  .........  90 

Comelle  (la) 46 

Conforgien 10 

Cordefle  ........  a y 

Couches ip4 

Curdin  .........  18 

Curgy 46 

Cufly 164 

Dracy-Saint-Lonp  ...  60 
Echangarnicr , la  Vaire 
& la  Selle.  ......  $9 

Epinac 1 54 

Efting 89 

Glux 57 

Gruy ioj 


Feux. 


S9 


Paroifiit. 

Goegnon  . . 

Igomay  ...  ^ 

Ifly-l'Evétrac 157 

Laizy  & Cnazcul  ....  79 

Liarnois 16 

Loges  , dit  Morlet  ..  . 17 
Lucenay-l’EvIqoe . . . . 110 

Manlay 85 

Marchefeoil : 5 

MayvTe  .........  70 

Mène  (Taire . ji 

Millet,  en  partie  ....  a9 

Montelon 57 

Morillon 

Morlet , Vom  Loges. 
Motte-St.-jean  ( la  ) 

Moux  ........ 

Neovy,  en  partie no 

Reclcnc  dit  Baugy  ....  n 
Rlgny-fur-Arrou* ....  73 
Roulfillon  , Foyer  Blain. 

Saify 

Savilly 4) 

Selle  ( la  ) , V.  Echan- 
garnier. 

Sommant 68 

Sully-eruRoyauté  ....  34 
Saint-André-hors-Cité.  5 

St.  Biaise j$ 

St.  Denis-de-Pcon  ...  26 
St.  Didier-fur-Arronx  . 4$ 
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Panifies. 


Feux. 

WJ 

St.  Forgeot.  ..... 

St.  Jean-le-Gramd  ..."  lt 
St.  Jean>de-)a-Gtot(e.  . .4 
St.  Jean-de-Luze  «1  Sr. 

E imitant Jx 

St.  Lcgcr-fous-Bcmayl  «4 
St.  Lcgcr-du-Boii  . . . fî 
St.  Legcr-de-Couard.  . 

St.  Leger-de-Fourche,.  1 e 
St.  Loup,  P.Dracy. 

St.  Martin  d’Aoxy  ...  n 
Saint  - Martin  - de  - Com- 
munes . ,, 

St.  Nizicr 

St.  Pantaleon 4» 

St.  Pierre-l’Elhier  ...  19 
St.  Prix-foin.  Benvray.  . 

St.  Symphoricn nj 

Tavernay 

Thil-fur-Arrcmx .4 

Tintry  ,i 

Vaisrc  ( la  ) , F.  Echan- 
gantier. 

Vcniere-fous-Glenne  . . 149 
Veirietcfous-Rouinilcn.  1$ 

Viange 30 

Villicrs 18 

Vondenay-le-Chiteao . . 7} 
80.  Paroifi.  Total  3648 


AUTITNOIS  , Auguftodunenjis  Traflus  , pays  du 
Duché  de  Bourgogne  , ainfi  nommé  à caufe  d'Autun 
fa  capitale.  Ce  pays  eft  plus  étendu  que  le  Bailliage 
d’Autun  ; car  , outre  le  Bailliage  de  ce  nom  , il 
comprend  encore  ceux  de  Montcenis  , de  Semur- 
en-Brionnois  & de  Bourbon-PAncy.  Il  eft  borne  au 
N.  par  l’Auxois  , c’eft-à-dire  , les  Bailliages  de 
Semur-en-Auxois  , d’Avalon  , d’Amay-Ie-Duc  fit 
de  Saulieu  ; au  S.  par  le  Charolois  de  le  Bourbon- 
nois , à PE.  par  le  Châlonnois  ; au  N.  E.  par  le 
Bailliage  de  Beaunc , du  Dijonnois  ; fit  à l’O.  par  le 
Nivernois.  U a 17. 1.  de  longueur  fur  10.  ou  12.  de 
largeur;  ce  qui  peut  être  évalué  à 100. 1.  quarrees , 
V 0 >ye\  Autun  , Montcenis  , Semur-en-Brionnois  fit 
Bourbon-PAncy , Bailliages. 

Du  tennps  des  Romains  , PAutunois  étoit  habité 
par  les  Ædui.  Sous  Honorius , ce  pays  fe  pouvoit 
compris  dans  la  première  Lyonnoife. 

De  la  domination  des  Romains , PAutunois  paftà 
fous  la  domination  des  Bourguignons  fit  depuis 
fous  celle  des  François.  Il  fit  enfuite  partie  du  Duché 
de  Bourgogne  , ôc  fuivit  le  fort  de  cette  Province. 
Mais  la  ville  d’Autun  avoit  eu  des  Comtes  particu- 
liers ,dès  le  temps  de  Pépin  le  Bref  , fit  ces  Comtes 
étoient  Seigneurs  de  la  plus  grande  partie  de 
l’Autunois. 

Thédoric  I.  eft  le  premier  Comte  d'Autun  dont 
on  ait  connoiftance.  Il  vivoit  vers  Pan  7$  1 • 

Bernard  , Marquis  de  Gothie  f feptiemc*  Comte 
d’Autun  , fut  proferit  en  878.  , fous  le  règne  de 
Louis  le  Begue.  Ce  Monarque  établit  en  fa 
place  Boznn  , qui  fe  révolta  en  879.  & forma  le 
Royaume  d'Arles.  Mais  le  Comté  d’Autun  ne  fit 
point  partie  de  ce  nouveau  Royaume.  Car  à Bozon 
fut  fubftitué  en  880.  Richard  le  JuJUcier , qui  fut 
auffi  Duc  de  Bourgogne , fie  mourut  en  911. 

Raoul , Duc  de  Bourgogne  & Comte  d’Autun  , 
en  921. , fils  de  Richard  le  JuJUcier , devint  Roi  de 
France  en  923.  fit  mourut  en  936. 

Hugues  le  Noir  , frere  de  Raoul  , fut  Comte 
d’Autun  St  Duc  d’une  partie  du  Duché  de  Bour- 
gogne , en  9 26. , fit  mourut  en  9$  >•  Hugues  le  Blanc 
étoit  Duc  de  Pautre  partie  du  Duché  dfi  Bourgogne. 

Irmengarde  ,foeur  d’ Agues  le  Noir , fut  Comreile 
d’Autun  , fit  elle  porta  ce  Comté  à fon  mari , Gi- 
Jclbert , Comte  de  Châlon  fit  d'Auxois  , qui  fut  auffi 
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A ü V 

?“C'"  W*  d“?Uch;;„d'  Bom^ogM , & monnit 
en  9JS.  Othon , frère  d'Hug,,«-Cap«  , étoft  alor, 
Duc  de  ( autre  partie  du  Duché  de  Bourgogne.  Ce 
rnêine  Othon  epoufa  Leu, garde  , fille  & hérftiere  de 
Gilclbert  , & par  ce  mariage  le  Comté  d'Autun  fe 

go7eaDuX‘“  ' d' «W  Bour- 

à '?,Q°'r'y  • Dioc'fe  • Intendance  & 
Eleftion  de  Montauhan  , Parlement  de  Touloufe. 

ParaiHfir  ■ fcUI,’  4°‘  HluS»«  & d™!'-  C'"= 
Parotfle  eft  fituée  for  la  petite  rivière  de  Lere  , à 4. 1. 

& deux  tiers  N.  E.  de  Montanban.  4 


A U V 

agvabÎ’  Jambre<‘!-  V°J<\  Auvoin. 

AUX  ARE  en  Provence  , Diocefe  de  Glandeves , 

de  & ntndanC'  d'Ail  1 ViFucrie  & ««eue 

de  Gmlleaume.  On  y compte  renfcmc.it  deux  cin- 

3“l!c”o  d'  f™'  9“'  Part)i(Ic  eft  à 3.  I.  & deux 
tiers  S.  S.  E.  de  Gnüleaume  , & a.  N.  E.  d’Entre- 
eaux  & de  GUndeves.  La  ParoilTe  d’Auvare  eft  une 
lt  W T °"ï  "ef'dc"  au  Roi  dc  Sardaigne  par 

*££&££  par  ”**~*"*n~- 

de  Draguignan.  On  y compte  feulement  un  demi-feu. 
Cette  Parotfle  eft  fituec  dans  les  Montagnes , à e.  1. 
oc  quart  N.  E.  de  Draguignan* 

AUUFirmtchBmp?Rne.’  y°y‘K  Allre- 
AUVtlGUES  , petite  nviere  , en  Picardie.  Cette 

nviere  eft  fi  peu  confidérable , qu'elle  ne  mérite  pas 
que  nous  employons  du  temps  à en  faire  la 
aelcnpuon. 

AU  VEILLE  , en  Picardie.  Voyt\  Au  ville. 
AUVERCE  , en  Anjou  , Dioccfe  d’Angers , Par- 
lement de  Pans  , Intendance  de  Tours  , Ele&ion 
de  Bauge.  On  y compte  143.  feux.  Cette  ParoiiTc  eft 
fctuee  tout  proche  de  la  Forcft  de  ChandeJans  , à 
2. 1.  & tiers  E.  de  Bauge. 

AUVERGNE , Alvernia  ou  Arvernia  , Province 
C dont  Clermont  eft  la  capitale  ) , fituée  entre  le 
19e.  degré  43.  minutes  & le  *ie.  degré  40.  minutes 
de  longitude  & entre  le  44e.  degré  31.  minutes 
oc  le  46e.  degré  13.  minutes  de  latitude  ; bornée  au 
N.  par  le  Bourbonnois  & le  Berry  i au  S.  par  Je 
Roucrgue  & le  Gévaudan  ; à l’E.  par  le  Velay  & le 
Forêt  ; & à l O.  par  la  Marche  , le  Limoufin  ôc  le 
Quercy.  Elle  à 3 s.  1.  de  longueur  fur  23.  de  largeur  ; 
ce  qui  peut  être  évalué  à 480.  lieues  quarrées. 

L’Allier  , la  Dordogne  , l’Alagnon  , la  Scioule  , 
la  Morges  , le  Bedat , la  Cerc  , la  Jordanne  , la 
Rue  , la  T rueyre , la  Dore  , &c. , font  les  principales 
rivières  qui  arrofent  cette  Province. 

Le  climat  de  la  Province  d’Auvergne  n’eft  pas 
par-tout  égal  , & il  s'en  faut  même  de  beaucoup. 
Dans  la  Limagne  , ou  baflè  Auvergne  , il  eft  beau- 
coup plus  tempéré  que  dans  la  haute  Auvergne  , 
qui  eft  un  pays  hérillé  de  montagnes  , & où  là 
terre  eft  couverte  de  neige  pendant  fept  ou  huit 
mois  de  l’année. 

Quoique  l’Auvergne  foit  fort  fujette  aux  vents  , 
on  remarque  néanmoins  comme  une  chofefîngulicre* 
que  dans  cette  Province  il  ne  regne  point  de  vents 
généraux  ; ce  qui  eft  l’effet  des  montagnes  & de  leur 
lituation  qui  font  caufe  qu’auflitôt  qu’un  vent 
s elt  déclaré  , bientôt  apres  il  s’en  leve  un  autre  qui 
le  contrarie.  Cette  oppofition  des  vents  a empêche 
juiqu  a prefenr  qu’on  n’ait  établi  des  moulins  à vent 
dans  cette  Province  , quoiqu’on  ait  tenté  plufieurs 
lots  de  les  mettre  en  u&ge. 

Le  pays  de  la  baflè  Auvergne  eft  un  des  plus 
beaux  & des  plus  fertiles  qu’il  y ait  au  monde  ; ce 


qui  fxifoit  dire  au  Roi'  ChUdebL  « qu'il  „c  déficit 
»qu  une  choie  avant  que  de  mourir , qui  étoit  de 
■7,cc“  belle  Limagne  d'Auve^,  dt 
«être  le  cbef-d  œuvre  de  la  nalure  & une  efpcce 

H ft"cdanrcnt  "\c  Gr'«oire  dc  To™  da“  r<>" 

rU.Tr,,  î\CJhap-  »•  > Sidoine  Apollinaire 
^lllu  4''tr-,  J,Od‘t  que  « cette  Limagne  cftfi 
1UC  lca  «rangera  qui  y f„„,  une  fois  entrés, 
»ne . peuvent  fe  refoudre  d'en  fortir  , & oublient 
.«fanent  leur  patrie  ».  En  effet  , cette  partie  de  la 
Province  d Auvergne  eft  abondante  en  vin , en  bled 
en  chanvre  en fruit!  & en  pâturages.  On  y fauché 
les  pres  jufqu  à trois  fois.  Les  terres  y font  fi  fer- 
tiles quon  ne  les  laifle  jamais  repofer,  ou  tout 
au  plus  en  vingt  ans  une  fois.  Les  fruits  y font  dé- 
, “ • * ' y a une  fi  grande  quantité  de  noyers 
quon  ne  braie  sucres  d'autre  bois  à Clermont.  Les 
montagnes  de  la  haute  Auvergne  empêchent  que 
cettepartie  de  la  Province  ne  fiit  aufli  fertüe  que 
la  balle  : il  y a neanmoins  dans  cette  partie  beaucoup 
de  bons  pâturages  , & de  quoi  nourrir  une  très- 
grande  quantité  de  gros  bétail.  Audi  les  habitants 
du  pays  mettent  à profit  cette  richefli  que  la  nature 
leur  prefente  : ils  élevent  une  quantité  furpre- 
nante  de  bœuf,  , de  vaches , de  mules  & de  mulets. 
Apres  avoir  engraiffé  les  bœufs  & les  vaches  il. lès 
vendent  à des  Marchands  qui  en  fourniffènt  les’ villes 
de  Pans  & de  Lyon  , auffi-bien  que  les  Provinces 
vomnes.  Quant  aux  bœufs  , qui  font  moins  propres 
pour  les  boucheries  , ils  les  vendent  à des  marchands 
qui  viennent  les  acheter  pour  le  labourage  des  Pro- 
vinces de  Nivernois , de  Berry  & d’une  partie  de  la 
Guyenne.  Les  mules  & les  mulets  paflènr  auffi  dans 
les  Provinces  voifines  & même  dans  les  pays  étran- 
gers. Outre  cette  confommation  , qui  eft  certai- 
nement très -confidérable  , U refte  en  Auvergne 
une  grande  quantité  de  vaches,  non-feulement  pour 
la  confection  & la  propagation  de  l’efpcce  , mais 
encore  pour  fournir  du  lait  dont  on  fait  de  très-bons 
fromages  qui  fe  tranfportent  enfuite  à Paris  en 
Bretagne , en  Guyenne  , en  Languedoc  , & hors  du 
Royaume. 

Outre  les  denrées  que  nous  venons  de  nommer 
l’Auvergne  produit  encore  beaucoup  de  châtaignes  * 
de  légumes  & de  miel.  Parmi  les  fruits  qu’on  reà 
cueille  dans  cette  Province , ceux  à noyau  & par- 
ticuliérement les  abricots  font  ceux  qui  ont  le  plus 
de  réputation.  r 

Le  commerce  de  cette  Province  confifte  non-feu- 
lement dans  le  débit  du  bled , du  vin,  & des  autres 
prox  uftions  de  la  terre , mais  encore  dans  Pinduf- 
trie  des  habitants  & dans  les  manufaétures. 

Il  ne  fort  d’Auvergne  ou’une  très-petite  quantité 
de  bled  & de  vin.  Le  bled  étant  fort  cher  à Paris  eu 
168$. , ou  voulut  eflayer  d’en  faire  venir  d’Auver- 
gne par  P Allier,  la  Loire  & le  Canal  de  Briare. 
Mais  la  difficulté  de  cette  navigation , à caufe  des 
crûcs  de  l’Ailier  qu’il  faut  attendre  , & de  la  lon- 
gueur du  temps  que  les  bateaux  demeurent  fur  le 
Canal  de  Briare , fit  abandonner  l’entreprife.  Les 
Marchands  de  vin  de  Paris  ont  auffi  tenté  d’en  faire 
venir  d’Auvergne  ; mais  bientôt  après  ils  ont  re- 
noncé à ce  commerce  à caufe  que  les  vins  d’Au- 
vergne fe  font  trouvés  trop  légers  pour  fournir  un 
aufti  long  tranlport  par  eau.  Ainfi  on  eft  obligé  de 
confommer  ces  vins  dans  la  Province  ou  ils  croit, 
fent.  Il  n’en  eft  pas  de  même  du  chanvre  ; car  l’Au- 
vergne en  fournit  non-feulement  aux  Arcenaux  de 
Marine , de  Breft , de  Rochefort  de  du  Havre  , mais 
encore  pour  Jes  cordages  des  bateaux  qui  naviguent 
fur  la  Loire  & fur  l’Ailier , Ôc  pour  les  Vaiffèaux 
marchands  qu’on  arme  à Nantes. 

Dès  le  commencement  de  cet  article  , nous  avons 
parlé  du  commerce  de  beftiaux  & de  fromages 


AUV  . 

>*.  « - -,  _ Aüvtrant  ; nous  devons  ajoutes  ici 
qm  fe  fert  “ ({*],  plus  confîdérable  & lopins 

S“ f°^baaK  Auvergne.  Quant  4 Pindut 
"fa  Hc,  habi.ants  , elle  congfte  en  partie  dan,  le 
™„d  nombre  qui  fort  tous  le,  ans  de  cette  Pro- 
fjr'  pour  .iUcr  travailler  dans  d’autres  pays  & fur- 
tout  en  Efpagne.  11  part  tous  les  ans  pour  l’Efpa- 
cnc  Cinq  ou  fix  mille  Travailleurs,  originaires  des 
environs  d'Auriac  , de  Mauriac  & de  Saint-Flour , & 
qui  rapportent  fept  ou  huit  cent  mille  livres  dans 
le  pays-  11  en  fort  auffi  tous  les  ans  un  grand  nom- 
bre des  montagnes  voifincs  du  Foreft  & du  Vclay  , 
qui  vont  feier  des  arbres  pour  en  faire  des  plan- 
ches , ou  qui  vont  défricher  des  terres.  Quant  aux 
Chaudroniers , ils  font  la  plupart  originaires  des 
environs  de  Saint-Flour,  de  Murat  & d’Aurillac. 
On  croit  que  le  nombre  de  ces  différentes  efpeces 
de  Travailleurs  eft  auffi  grand  que  le  nombre  de 
ceux  qui  vont  en  Efpagne  , & qu’ils  rapportent 
dans  la  Province  autant  d’argent. 

Parmi  les  manufacture^  de  la  Province , les  plus 
confidérables  e'toient  autrefois  celles  de  Point  de 
France , qu’on  faifoit  à Aurillac  & aux  environs. 
On  dépenfoit  jufqu’à  fept  cent  mille  liv.  par  an  pour 
payer  les  Ouvrières  qui  croient  employées  à cette  forte 
de  manufacture  ; mais  aujourd’hui  elle  clt  beaucoup 
diminuée , à caufe  qu’il  s’en  eft  établi  d’autres  pa- 
reilles en  Vclay  & dans  d’autres  Provinces  du  Ro- 
yaume. A cette  manufacture  on  en  a fubftitué  une 
autre  qui  eft  aujourd’hui  très  - confidérable  ; c’eft 
celle  des  étamines  ou  camelots  de  laine  , qu’on  fa- 
brique à Ambert , à Oliergues , &c.  Les  étoffes  qui 
fortent  de  cette  manufacture  , font  tranfportees 
dans  les  pays  étrangers , où  l’on  en  fait  des  habits  , 
des  flammes  pour  les  Vaiifeaux  , &c.  A St.  Flour , 
& dans  d’autres  villes  & Paroiffes  de  la  Province , 
on  fabrique  des  étoffes  appellées  Cadis  ou  Burail- 
les,  qui  fc  débitent  en  Auvergne  ou  en  Vclay.  A 
Murat  «x  à la  Chaife-Dieu  , il  fe  fabrique  quantité 
de  dentelles  de  fil , façon  de  Flandres  & d’Angle- 
terre. A Thiers  & aux  environs  , il  fc  fait  une  très- 
grande  quantité  de  couteaux  , de  cifeaux  , de  ra- 
foirs , qu’on  envoyé  en  Allemagne , en  Italie , en 
Efpagne  de  de-là  aux  Indes  , &c.  Cette  manufacture 
occupe  plus  de  cinq  mille  familles.  On  fait  auffi  à 
Thiers  des  cartes  à jouer,  dont  on  fournit  une  par- 
tie du  Royaume  & des  pays  étrangers. 

Mais  , quelque  confidérables  que  l'oient  la  plupart 
des  manufactures  dont  nous  venons  de  parler,  celle 
de  papier  l’eft  plus  qu’aucune  , & c’eft  auffi  celle 
qui  mérite  le  plus  d’être  cultivée  & protégée.  Il  y 
a des  moulins  à papier  à Ambert  & dans  d’autres 
Paroiffes  de  la  Province  d’Auvergne.  Tout  le  monde 
fçait  quel  cas  on  fait  de  ce  papier.  Des  ConnoiiTcurs 
prétendent  même  qu’il  n’en  eft  point  de  plus  beau  ni 
de  meilleur  , fur-tout  pour  l’impreffion  des  livres  & 
pour  celle  des  eftampes.  Auffi  , on  allure  qu’il  fort 
tous  les  ans  pour  environ  cent  mille  écus  de  papier 
de  la  Province  d’Auvergne. 

Les  habitants  d’Amberr  ne  fe  bornent  pas  à faire 
de  beau  & bon  papier.  Ils  font  aufli  des  cartes  à 
jouer , des  rubans  de  fil , des  épingles , des  dez , des 
étoffes  de  laine , &c.  L’induftrîc  merveilleufe  qui 
rend  la  ville  d’Ambcrt  floriflanrc  , eft  une  preuve 
bien  certaine  que  ce  ne  font  point  les  impofitions 
qui  enervent  le  commerce  ; car  on  remarque  que 
tout  ce  que  le  territoire  de  cette  ville  produit , foit 
en  bled  , en  chanvre  , ficc. , ne  vaut  pas  vingt  mille 
«eus  } & qu’elle  paye  avec  facilité  plus  de  cinquante 
mille  écus  de  tailles  & autres  charges. 

Le  30.  Décembre  17*7.  le  Confeil  du  Roi  rendit 
un  Arrêt  pour  augmenter  & perfectionner  la  fabri- 
q»c  d<rpapier  d'Auvergne,  & pour  donner  à cette 
fabrique  des  marques  de  la  protcéUon  de  Sa  Ma- 
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jefté.  Ce  Réglement  contient  plufiehrs  articles  , qoi 
ajoutent  diverfes  difpofitions  aux  Réglements ’pré- 
cédens  , & entr’autres  aux  Arrêts  des  21.  Juillet 
1671.  & 21.  Novembre  1688.  Par  le  treizième  ar- 
ticle de  cet  Arrêt  , Sa  Majcfté  veut  & ordonne  qûc 
les  Maîtres  fabriquans  de  papier  de  ladite  Province 
d’Auvergne , & leurs  fils  travaillai  dans  Jefdites 
fabriques , les  Colleurs  ou  Sallerans , les  Ouvriers 
qui  mettent  les  matières  fur  les  formes  , ceux  qui 
préparent  les  matières  qui  entrent  dans  la  compofi- 
tion  des  papiers , ceux  qui  couchent  les  papiers , & 
ceux  qui  les  lèvent  & les  font  féeher , « feront  per- 
» formellement  exempts  de  la  colle&c  des  Tailles 
» de  logement  de  gens  de  guerre  & de  la  milice  * 
» qu’ils  feront  cottrfés  d’office  pour  la  Taille  par 
» l’Intendant  & Commilfaire  départi  dans  ladite 
» Province  » , fuivant  les  états  qui  lui  en  feront  re- 
mis tous  les  ans  par  les  Gardes- Jurés -Vifiteurs  - 
& fans  que  lefdites  cottes  d’office  puiifent  être 
augmentées  par  les  Colleéleurs. 

Le  commerce  de  charbon  de  terre , qu’on  tire 
des  mines  de  Braifac , à 2.  I.  & demie  N.  N.  0.  de 
Brioude  , quoique  peu  de  chofe  en  apparence , fait 
entrer  tous  les  ans  plus  de  cinquante  mille  ccus  dans 
la  Province.  Ce  charbon  eft  voituré  à Paris  par  L’Al- 
lier , la  Loire  & le  Canal  de  Briare. 

Le  débit  des  planches  de  fapin  & des  bois  quar- 
rés , qu’on  fait  defeendre  dans  l’Ailier  par  la  rivicre 
de  Dore , forme  auffi  un  objet  de  commerce  affez 
important.  Outre  ces  bois  , on  tire  auffi  des  forêts , 
qui  font  du  côté  de  la  Chaifc-Dicu  & de  Saint- 
Germain  d’Ambron  , des  mâts  .pour  les  Vailfeaux  de 
guerre  & pour  les  Bâtiments  marchands.  On  avoit 
difeontinué  de  fe  fervir  de  ces  mâts , parce  qu’on 
prétendoit  qu’ils  n’étoient  pas  d’un  bon  ufage  ; mais 
on  a reconnu  que  s’ils  fe  pourriffoient  plutôt  que 
les  autres , ce  n’étoit  que  quand  on  négligeoit  de 
les  mettre  h couvert  aux  lieux  d’entrepôt , avant 
que  de  les  employer.  Aujourd’hui  on  s’en  fert , & 
on  en  eft  fort  content. 

Les  pommes  de  reinette  & de  calleville  que  pro- 
duit la  baffe  Auvergne , font  entrer  également  quel- 
que argent  dans  la  Province  ; & il  en  eft  de  même 
des  pâtes  de  fruits  qu’on  fait  à Clermont , & de  la 
cire  que  fourniffent  les  environs  d’Aurillac  , de 
Montfâlvi  & les  Paroiffes  voifines  du  Quercy.  On 
eftitne  qu’année  commune  ce  commerce  de  cire  pro- 
duit plus  de  cinquante  mille  livres  aux  Paroiffes  qui 
le  cultivent. 

Outre  ces  divers  articles  de  commerce , dont  nous 
venons  de  donner  le  détail , il  en  eft  encore  beau- 
coup d’autres  qui  font  tous  de  quelque  utilité  à la 
Province  d’Auvergne  , tels  que  le  commerce  de  la 
colle-forte  qu'on  fait  à Caudes  - aigues  , & dans 
d’autres  Paroiffes  où  il  y a des  tanneries  ( car  la 
colle  fe  fait  des  rognures  qui  reftent  après  qu’on  a 
préparé  les  cuirs  ) ; celui  du  fuif  qu’on  envoie  à 
Nantes , à Bref! , & à Roehefort , pour  efpalmer  les 
Vaiffeaux  ; celui  des  toiles  qu’on  envoie  à Paris  & 
à Lyon  ; celui  des  lacets  de  fil  qui  fc  font  aux  en- 
virons de  Thiers  & d’ Ambert , &c. 

Il  eft  confiant  qu’il  y avoit  anciennement  en 
Auvergne  des  mines  d’or  & d’argent  fort  abondan- 
tes , puifque , félon  Athenée , Luerius  étoit  fi  riche , 
que  , quand  il  alloit  à la  promenade  , il  y paroiffoit 
îur  un  char  extrêmement  orné  d’or  & d argent  , & 
il  étoit  entouré  lui-même  de  facs  remplis  de  ccs 
précieux  métaux.  Mais  fans  remonter  fi  loin , du 
temps  de  Saint-Grégoire  de  Tours , cette  Province 
étoit  renommée  pour  fon  or  <3c  pour  fon  argent  ; 
car  cet  Hiftorien  ( liv.  3.  chap.  1 1.  ) rapporte  que 
les  Grands  du  partage  de  Thierry , fils  aine  de 
Clovis , ayant  menacé  de  quitter  ce  Prince 
de  le  donner  aux  autres  Princes , fes  frères i , s 
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refufoit  de  fe  joindre  à ceux-ci  pour  aller  faire  la 
guerre  aux  Bourguignons , Thierry  les  retint  & les 
engagea  de  le  fuivre  en  Auvergne  , fur  l’efpérance 
de  leur  y faire  trouver  de  l’or  ôc  de  l'argent.  Ad 
Arvernos  me  fcquimini , Cf  ego  vos  inducam  in  pa- 
triam  ubi  aurum  Cf  argentum  accipietis.  ( Vtne\ , 
fuivc\-mai , leur  dit-il , Cf  je  vous  mènerai  dans  un 
pays  où  vous  trouverez  de  l'or  Cf  de  l'argent  en 
abondance  ).  Il  faut  que  ces  mines  aient  été  abfo- 
lument  épuifées  ; car  on  n’en  connoît  pins  qu’une 
d’argent , qui  eft  auprès  de  Pont-Gibaud.  M.  le  Duc 
de  Lude  , Seigneur  de  cette  petite  ville,  lit  ouvrir 
cette  mine  ; maison  trouva  que  la  dépenfe  excédoit 
de  beaucoup  le  profit , ce  qui  fut  caufe  que  l'cntre- 
prife  fut  abandonnée  bientôt.  Outre  cette  mine  d’ar- 
gent , il  y en  a une  de  fer  à Compains  , deux  de 
plomb  dans  l'Eleékion  de  Riom  , pl^fieurs  de  char- 
bon de  terre  ( dont  nous  avons  parle)  , fit  plufieurs 
d’antimoine  très-abondantes , ôc  dont  on  retire  de 
grands  avantages.  Ces  dernières  font  fituées  auprès 
de  Brioude  , dans  les  Communautés  de  Mefqueure, 
de  Cafage  & de  Pontaumur. 

Auprès  de  Murat,  on  trouve  des  pierres  colorées 
& tranfparentes  , qui  reçoivent  le  plus  beau  poli 
qu’il  foit  poflîble  de  voir.  Dans  le  territoire  du  vil- 
lage de  Pegu  , dans  la  Paroiffe  de  Vcrnet , à quatre 
lieues  de  Brioude , il  fe  trouve  de  très-belles  ainé- 
thyftes  ; mais  on  ne  peut  les  avoir  qu’en  fendant 
des  rochers  dans  l’interieur  defquels  elles  font  en- 
fermées. Des  Genevois  travaillent  à ccs  mines  de 
temps  en  temps  pendant  l’été  , ôc  ils  emportent  avec 
eux  les  cryftaux  bruts  d’améthyfte  , dont  ils  font 
enfuite  des  bagues  qu’ils  vendent  à bon  marché  dans 
les  Provinces  : c’eft  pour  cette  raifon  qu’on  appelle 
cryftaux  les  pierres  de  ccs  bagues.  Parmi  ces  pier- 
res , il  y en  a d’une  très-belle  couleur  & d’une  eau 
très-pure. 

A l’exception  du  Languedoc , il  n’y  a point  de 
Province  en  France  où  il  y ait  autant  de  fontaines 
minérales  qu’en  Auvergne.  Celle  de  Chanonat  eft 
un  peu  aigrette  ôc  vineufe.  Celle  de  Ckarelguyon  , 
près  de  Riom , eft  également  un  peu  aigrette.  Celle 
de  Caudes  - aigues , dans  la  haute  Auvergne,  eft 
chaude  & infipide  : fon  fel  eft  lémblable  au  nitre  , 
tel  que  les  anciens  l’ont  décrit.  Celle  de  Jaude  , à 
deux  cens  pas  de  la  ville  de  Clermont , eft  limpide 
& aigrette  , mais  peu  piquante.  La  fourcc  de  Saint- 
Pierre  , dans  le  foffé  de  la  même  ville  , eft  prefque 
la  même  que  celle  de  Saint-Myon  , dont  nous  par- 
lerons bientôt  , mais  avec  cette  différence  que  la 
première  eft  plus  piquante.  Celle  de  Pont-Gibaud 
eft  limpide  , aigrette  Ôc  vineufe.  Celle  de  Saint-Flo- 
ret , près  de  Saint-Cirgue , eft  limpide  & aigrette. 
Celle  de  Vcrnet , près  de  Saint  - ÎScflaire  , a-peu- 
près  les  mêmes  qualités  que  celte  de  Pont-Gibaud. 
Outre  ces  fontaines  minérales , que  nous  venons  de 
nommer , il  en  eft  encore  beaucoup  d’autres  dont 
le  détail  feroit  également  long  & fuperflu  , Ôc  par 
conféquent  nous  les  paffons  fous  filcncc , à l’excep- 
tion néanmoins  de  fix  qui  étant  fort  fameufes  , mé- 
ritent que  nous  en  donnions  ici  une  defeription 
particulière. 

La  première  eft  celle  de  Saint-Myon , village  fitué 
à un  quart  de  lieue  de  la  petite  ville  A'Aytonne. 
Ce  village  eft  en  fort  bon  air,  fur  une  éminence 
au-bas  de  laquelle  font  tes  eaux  minérales  , proche 
de  la  petite  rivicre  de  Mourges.  Ccs  eaux  lortcnt 
de  deux  fourccs  différentes  , fîtuées  à cinquante  pas 
l’une  de  l’autre.  Elles  font  froides , aigrettes  ôc  vi- 
neufes.  M.  du  Clos  dit  qu’à  Paris  elles  ne  prirent 

Joint  couleur  avec  la  noix  de  galle  : cependant  M. 
port  affure  qu’à  Saint-Myon  elles  devinrent  d’une 
couleur  de  rofe  tannée.  Cette  différence  vient  fans 
doute  de  ce  que  dans  l’expérience  que  fit  JM*  du  Clos , 
Tome  L 
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l’eau  étoit  échauffée  ; Ôt  pour  lors  , fur  les  lfeux 
même  elle  perd  fon  acidité.  ( Cette  feule  remarque 
fait  fentir  la  différence  qu’il  y a de  boire  des  eaux 
tranfportccs , ou  de  les  boire  à leur  fource  ).  Les 
mêmes  eaux  de  Saint-Myon  donnent  à la  teinture 
de  tournefol  une  couleur  rouge  & vineufe  ; ce  qui 
marque  un  acide  dominant.  La  diffblution  de  vitriol 
blanc  les  rend  un  peu  jaunâtres.  Le  fel  de  tartre , 
uoique  mis  en  quantité  , ne  tes  change  pas  con- 
dérablement  , & ne  tes  rend  point  puantes.  Par 
évaporation  on  en  tire  un  fel  nitreux.  Ces  eaux  font  . 
excellentes  pour  rafraîchir  8c  pour  défopiler. 

Les  eaux  de  tes  bains  du  Mont-d'Or  ont  pris  ce 
nom  de  la  montagne  du  Mont-d’Or.  Nous  avtm9 
parte  allez  au  long  de  ces  eaux  fous  le  mot  Angle  3 
ainfi  nous  n’en  dirons  rien  de  plus  ici. 

Outre  tes  eaux  du  Mont-d'Or , qu’on  appellcroit 
plus  exaôemcnt  de  l'Angle , On  trouve  dans  1e  voi- 
finage  de  ces  mêmes  montagnes  quantité  d’autres 
fources  d’eaux  minérales  , toutes  fort  cftimées  3 
mais  il  en  eft  une  entre  autres  qu’on  ne  fçauroit 
allez  louer  , Ôc  dont  on  admire  les  vertus  prefque 
incroyables  ; c’eft  celle  de  Vcrnet , à 1. 1.  de  Belle , 
à une  lieue  du  bourg  de  Murol , & à-oeu-près  à la 
même  diftance  du  Mont-d’Or.  Les  habitants  de  cette 
contrée  certifient  tes  venus  de  cette  fource  d’après 
l’cxpéricnce  qu’ils  eu  ont  fait  eux- mêmes.  La  fource 
dont  il  eft  quellion , eft  au  milieu  d’une  prairie  » 
la  plus  baffe  du  vallon  , où  eft  fitué  1e  lieu  de  Ver- 
net  , à trente  ou  quarante  pas  de  l’Eelife  paroilfiale 
de  ce  village.  Cette  fource  eft  fort  abondante.  Son 
eau  eft  très-claire  8c  tranfparente.  Elle  tombe  dans 
un  badin  qui  eft  de  pierre  de  taille , couvert  par- 
deflus  d’une  petite  voûte  8c  d’un  chapiteau  de  pierre 
en  forme  de  Chapelle.  Les  habitants  du  pays  ont 
donné  à cette  fource  1e  nom  de  Sainte-Marguerite  , 
qui  eft  auffi  celui  de  la  Patrone  du  village  de  Vcrnet* 

L’eau  de  la  fontaine  de  Sainte  -Marguerite  , 
que  nous  venons  dénommer , eft  une  Médecine  uni- 
verfelle  & fouverainc  pour  les  habitants  du  pays.  En 
faifant  un  ufage  habituel  de  cette  eau  , ils  fe  con- 
fervent  en  famé  toute  leur  vie  , Ôc  parviennent  affez 
ordinairement  à une  extrême  vieilledè.  Ceux  qui  font 
malades  de  fièvres  , d’indigeftions  , de  maux  de 
tête  , de  coliques  , de  rétentions  d’urine  , &c.  , fe 
guériffent  facilement  en  bûvant , pendant  quelque 
tçmps , trois  ou  quatre  pintes  de  cette  eau  chaque 
jour  ; 8c  il  en  eft  de  meme  à l’égard  de  ceux  qui 
font  malades  de  la  gravellc  , de  la  pierre  8c  d’hy- 
dropific. 

Cette  C3u  eft  très-légere  8c  très-apéritive.  Ceux 
q^i  n’y  font  point  accoutumés  , la  trouvent  forte 
oc  piquante  dans  la  bouche  , comme  de  la  petite 
eau-de-vie.  Une  preuve  convaincante  de  fa  force  , 
c’eft  qu’elle  ne  gele  jamais  , à ce  qu’on  dit , quoi- 
qu’expofée  dans  un  verre  aux  plus  grandes  gelées» 

On  remarque  encore  comme  une  autre  preuve  que 
cette  eau  a beaucoup  de  force  , ôc  que  d’ailleurs  elle 
contient  quelque  qualité  fumarurelle  , c’eft  qu’étant 
mêlée  avec  du  vin  , loin  de  diminuer  iâ  force  , elle 
l’augmente  au  double  , quand  on  met  dans  un  verre 
deux  tiers  de  vin  & un  tiers  de  cette  eau.  Si  le 
mélange  fe  fait  par  égales  parties , de  forte  qu’ort 
mettte  dans  te  verre  moitié  eau  8c  moitié  vin  , alors 
cette  eau  améliore  tellement  1e  vin  , qu’elle  lui  fait 
perdre  fur  le  champ  1e  mauvais  goût  qu’il  pouvoit 
avoir,  & lui  en  donne  un  très-piquant  8c  très-fort: , 
avec  une  couleur  beaucoup  plus  belle  & plus  vive 
que  celte  qu’il  avoit  naturellement.  Voilà  qui  eft 
certainement  bien  merveilleux.  Mais  un  autre  qua- 
lité  de  cette  eau , qui  n’eft  pas  moins  furprenante  , # 
c’eft  qu’elle  ne  peut  bouillir  fur  1e  feu  comme  les 
autres.  Elle  y devient  pourtant  tout  aulfi  chaude  , ÔC 
s’y  évapore  de  même. 

G g g B g 


* 


Digitized 


A Ü V 

ly->  . cette  tau  du  fond  de  fon  baffin  par 

■ °S  eXSe  d' petits  globe, , par  boudions 
Sd /Tfont’  entendre  , & retTetnblan,  à de  petites 
Ses  de  cryftal  de  roche.  Au  refte  , cçtte  eau  ne  fe 
corrompe  jamais  ; & outre  les  quahtes  dont  nous 
tenons  d»  parler , on  a éprouvé  qu  elle  eft  auffi 
merveilleufe  pour  éguifer  les  couteaux , cueaux  , 
rafoirs , labres  , cpées  & autres  inllruments  tran- 
ehans  ,’métne  les  faulx  & volans  pour  faucher  v co- 
urte qu’il  n’eft  rien  de  femblablc  pour  leur  donner 
le  filet  tranchant.  . w - - , _ 

La  fontaine  des  Martres  de  Veire  eit  fatuee  à 
huit  ou  dix  pas  de  la  rivière  d’Allier , & à une 
demi-lieue  de  la  ville  de  Ific-lc-Comtc.  Les  eaux  de 
cette  fource  font  un  peu  tiedes,  fort  limpides,  de 
(aveur  aigrette  & un  peu  vineufe. 

Outre  la  fontaine  des  Martres  de  Veâre  , il  y a 
dans  la  même  contrée  , mais  plus  proche  de  Vic-le- 
Cnmte  , plulieurs  autres  fourtes  d’eaux  minérales  , 
celle  du  Carnet  , celle  du  Rocher  , &c.  £ia  pre- 
mière a pris  fon  nom  d’un  cornet  par  lequel  elle  dé- 
charge fcs  eaux.  Cette  fource  eft  la  plus  fréquentée  , 
parce  que  les  eaux  de  la  riviere  d* Allier  ne  vont 
jamais  jufqujau  cornet.  L’eau  en  eft  un  peu  tiede , 
d'un  aigre  pâteux  Ôt  un  peu  vineufe.  Avec  la  noix 
de  galle  , elle  donne  une  teinture  d’un  rouge  fort 
brun  ; ce  qui  peut  prouver  qu’elle  contient  quelque 
LUbtile  vapeur  vitriolique  : cependant  M.  du  Clos  ef- 
iaya  envain  de  la  reconnottre  par  la  diftillation.  Ce 
qui  refta  dans  l’alembic , après  l’opération  , étoit  un 
peu  talé  , mais  fans  acidité.  Avec  la  teinture  de 
tourne  fol , cette  eau  donne  un  rouge  un  peu  violet , 
& qui  ne  change  pas  quand  on  y jette  du  fel  de  tartre. 

La  féconde  fontaine  de  Vic-le-Comte  eft  à vingt 
pas  de  la  première  , en  allant  vers  la  riviere.  On 
l’appelle  la  fontaine  du  Rocher  ou  de  la  Roche , parce 
qu’elle  fort  d’entre  deux  rochers.  Comme  elle  eft 
proche  de  la  riviere  , elle  en  eft  fouvent  inondée  , 
& alors  on  ne  peut  s’en  fervir.  Son  eau  eft  extrê- 
mement froide  , & beaucoup  plus  forte  que  celle 
du  Cornet  ; mais  on  ne  peut  la  tranfporter  dans  des 
bouteilles  , parce  qu’elle  les  cafTc.  Elle  eft  merveil- 
leufc  pour  ceux  qui  ont  la  gravelle. 

La  troifiemc  fontaine  de  Vic-lc-Comte  eft  celle  de 
Sainte-Marguerite.  Celle-ci  a été  reconnue  la  pre- 
mière. Ses  eaux  font  froides  & plus  agréables  à boire 
que  celles  du  Cornet.  La  quatrième  eft  une  fourcp 
d’eau  chaude  , qui  pafie  lous  un  petit  bras  de  la 
riviere  d’Allier , & fort  fous  un  gravier  par  petits 
bouillons.  Les  eaux  de  ces  trois  dernières  fources 
font  chargées  du  même  minéral  que  celles  de  ia  fon- 
taine du  Cornet.  • 

La  fontaine  minérale  de  Vic-en-Carladès  eft  au 
pied  du  Cantal , & à l’extrémité  d’une  prairie.  ( Le 
Cantal  eft  à 3.  1.  E.  de  Vie  ).  On  la  nomme  dans  le 

Sys  la  Font-Salade , c’eft-à^dire , la  Fontaine-Salée. 

. Dejpme , fameux  Médecin  d’Aurillac,  a fait  fur 
le  lieu  même  l’analyfc  de  la  fontaine  dont  il  eft  ici 
qneftion.  Comme  cette  analyfe  peut  être  très-utile  , 
cela  eft  caufe  que  nous  la  donnons  ici.  C’eft  M. 
Deflarte  lui-même  qui  parle. 

La  première  expérience  que  j’ai  faite , dit-il , a 
été  pour  découvrir  fi  ces  eaux  contiennent  du  vi- 
triol , comme  on  l’a  toujours  cru-  Je  pris  une  livre 
de  cette  eau , & j’y  mêlai  trois  noix  de  galle  en  pou- 
dre. Après  avoir  battu  pendant  quelque  temps  ce 
mélange  dans  un  matras , cela  ne  produifit  qu’une 
couleur  jaunâtre  ; au  lieu  qu’elle  feroit  devenue 
noire  s’il  y avoit  eu  du  vitriol.  Pour  mieux  m’en 
^ convaincre,  j’ajoutai  à ce  mélange  demi-dragme  de 
™ vitriol  blanc  en  poudre  ; de  d’abord  l'eau  devint  cou- 
leur de  pourpre  foncée  , tirant  beaucoup  fur  le  noir, 
“y  verfai  en  fui  te  quelques  gouttes  d’huile  de  tartre 
par  défaillance  j Ôc  aullitôt  ce  mélange  devint  de 
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couleur  verdâtre,  le  foc  de  tountefol , mêlé  avec 
cette  eau  minérale  , ne  lui  donna  pas  non-plus  d'au-  ’ 
ne  couleur  que  celle  du  foc  même.  Le  fel  de  tartre 
ne  produifit  aucun  changement  dans  la  couleur  do 
I eau.  Elle  eft  fort  piquante  , fur-tout  quand  on  ia 
boit  à la  fource.  On  trouve  dans  les  cuves  de  pierre 
où  on  la  ramafle  , une  efpece  de  crème  qui  eft  en- 
core plus  piquante  que  l’eau  même.  Tout  eda 
prouve  que  ces  eaux  minérales  contiennent  beau- 
coup de  fel.  Pour  découvrir  la  nature  de  ce  fel  do- 
minant,  je  fis  difloudre  dans  une  livre  d’eau  do 
fontaine  une  dragme  de  nitre  purifié.  J’ajoutai  fuc- 
ceffivcmcnt  à cette  eau  trois  noix  de  gaile  en  pou- 
dre , Üt  clics  ne  lui  donnèrent  point  d’autre  couleur 
que  celle  qu’elles  a voient  donnée  à l’eau  minérale 
de  Vie.  Lorfque  j’y  mêlai  la  demi-dragme  de  vitriol 
blanc , cette  cqp  devint  de  la  même  couleur  que 
l'eau  minérale  où  j’en  avois  mis , & l’buile  de  tartre 
y étant  enfuite  mêlée  , l’eau  devint  verte  de  même 
que  celle  de  Vie.  Pour  connoltre  la  quantité  de  fel 
que  contient  celle-ci , je  mis  trois  livres  d’eau  mi- 
nérale dans  une  cucuibite  de  verre  couverte  de  fon 
chapiteau  & exa&cmcnt  lutée  , que  je  plaçai  dans 
une  terrine  remplie  de  fable  , & b un  feu  très-mo- 
déré. J’en  fis  difuller  environ  huit  onces , & je  m’ap- 
perçus  alors  qu’il  s’étoit  précipité  au  fond  de  la 
cucurbite  une  poudre  blanche.  Je  difeontinuai  la 
diftillation , & ayant  verfé  la  liqueur  par  inclina- 
tion , je  fis  deflecher  cette  poudre  dans  la  même  cu- 
curbite , & je  trouvai  qu’elle  pefoit  demi-dragme. 
En  ayant  mis  fur  ma  langue , je  fentis  un  goût  de 
lexive.  Je  verfai  enfuite  fur  cette  poudre  quelques 
gouttes  d’efprit  de  vitriol  j & il  fe  fit  dans  l’iuftaot 
une  ébullition  auffi  forte  que  celle  qu’on  remarque 
dans  le  fel  de  tartre  mêle  avec  l’efprit  de  vitrioL 
J’achevai  de  faire  évaporer  dans  la  cucurbite , au  feu 
de  fable , jufqu’à  ficcité  , le  refte  de  la  liqueur  ; 8c 
j’y  trouvai  une  poudre  femblable  à la  première  , la- 
quelle pefa  une  dragme  & demie  i ce  qui  prouve 
qu’une  pinte  d’eau  minérale  de  Vie  , mclure  de 
Paris  , contient  deux  bonnes  dragmes  de  ce  feL 
Toutes  ces  différentes  expériences  me  font  croire 
que  les  eaux  minérales  de  Vie  contiennent  un  fel 
nitreux , rendu  alkali  dans  les  entrailles  de  la  terre 
par  quelque  feu  fouterrein.  Ce  fel  eft  fixe , de  je 
n’ai  point  trouvé  qu’il  en  fût  monté  au  haut  de  la 
cucurbite  par  la  diftillation  que  j’en  fis.  Je  voulori 
auffi  fçavoir  fi  ces  eaux  contenoient  du  fer.  Pour 
cela  je  mis  une  lamine  de  fer  très  - polie  dans  une 
terrine  pleine  d’eau  minérale  , & je  fis  encore  éva- 
porer cette  eau  mais  j’en  retirai  la  lamine  auffi 
brillante  qu’elle  l’étoit  quand  je  l’y  mis , au  lieu 
qu'elle  feroit  devenue  noire  s'il  y avoit  eu  dans  l’eau 
des  parties  ferrugineufes.  11  eft  cependant  vrai  qu’il 
s’amafle  beaucoup  de  rouille  fur  les  bords  & au 
fond  des  cuves  de  pierre  où  tombe  l’eau  minérale, 
& même  le  long  des  rigoles  où  elle  coule  après 
êtt*  fortie  de  fon  baffin.  Cela  roc  donne  lieu  de 
croire  que  les  parties  de  fer  demeurent  mêlées  avec 
le  fel  de  l’eau  minérale  , de  même  qu’elles  demeu- 
rent avec  le  fel  de  tartre  chalibé.  Je  penfe  aura  que 
quelques-unes  de  ces  parties  de  fer , d abord  inne-i 
rentes , fe  féparent  & forment  une  efpece  de  rouil- 
le , après  que  Peau  a féjoutné  pendant  quelque 
temps  dans  les  cuves  de  pierre  0li  oa  “ conferve. 
Le  loulagement  qu’éprouvent  les  malades  qu»  01- 
vent  des  eaux  de  Vie , doit  fulfire  pour  nous  con- 
vaincre qu’il  en  eft  peu  d’autres  qui  foicnt  aulit  Ja- 
lutaires  , fur  - tout  pour  lever  les  obstructions,  e» 
vifeercs  , pour  débarraffer  les  reins  de  toute  ferre 
de  glaires , de  gravier , &c.  Ces  eau*  a ouc  e!L 
très-bien  le  fang , en  corrigeant  les  fels  acres , 
détruifant  les  acides  qui  y dominent.  Elles  fon 
très-bopnes  contre  les  douleurs  de  tète  iroeccre  , 
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& pour  procurer , à ce  qu’on  prétend , la  fécondité 
Aux  femmes.  M.  DeJJarte  , Médecin  d'Aurillac. 

Jufqn’à  préfent  nous  avons  parlé  des  eaux  qui 
font  de  quelque  utilité  pour  la  tanré.  Difons  main- 
tenant quelque  chofe  de  celles  qui  ne  font  que  pour 
piquer  la  curiofité  de  ceux  qui  aiment  la  Phyfique. 

A trois  ou  quatre  cens  pas  d’Aigueperfe , dans 
l’Eleftion  de  Gannat , mais  toujours  dans  la  Pro- 
vince d’Auvergne , il  y a une  fontaine  dont  l’eau  , 
félon  les  gens  du  pays  , fuffoque  les  animaux  de 
fait  mourir  les  oifeaux  qui  en  boivent.  Cette  eau  a 
encore  cela  de  furprenant , qu’elle  bout  continuel- 
lement & fait  du  bruit  comme  l’eau  qu’on  jette  fur 
la  chaux;  & cependant,  quoique  fes  bouillons  foient 
grands  & impétueux , elle  eft  froide  au  toucher.  On 
a remarqué  qu’elle  eft  fans  faveur , du  moins  qui 
foit  fort  fenfible. 

Dans  l’endos  de  l’Abbaye  de  St.  Allyre  de  Cler- 
mont, il  y a une  fontaine  qui  pétrifie  tout  ce  qu’on 
y jette  de  qu’on  y laiffe  pendant  quelque  temps. 
L’eau  de  cette  fontaine  coule  à travers  un  jardin , 
dans  lequel  elle  a formé  infenfiblement  une  muraille 
de  plus  de  cent  quarante  pas  de  long  , haute  de 
uinze  à vingt  pieds  en  certains  endroits , & large 
e dix  ou  douze.  Depuis  quelque  temps  on  fait  cou- 
ler cette  eau , tantôt  dans  un  endfoit  de  ce  jardin , 
& tantôt  dans  un  autre  , afin  d’éviter  à l’avenir 
de  pareilles  pétrifications.  A un  endroit  où  cette  eau 
fe  jettoit  dans  un  fbfle,  il  y avoit  une  planche  pour 
en  faciliter  le  partage  : l’eau  coula  enfin  fur  la  plan- 
che, & y faifant  peu-à-peu  des appofitions  pierreufes, 
il  fe  forma  infenfiblement  un  pont  très-curieux , qu’on 
appelle  le  Pont  de  la  Pierre.  On  nous  affiire  que 
Charles  IX.  partant  à Clermont , fut  curieux  de  voir 
cette  merveille. 

Donnons  à préfent  le  Mémoire  concernant  le  Put 
de  la  Poix  , qui  a été  fait  par  feu  M.  l’Abbé  Calda- 
guès t Chantre  de  l’Eglife  de  Montferrand  , & qui 
fut  envoyé  par  le  même  à l'Académie  royale  des 
Sciences  de  Paris  , le  10.  Mai  1718. 

On  appelle  communément  en  Auvergne  un  Pui , 
ce  qu’on  appelle  en  françois  un  monticule  , une 
éminence , une  bute  ; & même  dans  une  chaîne  de 
montagnes , celles  qui  s'élèvent  conûdérablemcnt 
au  - dclfus  des  autres  , s’appellent  auffi  des  Puis , 
comme  on  peut  le  remarquer  dans  le  nom  du  Pui 
de  Domme , qui  eft  une  des  plus  hautes  montagnes 
de  la  Province , & qui  eft  devenu  fameux  par  les 
expériences  qu’y  fit  faire  en  1648.  le  célébré  M. 
Pafcal , par  M.  Perricr  fon  beau-frcrc.  Voye\  le 
Traité  de  l’équilibre  des  liqueurs. 

Ce  mot  de  Pui  vient  inconteftablcment  du  mot 
latin  Podium  , qui , comme  tout  le  monde  fixait , 
lignifie  en  cette  langue  un  lieu  élevé.  Le  nom  & la 
fituation  de  la  ville  du  Pui  en  Velay,  qui  s’appelle 
auffi  en  latin  Podium  , font  une  cfpece  de  démonf- 
tration  de  cette  étymologie. 

Le  Pui  de  la  Poix  ne  ugnifie  donc  autre  chofe  que 
ta  montagne  de  la  Poix. 

J’ai  cru , dit  M.  l’Abbé  Caldaguès  , devoir  foire 
ces  obfervations  préliminaires  , parce  que  j’ai  vu 
autrefois  à Paris  des  perfonnes,  qui  ayant  entendu 
parler  du  Pui  de  la  Poix , s’imaginoient  que  c’étoit 
une  efpece  de  puits  où  l’on  puifoit  de  la  poix. 

Le  Pui  de  la  Poix  eft  à une  heure  de  chemin  de 
Clermont  à l’Orient  de  cette  ville.  Sa  plus  grande 
hauteur  eft  d’environ  trente  pieds.  A une  toife  & 
demie  au-dertus  du  pied  de  ce  monticule  , à l’afpeft 
du  Nord  , eft* un  rocher  fort  dur  & fort  différent  de 
celui  qui  en  fait  toute  la  cime.  C’eft  dans  ce  premier 
rocher  que  l’on  voit  une  efpece  de  baffin  de  deux 
pieds  deux  pouces  de  longueur , fur  un  pied  deux 
pouces  Ôc  demi  de  largeur , & deux  pieds  de  pro- 
fondeur. Du  fond  de  ce  baffin  fort  la  fontaine  d’eau 
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à de  poix  par  une  ouverture  de  deux  pouces  de 
haut , fur  cinq  au  moins  de  large.  G’eft-là  le  feul 
endroit  par  où  l’eau  coule  avec  la  poix  : dans  toutes 
les  autres  fources,  la  poix  coule  toute  feule. 

Je  crois  néceflàire  d’expliquer  de  quelle  ma- 
niéré l’eau  & la  poix  fortent  cnfcmble  par  l’ou-t 
vertu  fe  dont  je  viens  de  parler.  J’ai  obfervé  qu’il  foré 
à la  fois  trois  fortes  de  matières  : la  poix  la  plus  fine 
& la  plus  gluante , qui  fumage  toujours  fur  l’eau  , 
comme  une  peau  d’environ  trois  ou  auatre  lignes 
d’épaifleur , & l’eau  qui  charrie  avec  elle  une  autre 
forte  de  poix  graveleufc  , & par  conféqüent  plus 
pefante  , qui  demeure  toujours  au  fond  de  la  fon- 
taine , & qui  en  fait  la  vafe.  A un  demi-pied  nu-def- 
fus  de  l’ouverture  en  queftion  , il  y a dans  le  rocher 
une  veine , ou  fente, d'où  il  fort  également  de  la  poix, 
ui  fe  joint  aufli  à celle  qui  fumage  : mais  de  ce 
emier  endroit  la  poix  fuinte  plutôt  qu’elle  ne 
coule. 

Pour  faire  ces  obfervations , il  a fallu  non-feule- 
ment épuifer  la  fontaine  , ce  qui  n’eft  pas  difficile  ; 
mais  encore  faire  tirer  cette  fécondé  poix , ou  vafe  , 
qui  étant  mêlée  avec  les  pierres  que  les  partants  y 
jettent , ou  celles  que  le  vent  <5t  la  pluie  y font 
tomber  du  haut  de  la  montagne  , avoit  formé  une 
efpece  de  maftic  fort  difficile  h creufer.  J’ai  remarqué 
que  , depuis  cette  petite  réparation , l’eau  6c  la  poix 
fortent  plus  promptement  ôc  plus  abondamment. 

Cette  première  poix  , dont  j’ai  parlé  , s’élève  coo* 
tinuellcment  du  fond  du  baffin  , ôc  vient  former  fué 
la  furfaee  de  l’eau  une  peau  , ou  une  croûte  de 
toute  l’étendue  de  ce  baffin.  On  peut  l’enlever  toute 
entière  fans  la  rompre , parce  qu’elle  eft  fort  gluante  , 
ôc  qu’elle  file  beaucoup.  La  derniere  que  j’en  ai 
enlevé  moi-même,  pefoit  fept  ou  huit  livres.  Je  crois 
devoir  remarquer  auffi  que  la  poix  ôc  l’eau  ne  cou- 
lent pas  continuellement  hors  du  baffin  , & <^ue 
l’eau  ne  s’y  éleve  ordinairement  qu’à  une  certaine 
hauteur  , qui  eft  un  peu  au-deflous  du  bord  fepten- 
trional  de  ce  baffin  , par  lequel  feul  elle  peut  s’écou- 
ler, ôc  que  quand  on  en  puife , il  en  revient  de  nou- 
velle qui  fait , en  fortant , un  bouillonnement  aflêz 
copfidérable  , quoiqu’elle  foit  froide  , jufqu’à  ce 
qu’elle  foit  parvenue  à la  même  élévation. 

Il  m’a  paru  qu’elle  ne  couloit  d’une  maniéré  con- 
tinue qu’en  deux  cas  feulement  : ou  , lorfque  les 
pluies  augmentant  l’eau  de  la  fource , elle  tort  du 
baffin  , Ôc  entraîne  avec  elle  la  poix  qui  fumage  ; 
ou , lorfque  dans  les  chaleurs  de  l’étc  la  poix  for- 
tant avec  plus  d'abondance  , ôc  faifant  des  croûtes 
plus  épaifles , elle  oblige  par  fon  poids  l’eau  à s’é- 
couler, & coule  avec  elle.  Comme  j’ai  remarqué 
que  quand  on  ôte  la  poix  qui  fumage  fur  la  fontai- 
ne , il  en  revient  fur  le  champ  de  nouvelle  , qui  for- 
me peu-à-peu  une  fécondé  croûte , il  me  paroît 
vraifemblablc  qu’il  fort  continuellement  de  la  poix 
de  cette  fource , fit  que  cette  poix  qui  fort  conti- 
nuellement , épai (liftant  la  croûte  qui  fumage , doit 
enfin  , au  bout  d’un  certain  temps  , caufer  un 
écoulement  d’eau  & de  poix,  meme  hors  des  deux 
cas  dont  je  viens  de  parler. 

Il  n’eft  pas  aifé  de  fçavoir  précifément  combien 
il  faut  de  temps  pour  former  une  croûte  de  fept  ou 
huit  livres  , par  exemple  , ou  affez  pefante  pour 
caufer  un  écoulement  de  la  fontaine  . parce  que  les 
partants  Ôc  les  enfants  des  fermes  voifines  fuffifent 
pour  déranger  dans  un  moment  les  obfervations  les 
plus  exaébes.  Si  l'on  jugeoit  que  la  chofe  en  valût  la 
peine , il  faudroit  faire  garder  la  fontaine  par  des  per- 
fonnes  fur  l’attention  defquelles  on  pût  compter. 

Cette  poix  qui  s’étend  fort , fur-tout  quand  elle 
eft  échauffée  par  le  fofcH , a formé  au-deflus  du 
baffin  un  rocher  compofé  de  différentes  couches  de 
poix  , de  pouffiere  que  le  vent  y porte  , de  gravier 
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il,  oitrre»  q»i  t°n>b™t  du  haut  j*  U m°ntaS"c- 

C,  rocher  eft?qrt  dur  , & l'on  ne  içauron  le  cafler 
ou%  grands  coups  de  marteau.  Il  a quinze  ou  feue 
Sicds  de  largeur  & environ  autant  de  longueur  ; mais 
cette  longueur  feroit  beaucoup  plus  confiderable , 
fi  pour  faire  un  grand  chemin  qui  poflè  par  le  pied 
du  monticule  , on  n’avoit  point  coupe  le  rocher  en 
oueftion.  U feroit  fort  difficile  de  déterminer  quelle 
ell  l’épaiflèur  de  ce  rocher  ; mais  on  voit  par  ce 
qui  refte  au-delà  du  grand  chemin  , qu’en  cet  en- 
droit qui  cil  le  plus  plat  & le  plus  uni , il  avoità- 
peu-près  deuxpieds  d’épaiflèur.  Au  refte  , quelque 
dur  que  paroifle  ce  rocher , il  n’eft  pas  prudent  de 
marcher  deffiis  , quand  le  foleil  l'a  échauffé  pendant 
quelque  temps  ; car  on  y a vu  des  perfonnes  y laiflèr 
les  femelles  de  leurs  fouliers. 

J’ai  voulu  parler  tout- de-fuite  de  ce  qui  concerne 
l’écoulement  de  l’eau  & de  la  poix  , je  reviens  à pre- 
fent  à ce  qui  concerne  l’eau  en  particulier. 

Quand  on  a enlevé  la  croûte  qui  fumage  fur  la  fon- 
taine , Peau  paroit  d’abord  de  couleur  d’ardoife  ; 
mais  quand  on  en  puife  , elle  paroit  fort  claire.  Je 
lui  ai  trouvé  cependant  une  petite  teinture  de  plomb. 
L’envie  gue  javois  de  donner  un  mémoire  bien  cir- 
conftaneié  , m’engagea  à porter  avec  le  doigt  une 
goutte  de  cette  eau  fur  la  langue.  Je  la  trouvai  ex- 
traordinairiment  falce.  J’en  fis  remplir  un  grand  pot 
de  terre  pour  l’emporter  chez  moi.  Mais  avant  que 
de  parler  de  Pufage  que  j’ai  fait  de  cette  eau , je  crois 
effcntiel  de  rapporter  quel  a etc  le  premier  fruit  de 
ma  curiofité. 


Cette  goutte  d’eau  mife  fur  la  langue  , me  caufa 
une  provocation  de  falivc  très-violente  pendant  fept 
ou  huit  heures , qui  fe  termina  par  des  vomiftements 
avec  des  grands  efforts.  Je  puis  affurer  que  ces  deux 
effets  n’ont  été  produits  chez  moi  que  par  la  qualité 
phylique  de  cette  eau  & de  fon  fel  : car  je  fuis  très- 
éloigné  de  ce  degré  de  dclicatcfte , qui  donne  de 
Phorreur  pour  tout  ce  qui  peut  choquer  le  goût  ou 
l’odorat.  Je  fuis  suffi  aguerri  fur  cet  article  , que  le 
plus  déterminé  Chymiuc. 

Je  conviens  que  Peau  en  c^ueftion  eft  encore  beau- 
coup plus  puante  que  la  poix.  Mais  lorfque  je  Peu* 
mife  lur  la  langue  , je  ne  la  trouvai  que  faléc  & ph 
quante  , & je  ne  m’apperçus  d’aucun  autre  mauvais 
goût.  Ce  que  je  vais  ajouter  bientôt  prouvera  que  ce 
qui  m'eft  arrivé  en  cette  occafion , n'a  point  etc  le 
pur  effet  d’une  fimplc  répugnance. 

Malgré  ce  mauvais  fuccès  de  mes  premières  ex- 
périences , je  ne  laiffai  pas  que  de  les  continuer 
le  lendemain.  Je  fis  acheter  un  pot  de  terre  non- 
vernifle , qui  contcnoit  trois  peintes  & deux  tiers 
de  pinte.  Je  le  fis  remplir  de  Peau  que  j’avois  fait 
porter  , pour  la  faire  évaporer  à petit  feu  ; & après 
qu’elle  fut  réduite  à ficcité  , il  me  refta  une  demi- 
livre  de  fel  de  grand  poids.  Il  faut  remarquer  que 
lorfque  je  fis  prendre  cette  eau  , la  fontaine  ne  cou- 
loit  point  actuellement  , & qu’il  n’avoit  pas  plu 
depuis  long-temps.  J’ai  voulu  depuis  réitérer  l’éva- 
poration ; mais  , comme  il  avoit  plu  le  jour  même 
que  j’envoyai  puifer  de  nouvelle  eau  , & que  la  fon- 
taine couloit  actuellement , la  même  quantité  d’eau 
ne  rendit  qu’un  quart  de  livre  & demi-once  de  fel. 
Trois  ou  quatre  perfonnes  , parmi  lefquelles  il  y a 
deux  Chirurgiens  , ont  voulu  goûter  de  ce  fel , ôt 
il  leur  a caufé  , comme  à moi , une  provocation  de 
falivc  pendant  deux  ou  trois  jours.  Il  n’y  a eu  qu’une 
feule  de  ces  perfonnes  qui  ait  eu  des  envies  de  vomir. 
Pendant  l’évaporation  , plufieurs  perfonnes  ont 
éprouvé  que  la  fumée  leur  caufoit  des  toumements 
tete  , & je  me  fuis  apperçu  moi-même  de  quel- 
que chofc  d’approchant.  On  trouvera  parmi  les 
ce  anüllons  que  j'envoie  , le  premier  fel  tout  en- 
1 » quelques  morceaux  du  fécond.  Pour  termi- 


A U V 

ner  cc  que  j’ai  i dire  de  cette  eau , j'ajouterai  que  les 
P'gcot»  la  recherchent  avec  beaucoup  d'avidité , & 
que  I injtmct  ou  1 expérience  leur  fait  prendre  des 
précautions  pour  fe  pofer  fur  le  bord  de  la  fontaine 
de  peur  tju  ils  ne  s y prennent  comme  1 la  glu.  ün  1 
remarque  qu’.ls  n'y  vont  ordinairement  que  % grand 
maun  & avant  que  le  foleil  ait  échauffé  la  poix. 
Au  relie  , je  ne  dois  pas  omettre  que  le  fer  qu'on 
trempe  dam  cette  eau,  lé  rouille  prevue  fur  le  champ. 
Je  dots  auffi  ajouter  que  quand  on  lailTe  fé  jernmer  de 
1 eau  de  cette  fontaine  dans  un  vailtau  d'étain  ce 
vaiflcau  devient  tout  noir  en  dedans , & il  n’eil’pas 
pofliblc  de  le  nettoyer  autremeut  qu'en  le  faiiant 
refondre.  ' 


Quand  on  cil  à la  fontaine  en  queftion  on 
apperçoit  à main  droite  deux  fourcesde  poix  toute 
pure  qui  font  auffi  à l’afpea  du  Nord.  Mais  la 
poix  ne  coule  abondamment  de  ces  fources  qu>n 
été.  Au  relie  , ces  fources  ne  naiiïènt  point  du  ro- 
cher , mais  feulement  de  la  terre  , & elles  forment, 
comme  la  fontaine  , une  efpece  de  rocher  dans  leur 
chûte. 

II  ne  croît  aucune  forte  d’herbe  dans  les  endroits 
où  la  poix  coule  aéhicllement  , non-plus  que  dans 
ceux  où  elle  a déjà  coulé  \ mais  il  en  croit  tout 
auprès  , ôc  tout  4e  côté  feptentrional  du  monticule 
en  eft  couvert.  Cette  herbe  eft  courte , & d’un  verd 
fort  pâle.  Du  côté  de  l’Orient , du  Midi  & de  l’Oc- 
cident , ce  monticule  eft  cultivé  jufqu’au  pied  du 
rocher  qui  en  fait  la  cime.  Les  grains  qui  y réuffiftent 
le  mieux,  font  les  pois  & les  lentilles.  Les  autres  fortes 
de  grains  y viennent  auffi  , mais  ils  ne  réuffiftent 
jamais  auffi-bien  que  les  premiers. 

Le  rocher  qui  fait  la  cime  de  ce  monticule  , eft 
noir , extrêmement  veineux , écailleux  & caftant.  Scs 
veines  parodient  remplies  d’une  matière  jaune  & rou- 
geâtre ,qui  approche  fort  des  la  rouille  de  fer.  J’ai 
trouvé  dans  toutes  les  veines  des  morceaux  que  j’en 
ai  caftes  , de  la  poix  qui  fe  filtre  dans  toute  fon 
étendue.  J’ai  même  cafte  le  morceau  qui  en  faifoit 
l’extrémité  la  plus'elevée  : je  l’envoie  & l’on  pourra 
remarquer  que  la  poix  s’eft  filtrée  jufqu’à  certefom- 
mitc.  J’ai  eu  auffi  la  curiofité  de  porter  à la  bouche 
plufieurs  morceaux  du  rocher  que  j’avois  cafte  en 
divers  endroits , & j’ai  trouve  qu’ils  ctoient  tous 
falés. 

A l’afpcft  du  Midi  , on  voit  dans  ce  rocher  des 
veines  ou  fentes  qui  ne  font  point  remplies  de  cette 
matière  rougeâtre  dont  j'ai  parié  : mais  en  y regar- 
dant de  près , je  me  fuis  apperçu  que  les  deux  parois 
intérieures  du  rocher  ctoient  revêtues  de  petites 
tables  de  différentes  couleurs  » & d’une  matière  qui 
ne  reflémble  en  rien  au  refte  du  rocher.  J’ai  voulu 
effayer  d’en  enlever  quelque  peu  avec  un  couteau  ; 
mais  j’ai  trouvé  que  ces  tables  étoient  fort  adhérentes 
à la  pierre.  J’ai  employé  enfuite  le  marteau  & le 
cifeau  ; mais  je  n’ai  pu  avoir  que  de  petits  morceaux, 
parce  que  cette  matière  eft  fort  dure  & fort  caftante. 
Ces  petites  tables  font  tranfparentcs , & quand  on 
prend  la  peine  de  racler  la  croûte  de  poix  , qui  eft 
a l’un  des  côtés  ( c’eft  celui  par  où  elles  font  adhé- 
rentes au  rocher  ) on  les  trouve  encore  plus  claires 
& tranfparentcs. 

Comme  je  n’étois  pas  bien  content  des  échan- 
tillons que  j’avois  tirés  de  cette  matière  , j'ai  pris 
la  réfulution  d’ouvrir  la  veine  même  du  rocher.  S il 
eût  été  bien  dur  & bien  vif,  ilauroit  fallu  y employer 
la  poudre  ; mais  il  ne  m’en  a coûté  que  la  peine 
d’y  foire  porter  une  pince,  avec  laquelle  j’en  ai  fait 
fauter  de  très-gros  quartiers.  C’eft  alors  que  j’ai  pu- 
examiner  tout  à mon  aife  ces  petites  tables.  J ai 
trouvé  que  celles  qui  ctoient  le  plus  près  de  la  k nie 
extérieure  , étoient  les  plus  dures  & les  plus  adhé- 
rentes au  rocher,  fans  doute  parce  qu’elles  Jont 
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plus  expofées  à l’air  & au  foleil.  Celles  qui  «oient 
plus  enfoncées  , reuoient  encore  allez,  mais  i’en  ai 
enlere  alternent  avec  un  couteau.  Quant  1 celles 
qm  etoient  tout-à-fait  dans  le  fond  de  la  veine 
elles  s’enlevo.ent  avec  les  doigts.  J’ai  obfervé  en 
conlequence  que  la  petite  croûte  de  poix  , qui  tient 
ces  tables  attachées  au  rocher  , eft  fort  deflechée 
dans  celles  qui  font  les  plus  adhérentes  ; qu’elle  eft 
un  peu  moins  feche , dans  celles  qui  tiennent  moins  ; 
St  qu  elle  eft  prefque  liquide  , dans  celles  qui  s’en- 
Jcvent  aifement.  Je  n’ai  point  remarque  <\p  veines 
lemblablcs  aux  autre!  côtés  de  la  montagne. 

Après  avoir  dit  ci-dciTus  que  la  poix  fe  filtre  iuf- 
qu  au  haut  du  rocher , je  crois  inutile  d’obferver  que 
les  quartiers  que  j’ai  rompus  , étoient  tous  euduirs 
ae  poix  dans  les  côtés  par  où  ils  tenoientaii  rocher. 

A douze  ou  quinze  toifes  du  Pui  de  la  Poix  , du 
ente  du  midi , il  y a un  autre  monticule  , au  pied  du-  » 
quel  on  voit  encore  une  fourcede  poix  toute  pure. 
Cette  fource  fort  de  terre  * elle  eft  à l’afped  du  Midi 
« elle  a forme  au-deflbus  du  lieu  où  elle  eft  fituée  * 
une  cfpece  de  rocher  de  poix  pareil  à celui  dont 
j envoie  l’échantillon. 

CCQS  ^as  au*^c^,us  ces  monticules 
vers  1 Orient , on  trouve  encore  trois  autres  fources 
de  pou  pure  : elles  font  toutes  trois  dans  un  pré 
dépendant  du  Moulin  de  Gandaillat.  Ces  fources 
iont  fort  près  les  unes  des  autres  , & la  poix  qui 
en  coule  , a la  même  couleur  & la  même  odeur 
que  celle  du  Pui  de  la  Poix.  Elles  font  également 
lituees  à l’afpeft  du  Midi.  Dans  les  grandes  chaleurs 
de  l’ete  , on  découvre  cent  autres  fources  de  poix 
aux  environs  de  celles  dont  je  viens  de  parler  ; 
mais  elles  ne  font  point  abondantes  , & elles  ta- 
raient bientôt  entièrement.  Il  en  fout  néanmoins 
excepter  celle  du  lieu  de  Malintrat  , qui  eft  à une 
bonne  demi  - lieue  du  Pui  de  la  Poix.  Cette  fource 
eft  fur  une  bute  fur  laquelle  eft  bâtie  l’Eglife  de  la 
Parodie  ; elle  eft  abondante , & elle  ne  tarit  prefque 
jamais. 

Une  perfonne  d’honneur  m’a  aflùré  avoir  vu  , il 
y a quelques  années  , aux  environs  du  Pui  de*  la 
Poix  plufieurs  arbres  qui  diftilloient  de  la  poix  des 
memes  endroits  , à-pcu-près , où  la  gomme  fe  forme 
dans  les  arbres  qui  la  produifent.  J’ai  fait  une  per- 
quifition  exaAe  pour  tacher  de.  découvrir  quelqu’un 
de  ces  arbres  ; mes  foins  à cet  egard  ont  été  mu- 
tiles , car  il  n’en  exifte  plus  aucun. 

Je  vais  ajouter  un  mot  du  Pui  de  la  Sau.  C’cft 
un  petit  monticule  qui  eft  à cent  cinquante  pas 
du  Pui  de  la  Poix  , du  côté  de  Montferrand  , & 
qui  n’a  que  quinze  pieds  de  hauteur.  11  eft  abfolu- 
ment  inculte.  Il  n’y  croît  que  de  l’herbe  fort  courte 
& fort  pâle  aux  endroits  où  il  n’y  a point  de  poix. 

On  y remarque  cinq  ou  fix  fources  de  poix  , toutes 
abondantes , & toutes  à l’afpeft  du  Midi.  Elles  ont 
aufli  fogné  un  rocher  de  poix  , dont  j’envoie  un 
échantillon  , auffi-bien  que  de  la  poix  qui  y coule. 

II  y a au  Nord  de  ce  même  monticule  deux  autres 
petites  fources  ; mais  elles  ne  donnent  de  la  poix 
qu’au  fort  de  l’été  : on  n’en  voit  à préfent  que  les 
veftiges.  J’ai  remarqué  que  la  poix  du  Pui  de  la  Sau 
fe  durcit  plutôt  que  la  poix  furnageante  de  la  fon- 
taine , & même  que  celle  des  autres  fources  du  Pui 
de  la  Poix. 

Toutes  tes  fortes  de  poix  dont  j’ai  parlé  ,fe  fon- 
dent & s’allument  au  feu  , excepté  celle  qui  eft  au 
fond  de  la  fontaine  , qui  s’y  durcit  & fe  calcine.  Le 
feul  ufage  qu’on  fafle  dans  le  pays  de  cette  poix , 
eft  d’en  mêler  avec  du  vieux  oing  pour  grailler  les 
roues  des  charrettes  & des  chars , de  d’en  marquer 
le  bétail  .pour  recounoître  les  bêtes  qui  appartien- 
nei “ ‘httérens  maîtres  dans  4m  même  troupeau. 

Ce  font-la  toutes  les  ob&rvations  que  j’ai  faites 
Tome  /. 
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for  res  dm  monticules  & for  les  fourre,  <l’e.n& 
de  pou  qu  on  y voit,  j’ai  taché  de  ne  rien  omettre 
de  tout  ce  que-j  ai  cru  pouvoir  fervir  à fonder  des 
rayonnements  de.Phyfique  , & à tirer  des  conjèc! 
rures  propres  à fane  connoitre  la  nature  & les  pro- 
priétés des  matières  dont  j’envoie  des  échantillons. 
Signe , l Abbé  dh  Caldaguès  , &c. 

for  V ' d‘  l°I-’  COn"u  par  fes  expériences 

for  lEleftnc.te  rendit  compte  à l’Académie  royale 
des  Sciences  de  Pans , d’un  phénomène  par  lequel  il 
prétendu  prouver  l'analogie  de  la  matière  élcélrique 
avec  le  tonnerre.  Voici  en  quoi  coniiftoir  ce  phé- 
nomenc  , dont  nous  donnons  ici  \r  1 


„ y ' connnoit  ce  phé- 

nomenc  , dont  nous  donnons  ici  le  détail  parce  qu’il 
a du  rapport  à l’Hiftoire  naturelle  de  foP  Province 
d Auvergne. 


A la  fommite' du  clocher  de  l’Eglifede  Pleure, 
village  h 3.  I S.  S,  O.  de  Clermont  en  Auvergne  ’ 
eft  une  croix  de  fer  fans  peinture  & fans  vernis.  Les 
extrémités  de  cette  croix  , dont  l’arbre  eft  faillant 
d environ  deux  pieds,  ne  fe  terminent  point  en  houle  - 
mais  elles  forment  des  efpecesde  fleurs-de-lys  avec 
des  pointes  tres-aigucs.  Toutes  les  fois  qu’il  fondent 
quelque  grand  orage,  accompagné  de  nuages  épais 
« de  frequens  éclairs  , on  apperçoit  un  corps  lu- 
mineux fur  chacune  des  extrémités  de  cctle  croix. 
Selon  une  tradition  immémoriale , il  arrive  très 
rarement  que  le  tonnerre  tombe  1 Plauzat , ou  dans 
les  environs  , quand  ce  phénomène  paraît  ou  doit 
paraître.  Des-qu’il  a paru  , on  cil  affure  que  l'once 
n eft  plus  à craindre.  Les  trois  cocos  lumineux  dont 
on  vient  de  parler  , font  de  differentes  couleurs 
ainfi  que  1 arc-en-ciel  : leur  bafe  eft  de  figure  roudi 
& ils  fimffent  en  cône  par  leur  extrémité  fopéricure. 
Quelquefois  ils  durent  pendant  deux  heures  & de- 
mie  & ils  rehftent  à la  pluie  , quelque  abondante 
qu  elle  puiffe  être.  Ces  faits  font  couftatés  par  le  té- 
moignage de  tous  les  habitants  de  Plauzat  & par 
une  lettre  du  Sieur  Binon , Curé  de  cette  Paràiffe 
lequel  y demeure  depuis  17.  ans , & qui  eft  un  exaft 
Obicrvateur.  Galerie  de  franco  , du  1.  Juillet  i7S, 

-,  A d'mi-lieue  de  Clermont , for  le  chemin  dé 
Pont-du-Chltcau , fe  trouve  un  petit  tertre  au  haut 
duquel  il  y a une  fontaine  de  Naphte  , ou  de  bitu- 
me  , dont  l’eau  eft  noire  comme  de  l’encre  mais 
plus  cpaiüe  , & d’une  odeur  extrêmement  forte  & 
defagreable.  Il  s’amalTe  au  fond  un  limon  très- 
gluant , qui  fe  répand  à l'entour  de  ce  tertre  où 
les  oifeaux  fe  prennent  quand  ils  veulcntaller  beque- 
ter  les  grains  qu’on  y jette  exprès.  On  n’a  point  de 
peine  à chercher  cette  fontaine  -,  car  elle  fc  fait 
fentir  de  loin.  Il  faut  même  fe  boucher  le  nez  quand 
on  en  approche. 

Les  montagnes  les  plus  hautes  & les  plus  connues 
de  la  balle  Auvergne  font  le  Pui  de  Dôme , Je  Mont. 
d Or , & les  montagnes  de  VaJJiviere  & de  L Godi- 
velle  : celles  de  la  haute  Auvergne  font  le  Cantal 
le  Lioran , le  Luguet , le  Lemou  , le  Pui  de  Gnou  * 
les  montagnes  de  Salers , &e.  * 

Le  Pui  de  Dôme  , Mont  Dominant  t ou  félon 
d’autres  Dumum  ou  Duma  , eft  à une  lieue  O.  de 
Clermont.  Il  a 810.  toifes  d’élévation  fur  la  furface 
de  la  terre.  Cette  montagne  eft  fort  connue  par  les 
expériences  que  le  célébré  M.  Pafcal  y fit  faire  fur 
la  péfanteur  de  l’air  , ainfî  que  nous  l’avons  dit 
ailleurs. 

Le  Mont-d'Or , Duraniut , eft  encore  plus  élevé 
que  le  Pui  de  Dôme  ; car , félon  feu  M.  de  Caffini , 
il  y a 1030.  toifes  de  hauteur.  Il  eft  connu  par  fes 
eaux  minérales , & par  fes  bains  , auffi-bien  que  par 
la  Dordogne  qui  y prend  fa  fource.  Cette  montagne 
eft  à 6. 1.  S.  O.  de  Clermont. 

La  montagne  de  Vaffwiexc  , ou  de  BeJJe , a pris 
fon  nom,  félon  quelques-uns,  de  la  grande  quantité 
de  vaches  qu’on  y nourrit  pendant  cinq  0u  Ux  mois 
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■ d’où  par  corruption  clic  auroit  etc 
tchivert.  Mais  cette  étymologie  eft  rejet- 
& U y a beaucoup  plus  d’apparence  que  la 
montagne  de  VaJJivUre  a été  ainfi  nommée  d’une 
Jhcrm  de  parler  des  gens  du  pays  , qui  difoicnt , en 
leur  langage , à ceux  qui  ne  vouloient  pas  ajouter 
foi  aux  fréquens  miracles  <jui  s’y  faifoient  , fer  y 
creyre  vas-y-veyre  ( vas  vont/  tu  croiras  ).  Aujour- 
d’hui même  on  appelle  cette  montagne  , daus  le 
jargon  du  pays  , la  montagna  de  vas-y -veut.  Quant 
au  fécond  nom  , on  le  lui  donne  , à caufe  du  voifi- 
nage  de  la  ville  de  Bejfc.  Cette  montagne  , au  refte, 
n’eft  féparéc  du  Mont  - d’ür  que  par  une  vallée 
extrêmement  profonde. 

Quoiqu’il  y ait  des  pâturages  excellens  fur  tou- 
tes  les  montagnes  que  nous  venons  de  nommer , 
néanmoins  les  fromages  qu’on  y fait , ne  font  pas 
à beaucoup  près  auffi  bons  que  ceux  qu’on  fait  fur 
les  montagnes  de  la  haute  Auvergne.  Ils  ne  font 
pas  non-plus  d’iine  forme  auffi  grande.  Ces  froma- 
ges fe  confommcnt  en  -partie  dans  le  pays  , & le 
iurplus  eil  envoyé  à Paris  ou  dans  les  Provinces 
voifines. 

Le  Cantal  eft  une  des  plus  hautes  montagnes 
d’Auvergne  , & celle  où  l'on  fait  les  meilleurs  fro- 
mages. Cette  montagne  a 994.  toifes  de  hauteur  ; - 
clic  eft  à $.  1.  O.  N.  O.  de  Saint-Flour , & c’cft 
la  même  qui  eft  nommée  dans  les  anciens  titres 
Mous  Cclticus. 

Le  Lioran  eft  vis-à-vis  du  Cantal , & il  eft  plus 
praticable  pour  les  voyageurs.  Les  fromages  qu’on  y 
fait , font  prcfquc  aulli  bons  que  ceux  du  Cantal. 
L ’Alagnon  prend  fa  fource  au  Cantal  , & la  Ccre 
au  Lioran. 

Le  Lugucr  eft  une  montagne  fituée  entre  les  villes 
d’Aianches  & d’Ardes,  à 8. 1.  N.  de  Saint-Flour. 

Le  Pui  de  Criou  , Morts  Creo  , Podium  Grco  , eft 
à 5.  1.  E.  N.  E.  d’Aurillac  , & tout-proche  de  la 
fource  de  la  riviere  de  Jordane.  Cette  montagne  eft 
faite  en  pain  de  fucre , de  le  fommet  en  eft  fi  pointu 
qu’il  eft  impofible  d’y  monter.  La  tradition  des 
payfans  du  pays  porte  qu’un  berger  ayant  entrepris 
autrefois  d’y  monter , on  n’avoit  jamais  depuis  en- 
tendu parler  de  lui. 

Les  montagnes  de  Salers  font  fituées  à quelque 
diftance  de  la  petite  ville  de  ce  nom  , & dans  la 
partie  de  l’Eleèîion  de  Saint-Flour  qui  a pour  chef- 
lieu  la  ville  de  Mauriac.  Ces  montagnes  paftènt  avec 
raifon  pour  être  les  meilleures  de  la  Province  d’Au- 
vergne , & en  effet  elles  produifent  les  meilleurs 
pâturages.  Les  vaches  qu’on  y nourrit  donnent  une 
ii  grande  quantité  de  lait , que  ceux  tjui  en  pren- 
nent le  foin  , rendent  à chaque  propriétaire  de  va- 
ches deux  quintaux  de  fromage , & à chaque  proprié- 
taire du  fond  la  même  quantité  pour  chaque  vache. 
Le  quintal  de  fromage  fe  vend  ordinairement  treize 
livres  ou  environ. 

Les  fromages  qui  fe  font  fur  les  montagnes  de 
Salers , fe  doivent  débiter  & manger  l’hiver  d’après 
qu’ils  ont  été  faits  ; au  lieu  que  ceux  du  Cantal  & 
du  Lioran  font  meilleurs  quand  ils  ont  été  gardés , 
de  même  quand  ils  ont  vieilli. 

On  remarque  que  les  pâturages  des  montagnes 
d’Auvergne  font  de  différentes  qualités  & divifés  rela- 
tivement aux  ilifférens  ufages  que  l’on  fait  des  bef- 
tiaux.  Parmi  ces  pâturages , les  uns  font  excellens 
pour  engraiflèr  le  bétail , d’autres  pour  le  rendre 
vigoureux  , & d’autres  pour  le  lait  dont  on  fait  le 
beurre  & le  fromage. 

Outre  les  pâturages , les  montagnes  d’Auvergne 
rroduifent  encore  quantité  de  bois  , ainfi  que  nous 
déjà  remarqué  , & beaucoup  de  fîmplcs  de 
oitterentcs  fortes , & qui  la  plûpart  font  d’une  très- 
grande  utilité  dans  la  Médecine. 
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Quant  au  génie  & au  caraftere  des  habitants  de 
cette  Province  , on  remarque  i°.  qce  cett3t  ja 
Limagne  font  laborieux  , mais  pefans , greffiers  & 
fans  induftrie  ; i°.  que  ceux  des  montagnes  font 
vifs  & indultneux  , mais  extrêmement  pareffeux. 
Les  habitants  des  environs  d’Aurillac  ont  de  Pefpric 
& de  la  vivacité , mais  ils  font  également  pareffeux. 
Ceux  des  environs  de  Saint-Flour  paffent  pour  ctrê 
rufés  & malins.  Les  peuples  du  Mont-d’Or  font  fort 
greffiers  & en  quelque  forte  (auvages.  Ceux  qui  ont 
plus  de  commerce  , tels  que  les  habitants  de  Thicrs 
d’Ambert  & des  environs , fc&t  doux  & fociables  ' 
mais  un  peu  fimples.  Au  refte , nous  ne  parlons 
ici  que  du  peuple  en  général  ; car  il  eft  de  fait  que 
les  habitants  des  villes  d’Auvergne  font  auffi  polis  , 
auffi  fpïrituels  & auffi  aftifs  que  ceux  des  autres 
villes  du  Royaume. 

Quant  au  Gouvernement  eccléfiaftique , nous  re- 
marquons que  jufqu’en  1317.  il  n’y  a eu  qu’yn  feui 
Evêque  en  Auvergne  , celui  de  Clermont.  Le  Pape 
Jean  XXII.  fit  un  démembrement  de  l’Evèché  de 
Clermont  , & en  forma  l’Evêché  de  Saint-Flour. 
Ces  deux  Evêchés  font  les  feuls  qu’il  y ait  dans 
cettf  Pf0™01**  Ma‘s  ccIui  de  Clermont  n’eft  point 
affujetti  aux  limites  de  la  Province  d’Auvergne, 
car  il  s’étend  auffi  dans  le  Foreft  fie*  dans  le  Bour- 
bonnois.  11  en  eft  de  même  de  l’Evcché  de  Limoges , 
qui  a dans  fon  Reffort  plufieurs  Paroiffes  de  la  Pro- 
vince d’Auvergne , & entre  autres  celles  des  pays 
de  Combraillcs  & de  Franc-Alleu,  qui  dépendent 
l’un  & l’autre  du  Gouvernement  général  militaire 
de  la  Province  d’Auvergne  , ouoiqu’ils  ne  foient 
point  compris  dans  la  Généralité  de  ce  nom  ou 
de  Riom. 

Nous  donnons  fous  les  mots  Clermont  & Saint- 
Flour,  l’état  aétuel  de  ces  deux  Diocefes.  Mais  ou- 
tre cela , il  eft  à propos  que  nous  difions  ici  quel- 
que chofe  de  ce  qui  concerne  les  poffeffions  de 
l’Ordre  de  Malte  dans  la  Province  d’Auvergne  & 
dans  les  pays  où  la  Langue  de  ce  nom  a également 
des  Bénéfices. 

La  Langue  d'Auvergne , l’une  des  trois  qui  divi- 
sent les  établilfemcnts  de  la  Religion  ou  de  l’Ordre 
de  Malte  en  France  , comprend  non-feulement  la 
Province  d’Auvergne , mais  elle  s'étend  encore  en 
Lyonnois  , en  Franche-Comté  , en  Dauphiné,  en 
Berry  , en  Limoufin  , en  Rouergue  , &c.  Parmi  les 
Bénéfices  de  cette  Langue , on  diftingue  le  Grand- 
Prieuré  d’Auvergne  , la  Bailliage  de  Lyon , les  Com- 
manderies  des  Chevaliers  , & les  Commandcries  des 
Chapelins  & Servants  d'armes.  Ces  dernières  font 
marquées  d’une  étoile  (*_)  dans  le  dénombrement 
qui  luit. 
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cette  venté.  La  petite  rivicre  de  Cere,  dans  la  haute 
Auvergne  a tout  Jbn  cours  en  pays  de  Droit  Ecrit. 
ielop  ce  Droit , VAlluvion  cft  un  moyen  légitime 
d acquérir  par  le  droit  des  gens.  Cependant  il  cou- 
tume locale  veut  que  la  riviere  de  Cere  n 'ôte  ni  ne 
, lJe>  ceft-a-dire,  que  lorfquV/Je  prend  d'aucunes 
P0JjeJJions  , par  inondations  ou  uufremertr  petit-à- 
f'm.itfi  ou  delà  tcau  , cji  permit  à 1 celui  oui 
?el .y  ■f“lvr*  f*  P°JfeIfion’  Cette  maxime  particulière 
a fait  dire  à du  Moulin  que  VAlluvion  n’eft  pas  à 
proprement  parler  , du  droit  des  gens , comme’  il 
cit  d]t  dans  le  §.  P r*  te  rca  quod  per  Alluvionem 
au  titre  des  Inftitures  de  rerum  divifione. 

U y a en  Auvergne  cinq  Bailliages  principaux  de 
deux  Senechauflees  , dont  voici  l’origine  ik  les  pro- 
fFCn  m -Clenncmentcette  Province  étoit  du  Report 
du  Bailliage  de  St.  Pierre-le-Moûtiers  , en  Niver- 
nois  l’un  des  quatre  premiers  & des  plus  anciens 
Bailliages  du  Royaume.  Dans  la  fuite  le  Roi  dé- 
membra l’Auvergne  du  Reflort  de  St.  Pierre-le-MoÛ- 
tiers  ; & Sa  Majefté  établit  un  Bailliage  à Cuffet 
petite  ville  de  la  balle  Auvergne,  dont  la  Seigneurie 
appartient  à TAbbefïe  & aux  Rcligieufes  de  ce  lieu. 

En  1224.  le  Roi  Louis  VIII.,  en  donnant  l’Au- 
vergne  en  appanage  à Alphonfc,  fou  fils,  fe  réferva 
la  vil  c de  Montferrand  , & y établit  un  Bailliage 
pour  les  cas  royaux  & pour  les  canfes  des  exempts. 
Le  Reflort  de  ce  Bailliage  s’étendoit  dans  toute  la 
Province , & e’toit  fi  conlidérablc  que  les  anciens 
Regiftres  du  Parlement  de  Paris  ne  font  prefque 
remplis  que  des  appellations  du  Bailli  de  Montfêr- 
rand.  Quelque  temps  après  rétabliffement  de  ce 
Bailliage , il  en  fut  créé  un  autre  fous  le  nom  de 
Bailliage  des  montagnes  d'Auvergne.  Quelques-uns 
difent  que  l’éreétion  de  ce  dernier  eft  de  l’an  1366. 
ou  1367.  ; mais  cela  ne  peut  ctre  vrai , puifqu’iî  eft 
parlé  dç  Baillivia  Arvernorum  , tj  Monranorum 
Açverniir  , f>  eorum  Rejfcrtis  , dans  les  Lettres 
d’ereftion  du  Berry  & de  l’Auvergne  , en  Duchés- 
Pairies  , lefquclles  font  du  mois  d’Oébobre  1 360. 
Ce  Bailli  n’eut  point  d’abord  de  féance  fixe  dans  un 
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L’Auvergne  fe  régit  en  partie  par  ie  Droit  Ko- 
main  ou  Écrit , & en  partie  par  une  coutume  par- 
ticulière. Mais  ce  ne  feroit  point  parler  jufle  que  de 
dire  que  la  coutume  cft  obfervéc  dans  la  baflê 
Auvergne  , & le  Droit  Ecrit  dans  la  haute  ; car  il  eft 

des  lieux  dans  la  haute  Auvergne  où  l'on  fuit  la  lieu  déterminé.  On  trouve 

m.Uivüir’F?r  l ré  !,!•!!“’  ^ S"1  C?nt  ^uml5  Séances  au  Puy-en-Velay?  Mais  enfin  i!  hl  tendu 

au  Droit  Ecrit.  Ce  qu  on  peut  dire  de  plus  sûr  tou-  fédentaire  à Auriliac. 

chant  cette  differente  de  loix  , c’eff  que  les  lieux  où  Pour  la  commodité  de  fes  Sujets , qui  habitoient 
1 on  fuit  le  Droit  Komam , font  prefque  tous  d’an-  dans  l’étendue  de  la  PrévAté  de  Saiot-b’lour . Fift. 

çois  I.  créa , par  fon  Edir  donné  à Lyon  au  mois 
de  Novembre  1 S*3-  » un  Lieutenant  du  Bailli  des 


t prefque  tous  d’an- 
ciens patrimoines  des  Kccléfiaftiques , qui  y ont  in- 
troduit cette  Jurifprudcnce , ainli  que  dans  quan- 
tité d’autres  Paroiftes  du  Royaume. 

La  coutume  d’Auvergne  fut  rédigée  en  i$io. 
par  M.  du  Frat , premier  Préfident  du  Parlement 
de  Paris  * par  M.  Pic.r.  Confeiller  aumémePar-  veut  oppofitioiTrilre^ 

lement.  Cette  coutume  générale  fut  compilée  & ge.  & ils  fureot  foutenus  par  les  Syndics  des  Pré- 
redmteb  644.  articles,  fous  trente-un  titres.  Comme  votés  du  haut  pays  d'Auvergne.  Ces  mnt.fl.rlon, 
c eft  une  des  premières  qui  ont  etc  rédigées  , & furent  caufe  que  les  Officiers  du  Siégé  établi  à Saint- 

que  d ailleurs  elle  t,  a pas  ete  reformée  depuis  , Flour  , ne  purent  fiéger  ni  rendre  la  juflice  qu’en- 
comme  1 ontete  la  plûpart  des  autres  coutumes  , cela  viron  l’an  if*-* 
eft  caufe  qu’elle  n’a  ni  autant  de  clarté  , ni  autant 


montagnes  d’Auvergne , & un  Siégé  ou  Bailliage 
en  la  ville  de  Saint-Élour.  Les  Officiers  qui  tenoicnc 
la  Séance  du  Bailliage  en  la  ville  d 'Auriliac , forme- 


de  netteté  que  celles  des  Provinces  voifincs. 

Outre  ces  loix  générales , l’Auvergne  a encore  un 
très-grand  nombre  de  coutumes  locales  ou  particu- 
lières. Le  nombre  de  ces  coutumes  locales  eft  fi 
grand  , qu’on  prétend  qu’il  égale  lui-feul  le  nombre 
des  autres  coutumes  des  diverfes  Provinces  du  Ro- 
yaume , prifes  enlèmblc  : c’cft  beaucoup  dire. 

M.  le  premier  Préfident  du  Prat  commit  cinq 
perfonnes  pour  rédiger  les  coutumes  locales  de  la 
Province  d’Auvergne.  Ces  perfonnes  s’acquittèrent 
de  leur  comtniflion  avec  beaucoup  de  foin  : on  re- 


viron  l’an  15*7- 

Après  l’établiflement  du  Siégé  de  Saint  - Flour , 
le  Roi  par  fa  Déclaration  enrégiftrée  le  7.  Mars 
1 S43»  1 ordonna  que  le  Lieutenant  du  Bailli  des 
montagnes  d’Auvergne  , établi  à Auriliac  , auroit 
droit  de  tenir  les  aiiifcs  au  Siégé  de  Saint-Flour , 
& d’exécuter  tous  Mandements  par  prévention. 

Quoique  le  Bailliage  de  Saint-Flour  ait  été  dif- 
trait  de  celui  d’Aurillac , il  n’y  a cependant  pour 
ces  deux  Bailliages  qu’un  feu!  de  même  Bailli , fous 
le  nom  duquel  s’intitulent  les  Sentences , Juge- 
ments, Commiflions  & Mandements  de  Juflice. 
Les  habitants  de  la  ville  de  Riom  prétendent  que 


marque  neanmoins  qu’il  régné  peu  d’ordre  dans  le  Siégé  royal  de  Juflice  de  leur  ville  eft  le  plus 

leur  travail , oc  qu’il  y a d’ailleurs  bcaucoüp  de  fau-  ancien  de  la  Province  d’Auvergne.  Ils  fondent  leur 

tes.  Au  ro,te.»  coutumes  locales  dérogent  fou-  prétention  fur  le  témoignage  de  du  Haillan>  de  de 
vent  au  Droit  Romain  & à la  coutume  générale.  Serre  & de  Duplcix , qui  difent  que  Philippe  Au- 

Nous  ne  rapporterons  ici  qu’un  feui  exemple  de  gufte  ayant  vaincu  Guy  II.  , Comte  d’Auvergue  , 
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établit  d»ns  U ville  de  Riom  un  Jugo  poar  toute 
l'Auverene  , lequel  fut  d'abord  appelle  Bailli  d’Alix 
vtrzne ,6c  cnfüitc  Sénéchal.  Mais  le  témoignage  de 
cesHiftoriens  ne  fert  point  d’autorité  pour  le  fait 
dont  il  eft  queftion , auprès  de  plufieurs  Auteurs 
très-inftruits  & très-éclairés. 

Les  Lettres  d'éreftion  de  l’Auvergne  en  Duché- 
Pairie  , font  l’origine  la  plus  certaine  du  Siégé  de 
juftice  de  la  ville  de  Riom.  Dans  ces  Lettres  il 
n’eft  parlé  que  de  deux  Bailliages  royaux  , qui  y 
font  défignés  , l’un  fous  le  nom  de  Bailliage  d Au - 
vergue  , & l’autre  fous  celui  de  Bailliage  des  Mon- 
tagnes d'Auvergne. 

Le  Bailliage  d'Auvergne  n’eft  autre  que  celui  de 
Montferrand.  Cela  cft  prouve  par  le  procès-verbal 
de  la  coutume  d’Auvergne  , où  en  parlant  des  Bail- 
liages & Sieges  royaux  de  la  Province  , il  n’eft  fait 
mention  que  des  Bailliages  de  Montferrand  ôc  d’Au- 
riliac.  Quant  aux  autres , qui  font  ceux  du  Duché 
d’Auvergne  , & des  Vicomtés  de  Carlat  & de  Mu- 
rat , Anne  de  France  , Duchelfe  d’Auvergne  , dit  de 
foutient  dans  cette  coutume , tant  pour  elle  que 
pour  fes  Sujets , que  les  Sieges  defdits  Duché  de 
Vicomtes  lui  compétent  6c  appartiennent.  Comme  la 
ville  de  Riom  eft  la  première  fit  la  plus  conlidérable 
du  Duché  d'Auvergne  , cela  fut  caufe  qu’on  y éta- 
blit le  Siégé  principal  de  la  Pairie,  en  1360.  Le 
Chef  de  cette  Juftice  fut  nommé  Sénéchal , Ôc  il  eut 
pour  lui  le  Bailli  du  Duché  des  montagnes  d’Au- 
vergne , ainfi  qualifié  pour  le  diftinguer  du  Bailli 
royal  de  ces  memes  montagnes.  Ce  Bailli  du  Duché 
des  montagnes  eut  fa  Séance  & fon  Siégé  de  Juftice, 
dès  l’an  1360.,  au  bourg  de  Saint-Martin  de  Mal- 
m arous,  au-deifous  de  la  ville  de  Saters,  & enfuite 
dans  la  ville  de  Salers  même.  Mais  outre  ce  Siégé  , 
le  Duc  Jean , pour  la  commodité  & à la  priere  de  fes 
Sujets  des  montagnes  d’Auvergne , établit  dans  la 
Prévôté  de  Saint-Flour  deux  Sieges  particuliers  du 
Bailli  du  Duché  ; l’un  dans  la  petite  ville  de  Caudis- 
aigues , & l’autre  au  bourg  d 'Andelar.  Le  Duché 
d’Avcrgne  ayant  été  réuni  au  Domaine  de  la  Cou- 
ronne , au  mois  de  Janvier  x $ 3 x.  , le  Roi  Fran- 
çois 1.  par  un  Edit  fubféqucnt , enrégiftré  au  Parle- 
ment de  Paris  en  154t.,  ordonna  que  le  Siégé  du 
Duché  des  montagnes  d’Auvergne  , établi  au  lieu 
d’Andelat,  feroit  transféré  en  la  ville  de  Murat , 
comme  en  lieu  emprunté  , parce  que  la  Juftice  ne 
fe  pouvoit  pas  rendre  avec  fureté  dans  le  bourg 
d'Andelat. 

Dans  l’étendue  du  Duché  d’Auvergne , il  y avoir 
non-feulement  des  Châtellenies  royales,  telles  qu’UT- 
lon  , bonnette , la  Baronnie  de  Calvfoet , &c. , 
mais  encore  un  grand  nombre  de  Va  (Taux  qui  pof- 
fc'doient  des  Ficts  de  dignité.  Ce  qui  avoient  fous 
eux  d’autres  Vaflaux.  Les  premiers  Officiers  de 
ces  Châtellenies,  aufli-bien  que  ceux  des  Fiefs  de 
dignité,  prenoient  & prennent  encore  aujourd’hui 
la  qualité  de  Lieutenants  - Généraux , ou  de  Juges 
tPAppeaux , ou  de  Baillis. 

Au  mois  de  Mars  de  l’an  1 $ S 1 . , le  Roi  Henri  II. 
en  créant  les  Préfidiaux  , en  établit  un  dans  la  ville 
de  Riom  , auquel  il  attribua  le  Reflbrt  des  Sieges  de 
Riom , Montferrand,  Montaigu  en  CombraiJles , Ai- 
gueperfe  , Clermont  & Montpenficr , au  cas  de  l’E- 
dit. Dans  les  titres  des  coutumes  locales  d’Auvergne 
nous  comptons  deux  cens  trente-quatre  Baronnies  , 
Châtellenies  ou  Seigneuries  qui  font  comprifes  dans 
ce  Reflbrt  , ainfi  que  la  ville  6c  les  Prévôtés  du 
Comté  de  Brioude  , & celle  de  Langeac.  Outre  cela 
nous  y comptons  vingt- fix  Châtellenies  comprifes 
dans  ces  differens  Fiels,  & plufieurs  autres £hâtel- 
K “r  & Fiefs  des  montagnes  qui  dépendent  des 
"bullages  du  Duché.  A ce  nombre  on  doit  ajouter 
«>us  le*  Fiefs  & arriere-Ficfs  qui  dépendent  du  Du- 
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che  d'Auvergne  Si  qui  conjointement  avec  les  Ba. 
ronmei.  Châtellenies  ou  Seigneurie!,  dtc. , compo- 
fent  1 etendne  de  la  Senechaulfe  d'Auwrràe  , étal 
b!.e  à Riom  & font  du  PréCdial  de  celte  ville  un 
des  plus  conlî durables  DUlrifts  en  ce  genre 

En  ISSi-  St  1SS7-  la  Reine  Caibfrine  de  Mcdicis 
ayant  obtenu  des  Arrêts  qui  lui  adjugeoieut  |„ 
Comtes  d Auvergne  & de  Clermont  ; cetfc  Princcffe 
firctver&  erabbr  en  tS8..,  une  SenfchauOïc  de 
Siège  Prcfidial  en  la  ville  de  Clermont , capitale  de 
la  Province  d'Auvetgue.  A cette  Sénictauffie  St 
Siégé  Prebdial , Elle  fit  rellbrtir  les  Comtés  d'Au- 
vergne St  de  Clermont , la  ville  de  Billon  appartc- 
nante  à l’Evêqu^Be  Clermont , & les  villes  & Pa- 
roifles  d’ifloire , de  Bcfl'c , de  Saint-Amand  de  Tal- 
lende  , avec  les  Baronnies  de  la  Tour  & de  Satnt- 
Chriftophle. 

Il  s’enfuit  de  ce  que  nous  avons  dit  jufqu’à  pré- 
fent , que  la  ville  de  Clermont , quoique  capitale 
de  la  Province  d’Auvergne  , étoit  néanmoins  fujette 
au  Keflor||de  Riom  i & il  en  étoit  de  même  par  rap- 
port aux  Sieges  de  Combrailles , de  Montpenlîer , 

& autres  dont  il  a été  fait  mention.  C’cft  pour  ccttt 
raifon  que  le  Sénéchal  de  Riom  fe  qualifie  Sénéchal 
d'Auvergne , tandis  que  celui  de  Clermont  prend 
Amplement  la  qualité  de  Sénéchal  de  Clermont. 

Quoique  le  Carfodèj  foit  enclavé  dans  l’Auver- 
gne , néanmoins  avant  qu’il  fût  réuni  au  Domaine  de 
la  Couronne,  ainfi  que  l’Auvergne  , c’étoit  un  Fief 
lige  6c  un  pays  féparé  Ôc  diftinift , lequel  n’étoir  fujet 
en  aucune  forte  ni  au  Duché  d’Auvergne  ni  aux 
Bailliages  royaux  de  cette  Province.  Les  appella- 
tions des  Jugements  du  Juge  d’Appeauxdu  Carladès  • 
reflortiflbient  en  tous  cas  au  Parlement  de  Paris. 
Ce  Siégé  d 'Appeaux  étoit  & cft  encore  à préfent 
un  Bailliage  de  grande  étendue , dont  le  premier 
Officier  prend  la  qualité  de  Juge  Préfidial  ù d.' Ap- 
peaux de  Carladès.  11  eft  le  Chef  de  la  Juftice  dans 
ce  pays  , de  il  tient  dans  fon  Siégé  la  place  de  Bailli 
& de  Sénéchal  de  Robc-longuc  , fans  autre  dépen- 
dance que  du  Parlement  duquel  il  relève  immédia- 
tement. Les  appellations  des  Sentences  des  Prévôts 
& Juges  ordinaires  du  Carladès  font  relevées  devant 
ledit  Juge  d’ Appeaux  de  Vic-en-Carladès , comme 
étant  le  fcul  vrai  & naturel  Juge  de  ce  pays.  M. 
Jean  de  Sijirieres , Juge  d’Appeaux  de  Vie,  & hom- 
me très-inftruit  de  l’Hiftoire  d’Auvergne  , ainfi  que 
de  l’origine  des  diverfes  Jurifdiftions  qui  y font  éta- 
blies , difoit  avoir  pardevers  lui  des  titres  qui  jufti- 
fioient  que  dès  l’an  1170.  il  y‘avoit  un  Juge  d’Ap- 
peaux en  Carladès.  Ce  que  nous  pouvons  aliurer  ici, 
e’eft  aue  des  perfonnes  de  notre  connoifîance  ont 
vu  l’a&c  par  lequel  Henri  d’Armagnac  II.  du  nom , 
Comte  de  Rhodes  & Vicomte  de  Carlat,  établit , le 
vendredi  devant  La  fête  de  la  Chaire  de  Saint-Pierre , 
de  l’an  1296. , deux  Juges  6c  Gardes  de  fon  Sceau 
aiitheqtiquc  , l’un  pour  le  Comté  de  Rhodès , 6c 
l’autre  pour  la  Vicomté  de  Carlat; 

Le  Juge  d’Appeaux  du  Carladès  n’avoir  pas  an- 
ciennement de  Siégé  fixe , & ainfi  que  les  autres 
Baillis  & Sénéchaux  reflortiflâm  nuement  au  Parle- 
ment , il  tenoit  fes  Séances  dans  les  lieux  de  fon  Ref- 
fort , où  il  le  trouvoit  à propos  ; mais  fous  Charles 
IX.  fa  Séance  fut  rendue  fixe  & permanente  au  heu 
de  Vie  en  Carladès  , par  un  Edit  & une  Déclaration 
de  ce  Roi , de  l’an  1 561. 

En  réfumant  les  divers  détails  que  nous  avons 
donné  touchant  le  Gouvernement  civil  de  La  Pro- 
vince d’Auvergne,  on  trouve , ainfi  que  nous  1 avons 
déjà  dit  dès  le  commencement  de  cet  article , qu 
y a dans  cette  Province  cinq  Bailliages  principaux 
deux  Sénéchauffces.  Le  Bailliage  de  Montferr j. 
a un  Bailli  d’épée , qui  a cinquante  livres  de  gag 
payées  fur  le  Domaine.  Aurillac  6c  Saint-  ^ 
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n’ont  qu’un  foui  & même  Bailli  , qui  eft  auffi 
d'épée  , 8c  dont  les  appointements  ne  font  qye 
de  treize  livres  quinze  fols  , 6c  font  rayés  par 
le  Receveur  des  Tailles  d’Aurillac , conformément 
à l’état  du  Roi.  Le  Bailli  de  SaUrs  eft  auffi  d’épée. 
Le  Juge  d’Appeaux  de  Vie  en  Carladès  eft  Bailli 
de  Robe-longue.  Sa  charge  eft  héréditaire  , & 
il  a quatre-vingts  livres  d’appointetnent  payées  fur  le 
Domaine  du  Prince  de  Monaco.  Les  Sénéchaux  de 
Riom  de  de  Clermont  font  d’épée J^Les  appointe- 
ments du  premier  font  de  deux  cens  vingt-huit 
livres  fept  fols  fix  deniers , 6c  ceux  du  Sénéchal  de 
Clermont  font  de  trois  ceas  livres.  Toutes  ces  char- 
ges étoient  héréditaires  avant  les  Arrêts  du  Confcil 
du  26.  Octobre  & du  26.  Décembre  1719. , par  les- 
quels le  Roi  a fupprimé  l'hérédité  qu’il  avoit  ac- 
cordée à plufieurs  Baillis  & Sénéchaux  d’épcc. 

Les  charges  de  Lieutenants-Généraux  aux  Bail- 
liages 8c  Sénéchauflécs  établies  en  Auvergne  , font 
très-confidérablcs.  Celle  du  Lieutenant-GéncraL  de 
Riom  vaut , félon  la  première  finance , 40.  mille 
écus  ; celle  du  Lieutenant-Général  de  Clermont , 
100.  mille  livres  ; celle  du  Lieutenant-Général  d’Au- 
rillac , 50.  mille  livres  , &c.  Les  charges  de  Con- 
fciilers  fuivent  la  même  proportion  : à Riom  elles 
valent  , félon  la  première  finance  , 2 s-  mille  livres  ; 
à Clermont , 1$.  mille  livres  ; à Aurillac  , to.  mille 
livres  , &c. 

Pour  ce  qui  concerne  la  Finance  de  la  Province  , 
l’Auvergne  forme  une  Généralité  particulière  qui 
eft  connue  fous  le  nom  de  Généralité  de  Riom  ou 
d'Auvergne.  Mais  cette  Généralité , autrefois  beau- 
coup plus  étendue  qu’elle  n’eft  à préfent  , ne  com- 
prend pas  toute  la  Province  d’Auvergne  ; car  le 
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pays  de  Combrailles  &-eclui  de  Franc- Alleu  , quoi- 
que du  Gouvernement  général  militaire  de  la  Pro- 
vince d’Auvergne  , font  néanmoins  de  la  Généralité 
de  Moulins  en  Bourbonnois.  Outre  cela  il  fut  dé- 
membré en  16  jo.  quatre-vingts  Faroiflcsde  la  Géné- 
ralité de  Riom  pour  en  former  l’Eleftion  de  Gannar , 
qui  eft  auffi  de  la  Généralité  de  Moulins.  Le  Maré- 
chal d 'Ejjiat  ctoit  alors  Surintendant  des  Finances, 
6c  il  avoit  acquis  les  Châtellenies  de  Gannat  6c  de  Vi- 
chy, de  Loui le-Margucritc  de  Lorraine,  PrincefTc  de 
Conti , à laquelle  le  Roi  Louis  XllI.  les  avoit  don- 
nées en  échange  des  Souverainetés  de  Châtcaure- 
gnaut  & L inchamp.  Comme  la  Terre  d’Eifiat  étoit 
iituée  auprès  de  Gannat , le  Maréchal-Surintendant 
fit  établir  une  Election  à Gannat,  qui  fut  compofée 
de  1 94.  Paroifles  , dont  80.  diftraites  de  la  Géné- 
ralité de  Riom , ainfi  que  nous  l’avons  dit.  C’eft  pour 
% cette  raifon  que  ces  80.  Paroifles  , ainfi  que  toutes 
les  autres  qui  dépendent  de  la  Généralité  de  Riom  , 
reflortiflent  encore  à la  Cour  des  Aides  de  Cler- 
mont-Ferrand , au  lieu  que  le  refte  de  l*filciftion 
de  Gannat  reflbrtit  à la  Cour  des  Aides  de  Paris. 

La  Généralité  de  Riom  comprend  fix  Eleftions 
qui  font  toutes  fituées  en  Auvergne.  Cette  Généra- 
lité eft  fituée  elle-même  entre  le  19c.  degré  43. 
minutes  & le  21e.  degré  40.  minutes  de  longitude  , 
& entre  le  44e.  degré  31.  minutes  8c  le  46c.  degré 
1 6.  minutes  de  latitude.  Elle  eft  bornée  au  N.&  au 
N.  O.  par  la  Généralité  de  Moulins  ; au  S.  par  celle 
de  Moutauban  ; au  S.  E.  par  celle  de  Montpellier  i à 
l’E.  par  celle  de  Lyon , 6c  à 1*0.  par  celle  de  Limo- 
ges. Elle  a 32.  lieues  8c  demie  de  longueur  fur  23. 
de  largeur  i ce  qui  peut  être  évalué  à 450.  lieues 
quarrées. 


DIVISION  ET  DÉNOMBREMENT  DE  LA  GÉNÉRALITÉ  D'AUVERGNE  ou  DE  RIOM. 


ÉlcéUohs.  Paroijfcs. 


Aurillac  . - . 

94  . . . 

Brioude  . . * 

136  ..  . 

Clermont  . . 

2$2  . . . 

Iffoire  — . . . 

*19  • • • 

Riom  .... 

*17  • • • 

Saint-Flour . . 

184  . . . 

7 

Total 

942 

Nota.  1®. Pour  la  commodité  des  habitants,  autant 
que  pour  la  facilité  de  la  Recette  des  deniers  du  Roi , 
FEle&ion  de  Saint-Flour  eft  fubdivifée  en  deux  ; 
fçavoir , l’Elc&ion  générale  de  Saint-Flour  , 8c  l'E- 
lection particulière  de  Mauriac.  Cette  demiere  qui 
dépend  de  la  première  , eft  compofée  de  S 8.  Pa- 
roifTc$,8c  paye  186.  mille  632.  livres  pour  fa  quote- 
part  de  la  Taille.  L’Eleétion  de  Saint-Flour  paye  le 
refte  , c’cft-ü-dire  , la  fomme  de  247.  mille  1 10.  liv. 
Cesdeuxfommes  réunies  donnent  celle  de  433. mille 
751.  livres. 

20.  Dans  le  nombre  de  942.  Paroifles  fc  trouvent 
comprifcs  38.  villes  ; 8c  outre  cela  .dans  le  même 
nombre  total  de  942.  Paroifles  fe  trouvent  auffi 
compris  quantité  de  bourgs , dont  plufieurs  font  fort 
ccmndérables  8c  reflemblcnt  aflëz  à de  petites  villes. 

30.  Le  nombre  de  69 1 . mille  175.  pcrîonnes  à quoi 
nous  faifons  monter  la  population  aétuelle  de  la 
Généralité  d’Auvergne  , ne  s’accorde  point  avec  des 
Dénombrements  antérieurs  que  nous  avons  fous  les 
yeux  , mais  il  n’en  eft  pas  moins  vrai.  Selon  ces 
Dénombrements  , qui  ont  été  employés  par  M.  le 
Maréchal  de  Vauban  , 8c  par  d’autres  perfonnes 
apres  lui  , on  ne  doit  compter  dans  la  Généralité 
d’Auvergne  que  557.  mille  68.  perfonnes , c’eft-à- 
dire  1 34.  mille  107.  perfonnes  de  moins  que  nous 
Tome  I. 


Feux. 

Ames. 

Tailles. 

(✓VO 

L/V\J 

15648  . . . 

. 70240  . 

• 508594  L 

1570s  . . . 

• 78s»s 

• 366539 

43231  . . . 

. 1IÜISS 

• 659505 

20399  . . . 

. 10199s  . 

. 370459 

*7191  * • • 

. 86965 

. 316607 

*'S*S9  • • • 

. 11919s 

* 41175* 

ij8ijs 

• 691175 

1455156 1. 

n’en  comptons.  Mais  ces  Dénombrements  n’avoicut 
été  faits  que  par  eûime  , dans  des  temps  de  cala-  v 
mité  8c  après  des  guerres  également  longues  8c 
cruelles  qui  avoient  altéré  confidérablement  la  po- 
pulation du  Royaume.  Un  feul  exemple  fuffira  pour 
prouver  que  nous  fommes  certains  de  ce  que  nous 
avançons.  D’après  les  Dénombrements  en  queftion 
on  ne  devroit  compter  dans  la  ville  d' Aurillac  , que 
7150.  perfonnes;  mais  ainfi  que  nous  l’avons  re- 
marque fous  le  mot  Aurillac  , cette  ville  eft  trois 
fois  plus  peuplée  , car  on  y compte  aauellement 
20.  mille  âmes  ou  environ.  ( 

Le  Bureau  des  Finances  d’Auvergne  , établi  à 
Riom  , eft  cenfé  l’un  des  fix  grands , c’eft-à-dire  , 
l’un  de  ceux  dont  les  Officiers  ont  des  gages  plus 
confidérables  , 8c  une  plus  grande  Diredion  en  ma- 
tière des  Tailles  ; 8c  en  effet  la  Généralité  d’Au- 
vergne eft  une  de  celles  du  Royaume  qui  en  payent 
le  plus  au  Roi.  ...  . . 

Jufqu’en  15$*.  l’Auvergne  avoit  dépendu  du 
Bureau  des  Finances  de  Lyon  ; mais  en  cette  année 
( ic<x.  ")  le  Roi  Henry  II.  créa  un  Trélorier  de 
France  6c  général  des  Finances  pour  la  Recette  gé- 
nérale de  Riom.  Charles  IX.  en  créa  un  autre  en 
iç-o.  Dans  la  fuite  on  augmenta  confidérablement 
le  nombre  de  ces  Officiers  ; de  forte  qu’aujourd’hui 
1 i i i 1 


Dh 


A U V 

le  Bureau  des  Finances  de  Riomeftcompofédcvingt- 
fepr  Treforiers  , non-compris  les  Greffiers  & autres 
Officiers  inférieurs  de  ce  Bureau.  Des  l’année  i ?oo. , 
les  charges  de  Tréforiers- Généraux  des  Finances 
de  la  Généralité  de  Riom  valoient  jo.  mille  livres. 
Depuis  ce  temps  , il  y a eu  divers  fuppléments  de  Fi- 
nance , qui  ont  augmenté  le  prix  de  ces  charges. 

Outre  l’attribution  générale  concernant  les  Fi- 
nances qui  compete  au  Bureau  d’Auvergne  , établi 
5 Riom  , il  eft  pour  ce  Bureau  une  attribution  par- 
ticulière , 5c  c’eft  de  recevoir  les  foi  & hommage  , 
aveux  & dénombrements  des  Seigneuries  mouvantes 
du  Roi , de  juger  tous  les  procès  concernant  le  Do- 
maine , de  vérifier  les  Etats  au  vrai  en  recette  & dé- 
penfe  des  Receveurs  des  Tailles , & de  connoitre  de 
la  petite  Voyeric.  L’Intendant  a le  droit  de  préfider 
à cette  Compagnie  ; & quand,  il  y préfide  , il  eft 
d’ufage  que  fon  avis  foit  toujours  prépondérant. 

Les  Elections  de  la  Généralité  d’Auvergne  ont 
la  même  Jurifdi&ion  que  celles  des  autres  Généra- 
lités du  Royaume.  Elles  connoilïènt  des  procès  en 
comparaifon  des  cottes  en  radiation  , en  abus  de 
autres  , qui  naiffent  de  la  répartition  des  Tailles.  II 
fc  fit  à cet  égard  un  changement  en  1685.  , par 
l’abolition  de  l’aftion  & du  fur-taux  . & par  l’in- 
trodu&ion  de  la  comparaifon  des  cottes.  Les  Offices 
d’Elus  font  fort  confîdérables.  La  Prclidence  de 
l’Elecliou  de  Clermont  aété  vendue  jufqu’à  60.  mille 
livres. 

La  Province  d’Auvergne  n’eft  pas  comprife  dans 
l’étendue  des  cinq  greffes  Fermes  : c’cft  pour  cette 
raiion  qu’on  a établi  des  Bureaux  d’entrcc  & de 
fortic  à Gannat  de  à Vichy , à l'extrémité  du  Bour- 
bonnois  , près  des  confins  de  l’Auvergne.  Cette  im- 
munité vient  de  ce  qu’en  1453.  balle  Auvergne 
Ce  rédima  du  droit  de  Gabelle.  Elle  a fait  la  même 
chofe  par  rapport  au  droit  d’ Aides , mais  on  ne  fçait 
point  préeifément  en  quelle  année.  Cependant  quoi- 
que l’Auvergne  foit  pays  rédimé  , cela  ne  doit  pas 
s’entendre  généralement  , puifque  les  Prévôtés  de 
Brioude , de  Langeac  , d’Auzon , dtc. , font  fujettes 
5 la  Gabelle  T de  même  que  la  Prévôté  de  Saint- 
Flour , à caofe  de  leur  voifinage  du  Languedoc.  On 
a établi  à Murat , par  rapport  à ces  Prévôtés  , un 
Vifiteur , de  pluficûrs  autres  Officiers  des  Gabelles 
de  Languedoc.  Ces  Officiers  connoilïènt  des  diffé- 
rends qui  furviennent  à l’occafioh  de  la  Ferme  des 
Gabelles  > dans  lefdites  Prévôtés  ; de  l’appel  de 
leurs  Jugements  eft  porté  à la  Cour  des  Aides  de 
Montpellier. 

Autrefois  le  Domaine  de  nos  Rois  , dans  la  Pro- 
vince d’Auvergne  , étoit  fort  confidérablc  , mais  au- 
jourd’hui il  eft  prefque  tout  engagé  , à l’exception 
des  Châtellenies  d’Uflon  de  de  Nonncttc , de  la  Pré- 
vôté de  Vicomté  de  Murat , des  Greffes  de  Mont- 
ferrand , d’Aurillac  de  de  Salers  , de  à l’exception 
de  quelques  autres  articles  de  moindre  valeur  ; ces 
divers  articles  réunis  ne  donnent  pour  le  Domaine 
fixe  du  Roi  que  la  fortune  de  1 $.  ou  1 6.  mille  livres 
par  an. 

Les  papiers  qui  fe  fabriquent  en  Auvergne  , à 
Thiers  , Ambert , Chamaliere  , 5tc.  , font  fujets  à 
nn  droit  de  marque.  Le  papier  & parchemin  timbré , 
le  tabac  , le  droit  de  contrôle  des  exploits  ; celui  du 
contrôle  des  dépens  , des  greffes  , des  affirmations  ; 
du  contrôle  des  aétes  des  Notaires  , de  autres  font 
egalement  établis  en  Auvergne  , ainfï  que  dans  les 
autres  Généralités  du  Royaume.  Ces  divers  droits  , 
y joint  le  produit  du  tabac  , donnent  année  com- 
mune la  lomme  de  800.  mille  livres  ou  environ.  La 
capitation  produit  environ  un  million  de  livres  ; de 
rlr^eSCXtraordb^cs*te,1«qu*l«décimcs,d£c., 
cd,:; , Mais  la  plus  forte  impofitioneft 

e * Taille  , fur  laquelle  fc  rejette  à-peu-près 
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ce  qui  fe  perd  par  l’exemption  de  la  Gabelle  & des 
Aides.  Des  l’anncc  1618.  les  Tailles  de  cette  Géné 
ralue  étoient  fixées  à 800. mille  livres.  En  1620  on 
les  porta  à un  million;  *01631.  à un  million  de  demi-, 
en  163s  à deux  millions;  en  1637.  à a.  millions  de 
*00.  nulle  livres.  En  1640.  elles  forent  portées 
jufqu  a quatre  millions  de  üvre»,  mais  il  y avoit  alors 
quantité  de  non-valeurs.  Depuis  ce  temps  , cette 

forte  d impofiüon  a toujours  roulé  fur  deux  millions 

, dc,mî  df. ll ™ » effeaife  » ou  environ.  Aujourd’hui 
la  Généralité  d Auvergne  ou  de  Riom  paye  au  Roi 
annee  commune  , environ  cinq  millions  & demi  de 
livres. 

L’Auvergne  étoit  originairement  du  Rcffort  de  la 
Cour  des  Aides  de  Paris  , ainfi  qu’elle  l’eft  encore 
du  Parlement  de  ce  nom.  Mais  par  Edit  du  mois  de 
Mars  de  l’an  1553.,  donné  à Fontainebleau , le  Roi 
Henry  II.  créa  une  Cour  des  Aides  pour  les  Géné- 
ré5 d’Agen  , Riom  5c  Poitiers.  Cette  Cour  des 
Aides  fut  établie  en  la  ville  de  Périgueux , & Sa 
Majefté  voulut  qu’elle  fût  nommée  Cour  des  * Aides 
de  Guyenne  , d’Auvergne  de  Poitou.  Mais  elle  ne 
fiibfifta  pas  long-temps  , puifqu’en  1557.  le  même 
Prince  la  fupprima  , 3c  en  créa  qne  nouvelle  qu’il 
voulut  qu’on  nommât  Ut  Cour  des  Aides  d’Auvergne 
établie  a Montferrand.  Le  Maréchal  d’Effiat,  Sur- 
Intendant  des  Finances , ayant  formé  le  deffein  de 
joindre  les  villes  de  Montferrand  5c  de  Clermont  , 
pour  ne  faire  déformais  qu’une  même  ville  fous  Je 
nom  de  Clermont  -Ferrand  , le  Roi  Louis  XIII. 
donna , au  mois  d’Avril  de  l’an  i6to. , un  Edit  qui 
ordonna  cette  union , & qui  transféra  la  Cour  des 
Aides  dans  la  partie  nommée  Clermont.  Cette  Coût 
des  Aides  ne  fut  d’abord  compofée  que  d’un  Pré- 
fident  , de  huit  Coofeillers  ; d’un  Avocat  5c  d’un 
Procureur-Général  ; mais  depuis , le  nombre  de  ces 
Officiers  a été  augmenté  , Ôc  il  confifte  aujourd’hui 
en  quatre  Préfidcnts , vingt-deux  Confeillers  , un 
Procureur-Général  5c  deux  Avocats-Généraux.  Le 
Roi  Louis  XIV.  avoit  créé  une  nouvelle  charge  de 
Préfident , & fix  charges  de  Confeillers.  Mais  ces 
charges  n’ont  point  été  levées. 

Les  charges  de  Préfident  à la  Cour  des  Aides 
d’Auvergne  valoient  dès  l’an  1700. , 60000.  liv.  ; 
celle  du  Procureur-Général , 48600.  liv.  ; 5c  celles 
de  Confeillers  , 34000.  livres.  Depuis  ce  temps  , 
il  y a eu  des  fuppléments  de  Finance  qui  ont  aug- 
menté le  prix  de  ces  charges. 

Le  Rcffort  de  la  Cour  des  Aides  dont  il  eft 
quefiion  , comprend  non-feulement  toutes  les  Elec- 
tions de  la  Généralité  d’Auvergne  3c  les  quatre- 
vingts  Paroilïes  qui  en  ont  été  démembrées  pour 
former  l’Eleftion  de  Gannat  , mais  encore  les 
Elections  de  Limoges  , de  Tulles  5c  de  Brives 
en  Limoufin  , & celle  de  Gueret  dans  la  Marche. 

Henri  II.  .Charles  IX.5c  les  Rois  leurs  fucceffeurs 
ayant  créé  5c  établi  des  Juges-Confuls , pour  juger 
les  différends  qui  furviennent  entre  Marchands  . 
pour  le  fait  de  marchandife , il  a été  établi  trois  de 
ces  Jurüfdiélions  en  Auvergne , l’une  à Clermont , 
une  autre  à Thiers  , 5c  la  troifieme  à Brioude.  Cette 
deraiere  a été  créée  par  le  Roi  Louis  XIV.  en  1710. 

Pour  les  monnoies  qui  fe  fabriquent  dans  la  Pro- 
vince d’Auvergne  , il  y a à Riom  un  Hôtel  deftiné 
pour  la  fabrication  , 5c  une  Jurifdi&ion  , dont  le 
Lieutenant-Général  de  la  Sénéefiairflee  eft  le  Chef. 
Le  Procureur  du  Roi  de  la  Scnécbauflee  exerce  auflï 
fa  Charge  à la  même  Jurifdiéfion.  La  lettre  O , eft 
la  marque  diilinétive  de  la  monnoie  qui  fe  fabrique 
à Riom. 

Paffons  à préfent  à ce  qui  concerne  le  Gouver- 
nement militaire  de  là  Province  d’ Auvergne.  C00G- 
dérée  comme  Gouvernement  général  militaire  de 
Province , l’Auvergne  a ta  même  étendue  que  la 
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Province  de  ce  nom , dont  nous  avons  parlé- dès  le 
commencement  de  cet  article.  Ce  Gouvernement 


général  eft  borné  au  N. 
de  Bourbonnois 


s.  par  celui  de  Guyenne , au  S.  E.  par  celofdf 


nsanæ  KH?  “rtittgas 

oenomsm.urnoç  onee.u.ncur 

Un  Gouverneur-Général. 

Appointements  ....  - , _ 

: l 

Lieutenants -Généraux  pour  le  Roi. 

Un  pour  la  Haute -Auvergne. 

Appointements /•, , _ 

Emoluments ] .*  0 1 6J°0  L 

Un  pour  la  EalTe- Auvergne.  ‘ 


1x600  L 


Deux  LieutenantMlc-Hoi . Ravoir , un  pour  la  Haute  & un  pour  la  Baffe-Auvergne 
Quatre  Lieutenants  des  Maréchaux  de  France , fçavoir , un  à Riom 
& un  pour  Bnoude  , Saint-*  lour  & Ambert.  * 


un  à Aurillac  , un  à Mauriac, 


Filles 

& autres  Places. 


Cuflèt . . 
Nonnette 
Uflbn  . . 


Goavrrnfarr. 


Lieutenant: 
de  Roi. 


Appointements 
des  Gouverneurs. 


ÊL 


::} 

::}• 


Sommes  males  des  Appointements , y compris  les  Emoluments. 

Pour  le  Gouverneur -Général * . i 86  6 1' 

Tour  deux  Lieutenants  - Généraux  . . 

* ’••*•••  i *6oo 

Total  $ 1*76  liv. 


rppoLmtnt""  part,cu,,"s  nW  ^ ïzwr * Ta"4‘  .c& 

Le  Gouverneur-Général  de  la  Province  d’Au-  ksRdfidrac-^ aSL”  r * dépendent 

Ke  dfteÆeTmCnt  G°“"r“Ur  *>articul“r  de  & Sailmmf“‘’in  ZZ‘&. 

f- U"=  de  cinquante  Gardes  à che-  B^iT"  ReSe  ded™  " 

C^mmandcg.Par  «o  Cjptenne  , un  Lieutenant  où  il  y a deux  Brigades.  nCC  de  ClerTnont 


• » — ' r“*  ““  vaapjiuinv  , un  ieicuienant 

oc  un  Cornette  , forme  la  Garde  ordinaire  du  Gou- 
verneur-Général de  la  Province  d’Auvergne. 

4°-  Il  y avoit  autrefois  dans  cette  Province  plu- 
lîeurs  places  fortes  , mais  il  n’y  en  a plus  aucune. 
Les  Châteaux  de  Montpeniîer  , d’Ulïon , de  Non- 
nette  , & plufieurs  autres  furent  rafés  en  1634. 
pendant  un  voyage  que  fit  en  Auvergne  le  Cardinal 
de  Kichelicu.  Ce  Miniftre  éclairé  vit  par  lui-même 
que  la  Province  d’Auvergne  n’eft  point  expofee  , 
b caufe  de  fa  fituation , à aucune  hofiilité  de  la  part 


On  comptoir  autrefois  trois  Duchés-Pairies  dans 
la  Province  d’Auvergne  , Montpenfier , Mcrcoeur  & 
Randan.  Mais  le  Duché  de  Mcrcoeur  eft  éteint,  & 
celui  de  Randan  , quoiqu’héréditaire  , n’eft  point 
Pairie.  Nous  ne  parlerons  ici  que  du  Duché  de 
Montpenfier.  Ce  Duché  n’étoit  originairement  qu’un 
Comté , qui  a appartenu  pendant  bien  des  années 
a l’ancienne  Mai  ion  de  Fentadour , fondue  dans  une 
branche  cadette  de  celle  de  Levi. 

En  1 384.  Jean  de  France  , Duc  de  Berry,  acheta 

fnmlâ  J-  O 1 1 .. 


“ T ’ r ' fV ■ part  En  ■ 384.  Jeun  d.  Franc.  . Duc  de  Berry,  achet 
flu  t,u-î  8 î a S ' Pa/  conf=<'ucnt  ü «°«  {<T'-  le  Comté  de  Montpenfier  . de  Bernard  dé  Vent" 

LaMaUfh . .îr  aM5 f°rKS da”s‘et,e  Pr0rCe‘  dour-  La  Pri"ceft  Marie  ’ ““il»'  de  Jean 

- GnÆ78ha“ir“|d  A7rF,ncconli(le  en  une  Corn-  porta  ce  Comté  i Jean  Duc  de  Bourbon  , premie^ 
pagme  de  68.  Cavaliers  & un  Trompette,  comman-  du  nom , fon  mari.  P 

dee  par  deux  Lieutenants  Ær  8.  . :i  „ p_  « . « 

outre  cela  dans  Ja 


& 4.  Sous-Bneadiers  i ce  qui  cu  «jui  «:  nui» 
tire  de  s8.  perfonnes , toutes  iubordonnées  au  Pré- 
vot  general  qmréfidc  à Clermont-  Cette  Compagnie 
eft  d.v.iee  en  17.  Brigades  , dont  onze  fous  le  Lieu- 
tenant qui  refide  à Riom  , & 6.  fous  celui  qui  a là 

r.v(ÏH..nr-i.  i Vé-  I ..r  - n • . , 7*  . . 


, 7 1 Vc.  ri  ’ « 6-  celm  qui  a là  penfier  , mourut  le  6.  Avril  1601.  & laiflà  h 

reüdencc  à St.  Flour.  Les  onze  Brigades  de  la.Lieu-  Terre  & Seigneurie  de  Montpeufwr  à Philippe  de 


IV  V.  uc  uc  ia  r 

& confirmées  pour  la  Pairie  en  1 608. 

Maric-Annc-Louife  d’Orlcaus  , unique  héritière 
de  tous  les  biens  de  la  branche  de  Bourbon-Mont- 
penfier  , mourut  le  6.  Avril  1691.  & laüïa 

T t-rri»  A-  C-imt.t.nn  A*.  IU > TV.  ... 
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404 


A U V 

Puc.ct'Orlcans , frère  unique  de  Louis  te 


à^re  Monarque  accorda  la  continuation 
£ Duché-Pairie  de  Montpeofier  tant  pour  lu. 
que  pour  fcs  fucceffeurs  males  & femelles.  Vojï\ 

Comme  là  Prinüvauli  Dau[Une  d’Auvergne* 
la  Baronnie  de  Combraillcs  lont  unies  au  Duché  de 
Montpenler . il  ne  fera  pas  hors  de  propos  de  dire 
ici  quelque  chofc  de  ces  deux  grandes  Seigneuries. 

La  Principauté  Dauphine  d’Auvergne  ( qu  on 
appelle  autrement  Dauphiné  d’Auvergne  ) doit  fon 
origine  à Guillaume  V.  ou  IV.,  dit  Je  Jeune  , Comte 
d’Auvergne  , fur  lequel  Guillaume  l’Ancien  , fon 
oncle  , s’empara  de  ce  Comte. 

Ce  Guillaume  le  Jeune  avoit  époufé  une  des  filles 
de  Guigues  III.  Comte  d’Albon , & de  Marguerite 
de  Bourgogne.  Juftcl , Blondel  & Chorier  croient 
qu’elle  s’appelloit  Béatrix  , ôc  Baluze  la  nomme 
Jeanne  de  Calabre.  Leur  fils , Guillaume  , prit  le 
nom  de  Dauphin , à caufe  de  fa  mcrc  , quitta  par 
dédain  les  armes  d’Auvergne  , & prit  celles  des 
Dauphins  de  Viennois  , les  ayeuls  maternels.  Il 
donna  même  le  titre  de  Dauphiné  d’Auvergne  aux 
Terres  qui  lui  échurent  en  partage  par  l’accommo- 
dement qu’il  fit  avec  Guillaume  l'ancien,  fon  grand- 
oncle,  après  l’an  1 1 68.  Ce  Dauphiné  confiftoit  dans 
la  Châtellenie  de  Vodable , qui  en  étoit  , comme  il 
en  cft  encore  , le  chef-lieu  , ôc  dans  plufieurs  autres 
Terres  ôc  Seigneuries.  A&uellement  Vodable,  Lau- 
toin  , Vieille-Brioudc  , & les  lieux  qui  en  dépen- 
dent , appartiennent  à S.  A.  S.  Mi  le  Duc  d’Orléans, 
comme  Dauphin  d’Auvergne  , & font  du  Relfort  du 
Bailliage  de  Montpcnfirr. 

La  poftérité  de  Guillaume  le  Jeune  a joui  de  mâle 
en  mâle  , du  Dauphiné  d’Auvergne  jufques  vers  l’an 
'14JO.  , que  Béraud  III.  Comte  de  Clermont  & 
Dauphin  d’Auvergne  étant  mort , les  Etats  de  cette 
Maifon  tombèrent  en  quénouillc. 

Jeanne  I. , fille  & héritière  de  Béraud  III-  épouCa 
en  1426.  ou  1428.  Louis  I.  de  Bourbon , Comte  de 
Montpeofier.  Elle  mourut  fans  poflérîté  en  1436.  , 
à 25.  ans  , & laiiTa  par  fon  teftament  la  plûpart  de 
fes  biens  à fon  mari.  Louis  I.  de  Bourbon  époufa 
en  fécondés  noces  Gabriclle  de  la  Tour\  Ôc  mourut 
en  i486,  taillant  Gilbert  fon  fuccellêur.  Mais  la 
propriété  du  Dauphiné  d’Auvergne  alla  à Charles  , 
Duc  de  Bourbon  , petit  - fils  d’Anne  Dauphine  , 
Comtelfc  de  Forêt , foeur  de  Bvraud  III. , ôc  par 
conféqucnt  héritière  naturelle  de  Jeanne  I. 

Par  Traité  fait  entre  Louis  I.  Comte  de  Mont- 
penfier , ôc  Charles  I.  Duc  de  Bourbon  , fon  frere  > 
le  Dauphiné  d’Auvergne  refia  à 1a  branche  de  Mont- 
penfier. 

Gilbert  de  Montpenfier  , fils  de  Louis  I. , fut  ap- 
pelle , du  vivant  de  fon  pere  , le  Prince  Dauphin  , 
Ôc  après  fa  mort , Comte  de  Montpenfier  fir  Dauphin 
d’Auvergne.  Il  mourut  lui-même  en  1496. 

Louis  II.  Duc  de  Montpenfier  ôc  Dauphin  d’Au- 
vergne , fils  aîné  de  Gilbert,  mourut  à Naples  , 
fans  avoir  été  marié  , en  1501. , à 18.  ans.  Son 
frère , Charles  III.  , lui  fuccéda.  Celui-ci  époufa  en. 
iS°S*  Suzanne  de  Bourbon,  de  laquelle  il  eut  un 
fils  unique  , le  Comte  de  Clermont,  qui  mourut 
avant  lui.  La  Princefle  Suzanne  , fa  fcmnac , mou- 
rut le  28.  Avril  1 $*1, , à 30.  ans. 

Quelque  temps  après  la  mort  de  fa  femme,  le 
Duc  Charles  III.  de  Bourbon  , qui  cft  plus  connu 
fous  le  nom  de  Connétable  de  Bourbon  , fe  voyant 
chagriné  en  France , pafla  au  fcrvice  de  l’Empereur 
Charles  - Quint , ôc  fut  tué  au  fieoe  de  Rome  le  6. 
Mai  1327. 

,Va  fucceflion  de  la  Princefle  Suzanne  avoit  été 

jugee  çn  partie  à Louife  de  Savoyc , merc  de 

nV°‘s  1. , qui  s’étoit  portée  pour  héritière  du 
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chef  de  & mereSJarguerite  de  Bourbon  , tante  de 
Suzanne.  Louife  de  Savoyc  étant  morte  enitn. 
le  Dauphine  d’Auvergne  fat  réuni  1 la  Couronné 
par  le  Roi  François  1. 

Après  la  mort  du  Connétable  de  Bourbon , arri- 
vée comme  nous  l’avons  dit , en  1 5 *7.  l'en, 1ère 
confafcauon  de  tous  les  biens  oui  avoient  appartenu 
à ce  Prince , futjugce  par  Arrêt  du  si.  Juillet  dc  la 
même  année  i S i7.  « Mais,  comme  fc  Connétable 
» avoit  des  fœurs  qui  pretendoient  avec  juftice  que 
» leur  partage  ou  légitime  ne  pouvoir  être  compris 
» dans  la  confifcation  , il  s’enfuivit  le  29.  Juin 
» 1529.  une  tranfâftion  entre  le  Roi  & elles.  En 
» vertu  de  cette  tranfa&ion  , le  Roi  céda  à Louife 
» dc  Bourbon  ( l’aînée  des  focurs  du  Connétable  ) 
» femme  de  Louis  de  Bourbon  , Prince  dc  la  Ro- 
» che-fur- Yon , deuxieme  fils  de  Jean  de  Bourbon  , 
» le  Comté  de  Montpenfier , la  Principauté  Dau- 
» phine  , avec  les  Baronnies  de  Thicrs  Ôc  de  Com- 
» brailles , pour  tout  ce  qu’elle  auroit  pu  preten- 
» dre  des  biens  de  la  Maifon  de  Bourbon.  De-là  fe 


» forma  la  branche  de  Bourbon  - Montpenfier , en 
» faveur  de  laquelle  cette  Terre  fut  érigée  en  Du- 
» ché-Pairie  en  IS38.  ( d’autres  difent  feulement 
» en  1543.  ),  avec  union  du  Dauphiné  d’Auver- 
» gne  ôc  du  pays  de  Combraillcs. 

Marie,  héritière  de  la  branche  de  Bourbon-Mcmt- 
penfier,  époufa  Gafion  , Duc  d’Orléans,  ôc  mourut 
le  4.  Juin  1627.,  ne  laiffant  qu’une  fiJJc  unique, 
Mademoifelle  d’Orléans  - Montpenfier , morte  le  6. 
Avril  1693. , apres  avoir  inftituc  fon  héritier  univeiv 
fel,  Philippe  dc  France,  frere  unique  de  Louis  XIV., 
ôc  bifaycul  dc  S.  A.  S.  M.  le  Duc  d’Orléans. 

Dès  l’année  1360.  ou  environ,  la  Baronnie  de 
Combraillcs  avoit  été  vendue  par  Jean  II.  du  nom  , 
Comte  de  Boulogne  Ôc  d’Auvergne  , à Pierre  de 
Giac,  Chancelier  de  France.  En  1400.  certe  même 
Baronnie  fut  revendue  à Louis  II.  du  nom , Duc  de 
Bourbon  , dont  le  fils  Jean , également  Duc  de 
Bourbon  , la  donna  depuis  , avec  le  Comté  de 
Montpenfier , à fon  troifieme  fils  Louis  de  Bour- 
bon , Comte  de  Montpenfier , ayeul  du  Connétable 
de  Bourbon.  Voyc\  Combrailles  ôc  Montpenfier. 

Revenons  à préfent  à la  Province  d’Auvergne , ôc 
terminons  par  l’Hifioire  de  ccttc  Province  ce  qui 
nous  refie  à dire  fur  cet  article. 

Les  Auvergnats  tenqient  un  rang  très-diftingué 
parmi  les  peuples  de  l’ancienne  Gaule',  ôc  fe  van- 
toient  d’être  defeendus  des  Troyens , de  même  que 
les  Romains  , ainfi  que  l’a  remarque  Lucain  , liv.  u 


Arvernique  aufi  Latios  fefingere  fralres , 
Sanguine  ab  Iliaco  populi 


Selon  Strabon  , ainfi  que  nous  Pavons  obfervé 
fous  le  mot  Arverni  , le  Royaume  de  cette  nation 
s’étendoit  d’un  côté  depuis  la  Loire  jufqu’à  Nar- 
bonne ôc  jufqu’à  certaines  Terres  que  les  Marfeu- 
Ipis  pofledoient  en  Languedoc , lefquelles  Terres 
avoient  été  données  à ceux-ci  par  Pompée  , cnreeon- 
noiflancc  du  fecours  que  ce  Général  avoit  reçu 
d’eux  conue  les  Salii  , qui  voulurent  lui  dilputer 
le  pafiage  , quand  il  fut  obligé  de  traverfei  leur  pays 
pour  aller  en  Efpagne.  De  l’autre  côté , le  Royau- 
me des  Auvergnats  confinoit  à la  Seine,  à la  Saône 
ôc  au  Rhône. 

L’Hiftoire  romaine  nous  a confervé  les  noms  w 
plufieurs  Rois  des  Arverni.  Céfar  , Titc  - Liye  OC 
Florus  font  mention  des  Rois  Ambigatus , Luc'nus, 
Bituitus  ôc  Vercingcntorix.  Rome  arma  toutes  »« 
forces  contre  Bituitus , qui  fut  vaincu  par  Fabius 
Maximus  dans  un  combat  où  ce  Roi  àcs  Arverni 
eut  cent  vingt  mille  hommes  des  fiens  tues  lur  a 
place.  Vercingcntorix  mit  fous  les  armes  quart* 
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etnî  mitlciiommes  contre  Céfar.  Mail  vraifemhla- 
bJeoicnt  cette  armce  n'ctoit  pas  toute  compofée 
û'Arverni. 

En  parlant  des  Arverni  & des  produétions  de  h 
Province  d’Auvergne , nous  avons  dit  quelle  étoit  la 
magnificence  de  Luërius , pere  de  Bituitus.  Ce  Prince 
ne  fortoit  jamais , qu’il  ne  fût  accompagné  d’une  foule 
innombrable  de  peuple  à qui  il  jettoit  à pleines  mains 
des  pièces  d’or  «5c  d’argent , dont  étoit  rempli  le  fu- 
perbe  char  dans  lequel  il  fe  foifoit  traîner.  C’cftAthc- 
nee  , après  Poflidonius  , qui  nous  certifie  ce  fait. 

Chez  les  anciens  Auvergnats , le  Royaume  n’étoit 
pas  héréditaire.  Cette  nation  choififfbit  fes  Rois 
dans  1 Ordre  de  la  Noblcflè  du  pays.  Céfar  ( liv.  7. 
ne  la  guerre  des  Gaules  ) dit  que  Cattellus , pere 
de  Vercingcntorix , fut  tué  pour  avoir  brigué  la 
Couronne. 

Vercingcntorix  fit  lever  le  fiege  de  Cergovic  à 
Celar , & défendit  enfuite  Alexia  , où  il  fut  pris 
. mené  à Rome  l’an  70a.  de  la  fondation  de  cette 
ville  ,&  environ  cinquante  ans  avant  l’Ere  chrétienne. 

L’Auvergne  réduite  en  Province  romaine  , fit 
partie  de  la  première  Aquitaine. 

De  la  domination  des  Romains , l'Auvergne  pafla 
fous  celle  de  Goths , Julius  Ncpos  étant  alors  Em- 
pereur de  Rome  ; c’eft-à-dire,  vers  l’an  47$. 

Les  Goths  confcrverent  ce  pays  jufqu’à  ce  qu’ils 
Jurent  défaits  par  Clovis  L à la  bataille  de  Veuille 
l’an  507.  * 

Les  enfants  de  Clovis  ayant  partagé  la  Monar- 
chie , l’Auvergne  échut  en  partage  au  Roi  d’Auf- 
trafie.  Dans  la  fuite  , ce  pays  fut  fournis  à Eudes , 
Duc  d’Aquitaine,  fur  lequel  Pépin  le  reconquit! 
L’Auvergne  fit  depuis  partie  du  Royaume  d’Aqui- 
taine , oc  enfuite  du  Duché  d’Aquitaine  fous  les 
Comtes  de  Poitiers. 

Nos  Rois  de  la  première  & ceux  de  la  fécondé 
race  gouvernèrent  l’Auvergne  par  des  Comtes  & 
des  Ducs.  Mais  ces  Gouverneurs  ne  furent  d’abord 
que  bénéficiaires , c’eft-à-dire , amovibles  : ils  ne 
gardoient  leur  Comté  ou  Duché  qu’autant  de  temps 
qu’il  plaifoit  aux  Rois  , ou  tout  au  plus  à vie. 

Dans  la  vie  de  St.  Natairc  ou  Nazaire  il  eit  fait 
mention  d’un  Comte  de  la  Cité  d’Auvergne  , que 

3uclques  - uns  nomment  Brandulus , & qui  vivoit 
u temps  de  l’Empereur  Valentinien  & Valens  , 
vers  l’an  375.  Il  eft  auffi  fait  mention  de  plufîeurs 
autres  Comtes  d’Auvergne  , qui  gouvernoient  ce 
pays  en  tout  ou  en  partie  avant  que  les  François  s’y 
fuiïcnt  établis. 

On  a une  Chronologie  fuivie  des  Comtes  bénéfi- 
ciaires d’Auvergne  fous  les  Rois  de  France,  depuis 
l’an  778.  jufqu’après  l’an  928.  Parmi  ces  Comtes , 
on  trouve  des  Comtes  de  Touloufe , des  Marquis  de 
Gothie , des  Ducs  d’Aquitaine  , ôc  en  dernier  lieu 
des  Comtes  de  Carcaflonne. 

Vers  l'an  931.  le  Roi  Raoul  donna  le  Comté 
d’Auvergne  à Raymond  Pons,  Comte  de  Touloufe  , 
mort  en  950.  Guillaume  , dit  Taillcfer , fils  de  Ray- 
mond Pons  , fuccéda  au  Comté  d’Auvergne  , & eut 
pour  Compétiteur  Guillaume , tête  d’étoupes,  Comte 
de  Poitou , auquel  le  Roi  Louis  d’Outrcmer  donna 
en  9$o. , le  Comté  d’Auvergne.  Les  Auvergnats  re- 
fuferent  de  reconnoitrc  ce  dernier  jufqu’cn  955.  Le 
Comte  de  Touloufe  ne  pouvant  fe  maintenir  dans  la 
poiTèflion  de  ce  Comté  , le  céda  en  Fief  aux  Vicom- 
tes de  Clermont 

Guy  I. , Vicomte  de  Clermont , devint  Comte 
d Auvergne  vers  l’an  980.  ou  983.  11  eft  appelle 
Cornes  G rrinceps  Arvemorum  , G inclttus  Marchio 
G Cornes , dans  la  Charte  de  fondation  du  Monaf- 
tere  de  St.  Germain-Landron  , en  Auvergne  , faite 
par  Etienne  , Evêque  de  Clermont . fous  le  reçue 
du  Roi  Lothaire. 

Tome  I. 
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Guillaume  P Ancien  , iffii  de  Guy  î. , ùfurpa  la 
Comte  d’Auvergne  fur  fon  petit-neveu  Guillaume  U 
Jeune.  II  y eut  à cette  occafion  une  guerre  des  plus 
vives,  que  Robert,  Abbé  du  Mont-Saint  Michel 
rapporte  à l'an  1168.  Louis  le  Jeune  , Roi  de  Frao! 
ce,  prit  le  parti  de  Guillaume  l'Ancien,  & Henri  II. 
Roi  d’Angleterre,  foutint  Guillaume  le  Jeûna.  Après 
divers  fuccès  , ce  dernier  fut  totalement  dépouillé  , 
a l’exception  d’une  petite  partie  du  Comté  qui  lui 
relta  , & qui  fut  depuis  appcllce  le  Dauphiné  d'Au- 
vergne. 

Guy  II.,  onzième  Comte  héréditaire  d’Auvergne 
& . « (a,5c.^e  Guy  *•»  fui  Priv^  dc  fon  Comté 
par  le  Roi  Philippe  Augufte  , l’an  1 109.  , pour  cri- 
me de  félonnie.  Ce  Guy  étoit  d’un  génie  inquiet  & 
d un  caraâcre  infidèle.  Il  fut  prelque  toute  la  vie 
brouillé  avec  le  Roi  Philippe  Augufte.  Dans  les  dif- 
ferentes guerres  que  ce  Prince  eut  avec  Richard  Roi 
d’Angleterre, Guy  fe  déclara  toujours  pour  le  der- 
nier. Après  divers  fuccès  , Richard  prit  des  Trêves 
avec  Philippe  Augufte  , & abandonna  le  Comte  à 
la  merci  de  ce  Monarque.  Philippe  Augufte  entra 
en  Auvergne  à main  armée  , & ravagea  toutes  les 
Terres  du  Comte.  Guy  s’humilia  , demanda  pardon 
au  Roi,  & obtint  une  trêve  de  cinq  mois  , après  lef- 
qucls  il  fit  fa  paix  avec  Philippe  Augufte. 

Mais  le  Comte  Guy  ne  fut  pas  plus  tranquille  dans 
fa  Famille  cju’il  l'étoit  au-dehors.  La  divifion  fe 
mit  entre  lui  & fon  frère  Robert , Evêque  de  Cler- 
mont. Le  Prélat  mit  à feu  & à fang  les  Terres  du 
Comte,  en  1197.,  & y jetta  même  un  interdit.  Ce- 
pendant ces  deux  freres  s’accommodèrent  en  1199. 
par  la  médiation  de  Henri  de  Sully,  Archevêque  de 
Bourges.  Mais  la  bonne  intelligence  ne  dura  pas 
long-temps  entr’eux  : ils  fc  brouillèrent  de  nouveau 
& s’accommodèrent  de  même  en  1201.  par  l'entre- 
mile  d’Eudes  , Duc  de  Bourgogne.  Leur  réconcilia- 
tion parut  alors  fi  fincere  & fi  folide , qu’au  mois 
de  Juin  de  l’année  fuivante , le  Comte  donna  en 
dépôt  G garde  à fon  frère  Robert , le  même  qui  étoit 
alors  Evcque  de  Clermont,  fa  Mlle  G fes  Sujets  du- 
dit Clermont  , pour  les  tenir  jufqu’à  ce  que  lui  ou 
les  fiens  euflent  fait  leur  paix  avec  le  Roi  de  France. 
Nonobftant  ces  traites  Ôc  cette  marque  de  con- 
fiant , Çcs  deux  frères  en  vinrent  de  nouveau  à 
des  inimitiés  extrêmes  , & jufques-là  qu’en  i 206.  le 
Comte  Guy  fit  prendre  priionnier  l’Evêque  fon 
frère  , & s’empara  des  places  qu’il  tenoit , ainfi  que 
des  biens  de  l’Eglife.  Néanmoins  ils  fe  réconciliè- 
rent encore  en  1 207.  Mais  le  Comte  recommença 
bientôt  fes  vexations,  ildétruifitune  Abbaye  de  Filles 
de  fondation  royale , & lit  emprifonner  de  nouveau 
fon  frère.  Ces  excès  fi  multipliés  furent  caufe  qu’en- 
fin  on  s’adreilà  au  Roi  Philippe  Augufte  pour  obte- 
nir de  lui  qu’il  voulût  bien  les  faire  celfer.  Ce  Mo- 
narque , qui , ainfi  que  nous  l’avons  remarqué  , 
avoit  des  griefs  particuliers  contre  le  Comte  Guy  , 
envoya  pour  le  châtier  , en  1209. , une  armée  en 
Auvergne  , fous  le  commandement  de  Guy  de  Dam- 
pierre  , Seigneur  de  Bourbon  , & de  Renaud  de 
Foreft  , Archevêque  de  Lyon. 

L’armée  du  Roi  prit  les  villes  de  Clermont , de 
Riom  , de  Nonnette , & plufieurs  Fortereflcs  , entre 
autres  le  fort  Château  de  la  Toumiole 

Philippe  Augufte  donna  à Guy  de  Dampierre  & à 
fes  fucceflèurs  à perpétuité,  le  Château  de  la  Tour- 
niole  , & réunit  à la  Couronne  le  Comté  d’Auvergne. 

D’autres  difent  que  le  Roi  donna  le  Comté  d’Au- 
vergne en  Fief  à Guy  de  Dampierre , qui  dèilors 
prit  la  qualité  de  Comte  d’Auvergne. 

Guy  11.  mourut  en  1224.  ou  1227. , & lailTa  un 
fils  qui  fut  nommé  Guillaume  X.  Celui-ci  profitant  de 
la  minorité  du  Roi  Louis  IX.,  s’allia  avec  le  Dau- 
phin d’Auvergne  , & fit  la  guerre  à Guy  de  Dam- 
Kkkkk 
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■ r„  „„1  fc  trouvant  trop  foible  pour  Contenu-  les 
Z 'a.  CCS  deut  ennemis , remit  l’Auvergne  à la 
Re°n"  Régente.  Cette  Princefli  accorda  ta  pan  à 
Guillaume  X. , & lui  remit  ce  qui  avoit  été  conquis 
Kir  (on  pere  , eteepte  ce  qu’on  appellott  lu  J erre 
p Auvergne.  Guillaume  prit  le  titre  deComte  d’Au- 
vergne , & il  y eut  alors  deux  Comtés  de  ce  nom  ; 
fçavoir , celui  qui  appartenoit  à Guillaume , dont  la 
ville  de  yic-lt-Comtc  étoit  la  capitale  , & le  Comté 
d’Auvergne  proprement  dit  ou  de  la  Terre  d’Au- 
vergne , dont  Clermont  étoit  la  capitale  , fie  qui  dès 
l’an  1215.  avoir  été  donnée  en  appanage  par  le 
Roi  Louis  VI1L  à Alphonfc  , Comte  de  Poitiers , 
ion  fécond  fils. 

Alphonfc  de  France  étant  mort  fans  enfants , en 
1271.,  la  grande  portion  du  Cotnié  d’Auvergne  fut 
de  nouveau  réunie  à la  Couronne  par  réverfion  , fie 
n’en  fut  point  féparée  jufqu’cn  1360.  qu’elle  fut 
érigée  en  Duché-Pairie  , fie  donnée  en  appanage  par 
le  Roi  Jean  à Jean  de  France  , Duc  de  Berry  , fon 
troiiicme  fils. 

Le  Duc  de  Berry  étant  mort  fans  poftérité  mas- 
culine en  1416.  , l’Auvergne  devoit  retourner  à la 
Couronne , fuivant  la  loi  des  appanages.  Mais  dès 
l’an  1400.  le  Roi  Charles  VI.  avoit  confenti , en 
faveur  du  mariage  de  Marie  de  Berry , fille  de  Jean , 
avec  Jean  1.  du  nom  Duc  de  Bourbon , que  le  Duché 
d’Auvergne  palTât  aux  enfants  mâles  qui  naîtroient 
de  ce  mariage  , mais  à condition  qu’au  defaut 
d'hoirs  mâles  le  Duché  de  Bourbonnois  , qui  de  lui- 
même  n’étoit  pas  révcrfible  , feroit  pareillement 
réuni  à la  Couronne.  Le  cas  prévu  arriva  en  1)03. 
par  la  mort  de  Pierre  IL  Duc  de  Bourbon  , qui  ne 
laiffa  d’Anne  de  France  , fa  femme  , qu’une  fille 
nommée  Suzanne  , laquelle  fut  mariée  , ainfi  que 
nous  l’avons  dit  ailleurs , à Charles  III.  de  Bour- 
bon , Comte  de  Montpenficr , Connétable  de  Fran- 
ce. Cependant  le  Duché  d’Auvergne  ne  fut  point  en- 
core réuni  à la  Couronne  par  cet  événement , parce 
que  le  Roi  Louis  XII.  accorda  à la  Ducheffe  Suzanne , 
en  faveur  de  fon  mariage  ( qui  fut  fait  au  mois  de  Mai 
de  l’an  1 $o$.  ),des  Lettres-Patentes  pour  qu’elle  re- 
tint l’appanage  réverfible.  Cette  Princeffe  étant  mor- 
te , en  1 $ 2i.t  fans  laiflèr  d’autres  enfants  qu’une  fille , 
qui  mourut  peu  de  temps  après  fa  naiflàncc , il  y eut 
grand  procès  pour  fâ  fuccefïïon  entre  Louife  de 
Savoye  , mere  de  François  I. , fit  le  Connétable  de 
Bourbon.  Ce  procès  fut  décide  en  faveur  de  Louife 
de  Savoye  ; ce  qui  détermina  en  partie  le  Conné- 
table à quitter  le  fervice  du  Roi , fit  à fe  jetter  dans 
le  parti  de  l’Empereur  Charles-Quint. 

Le  Roi  François  I.  5c  Louife  de  Savoye , fa  mere , 
tranfîgerent  le  2$.  Août  i$  27.  Cette  PrinccfTc  mourut 
en  153t. , fie  alors  le  Dnché  d’Auvergne  futexpref- 
fément  réuni  à la  Couronne. 

Quant  à la  petite  portion  de  l’ancien  Comté 
d’Auvergne,  qui  avoit  été  cédée  à Guillaume  X. 
en  1229.  , elle  fut  poffédéc  par  les  defeendants  de 
ce  même  Guillaume  , à titre  d’hérédité  fous  le  nom 
de  Comté  d*  Auvergne.  Voici  quelle  elt  la  fuite  de 
ces  Comtes. 

Guillaume  X.  , douzième  Comte  d’Auvergne  , 
fils  de  Guy  II. , epoufa  Alix  de  Brabant  , fille  de 
Henri  I.  Duc  de  Brabant , fie  de  Mahaut  de  Bou- 
logne , laquelle  étoit  veuve  de  Louis , Comte  de 
Los.  Leurs  enfants  furent  t . Robert  V.  ou  VI.  Comte 
d’ Auvergne  ; 2.  Guy  d’Auvergne  dit  de  Clermont , 
Prévôt  de  Lille  en  Flandres,  fit  enfuite  Archevêque  de 
Vienne  en  1265.;  3.  Guillaume  d’Auvergne,  d’abord 
j ^ . cn  Flandres , fie  enfuite  Archidiacre 

* • kiege,  dont  il  fut  élu  Evêque  en  1 282. 

Guy  Comte  de  Flandres  , lui  fut 
5’Au^,LRomV.  ^ obrint  c"  ErtcM  ; 4.  Henri 
*8°*  > S>  Malthiide  d’Auvergne , mariée  à Ro- 
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bert  II.  Comte  de  Clermont , Dauphin  cfAuvergne- 
6.  Marie  d’Auvergne  , mariée  à Wautier  Bertoud 
Seigneur  de  Malincs.  Guillaume  X.  meurt  en  1 246* 
La  Comteffe  , fa  veuve  , qui  avoir  des  droits  fur  le 
Comte  de  Boulogne,  les  cede  à Henri  IL  Duc  de 
Brabant  fon  frere  , fie  fè  marie  en  troifiemes  noces 
en  1 25 1. , à Arnoul  de  Vchemalc.  * 

Robert  V. , treizième  Comte  d’Auvergne , retire 
du  Duc  de  Brabant , moyennant  La  foraine  de  40. 
mille  francs , les  droits  que  fa  mere  lui  avoir  cédés 
fit  fc  met  en  poflêÆon  du  Comté  de  Bouloane 
après  la  mort  de  la  Comteffe  Mahaud  U.  8 * 

Robert  VII.  , feizicme  Comte  d’Auvergne  fie 
Comte  de  Boulogne  , petit-fils  de  Robert  V.  t epoufe 
1°.  en  1303.  Blanche  de  Clermont , fille  aînée  de 
Robert  de  France  , Comte  de  Clermont  en  Beauvoi- 
fis  ; i°.  Marie  de  Flandres , fille  de  Guillaume  de 
Flandres , Seigneur  de  Tenremondc  fit  de  Richc- 
bourg.  Du  premier  mariage  vint  Guillaume  XII.  ,& 
du  fécond  vinrent  1.  Jean  d’Auvergne , Seigneur 
de  Montfort  fit  de  Montgafcon , du  vivant  de  Guil- 
laume XIL  fon  frere  , fie  puis  Comte  d’Auvergne  & 
de  Boulogne  ; 2.  Guy  d’Auvergne  , qui  fut  Archevê- 
que de  Lyon  en  1340.  fit  créé  Cardinal  en  1342. 
par  le  Pape  Clcment  VI;  3.  Godefroy  d’Auvergn.*; 
4.  Robert  d’Auvergne  ; 5.  Mahaud  d’Auvergne  ; fie  6. 
Marguerite  d’Auvergne.  Jean  fie  Guy  d’Auvergne 
furent  les  premiers  qui  prirent  le  fumom  de  Bou- 
logne au  lieu  de  celui  d’Auvergne. 

Guillaume  XII. , dix-feptieme  Comte  d'Auvergne 
fit  Comte  de  Boulogne  , epoufa  en  133t.  Margue- 
rite d’Evrcux  , fille  de  Louis  Comte  d’Evreux  , 
Prince  du  Sang  de  France  , de  laquelle  il  eut  un  fils 
nommé  Robert , qui  mourut  en  Arragon  avant  fon 
pere  ; fit  deux  filles  , Jeanne  qui  fuit , fie  Blanche. 
Guillaume  Xll.  meurt  le  6.  Août  1332. 

Jeanne  I.  du  nom  , Comteffe  d’Auvergne  fie  de 
Boulogne  , epoufe  i°.  Philippe  I.  de  Bourgogne, 
petit-hls  d’Eudes  IV.  Duc  de  Eoargogne  -,  fit  2°.  en 
1 349.  Jean  de  France , Duc  de  Normandie , & enfuite 
Roi  de  France.  Du  premier  lit  vint  Philippe  11.  qui 
fuit;  fit  du  fécond  lit  vinrent  deux  filles,  mortes  en  bas 
âge.  Philippe  I.  meurt  à Aiguillon  en  1345. , fit  ta 
ComteiTe  Jeanne  1.  meurt  le  21.  Novembre  1 361- 

Philippe  H.  du  nom  , Comte  d’Auvergne  fie  de 
Boulogne  du  chef  de  fa  mere  , fuecede  en  1 349.  à 
fon  ayeul  paternel  Eudes  IV.  Duc  de  Bourgogne,  ficc. 
11  époufe  , par  contrat  du  21 . Mars  1356- , Margue- 
rite de  Flandres  , avec  laquelle  on  croit  qu’il  11e 
confomma  pas  le  mariage , fit  meurt  fans  lignée  en 
136  t.  à 16.  ans.  Par  fa  mort  fit  par  celle  de  la  Reine 
Jeanne  I.  fa  mere  , les  Comtes  d’Auvergne  fie  de 
Boulogne  p afferent  à Jean  de  Boulogne  , alors  Seig- 
neur de  Montgafcon  , Comte  de  Montfort  , fon 
oncle. 

Jean  I. , vingtième  Comte  d’Auvergne , ficc. 
de  Guillaume  XII. , s’intitula  par  la  grâce  de  Dieu. 
Il  epoufa  en  1 3 S 5.  Marie  de  Clermont , fille  de  Jean 
de  Clermont , Baron  de  Charolois  & Seigneur  de 
Saint-Juft  en  Champagne  , 6c  de  Jeanne  d Argies  , 
de  laquelle  il  eut  1.  Jean  II.  qui  fuit;  *•  Marie  de 
Boulogne , mariée  à Raymond  VIII.  Vicomte  de 
Turennc,  par  contrat  du  27.  Novembre  1 3 7 S ; 5 
3.  Jeanne  de  Boulogne , femme  de  Béraud  I.  Dauphin 
d’Auvergne  , Comte  de  Clermont  , Seigneur  e 
Mercœur.  r 

Jean  IL , vingt-uniemc  Comte  d’Auvergne , uc- 
cede  à fon  pere  en  1 37 6.  Il  avoit  époufé,  P3*  *0*” 
trat  de  l’an  1374. , Eléonor  de  Comminges , hile  e 
Pierre-Raymond  Comte  de  Commiuges , fie  veUTe..c 
Bertrand  II.  Comte  de  l’Ifle- Jourdain  , duquel  ei  e 
n’avoit  point  eu  d’enfants.  Elle  n’eut  du  Comte 
d’Auvergne  qu’une  fille  unique  nommée  Jeanne 
du  nom, dont  nous  allons  parler. 
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Jeanne  tl.  ^Comtefle  d’Auvergne  & de  Boulogne, 
. mince  i . par  contrat  du  5.  Juin  1389.  & du 
r.a"*  de  fon  P"'.  à J™  de  France,  Duc  de  Berry 
* Juq“' !l'Ue  n'eut  P<*«  d’enfants^ 

dVhTdS  dn,,S'  N°7embre  '41  «•  S Georges 
T1nmfü  e ’ ?aron  de  Su%  & de  Craon  , du- 

° TS.  F0'nt  non-Plus  d'enfenti.  Jeanne  II. 
mourut  vers  1 an  1424. 

Marie,  ÜUe  unique  & héritière  de  Godefroy  d’Au- 
héï  srirBarr  “ dlj  Mon,Ba&0“  . troifieme  fils  de  Ko- 
Ru?i  VIL  • ^Ul:ccde  3UI  C°m,<fs  d’Auvergne  & de 
Boulogne,  étant  veuve  de  Bertrand  V.,  Sire  de  la 
lour.  Elle  meurt  le  6.  Août  1437. 

Bertrand  VI.  de  la  Tour,  Comte  d’Auvergne  & 
de  Boulogne  du  chef  de  fa  merc  en  1437.  , é,oit  iffi, 
au  onzième  degre  de  Bernard  I.,  Sire  de  la  Tour 
vivant  vers  l’an  1 1 jo.  11  meurt  le  10.  Mars  1461. 

.,!r  î Tura!te,?’*rras ’ concln  le  **•  Septembre 
I41S-,  le  Roi  Charles  VU.  céda  au  Duc  de  Bour- 
gogne la  jouiflance  du  Comté  de  Boulogne  & fit 
chargea  de  dédommager  Bertrand  VI.,  qui’ néan- 
moins s’intitula  toujours  Comte  de  Boulogne. 

Bertrand  VII.,  vingt-cinquième  Comte  d’Auvcr- 
§”e’.  v,da  Bertrand  ST.,  échangea  avec  le  Roi 
Louis  AI.  le  Cpmté  de  Boulogne  pour  le  Laura- 
guais.  U mourut  le  16.  Septembre  1494.  Jean,  fon 
fils , fut  le  vwgt-fixiemc  Comte  d’Auvernne.  11 
rut  le  28.  Mai  Km.  A j 
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Clermont  , allegnoit  parmi  fes  moyens  la  preferip- 
uon  qui  affuroit  la  pofléffion  de  la  Seignéurie  de 
Clermont  aux  Eveques  de  celte  ville.  Mais  on  lui 
répondit  que  pour  que  la  prefcripiion  ait  lien , U 
faut  que  la  pofleffion  foit  fondée  fur  nn  titre  filHi- 
rant  pour  faire  croire  & perfuader  au  poflélTeur 
quil  elt  maître  & proprietaire  de  bonne  foi  de  la 

rholp  nu  i ixaUmiIa  O-  I _ J ’ . n 
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rut  le  28.  Mai  1501.,  & ne  laiflà  que  deux  filles, 
dont  Anne , qui  etoit  l’ainée  , fuccétla  à fon  pere! 
CeUe-ci  mourut  fans  pofiérite'  eu  1524.  Elle  avoir 
epoufe  Jean  Stuart , Duc  d’Albanie  ( mort  le  1.  Juin 
<JUI  e“c  Cl°n  du  Comté  de  Lauraguais. 
fille  mlhtua  pour  héritière  du  Comté  d’Auvcrsne 
Catherine  de  Médicis,  fille  de  fa  focur  Magdeleine- 
Cathenne  d’Auvergne , & de  Laurent , Duc  d’Urbin. 
ri  LaJ“™'de  Medicis  avoit  époufé  en  1535.  Henri 
il..  Roi  de  France,  & elle  mourut  le  j.  Janvier 
,S®9’  » laiflant  par  fon  teftament  les  Comtés  d’Au- 
vergne & de  Lauraguais  à Charles  de  Valois  ( mort 
en  1650.  ),  fils  naturel  du  Roi  Charles  IX.,  & le 
meme  qui  a fait  la  branche  des  derniers  Ducs  d’An- 
gouléme.  Mais  Marguerite  de  Valois  , Reine  de 
France,  fit  caflér  cette  donation  par  Arrêt  du  Par- 
lement , «St  bientôt  après , elle  fit  don  de  ces  mêmes 
Comtes  , ainfi  que  de  la  Baronnie  de  la  Tour , au 
Dauphin  Louis  , depuis  Roi  Louis  XIII.,  qui  les 
réunit  à la  Couronne  en  1615.  Néanmoins  Charles 
de  Valois  continua  de  porter  le  titre  de  Comte 
d’Auvergne  jufqu’en  1619.  que  le  Roi  Louis  XIII. 
lui  donna  le  Duché  d’Angoulêmc. 

11  réfulre  de  ce  que  nous  avons  dit  jufqu’à  pré- 
lent touchant  i’hiftoire  de  la  Province  d’Auvergne 
qu’il  y a eu  autrefois  trois  Corné  1 en  Auvergne  * 
ainfi  que  l’a  fort  bien  remarqué  M.  du  Puy , dans 
fon  Livre  des  Droits  du  Roi  ; Ravoir , t°.  le  Comté 
d’Auvergne  érigé  depuis  en  Duché  , «5c  réuni  à la 
Couronne  en  Janvier  1531.;  20.  le  Comte  d’Auver- 
gne , qui  fut  laide  à Guy  II.  du  nom  , & réuni  à la 
Couronne  en  161  5.  30.  ; & le  Comté  de  Clermont  ou 
Dauphine  d’Auvergne,  réuni  à la  Couronne  en  1531. 
Nous  trouvons  même  «|u’il  y avoit  en  Auvergne  un 
quatrième  Comté,  en  diftinguant  le  Comte  de  Clcr - 
mont  . proprement  dit  du  Dauphiné  d’Auvergne.  Ce 
Comté  confiftoic  en  la  ville  <3c  banlieue  de  Cler- 
mont, c’eft-à-dire  , en  la  ville  de  Clermont , Cha- 
maheres  & U Châtellenie  de  Montrognon.  Expli- 
quons-nous. 

Guy  11.  Comte  d’Auvergne  , ayant  donné  en  dé- 
pôt a Robert  fon  frere,  Evêque  de  Clermont,  la 
Seigneurie  <x  Comté  de  cette  ville,  les  Evêques  de 
Clermont  jouirent  de  ce  Comté  depuis  l’an  1202. 
jufqu  en  CSS2*  qu’ils  en  furent  évincés  par  Arrêt  du 
Parlement  rendu  en  faveur  de  Catherine  de  Médi- 
tis.  Guillaume  du  Prat , qui  étoit  alors  Evêque  de 


V r , Y Vr  r »L“T  uc  ronne  toi  de  la 

chofe  qu  il  poflede.  Or  le  dépôt  eft  un  titre  vicieux  ; 
car  le  Depofitairc  fçait  parfaitement  bien  qu’il  n’eft 
m le  maître  ni  le  propriétaire  de  la  chofe  depofée. 

Le  Comte  de  Clermont  proprement  dit,  faifant 
partie  de  la  donation  faite  au  Roi  Louis  XIII.  en 
1606.,  par  la  Reine  Marguerite,  eft  demeuré ’uni 
à la  Couronne  , depuis  la  réunion  qui  en  fut  faite 
en  161$.,  immédiatement  après  la  mort  de  cette 
Princcftc. 

Le  Comté  d’Auvergne  comprit  d’abord  toute  la 
Province  de  ce  nom;  & après  le  démembrement 
des  trois  autres  Comtés  , il  ne  laiflmt  pas  d’etre  en- 
core  d'une  grande  étendue , quand  il  fut  érigé  en 
Duche-Pairie.  0 

Le  Comté  d’Auvergne , délaiflé  à Guy  II. , com- 
prenoit  les  Villes  & Château  de  Vic-le-Comte  les 
Châtellenies  de  Mirefïeur,  la  Cheyrc  , BeiTe  Cla- 
vicres , Montredon , Artonne  «5c  Lezous. 

Le  Comté  de  Clermont  ou  la  Principauté  Dau- 
phine comprcnoit  la  Châtellenie  de  Vodable  , Sic. 

En  165t.  le  Roi  Louis  le  Grand  donna  le  Comté 
d’Auverene  ( c’cft  la  partie  qui  venoirde  la  fucccf- 
fion  de  Guillaume  X. , & de  la  donation  de  Margue- 
rite de  \ alois  , mais  dont  Clermont  eft  excepté  ) 
au  Duc  de  Bouillon  , en  échange  de  Sedan  «5c  de 
Raucour,  «5c  lui  céda  en  même  temps  la  faculté  de 
retirer  la  Baronnie  de  la  Tour , Sic. , engagée  au 
feu  Marquis  de  Chandcnier,  aux  droits  duquel  étoit 
en  dernier  lieu  M.  le  Comte  de  Eroglio  , mort  Ma- 
réchal de  France. 

Outre  le  Comté  d’Auvergne , le  Duc  de  Bouillon 
eut  pour  engagement  du  Roi  , comme  étant  aux 
droits  du  Cardinal  Mazarin , oncle  de  Madame  la 
DuchefTe  de  Bouillon , le  Domaine  de  la  ville  «Sc 
Comté  de  Clermont , avec  les  Baronnies  de  Mon- 
trognon  Si  de  Chamalieres. 

Mais  au  fujet  de  rechange  en  queflion,  il  ne  fera 
pas  hors  de  propos  de  rapporter  ici  certaines  cir- 
conftanccs  «jui  font  également  curieufes  Ôc  iméref- 
fantes  parce  qu’elles  font  connoitre  encore  mieux 
quel  eft  le  génie  des  habitants  de  la  Province  d’Au- 
vergne , «5c  quelles  font  auflï  les  facultés  de  cette 
Province. 

Quand  le  miniftere,  fous  la  minorité  de  Louis  XIV. 
eut  réfolu  d’acquérir  la  Principauté  de  Sedan  du 
Duc  de  Bouillon  , on  voulut  donner  à ce  Seigneur 
en  échange  tout  le  Domaine  de  toute  la  Province 
d’Auvergne.  Mais  il  y eut  fur  cela  deux  oppolitions 
fi  raifonnables  <5c  fi  fortes  , que  le  Confeil  du  Roi  fut 
obligé  de  changer  de  deflein. 

La  première  de  ces  oppofitions  fut  de  la  part  des 
villes  de  la  Province  , qui  foutinrent  dans  leurs 
moyens  qu’elles  ne  pouvoient  être  en  aucune  ma- 
niéré diftraites  ni  délunies  du  Domaine  de  la  Cou- 
ronne , non-feulement  parce  qu’elles  y avoient  été 
inféparablement  unies  , mais  encore  à caufe  de  plu- 
ficurs  concédions  Si  privilèges  que  nos  Rois  leur 
avoient  fuccclfivement  accordés. 

L’autre  oppofition  fut  faite  par  le  Duc  de  Chaul- 
ncs , alors  Gouverneur  en  chef  de  la  Province  du 
haut  & bas  pays  d’Auvergne.  Cette  oppofition  étoit 
conçue  en  ces  termes  : 

A la  Requête  d’ Honoré  d’Albert,  Duc  de  Chaul- 
nes , Pair  & Maréchal  de  France  , «Scc.  « Soit  dé- 
» cia  ré  que  le  Gouvernement  de  la  Province  du 
» haut  Si  bas  pays  d’Auvergne  lui  ayant  été  con- 
» fié,  il  croit  être  obligé  de  confervcr  le  dépôt 
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* i tics  peuples  qui  refpirent  avec  douceur  1 air 

* de  la  domination  de  leur  Roi.  Cependant 
: “fe ntimenr  particulier  de  fa  fidélité  , & le  vceu 
„ commun  de  l'amour  des  Sujets , fe  trouvent  es- 

pofe's  à un  coup  de  tempête  imprévu  , « ^ue 
toute  la  prudence  humaine  n’ayant  pu  prévoir, 
v peut  Oc  doit  pourtant  prévenir  par  des  confeils 
« falutaires  , pour  empêcher  l’effet  d’une  ^ condi- 
* tion  fatale  & malheureufe  du  Traite  de  l’échange 
9 de  Sedan  , dans  lequel  on  prétend  faire  fervir 
9 l’Auvergne  de  matière  de  récompense  , à titre  de 
9 propriété , ce  qui  eft  une  propofition  fi  prëjudi- 
» ciable  à l’Etat , qu’il  eft  difficile  d’en  concevoir 
v la  penfée  fans  étonnement , quand  on  confidere 
d combien  ce  changement  étrange  va  caufer  de 
» défordres  * de  voir  la  face  d’un  nouveau  Seigneur 
v qui  n’aura  plus  cet  celât  de  gloire  & de  majefte 
» de  l’image  vivante  de  Dieu  ; de  voir  les  fleurons 
v épars  d’une  couronne  ouverte , au  lieu  de  celle 
» que  les  lys  environnent  & ferment , & que  toute 
9 la  terre  reconnoît  pour  la  marque  du  prcciput 
» des  aînés  de  tous  les  Rois.  Quelle  fera  la  difgrace 
» du  gouvernement  de  ces  peuples  , fi  on  les  cloi- 
v gne  d’un  degré  de  la  vue  & de  la  connoiffance  de 
9 leur  Souverain , & fi  au-devant  de  leur  foleil  , 


» qu’ils  ont  toujours  regardé  pleinement , on  leur 
» oppofe  un  corps  ténébreux  qui  caufera  l’éclipfe 
» de  la  lumière  ! Quelle  fera  déformais  la  fonc- 
» tion  d’un  Gouverneur , qui  ne  pouvant  jamais 
» dans  l’ordre  politique  rien  voir  au-defliis  de  lui 
9 que  la  perfonne  du  Roi  au  nom  duquel  il  com- 
9 mande  , commencera  d’entendre  un  nouveau 
9 langage  de  fupériorité  d’un  Duc  en  titre  & en 
» puiHàncc  , qui  confondra  facilement  les  droits 
9 du  Gouvernement  avec  ceux  de  la  Seigneurie  de 
9 de  la  propriété  ! Le  Roi  ne  fe  réfervant  de  toutes 
9 les  villes  de  la  Province  que  celle  de  Clermont , 
» ce  fera-là  qu’on  bornera  l’étendue  du  pouvoir  du 
9 Gouverneur.  Par  - tout  ailleurs  le  nouveau  Duc 
9 fera  le  maître  abfolu,  & pour  une  portion  d’é- 
9 change  d’un  petit  coin  de  terre , il  fera  le  maî- 
9 tre  de  quarante  ou  cinquante  villes , de  plus  de 
» vingt-cinq  villes  importantes , dans  lefquelles  il 
v y a divers  Préfidiaux  & Sieges  royaux  des  plus 
9 confidérables  du  Royaume , pour  arracher  par- 
9 tout  le  facré  caraftere  de  l’autorité  fouyeraine  , 
9 qui  les  rend  Officiers  du  Roi , & leur  faire  pren- 
9 dre  une  condition  inférieure  de  petits  Juges  de 
9 Seigneurs.  Par  le  titre  de  fubjeétion , le  Duc  ap- 
9 pellera  infenfiblcment  fes  Sujets  ceux  qui  ne  le 
» peuvent  ni  le  veulent  être  que  du  Roi.  Avec  le 
9 temps , ils  s’attacheront  à la  perfonne  de  celui 
9 qui  aura  fur  eux  tous  les  droits  de  propriété  Oc 
» de  jufticc.  Et  pour  un  Domaine  utile  de  dix  ou 
» dou^e  mille  livres  de  rente  , quelle  deftination  de 
» choifir  une  grande  Province , Oc  donner  à un  Gen- 
» tilhomme  la  fubjeétion  & la  dépendance  de  qua- 
■9  tre  mille  Gentilshommes  qui  feront  fes  vaffaux,  Oc 
9 le  mettre  en  état  de  voir  à fa  folde  trente  mille 
9 homme*  capables  de  porrer  les  armes  ; Oc  pour 
» lui  obtenir  ces  avantages  injuftes  & dangereux , 
» facrifier  la  fortune  & le  bonheur  de  tant  de  bons 
9 Bourgeois  & habitants  ; forcer  leur  foi  Oc  leur 
» inclination  ; jetter  le  tumulte  Oc  la  confufîon  dans 
» leurs  efprits  ; dégrader  & eux  Oc  leur  Gouver- 
» neur  en  la  condition  naturelle  des  uns  , & au 
» pouvoir  & dignité  de  l’autre.  C’eft  ce  que  ledit 

* Sieur  Chaulncs  ne  peut  attendre  de  la  jufticc  du 

* Roi,  & de  la  bonté  de  la  Reine  Régente.  Il  croi- 

* toit  être  indigne  du  nom  de  François , & des 

* dont  il  a été  honoré , de  Pair  de  France  & 

* ™cjer  de  la  Couronne , 5c  avoir  par  une  lâ- 
» che  prévarication  manqué  aux  foins , afliftance  & 
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» affiaion  qu'il  doit  à la  Provint*  dont  il  cil  Go<i. 

9 vemeur , Oc  à la  confervation  de  l’autorité  de  fa 
9 charge  attachée  neceflaircment  2k  celle  du  Roi 
. s il  ne  ladTojt  à la  poftéritf  des  marques  publi- 
» ques  de  fa  refiftance  & d.  fa  tontradiàion  fpuif- 
..  que : 1 on  a bien  va  autrefois  „„  grand  Maréchal 
>.  de  France  Oc  Gouverneur  de  Province  protetter 
» par  des  aftes  oublies  contre  l’abandonnement 
9 des  villes  , qui  fe  faifoit  même  par  un  Traité  de 
9 paix  , jufqu’îk  avoir  affeélé  de  defirer  que  les  fie- 
9 des  à venir  fçufïent  qu’il  n’y  avoit  jamais  voulu 
9 confentir  ; Oc  qu’à  prefent  dans  cette  rencontre 
» le  Duc  de  Chaulncs  a l’avantage  que  le  péril  de 
v l’aftion  à laquelle  il  s’oppofe  eft  beaucoup  plus 
9 grand  , Oc  qu’il  n’y  a aucune  néccfluë  ni  raifon- 
9 nable  ni  preffantc , qui  oblige  à en  hazarder  le 
9 mal,  pour  en  reffentir  des  événements  qui  ne 
9 peuvent  être  que  funeftes.  Et , parce  que  le  prin- 
9 cipal  remede  doit  être  en  la  main  de  Monüeuc 
» le  Chancelier  , qui  a le  dépôt  facré  des  loix  du 
» Royaume  en  fa  garde  , c’eft  à lui  qu’il  a eflime 
9 en  devoir  faire  particuliérement  la  dénoncia- 
9 tion , dans  le  temps  de  la  minorité  du  Roi  ; com- 
9 me  auffi  à Metteurs  les  Miniftrcs  Oc  Secrétaires 
9 d'Etat , afin  que  lorfque  le  Roi  fera  majeur , il 
9 puiffe  lui  faire  connoitre  par  des  aiftes  publics 
» ce  qu’il  a fait  pour  la  décharge  de  là  foi , de  fon 
n honneur  Oc  de  fa  confcicnce. 

Ces  oppofitions  réunies  furent  caufe  que  le  Roi 
ayant  reuni  la  Principauté  de  Sedan  au  Domaine  de 
fa  Couronne  , au  lieu  de  donner  au  Duc  de  Bouillon 
la  Province  d’Auvergne  en  entier,  comme  on  l’avoit 
projette  d’abord  , on  ne  lui  en  donna  qu’une  partie, 
fçavoir  le  Comté  d'Auvergne.  Mais  pour  dédom- 
mager du  relie  le  Duc  de  Bouillon , Sa  Majefté  lui 
donna  en  échange  , le  îo.  Mars  1651.,  Ic  Duché 
d’Albret  en  Guyenne , le  Duché  de  Château- Thierry 
en  Champagne  ,&  le  Comté  d’Evrcux  en  Normandie. 

( Voyc\  les  Hiftoires  Généalogiques  de  la  Maifon 
d’Auversne  , compofée  par  M.  M.  du  Bouchet  Oc 
Baluze  ). 

La  Province  d’Auvergne  porte  pour  armes  d’or 
au  go n fanon  de  gueules  , frangé  iefinople. 

Les  armoiries  des  Comtes  de  Clermont , Dau- 
phins d’Auvergne  , ctoient  d’or , au  Dauphin  pâmé 
d'azur. 

Nous  avons  dit  plus  d’une  fois  que  la  province 
d’Auvergne  fe  divile  en  haute  & balfe  Auvergne. 
Mais  il  eft  à propos  d’ajouter  que  c’eft  la  riviere 
de  Rüe , qui  fépare  ces  deux  parties  l’une  de  l’autre. 
La  haute  Auvergne  n’eft  point  fubdivifée  ; mais  la 
baffe  Auvergne  fe  fubdivife  en  trois  parties  , la 
Limagne , les  Montagnes , le  Brivadois  Oc  Langadoii . 
La  Limagne  s’étend  depuis  le  Bourbonnois , qui  lui 
eft  limitrophe  du  côté  du  Septentrion  , jufqu’à  la 
riviere  d’Alaignon  qui  lui  fert  de  borne  du  côté  du 
Midi.  Le  pays  des  Montagnes  eft  à l’Orient  Oc  à 
l’Occident  de  la  Limagne.  Le  Brivadois  & le  Lan- - 
gadois  s’étendent  depuis  la  riviere  d’Alaignon  juf- 
qu’au  pays  de  Vclay. 

AUVERNÉ  , en  Bretagne  , Dioccfe  Oc  Recette 
de  Nantes  , Parlement  Oc  Intendance  de  Rennes. 
On  y compte  64.  feux  & quart.  Cette  Parodie  elt 
à 8. 1.  Oc  demie  N.  N.  E.  de  Nantes  , « a.  « quart 
S.  S.  O.  de  Châteaubriant. 

AUVERNEAUX  ou  Awircnemjx  , dans  le  Hu- 
repoix  , au  Gouvernement  général  de  lTflc-de- 
France  , Diocefe  de  Sens  , Parlement  Oc  Inten- 
dance de  Paris  , Eleélion  de  Melun.  On  y compte 
26.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 2. 1.&  tiers  O.  un  quart 
au  S.  de  Melun.  . 

AUVERNY  ou  Auvercny  , en  Normandie,  Lno- 
cefe  d’Evrcux  , Parlement  de  Rouen , Intendance 
d’Alençon , Eleélion  de  Conciles  , Sergentcrn:^  , 
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Lire.  On  y compte  27.  feu*.  Cette  Paroifle  cil  à 3. 1. 

S.  O.  de  Conches. 

AUVERRE , en  Anjou.  Va ye\  Auveree. 

AUVERS  , en  Normandie  , Diocefe  de  Coutan- 
ces  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de  Caen  , 
EleAion  de  Carentan  , Sergentcrie  de  Saint-Eny. 
O11  y compte  179.  feux.  Cette  Paroifle  cft  fituee 
dans  une  contréefcrtile,  principalement  en  cxccllens 
pâturages , à cinq  quarts  de  lieue  O.  S.  O.  de  Ca- 
rentan. Il  y a à Auvers  un  beau  Château , bâti  à la 
moderne  , & où  le  Seigneur  du  lieu  fait  fa  réfidence 
ordinaire. 

AUVERS  , Paroifle  & Prévôté  , dans  le  Gâtinois 
Orléanois  , Diocefe  de  Sens  , Parlement  & In- 
tendance de  Paris  , EleAion  d’Eftampcs.  On  y 
compte  100.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la 
rive  droite  de  la  riviere  d’Eftampes  , à 1.  1.  & 
demie  N.  N.  E.  de  la  ville  de  ce  nom. 

AUVERS  .bourg  , dans  le  Vexin-François  , Dio- 
cefe de  Rouen  , Parlement  & Intendance  de  Paris  , 
EleAion  de  Pontoife.  On  y compte  139.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  fur  la  rive  droite  de  l’Oife  , à cinq 
quarts  de  lieue  E.  N.  E.  de  Pontoife. 

AUVERS  , bourg  , dans  le  Maine  , Diocefe  & 
EleAion  du  Mans  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Tours.  On  y compte  87.  feux.  Ce  bourg  eft  à 3. 1. 

& trois  quarts  O.  du  Mans. 

AUVERSE , en  Anjou.  Voye\  Auveree. 

AUVERT  , dans  le  pays  d’Aunis  , Diocefe  , 
Intendance  & EleAion  de  la  Rochelle  , Parlement 
de  Paris.  On  y compte  61.  feu*.  Cette  Paroifle  eft 
à 3.  !.  S.  E.  de  la  Rochelle. 

AUVERT  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Par- 
lement & Intendance  de  Befançon  , Bailliage  & 
Recette  de  Gray.  On  y compte  37.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à une  lieue  & deux  tiers  N.  O.  de 
Gray. 

AUVEZERRE  . riviere  , en  Limoufin.  Voyc\ 
Vezerre. 

AUVIGNAC.  Voye\  le  Seberin  & Auvignac. 
AUVILLARS  ou  Hauvillaws  , ville.  Vicomté  & 
Juftice  royale , au  Pays  de  Lomagne  , en  Gafcogne  , 
Diocefe  de  LeiAoure , Parlement  de  Touloufe  .Inten- 
dance d’ Aufch,  EleAion  de  Lomagne.  On  y compte  un 
feu  & 29.  bellugues  de  feu.  Cette  ville  eft  fituée  à 
une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  de  la  Garonne , 
prefque  vis-à-vis  de  Valence  en  Agcnois  ,à6.  I.  O. 
N.  O,  de  Montauban  , 6.  & demie  E.  N.  E.  de  Leic- 
tourc  , 1 1.  & trois  quarts  N.  N.  O.  de  Touloufe  , 

1 1.  N.  E.  d’ Aufch  , & 5.  & quart  E.  S.  E.  d’Agen. 
Il  fe  fabrique  en  cette  ville  quantité  de  bas  de  laine  , 
que  l’on  tranfportc  enfuite  à Bordeaux.  C’eft  à Au- 
villars  qu’eft  le  principal  Bureau  des  Traites  fo- 
raines , pour  la  communication  du  Languedoc  avec 
la  Guyenne  & la  Gafcogne.  Ce  Bureau  cft  fnêmeun 
Departement  de  la  DireAion  de  Bordeaux  , & du- 
quel dépendent  quinze  autres  Bureaux  particuliers. 
Année  commune  , la  Recette  du  Bureau  d’Auvillars 
pafl'e  la  fomme  de  cent  mille  écus  ; mais  aulfi  il  faut 
remarquer  que  c’eft  à ce  Bureau  que  s’acquittent 
les  droits  pour  les  vins  , les  eaux-de-vie , les  étoffes 
& autres  marchandifes  qui  viennent  du  haut  Lan- 
guedoc & de  la  haute  Guyenne  , auffi-bicn  que  des 
EleAions  de  Gafcogne  , & qui  font  portées  à Bor- 
deaux par  la  Garonne. 

Il  y avoit  autrefois  à Auvillars  un  Château  qui 
étoir  d’aflez  bonne  défenfe  , mais  il  a été  démoli. 
Quant  au  titre  de  Vicomté  , il  a été  uni  au  Comté 
d’Armagnac. 

Vincent  Contenfon  , habile  Théologien  & zélé 
Prédicateur  de  l’Ordre  de  Saint  - Dominique  » 
naquit  à Auvillars  , en  164t.  , & non  à Aurillac  , 
ainfi  que  l’ont  dit  du  Pin  & les  Editeurs  de  Mo- 
reri.  Après  avoir  fait  profeffion  à Touloufe , il  fut 
Tome  I, 
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envoyé  à Paris  , & puis  à Beauvais.  Il  mourut  à 
Creil  .où  il  avoit  prêché  l’Avent , le  26.  Décembre 
1674. , à 33.  ans.  C’étoit  un  homme  tout  de  feu  t 
que  fes  veilles  & fa  trop  grande  application  à 
l’étude  enlevèrent  du  monde  a la  fleur  de  fon  âge. 

Il  a compofé  un  cours  de  Théologie  , qui  eft  fort 
eftimé  , & qui  eft  intitulé:  Theologia  mentisÇj  cordis  , 
impriméen  9.  volumes  ili- 1 2.  & en  2.  volumes in-folic. 
Dans  cet  Ouvrage  Contenfon  égaye  fouvent  le  fé- 
rié ux  du  fujet  qu’il  traite  , par  des  réflexions  ingé- 
nieufes  , mais  quelquefois  fingulicrcs.  Telle  eft  celle 
qu’il  a faite  fur  la  Science  moyenne.  En  unm ot , dit-il , 
cette  fcience  fait  à la  vlriti  Dieu  politique  ; mais 
elle  ne  le  fait  pas  tout-puiffanr.  Ainfi  il  ne  faut 
point  être  Jurpris  fi  elle  ejl  foutenuc  fi  conjiamment 
par  des  perjonnes  fart  politiques.  ( Uno  verbo  feientia 
media  facit  quidem  Deum  po liticum  , fed  non  0 mni- 
potentem.  Unde  non  mirum  fiàvirispoliticis  tamconf- 
tanter  fixe  feientia  propugnetur.  ) Contenfon  , liv.  3. 
p.  78.  colonne  2.  de  l’édition  in-fol.  faite  à Lyon 
en  1687. 

AUVILLARS,  en  Bourgogne  , Diocefe  de  Châ- 
lon-fur-Saone  , Parlement  oc  Intendance  de  Dijon  , 
Bailliage  & Recette  de  Nuyts.  Cette  Paroifle  eu  fi- 
tuée à une  petite  diftance  de  la  rive  droite  de  la 
Saône  , à a.  1.  & trois  quarts  S.  E.  de  Nuyts  , de  à 
cinq  quarts  de  lieue  N.  O.  de  Bellcgardc. 

AUVILLE  & le  Titre  , en  Picardie  , Diocefe  & 
Intendance  d’Amiens , Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  Dourlcns  , Doyenné  d’Abbeville.  On  y 
compte 48.  feux.  Auville  eft  àun  tiers  de  lieue  E.  S.  E. 
du  Titre  , & une  lieue  & tiers  N.  d’Abbeville. 

* AUVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  de  Coutan- 
ces , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de  Caen  , 
EleAion  & Sergentcrie  de  Carentan.  On  y compte 
49.  feux.  Cette  Paroifle  cft  fituée  fur  la  rive  gauche 
du  petit  Vay  , à 1. 1.  & demie  E.  de  Carentan. 

AUVILLER  , en  Picardie , Diocefe  & Intendance 
d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , ElcAion  de  Dour- 
lens , Doyenné  d’Abbeville.  On  y compte  $8.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  N.  d’Abbeville. 

AUVILLER  , dans  le  Beauvoifis  , au  Gouverne- 
ment Général  de  l’Iile  - de  - France  , Diocefe  de 
Beauvais , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Soif- 
fons  , EleAion  de  Clennont.  On  y compte  14. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à deux  tiers  de  lieue  S.  S.  0. 
de  Clermont. 

AUVILLERS  , en  Normandie  , Diocefe  de 
Lizieux  , Parlement  & Intendance  de  Rouen  .Elec- 
tion & Sergentcrie  de  Pont- l’Evêque.  On  y compte 
3.  feux  privilégiés  & 80.  feux  taillablcs.  Cette  Pa- 
roifl'ecft  à 2. 1.  S.  0.  de  Pont-l’Evèque. 

AUVILLERS , en  Normandie  , Diocefe  , Parle- 
ment & Intendance  de  Rouen , EleAion  de  Ncuf- 
châtcl , Sergenterie  de  Mortemer.  On  y compte  2. 
feux  privilégiés  & $2.  feux  taillablcs.  Cette  Paroifle 
cft  fituée  tout-proche  de  la  fource  de  la  riviere 
d’Eaune,  à J.  1.  & demie  E.  un  quart  au  N.  de 
Ncufchâtcl. 

AUVILLIERS  , dans  le  Gâtinois  Orléanois  , 
Diocefe  de  Sens  , Parlement  de  Paris , Intendance 
d’Orléans  , EleAion  de  Montargis.  On  y compte 
103.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 3.  I.  & quart  0.  S,  O. 
de  Montargis. 

AUVILLIERS-LES-FORGES  , en  Champagne  , 
Diocefe  & EleAion  de  Rheims,  Parlement  de  Paris , 
Intendance  de  Châlons.  On  y compte  104.  feux. 
Cette  Paroifle  cft  à 2.  I.  & tiers  S.  0.  de  Rocroy  , 
èk  3.  & trois  nuarts  0.  un  quart  au  N.  de  Charlcville. 
Il  y a à Auvillicrs  , un  Bureau  des  Fermes  de  la  Di- 
reAion  de  Charlcville. 

AUVOIN  ou  Au  vain  , dans  le  Cambrefis  , Dio- 
cefe & Subdélégation  de  Cambray  , Parlement  de 
Douav , Intendance  de  Lille.  On  y compte  1 7.  fcuxt 
1 ’ 1 1 1 1 1 


ci«e  ParoHfc  cft  à une  bonne  dcmi-lieuc  E.  S.  E. 

dCAUVOUZE,dans  le  Duché  de  Lorraine,  Dio- 

£ de  Toul , Con&il  fouverain  & Intendance  de 
Lorraine , Bailliage  de  Neufchâtcau.  On  y compte 

5°/uV  ROM  VILLE,  Cn  Normandie  , Dioccfc, 
Parlement  & Intendance  de  Rouen , EIcélion  de 
Caudcbec , Sergenterie  de  Eaons.  On  y compte  4. 
feux  privilégiés  & 67*  feux  taillables.  Cette  i .'.roule 
elU  3. 1.  & quart  N.  N.  O.  de  Caudcbec. 
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AUX , dans  l’Aftarac  , en  Gafcogne , Dioccfc  & 
Intendance  d’Aufch , Parlement  de  Touloufc, Elec- 
tion d’Aftarac.  On  y compte  un  feu  & 29.  bellugues 
de  feu.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la  petite  rivière 
d’Houez , à 2.  1.  & quart  S.  O.  de  Mirande. 

AUX-LEZ-CROMARY  , en  Franche-Comté  , 
Dioccfe  , Parlement  & Intendance  de  Befançon , 
Bailliage  & Recette  de  Vefoul , Prévôté  de  Chatil- 
lon.  On  y compte  30.  feux.  Cette  Communauté  cft 
fituée  fur  la  riviere  d’Oignon  , à 2. 1.  & trois  quarts 
N.  E.  de  Bcfançon. 

AUXAIS  , en  Normandie  , Diocefe  de  Coutan- 
ces , Parlement  de  Rouen , Intendance  de  Caen , 
Election  de  Carcntan  , Sergenterie  de  Saint  - Eny. 
On  y compte  98.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur 
un  ruilTeau  , à 1. 1.  S.  O.  de  Carentan. 

AUX  AN  , en  Bourgogne.  Voyez  Auflan. 

AUXANGE  , en  Franche-Comte , Diocefe  , Par- 
lement de  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  de 
Recette  de  Dole  , Prévôté  «fUrchamps.  On  y compte 
46.  feux.  Cette  Communauté  cil  à 3.  1.  N.  £.  de 
Dole. 

AUXÉ,en  Normandie,  Diocefe  & Election 
d’Avranches  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de 
Caen,  Sergenterie  de  Pontorfon.  On  y compte  120. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à 1. 1.  S.  E.  de  Pontorfon, 
de  4.  S.  S.  O.  d’Avranches. 

AUXELLES  , dans  le  Sundteaw , en  Alface  , 
Diocefe  de  Befançon  , Confeil  iouverain  de  Inten- 
dance d’Alface  , Bailliage  de  Recette  de  Bcdtfort  , 
Seigneurie  de  Roppé.  On  y compte  21.  feux.  Cette 
Paroifle  cft  fituée  Air  une  petite  rivière,  à 1.  I.  Ce 
deux  tiers  N.  O.  de  Bcdtfort.  On  dillinguc  le  haut 
de  le  bas  Auxelles  : ils  font  éloignes  l’un  de  l’autre 
d’un  petit  quart  de  lieue. 

AUXERRE  , Autijjiadarum  ou  Altijjiodorum  , 
ville  ancienne  de  confidérablc  avec  titre  de  Comté  , 
au  Duché  de  Bourgogne , capitale  de  l’Auxerrois , 
avec  un  Evêché  funragant  de  Sens , Parlement  de 
Paris,  Intendance  de  Dijon  ; Eglife  cathédrale  de 
Saint-Etienne  ; Archidiaconé  dt  Archiprêtrëdu  Dio- 
cefe de  fon  nom  ; trois  Abbayes  d’Hommes  , fça- 
voir , Saint-Germain  de  l’Ordre  de  Saint-Bénoit , 
Saint-Pere  ou  Saint-Pierre  de  l’Ordre  de  Saintc- 
Gencvieve  , Saint-Marien  de  l’Ordre  de  Prémontre  ; 
deux  Abbayes  de  Filles , une  de  l’Ordre  de  Saint- 
Bénoit  , de  l’autre  de  l’Ordre  de  Citeaux  ; Eglife 
cojlégiaie  de  Notre-Dame  de  la  Cité  ; Prieure  de 
Saint  - Amâtre  , de  l’Ordre  de  Saint  - Auguftin  ; 
Prieuré  de  Notre-Dame  là  Dehors  , de  l’Ordre  de 
Prémontré  ; Commanderie  de  l’Ordre  de  Malte  , 
de  la  Langue  & du  Grand-Prieuré  de  France  ; douze 
Parodie 5 , fçavoir , Saint-Pierre  en  Château  , Sainc- 
Rcnobert,  Saint-Pere  ou  Saint-Pierre , Saint-Lufebe , 
Notre-Dame  là  Dehors,  Saint-Marnct , Saint-Loup , 
Saint-Pèlerin , Saint-Amâtre , Saint-Gervais,  Saint- 
Martin  près  Saint  - Julien  , & Saint  - Martin  tirés 
Saint-Marien  ; Séminaire  dirigé  par  les  Lazariftcs  ; 
Jacobins,  Cordeliers,  Capucins,  Auguftins-Déchauf- 
cs  ou  Réformés  ; Urfulincs , Vifitandines  & Filles 
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de  la  Providence  ; CoUega  régenté  par  les  Jéfuiîes 
C en  Février  1762.  ) ; Hôpital  de  Sainte-Magdeleine 
ou  des  malades  , deflervi  par  des  Religiculês  ; Hôpi- 
tal-Général , deflervi  par  des  Filles  de  la  Provi- 
dence ; Oificiahtés  du  Diocefe  6 c du  Chapitre  de- 
là Cathédrale  , qui  reflortilfent  au  Métropolitain 
de  Sens  ; Chambre  des  Décimes  (bus  la  Chambre 
fouveraine  de  Paris  ; Recette  particulière  de  la 
Recette  générale  des  Décimes  de  Bourgogne  ; Gou- 
vernement particulier  dans  la  Lieutenance  générale 
d’Autun  ; Lieutenance  des  Maréchaux  de  France  ; 
Bailliage  principal  & Prélîdial  du  Parlement  de 
Paris  ; Chancellerie  près  le  Préfidiai  ; Prévôté  roya- 
le ; Juftices  des  Enclos  & Seigneuries  de  l’Evèché , 
du  Chapitre  de  Saint  - Etienne  , des  Abbayes  de 
Saint-Germain  & Saint- Julien , & de  la  Comman- 
derie de  Malte  , reflbrtiflàntes  au  Bailliage  & Pré- 
fidiai , de  même  que  1a  Prévôté  ; Mairie  qui  a la 
police  fur  toute  la  ville  ; Subdëlégation  du  Prévôt 
des  Marchands  & Echevins  de  Paris  , pour  la  pro- 
vifion  de  cette  ville  , & qui  reffortit  devant  eux  ; 
Maîtriic  particulière  de  la  Table  de  Marbre  de 
Paris  ; Juftice  confulaire  du  Parlement  de  Paris  ; 
Maréchautfée  fous  le  Prévôt  général  de  Bourgo- 
gne ; Commiflion  fur  le  fait  des  Aides , Tailles 
à autres  droits  du  Roi  au  Comté  d’Auierre  , 
reffortiflante  à la  Cour  des  Aides  de  Paris  ; Gre- 
nier à fel  de  la  même  Cour  des  Aides  & de  la 
Direction  de  Dijon  ; Subdélégation  de  l’Intendance 
de  Bourgogne  ; treizième  ville  des  Etats  de  la 
même  Province  , & la  douzième  qui  nomme  l’EJu 
du  Tiers  - Etat  ; Recette  particulière  des  mêmes 
Etats  ; Recette  du  Tabac  fous  la  Direction  de  Paris; 
Recette  des  Bois  de  la  Maitrife  ; .Route  de  la  Polie 
& du  Carroflc  de  Paris  à Dijon  , & de  ia  Diligence 
de  Châlon  à Paris  , &c.  On  y compte  1017.  feux 
& environ  vingt  mille  ames.  Cette  ville  eft  fituée 
fur  le  penchant  d’un  coteau , fur  b rive  gauche  de 
l’Yonne , à 9.  I.  S.  S.  E.  de  Sens , 1 1.  Ü.  N.  0.  de 
Semur-en-Auxois , 17.  N.  N.  E.  de  Nevcrs , 22.  0. 
N.  O.  de  Dijon , 21.  E.  d’Orléans  , & 26.  S.  E.  de 
Paris.  Long.  ix.  14.  20.  lat.  47.  47*  S 4- 

Nous  ne  dirons  rien  ici  de  l’anciennetté  de  la 
ville  d’Auxerre , parce  qu’il  ne  feroit  pas  poflible 
de  rien  ajouter  à ce  qu’en  a dit  l’iüuftre  & gavant 
M.  l’Abbé  Lebeuf , Chanoine  & Sous-Chantre  de 
la  Cathédrale  de  cette  ville  , fa  patrie , membre  de 
l’Académie  des  Inscriptions  & Belles  - Lettres  de 
Paris.  Nous  remarquerons  feulement  que  le  nom 
latin  d’Auxerre  , AutiJJiodurum  , eft  compole  des 
mots  celtiques  Auîijfio  , dont  on  ignore  aujourd’hui 
la  véritable  lignification  , & de  Durum  ou  Dorum , 
qui  lignifie  de  l’eau. 

Cette  ville  eft  d’une  figure  à-peu-près  ronde: 
elle  a onze  cens  pas  de  longueur  & mille  de  lar- 
geur. Il  faut  une  heure  de  temps  ou  environ  pour 
en  faire  le  tour.  L’air  y eft  pur.  La  iituationen  eft 
agréable , & le  commerce  y eft  floriflânt.  il  n’y  a 
dans  Auxerre  que  deux  places  publiques  , dont 
l’une  eft  devant  i’Eglife  cathédrale  , & l’autre  cft 
appellée  la  place  des  fontaines.  Les  rues  de  cette 
ville  font  propres  & hien  pavées.  11  ya  “n 
bon  nombre  de  belles  maifons , & quantité  d Eglifcs 
fort  belles  & bien  ornées. 

Le  Diocefe  d’Auxerre  cft  borné  au  N.  par  ceux 
' de  Sens  & de  Troycs  ; au  S.  par  ceux  de  Nevers  & 
d’Autun  ; à l’E.  par  ceux  d’Autun  & de  Langres  ; 
& à l’O.  par  ceux  de  Sens , d’Orléans  « de  Bour- 
ges. 11  comprend  238.  Pareilles  fous  quatre  Archi- 
diaconcs.  Cet  Evêché'  reconnoît  Saint-megrm  puur 
fon  premier  Evêque  , le  même  qui  fut  envoyé  de 
Rome  en  i6«.  par  le  Pape  Sixte  II.#,  & Sui fttt 
martyrifé  fous  Aurelien  en  273.  Le  Prélat  qui  rem- 
plit le  Siégé  d’Auxerre  , jouit  au  moins  de  3S000' 


Digitiz 


AUX 

de  rente  , «c , félon  la  taie  en  Conr  de  Rome  il 
paye  4400.  florin!  pour  l'expédition  de  fes  Bulles 
Son  Palais  epifcopal  efi  un  de!  plus  beaux  qu'il  t 
ait  en  France.  1 

Le  Comte  d'Auxerre  , on  celui  qui  le  repréfente  . 
les  Barons  de  Donzy  , de  Saint^Vrain  & de  Toncv 
relèvent  de  l'Evêché  d'Auxerre  , & doivent  hom- 
mage à 1 Evequc  de  ce  nom.  Ils  portent  le  Dais  le 
jour  tjue  ce  Prélat  fait  fon  entrée  folemnelle  : Us 
portaient  meme  autrefois  le  Prélat  lui-méme  . dans 
un  fautcnU  depuis  l'Eglife  de  Snint-Gettnaii  iuf- 
1 " Cathédrale  ; mais  cette  cérémonie  n'a  pas 

ete  oblervee  aux  entrées  des  lit  derniers  Evêques. 

Nous  avons  dit  que  la  Cathédrale  d'Auxerre  cft 
tous  le  titre  de  Samt-Etiennc.  Cette  Eglil'c  cil  belle 
mats  on  n'y  volt  tien  d'extraordinaire , à l'exception’ 
d une  ligure  coloflitle  de  Saint-Chriflophle , qui  eft 
a-peu-pres  dans  le  même  goto  de  celle  qu'on  voit 
. dans  I Eglife  de  Notre-Dame  de  Paris. 

Le  Chapitre  de  cette  Cathédrale  efteompofé  d’un 
Doyen  , de  deux  Archidiacres  , d’un  Chantre  , d’un 
Treforicr , d’un  Pemtcncier  , & de  cinquante-deux 
Chanoines , outre  les  Eccléfiaftiques  du  bas-Chœur. 
Ce  Doyen  porte  la  robe  violette  & le  rochet  & 
il  a luccedc  au  Prévôt , dont  la  Dignité  fut  fuppri- 
meeen  it77.  Cette  Dignité  & la  Chantrerie  font 
eleétives.  Le  refte  eft  à la  nomination  de  l'Evêque. 

N oublions  pas  de  remarguer  que  le  Doyenné  n’eft 
point  rempli  aéluellement  , & qu’il  vaque  depuis 
a i.  ans.  Annee  commune  , le  revenu  des  Chanoines 
n elt  que  de  400.  liv.  ou  environ.  Le  Doyen  le 
Chantre  & le  Tréforier  jouiffent  chacun  du  revenu  de 
deux  Prcbendes  , & le  Grand-Archidiacre  a trois 
cens  livres  de  fixe  outre  fa  Prébende.  La  tradition 
poite  que  ce  Chapitre  a eu  autrefois  des  biens  con- 
liderables  , & qu’il  s’eft  ruiné  à la  pourfoite  de  plu- 
heurs  procès  , dure  autres  , d’un  qui  commença 
fous  1 Epiicopat  du  fameux  Amyot.  Il  étoit  queftion 
de  faire  oter  aux  Chanoines  une  bordure  d’hermine 
qu’ils  avoient  autour  de  leur  habit  de  Chœur.  Le 
Chapitre  fe  partagea  fur  ce  différend,  ün  donna  aux 
Chanoines  les  noms  de  bordés  ou  de  débordés  , félon 
le  parti  qu’ils  Envoient.  Par  Arrêt  du  Parlement  de 
Paris  , les  bordés  perdirent  leur  procès  , quoique 
leur  prétention  fût  fondée  fur  les  Statuts  du  Chapi- 
tre même.  On  affurc  que  ce  feul  procès  leur  coûta 
plus  de  quatre-vingts  mille  livres. 

Le  Comte  de  Chûtelux  , du  non^de  Beauvoir , eft 
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& psr  finre  prêter  en  Chapitre  aodit  Comte 
r n ferment  dont  voici  la  formule  : « Nous 

«Guillaume-Antoine , Seigneur  Heut-Jnftieierde  lu 
“Terre  , Juftice  & Seigneurie  de  Châtelux  pro- 
«metrons  vivre  & continuer  en  l'exercice  de  la  Rc- 
«ligion  Catholique  . Apoltolique  & Romaine,  & 
«que  ferons  bons  & loyanx  5 l'Eglife  & aux  Doyen , 
«Chanoines  & Chapitre  de  l'Eglife  Cathédrale  de 
«Samt-Ettenne  d'Auxerre  , & aiderons  de  tout  no- 
«tre  pouvoir  à garder  & défendre  les  droits , terres 
l-r.  iurres  rcrei'm  appartenant  b l'E- 

»gufc  de  auxdits  Doyen , Chanoines  & Chapitre 
«pourchanerons  le  bien  , honneur  & profit  d’icclle 
«igltfe  & dcfdits  Doyen,  Chanoines  & Chapi- 
«tre  & éviterons  leur  dommage  de  tout  notre 
» loyal  pouvoir. 

L’Eglife  d’Auxerre  eft  exempte  de  la  Régale 
ayant  acquis  dette  exemption  à titre  onéreux.  Car 
Hugues  de  Noyers , Evêque  d’Auxerre , céda  en 
1*04.  à Philippe  Auguftc  la  mouvance  du  Comte 
de  Gien  ?Pr«  {lue  ce  Monarque  fut  devenu  le 
maître  dudit  Comté  , par  fon  mariage  avec  la  fille 
d Hervé , Comte  de  Nevers  & Seigneur  de  Gien. 

C cil  en  vertu  de  cette  ceflion  que  l’Eglife  d’Auxerre 
devint  exempte  de  la  Régale  , & que  la  Seigneurie 
de  Gien  devint  redevable  chaque  année  envers  cette 
Eglife  , d’un  cierge  de  cent  livres  qui  doit  être  pré- 
lente  le  jour  de  l’Invention  de  Saint-Etienne. 

L’Eglife  collégiale  de  Notre-Dame  de  la  Cité  eft 
«tuée  dans  l’enceinte  de  l’ancienne  ville  d’Auxerre. 
Le  Chapitre  de  cette  Eglife  eft  compofé  d’un  Chan- 
tre  d un  Treforier  & de  dix-huit  Chanoines , dont 
les  Prcbendes  ne  font  rien  moins  que  riches. 

L’Abbaye  de  Saint-Germain  , de  l’Ordre  de  Saint- 
Benoît  de  la  Congrégation  de  Saint-Rlaur  , eft  en 
commende  , & vaut  au  moins  8ooo.  liv.  de  rente  à 
celui  qui  en  cft  pourvu  , outre  Ja  Mcnfc  conventuelle 
qui  eft  de  10.  à la.  mille  livres  de  rente.  La  taxe 
en  Cour  de  Rome  eft  de  joo.  florins.  Cette  Ab- 
baye fut  fondée  en  4* a.  par  Saint-Germain , Evêque 
d Auxerre  f dans  fa  Maifon  paternelle.  Ce  faint  Pré- 
lat  dédia  à Saint-Maurice  l’Eglife  qu’il  venoit  de 


y uu  uuiiuic  Beauvoir , elt 
premier  Chanoine  héréditaire  de  l’Eglife  d’Auxerre , 
de  jouit  des  revenus  d’un  Canonicat.  Toutes  les  fois 
qu’il  aflïftc  au  Service  , botté  , éperonné  , revêtu 
d’un  furplis , le  baudrier  avec  lepéc  par-delTus, 
ganté  des  deux  mains  , ayant  fur  le  bras  gauche  une 
aumulle  , & fur  le  poing  un  faucon , tenant  de  la 
main  droite  un  chapeau  borde  couvert  d’une  plume 
blanche , fa  place  cil  dans  les  hautes  chaires  du  côté 
droit , entre  celle  du  Pénitencier  & celle  du  Sous- 
Chantrc.  Ce  Seigneur-Chanoine  peut  alfifter  à l’Of- 
fice avec  un  furplis  ou  fans  furplis  ; mais  il  doit  tou- 
jours avoir  une  aumuiTc,&  fe  conformer  fur  tout  le 
refte  pour  fc  découvrir  & recouvrir , fe  lever  & s’af- 
feoir,  &c.,à  ce  qui  fe  pratique  par  les  autres  Chanoi- 
nes. Ce  privilège  fingulier  fut  accordé  à Claude  de 
Beauvoir  , Seigneur  de  Châtelux  , Maréchal  de 
France,  le  16.  Août  14*3.,  en  reconnoiflânce  de 
jf  ^ avo‘t  rcm“  au  Chapitre  de  Saint-Etienne 
d’Auxerre  , la  ville  de  Cravant  qu'il  avott  défendue 
contre  certains  voleurs  ù robeuts , fan  1413.  Feu 
M.  le  Comte  de  Châtelux  , Brigadier  des  armées  du 
Roi , & Capitaine-Lieutenant  des  Gendarmes  de 
Flandres  , pritpofTeffion  le  2.  Juin  173a.de  la  Di- 
gnité de  premier  Chanoine  héréditaire  de  l’Eglife 
d’Auxerre  , en  l’équipage  dont  nous  venons  de  par- 
ler. Mais  nous  devons  ajouter  qu’on  commença  cette 
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taire  bâtir , oc  y mit , pour  la  deflervir  , le  faint 
Prctre  Saturne  & des  Religieux.  C’eft-là  qu’il  fut 
inhumé  en  448.  Environ  60.  ans  après , c’eft-à-dire 
vers  1 an  500. , Sainte-Clotidc  , Reine  de  France , 
fit  rebâtir  cette  Eglife  beaucoup  plus  magnifique- 
ment qu’elle  n’étoit , â c dèflors  elle  prit  le  titre  de 
Saint-Germain  , fon  Fondateur  i titre  qu’elle  a con- 
fervé  depuis  ce  temps.  Cette  Eglife  eft  très-remar- 
quable , non-feulement  à caufc  de  fa  magnificence 
& de  quantité  de  beaux  ornements  dont  clic  eft  dé- 
corée , mais  encore  h caufe  d’un  grand  nombre  de 
Corps  faints  & d’une  quantité  prodigieufe  de  fain- 
tes  Reliques  qu’on  y confervc.  C’ell  aux  Papes  Ni- 
colas L , Jean  VIII.  & Jean  IX. , que  l’Eglife  de 
Saint-Germain  eft  redevable  de  ces  précieux  relies  , 
qui  fe  trouvent  dépofés  dans  des  grottes  que  Conrad , 
frère  de  l’Impératrice  Judith  & Abbé  Commcnda- 
tairc  de  Saint-Germain  , fit  bâtir  en  3$o. 

M.  Seguier , Evêque  d’Auxerre  , fit  ouvrir  tous  les 
tombeaux  de  l’Abbaye  de  Saint-Germain , en  1636., 
& fit  drelTer  un  procès-verbal  de  l’ctat  où  il  avoit 
trouvé  les  Corps  faints. 

On  conduit  d’abord  les  Curieux  au  tombeau  de 
Sairit-Héribalde  , Prince  de  la  Maifon  de  Bavière , 
tjui , fous  Charlemagne , Louis  le  Débonnaire  & 
Charles  le  Chauve , eut  beaucoup  de  part  au  Gou- 
vernement de  l'Etat.  Ce  faint  homme  fut  Moine  , 
puis  Abbé  de  ce  Monaftere  , & enfin  Evêque  d’Au- 
xerre  & Archichapelain , c’eft-à-dire , grand  Au- 
mônier de  France. 

Le  tombeau  de  Saint-Frateme , Evêque  d’ Au- 
xerre , vient  enfuite.  Ce  faint  Prélat  fut  martyrifé 
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l'an  481.  I e vingt-neuvième  jour  du  mois  de  Scp- 

tC  Auprès  le  tombeau  de  Saiût-Fraternc  , on  voit  ce- 
celui  de  Saint-Abbon , frere  de  Saint-Héribalde  , 
Religieux  dans  ce  Monaftere  , & fucceflcur  de  fon 
frere  dans  l'Evêché  d’Auxerre.  M.  Seguier  rapporte 
qu’il  trouva  le  corps  de  Saint-Abbou  revêtu  d’un 
cilice , d’un  habit  religieux  & des  ornements  épif- 
copaux.  Il  ajoute  que  fon  habit  eft  pareil  à celui 
des  Béne'diélins  d’aujourd’hui , mais  que  la  cou- 
leur cil  d’un  noir  naturel  & non  de  teinture. 

Le  tombeau  de  Saint-Cenfure  , Evêque  , eft  placé 
affez  proche  de  celui  de  Saint-Abbon.  Outre  le  corps 
de  Saint-Cenfure , M.  Seguier  trouva  dans  ce  tom- 
beau une  chafle  remplie  de  reliques. 

Le  pilier  qui  eft  attenant  l’Autel  de  Saint-Be- 
noît , porte  cette  infeription  : Podyandrion  , c’eft-à- 
dirc  , Cimeticre  des  Saints.  Ce  pilier  a dix  pieds  de 
profondeur , & il  reffemble  5 celui  qui  eft  près  de 
Saint-Pierre  de  Rome.  M.  Seguier  y trouva  trenre 
Corps  faints  , avec  les  inftrumcnts  de  leur  pénitence 
& de  leur  martyre.  Saint-Romain  eft  peint  en  ce 
lieu , non-feulement  parce  qu’il  a été  le  pere  nourri- 
cier de  Saint-Bénoît , mais  aufti  parce  qu’on  y con- 
ferve  pluficurs  de  fes  reliques. 

Près  du  tombeau  de  Saint-Héribalde  on  voit  aufti 
la  figure  de  Saint-Grégoire  , dont  le  corps  a repofe 
en  ce  lieu  jufqu’en  1370.  qu’il  fut  tranfporté  dans  la 
nef  où  il  eft  à prefenr. 

Tout-proche  de  la  fenêtre  de  Saint-Bénoît , font 
les  reliques  qui  furent  trouvées  avec  le  corps  de 
Saint-Ccnfurc. 

Dans  la  Chapelle  de  Sainte-Maxime , eft  le  corps 
de  Sainte-Maxime , Dame  Italienne  , qui  vint  en 
France  à la  fuite  du  corps  de  Saint-Germain , quand 
on  le  trnnfporta  de  Ravennc  où  ce  Saint  étoit  mort. 
Dans  la  même  Chapelle  font  aufti  les  corps  de  Saint- 
Optat , Evêque  d’Auxerre  , de  Saint-Santin  & de 
Saint-Memorien , Prêtres.  • 


On  voit  également  dans  la  même  Eglife  le  tom- 
beau de  Saint-Gcran  , Religieux  de  l’Abbaye  de 
Soiflons  , enfuite  Evêque  d’Auxerre  ; celui  de  Saint- 
Marien  , Prêtre  & Religieux  de  l’Abbaye  de  fon 
nom  ; celui  de  Saint-Aunaire  , Prince  de  la  première 
race  de  nos  Rois  , Religieux  & Abbé  du  Monaftere 
de  Saint-Germain  d’Auxerre  , & enfuite  Evêque  de 
cette  ville  ; & celui  de  Saint-Déjirc  , parent  de  la 
Reine  Brunehaut. 

Le  corps  de  Saint-Martin  , Evêque  de  Tours  , 
a repofe  pendant  trente-un  ans  dans  la  Chapelle 
qui  eft  fous  l’invocation  de  ce  Saint , & dans  PEglifc 
de  Saint-Germain  d’Auxerre.  Dans  la  même  Cha- 


pelle , qui  eft  d’ailleurs  remplie  de  reliques  , re- 
pofent  actuellement  les  corps  de  Saint-Batton  , de 
Saint-Allode  , & de  Saint-Ùrfe , Evêque  d’Auxerre. 

Le  corps  de  Saint-Germain  , qui  fut  apporté- 
de  Ravennc  à Auxerre  , ainfî  que  nous  l’avons  dit , 
avoit  été  mis  dans  une  chaflc  d’or  , enrichie  de 
pierreries  d’un  prix  incftimable.  Mais  cette  chafTe 
a été  enlevée  par  les  Calviniftes  , & les  reliques  ont 
été  diffipées  ; de  forte  qu’il  ne  relie  plus  dans  le 
tombeau  de  ce  Saint , que  de  la  cendre  de  fon 
corps  & quelques  petits  oflements.  Au  refte  la 
Chapelle  de  Saint-Germain  eft  comme  le  centre  de 
la  fainteté  de  l’Eglife  de  ce  nom.  11  n’y  a peut-être 
nulle  part  aucune  Chapelle  où  Ce  trouve  une  fi 
grande  quantité  de  Corps  faint  & de  faintes  Re- 
liques. Le  fond  de  cette  Chapelle  en  eft  rempli , & 
outre  cela  il  y a deux  Corps  faints  du  côté  de  l’E- 
vangile, & trois  autres  au  côte  oppofé.  Dans  Pin- 
teneur  de  la  même  Chapelle  * on  remarque  prin- 
cipalement les  tombeaux  de  Saint  - Théodore  de  de 
a tnt-Romain  , & celui  de  Saint-Loup  , tous  trois 
veques,  Quelques-uns  ont  cru  que  ce  dernier  étoit 
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Eveque  de  Befançon , & d’autre»  de  Lau2ann, 
On  ne  le  trouve  neanmom,  dans  aucun  catalogué 
des  Evequn  de  ces  Eglife,.  1|  y a beaucoup  S 
patence  que  c’etoiton  Evêque  régionaire  ou  C„  £ 
veque  . Érot  wre  d'aucune  Eglife  , frfl>a  |.„f,„  f 
cinquième  lïctle.  Ce  qu'il  y a de  ccrlain 

fatlcDireacurdetaPrinceffe  ClmlJ,  ,’à  laquelle 

on  doit  la  converfion  de  Clovis  & celle  des  Fran™;* 

L’Abbaye  de  Saint -Pere  ou.  Saint.  pl(rtc  ^ j" 
l’Ordre  de  Saint-Auguftin  & cn  commande  Wut 
environ  1500.  hv.  de  rente  à l’Abbé.  La  ta  J l 
Cour  de  Rome  eft  de  66.  florins.  Cc«e  a3*£ 
a ete  fondée  en  749. , fous  le  régné  de  Childeric  III. 
dermer  Roi  de  la  race  dite  Mérovingienne. 

L’Abbaye  de  Saint-Marien  , de  l’Ordre  de  Pré- 
montre,  & . auffi  en  commende  , vaut  environ 
3400.  hv.  à 1 Abbe.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft 
de  200.  florins.  Cette  Abbaye  fut  fondcè  en  411. 
par  Saint-Germain  , Evêque  d’Auxerre  , fous  l’in- 
vocation de  Saint  - Cofine  <5c  de  Saint  - Damien.  ' 
Saint-Manen  y mena  une  vie  des  plus  édifiantes  - 
ce  qui  fut  caufe  que  dans  la  fuite  on  lui  donna  fon 
nom.  Ce  Monaftere  fut  ruiné  par  les  Normands , en 
943-  Les  Prémontrés  s’y  établirent  vers  l’an  njo.  ; 
mais  les  Calviniftes  les  châtièrent  en  1 565.  Depuis 
ce  temps  , leur  Communauté  a été  transférée  tout- 
proche  de  l’Eglife  de  Notre-Dame  là  Dehors. 

L'Abbaye  de  Filles  de  Notre  - Dame  des  IJles 
de  l’Ordre  de  Citeaux  , jouit  de  7.  à 8.  mille  livres 
de  rente.  Celle  de  Saint-Julien , également  tic  Filles 
& de  l’Ordre  de  Saint-Bénoît  , fut  fondée  vers  l’an 
6 ïo.  par  Saint- Paladc  , Evêque  d’Auxerre.  Cette 
Maifon  fouffrit  beaucoup  de  la  part  des  Calvi- 
niftes dans  le  feizieme  fieclc  , mais  clic  a été  ré- 
parée depuis  , & aujourd’hui  elle  eft  auffi  riche  que 
celle  de  Notre-Dame  des  Mes.  L’AbbciTc  du  Mo. 
naftere  de  Saint-Julien  jouit  de  beaux  droits  dans 
le  fauxbourg  de  Saint-Martin  où  cette  Maifon  eft: 
fituée. 

Vers  l’an  $86.  il  fe  tint  à Auxerre  un  Concile, 
fous  l’Evêque  Aunacaire.  On  y fit  quarante  - cinq 
Canons,  qui  femblent  n’avoir  pour  objet  que  de 
faire  exécuter  le  Concile  de  Mâcon  , de  l’an  585. 
On  nomme  un  autre  Concile  , tenu  également  à 
Auxerre  dans  le  douzième  fieclc,  mais  nous  n’en 
avons  aucune  connoiflance. 

La  Commanderie  de  l’Ordre  de  Malte  , d’ Au- 
xerre , vaut  6009.  liv.  de  rente  au  Sujet  qui  en  eft 
pourvu. 

En  1749.  il  a été  établi  à Auxerre  , avec  la  per- 
miflîon  de  Sa  Majefte , une  Société  ou  Académie 
des  Sciences  & Belles-Lettres.  Cette  Académie  eft 
divifee  en  quatre  claflës  , Ravoir  les  Affectés  Ho- 
noraires , les  Aflbciés  Réûdens , les  Aflbciés  Li- 
bres ,&  les  Aflbciés  Correfpondans.  On  eft  en  droit 
d’attendre  beaucoup  de  cet  établiflcment  iî  utile  & fl 
bien  concerté.  Les  habitants  d’Auxerre  font  fpi- 
rituels  & polis.  De  la  communication  de  leurs  lu- 
mières & de  leurs  connoiflances  rcfpcétives  , il  ré- 
fultera  fans  doute  un  bien  réel  pour  le  public  & en 
particulier  pour  la  République  des  Lettres.  Cette 
ville  fut  toujours  féconde  en  Sujets  de  mérite  : il 
eft  à préfumer  que  déformais  elle  le  fera  encore  plus. 
Parmi  les  Sçavants  qui  ont  illuftré  la  ville  d’Auxerre , 
leur  patrie  & qui  font  en  aflëz  grand  nombre  , nous 


ne  nommerons  que  ceux  qui 


fuivent  : Hé  rie  & Ré- 


my , Bcncdiétins , Gilbert  1 ’l/nivcrfel , Guillaume 
d’Auxerre , Germain  de  Bric  , Antoine  le  Clerc  . 
Jean-Bap tille  du  Val , & Jean  le  Beuf.  Ce  dernier, 
qui  eft  le  même  que  nous  avons  déjà  nomme  ci- 
dcvànt  , eft  mort  en  1760.  ,à  74.  ans  , *wc  la  ré- 
putation d’un  des  plus  habiles  Hiftoriens  « des 
meilleurs  Critiques  que  la  France  ait  produits. 

Les  armes  de  la  ville  d’Auxerre  , auffi-bicn  que 
celle» 
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ebi  1 fk  0n;t!;  Seigneuries  de  &è! 
cbe  du  Chapitre  de  Saint-Etienne  des  Abbav.. 
rie  Saint-Germain  & Saint- Julien  de  h r,„,  ” y 
ricrie  d'Auxerre  , * de  l'A^ye  de  Rié„y 
Maine.  d'Auxerre  , de  Colangc-la-Vineilî  Co 
IanBe-fiir-\oime  , Cravant,  Maiiiy.Ie-Châtcau’  St 
Bnx  Seignelay  & Vermanton  ; 7°.  & 1 . 

Parodies  & hameaux  du  Comté  d'Âurerre  à l'eT 

ie'STi  d;rlay&  f'S  dépendance..  Outre  cela 
ie  Bailliage  d Auxerre  comprend  encore  .-n  a 
nombre  d’autres  villes  , bourgs  Üt  ParoilTes  rmi 
P.as  du  Gouvernement  de  Bourgogne. 
Confidere  comme  Diftria  particulier  du  Gou- 

riSri'lT  d' B°“rB,’Rn'  & de  l'Intendance 
rie  D jon  , le  Bailliage  ou  Comté  d'Auxerre  ne  cnm 
prend  que  4,  ParoilTes  ou  clochers , & 66-,  fCUx" 
ainfi  que  cela  le  prouve  par  le  Dénombrement  qui  fuit* 

DENOMBREMENT  VU  BAILLIAGE 


t t**  * s*1n7 

nous  35J5S?%J  «™Tt  P*/“"%.ent 

Les  appointements  du  Gouverneur  o»t!~.i- 

AUMRR0ÎsrenÿDC?  tl0U"  - 

dEùïo~  „td7cetr  -sr 

P-  'c  nKoÎs3:  « \ & 

Tur  c de  l?r°‘  an”iS-  “ 3 6'  "«■«  de  longueur 
quarrfes  lé^l/ “toTT"'  érre  évalué  à ,7.  Le. 

rJL^^a^ma'  sT^rpa'rt  t buveun^ 

decollu.es  rit  peu  abondant  en  bled.  Les  hibitaots 


A u x t n e u. 


Panîjh.  p 

C^V^J  ^ 

Anus , JWj  Fouronne. 
Atçy,  unie,  & d,w 

. d™5'1 



^bXERRE,  ville  , , 1017 


7° 


.. » -mt  . , 

CheniilJy.les-Chaumes. 

CJutry 

Coii  lange  - l.i . VincuVe" . 

_ M 

.Conlangc  . fur.  Yonne , 

Crain  fle  Miflcry  . . . . IOn 
Cravant,  w//f }lû 

Æfcoîtrê.'  '? 

FontcnaUSc» 

Fontenay ’ , * 

Fouionne  & Ami  ! sé 

I ufly- fur. Cure  .*  ’ .’  * * 

Mailly-le-Chltel  . . . ‘ 

Mailly.il. Ville  . . . . ’ 

ÎVIerey , Vo)t\  Val.  J 

Selon  '«  Mémoire,  qui  „oUs  ont  été  four- 

ms  on  compte  dans  le  Bailliage  d'Auxerre 
aS.  Sc.gnc.unes  * amiere-Fic?,  , qui  releylal 


F MX. 

t-sevj 


Meny-le-Sce „ 

Mvrry-lur-V  onne  ....  j . 3 

* • 66 

nollery,  1 ytrç  Crain. 

Monnctt'iu 

Montign y-îe-Roi  ....  c\ 

Moufly j, 

Nangy , Veye?  Ciucine. 

"'riff'F-  

Vi°ciiie  6c  Nangy  ....  ic<5 
SHgnelay , nlU 

îef,y it 

Souilly ,, 

Saint- Brix,  yillt  . . . '.  4r,9 

C>T l6j 

St.  Ccoges (, 

Satute-Palayc  ......  çg 

Val-de-Mercy i0j 

y«»r b v 

Vermanton , ville  ....  *.;<) 

VilJe-Fnrgean 5g 

yillencurc.St^'aalle  . . . jj 

Villotte(la) ji 

Vincelles jj 

Total  6674 


4)  Paroi f. 


Pll„  . * 7 «“ucc  au  JS'.  U.  d’Auxorrp 

Elle  a environ  trois  lieue,  de  longueur  fiir  cîLà 
lix  cens  pas  de  largeur  CVO  P*  c,n^  a 

!£%«  *ï  « TuVoZræ 

qu'en, , 

les  bots  font  encore  un  objet  de  commerce  pour  les’ 
Mutants  du  Comte  d'Auxerre  & fur-tout  pour  ceux 

de  Cure  ï i%CK  b'“V éludent  par  ils  rivières 
ut  Cure  « d >onne  jufau’à  Auxerre  & de  17  «« 
les  au  palier  à Paris  'pa?  l'Yonne  ï latfne 

U u temps  des  Romains , l'Auxerrois  émit  habité 
par  les  .seuouet.  Sous  Honorius  , ce  pays  etoit  com- 
f™  da'îs  la  quatrième  Lyonnoife  ; mais  dés  ce 
temps , les  Empereurs  Romains  avoient  déjà  féoaré 
du  pays  des  &«mki  ou  Scnomis  . la  ville  d’Auxerre 
avec  fon  Diocele.  rre 

De  la  domination  des  Romains,  l'Auxerrois  nair. 
pârne  fit  “ Fl?n<Qis:  0“  prétend  mém°q7e  2 
Pour.  fi  ,ama-'5  ra",c  du  premier  Royaum.  de 
Bourgogne,  yuot  qu'il  en  foit,  il  ell  confiant  qu'a, 
pies  la  mort  d Eudes-Henri , Duc  bénéficiaire  oit 
fiT™»*  B.0“rRnene,  Otte-GuiJlaumc,  Comte 
Sri.’?»'  pour  fuccelTcur  non-feulc. 
Com,  d7PUchc  ée  Bourgogne  , mais  encore  du 
Comte  d Auxerre.  forr;  Bourgogne.  Il  eli  égale- 
ment certain  que  vers  l'an  toot.  Landry,  CSmte 
, WeveJ*  » n»»  avoir  epoufe  une  fille  d’Ütte-Guil- 
laume,  fc  rendit  maître  d’Auxerre  & de  l’Auxcr 
rots.  Ce  pays  fut  conquis  bientôt  après  par  le  Roi 
Robert . fils  de  Hugues  Capct.  Maisptefqîte  auffitôt 
tl  fe  fit  un  Traite  entre  le  Roi  Robert  de  le  Comte 
de  Nevets.  Parce  Traité  le  Roi  céda  à Landry  la 
ville  d Auxerre  avec  l'Auxerrois  , pour  fervir  de  dot 
a Alix  ou  Adélaïde , fille  ou  fœiir  du  Roi  Robert 
qui  fut  accordée  en  mariage  à Renaud  I. , fils  ainé 
de  Landry. 

Quelques  Auteurs  penfent  que  l’Evêque  d'Au 
xerre  concourut  à la  ccflion  que  le  Roi  Robert  fit  J 
Landry , du  Comté  de  ce  nom.  Cela  peut  être  vrai 
parce  qu'il  y a des  raifons  pour  croire  que  nos  Rois' 
avoient  déjà  donne  le  Comté  d'Auxerre  aux  Evè- 
ques  de  ce  nom.  Dans  des  temps  de  trouble , tels 
M ni  m m m 


AUX 

4X4  1T.  mli  jdgnoient  avant  que  la  Monarchie  Alt 

5“'  nos  Rois  n'avoient  pas  de  meilleurs 

bien  affermie , j.g.lire  , de  fur-tout  les  Evc- 
appU“a‘ÏÏ5  c'étoiU  qui  feur  fetoit  plus  de  bien. 
qU^S  MlaniTie  V.  ou  VII. , neuvième  Comte  d Au- 
JeU&  dUe  Nevirs  T de  la  race  de  Renaud  L . fl. 
ntné  de  Landry,  étant  mort  fans  poftente  ,en  1 * *» 

Aenès  I.  , fa  l*ur  , lui  fucceda.  Elle  cpoulâ  en 
\fS4. , par  le  confeil , ou  plutôt  par  1 ordre  de  Phi- 
lippe  Augufte , Pierre  , Seigneur  de  Courtenay  & 
* Montrais.  Le  Roi  eut  pour  relief  la  ville  de 
MontargU.  Agnès  hérita  en  n 9»;  de  Renaud  fon 
oncle  , du  Comté  d’Auxerre  , ôc  elle  mourut  en 


Le  Comté  de  Tonnerre  avoit  été  reuni  aux  Com- 
tés de  Ne  vers  ôc  d’Auxerre , par  le  mariage  de  Guil- 
laume I.  ou  III.,  fils  de  Renaud  1. , avec  Hermen- 
garde  , fille  aînée  d’un  autre  Renaud  I. , Comte  de 
Tonnerre  & de  Bar-fur-Seinc. 

Mahaud  I. , fille  unique  & hcrmere  de  Pierre  de 
Courtenay  ôc  d’Agnès  de  Nevcrs , éPoufc  Hervé  IV. , 
Baron  de  Donzy  ( mort  en  i * ai.  ),  « lui  porta  en 
dot  les  trois  Comtés  d’Auxerre  , de  Nevers  ÔC  de 
Tonnerre.  Elle  mourut  en  i *SS- 

Agnès  II.  de  Donzy,  fille  de  Mahaud  I.  & de 
Hervé  IV. , hérita  des  trois  Comtés  d’Auxerre  , de 
Ncvers  Ôc  de  Tonnerre.  Elle  épouja  en  liai.  Guy 
de  Châtillon , Seigneur  de  Montjai  , le  même  qui 
mourut  en  i*i6.  au  fiege  d’Avignon.  Agnes  étoit 


morte  elle-même  en  122$. 

D’Agnès  IL  de  Donzy  & de  Guy  de  Chatillon 
naquirent  Gauthier  ôc  lolande.  Gauthier  fuccéda  en 
1 14 1 . à Mahaud  I. , fon  ayeule , qui  fe  fit  Religieufc 
à Fontevrault  après  la  mort  de  fon  fécond  mari 
Hugues  V. , Comte  de  forêt.  Gauthier  mourut  fans 
jjoftérité  en  ix$o.  . . , , TV 

lolande  de  Chatillon  epoufa  Archambaud  IX., 
Sire  de  Bourbon  , ôc  mourut  en  i *49- . Mflânt  deux 
filles,  Mahaud  IL,  l’aînée , qui  eut  ^héritage  de  fa 
mere , ôc  Agnès  qui  eut  le  Bourbonnois. 

Mahaud  II.  de  Bourbon  , Comteife  d’Auxerre , 
de  Ne  vers  Ôc  de  Tonnerre  , mourut  en  1161.  Elle 
avoit  époufé  Eudes,  fils  aîné  d’Eudes  IV.  , Duc  de 
Bourgogne.  De  ce  mariage  vinrent  trois  filles,  qui 
partagèrent  la  fucccflion  de  leur  mere.  Alix  , la 
troifieme , eut  le  Comté  d’Auxerre.  Elle  mourut  en 
1290.,  1 aillant  de  fon  mariage  avec  Jean  1.  de  Cha- 
lon  , Seigneur  de  Rochefort , mort  en  1309. , Guil- 
laume de  Châlon , qui  fut  tué  en  1 304. 

Jean  IV.  de  Châlon,  arrierc-petit-fils  de  Guillau- 
me , vendit  en  1370.  fon  Comté  d’Auxerre  au  Roi 
Charles  V.  pour  la  fomme  de  trente  mille  francs 
d'or.  Ce  Prince  le  réunit  à la  Couronne. 

Par  le  Traité  d’Arras,  de  143$*»  Cl>arles  VII. 
céda  ce  Comte,  avec  ceux  de  Mâcon  ôc  de  Bar-Sur- 
Seine,  à Philippe  le  Bon , Duc  de  Bourgogne  , & 
à fes  hoirs  , pour  les  tenir  en  Pairie  , de  même  que 
le  Duché , & à la  charge  du  Reffort  de  ces  Comtés 
au  Parlement  de  Paris.  Mais  après  la  mort  de  Char- 
les le  Téméraire  , dernier  Duc  de  Bourgogne , arri- 
vée en  1477. , le  Roi  Louis  XI.  incorpora  de  nou- 
veau l’Auxerrois  à la  Couronne  , ôc  il  n’en  a pas  été 
démembré  depuis. 

Par  Arrêt  du  Confeil,  de  l’an  1669.  , le  Roi 
Louis  XIV.  réunit  le  Comté  d’Auxerre  au  Duché 
de  Bourgogne.  Jufqu’à  cette  année  ledit  Comté 
avoit  forme  une  efpcce  de  petit  Gouvernement  par- 
ticulier indépendant  , ôc  quelquefois  il  avoit  été 
fubordonné  au  Gouvernement  général  de  Champa- 
gne , ôcc. 

AUXEY , en  Bourgogne.  Voye\  AulTey. 

AUXEYON  ou  Auxilhon  , en  Languedoc  , Dio- 
cefe  ôc  Recette  de  Lavaur,  Parlement  Ôc  Généralité 
de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 


AUX 

compte  119.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 2.  1.  & de- 
mie S.  E.  de  Lavaur. 

AUXI.  Vo ye\  Auxy  Ôc  Auchy. 

AUXOIS , AUfitnfis  Pagus  ou  Traflus , quatriè- 
me pays  & Bailliage  du  Duché  de  Bourgogne  (dont 
Semur  cft  la  capitale)  , ôc  quifait  une  Lieutenance 
générale  avec  l’Autunois  & l’Auxerrois  ; fitué  entre 
le  22e.  degré  4.  minutes  ôc  le  22e.  degré  49.  minutes 
de  longitude , ôt  entre  le  47e.  degré  s.  minutes  ôc  le 
47e.  degré  $0.  minutes  de  latitude  ; borné  au  N.  par 
la  Champagne  , au  S.  par  l’Autunois , à l’E.  par  le 
Dijonnois,  ôc  à l’O.par  l’Avalonnois  & leNivernois. 
Il  aïs.  1.  de  longueur  fur  9.  de  largeur,  ce  qui  peut 
être  évalué  à 90.  lieues  quarrées.  L’Armançon,  la 
Brenne  ôc  le  Serin  arrofent  ce  pays.  L’airy  eftuupeu 
froid , mais  fain.  La  terre  y en  fertile  en  grains , en 
pâturagps  & en  bons  vins.  Au  refte,  ce  pays  eft  mêlé 
de  montagnes  , de  collines , de  bois  ôc  de  plaines. 

Du  temps  de  Céfar , l’Auxois  étoir  habite  par  les 
Mandubii.  Sous  Honorius  , ce  pays  étoit  compris 
dans  la  première  Lyonnoife. 

De  la  domination  des  Romains  , l’Auxois  paflà 
fous  celle  des  premiers  Rois  de  Bourgogne , après 
l’an  43  t.,  ôc  enfuitc  fous  celle  des  François. 

Sous  nos  Rois  de  la  féconde  race , l’Auxois  étoit 
un  Comté  particulier  poflédé  par  les  Comtes  d’Au- 
tun,  qui  réunirent  l’un  ôc  l’autre  au  Duché  de  Bour- 
gogne. ( Voye\  Autun  ).  Mais  alors  le  premier  de 
ces  Comiés  avoit  plus  d’étendue  que  n’en  a à pré- 
fent  l’Auxois  , proprement  dit  ; car  il  comprenoit 
le  Semurrois  ( aujourd’hui  l’Auxois  ) , l’Avalon- 
nois,  le  Bailliage  de  Saulieu  Ôc  celui  d’Amay-le- 
Duc.  Voje\  chacun  de  ces  articles  en  particulier-, 
Voyc\  auffi  Scmur-en-Auxois. 

C’eft  dans  le  pays  d’Auxois  qu’étoit  fituée  l’an- 
cienne ville  d’Alife , , cjui  n’eft  plus  qu’un 

bourg  , connu  fous  le  nom  de  Sainte-Reine.  On  ne 
doute  pas  que  cette  ville , autrefois  fi  fameufe,  n’ait 
donné  fon  nom  au  Diftrift  qui  eft  fitué  aux  envi- 
rons , ôc  dont  nous  venons  de  former  un  article 
particulier.  . _ 

AUXON , en  Bourgogne,  Diocele  de  Langres, 
Parlement  ôc  Intendance  de  Dijon , Bailliage  ôc  Re- 
cette d’Avalon , Diftria  du  Comté  de  Noyers.  On 
y compte  20.  feux.  Cette  Communauté  cft  firuee 
fur  la  rive  gauche  du  Serin , à une  lieue  N.  0.  de 
Noyers , & j.  & quart  N.  N.  E.  d’Avalon.  D’Auxon 
dépendent  le  Moulin  ôc  la  Métairie  de  Richebourg. 

AUXON-DESSOUS  , en  Franche-Comté,  D10- 
cefc  , Parlement , Intendance  , Bailliage  Ôc  Recette 
de  Bcfançon.  On  y compte  38.  Cc£cf  Cotn" 
munauté  cft  à une  lieue  ôc  demie  N.  0.  de  Bcfançon. 

AUXON-DESSUS , en  Franche-Comte , Dioce- 
fe.  Parlement,  Intendance,  Bailliage  & Recette 
de  Be&ncon.  On  y compte  a J.  feux.  Cette  Parfe 
cft  à un  tiers  de  lieue  E.  d’Auxon-dellous. 

AUXON-LEZ-VESOUL  . en  Franche-Comte , 
Diocele  , Parlement  & Intendance  de  i • 
Bailliage  , Reeette  & rrevôté  de  Vefod.  On  y 
compte  49.  feux.  Cette  Communauté  eft  à S-  <PnrB 

dc  AUXON  ou  Àuzun  , petite  rivière , en  Cham- 

Pa  AUXONNE  ou  Aussokue  , /lammia , AuffcmJ 
ville  forte  du  Dijonnois,  et .Bourgogne  capnale 
de  l’Auxonnois  ou  Comte  d Auxomic  , P 
Diccefe  de  Befancon , fous  le  titre  de  Notre. Damt  ; 
avec  Mépart  considérable  ; Capucins  Ôc  C l 

Religieuses  de  Ste.  Claire  ôc  Urfulines , P 
Hôpital  ; Officialité  métropolitaine  pouHaPr 
cccléfiaftique  de  Befinçon  dans  le  R^ortRJancûn 
lement  de  Dijon  ; Officialité  du  Diocefc  ^cr 

dans  le  même  Reflort  ; Gouvernement  y 
dans  la  Lieutenance  générale  de  Dijon , 


AUX 

nifon  & Arcenal  ; Bailliage  particulier , quatrième 
Siégé  du  Dijopnois , & Chancellerie  aux  contrats 
unie , qui  reflortiflent  au  Parlement  de  Bourgogne 
& au  Prefidial  de  Dijon;  Mairie  & Vicomté  quia 
la  Juftjcc  ordinaire  de  la  ville  & la  Police  ; Jufticc 
confulairc  du  même  Parlement  ; Grenier  à fel  du 
Parlement  & de  la  Direction  de  Dijon  ; Subdéléga- 
tion de  1 Intendance  de  Bourgogne  ; onzième  ville 
des  Etats  de  la  meme  Province  , & la  dixième  qui 
nomme  l’E  lu  du  Tiers- Etat;  Recette  particulière 
des  mêmes  Etats  ; Bureau  des  Traites-roraines  de 
Dijon  ; Route  de  la  Poftc  & du  Coche  de  Dijon  à 
Befançon;  Bureau  du  Coche  par  eau  de  Châlon , &c. 
On  y compte  871.  feux  & environ  6000.  aines. 
Cette  ville  eft  fîruée  avantageufement,  à l’extrêmitc 
d’une  belle  plaine  , fur  la  rive  gauche  de  la  Saône  , 
qu’on  y palfe  fur  un  beau  pont , à 4.  1.  deux  tiers 
E.  S.  E.  de  Dijon , a.  deux  tiers  N.  E.  de  St.  Jean- 
de-Lofne  , 3.  O.  N.  O.  de  Dole  , ti.  0.  un  quart 
au  S.  de  Bcfançon,  & 50.  S.  E.  de  Paris.  Long.  23* 
3.  3 J.  lat.  47.  it.  14. 

Au  bout  du  pont  qui  eft  fur  la  Saône , commence , 
du  côté  de  Franche-Comté  , une  levée  ou  chauffée 
de  deux  mille  trois  cens  cinquante  pas  de  long , de 
foutenue  par  vingt-trois  arcades.  Cette  chauliée  a 
été  conftruitc  pour  faciliter  l’écoulement  des  eaux 
de  la  rivière , quand  il  arrive  des  inondations  : elle 
fut  revéttie  de  pierres  en  1405.  par  les  foins  de 
Marguerite  de  Bavière  , Ducheflc  de  Bourgogne. 

On  ne  trouve  rien  de  certain  dans  l’Hiftoire  fur 
l’origine  de  la  fondation  d’Auxonne.  Il  y a néan- 
moins apparence  que  cette  ville  eft  fort  ancienne. 

Le  Château  d’Auxonne  eft  flanqué  de  lix  grofles 
tours  : c’eft  l’ouvrage  des  Rois  Louis  XI. , Charles 
VIII.  & Louis  XU.  La  ville  eft  ceinte  d’une  double 
muraille , l’une  & l’autre  bien  revêtue  de  pierres 
de  taille  , & défendue  par  un  fotfc  également  large 
& profond.  En  1673.  on  y conftruiflt  huit  bail  ions 
revêtus,  plufleurs  demi-lunes  , une  contre-garde  & 
un  chemin-couvert. 

Cette  ville  fervoit  de  barrière  au  Duché  de  Bour- 
gogne avant  que  le  Roi  Louis  XIV.  eût  fait  la  con- 
quête de  la  Franche-Comté.  Elle  donna  un  exemple 
mémorable  de  iidélité , lorfqu’en  1 5 26.  clic  rcfufa 
de  fe  rendre  au  Comte  de  Launoy  , qui  étoit  venu 
en  prendre  poflêftîon  au  nom  de  l’Empereur  Charles. 
Quint  h qui  François  1.  l’avoir  cédée  par  le  Traité 
de  Madrid.  Sur  le  refus  des  habitants , de  Launoy 
les  alliégea  , mais  il  fut  contraint  de  lever  le  fiege 
de  de  fe  retirer  à Dole. 

Il  y a à Aux  on  ne  grand  Etat-Major  ; fçavoir , un 
Gouverneur  aux  appointements  de  9950.  liv , un 
Lieutenanc-dc-Roi , un  Major  , &c. 

Les  armes  de  cette  ville  font  mi-parties  de  Bout. 
gogne  ancienne  0 moderne  , an  premier  & au fécond  d'aZMr  , 
à une  croix  ancrée  d'argent.  Autrement . au  premier  & qua- 
trième à'acjtr  y ftmé  de  fieurj-de-lps  a U bordure  compare 
et  argent  e*  de  gueules  (ce  q'ui  eft  Bourgogne  moderne  ) ; 
au  fécond  & troiftone  bandé  d'or  & d'acjtr  ,/ix  pièces  à la 
btrelure  de  gueules  ( qui  eft  Bourgogne  ancienne  ) ; & au  fé- 
cond les  armes  particulières  de  la  ville  d’Auxonne  , 
qui  font  d’azur  , a une  croix  d'argent  ancrée  de  même. 

A la  ville  d’Auxonne  , confédérée  comme  Bailliage 
particulier  & quatrième  Siège  du  Dijonnois  , ref- 
fortiiTent  1“.  la  Vicomté  & Mairie  d’Auxonne  ; i°.la 
Mairie  de  Pontalier  ; j°.  la  Châtellenie  Royale  de 
Pontalier  , & celle  de  Frènc-Saint-Mamer , qui  eft 
aufli  du  Bailliage  de  Dijon , au  choix  de  l’Appcl- 
lant  ; 40.  les  Baronnies  de  la  Marche  & de  Pleuveau  ; 
50.  les  Terres  & Seigneuries  que  le  Chapitre  de  la 
Cathédrale  d’Autun  , & celui  de  la  Sainte-Chapelle 
de  Dijon  pofledent  dans  ce  Bailliage  ; & 6°.  les  au- 
tres ParoilTes  & hameaux  du  même  Bailliage , dont 
nous  allons  donner  le*  Dénombrement. 
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Comme  Diftrift  des  Etats  généraux  & de  la  Gé- 
néralité & Intendance  de  Bourgogne , le  Bailliage 
d’Auxonne  eft  borné  au  N. , à l’E.  & au  S.  par  la 
Franche-Comté , & à l’O.  par  le  Bailliage  de  Dijon. 
( Voye\  Auxonnois  ).  Ce  Bailliage  s’étend  à l’O- 
r^ntr^r  * l’Occident  de  la  Saône.  La  partie  orien- 
tale faifoit  autrefois  partie  du  Comté  d’Auxonne  ; 
ce  qui  eft  à l’Occident  a été  démembré  du  Bailliage 
de  Dijon.  Dans  celui  d’Auxonne  on  compte  85.  Pa- 
rodies & 5633.  feux. 

DÉNOMBREMENT  DU  BAILLIAGE 

D'  A U X O H y E. 


Paroi  fis.  Feux. 

C^-V-Nj  C-v-J 

Abcrgemcnt-lex-Auxonne 

(I) J7 

Abcrgemcnt-de- Verdun 

( 1'  ) 47 

Anin  & Montalegre  . . i< 

Autumc >. 

AUXONNE , viUe  . . . 
Barre  { la  ) , V.  Saonicre. 

Bcauvernoi» jj 

Bcauvoilïn 

Bellegarde , V.  Seurre. 

Bellcvefvrc 60 

Billcy 14 

Bordes. de. Verdun  ...  36 

Bouflelangcs 37 

Bruere  ( la  ) 

Chalnngea 

Cliamblanc 66 

Chapelle-Saint.  Sauveur 

(li) 

Chapot-aux-Molne*  . . 

Omette» 68 

Chirney 37 

Châtelet  (le) 44 

Clungcjr 15 

Chaoi7in  & Coudé  . . . *40 
Chauvort  ........  6 

Chaux  < la  ) 30 

Chazellct 17 

Chcfne-Bernard  ( le  ).  8 

Ciel 6) 

Clery 24 

CIux 16 

Condé , V.  ChaulEn. 

I>ampicrrc 19 

Diflêy 69 

^her.on 74 

EReignevaux x 

Fligey a 

Flamcrans j 

Flcy  |o 

Foucherand  .......  73 

Frar.xault 34 

Frcfnc-St.-Mamct  ...  89 

F'rctcrand 81 

F'rontcr.ard . 38 

Grosbois 15 

Jalnnget  . i ......  . 3 6 

Laix 98 

Lar.te 6 


ParoiJJet. 

t-'-V'Nj 

. . 

Longcpierre 

Cotise  , F.  Miilon- Dien. 

Maifon-Dicu  & Lofne. 

. 66 

Meix  ( le  ) 

Melchin , V.  Mont. 

Moiflenam 

Mont  & Mefchin  . . . 

Montagny 

Montalcgrc , V.  Anan. 

Montot»  i les  ) ... 

6 

Moùtter-en-Brcffc  . . 

Navilly-le-Châteatz  . . 

. 6t 

Navilly-la-Ville  . . . . 

Pagny-le-ChStel  . . . 

Pagny.la-Ville  . . . . 

Pettiere  (la J 

Penigny 

Pontalier 

Pontoux  

Rotin  , Vojt\  Ville». 

Samcrey  . 

Saonicre  la  Barre  . 

Scnecey  

Sermcfl'e 

Seurre  ou  Bellegarde , 

ville 

Soiflbn*  , V,  Viellrerge 

Saint-Barain 

St.  Bonnot 

St.  Didier 

St.  Scinc-en- Bâche  . . 

61 

St.  Symphoricn.  . . . 

Terran* 

Tichcy 

\6 

Torpcs 

Toutenaiu 

41 

Treugney  

«7 

Varennes-fur-le-Doux. 

Vauvry 

40 

Verdun , ville 

•7* 

Viellveige  & Soiffor.»  . 

>î* 

Vil  le  neuve  ( U).  . . . 

47 

Villcrs-Rotin 

Vornw 

lî* 

83.  Paroif.  Total  s6jj 

AUXONNOIS , Auxonienfis  Agcr  ou  Traélus^ 
petit  pays  & Comté  , en  Bourgogne  ( dont  Auxonnc 
eft  la  capitale  ) ; fitué  entre  le  22e.  degré  59.  minutes 
30.  fécondés  & le  23e.  degré  1 1.  minutes  3s.  fécon- 
dés de  longitude , & entre  le  47e.  degré  6.  minu- 
tes 20.  fécondés  & le  47e.  degré  20.  minutes  de  la- 
titude ; borné  au  N.,  à l’E.  & au  S.  par  la  Franche- 
Comté  , & à l’O.  par  la  Saône  qui  le  féparc  du  Di- 
jonnois. Il  a S-  b & demie  de  longueur  fur  2.  de 
largeur  ; ce  qui  peut  être  évalué  à 9.  lieues  quarrées. 
Ce  pays  eft  fort  bas  & prefque  par-tout  maréca- 
geux. 11  efl  coupé  en  plufleurs  endroits  par  de  pe- 
tites rivières  ou  ruitTeaux.  Les  pâturages  y font  bons 
& abondans.  Il  y a aufli  des  bois  de  futaie  & de 
taillis.  On  y recueille  peu  de  vin  ; mais  les  habitants 
d’Auxonne  font  dans  leur  ville  un  dépôt  de  ceux 
qu’ils  achètent  dans  le  Mâconnois  & le  Bcaujolois  , 
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& au’ils  revendent  enfuitc  aux  Lorrains  & aux 
rvimrois  Ils  ont  obtenu  pour  ce  commerce  de  beaux 
rivilceei  que  nos  Rois  leur  ont  accorde  d’autant 
E volontiers  qu’ils  ont  toujours  été  très-fetisfaits 
de  leur  fidélité.  Outre  le  commerce  des  vins  , les  ha- 
bitants d’Auxonne  font  auffi  celui  du  bled  & des 
bois.  Ils  vendent  aux  Marchands  de  Lyon  , non-feu- 
lement une  partie  du  bled  qui  fe  recueille  dans 
l’Auxonnois  & qui  eft  plus  que  fuffifaut  pour  la  con- 
fommation  du  pays  , mais  encore  celui  qu’ils  font 
venir  du  Balfîgny  & des  contrées  voifincs.  Ce  bled 
d’exportation  fe  voiture  à Lyon  par  la  Saône  , & il 
en  eft  de  même  pour  l’exportation  des  bois.  v 

Du  teras  de  Ccfar  , l’Auxonnois  étoit  habité  par 
une  partie  des  Sequani.  Sous  Honorius , ce  pays  fe 
trouvoit  compris  dans  la  Maxima  Sequanorum  ou 
cinquième  Lyonnoifc. 

De  la  domination  des  Romains  , l’Auxonnois 
paflfa  fous  celle  des  premiers  Rois  de  Bourgogne , & 
enfuite  aux  François.  Ce  pays  fût  fournis  aux  Rois 
du  2C.  Royaume  de  Bourgogne  , & d’eux  il  pafî’a 
aux  Comtes  de  Bourgogne  (Franche-Comté  ) vert 


l'an  toos. 

Environ  l'an  1087.  Etienne  , deuxieme  fils  de 
Guillaume  1.  Comte  de  Bourgogne  , de  Vienne  & 
de  Mâcon  , eut  pour  fon  partage  les  Comtes  d'Au- 
xonne  & de  Vienne. 

La  poftérité  mafculinc  d’Eticnnc  I.  pofleda  le 
Comté  d’Auxonne  jufques  vers  l’an  1267.  que  Hu- 
gues de  Châlon  ( iiïii  au  fixiemc  degrc  , en  ligne 
jnafeuline  , d’Etienne  1.  ) devenu  Comte  de  Bour- 
gogne par  fon  mariage  avec  Alix  de  Méranic  , ven- 
dit ( ou  plutôt  échangea  ) le  Comté  d’Auxonne  à 
Hugues  IV.  Duc  de  Bourgogne  , qui  le  réunit  au  Du- 
ché de  ce  nom.  Depuis  ce  temps , (’Auxonnois  a fuivi 
le  fort  du  Duché  de  Bourgogne. 

AUXY  , dans  - le  Gâtinois-François  , Dioccfe  de 
Sens  , Parlement  & Intendance  de  Paris  , Election 
de  Nemours.  On  y compte  247.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  à 3. 1.  & quart  O.  N.  O.  de  Nemours , & 4.  S. 
O.  de  Fontainebleau. 

AUXY,  en  Bourgogne,  Dioccfe,  Bailliage  & 
Recette  d’Autun , Parlement  & Intendance  de  Dijon. 
On  y compte  46.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à cinq  quarts 
de  lieue  E.  d’Autun. 

AUXY  & Miaquiers  , en  Picardie  , Diocefc  & In- 
tendance d’Amiens  , Parlement  de  Paris , Election 
d’Abbeville,  Bailliage  de  Crécy.  On  y compte  140. 
feux.  Auxy  eft  litué  fur  la  rive  gauche  de  l’Authie  , 
à un  quart  de  lieue  O.  N.  O.  ue  Miaquiers,  à 2. 1. 
üç  demie  E.  S.  E.  de  Crécy  , 4.  N.  E.  d'Abbe- 
ville , 2.  & deux  tiers  O.  N.  O.  de  Dourlcns . 4.  S. 


O.  de  Saint-Pol , 7.  & trois  quarts  O.  S.  O.  d’Arras , 
f<  7.  N.  N.  O.  d’Amiens.  La  Paroifle  d’Auxy  , dont 
îl  eft  ici  queftion  , eft  la  même  que  celle  d’Auxy-le- 
Chateau  , en  Artois  , Diocefe  de  Boulogne,  Bail- 
liage de  Hefdin,  & où  l’on  compte  1277.  perfonnes. 
Hais  cette  Paroifle  ou  plutôt  ville  eft  divife'e  en 
deux  par  la  riviere  d’Authie.  La  partie  qui  eft  à la 
droite  de  cette  rivière  , conferve  le  nom  d’Auxy- 
le-Châtcau  , & dépend  de  la  Province  d’Artois  & de 
l’Intendance  de  Lille.  L’autre  partie  , qui  eft  à la 
gauche  de  l’Authie  , eft  celle  dont  nous  avons  d’a- 
bord donné  l’état  & la  pofition  , & que  nous  avons 
dit  dépendre  de  la  Province  de  Picardie  & de 
l’Intendance  d’Amiens.  Il  y a dans  cette  fécondé 
partie  un  Bureau  des  Fermes  de  la  Direftion  d’A- 
miens. 

La  T erre  & Seigneurie  A' Auxy  ( le  Château  ) eft 
une  ancienne  Baronnie  , qui  a donné  fon  nom  à 
* une  des  plus  anciennes  Maifons  du  Royaume.  Adaf- 
£?'rc«  Seigneur  d’Auxy  , fonda  l’an  715*  l’Abbaye 
^Auxy-lcs-Moines  , avec  Araglia  fa  femme.  Voyc\ 
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Hugues  , Sire  & Èaron  d'Auchy  ,,  d , 
dépendants  , donna  l'an  „S,.  les.ditmes  & te 
drott  de  patronage  d;Au>y  au  Prieuré  de  Saint! 
Pierre  d Abbceille.  11  epouta  Marie  de  Rutcmpn! 
om  lut  mure  de  Hugues  U.  du  nom , Sire  & Baron 
d Auxy  po.  par  Eleunor  de  Vcmaniù, , de  Phi- 
lippe, Sure  & Baron  d'Auay,  Pair  de  Ponthieu  , 
qui  en  1169-  alla  à Tunis  avec  le  Roi  St.  Louis! 
Ceim-ct  epoufa  Catherine  de  Feceuimy  fœur  de 
Jean  V Marne  d'Amiens , & en  cet  Iran  E’véque  de 
Troyes  en  1314. , & Jean  , Sireik  Baron  d'Ausv 
Pair  de  Ponthieu, tué  à la  bataille  deCourtrayen 
1302.  Sa  feimne  , llabeau  de  Craon , le  rendit  père 
de  Jean  II.  du  nom  , Sénéchal  de  Ponthieu , allié  à 
Marie  A' Encre.  Il  fut  tué  à la  bataille  de  Crécy  en 

1 346. , laiflânt  pour  enfants  i°.  Jean  qui  fuit  ; 
*"•  Hugues  III.  du  nom  , Seigneur  de  Dam- 
pierre,  allié  à Marie  , fille  à'Enguerand  de  Marigtiy , 
dont  il  eut  Philippe  , Bailli  d’Amiens , tué  en  141$* 
à la  bataille  d’Azincourt , laiflant  pour  héritière  de 
fes  biens  , Catherine  d’Auxy  , là  freur , alliée  à 
David  , Sire  de  Fambures  ; 30.  Pierre  d’Auxy , qui 
a continué  la  poftérité  fous  le  nom  de  Monceaux 
rapportée  ci-après. 

Jean  III.  du  nom  , Sire  & Baron  d’Auxy  , 
eut  de  Catherine  de  Melun , Louis , décédé  à la 
veille  d’être  marié , Pierre  , Evêque  de  Tournayen 

1379. , mort  en  1387.,  & David , Sire  A:  Baron 
d’Auxy , pere  par  Marguerite  de  la  Trcmoille , de 
Catherine  d’Auxy  , alliée  en  1437.  à Perceval- 
Louis  de  Dreux,  Prince  du  Sang  de  France  , & de 
Jean  IV.  , Sire  & Baron  d’Auxy,  Capitaine-Géné- 
ral des  Frontières  , Sénéchal  de  Ponthieu  & Capi- 
taine  d’Abbeville  , Chevalier  de  la  Toifon  d’Or  en 
1445.  Grand-Maître  des  Arbaleftriers  de  France , 
pere  par  Jeanne  de  Flavy  , héritière  de  fa  Maifon  , 
de  deux  filles  ; fçavoir  , lfabeau , alliée  à Philippe  de 
Crcvccœurt  Seigneur  de  Querdes , Maréchal  de  Fran- 
ce , dt  Gouverneur  de  Picardie , duquel  elle  n’eut 
point  d’enfants  , & Marie  d’Auxy , riche  héritière, 
alliée  à Jean  de  Bruges , Seigneur  de  la  Gmthufc  , 
Prince  de  Steinhuifen,  Maréchal  de  France,  Gou- 
verneur de  Picardie. 

Pierre  d’Auxy  , troifieme  fils  de  Jean  II. 
du  notn,-&  de  Marie  A' Encre  t fut  Seigneur  de 
Monceaux  , dont  il  prit  le  nom.  Il  eut  auHi  la  Sei- 
gneurie de  Lully  du  chef  de  fa  mere.  II  fut  Cham- 
bellan du  Duc  de  Bourgogne  , dt  Capitaine  de 
Douay  , & pere  par  François  de  Mailly , de  Jean , 
ConfelTeur  du  Roi  Charles  VII. , Grand-Aumônier 
de  France  , Evêque-Duc  de  Langres  & Pair  de 
France,  vivant  en  1452. , & de  Mathieu  d’Auxy, 
dit  de  Monceaux , Chambellan  du  Duc  de  Bourgo- 
gne , Capitaine  de  Valenciennes , qui , de  Jeanne  de 
èailleul , eut  Jean  d’Auxy-Monceaux  , Gouverneur 
de  Bcthune , & Sénéchal  de  Ponthieu  , marié  à 
Catherine , fille  de  Charles  de  Brimcu  , Gouver- 
neur de  Haynault , & de"  Marie  de  Montmorency  3 
il  en  eut  Jean  d’Auxy-Monccaux  , Seigneur  dudit 
Monceaux  , Houdenc  , Hanvoiles  dt  Marrincourt  , 
Maître  d’Hôtel  du  Roi  Louis  XI.  , Gouverneur 
d’Arques  , & Tréforier-Général  de  Picardie , marie 
en  1478.  à Jeanne  , fille  d’Antoine  de  P'illurs-l'IJlc- 
Adam  , Seigneur  de  Villaeoubiay , dt  d’Ifabeau  de 
Candillon  , dont  Jean  d’Auxy-Monccaux,  troihetue 
du  nom , Seigneur  de  Monceaux  , Houdenc  , Han- 
voiles  de  Blancourt , Capitaine  de  50.  hommes  d’ar- 
mes , dt  Gentilhomme  de  la  Chambre  du  Roi , aine 
à Geneviève  Dauvet , Dame  de  Saint-Sanfon  & de 
la  Bruyère  , qui  Je  tic  pere  i°.  de  Guy  , qui  fuit  ; 

de  François,  tige  des  Seigneurs d’JfanvoiUS , 
rapportés  ci-après;  3 . de  Jean  , Seigneur  de  y 
coublay  dt  de  la  Houflaye , pere  par  Jeanne  de 
Haye  de  deux  fils  ; fçavoir , Claude  , Seigneur  <t 
* Villaeoubiay, 
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ViJlacoublay , 3c  François-Jean  , Seigneur  d’Utfî- 
nes  , qui  ont  eu  pofténté. 

Guy  d’Auxy  - Monceaux,  Seigneur  dudit  lieu» 
Gentilhomme  de  la  Chambre  du  Roi  Henri  II. , Ca- 
pitaine de  200.  hommes  de  pied , & premier  Maître 
d’Hôtel  des  Rois  François  II.  , 3c  Charles  IX. , 
époufa  Jeanne  de  la  Châtre  , Baronne  de  Landon  & 
de  Rcfigny , qui  fut  mçre  1°.  de  Gafpard , Seigneur 
de  Monceaux  , Baron  de  Houdenc  , allie’  en  1589. 
à Jacqueline  d’O  , hile  de  Charles , Comte  de  Fran- 
conville , 6t  de  Magdeleine  de  Lhôpital , dont  il 
n’eut  que  deux  filles , fçavoir  , Charlotte  , alliée  à 
Geoftroi  de  Thiercelin , Marquis  de  Broffes  , Sei- 
gneur de  Saveufes , & Suzanne,  alliée  en  premières 
nôces  à Adrien-Pierre  de  Brcaute,  Marquis  de  Haul- 
tes  , Ci  en  fécondes  à François  Duval  , Marquis  de 
Fontenay-Mareuil  , AmbalTadeur  en  Angleterre  ; 
i°.  de  François  d’Auxy-Monccaux  , Baron  de  Lan- 
don & la  HoulTaye  en  Brie  , Capitaine  de  Chevaux- 
Lcgcrs , & Gouverneur  de  Beauvais  fous  Henri  IV. , 
puis  Gouverneur  des  Ville  & Citadelle  de  Dieppe  , 
Confeiller  d’Etat  d’Epéc  Chevalier  de  l’Ordre 
du  Roi , allié  à Jourdainc  de  Pellevê , dont  il  eut 
Jean-Louis  d’Auxy-Monceaux  3c  deux  filles. 

François  d’Auxy-Monceaux  , fécond  fils  de  Tean 
Ci  de  Geneviève  Dauvet , fut  Seigneur  d’Hanvoiles 
& de  Saint-Samfon  , 3c  époufa  en  1462.  Marie  Kj- 
guier  , fille  de  Jacques , Baron  de  Pouflc , 3c  de 
Charlotte  de  Lottguejouc , Ci  en  eut  Guy  d’Auxy- 
Monceaux  , Seigneur  d’Hanvoiles  3c  de  Saint-Sam- 
ion  , Capitaine  de  $0.  hommes  d’armes  , Gentil- 
homme de  la  Chambre  du  Roi , allié  en  1587.  à Su- 
zanne , fille  de  François  , Seigneur  de  Soyecourt  , 
Ci  de  Charlotte  de  iïlailly.  Il  eut  de  ce  mariage 
François  d’Auxy-Monceaux  , Seigneur  d’Hanvoiles 
Ci  de  Saint-Samfon  , marié  en  1610.  à Marthe-Jean- 
nc  de  B-Jujfiers , fille  d'Adrien  , Seigneur  de  Bouf- 
flers , Grand-Bailli  de  Beauvais,  3c  de  François  de 
Goujficr  , dont  vint  Adrien  d’Auxy-Monceaux  , dit 
le  Marquis  d’Hanvoiles  , allié  en  1646.  h Elifabeth , 
fille  de  Henri  le  Grand  , Seigneur  de  Saint-Jean  des 
Troux  , Confeiller  d’Etat , 3c  Intendant  de  Lan- 
guedoc , Ci  d'Anne  Danit.  11  eut  de  cette  alliance 
iw.  François  , dit  le  Comte  de  Monceaux  , pcrc  par 
Magdeleine  de  Jubert , de  Marie-Anne  d’Auxy-Mon- 
ceaux , veuve  fans  enfants  d’Angelon-Antoinc  de 
Maulde  , Marquis  de  la  Builfiere , Capitaine  de  Ca- 
rabiniers , qu’elle  avoit  époufé  en  1717.;  2°.  Jacques, 
dit  le  Marquis  d’Auxy  , Chevalier  des  Ordres  du 
Roi , allié  en  1714.  à Magdelaine  de  la  Grange- 
Trianon , de  laquelle  U a eu  Anne-Magdeieinc- 
Françoife  d’Auxy-Monceaux  , Dame  du  Palais  de 
la  Reine  , mariée  en  1736.  à André-Hercules  de 
RoJJet , Duc  de  Fleury  , premier  Gentilhomme  de 
la  Chambre  du  Roi , Gouverneur  de  Lorraine  , 3c 
Grand-Bailli  de  Nancy  ; 3”.  Henri  d’Auxy-Mon- 
ccaux , dit  le  Comte  d’Hanvoiles  , Colonel  d’un 
Régiment  de  Dragons  , allié  à Marie-Anne-Magde- 
leine de  Crequy,  fille  de  Louis  de  Crcquy  , Seigneur 
d’üffeuSc  Fiancourt  , 3c  d’Antoinette  de  Cautlier , 
de  laquelle  il  q eu  Jacqueline  - Louifc  - Charlotte 
d’Auxy  , morte  le  premier  Janvier  1739. , ayant 
époufé  le  5.  Avril  1721.  Claude,  Marquis  du  Saint- 
Blimont , Mefire-de-Camp  d’un  Régiment  de  Cava- 
lerie , mort  le  10.  Mars  1743. , 3c  Françoifc-Elifa- 
beth-Henricttc-Marie  d’Auxy  , dite  MademoiicUe 
d’Han  voit  es;  4e.  autre  Jacques  d’Auxy-Monceaux, 
Seigneur  de  la  Bruyere  3<  de  la  Frefnoy  , allié  à 
Magdeleine  le  Fcbvre  , mcrc  de  N.  d’Auxy-Mon- 
ceaux , mariée  à Henri , Marquis  de  Crcqay , Sei- 
gneur de  Souverain-Moulin  ,3cc.  .Lieutenant-Géné- 
ral des  armées  du  Roi , 3c  Chef  du  nom  Ci  des  ar- 
mes de  Crequy  ; $w.  Marthe,  alliée  ît  Georges  du 
Fay . Comte  de  Maulevrier  , Seigneur  du  'lailly. 

Tome  L 


A U Z 

AUXY , dans  le  Soiflbnnois  , 
Provinces.  Voye\  Auchy. 

A U Z 
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& dans  d’autres 


AUZAC  , dans  le  Bazadois  , en  Guyenne  , Dio- 
cefc  de  Bazas , Parlement  3c  Intendance  de  Bor- 
deaux , Eledion  de  Condom  , Jurifdidion  de  Lou- 
trange.  On  y compte  43.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 
quelque, diftancc  de  la  rive  gauche  de  la  Garonne. 

AUZAL  3c  le  Luguct , bourg  , en  Auvergne* 
Voye\  Auzat. 

ALZAMIEULIERES  , dans  le  Duché  de  Lor- 
raine , Diocefe  de  Toul , Confeil  fouverain  3c  In- 
tendance de  Lorraine  , Bailliage  de  Neufchateau. 
On  y compte  20.  feux. 

AUZANCE , ville , au  pays  de  Combrailies , en 
Auvergne  , Diocefe  de  Limoges  , Parlement  de 
Paris  , Intendance  de  Moulins  , Eledion  de  Com- 
brailles  ou  d’Evaux.  On  y compte  *22.  feux.  Cette 
ville  eft  fituée  fur  un  coteau  , environné  en  partie 
d’étangs  , à une  lieue  de  la  rive  gauche  du  Cher , 
à 3.  I.  3c  quart  S.  d’Evaux , 15.  3c  demie  S.  O.  de 
Moulins,  3c  12.  0.  N.  O.  de  Clermont.  Il  y a à 
Auzance  une  Clritellenic  3c  un  Dépôt  de  fel.  Il  fe 
tient  en  cette  ville  pluficurs  foires  par  an , 3c  plu- 
fieurs  marchés  toutes  les  femaines.  On  y fait  un 
aflèz  bon  commerce  en  cuirs  , en  chanvre , en  fil , 
en  toile , en  laine  3c  en  plumes. 

AUZAS  , dans  le  Comté  de  Comminges  , en 
Gafcogne  , Diocefe  ôc  Eledion  de  Comminges  , 
Parlement  de  Touloufe , Intendance  d’Aufch,  Châ- 
tellenie d’Aurignac.  On  y compte  2.  feux,  26.  bel- 
lugues  Ci  trois  quarts  de  belluguc. 

AUZAT  3c  Je  Luguet  , bourg  , en  Auvergne  , 
Diocefe  3c  Eledion  de  Clermont  , Parlement  de 
Paris , Intendance  de  Riom.  On  y compte  265.  feux. 
Auzat  eft  à 1. 1.  S.  S.  O.  du  Luguet , 2.  S.  0.  de 
Merceeur  , 7.  S.  0*  d’Iiloire  , 3c  9.  S.  S.  O.  de 
Clermont. 

AUZAT,  en  Auvergne , Diocefe  de  Saint-Flour, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Riom  , Elec- 
tion d’iffoire.  On  y compte  3 29.  feux.  Cette  Paroilfe 
eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  l’Ailier , à 2.  1.  3c 
demie  S.  d’Iiloire. 

AUZAT , au  pays  de  Foix  , Diocefe  de  Pamiers, 
Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de  Rouilillon , 
Recette  du  pays  de  Foix.  On  y compre  20.  feux  de 
compoids  3c  143.  feux  ailumans.  Cette  Paroiffe 
eft  fituée  fur  un  ruiffeau  ,à  3. 1.  6c  demie  S.  de  Foix  , 
3c  2.  S.  O.  de  Tarafcon. 

AUZAY  , en  Poitou  , Diocefe  de  Luçon  , Parle- 
ment de  Paris , Intendance  de  Poitiers  , Election 
de  Fontcnay-le-Comte.  On  y compte  127.  feux* 
Cette  Paroiffe  eft  à trois  quarts  de  lieue  S.  O.  de 
Fontenay , 3c  à 4-  I*  E.  un  quart  au  S.  de  Luçon. 

AUZEBOSC  , en  Normandie  , Diocefe  , Parle- 
ment 3c  Intendance  de  Rouen , Eledion  de  Cau- 
debec  , Scrgentcrie  de  Baons.  On  y compte  4.  : feux 
privilégiés  3c  86.  feux  taillables.  Cette  Paroifle  eft 
à 2. 1.  N.  de  Caudcbec. 

AUZECOURT  , dans  le  Duché  de  Bar  , Dioccle 
de  Toul,  Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  de  Bar.  On  y compte  60.  feux. 
Cette  Paroilfe  eft  à 3.  I.  3c  trois  quarts  O.  N.  O. 


de  Bar-le-Duc.  , _ 

AUZELLE  , bourg,  en  Auvergne  , Diocefe  3c 
Eledion  de  Clermont  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Riom.  On  y compte  214-  feux.  Ce  bourg 
\ . 1 * Hernie  N.  E.  de  Saulfillannes  , 3c  8. 


S.  E.  de  Clermont. 

AUZEKES  , en  Auvergne  , Diocefe  3c  Election 
de  Saint-Flour  , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Riom.  On  y compte  i32.  feux.  Cette  Paroilfe 
N n n n n 
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eft°  j.L  & quart  E.  de  Mauriac  , & x.  & demie 
v E.  de  Salers.  , , _ 

AüZBT  , en  Provence  , Dioccfe  de  Digne  , Par- 
lement & Intendance  d’Aix  , Viguerie  de  Seyne. 
On  y compte  trois  quarts  de  feu  de  cadaftrc.  Cette 
ParoiiTe  eil  à une  lieue  S.  O.  de  Seyne  , & J.  N. 
de  Digne. 

AUZET  , dans  le  Condomois , en  Galcogne  , 
Diocefe  & Eleélion  de  Condom  , Parlement  & In- 
tendance de  Bordeaux  , Jurifdiction  de  Villcfranche 
de  Queyran.  On  y compte  ni.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  fituée  à quelque  diftance  de  la  rive  gauche  de  la 
Baife  , & à 6.  1.  de  quart  N.  de  Condom. 

AUZE VILLE  , en  Languedoc  , Diocefe  , Par- 
lement, Généralité  de  Recette  de  Touloufc  , Inten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  x xo.  feux.  Cette 
Paroifle  cil  muée  à un  quart  de  lieue  du  Canal 
Royal , de  h x.  1.  de  demie  S.  E.  de  Touloufc. 

AUZIELLE  ou  Orville  , en  Languedoc  , Dio- 
cefe , Parlement , Généralité  de  Recette  de  Tou- 
loufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  jo. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  lituée  à une  petite  diftance 
de  la  rive  gauche  de  la  Marqueflonne  , à a.  1.  de 
tiers  S.  E.  de  Touloufc. 

AUZILLAC  , en  Saintongc , Dioccfe  & Eleftion 
de  Saintes  , Parlement  de  Bordeaux , Intendance 
de  la  Rochelle.  On  y compte  254.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Seugre  , à 7.  1.  de 
trois  quarts  S.  E.  de  Saintes,  de  3.  de  demie  S.  S.  E. 
de  Pons. 

AUZITS  , en  Roucrgue , Dioccfe  de  Rhodès  , 
Parlement  de  Touloufe,  Intendance  de  Montauban, 
Eleélion  de  Villefranche.  On  y compte  7.  feux  , 
32.  bcllugues  de  un  quart  de  bclluguc.  Cette  Paroifle 
eft  à 2.  1.  de  quart  O.  S.  O.  de  Marfillac. 

AUZON  , en  Franche-Comté.  Va ye\  Auxon. 

AUZON  1 ville  , avec  titre  de  Baronnie  , en 
Auvergne  , Diocefe  de  Clermont  , Parlement  de 
Paris  , Intendance  de  Riom  , Eleélion  d’Ifloire.  On 
y compte  296.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  dans  les 
montagnes , à une  petite  diftance  de  la  rive  droite 
de  l’Ailier  , à 3.  I.  & demie  S.  d’Ifloire  , de  2.  N. 
de  Brioude.  11  y a à Auzon  une  Prévôté  royale  qui 
reflôrtit  à la  Senéchauflée  de  Riom. 

AUZON , en  Champagne  , Diocefe  de  Eleélion 
de  Troyes  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Châlons.  On  y compte  55.  feux.  Cette  Paroifte  eft 
fituée  fur  la  petite  riviere  de  fon  nom , à 4. 1.  N.  E. 
de  Troyes. 

AUZON  , riviere  en  Champagne.  Voyc\  Aufton. 

AUZOUET  ou  Auzouer  , bourg , en  Touraine , 
Dioccfe  de  Intendance  de  Tours , Parlement  de  Pa- 
ris , Eleélion  d’Amboife.  On  y compte  105.  feux. 
Ce  bourg  eft  h 2.  1.  de  demie  N.  N.  O.  d’Amboife. 

AUZOUVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  , Par- 
lement de  Intendance  de  Rouen  , Eleélion  de  Cau- 
debcc  , Sergentcric  de  Bolbec.  On  y compte  3.  feux 
privilégiés  de  1 9.  feux  taillablcs.  Cette  Paroifte  eft 
à 3.  1.  de  demie  N.  O.  de  Caudebcc. 

AUZOUVILLE  fur  Rys,  en  Normandie,  Dio- 
cefe , Parlement , Intendance  de  Eleélion  de  Rouen. 
On  y compte  4.  feux  privilégiés  de  12$.  feux  tailla- 
bles.  Cette  Paroifle  eft  à 3.  h E.  de  Rouen. 

AUZOUVILLE  fur  Saennc  , en  Normandie  , 
Diocefe,  Parlement  de  Intendance  de  Rouen,  Elec- 
tion d’Arques,  Sergenterie  de  Brachy.  On  n’y  compte 
point  de  feux  privilégiés  , mais  feulement  42.  feux 
taillablcs.  Cette  ParoiiTe  eft  à 4.  1.  S.  O.  d’Arques. 

AUZOUVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  , Par- 
lement de  Intendance  de  Rouen  , Eleélion  de  Can- 

. -f Sergenterie  de  Baons.  On  y compte  3.  feux 
privilégie*.  & 170.  feux  taillablcs.  Cette  ParoiiTe 
N-  N.  E.  de  Caudebcc. 

AUZOUVILLE  le  Sncval , en  Normandie,  Dio- 
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c.fe  , Parlement , Intendance  & Eleaion  de  Ronen 

°V,rvvnpK  7 ku  Pri,UéAU  & f™  taillablcs! 
AUZY  , en  Bourgogne.  Va ye\  Anzy. 

A X 


AX,  ville  ( Afcou  , Surgeat, 
au  pays  de  Foix  , Diocefe  de 
de  Touloufe  , Intendance  de  R< 
pays  de  Foix.  On  y compte 
poids  de  $ 24.  feux  allumans.  ( 
fur  l’Ariege  , à 4.  1.  E.  S.  E. 
deux  tiers  S.  E.  de  Pamiers  , autant  S.  O.  d’Alcth 
en  Languedoc  , de  1 $.  de  demie  O.  de  Perpignan.  Il 
y a à Ax  un  Bureau  des  cinq  groflès  Fermes , de  la 
Direélion  de  Dax  en  Gafcognc  de  du  Département 
de  Tarbes.  Mais  ce  n’eft  point  ce  Bureau  qui  fait 
connoîtrc  particuliérement  la  ville  d’Ax  ; ce  font 
fes  eaux  minérales , dont  on  vante  avec  raifon  les 
bonnes  qualités  pour  la  guérifon  des  maladies  qui 
proviennent  d’humeurs  froides. 

AX  , en  Gafcogne.  Voyc\  Dax. 

AXAT  , en  Languedoc  , Dioccfe  de  Recette  d’A- 
lcth , Parlement  dt  Généralité  de  Touloufe , Inten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  32.  feux’.  Cette 
Paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  l’Aude  à 4. 1. 
S.  d’Aleth. 

AXIAT  , Lordat  61  Api , au  pays  de  Foix , Dio- 
cefe de  Pamiers  , Parlement  de  Touloufc , Inten- 
dance de  Rouftillon  , Recette  du  pays  de  Foix.  On 
y compte  18.  feux  de  compoids  & 137.  feux  allu- 
mans. Axiat  eft  à une  demi-lieue  de  la  rive  droite 
de  l’Ariege  , à 1.  I.  de  tiers  N.  O.  d’Ax,  de  2.  I.  de 
demie  E.  S.  E.  de  Tarafcon. 

AXONNA.  Vayt\  l'Aifnc. 

AXONA  ou  Axuenna  , Neufchâtel- fur-  Aifne. 
C’étoif  autrefois  un  Château  des  Remi.  Ce  lieu  eft  à 
préfent  dans  le  Laonnois.  Voye\  Neufchâtel. 

A Y 

AY  , Ayeium  , ( de  le  Moulin  à vent  ) , ville , en 
Champagne  , Diocefe  de  Rheims , Eleélion  d’Eper- 
nay , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons. 
On  y compte  678.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  à une 
petite  diftance  de  la  rive  droite  de  la  Marne , à une 
demi-lieue  E.  N.  E.  d’Epernay,  à 4. LS.  de  Rheims, 
& 5. 0. N.  O.  de  Châlons.  Il  y a une  Mairie  royale 
qui  reftortit  au  Bailliage  d’Epernay.  On  recueille 
dans  le  territoire  d’Ay  , d’excellens  vins.  Les  fins 
gourmets  prétendent  que  la  feve  de  ces  vins  eft  la 
meilleure  qu’il  y ait  en  Champagne. 

AY  , petite  riviere  du  Cotentin  , dans  la  balle 
Normandie.  Après  un  cours  de  trois  ou  quatre 
lieues  , cette  riviere  Ce  jette  dans  l’Océan , à 4. 1. 
N.  N.  O.  de  Coutances.  A fon  embouchure  dans  la 
mer  , l’Ay  forme  une  efpece  de  port , qu’on  nomme 
le  Havre  de  Saint-Gcrmain-au-Bcc-du-Bouc.  £’ell 
fur  la  côte  méridionale  de  ce  Havre  que  font  G- 
tuées  les  Salines  de  Leflay , de  Saint-Germain  & de 
Créance. 

A Y & Mancourt,  dans  le  Pays-Melfin , Dioccfe, 
Parlement , Intendance  & Recette  de  Metz , DiftnCt 
du  Haut-Chemin.  On  y compte  34.  feux.  Cette  Pa- 
roifle eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Moselle , à 
2.  1.  & tiers  N.  de  Metz. 

A Y A 

AYAT,  en  Auvergne  , Diocefe  de  Clermont» 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Moulins,  E«jc" 
tion  de  Gannat.  On  y compte  88.  feux.  Cette  Pa- 
roifle eft  fituée  dans  la  montagne  de  Nuits , à quel- 
que diftance  de  la  rive  gauche  de  la  Scioule , a 4*  *• 


x auucr; , parlement 
lufnllon , Recette  du 
103.  feux  de  com- 
mette ville  eft  fituce 
de  Tarafcon,  7.  de 
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& demie  O.  de  Gannat.  Il  croît  beaucoup  de  gros 
navets  dans  le  territoire  de  cette  Paroifle.  Il  y a 
auflï  quantité  de  bons  pâturages  & quelques  bois 
taillis.  Les  habitants  d’Ayat  font  un  allez  bon  com- 
merce en  moutons  ; & ils  tirent  auilï  quelque  ar- 
gent des  fabots  & des  cercles  ou  cerceaux  qu’ils 
font , auflî-bien  que  des  toiles  qu’ils  blanchiflenr. 

A Y D 

AYPES.  Voye\  Aides. 

A^DIE,  en  Béarn,  Diocele  de  Lelcar,  Parle- 
ment de  Pau,  Intendance  d’Aufch  , Sénéchaufïée 
de  Morlas.  On  y compte  18.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  à s.  1.  & quart  N.  N.  E.  de  Morlas. 

A U DI  VE , en  Bcarn  , Diocefe  & Sénéchauflce 
d’Olcron,  Parlement  de  Pau,  Intendance  d’Aufch  , 
vallée  d’Afpe.  On  y compte  too.  feux.  Cette  Pa- 
roifle  eft  h 3. 1.  & quart  S.  S.  E.  d’Olcron. 

A Y DON  & le  Chambon , en  Languedoc.  Voyex 
les  Balmellcs. 

A Y E 

A^  EN-NO  AILLES  , Ville  & Châtellenie  avec 
titre  de  Comté  & enfuite  de  Duché  , en  Limou- 
fin  , Diocefe  & Intendance  de  Limoges  , Parlement 
de  Bordeaux  , Elc&ion  de  B ri  vos.'  On  y compte 
2 30.  feux.  Cette  ville  eft  à une  lieue  & demie  de  la 
rive  droite  de  la  Vezere  , 2.  «Je  deux  tiers  O.  N.  O. 
de  Brives , 4.  & tiers  N.  de  Sarlat , 8.  <5c  trois  quarts 
E.  un  quart  au  N.  de  Périgueux , 1 1 . S.  de  Limoges, 
& 28.  E.  N.  E.  de  Eordcaux.  Long.  19.  o.  o.  lat'. 
4$.  1 1.  10. 

Il  y a ü Ayen  une  Eglife  collégiale  , dont  le  Cha- 
pitre eft  compofé  d’un  Doyen  <&  de  quinze  Cha- 
noines. 11  y a aufli  une  Cominanderie  de  l’Ordre  de 
Malte,  de  la  Langue  «3c  du  Grand-Prieuré  d’Au- 
vergne. Cette  Cominanderie  , qui  eft  fous  le  nom  de 
Temple  d’Aycn , eft  fitucc  à quelque  diftancc  de  la 
ville  de  ce  nom  , elle  vaut  2500.  liv.  de  rente,  & 
elle  eft  affeclée  aux  Chapelains  de  Servants  d'annes 
de  l’Ordre  de  Malte. 

La  Terre , Seigneurie  & Châtellenie  d 'Ayen  fut 
acquife  en  1 s 3 1 . par  François  de  Nouilles,  Evêque 
de  Dax  , de  Henri  IV. , alors  Roi  de  Navarre. 

Pur  Lettres  de  Mars  159*-,  regiftrées  le  15.  No- 
vembre 1 598.  en  la  Chambre  îles  Comptes  , cette 
Terre  & Seigneurie  fut  érigée  en  Comté  en  faveur 
de  Henri,  Seigneur  de  NoailUi , Lieutenant-Gé- 
néral & Gouverneur  de  Rouergue  , dont  l’ayeul , 
Louis  de  Nojil.ks,  Baron  de  Montclar , avoit  été  mis 
en  poilèflion  des  Seigneuries  de  Nouilles  & de  Nonil- 
lac  , en  vertu  des  fuhftitutions  faites  par  fes  prédé- 
cefl'eurs , par  Arrêt  du  Parlement  de  Paris  , rendu 
courre  les  Seigneurs  de  Cofnac  ifliis  de  Louife  de 
NoailU'i  t le  24.  Mars  1528.  Dans  cet  Arrêt  toute 
la  libation  eft  énoncée  avec  les  preuves  qui  l’éta- 
blilTènt,  depuis  Hugues,  Seigneur  de  Nouilles,  Che- 
valier , le  même  qui  Ht  la  première  fubftitution 
en  1248. 

La  Terre  de  Noailles  , en  Limoufin  , a donné  le 
nom  à la  Mailîm  de  Noailles  , l’une  des  plus  ancien- 
nes & des  plus  illuftres  , non-feulement  de  cette 
Province  , mais  encore  du  Royaume  de  de  l’Europe 
même.  11  en  eft  forti  un  Cardinal  Archevêque  de 
Paris , deux  Evêques  Comtes  de  Pairs  de  Chilons- 
fur-Marne , deux  Evêques  de  Dax  , un  Evêque  de 
Saint-Flour , puis  de  Khodês,  deux  Maréchaux  de 
France  , un  Amiral  de  Guyenne,  quatre  Ducs  de 
Tairs , deux  Grands  d’Efpagne  , un  Commandeur  , 
cinq  Chevaliers  de  l’Ordre  du  St.  Efprit,  & deux  de 
la  1 oifon  d’Ur. 

Par  Lettres- Patentes  de  Décembre  1663. , regif- 
trées le  i$.  du  même  mois  , le  Comté  d 'Ayen  i'ut 
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enge  en  Duçh/-Pairie , fous  le  nom  de  Noailles 
en  faveur  d’S/me  de  NoaiUes , premier  Capitaine' 
des  Gardcs-du-Corps  du  Roi,  le  même  qui  meurt  le 
1 S.  Février  1678. , & dont  le  fils  Anne-Jules  , Duc 
des  l’an  1677.,  fut  Maréchal  de  France  , de  mourut 
le  2.  Oftobrc  1708. 

Adrien-Maurice  troificmc  Duc  de  Noailles  fils 
d’Anne- Jules , Grand  d’Efpagne , Chevalier  des  Or- 
dres du  Roi,  Maréchal  de  France  le  14.  Juin  1724. 
eit  ne  le  29.  Septembre  1678.  II  eft  veuf  du  6.  0<fh>! 
bre  1739.  de  Françoifc-Charlotte,  fille  de  Charles 
Comte  d’Aubigné.  * 

D- Adrien-Maurice , Duc  de  Noailles , & de  Fran- 
çoife - Charlotte  dVf» bigni , font  mis  i".  le  ,r. 
Avn  lt7i3.  Louis  de  Noailles  , créé  Duc  d Vive» 
non-Fair  en  l7J7.,  Lieutenant-Général  des  années 
, "01-"“  !•  ■[ anv  1er  1 748. , Chevalier  de  l’Ordre 
du  St.  Efprit  du  i.  Février  l749.,  Capitaine  des 
Oames-du-Corps  en  furvivancc,  &c.  allié  le  c 
Février  ijm.  k Catherine-Franroife-Cliariotte  de 
Csjr  de  Briffa  , tuere  (a)  ,1c  Louis-François  de 
Noailles,  Comte  d’Aycn, né  le  16. Oétobre i7î9. 
Meftre-de-Camp  depuis  i7S4.  du  Régiment  de’ 
Noadles  Cavaleries  (b)  d’Eimnanuel-Marie-Louis 
de  Noailles  , né  le  1 1.  Décembre  1 74j,  ; (c  ) d' A- 
driennc-Catherme-Mauiice  de  Noailles,  née  le  i4. 
Décembre  i74i.t  (d)  & de  Philippine  de  Noailles 
nt,!  le  14.  Septembre  i74j.  Le  7.  Décembre 
J7'S-  Philippe  de  Noailles,  Comte  de  Noailles 
Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi  du  to.  Mai 
i.748'  Gra?dJ J'EIPaS'>e  & Chevalier  de  la  Toifon 
d Or,  Grand-Croix  de  l’Ordre  de  Malte  , marié  en 
l74l.  avec  Anne-Claude,  Elle  unique  de  Louis 
Marquis  d’Arpajon.  ( FAivrj  Arpajon  ).  j°.  Le  i! 
Septembre  i7o4.  Françoife-Adelaîdc  de  Noailles 

mariée- l«-  11.  ATai  t - 1 ->  nm.  1 . r • * 


1 . • . ,1  . ï .s-viuau».  ut-  L>uauics  , 

manee  le  12.  Mai  1717.  avec  Charles  de  Lorraine 
l Armagnac*  40.  Le  18.  Février  1706.  Ama- 


Comte  d .. — 0..—  -r  • — - .u.  a v » 1 ici  1700.  .-\rna- 
ble-GabrielIe  de  Noailles  , Dame  d’Atours  de  la 
Reine,  alliée  le  S-  Août  1721.  à Honoré- Armand 
Duc  de  Villars , Grand  d’Efpagne  , Chevalier  de  la 
Toifor  d’Or,  Gouverneur  de  Provence.  $u.  Le  8. 
Septembre  1710.  Marie-Louife  de  Noailles  , mariée 
le  8.  Janvier  17  Jo.  avec  Jacques  Nom  pur.  Duc  de 
Caumonc,  fils  d’Armand  NWpur,  Duc  de  la  Force. 
6°.  Le  17.  Janvier  1719.  Maric-Anne-Françoife  dé 
Noailles , mariée  en  1744.  à Louis  , Comte  de  la 
flhrck  , Grand  d’Efpagne  , &c. 

La  Duché-Pairie  d'Ayen-NoaiUcs  eft  compoféc 
des  Châtellenies  d'Ayen , de  l’Arche , de  Manzat  «5c 
de  Terraflon,  avec  vingt -quatre  Paroiflês  dont 
quelques-unes  font  en  Périgord.  Cinquante’- neuf 
\ atlaiix  relevent  de  cette  Duché-Pairie.  La  Châtel- 
lenie de  Terra  lion  eft  limée  fur  la  Vezerrc  &.  en 
Périgord 1 , à 2.  1.  S.  E.  d’Ayen.  Cette  Châtellenie 
n’appartient  qu’en  partie  au  Duc  de  Noailles. 

Par  Lettres  de  Février  1-37.,  regiftrées  au  Parle- 
ment de  Paris  le  12.  Mai  fuivant,  à celui  de  Bor- 
deaux le  16.  Mars  de  la  même  année,  les  Baronnies 
& Vicomtes  de  Noailles , Noaillac , Salaignac  <5c 
Carlus  , furent  érigées  en  titre  de  Duché-héréditaire 
non-Pair  , fous  le  nom  d'Ayen  , en  faveur  de  Louis 
de  Ngailles,lils  aîné  du  Maréchal-Duc  de  ce  nom  ,1c 
même  que  nous  avons  nommé  ci-devant,  V.  Noailles. 

AY  ENCOURT  «5c  Je  Monchel , en  Picardie , 
Diocefe  & Intendance  d’Amiens  , Parlement  de 
Paris , Elcélion  de  Moutdidicr.  On  y compte  27. 
feux.  Cette  Paroifle  clt  à une  demi-lieue  S.  dc 
Montdidier. 

AYETTE,  en  Artois,  Diocefe,  Gouvernance 
Bailliage  & Recette  d’Arras , Confeil  provincial  «5c 
fouverain  d’Artois , Parlement  de  Paris  Intendance 
de  Lille.  Or.  y compte  25.  feux.  Cette’ Paroifle  eft 
fituée  tout-proche  de  la  fource  de  la  Cogeul , à 2, 1, 
& demie  S.  d’Arras. 
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* AYEURE-LE-CHATEL  , dans  le,Gâtinois  Or- 
Icanois  Dioccfe  de  Sens  , Parlement  de  Taris  , In- 
tendance d’Orléans  , Eleaion  de  Pithiviers.  On  n’y 
compte  point  de  feux.  Ce  Heu  n’cft  qu’un  Prieuré 
fitué  à une  heure  de  chemin  E.  S.  E.  de  Pithivicrs. 

A Y G 

AYGALAYE , en  Dauphine.  C’cft  le  nom  d’un 
Bureau  des  cinq  groflès  Fermes , de  la  Direttion  de 
Valence  & du  Département  des  Baronnies. 

AYGALIERES  , en  Provence.  Voyt\  Aigalieres. 

AYGAL1ERS  , en  Languedoc  , Dioccfe  & Re- 
cette d’Uzès  , Parlement  oc  Touloufe  , Généralité 
de  Montpellier , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  $o.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une  üeue 
& demie  N.  O.  d’Uzès. 

AYGUEFEUILLE  , en  Languedoc.  Voyc\  £i- 
grefieuilie. 

AYGREMONT , dans  l’ifle  - de  - Fsance.  Vvyc\ 
Aigremont. 

AYGKEMONT  fie  Colombiers,  en  Languedoc. 
Voye\  Aigremont. 

AYGUATEBIA.enRouffillon.  Vaye\  Aiguatcbia. 

AYGUEBERE  ou  Aycuebshte  , au  Comté  de 
l’Ifle-Jourdain , en  Gafcogne,  Diocefe  de  Lombes, 
Parlement  de  Touloufe , Intendance  d’Aufch , Elec- 
tion de  Lomagnc,  DiHriét  des  Baronnies.  On  n’y 
compte  qu’un  feul  feu.  Cette  Paroiflè  eft  à 1. 1.  fie 
demie  O.  N.  0.  de  lTfle-Jourdain , fit  J.  fie  quart 
N.  N.  E.  de  Lombes. 

AYGUEFÜN'DE,  en  Languedoc.  Vay*\  Ai- 
guefonde. 

AYGUE  MORTES  ou  Aycues-Mortes  , en 
Guyenne  fie  dans  d’autres  Provinces.  Voyt\  Aigue- 
«nortes  fie  Aigues-Mortes. 

AYGUES-JUNTES , en  Languedoc.  Voyt\  Ai- 
gues-Juntes. 

AYGUES  - VIVES,  en  Languedoc.  Voyc\ 
Aiguevive. 

AYGUEZ,  rivière  , en  Dauphiné , dans  le  Comtc- 
Vcnaiflm  fie  dans  la  Principauté  d’Orange.  l/oyc\ 
Aiguez. 

AYGUEZES,  en  Languedoc.  Voyc\  Aiguczes. 

A Y H 

AY  H ERRE,  dans  la  bafTe  Navarre.  Voye\ 
Aihcrre. 

A Y M 


A Y S 

AYNAC , en  Rouergue  , Diocefe  & Eleftion  de 
Rhodes  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de 
Montauban.  On  y compte  un  feu  , *8.  bellugucs  & 
demie.  Cette  Communauté  eft  à trois  quarts  de  lieue 
O.  S.  O.  de  Rhodes. 

AYNANS  ( les  deux-  ) , en  Franche-Comté 
Dioccfe  , Parlement  fie  Intendance  de  Befançon  * 
Bailliage  fit  Recette  de  Vefoul , Prévôté  de  Monr- 
juftin.  On  y compte  4».  feux.  Cette  Communauté 
eft  à cinq  quarts  de  lieue  E.  N.  E.  de  Monrjuftin. 

AYNAY  , dans  le  Lyonnois  fit  dans  d’autres  Pro- 
vinces. Voyc\  Aifnay. 

AYNÉ  , dans  le  Comté  de  Bigorre.  Voy « Aine. 

AYNEVILLE , en  Berry.  Voye\  Aineuil. 

A Y R 

AYR,  / Irrola , riviere , dans  le  Duché  de  Bar  & 
en  Champagne.  Elle  a fa  fource  dans  le  Bailliage  de 
Bar , à 2. 1.  fit  quart  S.  O.  de  Commercy.  Elle paffe 
parGrandpré  fit  par  beaucoup  d’autres  ParouTes ; 
fit  après  un  cours  de  1 5.  ou  1 6.  lieues , elle  fc  jette 
dans  l’Aifne  , à une  lieue  au-delTous  de  Grandpié  eu 
Champagne.Cette  riviere  abonde  en  excellent  poilkn. 

AYKAGUES,  en  Provence.  Voyt\  Airagues. 

A Y R AN  T,  Paroiflè  fit  Jurildiélion  , dans  le 
Bourdelois , en  Guyenne , Diocefe , Parlement,  In- 
tendance  fit  Eleflion  de  Bordeaux.  On  y compte 
54.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive  droite 
de  la  Garonne  , à *.  1.  fit  trois  quarts  S.  E.  de  Bor- 
deaux. La  Jurifdi&ion  d’Ayrant  n’eft  composée  que 
d’une  feule  Paroiflè , qui  eft  celle  de  fon  nom. 

AYREL,  en  Normandie  , Diocefe  de  Coutances, 
Parlement  de  Rouen , Intendance  de  C3en , Elec- 
tion de  Saint-Lo  , Sergenterie  de  Saint-Clair.  On  y 
compte  95.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la 
rive  droite  de  la  riviere  de  Vire , à a.  1.  fit  quart  N. 
de  Saint-Lo. 

AYRON  , bourg  , en  Poitou  , Diocefe  , Inten- 
dance fit  Election  de  Poitiers  , Parlement  de  Paris, 
Arrondiflement  de  Montreuil-Bonnia.  On  y compte 
200.  feux.  Ce  bourg  eft  à 3.  L O.  N.  0.  de  Poitiers. 

AYROU,  en  Languedoc.  Vvyt\  Airou. 

AYROUX  , en  Poitou  , Diocefe  , Intendance  & 
Elcélion  de  Poitiers  , Parlement  de  Paris , Arron- 
diflement de  Gcuçay.  On  y compte  41.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  à une  lieue  S.  0.  de  Gençay , & 6.  oc 
quart  S.  un  quart  à l’E.  de  Poitiers. 

A Y S 


AYMANT,  dans  la  Brie-Françoife,  Diocefe  de 
Sens  , Parlement  fie  Intendance  de  Paris , Elcétion 
de  Montereau-faut-Y onne.  On  y compte  70.  feux. 

A YM  ARGUES,  en  Languedoc.  Voye\  Ai- 
marsïues. 

AYMERIES,  dans  le  Haynault.  Voye\  Aimeries. 

A Y MET  ou  le  Razat  - d’Eymit  , en  Périgord  , 
Dioccfe  fie  Eleftion  de  Sarlat , Parlement  fie  Inten- 
dance de  Bordeaux.  On  y compte  184.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  fituée  fur  le  Drot,  à 1 2.  fie  demie  O.  S.  O. 
de  Sarlat , fie  4.  S.  de  Bergerac.  • 

A Y N 

AYNAC,  en  Provence  , Diocefe  , Viguerie  fit  Re- 
cette de  Digne,  Parlement  fie  Intendance  d’Aix. 
On  y compte  un  quart  fie  un  huitième  de  feu.  Cette 
Paroiflè  cil  à 2. 1.  & trois  quarts  N.  N.  O.  de  Digne. 

AYNAC,  en  Qucrcy,  Diocefe  de  Cahors , Par- 
vîÜxi"1  Touloufe  > Intendance  de  Montauban , 
tl , on  Figeac.  On  y compte  16.  feux  fie  27. 
J?  ugue*  de  feu.  Cette  Paroiflè  eft  è 4.  1.  fie  demie 
N.  O.  de  tigeac. 


AYS  en  Dauphiné  fie  dans  d’autres  Provinces. 
7oye\  Aix.  x 

AYSAC  , dans  le  Vivarais,  en  Languedoc  D»o- 
efe  fie  Recette  de  Viviers  .Parlement de  Toulouie  , 
Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de  Lan- 
;uedoc.  On  y compte  63.  feux. 

AYSAC  , dans  le  Comte  de  Bigorre , en  Gai- 

ogne  , Diocefe  de  Tarbes  , Parlement  de  Toulouie, 
ntendance  d’Aufch  , Recette  du  Comte  e 
;orre.  On  y compte  2*.  feux.  .. 

AYSENE  , petite  riviere  , en  Langucdm c.  El 
’reml  fa  fource  i i . 1.  N.  O.  d'Uaes  , k P»*» 
irochc  de  cette  ville  à l’O.  Après  un  cours  de  trois  ou 
traire  lieues  l'Ayfene  fe  jette  dans  e Gardon,  rom- 

irochede  laParoifledcCollias,à2.1.S*S.  • 

AYSIATS  , en  Rouergue  , Diocefe  de  EleCUM 
le  Kliodès  , Parlement  de  Touloufe  , 
le  Monrauban.  Ou  y compte  feulement  91' 

;ues  de  trois  qnarts  de  bcllugue  de  feu.  , r 
AYSIATS  de  Montas»  , en  Rouergue  , U» 

It  Elc&ion  de  Rhodès  , Parlement  dr  lom > . 
ntendance  de  Montauban,  On  y compte  c 
, j.  bellugucs  de  feu.  AYSIER, 
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AYSIER  , en  Normandie.  Voye\  Aifier. 

AYS1R1TS  , dans  la  baflè  Navarre.,  Dioccfe  de 
Bayonne  , Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch, 
Diftriét  du  pays  de  Mixe.  On  y compte  7.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à un  quart  de  lieue  N.  N. 
E.  de  Saint-Palais. 

AYSSENCE  , en  Rouergue  , Diocefc  & Eleaion 
de  Rhodes,  Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de 
Montauban.  On  ycompte  8.  feux  de  13.  bellugues  de 
feu. 

A Y T 

AYTANCOURT  , en  Picardie , Diocefc  de  Laon , 
Parlement  d«y  Paris  , Intendance  de  Soiflbns  , Elec- 
tion de  Guifc.  On  y compte  30.  feux.  . 

AY’TRE  , bourg , dans  le  pays  d’Aunis , Diocefe  , 
Intendance  de  Eleaion  de  la  Rochelle  , Parlement 
de  Paris.  On  y compte  237.  feux.  Ce  bourg  eft  à 
deux  tiers  de  lieue  S.  E.  de  la  Rochelle. 

AYTUA  , en  Rouffillon  , Diocefe  de  Perpignan, 
Confeil  fouverain  & Intendance  de  Rouffillon , Vi- 
guerie  de  Confiant.  On  y compte  6.  feux. 

A. Y V 

AYVELLE  la  grande  , en  Champagne  .Diocefc 
de  Rheims  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Châlons  .Eleaion  de  Rethel.’  On  y compte  29.  feux. 
Cette  ParoilTe  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la 
Meufe  , à 6.  1.  N.  E.  de  Rethel  , de  à trois  quarts 
de  lieue  S.  E.  de  Mezieres. 

AYVELLE  la  petite  , en  Champagne  , Diocefe 
de  Rheims  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Châlons  , Ele&ion  de  Rethel.  On  y compte  3 2.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à une  petite  diftance  S. 
d’Ayvelle-la-grande. 

A Y Z 

AYZIEU  , Paroifle  de  Jurifdiétion  , dans  le  Con- 
domois  , en  Gafcogne , Diocefe  & Election  de  Con- 
dom , Parlement  de  Intendance  de  Bordeaux.  On 
y compte  79.  feux.  La  Jurifdiftion  d’Ayzieu  ne 
comprend  que  la  Paroifle  de  fou  nom. 

A Z A 

AZANNES  de  dépendances  , dans  le  Pays- 
Meffin  , Diocefe  de  Recette  de  Verdun  , Parlement 
& Intendance  de  Metz.  On  y compte  62.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à 3.  1.  N.  N.  E.  de  Verdun. 

AZANS  , en  Franche-Comté  , Diocefc  , Parle- 
ment & Intendance  de  Bcfançon  , Bailliage  de  Re- 
cette de  Dole.  On  ycompte  30.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  fituée  fur  la  rive  gauche  du  Doux  , de  à une 
petite  diftance  E.  de  Dole. 

AZAS  , en  Languedoc  , Diocefc  , Parlement  , 
Généralité  & Recette  de  Touloufe  , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  130.  feux.  Cette  Pa- 
roifle eft  à 5.  1.  & demie  E.  N.  E.  de  Touloufe. 
Les  habitants  d’Azas  prétendent  que  ce  lieu  eft  bâti 
au  même  endroit  où  était  fituée  autrefois  une  ville 
aflèz  confîdérable  , connue  fous  le  nom  de  Ville- 
longue  ; mais  ils  ne  juftifîejgt  leur  prétention  par 
aucune  preuve  authentique  *v 

AZAT-CHASTENET  .dans  la  Marche  , Diocefe 
de  Limoges  , Parlement  de  Paris  , Eleaion  de 
Gueret.  On  y compte  76.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
fituée  en  pays  de  montagnes  , à 2.  I.  & deux  tiers 
S.  O.  de  Gueret. 

AZAT-LE-RIS  , dans  la  Marche  , Diocefe  , In- 
tendance & Eleftion  de  Limoges  , Parlement  de 
Bordeaux.  On  y compte  113.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
à 1 1 . 1.  N.  N.  O.  de  Limoges  , & 2.  N.  O. du  Dorât. 

AZAY  .bourg , en  Poitou  , Diocefe  & Intendance 
Tome  /. 
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de  Poitiers , Parlement  de  Paris , Eleaion  de  Sainr- 
Maixant.Ony  compte  275.  feux.  Ce  bourg  eft  à une 
demi-lieue  S.  O.  de  Saint-Maixant. 

AZAY  , en  Poitou  , Dioccfe  , Intendance  & 
Eleaion  de  Poitiers , Parlement  de  Paris  , Arron- 
diflement  de  Parthenay.  On  ycompte  110.  feux. 
Ce  bourg  eft  fîtué  fur  la  Thouée  , à 2.  1.  O.  S.  O. 
de  Parthenay , & 8.  O.  N.  O.  de  Poitiers. 

AZAY-LE-CHÉTIF  , bourg  , en  Touraine  , 
Diocefe  de  Intendance  de  Tours  , Parlement  de 
Paris  , Eleflion  de  Loches.  On  y compte  83.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  fur  l’Indre  , à une  lieue  & demie 
N.  O.  de  Loches , «Se  4.  & trois  quarts  S.  E.  de  Tours. 

AZAY-LE-FERON  , bourg , en  Touraine  , Dio- 
cefc de  Bourges  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Bourges  , Election  de  Châteauroux.  On  y compte 
320.  feux.  Ce  bourg  eft  à 8.  1.  de  quart  O.  N.  O.  de 
Châteauroux  , de  1 1.  & quart  S.  E.  de  Tours. 

AZAY-LE-R1DEAU  , ville  , Châtellenie  de  Tré- 
vôté  , en  Touraine  , Diocek  , Intendance  de  Elec- 
tion de  Tours , Parlement  de  Paris.  On  y compte 
323.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  l’Indre  , à 4.  1. 
de  deux  tiers  S.  O.  de  Tours.  C’étoit  autrefois  une 
place  forte  , qui  a foute  nu  plulieurs  lieges  fous  le 
régné  de  Charles  VI.  Les  partifens  de  la  faftion  de 
Bourgogne  s’empareront  de  cette  ville  fous  ce  même 
Roi  ( Charles  VI.  ) , mais  elle  fut  reprife  par  le 
le  Dauphin  en  1418. 11  y a un  Château  magnifique, 
qui  appartient  au  Seigneur  du  lieu. 

AZAY  fur  Cher  bourg  , en  Touraine,  Dio- 
cefc , Intendance  de  Election  de  Tours , Parlement 
de  Paris.  On  y compte  222.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
fur  la  rive  gauche  du  Cher , à 2. 1.  E.  S.  E.  de  Tours. 

La  Terre  de  Seigneurie  d 'A\ay  fut  érigée  en  Vi- 
comté par  Lettres  de  Juin  1 s86.  , regiftrées  le 
20.  Juin  1 $ 83-  , en  faveur  d’Amblard  de  Chandiou , 
Gentilhomme  de  la  Chambre  du  Roi , de  Capitaine 
des  Gardes-du-Corps  de  la  Reine. 

A Z E 

AZÉ  , dans  le  Vendômoîs  , au  Gouvernement 
général  d’Orléanois  , Diocefe  de  Blois , Parlement 
de  Paris , Intendance  d’Orléans  , Election  de  Ven- 
dôme. On  y compte  146.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 
1. 1.  de  trois  quarts  N.  O.  de  Vendôme. 

AZÉ  .bourg  , en  Anjou  .Diocefc  d’Angers  , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  de  Tours , Election 
de  Châtcau-Gonticr.  On  y compte  231.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  fur  la  rive  gauche  de  la  Mayenne  , à 
une  petite  diftance  E.  S.  E.  de  Château-Gontier. 

AZÉ  de  Aifnées  , en  Bourgogne  , Diocefe  , 
Bailliage  de  Recette  de  Mâcon  , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Dijon.  On  y compte  12 4.  feux. 
Azé  eft  à un  quart  de  lieue  O.  S.  O.  d’Aifnëes  , de 
à 2.  I.  de  trois  quarts  N.  O.  de  Mâcon. 

AZELOT  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Dio- 
ccfe de  Toul  , Confeil  fouverain  & Intendance  de 
Lorraine  , pays  du  Vcrmois.  On  y compte  1 5.  feux. 
Ce  lieu  eft  une  annexe  de  la  Paroiflb  de  Lupcourt. 
Son  Eglifc  eft  dédiée  à Saint -Laurent.  La  dixme 
eft  partagée  entre  l’Abbé  de  Domevrc  de  le  Cure  de 
Lupcourt.  . 

AZENAY  , bourg  de  Jufticc  royale  , en  Poitou  , 
Diocefe  de  Lu<,on  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Poitiers  , Eleaion  des  Sables-d’Olonne. 
On  ycompte  371.  feux.  Ce  bourg  eft  à S.  1.  N.  un 
quart  à l’E.  des  Sable  s-d’Olonnc. 

AZERABLES  , bourg  , en  Poitou  , Diocefe  de 
Poitiers  , Parlement  de  Paris  , Eleaion  du  Blanc  , 
Intendance  de  Bourges.  On  y compte  ijo.  feux. 

AZER  AILLES,  dans  le  Duché  de  Lorraine  , Dio- 
cefc de  Toul , Confeil  fouverain  de  Intendance  de 
Lorraine  , Bailliage  de  Lunéville.  On  y compte 
O o o o o 
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7a.  feux.  Cette  Communauté  eft  une  annexe  de  la 
paroifle  de  Galacourt  , «St  elle  ett  fituée  fur  la 
Meurthe  , à 3.  1.  E.  S.  E.  de  Lunéville. 

AZERAT  , en  Auvergne  , Diocefe  de  Saint- 
Flour , Parlement  de  Pans  , Intendance  de  Riom  , 
EleÀion  d’Iffoire.  On  y compte  134.  feux.  Cette 
Paroilfe  eft  à une  petite  diftance  de  la  rive  droite 
de  l’Ailier , à une  lieue  & demie  N.  N.  E.  de  Brioude  , 
& 4.  S.  d’ifloire. 

AZERAT  , en  Périgord  , Diocefe  3c  Elc&ion  de 
Férigucux , Parlement  de  Intendance  de  Bordeaux. 
On  y compte  188.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  à 6. 1.  E. 
de  Périgueux. 

AZERQUES  , rivière , qui  prend  là  fource  dans 
les  Parodies  de  Poule  3c  de  Chenelette  en  Bcaujo- 
lois , à 2. 1.  O.  N.  O.  de  Beaujcu.  Elle  forme  d’a- 
bord deux  branches  , peu  conftdcrables  , qui  vont  fe 
réunir  au-bas  de  l’étang  de  Poule.  Elle  entre  enfuite 
dans  le  Lyonnois  près  de  Ternand  ; & après  avoir 
reçu  les  eaux  de  la  Brême  , elle  fe  divife  encore  en 
deux  bras  qui  vont  fe  jetter  dans  la  Saône  , après 
avoir  pafle  l’un  au  pied  des  murs  d’Anfe  , du  côté 
du  midi , & l’autre  à un  quart  de  lieue  de-là  dans 
la  Parodie  d’Amberieux.  Le  cours  de  cette  rivière 
eft  de  9.  ou  xo.  lieues.  jC’cft  un  torrent  des  plus 
dangereux  lors  de  fes  crues. 

AZET  , au  pays  des  quatre  Vallées , en  Gafco- 
cne  , Diocefe  de  Cornminges , Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  d’Aufch  , vallée  d’Aure.  On  y 
compte  10.  feux.  Cette  Paroiflc  , où  il  y a une 
Juftice  royale  , eft  à a.  I.  S.  un  quart  à PE.  d’Ar- 
reou,  & s.  & deux  tiers  S.  O.  de  St.  Bertrand  de 
Cornminges. 

AZEV1LLE  , en  Normandie  , Diocefe  de  Cou- 
tances , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de  Caen  , 
Eleélion  de  Carentan  , Sergenterie  de  Montcbourg. 
On  y compte  $6.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  à 3. 1.  N. 
un  quart  à l’O.  de  Carentan. 

A Z I 


AZIES  , dans  le  Bourbonnois.  Voye\  Augy  3c 
Autrics. 

AZ1EU  3c  Gênas  , en  Dauphiné  , Diocefe  de 
Lyon , Parlement  3c  Intendance  de  Grenoble  , Elec- 
tion de  Vienne.  On  y compte  j.  feux  3c  demi  pour 
les  fonds  nobles  ; 3c  *.  fcux  , un  demi  3c  un  hui- 
tième de  feu  pour  les  biens  taillables , y compris 
neanmoins  un  32c.  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 
Azieu  eft  à un  quart  de  lieue  N.  de  Gênas,  à 2. 
lieues.  E.  de  Lyon  , 3c  4.  3c  demie  N.  N.  E.  de 
vienne. 

AZILLAN  ou  Axilhak,  ville  3c  Comté  , avec 
un  Château  , en  Languedoc  , Diocefe  3c  Recette  de 
Narbonne  , Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de 
Montpellier , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
2S7*  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  une  hauteur  à 
quelque  diftance  N.  du  Canal  Royal,  3c  à c.  1.  3c 
demie  O.  N.  O.  de  Narbonne. 

AZILLANET  , en  Languedoc , Diocefe  3c  Re- 
Ce.t.tc,  ,e  Saint-Pons , Parlement  de  Touloufe , Géné- 
ralité de  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc, 
ün  y compte  io$.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 1. 1. 
& tiers  N.  E.  d’Azillan,  3c  4.  S.  un  quart  à PO.  de 
Samt-Pons. 


t ZIN  , petite  rivière  , en  Bourbonnois  3c  er 
tserry.  Après  un  cours  de  ï.  ou  4.  lieues , cette 
nviere  fe  perd  dans  PEvre  , à 4.  J.  E.  S.  E.  de 
Bourges. 

Piqd'NC0URT  * village  , en  Artois  ( 3c  non  en 
prefque  t’n,  c<îm"!'  prétendu  juiqu'à  préfcnt 

d.  <iui en ow Diocefe 

lois  PaSli’  Provincial  & fouvemin  d’Ar. 

’ P"""nt  ■>.  Paru  , Intendance  de  LUle  , 
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Bailliage  «t  Comté  de  Saint-Pol.  On  y compte  c. 
feux  & 486.  perfonnet.  Ce  village  eftfitué  eu 
k un  tiers  de  lieue  S.  de  l’Abbaye  de  Rmlfeauvillc  ’ 
à 1.  I.  & quart  N.  H.  E.  de  Hcfdin,  t.  4 ' 

O.  N.  O.  de  Saint-Pol , 7.  «t  quart  S.  E.  de  Bou 
logue , & 9.  O.  N.  O.  d’Arras.  °“' 

Ce  village  eft  très-connu  dans  l’Hiftoire  de  Fran- 
ce , par  la  viftoire  que  les  Anglois  y remportèrent 
fur  les  trancois , le  vendredi  25.  Oftobre  141  ç. 

La  bataille  à'Aÿncourt  , dit  M.  le  Préfixent 
Uénault , avec  cette  jufteffe  de  difcemementquilui  eft 
propre  , fat  gagnée  par  Henri  V.  Roi  d’Angleterre 
à-peu-pres  dans  les  mêmes  circonfhnccs  que  celle 
de  Crécy  fous  Philippe  de  Valois , 3c  celle  de  Poitiers 
fous  le  Roi  Jean.  Charles  d’Orléans  y fut  fait  pri- 
fonnier.  Ce  fut  à cette  bataille  que  l 'Oriflamme  parut 
pour  la  derniere  fois , fuivant  du  Tillet  , Spondc 
Dom  Féübien  3c  le  Pere  Simplicien.  Cependant  * 
fuivant  une  Chronique  manuferite , Louis  XI.  prit 
encore  l’Oriflamme  en  146s.  Ce  qu’il  périt  de  No- 
bleffe  dans  cette  journée  ne  fe  peut  nombrer  : on 
compte  à la  tête  üx  Princes  du  Sang , & le  Conné- 
table d’Albret  Général  de  l’Armée  ; le  Comte  d’Ar- 
magnac  eut  après  lui  l’épée  de  Connétable.  Croiroit- 
on  bien  que  ce  même  Henri  V.  , le  Conquérant 
d’une  grande  partie  de  la  France  , étoit  obligé  cha- 
que année  de  mettre  en  gage  fes  pierreries  & fa 
couronne  pour  entrer  en  campagne  ? ( Rymer  ). 

Les  Anglois , quoique  vainqueurs , perdirent  à 
cette  journée  , à ce  qu’on  prétend  , beaucoup  plus 
de  monde  que  les  François , 3c  la  meilleure  partie 
de  leurs  bagages  , fur-tout  les  coffres  où  les  orne- 
ments du  koi  3c  les  joyaux  les  plus  précieux  de  ce 
Monarque  étoient  enfermés.  M.  Balu\e , dans  fou 
Hiftoire  de  la  Maifon  d’Auvergne,  tom.  1.  pag.  145., 
dit  avoir  lu  dans  un  ancien  cahier , écrit  en  ce  remps- 
là , 3c  contenant  ce  qui  s’etoit  pafle  au  fujet  des 
Seigneurs  de  Gaucourt  3c  d’Efloutcvillt , faits  pri- 
fonniers  du  Roi  d’Angleterre  en  1415.,  quand  Us 
lui  rendirent  la  ville  d’Harflcur  qu’il  avoit  affiégée , 
que  « le  Seigneur  de  Gaucourt  ayant  obtenu  de  lui  la 
» permiflîon  pour  pourchaffer  fa  d éli  vrance  & celle  de  J 
» autres  prifonniers  françois , le  Roi  ( d.' Angleterre  ) 

• lui  dit  entre  autres  chofes,  qu’il  avoit  perdu  plu- 
sieurs de  fes  joyaux  à la  bataüle  d’Azincourt,  fie 
» que  s’il  pouvoit  trouver  maniéré  de  les  recouvrer, 

le  reconnoitroit  grandement  au  fait  de  la  déli- 
vrance des  prifonniers  françois.  Que  ledit  de  Gau- 
•court  de  retour  en  France  , fit  diligence  de  recou- 
•vrer  lefdits  joyaux  qui  étoient  déjà  di/perfes  en 
•plufieurs  mains , 3c  fit  tant , qu’il  mit  en  sûreté 
•de  recouvrer  la  couronne  du  Roi  d’Angleterre , 
•qui  étoit  en  fes  coffres,  3c  une  croix  d’or  3c  de 
•pierreries  bien  riche , en  laquelle  il  y avoit  de  la 
•vraie  Croix  de  demi-pied  de  long  , 3c  la  croifure 
•de  mefure  de  plus  d’un  grand  pouce  de  large  ; 

• l’habillement  de  quoi  on  lacroit  le  Roi  d’Anglc- 
» terre  , 3c  plufieurs  autres  chofes  qu’il  avoit  grand 
•defir  de  recouvrer  , 3c  qu’il  recouvra  encore  les 
•Sceaux  de  fa  Chancellerie.  Toutes  Jefquelles  chofes 
•lui  furent  rendues  à Londres  par  ledit  Seigneur  de 
•Gaucourt  ».  Pour  concilier  ce  manuferit  avec  ce 
que  dit  Rymer , il  faut  fuppofer  que  l’année  que  fe 
donna  la  bataille  d’Azincourt , le  Roi  d’Angleterre 
s’étoit  trouvé  en  état  de  faire  la  campagne , fans 
engager  ni  fes  pierreries  ni  fa  couronne. 

A Z O 


AZOLLES  , eu  Bourgogne  , Diocefe  d’Autuc 1 , 
Parlement  3c  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  « 
Recette  de  Charolles.  On  y compte  45.  feu*-  Cette 
ParoilTe  eft  à une  lieue  & demie  E.  S.  E.  de  CharohM* 
AZOLLETTES , en  Bourgogne,  Diocefe,  Bai- 


Digitized  by  Googl 


A Z U 

liage  & Recette  de  Mâcon , Parlement  de  Paris 
Intendance  de  Dijon.  On  y compte  4t.  feui.  De 
cette  Parodie  dépendent  les  hameaux  de  Chcz-Gar- 

& Cheltivaux0”' * MUtard  ’ Defpuis  ' 

AZON  , Commande  rie  de  l’Ordre  de  Malte. 
Voye\  Ozone 

AZONDANGE  Ce  Komecourt  , dans  le  Pays- 
Meflm  Dioccfe  , Parlement  & Intendance  & Ke- 
"Me,*  . Eiitria  de  l'Evcdlé.  On  y compte 

A Z U 

AZUR , an  pays  des  Landes , en  Gafcogne . Dio- 
jff  ri Daèi'  Parltraent  de  Bordeaux  . Intendance 
d Aufch  , Eleélion  des  Landes.  On  y compte  69. 


BAALON  (Sainte-Croix,  les  Châteaux  de  Gcro- 
mont  Ce  la  Folie  ),en  Champagne  , Dioccfe  de 
Kheims , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châ- 
10ns  , Eleftion  de  Retiiel.  On  y compte  97.  feux. 
Cette  Paroifle  cft  fituée  dans  une  contrée  ingrate  , 
à 4.  I.  E.  N.  E.  de  Rethel  , de  3.  Ce  dcmieS.de 
JWezieçes. 

BAAR  ou  Bxrb  , petite  ville  ( & Bailliage), dans 
la  bafle  Alface  , Diocefe  de  Strasbourg  , Confeil 
fouverain  & Intendance  d’Alface.  On  y compte 
4M  - feux.  Cette  ville  cft  fituée  fur  un  ruifleau  qui 
fë  jette  dans  1*111 , à 5.  I.  S.  O.  de  Strasbourg  Ce  3. 
N.  N.  O.  de  Schelcftadt.  Long.  25.  7.  34.  lat.  48. 
*4*  J4-  Le  Bailliage  de  Baar , i’un  de*  trois  Bail- 
hagesqui  appartiennent  à la  Communauté'  des  Bour- 
geois de  la  ville  de  Strasbourg  , comprend  iîx  Pa- 
roilles  , Ce  ce  font  celles  qui  fuivent. 


Farciffit.  Feux. 

u-yO 

BAAR  , villa 4>t 

Burgbeira  ........  1; 

Cerwcillcr 90 

Heyligenfthcin 95 

Kochweiller  70 


Panifies.  Feux. 

t-vsJ 

Mittelbeickheim  ou  Mit» 

tclbffgen 95 

6.  Panifi.  Total  77 6 


Nota.  Le  Bailliage  d •Illkirck  Ce  celui  de  VTafit- 
lonnc  font  les  deux  autres  Bailliages  qui  appartien- 
nent à la  ville  de  Strasbourg. 
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BABEUF  , dans  le  Noyonnois  , au  Gouverne- 
ment général  de  l’Ifle-de-F  rance  , Dioccfe  Ce  Elec- 
tion de  Noyon , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Soiflons.  On  y compte  no.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  fituée  à quelque  diftance  de  la  rive  droite  de 
l’Oife  , & à une  petite  lieue  E.  de  Noyon. 

BABY  , dans  la  Bric-Champenoife  , Diocefe  de 
Sens , Parlement  & Intendance  de  Paris , Eleélion 
de  Nogent-fur-Seine.  On  y compte  30.  feux. 


BAC 

BACALVAIRE.  On  appelle  de  ce  nom  une 
Carrière  de  marbre , dans  le  Comté  de  Commin- 
8e5  » Prcs  de  Saint-Bertrand  , & dont  le  marbre  eft 
verdâtre  , de  a des  taches  rouges  Ce  blanches. 

__  ^ ^ & dépendances , dans  le  Pays- 

Mcmn  , Diocefe  , Parlement  , Intendance  Ce  Re- 
cette de  Metz.  On  y compte  40.  feux. 

B A C A N O S en  Béarn  , Diocefe  de  Lcfcar , 
Parlement  & Senéchauflcc  de  Pau,  Intendance 
d’Aufch.  On  y compte  10.  feux. 


A Z Y 

feux.  Cette  Paroifle  eft  fituee  fur  le  bord  d’un  lac  ^ 
à trois  lieues  O.  S.  O.  de  Dax.  ' 

A Z Y 

AZY , en  Berry , Diocefe , Intendance  Ce  Eleélion 
de  Bourges,  Parlement  de  Paris.  On  y compte  i,o. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à 4.  1.  & tiers  E.  N.  E. 
de  Bourges. 

’ ^ans  Ie  Nivemois  . Diocefe  & 
tledioo  de  Nevcrs,  Parlement  de  Paris,  Intendance 

de  Mouhns.  On  y compte  aa.  fetix.  Cette  ParoilTe 
elt  Ittuee  dans  une  contrée  remplie  de  buis  & abon- 
dame  en  pâturages , à 3.  I.  & deux  tiers  S.  unquart 
à 1 E.  de  Ncvers  , & 4.  & demie  N.  N.  O.  de  Mou- 
uns.  Il  y a â quelque  diflance  d’Aay-lc-vif,  des 
forges  où  il  fe  fait  quantité  de  fer. 


B 


BACCARAT  , petite  ville  , au  Pays-Meffin,Dio- 
cc‘c  de  Toul , Parlement  & Intendance  de  Metz 
chef-lieu  d’une  Châtellenie  qui  eft  du  temporel  de 
l’Evêché  de  Metz.  On  y compte  1 1 7.  feux.  Cette 
ville  cft  fituée  fur  la  Meurthc  , à 3.  I.  Ce  demie 
E.  S.  E.  de  Lunéville  , & 1 3.  & deux  tiers  S.  S.  E. 
de  Metz.  Il  y a à Baccarat  une  Vicairie  , qui  dé- 
pend de  Dcncuvre  , un  Couvent  de  Cordeliers  & 
un  Hôpital. 

BACCON1ERE  C la  ) , bourg , dans  le  Maine 
Diocefe  du  Mans , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Tours  , Eleélion  de  Laval.  On  y compte  260. 
feux.  Ce  bourg  eft  à 2.  1.  & trois  quarts  N.  O.  de 
Laval. 

BACCONS  , dans  l’Orléanois  propre , Diocefe  Ce 
Intendance  d’Orléans  , Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  Beaugcncy.  On  y compte  1 18.  feux.  Ce 
bourg  eft  à 2. 1.  N.  de  Beaugency. 

B A C H , en  Quercy  , Diocefe  , Intendance  Ce 
Eleélion  de  Montauban  , Parlement  de  Touloufe. 
On  y compte  6.  feux , 40.  bellugues  Ce  un  quart 
de  bellugue. 

BACHACH  , dans  le  Bazadois , en  Guyenne,  Dio- 
cefe  de  Bazas  , Parlement  Ce  Intendance  de  Bor- 
deaux , Eleaion  de  Condom  , Jurifdiaion  de  Bou- 
glon.  On  y compte  140.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 
une  petite  diftance  de  la  riviere  d’ Avance , Ce  à 6. 1. 
& demie  E.  N.  E.  de  Bazas. 

BACHANT  & la  Puiflance,  en  Haynault , Dio- 
cefe de  Cambray  , Parlement  de  Douay , Intendan- 
ce , Gouvernement  Ce  Recette  de  Maubeuge.  On 
y compte  39.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la, 
rive  droite  de  la  Sambre  , à 2.  I.  S.  O.  de  Mau- 
beuge. 

BACH  ARA,  dans  le  Pays-Meffin.  Vaye\  Baccarat. 

BACHAS  , dans  le  Comté  de  Comminges  , en 
Gafcogne  , Diocefe  de  Eleélion  de  Comminges  , Par- 
lement de  Touloufe  , Intendance  d’Aufch,  Châtel- 
lenie d’Aurignac.  On  y compte  un  feu  , 60.  bellugues 
Ce  un  quart  de  bellugue.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur 
la  petite  riviere  de  Longé  *,  à cinq  quarts  de  lieue 
E.  S.  E.  d’Aurignac,  & à 3.  1.  & demie  N. E.  de 
Saint-Gaudens. 

BACHE  VILLER  ou  Bac  hiviller , danskVexin- 
François , Diocefe  de  Intendance  de  RuucfepBarlc- 
ment  de  Paris , Eleélion  Ce  Prévôté  de  Chaumont. 
On  y compte  un  feu  privilégié  Ce  49.  feux  taxa- 
bles. Cette  Paroifle  eft  à cinq  quarts  de  lieue  E.  N.  E. 
de  Chaumont. 

BACH1MONT , en  Artois  , Diocefe  de  Boulo- 
gne , Confeil  provincial  Ce  fouverain  d’Artois , Par- 
lement de  Paris , Intendance  de  Lille , Bailliage  de 
Recette  de  Hefdin.  On  y compte  30.  feux. 


4*4  B A D 

* BACHOS , dans  fc  Comté  de  Comminges , en 
Gafcogne  , Dioeefe  fie  Eleftion  de  Commingcs  , 
Parlement  de  Touloufe,  Intendance  d’Aufch  , Châ- 
tellenie de  Fronfac.  On  n’y  compte  point  de  feux , 
mais  feulement  3S.belluguesfic  un  quart  de  bellugue. 

BACHY , dans  la  Flandre  Walonne , Dioeefe  de 
Tonrnay , Parlement  de  Douay , Intendance  , Sub- 
délégation  & Recette  de  Lille.  On  y compte  loj. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 3.  1.  S.  E.  de  Lille  , 
& a.  S.  O.  de  Tournay.  Il  y a à Bachy  un  Bureau 
des  cinq  groflès  Fermes  de  la  Dirc&ionde  Lille. 

BAC1LLY  , bourg,  en  Normandie  , Dioeefe  fie 
Election  d’Avranches  , Parlement  de  Rouen , Inten- 
dance de  Caen  , Sergentcrie  du  He'raut.  On  y 
compte  174.  feux.  Ce  bourg  eft  à une  lieue  O.  N.  O. 
d’Avranches. 

BACON  ( le  ) , en  Languedoc  , Dioeefe  fie  Re- 
cette de  Mende  , Parlement  de  Touloufe,  Généra- 
lité de  Montpellier , Intendance  de  Languedoc.  On 
y compte  a 8.  feux. 

BACONET , dans  le  Condomois , en  Guyenne  , 
Dioeefe  fie  Election  de  Condom,  Parlement  fie  In- 
tendance de  Bordeaux  , Jurifdiélion  de  Villefranche 
de  Queyran.  On  y compte  $4.  feux. 

BACONNES  , en  Champagne  , Dioeefe  & Elec- 
tion de  Rheims , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Châlons.  On  y compte  55.  feux. 

BACOUEL  , en  Picardie  , Dioeefe  , Intendance  , 
ElefHon  fit  Doyenné  d’Amiens , Parlement  de  Paris. 
On  y compte  aj.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur 
IapeticerivieredeSclle.àunc  lieue  S.  O.  d’Amiens. 

BACOURT  , dans  le  Duché  de  Bar  , Dioeefe  de 
Metz  , Confeil  fouverain  fie  Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  de  Pont-à-Mouflôn.  On  y compte 
1 a.  feux.  Cette  Terre  a donné  fon  nom  à une  an- 
cienne Maifon , qui  a pofledé  la  Terre  fouverainc  de 
Puttlange. 

BACQUEPUIS , en  Normandie  , Dioeefe  & Elec- 
tion d’Evreux , Parlement  fit  Intendance  de  Rouen , 
Scrgcnterie  de  la  Bonneville.  On  y compte  a.  feux 
privilégiés  & 40.  feux  taillablcs.  Cette  Paroiflè  eft 
à une  lieue  & demie  O.  N.  O.  d’Evreux. 

BACQUE  VILLE,  en  Normandie  , Dioeefe  , 
Parlement  fit  Intendance  de  Rouen  , Election  d’An- 
dely  , Sergenterie  de  Hcuqueville.  On  n’y  compte 
point  de  feux  privilégiés  , mais  feulement  1 46.  feux 
taillables.  Cette  Paroiflè  eft  à a.  I.  N.  E.  d’Andely. 

B A D . 

BADECON  , en  Berry  , Dioeefe  & Intendance 
^Eourges , Parlement  de  Paris  , Election  de  la 
Châtre.  On  y compte  74.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
lîtuée  à quelque  diftance  de  la  rive  dtoite  de  la 
Creufc  ,&  à 5. 1.  & demie  O.  S.  O.  de  la  Châtre. 

BADEFOL  , en  Périgord  , Dioeefe  fie  Ele&ion 
de  Sarlat , Parlement  & Intendance  de  Bordeaux. 
On  y compte  toj.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée 
fur  la  rive  gauche  de  la  Dordogne  , à 6. 1.  & quart 
O.  S.  O.  de  Sarlat. 

BADEFOL  d’Ane , en  Périgord,  Dioeefe  & Elec- 
tion de  Périgueux  , Parlement  fie  Intendance  de 
Bordeaux.  On  y compte  aao.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  fituée  près  des  Confins  du  Limoufin  , à 4.  1.  fie 
trois  quarts  N.  N.  E.  de  Sarlat , & 7.  & quart 
E‘  de  Périgueux. 

_ P^^BN  , en  Bretagne  , Dioeefe  & Recette  de 
vannf^  Parlement  & Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  14.  feux  , un  tiers  & un  quart  de  feu. 

BADENS  , en  Languedoc  , Dioeefe  fie  Recette 
1 C ,rar5a^°,ine  . Parlement  & Généralité  de  Tou- 
fÜÜ  C » Jntcndance  de  Languedoc.  On  y compte  31. 
au  K Paroifl®  pft  à a.  1.  & tiers  E.  un  quart 
au  N.  de  Carcaflonne. 
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?AP  da,“? Ie  Duch'  lorraine , Dio- 

cefe  de  Tool  , Confeil  fouverain  & Intendance  de 
Lorraine  , Bailliage  de  Lnndville.  On  y comple 
feulement  trois  feint.  Cene  Communauté  eft  à L 

BADMESNEL , dans  le  Duché  de  Lorraine 
Dioeefe  de  Toul  Confeil  fouverain  & Intendance 
la  ET*  * BaJ1,a6e  d>EP“»l.  On  y compte 

BADONVÎLLE  dans  le  Comté  de  Salmes,  Dio- 
cefe  de  Toul , Diftria  fie  Souveraineté  de  Salmes. 
On  y compte  $3.  feux. 

BADONVILLER  , dans  le  Duché  de  Bar  Dio- 
cefe  de  Toul  Parlement  de  Paris,  Intendance 
de  Lorraine  Bailliage  de  la  Marche , Diftria  de 
Gondrecourt.  On  y compte  feulement  deux  feux. 
Cette  Communauté  eft  à 2.  petites  lieues  N.  E.  de 
Gondrecourt.  * 

BADONVILLERS , Bodonis  yiltare , petite  ville 
dans  le  Duché  de  Lorraine , Dioeefe  de  Toul , Cojv 
feil  fouverain  fie  Intendance  de  Lorraine , Bailliage 
de  Lunéville.  On  y compte  63.  feux.  Cette  ville 
eft  fituée  fur  la  petite  rivière  de  Blette  , entre  les 
rivières  de  Plaine  , de  Meurthe  fie  de  Vezouze  à 
3. 1.  fie  tiers  O.  N.  O.  de  Salm , fie  $.  fit  tiers  E.  de 
Lunéville.  Il  y a en  cette  ville  une  Prévôté  royale 
qui  reflortit  au  Bailliage  de  Lunéville.  L’Eglife  pa- 
roiffiale  , qui  fervoit  de  Temple  aux  Luthériens , 
fut  confacrcc  en  161$.  par  l’Evêque  de  flnpoli 
fuffragant  de  Strasbourg , fous  l’invocation  de  No- 
tre-Dame , de  Saint-Paul , de  Saint-Michel  fie  de 
Saint- François-Xavier.  U y a un  Monaftcrc  d’An- 
nonciadcs  des  dix  Vertus , fondé  par  un  Prince  de 
Salmes  , en  1633.  Elle  a deux  fauxbourgs , le  haut 
du  côté  de  Lunéville  , fie  celui  d’Allemagne.  Quoi- 
que cette  ville  foit  fort  petite , elle  reconnoifloit  ci- 
devant  deux  Maîtres  : la  moindre  partie  avec  le 
fauxbourghaut  étoit  au  Roi  de  Pologne,  l’autre  par- 
tie avec  le  fauxbourg  d’Allemaçne  appartenoit  au 
Prince  de  Salmes.  Les  autres  dépendances  de  cette 
Terre  étoient  nuement  à l’un  ou  à l’autre,  ou  mi-par- 
ties ou  en  commun.  La  Jurifdiiftion  pour  les  parties 
pofledées  en  commun , étoit  compofée  de  l’Ofiicier 
du  Roi  , fie  de  celui  du  Prince  de  Salmes.  On  y 
fui  voit  le  Droit  Ecrit.  Mais  le  Prince  de  Salmes  ayant 
cédé  au  Roi  la  partie  qu’il  pofledoit  dans  la  Baron- 
nie de  Féneftrange  , il  lui  nit  cédé  pour  indemnité, 
des  endroits  qui  ctoient  à portée  de  fa  Principauté 
de  Salmes.  Immédiatement  après  cette  celïîon  réci- 
proque , il  y eut  le  21.  Décembre  1751.  une  con- 
vention entre  les  deux  Rois  fie  le  Comte  ; fie  en 
vertu  de  cette  convention  , on  fit  ceflcr  l’indivis  du 
Comte  de  Badonvillers.  La  riviere  de  Plaine , depuis 
fa  fource , fait  aujourd’hui  la  féparation  des  deux 
Etats  : ce  qui  fc  trouve  à la  droite  de  cette  riviere  , 
a été  incorporé  à la  Lorraine  ; fie  ce  qui  fc  trouve 
à la  gauche,  fait  partie  de  la  Principauté  de  Salmes. 
Les  parts  que  le  Prince  de  ce  nom  avoit  à Badon- 
villers , font  aufli  partie  de  ce  qu’il  a cédé  au  Roi  de 
Pologne , Duc  de  Lorraine. 

BADONVILLERS , en  Champagne , Dioeefe  de 
Toul  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Cha- 
lons , Prévôté  de  Vaucouleurs.  On  y compte  40. 
feux.Cette  Communauté  eftune  annexe  de  la  Paroiflè 
de  Girauvillers  , fie  elle  eft  à cinq  quarts  de  lieue 

5.  O.  de  Vaucouleurs. 

B ADOS , Paroiflè  fie  Jurifdiaion , dans  leBour- 
dclois  , en  Guyenne , Dioeefe  , Parlement , Inten- 
dance 5c  Eleélion  de  Bordeaux.  On  y compte  xyi* 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 3.  J.  S.  O.  de  Langon,* 

6.  fie  deux  tiers  S.  E.  de  Bordeaux.  La  Jurüclicttoo 
de  Bados  ne  comprend  que  la  feule  Paroiflè  de 
fon  nom. 
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B ADUR  on  Baour  , dans  le  Gévaudan , en  Lan- 
guedoc , Diocefe  & Recette  de  Mende , Parlement 
de  Touloufe  , Généralité  de  Montpellier  „ Inten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  12.  feux. 

B A E 

BAERT-BERENTRADE.  Par  Lettres  du  8. 
Juillet  171 1.  Nicolas-Jofeph  de  Buert-Bercntrade  , 
de  Malines  , iffu  d’une  noble  Famille  admife  dans 
les  Colleges  & Chapitres  nobles  , obtint  en  con- 
iidération  de  fes  Ter  vices  militaires,  le  titre  de  Baron 
de  fon  nom  , pour  lui  & fes  dépendants  mâles  de 
femelles , applicable  fur  telle  Terre  ou  Seigneurie 
qu’ils  auroient  dans  les  Pays-Bas.  Mais  cette  con- 
ceffion  ne  regarde  point  le  Domaine  de  France. 

B A F 

BAFFE  ( la  Mairie  de-  ) , dans  le  Duché  de 
Lorraine  , Dioccfe  de  loul  , Confcil  fouverain 
de  Intendance  de  Lorraine  , Bailliage  d’Epinal.  On 
y compte  32.  feux.  Cette  Communauté  eft  de  la 
Paroifle  d’Archettes , & elle  eft  à une  lieue  & demie 
E.  d'Epinal. 

BAFFIE  , en  Auvergne  , Diocefe  de  Clermont , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Riom  , Eleélion 
d’Iflbire.  On  y compte  14.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
à 8. 1.  E.  d’ifloirc  , & à une  lieue  S.  £.  d’Ambcrt. 

BAG 

BAGARDS  , en  Languedoc  , Diocefe  & Recette 
d’Alais  , Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  Un  y com- 
pte jo.  fcur. 

BAG  AS  ou  Begoas  ,dans  le  Bazadois,en  Guyen- 
ne , Diocefe  de  Bazas , Parlement  & Intendance 
de  Bordeaux  , Eleélion  de  Condom  , Jurifdiélion 
delà  Réole.  On  y compte  72.  feux.  Cette  ParoiiTe 
eft  fituée  fur  la  rive  gauche  du  Drot , à une  lieue 
N.  O.  de  la  Réole. 

BAGAT , en  Qucrcy , Diocefe  de  Eleélion  de 
Cahors  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de 
Montauban.  On  y compte  3.  feux , 54.  bellugues 
& demie. 

B AGÉ  , dans  la  Brcftë.  Voye\  Bauge. 

BAGERT  , au  Comté  de  Comminges  , en  Gaf- 
cogne  , Diocefe  de  Election  de  Comminges , Parle- 
ment de  Touloufe  , Intendance  d’Aufch  , Châtel- 
lenie de  Salies.  On  n’y  compte  point  de  feux, 
mais  feulement  63.  bellugues  de  trois  quarts  de  bcl- 
lugue  de  feu. 

BAGES  , en  Languedoc  , Diocefe  de  Recette  de 
Narbonne  , Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de 
Montpellier , Intendance  de  Languedoc.  On  y com- 
pte 15  j.  feux.  Cette  Paroifle  elT  fituée  fur  le  bord 
de  l’étang  de  Sigcan  , à 2. 1.  S.  O.  de  Narbonne. 

BAGES  , en  Kouflillon  , Diocefe  de  Perpignan  , 
Confeil  fouverain , Intendance  , Viguerie  de  Re- 
cette de  Rouflillon.  On  y compte  $9»  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à deux  petites  lieues  S.  de  Perpignan. 

BAGIRY  , au  Comte  de  Comminges  , en  Gaf- 
cogne,  Diocefe  de  Eleélion  de  Comminges , Parle- 
ment de  Touloufe,  Intendance  d’Aufch  , Châtelle- 
nie de  Fron£ic.  On  y compte  un  feu , 47.  bcllu- 
gues  de  un  quart  de  bellugue.  Cette  Paroifle  eft 
fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Garonne  , à 1.  L de 
demie  S.  E.  de  Saint-Bertrand-de-Comminges. 

BAGIVES  , en  Nivcrnois  , Diocefe  de  Nevers , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Bourges , Elec- 
tion de  la  Cbarite-fur-Loire.  On  y compte  x 8.  feux. 

BAGNAUX  , en  Nivernois  , Diocefe  d’Auxerre, 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Bourges , Elec- 
Tome  I. 
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tion  de  la  Charité-fur-Loire.  On  y compte  do.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  fituée  dans  un  pays  de  bois  à 
nn  tiers  de  lieue  E.  S.  E.  de  Donzy , & à 4.  1.  & de- 
mie N.  N.  E.  de  la  Charité-fur-Loire.  11  y a un  Prieu- 
ré , fondé  en  1214.  par  Hervé  , Comte  de  Nevers  , 
pour  des  Religieux  du  Val-des-Choux , de  qui  cepen- 
dant n’eft  point  fournis  à l’Abbaye  de  ce  nom.  Ce 
Prieuré  eft  à la  nomination  de  l’Abbé  de  Ofciny.  Aux 
environs  de  Bagnaux  font  des  mines  de  fer  aflîra 
abondantes , de  auxquelles  on  emploie  utilement  les 
habitants  du  pays. 

BAGNE  RES , Aquenfis  Ficus  ou  Aqu*  Convenu- 
rum , petite  ville,  au  Comté  de  Bigorre,  en  Gafcogne, 
Diocefe  de  1 arbes.  Parlement  de  fouloulc, Intendan- 
ce d Aufch , Recette  du  Comté  de  Bigorre.  On  y com- 
pte  35  j.  feux  de  cnviron4ooo.  âmes.  Cette  ville  eft 
fituée  dans  la  vallée  de  Campan  , fur  le  bord  de  l’A- 
dour,  à 3. 1.  deux  tiers  S.  S.  E.  de  Tarbes  , de  3.  & 
demie  N.  un  nuart  à l’E.  de  Barege  , de  2.  de  demie 
N.  un  quart  à l’E.  du  Pic  du  Midi,  l’une  des  plus 
hautes  montagnes  des  Pyrénées , xj.  un  tiers  S.  S.  O. 
d’Aufch  , 23.  S.  O.  de  Touloufe  , & 119.  S.  S.  O.  de 
Paris.  Long.  17.  50.  o.lat.43.  »■  30. 

La  ville  de  Bagneres  eft  très-renommée  , de  elle 
l’étoit  même  déjà  du  temps  des  Romains  , à caufe 
de  fes  eaux  minérales  qui  font  tres-falutaires.  « Les 
«bains  qu’on  trouve  dans  cette  ville  de  aux  environs  , 
«font  les  deux  bains  des  Pauvres;  ceux  de  lu  Goutte  * 
«de  Saint-Roch  , de  la  Reine , de  l’Ajne  ; le  bain  du 
»Salut  ; celui  de  lu  Forge  ; le  grand  de  le  petit-bain. 
«Ces  trois  derniers  font  dans  Bagncres  même.  Le 
«bain  du  Salut  eft  à un  quart  de  lieue  de  la  ville. 
«Tous  les  autres  font  au  pied  de  la  montagne  la 
«plus  proche  de  Bagneres.  Entre  les  eaux  de  ces 
«différens  bains  , on  n’a  trouvé  de  différence  que 
«dans  le  degré  de  chaleur.  D’ailleurs  elles  font  toutes 
«limpides  de  fans  faveur  bien  fenfible.  L/n  curieux 
«ayant  mis  des  pièces  d’argent , d’étain  de  de  cuivre 
«dans  l’eau  de  ces  differens  bains  , à leurs  fources, 
«elles  ne  changèrent  point  de  couleur.  Aucune  de 
«ces  eaux  ne  tire  la  teinture  de  la  noix  de  galle  , 
«ni  de  l’écorce  de  grenade.  Elles  ne  rétabliffent 
«point  ces  teintures  , après  qu’on  y a jetté  quel- 
«ques  parcelles  de  vitriol  blanc  ou  de  couperofe. 
«Elles  ne  font  ni  jaunir  ni  rougir  la  teinture  de 
«tournefol , ni  verdir  celle  de  violette;  de  elles  ne 
«font  aucun  changement  fur  la  teinture  de  rofes  , 
«non-plus  que  fur  le  fyrop  violât.  Enfinelles  ne  fer- 
«mentent  point  avec  aucune  diflôlution  alkalinc  , 
«telles  que  l’eau  chaude  , l’huile  de  tartre  , dec.  , 
«non-plus  qu’avec  les  diflolutions  acides,  telles  qxxe 
«le  vinaigre  diftillé  , Pefprit  de  foufre  , celui  de  fel  , 
«la  diflolution  d'alun  , de  celle  de  cryftal  de  tartre. 

On  fait  ufage  de  ces  eaux  en  deux  différentes 
iàifons  de  l’année  , au  printemps  de  en  automne. 

Parmi  divers  monuments  d’antiquité  quife  voient 
à Bagneres , on  remarque  certaines  inscriptions  qui 
font  juger  qu’anciennemcnt  on  adoroit  en  ce  lieu  , 
une  Divinité  nommée  Aghon  , de  dont  on  ne  trouve 
le  nom  nulle  autre  part. 

BAGNERES-DE-LUCHON  , bourg  de  Juftice 
royale  , au  Comté  de  Comminges , en  Gafcogne  , 
Diocefe  de  Eleélion  de  Comminges  , Parlement  de 
Touloufe  , Intendance  d’Aufch  , Châtellenie  de 
Fronfac.  On  y compte  4.  feux  de  84.  bellugues.  Ce 
bourg  eft  fîtué  dans  la  vallée  de  Luchon  , à 2. 1.  de 
demie  S.  de  Saint-Béat , 5.  S.  S.E.  de  Saint-Bertrand 
de  Comminges , 9.  de  demie  S.  E.  de  Bagneres  de 
Bigorre  , 2.  N.  de  la  frontière  d’Efpagne  , & 21.  S. 

O.  de  Touloufe.  Il  y a aufli  à Bagneres-dc-Luchon 
des  eaux'minérales  très-eftimees  de  fort  fréquentées. 

Il  a été  établi  en  ce  bourg  , un  Bureau  des  cinq 
grofles  Fermes , du  Département  de  Tarbes  de  de  U 
Dircélion  de  Dax. 
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BAGNEUX  , lians  l’Iflc-de-Francc  , Dinccft  , 
Parlement , Intendance  & Election  de  Paris.  On  y 


Compte  too. . 

lieue  N.  O.  du  Bourg-ia-Reine  , & à cinq  quarts  de 
lieue  S.  S.  O.  de  Paris.  On  voit  à Baeneux  piuiieurs 
belles  maifons  qui  appartiennent  a divers  parti- 
culiers de  la  ville  de  Paris. 

BAGNEÜX  , en  Berry  , Dioccfe  de  Bouiges  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  d’Orléans  , Election 
de  Romorcntin.  On  y compte  97.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè  eft  à cinq  quarts  de  lieue  N.  O.  de  Graçay  , 
Ce  à 3. 1.  & demie  S.  S.  E.  de  Romorentin. 

BAGNEUX  &«les  hameaux  de  Becherct  & de 
Montaon  , dans  la  Brie  Champenoife  , Diocefe  de 
Troyes  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  ChS- 
lons  , Election  de  Sezanne.  On  y compte  ié$.  feux. 
Cette  Paroiflc  cft  Gtuce  fur  la  petite  riviere  de  Bar- 
buife  , à une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  de 
l’Aube  , & prefque  vis-à-vis  d’Anglurc  , à 3. 1.  & 

3uart  S.  E.  de  Sezanne  ,Ôc  $.  6c  trois  quarts  N.  O. 
e Troyes. 

BAGNEUX  , en  Champagne  , Dioccfe  de  Lan- 
gres  , Parlement  & Intendance  de  Paris , Elec- 
tion de  Tonnerre.  On  y compte  9 6.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à 4. 1.  & deux  tiers  E.  N.  E.  de  T onnerre. 

BAGNEUX  , en  Bourbonnois , Diocefe  de  Ne- 
vers  , Parlement  de  Paris  , Intendance  & Election 
de  Moulins.  On  y compte  44.  feux.  Cette  Paroifle 
cft  fituée  fut  la  rive  gauche  de  l’Ailier  , à 2.  I.  & 
demie  O.  N.  O.  de  Moulins. 

BAGNEUX  , dans  le  Soiffonnois  , au  Gouver- 
nement général  de  l’Ifle-de-France  , Diocefe  , In- 
tendance 6c  Eleftion  de  Soldons  , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  13.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  à 
une  lieue  6c  demie  N.  O.  de  Soiffons. 

BAGNEUX , en  Picardie,  Dioccfe  & Intendance 
d'Amiens , Parlement  de  Paris,  Eledion  & Doyenne 
de  Dourlens.  On  y compte  17.  feux.  Cette  Commu- 
nauté dépend  de  la  Paroiflc  de  Gczancourt , & elle 
eft  à une  petite  demi-lieue  S.  S.  O.  de  Dourlens. 

BAGNEUX,  en  Berry,  Dioccfe  6c  Intendance 
de  Bourges  , Parlement  de  Paris  , Election  du 
Blanc.  On  y compte  60.  feux. 

BAGNEUX,  dans  le  Duché  de  Lorraine,  Dio- 
cefe deTobl,  Confcil  fouverain  6c  Intendance  de 
Lorraine,  Bailliage  de  Nancy.  On  y compte  11. 
feux.  L’Eglife  paroiflialc  de  ce  lieu  cft  dédiée  à St. 
Remy.  La  Cure  eft  à la  collation  du  Tréforier  de 
la  Cathédrale  de  Toul,  dont  le  Chapitre  jouit  de 
toutes  les  dixmes  , à l’exception  d’un  tiers  des  me- 
nues & d’un  neuvième  des  grottes  dixmes  qui  appar- 
tiennent au  Cure. 

BAGNEZEAU,  en  Sjintonge,  Diocefe  de  Sain- 
tes, Parlement  de  Bordeaux, Intendance  de  la  Ro- 
chelle, Eleélion  de  Saint  - Jean  - d’Angely.  On  y 
compte  64.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  à 2.  1.  O.  S.  O. 
de  Sainr-Jean-d’Angely. 

BAGNOLES , en  Languedoc , Diocefe  & Re- 
cette de  Carcaflonne  , Parlement  & Généralité  de 
Touloufe, Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
40.  feux.  Cette  Paroifle  eft  lituée  fur  la  petite  ri- 
viere  de  Clamon , ài.L  N.  E.  de  Carcaflonne. 

BAGNOLES,  en  Normandie,  Diocefe  du  Mans, 
Parlement  de  Rouen,  Intendance  d’Alençon,  Elec- 
tion de  Domfront.  On  y compte  107.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  fituée  à l’extrémité  de  la  forêt  de  Dom- 
front , à a.  I.  de  deux  tiers  E.  S.  E.  de  la  ville  de  ce 
nom , 3c  7.  O.  N.  O.  d’Alençon.  11  y a à Bagnoles 
des  eaux  minérales  fort  eftimées  , & dont  on  fait 
utage  pour  l’apoplexie,  la  paralyfie  , la  goytte  invé- 
*crCc  » les  rhumatifmcs , ficc. 

BAGNOLET , dans  l'Ifle-tln -France  , Dioccfc , 
raclement , Intendance  & Election  de  Paris.  On  v 
compte  t ta.  feua.  Cette  Paroiflé  eft  fituée  dans  une 


feux.  Cette  ParoiiTe  eft  à une  demi- 
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contrée  gracieufe  & ni,  il  y a de  belles  promenades, 
à une  petite  lieue  E.  un  quart  au  N.  de  Paris. 

BAGNOLET,  bois , dans  le  Bourbonnois.  Il  eft  de 
,8*6; «E5V  &ud<?pend  dc  la  Maitrife  de  Moulins. 

BAGNOLS,  bourg  en  Auvergne,  Diocefe  & 
Election  de  Clermont,  Parlement  de  Paris,  Inten- 
dance de  Riom.  On  y compte  297.  feux.  Ce  bourc 
eft  à $.  1.  N.  E.  de  Salers , & 10.  S.  O.  de  Clermont! 

BAGNOLS , en  Provence , Diocefe  de  Frcjuls 
Parlement  6c  Intendance  d’Aix  , Viguerie  de  Re! 
cette  de  Draguignan.  On  y compte  2.  feux  & demi 
de  cadaftre.  Cette  Paroifle  cft  Muée  fur  une  hau- 
teur , à 2. 1.  & quart  E.  N.  O.  de  Draguignan. 

BAGNOLS,  dans  le  Gcvaudan,  en  Languedoc, 
Diocefe  6c  Recette  de  Mende , Parlement  de  Tou- 
loufe , Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  70.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  lituée  dans  une  contrée  extrêmement  monta- 
gneufe  fur  la  riviere  de  Lot,  à 3.  |.  E.  un  quart  au 
N.  de  Mende.  Il  y a à Bagnols  des  eaux  minérales 
fort  eftimées. 

BAGNOLS , Balncolum , ville  avec  une  Juftice 
royale,  Maréchauflec  & Grenier  à fel,  en  Langue- 
doc, Diocefe  6c  Recette  d’Uzès , Parlement  de  Tou- 
loufe, Généralité  de  Montpellier,  Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  757.  feux.  Cette  ville  eft 
fituée  dans  une  contrée  délicieufe , à une  petite  dif- 
tance de  la  rive  droite  du  Cezc  , à une  lieue  de  la 
rive  droite  du  Rhône , 2.  S.  0.  du  Pont-du-5aint- 
Efprit , & 5.  6c  demie  N.  0.  d’ Avignon.  La  ville  de 
Bagnols  n’cft  rien  moins  que  grande.  Les  rues  y 
font  étroites , 6c  la  plûpart  des  maifons  affez  mal 
bâties.  On  entre  dans  cette  ville  par  trois  portes 
principales  6c  deux  autres  petites.  La  grande  place 
eft  une  des  plus  belles  de  la  Province  de  Languedoc. 
Elle  forme  un  quatre  de  foixantc-fcize  pas  de  lon- 
gueur fur  quarante  de  largeur.  Au  pour-tour  régnent 
des  arcades  qui  foutiennent  des  maifons,  & c’eft  ce 
qui  fait  le  principal  ornement  de  cette  place.  On 
remarque  à Bagnols  deux  fontaines  qui  fortent  de 
terre  au  milieu  de  la  ville.  Ces  fontaines  font  toutes 
deux  fort  belles  , & clics  donnent  l’une  & l’autre 
beaucoup  d’eau-  On  y a fait  un  grand  bafiîn,  où  com- 
mence un  canal  qui  conduit  l’eau  hors  de  la  ville. 
Cette  eau  eft  très-claire  & excellente  à boire  ; mais 
outre  cet  ufage , on  s’en  fert  encore  pour  arrofer 
les  terres  de  la  campagne  voifine  de  la  ville  ; ce  qui 
eft  d’autant  plus  avantageux , que  cette  campagne 
eft  naturellement  fort  feche  & aride. 

On  prétend  que  les  Romains  avoient  fait  conf- 
truire  des  bains  en  cette  ville , & que  c’eft  de-là 
qu’elle  a tire'  fon  nom.  Divers  monuments , décou- 
verts à Bagnols  en  divers  temps , autorifent  cette 
conjcéture. 

BAGNOLS , Bourg , Paroifle , Château  & Baron- 
nie, dans  le  Lyonnois,  Diocefe,  Intendance  & Elec- 
tion de  Lyon , Parlement  de  Paris.  On  y compte 
1 06.  feux.  6c  environ  32$.  perfonnes  de  communion. 
Ce  bourg  eft  fîtué  fur  le  penchant  d’un  coteau , fur 
le  chemin  de  Villefranche  à Tarare  , à 4.  N.  0.  de 
Lyon.  L’Eglife  paroiflialc  eft  fous  le  titre  de  Saint- 
Blaife.  11  y a deux  foires  par  an , le  20.  Janvier  & le 
29.  Septembre.  Le  Château  a etc  bâti  par  le  Maré- 
chal de  Saint-André  : on  y voit  quelques  tableaux 
eftimés  , fur -tout  ceux  des  quatre  faifons , quon 
attribue  à Michel-Ange. 

BAGNOT  , en  Bourgogne,  Diocefe  d’Autun, 
Parlement  6c  Intendance  de  Dijon , Bailliage  & Re- 
cette de  Nuyts.  On  y compte  28.  feux.  Cette  Pa* 
roifle  eft  fituée  à l’extrémité  d’un  bois , fur  la  petit* 
riviere  de  Serine , à 2.  1.  S.  E.  de  Nuyts. 

BAGOGNE,  en  Champagne,  Diocefe  & Elec- 
tion de  Rhcims,  Parlement  de  Paris,  Intendance 
de  Châlons.  On  y compte  58.  feux. 
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BAGUES. MORVAN,  en  Bretagne  , Dioeefe  & 
Becctte  de  Do] , Parlement  & Intendance  Je  Hen. 
nés.  On  y compte  so.  feue , deux  tiers  & un  quart 
defeu.  Octte  Parodie  eft  à 2.  1.  & lrüis  quarts  E. 

BAGUER-PICAN  , en  Bretagne  , Dioeefe  & 
nés  Ont'  D°  ’ Parl'?’cnt  & Intendance  de  Rcn- 
comP"  fem  . deux  tiers  Je  un  quart 
de  feu.  Cette  Paroiffe  eft  à une  lieue  E.  de  Dol 
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BAHAIS  ou  B Aux  y F , en  Normandie  , Dioeefe 
de  Connûmes  Parlement  de  Rouen . Intendance 
Saint-Lo  , Sergenterie  du 
Hommet.  On  y compte  42.  feux.  Cette  Parodié  eft 
2“  "«  Pnchc  de  1.  rivière  de  Vire , fur 
laquelle  eft  un  beau  pont , qu’on  appelle  le  Pmthc- 
àtrt , a une  lieue  de  tiers  N.  de  Saint-Lo 
BAHINGHEM  - LEZ  - E PERLETTES  en  Ar 
tms  Dtocefe , Bailliage  de  Recette  de  Suint’-Omer 
Confetl  provincial  de  (Suverain  d’Artois,  ParlemenJ 
départs.  Intendance  de  Lille.  On  y compte  ce. 
feux  de  17J.  perfonnes.  Cette  Paroiffe  eft  1. 1 N O 
«le  Saint-Omer. 

DifrAî;ilî'RGmEMioZ-SEV,NGHEM  ■ ™ Artois, 
Djoccfc , Bailliage  & Recette  de  Saint-Omer,  Con- 

fol  provincial  de  fouverain  d’Artois , Parlement  de 
Pans,  Intendance  de  Lille.  On  y compte  t4.  feux 

O e ParoiiT,;  eil  »«•!•»  quart 

U.  S.  O.  de  Saint-Omer. 

BAHLENDEIitl,  dans  la  bafïè  Alface  , Dioeefe 

nf,,rttasbo“r8  ’ .Cünfdl  fouvmi"  & Intendance 
d Alface , 1 erre  & Recette  du  Direfloirc  de  la  No- 
blelle  immatriculée.  Ou  y compte  u.  feux. 

BAHO,  en  Roullillon  , Dioeefe  de  Perpignan. 
Confeil  fouverain , Intendance , Viguerie  de  Recette 
de  Roullillon.  On  y compte  75.  feux. 

BAHUS,  dans  le  T urfan  , en  Gafcogne  , Dio- 
cefe  d’Aire , Parlement  de  Bordeaux  , Intendance 
0 Aufch , Election  des  Landes.  On  y compte  190. 
feux.  Cette  Pareille  eft  ficuée  fur  la  petite  riviere  de 
fon  nom  , à J.  1.  & demie  O.  N.  O.  d’Aire  «5c  7. 

& demie  E.  de  Dax. 

BAH  US  , petite  riviere  , eu  Gafcogne.  Elle  rra- 
verfe  le  Turfan , & après  un  cours  de  7.  lieues  iSc 
demie  ou  environ  , elle  le  jette  dans  l’Aduur , entre 
Saint- Se  ver  de  Grenade. 

B A J 

BAJAC  ou  Barjac  & Scnaret,  dans  le  Gévau- 
«hn , en  Languedoc,  Dioeefe  & Recette  de  Mende, 
Parlement  de  Touloufe , Généralité  de  Montpellier’ 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  213.  feux! 
Bajac  eft  1 un  quarc  de  lieue  £.  de  Scnarec  & à 
une  lieue  & demie  O.  N.  O.  de  Mende. 

BAJAUMONT  ou  Bajamont  , bourg  & Jurif- 
didion  , dans  l'Agcnois , en  Guyenne  , Dioeefe  & 
Eleflion  d’Agen  , Parlement  & Intendance  de  Bor- 
deaux. On  y compte  -74.  feux.  Ce  bourg  eft  à 2.  I. 

& deux  tiers  N.  L.  d’Agen.  La  Jurifdidion  de  Ba- 
jaumont  ne  comprend  que  deux  ParoilTès. 

BAIGNANT  , en  Bourgogne,  Dioeefe  , Bailliage 
& Recette  de  Châlon  , Parlement  & Intendance  de 
Di|on.  On  y compte  13.  feux.  Cette  Communauté 
dépend  de  la  Paroiffe  d-ARerey,  & elle  eft  à 2.  1. 

N.  E.  de  Châlon. 

BA1GNAUX , dans  POrléanois  propre , Dioeefe , 
Intendance  & Eleflion  d’Orléans , Parlement  dé 

Par,s’°;  “•  Cette  Paroiffe  eft  à 

s.  1.  N.  N.  O.  d’Orléans. 

BAIGNAUX  , dans  le  Vrendômois  au  Gouver- 
nement general  d’Orléanois,  Dioeefe  de  Blois,  Par- 
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de’vendl'  P*  n ’ lntendance  , Eleflion 

eft  à c V,  !S’  fmX'  Ce,re  Par°ifli 

BAIGNE  ou  Beaigne  , Bcania , bourg  en  An- 
goumms  mais  enclave  Je  Saintongc  , Dioeefe  & 
Lkflion  de  Saintes , Parlement  de  Bordeaux  In- 
tendance de  la  Rochelle.  On  y compte  S*.  feux.  Ce 
bourg  eft  1 1.  1.  S O de  Ba  rbcxieif,  , 4.  & dcm£ 
J.E’  d..Ptms>  8-  s-  O.  d’Angoulème  , 9.  S.  E. 
d Angouleme  , & 1 2 . & quart  N.  N.  E.  de  Eordeaux. 
Long.  17.  j j.  I0.  fat.  4S,  ;c_ 

U y a à Baigne  une  Abbaye  d’Hommcs , de  l’Or- 
dre  de  Samt-Benoit  & de  la  Congrégation  de  Cluny. 
Cette  Abbaye  eft  fous  le  titre  de  Saint-Etienne  St 
en  commcnde.  Elle  a été  fondée  , à ce  qu’on  pré- 
ltnd  , par  Charlemagne.  Elle  vaut  3000.  lie*  de 
rate  au  Sujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La 
Cra  du  liomc  cil  de  Son.  florins. 

BAIGNE , en  Franche-Comté  , Dioeefe , Parle- 
ment «Intendance de Beflsnqon , Bailliage , Recette 
de  Prevote  de  Vefoul.  On  y compte  19.  feux.  Cette 
Communauté  ell  J une  lieue  de  demie  O.  S.  O.  de 
Vcfoul. 

B A IGNE  AUX,  dans  le  Bourdelois , en  Guyenne 
Dioeefe  , Parlement  , Intendance  & Eleflion  de 
Cordeaux  , Comte  de  Benauges.  On  y compte  88. 
feux.  Cette  Paroillc  eft  à 4. 1.  i5c  trois  quarts  E.  S.  E. 
ue  Bordeaux. 

RaîrSn?ES  1 v-  Gafc°Sn'’  Bagnercs. 
BA1GNET  , en  Nivemois.  Voyez  Baenaux. 

I BA*®VILLE  ’ en  Norra'andie  , Dioeefe , Par- 
le, tient  «c  Intendance  de  Rouen  , Eleflion  de  Mon- 
tivijliers , Sergenterie  de  Godarville.  On  y compte 
un  feu  privilégié  de  Sx.  feux  taillablcs.  Ccrre  Paroiflè 
eft  a 4.  I.  & deux  tiers  N.  E.  de  Montivilliers  , de 
une  & demie  N.  N.  E.  de  Godarville. 

ns  ’ C"  Bourbonnois.  Pbyr;  Bagneux. 

BAIGNEUX  , en  Anjou  , ou  plutôt  dans  le  Sau- 
murrois , Dioeefe  d’Angers  , Parlement  de  Paris 
Intendance  de  Tours  , Eleflion  de  Sanmur.  On  y 
compte  28.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fltuée  fur  la  rivé 
gauche  de  la  riviere  de  Dive  , à un  tiers  de  lieue 
à.  O.  de  Saumur. 

BAIGNEUX , dans  le  Pays-Mellin  , Dioeefe 
Parlement , Intendance , Recette  & Diftricl  de  Val 
de  Metz.  On  y compte  6.  feux. 

BAIGNEUX-LES-JU1FS , bourg  avec  une  Pré- 
vôté royale  & une  Mairie  perpétuelle  , eft  Bourgo- 
gne , Dioeefe  d’Autun,  Parlement  «St  Intendance  de 
Dijon  , Bailliage  <Sc  Recette  de  Châtillon-fur-Seme. 

On  y compte  $ t.  feux.  Ce  bourg  eft  à 4. 1.  & quart 
S.  un  quart  à l'E.  de  Châcillon , & 7.  fit  quart  N.  O. 
de  Dijon. 

BAIGNOLET  ou  Bagkolet  , dans  le  Dunois  , 
au  Gouvernement  général  d’Orléanois  , Dioeefe  de’ 
Chartres  , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Or- 
léans , Eleflion  de  Chârcaudun.  On  y compte  41. 
feux.  Cette  ParoilTe  eft  à 4.  1.  & demie  E.  N.  E. 
de  Châteaudun. 

BAIGNON  , en  Bretagne  , Dioeefe  & Recette 
de  Saint-Malo  , Parlemcnc  & Intendance  de  Rennes. 

On  y compte  32.  feux  & un  tiers  de  feu.  Ce||c 
Paroiflè  eft  à 3. 1.  E.  N.  E.  de  Ploërmei , & 14. 

S.  S.  0.  de  Saint-Malo. 

BAIGNON  ( Saint-Malo  de  Baignon  ),  en'Bre- 
tagne  ,’Diocefe  de  Saint-Malo , Parlement  & Inten- 
dance de  Rennes.  On  y compte  xo.  feux  & trois 
quarts  de  feu. 

BAIGNOT,  en  Bourgogne.  Voye\  Bagnot. 
BAIGNOUX,  en  Poitou,  Dioeefe  , Intendance, 
Eleflion  & ArrondilTement  de  Poitiers  , Parlement 
de  Paris.  On  y compte  49.  feux.  Cette  ParoilLe  eft 
à une  lieue  & demie  E.  de  Poitiers. 

BAIGORJIY , pays  ôc  vallée , dans  la  baflè  Na- 
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*îS  bornée  an  N.  par  la  vallée  d'Offez  , an  S. 
par  h'Kavarre  Efpagnole  t à l’E.  par  le  paya  d'Of- 
tabarcs , au  S.  E.  par  le  pays  de  Cite  , * à 1 0. 
nar  la  Bifcaye  Efpapnole.  Cette  vallce  a ).  1.  & 
demie  de  longueur  for  3.  de  largeur  -,  ce  qui  peut 
être  évalué  b 8.  ou  9.  lieues  quarrées.  La  riviere 
de  Nive  Parroft  en  partie.  Il  y a de  bons  pâturages 
& quelques  bois.  On  y compte  1 1.  Faroifles  : celle 
de  Saint-Etienne  eft  la  plus  conlidérable  , ainu  que 
cela  fe  prouve  par  le  dénombrement  qui  fuit. 


Paroijfet.  Feux. 

«-vJ 

Accon»  .........  *9 

Anhaui  . *9 

Arneg«7 $î 

Afcarat  ai 

Baftide 41 

Ermfctte 

Jundeguy 


ParoiJJei.  Feux. 

Laflc  89 

Lcyspan  . • » 99 

Odriquortn  .......  6 j 

Soihottctte  .......  loi 

Saint-Etienne  ......  100 

ti.PaniJf.  0 S4 


Nota.  Pour  ce  qui  concerne  la  valeur  des  feux 
du  pays  & vallée  de  Bigorry , V a ye\  Baffe-Navarre 
& Béarn. 

BAIGTS,  en  Béarn,  Dlocefe  de  Dax,  Parle- 
ment de  Pau  , Intendance  d’Aufeh  , Sénéchauffce 
d’Orthès.  On  y compte  37.  feux.  Cette  ParoilTe  eft 
fituée  fur  la  rive  droite  du  Gave , à une  lieue  O. 
N.  O.  d’Orthès. 

BAILLAGE.  Voye\  Bailliage. 

BAILLARGUES  fit  Colombiers,  en  Languedoc , 
Dioccfe  , Généralité  & Recette  de  Montpellier  , 
Intendance  de  Languedoc , Parlement  de  Touloufe. 
On  y compte  80.  leux.  Baillargues  eft  à un  quart 
de  lieue  S.  E.  de  Colombiers , & à 1.  1.  & tiers 
E.  N.  E.  de  Montpellier. 

BA1LLARGUET  , en  Languedoc  , Diocefc  , 
Généralité  & Recette  de  Montpellier , Parlement 
de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  feulement  trois  feux. 

BAILLAS  , en  Qucrcy , Diocefe  , Intendance  & 
Election  de  Montauban  , Parlement  de  Touloufe. 
On  y compte  4.  feux  fie  une  demi-bclluguc  de  feu. 
Cette  Communauté  eft  à 8. 1.  & deux  tiers  N.  N.  E. 
de  Montauban. 

BA1LLAU  - L’EVÉQUE  , au  Pays-Chartrain  , 
dans  le  Gouvernement  général  d’Orléanois , Diocefe 
& Elcftion  de  Chartres  , Parlement  de  Paris  , In- 
tendance d’Orléans.  On  y compte  1x7.  feux.  Cette 
ParoiiTe  eft  à une  lieue  & tiers  O.N.O.  de  Chartres. 

BAILLAU-LE-PIN  , au  Pays-Chartrain  , dans 
le  Gouvernement  général  d’Orléanois , Diocefe  & 
Election  de  Chartres  , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance d’Orléans.  On  y compte  1 37.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  à 2. 1.  de  demie  S.  O.  de  Chartres. 

Au  mois  de  Juin  1618.,  Lancelot  de  Kaerbout , 
Seigneur  de  Gcrmaffes , Gentilhomme  ordinaire  de 
la  Chambre  du  Roi , obtint  l’ére&ion  en  titre  de 
Baronnie  de  fes  Terres  de  Baillau-le-Pin  & d’Ormoi. 

BAILLAU  - SOUS  - GA1LLARDON , au  Pays- 
Chartrain  , dans  le  Gouvernement  général  d’Orlea- 
nois , Diocefe  & Election  de  Chartres  , Parlement 
de  Paris  , Intendance  d’Orléans.  On  y compte  1 2 1. 
feux.  Cette  Paroiffc  eft  fituée  à un  petit  quart  de 
lieue  0.  de  Gaftlardon , & à 2.  I.  & trois  quarts 
N.  E.  de  Chartres. 

BAILLAY , dans  le  Duché  de  Lorraine , Dio- 
cefe de  Toul , Confeil  fouverain  & Intendance  de 
Lorraine  , Bailliage  de  Saint-Dicy.  On  y compte 
9.  feux. 

BAILLAZAYE  , en  Poitou , Diocefe  & Inten- 
dance de  Poitiers , Parlement  de  Paris , Eleftion 
de  Thouars.  On  y compte  46.  feux.  Cette  ParoilTe 
eft  à une  lieue  & demie  S.  E.  de  Thouars. 

BAILLEE  ou  BallIe  , bourg  , dans  le  Maine , 
Diocefe  du  Mans , Parlement  de  Paris , Intendance 
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de  Tours , Eleftion  de  Flèche.  On  y compte  168. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  petite  riviere  de  Her- 
vé, à 8. 1.  St  quart  E.  un  quan  au  S.  du  Mans  fie 
6.  & tiers  N.  O.  de  la  Flèche. 

B AILLET , dans  lTfle-dc-Francc , Diocefe , Par- 
lement , Intendance  St  Eleftion  de  Paris.  On  y 
compte  39.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 4.  & quart 

N.  N.  O.  de  Paris. 

BA1LLEU  , dans  le  Beauvoifis  , au  Gouverne- 
ment général  de  l’lfle-de-France  , Diocefe  61  Elec- 
tion de  Beauvais,  Parlement  St  Intendance  de  Paris. 
On  y compte  125.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à une. 
lieue  St  tiers  N.  E.  de  Beauvais. 

BA1LLEVAL,  dans  le  Beauvoifis,  au  Gouver- 
nement général  de  l’ilîc- de -France  , Diocefe  de 
Beauvais , Parlement,  Intendance  de  Soiffons, Elec- 
tion de  Clermont.  On  y compte  91.  feux. 

BAILLE  UL , Balliolum , ville  avec  un  Préfidial , 
Châtellenie  , Subdélégation  , chef- lieu  d’une  Re- 
cette , dans  la  Flandre  flamingante  ou  maritime , 
Dioccfe  d’Yprcs,  Parlement  de  Douay,  Intendance 
de  Lille.  On  y compte  $ $ 5.  feux.  Cette  ville  eft  fi- 
tuée fur  la  petite  riviere  de  Bcllcbeck,  à 3. 1.  fit  de- 
mie E.  un  quart  au  S.  de  Caflel,  3.  S.  0.  d’Ypres , 
8.  St  demie  N.  0.  de  Douay,  7.  & demie  S.  Ê.  de 
Dunkerque  , St  4.  St  demie  O.  N.  0.  de  Lille.  Long. 
20.  2$.  o.  lat.  $0.  4$.  o. 

La  ville  de  Bailleul  avoit  été  fortifiée  ancienne- 
ment par  Robert  le  Frifon  , St  plufieurs  Comtes  de 
Flandres  y avoient  ajouté  divers  ouvrages  ; mais 
aujourd’hui  c’eft  une  ville  ouverte  fit  fans  défcnfes. 
Elle  a été  brûlée  cinq  ou  fix  fois  par  accident , fit  la 
demiere  fois  en  1681.  Il  fe  faifoit  autrefois  à Bail- 
leul , ainfi  que  dans  diverfes  Paroiflès  de  la  Châtel- 
lenie de  ce  nom,  un  commerce  confidérable  en 
étoffes  de  laine  St  en  fil  ; mais  ce  commerce  eft  fort 
diminué  depuis  que  les  manufaffures  fc  font  multi- 
pliées dans  les  pays  voifins. 

Le  Magiftrat  de  la  ville  de  Bailleul  eft,  compofe 
d’un  Grand-Bailli  héréditaire  , d’un  Avoué , de  neuf 
Echevins , de  vingt-quatre  Confeillcrs  penfionnai- 
rcs  St  d’un  Tréforier.  Outre  cela , il  y a dans  cette 
ville  une  Cour  féodale  , de  laquelle  relèvent  plu- 
fieurs Fiefs.  _ , 

Pour  ce  qui  concerne  les  impofitibns , les  levees 
de  deniers  , St  autres“chofcs  d'importance , le  Ma- 
giftrat fait  affembler  les  Notables  de  U ville  dont 
Fe  Corps  eft  compofe  de  vingt-fix  Bourgeois.  Mais  la 
Châtellenie  de  Bailleul  ne  dépend  point  du  Magl- 
trat  de  la  ville  de  ce  nom  : chaque  village  ou  Pa- 
roiffe a fon  Bailli , fept  Echevins  & un  Greflier , 
qui  rendent  la  juftice.  Cette  Jufticc  eft  feigneuna  c. 

Quant  à la  Châtellenie  de  Bailleul,  confiderec 
comme  Diftriél  particulier  de  la  Province  fit 
dance  de  Flandres , nous  remarquons 
autrefois  partie  du  quartier  d’Yprcs  ; mais  e c 
été  féparée  par  le  Traité  d’Utrecht,  & par  celui 
de  Bade. 

DÉNOMBREMENT  DE  LA  CHATELLENIE 
(l  SaUéUga  lion  ic  Bailli  A,  J cmfru  In 
Seigneuries  qui  y font  enclavtts  0 f**  J 
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CJ*  * “ ,im  d' ü'oe  O.  de  Granûrt,  ,^une 

TcZr.'^r  ^ * h °"**“>  & àemie  S E.”^bSc  & ^ Sommc-& 

,r,  BAILLEUL  ou  S»imt-C»«  de  Builleul  , bourg, 

Nevfarlifc  '.  : • • *J7  Normandie  , Dioccfe  d’Avnaches , Parlement 

Nappe'  408  de.  Rouen,  Intendance  de  Caen,  Election  de  Mor. 

Ooilhoack , dépendent  de  l'EmbicticdcBi'illeal  ! ‘ ' *’?  ?“  ’J SerS'"«™  <1=  Doifcée.  On  y compte  4594 

rréeâlé  Je  S.int-DoMéi  4 f,  Seignemie  , .activée  due,'  ’ fe0?'  b.°“î8  à >•  '■  * demie  S.  E.  de  Mortaui , 

la  nlle  & 1 Embachc  de  Bailleul , & autre»  Paroiflc*.  nj  *’  * demie  S.  O.  de  Domfiront , & 8.  & tiers  E.  S 

ateenwerek  . . . . ,,,  E.  d’Avranches. 

Saint. Douaés , Voyex  Prévôté  de  St.  Donaés.  RATï  I FITf  nn  c t»  . ... 

Saint- Jean  Scappel , dépendant  de  l'Embacht  de  Bailleul  m LLEUL  ou  Saint  - Pierre  de  Bail I eu  1 , en 

Wefthoueck , dépendant  de  l’Embacht  de  Bailleul  . L.  ,?]  LT„ancî.iu?ifï!fjJP?rl™'nt  & '",e"da""  d» 
Weftomrc , pour  h moitié  ( l’antre  moitié  dépend  de  la  "oue"  « Elea,on  <*  Andely , Sergenterie  de  Vernon. 

On  n’y  compte  point  de  feux  privilégiés  , mais  feu- 

Æte  f * ,c:  r“oiffe‘  „ ["",ent.  "6- <=£»  ^«-e  e«  7L 

guytbeutek , dépendent  de  l’Embaeht  de  Bailleul  ! 1 i8d  VemonVC  ^3UC^e  dC  3 ^eule  > b une  lieue  N*  O.  de 

— . Tml^  . BAILLEUL-AUX-CORNAILLES , en  Artoi, 

Nata-  Outre  les  impofitions  ordinaires  & dont  ÏS:  d^T”  ’ ‘‘Tn'1  •l>ror"inciaJl  * f"U™riiin 
nous  parlons  à l'article  de  Flandres  la  ville  & ChS  H A|r  ’ ?aril'n"n'  dc  Parls  ■ Intendance  de  Lille . 
tellcnie  de  Bailleul  eft  fuieae  a"  fi  qnê  les  aSes'  T t ReC“"  ^ Sai"'-F°1'  °"  V «mpre  jo.’ 

lieue  de  la  Province  dont  Kài^artl  aux  S & % P“*®  ** à ™ 

ÜCr  " ““F“  ““  - «"“*  F-  B^U«jSïÎAk«.  , dans  la  Flandre 
BAILLEUL,  bourg  en  Normandie  Dinref- d-  „ lo°”c,  ' Dioccfe  de  Toumay  , Parlement  de 
Sréz , Parlement  de  Koùmi , Intendance’  d'Alencon  Lülf  V)  ln"nd,n“  ',  s|*bdtI<%*ion  & Recette  do 
Elcftion  d'Argentan , Sergenterie  de  Trun  On  ÿ ÎÆ'  #V  .comfte  f™*™™'  feux.  Cette  Pa- 
compte  I j j.  feux.  Ce  bour|  eft  à une  liene  dt  demie  & f'  f | “"q  iUam  d“  llcuc  *?'  ,°-  ,d*  Tournay  , 
N.  d'Argentan.  Jean  de  Bmllc.il  d'Harcourt  ( mort  BAILLEUI  N'  ^ L‘ Ue'_.  , 

Ton' il'al’ti  d'EcdffBai,leUl  ( ^ T ^ Serein  d'Anoîs 

B^ulrr^uVdo^^ir^mon1'  ïïom  ?*=?  d!  ,*??  • ““  d'  «-  . «5 
on  croit  qu'originaircmeot  ils  avoient  c'té  Seigneurs  f,*'  T^°r  0"  * com?t'  ,6.'  f'u.x  ? 

d~  le  premier,  qui  fa,  père  d'EdoLd  S wLST^  ' & 

BAILLEUL,  en  Normandie  , Dioccfe  & Elec-  *roEUL^URâRf  RT°^L’  î", Artoi.5  • ,Dioa 

tion  de  Lhipiir  Parlnmn..»  j p . , ccfe  oc  Gouvernance  d Arras , Conieil  provinciaf  & 

d^lcmron  ^r ’i'trilT°A  Inttnd““  fouverain  d'Artois , Parlement  de  Paris  f Intendance 
• Vi  eft!' ^ Tï  a y COrap''  d' LUI''  On  y comme  SS.  feux  & s74.  perfonnes. 

de  Lizienx  ettC  P “ “ »»•!.&  deux  tiers  t.  BAILLEUL-AU-MONT  , en  Artois , Dioccfe 

BAH  I FUT  v j:.  tv  r „ . Gouvernance  , Bailliage  & Recette  d'Arras,  Confeil 

oient  & Intendant  d °™midie  , Diocefc  Parle-  provinctaldt  fouverain d'Artois,  Parlementde Paris 
rerie  de  Nê  ffêSr,  n n • * StTn-  Intendance  de  Lille.  On  y compte  t feu,  dt  , , , 

&T8  feuxCtm“Lt's0^ire  Se  ’SSSAl  SÜtaT  ^ Par°i,re  à ' L & q“3n  S' 

châtd'*  ' 4 Cmt!  qUarI5  ^ 1““C  N'  N'  dC  Neuf'  BAILLEUL-LE-SEC  , Etneufe  . St.  Julien  dt 

BAH  I FIJI  Ji  TV  rue.  Efloges  , dans  le  Beauvoiiis , au  Gouvernement  eé- 

BAILLEUL  en  Normandie , Dioccfe  de  Elec.  „dral  de  l'Ifle-de-France  , Dioccfe  de  Beauvais 
non  d Evreux , Parlement  de  Intendance  de  Rouen , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  SoUTons  ElecI 
fririr  *de  S“nt-An.dre'.  0n  f c°mptc  t.  feux  tion  de  Clermont.  On  y compte  nS.  feui.  'Cmto 
pnvdegies  de  j7.  feux  tatllables.  Cette  ParotRi  eft  à ParoilTe  eft  S 1. 1.  E.  N E.  de  Clermont. 

B AIL  LFI  N rit  L"'”'  a tv  r BAILLEUL-V  AL  , en  Attoi,  , Dioccfe , Gou- 

BAILLEUL  Cie),  borng  en  An]ou,  Dioccfe  vemance  , BaiUiage  dt  Recette  d'Arras  Confeil 

- Efeftmn’deTà'ïîrh  ' n™'  I“tcnd3IU:e  ic.  TourI<  provincial  dt  fouverain  d'Artois,  Parlement  de  Paris, 

T us  1 vêl,J°,n  l comP,e  1 94*  feux.  Ce  Intendance  de  Lille.  On  y compte  rv.  feux  dt  Si. 

bourg  eft  à t.  L N.  0.  de  la  Fléché.  Le  Bailleul  étoit  petfonnei.  Cette  ParoilTe  eft  ï ï.  1.  & quart  S.  O. 

autrefois  une  viUe  ou  il  fe  faifoit  un  commerce  coa-  d’Arras.  .*J 

fiddrable  ; mais  elle  a fouffert  deux  incendies  qui  BAaLEUX  , les  Filmes*. le  Moulin  à Hotte, 

lonr  redmte  au  Ample  état  de  bourg.  11  s'y  tient  en  Champasnc  , Diocefe  dt  Eieftiou  de  Rbeims 

neanmoins  encore  une  foire  dans  le  mois  de  Sepi  Parlement-de.  Pans , Intendance  de  Cbâlons.  On  v 
tembre  a laquelle  fe  rendent  quanntd  de  Mar-  compte  78.  feux.  Cette  Pàtoiffe  eft  à a.  I.  de  deux 

chands  des  lieux  circonvotlins  , tic  même  des  Pro-  tiers  O.  N.  O.  de  Rheims. 

noces  de  Maine  de  Normandie  de  de:  Bretagne.  BAILLIAGES,  StnicHxussSes,  PxJvdtfs,  dtc. 
cne  nojJi/i  célébré  Junfconfulteÿ  naquit  au  Bail-  On  comprend  fous  ces  différens  noms  ou  diverfes 
■ Cn  \ ^’a^or<*  Avocat  au  Purlemeat  de  Junidiâions  fubaltcmes  ou  certaine  étendue  de  pays 

ns , ou  il  plaida  long-temps  avec  réputation.  Il  fe  qui  eft  foumife  à quelqu’une  de  ces  Jurifdiélions. 
renicrma  enflure  dans  fon  cabinet , & compofa  un  I.  BaiUiage  & BailUf.  Le  nom  de  BaUlif  fignifid 
grana  nombre  d’ouvrages  , qui  ont  été  recueillis  en  Gardien  & Protecteur  prépofé  , pour  fecourir  ceux 
P.  volumes  Il  ctoit  confulté  de  toutes  parts,  qui  font  opprefles.  On  croit  que  ce  nom  eft  tiré 

Henri  m.  1 ennoblit  en  1578.  11  mourut  à Paris , des  mots  Bad  , Baillé  & BaiUer.  Ainfi  le  Bailli  f eft 
C RA  1 1 V P 1 u°h‘  e à 6f9*  ans*  7 un  homme  baillé  par  le  Souverain  pour  veiller  à ce 

OC  Granfart,  en  Picardie , Diocefe,  que  fes  Sujets  ne  foient  point  opprimés  les  uns  par 
• e^i^nCC  • jwvt®  ^'Amiens,  Parlement  de  Pa-  les  autres , & particuliérement  par  ceint  du  premier 
r»s,,  „ d üifemoat.  On  y compte  134.  feux.  Ordre.  Le  Bailliage  eft  la  Jurifdidion  qu’a  un  Bailiif 

omc  * Q H <1  q H 
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dans  une  certaine  étendue  de  pays , ou  le  territoire 
dans  lequel  un  Baillif  a le  droit  de  rendre  la  Juftice. 
Ce  terme  fignific  aufli  quelquefois  le  lieu  où  le 
BaiHif  tient  fon  Siégé. 

Sur  la  fin  de  la  fécondé  race  de  nos  Rois , les 
Ducs  , les  Comtes  ôc  les  Vicomtes  fe  rendirent 
propriétaires  des  Terres,  dont  ils  n'étoient  aupara- 
vant que  les  Gouverneurs  & les  Adminiftratcurs. 
Cette  ufurpation  fe  fortifia  au  commencement  de 
la  troifieme  race , & alors  il  ne  refta  aux  Rois  que 
les  Comtés  de  Paris  ôc  d’Orléans  , ôc  quelques  autres 
Terres  enclavées  dans  les  Duchés  ôc  dans  les  Comtés. 
Le  Royaume  étant  aiofi  divtfé  , nos  Rois  faifoient 
rendre  la  Juftice  à Paris  ôc  à Orléans  par  des  Vicom- 
tes , ôc  ils  envoyoient  tous  les  ans  dans  les  Provin- 
ces des  perfonoes  d’autorité  , tirées  du  Corps  de  la 
Nobleffe , pour  recevoir  les  plaintes  de  leurs  Sujets 
immédiats.  Ces  peribnnes  furent  appellées  Baillif  s , 
parce  que  , ainfi  que  nous  l’avons  dit , elles  avoicnt 
en  quelque  forte  le  bail , la  garde  & la  tutelle  des 
Sujets.  Dans  certaines  Provinces  on  les  nomma 
Sénéchaux. 

Au  commencement  le  nombre  de  ces  Baillifs  étoit 
peu  confidérable.  Les  plus  anciens  font  ceux  de 
Vcrmandois  , d’Amiens  , de  Sens , de  Mâcon  & de 
Saint-Pierre-le-Moûtier.  A mefure  que  les  grands 
Fiefs  étoient  réunis  à la  Couronne  , le  nombre  des 
Bailliages  étoit  augmenté. 

Les  Baillifs  royaux  accoutumèrent  par  la  voye 
des  appels  , les  peuples  à reconnoître  la  Juftice 
royale.  * Il  leur  ctoit  ordonné  de  recevoir  tous  les 
«mois  , dans  leurs  affifes  , les  plaintes  des  Sujets  , 
v6c  de  leur  rendre  une  prompte  Juftice  , de  veiller 
•fur  la  conduite  des  Prévôts  des  Seigneurs , ôc  de 
•les  contenir  dans  leur  devoir  ; & enfin  de  rendre 
•compte  de  leur  conduite  ôc  de  leur  Province  tous 
vies  quatre  mois  au  Confeil  du  Roi. 

Cependant  nos  Rois  continuoient  toujours  à pren- 
dre connoiflàncedes  grandes  affaires-  Ils  aflembloient 
les  Grands  du  Royaume  , & ces  Affemblccs  étoient 
appellées  la  Cour  du  Roi  ou  le  Parlement.  Les 
Grands  qui  y affiftoient , furent  qualifiés  Barons  du 
Royaume  , Ôc  enfuite  Pairs  de  France.  Ces  Barons 
du  Royaume  étoient  les  Evêques  , les  Ducs , les 
Comtes  ; en  un  mot  les  grands  Vaifaux  immédiats 
de  la  Couronne.  Mais  comme  c’étoit  une  opération 
également  longue  , pénible  ôt  délicate  , que  d'exa- 
miner à fond  la  plûpart  des  affaires  „ nos  Rois  com- 
mirent des  gens  habiles  pour  les  aider  de  leurs  foins 
6c  de  leur  confeil  ; ces  Confeillers  furent  appelles 
Maîtres  du  Parlement. 

II.  Le  Siuichal  de  France  affiftoit  à ces  Affem- 
blées , & il  avoit  quelque  infpcétion  fur  les  Juges 
royaux  départis  dans  les  divcrfcs  Provinces  du 
Royaume.  Néanmoins  nos  Rois  envoyoieQt  de  temps 
en  temps  dans  ces  mêmes  Provinces , des  Maîtres 
du  Parlement , des  Ecclcfiaftiques  ou  des  gens  d’é- 

fee  , pour  recevoir  les  plaintes  des  Sujets  du  haut 
ouverain  , & veiller  fur  la  conduite  des  Baillifs  ôt 
des  autres  Juges  royaux.  Ces  Commiflâires  étoient 
appelles  Inquÿitorcs  , c’eft  - à - dire  , Enquêteurs. 
Quand  ils  avoient  fait  leur  vifite  , ils  députaient  un 
d’entr’eux  à la  Cour  t pour  rendre  compte  de  leurs 
opérations. 

III.  Les  Privât*  furent  établis  quelque  temps 
avant  le  régné  de  Philippe  Augufte.  On  voit  par  le 
teftament  de  ce  Prince  , de  l’an  1190. , & par  une 
Ordonnance  de  Saint-Louis  de  l’an  UJ4- , que  les 
Baillifs  pouvoient  deftituer  les  Prévôts  6c  même  les 
punir  quand  ils  les  trouvoient  en  faute.  Ces  Prévôts 
étoient  des  Officiers  de  Juftke  fubaltcrnes  : od  ap. 
pelloit  d’eux  aux  Baillifs  , & de  ceux-ci  à la  Cour 
de  Parlement. 

Les  grands  Seigneurs  du  Royaume  s’étant  appro» 
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prié  par  ufurpation  les  grands  Fiefs  dont  ils  étoient 
les  Adminiflrateurs , ils  s’approprièrent  aufli  le  droit 
de  faire  rendre  en  leur  nom  la  Juftice  à leurs  Sujets; 
6c  ce  droit  fut  déformais  uni  aux  Fiefs.  Non-feule- 
ment les  Ducs , les  Comtes  ôc  les  Vicomtes  eurent 
leur  Jurifdi&ion  , mais  même  les  Barons , les  Vava£ 
leurs  ôc  autres  Seigneurs  eurent  aufli  la  leur. 

Dèflors  on  ne  parla  plus  de  Vicaires.  Nos  Rois 
établirent  en  leur  place  des  Officiers  , à qui  ils 
commirent  la  garde  des  principaux  Châteaux,  & 
l’adminiftration  de  la  Juftice  dans  leur  Domaine  i 
ces  Officiers  furent  appelles  Châtelains. 

Les  Ducs  8c  les  Comtes  voulant  imiter  les  Rois  , 
établirent  suffi  des  Sénéchaux  , auxquels  ils  donnè- 
rent une  autorité  pareille  à celle  du  Sénéchal  de 
France.  Dès  l’an  978.  la  Sénéchaufîee  de  France 
ayant  été  rendue  héréditaire  , les  Ducs  & les  Com- 
tes voulurent  aufli  avoir  des  Sénéchaux  héréditaires. 
Les  Vicomtes  de  Thouars  devinrent  Sénéchaux  héré- 
ditaires des  Comtes  de  Poitou  ; les  Seigneurs  de 
Joinville  , des  Comtes  de  Champagne  ; les  Seigneurs 
d’Epinoi , des  Comtes  de  Flandres  * le»  Seigneurs 
de  la  Puifaye , des  Comtes  du  Perche  ; les  Seigneurs 
d’Eftrées  , des  Comtes  de  Boulogne  , &c.  11  eft  des 
Auteurs  qui  prétendent  que  les  Seigneurs  de  Brezé 
étoient  Sénéchaux  héréditaires  des  Ducs  de  Nor- 
mandie ; mais  Ménagé  aflitre  que  c’eft  fans  raifon , 
6c  qu’il  n’y  a eu  que  trois  Sénéchaux  de  Normandie 
de  cette  Maifon , fçavoir , Pierre  , Jacques  ôc  Louis 
de  Brezé.  Bien  plus , ces  trois  Sénéchaux  ne  fe  fuc- 
céderent  point  l’un  à l’autre  , car  Jean  Bloflfet  fut 
Sénéchal  de  Normandie  entre  Pierre  6c  Jacques  de 
Brezé. 

Dans  la  fuite  les  Sénéchauflees  furent  attachées 
non-feulement  aux  Familles  , mais  encore  aux  prin- 
cipales Terres  que  ces  mêmes  Familles  poflédoient. 

Les  Ducs  avoient  ordinairement  un  grand  Séné- 
chal Ôc  des  Sénéchaux  inférieurs.  Le  Sénéchal  de 
Guyenne  avoit  fous  lui  les  Sénéchaux  de  Saintes  , 
de  Limoges  6c  de  Cahors.  Les  Sénéchaux  particu- 
liers étoient  quelquefois  appelles  Sous  - Sénéchaux. 
C’eft  ainfi  qu’Edouard  , Roi  d’Angleterre  , ordonna 
que  le  Sénéchal  de  Gafcognc  établirait  de  Sous- 
sénéchaux  dans  toute  l’étendue  ôc  en  divers  DiftriÔs 
du  Duché  de  ce  nom. 

Les  Ducs  ôc  les  Comtes  les  plus  puiflàns  imitè- 
rent encore  les  Rois  , en  établiffant  des  Cours  ou 
Confcils  fur  le  (quels  ils  puflent  fe  repofer  du  détail 
Ôc  de  la  difeuffion  des  affaires.  Les  Ducs  de  Bour- 
gogne ôc  de  Bretagne  avoient  un  Confeil  qu’ils  ap- 
pefioient  les  Grands-Jours.  Les  Comtes  de  Champa- 
gne  avoient  auffi  des  Grands-Jours  à Troyes  ; Ôc  les 
Ducsde  Normandie,  VEchiquier  à Rouen.  Les  Ducs 
de  Guyenne , auifi-bien  que  les  Comtes  de  Touloufe 
ôc  ceux  de  Flandres  , avoient  également  leurs  Con- 
fcils. Mais  nonobftantces  divers  Tribunaux  de  haute 
Magiftracurc  , les  grandes  affaires  étoient  toujours 
portées  à la  Cour  du  Roi  où  elles  étoient  jugées 
définitivement.  C’eft  envain  que  divers  grands  Vaf- 
faux  de  la  Couronne  ont  fait  les  plus  grands  efforts 
pour  décliner  la  Jurifdiétion  de  ce  fuprème  Tribu- 
nal , non-feulement  leurs  Sujets  y ont  été  fournis 
dans  tous  les  temps  , mais  ils  y ont  été  appelles  ÔC 
jugés  eux-mêmes. 

Les  principaux  Vaflàux  des  Ducs  Ôc  des  Comtes 
étaient  appelles  aux  affifes  de  leurs  Seigneurs  pou* 
les  aider  de  leurs  confcils , ôt  c’eft-lâ  l’origine  des 
Pairs  ou  Barons  des  Provinces.  Les  Comtes  de 
Champagne  ôc  de  Poitou  en  avoient  chacun  fept  ; 
les  Comtes  de  Flandres  douxe,  ôcc.  Mais  ordinaire- 
ment il  n’y  avoit  dam  chaque  Comté  que  quatre 
Pairs  ou  Barons. 

Par  les  Réglements  que  nos  Rois  avoient  faits , 
les  Baillifs  ne  pouvoient  pendant  le  temps  de  leu* 
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adminiftratkm , fc  marier  dans  leur  Bailliage  ni  y 
acquérir  des  biens.  Ils  ne  pouvoient  pas  même  pro- 
curer ces  avantages  à leurs  Familles.  Outre  cela  , ils 
étoient  obligés  de  demeurer  dans  leur  Bailliage , 
quoique  le  temps  de  leur  adminiftration  fût  fini  , 
pour  répondre  devant  les  Enquêteurs  aux  plaintes 
que  les  Sujets  du  Roi  pouvoient  former  contr’eux. 
Philippe  de  Beaumanoir  dit  même  qu’ils  étoient 
obligés  de  fe  défendre  en  la  Cour , des  Jugements 
iojultes  qu’on  leur  imputoit  ; mais  cela  ne  regardoit 
ue  les  affaires  civiles  ; car  quant  aux  criminelles , 
s les  jugeoient  fans  appel. 

Les  affaires  s’étant  multipliées , les  Baillifs  & les 
Sénéchaux  prirent  des  Lieutenants  de  Robe-longue 
pour  les  foulager  dans  leurs  fondions.  Dès  le  régné 
de  St.  Louis , ils  avoient  de  ces  Lieutenants , mais 
ce  n’étoit  que  dans  les  cas  de  néceffité.  En  1197. 
les  Nobles  de  Champagne  fc  Dlaignirent  de  ce  que 
les  Baillifs  de  la  Province  ne  (aiffoient  perfonne  en 
leur  place  pendant  leur  abfenee  : il  fe  fit  fur  cela  un 
Réglement  aux  Grands-Jours  de  Troyes,  de  on  en- 
joignit aux  Baillifs  de  fe  faire  remplacer  par  quel- 
qu’un , quand  ils  ne  pourraient  être  préiens.  En 
ijoa.  Philippe  le  Bel  ordonna  aux  Baillifs  de  aux 
Sénéchaux  d’exercer  cux-tnêmcs  leurs  Offices  , de  ne 
leur  permit  de  prendre  des  Lieutenants  que  quand 
ils  feraient  malades  ou  quand  Us  auraient  befoin  de 
confeil.  Ce  même  Prince  voulut  auffi  que  quand  les 
Baillifs  feraient  obliges  de  s’abfenter , foit  pour  fer- 
vir  b la  guerre  oujirès  de  fa  Perfonne , comme  Cham- 
bellans , ils  lalflafTent  en  leur  place  quelque  hon- 
nête homme  du  pays  , capable  fit  entendu  dans  les 
affaires.  Telle  eft  l’origine  des  Lieutenants  des 
Bailliages. 

Au  commencement  les  Offices  de  ces  Lieute- 
nants ne  duroient  qu’un  an  , ainfi  que  ceux  des 
Baillifs.  Mais  lorfque  ces  derniers  devinrent  perpé- 
tuels , leurs  Lieutenants  le  devinrent  auffi.  Aujour- 
d’hui ce  ne  font  plus  les  Baillifs  qui  établiffent  leurs 
Lieutenants  , mais  c’eff  le  Roi  qui  les  nomme. 

Les  Lieutenants  des  Baillifs  prononcent  les  Sen- 
tences , mais  elles  font  intitulées  du  nom  du  Baillif 
ou  du  Sénéchal  du  Siégé.  Outre  cette  prérogative , 
il  appartient  encore  aux  Baillifs  & aux  Sénéchaux 
le  droit  d’aller  prendre  féance  au-deflus  des  Lieute- 
nants , quand  ils  le  jugent  à propos.  Bien  plus , en 
Artois  & dans  les  autres  Provinces  des  Pays-Bas , ces 
premiers  Officiers  des  Sièges  confervent  toujours  le 
droit  d’infpe&ion  fur  la  difeipline  qui  concerne  la 
Jurifdiékion  qu’exercent  leurs  Lieutenants. 

L’abus  que  les  Seigneurs  faifoient  de  leur  autorité 
dans  l’adminiftration  de  la  Juftice , foit  en  la  refu- 
fant  b leursSujets,  foit  en  la  leur  faifant  attendre  trop 
long-temps , obligea  nos  Rois  à établir  des  Juftices 
royales  fur  les  Terres  de  ces  mêmes  Seigneurs.  Mais 
cet  établiffement  n’eut  principalement  pour  objet 
que  certains  cas  dont  la  connoiflânce  fembloit  ap- 
partenir au  Roi  privativement  b tout  autre.  Telle 
eft  l’origine  des  cas  royaux. 

Comme  on  prévit  qu’il  ne  ferait  pas  aifé  de  faire 
confentir  les  Seigneurs  qui  étoient  puiffàns , à la  di- 
minution de  leurs  droits  ( prétendus  ),  on  commença 
par  les  Evêques , dont  quelques-uns  cherchant  b fe 
mettre  à couvert  de  l’oppreniondes  Séculiers  , ap- 

E tllerent  les  Rois  en  pariage  de  leur  Jurifdiftion. 

ientôt  après , cet  exemple  fut  fuivi  par  tous  les  au- 
tres Evêques  , fie  infenlîblernent  par  les  Seigneurs 
féculiers  eux-mêmes.  Les  peuples  fe  fournirent  à cet 
arrangement  d’autant  plus  volontiers  que  les  Juges 
du  Roi  leur  étoient  moins  fufpeéb  que  ceux  des 
Seigneurs. 

Reprenons  ce  qui  concerne  les  Baillifs  & les  Sé- 
néchaux. Nous  avons  dit  que  ces  Officiers  furent 
établis  par  nos  Rois  principalement  pour  rendre  la 
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Juftice  b leurs  Sujets , & pour  empêcher  qu’ils  no 
fuflent  opprimés  par  les  Seigneurs  des  Provinces. 
Nous  devons  ajouter  tju’aprés  que  nos  Rois  de  la 
troifieme  race  eurent  reuni  à la  Couronne  les  villes 
ui  en  avoient  cté  démembrées , les  Baillifs  fie  les 
cncchaux , fuccéderent  en  quelque  forte  à toute 
l’autorité  des  Ducs  & des  Comtes,  fie  en  effet  ils 
eurent  l’adminiffration  de  la  Juftice,  des  Armes  fie 
des  Finances.  Ces  mêmes  Officiers , les  Baillifs  fie 
Sénéchaux,  furent  auffi  revêtus  du  pouvoir  qu’a  voient 
eu  fous  la  fécondé  race  de  nos  Rois  les  Commiflài- 
res  royaux , ou  Mijfi  Dominici , qui  jugeoient  les 
caufcs  d’appel  dévolues  au  Souverain.  C’eft  pour 
cette  raifon  que  les  Baillifs  fie  Sénéchaux  connurent 
des  caufes  d’appel  du  territoire  des  Comtes  , & ju- 

ferent  en  dernier  reflort , jufqu’au  temps  que  la 
arlement  fût  rendu  fédentaire  par  Philippe  le  Bel. 
Toutes  les  charges  étant  devenues  perpétuelles 
par  l’Ordonnance  de  Louis  XL , les  Baillifs  fie  Séné- 
chaux , non-contens  de  n’être  plus  révocables  , ta- 
chèrent de  rendre  leurs  charges  héréditaires.  Mais 
nos  Rois  appréhendant  qu’ils  n’ufurpaffent  l’auto- 
rité fouveraine,  comme  avoient  fait  les  Ducs  fie  les 
Comtes , leur  oterent  d’abord  le  maniement  des  Fi- 
nances , fie  enfuite  le  commandement  des  armes  par 
l’ctablilfcmcnt  des  Gouverneurs.  Ils  leur  biffèrent 
feulement  la  conduite  de  l’arriere-ban  , pour  marque 
de  leur  ancien  pouvoir , avec  quelques  honneurs  & 
prérogatives , que  nous  expliquons  aflez  en  détail 
dans  le  cours  de  notre  Ouvrage.  Nous  remarquons 
feulement  ici , en  paffant , que  le  nom  de  Sénéchal 
vient  de  Senex  fie  Cabellus , ce  qui  fignifie  vieil  Che» 
valier.  Voye\  dans  ce  Diétionnaire  Sénéchal , Gou- 
verneurs fit  Gouvernements  , fiée. 

Quant  à ce  qui  appartient  à b partie  géographi- 
que , nous  obfervons  que  par  le  nom  de  Bailliage 
on  entend  une  certaine  étendue  de  pays  où  font 
comprifes  plufieurs  Paroiffes  qui  doivent  reffortir  fie 
rcffortiflèut  en  effet  à une  même  Jurifitiébon , fu* 
bordonnée  elle  -même  ou  à une  Généralité , ou 
une  Intendance  , ou  à un  Parlement  , ou  b quel* 
qu’autre  Tribunal  fupérieur.  V nye\  Divifion  du  Ro- 
yaume de  France. 

BAILLIAGE  de  la  Duché-Pairie  de  P Archevêché 
de  Paris.  Ce  Tribunal  eft  fcant  à Paris  près  P A udi- 
toire de  l’Officialité.  Il  eft  compofë  d’un  Bailli  , 
d’un  Procurcur-Fifcal  fie  d’un  Greffier.  Il  y a outre 
cela  quatre  Procureurs  , un  Huiffier- Audiencier, 
un  Huiffier-Prifeur.  Vo ye\  Dnché-Pairie. 

BAILLIAGE  du  Palau.  Cette  Jurifdiétion  eft 
féantc  b Paris.  Elle  eft  compofée  d’un  Bailli  d’épée, 
d’un  Lieutenant-Général  fie  d’un  Procureur  du  Roi. 
Il  y a outre  cela  un  premier  Huiffier  , un  Huiffier- 
Audiencier  , un  Juré  - Expcrs  des  Bâtiments  fie 
Voyer,  ficc. 

BAILLIAGE  de  l'Artillerie  de  France.  Voye\ 
Artillerie  de  France. 

BAILLIAGE  fie  Capitainerie  Royale  des  Chaffa 
de  la  Varcnnc  du  Louvre , grande  V ennerie  Cf  Fau- 
connerie de  France.  Cette  Capitainerie  a été  anne- 
xée au  Corps  de  la  Venncrie  fie  F ancoonenc  par  Edit 
du  Roi  du  1 $.  Mai  1 $97-  P**  Déclaration  de  Février 
1598.  , les  Officiers  de  ce  Tribunal  joufflent  des 
memes  privilèges  que  les  Commenfaux.  Ils  ont  le 
droit  de  tenir  le  Siège  de  leur  Jurifdidion  dans  une 
des  Chambres  do  Château  du  Vieux  - Louvre , par 
Déclaration  de  Janvier  1598.;  fie  faivant  l’Ordon- 
nance du  Grand -Veneur,  du  mois  de  Décembre 
1634.  , confirmée  par  celle  du  Roi , du  mois  de 
Mars  16}$.,  ils  ont  auffi  le  droit  de  procéder  à l’en- 
contre de  tous  ceux  qui  cbaffent  fit  tirent  fur  les 
cerfs , biches , faons  , fie  autre  gibier  défendu.  Les 
permiffions  de  chaflé  du  Grand-Veneur  font  cnregif- 
trées , pour  tout  le  Royaume , au  Greffe  de  cette 


Capitainerie , 1 la  Requête  du  Procureur  du  Roi  de 
cette  Jurifditf  ion.  Au  refte , ce  Tribunal  eft  corn- 
pofé  d’un  Bailli  & Capitaine  , d’un  Lieutenant-Ge- 
neral, d’un  Procureur  du  Roi  & d’un  Greffier,  félon 
l'Edit* de  i$97-  L’Edit  de  1718.  y a ajouté  quatre 
Exempts  ; celui  de  171 1. , un  Renardier;  & celui 
de  1748.,  un  Sous-Licutcnant,  un  Subftitut  du  Pro- 
cureur du  Roi , trois  Exempts , un  Receveur  des 
Amendes , & un  Voyer.  Outre  ce  nombre  d’Offi- 
ciers,  il  y a quatre  Gardes  en  charge  , créés  par 
Edit  de  1 S97-  ; par  commiffion  du  Roi,  un  Avo- 
cat du  Roi,  un  Garde  -Scel,  un  Confeiller  , un 
Receveur  des  Amendes  & Trélorier  , un  Con- 
trôleur du  Receveur  des  Amendes  , un  premier 
Huiffier , deux  autres  Huiffiers  & un  Sous-Infpec- 
teur  ; de  par  commiffion  du  Capitaine  , quatre 
Exempts , un  Infpeékeur-Général  de  deux  Infpec- 
tcurs.  Enfin , il  y a nombre  de  Gardes  à pied  de  de 
Commiffionnaircs  pour  le  fcrvice  de  ce  Tribunal. 

p AIT. LIAGE  de  Capitainerie  Royale  des  Chajfes 
de  la  Varenne  des  Tuileries  , Tribunal  féant  à Pa- 
ris ; compofé  d’un  Bailli  de  Capitaine  , d’un  Liei»- 
teuant-Général , d’un  Lieutenant  de  Robe-longue  , 
de  d’un  Sous-Lieutenant.  A cela  il  faut  ajouter  un 
Avocat  de  un  Procureur  du  Roi  , un  Subftitut , un 
Infpcfteur-Général  de  la  Capitainerie,  unGarde-Scel , 
un  Greffier  en  chef  de  plumitif  , huit  Exempts , un 
Receveur  des  Amendes , un  Voyer , un  Voyer  par 
commiffion  ; de  également  par  commiffion  , trois 
Lieutenants  de  un  Huiffier.  De  plus  , il  y a un 
Greffier  , un  Secrétaire  , un  Infpeéteur  , un  Sous- 
Infpcfteur,  de  des  Gardes  par  commiffion  , en  tel 
nombre  que  juge  à propos  le  Bailli  de  Capitaine. 

BAILLIAGE  de  Capitainerie  Royale  des  Chajfes 
de  Vincennes  , féant  à Belair  près  Saint-Mandé , à 
une  petite  lieue  E.  S.  E.  de  Paris  ; compofé  d’un 
Capitaine , d’un  Capitaine  en  fécond , d’un  Lieu- 
tenant, d’un  Sous-Lieutenant,  d’un  Avocat  & d’un 
Procurcur-du-Roi  , d’un  Greffier  & d’un  Exempt  ; 
de , par  commiffion  du  Roi,  d’un  Lieutenant-Géné- 
ral de  Robe-longue  , d’un  Secrétaire-Général  , d’un 
Subftitut  du  Procureur  du  Roi  , d’un  Trcforier- 
Reccveur  des  Amendes , d’un  Huiffier , de  deux 
Commis-Greffiers , de  d’un  Voyer.  11  y a outre  cela , 
un  Infpefteur , de  des  Gardes  en  charge  à pied  de 
à cheval , en  tel  nombre  qu’il  plaie  au  Capitaine 
d’en  nommer.  Au  refte  , ce  n’efr  qu’improprement 
que  la  Capitainerie  de  Vincennes  eft  appcllée  Bail- 
liage : ce  Tribunal  n’eft  connu  que  fous  le  nom 
particulier  de  Capitainerie  royale  , de  auffi  il  n’a 
pour  Chef  qu’un  Capitaine  de  non  un  Bailli. 

BAILLIAGE  du  Temple  , féant  à Paris , dans 
l’Enclos  du  Temple  de  l’Ordre  de  Malte  ; compofé 
d’un  Bailli-Général  du  Grand-Prieuré  de  France  de 
du  Temple  de  Paris , d’un  Lieutenant , d’un  Pro- 
cureur-Fifcal  , d’un  Greffier  , d’un  Commiflaire- 
ïnfpefteur  pour  la  Police  , d’un  Huiffier- Audien- 
cier , d’un  Huiffier-Prifeur  , & d’un  Chirurgien  jure 
du  Bailliage.  • -,  . 

BAILLIAGE  de  Saint-Jean  de  Latran , féant  à 
Paris  ; compofé  d’un  Bailli  général  de  la  Comman- 
derie  de  Saint  - Jean  de  Latran , d’un  Procureuf- 
Fifcal , d’un  Greffier  de  Receveur  des  Amendes , de 
d’un  Huiffier.  . . „ . _ 

BAILLIAGE  de  V Abbaye  royale  de  Saint-Ger- 
main des  Fris , féant  à Paris  ; compofé  d’un  Bailli , 
d’un  Procureur-Fifcal,  d’un  Greffier  , d’un  premier 
Huiffier  , de  d’un  Huiffier-Prifeur. 

BAILLIAGE  de  Saint-Martin  des  Champs , feant 
à Paris  ; compofé  d’un  Bailli  , d’un  Procureur- 
Fifcal  , d’un  Greffier , d’un  premier  Huiffier  de  d’un 
Huiffier-Prifeur. 

BAILLIAGE  de  l'Abbaye  de  Sainte-Genevieve  , 
ftant  à Paris  ; compofé  d’un  Bailli , d’un  Lieute- 
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naht , d’un  Procureur-Fifcal , d’un  Greffier  & Tabel- 
lion , d’un  Huiffier  , de  d’un  Architeéte-Expert- 
Voyer. 

BAILLIAGE  ou  Jurifdidion  de  la  Barre  du  Cha- 
pitre de  Notre-Dame  de  Faris  ; compofé  d’un  Bailli  , 
d’un  Lieutenant , d’un  Procureur-Fifcal,  d’un  Gref- 
fier de  d’un  Huiffier. 

Nota.  Nous  avons  jugé  à propos  de  dire  quel- 
que chofe  des  diverfes  Jurifdiétions,  qui  font  établies 
à Paris  fous  le  nom  de  Bailliage  , parce  que  cela 
abrégé  d’autant  la  defeription  que  nous  donnons  de 
cette  capitale  du  Royaume. 

BAILLIAGE  de  Lyon , dans  le  Lyonnois , Par- 
lement de  Paris , Intendance  de  Lyon.  C’eftle  nom 
d’un  Bénéfice  de  l’Ordre  de  Malte , de  la  Langue 
dt  du  Grand  - Prieuré  d’Auvergne.  Ce  Bénéfice 
vaut  14000.  liv.  de  rente  à celui  qui  en  cft  pourvu. 
Vaye\  Lyon. 

BAILLIAGE  de  Manofque  , en  Provence , Dio- 
cefe  de  Sifteron  , Parlement  de  Intendance  d’Aix  , 
Viguerie  de  Recette  de  Forcalquier.  C’eft  le  nom 
d’un  Bénéfice  de  3 $00.  liv.  de  rente  , de  l'Ordre 
de  Malte , de  la  Langue  de  Provence  dt  du  Grand- 
Prieuré  de  Saint-Gilles.  Voye\  Manofque. 

BAILLIAGE  de  la  Moréc  ou  de  Saint-Jean  de 
Latran  , à Paris  dans  l’Ifle-de-F rance  ; Bénéfice  de 
16757.  liv.  de  rente  , de  l’Ordre  de  Malte  , de  la 
Langue  de  du  Grand-Prieuré  de  France. 

BAILLIAGES  appartenons  à la  ville  de  Stras- 
bourg , en  Alfacc.  Ces  Bailliages  font  au  nombre  de 
trois  , Baar  , lUkirck  G Wajfelonne.  (Voye\  ces 
mots  ).  On  compte  dans  le  premier  , 6.  Parodies 
de  77 6.  feux  ; dans  le  fécond,  8.  Paroiflës  de  731. 
feux  ; dt  dans  le  troifieme  , 8.  Paroiflës  de  619.  feux  ; 
en  tout  si.  Paroiflës  de  2136.  feux. 

BAILLOLET  ou  Batolut  , en  Normandie  , 
Diocefe,  Parlement  dt  Intendance  de  Rouen,  Elec- 
tion de  Neufchâtel , Diftrift  connu  fous  le  nom  de 
Terres  du  Chapitre.  On  y compte  4.  feux  privilégiés 
de  68.  feux  taillables.  Cette  Paroiflc  eft  à une  lieue 
N.  de  Neufchâtel. 

BAILLOU  , dans  le  Maine  , Diocefe  du  Mans , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours , Eleélion 
de  Château-du-Loir.  On  y compte  1 1 9.  feux.  Cette 
Parodie  eft  à 1.  1.  de  demie  E.  N.  E.  de  Saint- 
Calais , de  8.  N.  E.  de  Château-du-Loir. 

BAILLY  , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Langres , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Dijon  , Comté , 
Bailliage  dt  Recette  de  Bar-fur-Seine.  On  y compte 
27.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 1.  1.  de  demie 
N.  un  quart  à l’O.  de  Bar-fur-Seine. 

BAILLY , dans  le  Noyonnois , au  Gouvernement 
général  de  l’Hle-de-France  , Diocefe  de  Eleaion  de 
Noyon , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Soif- 
fons.  On  y compte  St.  feux. 

BA1LLY-AMENVILLE , dans  le  Bourbonnois , 
Diocefe  de  Clermont , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Elcftion  de  Moulins.  On  y compte  54.  feus. 

BAILLY-CARROIS  , dans  la  Bric  - Framjoife  , 
Diocefe  de  Sens , Parlement  dt  Intendance  de  Paris, 
Eleaion  de  Rofoy.  On  y compte  41.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  à 2. 1.  de  quart  S.  S.  E.  de  Rofoy , de  4. 
de  quart  E.  N.  E.  de  Melun. 

B AILLY-EN-CAMPAGNE,  en  Normandie,  Dio- 
cefe , Parlement  dt  Intendance  de  Rouen , Eleaion 
de  Neufchâtel , Terres  du  Chapitre.  On  y compte 
3.  feux  privilégiés  de  58.  feux  taillables.  Cette  Pa- 
roiflè  eft  à 3. 1.  N.  de  Neufchâtel. 

BAILLY-AUX-FORGES,  en  Champagne , Dio- 
cefe de  Intendance  de  Châlons , Parlement  de  Paris , 
Eleaion  de  Joinville.  On  y compte  36.  feux.  Cette 
Paroiife  eft  à 3. 1.  O.  N.  O.  de  Joinville. 

BAILLY-LE-FRANC,  en  Champagne,  Dioc«e 
dt  Intendance  de  Châlons , Parlement  de^Pan^ 
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Eleftion  Je  Vitry-le-Fraoçois.  On  y compte  „ 
feux.  Cette  PareilTe  efU  3. 1.  dcMeux  tiers  S.S.E. 
de  V îtry-le-François. 

BAILLY-MENET , en  Berry.  C'cft  le  nom  d'une 
Terre  que  Jeanne  de  France,  fille  du  Roi  Louis  XI. 
donna  au  Couvent  des  Annonciades  de  Bourres  ’ 
en  1504.  6 * 

BAILLY-  R AMA1NVILLERS  , dans  la  Brie- 
’ D‘°«fi'  & Eleftion  de  Meaui,  Parle- 
ment & Intendance  de  Paris.  On  y compte  c feue. 

s' s-  °P  <*«  «ou. 
, AILLY-EN-RlyiERES,  en  Normandie  , Dio- 
d'Fo’  ï?r*ement  * Intendance  de  Rouen  , Elcftion 
yc°mpte  4:  fieux  privilégiés  & 160.  feux 
pliables.  Cette  Parotffe  efl  à 3. 1.  s.  S.  0.  d'Eu, 
« 3.  oc  demie  E.  de  Dieppe, 
rrl^  JIIri,YE‘ljE'B.?VRG  ' en  Bourbonnois,  Dio- 

» FM:  !TÛ  ' e"1'”'"'  At  Paris  • Intendance 
oc  Election  de  Moulins.  On  y compte  tS.  feux 

cefe  d a YE-LE-Co0llER  • “ Bourbonno  “'Dio. 
& Élrfth^T  '•  Pa"ler“nt  de  Paris . Intendance 
oc  élection  de  Paris.  On  y compte  21.  feux 

BAILLYE-DE-BOURG  & Eerand  , Bout- 
bonnots , Diocefe  de  Clermont , Parlement  de  Paris , 
Intendance  & Eleftton  de  Moulins.  On  y compte 
iLwr-'dfr*  f'Otttfnnauté  efl  une  annexe  difla 
Parolue  de  Sauvtgny  , dont  elle  n'eft  éloignée  que 
d un  quart  de  Ireue , & elle  efl  à a.  J.  ô.  S.  O 
de  Aloultns. 

BAILONGUE  , au  pays  des  Landes , en  Gafco- 
gne  Diocefe  de  Dax,  Parlement  de  Bordeaux  . 
Intendance  d Aufch  , Eleftion  des  Landes.  On  v 
compte  iao.  feux.  1 

BAIN,  en  Bretagne,  Diocefe,  Parlement,  In- 
tendance de  Recette  de  Rennes.  On  y compte  60. 
’ïï'.f,1""  & un  Rom  de  feu.  Cette  ParoilTc 

'ni1  x'  vrS'  S'  de  Pe“nei  & for  la  route  de  cetté 
ville  à Nantes. 

BABETTE  (\c  ),  en  Picardie  , Diocefe  & 
tleftion  de  Noyon  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Solfions.  On  y compte  8.  feux. 

BAINGHEN-LE-COMTE , dans  le  BouJonnois, 
Diocefe  & Recette  de  Boulogne  , Parlement  de 
Farts,  Intendance  d'Amiens.  On  y compte  ï8.  feux 
Cette  Parodié  efl  à s.  1.  & quart  N.  de  Boulogne 
BAINGTÜN  , daus  le  ïloulonnois  , Diocefê  jt 
Recette  de  Boulogne  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance d’Amiens.  On  y compte  98.  feux.  Cette  Pa- 
rodie cft  à cinq  quarts  de  lieue  E.  S.  E.  de  Boulogne. 

BAINS , en  Bretagne , Diocefe  d<  Recette  de 
Vannes , Parlement  & Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  71.  feux  , un  tiers  & un  quart  de  feu. 

BAINS  , dans  le  Velay , en  Languedoc , Diocefe 
fit  Recette  du  Puy , Parlement  de  Touloufe  , Géné- 
ralité de  Montpellier , Intendance  de  Languedoc. 

On  y compte  17.  feux. 

BAINS  , en  Auvergne  , Diocefe  & Eleftion  de 
Clermont,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Riom. 

On  y compte  84.  feux. 

BAINS  & Montferrand  ( les  ) , en  Languedoc 
Diocefe  & Recette  d'Aleth , Parlement  St  Généralié 
de  Touloufe , Intendancedc  Languedoc.  On  y compte 
Parodié  efl  à 2.  petites  lieues 

S.  E.  d'Aleth. 

BAINS , ParoilTc  dt  Fort , en  Rouffilion  , Dio- 
ecfc  de  Perpignan  , Confcil  fouverain  , Intendance 
« \ iguenc  de  Roufldlon.  On  y compte  2c.  feux. 
Cette  Parodié  efl  firuée  dans  une  vallée  fur  la 
rivière  de  Tech  4 un  tiers  de  lieue  E.  de  l'Abbaye 
d Arles  dont  elle  dépend , à 3. 1.  E.  N.  E.  de  Frais- 
de-Mmullmi , 3 O.  N.  O.  de  Bcllegarde , dt  6.  S.  O. 
de  Perpignan.  Le  Fort  des  Bains  efl  bâti  fur  la  crête 
d une  montagne  , qui  domine  le  village  & la  vallée 
de  ce  nom  , dt  au  pied  de  laquelle  coule  la  rivière 
Tome  I. 
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~Tefh'  C'tt'  P'*'  Place , d'ailleurs  fort  impor- 
raote  à caufe  de  fa  fituation,  efl  formée  de  quatre 
baillons  réguliers , avec  un  bon  chcmin-couvert  de 
«e  au  chemin  qui  conduit  4 
Arles  , d;  dc-Ià  eu  Efpagnc.  Le  Roi  Louis  XiV. 

fM rmn",nCCrll;n  '67°-  • & '•‘«•dt  après  elle 
fut  achevée.  Le,  Efpaguols  l'affiégereut  imirilemcnt 
en  1 674.  Il  y a un  Commandant  aux  appointements 
de  2400.  bv.  dt  dont  les  émoluments  font  fixés  4 

ri™  j CC  fait  cn  tout  ï1  S°*  liv.  Outre  le 
Commandant , il  y a auflt  un  Major  , un  Aide- 
Major , dtc.  Tout-proche  du  village  des  Bains  , U 
y a des  lources  d'eaux  minérales  , très-faluraires 
pour  dtverfe,  mfirmités.  La  principale  fiource  de  ces 
m'baV  “ne  montague  , à vingt  pas  d'un 
grand  baffin  qu  on  a pratique  exprès  pour  les  rece. 
voir.  On  détend  à ce  baffin  par  des  degrés  très- 
fohdesdt  qui  font  travaillé,  avec  beauemm  d'art. 
Le  bafltn  , arnfi  que  les  degrés , efl  couvert  d'une 
voûte  trcs-ancicnne  , dt  qu'on  prétend  même  être 
ouvrage  des  Romains , on  du  moins  des  anciens 
Maures.  Au  milteu  de  cette  voûte  efl  une  ouverture 
qui  donne  aflèz  de  jour  dans  l'intérieur  de  l'édifice 
pour  qu  on  puiflè  defeendre  ju^u'au  baffin  fans  avoir 
befom  d être  éclairé  d’ailleurs.  Les  eaux  dont  il  efl: 
jet  queflion  , font  vitrioliques  , dt  néanmoins  les 
habitants  s en  fervent  tous  les  jours  pour  faire  cuire 
eur  viande  fans  que  cela  altéré  le  moins  du  monde 
eur  fante.  Btcn-loin  de-li  ils  prétendent  au-contraire 
que  ces  eaux  la  leur  confervenr.  L'expérience  habi- 
tuelle qu  ils  en  font  depuis  plufieurs  fieck-s,  prouve 
fans  doute  qu'ils  ont  raifon.  Au  refie  , ces  eaux  font 
h chaudes  , qu’eu  un  moment  un  cochon  qu'on  y 
trempe  efl  tout  pelé  : cependant  on  ne  peut  pas  v 
faire  cuire  un  œuf , quand  mime  on  le  laifléroit 
vingt-quatre  heures  dedans. 

BAINS  , Be/çea  , dans  le  Duché  de  Lorraine 
Diocefe  de  Toul  , Coofeil  fouverain  dt  Intendance 
de  Lorraine  Bailliage  de  Remiremont.  On  v 
compte  27.  feux.  Ce  village  eft  fitué  dans  un  vallon 
agréable  , 4 quelque  diftance  de  la  rivière  de  Coné 
a P"dre  danî  '»  Saône  , à 3.  I.  0.  un  quart 
““  e ’•  dcPlo7,b,ercs  . 4-  & trois  quarts  O.  un  quart 
au  S.  de  Plombières  , 4.  dt  demie  S.  O.  d'Epina! 
dt  .3.  de  demie  S.  un  quart  4 l'E.  de  Nancy.  Son 
Eglife  parotffiaie  eft  dédiée  4 St.  Colomba».  La 
Cure  ie  donne  au  concours  : le  Chapitre  de  Remi- 
remont en  eft  Patron.  Il  a les  deux  tiers  des  dixmes 
dt  le  Cure  l'autre  tiers.  Du  village  de  Bains  dépen- 
dent les  hameaux  de  Charmois  dt  de  Voivrcs  Ce 
village  eft  fort  connu  4 caufe  de  fes  eaux  minérales. 

Il  y a un  tres-bcau  bain  , qui  eft  fort  fréquenté 
mais  non-pas  autant  que  ceux  de  Plombières.  On 
croit  avec  raifon  que  ce  bain  eft  un  ouvrage  des 
Romains.  L’Auteur  du  nouveau  mémoire  fur  la 
Lorraine  rapporte  4 ce  fujet  qu’au  mois  de  No- 
vembre 1752.  le  Sieur  Baligand , Ingénieur  en  chef 
des  ponts  de  chauftées  de  cette  Province  , faifant 
travailler  4 la  recherche  de  la  principale  fource  do 
l’ancien  bain  , qui  paroiftoit  s’erre  dérangée  , fie 
faire  une  grande  cscavation  fous  le  mur  qui*  eft 
entre  l'ancienne  Chapelle  dt  le  baffin  , dt  décou- 
vrit , huit  pieds  au-deflbus  du  niveau  naturel  du 
terrein , une  pierre  de  deux  pieds  de  diamètre 
pofée  fur  ia  fourre  même.  Cette  pierre  étoit  percée 
verticalement  , dt  l’eau  ftirtoit  par  l’orificc  fupé- 
rieur.  Ou  continua  de  crcufer  jufqu’au  fond  , de 
on  trouva  que  ia  pierre  avoit  fix  pieds  de  hauteur. 

Les  ouvriers  la  levèrent  pendant  la  nuit  , dt  profi. 
terent  par  ce  moyen  de  fix  cens  médailles  Lu  environ 
qui  étoient  cachées  fous  la  pierre  , dt  où  iàns  doute 
elles  avoient  été  mifes  quand  on  la  plaça.  Ces  mé- 
dailles étoint  toutes  Romaines  , à l'cxceptiin  de 
quelques-unes  qui  étoient  Grecques  : il  y en  avoit 
Rrrrr 
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‘YJ__  s’étoieiw  a (Ter  bien  eonfcrrf..  , m>is 
K [reJ  écoitnt  collée!  enfemble  par  la  rouille  ; 
^détacher  celles-ci  , & pour  fa«  difparoitre 
hTrouilJe  , on  imagina  de  les  paffer  au  feu  , mais 
ce  moyen  ne  produifit  point  l’effet  qu’on  s en  etoit 
promis , car  au-contraire  il  y eut  plufieurs  de  ces 
oui  furent  entièrement  gâtees.  Au  rette , 


d’après  l’dîài  qu’on  fît  de  ces  médailles  , on  trouva 
qu’elles  croient  toutes  de  moyen  bronze. 

Cette  découverte  fuffit  pour  prouver  que  les  Ro- 


mains ont  connu  les  eau*  minérales  de  Bains  , & 
ne  les  ont  point  négligées  ; & elle,  fuffit  aum  pour 
prouver  que  la  fource  modérée  vient  de  la  fource 
chaude.  . •»  . 

Comme  l’orifice  qui  avoit  etc  pratique  dans  la 
pierre  étoit  trop  étroit , cela  étoit  caufe  qu’une 
partie  de  l’eau  fe  trouvoit  forcée  à chercher  une 
antre  iffue.  Cette  pierre  a été  replacée  deux  pieds 
plus  bas  , & depuis  ce  temps  l’eau  fort  avec  tant 
d’abondance  , qu’on  pourra  déformais  en  conduire 
une  partie  au  nouveau  bain , fans  déranger  l’ancien. 

Il  paroit  par  la  date  de  1614. , qu’on  trouve  fur 
le  mur  d’ûnc  ancienne  Chapelle  , qui  fert  aujour- 
d’hui de  logement  au  Médecin  des  eaux  , qu’on 
commença  vers  ce  temps  à former  ou  du  moins  à 
rétablir  l’ancien  baffin.  Cet  ouvrage  ne  fut  achevé 
qu’en  16 ji. , ôt  il  n’a  été  totalement  réparé  qu’en 
tyx  $.  Aujourd’hui  ce  baffin  a vingt-fix  pieds  de  lon- 
gueur , fur  vingt  de  largeur  : il  reçoit  l’eau  d’une 
des  trois  fources  , fçavoir  , de  celle  crui  eft  la  plus 
abondante.  L’eau  de  cette  fource  eft  un  peu  plus 
chaude  que  celle  du  bain  de  la  Reine  à Plombières. 

A gauche  de  ce  baffin  , vers  le  milieu  , & de  ni- 
veau avec  le  degré  du  même  baffin , eft  une  pyramide 
de  pierre  avec  un  robinet,  d’où  fort  l’eau  d’une  fé- 
condé fource  qui  n’eft  que  tiede.  La  troifieme 
fource  eft  dans  un  jardin  au-delà  du  ruilTeau  de 
Baignerot  : elle  fort  du  jardin  par  un  canal  de 
bois  , & elle  n’eft  que  tiède  , ainfi  que  la  précédente. 

Les  eaux  chaudes  minérales  dont  il  eu  ici  quef- 
tion , font  limpides  & fans  faveur  , à l’exception 
de  celles  de  la  troifieme  fource  qui  ont  une  petite 
pointe  d’acidité.  Ces  eaux  ne  font  point  auffi 
chaudes  que  celles  de  Plombières.  Elles  contiennent 
beaucoup  de  parties  fpiritueufes  , telles  que  le 
fbufre  bitumineux  & le  fel  volatil  talqucux.  Sur 
chaque  pinte  de  ces  eaux  il  fe  trouve  quarante 
grains  de  l’efpece  de  fel  que  nous  venons  de  nom- 
mer ; mais  ce  fel  eft  plus  modéré  que  celui  des 
eaux  de  Plombières , & il  ne  fermente  que  foiblc- 
ment  avec  les  acides. 

A quelque  diftance  de  l’ancien  bain  , & plus  près 
du  Baignerot , il  y avoit  un  autre  baffin  brut  & fort 
négligé,  qu’on  appelloit  le  bain  Cafquin.  En  1750. 
les  Seigneurs  du  lieu  firent  chercher  la  fource  de  ce 
bain  avec  beaucoup  de  foin  , & ayant  été  trouvée , 
ils  firent  conftrntre  un  nouveau  bain  fermé , plus 
grand , plus  commode  & plus  décent  que  l’ancien. 
Ce  nouveau  bain  eft  divifé  par  cellules  , dans  les- 
quelles on  peut  fe  baigner  à nud.  Depuis  que  cet 
ouvrage  a été  exécuté  , on  a travaillé  à railembler 
phtficurs  fources  favonneufes  qui  fe  montraient  aux 
environs , & le  fuccès  a parfaitement  bien  répondu 
à l’idée  qu’on  s’étoit  faite  de  ce  projet. 

Quand  on  a paflé  le  pont  par  lequel  on  commu- 
nique de  Bains  au  hameau  ou  village  de  Charmois , 
on  trouve  un  petit  pavillon  entre  le  Baignerot  fle 
le  canal  qui  en  eft  tiré  pour  les  moulins  de  Char- 
mois.  La  fource  des  Vaches , qui  eft  à quinte  toifes 
de  ce  pavillon  , au  pied  de  la  montagne  par  laquelle 
on  paflé  en  Franche-Comté  , a été  conduite  jufau’à 
m lieu-  Les  eau*  de  cette  quatrième  fource  font 
chaudes , laxatives  de  difiblvantes. 

Le  Château  de  Bains  , fin»  auprès  de  l'ancien 
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baffin  de  ce  nom  , a-été  converti  en  Auberge  pour 
la  commodité  des  ^>erfonnes  qui  vont  fe  baigner. 
Au-dcftbus  de  ce  Château , & plus  près  de  la  rivière 
on  voit  les  veftiges  d’un  Hôpital  qui  a été  ruiné 
depuis  long-temps.  On  ignore  eû  quelle  année  cet 
Hôpital  avoit  été  bâti , «.  ce  que  font  devenues  les 
rentes  qui  y étoient  affeôées.  Ce  qui  en  refte , eft  em- 
ployé à faire  prendre  tous  les  ans  les  eaux  miné- 
rales ou  les  bains  à un  certain  nombre  de  pauvres 
malades. 

BAINV1LLE  , dans  le  Toulois,au  Pays-Meffin, 
Diocefe  , Préfidial , Bailliage  de  Recette  de  Toul  , 
Parlement  ôc  Intendance  de  Metz.  On  y compte 
44.  feux.  Ce  village  , dont  PEglife  eft  dédiée  à St. 
Martin , eft  une  annexe  de  la  Paroiffe  de  Mezieres 
qui  en  eft  éloignée  d’une  demi-lieue  O.  H.  O.  Cette 
Paroiftè  eft  à 3.  L E.  S.  E.  de  Toul , & s.  & tiers  S. 
O.  de  Nancy. 

BAINV1LLE , dans  le  Duché  de  Bar , Diocefe  de 
Befânçon  , Parlement  de  Paris  , Confeil  fouverain 
& Intendance  de  Lorraine , Bailliage  de  la  Marche. 
On  y compte  38.  feux.  Cette  Paroiftè  eft  à 7.  L S. 
O.  de  Remiremont , <3c  elle  eft  enclavée  dans  la 
Province  de  Franche-Comté. 

BAINVILLE , Terre  & Seigneurie  , près  de  Mi- 
recourt , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Diocefe  de 
Toul , Confeil  fouverain  & Intendance  de  Lorraine  , 
Bailliage  de  Mirecourt.  Cette  Terre,  unie  à celle 
de  Valfroicourt , a été  érigée  en  Comté  fous  le 
nom  de  Hoffeli\e  , par  Lettres  du  16.  Juin  1716.  , 
en  faveur  de  Marc-Céfàr  de  , Chambellan 

du  Duc  Léopold  , en  confidération  de  fa  nâiftànce  , 
de  fes  fervices  & de  ceux  de  fes  ancêtres.«R»ynaut 
de  Hoffelize  , feptieme  ayeul  de  Marc-Céfar  , iflii 
d’une  ancienne  Maifon  du  pays  de  Liege , vint  vers 
le  milieu  du  quinzième  fiecle  , féconder  Rodolphe  , 
Comte  de  Linangc  & de  Rechicourt,  dans  la  guerre’ 
qu’il  faifoit  à Conrad  , Evêque  de  Metz.  11  fut 
pourvu  en  1456.  du  Fief  mafeulin  d’Oberfing  pour 
lui  & fes  dépendants.  Didier  de  Hoffelize , fon  fils. 
Seigneur  d’Oberfing , Capitaine  de  Mariai , fut  per» 
de  Didier  II.  du  nom  , Seigneur  d’Oberfing  & 
d*Ohcville  , Gouverneur  de  Moyenvic , mort  le  7. 
Janvier  1 s 69.  Barbe  de  Gucbenhoufe  , fa  femme  , 
fut  mere  de  Céfar  de  Hoffelize  , Seigneur  d’Ober- 
fing , Ohéville  & Burthecourt , le  même  qui  époufa 
le  5.  Février  1569.  Yfabeau  de  Fournier  , Dame 
vouée  de  la  ville  de  Toul , mere  de  Pierre  dont  on 
parlera  ci-après  , ôc  de  Céfar  de  Hoffelize.  Celui<l 
rot  Seigneur  de  Burthecourt , Ohéville  & Anoux  , 
Gentilhomme  du  Duc  François  : il  époufa  par  con- 
trat du  *$.  Novembre  1619.  Sebaftienne  de  Manen , 
laquelle  étant  veuve  de  luife  remaria  en  164$.  à 
Jean -Jacques  de  Montefyuiou  , Seigneur  de  U 
Serre  , Lieutenant  au  Gouvernement  de  Nancy 
veuf  de  Barbe  de  Hoffeli\e  fa  belle  - fesur.  Elle 
étoit  mere  de  Georges  de  Hoffelize  , Seigneur  de 
Burthecourt  & de  Chambrey  , qui  époufa  par  con- 
trat du  1$.  Novembre  1648.  Agnès  d 'Anglure  , oc 
en  fécondés  noces  Anne  Dietreman  :jl  eut  P®u.r, 
fils  unique  du  premier  ht  Céfar  de  Hoffelize  , Sei- 
gneur de  Burthecourt  & Chambrey  , Capitaine  au 
Régiment  de  laFere , père  par  Antoinette  de  Bouvet 
de  la  Baronne  le  Grand  de  Rehainviller  6 e de  la 
Comteflé  de  Ktnuel  de  Lefcut  , & du  fécond  ht 
Claude  de  Hoffelize  , Capitaine  au  Régiment  dé 
la  Fere , mort  en  I74S*  Confeiller  d’Etat  du  Roi 
de  Pologne  , A premier  Ptéfident  de  fa  Cour  foo- 
veraine  de  Nancy,  pere  de  la  Baronne  du  Bois  de 
Riaucourt  & de  la  Baronne  de  Mahuet , Comte»» 

^Pieree^de  Hoffelize  , fils  aîné  de  Céfar  de  Hoffe- 
lize & d* Yfabeau  de  Fournier  , fut  Seigneur  tf’U- 
berfing , Vâlfroècourt  & Banville , Confeiller  d htat 
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du  Duc  de  Lorraine,  5c  pere  de  Céfar  de  Hoffe- 
Kze  , Seigneur  des  memes  l erres , Confciller  d’Etat 
du  Doc  Charles  IV.  U époufa  Marie  de  Bailltvy . 
fille  de  Jean  , Seigneur  de  Houdeiâcrnt , Confeiller 
d'Etat  du  grand  Duc  Charles , 5c  du  Duc  Henri 
& de  Catherine  de  Rennel , dont  U eut  François! 
Cefar-Mane  de  Hoffelize  , Chambellan  fie  premier 
Maître  d Hôtel  du  Duc  Léopold  , qui  époufit  fa 
coufine  germaine  françoiic  , fille  de  Nicolas  , Ba- 
ron  6c  Fournier , Seigneur  de  Zugmantel , cJlonel 
d un  Régiment  de  Cavalerie  au  fcrvice  du  Duc 
Charles  IV. , Général-Major  de  Tes  armées  , Gou- 
jremeur  de  Saint-Hyppolite , 5t  de  Marguerite  de 
riottelizc  : elle  mourut  le  7.  Avril  1738.  mere  de 
Marte-Nicole  de  Hoffelize , alliée  à Charles-Ignace 
de  Manuct , Comte  de  Lupcourt , 5c  de  Marc-Cé- 
lar  de  Hoffelize  , créé  Comte  de  Hoffelize  , mort 
le  ij.  Mars  1747.  Il  avoit  époufé  Marguerite, 
Comteffe  de  Franyucmont , fille  d’honneur  de  la 
Duchefle  de  Lorraine  ,de  laquelle  il  a eu  i°.  Cc- 
far  Comte  de  Hoffelize , Capitaine  de  Cavale- 
j e J?*?5  R°yal-Etranger  ; a0.  Nicolas , Capitaine 
de  Cuirafners  au  fcrvice  de  l'Impératrice-Reine  de 
Hongrie  dans  le  Régiment  de  Palphy  ; 30.  Théo- 
baidc  reçu  Pag.  du  Roi  cn  i7s$. . +«.  N.  ütc  Ma. 
demoi Telle  de  Hoffelize. 

Aforo.  Hoffelize  eft  fîtué  fur  un  ruilfeau  , dans  le  * 
Bailliage  de  Darney  , à une  demi-lieue  E.  N.  E.  de 
Valfroicourt , à ».  L S.  S.  O.  de  Mirecourt , 5c  2. 
N.  N.  E.  de  Darney. 

BAINVILLE  ( Mairie  de-  ) , dans  le  Duché  de 
Lorraine  , Diocefe  de  Toui , Confcil  fouverain  5c 
Intendance  de  Lorraine  , autrefois  Office  de  Dom- 
paire  , mais  aujourd’hui  du  Bailliage  de  Mirecourt. 
On  y compte  18.  feux.  Cette  Communauté  eft 
la  même  que  celle  qui  a donné  lieu  à d’article 
précédent. 

BAINVILLE-AUX-MARAIS  ou  aux  Mirois,  dans 
le  Duché  de  Lorraine , Diocefe  de  Toul , Con- 
fcil fouverain  5c  Intendance  de  Lorraine , Bail- 
liage de  Charmes.  On  y compte  1 $.  feux.  Cette  Pa- 
roUTe  eft  fituée  fur  la  Mofelle  , à une  lieue  5c  de- 
mie N.  O.  de  Charmes  , «St  4.  (5c  demie  S.  S.  E.  de 
Nancy.  Son  Eglife  eft  dédiée  à Saint-Maurice.  11  y a 
un  Prieuré  de  4.  ou  500.  liv.  de  rente , fondé  dans 
le  onzième  fiecle  par  le  Seigneur  du  lieu  , qui  donna 
fa  Terre  à l’Abbaye  de  St.  Evre  5c  fc  fit  Religieux 
dans  le  Monaftere  de  ce  nom. 

BAINVILLE-LE-COMTE  , dans  le  Pays-Char- 
train  , au  Gouvernement  général  d’Orléanois  , 
Diocefe  5c  Ele&ion  de  Chartres  , Parlement  de 
Paris,  Intendance  d’Orléans.  On  y compte  138. 
feux.  Cette  Pareille  eft  à 3. 1.  E.  de  Chartres. 

BAJONNE , au  pays  de  Labourt  fie  dans  d’antres 
Provinces.  yoye$  Bayonne. 

BAÏONNETTE  , dans  l’Armagnac , en  Gafco- 
gne,  Diocefe,  Intendance  fie  Election  d’Aufch  , 
Parlement  de  Touloufe  , Collede  de  Fezcnfaquet. 

On  y compte  1.  feux,  9.  bellugues  & un  quart  de 
belluguc.  Cette  Paroiffe  eft  à 2.  I.  & demie  N.  N. 

O.  de  Mauvefin,  fie  N.  E.  d’Aufch. 

BAIRES  , en  Haynault  , Diocefe  de  Camhray , 
Parlement  de  Douay , Intendance  & Gouvernement 
de  Maubeuge.  On  y compte  ao.  fejv. 

BAIROU  ou  Baiiu.4  , les  M liions  «iircr-  Claire  5c 
Remonté  , 5c  les  deux  Moulins  , en  Champagne , 
Diocefe  ôc  Eledion  de  Rheims , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Chàlons.  On  y compte  17.  feux. 
®^IS  , en  Btetagne,  Diocefe  , Parlement , lir- 


«ns’  > 1 anemenr  , in- 
tendance 5c  Re^tte  .de  Rennes.  Un  y compte  50. 
feux  5c  un  quarrBe  feu.  Cette  Paroille  eft  à S.  1.  fie 
demie  E.  S.  E.  de  Rennes. 

B AIS ANS  ou  Saint-Jean  des  Baifens , en  Nor- 
mandie , Diocefe  de  Couuücys  , Parlement  de 
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Homo,  Intendance  de  Cn,  Etalon  de  Sain.10* 
Sergemerie  de  Tborigny.  On  y compte  360.  feux! 
Cette  Paroiffe  eft  à une  lieue  N.  de  Thorijrnv  fit  a 
E-  S.  E.  de  Saint-Lo. 

BAISE  , dans  le  Baffigny , en  Champagne  Dio- 
cefe 5c  E le  dion  de  Langres , Parlement  de  Paris 
Intendance  de  Châlons.  On  y compte  i$x.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  fituée  dans  une  vallée  , tont-pro- 
oiede  la  fource  de  la  rivière  de  fon  nom , à 4.  1. 
N.  O.  de  Dijon , 5c  7.  5c  deux  tiers  S.  S.  O.  de  Lan- 
grcs.  Scion  un  mémoire  que  nous  avons  fous  les 

EK*.’  Hy*à  Ba!fe  ““  AbbaVe  d’Hommes , de 
l Ordre  de  Saint-Benoît , fondée  au  commencement 
du  feptieme  fiecle  par  Alraagravic  , Maire  du  Pa- 
g ,s  .5  Clotaire  H.  , 5c  dont  le  revenu  eft  de  7.  ou 
8.  nulle  livres  pour  l’Abbé , fie  de  5.  mille  pour  les 
Religieux.  Mais  il  n’eft  fait  mention  de  cette  Ab- 
baye dans  aucun  des  Fouillés  qui  ont  été  publiés 
dans  ces  derniers  temps.  Au  refte  , la  Paroiffe  de 
Baife  eft  enclavée  dans  la  Province  de  Bourgogne 
« on  la  chercheroit  envain  dans  les  Cartes  de 
celle  de  Champagne. 

BAISE  , petite  rivière  , en  Bourgogne.  Elle  naît 
auprès  du  village  de  fon  r.<*n  ; 5c  après  un  cours  de 
4.  1.  ou  environ , elle  fe  jette  dans  la  Saône , à 1. 1. 
au-deflus  d’Auxonnc.  A trente  pas  de  fa  fource 
cette  rivière  eft  affez  forte  pour  faire  aller  un  mou! 
lin  5c  une  forge.  On  croit  que  la  Baife  eft  pro- 
duite par  la  Venelle  , autre  rivière  qui  fe  perd 
dans  les  fables  au-deffous  de  la  Paroiffe  de  Veron- 
ncs  à trois  quarts  de  lieue  N.  N.  O.  de  la  fource 
de  la  Baife. 

BAISE  , riviere  , en  Gafcogne.  Elle  a fa  fource 
dans  le  Ncbouzan , près  des  confins  de  la  vallée  de 
Nefte  : elle  traverfe  l’Aftarac  5c  l’Armagnac  ; paflè 
a Miïande , Condom  5c  Nerac , & fe  jette  dans  la 
Garonne  , prefque  vis-à-vis  d’AiguiJlon  en  Agcnois. 
Son  cours  eft  de  27.  ou  28.  lieues.  Au  moyen  des 
eclufes  , cette  riviere  eft  navigable  depuis  Nerac 
jufqu’à  fon  embouchure  dans  la  Garonne , c’eft-à- 
dire  , l’efpace  de  cinq  lieues  ou  environ. 

BAISIEUX  , dans  la  Flandre  Walonne , Diocefe 
de  Toumay , Parlement  de  Douay  , Intendance  5c 
Subdélégation  de  Lille.  On  y compte  118.  feux. 

BAISSAT  , en  Agenois  , Diocefe  5c  Elcdion 
d’Aecn  , Parlement  5c  Intendance  de  Bordeaux 
Jurifdidion  de  Marmande.  On  y compte  69.  feux! 

BA1SSEY  , en  Champagne , Diocefe  fie  Elcdion 
de  Langres , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Châlons.  On  y compte  108.  feux. 

BAISSEY  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun 
Parlement  5c  Intendance  de  Dijon , Bailliage  fie  Re! 
cette  de  Beaune.  On  y compte  27.  feux. 

BAIX,  bourg,  dans  le  Maine,  Diocefe  du  Mans  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours,  Elec! 
tion  de  Mayenne.  On  y compte  299.  feux.  Ce  bourg 
eft  à J.  1.  E.  S.  E.  de  Mayenne. 

BAlÀ  , cn  Languedoc  , Bureau  des  cinq  groflès 
Fermes  de  France  , de  la  Dircdion  de  Montpellier. 

BAU-AUX-MONTAGNES,en  Dauphiné , Dio- 
cefe de  Valence  , Parlement  5c  intendance  de  Gre- 
noble , Eledion  de  Monteliman.  On  y compte  un 
1 2e.  fie  un  3 2e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; fit  un 
feu  , trois  quarts  fit  un  24e.  de  feu  pour  les  biens 
taillables  , y compris  néanmoins  un  quart  fie  un  96e. 
de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 

BA1XAS  , bourg  , en  Kouflillon  , Diocefe  de 
Perpignan  , Confeil  fouverain  , tendance  fie  Vi- 
guerie  de  Rouffillon.  On  y compte  189.  feux.  Ce 
bourg  eft  deux  petites  lieues  O.  N.  O.  de  Per- 


pignan. 

BA1Z1EU  , en  Picardie  , Diocefe  5c  Intendance 
d’Amiens  , Parlement  de  Paris , Elcdion  de  Dour- 
lens  , Doyenné  de  Lihon*.  On  y compte  8j.  feux. 


Certe  Paroiflê  eftJi.L*  demie  O.  S.  O.  d’Albert, 
& 4.  S.  E.  de  Dourlens. 

BAIZIL  ( le  ),  le  hameau  les  Balhes  & la  ferme 
la  Croifée  , en  Champagne  , Diocefe  de  Rheiros  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Chiions  , Elec- 
tion d’Epernay.  On  y compte  $6.  feux.  Le  Baizil 
eft  à J.  1.  S.  E.  d’Epcrnay. 

BAL 

. BAL-DE-MESNIL , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
Diocefe  de  Toul  , Confcil  fouverain  de  Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Rozieres.  On  y compte 
a a.  feux.  Ce  village  eft  une  annexe  de  la  Paroifle 
de  Moyemont.  Son  Eglifo  eft  dédiée  à St.  Denis. 

BAL ACET  , dans  le  Comté  de  Comminges  , en 
Gafcogne  , Diocefe  & Elc&ion  de  Comminges  , 
Parlement  de  Touloufe  , Intendance  d’Aulch  , 
Châtellenie  de  Caftillon.  On  n’y  compte  point  de 
feux  , mais  feulement  79.  bellugues  de  feu.  Cette 
Communauté  eft  fi  tuée  dans  la  vallée  de  Biros  , à a. 
1.  S.  O.  de  Caftillon. 

BALAGNY  , dans  le  Valois  , au  Gouvernement 
général  de  l'Ifle-de-Fraige  , Diocefe  de  Eleélion  de 
Senlis , Parlement  de  Intendance  de  Paris.  On  y 
compte  17.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à trois  quarts 
de  lieue  E.  N.  E.de  Senlis. 

B ALAGUIÉ , en  Languedoc , Diocefe  de  Recette 
de  Mirepoix  , Parlement  de  Généralité  de  Touloufe  , 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  t7.  feux. 

BALAGUIER  , en  Provence.  C’eft  le  nom  d’un 
polie  fortifié  , qui  avec  la  Tour  de  Bouq.  forme  un 
Gouvernement  particulier , au  Gouvernement  gé- 
néral militaire  de  Provence.  V oye\  Bouc  de  Tour 
de  Bouc. 

BALAI , en  Franche-Comté.  Voyc\  Balay. 

BALAIGNAS  , dans  le  Comté  de  Bigorre , en 
Gafcogne  , Diocefe  de  Tarbes , Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  d’Aufch , Recette  du  Comté  de 
Bigorre.  On  y compte  7.  feux. 

BALAINE  ( la  ) , en  Normandie , Diocefe  de 
Election  de  Coutances , Parlement  de  Rouen , In- 
tendance de  Caen  , Sergenterie  de  Periers.  On  y 
compte  88.  feux. 

BALAN  , en  Champagne , Diocefe  de  Souverai- 
neté de  Sedan  , Parlement  de  Intendance  de  Metz. 

§ jette  Parodie  eft  à un  quart  de  lieue  S.  S.  E.  de 
edan. 

BALAN , Commanderie  de  l’Ordre  de  Malte. 
Voye\  Ballan. 

BALAN  , dans  la  Brefle  , au  Gouvernement 
général  de  Bourgogne,  Diocefe  de  Lyon , Parlement 
« Intendance  de  Dijon  , Bailliage  de  Recette  de 
Bourg  en  Brefle  , Mandement  de  Montluel.  On  y 
compte  40.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la 
rive  droite  du  Rhône , à 3.  1.  de  demie  E.  N.  E.  de 
Lyon. 

BALAN , dans  le  Nebouzan , en  Gafcogne  , Dio- 
cefe de  Comminges  , Parlement  de  Touloufe  , In- 
tendance d’Aufch  , Recette  de  Nebouzan.  On  y 
compte  55.  feux. 

BALANCE , en  Picardie , Diocefe  de  Intendance 
d'Amiens  , Parlement  de  Paris , Election  de  Dour- 
lens  , Doyenné  de  Rhue.  On  n’y  compte  qu'un 
feul  feu. 

BALANÇON , Terre  de  Seigneurie , en  Franche- 
Comté  , Diocefe , Parlement  de  Intendance  de  Be- 
fançon.  Cette  Terre  a appartenu  pendant  long- 
temps à la  rnailm  de  Poitiers  ; mais  elle  eft  paflee 
par  alliance  IM.  le  Duc  de  Randan,quiia poffede 
actuellement. 

BALANDEIX  , dans  la  Marche , Diocefe  de  In- 
tendance de  Limoges , Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  Bourganeuf.  On  y compte  1 s*  feux. 


BAL 

B AL  ANS  , en  Franche-Comté.  Vayt\  Batans. 

BALANSAC  ,en  Saintonge , Diocefe  de  Elcftion 
de  Saintes  , Parlement  de  Bordeaux  , Intendance 
de  la  Rochelle.  On  y compte  86.  feux. 

BACANSUN  , en  Béarn , Diocefe  de  Leicar 
Parlement  de  Sénéchauflee  de  Pau  , Intendance 
d’Aufch.  Ony  compte  ai.  feux.  Cette  Communauté 
eft  à 1. 1.  E.  S.  E.  d'Orthès. 

BALARUC  , bourg , en  Languedoc , Diocefe  , 
Recette  de  Généralité  de  Montpellier  , Parlement 
de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  98.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  le  bord  de 
l’étang  de  Thau  ou  de  Frontignan  , à trois  quarts 
de  lieue  O.  S.  O.  de  Frontignan  , à 1.  1.  & demie 
N.  N.  E.  de  Cette  , 4.  de  tiers  N.  E.  d’Agde , de 
4.  S.  O.  de  Montpellier.  Le  bourg  de  Balaruc  eft 
fort  renommé  à caufe  de  fes  eaux  minérales.  Mais 
ccs  eaux  ne  font  point  fitnées  précifément  dans  le 
bourg  ni  tout  - proche  ; elles  en  font  éloignées 
d’un  quart  de  lieue  vers  le  Sud  de  également  près  du 
bord  de  l’étang  de  Thau. 

La  fource  des  bains  , dont  il  eft  ici  queftion  , 
eft  plus  haute  que  le  niveau  de  l'eau  de  l'étang  , 
dont  elle  eft  à deux  cens  pas.  Il  y a apparence  que 
cette  fource  vient  d’une  colline  qui  eft  à cent  pas 
au  Levant  du  baflin  , de  cela  fc  préfuine  à caufe 
que  les  anciens  bains  étoient  finies  plus  près  de  la 
colline  que  ne  le  font  ceux  dont  onuiepréientement. 

Outre  la  colline  qui  eft  au  Levant  des  bains , 
il  y a>  d’autres  collines  à une  demi-lieue  de  diftance 
au  N.  de  au  N.  E. 

Les  propriétaires  de  ces  bains  ont  juftifié  qu’il 
y a plus  de  deux  cens  ans  que  les  eaux  de  Balaruc 
font  fréquentées  , de  ils  aUurent  auffi  qu’on  b û voit 
de  ces  eaux  avant  qu’on  s’avisât  de  s'y  baigner. 

Les  eaux  de  Balaruc  font  ordinairement  chaudes, 
excepté  quand  il  régné  de  grandes  fécherefles  ; cac 
alors  elles  font  fouvent  froides  ; elles  confervent 
néanmoins  leur  qualité , de  pour  s’en  fcrvir , il  fuffit 
de  les  faire  réchauffer  au  feu  ordinaire. 

On  diftingue  trois  bains  -,  le  vieux  qui  eft  voûté 
de  abandonné  ; le  bain  ordinaire  où  eft  la  fource  , & 
le  bain  des  pauvres  : ce  dernier  eft  un  écoulement 
du  précédent.  En  hiver  , quand  on  ne  fe  baigne  pas 
dans  ces  bains  , de  quand  on  néglige  de  vuider  les 
baflins  , il  fe  forme  fur  l’eau  une  taye  ou  craye 
blanche  , qui  reffcmblc  affez  à celle  qui  fo  trouve 
aux  écoulements  des  eaux  de  Vichy.  Cette  taye  eft 
une  terre  fans  laveur,  du  moins  fort  fcnfîble  , de  qui 
va  au  fond  de  l’eau  quand  on  la  brife.  Elle  participe 
néanmoins  de  quelque  fel  , puilqu’elle  s’humecte 
à l’air. 

Le  fel  de  tartre  jetté  fur  l’eau  de  Balaruc  chaude 
ou  refroidie  , la  rend  fort  laiteufe  , de  l’efprit  de 
vitriol  la  précipite  peu-à-peu  en  maniéré  de  lait  de 
foufre.  Neanmoins  quoique  ces  eaux  foient  à-peu- 
près  suffi  chaudes  que  celles  de  Bourbon-l’Ar- 
chambaut , elles  n’ont  aucune  odeur  de  foufre. 
Elles  ne  changent  point  les  herbes  les  plus  délicates  , 
quoiqu’on  les  y laiflè  tremper  long  - temps.  La 
poudre  de  noix  de  galle  ne  donne  prefque  point 
d’autre  teinture  à l’eau  des  bains  qu’à  l’eau  com- 
mune , fi  ce  n’eft  qu’eUe  la  rend  un  peu  plus  trouble. 
Quand  on  jette  quelques  gouttes  d’efprit  de  foufre 
fur  cette  teinture , elle  s’éclaircit  , de  devient  cou- 
leur de  mufeat  clair  ; ôt  quand  on  y jette  enfiute  du 
fel  de  tartre , elle  fe  précipite  à floccons.  Les  eaux 
de  ces  bains  ont  un  goût  falé  , mais  beaucoup  moins 
que  celles  de  la  mer , de  elles  laiflett  à la  fin  fur  la 
langue  une  imprdfion  de  douccur.JPar  évaporation 
on  en  tire  deux  dragrnes  de  réfideflee  fur  quarante- 
une  onces  d’eau.  Ce  fol  ne  crépite  quet***-Pej* 
quand  on  en  jette  fur  des  charbons  allumes , « “ 
rouffit  quand  on  pouffe  Iç  feu.  JMais  quand  * 

cryitallue , 
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cryftallife  , il  crépite  , comme  le  fel  marin.  Etant 
tiré  par  évaporation  fimplc  fans  cryftallifatton  , il 
fermente  avec  l’efprit  de  foufre  , ce  que  ne  fait  pas 
le  fel  marin  ; mais  cette  fermentation  n’eft  point 
forte  comme  celle  du  fel  de  tartre  , ou  du  fel  tiré 
des  eaux  de  Vais.  11  y a par  conféquent  bien  de 
l’apparence  que  le  fel  des  eaux  de  Baiaruc  tient 
beaucoup  du  fel  marin  , participant  néanmoins 
davantage  des  parties  alkalinesdc  d’un  cfprit  ful- 
fureux  qui  en  adoucit  les  pointes. 

Ces  eaux  purgent  beaucoup  par  les  Telles.  Elles 
font  bonnes  contre  la  paralylic  , le  rhumatifme  , & 
antres  maladies  où  il  eft  néceflaire  d’ouvrir  les  pores 
de  d’exciter  les  fueurs.  D’ailleurs  , elles  ne  font 
point  nuifibles  à la  poitrine  , parce  qu’elles  n’ont 
aucune  acidité. 

Il  eft  de  notre  attention  de  rapporter  ici  les  ob- 
fervations  que  fit  autrefois  fur  les  eaux  de  Baiaruc 
M.  Régis , qui  avoit  été  obligé  pour  réparer  fa  fente , 
de  fe  lervir  de  ce  remede.  Cet  homme  éclairé  ne  fe 
contenta  pas  d’ufer  de  ces  eaux  comme  un  malade 
ordinaire  , mais  il  les  examina  en  Philolophe  , de  à 
fon  retour  à Paris,  il  groflit  de  fes  expériences  de 
de  fes  réflexions  le  tréfor  de  l’Académie.  Voici  à- 
peu-près  comme  il  s’explique.  On  fe  baigne  dans  ces 
eaux  , de  on  en  boit  ; mais  foit  que  l’on  fe  baigne  , 
ou  qu’on  boive , ce  n’eft  que  quatre  fois  en  qua- 
tre jours  confécutifs.  L’expérience  a établi  cette 
règle. 

Les  eaux  de  Baiaruc  jettent  continuellement  une 
grande  fumée  , qui  femble  avoir  quelque  odeur  de 
foufre.  Elles  paroiffent  au  toucher  prefquc  auffi 
chaudes  que  l’eau  commune  prête  à bouillir , mais 
cette  chaleur  devient  en  très-peu  de  temps  fort 
fupportable  : il  en  eft  à-peu-près  de  même  quand 
on  les  boit , leur  chaleur  femble  d’abord  fort  grande , 
cependant  on  les  avale  fans  beaucoup  de  peine.  Ce 
qui  prouve  encore  mieux  qu’elles  ne  font  point  du 
tout  brûlantes  , c’eft  que  les  feuilles  d'ofeillc  y 
confervent  long-temps  leur  fraîcheur , de  qu’un 
œuf  frais  qui  y a etc  trois  quarts  d’heure  de  temps 
n’en  eft  pas  plus  altéré , que  s’il  avoit  été  dans  de 
l’eau  froide. 

Quand  on  s’y  baigne  , elles  excitent  une  fi  grande 
fueur  , qu’il  n’eft  guères  poftible  d’y  demeurer  plus 
d’un  quart  d’heure  de  temps. 

Elles  rendent  la  peau  douce  de  un  peu  onftueufe , 
ce  qui  femble  provenir  de  quelque  foufre  doux  de 
très-fin  qu’elles  contiennent  , quoique  pourtant  on 
n’en  ait  jamais  pu  tirer,  apparemment  parce  qu’il  eft 
trop  volatil. 

Elles  font  falées  au  goût  , mais  quoique  cette 
falure  femble  avoir  quelque  rapport  avec  celle  de 
l’eau  de  la  mer  , elle  eft  beaucoup  moins  forte  & 
moins  défegréable. 

M.  Kegis  aidé  de  M.  Didier  , Médecin  de  Lan- 
guedoc , voulut  découvrir  fi  ces  eaux  contenoicnt  un 
lel  volatil  acide  , dégagé  du  fel  alkali , de  qui  pût 
par  conféquent  y exciter  une  fermentation  de  y entre- 
tenir une  chaleur  continuelle. 

Ces  Meilleurs  trouvèrent  ce  qu’ils  cherchoient.  La 
teinture  de  fleurs  de  mauve , qui  doit  rougir  par  les 
acides  & verdir  par  les  alkalis  , rougit  un  peu  auflt- 
tôt  qu’on  y verfe  de  l’eau  qu’on  venoit  de  puifer 
dans  la  fource.  Mais  cette  teinture  ne  recevoir  au- 
cune impreflion  de  l’eau  refroidie , quoiqu’on  la  fît 
réchaufter  ; ce  qui  defigne  un  fel  non-feulement 
acide  mais  encore  très-volatil , de  qui  fe  dégage  de 
l’eau  très-promptemeut.  L’eau  de  la  mer,  foit  qu’elle 
foit  froide  ou  chaude  , ne  rougit  nullement  la  tein- 
ture de  fleurs  de  mauve  ; elle  en  éclaircit  feulement 
un  peu  la  couleur. 

A la  fuite  du  fel  acide  volatil  , le  fel  fixe  de 
alkali  fe  découvrit , parce  qu'il  refta  toujours  au 
Taine  1. 
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fond  du  vaiflèau , foit  après  qu’on  eut  fait  évapo- 
rer l’eau  par  le  feu  , foit  après  qu’on  l’eût  diftillée 
au  bain-marie. 

La  verdeur  que  ce  fel  donnoit  à la  teintute  de 
fleurs  de  mauve  , fa  fermentation  avec  les  cfprits 
acides,  de  fon  repos , pour  aiofi  dire  , avec  les  alka-* 
lis , tels  que  l’huile  de  tartre  , dcc. , ne  laiflèrent 
pas  douter  qu’il  ne  fût  lui-mème  alkali.  Cependant 
ce  fel  n’étoit  pas  tout-à-fait  exempt  d’acide  , parce 
qu’il  n’eft  pas  poffible  de  féparer  parfaitement  les 
principes  des  mixtes  les  uns  d’avec  les  autres.  D’a- 
près plufieurs  expériences  qui  furent  faites  à ce 
fujet,  on  trouva  qu’une  demi-once  de  fel  diftillé  fen9 
addition  par  un  petit  feu  de  réverbéré  , donnoit  en 
peu  de  temps  quarante-huit  grains  d’un  efprit  conf- 
ramment  acide  , mais  aflez  doux.  ( Hiftoire  de 
l'Académie  Royale  des  Sc  ienccs.  Année  1699. 
PP.  SS.&S6.). 

BALASE  , en  Béarn  , Diocefe  de  Lefcar  , Par- 
lement de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , Recette  de 
Sénéchauflee  de  Morlas.  On  y compte  feulement 
deux  feux. 

BALASÉ , en  Bretagne  , Diocefe  , Parlement , 
Intendance  de  Recette  de  Rennes.  On  y compte  47» 
feux  de  un  tiers  de  feu. 

BALAS1N,  dans  le  Turfen,  en  Gafcogne  , Dio- 
cefe d’Aire , Parlement  de  Bordeaux , Intendance 
d’Aufch  , Election  des  Landes.  Ou  y ct>mpte  90. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à 1. 1.  de  trois  quarts  S.  E. 
de  Saint-Sever , de  4.  O.  N.  0.  d’Aire. 

BALASTRE  ,en  Picardie,  Diocefe  de  Noyon  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  d’Amiens , Election 
de  Péronne.  On  y compte  41.  feux. 

BALASUC,dans  le  Vivarais  , en  Languedoc  * 
Diocefe  de  Recette  de  Viviers  , Parlement  de  Tou- 
loufe.  Généralité  de  Montpellier,  Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  73.  feux. 

BALAY  , en  Champagne  , Diocefe  de  Rheims  * 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châlons  , Elec- 
tion de  Rethel.  On  y compte  60.  feux. 

BALAY  , en  Franche-Comté , Diocefe  , Parle- 
ment de  Intendance  de  Befençon , Bailliage  & Re- 
cette d’Orgelet.  Par  Lettres  de  Juin  1711.,  regiftrées 
à Befençon  de  à Dole  , les  Terres  de  Marigna  , de 
la  Boijfiere  de  de  la  Cornée  furent  unies  & érigées 
en  Marquifet  fous  le  nom  de  Balay  , en  faveur  de 
pour  récompenfe  des  fervices  d’ Aimé-François  de 
Balay  , ancien  Lieutenant-Colonel  du  Régiment  de 
Villequier  , ilia  d’une  ancienne  noblclTe  du  Rethc- 
lois  en  Champagne  , qui  le  fit  admettre  le  24.  Avril 
1712.  dans  la  Confrairie  de  Saint-Georges,  de  deus 
de  fes  focurs  dans  les  Chapitres  nobles  de  Lons-le- 
Saulnier  de  de  Migette.  Le  Marquis  de  Balay 
époufale  17.  Janvier  1718.  Louife-Rcncedciîeimr, 
fille  de  Jcan-Chriftophe  de  Reims , Baron  da  Saint- 
Empire  , Seigneur  de  Lorri , de  Bernecourt , dt  de 
Marguerite  de  Richebois.  De  ce  mariage  font  nés 
i°.  en  Juillet  1724.  Emanuel-François-AméMe  Ba- 
lay; 20.  en  Juini7j6.Emanuel-Gafpard-Ferdinand  ; 
30.  en  Février  1720.  Gabriclle-Françoife  ; 40.  le  12. 
Août  1721.  Henrierte-Gabrielle.  Ces  deux  filles  ont 
été  reçues  l’une  de  l’autre  dans  le  Chapitre  de  Lons- 
le-Saulnier , en  1729.  Marigna. 

BALBIGNY  , Balbimacum  , village  « Paroifle , 
en  Forcft  , Diocefe  de  Intendance  de  Lyon , Parle- 
ment de  Paris , Eleftion  de  Roanne.  On  y compte 
172.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  à une  petite  dis- 
tance de  la  rive  droite  de  la  Loire  , à 2. 1.  N.  N.  O. 
de  Feurs  , de  10.  de  tiers  O.  de  Lyon.  On  voit  à Bal- 
bigny  un  grand  monument  de  pierre  qu’on  attribue 
aux  Romains  , de  qu’on  croit  être  le  tombeau  de 
Balbinus  , l’un  des  principaux  Officiers  de  l’armée 
de  Jules  Céfer  dans  les  Gaules. 

BALBRONNE  , dans  la  baffe  Alfece  , Diocefe  de 
S s s s s 
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Confeil  fouverain  & Intendance  d’Al- 
f.„  Bauuage  de  Wcfthoffen.  On  y compte  79. 
feux.*  Cette  Parodié  eft  à 3.  ].  & demie  O.  de 

StBALDtNHEIM  , dans  la  haute  Alfacc , Diocefc 
de  Bâle  , Confeil  fouverain  de  Intendance  d’Alface , 
Bailliage  de  Marckolsheim.  On  y compte  S'-  feux. 
Cette  Pareille  eft  à quelque  diftance  de  la  rive 
gauche  du  Khin  , & à 1.  1.  & liées  E.  S.  E.  de 
Scheleftadt. 

B ALEIVRE , en  Champagne , Diocefc  de  Rheims , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Chiions  , Elec- 
tion de  Rethel.  On  y compte  40.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè  eft  à 2. 1-  S.  deMezicres , de  $.  & quart  N.  E. 
de  Rethel. 

BALE1X , en  Béam  , Diocefe  de  Lefcar  , Par- 
lement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , Recette  de 
Sénéchaufféc  de  Morlas.  Un  y compte  16.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à j.l.  & demie  E.  un  quan 
au  S.  de  Morlas. 

BALENOT  , en  Bourgogne.  Voye\  Ballenot. 

BALERAY  , dans  le  Nivernois.  Voye\  Balleray. 

B ALERNE,  Bu  Jerna , Abbaycd’Hommcs,dcl’Or- 
dre  de  Citcaux  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Par- 
lement dt  Intendance  de  Beflinçon,  Bailliage  de 
Poligny  i fltuée  dans  une  contrée  montagneufe , à 
quelque  diftance  de  la  rive  gauche  du  Dain  , à 2. 1. 
& demie  O.  S.  O.  de  Nozcroy  , 4.  dt  quart  S.  de 
Salins , 3.  dt  quart  S.  E.  de  Poligny  , dt  10.  & deux 
tiers  S.  S.  O.  de  Bcfançon.  Long.  23.  31.  $o.  lat. 
4 6.  43.  15.  Cette  Abbaye  fut  d’abord  fondée  pour 
des  Religieux  de  l’Ordre  de  Saint-Benoît  en  1 1 14.  ; 
mais  elle  fe  donna  à Saint-Bernard  , le  31.  Mai 
nj6.  Elleeften  commende  , de  vaut  au  moins  6000. 
liv.  de  rente  au  Sujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi. 
La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  233.  florins. 

BALE  ROT  ( Saint-Silvain  de  ) , dans  le  Bour- 
bonnois , Diocefe  de  Intendance  de  Bourges , Par- 
lement  de  Paris  , Eleélion  de  Saint-Amand.  On  y 
compte  60.  feux. 

BALESME  , en  Touraine  , Diocefe  & Inten- 
dance de  Tours  , Parlement  de  Paris  , Eleélion  de 
Chinon.  On  y compte  122.  feux. 

BALESMES  , en  Champagne , Diocefe  dt  Elec- 
tion de  Langrcs  , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Châlons.  On  y compte  76.  feux.  Cette  Paroiffe 
eft  i 1. 1.  S.  S.  E.  de  Langres. 

BALESSAL'X  & Prancuf , en  Franche-Comté, 
Diorcfc , Parlement  de  Intendance  de  Befançon  , 
Bailliage  & Recette  de  Dole.  On  y compte  63.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  à 1.  1.  & demie  S.  de  Dole. 

BALESTA  , dans  le  Nebouzan  , en  Gafcogue  , 
Diocele  de  Commingcs , Parlement  de  Touloufe , 
Intendance  d’Aufch  , Recette  du  pays  de  Nebouzan. 
On  y compte  83.  feux.  Cette  Paroiirc  eft  fltuée  fur 
la  rivière  de  Save  , à 3. 1.  dt  deux  tiers  N.  de  Saint- 
Bertraml-de-Comminges. 

BALGAW , dans  la  haute  Al&ce  , Diocefe  de 
Bâle  , Confeil  fouverain  & Intendance  d’Alface , 
Bailliage  de  Ribauvillcr.  On  y compte  26.  feux. 

BALHADES  , au  pays  des  Landes , en  Gafco- 

Înc , Diocefe  de  Dax  , Parlement  de  Bordeaux  , 
ntcndance  d’Aufch  , Election  des  Landes.  On  y 
compte  31.  feux. 

BALHAM , en  Champagne , Diocefe  dt  Eleélion 
de  Rheims,  Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Châlons.  On  y compte  65.  feux.  Cette  Paroiffe  eft 
fl  tuée  dans  une  ifle  de  la  rivière  d’Aifnc , à 5.  1.  N. 
un  quan  à l’E.  de  Rheims. 

BALHANT  , en  Champagne  , Diocefe  & Elec- 
tion de  Rheims , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Châlons.  Un  y compte  57.  feux. 

BALIGNAC  , au  pays  de  Lomagne  , en  Gafco- 
gne  , Diocefe  de  Lciéloure  , Parlement  de  Tou- 
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loufc , Intendance  d’Aufcb  , Eleélion  de  Vicomté 
de  Lomagne.  On  y compte  un  feu  & <8.  bellugues. 

BALINCOURT  , Château , dans  le  Vcxin-Kran- 
cois , Diocefe  de  Rouen  , Parlement  dt  Intendance 
de  Paris  , Eleélion  de  Pontoife.  Ce  Château  eftfitué 
fur  un  ruilleau , à un  quart  de  lieue  S.  d’Arronville  , 
à une  lieue  dt  deux  tiers  N.  O.  de  l’lfle-Adam| 
& 2.  de  quart  N.  de  Pontoife.  La  Terre  de  ChâteL 
lenie  de  Balincourt  fut  unie  aux  Seigneuries  d’Hé- 
réville,  d’Arronville  de  de  Margicourt  , de  érigée 
en  Marquifat  par  Lettres  de  Juillet  1719.  en  faveur 
de  Claude- Guillaume  Tejlu  de  Balincourt,  Baron 
de  Bouloire  , Seigneur.  Châtelain  de  Balincourt  de 
autres  lieux  , Maréchal  de  Camp  des  armées  du  Roi 
pour  récompenfe  des  ferviccs  qu’il  avoit  rendus  à la 
tête  du  Régiment  d’Artois , de  entr’auures  au  der- 
nier fiege  de  Barcclonûe  , où  il  commandoit  le  jour 
de  l'ailàut , l’attaque  du  Baftion  de  Sainte-Claire. 
La  Terre  de  Seigneurie  de.  Mcnouville  , qui  avoit 
été  long-temps  feparée  de  celle  de  Balincourt , par 
un  partage  de  frere  cadet , y a été  réunie  depuis 
avec  celles  de  la  Chapelle  de  de  Saint-Lubin.  V oyt\ 
Bouloire. 

BAL1NES  , en  Normandie  , Diocefe  d’Evreux, 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alençon,  Elec- 
tion de  Sergenterie  de  Verocuil.  On  y compte  46.  feux. 

BAL1RACQ , en  Béarn  , Diocefe  de  Lefcar , 
Parlement  de  Pau,  Intendance  d’Aufch,  Recette 
de  Sénéchaufféc  de  Morlas.  On  y compte  12.  feux. 

BAL1ROS  , en  Béarn  , Diocefe  de  Lefcar , Par- 
lement de  Sénéchauflée  de  Pau , Intendance  d’Aufch. 
On  y compte  1 4.  feux. 

BALLAGNY  , dans  le  Beauvoifîs , au  Gouver- 
nement général  de  l’Ifle  - de  - France , Diocefc  & 
Eleélion  de  Beauvais  , Parlement  de  Intendance  de 
Paris.  On  y compte  99.  feux.  Cette  Paroiffe  eft 
fituée  fur  la  rive  droite  du  Terrain,  à 4.  I.  S.  E- 
de  Beauvais. 

BALLA1NVILLIERS  ou  Balikvui-ier'  , dans 
l’Hle-de-France  , Diocefe,  Parlement,  Intendance 
de  Eleélion  de  Paris.  On  y compte  feux.  La 
Terre  dt  Seigneurie  de  Balinvillicrs  fut  érigée  en 
Baronnie  par  Lettres  du  21.  Février  1661.,  regiC- 
trées  le  4.  Mars  fuivant. 

BALLAN  ou  Balam  , bourg , en  Touraine  , 
Diocefe  , Intendance  de  Eleélion  de  Tours , Parle- 
mL-nt  de  Paris.  On  y compte  281.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  à quelque  diftance  de  la  rive  gauche  du 
Cher , de  à une  lieue  de  demie  S.  O.  de  Tours.  Il 
y a à Ballan  une  Commanderie  de  l’Ordre  de  Malte  , 
de  la  Langue  de  France  de  du  Grand-Prieuré  d’Aqui- 
taine. Cette  Commanderie  vaut  3770.  Ht*  de  rente 
à celui  qui  en  eft  pourvu. 

BALLAN  , en  Saintonge  , Diocefe  de  Saintes  , 
Parlement  de  Bordeaux,  Intendance  de  la  Rochelle, 
Eleélion  de  Saint  - Jean  d’Angely.  On  y compte 
9$.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 4.  1.  de  demie  S.  E. 
de  Saint-Jean  d’Angely. 

BALLANCOU  RT  , dans  le  Hurcpoix , au  Gou- 
vernement général  de  l’ lfle-de-F rance , diocefc  de 
Sens  , Parlement  de  Intendance  de  Paris , Eleaion 
de  Melun.  On  y compte  113.  fc*ux*  Cette  Parodie 
eft  & 3.  I.  Ôt  demie  O.  de  Melun. 

BALLANT  , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Lai> 
gres  , Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , Bailliage 
& Recette  de  Chütillon-  fur  -Seine.  On  y C"®P£* 
83.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 2. 1.  de  tiers  N.  t. 
de  Châtillon. 

BALLEDEN,  en  Limoufin,  Diocefe, Intendance 
de  Eleélion  de  Limoges  , Parlement  de 
On  y compte  126.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  a 
de  quart  N.  de  Limoges. 

BALLENOD-LE-CHATEL  , en  Bourgogne, 
Diocefe  de  Langrcs , Parlement  & Intendance  de 


„ bai, 

Dijon,  Comté  tk  Recette  de  Bv-fra.Sràe.  On  y 
cnn,PK8,.  fcu».  Cette  l-.roiir.  dt  à une  lieue  & 
demie  S.  de  Bao-fur-Scine. 

' 'ism  ,c  Niwmcrâ,  Diocefc  & 

fin?,  , , M r"V  F;,rl“nt,,t  * Berij , Ime„. 

pâr  Md  „n'  rU  I'1'',0n  y «“»**  «I.  feu».  Cette 
Parolfle  eft  finiee  dans  un  fays  de  bois  , & où  D y 

& RMi  Ti  bours’  ,n  «nnandie  , Diocefc 
, ÿ?  ■'»***  • Puri'uiont  «le  Rouen  , In- 
tendance de  Caen , Sergcntcric  de  Briqucfart.  On  y 
con,p  e J 69»  feu.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une  cal 
F où  il  y a des  forges  , fur  la  rivière  de  Drome 
* ».  1.  & deu»  tiers  S.  O.  de  Bayera,  il  s'y  tienj 
tous  les  ans  une  foire  le  premier  mardi  d'Oflobre 
& un  marche  tous  les  mardis  de  l'année.  Il  y a 11 
Balleroy  un  des  plus  beau.  Châteaux  de  la  Province 
de  Normandie  1 c'eft  M.de  Clloify . Confeftler  d'Etat 
Mante?11  bStlr  fur  *'  deflein  du  fumeux  Architecte’ 


de  ’rriLLrRS??? FF  ’ dam le  Sund,éa“- , Diocefe 
SS*?1.1  fouv<!nil”  & Intendance  d'Alfacc  . 
Bailhage  d Altkirck.  On  y compte  go.  feux.  Cette 
Baî®<s*  une  petite  lieue  O.  d’Altkirck. 

BALLERSHA1K,  dans  le  Sundtgaw,  Diocefe  de 
Bile  , Cunfed  fouveram  le  Intendance  d'Alùce 
Bailliage  de  Landfer.  On  y compte  iS.  (eux. 

BAJL.LEVlI.l.E  , dans  le  Duché  de  Lorraine 
Diocefc  dv  Toul , Confeil  fouverain  & Intendance 
de  Lorraine . Bailliage  de  Neufchâteau.  On  y compte 
36.  feux.  Cette  Paroille  eft  fituée  fur  la  VTerre  à 
£•  S-  £.  de  Neufchâteau.  De  BaÜé- 
ViJle  dépend  le  hameau  du  Ménil. 

AuEf UK£»  °n  Bsu•0'',  ■ ™ Bourgogne , Dio- 
çefe  , Bailliage  de  Kccetre  de  Châlon  , Parlement  de 
Intendance  de  Dijon.  On  y compte  30.  fera.  Ce 
hameau  dépend  de  la  Paroille  d'Etrigny  , de  il  eft 
à ï.  1.  O.  de  Tournus. 

BALLlSSY  , dan»  rifle  -de -France  , Diocefe 
Parlement , Intendance  & Election  de  Paris.  On  y 
compte  24.  feux. 

BALLON  , bourg  , daus  le  pays  d’Aunis  , Dio- 
cefe , Intendance  & Eledion  de  la  Rochelle  , Par- 
Ument  de  Paris.  On  y compte  237.  feux.  Ce  bourg 
elt  à 3.  I.  S.  E.  de  la  Rochelle , & autant  N.  de 
fiochcforr. 

BALLON , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  de  Intendance  de  Dijon , Bailliage  tk 
Becettc  de  Nuyts.  On  y compte  1 6.  feux.  Ce  hameau 
elt  a une  grande  lieue  E.  S.  E.  de  Nuyts. 

BALLORE  , en  Bourgogne.  Vayc\  Balorre. 
BALLOT  . en  Bourgogne  , Diocefe  de  Langres, 
Parlement  oc  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  & 
Recette  de  Châtillon-fur-Scine.  On  y compte  64. 
feux.  Cette  Fnroiiïe  eft  fituée  fur  une  montagne 
dans  un  pays  de  bois , à 2.  1.  S.  O.  de  Châtillon. 

BALLOTS  , en  Anjou  , Diocefe  d’Angers , Par- 
lement de  Paris,  Intendance  de  Tours,  Efeélion 
de  Châteaugontier.  On  y compte  231.  feux.  Cette 
Paroille  eft  à 1. 1.  deux  tiers  O.  N.  O.  de  Craon 
& Ç.  O.  N.  O.  de  Château-Gonticr. 

BALLOY  , dans  la  Brie  - Françoife  , Diocefc  de 
Sens  , Parlement  & Intendance  de  Paris  , Election 
de  Montereau.  On  y compte  64.  feux.  Cette  l’a- 
roifle  eft  à 2.  1.  & tiers  E.  un  quart  au  S.  de 
Montereau. 

BALLSCKWEÏLLER  .dans  le  Sundtgaw  , Dio- 
cefc  de  Bâle  Confeil  fouverain  & Intendance 
feux  iCG  * BaiU“Be  dc  Thann*  0n  y compte  45. 

B ALMA  en  Languedoc  , Diocefe  , Parlement 
Généralité  & Recette  de  Touloufe  , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  86.  feux. 

BALME  ( la)  , en  Dauphine  , Diocefe  de  Elec- 
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U <le_Vicnne  » Parlement  & Intendance  de  Gre- 
noble. On  y compte  $.  feux  , un  6e.  <*  un  24e. 
d*  feu  pour  les  fonds  nobles  ; & a.  feu*  , un  demi 
un  rae.  & un  96c.  de  feu  pour  les  biens  taillai 
w«s  , y compris  neanmoins  un  feu  , un  24e.  & un 
9«c.  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 

BALME-D’ESPY  Cla)  , Cn  Franche-Comté  , 
Diocclc  .Parlement  & Intendance  de  Béftncon  , 
Bailliage  & Recette  d’Orgelet.  On  y compte  19. 
eux.  Cette  Communauté  eft  à quelque  d. fiance  de 
la  petite  nvicre  de  Suran  , & à 4.  I.  S.  O d’Ormln* 

vevBADMfI|R0RE-C»ATEB  ^ d“^  B- 
KLh?10"?  n'Y"  d,:  Edlay  • «c 

i,  D,>°"'  0,"  y 5-raplv  4S.  feux.  Cette 

à 1 1 y H?HC  f"  fr  Y‘ve  Rauche  du  lihônc* 

a ».  I.  S.  de  Bellay , tk  c'eft  une  de  celles  qui  ont  été 
cédées  au  Rot  de  Sardaigne  par  le  Traité  de  Turin 
ne  1 760.  ’ 

BALMELLES  ( les  ) , Aydon  * le  Chambnn  ; 
en  Languedoc , Diocefe  & Recette  d'Uzès  Par- 
lement de  Touloufe  , Généralité  de  Montpellier  , 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  ,t.  feux. 

R4 lf,mrTUT''  ,e,‘  » 8'  I- & d™ie N.  O.  d’Urès. 
BALMES  , dans  le  Gevaudan  , en  Languedoc  , 
Diocefe  & Recette  de  Mende  , Parlement  de  Tou- 
oufe.  Généralité  de  Montpellier , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  2 1 . feux. 

BALMES  près  Barre  , dans  le  Gevaudan  , en 
Languedoc  , Diocefe  «c  Recette  de  Mende  Parle- 
ment de  Touloufe , Généralité  de  Montpellier  Iu- 

RAtcMnvi;aT*doc.- 0n  y c',mp,e  ■ »•  feux. 
tVirA  nVD'da,"SJe  I-yonnois  . Diocefe  de 
Maçon , Parlement  de  Pari, , Intendance  de  Lyon  , 

PraSftjt’b'/T*  ?"  V CümI"C  ’<*■  fcux-  CcU‘ 

Parotfll  eft  a S.  L II  deux  tiers  N.  E.  de  Roanne  , 

« 4.  O.  de  Beaujcu.  II  s'y  tient  trois  foires  par 

T'Jfn  ’ t & lc  *9*  Septembre. 

Au  relie,  quoique  la  Paroiflède  Balmuud dépende 
du  Lyonnots  elle  eft  neanmoins  à quelque  diftance 
des  confins  de  cette  Province  : elle  eft  dans  une  en- 

Chareiois“‘  Cft  f0r""':'e  Par  le  B'au)°loiï  & le 
BALMOND , dans  le  Lyonnois  , Diocefe  de  Mâ- 
con  Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lyon 
Eleétion  de  Vdlcfranchc.  On  y compte  6.  feux 
Lutte  petite  Communauté  fait  partie  de  la  précé- 
dente , dont  elle  n'ell  fcparée  que  pour  cc  quicon- 
cerne  les  împontions. 

BALMOND  dans  le  Lyonnois,  Diocefe  Ain- 
tendance  tk  Llcflion  de  Lyon  , Parlement  de  Paris. 
On  y compte  .7.  feux.  Cette  Communauté  dépend 
de  la  Paroille  de  Charnay , & elle  eft  à i.  J.  N O 
de  Lyon.  3 * * 

BALMONT  , dans  la  Principauté  de  Dombes . 
Diocefe  de  Lyon  . Confeil  fouverain  de  Dombes 
Châtellenie  de  Trévoux.  On  y compte  27.  feux.  ’ 
BALON , ville  ik  Marquifat , dans  le  Maine 
Diocefe  & Election  de  Mans , Parlement  de  Paris  * 
Intendance  de  Tours.  On  y compte  409.  feux.  Il  y â 
deux  Paroiflès , Saint-Mars  & Saint-Georges.  Cette 
ville  eft  lîtuée  fur  la  rive  gauche  de  l’Orne  , à 3.  I. 

& demie  N.  un  quart  â l’E.  du  Mans.  C’ctoit  au- 
trefois une  des  plus  fortes  places  de  la  Province  du 
Maine.  Philippe  Auguftes’cn  rendit  maître  en  1199. 

Ce  Prince  en  Ht  démolir  les  fortifications  ; mais  elles 
furent  rétablies  peu  de  temps  après.  En  1417.  fes 
Anglois  fc  faifirent  de  Balon  ; mais  Charles  VII. 
les  en  chafla  , abfi  que  du  refte  de  la  Province. 

BALONOZ  , en  Franche  - Comté  , Diocefe 
Parlement  & Intendance  de  Bcfançon  , Bailliage 
tk  Recette  d’Orgeiet.  On  y compte  49.  feux.  6 
BALONS  , eu  Dauphiné  , Diocefe  de  Valence 
Parlement  & Intendance  de  Grenoble  , Elcdion  de 
Moncelimart.  On  y compte  un  16e.  de  feu  pour  lea 
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fond!  nobles  ; & un  feu , deux  tiers  , un  ije.  & un 
«j6e.  de  feu  pour  les  biens  taillables. 

BALORRE  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bailliage  & 
Recette  de  Charoles.  On  y compte  3 j . feux.  Cette 
Paroiffe  cft  fitue'e  dans  un  pays  de  bois  & de  ma- 
rais t i a.  1.  N.  E.  de  Charoles.  De  Balorrc  dépen- 
dent le  Hameau  d’Anegy  , les  Métairies  de  la  Fre- 
defle  , le  Claux  de  la  Vemette  , le  domaine  du 
Château  de  Ballorc  , le  Domaine  de  Veflêy  , le 
Domaine  du  Ruge  & celui  de  Savery. 

BALTERSHEIM  , dans  le  Sundtgaw.  Voye\ 
Ballcrsheim. 

BALTZENHEIM,  dans  la  haute  Alface  .Diocefe 
de  Bâle  , Confeil  fouverain  & Intendance  d’Alface , 
Bailliage  de  Marckolshcim.  On  y compte  20.  feux. 

BALZAC  ou  Balsac  , bourg  , en  Angoumois  , 
Diocefe  & Eleétion  d’Angoulème  , Parlement  de 
Paris , Intendance  de  Limoges.  On  y compte  214. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rive  droite  de  la  Cha- 
rente , à une  petite  lieue  N.  d’Angoulême.  Voyc\ 
fous  le  mot  Angoulême  . ce  que  nous  difons  de 
Louis  Guc\  , Seigneur  de  Balzac. 

BALZAC  , en  Rouergue  , Diocefe  & Election 
de  Rhodes  , Parlement  de  Touloufc , Intendance 
de  Montauban.  On  y compte  1 1.  feux  , 86.  bcllugues 
& trois  quarts  de  bellugue. 

BAL2ESME  , en  Berry  , Diocefe  & Intendance 
de  Bourges.  Parlement  de  Paris , Election  de  Châ- 
teauroux.  On  y compte  39.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  à s*  1-  & deux  tiers  N.  N.  O.  de  Châtcauroux , 
& 2.  N.  N.  0.  de  Lcuroux. 
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BAMBECQUE  , dans  la  Flandre  flamingante 
ou  maritime  , Diocefe  d’Ypres  , Parlement  de 
Douay , Intendance  de  Lille  , Recette  & Subdéléga- 
tion de  Bcrg-S  t.-Winox.  On  y compte  95.  feux.  Cette 
Paroifle  cil  iuuée  fur  PYfcr , à 2. 1.  S.  E.  de  Berg. 

BAN 

BAN.  Dans  le  Duché  de  Lorraine  & dans  celui 
de  Bar  , on  entend  par  le  nom  de  Ban  , le  territoire 
de  certaines  Paroifles  & des  Hameaux  & Fermes 
qui  en  dépendent. 

BAN  , en  Champagne  , Diocefe  de  Langres  , 
Parlement  & Intendance  de  Paris  , Ele&ion  de 
Tonnerre.  On  y compte  39.  feux.  Cette  Paroiffe  eft 
à z.  1.  E.  de  Tonnerre. 

BAN  ( le  petit)  , & le  Qay-la-Comtcffe  , en 
Champagne  . Diocefe  de  Rheims , Parlement  de 
Paris  , Intendance  de  Châlons  , Eleélion  de  Rethel. 
On  y compte  4.  feux. 

BAN  de  Bazaille  ( le  ) , au  Pays-Meflïn , Dio- 
cefe , Parlement , Intendance  & Recette  de  Metz  , 
Diftriél  des  Francs-Alleus.  On  y compte  130.  feux. 

BAN  le  Moine  ( le  ) , au  Pays-Meflin  , Diocefe, 
Parlement  , Intendance  & Recette  de  Metz  , Dif- 
tricl  de  l’Evêché.  On  y compte  12.  feux. 

BAN  de  Roche.  On  appelle  de  ce  nom  ( Prévôté 
du  Ban  de  Boche  ) undcsDiftriéts  de  la  baffe  Alface , 
dont  la  petite  ville  de  Neuwillers  eft  le  chef-lieu. 
Cette  Prévôté  ne  comprend  que  huit  Paroifles , & 
ce  font  celles  qui  fuivent. 

Panifies.  Feux.  : Panifies.  Ftux. 

Bell«;fo(Te Urbncàcu  Fondray . ...  9 

Bellm&nn ni  Waltcr>k«ch * J 

Holtxbach 7 » 

Rotb  l. ’jli  P a roi  fil  Total  83 

BAN  de  la  Rothe  ( le  ) . au  Pays-Meflin  , Dio- 
»vn  ».|”lement  » Intendance  & Recette  de  Metz  , 
Diitntt  des  Francs-Alleus.  On  y compte  89.  feux. 
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BAN  Saint-Clement  & la  Rouxe  ( le  ) , au  Pays-’ 
Meffin  , Diocefe  , Parlement  , Intendance  & Re- 
cette de  Metz.  On  y compte  46.  feux. 

BAN  Saint-Martin  ( le  ) , au  Pays-Meflin  , Dio- 
cefe .Parlement  , Intendance  & Recette  de  Metz 
Dillrift  de  Devant-lcs-Ponts.  On  y compte  17.  feux! 

BAN-ANGLARS  , en  Rouergue  , Diocefe  & 
Election  de  Rhodès  , Parlement  de  Touloufe  , In- 
tendance de  Montauban.  On  y compte  5.  feux 
6.  bcllugues  & demie.  Cette  Paroiffe  eft  à 4. 1.  S.  o! 
d’Aubrac. 

BANALLEC  , en  Bretagne  , Diocefe  & Recette 
de  Quimper  , Parlement  & Intendance  de  Rennes. 
On  y compte  44.  feux  , un  tiers  & un  quart  de  feu. 

BANASSAT  , dans  le  Bourbonnois  , Diocefe 
de  Clermont , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Moulins,  Election  de  Gannat.  On  y compte  10.  fenx. 

BANCIGNY  , en  Picardie  , Diocefe  & Eleftinn 
de  Laon  Pariementde  Paris,  Intendance  de  Soiffons. 
On  y compte  34.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à deux  pe- 
tites lieues  E.  S.  E.  de  Vervins. 

BANCOURT  , en  Artois  , Diocefe  d’Arras  , 
Confeil  provincial  & fouverain d’Artois  , Parlement 
de  Paris , Intendance  de  Lille  , Bailliage  & Recette 
de  Bapaumc.  On  y compte  34.  feux  oc  1 66.  per- 
fonnes.  Cette  Paroifle  eft  à une  dcmi-licue  E.  S.  E. 
de  Bapaume. 

BANECOURT,  dans  le  Duché  de  Bar,  Diocefe 
de  Toul  , Confeil  fouverain  & Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  de  Saint-Mihiel.  On  y compre 
37.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une  petite  dif- 
tance  de  la  rive  droite  de  la  Meufe,  & à 2. 1.  S.  S.  E. 
de  St.  Mihiel. 

BANDE  ( la  grande  ) , dans  le  Vivarais  , en 
Languedoc,  Diocefe  de  Vienne  , Parlement  de  Tou- 
loufc,  Généralité  de  Montpellier,  Intendance  de  Lan- 
guedoc , Recette  d’Annonay.  On  y compte  3 x.  feux. 

BANDEQUES  , en  Artois.  Voyt\  Blandeques. 

BANDONS  ( les  ) , dans  le  Gévaudan  , en  Lan- 
guedoc , Diocefe  & Recette  de  Mende  , Parlement 
de  Touloufc  , Généralité  de  Montpellier  , Inten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  166.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à 3. 1.  S.  E.  de  Mende. 

BANEINS  ou  Autenans  , dans  la  Breffe  , Dio- 
cefe de  Lyon  , Parlement  & Intendance  de  Dijon , 
Election  de  Bourg-cn-Breflé.On  y compte  1 a.  feux. 
La  Terre  & Seigneurie  de  Baneins  fut  acquife  de 
le  Maifon  d’ Anarevct  , avec  celle  de  Baneins , |»ar 
Pierre  de  Corfant , Maréchal  des  camps  & armées 
du  Roi  , qui  en  obtint  Pércdion  en  Vicomté  , par 
Lettres  de  Mars  1644.,  puis  en  Comté  , par  Lettres 
de  Juin  1649. 

BANEU1L  , en  Périgord  , Diocefe  & Eleétion 
de  Périgueux , Parlement  & Intendance  de  Bordeaux. 
On  y compte  4?*  feux. 

BANGOR  , bourg  , dans  l’ifle  de  BeUc-lfle  , en 
Bretagne  , Diocefe  de  V annes  , Parlement  & In- 
tendance de  Rennes , Recette  de  Saint-Palais.  On 
y compte  860.  perfonnes  ou  environ.  Cette  Pa- 
roiilè eil  à une  petite  demi-lieue  de  l’Océan  , « a 
uue  grande  lieue  S.  de  Palais.  Confidcrée  comme 
Diftrift  particulier  de  Pille  de  BcUe-Ifle  , la  Paroiffe 
de  Bangor  cft  une  des  quatre  qui  drvifent  cette  ifle  ï 
les  trois  autres  font  celles  de  Palais , de  Sau\on  & de 
Lomaria.  Voye\  Bclle-Iflc. 

BANHAftS  , en  Rouergue  , Diocefe  & Eleaiot» 
de  Rhodès  , Parlement  ne  Touloufc , Intendance 
de  Montauban.  On  y compte  2.  feux  ,22.  bellugues 
& demie.  , , 

BANIERES  , en  Languedoc  , Diocefe  , Géné- 
ralité , Parlement  & Recette  de  Touloufe  , Intffl‘ 
dance  de  Languedoc.  On  y compte  39.  feux.  Cett 
Paroiffe  eft  à $.  1.  & tiers  E.  de  Touloufc. 

BANINCHOUE  , daus  la  Flandre  flanung^* 
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ou  maritime  , Diocefe  d’Ypres  , Parlement  de 
Doua  y , Intendance  de  Lille  , Subdclégarion  5c 
Recette  de  Caflel.  On  y compte  1 26.  feux.  Cette 
Paroiile  eft  à deux  tiers  de  lieue  S.  O.  de  Caflel. 

B ANISE  ou  Banize  , dans  la  Marche  , Diocefe 
de  Limoges  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Moulins  , Election  de  Gueret.  On  y compte 
70.  feux.  Cette  Paroiflê  eft  Gtuée  en  pays  de  mon- 
tagnes , à 2. 1.  O.  S.  O.  d’Aubulfon  , 5c  6.  ôc  demie 
S.  S.  E.  de  Gueret. 

BANLIEUE.  On  entend  par  ce  nom  les  environs 
d’une  ville  , qui  font  compris  dans  l’ctendue  d’une 
lieue.  On  fe  fert  aufli  de  ce  terme  pour  lignifier 
l’étendue  d’une  Juridiction  , dans  le  Diftndt  de 
laquelle  le  Juge  ordinaire  de  la  ville  peut  faire 
bannie  5c  proclamation.  Nous  n’employons  ici 
le  nom  de  Banlieue  que  dans  le  premier  fens  , 5c 
nous  difons  en  confcqucncc  qu’il  eft  en  France 
plufieurs  villes  qui  ont  leur  Banlieue , telles  (ont , par 
exemple  , la  ville  de  Paris  & celle  de  Rouen.  Au 
refte  , lu  Banlieue  de  ces  villes  ne  fe  borne  point 
dans  un  (cm  rigoureux  à l’étendue  d’une  lieue  , ou 
du  moins  cette  lieue  eft  des  plus  grandes.  Nous 
donnons  ici  en  premier  lieu  le  dénombrement  de  la 
Banlieue  de  Paris  , non-fculcmcnt  parce  que  cet 
objet  eft  digne  d’une  attention  particulière  , mais 
encore  pareequ’ilfe  préfente  fouventdesconjnnétures 
où  ce  détail  peut  être  également  utile  5c  intétélfant. 


DENOMBREMENT  DE  LA  BANLIEUE 

de  Paris. 

Dijhnces  des 
Barrières  de 

Lieux.  Paris , en  toifes. 

Areneil  & Cachant  jufqu’à  la  rue  de  Lay , dont  il  y a 

4.  ou  j.  mai  font  audit  village  de  Lay  qui  en  font.  j8oo 
AuberviUicrs  , jufju’au  ruifl'eau  de  la  Cour-neuve  . i$oo 

Auteuil lÿjo 

Baigneux  ( Bagncux  ) *2°° 

Baiguollee  ( Bagnotlct  ) «8oo 

EouJogue  jufau’.iu  pont  de  St.  Cloud  , fit  jufqu'â  la 
croix  dudit  pont.  ( 11  faut  remarquer  que  nier, us 
fit  Boulogne  ne  font  qu'un  feul  fit  même  lieu  ).  |cod 

Challeau  ( Chatilot  ) 80® 

Chapelle  ( la  ) de  Saint-DenU ”<*> 

1 100 



Clichy-la-Garenne  ,°0° 

,8P 

Gentilly  lyjo 

Hôtel  de  Sary  , dit  l’Hôtel  de  Saint-Martin  (I*)  . 

Iffy 

Maifon  de  Seine  ( la  ' 

Menus  v Menn*-lex- Saint-Cloud 

Montmartre 800 

Mont- Rouge • *î°° 

Moulin  de»  Chartreux  ( le  ) , fit  la  première  maifon 

de  * î*î* 

Montreuil  jufqu’à  la  première  rue  , venant  à Paris 

du  côté  du  Bois  de  Vinccnoc*  .....  1700 

Oftes-Saint-Meny  (les) 

Pantin  fit  le  Pré  St.  Gervais  ........  *4°o 

1 

Patrouville  ( Paterirille  ) dit  Belle  ville  ....  8«o 

Piffottc  (la)  jufqu’à  la  planche  du  ruiffeau  . . . *41° 

Pont  de  Charenton  ( le  *4*° 

Port  de  Nully  ( le  ) 1 Neuilh  ) • • • ; ; • l4°° 

Romainville,  jufqu’ au  grand  chemin  deNoify-leoec.  iijoo 

Roule  i le)  . . . 

Saint-Denis , jufqu'au  Gris 

Saint  Mandé 'J30 

- 



Venves  ( Ventres  ) 

Ville.l’Evêque  (U) *.*  40 

Villeneuve . Viltejuifve)  la  Sauflâyc,  jufqu’au  cbem:n 

du  Moulin  à vent » . • ,8*° 

Villcttc  ( la  ) 11,0 

,3*° 

Viny ÎOO° 

Vvry  . . 

41.  Lieux. 

Tome  l. 
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Nota.  t°.  Les  diftances  font  prifes  jufqu’aux 
barrières  de  la  ville , 5c  non  jufqu’à  celles  des  faux- 
bourgs  de  Paris. 

au.  Les  41.  lieux  ou  articles,  dont  nous  ve- 
nons de  donner  le  dénombrement , font  extraits 
des  regiftres  du  Châtelet  de  Paris,  5c  nommément 
du  regiftre  appellé  le  grand  Livre  jaune  , fol.  24. 
verfo  5c  rcflo  ; 5c  de  celui , appelle  le  trci\ieme  Volu- 
me des  Barrières  , fol.  81.  rcflo  & verfo. 

j°.  Sous  le  mot  Paris  Eleaion  , nous  donnons 
le  dénombrement  des  feux  des  Paroifles  5c  autres 
lieux  qui  font  compris  dans  la  Banlieue  de  Paris. 

BANLIEUE  de  la  ville  de  Rouen.  On  appelle  de 
ce  nom  un  Diftrift  de  la  Généralité  de  Rouen , qui 
s’étend  aux  environs  de  la  ville  de  ce  nom , air.lt  que 
la  Banlieue  de  Paris  ; mais  avec  cette  différence 
que  les  Pareilles  de  la  Banlieue  de  Paris  font  com- 
prifes  dans  l’Eleélion  de  Paris  , l’une  des  vingt-deux1 
qui  divifent  la  Généralité  de  ce  nom  , au  lieu  que 
les  Paroifles  de  la  Banlieue  de  Rouen  forment  un 
Diftriél  particulier  qui  n’cft  point  compris  dans  l’E- 
leAion  de  ce  nom  , ni  dans  aucune  des  quatorze 
Klcâions  dont  eft  compofée  la  Généralité  de  Rouen. 

DÉNOMBREMENT  DE  LA  BANLIEUE 
de  Rode  h. 

Paroijfrt.  Feux.  | Partir.  Feux. 

L^\rsJ  wo  WJ 

Belbcuf 9:  ' Qucvilly  ( le  grand  > . . xjj 

Boifruillaumc 117  . (Lncvilly  ( lc  petit  ).  . . 90 

Bonneville 110  Koitcheiolle 60 

Boufccouis 78  Sottevillc  , bourg  ....  400 

Camclcu , bourg  ....  197  i Saint-  Aignan  ......  98 

Carville  , bourg ig8  ; St.  Aubiu-Ja-Riviere  . . 6t 

Defville 108  ' St.  EùeiJn«-4u.Rouvrajr.  199 

Fontaine-fom-Prcaux . . JO  i St.  Jacquet  - for  - d'Er- 

Ifneauville $0  i tieial • • • *0$ 

Longpaon 4«î  St.  Lcger-de-Bourdeny.  141 

Magdeleine  (la) • St.  Martin-de-Bofchcr- 

Maromirie «or  ' ville 17I 

Mcfnil-Efnard u6  St.  Mauin-du-Vivier  . . 7» 

Minoye  { la  ) 6f  , St-  Pierre  -de-  Fianque- 

Mont -aux. Malades  ...  7$  | ville.  . «ot 
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BANLIEUE  baffe  , dans  le  Haynault , Diocefe 
de  Cambray  , Parlement  de  Douay  , Intendance  de 
Maubeuge  , Gouvernement  d’Avcfocs.  On  y compte 
37.  feux. 

BANLIEUE  haute,  dans  le  Haynault,  Diocefe 
de  Cambray  .Parlement  de  Douay,  Intendance  de 
Maubeuge  , Gouvernement  d’Avefnes.  On  ycomptc 
28.  feux. 

BANLIEUE  de  Libourne , dans  le  Bourdelais  , 
en  Guyenne,  Diocefe,  Parlement,  Intendance  5c 
Elcaion  de  Bordeaux.  Ou  y compte  S°2-  feux. 
Vo ye\  Libourne. 

BANNANS , en  Franche-Comté,  Diocefe,  Par- 
lement 6c  Intendance  de  Befanqon,  Balliage  5c  Re- 
cette de  Pontarlicr.  On  y compte  S 7.  feux.  Cette 
Paroiflê  eftà  une  lieue  5c  demie  O.  S.  O.  de  Pontarlicr. 

BANNASSAC  5c  Muntferrant , dans  le  Gévau- 
dan,  en  Languedoc,  Diocefe  5c  Recette  de  Mende, 
Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de  Montpellier, 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  208.  feux. 

BANNASSAT,  en  Auvergne,  Diocefe  de  Cler- 
mont, Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Mou- 
lins Eleaion  de  Gannat.  On  y compte  10.  feux. 
Cette  Paroiflê  eft  firucc  dans  une  contrée  monta- 
gneufe , à S*  1.  & quart  O.  N.  O.  de  Gannat. 

6 BANNAY  , en  Berry  , Diocefe  , Intendance  5c 
Eleaion  de  Bourges  , Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  $0.  feux. 

BANNAY  , dans  la  Brie-Champenoife  , Diocefu 
T tttt 
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&Intend.oM*>Châlon.,  Parurent  de  Paris,  Elec- 
tion de  Scf.amu-.  On  y compte  i «.  feu*-  Cette  Parodie 
eii  à x.  1.  ife  trois  quarts  N.  N.  E.  de  Sezannc. 

j*  ^ , bourg , eh  Languedoc  , enclavé  dans 

le  Diocefe  d’Uzès  , mais  de  celui  de  Viviers  , Par- 
lement de  Toilloufe , Généralité  de  Montpellier , 
Intendance  de  Languedoc  , Recette  de  Viviers. 
On  y compte  314-  feux.  Ce  bourg  eft  fîtué  fur  une 
hauteur  , au  pied  de  laquelle  coule  la  petite  riviere 
de  Tranfon,  à x.  1.  6c  quart  N.  O.  d’Avejan , 8.  O. 
S.  O.  de  Viviers,  7.  & tiers  N»  O.  d’Uzcs,  6c  !*• 
6c  demie  N.  O.  d’Avignon.  Voye\  Avcjan. 

BANNEAU  ( le  ) , bourg , en  Saintonge  , Dio- 
cefe de  Saintes  , Parlement  de  Bordeaux  , Inten- 
dance de  la  Rochelle,  Election  de  Saint-Jean  d’An- 
gely.  On  y compte  io£.  feux. 

BANNEGON  , dans  le  Bourbonnois , Diocefe 
& intendance  de  Bourges , Parlement  de  Paris,  Elec- 
tion de  Saint -Arnaud.  On  y compte  118.  feux. 
Cette  ParoiiTe  eft  à 1. 1.  & demie  E.  N.  E.  de  Saint- 
Amand. 

BANNERETS.  On  appelle  de  ce  nom  en  Pro- 
vence les  Juges  que  les  Seigneurs  établirent  dans 
les  bourgs  6c  villages  dont  ils  ont  la  Seigneurie. 
Ces  Juges  connoiifent  en  première  inftancc  des  dif- 
férends civils  & criminels  qui  furvicnnent  dans  leurs 
Diftriéls  rcfpcélifs , mais  à l’exception  des  affaires 
qui  concernent  les  llobles  , les  Eccléfialliques  6c 
les  Corps  de  Communautés.  Les  appellations  de  leurs 
Jugements  font  portées  au  Lieutenant  du  Séné- 
chal du  rcflbrt  i à l’exception  néanmoins  des  appel- 
lations des  Sentences  qui  portent  peines  corporel- 
les , lesquelles  vont  immédiatement  au  Parlement. 
Voyc\  Aix  Parlement. 

BÀNNEROIS  , Châtellenie  de  la  Prévôté  de 
Concrcflault , en  Berry , Dinccfo  , Intendance  & 
Bleélion  de  Bourges , Parlement  de  Paris.  On  n’y 
compte  point  de  lieux. 

BANNES,  bourg  , dans  le  Maine,  Diocefe  du 
Mans , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Tours , 
Eleélron  de  la  Flcchc.  On  y compte  84.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  fur  la  rive  gauche  du  Loir , h One 
tfemi-lieuc  S.  S.  E.  de  Châtcau-du-Loir , & 6.  & 
demie  E.  de  la  Flèche. 

BANNES , bourg  , dans  le  Maine  , Diocefe  & 
Elcélion  du  Mans , Parlement  de  Paris  , Intendan- 
ce de  Tours.  On  y compte  46.  feux. 

BANNES,  en  Périgord , Diocefe  & Eleftion  de 
Sarlac , Parlement  6c  Intendance  de  Bordeaux.  On 
y compte  $4.  feux. 

BANNES,  en  Champagne,  Diocefe  6c  Elcétion 
de  Langres , Parlement  de  PaTts , Intendance  de 
Châlons.  On  y compte  31.  feux.  Cette  Paroiflê  eft 
à t.  1.  6c  demie  N.  E.  de  Langres. 

BANNES,  en  Champagne , Diocefe  , Intendan- 
ce 6c  Eleélion  de  Châlons , Parlement  de  Paris. 
On  y compte  68.  feux.  Cette  Paroiflê  eft  fîtuée  au- 
près d’on  lac  , à cinq  quarts  de  lieue  N.  O.  de  la 
Fcrc-Champenoifc , & à 6.  1.  & demie  S.  O.  do 
Châlons. 

BANNE  VILLE  fiy  Adion , en  Normandie,  Dio- 
cefe de  Bayeux , Parlement  de  Rouen , Intendance 
& Eleélion  de  Caen  , Sergentcrie  d’Evrccy.  On  y 
compte  75.  feux.  Cette  Paroiflê  eft  à 4.  1.  S.  O.  de 
Caen,  & une  S.  O.  d’Evrecy. 

- BANNEVILLE  la  Champagne , en  Normandie  , 
Diocefe  de  Bayeux , Parlement  de  Rouen  , Inten- 
dance & Election  de  Caen.  Ün  y compte  feule- 
ment trois  femc. 

BANNONGNE  & Rouflêloi»,  en  Champagne, 
Diocefe  de  Election  de  Rheims  , Parlement  de  Pa- 
tk  , Intendance  de  Châlons.  On  y compte  5-8.  feunc. 
Cette  Communauté  eft  à une  lieue  & demie  O.  N* 
D.  de  Châtcau-Porcien. 
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BANNOST , dans  la  Brie-Frtfcçoife  , Diocefe 
de  Sens  , Parlement  & Intendance  de  Paris , Elec- 
tion de  Rofoy.  On  y compte  81.  feux.  Cette  Pa- 
roiflê eft  à a.  1.  & trois  quarts  E.  de  Rofoy , 6c  2. 
6c  demie  N.  O.  de  Provins. 

BANNOU,  en  Normandie.  Voyc\  Banvou. 

BANOCRES,  en  Rouerguc  , Diocefe  & Eleétion 
de  Rhodes.,  Parlement  de  Touloufe,  Intendance 
de  Montauban.  On  n’y  compte  point  de  feux,  mais 
feulement  19.  bellugues  & un  quart  de  belluguc 
de  feu. 

BANON  , en  Provence  , Diocefe  d’Apt , Parle- 
ment & Intendance  d’Aix,  Vigucrie  & Recette  de 
Forcalquier.  On  y compte  4*  feux  & un  tiers  de 
feu  de  cadaftre.  Cette  ParoiiTe  eft  fituée  fur  une 
hauteur  , à 4. 1.  & quart.  N.  E.  d’Apt , & a.  & de- 
mie O.  N.  O.  de  Forcalquier.  Il  y a à Banon  une 
Prévôté  de  Chanoines  réguliers  de  l’Ordre  de  Saint- 
Auguftin  , 6c  qui  dépend  de  l’Abbaye  de  Crois. 

BANOS  , au  pays  des  Landes , en  Gafcogne , 
Diocefe  de  Dax , Parlement  de  Bordeaux  , Inten- 
dance d’Aufch , Election  des  Landes.  On  y compte 
6 x.  feux. 

BANTANGES  6c  Gizonges , Paroiflê  & Marqui- 
fat , en  Bourgogne , Diocefe  de  Lyon  , Parlement 
de  Intendance  de  Dijon,  Bailliage  de  Châlon,  Re- 
cette de  St.  Laurent.  On  y compte  55.  feux.  Cette 
Paroiflê  eft  à une  lieue  S.  O.  de  Louhans,&  j.  de 
quart  S.  E.  de  Châlon. 

BANTHELU  , en  Normandie , Diocefe  6c  In- 
tendance de  Rouen  , Parlement  de  Paris  , Eleélion 
de  Magny , Diftriét  connu  fous  le  nom  d’Accroif- 
fement.  On  y compte  un  feu  privilégié  & 53.  feux 
taillabJes.  Cette  Paroiflê  eft  à une  bonne  demi-lieue 
S.  de  Magny. 

BANTHEUIL , en  Picardie , Diocefe  de  Noyou, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Amiens  , Elec- 
tion de  Saint-Quentin.  On  y compte  S4-  feux. 

BANTHEV1LLE  6c  Bouru , le  Château  de  Bo- 
landre  , & la  Cehfe  la  Thuilleric  , en  Champagne  , 
Diocefe  de  Rhciins , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Châlons  , Eleélion  de  Sainte-Mcnehould. 
On  y compte  92.  feux.  Cette  Communauté  eft  fi- 
tuée dans  un  pays  de  bois  ,•  à 6.  1.  N.  N.  E.  de 
Saintc-Mcnchouid. 

BANTOUZEL  , dans  le  Cambrefis,au  Gouver- 
nement général  de  Flandres , Diocefe  & Subdéléga- 
tion de  Cambray  , Parlement  de  Douay , Intendance 
de  Lille.  On  y compte  40.  feux.  Cette  Paroiflê  eft  à 
x.  1.  & quart  S.  S.  £.  de  Cambray. 

BANTZENHEIM , dans  le  Sundtgaw  T Diocefe 
de  Bâle  , Confcil  fouverain  6c  Intendance  d’AUa- 
ce , Bailliage  de  Landfer.  On  y compte  53.  feux- 
Cette  Paroiflê  eft  à une  lieue  & demie  S.  S.  E.  de 
Landfer.  . 

BANVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  & Elec- 
tion de  Bayeux , Parlement  de  Rouen  , Intendance 
de  Caen , Sergenterie  de  Gray.  On  y compte  tou 
feux.  Cette  Paroiflê  eft  fîtuée  fur  la  petite  riviere 
de  Seule  , à quelque  diftance  de  l’Océan  , & a 1. 1. 
Ôc  demie  E.  N.  E*  de  Bayeux. 

BANVILLE-LE-COMÎB , au  Pays-Chartraui. 
Voyez  Baiûville-Ie-Comte. 

BANVOXJ  ou  Bannou  , en  Normandie , Dio- 
cefe du  Mans , Parlement  de  Rouen , Intendance 
de  Caen  , Eleélion  de  Domfront.  On  y compté 
242.  feu».  Cette  Paroiflê  eft  fîtuée  dans  un  pays  de 
bois  & de  marais , à 2.  1.  N.  E.  de  Domfront. 

BANŸULS  del  Àfprès , en  Rouffiüon  Dioccte 
de  Perpignan , Confeil  fouverain , Intendance  « 
Vigurrie  de  Rouffiüon.  On  y compte  j *.  reir*. 

BANYULS  dcl  Marehda , en  RouffiHofl , 
de  Perpignan , Confeil  louverain , Intendance  1 
guérie  de  Rouffillon.  On  y compte  4 S*  ftfU*‘ 


SAONS-LE-CMITS,  bourg  & Baronnie  , fn 
W^mdi^  lhoctfe  - Parlement  & Intendance  de 
Hmien  & Elèétron  de  Cattdebec.  On  y compte  .. 
<bu*  MnlMu  & 7S.  fenx  taillables.  Ce  bourg  eft 
b 3-1.  b.  de  Caudebec  , & 6.  & deux  tiers  O.  N. O. 
PUwUfcs”*  La  Ser&enteric  de  Suons  comprend  27. 
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BAPAUiWE  t Bdpa faut  , trille  très-forte  avec  un 
Château  St  un  Bailliage  , en  Artois,  Diocefed'Ar- 
ras  , Cdnfeii  provincial  & fouverain  d’Artois  Par- 
iement  de  Paris , Intendante  de  Lille.  On  y compte 
402.  feu*  & 4506.  perfonnes.  Cette  ville  cft  lituée 
dam  Une  contrée  fort  feche  , où  il  n’y  a ni  riviere 
ni  fontaine  ( ce  défaut  d’eau  fait  une  de  fes  princi- 
pales defenies  ) , à 3.I.  un  tiers  S.  S.  E.  d’Arras. 
4.  « trois  quarts  O.  un  quart  au  S.  de  Cambray 
J.  St  demie  S.  O.  de  Douay  , & 10.  & quart  S.  s’ 
O.  de  Lille.  Long.  ao.  30.  yi.  fet.  50.  6.  1 a. 

En  1090.  Bapaumc  n’étoit  qu’un  Château  qui  fer- 
voit  de  retraite  à une  troupe  de  voleurs.  Mais  ces 
voleurs  ayirit  été  eî termines  , il  fe  forma  infenfi- 
blement  dés  habitations  au-tour  du  Château  due 
nous  venons  de  nommer  ; & dès  l’an  1315.  Eudes 
Due  de  Bhurgogrie  & Comte  d’Artois , fit  fermer 
de  murailles  ce  lieu  & l’érigea  en  ville.  Dans  la  fuite 
Chatles-Quint  fit  de  Bapaume  une  place  forte.  Les 
François  , commandés  par  le  Maréchal  de  la  Mel- 
lèraye  , la  prirent  fur  les  Efpagnols  en  1641.  & 
elle  a été  cédée  à la  France  par  le  Traité  des  Pyré- 
nées, de  1659.  J 

Les  dedans  de  Bapaume  font  affez  réguliers.  11  y a 
deux  places  publiques  , l’une  fous  le  Château  & l’au- 
tre au  milieu  de  la  ville.  La  première  eft  plus  régu- 
lière que  l’autre  , ôc  les  deux  grandes  rues  des  deux 
principales  portes  y aboutiffent.  Il  n’y  a dans  Bapau- 
me que  quatre  ou  cinq  Eglifes , & dont  aucune  ne 
mérite  une  attention  particulière.  L’enceinte  de 
cette  place  eft  d’une  forme  affez  irrégulière  , & qui 
repréfentc  une  efpece  de  trapeze.  Cette  enceinte  eft 
compofée  de  fept  baftions , trois  defquels  entourent 
le  Château.  Il  y en  a deux  qui  font  extrêmement 
grands  , & qui  ont  des  places  hautes  , ainfi  que  le 
prafiquoit  le  Chevalier  de  Ville.  A la  gorge  de  cha- 
cun de  ces  baftions , cft  placé  un  Cavalier  en  forme 
de  fer-à-chcval.  La  place  eft  entourée  d’un  foffe  où 
font  diftribuées  fort  à propos  fept  demi-lunes.  Celle 
qui  couvre  la  porte  d’Arras  eft  plus  grande  que  les 
autres  , & elle  eft  de  la  conftruékion  du  Maréchal 
de  Vauban  : fa  forme  cft  pentagonale.  Toutes  ces  1 
démi-lunes  font  entourées  chacune  de  leur  folle 
particulier , qui  communique  avec  le  grand  foffé  de  ] 
la  place.  Tout  cela  eft  entouré  d’un  chemin-cou- 
vert avec  fes  traverfes,  places  d’armes  & glacis  à J 
l’ordinaire. 

Le  Château  eft  fitué  à l’angle  le  plus  aigu  que 
forme  l’enceinté  de  la  ville.  Ce  Château  n’ett  pro- 
prement qu’un  petit  ouvrage  de  forme  quarrée  , 
dont  les  trois  haftions  donnent  une  partie  du  con- 
tour. Les  deux  autres  côtés  cfui  font  face  à la  ville , / 

ne  corrfifteht  qu’en  deux  lignes  droites  qui  forment  / 
on  angle  en  dedans  de  la  ptdee  , de  laquelle  le  Châ-  f 
reavi  11’eft  féparé  que  par  on  fimpie  fofle  fec.  Sur  les  | 
quatre  angles  font  placés  quatre  Cavaliers  en  forme  v 
de  ter-l-cheval 

II  y a grand  Etat-Major  pour  la  ville  de  Bapau.  fl 
me  , c’eft-a-dtre , un  Gouverneur  , un  Lieutenant-  B 
ie-Roi , un  Major  , un  Aide-Major,  un  Capitaine  f 
les  Portes  , &c.  Le  Gouverneur  a 8437.  fiv.  d’ap-  * 

>omtements,&  380.  liv.  d’émoluments,  en  tout  B 
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8817.  liv.  ; le  Lieutenant-de-Roi,  2250.  liv.  d’au- 
a S 5oteiTven&c  & 3°°‘  ,ivres  ^'émoluments , ern  tout 

■ Rqnî  d‘rCtt|e  d eaUr  qu’on  *£rouvoit  quelquefois  à 
• Bapaume,  la  gamifon  , ainfi  que  les  habitants  de 

: fa7JL  ..7  e ’ n Cn  nya?'  P°int  d’autre  doQt  c,,e  pût 

faire  ufage  que  celle  d’une  citerne  & des  puits  qui 
fe  corrompent  fouvent  , avoir  fait  imaginer  divers 
projets  pour  remédier  à cet  inconvénient.  Aucun  de 
ces  projets  n avoit  réuffi.  M.  le  Feullon  , Ingénieur 
en  chef  de  Bapaume  , & egalement  habile  dans  l’hy- 
droftdtitjue  de  dans  la  guerre  , fut  plus  heureux  que 
ceux  qm  I avoir  précédé.  Après  plufieurs  obfeiva- 
tions  il  s avifa  de  faire  creufer  à une  demi-lieue  de 
la  Ville  : à peine  eut-on  fait  en  cet  endroit  une  exca^ 
vahon  de  quinze  pieds  de  profondeur,  qu’on  y dé- 
couvrit uhe  fource  & déut  anciens  baflins  dont  on 
n avoir  aucune  connoiffance.  Auffi-tôt  M.  te  Feullon 
prit  les  mefures  convenables  pour  conduire  dans  U 
ville  ce  trefor  fi  précieux  , & il  réuflit  dans  fon  def- 
fem  maigre  l’elevation  de  la  place  , où  les  puits 
font  de  cent  quarante  pieds  de  profondeur.  De 
iorte  qu  au  heu  des  eaux  mauvaifes  & fajes  dont 
autrefois  on  étoit  obligé  de  boire  & de  fe  fervir  pour 
les  d.vers  ufages  de  la  vie,  on  a à préfent  l’avantage 
& la  commodité  d’une  fontaine  d’éau  douce  & pro- 
pre , fituée  au  milieu  de  la  ville-mcme  & devant 
rH6tel-de-Ville. 

M.  le  Feullon  , toujours  attentif  à marquer  fon 
2clc  pour  le  fervlcc  Si  pour  la  gloire  du  Roi , lit  éri- 
ger le  19.  Août  171  j.  une  flatue  du  Roi  Louis  XV. 
fur  un  piedcftal  qui  cft  place  au  bord  du  baffin  de 
la  fontaine  dont  nous  venons  de  parier.  La  cérémo- 
nie de  cette  fonHion  fe  fit  avec  toutes  les  marques 
de  refpcâ  & de  joie  qui  convenoicnr  en  pareille  oc- 
caiion.  L’Etar-Major  , Je  Bailliage  , les  Magiftrats 
en  Corps  , précédés  des  compagnies  des  Arquebu- 
bers  St  des  Arbalétriers , allèrent  au-devant  de  la 
ftatuc  de  Sa  Majcfté , & l’acCompagnerent  jufau’au 
lieu  ob  elle  devoit  êirc  placée.  Cela  fat  fait  ai  fon 
des  cloches  , St  au  bruit  des  tambours  & de  toute 
la  fymphonie  qu’il  y avoit  dans  la  ville.  Cette  liante 
cl!  de  pierre  blanche  , St  elle  a quatre  pieds  & demi 
de  haut  : telle  étoit  alors  la  hauteur  du  Roi.  Elle 
repréfentc  Sa  Majefté  debout  , ayant  le  feeprre  à 
la  main  , St  avec  lequel  le  Roi  femble  indiquer  les 
deux  tuyau*  qui  fartent  du  piedeftal  & fourniftént 
de  très-bonne  eau.  La  ftatue‘cn  queftion  eft  l’ou- 
vrage du  Sieur  d’Huet , Sculpteur  de  l'Académie 
de  Rouen , & alors  établi  à Arras. 

Le  Bailliage  de  Bapaume,  confidéré  comme  Dif- 
trift  particulier  de  la  Province  d’Artois,  eft  borné  ao 
N.  & à l’O.  par  celui  d’Arras , au  S.  par  le  Sch- 
terre  qui  fait  partie  de  la  Province  de  Picardie  , & 
à l’E.  par  des  Enclaves  de  Cambrefis  & du  Bail- 
liage d’Arras. 

DENOMBREMENT  DU  BAILLIAGE 
de  Bapaume. 
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444  Frux.  Ptrfiitaeti  par  des  digues  au-dcffus  du  niveau  du  terrein , fert 

L^J  à arrofer  une  grande  étendue  de  prairies  & à faire 

. i)  . . . m aller  quantité  de  moulins.  On  tire  à-peu-près  les 

' .’  . . * . . • • *4  • * • **7  mêmes  avantages  de  l’antre  bras  qui  coule  dans  la 

Biihem , Voje\  Trcfcaut.  partie  inférieure  du  pays.  Ces  deux  bras  fe  réunifient 

! 1 I *8o  avant  que  de  tomber  dans  la  Seine  , & alors  le  vo- 

B°'rr.Bo<jùcrèl  ".!!!!  I ' i *»•••  *°7  lume  d’eau  fi  confidérable  , qu’il  fuffit  pour  des 
Bo!îl^"nxot.-Marc , & Boifleux-lc-pctit.  43  . . . *13  Bâtiments  de  moyenne  grandeur. 

Bouify-Lbbvetval • S • • • *5  # 

...  140  B A Q 

Bucquicre»  (le)  . 75  • • • Î7I 

Bukourt  ’ *.  *.  68  ..  . 338  BAQUEVILLE  ou  Basqueviu.  , gros  bourg, 

Bm-en-Artois • *71  chef-lieu  d’une  Sergenterie  de  (bn  nom , en  Nor- 

Chengny  . . • * • • *9®  mandic  , Diocefe  , Parlement  & Intendance  de 

C™b:ZtlT';,r  ' 114  • • . (68  Rouen  , Eleftion  d’ Arques.  On  y compte  6.  feux 

Ctoifcllei  *oi  ...  304  privilégiés  & 29$.  feux  taillables.  Ce  bourg  cft  fitué 

89  ...  441  dans  une  contrée  fertile  & abondante , fur  le  ruiflèau 

Efcou-LongaAre • • • 467  de  Vienne  , à 2. 1.  & trois  quarts  S.  0.  d’Aroues , 

Favercnlle*  . 4»  * * * *}J  & 1.  S.  S.  O.  de  Dieppe.  Son  Eglife  paroiffiale  eft 

*.  ...  7“  «>  « 

...  317  ChanouieregulierdclOrdredcSaint-Auguitin.il 

Gezeaoconrt  . 86  . . . 4 16  fe  tient  en  ce  bourg  , tous  les  mercredis  , un  marché 

...  *10  qui  cft  très-fréquente.  Il  y a quelques  manufactures 

Gilrcouit-iex-Hauiiucourt  ! .*  ! ! iÎÎ  ! I * 60Ï  2c  ferges  ,&  d’autres  de  toiles.  Le  Prieuré  de  Baque- 

53  ...  *63  ville  vaut  2400.  hv.  de  rente  , & il  étoit  réuni  au 

Haplinconît 56  . . . x8o  College  des  Jéfuites  de  Rouen  ( en  1761.  ).  La 

...  2x7  Sergenterie  de  ce  nom  comprend  28.  Paroilîês. 

Heanûw! .!?  * ‘ * ..S  BAQUEVILLE , en  Normandie , EJeétiond’An- 

îwJ-nu«.cn- Artois  ! 1 *.  îî  1 ! ! 373  dely.  VoycK  BacquevUle.  Ajoutez  à cet  article  ce 

4^  . . . i»6  qui  fuit  : la  Terre  & Seigneurie  de  Bacqueville  fut 

...  107  crigée  en  Comté  par  Lettres  de  Septembre  1660., 

Ligny  fit  le  Barque ...  429  en  faveur  de  Jean-Louis  Fa ucon  de  Ris  , premier 

,2  * * ' Sî  Préfident  du  Parlement  de  Normandie.  Ce  Comté 

£25?  ? ::::::  : !»  : : : ,tl  à pir  b»>™  d. 

...  117  Bonnctot , veuf  du  9.  Mars  1744*  4e  Pulcherie  de 

Montai , V*ye\  Combles.  Chaliillon  , dont  il  a un  fils. 

• *9* 

Moyenneville ...  3*7  BAR 

Neuvillc-sn-BourgtouvaJ 66  ...  3*7 

Ts’oyolk*-fur4es-Eaus 47  • • • *51  fe  AR  , bourg , en  Limoufin , Diocefe  & Election 

|*  * * * *”  de  Tulles , Parlement  de  Bordeaux  , Intendance  de 

9.wam*  : p .,  86  ...  4*6  Limoees.  On  y compte  200.  feux.  Ce  bourg  eft  fituc 

ÎSSSfeîSKn-  : : : : 7!  : • »!  fur  b rbbre^Co,rMr,àcbqquumdeh«ue 

...  444  N.  N.  E.  de  Tulles. 

Ruyancoutt • • • Î7>  BAR  ( le  ) , en  Provence  , Diocefe  , \ îgocne 

Sapigny  \\  * ’ ' \l,1  Recette  de  Graffe  , Parlement  & Intendance  d Aix. 

IJ  ! ! .'  ! î On  v compte  trois  feux  & trois  quarts  de  feu  de 

*.  ' t»  • • • .87  cadaftre.  Cette  Paroiffe  eft  fi^cj“r.une.ha^e“r  ’ 

Traultoy  & Arooaifc , fit  Tranfloy  .169  ...  841  ^ unc  petite  diftance  de  la  rive  droite  du  1.0  p, 

Trcfcaut  fit  BUhcm *2  * * * à 1 1*  & demie  N.  E.  de  Graflè , 1.  0.  de  Vcnce-, 

Ï7* M.  &!.&  demie  N.N.O. 

ï“'  : : : : : •'  •'  -il  •' : : néf“n”ctanÇa4t^1:f^^^^ 
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BAPAUME  ou  Maxommx  , petite  riviere  qui  a Graffe , Chewlier  del  Ordre  . . thre  qui 

fon  cours  dans  l’Eleftion  , & en  partie  dans  la  Ban-  François  I.  I erc^°°  cl  uje  jL  de  Graffe  , par 
lieue  de  la  ville  de  Rouen  , en  Normandie.  Cette  fut  conhrme  à ton  g &regifirces.  U eft 

riviere  fe  forme  de  deux  ruillèaux  , dont  l’un  vient  Lettres  de  Henn  UL  de  Comte  du  Bar , 

du  bourg  de  Cailly  , & l’autre  du  bourg  de  Claire,  tnfayeul  de  PanMofrpb  d £ ^ à Marguc- 

Le  ruifleau  de  Cailly  paiîe  par  le  bourg  de  Monville  roané  ptrœw«t  du  i+O*  J Scigncur  dc 
& à quelque  diftance  au-deffous  dc  ce  bourg  il  fe  rue  de  IWUneuve  h Ue  yuuneuve  - Tratu , 

joint  au  ruiffeau  de  Claire.  La  Bapaume  paffe  par  Seranon  , & de  Koiioiin  Marie-Ve ro- 

St.  Maurice  , Malaunay  , le  Houme  , BoudeviUe , dont  il  n a laiffe  quunc  qaUi^c  le  ,t.  JaD- 

Maromme  & Deville  i après  un  cours  de  cinq  nique  de  Grade , Uame  a Qngc , foncoufin. 
ou  fix  lieues , elle  va  fe  perdre  dans  la  Seine  , à vxer  1725-  a Charles-  Pu  . Novembre  1727. 
un  quart  dc  lieue  au-deffous  de  Rouen.  Cette  riviere  De  ce  mariage  font  n _ • ^ Mai  1744- 

arrofe  de  grandes  prairies  & fait  aller  plus  dc  vingt  François-Pierre  de  fKevaHerdc  Malte  ; J°*  ^ 
moulins  à papier.  Elle  eft  fi  abondante  en  eau,  Pierre-Marie  de  Gra  , ^ Graffe.  François-l,'erre 
qu’on  ne  doute  point  qu’il  ne  fût  très-facile  de  la  24.  mai  17)4.  \eromq  ment  des  Gardes-Fran- 
rendre  navigable  jafqu’à  Malaunay , qui  eft  à deux  de  Graffe  entra  dans  e jy  Fran<,oil’e-Mar'e 
grandes  lieues  au-dcftiis  de  fon  embouchure.  Entre"  çoifes  en  1 74  î • & “aeP°,  ^ LJL„h. Marie  de  Cavet% 
tes  Paroifles  de  Maromme  fit  de  Deville,  la  Bapaume  de  Covei-Marignanct  Wjcûc  ï ‘ LieuteiU:U‘ 
fe  partage  en  deux  bras,  dont  l’un  , qui  cft  loutcnu  Chevalier,  Marquis  de  Mangna  » •»  Général 
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General  de)  armée)  du  Roi , Commandeur  de  l'Or- 
dre  royal  & militaire  de  Saint-Louis , dtc.  mort  le 

’ Jna » d ,7S’i*  £ de  «“'-Marguerite  i'Orccl. 

B A li , Barre  nfit  Ducatus  & Provincia  Province 
& Duché  (dont  Bar-le-Duc  eft  la  capitale  ) faifant 
pante  des  Etats  de  Staniilas  L Roi  de  Pologne, 
Grand-Duc  de  Lithuanie  , <3cc.  ; fîtuce  entre  le  22e. 
degrc  y.  minutes  ôc  le  23e.  degré  jx.  minutes  de 
longitude , ik  entre  le  47e.  degre  54.  minutes  & le 
49«-  degrc  30.  minutes  de  latitude  ; bornée  au  N. 

r I.»  llnrliu  .1  - T .... l _ 


TV.:  * ~ la  «-lorraine  ; oc  a l U.  encore 

par  la  Champagne.  Elle  a 32.  lieues  de  longueur 
lur  16.  de  largeur;  ce  qui  peut  être  évalué  à iço. 
lieues  quarrees.  Mais  fur  cette  capacité  de  terrein 
U faut pre  le  ver  les  enclaves  qui  forment  le  Toulois* 
& le  V crdunois . & qui  ne  dépendent  en  aucune 
forte  du  Duché  de  Bar. 

La  Meure  la  Mofellc  , l'Aire  , l'Oraain  , la 
aaux  , _«c. , font  Jcs  pricipales  rivières  qui  arrofent 
cette  Province.  L’air  y cil  un  peu  épais  & froid 
mais  bon.  C’elt  un  pays  mêlé  de  montagnes , de 
collines  oc  de  plaines.  Il  y a beaucoup  de  bois  & 
Quantité  d 'excellons  pâturages.  On  y recueille  abon- 
damment du  vin  & des  grains  de  toute  forte.  Le 
gibier  la  volaille  & le  poilfon  y abondent  également. 
Les  pâturages  y font  bons  , & ils  fervent  à nourrir 
quantité  de  gros  & de  menu  bétail , dont  les  habi- 
tants  du  pays  font  un  allez  bon  commerce.  Il  y a 
aufli  des  mines  de  fer  & d'autres  métaux  dans  plu- 
fieurs  Bailliages  » & diverf*  manufadures  dans  les 
principales  villes.  4 

On  prétend  que  les  peuples  du  Duché  de  Bar  font 
plus  gars  <pe  les  Lorrains , & qu'ils  ont  auffi  plus 
de  vivacité.  Voye\  Lorraine. 

Dans  les  temps  les  plus  reculés , le  Duché  de  Bar 
relevoit  de  la  France  en  entier  , ainfî  que  cela  fe 
prouve  par  les  divers  hommages  que  les  Princes  de 
Bar  ont  rendu  aui  Comtes  de  Champagne  & enfuitc 
a nos  Rois  , particuliérement  depuis  le  regne  de 
Philippe  le  Bel  jufqu’à  préfent. 

Profitant  à propos  des  conjonctures  , les  Ducs  de 
Lorraine , Ducs  de  Bar , firent  établir  une  diftinc- 
tion  par  rapport  à certains  Diftrids  du  Duché  de 
Bar , & en  conféquence  il  n’y  eut  plus  qu’une  partie 
de  ce  Duché  qui  relevât  de  la  Couronne  de  France. 
Depuis  ce  temps  on  diftingua  le  Barrois  mouvant 
de  celui  qui  étoit  exempt  de  mouvance.  Le  premier 
releva  long-temps  du  Bailliage  de  Sens  en  Cham- 
pagne ( avant  que  celui  de  Châlons  fût  établi  ) , 
& il  ne  fut  déclaré  relever  nuement  du  Parlement 
de  Paris , que  par  le  Roi  Louis  XII.  en  faveur  de 
IL  Duc  de  Lorraine  & de  Bar.  François  I. 
confirma  la  même  grâce  au  Duc  Antoine  , en  1 54 1 . ; 
& depuis  ce  temps  nos  Rois  ont  continué  de  traiter 
avec  la  même  complaifancc  la  partie  du  Duché  de 
Bar  qui  relève  de  leur  Couronne. 

On  peut  donc  divifer  le  Duché  de  Bar  en  Barrois 
mouvant  & Barrois  non-mouvant.  Le  premier  ref- 
fortit  nuement  au  Parlement  de  Paris  , & l’autre  à 
la  Cour  fouveraine  de  Nancy. 

Le  Barrois  mouvant  comprend  le  Bailliage  de 
Bar-lc-Duc  ( fitué  entièrement  à l’Occident  de  la 
Mcufc  ) , & le  Bailliage  de  la  Marche. 

Le  Barrois  non-mouvant  comprend  huit  Baillia- 
ges  ; fçavoir , 1.  Bourmont , 2.  Bricy,  3.  Etain, 
4-  Longuion,  $•  Pont-à-MoulTon , 6.  Saint-Mihiel, 
7.  Thiaucourt , & 8.  Villicrs-la-Montagne. 

Cette  divifion  du  Barrois  en  dix  Bailliages  a été 
reglee  & ordonnée  par  Edit  du  Roi  de  Pologne , 
Duc  de  Lorraine  & de  Bar , du  mois  de  Juin  s7S  l. 

loué  ne  rléb  négliger  , difuns  quelque  chofe  de 
l’ancienne  divifion  du  Duché  de  Bar. 
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Le  Barrois  mouvant  comprenoit  le  Bailliage  de 
Bar-le-Duc  & celui  de  Barfigny.  Le  premier  étoit 
divife  en  deux  Prévôtés  & un  Comté.  Les  Prévôtés 
etoient  celles  de  Bar  & de  Soullieres  , & le  Comté 
celui  de  Ligny.  On  comptoit  dans  ces  trois  Diftriéts 
cent  foixante-deux  tant  villes  que  bourgs  , villages 
« hameaux  , ci  . . . . . . ... 

Le  Bailliage  de  Bafligny  , Barrois  ou  Barri- 
hen  . qui  s’étend  vers  la  Franchc-Cfcmté  & le 
pays  de  Vofge , étoit  divifé  en  quatre  Prévôtés  ; 
fçavoir  , 

Châtillon-  fur  -Saône  g, 

Conflans  en  Baffigny  

Gondrecourt, lg* 

la  Marche  , 28, 

Le  Barrois  non-mouvant  étoit  compris  dans 
lc  Bailliage  de  Saint-Mihie!  ou  Saint-Michel 
qm  etoit  fort  grand  , & s'étendoit  le  long  de  là 
Meule  & de  la  Mofelle , jufqu’au  Duché  de 
Luxembourg.  Il  y avoit  anciennement  une  Jurif- 
diétion  ou  Cour  fouveraine  pour  ce  Bailliage  , 
mais  elle  fut  réunie  à celle  de  Nancy , qui  fer- 
voit  pour  tous  les  Etats  non  - mouvans  du  Duc 
de  Lorraine. 

Ce  Bailliage  de  Saint-Mihiel  étoit  divifé  en 
feize  Prévôtés , &c.  ; fçavoiç, 

Arrancy  , 

Boumonvillc g* 

Bruy  ou  Bricy . <0. 

La  Chauffée, ’.  . . 10. 

Conflans  en  Jarfy  ....  r, 

Eftain,  \ [ li. 

Longuion,  .*  .*  .*  J | £ 

Lengry 

Mandres  

La  Mothe  & Bourmont,  «...  4 S, 

Noroy -le- Sec  

Pont -à- Mouflon  

Rambercourt-  aux- Pots  , . . . . j, 

s™cy, 2i* 

Saint-Mihiel 

Total  des  villes , bourgs  & villages  607. 

Nota.  Telle  ctoit  la  divifion  du  Duché  de  Bar 
en  1 670. , & tel  etoit  aufli  alors  le  dénombrement 
des  lieux  de  ce  Duché.  Voye\  Lorraine  Intendance. 

Actuellement  le  Bailliage  de  Bar  , fuivant  la 
nouvelle  divifion  des  Etats  du  Roi  de  Pologne 
eft  le  plus  confidérable  de  tous  ceux  de  la  Lorraine 
& du  Barrois.  lia  12.  lieues  de  longueur  fur  8.  de 
largeur.  Il  eft  borné  à l’E.  par  la  Meufe  qui  le 
fcpare  du  Bailliage  de  Saint-Mihiel , & par  le  Bail- 
liage de  Coramercy  ; au  N.  par  le  Verdunois  & par 
la  Champagne  ; au  S.  ôc  à l’O.  encore  par  la  Cham- 
papnc  ; au  S.  E.  par  le  Bailliage  de  la  Marche  , ôc 
il  touche  de  ce  côté  au  Toulois.  11  eft  arrofé  par  la 
Saux  , POrnain  , l’Aire  , la  Chez  & l’Aifiie , qui  y 
reçoivent  plufieurs  ruifleaux.  Le  pays  eft  mêlé  de 
montagnes , de  côtcaux  , de  plaines  & de  bois. 

Pour  ce  qui  concerne  les  détails  cccléfiaftiques 
civils  & militaires  du  Duché  de  Bar.  Voye\  Lor- 
raine Duché. 

Du  temps  des  Romains , le  Barrois  ( du  moins 
la  plus  grande  partie  ) étoit  habité  nar  les  Leuchi  , 

& en  partie  par  les  V eroduui , les  Mediomatrices  & 
peut-être  même  les  Remi  & les  Catalauni.  Sous 
Honorius  , ce  pays  étoit  compris  dans  la  première 
Belgique. 

De  la  domination  des  Romains  , le  Barrois  pafla 
fous  celle  des  François.  Il  fit  enfuite  partie  du 
Royaume  d’Auftrafie  , & fucceffivemcnt  partie  des 
V vvvv 
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^ ....  CmoereursCltarietnasne  , Louis  leDebon- 

E'aK  cclll  < „ pays  fut  fournis  tantôt 

riall  p ’ /j-  Franco  & tantôt  aux  Empereurs  Gcr- 
aus  Kms  _codant  qucUme  temps  il  parut  que  le 
Barrois  croit  lou,  la  Imination  de  l’Abbe  de  Samt- 
Eiel , qui  croit  lui-mème  tous  la  proteébon  des 
Kois  de  franco  , fie  quelquefois  fous  celle  des  Rois 
de  Lorraine  ou  des  Empereurs  allemands. 

Vers  l’an  9^1.  Ferry  ou  Fredenc  I.  d Al  face 
( cendre  de  Hugues  le  Grand  , Duc  de  France  , fie 
beau-frere  de  Hugues  Capct  , premier  Roi  de  la 
«roifieme  race  ) bâtit  le  Château  de  Bar  , fie  (e  fît 
lui-même  Avoué  ou  Proteélcur  de  1 Abbaye  de  St. 
Mihiel.  Ce  même  Frédéric  1.  étoit  Lieutenant-Ge- 
neral de  firanon  , Archevêque  de  Cologne  , à qui 
dès  l’an  94 s.  l’Empereur  Othon  I.  ( frere  de  Bru- 
non  ) avoit  donné  le  Gouvernement  fuprême  de  la 
Lorraine  , avec  le  titre  de  Duc. 

L’Arcbcvfque  Brunon  le  para  la  haute  Lorraine  , 
dite  Mofellane  ou  Mofcllanique  , de  la  baffe  ; & 
en  958.  OU9S9-  >1  inveftit  delà  première  Frédéric  I. 
d’Alface  , qui  déflors  prit  la  qualité  de  Duc  de  Lor- 
raine & Comte  de  Bar.  Le  Duc  Frédéric  avoit  formé 
à-peu-près  le  Domaine  de  fon  Comté  de  Bar , des 
Terres  de  l’Abbaye  de  Saint-Mihiel  qu’il  avoit  dé- 
membrées fous  divers  prétextes*  Manegaud  , Abbé 
de  Saint-Mihiel , étant  tourmenté  fie  vexé  par  Re- 
naud 11.  Comte  de  B*r  , vers  l’an  1 1S0. , préfeata 
une  Requête  au  Pape  Eugène  111.  dans  laquelle  il 
dit  , que  Frédéric  Duc  de  Lorraine  ayant  pris  le 
titre  d’ Avoué  ou  proteéleurde  l’Abbaye  de  St.  Mihiel, 
s ’ctoit  emparé  du  tiersdes biens decette  Abbaye, fieque 
de  re  tiers  il  avoir  formé  le  Domaine  de  Bar  , qui 
n’en  avoit  point  auparavant.  De  tertiâ  parte  prx- 
tUorum  Ecclcfix  ( de  Saint-Mihiel  ) Cajirum  fuum 
Barrcnfe  , quod  extruerat  ,curarit.  ( L’Abbaye  de 
Saint-Mihiel  avoit  été  fondée  en  66c.  par  ulfoa- 
de,  Maire  du  Palais  de  Childeric  111.  Roid’Auflrafie). 

Vhéodoric  ou  1 hierry  1.  , iils  de  Frédéric  l. , fie 
Frédéric  U.  filsde  1 hierry  1.  fuccéderent  l’un  après 
l’autre  au  Comté  de  Bar , fie  furent  également  Ducs 
de  la  Mofcllanique. 

Sophie  , Hile  de  Frédéric  11.  & héritière  du 
Comté  de  Bar  , époufa  Louis  1. , que  Uermannus 
Contraflus  nomme  Comte  de  Montbelliard.  Mais 
Albcric  , fur  l’an  113 3.  , qualifie  Louis,  mari  de 
Sophie  , Comte  de  Monçon  ou  Mouflon  , en  latin 
J\loncioiiis.  Ce  Comte  vivoit  en  1065.  , & il  rendit 
hommage  au  Roi  de  F rance,  pour  fon  Comte  de  Bar. 

Thierry  11.  , Iils  de  Louis  I.  , cil  qualifié  Comte 
de  Bar  , par  le  Moine  Laurent  de  Liège  , qui 
acheva  fa  Chronique  en  1 *4$.,  de  qui  vécut  du  temps 
des  enfants  de  , 1 hierry  11. 

Renaud  , dit  le  Borgne  , troificme  fils  de  Thier- 
ry U. , fut  d’abord  Comte  de  Bar  , fie  enfuite  de 
Mouflon , après  la  mort  de  fon  frere  Louis  II.  qui 
ne  iaiflà  point  d’enfants.  Thierry  111.,  fils  aîné  de 
Thierry  11. , fut  Comte  de  Montbelliard. 

Le  même  Renaud, que  nous  venons  de  nommer  , 
réunit  pluficurs  Seigneuries  aux  Comtes  de  Bar  fie 
de  Mouflon  qu’il  poffédoit.  Il  jouit  aufli  pendant 
quelque  temps  du  Comté  de  Verdun.  Il  eut  enfuite 
la  guerre  avec  l’Empereur  V.  ; mais  celui-ci  le 
pourfuivit  comme  un  rebelle  , l’aftiégca  fie  le  prit 
dans  le  Château  de  Bar.  Les  Allemands  regar- 
doient  alors  le  Barrois  comme  faifant  partie  de 

l«*nr  F.mnirf».  f.’rft  à raufe»  «le  Cela  QU’OthoO  de 
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que  ce  Prince  afliégea  le  Comte  Renaud  dans  le  Châ- 
teau de  Bar.i/i  Cajlro  Barra  , in  termina  Regnifito. 
Albcric  ajoute  que  l’Empereur  pardonna  à Renaud  , 
à la  prière  de  tous  fcs  parents  très  - nobles  du 
Royaume  d’Allemagne.  Cependant  ^a  partie  du 
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Barrois  qui  relève  aujourd’hui  de  la  France  , en  rc- 
levoit  dès  ce  temps-là  , ainfi  que  nous  l’avons  déjà 
remarqué  ; & tout  ce  que  faiioient  les  Empereurs 
pour  s’arroger  cette  mouvance  , ne  peut  être 
qualifié  que  d’ufurpation  fit  d’entreprife  illégitime 
far  les  droits  dd  nos  Rois.  Enfin  , il  parolt  que  dans 
tous  les  temps  les  Comtes  de  Bar  ont  été  plus  dé- 
pendausde  nos  Rois  que  des  Empereurs. Henri II. , 
Comte  de  Bar  , combattit  à côte  de  Philippe  Au* 
gufte  à la  bataille  de  Bouvines  çn  Flandres  , contre 
l’Empereur  Othon.  Thibaud  II.  ,qui  avoit  fait  hom- 
mage à Louis  IX.  ( le  Saint  ) , fut  condamné  par’ 
Arrêt  du  Parlement  de  France  , en  vingt  mille 
livres  de  dédommagement  envers  les  Moines  de 
Beaulieu  en  Argonnc  qu’il  avoit  vexés;  fie  Henri  III., 
qui  avoit  fait  hommage  à Philippe  le  Bel  , avant  fa 
révolte  en  faveur  du  Roid’Angleterre  fonbeau-pcrc , 
fut  forcé  de  le  rcnouvcller  en  1301. 

L’Empereur  Charles  IV.  étant  à Metz  en  1354. 
crigca  le  Comté  de  Pont-à-Mouffon  en  Marquait , 
fit  c’cft  ce  qu’il  faut  entendre  , quand  Albert  de 
Strasbourg  , qui  vivoit  alors  , dit  que  cet  Empereur 
avoit  érigé  le  Barrois  de  Comte  en  Marquifat  , 
ex  Comujtu  Barrenfi  in  Marchionatum.  Aufli  tous 
les  fucccflèurs  de  Charles  IV. , en  donnant  l’invefti- 
ture  des  Fiefs  impériaux  de  Lorraine  , n’ont  fait 
mention  que  du  Marquifat  de  Pont , dont  le  titre 
d’éreéfion  procédé  de  la  grâce  des  Empereurs. 

Quant  à Péreftion  du  Comté  de  Bar  en  Duché , 
il  n’y  a aucun  lieu  de  croire  qu’elle  vienne  des  Em- 
pereurs , malgré  tout  cc  qu’en  peuvent  dire  les 
Ecrivains  allemands  4k  lorrains.  Les  François 
d’un  autre  cêtc  foutiennent , fans  beaucoup  de  fon- 
dement , que  le  Roi  Jean , en  mariant  là  fille  Marie 
avec  Robert  Comte  de  Bar  , avoit  fait  cette  érec- 
tion pour  favorifer  fon  gendre.  Car  comment  ac- 
corder cela  avec  la  vérité  de  la  Chronologie  qui 
nous  apprend  que  la  Princeflè  Marie  n époufa  le 
Duc  itobert  qu’après  la  mort  du  Roi  Jean  , arrivée 
à I ondres  le  9.  Avril  1364. , le  Roi  Charles  V., fils 
fit  lue  ce  fleur  de  Jean#  n’ayant  conclu  ce  mariage 
que  le  4.  Juin  fuivant  T Et  il  y avoit  déjà  long-temps 
que  Robert  étôit  Duc  , puifcjue  du  Chcfhe  cite  des 
Lettres  du  même  Robert,  datées  de  Pan  13S7*» 
dans  lefqucllcs  il  prend  la  qualité  de  Duc  de  Bar. 
Le  même  Auteur  en  cite  d’autres  des  années  1 360. 
fit  2.  , dans  lefquelles  Robert  prend  la  même 
qualité.  Du  Chcfne  conclut  de-là  que  Robert  avoit 
été  créé  Duc  en  1 357. , fept  ans  avant  fon  mariage: 
cette  opinion  cft  d’autant  plus  fondée  que  l’on  voit 
dans  la  Patente  de  l’Empereur  Charles  I\ . pour  la 
confirmation  des  privilèges  du  Marquifat  de  Pont- 
à - Mouflon  , du  xi.  Décembre  ijs6.  que  Robert 
de  Bar  n’avoit  alors  que  le  titre  de  Comte  fit  de 
Marquis.  ( Voye\  le  Livre  intitulé  , Origine  de  la 
très-tlhftrc  Ma  if  on  de  Lorraine  ). 

Mais , nonobflant  la  folidité  du  raifonncment  de 
du  Chcfne  , la  diiKculté  revient  encore  ; fit  en  ettet 
comment  attribuer  cette  ére&ion  au  Roi  Jean  , qui 
étoit  alors  prifonnier  en  Angleterre  , ayant  cte  pri 
à la  bataille  de  Poitiers  le  1 9.  Septembre  1 3 J6.  il 
faudroit  donc  que  l’éreftion  du  Duché  eut  etc  faite 
par  Charles  , fils  de  Jean  , Régent  Royaume  , ce 
qui  ne  paroit  guères  vaifemblable.  D'ailleurs  on  .sa 
/aurai,  eu  connoiflàncc  de  «s  Lemesdurc&C* 
Ainlî  on  ne  peut  conclure  autre  choie  de  tout  ce 
que  nous  venons  de  dire,  linon  1 Dn8“  ^ 
titre  eu  queiliou  eft  très-obfcure  s ^lonctoltoU 
très-volontiers  que  le  Comte  Robert  Pnfurpa i, 
faveur  de  la  confuüon  qui  regnoit  alors  eu  Erancc 
& de  la  coolidération  qu’il  rirott  de  fon  tnanag 
avec  Marie  , fille  du  Roi  Jean.  . 

Revenons  à PHiftoire  du  pays  de  Bar.  Robert  ^ 
feizieme  Comte  fie  premier  Duc  de  Bar , t 
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f'/'r?*  nrd  011  dc  Mon,i0"  * de  Sophie  Corn. 
tciTe  de  Bar.  Il  mourut  eu  141 1. , laiffant Edouard 

q5‘  fuCCfd.a  • & .iui  fut  tué  1 Azincourt  en 
£ 'S;  ti"”;  “âne , a".  Louis  II.  qoi  fiùt; 
&I.f,'„i  Tt  C ’ ’ Pemrae  de  Jean  L Roi  d’Arragon. 
fut  mé  V?  limbral,ù  l’état  eccléfiaftique  , de 
D tTi.Tr  9*"1-  Sa  fa“r  "““de  1 • "™*e  dc 

D.  JeanRoi  dArragon.kitiifputa  la  fucceffion 

d Edouard  . à caufc  dc  fou  état.  Il  y eut  fureda 

rafceVrrV  ^ a*  de  Louis  ; 

Bar  en,  fs  ondant  Jufllce  > cdda  » Duché  de 
j,A  * *4ÿ‘  » â Rene  d’Anjou,  fils  d’Iolande  II. 

ts3V  ï’t  L°ü*?  d'Anjou  U.  du  nom  , Roi 
lande  I à„  P Iol"nd,c  V'Arragon  étoit  fille  d’Io- 
tande  L de  Bar  & de  D.  jean  !.  Roi  d’Arragon 

Si"Æë'BarR'ned,AniOU  ** 

Rene  d’Anjou  . Duc  de  Lorraine  & de  Bar , Roi 
de  Stcüe  comte  de  Provence  . dec.  meurt  le  ,0 

DucW  de  I <7°?  Ifabcllc’  héritier,  dû 

5 t ,\°rraT’  Arr"  la  ™>"  de  fils  Jean , 
UC  de  Calabre,  dt  celle  de  fon  petit-fils  Nicolas , 

Duc  de  Lorraine , René  inftitua  par  fon  teftament 
fon  brider  au  Duché  dc  Bar, 

6 X r.DUCTdre  ^,"rriUnc  Hh  du  fi  file  lolande  , 
de  Ferry  II.  Comte  de  Vaudemont , dont  la 

poliente  a poffedé  les  Duchés  de  Lorraine  dc  de 
JBar  jufqu  en  1737. 

le  eXR°'  r°T  ?*’  ''emrara  du  Duché  de  Bar  & 
le  garda  julqu  1 fa  mort.  Charles  VIII.  fon  fils , lui 
ayant  fucccde  , lé  Duc  René  lui  demanda  tous  les 
Etats  dont  avoit  joui  le  Roi  René  fon  ayeul.  Charles 
fit  examiner  par  des  arbitres  les  prétentions  du  Duc  ; 
mats  cclm-ct  fut  débouté  de  la  plus  grande  partie 
oe  les  demandes , néanmoins  les  arbitres  lui  adju- 
gèrent le  Duché  de  Bar  , b la  charge  de  rendre  au 
,,  • „ .memcs  nommages  qu’avoient  rendu  Tes 
prcdecc  fleurs.  Louis  XII. , Roi  de  France  , lui  ac- 
corda par  grâce  les  droits  Régaliens.  François  I.  en 
ufa  de  meme  a l’egard  du  Duc  Antoine  , & celui-ci 
fournit  Tes  Lettres  de  reconnoilTancc , dans  lcfquclies 
u avoftott  qu’il  ne  pouvoir  ufer  de  ces  droits , que 
de  la  grâce  du  Roi  Ton  fouverain  Seigneur.  Les 
Ducb  de  Lorraine  , fucccflêurs  d’Antoine  , en  ont 
joui  au  même  titre.  Par  le  Traité  des  Pyrénées,  le 
Barrois  avoir  été  cédé  à la  France  ; mais  le  Roi 
Lonis  XIV.  le  reftitua  en  1665.  au  Duc  Charles. 

Ce  pays  fut  de  nouveau  occupé  par  les  François  , à 
I occahon  des  guerres  que  Louis  XIV.  eut  à fou- 
tenir  contre  l’Empire  , mais  le  Duc  Léopold  y ren- 
tra en  1697.  & en  fit  hommage  au  Roi  , comme 
avoicnt  fait  fes  prédéceflèurs.  Enfin  ,#Sa  Maiefté 
Ifolonoife  ( Staniilas  I.  Leskzinsky  ) fut  mile  en 
polie  mon  de  ce  Duché  , conformément  aux  Trai- 
tés de  Vienne  des  3.  O&obre  1735.,  u.  Avril  & 28. 
Aoflr  1736. , dk  ,8.  Novembre  1738.  Voyc * Lorraine. 

Les  armes  du  Duché  de  Bar  font  A’a\ur  femé  de 
croix  recroifettées  au  pied  fiché  d'or,  à deux  barbeaux 
addoffés  dc  même  , dentés  f>  allumés  d’argent. 

BAR  ou  B^b-ll-Duc,  Barra  ou  Barrant  Ducis 
ville  confidérable  , capitale  du  Duché  de  Bar , & 
chef-lieu  du  Bailliage  de  fon  nom  , Diocefc  de 
Toul , Parlement  dc  Paris.  On  y compte  1100.  feux 
& environ  8000.  âmes.  Cette  ville  eft  fi  tuée  fur  la 
rivière  d’Ornain  , où  l’on  pêche  de  très-bonnes 
truites , à 9. 1.  Uq  tiers  O.  un  quart  au  N.  de  Toul , 

*4.  & ^emie  O.  S.  O.  dc  Metz  , 13.  O.  de  Nancy , 
mi^C  *>ar‘s*  Long.  22.  50.  o.  lat.  48.  46.  5. 

La  ville  de  Bar  n’cft  pas  bien  ancienne  : elle  fut 
déc  dans  le  dixième  fieele  par  Frédéric  I.  Duc  de  la 
Mofellannc  , qui  commença  par  faire  bâtir  en  ce 
lieu  un  Château  ou  ForterclTè,  qu'U  nomma  Barrum 
ou  Barra , c’cft-à-dirc , Barre  , à caufe  dc  fa  firua- 
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lion  aux  frontières  de  France  & tle  Lorraine  ^ 
suffi  à caufe  que  ce  Château  fervoit  dc  barrière  aux 
Lorrains  contre  les  Champenuis , preprer  frequtnus 

e>  Lotkanngu:  Cafirum  exrraxtr.  C’dl 
l'ancicn  Hiftorien  dc  l’Abbaye 
de  Saint-Mihiel , qui  fait  connoître  qu’il  avoir  en- 

riorTerjV  hlft0,re  .^"d3"'  la  vi'  & eu  conlîdéra- 

ZiïI:rr-‘C  mcme‘lui  éloitAbbé  de  Saint- 
îmmci  vers  1 an  1020. 

la  ^emieX  STr  cn  ,iUe  ha“te  * rili'  ba<&  . 
a première  eft  fituee  au  haut  de  la  montagne , S c 

Chïr  aUnbaV  , C ChStcai'  cli  entre-deux.  Ce 

de  là  JÎM  N P ’ anC,,!"  q‘"  lcs  deax  autres  parties 
'rf;  Ne»;»  avons  parlé  de  fon  origine  ei-def- 

quûffijls  Mre-  ''  ^ ^ Lo.rr3^  avoit  fait  rétablie 
quelquespart.es  de  cet  ancien  édifice;  mais  le  14. 

Eevrter  .449.  un  incendie  endommagîa  beaucoiï 
ces  nouvelles  reparanons  , & caufa  encore  d’autres 
'“f1'/"  ,67°:,e  Roi  L“»is  XIV.  fit  démolir  les 
tours  & parue  des  murs  du  Château  dont  il  eft 

rdU  d 'î-ï  °î  conlirva  1«  portes  & les  mu- 
railles  de  la  ville.  La  cour  dc  ce  Château  eft  vallc  , 

& elle  fait  face  à la  ville  baffe.  Au  fond  de  cette 
cour  eft  I £glffe  collégiale  de  Saint-Maxc  ou  Saint 
Maxime  , Abbe  de  Chinon.  Son  Chapitre  eft  com- 
pofe  d’un  Doyen  , de  douze  Chanoines  , de  nln- 
jicurs  Chapelain!*  & dc  quatre  Semi-Prcbcndés. 
Une  fîmple  Chapelle,  prcfqu'auffi  ancienne  que  le 
Chiteau  fut  l’origine  de  cette  Collégiale.  Si  l’on 

nnhuXlJ3  tri‘d‘t“»,d£  qwlques  Auteurs  , un 
noble  Soldat  , nomme  He^cl , bâtit  cette  ChapeUct 
Sdint-Gerartl  eu  ht  la  confécration  en  991.  lias  le 
titre  de  Samt-Etteune  & Hezel  y porta  eufuite , du 
pays  de  Tours , des  reliques  de  Saint-Maxime.  Ces 
reliques  y font  encore  cn  grande  vénération  , <3c 
elles  font  renfermées  dans  une  riche  chaiTc.  Quant 
au  Chapitre  de  Satnt-Maxe  , on  a de  bonnes  rai- 
lons  pour  croire  qu’il  fut  fondé  par  Thierry  I.  de 
Bar.  Kene  II.  y créa  les  quatre  Semi-Prébendes , en 
15.05-,  en  fupprimaut  deux  Prébendes.  L’Eglife  dc 
Saint-Maxe  ell  riche  en  antiquités.  C’étoit  autrefois 
la  Chapelle  & la  Parodie  des  Comtes  & Ducs  dc 
Bar.  Le  Doyen  du  Chapitre  cfl  Curé  de  cette  Eglifc. 

Un  y voit  trois  anciens  tombeaux  dans  des  niches  en 
arcades  & qui  font  pris  dans  l’épaiffeur  du  mur. 
Celui  de  Marie  de  Bourgogne , époufe  du  Comte 
Edouard  I.  & petite-fille  de  Saint-Louis  , eft  entre 
Autel  de  Notre-Dame  & le  grand  Autel.  Lcs  tom. 
beaux  du  Comte  Henri IV. , mort  à Paris  cn  i c44. 

& .1  lolande  de  Flandres  , morte  à Metz  en  1 19e.  ’ 
font  dans  la  Chapelle  dc  Saint-Jean-Baptifte  : les 
figures  font  de  marbre  blanc  & d’un  goût  gothique 
le  relie  cil  de  marbre  noir.  Contre  An  pilier  du 
Chœur  de  cette  Eglifc , eft  placé  un  monument  élevé 
pour  fervir  de  maufolée  à un  Prince  d'Orange  , tué 
au  fiege  de  Saint-Dizier  en  1 544.  On  y voit  Ta  mort 
ou  un  fquclette  , qui  tient  dans  fa  main  le  cœur  de 
ce  Prince.  Cet  ouvrage  eft  eftimé  des  connoillèurs  : 
on  l’attribue  à un  Sculpteur  nomme  Richicr  , de  la 
main  duquel  on  voit  plulîeurs  beaux  monuments 
dans  l’Abbaye  de  Saint-Mihiel.  La  Chapelle  colla- 
térale des  Princes  , ou  de  Gilles  de  Treves , Doyen 
de  Saint-Maxc  , cfl  très-ornée  de  fculpture  & d’ar- 
chiteélure  : le  plafond  eft  voûté  & enrichi  de  com- 
partiments de  couronnes  & de  rofes  cn  cul-de-lam- 
pes  , très-bien  dorés  ; le. fond  eft  peint  en  azur.  Le 
dcflôus  des  arcades , qui  forment  les  deux  entrées 
de  la  Chapelle  , eft  auiïï  décoré  dc  rofes  & autres 
ornements  dorés.  Le  retable  de  l'Autel  cil  d’ordre 
dorique  : ce  qui  cn  fait  la  beauté  eft  une  Annoncia- 
tion cn  relief , attachée  à un  fond  d’architeÂure  en 
bas-relief.  Sur  le  piedellal  font  écrits  le  nom  dc  l’Ar- 
tiile,  & la  date  de  l'ouvrage.  Lieu  r Richur  1554, 
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440  . „table  font  Jeux  figures  de- 

Sur  U corn'çhe  “ ^ Prophetcs  -,  St  for  le  frtra- 

tiîpL'  éftP»n  Chrilt  avec  1»  Vierge  & Saint-Jean* 

f'S(^  «it  for  la  première  corniche  qui  régné  autour 
. ^.«  Chapelle  , huit  figures  qu.  font  celles  fies 
h .it  Pcres  de  rEglifc  Grecque  & Latine.  L Arttfte  a 
JÏÏjfaS  la  naiLee  de  Jefos-Chrtft  for  la  croffim 
"ij  £ft  près  de  l’Autel  : for  l’autre  crotfee  cilla  fi- 
ltre de  Ailles  de  Trêves  à genoux  for  un  Prie-Dieu. 

Ces  diverfes  figures  paroiffentêtred  une  mente  main , 

S elles  font  dignes  de  Ligier  Rtchter  Au  refte  , 
elles  font  toutes  d'une  efpece  de  pierre  fort  polie  , 
laifante  comme  le  marbre  , & dont  on  ne  voit  point 
de  pareille  dans  le  pays.  . . , 

Sur  la  corniche  qui  régné  fous  le  plafond  de  la 
même  Chapelle  , font  affis  les  douze  Apôtres  , dans 
des  attitudes  differentes.  Ces  figures  font  de  terre 
cuite  & peintes  au  naturel.  Il  y a auffi  dans  cette 
Chapelle  deux  maufolées  élevés  en  l’honneur  ae 
ouelques  anciens  Comtes  de  Bar  : leurs  figures  font 
repréfentees  à genoux  , & le  nom  de  l Artifte  elt 

M<Adroite  de  l’Egliiê  de  Saint-Maie  , for  la  ter- 
rafle  du  Château  , du  côté  de  la  ville  balte  de  de 
la  côte  de  l’horloge  , font  les  bâtiments  à reparer. 
Le  moins  confervé  cft  la  grande  Salle  où  s’affem- 
bloient  autrefois  les  Etats  du  Barfôts.  A la  gauche  , 
du  côte  qui  fait  face  i la  côte  des  Jéfuitcs , font 
d'autres  bâtiments  en  meilleur  état.  On  y garde  les 
Archives  du  Barrois  t la  Chambre  des  Comptes  y a 
fon  Palais  ; «t  l’Hotel-de-Ville  s’y  alTemblott  depuis 
quelques  années , quand  il  acheta  en  1751-  la  ”>ai- 
fon  dont  nous  parlerons  plus  bas. 


fon  dont  nous  parlerons  plus  bas. 

La  ville  haute  de  Bar  n’eft  fcparee  du  Château 
que  par  une  grande  cour  ouverte  d’un  côté  , Sc 
dont  la  plupart  des  bâtiments  ont  été  démolis. 
Cette  partie  de  Bar  eften  amphithéâtre  fur  une  mon- 
tagne qui  s’élève  toujours  jufqu’à  la  diftance  d'une 
demi-lieue  vers  le  Sud-Oueft , du  côté  de  Saint- 

Dizier.  , 

L’Eglife  collégiale  de  Saint-Pierre  eft  au  haut  de 
la  ville , <1  l’extrémité  d’une  place  de  même  nom. 
Anfelme  de  Joinville  & foixante-deux  autres  Gen- 
tilshommes en  furent  les  premiers  Fondateurs.  Le 
Comte  Edouard  i.  confirma  cet  établiflement  en 
1115.,  & l’Evêque  de  Toul  en  13*8.  Le  Chapitre 
die  cette  Eglifc  cft  compofc  d’un  Doyen  , de : dix 
Chanoines  ,de  quatre  haut  Vicaires  & de  deux  Cha- 

Selains.  On  y fait  le  fervice  paroiffial  pour  la  ville 
aute  , conformément  à un  Réglement  qui  fut  fait 
par  M.  de  Biffy,  Evêque  de  Toul , étant  en  viute  1 
Bar  le  28.  Août  1696. 

Plufîeurs*  Chapellenies  ont  été  unies  au  Chapitre 
de  Saint-Pierre  , & les  revenus  affeftés  à l'entretien 
de  plufieurs  Vicaires , par  Sentence  de  l’Ordinaire 
du  31.  Décembre  1713.  Le  Doyen  de  ce  Chapitre 
eft  premier  Chanoine  à Saint-Maxe  , & réciproque- 
ment le  Doyen  de  St.  Maxe  eft  premier  Chanoine  à 
Saint-Pierre  r ils  ont  l’un  & l’autre  des  Prebcndes 
canoniales  depuis  l’union  qui  fol  faite  en  leur  ta- 
veuf , par  le  Duc  Edouard  1 1 1-  le  22.  Juin  1411.» 
confirmée  par  l’Evêque  de  Toul  le  4*  Avril  de  l’an- 
née fuivante.  . 

L’Eglife  de  Saint-Pierre  eft  ancienne  . mais  elle 
«ft  beaucoup  moins  ornée  que  celle  de  Saint-Maxe. 
On  y voit  deux  tableaux  ronds  de  quinze  pouces  de 
diamètre  , fous  verre , attachés  aux  deux  piliers  qui 
terminent  le  Choeur  : l’un  repréfente  Rene  U. , l’au- 
tre Philippe  de  Gueldres  fon  époufe.  11  y a a gauche 
une  affez  grande  Chapelle  , dans  laquelle  on  voit 
deux  tombeaux  * fur  lefquels  font  repréfentées  plu- 
fienrs  figures  d’hommes  & de  femmes , couchées  à 
plat  de  affez  bien  fculptées.  L’ Artifte  eft  inconnu. 
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Ces  tombeâux  ont  été  élevés  pour  des  Seigneurs  de 
la  Maifon  de  Stainville.  Les  épitaphes  font  en  let- 
tres gothiques  de  du  feizieme  fiecle. 

Sur  la  même  place  de  Saint-Pierre  & a la  droite 
de  l’Eglifc  de  ce  nom  , font  l’Eglife  de  le  Monaftere 
des  Carmes.  L’établiffement  de  ces  Religieux  eft 
dn  13.  Février  1631.  Leur  Eglife  a été  rcconftruite 
à la  moderne  , de  elle  eft  très-bien  bâtie. 

Au-bas  de  la  place  de  Saint-Pierre  , Ôc  du  même 
côté  que  celui  où  font  1rs  Carmes , eft  le  Monaf- 
tere des  Religicufes  Annonciades , fondé  le  14.  Mars 
1641.  Leur  Chapelle  eft  bien  ornée.  Le  retable  de 
l’Autel  cft  de  pierre  & d’ordre  compofite  : il  a été 
fculpté  & dore  par  Gafpard  Humbert,  qui  a auffi 
fculpté  en  ornements  la  boiferie  & les  trophées  de 
cette  petite  Eglife.  On  y voit  plufieurs  grands  ta- 
bleaux. Celui  qui  eft  derrière  l’Autel  repréfente 
l’adoration  des  bergers  : ce  tableau  eft  bien  fait  , 
mais  on  ne  dit  pas  qui  en  cft  l’Auteur  : deux  au- 
tres chacun  de  treize  pieds  de  largfe  fur  neuf  de 
haut , font  d’Yard  j & trois  autres  ont  été  peints  par 
André  Moreau.  ... 

Sur  la  porte  au  Bois , an  plus  haut  de  la  ville , près 
de  la  promenade  publique , eft  la  Chapelle  de  Notre- 
Dame  de  Paix  , bâtie  vers  la  fin  du  quinzième  fic- 
elé. On  y voit  quatre  beaux  tableaux , chacun  de 
huit  pieds  de  haut  fur  fix  de  large  , dont  deux  . 
qui  repréfentent  l’Affomption  & l’Annonciauon , 

[ ont  été  peints  par  Marie  Yard  ; & les  deux  autres , 
s qui  repréfentent  la  Vifitation  & la  Nativité  , font 
1 de  Bourtier.  . _ „ , 

s Le  Palais  de  la  Juftice  , pour  le  Bailliage  St  la 
. Maitrife  des  EauxSc Forêts , eft  dans  la  ville  haute  : 
c’eft  un  édifice  ancien  ôt  qui  menace  ruine.  En  I7$t. 
s l’Hôtcl-de-Ville  acheta  une  grande  maifon  ittuee 
c un  peu  Plus  haut . St  où  depuis  ce  temps  ,fe  nen- 
, nent  les  Affemblées  de  ce  corps  de  Magiilrature. 
. Les  Halles  font  contiguës  aui  bâtiments  que  nous 
e venons  de  nommer. 

La  ville  baffe  de  Bar  eft  dans  on  beau  vallon. 
La  riviere  d’Omain  la  traverfe  de  l’Orient  à 1 Oco. 
c dent.  Un  canal  tiré  de  la  même  nvtere  . coule 
auffi  dans  ce  quartier  St  fertaux  tanneries  « au» 

• - at  .... .i.»  J.  fnntsinpg  nithllCllieS  0301 


aum  uans  ce  qudiuti  ~ - 

moulins.  11  n'y  a point  de  foulantes  p»W>q«?  Ia”* 
cette  partie  de  la  ville  de  Bar.  On  y paffe  I Ornain 
fur  trois  ponts  de  pierre.  . . . 

Le  Prieuré  de  Notre-Dame . fitue  à la  droite  de 
l'Omain , eft  la  feule  Faroiffe  de  Bar.  La  Cotnteiie 
Sophie  le  fonda  dans  le  onneme  fiée  e.  U dépend 
del’Abbayc  de  Saint-Mihiel.  Son  Eglife  n eft  pas 
ancienne  ,St  elle  a été  reconduite  depots  environ 
trent?  ans.  Cette  Eglife  eft  deffenne  par  un  Preue 
féculier , irtftitué  par  l’Evèque  , & par  mots  Bené- 
diftins  choifispar  le  Prieur  dont  le  bénéfice  vaut  au 
moins  3000.  Uv.  de  rente.  Il  y a outre  cela  bute 

Chapelains  , chacun  avec  leur  une  far'lc"  '' 
plus  ancienne  de  ces  Chapelles  eit  de  lan .'J’*-,- 
Llle  de  la  Conception  eft  1,  feule  4“  f 1 
que  attention.  On  remarque  fur  K porte  ‘ Egfifc 

dont  il  eft  queftion , une  Affomptton  fculptce  F<n 
Louis  Humbert.  Le  'crucifiement  qm  eft  au  fond  du 
Chœur,  a etc  peint  par  Moreau,  Lesau 
de  moyenne  grandeur  fou.  egalement  ta  uns  de 
Moreau  , St  les  autres  de  Louis  Yard.  Ce  dern.ee 
étoit  un  Peintre  très-efttme , ne  â J . 

les  principaux  Ouvrages  font  1 Toul. 

iL  Monaftere  des  Augufttns  eft  i la  puche  ne  » 

de  France, fon  epoufe  , fondetemeett  , 

E&-saîSiBK 

tere  eft  de  pierre  St  d'une  belle  jrchttcftum 
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piîaftrcs  de  ce  monument  de  h Religion  font  de  mer. 
bre  note , oc  le  chapiteau  d’ordre  compofite.  Quant 
au  tableau  du  retable,  il  eft  des  mieux  peints  il  a 
feize  ou  dix-huit  pieds  de  hauteur , 6c  il  a été  exé- 
cute par  Vignonen  1620. 

Le  Duc  Robert  établit  les  Antoniftes  ou  Anto- 
ntnsau  centre  de  la  ville  baffit,  le  .6.  Juin  Ii8t. 

« leur  donna  les  biens  de  l’Hâpital , qui  eft  au- 
rres  de  leur  Maifon  dans  la  rue  du  bourg.  Mais 

leaDuêrh!  eimCinT  duPrî™'rAvr'l  1 S S 9- , hit  fous 
le  Duc  Charles  IL  , on  fepara  de  nouveau  l’Hôpital 
t.TCcfesmMnus,  A )a  direaion  cn  fut  donnï.  à 

la  Chambre  des  Comptes , par  des  Lettres  du  Roi 
de  Pologne , du  to.  Aoflt  i7St.  , qui  terminent  de 
longs  & anciens  procès.  La  Commanderie  de  Saint- 
Antoine  eft  chargt:c  de  payer  chaque  année  cinq 
cens  livres  de  France  h l’Hdpiral , & moyennant 
cela  elle  confetve  mie  partie  de  fes  biens  anciens  & 
entr  autres  des  vignes  fituées  fur  des  coteaux  qui 
produtfent  le  meilleur  vin  de  Bar. 

Pour  ce  qui  concerne  l’Eglife  des  Antoniftes  qne 
nous  venons  de  nommer,  on  remarque  que  le  re- 
table de  l'Autel  eft  fait  fur  le  modèle  du  retable 
qu  on  voit  dans  l’Eglife  du  grand  Saint-Antoine  de 
Parts  ; mais. le  premier  n’eft  exécuté  qu’en  pierre 
au  lieu  que  I autre  eft  de  marbre.  Ces  deux  retables 
forment  1 un  & l’autre  un  groupe  de  nuages  , accom- 
pagne de  plufieurs  Anges  qui  foutieunenr  un  grand 
cadre  ovale-  , dans  lequel  eft  un  crucifix  peint  par 
Martgny.  Au-deffits  des  ftallcs  font  deux  grands  ta- 
bleaux  de  la  même  main.  La  ftatue  de  St.  Au<»uf- 
llm„<7  ccl/ede  St.  Antoine  font  placées  aux  cotés 
de  I Autel , 6c  elles  font  l’une  6c  l’autre  de  la  main 
de  François,  Sculoteur  de  Metz.  Les  deux  Autels 
collateraux  ont  etc  fculprés  par  Humbert. 

Le  Monaltere  de  Sainte-Claire  a été  fondé  en 
Vt-^  ^tu®  auprès  d’une  des  pones  de  la 
ville  baffe  , à l’extrémité  d’une  belle  rue.  Le  reta- 
ble  , a«nfî  que  les  figures  de  l’Autel  de  l’Eglife  de 
cette  Maifon,  eft  de  l’Efpingola  , Sculpteur  parilien. 

Hors  des  murs  6c  à l’extrémité  d’un  des  faux- 
bourgs  , du  côté  du  village  de  Pains  , à gauche  6c 
allez  près  de  la  rivière,  fe  trouve  placé  le  Couvent 
des  Capucins.  Le  Saint-François  du  Maitrc-Autcl 
a été  peint  par  Jean  le  Clerc.  Les  tableaux  de  la 
Chapelle  de  la  Conception  & de  celle  de  Sainr- 
Jofeph  font  d’Yard.  Celui  de  la  Chapelle  du  Tiers- 
Ordre  e(l  du  Frère  Albert,  mais  il  a été  retouché 
par  Yard. 

ka  Maifon  des  Minimes  eft  au  (fi  à la  gauche  de 
l’Ornain , 6c  à l’autre  extrémité  de  la  ville , en  re- 
montant la  rivière  qui  en  eft  fort  près.  Ces  Reli- 
gieux s’établirent  à Bar  le  20.  Août  171 3.  Jean  de 
Maillet , Préfidcnt  de  la  Chambre  des  Comptes  , 
pofa  la  première  pierre  de  leur  Monaftere.  Le  ta- 
bleau du  Maître-Autel  de  leur  Eglife  cil  également 
d ^ard,  & reprelentc  la  fuite  cn  Egypte. 

Les  Rcligieufes  de  la  Congrégation  de  Notre- 
Dame  furent  établies  .1  Bar  le  11.  Novembre  1621. 
Elles  font  logées  dans  l’intérieur  de  la  ville  , à l’ex- 
trémité de  la  rue  des  Clarifies. 

Les  Bénédictins  adminiftroient  l’Hôpital  de  Bar, 
avant  qu’on  le  donnât  aux  Antoniftes.  O11  y mit  ’ 
pour  le  deffcrvtr  , des  Sœurs  de  Saint-Charles  en 
1 &e^esfont  fous  l'infpection  d’un  Receveur 
prttd  homme. 

Il  y avoit  autrefois  dans  le  fauxbourg  de  Bar  une 
Maifon  de  Charité,  appcllée  le  petit  Couvent  ou 
le  Béguinage.  Louis,  Cardinal-Duc  de  Bar,  accor- 
c.1  k-  tt.  janvier  1418.  dits  privilèges  aux  bonnes 
S“>  y Ingcoteut.  La  Chapïlle  fut  dédiée 
le  id.  Avili  1-164.  Le  la.  Mars  1501.  René  il.  or- 
donna qu  on  ne  recevrait  dans  cette  Maifon  aucune 
Elle  , OU  femme  veuve , que  de  l’avis  de  la  Chambre 
lome  I. 
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des  Comptes  ou  de  celui  du  Prorureur-Général. 
Les  Béguines  ayant  abandonné  leur  Maifon,  le  Duc 
Charles  IL  la  donna  le  7.  Mai  1 565.  aux  Mayeurdc 
habitants  de  la  ville  de  Bar,  pour  la  convenir  en 
lnhrmenr.  Les  Religieux  de  l’Abbaye  de  l'Ifle-en- 
Barrots  , qui  polfédoicnt  depuis  long-temps  ce  petit 
Couvent,  atoll  que  les  biens  qui  cn  dépendaient  , 
y entretenoient  un  Religieux  fous  le  titre  de  Provi- 
icur.  Apres  la  mort  du  dernier,  arrivée  il  y a envi- 
ron vingt-cinq  ans , ils  démolirent  les  bâtiments  4c 
a Chapelle  ; mais  ils  les  ont  fait  reconftmire  depuis. 

Les  Sueurs  de  la  Charité  ont  été  fondées  par  Anne 
de  Rogers  veuve  de  M.  de  Seritichamps , en  ton- 
icquenec  de  fes  reftament  4c  codicille  des  4.  Mai 
in  A;'ril  ,S54’  fondrions  de  ces  Sccurs 
font  <1  affifter  les  pauvres  malades  : elles  font  aidées 
dans  leurs  exercices  par  plufieurs  pieufes  Dames  de 
ia  ville. 

Tous  les  chemins  qui  conduifent  de  la  ville  baiTe 
au  château  4c  à la  ville  haute  font  roidesde  difficiles  - 
les  principaux  font  la  côte  de  l’Horloge  & la  côte 
des  Jefuites.  En  montant  cette  derniere , le  long  des 
murs  de  la  ville , on  trouve  le  College  fondé  en  1 c8t. 
par  Gilles  de  Treves , Doyen  de  Saint-Maxc.  Des 
Pretres  féculiers  y ont  enfeigné  jufqu’cn  1617.  quo 
le  Duc  Henri  II.  y établit  les  Jéfuites.  Les  bâtiments 
île  cette  Maifon  font  anciens.  Ce  College  n’eft  pas 
riche  : pour  le  mettre  mieux  en  état  de  procurer  l’mf. 
traction  à la  jeuneffe  du  pays , Sa  Majefté  Polo- 
noife  , par  fes  Lettres-Patentes  du  4.  Septembre 
* 7S  *- ,»  a aifigné  une  fomme  de  cinq  cens  trente- 

trois  livres  fix  fois  huit  deniers,  argent  de  France 
a prendre  annuellement  fur  fon  Domaine.  Par  l’ar- 
ticle fuivantdc  ces  Lettres-Patente  s,  ce  même  Prince 
alhgne  douze  cens  livres , à prendre  chaque  année 
iur  Ion  Domaine  , pour  établir  des  écoles  gratuites 
1 "r  J rAi,Ie  de  Bar  * ,affuc,,e  fomme  eft  deftinée  k 
la  ^fubfiftance  6c  entretien  de  quatre  Frcres  « de 
" rlnftitut  des  Ecoles  Chrétiennes , pour  y en  tenir 
» deux  gniruites  dans  les  emplacements  défignés 
» par  les  Officiers  Municipaux , l’une  dans  la  ville 
» haute,  l’autre  dans  la  ville  baffe  dudit  Bar. 

Une  même  enceinte  de  mur,  percée  de  fept  por- 
tes , enferme  les  deux  villes  de  Bar  & le  Château 
Entre  le  P .liais  6c  le  Château  eft  une  fontaine 
amenée  de  loin  , 6c  un  peu  plus  haut  eft  un  puits 
très-profond  : il  paroît  que  ce  puits  a été  creufc 
dans  un  roc  très-dur. 

Il  y a à Bar  une  Officiulité  du  Diocefe  de  Tou! 
établie  par  Arrêt  des  Grands-Jours  de  Troycs , en 
1 S 3 S-  H y a aulfi  une  Chambre  du  Confeil  6c’dcs 
Comptes,  une  Recette  des  Finances,  une  Recette 
des  Bois  6c  une  Juridiction  de  Maréchauflée. 

La  Chambre  du  Confeil  6c  des  Comptes  du  Bar- 
rois  , féante  à Bar  , eft  fort  ancienne  ; 6c  elle  pré- 
tend avoir  été  dans  fon  origine  le  Confeil  des  an- 
ciens Comtes  6c  Ducs  de  Bar.  Cette  Chambre  eft 
compofée  d’un  Prclident , de  onze  Confeillers  , d’un 
Procureur-Général  6c.  d’un  Avocat-Général  : * c’eft 
elle  qui  fait  la  répartition  de  la  fnbvenrion  6c  des 
autres  impofitions  générales  qui  doivent  être  Ap- 
portées par  les  habitants  du  Bnrrois.  yoye\  Lorraine. 

L’Eglife  de  Notre-Dame,  les  Capucins  6c  les 
Minimes  font  hors  de  l’enceinte  des  murs , ainfi  que 
plufieurs  autres  édifices  fitués  fur  l’un  6c  l’autre  bord 
de  la  rivière.  La  grande  rue  , en  fuivant  le  cours 
de  la  rivière  . depuis  le  premier  pont  jufqu’aux  Mi- 
nimes , eft  bâtie  depuis  environ  foixante  ans  6c 
elle  forme  une  efpece  de  fauxbourg  qui  tient  immé- 
diatement à la  ville.  La  rue  de  Vecl , où  l’on  paffè 
en  fortant  de  la  ville  balle  pour  aller  à Saint-Dizier 
forme  également  une  efpece  de  fauxbourg  ; 6c  il  en 
eft  de  même  des  maifons  qui  font  aux  environs  du 
Couvent  des  Capucins  6c  de  l’Eglife  paroiffiale  ; 

X x x x x * 


bar 

*5  Ce,  efpeccs  de  fauxbourg  n’en  portent 

“T^n,.  Quant  » celui  de  Mari,.  fitue  * U 


Sroitc-  dePOrnain , plus  haut  que  Motre-Dame  , il 
cft°èntiér  entent  ifole  , & il  forme  un  tillage  dont  la 
polîtion  , dans  un  très-beau  vallon  , rend  le  fejour 

forLa' ville de  Bar  eft  la  patrie  de  plufieurs _ hommes 
célèbres  dans  la  Littérature  , dans  les  Sciences  & 
dans  les  Arts  : nous  n’en  nommerons  ici  que  quel- 
ques-uns ; Ravoir  , Pierre  Alliot , premier  Médecin 
de  la  Reine  Anne  d’Autriche , époufe  de  Louis  Xlll. , 
dont  le  fils  Hyacinte  Alliot  fut  Abbé  de  Moyen- 
moûtier  ; Humbert  Bclhommc  , qui  forma  la  belle 
Bibliothèque  de  Moycnmoûticr  pendant  qu’il  étoit 
Abbé  de  ce  Monaftcrc  ; Dom  Remy  Cellier , gavant 
Bénédiain,  Prieur  de  Flavigny  ; François  de  Rofie- 
res  , grand  Archidiacre  de  Toul , très-connu  par 
les  Ecrits  & par  fes  malheurs  ; Vobskir , Auteur 
du  feizieme  fiecle  ; Jean  Erard  , Ingénieur  fous 
Henri  IV. , & le  premier  qui  ait  traité  des  Forti- 
fications ; Gaget  , Sculpteur  du  feizieme  fiecle  ; 
Houtzeau  & Humbert , l’un  & l’autre  également 
fameux  Sculpteurs  ; André  Moreau  & Marie  Yard  , 
Peintres  ; le  Pcre  Norbert  Parifot  , Capucin  ( au- 
jourd’hui l’Abbé  Plattel  ) , fameux  par  fes  Ecrits 
fur  les  Indes  & les  Millions  étrangères.  Ecrits  au 
relie  dont  le  fiel  ne  peut  que  nuire  à la  vérité  fi 
elle  s’y  trouve  effeéf ivement , &c.  Dom  Mayeur , 
Abbé  de  Clairvaux  en  1740.&  mort  en  1761.,  étoit 
né  également  h Bar-ic-Duc  ; c’étoit  un  homme  de 
beaucoup  d’cfprit  & d’un  caraflcre  excellent. 

BAR-SU  R- AUBE  , Barrum  ad  Albulam  , ville 
ancienne  avec  titre  de  Comté  , en  Champagne , 
Dioccfe  de  Langrcs  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Chiions  , chef-lieu  d’une  Election  de  fon 
nom  , Recette  particulière  , Prévôté  royale  , Maré- 
chaufiéc , Gouvernement  particulier  du  Gouverne- 
ment général  militaire  de  Champagne , &c.  On  y 
compte  66$.  feux  & environ  qcoo.  âmes.  Cette 
ville  eft  fituée  au  pied  d’une  montagne  , dans  une 
contrée  fertile  en  lions  vins  , fur  la  rive  gauche  de 
l’Aube , à 14. 1.  S.  un  quart  à l’E.  tic  Chiions  , 10. 
N.  O.  de  Langres  , 5.  de  deux  tiers  N.  E.  de  Bar- 
fur- Seine  , & 8.  & demie  E.  un  quart  au  S.  de 
Troyes.  Long.  iî.  n.  30.  lat.  48.  13.  10. 

Les  habitants  de  Bar-fur-Aube  attribuent  la  fon- 
dation de  leur  ville  à un  Bardus , Roi  des  Gaulois  \ 
mais  il  n’y  a aucune  preuve  d’une  telle  origine.  M. 
de  Valois  penfe  avec  plus  de  raifon  que  le  nom  de 
Bar  vient  de  la  fituatirm  de  cette  ville  fur  la  riviere 
d'Aubc  ; car,  félon  cet  Auteur  , Barrum  en  Gaulois 
lignifie  un  Porr.  Quoi  qu’il  en  foit , la  ville  de  Bar- 
fur-Aube  eft  certainement  très- ancienne.  Cette  ville 
éiuit  autrefois  très-confidérable.  Il  s’y  tenoit  tous 
les  ans  quatre  foires  franches  , auxquelles  fe  ren- 
doient  des  Marchands  de  diverfes  parties  de  l’Eu- 
rope. Il  y avoit  alors  dans  la  ville  des  quartiers  fcpa- 
rés  , & on  diftinguoit  ceux  des  Hollandois , des 
Allemands  , des  Lorrains  , 6c  même  le  quartier  des 
Marchands  de  la  Principauté  d’Orange.  Les  Juifs  y 
étoient  ctuhlis  , & y avoient  une  belle  Synagogue. 

On  voit  fur  une  montagne,  proche  de  la  ville , 
les  relies  d’un  Château  qu’on  dit  avoir  été  ruiné  par 
les  Y'andales.  Au  fommet  de  cette  montagne  eft  un 
endroit  fortefearpé  qu’on  nomme  encore  le  Chdtelct. 
Quelques-uns  prétendent  que  ces  ruines  font  celles 
d’une  ancienne  ville  nommée  Florence  ; &cela  paroît 
d’autant  plus  vraifemblable  qu’elles  ont^trop  d’éten- 
due pour  être  les  débris  d’un  fimple  Château.  D’ail- 
leurs , il  règne  à l’entour  de  ces  velligcs  , un  double 
foffe  , qui  annonce  aflez  que  le  terrein  qu’il  renfer- 
moit , devoir  être  occupe  par  quelque  ville  coufi- 
d crable  : ce  forte  eft  à deini-comblé  , mais  il  paroit 
qu’il  étoit  très-profond. 
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Il  y a à Bar-fur-Aube , un  Chapitre  compofé  d’un 
Doyen  de  de  vingt-quatre  Chanoines , qui  ont  cha- 
cun environ  450.  liv.  de  rente. 

Quoique  cette  ville  foit  un  Gouvernement  parti- 
culier , elle  n’a  cependant  aucune  fortification.  Les 
appointements  du  Gouverneur  de  cette  place  font  de 
4000.  liv. , & il  a outre  cela  200.  liv.  d’émoluments. 

Sous  les  deux  premières  races  de  nos  Rois  , la 
ville  de  Bar-fur-Aube  étoit  du  Domaine  de  1a  Cou- 
ronne. Au  commencement  de  la  troifierae  , elle  eut 
fes  Comtes  particuliers.  Elle  fut  enfuite  réunie  à la 
Couronne  avec  le  refte  de  la  Champagne.  Le  Roi 
Philippe  le  Long  l’ayant  vendue  , les  habitants  la 
rachetèrent , afin  de  lui  conferver  le  titre  de  Pille 
Royale  -,  & alors  clic  fut  de  nouveau  réunie  à la 
Couronne  avec  cette  condition  homologuée  à la 
Chambre  des  Comptes  , que  les  Rois  de  France  ne 
la  pourraient  plus  vendre  ni  aligner. 

Cette  ville  eft  la  patrie  de  Sainte-Germaine  & de 
Nicolas  Bourbon.  La  première  fouffrit  le  martyre 
par  l’ordre  A' Attila , dans  un  champ  qui  eft  derrière 
l’Eglife  de  Saint-Macrou  , & qui,  depuis  ce  temps, 
eft  demeuré  , à ce  qu’on  dit,  ilérilc  & ne  produit 
abfolumcnt  rien.  Le  corps  de  cette  Sainte  repofe 
dans  l’Eglifc  du  Prieuré  qui  porte  fon  nom  , 6c  qui 
eft  fituée  auprès  de  cette  ville  , fur  la  montagne 
dont  nous  avons  parlé.  Sainte -Germaine  fit  bâtir 
elle-même  cette  Eglife  : elle  y travailloit  de  fes 
mains , & y portoit  de  l’eau  dans  des  cruches  ; ce 
qui  a donné  lieu  aux  Peintres  de  la  rcpréfcnter  te- 
nant une  cruche  h chaque  main. 

Nicolas  Bourbon , célébré  Toéte  grec  & latin  , 
étoit  petit-neveu  d’un  autre  Nicolas  Bourbon  égale- 
ment célébré  Poète  latin  du  feizieme  fiecle  , de  le 
même  que  Marguerite  de  Valois  donna  pour  Pré- 
cepteur à Jeanne  d’Albret  de  Navarre  la  fille  & 
mere  de  Henri  IV.  Ce  Nicolas  Bourbon  , dont  il 
eft  ici  queftion  , étoit  fils  d’un  Médecin.  11  enfeigna 
la  Rcthoriquc  dans  plufieurs  Colleges  de  Paris  & 
le  Cardinal  du  Perron  le  fit  nommer  Profefleur  d fc- 
loquencc  au  College  royal.  Il  fut  aufli  Chanoine  de 
Langres  & l’un  des  quarante  de  l’Académie  fran- 
roife.  Enfin  , il  fc  retira  chez  les  Pères  de  l’Ora- 
toire , où  il  mourut  le  7.  Août  1644*»  ^ 7°*  anj* 
Il  parte  , avec  raifon , pour  l’un  des  plus  grand» 
Poètes  latins  que  la  France  ait  produits.  Ses  roches 
furent  imprimées  à Paris  , en  1633. , en  un  volume 
in- 1 ï.  L’imprécation  contre  le  Parricide  de  Henri  IV. 
eft  fon  chef-d'œuvre.  C'eft  lui  qui  eft  l'Auteur  de 
CCS  deux  beaux  Vers  qui  font  fur  la  porte  de  l M- 
cenal  de  Paris  , & qu’il  fit  en  l’honneur  de  Henri 
le  Grand  : 

Ætiia  h-rc  Htnrico  Vuleania  tela  minifirM , 

Fc  la  GigantJtos  dcbcllatura  jurera. 

L'Eleflion  de  Bar-fur-Aube  eft  plus  abondante 
en  vin  qu’eu  bled  : ces  deux  efpcces  e yj 
font  l’une  & l'autre  d'une  excellente  qualité  .elles 
fe  traofportent  dans  tout  le  voifinaje  & . meme  à 
Paris.  Outre  ce  commerce.  les hab.tanr. l Elec- 
tion font  auffi  celui  des  bois  ««tes £ autres  fortes 
de  bois.  Ce  Dirtrift  de  là  Généralité  * Ch»» 
abonde  également  en  pâturages . «" 
gibier  & en  pniffon.  On  y compte  ^.1^,00. 
lîoit  feux  & 6ciÇ$-  perfonnes,  qui  paient  en 
e hTsoo.  HrtU  /.Taille  . 

totale  concernant  cet  article  , impo  c 
Généralité  , monte  â treize  cens  U.  «J  J 5 > un 

Il  y avoit  autrefois  danslEleaion  j-jaine. 
aflez  bon  nombre  de  inanufatftures  eto  ^ 

Mais  la  plûpart  de  ces  manufaAutes  f .| 

& il  n'en  refte  que  quelques-unes  , 
n'emploie  même  qu’un  petit  nombre  d 
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DÉNOMBREMENT  DE  L'ELECTJO  N 
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Parciffri. 


Feux. 

«'Y'J 
. . 41 

• • *9 
. . 44 

■ • 7» 

■ . 18 


Panifies. 

WvJ 

Aillcville  . . 

Ai fan  ville  . . 

Alliante  . . . 

AmbonrilJe  . 

Anglu»  , , , 

Arconville .. 

Argançon  fia 

Argentolte  . 

An  entière 

Arfonval 



Balnot  fie  le  huneau  de 

Vaudron 48 

BAR. SUR. AUBE,  pille.  66c 
BaroviUe » . . 81 

60 

"■‘‘RC'C 

Beuignicourt *û 

Berrignolle jH 

|'“,CV 

Beorrcvillc (,-j 

Bierne  , Voye\  Haricourc. 
Bliignicourt 


8j 
55 
68 

. . 3 6 


Bligny 

Blumerée  . 

Boflancourt 

firaban , hameau  de  la  Pa- 
toifi'e  de  Corbttl  .... 

Braur-I*»-C  hitel- Vilain. 
Brann-lc-Comce <7 

Brienne-Ie-ChStcl , willt.  x8j 
Brieune-la-vkille  ....  90 

Brilleeourc it 

Boche  , annexe  de  la  Pa- 
rrifle  d' Argentollt . . . 17 

Cctiziers $j 

Chaize  ( la)  , annexe  de 
Lz  Panifie  de  Chau - 

mefnil j j 

Chalctte 7(j 

Champ  . an- Roi  (le)» 
annexe  de  V andauvrr.  17 
Champconrt  . . 
Champigneullc  . 

Chaource,  trille 
Chaource , Vojr\  Maifon*. 
Chapelle  d’Ôze  ( la  ) , 
Ferme  dépendante  de  la 
Panifié  de  Lantsnge  . 1 

Charvc  


Parcifié;. 

I^VNJ 


Feux. 
tv-J 

Ffrotémont »8 

M'"r.  KïjrjSpor. 

cfloye  , bourg j j8 

h ce  té  - fur -Aube  (la), 

>87 

(7 

Fontaine* 7j 

Fonteete »oj 

travaux  , annexe  de  la 
Panijfe  «fEfpojr  »u  de 

1$ 

£*!*“ i* 

Gencvioye  ( la  ) , annexe 
de  l:  Paroiflt  de  Mar- 

beyille 8 

Gerfain* 

G**  ( la  ) 7$ 

Grancey  fur-Ource  ...  93 
Grange*  (lut)  , F.  Clair- 
vaux. 

Grange*  deCuflangy  (1**), 
annexe  delà  Panifie  de 
Cufianty 
«nreci 


Gnndrecourt jj 

Gjé.fat-Sclae  t bourg  . .ai) 

Hanipigny 85 

Harkourt  & le  hameau 
de  Biernc  .......  jo 

Huitre  fl*),  bourg  . . *8j 
Hum  bénin  » hameau  dé. 
pendant  de  la  Paroifié 

à-  Biumerée aj 

Jaffcine jj 

Jaucourt 77 

Inteville  ( d*  ) 6, 

Jnvmcourt jj 

Juvandé 17 

Juzatwigny 


^vJ 

Noyer»  & le  hameau  de 
Al  aller 

Paiaue* ] [ [ 

Pel  fit  le  hameao  de  Dert. 
Perthes-cn-Kothicre  . , 
Plaine*  & Je  hameau  de 

Saint- Lange* 

Polligny 

Prailin 

Prat*  , annexe  d'Argen- 

tolie 

P.ovcrville t 

Pult*  ( le  ) de  Te  hameau 

de  Nullement 7J 

Radonvillier*  ..*....  ç* 

Benepont 9t 

Risaucourt 49 

Romaine , hameau  dépen- 
dant de  Faugogne  ...  18 

Xonnay 

Bothiere  ( la  ) 48 

Rouvre 91 

Rozicre 46 

Saucy je 

Sauvage- Mefnil 1» 

Silvarouvre 8a 

Soulaine 155 

Spoy 

Saint-  Chritlophe  ....  16 
St.  Léger-  fous-Briennc.  39 

St.  Ulage <8 

Th  il 81 

Thil  - Fontaine  , Ferme 
dépendante  de  la  Pa- 
roifie de  Longthamp  . 1 

Thilleux  ........  47 

Thort j7 

Tieffnbt 6) 

Tranue* j8 

Tremilly 56 
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Feux.  Paroifies. 


F'l\ 

Wvl 

Val  de  la  Fontaine  (le)  t 
Ferme  dépendante  de  U 

Panifié  de  Cun fin  ...  t 

VaJ  Suxcnet  (le) , Ferme 
dépendante  de  Fougrey.  t 

vïïar. S 

Vandcuvrc  , viUt  .... 
Varnonfiy , Ferme  dépen- 
dante de  U Panifié 

d'Arrcnriere , 

Vacchouvillier* ï4 

Vaudrimont 69 

Vaudron , Vojt\  Balnot. 

Vaugogne jj 

VcrnonviUier* »« 

Verpillierc 89 

Villar»  en  Azois 7* 

Ville  au  Boit -lè*. Sou- 
laine* O»)  • • . . J 6 

Ville  au  Boi*  - 1«*  . Van- 

deuvre  ( la  ) 

Ville  en  Trodç  • . . . . az 

Ville  fou  la  Ferlé  . . . 
Villeneuve- aux- Frefne» 

( la  ) , annexe  de  la  Pa- 
nifié de  Cotlombè-les- 
deux-Eglifet  ....  *» 

Villeneuve  - Alcfgriuy 

.(la) .... 

Villiert-fous-Ptallin.  . 
Virey-foui-Bar  .... 

Vitry-le-Croifé 

Uoienville 

y°*m 

Vougrey 16 

Urrcville 98 

Yevre  de  le  hameau  de 

Courcellc 64 

184.  Panifi.  Total  1 joja 


66 


6i 

59 
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Chaflcnay 

Chanmcliiil *4 

Cheflèy ut 

Cire-Fontaine 95 

Chirvauxdt  le*  Grange*.  4J 
Collombé  - le*  - deux- 

Fglifr* 118 

CoHambé-la-Fofle  ...  116 
Cotlombé-le-Sec  ....  77 

Corbeil ûj 

Cormont , annexe  de  U 
Panifié  de  la  Motte  en 

Bief y 11 

Comédie , Vojic\  Yevre. 

Courtcnot 34 

Courteron 

Convigoon 81 

Cuflangy  , K.  le*  Grange*. 

Dampkrre 

Dell . V.yeg  PCJ.  y 

Dienvllle  , ville 

D’Inteville , V.  Inteville. 
Dommartin  - le  - Cocq  , 
hameau  dépendant  de  la 
Panifie  de  Jafiéine  . . 16 

Donlancourt 30 

Engentc ax 

Efclance 48 

Efguüly  ...» Ci 


- 87 

LalTycourt jj 

L^iRny 7 3 

îl  : Liguol.  . 88 

108  Loge  - Alegrigny  (la), 
hameau  dépendant  de  la 
V ill-ntuve - Mtgrignv.  X7 

Longchamp .*  . <5o 

Fong-pré 81 

Longeville . 117 

Louze 141 


Magnan 

Mailcn  de*  Champ*  (la), 
hameau  dépendant  de 
MrPr.  ü-Fouehard  . • . 10 

Mai  fort* 18 

Maifons  de  Chaource  (les), 
annexe  deChaottrce  . . 6 j 

Maizieres 53 

Mallet , Foyt\  Moyen. 

Maranville 98 

Marbérillc 48 

MarmcITe 4* 

Marolle 71 

Mefnil  f le  petit.  ) . . . 44 

Mefnil- Aubert  , hameau 
dépendant  de  Brienne- 

lf  Chârel 1 6 

Mefnil- Fouchard  ....  ji 
Mefnil  Saint.Pere  . ...  ff 

Met»- Robert aj 

Menrrevillc 37 

Mirebe! , annexe  de  Mar- 

m L,‘  'Ji' *7 

Monthier.en-1'lile  ...  Sx 

Montmariin 19 

Morcmberg , hameau  dé- 
tendant de  Faugogne.  1 { 
Morvillicr*  .......  70 

Motte  en  Blery  ( la  ) . . 34 
Mofly'.l’Evéque  , vtUt.  . xx6 
N’eufrillc-i'ou-Gyé  ...  174 
Keuilly 103 


de  Chalons , Efcaion  de  Sainte-Menehoult.  On  y 
compte  II.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  Ctucc  dans  une 
contrée  fertile  en  bled , près  de  la  fourcc  de  la  petite 
nvlere  de  Bar,  à 1.  O. S.  O.  de  Stcnay  & 7. 
N.  un  quart  à PE.  de  Sainte-Menehoult. 

BAR-LE-RÉGULIER,  en  Bourgogne  , Diocefe 
Recette  ôc  Bailliage  d’Autun  pour  la  finance  , mais 
du  Bailliage  de  Saulieu  pour  la  Jurtice  , Parlement 
& Intendance  de  Dijon.  On  y compte  j i . feux. 
Cette  Paroillc  cft  fituce  fur  une  colline  , à t.  |.  & 
deux  tiers  N.  d’Autun  , j.  & demie  O.  d’’Arnay-lc- 
P uc  , & j.  & quart  S.  E.  de  Saulieu.  Il  y a à Bar- 
le-Regulicr  , un  Prieurd  de  l’Ordre  de  Saint-Augii 
tin  , qui  vaut  au  moius  2000.  liv.  de  rente. 

BAR-SUR-SEINE  , ville  capitale  du  Comte  de 
meme  nom  , en  Bourgogne  ; Prieuré  de  l’Ordre 
de  Saint-Bénoit , dédié  i la  Trinité,  dans  l’Eglife 
de  Saint-Etienne  , avec  une  Chapelle  royale  def- 
fervie  par  trois  Chanoines  ; Archidiaconé  & Ar- 
chiprêtré  ou  Doyenné  du  Dioccfe  de  Langres  ; Pa- 
roilfc  à Saint-Etienne  , & Mcpart  ; Prieuré  de  Ma- 
thurins  , dit  de  PH6tel-Dieu-le-Comtc  , aufli  dé- 
dié à la  Trinité  ; Urfulines  ; College  & Hôpital  ; 
Gouvernement  particulier  dans  la  Lieutenance  ge'- 
néralc  du  Roi  du  Dijonnois  & la  Montagne  ; 
Bailliage  principal  du  Parlement  de  Paris  & du 
Préfidial  de  T royes  ; Prévôté  royale  reflortiflante 
au  Bailliage  ; Mairie  qui  a la  police  ; Maitrife  par- 
ticulière des  Eaux&  Forêts  de  la  Table  de  Marbre 
de  Paris  ; Elcékion  de  la  Cour  des  Aides  de  Paris  ; 
Grenier  à fcl  de  la  même  Cour  des  Aides  & de  la 
Direction  de  Dijon  ; Subdélégation  de  l’Intendance 
de  Bourgogne  ; quatrième  Comté  des  Etats  gé- 
néraux de  la  même  Province  ; Recette  particulier* 
des  memes  Etats  ; Recette  des  Bois  de  la  Maitri- 
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f 5 &c  On  y compte  4SS-  f««  & tn.,'1Jr0"  ’î'00’ 

S ' „ Cette  ville  eft  limée  au  pied  d’une  mon- 
‘‘“”C  ùui  fa  couvre  du  coté  d'Occident  ; h l’Orient 
.n”  elt  terminée  dans  toute  fa  longueur  pat  la  ti- 
! cre  de  Seine  , qui  lui  fert  prefque  de  foffe.  Elle 
1 trois  portes  ; l’une  au  Midi , appelle*  la  porte 
de  la  Maifon-Dleu  qui  conduit  du  côte  de  Bour- 
■roene  i l'autre  h l’Orient , qui  eft  la  porte  de  Seine  i 
Xtla  troificme  au  Nord  , par  où  l’on  fort  pour  aller 
à Troyes  en  Champagne.  A la  porte  de  Seine  il  y a 
deux  ponts  for  les  deux  bras  de  la  rivicre  qui  fe  di- 
tife  en  cet  endroit.  Les  armes  de  la  ville  font  de 
àdeulcs  à deux  Bjrds  adojfés  forgent , lieu  parti 
des  armes  du  Comté  de  Champagne  , qui  font  d'azur 
j une  bande  d'argent  tcotoyée  de  deux  coûtes  poten- 
céet  contrepotencées  d'or  de  trei\e  pièces.  Bar-fur- 
Seine  eft  Md- 1-  O.  N.  O.  de  Langres  tB.N.  O. 
de  Dijon  , 17.  S.  S.  O.  de  Châlons-lur-Marnc  , S-  & 
demie  S.  O.  de  Bar  - fur  - Aube  , 6.  S.  E.  de 
Troyes  , & 7.  N.  E.  de  Tonnerre.  Long.  ai.  10.  o. 
lat.  48.4.  $0. 

La  ville  dont  il  eft  ici  quelubû  a mille  pas  de 
longueur  fur  cinq  cens  pas  de  largeur.  Elle  n’a  ja- 
mais été  plus  large  qu’elle- l’eft  à préfent  , mais 
anciennement  clic  avoit  cinq  ou  fixfois  plus  de  lon- 
gueur ; c’cft  ce  qui  a été  caufe  que  Froiiîàrd  a dit  : 

La  grand'ville  de  Bar-fttr-Saignc  , 

A fai  trembler  Trayc  en  Champaigne. 

Cette  ville  feroit  peut-ctre  encore  dans  le  même 
état  de  grandeur  , fans  le  feu  & les  fieges  qui  l’ont 
défolée.  Froiflard  rapporte  qu’en  IJS9*  durant  la 
guerre  des  Anelois  , il  y eut  plus  de  neuf  cens  bons 
tjêtels  brûlés.  En  1455.  clic  tut  Prifc  r»Nccicc 
félon  les  Mémoires  du  Perc  Vignet , Jcfuite  , clic  fut 
encore  faccagcc  en  1478-  Après  ce  dernier  malheur 
pour  fe  mieux  confcrver  à l’avenir , & pour  être 
entièrement  fous  la  proteftion  d’une  borterene 
qu’il  y avoir  fur  la  montagne  , les  habitants  de  Bar 
réduilircnt  leur  ville  à l’étendue  qu’elle  a à préfent. 
En  t S96.  ces  mêmes  habitants  râlèrent  de  leur  pro- 
pre autorité  la  ForterelTè  dont  nous  venons  de 
parler  , de  ils  eurent  le  bonheur  de  faire  approuver 
par  Henri  le  Grand  cette  hardie  entreprife. 

Les  Comtes  de  Champagne  avoient  fondé  un  petit 
Chapitre  dans  la  Chapelle  de  leur  Château  de  Bar-fur- 
Scine  i mais  apres  la  ruine  de  ce  Château  les  Chanoi- 
nes furent  transférés  dans  l’Eglife  paroiflialede  Saint- 
Etienne  , où  on  leur  donna  la  Chapelle  du  Sépulchre 
dans  laquelle  ils  font  leur  fervice  , fans  avoir  rien 
de  commun  avec  le  Cure.  Le  Couvent  des  Pères  de 
la  Rédemption  des  Captifs  ou  de  la  Trinité  , eu 
également  de  la  fondation  des  Comtes  de  Cham- 
pagne. Celui  des  Urfulines  fut  bâti  en  1631.  L Ho- 
tel-Dieu  a été  fondé  par  les  habitants  pour  douze 
lits.  _ 

Sur  la  montagne  qui  couvre  a l’Occident  la 
ville  de  Bar  , & à un  quart  de  lieue  des  murs  de 
Cette  ville  , il  y a un  bois  , appcllé  la  Garenne  des 
Comtes , dans  lequel  on  montre  un  vieux  chêne  où  , 
félon  la  tradition  , il  fut  trouve  une  image  de  la  Vierge. 
Cette  image  attire  en  ce  lieu  un  grand  concours  de 
peuple  des  environs.  On  y a bâti  depuis  quelque 
temps  une  Chapelle  où  l’image  en  queftion  a etc 
placée.  Au  refte  , cette  image  eft  de  la  hauteur  de 
la  main  & d’un  bois  inconnu  , & elle  reprefente 
une  Notre- Dame  de  pitié. 

Le  Comté  de  Bar-fur-Seinc  eft  enclave  dans  la 
Province  de  Champagne  ou  dans  la  Généralité  de 
Châlons.  U eft  fitue  entre  le  ne.  degré  1.  minutes 
Ct  le  ne.  degrc  22.  minutes  de  longitude  , & entre 
le  47e. degré  55.  minutes  Se  le  48e.  degré  10.  mi- 
nutes de  latitude.  Il  a 4.  lieues  & demie  de  longueur 
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3c  environ  autant  de  largeur  ; ce  qui  peut  être  éva- 
lué à 1 $.  ou  16.  lieues  quarrées.  La  rivière  de  Seine 
le  traverfe,  & outre  cela  il  eftarrofé  de  quatre  autres 
petites  rivières.  C’eftun  pays  rempli  de  Montagnes, 
dont  la  plûpart  font  couvertes  de  vignes  ; il  n’y  a 
que  fort  peu  de  terres  labourables  , & clics  font 
ficuées  dans  les  vallons.  Les  pâturages  n’y  font  pas 
communs.  11  y a une  mine  de  fer.  Mais  le  principal 
commerce  que  font  les  habitants  de  ce  Diftrift  , 
conlifte  en  vins  , ceux  de  Ricey  font  les  plus  déli- 
cats , ils  fc  vôiturentà  Paris , en  Picardie  & en  Flan- 
dres. Ce  Comté  eft  le  dixième  Bailliage  du  Gou- 
vernement militaire  de  Bourgogne  ; on  y fuit  la 
coutume  de  Troyes;  St  il  forme  avec  le  Di|onnois 
& le  pays  de  la  Montagne  ou  Bailliage  de  Châtillon 
une  Lieutenance  generale  du  Roi  de  la  Province 
de  Bourgogne.  Ses  armes  font  d’azur  à trois  Barde 
d’argent  rangés  en  fafee  à la  bordure  componéc 
d'or  & de  fable. 

DÉNOMBRE  ME  N T DU  COMTÉ 
0 Bailliage  de  Bar-fur-Seine. 
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Le  Pcre  Vignier  que  nous  avons  cité , prétend  que 
Wiomodut , le  même  qui  ht  revenir  Childeric  ou 
Chilperic  en  France , fut  le  premier  Comte  de  Bar- 
fur-Seine  , St  que  par  conféquent  cette  ville  elt  une 
de  5 premières  du  Royaume  qui  ont  été  érigées  en 
Comté.  Ce  qu’il  y a de  plus  certain  , c’eit  que 
Renaud  I.,  fils  de  Milon  11.  Comte  de  Tonnerre 
fous  le  Roi  Robert , fut  en  même  temps  Comte  de 
Bar-fur-Seinc  Si  de  Tonnerre. 

Hugues  , petit-fils  de  Renaud  I. , meurt , fi-1”"16* 
uns , fans  poftérité  , ou  , félon  d’autres , ne  laillant 
que  deux  filles.  Euibchic , deuxieme  hile,  ou  fccur, 
ou  niccc  de  Hugues  , eut  en  partie  le  Comte  de 
Bar-fur-Seinc.  Elle  époufa  Gauthier  1.  Comte  de 
Brie  une , dont  le  fils  , Milon  IL  , h*  ^omtc 
Bar-fur-Seinc.  Celui-ci  vivoit  en  1 100.  et  et 1 1 " • 


Bar-fur. 
Milon  IV. 


Gante  de  Bar-fur-Seine  , 


affierë-Vetit-fils"ciê'*Mi!o.i  II. , étantn^^Pof- 
refilé  en  . , ce  Comté  revin.  à Tl bibaud, .£"■»« 
de  Champagne  , nui  rrai.a  avec  L*.™*  , Ml  de 
Thibaud  de  Bar , frere  de  Mdon  D'.  , de  la  pa 
qu’elle  avoir  au  Comté  de  Bar-fur-Sc  ne-  .De pu» 
, ce  tempe  , ce  Comte  fui.it  le  fort  de  celui  de  Cham 
panne  dont  il  faifoit  partie.  rUorks 

P Par  le  Traité  d’Arras , de  MIS-  > «" ' Charte 
VU.  céda  à Philippe  le  Bon  , Duc  d=  • 

les  Comtés  de  Mâcon,  d’Auxerre,  de  • 

pour  les  tenir  en  Paine  , de  meme  qu  par_ 
niais  ù la  charge  du  Reflorr  de  ces  o 
leinent  de  Paris.  Kojrj  Bourgogne.  btnKC 

BAR  , rivière  , en  Champagne.  Elle  il . Mc. 
au  pays  d’Argonoe,  dans  l’Eleft'»"  d^  ^ranJ. 
nchoult . i une  lieue  & demie  N.  N.  t-  ® 
pré.  Après  ua  cours  de  fept  ou  huit  lieues. 
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rivière  fe  jette  dans  la  Meufe  , à une  demi-lieile  au- 
dcflbus  de  Donchery. 

BARACÉ  , bourg , en  Anjou  , Diocefe  d’Angers , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Touts  , Elec- 
tion de  la  Flèche.  On  y compte  1 34.  feux.  Ce  bourg 
eft  finie  à une  petite  diftance  de  la  rive  droite  du 
Loir , à 3.  1.  & trois  quarts  O.  S.  O.  de  la  Flèche  , 
fit  4.  N.  E.  d’Angers. 

BARAIN  , en  Gafcognc , dans  le  Comté  » du  Dio- 
cefe  ôc  de  l'Election  de  Comininges  , Parlement  de 
Touloufe  , Intendance  d’Aufch  , Châtellenie  de 
Fronfac.  On  n’y  compte  point  de  feux  , mais  feule- 
ment 1 1.  bellugues  de  feu.  Il  y a une  Juftice  Royale. 

BARAIN,  Ecart  ou  Secours  de  la  Paroifle 
d’Avofne , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Langres  , 
Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  & 
Recette  de  Semur-en-Auxois.  On  y compte  23.  feux. 
Ce  village  eft  fitué  dans  un  vallon , à cinq  quarts  de 
lieue  E.N.  E.  de  Viteaux. 

BARA1RE  , en  Quercy  , Diocefe  , Intendance  & 
Election  de  Montauban  , Parlement  de  Touloufe. 
On  y compte  s*  feux  , 3 s»  bellugues  ôc  un  quart  de 
belluguc. 

BARAISE  , en  Berry  , Diocefe  fie  Intendance  de 
Bourges , Parlement  de  Paris  , Eleftion  de  la  Châtre* 
On  y compte  15.  feux. 

BARANCOURT , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
Diocefe  de  Verdun  , Confeil  fouverain  & Inten- 
dance de  Lorraine  , Bailliage  d’Etain.  On  y compte 
1 1.  feux.  Ce  village  eft  fitué  fur  un  ruitTeau,  aune 
lieue  fie  deux  tiers  N.  un  quart  à l’E.  d’Etain. 

BAR  ASTRE  , en  Artois , Diocefe  d’Arras,  Con- 
feil provincial  fie  fouverain  d’Artois  , Parlement  de 
Paris , Intendance  de  Lille  , Bailliage  fie  Recette  de 
Bapaume.  On  y compte  127.  feux  fie  63  t.  perfon- 
nes.  Cette  Parodie  eft  à cinq  quarts  de  lieue  É.  S.  E. 
de  Bapaume. 

BARATIER  , en  Dauphiné , Diocefe  d’Embrun  , 
Parlement  fie  Intendance  de  Grenoble  , Election  fit 
Recette  de  Gap.  On  y compte  un  tiers , un  3e.  fit 
un  32c.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; fit  un  feu  , un 
quart  ôc  un  24c.  de  feu  pour  les  biens  taillables  , 
y compris  néanmoins  un  1 6e.  de  feu  pour  les  fonds 
affranchis. 

B A R A T O N ou  B a retous  , pays  5c  vallée  en 
Béarn  , Sénéchauflee  fie  Diocefe  d’Oleron  , Parle- 
ment de  Pau  , Litendancc  d’Aufch.  Cette  vallée 
s’étend  entre  le  Gave  d’Afpc  6c  le  pays  de  Soûle.  Il 
y a de  belles  forêts  , d’où  l’on  tire  de  très-beaux 
mats  de  Vaifleaux,  qui  font  tranfportés  à Bayonne 
par  le  Gave  d’Oleron  fie  par  l’Adour.  La  Paroifle 
de  Lanne  eft  la  plus  confidérable  des  fix  qui  divifent 
la  vallée  de  Baraton.  Cette  Paroifle  eft  à 2.  L S.  O. 
d’Olcron. 

Pour  ce  qui  concerne  les  charges  publiques , la 
vallée  dont  il  eft  ici  queftion  , fc  trouve  chargée  de 
148.  feux  qui  fe  partagent  fur  les  terres  fie  maifons  , 
ainfi  que  fur  les  beftiaux.  Ve ye\  Béarn. 

Nous  avons  dit  que  la  vallée  de  Baraton  fe  di- 
vife  en  fix  Paroiflès , ôc  ce  font  celles  qui  fuiveut. 


Panifier.  Feux. 
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Nota.  Les  241.  feux  que  nous  comptons  dans  la 
vallée  de  Baraton  , fe  prennent  pour  autant  d’habi- 
tations tant  grandes  que  petites. 

BARATTES  , en  Artois  , Diocefe , Gouver- 
nance , Bailliage  fie  Recette  d’Arras  , Confeil  pro- 
vincial ôc  fouverain  d’Artois  , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Lille.  On  y compte  Sx.  feux  fie  306. 

Tome  I. 
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perfonnes.  Cette  Paroifle  eft  fituée  dânS  une  con-* 
tréc  marécageufe  ,à  3. 1.  fie  deux  tiers  E.  S.  E.d’Arfas. 

BARAVE  , cnLanguedoc  , Diocefe  , Recette  ôc 
Généralité  de  Montpellier  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  de  Languedoc.  On  y compta 
100.  feux. 

BARBAHEN  , dans  le  Comté  de  Bigorfc  , en 
Gafcognc  , Diocefe  de  Tarbes  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  d’Aufch  , Recette  du  Comté  de 
Bigorrc.  On  y compte  32.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
à 4.  1.  N.N.E.de  Tarbes. 

BARBAISE , en  Champagne  .Diocefe  de  Rheims , 
Parlement  de  Paris  T Intendance  de  Châlons  , Elec- 
tion de  Rethel.  On  y compte  s**  feux.  Cette  Paroifle 
eft  fituée  fur  la  petite  rivière  de  Vence , à 3.  k fie 
tiers  N.  E.  de  Rethel. 

BARBAN  ( l’ifle  de-  } , en  Provence  , Diocefe 
d’Avignon  , Parlement  fit  Intendance  d’Aix  , Viguo* 
rie  ôc  Recette  de  Tarafcon.  On  y compte  un  demi- 
feu  de  cadaftre.  On  appelle  Plfle  de  Barban , un 
quartier  du  territoire  de  Barbantane  , fitué  à I9 
rive  gauche  de  la  Durance  fie  à quelque  diftancc 
du  Rhône. 

BARBANTANE  , Barbcntana  , bourg,  en  Pro- 
vence , Diocefe  d’Avignon  , Parlement  fie  Intct»- 
dance  d’Aix , Vigucrie  fit  Recette  de  Tarafcon.  On 
y compte  17.  feux  fit  un  tiers  de  feu  de  cadaftre.  Ce 
bourg  eft  fitué  fur  une  hautcur.dans  une  contrée  extrê- 
mement fertile  fit  délicicufe  , où  il  croît  de  très-bon 
vin , fit  beaucoup  d’cxcellens  fruits  , fur-tout  de  mê- 
lons , à quelque  diftancc  du  Confluent  du  Rhône  fit  de 
la  Durance , à une  lieue  fit  tiers  S.  O.  d’Avignon  , une 
iodemie  O.  de  Chârcaurcnard , 2.  ôc  demie  N.  0.  de 
Saint-Rcmy  , fit  autant  N.  E.  de  Tarafcon.  Long. 
22.  2$.  2 s*  lat.  43.  53.  36.  Il  y a à Barbantane  un 
petit  Couvent  de  Religieux  de  l’étroite  Obfcrvancc 
de  St.  François  ; fit  une  Commanderie  de  l'Ordre 
de  Malte  , de  la  Langue  de  Provenez  fit  du  Grand- 
Prieuré  de  Saint-Gilles.  Cette  Commanderie  vaut 
3000.  liv.  de  rente  à celui  qui  en  eft  pourvu  : le 
Pouillé  des  Bénéfices  de  l’Ordre  de  Malte  la  place 
en  Languedoc  ; mais  nous  ne  trouvons  dans  cette 
Province  aucun  lieu  qui  foit  connu  fous  le  nom  de 
Barbantane. 

La  Terre  fit  Seigneurie  de  Barbantane  eft  pofle- 
dée  en  1762.  par  Paul-François  de  Puget-dc-Cabaf. 
fole-de-Rc'al  , iflu  au  fixicme  degré  de  Jean  Puget , 
originaire  de  la  ville  de  Brignolle  en  Provence  , fie 
le  même  que  le  Roi  René , Comte  de  Provence  , 
annoblit  par  Lettres  du  mois  de  Mars  1443. , enré- 
giftrées  aux  Archives  de  Sa  Majeftë  à Aix(  Regiftre 
Triolety , fol.  1 26.  ).  Paul-François  eft  fils  de  Pierre 
de  Puget  qui  avoit  époufé  fa  couGne  N.  de  Puget- 
de -Cabajfole-Real , fiUe  unique  fit  héritière  de  Paul- 
François  , Seigneur  de  Barbantane.  Il  a époufé  lui- 
même  à Avignon  fa  coufine  Jeanne- Gabrielle  de 
Puget-Chajleuil  , de  laquelle  font  nés  i°.  Jofeph- 
Pierre-Balthazar- H ilaire  de  Puget , dit  le  Marquis 
de  Barbantane , Capitaine  de  Cavalerie  au  Régiment 
Schomberg  , avec  Brevet  de  Meltre-dc-Camp , ma- 
rié le  19.  Mai  1753.  à Elifabeth-Charlottc  de  Ma- 
nildct  de  Viervillc , fille  de  Charles , Marquis  de 
Vicrville  ; 20.  N.  de  Puget  , dit  le  Chevalier  de 
Barbantane. 

BARBAREL  , dans  la  Principauté  de  Dombes , 
Diocefe  de  Lyon , Confeil  fouverain  de  Dombes  , 
Châtellenie  de  Toifl'ey.  On  y compte  28.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à cinq  quarts  de  lieue  E.  de 
Toifley. 

BARBAS,  dans  le  Duché  de  Lorraine,  Diocefe 
de  Toul , Confeil  fouverain  fit  Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  de  Blamont.  On  y compte  16.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à deux  tiers  de  lieue  S.  S.  E. 
de  Blamont. 
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BARBAS  AN  , dans  la  Ncbouzan.  Voyc\ 

BSr a HB  AS  AN  de  bas , dans  le  Comté  de  Bigorre , 
ninccfe  de  Tarbes  , Parlement  de  Touloufe,  Inten- 
dance d'Aufch  , Recette  du  Comté  de  Bigorre.  On  y 
compte  4 2.  feux.  Cette  ParoilTc  eft  à cinq  quarts  de 
iieue  S.  E.dc  Tarbes.  , , 

BAR  B AS  AN  haut  , dans  le  Comte  de  Bigorre, 
Dioccfe  de  Tarbes  , Parlement  de  Toulonfe  , Inten- 
dance d’Aufch  , Recette  du  Comté  de  Bigorre.  On  y 
compte  28.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une  bon- 
ne demi-lieue  S.  E.  de  Barbafen  de  bas. 

BARBASTE  , dans  le  Duché  d’Albret,  au  Con- 
domois , en  Gafcogne , Dioccfe  de  Eleftion  de  Con- 
dom , Parlement  de  Intendance  de  Bordeaux.  On  y 
compte  4S.  feux.  Cette  Paroifl'e  eft  fituée  fur  la  rive 
gauche  de  la  Gelife  , où  il  y a un  beau  pont  de 
pierre  de  huit  arches  , à une  lieue  & demie  O.  N. 
O.  de  Nerac. 

BARBASTRE  , bourg , dans  l’ifle  de  Noirmoû- 
ticr  , au  Gouvernement  général  de  Poitou  , Diocefe 
de  Luçon , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Poi- 
tiers , Eleftion  des  Sables  d’Olonne.  On  y compte 
400.  feux  &i  environ  800.  ames.  Ce  bourg  eft  à 2. 1. 
O.  N.  O.  de  Beauvoir , en  Poitou.  ( V°y'\  Noir- 
moûtier  ).  Les  habitants  de  Barbaftrc  ne  payent 
ni  Taille  , ni  Capitation  , ni  Dixième  ; & ils  ne  font 
fujets  à aucune  forte  d’impofition  , à l’exception 
du  Papier  timbre  de  des  droits  de  Contrôle  de 
d’Infinuation. 

BARBAYRAC  ou  Barbeyrac  , en  Languedoc, 
Diocefe  de  Recette  de  Carcaflbnne  , Parlement  de 
Généralité  de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc. 
On  y compte  85.  feux.  Cette  Paroifl'e,  que  plu- 
fieurs  qualifient  de  ville  , eft  fituée  fur  la  rive 
droite  de  l’Aude  , à a.  1.  de  quart  E.  un  quart  au  S. 
de  Carcaflonne. 

BARBAYRARGUES  ou  Saint  Vincent  deBar- 


beyrargues  , en  Languedoc  , Diocefe  , Recette  de 
Généralité  de  Montpellier  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Inteudancc  de  Languedoc.  On  y compte 
14.  feux. 

BARBAZAN  , dans  le  Nebouzan , Diocefe  de 
Comminges , Parlement  de  Touloufe,  Intendance 
d’Aufch  , Recette  de  Nebouzan.  On  y compte  80. 
feux.  Cette  Paroifl'e  eft  à trois  quarts  de  lieue  E. 
N.  E.  de  Saint-Bertrand  de  Comminges.  Il  y a à Bar- 
bazan  des  eaux  minérales  allez  eftimées  : ces  eaux 
font  limpides  de  fans  faveur. 

BARBEAUX  , Barbel  ou  Port-Sacré , Barbd- 
lum  ou  Bjrbcllje  de  Sacro-Portu , Abbaye  d’Hom- 
mes  de  en  commende  , de  l’Ordre  de  Citeaux , dans 
la  Bric-Françoife  , Dioccfe  de  Sens , Parlement  de 
Intendance  de  Paris , Eleftion  de  Melun  ; fituée 
fur  la  rive  droite  de  la  Seine,  à 2.  1.  S.  E.  de  Me- 
lun, 1.  de  demie  N.  O.  de  Fontainebleau,  9.  N.  O. 
de  Sens  , de  9.  de  un  tiers  S.  E.  de  Paris.  Long.  10. 
15.0.  lat.  48.  27.  36.  Cette  Abbaye  eft  très-bien 
bâtie  , & elle  vaut  vingt  mille  livres  de  rente  au  Sujet 
qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  en  Cour  de  Ro- 
me eft  de  800.  florins. 

L’Abbaye  de  Barbeaux  a été  fondée  par  le  Roi 
Louis  le  Jeune  , qui  y eft  inhumé  devant  le  grand 
Autel.  Son  tombeau  eft  un  peu  élevé  , de  il  a été 
rcftaurc  aux  dépens  du  Cardinal  de  Fuftemberg, 
qui  étoit  Abbc  de  ce  Monaftere.  Voici  quelle  eft 
l’infeription  qu’on  lit  fur  le  tombeau  dont  nous  venons 
de  parler. 

PiiJJïmo  Régi  Francorum  Ludovico  VIL  hic 
fcpulto  XIX.  Septembre  M.  C.  LXXX.  Mau- 
folcum  quondarn  magnificum  erexit  Adela 
Regina , cjut  uxor  , quod  vetuftate  collapfum  inf- 
tauravit  , pretiofas  ejus  reliquias  colhgcndo  , 
Fminentijjimus  , Revcrciidijfunus  £>  CclfiJJim  us 
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PrincepiGuillelmus  ego  Landgrarius  àFuftem. 
berg  , S.  R.  E.  Caràinalis  , Épifcoput  t iPiin - 
ceps  Argentinenfit  , hujus  Régi I Mono /Uni 
Abbas  , anno  M . DC.XCV. 

Outre  l’infcription  que  nous  vennons  de  rap- 
porter, il  en  elt  encore  dans  la  même  Eglife  plu- 
fieurs  autres  dont  quelques-unes  font  fort  carieufes 
de  qu’on  peut  voir  dans  le  Voyage  Littéraire  du 
Pcrc  Martenne,  auquel  nous  renvoyons  nos  Lec- 
teurs. Nous  nous  bornons  à donner  ici  l'épitaphe 
de  Martin  Freminet , cet  excellent  Peintre  , natif 
de  Paris  , qui  fut  employé  par  les  Rois  Henri  IV. 
de  Louis  XIII.  , à peindre  la  Chapelle  de  Fontai- 
nebleau. Cette  épitaphe  qu’on  voit  dans  l’Eglife  de 
l’Abbaye  de  Bordeaux  , eft  conçue  en  ces  termes  : 
Siflc  fis  vint  or  0 perlegc.  J a cet  hic  Fremi- 
nctus  , cujus  pcnicillo  debemus  quod  Gallia 
jam  fuo  gloriatur  Apclle  , quem  najci  voluerunt 
0 culorum  dcliciar  , Rex  , Aula  , Vutus  , fi  per- 
fora lictrct  voluijfcnt  immort  ale  m , pofiquan 
artis  fuo:  nobilitaverit  lumen  , £r  umbrai  ijias 
htc  reliquit  , illud  vcriùs  retinuit.  Obiit  anno 
Martin  de  Freminet  , 18.  Junii  1619.  ( *ta- 
tis  ver  J /u<r  Ji.  ). 

BARBÉE  (la)  , Terre  de  Seigneurie , en  Anjou , 
Diocefe  d’Angers  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Tours  , Eleélioft  de  la  Flèche.  Cette  Terre  eft 
fituée  fur  le  Loir  , à une  petite  diftance  de  Dure- 
tal , de  à 2.  I.  O.  S.  O.  de  la  Flèche. 

La  Seigneurie  de  la  Barbce  relève  en  partie  du 
Comté  de  Dure  ta  1.  Elle  a appartenu  à Ilabcau  de 
Bourbon  , Comtefle  de  Vendôme  , d’où  cette  Sei- 
gneurie pafla  à titre  de  fucceifion  à fon  frère  Jean 
de  Bourbon  , Comte  de  la  Marche  de  de  Caftrcs , qui 
la  vendit  en  1379.  à N.  de  la  Rochc-Abilau.  Elle 
a depuis  été  poflédéc  long-temps  par  la  Maifon  de 
Montalais  , d’où  elle  pafla  dans  le  feizieme  fiecle  Y 
Geoffroi  de  Dureil,  de  dans  le  dix-feptieme  à Guillau- 
me Gilles  de  la  Berardierc  .Capitaine  de  Cavalerie , 
fils  de  Jean-Gilles  de  la  Berardierc  , Seigneur  de  la 
Grue.  Il  avoit  époufé  le  30.  Janvier  1685.  Fran- 
çoife  , fille  de  François  tveillard  , Conseiller  au 
Parlement  de  Bretagne,  lien  eut  Marin-Gilles  de 
la  Berardiere  , Page  du  Roi  Louis  XIV.  , de  enfuite 
Capitaine  de  Cavalerie  , en  faveur  duquel  la  Terre 
de  la  Barbée  a été  érigée  en  Baronnie  par  Lettres 
du  20.  Avril  1752-  , regiftrccs  au  Parlement  de 
Paris  le  2.  Septembre  fuivant , de  en  la  Chambre 
des  Comtes  de  la  même  ville  le  1 2.  Septembre  1754. 
Il  a époufé  le  ai.  Avril  1725.  Ma  rie- Anne  Roujfeau, 
fille  de  Charles  Roufleau  .dontla  Famille,  établie  en 
Anjou  de  dans  le  Maine  depuis  un  fiecle  , eft  une 
branche  de  celle  de  Rouffeau  de  la  Patritre  en  Poi- 
tou. Leurs  enfants  font  i°.  Claude-Marin-Gillcs  de 
la  Berardiere  , Baron  de  la  Barbée  , né  le  21.  Avril 
1729.  ; de  2°.  Marine-Françoife-Gilles  de  la  Berar- 
dierc , née  le  19.  Janvier  1746. 

11  y a une  autre  branche  du  même  nom  qui  fub- 
fifte  en  la  perfonne  de  Françoife-Gilles  de  la  Be- 
rardiere , Seigneur  de  Fontenaille  en  Touraine  , 
iflii  d’un  frère  de  Guillaume-Gilles  de  la  Berardiere 
premier  pofleflèur  de  la  Seigneurie  de  la  Barbee. 

BARBEN  ( la  ),en  Provence  , Diocefe  . Par- 
lement , Intendance  , Vigne  rie  de  Recette  d Aix. 
On  y compte  feulement  un  demi-feu  de  “ta'tre. 
Cette  Communauté  eft  à deuxtiers  de  lieue  S.  U.  e 
Lambefc  , de  à 3.  1.  de  demie  O.  N.  O.  d Atx. 

La  Terre  de  Seigneurie  de  la  Barben  fut  acquue 
en  1472.  du  Roi  René  , Comte  de  Provence  pat 
Jean  de  Forbin  II.  du  nom  , arrierc-petit-fals  de 
noble  de  généreux  Pierre  d c Forbin  .qui  fat  fonte 
tament  à Avignon , le  26.  Janvier  1 36a. , de  de  t 
çoife  d' Agouti.  De  Jean  II.  de  Forbin  , Seigneurie 
la  Barben  , dec.  , defeendoit  au  huitième  degré 
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Claudc-François-Palamede  de  Forbin , Chevalier  , 
Seigneardc  la  Barben  , allié  en  17 36.  à Charlotte  de 
, de  laquelle  il  a laifle  François  - Gafpard- 
Anne-Palamcde  de  Forbin  , Seigneur  de  la  Barben, 
né  en  1739. , trois  autres  fils  & une  fille. 

Outre  la  branche  de  Forbin  des  Seigneurs  de  la 
Barben  , il  fubfiile  encore  quatre  branches  de  la 
Maifon  de  Forbin  ; i°.  celle  des  Marquis  de  Jan- 
fon  ; *°.  celle  des  Seigneurs  de  Cardane  ,*  j°.  la 
branche  des  Barons  à'Oppedc  de  de  la  Verdiere\ 
de  40.  celle  des  Seigneurs  de  Sainte  - Croix.  Voye\ 
chacun  de  ces  articles. 

BARBENÇON  ou  Barbançon  , bourg , en  Hay- 
nault  , Diocefé  de  Liege  , Parlement  de  Douay , 
Intendance  de  Gouvernement  de  Maubeuge.  On  y 
compte  101.  feux.  Ce  bourg  eft  à trois  quarts  de 
lieue  E.  de  Solre  , à 4.  1.  E.  S.  E.  de  Maubeufe , & 
6.  S.  E.  dcMons. 

BARBER  A Y-AUX-MOINES  , hameau  dépen- 
dant de  la  Paroifle  de  Saint-Lié  , en  Champagne  , 
Diocefe  de  Election  de  Troyes  , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Châlons.  On  y compte  19.  feux. 
Ce  hameau  eft  fitué  fur  la  rive  gauche  de  la  Seine  , 
à une  lieue  N.  0.  de  Troyes. 

BARBERAY-SAINT-SULPICE  , en  Champa- 

fnc  , Diocefe  de  Eleélion  de  Troyes  , Parlement 
e Paris  , Intendance  de  Châlons.  On  y compte 
51.  feux.  Cette  Paroifle  eft  également  fur  la  rive 
gauche  de  la  Seine  , de  à un  demi-quart  de  lieue  S. 
E.de  Barberay-aux-Moines. 

BARBE  RIER-PERSEN AT  , en  Auvergne  , Dio- 
cefe de  Clermont , Parlement  de  Paris,  Intendance 
de  Moulins  , Eleélion  de  Gannat.  On  y compte 
14.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituce  dans  une  contrée 
fertile  , à un  quart  de  lieue  de  la  rive  gauche  de  la 
Sioulle  , & à 1.  I.  de  demie  N.  de  Gannat. 

BARBERY,  dans  le  Valois,  au  Gouvernement 
général  de  l’Ifle-de-France  , Diocefe  de  Eleélion  de 
Senlis  , Parlement  de  Intendance  de  Paris.  On  y 
compte  43.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  grande 
lieue  E.N.  E.  de  Senlis. 

BARBERY  , dans  la  balte  Normandie  , Diocefe 
de  Bayeux  , Parlement  de  Rouen , Intendance  de 
Eleélion  de  Caen  , Scrgentcric  de  Tournebu.  On 
y compte  90.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  tout- 
proche  du  bois  de  Cinglais , à 3. 1.  S.  de  Caen.  Il 
y a à Barbery  une  Abbaye  d’Hommes , de  l’Ordre  de 
Cltcaux  de  en  réglé.  Cette  Abbaye  jouit  de  13000. 
livres  de  rente.  Elle  a été  fondée  en  1 170.  par  Robert 
Marmion. 

BARBESAN , en  Gafcogne.  Voye\  Barbafan. 
BARBEVILLE  , en  Normandie  , Diocefe , Elec- 
tion de  Banlieue  de  Bayeux  , Parlement  de  Rouen  , 
Intendance  de  Caen.  On  y compte  48.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à trois  quarts  de  lieue  0.  de  Bayeux. 

BARBEZIERE  , en  Angoumois  , Diocefe  d’An- 
goulême  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  la 
Rochelle  , Election  de  Cognac.  On  y compte 
J 8.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 6.  I.  N.  N.  E.  de 
Cognac. 

BARBEZIEUX  , Barbifellum  , ville  , en  Sain- 
tonge  , Diocefe  de  Eleélion  de  Saintes  , Parlement 
de  Bordeaux  , Intendance  de  la  Rochelle.  On  y 
compte  151.  feux.  Cette  ville  eft  à 4.  1.  de  trois 
quarts  S.  E.  de  Pons  , 8.  de  demie  S.  E.  de  Saintes  , 
6.  de  demie  S.  O.  d’Angoulcme  , de  14.  de  demie  N- 
N*  E.  de  Bordeaux.  Il  y a 5 Barbezicux  deux  Pa- 
roifles  de  un  Couvent  de  Cordeliers. 

La  ville  de  Barbezicux  étoit  autrefois  ceinte  de 
murailles , de  outre  cela  elle  ctoit  défendue  par  un 
bon  Château  ; mais  pendant  les  guerres  de  Guyenne 
les  murailles  de  cette  ville  furent  détruites  , & fon 
Château  eut  le  même  fort.  Ainfi  c’eft  aujourd’hui 
une  ville  ouverte  de  fans  défenfe.  Il  y a une  manu- 
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faélure  de  toiles  dont  le  débit  eft  aflêz  confidérable. 
Cette  ville  eft  la  patrie  d 'Elit  Vinct , fameux  Criti- 
que du  feizicme  iiecle  , le  même  qui  a compofé  un 
Traité  des  Antiquités  de  Bordeaux  de  de  Saintes  , 
de  quia  corrigé  & expliqué pluficurs  Auteurs  anciens. 
Ce  qu 'Elle  Vinet  a écrit  fur  Aufonne , Solin  de 
Pomponius  Mêla , eft  regardé  avec  raifon  comme 
ce  qu’il  a fait  de  mieux.  Il  mourut  en  1587.  , à 
78.  ans. 

Tout-proche  de  Barbezicux  eft  une  fource  d’eaux 
minérales , connue  fous  le  nom  de  Fontrouilleufc. 
Les  eaux  de  cctce  fourcc  font  limpides  de  fentent  le 
marécage. 

BARBEY  , dans  le  Gâtinois-François  , Diocefe 
de  Sens , Parlement  de  Intendance  de  Paris  , Elec- 
tion de  Montereau.  On  y compte  34.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à une  lieue  de  demie  E».  S.  E.  de  Mon- 
tereau. 

BARBIERES  , en  Dauphiné , Diocefe  de  Elec- 
tion de  Valence , Parlement  de  Intendance  de  Gre- 
noble. On  y compte  trois  quarts , un  6c.  de  un  1 6e. 
de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; de  trois  feux , un 
demi  de  un  1 6e.  de  feu  pour  les  biens  taillables , y 
compris  néanmoins  trois  quarts  , un  6e.  de  un  1 6e. 
de  feu  pour  les  fonds  aftranchis. 

BARBIERES,  hameau  de  la  Paroifle  de  Charn- 
plicu  , en  Bourgogne.  Voye\  Champlieu. 

BARB1REY , en  Bourgogne,  Diocefe,  Parlement 
de  Intendance  de  Dijon , Bailliage  de  Recette  d’Ar- 
nay-lc-Duc.  On  y compte  31.  feux.  Cette  Paroiflç 
eft  fituée  dans  un  pays  de  bois , fur  la  rivière  d’Ou- 
che,  à 4.  1.  de  deux  tiers  E.  N.  E.  d’Amay-lc-Duc. 

BARBONNEL,  ville,  ( de  les  deux  Paroifle? 
de  Qucude  de  Faycl , avec  le  hameau  de  Lancourt  ) 
dans  la  Brie-Champcnoifc , Diocefe  de  Troyes , Par- 
lement de  Paris,  Intendance  de  Châlons  , Eleélion 
de  Sczannc.  On  y compte  2$i.  feux.  Cette  ville  eft 
à une  lieue  de  demie  S.  O.  de  Sezannc,  de  8.  de  tiers 
N.  O.  de  Troyes. 

BARBONVAL,  dans  le  Soiflbnnois , au  Gouver- 
nement général  de  riilc-de-France  , Diocefe  , In- 
tendance de  Eleélion  de  Soifl'ons,  Parlement  de 
Paris.  On  y compte  16.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée 
à une  dcmi-lieue  de  la  rive  gauche  de  l’Aifnc , de  à 

4.  1.  de  tiers  E.  de  Soifl'ons. 

BARBONVIELLE  , dans  le  Condomois  , en 

Gafcogne , Diocefe  de  Eleélion  de  Condom , Par- 
lement de  Intendance  de  Bordeaux  , Jurifdiclion 
d’Aftaffort.  On  y compte  49.  feux. 

BARBONVILLE  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
Diocefe  de  Toul , Confeii  fouverain  de  Intendance 
de  Lorraine , Bailliage  de  Rozicres.  On  y compte 
36.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à trois  quarts  de  lieue 

5. E.  de  Rozieres.  Son  Eglifeeft  dédiée  à Saint-Remy. 
La  Cure  étoit  autrefois  à la  nomination  du  Prieur 
de  Barbonville  ; mais  depuis  que  le  Prieuré  de  ce 
nom  a été  réuni  au  Noviciat  des  Jéfuites  de  Nancy  , 
c’eft  cette  Maifon  qui  a la  collation  de  la  Cure. 
Le  Prieuré  de  Barbonville  vaut  au  moins  4000. 
livres  de  rente. 

BARB0T1ERE  , forêt  de  372.  arpents , dans  la 
Maîtrife  des  Eaux  de  Forêts  de  Moulins  en  Bour- 
bonnois. 

BARBOUX,  en  Franche-Comtc  , Diocefe,  Par- 
lement de  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  de 
Recette  d’Omans.  On  y compte  $ 9.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à une  demi-lieue  de  la  rive  droite 
du  Doux , de  à 8.  1.  E.  un  quart  au  N.  d’Ornans. 

BARBÙISE  , en  Champagne,  Diocefe  de  Sens, 
Parlement  de  Intendance  de  Paris  , Eleélion  de 
Nogent-fur-Seinc.  On  y compte  106.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à une  iieue  de  demie  N.  E.  de  Nogent- 
fur-Scine. 

BARBY , en  Champagne  , Diocefe  de  Rheims , 
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plrlemcnt  d<  Tari»,  1,. tendance  de  Chilom  EIcc- 
rariemcn  compte  97.  feu*.  Cette  Pa- 

Se  eft  tut  tJu  ri,Pe  droite  de  l'Aifce  . 1 
î,nè  petite  Ueue  O.  N.  O.  de  Rethel. 

B^RC  , en  Normandie  , Dioccfc , Parlement  & 
Intendance  de  Rouen , Eledion  de  Ncufchatel  , 
Screenteric  d’Aumale.  On  y compte  trois  feux  t>ri- 
vilegiés  & 4t.  feux  taillablcs.  Cette  Paroifle  eft  à 
une  licae  O.  d’Aumale. 

BARC-LES-PESMES  , eu  Franche  - Comte  , 
Dioccfc,  Parlement  fie  Intendance  de  Befanqon  , 
Bailliage  fie  Recette  de  Gray.  On  y compte  3 3.  feux. 
Cette  ParoilTc  eft  i on  quart  de  lieue  de  la  rive 
droite  de  l’Oignon  , fit  à 3.  1.  fit  demie  S.  S.  E.  de 
Gray.  , 

BARCELONNE  , ville  , dans  le  bas  Armagnac , 
en  Gafcogne  , Dioccfc  d’Aire  , Parlement  de  Tou- 
îoufe.  Intendance  fit  Election  d’Aufc h,  Collecte  du 
bas  Armagnac.  On  y compte  9.  feux , 50.  bellugucs 
& demie.  Cette  ville  eft  (ituée  fur  la  rive  droite  de 
l’Adour  , h une  dcmi-lieue  E.  S.  E.  d’Aire  , à 3. 1. 
& deux  tiers  O.  S.  O.  de  Nogaro  , fie  1 2.  & quart 
O.  d’Aufch. 

BARCELONNE  , en  Dauphine  , Dioccfc  ôc 
Election  de  Valence  , Parlement  fie  Intendance  de 
Grenoble.  On  y compte  un  2304e.  de  feu  pour  les 
fonds  nobles  , fie  un  Feu  fie  deux  tiers  de  feu  pour 
les  biens  taillables.'  Cette  Parotffe  eft  fituée  fur  une 
montagne  , h 4. 1.  E.  S.  E.  de  Valence. 

BARCELONNETTE  , Barcirto  nova  ou  Barei - 
Itna  , ville  , chef  - lieu  de  la  vallée  de  fon  nom  , 
Jufticc  royale  , Bureau  des  cinq  grofles  Fermes  , 
Gouvernement  particulier  , en  Provence  , Dioccfc 
d’Embrun  , Parlement  fie  Intendance  d'Aix.  On  y 
compte  1010.  maifons  fie  6400.  habitants,  dont 
l’affouagemcnt  eft  de  1 1 80.  t'eus  d’or.  Cette  ville 
eft  (nuée  fur  la  rive  droite  de  la  rivière  d’Ubaye  , 
à 3.  1.  deux  tiers  S.  E.  d’Embrun  , 7.  O.  de  Châ- 
teau-Dauphin , 5.  E.  N.  E.  de  Seyne  , 18.  fie  demie 
O.  S.  O.  de  Turin  , fie  26.  N.  £.  d’Aix.  Long.  24. 
18.  o.  lat.  44.  26.  18. 

La  ville  dont  il  eft  queftion , fut  bâtie  en  1230. 
par  Raymond  Bcrcnger  V.  Comte  de  Provence , qui 
lui  donna  le  nom  de  Barcelonnette , en  mémoire 
de  ce  que  fes  ancêtres  étoient  venus  de  Barcelonnc 
en  Catalogne,  s’établir  en  Provence.  Depuisce  temps 
la  ville  de  Barcelonnette  , ainfi  que  la  vallée  dont 
elle  eft  le  chef-lieu , fit  partie  du  Comté  de  Pro- 
vence, jufqu’au  mois  de  Mai  de  l’an  1388.  que  les 
habitants  reconnurent  Ame  VII.  Duc  de  Savoye  ; 
mais  par  le  Traité  d’Utrccht  de  l’an  1713.  cette 
ville  avec  la  vallée  de  fon  nom  fut  cédée  à la  France  ; 
& elle  a été  réunie  au  Gouvernement  général  de 
Provence  par  Arrêt  du  Confeil  d’Etat  du  23.  Décem- 
bre 1714.  Sa  Majefté  établit  alors  un  Commandant 
particulier  pour  je  Fort  Saint-Vincent  , la  ville  fie 
vallée  de  Barcelonnette  ; fie  elle  détermina  en  même 
temps  que  les  appointements  de  ce  Commandant 
feroient  de  2400.  liv.  par  an. 

Diverfes  inferiptions  anciennes , qui  ont  été  trou- 
vées aux  environs  de  Barcelonnette  , font  juger  que 
les  Romains  avoient  quelque  établiflement  dans  ce 
lieu  : on  croit  même  que  cet  crablilletnent  étoit  une 
tille,  dont  on  ignore  le  nom , fie  qui  vraifemblablement 
fut  détruite  dans  des  temps  de  guerre.  Quoi  qu’il  en 
fuit , la  ville  de  Barcelonnette  n’cft  rien  moins  qu’an- 
cieune  , ainfi  que  nous  l’avons  dit  ci-dclTus.  Il  fe 
fait  en  cette  ville  un  aflez  bon  commerce  en  bétail 
fie  en  bled.  On  y avoit  fondé  au  commencement  du 
quatorzième  ficelé , un  Couvent  de  Religieux  de  l’Or- 
dre de  St.  Dominique  ; mais  dans  la  fuite  cette  Mai- 
fan  a été  donnée  aux  Pcres  de  la  Doftrine  Chré- 
tienne , qui  en  ont  formé  un  College.  Quelques 
Auteurs  ont  cru  que  le  célébré  Cardinal  Hugues  de 
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Saint-Cher , le  même  qui  publia  la  première  Con- 
cordance de  la  Bible  , étoit  ué  h Barcelonnette  ; 
mais  d’autres  ont  écrit  avec  plus  de  vrailcmblance 
que  ce  Cardinal  étoit  originaire  du  vilbge  de  Saint- 
Cher  , aux  portes  de 'Vienne  , en  Dauphiné  , où  clt 
à prefent  une  Eglife  collégiale  dédiée  fous  le  nom 
de  Saint-Cher. 

La  vallée  de  Barcelonnette  , confidcrée  comme 
Diftrifil  particulier  de  la  Province  de  Provence  , eft 
bornée  au  N.  par  le  Dauphiné  ; au  S.  par  les  Vigue- 
ries  ( de  Guilleaume  ) , de  Colmars  fie  de  Digne  i 
à l’E.  par  le  Marquifat  de  Saluces , en  «Piémont  , 
& par  le  Comté  de  Nice  ; fie  à l’O.  par  la  Vigucrie 
de  Seyne.  Cette  vallée  abonde  en- excellent  pâtu- 
rages , qui  en  été  font  couverts  d’une  quantité  pro- 
digieufe  de  bétail  fit  particuliérement  de  moutons. 

DÉNOMBREMENT  DE  LA  VALLÉE 
de  Barcelonnette. 
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Nota.  i°.  Dans  la  vallée  de  Barcelonnette , on 
entend  par  Ecus  d'or  l’afiouagement  des  Commu- 
nautés de  ce  Diftriét  ; ainfi  cet  affouagement  diffère 
de  celui  qui  eft  en  ufage  dans  le  relie  de  la  Province 
de  Provence.  Dans  les  diverfes  Vigueries  de  cette 
Province  , on  répartit  les  impofitions  en  raifon  des 
feux  fie  au  fol  la  livre  j de  même  dans  la  vallée  de 
Barcelonnette  , les  impofitions  font  réparties  en 
raifon  des  écus  d’or  fit  au  fol  l’écu  de  ce  nom.  Par 
conféqucnt  P Ecu  d'or  n’cft  autre  ebofe  qu’un  terme 
idéal  ou  une  efpece  de  tarif  fur  lequel  fe  règlent 
les  impofitions  qui  font  établies  fur  les  diverfes  Com- 
munautés dont  eft  compofée  la  vallée  de  Barcelon- 
nette. En  1762.  les  dix  Communautés  de  cette  vallée 
payent  enfemblc  fit  en  commun  , pour  toutes  char- 
ges , une  impofition  qui  eft  appcllcc  Taxe  fit  Capita- 
tion , fit  qui  monte  5 la  fomme  totale  de  19658.  liv. 
18.  f.  7.  d.  Nous  nous  étions  propofés  de  dire  quel- 
que chofe  de  plus , touchant  l’Eca  d'or  ; & pour  cet 
effet , nous  nous  étions  adrefles  à M.  de  la  Tour  de 
Glené , premier  Préfident  fit  Intendant  de  Provence, 
qui  avoit  bien  voulu  nous  fournir  de  la  maniéré  1* 
plus  généreufe  , divers  articles  intéreflants  qui  con- 
cernent le  Gouvernement  économique  de  la  Pro- 
vince à laquelle  il  préfide.  Mais  cet  iJluftrc  Magiftrat 
dont  les  lumières  fit  le  zele  font  fi  connus,  nous 
mande  par  la  Lettre  dont  il  lui  a plu  de  nous  hono- 
rer , datée  de  la  Napoule  , du  17.  Avril  1762. , que 
perfonne  n’a  pu  lui  donner  des  cclairciflements  ni 
fur  l’origine  ni  fur  la  première  valeur  de  l’Ecu  d'or 
fit  que  ce  font-là  des  opérations  anciennes  dont  il 
ne  refte  adeun  veftige  dans  les  Communautés.  Scn- 
fîblcs  au  procédé  généreux  de  M -delà  Tour  de  Glené, 
nous  profitons  de  cette  occafion  pour  lui  marquée 
notre  rcconnoiflance  en  publiant  que  c’cft  à loi  que 
nous  fommes  redevables  des,  détails  les  plus  exacts 
fit  les  mieux  rendus , que  nous  avons  employés  loos 
le  mot  Aix  Généralité.  . . 

a°.  La  vallée  de  Barcelonnette  n’envoie  point  de 
Député  aux  Aflemblées  générales  des  Communautés 
de  la  Province  de  Provence.  Cette  vallée  eu  repu.te 
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Terre  Adjacente  , dt  elle  n’a  rien  de  commun  avec 
le  Corps  de  la  Province. 

Dans  la  deuxieme  note  que  nous  avons  em- 
ployée à la  page  68.  fous  le  premier  dénombrement 
de  la  Généralité  d’Aix  ou  de  Provence , il  s’eft  gliflë 
quelques  fautes  d’imprefiion  que  nous  ne  devons 
pas  différer  davantage  de  corriger.  Ainfî  life\  2657. 
habitations  ou  mailons..*.  16605.  âmes  ou  habi- 
tants  893349.  âmes  en  *2x838.  maifons. 

BARC1LLAC  , dans  le  Comté  de  Bigorrc  , en 
Gafcogne  , Diocefe  de  Tarbes  , Parlement  de  Tou- 
loufe  , Intendance  d’Aufch  , Recette  du  Comté  de 
Bigorre.  On  y compte  66.  feux. 

BARC1LONNETTE  , en  Provence , Diocefe  de 
Gap  , Parlement  & Intendance  d’Aix  , Viguerie  & 
Recette  de  Sifteron.  On  y compte  un  feu  dt  trois 
quarts  de  feu  de  cadaftre.  Cette  Paroifle  eft  à quel- 
que diffance  de  la  rive  droite  de  la  Durance  , dt  à 
4. 1.  de  tiers  N.  de  Sifteron. 

BARCUIGNAN , dans  l’Aftarac  , en  Gafcogne , 
Diocefe  & Intendance  d’Aufch  , Parlement  de  Tou- 
loufc  , Eleftion  d’Aftarac.  On  y compte  a.  feux  & 
a.3.  bellugues  de  feu.  Cette  Parodie  eft  iituée  fur  la 
Baife  , à 2.  1.  dt  deux  tiers  S.  de  MLrande. 

BARCY  , dans  la  Brie-Françoife  , Diocefe  de 
Eleftion  de  Meaux  , Parlement  & Intendance  de 
Paris.  On  y compte  76.  feux.  Cette  Parodie  eft  à 
1.  L & tiers  N.  de  Meaux. 

BARD  , village  , Paroifle  & Prieuré  , en  Forcft , 
Diocefe  & Intendance  de  Lyon , Parlement  de  Pa- 
ris, Eleftion  de  Montbrifon.  On  y compte  1 10.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  fîtuée  fur  un  céteau  , à une  lieue 
O.  S.  O.  de  Montbrifon.  De  Bard  dépend  l’annexe 
d’Efcotay. 

BARDAIS  , en  Bourbonnois  , Diocefe  de  Inten- 
dance de  Bourges  , Parlement  de  Paris , Eleftion 
de  Saint-Amand.  On  y compte  35.  feux.  Cette  Pa- 
rodie eft  à 3.  1.  & tiers  E.  S.  £.  de  Saint-Amand. 

BARDE  f la  ) , bourg  , en  Saintonge  , Diocefe 
de  Eleftion  de  Saintes  , Parlement  de  Bordeaux  , 
Intendance  de  la  Rochelle.  On  y compte  1 64.  feux. 
Ce  bourg  eft  à une  petite  diftance  N.  O.  de  Chalais  , 
à 3. 1.  & tiers  S.  S.  E.  de  Barbezieux  , de  11.  S.  E. 
de  Saintes. 

BARDE  ( la  ) , dans  le  Medoc  , en  Guyenne  , 
Diocefe,  Parlement  , Intendance  de  Eleftion  de 
Bordeaux,  Jurifdiftion  de  Blanquefort.  On  y compte 
80.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  bonne  demi- lieue 
de  la  rive  gauche  de  la  Garonne  , de  à 4.  I.  N.  O. 
de  Bordeaux. 

BARDE-MARGILLIER  (la)  , dans  le  Limou- 
fin,  Diocefe  , Intendance  & Eleftion  de  Limoges  , 
Parlement  de  Bordeaux.  On  y compte  3 2.  feux. 

BARDEL  ( les  illes  ) , en  Normandie , Diocefe 
de  Séez  , Parlement  de  Rouen , Intendance  d’Alen- 
çon , Eleftion  de  Falaifc , Sergcnterie  de  Thury  , 
On  y compte  60.  feux.  Cette  Paioifle  eft  à 2.  1.  & 
deux  tiers  S.  O.  de  Falaife. 

BARDENAC,  en  Saintonge,  Diocefe  de  Elec- 
tion de  Saintes,  Parlement  de  Bordeaux,  Inten- 
dance de  la  Rochelle.  On  y compte  76.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à une  demi-lieue  N.  O.  de  Chalais  , de 
à 3. 1.  S.  S.  E.  de  Barbezieux. 

BARDIANLGNDE  , bois  de  350.  arpents,  dé- 
pendant de  la  Maitrifc  des  Eaux  dt  Forets  de  Val- 
logne , en  Normandie. 

BARDIGUES  , an  pays  de  Lomagne , en  Gaf- 
cogne , Diocefe  de  Leiftoure  , Parlement  de  Tou- 
loufe  , Intendance  d’Aufch  , Eleftion  & Vicomté 
de  Lomagne.  On  y compte  4.  feux  & 61.  bellu- 
gues  de  feu.  Cette  Paroifle  eft  à deux  tiers  de 
Ueue  S.  S.  O.  d’Auvillars , & à 6.  L E.  N.  E.  de 
Leiftoure. 

B ARDILLON , dans  1a  Principauté  de  Dombes, 
Tome  L 
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Diocefe  de  Lyon  , Confcil  fouverain  de  Dombes  , 
Châtellenie  de  Saint-Trivier.On  y compte  22.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à une  petite  lieue  E.  N.  E. 
de  Sainr-Trivier. 

BARDONNACHE,  en  Dauphiné,  Diocefe  d’Em- 
brun  , Parlement  & Intendance  de  Grenoble , Elec- 
tion de  Gap , Recette  de  Briançon.  On  y compte  un 
12e.  de  un  32e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ,*&  22. 
feux  de  un  32e.  de  feu  pour  les  biens  taillables. 
Cette  Communauté  eft  le  chef-lieu  d’une  vallée 
de  fon  nom  qui  a été  cédée  au  Roi  de  Sardaigne 
par  la  paix  d’Utrechr , en  1713. , de  elle  eft  à 4. 1.  de 
tiers  N.  E.  de  Briançon. 

BARDOU  , en  Périgord  , Diocefe  de  Eleftion  de 
Sarlat , Parlement  de  Intendance  de  Bordeaux.  On  y 
compte  45.  feux. 

BARDOU  , fontaine  d’eaux  minérales , près  de 
Moulins  , en  Bourbonnois.  Les  eaux  de  cette  fon- 
taine font  froides  de  limpides  : elles  auroient  peut- 
être  plus  de  réputation  qu’elles  n’ont , fi  elles  n’c- 
toient  pas  bien  communes.  Mais  il  y a dans  le  faux- 
bourg  d’Allier  même  , plufieurs  fontaines  publiques 
qui  prennent  leurs  fources  à celle  de  Bardou;  ce  qui 
eft  caufc  qu’à  Moulins  on  ne  fait  pas  beaucoup  do 
cas  de  ces  eaux  , ou  du  moins  qu’on  ne  les  diftin- 
gue  guère*  de  beaucoup  d’autres  qui  ont  peu  do 
réputation. 

BARDOUES , Abbaye  d’Hommes  de  en  corn- 
mende  , de  l’Ordre  de  Cîteaux  de  de  la  Filiation 
de  Morimont  , dans  l’Aftarac  , en  Gafcogne  , Dio- 
cefe dt  Intendance  d’Aufch  , Parlement  de  Tou- 
loufe  , Eleftion  d’Aftarac  ; fituée  fur  la  rive  gauche 
de  la  Baife , à une  demi-lieue  $.  E.  de  Mirande  , 
dt  4. 1.  de  deux  tiers  S.  O.  d’Aufch.  Long.  18.  $.  o. 
lat.  43.  17.  19. 

Cette  Abbaye  a été  fondée  en  1134.  par  Ber- 
nard , Comte  d’Aftarac  , dt  Sanchès  IL  fon  fils  , 
qui  donnèrent  la  Terre  de  Bardoues  pour  cet  éta- 
bliflèment.  A ce  bienfait  les  Seigneurs  de  Barba- 
fân  dt  ceux  d’Orbeflan  , de  Mauleon , dtc. , en  ajou- 
tèrent plufieurs  autres.  Aujourd’hui  l’Abbaye  do 
Bardoues  vaut  au  moins  8000.  liv.  de  rente  au  Sujec 
qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  eu  Cour  de 
Rome  eft  de  1 500.  florins. 

A la  prière  du  Comte  d’Aftarac  6c  à celle  de 
l’Abbé  de  Bardoues, le  Pape  Jean  XXIII.  érigea ea 
Evêché  l’Abbaye  dont  il  eft  ici  queftion.  Le  Siégé 
de  ce  nouvel  Evêché  devoit  être  à Mirande.  Mais 
Berenger , qui  étoit alors  Archevêque  d’Aufch,  s’op- 
pofa  à cette  éreftion  , dt  ayant  lçu  faire  entrer  le 
Roi  Charles  VI.  dans  fes  intérêts , il  vint  à bout  de 
la  faire  révoquer , en  141 3. 

BARDOU  VILLE  , en  Normandie  , Diocefe  , 
Parlement  dt  Intendance  de  Rouen , Eleftion  de 
Ponteaudemer  , Sergenteric  de  la  Londe.  On  y 
compte  3.  feux  privilégiés  dt  55.  feux  taillables. 
Cette  Paroifle  eft  Gtuee  fur  la  rive  gauche  de  la 
Seine  , à 3. 1.  O.  de  Rouen. 

BARE  , en  Normandie  , Diocefe  d’Evreux  , Par- 
lement de  Rouen  , Intendance  d’Alençon , Elec- 
tion de  Conches , Sergentcrie  de  Beaumont.  On  y 
compte  12$.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à a.  1.  de  demie 
N.  O.  de  Conches. 

BAREDGES  , bourg , chef-lieu  de  la  vallce  de 
fon  nom  , au  Comté  de  Bigorre,  en  Gafcogne  , Dio- 
cefe de  Tarbes , Parlement  de  Touloufe  , Inten- 
dance d’Aufch , Recette  du  Comté  de  Bigorre.  On  y 
compte  100.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une  con- 
trée fort  montagneufe  , au  Sud  du  Pic-du-Midi , à 
3. 1.  dt  tiers  S.  de  Bagneres  , 6.  1.  deux  tiers  S.  un 
quart  à l’E.  de  Tarbes  , dt  7.  dt  demie  O.  S.  O.  de 
St.  Bertrand-dc-Comminges. 

Le  bourg  de  Baredgcs  eft  fort  renommé  à eaufo 
de  fes  bains  d’eaux  minérales.  Ces  bains  font  au 
ZZSXS 
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4S8.  **  ouatre.  Le  premier  s’appelle  le  grand 

il  réforme  de  deu  fourres  d'eau  Irmp.de 
f approche  de  celle  de  la  boue  de  la 

Jon  & don.  fa  chaleur  eft  au  quatrième  degré. 


Quand 


exhale 


expofe  de  l’argent  & du  cuivre  h la  vapeur 
ale  de  l’eau  de  ce  bain  , l’argent  rougit 


3’é.bnrd  & enfuite  U devient  noirâtre.  Quant  au 
° . *:i « ....fC _*A»  rntt*  derniert  COUleUr.  Le 


cuivre  'il  prend  auffi-tdt  cette  dernicre  couleur.  Ce 
changement  ett  encore  plus  prompt  , quand  on 
plonge  l’argent  & le  cuivre  dans  I eau , fo.t  à la  reau  de 
fourre, ou  même  hors-de-liquand  l’eanett  refroidie  gufcns 

& prifé  dès  la  veille.  L’eau  du  fécond  bain  eft  de  Ce  bourg  cto.t  anirefots  une  ville  conhderable  & 

. * b.  i ^cllc  c(n  nrpmicr  mau 


BAR 

BARFLElJR  , Barofluflum  , B arbcfiuvium  , ville 
ou  bourg  avec  un  petit  port  de  mer,  dans  la  bafle 
■Normandie  , Dioccfe  de  Coutances  , Parlement  de 
Rouen  , Intendance  de  Caen,  Elcftiou  de  Valogne, 
Sergenterie  de  Val-de-Saire.  On  y compte  1 36.  feux! 
Ce  bourg  ell  fitué  fur  l’Océan  , à 4. 1.  & demie  E. 
N.  E.  de  Cherbourg , & autant  N.  0.  de  Cherbourg. 
Long.  16.  a 3.  35.  lat.  49.  40.  17.  U y a k Bar- 
fleur  un  Siégé  de  Vicomté  , un  d’ Amirauté , un  Bu- 
reau des  cinq  groflès  Fermes  , un  Couvent  d’Au- 
, &c. 


même  nature  & qualité  que  celle  du  premier  , mais 
elle  eft  moins  chaude  d’un  degré  , parce  que  le 
canal  qui  la  conduit  du  réfervoir  commun  au  fé- 
cond bain  , eft  plus  long  que  celui  qui  la  porte  au 
grand  bain  ; d’ailleurs  ce  canal  eft  de  marbre  , au 
Fieu  que  celui  du  grand  bain  eft  de  fer.  L’eau  du 
troifiemc  bain  eft  encore  moins  chaude  que  celle  du 
fécond.  Celle  du  quatrième  bain  , qu’on  appelle 
autrement  le  bain  rond  , eft  ordinairement  de  la  mê- 
me qualité  que  celle  des  autres  bains.  Mais  ccttc  eau 
eft  affoiblic  par  le  mélange  de  quelque  fource  froide , 
de  forte  qu’elle  n’cft  qu’un  peu  tiede.  Au  relie  , 
aucune  de  ces  eaux  ne  tire  la  teinture  de  noix  de 
galle  i elles  ne  rougiflent  point  la  teinture  de  tour- 
nefol , elles  ne  font  aucun  changement  fur  le  fyrop 
violât,  & elles  ne  fermentent  point  avec  les  acides  ni 
avec  les  alkalis. 

BAREME , en  Provence.  Vcyc\  Barreme. 
BARENTiN  , bourg,  en  Normandie  , Dioccfe, 
Parlement , Intendance  & Election  de  Rouen.  On  y 
compte  deux  feux  privilégies  & 1 17.  feux  tailla- 
blcs.  Ce  bourg  eft  litué  fur  la  petite  rivière  d’En- 
r.e  , à 3.  1.  N.  O.  de  Rouen  , de  autant  E.  N.  E. 
de  Caudebcc.  Il  y a k Barentin  plufieurs  moulins  à 
papier  de  à d’autres  uiages. 

BARLNTON,  ville  , en  Normandie,  Dioccfe 
d’Avranches , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de 
Caen  , Election  de  Murtain  , Sergenterie  de  Doif- 
cée.  On  y compte  S^9*  feux.  Cette  ville  eft  k une 
lieue  & demie  E.  S.  E.  de  Mortain  , 2.  & trois 
quarts  O.  de  Domfront , & 7.  & demie  E.  S.  E. 
d’Avranches.  11  fe  tient  en  cette  ville  un  marché 
toutes  les  femaines.  De  Barenton  dépend  le  village 
de  Dolerie. 

BARENTON-BUGNY  , dans  le  Laonnois,  au 
Gouvernement  général  de  l*lllc-dc-France  , Diocefe 
& Election  de  Laon  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Soilfons.  On  y compte  41.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  k cinq  quarts  de  lieue  N.  N.  E.  de 
Laon.  . 

BARENTONSEL  , dans  le  Laonnois  , au  Gou- 
vernement général  de  l’ Iile-dc- France , Diocefe  éc 
Election  de  Laon  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Suiffons.  On  y compte  18.  feux.  On  voir  en  ce 
lieu  quelques  telles  ou  veftiges  d’un  ancien  Châ- 
teau , dont  on  ignore  le  nom  du  Fondateur. 

BARENTON-SUR-SERRE  , dans  le  Laomiois, 
au  Gouvernement  général  de  l’ifle -de- France  , 
Diocefe  & Eleftion  de  Laon  , Parlemcntde  Paris , 
Intendance  de  Soiftons.  On  y compte  40.  feux.  Cette 
Paroifle  ell  k une  lieue  & demie  N.  de  Laon. 

BARESIA  - LEZ  - CLERVAUX,  en  Franche- 
Comté  , Dioccfe  , Parlement  & Intendance  de  Be- 
fançon.  Bailliage  & Recette  d’Orgclet.  On  y compte 
14.  feux. 

B A RESI A-L  EZ-MONTF  LEU  11  , en  Franche- 
Comté  , Diocefe , Parlement  & Intendance  de  Be- 
fançon.  Bailliage  & Recette  d’Orgclet.  On  y com- 
pte 1 1 . feux.  Cette  Communauté  eft  lituce  fur  la 
petite  rivicre  de  Suran , k 4.  I.  de  demie  S.  S.  O. 
d’Orgelct. 

BARETONS,  vallée  , en  Béarn.  Voyc\  Baraton. 


le  meilleur  port  de  Normandie.  Les  Ducs  de  ce 
nom  y faifoient  la  plûpart  des  embarquements  dont 
la  destination  étoit  pour  l’Angleterre  , qui  leur  étoit 
foumife.  La  ville  de  Barfleur  étant  retournée  fous 
la  domination  des  Rois  de  France  , Edouard  Roi 
d’Angleterre  , conduit  par  GcofFroi  de  Harcourt, 
la  prit  par  capitulation  en  1 346. , & après  avoir 
pille  la  ville  , il  en  fit  enlever  tous  les  habitants. 
Depuis  ce  temps  le  baflîu  de  Barfleur  ayant  été 
négligé  , s’eft  rempli  de  fable  , de  forte  qu’à  préfent 
il  n’cft  propre  que  pour  de  petits  Bâtiments  qui 
prennent  peu  d’eau.  Le  principal  & prefque  l’uni- 
que commerce  des  habitants  de  Barfleur  conlille  en 
poilfon  frais  & £alé. 

On  appelle  le  Cap  de  Barfleur , la  Pointe  orien- 
tale de  la  prcfqu’ifle  du  Cotentin  , qui  eft  au  N.  de 
la  Rade  de  la  Hougue  , & à l’oppofite  du  Cap  de  la 
Hague  , fituée  k l’extrémité  la  plus  feptentrionale 
& la  plus  occidentale  de  cette  meme  prefqu’üle. 

BARGEME  , en  Provence,  Dioccfe  de  Fréjuls , 
Parlement  & Intendance  d’Aix , Viguerie  & Recette 
de  Draguignan.  On  y compte  un  feu  & trois  quarts 
de  feu  de  cadaftre.  Cette  Paroifle  eft  fituée  dans 
les  montagnes , k 3.  1.  N.  N.  E.  de  Bargemon , & $. 
& demie  N.  N.  E.  de  Draguignan. 

BARGEMON  , Bargemonum  , bourg  ou  petite 
ville  , en  Provence  , Diocefe  de  Fréjuls , Parlement 
& Intendance  d’Aix  , Viguerie  & Recette  de  Dra- 
guignan. On  y compte  1 1.  feux  & demi  de  cadaflre. 
Cette  ville  eft  fituée  fur  une  colline , couverte  de 
vignes  & d’oliviers  & entourée  de  montagnes , fur 
la  petite  riviere  tl’lndc  , k î.  I.  & demie  N.  N.  E- 
de  Draguignan  , & S.  N.  N.  O.  de  Fréjuls.  11  y a un 
Couvent  d’Auguilins-  Réformés  , où  l’on  confcrve 
une  image  miraculeufe  de  la  Vierge. 

Plufieurs  Chartes  qui  font  dans,  la  Bibliothèque 
du  Roi , prouvent  que  Bargemon  étoit  autrefois  un 
appanage  des  Cadets  des  Comtes  de  Provence.  Cette 
ville  cil  la  patrie  du  célébré  Louis  Moren , Doc- 
teur en  Théologie  , premier  Auteur  du  grand  Dic- 
tionnaire Hiftoriquc  , qui  porte  fon  nom.  MokiJ 
naquit  le  15*  Mars  1643. , d’une  bonne  Famdle.U 
étudia  k Draguignan  , k Aix  & à Lyon.  U prech 
dans  cette  dernicre  ville  , pendant  cinq  ans , la  con- 
treverfe  avec  beaucoup  de  fucecs.  En  1673.  n pu- 
blia fon  Dictionnaire  k Lyon , en  un  volume  m-Jolio 
n’ayant  alors  que  30.  ans.  En  167s-  U accoinpapi 

l’fcvequc  d’Apt  à Paris , & s’y  fit  connoitrc  « ^ - 

mer  des  Scavants.  En  1678.  il  s’attacha  • 
Pomponne  , Secrétaire  d’Etat  ; mais  ce 
ayant  quitté  fa  charge  fur  la  fin  de  1679*»  „ , *!.e 
en  prit  occafion  de  fe  retirer  dans  fa  maifon  \ 
plus  s’appliquer  qu’à  donner  une  nouse  >.  ei 
de  fon  Diélionnaire.  Il  avoit  dc|k  fm*  imprime 

premier  volume  de  cette  nouvelle  édition , o j 
la  trop  grande  application  lui  caufaune  ma  » 
dont  il  mourut  à Paris  le  10.  Juillet  1 0. , J 

ans.  L’impreffion  du  fécond  volume  ne  ut  a 
qu’en  1681.  Voyt\  le  Dictionnaire  de  Morc^ 

4 Vers  l’an  « 3 S^-  Jean  I.  de  (ift  » 

fixieme  degré  de  Raymond  I.  de  ’ ’cn 

même  qui  palTa  de  Barcelonnc  en  T 
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Tan  1 1 30. , 5c  qui  eft  nommé  parmi  les  Barons  du 
parti  d'Etunnettc  des  Baux  ) devint  Seigneur  en 
partie  de  Bargcmon  par  fon  alliance  avec  Dragone 
de  Ricavi , mere  de  Pons  1.  de  Villeneuve , auquel 
fa  femme  Catherine  de  Vauclaufe  apporta  la  Terre 
de  ce  nom.  Elle  fut  mere  de  Jean  1 1.  de  Ville- 
neuve  , vivant  en  1447. , huitième  aycul  de  Chrifto- 
phe  II.  de  Villeneuve  , Seigneur  de  Bargcmon  6c  de 
Vauclaufc,  né  le  8.  Oftobre  1716.  , Officier  de 
Vaiflcaux  en  1739. , Chevalier  de  l’Ordre  royal 
de  militaire  de  Saint-Louis  , marié  par  contrat  du 
7.  Septembre  1744.  à 1 herefe  - Françoife  de  Lom- 
bard , fille  de  Louis  , Seigneur  de  Gourdon  & 
d’Anne  de  Niel.  De  ce  mariage  font  venus  cinq  fils 
ôc  trois  filles.  Jofeph  de  Villeneuve  , l’ainé  des  fils  , 
eft  né  le  1 1.  Juin  1745. 

BARGERON  , Prévôté  eecléfiaftique , en  Pro- 
vence , Diocefc  de  Sifteron  , Parlement  6c  Inten- 
dance d’Aix. 

BARGES  , en  Foreft , Diocefe  & Intendance  de 
Lyon,  Parlement  de  Paris , Eleftion de  Montbrifon. 
On  y compte  3 x . feux.  Ce  hameau  ef!  une  parcelle 
de  la  ParoifTe  de  Saint -Romain  - en  - Cervieres. 

BARGES  , dans  le  Baffigny  , en  Champagne  , 
Diocefe  & Election  de  Langres , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Châlons.  On  y compte  62.  feux. 
Cette  ParoifTe  eft  fituée  fur  les  confins  du  Barrois , 
à 7. 1.  6c  quart  E.  un  quart  au  S.  de  Langres. 

BARGES  , en  Bourgogne,  Diocefe  , Parlement  , 
Intendance , Bailliage  6c  Recette  de  Dijon.  On  y 
compte  2$.  feux.  Ce  hameau  eft  à 2.  1.  S.  de  Dijon. 

BARGES  ou  Saint-Arçons  de  Barges , dans  le  Vi- 
varais , en  Languedoc  , Diocefe  6c  Recette  de  Vi- 
viers , Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de  Mont- 
pellier , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
1 ç6.  feux.  Cette  Paroifïè  eft  fnuée  à une  demi-lieue 
de  la  rive  gauche  de  la  Loire  , ôc  à 1 1.  1.  ôc  demie 
O.  N.  O.  de  Viviers. 

BARGES  , en  Normandie  , Diocefe  de  Sécz  , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alençon  , Elec- 
tion d’Argcntan  , Scrgenterie  d’Hicxmes.  On  y 
compte  17.  feux. 

BARGNY  , en  Valois , au  Gouvernement  géné- 
ral de  l’Hlc-de-Francc  , Diocefe  de  Meaux  , Parle- 
ment de  Paris  , Intendance  de  Soiftbns , Eleftion  de 
Crcpy.  On  y compte  41.  feux.  Cette  ParoifTe  eft  à 
une  lieue  5c  demie  S.  E.  de  Crépy. 

BARGORO , dans  la  Principauté  de  Dombcs  , 
Diocefe  de  Lyon  , Confeil  fouverain  de  Dombcs , 
Châtellenie  d'Amberieu.  On  y compte  1 3.  feux. 
Cette  Communauté  cft  à une  lieue  ôc  demie  E.  S.  E. 
d’Amberieu. 

B A RJ  AC  , en  Languedoc  , Diocefe  & Recette 
d’Uzès  , Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  x 14.  Cette  ParoifTe  eft  fituée  fur  le  ruifTeau 
de  Molinès , à 5 . 1.  ôc  quart  N.  un  quart  à l’O.  d’Uzès. 

B A RJ  AC  , dans  le  Gcvaudan.  Voyt\  Bajac. 

BARICOURT  ôc  lacenfedcs  Thuilerics , en  Cham- 

Îagne , Diocefe  de  Rhcims , Parlement  de  Paris , 
ntcndance  de  Châlons  , Eleftion  de  Sainte-Mene- 
honlt.  On  y compte  77.  feux.  Cette  Paroiflc  cft  à 2. 
1.  S.  O.  de  Stenay , 6c  7.  N.  N.E.  de  Ste.  Menchoult. 

BARIE,  Paroilfe  ôc  Jurifdiftion  , dans  le  Baza- 
dois , en  Guyenne  , Diocefe  de  Bazas , Parlement 
& Intendance  de  Bordeaux , Eleftion  de  Condom. 
On  y compte  187.  feux.  Cette  ParoifTe  eft  fituée 
fur  la  rive  gauche  de  la  Garonne , à une  lieue  & 
deux  tiers  E.  de  Langon.  La  Jurifdiftion  de  Barie 
ne  comprend  qu’une  feule  ParoifTe , qui  cft  celle  de 
fon  nom. 

BARJEMONT  , en  Provence.  Voye\  Bargcmon. 
BARILLES  ou  V arilli s , Varillium  ou  Va- 
TtlU  , bourg.  Châtellenie  , &c.  , au  Comté  & pays 
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de  Foix  , Diocefe  de  Pamicrs  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  de  Rouilillon , Recette  du  Comté 
de  Foix.  On  y compte  48.  feux  de  compoids  ôc 
302.  fcuxallumans.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  l’Arriege, 
à une  lieue  & demie  S.  de  Pamicrs , & autant  N.  de 
Foix.  11  y a un  ancien  Château.  Barilles  eft  une  des 
feize  Châtellenies  du  Comté  de  Foix.  Guy  , frere 
de  Simon , Comte  de  Montfort , fut  tué  au  fiege  de 
cette  place  , durant  la  guerre  des  Albigeois. 

BARIN  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun , Par- 
lement & Intendance  de  Dijon,  Bailliage  & Recette 
de  Scmur-en- Artois.  On  y compte  23.  feux. 

BARINGAN,  dans  le  Boulonnois.  V.  Baringhem. 

BARJOLS  , Barjolium  , ville  avec  une  Juftice 
royale  , chef-lieu  d’une  Viguerie  de  fon  nom  , en 
Provence , Diocefc  de  Fréjuls , Parlement  & Inten- 
dance d’Aix.  On  y compte  il.  feux  de  cadaftre# 
Cette  ville  eft  fituée  dans  une  contrée  délicieufe  , 
à deux  tiers  de  lieue  N.  E.  de  la  riviere  d’ Argent, 
à 10. 1.  E.  N.  E.  de  Frcjuls,  3.  N.  E.  de  Saint-Ma- 
ximin, & 8.  5c  demie  E.  d’Aix.  Long.  23.  43.  28. 
lat.  43.  3$.  45.  Il  y a à Barjols  une  Eglifc  collégiale 
fous  le  titre  de  Notre-Dame  de  l'Efpinar , fondée 
en  1060.  par  Raimbault , Archevêque  d’Arles,  qui 
étoit  iflu  des  Vicomtes  de  Marfeille.  Le  Chapitre 
de  cette  Eglifc  cft  compofé  d’un  Prévôt , d’un  Ca- 
pifcol , d’un  Sacriftain  , 5c  de  huit  Chanoines  dont 
l’un  eft  Théologal.  11  y a outre  cela  deux  Curés» 
un  Maître  de  Mufique  5c  quelques  Enfants-de-Chœur. 
On  avoit  confervé  long-temps  , dans  cette  Eglife , le 
corps  de  Saint-Marcel , Evêque  de  Die  ; mais  les 
Calviniftes  s’étant  rendus  maîtres  de  Barjols,en  1562., 
jetterent  au  feu  cette  relique  5c  il  ne  refta  aux  ha- 
bitants qu’une  partie  d’un  des  doigts  du  Saint-Evê- 
que. Indépendant  de  la  Collégiale  , il  y a à Barjols 
un  Couvent  d’Auguftin  5c  une  Maifon  de  Religieufes 
Urfulines.  Il  fe  tient  tous  les  ans  en  cette  ville  trois 
foires  confidérables.  Le  Siégé  de  la  Juftice  royale 
de  Barjols  a été  établi  en  1 3 22.  par  Robert , Roi 
de  Naples  5c  de  Sicile  , qui  avoit  confervé  beaucoup 
d’afteftion  pour  cette  ville  où  il  avoit  été  élevé. 

Les  armoiries  de  Barjols  font  d 'a\ur  à une  colon- 
ne ou  yilier  d'or  , fomme  d’une  fteur-de-lys  de  même. 
Cette  ville  eft  une  de  celles  qui  députent  aux  Af- 
femblccs  générales  de  la  Province. 

La  Viguerie  de  Barjols  eft  bornée  au  N.  par  celle 
de  Moflticrs  ; au  S.  par  celle  de  Brignolle  i à l’E. 
par  les  Vigueries  de  Draguignan , d’Aulps  5c  de  Lor- 
gnes ; 5c  a l’O.  par  celles  de  Saint-Maximin  , d’Aix 
5c  de  Forcalquier.  On  compte  dans  cette  Viguerie 
vingt-fix  Paroiflès  ou  Communautés  , qui  portent 
enfemblc  quatre-vingt-onze  feux,  deux  quints  5c  un 
fixieme  de  feu  , ainfi  que  cela  fe  prouve  par  le  dé- 
nombrement qui  fuit. 


DÉNOMBREMENT  DE  LA  VIGUERIE 
de  Barjols. 


ParoiJJii 

ou  Communautés. 


Artignofc 

Auriac 

BARJOLS,  ville  . 
Baftide  du  Prévôt 

O») 

Beaudinar 

Bezaudun 

B rue 

. Chheauvert  . . • 
Coutelas  & Ville- 

neuve  

Coutignac 

Entrccaftcau .... 
Poj-Amphoux . . . 

Giuaflervy  

Moiffic 

Moutmef»a  .... 


Feux. 

1 

* i 


■ A 

l 

:î 


*7 

7 i 


4 


FtttStm 


Pontevè* 

Quinfon . ..... 

Regufte  

Roquette  (la)  • • • 
SüUnt 

Saint-Efteve  .... 
Saint- Julieo-le-Mon 
figuier  ..... 

Tavernet 

Varagii 

VeTdlere  (la).  . . 
Villeneuve  , Voyt\ 
Coutelas. 

Vinon  • . . « • • • 
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p A R mv  en  Bourgogne , Diocefe  de  Langres  , 
/«cndancéde  Dijon . Bailliage  & Re- 
cmc  de  ChStillon-fur-Seine.  On  y compte  17.  feux. 
Cette  Paroiflê  eft  fîtuée  dans  une  contrée  monta- 
Bfieufe  & remplie  de  bois  taillis  , fur  la  Tille , à 7. 
P c g.  de  Châtillon , & une  de  demie  N.  de  Saulx- 


ie-L/uc. 

BARIS , dans  le  Condomois , en  Gafcogne , Dio- 
cefe & Ele&ion  de  Condom  , Parlement  dt  Inten- 
dance de  Bordeaux , JurifdiÂion  de  Damajan.  On 
y compte  44.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à quelque  dif- 
tance  de  la  rive  gauche  de  la  Baife  de  de  la  Ga- 


ronne. 

BARIZEY-LA-COSTE , dans  le  Toulois,  au 
Gouvernement  général  des  trois  Evêchés  , Diocefe 
de  Recette  de  Toul  , Parlement  & Intendance  de 
Metz.  On  y compte  24.  feux.  Cette  Communauté 
eft  une  annexe  de  la  Paroiffe  de  Barizey-au-Plain  : 
fon  Eelife  eft  dédiée  à Saint-Jcan-Baptifte. 

BARIZEY-AU-PLAIN  , dans  le  Toulois , au 
Gouvernement  général  des  trois  Evêchés  , Diocefe 
de  Recette  de  Toul  , Parlement  de  Intendance  de 
Metz.  On  y compte  47.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 
3.  1.  de  demie  S.  de  Toul  : fon  Eglife  eft  fous  le 
titre  de  la  Nativité  de  Notre-Dame. 

BARLES  , Paroiflê  , Terre  de  Seigneurie  qui 
ne  rcleve  que  du  Roi , en  Provence  , Diocefe  de 
Digne  , Parlement  & Intendance  d’Aix  , Vigucrie 
de  Recette  de  Scyne.  On  y compte  t.  feux  de  un 
quart  de  feu  de  cadaftre.  Cette  Paroiflê  eft  fîtuée 
dans  un  vallon , fur  la  petite  riviere  de  Bès  , à x. 
lieues  S.  O.  de  Seyne  , 4.  de  demie  N.  de  Digne , 
5.  N.  E.  de  Sifteron,  19.  de  demie  N.  E.  d’Aix , de 
ai.  E.  N.  E.  d'Avignon.  Long.  33.  56.  o.  lat.  44. 
17.  28.  11  y a dans  le  territoire  de  Barles  , des  mi- 
nes de  fer  de  meme  d'autres  métaux  encore  plus 
précieux.  Il  y a auifî  une  fontaine  d’eau  minérale , 
à laquelle  on  attribue  des  vertus  pour  la  guérifon  ou 
du  moins  pour  le  foulagement  des  perfonnes  qui 
lbnt  malades  des  écrouelles  ou  du  mal  de  gorge.  11 
y a environ  quarante  ou  cinquante  ans  qu'il  arriva 
tout-proche  de  la  Paroiflê  de  Barles  , un  événement 
qui  mérite  d’être  rapporté.  Un  eboulcment  de  terre 
fubit  de  confîdérable  arrêta  tout-à-coup  le  cours  de 
la  petite  riviere  de  Bès  ; de  formant  une  cfpece  de 
batardeau  , les  terres  qui  s’étoient  éboulées  f obligè- 
rent l’eau  de  la  riviere  à fe  répandre  à droite  de  à 
gauche  dans  le  vallon.  Comme  en  cet  endroit  le 
vallon  eft  allez  profond , l’eau  ne  reprit  fon  cours 
que  quand  tous  les  creux  furent  remplis  à niveau  du 
batardeau  ; de  il  fe  forma  par  ce  moyen  un  étang  qui 
fubfîftc  encore  de  qui  eft  bien  fourni  de  poiflon. 

Le  7.  Août  1355.  Jeanne  1.  ComtcfTc  de  Pro- 
vence Ôe  Louis  de  France,  Duc  d'Anjou , que  cette 
Princefle  avoit  adopté  pour  fon  héritier , firent  don 
de  la  Terre  de  Baria  de  de  tous  leurs  droits  fur  cette 
Terre,  à Jean  de  Laudun  de  à fa  poftérité , en  con- 
iidération  des  fcrvices  qu’ils  avoient  reçus  de  lui , 
& il  en  fut  mis  en  pofleffion. 

Louife  d'Oraifon , iflue  de  Jean  de  Laudun , héri- 
tière de  h Maifon  , époufa  le  31.  Mars  1478.  dans 
le  Palais  royal  à Aix  , Philibert  de  Aqua  ou  de 
l'Aigue  , Confeiller  de  Chambellan  du  Roi  René  , 
originaire  de  la  ville  de  Bourges  en  Berry  , fils  de 
Jean , Seigneur  de  Chaudaire  de  de  Marguerite  de 
l'Aigue  ; de  entr’autres  Terres , elle  lui  porta  en 
dot  celle  de  Barles.  Antoine-Honoré  de  Aqua  , fils 
aîné  de  Philibert , prit  le  nom  d 'Oraifon  qu’il  tranf- 
tait  à fes  dépendants. 

Le  4.  Oâobre  1641.  Alphonfc  de  Aqua-d’Orai. 
fon , l’un  des  dépendants  d’Antoine-Honorc , ven- 
dit la  Terre  de  Seigneurie  de  Barles  à Jeanne  de 
*erujjist  Dame  de  Montdevergues , veuve  de  Jero- 
me de  Lopis  t dont  le  fils,  François  de  Lopis , connu 
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fous  le  nom  de  Marquis  de  Montdevergues  , Lieu- 
tenant-Général  des  armées  du  Roi , fut  employé 
par  le  Cardinal  Mazarin  en  plufieurs  négociation* 
importantes,  dt  fut  enfuite  envoyé  à Madagafcar  en 
qualité  de  ViceroL  11  mourut  à fon  retour  à Paris 
fans  poftérité,  en  1671.  11  laiffa  Par  fontellament 
la  Terre  dt  Seigneurie  de  Barles  à François  de 
Peruffis , ( fon  coufin  iflu  de  germain  ) , Gouver- 
neur pour  le  Roi  de  la  Tour  du  Pont  de  Villeneuve- 
lez- Avignon  , bifayeul  de  Louis  Elifabeth  Marquis 
de  Peruffis  , Lieutenant-Général  des  armées  du 
Roi,  Gouverneur  de  la  ville  de  du  pays  d’Ardres  en 
Picardie  , Chevalier  de  l’Ordre  royal  dt  militaire 
de  Saint-Louis , ci-devant  premier  Sous-Lieutenant 
de  la  première  Compagnie  des  Moufquetaires  lcr- 
vans  à la  garde  de  Sa  Majefté. 

Le  Marquis  de  PcruJJît  , Seigneur  aéhiel  de  la 
Terre  de  Barles  , eft  fils  dt  fucceflèur  de  Jacqucs- 
Jofeph  Marquis  de  Peruifis  , Baron  de  Barles , mort 
en  Mars  1750. , dt  de  Marie  de  Banne  d'Avejan  , 
mariée  en  1701.  dt  morte  en  1730. 

Jacques-Jofeph  , Marquis  de  Peruffis  , le  même 
que  nous  venons  de  nommer  , écoit  iflu  en  ligne 
mafeuline  , au  treizième  degré  , de  Pacino  Peru\\it 
fils  d'Arnaldo  qui  fut  Prieur  de  la  liberté  de  Flo- 
rence en  128$.  , de  élu  fouverain  Gonfelonier  de 
cette  République  , au  mois  d’Août  1297. , cinq  ans 
après  l’établiflementdc  cette  dignité.  Par  conféqueot 
la  Maifon  Peru\\i  ou  de  Perufjis  , qui  eft  établie  à 
Avignon  depuis  plus  de  300.  ans , cit  originaire  de 
Florence  d'où  elle  fut  forcée  de  fe  retirer  ,en  1434., 
à caufe  de  fon  oppofition  à la  trop  grande  élévation 
de  Cofme  de  Medicis  , die  le  Pere  de  la  patrie. 
Pour  ce  qui  concerne  l’ancienneté  de  la  noblelfe 
de  la  Maifon  de  Peruffis  , auffi-bien  que  pour  les 
rôle  s que  cette  Maifon  a joué  dans  les  temps  les  plus 
reculés  de  la  République  de  Florence  , confultez  Jean 
Villani , cet  Hiftorien  fi  eftimé  pour  la  noble  fim- 
plicité  de  fon  ftyle  dt  pour  l’exaétitude  fcrupuleufe 
de  la  narration , fur-tout  par  rapportaux  faits  qui  fe 
font  paflés  de  fon  temps. 

Le  même  Jean  Villani , que  nous  venons  de  citer  , 
fait  le  dénombrement  des  Familles  nobles  & patri- 
ciennes qui  étoient  établies  à Florence  vers  l'an 
mille  après  la  récdification  de  cette  ville  , & il 
place  les  Peru\\i  dans  le  quartier  de  Saint-Pierre 
de  l’Egout.  11  dit  enfuite  que  les  Pwqa  avoient 
donné  leur  nom  à une  des  portes  de  la  ville  , couf- 
truite  dans  le  premier  cercle  de  Florence  ; & il 
ajoute  que  leur  Palais  étoit  bâti  fur  un  ancien  mo- 
nument de  Céfar  , dont  il  fait  la  defeription , de  que 
Marie  de  Bourbon , femme  de  Robert  , Prince  de 
Sicile  de  de  Tarente  , y fut  logée  par  la  République 
en  1 347. , lors  de  la  magnifique  réception  qui  lui  fut 
faite  à fon  paflàge  par  la  ville  de  Florence.  Outre  cet 
ancien  Palais , il  fubfîftc  encore  dans  cette  ville  , 
des  rues  de  une  place  du  nom  de  Peru\\i . 

Vayc\  auffi  le  Prioriflc  de  Florence  , qui  flem- 
me ceux  de  la  Maifon  de  Peru\\i  qui  ont  rempli 
différentes  charges  de  la  République  toutes  des  plus 
importantes  de  des  plus  diftinguees  , de  qui  donne 
en  même  temps  la  filiation  fuivie  de  ceux  de  cette 
Maifon  depuis  Pacino  fils  d'Arnaldo  Peru\\i  julqu 
Rodolphe  , le  même  qui  fut  forcé  de  s’eipatner 

Confultez  également  pour  le  même  Sujet  Sapiw1 
Ammirato  , Auteur  fort  éclairé  de  tr«-inünU  ‘ 
Celui-ci  raconte  fort  en  détail  , fur  la  fin  du  Li  • 
XXe.  de  fon  Hiftoire  de  Florence  , qu'elles  furent 
les  caufes  de  l’exil  de  Rodolphe  Pc mW*  . , r 

Ce  Rodolphe  Peru\\i  fut  élu  Gonfalomer  de 
République  de  Florence  en  141 3. , de  t43a*  « 
fut  le  dernier  de  fa  Maifon  qui  remplie  ce™ 
charge.  D fut  un  des  principaux  Chefs  du  P 
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oppofcau  rappel  de  Cofme  de  Mcdicis  , qui  avoir  été 
exilé  & s’étolt  retiré  à Venifc.  Mais  enfin  Rodolphe 
Peru\\i  céda  aux  inftances  réitérées  du  Pape  Eu- 
gène IV.  qui  fe  trouvent  alors  à Florence  , oc  il  mit 
bas  les  armes  avec  tous  les  liens.  Cet  a&e  de  com- 
plaifance  de  la  part  des  procura  le  retourde 

Cofme  de  Mcdicis ; mais  cgjrncmc  temps  Rodolphe  Pc- 
ru\\i  fut  exilé  & fa  Famille  proferipte.  Rodolphe  fe 
retira  avec  fon  fils  Banholomc  à Aquila  , ville  du 
Royaume  de  Naples,  où  il  avoit  de  grands  biens  , 
& ils  y moururent  tous  deux  l’année  fuivantc  , en 
145  S*  » à la  grande  fatisfaclion  du  parti  des  Mcdicis 
qui  voyoit  par-là  diminuer  le  nombre  de  fes  prin- 
cipaux ennemis  , ainfi  que  le  racontent  les  Hiftoriens 
de  ce  temps-là. 

Tandis  que  Rodolphe  Peru\\i  fe  refugioit  à Aqui- 
la, d'autres  chefs  de  cette  même  Maifonfe  retiraient 
les  uns  à Avignon , & les  autres  à Fcrrarc  & à Augt 
bourg  en  Allemagne , & y fonnoicntdiverfes branches. 

La  branche  des  Peru\^i  des  Comtes  de  Civorio  , 
établie  à Fcrrarc  où  elle  éprouva  de  grandes  mar- 
ques de  bonté  & de  diitinftaon  de  la  part  des  Ducs 
fouverains  de  ce  nom , finit  par  une  fille  , Dia mante 
Peru\\i  , qui  fut  mariée  au  Marquis  Gijlhcri  ou 
Ghiflcri  del  Bofco  , neveu  du  Pape  Pic  V. 

A la  branche  de  Peruzzides  Comtes  de  Lartgs  & 
de  Veüembourg  , établie  à Ausbourg  en  Allemagne, 
appartenoit  Mathieu  de  Langs  Pcru\\i , Cardinal  de 
la  fainte  Eglife  romaine  , principal  Miniftrc  de 
l’Empereur  Maximilien  , & mort  Archevêque  Duc 
& Prince  fouverain  de  Saltzbourg  en  1640. 

Nous  aurions  encore  bien  des  chofcs  à dire  tou- 
chant la  Maifon  de  Pcru\ÿ , l’une  des  plus  anciennes 
& des  plus  illuftrcs  de  l’Europe  , & l'une  de  celles 
cjui  ont  rendu  des  fervicqs  plus  utiles  & plus  impor- 
tai aux  Souverains  qui  les  ont  employées  ; mais 
les  détails  que  nous  pourrions  donner  à ce  fujet  , 
nous  mèneraient  trop  loin , de  d’ailleurs  ils  n’entrent 
point  dans  le  plan  de  notre  ouvrage.  Ainfi  nous 
abrégerons  conudérablement  , & nous  nous  borne- 
rons à faire  connoître  quelques-uns  des  principaux 
Sujets  de  la  Maifon  de  Peruzzi , à quoi  cependant 
nous  ajouterons  quelques  particularités  , qu’il  eft 
de  notre  attention  de  ne  pas  négliger. 

Cljir  Pcru\\i  , Evêque  de  Montcfcltrocn  1350., 
fut  employé  en  différentes  Ambaffades  , Si  la  Ré- 
publique de  Florence  prit  fes  intérêts  dans  les  dé- 
mêlés qu’il  eut  avec  le  Duc  d’Urbain. 

Boniface  de  Peruffis  3 Evêque  deLefcaren  1490*» 
meurt  en  1509.  Il  étoit  fils  de  François  Peruyû  , 
noble  Florentin  , l’un  des  premiers  de  cette  Maifon 
qui  vinrent  fe  réfugier  à Avignon  ; & François  étoit 
neveu  de  Rodolphe  P eru\\i , le  même  que  nous 
avons  nommé  pluficurs  fois. 

Bernard  Pcrufti  , Commandeur  de  Ccfbajola  , de 
Maffa  & de  Pontrcmoli  , au  Grand-Prieuré  de  Pife  , 
fut  tué  au  premier  fiege  de  Rhodes  , en  1480. , 
d’Aubuffon  étant  alors  Grand-Maitre  de  l’Ordre  de 
Saint -Jean  de  Jérufalem.  Voye\  Vertot  & autres 
Auteurs. 

Robert  Pensai , Chevalier  de  l’Ordre  de  St.  Jean 
de  Jérufalem  , fut  donné  en  otage  , avec  le  Che- 
valier Paffim  de  Grolée  , au  fécond  fiege  de  Rho- 
des  , lors  de  la  capitulation  de  cette  place  , en 
i$»a. , fous  le  Grand-Maitre  de  l’Iflc-Adam.  Voyc\ 
Vertot , Calchondille  , Sanfovino  , &c. 

Le  Chevalier  Chrijlophc  Peru\\i  fut  tué  au  fiege 
de  Sainte-Maure,  le  26.  Mai  1525.  Voye\  Gouf- 
fencourt , &c. 

Louis  de  Peruffis , Chevalier  de  Malte  , fut  pris 
par  les  Turcs , en  faifant  fes  caravanes  , Si  enluite 
racheté  par  fa  Famille  pour  le  prix  de  deux  mille 
écus.  Il  fut  Colonel  d’un  Régiment  au  fervice  de 
l’Empereur  , qui  lui  donna  le  Gouvernement  de 
Tome  /. 
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Gripfwalde  , en  Poméranie , où  il  fut  tué  à la  fleur 
de  Ion  âge  , en  défendant  cette  place  contre  Guftave 
Adolphe  , Roi  de  Suède  , en  16  jt.  Gouftcncourt  , 
Lcothicius  & le  Soldat  Suédois  qui  le  copie  , fc 
trompent  dans  le  récit  qu’ils  font  du  fiege  de 
Gripfiralde  , quand  ils  difent  que  le  Chevalier  de 
Peruffis  étoit  Chevalierde  la  Toifon  d’Or. 

Louis , Comte  de  Peruffis  , mort  en  171  $.  Capi- 
taine de  Vaiffeaux  du  Roi  ,& Gouverneur  pour  Sa  Ma- 
jefle  de  la  Tour  du  Pont  de  Villeneuve’-lez-.  Avignon. 

Il  avoit  eu  la  jambe  emportée  au  bombardement  de 
Gènes  ; & il  fut  obligé  de  fe  la  foire  couper  deux 
fois , ainfi  que  le  porte  le  Brevet  de  fon  Gouverne- 
ment. Lors  de  la  création  de  l’Ordre  royal  & mili- 
taire de  Saint-Louis  , il  avoit  été  fait  ÇhevaÜcr  <|e 
cet  Ordre , & avoit  obtenu  une  Commqnderie  , qui 
fut  convertie  en  penfion  , quand  on.  fit  la  réunion 
des  Commandcrics.  , 

Jean-François  de  Peruffis  du  Baron  , Officier  de 
Vaiffeaux  , fut  tué  au  combat  de  Malaga  en  1704. 

Clément  de  Peruffis  , Seigneur  de  Caumont , fut 
honoré  d’un  Bref  que  jggPape  Pic  V.  lui  adreflà 
proprio  moru  , daté  du  2-,  Aôût  1$ 68. , & dans  le- 
quel ce  Pape  le  qualifie  de  très-fidele  Vaffal  & de 
très-zélé  Défenfeur  du  St.  Siégé.  Le  même  Clement 
de  Peruffis  avoit  fouffert  des  pertes  confidérablcs  , 
fa  Terre  de  Caumont  ayant  été  devaftee  , & fon 
Château  pillé  & brûlé  par  l’armée  des  Huguenots  ; 
& outre  cela  il  avoit  rendu  des  ferviecs  importans 
au  St.  Siège  & à fa  patrie  , tant  par  lui-même  que 
par  fept  de  fes  fils  qui  avoient  tous  fervi  & fervoient 
actuellement  avec  diftinftion  Si  avec  beaucoup  de 
valeur  contre  les  Huguenots.  Déterminé  par  ces 
confédérations,  le  Pape  lui  accorda  une  penfion  furies 
biens  qui  avoient  etc  confîfquésfurees  derniers;  mais 
cette  penfion  n’eut  pas  fon  effet , à caufe  de  la 
rellitution  qui  fut  faite  de  ces  mêmes  biens,  à la 
pacification  générale  qui  fuivit  bientôt  après. 

Grégoire  XIII. , fucceffeur  de  Pic  V. , adreflà  une 
autre  Bulle  au  même  Clément  de  Peruffis , Seigneur 
de  Caumont.  Par  cette  Bulle  , qui  eft  datée  de  Ro- 
me , le  13.  des  calendes  d’Août , la  première  année 
du  Pontificat  de  Grégoire  XIII. , ce  Souverain  Pon- 
tife confirme  les  privilèges  qui  avoient  été  accordés 
aux  Seigneurs  de  Caumont  , par  les  Papes  Nicolas 
V.  Si  Clement  VU.  ; & il  y eft  dit  que  ces  privi- 
lèges font  renouvelles  & confirmés  en  faveur  de 
Clement  de  Peruffis , tan.:  à raufe  de  fon  mérite, 
pcrfonnel  & des  (èrviccs  qu’il  a rendus , qu’à  caufe 
qu’  « il  a fept  enfants  mâles  qui  tous  fe  font  mon- 
trés zélés  Dcfenfeurs  du  St.  Siège  ; le  premier  étant 
Manuellement,  quoique  fort  jeune  , Viguier  de  no- 
»rre  ville  d’Avignon  , Chevalier  de  notre  Ordre  , 3c 
«écrivant  l’Hiftoire  des  troubles  occafionnes  par  les 
«Huguenots....  ; le  fécond.  Commandant  d’une  Com- 
«pagnic  de  xoo.  hommes  de  pied  pour  notre  fer- 
«vice....  ; le  troificme  , Commandant  aufli  d’une  au- 
»tre  compagnie  dans  l’armée  catholique....  ; le  qua- 
trième étant  Prévôt  de  l’Eglifc  de  Cavaillon....  ; 
» le  cinquième  étant  Chevalierde  notre  Ordre , &c...» 
Cette  Bulle  porte  encore  que  le  Souverain  Pontife 
fe  détermine  à traiter  favorablement  ledit  Clement, 
à caufe  qu’il  eft  iffu  de  la  noble  & ancienne  race  des 
Peruffis  de  PEtat  de  Florence. 

Jean  & Simon  font  le  fixieme  & le  fepticme  des 
enfants  de  Clement  de  Teruffis  , & les  mêmes 
que  la  Reine  Catherine  de  Mcdicis  recommande 
au  Grand-Duc  de  Tofcane  , ainfi  que  nous  le  di- 
rons bientôt. 

Louis  de  Peruffis  , Seigneur  de  Caumont  , fils 
‘aîné  de  Clement , fut  Chevalier  de  l’Ordre  du  Roi 
par  Brevet  du  19.  Décembre  1570.  II  a écrit  les  guer- 
res qui  ont  agité  le  Comté  Venaiflîn  depuis  561, 
jufqu’cn  >s8o.  On  trouve  des  détails  fort  curieux  ^ 
A a a a a a 
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‘1  ° 1 le  manufcrit  a pâlie  de  la 

ÿ„5  cet  onvLa8p  Ce  dj„,  celle  de  Carpentras. 
?^^\o5sito  Peruffis  avoir  rendu  derferrice» 

-ans  durant  les  guerres  dont  il  a fait  le  fujet 
SSwftoIrei  & dans  ces  temps  de  troubles , il 
ta  fouvent  cmp lnyé  b des  né^enmons  •t«-icl.c^ 

qu’il  traira  toujours  avec  fucces.  Satisfait  de  fa 
conduite , le  Roi  Henri  111.  voulut  bien  dente  en  fa 
taeurau  Pure  Grégoire  XIII.  la  Lettre  fummte  , 
datte  de  pans  , du  6.  Février  t$66-  s,BntfC , HïKfti , 
de  plus  bas.  Fi  ^r. 

TrU-Saint-Pise, 

«Les  vertus  Ce  mérites  do  Chevalier  de  Caumont- 
9Veruffist  Vaflal  du  St.  Siégé  , Ce  les  grands  & fi- 
v ftl> alés  fcrvfeês  que  , tant  lui  que  les  frères  , ont 
«ci-devant  faits  & continuent  encore  chaque  jour  à 
v l'encontre  de  l’ennemi  commun  de  la  Chrétienté  , 
«où  ils  témoignent  un  fmgulier  zele  à leur  Religion  , 
*Nous  invitent  à l’avoir  en  recommandation  , dont 
# il  fc  rend  digne  ; au  moyen  de  quoi  ayant  pour 
«quelque  temps  en-ça  , püf  l'avis  de Tes  parents  été 
«en  pourparler  de  mariàgtf , qui  n’cit  encore  néan- 
moins cffefttté  ,-ü  nous  a fait  entendre  qu  il  defa- 
»roit  bien  fort  qu’il  plût  à Votre  Sainteté  de  re- 
tenir une  penfion  annuelle  de  trois  cens  écus  d’or 
y fur  les  bénéfices  nu’il  peut  avoir  , au  cas  que  ledit 
j» mariage  forte  effet  , & fupplic  moycnner  cette 
» grâce  envers  icelle  pour  lui  accroître  les  moyens 
«de  perfévérer  en  fa  dévotion  -,  en  quoi  délirant 
«l’aider , & de  toute  la  favorable  protection  que 
«méritent  les  femblabies  , nous  fupplions  très-hum- 
yblement  Votre  Sainteté  , &c. 

Sa  Majcfté  voulut  bien  auffi  écrire  pour  le  meme 
fujet  au  Cardinal  Farnefc  , & au  Cardinal  de  Pet- 
hvc  à qui  le  Uni  donne  la  qualité  de  Vicc-Protcc- 
teur  de  l'es  affaires.  Ces  Lettres  font  datées  l’une  & 
l'autre, de  Paris,  du  6.  Février  1S64.  Siguecs.HrNKli 
de  plus  bas  , Ftqe.  . 

Quelques  années  après  , la  Reine  merc  Catherine 
de  Mc-dicis  fe  trouvant  à Avignon , ne  fe  rcfufa  point 
non-plus  à la  prière  qui  lui  fut  faite  d’ccrtre  en 
faveur  de  deux  freres  de  Louis  de  Peruffis , la  Lettre 
fuivantc. 

A mon  Cousis  ll  Grand-Duc  dc  Toscane  , 

«Mon  Coulin  , ayant  été  priée  par  aucuns  des 
«plus  fpécieux  Serviteurs  du  Roi  , Monfieur  mon 
«fils  , Ce  miens  , pour  les  lcrvices  que  lui  ont  faits 
«ceux  de  la  Maifon  de  Peruffis  , qui  ont  été  eftimes 
«de  nos  Sts.  Pcrcs  , leurs  Princes  & Seigneurs  au 
«Comté  d’Avignon  , lieu  de  leur  dcraeurance  ,vous 
«requérir  , comme  j’ai  bien  voulu  faire  par  cette 
«Lettre  , pour  vous  prier  autant  & aufii  afiectucu- 
«fcmcntque  j'c  puis  , vouloir  en  ma  rccominanda- 
«tion  employer  à votre  fervice  Jean  Ce  dc 

»PcruJ]ii , qui  font  de  cette  Maifon , étant  à h loren- 
«ce  , pour  le  contentement  que  j’eltime  que  vous 
«en  aurez  ; cependant  je  prie  à Dieu , mon  Cou  un  , 
«vous  avoir  en  fa  faintc  Ce  digne  garde  v écrit  a 
«Avignon,  le  13c.  jour  de  Juillet  J S79-  Votre 
«bonne  Coufinc , Catherine. 

La  plus  grande  partie  de  la  Terre  d eCaumont  a 
patte  par  mariage  dans  la  Maifon  de  Grdlcts  des 
Marquis  de  Briflac  , Ce  de  cette  derniere  dans  celle 
dc  Seytres  des  Marquis  de  Caumont  ; mais  a la 
charge  pour  l’une  Ce  l’autre  Maifon  de  joindre 
à leurs  noms  Ce  armes , le  nom  & les  armes  de 
Feruflis. 

La  Maifon  de  Peruffis  avoit  formé  une  branche 
qui  s’étoit  établie  à Aix  , en  Provence  , Ce  qui  avoit 
pour  Auteur  François  11.  de  Peruffis  , fécond  Fre- 
lider.t  du  Parlement  de  Provence  , reçu  le  20.  Août 
« S S&. , fils  de  Julien  dc  Peruffis , Seigneur  du  Pugct 


BAR 

Ce  d'Orian , & premier  Conful  d’Avignon  en  15*7. 
& petit-fils  de  Français1!.  Peruffis , noble  Florentin , 
qui  avoit  etc  oblige  dc  venir  fe  réfugier  à Avignon  * 
ainfi  que  nous  l’avons  dit. 

Julien  de  Peruffis , le  meme  que  nous  venons  de 
nommer , étoit  frère  de  Boniface , Evêque  de  Lef- 
car,  dont  nous  avcfi&’paVlc.  Le  a.  Juillet  1498.  ce 
Julien  dc  Peruffis  fut  envoyé  Ambaflàdeur  parla 
ville  d’Avignon  au  Roi  de  France  Louis  XII.  pour 
le  complimenter  fur  fon  avènement  à la  Couronne  , 
au  nom  de  Ja  meme  ville  d’Avignon  qui  le  deputoit. 

Par  Lettres  de  Septembre  x s $ a.  le  Roi  Henri  H. 
érigea  la  Terre  & Seigneurie  de  Lauris , en  Pro- 
vence , en  Baronic , pn  faveur  dc  François  II.  de 
Fcrufiis  , fils  de  Julien.  Quelques  années  après , le 
Châtcan  de  Lauris  fut  pille  Ce  faccaj^  par  les  Hu- 
guenots , Ce  à cette  occafion  François  de  Peruffis 
perdit  une  quantité  confidérable  d’effets  précieux. 

Claude  dc  Peruffis , fils  de  François  II. , fut  reçu 
fécond  Préiidcnt  au  Parlement  d’Ahc , le  28.  No- 
vembre 157$.  11  mourut  jeune  & fans  avoir  etc 
marié.  A fa  mort , la  Terre  de  Lauris  paffa  par  fubt 
titution  à Paul  de  Peruffis  fon  coufin  germain , de  la 
branche  des  Seigneurs  de  Barlcs.  Mais  nouobfhnt 
une  poflcffion  non- interrompue  de  cent  vingt  ans 
ou  environ  , à commencer  depuis  le  temps  que  les 
ayeux  de  Paul  de  Peruffis  avoient  fait  l’acquifitioo 
dc  la  Terre  dc  Lauris  , celui  - ci  en  fut  dépolfédc  par 
Arrêt  du  Parlement  de  Paris  qui  jugea  bonne  une 
ancienne  fubftitucion  dc  13  Maifon  ce  SIeuilhau , 
dc  qui  la  Terre  en  queflion  avoit  été  achetée , 
& l’adjugea  aux  heritiers  de  cette  Maifon  qui  plai- 
doient  pour  la  fubftitution.  Cependant  bientôt  après , 
la  même  Terre  fut  revendue  au  Connétable  de  Lef- 
diguieres. 

i es  autres  biens  de  Claude  de  reruffis.qui  etoient 
très-confidérablcs , ainG  que  ceux  de  la  Maifon  dc 
Meynicr  dont  il  devoit  hériter  par  fa  mere , paffe- 
rent  i Cluin  de  Peruffis  , Baronne  d’Oppede  , b 
fxur  , qui  avoit  époufé  Jean  de  Forbin  , Baron  de 
la  F are , le  même  qui  a formé  les  branches  des  Mar- 
quis de  Forbin  - d’üppcde  Ce  dc  Forbin  - Sainte- 

Croix.  : m 1 

Claire  dc  Peruffis , étant  veuve  , fonda  trois  mai- 
fons  religieufes  ; fçavoir,  une  h Annecy  en  Savoye , 
la  .Maifon  des  Pères  de  l’Oratoire  à Aix , & le  Cou- 
vent des  Carmélites  d’Avignon.  Elle  prit  l’habit  de 
Relipieufc  dans  cette  derniere  Maifon,  gvec  deux 
de  fes  filles  ; «5c  après  douze  ans  dc  profeffion , cUe 
y mourut  en  1 628. , à 68.  ans. 

Outre  les  diverfes  branches  dc  la  Maifon  ûcrcrut- 
fis  dont  nous  venons  dc  faire  mentfon , il  fubhUe 
encore  d’autres  branches  dc  cette  Maifon  à Floren- 
ce , & une  branche  cadette  à Cavaibon  dans  le 
Comté  Vcnaiffin.  Pour  ce  qui  concerne  la  Ocnea- 
logic  dc  cette  Maifon  , Voye\  Pithon-Cun , VU- 

12  Le  Marquis  de  Peruffis , poffeffcur  aftuel  de  h 
Terre  & Seigneurie  de  Barles , a eu  deux  frrtw» 
cinq  feeurs.  Des  premiers  il  ne  refle ‘ . » 

dit  l’Abbé  de  Peruffis , Chanoine  & ChantremD'c 
nité  de  l’Eglife  Cathédrale  d’Alais.  Louis-ûlane  d 

Pcruffi'  AU •••  A~  1 ’ - . Vicaire-General  oe 

ri  J 


Peruffis  , Abbé  dc  Licarelïauré , Vieaire-Gcnvral 
l’Evêché  de  Laon , cil  mort  en  ‘711: ’ ,11- 

Des  cinq  faurs,qnatrc  font  mortes  Rebgicules . rene 
qui  relie , eli  Marie-Louife  de  Peruffis  , ‘■T 
Lonis-Scipion  de  Bcrard  , Marquis  de  Montai», 
Baron  d’Alais. 

Terfonnc  ne  mérita  mieux  un  tnbut 
que  M.  le  Marquis  de  Peruffis  -,  Ce  le  1 ^ 

ter  , ce  feroit  remplir  un  devoir  effcnnel  WP 
vertus  quicaraélérifent  l’homme  aimable 
d’un  rare  mérite.  Mais  nous  fçavons  qo< 
quis  dc  Peruffis , généreux  comme  on  1 cit  rar 


BAR 

veut  tout  mériter  fans  rien  prétendre  ; ainjt  il  eft  de 
notre  attention  de  contraindre  les  fentiroents  par. 
nculicrs  que  nous  lui  devons , celui  même  de  mon. 
noidance  qu  il  nous  a infpirc  par  les  masques  d'aini- 
tié  qu  ii  nous  a données. 

BARLEST  au  Comté  de  Bigorre , en  Gafctra- 
ne  Diocet  de  Tarbes , Parlement  de  Touloofc 
Intendance  d Aufch , Recette  du  Comté  de  Bisorrc! 
On  y compte  „ fj»,.  Ce.  par(jiirr  ^ f,  ' 

Tarbra'*  N'  °'  “**  I-ounJc  . & 3-  O.  S.  0.  de 

BARLEUX,  en  Picardie,  Dioccfe  de  Novon 
tion  dTp'd'  Parn’  ln"mlan<e  ■''Amiens  , Élec- 
n ffr  cfl  Y0""'-  0nV  ooo>ple  78-  feus.  Cetre  Pa- 

B A R I ,'o!s<,“ora  1e  ‘ie“  S-  °-  * Péro.uie. 
d a k L I fc  u , Barolocus  , bourg . en  Berrv 

Diocefe,  Intendance  & Eleftion  de  Bonrges  Puric- 
“nnr' 1 frar,IS-  ?!'  Y compte  too.  feux.  Ce  bourg 
eil  fitué  fur  h rivière  de  Saudre  , à a.  1.  & tiers  E. 
d Aubiguy , & N.  N.  E.  de  Bourges.  Cétoh  an- 
cicnnement  une  ville  connue  fous  le  nom  de  Gan - 
ncs.  Cette  ville  fut  démolie  du  temps  de  Charle- 

mü?«°&:  °ïï  ï°lt,eI’cor'  les  ruines  de  fes  anciens 
murs  & celles  de  deux  de  fes  portes.  De  Barlieu  dé- 
pendent  quatorxc  ou  quinxe  écarts  qui  font  répan- 
dus  aux  environs  de  ce  bourg.  V 

or,8''1*1'!*’  ?"  Artois  Diocefe  d'Arras  . Confeü 
provincial  «t  fouverain  d'Artois,  Parlement  de  Pa- 
ns , Intendance  de  Lille  , Bailliage  & Recette  de 

rZS:  d!"  àfr'TÇ-"  .4‘;  fcu*  & Pecfennes. 
Cette  ParoiiTe  eft  fituee  fur  une  petite  rivière  1 
L O.  un  quart  au  N.  de  Lcns. 

BARLY  en  Picardie , Diocefe  <5c Intendance  d’A- 
miens , Parlement  de  Paris  , Eleftion  de  Dourlens 
Doyenne  de  la  Broyé.  On  y compte  107.  feux.  Cette 

dÀ  o ,CS quam  de ,icue N'  °*  de  Dourlens. 
BAR  I.Y-FOSSEUX , en  Artois  , Diocefe  de  Gou- 
Vernance  d’Arras  , Confeil  provincial  de  fouverain 
d Artois  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lille. 
On  y compte  a 9.  feux  & 141.  perfonnes.  Cette  Pa- 
roifle  eft  à a.  I.  & deux  riers  O.  S.  O.  d’Arras. 

BARMAINVILLE , dans  le  Pays-Chartrain  au 
Gouvernement  général  d’Orléanois  , Diocefe  de 
Chartres , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Or- 
leans  , Election  de  Dourdan.  On  y compte  a 5.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à 4.  1.  S.  un  quart  à l’O.  de 
Dourdan. 

BARMONT  , dans  la  Marche  , Diocefe  de  Limo- 
ges Parlement  de  Paris  , intendance  de  Moulins  , 
Eleftion  de  Guerct.  On  y compte  1 9.  feux.  * 
BARM0NT1NAY,  en  Berry,  Diocefe,  Inten- 
dance & Eleftion  de  Bourges  , Parlement  de  Paris. 

Ou  y compte  34.  feux. 

BARNAVAST  , bois  de  980.  arpents,  en  Nor- 
mandie , fitué  entre  Tcufteville  de  la  rivicre  de  Saire  , 
dépendant  de  la  Maîtrife  de  Valognc. 

BARNAVE  ,en  Dauphiné , Diocefe  de  Die , Par- 
lement de  Intendance  de  Grenoble  , Eleftion  de 
Montelimart.  On  y compte  un  tiers  & un  48e.  de 
feu  pour  les  fonds  nobles  -,  & un  feu , un  quart  de 
un  16e.  de  feu  pour  les  biens  taillabîcs.  Cette  Com- 
munauté eft  à 1.  I.  S.  de  Die. 

BARNAY , en  Bourgogne  , Diocefe  , Bailliage  & 
Recette  d’Autun  , Parlement  de  Intendance  de  Di- 
jon. On  y compte  8$.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 1. 1. 

& demie  , N.  d’Autun. 

c b ®£ÀY-EN-DUCHÉ  , en  Bourgogne  , Dioce- 
ic  Bailliage  de  Recette  d’Autun  , Parlement  de  In- 

tCnDADCxiïtÇij°n*  0,1  y c<VnPte  1 7*  feux. 

BARNAY-tN-ROYAUTÉ , en  Bourgogne , Dio- 
ceft  , Eanhage  de  Recette  d’Autun  , Parlement  & 

BtA  R"NE  Ûu|O"-0r>,C<>^te  *7'  ^ 

, B A * t-i  ^ en  E,mouftn , Diocefe , Inten- 
dance de  ElecUon  de  Limoges,  Parlement  de  Bor- 


fenVfeV  “W  0*1  feu*  Crtu  pat oifle4^ 
nruee  fur  la  peücdxivierd  du  Vinçon.  à 6. 1.  N.  O 
de  Limoges. 

de L nE ’i btmrK ’ CD  Nonnandie . Diocefe 
de  Coutances  Parlement  de  Rouen  , Intendance 

BeanmiT  t * ’™°P,5  v Sctgmwrie  de 

liréïw  ?°..y  C0mPt4LO0.  feux.  Ce  bourg  eft 

ri”  fol,<i  ■'  unf  pumo  uuce , qui  ferme  ]c  port 

iî  5-  L s-  O.  de  Valognc. 

BA*?EVI1LE  ’ °°  ^inuudie.  Diocefe,  Pari», 
ment  & Intendance  de  Rouen , Electioode  Ponteau* 
demer, Sergentraie.de  la  tonde.  On  y compte 
feux  privilégiés  St  1 4 feux  taillablei.  Cette  PnroifTo 
eft  Crate  for  la  . nve  gauche  de  la  Seine,  à t,  1,  Ht 
nere  S.  O.  de  Rouén.  1 , 

i NE  V ï I,  L E , eb  Normandie  , Diocefe  de 
Lizieux , Parlcmenr&  Intendance  de  Rouen , Elec- 
Hon  de  Pnnt-I'Evcqué  , Sergenterie  de  Honfleuc. 
On  y compte  i.  feux  privilégies  & 4!.  feux  , ailla- 
bles.  Cettc  Parodie  eft  1 trots  quarts  de  lieue  S.  O. 
de  Honflcur. 

BA®NpERES  , en  Rouergue  , Diocefe  & Elec- 
tion de  Rhodès , Parlement  de  Touloufe  , Iuten- 
dstnee  de  Montauban.  On  n’y  compte  point  de  feux, 
mais  feulement  39.  bellugucs  de  feu  & un  quart  de 
bellugue. 

p-EES-TOUCHES , en  Angoumoîs  , Dio- 
cele  & Election  d’Angoulcme , Parlement  de  Pa- 

nSnADo,Ænrt^UxLim°8es*  0n  y coral'tc  feux. 

, E Cla) . en  Normandie  , Dioccfe  du 
Mans  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alen- 
con  , Eleflion  de  Domfront.  On  y compte  *ao. 
feux.  Cette  Paroiftfe  eft  à une  lieue  & demie  S.  E. 
de  Domfront. 

1 BAR0CHE/ la  ^ * dans  ,a  hautc  A1face  . Diocefe 
de  Baie  , Confeil  fouverain  & Intendance  d’AJface 
Bailliage  & Recette  de  Ribauviller.  On  y compte 
19.  feux.  r 

BAROCHE-GANDOUIN  C la  ) , bourg,  dans 
le  Maine  , Dioccfe  & Eleftion  du  Mans  , Parlement 
de  Pans  , Intendance  de  Tours.  On  y compte  116. 
feux.  Ce  bourg  eft  à 4.  1.  N.  N.  E.  de  Mayenne  & 

1 a.  & demie  N.  O.  du  Mans. 

BAROCHES  ( les  ),  dans  le  Duché  de  Bar,  Dio- 
ccfe de  Toul  , Confeil  fouverain  & Intendance  de 
Lorraine , Bailliage  de  Bar-lc-Duc.  On  y compte 
15.  feux.  Cette  Communauté  eft  fituée  fur  la  rive 
gauche  de  la  Mcufe  , à une  demi-lieue  N.  O.  de 
Saint-Mihicl. 

BAR0MÉN1L  , en  Normandie  , Diocefe  , Par- 
lement & Intendance  de  Rouen  , Eleftion  d’Eu. 

On  n’y  compte  point  de  feux  privilégiés,  mais  feu- 
lement 33.  feux  taillabîcs. 

BARON , dans  le  Valois  , au  Gouvernement  gé- 
néral de  l’IUe-dc-France , Diocefe  & Eleftion  de 
Sentis  , Parlement  & Intendance  de  Paris.  On  y 
compte  160.  feux.  Cette  Paroifl’e  eft  fituée  fur  la 
rivicre  de  Nonnette  , à 2. 1.  O.  S.  O.  de  Sentis. 

BARON  , dans  le  Bourdelois  , en  Guyenne , Dio- 
cefe , Parlement , Intendance  & Eleftion  de  Bor- 
deaux , Diftrift  de  la  Grande-Prévôté  d’entre-deux- 
mers.  On  y compte  106.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 
4*  !•  E.  de  Bordeaux. 

BARON  , en  Normandie , Dioccfe  de  Baycux 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  & Eleftion  de 
Caen  , Sergenterie  d’Evrecy.  On  y compte  78. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 2. 1.  & demie  S.  O.  de  Caen. 

BARON  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bailliage  de 
Recette  de  Charolles.  Cette  Paroiflè  eft  compofée 
de  fîx  hameaux  ; fçavoir  , Baron  , Burnot , Trin- 
gles , Pierres , Maflè , la  vallée  de  Chamongc.  L’E- 
glife  eft  S Baron , à une  petite  lieue  N.  N.  O.  de 
Charolles. 


‘'  ra'rON  ( le  ) , en  Provence  , Diocefe  d'Arie, , 
Paflernen,  ^Intendance 

i Xarafcon.  On  y compte»»  demt-feu  de  cadattrr. 

C Je  Paroilfc  cft  fituce  Jane  PUle  de  C^ague , à 
une  petite  diilance  de  la  rire  gauche  du  pet»  Rhône  , 
&.J  j.  I.  O.  un  quart  au  S.  d’Arles. 

BARONNIES  ( les  ).  On  appelle  de  ce  nom, 
en  Dauphiné  , la  partie  méridionale  de  cette  Pro- 
'Le  où  fonreomprifes  le,  deux  grandes  Baronme, 
de  MemUUn  St  de  Momauhmt.  Ce  Dtftrtfteft  Gtuc 
au  N.  de  la  Provence  & du  Comte  \ enaiffia  , & au 
S.  du  Diois-,  entre  le  12e.  degre  38.  minutes  & le 
«lO.deeré  24.  minutes  de  longitude,  « entre  le 
île.  degré  10.  minutes  ôc  le  44c.  degre  27.  minutes 
de  latitude.  11  a 1 1.  lieues  de  longueur  fur  S - de  lar- 
geur ; ce  qui  peut  être  évalué  à $°*  heues  quarrees. 
C*cft  un  pays  h cri  lie  de  montagne, , oh  il  y a nean- 
moins de  belle,  vallée,.  11  eft  arroCc  de  Oneze & de 
p Aveucs.  On  y rccue.lle  beaucoup  de  bled  de  » Y a 
d'cxcellens  pâturages  La  viUe  du  Biucl  le  Siège 
royal  du  pays  des  Baronnie, , St  par  confeqnent  cette 
ville  peut  être  regardée  comme  le  chef-lieu  de  ce  pays. 

Les  Barons-Seigneurs  des  Baronnies  de  Menoilfon 
Se  de  MontauSa'i  . ctoienl  abfolument  indépen- 
dant St  ne  reconnoiflôient  que  l'Empereur  au- 
dclTus  d'eux.  Us  ont  pofftdé  l'un  St  l'antre  leurs 
Terres  avec  cette  forte  d’indépendance  pendant  trots 
cens  an,  ou  environ.  La  Baronnie  de  Mouranian 
fut  acquife  par  le  Dauphin  Humbert  I.  mort  eu 
1 107.  ; St  celle  de  Meuoillon  le  fut  de  Raymond  , 
fon  dernier  Seigneur . par  le  Dauphin  Jean  11. . mort 
en  , iio. , fil,  de  Humbert  I.  Depuis  ce  temps,  ces 
Baronnies  ont  fuivit  le  fort  dnDauphinc. 

BAR0NV1LLE  , au  Pays-Mcffin,  Diocefe,  Par- 
lement , Intendance , Recette  Sc  Dlftnft  de  1 Evechc 
de  Metz.  On  y compte  Je.  feux. 

B AROU  , en  Normandie , Diocefe  de  Seez  .Par- 
lement de  Rouen , Intendance  d'Alenqon,  EJ**»» 
d’ Argentan  , Sergentcric  de,  Brun,.  On  y c0  p 
45.  fiux.  Cette  ParoilTe  eft  ù 4-  I-  N-  d' Argentan. 

BAROU.cn  Touraine.  Voye\  Barrou. 

BAR0V1L.LE  , en  Champagne  . Diocefe  de 
Langre, , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Cha- 
înas , Eleélinn de  Bar-fur-Aube.  On  y compte  Ri. 
feux.  Cette  ParoilTe  cil  à cinq  quarts  de  lieue  s.  u. 
de  Bar-fur-Aube.  _ . n .. 

BAROUSSE  , pays  & vallée,  en  Gafcogne.  Cette 
vallée  eft  une  des  quatre  qui  ont  dépendu  autre- 
fois  de  l'Armagnac  , & qui  font  connues  fous  le  nom 
de  pays  des  quatre  Vallées.  Elle  eft  fonce  à 1 E. 
de  celle  d’Aure  , St  des  trois  autre,  côtes  elle  eit 
bornée  par.le  Comminges.  C'eft  »n  pays  froid.  La 
terre  y eft  allèz  fertile  fur-tout  en  paturagcs.il  y a 
de  belle,  forêt, . d'où  l'on  tire  des  bois  de  charpente 
St  de  conftruclion.  La  petite  vdle  ou  bourg  de 
Maulco»  en  eft  le  chef-lieu.  On  compte  dans  cette 
vallée  18.  Paroiftcs  , Sc  ce  fout  celles  qui  Auvent. 


Feux. 

Uv-J 


Paroijfei. 

Antichan , Juflict  Royale.  41 
Aveaux  , Jujtice  Royale.  100 
A«la  , Jujtice  R cjdlc  . . 100 
Bramabi^ue  . ......  )9 

Crcchcx *5 

Gaudeut , Jujtice  Royale.  100 
Gtncreft  , Jujticf  Rqyale.  6f 
llhcn , Jujtice  Royale  . . 17 

lfaouit  , Jujtice  Royale.  40 
Lonrcs  , Ju(ti;e  Hnyale  . . 117 
Moulcon  , Jupce  Royal* . 100 


Feux. 


ParuiJJer. 

iyw) 

Onrde,J#ceR<yulf  . . 167 

Salechan  , Jujtice  Roy.  . 48 
Sarpmillas  . . • • • • • • •* 

Saint-Oft  , JuJUce  ™y- . 7° 
Thébitan  • • • • • • • * T° 
Tbede  fit  Caxaril , JuJL 
Royale  *4° 

Troubat , Jupe*  Royale,  tu 
18.  Raroijf.  Total  H7I 
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BARQ , en  Normandie.  Voy c\  Barc. 

BARQ  ( le  ) , en  Artois , Diocefe  de  Boulogne  , 
Confcil  provincial  de  fouverain  d’Artois , Parlement 
de  Paris  viiucndance  de  Lille  , Bailliage  & Recette 
de  Hefdin  , On  y compte  32.  feux  6t  157.  perfon- 
nes.  Cette  Paroifife  eft  à une  petite  demi-lieue  N.  E. 
de  Heftlin. 

BARQl/ET  , eu  Normandie , Diocefe  d’Evreux , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  de. Caen  .Elec- 
tion de  Cotte hes  , Scrgcnterie  de  Ndjubcurg.  On  y 
compte  $0.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à j.  I.  N.  O.  de 
Conciles. 

BARR,  ville  & Bailliage , en  AlCace.  V oye^Baar. 

B AKR. , ParoilTe  Ôc  Château , dans  la  balle  Allk- 
ce  , Dioct-fc  de  Strasbourg  , Confeil  fouverain  6c 
Intendance  d’Alfaee  „ Bailliage  de  Savcrnc.  On  y 
compte  $3.  feux.  Cette  Paroiflè  cil  à un  demi-quart 
de  lieue  S.  O.  de  Saverne. 

BARRAL  , en  Dauphiné.  Voyt\  Allévard  , Sc 
ajoutez  ce  qui  fuit.  , 

Le  nom  de  la  Terre  & Seigneurie  d'AlUvard, 
érigée  en  17$».  en  titre  de  Comté  , en  faveur  de 
Jean-Baptiftc-Franqois  de  Barrai  de  Clermont , Pré- 
fident  à mortier  au  Parlement  de  Dauphiné  a cté 
commué  en  celui  de  Barrai , par  Lettres-Patente! 
de  Mars  175  3. , regiftrées  à la  Chambre  des  Com- 
ptes , & au  Parlement  de  Grenoble  .les  14-  Avril  k 
27.  Juin  fuivans  , « en  récompenfe  des  fcrviccs 
vque  la  Famille  de  Barrai  a anciennement  rendu! 

l’Etat  , en  défendant  ladite  Terre  contre  les 
«ennemis  qui  en  font  voilins  , ôc  de  ceux  rendus  aux 
«Rois  prédécefléurs  de  Sa  Majcftc,  dans  1 Egliie  , 
«l’Epée  & la  Robe , eutr’autres  ceux  de  Gutllaunw  ce 
vbarral  Grand-Prieur  d’Ainay  en  1520. , de  Clau- 
se , de  Louis  , d’Ennemond  & de  Pierre-Romain 
«de  ’ Banal  , tués  au  fervicc  du  Roi. 

Jean-Scbaftien  de  Barrai , Abbé  d’Aunllac , frere 
du  Préfîdent  de  Barrai,  a été  nomme  en  17$».  à 
l’Evêché  de  Caftres,  & facré  le  17-  Dccembre  de 
la  même  année  , en  rcmetant  l’Aobaye  d’Aunllac , 
qui  a été  donnée  b .lofegS-Claude-Math»,  île  ta- 
ral  , fon  frere  , Aumônier  du  Roi.  Voyc\  Aunllac, 
de  la  Bâtie  d’Arvillards. 

BARRA  bourg,  dans  le  haut  Armagnac,,  en 
Gafcogne  , Diocele  6c  tlcdion  d’Aufch  , Parlement 
de  1 ouloufe  , ColleAe  du  haut  Armagnac,  ün  y 
compte  18.  feux  S:  77-  bellngues  de  feu.  Ce  boere 
eft  à !.  1.  S.  O.  d'Aufch.  U y a b Bureau  t Egltfc 
collégiale  . dont  le  revenu  eft 

B A RR  AN  , dans  le  Comte  de  Comminges,  eo 
Gafcogne  , Diocefe  6c  ElccTion  de  Corammgjs, 
Parlement  de  Touloufe , Intendance  fAufchJ» 
rifdiftion  de  l'Ille-en-Dodon.  On  y 'rompre Ar- 
ment ÎO.  bellugues  St  un  quart  debellumfof^ 
Cette  ParoilTe  eft  fituée  for  la  nviere  de  Save,  a 
a.l.S.  O.  de  nfle-en-Dodon.  , 

BARRAS  & Tourncfort . en  Provetirc . 
de  Gap , Parlement  & Intendance  d Aix , ' 8 
ôt  Recette  de  Digne.  On  y co.npte  un  ftu  & un 
huitième  de  feu  de  cadifote.  Batta.  eft  l^^ 
de  lieue  O.  de  1 ournefort , & a 

deBDAdRAUX  . bourg  & FortetelT. ,, m^phmé . 
Diocefe  , Parlement  , Intendance 
Grenoble.  On  y compte  s.  fc» . *tt  . feu«.  » 
, ee.de  feu  pour  les  fonds 
l ac.  ôc  un  48e.  de  feu  pour  1«  b 
compris  néanmoins  un  6e.  ,un  *4  • r - 
feu  pour  les  fonds  aft'tuncbi?  Ce  uou^ 
lu  vallée  de  Gteftvuudun  fut 
à Chambéry , fur  la  nve  droite  de  1 » j -Cbam- 

S.  O.  de  MontmelUan . demie  S.  S.  b- 

bery  , & 7-  N.  E.  de  Grenoble.  ^.^cieufe 

L’origine  du  Fort  de  Boréaux  cft  P ^ÜUI 
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pourqne  nous  ne  la  rappelüons  pas  ici  a nos  Lec- 
tcurs.  Ce  fut  Charles  Emmanuel , Duc  de  Savoye , 
qui  lit  bâtir  ce  Fort , en  i $97.  VToici  comment  s’ex- 
prime à ce  fujet  , Vidtl , un  des  Secrétaires  du 
Connétable  de  Lefdiguieres  , 5c  le  même  qui  a écrit 
Fhiftoire  de  la  vie  de  ce  Général  ( tom.  1 . pag. 
390.  de  l’édition  in-i  2.  , de  l’an  1666.  ) « I.e  Duc 
»(  de  Savoye  ) trouvoit  de  la  confolation  à fes  mal- 
«heurs , dans  la  vanité  de  faire  un  Fort  fur  les  Ter- 
tres du  Roi , au-deffus  du  village  de  Barraux  ; entre- 
»prii'c  , qui  # n’ayant  nulle  néceflité  , fembloit  avoir 
» beaucoup  d’oftentatton  : car  fi  fon  deflein  étoit 
«d’affujeteir  par-là  cette  l'allée  , fon  Château  de 
«Montmellian , qui  eft  à la  tête  , le  faifoit  fuffifam- 
» ment  fans  doute  ; & s’il  vouloit  mettre  à couvert 
«la  Savoye  , fbn  travail  étoit  encore  plus  inutile. 
«Mais  c’étoit , comme  nous  venons  de  dire,  pour 
«fe  fatisfaire  de  la  vaine  gloire  d’avoir  un  pied  dans 
» l’Etat  : ayant  envoyé  le  plan  de  cette  place  à la 
«plupart  des  Frinces  d’Italie  ; 5c  fe  confolant  par 
«cette  peinture  de  tous  les  mauvais  iùcccs  qu’il  avoit 
«eu  en  effet.  Lefdiguieres  qui  s’etoit  logé  dans  le 
«Château  de  Bayard  « ( fur  la  rive  gauche  de  Plfere  , 
à une  demi-licuc  S.  S.  E.  de  Barraux  ) « d’où  il 
«voyoit  aifement  ce  travail  , étant  preffé  par  les 
«fiens  de  Pcmpécher , leur  difoit  toujours  » : laiffe\- 
les  faire  \ ils  font  ce  Fort-là  pour  nous  : je  le  pren- 
drai quand  ils  l'auront  achevi l : « & ne  fe  mettoit 

«point  en  fouci Mais  le 

«Fort  de  Barraux  avoit  fait  un  grand  bruit  à la  Cour, 
»5c  les  efprits  malins  ne  manquoient  pas  d’imputer 
«cette  hardieflè  du  Duc  à la  négligence  de  i.efdiguie- 
«res.  Le  Roi  même  s’en  plaignoit  » tjufqu'àdire  tout 
haut , qu'il  lui  faifoit  un  grand  dejjcrvice  de  ne  pas 
s'y  oppofer.  « Lefdiguieres  en  ayant  avis  , 5c  vou- 
«lant  guérir  & fatisfaire  là-deffus  l’efprit  du  Roi , 
«lui  dépêcha  le  Baron  de  Lux , Gentilhomme  de  la 
«Province  , pour  le  fupplier  de  ne  fe  mettre  nulle- 
«ment  en  peine  , 5c  pour  lui  repréfenter  que  ce 
«Fort  étoit  li  néceffaire  en  cet  endroit-là , que  quand 
«le  Duc  ne  le  feroit  point,  il  faudrait  que  Sa  Ma- 
» jellé  l’y  fit  faire  : que  c’croit  un  pentagonne  fort 
«complet , que  quand  il  feroit  achevé  il  le  prendrait 
«fans  canons,  fans  fiege , 5c  fans  qu’il  eu  coûtât 
«un  écu. 

Lefdiguieres  tint  au  Roi  la  parole  qu’il  lui  avoit 
donnée  au  fujet  du  Fort  de  Barraux.  Il  partit  de 
Grenoble  le  Dimanche  des  Rameaux  pour  aller  exé- 
cuter ccttc  hardie  entreprife  ; de  le  1 3.  de  Mars  de 
l’année  1 $98-  il  attaqua  ce  Fort  au  clair  de  la  lune, 
& l’emporta , malgré  la  vive  réfiftance  de  la  garnifon. 

La  France  conlcrva  le  Fort  de  Barraux  par  la 
paix  de  Vervins,  de  1598.  Il  y a grand  Etat-Major 
pour  cette  place  i c’eft-à-dire  , un  Gouverneur  , un 
Licutcnant-de-Roi , un  Major  , &c.  Le  Gouverneur 
a 8600.  liv.  d’appointements  ; & le  Lieutenant-de- 
Roi  1400.  liv.  d’appointements  , outre  $90.  liv.  d’é- 
moluments , ce  qui  fait  en  tout  1990.  liv. 

BARRE  , ville,  dans  le  Gévaudan,  en  Langue- 
doc , Diocefe  & Recette  de  Mende  , Parlement  de 
Touloufe , Généralité  de  Montpellier , Intendance 
de  Languedoc.  On  y compte  11a.  feux.  Cette  pe- 
tite ville  eft  fituëe  près  des  fources  du  Tarn , à S- 
J.  de  demie  S.  E.  de  Mende. 

BARRE  ( la  ),  en  Picardie  , Diocefc  & Inten- 
dance d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , Election  de 
Dorlens , Doyenné  de  Rhue.  On  y compte  30.  feux. 
Cette  Communauté  eft  lituéc  fur  la  riviere  de  Maye, 
à 1.  I.  de  trois  quans  E.  N.  E.  de  Rhue. 

BARRE  (la),  en  Franche-Comté,  Diocefe, 
Parlement  5c  Intendance  de  Belançon , Bailliage  & 
Recette  de  Dole  , Prévôté  d’Urcbamps.  On  y 
compte  a 3.  feux. 

BARRE  ( la  ) , en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
Tome  I. 


BAR 

Parlement  5c  Intendance  de  Befânçon , Bailliage  & 
Recette  de  Vefoul , Prévôté  de  Montbazon.  On  y 
compte  9.  feux. 

BARRE  ( la  ) , en  Normandie  , Diocefe  de  Li- 
zieux , Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alen- 
çon , Elc&ion  de  Bemay  , Sergenterie  d’Ouchcs. 
On  y compte  5 a.  feux.  Cette  Parodie  eft  à 3. 1.  5c 
quart  S.  E.  de  Bemay. 

BARRE  ( la  ) , Beat* Mari*  de  Barrâ  Abhatia  , 
Abbaye  de  Filles  de  l’Ordre  de  Saint-Auguftin  , en 
Champagne  , Diocefe  de  Soûlons  , Parlement  de 
Paris , Intendance  de  Châlons , Election  de  Châ- 
teau-Thierry. Cette  Abbaye  eft  lituée  dans  un  des 
fauxbourgs  de  la  ville  de  Château-Thierry , auquel 
elle  donne  fon  nom.  Elle  a été  fondée  par  Jeanne  , 
Reine  de  Navarre  5c  Comte  lie  de  Champagne , la 
même  qui  fonda  aufli  le  College  de  Navarre  à Paris. 
Le  revenu  de  l’Abbaye  de  la  Barre  eft  de  6.  ou  7. 
mille  livres. 

BARRE  (la  ) ou  Saint-Jacques  de  la  Barre , en 
Normandie  , Diocefe  de  Lizieux  , Parlement  do 
Rouen, Intendance  d’Alençon,  Election  de  Bemay, 
Sergenterie  d’Ouches.  On  y compte  24.  feux.  Cette 
Paroiife  eft  à un  petit  quart  de  lieue  E.  N.  E.  du 
village  de  la  Barre  , dont  nous  avons  parlé  ci-deffus. 

BARRE  de  Biemés  ( la  ) , Châtellenie  5c  Seigneu- 
rie , en  Anjou  ( Election  de  Châtcaugonticr).  Elle 
fut  unie  avec  celles  de  la  Gumaudicre,  de  Biemés, 
Chivré-les-Morinicres,  Saint- Aignan  , la  Bruere  , 
le  Bois-au-Baron , ôcc.,  fituéesen  Anjou  5c  au  Mai- 
ne , 5c  fut  érigée  en  Marquifat,  par  Lettres  de  Juin 
1633. , regiftrées  au  Parlement  de  Paris  en  faveur 
de  Henri  de  Chivré  , Lieutenant-Général  d’ Artille- 
rie, décédé  en  Mars  1654.  Il  avoit  époufé  en  pre- 
mières noces,  le  8.  Août  1619.  , Antoinette  de 
Carbonnel , tille  5c  héritière  de  Jacques  , Seigneur 
de  ChatTeguai  , 5c  d’Anne  de  Chaumont  - Quitri. 
Leur  fils  aîné , Anne  de  Chivré , Chevalier  , Mar- 
quis de  la  Barre  , de  Bierné,  du  PlefEs-Bourci  , de 
ChafTcguai , de  Maurancin  , fut  député  de  Ja  No- 
bleffe  d’Anjou,  le  12.  Septembre  1 6$  1 . 11  s’allia 
le  jo.  Mars  164$.  à Anne  Vallée  de  Chenailles  , 
dont  naquit  Henri  H.  du  nom,  Marquis  de  la  Bar- 
re , qui  mourut  à Maûrcicht  en  167Ç.  Il  avoit  epou- 
fé  le  17.  Juin  1665.  Marguerite  Bodin  , qui  futmerc 
de  Henri  III.  de  Chivré,  Marquis  de  la  Barre  , 
Meftre  de  Camp  du  Régiment  d’Anjou , Cavalerie  , 
mort  fans  alliance  le  1 1.  Septembre  1^99.  Son  grand- 
oncle  Henri  de  Chivré  , Comte  de  Maurancin  , 
avoit  eu  de  fâ  femme  Eîifabeth  de  Couverts , Suzan- 
ne-Henriette de  Chivré  , mariée  à Jean  Cornet  , 
Seigneur  de  Neuvillc-la-Bretonniere  , 5c  Gedcon 
Artus  de  Chivré  , Seigneur  de  Sottevaft-Sainte-Su- 
zanne  , qui  époufa  Eîifabeth  de  Montfiquet , dont 
naquirent  cinq  enfants  , 5c  entr’autres  Henri-Louis- 
Gabriel  de  Chivré , Seigneur  de  Sottevaft  , dit  le 
Comte  de  Maurancin , qui  avec  fes  frères , 5c  avec 
leurs  coufins  germains  Henri  Cornet  Seigneur  de 
la  Brctonniere  , 5c  Louis  Cornet  Seigneur  de  Cram- 
mevillcs  , obtinrent  un  Brevet  du  Roi  du  23.  Juillet 
1720.  pour  caufe  de  religion,  à l’effet  de  vendre 
le  Marquifat  de  la  Barre  en  Anjou.,  Ôc  le  même 
jour  le  Marquis  de  Torcy  en  fit  l’acquifition  par 
aéle  ratifié  les  3t.  Mars  5c  21.  Avril  1729. 

Par  Lettres  du  Mois  d’Oftobre  173  , enrégiftrées 
au  Parlement  de  Paris  le  10.  Décembre  1736.  ,1e 
Marquis  de  Torcy  obtint  l’éreélion  en  Comté,  fous 
la  dénomination  de  la  Barre-tle-Biernés , des  Ter- 
res qui  compofoient  auparavant  le  Marquifat  de  la 
Barre-de-Bicmés.  Antoine-Charlcs-Felix  Colbert  , 
deuxieme  fils  du  Marquis  de  Croifft , porte  actuel- 
lement le  titre  de  Comte  deBiernér.  Voyez  Biernés, 
Sablé , Croijfy , &c. 

BARRE  du  Chapitre  de  Notre-Dame  de  Paris 
B b b b b b 


BAR  „ .. 

f 1 . jnrifdiAion  féantc  à Paris  , compofce  dun 
iltlli  d“n  Lieutenant  , & d'un  Procureur-Fifcs 1. 

E v , outre  cela  un  Greffier  ütun  Hutffier.  Le  Batlh 
conrioit  en  première  inftancc  de  toutes  les  caufcs 
S. , criminelles  & de  Police  , dans  toute  ! éten- 
due du  Cloître  & Terrern  , meme  dans  1 intérieur 
de  l’Eglifc  de  Notre-Dame  de  Taris  ; & outre  cela , 
il  connoît  des  Droits  fciuncuriau»  dépendant  de  la 
Ceniive  du  Chapitre  de  Notre-Dame.  Les  Jufttccs 
de  Kozay  en  Brie  , Larchant , Andreay , Jouy-le- 
Modtiers,  Epône  & Mèneras  Aubergenville  ,1a 
grande  Paroifle  , Vcrnoux  , Corbcreufe  , cagneux  , 
Fontenay-aux-Rofcs  , le  Bourg-la-Rcme  en  partie  , 
Eongis  , Orly  , Lai  , Chevilly , Sucy-en-Bne  Her- 
beley  Outrebois  , Viry  en  \ ermandois  , Grand- 
fontaine  , Vilaroche , Mons , Ayencoun , Bclay-en- 
France  , Fontenelles  & autre?  appartenant  audit 
Chapitre  , relfortiflent  par  appel  à ce  Bailliage  , 6t 
de-là  fans  moyen  au  Parlement , à l’inftar  des  Du- 
chés & Pairies.  s 

BARRE  Clairin  ( la  ) , en  Poitou,  Diocefc  & 
Intendance  de  Poiriers  , Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  Saint-Maixant.  On  y compte  26.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à 3.  1.  & demie  S.  E.  de  Saint- 
Maixant.  r 1 

BARRE  de  Mon*.  ( la  ) , en  Poitou  , Diocefc  de 
Lucon  , Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Poitiers, 
Election  des  Sables  d’Olonnc.  Un  y compte  9-  feux. 

Ce  village  cft  (ituc  fur  l’océan  , où  il  y a un  petit 
port  de  mer  ,5  une  petite  diftance  de  Pille  de  îsoir- 
moflticr  , 6i  h 8. 1.  N.  ü.  des  Sables  d’OIonne. 

BARRE  en  Arracc  (la),  Paroifle  & .lufiiee 
royale  , nu  pays  des  quatre  Y allées  , en  Gafcogne, 
Diocefc-  de  Comminges  , Parlement  de  Touloufe  , 
Intendance  d’Aufcb,  Vallée  d’Aurc.  On  y compte 
81.  feux.  Cette  Paroifle  ell  à une  lieue  O.  d \rrcou. 

B AKHEME  , bourg  avec  une  Recette  , chef-lieu 
de  la  vallée  de  fou  nom  , Diocefc  de  Suites,  Par- 
lement &.  Intendance  d’Aix.  On  y compte  4 feux 
& un  .juin:  de  feu  de  endaftre.  Oc  bourg  deputntt 
autrefois  aux  AlWmblées  de  la  Province  de  Provence, 
mais  il  y a long-temps  qu’il  n’y  députe  plu*.  11  cft 
lime  fur  b rivière  tP  Alle  , à une  lieue  N.  N.  <->•  de 
Senès , 5.  de  demie  N.  E.  de  klits  , 17.  O.  N- O. 

d’Aix.  Long.  24.  6.  40.  bt.  43.  59.  $$•  , . 

Le  val  ou  vallée  de  l'arreme  etl  bome  au  N-  ot  a 
PO.  par  b Y i guérie  de  Digne  , au  N.  E.  par  celle  de 
Çotnwrs  , au  s.  & 5 PE»  par  celle  de  Callelkimie. 
Dans  Paffouagcitwm  général  de  la  Province  de 
Provence,  cette  vallee  cft  compteepour tiei  -efeux 
trois  quarts  6c  un  quint  de  feu  , repartis  furies  h-» 
Communautés  qui  fuivent. 

Psrcifet 

oa  Ci'minun:utts.  Frvr. 

Batrcmc 4 { 

Chandon  & Noiaute  . s 

Clunun*  . 4 

LambiuiQê » ; 

BARRERE  ( b)  , au  Comté  de  Fczenfoc  , dans 
l’Armagnac  , en  Gafcognc  , Dioccle  , Intendance 
& E lésion  tPAufrh , Parlement  de  Touloufe  , Col- 
leéte  de  Vie.  On  y compte  2.  feux  , 55.  bellugues 
de  un  quart  de  belluguc  de  feu.  Cette  Paroifle  ell  a 
4.  I.  6c  tiers  N.  O.  de  Vic-Fczenfac. 

BARRES  ou  Bars  , en  Périgord  , Dioccfe  6c 
EleAion  de  Sarlat  , Parlement  & Intendance  de 
Bordeaux.  On  y compte  220.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  à trois  quarts  de  lieue  de  la  rive  droite  de  laVczc- 
rc  ,6c  â 3.  I.  de  demie  N.  U.  de  Sarlat. 

BARRES  (les)  , en  Bourgogne  , Diocefc  de 
Mâcon  , Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bail- 
liage 6c  Recette  de  Chaton.  On  y compte  9.  feux. 
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BARRES  ( les  ) , en  Bourbonnois , Dioccfe  de 
Fîevers  , Parlement  de  Paris  , Intendance  & Elec- 
tion de  Moulins.  On  y compte  as.  feux. 

B ARRET  , bourg  , en  Saintonge  , Dioccfe  Sc 
Election  de  Saintes  , Parlement  de  Bordeaux,  In- 
tendance de  la  Rochelle.  On  y comme  271.  feux. 

Ce  bourg  cft  à une  bonne  demi-lieue  N.O.de  Barbe- 
zieux  , 6c  à 7. 1.  S.  E.  de  Saintes. 

BARRET  , en  Provence  , Dioccfe  de  Gap , Par- 
lement 6c  Intendance  d’Aix  , Vigucrie  & Recette 
de  Sifteron.  On  y compte  2.  feux  & demi  de  ca- 
daftre.  Cette  Paroifle  eft  à 7.  I.  0.  de  Sifteron  , 6c 
3.  N.  N.E.  de  Sault. 

BARRET  le  bas.cn  Dauphiné , Diocefc,  EleAion 
& Recette  de  Gap , Parlement  & Intendance  de 
Grenoble.  On  y compte  un  1 2c.  & un  96e.  de  feu 
pour  les  fonds  nobles  ; «3c  2.  feux , un  tiers , un  14e. 

6c  un  96c.  de  feu  pour  les  biens  taillables.  Cette  Pa- 
roiflè  eftà  2.  I.  & tiers  O.  N.  O.  de  Sifteron  .fit  7.  S. 
0.  de  Gap. 

BARRET  le  haut,  en  Dauphine  , Diocefe  , Elec- 
tion & Recette  de  Gap  , Parlement  & Intendance 
de  Grenoble.  On  n’y  compte  point  de  feux  noWes 
ou  exempts  de  Tailles  , mais  feulement  un  tiers, un 
8c.  6c  un  96e.  de  feu  pour  les  biens  taillables. 

BARR1AC  , en  Auvergne  , Diocefe  6c  EleAion 
de  Saint-Flour  , Parlement  de  Taris  , Intendance 
de  Riom.  On  y compte  68.  feux.  Cette  Paroifle  cft 
à 2.  I.  O.  S.  O.  de  Mauriac. 

BARR01LLE  ou  Saint-Georges  de  Barroillc,  en 
Foreft  , Diocefe  6c  Intendance  de  Lyon , Parlement 
de  Paris,  EleAion  de  Roanne.  On  y compte  65.  feux. 
Cette  Paroifle  cft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la 
Loire  , à 2. 1.  6c  demie  N.  O.  de  Feurs. 

BARR01S  , Barreitjls  Ducatus  .Province  avec 
titre  de  Duché.  V oyc\  Bar. 

BARROIS  , en  Bourbonnois  , Diocefe  de  L lcr- 
mont  , Parlement  de  Paris , Intendance  6c  EleAion 
«le  Moulins.  On  y compte  18.  feux. 

BARR0TT1ERE  ( la  ) , en  Poitou  , Diocete  de 
Lucon  , Parlement  de  Paris  , Imendance  de  Poi- 
tiers , EleAion  de  Maulcon.  On  y compte 
Cette  Paroifle  cfl  î.  S-  >•  O.  un  quart  au  S.  àe 
Maulcon.  r T- 

BAUROU  , bourg  , en  Touraine, Diocefe  & in- 
tendance de  1 ours , Parlement  de  Paris  Eleftion 
de  Loches.  On  y compte  loi. 
finie  far  la  riva  droite  de  la  Crcufe  , 1 6.1.&  demie 
S.  S.  O.  de  Loches.  . _ . , . 

BERRY  & Vercheny  , en  Dauphine , Diocefc  de 
Saint  - Paul  - trois  - Lhiteaui , Parlement  & Inten- 
dance de  Grenoble  , hlcction  de 
Un  y compte  un  feu  , trou  quarts  , u .'  , 

.,?,-.'dc  feu  pour  les  biens  taillables  i & 
un  tee.  de  feu  pour  les  fonds  nobles.  Barry  eft 
une  I.  S.  de  St.  Paul-trois-Ch Jtcauï , & 4.  & trots 
quarts  S.  de  Montelimart.  r-fmpne 

BAURV  , au  Comté  de  Bigorne  , ’ 

Diocefe  de  Tarbes , Parlement  de  Touloulê,  Inten- 
dance d'Aufch  , Recette  du  Comte  de  Bigorne-  Un  y 

Diocefc  de  Montauban  , Parlement  & 
de  Touloufe,  Recette  de  VillehouAon.  On  y cotnp 

,SBARRY-VIGOURf)US  , en  RonW»  . 

& Election  de  Rhodes  , iarlcment  (£U  j, 

Intendance  de  Montauban.  On  y co  p 

10.  bellugnesdefcu.  niocefede 

BARS  & Hors , bourg , enRoitcrgue,  D xe  ^ 
Rhodes  , Parlement  de  Touloufe  , lu  • 
Montauban , EleAion  de  Villefranche.  On  1 comr 

tj.  feus  & ss-belluguesdefen.  Bmt- 

BARSAC  , bourg  & JurifdtAton , dan. 
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delois  , en  Guyenne , Diocefe  , Parlement , Inten- 
dance fie  Ele&ion  de  Bordeaux.  On  y compte  477. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rive  gauche  de  la 
Garonne , à t.  I.  & demie  O.  N.  O.  de  Langon  & 

6.  S.  E.  de  Bordeaux.  La  JutifiUftkm  de  la  Prévôté 
de  Barfac  comprend  9.  Parodies. 

B A RS  AC  ou  Saint-Morillon  de  Barfac  , dans  le 
Bourdekm , en  Guyenne  , Diocefe  , Parlement  , 
Intendance  & Eleftion  de  Bordeaux  , Jurifdiélion 
de  la  Prévôté  de  Barfac.  On  y compte  8 3.  feux. 

BARSAC  ( le  ) , en  Dauphine  , Diocefe  , Elec- 
tion fit  Recette  de  Gap  , Parlement  fit  intendance 
de  Grenoble.  On  y compte  un  quart , un  24e.  fit 
un  3 îe.  de  feux  pour  les  fonds  nobles  ; fit  deux  tiers 
fit  un  96e.  de  feu  pour  les  biens  taillables. 

BARSAC  ( le  ) , en  Dauphiné  , Diocefe  de  Die , 
Parlement  & Intendance  de  Grenoble  , Election  fie 
Recette  de  Montelimart.  On  y compte  un  6c.  de 
feu  pour  les  fonds  nobles  •,  de  un  feu  & trois  quarts 
de  feu  pour  les  biens  taillables.  Cette  Communauté 
eft  à une  lieue  S.  0.  de  Die. 

B ARSANGES , en  Limoufin .Diocefe de  Election 
de  Tulles  , Parlement  de  Eordeaux  , Intendance  de 
Limoges.  On  y compte  23.  feux.  Cette  Paroilfe  eft 
à 5.  1.  & quart  N.  N.  E.  de  Tulles. 

BARSCHA1N  , au  Pays-Meffin  , Diocefe  , Par- 
lement, Intendance  & Recette  de  Metz.  On  y compte 
13.  feux. 

BARSE  , petite  rivicre  , en  Champagne.  Elle  a 
fa  fource  à quelque  diftance  de  Vandoeuvre.  Après 
un  cours  de  6.  ou  7.  lieues  , cette  rivicre  fe  jette 
dans  la  Seine  tout-proche  de  Troyes. 

BARSEILL1N  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
Parlement  fit  Intendance  de  Bcfançon  , Bailliage  , 
Recette  fie  Reflbrt  de  Dole.  On  y compte  32.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à 4. 1.  fit  trois  quarts  S.  E. 
de  Dole. 

BARSIES  ,en  Haynault  , Diocefe  de  Cambray  , 
Parlement  de  Douay  , Intendance  de  Maubeufe  , 
Gouvernement  de  Landrecy.  On  y compte  17.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à 2. 1.  fie  tiers  S.  E.de  Landrecy. 

BARST  , au  Pays-Meffin  , Diocefe  , Parlement , 
Intendance  fit  Recette  de  Metz.  On  y compte  8.  feux. 

BARSUN  , en  Béarn  , Diocefe  de  Lcfcar,  Par- 
lement , Sénéchaulfée  fie  Recette  de  Pau  , Inten- 
dance d’Aufch.  On  y compte  aj.  feux  fie  demi. 
Cette  Paroille  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la 
Gourgue  , à une  demi-lieue  N.  O.  de  Pontac  , fie  à 
4. 1.  E.  S.E.  de  Pau. 

B ART  , annexe  de  la  Paroiflè  de  Torcy>cn 
Bourgogne  , Diocefe  de  Langres , Parlement  fit  In- 
tendance de  Dijon  , Bailliage  fie  Recette  de  Scmur- 
en-Auxois.  On  y compte  30.  feux.  Cette  Commu- 
nauté eft  5 une  demi-lieue  N.  O.  de  Semur. 

BARTAINE  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
Parlement  fie  Intendance  de  Bcfançon , Bailliage  fit 
Recette  de  Polieny.  Ün  y compte  19.  feux.  Cette 
Communauté  eît  à une  demi-lieue  S.  de  Poligny. 

BARTENAY,en  Dauphiné,  Diocefe  de  Vienne, 
Parlement  fie  Intendance  de  Grenoble  , EleAion  de 
Romans.  On  y compte  un  tiers  fit  un  32e.  de  feu 
pour  les  fonds  nobles  ; fit  u n tiers,  un 1 2c.  fit  un  48c. 
de  feu  pour  les  biens  taillables  , y compris  néan- 
moins un  8e-  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 

BARTENHEIM  , dans  le  Sundtga\r  , Diocefe  , 
de  Bâle  , Confcil  fouverain  fie  Intendance  d’Alfacc  , 
Bailliage  fie  Recette  de  Laudfer.  On  y compte 
73.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à une  lieue  fie  tiers  S. 
E.  de  Landfer  , fie  une  fie  demie  N.  O.  de  Huningue. 

BARTERANS  , en  Franche-Comté  , Diocefe, 
Parlement  fie  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  fie 
Recette  de  Quingey.  On  y compte  13.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à une  lieue  fie  demie  S.  E.  de 
Quingey. 
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BARTHALASSE  (la).  V.  Ifle  de  la BarthflaJIè. 

B ARTHE  ( la  ) , bourg  fie  Juftice  royale  , chef- 
lieu  de  la  vallée  de  Keftcs , au  pays  des  quatre  Val- 
lées , en  Gafcogne , Diocefe  de  Comminges  , Par- 
lement de  Touloufe  , Intendance  d’Aufch  , Recette 
des  quatre  Vallées.  On  y compte  1 00.  feux.  Ce 
bourg  eft  fîtué  à une  petite  diftance  de  la  rive  gau- 
che de  la  riviere  de  Neftc  , à 3. 1. 0.  FL  0.  de  Saint- 
Bertrand  de  Comminges  ,13.  S-  un  quart  à 1*0. 
d’Aufch,  fit  19.  O.  S. O.  de  Touloufe.  Long.  18.  2. 
3$.  Iat.41.4.  $0. 

BARTHE  (la),  dans  la  vallée  de  Magnoac  , 
au  pays  des  quatre  Vallées , en  Gafcogne , Diocefe 
fit  intendance  d’Aufch  , Parlement  de  Touloufe  , 
Recette  des  quatre  Vallées.  On  y compte  25.  feux. 
Cette  Fnroiflc  eft  à 5.  quarts  de  1.  N.  0.  de  Maulcon. 

BARTHE  ( la  ) , dans  le  Ncbouzan,  en  Gafco- 
gne , Diocefe  de  Comminges  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  d’Aufch  , Recette  de  Ncbouzan. 
On  y compte  1 10.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à une 
lieue  O.  S.  O.  de  Vaientine. 

BARTHE  ( la  ) , au  Comté  de  Bigorre , en  Gaf- 
cogne , Diocefe  de  Tarbes , Parlement  de  Touloufe, 
Intendance  d’Aufch , Recette  du  Comté  de  Bigorre. 
ün  y compte  17.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 3. 1. 

6c  trois  quarts  N.  E.  de  Tarbes. 

BARTHE  ( la  ) , en  Quercy , Diocefe  , Inten- 
dance fie  Election  de  Montauban , Parlement  de 
Touloufe.  On  y compte  1 1 . feux , 99.  bcliugucs  Sc 
un  quart  de  beilugue. 

BARTHE  ( la  ) , en  Languedoc , Diocefe,  Par- 
lement , Généralité  fie  Recette  de  Touloufe  , Inten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  102.  feux. 

BARTHE  ( la  ) , en  Languedoc  , Diocele  5c 
Recette  de  Mirepoix.  Parlement  fie  Généralité  de 
Touloufe , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
15.  feux. 

BARTHE  fia  ) , au  Comté  de  Comminges , en 
Gafcogne  , Diocefe  fie  Election  de  Comminges  , 
Parlement  de  Touloufe  , Intendance  d’Aufch , Châ- 
tellenie d’Aurignac.  On  y compte  feulement  94. 
bellugues  de  feu.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive 
gauche  de  la  Garonne  , à cinq  quarts  de  lieue  E.N. 
E.  de  Saint-Gaudens. 

BARTHE  f la  ) , dans  l’Aftarac , en  Gafcogne , 
Diocefe  fit  Intendance  d’Aufch  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Election  d’Aftarac.  On  y compte  2.  feux  , 
31.  belluj'ues  fit  un  quart  de  beilugue  de  feu. 

BARTHE  Blcys  (la),  en  Languedoc,  Diocefe  fit 
Recette  d’Al'oy  , Parlement  fit  Généralité  de  Toulou- 
fc , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  18.  feux. 

BARTHE  Coignnrd  ( la  ) , dans  l'Armagnac, 
en  Gafcogne  , Diocefe  , Intendance  & Llcétion 
d’Aufch,  Parlement  de  Touloufe  , Collecte  du  bas 
Armajmac.  On  y compte  34.  bellugues  fit  un  quart 
de  beilugue  de  feu. 

BARTHE-JUARD  (la),  au  Comté  de  Com- 
minges , en  Gafcogne  , Diocefe  & Election  de  Com- 
minges , Parlement  de  Touloutè,  Intendanced’Aufch, 
Châtellenie  d’Afpe&.  On  y compte  3.  feux  58.  bel- 
lugues  fit  un  quart  de  beilugue  de  feu. 

BARTHES  ( les  ) , en  Languedoc  , Diocefe  de 
Montauban,  Parlement  fie  Généralité  de  Touloufe, 
Intendance  de  Languedoc  , Recette  de  Ville-Bqur- 
bon.  On  y compte  1 12.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  Gtuéc 
fur  la  rive  gauche  du  Tarn  , a 2. 1.  fie  demie  N.  O. 
de  Montauban.  , 

BARTHELIER  ou  Puy-Verakd  , Maifon-forte 
fit  Domaine  confidérable , au  Comté  Vcnaiffin , Dio- 
cefe de  Cavaillon , Judicature  de  Lille.  Ce  lieu  eft 
pofledé  par  noble  François-Claude  de  Barthelier  , 
allié  en  1 74*-  * Magdeleine  de  Silvatt. 

BARTHETTE  ( la  ),  dans  l’Armagnac,  en  Gaf- 
cogne , Diocefe  , Intendance  fit  Election  d’Aufch  , 


gtl-ir—  de  Toolonfc,  CoUeéte  duba,  Armagnaf. 

laricmci  bcllucuei  & un  quart  de  bclluguc 

de'feu.  Cette  Communauté  elU  4- 1.  S.O.  de  Nogaro. 

B4RTRES , au  Comte  de  Bigorre  , en  Gufcogne, 
Tîiocefe  de  Tarbes , Parlement  de  Touloufe , Inten- 
dance d’Aufch , Recette  du  Comté  de  Bigorre.  On  y 
romrtc  j 6.  feux.  Cette  Communauté  eft  à deux  tiers 

EE  N.de  Lourdes  & à j.  L O.  S.  O.  dcTarbcs. 

BARVILLE  , bourg  , en  Normandie  , Dioccfc  , 
Parlement  & Intendance  de  Rouen  , Eleftion  de 
Caudebec  , Scrgcntcric  de  Cany.  On  y compte  un 
feu  privilégié  & 39.  feux  taillablcs.  Cette  ParoilTc 
eft  à une  demi-lieue  S.  de  Cany , & à $.  I.  & demie 
N.  N.  O.  de  Caudebec. 

BARVII.LE  , en  Normandie  , Dfocefe  & Elec- 
tion de  Lizicux  , Parlement  de  Rouen , Intendance 
de  Caen  , Scrgcntcric  de  Follevillc.  On  y compte 
5.  feux.  Cette  ParoifTe  eft  & 3.  1.  & trois  quarts 
' , un  quart  au  S.  de  Lizieux. 

BARVILLE  , dans  le  Perche  , Dioccfc  de  Séez  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  d’Alençon  , Elec- 
tion de  Mortagnc  , Châtellenie  de  la  Pcrricrc.  On  y 
compte  loS-  feux.  Cette  ParoifTe  eft  à 3.  1.  O.  S.  0. 
de  Mortagnc. 

BANVILLE , dans  le  Gâtinois-Orléanois,  Dio- 
ccfe  de  Sens , Parlement  & Intendance  de  Paris  , 
Election  de  Nemours.  On  y compte  u$.  feux.  Cette 
raroiiïè  eft  à 5. 1.  S.  O.  de  Nemours. 

BARVILLE  , dans  le  Duché  de  Lorraine  » Dio- 
cefe  de  Toul , Confcil  fouverain  de  Intendance  de 
Lorraine  , Bailliage  de  Ncufchâteau.  On  y compte 
jj.  feux.  Cette  ParoilTc  eft  lituée  fur  la  petite  rivière 
de  Verre  , à 2.  1.  E.  N.  E.  de  Neufchâteau.  Soi) 
Eglifc  eft  dédiée  à Saint  - Evrc.  La  Cure  eft  à la 
collation  de  l’Abbcfle  de  l’Etanchc.  De  Barville  dé- 
pendent le  hameau  de  Hurdechamp , & les  métairies 
de  Rancierc,  Frcfcul  & la  H nivaux.  C’eft  egalement 
dans  le  territoire  de  Barville  qu’eft  fi  tue  l’ancien 
Château  du  Châtelet  , le  même  qui  a donné  le  nom 
à une  ancienne  de  très  - noble  Maifon  qui  fubfifte 
encore. 

BARZELLES  , Bar\tUa , Bardtlla  , Bar\tlona, 
Abbaye  d’Hommcs  de  en  commeudc  , de  l’Ordre  de 
Cîrcaux,  en  Berry,  Dioccfc  de  Bourges,  Parlement 
de  Paris  * Intendance  d’Orléans,  Eleftion  de  Romo- 
rantin  ; lituée  entre  la  rivicre  de  Naon  de  celle  de 
Foizon  , à une  lieue  N.  N.  O.  de  Buxeuil , une  de 
quart  N.  E.  de  Valençay  , 10. 0,  un  quart  au  N.  de 
Bourges , 4.  S.  S.  O.  de  Romorentin , de  15.  S.  S.  O. 
d’Orléans.  Long.  19.  i3.  30.  lat.  47.  ti.  »o.  Cette 
Abbaye  vaut  3000.  liv.  de  rente  au  Sujet  qui  en  eft 
pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft 
de  60.  florins. 

L’Abbaye  de  Bnrzelles  fut  fondée  le  17.  des  ca- 
lendes d’Avril  de  l’an  1137.  par  RegnâudB/gn , qui, 
fe  voyant  à l’extrémité , donna  ce  lieu  avec  de  gros 
revenus  à un  Religieux  nommé  Hugues  , à qui  il 
recommanda  de  faire  bâtir  un  Monaitûrc  dt  d’y  éta- 
blir un  certain  nombre  de  Moines.  Cette  donation 
fc  prouve  par  une  Charte  de  Rcgnaud  , Seigneur  de 
Gratiac  , qui  ratifia  la  fondation  de  l’Abbaye  de 
Barzcilcs.  En  1313.  cette  Maifon  fut  détruite  par  les 
Anglois  ; mais  quelque  temps  après , clic  fut  réta- 
blie par  le  Seigneur  de  Beaurcgard  , dont  on  voit  le 

tombcauprcsduMaître-Autcldel’EglifedcBarzelles. 

BARZIS  & les  hameaux  , en  Picardie  , Diocefe 
& Election  de  Laon  , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Soiflôns.  On  y compte  200.  feux. 

BÀRZY  Marcilly  & Rozoy  , dans  la  Brie-Cham- 
penoife  , Diocefe  S:  Intendance  de  Soiflôns , Parle- 
ment de  Paris  , Eleftion  de  Château-Thierry.  On  y 
compte  103.  feux.  Barzy  eft  fitué  fur  la  rive  droite 
de  la  Marne  , à î.  I.  & demie  E.  N.  E.  de  Château- 
Thierry. 


bar 


ks 
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BARZY  , en  Picardie , Diocefe  de  Laon  , Parle, 
ment  de  Paris , Intendance  de  Soiflôns , Eleftion 
de  G une.  On  y compte  62.  feux. 

BAS 

BAS , en  Périgord  , Dioccfc  & Eleftion  de  Sarlat, 
Parlement  & Intendance  de  Bordeaux.  On  y compte 
140.  feux.  Cette  ParoilTc  eft  Gtuce  fur  la  rive  gauche 
de  la  Vezere  , à 3. 1.  N.  N.  O.  de  Sarlat. 

BAS,  en  Auvergne,  Diocefe  de  Clermont,  Par- 
lement de  Paris , Intendance  de  Moulins , Eleftion 
de  Gannat.  On  y compte  46.  feux. 

BAS  , dans  le  Velay  , en  Languedoc , Dioccfc  & 
Recette  du  Puy  , Parlement  de  Touloufe , Généralité 
de  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  90.  feux. 

BAS  ( illc  de-  ) , en  Bretagne , Diocefe  & Recette 
de  Saint-Pol-de-Leon  , Parlement  & Intendance  de 
Rennes.  On  y compte  $.  feux.  Cette  ille  a environ 
une  lieue  de  longueur  fur  un  tiers  de  lieue  de  largeur. 
Elle  n’eft  féparée  de  la  terre-ferme  , que  par  un 
canal  de  cinq  à fix  cens  toifes  ; & elle  eft  à une 
lieue  & demie  N.  de  Saint-Pol-dc-Leon.  On  y a 
bâti  un  Fort  pour  défendre  la  rade  de  Rofcof.  Quel- 
ques Auteur* prétendent  qu’il  y avoit  autrefois  une 
ville  dans  l’iüe  dont  il  eu  ici  queftion  ; mais  pour 
foutenir  leur  opinion  , ces  Auteurs  ne  donnent  que 
de  Amples  conjcftures  ; & il  n’exifte  d’ailleurs  aucuns 
veftiges  d’où  l’on  puifl'e  foupçonner  qu’il  y ait  eu 
anciennement  une  ville  dans  l’itle  de  Bas.  Aujour- 
d’hui cette  iflp  eft  peuplée  de  cent  foixante  perfon- 
nes  ou  environ  , dont  la  pèche  fait  la  principale 
occupation. 

BAS-SAINT-LEGER  ( le  ) , en  Foitou , Diocefe 
de  Luçon  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Poi- 
tiers , Eleftion  de  Maulcon.  On  y compte  31.  feux. 

BASCHY-SAINT-ESTEVE,  en  Provence, Dio- 
cefc  de  Gap,  Viguerie  & Recette  de  Digne, Par- 
lement & Intendance  d’Aix.  On  y comprc  quatre 
quints  de  feu  de  cadaftrc.  Cette  Paroiflè  eft  btuée 
fur  la  petite  rivicre  d’Efduye  , à 2. 1.  & demie  N.O. 
de  Digne  , 3.  E.  un  quart  au  N.  de  Sifteron , & 17. 
N.  N.  E.  d’Aix. 

Le  Château  de  Saint-Eflcve  fut  acquis  en  1421. 
avec  ceux  de  Thoard  , de  Barras  & de  1 oumefort, 
par  Bcrtholde  de  Bafchy  , qui  en  reçut  l’inveftirure 
d’Iolande  d’Arragon,  Reine  de  Sicile  , les  2$.  Mai 
& 3.  Oftobre  de  la  meme  année.  Bcrtholde  ctoit 
fils  de  Guichard  de  Bafchy , Seigneur  de  Vitoeao, 
( iiTu  des  Comtes  de  Bafchy  dans  l’Orabrie)  , qu» 
avoit  époufé  Jacquette  Farnefc  , & s’étoit  atta- 
ché â Louis  d’Anjou  , Roi  de  Naples  & Comte 
de  Provence  , qui  le  retint  pour  fon  Ecuyer  d hon- 
neur , par  Lettres  du  15.  Juin  1382.  Bertholde 
de  Bafchy  lai  (Ta  de  fa  féconde  femme  Marguerite 
/Jdhemar  de  Montcil  , Thadce  de  Bafchy  , qua- 
trième ayeul  de  Balthasar  II.  de  Bafchy  .Seigneur 
de  Saint-Efteve  , Barras  , Tourncfort,  &c.;  qui  ,ae 
Suzanne  de  Momcalm  , eut  Daniel  de  Bafchy  , en 
faveur  duquel  lefdites  Seigneuries  furent  _ 

érigées  en  Comté  , fous  la  domination  de  Ba je  y- 
Satnt-Eftcvc  , par  Lettres  de  Novembre  17»  S* , rc- 
giltrccsà  Aix.  Il  mourut  le  13.  Novembre  iT1 7* 
avoit  epoufe  en  1695.  Jeanne  de . Dame  ft 
Roche  & de  Vofve  en  Orléanois , decedee  le 
Mars  1743.,  mere  de  François  des  Comtes  de  ca 
chy  , Comte  de  Bafchy-Saint-Efteve , ne  le  9*  ■»  - 
Ict  1701.,  Chevalier  des  Ordres  du  Roi,  Conta  er 
d’Etat  d’Epce  , Ambafladcur  de  Sa  Majcltc  près 
République  de  Venife  , en  1762. , &c.  U a ep° 
le  6.  Avril  1740.  Charlottc-Viftoirc  le 
uée  le  s-  Novembre  1712.,  Bl*  de  Gudlaianf 
Normand  , de  d’Elifabcth  Francine.  De  ce 


BAS 

font  nés  le  ij.  Aoflt  :74S.  François  de  Bafchy  : 
« pluueurs  autres  enfants.  1 

BASCON  bourg,  au  pays  de  Marfan , en  Gaf. 
cogne , Dioccfe  d'Aire  , Parlements!  Intendance  de 
Bordeaux  Recette  de  Mont  - de  - Marfan.  On  y 
compte  ioS.  feux.  Ce  bourg  ci!  à cinq  quarts  de 

îwKar^  i-S-E.de 

BASCOUS  , dans  l’Aftarac  , en  Gafcogne  Dio- 
cefe&  Intendance  d'Aufch , Parlement  de  füuloufc , 

lugu*  de  y COmptC  fcu  & U-  bc|- 

r^BASCoùs,  dans  l'Armagnac  , en  Gafcogne, 
Dioccfe,  Intendance  S;  Eleaion  d'Aufch  Parle' 

ment  de  Touloufe , Collette  de  Vie.  On  y 'compte 
& d=  belhgue.  Cmtc 

B ASIFC F ''  u q“ar' S'?'  °' dc  Vic-Fczenfac. 

ville , en  Langue- 

bmf.  r,  C’farleTn''Gcn"alité'StH':c«,'dvTou. 
loufc  Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  s,,, 
feux.  Cette  petite  ville  eft  (ftuce  fur  la  riviere  de  Le” 
|quelqne  diftance  du  Canal  Royal , à une  demi-lieue' 
fc.S.E.  de  Montglfcard.se à 4.1.  S.  E.  de  Tou- 

Ba“dL  T0,t  f ' n raif°"  qUC  BaGcSe  '«  l'antienne 
, . » d°nt  *|  eft  fait  mention  dans  la  Carte  Iti- 

néraire de  Peutinger. 

’ anncl'.dc  '?  Paroiflè  de  Noffancourt  , 
dans  le  Toulois , Diocefe  & Recette  de  Toul  Par- 

CTÂswcoÛrtcc  de  zomytc  8°- kux- 

BAMNCOU RT, en  Normandie,  Dioccfe  Par- 
lement St  Intendance  de  Rouen , Elcttion  de  Gifors 

RaS'hum*1;  & S«-  fcuxtaillables. 

BAS1NGHEM , dans  le  Boulonnois , Diocefe  & 
Recette  de  Boulogne  , Parlement  de  Paris,  Intcn- 
52  y,comP1v  71.  feux.  Cette  Pa- 

r°D  a **  ’ ^ ^emie  N.  de  Boulogne. 

BASIN  VAL  , en  Normandie  , Dioccfe  , Parle- 
ment & Intendance  de  Rouen  , Elcttion  d’Eu.  On 
n y compte  point  de  feux  privilégiés , mais  feule- 
ment 1 1 . feux  taillables. 

BASINVILLE  , dans  le  Pays-Mantois  ,au  Gou- 
vernement général  de  l’Ifle-dc-France  , Diocefe  de 
Chartres  , Parlement  & Intendance  de  Taris  Elec- 
tion de  Montfort-PAmaury.  Cette Paroiiie  cftà  2.  1. 

& demie  O.  N.  0.  de  Montfort-PAmaury. 

BASLIER  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Parle- 
ment Ce  Intendance  de  Bcfançon , Bailliage  & Re- 
cette de  Vefoul  , Prévôté  de  Montbozon.  On  y 
compte  29.  feux.  7 

BASLIEUX  , les#  hameaux  de  Meleroy  & de 
Hurtebize  & la  ferme  de  Londeau , en  Champa- 
gne, Dioccfe  de  Rhcims,  Parlement  de  Paris,  Inten- 
dance de  Châlons , Election  d’Epemay.  On  y compte 
4j.  feux.  Baflieux  eft  à j.  1.  O.  N.  O.  d’Epernay. 

B A SL  Y ,cn  Normandie,  Diocefe  de  Bayeux , Par- 
lement de  Rouen,  Intendance  & Ele&ion  de  . acn 
Scrgentcric  de  Bemieres.  On  y compte  60.  feux. 

BASMANDEMENT  de  Mazan , dans  le  Viva- 
rais  en  Languedoc  , Dioccfe  & Recette  de  Viviers 
Parlement  de  Touloufe,  Généralité  de  Montpellier! 
Intendance  de  Lançuedoc.  On  y compre  222.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à 9. 1.  & demie  O.  N.  0.  de 
Viviers. 

®as.NEL  , dans  le  Cambrcfïs  , Diocefe  & Sub- 
oélcgation  de  Cambray , Parlement  de  Douay  , In- 
tendance de  Lille.  On  y compte  ito.  feux.  Cette 
i aroiüe  cft  une  des  neuf  qui  dépendent  de  Câtcau- 
Cambreus. 

BAS  N E V I L L E , en  Normandie , Dioccfe  de 
Lizicux  » Parlement  Ôe  Intendance  de  Rouen , Elec- 
tion de  Pont-l  Evêque  , Sergentcrie  «.le  Divcs.  On  y 
compte  $.  fcux  privilégiés  ôc  63.  feux  taillables. 

e!5!  e ".We  ,ur  13  Dive  ■ » » - *•  * quait 

Tome  /. 


Parie^™^!  Nivcrncs  , D.occfe  d'Auran’ 

Vezchv  O*  lnti:ndaDi:e  dy  . Eleaion  do 

\ exclay.  On  y compte  104.  feu,.  Cette  Parodie  eft 

R sénrue  "“o  quam  S'  S-  E- dc  Vexelay. 
BASOCIIE  en  Beauce  , dans  le  Danois , au  Gots. 
vernetnenl  general  d'Otldanois,  Diocefe  de  Blois 
Pa™-.In<«'d“ce  ti’Orlc'ans  , Elec- 
P^oift e.  "■  ?n  y C°mP,c  8*  Cetto 

CMtéTu-Dun.3'  ""  & ,r01S  <1Uar'S  E'  N'  £-  d= 
djo“CpH|  ■ dans  *'  Gâtinois-François , Diocefe 
rl  J ltP  cm“o  & lnIendao«  de  Paris , Elcc- 
tton  de  Nemours.  On  y compte  91.  feux.  Cette  Pa- 
r°Me  cft  à J.  I.  S.  E.  de  Nemours. 

BASOCIIE  dans  le  SoifTonnois,  au  Gouverne- 
ment general  de  1 Iilc-dc-Francc  , Diocefe , Inten- 
dance Sc  Eleaion  de  SoilTons , Parlement  de  Paris. 
Un  y compte _ 7,.  feux.  Cette  ParoUfe  eft  fituee  fur 

iTcnc.ïoVÆe  ' 1 '•  E-  S-  E-  d=  SoilTons. 

BASOCHE-GOUET  (la),  bourg,  dans  le  Per- 
ninc  r Û'  ’ a“  ' Gouvernement  général  d'Orléanois  , 
Dtocefe  de  Chartres,  Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance d Orléans , Eleaion  de  Chitcau-Dun.  On  y 
compte  J84.  fe„,.  Ce  bourg  eft  à 4. 1.  & trois  quarts 
O.  N.  O-  de  Châtcau-Dun , & & demie  E.  un 

3ÏÏÆ*  deMontmsraiI.  La  Terre  & Seigneurie 
de  h Bafich, r eft  une  des  cinq  Baronnies  du  Perche- 
Gouct , & elle  eftpoiredceaducllemcnt.tn  176,. 
Pan?'e?f,Vrîédî  N““U}'-  Voyez  Min.» irait  ’ 

BASOUGE  la  Peroufc  , en  Bretagne , Dioccfe 

Parlement,  Intendance  fit  Recette  de  Rennes.  On  i 
compte  71 . feux  & deux  tiers  de  feu. 

BASOUGE  la  petite  , en  Bretagne  , Diocefe 
Parlement , Intendance  & Recette  de  Rennes.  On  y 
compte  S4.  feux  & un  quart  de  feu. 

BASOUGES  fous  Hcde , en  Bretagne  Diocefe 
Parlement  & Intendance  «5c  Recette  de  Rennes.  Oi{ 
y compte  8.  feux , un  tiers  & un  quart  de  feu. 

BAS  P A Y S , dans  le  Bourbonnois,  Diocefe  de 
Bourges,  Parlement  de  Paris , Intendance  de  Moi*, 

ÜnRA«nfrA«CMAIjnt,U‘i0n*  0nycomPtc  27.  feux. 

BASQUASEN  , dans  la  balle  Navarre , Diocefe 
de  Bayonne  , Parlement  de  Pan  , Intendance 
d Aufch  , Recette  du  pays  de  Cize.  On  y compte 
1 00.  Feux  ou  habitations.  v 

BASS0UEVïIL7F^r\PayC'FranS'iife. 
BaqucvfllS  L Norma“die' 

BASSAC  , bourg,  cnSaintonge,  Dioccfe  de  Sain- 
*”  Parlementde  Bordeaux , Intendance  de  la  Ro- 
chelle , Eleaion  3e  Saint.  Jean  d'Angely.  On  y 

b°“r8  elt  1 u“  pctl" 

BASSAC,  bourg,  en  Angoumois.DiocefcdeSain- 
tes  Parlementde  Bordeaux , Intendance  de  la  Ro- 
chelle, Eleaion  de  Cognac.  On  y compte  1 90.  feux. 

Le  bourg  eu  utile  fur  la  rive  druite  de  la  Charente  h 
une  lieue  E.  un  quart  au  S.  de  larnac,  2 . & quart  E.  S E 
de  Cognac , 5 . ttfeux  tiers  E.  S.  E.«le  Saintes , & 4.  & 
demie t).  N . U. d’Angoulcme. Long.  17,  29.  so.lat.45. 

40.  4$.  Il  y 3 à Balïac,  une  Abbaye  d’Hommcs  <5c  cri 
commende,  de  l’Ordre  dcS'aint-Bénoït,  & dont  le  re- 
tenu eft  de  2 soo.  liv.  pour  le  Sujet  qui  en  eft  pourvu 
par  le  Roi.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  cft  de  240.  flo- 
rins. Cette  Abbaye  a été  fondée  en  1 009.  Les  Cal  vinif. 
tes  Tavoieru  détruite,  mais  elle  a été  rétablie  par 
les  Bénédi&ins  de  la  Congrégation  de  Sainr-Maur 
& présentement  c’eft  une  des  belles  Maifons  dû 
pays  où  elle  eft  limée. 

BASSAN , ParoitTè  & Juftice  royale  , en  Lan- 
guedoc  , Dioccfe  fit  Recette  de  Béziers , Parlement 
•de  1 ouloufc.  Généralité  de  Montpellier , Intendance 
de  Languedoc.  On  y compte  4J.  feux.  Cette Paroiffia 
cft  à 1. 1.  & trots  quarts  N.  E.  de  Béziers. 

C c c c c c 


BAS  . 
^S.ccsvrm/RT  , dan!  In  Duché  de  Bar , Dio- 
BASSANCOU  ^onfcil  follvcrai„  & Intendance 


cefe  de  Verdun^ 

n.,. 

"bASSANNK  , dans  le  Bazadois  , en  Guyenne 


* de  • ' BàilUagedeSaLnt-ÎVIihiel.Onyenmpte 

fc“.  CeKe  Communauté  elU  a.  I.  & trois  quart! 
N.  E.  àe  Saint-Mihicl. 


niowfe  de  Bazas’ , Parlement  & Intendance  de  Bor. 
?cau*  , Election  de  Condom , Junfdiaton  de  Ja 

Réole.  On  y compte  ai. feux. 

BASSE  , Cannourgue  & Quartier  de  Montlezon , 
daus  Je  Gévaudan  , en  Languedoc  , Diocefe  oc  Re- 
cette de  Mende , Parlement  de  Touloufe  , Généra- 
lité de  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On 
y compte  200.  feux.  Cette  Communauté  eit  à }.  1.  oc 
trois  quarts  O.  de  Mende. 

BASSECOURT&  la  Buffierc.en  Bourgogne  . 
Diocefe  d'Autun  , Parlement  & Intendance  de  Di- 
jon. Bailliage  «c  Rccetttc  d’Arnay-le-Duc.  On  y 
compte  y.  feus.  , . 

BASSËCOURT  du  Parc-aux-Dames(la),dans 
le  Valois , au  Gouvernement  général  de  Plfle-de- 
France , Diocefe  de  Sentis , Parlement  de  Paris , In- 
tendance de  Soûlons , Heftion  de  Crépy.  On  y 
compte  30.  feux.  Celle  ParoilTe  elU  une  petite  lieue 
O.  S.  O.  de  Crépy , & I-  E.  de  Senlis. 

BASSÉE  ( la  ) . ville , dans  la  Flandre  Walon- 
ne  , Diocefe  d’Arras  , Parlement  de  Douay  , Inten- 
dance , Subdélégation  & Recette  de  Lille.  On  y 
compte  j 6 s- feux.  Cette  ville  eftlituée  fur  un  canal 
; — avec  ja  haute  Deule  , dont  elle 


qui  communique 
eft  éloignée  d’une  lieue  & demie  vers  PU.  ; & elle 
efth  z.  1.&  demie  E.de  Bethune , une  de  deux  tiers  N. 
N.  O.  de  Lens,4.  de  trois  quarts  N.  O.  de  Douay  , 

4.  de  demie  H.  un  quart  de  à PE.  d’Arras  , de  autant 

5.  O.  de  Lille- 

La  ville  de  la  BafTée  étoit  autrefois  une  place 
très-forte  ; mais  fes  fortifications  furent  démolies 
par  l’ordre  du  Roi  Louis  XIV. , de  elles  n’ont  pas 
été  rétablies  depuis. 

BASSEFONTAINE  , Bajfacum  ou  BaffusFons  , 
Abbaye  d’Hommcs  de  en  commcndè  , de  l’Ordre  de 
Prémontré  , en  Champagne  , Diocefe  de  Troyes  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons  , Elec- 
tion de  Bar-fur-Aube  ; fituée  fur  la  rive  droite  de 
l’Aube  , k 2. 1.  St  quart  N.  un  quart  k l’E.  de  Van- 
docuvre  , 3.  de  demie  N.  O.  de  Bar-fur-Aube  , de 
$ . de  deux  tiers  E.  un  quart  auN.de  Troyes.  Long,  z z. 
9.  i$.lat.  48.  6.  10. 

L’Abbaye  dont  il  cft  ici  queftion  , fut  fondée  en 
1141.  ou  1*43.  par  Gautier  , C^mte  de  Bricnne  : 
elle  rapporte  zooo.  livres  de  rente  au  Sujet  qui  en  cft 
pourvu  par  le  Roi , de  la  taxe  en  Cour  de  Rome  cft 
de  50.  florins. 

BASSEFOREST  ( la  ) , foret , en  Normandie  , 
entre  le  pays  de  B ray  , de  la  forêt  d’Eu , fituée  k 
quelque  diftance  de  P Abbaye  de  Foucarmont.  Elle 
a environ  trois  lieues  de  circuit. 

BASSEGOULAlNE.enBrctagn^  Diocefe  de  Re- 
cette de  Nantes,  Parlement  de  lntenmince  de  Rennes. 
On  y compte  26.  feux  , un  tiers  de  un  quart  de  feu. 

BASSEJUTZ  , au  Pays-Meffin  , Diocefe  de  Trê- 
ves , Parlement  de  Intendance  de  Metz  , Prévôté  d^ 
Recette  de  TbionviUe.  On  y compte  1 9.  feux. 

BASSE  KONTE  , au  Pays-Meffin  , Diocefe  de 
Treves , Parlement  dt  Intendance  de  Meta  , Pré- 
vôté dt  Recette  de  Scierck.  On  y compte  1 1 . feux. 

BASSEMBERG  , dans  la  haute  Alface  , Diocefe 
de  Bâle  , Confeil  fouverain  dt  Intendance  d’Alfacc, 
Bailliage  dt  Recette  de  Willer.Ony  compte  z 6.  feux. 

BASSEMOY  , en  Bretagne  , Diocefe  dt  Recette 
de  Nantes  , Parlement  dt  Intendance  de  Rennes.  On 
y compte  18.  feux  de  un  tiers  de  feu. 

BASSEMPOY  ou  Bassempouy  , petite  ville , au 
pays  de  Chalofle  , en  Gafcogne  , Diocefe  de  Dax  , 


BAS 

Parlement  de  Bordeaux  , Intendance  d’Aufch  , 
Elcétion  de  Landes.  On  y compte  zia.  feux.  Cette 
ville  eft  fituée  entre  la  riviere  de  Lons  dt  celle  de 
Luny  , k $.  1.  de  quart  E.  S.  E.  de  Dax  , dt  une  de 
trois  quarts  N.  E.  de  Cartel- Sarraiin. 

BASSENS  de  Montferrand  , dans  le  Bourdclois  , 
en  Guyenne  .•Diocefe  , Parlement  , Intendance  dt 
Eleétion  de  Bordeaux , Jurifdiftion  d’Ambarès.  On  y 
compte  38t.  feux.  Cette  Communauté  eft  k une 
lieue  dt  demie  N.  N.  E.  de  Bordeaux. 

BASSENS , dans  l’Agenois , en  Guyenne  , Dio- 
cefe dt  Eleétion  d’Agen  , Parlement  dt  Intendance 
de  Bordeaux  , Jurifdiftion  du  Port-de-Sainte-Maric. 
O11  y compte  140.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  à trois 
quarts  de  lieue  N.  E.  du  Port-de-Sainte-Marie. 

B ASS  ERE  ( la  ) , au  Comté  de  Bigorre  ,en  Gaf- 
cognc  , Diocefe  de  Tarbes  , Parlemcntde  Touloufe, 
Intendance  d’Aufch , Recette  du  Comté  de  Bigorre. 
On  y compte  63.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  k 3.  1.  de 
demie  S.  de  Tarbes , dt  j.  dt  demie  O.  de  Bagneres. 

BASSERENGTIEN , au  Pays-Meffin , Diocefe , 
Parlement , Intendance  dt  Recette  de  Metz.  On  y 
compte  8.  feux. 

BASSES  , bourg  , dans  le  Saumurois  , Diocefe 
de  Poitiers  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Tours , Election  de  Loudun.  On  y compte  $$.feux.' 
Ce  bourg  cft  k une  lieue  Ôt  demie  N.  E.  de  Loudun. 

BASSET  ou  B as-ek-B asset  & la  Rochebaron  , 
Diocefe  du  Puy  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Lyon  , Eleétion  de  Montbrifon.  On  y compte 
ioS-  feux  pour  BalTct  , dt  119.  feux  pour  Bas  & la 
Rochebaron  , en  tout  334.  feux  , de  environ  1500. 
perfonnes  de  communion.  Cette  ParoilTe  dt  bourg 
eft  fituée  fur  l’une  dt  l’autre  rive  de  la  Loire,  k 1. 1. 
dt  deux  tiers  N.  O.  de  Moniftrol-en-Vclay  ,4.&tiers 
O.  S.  O.  de  St.  Etienne-en-Forêt  , 6.  dt  deux  tiers 
S.  un  quart  k l’E.  de  Montbrifon  , & 14.  dt  un  tiers 
S.  O.  de  Lyon.  Son  Eglife  paroifliale  eft  dédite  k 
Sainr-7  hyrfe.  Outre  cette  Eglife  , il  y en  a plufieurs 
autres-  Il  fe  tient  tous  les  ans  à Bas-en-Baflct , deux 
foires  allez  confidérablcs , fçavoir , le  aj.  Avril  dt  le 
11.  Novembre. 

BASSEVELLE  , dans  le  Soilïbnnois  , au  Gou- 
vernement général  de  Plfle-dc-France  , Diocefe  , 
Intendance  de  Eleétion  de  Soiflons , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  56.  feux. 

BASSE  VIGNEULLE,  au  Pays-Meffin , Diocele , 
Parlement  dt  Intendance  de  Metz  , Châtellenie 
d’Alberftroff.  Ony  compte  17.  feux. 

BASSEUX  , en  Artois  , Dfccefe , Gouvernance 
dt  Bailliage  d’Arras  , Confeil  provincial  de  fouverain 
d’Artois  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Lille. 
On  y compte  19.  fcuxdt  94.  perfonnes.  Cette  Pa- 
roiffe  eft  k a.  1.  S.  O.  d’Arras.  , a.- 

BASSIGN  AC , en  Limoufin  , Diocefe  dt  Election 
de  Tulles  , Parlement  de  Bordeaux  , Intendance  de 
Limoges.  On  y compte  1 16. feux.  Cette  Parodie 
eft  k une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  delaDor- 
dogne  , dt  k 6.  1.  dt  demie  S.  E.  de  Tulles. 

* BASSIGN  AC  , en  Auvergne  , Diocefe  dt  Ele-foon 
de  Saint-Flour,  Parlement  de  Pans , Intendance 

de  Riom.  On  y compte  74-  feux-  Ccttc  ParollTc  el 
k 2.  1.  E.  de  Mauriac.  , n-  & 

BASSIGNAC  le  haut,  en  Limoufin , Dioccie  oc 
Eleétion  de  Tulles  , Parlement  de  Bordeaux  .In- 
tendance de  Limoges.  On  y compte  6».  «u  • 
Paroiflc  cft  k quelque  diftance  de  la  nvc  gau 
la  Dordogne  , dt  à 7. 1.  E.  S.  E.  de  Tulles. 

BASS1GNEY  , en  Franche-Comté  .Dioccfe  , 
Parlement  dt  Intendance  de  Grenoble  , 

Recette  de  Vefoul  , RelTort  de  Luxcuil.  On  y 
compte  31.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  «**»■ 
rivière  de  Lanterne  , k 2. 1.  dt  trois  quarts 
Luxcuil. 


BAS 

BASSIGNY  , P a gus  ou  Traélus  Bajfîniacenfîs  ; 
pays  C dont  Langres  eft  la  capitale  ) qui  fait  partie 
de  la  Province  de  Champagne  ; fitue  entre  le  22e. 
degré  27.  minutes  de  le  23e.  degré  26.  minutes  de 
longitude  , & entre  le  47e.  degré  2$.  minutes  de  le 
48e.  degre  16.  minutes  de  latitude  ; borné  au  N. 
par  IcVallage  de  le  Duché  de  Bar.au  S.  parla 
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Bourgogne  & la  Franche-Comté , àl'E.  par  la  Fran- 
che-Comtc  & le  Barroii , ôi  à PO.  par  la  Bour- 
gogne & par  l’Eleélion  de  Bar-fur-Aube  en  Cham- 
pagne. 11  a 16.  lieues  de  longueur  fur  13.  de  lar- 
gcur  ce  qui  peut  être  évaluée  ijj.  lieues  quarrées. 
La  Meute  , la  Marne  , l’Aube  , l’Amance  de  plu- 
lieurs  autres  rivières  y prennent  leur  fource.  C’«ft 
un  pays  mêlé  de  montagnes  & de  plaines.  L’air  y 
cft  fain  & allez  tempéré.  La  terre  y eft  fertile  en 
bled  , en  vins  de  e n fruits.  II  y a des  eaux  minérales, 
« quantité  de  bois  de  de  bons  pâturages.  Le  gibier , 
le  poiflon  & la  volaülc  y font  abondans.  La  ville  de 
Chaumont  difpute  à celle  de  Langres  le  titre  de  ca- 
pitale de  ce  pays.  Ces  deux  villes  ont  l’une  de  l’autre 
des  moyens  pour  foutenir  leur  prétention  refpcétive. 

Du  temps  des  Romains , le  Baffigny  ( du  moins  la 
plus  grande  partie  ) étoit  habité  par  les  Lingones. 
Sous  Honorius  , ce  pays  étoit  compris  dans  la  pre- 
mière Lyonnoife. 

De  la  domination  des  Romains  , le  Baffigny 
paflà  fous  celle  des  Rois  du  premier  Royaume  de 
Bourgogne , & enfuite  fous  celle  des  Rois  de  France. 
Après  divers  événements  la  ville  de  Langres  eut  fes 
Comtes  particuliers.  En  1 179.  Hugues  III. , Duc  de 
Bourgogne  , ayant  acquis  le  Comté  de  Langres , il 
le  donna  à l’Evêque  , Gautier  de  Bourgogne  , fon 
oncle  , en  échangé  du  Domaine  de  Dijon  , qui  ap- 
partenoit  aux  Evêques  de  Langres.C’eft  parcctte  do- 
nation que  le  Baffigny  cefla  de  faire  partie  du 
Duché  de  Bourgogne.  Vers  ce  temps  , le  Comté  de 
Langres  fut  joint  à d’autres  Terres  , qui  furent 
données  ou  cédées  aux  Evêques  de  ce  nom  ; & les 
Comtes  de  Champagne  rclevoieut  eux-mêmes  des 
Evêques  de  Langres, à caufe  de  plufieurs  Terres  que 
ces  Comtes  pofledoient  dans  le  Baffigny. 

Ayant  que  la  Bourgogne  de  la  Champagne  fuffent 
réunies  à la  Couronne,  le  Comté  de  Langres  fut 
érigé  en  Duché-Pairie  en  faveur  des  Evêques  de  ce 
nom.  C’eft  , à ce  qu’on  prétend  , Philippe  Augufte 
qui  le  premier  donna  aux  Evêques  de  Langres  , le 
titre  & la  qualité  de  Duc  de  Pair.  Cependant  ce 
Duché  , non-plus  que  le  Comté  de  Langres  , ne 
comprit  jamais  tour  le  pays  de  Baffigny.  La  partie 
de  ce  pays  , qui  n’obéifloit  point  aux  Evêques  de 
Langres  , fut  long-temps  dUputée  entre  les  Comtes 
de  Champagne  , les  Ducs  de  Bourgogne  de  les  Ducs 
de  Lorraine.  Mais  enfin  la  plus  grande  partie  de 
cette  portion  du  Baffigny  refta  fous  la  domination 
des  Comtes  de  Champagne, de  fuivk  depuis  le  fort  de 
la  Province  de  ce  nom.  Voye\  Champagne. 

BASSIGNY.  On  comprend  fous  cette  dénomina- 
tion, une  partie  du  Duché  de  Bar  , qui  efl  diviféc 
en  deux  Bailliages,  fçavoir,  celui  de  la  Marche  de 
le  Bailliage  de  Bourmont.  Voyc\  ces  mots  ; Voye\ 
auffi  Bar  Duché. 

BASS1LLAT  , en  Férigord  ,'Diocefe  & Eleétion 
de  Périgueux  , Parlement  de  Intendance  de  Bor- 
deaux. On  y compte  138.  feux.  Cette  Paroiiïe  eft 
iituee  fur  la  Vczcrc  , à une  lieue  E.  de  Périgueux. 

BASSILLON,  en  Béarn,  Dioccfe  de  Lefcar  , 
Parlement  de  Pau , Intendance  d’Aufch , Sénéchauf- 
fée  de  Morlas.  On  y compte  8.  feux. 

BASSIN  d'Arcachon  , en  Gafcogne.  Voye\ 
Arcachon. 

BASSINET  (le), en  Auvergne,  Dioccfe  & Elec- 
tion de  Clermont , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Riom.  On  y compte  40.  feux. 
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BASSIGNY , dans  le  Duché  de  Lorraine , Dio- 
cefe  de  Metz , Confeil  fouverain  de  Intendance  de 
Lorraine,  Bailliage  de  Dicuze.  On  y compte  22. 

BASSOLE  ( la  ) , dans  la  Principauté  de  Dom- 
c S ^.e  ^yon  , Confeil  fouverain  de  Doro- 

bes.  Châtellenie  de  Châtelar.  On  y compte  10.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à une  lieue  de  demie  N.  O. 
de  Châtelar. 

BASSOMPIERRE  , dans  le  Duché  de  Bar,  Dio- 
cefe  de  Toul , Confeil  fouverain  & Intendance  de 
Lorraine  , Bailliage  de  Saint-Mihiel  , Diftricl  de 
Sancy.  On  y compte  15.  feux.  Ce  lieu  a donné  le 
nom  à une  illuftre  Maifon  , dont  il  y a eu  un  Maré- 
chal de  France  dans  le  dernier  ficelé.  Voyex  Bau- 
drccourt. 

BASSOMPONT , dans  le  Duché  de  Lorraine, 
Dioccfe  de  Toul  , Confeil  fouverain  & Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Lunéville.  On  y compte 
feulement  3.  feux. 

B A SSONCOURT,  annexe  de  la  Paroiflè  de 
Choifeul , eu  Bourgogne , Diocefe  , Parlement  , In- 
tendance , Bailliage  de  Recette  de  Dijon.  On  y 
compte  41.  feux. 

BASSOU  , en  Champagne  , Diocefe  d’Auxerre  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châlons , Elec- 
tion de  Joigny.  On  y compte  68.  feux.  Cette  Paroiflè 
cft  à une  lieue  de  deux  tiers  S.  S.  E.  de  Joigny  & 

& demie  N.  N.  O.  d’Auxerre. 

BASSOUES  , bourg  , dans  l’Aftarac  , en  Gafco- 
gne  , Diocefe  de  Intendance  d’Aufch , Parlement  de 
Touloufe , Election  d’Aftarac.  On  y compte  1 s.  feux 
de  92.  bcllugues  de  feu.  Ce  bourg  eft  à 2. 1.  6c  deux 
tiers  N.  Q.  de  Mirandc. 

BASSU  de  les  Moulins,  en  Champagne , Diocefe 
de  Intendance  de  Châlons  , Parlement  de  Paris  , 
Election  de  Vitry-lc-François.  On  y compte  15.  feu» 
BASSUET  de  le  Moulin  à vent,  en  Champagne  , 
Diocefe  de  Intendance  de  Châlons  / Parlement  de 
Paris , Eleétion  de  Vitry-lc-François.  On  y compte 
183.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  un  ruifleau 
à 4.  I.  de  deux  tiers  S.  E.  de  Châlons  , de  3.  N.  E* 
de  Vitry-Ie-François.  Il  y a à Balïuct  une  Collégiale 
de  une  Marie  royale. 

B A S S U G U E S ou  Bassins  , dans  l’Aftarac  , en 
Gafcogne  , Dioccfe  de  Intendance  d’Aufch  , Parle- 
ment de  Touloufe , Eleétion  d’Aftarac.  Ou  y compte 
4.  feux  de  46.  bcllugues  de  feu. 

BASSUS  , Paroitfe  de  Jultice  royale  , au  pays  des 
quatre  Vallées  , en  Gafcogne  , Dioccfe  de  Commin- 
ges  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance  d’Aufch  , 
vallée  d’Aure.  On  y compte  9 «5.  feux.  Cette  Paroiiïe 
eft  fituée  fur  la  rivière  de  Neftc , à une  lieue  S. 
d’Arreou. 

BASSY  ou  Baissv  , en  Champagne  , Diocefe  de 
Election  de  Troyes , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Châlons.  On  y compte  37.  feux. 

BASSY  , en  Bourgogne.  Voyc\  Befly. 

BASTANES  , en  Béarn  , Diocefe  de  Lefcar, 
Farlemcnrdc  Pau  , Intendance  d’Aufch , Sénéchauf- 
fee  de  Sauveterre.  On  y compte  80.  feux.  Cette  Pa- 
roilTe  eft  fituée  fur  le  Gave,  à une  demi-lieue  N.  N.  O. 
de  Navarrem. 

BASTANOUS  , dans  l’Aftarac  , en  Gafcogne  , 
Diocefe  de  Intendance  d’Aufch  , Perlement  de  Tou- 
loufe , Election  d’Aftarac.  On  y compte  un  feu  de 
97.  bcllugues  de  feu.  Cette  ParoiiTe  cft  à 3. 1.  de 
tiers  S.  de  Mirande. 

BASTENNES , au  pays  de  Chalofle,  en  Gafco- 
gne , Diocefe  de  Dax  , Parlement  de  Bordeaux , In- 
tendance d’Aufch  , Election  des  Landes.  On  y 
compte  80.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à une  lieue 
N.  N.  O.  de  Caftel-Sarrafin , 4.  E.  S.  E.  de  Dax  , 
de  à trois  quarts  de  lieue  S.  S.  O.  de  Caupenue.  La 
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J,  Rafttnnes  elt  fort  connue  à caufe  d’une 
Paroiffe  de  B ft  découverte  depuis  qoel- 

mU" fcem  mini  s’eft  maoifeftée  à l’e.lrê- 
ïî'  &Zr'lc  penchant  de  deux  collines  qui  s’eten- 
S du  Nord ^ l’Oucft.  Elle  forme  une  efpece  de 

5 couvert  & mêK  de  terre  ; mats  comme  les  ro  - 
lines  font  aflez  rapides,  le  déblais  des  terres  ncii 
ras  beaucoup  difpcndieux,  parce  qu’on  les  fait  rou- 
ler du  haut  en  bas  par  leur  propre  poids.  On  a fait 
coaitruirc  tout-proche  de  la  mine  , des  fours  & au- 
tres bâtiments  ou  fe  fait  la  réparation  de  la  matière 
étrangère  an  bitume.  Le  banc  de  bitume  rclTemble 
J un#  efpece  de  pierre  noire , extrêmement  dure  , 

6 dont  il  n’cft  pas  poffible  d’enlever  des  parties 
fans  faire  beaucoup  d’efforts.  On  elt  même  obligé 
de  fe  fervir  de  groffes  cguillcs  de  fer  rougics  au 
feu  , pour  détacher  quelques-unes  de  ces  parties  de 
pierre  bitumineufe.  Enfuitc  pour  vuider  la  mine  , 
on  fe  fert  de  grands  cuillers  de  fer  qu’on  fait  aufli 
rougir  à des  fourneaux  qui  font  conftruits  tout- 
proche  de  la  mine. 

Ou  ne  doute  pas  que  le  banc  de  bitume  de  Baf- 
tennes  , ainli  que  celui  de  Caupenne  , ne  fe  foit 
formé  des  cxhalaifons  , produites  par  des  feux  fou- 
terrains  qu’entretiennent  des  mines  de  bitume  con- 


centrées. 

Le  bitume  des  mines  dont  nous  venons  de  par- 
ler , cfî  li  adhérant , que  deux  pierres  jointes  en- 
feinblc  avec  cette  matière  , ne  peuvent  fe  féparcr. 
Aufli  on  l’a  employé  avec  beaucoup  de  fuccès  pour 
réparer  les  crevalles  qui  4e  faifoient  prefque  tous 
les  aus  aux  voûtes  des  cazerncsdc  des  cazematte6  du 
Château-1  rompette  de  Bordeaux.  Auparavant  on 
réparoit  ces  crcvafles  avec  du  mallic  ordinaire  , 
mais  c’étoit  toujours  à recommencer  -,  & quand  il 
regnoit  des  temps  de  pluie  , l’eau  perçoit  les  voûtes 
du  Château-Trompette  , & tout  y étoit  inondé.  Le 
bitume  en  queftion  a obvié  à ces  inconvénients  ; & 
présentement  dans  le  temps  même  les  plus  humides 
l’eau  ne  pénètre  jamais  dans  l’intérieur  de  ce  Château. 

BASTlDE(la),  dans  la  baffe  Navarre  , Dio- 
çefc  de  Bayonne  , Parlement  de  Pau , Intendance 
d'Aufch  , vallée  de  Baigorry.  On  y compte  ?6.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à 2. 1.  de  trois  quarts  N.  O. 
de  Saint-Jean-picd-de-Port. 

EASl  IDE  ( la  ) , dans  l’Armagnac  , en  Gafco- 
gne,  Dioccfe,  Intendance  & Elefkion  d’Aufch  , Par- 
lement de  Touloufe  , Colleéle  d’Eauzc.  On  y 
compte  6.  feux  , 60.  bcllugues  & trois  quarts  de 
bcllugue  de  feu.  Cette  Faroitfe  ell  à 4.  1.  O.  N.  O. 
d’Eauzc  , & 1 2.  & demie  O.  N.  O.  d’Aufch. 

BASTIDE  ( la  ) , dans  PAftarac  , en  Gafcogne  , 
Dioccfe  & Intendance  d’Aufch  , Parlement  dcTou- 
loufe.  Election  d’Aüarac.  On  y compte  un  feu  CSc 
84.  bcllugues  de  feu.  Celte  Communauté  cft  à 3.  I. 
& demie  S.  E.  de  Mirande. 

BASTIDE  (la),  en  Férigord  , Diocefe  & Elec- 
tion de  Sarlat  , Parlement  & Intendance  de  Bor- 
deaux. On  y compte  10c.  feux. 

BASTIDE  (la)  , dans  le  bazadois,  Dioccfe  de  Ba- 
zas , Parlement  de  Intendance  de  Bordeaux  , Elec- 
tion de  Condom.  Ou  y compte  $8.  feux.  Cette  Pa- 
roifle  cft  fi  tuée  fur  une  hauteur, aune  petite  diftance 
de  la  rive  droite  de  l’Avance,  de  à a.  1.  S.  de  la 
Garonne  & de  Marmande.  La  Baftidc  cft  le  chef- 
lieu  d’une  Jurifdi&ion  qui  comprend  fix  Paroiifes  , 
& qui  fe  trouve  dans  le  dénombrement  du  Con- 
domois. 

BASTIDE  d’Andaurcs  ( la  ) , dans  le  haut  Viva- 
is , en  Languedoc  , Diocefe  de  Vienne , Parlement 
de  1 ouloufc  , Généralité  de  Montpellier  , Inten- 
dance de  Languedoc  , Recette  d’Annonay.  O11  y 
compte  242.  feux.  Cette  Paroiffe  cft  à 4. 1.  & tiers 
S.  U.  d’Annonay. 


BAS 

BASTIDE  d’Anjou  ( la  ) , en  Languedoc  Dio- 
cefe & Recette  de  St.  Papoul , Parlement  & Généra- 
lité  de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  120.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  aune 
petite  diftance  du  Canal  Royal , & à 3.  1.  0.  de 
Saint-Papou). 

BASTIDE  Beauvoir  (la)  , en  Languedoc , Dio- 
cefe , Parlement  , Généralité  & Recette  de  Tou- 
loufe , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  68. 
feux.  Cette  Paroiffe  cft  fituée  à une  demi-lieue  de  là 
rive  droite  de  Lens  , & à 4.  I.  & demie  S.  E.  de 
Touloufe. 

BASTIDE  de  Bcfplas  ( la  ) , bourg , au  pays  de 
Faix  , Dioccfe  de  Paraiers  , Parlement  de  Touloufe 
Intendance  de  Roufiillon  , Recette  du  pays  de  Foix. 
On  y compte  24.  feux  de  compoids  & 1 25.  feux  allu- 
mans.  Cette  Paroiffe  eft  à 4.  1.  de  tiers  O.  N.  0.  de 
Pamiers. 

BASTIDE  de  la  Befliere  & Luzargues  ( la  ) , 
en  Auvergne  , Diocefe  de  St.  Flour , Parlement  de 
Paris  , Intendance  de  Riom  , Ele&ion  de  Brioude. 
On  y compte  30.  feux.  Oette  Communauté  cft  à 5. 1. 
O.  N.  O.  de  Brioude. 

BASTIDE  de  Bouzignac  (la)  , en  Languedoc, 
Dioccfe  de  Recette  de  Mircpoix  , Parlement  de  Gé- 
néralité de  Touloufe,  Intendance  de  Languedoc. 
On  y compte  77.  feux.  Cette  Communauté  cil  â une 
bonne  demi-lieue  S.  S.  E.  de  Mircpoix. 

BASTIDE  de  Capedenac  ( la  ) , en  Roaergue , 
Diocefe  de  Rhodès , Parlement  de  Touloufe,  Inten- 
dance de  Montauban , Eledion  de  Villefranchc.  On  y 
compte  3.  feux  , 6.  bcllugues  & trois  quans  de  bcl- 
luguc  de  feu.  Cette  Communauté  eft  à une  lieue  de 
demie  O.  de  Villefranchc. 

BASTIDE  de  Cezaracq  ( la  ) , en  Béarn,  Dio- 
cefe de  I.efcar  , Parlement  & Sénéchauflée  de  Pau, 
Intendance  d’Aufch.  On  y compte  26.  feux.  Cette 
Communauté  cft  à 2. 1.  & quart  N.  0.  de  Pau, de 
une  de  demie  O.  N.  O.  de  Lefcar. 

BASTIDE  de  Garance  (la),  ville, dans la baffe 
Navarre  , Diocefe  de  Bayonne , Parlement  de  Pau, 
Intendance  d’Aufch  , Recette  du  pays  d’Iriffarry. 
On  y compte  15$.  feux.  Cette  ville  elt  fituée  fur  la 
petite  rivière  de  Larran , à 3. 1.  de  deux  tiers  N.  0. 
de  Saint-Palais , & 2.  de  quart  E.  S.  E.  de  Bayonne. 
EUe  a été  bâtie  par  Louis  Hutin  , quand  il  n’étoit 
encore  que  Roi  de  Navarre. 

BAST  IDE  de  Congoun  ( la  ) , en  Languedoc, 
Dioccfe  & Recette  de  Mircpoix , Parlement  de  Géné- 
ralité de  Touloufe,  Intendance  de  Languedoc. On 
y compte  170.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  à 3. 1.  N.  0. 
de  Mircpoix. 

BASTIDE  Confiance  ( la  ) , en  Languedoc  , 
Diocefe  , Parlement , Généralité  de  Recette  de  Tou- 
loufe , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
12.  feux.  • 

BAST  IDE  Crcmezin  ( la  ) , en  Dauphiné , Dio- 
cefe de  Valence  , Parlement  de  Intendance  de  Gre- 
noble , Eleflion  de  Montelimart.  On  y compte  un 
48c.  de  feu  pour  les  fonds  nobles,  & un  quart  de  un 
48c.  de  feu  pour  les  biens  taillables. 

BASTIDE  d’Elmont  ( la  ) , en  Quercy , Diocefe 
de  Cahors,  Parlement  de  Touloufe,  Intendance 
de  Montauban  , Election  de  Figeac.  On  y compte 
un  fonde  s 8.  bcllugues  de  feu.  Cette  Communauté 

ell  à 5. 1.  N.  N.  E.  de  Eigeac.  , 

BASTIDE  d’Engras  ( la  ) , en  Languedoc  Dio- 
cefe de  Recette  d’Uzès  , Parlement  de  i ouloufc  , 
Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de  Langue- 
doc. On  y compte  1 3.  feux. 

BASTIDE  d’Efc lapon ( la  ),  en  Provence  . Dio- 
cefe de  Fréjuls  , Parlement  & Intendance  d’Ais, 
Viguerie  & Recette  de  Callcllannc.  On  y compte  leu* 
lement  trois  quarts  de  feu  de  cadallre.  Oette  Pv°  ® 
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eft  frturc  dans  les  montagnes , à 3. 1.  S.  E.  de  Caftel- 
lanne  , & 7.  N.  de  Fréjùls. 

BAS!  IDE  d’Efparbeyrengue  ( la  ) , en  Lan- 
guedoc , Diocefe  de  Recette  de  CarcaiTonnc  , Parle- 
ment & Généralité  de  Touloufe  , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  90.  feux.  Cette  Paroiftè 
eft  à 4. 1.  N.  de  Carcaflonne. 

BASTIDE  l’Evêque  ( la  ) , en  Roucrguc  , Dio- 
cefe Ce  Elcélion  de  Rhodes , Parlement  de  Touloufe, 
Intendance  de  Montauban.  On  y compte  4.  feux  , 
6.  bellugues  & trois  quarts  de  bellugue  de  feu. 
Cette  Paroiftè  eft  à une  lieue  Ce  demie  S.  E.  de 
Villefranche. 

BASTIDE  des  Feuillants au  Comte  de  Com- 
minges  , en  Gafcogne  , Diocefe  de  Rieux  , Parle- 
ment de  Touloufe  , Intendance  d’Aufch  , Élection 
de  Comminges,  Châtellenie  de  Muret.  On  y compte 
3.  feux  Ce  $9.  bellugues  de  feu.  Cette  Communauté 
eft  fituée  fur  la  petite  riviere  de  Longe  , à >.l. 

O.  de  Rieux , 4.  S.  O.  de  Muret , 7.  S.  O.  de  Tou- 
loufe y'  91.  S.  O.  de  Clteaux  , Ce  1 09.  S»  S.  O.  de  Pa- 
ris. Long.  t8.  46.  5$.  lat.  43.  10.  50. 

Le  lieu  de  Feuillants  eft  très-connu  à caufe  de 
l’Abbaye  Chcf-d’ürdre  de  ce  nom  qui  y eft  fituée. 
Cette  Abbaye  étoit  de  l’Ordre  de  Citeaux  : elle 
avoit  été  fondée  en  1162.,  Ce  elle  ctoit  prefquc 
ruine'e  lorfque  Jean  de  la  Barrière  en  fut  nommé 
Abbé  Comtncndatairc , en  i$6s.  Ce  faint  homme 
y introduit  la  réforme  , & y affembla  plus  de  deux 
cens  Religieux  au  lieu  de  quatre  ou  cinq  qu’il  y avoit 
auparavant.  Il  fe  forma  alors  un  nouvel  ctabliflc- 
ment , Ce  le  Monaftcre  fut  rebâti  avec  beaucoup  de 
magnificence.  Aidé  de  l’autorité  du  Pape  Sixte  V. 
& de  l’autorité  du  Roi  Henri  III. , il  vint  à bout  de 
faire  féparcr  fa  Congrégation  de  l’Ordre  de  Clteaux  , 
Ce  il  obtint  la  permifhon  de  la  faire  gouverner  par 
les  Statuts  particuliers  auxquels  il  l’avoit  ailujetric. 
Bientôt  cette  nouvelle  Congrégation  fe  répandit 
non-feulement  en  France  , mais  encore  en  Italie  , 
où  elle  a préfentement  un  affez  bon  nombre  de 
Maifons , qui  font  toutes  foumilès  à l’Abbé  général 
de  Feuillants.  Cet  Abbé  eft  régulier , & il  eft  éleélif 
& triennal.  La  Maifon  de  Feuillants , où  il  relide  , 
jouit  de  trente  mille  livres  de  rente. 

Par  fa  Bulle  de  l’an  « $87.  le  Pape  Sixte  V.  donna 
aux  Religieux  de  Feuillants , l’Eglife  de  Saintc-Pu - 
denticnne  de  Rome , pour  y établir  une  Commu- 
nauté ; & en  même  temps  ce  Pape  donna  à ces 
Religieux  les  Réglés  d’un  ancien  Ordre  militaire , 
inflitué  en  1229.  Ce  confirmé  en  1231.  par  Aman- 
jeu  , Archevêque  d’Aufch  , fous  le  nom  de  l’Ordre 
de  la  Fui  & de  la  Paix  t lequel  étoit  fournis  à l’A’obc 
de  Feuillants.  On  peut  voir  cette  Bulle  , ainli  que 
la  Réglé  de  cet  Ordre  militaire , dans  la  féconde 
partie  du  Voyage  Littéraire  de  deux  Religieux  Bé- 
nédictins. 

" Raynulphc , premier  Abbé  de  Feuillants,  vivoit 
vers  l’an  1165*  Jean  de  la  Barrière , le  même  dont 
nous  avons  parlé , Inftitutcur  de  la  Congrégation 
de  N.  Dame  de  Feuillants,  étoit  né  en  1544-  à 
Saint-Scré  en  Quercy.  Sa  vie  fut  une  fuite  conti- 
nuelle de  pénitence  de  de  mortiiications.  Il  mou- 
rut à Rome  , en  odeur  de  fainteté  , entre  les  bras 
du  Cardinal  d’Oflât , fon  intime  ami , le  25.  Avril 
1600. 

BASTIDE  de  Fonds  ( la  ),  eft  Rouergue  , Dio- 
cefe de  Vabres,  Parlement  de  Touloufe  , Inten- 
dance de  Montauban , Election  de  Milhaud.  On 
y compte  3.  feux  Ce  29.  bellugues  & demie  de 
feu.  Cette  Paroiftè  eft  à 4.  1.  de  demie  S.  S.  E. 
de  Milhaud. 

BASTIDE  Fortune  ( la  ) , en  Quercy , Diocefe 
de  Cahors,  Parlement  de  Tooloufc  , Intendance  de 
Montauban  , Election  deFigeac.  On  y compte  10. 
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Feux  Ce  97.  bellugues  de  feu.  Cette  Paroiftè  eft  à 
7. 1.  & quart  O.  N.  O.  de  Figeac  , de  2.  Ce  quart  S» 
O.  de  Gramat. 

BASTIDE  Gabauze  ^ la)  , en  Languedoc  , Dio- 
cefe de  Recette  d’Alby  , Parlement  de  Généralité  do 
Touloufe  , Intendauce  de  Languedoc.  On  y compte 
$3-  feux.  Cette  Paroiftè  eft  à 2.  1.  & trois  quarts 

N.  N.  O.  d’Alby. 

BASTIDE  Garde-Renoux  (la),  en  Languedoc  , 
Diocefe  de  Recette  de  Mirepoix  , Parlement  de  Gé- 
ralité  de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  49.  feux. 

BASTIDE  de  Gramat  ( la  ) , en  Quercy  , Dio- 
cefe de  Cahors  /Parlement  de  Touloufe  , Inten- 
dance de  Montauban  , Election  de  Figeac.  On  y 
compte  2.  feux  de  82.  bellugues  de  feu.  Cette  Com- 
munauté eft  à une  lieue  S.  S.  O.  de  Gramat , de 

O.  N.  O.  de  Figeac.  Il  y a une  Commanderie  de 
l’Ordre  de  Malte  , de  la  Langue  de  Provence  de  du 
Grand-Pieuré  de  Saint-Gilles.  Le  revenu  de  cette 
Commanderie  eft  de  7000.  liv. 

BASTIDE  de  Jordans  ( la  ) , en  Provence , Dio- 
cefe , Parlement  & Intendance  d’Aix  , Viguerie  dt 
Recette  de  Forcalquier.  On  y compte  3.  feux  de 
trois  quarts  de  feu  de  cadaftre.  Cette  Paroiftè  eft  à 
une  lieue  de  deux  tiers  O.  S.  O.  de  Manofque  , 6c 
3.  de  demie  S.  S.  O.  de  Forcalquier. 

BASTIDE  Louquar  ( la  ) , en  Rouergue  , Dio- 
cefe & Elcélion  de  Rhodes  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  de  Montauban.  On  y compte  2. 
feux  , 90.  bellugues  Ce  uu  quart  de  bellugue  de  feu. 

BASTIDE  de  Luzech  ( la  ) , en  Quercy  , Dio- 
cefe de  Ele&ion  de  Cahors , Parlement  de  T ouloufe  ; 
Intendance  de  Montauban.  ün  y compte  3.  feux, 
78.  bellugues  & demie.  Cette  Paroiftè  eft  à 2. 1.  de 
quart  O.  N.  O.  de  Cahors. 

BASTIDE  Marnac  , en  Quercy,  Diocefe  de  Elec- 
tion de  Cahors  , Parlement  de  Touloufe  , Inten- 
dance de  Montauban.  On  y compte  9.  feux  de  ss« 
bellugues  de  feu. 

BASTIDE  Marfa  ( la  ) , en  Quercy  , Diocefe  , 
Intendance  de  Election  de  Montauban.  On  y compta 
3.  feux  , 62.  bellugues  de  un  quart  de  bellugue 
de  feu. 

BASTIDE  Monreyau  C la  ) , en  Béarn  , Diocefe 
de  Lefcar , Parlement , Scncchauflee  de  Recette  de 
Pau, Intendance  d’Aufch.  On  y compte  22.  feux. 

BASTIDE  de  Montfort  ( la  ) en  Languedoc  , 
Diocefe  de  Recette  d’Alby , Parlement  de  Généralité 
de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  ïc6.  feux. 

BAS  TIDE  Moulayrès  f la  ) , en  Languedoc , Dio*. 
cefe  Ce  Recette  de  Caftrcs , Parlement  Ce  Géaé- 
ralité  de  Touloufe,  Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  40.  feux. 

BASTIDE  de  Nantel  ( la  ),  en  Rouergue,  Dio- 
cefe de  Rhodès  , Parlement  de  Touloufe  , Inten- 
dance de  Montauban  , Eleaion  de  Villefranche.  On 
y compte  un  feu  , 3 S-  bellugues  & trois  quarts  de 
bellugue  de  feu.  Cette  Communauté  eft  a a.  1*  S*  O. 
de  Villefranche. 

BASTIDE  de  Nat  ( la  ) , en  Languedoc  , Dio- 
cefe de  Recette  d’Alby  , Parlement  ôc  Généralité  de 
Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
$1.  feux. 

BASTIDE  de  Pareage  ( la  ) , en  Rouergue , Dio- 
cefe de  Rhodès,  Parlement  de  Touloufe , Intendance 
de  Montauban  , Election  de  Villefranche.  On  y 
compte  un  feu , 24-  bellugues  dt  trois  quarts  de 
bellugue,  de  feu.  Cette  Paroiftè  eft  à 6.  L S.  O.  de 
Rhodes  l Ce  6.  Ce  demie  S.  E.  de  Villefranche. 

BASTIDE  de  Paumez  ( la  ) , au  Comté  de  Com- 
min<*cs , Diocefe  de  Lombes  , Parlement  de  Tou- 
loufe, Intendance  d’Aufch,  Klcélinn  de  Commin- 
Dddddd 
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474  rhâtcllcnic  de  l’Klc-cn-Dodon.  On  y compte 
g„  Chatctl  d fcu.  Cette  Parotfle  eft 

HvteteT  Touche,  à 1.  S.  S.  E.  de 


L BASTIDE  de  Penne  ( la  ) , en  Quercy  Dto- 
cefe  Intendance  & Eleftion  de  Montauban , Parle- 
ment de  Touloufe.  On  y compte  3.  feux  & 78.  bcU 

'“bASTIDE  de  Fradines  ( la  ) , en  Roucrguc  , 

Dioccfc  de  Vabres,  Parlement  de  Touloufe  Inten- 
Jance  de  Montauban  , EleéLoo  de  Milhaud.  On  y 
compte  s-  feux  & 81.  bellugues  de  fen.  Cette  Pa- 
roiffe  cil  1 >.  I.  S.  de  Milhaud. 

BASTIDE  du  Prévôt  ( la  ) , en  Provence  , D10- 
cefe  de  Frcjuls,  Parlement  & Intendance  d'Aix, 
Viguerle  & Recette  de  Bar,ols.  On  y compte  trots 
cinquièmes  de  feu  de  cadaftre. 

BASTIDE  de  Rouayrouze  ( la  ) , en  Languedoc , 
Piocefe  & Recette  de  Saint-Pons , Parlement  de 
Touloufe  , Généralité  de  Montpellier , Intendance 
de  Languedoc.  On  y compte  229.  feux.  Cette  Pa- 
reille eft  fttuée  fur  la  petite  rivière  de  Thorct , a 
a.  1.  & tiers  O.  N.  O.  de  Saint-Pons. 

BASTIDE  de  Rouge-Peyre  ( la  ) , en  Langue- 
doc, Diocefe  & Recette  de  Carcaffonne  , Parlement 
dt  Généralité  de  Touloufe , Intendance  de  Langue- 
doc. On  y compte  feulement  trois  feux. 

BASTIDE  du  Salat  ( la  ) , au  Comte  de  Com- 
rninges , en  Gafcognc , Diocefe  & Eleftion  de  Com- 

minges.ParlcmenldcTouloufe.Intcndanccd'Aufch, 

Châtellenie  de  Salies.  On  ycompte  3.  feux,  73.  bel- 
luüues  & trois  quarts  de  bellugue  de  feu.  Cette  Pa- 
rotilè  eft  à une  lieue  & quart  N.  O.  de  Saint-Lizier, 
BASTIDE  de  Saveric  ( la  ) , en  Provence , D10- 
çcfe  de  Siftcron  , Parlement  £St  Intendance  d'Aix  , 
Vigueric  & Recette  de  Forcalquicr.  On  y compte 
trois  quarts  de  feu  & un  huitième  de  feu  de  cadaitre. 

BASTIDE  Sauvé  ou  Sauvez  ( la)  , au  Comte 
de  Comminges  , Diocefe  de  Lombes  , Parlement  de 
Touloufe  , Intendance  d’Aufch  , Eleclion  de  Com- 
minges , Châtellenie  de  Samathan.  On  y compte 
a.  feux  , 41.  bellugues  & trois  quarts  de  bellugue 
de  feu.  Cette  FaroiiTe  cil  à cinq  quarts  de  lieue  N. 
E.  de  Lombes. 

BASTIDE  de  Scrou  ( la  ) , bourg , au  pays  de 
Foix,  Diocefe  de  Pamiers , Parlement  de  Touloufe, 
Intendance  de  Perpignan,  Recette  du  pays  de  Foix. 
On  y compte  12.  feux  de  compoids  & 552.  feux 
allumans.  Ce  bourg  cft  ficué  fur  un  ruiilêau , à }.  1. 
S.  O.  de  Patniers. 

BA.S  I IDE  de  Saint-Georges  ( la  ) , en  Langue- 
doc , Diocefe  & Recette  de  Cadres , Parlement  & 
Généralité  de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc. 
On  y compte  83.  feux. 

BASTIDE  de  Saint-Pierre  (la ),en  Languedoc , 
Diocefe  de  Montauban,  , Parlement  & Généralité 
de  Touloufe , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
94.  leux.  Cette  Paroifle  eft  ütuec  fur  la  rive  gauche 
du  Tarn , à une  lieue  & demie  E.  S.  E.  de  Montau- 
ban  , & 6.  N.  de  Touloufe. 

BASTIDE  de  Saint-Scrnin  ( b ) , en  Langue- 
doc , Diocefe  , Généralité  & Recette  de  1 ouloufe  , 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  54.  feux. 

BAS!  IDE  du  1 emple  ( la  ) , en  Languedoc  , 
Diocefe  de  Montauban,  Parlement  & Généralité 
de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  202.  feux. 

BASTIDE  Tculat  C la  ) , en  Roucrgue,  Diocefe 
de  Vabres,  Parlement  de  1 ouloufe  , Intendance  de 
Montauban  , Elcûiondc  Milhaud.  On  y compte  un 
feu,  71.  bellugues  & demie  de  feu.  Cette  Paroiflê 
eft  à 5.  1.  6i  demie  O.  de  Vabres. 

BAS!  IDE  en  Val  ( la  ) , en  Languedoc  , Dio- 
celè  & Rccettede  Carcaifonne  , Parlement  & Géné- 
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ralité  de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On 
y compte}  2.  feux.  Cette  Paroifle  cft  à 3. 1.  S.  S.  E. 
de  Carcaifonne. 

BASTIDE  de  Virac  C la  ) « dans  le  Vivarais,  en 
Languedoc  , Diocefe  de  Valence  , Parlement  de 
Touloufe  , Généralité  de  Montpellier  , Intendance 
de  Languedoc , Recette  de  Viviers.  On  y compte 
60.  feux.  Cette  Paroifle  cft  k 2.  L fit  demie  O.N.O. 
de  Toumou . 

BASTIDETTE , au  Comté  de  Comminges,  Dio- 
cefe de  Rieux,  Parlement  de  Touloufe  , Intendance 
d’Aufch , Eleclion  de  Comminges , Châtellenie  de 
Muret.  On  y compte  un  feu  , 28.  bellugues  & trois 
quarts  de  bellugue  de  feu. 


Idns  uc  ucuuguc  ut  11.*». 

BASTIE  d’Arvillars  ( la  ) , en  Dauphiné.  Voyc\ 
la  Bâtie. 

BASTIE  fur  Coudon  ( la)  , en  Bugey  , Terre 
& Seigneurie  à laquelle  furent  unies  celles  de  Chc- 
navel , l’Ule-le-Barrioz  , Cha vagua  & Langes , & 
érigées  en  Baronuie  , par  Lettres  d’EmmauueUPhi. 
libère,  Duc  de  Savoye  , du  20.  Décembre  i$7û., 
en  faveur  d’Antoine  du  Brcul , Ecuyer. 

BASTIE  des  Fonds  ( la  ) , bourg,  en  Dauphiné , 
Diocefe  de  Die  , Parlement  & Intendance  de  Gre- 
noble , Elc&ion  de  Montclimart.  On  y compte  un 
feu  & un  1 ic.  de  feu  pour  les  biens  taillables , & 
un  24e.  & un  32e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles. 

BASTIE  Grangeife  ( la  ) , en  Auvergne , Diocefe 
de  Clermont , Parlement  de  Taris,  Intendance  & 
Election  de  Riom.  On  y compte  130.  feux. 

BASTIE  de  Grèce  ( la  ) , en  Dauphiné , Diocefe 
de  Die  , Parlement  , Intendance  & Eleétion  de 
Grenoble.  On  y compte  un  feu , un  quart  & un 
24e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles;  & $•  fcQX  » y 
compris  un  quart  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 
Cette  Paroifle  eft  à 4.  I.  & quart  K.  N.  E.  de  Die  , 
& 7.  & quart  S.  S.  O.  de  Grenoble. 

BASTIE  Meylan  ( la  ) , en  Dauphiné , Diocefe , 
Parlement  , Intendance  & ElcÔion  de  Grenoble. 
On  y compte  trois  quarts  & un  huitième  de  feu 
pour  les  fonds  nobles  ; & trois  quarts  & un  24e. 
de  feu  pour  les  biens  taillables , y compris  néanmou» 
un  24e.  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 

BASTIE  Montgafcon  ( la  ) , en  Dauphine , 
Diocefe  de  Bellay , Parlement  & Intendance  de  Grc 
noble  , Eleélion  de  Vienne.  On  y compte  un  leu, 
trois  quarts  , un  1 2e.  & un  48e.  de  feu  pour  les 
fonds  nobles  ;&  $•  fcu*,  un  1 IC-  * un  48e\dc 
feu  rour  les  fonds  taillables  , y compris  neanmoins 
un  quart  & un  1 6c.  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 
Cette  Paroiflê  eft  à x.  1.  O.  N.  0.  du  Poot-éc- 

Bcauvoilin.  , . » 

BAS'1 1E  de  Montfaleon  ( la  ) , en  Dauphiné , 
Diocefe  & Elcélion  de  Gap  , Parlement  & Inten- 
dance de  G renoble.  On  y compte  trots  quans . ““  » 

& un  1 6e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  i & un  leu , 
un  demi  & un  ,ae!  de  fen  pour  les  fonds  tadlables. 
Cette  Communauté  eft  h 6. 1.  S.  0.  d*.G*p'ni  r 
BAS!  1E  la  Neuve  C la  ) , en  Dauphine  Dmcck 
& tleaion  de  Gap  . Parlement  & “ 

Grenoble.  O»  y compte  un  feu  .rets  quum  & un 
96c.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ’ f iilUble’s  y 
24c.  & un  32c.  de  feu  pour  lo  ftuld.  . Y 

compris  néanmoins  unticrs.uolic-  9 
feu  pour  les  fonds  affranchis.  , _ . re 

BASTIE  Roland  ( la  ) en  ^"Phl"V,«Se 
de  Valence  , Parlement  & Intendance  de  P 

Elcflion  de  Montclimart.  On  y ^mt'c  00  fe 
un  8e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; * • ’ 

un  6e.  & un  .6c  de  feu  pour  ‘«0b‘'"s  “J ^ 
y compris  néanmoins  un  feu  , un  oe*  . .c 

leu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  Paroifle 
fur  un  turrent , à 2. 1.  E-  de  Montclimart. 
BASTIE  vieille  ( la  ) , en  Dauphine , D 
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& EIçAkhi i de  Gap  , Parlement  & Intendance  de 
Grenoble.  On  y compte  un  quart  de  feu  pour  Ici 
fonds  nobles  i & 4.  feu»  . un  r4c.  & un  née.  & 
un  i9ae.  de  feu  pour  les  biens  taillables , y compris 

“nacr^-Sr1 9 ‘“'d*  fei* p,>ur  les fond!  affranchi». 

BAS!  IGNY,  en  Normandie , Diocefe  & Election 
d Evreux  Parlement  de  Intendance  de  Rouen  Scr- 
genterle  tflvry.  On  y compte  ».  feux  privilégiés  dt 
».  feux, aülab'e,.  Cette  ParoiRi  cil  à j.L  de  demie 
S.  E.  d Evreux  , dt  a.  O.  N.  O.  d’Ivry. 

BASTR1E  en  Kouergue , Diocefe  de  EleAion 
de  Rhodes . Parlement  de  Toulon*: , Intendance  de 
Montauban.  On  y compte  nn  feu,  63.  beUuimesdc 
demie  de  feu.  ^ 

BASVXLLE,  en  Auvergne,  Diocefe deLiruones 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Moulins  EIcc. 

P-jTovr  C"mrbraillei''  °“  y compte  .40.  feux!  Cette 
1 droiHe  elt  fituee  dans  un  vallon , dans  une  contrée 
peu  fende , & dont  le  principal  commerce  confite 
en  moutons , à trois  quarts  de  lieue  N.  de  Croc , 
à j.  I.  & demie  O.  S.  O.  d’Auzancc , & 6.  S.  S.  0. 
d’Evaux. 

®?iS.VîLLE  ou  Ba ville  , Terre  dt  Seigneurie , 
poücdee  dans  le  feizieme  fîecle  par  Charles  de  La- 
moignon , reçu  Confeilier  au  Parlement  de  Paris  en 
*SS7*  » pois  Maître  des  Requêtes  en  Janvier  1 564. , 

d ?!frt  !"  î?0^embre  1 S7>* , pe«  de  Chrèrien  , 
Frendent  du  Parlement  de  Paris,  mort  en  1636. 

« nyeul  de  Guillaume  , premier  Préfident  du  même 
Parlement , du  2.  Octobre  iôçS.  , en  faveur  duquel 
les  1 erres  de  Seigneuries  de  BufvtlU  & de  Boiffy 
turent  érigées  en  Marquifat  par  Lettres  de  Décem- 
bre x 670. , regiftrées  au  Parlement  dt  en  la  Cham- 
* de^  C?mPte$  Paris  » les  8-  & Janvier 
1671.  Ce  fage  Magiftrat  qui  mourut  le  10.  Décem- 
bre 1677. , eft  le  bifaycul  de  Chrétien-Guillaume  de 
Lamoignon  , Marquis  de  Bafvillc  , le  fixîcme  de  6 
Famille,  Préfident  du  Parlement  de  Paris.  Il  eft  né 
le  1,  Oétobre  1712.  ,&  a époufé  le  17.  Septembre 
*73**  Louife- Henriette-Magdeleine  Bernard  - de- 
Caubert  dont  des  enfants.  Sa  feeur  , Catherine- 
Louife  de  Lamoignon , née  le  16.  Novembre  171 5. 
eft  veuve  depuis  le  15.  Avril  1748.  de  Fran  cois- 
Louis  Dauvet , Comte  Defmarêts  , Grand  - Fau- 
connier de  France.  Ils  ont  pour  oncle  Guillaume 
de  Lamoignon  , Seigneur  de  Blancménil  ( è ».  1,  & 
t^uart  au  N.  E.  de  Paris  ) , premier  Prélident  de  la 
Cour  des  Aides  , né  le  8.  Mars  1683.  , nommé 
Chancelier  de  France  le  ,9.  Décembre  1750. , qui 
de  fa  fécondé  femme  , Aifne  - Elifabeth  Roujault 
morte  le  1.  Novembre  1734.  , a pour  enfants  i°! 
Chrétien-Guillaume  de  Lamoignon  de  Malesherbes 
(à  3.  I.  dt  demie  N.  E.  de  Pithiviers  & autant  0. 

N.  O.  de  Nemours  ) , né  le  6.  Décembre  172t. 
premier  Préfident  de  la  Cour  des  Aides , le  26.  Fé- 
vrier 1749.  ; allié  en  Mars  1749.  à Anne  Grûnor  de 
^ Rcynierc.  i°.  Marie -Elifabeth , née  le  10.  Mars 
1716. , mariée  le  3.  Août  1733.  à Ccfar-Antoine  de 
la  Luzerne , Comte  de  Beuiîeville.  30.  Barbe-Nicole  , 
nce  le  2 5.  Juin  1717.  40.  Anne-Nicole , née  le  6.  Juin 
I7,8*  50.  Marie-Louife , née  le  16.  Juillet  1719.  , 
mariée  en  Février  1735.  à Jean-Antoine  Olivier  de 
, Préfident  aux  Enquêtes.  6°.  Agathe- 
Françoife  , née  le  4.  Février  1723.  , mariee  à N. 
Ldjtanici-  d'Auriac  , Maître  des  Requêtes. 

Nota.  Nous  ne  donnons  ni  la  pofition  ni  l’affoua- 
gement  de  la  Terre  de  Bafvillc  ; parce  que  les  mé- 
moires qui  nous  ont  été  fournis  , ne  nous  appren- 
nent  rien  à cet  égard.  Cependant  nous  remarquons 
qu  il  exiftc  un  Château  , connu  fous  le  nom  de 
Bdfvutc , au-Pays-Chartrain  , dans  le  Gouvernement 
general  d’Orleanois  , Diocefe  de  Chartres  Par- 
lement de  Paris  ^Intendance  d’Orléans  , Eleftion 
ce  Dourdan  ; lituc  dans  une  contrée  agréable , à 
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ÏÏÆfV'  lie"'  ÿ J?  rive  gauche  de  la  rivlera 

J Orge , k une  grande  lieue  O.  N.  O.  de  Boiffy  fou, 
ïon  une  & demie  E.  N.  E.  de  Dourdan  , 6.  & 

quart  S.  S.  °.  de  Paru,  & 6.  & demie  N.  N.  O.  de 

raalexhcrbe,.  Mais  nous  n'oferions  attirer  que  ce 
Chiteau  foit  celui  qui  donne  lieu  à l’article  que 
nous  venons  de  traiter.  H 

B AS  VI  LEE , en  Normandie  , Diocefe  , Parie, 
ment  tk  Intendance  de  Rouen  , EleAion  de  Pon. 
leau  - de  - mer  , Seigenleric  de  la  Londe.  On  y 
compte  feux  privilégiés  & ji.  feux  taillables. 
Cette  parodié  e»  » 4.  I.  & trois  quarts  S.  O.  de 
Rouen , & 4.  dt  quan  E.  S.  E.  de  Pomeau.de  -mer. 
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BATAILLE  C la  ) , en  Poitou  , Diocefe  dt  In- 
tendance de  Poitiers  , Parlement  de  Paris  , EIcc- 
n ;ort'.0n  y comPte  î».  feux.  Cette  Pa- 
re*^' fc7‘  L.  S'  E-  de  Nb«.  * S-  & demie  E. 

L.  de  Saint- Jean-d’Angely. 

J.t?ATAiLLÉLRS  • Petite  «»»ere,  dans  la  Viguerie 
d Hieres , en  Provence.  Après  un  cours  de  deux 
heues  ou  environ  , cette  riviere  fe  jette  dans  la  Mé- 
diterranée , à la  playe  de  Bormes , à une  lieue  S* 
de  la  Paroiffe  de  ce  nom  , & à 3. 1.  & quart  E. 
d Hieres. 

BATANSou  Batant  , Abbaye  de  Filles , de  l’Or- 
dre de  Citeaux  , en  Franche-Comté  , Diocefe  Par- 
lement , Intendance  , Bailliage  & Recette  de  Bc- 
fançon.  Cette  Abbaye  jouit  de  8.  à to.  mille  liv. 
de  rente.  Elle  fut  fondée  en  1226.  par  Jean  Ar- 
chevêque de  Befançon  , & elle  étoit  fituée  hors  de 
la  porte  de  Batans.  Mais  la  fflretédela  ville  ayant 
exige  qu’on  ratët  ce  Monaftere , les  Rcligieufes  fu- 
rent transférées  du  fauxbourg  de  Batans  , dans  la 
ville  même  de  Bcfançon  , où  elles  occupent  une 
fort  belle  Maifon. 

» Nation  ou  Peuple  de  la  Germanie  in- 
ferieure. Lugdunum  Batavorum , aujourd’hui  Leyden 
peut  être  confidéré  comme  leur  chef-lieu.  Les  Ba - 
ravi  habitoient  près  des  bouches  du  Rhin  & de  la 
Meufe,  & fous  les  Romains  ils  jouHïoient  d’une 
diftinaion  particulière.  On  cite  plufieurs  inferip- 
tions , où  ifs  font  qualifiés  frétés  ù amis  du  Peuple 
ou  de  l'Empire  Romain.  1 

BATDOUR  , en  Roucrgue , Diocefe  & Elec- 
tion de  Rhodes , Parlement  de  Touloufe , Intendance 
de  Montauban.  On  y compte  67.  bellugues  & un 
quart  de  bcllugue  de  feu. 

BATENANS  dt  le  Moulin  de  (on  finage,  en 
Franche-Comté,  Diocefe,  Parlement  dt  Intendance 
de  Bc(an«jon  , Bailliage  de  Recette  de  Baume.  On 
y compte  21.  feux.  Cette  Communauté  eft  fituée 
fur  la  riviere  de  Deflbubrc , à 3. 1.  E.  S.  E.  de 
Baume. 

BATHLEMONT  , au  Pays-Mefiin  , Diocefe  , 
Par*e,mcnt»  fnten^ance.  Recette  dt  Diftriél  de  l’E- 
vêché de  Metz.  On  y compte  34.  feux. 

BATIE  (la) , village  avec  titre  de  Comté , dans  la 
Principauté  de  Dombes , Diocefe  de  Lyon , Confeil 
fouverain  de  Dombes  , Châtellenie  de  Montmcrle, 
On  y compte  17.  feux.  Ce  village  eft  i 2. 1.  E.  N.  e! 
de  Montmerlc  , de  3.  de  demie  N.  N.  E.  de  Trévoux. 
Claude  C^<2mpieJ,SeigncurdelaBâtitf,futGouvemeur 
de  la  Principauté  de  Dombes , en  x 564. , pour  Louis 
de  Bourbon  , Duc  de  Montpenficr  ; & en  cette 

Sualité  il  re«jut  pour  le  Prince , la  foi  & l’hommage 
e la  Noblelle  de  la  Principauté  de  Dombes. 

BATIE  d’Arvillards  ( la  ) , en  Dauphiné , Dioce- 
fe , Parlement , Intendance  & Election  de  Greno- 
ble. On  y compte  un  24c.  de  feu  pour  les  fonds 
nobles -,dt  un  feu,  un  demi  ,un  8e.  dt  un 48e.  de  feu 
pour  les  biens  taillables , y compris  néanmoins  un 
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■’6  île  feu  pour  Ici  fonds  affranchis.  Cette  Com- 
.:dlïm«  dans  la  vallée  de  GrcGvaudan  , 
reloue  diftance  de  la  rive  gauche  de  l’I&re . & 

, J | >j.  E.  de  Grenoble.  , * „ , 

La  Terre  & Seigneurie  de  la  Bâtie  d'Anullards 
fut  érigée  en  Marquifat,  par  Lettres  d'Aof.c  *719:, 
enréaifirces  au  Parlement  de  Grenoble  le  xo.  Dé- 
cembre fuivant , & en  la  Chambre  des  Comptes  de 
la  même  ville  le  xi.  Novembre  .750.,  en  faveur  de 
Jofeph  de  Barrai  de  Clermont , Seigneur  d Allcvard, 
St.  Pierre , la  Ferricre  , Pinfot  , la  Chapeile-du- 
Bard  , Montferra  , Rochedhinard  , &c.  , Comman- 
dant alors  en  chef  pour  .Sa  Majcftc  en  Dauphine  , 
& fécond  Tréfident  à Mortier  du  Parlement  de 
cette  Province.  Son  aycul,  Gafpardde  Barrai  . Maî- 
tre des  Requêtes  de  la  Reine  Anne  d’Autriche , 
avoir  épout  Helene  de  Clermont-Gejfans , coufinc- 
germaine  d’Anet  de  Clermont-Gcflaos  Grand-Mai- 
tre  de  l’Ordre  de  Malte  , laquelle  , étant  la  dernière 
de  fa  branche  » chargea  par  fon  teftament  fon  fils 
& fes  defeendants  de  porter  le  nom  & les  armes  de 
...  r~ . 1 1..  r* .1..  ri-. 


Eernerc,  l'miot,  la  cane  a mvmarus,  **«-.  v.cim-i.1 
avoir  cpoufcLouife  de  Guérin  de  Tencin  , foeur  de  N. 
de  Tencin  , premier  Préfident  du  Sénat  de  Savoye  , 
pere  du  Cardinal  de  Tencin.  Jofeph  de  Barrai  s ctoit 
allié, le  $.Janv.  1709., àMaric-KranqoifedeB/o/uic/ 
mere  de  quatorze  enfants  , dont  il  en  relie  douze  i 
fqavoir  , i°.  Jean-Baprifte-Franqois  de  Barrai  de 
Clermont , Marquis  de  la  Bâtie  d’Arvillards  , Comte 
d’Allévard,  Seigneur  de  la  Ferriere,  Pinfot,  Saint- 
Pierre,  laChapelle-du-Bard , &c.,  Prélïdent  à Mor- 
tier du  Parlement  de  Dauphiné  , lequel  a prête  hom- 
mage au  Roi  defdits  Marquifat  & Comte  le  4. 
Août  1751.  ; allié  i°.  en  J7}S-à  Jeanne-Marie-Do- 
minique  Pcirenc  de  Sûint-Cyr  , dont  il  n’a  point 
d’enfants;  20.  en  1741*  à Maric-Franqoife-Char- 
lotte-Antoinctte  de  Chaumont-Quitry,  dontplufieurs 
enfants.  x°.  Jean  - Sébafticit  de  Barrai,  né  le  i$. 
Octobre  1710.,  Evêque  de  Callresen  1752.;  $u.Char- 
les-Gabricl-Juftin  de  Barrai,  né  le  4.  Mars  1712. 
Seigneur  de  Rorhcchinard  de  Confcillcr  au  Parle- 
ment de  Grenoble  ; 40.  Jofcj  h-Claude-Mathias  de 
Barrai,  né  le  6.  Septembre  1714.,  Confciller-Clcrc 
honoraire  du  Parlement  de  Grenoble,  Chanoine  & 
Vicaire-Général  d’Embrun  , Aumônier  du  Roi  , 
Abbc-Com:e  d’Auiillac  ; ju.  François-Antoine  de 
Baral , né  le  20.  Février  1716. , Chevalier  de  l’Or- 
dre royal  & militaire  de  Saint-Louis  , Lieutenant- 
Colonel  & Commandant  d’un  Eataillon  du  Régi- 
ment de  Bclzunce  ( en  1752.);  6°.  Charles-Louis 
de  Barrai , né  le  i $.  Juin  1717.,  Seigneur  du  Bel- 
lier  & de  Momagnicux , Chevalier  de  l’Ordre  royal 
& militaire  de  Saint-Louis , & ci-devaut  Capitaine 
au  Régiment  de  Bclzuncc  ; 7°.  Pierre- Alexis  de 
Barrai  , né  le  26.  AoAri^xq.,  Prêtre  & Doéteur 
de  Sorbonne  ; 8°.  Louife-Jacquelinc-Sophie  de 
Barrai , née  le  28.  Juin  1713. , mariée  à Emmanuel 
de  Guignard  , Vicomte  de  Saint-l’ricft  , Confcillcr 
honoraire  du  Parlement  de  Grenoble  , Maître  des 
Requêtes  & Intendant  de  Languedoc  ; 90.  Juftinc- 
Auguftinc  de  Barrai  , née  le  4.  Août  1718. , Rcli- 
gicufe  au  royal  Monaftcre  de  Montfleury  ; to°. 
Louife-Pranqoifcde  Barrai , née  le  1 $.  Mai  1720.  ; 
ii°.  Marie-Franqoife-Sophie  de  Barrai  , nec  le  3. 
Avril  1717. , Religicufe  à Montfleury  ; tk  1 xu.  Ma- 
rie-Félicité de  Barrai,  née  le  19.  Juillet  27*8. 

BATIE  Côte-chaude  (la)  , en  Dauphiné,  Dio- 
ccfe  de  Valence  , Parlement  CSt  Intcmlaucc  de  Gre- 
noble ,Eleélion  de  Montelimart.  On  y compte  un 
J xe.  & un  48e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; & un 
quart  & un  24e.  de  feu  pour  les  biens  taillables. 

BATIE  Durün  ou  Divifin  ( la  } , en  Dauphiné  , 
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Diocefe  & Ele&îon  de  Vienne , Parlement  & In- 
tendance de  Grenoble.  On  y compte  un  fen  , deux 
tiers  , un  24e.  & un  32e.  de  feu  pour  les  fonds  no- 
bles ; & 3.  feux  , un  tiers  & un  48e.  de  feu  pour 
les  biens  taillables  , y compris  néanmoins  un  8c.  & 
un  32e.  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 

BATIE  Verdun  (.la  ) , en  Dauphiné  Diocefe 
de  Valence  , Parlement  Ôt  Intendance  de  Grenoble, 
Eleékion  de  Montelimart.  On  y compte  un  tac.  éc 
un  32c.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; Ôc  un  quart  , 
un  24c.  & un  32e.  de  fen  pour  lesfonds  affranchi'., 
à c aulc  qu’il  n’y  a point  de  biens  taillables. 

BAT1LLY  . dans  le  Gâtinois  Orléanois,  Diocefe 
de  Sens  , Parlement  & Intendance  de  Paris , Elec- 
tion de  Nemours.  On  y compte  2 1 $.  feux.  Cette 
ParoilTc  eft  à $.  1.  & demie  S.  O.  de  Nemours. 

BAT1LLY  , dans  le  Duché  de  Bar  , Diocefe 
de  Metz  , Confeil  fouverain  & Intendance  de  Lor- 
raine.  Bailliage  de  Thiaucourt.Ony  compte  13.  feux. 

BATILLY  , dans  le  Gitinois-Orléanois  , Dio- 
cefe d’Auxerre  , Parlement  de  Paris  , luten&nce 
d’Orléans , Ele&ion  de  Gicn.  On  y compte  $0.  feux. 
Cette  Paroilfe  eft  à une  lieue  & tiers  S.  E.  de  Briarc  , 
& 2.  & trois  quarts  S.  E.  de  Gien. 

BATINCOURT  , dans  le  Duché  de  Bgr  , Dio- 
cefe de  Trêves  , Confcil  fouverain  & Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Villcrs-la-Montagne. 
On  y compte  16.  feux.  Cette  Paroilfe  eft  à une 
lieue  N.  de  Longwy  ,&  c’cftunc  de  celles  qui  furent 
rendues  au  Duc  de  Lorraine  par  le  1 raitéde  Paris, 
de  1718. 

BATLEIÎÏONT  , village  & annexe  delà  Paroifle 
de  Bozcmont , dans  le  Duché  de  Lorraine  .Diocefe 
de  Metz  , Confeil  fouverain  & Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  de  Dieuzc.  On  y compte  27.  feux. 
Ce  village  dont  une  partie  dépend  de  la  France  ,clt 
fttuc  fur  une  hauteur , à une  demie  O.  S.  0.  de 
Dieuzc.  Son  Eglifc  eft  dediée  à Saint- Jean-Baptilfe. 

BATRESSE  , en  Poitou  , Diocefe  , Intendance 
& Election  de  Poitiers , Parlement  de  Paris,  Ar- 
rondifloment  de  Château  - l’Archer.  On  y compte 
16.  feux.  Cette  Paroilfe  eft  à une  demi-lieue  E.  de 
Vivonnc , de  à 3.  1.  S.  de  Poitiers. 

BATS  , au  Vicomté  de  Brullois  , « au  pays  de 
Lo magne  , en  Gafcogne  , Diocefe  de  Condom  , 
Parlement  de  Bordeaux  , Intendance  d Auîrh  , 
Elc&ion  de  Lomngne.  On  y compte 
belluguesdcfeu.  Cette  Paruüic  eft  à T'A- 

BATS , au  I’ays  de  Chalolle , en  Gafcognc .Dio- 
cefe de  Dax , Parlement  de  Bordeaux  . Intendance 
d’Aufch  , Eleftion  des  Landes.  On  y çontpte l l»j. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à 3.  1.  & demie  E.  i.  t. 

^BATSERRE  , dans  le  Nebouxan , en  Gafcognc , 
Diocefe  de  Comminges , Parlement  de  lomome. 
Intendance  d’Aufch  . Recette  lia  pays  de  Nebou 
zan.  On  y compte  4 S*  ^eux*  , „ . en 

BA1TANCOURT,  la  Ferme  & la  Forge. 
Champagne  , Diocefe  & Intendance  de  Calions . 

Parlement  de  Paris , Election  de  ^tSdSS 
On  y compte  |3.  feux.  Cette  Paroilfe  eft  àimcdemt 
lieue  N.  N.  E.  de  Saint-Dizier.  , 

BATTENANS  , en  Franche-Comté,  D J ^ 
Parlement  6t  lmendancedc  Bclanron.B  o_ 
Recette  de  Gray.  On  y compte  ai.  feux- Cette 
toifle  eft  1 trois  quarts  de  lieue  S.  E.  de  , 

BATTENANS  . en  Franche-Comté  , D 1 • 
raclement  & Intendance  de  Befanl,on  , Badl'V 
Recette  de  Vefoul,  Prévôt*  de  Montboxon.  O y 
compte  6.  feux. 

BATTENHEIM  , dans  le  Sundtgavr  , 

Bile , Confeil  fouverain  & Intendance  d • 
Bailliage  & Recette  de  Landfer.  On  y “ 

BATTEXEÏ , 
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BATTEXEY , annexe  de  la  Paroiffe  de  T antimont, 
dans  le  Duché  de  Lorraine , Diocefe  de  Toul , Con- 
feil femverain  dt  Intendance  de  Lorraine  , Bailliage 
de  Chatte.  On  y compte  feulement  7.  feux. 

BATTIGNY , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Dio- 
cefe de  Toul,  Confeil  fouverain  6c  Intendance  de 
Lorraine  , Bailliage  de  Vezelife.  On  y compte  68. 
feux.  Cette  Communauté  eft  à une  lioue  O.  S.  O.  de 
Vezelife.  C’eft  une  annexe  de  la  Paroiffe  de  Puxe. 
Son  Eglife  eft  dédiée  à Saint-Germain.  Il  y a un 
petit  Hôpital , qui  a des  revenus  fort  médiocres.  De 
Battigny  dépend  une  partie  du  hameau  de  Gclo- 
court  i & il  en  dépend  auffi  les  métairies  de  Vcr- 
millieres , les  Moulins  , la  Forge , Groflot  dt  Giroué. 

BATTILLY  , en  Normandie  , Diocefc  de  Séez  , 
Parlement  de  Rouen , Intendance  d'Alençon  , Elec- 
tion de  Falaife,  Scrgcnterie  de  la  Forêt.  On  y compte 
62.  feux.  Cette  Paroilfe  eft  à 2. 1.  & trois  quarts  O. 
S.  O.  d’Argcntan. 

BATTUT  ( la  ) , dans  l’Armagnac  , en  Gafco- 
gne  , Diocefe  , Intendance  de  Election  d’Aufch  , 
Parlement  de  Touloufe,  Collecte  de  Riviere-BatTe . 
On  y compte  3.  feux  de  73.  bellugues  de  feu.  Cette 
Paroiffe  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  l’Adour , à 
une  lieue  & deux  tiers  S.  E.  de  Cailclnau  , de  8.  de 
trois  quarts  O.  S.  O.  d’Aufch. 

BATLJDE  ( la  ) , en  Qucrcy,  Diocefc  de  Cahors, 
Parlement  de  Touloufe , Intendance  de  Montauban , 
Election  de  Figeac.  On  y compte  j.  feux  , 18.  bel- 
lugues & un  quart  de  bdlugue  de  feu. 

BATUT  ( le  ) , en  Roucrgue  , Diocefe  & Elec- 
tion de  Rhodès , Parlement  de  Touloufe  , Inten- 
dance de  Montauban.  On  y compte  $6.  bellugues  6c 
un  quart  de  bellugue  de  feu. 

B ATZ  ( Champ  de-  ),  en  Bretagne , Diocefe  de  Re- 
cette de  Nantes,  Parlement  de  Intendance  de  Rennes. 
On  y compte  49.  feux  , un  tiers  & un  quart  de  feu. 

BATZENDORFF , Pareille  de  Prévôté,  dans  la 
baflè  Alfacc  , Diocefe  de  Strasbourg  , Confeil  fou- 
verain de  Intendance  d’Alfacc  , Bailliage  de  Hague- 
naw.  On  y compte  36.  feux.  Cette  Parodie  eft  à une 
grande  lieue  S.  O.  de  Hagucnaw.  La  Prévôté  de 
Batzendorffeft  compofée  de  neuf  Parodiés. 

BATZENHE1M  , dans  le  Sundrgaw  , Diocefe  de 
Bâle  , Confeil  fouverain  de  Intendance  d’AUace  , 
Bailliage  de  Landfcr.  On  y compte  5 3.  feux. 
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BAVAY  , Bagacum  Nerviorum  , Baganum  , Ba- 
cacum  Nerviorum  , Bacaco  Nerviorum  , Bavacum  , 
ville  ancienne  avec  une  Prévôté  de  une  Recette  , en 
Haynault  , Diocefc  de  Cambray  , Parlement  de 
Douay  , Intendance  de  Maubeuge.  On  y compte 
159.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  dans  une  contrée 
afl’cz  fertile , à 2.  1.  O.  de  Maubeuge , 7.  de  quart 
E.  un  quart  au  N.  de  Cambray , 8.  de  demie  E.  S.  E. 
de  Douay  , 6c  $.  ôc  demie  E.  S.  E.  de  Valenciennes. 
Long.  21.  is-  3-lat.  $0.  14.  30.  Il  y a à Bavay,  un 
Couvent  de  Récollets  , une  Maifon  de  Rcligieufes 
Pénitentes  , de  un  College  occupé  par  les  Pcres  de 
l’Oratoire. 

La  ville  dont  il  eft  ici  queftion  , Bavay  , eft  très- 
ancienne  , de  il  n’eft  pas  douteux  que  fous  les  noms 
latins  que  nous  avons  rapportés  , elle  n’ait  été  le 
chef-lieu  des  Nervii , nation  ou  peuple  confidéra- 
blc  de  la  fécondé  Belgique.  Les  Romains  y avoient 
conduit  les  eaux  de  plufieurs  fontaines  , qui  font 
dans  le  village  de  FlorCfies  , diftant  de  Bavay  de  3. 
lieues  vers  le  S.  E.  ; & par  confequent  ces  eaux 
dévoient  être  portées  fur  un  aqueduc  à travers  la 
rivière  de  Sambre.  Cette  ville  étoit  donc  alors 
une  place  de  conféquence.  Mais  rien  ne  prouve 
mieux  le  rang  diftingué  qu’a  tenu  Bavay  dans  la  con- 
To me  L 
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tre'e  , que  d’y  voir  aboutir  comme  au  centre  toutes 
les  voies  romaines  , ou  partir  de  ce  point  pour  com- 
muniquer à toutes  les  parties  d’alentour.  Une  de 
ces  voies  , qu’on  appelle  aujourd’hui  chauffées  , 
conduit  à Maftricht  de  à Cologne  par  To ogres  ; 
une  autre  à Rheims  ; une  troilieme  à Soldons  ; une 
quatrième  à Amiens  , de  qui  eft  continuée  dc-là 
jufqu’à  Montreuil  ; une  cinquième  à Mardick  , paf- 
fant  par  Valenciennes  de  Tournay  \ une  iixieme  à 
Ucrecht , ôc  une  feptieme  à Gand.  Ces  chauffées  fu- 
rent faites  du  temps  d’Augufte  par  Agrippa , tant 
pour  occuper  les  Légions  romaines , que  pour  fa- 
ciliter la  marche  des  armées  de  le  tranfport  des 
vivres.  Il  paroît  qu’elles  étoient  tirées  à la  ligne  , 
autant  que  cela  fc  pouvoit , de  qu'elles  étoient  allez 
élevées  au-deflus  du  terrein.  On  y trouve  en  plu- 
lleurs  endroits  des  pierres  à fulîl  de  des  cailloux  , qui 
n’ont  pu  être  apportés  que  de  fort  loin.  Brunehaut, 
Reine  d’Auftratie  , fit  réparer  prefque  toutes  ces 
chauffées , environ  fix  cens  ans  après  leur  première 
conftruélion  ; ôc  c’cft  pour  cette  raifon  qu’on  les 
appelle  encore  à préfent  les  chauffées  de  Brunehaut. 

On  croit  que  l’ancienne  ville  de  Bavay  fut  dé- 
truite dans  le  cinquième  Geclc  par  les  Barbares.  Les 
villes  voifines  s’accrurent  de  les  ruines.  Depuis  ce 
temps  , Bavay  n’a  pu  fc  rétablir  de  fes  pertes , de  ce 
n’eft  aujourd’hui  qu’un  lieu  ouvert , fans  defenfes  , de 
qui  mérite  plutôt  le  nom  de  bourg  ou  de  bourgade  , 
que  celui  de  ville.  Bavay  avec  fa  Prévôté  fut  cédé  à la 
France,  par  la  paix  de  Nimegue  de  1678.  Cette 
Prévôté  eft  compofée  de  dix-neuf  ParoilTes  ( outre 
plufieurs  hameaux  ) , ôc  ce  font  celles  qui  fuivent. 
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BAUBIGNY  ou  Saint-Aubin  de  Baubigny  , bourg, 
en  Poitou  , Diocefe  ôt  Intendance  de  Poitiers  , Par- 
lement de  Paris  , Eleftion  de  Mauleon.  On  y com- 
pte 241.  feux.  Ce  bourg  eft  à trois  quarts  de  lieue 

N.  de  Mauleon. 

BAUBIGNY  , en  Normandie  , Diocefe  de  Cou- 
tances , Parlement  de  Rouen , Intendance  de  Caen, 
Election  de  Valognc  , Sergenteric  de  Beaumont. 
On  y compte  46.  feux.  Cette  Paroilfe  eft  fituée  à 
une  petite  diftance  de  l’Océan  , de  à 4*  I*  & demie 

O.  S.  O.  de  Valognc. 

BAUBIGNY  , dans  l’Ifle-de-France  , Diocefe  , 
Parlement  , Intendance  dt  Elcftion  de  Paris.  On  y 
compte  31.  feux.  Cette  Paroilfe  eft  à une  lieue  de 
demie  N.  E.  de  Paris. 

BAUBIGNY , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun , 
Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , Eleétion  de 
Beaune.  On  y compte  85.  feux.  Cette  Paroiffe  eft 
fituée  fur  une  montagne  , à 2.  J.  de  tiers  O.  S.  O.  de 
Beaune.  De  Baubigny  dépendent  les  villages  de 
Suette  de  d’Orche. 

BAUBRAY  , bourg  6c  Sergenterie  , en  Norman- 
die , Diocefe  d’Evreux  , Parlement  de  Rouen  , Intetw 
dance  d’Alençon  , Election  de  Conches.  On  y 
compte  22$.  feux.  Ce  bourg  eft  à cinq  quarts  de  lieue 
S.  S.  O.  de  Conches.  La  Sergenterie  de  Baubray 
comprend  cinq  Paroiflès. 
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AUBRY , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autua  , 
Parlement  ôc  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  6c 
Recette  de  Charolles.  On  y compte  1x3.  feux.  Cette 
Paroiflè  cil  fituëe  dans  une  contrée  fort  montagneu- 
fe  à a.  I.  E.  S.  E.  de  Charolles. 

BAUCAlRE.cn  Languedoc  ôc  dans  d’autres 
Provinces.  Voyt\  Beaucaire. 

BAUCÉ  , en  Bretagne  , Dioccfe , Parlement , In- 
tendance & Recette  de  Rennes.  On  y compte  5.  feux , 
un  tiers  & un  quart  de  feu. 

BAUCHAMPS,  bourg, en  Anjou,  Diocefe  d’An- 
gers , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours  , 
tleétion  de  Châteaugontier.  On  y compte  123.  feux. 
Ce  bourg  cft  fitué  fur  un  ruifleau , à 4.  1.  0.  de 
Châteaugontier. 

BAUCHÉ  , en  Touraine  , Dioccfe  & Intendance 
de  Bourges , Parlement  de  Paris  , ElcéHon  de  Châ- 
teauroux.  On  y compte  $0.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
à $.  1.  O.  de  Châteauroux. 

BAUCHERY  , dans  la  Brie-Champenoife  , Dio- 
cefe de  Sens  , Parlement  6c  Intendance  de  Paris  , 
Election  de  Provins.  On  y compte  56.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  à 1.  1.  ôc  trois  quarts  N.  E.  de  Provins. 

BAUCHERY  , en  Bretagne  , Diocefe  & Recette 
de  Vannes  , Parlement  6c  Intendance  de  Rennes. 
On  y compte  48.  feux. 

BAUD  , en  Bretagne  , Diocefe  6c  Recette  de 
Vannes  , Parlement  Oc  Intendance  de  Rennes.  On 
y compte  49.  feux. 

B AUDE  om  Saint-Ouen  de  Baude , en  Norman- 
die , Diocefe  de  Coutanccs  , Parlement  de  Rouen  , 
Intendance  de  Caen  , Election  & Sergcnterie  de  St. 
Lo.  On  y compte  86.  feux.  Cette  Paroiflè  cft  à trois 
quarts  de  lieue  S.  E.  de  St.  Lo. 

BAUDEAN,au  Comté  de  Bigorre , en Gafcognc , 
Diocefe  de  Tarbes  , Parlement  de  Touloufe  , In- 
tendance d’Aufch  , Recette  du  Comté  de  Bigorre. 
On  y compte  89.  feux.  Cette  Paroiflè  cft  à un  tiers 
de  lieue  S.  S.  E.  de  Bagneres. 

EAUDEMANT  , dans  la  Brie-Champenoife  , 
Diocelè  de  Troyes  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Châions  , Elcélion  de  Sezanne.  On  y compte 
30.  feus.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive  droite 
de  l’Aube  , à 3.  I.  S.  un  quart  à l’E.  de  Sezannc. 

BAUDEMONT  ou  Saint-Martin  dcBaudcmont, 
en  Normandie  , Diocefe  , Parlement  6c  Intendance 
de  Rouen,  Eleélion  de  Gifors.On  y compte  un  feu  pri- 
vilégié 6c  29.  feux  taillables.  Cette  Paroiflè  eft  limée 
fur  ia  rive  droite  de  l’Epte , à 3.  i.  S.  S.  O.  de  Gifors. 
On  voit  à Bnudemont  un  ancien  Château  qui  avoit 
été  conftruit  par  les  Ducs  de  Normandie  pour  dé- 
fendre l’entrée  de  la  Province  de  ce  nom  , 6c  le 
paflage  de  la  riviere  d’Epte  : ce  Château  tombe  en 
ruines. 

La  Terre  , Seigneurie  ôc  Baronnie  de  Baudemont 
jouit  de  la  haute  , moyenne  6c  bafle  J office  : la  pre- 
mière eft  établie  au  bourg  d’Efcot  , à une  lieue  O. 
N.  O.  de  Baudemont  ; 6c  elle  comprend  les  Paroif- 
fes  de  Baudemont,  Bus  , Efcot  , Civières  , Valcor- 
bon  , Sourges,  Boifrogcr  6c  la  belle  MaifondeGru- 
«nénil. 

BAUDIER  , dans  le  Gabardan  , en  Gafcogne  , 
Diocelè  de  Condom  , Parlement  de  Bordeaux  , In- 
tendance d’Aufch, Recette  de  Gabaret.  On  y compte 
4»-  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à *.  I.  6c  deux  tiers  N. 
N.  E.  de  Gabaret. 

BAUDICîNAN  , dans  le  Gabardan  , en  Gafco- 
gnc , Diocefe  de  Condom,  Parlement  dé  Bordeaux, 
Intendance  d’Aufch , Recette  de  Gabaret.  On  y com- 
pte 6.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à une  lieue  ôc  trois 
quarvs  N.  N.  E.  de  Gabaret. 
u » annexe , de  la  Paroiflè  de 

rtandeli ncou rt  .dans  le  Duché  de  Bar  , Diocefe  de 
1 qui  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Lorrain 
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ne  , Bailliage  de  la  Marche.  On  y compte  12.  feux 
Ce  village  eft  fitué  fur  la  riviere  d’Omain , à cinq 
quarts  de  lieue  N.  O.  de  Gondrecourt.  ^ 

BAUDIGNIES,  en  Haynault , Diocefe  de  Cam- 
bray , Parlement  de  Douay  , Intendance  de  Mau- 
beuge , Gouvernement  6c  Recette  du  Quefnoy.  On  y 
compte  73.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à uué  petite 
dcmi-licuc  0.  S.  O.  du  Quefnoy. 

BAUDONCOURT  , en  Franche-Comté,  Dioce- 
fe , Parlement  6t  Intendance  de  Befançon , Bail- 
liage 6c  Recette  de  Vefoul , Prévôté  de  Luxeuil.  On  y 
compte  s 9.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fitucc  fur  la  ri- 
vière de  Lanterne , à une  lieue  S.  O.  de  Luxeuü. 

BAUDONV1LLIERS  6c  le  hameau  de  Paflàvam, 
en  Champagne  , Dioccfe  ôc  Intendance  de  Châl 
Ions  , Parlement  de  Paris  , Election  de  Vitry-le- 
Franqois.  On  y compte  41.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
à cinq  quarts  de  lieue  N.  N.  E.  de  Saint-Dizter. 

BAUDRECOURT  ou  Baudricocrt  , en  Lor- 
raine , Dioccfe  de  Toul  , Confeil  fouverain  6c  In- 
tendance de  Lorraine , Bailliage  de  Mirecourt.  Ou 
y compte  7.  feux.  Ce  village  eft  fitué  fur  une  petite 
riviere  , à 2. 1.  & quart  O.  de  Mirecourt.  SonEglife 
paroifliaie  eft  dédiée  à Saint  - Remy.  La  Cure  eft 
au  concours , 6c  néanmoins  le  Chapitre  de  Remire- 
mont  en  a le  jus-patronat. 

Par  Lettres  du  Duc  Léopold  , du  8.  Novembre 
1719.  , la  Baronnie  de  St.  Menge  fut  érigée  en 
Marquifat  fous  la  dénomination  de  Marquii'at  de 
Baudricourt , en  faveur  de  Jean-Claude  , Marquis 
de  Baflompierre  ôt  de  Remauville. 

La  Mailon  de  Bajfompierre  eft  une  des  plus  an- 
ciennes 6c  des  plus  iliuftres  du  Barrois.  Elle  re- 
connoît  pour  tige  OlrydeDompierrc  , que  l’on  croit 
iflu  des  Comtes  de  Ravensberg  6c  Seigneurs  de  Ra- 
venftein.  Celui-ci  pofledoit  dans  le  Barrois  le  Châ- 
teau 6c  Seigneurie  de  Bajfomjrierre  , dont  fa  pofté- 
rité  prit  le  nom  , ôc  dont  il  ht  hommage  au  Comte 
de  Bar  en  1 29  2.  Il  laiflà  d’Agnès  fa  femme  , Simon 
Sire  de  Baflompierre  , qui  étoit  mort  en  1333., & 
pere  d’OIry  II.  qui  ne  vivoit  plus  en  1 352. , Ôf  dont 
le  fils  Simon  IL  fit  hommage  en  1 393.  au  Comte  ou 
Duc  de  Bar  , de  fa  Fortereflè  de  Baflompierre  , & 
fut  pcrc  de  Geoffroy  Sire  de  Baflômpiere  &de  Long- 
champs  , allie  avec  Jeanne  de  Reitiex.  Elle  fut  mère 
de  Jean  , Sire  de  Baflompierre , dont  il  fit  hom- 
mage au  Duc  de  Bar  le  16.  Février  14*3*  $a  fe[Tj- 
me  Jeanne  de  Pülligny , Dame  du  Château  ôc  Sei- 
gneurie de  Harouel , 6c  qui  étoit  veuve  de  lui  en 
i4$6.,le  rendit  pere  de  Geoffroi  II.  Sire  deBaf- 
fompierre  6c  de  Harouel  , Confeillcr  Ôc  Chambellan 
de  René  Duc  de  Lorraine  , allié  avec  Philippe 
Wïjfe  de  Gerbevtllers  , de  laquelle ileut  Chriftophc  I. 
Sire  de  Baflompierre  Ôc  de  Harouel.  Celui-ci  qui 
tefta  le  30.  Juillet  1522.  , avoit  époufë  le  22.  Juin 
1484.  Jeanne  de  ffillc-fur-Illon.  Leur  fils,  François, 
Sire  de  Baflompierre  , dcHarouel  ôede  Remauville, 
Bailli  de  Vofges  en  1539.,  6c  Chef  du  Confeildu 
Cardinal  de  Lorraine  pour  lès  affaires  de  Metz  ,fut 
un  des  exécuteurs  du  teftament  du  Duc  Antoine  en 
1544. , 6c  laHTa  de  fa  femme  Marguerite  de  Dantp- 
martin  de  Fontenoy , mariée  par  eontrar  du  6.  Sep- 
tembre 15x9-  entre  autres  enfants , Chriftophe  11. 
Baron  de  Baflompierre  ôc  de  Baudricourt , Seigneur 
de  Harouel  6c  de  Remauville  , Grand-Maître  d Hô- 
tel , 6c  Chef  des  Finances  du  Duc  de  Lorraine, 
Colonel  de  1 500.  Rtijhts , entretenus  pour  le  fer- 
vice  du  Roi  en  1570.:  il  décéda  en  1596.  Il  arott 
époufë  par  contrat  du  $.  Octobre  1 S7*- , 

Picars  , dite  de  Radeval , avec  laquelle  il 
bâtit  la  Maifon  des  Minimes  de  Nancy.  Leur  h 
aîné  , François  , Seigneur  ôc  Baron  de  Bafftuupier* 
re  , ôcc. , obtint  Tcre&ion  de  la  Terre  de  Haroue 
«n  Marquifat , par  Lettres  du  28. Juillet  16*’'  1 
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fut  Chevalier  des  Ordres  du  Roi  & Maréchal  de 
France  & mourut  fans  alliance  le  it.  OAotire 
j«4(S.  Ses  créanciers  fe  firent  adjuger  le  Marqui&t 
de  Harouel  , que  le  Prince  de  h'e  rava,, -Craon  a 
retire  fur  eux  en  vertu  du  retrait  féodal  à lui  accordé 
par  le  Duc  Léopold. 

La  poUérité  fut  continuée  par  le  frère  puîné  du 
Maréchal  de  Baflbmpierre  , Georgcs-Affricain  de 
Baflompicrre  , Marquis  de  Rcmauville  , .Seigneur  du 
Châtelet  , de  Baudricourt  , dtc. , Grand-Ecuyer  de 
Lorraine  . Gouverneur  de  Bailli  de  Volges  , mort 
e"  1632.  Il  avoit  époufé  par  contrat  du  21.  Juin 
16  to.  Henriette  de  Tornielle  de  Gerbcviller  de 
laquelle  il  eut  trois  fils  3 Paine  , Anne-François  . 
Marquis  de  Baliompierrc  de  de  Rcmauville  , qui 
ï*a 11  Gr?nd"Ecuycr  de  Lorraine  , de  Générai  de 
l Artillerie  de  l'Empereur  , mourut  en  Mai  1646. 
fans  alhance.  Les  deux  autres  , Charles  & Gafton- 
Jean-Baptifte  , latflêrcnt  poftérité. 

Charles  de  Beflompiem , Baron  de  Dommartm , 
Colonel  oc  Maréchal  de  camp  dans  les  troupes  de 
Lorraine  , mourut  avant  1665.,  laiflTantde  fa  femme 
Henriette  d'Haraucourt-Chamhlcy , Annc-François- 
Jofeph  , Marquis  de  Baflbmpierre  , Baron  du  Châ- 
telet , Colonel  d’un  Régiment  , qui  fc  fignala  au 
camp  de  Waradin  en  1694.  Il  époufa  Catherine- 
Liane  de  Beauvau  , fille  de  Louis  , Marquis  de 
Beauvau  , & d’Anne  de  Ligny  6 fécondé  femme. 
Leurs  enfants  furent  x°.  Anne-François-Jofeph 
dit  le  Marquis  de  Eaflbmpierre , qui  a fervi  en  qua- 
lité de  Capitaine  au  Régiment  du  Roi , de  qui  eft 
mort  en  1734.  fans  enfants  de  fa  femme  Louife 
Sutton  d'Oglethorpe  ; 20.  F rançoife- Louife  de  Baf- 
lompicrre , mariée  en  1717.4  François-Jofeph  de 
Chotfeul , Marquis  de  Stainville  , Chevalier  de  la 
Toifon  d’Ur,  & Grand-Chambellan  de  l’Empereur 
François  1.  , pere , entr’autres  enfants  , d’Etienne- 
François  de  Choifeul  , né  le  28.  Juin  1719.  .Mar- 
quis de  Stainville  en  1750. , créé  Duc  de  Stainville 
C Choifeul  ) dt  Pair  héréditaire  de  France  en  1758., 
Chevalier  des  Ordres  du  Roi . Lieutenant-Général 
des  armées  de  Sa  Majefté  , Colonel-Général  des 
Suiflcs  de  Grifons  , Gouverneur-Général  de  la  Pro- 
vince de  Touraine , Mini  lire  de  Secrétaire  d’Etat  de 
la  Guerre  de  de  la  Marine  , dtc.  ; 30.  Louife-Lucic  de 
BalTompierrc  , qui  a époufé  François- Emmanuel 
Marquis  de  Ligny  , Seigneur  de  Plcflis-Biily , Mef- 
tre-dc-Camp  de  Cavalerie  , Sous-Lieutenant  des 
Gendarmes  d’Anjou  ( en  1756.  ). 

Gafton-Jean-Baptifte , Marquis  de  Baflbmpierre , 
Lieutenant-Général  des  armées  de  Charles  IV.  Duc 
de  Lorraine , de  Colonel  de  trois  Régiments  pour 
fon  fervicc  , époufa  Henriette  de  Raulin  , de  eut 
entr’autres  enfauts  , i°.  François  - Charles  de  Baf- 
lbmpierre , Seigneur  de  Souvigny , Meftre-de-Carap 
de  Cavalerie  en  France  , de  Chambellan  du  Duc  de 
Lorraine , mort  en  1714.,  perc  par  fa  femme  ma- 
rie-Magdclcine-Eonne  , Comteflê  de  Humai  , ci- 
devant  Chanoine  fie  de  Maubeuge  , d’Anne-Marie 
de  Baflbmpierre  .alliée  le  15.  Février  1728.  à 
Charles  - Marie  de  Choifeul  - Beaupré  t Seigneur 
d’Aillecourt . Lieutenant  - Général  désarmées  du 
Roi  de  au  Gouvernement  de  Champagne  ; 20.  Jean- 
Claude  , Marquis  de  Baflbmpierre  & de  Remau- 
ville  , l’un  des  Chambellans  du  Duc  de  Lorraine  , 

& Commandant  une  Compagnie  de  Chevaux-Legers 
de  fa  Garde  .créé  Marquis  de  Baudricourt  en  1719., 
amfi  que  nous  l'avons  dit.  U eû  mort  en  1 747.  il 
avoit  époufé  le  15.  Janvier  1711.  Jeanne  de  Net- 
tancourt  , fille  d’honneur  de  la  Duchefle  de  Lor- 
raine , de  fille  d’Edmond  , Comte  de  Nettan- 
court , Bettancourt  , Seigneur  de  Condé  , de  de 
Marie  Lejoli.  Leurs  enfants  font  Marie  - Louife  & 
Henriette-Charlotte  de  Baflbmpierre , l’une  Abbeffc 
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« l’autre  Chanoinefle  de  Poufley  . de  Léopold -Clé- 
mem  Marquis  de  Baflbmpierre  , Chanbellan  du 
K01  de  Pologne  Staniflas  , Duc  de  Lorraine  de  de 
Bar  , Brigadier  des  armées  du  Roi  ( en  1756.  ) 
T.\neJeV'  Deccmbre  1734.  à Charlotte  de  Beauvau\ 
Abbefle  de  Pouftey  , fille  de  Marc  de  Bcauvau-Craon, 
Pnnce  du  Saint-Empire  , Grand  d’Efpagne  , Che- 
valier de  la  Toifon  d’Or , de  Grand-Ecuycr  du  Grand 
Duc  de  Tofcane  , de  d’Anne- Marguerite  de  Ligni- 
vule.  De  ce  mariage  font  nés  i°.  le  $.  Novembre 
173S.  Marc-Louis-François  de  Paflbmpierre . Mcf- 
tre-dc-Camp  de  Cavalerie  , de  Chef  de  Brigade  des 
Gardes-du-Corps  du  Roi  de  Pologne. Duc  de  Lor- 
raine de  de  Bar  ( en  175 6.  ) ; iu.  le  premier  Avril 
*73°. » Chriftophe-François  ; }°.  un  autre  fils  ; 40. 
le  *3.  Oftobre  1736. , Anne-Marguerite  de  Bailom- 
pterre  , dite  Mademoifelle  de  Radeval,  Chanoinefle 
a Poufley. 

B AUD  RECOURT,  en  Champagne , Diocefe  de 
Intendance  de.  Châlons  , Parlement  de  Paris  , 
Elcftion  de  Joinville.  On  y compte  69.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  fitucc  fur  la  petite  rivière  de  Blezeron , 
qui  la  divife  en  deux  parties , Baudrecourt  la  grande 
de  Baudrecourt  la  petite  , de  elle  eft  à deux  1.  O.  S. 
O.  de  Joinville. 

BAUDRECOURT  , au  Pays-Meflîn  , Diocefe  , 
Intendance  , Parlement  de  Recette  de  Metz  , Dif. 
trift  de  Franc-Aleu.  On  y compte  13.  feux. 

BAUDREIX  , en  Béarn  , Diocefe  de  Ldtfcar 
Parlement  dt  Sénéohauflée  de  Pau  , intendance 
d’Aufch.  On  y compte  8.  feux.  Ce  village  eft  ütué 
fur  le  Gave  , à 2. 1.  de  trois  quarts  S.  E.  de  Pau. 

BAUDREMONT,  dans  le  Duché  de  au  Bailliage 
de  Bar , Diocefe  de  1 oui  , Parlement  de  Paris,  in- 
tendance de  Lorraine.  On  y compte  23.  feux.  Ce 
village  ( dont  l’Eglife  eft  dédiée  à Saint-Didier  , de 
eft  une  annexe  de  la  Paroifle  de  Gimecourt  ) eft 
fitué  fur  la  rive  droite  de  la  rivière  d’Aire  , à un 
tiers  delieneE.de  Gimecourt  , de  à 2.  1.  N.  E.  de 
Bar-lc-Duc. 

B AUDRES  , bourg , en  Berry  , Diocefe  dt  Inten- 
dance de  Bourges  , Parlement  de  Paris , Election  de 
Châtcauroux.  On  y compte  110.  feux.  Ce  bourg  eft 
à 2. 1.  N.  de  Leuroux.de  5.  de  deux  tiers  N.  N.  O.  de 
Châteauroux.  Il  y a à Baudres  une  Maiion  de  l’Ordre  de 
Grammont  , appellée  Brulemont  de  qui  eft  annexée 
au  Prieuré  de  Villiers  , Paroifle  de  Coulangc  au 
Diocefe  de  Tours. 

BAUDREVILLE  , dans  le  Pays-Chartrain  , au 
Gouvernement  général  d’Orléanois  , Diocefe  de 
Chartres , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Or- 
leans  , Election  de  Dourdan.  On  y compte  60.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à 4. 1.  de  tiersS.S.  O.  de  Dourdan. 

BAUDREVILLE , en  Normandie , Diocefe  de 
Coûtantes , Parlement  de  Rouen , Intendance  de 
Caen  , Election  de  Valogne , Sergenterie  de  Beau- 
mont. On  y compte  4$.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fîtuée 
à trois  quarts  de  lieue  de  l’Océan  , de  à $.  L S.  O. 
de  Valogne. 

BAUDREZY , dans  le  Duché  de  Bar  , Diocefe 
de  Treves , Confeil  fouverain  de  Intendance  de  Lor- 
raine, Bailliage  de  Villers-la-Montagne.  On  y compte 
2 1 • feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  de  trois  quarts 
S.  un  quart  à l’E.  de  Ville». 

BAUDR1BOSC  , en  Normandie , Diocefe , Par- 
lement de  Intendance  de  Rouen  , Election  de  Cau- 
debec  , Sergenterie  de  Do ude ville.  On  y compte 
2.  feux  privilégiés  & iç.  feux  taillableS.  Cette  Pa- 
roiflè  eft  à une  demi-lieue  £.  S.  £.  de  Doudeville  , 
de  à 4. 1.  de  un  quart  N.  N*  E.  de  Caudebec. 

BAUDRICOURT  , en  Artois,  Diocefe  d’Anras , 
Confeil  provincial  de  fouverain  d’Artois , Parlement 
de  Paris , Intendance  de  Lille  , Bailliage  dt  Recette 
de  Saint-Fol.  On  y compte  22.  feux  & 109.  perfon- 
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'°r  ...  Communauté  eft  fituee  près  des  confins 
£‘-|.  Provfnce  de  Picardie,  4 J.ï  S-  un  quart  * 

I EBAUDRXCOU8T,  en  Lorraine  & dans  d’autres 

' 'B  AUnRlERE'i8'"  Bourgogne  Diocctc  de  Châ- 

ion  Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Reffort  de 

Srâlaurent.  On  y compte  74- feus  Cette  Parc, fle 

cft  fituée  en  pays  de  plaines  , à J.  1*  ^ quart  b‘ 

' bAUDUN  , en  Provence , Diocefe  de  Ries , Par- 
lement & Intendance  d’Ais,  Viguerre  & Recette  de 
Mofltiers.  On  y compte  feus  & un  nets  de  feu 
de  cadailre.  Cette  Paroiffc  cft  fituee  4 une  bonne 
demi-lieue  de  la  rive  gauche  du  Vcrdon  .àulSi 
quart  S.  E.  de  Ries , î-  S.  S.  O.  de  Mofltters , & 9- 
N.  N.  O.  de  Frdjuls.  Baudun  cft  un  lieu  fort  ancrent 
& à en  juger  par  les  inferiptions  qu’on  y voit  encore, 
ce  lieu  devoit  être  fort  confiderable  du  temps  des 
Romains.  C’ctoit  par  Baudun  ( Benduengiiun  ) que 
paffoit  la  voye  qui  conduifoit  de  Frejuls  a Ries  : 
cette  voye  droit  une  des  plus  belles  , ainfi  que  cela 
fe  prouve  par  les  veftiges  qui  fubbftent.  11  y avoir 
autrefois  dans  le  territoire  de  Baudun  une  célébré 
Abbaye  de  Filles  de  l’Ordre  de  Saint- Auguftin , & 
fous  le  titre  de  Sainte-Catherine  t mais  cette  Manon 
a été  détruite , il  y a long-temps  , & 4 peine  diftm- 
gue-t’on  aujourd’hui  le  lieu  ou  elle  etoit  fituee. 
Quelques  Auteurs  affinent  qu’outre  cette  M»ifon  de 
Filles,  il  y en  avoit  une  autre  , egalement  de  Fille», 

& fous  la  dénomination  de  Saint- André  de  Orbeltu  -, 
mais  on  n’a  que  des  preuves  fort  incertaines  que 
cetrc  demiete  ait  réellement  exifte  dans  le  territoire 

de  Baudun.  „ _ . - 

BAVE  , petite  rivicre , en  Qucrcy.  Elle  prend  fa 
fource  dans  les  montagnes , près  des  confins  de  la 
Province  d’Auvergne  ; & après  avoir  arroie  les  Pa- 
rodies de  Tcrrou  dr  de  Sainc-Sere  , elle  fe  Jette  dans 
la  Dordogne , 4 J.  1-  & demie  N.  E.  de  Gramat.  Son 
cours  cft  de  fia  lieues  ou  environ. 

BAVEL  ou  Saint-Martin  de  Bavel  , en  Bugcy , 
Diocefe  de  Gcneve , Parlement  & Intendance  de 
Dijon,  Elcéfion de  Belley  , Mandement  de  Roihl- 
lon.  On  y compte  96.  feua.  Cette  Paroiffc  eft  a a.  1. 
de  demie  N.  14. 0,  de  Belley. 

BAVELINCOURT  , en  Picardie  , Dioccic  Ce 
Intendance  d’Amiens , Parlement  de  Paris  , Eleftion 
de  Péronnc.  On  y compte  4».  feux. 

BAVENT  , en  Normandie  , Diocefe  de  Bayeux , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  & EleéLon  de 
Caen  Sergcnterie  de  Varaville.  On  y compte  118. 
feu».  Cette  ParoiiTc  eft  fitnée  fur  U me  gauche  de 
la  Dive  ,47;!.  N.  E.  de  Caeo. 

BAVERANS  , en  Franche  - Comte  , Diocefe  , 
Parlement  & Intendance  de  Befançon  , Bailliage  , 
Recette  & Reffort  de  Dole.  On  y compte  a t.  feu». 
Cette  Communauté  eft  4 une  bonne  demi-beue  E. 
N.  E.  de  Dole.  _ , . , 

BAUFFREMEZ  , dans  le  Cambrefis  , Diocefe 
dt  Subdélégalion  de  Cambray , Parlement  de  Douay, 
Intendance  de  Lille.  On  y compte  7i-  feux. 

Par  Lettres-Patentes  du  mois  de  Février  17 y. , 
les  Terres  dt  Seigneuries  d’E/ner  , Cuuroir  ù Bn- 
mcu  fituées  dans  le  Cambrefis  , furent  érigées  en 
Mdrquifat , fous  la  dénomination  de  Marquilat  de 
-Bauffremcx  en  faveur  de  Charles-Alexandre  de 
Bauffrcmt\  , Baron  d'Efnes  , &c.  , d’une  tres-an- 
cienne  Maifon  des  Pays-Bas.  . 

E/ncs  eft  à une  lieue  & demie  S.  de  Caurotr , Ot 
à 3.  petites  lieues  S.  E.  de  Cambray. 

BAUFFREMONT  , en  Lorraine.  Voyc\  Beauf- 
fremont. 

BAUGAS  ou  Saint  - Martin  de  Baugas  , dans 
l’A génois  , Diocefe  & Election  d’Agen,  Parlement 
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& Intendance  de  Bordeaux,  Jurifdiftion  de  Cancon. 
On  y compte  88.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  fituee  fur 
la  petite  riviere  de  Toulzat  , à un  quart  de  lieue 
S.  S.  O.  de  Cancon , & à une  lieue  & deux  tiers 
N.  N.  O.  de  Cafcncuil  & du  Lot. 

B A U G É , Balgiacum  , Baugeium  , Baugium  , 
ville  , chef-lieu  d’une  Election  de  fon  nom  , Séné- 
chaulTec , Juftice  royale  , Grenier  ï fel  , Maitrife 
particulière  des  Eaux  & Forets  , Maréchauflec  , 
Gouvernement  particulier , &c.  ; eu  Anjou,  Diocefe 
d’Angers , Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Tours. 
On  y compte  61  s*  feux.  Cette  ville  eft  fituee  fur  le 
Cocfnon  , à 3.  1.  & quart  de  la  rive  droite  de  la 
Loire  , 5.  & trois  quarts  E.  N.  E.  d’Angers , & u. 
& demie  O.  N.  O.  de  Tours.  Long.  17.  31.  8.  lat. 
47.  31.  49.  A l’exception  du  Château  , il  n’y  a rien 
de  remarquable  à Bauge.  Ce  Château  a été  bâti  dans 
le  onzième  fieele  par  Foulques  Ncra , ayeul  maternel 
de  Foulques  le  Rechin. 

L’Eleftion  de  Bauge  efteompofée  de  quatre-vingts 
Paroifles , où  l’on  compte  11707.  feux,  qui  portent 
en  commun  l’impofition  de  cent  feize  mille  899.  liv. 
quand  l’article  qui  concerne  la  Taille  impofée  fur 
la  Généralité  de  Tours  , monte  à la  fomme  de  deux 
millions  34.  mille  200.  livres.  Voyc\ Tours  GéniuluL 
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Paroijfei . F eux. 

Antîllé , feigneurie  ...  41 
Auvcrce,  château  . . • . Mi 
B AUGÉ,  ville  ....  «15 
Baugé-le.Vieil , cfcir.  . . 17^ 
»B»uné  , inroame  . • • • î°f 
Beau  vau  , feigneurie  . • <5  S 

Blou , baronnie ,64 

Bocé  , bourg  . ......  >S| 

Brais  , chJreiJU 98 

Breil,  feigneurie  . ... 
Brion  > clusreau  .....  *S7 
Brocq>/eigfteur«  ....  >4° 
Bruere  ( la  ) , feigneurie.  8$ 
Chaloones , feigneurie.  . 8j 
Channay,  feigneurie  . . >9» 
ChapclIe-det-Choux  (U)  » 

feigneurie 101 

Cbapelle-St.-Laud  (la) , 
feigneurie  • ••••••  101 

Chartrenay  , feigneurie. . 19 

ChSteaux  , ville 1,0 

Chavaignes  > feigneurie  . $1 
Chaumont  , feigneurie  ■ 8j 
Chenu* , feigneurie  ...  *4"» 
Cheviré , feigneurie  . . . îco 
Chigné  t feigneurie  . . . 141 


Paroiffet. 

0'*V"vJ 


Feux. 

OvU 


Lezigné  , feigneurie  . . 1 IÇ 
Linieres  , feigneurie  . . « 


Chouzé  , feigneurie 
Clef*  , feigneurie  . ...  17J 
CornlU^ , feigneurie  - . . no 
Couefmes , feigneurie  . . «ij 
CourccUe*  > feigneurie.  .117 

Cré , feigneurie 14* 

Cnon  , château  • 

Denezé  , château  ...»  *10 
Diffé , feigneurie  . . . . 1 58 
Efchemirc  , château  ...  14» 
Fontaines  > baronnie  . . 199 
Fougcié  , baronnie  ...  iJ4 
Genetay , château  ....  149 
G®edenyw(l«^»/r»/f«-  • »°f 
Jarzé  , marquifat  ....  170 
Jumelle*  , feigneurie  . . 110 
Landes  - Charlei  ( la  ) , 

frignearie 4o 

Liflc,  château 160 


Lublé  , feigneurie  ...  ^ 
Lud  ( le  ) , viJle  ....  691 
Luc  , feigneurie  .....  70 
Marcé  , feigneurie  ...117 
Marfilly , château  ....  114 
Mrté  , feigneurie.  ...  611 
Mcigné  1 vicomré  . . . . il* 
Meon , feigneurie  ....  9J 
Milon , rhateatt  .....  8> 
Mouti(çné  t feigneurie.  • >49 
Mouliherne , feigneurie.  >8t 
Noyant , feigneurie  . . . iû8 
Parce  , feigneurie  • . ■.  • «4* 
Pèlerine  (la) , feigneurie.  n 
Pollin , feigneurie  . ...  P 
Pontigaé , feigneurie  . . >19 
Ri gt^, feigneurie.  . . ■ >B 

R illé  , rillr  9 

Smitoé  pif.  L»"> 

feigneurie.  .«•••• 

Saviené  prè»  de  RÎHc  » v.  x>4 
l Sermaize , ftig«**™  ; • Tl 

Saint.George.duBo>*, 

* Ja renaie-  • 

Çt.  Georgeni  Hommes , 

Château  

St.  Germain, • «î 
Sûnt -Laurent  de  Lm,  ^ 

etfSÜMüa: 

Si.  Mvûo  Jv""'.;  *î 

St.  Philibex.  fW""-  ‘Ÿ, 
St.  ” 

St.  Srmphont»  , fiW-  ® 

Vernantes , cMiWu  * • •? 

vo*a.iki«“  ; ■ . 
ViUi.n . fii,"<“"‘  : 
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BAUGÉ- LE- VIEIL  , en  Anjou  . 
gers . Parlcmentde  Paris , Intendance  de  I o p;roilfl. 
tion  de  Baugé.  On  y compte  î7‘-  |jwe  S.  0. 

eft  fituee  fur  le  Coefnon  , à vn  <lu3r^  .riefeïDOUi 
de  Baugé-la-Vilk  ; «t  elle  eft  diftinguee  parlrW  ^ 
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* - Château  , parte  que  e’efl  ici  quVft 

jituc  le  Château  dont  nous  avons  fait  mention  fous 
le  mot  BangJ.  C'en  aufli  à Baugtle-Vici]  que  font 
établies  la  plupart  des  Jurifdiaions  que  nous  avons 
nommées  fous  le  meme  mot. 

En  1 1 38.  Richard  , dit  Coeur  Je  Lion  , Roi  d’*n- 
gleterrc  & Comte  d'Anjou  , &c. , donna  la  ville  de 
Bauge  à Ceoftrot  , Evcque  de  LAroln  , fon  frere 
nature  pour  en  jouir  fa  vie  durant.  Jean  Sans- 
I erre  I alEgna  depuis  a la  Reine  Ifabeau  d'Angou. 
einc  , la  femme  . pour  partie  de  fon  douaire.  Phi. 
lippe  Augulic , après  la  rcduftion  de  l'Aniou  la 
donna  a Guillaume  des  Roches  , Sénéchal  des  trois 
Provinces  voiünes , en  t 206.  ; ik  Philippe  le  Hardi 
aligna  2000.  liv.  de  revenu  fur  Baugé  & Bcaufort  a 
la  Reine  Marguerite  de  Provence . l'a  mere  veuve 
de  Saint-Louis  , en  1186. 

1 o *cxt‘n^'on  de  la  fécondé  branche  d’Anjou 
la  i rovmce  de  ce  nom  ayant  été  réunie  à la  Cou- 
ronne , Louis  XJ.  fit  don  de  la  ville  de  Baugé  h 
Pierre  de  Rohan , dit  le  Maréchal  de  Gié , en  échînge 
de  la  V icomte  de  Vire  en  Normandie  ; tic  depuis 
e,a  ‘‘t?**’  C,?tîîrlef  VIU-  «"gagea  au  même  Maréchal 
de  Gie , la  ville  de  Baugé  tic  Malkornc  , mais  fous 
la  referve  de  rachat  perpétuel  pour  la  fortune  de 
vingt  mille  ecus.  Ces  deux  places  engagées  furent 
retirées  le  30.  Avril  1516.  , avec  le  conl'entement 
du  Roi  par  Charles  Duc  d’Alençon.  Après  la  mort 
de  ce  dernier,  Françoife  & Anne  d’Alençon  , fes 
Jientieres  , furent  maintenues  en  leur  pofleflum  con- 
tre le  Procureur-Général  du  Roi , par  Arrêt  du  10. 
Avril  1548.  Baugé  .appartint  depuis  à la  Duchcflè 
de  Nemours , du  chef  de  Louiiè  de  Bourbon  fa 
mere  , petite-fille  de  Louis  I.  du  nom  , Prince*  de 
Condc  , fepticme  fils  de  Charles  de  Bourbon  , Duc 
de  Vendôme,  & de  Françoife  d’Alençon  , &c. 

BAUGE  ou  Ba«é  , ville  avec  titre  de  Marquifat 
dont  la  Juftice  d’appel  relforrit  nuement  au  Parle- 
ment de  Bourgogne , tic  au  Prélidial  de  Bourg  ; Juf- 
ticc  ordinaire  qui  relforrit  au  Juge  d’appel  ; Mairie  ; 
ville  qui  députe  aux  Afl'emblc'cs  du  pays  de  Brefle  ; 
Mandement  de  l’Election  de  Bourg , dans  la  Brelïè  ’ 
Diocefe  de  Lyon  , Parlement  tic  Intendance  de 
Dijon.  Onycompte  14s. feux  pour  Baugé-la-Ville, 

« 100.  feux  pour  Baugé-le-Châtel  ; ce  qui  fait  en 
tout  24  S . feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  une  hauteur 
à une  lieue  tic  tiers  E.  N.  E.  de  Mâcon , & 4.  O.  n! 

O.  de  Bourg-en-Brcflc. 

La  ville  de  Baugé  étoit  autrefois  la  capitale  du 
pays  de  Brefle  , mais  il  y a long-temps  que  celle 
de  Bourg  jouit  privaiivcment  de  cette  diftinlt ion. 

Wigue , Seigneur  de  baugt  , qui  cft  la  balte 
Brefle  , cft  qualifié  Marqu'r,  ne  buffe.  II  vivoit  en 
830.  Hugues  11.  , fon  petit-fils,  le  même  qui  vi- 
voit  en  958.  , eft  qualifié  Comte  tic  Marquis  de 
Brefle.  1 

Guy , quinzième  Seigneur  de  Baugé  tic  Marquis 
de  BrdTe , de  la  race  île  W igue,  tclta  en  1155.  Sy- 
bille  , fa  fille  , Dame  de  Breife  tic  de  Baugé  , mou- 
rut en  1 294.  Elle  avoit  époufe  Amé  V.  Comte  de 
Savoye  , dont  les  defeendants  ont  polfédé  la  Brefle 
& le  Bugey  jufqu’à  l’an  1601.  que  par  le  traité  de 
Lyon  .conclu  le  17.  Janvier,  ce  pays  fut  cédé  à 1a 
France  avec  le  Bugey , le  Valrumcy  tic  le  pays  de 
Gex , en  échange  du  Marquilat  de  Saluccs.  Voyex 
Brefle. 

La  ville  de  Bauge  fut  démembrée  de  la  Brefle , 
par  Emmanuel-Philibert,  Duc  de  Savoye,  qui  l’éri- 
gea en  Marquifat  tic  la  donna  en  propriété  avec  la 
Seigneurie  de  Rccoles  à Renée  de  Savaïe-Tcndc 
veuve  de  Jacques  Seigneur  d’LÔ/c',en  échange  du 
Comte  de  Tende  tic  de  la  Souvainctc  de  Maro , par 
accord  du  16.  Novembre  iS75.  JofcpW-Marie  de 
Lafcans , Marquisd’Urfé,arricre.petit-filsde  Reuce 

Tome  l. 
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de  Saroyô,  étant  mort  fans  enfants,  le  tï.Oclo- 

îre  I;2t\le.?Tarqu5rarde  & les  autres 

biens  de  la  Maifon  d’Urfe  ont  palfé  avec  le  furnom 
de  Lafcans  à Loms-Chriftorhe  de  L RoehefoucauU  . 
Marquis  de  Langheac  , du  chef  de  fon  ayeule  Marie-* 
Françoifc  A Urfc-Lafcaru , f«ur  de  Jofcph-Marie. 
Louis  - Chriftophe  eft  mort  le  7.  Janvier  t-»^  U 
avoir  epoufe  en  1724.  Jeanne  Camu^c-Pomcarrt . 
hile  de  Nicolas-Pierre  , premier  Préfidcntdu  Parlc- 
ment  de  Normandie  , dont  iw.  Adélaïde- Maric- 
Therefe  dite  Mademoifelle  A'Urfé , née  le  6.  Août 
17*7-  i « 2°.  Agnès-marié,  dite  Mademoifelle  de 
Lafcans , nec  le  1 7.  Février  1732. 

B AUGENCY,  dans  l’Orléanois.  Voyex  Beaueencv. 
BAUGERAIS , Baugeriacum , Abbaye  d’Hommw 
de  1 Ordre  de  Citeaux  tic  en  commcnde  , en  Tou- 
rainc  , Diocefe  & Intendance  de  Tours  , Parlement 
de  Paris , Eleaion  de  Loches  ; fituée  près  d’une 
à.Un®  de  la  rive  droite  de  l’Indre  2.  N. 
de  Chatillon  , 2.  E.  S.  E.  de  Loches,  & 8.  & demie 

r . îl  J°UrS-  L?nP  ,8‘  SS-  lat.  47.  6.  44. 
Cette  Abbaye  a etc  fondée  en  U73.  par  Henri  II. 
Roi  d Angleterre  , Comte  de  Touraine.  Elle  cft 
dedicc  a la  Sainte-Vierge.  Son  revenu  cft  de  trois 
mille  livres  pour  l’Abbé  , tic  de  2Soo.  pour  les  Reli- 

8ieuV,T^,t^e.CD  C°Ur  dc  RümccR  de  100.  florins. 

BAUGIE , dans  le  Noyonnois  , au  Gouvernement 
general  de  l’Ifle-de-France , Diocefe  tic  Election 
de  Noyon  , Parlement  dc  Paris , Intendance  de  Soif- 
fons.  On  y compte  29.  feux.  Cette  Paroiflè  cft  à 
une  lieue  <Sc  demie  N.  E.  de  Noyon. 

BAUG1E  , en  Picardie.  Voyc^  Brouchy. 
x » cn  Bcrry  » O'ocefe , Intendance 

C<  élection  dc  Bourges  , Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  1 20.  feux.  Ce  bourg  cit  litué  dans  une  con- 
trée fertile  en  bled  Ôc  en  pâturages  , à une  lieue  O 
de  Villequier  , tic  4.  & quart  E.  S.  E.  de  Bourges. 

Il  s y tient  huit  foires  fir  an  , chacune  d’un  jour  ; 
fçavoir,  le  10.  Janvier, le  22.  Février,  le  25.  Avril 
le  1 1 . Juin , le  29.  Juin , le  2 1 . Septembre , le  0.  O&o! 
bre  & le  23.  Novembre. 

BAUGY  en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  tic  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  tic  Re- 
cette de  Semur-cn-Brionnois.  O11  y compte  <4.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive  droite  delà  Loire 
â une  demi-lieue  N.  N.  O.  de  Marcigny  , tic  à une 
lieue  & demie  N.  O.  de  Semur-cn-Brionnois. 

BAUGY , au  Quatier  de  Noyonnois , dans  le  Gou- 
vernement général  de  l’iflc-de-Francc  , Diocefe  de 
Bauvais  , Parlement  tic  Intendance  de  Paris  , Elec- 
tion de  Compïègne.  On  y compte  $9.  fcux.Cctte 
Pareille  eft  i une  petite  diftance  S.  E.  de  Monchy 
ou  Humieres,  à cinq  quarts  de  lieue  O.  N.  O.  de 
Compiegnc. 

BAUGY  , bois  d’une  lieue  de  circuit , en  Nor- 
mandie , au  Diocefe  de  Baycux , à une  petite  difi. 
tance  de  Balieroy  , ôc  à 2.  1.  tic  demie  S.  O.  de 
Baycux. 

BAUJAN  ou Bou j an,  Paroiflè  & Juftice  royale 
en  Languedoc  , Diocefe  tic  Recette  de  Beziers  * 
Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de  Montpellier* 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  1 16.  feux! 
Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la  petite  rivière  de  Li- 
bron  , à une  lieue  N.  E.  de  Beziers. 

BAVILL1ERS  , dans  le  Sundcgaw , Diocefe  de 
Bcfançon , Confeil  fouverain  tic  Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  tic  à trois  quarts  de  lieue  S.  O.  de 
Bedtforr.  On  y compte  2 1 . feux. 

BAV1NCÜURT  , en  Artois,  Diocefe  , Gouver- 
nance , Bailliage  tic  Recette  d’Arras , Confeil  pro- 
vincial tic  lodferain  d’Artois , Parlement  de  Paris 
Intendance  de  Lille.  On  y comprc  j$-  fcuxdt  175! 
perfonnes.  Cette  Paroiflè  eft  à 2. 1.  & demie  S.  ü! 
d’Arras. 
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B AUME  CorniUiane  ( la  ) , en  Dauphiné , Dio- 
cefe  & Ele&ion  de  Valence , Parlement  de  inten- 
dance de  Grenoble.  On  y compte  trois  quarts  , un 
6c.  de  un  3 je.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; de 
i.  feux  , un  6e. , un  24e.  de  un  96e.  de  feu  pour 
les  biens  taillables  , y compris  néanmoins  un  tiers 
de  un  24c.  de  feu  pour  les  tonds  affranchis. 

B AU  ME-LESiNONES , Balma  ou  Pnima , ville  , 
chef-lieu  d’un  Bailliage  de  d’une  Recette  , Réffdcnce 
c|“J  ” cêttVVaroiffe  cft  fituce  fur  la  Saône',  à de  Maréchauflec , &c.  i en  Franche-Comté,  Dio- 
unclieue*  & demie  S.  E.  de  Juflcy.  „ „ cefe . Parlement  ék  In.end.nce  de  Be6ncan.  On  y 


BAUt  AC  & KlcClion  d'Aufch  , Parle- 

Drocefe  , lu  ^ CoUcôt  de  Rivierc-Baffe, 
ment  de  bellugues  & demie  de  feu.  Cette 

Communauté  'e(t  à mi.  quart,  de  lieue  E.  N.  E. 

JCBAULAY  , en  Franche-Comté , Diocefe,  Parle- 
_cnt  & Intendance  de  Bcfanqon  . BaiUtage  & Re- 
cette de  Vefoul , Prévôté  de  JulTey.  On  y compte 


Diocefe 

îl^BruUois.  On  y compte  t.  feux  &*$  J.'bcllugacs  47-  »o.  48.  ün  voit  dans  une  des  Êglifes  de  Baume, 
de  feu.  Cette  Paroiflc  cft  à 3.  1.  N.  N.  O.  de  le  tombeau  du  Roi  Saint-Goittran  , dont  on  folem- 
T ei&oure  nife  la  fête  le  28.  du  mois  de  Mars.  C’cft  fur  ce 

B AU  LEE  , bourg , dans  l’Orlénnois  , Diocefe  & tombeau  qu’eft  repréfenté  en  relief  le  fameux  fonge 
Intendance  d’Orléanois , Parlement  de  Paris , Elcc-  rapporte  par  Aimoiu,  liv.  3.  chap.  3. 
tion  de  Beaugency.  On  y compte  431.  feux.  Ce  Quoique  la  ville  de  Baume  fou  peu  conhdcrable , 
boureeft  fitué  fur  la  rive  droite  rie  la  Loire,  à trois  il  y a néanmoins  deux  fameufes  Abbayes , l’une 

Quarts  de  lieue  N.  E.  de  Beaugency.  d’Hommes  & l’autre  de  Filles  & toutes  deux  de 

1 BAULON  , bourg  , dans  le  Bourbonnais,  Dio-  l’Ordre  de  Saint-Benoît.  Elles  font  connues  l’une 
cefe  de  Devers  , Parlement  de  Paris  , Intendance  & fous  le  nom  de  Baumc-lcs-Moincs  , & l’autre  fous 
Klcélion  de  Moulins.  On  y compte  160.  feux.  Ce  celui  de  Baume-lcs-Dames.  La  première  cft  encore- 
bour*  eft  fituc  à une  demi-lieue  de  la  rive  gauche  mende  , & vaut  au  moins  treize  mille  livres  de  rente 
de  la^-oire,  & à s.  1.  E.  un  quart  au  N.  de  Moulins,  au  Sujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi  : la  taxe  en 
BAULON  ou  Baulou  & Saint-Martin  de  Cavalp,  Cour  de  Rome  eft  de  $66.  florins.  Le  revenu  de 
au  pays  de  Foix  , Diocefe  de  Pamiers  , Parlement  l’Abbaye  de  Filles  eft  de  7.  à 8.  mille  livres, 

de  Touloufc  , Intendance  de  Perpignan  , Recette  du  L’Abbaye  de  Baume  - Us -Moines  n’etott  autre 
in-  s de  Foix.  On  y compte  1 3.  feux  de  compnids  & chofc  qu’une  petite  cellule  , lorfque  le  Comte  Ber- 
feux  allumons.  Cette  Paroitfc  cft  à 2.  I.  de  non  , Fondateur  & premier  Abbe  de  Giny,  entreprit 
quart  S.  O.  de  Pamiers.  d’en  faire  un  Monaftcre  conhderable.  Pourexccuter 

BAULON  de  Pruna , dans  le  Nivemois  , Diocefe  fon  projet , il  y ht  venir  des  Religieux  <x  y établit 

de  Eleclion  de  Ncvers  , Parlement  de  Paris,  Intcu-  un  Abbé  en  926.  pn  dit  que  quelque  temps  apres, 

dance  de  Moulins.  On  y compte  1 2.  feux. 

BAUME  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun  , 

Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  & 

Recette  d’Arnay-lc-Duc.  On  y compte  3$.  feux. 

Cette  Communauté  eft  à 2. 1.  de  trois  quarts  N.  E. 
d'Arnay-le-Duc. 

BAUME  ( lu  ) , en  Languedoc,  Diocefe  & Recette 
d’Uzès , Parlement  de  '1  oulouic  , Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  feulement  10.  feux. 

BAUME  des  Arnauds  ( la  ) en  Dauphine , Dio- 
cefe  EtuAion  de  Gap,  Parlement  de  Intendance 
de  Grenoble.  On  y compte  un  feu,  un  demi,  un 
16e.  & un  24c.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; de 
2.  feux,  trois  quarts,  un  6c.  de  uni  6c.  de  feu  pour 


ce  même  Comte  Bernon  tira  des  Religieux  de  l’Ab- 
baye de  Baume  & les  envoya  à Cluny  , qui  étoit 
alors  un  Monaftcre  nouvellement  bâti,  & où  l’on 
fe  propofoit  d’établir  la  plus  étroite  obfervance.  Mais 
ce  fait  eft  révoqué  en  doute  par  bien  des  Auteurs. 
Quoi  qu’il  en  foit , l’Abbaye  de  Baume  , ayant  été 
réduite  en  fimplc  Prieuré  par  le  Pape  Eugène  111., 
en  1147.,  devint  elle  - meme  une  dépendance  de 
l’Abbaye  de  Cluny.  Peu  d’années  après , le  titre 
d’ Abbaye  fut  rétabli  en  faveur  du  Monaftcre  de  Bau- 
me , à la  follicitation  de  l’Empereur  Frédéric  I. 
Pour  être  reçu  Moine  dans  cette  Maifon , on  elt 
obligé  de  faire  preuve  de  Noblefle  de  quatre  généra- 
tions, tant  du  côté  paternel,  que  du  côtcrnarcmel. 

L’origine  de  l’Abbaye  de  Baume-lcs-Dames  clt 


2.  leux,  trois  quarts,  un  oc.  sx un  lot.  uv  ~ , ...  , ^ ja tftnM 

les  hiens  taillables.  Cette  Pareille  cft  à j.  L & demie  trop  incertaine , pour  que  "olls 

à en  parler.  O11  fçatt  feulement  que  ci  tu.  wanon 
étoit  confidérable  du  temps  de  Charlemagne  ôc  de 
fon  fils  Louis  le  Débonnaire  , qui  en  ont  fait  men- 
tion dans  leurs  Capitulaires.  Pour  être  reçues  dans 

cc  Monaftcre,  les  Demoifelles  font  obligées  ce  don- 
ner des  preuves  très-exacles  de  leur  Noblefle. 

Outre  les  deux  Maifons  religieufes  dont  nous 
venons  de  parler , il  y a à Baume  un  Couvent  de 
Capucins  qui  eft  fort  bien  bâti.  Ce  Couvent  c 
fur  la  rive  droite  du  Doux , à un  petit  quart  e t 
au-deflbus  de  Baume. 

Le  Bailliage  de  Baumc-les-Noncs  ou  «-Dames 
confidéré  comme  Diftricl  particulier  de  la _ 
de  Franche-Comté  , eft  borné  au  N.  par  . . 

tés  de  Montbozon  & de  Montjuftmdu 
Vefoul , & par  la  Principauté  de  Montbéliard, 

S.  par  le  Bailliage  damans  ; à PE.  par  la  Su.Uc, 


O.  de  Gap. 

BAUME  d’Autun  ou  d’Hoftun  ( la  ) , en  Dau- 
phiné, Diocefe  & Election  de  Valence , Parlement  & 
Intendance  de  Grenoble.  On  y compte  un  leu  , un 
8c.  ôt  un  96c.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; & 2. 
feux  , un  quart  & un  16e.  de  feu  pour  les  biens  tail- 
lables.  Cette  Paroiflc  cft  fituée  fur  une  hauteur , à 
une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  de  l’Iferc  , .1  2. 1. 
E.  N.  E.  de  Romans  , 6.  N.  E.  de  Valence  , 17.  N. 
O.  de  Tallard  , une  & demie  O.  du  Pont-de-Royan  , 
de  8.  O.  S.  O.  de  Grenoble. 

Tar  Lettres-Patentes  du  mois  de  Mars  1712.1e 
Marquifat  de  la  Baume  à'HoJlun  fut  érigé  en  Du- 
ché fous  le  nom  feul  A'Hoflun  , on  faveur  de  Ca- 
mille à'Hofiun  , Comte  de  Tallart , Maréchal  de 
France , mort  le3o.  Mars  1728.  V.  Hoftundc  Tallart. 
BAUME  de  Chardarons  (la  ) , en  Provence 
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iage  a wrnans  , .1  * t—  jcS 

Diocefe  de  Gap  , Parlement  & Intendance  d’Aix  , & "à  l’O.  par  le  Bailliage  de  Bcfançon.  ^ 

Viguerie  & Recette  de  Siltcron.  On  y compte  feule-  Paroiflès  du  Bailliage  de  ton  nom  e b^ 

ment  un  tiers  de  feu  de  cadaftrc.  C«Stte  Parodie  eft  Baume  comprend  dans  ion  Kellort  ■ onte 

fituée  vis-à-vis  de  la  ville  de  Sifteron  , dont  elle  n’cft  & la  Seigneurie  A'Hericourt , au  nomw 
féparéc  que  par  la  Durance  qui  coule  entre-deux , Paroiflès;  2U.  les  Terres  & .iScl^n«.  u,  ferres 
& fur  laquelle  il  y a un  pont  de  communication.  mont , au  nombre  de  ij.  Parodies  j J • 


- 


Diaitized  by 
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« laJeignïri'o<I<;  airnm'  , au  nombre  de  cinq 
rHf1  4 w.4 ° ‘eS  Ter'«  & 1»  Seigneurie  de 
Chajltlot.oi  i on  compte  10.  Paroiflb:  ce  qni  fait  en 
tout  trente-neuf  Paroilfes  pour  ces  quatre  articles. 


B A U 


Feux. 

IvJ 


dénombrement  DU  BAILLIAGE 

deBaume-Ies-Non es , & des  Terre,  & Seigneurie, 
(PHencourt , Biamont , Clément  de  Clfaftelot 
lui  font  comprifes  dans  ce  Bailliage.  ’ 

a lettre  italiqne  a diftîn/nte  les  tiens  de  11  dénen 

S&siTsîrsdï-S 


Feux. 


dent  de  Chijleloc. 

Panifies. 

Adam  . . 

Aiflon  fit  le»  Moulin*  de 

Crcufe .. 

Aiflcjr t* 

Allenjoye  , qusm  aux 
Sujets  dépendons  du  Fief 

du  Sr.  N. , d j j 

Amnnce  fie  Lengncy  . . ». 

Audcchaux  » t ,0 

Antechaux  6t  la  Plaine- 

•Fin 

Anteuillc 

\ 

Audtncourt,  A 1Q 

Barcnans  fit  le  Moulin  de 

fon  finage j, 

baume,  ville , u Grange 
Kavey  & la  Papeterie.  170 
Beaucnurc,  Dalle, 
lécltny  St  le  Mcix-Ufoz.  11 
Bcllehcrbe  fie  E»bc  . . . 8j 

Belmont ,g 

Bclvoyc ,, 

5?«l»e y y U 

Bian , Verlan  & Saint- 

g 

blamont,  a.  . . . \ 4Î  ; 

Blanchcfbntawe * J 

BlntTangeau  & CHAS- 

Bolï-la-Ville g ' 

Boudcval  , b 8 

Boulot*  ( le  ) 4 

Bourguignon  ......  jj  1 

Brait  ne pj  | 

Brcconchaux 8 

BreuionJans 18 

Brefeux  le*  ) z9  : 

Bretenicre  (la)  ...  . 14  I 

Bretigney  .8  ! 

Bretoiivjüer* 4j  ■ 

Bruvillars  , a jû 

Boflurel , F< yef  Vian. 

Buflal , quant  aux  Terres 
0-  Sujets  dépendant  de 
l.i  Seigneurie  du  Çkaf. 

trlnrtd ,8 

Gcrnay  , Soûle  , le  Saf- 
iVoy  , le*  Colle*  , la 
Joux  , Pcrreton  6c 

Montaumont 16 

Ccrnay-lou»-Mcfthe  . . 45 
Chaigey  , Voye\  Lux. 

Chameley X4 

Chante  foi  44 

Champcy  , quant  aux 
Homme*  Cr  Terres  de 
la  Seigneurie  d'Héri- 

«««  » « 28 

Chatnpvant  . 8 

Charmoilte .. 

Chaxmovillers  , 

Chirquemont 
Chafot  & Fontencllc- 

Iès-Chafot 

CHASTELOT,  Foy*i  9 
filuilangeau. 

Châtel , Vo)t{  Pont-de- 
Roide. 

Châtehrd 2 

Châtilon-fou*- Mefche  . j 


Panifies. 


Feux. 

Chies  (la),  Pim  Dim. 

pioux. 

Chaux-lè.-f  hStillon  . . ^ 
Chaux-  lê*.C  Ici  val  ...  1Q 

Chaux- lèh-Paflavant  . . a© 
Chcnebier  ôc  Efche- 

CLEMmMT,  ? 

Clcrval  fie  le  Moulin 

Mon  no  c 

CofiW  la  1 , F.  Moilcvil- 

1er*. 

Coi  le  vau  , quant  aux 
Hommes  t-  Terres  de 


*9 


Panifies. 

C-*V*VJ 

Efcot  

Efcoorotte  (P) g 

Efcurcey  , b 0 

Blhan» 

EiTard-Cucnot . 

Eflhn  t le  grand-  ) , fie' 

le*  Plains  . 

Eftouvan*  ( le*  deux 
tiers  d*-) .. 

- — : : : 

Ferrierc - 

Fcfievj tiers , MonValiêr 

« Je  Piain 

Feule  ] 

Flenrcy-IAs-St  -Hyppo’.  * 9 

lire  a.  Il  Comhs  . . . 

Fontendle,  y.  c’hâfôt.  ' 

roiitenelle-ièj-Moiuby.  ,< 

Fontenotte g 

Fourbanne ’ ‘ 

Franbûuhïu* [ 

Fiemoin,  ,ujnt  aux  Hem- 
met  &.  Terres  de  la  Sei- 
K"  furie  d'Hiricnurt , 3 14 
I remondanr,  V.  Vandufe. 
rrioloi*  ( le  ) 

Froidcsias  Pcrreton,  V.  Ccrm'y.' 

,5  Psfcul....  y 

£“sS.«h7«*  >,  Ksmsmaiim.*:::: 

Lr,  CT  d H "'  S!™'”"  ■ • ,,  Picnefantaitic  , Vaut- 

fi-k  •.  ‘1  GIV . Meffiere  & Dame.  j tint  6t  11  Crmgs.io. 

Gondenans , Montby  fit 
Efehaigueuant  .... 

Goux 
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Feux. 


Panifier. 

Moilcviller* , la  Coffe  & 

la  Combe ,ç 

Monbonuot , V.  Villcr*. 
Monnot , V,  jer  Ckrval. 
MotilaJicr,  K.  Feùevillers. 
Mont.de-V’ougney  (le).  18 
Montandon  fit  le  Saulcy.  jr 

Montavergnage 10 

Montaumont , V.  Ccmay. 
.Montbouton  , V.  Dalle. 
Montby  t V.  Gondenans. 
Montchcroux  » c .....  70 
MontraiUct , V.  Cnifanctr. 
Montpreuvoir , Voje\ 
Dampioux. 

Moulin  du  Finage  , F, 
Bateuins. 

Neu-Châtel  » le»  Urfieres 
& la  Combe  d'Hyan.  14 

Nenfvie 1 * 

Noire  - Fontaine  & 

Pofcy,  c iz 

Orgeans io 

Orfani 
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Colombier- Chafielot,  d . 
Colombier  - F'ontaine , ,i  a 
Combe  (la),  F.  Fleurey. 
Combe  (la),/.  Moi.eviU 
ler*. 

Combe  - d'Hyan  , Foyer 
Neu-Châtel. 

Cote. Ile  , Voye\  Lille. 

Cortebrune 1 

Code*  (le»)  , F.  Ccrnae. 

I Cour- le*- Baume  . . .*.  , 

1 Cour-lèt-Saiiu-Mauris.  r 
Courcelle  ........  , 

Coortain , Vaye\  Mefche. 

I Courte  fontai  uc j- 

• Courtetain 31 

Creufe , Fore 7 Aiilon. 

I CtoCef  ( le  grand  J . . . aî 
i Crofty  (le petit)  ...  jj 
Cuifance  - le  . Chiite!  6c 
Montinillec  .....  rr 
Cuifancc-le-  Prieuré  . . . 7 

Dalle , Montbouton  6c 

Bcaucourt , b to 

Dambclin 31 

Dament aric  , Feyet  Glay. 
Dampiene  - lis  - Mont- 

belliard ifi 

Dampioux  , le*  Grange* 
de  Montpreuvoir  6c  la 

Chaux 16 

Damprichard  6<  la  Sei- 

gnotte 

Danvan,  Fo/ef  Villerot. 
D^faudans  , quant  aux 
Sujets  6-  Terres  des 
Chanoines  de  5ainre- 
Magdeleine  de  Bcfan- 

f on  ,d 

Dcflbmbre , V.  VancluCe. 

Domprel* 

Douvo: 

Droiteiontainc 

F'bé,  Fo)e^  Bcllehcrbe. 

E*brc  , Vojref  l avay. 
Efchaiguenans , Foyef 
Gondcnvis. 

Efchcnan*  - fous  - Mont- 
vaudois  ôt  Mandrevil- 
1er* , quant  aux  Sujets 
G-  Terres  dépendantes 
de  la  Seigneurie  d'Hi- 

rieourt , a 

Efche  vanne , Foje\  Che- 
nebier. 

Efchevar.*  , F.  Tavay. 
Efcorccs  ( les  ) 37 


Or»e . . . 
I Ou  van*  . 
Paflavant 


i6 


Grand-Efiart , //.  Bflart! 
Grand  - Fontaine  . . . . 
Grand-Sancey  , Sancey 
« SaiKey.I'Eglife  . . 
Grange-au-Roi  , Voye? 

PierTe-fontaine. 
Crangc-lè*  Belvoyc  (la'. 

Grauge.au- VlUotey  (la). 

Cicfiot , Fore 7 Villem. 
Grosbois  fie  la  Grange  de 

Sutrin  . 

Guillon 

HERICOURT  t a " . . . . 
Hérimoncourc , A .... 
Hievre  , Panifie 


_ - - - i|4 

Flain  le)  , F.  Fertcvillers. 

6 i I Plaine -Fin  (la)  , Fojex 
Antechaux. 

Piain*  (les  ) , Feye\ 

Grand- Zflîrt. 

Pompierre 34 

Poiu-de-Roidc  & Châtel.  28 
Pont-lès-Moulin*  ....  ro 
Polcy , F.  Noire-Fontaine. 

,,  Poalegney J7 

, Prellot , F.  Mekhe. 

Pretiere  , la  ) , 

| Provenchcre  . , 

7 Pui*  ( le  ) ... 

14  ' Ration  ...... 

ji  Randcvillert 

1 1 ( Rang-lés-Lifle  .....' 

u.  • . a» *S  1 Ravey  , Fuyr?  Baume. 

Hicsre  - IHigoy 1»  . Rccliire , Tim  Villcts. 

Hoyttil  r j ,0 1 Rsillmt  . . , 

Hyemondans aj  Remond.int 

Joux-Pcrreton , F.  Cernay.  Roche- lès. Cler val .... 

Laire  , Voyeq  Tavay.  | Roche  & Talay , A . . , 

LatHey  ,7  Rochcdanne,  K. Villcr*. 

Landteiïî ï(;  Rochottc  , F ■ Fofureux. 


i 

*7 

6 

)( 


Lantenant  

Life,  ni» 

Lai'iron*  grand  fit  petit 


ij4 


1 ) Rolans  v les  troi*  ) . 

J4  Roficre» 17 

Rofurcux  fit  Sa  Rochottc.  to 
78  Saffroy  , Feye?  Cernay. 
i9  Sancey  , Forer  Grand- 
Sancey. 

Santoche 9 

j Scignotte  , Vojt\  Dam- 
| prichnd. 

38  Seloncouit , A 20 

51  ( Senargeut 2» 

14  S 1-1  vin 49 

. Il  SiJIcy 1 6 

Lougre , d .......  . jj  Sommccre  (la)  ....  . 17 

Lux  fit  Chaigcy  , 4 . . 14  Soûle  , Fojef  Ccmay. 

Luvelans î Souries iz 

LUXÎOS. 221  Sojt Jf 

Magny  , Ve>yt\  Hievre.  1 Surmont j6 

Magny  ( le  ) 8 Su'rin  , F.  Gro*bois. 


( 1«  ) 

Laomont  

leugney , Foye f Amante. 

Liebevillcr*  , c n 

Liferne  , F Mauccnans. 
Lille  ( la  ville  de*  ) , & la 
Grange  de  Corcelle  . . j8 
Long.Sancey 
Longevdie  . 

Longcvelle , d 


Magny-Vachercfle 
Mambouhan»  . . . 
Manccnan*  & la  Liferne. 


Saint-George* . 
. St.  Hilaire 


16 


Manccnan'-lès-Lifle  . • 
Mandrevillers  , Foyt\ 
Efchcnans. 

49 

48 

lins  de  Valoiy  .... 
St.  Jem  d’Adam  .... 
St.  Julien 

St.  Vaubert , F.  Bian. 
Ste.  Marie  , juant  aux 
Sujets  G-  Terres  de  in 

Meix-Uzoz  , V.  Belfzy. 
Mefche  , Coutain  fit  le 

MdEcrc , Voyt\  Glay. 

•‘‘i 

434  B A 

Paroiftl.  , 

Tw«7  , Lal«  » Efche- 

Eibre  , 9**«  «* 

jeiidtpt niant  iM  Ut 

ÇnU^rûmslteuetdt 

la  Seignturte  drUri- 

courr  * ï 

Thicbouhans  ......  19 

Tournedos  .......  7 

Trenvcnx  . 7 

TrcviUen  ........  S* 

Tolay,  Kom Roche. 
Vachereflc , V.  Magny. 

Valu  fit  Buffurel , a . . 

Vaivre 6 

Vallonné 17 

Valloreilte xj 

Valory,  V.  St.  Hippolite. 
Vauclufe  , Fremondaru 
& les  trois  Moulins 
fou»  le  Ueflombre  . . xi 

Vauclufotte  . »6 

Vaudoncourt  ,i  ....  * î 

Vaudrivillers  ......  8 

Vauf^ancourt tj 

V sortant , Vojt\  Pierre- 
foouine. 

Vdlc-fou»-le.Mont  ...  14 
VclleiotJèi- Belvoye  . . *8 


U 

Pamifis.  Feux. 

U-V'O  *^sj 

VelUrot-lii-Verfel  ...  xj 

Vcllevant 18 

Verlan , Vo}t\  Bian. 

Vennans 8 

Vergranne »8 

Vermondans.  >6 

Verne *9 

Vernoy i$ 

Ville  de  rifle , 6tc.  V. 
Lille. 

Villen  - lès  • Blamont , 

Danvan  6c  Reclaire , b 14 

Villcrs-Chief 19 

Viller*-la- Combe  ....  xj 
VUlers-fous-Dampioox  , 
les  Grange»  de  Mon- 
bonnot  6t  Roche- 
danne  , e .....*•  . 1 ) 
Villers-fous-Elcot  ...  }4 

Villert-Grcdot xi 

Vi  lier  »-le- Sec 16 

Vithorel )7 

Voillana 4» 

Urt  hiers 6 

Cxelle 57 

Vy-lès-Belvoye 17 

xi)  Paioiff",  Total  60x9 


BAUME  la  Roche  , en  Bourgogne  , Diocefe  , 
Parlement  fie  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  fit 
Recette  de  Châtillon-fur-Seine.  Ün  y compte  }$. 
feux.  Cette  ParoilTe  eft  fituée  au  pied  d'un  rocher , 
dans  un  vallon , à 4. 1. 0,  un  quart  au  N.  de  Dijon,  il 
y a un  Prieuré  de  l’Ordre  de  Saint-Bénoit. 

BAUME  de  Sampzon  , dans  le  Vivarais  , en 
Languedoc.  Diocefe  fit  Recette  de  Viviers,  Par- 
lement de  Touloufe  , Généralité  de  Montpellier  , 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  140.  feux. 
Cette  ParoilTe  eft  à $.  1.  S.  O.  de  Viviers. 

BAUME  de  Trancy  ( la  ) , en  Dauphiné  , Dio- 
cefe de  Valence , Parlement  & Intendance  de  Gre- 
noble , Election  de  Montelimart.  On  y compte  deux 
tiers,  un  8c.  & un  16e.  de  feu  pour  les  fonds 
nobles  ; & deux  feux  , trois  quarts  , un  6c.  de  un 
32c.  de  feu  pour  les  biens  taillablcs.  Cette  Com- 
munauté eft  à 6. 1.  & demie  N.  E.  de  Montelimart. 

BAUME  fur  Veaure  ( la  ) , en  Dauphiné  , Dio- 
cefe fie  Elcélion  de  Valence  , Parlement  de  Inten- 
dance de  Grenoble.  On  y compte  trois  quarts  de 
un  48e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  4 de  un  8c.  fit 
un  48e.  de  feu  pour  les  biens  taillablcs. 

BAUMETTES,  en  Provence  , Diocefe  de 
Cavaillon  , Parlement  de  Intendance  d’Aix , Yiguc- 
rie  de  Recette  d’Apt.  On  y compte  deux  cinquièmes 
de  feu  de  cadaftre.  Cette  ParoilTe  eft  fituée  fur  la 
rive  droite  du  Calavon  , à a. 1.  de  quart  O.  un  quart 
au  S.  d’Apt , de  3.  E.  un  quart  un  N.  de  Cavaillon. 

BAUMONT  , en  Normandie  , Diocefe  de  Elec- 
tion de  Bayeux  , Parlement  de  Rouen , Intendance 
de  Caen  , Sergentcrie  des  Vcz.  On  y compte  feule- 
ment deux  feux. 

BAUMONT,  en  Bourgogne  , Diocefe , Comté, 
Bailliage  fit  Recette  d’Auxerre , Parlement  de  Paris, 
'Intendance  de  Dijon.  On  y compte  7$-  feux.  Cette 
Paroiflc  eft  à 3.  1.  de  quart  S.  O.  d’Auxerre. 

BAUMONT  , en  Bourgogne,  Diocefe  , Bailliage 
fit  Recette  de  Châion  , Parlement  de  Intendance  de 
Dijon.  On  y compte  57.  feux.  Cette  ParoilTe  eft 
fituée  il  une  petite  diftance  de  la  rive  droite  de  la 
Grûnc  , à 2. 1.  S.  de  Châion. 

BAUMONT , en  Touraine  & dans  d’autres  Pro- 
vinces. V ojr<^  Beaumont. 

BAUMOTTE-LES-MONTBOZON  , en  Fran- 
che-Comté , Diocefe , Parlement  de  Intendance  de 

cfauçon.  On  y compte  37.  feux.  Cette  ParoilTe  eft 
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fituée  fur  la  Linotte , à une  lieue  & demie  S.  O. 
de  Montbozon. 

BAUNE  , ParoilTe  fit  Baronnie , en  Anjou  Dio- 
cefe d’Angers , Parlement  de  Pans , Intendance  de 
Tours  , Election  de  Baugé.  On  y compte  107.  feux 
Cette  Paroifle  eft  à 3.  ï.  O.  S.  O.  de  Baugé  & 
autant  E.  N.  E.  d’Angers. 

BAUNE  Sx.  Cliivy , dans  le  Laonnois  , au  Gou- 
vernement général  de  l’ifle-de-France  , Diocefe  de 
Eleétion  de  Laon  , Parlement  de  Paris  ’ Intendance 
de  Soiflons.  On  y compte  38.  feux. 

BAUNOTTE  , en  bourgogne  , Diocefe  de  Lan- 
ces , Parlement  de  Intendance  de  Dijon , Bailliage 
& Recette  de  Châtillon-fur-Seine.  On  y compte 
feulement  4.  feux. 

BAUNY  , en  Champagne  , Diocefe  de  Rbcims, 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châlons , Élec- 
tion de  Saintc-Menehoult.  On  y compte  48.  feux. 
Cette  ParoilTe  eft  lituée  fur  la  riviere  d’Air , à 1. 1. 
S.  £.  de  Grandprc  , de  4.  1.  N.  N.  E.  de  Sabte- 
Menehoult. 


BAVON , en  Champagne , Diocefe  de  Ele&ioa 
de  Rheims  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Châlons.  On  y compte  15.  feux. 

BAUPRÉ  , en  Franche-Comtc  fie  dans  d’autres 
Provinces.  V oye\  Beaupré. 

BAUPTE  , en  Normandie  , Diocefe  de  Coûtan- 
tes, Parlement  de  Rouen,  Intendance  de  Caen, 
Elcélion  de  Carcntan  , Sergenterie  de  Saint-Eny. 
On  y compte  42.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  à une  lieue 
fie  demie  Q.  de  Carcntan  , fie  $.  fie  demie  N.N.E. 
de  Coutances. 

BAUPTOIS  , petit  pays  du  Cotentin  , dans  la 
balle  Normandie , à l’O.  de  Carcntan.  C’eii  une 
contrée  extrêmement  abondante  en  pâturages.  Elle 
prend  fon  nom  du  village  de  Baupte.  Mais , outre 
ce  village  , on  y compte  1 7.  autres  ParoilTes , dont 
celle  de  Prctrot  eft  la  plus  confidérable , fit  qui 
forment  enfemble  un  Doyenné  de  l’Evêché  de  Cou- 
tances. 

BAUPUY  fit  Varennes , dans  le  Bourbonnois , 
Diocefe  de  Clermont , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance fit  Election  de  Moulins.  On  y compte  107. 
feux  pour  Varennes , fit  25.  pour  Baupuy  ; ce  qui 
fait  en  tout  132.  feux.  Baupuy  eft  à une  dcmi-lietie 
E.  de  Varennes  fit  de  l’Ailier , fit  à 6. 1.  S.  S.  E. 
de  Moulins. 

BAUKEICH , dans  le  Bourdelois , en  Guyenne, 
Diocefe  , Parlement  , Intendance  fit  Ele&ion  de 
Bordeaux  , Jurifdiétion  de  la  Grande-Prévôté  d’en- 
tre-deux-mers.  On  y compte  139.  feux.  Cette  Pa- 
roilTe  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Garonne  , à 
3. 1.  fit  deux  tiers  S.  E.  de  Bordeaux. 

BAUSSANNE  ( la  ) , en  Bretagne  , Diocefe* 
Recette  de  Saint-Malo  , Parlement  fit  Intendance 
de  Rennes.  On  y compte  12.  feux,  un  tiers  fit  un 
quart  de  feu. 

B AUSSAT  , en  Auvergne , Diocefe  de  Clermont , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Riom  , Ac- 
tion dTIToirc.  On  y compte  80.  feux.  Cette  ParoilTe 
eft  à 3. 1.  S.  S.  E.  d’Iflbire. 

BAUSSAYS  , en  Poitou  , Diocefe  & Intendance 
de  Poitiers  , Parlement  de  Paris , Eleftion  de  Sa»nt- 
Maixant.  On  y compte  14  2.  feux.  Cette  ParoilTe  elt 
à 2.  1.  fit  deux  tiers  S.  S.  E.  de  Sabt-Maixant. 

BAUSSELS  ( les  ) , en  Languedoc , Diocefe  * 
Recette  d’Alais  , Parlement  de  Touloufe  , Géné- 
ralité de  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc. 
On  y compte  19.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une 
lieue  fie  demie  S.  O.  d’Alais. 

BAUSSENQUES.  On  appelle  en  Provence 
Tenet  Baujfcnques  , certaines  Terres  qui  appartf- 
noient  autrefois  â la  Maifon  des  Baux  , fit  qui  *or" 
moieijt  une  efpece  de  Souveraineté  indépcnJiUte  , 
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ou  t!u  moins  qui  nu  relevoit  que  de  l’Empire.  Ces 
Terres  ctoicnt  3u  nombre  de  Ibixante-dix.neuf  ou 
environ  : aujourd'hui  elles  font  confondues  avec  les 
Trr/ei  adjacentes , & elles  contribuent  aux  charges 
publiques  reparement  du  corps  delà  Province. F.  v„ 
les  Baux  & I erres  adjacentes.  J * 

mSS?  U00,  i’n,,cncl;  . Diocefe  de 
Marfeilie  Parlement  , Intendance , Vigueric  & Rc- 

r!"»  A'?-  On  y compte  16.  feux  de  cadaitre. 
Cette  Paroiffe  eii  fitucc  dans  une  contrée  fertile  en 
bonne  hude  . à , I & qUart  N.  O.  de  Toulon  . 

s!  E ?Aix  E’S-  E’ de  . & 9.  & demie 

BAUSSET  Ç le  ) ou  le  Baucit  , au  Comte  Ve- 

cmértV  R'T  fc  & Ju/Ii5a!"rc  <fe  Carpentras.  Ou  y 
compte  78.  feux  on  habitations.  Cette  Paroifle  eft 

h ^ «"tr« /«i'e,  fur-tout  en  bonne 

huile  & en  foye  , à une  demt-lieucN.  O.  du  fameux 
hermttage  de  Saint-Gens  , à cinq  quarts  de  lieue  E. 
S.  t.  de  Renies  , à une  lieue  & deux  tiers  N.  E.  de 
Ulh  , 2.  S.  E.  de  Carpentras  , & 4.  & demie  E. 
d Avignon.  Son  Egide  cft  dédiée  b Saint-Etienne  & 
àSamt-Gens.  Ellïeft  deHêrvie  par  un  Curé  amo- 
Jt?*  eft  un  Fief  avec  haute  , moyenne 

«V  bane  Jufhce , mouvant  de  la  Chambre  Apoilolique 
« appartenant  à i'Evéque  de  Carpentras! 

BAUTANGE  . en  Bourgogne , Diocefe  de  Lyon. 
Parlement  & intendance  de  Dijon  , Bailliage  de 
Chalon  , Rcflort  de  Saint-Laurent.  On  y compte 
SS.  feux  Cette  ParoHTe  eft  «ruée  1 un  quart  de 
lieue  de  la  nve  gauche  de  la  Seille  . il  une  lieue  O. 
s.  O.  de  Loulians , 1.  & demie  E.  N.  E.  de  Tournes 
& s.  Sc  quart  S.  E.  de  ChSlon.  ’ 

Par  Lettres  de  Mai  1675.  la  Terre  & Seigneurie 
de  Bamange  fut  engée  en  Marquifat  en  faveur  de 
J».  Pore/ , Maitre  des  P.eqnêtes  : ces  Lettres  furent 
enregiftrccs  en  la  Chambre  des  Comptes  de  Dijon 
Je  iS.  Novembre  1(176.  Par  d’autres  Lettresde  1696. 
regiftrees  le  14.  Décembre  1697.  le  titre  de  Mar- 
qui.at  de  Bautange  fut  confirmé  en  faveur  de  F ran- 
qois  Gtijrci  , Comte  de  Louhans , Baron  de  Saiur- 
Germain-div-Plan  , Chaumiré  , Auroux  , Seigneur 
delà  Paye  , Maître  des  Requêtes  en  1 689. , Inten- 
dant b Pau  eu  1699.  .de  Lyon  en  1701.,  intendant 
des  Finances  depuis  1 704.  jufqu’en  Septembre  1715. 

Il  a laifïe  de  ia  femme  Claude  Quurré , morte  le 
10.  Novembre  1749- . pour  fille  unique  , Philibcrte 
■Guyer  , mariée  eu  Mars  1701. , b Jerome  Chamil- 
lurr.  Gouverneur  de  Do!  , Maréchal  de  camp,  dit 
le  Comte  de  Chamillan  , mort  en  Mai  1728.  fans 
enfants. 

BAUTHE1L  , dans  la  Bric-Françoife  , Diocefc 
de  Meaux  , Parlement  & Intendance  de  Paris,  Elec- 
tion de  Couloœiers.  On  y compte  75.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à 1.  1.  & demie  S.  S.  E.  de  Coulomiers. 

BAUTHEMONT  , en  Champagne  , Diocefe  de 
Rheims  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châ- 
lons  , Election  de  Rethel.  On  y compte  40.  feux. 

BAUT1GNY  , dans  le  Cambrefis , Diocefe  & Sub- 
délégation de  Cambray , Parlement  de  Douay  , In- 
tendance de  Lille.  On  y compte  34.  feux.  Cette  Pa- 
roifle  eft  à cinq  quarts  de  lieue  N.  de  Cambray. 

BAUT1RAN  , dans  le  Bourdeiois  , en  Guyenne, 
Diocefe  , Parlement  , Intendance  & Eleélion  de 
Bordeaux , Jurifdiétion  de  l’illc-S'aint-Georges.  On 
y compte  228.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fitucc  fur  la 
I1VR  §auc^e  de  la  Garonne  ,5  3. 1.  S.  E.  de  Bordeaux. 

B AUI  OR , dans  le  Laonuois  , au  Gouvernement 
general  de  l’Kle-dc-Francc  , Diocefe  & Election 
de  Laon,  Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Soif- 
Ions.  On  y compte  toa.  feux. 

BAUTOT.cn  Normandie  .Diocefe,  Parlement, 

Intendance  4ç  Eleftion  de  Rouen.  On  y compte 
2.  feux  privilégiés  & 42.  feu-,  suillables.  Cette  Pa- 
I c 7:  c /. 
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roiflè  eft  b 4. 1.  & demie  N.  N.  O.  de  Rouen  1 
& ^UjILLE,’  «?Nom»ndic, Diocefe , Parlement 
& Intendance  de  Rouen  , Eleftion  d’Arques  Scr- 

BraC?y’,0''  a’y  comP,c  P"'11'  Jv  feux 
pi  ivüegies , mais  feulement  t j.  feux  taiilubles.  Cette 

Paroifle  eft  i 4. 1.  °.  S.  O.  d' Arques. 

BAUVIN,  dans  la  Flandre  Walonne , Diocefe 
8nJu“rnay  ’ 5“Ÿ?,e“  de  Do,,aV  . Intendance  4c 
* L|IIn.  °n  y compte  104.  feus. 

„e. A JV  ^ f-anS,,cdoc  . Diocefe  & Re- 

cette  de  Nlfmcs  , Parlement  dcTouloufe,  Géné- 
ralité de  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc. 
On  y compte  1)0.  feux.  Cette  Paroifli  eft  à 2.  1.  & 
quart  .S.  de  Nifraes. 

BAUX  ( le  ) , en  Languedoc  , Diocefe  , Parle- 
ment , intendance  , Généralité  4c  Recette  de  Tou- 
loule  .Intendante  de  Languedoc.  On  y compte  79. 
feux.  Cette  PatoilTe  eft  b 6. 1.  & demie  S.  S.  E.  do 
Touloufc. 

TI.BA^  C ) . Baucium  , bourg  , en  Provence  , 
Diocefe  d Arles , Parlement  & Intendance  d’Aix  ! 
Recette  des  Terres  adjacentes.  On  y compte  6.feux 
de  cadaiire.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  un  rocher  efear- 
pc , qui  n eft  acceffible  que  d’un  feut  côté . dans  une 
contrée  fertile  en  huile  excellente  . b une  lieue 

S <fîarî  dC  S,a"'t',!emy  • unc  & demie  O. 

N’Vr  & dtmie  S’  E’  de  Tarafcon  , 

î.E.N.  E.  d’Aries , & 10.  O.  N.  O.  d'Aix.  Long.  22! 
27.  5.  lat.  43.  44.  15.  Le  rocher  fur  lequel  eft  bâti 
le-  bourg  des  Baux  , eft  un  chef-d'œuvre  de  la  nature. 
Il  repre fente  5 fon  fommet  une  plate-forme  allez 
étendue  .très-unie  , & qui  n’eft  dominée  d’aucun 
endroit.  Ce  heu  étoit  un  afyle  afliiré  ,où  les  anciens 
Seigneurs  des  Baux  tenoient  leurs  eftets  les  plus  pré- 
cieux. Depuis  ce  temps , i!  y a eu  des  circonftanccs 
qui  ont  fait  naître  aufli  Pidée  de  transférer  au  même 
lieu  les  papiers  des  archives  de  la  Province  ; «5c  cette 
idée  a été  fuivie  une  ou  deux  fois , ainfi  qu’on  nous 
l’aflurc.  Il  n’eft  pas  douteux  que  fi  le  bourg  des  Baux 
éton  défendu  par  une  bonne  garnifon  , pourvue 
d’attirads  & de  munitions  néceflaires  , il  ne  filt  en 
ctst  de  réfifter  long-temps  b nue  armée  quelque 
nombreufe  qu  elle  fiït.  ’ 

La  Baronnie  des  Beux  étoit compofée de  foixante- 
dix-neuf  villes  bourgs  ou  villages  qu’on  appeiloit 
les  Terres  Baujfenques  , 3r  dont  la  plupart  croient 
tenues  en  Souveraineté  , c’cll-b-dire  , qu’elles  ne  re- 
connoiiToicnt  en  aucune  forte  ni  les  Comtes  de  Pro- 
vence ni  les  Rois  de  France.  Cependant  on  né 
doute  pas  qu’elles  ne  relevalfent  de  l'Empire  • 
mais  il  fut  un  temps  que  cette  fujettion  ne  tenoit 
prefquc  à nen  , ce  fut  quand  les  Empereurs  occupés 
en  Allemagne  de  leur  propre  confervation  , fe  virent 
contraints  d'abandonner  leurs  droits  4c  leurs  préten- 
tions fur  le  Royaume  d’Arles  & fur  les  pays  qui  en 
dépendoient. 

Pons  , Sire  des  Baux , vivoit  en  970.  & en  102  j. 
Hugues  IL  , cinquième  Sire  des  Baux , de  la  race  de 
Pons,  fut  obligé  defefoumettre  & défaire  hommage 
à Alphonfc,  Roi  d’Arragon  6c  Comte  de  Provence, 
en  1 178. , mais  avec  la  réferve  que  les  privilèges  de 
la  Seigneurie  des  Baux  feroient  confervés,  ainfi  que 
les  libertés  & les  immunités  de  tous  les  Sujets  qui 
dépendoient  dudit  Hugues  II.  Nonobftant  cet  a&e 
de  foumifiion  , les  fucceflèurs  de  Hugues  II.  affec- 
tèrent l’indépendance  abfolue  : il  y en  eut  même 
quelques-uns  qui  prirent  le  titre  & le  nom  de  Roi 
d’Arles.  Les  Comtes  de  Provence  , Rois  de  Na- 
ples , &c. , firent  les  plus  grands  efforts  pour  les 
réduire  ; & s’ils  réuffirent  dans  leur  deflein  ils 
dflrcnt  leur  fuccès  plutôt  à la  politique  & à la  négo- 
ciation , qu’à  la  fupériorité  de  leurs  forces. 

Outre  la  Seigneurie  des  Baux  & les  Terres  Bauf- 
fenques , les  Seigneurs  des  Baux  polfédoieut  auffi 

gïsbss 
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une  partie  du  Daaphind  , la  Principauté  (l’Orange  , 
une  partie  de  ia  ville  de  Maricille  , Sic.  VcycK  • 
Orange  & Marfeille. 

Bertrand  I.  , neuvième  Sire  des  Baux  , de  la  race 
de  Hugues  II. , fut  Comte  d’Avellino  au  Royaume 
de  Naples,  & mourut  vers  1313. 

Raimond  IV.  douzième  Sire  des  Baux  , & arriere- 
pctit-lils  de  Bertrand  I. , meurt  en  1371.  Jean  , fou 
fils,  meurt  suffi  , mais  fans  lignée  , en  1374.  Alix  , 
foeur  & héritière  de  Jean  , meurt  fans  poftériré  en 
1426.  Elleavoit  époufé  i°.  Eudes  de  Villars  ; & 2°. 
Conrad  , Comte  de  Fribourg  , qui  meurt  en  1414. 
Elle  avoit  tefté  en  faveur  de  Guillaume  des  Baux  , 
Duc  d’Aodria  au  Royaume  de  Naples  i mais  com- 
me celui-ci  étoit  attaché  à un  parti  oppofe  à celui 
de  Louis  111.  Duc  d’Anjou  & Comte  de  Provence  , 
ce  Prince  conHfqua  la  Baronnie  des  Baux  , qui  fut  ac- 
quife  au  Domaine  Comtal  , & y demeura  unie  juf- 
qu’en  1642.  que  le  Roi  Louis  Xill.  érigea  certe  Ba- 
ronnie en  Marquifat  , & la  donna  à Honore  lI.Gri- 
maldi , Prince  de  Monaco  , Duc  de  Valentinois  , 
Pair  de  France,  mort  le  10.  Janvier  1662. , bifaycul 
d’Antoine  Grimaldi  , Prince  de  Monaco  , Marquis 
des  Baux  , &c. , mort  le  2 1 . Février  173  t.,  pere  de 
Louife-Hyppolitc  Grimaldi , morte  le  29.  Décembre 
1731. , alliée  en  171$.  à Jacques-François-Léonor 
de  Matignon  , qui  prit  le  nom  de  les  armes  de  Gri- 
traldi.  Leur  fils  aîné  , H onoré-Canullc- L conor  Gri- 
maldi , Prince  de  Monaco  , Duc  de  Valentinois  , 
Marquis  desBaux,&c.  ,elt  né  le  10.  Septeinb.  1720. 

BAUX  de  Breteuil  ( les), bourg,  en  Normandie, 
Dioccfe  d'Evrcux , Parlement  de  Rouen  , Inten- 
dance d’Alençon  , Élcftion  de  Conchcs , Scrgenterie 
de  Condé.  On  y compte  407.  feux.  Ce  bourg  eft 
fitué  dans  une  forêt , à cinq  quarts  de  lieue  O.  N. 
Û.  de  Breteuil , & à 2. 1.  & quart  S.  O.  de  Conches. 

BAUZAC  , dans  le  Velay  , en  Languedoc  , Dio- 
cefe  & Recette  du  Fuy  , Parlement  de  Touloufc  , 
Généralité  de  Montpellier , Intendance  de  Langue- 
doc. On  y compte  300.  feux.  Cette  Paroiflé  cft  h tuée 
Fur  ta  rive  gauche  de  la  Loire , à 6. 1.  N.  N.  E. 
du  Puy. 

EAUZELLE  , en  Languedoc  , Diocefc  , Parle- 
ment , Généralité  de  Recette  de  Touloufc  , Inten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  107.  feux.  Cette 
Paroiflé  eft  à une  demi-lieue  de  la  rive  gauche  de  la 
Garonne  , & à 3. 1.  O.  N.  O.  de  Touloufc. 

BAUZ1AC  , Paroiflc  & Jurifdiftion  , dans  le 
Bazadois  , Dioccfe  de  Ëazas , Parlement  de  Inten- 
dance de  Bordeaux,  Election  de  Condom.  On  y 
compte  1 1.  feux.  Cette  Paroiflé  cft  à 4.  1.  de  la  rive 
droite  de  la  Garonne.  La  Jurifdiftion  de  Bauziac  ne 
«omprend  qu’une  feule  Paroiflc  , qui  eft  celle  de 
fon  nom. 

BAUZY  , dans  l'Orléanois  , Diocefe  & Inten- 
dance d’Orléans , Parlement  de  Paris , Election  de 
Beaugency.  On  y compte  72.  feux.  Cette  Paroiflc  eft 
^ a.  1.  de  demie  N.  O.  de  Beaugency. 
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BAX , en  Languedoc  , Diocefe  & Recette  de 
Ricux  , Parlement  & Généralité  de  Touloufe  , In- 
tendance de  Languedoc.  On  y compte  38.  feux. 
Cette  Paroiflé  eft  à cinq  quarts  de  lieue  E.  S.  E.  de 
Rieux  , de  à 8. 1.  S.  S.  O.  de  Touloufe, 

B A Y 


BAY , le  hameau  de  Blanchefoffc  de  la  ferme 
du  Grand-Caillou  , en  Champagne  , Diocefe  & 
Eleftion  de  Rheims  , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Châlons.  On  y compte  94.  feux.  Cette 
Paroiflé  cft  à une  lieue  de  tiers  E.  N.  E.  d’Attigny. 
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BAY,  annexe  de  Vitry  en  montagne , en  Champa- 
gne , Dioccfe  & Eleftion  de  Langrcs,  Parlement  de 
Paris , Intendance  de  Châlons.  On  y compte  37.  feux. 

BAY  , en  Franche-Comté , Dioccfe  , Parlement 
de  Intendance  de  Bcfançon  , Bailliage  & Recette 
de  Gray.  On  y compte  3$.  feux.  Cette  Paroiflé  eft 
fituée  à une  demi-lieue  de  la  rive  droite  de  l’Oignon , 
à 3. 1.&  demie  S.  E.  de  Gray  ,&  4.  & quart  O.  N.  O. 
de  Be  fançon. 

Le  Roi  d’Efpagnc , Philippe  V. , pour  rccorn- 
penfer  les  fervices  d’Alexandre  Ma ître- de  - Bay  , 
Chevalier  , Seigneur  de  Laér  , Lieutenant-Général 
de  fes  armées , premier  Lieutenant  de  les  Gardes- 
du-Corps  , l’éleva  à la  dignité  de  Marquis  de  Bay  , 
applicable  à quelque  Terre  ou  Seigneurie  qu’il  choi- 
firoit , tant  pour  lui  que  pour  fes  defeendants  mâles 
de  femelles,  par  Lettres  du  13.  Juillet  1704.  Ce 
Général , qui  eft  mort  Chevalier  de  la  Toiion  d'Or 
& Vice-Roid’Eftramadourc,le  14.  Novembre  171$., 
étoit  fils  de  Louis  Maître  , Seigneur  de  Sornay  , 
Ugier  de  Bay  , d’une  Famille  de  Salins  , titré  Che- 
valier par  le  Roi  d’Efpagne  , mort  Gouverneur  des 
Forts  de  Salins  , de  de  Jeanne  Pourticr-d’/liglc- 
vierre.  Le  Marquis  de  Bay  avoit  époufé  Cécile  de 
W'ickercLe  , née  à Louvain  le  7.  Septembre  167a.  , 
dont  il  a eu  une  fille  mariée  au  Marquis  de  Texala  , 
& Ifidorc , Marquis  de  Bay  , Seigneur  de  Laër  , 
Licutenant-Gcnéral  & Infpefteur  d’infanterie  efpa- 
gnole  , marié  à N.  fille  du  Marquis  de  la  Quintan*. 

Le  Marquis  de  Bay  avoit  deux  frères  aînés  , 
i°.  Jean-François  Maître  , Seigneur  de  Sornay  & 
d’Ugier , marié  à Claudine  de  Ptllot  de  Chenecey  , 
mere  de  Louis , Seigneur  de  Sornay  & d’Ugier  , 
qui  époufa  N.  Baigna rd.  De  ce  mariage  cft  né  Bé- 
nigne Maître  , Seigneur  de  Sornay  de  d’Ugicr  , Ca- 
pitaine dans  le  Régiment  de  Flandres  au  fcrvicc  du 
Roi  d’Efpngnc.  a . Ferdinand  de  Bay , Major  du 
Régiment  du  Marquis  de  Bay  fon  frere.  Il  a laide  ua 
fils,  qui  en  1737.  étoit  Gouverneur  de  Fraga  en 
Efpagne. 

BAYAC  , en  Périgord  , Diocefe  de  Eleftion  d« 
Sarlat,  Parlement  de  Intendance  de  Bordeaux.  On  y 
compte  186.  feux.  Cette  Paroiflc  cft  fituée  à une 
demi-lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Dordogne  , de  2k 
7. 1.  & quart  O.  S.  O.  de  Sarlat. 

BAYAS  ,dans  le  Bourdclois,  en  Guyenne.,  Dio- 
cefe , Parlement  , Intendance  & Eleftion  de  Bor- 
deaux , Jurifdiftion  de  Coutras.  On  y compte  96. 
feux.  Cette  Paroiflc  eft  à une  lieue  & demie  N.  O. 
de  Coutras,  & 8.  E.  N.  E.  de  Bordeaux. 

BAYE  & la  Paroiflé  , en  Champagne  , Dioccfe,* 
Intendance  de  Election  de  Châions , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  1 34.  feux.  Cette  Communauté 
eft  à 3. 1.  N.  E.  de  Sezannc  , de  10.  de  demie  O.  S* 
O.  de  Chalons. 

BAYECüURT  , annexe  de  la  Paroiflé  de  Dome- 
vre  fur  Durbion  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Dio- 
cefe de  Toul,  Confcil  fouverain  de  Intendance  de 
Lorraine  , Bailliage  de  Bruyères.  On  y compte  33. 
feux.  Cette  annexe  eft  à 2.  1.  de  quart  O.  N.  O. 
de  Bruyères.  Son  Eglifc  eft  dédiée  à Sainte-Libaires 
il  y a deux  Chapelles  en  titre  , l’une  fous  l’invoca- 
tion de  Saint-Blaife  , de  l’autre  fous  le  nom  do 
Saint-Georges. 

BAYEGHEM  , Terre  & Seigneurie,  en  Artois  ; 
érigée  en  Baronnie  , par  Lettres  de  l’Empereur 
Charles-Quint  , du  premier  Mai  1 S- , en  faveur 
de  Jean  de  Northout  , Chevalier  , Seigneur  de 
Bcyeghem , de  Northout , dcc. , Capitaine  de  la  ville 
de  Dunkerque  , Confeiller  de  Maitrc-d’Hôtcl  de  la 
Reine  Douairière  de  Hongrie  , Gouvernante  des 
Pays-Bas.  Voyt\  Northout. 

BAYENCOURT,  en  Picardie , Diocefe  & Inten- 
dance d’Amiens , Parlement  de  Paris , Elcftion  do 
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H»  ®A'^?S  » «n  Angoumois , Diocefe  & Election 
d Angouiemc  , Parlement  de  Pari,  Tn,  a 

Garsnar nVL  *"*■  d‘  sSÏÏT.f" 

BAYETou  Bzyii. , e„  Champagne  , Diocefe  de 
lon"SrEièft?r  CT"  earis  ■ de  Ch3. 

SêSS-te* 

Sl^Ss:\£S5 

eh  r i!  f.  “n  "ch'  EvirW  iaft’ragant  de  Rouen  • 
chef-lieu  d une  EleAion  de  fon  nom.  Outre  le  TrL 
tonal  de  l'Elefl ion  , il  y a pMeurs  arùre/juriflic- 
l r \ ’rf',SÏ0lrV  a Vicomte  , le  Bailliage  , le  Grenier 
\ Ici , la  IWaitnfe  des  Baux  <5c  Forêts,  il  y a anffi  une 

PaS  ? T'  Mar“ha"fKc  . &c.  On  y compte  .7. 
ParotHes  ( don,  trois  reunies  ) . tant  dans  la  ville 
que  dans  les  fauibotirgs,  i44o.  feux  & environ  dix 
nttlle  âmes.  Cette  ville  cft  fi  tuée  dans  une  contrée 
extrêmement  fertile,  fur-tour  en  pâturages , fur  la 
nvtere  d'Anre,  à ..  I S.  de  la  mer.  4. 1 demie  ô! 
».  O.  de  Caen  ,4.  O.  un  quart  S.  de  Rouen , 10. 

& demie  E.  N.  £.  de  Coutances , 1 y.  & demie  N.  E. 
d Avranches  , & 40.  0.  un  quart  an  N.  de  Paris. 
Long.  16.  S7e  9.  lat.  49.  16.  30. 

Quelques  Auteurs  ont  paru  douter  que  la  ville  de 
Bayeux  lût  la  meme  que  l'ancienne  Cité  i’ Aryenne 
capitale  des  BnW/rrou  Bajaajfei  ( mais  M? Den- 
Mllc  prouve  fort  bien  quVfr.eg.teuj , Betnœiïcs  «t 
Bayeux  ne  font  qu’une  feule  de  meme  ville.  Pendant 
long-temps  cette  ville  a été  fort  confidérable  ; mais 
celle  de  Caen,  qui  cit  dans  fon  voiiinage , lui  a en- 
leve  prcfque  tout  fon  commerce.  Néanmoins  la  ville 
de  Bayeux  continue  de  le  foutenir  avec  quelque  éclat 
tanta  caufc  de  la  bonté  de  Ton  terroir,  qu’à  caufe 
du  génie  aétif  de  les  habitants. 

Outre  les  17.  ( 14.  ) ParoilTes  dont  nous  donnons 
le  dénombrement  ci-deffous , il  y a à Bayeux  cinq 
Maifons  religicufes  d’Hommcs  6c  quatre  de  Filles  ■ 
feavoir,  le  Prieuré  de  Saint-Vigor , de  l’Ordre  de  St! 
Benoit  & de  la  Congrégation  de  Saint-Maur  ; le 
Prieure  de  la  Chenay , de  l’Ordre  de  Saint-Aufnxftin  * 
les  Cordeliers  , les  Auguftins  & les  Capucins  ; les’ 
Benediftines  , les  ürfulincs , les  Soeurs  de  la  Charité 
& les  Hofpitalieres.  Il  y a auffi  un  Hôtel-Dieu  & un 
Hôpital  general. 

Le  Diocefe  de  Bayeux  eft  borné  au  K.  par  l’Océan  ; 
au  S.  par  les  Diocefes  d’Avranches  , du  Mans  & de 
Seez  i à l’E.  par  le  Diocefe  de  Lîzieux  ; & à PO. 
par  ceux  de  Coutances  & Ü’Avranr hes.  Il  comprend 
61 1.  ParoilTes  fous  quatre  Archidiaconés  , 1 3.  Ab- 
bayes d’Hommes , 2.  de  Filles  & 3.  Chapitres.  Le 
Prélat  qui  cft  à la  tête  de  ce  Diocefe  , jouit  au 
moins  de  quatre-vingt-dix  mille  livres  de  rente  ; & 

Jelon  la  taxe  en  Cour  de  Rome,  il  payq4433.  florins 
pour  1 expédition  de  fes  Bulles. 

On  croit  que  le  Siégé  de  Bayeux  a été  établi  dans 
le  quatrième  hecle , & quc  Saiht-Exupere  ou  Spire 
en  a cte  le  premier  Evêque.  Quinze  des  fucccflcurs 
de  ce  Prélat  ont  etc  mi,  au  nombre  des  Saints,  & 
pluheius  autres  ont  etç  honorés  de  Ja  pourpre. 
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L ancienneté  de  PEglife  de  Bayeux  avoit  non  J 

iToodvT  d°  h Evt<lues  i dm,"eT  i bar  'legs 

« qualité  Pnnthrint  de  leur  Province  ; mais  ]e 
Papçhyant  ete  confulté  fur  cenc  fréteùtmn  en 
de  R-!,’/  reP°afe  tut  pas  favorable  aux  Evêques 
les  Dorent’  Evêques  * ce  nom  font 

mLdel  &'t  OÏ-mC<:  dc  Nc“ftrie  C°u  Nor- 
Cerr.r.  ' “ • Rentiers  après  le  Métropolitain. 

teur  a «confirmée  par  Le  Ion! 
g poitefflon  & par  le  témoignage  de  plufieurs 
Ecr.va.ns  de  mérite.  Dans  l'JcicLc  noScl” 
Provmccs  & des  villes  des  Gaules  , l'Evêque  de 
Bayeux  fe  trouve  nomme  immédiatement  après  l'Ar- 
cheveque  de  Houe»  , * la  même  place  eft  donnée 
au  premier  de  ccs  Prélats  , par  Orderic  Vital  par 
Godeau  Evcque  de  Vence  , par  Cena!  Evêque  ’d'A- 
vranches  , par  Scvert , &c.  1 

Eu  .581.  U fc  tint  à Rouen  un  Concile  provin- 
AmÆ“1  C îardloal  O»*»  de  Bourbon, 

Lorftl‘,'il  fut  qeeltion  dé 
eIL  J jÎ  c"  d“  E,ereS  ' éu  Itloulinct  , 
Evêque  de  Seez  , prétendit  avoir  la  préféance  fur 
Berna, i,.;  de  Saint-François  , Evêque  dc  Bayeui' 
Le  premier  fondoit  fa  prétention  lie  ce  qu'il  émit 

fa  7 vC'  C'lui ,lc  Ba>"“*  aUéguoit eu 

la  faveur,  que  fon  Siégé  ctott  le  plus  anciem  de  la 
Province  <x  que  jamais  aucun  des  autres  Evêques 
n avoir  difpute  le  pas  a fes  prédéeefièurs.  Les  Prélats 
qui  affilloicut  1 ce  Concile , jugèrent  que  l'Evêque 
de  Bayeux  aurait  lu  prêtante  . j„fqu'i  « „u.on  ’ ûc 

confulte  le  St.  Siégé.  Ils  écrivimntVuite’au “ape 

Gresoire  X1U.  Leur  Lettre  étoit  toute  en  faveur 
de  1 e venue  de  Bayeux.  Cependant  Grégoire  rSf 
dit  que  dans  la  feance  aux  Conciles  provinciaux1  on 

onês  & °‘r  T |rd  "n’PS. d'  '’ofdmaiion  des  Evê. 

ques  & non  1 1 ancienne»  du  Siégé  , ou  à la  dig- 

a l’rifent  <lael,B“  des  entrée,  fo. 

épTfcoSaîe  £<!Ue5  Ba>CUÏ  dan5  kur 

Dès  le  matin  de  la  veille  du  jour  que  l'Evêque  a 

à la*ChLT  Cîtr^,folemnellc,  ce  ‘‘«ht  fe  'rend 
fnîêfK  de.No,r.e-Da‘"<=  de  la  Déiivrande 
( pres  de  Bayeux  ) , ou  il  cil  reçu  & harangué  à la 
porte  par  le  Directeur  de  cette  Chapelle  revêtu 
d une  chape  , à la  tete  du  Clergé , & par  des  Dépu- 
tes  du  Chapitre  de  l'Eglife  cathédrale  de  Bayeux. 

On  lut  prefentc  de  l'eau-bénite  , & il  „[l  c0„duit 
procefltonnellcmcnt  dans  le  Santtuaite  de  la  Cha- 

Rïl  fe  °M  ‘ !m  x prierl'  APrè’  a',c)1-'  célébré  la 
Melle  .1  va  coucher  au  Prieuré  de  Saint-Vigor  la 
Grand  (a  un.  demi-quart  de  lieue  E.  de  Bayeux  1. 
Quand  I Eyeque  y arrive  , il  doit  être  moulé  fur  une 
haquenee  blanche,  & avoir  des  éperons  d'argent. 

Le  Seigneur  de  u Baronnie  de  Beaumont  aide  le 
Prélat  à defeeudre  de  fa  monture  , prend  la  inique- 
ncc  & la  fait  conduire  à fon  écurie  ; c’eft-là  un  des 
plus  beaux  droits  de  fon  Fief.  L’Evêque  fe  place 
enfuit*  fous  u”  dais  Port*-:  F^r  quatre  Religieux  dudit 

Prieure  de  Saint-Vigor  , & marchant  vers  l’Eglife 
il  rencontre  à l’entrée  du  cimetière  le  Prieur  qui  le 
harangue  & l’accompagne.  Après  avoir  afllfté  a ix 
Te  Dcum  , le  Prélat  fo  retire  dans  l'appartement 
qui  lui  a été  préparé.  En  ce  lieu  , un  des  Vaifaux 
de  l’Evêché  de  Bayeux  vient  falucr  le  nouvel  Evêque 
un  genouil  en  terre  , «St  lui  ôte  les  éperons  d’argent. 
Ledit  Vaflhl  eft  oblige  à cet:e  fonction  à caufc  d’un 
Fief  dont  il  cft  Polït-ifcur  : il  cft  également  de  fon 
devoir  de  marcher , armé  de  toutes  pièces , derrière 
le  Prélat  le  jour  de  fon  entrée  foleinnelle  , <Sc  de  fe 
trouver  près  de  lui  toutes  les  fois  qu’il  officie  pon- 
tiHcalement.  La  journée  finit  par  un  fouper  en  mai- 
gre , que  les  Religieux  font  fervir  à l’Evêque. 
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La  dépntation  que  nous avont  dit  que  Iç  Chapi- 
t,c  de  Bayeut  envoie  a l’Evcoue  , au  rneurt  de 
Saint-Viqor , eft  compofee  ordinairement  de  huit 

([  ?urùfo  pour  l’entrée  folcmnelle  , on  dit  les 
rrime;  la  Cathédrale  à cinq  heures  du  matin-  ren- 
dant ce  temps  , tout  le  Clergé  l'écolier  * régulier 
de  la  ville  s’aflêmble  , & il  part  enfuite  proceflion- 
ncllement  avec  le  Chapitre  ü fix  heures.  Etant  arri- 
ves au  Prieure  de  Saint-Vigor , le  Doyen  accom- 
pagné  des  principaux  du  Chapitre , va  trouver  I E- 
veque  à fa  chambre  , où  U doit  être  en  furplis  & 
en  rochete  Après  lui  avoir  fait  de  profondes  reve- 
rences  , le  Doyen  le  conduit  à une  des  Chapelles 
de  l’Eglife  dudit  Monaftere , où  le  Sacriftain  lu»  ôte 
fes  fouliers  & fes  bas  , Sc  lui  met  de  fimples  fanda- 
Ics  liées  avec  un  ruban.  On  lui  met  aufli  une  chape 
blanche  & une  mitre  fimplc  ; & en  cet  état , on  le 
conduit  à une  chaire  de  marbre  qui  eft  près  du 
Grand-Autel.  L’Evêque  s’étant  affis  fous  un  dais  , 
le  Doyen  le  harangue  en  préfeocc  de  tout  le  Clergé  ; 

& enfuite  la  proceflïon  part  de  Saint-Vi&or. 

Pendant  la  marche  , le  Prélat  cft  entre  le  Baron 
de  Beaumont  & celui  d’Eftrehan.  Ces  deux  Barons 
foutiennent  les  bouts  de  la  chape  de  l’Evêque , & 
deux  Aumôniers  portent  la  queue  de  cette  chape. 
Derrière  le  Prélat  eft  l’autre  Vafl’al , dont  nous  avons 
parlé  ci-devant , armé  de  toutes  pièces , & ayant  une 
hallebarde  fur  l’épaule.  Un  autre  Vaflàl  marche 
immédiatement  devant  l’Evêque , & femc  de  la  paille 
depuis  le  Prieuré  jufqu’à  la  porte  de  l’EgUfe  de 
Saint-Sauveur.  Toute  la  Milice  bourgeoife  eft  fous 
les  armes , depuis  le  Couvent  des  Capucins,  jufqu  a 
la  Cathédrale.  ^ e 

L’Evêque  s’arrête  à l’Eglife  de  Saint-Sauveur. 
11  cft  reçu  à la  porte  par  le  Curé.  Etant  entre  dans 
l'IV.ifo  , U fc  place  fur  un  Siège  prépare  à ce  fulet , 
èr  tiîi  II  lecoù  l’en  reniement.  Après  cette  ceremo- 
nie, or.  lui  va  fies  habits  pommeaux,  pour  lui  en 
donner  de  plus  «agnilique..  C Apparemment  que 
c’cft  alors  qu’on  lui  met  tics  bas  & tins  fouliers  ). 
Avant  que  de  le  revêtir  , le  Curé  lui  «rie  de  l’eau 
for  les  mains  de  fin  les  pieds  , & la  |3ttc  ou  j lat 
d’argent  qui  fert  à cette  cérémonie  , appartient  au 
Cure  , ou  au  Chapitre  cjuand  la  Cure  cft  en  déport. 
M.  le*  Chevalier  de  Samt-Jory , qui  a donne  une 
relation  de  l’entrée  de  M.  Paul  d’Albert  de  Luynes , 
Evêque  de- Bayera  en  1729.  ( aujourd’hui  Cardinal 
Archevêque  de  Sens  ) , dans  une  Lettre  adreflée  à 
Madame  la  Ducheflc  de  Chevreufe  , dit  que  ce  Pré- 
lat fit  prêtent  de  l’aiguiere  d’argent  au  Curé  de 
Saint-Sauve nr , par  pure  généralité.  Cependant  nous 
voyons  dans  la  relation  de  l’entrcc  de  M.  François 
de  Ncfinond , du  i $.  Mai  1662. , que  cet  Evêque 
abandonna  le  baffin  ou  l’aiguiere  d’argent  au  Cha- 
pitre , parce  que  la  Cure  étoit  alors  en  déport. 

Au  fortir  de  l’Eglife  de  Saint-Sauveur  , l’Evcquc 
eft  accompagné  du  Clergé  de  la  Paroiflc  de  ce  nom  , 
jufqu’à  la  porte  de  la  rue.  Le  Clergé  rentre  dans 
l’Eglife  , & laiffe  le  Prélat  entre  les  mains  du  peuple , 
qui  feul  a droit  en  cette  occafîon  de  le  conduire 
jufqu’à  la  Cathédrale.  Etant  arrive  en  ce  lieu,  l’E- 
vêque trouve  d’abord  la  porte  fermée , mais  l’inftant 
d’après  elle  lui  cft  ouverte  par  quatre  Chanoines. 
Il  entre , & auffitôt  il  fait  entre  les  mains  du  Cha- 
pitre , le  ferment  ordinaire , à genoux  fur  un  carreau 
de  velours  violet.  Enfuite  on  le  conduit  au  Chœur 
‘ 'r~  ’’  * — 1_ .qu’on 

s’etant 

.revetu  ue  uuici  imuiu  , u in«-ui  umiüf  pontifa- 
calcmcnt  la  Meffe  du  Saint-Efprit , afïifté  de  quatre 
Diacres  Si  d’un  pareil  nombre  de  Sous-Diacres.  A 
l’iffue  de  la  Mefle  , le  Chapitre  le  conduit  à fon  Pa- 
lais épifcopal , où  le  Prélat  le  retient  à dîner  avec  les 
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quatre  Barons  & les  perfonnes  de  qualité  qn>  Pont 
accompagné.  Après  le  dîner,  l’Evêque  fait  fes  libé- 
ralités au  peuple  , & reçoit  les  compliments  de  tous 
les  Corps  de  la  ville. 

L’Eglife  cathédrale  de  Bayera  eft  fous  1 invoca- 
tion de  la  Sainte-Vierge.  C’eft  une  des  plus  grandes 
& des  mieux  bâties  de  la  Province.  Son  portail  <x 
fes  trois  clochers , dont  celui  du  milieu  fert  d’horloge 
à la  ville  , méritent  l’attention  des  curieux.  On  garde 
dans  la  facriftic  une  relique  , qu’on  appelle  te  Cha- 
fuble  de  Saint-Regnoben.  Elle  eft  enfermée  dans  un 
petit  coffre  d’ivoire  & de  figure  antique  , dont  la 
ferrure  eft  d’argent  en  plaque  & de  forme  ronde. 
Sur  cette  plaque  eft  une  iofeription  gravée  autour 
de  la  ferrure.  Elle  eft  en  langue  arabe  & écrite  en 
ancien  caraftere  , appelle  Couphi  ou  Coupkique. 
Feu  M.  Petis  de  la  Croix  fut  le  premier  qui  en 
connut  les  cara&cres  , & qui  en  fit  la  traduftion 
que  voici  : Quelque  honneur  que  nous  rendions  à Dieu, 
nous  ne  pouvons  pas  l'honarcr  autant  qu*il  le  mérite  ; 
mais  nous  l'honorons  par  foti  faint  Nom.  On  eft  per- 
fuadé  que  cette  infeription  a été  mife  par  un  Maho- 
métan.  Mais  il  n’eft  pas  aifé  de  deviner  comment  la 
relique  de  Saint-Regnobert , & le  petit  coffre  à iof- 
cription  mahométane  ont  pu  fe  rencontrer  dans  le 
lieu  où  on  les  voit  aujourd’hui.  Le  Pere  deTourne- 
mine  , dont  les  conje&ures  ne  font  pas  moins  ingé- 
nieufes  que  fçavantes  , paraît  cependant  réfoudre 
la  difficulté.  Il  croit  que  Charles  - Martel  ayant 
vaincu  les  Sarrafins  proche  de  Tours  , leur  camp  fut 
pillé  ; & qu'apparemment  la  eaflette  en  queftion 
fut  prife  alors  , & donnée  dans  la  fuite  par  Charles- 
le-Chauve  à la  Reine  Ermantrude  fa  femme.  Cette 
Princeffe , ajoute  le  Pere  de  Touracmine  , confacra 
la  eaflette  à renfermer  les  reliques  de  Saint-Regno- 
bert , qui  avoit  guéri  le  Roi  fon  mari.  LesHiftoricns 
font  mention  de  cette  guérifon  & de  la  reconnoif- 
fance  d’Ermantrude. 

A la  rentrée  publique  de  1* Academie  des  lnfcrip- 
tions  & Belles-Lettres  de  Paris  ( le  12.  de  Novem- 
bre 1729.  ) , M.  Lancelot  fit  la  defeription  d’une 
ancienne  tapifferie  qu’on  conferve  dans  l’Eglife  ca- 
thédrale de  Bayeux , & qui  a été  faite  par  lesmains  de 
l’ayeule  de  Guillaume  le  Conquérant , aidée  des  Frin- 
ccflës  fes  filles.  Cette  tapiflerie  a cent  trente-deux 
pieds  de  longueur  fur  environ  deux  aunes  de  hauteur. 
Un  nous  aflure  qu’elle  repréfente  l’Hiftoire  de  Guil- 
laume le  Conquérant;  mais  comment  accorder  cela 
avec  le  temps  où  l’on  dit  que  cette  tapiflerie  fut 
faite  ? 

Le  Chapitre  de  la  Cathédrale  de  Bayeux  cft  com- 
pofé  d’un  Doyen , d’un  Chantre  , d’un  Chancelier  t 
d’un  Tréforicr , de 'quatre  Archidiacres , d’un  Sous- 
Doyen  , d’un  Sous-Chantre  , d’un  Scolaftique  , d’un 
Pénitencier  & de  quarante-neuf  Chanoines.  Lebas- 
Choeuc  coüfîfte  en  fix  grands  Vicaires  , fix  petits  , 
douze  Chapelains  & fix  Enfants-de-Chœur.  Le  Do- 
yenné vaut  environ  6000.  livres  de  revenu.  Quant 
aux  autres  Dignités  & Canonicats  , le  revenu  en 
eft  inégal , & n’eft  pas  confidérable.  Cefwndant  oa 
eftime,qu’indépcndamment  de  la  Manfe  epifeopa  e, 
le  revenu  annuel  de  l’Eglife  de  Bayeux  monte  au 

moins  à foixante-dix  mille  livres. 

LzDélivrande , ou  Notre-Dame  de  la  Déhvrande 
près  de  Bayeux, eft  une  Eglife  célébré  par  le  cou- 
cours  qu'une  grand,  dévotion  1 la  Vierge  y attire 
du  fort  loin.  Cette  Eglife  «fi  blt“b5üc  & 

Elle  cft  deflervie  par  Pr«r«  5°®™'  P*  * E,,e' 
que  de  Bayent,  te  Chantre  du  la  Cathédrale  y 
tient  auffi  un  de  fes  Chanoines  qui  reçoit  les  offran- 
des & réglé  toutes  ebofes.  On  ne  peut  rien  aflurer 
fur  l’origine  de  cette  Chapelle.  Son  nom  vient  de 
Déal  qui  cft  un  mot  anglois  que  les  Normands 
prononcent  Dcle  , & qui  fignific  portion  de  £luelclu® 
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rhofc.  A ce  mot  on  a joint  celui  d'Ivrand  ou  Ivrcnie  , 
parte  que  le  terrein  fur  lequel  Dele  cft  bâtie , appar- 
tenoit  au  nomme  Ivrandoulvrandc. 

Il  y a à Baycux  un  Séminaire  , qui  eft  dirigé  par 
les  Lazariftcs  ; & outre  ce  Séminaire , il  y en  a un 
autre  à Caen  , qui  eft  fous  la  direction  des  Eu- 
diftes , & qui  eft  également  du  Diocefê  de  Bayeux. 
Ces  Séminaires  font  l’un  & l’autre  très-bien  bâtis  , 
& ils  font  ordinairement  remplis  d’un  grand  nombre 
d’Ecclcfiaftiques. 

La  ville  de  Bayeux  eft  un  des  Gouvernements 
particuliers  de  la  Province  de  Normandie  mais 
quoiqu’il  y ait  un  Gouverneur  pour  la  Ville  & le 
Château  de  Bayeux  , nous  ne  trouvons  pas  dans  les 
mémoires  qui  nous  ont  été  fournis  , quels  font  les 
appointements  de  cet  Officier  militaire  , fi  eft'ec- 
tivemenr  il  en  a. 

Quant  aux  Tribunaux  qui  font  établis  dans  la 
ville  de  Bayeux  , nous  remarquons  que  le  Bailliage 
eft  coiopofé  de  vingt-deux  Juges , la  plûpart  nobles. 
La  Juftice  fe  rend  à ce  Tribunal  au  nom  du  grand 
Bailli  de  Caen.  L’Elcébion  eft  compofée  de  onze 
Juges.  Le  Tribunal  de  la  Maîtrifc  particulière  des 
Eaux  & Forets  confiftc  en  un  Maître  particulier  , un 
Lieutenant , un  Garde-Marteau  , un  Procureur  du 
Roi  & un  Greffier , &c. 

L’Eleâion  de  Bayeux  , confédérée  comme  Dif- 
triét  particulier  de  la  Province  de  Normandie  & de 
la  Généralité  de  Caen , eft  bornée  au  N.  par  l’Océan  ; 
au  S.  & à l’O.  par  les  Elections  de  Vire  & de  Sainc- 
Lo  ; & à l’E.  par  celle  de  Caen.  Le  climat  de  cette 
Eleélion  eft  allez  tempéré  * mais  plutôt  humide  que 
fec.  11  n’y  a point  de  rivières  navigables  T à l’excep- 
tion de  celles  d’Aure  & de  Dromme , qui  s’unifient 
à quelque  diftanre  au-dcfïbus  de  Bayeux.  La  mer 
entre  dans  U rivière  d’Higny  , & il  s’y  fait  par  ce 
moyen  quelque  commerce.  La  terre  y eft  fertile  en 
pâturages  & en  grains.  Il  y a aufii  une  quantité  pro- 
oigieulede  pommiers,  dont  les  cidres  fe  confomment 
fur  les  lieux  , ou  font  tranfportés  par  mer  à Rouen 
ou  à Paris.  Les  habitants  de  ce  Diftricl  font  vifs  & 
laborieux.  Le  langy  eft  fort  beau , fur-tout  à Bayeux  : 
c’eft  ce  qui  a donné  lieu  à un  proverbe  qui  eft  fort 
connu  & fort  en  ufage  dans  la  balle  Normandie  , où 
quand  il  cft  queftion  de  la  figure  & de  la  beauté  de 
quelque  perfonne  du  fexe  , on  dit  qu’elle  rcftèmble  à 
une  hile  de  Bayeux. 

On  divife  cette  Election  en  huit  Seiçentcries , 
celle  de  la  Banlieue  de  Bayeux  étant  comptée  pour 
une.  Dans  ces  huit  Scrgcntcrics  on  compte  187.  Pa- 
roifles  ( y compris  les  17.  Pareilles  de  Bayeux  ) , 
17921.  feux  & 89480.  perfonnes  , qui  payent  en- 
semble & en  commun  142740.  liv.  de  Taille  , quand 
la  fomme  totale  qui  concerne  cet  article  d’impofi- 
tion  , établie  fur  la  Généralité  de  Caen , monte  à 
douze  cens  89.  mille  193.  livres.  Vo yc\  Caen  Gé- 
néralité. 


DIVISION  DE  L'ÉLECTION  DE  BAVEUX 
en  fept  Sergent criet , outre  la  Ville  , les  Faux- 
bourgs  ù la  Banlieue  de  Bayeux. 


Sergenteries , &c. 

Parûijfes. 

Feux. 

Ville  & Guxbourg»  de  Bayeux 

. . . 17  . . 

. . 1640 

*4JI 

Briquefart 

Cérify 

. • Ï44J 

Gray 

Ifyny 

Vc*  ( les  ) 

Total  187 

I79ir 
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DÉNOMBREMENT  DE  L'ELECTION 
DE  B A T E U X. 


Sergenteries , &c.  Feux. 

l^vJ  Ov-nJ 


Blay  . 

Brenil  ( le  ) 

BriqneviUe 

Buiccl * . 

Cahagnc 

Cahagnoles 

Cambe  | h) 

Camoigny  ....... 

Canchy  ........ 

Cardonville  ...... 

Cartigny 

CaftiUon 

Caftilly . 

Caumont , Vojt\  St.  Martin. 

Choin 

Collcviüc  ....... 

Comme»  ....... 

Condé-fur-Seullc 

Coctun  

Coullombiere  ...... 

Coullombye 

Couvert 

Crépon 

Cricqueville  ...••• 

Crouay  

Culli 

Damigny 

Deux-Jumeaux  ( les  ) . • • 

filon 

Inglcrqneville  . . • • • • 
Englefqucville , Veyt\  le  Hamel. 

Engranvillc 



Efpinay  , Voyt\  Lcfpinay. 

Efquay * 

Eflrcham  ••••*'• 

Ferriere-au-Doyen  ( la  ) • • 

Fcrrierc-Harenc  ( la  ) . • • 

Follie  Ma) 

Fontenaille» 

Fontenay  ..•••*• 
lormigoy 


Paniffis. 

C^v-sJ 

Aagy Cirify 64 

AigiKTyille LrrKe? 81 

Anâovillc  , bourg Brique  fan 

A une  Ile»  .........  Gray  . . 

Argougei-fur-Bayeux Tour..  . . 

Argouge»-fous-!Vlolles  .....  Tour 16 

Arguentliv Brique  fart  ....  6$ 

Anomanches  ........  Gray 76 

Afniercs ...  La  Ve\ 71 

Balleroy Briquefart  ....  169 

Banville Gray  . . 

Barbcville  Banlieue 

Baumont  , Voye\  Beaumont. 

Magdeleine  (la ) ^ 

N.  D.  des  Folié»  , réunie  à i 

St.  Exu?ere f 

Poterie  { la  ) ^ 

Se.  André ( 

^ St.  Exupere \ 

X 3 Sr.  Florel , réunie  d St.  Jean.  J 

p .o  St.  George»  > réunie  i Saini-J 

M 5 Exjp'rt / 

^ U.  St.  Jean 1640 

^ St.  Laurent  .....  A 

**  St.  Lonp-fur j 

« r|  St.  Malo 

£ St.  Martin J 

St.  Ouen f 

St.  Ouen-du-Chàteau  . . .V» 

St.  Patrice  . ....  A 

St.  Sauveur \ 

St.  Vigor-le-petit  ...  .J 

Bayncs Cirify «y 

Gray <6 

Ba/ogue  ( la ) Briquefart  . . . . ne 

Beaumont Les  Ve\ s 

Berne Iq  Cirify  ......  109 

Bcruietes Briquefart  ....  j % 

Elagny,  Vojtq  Notre-Dame. 

Blagny , Voyeq  St.  Martiu. 


Cirify roS 

Cirify  ......  69 

Ipev  : « 

Briquefart  ....  6 y 
Briquefart  ....  jo(f 
Briquefart  ....  1x7 

La  Ve\ rp> 

Çirify 79 

Les  Ve? 91 

Les  Ve\ 78 

* Ut t*y *«£ 

Brique  fat  t ....  i8y 

WinJ *0® 

Btiqucfart  ....  6» 
Tour.  ......  7» 

Tour roc 

Briquefart  ....  je 

Cirijy 8a 

IJtV “* 

Gray 49 

Briquefart  ....  iS 

Gray 6 y 

Les  Ve\ no 

Cirify 14a 

Banlieue {9 

Ban/irue as 

Les  Ver fis 

Brique/art  . ...  ijç 
Les  Ve{ 117 


Tour.  . . 
La  Vei  . 


Gray  . . . . 
Tour.  . . • . 
Thcrigny  . . 
Thorigny 

Ifi 


: {te: 


. 44 
. 10* 

. 68 
. 68 
$6 
. 191 


H h 


Les  Vei  . 
Tour.  . . 

h h h h 


Tome  I. 
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Pareijfes. 
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Sergenttnts  » «<=•  r rux- 


B A V 

Sergenterier , &c. 


Briquefart  . 
Gray  ■ • • 
Thorigny  • 
Wwt/Mt  • 
L«  Te?  . • 
Lm  Krj  . . 
. . . 

Çirî&  . • • 
Tour  . . . . 
Briquefart  . 
Tour.  • • • 
Tour  . 


Foullongœ 

Fiefnay  . 

Freine  (le) 

Fumerolle» 

> • 

BMiiel-d'EnglefqaeTllle  (le) 

Haye-Piqueoo*  (la)  • ■ 

HériJ* 

Hotoc 

HoufleviJJe 

Hoppin • 

Ifigny , bourg 



Leâanrille 

Lefpinay 

Lingevie  ...••» 

Litty , 6«irg 

• 

Livry  ■•*•••• 

Lizon 

Loge*  (le.) Sf'Vi 

Longrais Briquefart 

Longues * * * * Y'**}' 

Longueville  Ltt  Ve\ 

Lfi  Ve \ 

Magny Gray. 

mations Tpur 


. no 
• *49 


■ «I* 

• îx 


!t2- 


tquefar t • • • « 
. . Les  Veq 

1 *.  brique  fart  ! 1 . . 

. . Cirijy 

. . Thorigny  . . . • 
. . Briquefart  . . . • 

Ifgv. 

Thengny  . • • 


St.  Suppl  i% 

St.  Vigor-le-Giand  . . . 

Sainte*!  roix  

Ste.  Honorinc-dn-Duché  . 
Stc.  Honorine-des-Pertes  . 
Teffy 

Tierteville . . , 

Tortcval  . . 

Tour  . . . 

Tourniere* . . 

Tracy  . . . 

Tteviercs  , bourg 
Tttingy  . 

Valbadon 
Varicelles 
Vaux-fui-Aoie 
Ver 

Verec  . 

Vidottville 
Vienne  » • • • 

VieWille  .... 
Villicrs-fur-PoTt  . 
Villicrs-le-Sec . . 

Vouilly  . . » • 

187.  Paroijfit. 


Total  17911 


BAVEUX , en  Artois  , Diocefe  & Gouvernance 

, ______  d’Arras  , Confeil  provincial  & fouverain  d’Artois , 

JflTO Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lille.  On  y 

Ci'iJj compte  ,g.  ft.ux  & 140.  perfonnes. 

BAYLABATS , dans  l’Aftarac  . en  Gafcogne  , 
Diocefe  & Intendance  d’Aufch , Parlement  de  Tou 


Miroir  t le) G’.}- 

Manvieux  ...••••••  Gray . 

Tour. 


H 


Marigny 
Mafy,  bourg 
Mollay  (le) 

Metivaincs  • 

Monceaux  . 

Monitevillc 
Monrabot  • 

Montagu  • 

Mont  bcrtraQ 
Montüquet 
Mofles  . . 

Neutville Tour 

Neuilly , bourg IpPy 

Nouant Briquefart  . . . 

Noron  Gèrify  • • • • • 

Notre-Dame  dcBlagny Cirijy  . • • • • 

Briquefart  . • • 

Ofmanville LetVeq  ...  . 


Let  Ve\ idx 

Cirijy 10* 

Gray 84 

Banlieue  . • 6t 

IJieny »°S 

Thorigny 
Thengny 
Thorigny 
Briquefart 


81 


8 

170 


Oubeaux  ( les  ) {/tgV  • 

Pu  fourni  * . • •••»•»  Briquefart  • • • 

Perron  ( le  ) Thorigny  . . . 

Placy Thorigny  . . . 

Phnqucry . Briquefart  . . . 

Port Tour..  . ...  . 

Quefnay-Qucïbon  ( le  ) ....  Briquefart  . . . 

Ranch  y ,n.yf  * * * * * 

Rubercil  ...••••••  Çjr*JJ 

Tour 

*ye Grv- 

Girïfj 

£*r,ij 

Septvans TWigrty  . . . 

Bnquefin  . . . 

Sommervicu  ••••••••  •„*'*** 

. . . 

Sully Banlieue  .... 

Suttain Veer ...... 

Brme/in  . . . 

St.  Clément {■>'  Vr] 

St.  Germain-DeÛor Briquefart 


loufe , Ele&ion  d’Aftarac.  On  y compte  un  feu  & 
14.  bellugucs  de  feu.  Cette  Communauté  eft  à cinq 
quarts  de  lieue  S.  O.  de  Saramont , & à 6.  1.  & quart 
E.  de  Mirande. 

BAYNES  , en  Normandie , Diocefe  & Election 
de  Bayeux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de 
Caen , Sergenterie  de  Ccrify.  On  y compte  4}.  feux. 
Cette  ParoilTe  eÜ  à 3.  I.  O.  S.  0.  de  Baycux. 

BAYNES , en  Champagne.  Voye\  Bcincs. 

BAYON  , dans  le  Bourdclois  , en  Guyenne , 
Diocefe  , Parlement  , Intendance  & Eleftion  de 
Bordeaux  , Jurifdiftion  de  Bourg.  On  y compte  118. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  près  de  l’embouchure 
de  la  Dordogne  dans  la  Garonne , h un  quart  de 
lieue  O.  N.  O.  de  Bourg,  & à 4. 1.  N.  de  Bordeaux. 

BAYON , petite  ville , dans  le  Duché  de  Lorraine , 
Diocefe  de  ’Ioul , Confeil  fouverain  & Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Rozicres.  On  y compte 
1 20.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de 
la  Mofelle  , à une  petite  diftancc  du  confluent  de 
la  riverc  d’Euron  , à 1. 1.  S.  de  Rozieres  , J.  S.  O. 
de  Lunéville , & 4.  S.  S.  E.  de  Nancy.  On  voit  à 
Bayon  les  relies  des  anciens  murs  qui  entouraient 
cette  ville  , & qui  étoient  percés  de  trais  portes  qui 
fubfiftent  encore.  A juger  de  l’état  ancien  de  cette 
place  par  les  monuments  que  nous  venons  de  citer  , 
il  n’eft  pas  douteux  qu’elle  n’ait  été  autrefois  de  que  j- 
que  importance.  U y avoit  un  Château  qui  avoit 
etc  bâti  au  treizième  ficelé  par  Henri  de  Lorraine  , 
fumomme  le  Lombard  , fils  de  Ferry  Comte  de  Bit- 
chc  : ce  Château  occupoit  une  belle  plateforme  fur 
le  bord  de  la  Mofelle , mais  aujourd’hui  il  elt  rref- 
ié.  L’Egüfc  paromiale  eft  litucc 


St.  Gctmxln  de  la  lieue  ....  Bubne 49  que  entièrement  ruine.  L’Eglilc  paroimaie  eu  mucc 

St.  Germain  du  Port Vfï 9*  dans  l’intérieur  de  ce  même  Chateau , oc  elle  elt  fort 

St.  Jean-dcs-Eflartiers ancienne.  Outre  cette  Eghfe  , il  y a à Bayon  un 

1 1 Couvent  de  Ticrcelins  ou  Picpus  , de  un  Hôpital  qui 
6î  eft  allez  bien  renté  & bien  entretenu.  Les  1 îerce- 
61  lins  avoienr  été  fondés  d’abord  dans  le  Château  , par 
Charles-Alexandre  Duc  de  Cray  ; mais  leur  Monaf- 
Thintny  i*7  tcrc  eft  aaucUement  hors  de  la  ville  , du  côté  de 

Banlieue.  . . . . 4*  Charmes  , & tout-proche  de  la  chauffée.  Tourdon- 

Briqurfirt  ....  *•  nCr  j,  ccs  Rcligienux  le  moyen  de  fubfiftcr  plus  faci- 


Tour . ■ 

ifmy 

Banlieue  • 

St.  Marcou  ........  (/Ô • • 

'J  hongny 


St.  Lament-fur-la-mer 
St.  Laurcut-du-Rieu 
St.  Lonp-hois 


St.  Manin-de-Ia-Befafli: 

St.  Maitln-de-Blagny  . . . 
St.  Manin-de-Caumont , bourg 
St.  Mauin.des.Entréet  * . . 
St.  Mattin-le-vieux  . . 


-.  Ouen-de-la-Befade Thorigny 

St.  Panl-du-Vernay Gèrijv  . 

ït.  Pierre.  du-Mor.t Tes  Ve\ 


:’C 


lernent , on  leur  a afligné  le  revenu  de  pluficurs  Cha- 
pelles qui  étoient  fondées  à Bayon. 
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On  croit  que  Jean  de  Bayon , qui  écrivoit  l’Hif- 
toire  de  l’Abbaye  de  Moyen-Moûtier , en  1326. , 
étoit  originaire  de  la  ville  dont  il  eft  iciqueftion. 

Far  Lettres-Patentes  du  7.  Oftobre  1720. , la 
Terre  & Seigneurie  de  Bayon  fut  érigée  en  Marqui- 
fai , en  faveur  de  Marie-ifahelle  de  Ladres , Cha- 
□oinefiè  de  Poulfay  , fille  d’honncuV  de  la  Reine 
Marie-Thérefe  d’Autriche.  Elle  étoit  fille  de  Jean  de 
Ludres  V.  du  nom  , Comte  d’Afrique  , Brigadier 
général  des  armées  du  Duc  Charles  IV.  & fon  pre- 
mier Ecuyer.  Celui-ci  étoit  iffude  Miles  de  Fro lois , 
dont  le  fils  nomme  Ferry  vint  s’établir  en  Lorraine  , 
fit  y fut  Seigneur  de  Ludres  , dont  il  prit  le  nom  & 
le  tranfmitàlâ  poftérité  avec  les  armes  de  Bourgo- 
gne-ancien , d’où  l’on  a inféré  que  la  Maifon  de 
Ludres  tiroit  fon  origine  de  celle  des  Ducs  de  Bour- 
gogne. Il  époufa  Meffinc  d ’Amance  , iffue  de  la 
Maifon  de  Lorraine , fit  en  eut  Ferry  II.  Seigneur  de 
Ludres  , allié  en  1260.  à lfabellc , fille  de  Mathieu 
de  Lorraine  , Sire  de  Couflcy.  N’en  ayant  point  eu 
d’enfants  , il  prit  une  fécondé  alliance  avec  Mar- 
guerite de  Neufchâtel , qui  le  fit  pcrc  de  Ferry  III. 
qui , de  Catherine  de  Beaufremont , eut  Ferry  IV. 
Seigneur  de  Ludres.  Celui-ci  époufa  en  1345.  Agnès 
du  Châtelet , fit  en  eut  Jean , Seigneur  de  Ludres  , 
Sénéchal  de  Lorraine  en  1380. , pere  par  fa  femme 
Agnès  de  Richarmcfnil , de  Ferry  V. , Seigneur  de 
Ludres  & de  Richarmcfnil  , marié  à Claude  de 
Plancy , de  laquelle  il  eut  Jean  II.  du  nom  , mari 
d’Agnès  de  Domÿmartin  , fit  pere  de  Ferry  de  Lu- 
dres , furnomme  le  Grand  , qui  fit  la  çuerre  à la 
ville  de  Metz  , fie  la  termina  par  un  Traité  de  paix 
de  l’an  1483.  Il  fut  Ambalfadcur  des  Ducs  René  & 
Antoine  de  Lorraine  à la  Cour  de  France  , fie  mou- 
rut à Amboile  dans  le  cours  de  fes  négociations. 
Marguerite  de  Sampigny  le  fit  pere  de  Jean  III.  du 
nom  , Chambellan  du  Duc  Antoine  , Bailli  de  Gou- 
verneur de  Hatton-Châtel,  fit  Grand-Maître  de  l’Ar- 
tillerie de  Lorraine  en  l$$i.  Il  fut  marié  par  con- 
trat du  3.  Juillet  1553.  à Barbe  de  Luxembourg  7 
fille  de  Nicolas  , Seigneur  de  Fleville  , Gouverneur 
de  Nancy , fit  de  Marguerite  de  Lucy  , fit  en  eut 
Henri , Seigneur  de  Ludres  , Comte  d’Afrique,  qui 
époufa  en  1 59s.  Gabrielle  de  Gournay  , mere  de 
Jean  de  Ludres  V.  du  nom  ci-deilus  mentionné , 
allié  en  1640.  à Claude  des  Salles  , qui  fut  mere  de 
Marie-lfabellc  de  Ludres  en  faveur  de  laquelle 
Bayon  a été  érigé  en  Marquifat,  ainfi  que  nous 
l’avons  dit , fit  dont  elle  a fait  une  fubftitution  gra- 
duelle fit  perpétuelle  pour  les  aînés  mâles  de  fon 
nom.  Elle  avoit  pour  frere  Henri  II.  du  nom  , 
Seigneur  de  Ludres  , Comte  d'Afrique  , Confeiller 
d’Etat  du  Duc  Charles  IV.,  marié  en  1675.3  Jean- 
ne-Cathcrine-Magdelcinc  de  Savigny  en  Rethelois , 
mere  de  Louis  I.  au  nom  , dit  le  Comte  de  Ludres  , 
Marquis  de  Bayon  après  fa  tante , Comte  d’Afri- 
que , Seigneur  de  Ludres  , Me  Ht*  in  fit  Richarmcfnil  , 
Chambellan  du  Duc  Léopold  , marié  en  1698.  à 
Françoifc-Chriftine  de  Choifeul , fille  de  Jacques 
dit  le  Marquis  de  Beaupré  , Maréchal  des  camps  fit 
armées  du  Roi,  Gouverneur  de  Dînant  , fit  d’Annc- 
marie  du  Châtelet  - de -Frefnicres  t dont  il  a eu 
Charles -Louis  , ne  en  1702. , Comte  d’Afrique  fit 
de  Guifç-fur-IVIofelle  , Marquis  de  Bayon  , Seigneur 
de  Ludres  , Richartnefnil  fit  Meflein  , Chambellan 
du  Roi  de  Pologne , Duc  de  Lorraine  fit  de  Bar , 
lequel  a époufé  le  20.  Juillet  1737.  N.  de  Haufert , 
fille  unique  fit  héritière  d'Alexandre-Philippc,  Baron 
de  Haulen , Seigneur  de  Wal , fit  de  Marie-Fran- 
<;oife-Béatrix  de  la  Noue  de  Bourgaltrof.  De  ce  ma- 
riage font  venus  plufieurs  enfants  , dont  l’aîné  étoit 
Sous  - Lieutenant  au  Régiment  du  Roi  Infanterie 
en  1756. 

BAYONNE , Baiona  , ville  très-riche  , très-forte 
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fit  très-commerçante , capitale  du  pays  de  Labourd  , 
en  Gafcogne , mais  du  Gouvernement  général  de 
Béarn  fit  Navarre  , avec  un  Evêché  foffragant 
d’Aufch  , Parlement  de  Bordeaux  , Intendance 
d’Aufch , chef-lieu  d’une  Recette  de  fon  nom.  Séné* 
chauffée  , Amirauté  , Mairie  royale  , Jurifdi&ion 
confulaire  , Gouvernement  particulier  , ôte.  On  y 
compte  1 5 2o.  feux  fit  environ  vingt  mille  âmes. 
Cette  ville  eft  fituée  au  confluent  de  la  Nive  fit  de 
l’Adour  ( V oye\  Adour  ) , à une  lieue  de  l'Océan  , 
14.  O.  N.  0.  de  Pau  , 28.  un  tiers  O.  S.  U.  d'Aufch  , 
7.  fit  deux  tiers  N.  O.  de  Saint-Jean-Picd-de-Port , 
5.  fit  demie  E.  N.  E.  de  Fontarabie , 15.  fit  un  quart 
N.  de  Pampelune  , 28.  fie  un  tiers  S.  S.  O.  de  Bor- 
deaux, fit  1 17.  S.  S.  O.  de  Paris.  Long.  16.  9.  $4.  lat. 
43.19.  21. 

La  ville  de  Bayonne  n’eft  pas  fort  ancienne  , fie 
il  n’en  eft  guères  fait  mention  avant  le  onzième 
ficelé.  Quelques  - uns  penfenr  qu'elle  a fuccédé  h 
l’ancienne  Cité  ou  Château  de  Lapurium  , mais  il 
feroit  certainement  très-difficile  de  déterminer  la 
pofîtion  de  ce  Château , qui  eft  détruit  depuis  long- 
temps , fit  dont  il  ne  refte  aucun  veftige.  Ce  qu’il  y 
a de  certain,  c’eft  que  jufqu’au  douzième  fiecle  , les 
Evcqucs  de  Bayonne  ne  prirent  d’autre  nom  que 
celui  d’Epifcopi  Lapurdenjes.  Mais  ce  nom  ne  defi- 
gnoit  alors  que  le  pays  de  Labourd  , qui  étoit  fournis 
à la  Jurifdittion  d’un  Evêque  particulier.  Quant  au 
nom  de  Baiona  , Bayonne  , il  s’eft  formé  des  deux 
mots  Bafqucs  , Baya  fit  O/ia  , qui  lignifient  un 
( bon  ) Havre  ou  bon  Port.  En  effet  , quoique  l’en- 
trée du  Port  de  Bayonne  foit  fort  difficile  , néan- 
moins ce  Port  eft  très-bon  fit  très  confidérale  pouc 
le  grand  commerce  qu’on  y fait.  Au  refte  , c’cft 
fans  fondement  que  Sanfon  a cru  que  Bayonne  ctoit 
1 '/tqu*  Augujtœ  fit  Tarbellicic  dont  Ptolomée  fait 
mention  ; car  aujourd’hui  perfbnne  11e  doute  que 
cette  demicre  dénomination  ne  foit  propre  fit  par- 
ticulière à la  ville  de  Dax. 

On  divife  la  ville  de  Bayonne  en  trois  parties  , 
dont  deux  font  fituées  fur  la  rive  gauche  de  l’Adour , 
fie  féparées  l’une  de  l’autre  par  la  Nive.  La  troi- 
ficme  partie  eft  connue  fous  le  nom  de  fauxbourg 
du  Saint-Efprit , fit  elle  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de 
l’Adour.  Ce  fauxbourg  eft  du  Diocefe  de  Dax  fit  non 
de  celui  de  Bayonne.  Oq  y compte  s 800.  perfon- 
nes  de  toutage  fie  de  tout  fexe, dont  2300.  Chrétiens, 
fit  3500.  Juifs.  Les  premiers  font  prcfquc  tous  ar- 
tifans  , fit  quoiqu’ils  ne  jouilfent  point  du  droit  de 
Maîtrife  dans  la  ville  de  Bayonne  , ils  ont  néanmoins 
ia  liberté  de  travailler  fie  d’avoir  des  boutiques  dans 
le  fauxbourg  où  ils  font  logés.  Quant  aux  Juifs  , ils 
font  tous  négociants  ou  marchands  de  diverfes  fortes 
d’étoffes  : ils  jouiffent  de  beaucoup  de  franchifesfic 
d’une  entière  liberté  , ce  qui  leur  donne  le  moyen 
de  commercer  à leur  jjré  : auffi  le  commerce  qu’ils 
font , eft  des  plus  confidérables  fit  des  mieux  aflurcs. 

Il  n’y  a point  de  Paroillè  particulière  dans  le 
fauxbourg  du  Saint-Efprit , mais  il  dépend  de  la  Pa- 
roifle  de  Saint-Etienne  , qui  eft  fituée  fur  les  hau- 
teurs , Bc  à une  petite  diltance  vers  le  Nord.  Il  y a 
cependant  dans  ce  fauxbourg  une  Eglifc  collégiale, 
avec  un  Chapitre  fondé  par  le  Roi  Louis  XI.  en 
1463.,  lorfqu’il  vint  en  ce  pays  pour  terminer  les 
différends  qui  étoient  furvenus  entre  le  Roi  de  Caf- 
tille  fie  celui  d’Arragon.  Ce  Chapitre  eft  cotnpofé 
d’un  Doyen  qui  a environ  $00.  livres  de  rente  , 
d’un  Chantre  fie  d’un  Sacriftain  dont  le  revenu  de 
chacun  eft  de  160.  livres  ou  environ  , & de  dix  Cha- 
noines qui  n’ont  que  250.  livres  chacun.  Outre  cela, 
il  y a dans  la  même  Collégiale  fix  Prcbcndiers  dont 
le  revenu  de  chacun  n’eft  que  de  120.  livres  ou 
environ. 

La  Commanderie  de  l’Ordre  de  Malte  , qui  eft 


f 
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49*  fanxbourc  du  Saint-Efprit  de  Bâyon- 

fituee  dans  le  fa  *v.  a<  du  Grand- 


au  Sujet  qui  eu  eft  pourvu 

pabu«™' cSSSrfe  & l«  Comtuanderie  de  POr- 
, „ Malte  il  ¥ a suffi  dans  le  faubourg  du  St. 
Eforit^un  Couvent  de  Rcligieufes  UrfuUue.  qui 
ont  environ  tooo.  livres  de  rente  , & un  Hôpital 
l a été  fondé  pour  les  pélérin,  & dont  le  revenu 
eft  aflèz  confidérable.  Quant  i l’Abbaye  de  Filles 
de  l’Ordre  de  Citeaui  , connue  fous  le  nom  de  Si. 
Bernard-Ui-Bayonnc  , die  cil  fituee  fur  la  rive 
droite  de  l’Adour,  1.  lia  cens  toifes  ou  environ  au 
N O.  de  la  Citadelle  , qui  la  fepare  du  fauxbourg 
du  Saint-Efprit  : cette  Maifon  jouit  de  cinq  a fix 
mille  livres  de  rente  , & i'Abbede  qui  la  gouverne  , 

eft  à la  nomination  du  Roi. 

Le  Chapitre dt  les  Chanoines  de  la  Collegiale  qui 
eft  dans  le  fauibourg  du  Saint-Efprit , ont  la  police 
de  ces  fauxbourg  ; dt  il  nomment  en  confcqucnce  un 
Ma-iftrat  de  police , qui  juge  en  première  inftance 
les  procès  , querelles  dt  difterends  qui  furviennent 
entre  les  particuliers.  Ce  Juge  rcleve  du  Sénéchal 
de  Tartas  , & dans  quelques  cas  ils  releve  du  Sé- 
néchal de  Dax.  , - 

Sur  la  place  du  fauxbourg  du  Saint-Efprit , eft  une 
fontaine  fort  abondante  , dtc.  , qui  fournit  la  plus 
plus  grande  partie  de  l’eau  qui  fc  boit  dans  la  ville. 


plus  granuc  jwu"-  „ 

Revenons  à ce  qui  concerne  la  ville  de  Bayonne  en 


particulier  , & Ion  état  afihicl  en  général. 

La  grande  ville  eft  (nuée  à 1*0.  de  la  Nive  , & la 
petite  ville  eft  entre  la  Nive  & l’Adour.  Ces  deux 
villes  communiquent  l’une  avec  l’autre  par  deux 
ponts.  Le  grand  & le  petit  Bayonne  font  entoures 
d’une  vieille  enceinte  , & d’un  folié  fec  que  l’on  a 
confervé.  il  y a dans  chacune  de  ces  deux  villes  un 
petit  Château  , le  vieux  dans  la  grande  Bayonne,  & 
le  neuf  dans  la  petite.  Le  premier  eft  flanque  ue 
quatre  tours  rondes  : c’cftdans  ce  Château  que  loge 
le  Gouverneur.  Le  Château  ncufeft  flanque  de  quatre 
tours  en  forme  de  baflions.  La  première  enceinte 
de  1a  ville  de  Bayonne  eft  couverte  d’une  nouvelle , 
flanquée  de  huitbaftions  , réparés  par  le  Maréchal 
de  Vauban , qui  y a auflî  ajouté  uo  grand  ouvrage- 
ît-cornc  avec  fa  demi -lune  : tout  cela  eft  entoure 
d’un  bon  folle  & d’un  chemin  - couvert.  On  entre 
dans  cette  ville  par  quatre  portes , fçavoir  , celle  du 
Saint-Efprit , la  porte  de  Saint  - Leon  , celle  du 
vieux  Château  ,&  la  porte  de  Dax  ou  de  Navarre 
& Béarn:  cette  dernicre  eft  limée  allez  proche  de 
la  rive  gauche  de  l’Adour.  , 

La  partie  de  la  ville  de  Bayonne  , qui  eft  utuee 
à la  droite  de  l’Adour , & qui  eft  connue  fous  le 
nom  de  fauxbourg  du  Saint-Efprit , eft  egalement 
très-bien  fortifiée.  Son  enceinte  , qui  a etc  réparée 
par  le  Maréchal  de  Vauban  , eft  flanquée  de  quatre 
oaftions  , couverts  d’un  grand  ouyrpge-a-corne  ; et 
tout  cela  eft  défendu  de  trois  demi-lunes  de  terre  , 
& entouré  d’un  bon  folié  avec  fon  chemin-couvert. 

La  Citadelle  eft  fituee  auffi  du  cote  du  fauxbourg 
du  Saint-Efprit , & à une  très-petite  diftance  de  la 
rive  droite  de  l’Adour.  Elle  eft  bâtie  fur  une  hau- 
teur , d’où  elle  commande  aux  deux  parues  de  la 
ville  , au  fauxbourg  , au  port  & à la  campagne, 
C’eft  un  quarré  régulier,  flanque  de  quatre  baftions , 
fortifié  à La  manière  du  Maréchal  de  \ auban  accom- 
pagné de  trois  demi-lunes  , une  du  cote  du  fauxbourg 
du  Saint-Efprit,  auquel  cette  Citadelle  eft  contiguë , 
fie  les  deux  autres  du  côté  de  la  campagne  : tout 
cela  eft  également  entouré  d’un  bon  fofle  fec  avec 
fon  chemin-couvert. 

Il  y a pour  la  ville  de  Bayonne  , la  Citadelle  oc  le 
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Château-Vieux  , un  Gouverneur  qui  eft  le  meme  que 
le  Général  des  Provinces  de  Béarn  de  Navarre  ; un 
Lieutenant-dc-Koi  de  la  Ville  & du  Château-Vieux , 
aux  appointements  de 3 300. liv.  & qui  34577.  l*v. d’é- 
moluments , ce  qui  fait  eu  tout  7877.  liv.  •,  un  Com- 
mandant du  Château- Vieux  avec  6169.  livres  d’ap- 
pointements fie  un  Major  avec  1Ï00.  livres  d’ap- 
pointements fie  245.  livres  d’émoluments  1 un  Gou- 
verneur du  Château-Neuf,  avec  1800.  livres  d’ap- 
pointements , fie  xi 31.  livres  d’émoluments  ; un 
Commandant  avec  360.  livres  d’appointements  fie 
3 30.  livres  d’émoluments  ; un  Major , fiée.  ; un 
Lieutenant  - de  - Roi  de  la  Citadelle  aux  appointe- 
ments de  3000.  livres , fie  qui  a 750.  livres  d'émolu- 
ments ; un  Major  , ôcc.  Outre  cela  , il  y a le  Major 
fie  l’Aide-Major  de  la  Place , les  Capitaines  des  Por- 
tes , les  Aumôniers  des  Châteaux  , fiée. 

Le  Diocefc  de  Bayonne  eft  borné  au  N.  par  celui 
de  Dax , au  S.  par  le  Diocefc  de  Pampelune  en  Ef- 
pagne , fie  à l’E.  par  celui  d’Olcron.  Il  comprend 
ioc.  Paroiflcs.  Autrefois  fon  extenfion  étoit  plus 
confidérable  qu’elle  n’cft  à préfent  ; mais  le  Roi 
d’Efpagne  , Philippe  II. , fous  prétexte  des  progrès 
quel’hérefie  faifoitr  en  France  , fit  détacher  de  l’E- 
vêché de  Bayonne  les  vallées  de  Baftan  fie  de  Lcrin, 
qui  étoient  fous  la  domination  de  ce  Monarque  , 
fie  elles  furent  confiées  provifoirement  a l’adminit- 
tration  de  l’Evêque  de  Pampelune  , fous  le  titre  de 
Vicaire  Apoftolique , en  cette  partie.  L’Evèché  de 
Bayonne  n’a  été  connu  que  dans  le  neuvième  ficelé, 
& on  préfume  avec  raifon  que  c’eft  un  démembre- 
ment de  celui  de  Dax.  Le  Prélat  qui  remplir  le  pre- 
mier de  ces  Sieges  ( de  Bayonne  ) jouit  de  vingt 
mille  livresdc  rente  ; fis  félon  la  taxe  en  Cour  de  Ro- 
me , il  paye  1 00.  florins  pour  l’expédition  de  fes  Bulles. 

L’Eglife  cathédrale  de  Bayonne  eft  dédiée  à No- 
tre-Dame ou  h la  Sainte-  Vierge.  C’eft  un  vaifleaa 
allez  bien  bâti , mais  où  il  n’y  a rien  nui  mérite  une 
attention  particulière.  Le  Chapitre  de  cette  Eglife 
eft  compofé  de  douze  Chanoines. 

A la  qualité  de  Cathédrale  , l’Eglife  de  Notre- 
Dame  de  Bayonne  joint  aufli  celle  d’Eglife  paroif- 
fialc  ab  antiquo  ; fie  avec  cette  circonitance  qu’il 
n’y  a point  d’autre  Paroiflc  dans  la  ville  ni  dans  le 
territoire  de  Bayonne.  L’Evêque  fi:  les  Chanoines 
font  les  Curés  naturels  fie  primitifs  de  cette  Pa- 
roifle  , fi:  ils  commettent  l’exercice  de  la  Cure  à un 
des  Chanoines  , à qui  on  donne  le  titre  & la  qualité 
de  Chapelain-Majeur. 

Vers  l’an  900.  fous  le  régné  de  Charles  le  Simple, 
le  P3re  chargea  Saint  - Leon  , qu’il  avoit  nomme 
Archevêque  de  Rouen , de  palier  fur  les  frontières 
d’Efpague  , pour  travailler  à la  converfion  des  peu- 
ples qui  habitoient  ces  contrées.  Etant  à Bayonne 
en  907.  oii  il  avoit  déjà  baptifé  un  grand  nombre  de 
personnes,  Saint-Leon  continuoic  de  prêcher  contre 
le  culte  de  Mars  , fi:  contre  la  conduite  des  Pirates  , 
auxquels  cette  ville  fervoit  d’afylc.  Outre  du  zele 
de  ce  Paint  Apôtre  , les  Pirates  fe  iàifirent  de  la 


de  ce  faint  Apôtre  , les  Pirates  : 
perfonne  fie  lui  tranchèrent  la  tête  boi>  ^ *•*  »“«-  » 
près  de  la  rivière  de  Nive.  Pour  témoigner  leur  rc- 
connoiflance  à Saint-Leon  qui  les  a tires  des  ténè- 
bres du  Paganifmc , les  habitants  de  Bayonne  font 
tous  les  ans  une  rroceflion  le  jour  de  la  Pentecôte , 
& à laquelle  amftcnt  le  Corps  - de -\  die  fi:  grand 
nombre  de  Bourgeois.  Us  vont  jufqu  à la  porte  de 


arrivés , ils  allument  leurs  cierges , fie  enfuitc  ils 
reviennent  à la  Cathédrale.  Depuis  le  temps  de 
Saint-Leon  , cette  ville  s’eft  confcrvée  dans  la  purete 
de  la  Foi  : cette  circonftance  , jointe  à la  fidelité 
des  habitants  de  Bayonne  pour  leur  Prince  naturel, 
a donné  lieu  à cette  devife , Nutnquam  Poljm  , que 
prend  avec  raifon  la  ville  de  Bayonne. 


Les 
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Les  Eipagnols  ont  lente  deux  foi,  de  fe  rendre 

^Zh  d' l"" ë'  T forRri& . Içm où- , en  , s 
, M ' 'T  ''  ŸJ?  Saint- Jean-Baptifte  & 
en  1651.  Mais  leur  deflim  ayant  tranfpiré  ceux 
qu,  s croient  prêtés  à le  faire -uffir  , furent’  pun“ 
dëTaTé  5 l'me"“|,<:ot'  C'cftïn  aftinns  de  grâces 

de  la  decouverte  de  la  première  furprife  , nue  cette 
salle  fait  tous  les  ans  une  proccllion  générale  le 
Dimanche  qui  fuit  la  fète  de  Saint-jean-K Me. 
la  r,ëëTei°°JU5nVO"5  dit  de  '■»  Curc  qui  elt  dans 
le  Curé  aid*b  t m ay0n"e'  “>■“  devons  ajouter  que 
Je  ture  qui  la  deffert , |ouit , quand  il  eft  Chanoine 
non-feulement  du  revenu  de  fon  Cauonicat  mais’ 
encore  de  tout  le  caluel  de  la  ville  ; ce  nui  'forme 

Zh  vZ Ce  Curé  a fousls  Z™ 
trois  \ icaires , & dix-fepe  ou  dix-huit  Prêtres  fubal 

Il  y a dans  Bayonne  cinq  Maifons  de  Kclieieux 
* trois  de  Religicuft*  ; fçlvoir  , des  jacobbi,  “ 
Dominicains  dont  le  revenu  eft  de  jooo.  liv 

«ëfuH  ' ! d”  Carmcs  • 1“  ‘ * environ 

Aueuili,,'  dc  •entC  • nol>-eompris  le  cafuel  ; des 
rëSr  ’ T ont  ’S00'  liv.  outre  le  cafuel  - des 
Cordeliers  ; des  Capucins  ; des  Filles  de  la  viiira 
tion  qui  ont  environ  6000.  liv.  de  rente  ; des  Filfo, 
de  Sainte-Claire,  dont  le  revenu  eft  de  2I00  Z 
ou  envnon  1 de  de,  Dame,  de  la  Foi  , <m!  onr  été 

& ^ rnw" d,  rcvoca,ioa  d‘  ‘'Edit  de  Nantes  . 

« qui  n ont  d antre  revenu  que  le  profit  nu'cllc, 
peuvent  fane  furies  Penlionnaires  & les  êfoolicres 

3 eü5eiPrenaent’D?Mntcaa  CoUeSed<:  Bayonne  , 
d eil  régi  par  des  Prêtres  feculicrs , que  la  ville  pave 

PTSraC1r.  ! mftruaiou  gratuite  4 la  jeuneflië 
Purlons  J prefent  des  Jurifdiaions  qui  font  établies 
dan,  la  ville  de  Bayonne.  Le  Siégé  du  Sénéchal  eft 
couipolé  d'un  Lieutenant  - Cénïral  . quUlt  aulfi 
Lieutenant-Criminel , d'un  Lieutenant  particulier 
tian  HrOC“rxr,&  d'lm  fU'OCat  d“  Koi-  La  Jurifdic- 
Silli  r î’t'tend  nw‘-fc>‘l™«nt  Car  la 
bfnI.“-“e  de  Bayonne  , mais  encore  for  tout 
L p-ysiie  Labourd.  Lifo  reflortit  au  Parlement  de 
Bordeaux  ; mais  le,  appellations  des  affaires  nui  ne 
n ‘i?  !a  voneurreuce  de  tSo.  liv. , font  portées 
au  Prclidial  de  Dax.  Çar  Arrêt  du  Conllil,  du  ... 
Janvier  1679.  fo  hot  Louis  XIV.  a accordé  à la 

^ Ba!ünne  ■ dc  i“g«  n,  dernier  ref- 
..."  compétence  des  cas  pré, vitaux,  4c  que  toutes 
les  Lettres  de  grâce  des  crimes  commis  dans  fon 
Rejiorr  , lui  feront  admirées  de  par  elle  entérinées. 

ten™  rÜ'  l a"“i,t"(1  compofé  d'un  Lieu- 
tcnant-Gcncrai , d un  Lieutenant  particulier , d'un 
Avocat  & Procureur  du  Roi,  dtc.  La  .lurifdiélion 
de  ce  Tribunal  ne  s ctend  que  fur  les  affaires  , pro- 
CctZ  Tf  r ?rr,ÏC°tda"!  lc  P“«.  ûr  les  ponts, 
vtZl  A c fUr  ceftu‘a  rapport  b la  marine. 

»«&*rSat“ttc  Amirau,j  * ^ 

afei”  BJurfe  ou  J“rifd«ion  confulaire  juge  des 
attaires  de  commerce  entre  Commercants. 

Maire,.0,'11’  municipal  de  Bayonne  eft  compofé  d'on 
Maire  ou  premier  Echcvin,  de  trois  autre,  Echcvin, 

Procureur  XX  .d'Un  ClerC  uu  *35 

STtSkaKas,1^  ri- V 

sja.ïs*ax1tis;ass 
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ffnent  guère,  «s  charges , & ils  préfèrent  de  donne? 
«feesteel!  t,:raP’  ffu’Ba  euspi.ycroicnt  aux 
La  Jurifdiétiou  de  cet  H6tel-de- Ville  confifte  » 

ërecès'  X P^'ra'ra  mftauce  , plufieur,  fortes  de 
procès  tant  ctvds  que  criminels  , toutes  fortes  de 

reiX  !Tl  fV co"'"’«tent  dan,  la  ville  & dan,  l'é- 
tcntlue  de  fo  banlieue  de  Bayonne  , par  toutes  for. 

rear  fos  r f°,Tr  ' ““P,"  Par  '«  Bccléfiaftiquc,  dt 
Pdtto  «Jmdshonun»  L appel  des  Sentences  de  ce 
tribunal  cil  porte  au  Sénéchal  de  la  ville. 

Ville  11  CnqU‘  “>“C'ra'-'  *•»  «venus  de  i'Hôtcl-dc. 
Villc  de  Bayonne , on  eftime  qu'année  commune 
üs  raontenc  4 la  femme  de  7J000.  liv.  ou  environ. 

l'enta  i •0nMXtpn,“'î;palcmen'c'1  °aroi!  «K 
ntree  des  vins , & en  plufieurs  autres  petits  droits 

™7a  °l'HâXé,  4v^UJainfî  q“eleso^oi!-  0“tte 

“otel7dc-YiUe  dont  il  eft  ici  queftion , a un 
Moulu  dans  la  ville,  une  Pignada  au  Boucaut  & 
q f qUM™'rïIe[rcî.ouDon,ainesdepen detevenu. 

des  *ux  Xrd  aEC,hC  de  Btyanne  font  Seigneur, 
des  deux  bord,  de  la  rivière  d’Adour,  depuis  le  port 
de  Honrgave  , 4 j.  on  4.  lieues  an-dkni^de  BayC 

! “f?"  à la. ■ * -W4  jufqu'au  vieux  Boucaut 

ou  etoit  I ancienne  embouchure  de  la  riviere.  Cette 
Scigneune  s etend  for  toutes  les  terres  qui  font  bai- 
gnées par  les  plus  liantes  marées  du  mois  de  Mars. 
Tons  les  ans  le  Corps  de  Magiftrat  dont  nous  par- 
fons  , envoie  un  Echcvin  avec  le  Syndic  de  la  ville 

fo,u  reëf  “ TT  Kf™.”"  • fur  '«  «eux  qui 
32“*  f°r  D,nn,,mc'  pour  foire  les  actes  de 
rfc  °“c  ” requifes  & qui  font 

1 , vhP  I Cu"e  Sclsncanf  a «U  difputée  en  panie  4 
la  ville  de  Bayonne , par  le  Chapitre  du  SaintîÉfprit , 

& il  y avoir  4 ce  fiqct , il  y a quelques  années  , un 
procès  pendant  dont  nous  ignorons  la  décilïon.  Le 
Magiftrat  de  Bayonne  eft  aufti  Seigneur  du  village 
dL  Saint-Etienne  , fitue  au  N.  de  l'Adour,  au-deHSs 
du  fauxbourg  du  baint-Efprir. 

Le  commerce  que  font  les  habitants  de  Bayonne 

ëilcfti  fP  U!  c"nl,d,-!raile'  ‘lu  Royaume.  Cettè 
ville  elt  la  feule  en  France  qui  ait  l'avantage  d'avoic 
deux  rivières  ou  monte  la  mer , feavoir,  la  Nive  & 
Adour.  ( Pim  Adour  ).  Cependant  quelque  com- 
inerqante  que  luit  la  ville  de  Bayonne  , elléa  néan- 
moins  peu  de  rapport  avec  le  relie  du  Royaume 
ouPfX  ‘ P°Ur  m Iai”c  d’,Efpu®uc.  Le  commerce 
Hou/  4 n V‘  “ ^ ' Angleterre  ou  avec  la 
Mou, nide  , eft  encore  monts  confidérablc.  Ainfi  la 
principale  attention  des  Négociants  de  Bayonne  fe 
dirige  ver,  I fcfpagne  , où  ils  fon,  des  profit,  cou. 
fidcrables.  Ils  tirent  directement  par  la  voie  de  la 
mer  tout  ce  qui  eft  nécefthire  , en  denrées  étrangè- 
res , a la  haute  Navarre  & 4 PArragon.  Ces  denrées 
font  portées  4 dos  de  mulets  4 Pampelune  de  4 Sar- 
ra^°  „ » fi11,  font  les  lieux  d'entrepûts  pour  la  Cafi 
tille  , dt  de-14  clle^  font  verfées  dans  les  Provinces 
voulues.  Il  n'y  a pas  long-  temps  que  le  fucre  dt  la 
calionaile  , dont  il  le  fait  une  très-grande  coufom- 
mation  en  Elpagne , principalement  4 caufe  du  cho- 
colat , croient  apporte's  de  Bayonne  dans  les  Pro- 
vinecs  que  nous  venons  de  nommer  ; mais  4 préfent 
les  Arragonnois  & les  Navarrois  tirent  de  Saint- 
Sebaftien , ces  denrées  ainfi  que  les  épiceries.  Néan- 
moins la  ville  de  Bayonne  concinue  toujours  de  faire 
des  envois  confîdérablcs  en  Efpagne.  Les  retours 
confident  en  laines  de  en  efpeccs  d'or  dt  d'argent. 

Comme  le  bois , le  fer , le  goudron  dt  les  autres 
matériaux  abondent  4 Bayonne , où  ils  font  d'ailleurs 
de  très-bonne  qualité  dt  à très-grand  marché  , ccia 
eft  caufe  qu'on  y bâtit  beaucoup  de  Vaiiièaux’pour 
le  compte  des  Marchands.  On  a eflayé  d'y  en  bâtir 
aufti  pour  le  compte  dû  Roi , dt  le  foccès  a répondis 
4 tout  ce  qu’on  pouvoit  attendre  d'un  pareil  projet, 
liiiij 


v«»  i'»  y*  « 

?ut  “o««  l«  pein«  J“  ™“de  1 ,fei.re  fomr  *' 

l-Âdour  an  VaWcxu  de  foixaute  - hmt  mece<  de 
canon*1,  qu’on  «oit  conftrui.  \ Bayonne.  Depuis  ce 
on  s’eft  contenté  d’y  faire  des  tregates  de 
4<.  à Co.  canons. 

tes  Bâtiments  de  Bayonne  vont  tons  les  ans  à la 
pèche  de  la  haleine  dans  les  mers  du  Nord , St  à 
celle  de  la  morue  fur  le  Banc  de  Terre-Neuve.  Ce 
font  les  Bayonnois  qui  ont  invente  l’art  de  réduire 
en  huile  Sc  eu  favon  1a  graifle  des  baleines.  Ils  pré- 
viennent par  ce  moyen  que  ce  poiflon  ne  fe  corrompe 
en  l’apportant  de  (i  loin.  Les  Bâtiments  de  Bayonne 
font  très-bons  pour  les  voyages  de  long  cours  , St 
leurs  équipages  réfiftent  peut-être  beaucoup  mieux 
que  ceux  d’aucune  autre  nation,  à toutes  les  incom- 
modités de  la  mer.  Outre  cela  , les  Bayonnois  en- 
tendent très-bien  la  navigation  ; ils  font  vifs , aftifs 
St  fobres.  Leur  courage  eft  connu , Sc  il  n’eft  point 
de  nation  maritime  qui  ne  foit  en  état  d’en  rendre 
un  bon  témoignage. 

Parmi  les  privilèges  dont  jouiflent  les  habitants  de 
Bayonne  , & dont  la  plûpart  ne  font  rien  moins  que 
communs , nous  remarquons  qu’ils  ont  confervé  celui 
de  garder  deux  des  principales  portes  de  la  ville , 
dans  le  temps  meme  que  les  troupes  du  Roi  font  en 
plus  grand  nombre  dans  cette  place. 

La  ville  de  Bayonne  a eu  fes  Vicomtes  particu- 
liers jufqu’à  Tannée  1193. , que  la  race  de  ces  Vicom- 
tes s’étant  éteinte  , cette  ville  fut  unie  par  les  An- 
clois  au  Duché  de  Guyenne.  Le  Roi  Charles  VII.  en 
fit  la  conquête  fit  la  joignit  à fon  Domaine  au  mois 
de  Septembre  1451.  Depuis  ce  temps,  cette  ville 
n’a  point  change  de  maître  , fit  elle  s’eft  fignalcc 
pluheurs  fois  par  une  fidelité  confiante  fit  à toute 
épreuve. 

Nous  avons  dit  au  commencement  de  1 article  de 
Bayonne  , que  la  ville  de  ce  nom  eft  le  chef-lieu 
d’une  Recette  3 mais  nous  devons  ajouter  qu’à  cette 
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FaroHIês  qui  dépendent  de  G»  Recette  , foit  réputée 
ville  abonnée , elle  eft  néanmoins  fujette  à certaines 
fortes  d’impofmons  qui  fc  lèvent  indiftin&cmcnt  fur 
tous  les  pays  du  Royaume  pour  les  befoins  de  l’Etat. 
Voyc\  Aufch  Gc'ncrdité , page  342. , fit  Voyc\  auffi 
pays  de  Labourd. 

BAYONS  , en  Provence  , Dinccfe  de  Gap  , Par- 
lement fit  Intendance  d’Aix  , Vigucrie  de  Recette 
de  Siftcron.  On  y compte  trois  feux  de  cadaftre* 
Cette  Parodie  eft  à 2. 1.  & quart  O.  S.  O.  de  Seyne, 

& 4.  & trois  quarts  N.  E.  de  Siftcron. 

BAYONVILLE  , en  Champagne  , Diocefe  de 
Rheims  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Chi- 
ions , Election  de  Rcthel.  On  y compte  105.  feux. 
Cette  Parodie  eft  à une  lieue  fit  trois  quarts  E.  N.  E. 
de  Grandpré,&  8.  E.  S.  E.  de  Rethel. 

BAYONVILLE  , dans  le  Duché  de  Bar  , Diocefe 
de  T*oul  , Confeil  fouverain  fit  Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  de  Pont-à-Mouflon.  On  y compte 
7t.  feux.  Cette  Parodie  eft  fituée  fur  une  petite 
rivière  , à a.  1.  & tiers  N.  N.  O.  de  Pont-à-Mouflon. 

BAYONVILLER  , en  Picardie  , Diocefe  & In- 
tendance d’Amiens  , Parlement  de  Paris , EleéUon 
de  Montdidicr.  On  y compte*  13 Ç.  feux.  Cette  Pa- 
rodie eft  à une  lieue  fit  demie  E.  S.  E.  de  Corbie  , 
fit  4.  fit  un  quart  N.  un  quart  à TE.  de  Montdidier. 

BAYS  , dans  le  Vivarais  , en  Languedoc  , Dio- 
cefe fit  Recette  de  Viviers  , Parlement  de  Tou- 
loufc  , Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  221.  feux.  Cette  Parodie 
eft  fituée  fur  une  hauteur  , à une  petite  diftance  de 
la  rive  droite  du  Rhône  , fit  à 4. 1.  N.  de  Viviers. 

B A Z 

BAZAC  , en  Saintonge  , Diocefe  fit  Elc&ion  de 
Saintes  , Parlement  de  Bordeaux  , Intendance  de 
la  Rochelle.  On  y compte  75.  feux.  Cette  Parodie 
eft  à u.  1 • S.  E.  de  Saintes. 

BAZACLE  ( le  ).  On  appelle  de  ce  nom  un  fa- 
meuxlmoulin  qui  a été  confirait  fur  la  Garonne  tout- 


Rccettc  rc (Tortillent  toutes  les  Communautés  qui  proche  de  Touloufc,cn  Lanauedoc.Ce  moulin  eft  re- 
toâÆLk  pays  de  Lubuurd.  Ce.  d-  .narquublc  unt  à ?ufe  de 
munautés  font  celles  qui  fuivent. 

DÉNOMBREMENT  DE  LA  RECETTE 
de  Bayonne  fy  du  jtays  de  Labourd . 


Poroijfet. 


, *50  Larre  flore 
Lonrfloa 


Feux. 

Uv-J 


. 149 


de  l’art  félon  lequel  il  a etc  bâti.  Il  a feize  meules  qui 

vont  toujours,  fans  qu’on  entende  comme  par-tout  ail- 
leurs le  tintamarre  des  roues  ni  celui  des  meules.  Les 
roues  qui  font  tourner  les  arbres , font  placées  de 
niveau , fie  elles  tournent  dans  des  cylindres  verticaux 
où  l’eau  tombant  les  oblige  à.fe  mouvoir.  Ces  roues 
ont  environ  trois  pieds  de  diamètre  extérieur  , fie 

08  Iflatxou «68  huit  pouces  d’épaiifeur.  Elles  font  de  bois  coupées 

ico  Lane flore «7°  obliquemet*  fie  en  arrondillant.  L’extérieur  eft  cer- 

clé de  fer  ,tant  en  haut  qu’en  bas  ; fie  les  cylindres 
dans  lefqucls  elles  fe  mou  vent  , font  formés  de  plu- 
fieurs  pièces  de  bois  jointes  cnfemble  comme  les 
douches  d’un  muid.  Chaque  meule  de  ce  moulin 
peut  moudre  quarante  ou  cinquante  feptiers  degrain 
rar  jour.  Au  refte  , le  moulin  de  Bazacle  appartient 
à plufieurs  particuliers , fit  rapporte  environ  cent 
vingt  mille  livres  par  an.  Voye\  Touloufc. 

BAZADOIS , Vajatenfis  Pagus  ou  Traitas  .pays 
C dont  Baias  eft  la  capitale  ) , en  Guyenne  fit  en 
Gafcognc  i fitué  entre  le  17e.  degré  6.  minutes  fit  e 
17e.  degré  58.  minutes  de  longitude  , fit  entre  le 
44e.  degré  10.  minutes  fit  le  44e.  degré  54.  mi- 
nutes de  latitude  ; borné  au  N.  par  la  Dor- 
dogne qui  le  fépare  du  Bourdelois  fit  du  Périgord  , 
au  S.  par  le  Condomois  , à l’E.  par  PAgeno*s  fit  par 
le  Condomois  , fit  à PO.  parle  Bonrdelois  fit  parles 
grandes  Landes.  Il  a 14-  lieues  de  longueur  fit  en- 
viron : autant  de  largeur  ; ce  qui  peut  être  évalue  a 
45.  lieues  quarréci.  Ce  pays  eft  arrofe  de  la  ba- 
ronne qui  le  divife  en  deux  parties , l’une  Septen- 
trionale fit  l’autre  Méridionale  : la  première  appr- 


P aroijfti.  Feux. 

Aigonne  ........ 

Ainhoa  ........ 

Andaye , V.  Viongne. 

Augler,  bourg |ii  Mattaye  ou  Macayc 

Arbonnc 14*  Mondioudo 

Arrange»*  0-  BaffuiTarty.  104  Sarre , bourg  . • • • • 

A Ici  in , bourg * JO  Serre*  , V<>yt\  Saint.  Pd. 

Atliczc • . 110  Sibonrre  , bourg joo 

Baffuffhrry , V.  Arrango*.  | SouraP'c  • • • • • • • • Ko 
BAYONNE , yille  . . . tjxo  Saint  Efprit  ( le  ) ...  Ï09 

Biarit  , bourg 10*  St.  Jean-de-Lutx , yille.  834 

Biart , bourg i6S  St.  Jean-le-vicux  ....  130 

Birialon  , Vorer  Uroogne.  I St.  Té  G>  , bourg.  4®7 

Brifcon» xoo  St.  Pierre  d Ynibc  ...  foi 

Cambo 176  ! Villefranquc  , bourg  . . *S<> 

Efpt- Mette 170  ) Uronguc  > Andayc  &•  Bt- 

tlueflariy nf  rialou  , bourg 7«g 

Hacfou 80  Uftantx&Jalïo» . . . • SU 

' ,!S 

Incvit 207  I 

Nota.  i°.Les  38,ParoifIes  ouLieux  de  la  Recette 
de  Bayonne  ne  donnent  que  33.  Communautés, 
parce  qu’il  y en  a quelques-unes  qui  font  réunies  à 
d’autres  avec  lefquelles  clle^e  forment  qu’une  feule 
6c  meme  Communauté. 

a0.  Quoique  la  ville  de  Bayonne  , ainfi  que  les 
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'l"f  P , . partiraliAement  h la  Guyenne  & |a  Jurifiia, |mf 

fi XeTfr^Tr'  à 3 Garc°Bn<!-  Outre  la  Garonne  OO/VJ 
H eft  encore  plufieurs  antresjàvieres  dont  eft  arrofé  Lme,  . . 

Marcelin*  . [ 

Mauriac  . . 

Mauvefin  . , 

Meillan . . . 

Monpouillan  . 
Monfegur  . 
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JeBaaadnirr-rel'er  f„„t 

Avanee  , dre.  Le  climat  de  ce  pays  cilfain  & rem’ 
y=n-«ûs-fcr.ile  en'bled'ï  en ei„T 
Vit  ton  CMS  ’ part,,eia,1Plus  méridionale  où  le  fol 


Paroiffèt. 


• . r 

• • t 


$1 


*5* 

»7  6 
8* 
»o 6 


Les  habitants  du  Bazadois  font  beau-  Motte. de-Landeron’i 

dlr.vi»  A-  . — 1.: . ... 


roupd-ea^e-vieT&ïnlt^r^^rcSl'  ! 

Tre  dont  ris  font  anffi  un  bon  commeme!  Ces  de„  S"**  •••••••  .'.'J  î ' ‘ 

^otlTcZSfr™'*  5£&:  ::::•••••■  ■ : : : : ti 

, i y TL,L  T ■ ü".ltc  vill,:  d“BMadou,»  

4- 1.  çC  dé  Basas , & 7.  & demie  S.  E.  de  Bnrd.mle.  J ! J ' ' *JÎ 

* 


6ç6 


Dur  o f.  bazadois  : : 

laLnU *—'■  ' - ■ 

u,uS‘“u  ù —*  1 SZSÆBlft^ 


Jurifdiflicmx. 

O^V\) 

Aillât  • • . . . 

Antaigoac  ,.,*’**’ 
Auto*  ...  

ÇBjz«  ..,***** 
■J  J-a  BanJieue  de  Baza*  .*  * 

CLa  Pfévfirf  de  Bazas  . . 
nauzi.ic  . , 

Beaufugan  . , 

Belin  . . . * * J * * * 

Blazimont .... 

Bouchet 

Bonglon  ... 

Braneat  . . , [ * * * ’ 

Branne  ..... 

Bach 

Cakm  ...” 


Paroijfet. 


Feux. 

t^rsl 


. 187 

■ S 00 
, 179 

iî©9 


Aubin  ...'Tl.  ***  ****  40 

St.  Ferme ********  *77 

St.  Geivjzy ’******••  *8* 

St.  Martin  de  Cui ton  . . 

St.  Pejr  de  Caftett  . . . 

Sainte- Bazeillc  .... 

Stc.  Fleurcuce  .... 

Taillccav.it 

Villemartin 


• S 


07 

io| 

>84 

f4t 

Ji 

lof 


Captieux  .... 
Cartel  jaloux  . . . 

Caftdmoron  . . . 
Caftelnan  .... 
Caftdnnu-fur-Guple. 
Caftetz-en-Dorte  . 
Caubon.  .... 
Caudcicit  .... 
Cazeneuve  . . . 
Cocumont  .... 
Cour* 


Total  87 

DÉNOM  BR  F.  MENT  DU 

de  Bazadois. 

Paroijfes. 

O-V-Nj 

r Ailla*  . . . , 

< Berlin  . . , 


*«?7$ 

PATS 


JurifJiffions. 


Feux. 

t-v-J 


: ■}< 


Cuirac  . . 
Doulou/on 
Bocabera  . 


Gant  .''**« 

Gaujac !.***, 

Genflïc 

Gironde  . . 

Gif™ 

Labeican 

Lados  ••....  

I-andcrrouct  . . . . e ’ 

Lcrm ’ * * * 

Lonîton I l '.  I i 

Loutrange  ou  Grignol *? 

Loutren ’ * * * 

Lugagnac 

Logo  fit  Scaaze 


• * *91 

• • î*l 
. . 1089 

• . 100 

• • >74 

Antaignac 

Arrict  ....... 

Artiguc*  y Voje\  Lartigue*. 
Artiguis-Viclie*  .... 

Aflendam  .... 

Aobeze  

AurioUs 

Auros 

• Wefjigoac 

• Wrrifi 

. Préféré  de  Bazar  . . . . 
. Cijlel jaloux  ...... 

. Sauveterre 

• Cajltlmoron 

Auzac  ....... 

Baclnc 

• Lcurrangt 

!«e* 

Ba laize  , Voye\  FoufTcs. 
Baric  ( le  ) ..... 

. La  Réelle 

• • 80 

Baffânne  

Banziac 

. L.i  Réelle 

B A Z A S,  vr//e  .... 

• Bayar  ••••»••*. 

»?  ^ Saint- Jean  .... 
n / Saint-Martin  . . - 

• Bajar 

• . 91 

Beaufugan 

Belin . 

. Beaufugan  ....... 

. Belin 

Bellefond 

Bclre  , Voyej  St.  Rapha’d*. 
Berlin , Forer  Ailla*. 

. Rauian  . 

. . 41 

Berthelf 

. Aurot «... 

* Cafteljaloux 

4B{ 

4S 

8j 


Birac.  . , 
Blaiçnac 
Blnzimont  . 
BordeJlci  . 


• • Prévôté  de  Ba?jx  . 
. . La  Hfolle  .... 

• . Hhrimom  . . . . 

• • La  Réelle  » . , , 


1 9 
71 
*7 
f4 

■ *if 

■ U 


# 


P 


■49 t 

Paroijffi- 

BofW  (Hom*»*) 
Büuc1i-( 

Bouglon  • • _ ■ • 

Botiglan-le-Vieu* 
Bouloc  . . . • 

BrtDCHJ . . • • 

Branne  . . • • 

Biouqueyran  . . 

Calem  ... 

(jamlran  • . ■ 
CttuOP  • • 
Captieux , bourg 
Ciflcuil . . . 
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>cm». 


Cafleuil 
Cartel  jaloux  * ville 
Caftelmoron  , bour 
Caftelnau  • • 
Caftclnau-fnr-Gop 
Caflillon  • • 
Cavaignac  . . 

Caubignac  . • 

Caubon  . • • 

Caudetot 
Gaumont 

Caupio»  > V tye J L 
Cazali*  . 

Cazas  . 

Cazaugicat 
Caxcncuvc 
Cnzevert 
Ce  foc  . 

Cigalen»  • « 

Chirac  . • • 

Chirac  . . * 
Coaimont  . • 
Coïmer . • • 
Compin  . • 
Conquis , annexe 
Copiât  . • • 

Coût»  . • • 

Cour»  . • • 
Coulure  ( la  ) 
Coutuics  . • 
Couture*  • • 

Cuiuc  . • • 

Del  y ( Quartier  c 
Diculiuol  . • 
Doulouxoti  • • 
Encabcra  . . 
Efcauric»  . • 
Efqueldre  « * 
Efquelrtro*  • • 
Efieimet  t h*  ) 
Faujac  . . • 

Flan  jngere» 

Floudé»  .»• 
Fontaudc  . . 

Fonte»  . . • 
Fonfles-Bahize 
. Frontenac  . . 

Cajac  . • • 

Gant .... 

Gaffac  . • • 
Gmjac  . • « 

Gêna»  . . • 
Gonfla?  , beu rg 
Gifeos  . . • 
Goilade  ( la  ) ♦ 

Goutz  t Quartier  de 
Goerin  ( Quartier  de 
Gniron  . 

Gupic  0») 

Kculiet  . 

Hutc . • 

Info»  . 

Jupzan . 

Juiliat  . 

Jufis  . . 

Labefean 
I.ndov  ... 

L ami  mon  « Vojt 
Landenouct  • 
Landerrouet  • 
Langent , ville . 
Lartigue*  . 

Lavaian . . 

Lirai  . . 

Lertn  . . 


JvrifdilUam. 

Prévôté  de  Baqar  • • 

Bouchet 

Bouglcn 

Üeugien 

■ 

Rranent 

, Branr.e 

. Prévôté  de  Baqat  • • 

, Calem 

. U Réelle 

. Çajtelmvrcn  . . • « 

. Captieux 

. Gironde 

. La  Réelle 

. Cafieljalcux  • • • • 
. CqjWnMrt*  . • • • 

. CaQelnau 

. Canelnau-fur-Gupie 

. La  RioUe 

. Bcuglon 

. * Prévôté  de  Bjjoj  . . 

. Caubon  . - 

. Ca  u de  rot * • 

. CajUlmeron  • • • • 


. Cazeneuve  . . . . 

. Pié>tii  de  Baqas  . 

. Cafithnoten  . • • 

. (^ujr/ieaye  .... 

. ILiufar. 

• Raujan ...... 

. Loutrange  .... 

. Cafietmcrom  . . • 
. Sauvererre  .... 

. Cocunwnr ..... 

. PreUti  de  Ba^as  . 

. Loutrange  .... 

. Banlieue  lie  Baça» 

. Rau\an 

. Court 

. Menfegur  • • • • 

. Leur range  • • • • 

. Cajleljiioux  . • • 

. Couture» 

. Cuiuc  ...... 

. I.  utrange  . . . • 
. Saint-Ferme  « • • 
. DouLifTon  . . • • 
. Encabera  . . . • • 
. Prévôté  de  Bain  • 
. Loutrange  . . • • 

. Beugion 

. La  

. Loutrange  - 

. Genjfac 

. La  R telle 

. Fcncaude 

. La  Réolle  . < • • 
. Monftgur  . • • • 

. il.suîcn 

. Prévôté  de  B *\is  . 

. Gens 

. CMjaioux  . • • 

mit 


Feux. 


. 49 
. aol 
. ,6 
. 6r 

• 89 
, . 16 

• . 176 

• 4* 

• . 61 
. . 167 
■ • JH 
. . 6) 

• • «7S 

• • 7J 


Paroijfer. 

O'-v^U 

Lignan 

Loubet»  .... 
Loubern»  ou  Coupios 
Loupiac  .... 
Loupiac  .... 
Loutrcn  .... 

L udot 

Lugagnac 


. 6| 
. . 70 
• • >99 
. . 56 


. • 47 

. . 50 

. . 90 

• • JS* 

• • >7 

. . 64 

. • JS 

. . 17 


. . io 
. . 16 


. PeÜrgne 

. 

. GîJlos 


. Caflelnau 
. Loutrange  .... 

. Bougie 

. Banlieue  de  Bain 
. Sainte  - Ba^eü/f  • 

. Heulies 

. La  Réelle  .... 
, . Cifeneii»-*  • • • • 

, . Raiera* 

. Gtnjfac 

. . Meutan 

, . Labefcuu 

, . 


Jurifiiflioni.  / 

L /W 

Prévôté  de  Ba^at  . . . . 

La  Réollf 

Loutrange 

Caÿtluuux 

La  Hiolle 

Lourren 

Prévôté  de  Ba^ai  . . . . 


58 

4f 

186 


Lugjgnac 8 $ 


LugaUon Hauban . 

Lugo  G*  Scmzc Lu  go . 

Lumau Captieux 

Luxey Luxry 

Mailla» Prêi&té  de  Ba\ai  . . 

Marcelin»  .......  Msrcellus 

Marimbnlc Prévôté  de  Ba^as  . . 

Marion» de  Bj^j»  . . 

Maflèillet  .......  Prévôté  de  Ba\st . . 

Mafluga*  .......  Genjfac . 


. . . 49 
. . . 107 
...  44 
. . . 6<) 
. . . roj 
. . . 116 
. . . *6 


. CaJIelmortin  • « • 
. Lanierrouet  • • • 
. l.angon 

. Gircoi 

. PrêtÉfé  de  Bajax  . 
. Banlieue  de  Bjjji 
, Lrrrn  ^ .....  . 


..  J8 

. . 4« 
. . ijx 


87 

JO 

96 

>îx 

9r 

t7S 

46 


Mauriac  • 


Mauriac 8* 


. . . 8d 
, . . 86 

• • • J3 
, . . 16 
. ..  S» 
■ • • 7> 

. . . 118 

. . J6 

• • • •»* 


• • J7 

. j6 


Mauvczin  . Mauve\in 

Mayerac Lautriinge 

Mazerac Gr/lrtç 

Mazere» Roquetailladc 

MazcyTolle*  ......  Leurrante » • 

Merigna» fiju^an * . 

Mefterrieu  .....  . • Cafielmoroit.  ...... 

Monclari*  .......  Loufrcnge  ....... 

Mongauzy La  Réolle ........ 

Monpouillan MonpouUlan  ...... 

Moniegur  > ville M oajigur 

Montagoudin La  Réolle 

Morizet» Gironde.  ....•••• 

Mottc-de-Landcrron  (h)  . . L*  Motte-de- Landerron. 

MclietJ 

Moufley MouJUj 

Muret Mure: 

. . . . 

Afaujan . 


106 
4* 
77 
7 J 


JT 

no 

*9* 


Neuffon»  • 

Nizan 

Notre-Dame  , Vojt\  Baia». 
Nonailhc 



Pdlegrue  ...... 

Fcflac 

Pinguet  C Quartier  de  ) . 

Piflot  . 

Pommiers 

Pompejac 

Fouet  aunt 


Caflelmoron  . . 
Roqueuillade  • . 


La  Réolle 

Sainre-flitfeiile  . . 

Peileprue 

Genÿic 

Caprieax 

Pi#-» 

Pommier  

Prévôté  de  Baqai  . 



Potliac ’,*»’*.* 

Banlieue  de  Ba\aS 

flP 

PoulRgnac Pouffignac 

Puch  

lu?U'c 

/“‘«S;. 

Pnybarbao  . ......  Lj  Ré  Me 

Rtu^an 

K LO  Ile  ( la  ) , r.  St.  Michel. 

Ecyre  , U ) W 9f"« 

Rimons Cajtrlmaren  • ■ . 

KcmMgçe  • ■ • 

RomcnàiiiR Hcmcfec* 

Roqucbrone 5’î"ir"/'»  l.V 

* »•!" 

RoancniliA,  Vejtrj  St.  Rey. 

Rçuarllc» 

RooffiaRMcs : : : : 


"9* 

roc 

64 

■ ne 
|X 
Jtfo 
' 5» 

, 9a 

' if 
. 8,, 
. t6c 


, 69 
. 10 
. ) 98 
. 114 
. roz 
. «8S 

■ >9 

■ >7 

• 7S 

■ J* 

• s« 

■ 4 


Roufiac  . . 

Rttch  de  Blazimont  . 

Ruch  de  Foncaude  . 



Salbruneau  .... 



Sa»'ignac  .... 

Sauros  . • • • • 

Sauvetene  , ville  . . 

S au  vite  , en  partie  ■ 

Sauviac  . . . « • 

Seauze , Vojeq  Lugo. 

Scgucin»  . . . « • 

Serai  (le)  . . • • 

SiUas  ....«• 

Soubirac 

S4  

11  Saiot-Aigoan o»  11 

JO  Si.  Mbctt , Vojti  St.  Martin.  La  RcoUe 


Roupac 
Ruch  de  BUÿmcnt . . 
Ruch  de  Foncauiie  . . 

Loutrange 

Sauveterre 

5jmjîitn 

Savignac 

Prévôté  de  B.iqas  . • • 

Sauvetene 

Binlirur  de  Baias  . . 
Sauviac 


Mrillan 

Genpc 

Prév ôte  de  Baqat . 

Genjfac 

Cajtrlmoron  • « • 
...  La  Rtolle 


JS 

3<S 


St.  Ànuré» 


Parti ffrt. 

C^NTNj 

St.  Andrc  .... 

St.  Anioinc-du-Qucyret 

st.  Aubin  . . . 

St.  Bri» 


B A Z 

Jurifiidiont.  Feux. 

UvO 

La  Réelle 

St.  Antoine  du  Quejret.  4 6 
*77 


497 


St.  Aubin 


».  fer ”■ 


B A Z 

EIcAton  de  Rhcira!  .Parlement  de  Paris  . Imen- 
dance  de  ci  llons.  On  y compte  9?.  feux.  Cette  l*a- 

r°'^A 7A KrntfoT  /u‘Çye » à J-  1-N.E.  deEheims. 
c,.fBlZiA:t'a0U?Tf1"'  Bar  ■ CI1  Champagne;  Dio- 
cefc  & Elefhon  de  Ehetms  . Parlement  de  Paris 
Intendance  de  Chiions  On  y compte  feulement 


SnCofeic.,^,,,,  ; ; ; • • • ■«  “«CUIo»s.  O.  y compte  feulemenî 

sÆr.r'  : : : *,î'  fur p“,e rivicre 

St.  ferme ç.  i.- 90  Ri7AvrnnuT  ■ " „ 


Ferme  . c.  ». 

s«  : ; ; ; •• 

St.  Gerrai,.  . * * * jV?.  ’ * 

St.  Gerrizy  . . * * * ^ 

St.  Hilaire  . . . 


St.  Hliïïre.' ' ‘ 

St.  Jean  . 

St.  Laurent 


Rau?an  . 

Pelltgrue 

St.  Léger  . ! Ciftlmm , --  , r .....  vtneriromt 

E‘»tot  è fur  la  d'Yonne,  à 2.  1.  & demie 

St.  Mutin , ym  B.„,.  * 8j  S-S-  E;  f Auxerre,  & 6.  S.  O.  de  Tonnerre. 


BAZANCOURT  .dans  le  Ecauvoilïs  . au  Gou- 
vemement  general  de  PUeAie- France  , Éiocefe  & 

. . . c»r. -,  BJefton  de  Beauvais,  Parlement  & Intendance  de 

. . . S:.  V lam-  On  y compte  71.  feux.  Cette  Faroifti  eft  à 

nnq  quarts  de  heue  O.  N.  O.  de  Cerberoy , & à 1. 1, 
tJ.  N.  O.  de  Beauvais. 

assîemt'" ChamPagdd.  t'vn  Bczanne. 
BAZARNhS  , en  Champagne  , Diocefe  d'Au- 
zerre , Par.emcnt  & Intendance  de  Paris  , EleAion 
de  Tonnerre.  On  y compte  80.  feux.  Cette  Paroilli 


St.  Martin 

St.  Albert g La  Motte-Lunderron  . . 

St.  Martin  de  Cunon  . 


St.  Martin  de  Curton 
St.  Martin  de  Lcrm  . 
St.  Martin  du  Pu  y 
St.  Michel . . . . 
St.  Miche! .... 
St.  Michel  , ville.  . 
St.  Michel 


Cafitlmortm 
Cajlelmron  . . . 
Banlieue  de'Be^as 

Gironde 

La  Réelle 


S?’  pa‘CJ'eI Monfegur 

St.  Petdon  ...... 


Cajleti  

St.  Pr/.dt.Caf.e:^  . 

Langer.  . 

RoquetailLie 


‘ ^ Cejleljalnux 
• Smvetcrr»  . . 

Meillan 


. j8| 
• 7| 
|8 
84 
«4 
7* 
Î7 
Î4 


entoile  48  ‘-VUW..I  •«  menues  oc  les  diltanccs  des 

t Omis,  de  ; ' p”""*' <1  “■"«»>*«,«  en  examinant  quelle  étoit  la  jmfition 

(Quanta  de)  • te"*;  i » ienPei!f  *s  ftmttrophcs  des  V nfaies , on  trouve  que 

: «Szat  ville  que  celle  de 

Bac-asqui  fubufte  aéluelJcment  : & il  fuir  .l~  l\ 


St.  Pcy.de-Caftetx  . 

St.  Pey-de-Langon  . . 

St.  Pey.de-Roquetailladc 
St.  Raphaël*  .... 

Bclre 

St.  Romain  .... 

St.  Sauveur 

*5" h)m‘ 

St.  Silveftre 
St.  Soubert 
St.  Vincent 
St.  Vincent 

St.  Vincent  .....  R,„™  . _ . 

SiInte.Baxedle , Saerg  . . . Si-,  BeyeiC'e  

Ste.  Fleurante Ste . F 

*“•  Gir.ndc . J,. 

l,e-  Gme nU.rrm, 

Ste.  Pcyionr.elle La  Ré  file 

Stc.  Radcgonde  . . . .’  . Genjja;  \ 

TaiHccavat Tatile-jvâr  !!.’.*!!* 

Ptfïètt  de  fi 37a t .... 

îw“ Parité  de  Balai 

4.«lac Mrilhn  

Z’  . Prirbtt  ie  . . . . 

Tolemc Langcn  . . 

Tou  tou  Ion  > annexe  . . . . Hjnlirue  dr  Ba?st  . ’ * 

Parité  de  Bar'::  . . . ! 

Vartari.  fl.l  ( > ||  tU7  tn  * 

. • • Pellrgne 

• • • yuiemania. 


BAZA S CoJJjo  , CoJJrum  Vafatutn , Vafat*  Are - 
ho/>  , ville f ancienne  , capitale  du  Bazadoi,  , avec 
un  Evcche  fuffragant  d’Aufch  , PrevÔtd , IVJlidial  6c 
Senechauilec  Juftice  royale,  &c. , Parlement  & In- 
tendance de  Bordeaux,  Election  de  Condom.  On  y 
compte  299.  feux  pour  la  ville  en  général  & 211. 
feux  pour  les  trois  ParoilTes  de  la  ville  : ce  qui  fait 

C ntOUn  £°°*.  fiUX  & L'nviron  habitants.  Cette 
ville  clt  lituce  fur  une  montagne  , à 4.  1.  S.  de  la  Ga- 
ronne, t2.  N.  £.  de  Condom  , 18.  N.  E.  d’Aufch 
15.  O.  d’Agen,  1 1.  S.  E.  de  Bordeaux 92.  S.  s! 
O.  de  Paris.  Long.  17.  2$.  o.  lat.  44.  21.  51. 

Quelques  Auteurs  ont  paru  douter  que  la  ville  de 
Bazas  fuit  la  meme  que  l’ancienne  Cite  des  Vafates  - 
mais  en  calculant  les  melures  & les  dillanccs  des 


16-» 


«7 


Verrerie  ( la  ) 

Vignolles- 

Vîàlemartin 


*61.  Patoiffès . 


Total  1 1 j7{ 


le  Bazaduis  étoit  habité 
Honorius  , ce  pays  ctoit 


Du  temps  de  Ccfar  , 

par  les  y.fa rer.  Sous  , „ y.}.  „ 

compris  dans  la  Not'empopulanie  ou  troiEei 
Aquitaine. 

De  la  domination  des  Romains  , le  Eazadois 
paffa  fous  celle  des  Goths  , en  meme  temps  que  le 
relie  de  la  Gafcogne.  Apres  la  bataille  de  Vouillc 

ouftomT.  n‘°Vi5  “ S°7-  'a1'  a,d?is  ■ aufK-bi0"’  «s  memes  Kcltgteux  q 
mL’aux  PvPc  -yS-  ‘•V?’  Süe  ‘lc  U GaronM  College  de  1a  ville.  ’ 
S ïïrrtr“î“,FrT’'Dtl’,ii  Le  Senécîul  de  Ba 
P^ctl"  ' ‘e  fort  d<;  b Gar™-  ma'"“  àroU,  & pré, 

BAZAINCOURT.dans  le  Duchd  & au  Bailliage 

pL?  ; ; üc’  Drtfc  de  Tm'  • P"1*™"'  5* 

Pans,  Intendance  de  Lorraine.  On  y compte  60. 
feux.  Celte  Parmffe  eft  limée  fur  la  rivière  di  Saux  , 
a 2.  I.  S.  de  Bar-le-Duc. 

BAZANCOURT  , en  Champagne  , Diocefe  & 


as  qui  fühfiftc  afluellcment  ; dtil  fuit  dc-lànue 
s vftle  eft  trcs-anciennc  , puifqu’il  en  eft  laiî 
mention  dans  les  ouvrages  de  Ptoloméc,  dans  ceux 
a Aufonnc  , &c. 

Le  Diocefe  de  Basas  eft  borné  au  N.  par  celui 
de  Saintes , au  S.  par  celui  d’Aire  , h 1*E.  par  |e5 
Diocelcs  d’Aan  & de  Condom  , & à PO.  par  celui 
de  Bordeaux. Il  comprend  2,4.  ParoiflL-s  & î-.  an_ 
nexes  ce  qui  fait  en  tout  17 1.  clochers.  Le  Prélac 
qui  a 1.1  direcL.rn  de  ce  Diocefe , jouit  de  20.  miiL* 
livres  de  rente  ; & , félon  la  taxe  en  Cour  de  Rome 
il  paye  6 ro.  florins  pour  l’expédition  de  fes  Pu  les* 
On  ne  conuo.t  les  f vét|Ucs  de  Bazas  , que  depuis 
le  Prélat  qui  rentplilïbit  ce  Siégé  en  $o 6.  6c  qui 
loufcnvit  au  Concile  d’Agde  de  cette  année.  Il  a été 
un  temps  où  les  Eglifes  de  la  Gafcogne  ayant  été 
détruites  par  les  Normands  , & manquant  de  Taf. 
teurs , l’Evêque  de  Bazas  a été  le  fcul  dans  ce  pays  • 
il  prenoit  alors  la  qualité  de  V^conenfit  Epifcopus  * 
C Evêque  de  GuJ cogne  ).  * 

L’Eglife  cathédrale  de  cette  ville  cil  fous  le  titre 
de  Saint-Jean- Baptiftc.  Son  Chapitre  eft  compofé 
de  trois  Archidiacres , d’un  Chantre  , d’un  Sacrif. 
tain  , d’un  Ouvrier  & d«  dix-huit  Chanoines.  I © 
Séminaire  eft  dirigé  par  les  Barnabitcs , & ce  font 
ces  mêmes  Religieux  qui  ont  aufli  la  direftion  du 


Bazas  eft  d’épée  , & jouit  des 
droits  & prérogatives  dont  jouilfenc  les 
autres  Sénéchaux.  11  a 138.  livres  1 7.  fols  6.  deniers 
pour  deux  quartiers  de  gages , employés  dans  l’état 
des  charges  du  convoi  de  Bordeaux. 

Bazas  a été  la  patrie  de  J. de  Aufonnc , célébré 
Médecin  6c  pere  de  Décrûs  Met  gnns  Aufonc,  l’un 
des  plus  célébrés  Poètes  du  quatrième  fîede.  Celui- 
ci  naquit  a Bordeaux  t ou  (on  pere  étoit  vtnu  s’e- 
K k k kk  k 


B A Z 

4‘?r  -i ™rcicna  la  Grammaire  & enfuite  la  Rc- 
talbriily"  t*]t  dc  Sputation,  que  l'Empereur 

ValënSnieo  le  ehoifit  pour  être  le  précepteur  de  fou 
S,  Gratieo.  Son  Elevé  fut  fi  recoimolfiant,qu  il  lut 
, n,  jCs  charges  très-confidérables  dans  1 Empire  , 
^même  le  clufulat  eu  379-  Aufone  écrivit  une 
Epîtrc  en  vers  à Saint-Paulin  en  39». , « mourut 
nuclquc  temps  après.  Au  refte  , «1  n’eft  point  vrai 
que  ce  Poëte  ait  été  Evêque  de  Bordeaux , comme 
quelques-uns  l’ont  cru.  Son  Ccnton  , pièce  déshon- 
nête , fuffit  pour  en  défabufer. 

BAZAUGES  , en  Saintonge , Dioccfe  de  Saintes, 
parlement  dc  Bordeaux , Intendance  de  la  Rochelle , 
Eledion  dc  Saint-Jcan-d’Angely.  On  y compte  19. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à 4*  L & <1°^  E-  E-  de 
Saint-J  e an-d’  A ngcly . 

BÀZAGETTÉ , en  Berry , Diocefc  & Intendance 
de  Bourges , Parlement  de  Paris , Eledion  de  Châ- 
teauroux.  On  y compte  40-  feux.  Cette  Paroifle  eft 
à 4. 1.  & trois  quarts  S.  de  Châteauroux. 

BAZE AGE  , en  Berry , Diocefe  & Intendance  dc 
Bourges  , Parlement  dc  Paris , Eledion  de  la  Châ- 
tre. On  y compte  40.  feux. 

BAZE1LLE , en  Champagne , Diocefe  dc  R heims , 
Parlement  & Intendance  de  Metz  , Souveraineté  & 
Recette  dc  Sedan.  Cette  Paroifle  eft  à une  demi-lieue 
E.  S.  E.  de  Sedan. 

BAZELARD  , dans  la  Marche  , Diocefe  de  Li- 
moges , Parlement  dc  Paris  , Intendance  de  Mou- 
lins, Eledion  de  Gucrct.  On  y compte  75.  feux.  Dc 
Bazclartl  dépendent  le?  hameaux  de  l’Age  , Pour 
& la  Chapelic-Bafl’oue. 

BAZEMONT  , dans  l’Ifle-de-France  , Diocefe  , 
Parlement,  Intendance  & Eledion  de  Paris.  On  y 
compte  8 J.  feux. 

BAZENT1N  ( grand  & petit  ) , en  Picardie  , 
Diocefe  & Intendance  d’Amiens  , Parlement  de 
Paris , Eledion  de  Péronne.  On  y compte  49.  feux. 
Cette  Communauté  ell  à 3. 1.  & quart  N.  O.  de 
Péronne. 

BAZENVILLE  , en  Normandie , Dioccfe  & Elec- 
tion de  Baycux  , Parlement  de  Rouen , Intendance 
dc  Caen , Scrgcntcric  dc  Gray.  On  y compte  66. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  & deux  tiers 
N.  E.  de  Bayeux. 

BAZE  RAC , en  Quercy  , Diocefe  Intendance  & 
Eledion  dc  Montauban , Parlement  de  Touloufe. 
On  y compte  7.  feux , $4*  bellugues  & demie  de 
feu.  Cette  Paroifle  eft  à 3. 1.  & trois  quarts  N.  N.  O. 
de  Montauban. 

B AZERCL.ES  , en  Gafcognc.  C’cft  le  nom  d’un 
Bureau  des  cinq  grottes  Fermes  de  France  , de  la 
Diredion  dc  Dax , & du  Département  de  Bayonne. 

BAZET , dans  le  Comté  de  Bigorre  , en  Ciafco- 
gne  , Dioccfe  de  Tarbes , Parlement  de  Touloufe  , 
Intendance  d’Aufch , Recette  du  Comté  de  Bigorre. 
On  y compte  38.  feux.  Cette  Communauté  eft  fituée 
fur  la  rive  gauche  de  l’Adour , à trois  quarts  de  lieue 
N.  de  Tarbes. 

BAZEUGE  ( la  ) , en  Limoufln, Diocefe, Inten- 
dance & Eledion  dc  Limoges,  Parlement  de  Paris. 
On  y compte  100.  feux. 

BAZEULF  , en  Roucrgue  , Dioccfe  Sc  Eledion 
die  Rhodes , Parlement  dc  Touloufe  , Intendance  de 
Montauban.  On  y compte  6.  feux  , 1 2.  bellugucs  & 
un  quart  de  bcllugue  de  feu. 

BÀZ1AN , en  Armagnac  , Diocefe , Intendance  & 
Eledion  d’Aufch  , Parlement  de  T ouloufe  , Col- 
leftc  de  Vie.  On  y compte  $.  feux  & 46.  bellugucs 
de  feu.  Cette  Paroifle  eft  à 3.  1.  & trois  quarts  Ü. 
d’Aufch. 

BAZ1EN  ou  Bazin  , dans  le  Duché  de  Lorraine, 
locefe  de  Toul  , Confeil  fouverain  «St  Intendance 
ce  Lommc , Bailliage  de  Lunéville.  On  y compte 
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tu  feux.  Ce  village  eft  à 4. 1.  S.  E.  de  Lunéville  ; 

& c’eft  un  de  ceux  oui  furent  rendus  en  toute  fou- 
veraincté  au  Duc  de  Lorraine , par  le  Traité  de 
Paris,  dc  1718. 

BAZINCOURT , en  Normandie  , Diocefe , Par- 
lement & Intendance  de  Rouen  , Eledion  de  Gi- 
fors.  On  y compte  un  feu  privilégie  , & 54.  fL-ux 
taillables.  Cette  Paroifle  eft  fituee  près  de  la  rive 
droite  de  la  rivière  d’Eptc , à une  demi-lieue  N. 
de  Gifors. 

BAZINCOURT  ou  Bazicourt  , dans  le  Beau- 
voifi$,au  Gouvernement  général  de  l’Ule-de-Fratice  , 
Diocefe  dc  Beauvais  , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Soiflons , Eledion  de  Clermont.  On  y 
compte  37.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 3. 1.  E.  S.  E. 
dc  Clermont. 

BAZIN  VAL,  en  Normandie,  Dioccfe  , Parle- 
ment & Intendance  de  Rouen  , Eledion  d’Eu.  On 
11’y  compte  point  de  feux  privilégiés  , mais  f.-ule- 
ment  11.  feux  taillables.  Cette  Paroifle  eft  à une 
lieue  & tiers  O.  N.  O.  de  Foucarmont , & à j.  I. 
S.  E.  d’Eu. 

BAZOCHE  ( la  ) , dans  le  Perche  , Diocefc  de 
Sccz  , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Alençon  , 
Eledion  & Châtellenie  dc  Mortagne.  O11  y compte 
226.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituee  fur  un  ruiflèau  , 
ü une  lieue  & tiers  O.  N.  O.  dc  Mortagne  , de  4.  & 
quart  E.  S.  £.  dc  Sccz.  11  y a h la  Bazoche  , une 
Jufticc  royale  de  une  Vicomté. 

BAZOCHE  ( la  ) , en  Normandie  , Diocefe  de 
Bayeux , Parlement  de  Rouen,  Intendance  de  Caen , 
Eledion  de  Vire , Sergenterie  de  Vafly.  On  y compte 
76.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 4. 1.  E.  S.  E.  de  Vire  , 
de  2.  S.  E.  de  Vafly. 

BAZOCHE  ( la)  , en  Normandie  , Diocefe  de 
Sécz  , Parlement  dc  Rouen  , Intendance  d’Alen- 
çon , Eledion  & Sergenterie  dc  Falaife.  On  y 
compte  163.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 2. 1.  S.  S.  O. 
dc  Falaife. 

BAZOCHE  ( la  ) , en  Normandie , Eledion  de 
Dom front.  Voye\  la  Baroche. 

BAZOCHE  ( la  ) en  Gâtinois  dt  dans  d’autres 
Provinces.  Voyc\  la  Bafoche. 

BAZOCHE  du  Palais  ( la  ) , Jurifdidion  féante 
à Paris,  érigée  par  Philippe  le  Bel  au  commence- 
ment du  quatorzième  fiecle.  Elle  juge  iouveraine- 
ment , fous  le  titre  de  l’autorité  du  Royaume  de  la 
Bazoche  , tous  les  différends  qui  naHTent  entre  les 
Clercs  du  Palais , même  les  différends  de  Clerc  à 
particulier , tant  en  matière  civile  que  criminelle. 
Elle  connoît  aulfi  des  appellations  des  Sentences  des 
Prévôtés  de  Jurifdidions  bazochiales  établies  dans 
le  R effort  du  Parlement  de  Paris.  Elle  a même  le  droit 
d’ériger  dt  d’établir  des  Prévôtés  de  JuriTdiftions 
bazochiales  dans  les  Sieges  royaux  reffortiflans  au 
Parlement.  Outre  cela , elle  jouit  dc  beaucoup  d’au- 
tres privilèges  \ & entre  autres , elle  a celui  dc  vé- 
rifier le  temps  de  Palais  des  Clercs  qui  veulent  fe 
faire  recevoir  es  offices  de  Procureur  au  Parlement , 
dc  de  leur  en  délivrer  le  certificat  nécefiaire  pour 
obtenir  l’udjniîXûrtir  dc  la  Communauté  des  Pro- 
cureurs dt  les  Provifions  de  Sa  Majefte.  Ce  7 ribu- 
nal  eft  compofé  d’un  Cbancelier-Gardc-des-Sceaux , 
de  douze  Maîtres  de  Requêtes  ordinaires , de  douze 
Maîtres  de  Requêtes  extraordinaires  , d’un  Avocat 
Général , d’un  Procureur  general  , d’un  Procureur 
de  la  Communauté  des  Clercs  , d’un  Greffier  en 
chef,  dtc. 

BAZOCHE  S , en  Champagne , Diocefe  dc  Sens , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons , Elec- 
tion de  Nogent-Sur-Seine.  On  y compte  109.  feu*- 

BAZOCHES  , dans  la  Br ic-C hampe noii'c  , Oio- 
cefe  de  Sens , Parlement  dc  Paris , intendance  de 
Châlons , Eledion  de  Provins.  On  y compte  8 2. 
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fmi.  Cette  Paroiffè  eft  1 3.  lieues  k quart  N.  de 
Provins.  1 

BAZOCHES  dans  le  Pays-Mantuis.au  Gou- 
vemement  general  de  l'Ifle-de-France  . Diocefe  £ 
Chartres  . Parlement  k Intendance  de  Paris  Elec- 
tion de  Moutfort-l'Amaury.  On  y compté  u, 
fcui.  Cette  Paroiffè  eli  à une  demi-lieue  E.  dé 
Montfort-I  Amaury. 

dch^r°CHE?  ’ t-°,iS  é1*  î4°'  arPenfs , dépendant 
^Rlmêïet'  Falatfe  , en  Normandie. 
BAZOUiES  ou  Bazoccs , en  Poitou  , Diocefe 

PniriéTlrl  5,rlenlfnt  dc  Pa™  . Intendance  de 
Poitiers . Eleôron  de  Mauleon.  On  y compte  1 1 1 

fC  BÀZOCH  EÇ°lfflCB  4 S''' & demil:  U' dc 
ttrta.oc.HES  , bourg  , en  Poitou , Diocefe  dc 

rierÇO,Vl  £?rlef™'  <lc  Paris.  Intendance  de  Poi- 
tters  EieatondeFontenay-lc-Comte.  On  ycompte 

& a Ta  CC  b“UrR  ÿ i4’  '■  N- N'  de  Fontenay 

« 4.  & deux  tiers  N.  E.  dc  Lucon.  1 

BAZOCHES  les  Galerans , bourg,  dansl'Orléa- 

!éansFrTV  D‘°Cjfc  •In,cndimcc  & EleAion  d'Or- 
leans . Par  ement  de  Paris.  On  y compte  . . ,.  feux. 

^ N-  N-  K.  d'Orléans. 


BAZOCHES "1  , ”•  «-h.  d'Orléans. 

BAZOCHES  les  hautes  , dans  l’Orléanois  pro- 

BAZOGE  ( la  ) , Bourg  & Château  , dans  le 
Marne  , Diocefe k Eleflion  du  Mans  , Parlement 
de  1 arts  Intendance  de  Tours.  On  y compte  tte. 
feux.  Ce  boutg  eli  finie  à un  tiers  de  lieue  de  Üi 
du  Mans!'  3 mS  • & 4 J'  ''  N.  un  quart  à PO. 
BAZOGE  C la  ) . en  Normandie  , Diocefe  d'A- 

ré"’^  dc  Rouen  • Intendance  de 

laatn  Election  de  Mortain , Sergenrerie  de  Corbe- 
lin.  On  y compte  77.  feux.  Cette  Paroiffè  eft  à une 
lieue  & demie  O.  dc  Mortain. 

BAZOGE  Montpinfon  ( la  ) . dans  le  Maine 
Dtoeefe  du  Mans  , Parlement  de  Paris , Intendancé 
de  Tours  , Eleéhon  de  Mayenne.  On  y compte  4d. 

‘BWnnt’r  r*  ! “”“  >*«  S' F-  de  Mayetme. 

BAZ01LLE  dans  le  Duché  de  Lorraine,  Dio- 
ccfe  de  T oui  , Confeil  fouverain  Ce  Intendance  de 
Lorraine  .Bailliage  de  Mirecourt.  On  y compte 
M.  feux.  Cette  Paroiffè  vit  à une  lieue  S.  O.  de 
Mirecoutt.  De  Bazoille dépendent  les  deux  hameaux 
de  Rozerotte  , & la  métairie  de  Bouzcvalle. 

BAZOILLES , dans  le  Duché  dc  Bar  , Diocefe 
de,  Toul  . Parlement  dc  Paris  , Intendance  de  Lor- 
raine Bailliage  delà  Marche.  On  y compte  74.  feux. 
Cctn : Paroiffè  eli  Entée  fi,r  la  rive  gauche  de  la 
Meufe  , à une  lieue  S.  O.  de  Nenfchâteau. 

BAZOIS  . pays  qui  occupe  la  partie  orientale  du 
Nivernais  , & qm  cil  compofé  de  pluiteurs  vallées 
bornées  par  les  montagnes  du  Montant.  Ce  pays 
a 9.  lieues  de  longueur  ik  environ  amant  de  largeur. 

<1  elt  arrofe  de  pluGeurs  petites  rivières  dont  la 
principale  elt  celle  d’Aiïon.  La  terre  y elt  peu  fer- 
tile en  bled , mais  elle  abonde  en  pâturages  excel- 
m ’,cnioi!,  & ca  dc  charbon  de'  terre.  La 
ville  de  Moulm,-Ensilbi„  elt  regardée  comme  le 

niort.dc  ce  pays'  y°yc'  Nivernois  f mince. 
BrtZOLLES.en  Nivcrnois , Diocefe  tk  Election 
de  Nevcrs  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 

hTl'v'SV  ;omPt‘;  7>-  fcux.  Cette  Paroiffè  elt 
a 7'  h E.  N.  E.  dc  Noyers. 

BAZONCOURT,  auPays-Mcflin  . Diocefe,  Par- 
lement Intendance  k Recette  de  Metz , Diltria  de 

Rnt->nn,,ï C? y comp"  a°- f««' 

El  AfZ0?U|f  ^ a J ’ en  Normandie  . Diocefe  & 

d me  de  r yCUc  • Parlcmcl"  d*  Rouen.  In, en- 
dance  tic  Caen  , Sergenteric  dc  Briquei'art.  On  y 
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tien  jZ??y£S  ■ 1 rit  Normandie  , Diocefe  k Elec. 
aondeLizieux,  Parlement  de  Rouen  , Litcndance 
d Alençon  . Scrgenterie  de  FolleviUe.  On  y compte 

’bazS&V^  cI!,i  4-''  **1*35 

BAZUItDAN  au  pays  des  quatre  Vallées  en 

Toulonfe  ’ D,locerti  dc  Comminges  , Parlement  de 
Touloufe  , Intendance  d'Aufch  . vallée  de  Ma- 
gnoac.  On  y compte  14.  feux.  Cette  Paroiffè  eü  à 
une  lieue  S.  E.  de  Maulcou. 

B AZOUGE  des  Allcuds  ( la  ) , bourg  dans  le 
Maine  . Diocefe  du  Mans . Parlement  dcVaîiln! 
tendance  de  Tours . Eleftion  de  Laval.  Onycomu» 

9BA7oi,rEba°UrÂc11 11  ?'  >'  K E-  d' LaïaL  P 
B AZOUGE  de  Chemere  ( la  ) , bourg  dans  le 

Marne  , Diocefe  du  Mans , Parlement  de  Paris 
Intendance  de  Tours  , Eleflion  de  Laval.  On  ÿ 

S?EPdV[Sarafr  CC  b°UrS  ' *■  '■  & «*  a 

I mAZ°  nG?aS  ’ llo“r(?  ’ dans  lc  Maine  . Diocefe 
EUrt!  •Pafle“’fo' dr  Parù , Luendancede  Toms. 
Eleélionde  Laval.  On  y compte  140.  feux.  Ce  bourg 
!'h  ot  demie  S.  E.  de  Laval.  8 

!,i.rEAp°GGE!'  . boorg.en  Anjou  , Diocefe  d'An- 
dC  PaflS  ' loomdancc  de  Tours  . 
Election  de  Cliateaugouticr.  On  y compte  38  x.  feux. 
Ce  bourg  eft  à un  tiers  de  lieue  N.  N.  O.  dc  Chl- 
leaugonticr. 

BAZOUGES . bourg , en  Anjou  . Diocefe  d'An- 
I7V-  r dc  Paris . Intendance  de  Tours 

Elechonde  la  Flèche.  On  y compte  271.  feux.  Ce 
dro“  du  Lüir  ■ Feue 

b*?is  dc  cent  cinquante  arpents  , 
dans  la  Maitrtfc  des  Eaux  «5t  Forêts  de  CaSdnau- 
aary  , en  Languedoc. 

BAZ.Vi'.  ParuilTe  & Jullice  royale . au  pays  des 
quatre  \ allées . en  Gafcogne  , Diocefe  de  Commin- 
ges  . I arlement  de  Touloufe . Intendance  d'Aufch . 
vallee  de  Nette.  On  y compte  1 9o.  feux.  Cette  Pa- 
roille  elt  lituce  fur  larlvicre  de  Nellc  à t.l.  O. de 

Saint-Bertrand-de-Coinraingcs. 

tt'sfHe’  da”.S  la  Vaild,:  d’Aure-  FV«Î  Baffus. 
r • ■ ? t cî  Languedoc  , Diocefe  . Parlement 

Générante  & Recette  de  Touloufe , Intendance  dé 
Languedoc.  On  y compte  93.  feux.  Cette  l'aroiflè  eft 
a 3.  l.N.  un  quart  à PE.  de  Touloufe. 
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An?oum°is'  'Vc;  Baigne. 
BEALCHAMP  ou  Ht:  xlcuamp  , en  Normandie 
iJioc efc  , Parlement  & Intendance  de  Rouen  , Elec- 
tion  d’fcii.  On  y compte  feux  privilégiés  & 1 18. 
k-ux  taillablcs.  Cette  Paroiflc  eft  à un  tiers  de  lieue 
t.  de  Foucarmont , & à 4. 1.  S.  E.  d’Eu. 

BEARD  , dans  le  Nivernois , Diocefe  & EleéUon 
de  Nevcrs  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Moulins.  0n  y compte  18.  feux.  Cette  Paroiffè  eft 
muée  fur  la  rive  droite  de  la  Loire  , à 3. 1.  S.  E.  de 
Nevcrs. 

BEARN , Benearnia  , Province  avec  titre  de  Vi- 
comte de  de  Principauté  C dont  la  ville  dc  Pau  eft 
la  capitale  ) ; lituée  entre  le  16e.  degré  38.  minutes 
& le  17c.  degré  43.  minutes  dc  longitude  , & entre 
le  42e.  degré  49.  minutes  & le  43e.  degré  38.  mi- 
nutes de  latitude  ; bornée  au  N.  par  la  Chaloffe  , le 
Turfan  & l’Armagnac  , au  S.  par  les  Pyrénées  qui 
la  féparent  de  la  Navarre  Ci  de  PArragon  , à PE. 
par  le  Bigorre , & à PO.  par  le  pays  de  Soulle  Ce 
par  h bafle  Navarre.  Elle  a 16.  lieues  de  longueur 
fur  15.  de  largeur  ; ce  qui  peut  être  évalué  à 16c. 
lieues  quarrées.  Cette  Province  eft  arrofée  d’un 
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5°°  t j.  rivières  ; fçavoir,  le  Gave  A Aire, 
F“h°o5ï”  d-OL-ron,  dé Vau  , l'Ourfon , le  Oa- 
ceusr  9*7  L«  plupart  de  ces  nviercs  font 

b*  ' A1et  mddes  ; c-efe  ce  qui  eft  caufc  qu'elles 
navigables  , excepté  pour  des  radeaux. 
Ellesfotu  toutes  tris  - poiifonneufes  : on  y peche 
des  truites , des  brochets , des  laumons  & des  fou- 
nutneaux  qû'on  appelle  To}auur  , qm  foutdungoftt 

"ïë'cl'imat  du  Béarn  eft  fort  tempère  dans  les  plai- 
nes & froid  dans  les  montagnes  s mais  il  ci!  par- tout 
fort  foin.  En  général  cette  Province  eft  un  pays  fec 
& montueux.  Les  hauteurs  ne  font  autre  chofe  que 
des  landes  remplies  de  fougères.  Les  habitants  le 
fervent  utilement  de  cette  plante  pour  fumer  leurs 
terres.  Les  plaines  font  beaucoup  plus  fertiles  : on  y 
fente  peu  de  feigle  & encore  moins  de  froment  , 
mais  on  y recueille  quantité  de  millet  ou  maïs.  Le 
peuple  fait  fa  principale  nourriture  de  cette  forte  oc 
erain.  Les  coteaux  font  garnis  de  vignes  qui  pro- 
duifent  d’cxcellens  vins  3c  en  très-grande  quantité  : 
on  vante  beaucoup  entr’autres  ceux  qu’on  recueille 
dans  le  territoire  de  Jurançon  , qui  eft  une  Paroille 
de  la  Sënéchauflee  de  Pau.  Outre  les  vins  , les  lins 
font  encore  une  des  meilleures  productions  du 
Béarn  : on  convertit  ces  lins  en  toiles  qui  fe  débitent 
en Efpagne , auffi-bien  qu’une  partie  du  bétail  qu’on 
engraifle  dans  cette  Province.  Les  chevaux  qu’on 
élève  en  Béarn  , font  fort  cflimés  : ils  font  petits  , 
mais  nerveux  & fort  vîtes.  11  y a dans  ce  pays  des 
eaux  minérales  à Aiguefcaudes , à E/co  t,  &Oÿeu,&  c. 
Il  y a auffi  des  mines  de  plomb,  de  cuivre , de  fer,  &c. 
Les  montagnes  font  riches  non-feulement  en  pâtu- 
rages excellens  , mais  encore  en  belles  forêts , d’où 
l’on  tire  des  mats  de  navire  & des  bois  de  char- 
pente & de  conftru&ion.  A Sa  Uiés  ,il  y a une  fource 
d’eau  falée  qui  fournit  allez  de  fel  pour  le  Béarn 
& la  Navarre. 

Le  commerce  de  la  Province  de  Bearn  conlutc 
en  vins , en  caux-de-vic  , en  toiles  , en  bétail  , en 
étoffes  de  laine  , en  fel  , en  bois  , &c. 
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duftrieux  , bons  fokl-*ts  , fidèles  , fobres , économes 
& propres  , mais  on  leur  reproche  d’avoir  trop 
«l’attachement  à leurs  intérêts , & d’erre  diffimulës. 
En  général  ils  font  bien-faits  & rohuftes.  Leur 
langue  eft  particulière  au  pays  & très- difficile  ù 
apprendre  : mais  parmi  eux  toutes  les  perfonnes 
qui  ont  reçu  de  l’éducation  , entendent  & parlent 
fort  bien  la  langue  françoife.  _ 

11  n’y  a en  Béarn  que  deux  Evêchés  , celui  de 
Lefcar  de  l’Evêché  d’Uleron.  Avant  la  révocation 
de  l’Edit  de  Nantes  , en  1 62ç.  » il  y avo,t  quan- 
tité de  Proteftants  dans  cette  Province , mais  ac- 
tuellement le  nombre  en  eft  fort  petit.  On  obfcrvc 
cependant  qu’il  en  eft  peu  forti  pour  fe  retirer  dans 
les  pays  étrangers. 

Pour  ce  qui  concerne  l’adminiftrajion  de  la  Juf- 
tice  , il  y avoir  autrefois  en  Béarn  une  Cour  Ma- 
jour  , que  les  Souverains  de  ce  pays  a voient  établie 
3c  qui  ctoit  compofée  des  Evêques  de  Lefcar  & 
d’OIcron  & de  douze  Barons.  C’étoit  ce  Tribunal 
qui , fous  le  nom  3c  l’autorité  du  Souverain , jugeoit 
en  dernier  reflbrt  tous  les  différends  qui  furvenoient 
entre  les  habitants  du  pays.  Henri  11.  , Roi  de  Na- 
varre 3c  Souverain  de  Béarn  , fubllitua  à la  Cour 
Majour  un  Confeit  fouverain  qu’il  établit  auffi  à 
Tau.  En  t6»o.  le  Roi  Louis  Xlll.  ayant  réuni  à la 
Couronne  de  France  la  baffe  Navarre  & le  Béarn  , 
ce  Prince  créa  un  Parlement  fous  le  titre  de  Par- 
lement de  Navarre  fe'ant  J Pau  , & ce  Parlement 
fut  formé  du  Confeil  fouverain  de  Béarn  3t  de  la 
Chancellerie  de  Navarre  , qui  étoit  également  une 
Compagnie  fupcricure.Le  même  Henri  II.  que  nous 


BEA 

avons  nommé  , avoit  établi  à Pau  en  i$*7-  une 
Chambre  des  Comptes, à laquelle  Louis  XIII.  un:t 
en  1614.  la  Chambre  des  Comptes  de  Nerac  (au 
Duché  d’Albret  ) , en  ordonnant  que  déformais 
ces  deux  Chambres  des  Comptes  n’en  fiflènt  qu’une  , 
fous  le  nom  de  Chambres  des  Comptes  de  Navarre . 
Par  fon  Edit  de  l’an  1691.  le  Roi  Louis  XIV.  unit 
cette  Chambre  des  Comptes  au  Parlement  de  Pau  ; 

& c’eft  à caufe  de  cette  union  que  ce  Parlement 
connoit  de  toutes  les  affaires  qui  font  de  la  com- 
pétence des  Chambres  des  Comptes  : il  connoit 
auffi  pour  la  meme  raifon  du  fait  des  monnoics  qui 
étoit  une  des  attributions  de  l’ancienne  Chambre 
des  Comptes  de  Pau  , dans  toute  l’étendue  de  fon 
Reffort.  Par  le  meme  Edit  de  l’an  1691.  le  Reflbrt 
du  Parlement  dont  il  eft  ici  queftion,  fut  agrandi  & 
augmenté  du  pays  de  Soulle  , qui  ctoit  auparavant 
du  Parlement  ce  Guyenne  féant  a Bordeaux.  Ce 
Parlement  ( celui  de  Pau  ) eft  compofé  d’un  pre- 
mier Préfident , de  fept  Prefidcnts  à mortier  , de 
quarante-fix  Confeillers  , de  deux  Avocats  géné- 
raux & d’un  Procureur  général , divifes  en  quatre 
Chambres  , qui  forment  un  premier  & un  fécond 
Bureau , une  Tournelle  & une  Chambre  des  Com- 
ptes 3c  des  Finances.  Son  Dnlrift  comprend  les  cinq 
Scnéchauiîëes  de  Pau  , Olcron  , Orihès  , Morfas  & 
Sauvcterre  , en  Béarn  , toute  la  Mêrindade  de  la 
baffe  Navarre , 3c  le  pays  de  Soulle  , ainfi  que  nous 
l’avons  déjà  dit. 

Il  y a en  Béarn  un  Sénéchal  d’épée , au  nom  du- 
quel la  Juilice  le  rend  dans  les  cinq  Sénéchauffées 
que  nous  venons  de  nommer , & dont  les  Juges 

font  à proprement  parler , les  Lieutenants  du  Sénéchal. 

Ces  Juges  connoiflènt  de  toutes  les  matières  civiles  , 
à la  refcrvc  des  Decrets , concurremment  avec  le 
Parlement  & avec  les  Jurats  qui  font  les  premiers 
Juges  : ils  connoiflènt  auffi  des  appellations,  des 
Jurats  concurremment  avec  le  Parlement.  Mais  ils 
n’ont  aucune  compétence  pour  les  affaires  criminelles. 

Les  Juges  du  Sénéchal  font  employés  dans  les 
états  des  Finances  de  Navarre  chacun  pour  foixantc- 
fept  livres  dix  fols  de  gages , qui  fe  payent  fur  les  do- 
nations que  le  pays, fait  au  Roi. 

Outre  les  cinq  Sièges  de  Sénéchauffee , le  Bearn 
eft  partagé  entre  treize  procureurs  du  Roi , nommes 
vulgairement  ProcuretirsdesPar/jfit.Ces  Procureurs 
ont  chacun  un  territoire  limite , dans  lequel  ils  ont 
droit  d’infonner  d’office , quoiqu’ils  le  fallcnt  auffi  a 
la  réquifition  des  parties  : leurs  informations  étant 
faites  , ils  les  remettent  au  Parlement.  Parmi  ces 
treize  Officiers  , il  y en  a cinq  auxquels  depuis  l’an- 
née 169t.  on  a donné  dans  ies  cinq  Sénéchaufiëes , 
le  titre  de  Procureurs  du  Roi  ,avcc  toutes  les  fonc- 
tions ordinaires  aux  Procureurs  du  Roi  des  autres 


Bailliages  ou  Sénéchauffées  du  Royaume. 

Le  Roi  eft  Seigneur  Haut-Jufticicr  dans  tout  le 
Bearn , 3c  les  Seigneurs  particuliers  des  Parodies 
n’ont  d’autre  Juftice  que  celle  qui  eft  nommée  mo- 
yenne 3c  baffe  dans  le  refte  du  Royaume.  Cependant 
les  Seigneurs  ont  dans  leurs  Terres  leurs  Juges  par- 
ticuliers , qui  font  appelles  Jurats , & qm  connoif- 
fent  de  toute  forte  d’affaires.  Ces  Jurats  font  meme 
des  decrets  privativement  aux  Juges  du  Sénéchal  ce 
au  Parlement  ; mais  en  matière  criminelle  , ils  ne 
peuvent  ordonner  aucune  peine  afflictive  , car  alors 
ils  ont  feulement  le  pouvoir  de  former  leur 
de  l’envoyer  au  Parlement.  Dans  les  cas  où  il  n e- 
cheoitqu’uneamendeou peine  pecuniaire.les  Jurats  a 
peuvent  ordonner  , pourvu  qu’elle  ne  foir  pas  bien 
confidérable.  L’appel  de  leur  Jugement  en  matière 
civile  peut  être  porté  au  choix  des  parties  ou  0* 
les  Juges  des  Sénéchauffées , ou  au  Parlement, 
il  eft  à remarquer  que  dans  quelque  caufe  q« 
foit , ies  parties  ont  auffi  le  droft  d’aller  lC  u ^ 


Digitizëd  by  Google 


P"p 


. B E A 

fe  pourro^  Areftement  au  Parlement , fin,  être 
ol>!i(ic«  d effuyer  la  Junfdiftion  inférieure  des  Jurât, 
non-plus  que  celle  des  Juges  du  Sénéchil. 

,iu  i’^lement  de 

Pau  la  Jufttce  cft  adnumftree  conformément  aux 
Ordonnances  du  Souverain , & aux  Coutumes  du  pavs 
qu'on  appelle  for,  ( à foro  ).  f V 

Il  y avait  autrefois  deux  Monnoics  en  Be'arn 
baîle"  °r  <"  & Fa“  ’.  & ««*■<■•  dans  la 

baffe  Navarre  .qui  cto, t établie  1. Sure, -Peluu-  mais 

de  Pau  TÏ'YïXt  U °J  S,b“'  P|U’  1“ 
rallWmr^  i“S  '4cOmp0‘*  d’un  Géué- 
Pr"v‘ncial  des  Monnoies,  d’un  premier  «t  d’un 

Wde,*SSSb  CCr  0*cicr'  “ coan°IIIcot 
Sers  de  h M °" ' entre  les  Ou- 

j ^garff  d«  d'11»  p»- 
b es  ou  pamailicrs , ils  n’ont  d’autre  droit  que  celui 
dtnformer  * de  porter  leur,  informations  al  l£i“ 

vTLTn  L“8'  CCS  a-a,?eï  ™ d""ier  «<&«.  La 
fbbn>eftà  p ”f rqlU:  d,iUna,VC  de  13  Monni)i'  I"1  fe 

la  77e  Navarre  cft  du  Belfort  du  Parlc- 

rifdià?oe„PaU  !'Uel<,UC  cl,orc  d«  diverfe,  Ju- 

nldiéhons  qui  font  établies  dans  ce  pays.  Prcmié- 

nnf”  a8  3 ï"e  ScnechauiKe  à Saint-Pidais  com- 
&fd-un7  L,eua'M«-GréKral . de  deux  AITelfeurs 
*11,1"  ?™c“reu,r  d»  Ko..  Les  offices  de  ces  Ma- 
gutrats  font  fiqets  au  cafuel  & payent  le  droit 
aonuel.  Il  on,  été  créés  par  Edit  deS  ,tï 
des  gages  affignes  fur  le  produit  du  Greffe.  Leur 
attribution  eft  de  connoître  de  toutes  matières  civiles 
«-  criminelle,  , auffi-bien  que  des  appellations  de! 
premiers  Juges.  Cette  SénéchauiCe  reffortit  au 
Parlement  de  Pau.  Il  eft  néanmoins  libre  aux  parties 
d aller  reflj  devant  les  Juges  de  la  SénécluX  oiî 
eli  [g  7 P/em'"L'  inftan"’  Le  Sénéchal  qui 
eft  d’in  ’ Ie  ih  Senechauffee  dont  il  eftqueftion  . 

chtrJPf  “ ,U{*'".fc  rcnd  “ Ion  nom.  Sa 
charge  fut  creee  par  Edit  de  l’an  ,640.  aux  gaves 
de  600.  liv.,  mais  dont  il  n’a  jamais  été  lait  de  fonds 
dans  les  états  des  Finances  de  Navarre. 

lais  du  ? l1Sénéc,hau,liie .l*, établie  k Saint-Pa, 
lais  il  y a dans  le  pays  de  ,W,xc  un  Bailli  d’épée  & 
un  Lieutenant-General  de  robe  longue,  qui  a fon 
Siégé  dans  la  petite  ville  de  Garri,b(  à L lieue 
N.  O.  de  Saint-Palais  ).  te  Magillrat  connoit  eu 
premier  inliance  de  toutes  les  affaires  civiles  & cri- 
mincHes  dans  l’etendue  de  la  Jurifdiftion.  Le  Bailli 
cft  d epee . & ,|  eft  employé  dans  l'état  du  lîoi  pour 
deux  quartier,  de  gages  à J7.  lie.  f.  4.  deniers' 

Il  y a nuflî  dans  la  baffe  Navarre  deux  Juges  d'é- 
pec  appelles  Alcadts , l’un  dans  le  pays  d’/ffrberow 
Û.  lautre  dans  le  pays  de  C,;c.  Ces  Juges,  au  nom 
defquds  la  jufttce  fe  rend  dans  leurs  lliitrirfts  ref- 
pecffifs , on,  chacun  r t . I.  . J.  f. . ..  deniers  pour  deux 
quartiers  de  gages  emplovés  L..  !•_ 1 J r? 
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? *•«“«»,«  Bearn,  en  Bigorre  , dans  le 
ac  Marfan  , dans  ceux  de  Nebouzan  j_c  ” ^ 
Vallées,  dccC’eft  fur  ce, 
ne«  acqmttent  le,  charges  de  l'étatT  RoiTu 
fomftion  des  Receveurs  du  Domaine  cft  de  recevoir 

foru'aff|dC  3 reT  & d’acquitter  les  charges  qui 
font  affignees  fur  le  produit  de  cette  Ferme.  8 4 

11  luit  de  ce  que  nous  avons  dit  jufqu’à  préfent 
que  le  Bearn  eft  divifé  en  cinq  Sénéchauflée®  aui 
forment  autant  de  Recettes  particulières  poùr^ce 
qui  concerne  la  parce  de.  Finances.  Mais  oîree  ces 
Cinq  Recettes , il  en  eft  trois  autres  moindres  qui 
comptent  à la  Recette  d’OIeron  , de  ce  font  celles 
des  trois  vallées  d V/Jpe,  Bureruru  de  Ojfau. 

dénombrement  de  la  pRoyiNCE 
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r \ : pans  le  premier  dénombrement  de  la 
Généralité  de  Intendance  d’Aufch  , que  nous  avons 
employé  a la  page  J71. , nous  avons  compté  pour 
le  Bearn  4«4.  Paroiffes  dt  9joS.  feux , c’ell-à-Le 

dans^rdlfliî  de  f,|,JS*  '■>*!■  ''eux  de  moins  qué 

dénombrement  que  nous  donnons 
ici.  Cette  différence  vient  i°.  de  ce  que  dans  le 
dénombrement  de  l’Intendance  d’Aufch  nous  avons 
fepare  un  certain  nombre  de  Paroiffes  qui  fe  trou- 
vent réunies  à d’autres  avec  lefquelles  elles  ne  for- 
ment qu  une  feule  de  même  Communauté  pour  les 
charges  ou  impolîtions  publiques  ; ce  qui  par  con- 
lequent  devoir  augmenter  le  nombre  de  Paroiffes 

'u  aP™'r  tr  B?m  : mais  ici  t'n  "e  comptant 
que  417.  Parodies  dans  cette  Province  , nous  ne 

SET*  da',S  " “Tb,e  1“  *«  Communautés 
affouagees  i or  , pour  former  une  Communauté  de 

énf™KI  ra“mt  ffdcdqncldi3  plulieurs  lieux 

dfdm,  '•  ',ll.La-l7.r'“n  de  >4*J-  f-x  vient 


quarriers  de  gages  employés  dans  l’état  des  Finances 
Mr  des^f  ' d ?x?deS  f°'‘'  “'"fi  aPP‘“cs  à !’/«/_ 

le  Roi  |A  Cad?  d £ri’aSIU'  ’ & iU  r°"‘  l’n“rvu‘  far 
if®  B"1''5  charges  etoient  héréditaires  d;  payoient 

MM?  Arri>duConfe.ldV,atdu 
Bfti  i°?“W  & par  un  autrc  du  >«• 

leHh ™ "f'"1'  annc,:  • ''hérédité  de  toutes 

& ^cU Sn  t 7ChT  ? dL’ Baillis  a d«d  fupprimde, 
cela  s eft  «endu  [ülqu’aux  charges  d’Alcade. 

Dans  le  pays  d’üUabarers,  qui  fait  également 
P^uc  de  la  baffe  Navarre,  i|V a ^bÆSS 

de‘  fo"TaSw'eiICS  a#aire!  dïiles  dan,  l’etendue 
tice  GM,  f ’ &„au  "om  dat|uel  fe  rend  la  juf- 
cha^Æs^P^P-  le  Roi,  mai!  fa 

la  bafté  Navarre  dar*Pd*^ions  <lui  délies  dan, 
&riers  généraux’ de, “lVfcdff!nS^0r"  dL'ult  Tré- 

«rre,  Ile,  deux  R«ere^"  .Cour“"m'  de  Na- 

Tome  I.  8cncraux  du  Domaine , 


. , : “ uu*“i*uuon  oe  140  j.  feux  vient 

de  deux  caufes  , premièrement  parce  que  dans  le 
nombre  de  9305.  ne  font  point  compris  1341.  fcux 
a*  3c01  » montc  l’affouagement  des  trois  vallées 
d A$\'e  » Baretom  & Ojjnu  , ni  142.  feux  de  dimi- 
nution au’avoit  obtenu  la  Province  de  Béarn  en 
compensation  de  certaines  donations  qu’elle  a’voic 
mîtes  au  Roi  . quand  les  Mémoires  fur  lefquels  nous 
avons  travaillé  , nous  furent  fournis.  Ainlï  ]*on 
pourra  laiffer  fubfiftcr  le  dénombrement  de  la  Gc'nc- 
ralitc  ot  Intendance  d’Aufch  , tel  que  nous  l’avons 
donne  ou  y ajouter  les  1483.  feux  en  queftion  - 
ce  qui  donneroit  pour  La  totalité  le  nombre  de  82* 
mille  371.  feux. 

2°.  En  Béarn  les  feux  ne  font  point  comptés 
fuivant  l’etat  des  familles  ou  des  maifons , parce 
que  celles-ci  augmentent  ou  diminuent  tous  les  jours. 
Mais  dans  cette  Province  , on  entend  par  feux  là 
force  de  telle  Sénéchaufféc  , de  telle  Communauté 
de  tel  particulier  ; c’eft-à-dire , que  telle  Sénéchauf! 
lee  , telle  Communauté  , tel  particulier  peut  & doit 
fupporter  telle  ou  telle  impofition.  Tout  le  Béarn 
L 11 111 
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ïoi  , > mille  feux,  en  raifon  de 

. Ait  d'abord  »!^  compofent  cc  pays.  C’eft 

la  capac'tedeyeiw^q^  les  Maifons  nobles  font 
fur  ce*  fcUX  « , ./ truites  les  importions 


r--  ».  autres  dont  ica  . 

forces  renartiHent  toutes  les  impoGttons 

chargées , que  1 k donations  que  les 

tc  '\^7u  RÙi  que^oor  les  chapes  du  pays. 

que  nous  avons  nommées . fçavotr 
un”  Buretoni  & Ofluu , les  feux  font  partages  & 
Aff‘  „rr„  & le  bétail , qu'on  appelle 

tfoceudei  vive,  fit  Jdorraéei  mortes.  Sous  le  nom  de 
vZX  mettes  font  eomptifes  les  terres  & les  mat- 
fous.Les  Vaccaia  vives  comprennent  le  bétail. 

À Dès  l'an  1 6,8.  on  fit  un  denorobremen  de 
toi  les  habitants  delà  Province  de  Beami  8:1  ou 
trouva  1 98.  mille  perfonnes  de  tout  âge  , de  tout 
» de  tout  état.  Depuis  ce  temps , la  popula- 
tion de  cette  Province  a gagne  au  moins  6000.  per- 
fonnes , fit  nous  n'exagérerions  peut-être  pas  fi  nous 
portions  cette  augmentation  à douze  mille. 

1 Em«8j.M.  duBois-Mniilet  fut  envoyé  par  le  Rot 
pour  foire  la  fonftion  d'intendant  dans  U Province 
de  Béarn  , oè  il  n’y  en  avoir  jamais  eu  . & ou  le 
Parlement  de  Pau  avoit  exercé  jufqiftalors  toute 
Pautorité  ; il  devoir  aufli  préfider  aux  Etats  de  la 
Province  , ce  qui  avoit  été  fait  jufqu'b  cette  année 
par  l'Intendant  de  Guyenne  ( ou  de  Bordeaux)  . 

I qui  Sa  Majefti  dohnoit  chaque  fois  une  commijliqn 
particulière.  La  Généralité  d'Aufch  ayant  été  créée 
en  1-16. , le  Roi  nomma  pour  Intendant  de  cette 
Généralité  , la  même  perfonne  qui  l’eft  aufli  iU  b 
Province  de  Béarn  i mais  quoiqu’il  n’y  ait  qu’un 
feul  & même  Intendant  pour  la  Généralité  d Aulch 
& pour  la  Province  de  Béarn  , néanmoins  cette 
Province  n’eft  point  fujette  ni  fubordonnée  au  Bu- 
reau des  Tréforicrs  de  la  Généralité  d’Aufch  , oc 
elle  Ce  gouverne  par  des  loix  particulières. 

Le  Bearn  eft  un  pays  d’Etats  , & c’en  dans  les 
Affemblécs  générales  de  cette  Province  que  fe  trai- 
tent toutes  les  affaires  qui  concernent  lesHnances 
ôc  l’Adminiffration  économique  du  pays.  Ces  Etats 
s’aflemblent  tous  les  ans  en  vertu  d’une  commiüion 
du  Roi  adreflcc  au  Gouverneur  de  la  Province  , ou 
au  Lieutenant  de  Roi  en  l’abfence  du  premier  ; & 
c’eft  encore  en  vertu  de  cette  commifhon  royale  que 
le  Gouverneur  ou  le  Lieutenant  de  Roi  rerre fente 
toujours  la  perfonne  de  Sa  Majeftc  à 1 Aflcmblcc 
des  Etats.  . _ 

Pour  la  convocation  des  Etats , le  Gouverneur 
ou  le  Lieutenant  de  Roi  en  fon  abfcncc  écrit  es 
Lettres  circulaires  à tous  ceux  qui  ont  droit  d y 
affifter  , & leur  marque  le  jour  & le  lieu  ou  ils 
doivent  s’aflêmbler.  , 

En  Béarn  , les  Etats  ne  font  compofes  que  de 
deux  Corps  , à caufc  que  le  Cierge  & la  Noolefle 
n'en  font  qu'un.  Le  Tiers-Etat  fart  le  fécond. 

Les  Eccléfiaftiques  qui  ont  edtree  aux  Etats  , 
font  l’Evêque  de  Lefcat  fit  celui  d’Olcron , avec  les 
Abbés  de  Saubalade  , de  Luc  fit  de  la  Reaule. 

A la  céte  de  la  Noble®  font  douze  anciens 
Barons  fit  quatre  moins  anciens.  Tous  les  Gentils- 
hommes , Seigneurs  de  Paroilfe , ceux  meme  qu  on 
appelle  dans  le  pays  Abbis  Uyiott  UU «ex,  cytt- 
à-dire,  qui  pofledent  des  dixmes  inféodées  avec 
droit  de  patronage  & de  nomination  aux  Cures, 
ont  droit  d’entrée  aux  Etats.  Le  môme  droit  a ete 
'accordé  à plulieurs  autres  perfonnes  qui ^ont  des 
Terres  érigées  en  Fief,  & à qui  Sa  Majeftc  a bien 
voulu  accorder  des  commiflions  en  confidération  des 
fervices  rendus  à l’Etat  par  ces  mêmes  perfonnes 
ou  par  leurs  ayeux.  En  tout , l'Ordre  de  la  Noblcue 
a cinq  cens  quarante  entrées  aux  Etats. 

Le  Tiers-Etat  ctt  compofé  des  Maires  ^ Jurats 
de  quarante-deux  Villes  ou  Communautés  dont  le 
Roi  eft  feul  Seigneur. 
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H y a deux  Syndics  généraux  , l’on  d’épée  Si 
l’autre  de  robe  , un  Secrétaire  & un  Tréforier. 

L’Evcque  de  Lcfcar  préfide  toujours  le»  Etats 
de  la  Province  , foit  qu’ils  fe  tiennent  dans  fon 
Diocefc  ou  ailleurs  : en  fon  abfcnce  , c’eft  l’Evêque 
d’Oleron  ; & au  défaut  des  deux  Evêques , cc  fe- 
roit  le  plus  ancien  des  Abbés  qui  jouiroit  de  cette 
prérogative. 

L’Ordre  de  la  Séance  eft  que  les  Evêques  foient 
placés  au  haut  bout  de  la  Salle  avec  le  Commiflaire 
du  Roi  & avec  les  Abbés  fur  une  meme  ligne.  Les 
Evêques  & le  Commiflàirc  du  Roi , qui  eft  à b 
droite  du  Préfident  , font  affis  dans  des  fauteuils  î 
les  Abbés  n’ont  que  des  chaifes  , & font  à la  gauche 
des  Evêques.  La  Nobleflc  fe  place  fur  des  bancs 
qui  font  des  deux  côtés  de  la  Salle.  Les  douze 
Barons  anciens  font  à la  droite , au  commencement 
du  banc,  fans  diftinélion  entr’eux  ; enfuite  viennent 
les  quatre  Barons  moins  anciens  , & après  ceux-ci 
les  autres  Gentilshommes  indifféremment  félon  qu’ils 
arrivent. 

Les  Etats  étant  affemblés  , ils  députent  au  Com- 
miffaire  du  Roi  pour  le  complimenter , & c eft  tou- 
jours un  Baron  qui  porte  la  parole.  L’ufage  eft  que 
le  Commiflaire  reçoive  cette  députation  debout  & 
couvert , à côté  du  fauteuil  du  Roi.  Après  cette  pre- 
mière cérémonie  , les  Etats  fe  retirent  au  lieu  de 
leur  affemblée  , & nomment  dix  CommilTaires  qui  , 
pendant  les  trois  premiers  jours  , font  occupées  à 
recevoir  & examiner  les  Requêtes  qui  leur  font 
préfentées  : le  terme  de  trois  jours  palïé  , ils  ne  re- 
çoivent plus  aucune  Requête. 

Les  Syndics  font  rapport  à tour  de  rôle  au  pre- 
mier desdeux  Corps  , des  Requêtes  qui  ont  etc  exa- 
minées , ainfi  que  de  l’avis  de  dix  ComœilTairea 
fur  chacune  de  ces  Requêtes  : après  cela  on  déli- 
béré. Enfuite  les  mêmes  Syndics  font  rapport  au 
Tiers-Etat  des  mêmes  Requêtes , aufti-bien  que  dtf 

l’avis  du  premier  Corps.  

Pour  ce  qui  concerne  la  deliberation  , il  elt  établi 
que  quand  le  Tiers-Etat  n’eft  pas  de  même  avis  que 
le  premier  Corps  , on  le  fafle  opiner  jufqu’à  trois 
fois  fur  la  même  affaire  ; & s’il  perfifte  toujours  à 
être  d’un  avis  différent , l’affaire  tombe , & on  n eu 


Ctre  U un  dVI>  Uiuciuiv  , » . 

parle  plus , 'a  moins  que  le  Gouverneur  ou  celui 
qui  a la  commiffion  du  Roi  pour  tenir  les  Etats , ne 
concilie  les  deux  avis. 

Quand  la  délibération  porte  qu’il  fera  pnHcnte  un 
cahier  au  Commiflaire  pour  obtenir  la  réparation 
de  quelque  grief , on  le  lui  préfente  : aflitte  de  fou 
conleil  , le  Commiflaire  répond  comme  il  juge  à 
propos.  Mais  , quand  d’autres  délibérations  portent 
qu’on  fe  pourvoira  au  Roi  pour  les  cas  que  le  Com- 

miffairc  ne  peut  décider,  alors  les  Syndics  envoient 

le  cahier  à l’Agent  des  Etats  à Paris  , pour  en 
folliciter  la  réponfe. 

Comme  les  Etats  ne  s’aflemblcnt  qu  une  fois  dans 
l’année  , ils  nomment  douze  Commiflaircs  de  a 
Büblcffv  . fi:  autant  du  Tiers-Etat  pour  régler  fit  ter- 
miner les  affaires  imprévues  qui  peuvent  forvemr 
dans  le  cours  de  l'année.  Ce  Corps  s appelle  1 w- 
fcr.Vé  der  Eta»,  fit  il  eft  convoque  toutes  les  fols 
que  les  affaires  le  requièrent  , par  ?ynJcî  • 
avec  U permiffion  du  Commiffaire  du  Ro  , & de 
f'Ivis  de  l'Evêque  deLefcar.qui  prdfid tkMkU 
ainG  qu'aux  Etats.  Les  Syndics  y propofeot  le  fiqet 
de  la  convocation.  Les  Commtffaircs  délibèrent  fie 
leurs  délibérations  font  ponces  aux  Etats  prochain» 
qui  les  approuvent  ou  les  rejettent , félon  qu  i s 

'T/res  Era,  on,  nommé  .es  Commises 

qui  doivent  compolèr  l’Abrégé  ,&  apres  qu  s 
délibéré  fur  les  autres  affaires , Us  procèdent  a fixer 
Us  dons  qu’ils  font  au  Roi , au  Gouverneur , ou 
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tenant  de  Roi , & à fixer  de  même  les  autres  gratifi- 
cations ou  charges  ordinaires  & extraordinaires.  Ils 
nomment  enfuitc  cinq  CommifTaircs  du  premier 
Corps  «x  neut  du  fécond,  Icfquels  calculent  enfem- 
j c.™ont^nt  de  la  dépenfc  générale  , en  font  la 
réparation  fur  les  Paroiffcs  & Communautés  du 
pays  , à proportion  des  feux  dont  elles  font  com- 
portes , oc  à railou  de  tant  par  feu  , payable  en  deux 
termes  dont  on  convient.  Les  neuf  Commiilhires  du 
lécond  Ordre  font  toujours  les  Jurats  des  villes  de 
Morlas , d’Orthes , d’Olcron , de  Sauvcterre  & ce- 
lui des  trois  vallées  autrement  du  pays  des  raon- 
tapnes  ; les  quatre  autres  font  les  Jurats  des  autres 
Villes  * Communautés  qui  roulent  enfeoible  tour- 
a-tour.  Les  quatorze  Commiflâircs  ayant  réglé  la 
reparution  générale , en  remettent  l’ade  entre  les 
mains  du  T reforicr  pour  qu’il  en  faiTe  le  recouvre- 
ment , & qu'il  acquitte  auiïï  l’état  de  dépenfc  qui 
lui  eft  remis  en  même  temps.  Le  Treïoricr  rend 
compte  de  tout  de  deux  en  deux  ans.  Telle  eltla 
forme  & la  difciplinc  que  les  Etats  de  Béarn  obfcr- 
vent  de  temps  immémorial. 

Annte  commune  , les  donations , les  charges  3c 
autres  impofitions  de  la  Province  de  Bcarn  , font 
évaluées  à un  millon  de  livres  ou  environ. 

Quoique  la  Province  ou  Royaume  de  Navarre 
forme  un  état  particulier  & indépendant  de  celui 
de  Bearn  , par  rapport  au  Gouvernement  économi- 
que,  neanmoins  ü ne  fera  pas  hors  de  propos  de 
réunir  «ci  ces  deux  états  fous  un  même  point  de 
vue  ; d ailleurs  cela  paroit  d’autant  plus  naturel 
que  la  Navarre  & le  Béarn  étant  deux  Provinces 
contiguës  , qui  fc  gouvernent  à-peu-près  fclon  les 
memes  loix  , ce  ferait  peut-être  trop  différer  que  de 
renvoyer  au  mot  \Tavarre  ce  que  nous  avons  à dire  des 
Etats  de  la  Province  de  ce  nom.  Entrons  en  matière. 

Dans  le  temps  que  le  Royaume  de  Navarre  étoit 
poliede  en  fon  entier  par  le  même  Maître,  la  Menu - 
dude  ou  Bailliage  de  baife  Navarre  avoit  le  droit 
d’aluuer  comme  les  autres  Mcrindades  de  ce  Royau- 
me à la  convocation  générale  des  Etats  qui  fe  faifoit 
ordinairement  i Pa.npclune  ou  à OUte.  Mais  depuis 
que  la  Reuie  Catherine  de  Navarre  & fon  mari  Jean 
d Albrct  furent  expulfes  par  le  Duc  d’Albe  , Géné- 
ral des  armées  de  terdinaud  \'.  Roi  d’Arragon  ( ce 
qui  arriva  en  i s**-  J , le  Roi  Henri  IL  leur  fuc- 
ceileur  inflitua  de  nouveaux  Etats  dans  la  balle  Na- 
varre , pour  y confcrvcr  la  même  forme  de  Gouver- 
nement qui  a voit  été  pratiquée  pendant  que  le 
Royaume  etoit  uni. 

u.  £e*/l?5J?nt  comP°fcs  du  Clergé,  de  la  No- 
blclle  & du  Tiers-Etat , qui  forment  chacun  un 
Corps  fcparé. 

Le  Clergé  , qui  eft  le  premier  Corps , cft  com- 
pofe  des  tveques  de  Bayonne  & de  Dax  , de  leurs 
\ icairc-s-Gencraux  , du  Prctre  Majeur  ou  Curé  de 
a ville  de  Samt-Jean-Picd-de-Port  , du  Prieur  de 
la  v»lJe-de  Saint-Palais,  du  Prieur  d’Harembels  de 
du  Prieur  dVtziats. 

Le  Corps  de  la  Nobleflè  eft  compofé  de  tous  les 
uetmlshommes  qui  poltedent  des  i erres  ou  Mai- 
Ions  nobles  dans  la  Province,*  à qui  le  Roi  a ac- 
corde Rentrée  aux  Etats.  v,e  crarps  eft  allez  nom- 
conhfte  en  louante  pcrlonnes  ou  environ. 

Ee  1 iers-ctat  confifte  en  vingt-huit  Députés  des 
villes  ou  Communautés  qut  ont  le  droit  d’entrer  aux 
Al  emblees  generales  de  la  Province. 

JeanPn-dJf  ^onvocation  d“  ttats  fc  fait  à Sainc- 
rP,  rC-P-’  qLU  e11  d™'  lc  Hiocefe  de  Ba- 
5 ’J  J»  cette  ville  cft  à la  tète  du  Cler- 

fjui  cft  du  Dio. 

la  oréfc-in  * ’ |C  v AVtftluc  dtr  ce  no[n  qui  obtient 
prcfcancc.  La  Noblcfie  n'obfervc  entre  fes  mem- 
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,*  ancan  rang  de  diftinaion  ; chacun  fc  place  fclon 
qu  il  arrive  au  lieu  de  l’Affcmblée  , & il  fui,  de.lu 
que  fouvent  les  (Impies  Gentilshommes  occupent 
des  places  qui  fembleroient  devoir  appartenir  aux 
Vicomtes  & aux  Barons. 

r Qa0ÀUC  Jf  * la  Noblelfe  forment  deo. 

Corps  di limas  & reparcs,  ils  n’ontndanmoinsquW 

leule  & meme  feance , daos  laquelle  les  Eccléiiafti- 
ques  tiennent  le  premier  rang. 

Le  Député  de  Saint-Jcan-Ptcd-dc-Port  préfidc 
toujours  au  Tiers-Etat , parce  que  ccrtc  ville  eft  la 
capitale  du  pays  , quoique  celle  de  St.  Palais  lui 
dilpute  cette  prérogative. 

Les  Etats  ont  leurs  Officiers,  fçavoir, un  Syndic 
un  Secrétaire  , un  Tréforier  , & „„  Huiffiër  des 
Etats.  Ces  Commiffions  font  au  choix  & à la  nomi. 
nation  des  Affcmblées  générales  de  la  Province. 

11  eft  de  l’office  du  Syndic  de  faire  les  propofttions  , 
de  rapporter  les  Requêtes  qui  fon,  adrelfécs  aux 
Etats  de  mettre  les  matières  en  délibération  & de 
recueillir  les  avis  du  Corps  ; car  il  finit  obfcrvet 
qud  ny  a point  de  Présent  général  des  Etats 
mais  que  le  Prefideut  de  chaque  Corps  prend  les  avis 
des  membres  qu.  le  compofent , & forme  la  conclu, 
lion  qu  ü rapporte  au  Syndic. 

; Le  Secrétaire  a foin  d’écrire  les  avis  fur  le  rcciftre 
des  Etats.  b 

En  matière  de  Finance  , l’avis  dn  Ticrs-Etat 
I emporte  fur  les  deux  autres  ; mais  dans  les  affaires 
ordinaires  deux  voix  l’emportent  fur  la  troifiemc 
La  commiffion  pour  tenir  les  Etats , eft  donnée 
ordinairement  par  le  Roi  au  Gouverneur  ou  au 
Lieutenant  de  Rot  de  la  Province  ; mais  en  leur  ab- 
fence  Sa  Majefte  honore  de  cette  commiffion  qui 
hou  lui  fcmble.  1 

Lesdcmarches  ultérieures  qui  fe  fontpar  les  Etats 
de  la  balle  Navarre,  font  à-peu-près  pareilles  à ce 
qu.  s obferve  par  les  Etats  de  la  Province  de  Béarn. 
Amh , „„us  terminons  ici  cet  article  , nous  reTervant 
de  le  reprendre  fous  le  mot  Enter  Généraux  & fous 
le  mot  A ’avarre. 

Four  ce  qui  concerne  la  partie  militaire , le  Gou- 
vernement de  Bearn  comprend  non-feuiement  la 
1 rovtnce  de  ce  nom  , mais  encore  la  baffe  Navarre 

1 f-i;y5idrrS0llUB,',k/ays  {*  Labourd , IcTurftn  ’ 

la  Çhaloffe,  le  Mariait , le  Comté  de  Bigorre  St 

pâme  du  Comte  de  Comminecs  ; c’cft-à-dirc  que 
ce  Gouvernement  eft  compofe  de  toutes  les  Pi'ovin- 
ces  S de  unis  les  pays  de  Gafeognc  qui  confinent 
aux  Pyrénées  & à I Llpagne  , à l’exception  néan. 
moins  du  pays  des  quatre  Vallées  & de  quelques  au- 
ües  Diitncls  qui  font  partie  ,|u  Gouvernement  gé- 
néral militaire  de  Guyenne  de  Gufcogne.  Par  confé- 
quent  le  Gouvernement  dont  il  eil  ici  queftion , ce 
lui  de  Bearn,  cft  fitué  entre  le  ije.  degré  ta.  mi- 
nutes  OC  le  18c.  degré  26.  minutes  de  longitude  * 
entre  le  42c.  degrc  31.  minutes  & le  44e.  degré  ’i  2. 
minutes  de  latitude.  Il  eft  borné  au  N. , au  N.  O. 
au  N.  E.  * à l’E.  par  le  Gouvernement  général  tlè 
Guyenne  & Gafcogne , à l’O.  par  l’Océan  , & au  S. 
par  les  Pyrénées  qui  le  féparent  de  la  Navarre  cfpa- 

gnole  * de  l'Arragon.  11  a 40.  lieues  de  longueur 

Jur  25.  de  largeur  ; ce  qui  peut  être  évalué  à 640. 
lieues  quarrées  ou  environ.  La  ville  de  Pau  eft  ccn- 
fée  être  la  capitale  de  ce  Gouvernement.  Autrefois 
la  ville  de  Morlas  étoit  la  capitale  de  la  Province 
de  Béarn  , & elle  fervoit  même  de  réfidencc  aux 
Souverains  de  ce  pays;  mais  il  y a long-temps  qu’elle 
a perdu  cette  diitindion.  Les  derniers  Souverains 
de  la  Principauté  de  Béarn  faifoient  leur  rélidcnce 
ordinaire  à Pau  Ôc  non  à Morlas.  Le  Roi  Henri  IV. 
naquit  dans  le  Château  de  la  première  de  ces  deux 
villes , le  13.  Décembre  1 s $7. 


VU  GOUVERNEMENT  GÉNÉRAL  MILITAIRE 

DÉNOMBREMENT  ^ ^ ^ B&m  & Ju  Bvdum  i,  Kmm,' 

Un  Gouverneur  General. 

yîjrpo/nremenrj ^*^SS901  Kv. 

Emoluments.  * 

Un  Lieutenant-Général  pour  le  Roi. 

Appointements 1 $400  liv.7  ^qo  ^ 

Emoluments * 0 ^ 

Total  69301  liv. 

Cinq  Lieutenants  de  Roi,  dont  un  en  exercice , & quatre  places  vacantes  en  1762. 

Huit  Lieutenants  des  Maréchaux  de  France , en  176a. , qui  réfident  dans  les 
principales  Villes  du  Gouvernement. 

Villes  Ci  autres  Couver-  Lieutenants  Appointements  des  Appointements  des 

Places.  rieurs.  de  Roi.  Gouverneurs.  Lieutenants  de  Roi. 

Andaye eL  ”0°  L Em.  \ o!.I 


Appointements  des 
Lieutenants  de  Roi. 


BIGORRE 

Chatcau-tf  euf  de  Bayonne. 
Chateau-Vieux  de  Bayonne, 


Citadelle  de  Bayonne, 


Mont-de-Marfan. 


NEBOUZAN.. 


S.  Bertrand*dc-Comminges 


St.  Jean-Picd-dc-Port. 


Vicomte  de  Soullc  & Cha-  . . 1 • 

teau  de  Mauleon. 

22  Total  22 


-.Toh}  — 

— 

:::: ::I  • • • 
: îîn::I 

• «’69  ”1  <,6, 
: ,j7° 


1200  L r?' 

b.rn. 


■ I!00 



• 7800  78oo 





• «°oo-|  6000 

; ”“  ■}  SS44 





“4oo..?I1400 



• 708.. | 7o8 


Sommes  totales  des  Appointements , y compris  Its  Emoluments. 

Pour  le  Gouverneur  Général • •••••••*  S5901 

Pour  le  Lieutenant  Général _ 

Pour  les  Gouverneurs  & les  Commandants  particuliers»  ...»  S0®1* 

Pour  les  Lieutenants  de  Roi. • • 1 1 21° 

Total  141340  liv. 
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Vota.  i°.  I!  refte  à ajouter  les  appointements  des 
Lieutenants  de  Roi  de  la  Province  & du  Gouverne- 
ment general  ; ceux  de  pluficurs  Gouverneurs  parti- 
culiers & Commandants  de  villes  ; ceux  des  Majors , 
Aides-Majors  , Capitaines  des  Portes , &c. 

Le  Gouverneur-général  de  la  Province  de 
Béarn  & du  Royaume  de  Navarre  cft  ordinairement 
Gouverneur  particulier  de  la  Ville  , de  la  Citadelle  ôc 
des  Châteaux  de  Bayonne  ; & il  eft  aufli  Gouver- 
neur de  Capitaine  du  Château  de  Pau. 

3°.  11  y a pour  le  pays  de  Bigorre , un  Grand- 
Scnéchal  qui  eft  en  même  temps  Commandant  des 
troupes  , qui  fe  trouvent  dans  ce  pays  ; pour  le  pays 
de  Ntbou^an  , un  Gouverneur  qui  eft  en  même 
temps  Sénéchal  ; pour  Saitit-Bdat , un  Capitaine- 
Châtelain  , qui  eft  fupérieur  en  grade  au  Comman- 
dant de  cette  place  ; pour  Saint-Julien , un  Capitaine- 
Chatelain , &c. 

4U.  La  Province  fit  Principauté  de  Béarn  a tou- 
jours fur  pied  un  Régiment  d'infanterie  , compofé 
de  trois  Bataillons  , chacun  de  treize  Compagnies  , 
dont  une  de  Grenadiers  de  quarante-cinq  hommes  , 
de  douze  de  quarante  hommes  ; ce  qui  fait  en  tout 
IS7S*  hommes  , les  Officiers  non-compris.  « M.  le 
«Duc  de  Gramont , comme  GouverMUf-Gcncral  de 
»la  Province  ( en  1761.  ) & ColoneT-né  de  ce  Ré- 
«giment , nomme  à toutes  les  places  d’Officicrs  ; fie 
«en  expédie  les  commiffions  fous  le  bon  plaifir  du 
» Roi.  Le  Major  de  ce  Régiment  en  eft  Infpc&cur  fit 
«en  fait  la  revue  tous  les  ans.  11  y a outre  cela  dans 
»le  pays  de  Soulié  , ainfi  que  dans  la  baffe  Navarre  , 
«un  Corps  enrégimenté  compofé  de  joo.  hommes 
«en  dix  Compagnies  : celui  du  pays  de  Labourd  eft 
«de  mille  hommes.  A ce  nombre  de  troupes,  il  faut 
«ajouter  le  Régiment  des  Bandes  Gramontoifcs , com- 
«pofé  d’un  Bataillon  de  cinq  cens  hommes  en  dix 
«Compagnies , levé  dans  les  terres  du  Duché  de 
«Gramont.  M.  le  Duc  de  Gramont  en  nomme  les 
«Officiers , ainfi  que  ceux  des  troupes  de  Navarre  , 
«de  Soulle  fit  des  Bandes  Béarnoifcs.  Ces  divers 
«Corps  , chargés  de  la  garde  des  places  du  pays,  font 
«à  la  foldc  du  Roi  en  temps  de  guerre.  Us  font  armés 
«par  Sa  Majcftc  , habillés  fit  équipés  car  la  Province 
«fie  par  les  Communautés.  On  ne  fçauroit  confier 
«la  garde  de  cette  Frontière  à aucunes  troupes  qui 
«s’en  acquittaient  avec  plus  de  zelc  , plus  de  bra- 
«voure  fit  plus  d’aétivicé. 

. 50.  La  Maréchaufféc  établie  en  Béarn  fit  dépen- 
dances , confîfte  en  une  Compagnie  compofée  de 
trois  Lieutenants,  trois  Exempts , cinq  Brigadiers  , 
dix  Sous-Brigadiers , Soixante-douze  Cavaliers  fie 
on  Trompette,  commandés  par  un  Prévôt- Géné- 
ral dont  la  réfidence  eft  à Pau.  Les  trois  Lieute- 
nants réfident  l’un  à Pau , un  autre  au  Mont-de-Mar- 
san , & le  troifieme  à Aujch.  Du  premier  dépendent 
les  Brigades  qui  font  établies  à Pau , à Bayonne , à St. 
Jean-Pïed-de-Port , à Oleron  fit  à Tarbes.  Les  Bri- 
gades du  Monr-de-Marfan  , de  Caftel  , de  Dax  , 
d 'Aire  fit  de  Nogaro  font  fous  le  Lieutenant  qui  ré- 
fide  au  Mont-de-Marfan.  Sous  celui  qui  a fa  réfi- 
dence  à Aufch  fe  trouvent  les  Brigades  d 'Aujch  , 
de  Lei&ourc , de  Grenade , d eLombès , de  Bologne , de 
St.  Bertrand  fit  de  St.  Martory . Cela  fait  en  toutdix- 
fept  réfidences  de  Maréchauffée , à une  Brigade  pour 
chanue  réfidence  , excepté  la  réfidence  de  Pau  où  il 
y a deux  Brigades. 

6°.  Nous  parlons  fous  la  fécondé  note  de  l’état 
aftuel  de  la  Milice  dans  quelques-unes  des  Provinces 
ui  compofent  le  Gouvernement  général  militaire 
e Béarn  fit  Navarre  , mais  il  ne  fera  pas  hors  de 
propos  de  faire  à ce  fujet  quelques  remarques.  i“.  Dès 
avant  l’an  1700.  la  Milice  de  la  Province  feule  de 
Béam  confiftoit  en  un  Régiment  de  trente  Compa- 
gnies de  cent  hommes  chacune  ; fit  alors  la  Milice 
Tome  I. 
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de  la  baffe  Navarre , qui  a voit  été  confidérable , fe 
trouvoit  réduite  à deux  Régiments  de  Cx  Compa- 
gnies chacun  , fit  de  cinquante  hommes  par  Com- 
pagnie , outre  deux  Compagnies  franches  de  cent 
hommes  chacune , qui  ctoient  deftinées  à la  garde 
de  la  ville  de  Saint-Jcan-Pied-de-Port.  i°.  Scion  di- 
vers Mémoires  que  nous  avons  fous  les  yeux , l’état 
aéhicl  de  la  Milice  de  la  baffe  Navarre  confifte  en 
un  Bataillon  de  cinq  cens  hommes  pour  le  pays 
de  Mixe  , fit  en  un  autre  Bataillon  de  pareille  force 
pour  le  pays  de  Ci\e  , indépendamment  de  plufîeurs 
Compagnies  franches  oui  appartiennent  à la  Na- 
varre en  général.  Ainfi  la  Milice  des  pays  de  Béam  , 
Navarre  , Soulle  fit  Labourd  , y compris  celle  du 
Duché  de  Gramont , forme  un  corps  de  4800.  hom- 
mes ou  environ. 

Du  temps  de  Ccfar  , le  Béarn  ctoit  habité  par  les 
Bencarni.  ( V 0 ye\  ce  mot  ).  Sous  Honorius  , ce 
pays  étoit  compris  dans  la  Novempopulanie  ou  troi- 
lieme  Aquitaine. 

De  la  domination  des  Romains  , le  Béam  paffà 
fous  celle  des  Goths  , après  l’an  466. , E varie  étant 
alors  Roi  de  cette  Nation , fit  le  même  qui  meurt  à 
Arles  en  48  J. 

Après  la  bataille  de  Vouillé  , gagnée  par  Clovis 
en  $07.  , le  Béarn  fut  fournis  aux  François.  Ce 
pays  continua  de  rcconnoître  les  Rois  de  France 
jufques  vers  l’an  600.  que  les  Gafcons , peuple  ori- 
ginaire de  la  Cantabrie  ( Bifcaye  fit  Navarre  ) , 
vinrent  s’y  établir.  Depuis  ce  temps  , le  Béarn  fui- 
vit  le  fort  de  la  Gafcogne  , jufques  vers  l’an  810. 
que  Louis  le  Débonnaire  ayant  chaffé  Loup-Cen- 
tulle  , nouveau  Duc  de  Gafcogne , donna  l’invefti- 
turc  du  Béarn,  avec  le  titre  fit  la  qualité  de  Vicom- 
te , à Ccntullc  1.  ( deuxieme  fils  de  Loup-CentuUe  } 
dont  il  voulut  récompenfer  la  fidélité. 

Quelques  Auteurs  révoquent  en  doute  que  Cen- 
tulle  I.  ait  été  réellement  invefti  du  Bcarn  par  Louis 
le  Débonnaire  , parce  que  difent-ils  , le  recnc  de 
ce  Prince  n’eft  point  l’époque  de  la  propriété  des 
Fiefs.  Ces  mêmes  Auteurs  reprochent  de  notre 
temps  , d’un  fiecle  ou  environ  , l’époque  dont  nous 
venons  de  parler , fit  ils  ajoutent  que  le  Béam  étant 
une  Province  éloignée  du  centre  de  la  Monarchie, 
les  Gouverneurs  de  ce  pays  furent  des  premiers  à 
ufurper  la  propriété  fur  la  fin  de  la  fécondé  race  de 
nos  Rois.  Cependant  ces  Auteurs  conviennent  que 
les  premiers  Princes  des  Béam  étoient  de  la  race 
de  Loup-Ccntulle.  Quoi  qu’il  en  foit  de  ce  fyftême  , 
que  nous  n’avons  pas  le  temps  de  difeuter  , nous 
nous  croyons  obligés  de  fuivre  la  Chronologie  du 
pays  qui  établit  Ccntullc  I.  pour  premier  Vicomte 
de  Béam  , vers  l’an  8x0.,  ainfi  que  nous  l’avons 
déjà  dit.  Au  refte  , on  croit  que  ce  même  CentuUc 
ctoit  Gouverneur  de  Béarn , vers  l’an  816. 

Tous  les  fuceffeurs  de  Centulle  I.  jufqu’à  Cen- 
tulle  V.  inclufivement  , tué  en  1134.  , portèrent  le 
nom  de  CentuUc  ou  celui  de  Gallon. 

Centulle-Gafton  II.  dit  le  Jeune  , huitième  Vi- 
comte de  Bcam  , de  la  race  de  Centulle  I.,  fecourut 
contre  les  Maures  Dom  Sanchés  le  Grand  , Roi  de 
Navarre,  qui  en  confédération  de  ce  fervice  l’affran- 
chit de  l’hommage  iju’il  prétendoit  fur  certaines 
vallées  de  Béarn  , limitrophes  de  la  Navarre.  Il  fut 
affhffiné  en  1068.  par  les  habitants  du  pays  de 
Soulle  , au’il  a voit  voulu  foumettre.  Gallon  , fon  fils 
unique  , ctoit  mort  avant  lui  , laiffant  d’Adclaîde 
d’Armagnae , fille  de  Bernard  H.  Comte  d’Arma- 
gnac  , Centulle  IV.  qui  fuccéda  à fon  aycul.  Ce 
Centulle  IV.  fut  un  Prince  très-puiffânt.  11  rebâtit 
la  ville  d’Oleron.  Il  faifoit  battre  de  la  monnoie 
d’or  à fon  coin  , à Morlas  : aucun  Vaffal  de  la  Cou- 
ronne de  France  n’avoit  alors  ce  droit.  Il  fut  affaf- 
finc  pendant  la  nuit  avec  tous  fes  Gardes  a en  1088* 

• M m m m mm 
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*£«*  àcPnrcnté  , 

C‘ wü  en e«t eu  Gafton  III.  qui  fut  fou  fucccffitur. 
rS“,"  Cootcflc  du  Bigorne  , dont  il  eut  deux 
â,'  Bcn^nà  & Centulle  qui  jouirent  du  bien  de 

kGuTtonlII.un  IV.  , dixième  Vicomte  de  Béarn 
fiUdc Centulle  IV. , acquit  les  Vieomtesde Soidle  & 

Je  Dan.  Il  alla  en  1096.  b la  dermere  Croifàde  & 

1 diilingua.  En  1 1 1 8.  il  fe  trouva  h la  nrife  de  Sar- 
ragoife  dont  il  eut  tout  llionnenr.  Le  ftoi  Alphon, 
fcVIlI.  lui  donna  cette  grande  ville  en  Fief,  il  y 
fonda  une  Collégiale.  Il  fut  tné  parles  Maures  dans 
une  embufeade  en  1130. 11  avoir  epoufc  Talefic  d Ar- 
agon , dont  il  eut  Centulle  V.  fon  fuccelloiir  de 

^'centuu'e  V. onzième  & dernier  Vicomte deBéarn, 
de  la  race  de  Centulle  I.  , fut  tué  en  Efpagne  en 
faifant  la  guerre  contre  les  Maures  le  7.  Septembre 
mu.  U avoît  époufé  Dona  Sancba  , bile  de  Dom 
Garcie  IV.  Roi  de  Navarre  , de  laquelle  il  n’eut 
point  d’enfants.  . , .. 

Guifcarde  , foenr  de  Centulle  V. , avoit  epoufc 
pierre  .Vicomte  de  Gavaret  ( ou  Gabardan  ),oc 
elle  étoit  veuve  quand  elle  fuccéda  à fon  frère.  Elle 
prit  poffeffion  du  Béarn  avec  Taléfie  fa  mere.dt  avec 
Pierre  fon  fils.  Vicomte  de  Gavaret.Cettebicomte  , 
de  laquelle  dépendoit  le  Château  deBazas,  fut  reunie 
au  Bcarn.  rierre  palla  en  Efpagne  , & y échangea 
les  droits  qu’il  avoir  fur  la  ville  de  Sarragode  avec 
Huefca.  11  mourut  en  1 151.  & lailTa  pour  fuccefleiir 
Gallon  IV.  ou  V.  fon  fils  , qui  mourut  en  1 170.  üc 
oc  tailla  point  d'enfants  de  Dona  Sanclia  Infante  de 

Navarre,  qu’il  avoir  époufee. 

Marie  de  Gavaret  , focur  de  Galion  IV.  ou  \ . , 
alla  à Jacca  en  Arragon  , le  30.  Avril  t *7°;  » P®u^ 
s’afturcr  la  proteftion  de  Dom  Alphonfe  11.  Roi 
d’Arragon  , & elle  fit  hommage  à ce  Prince  de 
toutes  fes  Terres , même  du  Béarn  , qui  n’en  avoit 
«mais  fait.  Soit  par  crainte  , foit  par  finblefle  , les 
Evêques  de  Lefcar  & d’Oleron  ratifièrent  cet  hom- 
mage. Alphonfe  maria  la  Vicomteflè  à fon  favori  , 
Guillaume  de  Moncadc  , Grand  Sénéchal  de  Cata- 
logne. Les  Béarnois  fc  foulcvent  & élifent  fuccefli- 
vement  deux  Vicomtes  , dont  ils  fe  défont , parce 
qu’iLs  violoient  leurs  privilèges.  En  1174.  ils  pro- 
pofent  a Moncadc  & à la  Vicomteflè  de  renoncer  à 
leurs  droits  , offrant  d’élire  un  de  leurs  fils.  Comme 
Moncadc  ue  pouvoit  pas  fe  mettre  en  poireffion  du 
Béarn  , il  coulent  h l'offre  qui  lui  avoit  etc  faite  , 
& en  même  temps  la  Vicomteflc  donne  auflt  fon 
contentement.  Gafton  V.  ou  VI.  de  Moncadc  , un 
de  leurs  fils , cft  élu  par  les  Etats.  On  donne  à celui- 
ci  pour  Régent , rdlcgrin  de  Cattellajol.  A 1 6.  ans , 
Gafton  regne  par  lui-même  , & rend  hommage  à 
Huefca  , au  Roi  d’Arragon  , de  ce  qu’il  tenoit  de  lui 
en  Fief , mais  non  pas  du  Béarn.  Il  fecourt  Ray- 
mond VI. , Comte  de  Touloufc  , dans  la  guerre  des 
Albigeois  ; ce  qui  le  fait  excommunier.  11  obtient  fon 
ahfolution  en  1214.  , & il  ell  difculpé  à caufe  qu  il 
avoit  embrafféle  parti  des  Albigeois, fans  cmbraflêr 
leurs  erreurs.  U meurt  en  121  y fans  laifler  d’enfants 
de  Pétronille , Cotnt  elle  de  Bigorrc  , fa  femme.  Son 
frere  jumeau  , Guillanmt-Raymond  de  Moncade  , 
lûi  fucccde , & il  ell  le  dix-fepticme  Vicomte  de 
Béarn.  Celui-ci  ne  fut  point  d’abord  reconnu  par  les 
Etats  de  Béarn , parce  qu’il  refufoit  de  régner  fur 
eux  par  la  voie  d’éleétion.  Mais  en  1120.  Guil- 
laume-Raymond fit  un  Traité  avec  les  Erats  , par 
lequel  il  fut  reconnu  comme  ayant  un  droit  hérédi- 
taire ; à condition néanmoit.squ’il  y auroit douze  Ma- 
giftrats  , qui connoi t roicn t fouvcrainementde  toutes 
les  affaires  de  la  Province,  même  de  celles  où  le  Vi- 
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comte  auroit  intérêt.  Ces  Magiftrats  formèrent  ce 
qu’on  appella  depuis  la  Cour  Majour , dont  nous 
avons  parlé  , & ils  s’arrogèrent  le  titre  ôc  la  qualité 
de  Barons  perpétuels  & héréditaires.  Voyc\  le  mot 
Andouins  , page  176.  , où  nous  faifons  le  dénom- 
brement des  douze  anciennes  Baronnies  de  Béarn. 
Depuis  ce  Traité  , Guillaume -Raymond  régna  (prt 
paifiblement.  11  pafTa  à la  Cour  du  Roi  d’Arragon  , 
où  il  fut  confidéré  de  Dom  Jayme  1. 11  commandoic 
l’avant-garde  à la  conquête  de  Mayorcjue , de  il  fut 
tué  à cette  expédition  avec  huit  Seigneurs  de  fa 
Maifon  en  nij.  De  Garfmde  de  Forcalquicr , qu’i 
avoit  époufée , U 1 ailla  Gafton  VI.  ou  Vil.  qui  fuit. 

Gafton  VL  ou  VII.  dix-huitieme  Vicomte  de 
Béarn  , & le  dernier  de  la  race  de  Moncade , meurt  le 
26.  Avril  1 290. 11  avoit  epoufc  t°.  Marie  d’Arragon  , 
Blé  de  Dom  Dugno  , Comte  de  Bigorrc  ,&  xü.Béa- 
trixde  Savoyc.  Du  premier  lit  il  eut  Confiance  & Mar- 
guerite ; & du  fécond  lit , Marthe  , qui  epoufa  Gcraud 
Comte  d’Armagnac.  Confiance  la  fille  aînée  , fc 
trouva  infirme  , & hors  d’état  de  fe  marier  & de  gou- 
verner des  peuples.il  inflitua  pour  fon  heritiere  Mar- 
guerite , la  fécond® , & la  maria  à Roger-Bernard  111. 
Comte  de  Foix  r ù condition  que  le  Béarn  & le  pays 
de  Foix  feraient  unis  à perpétuité. 

Gafton  VIII.  ( & I.  de  Foix  ) fils  de  Marguerite 
VicomtefTe  de  Béarn  & de  Roger-Bernard  111.  ,fut 
le  vingtième  Vicomte  de  Béarn  & le  onaieme  Comte 
de  Foix.  Mais  il  ne  régna  rien  moins  que  tranquil- 
lement , parce  qu’il  eut  à foutenir  des  guerres  pref- 
que  continuelles  contre  le  Comte  d’Armagnac  qui 
prétendoit  à la  moitié  du  Béarn  » 5 caufe  de  Mar- 
the , focur  de  Marguerite  dont  nous  avons  parle  ci- 
devant.  Ces  guerres  avoient  commencé  dès  après  la 
mort  de  Gallon  VU.  ; cependant  Gafton  VIII.  fe 
maintint  en  poflêffion  du  Béarn  , jufqu’à  la  mort 
qui  arriva  le  1 3.  Décembre  1 3‘S- , & le  tranfnnt  à la 

4 Mathieu  de  Foix  , ifTu  de  Gafton  VIII. , fut  le 
vingt-troifieme  Vicomte  deBéarn,  & le  quatorzième 
Comte  de  Foix.  11  mourut  fans  polie nte  en  13 9*-  “ 
avoit  époufé  Dona  Juana  , Infante  d’Arragon 
deuxieme  fille  de  Dom  Juan  1.  ; & à caufe  d elle  il 
prétendoit  à la  Couronne  d’Arragon , mais  il  en  lut 

exclu  par  les  Etats.  , . . , 

Ifabeau  ou  Ifabclk  de  Foix , fe ur  & hcritiere  de 
Mathieu  . fuccede  b fon  frere  en  1398.  . & meurt  en 
1416.  Elle  avoit  époufé  en  138t.  Archambaud  de 
Grailly . Captai  de  Bufch  , qui  quitta  le  nom  de 
Grailly  de  prit  celui  de  Foix.  Archambaud  meurt 


Jc4an  I.  de  Grailly-Foix  , fils  d’Ifabeau  de  Foix  & 
d’ Archambaud  de  Grailly  . fur  le  vingt  - cinquième 
Vicomte  de  Béarn  tte  le  feizieme  Comte  de  Foix. 
Le  Roi  Charles  VII.  loi  fit  juflice  du  Comte  de  Bi- 
uorre  qui  étoit  depuis  long-temps  en  fcqueitre  , K 
ce  Comté  lui  fut  adjugé.  Jean  I.  Vicomte  de  Beatn 
Comte  de  Foix  & de  Bigorre  , &c.  meurt  en  ra!?. 
II  avoit  époufé  1".  Duna  Juana . Infante  de  Navarre 
fille  du  Roi  Dom  Charles  III.  ; a0.  Jeanne  d Albret , 
de  3“.  Dona  Juana  d’Arragoo-d’Urgel. 

Gallon  IX.  fils  de  Jean  I.  & de  Dona  Juana  d Ar- 
ragon  - d’Urgel  . fut  le  vingt-faieme  Vicomte  de 

Béarn  & le  dlx-fep.ieme  ComK  de  Fo.x  &c^U 

meurt  en  t47>-  U "P0^.  k.  „ if  S 
1454.  Eléonor  d’Arragon  , Fille  de  Jean  1 • 
d’Atragmt  «t  de  Blanche  de  Navarre  fa  f“0“^ra- 
me  , don.  le  petit-fils , Françms  - l’bxbus  m.  « à 
PaufanspoUéritcle  a9.  Janvier  i48i.  , fut  Roi  de 
Navarre  . Vicomte  de  Bcam  , Comte  de  P oix  , «c. 

Par  la  mort  de  Franqois-rhrebiis  , Caiherme 
Foix  fa  feut  .devint  Reine  de  Navarre  , Wom 
teffe  de  Béarn  , Comtcfle  de  Foix  , de  BiJcrre, «• 
Elle  époufa  à Or  thés  en  Béarn,  au  mou  de  Janvier 
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1484.  Jean  d’AIbret  , Comte  de  Penthievre  & de 
Pengord  , fils  d Alain  , Sire  d'AIbrct.  Elle  fut  cou. 
ronnce  à Fampclune  avec  fon  mari  le  10.  Janvier 
>444-  i noua  en  ■ su.  elle  fut  dépoiTédée  de  £m  Ko- 
yaume  par  Ferdinand  V.  dit  le  Catholique  , Roi 

favoriffL" «Sa  Ç'*”* & f«» utari  avoient 
lavonfe  le  Roi  de  F rance.  (Veye ; Albret , page  00. 1 
Catherine  meurt  au  Mont-de-Marfan  le  ,1.  Février 
1S17.  ion  man  mourut  à Pau  en  107.  Henri  d’Al- 
m^urt'îrWï'  de  Navarre , Vicomte  de  Béam.&c. 
meurt  le  aS  Ma.  iSSS-  Il  avoir  époufé  en  it.6. 

Marguerite  de  Valois , fcur  du  Roi  François  1.  de 

rint"  fin  -K  D“C  d'Ai"S™-  De  ce  mariage 
tant  une  fille  unique  Jeanne  d’Albret . qui  futma- 

P^LtaA°c  dc  Bouri,°n  . Duc  de  Vendôme  , 
Prince  du  Sang  pere  du  Roi  Henri  IV.  qui  unit  à la 

dcTaT  * b tance , celle  de  Navarre,  la  Vicomté 

ÛC  vf Cani  » ®C‘  C I 607.  ). 

'*•  La  Princeflc  Jeanne  d' Albret , époufe 
d Antoine  de  Bourbon,  Duc  de  Vendôme,  polfédoit 
. outre  le  Royaume  de  Navarre  ( en  partie  ) , la 

V comte  de  Béarn  , a",  le  Comté  de  Fois  , < la 
Vicomté  de  SouUe , 40.  la  Vicomté  de  Gav'ret , 

S • la  \ .comte  de  Da«  , 6“.  le  Comté  d’Armagnac 

V , C'>n’«,d-Altarac  , 8".  le  Comté  de  Pardiac 

?•  ' d,°  Faacuûc,  10".  les  Comtés  de’ 

Lomagne  & d AuviUars , 11°.  Ia  Sirie  d’Alhrct  ; 

éord  ',;ù>T',v  ‘i°- 1»  Comté  de  Péri- 

8 o*  i4  * ,a  ' lcomtc  de  Limoges  , &c. 

réuni"  U vi'ann'Ca.Ir°7-  lc  Roi  Heuri  ,v-  avoir 
reum  la  Navarre  & fes  autres  Etats  patrimoniaux 

a la  Couronne  , & les  avoir  rendus  par-là  inaliéna- 
J .’  Cv?fln“?nt  nous  tr°uvons  qu’en  1620.  le  Roi 
Louis  XIII.  donna  un  Edit  pour  là  réunion  du  Béarn 
a Ja  Couronne  , apparemment  que  la  première  réu- 
nion de  cette  Province  n’étoitpas  encore  confommée. 

v . àe.  la  Pro™«  de  Béarn  font  deux 

Vth.hts  de  Jable  dans  un  champ  d'or. 

BEA  RS  & Bouzics  , dans  le  Quercy , Diocefe 
« Election  de  Caliors  , Parlement  de  Touloufe 
Intendance  de  Montanban.  On  y compte  ô.  feux  ’ 
6y  be Hugues  & demie.  Cette  Communauté  cft  à 
3.  I.  E.  de  Cahors. 

BEAUBEC-L A-VILLE  , en  Normandie,  Dio- 
cefe  , Parlement  & Intendance  de  Rouen  , Elcaion 
de  Ncufchâtel , Sergenteric  de  Gaillefontaine.  On  y 

fnmnfi»  un  run  Il  .t..:  ' se.  c ... 
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compte  un  feu  privilégié  & i4,.  feux  raUlables. 

Cette  I aroifle  cft  à une  lieue  O.  S.  ü.  de  Caille- 
SJ?  > 2’  & demie  S.  F.,  de  Neufchatel  , & y. 
t.  N.  E.  de  Rouen.  Long.  19. 1 1. 10.  lat.  49.  j6.  ?0. 
Il  y a alTezproche  de  Beaubec,  une  Abbaye  d’Hom- 
mes  de  l’Ordre  de  Citcaux  & de  la  Filiation  de 
Cjairraux*  Cette  Abbaye  eft  en  réglé  & jouit  de 
18.  nulle  livres  de  rente.  Elle  a été  fondée  fous 
I invocation  de  Saint  - Laurent  , par  Hugues  de 
Goumay , ou  félon  d’autres  par  Guillaume  de  Fef- 
camp , en  1 1 27. 

BEAUBOURG,  dans PIfle-dc-Francc , Diocefe, 
Parlement , Intendance  & Eleâion  de  Paris.  On  v 
compte  feulement  14.  feux. 

BE  AUBR  Y en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bailliage  & 
Recette  de  Cliarolles.  Cette  Paroilfc  eft  à 2. 1.  E.  s. 
E.  de  Charolles.  La  Communauté  de  Beaubry  cft 
compofee  de  fept  liumcaux  : le  premier  porte  le 

lefeeïÆ"^’  dc  ke’  r«i'«  Métairie, s 

cond  e!i  Guerre , de  quatre  Métairies;  le  rroi- 
lieme  eft  Quartnc , de  huit  Métairies;  le  quatrième 
& I.  g.?'  ““«n**»  Métairies;  le  cinquième 
7„i„  r T ^>n,  & Gautier , qui  font 

compotes  de  fept  Métairies  ; & le  fcpsicmc  eft 
•**““»  d=  fept  Métairies.  1 

Cu«™1UrhIREJ  ?<llT‘“,rû  • BcUumfuaJmm 

Cajlrum  BelUjuadn,  Vifle  & J„ftice  Jyaie  _ 


. r • V . lcmporei  , Parlement  de 
de  Cp  IUC  Intendance 

firuée  T |UC  ’ Cfe!tC  dc  Nir,n'5-  Cene  Ville  eft 
fituee  fur  la  rive  droite  du  Rhône  , vis-à-vis  de 

"T  k S"  °"  ÏAVS°°"-  & J-r  tiet 

g E f .'  +■  & tterr  E-  de  Nifa.es  , 6.  & tiers 
Ue  a,  F*!' T ’ 1,1  dcmicE.  S.  E.  de  Mompel- 
her  4S.  E.  de  Touloufe,  .6.  O.  N.  O.  de  Marfettie, 

ongitude  ■■■ s- 

La  ville  de  Beancairc  eft  ancienne , & U n'eft  pas 
douteux  qu  elle  ne  fou  l’ancien  Ugernum  dont  font 
mention  Strabon , Pline  & pluficurs  autres  Aurairs 
qui  tous  atrurent  qu’i/gernion  étoit  une  des  vin-t- 

deNrifme“IrLV'll'?  ou,b°urPd"  1“'  dépeudoilut 
de  Nifmes.  On  croit  qu*  fi  la  ville  de  Beaucaire  fc 

daTceruTd“'Nr  ‘ danS  IC  d’Ar,tï  & non 

dans  celui  de  Nifmes  , ce  n’eft  que  par  un  démem- 
brement auquel  aura  donné  lieu  l'élévation  d’Arles 
«i  un  rang  îuperieur. 

Dés  le  lixieme  fiecle,  la  ville  de  Beaucaire  étoit 
un  pofte  important  ; Cajlrum  Odjer no  ( dit  l’Abbé 
rW  RhT  “-nVO,t.alor5.).  i»™  raidi,  ia 

Zi Lw  T°f"um ■ MaU  vraifembiable- 

inent  I Auteur  que  nous  citons  , ainfi  que  plnfieurs 
autres  qui  ont  fait  mention  de  ce  poftî , concluoit 
qu  Odjerno  «oit  un  heu  important  & très  - fort 
plutôt. a caufc  de  fa  firuatiou  fur  une  inontarnc 
efearpee,  qu’à  caufe  de  l’étendue  de  fes  fortifea! 
tions;  car  ou  ne  trouve  nulle  part  qa'Odiema  nî 
dS""”  une  ville  bien  confidérable. 

D ailleurs  , il  eft  a prefumer  qu’au  temps  de  la  déca- 
dente  de  1 Empire  romain  , & lors  de  l’irruption 

f’  ,n|B  b|aa’’lî  “àor'5  Prov,nccs  méridionales  de  la 
Pa"Icj  !?.  vlllc  d Ugernum  fut  détruite  , fi  elle  exif- 

rlainc  • fur  ic  b°rj  d« 
Rhône  & non  fur  le  rocher  au  pied  duquel  eft  bâtie 
usuellement  la  ville  de  Beaucaire.  Mais  , quoi  qu’il 
eu  fait  des  Je  lemps  des  anciens  Comtes  de  Tou. 
loufe,  le  Château  de  Beaucaire  paifoit  avec  raifoo 
pour  un  pofte  d’importance.  Ce  Château  étoit  bâti 
fur  un  rocher  de  etoir  de  forme  quarrée  ; il  n’a  été 

& °n  ‘"T1  encore desrulnes. 

Il  n eft  pas  douteux  que  la  bourgade  qui  s’étoic 
formée  au  pied  du  Châreau  dont  nous  venons  Je 
parier  , n ait  pris  fon  nom  de  la  figure  de  «■ 

Château.  Cette  bourgade  s’accrut  infenfiblement 
“ f™'1  de.)i  le  ''tK  <*v  ville  dès  le  commence.’ 
ment  du  treizième  fiecle  , quand  Raymond  V I. 
Comte  île  Touloufe , y établir  ou  confirma  la  fameufe 
foire  qu.  s y tient  tous  les  ans  à la  Magdeleine.  Drus 
la  fuite , la  ville  de  Beaucaire  fut  le  chef-lieu  d’ùne 
des  trois  Sencchauflces  qui  divifoient  la  Province 
de  Languedoc.  La  benechauflec  de  Touloufe  & celle 
de  Carcallonne  ctoicnt  les  deux  àufres. 

La  Sé^chaulKe  de  Beaucaire  a été' transférée  à 
Nifmcj , & clic  a etc  fubdmfee.  Anciennement  eette 
Scncchaulicc  comprcnoit , outre  la  Viguerie  de  Bcau- 
cairc  , celle  de  Sommieres  , la  Viguerie  de  Mes-- 
rueys , celles  du  Y'igan , d’Anduxe , d’Alais , d’L'zès 
de  Bagnois.de  Roqoemaure  , de  Saint-André-dc- 
Villeneuve  , de  Saint-Saturnin  des  Ports , d’AlgucC 
tnortes , de  Luncl , de  Marvejols  en  Gévaudan  le 
Bailliage  de  Velay,  celui  de  Vivarais  & la  Vignérie 
de  Montpellier.  Les  Sénéchaux  de  Beaucaire  étoient 
toujours  des  perfonoes  de  grande  coufidération  * 
lis  furent  fouvenr  de.  Seigneurs  de  la  plus  liante 
NoblciTe. 

Aujourd’hui  il  y a à Beaucaire  un  Siège  royal 
qui  eft  fort  ancien , de  qui  cft  compote  d’un  Vieumè 
royal , Chef  de  la  Jufticc  , dont  la  charge  cft  re^nie 
au  Coufulat , d un  Juge  royal , d’un  Lieutenant  de 
Viguter  qui  preccdoit  anciennement  le  Juge  d’un 
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5 T.ior  & d’unfcocurcur  du  Roi. 

cciotc  de  .Ailles  .mais  juin. 
• . j.  Jifenfe  . parce  que  cela  mû  plus 
S.  Lu  porte  du  Rhône  cit  belle  & bien  bitte. 
T^oe  Eglift  collegiale  & paroifftale  fous  le 


font  point 
nécel 


Cem  éS,e..V«*  v&l 

porte 

Il  v a une  Eglile  coucguii»;  ~ r~~“* — ~Z 

"j*  de  Notre-Dame  de  Pommiers  , & dont  le  fron- 
Efoice  cil  orni  de  quelques  figures  gothiques.  Le 
Chapitre  de  cette  Eglife  fot  crigc  en ,i(«.  en  vertu 
d-une  Bulle  du  Pape  Innocent  IX. , & il  eft  compofe 
d’un  Préccnteur  , de  dix  Chanoines  , de  deux  \ icai- 
res  wrwStuels  , & de  quatre  Bdncficiers.  Pour  for. 
mer  ce  Chapitre  . on  fopprima  le  Prieure  de  Beau- 
caire  qui  avoit  été  fondé  anciennement  par  lAbbe 
& par  les  Moines  du  Monaftere  de  la  Chaife-Dieu  , 
en  Auvergne.  Vraéemblablement  ce  Prieure  devoir 
être  d’un  gros  revenu , puifqu’il  a etc  poflédé  par 
le  Cardinal  Albanus  en  i4«8. , par  le  Cardinal  de 
Chalcnçon  , en  14  J *• , & P»r  V* Pc  Clement  VJ. 

avant  fon  exaltation  à la  Papauté. 

Outre  l’Eglife  collégiale  , il  y a à Beaucaire  deux 
autres  Eglifes  extrêmement  anciennes  , l’une  fous 
Je  titre  de  Sainte-Catherine  , prefque  ruinée  , & 
l’autre  fous  celui  de  Saint-Pierre  de  Ripis , qui  fub- 
fifte  en  fon  entier.  Il  y a aufli  un  Couvent  de  Cor- 
deliers & un  de  Capucins  , ce  dernier  a été  fondé 
en  160 1.  ; une  Maîfon  de  Prêtres  de  la  Doarinc 
Chrétienne  , qui  y régiflent  le  College  -,  un  Couvent 
d’Urfuline5  , établi  en  1631.  ; un  Couvent  de  Reli- 
-ieufes  Hofpitaliercs , fondé  en  1676.  i une  Abbaye 
de  Rcligieufes  de  l’Ordre  de  Saint-Bénoit , fous  le 
titre  de  Saint-Sauveur  de  la  Font  , & qui  a été 
transférée  de  Nifmes  ; & deux  Hôpitaux , dont  l’un 
fondé  en  1300.,  & l’autre  en  1690. 

En  1561.  les  Calviniftes  s’emparèrent  de  Bcau- 
caire  , & y commirent  de  très-grands  délbrdres  ; 
mais  tout  cela  a été  réparé  , & aujourd’dhui  cette 
ville  eft  une  des  plus  agréables  de  la  Province  de 
Languedoc  , & une  de  celles  du  Royaume  dont  les 
habitants  vivent  avec  plus  de  douceur  6c  avec  plus 
de  tranquillité. 

La  foire  de  Beaucaire  eft  peut-être  la  plus  fameufe 
du  Royaume  , & clic  cft  fans-doute  l’une  des  plus 
célèbres  de  l’Europe.  Elle  doit  durer  trois  jours 
francs  fans  compter  les  fêtes,  ce  qui  fait  qu’elle  en 
dure  toujours  nx  à caufc  de  la  fête  de  la  Magde- 
leine , de  celle  de  Saint-Jacques  & de  celle  de  Sainte- 
Anne.  Cette  foire  fc  tient  tous  les  ans  il  la  Magde- 
leine (le  a*,  de  Juillet).  Elle  eft  franche  de  tous 
droits  par  fon  inftitution  & par  le  privilège  fpccial 
de  Raymond  VI.,  Comte  de  Touloufe  , de  l’an 
1217.  Nos  Rois  ont  conlirmé  ce  privilège  , & parti- 
culiérement Charles  Vlll.  dès  le  commencement 
de  fon  règne  , Louis  XII.  & Louis  XIII.  Le  com- 
merce qui  fe  fait  à cette  foire  , monte  à plus  de  huit 
millions  en  efpeces.  Mais  outre  cela  , il  s y fait  un 
autre  commmerce  d’échange,  qui  conlifte  en  laines , 
foyes  , étoiles , épiceries  , drogues  , cuirs  , toiles  , 
cottun&  en  toute  forte  de  marchandées.  Cette  fé- 
condé efpece  de  commerce  comprend  des  effets  dont 
la  valeur  peut  être  eftimée  en  total  la  fomme  de  dix 
millions  de  livres. 

On  peut  conlidérer  la  foire  de  Beaucaire  comme 
le  point  de  réunion  des  principaux  Marchands  de 
l’Europe  , du  l.cvant  6c  de  l’Afrique.  La  fran- 
chife  excite  les  Négociants  à y faire  voiturer  tout  ce 
qu’ils  peuvent  ; & cela  eft  caufc  que  l’argent  y eft 
très-abondant.  Aufli  on  peut  affiner  que  dans  le 
court  efpacc  de  trois  jours , les  Marchands  font  plus 
d’affaires  à Beaucaire , qu’ils  n’en  font  chez  eux  dans 
tout  le  refte  de  l’année. 

Quoique  la  foire  de  Beaucaire  foit  franche,  nean- 
moins cette  franchife  reçut  quelque  atteinte  en  1631. 
lorfqu’on  établit  fur  toutes  les  marchandées  un  droit 
appelle  Rdapréciation.  Année  commune  ce  droit  ne 
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monte  qu’à  vingt-cinq  mille  livres.  Outre  ce  droit  les 
Fermiers  en  ont  établi  un  autre  cju’ils  appellent  Abon. 
nement , 6c  oui  conlifte  à fe  faire  payer  douze  fols 
pour  chaque  oalle  de  marchandées  qui  ne  font  point 
déballées  a la  foire  : cct  article  leur  produit  cinq 
mille  livres  ou  environ. 

Au  refte  , comme  la  ville  de  Beaucaire  n’eft  guè- 
res  grande  , elle  ne  fçauroit  contenir  toutes  les  mar- 
chandées qui  y font  voiturées  de  divers  endroits  , 
non-plus  que  les  étrangers  qui  s’y  rendent  de  toutes 
parts.  Pour  fupplécr  a ce  défaut , on  a imaginé 
de  conftruire  hors  de  la  ville  un  grand  nombre  de 
baraques , qu’on  appelle  dans  le  pays  des  cabanes t 
& qui  fubliftent  tout  le  temps  de  la  foire.  Ces  bara- 
ques font  faites  de  planches  , & elles  forment  une 
efpece  de  nouvelle  ville  beaucoup  plus  étendue  que  la 
première.  Outre  les  baraques, il  y a aufli  un  très-grand 
nombre  de  tentes , qui  fervent  egalement  d’habit^ion 
pendant  le  temps  de  la  foire. 

La  ville  de  Beaucaire  communique  avec  celle  de 
Tarafcon  par  un  pont  de  bâteaux , ou  plutôt  par 
deux  ponts  à caufc  qu’il  y a vers  le  milieu  du  Rhône 
une  ille  oblonguc  à laquelle  aboutiffent  d’un  côté 
le  pont  de  Tarafcon,  6c  de  l’autre  celui  de  Beaucaire* 
On  avoit  imagine , il  y a quelques  années  , de  faire 
un  canal  de  navigation  qui  communiqucroit  de  Bcau- 
caire  à Cette  & à Montpellier  , par  Saint-Gilles  & 
Aiguefmortes  ; on  avoit  même  levé  le  plan  de  ce 
canal , mais  ce  projet  eft  refté  fans  exécution , quoi- 
qu’on eflt  reconnu  qu’il  ne  pouvoit  qu’être  d’une 
très-grande  utilité. 

Quelques  Auteurs  aflurent  que  le  Pape  Urbain  V. 
ctoit  né  à Beaucaire  , aufli-bien  que  Raymond  Vil. 
dit  le  Jeune  , Comte  de  Touloufe.  Mais  on  trouve 
dans  les  meilleurs  Hiftoriens  qu’Urbain  V.  étoit 
natif  du  Diocefc  de  Mende  , & jamais  la  ville  de 
Beaucaire  ne  fut  de  ce  Diocefe.  Quant  à Raymond 
VII.  on  peut  croire  que  la  ville  de  Beaucaire  fut  fa 
patrie , non-feulement  à caufe  de  l’afteélion  parti- 
culière que  ce  Prince  eut  toujours  pour  cette  ville  , 
mais  encore  à caufe  de  plufieurs  documents  où 
il  eft  fait  mention  de  la  naiflance  de  ce  même 
Prince. 

En  171?.  on  imprima  à Avignon  des  Recherches 
hiftoriques  Ù chronologiques  fur  la  ville  de  Beaucaire. 
Les  Auteurs  de  ce  petit  ouvrage  , qui  eft  d’aillcura 
bien  fait  & où  l’on  trouve  bien  des  chofcs  curieufcs  , 
mettent  au  nombre  des  hommes  illuftres  que  cette 
ville  a produits  Jean  de  Beaucaire  , Evcque  de 
Metz  , le  même  nui  fut  Précepteur  du  Cardinal  de 
Lorraine , 6c  qui  écrivit  en  latin  une  Hiftoire  des 
troubles  arrivés  en  France  fous  Charles  IX.  ; & ils 
ajoutent  que  ce  Prélat  t'/oû  d'une  fi  baffe  naiffancc  , 
félon  un  manuferit , qu'il  fut  appcllé  Jean  de  Beau - 
caire  , du  nom  de  fa  patrie.  Ce  trait  d’hiftoirc  n’eft 
point  conforme  à la  vérité.  Jean  de  Beaucaire  ctoit 
d’une  famille  noble  & ancienne  du  Bourbonnais  ; 
& il  n’y  a pas  encore  foixante  ans  , qu’un  Officier 
de  cette  famille  , mort  Chcf-d’Efcadre  des  armées 
navales  du  Roi  , fut  reconnu  pour  Gentilhomme 
d’extraflion  & d’ancienne  origine. 

En  1734.  M.  Vergiledc  la  Bajlide , Gentilhom- 
me de  Languedoc  , découvrit  un  grand  chemin  des 
Romains  , qui  va  de  Beaucaire  à Nifmes  ; & il  en 
publia  une  defeription,  qui  nous  a paru  trop  cuncufc 
Oc  trop  intércffàntc  , pour  que  nous  ne  lui  donnions 
pas  ici  une  place. 

De  tous  les  grands  chemins  que  les  Romains 
ont  conftruits  dans  la  vafte  étendue  de  leur  Empire, 
celui  dont  il  s’agit  ( dit  M.  de  la  Ballule  ) eft  fans 
contredit  le  moins  dégradé.  On  y voit  encore  dans 
l’efpace  de  quatre  lieues  de  Languedoc  , douze  pier- 
res ou  colonnes  milliaires  , fix  desquelles  ou  peut- 
être  fept  n’ont  point  été  déplacées.  U y a meme 
apparence 
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apparence  qu'aucune  ne  l’auroit  été,  fi  Confiantes 
Général  & cnfuite  beaupere  de  l’Empereur  Hono- 
[,u* , n’en  avoit  pris  quelques-unes  pour  marquer 
les  tombeaux  des  perfonnes  de  diftintfion  qui  fu- 
rent tuées  dans  une  Cinglante  bataille  , que  gagna 
ce  General  dans  cette  contrée  l’an  41 1.,  comme 
on  le  ht  dans  la  nouvelle  Hiftoire  de  Languedoc 
T.  1.  L.  4.  N.  10.  * 

On  lit  fur  ces  colonnes  des  inferiptions  gravées 
fous  trois  Empereurs,  une  d’Augufte  , qui  eft  la 
feule  qui  Ce  trouve  dans  la  Province  , «St  les  autres  de 
Tibcre  & de  Claude.  On  peut  remarquer  dans  tout 
cet  ouvrage  l’attention  des  Romains  à conftruire  , 
autant  qu’il  e'toit  poflible  , leurs  grands  chemins,  fur 
un  même  alignement , la  folidité  qu’ils  leur  don- 
noient  par  leurs  Empierrements  , leur  forme  ÔC  leur 
largeur  qui  cft  précifément  la  même  que  Nicolas 
Bcrgier  ( mort  en  16*3.  ) a marquée  dans  fon  Hif- 
toire  des  grands  Chemins  de  l’Empire.  On  y trouve 
aufii  la  mefure  précife  du  Mille  romain  nettement 
dcrermince  par  deux  pierres  non-déplacées,  qui  mar- 
quent un  efpace  de  75*.  toifes  , 4.  pieds  ; ce  qui 
prouve  que  M.  Caflïni  s’eft  trompé  en  donnant  76 1. 
toifes  au  Mille  romain. 

Ce  fut  la  confirmation  du  beau  quai  que  le  Roi 
conjointement  avec  la  Province  de  Languedoc  , a* 
fait  faire  à Beaucaire  , «5c  qui  forme  un  Port  très- 
commode  fur  le  Rhône,  qui  donna  lieu  à la  décou- 
verte que  fît  M.  de  la  Baftide  ( en  17*0.  ) , de  ce 
chemin  dont  la  mémoire  écoit  entièrement  perdue  ; 
découverte,  dit-il,  d’autant  plus  heureufe  que  le 
nouveau  Port  deviendroit  prefque  inutile  dès  qu’il 
n y auroit  pas  un  grand  chemin  propre  pour  le 
tranfport  des  marchandées  dans  le  cœur  de  la  Pro- 
penfoit  6c  parloit  jufte  ; 
mais  s’il  eût  attendu  encore  quelque  temps  , il  au- 
roit vu  que  la  Province  de  Languedoc  ne  néglige 
aucune  de<  parties  qui  peuvent  contribuer  à la  féli- 
cité des  peuples  qui  l’habitent.  Revenons  au  che- 
min en  quefiion. 

Du  temps  des  Romains  , ce  chemin  croit  une  par- 
tie de  la  grande  voie  Aurelienne  , qui  commençoit 
à la^ville  de  Rome  , «5c  ailoit  aboutir  aux  extrémités 
de  I E (pagne.  A la  droite  du  Rhône  ,cc  chemin  com- 
me nçoit  au  bord  de  ce  fleuve  , à la  tête  d’un  pont 
de  pierre  , appelle  Pons  teranus  , ou  le  l’ont  du 
Tréfor  dont  il  relie  encore  des  veftiges  fur  le  bord 
même  du  Rhône.  Aujourd’hui  on  ne  peut  apper- 
cevoir  ce  chemin  qu’à  3.  ou  400.  pas  rte  Beaucaire, 
à l’endroit  appelle  Us  cinq  coins , derrière  le  Châ- 
teau de  Gaujeae.  On  découvre  trcs-diftinélement  à 
cet  endroit  fon  alignement  Ôc  fa  largeur  qui  croit 
de  vingt  pieds.  Ce  chemin  pallbir  lur  la  montagne 
à quelques  pas  fur  la  gauche  du  lieu  nommé  Ko - 
queparude. 

A deux  cens  pas  au-delà  , on  trouve  fur  le  même 
chemin  , dans  la  plaine  de  Saint-Roman  , deux 
pierres  milliaircs  , dont  la  première  qui  cft  de  fi- 
gure quarrée  , de  vingt -cinq  pouces  ôc  demi  de 
largeur  fur  dix-huit  d’epaitieur  , «5c  qui  cft  à fîx  pieds 
ou  environ  hors  de  terre  , porte  cette  infeription  de 
PEmpercur  Tibere. 

T I.  C A E S A R. 

D 1 v 1.  A v c.  F.  A u c. 

P o n t 1 r.  M a x. 

T a 1 b.  Pot.  XXI. 

RcfeBit  Et 

R C S T 1 T O I T 

X 1 1 L 

La  fécondé  de  ces  pierres  eft  de  figure  ronde  & 
dont  le  diamètre  eft  de  vingt-quatre  pouces  ou  cn- 
Tome  I, 
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viron.  Elle  cft  placée  à trois  pieds  de  diftance  de  la 
première,  fur  le  bord  du  chemin  , à droite  en  al-4 
Jant  à Nifmes  , 6c  elle  eft  un  peu  moins  élevée  que 
a precedente.  On  y lit  Pinfcription  fuivante,  qui  eft 
en  partie  détruite , & qui  eft  de  l’Empereur  Augofte. 

I M P 

D i v 1.  F.  A o c. 
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On  trouve  dans  la  même  montagne , toujours  fur 
le  meme  alignement , des  veftiges  bien  marqués  du 
meme  chemin  romain  ; on  en  voit  la  forme  qut 
croit  cintrée  , ou  en  dos-d’âne  , la  largeur  6c  les 
oHes.  En  defeendant  dans  la  plaine  , on  découvre 
l Empierrement , c’cft-à-dire , l’affetnbldge  des  maté- 
riaux que  les  Romains  employoicnt  à la  conftruc- 
tion  de  leurs  chemins  , à-peu-près  comme  on  le  prati- 
que aujourd’hui. 

La  montagne  dont  on  vient  de  parler  , a quinze 
toifes  d’élévation  du  côté  de  Beaucaire,  6c  dix  feule- 
ment du  côté  de  Nifmes.  C’étoit  au  moyen  de  deux 
grandes  levées  de  terre  que  les  Romains  avoient  rendu 
le  chemin  praticable  fur  cette  montagne , fuivanc  leur 
ufage  ordinaire  décrit  par  Bergier  dans  fon  Hiftoire  , 
Liv.  a.  Chap.  1 7.  Depuis  la  montagne  jufqu’à  une 
lieue  de  Nifmes , l’alignement  s’eft  confervé  en  entier 
& le  chemin  fubfiffe  encore  à préfent. 

En  avançant  dans  ce  chemin  , on  trouve  vis-à-vis 
du  village  de  Saint- Vincent  deux  pierres  milliaires.  La 
première  , qui  eft  quarrcc  , a été  coupée  un  peu  au- 
deffus  de  la  terre.  La  fécondé  eft  ronde  , élevée  de 
trois  ou  quatre  pieds  hors  de  terre  , un  peu  panchée 
6c  fans  infeription  , ainfî  que  la  première. 

En  fuivant  le  même  chemin  , on  trouve  une  autre 
pierre  quarrée , qui  eft  du  temps  de  T ibere , comme 
1 indiquent  fa  forme  6c  le  commencement  d’une 
infeription  , dont  le  refte  cft  entièrement  ruiné. 

Ti.  Cak 

La  valeur  du  Mille  romain  , qu’on  ne  fçavoit  pas 
au  jufte,  eft  déterminée  par  ces  pierres  qui  n’ont 
point  été  déplacées.  Ce  Mille  cft  de  75».  toifes  4. 
pieds,  ainlique  nous  l’avons  dit  ; 6c  dans  ce  t efpace 
le  chemin  a confervé  toute  fa  première  forme  dans 
la  longueur  de  plus  de  quatre  cens  toifes  : c’cft  dans 
le  lieu  nommé  la  Garrigue.  Tout  ce  chemin  que  nous 
venons  de  décrire , 6c  dont  le  çlan  a été  levé  jufqu’aux 
Baraqucf  de  Cureboujfot  qui  partagent  le  chemin  de 
Beaucaire  à Nifmes  , eft  encore  appelle  le  Chemin 
vieux , Ôc  fe  joint  au  grand  chemin  d’aujourd’hui  à 
la  première  Baraque. 

A une  lieue  de-là , en  allant  5 Nifmes  , on  trou- 
ve encore  fur  la  droite  ôc  toujours  au  bord  du  chemin 
une  autre  pierre  milliairc  avec  cette  infeription. 

Tl.  C A E S A R. 
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trente  pas  ou  environ  de  diftance  de  cette 
• pierre , on  voit  dans  un  champ  quatre  colonnes  ele- 
vces  & une  cinquième  abbatuc  fc  renverfee  lur  la 
tcrre  au  milieu  des  quatre.  Les  Auteurs  de  la  nou- 
velle Hiftoirc  de  Languedoc  , T.  t.  Liv.  4.  N.  10.  , 
penfent , ainlî  que  nous  l’avons  dir , que  ces  cinq  co- 
lonnes avoient  été  placées  & réunies  en  cct  endroit 
pour  marquer  la  fépulturc  de  quelque  Prince  tué  dans 
une  Cinglante  bataille  , qui  fc  donna  dans  cette 
plaine  , l’an  41 1., entre  les  Romains  qui  affiégeoient 
la  ville  d’Arles,  & les  François  joints  aux  Allemands 
qui  s’étoient  propofé  de  faire  lever  ce  Gege. 

On  ne  fçauroit  aflurer  que  ces  cinq  colonnes  fuf- 
fent  toutes  de  pierres  milliaires  ; mais  il  y en  a trois 
qui  l’étoient  certainement.  Voici  quelle  eft  l’infcrip- 
tion  de  celle  qui  cil  couchée,  laquelle  a neuf  pieds 
de  longueur  fur  vingt -quatre  pouces  de  diamè- 
tre , de  même  que  toutes  les  milliaires  qui  font  de 
figure  ronde. 


Ti.  Claupiüs. 
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A deux  cens  pas  ou  environ  de  ce  chemin  de 
Beaucairc  , derrière  le  village  de  Manducl , il  y a 
deux  pierres  milliaires , l’une  ronde  fc  l’autre  quar- 
rée.qui  font  encore  debout.  Il  feroit  allez  .difficile 
de  déterminer  pour  quel  ufage  elles  ont  été  élevées 
en  cet  endroit.  11  y a quelque  apparence  que  c’cft 
pour  le  même  fujet  que  les  quatre  pécédentes.  Les 
inferiptions  de  ces  deux  pierres  font  parfaitement 
bien  confervées  ; celle  de  la  pierre  ronde  cü  la  mê- 
me que  celle  de  l’Empereur  Claude  qui  vient  d’être 
rapportée  ; & celle  de  la  pierre  quarréc  eft  pareille 
à celles  de  Tibcre  , que  nous  avons  rapportées  ci- 
devanr.  Il  n’y  a d’autre  différence  que  celle  du 
nombre  des  pierres  qui  eft  V.  pour  cette  dernière. 

Il  y avoit  un  autre  chemin  romain,  qui  fe  joi- 
gnoit  à celui  dont  il  eft  queftion  , dans  l’clpace  qui 
eft  entre  les  Barrnques  & le  Pont  de  C'ait  ( fur  le 
Viftrc). Outre  lesvdtigcs  qui  en  relient  dans  laGar- 
rigue , ce  chemin  eft  encore  marqué  par  une  co- 
lonne non-déplacée , qui  eft  à l’Orient  d Eté  du 
village  de  Saint-Pinccni. 

Il  eft  évident  que  depuis  Benucnire  jufqu’aux 
pierres  , qui_  font  près  du  Pont  de  "Cari  , le  che- 
min des  Romains  a confcrvé  le  même  alignement; 
& il  n'elt  pas  moins  certain  que  dans  la  lieue  qui 
relie  depuis  ces  pierres  jufqu’à  Nifmes  , le  chemin 
étnit  conllruit  également  fur  ta  même  ligne.  Pour 
être  perfuadé  que  cela  eft  ainfi , il  faut  confiderer 
1".  que  le  chemin  d’aujourd’hui  ne  s’écarte  jamais 
beaucoup  de  l’ancien  ; i°.  que  lorfqu’il  s en  écarte  , 
ce  n’elt  qu’à  l’occafion  des  eaux  qui  1 ont  rompu , 
& parce  que  les  ponts  n’étant  pas  entretenus  , les 
‘Voyageurs  ont  été  obligés  de  fe  frayer  eux-mêmes 
un  chemin  au  côté  d’en-bas  ; 30.  que  hors  de  ces 
endroits  , le  chemin  rentre  dans  fon  droit  aligne- 
ment, fur -tout  à un  quart  de  lieue  de  Nifmes 
oit  il  n’y  a point  de  fources  ni  d’autres  eaux  ; 4°- qu’à 
la  droite  des  lieux  où  le  chemin  s'écarte  de  fon  ali- 
gnement , on  voit  encore  , en  crcufant  un  pied  de 
demi  dans  la  terre  , des  relies  de  l 'Empierrement  de 
l’ancien  chemin  des  Romains  ; cet  Empierrement 
parott  même  en  plulieurs  endroits  au  bord  du  che- 
min , fans  qu’il  foit  néccflaire  de  creufer  pour  le 
découvrir.  Rétamons  à préfent  ce  que  nous  venons 
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de  dire  touchant  l'ancien  chemin  des  Romains  dont 
il  eft  queftion. 

I.es  deux  premières  pierres  , dont  i!  eft  fait  men- 
tion dans  le  Mémoire  de  M.  de  la  Baftide  , & donc 
l’une  eft  quarrée  & de  l’Empereur  Tibere  , & l’au- 
tre ronde  & de  l’Empereur  Augufte  , font  à un 
quart  de  lieue  de  la  ville  de  Beaucairc  ao-dcflùs  do 
la  montagne.  En  defeendant  de  cette  montagne  , 
furie  même  alignement , eft  une  très-grande  pierre  » 
dont  il  n’elt  point  parlé  dans  le  Mémoire  de  M.  de  la 
Ballide  , apparemment  parce  qu’elle  n’cft  pas  de  la 
même  nature  de  pierre  que  les  Milliaires  , fc  que 
d’ailleurs  elle  n’a  jamais  eu  d’infeription.  11  y a 
pourtant  lieu  de  croire  qu’elle  a été  mife  en  cet  en- 
droit à dciTcin  , & qu’elle  a été  fubllituée  à quelque 
pierre  militaire. 

A cinq  quarts  de  lieue  de  Beaucairc  , on  trouve 
encore  deux  pierres  milliaires , qui  font  les  memes 
que  nous  avons  dit  être  placées  vis-à-vis  du  village 
de  Saint-Vincent.  A un  Mille  de  là , il  y a une  pierre 
quarrée,  qui  eft  placée  comme  toutes  les  autres , i 
la  droite  fc  au  bord  du  chemin,  L’cfpacc  qui  eft 
entre  cette  pierre  & les  deux  précédentes , eft  celui 
du  Mille.  Dans  la  plus  grande  partie  de  cct  cfpacc  , 
le  chemin  a confcrvé  fa  première  forme.  On  trouve 
enfuite  les  trois  Baraques  de  Cureboujfot , qui,  com- 
me on  l’a  dit  , partagent  également  le  chemin  de 
Beaucairc  à Nifmes.  Enfin  à une  lieue  des  Bara- 
ques , on  trouve  la  dcmicre  pierre  militaire , ijui  eft 
debout  fc  où  elle  doit  être:  elle  eft  quarrée,  fc 
porte  l’infcriprion  de  Tibere.  A côté  de  celle-ci  fonr 
les  quatre  fc  même  les  cinq  pierres  dont  il  eft  parlé, 
dans  le  Mémoire.  Les  trois  autres  pierres  dont  il 
eft  fait  mention  , font  hors  du  chemin  ; il  y en  a 
deux  tntre  le  village  de  Manduel  & le  chemin  ro- 
main , & elles  font  debout  l’une  & l’autre.  La  troi- 
ficme  eft  aufti  debout , à l’Orient  d’Eté  du  village  do 
Saint-Vincent.  Cette  dernicrc  pierre  écoit  fur  un 
antre  chemin  romain , dont  il  refte  encore  bien  des 
vertiges. 

Au  Mémoire  , dont  nous  venons  de  rendre 
compte  , M.  Vergile  de  la  Baftide  en  ajouta  un 
autre  , dont  il  eft  de  notre  attention  de  dire  quel- 
que chofe , à caufe  qu’il  a trait  au  même  fujet. 

J’ai  fait  , dit-il , une  réflexion  à l’occafion  des 
différentes  pierres  milliaires  qui  fc  trouvent  depuis 
Beaucairc  jufqu’à  Montpellier  ( je  n’en  ai  point  vu 
d’autres  ailleurs  ) ; c’eft  qu’on  a eu  foin  de  diftm- 
guer  fc  de  faire  reconnaître  les  Empereurs  par  les 
ordres  desquels  ces  chemins  ont  été  réparés.  Cette 
diftinftion  fc  voit  non-feulement  par  les  inferiptions 
qui  font  gravées  fur  les  pierres  milliaires  , mais  en- 
core par  la  forme  des  pierres.  Celle  d’Àugufte  etc 
ronde  fc  de  vingt-quatre  pouces  de  diamètre  , avec 
une  infeription  gravée  Amplement  & fans  aucune 
forte  d’ornement.  Celles  de  Tibere  font  toutes  quar- 
rées  comme  des  piédeftaux  , fc  peu  polies.  Celles  du 
Claude  font  rondes , fc  leurs  inferiptions  font  con- 
tenues dans  un  cadre  , creufé  dans  la  pierre  environ 
fept  ou  huit  ligues  , avec  une  efpcce  de  moulure 
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Celles  d’Antor.in  reffembient  à celles  de  Claude  , 
ïvec  cette  feule  différence  que  les  colonnes  d An- 
tonin  font  moins  hautes  , fc  que  la  partie  qui  H 
J uns  la  terre  , eft  quarrée  comme  un  picdeltol  , 
beaucoup  plus  large  que  le  corps  de  la  colonne. 

A l’occafion  de  cette  remarque  lur  la  dirterencc 
qui  fe  trouve  dans  la  forme  des  pierres  militaires  des 
divers  Empereurs  qui  ont  répare  ce  chemin  , 
M.  de  la  Baftide  rapporte  l’infcription  buvante 
d’une  colonne  milliaire  de  l’Empereur  Antontn  , 
qui  eft  à Nifmes  , placée  dans  la  muraille  de  a 
porte  de  la  Couronne  , du  côte  de  l’Êfplanauc. 
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Dans  toute  l’étendue  du  chemin  romain  de  Beau- 
caire  à Nifmes  , qui  fubfiftoit  du  temps  de  l’Empire  , 
& qui  a été  réparé  par  divers  Empereurs  , il  n’y  a 
aucune  colonne  d’Antonin  ; mais  il  y en  a plulîeurs 
dans  la  partie  de  ce  chemin  qui  mene  de  Nifines  à 
Montpellier. 

BEAUCAIRE  , dans  l’Armagnac  , en  Gafcogne  , 
Diocefe,  Intendance  & Election  d’Aufch , Parle- 
ment de  Touloufc  , Colleéle  de  Vie.  On  y compte 
4.  feux  6c  deux  belluguesde  feu.  Cette  Communauté 
cft  fituée  à une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  de 
Ja  Baife  , à 3. 1.  N.  E.  de  Vie  , & 4.  & demie  N.  O. 
d’Aufch. 

BEAUCAIRE,  ancienne  Baronnie  , en  Périgord, 
Diocefe  & Elcéiion  de  Périgueux  , Parlement  & 
Intendance  de  Bordeaipc.  On  n’y  compte  point  de 
feux.  Cette  Baronnie  fut  acquife  le  n.Mai  1461., 
d’Armarieu  de  Lévi  , Chambellan  du  Roi , par 
Jean  , Seigneur  de  Pcchpeyrou , de  la  Mothe  & de 
Montbarla.  11  avoir  pour  quatrième  ayeul  Bertrand 
de  Pechpeyrou  , qui  vivoit  dans  le  treizième  Jîecle  , 
dont  le  hls  Bertrand  tranfigea  avec  fes  coulins  en 
1296.  & mourut  en  1 337.  , pere  de  Gaillard  III.  , 
qui  hérita  de  tous  les  biens  de  fon  coufin  Gaillard  II. 
au  nom.  Celui-ci  fut  tué  à la  bataille  de  Crécy 
en  1 346.  11  avoit  époufé  N.  Dame  de  Monteuq  , 
dont  il  eut  pour  Hls  unique  , Bernard  II.  du  nom  , 
Seigneur  de  i’cchpeyrou,  allié  le  25.  Janvier  13S0. , 
à Philippe  de  la  Mothe.  De  ce  mariage  naquit  Gail- 
lard IV.  du  nom  , Seigneur  de  Pcchpeyrou  6c  de  la 
Mothe  , pere  par  Jeanne  May  nard.  Dame  de  Mont- 
barla , fa  fécondé  femme  , de  Jean  1.  , Baron  de 
Beaucaire  , qui  epoufa  le  22.  Mai  1429. , Sicardcde 
Fénelon  , de  laquelle  il  eut  pour  Hls  aine  , Jean  II. 
Seigneur  de  Pcchpeyrou,  Montbarla  6c  Mircmont  , 
Baron  de  Beaucaire  , Maître  d'Hôtel  de  la  Reine 
Anne  de  Bretagne  , en  1498.,  & marie  par  contrat 
du  2 S.  Novembre  >480.  avec  Jeanne  , Dame  de  Co- 
curon  , dont  il  eut  Charles.  Celui-ci  eut  de  Margue- 
rite de  Tougèt-Nouaillan  , fa  fécondé  femme  , 
Henri  de  Pechpeyrou  , qui  mourut  des  bleflùres 
qu’il  avoit  reçues  à la  bataille  de  Jarnac  , en  x S69., 
étant  Lieutenanr  d’une  Compagnie  de  cent  hommes 
d’armes  , & laiflà  de  Marguerite  de  la  Combe-Biron 
fa  femme  , Bernard  III.  du  nom  , & Pons  de  Pcch- 
peyrou , qui  a fait  la  branche  des  Seigneurs  de 
Guitaud. 

L’ainé  , Seigneur  de  Pechpeyrou  & de  Mont- 
barla , Baron  de  Beaucaire  , fut  Gentilhomme  de  la 
Chambre  du  Roi , 6c  Gentilhomme  d’honneur  de 
la  Reine  Marguerite  en  1609.  Il  avoit  époufé  Eléo- 
nor  de  Chcvcrry  , qui  fut  veuve  en  Janvier  1622.  , 
& mere  de  François  , marié  x°.  en  1624.  à Cathe- 
rine de  yiguier  , Dame  de  la  Valade  , laquelle 
mourut  fans  lignée  après  avoir  fait  donation  de  tous 
fes  biens  à fon  mari  ; 20.  à Françoifc  de  la  Fond  , 
de  laquelle  il  eut  entr’autres  enfants  , Fabien  , pere 
.pas  Françoife  du  May  , avec  laquelle  il  s’étoit  allié  en 
1672.,  de  Jean-Antoine  , Seigneur  de  Pechpeyrou  , 
Montbarla  & la  Valade  , Baron  de  Beaucaire.  Celui- 
ci  fut  marié  en  1708.  à Marie-Thérefe  de  la  Roche 
de  Genfac  , dont  cil  né  Gilles  Gervois  , Comte  de 
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Beatfcaire  , Meftre-de-Camp  du  Régiment  de  Ca- 
valerie de  ion  nom  , après  la  mort  de  fon  oncle 
Jcan-Jofeph  , depuis  le  2 6.  Mars  1736.  jufnu’au 
premier  de  Janvier  1748.  qu’il  fut  nommé  Maréchal 
des  camps  & armées  du  Roi.  11  eft  veuf  depuis  le 
3.  Mars  1 746.  de  Marie-Louife  Delpech. 

Pons  de  Pechpeyrou  , fils  de  Henri  & frere 
puîné  de  Bernard  III. , fut  en  1590.  , Capitaine  de 
cent  Arqucbuziers  à cheval  , ôc  fe  maria  le  1 3.  Fé- 
vrier de  la  même  année  avec  Françoife  de  Com - 
minges  fa  parente  , fille  unique  & héritière  de  Fran- 
çois de  Comminges , Seigneur  de  Guitaud  , & de 
Catherine  de  Tougès.  Leur  fils  , Louis  , qui  ajouta 
le  nom  & les  armes  de  Comminges  aux  liens  , fui- 
vant  les  conventions  matrimoniales  de  fes  pere  & 
mere  , fut  Seigneur  de  Guitaud  , & mourut  fort 
jeune.  Il  lailfa  entr’autres  enfants , de  fa  femme 
Jeanne  A'Aigua  de  Saint-Martial  , mariée  le  7. 
Septembre  162$. , Guillaume  de  Pechpeyrou-Com- 
minges  , Comre  de  Guitaud  , Gouverneur  en  1648. 
des  Iflcsdc  Sainte-Marguerite  & de  Saint-Honorat- 
de-Lcrins,  Capitaine  des  Chevaux-Lcgcrs  du  Prince 
de  Condé  6c  fon  Chambellan  , Chevalier  des  Or- 
dres du  Roi  du  31.  Décembre  1661.  Il  décéda  le  27. 
Décembre  168$.  à 60.  ans.  11  avoit  époufé  le  1$. 
Oélobre  1669.  Eliiabeth-Antoinettc  de  ifenkamon. 
De  ce  mariage  naquirent  deux  fils  & trois  filles.  Le 
puîné  des  fils  embralïà  l’Etat  eeelefiaitique.  L’ainé , 
Louis  Athanafe  de  Pechpcyrou-Commingcs , Comte 
de  Guitaud  , fut  Lieutenant-Général  des  armées  du 
Roi  , du  premier  Août  1738.  ,&  mourut  le  10. 
Juillet  1748.  Il  avoit  époufé  le  19.  Septembre  1719. 
Magdeleine  - Elifabetk  de  Chamillard  de  Vilate  , 
dont  un  fils  , dit  le  Comte  de  Guitaud  , Officier 
dans'  le  Régiment  du  Roi  en  17$ 2.  , 6c  Sou;- Lieu- 
tenant des  Gendarmes  de  Bourgogne  en  1761.  avec 
rang  deMeftre-de-Camp.  La  CoinielTc  fa  mere  s’eft 
remariée  au  Marquis  de  Saumcry , Sous-Gouverneur 
du  Roi. 

-BEAUCAMP  , en  Normandie  , Diocefe , Parle- 
ment 6c  Intendance  de  Rouen , Election  de  Monti- 
villicrs , Sergenterie  de  Saint-Romain. On  y compte 
2.  feux  privilégiés  & 36.  feux  taillables.  Cette  Pa- 
roiflc cft  h 2.1.  E.S.  E.de  Montivillicrs. 

BEAUCAMP  le  Jeune  , en  Normandie,  Diocefe 
Parlement  6c‘  Intendance  de  Rouen  , Election  de 
Ncufchâtel , Sergenterie  d’Aumale.  On  y compte  un 
feu  privilégié  & 154.  feux  taillables.  Cette  Pareille 
cft  à une  lieue  N.  N.  E.  d’Aumale. 

BEAUCAMP  le  Vieil  , en  Picardie,  Diocefe  & 
Intendance  d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , Election 
d’Abbcvillc  , Doyenné  d’Aircnne  & Argucl.  On  y 
compte  260.  feux.  Cette  Paroiflc  cft  à une  dcmi-licue 
N.  de  Beaucamp  le  Jeune  , & à 4.  1.  & trois  quarts 
S.  d’Abbeville. 

BEAUCAMPS,dansIa  Flandre  Walonne  , Dio- 
cefe d’Arras , Parlement  de  Douay , Intendance  , 
Subdélégation  & Recette  de  Lille.  On  y comme 
147.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  h 2. 1. 0.  S.  O.  de  Lille. 

BEAUC AMPS  de  Vailly  , en  Picardie , Diocefe 
de  Boulogne  , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’A- 
miens , Gouvernement  de  Montreuil.  On  y compte 
25.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  à trois  quarts  de  lieue 
S.  de  Montreuil. 

BEAUCE  , Beljia  ou  Belfa  , pays.  On  donne  le 
nom  de  Beauce  à une  étendue  de  pays  aiTez  confi- 
dérable , fitué  dans  la  Généralité  d’Orléans  , & qui 
comprend  le  Chartrain  , le  Dunois  8c  le  y endômois. 
Voye\  chacun  de  ces  articles.  Ce  pays  eft  extrêmement 
abondant  en  bled  , ce  qui  eft  caufe  qu’on  l’appelle 
le  grenier  de  Paris.  La  Beauce  eft  un  pays  de  plaines, 

6c  où  il  n’y  a prefque  point  de  montagnes.  Il  n’y 
croit  que  très-peu  de  vignes.  L’eau  6c  les  prairies  y 
font  rares.  Les  habitants  font  obligés  de  fe  fervir  de 
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J'*, . il  y a neanmoins  quelques  puits , n 

„ i’rofo“d’ & c‘a,iicur5  . 

t"™èr«  bonne.  La  Beauté  nourrit  «nettes. 
I.  nuamité  de  moutons.  Le  peuple  crcdule 


mais  ils 
l’eau 


font 

n’en  . . 

aux^c'iuers , qui  ont  la  garde  do  ces  mou- 
S des  connoifra^s  qu'ils  n'ont  pas  dt  qu'il, 
nc^peuvcnt  pas  avoir.  La  ville  de : Ouirrret  e3  re. 
nnrde'e  comme  la  capitale  de  la  Beaitce.  Les  villes 
5“  Dourdan  . de  ChSteaudun  & de  Vendôme  font 
les  autres  lieue  confldérables  de  ce  pays.  Au  relie  , 
ccn'ciï  que  fort  improprement  que  quelques  Auteurs 
donnent  la  qualité  de  Province  au  paysde  Rcauce.  Ce 
pays  n’a  jamais  donné  fon  nom  à aucune  Junldiction 
Voit  fpirituelle  foit  temporelle  , 5c  il  n’a  point  em- 
prunté non-plus  celui  qu’il  porte  , d'aucune  junf- 
diaion.  D’ailleurs  , il  n’y  a jamais  eu  des  Seigneurs 
particuliers  qui  aient  porté  le  titre  ou  le  nom  de 
Seigneurs  de  Beauce.  . _ . 

BEAUCEN  , dans  le  Comte  de  Bigorrc  , en  Gaf- 
coane  , Diocefe  de  Tarbes  , Parlement  de  1 ouloufe, 
Intendance  d’Aufch  , Recette  du  Comté  de  Bigorrc. 

On  y compte  2 s-  feux.  Cette  Communauté  c(l  lituce 
fur  la  rive  droite  du  Gave  » a 2. 1.  de  quart  O.  N.  O* 

^ BbAUvJH ALOT  , Paroifle  ôc  juftice  royale  , 
dans  le  Comté  de  Commingcs , en  Gafcogne,  Dio- 
cefe  5c  Election  de  C omminges  , Parlement  de  Tou- 
loufc , Intendance  d’ \ufch  , hatellcnie  d’Aurignac. 
On  y compte  5.  feux  & 4°*  bellugucs  de  feu.  Cette 
Pareille  elt  lituce  fur  la  rive  gauche  de  la  oaronne, 
à ï.  1.  b.  S.  E.  de  Saint-üaudens. 

BEAUCH  AMP , en  Normandie , Diocefe  & Elec- 
tion de  Coutances,  Parlement  de  ' nuen  , ‘nten- 
dauce  de  Caen  , Sergcntene  du  idiot.  Un  y compte 
115.  leux.  Cette  Paroifle  cft  à 3.  1.  N. d’Avranches, 

6c  4.  & devis  tiers  S.  de  . outanccs. 

BEAUCH  AMP  , dans  le  Gâtinois-Orléanois  , 
Dtocefc  de  Sens  , Parlement  de  Paris,  intendance 
d’Urlé«ins  , Eleclion  de  Montargis.  On  y compte 
98.  feux.  Cette  Pareille  ell  ù 3.  1.  6c  deux  t.ers 
O.  S.  O.  de  Montargis. 

BEAUCH  AMP  & Ambrcvillc,en  Picardie , P10- 
cefe  , Intendance  5c  Eleclion  d’À miens , Parlement 
de  Paris , Doyenné  de  Gamaches.  On  y compte  206, 
feux.  Beauchamp  ell  fituc  fur  la  rivière  de  B relie , 
à une  demi-licue  S.  S.  < t.  d’Ambrev  lE*  , i trois 
quarts  de  lieue  O.  N.  O.  de  Gamaches  , & à 4. 1.  & 
demie  O.  S.  O.  d’Abbeville. 

BEAUCH  AMP  , dans  le  Comté  de  Montbéliard  , 
en  Franche-Comté.  C'étnit  autrefois  ur.c  Abbaye  de 
Prémontré,  du  revenu  de  laquelle  les  Princes  de 
Montbéliard  f«  font  emparés  , 5<  dont  il  jouillent 
depuis  qu’ils  ont  cmbruÜé  le  Luiliéranifme. 

BEAUCHAMP  , Prieuré  de  l’Ordre  de  Saint-Au- 
guiiin  du  Va!  des  Ecoliers  , au  l'ays-Mcfîtn , Dio- 
cefe  ôc  Recette  de  Verdun  , Parlement  & Inten- 
dance de  Metz. 

BEAUCHAMP  , Terre  & Seigneurie  , en  Pro- 
vence , Diocefe  d'Avignon  , Parlement  & Inten- 
dance d’Aix,  Vigueric  5:  Recette  de  Tarafcon.  Un 
11’y  compte  point  de  feux  , parce  que  l’affouage- 
ment  de  cette  Terre  cft  compris  dans  celui  de  la 
ville  de  Saint-Remy  , de  laquelle  Beauchamp  cft 
éloigné  des  trois  quarts  de  lieue  vers  l’E.  N.  E.  , 
Ôc  à 3. 1.  & quart  au  N.  de  1 aralcon. 

En  tS9*-  la  1 erre  5c  Seigneurie  de  Bcauchanrp 
fut  portée  en  mariage  avec  celle  de  Goul r , à Paul- 
Antoine  de  Dont , par  Etéonor  de  Sade  , mere  de 
Jcan-Eaptifte  de  Doni,  qui  obtint  Péreélion  de  la  pre- 
mière de  ces  Terres  , en  Marquifat , par  Lettres  de 
Janvier  :655s. , regiftrées  le  16.  Janvier  1669.  Jean- 
Bapcillc  s’allia  avec  Marguerite  Galien  ou  Galcait- 
dcs-EjJarn , dont  il  eut  Louis  1.  Marquis  de  Beau- 
champ  , pere  de  Louis  IL  qui  cpoula  en  1 688. 


BEA 

Françoife  de  la.  Croix-dc-Caftrics.  De  ce  Mariage 
font  venus  i°.  Louis  111.  de  Doni  , Marquis  de 
Beauchamp  , mort  en  1712.;  20.  Angélique-Petro- 
nille , mariée  en  1 7 1 3.  au  Marquis  Anjanu  Zondodjri- 
Chigi  ; 30.  Marie-Balthafarc  , alliée  en  1716.  à Paul 
de  Seytres  , Seigneur  de  Vauclufc  ; 40.  lfabellc  , 
mariée  en  17*3.  à Jofeph  de  Seytres  , Marquis  do 
Caumont. 

BEAUCHARMOIS  , dans  le  Duché  de  Bar  , 
Diocefe  de  Langres , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Lorraine  , Bailliage  de  la  Marche.  On  y 
compte  13.  feux.  Cette  Communauté  ell  à 2.  1. 

O.  S.  O.  de  la  Marche-eo-Barrois. 

BEAUCHE  , dans  le  Perche,  Diocefe  de  Char- 
tres , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Alenqon  , 
Elc&ion  de  Vcmeuil , Châtellenie  de  la  Ferté.  On  y 
compte  98.  feux.  Cette  Paroilfc  cil  5 une  lieue  ôc 
demie  S.  S.  E.  de  Vcrncuil. 

BEAUCHEM1N  , en  Franche-Comté , Diocefe, 
Parlement  5c  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  , 
Recette  5c  R e flore  de  Dole.  On  y compte  32.  feux. 
Cette  Communauté  cil  à 3.  I.  5c  demie  S.  O.  de 
Dole. 

BEAUCHEMIN , annexe  de  la  Paroifle  de  Favc- 
rollcs-lcs-Marac  , en  Champagne  , Diocefe  5c  Elec- 
tion de  Langres , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Cbâlons.  On  y compte  27.  feirx. 

BE  AÜCHESNE , en  Normandie , Diocefe  d’A- 
vranches , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de 
Caen  , Election  de  Mortain  , Sergenterie  , de  Doif- 
cée.  On  y compte  t66.  feux.  Lette  Paroiilc  ell  à 
3.  1.  E.  N.  E.  de  Mortain. 

BE  A JCHESNE-LES-MATRAS,Saint-Agil5c  le 
Fief  de  Bourfay  , dans  le  Dunois , au  Gouvernement 
général  d’Orléanuis , Diocefe  du  Mans  , Parlement 
dei’aris , Intendance  de  Tours , Elcélion  de  Chltcau- 
d u- Loir.  On  y compte  2 31.  feux.  Bcauchefne  cft  à 
3.  1.  N.  N.  O.  de  Vendôme  , 5c  9.  O.  N.  0.  de 
Châtcau-du-Loir. 

BF.AUCLERC  , en  Champagne  , Diocefe  & 
Intendance  de  Châlons  , Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  Saintc-Menchoult.  On  y compte  37*  feux. 

BEAUCOURT,  en  Picardie  , Diocefe  & Intcn- 
dance  d'Amiens  , Parlement  de  Paris , Eleélion  de 
Dourlens,  Doyenné  de  Linons.  On  y compte  4t. 
feux.  Cette  Paroiilc  cil  à 2.  !.  E.  N E.  d’Amiens. 

BEAUCOURT,  en  Picardie,  Dincefr  5c  Inten- 
dance d’Amiens , Parlement  de  Taris  , Election  de 
Péronnc.  On  y compte  4$.  feux.  Cette  Paroifle  ell 
à une  lieue  5c  deux  tiers  N.  N.  E.  d’Albert , 5c  4. 
6c  demie  N.  O.  île  Péronne. 

BEAUCOURT  , dans  le  Sundtgaw  , Diocefe  de 
Bâle  , Confeil  fouverain  6c  Intendance  d’.Allace  , 
Bailliage  de  Bedtfort  & Dell*.  Un  y compte  feule- 
ment $.  feux.  Cette  Communauté  ell  à un  quart  de 
lieue  S.  E.  de  Dclle. 

BEAUCOUSE  , en  Anjou,  Diocefe  & Eleflion 
d’Angers  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Tours.  On  y compte  100.  feux.  Cette  Paroifle  elt 
b une  lieue  O.  d’Angers. 

BEAUCR01SSANT  , en  Dauphine  , Diocefe  , 
Parlement  5c  Intendance  de  Grenoble  , Eleclion  de 
Romans.  On  y compte  2.  feux  , un  demi , un  24c- 
5c  un  32e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  \ & 4.  feus 
5<  un  tiers  de  feu  pour  les  biens  taillades  , y com- 
pris néanmoins  un  t ic.  de  feu  pour  les  iond-.  altran- 
chis.  Cctre  Parodié  cft  à une  lieue  & deux  tiers 
S.  O.  de  Voiron  , 4.  O.  N.  O.  de  Grenoble , 5c  8. 
N.  E.  de  Romans. 

BE  AUDE  DOIT  , en  Picardie  , Diocefe  , Parle- 
ment , Intendance,  Eleclion  Ci  Doyenne  d’Amiens. 
On  y compte  1 15.  feux.  Cette  Paroifle  cft  a S»  1* 
S.  S.  O.  d’Amiens.  _ 

BEAUD1MENT  , en  Provence , Diocefe  de  Gap  . 

Parlement 


zed  by  Goo 
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Parlement  de  Intendance  d’Aix,  Viguerie  6c  Recette 
de  Sifteron.  On  y compte  feulement  un  tiers  de  feu 
de  cadaftre. 

BEAUDINAR  , en  Provence , Diocefe  de  Ries , 
Parlement  & Intendance  d’Aix , Viguerie  & Recette 
de  Barjols.  On  y compte  un  feu  6c  un  i ae.  de  feu 
de  cadaftre.  Cette  Paroifte  eft  fituée  fur  une  mon- 
tagne , à quelque  diftance  de  la  rive  gauche  du 
Vcrdon  , à 4.  1.  & demie  N.  E.  de  Barjols , & 3. 
S.  S.  E.  de  Ries. 

BE  AUDISNER  , dans  le  Velay , en  Languedoc , 
Diocefe  de  Recette  du  Puy  , Parlement  de  Tou- 
loufc  , Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  94.  feux. 

BEAUDUN  , en  Provence.  broye\  Baudun. 

BEAUFAY  , bourg , dans  le  Maine  , Diocefe  6c 
Election  du  Mans  , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Tours.  On  y compte  294.  feux.  Ce  bourg  eft  à 
).  I.  & deux  tiers  N.  E.  du  Mans. 

BEAUFAY  , en  Normandie , Diocefe  de  Séez  , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  , Election  de 
Vicomté  d’Alençon.  On  y compte  4$.  feux. 

BEAUFAY  ou  Beaufages  , dans  le  Balftgny  , 
en  Champagne.  Des  Mémoires  que  nous  avons  fous 
les  yeux  , font  mention  d’une  Abbaye  de  Filles  de 
l’Ordre  de  Citeaux , au  Diocefe  de  Langres , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  de  Châlons  , à laquelle 
on  donne  le  nom  de  Beaufay  ; mais  nous  n’avons 
d’ailleurs  aucune  connoiiïance  de  cette  Abbaye , de 
nous  ne  la  trouvons  dans  aucun  des  PouilUs  du 
Royaume. 

BEAUFFORT  , en  Champagne  6c  dans  d’autres 
Provinces.  Voye\  Beaufort. 

BEAUFFREMONT,  Baffrcmons , dans  le  Duché 
de  Lorraine  , Diocefe  de  Toul  , Confeil  fouverain 
de  Intendance  de  Lorraine  , Bailliage  de  Neufchâ- 
teau.  On  y compte  55.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 
2. 1.  S.  S.  E.  de  Neufchâteau , de  9.  S.  O.  de  Nancy. 
Son  Eglife  eft  dédiée  à Saint-Pierre  de  à Saint-Paul. 
L’Abbc  de  Chaumoufey  eft  Collateur  de  la  Cure. 
Les  dixmes  font  partagées  entre  le  Curé,  le  Seigneur 
du  lieu  , de  les  Titulaires  de  la  Chapelle  du  Château. 
Il  y a dans  ce  Château  , une  Chapelle  dédiée  à 
Saint-Jean  de  à Saint-Nicolas , dont  les  Seigneurs 
font  Patrons  ; elle  a deux  Chapelains  chargés  chacun 
d’une  Meffe  pour  chaque  Dimanche  dt  Fête  de  l’an- 
née. Ils  jouiftent  enlemble  d’un  revenu  annuel  de 
foixante  écus.  Ce  revenu  étoit  autrefois  beaucoup 
plus  coniidérable  , dt  alors  la  Chapelle  étoit  def- 
fervie  par  quatre  Prêtres  habitués.  De  la  Paroifte 
de  Beauft'remont  dépend  la  Succurfale  de  Roncourt , 
qui  en  eft  éloignée  d’une  demi-lieue  vers  le  S.  S.  E. 

Là  Terre  oc  Seigneurie  de  Beauffremont  eft  une 
ancienne  Baronnie  , qui  a donné  fon  nom  à une 
Maifon  des  plus  illuftres  , dont  la  branche  aînée  finit 
en  141$*  en  la  perfonne  de  Jean  , tué  à la  bataille 
d’Azincourt.  Jeanne  de  Beauffremont , fa  faeur  aînée , 
fut  fa  principale  héritière.  Elle  avoit  époufé  en  1406. 
Guillaume  Comte  d 'Arberg,  Sire  de  Valengin  , qui 
devint  par  cette  alliance , Baron  de  Beauffremont , 
& fut  pere  de  Jean  III.  Comte  d’Arbcrg , Sire  de 
Valcngin  dt  Baron  de  Beauffremont.  Celui-ci  fut 
allié  à Louife  de  Neufchâtel , dont  il  eut  Claude , 
Comte  d’Arberg , dtc. , mort  en  1 5 1 7. , laiffant  pour 
fille  unique  de  fon  mariage  avec  Guillemette  de 
Vcrgi , Louife  Comteftc  d’Arberg,  Dame  de  Valcn- 
gin dt  de  Bcauffremont  , qui  époufa  Philibert  , 
Comte  de  Chalant.  Leur  fils  , René  , Comte  de 
Chalant , Baron  de  Beauffremont  , dtc. , fut  pere 
par  fa  fécondé  femme  Mcncie  de  Portugal , de  Phi- 
jiberte  dt  d’Ifabelle  de  Chalant.  Cette  dernière  fut 
inftitucc  héritière  dt  Ce  maria  avec  Frédéric  Madruce , 
Comte  d’Avis , Marquis  de  Suriaua , dont  elle  n’eut 
point  d’enfants.  Philibcrte , qui  avoit  été  déshéritée 
Tome  I, 
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par  fon  pere  , devint  héritière  de  fa  feenr , 6c  époufa 
en  156s.  Jofeph  Comte  de  Tornielle  dt  de  Solarol. 
Cette  alliance  l’attira  en  Lorraine , où  fon  fils  Char- 
les-Emmanuel Comte  de  Tornielle  dt  de  Chalant , 
Baron  de  Beauffremont,  époufa  Anne  du  Châtelet , 
Dame  de  Gerbeviller  dt  de  Deuilly.  Leur  pofterito 
s’eft  éteinte  en  17  37.  en  la  perfonne  d’Anne-Jofeph 
Comte  de  Tornielle , Grand-Chambellan  du  Duc 
Léopold  , qui  n’ayant  point  d’enfants  de  fa  femmo 
Antoinettc-Louife  de  Lambertie  , fubftitua  fon  nom 
dt  fes  biens  à Camille  de  Lambertie  , neveu  de  fâ 
femme.  Celui-ci  a vendu  depuis  quelques  années  la 
Baronnie  de  Beauftremont. 

La  Maifon  deBauffremont  elt  une  des  plus  illuftres 
du  Royaume  , tant  par  fon  ancienneté  , que  par  fes 
alliances.  Elle  a eu  deux  Chevaliers  du  Saint-Efprit 
dt  quatre  de  laToifon  d’Or.  Cette  Maifon  rccoonolt 
pour  chef  Liebaud  I.  Baron  de  Beauffremont  , qui 
vivoiten  tioj.  De  lui  defeendoie  de  mâle  en  male 
Charles  Louis  de  Beauffremont , Marquis  de  Mexi- 
micu  , Chevalier  de  la  Toifon  d’Or  , mort  en 
1688. , laiffant  de  Louife-Françoifede  Bcauffremont, 
entr’autres  enfants  , Pierre  de  Beauffremont , Mar- 
uis  de  Liftenois , Chevalier  d’honneur  au  Parlement 
e Franche-Comté  , pere  de  Louis-Benigne  , Mar- 
quis de  Beauffremont , Lieutenant  - Général  des  ar- 
mées du  Roi , Chevalier  de  la  Toifon  d’Or  , marié 
en  Janvier  1712.  à Helene  , fille  unique  de  Louis 
Charles , Prince  de  Courtenay.  De  cette  alliance 
font  venus  i°.le  21.  Novembre  1712.  Louis,  Mar- 
quis dt  Prince  de  Beauft'remont,  Lieutenant-Général 
de  Décembre  1748. , marié  en  17 JS.  àMarie-Sufane- 
Simone-Ferdinande  de  Tcnarc-de-Montmain  , dont 
une  fille  née  le  $.  Novembre  I7$0.  ; *°-lc4.  Ofto- 
bre  1713.  Charles-Roger , Colonel  de  Dragons  , Bri- 
gadier du  20.  Mars  1747.  ; 3°.  le  24.  Septembre  1714. 
Jofeph , Chevalier  de  Malte , Chef-d’Efcadre  du  25. 
Septembre  17s  S*  Marnay  , Cliarny  , Scey- 
fur-Saonc  dt  Meximieu. 

BEAUFICEL  , en  Normandie , Diocefe  d’Âvran- 
ches  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de  Caen  , 
Ele&ion  de  Mortain  , Sergenterie  de  Rouftcl.  On  y 
compte  92.  feux.  Cette  Paroifte  eft  à une  lieue  de 
demie  N.  N.  O.  de  Mortain. 

BEAUFICEL , en  Normandie  , Diocefe  Parle- 
ment dt  Intendance  de  Rouen  , Election  dt  Serge  u- 
terie  de  Lihons.  On  y compte  un  feu  privilégié  de 
123.  feux  taillables.  Cette  Paroifte  eft  à trois  quarts 
de  lieue  E.  de  Lihons  , dt  à $.1.  dt  deux  tiers  E.  de 
Rouen. 

BEAUFORT  , en  Artois  , Diocefe  , Gouver- 
nance , Bailliage  dt  Recette  d’Arras , Confeil  pro- 
vincial dt  fouverain  d’Artois  , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Lille.  On  y compte  26.  feux  de  1 28. 
perfonnes.  Cette  Paroifte  eft  à une  demi-lieue  O. 
N.  O.  d’Avefne-le-Comtc  , de  à j.  1.  dt  tiers  O.  un 
quart  au  S.  d’Arras. 

La  Terre  de  Seigneurie  de  Beaufort  eft  une  an- 
cienne Baronnie , qui  a donné  fon  nom  à une  Mai- 
fon des  plus  anciennes  dt  des  plus  Illuftres  de  la  Pro- 
vince d’Artois.  Aleaume  , Seigneur  de  Beaufort 
de  de  Noyelles  - Wion  , Chevalier  , eft  nommé 
dans  une  charte  de  l’Abbaye  de  Saint  -Jean-  au- 
Mont  de  1181.  , avec  Colard  , dit  Baudouin  de 
Beaufort , Seigneur  d’Oran  , & avec  Goftuin  de 
Beaufort , élu  Evêque  de  Toumay  en  1 204.  , fe9 
deux  freres  , dt  dans  une  autre  charte  de  ladite  Ab- 
baye de  l’an  1203.  Il  mourut  en  , 6c  laiflà 
de  Marguerite  de  Brimeu  , Dame  de  Sairc  dt  de 
Ceflbyc  , fa  femme  , tw.  Waulthier  qui  fuit , de 
20.  Guy,  Seigneur  de  Beaufort,  dont  nous  parle- 
rons enfuite. 

Waulthier  de  Beaufort  mourut  en  1216.  avant  fon 
pere.  Il  n’eut  en  partage  que  les  Terres  de  Saire  de 
O 00000 
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l'î.m.yf . mais  M B>  l'wquifitioB  de  “tk  dc  Brif; 
l?.U.‘uHfic  MilcCenerofueiam  “Va  ^ 

|L  ,ÏM.  Par  fon  mariage  avec  Marie  d idngre  , d 

auteur  d'une  branche  qui  .'éteignit  en  a per- 
f£*e  de  Philippe  de  Beaufort , Chevalier  de  l Ordre 
ST  Roi  d’Arragnn  , de  Capitaine  d'Arras .quand 
cette  ville  fut  affiegée  en  MM-  Philippe  de  Beau- 
fort  fat  tué  en  duel  avec  fon  frere  unique , le  *4. 

°^uyCde^  Beaufort  , qualifié  Mmfcigneut  hé- 
rita en  ta  19.  des  Terres  de  Beaufort  de  de  No- 
velles-Wion  , à l’exdufion  des  enfants  de  fon  frère 
aîné  à caufe  que  la  repréfentation  n’a  pas  lieu  en 
Artois.  De  Marie  A' Arras  fa  femme  , veuve  de  lui 
en  i*<o. , fille  de  Gilles  Châtelain  d’Airas , & nicce 
de  Nevelon  d’Arras  , Maréchal  de  France  , il  eut 

Jean  qui  fuit;  2°.  Jacques , Seigneur  de  Novelfos- 
Wion  qui  époufa  Adele  A'Antoing , d’ou  eft  tflue 
toute  la  branche  de  Beaufort  dite  de  Koyellcs- 
Wion  qui  s’eft  rendue  illuftre  dans  les  Pays-Bas 
par  fes  alliances  6c  par  fes  ferviccs  , & qui  a pro- 
duit entr’autres  grands  hommes  , Baudot  de  Beau- 
fort  , dit  de  Noyelles-Wion , Seigneur  de  Calteau  , 
fait  Chevalier  de  la  Toifon  d’Or  en  1443- 

Jean  Seigneur  de  Beaufort  6c  de  Metz  , eft 
qualifié  Monjcigncur  6c  Chevalier  dès  J’»  11$*  11 
mourut  en  1*81.,  6c  laite  de  Julienne  de  Saveufe 
Dame  de  Markais  , Jean  ou  Jcannet , dit  Paycn  de 
Beaufort  , & Raoul , Seigneur  de  Metz  & de  Mar- 
kais , qui  formèrent  les  deux  principales  branches 
de  cette  Maifon. 

Jean  ou  Jcannet , dit  Payen  II.  du  nom  , Cheva- 
lier , Seigneur  de  Beaufort  , fit  partage  avec  fes 
freres  & foeurs  en  1 287-  & "fta  cn  1 1°6' 11  fe.tr£uva 
1 la  journée  de  Cambray  cn  1 199-  . avec  u°lsr.Ec.ljr 
yers.  11  fut  pere  par  Sainte  A'Hcmclincourtrdc  Froil- 
fard  , Seigneur  de  Beaufort  , Chevalier  , tue^  aux 
pieds’ d’Eudes  , Duc  de  Bourgogne  , î»  la  journée  de 
St.  Omcr  en  1340.  Il  avoir  été  allié  à Jeanne  de 
Mailli , fille  de  Jean  dit  Maillet , Seigneur  de  Lor- 
fignol , 6t  de  Jeanne  de  Pecquigny  , de  laquelle  vint 
Mathelin  dit  Froiterd  , Seigneur  de  Beaufort  , 
lequel  fervit  à la  guerre  de  Gucldres  dès  l’an  1366. 
Celui-ci  eut  de  la  femme  Marie , Dame  de  H an- 
fart  , Renaud  dit  Froiflard  , Seigneur  de  Beaufort , 
Gouverneur  de  Bethune  , mort  fans  alliance  , & Co- 
lard dit  Paycn  de  Beaufort  , Seigneur  de  Ranfart , 
puis  de  Beaufort  après  fon  frere  : il  vivoit  encore 
en  1460.  , quand  il  fut  fauftement  accufé  d ctre 
Vaudois.  Sa  femme  Ifabelle  A'Ollehain  , fille  de 
Hugues , Seigneur  d’Eftaimbourg  , & d’Iüibcau  de 
Sainte-Aldegonde  , le  fit  pere  de  Philippe  dit  le 
Barbu  , Seigneur  de  Beaufort  qui  fuit  , & d An- 
toine qui  fit  les  branches  des  Seigneurs  de  Cou  m 
& de  BoilTcux  , toutes  deux  éteintes  dans  le  dix- 
fepticmc  ficelé  , dcfquelles  font  fortis  des  Gou- 
verneurs des  villes  de  Rcnty  , du  Quefnoy  , de 
Bapautne  , 6cc.  , 6c  qui  ont  donné  plufieurs  Cha- 
noinefles  au  Chapitre  de  Maubeuge  , dont  la  der- 
nière nommée  Anne  Chrétienne  de  Beaufort , mou- 
rut Abbefle,  en  1698. 

Philippe  dit  le  Barbu  , Seigneur  de  Beaufort  , 
Chevalier  , mort  en  1478. , avoit  été  mariéà  Jeanne 
le  Jofnc  , veuve  d’Antoine  , Seigneur  de  Habarcq  , 
6c  fille  de  Guillaume  , Seigneur  de  Conray  , Maîue 
d’Hôtel  du  Duc  de  Bourgogne.  De  ce  mariage  vint 
Jean  II.  du  nom  , Chevalier  , Baron  de  Beaufort  , 
Seigneur  de  Ranfart , Hcftru  , 6cc. , mort  en  1 $03.  , 
Gouverneur  d’Arras  , ayant  eu  de  Marie  de  Lanoy  , 
fille  de  Jean , Chevalier  de  la  Toifon  d’Or  , 6c  de 
Jeanne  de  Ligne  , i°.  Philippe  II.  du  nom  qui  fuit  ; 
a°.  Jeanne  de  Beaufort , alliée  cn  15*5.  à Antoine 
de  Montmorency  , Seigneur  de  Croifilles  , fils  de 
Marc  6c  de  Marie  de  HaUwin. 
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Philippe  II.  du  nom , Chevalier  , Seigneur  6c  Ba- 
ron de  Beaufort, Seigneur  de  Ranfart,  Montenan- 
court , Reulmes  6c  G rincourt.  Chambellan  de  l’Em- 
pereur Charles-Quint  61  Grand-Bailli  de  Tournay  , 
mort  en  1S30.  , époufa  Jeanne  , fille  de  Georges  , 
Seigneur  de  Hallwin  , 6c  d’Antoinette  de  Sainte- 
Aldegonde  , d’où  vinrent  i°.  Georges  , Seigneur  6c 
Baron  de  Beaufort  , mort  en  i$$6.  fans  enfants  de 
Cl  femme  Marie  , fille  de  Charles  , Comte  de  Bar- 
faim  ont  , 6c  Chevalier  de  la  Toifon  d’Or,  6c  d’A- 
dricnne  de  Ligne  ; i°.  Philippe  111.  du  nom , Che- 
valier , Seigneur  ôc  Baron  de  Beaufort , 6cc.  .après 
la  mort  de  Ion  frere  , Député  général  6c  ordinaire  du 
Corps  de  la  Noblcfle  aux  Etats  d’Artois , mort  en 
i$8i. , ne  laiffant  de  Magdeleine  de  la  Mardi  fa 
femme  , fille  de  Jean  , Seigneur  de  Lumain  , 6c  de 
Marguerite  , fille  de  Jean  , Seigneur  de  Waflcnaere  , 
Chevalier  de  la  Toifon  d’Or  , 61  de  Joffine  d’Eg- 
mond  , qu’une  fille  unique  , nommée  Anne  de 
Beaufort , laquelle  porta  les  Terres  de  Beaufort  , 
Montenancourt , Reufmcs , ôcc. , en  1 $81.  à fon  mari 
Philippe  de  Cray  , Comte  de  Solres  , Chevalier  de 
la  Toifon  d’Or.  De  ce  mariage  defeendent  les  Prin- 
ces de  Croy , qui  font  encore  aujourd’hui  pofTeflèurx 
de  la  Baronnie  de  Beaufort. 

Raoul  de  Beaufort , Chevalier , Seigneur  de  Metz 
ôc  de  Markais  , fils  de  Jean  I.  du  nom  , 6c  de  Ju- 
lienne de  Saveufe  , fut  cn  1 306.  exécuteur  du  tefta- 
ment  de  Jean  dit  Paycn  II.  du  nom , Seigneur  de 
Beaufort , fon  frere  aîné  , 6c  mourut  vers  1537*  S» 
femme  lfabellotte  de  Morcult  fille  de  Bernard , 6c  de 
Jorante  de  Soiffons  , le  rendit  pere  de  Jacques  die 
Beaudouin  de  Beaufort , lequel  fe'  trouva  en  1312. 
à la  bataille  de  CalTel , en  1 3 1 9.  à l’Oft  de  Tournay , 
6c  en  1 340.  à celui  de  Bouvines.  Il  eft  qualifie  Capi- 
taine de  Thérouenne  en  I34S*  dans  une  charte  de 
l’Abbaye  de  Cantimprc.  U eut  de  fon  mariage  con- 
trafté  en  13x0.  avec  Magdeleine  de  Gironvilliers  , 
Dame  du  Saulchoy  6c  de  Tenequette  , fille  unique  de 
Huy  6c  de  Jeanne  de  Frouvy , Guyon  de  Beaufort , 
Seigneur  de  Metz  , de  Markais , de  Tenequette  6c 
du  Saulchoy  , lequel  fut  attaché  à la  Cour  des  Rois 
Philippe  de  Valois  6c  Jean  qu’il  fervit  utilement  en 
plufieurs  occafions  importantes.  Il  eft  qualifie  No~ 
bilis  Cf  portas  Dominas  , dans  une  charte  de  l’Ab- 
baye de  Cantimpré  de  l’an  iîS8.  De  fon  mariage 
avec  Marie  tille  de  Baudouin  II.  Seigneur  de  Souaftre 
6c  du  Mainil , 6c  de  Marguerite  de  Rcly , vint  Taf- 
ia» de  Beaufort  , Seigneur  du  Saulchoy  , Mar- 
kais , ôcc. , qui  fervit  le  Duc  de  Bourgogne  ,en  qua- 
lité d’Ecuyer  Banneret , 6c  dans  toutes  fes  pierres  , 
6c  fur  fait  prifonnier  à la  bataille  de  Rosbecqen 
1383.  Il  vivoit  encore  en  1407-  Il  eut  de  fa  temme 
Marie  de  la  Personne  , Dame  d’Hcrfin , fille  d’An- 
toine , Seigneur  de  Verloing  , 6c  de  Marie  d’Ailly  , 
Jacques  de  Beaufort  II.  du  nom  , qualifié  noble  6c 
puillant  dans  le  contrat  de  mariage  de  fon  fils  aîne 
en  1414. 11  mourut  en  1441.  H avoit  epoufe  Jeanne 
de  Bruce  , fille  de  Richard  , Echanfon  61  Chambel- 
lan de  Louis  de  Males  , Comte  de  Flandres  , 6c  de 
Marguerite  de  Ncvellc  , de  laquelle  il  eut  Jean  de 
Beaufort  11.  du  nom , Seigneur  du  Saulchoy  , Mar- 
kais , Herfin,  ôcc. , lequel  tefta  «n  >465»  6c  avoit 
époufé  en  1424.  Marie  de  Paris  , Dame  de  Bulle- 
court  , Laflus  , Beaurains  , Saulchuy-en-Hende- 
court  , 6cc. , fille  tinique  de  Jean  & d Hélène  de 
Bernemicourt  , dont  vinrent  Jacquet  d»  Beau- 
fort  , Chevalier  de  Rhodes  & Jean  de  Beau- 
fort  III.  du  nom , Seigneur  de  Bulleconrt , Mar- 
kais . Saulchoy , &c..  Capitaine  d'une  Compagnie 
de  cinquante  hommes  d’armes  , lequel  tcua  en 
1496. , & mourut  peu  de  temps  apres , taillant  de 
Jeanne  le  Borgne  , fille  de  Jacques  , Seigneur  d’U- 
riaumont , Capitaine  de  cent  lances , & de  Françoiie 
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d’Auil-de-Ligny  plufieur»  enfans , qui  tou»  fe  dif- 
tmguereot  au  fervice  de  leur  Prince , oi  il»  citent  de» 

deleine  4 « W^  , £j^  de  Robert  SeS 
dE&ourt  & de  Jumelle,*  d'Agn*  dè  cSÛ 
* • cn  ‘SJ3*  la  Corateflc  de  Kil-f,  fille  de  Jean  ’ 

odpaume  , ôc  de  Marie  de  Sumenbure.  De  Cnn 

L.TST  BU  T Romam  dc  B«ofo,r  qui 

de^eVe^,,  "3“  Chmoineffe  d’Ar- 

S DoyCnnc  de  ce  Chapi- 

B c S8Ï’  . fo"  fecond  mariage  vint  Hucue,  de 

-‘«ÆsSH 

mariage  ' dC“  * S““*  «>«  J'kn 

E n /rt,“,r'S  ? deSalau*  chef  de  l’illullre 
pbe'du"  PomT-fa^eMl1"  ' * de 

*iïp  scfsi  sir de 

d’on'd",  O U* ” d' Beaufort  lv-  Ju  nom,  fut  Gm- 
don  des  Ordonnances  du  Roi  de  Ja  Compagnie  du 
Gouverneur  général  du  pays  & Comté  d’Anob  & 
Capitaine  de  Chevaux-Legers.  11  dom1a  des  preuves 
de  U valeur  dans  toutes  les  rencontres  oii  il  fe  [rouva 
& mourut  en  , 5<a.  de,  blcffiires  qu’il  “voit  reçues 
au  fervice  de  fon  Prince , pour  lequel  il  aliéna  la 

P‘US  5*îdlF?ie  dc  fa  bie"’  * d’anciennes  pcdTe 
Cons  de  fa  Mai  on.  Il  avoi,  été  marié  .Cn  à 
Antomettc  , fille  de  François , Seigneur  dc  iïlhl 
l • Gouverneur  de  Bapaumc,  & d’Antoinette  de 
Bonmeres-tle-Souailre  , dont  trois  fils  morts  au  fer- 
™ en  .«TTL  &J  «lut  d'Efpaptse  , fans  alliance  ; 

4 Magdeleine  dc  îeoenrefrn  qui  fut 
mere  de  GUIes  de  Beaufort,  Chevalier,  Seigneur 
de  Mondmnur,  du  Montdiès,  Griucoûrt,  ËZ 
fieu  «te. , lequel  fervit  avec  diftiuftion  auxficees  de 
Boucha, „ de  Cambray,  de  Dourlen, , & Üüfc! 
tours  d Amiens  : il  mourut  en  i6ji. , & ne  |aj<jx 
des  enfant,  que  de  fou  fécond  mariage  avec  Su- 
«nnc  de  Fourni/ , fille  d’Antoine  , Seigneur  de  la 
foavoîr  ’ifx  ' & d?.  1 Marguerite  RonlTel.'l'itcndale  ; 
lfn„U  -’  i.r?"“ÎU'fu,'’.'î<  Kenom  <>e  Beaufort,  dont 

Robert  é ranr‘PPcrteC  apf“  "llcd'  Cm  frere  ainé. 
Robert  de  Beaufort  , Chevalier  , Seigneur  de 
Mondicourt , du  Moutdiès , de  Malmaifon , &c.  fer- 

&futlttrlT  ‘e  Koi  d'£rpaBn'  fo“  ^ooeetain, 

St  fut  du  Confeil  de  guerre  en  ,6,8.  pendant  le  lievj 

r”''?”''  ’ °?  U fit^s  aft'ons  très-remarqul 
ctfd/RTl  m a“ffiddpatj!>  la  Cour  pour  le 
Corps  de  là  NobicBi  dcs  Etats  d’Artois,  en  ,6S,. 

? r6  ,!- epoufe  en  ,6),.  Ifatelle  de  Fr ame , 
ldh’l^hnfl|OP  > /'eqoe  dc  Saint-Omer  , dont 
»mt  lblfippe-Louis  de  Beaufort,  Chevalier,  Sei- 
gnenr  de  Mondicourt,  Acquembronne  , *c.  , Capi- 
çune  de  Cuiraffiers  au  fervice  d’Efpagne,  mort  en 

riaee  cnnîv  xi^ant  d^ftl'tî  ‘luc  de  tcond  tna- 
rage  conttaac  en  i67j.  avec  Marie-Charlotte  de 

Ac  Fren ’ b'?'"'  dc  fa  Maifon  ’ * «Ho  unique 

velt  &c'°r',COTu.  dc  Wiriinckove  . Bogaerf! 
ferricc  tfoi’E™  u,‘RoS'ment  de  Cavalerie  au 
Saint  Jll  En?"'ur  > & de  Marie-Matguerite  de 
Char£  Amù"  j*  ZW««  . * outre  autre! 
Ki  M de  Et:aufürt  ’ Marquis  de  Beau- 
en  ,,U,  nd‘CO“r',’  Capitaine  de  Dragons , mort 
eonde**dè*rimD»  etCmille  ,en  >70  J.  à Clotiide-Rade- 
de  DrinrV  P'én’  î k dc  François-Marie , Baron 
de  Dnnckam.  Elle  fut  mere  de  Charles-Louis-Ale! 
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«ndte  qui  fuit,  & d’Antoine-Françoi, , appelé 
femm  ’j&c  C M?ae-Clotilde-Jofephe  de  Beaufort 
. Ckarle, -Louis-Alexandre  , Marquis  de  Beaufort 

îfJSpiîi’2Cfeî.tî-s 

Renom  de  Beaufort , Chevalier  , Seigneur  de 

GiU«&’d  s"“Urt’  ,Müulle  ’ ««•  6b  cadet  de 
ri«  J?  „ ?“zanPC  do  Eoitr/ul  fut  Mcftrc-de- 

de^fod  U&RSre"<deA.‘DB'  Compagnies  dc  Gens 
v in»  T Z ^pitaioe  dune  Compagnie  de  Che- 

Ro“  d'’E^e„;  'iOU"DtrC,ra“  pour  |o  fe™ce  d„ 
a cipagne , & mourut  en  1647.  il  avoir  rrvu.fi: 

aie'd&B™  dfA^“  ’ Dame  dc  MoSSe . 

d’Affignfo,  £iu  fr  d"  Ra,"borgue , & de  Marin 
l c rfc  .f  raere  de  Renom-François , Ba- 
roude  Beaufort  Seigneur*  Comte  de  Mouîle  *c 
feRogiment  d’infanterie  du  CoJw 
de  boire  fon  parent,  mort  en  1 704. , «ffant  de  S 
femme  Antomette  de  Croix  , Lm’gJnïaine  de 
’• C""^  de  ,Cro“  . Ko  Wafquehai , Colonel 
du  Régiment  Royal  de  Cavalerie  Walonne  * Bri- 
gadier des  armees  du  Roi , Louis-François  de  Beau- 
fort , Comte  de  Moulle , &c.,  Capitaine  de  Cava 
lerie,  mort  fans  alliance  en  1718.,  & Chriflopfie 

le°&V  Cm™  de  B':a„u,ror,  & dc  Croix , dc  Moul- 
xAi  ■ î on  1748.,  ayant  été  allié  t'.cn  1716 
LG^:AnSol'q,,o  de  Crvix  , fa  niece,»  la  mode  de 
Adrief  t’’  rlcbc  ficotlerc  , & fille  ai„ée  de  Charles- 
Crok  d°  Cr°‘\i  * dc  Marie-Philippe  de 

fetth  rî  r *7?î*  ^ ^^^-^nne-Fi-anroife-Jo- 
à,  n"er?  de  13  brancl,o  Seigneurs 

de  Malannoy.  De  ce  fecond  mariage  font  venus 

Mir^^T^'lo  * Com"  de  Reaoldrt , dé 

Moulle , &c.  albe  le  premier  Décembre  1748.» 
Catherme-Efifabeth-Ilenrierte  de  tenr-de-Remure 
& * Ltcquis  , fille  amee  de  ferdinand-Gillon 
Marquis  * Baron  «le  Licques  , * d’Elizabeth  dè 

deî’''mf  rr3'"'11';  1 Marie-Louis-B.il, hrzar 

de  Beaufort  Comte  de  Croix,  Officiel  dans  le  Ré- 
ÎS  d.u  p°‘  1"'  nterie  ; j«.  Florence-i.ouifc- 
Jofcphtf  de  Bcanf-m,  ail- ;e  |c  > $.  Septembre  1746 
au  Marquis  de  Beaufort , fon  coulin  , ainfi  que  nous’ 

I avons  dit  ci-devant  H 

* n r / trt.rcts~  atentes  du  mois  dc  Juillet  177» 
rcgiitrees  à l fileélion  , au  Confeil  provincial3* 
Crereratn^oi»  * a.  Bureau  des^inances  de 
Lille  , les  Terres  de  MenHc.de  BuiTfc/ieerc  , &c. 

( Vim^  CJl^e5s  Cl‘  ^0,ntc  fous  1.1  dénomination  du 
Comte  de  Belfort , en  faveur  de  Chiltophe-Louis 
de  be.iuf<j„  , Comte  de  Croix  , &c. 

Par  autres  Lettres  - Patentes  du  mois  de  Mars 
^iS.,  reg.ltrees  à l’BIcftion  & au  Confeil  pro- 
vincial et  fouverain  d’Artois  , & au  Bureau  des 
Finances  de  Lille  , le  Roi  Louis  XV.  a permis  à 
Charles-Antoine  de  Beaufort , Marquis  de  Mondi- 
court , de  prendre  le  titre  de  Marquis  de  Beaufort 
J*  d’apphqucr  ce  titre  fur  telle  de  fes  terres  que  bon 
lui  Icmbleroit. 

BEAUFORT  , en  Picardie  , Dioccfe  & Inten- 
dance  d Amiens , Parlement  de  Paris  , Eleaion  de 
Montdidtcr.  On  y compte  t , ».  feux.  Cette  I>aroiflë 

BEAI  VnBT15  q“u'5  R ,N’  E,;.d':  Montdidier. 
BEAUFORT  , en  Hayoault , Dtocefe  de  Cam- 
bray , Parlement  de  Donay , Intendance  , Gouver- 
nement & Recette  de  Maubcuge.  On  y compte  7C 
feu,  Cene  Paroiffe  eft  à une*  grande  lieue  S.  ifo 
Maubcuge. 
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S ’ôr  ÎIJFORT  , Longeverne  , l’EItandonne  & le 
BEAUFUK  • g ^ Diocefo , Parlement 
Perron  ’ r„Ce  de  Beùncon  , Bailliage  & Bece.te 
* £SS££r 5 compte  gi  fa» - Cette 
Communauté  ci»  1 ..  I.  & demie  S.  O.  de  Lons- 

'“bëAUFORT  , en  Dauphiné  , 

Parlement  & Intendance  de  Grenoble  , Eleftioo  de 
Roman».  On  y compte  ;.  feux  .trois  quarts  de  feu , 
un  6c.  & un  48e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  , & 
un  feu  & un  8e.  de  feu  pour  les  biens  taillables  , 
y compris  néanmoins  un  ; te.  de  feu  pour  les  fonds 
affranchis.  Cette  Paroiffe  cl»  à 4-  L O.  N.  O.  de 
Die  . & S ■ & demie  S.  S.  E.  de  Romans. 

BEAU  FORT , en  Dauphine  , Diocefe  d Embrun  , 
Parlement  & Intendance  de  Grenoble  , Election  de 
Gap.  On  n’y  compte  point  de  feux.  C’etoit  autrefois 
une  Terre  de  l’Empire  , qui  appartient  à prefent  à 
l’Archevêque  d’Embrun. 

BEAUFORT  , en  Dauphine  .Diocefe  de  Va- 
lence Parlement  fit  Intendance  de  Grenoble  .Elec- 
tion de  Montelimart.  On  y compte  un  feu  un 
ouart  & un  1 6e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; & un 
feu  , un  tiers  ôc  un  96e.  de  feu  pour  le*  biens  tail- 
lables  ,y  compris  néanmoins  un  8e.  oc  un  32e.  de 
feu  pour  les  fonds  affranchis. 

BEAUFORT , en  Languedoc  .Diocefe  fie  Recette 
de  St.  Tons , Parlement  de  Touloufe  , Généralité 
de  Montpellier , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  14.  feux.  Cette  Communauté  elt  a 4*  >•  « 
demie  S.  de  Saint-Pons-de  Tommieres. 

BEAUFORT  , Paroiffè  fie  Jultice  royale  , au 
pays  de  Riviere-Verdun.cn  Gafcogne  , Diocefe  de 
Lombes  , Parlement  de  Touloufe  . Intendance 
d’Aufch , Eleaion  de  Riviere-Verdun.  On  y compte 
un  feu  fie  1 9.  bellugues  de  feu.  Cette  Paroiffe  elt  à 
3. 1.  fie  tiers  E.  de  Lombes  , fie  4-  & dcmie  °*  S-  °* 
de  Touloufe.  f 

BEAUFORT  . en  Poitou  , Diocefe  de  Luçon  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Poitiers  , Elec- 
tion des  Sablcs-d’Olonnc.  On  y compte  150.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  h 7. 1.  N.  N.  E.  des  Sables-d  O- 
lonne  .fie  une  fie  demie  E.  N.  E.  de  Palluau. 

BEAUFORT.cn  Argonnc,  en  Champagne , Dio- 
cefe de  Rheims  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Châlons,  Eledion  de  Sainte-Menehoult.  On  y 
compte  144.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à une  lieue 
O.  S.  O.  de  Stenay.  , 

BEAUFORT  ou  Biavfeo  de  Grand-Pre  en 
Champagne , Diocefe  de  Rheims,  Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Châlons , Eleaion  de  Saintc- 
Menehoult.On  y compte  » $ . feux.Cette  Communauté 
eft  à deux  tiers  de  lieue  E.  N.  E.  de  Grand-Pre , Oc 
à 6. 1.  N.  de  Sainte-Menehoult. 

BEAUFORT  les  Regnicourt  en  Champagne  Dio- 
cefe fie  Eleaion  de  Rheims  , Parlement  de  Pans  , 
Intendance  de  Châlons.  On  y compte  9S-tc“*- 
BFAUFORT  , Bellofordia  , ville  avec  une  Jultice 
royale  , une  Gruerie  de  la  Maîtrile  de  Bauge  fie  un 
Grenier  à fcl.en  Anjou , Diocefe  fie  Eleaion  d An- 
gers , Parlement  de  Paris.  Intendance  de  Tours. 
On  y compte  800.  feui.  Cette  ville  cil  fitucc  dans 
une  vallée  à laquelle  elle  donne  fon  nom,  à une 
petite  diftance  de  la  rive  droite  de  l’Authion , à cinq 
quarts  de  lieue  de  la  Loire , fie  à 4. 1*  fie  quart  E.  un 
quart  au  S.  d’Angers.  Long.  17.  *6.  x 3.  lat.  47.  26. 
19.  La  Jurifdiaion  de  Bc3ufort  s’étend  fur  fept  1 a- 
reiffes  , qu’on  appelle  les  Fillettes  de  Beaufort.  Il  le 
tient  toutes  les  femaines  pluficurs  inarches  dans 
cette  ville  , fie  il  s’y  fait  un  commerce  de  bled  qui  eft 
très-confidcrablc. 

BEAUFORT  hors-la-ville , bourg  en  Anjou,  Dio- 
cefe Ci  Eleaion  d’Angers  , Parlement  de  Paris , In- 
tendance de  Tours.  On  y compte  266.  feux.  Ce  lieu 
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eft  le  fauxbourg  de  Beaufort -la-vil le  dont  nous  avont 
fait  le  fujet  de  l’article  précédent.  Le  premier  elt 
diftingué  par  le  fumom  de  Beaufort-en-vallée  , 
fie  le  dernier  par  celui  dcBeaufort-en-Franchife  : ils 
ne  font  fépares  l’un  de  l’autre  que  par  une  branche 
de  la  rivière  de  Coefnon , qui  bientôt-après  fe  jette 
dans  l’Authion. 

BEAUFORT  Montmorency  , en  Champagne  , 
Diocefe  fie  Eleftion  de  Troyes  , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Châlons.  On  y compte  14$. 
feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 7. 1.  E.  ÎLE.  de  Troyes , 

4.  S.  de  Vitry  - le  - François  , fit  9.  5c  tiers  S.  de 
Châlons. 

La  Terre  ôc  Seigneurie  de  Beaufort  fut  érigée 
en  Duché  en  1597.  par  le  Roi  Henri  IV.  en  faveuc 
de  Gabriclle  d’Eftrées  fie  de  Célàr  de  Vendôme  fon 
fils  naturel  ; mais  fous  la  condition  que  ce  Duché 
pafteroit  auparavant  fur  la  tête  de  la  Marquife  de 
Monceaux  fa  mere  ( Gabnelle  d’Eftrées  ) , Ôc  avec 
la  prérogative  que  ledit  Duché  de  Beaufort  tienne 
en  la  pcrjoimc  de  ladite  Dame , fes  hoirs  Cf  ayans 
caufc  , rang  , dignité  Cf  féance  en  tous  lieux  Cf  aéles 
oit  Us' Ducs  If  Pairs  fe  peuvent  trouver  , comme  s'ils 
avoient  été  créés  Cf  érigés  immédiatement  après  l'érec- 
tion du  Duché-Pairie  de  Montmorency. 

Louis-Jofeph  Duc  de  Vendôme  fie  de  Beaufort  , 
petit-fils  de  Céfar,  vendit  la  Terre  de  Beaufort  à 
François-Henri  de  Montmorency  , Comte  de  Luxe 
fie  de  Bouttcville  , confirmé  Duc  de  Piney  fie  Pair 
de  France  , en  Mars  1661.  .reçu  fe  22.  Mai  1662., 
avec  rang  de  ce  jour  , créé  Duc  de  Beaufort-Mnnt - 
morcncy.en  Mai  1688. , mort  Maréchal  de  France 
le  4.  Janvier  169$.;  pere  de  Charles-François-Fre- 
deric  1.  Duc  de  Piney-Luxembourg  , ficc. , mort  le 
4.  Aoflt  1726. , fie  aycul  de  Charlcs-François-Fré- 
deric  11.  également  Duc  de  Pincy  - Luxembourg  , 
Maréchal  de  France  le  24.  Février  1757.  .Chevalier 
des  Ordres  du  Roi  le  premier  Janvier  1744- , C»«u- 
vemeur  général  de  la  Province  de  Normandie , Sec. , 
né  le  3 1.  Décembre  1702. , veuf  depuis  le  *9-  Oc- 
tobre 1747.  de  Maric-Sophie-Emilie  Colicrr  .Mar- 
quife de  Saignelay,  dont  il  a pour  enfants  1.  Anne- 
François  , né  le  9.  Décembre  173s-  1 & * •_*tuîc“ 
Maurice  , nec  le  8.  Mars  1729- , mance  en  Février 
1746.  à Anne-Louis-Alexandrv  , Prince  de  Rabeque, 
ne  le  11.  Novembre  1713. 

Tout  le  monde  fçait  que  la  Maifon  de  Montmo- 
rency eft  une  des  plus  anciennes  fie  des  plus  illuitrcs 
de  l’Europe.  Cette  Maifon  a donne  cinq  ou  fix  Con- 
nétables , douze  Maréchaux  , deux  Grands-Mairrcs , 
trois  Grands-Chambellans  , un  Grand-Bouteiller  , 
deux  Grands  - Pannctiers  fie  un  Grand-Maître  des 
Eaux  fie  Forêts  de  France.  Mais  une  dilUndion  qui 
conftatc  d’une  maniéré  bien  fingulterc  quelle  elt  1 an- 
cienneté de  la  Maifon  de  Montmorency  , c elt  le 
titre  de  premier  Baron  chrétien  qu’elle  prend  « qut 
ne  luiendifputé  par  perfonne.  Voyc\  Luxembourg, 
Montmorency  , Pincy  , Thury  & fingry. 

BEAUFOUR.  dans  fe  Danois  , au  Gouvernement 
général  d’Orléanois.  Ce  lieu  n’eft  connu  nue  parce 
que  le  Roi  Je  France  Philippe-AugoBe  y fut  forpr» 
par  le  Roi  d’Angleterre.  La  forprife  fut  telle  que 
Pllilippe-Atlgufte  eut  beaucoup  de  pente  a le  fauver 
après  avoir  iaifK  fon  Sceau  royal  <x  une  partie  des 
titres  de  la  Couronne.  Beautour  ci»  a une  petite 
diftance  de  la  Paroiffe  de  Frettcval  & de  la  nvtere 
de  Loir  ,14.1.  S.  S.  O.  de  Châteaudun , & 4.  E.  N- 
E. de  Vendôme.  r . *• 

BEAUFOUR  , en  Normandie  , Diocclc  de  li- 
zieux  , Parlement  & Intendance  de  Rouen  , Elec- 
tion de  Pont-l’Evêque  . Sergeotene  de  Beuvron. 
On  y compte  r.  feux  privilégiés  «c  S?-  feu‘  “ , 
blés.  Cette  Paroiffe  e(»  i J.  1.  & demie  O.  S.  O.  de 
root-l’üvêque.  jjeAUFRESNE. 
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i . C11  Normandie  , D'ocefr  par. 

Icmcnt&lntendance  de  Rouen,  EleAion  deNeuf- 
ch3'f.>.^ergentcr":  d’Aumale.  On  y compte  feDX 
privilégie,  & dj.  feux  tailiabies.  Cette  Paroiffe  eft 
à une  lieue  S.  O.  d'Aumale.  e“ 

dit^Di^ff  N nIE.R  Bo5c'url‘“  . rn  Norman. 
FbÂ;D  J ff  • Parlem™  & Intendance  de  Rouen 
e„t  , '•  L,*l0nsc  > ScrS'ntew  de  Buchy.  On  n"y 

“SSht  '**#'>"*  W™» t 

» cn  Anj°u-  Bau<>é. 

ce:B£tUChf|ANTI»’  '1'  BourR°Knc  ,°Diocefe&  Re- 
" i ?11™  . Parlement  & Intendance  de  Di- 
Jon^Refl-ore  de  Saint-Laurent.  On  y compte  t,t. 

d cf  A,UGEn Y.’  bourg  • en  Saintonge  , Diocefe 
j , “le*  » Parlement  de  Bordeaux  Intendant-.- 
de  la  Roehene  E'eftion  de  Marconi,  b„ y tomme 

E?d'e  Mam^”SelU  qUaTO  dei“E'  N' 

Dio« red?TN^,ERDOU, Btlot“cl[* . <tn  Provence, 

...  ‘p a»-  Toulon,  Parlement  & Intendance  d’Aix 
Vigucnc  & Recette  d'Hictct.  On  y compte  ..Veux’ 
fi  Jv  ?Ua,rt  de-  fcUJdc  cadafbc-  Cette  Parodié  eft 
„ Nnïïe?  * ?Pf“ * ■ E 4- 1.  N.  O.  d’Hie- 
brv ’ Se.w'  îi*E-dcl'oulon-  Nicolas-Claude  Fa- 
A?VrS  J6™ !UTic,Petr‘f‘>  ConfeiHer  au  Parlement 
oL  rCnCCû&  l un  d"  plu*  beaux  génies  & d« 
té  Jch£\  iT’  d"  d“-fcP'i«™«  Itecle  , croit 
U80  Cda,eaud‘;BÇa“g'-'nderlc  premier  Décembre 

iAixl^.  î “c"'  "°,bJ<:  & uutienne.  Il  mourut 
dAix  le  24.  Juin  1627.  l'or  ex  Peirefc 

,|e  Com£GEpNCV  ’■  B“,«"c'‘,c“,n . ville  avec  titre 

eComie  .PrevoceaaUiiage  , Mattrif.  partieu- 

chén’icM  ' ï,,<;et  Chalfe.  Grenier  à fel  , 

Dilréf  i EluAtou  i dans  l'Orldaoois  propre 
Dtoeefc  & Intendance  d'Orldao,  , Parlement  de 
Jean  s.  On  y compte  1 500.  feux.  Cette  ville  efi  fituee 
fur  la  nve  droite  de  la  Loire  , h 4. 1.  „„  tiers  (XS* 
:',r“  ?dM”s' Long.  19.  17.  j8.lat.47.4S.  jS.  On 
pâlie  à Beaugency , la  Loire  fur  un  pont  de  vingt- 
ard’"  •*  B”!  paroit  divifé  en  deux  pa“i« 
par  une  petite  die  tpi, le  trouve  aumilicil  de  la  rivière. 

La  vdlc  de  Beaugency  a eu  des  Seigneurs  par- 

îipPeîeBd^h"1  "0"""n  Rj“‘‘S  ' d'fq"'l*  Phi- 
ppe  le  Bel  1 acheta  en  . ,,t.  Elle  a été  l'appanage 

de  ancienne  Marion  royale  d'Orléans,  & depuis  die 
^ etc  reunie  â la  Couronne  en  1544.  On  y voit  une 

^d  un  ancien  ChSteau.^u'oirditavoirétébJtipar 

ï’  ®“*>»  Lu  Château  a été  détruit  & parle  temps 
& par  les  lièges  que  a viile  de  Beaugency  a fouf- 
tem  carfa  proximité  d'Urléan,  l'a  expofée  à autant 
de  lièges  que  ia  ville  d'Orléans  en  é effuyés.  Le 
principal  commerce  de  cette  ville  coniiile  eu  vins 
& en  eauxuie-vic.  Ses  vins  ont  ,1c  la  réputation  , & 
pallent  fous  le  nom  de  vins  d'Orléans  ; mais  ils  font 
meilleurs  que  ceux  qu'on  cueille  dans  le  territoire 
oc  cette  dermere  ville. 

„Ji.ï * ? Bf “f  ncv “U  Chapitre  de  Chanoines re- 
d“Âhb  dc  ' 0^drc  do  Sainc-Augufiin  , finis  le  titre 
d Abbaye  & fous  l'invocation  de  Notre  . Dame. 

«n^vTl-  ,OI'dL:  !’ar  ks  -*e*l’ncurs  de  Bcau- 
geney,  vers  I an  1100.  L’ancien  Monaltere  où  lo- 
les  Chanoines  , fut  détruit  par  les  Calvi. 
rérnhli  " ’s6a'  ! ,T,a‘s  cluc^ue  temps  après  on  en 
no.nbm  d°e%PT‘e  ■ &il  y a aui°urd  hui  un  cerrain 
î“  , 'dc  S'kfKux  qui  vivent  fous  la  réforme  de 
ml  a™™  t Parii-  Lc  de  l'Abbaye  eft 
& “ " ■ auffid,il:n  q“u  lu  Menfe  abbatiale  ; 

„ lu  Su,er  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi  , joui,  en 

°,i'r  **  3°i-r£ 


RHPhr  & pIaraK°rïlir‘  Eviqu« . en  préfcocc  du 
Moi  Philippe  I.  & de  Bertradeavec  laquelle  ce  Prince 
«■vo„,  quoiqu’elle  fl,  femme  de  Foulqoes  le  Rechin 
Comte  d Anjou.  Pour  vivre  avec  Bcrrrade  Philippe 
avoir  répudié  Berthe  fa  femme  ( en  109J.)  tillcde 
Baudouin , Comte  de  Hollande  & de  Frife.  Le  Pane 
avoir  de®,  „ d'abfoudre  Philippe  de  l'exe^munl 
canon  qu  .1  avoir  encourue  , & il  ne  s'agi®  it  que  de 
««meseonthdoM  ; mais  l'affaire  ne  put  cire  dé- 

ailèmbl  ' C GoncI  a ï ^ d lulhit  indiquer  une  antre 
affemblee  , pour  dégager  le  Roi  des  liens  de  l’ex- 
communication. 

blhl  ?»C°M  C0îCiI.T  ’ tenU  * Beaug'ney , fut  aJTem- 
blUe  1 8.  Mars  dc  l’an  uS2.  Il  s‘y  ^uva  quatre 

&fun.grand  nombre  ‘invoques.  Le 
?°,1LoJuls  VU*  av^  la  Reine  Eléonor 
L F • afC  nU  ’• dU  confcntem<-,nt  des  parties  , par 
HrW  qQeS*  Tn  9u>oncut  les  témoins  qui 
depoferent  que  le  Roi  etoit  parent  avec  la  Reine 
du  troifiemc  au  quatrième  degré;  décifion  qui  fut 

de  mïlhe  JCS  feT*'1**  gUerreS  & d*une  ‘^nité 
defolcrent  la  France  pendant  plu- 
Jeurs  fieclcs.  Louis  VII.  avoir  eu  deux  filles  de  la 
Ke  ne  Elconor.  Apres  la  cafiation  dc  fou  mariage, 

gZI^A  yu  ,aqUe,lc.Ic  R‘}i  renduf  là 

vjuycnne  dopt  elle  croit  hcririere,  époufa  Henri 
Comte  d Anjou  le  même  qui  devint  depuis  Roi 
d Angleterre  , 6c  par  ce  moyen  les  Anglois  fe  trou- 
Fraiîcc  ma'rrtS  dc  l,,uficufs  géodes  Provinces  de 

Pour  ce  qui  concerne  la  Jufticc,  il  y a à Beau- 
de  Bailliage  qui  fait  partie  du 
Bailliage  d Orléans.  Pour  entendre  ceci,  il  faut 
jçavoir  que  le  Bailliage  d’Orléans  comprend  tout 
c pays  qui  forme  le  Duché  de  ce  nom.  Ce  Bail- 
liage elr  compofe  de  neuf  Châtellenies  royales 
& Beaugency  ell  une  de  ces  Châtellenies.  Dans  cha- 
cune des  neuf  Châtellenies  royales  , il  y a un  fietre 
particulier  avec  un  Lieutenant  du  Baüli,  qui  connoît 
en  première  inftance  des  raufes  des  Nobles  & de 
celles  des  Privilégiés  de  fon  Diftrift  , auflî-bicn 
que  des  appellations  des  Juiticcs  fubaitcnies  de  fon 
Kellorr.  Ces  neuf  Lieutenants  particuliers  font  in- 
dependans  les  uns  des  autres  ; mais  celui  d’Orléans 
a droit  de  tenir  les  alfifes  dans  les  divers  fieges  des 
neuf  Châtellenies,  & comme  Ofticier  principal  de 
tout  le  Bailliage,  il  cft  qualifié  Lieutenant-Général. 

1^-s  autres  Lieutenants  fe  qualifient  fimplement 
Lieutenants  particuliers.  Ko yci  Orléans  BmIIuipc. 

Il  ïr  n1S  ,a  Carici,incrie  des  Chaires  d’Orléans  6c 
celle  de  Baugcnry  ,,’en  failbicnt  qu’une  feule;  mais 
aujourd  hui  la  rivière  de  Loire  les  divife.  Le  côté 

n!a  fC^UCC.’  ?U  V'  e,t  à ,a  droiCli  de  la  rivicre , 
eitde  la  Capitainerie  d’Orléans,  6c  celui  de  Sologne 
dans  celle  dc  Beaugency.  Le  nombre  d’Officiers  eft 
plus  grand  dans  celle  d’Orléans  , que  dans  l’autre. 

L une  6c  l’autre  de  ces  Capitaineries  tiennent  leurs 
feances  dans  le  Châtelet  d’Orléans  ; mais  avec 
cette  différence , que  la  Jurifdiclion  de  la  Capitai- 
nerie d’Orléans  eft  exercée  par  les  Officiers  des 
Chaffes  conjointement  avec  ceux  de  la  Maitrife  des 
Eaux  & Forêts  , au  lieu  que  la  JurifdiÂion  de  la 
Capitainerie  dc  Beaugency  eft  exercée  par  les  Offi- 
ciers feuls  des  Challès  dc  cette  Capitainerie,  l^ovex 
Orléans  Capitainerie  des  Chajfes. 

L’EIeâionde  Beaugency  ,confidérée comme  Dif. 
trié!  particulier  de  la  Généralité  d’Orléans , s’étend 
à la  droite  6c  à la  gauche  de  la  rivière  de  Loire.  Elle 
comprend  49.  Paroiflês  dans  lefquclles  on  compte 
7186.  feux  de  j $930.  perfonncs.qui  payent  enfcmble 
«en commun  $4-  mille  144.  livres  4.  fols  , quand 
l’impofition  totale  de  la  Taille  de  la  Généralité 
monte  à Ja  fomme  de  dix-fepteens  29.  mille  604. 
livres  neuf  fols.  Le  pays  qui  compofe  cette  Eleélioà 
P P P P P P 
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5 18  , , principalement  en  vins  qui  font  tous 

t boîo”  qualité? on  y recueille  auffi  beaucoup 
5,°hTed  & outre  cela , U y a de  bons  pâturages  & des 
b0is  qui  font  bien  peuplés  de  gibier. 

pENO  LIBREMENT  DE  L'ELECTION 

PE  BeAOGZVC  T. 


• 4M 


Fsnifet. 

Avaraf  .••••• 

Baccon»  • • • • • 

Baulc  , bourg  . . 

Bauxy 7* 

BEAUGENCY  , mile.  1050 
Bonneville  •$ 

Bricy 64 

Biiou  , Voyej  Roche. 

Bncy-Saint-Liphard . . . M 

Chaifonville 

Chaumont *58 

Coince* * ,,5 

Concriez  , Veye;  Roche. 
Coulmicr* ^9 


Pareijftt. 


Feux. 

lrv>l 


. Il6 

• 141 
. 60 
■ 77 

• >S7 

9i 


Large* 

Lnflay 

Marollc  ( U ) 

Méfia* * • 

Meung  , ville 

Mon  U y , Voyt\  Lnilly. 

Monfhlenx 

Neufvy 

Nidz  ..••••••• 

Nonan  

Oxooer-le-Marché  , b. 

Poifty 

Roche  , Concriez  & 

Brioti  ..•••••< 
Roxiere*  ...•••••  64 

Sert» 

St.  Laurent  de*  Eaux, 

bourg 

St.  Perrry 

St.  Sigiünond  .... 

Taxer» 



Villeoeove-fur-Boveron. 
Vilteny 


Sa 


■ 199 
. 87» 


• i«4 


S» 

14s 


. HJ 


Vülermain . 
Yvoy  . . • 
49.  ParoijP 


76 

. . • • S7 
* * ' ' 94 
Total  718 6 


Coutbouion  ......  *47 

Cravaut  ..•••••••  *®9 

Crouy  . . 91 

Dhuifon  1 M 



Efpiedt * 

Ferré -Saint- Cyt  (la) 

Gctmigny 

Herbilly 

Jofocs * • • 

Jouy 

Lailly  & Monfay , bourg,  jij 

Lcftiou  *49 

Ligny  ..*••• 

BEAUGIS  , en  Normandie.  C’eft  le  nom  d’une 
Commanderie  de  l’Ordre  de  Malte  , de  la  Langue  ôc 
du  Grand-Prieure  de  France.  Cette  Commandene 
eft  affeftée  aux  Chapelains  & Servants  d’armes , & 
elle  vaut  3000.  liv.  de  rente  à celui  qui  en  eft  pourvu. 

BEAUGNIAT , en  Languedoc , Diocefe , Parle- 
ment , Généralité  & Recette  de  Touloufc  , Inten- 
dance’de  Languedoc.  On  y compte  feulement  i$. 

BEAU  JEU  , Bellusjocus  , jolie  petite  ville  , dans 
le  Beaujolois  dont  elle  ctoit  autrefois  la  capitale , 
Dioccfc  de  Mâcon , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Lyon , Eleftion  de  Villefranche.  On  y compte 
360.  feux  ôc  environ  3000.  habitants.  Cette  ville  eft 
fituée  fur  la  riviere  d’Ardicre  , au  pied  d’une  mon- 
tagne , ou  l’on  voit  encore  les  ruines  du  fameux 
Château  des  Sires  de  Beaujcu  , à a.  1.  & demie 
O.  N.  O.  de  Bellcvillc  , 3.  & deux  tiers  N.  O.  de 
Villefranche  , 6.  un  tiers  S.  O.  de  Mâcon,  8.  N.  N.  O. 
de  Lyon  , Ôc  61.  S.  E.  de  Paris.  Long.  **.**•  4$* 
lat.  46.  8.  *$.  Il  y a à Beaujcu  une  Collégiale  , un 
Couvent  de  Religieux  du  Tiers-Ordre  de  Saint-Fran- 
çois , dits  Picpus  , & un  Hôpital.  Outre  cela  , Beau- 
jeu  eft  le  titre  d’un  Archiprctré  ôc  le  Siège  d une 
Prévôté.  Il  fe  tient  en  cette  ville  , un  marche  con- 
fié érable  tous  les  mercredis  ; & il  s’y  tient  auin 
cinq  foires  par  an , fçavoir , le  mercredi  des  Roga- 
tions , le  mercredi  avant  la  Pentecôte  , le  neuf  du 
mois  de  Mai , le  mercredi  avant  la  fête  de  tous  les 
Saints  , 6c  le  6.  du  mois  de  Décembre. 

L’Archiprêtré  de  Beaujeu  comprend  trentc-fept 
Pareilles  6c  fept  annexes. 
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de  fes  ornements  pontificaux  eft  affis  , & il  tient 
fur  l’Autel  une  coupe  , oit  font  les  entrailles  des 
bêtes  immolées  : les  taureaux , les  pourceaux  ôc  les 
brebis  qui  fervoient  de  viftimes  dans  ces  fortes  de 
facrifices , font  repréfentés , les  uns  conduits  au  fa- 
crifice  , 6c  les  autres  déjà  immolés.  On  ne  fçait  point 
précisément  en  quelle  année  l’Eglife  , dont  il  eft  ici 
queftion , fut  fondée.  René  Chopin , de  Sacrâ  Po- 
Ltiâ  , liv.  3.  tit  t.  nombre  16. , rapporte  l’aéte  de 
fa  fondation  : on  y trouve  le  detail  des  reliques  6c  le 
dénombrement  des  revenus  dont  le  Chapitre  jouit 
encore  a&uellement  ; mais  cet  Auteur  ne  dit  rien 
de  la  date.  On  y remarque  feulement  que  Béraud  , 
Sire  de  Beaujeu  , Vanaelmode  fon  époufe  6c  Hum- 
bert leur  fils  firent  bâtir  cette  Eglife  ; & que  Hugues  , 
Guichard  6c  Etienne  de  Beaujeu , leurs  petits-Wj  , la 
firent  criger  en  Collégiale  , 6c  confirmèrent  la  dona- 
tion de  tous  les  biens  que  Béraud  leur  ayeul  avoit 
affignés  aux  Chapelains  qui  deflervoient  cette  Eglife. 

Une  Bulle  du  Pape  Alexandre  1 1.  fait  préfumer 
que  cette  éreftion  fut  faite  au  commencement  du 
onzième  fieclc  : en  voici  les  expreffions.  Alexander 
Epifcopus , Servui  Servorum  Dei , Canonicis  Ecclefi * 
Sanftte  Mari*  in  Epifcopatu  Matijconenft , loco  BeU 
lijoco  , Juif  que  fuccejforibus  in  perpetuum  , Oc.  Du- 
tum  Laterani  XL  Kal.  Aprilis  , anno  ab  Incarnat. 
Domini  M.  L XX.  Quoi  qu’il  en  foit,  l’Eglife  fat 
confacrée  le  8.  Décembre  1076. , par  Geboin  , Ar- 
chevêque de  Lyon , Landry , Evêque  de  Mâcon , 6c 
Hugues,  Evêque  de  Die.  Les  Chanoines  officient 
avec  la  mître  ; ils  nomment  aux  Dignités  6c  aux 
Canonicats  vacans , ôc  inftiruent  ceux  qui  ont  été 
nommés  fans  prendre  aucun  Vija  de  l’Evêque.  Dans 
les  treizième  6c  quatorzième  ficelés , ils  étoient  preA 
que  tous  nobles;  il  y avoit  alors  parmi  eux  pluficurs 
fils  des  Princes  de  Beaujeu  , 6c  plufieurs  de  ces  Cha- 
noines étoient  en  même  temps  Comtes  de  Lyon  ôc 
Chanoines  de  Saint-Pierre  de  Mâcon.  V oye 3 Se- 
vert , dans  fon  Hiftoire  des  Archevêques  de  Lyon  , 
page  288.  Aujourd’hui  ce  Chapitre  ell  compofé  d’un 
Doyen  , d’un  Chantre  , d’un  Sacriftain  6c  de  neuf 
Chanoines , dont  l’un  eft  T héologal  : il  y a outre 


cela  un  Chapelain  6c  plufieurs  autres  Ecdéfiafti- 
ques  fubalternes.  Annee  commune  le  Corps  de  ce 
Chapitre  jouit  de  6000.  liv.  de  rente. 

L’Eglife  paroiffiale  de  Beaujeu , qui  n’eft  point 
la  même  que  l’Eglife  collégiale  de  cette  ville  fat 
bâtie  au  commencement  du  douzième  iiecle  fur  le 
territoire  de  celle  des  Etoux,  6c  pour  lui  fervir  d’an- 
nexc.  Guichard  1 1.  , Sire  de  Beaujeu  , en  eft  le 
Fondateur.  Dans  les  Archives  de  cette  Eglife  , on 
voit  inferit  fur  une  vieille  pancarte  : « La  dédicace 
»de  l’Eglife  de  Saint-Nicolas  de  Beaujeu  eft  célébrée 
» chaque  année  le  13.  Février  , 6c  fut  confacrée  par 
«le  Pape  Innocent  II. , l’an  de  grâce  11*9-.  etaot 
wchaffé  de  fon  Siégé  par  Anaclet  II.  Antipape  : en 
«s’en  retournant  à Rome  , après  avoir  fait  quelque 
» fé jour  en  l’Abbaye  de  Cluny , paffant  par  ce  bourg 
»de  Beaujeu , le  Sire  6c  Baron  dudit  Beaujcu  le 
«reçut  honorablement , 6c  pria  Sa  Sainteté  de  vou- 
.loir  bénir  ladite  Eglife  ou  Chapelle  de  Samt-ÏW 
»las , par  lui  conftruite  6c  édifiée  à neuf.  Auparavant 
,1'Eglife  paroifliale  étoit  Saint-Martin  des  Etoui , 
«qui  fut  Ion  réduite  dépendante  de  celle-ci  dtc. 
Serert  dans  fon  Hiitoirc  des  Evoques  de  Maçon  , 
page  1 Jé. , parlant  de  l'infeription  que  nous  venons 
. “ 5 - F.oltfe  fut confacrcc  par 


ironies  oc  lept  annexes.  1 J » fût  rnnfacrée  oar 

L’Eglife  collégiale  eft  fitnée  au-deffns  de  la  vUle , de  rapporter , 


près  des  ruines  du  Château  des  Sires  de  Beaujeu  : on 
y remarque  plufieurs  morceaux  de  peinture  6c  de 
feuipturc  , dignes  de  la  cnriofitc  des  Voyageurs.  On 
voit  fur  la  porte  de  cette  Eglife  un  Taurobale  de 
marbre  blanc  , en  relief.  Ce  monument , que  fon 
antiquité  rend  très-précieux  , repréfente  un  facrifice  , 
appelle  par  les  latins , Soü  taurilia.  Le  Prêtre  revêtu 


Innocent  II. , à fon  amvee  en  France  far  h 
de  l’an  . . , & oon  à fon  retour  , prnfqn  U con- 
ûcra  à-peu-près  dans  le  meroe  temps 


CUmy.  li  eft  cependant  des  Auteurs  qui 
Péleftion  de  ce  Pape  à l'an  1 130.  : fi  cela  «t  . 
il  y a quelque  anachronifme  par  rapport  1 la  actu- 
cacc  de  l’Eglife  partufliulc  de  Beaujeu.  Le  ChapttK 


BEA 

<îe  Beatneu  eft  Curé  primitif  de  la  Paroiflfe  dont  II 
€Û  quel! ion  ; ôc  il  jouit  en  confcquence  de  plufieun 
droits  honorifiques  qui  lui  ont  été  confirmés  par 
deux  Arrêts  du  Parlement  de  Paris  , des  années 
171».  & 1755. 

Le  Couvent  des  Ticpus  a été  fondé  par  les  habi- 
tants en  161 1.  La  Communauté  de  cette  Maifon 
eft  compofée  ordinairement  de  fix  Prêtres  ôc  de 
deux  frères.  L’Hôpital  futaufïï  fondé  par  les  habi- 
tants vers  la  fin  du  dernier  fiecle  : il  eft  dirigé 
pour  ce  qui  concerne  Padminiftration  intérieure  * 
par  des  Soeurs  de  Saint-Jofcph  , au  nombre  de  cinq! 

Les  armes  de  la  ville  de  Beaujcu  font  les  mêmes 
que  celles  des  anciens  Sires  de  Bcaujeu , défiances 
dans  les  Vers  fuivans 


Un  Lion  nai  en  champ  d'ers  , 

Les  ongles  roges  £r  la  quoüa  reverva  , 

Un  lambey  roge  fur  la  joua. 

T font  tes  armes  de  Rejoua. 

Pour  <-e  qui  appartient  à la  Juftice , nous  avons 
dit  qu  il  y a à Beaujeu  une  Prévôté  ; mais  voici  ce 
que  non,  devons  ajourer  à ce  fujet.  Après  la  mort 
de  Louiie  de  Savoye  , mere  de  François  I.  le 
Beaujolois  fut  réuni  à la  Couronne  par  un  Edit 
de  isji.,  & toutes  les  Juftices  de  ce  pays,  fans 
en  excepter  le  Bailliage  de  Villefranche  , furent  éri- 
gées en  Juftices  royales  , par  un  autre  Edit  de  Mai 
1532.  En  i**o.  François  II.  rendit  cette  Province 
» Louis  de  Bourbon , Duc  de  Montpenfier  , héritier 
fubltitue  au  Connétable  de  Bourbon  ; & par  une 
claufe  expreflè , il  fut  convenu  dans  la  tranfa&ion 
du  ï7.  Novembre  1560. , que  la  Jujiicc  continuerait 
dètre  exercce  dans  le  Beaujolais , au  nom  du  Roi , 
par  des  Officiers  qui  ftroitnt  par  lui  pourvus  fur  il 
pr/fentation  dudit  Seigneur  Duc.  Les  Lettre  s- Paren- 
tes données  à ce  fujet  furent  homologuées  au  Par- 
lement, le  2 S-  Juin  1561.  Par  un  Edit  du  mois  de 
Décembre  158t.  , le  Roi  Henri  III.  rétablit  les 
Prévôts  royaux  dans  la  connoilTancc  des  canfes  qui 
leur  croient  attribuées  par  l’Edit  de  Crémieu  ; mais 
comme  ce  dernier  Edit , fuivant  l’article  VIL , ne 
devoir  avoir  lieu  dans  le  Beaujolois  que  pour  la 
Prévôté  de  Villefranche  feulement  , François  de 
Bourbon,  Duc  de  Montpenfier,  Baron  du  Bcau- 
jolois , fit,  en  vertu  des  Lettres-Patentes , un  nouvel 
ctabüiïement  concernant  les  Prévôtés  de  cette  Pro- 
vince , le  premier  Mai  1 584.  Il  réduiiit  ces  Prévôtés 
au  nombre  de  cinq,  Beaujcu  , Bcllcvillc  , Chamtlet , 
Poreux  ôc  I.ay.  U ordonna  que  la  Jufticc  y feroit 
exercée  en  fon  nom  par  des  Officiers  qui  feroient 
par  lui  pourvus  , Ôc  il  leur  attribua  la  connoiffance 
de  toutes  les  caufcs  dont  connoiiïênr  les  Prévôts 
royaux  , conformément  à l’Edit  de  Créraieu , & à 
celui  de  158t.  Cet  établiilèment  fut  confirmé  pur 
le  Roi,  par  Arrêt  du  Confeil  du  18.  du  meme  mois 
1584.  V oye\  Filleau  , part.  2.  tit.  $.  chap.  u. 
Depuis  ce  changement,  la  Juftice  a été  exercée 
dans  ces  Prévôtés  au  nom  des  Barons  du  Bcaujo- 
lois.  Il  y a eu  plufieurs  procès  entre  les  Officiers 
du  Bailliage  ôe  les  Juges-Prévôts , au  fujet  de  leurs 
prérogatives  rcfpeclives  ; mais  enfin  toutes  les  dif- 
ficultés ont  cté  terminées  par  un  Arrêt  de  Régle- 
ment , rendu  en  faveur  du  Prévôt  de  Bcuujeu  , le 
28.  Juin  1690.  Cet  Arrêt  a maintenu  le  Prévôt  dans 
la  cotmoiflànce  des  caufes  attribuées  aux  Prévôts 
royaux , b l’exception  néanmoins  des  Décrets  qui 
lont  attribues  privativement  au  Bailliage  de  Ville- 
franche.  Depms  la  vente  faite  en  1751.  par  M.  le 
Duc  d Orléans  , de  la  Juftice  de  Chamclet  , les 
Prévôtés  du  Beaujolois  fe  trouvent  réduites  à quatre. 
Tous  Jes  titres  originaux  font  au  Greffe  de  Beau  jeu  4 
qui  eft  la  première  Prévôté.  Les  ParoiÜes  qui  en 
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dépendent  font  au  nombre  de  dix  , outre  fîx  par- 
celles de  differentes  ParoifTcs.  La  Juftice  fe  rend  au 
nom  dn  Duc  d’Orléans  ; & pour  l’exercice , il  y 
un  Juge-Prevôt  ôc  Châtelain  , un  Lieutenant  un 
Procureur-Fifcal,  un  Subftitut , un  Greffier,  deux 
Huiliiers  , cinq  Procureurs  de  la  Prévôté  . érieés 
en  titre  d’Office  en  .69S.  , fept  Notaires  , trois 
Uommulaires  en  droits  Seigneuriaux  , ôc  un  Con- 
troleur des  A êtes.  Voye^  Beaujolois. 

BEAUJEU , en  Provence , Diocefe , Vicuerie  Ôc 
Recette  de  Digne  , Parlement  ôc  Intendance  d’Aix. 

cil  P°mpra-  * Ur  dcn  de  fcu  de  cadaft^- 

Cette  Paroifïè  cft  litucc  fur  un  ruilïcau  à 1 . 1.  N 
N.  E.  de  Digne. 

BEAUJEU  , dans  le  Velay  , en  Languedoc , Dio- 
cefe  & Recette  du  Puy , Parlement  de  Touloufe  , 
Généralité  de  Montpellier , Intendance  de  Langue- 
doc. On  y compte  145.  feux.  6 

BEAUJEU  en  Berry  , Diocefe  , Elcdion  & 
Intendance  de  Bourges  , Parlement  de  Paris.  On 
appeUe  de  ce  nom  une  Terre  ôc  Seigneurie  avec 
Chatel  cme  dans  la  Prevotc  Ôc  au  Bailliage  de  Con- 
creflàult , à 6.  1.  & demie  N.  E.  de  Bourges  ôc  2. 
& tiers  O.  N.  O.  de  Sancerre.  Cette  Terre  a donné 
le  nom  à une  branche  cadette  de  l’ancienne  Maifon 
de  Sully  d’ou  elle  a pafle  par  alliance  dans  les 
Maifons  de  Rochechouard  Ôc  du  McfnU-Ie-Simon . 
& en  fuite  dans  celle  de  Mcgrigny.  La  Châtellenie 
de  Beaujeu  releve  de  la  Baronnie  de  la  Chapeile- 
Damgdlon , «Sc  par  appel  du  Duché  de  Sully.  Le 
Chatcau  de  Beaujeu  eft  fitué  au  pied  de  la  monta- 
gne de  Sens , lur  la  riviere  de  Saudrc. 

BEAUJEUX  , en  Franche-Comté,  Diocefe  . 
Parlement  & Intendance  de  Befanç 011 , Bailliage  & 
Recette  de  Gray.  On  y compte  10 }.  feUx.  Cette 
Communauté  cft  à une  lieue  ôc  deux  tiers  N E 
de  Gray. 

Par  Lettres-Patentes  de  Novembre  1715.  récif, 
trecs  à Dole  la  Terre  Ôc  Seigneurie  de  Bcaujeux 
fut  crigée  en  Comte  en  faveur  de  Jean-Claude  de 
tiennc\ey  , Seigneur  de  cette  Terre. 

BEAUJOLOIS , Bcllojocenfis  Ager  ou  Trafius 
Province  avec  titre  de  Sirie  ( dont  Villefranche  eft 
la  capitale  ) faifant  partie  du  Gouvernement  général 
de  Lyonno.s  ; firuée  entre  le  2 le.  degré  46.  minutes 
, le  2 ie.  degré  29.  mumtes  de  longitude  , Ôc  entre 
le  4*e.  degre  *o.  minutes  & le  46e.  degré  19.  minu- 
tes  de  latitude  ; bornée  au  N.  par  le  Charolois  ôc 
le  JVlâcoimnis  , au  S.  par  le  Lyonnois  propre  Ôc  ]« 
Foret , i l’E.  par  la  Saône  qui  fépare  cette  Province 
de  la  Principauté  de  Domhes  , Ôc  à l’O.  par  le 
Forêt.  Elle  a ta.  lieues  de  longueur  fur  7.  de  lar- 
geur ; ce  qui  peut  être  évalué  à *o.  Jieues  quarrées. 

Cette  Province  eft  arrofée  de  la  Saône , de  la 
Loire  , du  Reins  , de  l’Azcrgues  Ôc  de  l’Ardiere.  Le 
climat  y eft  fain  , mais  un  peu  froid.  La  terre  y cft 
mêlée  de  plaines  ôc  de  montagnes.  Les  plaines  font 
aux  deux  extrémités , d’un  côté  près  de  la  Saône  , 

& de  l’autre  près  de  la  Loire.  Les  montagnes  y font 
rudes  ôc  ferrées.  La  foret  de  Pramenou  eft  la  plus 
confîdérabie  du  pays  : on  en  rire  des  planches  de 
fapin  ôc  des  bois  de  charpente  ôc  de  conflrudioit 
On  recueille  dans  cette  Province  quantité  de  bled 
beaucoup  de  chanvre  ôc  beaucoup  de  vin.  Les  pâru! 
rages  y font  abondans  , ôc  il  en  eft  de  meme  du 
fruit  ôc  du  gibier.  Il  y avoit  autrefois  dans  le  Beau- 
jolois , des  mines  de  différons  métaux  : les  titres 
du  Tréfor  de  Villefranche  font  preuve  que  les  an- 
ciens Seigneurs  de  cette  Province  avoienr  des  Offi- 
ciers fous  le  titre  de  Gardes  des  mines.  Mais  depuis 
la  découverte  des  Indes , ces  mines  , du  moins  celles 
d’argent , ont  été  tellement  négligées  , qu’il  n’en 
cft  plus  qneftion. 

Les  habitants  du  Beaujolois , fur-tout  ceux  de 
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r „rh.  ODt  refont  extrêmement  vif.  Ceux  de 
y ^T^o’fonAnL  doux  & laborieux. 

' Sfflui  concerne  la  Jufticc  , le  Baujokm  eft 
JJ* du  Reflort  du  Parlement  de  Tans  & 
fou  le  même  Sénéchal  de  Lytmnots  & Foret. 11  y a 

néanmoins  un  Bailli  partie  ülicrpourleBeaujolots.  Cet 

Officier  a cent  livres  de  gages  fur  le  Domaine.  Ses  fonc- 
tions font  purement  honorables , & ne  confiilent  que 
dans  le  droit  qu’il  a d’affifter  au*  affifes.de  commander 
l’arriere-ban  de  la  NoMefTc , & de  faire  rendre  la  jut 
tice  fous  fon  nom.  Le  Bailliage  de  Beaujolois  eft 
un  des  trois  principaux  Sièges  du  Gouvernement 
général  militaire  des  Provinces  de  Lyonnois  .Foret  & 
Beaujolois.  Dans  toute  l’étendue  de  ce  Bailliage , on 
fait  le  Droit  Ecrit  ; St  on  y obferve  que  les  ventes , 
forcées  par  Decret . ne  payent  point  de  Loti  ni  autres 
droits  pareils.  ......... 

Du  temps  de  Céfer  , le  Beaujolois  etott  habite 
par  les  Scgujiani.  Sous  Honorius , ce  pays  étoit  com- 
pris dans  la  première  Lyonnoife. 

De  la  domination  des  Romains , le  Beaujolois 
pafla  fous  celle  des  Bourgignons , & enfuitc  fous  celle 
des  François.  Cette  Province  fut  foumife  aux  Rois  de 
France  jufques  vers  l’an  870.  que  Charles  le  Chauve 
établit  Guillaume  1. , Comte  de  Lyon  dt  de  Forêt. 
Le  Beaujolois  fe  trouvoit  compris  dans  l’étendue  de 
ce  Comté  ou  Gouvernement.  Ce  fut  vers  ce  temps , 
que  les  Comtes,  d’amovibles  qu’ils  étoient  félon 
leur  inftitution , fe  rendirent  héréditaires  dt  en  quel- 
que forte  indépendans. 

Vers  l’an  891.  Guillaume  I. , Comte  de  Lyon  & 
de  Forêt , donna  la  Sirie  de  Beaujeu  à Berard  1. , fon 
fécond  ou  fon  troiiïeme  fils. 

Humbert  111.,  feptieme  Sire  de  Beaujeu.de  la 
race  de  Berard  1.,  fit  la  guerre  à Renaud III.  Sei- 
gneur de  Brefl'e , «5c  eu  obtint  une  partie  du  pays  de 
Dombes.  Enfuiie  , pour  terminer  la  internent  la  vie 
très-licencicufe  qu’il  avoit  menée , il  fe  fit  Religieux 
à Cluny  , dt  ymourut  en  1 174*  t>u  1 *7S» 

Humbert  IV. , huitième  Sire  de  Beaujeu  , fils 
d’Humbert  111. , fonda  Viilefranchc  , dt  la  rendit 
la  Capitale  du  Beaujolois.  11  époufa  Agnes  de 
Thiern  , héritière  de  Montpenhcr  , & mourut 


en  120a. 

Humbert  V. , dixième  Sire  de  Beaujeu  & Seigneur 
de  Montpenfier  , &c.,  petit-fils  d’Humbert  IV. , fut 
fait  Connétable  de  France  par  le  Roi  Saint-Louis 
en  1140.  de  mourut  eu  1*50.  11  laiflà  de  Marguerite 
de  Bauge  fa  femme  , Guichard  IV.  ou  V.  onzième 
Sire  de  Beaujeu,  dtc.,  qui  mourut  fans  poftérité  en 
2265.  ; & Ifabcau  .qui  fut  Dame  de  Beaujeu  après 
la  mort  de  fon  frcrc  , dt  qui  époufa  1 Simeon  de 
Semur , & a*.  Raynaud  1.  Comte  de  Forêt.  De  ces 
deux  mariages  ( quelques  Auteurs  difent , du  pre- 
mier feulement  ) vinrent  deux  eufants  , Guigues  , 
l’aîné  , qui  fut  Comte  de  Forêt,  de  Louis  1.  qui  eut 
en  partage  le  Beaujolois  , dtc. 

. Edouard  i. , quinzième  Sire  de  Beaujeu  , pctrt-fils 
de  Louis  1. , fut  fait  Maréchal  de  France  en  1 347. 
& fut  tué  au  combat  d’Ardrcs  en  1 î$i-  > à 55' an?* 
11  paffa  avec  raifon  pour  l’un  des  [dus  grands  Capi- 
taine de  fon  ficelé  î il  avoit  donné  de  grandes  mar- 
ques de  valeur  à la  bataille  de  Crécy. 

Edouard  U.  , dix-fepticmc  Sire  de  Beaujeu  en 
1374.  , arriere-petit-fils  de  Louis  1. , mena  une  vie 
molle  de  licencieufe.  Il  avoit  époufé  en  1 J7°*  klco“ 
nor  de  Beaufort , Vicomtcfle  de  Turenne  , dont  il 
n’eut  point  d’enfants.  11  s’avifa  vers  l’an  1 398.  d’en- 
lever  une  fille  de.Villefranche  , fe  croyant  tout  per- 
mis. 11  fut  ajourné  pour  ce  crime  au  Parlement  : il 
fit  jetter  par  les  fenêtres  de  fon  Palais  , l’Huiffier 
;qui  lui  fit  la  citation  ; on  envoya  des  troupes  qui 
l’arreterent , Si  le  conduifirent  à Paris  en  pnfon.  Il 
y.  couroit  rifque  de  la  vie , lorfqu’il  implora  le  crédit 
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de  Louis  H.  Duc  de  Bourbon  , oncle  de  Charie9 
VI.  , & lui  offrit  de  lui  faire  un  don  du  Beaujolois 
de  de  Dombes.  La  propofitinnfut  acceptée  , & l’aéte 
patte  le  23.  Juin  1400.  Le  Duc  obtint  la  grâce  de  la 
liberté  d’Edouard  qui  n’y  furvécutguères , étant  mort 
le  1 1.  Août  de  la  même  année. 

feouis  H. , Duc  de  Bourbon , Comte  de  Forêt  de 
de  Clermont  , dix-huirieme  Sire  de  Beaujeu  , Sei- 
gneur de  Dombes , dtc. , meurt  en  1410.  La  pofté- 
rité de  ce  Prince  jouit  de  tous  fes  biens  julqu’en 
1522.  que  Louife  de  Savoye  , mère  du  Roi  bran- 
çois  1. , fe  fit  adjuger  le  Beaujolois  , la  principauté 
de  Dombes, dtc.,  fur  le  Conncuble  Charles  111. Duc 
de  Bourbon  , comme  ayant  fuccédé  aux  droits  de 
Marguerite  de  Bourbon  fa  merc. 

En  1 5 31.  le  Roi  François  1.  réunit  le  Beaujolois  de 
le  pays  de  Dombes  à la  Couronne.  Mais  en  1560. 
le  Roi  François  II. , par  Traité  fait  le  27.  Novem- 
bre , remit  à Louis  11.  ( 111.  ) de  Bourbon  , Duc  de 
Montpenfier  de  à fa  mere  Louife  de  Bourbon  * 
foeur  du  Connétable  , les  pays  de  Beaujolois  de  de 
Dombes. 

Henri  de  Bourbon  ( petit-fils  de  Louis  II.  Duc 
de  Montpenfier  ) étant  mort  en  1608. , Marie  , fa 
fille  unique  de  fon  heritiere  , porta  les  pays  de  Beau- 
jolois de  de  Dombes  à fon  mari  Gafton-Jean-Bap- 
tifte  de  Bourton,  Duc  d’Orléans,  mort  en  1660., 
à s*  - ans.  Ce  Prince  étoit  frère  du  Roi  Louis  XIII- 
Parfonteftament  olographe  du  27.  Février  i68j., 
Anne-Marie-Louife  de  Bourbon-Orléans , dire  Ma- 
demoifelle  de  Montpenfier  , fille  aînée  de  Gafton  , 
fit  fon  légataire  univerfel  Philippe  I.  de  France  „ 
frere  unique  de  L'ouis  XIV.  C’en  en  cette  qualité 
que  ce  Prince  eut  le  Beaujolois , dtc.  Philippe  de 
France  étoit  père  de  Philippe  IL  Duc  d’Orléans  , 
Régent  du  Royaume,  mort  le  a.  Décembre  17x3.  à 
49.  ans  , pere  de  Louis  1.  Duc  d’Orléans  , dt  aveu! 
de  Louis- Philippe , Duc  d’Orléans , né  le  12.  Mai 
172s.  poflefleur  aôuel  du  Beaujolois. 

Dès  l’an  1681.  la  Princefle  Anoe-Maric-Louife 
de  Bourbon  - Orléans  avoit  difpofé  de  la  Prin- 
cipauté de  Dombes , par  donation  entre-vifs , au 
profit  de  Louis-Auguftc  de  Bourbon  , Duc  du  Maine  , 
fils  naturel  du  Roi  Louis  XIV.  l'oyc\  Dombes.  Cette 
Princefle  ( Mademoifcllc  de  Montpenfier)  meurt 
en  >693.,  i 66.  ans. 

BEAULARD , en  Dauphiné , Diocefe  de  Pigne- 
rol.  Cette  Paroiffc  eft  fîtuée  dans  la  vallée  de  Bar- 
donafehe  , à 4. 1.  N.  E.  de  Briançon  , dt  elle  n’ap- 
partient plus  à la  France, 

BEAULENCOURT, en  Artois,  Diocefe  d’Ar- 
ras , ConfeU  provincial  dt  fouverain  d’Artois  , Parle- 
ment de  Paris  , Intendance  de  Lille  , Bailliage  <3c 
Recette  de  Bapaume.  On  y compte  49.  feux  de  194. 
perfonnes.  Cette  Communauté  eft  à deux  tiers  de 
lieue  S.  S.  E.  de  Bapaume. 

BEAULEVRIER  , en  Normandie , Diocefe  . Par- 
lement dt  Intendance  de  Rouen , Eleétion  d’Amiely  , 
Châtellenie  de  Goumay.  On  y compte  un  feu  privilé- 
gié dt  4$.  feux  taillables. 

BEAULIEU , bourg , en  Poitou , Diocefc  de  Lu- 
çon , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Poitiers  , 
Election  des  Sablcs-d’OIonnc.  On  y compte  175. 
feux.  Ce  bourg  eft  à 4.  1.  dt  quart  N.  N.  E.  des 
Sables-d’Olonne. 

BEAULIEU  , en  Bourgogne,  Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  dt  Intendance  de  Dijon , Bailliage  de  Re- 
cette de  Châtillon-fur-Seine.  On  y compte  17.  feux. 
Cette  Communauté  eft  fituée  fur  le  ruifleau  de  Brcn- 
non  , à 4. 1.  dt  demie  S.  E.  de  Châtillon. 

BEAULIEU  , ville  avec  titre  de  Baronnie , en 
Touraine  , Diocefe  dt  Intendance  de  Tours,  Parle- 
ment de  Paris , Election  de  Loches.  On  y compte 
trois  Parodies . celle  de  Saint-André  de  92-  feu*» 
* celte 
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«lli  de  Saint-Laurent  de,.,  feux , & celle  de  Saint- 

n'eTc/t r V°Æi  'P  ,0Ut  J’4-  feax'  C«te  ville 
nefl  feparee  de  celle  de  Loche,  que  par  la  riviere 

avecLoch  Par  “n'  P""r 1 clle  tommunique 
avec  Loches  parun  pont  fur  l'Indre  & par  une  grande 

W on  chauffée  . & elle  eft  à 7.  | \ q„a4 Tt 
, ?.,ouf!' L°ng-  '«•  4t-o.lat.  47.7.0. 

du  S^S;„SieUaP°UrarraL'5  **  -rt4in,a„'.„ 

Ch^vîl^T'';?'  °u  Sar,au  • Maitreflè  du  Roi 
Charles  \ IL  , «toit  Dame  de  cette  ville. 

dr,  |y\‘  BCo“l'CU  “ne  Abbayc  d ’H ommes  de l’Or- 
Mau-C  fo ‘d1  °"  & dc  la  Cotation  de  Saint- 

,'f°l “dee  au  commencement  du  onzième  liecle 
i' V°'°J  r,  FTI<1U?  Nsrr“  ■ Comte  d'Anjou 

mendé8  A LoChc5'  Cct,e  AbbaK  e«™  com. 
mende . de  vaut  4000.  de  rente  à celui  qui  en  eft 

pourvu  : la  axe  en  Cour  de  Rome  eft  de  108.  Horins. 

Lnne“ Thh  T'  '.Prob;ll'ur  de  Théologie  en  Sor- 
B'bl?*thecaire  du  College  des  |uatre  Na- 

de  Be  mlfeu  ! rr°yal  ’ C'°lt  Abbd  Commendataire 
de  Beaulieu  an  commencement  de  ce  liecle. 

« .an' 1 cbb:,ye  <lont  nous  venons  de  parler  il 
V.1  ^.Beaulieu  une  belle  Maifon  de  ChanoineAis 
reguberes  de  l'Ordre  de  Saint-Anguftin  Tus  " 
des  Filles  de  la  Mère  de  Dieu.  Cette  Maifon 

fidtdW'u“  l84!'Por  ,a  Da“v  Catherine  de  Bo.tr- 
faultde  Vu. mots  , Religieufe  aux  Véroniques  de 
Blois  du  meme  Ordre  . d'où  elle  fortit  pour  venir 
ÎT»,t?  etabhffemcnt.  Toutes  les  Pleures  de 
de  l'A^h  é OI''  & * la  nomination 

eÔm„o?T?-"'.de  Tours-  La  Communauté  eft 
compote  ordinairement  de  cinquante  4 foixar.te 
Rehgieufa  ou  Couverts.  Outre  cela  . il  y a prefquc 
toujours  de  15.  à 30.  Penlionnaires.  F ' 

U n'y  a dans  la  ville  de  Beaulieu  , d'autre  Jurif- 
diftion  que  celle  de  PAbbayc.  Cette  Xa  n^n- 
moms  fes  Maire  dt  Echcvins  particuliers  , qui  fout 
chotfis  . ainfi  que  ceux  de  Loches , par  le  Gouver- 
neur de  la  ville  de  ce  nom. 

de^olders^V?  Diocefc&  intendance 

de  Poitiers  , Parlement  de  Paris  , Ei.aion  de 
Thouars.  On  y compte  66.  feux.  Cette  Patoilfc  eft 

la“„ad'Pr'fe-&s-&d— « 

Pariemem  d£e^rîsn.  In^tt  £e  "X  ' 
non  de  Fontenay-le-Comtc.  0„  y comp,eS6  .fc^x' 
Cette  Paroille  cil  à une  petite  dühncc  S.  de  f.Ia- 

BEÀUI  IFO  '“n*  dcmi‘  °-  N'0'  dc 
BEAULIEU  en  Poitou  , Diocefe  & Intendance 

de  Poitiers, Parlement  de  Paris, Eleaiou  de  Niort 
On  y compte  j i.  feUx.  Cette  Paroi*  eft  4 6.  I.& 

BE  Atft  mf[!’  & 7-  N-  N. . E.  de  Niort. 

.0  »,l  “’i”'?  ’ c“  Bcrry> Dioceli  dc  Bonr- 

EtflSr1  o Pare  ' intendance  d'Orléans  . 
eft  fi.  T ?“?'  °n  y i6-*' fcu*-  Ce  bourg 

eft  Utile  fur  la  rive  gauche  de  la  Loire , à |.  s.  I 
£.  de  Gicn  , & 2.  S.  deBriare. 

MaBo  ApL!EU  * i’?rS*  danS  ie  Maine  • D“«'fe  du 
S 'P  d'“";  de  Iaris  . intendance  de  Tours  , 

««  fà  !•  O.  s!  0.'de7a“r''  *“  CC  b°UrB 

PaflemPo,.fUi;  danS  ,lc  Mainc  • D‘°«*  du  Mans , 
ion  de  rh-'  7 ! intendance  de  Tours,  Elec! 
non  de  ChStcau-du-Loir.  On  y compte  ic.  feux 

trois  «S'h  fu^  la,  rire  Sa“the  du  Loir  , 4 
BEaÏÏlifii  “e|-  L de  Château-du-Loir. 
de  Sain, PS  17  Breta6ne  • ni°«fe  & Recette 
O11  y compte  l’fi  ?*em|nt& Intendance  de  Rennes, 
roi*  eft  àF>  | s a“rv  ""  ‘luartdl1  &“•  Cette  Pa- 

de  sJ-mio  tïfrL  6'n  *-s-  °- 

Long.  iç.  24  iS  la,  ‘ „ d mie  O*  de  Rennes, 
in,*,  ad-  al-  3°-  B y a 4 Beaulieu 
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une  Abbaye  d’Hommes , de  l'Ordre  de  Saint-Au 
gufttn,  fondée  cn  ti6j.  par  Roland  , Seigneur  de 
Oman.  Cette  Abbaye  eft  en  commcnde  ,B&  vau[ 
.6uo.  livres  de  rente  à celui  qui  en  eft  pourvu  “ 
taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  .00.  florins  ' 
BEAULIEU , Abbaye  de  Filles  , de  l'Ordre  de 
aint-Aupftjn , dans  la  ville  deDouay , au  Diocefe 
& a“Go“,:rrnCm'n'  Çvnéral  de  Flandres 
C„td  nJ'  dcfdle  • Subdélégation  de  Douayl 
Cene  Abbaye  eft  fous  le  titre  de  Notre-Dame  ,L 
Beaulieu  ou  de  Beaulieu  - lès- Sia  - le  - Noble.  Elle 

S NfcSrmr foUS  ''“vocation  de 
Saint-Nicolas  , finie  1 Sin-le-Noble  , à un  neiir 

Kï;  f .E'.  de  Douay'  C’adminiftratibtPde 

Récd  P fu-  6Lte.eauI  Séculiers  sût  donnée  4 des 
Réguliers  . qui  obtinrent  du  pape  HonorJllI  la 
giraifllon  de  vivre  fous  la  Réglé  de  Saim-  Auguftin 
y-ÿ  FujVfp  Conftitutions  de  l'Abbaye  de  SB,int- 
y Iftor  de  Pans,  en  1 .14,  Affon  , Evêque  d'Arras 
engea  ce  Monaftere  en  Abbaye  en  1153.  Dans  la’ 
fuite  cette  Mrnfon  fut  tionnée  à des  Rcligicufts  du 
même  Ordre  de  Samt-Auguftin.  En  1 6 . 8 
MaurUt  , alors  Abbcffe  de  Beaulieu , transféra  fa 
Communauté  dans  la  ville  de  Douay  , pendant  que 
fou  oncle  etoit  Eveque  d'Arras  ; êé  elle  ]ettaq|es 

Par  ESc.A  H'"J*nD“Vf,lle  Es'ife  > 1ui  «hevlf" 
par  ttujabeth  d AffonvtlU  , morte  en  1647.  L*Ah 

ici  queftion,  jouit  de 

BEAULIEU  , cn  Auvergne  , Diocefe  de  Cler 
FleéV  IajÎT!r™tde  Par'S  ihtendance  de  Riom" 
p ?"  ï'ï0'"'  0n  V tO'npte  8e.  feux.  Cette 
Paroilïe  eft  fituee  à une  demi-lieue  de  la  rive 
gauche  de  l'Ailier,  4 3.  I.  S.  d'lff„*,Vaur"t 
N.  un  quart  à PO.  de  Brioude. 

BEAULLEU  Abbaye  d'Homroes,  de  l'Ordre 
Parlemênr  dS‘ p“'’  D,'°Crf'  * Elcai°"  du  Ma  L 

Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours.  Cette 
Abbaye  eft  fituee  daus  undcsfauxbourgs  de  la  ville  du 
Mans  au-delà  de  la  riviere  de  Sarthe.  EU.  a é,é 
fonde,  en  11 14.  par  Bernard  , Baron  deSilléle 
Guillaume.  Elle  elf  en  commcnde , & vaut  ,000  I »" 
de  rente  au  Sujet  quicn  eft  pourvu  par  le  Roi  La 

HFSUMcfi'  Pomc  ^ d' ' ' >■  Horius  L" 

BtAULJEU  en  Auvergne,  Diocefe  & Eleclion 
£0  n0'"'  ParWnt  de  Paris,  Intendance  d“ 

Riom.  On  y compte  48.  feux.  d 

de mrdmidE^ ! P?C“rld'  CI““oi'ics  réguliers 
Cdi  Pari.  SBint-Àugnftin  , eu  Normandie  D ol 
ede  . Parlement  Intendance  «t  Eleclion  de  RouJ^ 

de  Préaux  V“  R°"  ' ' K?'  >’ar  J"n  ' Svigneu^ 

ae  Ireaux.  Le  Roi  nomme  le  Prieur  : & Cdu,'_d 
prefeinc  à huit  Cures  , & jouit  en  fa  ouaS  ü 
Prieur  de  10.  mille  livres  de  rente  ou  enuron  Du 
temps  des  Ducs  de  Normandie  , le  Prieur  de  Beau 
Wu  avott  feaiice  1 l'Echiquier  ainfi  qZ  les  Ab  és" 
de  la  Province.  Au  relie  , le  Prieuré  dont  il  dHd 

q7EAULIEu“ar?  P'""  a?1""'  dc  Roura- 

Pvriem  U,La  n • rSa,nI,‘,nSe'  D««Pvde  Saintes 
Parlement  de  Bordeaux  , Intendance  delà  Rochelle 

feux, de  Sa,m-Jcan  d’Aagv'y.  On  y compte  S9‘. 

BEAiULIEU,  en  Limonfin  , Diocefe  Bc  Intcn 
dance  de  Ltmoges,  Parlement  de  Bordeaux  Elcc 
t.onde  Bnves.  On  y compte  ,40.  feux.  Cene  P. 
roifte  eftfitue_e  fur  la  rive  droite  de  lu  DordogJc 
a J.  LE.  de  Turenne  , 6.  & trois  quarts  E.  S.  E* 
de  Bnves  autant  S.  E.  de  Tulle  , & ,□.  & dcm7; 

S.  E.  de  Limoges.  Long.  i9.  33.  So.  lat.  4.  , îo 
Il  y a 4 Beauheu  une  Abbaye  d'Hommes , de  l'Or- 
dre  de  Sanu-Benoit  & de  la  Congrégation  de  S:,!„r 
Maur.  Cette  Ahbaye  a été  fondée  par  Raoul  dc  Tu" 

«nne  Aghçvêque  de  Bourges  /l'an  6.  de  Chara 
les  - le  - Chauve  ; ce  qui  revient  à l'an  846.  Raoul 

Qqqqqq 
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B E A BEA 

J”  ,,  rluGeürs  Terres  nu’il  lui  de  ces  Paroiffes , à le  venir  garder  dans  fon  Château 

enrichit  ec  Manau  , » Turcnoe  , & lesquelles  en  temps  de  guerre. 

donna  dans  la  ' ..  je  ]a  fucceffion  de  Ton  BEAULIEU  , Abbaye  d’Hommes , de  l'Ordre 

Terres  lui  p Abbaye  de  Beaulieu  eft  en  de  Cîteaux  , en  Rouerguc  , Diocefc  de  Rhodes  , 

perc.  Aujou™  _,u  va»»  <7ooo.  livres  de  rente  au  Parlement  de  Touloufe , Intendance  de  Monrati- 

commende  , ]c  Roi . ja  taxe  eD  Cour  ban , Ele&ion  de  Viilefranche.  Cette  Abbaye  cft  en 

Sujet  qui  ‘ F florins.  commcnde  , de  vaut  3500.  liv.  de  rente  au  Sujet  qui 

BEAULIEU  , en  Normandie,  Diocefc  de  Ba-  en  eli  pourvu  par  le  Roi.  EUc  a été  fond™  vers 
Parlement  de  Rouen, Intendance  de  Cacu  , l’an  1140. 
rC!  Aion  de  Vire  Ser2cnteric  du  Tourneur.  On  y BEAULIEU  , Prieure  de  Filles  , de  l’Ordre  de 
EUa.on  délire , Sergcntene  Malte  # cn  Quercy , Diocefe  de  Cahors , Parlement 

C° RKAULIEU  * bourct , dans  le  Noyonnois  , au  de  Touloufe  , Intendance  de  Montauban , Eleftion 
Gouvernement  général  de  l’Ifle-de-Francc  , Diocefe  de  Figeac.  Cette  Maifon  joui*  de  3.  ou  4000.  liv. 
& Fleflion  de  Novon  , Parlement  de  Paris  , Inten-  de  rente. 

dance  de  SoUfons.  On  y complu  102.  feu*.  Ce  bourg  BEAULIEU  , en  Champagne  . Diocefe  & Elec- 


marc  , o.  qu  * , » ’ 7 

rent  à Philippe  , Eveque  de  Troyes  , pour  s y re- 
tirer & y mener  une  vie  plus  parfaite.  Ils  obtinrent 
du  Trelat  ce  qu’ils  follicitoient , en  ni  2.  Ils  fui- 
virent  d’abord  la  Réglé  de  Saint-Auguftin  ; mais  en 
1140.  ils  reçurent  la  réforme  de  Prémontre.  Cette 
Maifon  eft  cn  réglé  , & jouit  de  6000.  livres  de 
rente  ou  environ.  , , _ , , 

BEAULIEU  , Abbaye  d’Hommcs , de  1 Ordre  de 
Saint-Auguftin  , dans  le  Boulonnois  , Diocefe  & 
Recette  de  Boulogne  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance d’Amiens  ; fituée  dans  une  belle  plaine  , à 
une  lieue  & demie  E.  d’Ambleteufe , & *•  & demie 
K.  un  quart  à l’E.  de  Boulogne.  Long.  19.  26. 
îo.  lat.  S°-  $8*  45*  Cette  Abbaye  a été  fondée  dans 
le  onzième  ficelé  par  Euftache  de  Ficnnc , à fon  re- 
tour de  la  Terre-Sainte.  Elle  a été  brûlée  par  les 
Anglois  , & depuis  elle  u’a  pas  été  rebâtie.  11  y a 


tion  de  Langres  , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Châlons.  On  y compte  21.  feux.  11  y a à Beau- 
lieu  une  Abbaye  d’Hommcs  , de  l’Ordre  de  Citeaux„ 
fondée  vers  l’an  1170.  Cette  Abbaye  cft  en  cotn- 
mende,  & vaut  4 soc.  liv.  de  rente  au  Sujet  qui 
en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  cn  Cour  de  Rome 
eft  de  200.  florins. 

BEAULIEU , Prieuré  de  l’Ordre  de  Saint-Auguf- 
tm  , au  Pays-Chartrain  , Diocefe  & Eleôion  de 
Chartres , Parlement  de  Paris,  Intcudancc  d’Orléans. 

BEAULIEU  , en  Berry  , Diocefe  & Intendance 
de  Bourges,  Parlement  de  Paris,  Eleétiondu  Blanc. 


eft  à 2.  I.  N.  O.  de  Noyon.  ... 

BEAULIEU  , Abbaye  de  Frcmontre  , dans  la 
paroifle  de  Bcrville  ou  plutôt  Dienville  , en  Cham- 
pagne , Diocefe  de  Troyes  , Parlement  de  Paris  , 

Intendance  de  Châlons  , Eledion  de  Bar-fur-Aube, 
fituée  fur  la  rive  droite  de  l’Aube  , à une  demi-licuc 
E.S.  E.  de  Dienville  , h 2.  1.  & tiers  O.  N.  O.  de 
Bar  , 6.  & demie  E.  de  Troyes , & ir.  S.  de  Chi- 
ions.’Long.  22.  13.  25.  lat.  48.  16.  20.  Cette  Ab- 
baye n’etoit  anciennement  qu’une  Chapelle  aban- 
donnée , qu’on  appclloit  la  Chapelle  de  Saint- 
Marc  & qu’Osbert  & A lard  , Prêtres  , demande-  „ . 

- . 1 t* *’y  re-  On  y compte  2$.  feux. 

BEAULIEU,  dans  la  Marche,  Diocefe  & In- 
tendance de  Limoges  , Parlement  de  Paris , Elec- 
tion de  Bourganeuf.  On  y compte  1 1.  feux.  Cette 
Communauté  eft  â 2. 1.  & demieS.  de  Bourganeuf. 

BEAULIEU  , en  Languedoc  , Diocefe  , Géné- 
ralité & Recette  de  Montpellier  , Parlement  de 
Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
26.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 3.  1.  N.  E.  de 
Montpellier. 

BEAULIEU  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Dio- 
cefe de  Toul , Confeil  fouverain  & Intendance  de 
Lorraine  , Bailliage  de  Lunéville.  On  y compte 
feulement  3.  feux.  Cette  Communauté  eft  à cinq 
quarts  de  lieue  O.  N.  O.  de  Lunéville.  U y a à 
Beaulieu  un  Prieuré  de  l’Ordre  de  Saint- Auguum  , 
qui  cft  uni  à l’Abbaye  de  Belchamp , depuis  l’an  1380. 

"*  « E^ficc  • '?  "***"?, ,cs  A^  f„'iT;y4  fouine  Paroifle  elt  h SS.  0.  de 


les  cenfes  la  Mazuric  & Taille-Moutarde , 
mitage  de  Saint-Roin  , cn  Champagne  , Diocefe  de 
Verdun , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Cha- 
lons , Election  de  Sninte-Menehoult.  On  y compte 
74.  feux.  Beaulieu  eft  fituc  dans  un  pays  de  bois  , 
où  il  y a néanmoins  quelques  vignes  , à 2.  1.  & 
quart  S.  E.  de  Sainte  - Menehoult , une  & trois 
quarts  S.  de  Clermont,  S*  S*  O.  de  Verdun  , & 7* 

E.  N.  E.  de  Sainte- Menehoult.  Long.  12.  4c.  35. 
lat.  48.  S 7.  34.  Il  y a à Beaulieu  une  Abbaye 
d’Hommes,  de  l’Ordre  de  Saint-Bénoït  & dclaCon- 
grégation  de  Saint  - Vanne.  Cette  Abbaye  eft  en 
commcnde,  & vaut  au  moins  2 $.  mille  livres  de 
rente  à celui  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi  i cepen- 
dant la  taxe  en  Cour  de  Rome  n’cft  que  de  $00. 
florins.  Elle  a été  fondée  en  642.  en  l’honneur  de 
Saint  - Maurice  , par  le  Bienheureux  Rodiuge  , 

EcoiTois  de  nation.  L’Abbé  de  Beaulieu  cft  Seigneur 
de  plufieurs  ParoiiTes  des  environs  , & les  habitants 
de  ces  Paroiflés  lui  doivent  divers  droits  de  muta- 
tion. Outre  cela  , ce  même  Abbc  prétend  être  cn  ■ _Dt_ 

droit  d'obliger  les  Gentilshommes  & Seigacurs  voyers  liage  & Recette  d’Arnay-le-Uuc.  un  y r 


Baume-  les- Moine  s . Noos  avons  employé  cet  article 
fous  le  mot  Baumc-Us-Noncs  : c’cft  une  erreur  à 
laquelle  nous  a induit  un  mémoire  qui  nous  avoit 
été  communiqué  & qui  n’elfc  rien  moins  qu’exaét  ; 
au  (fi  nous  n’avons  pas  différé  de  le  fuppnmer  & de 
lui  en  fuhftitucr  un  autre  , qui  nous  eft  venu  depuis , 
& fur  l’exaelitude  duquel  nous  pouvons  compter- 
Au  relie , à l’exception  de  la  pofition  du  lieu , tout 
ce  que  nous  avons  dit  de  l’Abbaye  de  Bautr.c-les- 
Moincs  , d’après  le  premier  mémoire  , fe  trouve 
conforme  à la  vérité.  ..  r 

BEAULNE , dans  la  Brie-Champenoifc  Diocefe 
& Intendance  de  Soiflhns , Parlement  de  Pans  , 
Electinn  de  Château  - Thierry-  On  y compte  IOS- 
foui.  Cette  Paroifle  eft  <>tuée  fur  immiflcau  , à 
1.  & quart  E.  S.  E.  de  Chateau-Thierry.  Il  y a 
L Beaulnc  un  Prieuré  de  l'Ordre  de  St.  Augnfttn. 
de  la  ConRréaarion  de  Saint-Iean-des-Vignes. 

BEAULNE  fous  Pouilly , en  Bourgogne , Diocefe 
d'Autnn  Parlement  & Intendance  de  Dijon,  Bml- 


pigilized  by  C.OOJ 
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BEA 

3.S; f^-Crtte  Paroifle eft  à >.  I.  & Jemie  N. N.  E 
d Amay-lc-Duc. 

■ Pw  Belnifus , pays  en  Bour- 
Rogoe  (dont  Btaunc  eft  le  chef-lieu);  fitué  entre 
le  ne.  degré  4.  minutes  & le  11e.  degré  i9.  minu- 

T>tï°%±  ’ & entre  le  s j- 

N parole  n^'  ‘S’  m'”l‘,cs  dc  Uti,ude  s borné  au 
ltP";  “'r™™  -,  “ s.  par  le  Châlonnnis,  à 

WépL  de  h P8'  U n“yS  * P3r  h Sao«  q-i 

R,l  rP  ,.î  la  F™chc-Comté  , St  à l'O.  par  le 

nui  lfad8Arra>’'  'aDT  qUi  fair  partie  de  ‘’Autii- 
nois.  U a 8.  heues  de  longueur  fur  7.  dc  larzeur  • 

BeaX  P"Y:re  'Valu<;  r S • lieues  quarrees.  Le 
rame,  la  Un-PayS  “*“ 1,8  P'-aiues  & de  mon- 
wgnes.  La  partie  momagneufe  comprend  , entre 
autres  vingt quatre  Parodiés  où  l’on  recueille 
d excellent  vins  : |e,  meilleur,  & le.  plus  eS' 
font  ceux  de  Vollenay,  de  Pomar  , de  Beaune 
de  chafTagne  de  Santenay  & de  Z 
laut  Ces  dernier,  font  blancs  St  fort  clairs.  La 
dionaîe*  Ift  C“.mPjend  3 parrie  orientale  & méri- 

de  fotay;  des  Sùï  S £nfp  L^s^dlnst 
I.uiSandCtrÏèancyhca.,Uffi  ^ d'  à 

oaflës'S-  \Cilir  *• lc  Bca'J,nois  droit  habité 
Ztrrft  ’ u P'Ut-i‘rC  en  Pirrticulier  par  les 
Anburrr.  Sous  Honorms,  ce  pays  fe  trouvait  corn- 
pr‘idansl.,  première  Lyonnoife. 
fa7rîl  lT"  dcs  Koronim . le  Beaulnois  pa, Ta 

Boorgmgnons , & fucceffivement  fou, 
cenedesPrançou&despremiersDucsde  Bourgogne. 

de  rïïl  ” -8°-  Mina6is  '■  di>  1‘  firex  , Comte 
d rr  ,°n  ’ 'S11 3UlÏÏ  Corofc  de  Dijon  St  de  Beaune. 

. CrtJ!’cn;  "Il  aîné  de  Manafsii  1. , fut  Comte 
de  Chalon  St  de  Beaune.  Il  fot  auffi  Duc  de  Bout. 

BiKirT|Païtn  Pi!Lr  faPcmn,c  Ermengarde  . fiile  de 
'VH  Chilonnoi,.  Gifclbert 

de  Beaune  fut  porté  à Guy  I. , Comte 
de  Maçon  , par  fa  femme  Adélaïde  de  Châlon.  Guy 
meurt  en  1035.  ’ 

Com'rhn°  Jfilndc  Guy  L d’ Adélaïde  de  ChSIon, 

Comtcfle  de  Beaune  , céda  au  Roi  Henri  I. . appa- 
remment par  échangé , la  ville  de  Beaune.  Mais 

Ma?T  TY"6,  .""“à  pafTa  par  alha»ce  dans  la 
Maifon  des  Dauphins  de  Viennois.  Ce  fut  d'eux 

?ebfn,>Jf'U"rV  ’ D“C  dc  BourSogne,  la  retira  & la 
réunit  avec  fon  territoire  au  Duché  de  Bourgogne. 

Au  relie , le  Beaulnois  comprend  deux  Bailliages 
fjavoir , celui  de  Beaune  & le  Bailliage  de  Nuys! 

C RnTnr  démembrement  du  premier. 

_ “KAULTÛN  ou  Btautou  , en  Bretagne  , Dio- 
cefe S.  Recette  de  Saint-Malo.  Parlement  St  Intcn- 
dance  de  Rennes.  On  y compte  id.  feux  St  un  quart 
de  fétu  Cette  Paroifle  eft  h 5.  |.  S.  O.  de  Rennes 
& ij.  & demie  S.  de  Saint-Malo. 

BEAUMANOIR  ou  Boutmx  , en  Bourgogne 
Dtoccfc,  Parlement,  Intendance  , Bailliage St  Rc 
cette  de  Dijon.  On  y compte  3o.  feux  , fanfnir  < o 
pour  Lantenay  & 30.  pour  Pâques.  Lantenay  èft  à 
une  heue  S.  S.  O.  de  Pâques , & à t.  I.  & demie  O. 
un  quart  au  N.  de  Dijon. 

Y"  Tcras  & Seigneuries  dc  lanreriay  St  de  PS. 
Sénnm°rC“  “Y  & cn  AlarquHüt  , fous  la 

l Y bfarquifat  de  ®«»"a«otr  , par 

Comut/a  ' ' 67J-  ’ “fl®1*--5  'a  Chambre  des 

Comptes  de  Dijon  le  8.  Janvier  1 678.  en  faveurde 

• Prdfîd-  - Grandlcot 

^«-Patentes  de  Décembre 
de  Be'iunrmnir  SfC  *f*  '71*'  > dénomination 

de  Isr.  r?'  C lan8tc  00  titre  de  Marquifat 
de  Bm  uc , . Cn  faveur  d'Antoine-Bernard  Bclier 
Çonfeiller  au  Parlement  de  Dijon.  Sa  fille  , 


. BEA  ... 

Marie,  époufa  en  Oftobre  17,7.  le  conlin-germain 
de  foo  père , le  gavant  Préfident  Jean  Houi,,,;- 

ZY  ■ î ,ars  'f7>-  ■ mort  la  ■ -•  Mitr Y‘if: 

font  deux  hiles,  dont  Jeanne-Guillemette  époufa  le  7 
Janvier  1737.  François-Cabricl-Benigne  de  ChJ- 

au'^rlS”'  D^rb°nnC>  Pr'fidcat  1 M“- 

Elie’vfo^n'R  d°  B°“hUr  cl1  or'RÎoaine  d'Artois, 
aic  vmt  en  Boulogne  avec  les  anciens  Ducs.  On 

de  fa  aobleüê  , ) caufo 
qu  eilc  eft  extrêmement  ancienne.  La  plîpart  de 

dans  buT"  ' 3 Produit’  ■ fc  font  dilUngué, 
dans  la  Hobe . dans  I Epée  St  dans  l'Eglifc.  A p?i,,e 

étôh  i„‘dfoég''C,"q  a'”  quel,:  Pa^nant  de  Bjon 

etoit  umitiie,  quon  y a vu , & depuis  ce  tiw 
fflfei*.  P*.6?.*'  tan,dt  des  Confeill irs , tantôt  des 
Prchdents  1 Mortier  du  nom  de  Bouhier.  Les  deux 

K'fo^Toüht1011  ^ run&  Pau“^ 

BEAUMARCHEZ  , Ville,  au  pays  de  Riviere- 
V crdun  mais  enclavée  dans  l’Armagnac  en  Gaf- 
cogne  Diocefe  St  Intendance  d’Anfch  , Parlement 
dc  Touloufc,  Eleftion  dc  Rivière- Verdun.  On  v 
compte  ij.  feux  St  53.  bellugues  de  feu.  Cette  ville 
Bon i TtT”  & aU  des  rivière,  de 

S.SeVn’  “ àeUL'  E-  de  P'aifaace , ,. 

BE  AU  MAR  F8T’  7’n  “T,  S'  °-  d'Aufch. 

BfcAUMAREST  , au  Pays-Meffin , Dioceic  de 
Trevcs  Pariament  & Intendance  dc  Metz  Bail- 
rf  &nR'CY  da  Saarlouis-  On  y Compte  80.  fou  X. 

louis'''  &yTn  St°cc„dan5  la  Ea,’l«ac  de  Saar- 
touts  , & c elf  une  de  celles  qui  forent  cédées  à la 
l' rance  par  le  Traité  dc  1718. 

BEAGMARS  , en  Normandie  , Dioccfo  de  Séea 
Parlement  de  Rouen,  Intendance  d' Alençon , Elec- 
tion d Argentan  . Sergcntcric  de  Hablovillc.  On  v 
compte  1(1  feux.  Cette  ParoilTc  eft  fituée  fur  la 
rive  gauche  tic  la  Dive,  à 2.  I.  E.  de  Falaife  * , 

& demie  N.  N.  O.  d’Argenran.  ’&J* 

de  C^wîIAï’|en  QuCrfy’  Diocefe  & Eleftion 
l . Ai  h l Par,/t"1eQt  de  Touloufc  , Intendance 
di  Montauban.  On  y compte  $.  feux  & 6.  bel! li- 
gues de  feu. 

vincfsi'jfovfv  Wf*  Da“phi,1'':  & daos  d’antres  Pro. 
viiices.  ^ o>e^  Baume. 

BEAUSlÉNlL  Bourg  S<  Baronnie,  au  pays  d'Ou. 
çhc  en  Normandie  Diocefe  d'E.reux  , Parlement 
de  Rouen  Intendance  d’Alençon  , tlcitjon  de 
Bcrnay , Diftricl  connu  fous  le  nom  dc  Paroiffes 
mixtes.  On  y compte  70.  feux.  Ce  bourg  eft  à | 
b.  E.  de  Bcrnay  , St  (.  St  deux  tiers  O.  d'nvrcux  11 
s y tient  tous  les  ans  une  foire  , le  jour  de  la  fête  de 
Saint-Simon  St  Samt-Judc , Sc  il  s'y  tfo„,  aoffi  un 
marene  tous  les  lundis.  La  Juftice  de  la  Baronnie 
s etend  fur  lept  Paroilfes , dont  le  Seigneur  du  lieu 
a le  droit  de  patronage  : cette  Juftice  eft  exercée  par 
un  Sénéchal.  On  voit  à Bcauménil  un  beau  Château 
bâti  a la  moderne.  * * 

BEAüMÉNIL , en  Normandie , Diocefe  de  Sécz 
Parlement  de  Rouen , Intendance  , Eleékion  ôc  Vil 
comte  d’Alençon.  On  y compte  45.  feux.  Cette  Pa-' 
roilTe  cil  à ,.  1.  & tiers  N.  N.  E.  d’Alençon  & à 
cinq  quarts  de  lieue  S.  de  Séez. 

BEAÜMÉNIL, en  Normandie  , Diocefe  de  Cou- 
tances  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de  Caen 
Election  de  Vire , Scrgenteric  de  Pontfarcy.  On  v 
compte  106.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 2.  1.  N.  E.  de 
Vire , & 6.  & demie  S.  E.  dc  Courances. 

BEAÜMÉNIL,  dans  le  Duché  dc  Lorraine 
Diocefe  de  Toul  Confeil  fouverain  & Intendante 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Bruyères.  On  y compte 
7.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une  lieue  S.  E 
dc  Bruyères. 

BEAUMES  ou  Baume*  , Bdmx , dans  le  Comté 


B E A 


("t 


..  n d’Oran-e  Judicatùre  dd  Car- 

VenaBGd  . Dl  , ■ /'  fe[IX  & environ  mille 


de  communion,  dette  i’aro.lTe  eft  E.uée  au 
Sd’un  polit  vallon  C qui  a cent  put  de  largeur  & 
îd  eftboS  vert  le  Nord  par  une  Montagne  ou.  le 
San.it  de.  vent,  auxquels  le  pays  eft  expofe  ) fur 
| petite  rivière  de  Salctte  , à une  lieue  N.  N.  O.  de 
7ÜL e F..  S.  E.  d’Oranse , & 4-  N*  E* 


Catpentras  , J.  E.  S.  E.  d’Orange  & 4-  » 
d’Avignon.  Il  y a h Beaumes  une  Eglife  collegiale 
fous  le  titre  de  Saint-Pierre.  C’étoit  autrefois  un 
Prieuré , qui  fut  érij>é  en  Collégiale  par  le  Pape 


Ju- 


les II.  ,1e  4.  des  Nones  de  Juillet  1507.  Le  Cha- 
pitre de  cette  Eglife  eft  compofé  d’un  Prévôt  & 
de  cinq  Chanoines , tous  à la  nomination  du  Sei- 
gneur du  lieu.  Le  territoire  de  Beaumes  eft  fertile 
en  bled  , en  vin  , en  huile , en  pSturages  de  en  ex- 
cellent vin  rnufeat.  11  y a aufli  beaucoup  de  jardins 
& quantité  de  mûriers.  On  trouve  encore  dans  le 
meme  territoire , trois  fources  d’eau  falée  , qui  ne 
tariflènt  jamais.  Ces  fources  font  fi  chargées  de  fel , 
qu’un  particulier  qui  en  avoir  fait  l’épreuve , s’étoit 
obligé  par  un  traité  , qu’on  conferve  dans  les  Ar- 
chives de  la  Chambre  Apoftolique,  de  fournir  pen- 
dant fix  ans  tout  le  fel  néceflaire  au  Comté  Venailljn , 
h raifon  de  trois  livres  le  ininot.  Ce  projet  fut  mis  i 
exécution , mais  il  fut  abandonné  prefquc  a u Sitôt  à 
caufcde  la  rareté  de  bois  néceflaire  pour  faire  bouillir 
les  eaux  d’où  l’on  tiroit  le  fel. 

A un  petit  quart  de  lieue  an  couchant  de  Beau- 
tés , à l’extrèmite  de  la  montagne  dt  à mi-côte  , 
eft  une  ancienne  Chapelle , dédiée  à la  Sainte-Vier- 
ge , & dont  on  attribue  la  fondation  à l’Empereur 
Charlemagne.  On  croit  que  dans  la  fuite  cette  Eglife 
appartint  aux  Templiers.  Elle  jouit  encore  de  plu- 
ficurs  droits  de  de  quelques  revenus  qui  ont  été  réu- 
nis au  Chapitre  de  Heaumes. 

La  Terre  dt  Seigneurie  de  Beaumes  cil  la  fé- 
condé Baronnie  du  Comté  Venaiffin.  Elle  paffa  vers 
le  milieu  du  quatorzième  fiecle  , dans  la  Maifon  de 
Perre  , avec  les  Terres  & Seigneuries  de  Eedouin , 
d’ÂurioIôc  dcCaromb  , par  le  mariage  de  Margue- 
rite de  Btdojjio , fille  & héritière  de  Bertrand , Prince 
d’Orangc  , de  ab  intefiat  de  Catherine  de  Bjucio  fa 
«nere,  ave  c Aftorg  de  Peyre.  En  1574*  cette  Ba- 
ronnie fut  confisquée  pour  caufe  de  Religion  , fur 
Antoine  Aftorg  de  Peyre  , de  donnée  par  le  Pape  à 
Henri  de  Montmorency  , Pair  de  Connétable  de 
Francç.  Cependant  Antoine  Aftorg  y rentra  en  1 S99* 
Son  fils,  Gcoffiroi- Aftorg- Aldebert  , la  vendit  en 
1604.  à la  Maifon  de  Forria  de  Piles  , qui  en  a joui 
depuis  & l’a  confervée  jufqu’à  préfent. 

BEAUMETS,  en  Picardie,  Diqcefe  & Inten- 
dance d’Amiens , Parlement  de  Paris  , Eleélion  de 
Dourlens  , Doyenné  de  Saint-Riquicr.  On  y compte 
91.  feux.  Cette  Paroifle;  eft  à 1. 1.  de  demie  O.  S.  O. 
de  Dourlens, dt  2.  E.  de  Saint-Riquier. 

BEAUMETS-LES-LOGES , en  Artois , Dioccfc, 
Gouvernance  , Bailliage  & Recette  d’Arras  , Con- 
feil  provincial  de  fouverain  d’Artois  , Parlement  de 
Paris,  Intendance  de  Lille.  On  y compte  31.  feux  de 
perfonnes.  Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  de 
demie  S.  O.  d’Arras. 

BEAUMETS , en  Normandie  , Diocefe  , Parle- 
ment & Intendance  de  Rouen,  Eleélion  d’ Arques  , 
Sergenterie  de  Bellencoinbrc.  On  n’y  compte  point 
de  feux  privilégiés  , mais  feulement  14.  feux  tailla- 
blés.  Cette  Paroifle  eft  à 4.  1.  de  deux  tiers  S.  S*.  E. 
d’Arqucs. 

BEAUMETZ  - LES  - CAMBRAY  , en  Artois  , 
Diocefe  d’Arras , Confcil  provincial  de  fouverain 
d’Artois , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lille  , 
Bailliage  de  Recette  de  Bapaumc.  On  y compte  140. 
feux  de  700.  perfonnes.  Cette  Paroifle  eft  à a.  1.  E. 
de  Bapaumc. 
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BEAUMOND , en  Limoufin  , Diocefe  & Inten- 
dance de  Limoges , Parlement  de  Bordeaux , Eleélion 
de  Brives.  On  y compte  87.  feux. 

BEAUMOND  , en  Limoufin,  Dioccfc  & Inten- 
dance de  Limoges , Parlement  de  Bordeaux , Eleélion 
de  Bourganeuf.  On  y compte  1 3.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  à 3. 1.  & demie  S.  de  Bourganeuf. 

BEAUMONT , ville  avec  titre  de  Comté  , Bail- 
liage , Maîtrife  particulière  , Maréchauffcc , Gouver- 
nement particulier  , dtc. , dans  le  Beauvoifis , au 
Gouvernement  général  de  l’Iflc-dc-France  , Diocefe 
de  Beauvais , Parlement  de  Intendance  de  Paris , 
Eleélion  de  Scnlis.  On  y compte  370.  feux.  Cette 
ville  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  l’Oife  , à une 
lieue  E.  N.  E.  de  ITfte-Adam , 6.  de  quart  S.  S.  E.  de 
Beauvais  , 4.  O.  S.  O.  de  Sentis  , de  5.  & deux  tiers 
N.  N.  O.  de  Paris.  Long.  19.  $6.  $7.  lat.  49.  8. 38. 

Il  y a à Beaumont  une  Eglife  collégiale  , dont  les 
Canonicats  valent  400.  liv.  ou  environ , de  font  à la 
nomination  du  Prince  de  Conti  en  qualité  de  Sei- 
gneur engagille.  Dès  l’an  1328.  la  Ville  de  Seigneurie 
de  Beaumont  fut  érigée  en  Pairie  , par  le  Roi  Phi- 
lippe de  Valois  , en  faveur  de  Robert , Comte  d’Ar- 
tois. D’autres  prétendent  que  c’eft  Beaumont-le-Ro- 
ger  & non  Beaumont- fur- Oife  , qui  fut  érige  alors 
en  Comté-Pairie. 

BEAUMONT, en  Artois,  Dioccfc  d’Arras, Con- 
feil  provincial  de  fouverain  d’Artois  , Parlement  de 
Paris  .Intendance  de  Lille,  Bailliage  & Recette  de 
Lens.  On  y compte  44.  feux  & 216.  perfonnes.  Cette 
Paroifle  eft  h cinq  quarts  de  lieue  O.  N.  O.  de 
Douay  , de  à 2. 1.  E.  S.  E.  de  Lcns. 

BEAUMONT , Ferme  , dépendante  de  la  Ta- 
roiflè  de  Blefmes  , en  Champagne , Diocefe  de  In- 
tendance de  Châlons,  Parlement  de  Paris , Election 
de  Vitry-le-François.  On  n’y  compte  qu’un  feul  feu. 

BEAUMONT  , en  Touraine  , Diocefe  de  Inten- 
dance de  Tours  , Parlement  de  Paris  , Eleélion  de 
Chir.on.  On  y compte  129.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
à une  demi-lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Loire  , 
de  à cinq  quarts  de  lieue  O.  N.  O.  de  Chinon- 
BE  AU  MONT  , dans  le  Cambrcfis , Diocefe  & 
Subdélégation  de  Cambray , Parlement  de  Douay  , 
Intendance  de  Lille.  On  y compte  t6.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à 3.  1.  E.  S.  E.  de  Cambray. 

BEAUMONT  ou  Saint-Léonard  de  Beaumont, 
en  Normandie , Diocefe  d’Evreux  , Parlement  de 
Rouen  , Intendance  d’Alençon  , Eleélion  de  Con- 
ches  , Sergenterie  de  Beaumont-le-Roger.  On  y 
compte  60.  feux.  Cette  Paroifle  eft  contiguë  à celle 
de  Beaumont-le-Roger. 

BEAUMONT  ou  Saint-Nicolas  de  Beaumont , 
en  Normandie.  Voye\  Beaumont-le-Roger. 

BEAUMONT , en  Normandie  , Diocefe  de  In- 
tendance de  Rouen  , Parlement  de  Paris , Eleélion 
de  Prévôté  de  Chaumont  de  Magny.  On  y compte  2. 
feux  privilégiés  de  76.  feux  t ail  labiés.  Cette  Pa- 
roiffe  eft  à 2. 1.  N.  E.  de  Chaumont. 

BEAUMONT  , Paroifle  & Sergenterie  , en  Nor- 
mandie , Diocefe  de  Coutances  , Parlement  de 
Rouen  , Intendance  de  Caen  , Eleélion  de  Valo^ne. 
On  y compte  60.  feux.  Cette  Paroifle  eft  ficucc  ù 
une  petite  diftance  de  l’Océan , & à 3.  !•  O.  N.  O.  de 
Cherbourg. 

BEAUMONT  , anciennement  Montrefor  , Fa- 
roiflè  avec  titre  de  Châtellenie  de  de  Comte  , en 
Touraine,  Diocefe  dt  Intendance  de  Tours  , Parle- 
ment de  Paris  , Eleélion  de  Loches.  On  y compte 
209.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à *.  1.  dt  demie  E.  N.  E* 
de  Loches. 

BEAUMONT  , dans  le  Gâtinob-François , Dio- 
cefe de  Sens  , Parlement  dt  Intendance  de  Pans  , 
Eleélion  de  Nemours.  On  y compte  220.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à î.  1.  de  quart  S.  O.  de  Nemours, de 
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cinq  & demie  S.  S.  0.  de  Fontainebleau. 

fi,r  & ,^nCUric  dc  Beaum°nt  en  Gatinois 

' > regittr«s  au  Parlement  de  Paris  le  1 8 Mar 
'a49'  ri  Cî  a Cluml>re  des  Comptes  le  17  Jnj„ 

âyèuU^MfehIIb?aila!'  fUtpP"C  d’AchyIlô  I.  & 
! T1'  Corate  de  Beaumont  , premier 
rrelutnt  du  Parlement  tfc  Paris  , dont  le  flL" 

}•  Juillet  1 7 1 7.  ,131113  pour  he'ritiere  fa  tille 
unique  Louife  Magdelcim/de  Hut/u/  ma  l â 

BEAUMONT , bourg, en  Poitou  Diocet  In 
tendance  , Elcélion  & ArrondilTement  dc  Poitiers 

«fer 

"-en,  Je  Paris , Intendante  de  Riom  Sn 7 iotTpte' 
118.  Jeux.  Cette  ville  efl  fituée  fur  une  hauteur 
dans  une  contrée  fertile  en  bled  , i une  lieue  S dé 
Clermont  II  y a une  Abbay  e de  ViTs  , de  Poidm 
Cerf3' ïo6'”'.'  * Jnns  le  titre  de  Saint-Pierre 

j.  *tle  Abbaye  a cte  fondée  par  les  anciens  fr™, 
^Auvergne  , & elle  jouit  an  moins  de  8000.  lie.  de 

lÿ!?«ffM-N%y.nPrS^e: 

E|Bf  AÜ,’!IOiJT.  b°urg,  en  Périgord  , Diocefc  dt 
Ehtflmn  de  Sarlat  , Parlement  & Intendante  de 
Bordeaux.  On  y compte  ido.  feux.  Ce  bourg  eft  fi- 
nit fur  la  pente  nviere  de  Coufe,  à une  lieue  de  la 

"'BEAUMONT  D°i'i”garl  * 7'  °-  S-  O-  de  Sarlat. 
BEAUMONT  ou  Saint  Cerny  de  Beaumont 

Périgord  Dioccfe  & Elcaion  dc  Sarlat  Pa’rle 
& Intendante  de  Bordeaux.  Un  y compte  7" 

BEAUMONT  , dans  le  Condomois  en  Gafco 
gne , Dtocefe  ik  Eleftion  de  Condom  , Parlement  tk 
toteudance  de  Bordeaux , Jurifdiftiou  de  Boupillom 

aN.oTVo'n^r  *“■*"*«**..  <■ 

BEAUMONT  , ville , au  pays  dc  Rivicre-Ver- 
d " ’ Î't  IT  . Dtocefe  de  Montauban  , Parle- 
nt de  Touloufe  Intendance  d'Allich  , Elcdion  de 

Ri  re-Verdun.  P compte  59.  feuxdt  ço.  bcllu- 

r-àCSToVf  ôV'îtr  fur”  de  GW 

ne  , à G.  1.  O.  S.  O.  de  Montauban  , 4.  0.  N.  0 de 

Verdun  , & 9.  N.  O.  de  Touloufe.  ’ * W dt 

ce®  PaTÜNT^  NoM"-e"  Provence , Dio- 
n ' ’ Piment  & intendance  d'Aix , Viguerie  & 
Recette  de  Forcalquier.  On  y compte  t.  feux  & un 
quart  de  feu  de  cadaftte.  Cette  PaLli  eftfiïué.  Z 
une  hauteur,  à.  n„e  dem'-fieue  de  la  rive  droite  de  la 
Durance  a 1. 1.  S.  O.  de  Manofque , 4.  & deux  tiers 
de  p °'  de  F"Mlquier , t.  & trois  quarts  O.  N.  O 
N.I:ndU.BMiî^ar"  N-  E-  d'AU  • & b une  lieue 
, ,Tcrre  & Seigneur  de  Beaumont  en  Provence 
rardjr#;,emps  Cofeigneurs.  En  Z & 

&ZTp0^r  i’oruon  dc 

Terre  Sf" ’ 7"^  T' 

moud  V Agoni,  & "le  pa«a  enfutte  i Ray. 

liers  , qui  aroU  énm.C  . UK,4/ran'°U  dc  E°“- 
Raymond.  François  de  BcT'  • foeur  de 

Tome  ï ""“Bers  la  vendit  en  t So«. 
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1 Pierre  d’Arlatan  , dont  le  fil.  a„.  ■ , »*» 

Uean-Louis-Nicolà,  de  B h, fier/?  ' , ? Ve"dit 

à Jean  de  Riynety,  SeipneiW Mi’JïïL“ 

assssirsÊî^SrJr 
•g* 

IC  Sa’rT  IC  ' 1 4’-  ^-^oine-Jofcph  Ch^ 

rablnCp'ta^VaflL^d?^^^^ 

vemeur  de  la  Guadeloupe  né  le  3 Orlrvkrv» 
reçu  Chcvnlicr  de  MulS  ’ 

la'm'r ’T  ï?  Comba,s  dc  Gib""ltar  & autres’  à 
la  prd-e  du  Mars  où  il  fût  bleffii  d'un  coup  £ Va- 
non  , & mené  prifonnier  en  Aneleterre  ^ <Sr 
combat  de  iWMahon  ; s v.  Joftfpgh  de  Riquty 
U,,  7;  ^fPtembrc  *719-  , reçu  Chevalier  deMaké 
le  Jl.  Juillet  ,720.  , & mort  en  bas  Jge  ; 6°.  Ale! 
xandre-Louis  de  Riquetv  ne  le  8 
reÇu  Chevalier  de  Maïteïc’  7!  Avni  2™^* 
Camtame  dans  !c  Régiment  du  Roi  , GraLd-Cham- 
bellan  , & ConfeiUer  prive  du  Margrave  dc  Bran. 
debonrg-Bareith,  &c.iü  s'eft  trouvé  aux  baSs 
d Etuigen  ,dc  Fonreiioi.de  Laufels  & de  Raucoux 
j>u*  heges  de  Menin  , d'Ypres , de  Fûmes , St  à toM 
les  au„eS  ficscs  dc  |a  (l„„,crc  ■ 

“Cty  > mor,c  CD  l>as  âge. 

Z Nw'Zl  H s*  i Scig,1CUr  de  Eoquelaure , 

UC  ^egruaux  , de  Sainr-Auqmlle  , de  Pierre-4imî 

du  Bignon  , de  Cherronac  , la  Tournelle 

lut'Z:  M?Pr“  d"n’,  lc  de  Duras’  * 

autrefois  Mirabeau  , ne  le  j.  Odobre  171  c. 

fiemc  ils  de  Jean-Antoine  dc  Riqucty  & de’ Fran 
Sjille  de  Caflellanc-Norantc  , fit  fes  preuves  de  No 
bielle  p„„r  erre  re^u  Chevalier  de  Malte  an  Graul 
Frieure  de  Saint-Gilles , le  Septembre  ,77s  & 

tri'i?3’  eptlr  Ia  V°1X  four  ".acier  : il  s’eft 

trouve  aux  fieges  de  Kelf  & de  Philisboura  J l'ai 
unlu1!!-'  hauli;ur5  dc?  ''gués  d'Ettingen  où  il  reçut 

une  bit  ffiire  , aux  affaires  de  Claufen  & d'Hifpcï. 

S g , St  fernt  à la  tete  dc  la  Compagnie  de  Gre- 
nadie-rs  du  Régiment  de  fon  pere  dam  la  Campagne 
de  Bavière  en  ,74,. , ,|  quitta  le  fervice  en  17S 
I*  ' "OHlme  la  meme  année  Chevalier  dc  l'Ordre’ 
royal  & militaire  de  Saint-Louis.  Il  a donné  plulîeure 
ouvrages  au  public, qui  tous  ont  été  tris-bien  ac- 
cueillis , entr  autres  celui  qui  a pour  titre  VAmi  des 
tiommes.  Il  a epoufepar  contrat  du  ti.  Avril  t7tI 
Mane-Gcncvieve  de  ^111 , veuve  de  Jcan-Fren. 
cois  de  Ferrure , , fille  de  Charles  de  FalTan  Se. 
d Ame-Therefe.de Ferri, res.  De  ce  mariage  étoie£ 
filles ° 1 7S 9‘  » dm  enfants,  dont  quatre  fils  & fi* 

e • {“8e  d’Armes  de  France  , & 

félon  l'Abbe  Robe,  , Auteur  de  l'Etat  de  la  Pro- 
vence , la  Maifon  de  Rijurry  , don,  nous  venons  £ 
parier,  tire  fon  ongne  de  Florence  , où  elle  occu. 

R rrr rr 
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'SÎÉ  W,  charges  de  la  République  de  ce 

v°k  '"^Ts  onzième^  douzième  Beçle..  . 


«m  — . ” iemc  & douzième  — . 

û°ni,danjle  bourc.cn  Dauphine,  Diocefc 

BEiVM^v’,c^ce  Parlement  & Intendance 
& ï^le  o'  y eompte  4-  feux,  un  ÿ-  * »" 

* fSfiîinwLa  fonds  nobles  & t.  feux  & un 
^deftupour  les  biens  taillahles.  Ce  bourg  cil 
£ fur  S torrent  b une  lieue  & mus  quarts, 

2SSnd7„c?febrfe» 

C BE^MONT^,  vdie  Jeu  H^ynault . Dioeefe  de 
•Lieee  5t  de  la  dépendance  des  Pays-Bas  Autri- 
chiens. On  y compte  11B1.  habitants.  Cette  ville  eft 
fituée agréablement  .fur  une  colline  à trois  quarts 
de  lieue8 0.  N.  O.  de  Barbenqon  à cinq  quarts  de 

lieue  de  la  rive  droite  de  la  Sambre  , 5c  h 3.  I.  E. 
on  quart  au  S.  de  Maubeuge.  EU*  a appartenu  à la 
“raq„ce,  & le  Roi  Louis  XIV.  en  avoit  réuni  e 

haut  Domaine  Ma  Couronne  en  i«8o.  Mais  par  la 

paix  d’Utrecht  6t  par  celle  de  Radfladt  de  1714- 
cettc  ville  eft  retournée  fous  la  domination  de 
la  Maifon  d'Autriche.  Cependant , comme  c eft 
une  ancienne  Baronnie  qui  fervolt  autrefois  d ap- 
panage  aux  poinés  des  Comtes  de  Hayuauh  nous 
dirons  ici  quelque  chofe  de  ce  qui  concerne  la  Sei- 
gneurie de  cette  ville.  ...  . 1 . 

8 Tac  Lettres  du  lloi  Catholique  du  mois  de  Jan- 
vier ,7.8.  la  Terre  , Seigneurie  & Baronnie  de 
Beaumont  en  Haynault  lut  engee  en  Comte- en  fa- 
veur de  Guillaume  de  Cror,  Chevalier  de  I Ordre 
de  la  Toifon  d'Ot , Duc  de  Sot, a Seigneur  de 
Chievres  5c  Grand-Chambellan  du  Roi  Chartes  d* 
Caftillc , depuis  Empereur  Uiarlcs-Quiot.  Ce  Sei- 
gneur mourut  l'an  ■$*>.  fan'  V«  , * 
ritier  fon  neveu,  Philippe,  Jure  de  Croy  de  Doc 
d'Arfcliot , dont  la  peciie-blle  Anne  de  Croy  por- 
ta le  Duché  de  Croy  ôc  le  Comte  de  Beaumont  dans 
la  Maifon  de  Lign£-ArtmblTg. 

BEAUMONT  ou  Bumoh-t,  en  Rouergue.Diocele 
xle  Vabres  Parlement  de  Touloufc , Intendance  de 
•Montauban,  Eleaion  de  Milhaud.  0n  ï “T* 
,7.  feux  1 1.  bellugues  Ôc  trois  quarts  de  bellugue 
de  feu.  Cette  Pareille  elt  fituée  fut  la  petite  rivière 
d' Alraucc  ,k  3. 1.  Sc  demie  S.  O.  de  V abres  8.  & demie 
S.  O. de  Milhaud,ôt  1 8.5t  demie  E.N.E.de  1 ouloufe. 
-Long.  10.  ti.40.  lat.  43.  50.0.  Uy  a h Beaumont  une 
Abbaye  d’Hommes  ,dc  l'Ordre  de  Samt-Auguftm,  5. 
en  commendc.  Cette  Abbaye  vaut  Coco,  livres  de 
vente  k celui  qui  en  ell  pourvu  par  le  Roi.  La  taxe 
en  Cour  de  Rome  eft  de  160.  florins.  11  y a auffi 
un  Chapitre  compofé  de  dix  Chanoines  , qui  ont 
chacun  6co.  livres  de  rente  ou  environ. 

BEAUMONT  ou  Saint-Romam  de  Beaumont  , 
en  Saintong.  , Diocefc  5c  Eleaion  de  Saintes  Par- 
lement de  Bordeaux  , Intendance  de  la  Rochelle. 
On  y compte  18.  feux.  Cette  Famille  eft  à une 
petite  diftancc  de  la  rive  droite  de  la  Garonne  , & à 
•6. 1.  S.  S.  E.  de  Saintes.  ... 

BEAUMONT  en  Argonne  .bourg  avec  une  Jultice 
royale  .une  Prévôté  6c  une  Mairie  royale  , en 
Champagne  , Diocefc  & Eleaion  de  Kheims  , 1 ar- 
lemcnt  de  Paris  , Intendance  de  Chiions.  On  y 
compte  181.  feux.  Ce  bourg  eft  fnué  à une  bonne 
demi-lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Meufe  , à i.  1. 
•O.  N.  O.  de  Stenay  , Ôc  t J.  & demie  E.  N.  t.  de 
Rheims.  . „ 

BEAUMONT  en  Auge  , bourg  , Sergentcne  & 
Maîtrife  particulière  des  Eaux  ôc  forêts  , en  Nor- 
mandie , Diocefe  de  Lizicux  , Parlement  & Inten- 
dance de  Rouen  , Eleftion  de  Pont-l’Evèque.  Oa 


BEA 

y compe  t.  feux  privilégies  & 11  a.  feux  taillables. 
Ce  bourg  eft  à une  defoi-üeuc  S.  O.  de  Roncheville , 
à une  lieue  O.  N.  O.  de  Pont  - l’Evêque  ,6c  3.  ôc 
demie  N.  O.  de  Lizieux.  La  Paroiffe  de  ce  bourg  cifc 
dédiée  à Saint-Sauveur.  Outre  cette  Eglife  , il  y a 
un  Prieuré  de  l’Ordre  de  Saint-Bénoît , de  la  Con- 
grégation de  Saint-Maur  , fous  le  titre  de  Notre- 
Dame  , fondé  en  1060.  par  le  Vicomte  de  Ron- 
chcville.  Ce  Prieuré  dépend  de  l’Abbaye  de  Saint- 
Ouen  de  Rouen  : il  eft  fort  bien  bâti , & on  y voit 
une  belle  terraffe  d’où  l’on  découvre  tout  le  pays 
d’Auge  & la  mer  , qui  en  eft  éloignée  de  deux  pe- 
tites lieues.  Les  Religieux  qui  occupent  le  Prieuré 
dont  il  eft  queftion , ont  dans  leur  Maifon  un  fort 
beau  College.  11  fe  tient  tous  les  jeudis  à Beaumont 


oeau  v^oiiege.  h ic  utm  ivw  j'——  - 
un  gros  marchés  de  bœufs. 

BEAUMONT  en  Auriot , en  Champagne  , Dio- 
ccfe  ôc  Eleftion  de  Rheims , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Chalons.  On  y compte  feulement 
rz.  feux. 

BEAUMONT  près  Bucby,  en  Normandie  , DiO- 
ccfc , Parlement , Intendance  5t  Eleaion  de  Rouen. 
On  y compte  an  feh privilégié  5c  33.  feux  tailiablcs. 
Cette  Paroiffe  eft  k s-  !.  N.  E.  de  Rouen. 

BEAUMONT  de  la  Chartre  , bourg,  dans  le 
Maine , Diocefe  du  Mans , parlement  de  Paris  , 
Intendance  dt  Tours , Eleftion  dè  la  Flèche.  On  y 
compte  176.  feux.  Ce  bourg  eft  k 1.  1.  E.  S.  E.  de 
CkSteau-du-Loir , 5t  à 8.  1.  & demie  E.  un  quart 
au  S.  de  la  Flèche. 

BEAUMONT  en  Chémiré  , en  Anjou.  Voyc^ 
Gratecuiffe.  _ 

BEAUMONT  le  Chétif , dans  le  Perche , Diocefe 
5c  Eleftion  de  Chartres , Parlement  de  Paris  , In- 
tendance d'Orléans.  On  y compte  141.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  k 1. 1.  5c  trois  quarts  E.  S.  E.  de  Nogent- 
le-Rotrou  , 5:  8.  O.  S.O.  de  Chartres. 

BEAUMONT  la  Ferriere,  en  Nivernois.  Dio- 
cefc de  Ncvers  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Bourges , Eleftion  de  la  Cbarité-for-Loirc.  On 
V compte  69.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  k 3.  1.  E.  un 
quart  au  S.  de  la  Charité  , 5t  4.  N.  N.  E.  de  Ne-vers. 

BEAUMONT  Hamel,  en  Ficardtc  , Diocefe  & 
Intendance  d'Amiens  , Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  Pcrunne.  On  y compte  107.  feux.  Beaumont 
eft  k mie  demi-lieue  N.  de  Hamel , k une  lieue  5c 
deux  tiers  N.  d'Albert  , 5t  S-  O.  N.  O.  de  Peronnc. 

BEAUMONT  le  Harang , en  Normandie , Dio- 
cefe, Parlement , Intendance  5t  Eleftion  de  Rouen. 
On  y compte  un  feu  privilégié  5c  4 1.  feux  raïUables. 

BEAUMONT  fur  Grônc , Paroiffe  5;  Chaiellc- 
nie  , en  Bourgogne  , Diocefe  , Bailliage  5c  Recette 
de  Châion  , Parlement  5c  Intendance  de  Dijon.  On 
y compte  57.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  k une 
petite  diftance  de  la  rive  droite  de  la  rivière  de 
Grônc  , 5c  k 1. 1.  5<  quart  S.  de  Châion.  , 

BEAUMONT,  Larrivoux  6c  Vaudcmancûe  , 
hameau  , en  Champagne  , Diocefc  & Eleaion  de 
Troyes,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Li- 
ions. On  y compte  24.  feux.  Ce  hameau  dépend  de 

la  Paroiffe  de  Lufigny.  , . , r 

P K AU  MONT  Montera  , en  Dauphine  , Diocefc 
de  Vienne , Parlement  6c  Intendance  de  Grenoble  , 
Eleftion  de  Romans.  On  y compte  un  tiers , un  8c. 
ôc  un  tic.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; & 3.  leux , 
un  6e.  6c  un  1 6e.  de  feu  pour  les  biens  «diables. 
Cette  Paroiffe  eft  à $.  1.  & S*  E-  de  Vienûe  » 
6c  autant  N.  de  Romans.  . 

BEAUMONT  Pied  de  Bœuf , bourg  , dans  le 
Maine  , Diocefe  du  Mans  . Parlement  de  Paris  . 
Intendance  de  Tours  , Eleftion  de  la 
compte  91.  feux.  Ce  bourg  eft  à 2.  I.  N. 

Sablé  , Ôc  6.  N.  O.  de  la  Flèche. 

BEAUMONT  Pied  de  Bœuf , bourg  , dans  ie 


Gpogli 
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Marne  , Dioccfe  du  Man,  , Parlement  de  Pari, 
Intendance  de  Tour,  , Elcflion  de  Chatcau-dué 
Loir.  On  y compte  lijS.  feux.  Ce  bourg  èft  à une 

BE  A .ïï  nNxiï-,0'  d' J-Loir.  ° 
BEAUMONT  les  Raodan  , en  Auvergne 
Diocefe  de  Clermont , Parlement  de  Paris  lmL-„  ’ 
dance  & EteAion  de  Riom.  On  y compte  109  feux 

heT'de’h Cft  %eii dans  ““  b«is.P!>  uni  demi- 
■de  Riom  3 sauch<:  dc  rAJIicr.  4. 1.  E.  N.E. 

BEAUMONT  le  Roger,  ville  ou  bourg  avec 
ntre  d=  Comte  , chef-lieu  d'une  Sèrgcneerie  en 
HMMtrfte  bloeelê  d'Evreux,  Parlement  de  RoJef 
““”d“ce  d’Alençon , Elcftion  de  Couche,.  On  y’ 
compte  t4o  fcux.  Cette  ville  eft  Cuc'e  fur  la  Rille* 
a J.  I.  N.  O.  de  Couches,  S.  O.  un  quart  au  N 
dEvreux  , & i.  & demie  E.  un  quart  au  ï dé 

rfSdeLÇE|11  dc  ®caomont-le-Roger 

rfdcdlde  à St.  Nicolas.  Outre  cette  Eglifc  , il  y a 
to  Pneure  de  POrdre  de  Saint-Benoît , dépendant 
de  I Abbaye  du  Bec.  Ce  Prieure  efl  Gmpic  *&  vaut 
an  moins  8000.  liv.  de  rente  h celui  nui  en  eft 
il  efl  quedion,  n'eft  pofo! 
fermee  de  Hiüruille,  , ce  qui  efl  caufe  que  quelques- 
uns  ne  lut  donnent  que  le  titre  de  bourg.  E?le  a 

IZnïVT  de  R°Ser  fo“  Fondateur,  S* . louis 
-dânnil  d' ,fe  premiers  Seigneurs  en  1155.  Elle  fut 

de  Na varee  E f“C‘C^ "«Maifon  d'Evreux  des  Roi, 
de  Navarre.  Enflure  elle  fut  réunie  S la  Couronne 
par  le  Roi  Charles  VII.  ; mais  elle  en  a été  démem. 
fce  en  faveur  de  la  Maifon  de  Bouillon  , qui  ^ 
qomt  prefentemcm  , avec  titre  de  Comté.  Au  cou- 
chant de  cette  ville  eft  une  forêt  confidérable  , qui 

Cette°f?”“?  füU!  e T"  de  fortl  dc  Beaumont. 
a foret  a 3.  ou  4.  heues  de  circuit , & elle  con- 
nite  en  bots  taillis  & de  haute-füraie. 

BEAUMONT  la  Ronce  , bourg  , en  Touraine 
Diocefe,  Intendance  * Elcftion  dé  Tours  Parle' 
ment  de  Pans.  On  y compte  168.  feux.  Ce’  bourg 
«ta  ;.  1.  N.  un  quart  à l'O.  de  Tours.  8 

tefr  &\V?a,NT  ff  *fdall4! , éu  Nivethois , Dio- 
d®  Nevers,  Parlement  de  Paris  , 

Farelffe  eftÎ,  ^ ”yCnmpte  f'UI'  C«« 

Nevers.  0 1 3'  ' & d'm‘C  E'  u“  1uart  a“  S'  de 

BEAUMONT  les  Tours  , en  Touraine  , Dio- 
cefe , Intendance  & Eleftion  de  Tours , Parlement 
de  1 ans.  On  y compte  SC.  feux.  Cette  PatohTe  eft 
à une  petite  chftance  S.  O.  de  Tours.  Il  y a à Beau- 
mont une  célébré  Abbaye  de  Filles  , de  l'Ordre  dc 
Smnt-Bénoit , fondée  vers  l’an  1007.  par  Hervé 
Trefoncr  de  l’Eglife  de  Saint-Martin  de  Tours’ 
T’IS".  ra,en  cc.  lus Religieufes  du  Monafteré 
del  fefcrrgnol  qui  etoit  contigu  à l'Abbaye  dc  Saim . 
martrn.  La  Communauté  dc  Beaumont-les-Tours 
elt  ordinairement  compofée  de  foixante  Religieufes 
cm  jouiiicnt  enfcmble  & en  commun  de  40.  mille 
nvres  de  rente  ou  environ. 

rrfB1iAp!Mi’NT  * Ên  Champagne  , Dio- 

crie  *.  Eleft'on  de  Rheims  , Parlement  de  Paris 
intendance  de  Châlons.  On  y compte  co.  feux! 

Cette  PnroitTè  eft  fîtuée  fur  la  rive  gauche  de  la 

Te'ai? » j'  '•  * demie  S.  E.  de  Rheims. 
BEAUMONT  le  Vicomte  & Ponmeuf,  ville 

HAmlj"  sBrm  Uge  r°>'al  • une  ,Mi“  ™yalc  , 
Hotehde-Vdlc,  un  Grenier  à fcl  & une  Maréchauf- 

réél-  . V1?!"0  ' Dioctfe  * F1'010"  du  Mans, 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Tours.  On  y 

- bt’ua;  Cette  ville  elt  fîtuée  for  la  Sarre 

- 4;  1.  * démie  N.  un  quart  à PO.  du  Mans , & 4. 

TS  à 1 E„'.d’Alenço„.  La  ville  de  Beaumont  . 

Vm  ,é  V1UM10n'  a par  les  anciens 

di  com!  dU*a:’V.r  d'01'"'  Lieutenants 
des  Comtes , & c'eli  d'eux  qu'elle  a pris  le  furnom 


lîumiT'r’  EU.  fut  Pri^ Pleurs  fois  par  GuiL 
laumelc  Conquérant.  Duc  dc  Normandie  & Roi 

d A^lcterrc  ; & elle  fuivit  le  fort  dc  la  Province 
u Marne  qui  changea  trois  ou  quatre  fois  de  mai. 
tre  en  moins  de  trente  ans  de  temps. 

Raoul  I. , Vicomte  du  Mans  * Seigneur  de  Beau 
ment  par  û femme  , vivoit  vers  l'an|8o. 

Richard  III. , hmtieme  Vicomte  du  Mans  & Set- 
gneur  de  Beaumont , dc  la  race  de  Raoul  I.  meurt 

& êfënor,  Cn  '‘«■Ag^.fafreur.luil'ucred" 

gonucr  &c.  à Louis  de  Brieane  , dit  dVfcre 

en  Maé’'  t^Sniard , qui  futélliêè 

en  ‘171.  à Pierre,  Comte  d’Alençon  dont  la  pof- 

Wf*Ml  Sei8°eari'  Bc-aumont.  jufqufe 
France  d'Alençon , Glle  aînée  de  René  Suc 

éooMrnÇrt,’  ? Marguerite  de  Lorraine  , laquelle 
epoufa  Charles  de  Bourbon  , Duc  de  Vendôme 
Etant  veuve  dudit  Charles , la  PrinceUè  Francoife 
d Alençon,  obunt  IVreélion  de  la  Vicomté  dc  bW 

Ch3,U  Ear<ram,:a  '«  la  Flèche  . Sonnois  & de 
Chlteaugonuer  en  DuM  , par  Lettres  de  Sep- 

DÜéhéh‘li+r  S.°“  pctiî,-fil5  Hcnri  ‘Y-  «nuit  ce 
Duché  h la  Coufonne.  Du  vivant  de  fon  père  ce 

DÛrilc  B'"''  ’ HCnH  'V-  ' avait  F°na  le  ««  de 

Duc  de  Beaurtiout , apres  la  mort  de  fon  frère  alité 
qui  en  avoir  cre  revêtu. 

Dinf  rülp°^T  fur  Ving'nr-e  . th  Bourgogne  • 
«rr’e''4,.’rrar'''' a"' ' '''tendance  , BailliaÿjReé 

reHréel?  S‘,°1’;  " y C“mpKe  8l'  W Ca«é  Pa- 

4°  1 sri C 4 pCllK  ddlance  Jt  la  rive  droite 
S'  '•  E'  N‘  £'  dc  Dijon. 

BFAUMONT  le  Zadois , éh  Languedoc,  Dio. 
cefe , Parlement , Généralité  & Recette  dc  Tou- 
loulc  , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
a 14.  feux.  Cette  Pareille  «1  fituée  fur  la  rive  droite 

déToIufe.1"4’^’  '•  & di"‘c  S'  S'  O- 
BEAUMONT  dans  le  Duché  dc  Bar,  Diocefe 

de  Metz , Confcil  fouverain  & Intendance  dc  Lor. 
raine  Bailliage  de  Bricy.  On  y compte  c.  feux. 

de  Bri^°mrattna'1!d  eft  4 Cintl  ^uarla  de  lieue  S. 

d- ''Duché  de  Bac,  Diocefe 
<!«■  \ erdun , Confcil  fouverain  & Intendance  de  LoN 
ri*  di’’.?,3»*  ‘a^e  O»  y compte  29.  feux. 

BEAUMONT  , dans  la  Trincipaulé  de  Dombe, 
r^CCn  ^y°n  ’ Confcl1  Souverain  de  Dombes  * 
Chalellcnie  de  Châtelar.  Ou  y compte  14.  feux.' 
Cette  Communauté  eft  firuêe  fur  la  rivière  dc  Cha- 
laronne  , a une  demi-licuc  S.  de  Châtelar  , & à <.  1 
fc.N.  E.  de  Trévoux. 

BEAUMONT  , dans  la  Principauté  de  Dombes 
tC  ^5  Ly°u  » Confeil  fouverain  de  Dombes  * 
Châtellenie  de  ToilTcy.  On  y compte  13.  feux.  Cettè 
Communauté  eft  fîtuée  fur  la  riviere  dc  Moicnan  à 
une  lieue  E.  S.  E.  dc  Toiflcy  , & à 4.  I.  «St  deux  tien 
N.  un  quart  5 l’E.  de  Trévoux. 

BEAUMONT , dans  Je  Comte  Vcnaiflîn  Dio. 
cefe  de  Vaifon,  Judicature  de  Carpentras.  On  v 
compte  80.  feux.  Cette  Paroiflê  eft  à UQe  petitè 
lieue  N.  E.  de  Malaucenc  , une  & deux  tiers  E. 

S.  E.  dc  Vaifon,  3.  & demie  N.  E.  de  Carpentras 
& 7.  & demie  N.  E.  d'Avignon.  La  Terre  & Scié 
gneurie  dc  Beaumont  eft  un  Fief  avec  haute 
moyenne  & halfe  Jufticc  , dans  la  mouvance  de  Id 
Chambre  Apolioliquc.  Dans  le  quinzième  fieelc 
cette  Terre  ctoit  pofledée  par  la  Maifon  de  Branças ; 
elle  l'a  été  enfuite  par  celle  de  Ltrncns , & elle 


»♦?  . 

appartient 


BEA 


BEA 


i ^ ia  Famille  de  Fallot-de - far  , mais  M.  de  Valois  dit  fort  bien  que  c’eft  fens 
aujour  raifon.  Car  Bibrade  étôit  une  ville  très-confidérablc  , 


Tleftiôn  de  Conches , Scrgcntene  - - 
52on  y compte  1.4b,  feux.  Cette  ParoitTe  cft  fi- 
tüee  fur  la  rive  droite  de  la  Rille  , à 3.  1-  de  tiers  N. 
O.  de  Conches.  , _ . r 

'BEAUMOTTE  , en  Franche-Comtc  , Diocefe , 
parlement  5c  Intendance  de  Befancon  , Bailliage 
& Recette  de  Gray.  On  y compte  8 S-  feux.  Cette 
Paroilïè  eft  fituée  à une  demi-lieue  de  la  rive  droite 
de  l’Oignon  , & à 4- 1-  & quan  S.  E.  de  Gray. 

BEAUNAY,  en  Normandie  , Dioccfe,  Parle- 

...  . 1 n CluAinn  il' A 


Chroniques  des  Monaftercsde  Bourgogne.  La  figure 
de  cette  ville  eft  prcfquc  ovale.  Elle  a deux  cens 
douze  toifes  de  longueur  fur  cent  quatre-vingt-quinze 
de  largeur.  Son  circuit  par  le  dedans  eft  de  fept 
cehs  quatre-vingts  toifes.  Les  fofTés  en  font  beaux 
& les  murs  allez  bons.  Elle  eft  fortifiée  de  quatre 
grands  battions , deux  râvelins  , 5c  G*  boulcvarts 
revêtus  d’un  mur  de  pierre  de  taille  , coupée  en 
pointes  de  diamant.  Trois  des  boulevarts  font  pref- 


ment&  *bitetidàncë  de  Rouen  , Éleaion  d’Ârques,  que  ruinés.  U y avoit  autrefois  un  fort  & fameux 

Scrgcnterfe  de  Baqnerillc.  On  y compte  l.ferocpri-  Château  qui  avoit  c.cbSt. par  le  RoîXouisXI.,  & 

P . .»  . *11  .Cl..  D—mtllî.  eft  (i  'ni***  1«  D ai  Uuvirl  T\r  fit  n tltA  1 1 r |.  Tt  I^A.  O.  ..... 

t trois 


Scrgcntene  de  Baquevuie.  un  y .Xr 

vilégiés  5c  96.  feux  taillables.  Cette  Parotfle  cft 
une  lieue  S.  S.  O.  de  Longueville  , & 2.  &.  tr< 
quarts  S.  S.  O.  d’ Arques. 

BEAUNAY,  en  Champagne  , Dioccfe,  Inten- 
dance & Eleaion  de  Chiions , Parlement  de  Paris. 
On  y compte  s a.  feux.  Cette  Pareille  eft  à 6. 1. 0.  S. 

O.  de  Chiions. 

BEAUNE , Belna  , Belnum  ,villé  du  Dijonnois , 
en  Bourgogne  , capitale  du  Beaulnois  l Eglifc  col- 
légiale de  Notre-Dame  ; Commânderie  de  l’Ordre 
de  .Malte , dans  le  Grand-Prieuré  de  Champagne  -, 
Archidiaconé  5c  Archiprêtré  d’Autun  ; Pareilles  <J« 
Notre-Dame  dans  la  Collégiale  , de  Saint-Pierre 
avec  Mépart , de  Saint-Martin  , de  Saint-Nicolas  de 
de  Sainte- Magdeleine , ces  quatre  dernières  font 
annexées  ü celle  de  Notre-Dame  ; Chartreux  fous 
l’invocation  de  Notre-Dame  de  Fontenay  , fondes 
en  1328.  parle  Duc  de  Bourgogne  Eudes  IV. ; Ab- 
"baye  de  Filles , de  l’Ordre  de  CUcaux  , dite  de  No- 
tre-Dame du  Lieu-Dieu  , fondée  par  le  Duc  Eudes 
II.  en  1140.  ; Jacobins  ou  Dominicains,  Corde- 
liers , Capucins  , Minimes  ; Carmélites , Domini- 
caines, Urfulines  , Vilitandines  ; College  "régente 
>ar  les  Prêtres  de  l’Oratoire  ; Hôpital  general  ou 
du  Saint-Efprit , fondé  en  1441-  r.ar  Rollm  Chan- 
celier du  Duc  de  Bourgogne,  dcilefvi  par  des  Kelt- 
gieufes  5c  l’un  des  plus  beaux  du  Royaume;  Hôpi- 
tal de  la  Trinité  ou  de  la  Charité  pour  les  l'auvres 
Orphelins  i Officialité  de  P Archidiaconé  , rcllorttf- 
fantei  celle  de  l’Evêque  ; Gouvernement  particu- 
lier dans  la  Lieutenance-Générale  de  Koi  du  Di- 
"jonnois  ; Bailliage  particulier  ; fécond  Siégé  du  Di- 
jonnois  , relTortillant  au  Parlement  de  Bourgogne 
& au  rrêfidial  de  Dijon;  Chancellerie  aux  contrats  , 
qui  relfortit  aux  mêmes  Cours  ; Mairie  quia  la  Jul- 
ticc  ordinaire  de  la  ville  & la  Police  ; Jufticcs  du 
<;hapitrc  de  Notre-Dame  , de  la  Commander»  de 
'de  la  Chartreufe  , reiTortillantes  au  Bailliage  v Gre- 
nier à fel  du  Parlement  & de  la  Direction  de  Dijon  ; 
Jullice  dcsTraites-Foraincsdumême  Parlement;  ûu- 
’rêau  5c  Recette  des  mêmes  Traites  ; Subdélégation  de 
l’Intendance  de  Bourgogne  ; troiliemc  vil.c  des  L.tats 
de  lu  même  Province  , 5c  la  deuxieme  qui  nomme 
l’Elu  du  Tiers-Etats  , le  tout  fuivant  le  rang  règle* 
par  provifïon  ; Recette  des  memes  Etats  ; Mare- 
chauilee  , 5cc.  On  y compte  869.  feux  5c  environ 
6000.  âmes.  Cette  ville  eft  fituée  , dans  une  contrée 
également  fertile  5c  agréable  , 5c  renommée  pour  les 
excellons  vins  , fur  la  rivicre  de  Bourgeoise  , à 8. 1. 
S.  O.  de  Dijon  , 8.  5c  quart  E.  N.  E.  d’Autun,  3. 
S.  O.  de  Nuys , 5c  4.  5c.  demie  N.  N.  O.  de  Châ- 
lon.  Long.  2*.  26.  30.  lat.  47.0. 1$.  Ses  armes  font 
d'argent , d une  Vierge  de  carnation , habilite  de 
gueula  , le  manteau  d'ayir , portant  l'Enfant  JeJ us 
aujfi  de  carnation  , qui  tient  un  pampre  de  finople , 
au  raifm  de  fable. 

Quelques  Auteurs  ont  cru  que  la  ville  de  Bcaunc 
çtoit  U même  que  celle  de  BibraÜe  dont  parle  Cé- 


3ue  le  Roi  Henri  IV.  fit  démolir  en  1602.  On  entre 
ans  la  ville  par  quatre  portes , feavoir  , celles  de 
Saint-Nicolas  , de  Saint-Martin  , de  la  Bretonuiere 
5c  de  la  Maedelcinc.  Il  y a néanmoins  cinq  faux- 
bourgs  : la  Cnartreufc  dont  nous  avons  fait  mention, 
eft  G tuée  dans  un  de  ces  fauxbourgs  ; 5c  foit  dans  celui- 
ci  ou  dans  fès  quatre  autres , font  diftribués  trois  des 
cinq  Paroiflcs  que  nous  avons  nommées. 

Sous  les  Ducs  des  deux  demicres  races  royales , 
le  Parlement  de  Bourgogne  tenoit  fes  fcances  à 
Beaune. 

L’Eglife  collégiale  de  cette  ville  eft  la  plus  an- 
cienne du  Dioccfe  d’Autun ,,  5c  c’eft  aufli  une  des 
plus  belles  dii  Royaume.  Son  Chapitre  eft  compofé 
d’un  Doyen  , d’un  Théologal , de  vingt-fix  Chanoi- 
nes , 5c  de  vingt  Habitues;  le  tout  à la  nomina- 
tion du  Chapitre.  Les  Canonicats  valent  6.  ou  700. 1. 
de  rente  ou  environ.  Le  Maître-Autel  de  cette  Eglifc 
eft  enrichi  d’or  5c  de  pierreries.  On  remarque  outre 
cela  l’ordre  d’Architefture  qui  foutient  les  orgues  s 
c’eft  un  travail  des  mieux  entendus  5c  des  mieux 
exécutés , 5c  qui  mérite  certainement  l’attention  des 
connoifteurs. 

La  Commânderie  de  Malte  rapporte  8000.  liv.  de 
rente  à celui  qui  en  eft  pourvu. 

L’Abbaye  de  Filles , de  l’Ordre  de  Cîtcaux  , con- 
nue fous  le  nom  du  Lieu-Pieu  , fut  fondée  par  un 
Seigneur  de  Dreux  5t  de  Saint-Valéry,  l’an  1191., 
5c  elle  fut  d’abord  établie  auprès  de  Vergy  , à.  3. 1. 
S.  O.  de  Dijon.  Mais  dans  la  fuite  elle  a été  tranf- 
fércc  dans  la  ville  de  Beaune,  à l’occafion  des  guer- 
res qui  agitoient  la  Province.  Cette  Maifon  jouit  de 
quatre  à cinq  mille  livres  de  rente. 

L’Hôpital  , que  nous  avons  dit  avoir  été  fondé 
pour  les  malades,  en  x 443-  * Par  Nicolas  Rollin  , 
Chancelier  du  Duc  de  Bourgogne , cil  également 
vafte , beau  5c  bien  entretenu.  Il  cft  divife  en  neuf 
faites  , dont  cinq  pour  les  malades  du  commun , 5c 
quatre  pour  les  malades  d’un  autre  clafle  , qui  s’y 
font  porter  , 5c  y font  fervis  en  payant.  L’adminif. 
tration  des  revenus  de  cet  éinblilfement  de  Charité, 
eft  commife  ü des  Maîtres  , qui  n’exercent  que  pen- 
dant trois  ans  , 5c  qui  font  à la  nomination  du  Mar- 
quis d’Efpinac  , lequel  eft  aux  droits  du  Chancelier 
Rollin , de  qui  il  defeend  par  les  femmes. 

On  dit  qu’un  particulier  faifant  voir  cet  Hôpital 
au  Roi  Louis  XI.  5c  lui  louant  la  charité  du  Chan- 
celier Rollin  , le  Roi  lui  répondit,  qu’ri  «totr  bien 
raifon  nu  Me  fu'ayamfuitrantdepaurrtt  en  fa  vie  , il 
fit  avant  fut  it  mourir  unt  Maifon  pour  lt,  loger. 
Colomica , qui  dans  fes  Mélanges  hiftoriques,  rap- 
porte cc  bon  root  du  Roi  Louis  XI. , dit  que  le  perc 
Vu  vajfeur , i’octe  & Jefuite  , fembie  avoir  fait  allu- 
£011  à cette  faillie  du  Monarque  , dans  l’épigram. 
me  qui  fuit  : 


Has  Matho  Mendiât  fecit  jujlijfimus  xdes 
Hos  Ü Mcndicos  feceratante  Matho. 
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Le  Chancelier  Rollin  ne  for  pas  le  feul  qui  con- 
mbua  à la  richeffe  de  à l’embclliffemern  de  J’Hôpi- 
tal  dont  il  eft  queftion.  Jean  Rollin  ,fo„  fils,  qui  Fut 
Eveque  d’Autun  de  Cardinal  de  J’Eglifc  romaine 
coopéra  apres  fon  pere  à enrichir  de  à embellir  cette 
Manon  de  charité. 


L autre  Hôpital , qui  eft  deftiné  pour  les  Orphe- 
lins oc  les  Orphelines,  aulfi-bien  que  pour  les  pau- 
vres qui  ne  peuvent  gagner  leur  vie , eft  également 
très- bien  aduumftre  de  rrès-bien  entretenu.  On  y 
occupe  ceux  qui  peuvent  travailler , à carder  de  à 
nier  de  la  laine. 

Outre  ccs  Hôpitaux , il  y a encore  une  Chambre 
des  pauvres  , dont  le  Bureau  eft  compofc  du  Maire 
de  la  Ville  qui  y préfide , de  deux  Chanoioes.de 
deux  Officiers  royaux , de  deux  Echevins  & de  quatre 
Bourgeois.  A l’exception  du  Maire  , les  autres  Offi- 
ciers de  ce  Bureau  font  changés  tous  les  trois  ans. 
Les  revenus  de  cet  etabiiflemeut  de  charité  font  em- 
ployés à faire  fubhftcr  des  pauvres  honteux  , de  à 
foire  apprendre  des  métiers  aux  enfants  de  l’un  & de 
1 autre  fexe. 

Les  Prêtres  de  l’Oratoire  furent  appellésà  Beaune 
en  1614.  par  les  habitants  de  cette  ville.  Le  College 
1“  ils  y occupent, eft  aflez  vafte  & bien  bâti.  Ils  y 
enfeignent  toutes  les  dalles  jufqu'à  la  Philofophie in- 
cluhvement.  Quoique  ce  College  ne  foit  rien  moins 
qoe  riche  , les  Pères  de  l’Oratoire  n’ont  cependant 
jamais  fait  aucune  démarché  pour  lui  procurer  de 
nouveaux  revenus  ; preuve  de  défintéreftiment  qui 
mente  bien  d’être  imitée. 

La  ville  de  Beaune  a l’honneur  d’avoir  donné  à la 
France  un  Sujet  d’un  mérite  fupérieur  , de  qui  de- 
puis p las  de  trente  ans  lui  rend  de  grands  forvices 
par  fes  négociations.  On  entend  fans-doute  que  c’cft 
de  M.  Chcvignard-de-Chavigny  dont  nous  voulons 
parler , le  même  qui  eft  aétuelletnent  ( en  176a.  ) 
AmbaHadeur  en  Suifle.  En  1737.  le  Roi  érigea  le 
Gouvernement  de  la  ville  de  Beaune  en  grand  Gou- 
vernement en  faveur  de  M.  de  Chavigny  , avec 

3uatorze  mille  livres  d’appointements , mais’  pen- 
ant  fa  vie  feulement.  Les  appointements  ordinaires 
de  ce  Gouvernement  font  de  4000.  liv. 

Cette  ville  avoir  dejàproduit  trois freresduoom  de 
Mallement , tous  trois  fort  connus  dans  la  Républi- 
que des  Lettres.  M.  Papillon , dans  fa  Bibliothèque 
des  Auteurs  de  Bourgogne  , a confondu  les  noms  de 
Baptême  de  deux  de  ccs  frétés , St  il  n’a  pas  donne 
non-plus  les  Ouvrages  imprimés  à celui  à qui  ils  ap- 
partiennent 

Le  plus  connu  des  trois  freres  en  queftion.  Ce  nom- 
moit  Etienne  & non  Claude.  Il  proféra  la  Philofo- 
phie au  College  du  Pleffis  à Paris  , avec  beaucoup 
de  célébrité  pendant  trente-quatre  ans  ; & quoiqu’il 
n’y  eût  pas  un  de  fes  cours  qui  ne  lui  valût  deux 
mille  écus , il  mourut  néanmoins  dans  la  Commu- 
nauté des  pauvres  Prêtres  de  Saint-François  de  Sa- 
les , le  17.  Avril  1713.  à 77.  ans  : c’eft  le  fyftéme  de 
Law  qui  ayoit  dérangé  les  affaires  de  cet  homme  de 
mérité  & digne  d’un  meilleur  fort.  Quoique  M.  Pa- 
pillon le  falfe  Auteur  d’un  grand  nombre  d’Ouvra- 
, il  cft  cependant  certain  qu'il  n’a  jamais  rien 
foit  imprimer  : il  eft  également  alluré  qu’il  n’a  ja- 
mais donné  des  leçons  de  Philofophie  à Madame 
fo  Ducheffe  de  Bourgogne , comme  l’a  prétendu  M. 
i aptllon  oc  pluficurs  Auteurs  après  lui. 

Claude  Mallement , Sieur  de  Meffanges  , avoit 
beaucoup  d’efprit  & peu  de  bon  fens , comme  l’af- 
lure  M.  Papillon  , & ainfique  l’annonçoient  fa  phy- 
honomie  & fes  ouvrages.  11  fut  Ecuyer  de  la  Duchetfe 
de  MoatUet , ayeule  du  Maréchal  Duc  de  Noailles 
d aujourd  hui.  Mais  étant  devenu  amoureux  d’une 
des  femmes  de  cette  Ducheffe  , on  fut  contraint  de 
le  renvoyer.  Dans  la  fuite  il  fe  maria  à Paris  & y 
Tome  I.  1 
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mmimt  le  fix  Avril  171 6. , à yt.  ans.  C’eft  ht! 
donne  au  public  tons  les  Ouvrages  que  M.  Pai 
attribue  à fon  frere  Etienne  Mallement , * i 
rapporte  une  lifte  aftèz  exafte , à cela  près  qu’j, 
un  Mailriga!  fur  le  camp  Je  Laudun , imprimé  ca 
, Mercure  de  Septembre  1698. , au  lieu  de  dire  lue 
le  camp  de  te  «dira.  Comme  Claude  Mallement 
i‘  C«  uf'  en.,ftuel<l'«  forte  l’entrée  de  la  Mai- 
Ion  de  Noailles , il  ne  feroit  pas  impoffible  qu’à 
1 ombre  de  cette  protcAion , il  ait  eu  Phonncué  de 
donner  quelques  leçons  de  Philofophie  à Madame  la 
Ducheffe  de  Bourgogne. 

Jean  Mallement , frere  des  préce’dcnts , naquit  à 
Beaune  !e  11.  Janvier  ,6,,.  H fut  marié,  «t  fuivit 
. abord  la  profeffion  des  armes  1 mais  fa  femme 
étant  morte , il  embraflà  l'état  ecdéfijftique  , de  fut 
pourvu  e ty.  Mars  1701.  d’un  Canoilicat  de  l'Eglife 
collégiale  de  Sainte-Opportune  à Paris.  Il  mourut 
dans  cetre  capitale  le  1 j.  janvier  1740. , i ni.  ans 
moins  neuf  jours.  Jean  Mallement  a donné  au  Pu- 
bhe  beaucoup  d’ouvrages  , dont  M.  Papillon  rap- 
porte la  lifte  & dcfquels  il  n’y  en  a pas  un  oh  il 
ne  Je  fin  écméder  opinion  lier  mieux fonidet , (t  où  il 
n ait  donné  dans  des  bizarreries  infoutenables. 

Le  Bailliage  de  Beaune , confidéré  comme  Bail- 
liage  pameuher*  fécond  fiege  du  Dijonnois,  quant 
ala  Juftice  ,a  dans  fon  Retfort  iu.  la  Mairie  & Tré- 
vôtede  Beaune  ; .“.la  Châtellenie  royale  de  Ronsard 
oc  vollenay  ; 1".  la  Prévôté  royale  deBouilland; 

4 . les  Marquifats  d’Antigny , la  Borde-au-Château 
banttmay  & Savigny  ; 5’.  le,  Comtés  de  laRochcpot 
oc  Serngny  ; 6 . la  Baronnie  de  Molinor  ; 7°.  les 
Terres  & Seigneuries  du  Chapitre  de  Notre-Dame  . 
de  la  Commanderie  St  de  la  Charrreufe  de  Beau- 
ne  , St  de  l'Abbaye  de  Sainte-Marguerite  , St  celles 
que  l'Abbé  de  Saint-Bcnigne  de  Dijon  S:  le  Cha- 
pitre  de  la  Cathédrale  d’Aunin  ont  dans  le  même 
Bai  hage  ; S",  les  autres  Pareilles  St  Hameaux  de  ce 
Bailliage  qui  font  compris  dans  le  dénombrement 
qui  fuit.  Mais  avant  que  de  rapporter  ce  dénom- 
brement .dirons  mie  le  Bailliage  de  Beaune  , con- 
fident comme  Diftria  particulier  de  l’Intendance  St 
Généralité  de  Dijon  , eft  borne  au  N.  par  ceux 
d’Amay-fe-Duc  St  de  Dijon , au  S.  par  celui  de 
Chalon  , à 1 E.  par  celui  de  Nuys  , & à 1*0.  par 
ceux  d’Arnay-lc-Duc  & d’Autun.  Ce  Bailliage  com- 
prend 133.  Paroiflcs  , où  l’on  compte  6006.  feux  & 
*9°5S*  perfounes. 

dénombrement  du  bailliage 
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Panifit.  Feux. 

AiS“T 14 

Aloxc jo 

SAU  if  E. 

Paroifes.  Feux. 

BuilTon-far  Ouche  ...  (I 
BuUTou.loui-Scrigr.y  . . $ 0 

A«tigny-le~Ch.ûe»n  . . 16 
Amigny.]o-V»U«  ....  a$ 
Aubaine . . ijtf 

Chalange io 

ChampignoIIe 14 

Change , pjroiffe  de 

Auvcnay  (Orange d’)  . 4 

Changcy Jj 

Auxey-Je-grand 64 

Auxey-Ie- petit 17 

Baiflcy  ...»•■•.•*  17 
Banbigny  . . v.i  ■ • • • 8$ 
BEAUNE  , ,üle 85,, 

ChafiJIjr-Ie-haot  ....  i5 

Chaflîigne  7* 

ChaffagDe-d’Aobigny  (la).  11 

Ghaflauge t a 

Chaudcnay-la- Ville  ...  17 

Briflcy  , Vojet  Claroillon. 
Biae , Koyey  Léc. 
Bligny-fons-Beanne ...  aj 
Bligoy-fur-Ouche . . . . 141 

Cherignerot , V.  Vignolle/-’ 

Chevigny 44 

Chorey . 



Bordc-aux-Bureaux  (U),  itf 
BouilJand  ........  JJ 

Clavoillon  St  Beifly-en- 
Charnne 

Eouzc  17 

Colombier 14 
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ComberteM *S 

CorceUe».le»-AiU-  . . . »9 

Co«clle*-foM-Mollnot.  «8 
Cormot-le-petit  ....  17 

Carpeau «4 

Couiccllc , Vo/ej  Scrrigny. 

Çxepée • » 

Cromoc»  V.  Marchefeuil. 
Cromot-le-grand  ....  4* 

Crogey j8 

Culcftre »o 

Curty 1* 

Cuflylc-Chitcl jo 

Dclîzc $9 

Dois  1.  la  ) , V.  Serrigny. 
Esbaiy.  .........  1* 

Efcharnan 14 

Efchevroune *6 

Efcuugny 47 

Etain  f Grange  d')  ...  18 



Foifl'y 18 

Fufley  . . . . 19 

Gamay  .«..••••••  J* 

Geanga 

Grammont.  . . . 

Gr-mdchamp . • • 

Jourfanvaux  • . 

Lée  & Bize  . . • 

Longecouit  . . . 

Lufigny  J7 

Mandelot  fit  Mavilly  * * JS 
Marthe  feuil  6t  Croinot.  60 

Matfc * • • *9 

Melin >J 

Meloifey  ..•••••*  79 
Mcrçeall  ....*»••  jo 

Mcfley «« 

18 

Moiffey  ( Grange  de)  • j 
Molinot  & Vcinicourt.  *7 

Moatagny >5 

NontccauX  .......  46 



Mortcoil Î7 

Moulinr-aux-Moinc*  . . $ 

MuretTange  .......  17 

Morfaut »tj 

Nantoux • • S® 
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BEAUNE  , dans  le  Bourbonnois  , Diocefe  de 
Bourges , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Mou- 
lins , Éleftion  de  Montluçon.  On  y compte  74.  feux. 
Cette  Paroiffc  eft  à 4. 1.  & demie  E.  S.  E.  de  Mont- 
luçon  , de  à une  lieue  S.  S.  O.  de  Montmerault. 

BEAUNE  , en  Auvergne  , Diocefe  & Eleélion 
de  Clermont , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Riom.  On  y compte  49.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 
4.  l.S.  S.  O.  de  Clermont. 

BEAUNE  , en  Auvergne  , Diocefe  de  Saint- 
Flonr  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Riom  , 
Eleélion  de  Brioude.  On  y compte  66.  feux. 

BEAUNE  , dans  le  Limoufin  , Diocefe  , Inten- 
dance & Elc&ion  de  Limoges , Parlement  de  Bor- 
deaux. On  y compte  96.  feux. 

BEAUNE  , bourg  , dans  le  Gâtinois-Orléanois  , 
Diocefe  de  Sens , Parlement  & Intendance  de  Pa- 
ris , Eleélion  de  Nemours.  On  y compte  448.  feux. 
Ce  bourg  eft  à 5.  I.  S.  O.  de  Nemours. 

BEAUNE  , dans  le  Hurepoix,  au  Gouvernement 
général  de  Plfle-de-F rance  , Diocefe  de  Sens  , Par- 
lement & Intendance  de  Paris  , Eleélion  de  Me- 
lun. On  y compte  67.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituce 
fur  la  riviere  de  Juine  , à une  petite  diftance 
N.  E.  de  la  Fcrte-Alais  ; & à 4.  1.  O.  S.  O.  de 
Melun. 

BEAUNOIS  , pays  de  Bourgogne.  Voyc\ 
Bcaulnois. 

BEAUNOTTE  , en  Bourgogne.  Vo ye\  Baunotte. 

BEAU  PONT  , dans  la  Brcüc  ,au  Gouvernement 
général  de  Bourgogne  , Diocefe  de  Lyon  , Parlt- 
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ment  & Intendance  de  Bourgogne  , Eleélion  de 
Bourg-cn-Brcfl'e  , Mandement  de  Coiigny.  On  y 
compte  44-  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 4. 1.  de  demie 
N.  un  quart  à l’E.  de  Bourg. 

BEAU  PORT  , en  Bretagne  , Diocefe  de  Recette 
de  Saint-Bricux  , Parlement  de  Intendance  de  Ren- 
nes. On  n’y  compte  point  de  feux.  Cette  Commu- 
nauté eft  iituée  à une  petite  diftance  de  l'Océan  , 
à 3.  1.  & quart  E.  S.  E.  de  Treguier,  & 5.  & tiers 
N.  O.  de  Saint-Brieux.  Il  y a à Beauport  une  Ab- 
baye d’Hommcs  , de  Prémontré , fondée  par  Alain  , 
Comte  de  Gocllo  & par  Pétronille  fa  femme  , en 
no*.  Cette  Abbaye  eft  en  commcnde  , & vaut 
8000.  livres  de  rente  au  Sujet  qui  en  eft  pourvu 
par  le  Roi  : la  taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  809. 
florins. 

BEAUPRÉ  f en  Franche-Comté,  Diocefe  , Par- 
lement , Intendance  , Bailliage  dt  Recette  de  Be- 
fanqon.  On  n’y  compte  point  de  feux.  Ce  hameau 

eft  à cinq  quarts  de  lieue  N.  E.  de  Befançon.  Beau- 

igny i*7  pré  eft  aujourd’hui  un  Prieure  Ample  en  commende 

Yf>’;-  ‘w-’-"  19  & à la  nomination  du  Pape.  Le  Prieur  prend  quel- 
quefois la  qualité  de  Doyen  , parce  que  Beaupré 
etoit  autrefois  un  Chapitre  , qui  avoit  été  fondé 
en  1415.  par  Hugues  de  Salins , Archevêque  de 
Bcfançon  , pour  un  Doyen  de  quatre  Chanoines. 
Thibault  de  Rougemont  , l’un  des  fucefleurs  de  ce 
Prélat , convertit  cet  établiflement  en  un  Prieuré  de 
Chanoines  réguliers  j mais  la  modicité  des  revenus 
obligea  ceux-ci  à fuivre  l’exemple  de  ceux  qui  les 
a voient  précédés , & ils  abandonnèrent  comme  eux 
le  domicile  qu’on  leur  avoit  aifigoc. 

BEAUPRÉ  , dans  le  Beauvoifis  , au  Gouver- 
nement général  de  l’Ifle-de-France, Diocefe  & Elec- 
tion de  Beauvais  , Parlement  & Intendance  de  Paris. 
On  n’y  compte  qu’un  feul  feu.  Cette  Communauté 
eft  fi  tuée  fur  le  petit  Terrain  à une  demi-lieue  S.  E. 
de  Marfeille  ,dt  à j.l.N.  E. de  Beauvais. llyaà  Beau- 
pré une  Abbaye  d’Hommes,  de  l’Ordre  de  Cîteaux, 
fondée  en  1 1 3$.  par  ManaJJes  de  Milly , dont  on 
voit  le  tombeau  & l’épitaphe  dans  le  Cloître.  Cette 
Abbaye  eft  en  commende  , de  vaut  9000.  livres  de 
rente  au  Sujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La  taxe 
en  Cour  de  Rome  eft  de  700.  florins.  Dans  le  Cloî- 
tre de  la  même  Abbaye  on  voit  aufli  l’épitaphe  de 
Raoul  de  Mouchy , Sire  de  Moyen-Mont , qui  mou- 
rut au  mois  de  Mai  1 *70.  , & celle  de  Jean  de 
Conty  , qui  mourut  en  Arragon.  Dans  l’Eglife  font 
celles  de  Guillaume  de  Crevecœur  , Evêque  deCou- 
tances  , qui  mourut  le  zo.  Avril  1407. , de  Jean  de 
Crevecœur  mort  au  mois  de  Septembre  1401.  & de 
Marie  de  Savcufc  , fa  femme. 

BEAUPRÉ  , dans  la  Flandre  Walonne  , Diocefe 
de  Saint-Omer,  Parlement  de  Douay  , Intendance 
de  Lille  , Subdélégation  de  Mervillc.  On  n’y  compte 
point  de  feux.  Cette  Communauté  eft  fituce  fur  la 
rive  droite  de  la  Lis  , à trois  quarts  de  lieue  E.  S. 
E.  de  Merville  , à ».  1.  N.  N.  E.  de  Béthune  , 5.  de 
deux  tiers  E.  S.  E.  de  Saint-Omer,  6.  de  deux  tiers 
N.  d’Arras,  de  $.0.  de  Lille.  Il  y a à Beaupré  une 
Abbaye  de  Filles  de  l’Ordre  de  Cîteaux  , &qui  jouit 
de  8000.  livres  de  rente  ou  environ. 

BEAUPRÉ , ancienne  Baronnie, en  Champagne, 
au  Diocefe  de  Langres  , Parlement  de  Paris  , In- 
tendance de  Châlons.  Au  commencement  du  fei- 
zicme  ficelé  , cette  Baronnie  entra  dans  la  Maifon 
de  Choijeul  ( l’une  des  plus  anciennes  & des  plus 
illuftres  du  Royaume  , de  l’une  de  celles  qui  ont  le 
mieux  mérité  de  l’Etat  ) par  l'alliance  d’Anne  de 
Saint-Amadour  avec  Pierre  III.  de  Choifeul  , Che- 
valier , Seigneur  d’Aigremon  de  de  Meuze  ( au 
Diocefe  de  dans  l’Eleélion  de  Langres  ) , nw" 

1 s*7*  H avoit  pour  treizième  aycul  Reignier  I 
de  Choifeul  , qui  vivait  en  1060.  ou  1070. 
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fuivane  l’Abbê  le  Laboureur , des  Comtes  de  Laneres 
ou  félon  le  Pere  Vigtiicr  , des  Comtes  de  Bafii-ny  ■ 
ortsme  dont  le  lulfre  fin  encore  relevé  par  celui  de 
lalltance  que  contraria  Raynaud  III.  Sire  de  Choi- 
feul  , un  de  fes  defeendants  , avec  Alix  de  Dreux 
(petite-fille  de  Robert  de  France  Comte  de  Dreux)  * 
dont  en  fortie  une  glorieufe  & nombreufe  poSé' 
nte  dans  laquelle  on  trouve  un  Evêque-Comte  de 
Chalons , Pair  de  France  , de  un  de  Mende  , un  Ar- 
chevêque  d’Alby  un  Archevêque  de  Befançon 
Cardinal  de 1 Eglife  romaine  . afluellemeot  vivais . 
trots  Ducs  de  Pairs  . trois  Maréchaux  de  France  , lix 
Chevaliers  de  l’Ordre  du  Saint-Rfprit , dtc. 

Anne  de  Saint-Amadour  eut  pour  deuxieme  fils 
Rene  de  Chotfeul  , Chevalier  de  l'Ordre  du  Roi 
qui  eut  les  Baronnies  de  Meuzc  de  de  Beaupré. 
Celle-ci  fut  le  partage  de  fon  fils  aîné  Créthien  de 
Chotfeul,  dont  le  bis  aîné  Louis-François  de  Choi- 
leui  Baron  de  Beaupré,  eut  entr’autres  enfants  de 
iuaréde  Brxubueh  , Charles  de  Louis  de  Choifeul 
nul  ont  eu  poftérité.  De  Charles  eft  né  Clutrles-Jo- 
feph  de  Chotfeul , dit  le  Baron  de  Choifeul,  marié  en 
C7‘  Choifeul  , fœur  du  Marquis  de 

btamvtlle,  dont  eft  née  une  fille  qui  a époufé  N.  de 
tioulogne-Capi^ucchi. 

Louis  de  Choifeul , fils  puîné  de  Louis-François , 
cui  de  fa  première  femme  Henriette  de  Maulton- 
la-bajhde , François-Jofcph  de  Choifeul , dit  le  Bj- 
Ton  de  Hcauprc  , Capitaine  de  Vailïèaux  du  Roi 
Gouverneur  de  Saint-Domingue  , décédé  le  ro.* 
Août  1709.  II  avoir  époufé  Renée  de  Stainville  , 
mere  de  François-Jofeph  de  Choifeul , Marquis  de’ 
Stainville  , fubftitué  aux  nom  & armes  de  Stainville 
par  Ion  oncle  maternel  le  Comte  de  Stainville 
Gouverneur  de  Tranfilvanie.  Ce  Seigneur  qui  eft 
Confeiller  actuel  au  Confeil  Aulique  de  l’Empereur 
François  I.,  fon  Grand-Chambellan  , Chevalier  de 

mi  j.  &C*  * 3 LT0U^  cn  17*7»  Louifc  , 

fille  d Antoinc-F rançois-Jofeph  , Marquis  de  Baf- 
fompterre  , & de  Louiie  de  Bcauvau.  f l/roye\  Bal- 
fompierre  & Baudricourt  ).  De  ce  mariage  font  nés 
1 . le  28.  Juin  1719.  Etienne-François  de  Choifeul 
Ducde  Choifeul- Stainville , Pair  de  France  en  1758. 
Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi , Chevalier 
des  Ordres  de  Sa  Majefté  , & de  la  Toifon  d’Or  , 
Colonel-Général  des  Suiflës & Grifons , Gouverneur- 
General  de  la  Province  de  Touraine  , Grand-Maître 
« Surintendant  général  des  Couriers  , Polies  & Re- 
lais de  France  , Miniftre  & Secrétaire  d’Etat  de 
la  Guerre  & de  la  Marine  , &c.  ; allié  le  12.  Décem- 
bre 1750.  à Louife  - Honorine  Cro\at-du  Chdtel  , 
fille  de  N.  Louis  - François  du  Châtel  , Lieute- 
nant-Général des  armées  du  Roi , Grand-Croix  de 
l’Ordre  royal  & militaire  de  Saint-Louis  , & de  Ma- 
rie- I hércle-Catherine  de  Gouffier-dc-Heilly.  iu.  Le 
28.  Décembre  1724.  Léopold-Charles  de  Choifeul , 
Evêque  d’Evreux  en  1758.,  Archevêque  d’Alby  cn 
‘759-  î°.  Jacques  de  Choifeul,  dit  le  Comte  de 
Stainville  , Lieutenant  - Général  des  armées  du 
Roi  , &c.  40.  & 50.  Charlotte-Eugénie  & Beatrix 
de  Choifeul , Daines  tic  Remircmont. 

Antoine  de  Choileul , dit  le  Marquis  de  Choifcul- 
Beaupré  , fils  de  Louis-François , & de  fa  fécondé 
femme  Catherine  Mcngeon  , mourut  cn  1727. , laif- 
lant  de  fa  femme  Anne-Charlotte  d’/Jîos  , fille  de 
Joleph  Comte  de  Marcheville  , i°.  Antoine-Nico- 
las de  Choifeul , Seigneur  de  Sotnmevellc  , né  le  27. 
Avril  1716.  .Capitaine  de  Vaifléaux  du  Roi , marié 
le  premier  Décembre  1737.  à Renée  de  Beauvai  , 
dont  C-har^s- Antoine-Etienne , dit  le  Marquis  de 
Chotfeul  ne  le  to.  Juillet  l7i9.  ,& trois  filks  ; 
F'Znço'S-MzrttM.dtt  le  Comte  de  Choifeul  , né  le 
S.  Odobrc  1 71 7. , Colonel  du  Régiment  de  Flandres 
th  1746.,  enfime  dans  les  Grenadiers  de  France, 
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Brigadier  en  1747-,  Infpedeur-Général  dlnfinterie 
en  17s  1. , Maréchal  des  camps  & armées  du  Roi  de 

M r 10-.F,‘vricr  ‘759-  , Menits  de 

, ; Dauphm&c., marié  le  . s.  Avril  ,75 . . avec  Char. 
ktte-Ro&lie  de  fio/ttrner , Dame  de  Compagnie  de 
feue  Madame  Henriette  de  France  , & fille  unique 
" P,‘"rrJf"3.  dc  R,,manet . Pfélidenl  au  Grand- 
Confit, 1 & de  Charlotte d’Eftrades  ; j“.  Jacinthe, dit 
le  Chevalier  de  Chotfeul,  ne  le  $.  Septembre  1721.. 

« quatre  filles.  ' * 

La  branche  de  ChaifcuU&'AMeceun  a été  formée 
par  Antoine  Cleriadus  de  Ckoifeul-Bcituvri  Seie- 
neurd’Aillccourt , dit  le  Comte  de  Choifeul  'Lieu- 
tenant-Général des  armées  du  Roi  , mort’ le  19. 
Avn  t7i6.,  pere  par  fa  femme  Anne-Frantoife 
Dante  de  Montiguy-fur-  Aube  i\  de 
Claude-Antoine  de  Choifeul,  ne'  le  premier  Novcm. 
bre  1697.  , Evêque  & Comte  de  Châlons.Pair  de 
France  depuis  17 jj.  , qui  a pour  oncle , Gabriel- 
Florent  de  Chotfeul,  né  en  |68S.,  Evêque  de  Saint. 
Papoul  puts  de  Mende  du  23.  OtRobrc  17.,.  j 
2 . Charles-Marie  de  Choifeul,  Seigneur  d’ Aillecourt 
ne  le  8.  Septembre  1698.  , Lieutenant-Général  des 
années  du  Roi  & au  Gouvernement  de  Champagne 
marie  le  25.  Février  1728.  à Anne-Marie  , fille 
unique  & hentiere  de  François  de  BaJTompicrre 
Seigneur  de  Sauvigni , & d’Anne-Eléonor  de  Hamal  * 
dont  fa)  Marc-Gabriel , Comte  de  Choifeul  né  le’ 
17.  Décembre  1728. , Colonel  du  Régiment  de  Bou- 
lonnois  en  1748. , qui  a époufé  cn  1749,  N.  VAUe- 
maiid-dc-Btis  ,(b)  Jacques-Renaud  de  Choifeul 
ne  Je  $.  Octobre  1732. , Sous-Lieutenant  de  Gendar- 
merie ; f c ) N.  de  Choifeul , mariée  au  Comte  de 
Som mièvre  , Capitaine-Lieutenant  des  Gendarmes 
de  Berry  ; 30.  Antoinc-Clcriadus  de  Choifeul  né 
le  28.  Septembre  1706.,  Primatde  Lorraine , Grand- 
Aumônier  du  Roi  de  Pologne  , Duc  de  Loraine  Ar- 
chevêque de  Befançon  en  1754. , Cardinal  en  1761. 

La  branche  de  Choifeul-Mcu {e  a été  formée  par 
Maximilien  , frere  puiné  de  Créthien  , Baron  de 
Beaupré  ; il  eut  les  Baronnies  de  Meuze  & de 
Meuvi , & acquit  celle  de  Sorcy  en  Lorraine  par 
fon  mariage  avec  Catherine  du  Chdtelct  , mere  de 
François , Baron  de  Meuze  & de  Sorcy , qui , de  Ca- 
therine-Marguerite de  Florainvillc , eut  Maximilien 
1 1.  Baron  de  Meuze,  décédé  en  Mai  1 701 . Il  avoit  été 
allié  ?i  Jeanne  LabU , dont  naquit  Henry-Louis  de 
Choifeul , die  le  Marquis  de  Meuze , Lieutenant- 
General  des  armées  du  Roi  du  1.  Février  1719. 
Gouverneur  de  Saint-Malo , Chevalier  des  Ordres  du 
Roi  du  2.  Février  1741.,  mort  en  175...  lc  même  qui 
avoit  epoufe  le  28.  Décembre  1711.  Honoréc-Juhc- 
Françoife , ComtetTe  de  Zurlauben , dout  i°.Maximi- 
licn-Jean  de  Choifeul  , Comte  de  Meuze  , Colonel 
d’infanterie,  mort  le  a8.0âobre  1738.,  lailfant  deux 
garçons  de  fa  femme  Aime  - Emilie- JuJlinc  Paris - 
de-la  - Montagne  ; a°.  François  - Honoré  de  Choi- 
feul , Marquis  de  Meuze,  né  le  premier  Août  1716. 
Colonel  du  Régiment  Dauphin  Infanterie  , mort  le 
30.  Avril  1746.  j il  avoit  époufé  Béatrix-CIemen- 
tinc-Défirée  Dub.an  - de  - Martini  , Chanoinelfè  à 
Nivelle , mere  de  Louis-François-Honoré  de  Choi- 
feul, né  le  17.  Août  1745. 

La  branche  de  Choifcul-Chevigny  a été  formée 
par  Pierre  de  Choifeul , deuxieme  hls  de  Pierre  II. 
de  Choifeul  , Seigneur  d’Aigremont.  Il  acquit  la 
Terre  & Seigneurie  de  Chevigny  en  Auxois , p3r 
fon  alliance  avec  Catherine  duplejjis , mere  de  Jean 
Seigneur  de  Chevigny  , qui  d’Anne  de  Choijeul- 
Lanquei,  eut  Marceau  de  Choifeul , marié  à Jeanne 
de  brandon  , mere  de  François,  Seigneur  de  Che- 
vigny. Celui-ci  s’allia  en  1578.  à Françoife  , Dame 
d'Efguilly , dont  le  fils-ainé  Jacques  de  Choifeul 
époufa  Magdeleine  de  Malain  , mere  de  François  U. 
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î^ifeul  Vévutc  de  ta  Noblefle  des  Etats  de 

Bourgogne  , en  faveur  duquel  la  Seigneurie  de  Chc- 

fi^nv  fut  érigée  en  Comte  par  Lettres  de  Janvier 
VLl  Sa  femme  Paule  de  lu  Riviere  en  Nivcrnois  , 
le  fit  pere  d’Hubert  de  Choifeul , Comte  delà  Riviere 
& de  Chevigny  , décédé  le  10.  Juillet  17*7 • » laiflant 
de  fa  fécondé  femme  Louife  de  Bcauvau  , Céfar- 
Gabriel , dit  le  Comte  de  Choifeul , né  le  14.  Août 
1713.  , Lieutenant  - Général  des  armées  du  Roi  , 
Chevalier  des  Ordres  de  Sa  Majcfté  , Miniftrc  de 
Secrétaire  d’Etat,  ayant  le  Département  des  affaires 
étrangères  , &c.  , marié  le  1°.  Avril  1731.  avec 
Anne-Marie  de  Champagne-? Mairies  , dont  i°.  Rc- 
naud-Céfar-Louis  de  Choifeul , né  le  18.  Août  1734.; 
i°.  Elifabcth-Célcfte-Adelaïde  de  Choifeul , née  le 
27.  Janvier  1737. , mariée  le  10.  Février  175a.  avec 
Florent-AJcxandre-McIchior  de  la  Baume  , Comte 
de  Mantrevel. 

La  branche  de  Choifeul-d’Efguilly  dc  de  Bujfieres 
a pour  auteur  Jean  de  Choifeul , Baron  d’Efguilly  , 
troifieme  fils  de  François  I.  Seigneur  de  Chevigny  , 
lequel  époufa  en  16  22.  Anne  de  Franai  , dont  le 
fils  aîné  François-Léonor , dit  le  Comte  d’Efcuilly  , 
eut  de  fa  deuxieme  femme  Eléonor  Thibaut  de  Juf. 
fe y , Charles  de  Choifeul , dit  le  Comte  d’Efguilly, 
né  le  25.  Août  1691.  Celui-ci  avoit  pour  oncle 
Antoine  de  Choifeul , qui  époufa  le  9.  Avril  1687. 
Marie-Catherine  de  Beaumont,  dont  naquirent  Marie 
de  Choifeul , alliée  le  30.  Novembre  17a!.  à Char- 
les-Antoine de  Clugny  , Seigneur  de  1 heniflèy , dc 
François-Bcmard-Ccfar  de  Choifeul , Seigneur  de 
la  Buflicrc  , dit  le  Marquis  de  Choifeul , mort  en 
1749.  11  avoit  époufé  le  * j.  Mai  1730.  Charlotte- 
Louife  de  Foudraf-d'Eminy , dont  1°.  Lnuis-Marie- 
Gabricl-Céfar,  Marquis  de  Choifeul , né  le  6.  Juin 
1734.;  i°.  Charles-Angélique,  né  le  17.  O&obre 
j 7 j 7.  ; & deux  filles  , l’une  & l’autre  ChanoinclTes 
du  noble  Chapitre  de  Neuville. 

Pour  les  autres  détails  qui  concernent  la  Maifon 
de  Choifeul , Voye\  dans  ce  Diftionnaire  Choifeul. 

BEAUPRÉ  , Abbaye  d’Hommes  , de  l’Ordre  de 
Citcaux  dc  de  la  Filiation  de  Morimond , dans  le 
Duché  de  Lorraine , Diocefe  de  1 oui  , Confeil  fou- 
verain  dc  Intendance  de  Lorraine  , Bailliage  de 
Lunéville.  Cette  Abbaye  eft  fituée  proche  de  la  rive 
gauche  de  la  Meurthe  , à une  lieue  S.  E.  de  Luné- 
ville. Elle  efl  en  réglé  , de  jouit  de  5000.  liv.  de 
rente  ou  environ.  Elle  a cte  fondée  en  1 13  s.  par 
Folmar  , Comte  de  Met*.  Les  premiers  Religieux  y 
furent  envoyés  par  Saint-Bernard  , fous  la  conduite 
de  Pierre  , qui  en  fut  le  premier  Abbc.  Dans  la  fuite 
cette  Maifon  devint  fort  coniidérablc  , & on  y a vu 
iofqu'à  cinquante  Religieux.  Les  Ducs  de  Lorraine  , 
les  Comtes  de  Vaudemont , de  d’autres  perfounes 


illuftres  y avoient  choifi  leur  fépulture. 

BEAUPREAU  , ville  , en  Anjou  , Diocefe  dc 
Eleélion  d’Angers , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Tours.  On  y compte  deux  Paroiflcs,  Notre-Dame 
de  130.  feux  , & St.  Martin  de  a S S*  feu*  » en  tout 
385.  feux.  Cette  ville  eft  fituccfur  la  petite  rivicre 
d’Evre  , à 3. 1.  de  la  rive  gauche  de  la  Loire,  & 7. 
& quart  S.  O.  d’Angers.  Il  y a à Beaupreauune  Col- 
légiale qui  n’cft  rien  moins  que  riche , dc  dont  le 
Clergé  n’eft  guères  nombreux. 

La  Terre  , Seigneurie  dc  Baronnie  de  Beaupreau 
fut  érigée  en  Marquifat  par  Lettres  de  Février  1554., 
regiftréesle  4.  Juillet  1 s s S-  » en  faveur  de  Charles 
é*  Bourbon  , Prince  de  la  Roche-fur-Yon  , pour  fes 
héritiers  ou  ayans  caufe  ; & depuis  elle  fut  érigée 
en  Duchc-Pairie  au  mois  de  Janvier  1 ç6i.  en  faveur 
du  mime  Prince  , qui  mourut  le  10.  Octobre  156$. , 
ayant  perdu  le  ao.  Janvier  1560.  fon  fils  unique 
['m  dc  ®°url>on»  Marquis  de  Beaupreau.  Philippe 
41C  montefpcdon , qui  avoit  apporte  en  dot  à Charles 
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de  Bourbon  la  Baronnie  de  Beaupreau  de  celle  de 
Chemillé  , en  fit  donation  entre-vifs  à Guy  de  Sce- 
peaux , Vicomte  de  la  Hardouinaye  dc  de  Miniac  , 
dc  fon  parent  ; donation  qui  fut  confirmée  par  Let- 
tres-Patentes de  Henri  111.  du  4.  Mars  i$8o.  11  fuf 
tué  en  1 s 8 2.  dans  un  combat  contre  la  Ligue , lailTant 
de  Marie  dc  Rieux , Jeanne  de  Scepeaux  , Duehefle 
de  Beaupreau  , mariée  avec  Henri  de  Condit  Duc 
de  Retz  , dont  la  fille  , Marguerite-Françoife  de 
Gondi , porta  Beaupreau  à fon  mari  Louis  de  Cojfét 
Duc  dc  Briflac.  Le  mariage  dc  Marguerite  dc  Cofle 
avec  François  de  Neuville  , Duc  de  Villeroi,  Maré- 
chal de  France  , fit  palier  ce  Marquifat  dans  la  Mai- 
fon dc  Villeroi  , d’où  il  eft  rentré  dans  celle  de 
Scepeaux  , étant  poflede  aujourd’hui  par  Jacques- 
Bertrand  dc  Scepeaux  , Lieutenant  - Général  des 
armées  du  Roi , marid’EJifabcth-Louife  Duché , dont 
un  fils  & deux  filles. 

BEAUPUIS  , dans  le  Beauvoifis , au  Gouverne- 
ment général  de  l’Ifle-de-France,  Dioccfe  dc  Beau- 
vais , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Amiens  , 
Election  de  Montdidier.  On  y compte  1 $.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à 3. 1.  & tiers  S.  de  Montdidier. 

BEAÜPUY  , en  Bourbonnois , Diocefe  de  Cler- 
mont , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Election 
dc  Moulins.  On  y compte  25.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  à une  demi-lieue  de  la  rive  droite  de  l’Ailier  , 
dc  à 6.  1.  & quart  S.  S.  E.  de  Moulins. 

BEAUPUY  de  Graniague,  bourg,  en  Langue- 
doc , Diocefe , Parlement  , Généralité  dc  Recette 
dc  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  384.  feux.  Ce  bourg  eft  à 2.  1.  E.  N.  E. 
dc  Touloufe. 

BEAUPUY  de  Rouays  , en  Languedoc,  Diocefe, 
Parlement  , Généralité  & Recette  de  Touloufe  , 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  29.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à une  demi-üeue  S.  S.  E. 
dc  la  précédente. 

BEAUPUYET  ou  Beaupouyet  , en  Périgord, 
Diocefe  de  Ele&ion  de  Périgucux  , Parlement  de 
Intendance  de  Bordeaux.  On  y compte  209.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à une  demi-lieuc  de  la  rive  gauche 
de  la  rivicre  d’Illc  , dc  à 7. 1.  O.  S.  Ü.  de  i’érigueux. 

BEAUQUESNES,  bourg,  en  Picardie,  Diocefe  de 
Intendance  d’Amiens,  Parlement  de  Paris,  Election 
dc  Doyenné  de  Dourlens.  On  y compte  300.  feux. 
Ce  bourg  eft  à une  lieue  de  demie  S.  E.  de  Dour- 
lens , dc  2.  dc  quart  N.  N.  E.  d’Amiens.  Beauquef- 
nes  eft  une  Prevôtc  royale  , dc  laquelle  dépendoic 
autrefois  le  Comté  de  Saint- Pol , qui  fait  à préfent 
partie  de  la  Province  d’Artois.  Cette  Prévôté  a deux 
Sieges  , l’un  à Amiens  dc  l’autre  à Bcauquefnes  , de 
elle  reliortit  au  Bailliage  de  Beauvais  : la  Coutume 
d’Amiens  y cil  obfervée.  Le  Tribunal  féant  à Beau- 

Suefnes  cil  compofé  d’un  Prévôt , d’un  Procureur 
u Roi , qui  eft  le  même  que  celui  qui  fert  au  Bail- 
liage d’Amiens,  d’un  Subftitut  6c  d’un  Greffier. 

BEAUQÜESNEY  , bois , en  Normandie,  proche 
dc  Nehou , dans  l’Eleétion  de  Valognc.  Ce  bois  a 
plus  de  trois  lieues  de  tour  , de  tient  aux  forêts  de 
Briqucbcc  dc  de  Saint-Sauveur-lc-Vicomte. 

BEAURAIN  ou  Belrain  , dans  le  Duché  de  au 
Bailliage  de  Bar  , Diocefe  de  Toul , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  73.  feux.  Cette  Paroiflè  cil  à 
2.  1.  6c  quart  N.  N.  E.  de  Bar-!e-Duc.  Son  Eglife 
eft  dédiee  fous  le  titre  de  la  Nativité  de  Notre- 
Dame.  U y avoit  autrefois  à Bcaurain  un  Château 
également  fort  dc  célébré  ; c’eft  ce  Château  qui  a 
donné  occaGon  de  rendre  cette  Paroilfe  chef-lieu 
d’un  Doyenné  fous  l’Archidiaconé  de  Ligny.  On 
compte  quatorze  Cures  dans  le  Doyenne  de  Beau- 
rain.  L’ancienne  Maifon  de  Beaurain  ou  Belratn 
qui  avoit  pris  fon  nom  de  la  Paroiflè  dont  il  eft 
queftion  , a fublifte  pendant  cinq  cens  aas  ou  envi- 
ron , 
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ron , mais  elle  eft  éteinte  depuis  plus  de  cinquante 
ans.  Cette  Maifun  eft  fort  connue  dans  l’Hiftoire 
de  Lorraine. 

BEAURAIN  ou  Belrain  , dans  le  Duché  de 
Lorraine  , au  Comte  de  Saarbruck  , Diocefe  de 
Trcves,  Confeil  fuuvcrainôc  Intendance  de  Lorraine. 
On  y compte  40.  feux.  Cette  Paroiffe  ell  à une  lieue 
de  Saar-Louis. 

BEAURA1N,  en  Artois.  Voye\  Beaurcins. 

BEAURAINS  , dans  le  Noyonnois  , au  Gouver- 
nement général  de  Pille  - de  - France  , Dioccfc  & 
Elcérion  de  Noyon  Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Soiffbns.  On  y compte  27.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à une  dcmi-licuc  N.  O.  de  Noyon. 

BEAURECUE1L  , en  Provence  , Diocefe , Par- 
lement , Intendance  , Vigucrie  & Recette  d’Aix. 
On  y compte  feulement  un  cinquième  de  feu  de 
cadaftre. 

BEAU  RE  G A RD , bourg , en  Auvergne  , Diocefe 
& Elcérion  de  Clermont , Parlement  de  Paris  , In- 
tendance de  Riom.  On  y compte  267.  feux.  Ce  bourg 
cftà  4.  1.5c  demie  E.  de  Clermont. 

BEAUREGARD  , en  Périgord  , Diocefe  & Elec- 
tion de  Périgueux  , Parlement  5c  Intendance  de 
Bordeaux.  On  y compte  1 $0.  feux.  Cette  ParoilTc 
eft  à 2. 1.  de  tiers  N.  E.  de  Bergerac  , & 4.  S.  S.  O. 
de  Périgueux. 

BEAUREGARD  , en  Agenois  , Diocefe  & Elec- 
tion d’Agen , Parlement  de  Intendance  de  Bor- 
deaux , Junfdidion  de  Montflanquin.  On  y compte 
20.  feux. 

BEAUREGARD  , dans  le  Gévaudan  , en  Lan- 
guedoc , Diocefe  & Recette  de  Mende , Parlement  de 
Touloufe , Généralité  de  Montpellier , Intendance 
de  Languedoc.  On  y compte  1 5.  feux. 

BEAUREGARD  , Jailiansôc  Mcymans  , en  Dau- 
phiné , Diocefe  & Elcétion  de  Valence  , Parlement 
de  Intendance  de  Grenoble.  On  y compte  trois 
quarts  , un  6e.  5c  un  32e.  de  feu  pour  les  fonds  no- 
bles ; & 3.  feux  , un  demi , un  3e.  & un  32e.  de  feu 
pour  les  biens  taillablcs , y compris  néanmoins  un 
tiers  de  un  1 6e.  de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Beau- 
regard  eft  à une  lieue  S.  E.  de  Valence. 

BEAUREGARD  , Terre  , Seigneurie  & Châ- 
teau, dans  le  Bléfois , au  Gouvernement  général 
d’Orléanois , Diocefe  5c  Elcérion  de  Blois , Parle- 
ment de  Paris,  Intendance  de  Tours.  On  n’y  compte 
point  de  feux.  Cette  Terre  eft  fi  tuée  à l’une  des  ex- 
trémités de  la  forêt  de  Kuffy  , à une  petite  diltancc 
N.  du  bourg  de  Sellettes  , à une  lieue  de  demie  S. 
S.  E.  de  Blois.  Par  Lettres  de  Juillet  1654.,  regiftrées 
Je  7.  Septembre  fuivant,  la  Terre  & Seigneurie  de 
Beauregard  fut  érigée  en  Vicomté  , en  faveur  de 
Paul  Ardier , Préfident  en  la  Chambre  des  Comptes 
de  Paris.  Le  Château  de  Beauregard , dont  il  eft 
queftion  , eft  fi  magnifique  , qu'on  le  nomme  dans 
le  pays  Beauregard.  le  noyai.  Le  bâtiment  n’étoit 
pas  confidérable  du  temps  de  Jean  du  Thter , Sei- 
gneur de  Beauregard  5c  de  Menars  ; mais  Mrs.  Ar- 
dicr , pere  de  fils , à qui  il  a appartenu  depuis , l'ont 
fait  augmenter.  La  galerie  d’en-haut  eft  ornée  des 
portraits  d’un  très-grand  nombre  d’hommes  illuftres 
qui  ont  paru  dans  l’Eglife , à la  Cour , dans  les 
Armées  , 5c  dans  les  Univerlités  , depuis  le  regne  de 
Philippe  de  Valois  , jufqu’à  celui  de  Louis  XIV.  Le 
carreau  de  ccttc  galerie  eft  de  façon  d’Hollande  , 5c 
rejjrcfcnte  une  armée  rangée  en  bataille  , avec  fon 
Général  & fes  Officiers.  Dans  la  Chapelle  qui  eft  à 
l’une  des  extrémités  de  la  galerie  , on  voit  quelques 
ouvrages  u frefque  du  Signor  Ntcolo. 

BEAUREGARD  , Paroiffe  Ôc  Châtellenie  , dans 
la  Principauté  de  Dombus , Diocefe  de  Lyon , Con- 
feil fou  verain  de  Dombes.  On  y compte  $3.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  limée  eutre  deux  ruifleaux , fur 
Tome  I. 
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la  rive  gauche  de  la  Saône  , à deux  tien  de  lieue  E. 
de  Villefranchc  , Ôc  à une  lieue  5c  demie  N.  O.  de 
Trévoux.  Beauregard  étoit  autrefois  une  ville  avec 
un  Château  très-fort,  qui  avoit  été  bâtie  par  les 
Seigneurs  de  Beaujeu , 5c  elle  étoit  alors  la  capi- 
tale de  la  Souveraineté  de  Dombes  5c  le  Siégé  du 
Parlement  de  cette  Principauté.  Elle  a fofltenu  des 
fieges  contre  les  Comtes  5c  les  Ducs  de  Savoye  , 
Comtes  de  Brcftc;  mais  ayant  été  prife  d’affautvers 
l’an  1377.,  clic  fut  ruinée,  6c  depuis  ce  temps  elle 
n’a  pu  fc  rétablir.  Elle  ne  lai  (Te  pas  néanmoins  d’être 
encore  le  fiege  de  la  Châtellenie  de  fon  nom.  V 0 ye\ 
Dombes. 

BEAUREINS  , en  Artois,  Diocefe  , Gouver- 
nance , Bailliage  5c  Recette  d’Arras , Confeil  pro- 
vincial 5c  (ouverain  d’Artois  , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Lille.  On  y compte  18.  feux  5c  87. 
perfonnes.  Cette  Paroiffe  eft  à une  petite  demi-lieue 
S.  S.  E.  d’ A rras. 

BEAUREPAIRE , bourg,  en  Poitou,  Diocefe  de 
Luçon  , Paiement  de  Paris,  Intendance  de  Poitiers, 
Eleérion  de  Maulcon.  On  y compte  1 36.  feux.  Ce 
bourg  eft  à $.  1.  O.  de  Mauleon  , 8.  5c  deux  tiers 
N.  de  Luçon,  5c  19.  O.  N.  O.  de  Poitiers. 

BEAUREPAIRE  , en  Bourgogne  , Diocefe  de 
Befançon  , Eailliage  de  Châlons , Parlement  5c  In- 
tendance de  Dijon , Redore  5c  Recette  de  Suint- 
Laurent.  On  y compte  30.  feux.  Cette  Paroiffe  eft 
fituée  au  milieu  des  bois  , à 2. 1.  & quart  N.  E.  de 
Louhans  , 5c  7.  E.  S.  E.  de  Châlon.  De  Beaurc- 
pairc  dépendent  les  hameaux  de  Cuulots  , la  Chaiguc 
& les  Barras. 


BEAUREPAIRE  & la  Ccnfc  de  Broyé, en  Cham- 


hoult.  On  y compte  33.  feux. 

BEAUREPAIRE  , en  Normandie, Diocefe,  Par- 
lement 5c  Intendance  de  Rouen  , Election  de  Mon- 
tivilliers,  Scrgentcric  de  Harfleur.  Ou  y compte  un 
feu  privilégié  5c  86.  feux  taiilables. 

BEAUREPAIRE  , dans  le  Haynault,  Diocefe  de 
Cambray  , Parlement  de  Douay  , Intendance  de 
Maubeuge  , Gouvernement  d’Avefnes.  On  y compte 
56.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  tout-proche  de  la 
forêt  de  Cartignies  ,ù  2.  I.  S.  O.  d’Avefnes. 

BEAUREPAIRE  , en  Dauphiné  , Diocefe  de 
Vienne  , Parlement  5c  Intendance  de  Grenoble  , 
Election  de  Romans.  On  y compte  2.  feux , trois 
quarts,  un  12e.  5c  un  32e.  feu  pour  les  fonds  nobles; 
5c  onze  feux  , trois  nuarts , un  6e.  5c  un  96c.  de  feu 
pour  les  biens  taillablcs , y compris  néanmoins  un 
24e.  5c  un  32e.de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette 
Paroiffe  eft  fituée  fur  un  torrent , à j.  1.  S.  E.  de 
Vienne  , 5c  autant  N.  de  Romans. 

BEAUREPOS  , en  Périgord  , Diocefe  ôc  Elec- 
tion de  Sarlat  , Parlement  5c  Intendance  de  Bor- 
deaux. On  y compte  118.  feux.  Cette  Paroiffe  eft 
à 4. 1.  5c  quart  N.  N.  O.  de  Sarlat. 

BEAUREVOIR  , bourg  , en  Picardie  , Diocefe 
de  Noyon  , Parlement  de  Paris , Intendance  d’A- 
miens , Elcérion  de  Saint-Quentin.  On  y compte 
» 98.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  un  pays  de  bois  , 
à la  fource  de  l’Efcaut , à 2.  I.  5c  trois  quarts  N. 
de  Saint-Quentin,  ôc  3.  ôc  deux  tiers  S.  S.  E. de 
Cambray. 

BEAURIERES  5c  Saint-Caffian , en  Dauphiné  , 
Diocefe  de  Die  , Parlement  6c  Intendance  de  Gre- 
noble , Elcérion  de  Montelimart.  On  y compte  un 
12e.  5c  un  32e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; 5c 
trois  quarts , un  1 2e.  5c  un  3 2c.  de  feu  pour  les  biens 
taiilables.  Cette  Communauté  eft  à $.  lieues  S.  E. 
de  Die. 

BEAURIEUX  , bourg , dans  le  Laonnois , au 
Gouvernement  général  de  l’Ifle-dc-France  , Dio- 
T ttttt 
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5 ?rî*  Fl^aion  d.  ia oo  , Parlement  de  Paris , In- 
f iVnrJ  de  Soüfons.  On  y compte  ial.tmz.Ce 
ett  ficué  1 une  Petitc  diitancc  de  la  rive 
S de  la  rivière  d'Aifue , à 3.  1.  St  demie  S.  E.  de 
Laon  & S.  N.  O.  de  Rheirns. 

BEAUKJEUX  , en  Haynault , Diocefe  de  Cain- 
bray , Parlement  de  Douay , Intendance  Sc  Gou- 
vernement de  Maubeuge.  On  y compte  ai.  feux. 
Cette  ParoilTe  cft  à a.  lieues  & quart  S.  E.  de 


Maubeuge. 

BEAURIN  ou  Bt  aurais,  en  Haynault , Dto- 
cefc  de  Cambray , Parlement  de  Douay  , Inten- 
dance de  Maubeuge  , Gouvernement  de  Landrecy. 
On  y compte  1 1.  feux.  Cette  Paroiflc  cft  à a.  1.  & 
quart  O.  N.  O.  de  Landrecy. 

BEAURONNE  & Bouzillat , en  Périgord , Dio- 
çefe  de  Ele&ion  de  Périgueux , Parlement  & Inten- 
dance de  Bordeaux.  On  y compte  375.  feux.  Cette 
Communauté  cft  à trois  quarts  de  lieue  de  la  rive 
droite  de  la  riviere  d’IUe , & à 5. 1.  O.  S.  O.  de 
Périgueux. 

BEAUSANDAIS  ou  Br  aulakdais  , en  Norman- 
die , Diocefe  du  Maus  , Parlement  de  Rouen  , In- 
tendance d’Alençon  , Elcélion  de  Domfront.  On  y 
compte  137.  feux.  Cette  Paroiflc  cft  à une  lieue  & 
trois  quarts  S.  E.  de  Domfront. 

BEAUSANT , dans  la  vallée  de  Lavedan , au 
Comté  de  Bigorne  , en  Gafcogne  , Diocefe  de  Tar- 
bes , Parlement  de  Touloufe , Intendance  d’Aufch , 
Recette  du  Comté  de  Bigorne.  On  y compte  a $.  feux. 
Cette  Pt.roiflè  eft  fituée  fur  la  rive  droite  du  Gave , à 
5. 1.  S.  S.  ü.  de  Tarbes. 

BEAUSEMBLANT  , en  Dauphiné  , Diocefe  de 
Vienne  , Parlement  & Intendance  de  Grenoble  , 
Election  de  Romans.  On  y compte  un  feu  & deux 
tiers  de  feu  pour  les  fonds  nobles  i & 3.  feux  & 
un  24e. de  feu  pour  les  biens  taillaWes,y  compris 
néanmoins  un  6c.  de  leu  pour  les  fonds  affranchis. 

BtAL'SSAT  , en  Périgord , Diocefe  & Eleétion 
de  Fcrigueux  , Parlement  & Intendance  de  Bor- 
deaux. On  y compte  ao$.  feux.  Cette  Paroiflc  cft  Ii- 
tuce  fur  les  confins  de  l’Angoumois  , à 7. 1.  N.  O.  de 
Périgueux  , & 5.  & quart  S.  E.  d’Angoulèmc. 

BEAUSSAULT  , bourg,  en  Normandie,  Dio- 
cefe , Parlement  & Intendance  de  Rouen , Elec- 
tion de  Neufchâtel , Sergenterie  de  Gaillcfontaine. 
On  y compte  6.  feux  privilégiés  & aaa.  fcuxtailla- 
bles.  Cette  Paroilfe  eft  fituée  fur  la  riviere  d’Ar- 
ques  , à a.  I.  S.  de  NeufchStel.  11  y a un  Prieuré 
ftmple  de  1 500.  liv.  de  rente  , à la  nomination  de 
l’Abbé  du  Bec  , qui  préfente  auflt  à la  Cure. 
BEAUSSE  , pays.  lfoyc\  Beaucc. 

BEAUSSE  , en  Anjou  , Diocefe  & Election 
d’Angers  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Tours.  On  y compte  4$.  feux.  Cette  Paroiflc  cft  à 
S.  & demie  S.  O.  d’Angers. 

BEAUSSE  RÉ  , en  Normandie  , Diocefe  & In- 
tendance de  Rouen  , Parlement  de  Paris , Elc&ion 
de  Gifors.On  y compte  a.  feux  privilégiés  & 7.  feux 
taxables.  Cette  Paroiflc  cft  fituée  à une  petite  dif- 
tance  de  la  rive  gauche  de  l’Epte  , à deux  tiers  de 
lieue  O.  S.  O.  de  Gifurs. 

BEAUSUGAN  , Paroiflc  & Jurifdiftioo  dans  le 
Bazadois  , en  Gafcogne  , Diocefe  de  Bazas , Par- 
lement de  Bordeaux  , Elcélion  de  Condom.  On  y 
compte  1$.  feux.  Cette  Paroifl'e  eft  à a.  1.  N.  N.  O. 
de  Caftclmurou. 

BEAUTÉ  , ancienne  Maifon  royale  , fituée  aux 
environs  de  Paris  , prés  du  bois  de  Vincennes.  L’Em- 
pereur Charles  IV.  y eut  une  conférence  avec  le 
Roi  Charles  V.  dit  le  Sage.  Ce  même  Roi  , qui  y 
demeuroit  ordinairement , y mourut  en  1 380.  Le 
Roi  Charles  VU.  douna  ce  Château  , qui  étoit  fitué 
fur  la  riviere  de  Marne  , à la  belle  Agnès  Sorti  , 
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C la  plus  belle  entre  les  plus  belles  de  fon  temps  ) ; 
& dont  le  foin  qu’elle  prit  d’employer  toute  la  force 
de  fcs.  charmes  , pour  animer  ce  Prince  à de  grand* 
exploits  , & a chafler  de  France  les  Anglois  , mérita 
que  François  I.  écrivit  ce  quatrain  au  bas  d’un  de 
les  portraits. 

Plus  de  louange  d'honneur  tu  mérite 
La  caufe  étant  de  France  recouvrer 
Que  ce  que  peut  dedans  un  Cloître  ouvrer 
Clofe  Nonain  ou  bien  dévot  Hermite. 

BOUTE  VILLE  , en  Languedoc  , Diocefe  & Re- 
cette de  Mirepoix  , Parlement  & Généralité  de 
Touloufe,  Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
63.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  fituée  fur  la  riviere  de 
Lers , à 5 . I.  & quart  N.  un  quart  à l’O.  de  Mirepoix. 

BEAU V AIN  , en  Normandie , Diocefe  de  Séez , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alençon  , 
Election  de  Falaife  , Sergenterie  de  la  Forêt.  On 
y compte  118.  feux.  Cette  Paroifl'e  eft  à q.  1.  S.  O. 
d’Argentan  , & 6.  & tiers  S.  O.  de  Falaife. 

BÀUVAIS  , Cœfaromagus  , Bcllovacum  , ville 
avec  titre  de  Comté  & Pairie,  capitale  du  Bcauvoifis, 
au  Gouvernement  général  de  Plîle-de-F rance  , avec 
un  Evêché  fuft’ragant  de  Rhcims  , une  Prcvôtc  , un 
Bailliage  , un  Préfidial  , une  Juftice  fcigneurtale 
tenue  en  Pairie  , un  Grenier  à fcl  , une  Maréchauf- 
féc  , une  Elc&ion  , &c. , Parlement  & Intendance 
de  Paris.  On  y compte  1900.  feux  & environ  1 5000. 
âmes.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  riviere  de  Terrain, 
à 2$.l.  O.  de  Rhcims  , 9.  & demie  S.  S.  O.  d’A- 
miens , & 12.  N.  N.  O.  de  Paris.  Long.  19.44.  42. 
lat.  49. 26.  2. 

La  ville  de  Beauvais  cft  ancienne  , & clic  étoir 
autrefois  la  capitale  des  Bellovaci.  Jules  Céfar 
ayant  fait  la  conquête  de  cette  ville  , voulut  qu’elle 
portit  fon  nom  , & la  fit  appcllcr  Cxfaromagus  , 
dénomination  moitié  latine  & moitié  gauloife. 
Dans  les  anciennes  notices  de  la  Gaule  , elle  cft 
nommée  Civitas  Belloracorum  , Civitas  Bcllcaco- 
rum  , Civitas  Belvagorum  , & quelquefois  Civitas 
Bellogavarum. 

Cette  ville  a 600.  toifes  de  longueur  fur  400.  de 
largeur.  Elle  eft  bien  percée  & elle  a plufieurs  belles 
rues:  celles  de  l’Ecu  ôc  de  Saint-Sauveur  font  les 
plus  remarquables.  Le  commerce  y cft  floriflant  : il 
y a plufieurs  belles  manufactures  de  tapifleries 
façon  de  Flandres  , & plufieurs  autres  de  (erges  & 
de  draps. 

En  1443.  la  ville  dont  il  cft  queftion,  fut  affié- 
gée  envain  par  les  Anglois.  Charles  , Duc  de  Bour- 
gogne , l’afliégea  de  nouveau  en  1472.  avec  une 
armée  de  8a.  mille  hommes  , mais  il  ne  fut  pas  plus 
heureux  que  les  Anglois.  Ce  fut  pendant  ce  dernier 
fiege  que  les  femmes  & les  filles  de  Beauvais  s’ac- 
quirent la  plus  grande  réputation  de  valeur  & de 
fermeté.  Pour  leur  témoigner  combien  il  ctoit  fa- 
tisfait  de  luur  conduite  , le  Roi  Louis  XI.  ordonna 
par  fes  Lettres  - Parentes , datées  d’Amboife  au 
moisdeJuin  1473.,  qu’elles  précéderaient  à l’avenir 
les  hommes  à la  proccftïon  folcmnelle  ainit  qu’à 
l’offrande  qui  fe  fait  tous  les  ans  le  14.  d’üctobre  , 
jour  de  la  fête  de  Sainte-Angadrejme  , patronne 
de  la  ville  de  Beauvais  , dont  les  reliques  repofent 
dans  l’Eglife  collégiale  de  Saint-Michel.  Parmi  ces 
Héroïnes  , Jeanne  Laine  , dite  Fourçucf  , fut  celle 
qui  fe  diftingua  le  plus  , & qui  fut  auffi  la  mieux 
récotnpenfée.  Voici  comment  s’exprime  à fon  fujet 
le  Roi  Louis  XI.  dans  ces  Lettres-Patentes  données 

à Sentis  le  22.  Février  1473. 

« En  conlidération  de  la  bonne  & verrueufê  refîf- 
» tance  qui  fut  faite  l’anncc  dernière  par  notre  chere 
udc  bien  atncc  Jeanne  Lalni , fille  de  Mathieu  Laînét 
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«demeurant  en  notre  ville  de  Beauvais , à l’encontre 
«des  Bourguignons  nos  rebelles  & défobéilTans  fa- 
»jers  , qui  ladite  année  s'efforceront  à furprendre  & 
«gagner  for  nous  & notre  obéiffance  , par  puü&nce 
«de  fieges  &d  affauts  , notredite  ville  de  Beauvais  • 
«tellement  que  en  donnant  lefdits  aflâuts  elle  gagna 
»&  retira  devers  elle  un  Etendart  defdits  Bourgui- 
«gnons  ainli  que  nous  étant  dernièrement  en  notre- 
vdite  ville  avons  etc  de  ccduemcnt  informé  : Nous 

rT  Po°or  CV  ^ ■ & “ *"""du  mariage  de 
«Collm  P, lion  & elle , lequel  a été  par  notre  moyen 
xnagucres  traite  & conclu  & accordé , & pour  autres 
«conhderations  à ce  nous  mouvant , oétroyé  cSc  oc- 
«troyons  , voulons  & nous  plaît  de  grâce  fpéciale 
«par  ces  prefentes  que  ledit  Collin  PiTion  & Jeanne 
«fa  femme  ,&  chacun  d’eux  foient  & demeurent 
«toute  leur  we  durant , francs  , quittes  & exempts 
«de  toutes  Tailles  qui  font  & feront  dorénavant 
«mifes  6c  imposes  de  par  Nous  en  notre  Royaume 
«quelque  part  qu’ils  faflent  leur  dcmeurance  en 
«notrcdit  Royaume.  Et  de  ce  les  avons  exemptes  & 
«affranchis  , exemptons  & affranchiffons  de  notre- 
«dite  grâce  , par  ccs  mêmes  préfentes  , &c.  » ( Ces 
Lettres  font  rapportées  par  Antoine  Loifel , dans  fes 
Mémoires  de  Beauvais  , pag.  352.  & 353.  J. 

Le  Dioccfe  de  Beauvais  cil  borné  au  N.  par 
celui  d’Amiens , au  S.  par  le  Dioccfe  de  Paris , à l’E. 
S.3  \ iîrtUl  ^cn*‘.s  » au  N.  E.  par  celui  de  Noyon 
<X  àlü.  par  celui  de  Rouen.  11  comprend  5 98.  Pa- 
roille*  fous  9.  Doyennés  diltribués  fous  3.Archidia- 
cones.  Le  Prélat  qui  eft  la  tête  de  ce  Diocefe  , a le 
titre  de  Comte  de  Beauvais  & Pair  de  France , & eu 
cette  qualité  il  porte  le  Manteau  royal  au  Sacre  de 
nos  Rois.  Son  revenu  eft  au  moins  de  60.  mille  liv. 
toutes  charges  déduites,  quoique  la  taxeen  Cour  de 
Rome  ne  foit  que  de  4600.  florins. 

Saint-Lucien  eft  regardé  comme  le  premier  Evê- 
que de  Beauvais.  Selon  les  Chroniques  , ce  Prélat 
vivoit  dans  le  troifieme  fieclc.  Depuis  St.  Lucien 
on  compte  quatre-vingt-onze  Evêques  de  Beauvais 
jufqu’à  Etienne-René  Potier  de  Gefvres  , qui  remplit 
ce  hege  cn  1762. , & le  même  qui  a été  nomme 
Cardinal  en  1756. 

En  996.  Roger  , fils  du  Comte  de  Blois  , de  la 
Maifonde  Champagne  , étant  alors  Evêque  de  Beau- 
vais, fit  préfent  àfon  Eglife  du  Comté  de  Beauvais 
avec  la  pcrmiiliou  du  Roi  Roger.  Robert  avoit  eu 
ce  Comté  en  échange  de  celui  de  Sancerre  en  Ber- 
ry , qui  lui  étoit  échu  en  partage  de  la  fucccflion 
de  fon  pere  , & qu’il  avoit  cédé  à Eudes  fon  frere. 

On  trouve  que  le  premier  exercice  que  les  Evê- 
ques de  Beauvais  aient  fait  de  la  Pairie  , eft  mar- 
qué en  l’année  1176.  au  Sacre  de  Philippe  Augulle. 

Outre  le  titre  de  Comte  & Pair  , &c. , les  Evê- 
ques dont  il  eft  queftion  , prennent  auffi  celui  de 
Vida  me  de  Gerberoy.  Philippe  de  Dreux  , Evêque  de 
Beauvais  , réunit  le  Vidamé  de  Gerberoy  à fon 
Evêché  vers  la  fin  du  douzième  fiecle  , & voici 
comment  la  chofc  arriva.  Sous  le  règne  du  Roi 
Robert  , la  ville  de  Gerberoy  avoir  un  Seigneur 
nommé  Fulco , dont  les  defeendants  prirent  environ 
ceut  ans  après  le  titre  de  Vidame.  La  race  de  Fulco 
ayant  manqué  , Clémence  de  Gerberoy  , fille  de 
Guillaume  , & niece  de  Pierre  dernier  Vidame 
prétendit  fuccéder  au  Vidamé.  En  conféquence  , de 
concert  avec  Anguerand  ou  Engucrand  de  Creve- 
cœur  fon  mari  , elle  intenta  procès  à l’Evêque 
i hüippc de  Dreux,  qui  avoit  déjà  procédé  à la  réu- 
nion du  Vidame  , à caufe  que  le  Fief  de  Gerberoy 
etoit  réputé  daus  la  mouvauce  de  l’Evêchc  de 
Beauvais.  Cette  cooteftatioa  dura  nilqu’à  l'an 
. 24u.  qu  d futpafle  une  tranfaftion  entre  Robert  de 
Creffonfac  Eveque  de  Beauvais , & Jean  de  Cre- 
vccœnr , fais  d Anguerand  & de  Clémence.  En  vertu 
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de  cet  acte  , l’Evêque  fut  confirmé  dans  la  polïcfo 
faon  où  il  etoit  du  Vidante  de  Gerberoy.  Depuis  Ce 
temps , la  Juftice  de  cette  ville  appartient  à l’Evê- 
que de  Beauvais  , à l’exception  néanmoins  du  »8, 
Juin  qu’elle  eft  dévolue  au  Chapitre  de  St.  Pierre  do 
Gerberoy , ainfi  que  nous  l’expliquons  en  parlant  do 
la  ville  de  ce  nom. 

Parmi  les  Evêques  de  Beauvais , fucceflèurs  de 
Saint-Lucien  , il  en  eft  deux  qui , par  leur  augufte 
namance  , ont  fait  beaucoup  d’honneur  à cette 
Eglife.  Le  premier  eft  Henri  de  France  , fils  du  Roi 
Louis  le  Gros  & frere  du  Roi  Louis  VI I.  : ce  Prélat 
etoit  Eveque  de  Beauvais  en  1 148. , & il  fut  enfuite 
Archevêque  de  Rheims.  L’autre  eft  Philippe  de 
Dreux,  petit-fils  de  Louis  Je  Gros  <5c  neveu  de 
t^e>  France  , dont  nous  venons  de  parler.  Ce 
Philippe  étoit  Evêque  de  Beauvais  en  1 175.  Après 
ces  deux  Prélats  , on  trouve  Simon  de  Clermont  le 
meme  qui  fut  Régent  du  Royaume  fous  trois  de  nos 
Rois , Jean  de  Dormans  , Cardinal  & Chancelier  de 
France  , & Charles  de  Bourbon,  tous  trois  Evê- 
ques de  Beauvais,  & qui  fc  dilüngucrcnt  autant 
par  la  régulante  de  leur  conduite  , que  par  la  fagefle 
de  four  adminiftration.  Mais  Odet , Cardinal  de  Châ- 
tdlon  le  même  qui  précéda  le  Cardinal  Charles  de 
Bourbon  , dans  l’Evêché  de  Beauvais , s’écarta  en- 
tièrement de  la  route  qu’il  trouva  tracée  ;&  loin  de 
confirmer  fus  ouailles  dans  leur  croyance , foit  par  fon 
exemple  foit  par  fes  inftruélions,  il  tacha  au-contrairc 
de  les  pervertir  en  leur  infpirant  le  deffein  d’embraflec 
les^ erreurs  de  Calvin  , auxquelles  il  s’étoit  laiflfé  en- 
traîner lui -même  des  l’an  i$6i.  Ce  Prélat  fe  maria 
1 tuc  Pr*vc.dc  la  pourpre  : il  mourut  en  Angleterre 
le  14.  Février  1571. , à $6.  ans  , empoifonné  , à ce 
qu  on  prétend  , par  fon  valet-dc-chambre. 

Comme  les  cérémonies  qui  s’obfcrvent  aux  en- 
trées folemncllcs  des  Evêques-Comtes  de  Beauvais 
font  allez  curieufes , nous  avons  cru  que  ce  feroic 
obliger  nos  Leftcurs  que  d’en  donner  ici  le  détail. 
La  veille  du  jour  marqué  pour  l’entrée  folemnel- 
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Ea  veille  du  jour  marque  pour  l’entrée  folemnel- 
le  on  fonne  toutes  les  cloches  de  l’Eglife  cathé- 
drale à midi  «5c  à huit  heures  du  foir  ; & environ 
une  heure  après  , le  Corps-de- Ville  fait  faire  une 
déchargé  de  l’artillerie  qui  lui  refte. 

Le  même  jour , furies  quatre  heures  & demie  du 
foir  l’Evêque  en  rochct  «5c  cn  camail  fe  rend  à 
1 Abbaye  de  Saint-Lucien-lez-Bcauvais , où  il  entre 
par  la  porte  nommée  des  Pardons  , au  fon  de  toutes 
les  cloches  de  ladite  Abbaye.  Le  Prélat  n’eft  pas 
plutôt  entré  , que  les  Religieux  de  la  même  Abbaye 
le  prefentent  à lui  j & pour  cet  effet  ils  fortent  du 
leur  Eglife  en  proceflion , revêtus  de  chapes  , pré- 
cédés de  la  croix  avec  quatre  flambeaux  ardens  de 
cire  blanche  6c  l’eau  bénite  , l’un  des  Religieux 
tenant  en  fes  mains  le  Livre  des  Evangiles  , un  autre 
portant  un  Reliquaire  du  bras  de  Saint-Lucien  , Ôc 
un  troifieme  ayant  le  bâton  de  Chantre  en  main  6c 
étant  accompagné  de  deux  Religieux  choriftcs.  Le 
Prieur  clauftral  de  l’Abbaye  s’approche  de  l’Evê- 
que , & après  lui  avoir  fait  une  profonde  révéren- 
ce , il  le  harangue  en  latin  : le  Prélat  lui  répond  eu 
la  même  langue.  Enfuite  le  Prieur  lui  préfentc  l’af- 
perfoir , & le  Prélat  le  prend  pour  jetter  de  l’eau- 
benite  aux  Religieux  & au  peuple.  Après  cela  ou 
donne  à baifer  à l’Evêque  Je  Livre  des  Evangiles  6c 
le  Reliquaire  du  bras  de  Saint-Lucien.  Immédiate- 
ment après  on  le  conduit  proceffionnellement  à 
l’Eglife  & de-Jà  dans  le  Chœur.  Le  Prieur  , ac- 
compagné de  fes  deux  Religieux  afliftans  , le  con- 
duit dans  le  Sanctuaire  où  l’Evêque  trouve  devant 
le  grand  Autel  un  Prie-Dieu  qui  lui  eft  préparé 
fur  lequel  il  fe  inet  à genoux  pour  faire  fa  priere  s 
étant  finie , le  Prieur  lui  donnno  à baifer  une  por- 
tion de  la  vraie  croix  j enfuite  l’Evêque  monte  fut 
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r * b i de  l’Autel  & donne  fa  bénediékion  au 

j*  Après  cette  cérémonie  , le  Prélat  eft  con- 
5»it  par  Us  perfonnes  de  fa  compagnie  , par  le 
Prieur  «St  parles  Religieux  à l’appartement  qui  lui  eft 
creparc  & où  il  eft  faluc  & complimenté  par  plu- 
fieurs  perfonnes  de  diftinaion  .tant  Eccléfiafticmes 
que  Gentilshommes , & par  les  Ofticiers  de  Juftice 
de  ladite  Abbaye.  On  fert  enfuite  le  fouper  que 
les  Abbé  & Religieux  de  Saint-Lucien  font  obligés 
de  donner  à l’Evêque  la  veille  de  fon  entrée  lolem- 
nellc.  Le  Trélat  ayant  foupé  avec  fa  compagnie , de 
avec  quelques  autres  perfonnes  qu’il  choilùôc  invite  , 
il  eft  conduit  à l’appartement  où  il  doit  coucher , 
par  les  Religieux , qui  logent  auffi  en  différentes 
chambres  les  autres  perfonnes  de  la  compagnie  de 
l’Evêque. 

Le  jour  de  l’entrée , vers  les  quatre  heures  du 
matin , on  fonne  toutes  les  cloches  de  l’Eglife  ca- 
thédrale , & le  Corps-de-Ville  fait  faire  , ainli  que 
cela  a été  pratiqué  la  veille  , une  décharge  de  toute 
l’artillerie  qui  eft  à Beauvais. 

Dès  les  fept  heures  du  matin  du  même  jour  , 
l’Evêque  reçoit  les  compliments  des  perfonnes  de 
condition  & de  celles  de  diftinélion , qui  fe  rendent 
à l'Abbaye  de  Saint  - Lucien  pour  affifter  à fon 
entrée  foiemnclle.  Les  Officiers  du  Prélidial , ceux 
de  l’Eleôion  & ceux  du  Grenier  h fel  de  Beauvais 
fc  préfentent  enluite  fucccffivcment , & chacun  de 
ces  Corps  fait  fa  harangue  au  Prélat , oui  leur  ré- 
pond gracieufcment.  H eft  enfuite  conduit  de  fon 
appartement  à l’Eglife , où  il  entend  une  MeiTl* 
qui  eft  chantée  & célébrée  félon  la  folcmnitë  du 
jour.  Pendant  la  MeiTe  , la  place  de  l’Evêque  eft 
dans  le  premier  Halle  du  côté  droit  du  Chœur  en 
entrant  par  la  grande  porte  du  même  Chœur  : cette 
place  eft  préparée  & ornée  à ce  fujet.  Après  la 
Melle  , l’Evêque  donne  la  bcnéiii&ion  épifcopale 
au  peuple  , & il  eft  reconduit  à fon  appartement 
où  il  eft  harangué  par  le  Bailli  de  la  Comté-Pairie 
de  Beauvais  , à la  tête  des  autres  Officiers  de  ladite 
Comté-Pairie  , & de  ceux  du  Vidante  de  Gerberoy  : 
le  Prélat  leur  répond  en  des  termes  qui  font  con- 
noitre  les  fentiments  de  confédération  & d’ellime 
.qu’il  a pour  eux.  Immédiatement  après  il  eft  recon- 
duit à l’Eglife  , au-deirous  du  lieu  où  repofent  les 
chafles  & reliques  du  corps  de  Saint-Lucien  , pre- 
mier Evêque  de  Beauvais  , & de  ceux  de  fes  com- 
pagnons martyrs.  S’étant  mis  à genoux  & ayant 
fait  fa  priere  , il  fe  levé  & s’aflted  dans  un  fauteuil 
où  il  ell  déchauffe  de  fes  fouliers  & de  fes  bas  par 
un  Frere  religieux  novice  de  ladite  Abbaye  & par 
un  de  fes  valets-dc-chantbre  : le  même  Religieux 
lui  met  des  fandalcs  aux  pieds.  Un  de  fes  Aumôniers 
le  revêt  enfuite  d’une  aube , & le  Prieur  lui  pre- 
fente  le  Livre  des  Evangiles  , appelle  le  Livre  dor e : 
ce  Livre  eft  remis  par  l’Evêque  à un  de  fes  Aumô- 
niers , pour  le  porter.  Enfuite  le  Prélat , précédé 
des  deux  Mufliers  de  fon  Evêché  , révéras  de  leurs 
robes  & portant  leurs  maffes  hautes  , fort  de  l’E- 
glife par  le  grand  portail  & de  l’Abbaye  par  la 
porte  des  Pardons , étant  conduit  proceflionnelle- 
ment  par  le  Prieur  & par  les  Religieux  de  Saint- 
Lucien  , tous  revêtus  de  chapes.  Devaut  ces  Reli- 
gieux marchent  les  Dominicains , les  Cordeliers , 
les  Capucins  & les  Minimes  de  Beauvais , qui  fe 
font  rendus  auparavant  avec  leurs  croix  à l’Abbaye 
de  Saint-Lucien.  L’Evêque  fe  met  en  marche  ; & 
il  a à fa  fuite  & à fes  côtés  les  Officiers  de  fa 
Comté-Pairie  & ceux  de  fon  Vidamé  de  Gerberoy  , 
les  F itffis  de  fervice  de  fon  Evêché  & fes  Officiers- 
Domcftiques.  Derrière  & près  de  fa  perfonne  mar- 
chent les  Gentilshommes  & autres  perfonnes  de 
diiUnftion  invités  li  l’entrée  folenanelle  , & fans 
obfervcr  aucun  rang  entre  eux.  Enfuite  marchent 
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en  ordre  & paf  rang  de  compagnie  , les  Officiers 
du  Prélidial , ceux  de  l’Elcétion  & ceux  du  Grenier 
à fel.  Aux  deux  côtés  de  ce  cortège  font  les  Ser- 
gents St  Gardes-Bois  de  l’Evêché  , dont  la  fonélion 
eft  de  faire  ouvrir  le  paflTagc  au  travers  d’un  peu- 
ple toujours  très-nombreux  qui  fe  trouve  à cette 
cérémonie. 

Lorfque  l’Evêque  eft  arrivé  à l’endroit  qui  eft 
vis-à-vis  de  la  rue  aux  Loups  , où  commence  la 
banlieue  de  Beauvais , deux  des  Fieftcs  de  fervice 
de  cet  Evêché  fe  préfentent  & fe  mettent  en  mar- 
che immédiatement  au-devant  des  deux  Mafliers. 
Suivant  les  devoirs  de  leurs  Fiefs , ces  deux  Fieffés 
portent  devant  l’Evêque  leur  Seigneur  l’un  une  épée 
nue  levée , à caufe  de  fon  Fief  du  Glaive , & l’autre 
une  lance , à caufe  de  fon  Fief  de  la  Lance.  En 
même  temps  fe  préfentent  aufli  les  Chanoines  de 
l'Eglife  collégiale  de  Saint-Laurent  de  Beauvais  , 
revêtus  de  chapes  & avec  leur  croix , lefqusls  après 
avoir  fait  une  profonde  révérence  à l’Evêque,  fe 
joignent  à la  proceffion.  Ces  Chanoines  prétendent 
avoir  le  pas  avant  les  Religieux  de  Saint-Lucien , 
à caufe  que  l’endroit  ci-delfus  , où  commence  la 
banlieue  de  Beauvais , écoit  autrefois  dans  l’étendue 
de  leur  ParoiiTe  de  Saint-Laurent.  Faifant  attention 
à ladite  prétention  , le  Seigneur  Evêque  ordonne 
par  provifion , de  fans  préjudice  des  droits  des  par- 
ties , que  les  Religieux  gardent  leur  rang  & mar- 
chent immédiatement  devant  lui.  Les  Chanoines 
de  Saint- Laurent  prennent  le  leur  devant  les  Reli- 
gieux , & la  proceffion  continue  fa  inarche  jufqu’au 
fauxbourg  de  Gaillon  , où  les  Chanoines  des  autres 
Eglifes  collégiales , fit  les  Eccléfiaftiques  des  Eglifes 
paroifliales  de  la  ville , tous  revêtus  de  chapes  & 
avec  leur  croix , attendent  ledit  Seigneur  Evêque 
vis-à-vis  d’une  grande  croix  , nommée  la  Croix  du 
Légat  : cette  croix  eft  au  milieu  du  chemin.  Lef- 
dits  Chanoines  & Eccléiiaftiques  fe  joignent  à la 
proceffion  & prennent  chacun  leur  rang  félon  qu’il 
eft  réglé  aux  proceffions  générales.  A commencer 
dudit  endroit  de  la  Croix  du  Légat , font  pollés 
les  Officiers  & Chevaliers  des  trois  Compagnies 
privilégiées  des  Arbaleftriers  , Arqucbulicrs  & 
de  l’Infanterie  de  la  ville  de  Beauvais  , tous  fous 
les  armes  , ayant  leurs  drapeaux  déployés  , fit 
étant  commandés  par  le  Lieutenant  du  Gouverneur 
de  la  ville.  C’cft  cet  Officier  qui  donne  les  ordres 
aux  trois  Compagnies  que  nous  venons  de  nommer, 
& leur  fait  former  une  double  haye  depuis  la  Croix 
du  Légat  , jufqu’auprès  de  la  porte  de  la  ville  , 
nommée  la  porte  de  PHâteLDieu.  A l’arrivée  de 
l’Evêque  , les  trois  Compagnies  font  une  falve  gé- 
nérale de  leur  tnoufquetterie  , & en  même  temps  fe 
fait  entendre  une  décharge  de  petites  pièces  d’ar- 
tillcrie  qui  relient  à la  ville , & qu’on  a foui  en 
cette  occasion  de  tranfporter  & de  placer  avec  <pd- 
ques  drapaux  déployés  fur  le  rempart  qui  * ctend 
depuis  la  porte  de  l’Hôtel-Dicu  , jufqu’à  la  poterne 
de  Sainte-Marguerite.  Le  Seigneur  Evcque  étant 
arrivé  près  de  la  barrière  qui  cil  au  - dehors  de  cette 
porte  de  l’Hôtcl-Dieu  , y trouve  les  Maire  Lieu- 
tenant de  Maire  , Pairs , Echcvins  & autres  Officiers 
du  Corps-de-Ville , & pluûcurs  notables  habitants 
qui  l’attendent  à cette  barrière.  Auffi  tôt  le fdits  Mai- 
re Pairs  & Officiers  du  Corps-deA’  illc  , ainù  que 
les  notables  habitants , ayant  fait  de  trcs-humblcs 
révérences  audit  Seigneur  , le  Maire  parlant  en  fon 
nom  & au  nom  de  toute  la  Ville  & Commune  de 
Beauvais  , lui  fait  une  harangue  en  termes  relpcc- 
tueux  & fournis  , quiicxprimcnt  le  double  titre  fous 
lequel  il  eft  reconnu  , fçavoir  , & comme  Evcque 
& comme  Seigneur  temporel  ; il  lui  dit  qu’eo  qua- 
lité d’Evèque  , il  trouvera  en  eux  de  la  docilité 
& de  la  fuumiffion  , & que  comme 
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temporel , U peut  être  alluré  de  leur  fidélité'  ôc  de 
leur  profond  rcfpcft.  L’Evêque  répond  à ce  difcours 
en  les  alîurant  qu’en  qualité  d’Evèque  il  leur  doit 
J’inftruélion , & qu’en  qualité  de  leur  Seigneur  il 
doit  les  défendre;  qu’il  vient  avec  ces  fentiments  ,3cc. 
Après  cette  réponfe  de  l’Evêque  , le  Maire  tenant 
les  clefs  des  portes  de  la  ville  , liées  d’un  gros  cor» 
don  de  foie  rouge  3c  verte , ôc  les  ayant  levées  en  haut  , 
parlant  encore  en  fon  nom  3c  au  nom  de  fes  Pairs  , 
des  Echevins , Communiers  & habitants , dit  en  ces 
termes  : Monfeigneur  , voici  que  nous  vous  baillons  Us 
clefs  de  la  ville  , G fommes  prêts  défaire  le  ferment 
que  nous  vous  devons,  G nous  vousfupplions  de  faire 
ce  que  vous  nous  deve\.  Enfuite  le  Maire  ayant  baife 
ces  clefs  3c  les  ayant  mifes  entre  les  mains  dudit 
Seigneur  Evcquc  , fait , tant  en  fon  nom  qu’au  nom 
des  Pairs  3c  Communiers , le  ferment  en  ccs  termes  : 
Monfeigneur , nous  vous  jurons  G promettons  de  gar- 
der félon  notre  pouvoir  , votre  vie  , votre  corps  , vos 
meubles , votre  Honneur  , vos  châteaux  G vos  droits 
fous  la  fidélité  que  nous  devons  au  Roi.  Alors  le 
Seigneur  Evêque  ayant  levé  en  haut  les  clefs  de  la 
ville  , dit  en  ces  termes  : Et  moi,  je  promet!  vous  gar- 
der en  vos  franchifes  G libertés.  Et  remettant  les 
clefs  au  Maire  , il  dit  : je  vous  baille  la  garde  G les 
clefs  des  portes  , forterejfes  G murs  de  ma  bonne  ville 
de  Beauvais  , en  telle  maniéré  G condition  que  la 
garde  de  ces  clefs  vous  me  fere\  G me  les  rendre ç 
toutes  fois  G quantes  qu'il  me  plaira  , G de  par  moi 
en  fere\  requis  G interpellés.  Le  Maire  ayant  reçu 
les  clefs , dit  : je  Us  repi  s pour  Us  garder  fous  l'o- 
béijfancc  du  Roi  comme  il  e/l  accoutumé,  «t  Alors  , 
»3c  avant  qu’on  eût  ouvert  la  barrière , fc  prefenta 
«le  ai.  de  Novembre  1713.  Toulfaint  Lcuilîcr  , 
«Procureur-Fifcal  de  ladite  Comté-Pairie  de  Beau- 
«vais , qui  avoit  été  prefent  à tout  ce  qui  vient 
v d’être  rapporté , 3c  déclara  publiquement  qu’il  pro- 
«teftoit  pour  3c  au  nom  de  François-Honorat  de 
vBeauviUicrs  de  Saint-Agnan  , Evêque  G Comte  de 
vBcauvais  , 3c  au  nom  de  fon  Evêché  , contre  le 
«Sieur  Motte  , Maire  , au  fujet  de  ce  qu’auffitôt 
«après  avoir  fait  audit  Seigneur  de  très-profondes 
«révérences , il  avoit  manqué  de  dire  enfuite  par 
«deux  diverfesfois  ces  mots:  Vene\,  Monfeigncur , 
«en  votre  banne  ville  , defquels  mots  3c  termes  les 
«Maires  de  ladite  ville  ont  toujours  ufé  . 3c  font 
«obligés  d’ufer  aux  réceptions  de  leurs  Evêques  3c 
«Seigneurs  .comme  ledit  Procureur-Fifcal  le  montra  . 
«publiquement  parles  procès  verbaux  ( qu’il  tenoit 
«à  la  main)  des  entrées  des  Evêques , aux  années 
«i6$i.3c  1679. , 3c  ainfi  qu’il eft  porté  dans  des  ti- 
«tres  3c  documents  plus  anciens  que  ledit  Sieur 
vMo'te  .Maire  .n’avoitpu  ignorer;  3c  leProcurcur- 
«Fifcal  requit  afte  de  cette  proteftation , pour  fer- 
«vir  ôc  valoir  audit  Seigneur  Evêque  ce  que  de  rai- 
«foo  ; ce  qui  lui  fut  oétroyé  par  les  deux  Notaires 
«Royaux  qui  étoient  préfens  à cette  cérémonie 
«pour  en  drelfcr  procès-verbal».  Nous  remarquons 
à ce  fujet,  qu’à  l’entrée  folcmnelle  d’£tienue-René 
Potier  de  Gefvrcs  , fucceflcur  immédiat  de  M.  de 
Saint-Agnan  en  l’Evêché  de  Beauvais . tout  s’eft 
pailé  avec  t3nt  d’unanimité  , qu’il  n’y  a eu  aucune 
oppofïtion  ni  proteftation. 

La  barrière  ayant  été  ouverte , l’Evêque  s’avance 
3c  entre  dans  un  corps-de-garde  qui  eft  tapilïe  3c  pré- 
paré exprès,  3c  s’y  repofe  pendant  que  les  Com- 
pagnies des  Arbaleftriers  , Arquebuficrs  3c  de  l’In- 
fancerie , les  Religieux  3c  les  Eccléliaftiqucs  de  la 
proceffion  entrent  dans  la  ville.  Ces  Compagnies  mili- 
ta ires  fc  mettent  en  marche  fur  deux  ailes  aux  deux 
côtés  de  la  proceffion  qui  défile  au  milieu.  Le  Sei- 
gneur Evêque  ayant  repris  fa  marche  en  fuivant  ôc 
fermant  la  proceffion  , entre  dans  la  ville  par  ladite 
porte  de  l’Hôtcl-Dieu , fur  les  dix  heures  3c  demie 
Tome  l. 


BEA  -m 

du  matin  ou  environ  ; fit  il  eft  accompagné  3c  fuivi 
d’un  très-grand  nombre  de  perfonnesde  difttnétion  k 
auxquelles  fc  joignent  les  Maire , Pairs 3c  Officiers  dit 
Corps-de- Ville , qui  prennent  leur  rang  félon  l’ufage. 
Toutes  les  rues  nui  mènent  depuis  la  porte  de  PH  A* 
tel-Dicu , par  lesquelles  l’Evèque  doit  palFcr  , juf- 
qu’au  Palais  cpifcopal , font  tapiflccs  au-devant  des 
maifons.  Lorfquc  le  Seigneur  Evêque  paiVc  devant 
l’Eglifc  de  l’Hôrel-Dieu  , le  Recteur  de  cette  Mai- 
fon  , qui  eft  un  Chanoine  régulier  , fe  préfente  à lui 
3c  lui  fait  une  harangue  latine , à laquelle  le  Prélat 
répond  en  la  meme  langue  , 3c  puis  baife  un  Reli- 
quaire du  bras  de  Sainte-Anne  qui  lui  eft  préienté 
par  le  même  Reftcur  de  l’Hôtcl-Dieu.  Ledit  Set 
gneur  continuant  fa  marche  dans  la  ville  , on  fonne 
toutes  les  cloches  des  EgJifes  , ôc  cela  dure  autant 
que  la  marche.  Etant  arrivé  à la  rue  nommée  Gloria 
ûus  , l’Evcquc  trouve  qu’on  y a conftruitÔc  préparé 
un  pont  de  bois  ou  une  grande  cftradc  élevée  de 
deux  pieds  ou  environ  , au  milieu  de  la  rue  , fur  le 
pont  même  du  canal  qui  eft  en  cet  endroit.  Cette 
cftrade  fc  fait  aux  frais  du  poflefleur  du  Fief  de  fer- 
vice  de  l’Evêché , appelle  U Fief  du  Pont.  Elle  eft 
couverte  d’un  tapis  de  Turquie , 3c  au-delfus  eft  un 
fauteuil  ayant  le  dos  tourné  vers  le  Septentrion  , ôc 
ui  eft  garni  d’un  carreau  armoirié  des  armes  dn 
eigneur  Evêque  qui  fait  fon  entrée  folcmnelle.  Le 
tapis  3c  le  fauteuil  font  placés  3c  préparés  par  un 
Fieffé  de  fervice  , nommé  le  Fief  de  la  Chaife  ; 3c  le 
carreau  eft  mis  par  le  potïcflcur  du  Fief  du  Carreau * 
Les  Doyen , Chanoines  3c  Chapitre  de  l’Eglifc  cathé- 
drale , auxquels  fe  joignent  les  Chanoines  de  l’Egtife 
de  Saint-Nicolas , 3c  les  Chapelains  de  la  Cathé- 
drale , viennent  en  proceffion  , le  Chantre  en  dignité 
tenant  le  bâton  cantora!  , tous  revêtus  des  plus  bel- 
les chapes  , 3c  fc  rendent  à la  porte  du  Châtel 
dite  le  Gloria  laus  pour  y attendre  ledit  Seigneur 
Evêque.  Prefque  auffitôt  arrive  le  Prélat  : il  monte 
fur  l’eftrade  dont  nous  avons  parlé , 3c  s’affied  dans  le 
fauteuil  qui  y eft  placé.  Le  Doyen  de  l’Eglife  ca- 
thédrale , affilié  des  Archidiacres  en  dalmatiquc , du 
Sous-Chantre  3c  des  quatre  plus  anciens  Chanoines, 
s’approche , monte  fur  l’eftrade  , 3c  après  avoir  fait 
au  Seigneur  Evêque  qui  eft  debout , de  très-humbles 
révérences  , lui  préfente  de  l’eau-bénite  avec  l’at 
perfoir  : l’Evêque  en  prend  3c  enfuite  en  jette  tant 
au  Doyen  qu’à  fes  affiftants.  Cela  étant  fait , le 
grand  Archidiacre  lui  préfente  une  croix  que  l’Evê- 
que baife  , puis  l’Archidiacre  du  Beauvoihs  lui  pré- 
fente le  Livre  des  Evangiles  qu’il  baife  auffi.  Le  Doyen 
fait  enfuite  une  harangue  latine  au  Prélat , puis  jure 
tant  en  fon  nom  , qu’au  nom  de  fes  confrères  Cha- 
noines 3c  Chapitre  , l’honneur  3c  la  révérence  qu’ils 
lui  doivent.  Ayant  répondu  en  la  même  langue  à la 
harangue  du  Doyen  , l’Evêque  jure  de  fon  côte  de 
confcrver  les  privilèges  3c  droits  de  fon  Eglifc  , 3c 
figne  fon  ferment  qui  eft  inféré  dans  le  Livre  des 
Evangiles  : ce  Livre  lui  eft  préfenté  par  le  Doyen  3c 
il  eft  foutenu  par  le  Chambcllan-Fiefl'é  dudit  Evê- 
ché. Après  cette  cérémonie  , le  Doyen  met  l’étole  h 
l’Evêque , le  revêt  de  fa  chape , le  couvre  de  fa 
mitre  , 3c  lui  met  en  main  la  crolfe  que  ledit  Prélat 
donne  auffitôt  à fon  Chapelain  Porte-Crojfe  pour  la 
porter.  Toutes  les  Compagnies  armées , ainfi  que 
les  Chapitres  3c  les  Corps  Religieux  , ayant  repris 
leur  marche , 3c  s’avançant  vers  l’Eglife  cathçdrale  , 
l’Evèque  ferme  de  nouveau  la  proceffion  précédé 
des  deux  Fieffés  6e  de  fes  deux  Malfiers.  La  procef- 
fion étant  entrée  dans  l’Eglife  cathédrale  , put  le 
grand  portail  qui  eft  du  côté  du  Midi , l’Evcque  ÿ 
entre  auffi , 3c  il  eft  conduit  par  le  Doyen  ôc  fes 
affiliants  par  la  grande  porte  du  Chœur.  Il  entre  dan9 
le  Chœur  par  le  côté  gauche  , 3c  fe  met  à genoux 
fur  un  Prie-Dieu  qui  lui  eft  préparé  devant  le  Grande 
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Autel  où  il  fa»1  & Prierc  : étant  finic  » 11  ctl  Con‘ 
duit  par  le  côté  droit  du  Chœur  en  fa  place  & chaire 
épifcopale  , où  le  Doyen  affilié  des  mêmes  perfon- 
ncs  le  met  en  pofléffion  corporelle  Ôc  aéluelle.  Auf- 
fitôt  que  l’Evèque  eft  intronife  , le  Chantre  en  di- 
gnité tenant  le  bâton  cantoral  , lui  vient  annoncer 
£ cantique  Te-Dcum , ôc  le  Prélat  chante  fur  le 
champ  le  premier  verfet  de  ce  cantique.  11  fort  en- 
fuite  du  Chœur  , précédé  comme  ci-devant , de  après 
l'avoir  traverfé , il  fe  rend  dans  la  Sacriftie,  où  per* 
dant  que  l’on  chante  le  Te-Dcum  en  mufique  & avec 
l'orgue  , il  s’affied  dans  un  fauteuil , auprès  du  feu 
fi  c’eft  en  hiver,  fe  fait  ôter  fes  fandales , laver  les 
pieds  & chauffer  des  bas  & des  fouliers  par  ledit 
Chambellan-Fieffé  de  fcrvice.  Après  cela  il  fe  pré- 
pare pour  célébrer  pontificalement  la  Mcffe  du 
Saint-Efprit , aflifte  des  deux  Archidiacres  & au- 
tres Miniftres.  Pendant  cette  Meflè  , ainfi  que  pen- 
dant le  Te-Deum  , tout  le  Clergé  de  la  Cathédrale  , 
de  même  que  celui  de  Saint-Nicolas , demeure 
revêtu  des  chapes  qu’il  a portées  à la  proceÛton. 
Les  Officiers  des  Corps  ôc  Compagnies , dont  on  a 
parlé , font  places  dans  le  Choeur  de  l’Eglife  aux 
endroits  & fieges  accoutumés.  Les  Gentilshommes 
Ôc  autres  perfonnes  de  confidération  fe  placent  fur 
des  formes  Ôc  fur  des  bancs  mis  à cet  effet  dans  le 
Choeur  aux  deux  côtés  d’en-bas.  Après  que  l’Evêque 
a célébré  pontificalement  ta  Meflè  , qu’il  eft  revenu 
dans  la  Sacriftie  , qu’on  lui  a ôté  fes  habits  ponti- 
ficaux , & qu’il  a fait  fes  prières  d'a&ion  de  grâ- 
ces, il  fe  préfente  à lui  dans  la  Sacriftie  un  Fieffé  de 
fervicc  de  fon  Evêché  , appelle  le  pojfeffeur  du  Fie  F 
de  la  Verge  pour  faire  le  fervice  de  Ion  Fief.  Le 
Prélat  fort  enfuite  de  la  Sacriftie  , précédé  dudit 
Fieffé  de  la  Verge  , portant  haut  une  verge  ou  bâton 
noir  garni  d’ivoire  aux  deux  bouts  : il  eft  auffi  pré- 
cédé d’un  autre  Fieffé  portant  haut  l’épée  nue  , du 
troifleme  Fieffé  portant  une  lance  , & des  deux 
Maffiers.  Sortant  de  l’Eglife  par  le  grand  portail , 
l’Evêque  eft  conduit  à fon  Palais  épifcopal  par  le 
Doyen  qui  le  met  en  pofléffion  de  ce  Palais  ; & en 
même  temps  il  eft  accompagné  des  Dignités  Ôc  Cha- 
noines de  la  Cathédrale  , d’un  grand  nombre  de 
Gentilshommes  & autres  perfonnes  de  confidération , 
& des  Officiers  des  trois  Compagnies , dont  il  a été 
parlé  , ôc  il  eft  fuivi  d'un  peuple  très-nombreux. 
Lorfque  le  Seigneur  Evêque  parte  fous  b grande 
porte  d’entrée  de  fon  Palais  épifcopal , Ôc  vis-à-vis 
de  la  porte  des  priions  de  l’Evêché  , on  lui  pré- 
fente une  Requête  de  la  part  des  prifonniers  détenus 
pour  dettes  civiles  dans  ces  priions;  laquelle  Re- 
quête tend  à ce  qu’en  confidération  de  Ca  joyeufe 
entrée  en  fa  ville  de  Beauvais  , il  plaile  audit  Sei- 
gneur , fuivant  l’ufagc  obfervé  par  fes  prédécefleurs 
Evêques  Ôc  Comtes  de  Beauvais,  le  jour  de  leurs  en- 
trées folemnelles , leur  donner  la  liberté  ôc  leur  faire 
ouvrir  les  prifons.  Sur  cela , l’Evêque  dit  qu’il  ac- 
corde la  liberté  aux  prifonniers  détenus  pour  dettes 
civiles  ; ôc  il  remet  ladite  Requête  entre  les  mains 
du  Bailli  de  la  Comté  - Pairie  de  Beauvais  , à 
ui  il  ordonne  de  faire  élargir  les  prifonniers , à caufe 
e fa  joyeufe  entrée  dans  la  ville  de  Beauvais.  Con- 
tinuant enfuite  fa  marche  par  l’intérieur  de  la  Cour 
du  Palais  épifcopal , le  Prélat  trouve  les  Compagnies 
militaires  rangées  en  double  haye  & fous  les  armes , 
les  tambours  battans  , & toute  la  cour  rctentirtant 
du  fon  des  hautbois.  Huttes  ÔC  autres  inflrumcnts  de 
ces  Compagnies.  L’Evêque  monte  les  premières 
marches  du  grand  efcalicr  , & il  eft  conduit  dans  la 
grande  falle  batte  , où  étant  entré  le  Doyen  le  met 
en  poffeflion  corporelle  ôc  actuelle  de  ce  Palais  & 
de  tous  les  droits , biens  Ôc  revenus  appartenons  à 
fon  Evêché  de  Beauvais.  Dans  cette  même  falle  , le 
Prélat  trouve  le  Sieur  N.  Echanfon  de  fon  Evcchc  , 
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à caufe  de  fon  Fief  ôc  Seigneurie  de  la  Bouteillerie  , 
le  Sieur  du  Fief  de  la  Coupe  ü de  V oifinlieu  , fécond 
Echanfon  , le  Panetier  , l'Ecuyer- Tranchant  , ôc 
plufieurs  autres  Fieffés  de  fcrvice  de  fon  Evcchc  , 
tous  au  nombre  de  trente  ou  environ  , lefqucls  at- 
tendent ôc  font  difpofés  pour  faire  chacun  les  fervi- 
ces  dont  Us  font  tenus  , fuivant  la  nature  de  leurs 
Fiefs  , à l’entrée  ôc  au  feftin  defdits  Seigneurs  Evê- 
ques. De  cette  falle  , le  Prélat  précédé  ainfi  qu’au- 
paravant , monte  aux  appartements  d’en-haut  ôc 
entre  dans  celui  qui  lui  eit  préparé  par  les  foins' du 
Fieffé  de  fervice  , nommé  le  Po [JcJfeur  du  Fief  des 
Parements  : en  cet  endroit , les  Maire  Ôc  Pairs  de 
la  ville  font  apporter  ôc  préfentent  à l’Evêque  les 
préfents  ordinaires  de  la  ville  , parmi  lefquels  font 
entr’autres , fuivant  l’ufage  accoutumé,  deux  pièces 
de  ratine  fine  façon  de  Beauvais. 

Ainfi  fe  terminent  l’entrée  folemnelleôt  la  récep- 
tion des  Evêques  Comtes  de  Beauvais.  Mais  il  nous 
paroît  qu’il  manquerait  quelque  chofe  au  détail  que 
nous  venons  de  donner  à ce  fujet , fi  nous  ne  par- 
lions ici  du  magnifique  feftin  que  l’Evêque  donne 
enfuite  , comme  auffi  des  rangs  ôc  féanccs  qu’y 
tiennent  les  Corps  ôc  les  particuliers  notables  qui 
y font  invités , fuivant  l’ufage  qui  eft  obfervé  Ôc  qui 
a etc  fuivi  au  dernier  feftin  qui  fut  donné  par  I'E- 
vêque-Comte  de  Beauvais  en  1718. 

1.  Table  de  l*  Evêque-Comte  de  Beauvais  , le  jour 
de  fon  entrée  folemncllc  en  fa  ville  épifcopale.  Cette 
table  eft  longue  , elle  eft  placée  dans  la  grande  falle 
batte  de  l’Evêché  , laquelle  eft  ce  jour-là  parée  & 
tapiflee  magnifiquement  ,ôc  dont  la  porte  eft  gardée 
parle  poflèflèur  d’un  Fief  de  fervicc  de  l’Evêché  , 
nommé  le  Fief  de  la  Jonglerie  , ôc  par  d’autres  per- 
fonnes  qui  demeurent  fous  les  armes  pendant  le 
feftin  ou  dîner  de  l’Evêque.  La  place  du  milieu  de 
cette  table  eft  occupée  par  le  fauteuil  du  Prébt , 
ayant  le  dos  tourné  du  côté  du  Septentrion. 

A la  droite  de  l’Evèqae , Ôc  des  deux  côtés  de  la 
table  , en  remontant  vers  la  cheminée  de  la  falie  , 
ou  vers  le  Midi  , font  placés  les  Dignités  ôc 
Chanoines  , le  Pénitencier  ôc  le  Chancelier  de 
l’Eglife  cathédrale  chacun  félon  fon  rang  ; enforie 

ue  le  Doyen  eft  affis  vis-à-vis  de  la  perfonne  du 

rélat , que  le  grand  Archidiacre  eft  affis  à la  droite 
de  l’Evcquc  , ôc  qu’à  la  gauche  du  Doyen  eft  la 
place  du  Chantre  en  dignité , ôc  ainfi  de  fuite  fuivant 
le  rang  que  les  autres  Dignités  ôc  Chanoines  doivent 
tenir  entrieux. 

A la  gauche  du  Prélat  font  placés  les  Seigneurs 
les  plus  notables  , qui , par  confidération  pour  l’E- 
vêque , honorent  cette  cérémonie  de  leur  préfcnce. 
Enfuite  des  deux  côtés  de  la  table  , en  allant  vers 
l’autre  bout  de  la  falle , ou  vers  le  Septentrion  , font 
les  perfonnes  de  diftin&ion  du  pays  qui  ont  été 
invitées  à l’entrée  folemnelle. 

Au  bout  de  la  même  table  ôc  à la  fuite  de  la  No- 
bleflè  , font  une  partie  des  Officiers  du  Bailliage  ôc 
de  la  Comté-Pairie  de  Beauvais.  L’autre  partie  fe 
place  aux  tables  des  Corps  duPréfidial  ôc  de  l’E- 
lefüon  , dont  ils  font  prefquc  toujours  Officiers. 
Cette  table  du  Seigneur  Evêque  eft  ordinairement 
occupée  par  cent  perfonnes  ou  environ. 

Tous  les  Fieffés  de  fervice  de  l’Evêchc  font 
chacun  leurs  fondions  ôc  leurs  fervices  félon  leurs 
Fiefs  , pendant  le  feftin  ou  repas  , à la  table  du  Sei- 
gneur Evêque.  Mais  comme  l’énumération  de  ces 
divers  Fiefs  , ainfi  que  celle  de  leurs  differentes 
fondions  ferait  trop  longue , nous  nous  contenterons 
de  parler  de  quelques-uns  deccs  Fieffés;  fç  avoir,  le 
Bouteiller  ou  premier  Echanfon  de  l’Evêché  donne  le 
premier  coup  à boire  à l’Evêque  , apres  quoi  il  fe 
retire  emportant  à fon  profit  , félon  fondrait  , le 
verre  dant  lequel  il  a fervi  à boire  ( c’étoit  ancien- 
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nement  une  coupe  ou  gobelet  d’argent  dore  ) , & 
il  va  le  placer  à table  avec  la  Noble  (Te.  Le  poflef- 
feur  du  Fief  de  la  Coupe  , en  qualité  de  fécond 
Echanfon  donne  le  fécond  coup. à boire  au  Prélat, 
& pendant  le  relie  du  fellin  , il  demeure  avec 
les  autres  Fieffés  près  de  la  perfonne  dudit  Sei- 
gneur. 

Le  poffelTeur  du  Fief  de  la  Verge  tenant  fon  bâton 
noir  garni  d’ivoire  aux  deux  bouts  , levé  en-haut, 
marche  devant  le  Maltre-d’Hôtcl , lorfqu’il  fert  le 
premier  plat  devant  l'Evêque. 

Le  Paneticr  , PEcuyer-Tranchant  & les  autres 
Fieffés  de  fervice  pour  la  bouche  , font  leurs  fonc- 
tions & fervices  auprès  de  la  perfonne  de  l'Evêque 
pendant  le  feftin  ; dt  les  deux  Fieffés  , dont  l’un  cft 
nommé  le  Forte-Glaive  ou  Porte-Epée , & l’autre  le 
Forte  - Lance  , demeurent  auffi  près  de  la  perfonne 
du  Prélat  , le  premier  tenant  à la  main  l’épéc 
nue  & l'autre  une  lance. 

II.  Autres  tables.  Toutes  les  autres  tables  , dont 
on  va  parler , font  fervics  en  même  temps  que  celle 
de  l’Evêque. 

Dans  la  grande  chambre  , qui  eff  au  bout  de  la 
grande  fallc  , vers  le  Midi , font  placées  trois  tables 
longues  & difpofées  à-peu-près  en  fer  à cheval. 

La  première  de  ces  tables  commence  vers  la  gran- 
de croifée  de  ladite  chambre  , de  s’étend  jufqucs  vis- 
à-vis  & auprès  de  la  cheminée.  A cette  table  font 
les  Officiers  du  Prcfidial  de  le  Prévôt  de  la  Maré- 
chaufféc. 

La  féconde  table  eff  placée  en  travers  vers  le  fond 
de  ladite  chambre  , de  elle  cft  occupée  par  les  Of- 
ficiers du  Corps-de-Ville. 

A la  troifïeme  table  , qui  eft  placée  en  entrant 
dans  la  même  chambre  , & dont  un  des  bouts  donne 
du  côté  de  la  porte  , & l’autre  du  côté  de  la  table  du 
Corps-de-Ville  , font  placés  les  Officiers  de  l’Elec- 
tion de  ceux  du  Grenier  à fcl. 


III.  Dans  les  appartements  d'en-haut  font  diflri- 
èuées  les  tables  qui  fuivent.  i°.  Dans  l’anticham- 
bre de  l’appartement  appelle  deSr.  Paul , qui  donne 
fur  la  cour  de  l’Evêché  , eft  une  table  longue  , dite 
la  Table  des  Abbés  , à caufc  que  les  Abbés  des  Ab- 
bayes qui  fc  trouvent  aux  entrées  folemnelles  des 
Seigneurs  Evêques  , y ont  leurs  féances.  Mais  à 
ccttc  meme  table  font  auffi  placés  pluficurs  parti- 
culiers notables  quiont  été  invités  au  feftin , de  même 
que  les  Prieurs  des  Abbayes  voiünes  , les  fix  Cha- 
noines Préfidcnts  des  fix  Eglifes  collégiales  de 
Beauvais  , le  Curé  de  Notre-Dame  de  la  Baffe- 
Œuvre  , le  Doyen  de  Gerberoy  , le  Reftcur  de 
l’Hôtel-Dieu  de  Beauvais  dt  le  Supérieur  du  Sémi- 
naire. Le  Principal  du  College  , quand  il  n’cft  pas 
Chanoine  de  la  Cathédrale  , fc  place  auffi  à cette 
table.  Outre  les  perfonnes  que  nous  venons  de 
nommer  , il  en  eft  encore  plulieurs  autres  qui  ont 
également  leurs  places  à la  même  table  , dite  des 
Abbés  , de  ce  font  le  Doyen  , le  Sous-Doyen  de  le 
Syndic  des  Avocats  de  Beauvais  , les  Officiers  du 
Bailliage  de  Vidamé  de  Gerberoy  de  ceux  de  la 
Verrerie  de  l’Evêché  , le  Médecin  du  meme  Evêché, 
le  Doyen  , le  Sous-Doyen  de  le  Syndic  des  Procu- 
reurs de  Beauvais  , les  Officiers  de  la  Comtc-Pai- 
rie  , les  Aumôniers  de  autres  perfonnes  attachées 
au  Seigneur  Evêque  , de  enfin  pluficurs  autres  par- 
ticuliers notables  qui  ont  été  invités  au  feftin. 

i°.  Dans  la  fallc  haute,  proche  de  l’antichambre 
de  l’appartement  de  Saint-Paul , font  trois  tables  : 
la  première  pour  les  deffervants  de  l’Eglife  cathé- 
drale ; pour  ceux  des  Eglifes  de  Saint-Quentin  , 
de  Saint-Michel , de  Saint-Barthclemy  & de  Saint- 
Nicolas  ; pour  les  grands  Vicaires  , les  Chapelains  de 
les  petits  Vicaires  de  ladite  Eglife  cathédrale.  La 
foconde  table  cft  occupée  par  les  Muficiens  de  les 
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Bedeaux  de  la  même  Eglife  cathédrale.  La  troifieme 
eft  pour  les  Enfants-de-Choeur. 

3°.  Dans  l’antichambre  de  l’appartement  appelle 
de  Bourbon  , près  de  la  tribune  de  la  grande  Chapel- 
le , font  deux  tables.  La  première  cft  pour  les  Offi- 
ciers des  Compagnies  militaires  privilégiées  de  la 
ville  , qui  ont  été  mifes  fous  les  armes  pendant  la 
cérémonie.  La  fécondé  eft  pour  les  Officiers  des 
Compagnies  des  Quartiers  de  la  ville  , qui  ont  été' 
auffi  fous  les  armes. 

4°.  Dans  un  appartement  qui  cft  auprès  de  la 
grande  écurie  de  l’Evêché  , on  place  une  table  qui 
eft  ferrie  en  maigre  pour  les  Religieux  de  Saint-Lu- 
cien , auxquels  le  joignent  ordinairement  quelques 
Prieurs  d'Abbayes  réformées.  Ccttc  table  eft  fervie 
en  maigre  pendant  que  le  Seigneur  Evêque  célébré 
la  MeUe  pontificale  dans  l’Eglife  cathédrale  , parce 
que  les  Religieux  de  Saint-Lucien  quittent  la  pro- 
ceffion  auffi-tôt  que  le  Prélat  eft  arrivé  à l’cftrade 
ou  pont  qui  eft  préparé  près  de  l’endroit  nommé  le 
Gloria  laus  ,&  où  le  Chapitre  de  la  Cathédrale  eft 
venu  le  recevoir.  C’cft  alors  que  le  Prieur  & les  Re- 
ligieux de  ladite  Abbaye  fe  rendent  à l’Evcché  où 
les  artend  un  très-bon  dîner. 

Immédiatement  après  que  le  dîner  de  l’Evèque 
eft  fini , on  fert  la  table  des  Fieffés  de  fervice  de 
l’Evêché- 

Le  nombre  des  perfonnes  qui  occupent  les  dif- 
férentes places  , dont  on  vient  de  parler  , eft  ordi- 
nairement de  trois  cens  quarante  perfonnes  ou 
environ.  Dans  ce  nombre  ne  font  point  comprifes 
les  perfonnes  qui  font  employées  à faire  le  feftin  , 
non-plus  que  celles  qui  fervent  les  tables.  Cependant 
toutes  ces  perfonnes  font  traitées  également  à dî- 
ner , St  leur  nombre  total  monte  ordinairement  à 
450.  ou  environ  ; ce  qui  fait  en  tout  environ  huit 
cens  perfonnes  , auxquelles  l'Evêque  donne  à dîner 
le  jour  de  fon  entrée  folemnelle. 

L’Eglife  cathédrale  de  Beauvais  eft  dédiée  à 
Saint-Pierre.  C’eft  un  très-beau  vaillèau.  Le  Choeur 
eft  vanté  avec  raifon  pour  fa  grandeur  & pour  la 
belle  ordonnance  de  l’architecture  : il  eft  orné  de 
dix  piliers  de  chaque  côté  dans  fa  longueur  , avec 
des  Chapelles  au-pourtour.  Le  Jubé  qui  fépare  la 
Nef  du  Choeur  eft  tout  incrufté  de  marbre , de  outre 
cela  il  cft  orne  de  quatorze  colonnes  & d’autres 
beautésqui  font  également  de  marbre.  Mais  ce  mag- 
nifique morceau  demande  une  nef,  car  on  n'a  encore 
conftruir  que  deux  travées  de  celle  qui  exifte  , ce  qui 
fait  dire  en  proverbe  : Choeur  de  Beauvais  Si  nef 
d’Amiens.  Le  tréfor  de  ccttc  Eglife  renferme  quan- 
tité de  reliques  , de  la  Sacriftie  les  plus  belles  chapes 
du  Royaume  dont  on  admire  la  richeffe  , la  délica- 
teffe  de  la  variété  des  portraits  faits  à l’cguille.  Dans 
la  Bibliothèque  on  conferve  un  grand  nombre  de 
Livres  de  de  Manufcrits  très-anciens.  Badin  dans  fa 
République  , dit  que  de  fon  temps  il  y avoit  un 
ancien  Livre  qui  contenoit  la  Formule  du  ferment 
que  le  Roi  Philippe  I.  fit  lors  de  fon  Sacre  ,dcil 
ajoute  que  cette  Formule  étoit  differente  de  celle 
d’aujourd’hui.  Comme  les  deux  Religieux  Béné- 
diékins  qui  nous  ont  donné  l'hiftoirc  de  leur  Voyage 
Littéraire , ne  parlent  pas  de  cette  picce  curieuie  , il 
y a apparence  qu’elle  a été  fupprimee.  Certainement 
ces  deux  Sçavants  ne  l’auroient  pas  paffée  fous 
filcnce  , car  elle  étoit  bien  auffi  importante  & auffi 
littéraire  que  le  Curedent  de  l’Empereur  Charles - 
Quint  qo’ils  difent  avoir  vu  à Befançon.  La  Biblio- 
thèque dont  il  cft  queftion  , fut  augmentée  dans 
le  fiede  dernier  , de  celle  qu 'Auguftin  Potier , Evê- 
que de  Comte  de  Beauvais , donna  à fc  Cathédrale. 

On  voit  avec  admiration  dans  cette  Eglife  un 
grand  Maufolée  de  marbre  blanc  , qui  a dix  pieds 
Ût  demi  de  haut  fur  fept  pieds  d<  demi  de  large.  U 
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a voit  M commccd  par  Ccufttul^nc  & il  a M 
fini  par  Couftou  le  cadet.  Le  Cardinal  de  Forbin  de 
Janfon , en  l’honneur  de  qui  ce  monument  a etc  ele- 
vc  J cft  repréfenté  à genoux  de  grandeur  naturelle  , 
& placé  fur  un  piëdcftal  qui  fe  termine  en  confole. 
Au  milieu  de  ce  picdeftal  cft  une  épitaphe  en  latin  , 
qu’on  a aufli  traduite  en  françois  , en  faveur  de 
ceux  qui  n’entendent  pas  la  première  de  ces  deux 
langues.  Voici  l’une  & l’autre. 


D.  O.  M. 

TufTanus  de  Forbin  de  Janfon  , SancU  Romane 
Ec  ch  fa  fub  tittda  S.  Calixii  CxrdtnAu , Regiorum  Ordi- 
tium  , rue  non  ALagrms  JHetltenfs  Commendator  , dira 
Vimtnfum  , deindi  Mxjfditnfi<m  , poflremo  Bellovocen- 
fum  Antifes  , l'ice-Domimtt  de  Gerberoy  , Cernes  & Par 
FrancU  , Suprêmes  Régi  arum  Elcemofnarvm  Prafettus  , 
tenon  public  arum  frenuui  Mmfter  rtulli  défiât.  la  Etru- 
riorn  ut  Cofmae  de  Mcdicis  5c  Margaritæ-Ludovicae 
d’Orléans  mentes  tum  ibi  déficientes  novo  revinteret  fade, 
re , Â Rge  méfies.  Légat  us  in  Polonia  coadunatis  proce- 
rum  fiffranu  Joannem  Sobiesky  mira  Confdü  smimepet 
dexteritate  ad  folium  evexit.  Apofloliea  SanlU  Sedis  C7 
Oeri  Gallicane  dispensas  animas  Angélus  puis  reconciliavét. 
Ovibus  pluriel  ereptees  mtrrens  PaforaH  frllicitudirte  abfeas 
aderal.  Annot  vixit  o'Ioginta  , heu  • breve  flxmen.  E t rit  à 
migravit  Lutetia  P art  forum  oilavo  CMendas  Aprilis , asmo 
Dominé  mille fmo  feftingenttfmo  dtcitno  tertio  , G bîc  cor - 
fort  s rtfkrrtttiwtm  exptclat . 


A la  Gloire  de  Dieu  Tout-Puissant. 

Toujfaints  de  Forbin  de  Janfon  , Cardinal  de  la 
Sainte  Eglife  Romaine,  du  titre  de  Saint-Calixtc , 
Commandeur  des  Ordres  du  Roi  5t  Grand-Com- 
mandeur de  Malte  , autrefois  Evêque  de  Digne  , 
puis  de  Marfeille  , & enfin  de  Beauvais , Vidame 
de  Gerberoy , Comte  5c  Pair  de  France  , grand 
Aumônier  du  Roi , Miniftre  d’Etat  très-habile , il 
remplit  exaélement  tous  fes  devoirs  à l’égard  de 
tout  le  monde.  Il  fut  envoyé  par  le  RoienTofcane 

raur  réconcilier  Cofme  de  Medicis  avec  Marguerite - 
ouife  d'Orléans , qui  étoient  alors  en  divifion.  Etant 
Ambafladcur  en  Pologne  il  re'unit  les  fuffrages  des 
Grands  , & éleva  fur  le  Trône  Jean  Sobiesky  par 
la  grande  dextérité  de  fes  confeils  5c  par  fa  fermeté. 
Il  réconcilia  comme  un  Ange  de  paix  le  Clergé  de 
France  avec  le  St.  Siégé  Apoftolique.  Enlève  plu- 
fîeurs  fois  malgré  lui  à Ion  troupeau,  quoiqu’abient, 
il  y étoit  toujours  préfent  par  fa  follicitude  pafto- 
rale.  11  vécut  quatre-vingts  ans,  hélas  ! fil  bien  court. 
Il  mourut  à Paris , le  14.  Mars  de  l’année  171 3.  » 
& il  attend  ici  la  rëfurrcélion  de  fon  corps. 

Le  Chapitre  de  la  Cathédrale  dont  il  eft  queftion, 
eft  compofë  de  fix  Dignités  6c  de  3$.  Canonicats  ; 
d’autres  comptent  52.  Canonicats  outre  les  Digni- 
tés. Celles-ci  font  le  Doyenné  , l’Archidiacone  de 
Beauvais , la  Chantreric  , la  Tréforcrie , l’Archi- 
diaconé  de  Beauvoifis  6c  la  Sous-Chantrerie.  La 
Tréforcrie  qui  valoit  6000.  liv.  de  rente  , a été 
unie  en  partie  au  Séminaire  5c  en  partie  au  Cha- 
pitre. Le  revenu  des  Canonicats  fimples  eft  de 
1 $00.  liv.  ou  environ.  Outre  ce  premier  Corps  du 
Chapitre  de  la  Cathédrale , il  y a pour  le  fervice 
de  cette  même  Eglife  , un  grand  nombre  de  Cha- 
pelains 5c  une  mufique  également  bonne  5c  nom- 
breufe.  Tout  cela  eft  entretenu  des  fonds  particu- 
liers qui  font  deftinés  à cet  ufage.  On  cftime  qu’an- 
née  commune  le  revenu  total  de  la  Cathédrale  de 
Beauvais  , non-compris  celui  de  l’Evêque , monte  à 
1 So.  mille  livres  ou  environ. 

Indépendamment  du  Chapitre  de  la  Cathédrale  , 
D **  ®caavari  fix  Eglifes  collégiales  , treize 
arômes , trois  Abbayes  d’Hommcs , un  beau  Sëmi- 
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naire  dirigé  par  les  Lazariftcs , plufieurs  Couvent* 
de  l’un  5c  de  l’autre  fexe  , un  Hôtel  - Dieu  , un 
Hôpital  général , une  Commandcrie  de  l’Ordre  de 
Malte , 5cc.  Difons  quelque  chofe  de  chacun  de  ces 
articles. 

Les  Collégiales  font  i°.  celle  de  Saint-Michel  , 
de  1 3.  Canonicats  , chacun  de  s©o.  liv.  de  rente  ; 
a°.  la  Collégiale  de  Saint-Nicolas , compofée  de  fix 
Chanoines  qui  ont  chacun  700.  liv.  ; 3°.  celles  de 
Saint  - Etienne  , de  Saint  - Barthélémy  , de  Satrtr- 
Laurent , 5c  de  Notre-Dame  de  laBaJfeuJe.  L’Eglife 
collégiale  de  St.  Michel  étoit  autrefois  un  Monaftere 
de  Bénédiélins  , où  l’on  réfugia  les  reliques  de 
Sainte  - Angadrcfme  du  temps  des  irruptions  des 
Normands.  Celle  de  St.  Nicolas  fut  d’abord  bâtie 
fous  l’invocation  de  Saint-Lucien  par  un  Gentil- 
homme de  Beauvoifis  , nommé  Raoul , qui  la  fou- 
rnit à l’ Eglife  cathédrale.  Les  Chanoines  de  celle- 
ci  y mirent  des  Moines  qu’ils  firent  venir  de  l’Ab- 
baye de  St.  Jean-d’Angcly , où  l’obfervancc  monaf- 
tiaue  floriflait  fous  l’Abbé  Odon  , en  1084.  Auf- 
culfe  , Prieur  de  Saint-Jcan-d’Angely  , fut  envoyé 
pour  être  le  premier  Abbé  du  Monaftere  de  Saint- 
Lucien  intra  muros  , ainfi  nommé  pour  le  diftinguer 
de  la  célébré  Abbaye  de  Saint-Lucien-lè  - Beauvais . 
L’Eçlifc  qui  donne  lieu  à cet  article  , cft  devenue 
collegiale  dans  la  fuite  fous  le  nom  de  Saint-Nico- 
las , ainfi  aue  nous  l’avons  dit.  La  collation  des 
Bénéfices  de  tous  ces  Chapitres  , même  de  celui 
de  la  Cathédrale  , appartient  à l’Evêque  , à l’excep- 
tion néanmoins  du  Doyen  de  la  Cathédrale  qui  eft 
élu  par  le  Chapitre  , 6c  des  Canonicats  de  Saint- 
Nicolas  qui  font  également  à la  nomination  de  ce 
premier  Chapitre. 

Les  Abbayes  font  celles  de  Saint-Lucien-lcs-Beau- 
vais , de  l’Ordre  de  Saint-Bénoît  & de  la  Congré- 
gation de  Saint-Maur  ; celle  de  &tnr-Que;nôi-/é;- 
Eeauvait,  de  l’Ordre  de  Saint-Auguftin  6c  de  la 
Congrégation  de  Sainte  - Genevieve  ; ôc  celle  de 
Saint-Symphorien-lès-Bcauvais  , occupée  autrefois 
par  les  Bcnédiftins  , & à préfent  par  les  Lazariftes 
ou  les  Peres  de  la  Miflïon  de  France. 

La  première  de  ces  Abbayes  , celle  de  Saint- 
Lucien  , eft  fitucc  au  N.  de  Beauvais  , & à 400. 
toifes  de  la  porte  de  l’Hôtcl-Dieu.  On  croit  que 
ce  Monaftere  fut  fondé  & bâti  par  le  Roi  Childe- 
bert , à caufe  qu’on  trouve  dans  d’anciennes  char- 
tes que  ce  Roi  avoit  donné  Bulles  à ladite  Abbaye. 
11  n’y  a cependant  rien  de  bien  certain  à cet  e'gard. 
Mais  il  eft  conftant  que  Chilperic  , Roi  de  France, 
qui  mourut  en  $84. , fut  le  Reftaurateur  du  Monaf- 
tere dont  il  eft  queftion  ; qu’il  le  dota  â la  prière 
de  Dodon  , Evêque  de  Beauvais  ; 5c  que  par  le  con- 
fcil  de  ce  Prélat , il  y établit  Evroul  pour  Abbé  , qui 
i’étoit  déjà  de  Saint-Fufcien.  Cette  Abbaye  eft  en 
commende  , & vaut  20.  mille  livres  de  rente  au 
Sujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  en  Cour 
de  Rome  eft  de  300.  florins. 

Ce  Monaftere  dont  nous  venons  de  parler , eft 
bâti  à la  moderne , 5c  c’eft  un  édifice  magnifique. 
L’Eglife  cft  vafte  , belle  5c  bâtie  en  croix.  Le  Jubé  , 
ainfi  que  les  hautes  chaires,  cft  orné  d’une  fculpturc 
admirable , qui  a été  faite  aux  dépens  d’Etienne  du 
Bois , l’un  des  Abbés  de  cette  Maifon.  Le  tombeau 
de  Saint  - Lucien  5c  celui  de  Jean  Cholct  , ainfi 
qu’une  ftatue  de  Saint-Bénoît , attirent  tous  les  jours 
beaucoup  de  monde  en  ce  lieu  , foit  par  dévotion , 
foit  par  curiofitë. 

Le  tombeau  où  font  renfermés  le  corps  de  Saint- 
Lucien  5c  ceux  de  McJJien  ôc  de  Julien , fes  com- 
pagnons , eft  un  ouvrage  également  hardi , délicat 
& bien  entendu.  C’eft  une  chajfe  qui  fert  de  retable 
au  Grand-Autel  de  cette  Eglife.  Cette  chaflè  eft 
un  chef-d’œuvre  pour  l’ouvrage  , ce  qui  fait  croire 

qu’elle 
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qu’elle  n’eft  pas  de  Saint-Eloy  ï qui  on  l’attribue. 
Elle  reprefenre  elle-même  une  efpece  d’Eglife  avec 
{es  croifées , Ce  s collatéraux  , fes  piliers , Tes  pilaf- 
très , fes  areboutants  , fès  pyramides , ôte.  Du  cen- 
tre s’élève  une  flèche  fort  haute  Ôc  toute  à jour. 
Au  pourtour  de  cette  chafle  font  des  aiches  vuides , 
mais  qui  étoient  autrefois  remplies  par  des  figures 
de  vermeil  qui  furent  enlevées  par  les  An^lois.  Un 
autre  ouvrage  de  mauvais  goût  ôc  qui  a été  ajouté 
après  coup  à l'envers  de  celui  dont  nous  parlons , 
dégrade  en  quelque  forte  cette  belle  chatte.  Elle 
efl  pofée  fur  un  cénotaphe  ou  tombeau  vuidc , qui 
cil  d'une  délicateflê  furprenante , haut  de  trente- 
cinq  à treme-(ii  pieds.  Huit  piliers  très-déLicats  ôc 
très-déliés  foutiennent  tout  cet  ouvrage , qui  eft 
tn  pierre  d’un  grain  très-fin , placé  fur  le  caveau 
où  furent  mis  les  corps  de  Saint-Lucien  ôc  de  fes 
compagnons  après  leur  martyre.  A fix  pieds  de  la 
bafe  du  caveau  efi  une  plate-bande  qui  remplit 
toute  la  capacité  du  fepulchre.  Le  dettous  de  la 
pierre  eft  cizelé  en  mofaïque  , ôc  au  - dcfïus  cil 
placée  la  chatte  fur  une  eftradc. 

La  ftatue  de  Saint-Benoît  dont  nous  avons  fait 
mention , cil  de  pierre  ôc  plus  grande  que  le  naturel. 
On  ne  peut  la  voir  fans  admiration.  On  y diftin- 
gue  les  veines  , les  nerfs  , ôcc.  ; en  un  mot  , elle 
eft  comme  vivante  ôc  la  draperie  en  eft  parfaitement 
bien  jettée.  Des  curieux  font  venus  exprès  d’attez 
loin  pour  la  voir. 

Le  tombeau  dn  Cardinal  Cholet  ne  cede  en  ma- 
gnificence qu'à  celui  de  Saint-Lucien.  Sous  une  des 
arcades  qui  font  au  pourtour  du  Samftuaire  , fous 
une  voûte  ogive  très-délicatement  faite  ôc  foutenue 
par  fix  colonnes , eft  le  tombeau  de  ce  Cardinal 
en  pierre  , avec  des  figures  en  bas-relief  dans  des 
efpeces  de  niches  qui  régnent  au  pourtour.  La 
ftatue  du  Cardinal  Chalet  eft  couchée  fur  ce  tom- 
beau. Elle  eft  en  robe  rouge  , cnrochet  ôcen  cha- 
peau rouge.  On  y voit  auffi  quelques  ornements  » 
deux  pilaftres  ôc  une  pyramide  ouvragée  ôc  percée 
à jour.  Autrefois  cette  ftatue  étoit  toute  d'argent  ; 
mais  l’Abbaye  de  Saint-Lucien  ayant  été  incendiée 
& pillée , les  Religieux  de  cette  Maifon  obtinrent 
la  permiffion  de  vendre  ladite  ftatue  ôc  les  orne- 
ments d’argent  dont  elle  étoit  accompagnée  , pour 
fubvenir  à leurs  befoins  les  plus  prettans.  La  ftatue 
qui  fubfifte  actuellement  n’eft  que  de  bois  peint. 
Quant  aux  ornements  en  cuivre  dore  Ôc  cmaillé , 
qui  accompagnoient  aufli  le  tombeau  du  Cardinal 
Cholet , ils  ont  été  mis  aux  gradins  ôc  au  cadre  qui 
eft  devant  le  Grand-  'Xutcl  de  Saint-Lucien. 

On  lit  fur  le  tombeau  dont  nous  parlons , une 
épitaphe  qui  n’eft  ni  auffi  courte  ni  aulfi  correfte 
que  celle  qui  fe  voit  dans  la  Chapelle  du  College 
des  Cholets  à Paris.  Nous  allons  cependant  la  trans- 
crire ici  ; mais  nous  avertiftons  nos  Lecteurs  que  les 
fautes  qu’ils  y remarqueront , font  dans  l'original. 

EtrTAPBZUM  RR.  În  Cbrifle  Principes  Domini  Joannis 
Cholcti  , tittdi  D.  Ca  cilla  Prcwperi  Cardinal! s , qrd 
ebi.it  4 p art  h virante  M*.  ducenttfims  Nanag°.  fttmde. 

Ipalegens  ffte , penfa  tpuntus  fût  i(te  , 

Cufu  tant  pdchnan  cents  fdgert  ftpulchrum , 
Eftrcfrjté  fttrk  quam  prémuni  fi&diumtra  , 

Et  tantifens  vit  je  di fondât  odaris. 

Etee  fuir  hoc  > terrât!»  tenerabilis  offt  Joannis , 

ÇtcHit  lit  ni  0 decortui  pluribu  annis , 

P eft  ru  Légat  ru  frùl  , inc  Ht  ut  atcjue  probat  us 
yir  mat’  ii  ci*  dit  , cujus  mtm  rtefeia  fvtdit , 

Gloria  Framantm  , décrit  erbis , fermaque  motion  , 
Fauter  jujiontm  , cenf.inj  tdtar  vitierum  , 

Çattenis  a lagune  Proftffer  trat  genrralis , 

Franconna  Rteom  cenfid  , borna  et  fpeeialis , 

Tome  ÏT 
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Provtctt  ad firtum  prêtas  rccetende  Chnletum 
Tv.ùuam  delai  um  font  cm  bemtatt  répit  non. 

Mars  ejmdfecipi  f Fît*  refica/tJ  iter  ifli , 

Mtita  gregi  Cbrifli  Charipuata  fubripmftir 
Dapfilij  et  mondas  , veraxfuit  atqut  f délit , 

Florent  in  colis  , quia  /note  fibi  rtemo  fecurtdsu. 

Anmn  déportas  eth  de  mille  treetntis 
AuguftitmM  quarte  lux  tp  meritntis. 

Quoiqu’il  exifte  une  ville  fous  le  nom  de  Cholet  v 
en  Anjou  , ôc  quoique  cette  ville  ait  donné  le  nom 
à une  Famille  illuftre  qui  a fubfifté  pendant  plufieurs 
ficelés , il  eft  cependant  certain  que  le  Cardinal  de 
Cholet  n’étoit  ni  de  cette  ville  ni  de  la  famille  à la- 
quelle la  ville  de  Cholet  avoit  donné  le  nom.  La 
Martiniere  Ôc  plufieurs  autres  après  lui  ont  penfé 
le  contraire , ôc  ils  fe  font  trompés.  Jean  Cholet  de 
Noyentel  ou  Nointel , dont  il  eft  queftion  , fortoit 
de  parents  originaires  d’Abbeville, qui  étoient  venus 
s’établir  dans  une  de  leurs  Terres  proche  de  Clermont 
en  Beauvoifis  , nommée  Noyentel  ou  Nointel . Il 
fut  Chanoine  de  l’Eglife  de  Beauvais  ôc  Archidiacre 
de  celle  de  Rouen.  C’eft  dans  cette  derniere  place 
u’il  lia  une  étroite  amitié  avec  Simon  de  B non  ou 
e Brie  , qui  étoit  auffi  Archidiacre  de  Rouen. 
Après  la  mort  de  Nicolas  III. , Simon  de  Bnon 
ayant  été  élevé  au  Pontificat  fous  le  nom  de  Mar- 
tin IV.  en  1281.  , il  honora  de  la  pourpre  Jean 
Cholet  fon  ami , ôc  lui  donna  le  titre  de  Sainte-Cccile. 
qu’il  avoit  porté  lui-même  avant  que  d’etre  Pape. 
Outre  cela  il  lui  donna  auffi  divers  emplois  qui 
tous  marquoient  la  plus  grande  confiance.  11  l’en- 
voya Légat  en  France , pour  publier  l’interdit  qua 
ce  Pape  venoit  de  jetter  fur  le  Royaume  d’Arragon  ^ 
ôc  il  y publia  une  croifade  contre  Pierre  , Roi  de  ce 
Royaume.  Il  fut  enfuite  envoyé  avec  la  même  qua- 
lité dans  les  Royaumes  d’Arragon  , de  Navarre  ÔC 
de  Valence  -,  dans  les  Diocefes  de  Lyon  , de  Be- 
fançon  , ôcc.  Enfin  , après  avoir  été  employé  eu 
plufieurs  autres  négociations  , il  mourut  en  1x92., 
comme  il  paroit  par  (‘épitaphe  que  nous  venons  de 
rapporter , Ôc  non  en  iju.  comme  l’a  prétendu 
du  Chefne.  11  fut  inhumé  dans  l’Eglife  de  Saint-Lu* 
cien-lès- Beauvais , où  il  avoit  un  frere  Abbé.  Ce 
Cardinal  avoit  fait  fon  teftament  en  1 >89.  Les  legs 
dont  il  y eft  fait  mentiou  , fe  montent  à trente-trois 
mille  livres,  fans  y comprendre  cent  calices  d’argenc 
doré , dont  il  fait  préfent  à diverfes  Eglifcs  du  Dio- 
cefe  de  Beauvais  ôc  autres.  Du  refte  de  fes  biens  , 
fes  Exécuteurs  teftamentaires  fondèrent  à Paris  un 
College  qui  porte  fon  nom.  Les  fommes  confidéra- 
bles  que  lailFa  le  Cardinal  de  Cholet , furprennent 
d’autant  plus , qu’il  n’avoit  jamais  poflede  ni  Evê- 
ché ni  Abbaye. 

L’Abbaye  de  Sjitit-Symphoricn-lis-Bcauvait  eft 
fituée  au  S.  ôc  à une  très-petite  diftance  du  Terrain 
Ôc  de  Beauvais. Elle  fut  fondée  en  «oj$.  par  Droux 
( Drogo  ) Evêque  de  Beauvais.  Arttoul , Religieux 
de  cette  Maifon  , le  même  qui  vivoit  dans  le  douziè- 
me fiecle  , en  fut  tiré  pour  être  élevé  à l'Evêché  de 
Rochefter  en  Angleterre.  Dans  le  même  fiecle  , 
Odon  , qui  étoit  Abbé  de  ce  même  Monaftere  , fut 
élu  Evêque  de  Beauvais.  Nicolas  Vauquelin , Sieur 
des  Tveiaux  , qui  avait  été  Précepteur  du  Roi 
Louis  XIII- , ôc  qui  mourut  en  1649. , étoit  Abbé 
Commendataire  de  Saint-Symphorien-lès-Bcauvais. 
La  Meufe  monacale  de  cette  Maifon  eft  unie  au  Sé- 
minaire de  Beauvais.  Celle  de  l’Abbé  eft  de  4000.  liv. 
ou  environ.  La  taxe  en  Cour  de  Rome , pour  l’expé- 
dition des  Bulles  , eft  de  3 1 2.  florins. 

L’Abbaye  de  Samt-Qucntin-lès-Beauvais  eft  fi- 
tuée  à l’extrcmité  d’un  des  fauxbourgs  de  Beauvais  , 
auquel  cette  Maifon  donne  le  nom.  Elle  fut  fon- 
dée en  1067.  par  Guy , Evêque  de  Beauvais , qui 
Xxxxxx 
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54J  , nnven  flc  Tréforîer  de  Saint-  fieurs  Décrets  de,  derniers  Pape, .touchant  la  con- 

avoit  été  acrarartnt  de  Chartres  , fervation  des  biens  eedéfiaftiques  , & les  autres 

Quentin.  Le  «'">?■  V ’ Abbé  du  Mcmaf-  points  de  difciplinc  les  plus  nécefiaires  alors.  On  y 

Mtifud‘  .ÎTaiSta.  ?£Z fon  diftiple,  lui  parla  auffi  de  quelques  Hérétique,  que  le  peuple 
tere  dont  » Hu®*.  , j Rrauvais  ouis  brûla  à Solfions  , fans  attendre  le  Jugement  des 

fuccéda  '^"s 'int'sieee.  II  y a eu  plufieurs  Eedéfiaftiques , craignant  qu’il  ne  fût  trop  doux , & 

de  Pam&  I'Cg8  a f^nfhle  oue  cette  Abbaye  l’on  remit  à délibérer  an  Concile  fuivant , fur  St. 

autre,  Abbés  .Huître, , d’un  Se  Godefroy  qui  avoir  quitté  fou  Evêché  d’Àmiens  , 

fbit  defttnde  umquement  pour,  des  Sujets^ uwve  fe  % ,a  cMhanreufc. 

“ITrae  lfun  des  quarante  de  l’Académie  Fran-  Le r troilîense  fut  airembléen  ttto. , du  .8.  a„  «9. 

"\*_a  • j m-  -iL,  Rni  aunrès  des  Etats-  Oétobrc  , par  le  Légat  Conondc  les Eveques de  trois 

GénérâuÆni>rovSces  unies.  Dire  que  M.  l’Abbé  Provinces.  On  y canonifa  Saint  - Arnoul  de  Soiflbns. 
Je  U Ttlle s’eft  montré  digne  de  la  confiance  & des  L;Evequc  de  cette  ville  , tenant  entre  fe,  ma, ns  le 
bontés  du  Roi  c’elt  faire  de  fa  perfonne  l’clogc  le  Livre  de  la  vie  du  Sa, nt , certifia  i tous  les  Eveques  , 
plu,  accompli.  L’ Abbaye  de  Saint-Quentin  , dont  que  tout  ce  qui  y etolt  rapporte  etoitvcntable.  11 
fleft  pourvu^  lui  rapporte  environ  dut  mille  livres  les  çrta  d’examiner  ce  Livre  & U ajouta tiponr _mo, 
11  eu  poui*u  , Yy  ^ o«-..  -ft  An  «'il  étoit  en  mon  pouvoir  & dans  mon  Dioccfe  , il 


de  rente.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  S°o. 

fl°Quantà  l’Abbaye  de  Filles , de  l’Ordre  de  Saint- 
Bénoît , connue  fous  le  nom  de  Saint-Paul , & qui 
eft  à une  lieue  O.  de  Beauvais  , nous  en  parlons  fous 
le  mot  Saint-Paul. 

La  Commandcrie  de  l’Ordre  de  Malte  , qui  eft  à 
Beauvais , eft  fous  le  titre  de  Saint-Pantalcon.  Cette 
Commandcrie  eft  de  la  Langue  & du  Grand-Prieuré 
de  France  -,  & elle  vaut  8 *S  S-  dc  rente  à celui 
qui  en  eft  pourvu.  . . 

L’Hotel-Dieu  eft  deflèrvi  par  des  Religicufes , & 
jouit  de  12000.  liv.  de  rente  fixe.  11  y a quarante- 
huit  lits , dcltinés  la  moitié  pour  les  hommes  , & 
l’autre  moitié  pour  les  femmes.  Il  eft  gouverné  pour 
le  fpiritue!  par  un  Relieur  , qui  eft  toujours  un  Re- 
ligieux de  l’Ordre  de  Saint-Auguftin  , de  la  Congré- 
gation de  Sainte  - Genevieve.  Ce  Religieux  avoit 
aufli  autrefois  l’adminiftration  du  temporel , mais  en 
1 684.  le  Roi  l’attribua  à l’Evêque  conjointement 
avec  le  Chapitre  de  la  Cathédrale  & le  Corps-de- 
Ville.  Depuis  ce  temps , l’Evêque  nomme  un  admi- 
niftrateur  eccléfiaftique  , le  Chapitre  un  autre  , & 


y a long-temps  qu’il  ne  feroit  plus  en  terre.  Ces  pa- 
roles marquent  qu’une  des  maniérés  de  canon ifer 
alors  les  Saints  , etoit  de  tirer  leurs  corps  de  terre. 
Guillaume  de  Champeaux  , Evêque  de  Châlons  , 
qu’on  appelloit  la  colonne  des  Dcxfteurs  , appuya  t 
ainfi  que  plufieurs  autres  , l’avis  de  l’Evêque  de 
Soiflbns.  On  marqua  à l’Abbé  d’Oudcmbourg  , le 
jour  auquel  on  iroit  dans  fon  Monaftcre  , lever^  fo- 
lcmncllcment  le  corps  faint  : ce  qui  fut  exécuté  le 
premier  Mai  de  l’année  fuivante. 

Le  quatrième  fut  aflexnblé  l’an  1114.  par  le 
Légat  Pierre  de  Léon  , le  même  qui  fat  depui» 
Antipape , fous  le  nom  d’Anaclet.  On  ne  fçait  rien 
de  ce  qui  fe  pafla  à ce  Concile. 

Parmi  les  hommes  illuftres , originaires  de  Beau- 
vais ou  du  Beauvoifîs , on  compte  cintj  Grands- 
Maîtres  de  l’Ordre  de  Saint -Jean  de  JérufaJem  , 
Jean  & Philippe  de  VilUcrs-l'IJlc-Adam  , Claude  de 
la  Sangle  , Aloph  & Adrien  de  Vignacourt.  Le  pre- 
mier meurt  en  1298. , le  fécond  en  i$34-  » Claude 
de  la  Sangle  en  i$$6.  , Aloph  de  Vignacourt  en 
unaptirc  un  autre,  us  lé...  , & Adrien  de  Vignacourt  etl  1667.  Après  les 
k Corps  - de -Ville  nomme  deux  adminifttateurs  Grands-Maîtres  vienne”' Fm»  * dit  0.0- 

"rullere  Ut,  Cardinal  , le  meme  dont  nous  avons  parle  , 

L’Hôpital  général  a été  principalement  fondé  Antoine  Loifel  S_Unn  - Marte  ica  _ , efroy 

qui  ont  tenu  un  i 

es  Lettres.  . 

Antoine  Loifel  naquit  h Beauvais  meme  en  15  }6. , 

peu-pres  la  même  , à cette  différence  près , qu’il  d’une  Famille  fécoi ndc  en  perfonnes  ^ . 

? - P-=-  -a— :-:n— dont  deuI  f0„\  ooml„é,  étudia  à Paris  fou,  le  fameux  P.erre  Reeret  . yu  le 


de  Beauvais,  qui  obtint  à cet  effet  des  Lettres-Paten-  qui  ont  tenu  un  rang  difti  gue  P q 

tes  du  Roi  en  2 $ $8.  Cette  Maifon  a autant  de  rc-  des  Lettres, 
venu  que  l’Hôtel-Dieu  , de  l’adminiffration  eft  à* 

JL  !..  X «ri.  nn'il 


y a huit  adminiftratcurs  , aont  aeux  ions  noniinn  - * — « — zr~  .. -,  1. 

par  l’Evcquc  , deux  par  le  Chapitre  ( ces  quatre  fit  exécuteur  de  fon  teftament.  11  apprit 
premiers  font  cctléiUiquc,  ) , & quatre  par  le  Droit  à Touloufe  & » '“t 

Corps-de-Ville  : ceux-ci  font  féculiers.  On  entretient  Cujas  , qui  parle  fouvent  de  lui  avec  eloge.  Ut  » 
ordinairement  dans  cette  Maifon  de  charité  , trois  guit  une  grande  réputanon  par 
Cens  perfonnes  , vieillards  , invalides  & enfants. 

Il  s'eft  tenu  en  diver 
Beauvais.  Le  premier 


vieillards , invalides  oc  émanes.  fat  revetu  de  plufieurs  emplois  confiderables  dan 
divers  temps  plufieurs  Conciles  1 la  Mag.fttatute.  Il  mourut  \ ?«“ 

micr  en  8pS.  an  mois  d’Avril  , »<i7. . à 8t.  ans.  On  a de  lu.  uu  grand  nombre 

& où  fe  trouvèrent  dix  Evêques.  Hincmar  y fut  élu  d’ouvrages  qui  font  tous  eltlmes.  ..  . . 

Archevêque  de  Rheims.  On  y fit  huit  articles  , uni  Jean-Marte  R, car d to  un  des  plus  ce  Avo^ 

font  un  efpece  de  capitulation  entre  le  Roi  Charles  cats  du  Parlementde  Paris  po  i:in.  :iü’il 

& Hincmar.  Ce  dernier  y parle  ainfi  : vous  ne  ferez  écrits  gu’on  a de  lui , juHificnt  la  repi  q 
rien  , à caufe  de  ce  qui  s’eft  pafte  , qui  me  puifTe  ,’étoit  faite.  11  mourut  en  1678. , » 

être  'préjudiciable  , 1?  je  ne  me  rend!  coupable  à - ™ fe  faa  1 Bm"' 

Tavenir  contre  Dieu  & contre  vous  , &c.  Les  trois 
derniers  articles  du  Concile  font  au  nom  de  tous 
les  Evêques  , qui  demandent  au  Roi  fa  proteélioa 
contre  ceux  qui  pillent  leurs  Eglifes , la  confirma- 
tion de  leurs  charges , & que  n lui  ou  eux  contre- 
viennent k ces  articles  , on  y remédiera  d’un  com- 
mun confentement.  Le  Roi  Charles  promit  avec  fer- 
ment d’obfervcr  ces  articles. 

Le  fécond  fat  tenu  l’an  1 1 14. , le  6.  Décembre  , 
par  Conon,  Cardinal  & Légat,  aflïftc  des  Evêques 
de  trois  Provinces.  On  y excommunia  l’Empereur 
Henri  , & Thomas  , Seigneur  de  Marie  , pour  fes 
cruautés  & fes  brigandages.  On  y renouvella  plu- 


un  frere  nommé  Louis  Ricard , qui  fe  fi*a  à 1 
vais  , où  il  exerça  la  profeffion  d’ Avocat  : on  pré- 
tend que  celui-ci  avoit  plus  de  talent  pour  la  plat» 
doirie  que  fon  frere.  . , . v . 

Godefroy  Hermant  naquit  à Beauvais  le  6.  re- 
vrier  1617.  , & mourut  fubitement  àPans  le  w. 
Juillet  1690.  Il  fat  Chanoine  de  Beauvais  en  1643., 
Prieur  de  Sorbonne  & Refteur  de  l’Umvcrfîte  de 
Paris  en  1646. , & Doftcur  en  1650.  Il  etoit  tres- 
habile  dans  l’Hiftoire  & la  difciplme  de  1 i Egide  , « 
ami  intime  de  M.  de  Sainte-Beuve  , de  M.  e 
lemont  , & d’un  grand  nombre  de  Sçavan 
fon  fiecle.  On  a de  lui  quantité  d’excellens  ou- 
vrages , de  entr’autres  quatre  écrits  qui!  avo 
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compofés  pour  défendre  les  droits  de  PUniverfité 
de  Paris  contre  les  Jéfaites. 

Jean-Foy  Vaillant  naquit  également  à Beauvais 
le  14.  Mai  1632.  Il  fut  élevé  avec  foin  dans  les 
fcicnces  par  fon  oncle  maternel , ôc  de  il  inc  à l'étude 
de  la  Médecine  ; mais  un  laboureur  ayant  trouvé 
dans  fon  champ  , près  de  Beauvais  , un  petit  coffre 
plein  de  médailles  anciennes , Ôc  les  ayant  portées 
à M.  Vaillant , celui-ci  , à la  vue  de  ces  médailles  , 
fentit  réveiller  ion  goût  pour  l’antiquité  , & les 
ayant  achetées  auifirôt  il  Je  livra  tout  entier  à la 
recherche  de  ces  précieux  monuments  de  l’antiquité. 
11  fe  forma  en  peu  de  temps  un  cabinet  curieux  en 
ce  genre  , ôc  fit  pluficurs  voyages  dans  les  pays 
étrangers  , d’où  il  rapporta  des  médailles  très-rares. 
Dans  la  fuite  , s’étant  embarqué  à Marfeille  pour 
aller  à Rome , il  fut  pris  par  uq  Corfaire  , conduit 
à Alger , de  mis  à la  chaîne.  Environ  quatre  mois 
après , on  lui  permit  de  revenir  en  France  pour 
folüciter  fa  rançon  , & s’étant  embarqué  fur 
une  petite  Frégate  , il  fut  attaqué  par  un  Corfaire 
de  Tunis.  A la  vue  de  ce  nouveau  danger  , M.  Vail- 
lant , de  peur  de  tout  perdre  t comme  il  lui  étoit 
arrivé  dans  le  premier  vaiffeau  , avala  une  quin- 
zaine de  médailles  d’or  qu’il  avoit  fur  lui.  11  trouva 
enfuite  le  moyen  de  fc  Cuver  fur  un  petit  efquif  , 
fur  lequel  il  aborda  à Marfeille  , ôc  dc-Ki  il  fe  rendit 
à Lyon  , oh  lu  nature  lui  rendit  quelques  jours 
après  les  médailles  qu’il  avoit  confiées  à fon  efto- 
mac.  M.  Vaillant  devint  Garde  de  Médailles  du 
Cabinet  de  M.  le  Duc  du  Maine , ôc  membre  de 
l’Académie  des  Infcriptions  ôc  Belles-Lettres.  On 
eut  à Rome  tant  de  confédération  pour  lui  , qu’il 
obtintdifpenfe  pour  époufer  fuccc Hivernent  les  deux 
feeurs.  11  mourut  h Paris  le  ij.Oâobre  1706.  ,2175. 
ans.  On  a de  lui  un  grand  nombre  d’excellens  ouvrages 
ôc  de  diftêrtations  qui  font  très-bien faites.ll  laiffa  un 
£ls  nommé  Jean-François-Foy  Vaillant , qui  s’acquit 
beaucoup  de  réputation  par  l’étendue  de  fes  con- 
coiffances.  Outre  ces  deux  Auteurs  que  nous  venons 
de  nommer  , il  y a eu  un  Clément  V aillant , natif  de 
Beauvais  , parent  des  deux  premiers  , de  habile 
Avocat  an  Parlement  de  Paris  au  commencement 
du  dix-feptieme  fîeclc.  On  a de  ce  dernier  trois  ou- 
vrages fur  des  matières  intëreffantes  de  Droit. 

Adrien  Bailler  , l’un  des  plus  célébrés  Critiques 
de  fon  ficelé  , naquit  le  13.  Juin  1649.  , au  village 
de  la  Neuville-en»Hez  ( à une  lieue  6c  demie  O.  de 
Clermont  en  Beauvoifis , ôc  2.  Ôc  deux  tiers  E.  S.  L. 
de  Beauvais  ) de  parents  pauvres  6c  obfcurs.  Il  ré- 
genta les  Humanités  dans  la  ville  de  Beauvais  , ce 
qui  le  fit  connoitre  à M.  Hcrmant  , le  meme  dont 
nous  avons  parlé.  Celui-ci  fit  l’éloge  de  Baillet  h 
M.  de  Lamoignon  qui  le  fit  fon  Bibliothécaire. 
Baillet  entra  en  1680.  chez  cet  illuftre  Magiitrat , y 
parta  le  refte  de  fes  jours  , 6c  y mourut  le  21.  Jan- 
vier 1706.  , à 57.  ans.  C’étoit  un  homme  très-la- 
borieux  , d’une  vafte  6c  profonde  érudition. 

Nous  ne  finirions  pas  li-tôt  fi  nous  voulions  faire 
mention  de  tous  les  hommes  illuftres  en  divers 
genres  qu’a  produit  la  ville  de  Beauvais.  Mais  cela 
n’efl  point  de  notre  objet  principal  , 6c  fi  nous  en 
parlons  , ce  n’eft  que  par  accident , ainfi  qu’on  aura 
pu  le  remarquer. 

Brejles  ou  Prefles  eft  la  Maifon  de  campagne  de 
l’Evèque  de  Beauvais  qui  eft  Seigneur  de  cette  Pa- 
roilTe  , appellcc  Villa  Ep  if  copi  dans  une  charte  du 
Roi  Robert  de  l’an  ioiô.Cepeodant  il  n’en  eft  point 
parlé  dans  la  déclaration  des  biens  qui  fut  faite  en 
j$$6.  Le  Château  de  Brcfles  fut  bâti  en  1212.  par 
Philippe  de  Dreux  , 6c  ruiné  par  Renaud  de  Dam- 
martin  Comte  de  Boulogne  , à caufe  qu’il  nuifoit 
aux  environs  de  Clermont.  Il  fut  rétabli  depuis  , 
mais  les  fortifications  furent  démolies  du  temps  de 


BEA  Î4Ï 

la  Ligue , par  capitulation  entre  IeSïeur«fe  Mouy  ôc 
la  garnifon  de  Beauvais.  Ce  Château  au-refte  eft  à 
2.  T.  6c  quart  E.  S.  E.  de  Beauvais. 

A un  tiers  de  lieue  S.  O.  de  cette  Maifon  de  cam- 

Fagne , 6c  à un  demi-quart  de  lieue  O.  N.  O.  de 
Abbaye  de  Froidmont  , eft  un  lieu  qu’on  nomme 
le  Camp  deCéfar.  Ce  monument  eft  de  figure  ovale  , 
ainfi  que  les  camps  de  l’Etoile  , de  Wiilan  6c  autres. 
Sa  fituation  eft  aulfi  fur  une  éminence  fort  fearpée 
qu’on  nomme  le  Mont  - Céfar.  L’efpace  que  ce 
camp  occupe  fur  cette  colline  , peut  avoir  environ 
quinze  à feize  cens  pieds  de  longueur  fur  une  largeur 
proportionnée.  11  eft  environne  en  partie  d’ancieos 
reftes  de  boulevarts  en  talus  des  deux  côtés  , à la 
hauteur  de  cinq  ou  fix  pieds , avec  quelques  veftiges 
d’anciennes  portes  , fans  aucune  trace  de  foliés. 
Cette  defeription  fuffit  pour  y recoonoître  le  goût 
de  la  raftramétation  romaine.  On  peut  ’aufh  en 
inférer  que  fi  ce  camp  ne  doit  pas  fon  origine  à 
Céfar,  c’eft  du  moins  un  ouvrage  fait  fous  quelqu’un 
des  Empereurs  romains. 

Nous  avons  dit  qu’il  y a à Beauvais  un  Préfidial , 
une  Juftice  feigneuriale  tenue  en  Pairie  , une  Elec- 
tion , un  Grenier  à fel , 6tc.  Le  Préfidial  de  Beauvais 
fut  établi  en  1580.  Il  comprend  dans  fon  Reftort  , 
outre  le  Diilriâ  de  Beauvais  , les  Bailliages  de 
Chaumon  en  Vcxin  61  de  Magny , diftraits  de  celui 
de  Senlis  ; les  Prévôtés  de  Milly  , Balles  6c  la 
Neuville  , du  Reflbrt  de  Clermont  , 6c  les  Prévôtés 
de  Beauvoifis  à cinq  lieues  â la  ronde  , du  Reftort 
de  Laon  ; ce  qui  eft  caufe  qu’il  eft  régi  par  des 
coutumes  fort  différentes  les  unes  des  autres  ; fça- 
voir , par  celles  de  Beauvais  , de  Senlis  , de  Cler- 
mont , d’Amiens,  de  Montdidier  , Ôcc.  Ce  Siégé  eft 
compofé  de  dix-huit  Officiers  , y compris  les  Chefs. 
La  charge  de  Lieutenant- Général  vaut  bj.  mille 
écus. 

La  Juftice  6c  Police  de  la  ville  de  Beauvais  appar- 
tient à l’Evcque  , 6c  elle  eft  exercée  par  un  Bailli 
qui  a fous  lui  trois  Lieutenants  , un  Procureur 
& un  Avocat-Fifcal  , un  Subilitut  6c  un  Greffier. 
Outre  cela  l’Evêque  a une  Jurifdiftion  pour  les 
Eaux  6c  Forêts  de  fon  Evêché.  Les  appellations  de 
ces  deux  Tribunaux  de  l’Evêque  font  portées  reÜà 
au  Parlement. 

L’Eleôlion  de  Beauvais  eft  comprife  entièrement 
dans  le  Gouvernement  général  de  l’Iflc-dc-France  ; 
mais  elle  ne  comprend  pas  tout  le  Beauvoifis  , car 
une  partie  de  ce  pays  forme  l’Ele&ion  de  Clermont 
qui  dépend  de  la  Généralité  de  Sortions  ; 6c  une 
autre  partie  , quoique  peu  confidérablc  , dépend  de 
l’Eleéfion  de  Montdidier  , qui  eft  de  la  Géné- 
ralité d’Amiens.  Dans  la  première  de  ces  Elections 
( dans  celle  de  Beauvais  , dont  il  eft  queftion  ) y 
on  compte  1 $2.  Parodies,  19071.  feux  , 6t  9$  j 5 
habitants  de  tout  âge  6c  de  tout  fexe  , qui  payent 
enfemble  6c  en  commun  167.  mille  284.  livres  , 
quand  la  fomme  totale  de  la  Taille  impoiee  fur  la 
Généralité  de  Paris  , monte  à trois  millions  16$. 
mille  837.  livres.  Le  terroir  de  cette  Election  eft 
affez  fertile  fur- tout  en  bled.  Il  y croît  auffi  du  vin  ; 
mais  comme  il  eft  de  médiocre  qualité  , il  fe  con- 
fomme  ordinairement  dans  le  pays.  Le  principal 
commerce  de  cette  contrée  conulle  en  moutons  6c 
en  laihes.  Les  moutons  de  Beauvais  Ôc  des  environs 
font  très-délicats  , 6c  ils  peuvent  être  comparés 
pour  le  goût  aux  meilleurs  qu’on  puiflè  manger  dans 
le  Royaume.  Leur  laine  eft  très-fine  , ce  qui  eft 
caufe  qu’on  l’emploie  très-utilement  à la  fabriquede 
diverfes  étoffes,  ôc  entr’autres  à celle  de  très-belles 
tapifferics.  Les  eaux  du  pays  contribuent  beaucoup 
à la  beauté  de  la  teinture  , qui  ne  le  cede  à aucune 
autre. 

On  compte  dans  l’Ele&ion  de  Beauvais  pluficurs 
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SA4  , t i_s  plus  confidërables  font  U 

r "'’iéPaw’e’dî  Beauvais  de  laquelle  relèvent  300. 
£T  &î“v'damé  deGerberoyquiena  iS°.dans 

Fiefs , « Je cn  tout  Fiefs  qui 
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Feux. 


fa  mouvance  ; « qui  lau  en  tour 
dépendent  de  l’Evêche  de  Beauvais. 

VÉNOMBXEMENT  DE  L'ELECTION 

DE  B E A V V A l S. 


Feux. 


Paroijftt. 

L-'-V'-O 

Villeri-Vemont  . . . • 74 
Llly.Sc. -Georges , bourg-  190 

Urocourt î» 

Wambé 40 

Warlui»  . . , . . < e . . 9S 

T Otël  19071 


1(1.  Panijf. 


Ftrtiffit. 


F(#r. 

tev-J 


Feux.  1 Paroijftt . 

UvO  [ 

Hodenc-l’Evéqne  ....  48 
Hôpital  de  Morlaine  (!’).  1 

Houffaye  ( la  ) 68 

Juvegnyc *79 

Landelle  ( la  ) 7$ 


8ï 


1*7 


Abecourt 

Achy 

AUonoe  , bourg  ..•• 

Angy , Vojei  Bozy. 

Auchy 

Audeville  ...«.•• 

Aumecourt 

Anne  ail , bourg  .... 

Aotheoil 



ïallagny 

Bixancourt 

Beanii  a , V-  Lcneofc. 

Beaupré • 

BEAUVAIS,  riiie  . 

Berncuil 



JUcoort . 

Blicourt , bourg  . . . 

■BoifGere  ( la  I ... 

Boncourt , V.  LongaïUé. 

Bonnterei 

Bouffie  

Boutavant , V.  Eroemont. 

ïSÎulîwg  1 I i ■ ' ' >8s  i Neuvdie  d’iinuoot  (!•> 

Brloftbombos  , bourg  . • S 1 S 

Buicourt  I® 

Buzy-Angy , bourg  . . • l*f 


. 1900 
. 1*0 

• 7Ï 

• 71 
. 180 
. 107 


Velienne 71  I 

Vercine  (la  ) i$I 

Vermoat,  K.VÜIcts. 

Villembray 

Villers-fur-Auchy  .... 

ViUei»-St..Barthclemy 
Villers-fur-Bonnicre*  . . 

Villers-Salnt-Sépulcre.  . 107  1 

Nota.  Nous  ne  difons  rien  ici  du  Gouvernement 
militaire  do  la  ville  de  Beauvais  , parce  que  nous 
en  parlons  fous  le  mot  Beauvoijis. 

BEAUVAIS  , bourg  , en  Saintonge  , Diocefe  de 
Saintes , Parlement  de  Bordeaux  , Intendance  de  la 
naneeiie  i , ,<  Rochelle  , Eleftion  de  Sainï-Jcan-d’Angcly.  On  y 

Linnoy  ï , compte  i8t.  feux.  Ce  bourg , qu’on  upçlle  autre- 

i.ardiere 4i  ment  Beauvoir-for-Mathas  , cft  à 3*  !•  E.  S.  E.  de 

Saint-Jean-d’Angely , & 6.  N.  E.  de  Saintes. 

BEAUVAIS  , en  Normandie  , Diocefe  « Elec- 
tion d’Avranchcs  , Parlement  de  Rouen  , Inten- 
dance de  Caen , Sergcnterie  de  Pontorfon.  On  y 
compte  42.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituce  fur  la  côte 
de  l’Occan  , à 3. 1.  S.  O.  d’Avranches. 

BEAUVAIS  , en  Quercy,  Diocefe,  Intendance 
& Eleaion  de  Montauban , Parlement  de  Touloufc. 
On  y compte  1 1 . feux  & 1 S-  bellugues  de  feu. 

BEAUVAIS  ou  Blauvois,  en  Artois,  Dioçefe 
de  Boulogne,  Confeil  provincial  & fouverain  d’Ar- 
Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Lille, 


Ludiere . . • 41 

Llhus . 150 

Lis  St  Waraurille  ...  63 
Longuillé-Boocourt  . . 58 

Lorroaifon 6j 

Loueufc  Ôt  Beaulieu  ..  11 1 

Maifoncclle  6$ 

Marifcel .........  1)7 

MarfeiUe  ........  i(4 

Martaiocourt 44 

Mcru  , bourg  ......  }io 

Milly  , bourg  *08 

Monceaux-!’ Abbaye . . . 44 
Monchy-le-Chltel  . . . 34 

Montreuil  - fous-T etrain. 
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Ce  dernier  époufa  N.  le  Roux , de  laquelle  il  eut 
Guillaume  , Sénéchal  dt  Gouverneur  d'Anjou.  Son 
fils  Mathieu  III.  de  Beauvau,  Seigneur  de  la  Beffiere, 
Ecuyer  d’Ecurie  de  Louis  II.  Roi  de  Sicile  , Capi- 
taine du  Château  de  Tarentc,  mort  le  18.  Décem- 
bre 1411. , avoit  epoufê  Jeanne  Bejfonneau  , qui  fut 
mere  de  Pierre  de  Beauvau , Seigneur  de  la  Beffiere, 
du  Rivau  , dtc. , Confeiller  dt  Chambellan  du  Roi , 
mort  des  bleilures  reçues  à la  bataille  de  Caflillon 
en  1453.  De  fon  mariage  avec  Anne  de  Fontenait , 
Dame  de  Saint-Caffien,  il  tailla  entr’autres  enfants 
René  de  Beauvau,  Seigneur  de  le  Beffiere  de  du  Rivau, 
Baron  de  Saint-Caffien  , mort  le  2$.  Mars  1510.  , 
qui  de  fa  fécondé  femme  Alix  de  Beauvau,  ferur 
confanguine  d’ifabeau  de  Beauvau , mariée  à Jean  II. 
de  Bourbon  , Comte  de  Vendôme  , eut  Antoine  de 
Beauvau  , Seigneur  de  Saint-Clair  , puis  de  la  Bef- 
fiere , du  Rivau , dtc. , allié  à Jacqueline  de  la  Ma- 
the-dei-Aulnais.  Leur  fils  , Gabriel  de  Beauvau , 
Seigneur  de  la  Beffiere,  du  Rivau  ,&c. , fut  pere  par 
fa  première  femme  Marguerite  Foucault , Dame  de 
la  Salle  , entr’autres  enfants  de  Jacques  dt  de  Louis 
de  Beauvau.  De  celui-ci  ctoit  fortie  la  branche  des 
Seigneurs  de  Rivarennes  dt  de  Montgogcr , éteinte  de- 
uis  quelques  années.  Son  frcrc  aîné  , Jacques  de 
eauvau , Seigneur  du  Rivau  , de  la  Beffiere  , dtc. , 
mourut  en  Mars  159a. , ayant  été  nommé  en  Janvier 
précédent  Chevalier  des  Ordres  du  Roi.  Il  avoit  cpnu- 
fé  Françoife  le  Picard , fille  de  héritière  de  Joachim , 
Seigneur  du  Boilet.  Leur  fils  aine , Jacques  II.  , Sei- 
gneur du  Rivau , de  la  Beffiere  , dtc. , Gentilhomme 
ordinaire  de  la  Chambre  du  Roi,  Lieutenant-Général 
en  Poitou  , eut  de  fa  femme  lfabeau  de  Clermont- 
Tonnerre  , entr*autres  enfants  Jacques  de  Beauvau 
111.  du  nom , Capitaine  des  Gardes-Suilfès  de  Gallon 
Duc  d’Orléans  , en  faveur  duquel  la  Terre  du  Rivau 
fut  érigée  en  Marquifat , ainh  que  nous  l’avons  dit. 
11  mourut  en  1702.  Sa  femme  , Marie  de  Camper, 
fille  de  Samuel-Eufebe , Baron  de  Saujon , de  de  Mar- 
the de  Viau-Chanlivaut , mourut  auffi  la  même  an- 
née , laiflant  entr’autres  enfants  :°.  Pierrc-Magdc- 
leine  , Marquis  de  Beauvau  du  Rivau , Capitaine- 
Lieutenant  des  Chevaux-Légers  du  Duc  de  Bour- 
gogne , Iofpeéteur- Général  de  la  Cavalerie  légère 
de  France , marié  en  1711.  à facoufine  Marie-The- 
refe  de  Beauvau,  fille  de  Gabriel- Henri  , Marquis 
de  Montgoger , de  laquelle  il  n’a  point  eu  d’enfants; 
20.  René-François  de  Beauvau  , Archevêque  de 
Touloufe  , puis  de  Narbonne  , Commandeur  des 
Ordres  du  Roi , mort  le  4.  Mars  1739.  ; & 3®.  Ma- 
rie-Catherine de  Beauvau , mariée  à Claude  de  B ul - 
lion , Marquis  d’Attiily. 

Jean  II.  Sire  de  Beauvau , fils  aîné  de  Mathieu  I. , 
Seigneur  de  Beauvau  , & de  Jeanne  de  Rohan  , 
époufa  Jeanne  de  Coulaine.  Son  fils,  Jean  IL,  fut 
Gouverneur  de  Tarente  , dt  rendit  de  grands  fervices 
aux  Rois  Louis  I.  dt  Louis  II.  d’Anjou.  Il  eut  de 
fa  femme  Jeanne  , Dame  de  Tigny , Pierre , Sei- 
gneur de  Beauvau  , & Bertrand  de  Beauvau  qui  a 
fait  la  branche  des  Barons  de  Précigny.  Pierre  fut 
Sénéchal  d’Anjou  , du  Maine  de  de  Provence. 
Louis  IL  , Roi  de  Sicile  , le  nomma  fon  Exécuteur 
teftamentaire , de  Louis  III.  l’envoya  en  qualité 
d’Ambafladeur  pour  traiter  de  fon  mariage  avec 
Marguerite  de  Savoye.  11  acquit  en  1413.  les  Sei- 
gneuries de  Champigny  de  de  la  Roche-fur-Yon. 
Jeanne  de  Craon  (a  femme  confentit  qu’on  lui  fit 
l’opération  céfarienne  pour  confcrvcr  la  vie  à fon 
fécond  fils  Jean  IV. , de  c’eft  par  lui  que  s’eft  con- 
tinuée la  poftérité  ;car  l’aîné,  appelle  Louis,  Grand- 
Sénéchal  de  Provence  , Gouverneur  & Capitaine 
de  la  Tour  de  Marfcille  , de  premier  Chambellan 
de  René  I.  Roi  de  Sicile  , ne  laiffit  que  deux  filles  ; 
fçavoir , lfabeau  née  de  fa  première  femme , Mar- 
Tome  l. 
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Îaerlte  de  Chambley,  de  Alix  née  de  la  troifieme 
canne  de  Bcaujcu-Amplcpuis.  L’aînée  époufa  en 
1434.  Jean  de  Bourbon  , Comte  de  Vendôme , 
bifayeul  du  Roi  Henri  IV.,  de  lui  apporta  les  Sei- 
gneuries de  Champigny  de  de  la  Roche-fur-Yotu 
Sa  feeur  époufa  Rene  de  Beauvau  du  Rivau. 

Jean  IV.  du  nom  , Seigneur  de  Beauvau  , fils 
puîné  de  Pierre  dt  de  Jeanne  de  Craon  , continua 
la  lignée  de  écartela  les  armes  de  fa  mere  avec  celles 
de  Beauvau  , telles  que  les  portent  encore  aujour- 
d’hui fes  defeendants.  Ce  Seigneur  fut  fort  conüdéré 
à la  Cour  de  Louis  XL  de  à celle  de  René  d’Anjou  , 
Roi  de  Sicile  , qui  le  fit  Sénéchal  d'Anjou  de  Gou- 
verneur d’Angers.  Il  fuivit  ce  Prince  en  Lorraine  , 
quand  il  en  devint  Duc  par  fon  mariage  avec 
Ifabelle  de  Lorraine , de  il  fut  établi  Gouverneur 
des  Duchés  de  Lorraine  de  de  Bar  pendant  les  dif- 
férentes abfences  que  René  fut  obligé  de  faire  à 
Naples  de  en  Provence.  Depuis  ce  temps  , les  aînés 
de  la  Maifon  de  Beauvau  ont  prefque  toujours  été 
attachés  à la  Cour  de  Lorraine. 

Pierre  II. , fils  de  Jean  IV. , fut  Baron  de  Manon- 
ville  du  chef  de  fa  femme  Jeanne  de  Manonvillc  , 
de  Sénéchal  de  Lorraine.  Il  eut  de  fa  première 
femme  Marguerite  de  Montbicron  de  Mortagne  , 
René  IL  Seigneur  de  Beauvau  , Baron  de  Manon- 
ville  dt  de  Rorthé , Seigneur  de  Noviant , de  Trem- 
blecourt , d’Hamonville , de c. , Sénéchal  du  Barrois , 
de  Chambellan  du  Duc  Antoine  , qui  époufa  Clau- 
dine de  Baudoche , Dame  de  Panges.  De  trois  de 
fes  fils  , les  deux  derniers  Aloph  de  Jean  formèrent 
les  branches  de  Rorthé  dt  de  Panges , a&ucllcment 
éteintes.  Claude  qui  étoit  l’aîné  , prit  le  titre  de 
Baron  de  Beauvau  , fut  Bailli  de  Gouverneur  de 
Hatton  - Châtel  , Gouverneur  de  la  perfonne  de 
Henri  Duc  de  Bar  , puis  de  Lorraine  , de  Grand- 
Maître  de  la  Garderobe  d’Antoine  de  Bourbon  , 
Roi  de  Navarre.  Sa  première  femme  , Nicole  de 
Lut\elbourg  , lui  apporta  la  Seigneurie  de  Fleville  , 
& le  fit  perc  de  Charles  , Baron  de  Beauvau  , Sei- 
gneur de  Manonville  , de  Fleville  , dtc.,  premier 
Gentilhomme  de  la  Chambre  de  Henri  Duc  de  Bar, 
de  Bailli  dt  Gouverneur  de  Hatton-Châtel  en  1 577. 
par  la  démiffion  de  fon  pere.  Son  fils  Henri , né 
de  Philiberte  'de  Saulx  , fit  fes  premières  campagnes 
en  Hongrie  fous  l’Empereur  Rodolphe  IL  11  paila 
enfuite  au  fervice  de  l’Eleéleur  de  Bavière  ; dt  étant 
retourné  en  Lorraine  , il  y fut  Confeiller  d’Etat  de 
Grand  - Ecuyer  , fut  nommé  Ambaffadeur  vers  le 
Pape  Paul  V.  au  fujet  du  mariage  que  Henri , Duc 
de  Bar,  avoit  contraâé  avec  Catherine  de  Bourbon, 
feeur  de  Henri  IV.  La  curiofité  lui  fit  entreprendre 
plufieurs  voyaçes  : il  parcourut  l’Europe  , l’Afie  de 
l’Afrique  , de  il  publia  à fon  retour  la  relation  de 
fes  voyages.  Il  lailfa  pour  fils  unique  de  Catherine 
de  Haraucourt , Henri  II.,  Marquis  de  Beauvau, 
que  fon  mérite  fit  choifir  pour  Gouverneur  de  la 
jeuneffe  de  Charles  V. , Duc  de  Lorraine , dt  en- 
fuite  de  celle  d’Emmanuel  , Ele&eur  de  Bavière.  II 
eft  Auteur  des  Mémoires  qui  portent  fon  nom.  De 
fa  femme  , Catherine  de  Haraucourt , fa  coufine 
germaine  , il  eut  entre  autres  enfants  , Louis  de 
Charles  de  Beauvau , qui  s’attachèrent  au  fervice 
de  l’Elefteur  de  Bavière  , dt  fe  diftinguerent  dans 
la  profeffion  des  armes.  Celui-ci  qui  étoit  Chevalier 
de  Malte  , fut  Colonel  des  Gardes  de  l’Elefteur  de 
Bavière  , dt  Bailli  de  Vintling.  Le  premier  com- 
manda un  Régiment  de  Cuiraffiers  pour  le  même 
Prince  , fe  fignala  au  fiege  de  Vienne , dt  fut  depuis 
Général  de  bataille  fous  le  Duc  Charles  V.  de  Lor- 
raine , qui  le  fit  Capitaine  de  fes  Gardes  dt  fon 
Grand -Ecuyer.  De  Charlotte  de  FlorainviUe , fa 
première  femme , naquirent  i°.  Louis  - Jofeph  , 
Marquis  de  Beauvau , Maréchal  de  Lorraine  de  Bar- 
Yyyyyy 
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’lf  Grand-Bailli  d'Allemagne.  en  faveur  duquel 
ï°  Château  & Seigneurie  de  Novunt , dans  le  Duché 
dcl^r,  fut  érige  en  Marquifat  par  Lettres  du  f. 

Avril  17a*.  ; « époufa  Jcanne-Mane-Magdelcmc 
i iuZs,  morte  en  « 7 1 S-  » * Louis  111. 

du  nom.  Marquis  de  Bcauvau  & de  Noviant , Maré- 
chal des  camps  & armées  du  Roi , (on  Ambaffadeur 
eu  Pruflê  , tué  au  fiege  d’Yprcs  , fans  alliance  , 
en  1744.  ; & de  Maric-Louife  de  Beauvau,  manee 
vers  1716-  à Alexandre-Louis  , Comte  des. S'aller-, 
i°  Paul  de  Bcauvau  , Capitaine  des  Carabiniers  de 
la  Garde  de  l’Eleftcur  de  Bavière  , mort  à Ulm  en 
, 704. , des  blcflures  qu’il  avoit  reçues  à la  bataille 

de  Hochftet.  . . , _ 

Du  fécond  mariage  de  Louis  , Marquis  de  Beau- 
vau .Seigneur  de  Flcville  , Grand-Ecuyer  du  Duc 
de  Lorraine  , &c. , avec  Anne  de  Ligny  , naquit 
Marc  de  Beauvau , Confeillcr  d’Etat , Grand-Ecuyer 
de  Léopold  , Duc  de  Lorraine  , & Chevalier  d’hon- 
neur en  fon  Parlement  de  Nancy , lequel  obtint  de 
ce  Prince  l’éredlion  de  Haudonvillcr  en  Marquifat , 
fous  le  nom  de  Craon  , par  Lettres- Patentes  du  ai. 
Août  1711.  11  fut  élevé  à la  dignité  de  Prince  du 
Saint-Empire  par  Diplôme  de  l’Empereur  Charles  VI. 
daté  de  Vienne  du  1 J.  Novembre  171$. , & a celle 
de  Grand-d’Efpagne  de  la  première  dafle  par  Let- 
tres de  Philippe  V.  du  8.  Mai  i7*7-  L’Empereur 
Charles  VL  le  fit  fon  Confeillcr  d’Etat  intime  en 
17:6.  Miniftre  Plénipotentiaire  , Chef  oc  Prelidcnt 
de  fonConfcil  de  Régence  à Florence.  11  fut  nomme 
Chevalier  de  la  Toifon  d’Or  en  1739- . « reçu  par 
l’Empereur  lui-même  le  8.  Mai  1749.  Ce  Prince 
oui  elt  more  en  fon  Château  de  Harouel  en  Lor- 
raine , k 1 1.  Mai  17S4*  i^73*  ans  » avo“  eroufc 
le  t6.  Septembre  1704.  Anne-Marguerite  de  Ltgm- 
villc , Dame  d’honneur  de  la  Duchcfle  de  Lorraine , 
fille  de  Melchior , Comte  de  Ligniville  & du  Saint- 
Empire  Maréchal  de  Lorraine,  & d’Antoinette  de 
Eoutey.  Leur  fils  ainé  , Charles-Julie  , appelle  e 
Prince  de  Bcauvau  , chef  du  nom  & des  armes  de 
la  Maifon  de  Beauvau  , Prince  du  Saint-Empire , 
Grand-d’Efpagnc  de  la  première  dafle  , ne  le  10. 
Novembre  1710. , Colonel  du  Régiment  des  Gardes- 
Lorraines  le  1.  Mai  1740.  , Grand- d’Efpagne  par 
Brevet  particulier  pendant  la  vie  de  fon  pere  en 
Décembre  1744-,  Brigadier  le  16.  Mai  1746-,  Maré- 
chal de  camp  le  10.  Mai  1748.,  Poffeflcur  de  la 
Grandeflc  d’Efpagne  de  fon  pere  le  11.  Mai  1754* 
Chevalier  des  Ordres  du  Roi  le  1.  Février  *757*  * 
Capitaine  de  la  troifiemc  Compagnie  Crançoife  des 
Gardcs-du-Corps  de  Sa  Majcfté  le  n.  Novembre 
17J7.  Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi  le  17. 
Décembre  1759* , Commandant  en  Chef  des  trou- 
pes françoifes  employées  eu  Etpagnc  en  176*. , &c., 
a époufe  le  3.  Avril  t74ï-  Mane-Soplue-Charlottc 
de  la  Tour,  née  le  20.  Décembre  1719.  focurcon- 
fanguine  du  Duc  de  Bouillon  , & Jflle  d tmmanuel- 
Theodofe  de  la  Tour,  Duc  de  Bouillon , & de  la 
quatrième  femme  Louife -Henriette  - Françoifc  de 
Lorraine-Guife. 

Le  Prince  de  Bcauvau  a pour  frere  , F erdinand- 
Jérôme  de  Bauvcau-Craon  , né  le  S-  Septembre 
1723. , Chevalier  de  Malte  , & appelle  le  Cheva- 
lier de  Bcauvau  , Brigadier  d’infanterie  le  3.^  fé- 
vrier 1 7S8-  ; & pour  loeurs  , iw.  Elifabeth-Charlotte 
de  Beauvau-Craon  , née  le  29.  Novembre  1705. , 
mariée  le  29.  Juillet  1723*  à Ferdinand-François 
de  la  Baume-iyiontrcvel , Marquis  de  Saint-Martin, 
dont  elle  eft  veuve  depuis  1741.  » 2°-  Annc-Mar- 
gueritc-Gabriclle  , née  le  28.  Avril  1708. , a la- 
quelle le  Prince  de  Craon  céda  le  Marquifat  de 
Craon,  en  la  mariant  le  19.  Août  1721.  à Jacques- 
Henri  de  Lorraine  , Prince  de  Lixin  , Chevalier  des 
Ordres  du  Roi , Grand-Maître  de  la  Maifon  du  Duc 
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Léopold  de  Lorraine  , tué  , fans  avoir  en  d'en- 
fants , en  1734-  » die  avoit  époufé  en  fécondés 
noces  le  2.  Janvier  17J9.  Charles-Pierre-Gafton  de 
Levis , Marquis , puis  Duc  de  Mirepoix  , Maréchal 
de  France  , Chevalier  des  Ordres  du  Roi , & fon 
Ambafladeur  en  Angleterre  , mort  en  175  . elle  a 
été  nommée  en  1753-  Dame  du  Palais  de  la  Reine  ; 

3°.  Gabriclle-Françoifc  , née  le  *1.  Juillet  1708., 
Chanoinefle  de  Pouflay , mariée  le  19.  Août  1725. 
avec  Alexandre-Gabriel  de  Hennin-LiétarddeBojfut , 
Prince  de  Chimay  & du  Saint-Empire  en  1736., 
Grand-d’Efpagnc  de  la  première  clafle  , de  Lieute- 
nant Feldt-Maréchal  des  armées  de  l’Empereur , 
duquel  elle  eft  veuve  du  18.  Février  174s-,  &à 
préfent  elle  eft  Dame  de  Mefdames  de  France  -, 

4°.  Marie-Françoife-Catherine , née  le  8.  Décembre 
1711.,  Chanoinefle  de  Remircmont , Dame  du 
Palais  de  la  Reine  de  Pologne  , Ducheflc  de  Lor- 
raine , mariée  le  19.  Avril  173$-  avec  François- 
Louis  , Marquis  de  Bouflers  , Colonel  du  Régiment 
de  Dragons  d’Orléans , mort  Maréchal  de  camp  ; 

$u.  Henriette-Auguftinc  , née  le  28.  Août  1716., 
Chanoinefle  de  PouiTay  , à préfent  Religieufc  à la 
Vifitation  à Paris,  oh  elle  a fait  profeffionen  1736-* 

6°.  Charlotte  , née  le  8.  Novembre  1717- , Coadju- 
irice,  & enfuite  Abbcfle  de  PouiTay,  par  la  dé- 
mifiûm  volontaire  de  Madame  de  Grammont  en 
Avril  1730. , puis  mariée  le  21.  Décembre  1734.  à 
Léopold-Clemcnt , Marquis  de  Bajfompierre , Chain- 
bellan  du  Roi  de  Pologne  , Duc  de  Lorraine,  &c.; 

70.  Anne-Marguerite  , née  le  10.  Février  17»  9-, 
Religieufc  i la  Vifitation  à Paris , avec  fa  fœur  aince, 
où  elle  a fait  profdfion  en  1738.1  8°.  Elifabeth , 
nce  le  29.  Janvier  1722.,  ChanoineiTc  de  Pouflay  , 
auflî  Religieufc  avec  fes  aînées  à la  Vifitation  à Paris 
depuis  1740. 1 9°.  Gabrielle-Charlotte  , née  le  29. 
Octobre  1724. , Chanoinefle  de  Remircmont  , Re- 
ligieufe  dans  l’Abbaye  royale  de  Juvigny , au  Duchc 
de  Luxembourg  , du  mois  d’Août  1743* 

Nom.  i°.  On  évitera  de  confondre  Craon  en  Lor- 
raine avec  Craon  en  Anjou.  Le  premier  cil  à une 
lieue  E.  N.  E.  de  Lunéville  , & 4-  & demie  E.  S.  t. 
de  Nancy.  Craon  en  Anjou  & dans  l’Elciftion  de 
Châtcaugontier , eft  à 9.  1.  N.  N.  O.  d Angers , 

& 10.  O.  N.  0.  de  Bcauvau. 

2°.  Outre  les  diverfes  branches  de  la  Maifon  de 
Beauvau  , dont  nous  venons  de  parler  , il  fubhile 
encore  la  branche  de  Beauvau  des  Seigneurs  e 
Tigny  , fortie  de  celle  de  Precigny  , & formée  par 
Bertrand  de  Bcauvau  , Baron  de  Precigny  , fécond 
fils  de  Jean  III.  Seigneur  de  Bcauvau  , de  de  Jeanne 
de  Tigny.  Bertrand  fut  Confeillcr  &.  Chambellan  du 
Roi  Louis  XL  qui  l’établit  Préfident - Laïc  de  la 
Chambre  des  Comptes  de  Paris  , & mourut  avant 
1474. , ayant  eu  de  fa  première  femme  , Jeanne  ce 
h Tour-Landry , Antoine  de  Beauvau  , Baron  de 
Precigny  , auflî  Confeillcr  & Chambellan  du  K01 . 
& premier  Préfidciit-Laïc  de  la  Chambre  des  omj. 
te.  en  >47>- , dont  la  polarité  s'ell  éteiMeen  >S97- 
Dc  fa  fécondé  femme  , Françotfe  de  , n 

entr’autres  Charles  1.  de  Bcauvau , Baron  de  ratla- 
vant,  puis  de  Tigny,  qui  fut  pere  par  Barbe  de 
TaL,Zs,  de  Jacques  de  Beauvau  , Seigneur  de 
Tigny , Tentai , &c. . ail»  avec  Anne  d Ejpmar 
filli  de  Henri , Seigneur  d'Efpmat  en  Bretagne  on 
fils  Jacques  II.  de  Beau  veau  Seigneur  deTtgny,  fcc. , 
eut  de  fa  première  femme  Anne  rfu  PW7“  - " 

Bourgonniere , Claude  de  Bcauvau  Seigneur  de 
Tigny , &c. , marié  à Anne  de  Chc\clles.  De  ce  ma- 

riage  fortit  Charles  II.  de  Bcauvau , Seigneur  de 
Tigny  , qui  eut  de  Pcrrine  Gucnneau  , Charles  U . 
de  Bcauvau  , Seigneur  de  Tigny  , mort  en  1690.  » 
avoit  époufe  en  164 S*  Jeanne  de  Sefmatfoa  ■ 
fils  aine  , Claude-Charles  de  Beauvau  , dit  le  Mar- 
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emenc  de  Intendance  de  Grenoble.  On  y compte  un 
'■  de  )?“  P°“r  « fends  nobles , dc  un  6e.  & ün 
l6sirïtm,?.0or.  c!  b'cm  “diables. 

?KAnV°  ri  ? Argemi're , dans  la  Brie-Fran- 
5ë  Pa/is0  Ele'ftio  d S’  ’ Parjfroe"'  & Intendance 
Cette  r ’ E 0 d'„Koz“y-  On  y compte  77.  fcux 
de  BÔaoya,mUnaU‘'  4 Ci"q  quans  d'  «'>n=  O.S.  O. 

BEAUVOIR  ou  Saint-Hilaire  dc  Beauvoir  en 
anguedoc  , Dioccfe  , Généralité  dc  Recette*  de 
Montpellier , Parlement  de  Touloufc  . Intendance 
da  £anguedoc.  On  y compte  16.  feint. 

BEAUVOIR  l’Abbaye  . en  Picardie,  Dioccfe  de 
Intendance  d’Amiens  , Parlement  de  Paris  Élcf 

D°VCnni  d' l<hae-  °“ "V compté 

BEAUVOIR  fur  Avron  , en  Berry , Diocefe  Tn 
dance  de  Eleftion  de  Bourges , Parlement  do  Paris! 
Un  y compte  98.  feux. 

BEAUVOIR  Amterrois,  en  Champagne,  Dioccfe 

cùzr  vip*knTmdc  paris  • ffis-5* 

Cbâlons , Eleôion  de  Tonnerre.  Un  y compte  8a. 

BEAUVom  Tonnerais , en  Champagne  Dio- 
ccfe  Çcl  a.nï'ceç  , Parlement  de  Paris,  Intendance 
de  Chaînas  , EUftion  de  Tonnerre.  Un  y compté 

* k Z tSZZT""*  eft  à J-  & +*>• 

dc  If  4mde  Marc>  en  Dauphiné,  Diocefe 
dc  EleéUon  de  Vienne  , Parlement  & Inteidan^  dé 
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c . feu* . trois  quarts  , un 

Gr'°&t  uk  °”e  de  feu  pour  les  fond,  nobles  ; & .6. 

I4  ,rk°,  quarts  & un  8e.  de  feu  pour  le,  bien, 

V compris  néanmoins  un  feu  , un  a4e.  & 

“k1  oîé  dk  feu  pour  le,  fond,  affranchis.  Cette  Pa- 
roiffe  ell  Ciuée  fur  une  montagne  , à ).  I.  & dénué 
F.  de  Vienne.  . M 

BEAUVOIR  fur  Mer , ville  avec  turc  de  Mar- 
ouifat , en  Poitou  , Diocefc  de  Lucon , Parlement 
de  Paris.  Intendance  de  Poitiers,  Eleftion  des  Sables- 
d*01onne.  On  y compte  j 8».  feux.  Cette  mile  eft 
Etude  à une  petite  diltance  de  l'Océan  . TU-i-vi,  de 
Pille  de  Noirmoûtier , à 9.  L N.  O.  des  Sable,. 

BEAUVOIR  en  Onceaux  , en  Picardie  , Diocele 
de  Beauvais  . Parlement  de  Pari,  . Intendance 
'd'Amiens  . Eleftion  de  Montdidier.  On  y compte 
7U  feux.  Cette  Paroi®  eft  à J.  1.  & quart  O.  S.  O. 
de  Montdidier.  , . . 

BEAUVOIR  Riviere,  en  Picardie,  Diocefc  « 
Intendance  d’Amiens,  Parlement  de  Paris,  Eleftion 
de  Dourlens  , Doyenné  de  la  Broyé.  On  y compte 
15.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une  lieue  oc 
demie  O.  N.  O.  de  Dourlens. 

BEAUVOIR  Servant , en  Auvergne  , Diocefc  de 
Clermont  , Parlement  de  Paris,  Intendance  & Elec- 
tion de  Riom.  On  y compte  110.  feux.  Cette  Pa- 
rt, ifle  eft  à 3.  1.  N.  0.  d’Ebrcuil , & 9.  N.  N.  O. 

^BEAUVOIRS  , dans  le  Maine  , Diocefc  & Elec- 
tion du  Mans  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Tours.  On  y compte  }6.  feux.  Cette  Parodie  eft  à 
8. 1.  & demie  N.  N.  E.  du  Mans. 

BEAUVOIRS,  en  Picardie,  Dioccfe  de Noyon, 
Parlement  de  Paris,  Intendance  d’Amiens,  Elec- 
tion de  Saint-Quentin.  On  y compte  8c.  feux.  Cette 
Parodié  eft  à 2. 1.  & tiers  O.  S.  O.  de  Saint-Quentin. 

BEAUVOIS  ou  BifACvoJtts,  en  Poitou,  Diocefe 
de  la  Rochelle,  Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Poitiers,  Eleftion  de  "N iort.  Un  y compte  59.  feux. 
Cette  Paroiftê  eft  à j.  1.  S.  de  Niort. 

BEAUVOISIN  , en  Bourgogne  , Dioccfe  de  Be- 
fançon  , Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bail- 
liage fie  Recette  d’Auxonne.  Un  y compte  9.  feux. 

BEAUV01SIS , Bellovaeeiifis  Pagus  ou  Trapus, 
pays  ( dont  Bcdiivais  eft  la  capitale  ) qui  faifoit 
autrefois  partie  de  la  Province  de  Picardie , mais 
qui  dépend  aujourd’hui  du  Gouvernement  général 
militaire  de  la  Province  de  l’Iflc-de-France  ; fitue 
entre  le  19e.  degré  24.  minutes  & le  20e.  degré 
26.  minutes  de  longitude,  & entre  le  49e.  degre 
4.  minutes  & le  49e.  degré  39.  minutes  de  latitude  i 
borné  au  N.  par  l’Amiénois  & le  Santcrrc  ( de  la 
Province  de  Picardie  ) , au  S.  par  Plflc-de-France 
propre  & par  le  Vexin-François , h l’E.  par  le  ' alois 
& le  Noyonnois  , & à l’O.  par  la  Normandie.  Il  3 
14.  lieues  de  longueur  fur  9.  ae  largeur  ; ce  qui  peut 
être  évalué  à 60.  lieues  quarrees.  11  eft  arroie  de 
l’Oife,  du  Terrain  & de  plufieurs  autres  nvieres 
moins  conGdérables.  L’air  y eft  un  peu  froid  , mais 
fain.  Le  fol  y eft  affez  inégal  ; il  eft  mêlé  de  plaines 
& de  collines  : on  y recueille  beaucoup  de  bicd  , 
mais  peu  de  vin.  Le  Beauvoifis  ne  manque  pas  de 
bois.  Les  pâturages  y font  excellons  , fur-tout  pour 
le  menu  bétail.  La  volaille  , le  gibier  & le  poifibn  y 
abondent.  Le  commerce  du  pays  confifte  en  bleds , 
en  étoffes  de  laine  , en  toiles  , en  dentelles  , en 
laines  non-travaillées  , en  tapifleries , &c* 

Le  Bcauvoifis  eft  divifé  en  deux  Eleftions  , celle 
deBtauvais  & celle  de  Clermont  ; la  première  dé- 
pend de  la  Généralité  de  Paris  , l’autre  fait  partie 
de  la  Généralité  de  Soiflons.  Outre  ces  deux  Elec- 
tions , celle  de  Montdidier , qui  eft  de  la  Généralité 
6' Amiens , s’étend  aufli  dans  le  Beauvoifis  fur  un 
• certain  nombre  de  paroilfes  & de  hameaux. 
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Pour  ce  qui  concerne  le  Militaire , il  y a un  Gou- 
verneur de  Beauvais , qui  eft  en  même  temps  Grand- 
Bailli  & Lieutenant-Gcnéral  pour  le  Roi  en  Beau- 
voifis. Les  appointements  fixes  de  cet  Officier  font 
de  1800.  livres. 

Pour  la  Juftice  , outre  les  Tribunaux  qui  font  éta- 
blis dans  la  ville  de  Beauvais , & dont  nous  parlons 
fous  ce  mot , il  y avoit  une  Prévôté  & un  Bailliage 
h Clermont  en  Beauvoifis.  Mais  le  2.  de  Juin  1734. 
le  Parlement  de  Paris  cnrégiftra  un  Edit  donné  à 
Verfailles  au  mois  d’ Avril  précédent,  par  lequel 
« le  Roi  ayant  égard  à l’avantage  que  fes  Sujets  ont 
» trouvé  en  quelques  lieux  à n’étre  plus  obligés 
«d’efluyer  deux  degrés  de  Juriftliftion  dans  une 
«même  ville,  réunit  au  Bailliage  de  Clermont  en 
1»  Beauvoifis  la  Prévôté  de  la  meme  ville  , & le  Siégé 
«appelle  la  Prévôté  Foraine  qui  y étoient  établies 
«depuis  plufieurs  ficelés».  Cette  réunion  fe  fit  avec 
d’autant  plus  de  facilité,  que  M.  le  Duc  de  Bourbon, 
qui  avoit  la  difpofition  de  la  charge  de  Prévôt  de  la 
ville , tombée  dans  fes  parties  cafuelles , fe  contenta 
d’une  fomme  très-modique  qui  lui  fut  comptée  à 
titre  d’indemnité.  Le  Lieutenant-Général , Civil  de 
Criminel  qui  fe  chargea  d’indemnifer  ce  Prince  , 
fatisfit  aum  le  Prévôt  forain.  En  confcquence  le  Roi 
ordonna  i°.  que  cet  Officier  aurait  à l’avenir  trois 
parts  au  lieu  de  deux  dans  les  epiccs  des  affaires  de 
rapport  qui  auroient  été  portées  aux  Prévôtés  de  la 
ville,  ou  Foraine  avant  la  réunion.  a°.  Qu’en  fon 
abfence  il  lui  reviendroit  un  quart  des  vacations 
dans  les  affaires  qui  auroient  été  de  la  compétence 
de  ces  Prévôtés  : ce  qui  doit  avoir  lieu  pour  fes 
fucceflcurs  dans  la  charge  de  Lieutenant-Général. 
Et , afin  que  cette  réunion  ne  puifle  devenir  préju- 
diciable h fes  Sujets , le  Roi  ajouta  aux  difpofitions 
de  cet  Edit , que  les  frais  de  procédures  faites  ou  à 
faire  dans  les  affaires  qui  étoient  de  la  compétence 
des  Sièges  des  Prévôtés  , les  droits  & vacations  des 
J u°cs  & des  Greffiers  , Procureurs , Huiffiers  ou 
Sergents  Receveurs  des  confignations , & Commif- 
fairesaux  faifics  réelles , feraient  réglés  fur  le  meme 
pied  & de  la  même  maniéré  qu’ils  Feraient  pendant 
que  les  affaires  fe  portoient  aux  Prévôtés  fans 
aucune  augmentation  ni  innovation  * cet  egard.. 

Du  temps  de  Céfar,  le  Beauvoifis  etoit  habite  par 
les  Bellovaci.  Sous  Honorais  ce  pays  érait  compris 


dans  la  fécondé  Belgique.  _ .r 

De  la  domination  des  Romains,  le  Beauvoifis 
pafla  fous  celle  des  François.  Ce  pays  fut  l un  des 
premiers  que  conquirent  les  Francs.  Dans  la  fuite  il 
fit  partie  des  Etats  des  Rois  de  Neultric. 

Après  divers  événements , le  Beauvoifis  obéit  aux 
Comtes  de  Vercnandois  , & c’eft  d’eux  qu’il  rafla 
aux  Comte,  de  Champagne  & de  Blois , , ht  enlmte 
aux  Evêque, -Comtes  de  Beauvai, , amfi  que  non! 
l'avons  dit  en  failant  la  defeription  de  cette  ville. 
Mais  alors  il  n’y  avoit  qu’une  partie  de  ce  pays  qui 
fflt  du  Domaine  des  Comtes  de  Champagne  . X 
cette  partie  reconnoiffoit  toujoun  pour  Seigneur, 
Suzerains  le.  Rois  de  France,  f Beauvais, 

'^BEMJvVATN^^Mtois.^Dioceiêde  Boulogne, 
Confeil  provincial  & fouvcrain  d'Artois.  |a|^ment 
de  Paris  , Intendance  de  Lille  Bailliage  S.  Recette 
de  Saint-Pol.  On  y compte  «J.fc»  & ,TS'1VejÆ’"‘" 
nés.  Cette  Paroi®  eft  i >•  >■  O ■ N.  O.  de  Hefdrn, 
&S.O.N.  O.  de  Saint-Pol. 

BE  AUZAC  , en  Rouerguc , Dioccfe  de  Rhodes , 
Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de  Monta»» 
ban,  Eleftion  de  Villefranchc.  On  y compte  un 
feu  | 13.  beilugues  & trois  quarts  de  bcllugue  de 

felBEAUZÉ  , dans  le  Verdunois , Dioccfe  dt  Re- 
cette de  Verdun , Parlement  de  intendance  de  Metz. 
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de' IfeS*'  ,,S' feaX'  Ce"e  Paro!<re eftaî-l-  S-  E. 

ccfc  Vcn  y ■ cn  Languedoc , Dio- 

cere  & Recette  du  Puy,  Parlement  de  Toulonfe 
Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de  Langue.’ 

riu,cm'n'  <• kui- 

le  vf™  Z°N  °i“  Sa,nt-Grai'y>  de  Beanzon , dans 
Je  Vimn,  en  Languedoc , Diocefe  & Rece  te  dc 

MoXil'Parlernt  de  ToUmk  ■ Génémütédl 
comp^71“rfclin“nd“Ce  de  La”B“d-.  On  y 
B E B 


BsfeEBConLrftErM  ’ danS  '! haufe  A Iface, Diocefe  de 
Ba  Mi'aee  /n1  W"am  * Intendance  d'Alface  , 
™'rBj  &DRtcc"e  d“  c<™té  de  Horbourg , Sei- 

^BERINrR,CJ""C‘f’  ?”  V comJ?,e  6S-  fe“- 
BEBING  dans  le  Pays-Mellin  , Dic*efe  Parle 

& dc  M«z?Di(iria  de 

i üveché.  On  y compte  i a.  feux. 

BEC 

-J*  9’  f‘ccum-  °n  appelle  de  ce  nom  un  avance- 
ment de  terre  , formé  par  deux  rivières  qui  fe  joi- 
gnent: tels  font  le  Bec  d'Amhès  en  Guyenne  * 

H ioü.  a“r“  “ “ tr0it  fuPcrflu  de donnef  ici 

ni“9  °n  S?bt'Mafi,n  du  Bk.  ™ Normandie, 
rtn  î 'lfPjr  'ii“'  & ^tendance  de  Rouen,  Elec- 
tion de  Montivilliers  .Sergenterie  de  Harfleur.  On 

LtmP|5!r’:A  “ftprà  & 9°-  fcuI  “diables. 

MÔmMüerf  qU3m  dC  Ucu‘  N'  d‘ 

BEC  eu  Notre-Dame  dn  Bec,  en  Normandie 

Slo<HfeMPar-em'nt  & *ntendancc  de  Rouen  , Elec- 
tion de  Montivilliers , Sergenterie  de  Harfleur.  On  y 

5 Pu -P^adégié  dc  68.  feux  taillables* 
C RPr?7d?  eft»  uncl,eoc  N.  de  Montivilliers. 

AC  C Eechilloüiu  , bourg  , cn  Nor- 

mandie  Diocefe,  Paiement  & Intendance  de 
Rouen  Eleaton  de  Pontcaudcmcr  , Sergenterie  de 
la  Londe  On  y compte  4.  feux  privilégiés  & too. 
feux  imitables.  Ce  bourg  cit  fitué  proche  du  con- 
fluent des  rivières  de  Riijc  & du  Bec , à ,. 1.  & de- 
mie O.  S.  O.  de  la  Londe  , a.  & demie  S.  S.  O.  dc 
Bourgacbard,  4 & quart  S.  E.  de  Ponteaudemer  , 

6 6.  «.  quart  S.  O.  de  Rouen.  Long.  ,8.  44.  10. 
lat.  49;  1 Mo.  il  y a au  Bec  une  riche  & fameufe  Ab- 
baye d Hommes,  de  l'Ordre  de  Saint-Benoît  & de  la 
Congrégation  dc  Saint-  Mauri  fondée  vers  l'an  1014 
par  le  bienheureux  Hertuin , Seigneur  Danois , qui 
quitta  les  armes  pour  etnbraifer  la  vie  cénobitique. 

Il  fut  le ' premier  Abbe  de  cette  Maifon.  La  dévotion 
particulière  qu'avoir  pour  la  Sainte-Vierge  Saint- 
Anfclmc  , difciple  & fucceili-ur  de  Herluin  fut 
caufe  que  les  Religieux  de  ce  Monaitere  portèrent 
pendant  long-temps  l'habit  blanc  J mais  ils  le  quit- 
tèrent quand  ils  fe  réunirent  b la  Congrégation  dc 
5'"  :Sir'  E’Eghfe  & la  Bibliothèque  de  l'Abbaye 
dont  il  eft  queftion,  mentent  l’attention  des  curieux 
la  première  autant  par  l'architecture  que  par  les’ 
ornements  dont  elle  vit  décorée , la  Bibliothèque  par 
la  quantité  St  le  choix  des  Livres  don,  elle  A Jur- 
nie.  Le  Chœur  eft  un  des  plus  grands  & des  plus 
riches  qu  on  puifli  voir  : l'or  y brille  de  tomes 
parts , & 1 éclat  en  cft  relevé  par  l'azur  dont  il  cil 
accompagne.  L Abbaye  du  Bec  cft  en  commende 
& elle  jouit  au  moins  de  60.  mille  livres  de  rente 
quoique  larexc  en  Cour  de  Rome  ne  foit  que  de' 
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3000.  florins.  L’Abbc  a la  nomination  de  pluflcinrs 
£nefices  Emples  & d'un  grand  nombre  de  Cures  lî 

boum  H T ",aM  d'"’c  foitC!i  tonfidérables  au 
bourg  du  Bec  , la  première  le  vendredi-feint  & 

ncr'ÀTrt' la  ft"  d' Saint-André. 

BEC -CAUCHOIS  , en  Normandie  , Diocefe 
2ÎS*  & Intendance  de  Rouen , Eleftion  dé 
Montivilliers  Sergenterie  dc  Godarville.  On  y 

& l6~  <sax  “illables. 
Cette  Parodie  eft  b une  lieue  de  demie  E.  S.  E.  do 

F BECTR  AlW  d'”«  KE-  de  blnnlivilliers. 

BLC-CREPIN , en  Normandie  , Diocefe , Parle- 
ment  de  Intendance  de  Rouen , Eleftion  de  Monti- 
vl  . lers ■ Sergenterie  de  Harfleur.  On  y compte  c . feux 
privilégiés  & 86.  feux  taillables.  F i 

BEè-DE-MORTAGNE’  en  Normandie,  Dio- 
Zm  & Intendance  de  Rouen  , Eleftion 

de  Montivilliers  , Sergenterie  de  Godarville.  On  y 

cZl’l  & ' î8.  feux  taillables. 

Cette  Paroiffe  eft  à une  lieoe  dt  demie  N.  E.  de  Go- 
datsr!^  'JÜ?  l' N.  E.  de  Montivilliers. 

BEC-THOMAS  , en  Normandie  , Diocefe  d'E- 
vteux , Parlement  dt  Intendance  dc  Rouen , Eleftion 
& Sergenterie  de  Pont-de-l'Arche.  On  y compte  a. 
feux  privilégies  dt  66.  feux  taillables.  Cette  Paroifle 
eft  à J.  I.  O.  S.  O.  de  Pont-de-l'Arche. 

BECAS , dans  l'Aftarac  , en  Gafcogne  , Diocefe 
de  Intendance  d'Aufch  , Parlement  de  Touloufe . 
Election  d Aftarac.  On  y compte  un  feu  dc  91.  bel- 
I ugues  dc  feu.  y * 

f,îE“E™  • en  Languedoc , Diocefe  dc  Recette 

Moore  ’1,.ParIlcm'n,t  d'  ,Toaloufc  • Généralité  do 
Montpellier, Intendance  de  Langucdoc.On  y compte 

dftjzès**  C""!  eIi  1 4-  L «t  demie  N.  O. 

BbCDELIEVRE  , cn  Bretagne , Diocefe  dt  Re- 
cette de  Nantes  , Parlement  dc  Intendance  de  Ren- 
nés.  Isa  Terre  & Seigneurie  de  Tnambert  en  Alof- 
que  , que  Reitec  de  Simaifon  apporta  en  mariage  4 
Jean-Baptiftc  de  Becdelievre  , Seigneur  de  la  Bul- 
naye , premier  Préfidcntde  la  Chambre  des  Comptes 
de  Bretagne  fils  de  Jean-Baptiftc , Préiïdent  4 
Mortier  au  Parlement  dc  Rennes , & petit-fils  de 
f rançots  premier  Préiident  dc  la  Chambre  des 
Comptes  de  Nantes , fut  érigée  en  IWireuifj,  fous 
le  nom  de  Becdelievre  , avec  union  des  Terres  dc 
Seigneuries  de  QatJÎJIre , QuMcmal  , Trramterc 
en  Saint-Molff,  le  Prado  , Villejamc  , dcc.  par  Let 
très  de  Février 171 7. , regiftrées  le  24.  Avril  i7j0.' 

en  faveur  de  Gu.llaume-Jean-BaptUtc-Franeoisdc 

Becdelievre  ( premier  Préfident  de  la  Chambre  des 
Comptes  de  Bretagne  après  fon  pcrc  ) , & de  fes 
hoirs  tant  mâles  que  femelles , en  conlidération  de 
les  fcrvices  , & de  ceux  dc  fes  ayeux  , dans  les  diffe- 
rentes charges  & dans  les  emplois  importans  , dont 
ds  ont  etc  honores  depuis  plulieurs  ficelés.  Son  fils 
Hnarion-François , Marquis  de  Becdelievre  , lui  a 
fucccdé  en  i7jj.  dans  la  charge  de  premier  Préti- 
dant  de  la  Chambre  des  Comptes  de  Bretagne.  Voyex 
Saint-Molff.  J x 

BECEDE  (la)  , en  Languedoc  , Diocefe  & Re- 
cette de  St.  Papou I , Parlement  & Généralité  de 
Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
1 S9-  fcux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  dans  les  mon- 
tagnes , à cinq  quarts  de  lieue  N.  N.  O.  de  Saint- 
Papoul  , & à 2. 1.  N.  N.  E.  de  Caftclnaudary. 

BECELEUF  , en  Poitou , Diocefe  de  la  Rochelle 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Poitiers  , ElecI 
tion  de  Niort.  On  y compte  214.  feux.  Cette  Pa- 
roiffe cft  à s-  I.  N.  de  Niort.  Il  y a à Bcceleuf  un 
Prieure  fimple  , dont  le  revenu  cft  de  1800.  liv.  ou 
environ. 

BECHAGNY  , en  Artois , Diocefe  d’Arras  Con- 
feiJ  provincial  & fouverain  d’Artois , Parlement  de 
Z z z z z 2 
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VZ  Intmdincc  de Lille  , Bailliage  & Recette  de 
fcrèe.  On  y compte  .4.  feux  & . .7.  perfonnee. 
Ce«e  Communauté  eft  à trots  quarts  de  lieue 
K.  N.  O.  de  Bapaume.  . , . 

BECHAMP  ou  Beauchamp  , Prieure  de  1 Ordre 
de  St.  Auguitin  , de  la  Congrégation  de  Saime- 
Genevieve  de  Paris  ; fituc  à une  demi-lieue  S.  de 
Clermont  en  Araonoe  , en  Champagne  , au  Diocefe 
de  Verdun  ; fonde  en  i » 10.  par  Henri , Comte  de  Bar. 
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en  cette  qualité  les  régales  & des  privilèges  très-dif- 
tingués.'  Cette  Terre  fut  donnée  à Remy  , Evêque 
d'Avignon  , par  l'Empereur  Louis  le  Débonnaire  , 
en  8a*.,  ainli  que  cela  fe  prouve  par  la  charte  qui 
fuit,  & dont  on  conferve  l'original , que  nous  avons 
vu  en  très-bon  état , dans  les  Archives  de  l’Arche- 
vêché d’Avignon. 

In  nomine  Dei  etterni  & Salvatoris  noftri  Jefu- 
Chrifli  , Ludovicus  divin  J ordinamc  clemcntiâ  Irn- 


BECHEREL,  ville  , en  Bretagne  , Diocefe  & perator  Augujlus , fi  Fidelium  noftrorum  petitionibus 
Recette  de  Saint-Malo  , Parlement  & Intendance  de  piè  fy  gratanter  annuimus  , maximum  nobii  retribu- 
Reunes.  On  n'y  compte  point  de  feux  , mais  feule-  tionis  apud  Deum  fruttum  profuturum  credimus  , ar- 
ment 1000.  âmes  ou  environ.  Cette  ville  eft  à 8. 1.  S.  que  Fidelium  noftrorum  devotionem  magit  magifque 
de  Saint-Malo  & $.  H.  O.  de  Rennes.  On  cultive  roborari  confidimus.  haque  omnium  Fidelium  fanil * 
aux  environs  de  Becherel  quantité  de  Un  , dont  on  Dei  Ecclefi*  , ù noftrorum  videlicet  prxfenrium  & 
convertit  enfuite  une  partie  conGdérablc  en  fil  re-  futurorum  comperiat  multuudo  , quia  adeuntes  fer e- 
tors , qui  fe  débite  avantageufement  dans  le  pays.  nitatem  noftr * eximiæ  poteftatis , quidam  fpeQabilis 
BECHERESSE.en  Angoumois , Diocefe  & vir  , & propinquus  nofter  , neenon  chariffimus  nobis 
EleAion  d’Angoulême’,  Parlement  de  Paris  , In-  Hugo  Cornes , arque  etiam  Theubenus  Fidelis  nofter , 


tendance  de  Limoges.  On  y compte  i $o.  feux. 

BECLONGÜE  ou  le  bois  de  Beclongue  , en 
Normandie  , au  pays  de  Caux  , & tout-proche  de 
Cricl.  Ce  bois  a une  lieue  de  circuit  ou  environ. 

BECONNE  , en  Dauphiné  , Diocefe  de  Die  , Par- 
lement , Intendance  de  Grenoble , EleAion  de  Mon- 
telimart.  On  y compte  un  *4C.  & un  j*e.  de  feu 


noflram  fublimitatcm  humiliter  poftularunt , utquam- 
dam  vilUm  Buorriram  nomine  , cum  fuit  omnibus  qux 
dici  nomma  ri  pojfunt  ad  eamdem  villam  ex  anti- 
quitate  juftè  legaliter  pertinentibus  , fitam  in  Co- 
mitatu  Avenionenfi , feu  etiam  medietatem  de  def- 
cenfu  Rhodani , cuidam  Epifcopo  Fideli  noftro  , Re- 
migia  nomine , cum  univerfis  adjaeentiis  fuis  conce- 


pour  les  fonds  nobles  , ÔC  un  quart  & un  x6e.  de  deremus.  Quorum  precibus  propter  diuturnum  famu- 
feu  pour  lesbiens  taillables.  Cette  Communauté  eft  latum  ab  ivfis  fincerijjimè  exhtbitum  libcntiffimè  an- 

à 4.  1.  & demie  E.  S.  E.  de  Montelimart.  nuentes  , hos  noftr * fublimitatis  apices  fieri  cen- 

BECOURT  de  Becordcl , en  Picardie  , Diocefe  & fuimus  , per  quos  memoratam  viUam  cum  univerfis  re - 
Intendance  d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , Elec-  bus  ibidem  pertinentibus, _,  ad  Sedem  Avcnionenfcm 


tion  de  Péronne.  On  y compte  *$.  feux.  Bécor- 
del  eft  à une  petite  diftance  de  Becoun  , & à 3. 1. 
& deux  tiers  0.  N.  O.  de  Péronne. 

BECOURT  , dans  le  Boulonnois  , Diocefe  & 
Recette  de  Boulogne  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance d’Amiens.  On  y compte  68.  feux.  Cette  Pa- 
roifle  eft  fituée  fur  les  confins  de  la  Province  d’Ar- 
tois , à une  lieue  S.  E.  de  Montbulin , & 4-  E*  S.  E. 
de  Boulogne. 

BECOURT  ou  Bfcol-v  , en  Bourgogne  , Dm- 
cefe  d’Autun , Parlement  & Intendance  de  Dijon  , 
Bailliage  & Recette  de  Bcaune.  On  y compte  1 j. 
feux.  Cette  Communauté  eft  fituée  fur  une  mon- 
tagne , à 3.  1.  O.  N.  O.  de  Nuyts. 

BECQÛET  ( le  ) , en  Normandie  , Diocefe  , 
Parlement , Intendance  & EleAion  de  Rouen.  On  y 
compte  un  feu  privilégié  & 4*.  feux  taillables.  Cette 
Communauté  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Seine, 
à une  lieue  & demie  S.  un  quart  à l’E.  de  Rouen. 
BECQU1GNY  , en  Normandie,  Diocefe  & * 


Ecclefiam  'in  honçrcm  fanfli  Stephani  confecratam 
propter  remedium  animjc  noftr*  , fubjeflam  effe  fta- 
tui/nus , tj  jure  perpétua  fub  integritate  firmare  flu - 
duimus , ut  deinceps  0 mni  rempore  tfupradif}us  Re- 
migius  Epifcopus , Ü omnes  Pontifices  Ecclefi*  Ave- 
nionenfis  exinde  ordinare  quidquid  rationabiliter  de- 
creverint , perpetualiter  ratum  habcant , privilegii 
noftri  automate  abfque  cujujlibet  fubflratlionis  inju- 
ria ,feu  injuft * repetitionis  calumniJ.  Hoc  autem 


flr x immunitatis  prxceptui 


• inviolabilem  ob- 


tineat  firmitatem  , more  Jmperialifubier  fignavimus  , 
fÿ  annullo  noftro  illud  jujfunus  figtllari. 

Signum  Lcdovici  , SereniJJimi  Augufti. 

Gertierius  Nat.  ad  vicem  Alcxandri  Aickicancel - 
larii  recognovi.  Datum  CalcndasJunii , indic- 

tionc  XV/.  , Anna  IX.  Rcgni  Domini  Ludovici 
piijjimi  Imperatoris  aflum.  Vicnnar  féliciter.  Amen. 

Il  eft  encore  d’autres  chartes  du  même  Empe- 
reur Louis  le  Débonnaire  , qui  confirment  la  do- 
nation que  ce  Prince  avoit  faite  dulieude  Bedarides 


tendance  d’Amiens , Parlement  de  Paris , EleAion  à l’Eglife  d’Avignon.  L’Empereur  Frédéric  I.  con- 
de  Moutdidicr.  On  y compte  S*,  feux.  firma  de  nouveau  cette  donation  & outre  cela  ü 

7 r accorda  à l’Eveque  d Avignon  la  pleine  ü libre  Ju~ 

g £ j)  rifdichon  fur  le  lieu  de  Bedarides.  C’cft  en  confe- 

qucnce  de  cette  conceffion  , que  le  même  Empe- 
a aux  qualités  dont  ctoit  déjà  revêtu 
l’Avignon,  celle  de  Dilectus  et  /roy£5- 


BEDARIDES , Biiurrirx , bourg , dans  le  Comté  reur  ajouta  aux  qualitcs  dont  ctoit  dcjl  revem 
Venaiffin , dont  cependant  il  ne  lait  point  partie  , l'Evcque  d'Avignon, cellc  dcDtrterej  it  troNtt. 
Diocefe  d'Avignon!  On  y compte  Çoo.  feux  & en-  Ttts  Prixceps  hoitïr.  L Empereur  Frédéric  U. 
viron  *300.  perfonnes.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une 
contrée  délicieufe  , fertile  & abondante  , fur-tout 
en  excellens  pâturages  , fur  la  rive  droite  de  l’Ouefe 
& près  du  confluent  de  l’Azeille  , de  l’Auzon  & de 
plufienrs  canaux  de  la  rivière  de  Sorgue  , à *.  L & 
quart  S.  S.E.  d’Orauge  , une  N.  N.  U.  d’Eauaigue, 

1.  & tiers  O.  un  quart  au  S.  de  Carpentras , Ck  *.  N. 


& l’Empereur  Charles  IV.  donnèrent  une  nouvelle 
confiftancc  & une  nouvelle  force  à la  coneelfion 
qui  avoit  été  faite  à l’Evêque  d’Avignon  , foit  du 
lieu  de  Bedarides , foit  du  privilège  de  Juridiction 
abfolue , le  premier  en  t*i8.  , Ûc  Charles  IV  . en 
1 36s.  Celui-ci  accorda  même  à l’Evêque  d’Avignon 
le  droit  de  battre  monnoie  d’or  , d’argent  & d’a!- 


*.  C»  IICIS  vy.  un  AI  vieil  L «IV*  .»•  UC  VJ4Hf.--.iil>--.  , --  . 

E.  d’Avignon.  L’Eglife  paroiffiale  de  Bedarides  eft  liage  ; privUcgc  qui  dans  tous  les  temps  a etc  compté 
fous  le  titre  de  Saint-Etienne.  Outre  cette  Egüfe , il  parmi  les  droits  régaliens, 
y aune  Maifon  de  Prêtres  de  laDoArine  Chrétienne,  11  fuit  de  ce  que  nous  venons  de  dire  que  les 
une  Confrairie  de  Pénitents  blancs  , &c.  A une  pe-  ques  d’Avignon  étoient  Princes^  & Seigneurs  de  Ec- 
rite diftance  du  bourg  eft  un  magnifique  jardin  , darides , avant  que  le  Comté  \ enaifhn  pafl.it  fou* 
appartenant  à M.  le  Marquis  de  Montréal , & qui  la  domination  du  Saint-Sicge.  Ces  Prélats  on  con- 
eft  connu  fous  le  nom  de  la  / erue . L’Archevêque  fervé  jufqu’à  préfent  les  privilèges  qui  leur  ont  ^cte 

«l’Avignon  eft  Seigneur  de  Bedarides  , & il  poflede  accordés  fur  le  bourg  dont  il  eft  queftion  , à l’ex- 
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ffpfmn  neanmoins  de  quelques-uns  dont  ils  fe  font 
a bue  nus  Toit  par  déférence  pour  les  hauts  Souve- 
ra«ns  , fott  pour  fe  conformer  au*  circonftances. 
Voyc\  ,e  mot  Châteauneuf  du  Pape  , où  nous  nous 
expliquons  plus  amplement. 

BEDARRIEUX , ville , en  Languedoc  , Diocefe 
Béziers  , Parlement  de  Touloufe 
Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de  Lan- 
guedoc. On  y compte  47 1 . feuz.  Cette  ville  eft  fitucc 

et  9;  O.  N.  O.  de  Montpellier.  U fe  fabrique  à Be- 
darneux  & aux  environs  , des  droguets  & autres 
étoffés  de  la. ne  dont  il  fc  fai,  un  débit  alfez  con- 
udcrable  en  Allemagne. 

BEDAT  ( le  ).  C’eft  le  nom  d’une  petite  rivicre 
qui  a fon  cours  dans  la  baffe  Auvergne. 

BEDDE,  bourg  , en  Berry  , Diocefe  ôc  Inten- 
dance  de  Bourges  , Parlement  de  Paris  , Elcaion 

r‘n'trAr?ao^  0n  y comPte  U-  feux.  Ce  bourg 
eft  fituc  fur  JaSinaize,  à une  demi-lieue  N.  de  Châ- 
tcaumcillan  , à 4.  1.  & trois  quarts  $.  0.  de  Saint- 
Al”ai,£ . & «o.  S.  un  quart  à P J.  de  Bourges. 

BEDECHAN  , dans  l’Armagnac  , en  Oafcogne, 
Diocefe  , Intendance  & Eleilion  d’Aufch  , Parle- 
ment de  Touloufe  , Collede  de  Fezenfaquet.  On  y 
compte  un  feu  4$.  bellugues  & dcm.e  de  feu. 

^C?CcPc0]/Ta  Cr}  UÜC  L S*  S*  °*  de  üimont,  & 

4.  t.  b.  E.  d Aufch. 

BEDEILLAC  Ôc  Ainat.dans  le  Comte'  de  Foi* 
Diocefe  de  Pamiers  , Parlement  de  Touloufe  In- 
tendance de  ftouflülon  , Recette  du  pays  de  Foix. 
On  y compte  9.  feu*  de  compoids  «5c  71.  fcux’ 
allumans. 

BEDEILLE  , en  Languedoc  , Diocefe  ôc  Re- 
cette de  Rieux  , Parlement  «5c  Généralité  de  Tou- 
loufe , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  < ç. 
feux.  r i>m 

BEDEILLES  , Château  avec  un  ancien  titre  de 
Souveraineté , en  Béarn  , Diocefe  de  Lefcar  , Par- 
lement de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , SénéchàulTée 
de  Morlas.  Ce  Château  eft  à 1. 1.4c  demie  N.  O. 
de  Tarbes  , 4.  E.  S.  E.  de  Morlas  , de  6.  E.  de  Pau. 

Le  Château  & Souveraineté  de  BedeiUe ■ appartenait 
h la  Maifon  d'Albret  - Mioffens  , d’où  il  a pa.lc 
en  169a.  à Charles  de  Lorraine  , Comte  de  Marfan 
par  la  donation  que  lui  en  ht  fa  première  femme  ’ 
Marie  d'Albrcr-MioJfenj , la  dermerede  fa  Maifon! 

BEDEJUN  , en  Provenre  , Diocefe  , Vigucrie  ôc 
Recette  de  Digne  , Parlement  Ôc  Intendance  d’ \i*. 

On  y compte  feulement  un  demi-feu  de  cadaftre. 

BEDES  & Peyralbe,  en  Kouergue  , Diocefe  de 
Vabres  , Parlement  de  Touloufe,  Intendance  de 
Montauban , Election  de  Mithaud.  On  y compte 
2.  feux  , 7t.  bellugues  & demie.  Peyralbe  eft  à un 
tiers  de  lieue  O.  S.  O.  de  Vabres  , «5c  Bedes  eft  à 
une  lieue  S.  O.  de  la  même  ville. 

BEDES  ou  BtDfcTTH.s , en  Kouergue  , Diocefe  ôc 
Election  de  Rhodes  , Parlement  de  Touloufe , In- 
tendance de  Montauban.  On  y compte  2.  feux,  jo. 
bellugues  ôc  trois  quarts  de  bellugue  de  feu. 

BfcDESQ  , en  Bretagne,  Diocefe  Ôc  Recette  de 
Saint-Malo  , Parlement  <5c  Intendance  de  Rennes. 

On  y compte  57.  feux  , deux  tiers  & un  quart  de 
feu.  Cette  Pareille  eft  à 10. 1.  S.  de  Saint-Malo  , ôc 
4.  O.  N.  O.  de  Rennes. 

BEDRpUT  , Befortium  , peeite  mais  très-forte 
ville,  capitale  duSundtgaw  , avec  un  bon  Château, 
Diocefe  de  Befançon  , Confeil  fouverain  «5c  Inten- 
dance d Allâce  , cheflicu  d’un  Bailliage  de  fon  110m, 
Marechautlee  , Gouvernement  particulier  de  la 
Province  d Allace , &c.  On  y compte  36$.  feux. 

Cette  ville  eft  fituée  au  pied  des  mootagnes  de 
Aofge  , fur  la  rivière  de  Savoureufe  , à 1 1.  1.  de 
demie  S.  O.  de  Colmar  , 9.  ôc  demie  0.  un  quart 
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3.  N N.  £.  de  Montbéliard , 1 7.  N.  E.  de  Bcfimeon’ 
20.  S.  S.  O de  Strasbourg  , «5c  68.  deux  tiers  E.  S. 

à 3°’ lat-  47.  58.  18.Il  y a 

à Bedfort  une  Eglife  collégiale  , dont  le  Chapitre 
eft  compofe  d'un  Prévôt  tk  de  fix  Chanoine,  ,,otis 
3 ia  nomination  du  Duc  de  Mazario , Seisn™  de 
cette  ville.  0 

Cl  Rtaation  de  Bedfort , dans  une  gorge  on  dé. 
f»  * ï Ja  ProvillM  d’Alface  dont  elle 

eft  une  clef  du  cote  de  Franche-Comté  . détermina 
le  Roi  Louis  XIV.  a faire  fortifier  cette  place  très- 
regulierement  ; mai,  pour  remplir  ce  projet,  M.  de 
Vauban  fut  oblige  d imaginer  un  nouveau  fyftême 
de  fortification  , à caufe  que  la  place  eft  comman. 
dee  par  des  hauteurs  : il  fit  faire  des  tour,  baf- 
tionuees  & d'autres  ouvrages  qui  fe  commandent 
ies  uns  les  autres. 

Le  Gouverneur  de  Bedfort  i t.So.  livres  d'ap- 
pointements , doo.  livres  d'uftenfile  & coo.  livres 
pour  fa  moitié  de  la  cantine.  Le  Lieutenant  de 

p ° ’n4°rî  "r"  R'?PP°InEe,1,cnts.  40o.  livres  pour 
Ion  uftenfile,  s So.  livres  pour  fon  tiers  de  la  can- 
tme  , dt  470.  livres  d’autres  profits.  Le  Major 
1800.  livres  d appointements  , 300.  livres  d'ulleufilè 
US-  livres  pour  la  cantine,  ,1.  livres  dix  fols  pour 
a moine  de  l'herbe  du  glacis.  L'Aide-Major , 500 
livres  d'appointements,  100.  livres  d’nftenfile  6, 
livres  10.  f.  pour  fa  part  de  la  cantine,  & ti. livres' 
10.  f.  pour  fa  part  des  herbe,  du  glacis.  L'Aide- 
Ma, or  du  Chateau  900.  livres  d'appointements  , 
61.  livres  10.  f.  de  la  cantine,  d<  1 1.  livres  t.f.  pour 
la  part  des  herbes  du  glacis. 

•1  te.m>,r  de  Bedfort  eft  peu  fertile  en  bled  «5c 
k Cjr°It  £CU,  de  vin  1 mais  Jes  P^urages  y font 
abondans  & d’une  excellente  qualité.  Il  y a auffi 
des  bois  ôc  des  mines  de  fer  dont  on  tire  de  prands 
avantages.  b 

Conljdéré  comme  Diftri&  particulier  de  la  Pro- 
vince d’Alface  , le  Bailliage  de  Bedfort  occupe 
la  partie  méridionale  Ôc  occidentale  du  Sundreaîv. 
Mais  dans  ce  Bailliage  font  comprifes  trois  petites 
Scigneunes  particulières  , Ravoir , Breboue  , Fonte- 
tulle  ôc  ISjUicu  , composées  chacune  d’une  feule 
ParoiiTc  ; ôc  deux  grandes  Seicncuries , Mjfmunller 
ou  Mnfcvaux  Ôc  Rou*emjnt  : la  première  eft  com- 
pose de  10.  Pareilles  , & celle  de  Rougemont 

On  compte  s4.  Paroiltcs  ôc  1629.  feux  dans  le 
Bailliage  de  Bedfort  , trois  Pareilles  ou  Commu- 
nautés ôc  36.  feux  pour  les  trois  Seigneuries  parti- 
culières 10.  Pareilles  & 376.  feux  pour  la  Sei- 
gneurie de  Mafmunftcr  ou  Moifcvaux  , 8.  Paroiffes 
& 141.  feux  pour  la  Seigneurie  de  Rougemont  ; ce 
qui  fait  en  tout  75.  Pareilles  & 2182.  feux  pour  le 
Bailliage  de  Bedfort.  Ordinairement  ce  Bailliage 
fc  trouve  uni  avec  celui  de  Délie  ou  Dell  dans  les 
deuombrements  généraux  de  la  Province  d’Alface. 

Ce  fécond  Bailliage  comprend  , outre  les  Paroiffe* 
dont  il  eft  compofé  , deux  Seigneuries  particulières 
BouroiiJiie  Ôc  F roide-Fontaineavcc  Cfurrnay,  chacune 
d’une  feule  Paroiffe  , ôc  plufieurs  autres  Seigneuries 
fçavoir  , Florimonr  , Foufîmagnc , Graniuillars  * 
Mmtjoye , Montreux  , Morimont  , MorviVars  ÔC 
Roppe.  On  compte  dans  le  Bailliage  de  De//e,  t7.pa- 
roiilesdc  288.  feux;  pour  les  deux  Seigneuries  particu- 
lières , 2.  ParoifTes  & 67.  feux  ; pour  Florimonr,  8.  Pa- 
reilles «5c  146.  (eux  \pourFouffemagne ,7.  ParoilTes 
ôc66.  feux;  pour  GrandvilLirs,  2.  Paroilfesdc  76. feux; 
pour  Montjoye,  19.  Paroilles&  1 1 1.  feux;  pour  Mon- 
treax,n.  ParoilTes  <5c  1 $ j.feux  ;pour  Mirimont,  i.  Pa- 
roiflê&  89.  feux  ; pour  Morvillan , 2.  pjroifles&  19. 
feux  ; & pour  Roppe  , 7.  ParoilTes  & 145.  fCUx  ; cc 
qui  fait  eu  tout  74.  Paroiffes  & 1287.  ku** 


B E D 


l 


i. 


55» 


B E D 


nEVOMBREMEKT  DU  BAILLIAGE 
deBc^on  & de s Seigneuries  j ui  eu  ii{euiem. 

Cent  risrqee  - ditog»  te»  wte°; 

.•  u i«.re  italique  a fait  conitoiirc  1<*  Fatotffe»  qui 
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SB  celle»  qui  dépendent  Je  1»  Seigneurie  Je  Kecgeeum. 


Ptroifier. 

AnJelnu 'l  îEl-:^1' 


| Panifies. 

U*-ntO 


Aniot 

Anjuttcy  . >9 

Autrage  ,<5 

Argifan  .........  *4 

J4 

Batillirn  ........  *« 

BEDFORT , ville  ...  J** 

Bcrtnont ** 

Befoncourt  .......  5" 

Bcihoaviliier* * f 

Bot  jus l9 

Bourbach  (Nider)»a  . xi 
Bourbach  ( Oder  ) , a • • 4® 

Br  e botte  * *7 

Bngoard * 

Biood»eo,a •» 

Bue *4 

Chapelle  ( la) *’ 

Chatcooy  . • 


Moifevciuï  ou  Mafomnfter, 

n//f  , a 160 

Morfchwcir  (Nider),  6.  47 

Mou» $ 

Niderbotubach  , Voje\ 
Bourbach. 

Nidermorfchweir,  Vvjt\ 
Morfchwcir. 

Nomay  .........  1 

Nouillm 

Obcrbourbach  1 Vojt\ 
Bourbach. 

OfTemont  ........  18 

Peroufc 41* 

Phaffini  .........  >9 

Pu/  ( le  ) $9 

Rcchottc 9 

Rcimbach&  Kirchberg,  a.  1 6 


•9 


Si 


CW  ( le) 

Chevrcfliont 

» ® 

Crocq  ( petit  ) >4 

Dampierre  • • 

Danjuftia  • • • 

Dcrncy  . • • • 

Dollereo , a • • 

Doran» „ 

Eloy  . ■ . 

E (chaîne  . 

Etlooffond-bas 9 

EîluotTond-haut *9 

Efmte 11 

Félon  , b ...«••*  • 1 1 

F o taine  ( la  ) , i • • * « i® 

Fontencllc  * tS 

Gewcnheim , a Î® 

Ciromagny  9* 

Gwmagny 54 

KiichbeTg , V.  Reimbach. 

Lempe 4 

Magoy  ( p«“  )•*•••  91 

Bailliage  de  Delle  ou  Delt 

Dam  lequel  fe  trouvent  comnrifes  de*  Seigneurie*  pirtiro- 
liere*  * , la  Seigneurie  de  Florimont  a , la  Seigneurie  ne 
Faufiexugne  b , celle  de  Grattivillars  c , celle  de  Montjoye  d , 
h Seigneurie  de  Montreux  e,  celle  de  Morimoni  J , celle 
de  kl  or  Allan  g , & celle  de  Hoppe  h. 


Rivière  ( la  ) 

Rougegoutte J* 

Rougemont  , fc  . • • • • 10 
Roumagny  , b .....  • S 

Seotheim , a 1 * 

Sermaimagny J® 

Scven  , 

Sevenan  * B 

St.  Cofme 'B 

St.  Germain  ,6 *4 

Trctudan ♦ *® 

Val  (le),  fc  ....••  H 

Valdieu  4 

Valdoye  . • • 

Vautiermont 
Vcccmont  . 

Vetreignc  . . 

Vezdois.  . 

1 * 

Urcercy  *° 

Weigfcheid  ta  ...  . * *9 

7S-  Paroifil  Total  ^8r 
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Panifia. 

t-'-V'Vj 


Feu*. 

WJ 


Auxelle* , h a • 

Bail  ( le  ) > Métairie  , d.  ) 
Beaucourt  ........  $ 

Betnin  ; le  ) 9 

Beurneviller* , d . . . • . 7 

Boncourt ! 

Boron >7 

Bouiongne  * 49 

B rem  on  court , d . . . • . 7 

Bretagne  ,5 1 r 

Chapelle  ( la  ) » h • • • • *9 

Chavarmte  , a 

Chavanne. fur-l'Etang , e-  JJ 
Chazannc  - le*  - Gran  • 

ge» , e.  . JO 

Cnefeauz  (le*  ) , d . • • * 

Collongc  1,  la  ) , h . • . 10 
Courceïle  , a ......  ■ > 

Courtavon  , f .....  • 4t 

Conrtellevan  , a .... 

Ctocq  ( petit*)  , b . . . 

Croix  t la  ) 

CtmU11eres,e 

DELLE  , ville  .....  64 


*î 


Panifier.  Feux. 

Eguenigne  , h >9 

fcllcrts  , h 1® 

Faucroiz '4 

Fancrolx,  a ** 

Fefche-l’Eglifc •* 

Fcfche-rEgtife , a . . » 4 

Florimont,ii  ......  *$ 

Fol*  ( le*  ) , d 4 

Fouflemngne  ,b » * 

Frai»,  b • • * 11 

Froidc-Fontainc  & Char- 

n-oy  * *« 

Frie  (le  , d . • ® 

Gleve  ,d. ..»*•••  8 

Grnndvtllart , c • • • • • 74 

Gronne • • *9 

ïndevillars  , d • • 

Jonchcrey  . . • • 

Joncher  ey  , C • » • 

Large  , / . • • • 

Lcnoncourt , / • 

Lntran  , e . • • » 


18 


Mac 


Panifier.  Feux,  t Pareffêr.  Feux. 

IXV>J  W*J 


Mc  taire  de*  Fol*  du  Plaln 
6<  de  Montjoye , d . . 
Meziré , g ....... 

Montanzy  , d 

Mont  bouton  ...... 

Montjoye  , d 

Montnoirou , d 

Montorlio , d ...... 

Montreux-le-Chlteau , e. 
Montreux-le-  leunc  , b . 
Moutreux-lc-Vieuz , b.  . 
Moron  ,d 

Motvillars  y g 

Poix  (le),* 

Rechefy 

Recouvraoce 

Richebourg  ,(!■•••• 

Romagny , e ...... 

Roppe  , h . 


Seppois-le-hiut . ....  16 

Souarce  , a ......  . 19 

Surmont, d .......  4 

Saint-Dizier .......  t % 

Thiancoart ,|  t 

Viufrcy  ,d 9 

Vdlefcot • 1 1 

! VernoU  , d ......  . 6 

Villar*4e-Sec ^ 

j 74.  Paroi  fi.  Total  1187 

1 é Pensif.  Frtur. 
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BEDIOSSE  & Naronne  , au  payi  des  Landes , 
en  Gafcogne  , Piocefe  de  Dax  , Parlement  de  Bor- 
deaux , Intendance  d’Aufch  , Elcftion  des  Landes. 
On  y compte  84.  feux. 

BEDOVEZE,  dans  le  Gévaudan  , en  Langue- 
doc , Dioccfe  & Recette  de  Mende  , Parlement  de 
T ouloufe  , Généralité  de  Montpellier,  Intendance 
de  Languedoc.  On  y compte  11a.  feux.  Cette  Pa- 
roifl'e  eft  S a.  I.  & tiers  E.  N.  E.  de  Mende. 

BEDOUIN  ou  Br  Dots  , Bcdotnum  , bourg,  dans 
le  Comté  Venaiflin , Diocefc  & Judicature  de  Car- 
pentras.  On  y compte  517.  feux , maifons  ou  famil- 
les , dont  326.  dans  le  bourg  ou  dans  fes  deux  faux- 
bourgs  , 99.  dans  le  Diftrid  du  Prieuré  de  Saint- 
Etteve  ’&  92.  en  quatorze  ou  quinze  hameaux  ré- 
pandus dans  la  campagne.  Ce  bourg  eft  fituc  au 
pied  du  Montventoux  , à a.  1.  & demie  E.  N.  E. 
de  Carpentras , & 6.  & demie  E.  N.  E.  d'Avignon. 
L’Eglile  paroifliale  eft  fous  le  titre  de  Saint-Pierre. 
Cette  Eglife  a été  rebâtie  depuis  peu  d’annees  , & 
elle  a été  confacrée  en  1760.  : elle  eft  deflervie  pat 
un  Curé  perpétuel  & par  dix  Prêtres  agrégés,  qut 
doivent  être  originaires  du  lieu.  Outre  cette  Egaie, 
il  y a un  Couvent  de  Dominicains , un  Hôpital , &c. 

BEDOUS  , en  Béarn , Dioccfe  de  Sénéchauflee 
d’Olcron  , Parlement  de  Pau,  Intendance  d’Aufch, 
vallée  d’Afpe.  On  y compte  7 J-  Cette  Pareille 
eft  iituée  fur  la  rive  droite  du  Gave  , à j.  1.  b. 
d’Oleron.  Il  y a à une  petite  diftancc  de  Bcdous 
une  mine  de  cuivre  allez  abondante. 

B E D U E R , en  Quercy  , Dioccfe  de  Cahors , 
Parlement  de  Toulotife , Intendance  de  Montauban, 
Eleflion  de  Figeac.  On  y compte  1 2.  feux  , 87.  bel- 
lugues  de  un  quart  de  bellugue  de  feu. 

La  Terre  & Seigneurie  de  Beduer  appartenoit  à 
Jean  de  Narbonnès  , Baron  de  Puylaunès  , qui  en 
fit  donation  à fa  veuve  Jeanne  de  Lu\ech  , laquelle 
fc  remaria  à Louis-François  de  Lojtrngc  de  Samte- 
Alvcrc  , Colonel  d’un  Régiment  d’infanterie  , en 
faveur  duquel  cette  Terre  fut  érigée  en  Vicomte 
l’an  1610.  Après  la  mort  de  Jeanne  de  Luzech, 
qui  lui  fit  donation  de  la  Vicomté  de  Beduer  Louis- 
François  de  Loftange  fc  remaria  h Jeanne  de  Mar- 
rrueiffjc.  mere  de  Jean-Louis  de  Loftange  , Cheva- 
lier, Comte  de  Beduer  , qui  de  Françoifc  de  Gaur- 
den  de  Genouillac  eut  deux  fils,  François-Louis  « 
Jean-Marguerit.  I.’ainé  qui  mourut  en  1692. , eut 
de  Marie-Renée  Menardeau , outre  trois  üls  tues  au 
fervice  du  Roi , Louis-Henri  de  Loftange  , Comte 
de  Beduer,  marié  à Françoife  du  Mont  dont  font 
nés  1*.  Louis  de  Loftange,  Marquis  de  Beduer  ; 
2(>.  Jean  , Seigneur  de  Goudon  ; & 3’.  Reuce  de 
Loftange-Beducr.  T 

Jean-Marguerit  de  Loftange  , fécond  fils  de  Jean- 
Louis.  Coralc  de  Beduer.  (ut  Marquis  de  FeUi  ns, 
1 Scigucur 
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Seigneur  de  Cufae  en  Rouergue , & mourut  en  léçi. 
Ii  avoit  époufé  Marguerite  de  Com-â'/lmpare  , dont 
il  a Utile  entre  autres  enfants , Jean-François  de 
Loftange , Seigneur  de  Cufae  , marié  le  to.  Août 
171 1.  à françoife  de  la  Mothc.  Koye^Saintc-Alvere. 

£ E £ 

BEE  , dans  le  Bourbonnois , Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  & Election  de 
Moulins.  On  y compte  106.  feux.  Cette  FaroitTe 
eft  fituc'e  dans  une  contrée  montagneufe  , k 7.  I. 
& demie  S.  E.  de  Moulins. 

BEF 

BEF  AIT  , Ifonville  & Chefaux  , Granges  de'pen-i 
dantes  de  Montigny-!e-Roi , en  Champagne  , Dio- 
cefe & Election  de  Langres  , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Châlons.  On  y compte  feulement 
6.  feux. 

BEFAY  , dans  le  Pays-Meflïn  T Diocefe  , Parle- 
ment , Intendance  & Recette  de  Métis , Diitrift  du 
Haut-Chemin.  On  y compte  17.  fcux. 

BEFERRY  , dans  l’Agenois , en  Guyenne,  Dio- 
cefe & Election  d’Agen  , Parlement  de  Intendance 
de  Bordeaux  , JurifdiCtion  de  Saint  - Barthélemy. 
On  y compte  *8.  feux. 

BEFFES , dans  le  Nivemois,  Diocefe  de  Ncvers, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Bourges  , Elec- 
tion de  U Charité.  On  y compte  14.  feux.  Cette 
Parodié  eft  à quelque  diftance  de  U rive  gauche  de 
la  Loire,  & à une  lieue  de  trois  quarts  S.  S.  O. 
de  la  Charité. 

BEFFEU  de  le  Morthomme  , village *,  la  Cha- 
pelle-lès-Beffuu , de  la  petite  Chinerie  , eenfes  , en 
Champagne  , Diocefe  de  Rheims  , Parlement  de 
Paris , Intendance  de  Châlons  , Election  de  Sainte- 
Menehoult.  On  y compte  35*  fcux- 

BEF  F LA  , en  Franche-Comté  , Diocelé  , Parle- 
ment & Intendance  de  Befançon , Bailliage  de  Re- 
cette d’ûrgelet.  On  y compte  xi.  feux.  Cette  Pa- 
roille  eft  à une  demi-lieue  O.  S.  O.  d’Orgelet. 

BEFORT  , dans  le  Sundtgaw  , en  Allace.  Voye\ 
Bedfort. 

EEFORT  ou  Beffoz de  Caftcnot,en  Bourgogne, 
Diocelé  de  Bailliage  de  ChSlon  , Parlement  de  In- 
tendance de  Dijon , Reflort  de  St.  Laurent.  On  y 
compte  31.  feux. 

BEFORT  l’Efcaille , les  Regnicourt , le  Moulin 
à eau  de  la  Foulerie , en  Champagne , Diocefe  de 
Election  de  Rheims  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Châlons.  On  y compte  43.  feux.  Cette 
Paroiflé  eft  à 4.  L N.  N.  E.  de  Rheims. 

B E G 

BEGADAN  , dans  le  Médoc , en  Guyenne , Dio- 
cefe , Parlement  , Intendance  de  Elcftion  de  Bor- 
deaux , JurifdiCtion  de  l’Efparre.  On  y compte  144. 
feux.  Cette  Paroiflé  eft  lituée  à une  demi-lieue  de 
la  rive  gauche  de  la  Garonne  , à une  lieue  de  deux 
tiers  N.  E.  de  l’Efparre , de  it.  N.  N.  O.  de  Bordeaux. 

BEGANNE  , en  Bretagne  , Diocefe  de  Recette 
de  Vannes , Parlement  & Intendance  de  Rennes. 
On  y compte  3 2.  feux  , un  tiers  de  un  quart  de  feu. 
Cette  Paroille  eft  à une  lieue  S.  O.  de  Guimcné , 
& 8.  dt  demie  N.  O.  de  Vannes. 

BEGARD,  Abbaye  d’Hommcs  de  l’Ordre  de 
Cîteaux  , en  Bretagne  , Diocefe  & Recette  de  Tre- 
auier  , Parlement  & Intendance  de  Rennes  ; lituée 
lur  une  petite  rivière,  k 3. 1.  N-  O.  de  Guingamp  , 
dt  4.  S.  S.  O.  de  1 reguier  ; fondée  par  Etienne  III. 
Comte  de  Fenthiévre  , dt  par  Avoiié  de  Guingamp 
fa  femme , le  8.  de  Septembre  1130.  Cette  Abbaye 
eft  en  commende , dt  vaut  9000.  liv.  de  rente  au 
Sujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  en 
Icme  I. 
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Cour  de  Rome  eft  de  700.  florins.  L'Abbaye  dont 
il  eft  queftion  , commença  d’abord  par  un  petit 
hcrmitage  , qui  étoit  fitué  dans  la  folitude  de  Plus - 
Coat  : c’eft  de-lk  qu’eft  venu  le  nom  de  Bégàr , mot 
anglois  qui  lignifie  Mendiant.  Un  appellolt  ainli  les 
Hermites , k caufe  qu’ils  vivoient  d’aumône. 

BEGE  ( la  ) , dans  le  Vivarais , en  Languedoc , 
Diocefe  de  Recette  de  Viviers,  Parlement  de  T011- 
loufe , Généralité  de  Montpellier , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  .189.  feux. 

BEGE  ( la  ) , en  Languedoc  , Diocelé , Parle- 
ment, Généralité  dt  Recette  de  Touloufe,  Inten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  80.  feux. 

BEGLE,  dans  le  Eourdclois  eft  Guyenne., 
Diocefe  , Parlement  , Intendance  dt  Election  de 
Bordeaux  , JurifdiCtion  de  Veyrmes.  On  y compté 
416.  feux.  Cette  Paroiflé  eft  lituée  k une  petite 
diftance  de  la  rive  gauche  de  la  Garonne , à une 
demi-lieue  S,  E.  de  Bordeaux. 

BEGNIOS  , dans  la  baflè  Navarre  , Diocefe  de 
Dax  , Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch , ,DiG 
triCt  de  Mixe'dt  Recette  de  Saint -Palais.  Cette 
Paroiflé  eft  affonagée  pour  36.  liv.  cadaftrales  , de 
elle  eft  à cinq  quarts  de  lieue  O.  N.  O.  de  St.  Palais. 

BEGNY  , en  Champagne  , Diocefe  dt  Eleétion  de 
Rheims , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châ- 
lons. On  y compte  *9.  feux. 

BEGOLES  , dans  le  Nebouzan  , en  Gafcogne  , 
Diocefe  de  Comminges,  Parlement  de  Touloufe  , 
Intendance  d’Aufch  , Recette  du  pays  de  Nebouzan, 
On  y compte  67.  feux.  Cette  Paroiflé  eft  k 4. 1.  de 
demie  O.  N.  U.  de  Saint-Bertrand  de  Comminges* 

BEGOMMÉS  , en  Quèrcy  , Diocefe  de  Cahors  , 
Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de  Montau- 
ban  , Elcélion  de  Villefranche.  On  y compte  6.  feux  j 
14.  bcllugucs  dt  demie  de  feu. 

BEGÜA  , au  pays  des  Landes  , en  Gafcogne  , 
Diocefe  de  Dax  , Parlement  de  Bordeaux , Inten- 
dance d’Aufch  , EleAion  des  Landes.  On  y compte 
142.  feux.  Cette  Paroiflé  eft  lituée  fur  la  rive  droite 
de  l’Adour  , k }.  I.  N.  E.  de  Dax. 

BEGUES  ,en  Auvergne  , Diocefe  de  Clermont, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Moulins , Elec- 
tion de  Ganuat.  On  y compte  56.  feux.  Cette  Pa- 
roiffè  eft  lituée  fur  la  rive  droite  de  la  Scioulle  , k 
une  petite  diftance  d’Ebreuil,dt  à 2.  L N.  O.  de 
Gannat. 
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BEHAINES  , en  Picardie  , Diocefe  fit  Election 
de  Laon  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Soi(L 
Ions.  On  y compte  30.  Feux.  Cette  Paroiflé  eft  li- 
tuée dans  la  forêt  de  Coucy , k 4. 1.  O.  de  Laon. 

BEHANNE  , dans  la  baflé  Navarre  , Diocefe  de 
Bayonne  , Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch , 
DiftriCt  d’Iriflary.  On  y compte  $3-  feux  ou  habita- 
tions. Cette  Paroiflé  eft  à 2. 1.  S.  O.  de  Saint-Palais. 

BEHARLIGUY  , dans  la  baflé  Navarre  , Diocefe 
de  Bayonne  , Parlement  de  Pau  , Intendance 
d’Aufch  , DiftriCt  de  Cize.  On  y compte  64.  feux 
ou  habitations.  Cette  Paroiflé  eft  à 2.  1.  & demie 
E.  S.  E.  de  St.  Jean-Pied-dc-Port. 

BEHASQUEN  , dans  la  baflé  Navarre  , Diocefe 
de  Dax , Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , 
DiftriCt  de  Mixe.  Cette  Paroiflé  eft  comptée  pour 
7.  livres  cadaftrales.  Cette  Communauté  eft  k une 
bonne  demi-liene  E.  S.  E.  de  St.  Palais. 

BEHAUCOURT  , en  Picardie  , Diocefe  & In- 
tendance d’Amiens,  Parlement  de  Paris,  Election  de 
Péronnc.  On  y compte  78.  feux. 

BEHEM  , en  Picardie  , Diocefe  , Intendance  & 
Election  d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , Doyenné 
d’Oifemont.  On  y compte  98.  feux. 

BEHEN  & Bienfait , en  Picardie  , Diocefe  & la» 
Aaa  aaaa 
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tendance  d'Amie^.  twIeincM  di  Pari» . Elcaion 
îfi&M  d'Abbeviüt.-,  On  y compte  ao.  feux. 

* bÊhÊWCOUKT  , dans  le  Rayonnai!  au  Cci- 
»r  -rnement  général  de  l’Hlc-dc-Frsnce  , pi‘>«fc  6t 
de Bnyun,  rarlemen.de  Paris,  Intendant 
SoiHons.  Od  y compte  1 1 y.  feux-  Ce'-,J  PatoiHe 
dU  trois  quarts  de  %ue  E.  de/Noyon, 

BEHOSTSE , dans  le  Duché  de  Bar , Diucefc  de 
Toul  Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Lorrai- 
ne , Bailliage  de  Bar-le-Duc.  Ou  y coince  4 J.  feut. 
Cette  Paroiffe  eft  à une. dcmi-licue  N.  du  Bar-lc-Duc. 

BEHOUST , dans  le  Muiuois,  au ..Gouvernement 
gênerai  de  l'Ule-de-Frante  , Diucele  de  C tare  s 
Parlement  & Inîëndmtffi  de. Pans  , Election  ue 
Môntfon-l’Ainâury.  Oji  y compte  J2.  feux.  Cette 
Faroiflè  eft  à une  lieue  & demie  N.  U.  de  Montiorc. 
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BEÏGNECOURT , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
jyicKcÇc  de  Toul , Confeil  fouverai»  de  Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Paroey.  On  y compte 
i 4.  feux.  Cette  ParoiSte  eft  à une  lieue  & deux  tiers  Ü. 
de  Dompaire  , Ôc  j.  *î.  N.  £•  de  Damey. 

BEIL  ( le  ) , en  Périgord , Diocefe  & EJcébon 
de  Sarlat  , Parlement  & Intendance  de  Bordeaux- 
On  y compte  109-  feux.  Cette  Paroiile  eft  à une 
lieue  & demie  S.  $.  0.  de  Beaumont , de  8.  de  quart 
O.  S.  O.  de  Sarlat.  , 

BE1LLE  .bourg  ayee  titre  de  Comte  , dans  le 
Marne  , Diocefe  de  Eleftion  du  Mans , Parlement 
de  Paris , Intendance  de  Tours.  On  y compte  66. 
feux.  Ce  bourg  eft  à une  petite  diftance  de  la  rive 
droite  de  la  rivière  de  Huigne  , & à 4. 1.  & quart 
E.  K.  E.  de  Mans. 

* BEINE  , en  Champagne , Diocefe  & Election  de 
Rhcims,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Cha- 
lQns.  On  y compte  163.  feux.  . 

BEINE  ou  BF.YNES,en  Provence,  Diocefe  de 
Riès , Viguerie  & Recette  de  Digne  , Parlement  & 
Intendance  d’Aix..  On  y compte  on.  feu  & demi  de 
cadaftre.  Cette  Paroiffe  eft  à quelque  diftance  de  la 
rive  gauche  de  l’Aflc  , à a.  1.  & demie  S.  de  Digne  , 
& j.  & demie  N.  N.  E.  de  Riès. 

La  Terre  & Seigneurie  de  Bcine  fut  acquifc  de 
Jean  de  Caftillon , par  fon  coufin  germain  René  de 
CajUllon  , Baron  a’Aubagnc  , mort  en  1498.  , & 
quatrième  aycul  de  Pierre  de  Caftillon  , Grand-Séné- 
chal d’Arles  , en  faveur  duquel  cette  Terre  fut  éri- 
gée en  Murquifat  par  Lcttresd’Avril  1 67 }.,  regiftrees 
a Aix  le  1 a.  Mars  1674..  Celui-ci  fut  pere  de  Marc- 
Antoine  , Marquis  de  Beinc  , marié  le  1 1.  Septem- 
bre 1717.  k Marie-Anne , hile  de  Jeun  Duc  fie , Avo- 
cat général  en  la  Cour  des  Aides  de  Montpellier  , 
dont  eft  né  le  9.  Septembre  171&.  Jean-Pierre  de 
Caftillon  Marquis  de  Beine  , ci-devant  Page  de  la 
petite  Ecurie  du  Roi , marié  à Arles  avec  N.  de  Ser- 
re , Dame  de  la  Roque. 

BEINE  , en  Picardie.  V oye\  Guifcard. 

BEINGHEN  , annexe  ou  fecours  de  la  Paroiffe  de 
Seninghcn  ,en  Picardie  , Diocefe  & Recette  de  Bou- 
logne , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Amiens. 
On  y compte  18.  feux. 

BEINHE1M , dans  la  baffe  Alface  , Diocefe  de 
Strasbourg , Conlcil  Couverait»  & Intendance  l’Alfa- 
ce  , Baronnie  de  Fleckcnftein  , Prévôté  de  Roppen- 
heim.  On  y compte  1 80.  feux.  Cette  Communauté 
eft  fi  tuée  fur  la  rive  gauche  du  Rhin  , à *.  L & 
demie  E.  N.  E.de  Haguenau  , 1.  N.  N.  E.  du  Fort- 
Louis  , & 6.  N.  N.  E.  de  Strasbourg.  On  diftingue 
le  vieux  & le  nouveau  Bcinheim  : ils  font  peu  éloi- 
gnés l’un  de  l’autre. 

BEIN1S  ,dans  la  Breffe  , Diocefe  de  Lyon , Par- 
lement & Intendance  de  Dijon , Eleftion  de  Bourg , 
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Mandement  de  WpntreveL  On  y compte  36.  feux. 

BEI  B E U Ville  , en  Bourgogne  , Diocefe  , Parle- 
ment, Intendance  , Bailliage  & Recette  de  Dijon. 
On  y compte  it6.  feux.  Cette  Communauté  ett  fi- 
tuéç  fttr  la  Tille  , à 3.  I.  N.  E.  de  Dijon. 

BEIRE  îc  Château,  çn  Bourgogne,  Diocefe  , 
Parlement,  Intendance  , Bailliage  & Recette  de  Di- 
jon. On  y compté  feulement  to.  feux.  Celte  Com- 
munauté eft  à un  quart  de  lieue  de  Bcirc-la-Vilié. 

BEI  PIES  , au  pays  des  Landes,  en  Gafcogne , 
Dipedè  de  Dax,  Parlement  d»\. Bordeaux  , inten- 
dance d’Aufch , Elcétiqn,  des  Landes.  On  y compte 
85.  feux. 

BEISSAT  , bourg  , dans  là  haute  Marche  , Dio- 
cefe de  Limoges  , Parlement  de  Paris  r Intendance 
de  Moulins , Eleftion  de  Guerct.  On  y compte  61. 
feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituce  dans  une  contrée 
montagneufe  St  peu  fertile  en  blpd  -,  mais  les  pâtura- 
ges y font  abondans  & d’une  très-bonne  qualité. 

BElSTORFlé,  dans  le  Pays-Melfin , Diocefe  , 
Parlement  . intendance  & Recette  de  Metz.  On  y 
compte  feulement  1 1«  feux. 
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BELABRE  , dans  la  haute  Marche  , Diocefe  de 
Limoges  , Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Mou- 
lins , Elc&ion  de  Guère*.  On  y compte  8.  feux. 

BELABRE  ou  Bellabai  , dans  la  haute  Mar- 
che , Diocefe  & Intendance  de  Bourges  , Parle- 
ment de  Paris , Eleaion  du  Blanc.  On  y compte  140. 
feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  fur  une  petite  rivière  , 
à ».  1.  âc  deux  tiers  S.  E.  du  Blanc , 4. 0.  S.  O.  d’Ar- 
genton,  & 18.  & demie  S.  O.  de  Bourges.  Il  y a à 
Bélabre  un  Dépôt  de  fel , qui  eft  établi  pour  préve- 
nir les  verfements  de  cette  denrée  dans  les  Provin- 
ces voilines.  _ r 

La  Terre  & Seigneurie  de  Bélabre  relève  immé- 
diatement du  Roi  â caufe  de  la  Tour  de  Mauberge en 
de  Poitiers.  Cette  Seigneurie  étoit  poffédée  dans  le 
quatorzième  ficelé  par  Jean  Perichon  de  KaiUac^ 
(ur  lequel  elle  fut  confîfquëe  parce  qu’il  avoit  fuivi 
k parti  des  Anglois.  Le  Roi  Charles  V.  la  donna  en 
1 37  j.  à Jean  de  Pommera , dont  la  poftéritc  l’a  pof- 
fédëe  jufqu’cn  159$.  Elle  paffa  alors  à titre  de  fuc- 
ceffion  à Armand-Leon  de  Durfort , Seigneur  de 
Born , Surintendant  des  fortifications  de  France , 
nommé  en  1613.  Chevalier  des  Ordres  du  Roi  , & 
pourvu  de  la  charge  de  Licutenant-Géneral  de  l'Ar- 
tillerie de  France  le  18.  Février  t6i6.,puis  à fon 
fécond  fils  Léon  de  Durfort  , fur  lequel  elle  fut 
vendue  par  Decret  en  1648. , & retirée  par  retrait 
lignager  par  Eléonor  de  Chaumont  , tToificme  fem- 
me de  Jacques  U Coigneux , Préfident  du  Parlement 
de  Paris , & Chancelier  du  Duc  d’Orléans , frere  de 
Louis  XIII.,  en  faveur  duquel  la  Châtellenie  de 
Bélabre  fut  unie  aux  Terres  d’Anjou  & de  “u‘e" 
raife  & aux  Châtellenies  du  Chltelier-Guiüeband 
& de  Lafallc , & érigée  en  titre  de  Marqmfat  en 
confidcration  de  fes  Services , par  Lettres-Patentes 
du  mois  de  Février  1 6 $0.,  regiftrees  au  Parlement 
& à la  Chambre  des  Comptes  de  Pans  les  «■  & *9/ 
Juillet  fuivant , & au  Bureau  des  Finances  de  Poi- 
tiers le  premier  de  Mars  1684.  Jacques  le  Coigneux  , 
qui  décéda  en  1 6S 1 . , avoit  été  promu  au  Cardinalat 
par  un  Bref  du  Pape  Urbain  V1IL  du  1 $.  Fevner 
,63 1 . , fur  la  nomination  du  Roi  Louis  XIII.,  mais 
fon  troifieme  mariage  empêcha  que  cette  grâce  n'eût 
fon  effet.  Il  avoit  eu  de  fit  première  femme,  Jac- 
ques le  Coigneux , Marquis  de  Montmclian  , auffi 
Préfident  du  Parlement  de  Paris  ; & de  la  fécondé  , 
François  le  Coigneux  de  Bachaumont , Baron  de  la 
Roche-Turpin  , Confeiller  d’Etat  : ces  deux  enfants 
moururent  l’un  & l’autre  là  ns  poftéritc.  H uuiM 
d’Eléonor  de  Chaumont , tille  du  Seigncurdc  Mornay 
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en  Saintonge  , Gabriel  le  Coigneâx , Marquis  de 
Bélabrc , décédé  en  1709.  , lai  Liant  de  fa  femme 
Magdeleine  Pollart  , trois  enfants , i°.  Jacques  le 
Coigncux  , Marquis  de  Bélabrc  , Brigadier , Meftrc- 
de-Camp  du  Régiment  de  Dragons  de  fon  nom  , 
mort  en  1728.,  ayant  été  allié  en  1714.  b Marie- 
Anne  de  Neyeret-de-h-Ravoye  , de  laquelle  eft  ne' 
en  1716.  Louis-Jacques  le  Coigneux , Marquis  de 
Bélabrc,  retire  du  (ervice  , fit  marié  en  1747*  à 
Françoifc-  Victoire  Thomé  , fille  de  N.  Thnmé  , 
Confciltcr  au  Parlement  de  Paris.;  20.  Gabriel  le 
Coigneux,  Baron  de  la  Rochc-Turpin , Meftrc-dc- 
Camp  d’un  Régiment  de  Dragons  , mort  en  1741. , 
laiflanr  de  fa  première  femme  N.  Darmagnac , Ga- 
briel-Jofepb  le  Coigneux  , Baron  de  la  Roche-Tur- 
pin  , Cornette  des  Chevaux -Légers  de  la  Gardedu 
Roi , tué  en  174}-  à la  bataille  d’Ettingben  , de  de 
fon  fécond  mariage  avec  Elifabeth  Frotticr-dc-la- 
Meffelitre  , Gabrielle-Elifabeth  le  Coigneux  , Ba- 
ronne de  la  RocRe-Turpin  fit  de  la  Flotte  , née  en 
»74J  i3°.  Gabriel  le  Coigneux , dit  le  Chevalier  de 
Bélabrc  , ne  en  1694* 

BELAC  , dans  la  Marche.  V« ye\  Bellac. 
BELARGA  , en  Languedoc  , Diocefe  & Recette 
de  Béziers , Parlement  de  Touloufe , Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  54.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  fur  la  rive 
gauche  de  l’Eraut , 1 t.  L N.  N.  E.  de  Pezeuas , 
St  4.  de  deux  tiers  N.  de  Béziers. 

BELA1N  , en  Bretagne.  Vovc\ Blain. 

. BELAYE , en  Quercy  , Diocefe  de  Elcélion  de 
Cahors , Parlement  de  Touloufe,  Intendance  de 
Montauban.  On  y compte  10.  feux , 14.  bellugues  de 
un  quart  debcllugue  de  feu. 

BELBERAUD,  en  Languedoc  , Diocefe  , Parle- 
ment , Généralité  fit  Recette  de  Touloufe  , Inten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  31.  feux.  Cette 
ParoilTe  eft  à 3. 1.  S.  E.  de  Touloufe. 

BELBEUF , en  Normandie , Diocefe , Parlement , 
Intendance  de  Banlieue  de  Rouen.  On  y compte 
9*.  feux.  Cette  Parodié  eft  fituée  fur  la  rive  droite 
de  la  Seine  , à une  lieue  S.  un  quart  à PE.  de  Rouen. 

BELBEUF  hors  la  Banlieue  , en  Normandie  , 
Diocefe  , Parlement  , Intendance  de  Elcftion  de 
Rouen.  On  y compte  un  feu  privilégié  & 74.  feux 
taiilables. 

BELBEZE,  dans  le  Vivarais,  en  Languedoc, 
Diocefe  de  Recette  de  Viviers  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Généralité  de  Montpellier , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  21.  feux. 

BELBEZE  , en  Languedoc  , Diocefe  , Parle- 
ment, Généralité  de  Recette  de  Touloufe,  Intendance 
de  Languedoc.  On  y compte  132.  feux.  Cette  Pa- 
roiflé  eft  à une  lieue  E.  N.  E.  de  Touloufe. 

BELBEZE , en  Languedoc  , Diocefe  de  Nar- 
bonne , Parlement  Ôc  Généralité  de  Touloufe  , In- 
tendance de  Languedoc  , Recette  de  Limoux.  On  y 
compte  76.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 1. 1.  N.  O-  de 
Limoux  , fie  3.  fit  quart  N.  O.  d’Alcth. 

BELBEZE  - LES  - MONTGISCARD  , en  Lan- 
guedoc , Diocefe , Parlement , Généralité  fit  Recette 
de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  16.  feux.  Cette  Parodie  eft  a 3.  1.  de  deux 
tiers  S.  E.  de  Touloufe. 

BELBIANES  , en  Languedoc  , Diocefe  fit  Re- 
cette d’Aleth,  Parlement  & Généralité  de  Tou- 
loufe , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
31.  feux. 

BELCAIRE  , bourg , Juftice  royale  , Bureau  des 
Traites,  fitc. , au  pays  de  Saut , en  Languedoc, 
Diocefe  & Recette  d’Aleth  , Parlement  de  Généra- 
lité de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  Un  y 
compte  18$.  feux.  Ce  bourg  à 5.  1.  de  tiers  S.  O. 
d’Aléih , de  S.  S.  E.  de  Mircpoix. 
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BELCAIRE  , en  Qnercy,  Diocefe  de  Election 
de  Cahors  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de 
Montauban.  On  y compte  7.  feux  ,33.  bellugues  de 
un  quart  de  helluguc  de  feu. 

BELCASTEL  , en  Languedoc  , Diocefe  fit  Re- 
cette de  Lavaur  , Parlement  d(  Généralité  de  Tou- 
loufe , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
»So.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à une  lieue  Ôc  demie 
S.  O.  de  Lavaur , de  5.  E.  un  quart  au  N.  de 
Touloufe. 

BELCASTEL , bourg , en  Rouergue  , Diocefe 
de  Rhodès  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance 
de  Montauban  , Election  de  Villefranche.  On  y 
compte  14.  feux  , 79.  bellugues  de  un  quart  de  bel- 
lugue.  Ce  bourg  eft  fîtué  fur  PAveyrou  , à 3. 1.  de 
demie  E.  de  Villefranche. 

BELCHAMP  ouBtcHAM?  , dans  le  Duché  de 
de  Lorraine  , Diocefe  de  Toul,  Confetl  fouve- 
rain  fit  Intendance  de  Lorraine  , Bailliage  de  Ro* 
fieres.  On  y compte  6.  feux.  Cette  Communauté 
eft  fituée  fur  une  hauteur,  à 1. 1.  S.  E.  de  Uofieres  , 

& autant  S.  O.  de  Lunéville.  Belchamp  eft  une 
Abbaye  d’Hommes  de  l’Ordre  de  Saiut-Auguftin , 
de  la  Congrégation  de  Saint-Sauveur.  Cette  Abbaye 
a été  fondée  en  1 1 3 3.  par  Pierre  de  Montreville  , de 
par  Alberon  Archevêque  de  Trêves  : elle  cit  en  ré- 
glé , fie  elle  jouit  de  30.  mille  livres  de  rente  ou 
environ. 

BELCAVE  , en  Champagne.  Voye\  Belleave. 
BELCODENES  , en  Provence,  Diocefe  , Parle- 
ment, Intendance,  Viguerie  fie  Recette  d’Aix.  On  y 
compte  feulement  trois  quarts  de  feu  de  cadaftrc. 
Cette  Communauté  eft  à 3.  I.  S.  E.  d’Aix. 

BELE1N  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Parle- 
ment fie  Intendance  de  Befamjon , Bailliage  fie  Re- 
cette d’Ürgelet.  On  y compte  11.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  rivière 
d’Ain , à cinq  quarts  de  lieue  S.  E.  d'Orgclct. 

BELENCOURT , en  Picardie  , Diocefe  6c  In- 
tendance d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , Eleétion 
d’Abbeville.  On  y compte  70.  feux  , y compris  ceux 
de  Moufliers.  Cette  Paroilfe  eft  à une  demi-lieue 
E.  S.  E.  de  Moufliers , ôc  à cinq  quarts  de  lieue  E. 
S.  E.  d’Abbeville.  A un  quart  de  lieue  au  S.  de  Bc* 
lcncourt , on  voit  des  veftiges  d’un  ancien  camp 
des  Romains  , qu’on  appelle  encore  aujourd’hui  dans 
le  pays  le  Camp  de  C<lja r. 

BELENDI , Nation  ou  Peuple  de  la  fécondé 
Aquitaine  , fit  dont  Pline  fait  mention  , liv.  IV. 
chap.  19.  p.  S *4*  Nous  eftimons  que  les  Belenii 
habitoient  le  pays  qui  eft  à 3.  ou  4.  lieues  au  S.  de  la 
Garonne , fit  où  l’on  remarque  la  Paroiffe  de  Belifac , 
qui  eft  à 6. 1.  S.  E.  de  Bordeaux.  M.  de  Valois  place 
ce  peuple  plus  à l’Oueft  , fur  la  rivière  d’Eyrc  , fit  il 
croit  trouver  quelque  analogie  entre  leur  nom , fit 
celui  de  la  Paroiffe  de  Bclin , fituée  fur  l’Eyre,  à 6. 1. 
S.  S.  0.  de  Bordeaux , fit  4.  fit  demie  O.  N.  Ü.  de 
Balifac.  Au  refte  , il  feroir  difficile  de  déterminée 
quelle  étoit  la  véritable  pofition  du  peuple  dont  il 
eft  queftion  : il  eft  du  nombre  de  ceux  qui  fe  déro- 
bent à notre  connoiffànce  par  leur  obfeurité. 

BELENGAR  ou  Saint-Juft  de  Belengar , en  Lan- 
guedoc, Diocefe  de  Narbonne,  Parlement  fit  Géné- 
ralité de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc , Re- 
cette de  Limoux.  On  y compte  $7-  feux.  Cette  Pa- 
roiffe eft  à 2. 1.  fit  demie  O.  N.  O.  de  Limoux. 

BELESERRE  , en  Languedoc , Diocefe  fit  Re- 
cette de  Lavaur  , Parlement  fit  Généralité  de  Tou- 
loufe , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
106.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 4.  lieues  E.  S.  E.  do 
Lavaur. 

BELESME  , dans  le  Perche.  Voye\  Bellemc. 

BELE  ST  A , en  Languedoc.  V«yt\  Belleila. 

fl  F 1. 1£  USE , en  Picardie  , Diocefe  , Intendance , 
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& Doyenne d’Amitns , Parlement  de  Paris. 
ElcfhonS  y feux. Cette  Paroifle  elt  à on;  lieue 
fl'S’SX  & 4.  & q-rt  S.  S.  ü.  d'Amien,. 

BELEYMAS  , en  Périgord  , Diocefe  & Eleftion 
périeueu*  , Parlement  & Intendance  de  Bor- 
deaux. On  y compte  164.  feux.  Cette  Paroitïecftà 

1.  fit  quart  N-  Ü.  de  Bergerac  , & $.  S.  O.  de 
Périgueux. 

BELFACH  , boit , de  neuf  cens  fept  arpents  , 
au  Comté  de  Comminges  , en  Gafcogne. 

BELFAY , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Parle- 
ment fit  lnteudance  de  Befançon , Bailliage  fit  Re- 
cette de  Baume.  On  y compte  1 a.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  à 7. 1.  E.  S.  E.  de  Baume. 

BELFAY  , en  Franche-Comte  , Diocefe  , Parle- 
ment & Intendance  de  Befcnçon , Bailliage  & Re- 
cette de  Vefoul , Prévôté  de  Faucogney.  On  y com- 
pte feulement  6.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 2.  1. 
de  quart  E.  S.  E.  de  Faucogney. 

BELFOND  , en  Normandie  , Diocefe  de  Seez  , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  fit  Eleélion  d’A- 
lençon , Sergenterie  d’Almencfchc.  On  y compte  9t. 
feux.  Cette  Paroifle  cft  à une  licueO.de  Seez  ,fit  3. 


& demie  N.  d’Alençon. 

BELFOND , en  Bourgogne  , Diocefe  , Parle- 
ment , Intendance  , Bailliage  fit  Recette  de  Dijon. 
On  y compte  28.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  pe- 
tite lieue  N.  de  Dijon. 

BELF0NTA1NE  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
Diocefe  de  Toul , Confeil  fouverain  fit  Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Remiremont.  On  y com- 
pte 3 j.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 1.  1.  & quart 
O.  S.  0.  de  Remiremont.  Son  Eglife  eft  dédiée  à 
Saint-Blaife.  Le  Curé  a un  tiers  des  Dixmcs , fit  le 
Chapitre  de  Remiremont  les  deux  autres  tiers.  De 
Bclfontainc  dépendent  les  hameaux  de  Pont-dc- 
Pierrc  , Mefnil  , Rougcrupt , Maillcron-Foin , Ra- 
von  , le  Pont-Janfou  & 34.  Granges. 

BELFORT  , bourg,  en  Quercy , Diocefe  de  Ca- 
hors  , Parlement  de  Touloufc  , Intendance  & Elec- 
tion de  Montauban.  On  y compte  21.  feux  & 49. 
bcllugues  de  feu.  Ce  bourg  eft  à 7.  I.  & quart  N. 
E.  de  Montauban. 

BELFORT , en  Languedoc  , Diocefe  & Recette 
d’Aleth  , Parlement  & Généralité  de  Touloufc,  In- 
tendance de  Languedoc.  On  y compte  123.  feux. 
Cette  Paroifle  eu  à 4. 1.  & deux  tiers  S.  O.  d’Alcth, 
& 2.  S.  O.  de  Quillan. 

BELFOUX  , en  Languedoc  , Diocefe  fit  Recette 
de  Mircpoix , Parlement  fit  Généralité  de  Touloufe, 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  13.  feux» 
BELGÆ  , Nation  ou  reunie.  Voye\  Belgique. 
BELGE ARD  , dans  le  Maine , Diocefe  du  Mans, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  1 ours  , Elec- 
tion de  Mayenne.  On  y compte  104.  feux.  Cette 
Paroifle  cft  à une  lieue  S.  E.  de  Mayenne. 

BELG ENX1E R,  en  Provence. Beaugencier. 

BELGIQUE  , Gallia  Belgica.  Les  Romains  ap- 
pelaient de  ce  nom  , cette  partie  de  la  Gaule  Tran- 
falpine  qui  étoit  comprife  entre  l'Océan  , le  Rhin  , 
la  Seine  & la  Marue.  Les  Bellovaci , les  Bemi , les 
Morini , les  Ncrvii  fit  les  Mcdiomatrices  étoient  les 
peuples  les  plus  puiflans  de  cette  contrée.  Auguftc 
diviïa  la  Belgique  en  quatre  ; Ravoir  , la  première 
& la  fécondé  Belgique , la  Germanie  fupérieurc  & la 
Germanie  inferieure.  L’étendue  fit  les  bornes  de  ces 
quatre  Provinces  ne  furent  point  toujours  les  mê- 
mes. Nous  ne  Parlerons  ici  que  de  leur  état  a&ucl 
fous  Honorius  , qui  cft  Se  terme  de  la  décadence  de 
l'Empire  Romain. 

La  première  Belgique  comprenoit  les  Diocefes  , 
de  Treveî  , # Toui  £r  Verdun  ; & la  ville 

dM«gu(faTr«reron<m  , aujourd’hui  Treves  ,en  étoit 
la  Métropole.  Cette  Province  étoit  bornée  au  N. 
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par  la  Germanie  inférieure  -,  au  S.  par  la  Maxim* 
Sequanorum  , à l’E.  par  la  Germanie  fupérieurc  , au 
S.  O.  par  la  première  Lyonnoifc  , fit  à l'O.  par  la 
féconde  Belgique.  Elle  avoit  $9. 1.  de  longueur, fur 
30.  dans  la  plus  grande  largeur  ; ce  qui  pouvoir 
être  évalué  à 1 200.  lieues  quarrées. 

La  féconde  Belgique  étoit  compofce  des  Diocefes 
de  RAewiti , de Châuni , de  Sentis  , A’ Amiens  , Ar- 
ras , de  Tkerouenne  ( aujourd’hui  de  Boulogne  fit  de 
Saint-Omer  ) , de  Cambray  , de  Tournay  , & de  ce 
qu’on  appelle  à préfent  le  Comté  de  Flandres.  Elle' 
étoit  bomée  au  N.  & i l’O.  par  l'Ucéan , au  S.  par  la 
quatrième  Lyonnoifc  ,à  l’E.  par  la  première  Belgique 
« par  la  Germanie  inferieure , au  S.  E.  par  la  prc-  • 
niera  Lyonnoife  , fit  au  S.  O.  par  la  fécondé  Lyon- 
noife.  Elle  avoit  64.  lieues  de  longueur  fur  40.  de 
largeur;  ce  qui  pouvoit  être  évalué  à 2 $00.  lieues 
quarrées.  Duro  - Cortorum  Btmorum  , aujourd’hui 
BJieims  , étoit  la  Métropole  de  cette  Province. 

La  Germanie  Supérieure  comprenoit  les  Diocefes 
de  Mayence  , Worms  , Spire  fit  Strasbourg , fit  par 
conféquent  elle  ctoit  Gruée  partie  en-dccà  u partie 
au-delà  du  Rhin.  Elle  étoit  bornée  au  N.  fit  à l’E. 
par  la  Germania  Magna  , la  grande  Germanie  ; au 
S.  par  la  Maxima  Sequanorum  , à i’E.  fit  au  N.  O. 
par  la  première  Belgique.  Elle  avoit  50.  lieues  de 
longueur  fur  30.  dans  fa  plus  grande  largeur  ; ce  qui 
pouvoit  être  évalué  à 1000.  lieues  quarrées.  Mogon- 
tiacum  , aujourd’hui  Mayence  , étoit  la  Métropole 
de  cette  Province. 

La  Germanie  inférieure  étoit  compofée  d’une  par- 
tie du  Diocefe  de  Cologne  , d'une  partie  de  celui  de 
Liege  , fit  en  un  mot  de  divers  Diftriéls  qui  fc  trou- 
vent entre  le  Rhin  fit  la  Meufe , fit  entre  la  Meufc  fie 
l’Océan  ; tels  que  l’Archevêché  de  Cologne  propre- 
ment dit , le  Duché  de  Juticrs  , la  plus  grande  partie 
de  celui  de  Cleves , le  Duché  de  Brabant , fitc.  Elle 
étoit  bornée  au  N.  & à l’E.  par  la  grande  Germa- 
nie, au  S.  par  la  première  Belgique,  à l’O.  fit  au 
S.  O.  par  la  fécondé  Belgique  , fit  à l’O.  N.  O.  par 
l’Océan.  Elle  avoit  50.  lieues  de  longueur  , fur  43. 
de  largeur  ; ce  qui  pouvoit  être  évalue  à 166a.  lieues 
quarrees.  Colonia  Agrippinenfis  , aujourd’hui  Colo- 
gne , étoit  la  Métropole  de  cette  Province. 

NATIONS  ou  PEUPLES  QUI  ETOIENT 
compris  dans  la  première  Belgique. 

Peuples.  Chefs-Lieux. 

O/VVJ  OWJ 

Leuci Tullum  Lcucorum  (Toul). 

Mediomatriccs.  Dtvodurum  Mediomatricum (Metz). 

Trcveri Augujla  Trcverorum  (Treves). 

Veroduni . . . . Verodunum  (Verdun). 


NATIONS  ou  PEUPLES  QUI  ETOIENT 
compris  dans  la  fécondé  Belgique. 


Peuples.  Chefs-Lieux. 

Ainbiani  ....  Samarobriva  Ambianorum 
(Amiens). 

Atrebates  . . . Ncmctacum  Atrcbatum  (Arras). 

Bellovaci ....  Carfaromagus  Bcllovacorum 
( Beauvais  ). 

Britanni  ....  Duroicoregum  Britannorum  (Rhue 
ou  Douriers  ). 

Catalauni  . * . Catalaunum  (Châlons-fur-Mame). 

Marini Taruenna  Morinorum  (Terouenne). 

Ncrvii  Bagacum  Neiviorum  (Bavay). 

Oromarfaci  ou 

Oromanci  . . ( partie  des  Morini).  Us  habitoient 
aux  environs  de  Calais. 

Rerat 


r 


■ 
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• • • • Duro-Cortorum  l?cmor«ni(Rheinis). 
StlvauecSes . . . Auguflomagu,  Silvaueilum 
_ C Scnlis  ). 

Verom^H  1 S^num  Oiflbns). 

Veromandut  . . Augufla  ^tromaadmnim  (Saint- 

il.  Quentin  ).  m 


0If  peuples  qui  etoient 

fnpXcùre!"’  aprtmiere  Germani'  on  Germanie 

Pcufl's.  Chefs-Lieux. 

l>Vvo 

Nemctes  ....  Noviumugus  Kemetum  (Spire  ). 
Tribocci  ....  Argcntoratum  Tribaccorum  * 

. C Strasbourg  ). 

Vangiones  . . . Bormetûgus  Vangionum  (Worms). 

NATIONS  ov  peuples  qui  etoient 

Sente  lareCOndc  on  Germanie 

Peuple,.  Chef, -Lieux. 

Juin  Tungri).  Aivatieu  Tungnrum  (Toneres") 

Uy"ar‘ Cuflrum  Menapiorum  ( Keifel).  * 

_ Calmu,  Agripfinenjis  ( Cologne  J. 

_4- 

il  ,°“trC  Çfuples  1“*  DO“î  venons  de  nommer 
il  y en  avoir  d autres  diftribués  danslcsdiverfes  Pro- 
vinces de  la  Belgique.  Quelques-uns  de  ces  peuples 
faifo'cnt  partie  des  premiers , & les  autres  leur 
etoient  fubordonncs. 

r*rt.riC  ?'*,  ,on?-“n>P>  =ux  Romains,  la 
Gau  e Belgique  fut  dans  la  fuite  la  première  ravagée 
par  les  Barbares.  C'eft  au®  dans  cette  contrée  |!e 
les  Francs  pénétrèrent  en  premier  lieu.  Cette  nation 
ayant  forme  le  Royaume  de  France  , la  BeWque 
fit  partie  de  cette  nouvelle  Monarchie.  Dans  la  luT 
la  plus  grande  partie  de  la  Belgique  fe  trouva  co.n- 
prife  dans  le  Royaume  d'Auflralie.  l’endantles  trou- 
bles qui  agitèrent  l'Etat  fous  nos  Rois  de  la  feconje 
raco  le,  Gouverneurs  des  principales  Province,  de 
la  Belgique  a 1 imitation  do  plufieur,  autres  fe 
rendirent  independans , «t  s’approprièrent  les  pôu- 
vernements  qui  leur  avoient  été  confiés.  Queltmes- 
uns  de  ces  nouveaux  Souverains  s'unirent  au  Corn, 
Germanique  , & d'autres  rendirent  hommage  la 
Couronne  de  France.  Les  principaux  de  ces  der- 
nters  etoient  les  Comtes  de  Flandres , de  Hollande 

W,nr‘, Hr  >na.ï  ‘ ' lcVDl'"  ïlc  Eraba"'  * ‘le  Luxem- 
M /'  j"oJ,V"S  Erats  échurent  dans  la  fuite.',  la 
Ma  fon  do  Bourgogne  , d'où  après  la  mon  de  Char- 
les le  Tcrnblc  , dernier  Duc  Souverain  de  Bontgo- 
gne  , d,  pafièrent  prefque  tou,  par  alliance  dans  la 
Maifon  d Autriche  : voyez  Bourgogne.  Depuis  ce 

Provinces5  F™V’15  0,“  reconilul!  plufieurs  de  ces 
BELGIT  en  Auvergne,  Diocefe  de  Limoges 
rionTT  debPan5  1 ln"'!,danfe  de  Moulins,  Elec- 
Paroilfe  elît53"  r S-  S C0,"p«  •*«.  feux.'  Cette 
penfemle  ?'■  é' hau'vur. dans  une  contrée 
p.  r . ,°u  ^ orî  ne  recueille  cuères  autre 

■ da  w‘d  **  • Avoine  n: 

BËLHEM  Seigneurie  en  Flandres,  érigée  en 

■ EcaEL  ^neur  ■*=  *•*«» 
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Eeckenbecke  , un  des  ayeux  de  M.-Anne-The^efc 
■m  ’ n ^ronne  de  Belhem  , mariée  à Louis-Fran- 
ÇOIS , Prince  de  Montmorency  , Comte  de  Lopny 
Vicomte  de  Roulers.  Veyee  Carency.  * ’ 

BELHOTEL,  en  Normandie,  Diocefe  de  Séez 
Parlement  de  Rouen , Intendance  d'Alençon , Elec- 
tion d Argentan,  Sergenterie  de  Hicxmcs.  On  y 
compte  3 s.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  il  ,.  |.  N.  de 
o’ïï'.Vv4  I-  *.ÿ“  «*««  E.  N.  E.  d’Argentan. 
d ^fr  iET  ’ Paroil,e  & Jurifdiftion  , dans  le  pays 
de  Bufch  en  Guyenne , Diocefe , Parlement , in- 
tendance «t  Elefhon  de  Bordeaux.  On  ycompte  i té. 
feux.  Cette  Parodie  eft  à s.  I.  dt  tiers  S.  S O.  de 
Bordeaux  , dt  autant  E.  S.  E.  deTêre-de-Bufch. 

BELlEUX.en  Franche-Comté,  Diocefe,  Parlc- 
ment  & Intendance  de  Befançon  , Bailliage  & Re- 
cette d Ornans.  On  y compte  Sx.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  à 6.  1.  fit  deux  tiers  E.  d'Ornans  & à 
C“lteT?rvv  ïe“'  de.!a  rive  R3ucbv  du  Doux.' 
d'A  o IGoYt&  Cur“  ' en  E°urR°gne  , Diocefe 
d Autun  Parlement  tSt  Intendance  de  Dijon  , Bail- 
hage  tk  Recette  de  Beaune.  On  y compte  47.  feux. 
Bellgny  eft  lïtue  fut  la  rivière  d'Avantduefnc  , à un 
tiers  de  lieue  O.  S.  O.  de  Curtil , & i deux  tiers  de 
lieue  S.  S.  ü.  de  Beaune. 

BELIGNY , dans  le  Bcaujolois , Diocefe  & In- 
tendance  de  Lyon  , Parlement  de  Paris  , Elcdion 

•i*  aîne^e*  °n  y CornPte  *4-  feux.  Celle  Pa- 
ro.lTe  eft  a une  petite  diftance  de  la  rive  droite  de 
ÏSîîjii"?  <l‘,art  dc  ,ieuc  s*  E-  ^ Ville  franche. 
BELIGNY  fur  Ouche , en  Bourgogne  , Diocefe 
d Aurun  Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bail- 
liage (k  Kecette  de  Beaune.  On  y compte  14t.  feux. 
Cette  Paroiife  eft  lituce  dans  un  pays  de  bois  & dc 
VJ’  ^ dcmie  N-  dc  Beaune. 
P°u,Bgno1 . dans  le  Nivernois  , Dio- 
ccle  ot  Election  de  Ncvers  , Parlement  de  Paris 
1i"teJ?dQaxncc  de  boulins.  On  y compte  feulement 

BEL1N  , Paroiffe  & Jurifdiaion , dans  le  Baza- 
d0B,  Diocefe  de  Bazas  Parlement  & Intendance 
de  Bordeaux,  Eledion  de  Condom.  On  y compte 

j.Je'  S'v16  Paroil!'  c!î  fanée  fur  la  rivière 

d Eyre  a 8. 1.  & quart  O.  de  Langon  , & 6.  S.  S.  O. 
de  Bordeaux. 

. Be£EIIt^l>C  • e"  A“vergne  , Diocefe  & Election 
de  Saint-Fiour  , Parlement  de  Paris , Intendance 
R'0™'  On  y compte  59.  feux.  Cette  Paroiffe  eft 
lituce  au  pied  de  la  montagne  de  la  Mouche , à 4. 1. 

U.  ne  baint-Flour. 

BELINGUER  ou  Brxiourl.,  petite  ifle.fituée 
j un?  °',Ju  Conquell  en  Bretagne , dt  à 1. 1.  & 
demie  S.  E.  d Oueflant.  Il  y a dans  cette  ille  quel- 
ques  cabanes  de  l'ècheurs. 

rpWicM  en  Ter»e“  BrctïWne-  V*y*\  Belle-Ifle. 
BLLLSLE  en  Terre  Ck  Lomar.a  , en  Bretagne 
Diocefe  & Recette  deTreguier,  Parlement  & in- 
tendance de  Rennes.  On  y compte  17.  feux  , un  tiers 
& un  quart  de  feux.  Cette  Communauté  eft  à une 
lieue  S.  E.  de  Guingarap , & 6.  S.  S.  E.  de  Trecuier. 

BELISME.dans  le  Nivernois,  Diocefe  de  Ne- 
vers  Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Moulins 
Election  dc  Chateau-Chinon.  On  y compte  feule- 
ment 4.  feux.  Cette  Communauté  eft  une  -olleftc 
de  la  Paroi |fe  de  Bclime  & Pouffis^nol  , ik  elle  eft  à 
une  lieue  & demie  N.  O.  de  Château-Chinon. 

BELLABRE,  dans  la  Marche  & dans  d’autres 
Provinces,  [foyc 1 Bélabre. 

BELLAC , BelUcum  , ville , capitale  de  la  baffe 
Marche  , Senechauflee  , Juftice  royale,  Ma  trife  par 
tic u lie rc  , Maréchaullee , <5tc..  Parlement  de  Paris 
Intendance  & Elcaion  de  Limoges.  On  y compté 
$.li.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rivière  d’  J- 
mcon  ou  de  Vinçon , à a.  I.  S.  O.  du  Dorât  1 1.  & 
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demie  S.  E.  de  Poitiers , 14-  & demie  O.  de  Gueret , 
& 7 & demie  N.  O.  de  Limoges.  Long.  i3.  44-  ©• 
lat.  46*  4$-  >° • La  vi,,e  dont  '*  queition  , a pris 
fon  nom  d’un  Château , qui  dans  le  dixième  fiéclc 
étoit  une  des  plus  fortes  places  du  pays , puisqu’il 
ne  put  être  pris  par  l’armée  confédérée  du  Roi  Ro- 
bert dt  du  Duc  d’Aquitaine.  La  -SénéchauiTée  de 
Bellac  a dans  fon  R effort  les  Châtellenies  royales  de 
Rançon  dt  de  Champagnac.  Elle  cft  régie  par  le 
Droit  Ecrit , de  les  appellations  en  font  portées  au 
Parlement  de  Paris , ou  au  Préfidial  de  Guerct  dans 
les  cas  de  l’Edit. 

BELLACUEIL  , en  Dauphiné  , Diocefe  & Elec- 
tion de  Vienne  , Parlement  & Intendance  de  Gre- 
noble. On  y compte  2.  feux,  un  tiers  dt  un  jae. 
de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; dt  2.  feux  , un  quart, 
un  24e.  dt  un  96e.  de  feu  pour  les  biens  taillables. 

BELLAFFAIRE  & les  Nobles , en  Provence  , 
Diocefe  d’Embrun  , Parlementé*  Intendance  d’Aix  , 
Vigucriedl  Recette  de  Sifteron.  On  y compte  2.  feux 
de  un  quart  de  feu  de  cadaffre.  Cette  Paroiffe  cft  à 
5.  I.  & quart  N.  N.  E.  de  Sifteron. 

BELLAGNE.en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
Parlement  dt  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  & 
Recette  de  Salins.  On  n’y  compte  qu’un  feul  feu. 

BELLA1GUE  , Bell j Aqua , Abbaye  d’Hommes , 
de  l’Ordre  de  Cîceaux  , en  Auvergne  , Diocefe  de 
Clermont , Intendance  dt  Election  de  Riom  , Parle- 
ment de  Paris  ; fttuée  dans  une  contrée  allez  fer- 
tile , à 4.  1.  de  demie  O.  d’Ebrcuil , 9.  N.  Ü.  de 
Riom , de  10.  N.  N.  O.  de  Clermont.  Long.  10. 
2m.  5.  lar.  46.  9.  *o.  Elle  a été  fondée  en  1137.  ; 
elle  cil  en  commende , de  elle  vaut  1 $00.  liv.  de 
rente  au  sujet  qui  en  elt  pourvu  par  le  Roi.  La  taxe 
en  „our  de  Rome  cft  de  200.  florins. 

BfXLAIGUE  ou  Bellant,  en  Bourgogne , Dio- 
cefe de  I.angrcs  , Parlement  de  Intendance  de  Di- 
jon , Bailliage  d».  Recette  de  Châtillon.  On  y com- 
pte 83.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  lituée  fur  la  riviere 
d’Üurfe  , à 2.  1.  & quart  N.  E.  Châtüion. 

BELLAVESNE  , en  Artois , Diocefe  , Gouver- 
nance , Bailliage  & Recette  d’Arras , Confiai  pro- 
vincial de  fouverain  d’Artois , Parlement  de  Paris , 
Intendance  de  Lille.  On  y compte  feulement  3.  feux 
de  1 2.  perfonnes. 

BELLAVESNES , en  Picardie  , Diocefe  , Inten- 
dance dt  Election  d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , 
Doyenné  d’Oifemont.  On  y compte  8.  feux. 

BELLAVILLER  , dans  le  Perche , Diocefe  de 
Séez  , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Alençon  , 
Election  de  Mortagne , Châtellenie  de  la  Perriere.  ün 
y compte  96.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 2.  I.  S. S.  O. 
de  Mortagne  , à cinq  quarts  de  lieue  N.  0.  de 
Bellême. 

BELLAY  , en  Normandie  , Diocefe  & Inten- 
dance de  Rouen,  Parlement  de  Paris , Election  de 
Prévôté  de  Chaumont  de  Magny.  On  y compte  un 
feu  privilégié  dt  6?.  feux  taillables.  Cette  Paroiffe 
eft  à cinq  quarts  de  lieue  E.  S.  E.  de  Magny  , de 
à 2. 1.  S.  de  Chaumont.  Il  y a un  Bénéfice  de  l’Or- 
dre de  Malte  , qui  vaut  icoo.  liv.  de  rente  , de  qui 
dépend  de  la  Cotnmandcrie  de  Louviers. 

BELLAY  , en  Bugey.  Voyc\  Belley. 

BELLE  , riviere  , en  Poitou.  Elle  prend  fafource 
^ quelque  diflance  su-detTus  de  Melle  •,  de  après  un 
cours  de  4.  1.  ou  environ  , elle  fe  jette  dans  la 
Boutonne. 

BELLE  A VE  , dans  la  Brie-Champenoife  , Dio- 
cefe de  Soiflons  , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Châlons  , Eleélion  de  Château- 1 hierry.  ün  y 
compte  65.  feUX.  Cttre  Paroifiè  eft  à 2.  1.  de  tiers 
^ n ê ^hitcau-1  hierry. 

ELLEAVE  , dans  le  Duché  de  Bar , Diocefe  de 
ïoul  , Confeil  fouverain  de  Intendance  de  Lor- 
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raine  , Bailliage  de  Pont-à-Mouflon.  On  y compte 
33.  feux. 

BELLE  B AT  , dans  le  Bourdelois , en  Guyenne, 
Diocefe  , Parlement  , Intendance  & Eledion  de 
Bordeaux  , Comté  de  Bcnaugcs.  On  y compte  49. 
fe«x.  Cette  Paroiffe  eft  à $.  1.  dt  trois  quarts  E.  un 
quart  au  S.  de  Bordeaux. 

BELLEBKANCHE,  Abbaye  d’Hommes , de 
l’Ordre  de  Citeaux , Diocefe  du  Mans  ; Parlement 
de  Paris  , Intendance  de  Tours  , Eleélion  d.e  la 
Flèche  ; lituée  à 2.  1.  N.  O.  de  Sablé  de  de  la  Sar- 
te  , $.  d<  deux  tiers  S.  E.  de  Laval  , 6.  O.  N.  O. 
de  la  Flèche  , dt  9.  O.  S.  O.  du  Mans  ; fondée  k 27. 
Juillet  1 1 S 2.  par  Robert  IL  de  iablc.  Le  koi  Henry 
IV.  ayant  fondé  le  College  des  Jéfuites  de  la  Flèche 
en  1607. , a (ligna  à ces  Religieux  vingt  mille  livres 
de  rente , dt  non  pas  deux  mille  , comme  l’a  dit 
Ménage.  Pour  faire  ladite  fomme  de  vingt  mille 
livres , le  Monarque  unit  au  College  de  la  Flèche  la 
Menfe  abbatiale  de  Bellebranche  , dt  celle  de  plu- 
fîeurs  autres  Bénéfices.  La  première  valoit , il  y a 
cinquante  ans , environ  dix  mille  livres  , de  on  ef- 
time  qu’à  préfent  elle  vaut  au  moins  le  double. 

BELLEBKUNE  , annexe  de  la  Paroiffe  d’Aling- 
thun , dans  le  Boulonnois , Diocefe  dt  Recette  de 
Boulogne  , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’A- 
miens. On  y compte  28.  feux.  Cette  Communauté 
eft  à une  demi-lieue  O.  N.  O.  d’Alingthun , dt  à 2. 1. 
E.  N.  E.  de  Boulogne. 

BELLECH AMBRE  , en  Dauphiné  , Diocefe  , 
Parlement  , Intendance  dt  Eleélion  de  Grenoble. 
On  y compte  un  12e.  dt  un  48e.  de  feu  pour  les 
fonds  nobles  ; dt  un  tiers  , un  12e.  dt  un  31e.  de 
feu  pour  les  biens  taillables. 

BELLECH  ASSAIGNE  , en  Limoufin,  Diocefe  de 
Eleélion  de  Tulles,  Parlement  de  Bordeaux  , Inten- 
dance de  Limoges.  Un  y compte  24.  feux. 

BELLECH  AU  ME  , en  champagne  , Diocefe  de 
Sens  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châ- 
lons  , Eleélion  de  Joigny.  Un  y compte  102.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  à une  lieue  dt  demie  N.  Ü.  de 
St.  Florentin , de  3.  E.  N.  t.  de  Joiguy. 

BELLECÜMBE  , dans  le  Velay  , eu  Languedoc  , 
Diocefe  de  kecette  du  Puy  , Parlement  de  'I  oulou- 
fe  , Généralité  de  Montpeiiler , Intendance  de  Lan- 
guedoc. On  y compte  175.  feux.  Cette  Paroilfe  eft 
lituée  fur  un  ruiffeau  ou  ravin  , à une  lieue  E.  S.  E. 
d’iflignaux  , dt  4.  N.  E.  du  Puy.  U y a à Bellecombc 
une  /sbbaye  de  billes , de  l’Urdre  de  Citeaux  , fon- 
dée par  Bertrand  de  Chalanconnc , Evêque  du  Puy. 
Cette  A'.aifon  jouit  de  ?•  à 8.  mille  livres  de  rente. 
Son  Eglife  eft  dédiée  à la  Sainte-Vierge  dt  à St. 
Clair , dt  elle  eft  fort  bien  entretenue. 

BELLECÜMBE  , Penafol  dt  Terandol , en  Dau- 
phiné , Diocefe  de  Valence  , Parlement  dt  Inten- 
dance de  Grenoble , Eleélion  de  Montelimarr.  On  y 
compte  un  8e.  Ôt  un  1 6e.  de  feu  pour  les  fonds  no- 
bles ; de  un  feu  de  un  tiers  de  feu  pour  les  biens 
taillables. 

BELLECÜMBE  , en  Dauphiné , Diocefe  , Parle- 
ment , Intendance  dt  Eleélion  de  Grenoble.  On  y com- 
pte un  demi , un  1 2e.  dt  un  3 2c.de  feu  pour  les  fonds 
nobles  ; de  5.  feux  , trois  quarts  , un  6e., un  24c.  de 
un  96c.  de  feu  pour  les  biens  taillables  , y compris 
néanmoins  un  24e.  dt  un  32e.  de  feu  pour  les  fonds 
affranchis.  Il  y a à Eellecombe  une  Comminderie  de 
l’Ordre  de  Malte  , de  la  Langue  dt  du  Grand- Prieuré 
d’Auvergne.  Cette  Commandcrie  vaut  4500.  liv.  de 
rente  à celui  qui  en  eft  pourvu. 

BELLECÜMBE  dt  Bumcval , Diocefe  dt  Terre 
de  Saint-Claude  , Parlement  dt  Intendance  de  Be« 
fançon.  On  y compte  feux.  Bellecombc  eft  à 
un  tiers  de  lieue  S.  S.  O.  de  Î3urneval,dt  à 2.  L 
S.  S.  E.  de  Saint-Claude. 
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BEI-LE-CROIX , en  Bourgogne  , Diocefe  , Bail- 
liage dt  Recette  de  Châlon  , Parlement  de  Inten- 
dance de  Dijon.  On  y compte  feulement  7.  feux. 
Cette  Paroilfe  eft  à une  dcmi-licue  E.  de  Chagny , 
de  ï 2.  1.  & trois  quarts  N.  O.  de  Châlon.  Il  y a à 
Belle-croix  une  Commandcric  de  Malte  , de  la  Lan- 
gue de  France  & du  Grand-Prieuré  de  Champagne. 
Cette  Commanderie  vaut  4100.  liv.de  rente  au  Su- 
jet qui  en  eft  pourvu. 

BELLE-EAU.  C’eft  , félon  certains  mémoires 
que  nous  avons  fous  les  yeux , le  nom  d’une  Abbaye 
d’Hommes , de  l’Ordre  de  Citcaux  , au  Diocefe  de 
Caftres  , en  Languedoc  ; & le  nom  d’un  Prieuré 
d’Hommes , du  même  Ordre  , au  Diocefe  de  Troyes 
en  Champagne.  Quant  à l’Abbaye  du  nom  de  Belle- 
Eau  , il  n’en  eft  nullement  fait  mention  dans  les 
Pouilles  du  Royaume.  Mais  pour  ce  qui  concerne 
le  Prieuré  de  Belle-Eau  , nous  trouvons  qu’il  a été 
fondé  par  St.  Bernard  lui-méme  , & que  c’était 
autrefois  une  Abbaye  , dont  les  Calviniftes  détruifî- 
rent  l’Eglife  en  1 567. 

BELLE-ÉTOILE  , Abbaye  d’Hommes , de  l’Or- 
dre de  Premontté , en  Normandie  , Diocefe  de  Ba- 
yeux  , Parlement  de  Rouen  .Intendance  de  Caen  , 
Eleétion  de  Vire  , Scrgcntcriedc  Valfy  ; fituée entre 
deux  montagnes , à ».  1.  S.  de  Condé  fur  Noireau  , 
4.  E.  S.  E.  de  Vire  , 2.  de  deux  tiers  N.  de  Dom- 
front , de  11.  S.  de  Baycux  ; fondée  en  1215.  par 
Henry  de  Bcaufort , & dédiée  à la  Sainte-Vierge. 
Cette  Abbaye  eft  en  commende  , de  elle  vaut  1 800. 
liv.  de  rente  au  Sujet  qui  en  eft  pourvu  par  le 
Roi.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  66.  florins. 

BELLEFA^  E , en  Berry  , Diocefe  & Intendance 
de  Bourges , Parlement  de  Paris  , Election  d’Hïou- 
dun.  On  y compte  40.  feux. 

BELLEFOND  , en  Poitou , Diocefe  , Intendance 
& Eleétion  de  Poitiers.  Parlement  de  Paris  , Arron- 
diflement  de  Chauvigny.  On  y compte  feux. 
Cette  Parodie  eft  lituée  fur  la  Vienne  , à 4. 1.  de 
quart  E.  N.  E.  de  Poitiers  , & 4.  S.  S.  E.  de 
Châtcllerault. 

BELLEFOND  , en  Bourgogne  de  en  Norman- 
die. I/oyc\  Belfond. 

BELLEFONDS  , dans  le  Bazadois , en  Guyen- 
ne .Diocefe  de  Bazas,  Parlement  de  Intendance  de 
Bordeaux  , Eleétion  de  Condom  , Jurifdiétion  de 
Kauzan.  On  y compte  72.  feux.  Cette  Paroilfe  eft 
à 2.  I.  N.  N.  O.  de  Sauveterre  , & 7.  E.  S.  E.  de 
Eordeaux. 

BELLEFONTA1NE  , en  Normandie  , Diocefe 
d’Avranches , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de 
Caen.  Eleétion de  Mortain  , Sergenteriede  KouflcI. 
On  y compte  72.  feux.  Cette  Paroillè  eft  à cinq 
quarts  de  lieue  O.  N.  O.  de  Mortain  . & 4.  & quart 
E.  d’Avranches. 

B EL  LEFONT  AINE  , Abbaye  d’Hommes, 
de  l’Ordre  de  Saint-Bénoît , en  Poitou  , mais  encla- 
vée dans  l’Anjou  , Diocefe  de  la  Rochelle  , Parle- 
ment de  Paris , Intendance  de  Tours,  Election  d’An- 
gers ; (nuée  fur  la  petite  riviere  de  Beuvron , à une 
lieue  S.  E.  de  Bcaupreau , une  & demie  N.  O.  de 
Chaulet , 4.  & trois  quarts  N.  O.  de  Mauleon  , 7.  de 
demie  S.  O.  d’Angers . 6c  20.  N.  un  quart  à l’E.  de  la 
Rochelle.  Cette  Abbaye  eft  en  commende  , de  elle 
vaut  4000.  liv.  de  rente  au  Sujet  qui  en  eft  pourvu 

ar  le  Roi.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  80. 

orins. 

BELLEFONT  AINE,  Diocefe,  Parlement,  Inten- 
dance de  Eleétion  de  Paris.  Un  y compte  47.  feux. 
Cette  Paroilfe  eft  à une  demi-lieue  E.  S.  E.  de  Lu- 
zarche , de  à 5.  1.  N.  N.  E.  de  Paris. 

BELLEFONTAINE , en  Franche-Comté,  Dio- 
cefe , Terre  & Recette  de  Saint-Claude  , Parlement 

Intendance  de  Bcfançon.  On  y compte  17.  feux. 
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BELLEFONTAINE  , en  Picardie  , Diocefe,  In- 
tendance & Eleétion  d’Amiens  , Parlement  de  Pa- 
ris , Doyenné  d’Oifemont.  On  y compte  feulement 
14.  feux.  Cette  Paroillè  eft  à 2.  1.  N.  E.  d’Oife- 
mont , une  de  demie  S.  E.  d’Abbeville  , de  $.  & tiers 
O.  N.  O.  d'Amiens. 

BELLEFONTAINE  , dans  le  Duché  de  Bar  , 
Diocefe  de  Trêves  , Confcil  fouverain  de  Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Longuyon.  On  y compte 
feulement  $•  feux. 

BELLEFONTAINE , Frieuré  (Impie  , en  Fran- 
che-Comté , Diocefe  , Parlement , Intendance , Bail- 
liage & Recette  de  Befan^on.  Ce  Prieuré  vaut 
1000.  liv.  de  rente  , de  il  eft  à la  nomination  du  Roi. 

BELLEFOSSE  , en  Normandie , Diocefe , Parle- 
ment & Intendance  de  Rouen  , Election  de  Caude- 
bec,  Sergenterie  de  Bolbec.  On  y compte  3.  feux  pri- 
vilégiés de  44.  feux  taillables.  Cette  Paroiffeeftà  a.L 
N.  O.  de  Caudebec. 

BELLEFOSSE  , dans  la  ba(fe  Alface, Diocefe  de 
Strasbourg , Confcil  fouverain  & .Intendance  d’Al- 
face  , Recette  de  Prévôté  de  Ban-de-Koche.  On  y 
compte  1 3.  feux. 

BELLÉFOURIERE  , en  Artois,  Diocefe  d’Ar- 
ras , Confcil  provincial  de  fouverain  d’Artois , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  de  Lille  , Bailliage  & 
Recette  de  Lcns.  On  y compte  feux  de  264.  per- 
fonnes.  Cette  Paroillè  eft  à 2.  I.  E.  N.  E.  de  Lens. 

BELLEGARDE  , petite  ville  , au  pays  de  Franc- 
Alcu.cn  Auvergne , Diocefe  de  Limoges  , Parle- 
ment de  Paris , Intendance  de  Moulins  , Elcélion  de 
Combrailles.  On  y compte  1 29.  feux.  Cette  ville  eft 
fi  tuce  fur  une  hauteur  , dans  une  contrée  fort  rnon- 
tagneufe,  à 13. 1.0.  N.  O.  de  Clermont,  de  $.S.S.  O. 
d’Evaon. 

BELLEGARDE  , en  Foreft  , Diocefe  de  Inten- 
dance de  Lyon  , Parlement  de  Paris , Eleétion  de 
Montbrifon.  On  y compte  17s#  feux.  Cette  Paroilfe  eft 
à deux  tiers  de  lieue  N.  O.  de  St. Calculer , & à 3. 1. 
& tiers  E.  un  quart  au  N.  de  Montbrifon.  Son  Eglife 
eft  fous  le  titre  de  St.  Ennemond.  Il  y a un  Prieuré 
à la  nomination  de  l’Abbé  d’Aifnai,  de  c’eft  le  Prieur 
qui  nomme  à la  Cure.  La  Juftice  de  Bellegarde  fut 
vendue  en  1 521.  par  le  Connétable  de  Bourbon  , au 
Seigneur  de  la  Licguc  , pour  le  prix  de  4000.  liv. 

BELLEGARDE  , Paroilfe  & Baronnie  , en  Lan- 
guedoc , Diocefe  de  Recette  de  Nifmcs  , Parlement 
de  Touloufe  , Généralité  de  Montpellier  , Inten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  100.  feux.  Cette 
Paroilfe  eft  litucc  dans  une  contrée  marécageufe  , à 

а.  1.  de  demie  S.  E.  de  Nifmes. 

BELLEGARDE , en  Languedoc,  Diocefe  de  Re- 
cette d’Alby  , Parlement  de  Généralité  de  Touloufe  , 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  45.  feux. 

BELLEGARDE  , en  Languedoc  , Diocefe  de 
Narbonne  , Parlement  de  Généralité  de  Touloufe  , 
Intendance  de  Languedoc  , Recette  de  Limoux.  On  y 
compte  77.  feux.  Cette  Paroilfe  eft  à 3.  1.  N.  O.  de 
Limoux  , de  3.  de  deux  tiers  N.  O.  d’Aleth. 

BELLEGARDE  Raudon  , dans  le  Gévaudan , en 
Languedoc,  Diocefe  de  Recette  de  Mende  , Parle- 
ment de  Touloufe  , Généralité  de  Montpellier  , 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  20.  feux. 

BELLEGARDE  , au  pays  de  Lomagne  , en  Gas- 
cogne , Diocefe  de  Parlement  de  Touloufe  , Inten- 
dance d’Aufch  , Eleétion  de  Lomagne  , Comrc  de 
l’Hle-Jourdain.  On  y compte  6.  feux  6c  $8.  bellu- 
gues  de  feu.  Cette  Paroiflé  eft  à 4.  1.  de  deux  tiers 
O.  N.  O.  de  Touloufe. 

BELLEGARDE  , dans  l’Aftarac  , en  Gafcogne, 
Diocefe  <5c  Intendance  d’Aufch,  Parlement  de  Tou- 
loufc  , Eleétion  d’Aftarac.  On  y compte  3.  feux  de 

б.  bcllugues  de  feu. 

BELLEGARDE , en  Dauphiné  , Diocefe  de  Die, 
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4c  Intendance  de  Grenoble , Eleffinn  de 
On  y compte  un  tiers , un  t te.  & 
M°f/e  de  fcu  pour  les  fonds  nobles  t 4c  un  feu  , 
wM-iarts  4c  un  ,6e.  de  feu  pour  lesbiens  taülables. 

Î^tte  paroiffe  eft  à quelque  diftance  du  lac  de 
Drommc  , & à 4.  I.  S.  E.  de  Die. 

BELLEGARDE  , en  Dauphine  , Diocefe  & Elec- 
tion de  Vienne  , Parlement  de  Intendance  de  Gre- 
noble. On  y compte  un  a 4e*  & un  96e.  de  feu  pour 
les  fonds  nobles  i de  2.  feux  , trois  quarts  un  6e.  & 
un  14e.  de  feu  pour  les  biens  taillables.  Bellegarde 
eft  à un  quart  de  lieue  E.  N.  E.  de  Pouflieu  , & à 
4. 1.  S.  un  quart  à PE.  de  Vienne. 

BELLEGARDE  & la  Baftide  , en  Quercy , Dio- 
cefe , Intendance  & Eleaion  de  Montauban  , Par- 
lement de  Touloufe.  On  y compte  3.  feux , 80.  bel- 
lugues  & trois  quarts  de  betlugue  de  feu.  Cette  Com- 
munauté eft  à *.  L E.  de  Montauban. 

BELLEGARDE  ,dans  le  GâtinoisOricanois, Dio- 
cefe de  Sens  , Parlement  de  Paris , Intendance  d’Or- 
léans , Eleaion  de  Montargis.  On  y compte  i$6. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  'à  3. 1.  & trois  quarts  E.  un 
quart  au  S.  de  Montargis. 

BELLEGARDE  ou  Saint  - Barthélemy  de  Bcl- 
legarde , en  Périgord  , .Diocefe  & Eleaion  de  Pé- 
rigueux , Parlement  de  Intendance  de  Bordeaux. 
On  y compte  203.  feux.  Cette  Paroifl'c  eft  à une 
lieue  de  la  rive  droite  de  la  rivière  d’Illc , & à 7. 1. 
O.  S.  O-  de  Périgueux. 

BELLEGARDE  , ForterelTe  , en  Rouffillon  , 
Diocefe  , Confeil  fupérieur  , Intendance  , Viguerie 
& Recette  de  Perpignan  , Diftrift  de  Val-Spir.  On 
n’y  compte  point  de  feux , mais  feulement  y ou  600. 
perfonnes  indépendamment  de  la  gamifon  ordi- 
naire. Cette  Fortcreflè  eft  fituée  fur  une  montagne 
de  difficile  accès  , tout-proche  de  la  frontière  d’Ef- 
paene  , à une  bonne  lieue  de  la  Jonquera  ( en  Cata- 
logne ) , 1 1.  E.  S.  E.  .de  Mont-Louis , S-  & trois 
quarts  E.  de  Pratvdc-Mouillou , 4.  O.  S.  O.  de  Col- 
Üoure , & s-  unquartà  PE.de  Perpignan.  Long.  10. 
19.  1 J.  lat.  42.  37.  o. 

La  ForterelTe  de  Bellegarde  n’étoit  d’abord  qu’une 
Tour , bâtie  fur  le  haut  d’une  des  montagnes  des 
Pyrénées , au-delà  du  partage  nommé  la  Ctufe , & 
conftroite  pour  défendre  le  Col  de  Pertuis.  Les 
Efpagnols  la  prirent  en  1674. , & y firent  quelques 
fortifications  ; mais  le  Maréchal  de  Schomberg  la 
reprit  fur  la  fin  de  Juillet  de  l’année  fuivantc.  Après 
la  paix  de  Nimegue  , en  1679. , le  Roi  fit  bâtir  en 
cet  endroit  une  place  régulière  , compofée  de  cinq 
baftions.  Quand  on  a grimpé  fur  la  montagne  , on 
entre  dans  la  place  par  le  côté  , le  long  du  chemin- 
couvert,  à gauche.  On  trouve  enfuite  à droite^ la 
porte  de  la  ForterelTe  où  fe  préfentc  une  longue  voûte 
très-roide  à monter , & qui  mène  à la  place  d ar- 
mes , qui  eft  vafte  & plus  longue  que  large.  A main 
gauche,  au  fond  de  la  place,  eft  la  Chapelle,  qui 
eft  belle  & en  forme  d’Eglife.  La  Maifon  du  Gou- 
verneur eft  à côté.  Il  y a au  bout  du  premier  appar- 
tement une  tribune  , d’où  il  peut  entendre  la  Melle 
fans  defeendre  dans  la  Chapelle.  Aux  autres  côtes  de 
la  place  d’armes  font  les  logements  du  Major , de 
l’Aide-Major  , des  Officiers , de  les  cafemes  pour  les 
Soldats  de  la  garnifon.  A l'un  des  bouts  de  là  même 
place  eft  un  puits  des  plus  profonds , creufé  en  ovale 
& fort  large , & que  l’on  montre  par  curiofité  : c’eft 
en  effet  un  ouvrage  fingulier,  & qui  doit  avoir  coûte 
bien  du  temps  & bien  du  travail. 

Sur  un  rocher  qui  eft  un  peu  plus  bas  , & à un 
des  angles  de  la  place  , eft  un  Fort  en  forme  d’ou- 
vrage-à-corne  , compofé  de  deux  demi-baftions , & 
de  deux  longs  côtés  inégaux.  Il  y a à la  gorge  de 
cet  ouvrage  un  angle  Caillant , qui  forme  une  efpece 
de  demi-lune  défendue  d’une  petite  redoute  ou  ca- 
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valier  quarré  : le  tout  taille  dans  le  roc.  Le  folle 
ne  régné  point  tout  autour  de  cet  ouvrage  : il  enve- 
loppe feulement  le  plus  petit  des  longs  côtés  & une 
partie  du  front , le  refte  étant  inacceffiblé.  Une  partie 
de  ce  foftc  eft  remplie  d’eau  qui  tombe  de  la  mon- 
tagne , & cela  forme  un  baffin  qui  fert  d’abreuvoir. 

Le  chemin  couvert  environne  cet  ouvrage  de  tous 
côtés , & communique  à celui  de  la  place.  Le  Licu- 
tcnant-dc-Roi  demeure  dans  ce  Fort. 

Au  bas  de  la  montagne  , fit  à gauche  du  grand 
chemin,  on  trouve  deux  hôtelleries,  de  le  jardin 
du  Gouverneur. 

Il  y a grand  Etat-Major  pour  la  ForterelTe  de  Bcl- 
legarde -,  f«,avoir  , un  Gouverneur  aux  appointements 
de  6000.  liv. , un  Lieutenant  de  Roi  qui  a 2400.  liv. 
d’appointements  & 284.  liv.  d’émoluments  , un  Ma- 
jor , un  Aide-Major , un  Capitaine  des  Portes , & 
un  Aumônier. 

BELLEGARDE  ou Siurre,  SurTfgium, ville  , en 
Bourgogne  , Paroifle  du  Diocefe  de  Befançon , avec 
Mcpart  ; Auguftins  & Capucins  ; Religieules  de  Ste. 
Claire  & Urfulincs  ; College  régenté  par  les  Auguf- 
tins i Hôpital  deflervi  par  des  Rcligieufes  de  l’Infti- 
tut  de  celles  de  Dole  ; Gouvernement  particulier  dans 
la  Lieutenance  générale  du  Châlonois  ; Marquifat 
appartenant  à la  Maifon  de  Bourbon-Condé  , de  qui 
reft'ortit  nuement  au  Parlement  de  Bourgogne  ; 
Mairie  qui  a la  Juttice  ordinaire  de  la  ville  de  la 
Police  , & qui  reft'ortit  au  Bailliage  feigncurial  du 
Marquifat  ; Grenier  à fcl  du  Parlement  de  de  la 
Direction  de  Dijon  ; Bureau  des  Traites  foraines 
de  Dijon  ; Subdélégation  de  l’Intendance  de  Bour- 
gogne ; douzième  ville  qui  députe  aux  Etats  de  la 
meme  Province , de  la  onzième  qui  nomme  l’Elu 
du  Tiers-Etat  ; Communauté  de  la  Recette  d’Au- 
xonne  , dont  une  partie  fe  fait  à Seurre  , dcc.  On  y 
compte  50S.  feux  de  environ  3000.  âmes.  Cette 
ville  eft  fituée  très-agréablement , fur  une  hauteur , 
environnée  de  grandes  & belles  prairies  , fur  13  rive 
gauche  de  la  Saône  , à 2. 1.  de  trois  quarts  S.  O. 
de  Saint-Jean-de-Lofne  , 6.  de  quart  S.  O.  de  Dole  , 
e.  N.  E.  de  Châlon , 3.  de  deux  tiers  S.  E.  de  Nuyts  , 
4.  & tiers  E.  de  Bcaune  , & 7.  de  demie  S.  S.  E. 
de  Dijon.  Long.  ai.  46*  kt- 47*  1*4*  ^es  armcs 
de  Bellegarde  font  d’azur  Jemc  de  rofes  d'argent , au 
Lion  couronné  d'or.  _ 

La  longueur  de  la  ville  dont  il  eft  queftion  , elt 
de  600.  pas , fa  largeur  de  300. , dt  fe  circonférence 
d’une  demi-lieue  , en  y comprenant  les  trois  faux- 
bourgs  & le  parc  qui  les  avoifine  de  qui  eft  fort  beau. 
Le  terroir  des  environs  eft  très-bon  de  très-fertile 
en  grains  de  en  toutes  fortes  de  fruits  ; mais  les  vins 
n’y  font  pas  de  fort  bonne  qualité.  La  rivière  de 
Saône , celle  du  Doux  , de  un  grand  nombre  d’étangs 
de  de  viviers  , qui  font  dans  le  voifinage  , fournu- 
fent  une  quantité  confidérable  de  poiffon.  La  volaille 
y eft  abondante  , & elle  eft  excellente.  Les  bois  , 
dont  le  pays  ne  manque  pas  , font  bien  peuplés  de 
gibier.  En  un  mot  le  féjour  de  Bellegarde  eft  des  plus 
gracieux  , dt  il  eft  facile  d’y  mener  une  vie  egale- 
ment tranquille  & délicieufe. 

Par  Lettres-Patentes  , données  à Tours  au  mois 
de  Septembre  1619. , regiftrées  au  Parlement  de 
Paris  le  8.  Juillet  16x0. , le  Roi  Louis  XIll-  engea 
la  ville  de  Seurre  en  Duché-Pairie , fous  le  nom  de 
Bellegarde  , en  faveur  de  Roger  de  Saint-Lary , 
( c’eft-à-dire  , de  Saint-Hilary  ) , Grand-Ecuyer  de 
France.  Ce  Seigneur  étant  mort  fans  porté  rite , le 
Duché-Pairie  de  Bellegarde  s’éteignit,  & la  ville  de 
ce  nom  reprit  celui  de  Seurre  , qu’elle  conferve  en- 
core à préfent.  La  Seigneurie  n’a  aujourd’hui  que 
le  titre  de  Marquifat , ainfi  que  nous  l’avons  dit  ci- 
devant.  _ 

BELLEGL1SE  , dans  le  Beauvoifis , au  Gouver- 
nement 
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nemcnt  général  de  l’Idc  - de  - France , Dioeefe  de 
Beauvais  , Parlement  & Intendance  de  Paris  , Elec- 
tion de  Senlis.On  y compte  50.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  fituée  fur  la  petite  riviere  de  Chambly , à une 
lieue  N.  O.  de  Bcaumont-fur-Oifc  , $.  & quart  S.  S. 
E.  de  Beauvais , & 4.  & demie  O.  S.  O.  de  Sentis. 

BELLEGL1SE  , en  Picardie  , Dioeefe  df  Inten- 
dance d’Amiens,  Parlement  de  Paris  , Elcétion  de 
Doyenne  de  Dourlens.  On  y compte  feulement 
a.  feux. 

BELLEHERBE  8c  Esbe' , en  Franche-Comté  , 
Dioeefe  , Parlement  & Intendance  de  Befançon  , 
Bailliage  de  Recette  de  Baume.  On  y compte  85. 
feux.  Bellehcrbc  eft  à un  quart  de  lieue  E.  d’Esbé  , 
& à 4.  1.  & demie  E.  S.  E.  de  Baume. 

BELLE-ISLE  , Calonefus  , Pulchra  Infula  , ifle 
dépendante  du  Gouvernement  général  militaire  de 
la  Province  de  Bretagne , du  Dioeefe  & de  la  Recette 
de  Vannes  , du  Parlement  de  de  l’Intendance  de 
Rennes.  Cette  ifle  eft  dans  l’Océan , au  S.  de  la 
Province  de  Bretagne , à t.  lieues  & tiers  O.  un 
quart  au  S.  de  la  petite  ifle  de  Hedic  , 2.  S.  O.  de 
celle  de  Houat  , 2.  de  quart  S.  de  la  Pointe  de  Qui- 
beron,  qui  eft  la  Terre-Ferme  la  plus  proche  , 6. 
d<  quart  S.  un  quart  à l’E.  de  Port-Louis  , 8.  S.  O. 
de  Vannes  , autant  O.  S.  O.  de  l’embouchure  de  la 
Vilaine  , 9.  8c  demie  O.  un  quart  au  N.  de  l’embou- 
chure de  la  Loire  , 25-  S.  E.  de  Brcft , de  24.  S.  O. 
«le  Rennes  , ( toujours  par  la  ligne  droite  ). 

L’ifle  dont  il  eftqucftion,a  4.  1.  de  longueur 
fur  2.  de  largeur,  de  io.  de  circonférence.  On  la 
divife  en  quatre  ParoiflTcs  ou  Quartiers  , le  Palau 
au  N.  , Batti'or  au  S. , Locmaria  à l’E. , de  Saumon  à 
PO.  Chacun  de  ces  Quartiers  prend  fon  nom  du 
bourg  oui  en  eft  le  chef-lieu  , à l’exception  de  celui 
de  Palais  dont  le  chef-lieu , qui  porte  le  meme 
nom  , eft  une  ville  dt  non  un  bourg  : cette  ville  eft 
la  capitale  de  toute  l’ifle.  Outre  la  ville  de  Palais  , 
& les  trois  bourgs , on  compte  dans  l’ifle  cent  vingt- 
trois  villages  ou  hameaux  3 mais  ces  villages  font 
tous  très-petits. 

Le  Palais  a pris  fon  nom  du  Château  du  Seigneur 
Marquis  de  Bclle-Ifle.  Cette  ville  , félon  le  plan  qui 
en  a été  tracé  , doit  avoir  350.  toifes  de  longueur , 
fur  1 10.  de  largeur , & elle  doit  être  défendue  par 
cinq  battions  de  demi  avec  trois  ravelins , qui  cou- 
vrent trois  des  courtines.  Un  canal  que  remplit  la 
marée  , traverfe  la  ville  & la  divife  en  deux.  L’Eglifc 
paroiflîalc  eft  aflêz  bien  bâtie.  Au  haut  du  retable 
font  les  armes  du  Roi , & aux  deux  principales 
vitres  , celles  de  feus  M.  & Me.  de  Fouquet.  L’E- 
glifc de  Saint-SSbaJlien  eft  au  bout  de  la  rue  de 
Saint-Angrela.  Au-deffiis  de  la  grande  porte  font 
aufll  les  armes  de  M.  de  de  Me.  de  Fouquet.  Cette 
Eglife  a un  cimetière  , a l'extrémité  duquel  eft  une 
efplanade  plantée  d’ormeaux  en  quinconce.  On  re- 
marque dans  cette  ville  deux  grands  magajins.  L’un 
fc  nomme  le  magafin  d’en-haut  : il  eft  fitué  joignant 
la  place  du  jeu  de  paume,  de  proche  de  l’Eglife  pa- 
roilliale.  Ce  magafin  eft  à deux  étages , de  fert  à 
mettre  les  bleds  de  la  Seigneurie.  Le  magafin  d’en- 
bas  n’eft  pas  fi  grand  que  celui  dont  nous  venons 
de  parler,  de  il  eft  afterme  à un  particulier.  Les 
cabanes  fervent  de  prefl’es  pour  faler  les  fardincs. 
Ces  cabanes  confittent  en  un  grand  corps  de  logis  , 
bâti  fur  la  grevé.  Les  fours  bannaux  de  la  Seigneurie 
font  au  bout  de  la  rue  nommée  Paladin.  Ils  rappor- 
tent par  an  600.  liv.  ; de  indépendamment  de  cette 
fomme  , le  Fermier  eft  chargé  de  les  entretenir  de 
carrelage  de  de  tous  les  autres  frais. 

La  Saline  eft  fituée  à l’extrémité  du  fécond  baflin 
du  havre  , de  joignant  le  jardin  potager  de  la  Sei- 
gneurie. Elle  eft  ceinte  de  tous  côtés  , d’une  digue 
revêtue  en  dehors  de  xnaçouneric  , de  de  gazon  en 
Tome  I. 
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dedans.  Elle  contient  cent  œillets , dans  chacun  def- 
qucls  fe  fait  le  fel  : chaque  œillet  eft  de  vingt-quatre 
pieds  en  quarré.  Pour  y introduire  l’eau  de  la  mer , 
de  pour  l’arrêter , il  y a une  chauffée  de  un  pont  de 
pierre  de  taille  , qui  fert  auffi  d'éclufc.  Outre  cela, 
il  y a des  canaux  creufcs  dans  le  roc  , de  qui  embraf- 
fent  toute  la  faline. 

A l’entrée  du  port  ou  havre  de  Palais , & vis-à- 
vis  de  la  Citadelle  , eft  une  jettée  de  pierre  de  taille, 
qui  fert  de  digue  aux  eaux  de  la  mer  , de  qui  a envi- 
ron deux  cens  pieds  de  longueur  fur  trente  de 
largeur. 

La  Citadelle  eft  fituée  au  N.  de  à I’oppofite  du 
mole  de  de  la  ville  baffe  , de  joignant  la  ville  haute. 
Elle  forme  un  quarré  irrégulier,  flanqué  de  quatre 
battions , de  de  quelques  ouvrages  extérieurs  du  côté 
de  la  campagne.  Long.  14.  33.  45.  lat.  47.  17.  17. 

Il  y a dans  cette  ifle  trois  ports  , le  Palais  , Sa u- 
\on  3c  le  Goulfard.  Les  deux  premiers  font  dans  la 
partie  du  Nord  de  du  Nord-Oueft  de  l’ifle  , depuis 
la  pointe  dite  des  Poulains  jufqu’à  celle  de  Locma- 
ria. Le  troifieme  eft  dans  la  partie  du  Sud.  Dans 
ceux  de  Palais  Ôz  de  Sauzon  fe  tiennent  les  Cha- 
loupes de  ChafTc-Marécs  qui  fervent  .à  la  pêche  de 
la  fardine , feul  commerce  de  cette  ifle , 3c  dont  nous 
donnerons  inccflammcnt  le  détail. 

Dans  le  port  de  Palais  il  ne  peut  entrer  que  des 
Chaloupes  , ou  tout-au-plus  des  Bâtiments  de  douze 
à quinze  tonneaux  , 6c  encore  il  faut  que  la  pleine 
mer  les  ferve  : dès  qu’elle  s’eft  retirée , ces  Bâtiments 
reftent  à fec. 

Le  port  de  Saumon  eft  beaucoup  meilleur,  de 
beaucoup  plus  commode.  11  fcmblc  que  la  nature 
ne  l’ait  formé  , que  pour  inviter  l’art  à le  perfection- 
ner. En  effet  , quoiqu'il  ne  puilïè  entrer  dans  ce  port 
que  des  Bâtiments  de  quarante  à cinquante  ton- 
neaux , qui , de  même  que  dans  celui  de  Palais  , y 
reftent  à fec , il  eft  néanmoins  préférable  à tous  égards 
à ce  dernier.  Des  montagnes  fort  élevées  le  cou- 
vrent de  tous  côtés  de  le  garantiflênt  de  toutes  fortes 
de  vent.  D’ailleurs , les  vallons  qui  le  forment , fer- 
penrant  beaucoup , y rendent  la  mer  très-tranquille. 
Pluficurs  de  ces  vallons  préfentent  des  emplacements 
prcfque  parfaits  pour  des  conftruCtions  & des  ra- 
doubs. Ce  port  a environ  800.  toifes  de  profondeur 
dans  les  terres,  de  l’entrée  en  eft  défendue  par  deux 
batteries  ; mais  il  n’y  a ni  Citadelle  ni  aucun  autre 
ouvrage  particulier.  Le  Sauzon  eft  à cinq  quarts  de 
lieue  O.  de  Palais. 

Le  Goulfard  eft  le  troifieme  des  ports  que  nous 
avons  nommés , de  c’cft  le  feul  dans  la  partie  méri- 
dionale de  l’ifle  , qui  mérite  une  attention  particu- 
lière. Des  VaiiTeaux  de  cinquante  canons  peuvent 
entrer  dans  ce  port  de  y être  à flot  à toutes  marées  ; 
mais  ils  n’y  font  point  abfolument  à couvert  des 
vents  de  Sud , qui  font  les  plus  violens  fur  ces 
côtes  , où  la  mer  eft  prefque  toujours  agitée.  D’ail- 
leurs , l’entrée  de  ce  port  n’eft  rien  moins  que  facile  : 
elle  eft  embarraflcc  de  quantité  de  rochers  qui  la 
rendent  dangereufe.  Le  Goulfard  eft  à trois  quarts 
de  lieue  S.  S.  O.  de  Bangor , à une  lieue  de  trois 
quarts  S.  E.  de  Sauzon , oc  autant  S.  de  Palais. 

Outre  les  trois  ports  dont  nous  venons  de  parler  , 
il  en  eft  plufieurs  autres  en  divers  endroits  de  rifle  ; 
mais  ce  ne  font  à proprement  parler  que  des  anfes  de 
où  il  y a peu  de  profondeur  d’eau. 

Cent  cinquante  Chaloupes , du  port  de  deux  à 
trois  tonneaux , font  employées  tous  les  ans  à la  pê- 
che de  la  fardine  , qui  eft  le  feul  commerce  de 
Belle-lfle.  ( En  terme  de  mer  le  tonneau  eft  un  poids 
de  vingt  quintaux  ou  de  deux  mille  livres  ).  Cette 
pèche  commence  dans  le  mois  de  Juin,  8c  finit  ordi- 
nairement en  Oftobre.  Chaque  Chaloupe  eft  équipée 
de  mâts , de  voiles  , d’avirons , de  gouvernails  de 
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S6’  ...  j„  J|,  „u  duuzr  filet!  qui  ont  ordi- 

bnfl«  J"  lungumr  fur 
;a,r"na!  drmir  <1=  hauteur.  Dam  une  de  leurs  lou- 
ces  filets  fout  gu"”*  «T»»  fuf- 

a‘  lieue  pour  les  foutenir  fur  la  furface  de 
la  mer  La  partie  oppofee  eft  garnie  d une  quan- 
sité  proportionnée  de  plomb.  Les  Pecheur,  ne  fe 
fournirent  d'un  aufli  grand  nombre  de  _Uets  . que 
pour  en  avoir  de  differentes  mailles  , & qui  foiept 
proportionnés  à la  groîi'eur  de  la  fodme.  ' 

P Chaque  Chaloupe  à un  Patron  & trois  Matelots. 

Les  Chaloupes  partent  de  Belte-lfle  affea  lot  pour 
fe  trouver  à la  pointe  du  jour  à la  diOauce  d une  eu 
deux  lieues  de  terre  , qui  eft  l’endroit  ou  fe  fait  la 
pèche  par  les  dix  à donne  bralTes  d'eau.  Y étant 
arrivés  , les  Pécheurs  jettent  leurs  filets  Ma  mer 
& ils  les  tendent  à-peu-près  comme  des  toiles  de 
chaffeur;  ils  jettent  aufit  dans  la  merde  la  roque 
détrempée  dans  de  l'eau.  Cet  appas,  que  la  fnrdme 
aime  plus  que  tout  autre , tombant  au  fond  de  I eau , 
met  le  poiffon  en  mouvement  i 8c  pour  en  trouver 
davantage  , les  fardines  montent  jufqu’à  la  furfacc 
de  la  mer , où  elles  font  attirées  par  la  rogne  que  les 
réchcurs  jettent  faus-ceflc  de  tous  les  côtes  de  leurs 
filets.  Pour  la  prendre  , les  fardines  fe  précipitent 
& fe  maillent.  Il  eft  allez  ordinaire  de  voir  des  Cha- 
loupes revenir  à terre  avec  vingt-cinq  à trente  mil- 
liers de  ce  poilïbn  pris  dans  une  feule  peche. 

I.es  Chaloupes  en  queftion  appartiennent  prcfque 
toutes  b des  Marchands  de  Belle-Ifle.  Ceux-ci  les 
fournilTent  armées,  comme  nous  l’avons  marque 
ci-devant  , & font  faire  la  pèche  aux  conditions 
qui  fuivent. 

Us  donnent  b chaque  Patron  de  Chaloupe  30. 
livres  de  pot  devin  , & 10.  livres  à chaque  Mate- 
lot outre  leur  intérêt  à la  pêche  : ils  fourmiïent  la 
rogne  à un  prix  dont  ils  conviennent  avec  leurs  équi- 
pages. La  répartition  du  produit  de  la  pèche  fe  fait 
de  cette  façon.  .... 

On  fuppofe  qu’une  Chaloupe  aura  peche  dans  toute 
une  femaine  cent  milliers  de  fardines , qui  auront  etc 
vendues  foit  à des  Chaffc-Marées , foitau  proprietaire 
même  de  la  Chaloupe  , à trente  fols  le  millier.  A ce 
prix  cette  pèche  produit  150.  liv.  11  aura  ère  con- 
fomme  pour  $o.  liv.  de  rogue  à déduire  du  capital  ; 
ainfi  il  doit  relier  de  produit  net  de  la  pèche  , 100. 
liv.  Ce  produit  net  eft  réparti  par  moitié  , l’une  à 
l’équipage, & l’autre  au  proprietaire  de  la  Chaloupe. 

Année  commune  , un  Matelot  peut  gagner , dans 
quatre  ou  cinq  mois  de  pêche , 80.  ou  100.  liv,  ou- 
tre fon  pot  de  vin.  . . 

Des  doubles  Chaloupes,  de  la  capacité  de  trois  a 
fix  tonneaux  , qu'on  nomme  Chajfe -Maries  .dont  les 
unes  font  de  Bellc-lfle,  & les  autres  de  la  rivière  de 
Vannes, viennent  acheter  les  fardines  des  Pécheurs. 
Ces  Marchands  acheteurs  les  falent  avec  du  lel  blanc , 
& les  tranfportent  ainfi  préparées  a Nantes  , a 
Bordeaux , & en  divers  lieux  , fitues  le  long  des 
côtes  depuis  la  Loire  jufqu’à  la  Garonne  , où  ils  en 
trouvent  le  débit. 

D’un  autre  côté,  les  Marchands  de  Bellc-lfle  ache- 
tent  de  ces  mêmes  Pécheurs  la  plus  grande  partie  de 
leurs  fardines.  11  les  font  faler  avec  de  gros  fel , oc  les 
laillènt  dans  cet  état  pendant  quinze  jours  dans  des 
magafir.s  deftincs  à cet  ufage.  Enfuitc  ils  les  font  la- 
ver dans  de  l’eau  de  mer  , & arranger  dans  des 
barriques  faites  de  bois  de  hêtre  , & dont  un  des 
fonds  eft  percé  de  plulieurs  trous  , pour  faciliter  l’c- 
coulement  de  l’eau  & de  l’huile  que  contient  la  far- 
dine.  On  prefle  le  poillbn  par  des  leviers  , dont 
une  des  extrémités  eft  faiiie  dans  une  des  crénclures 
qui  régnent  dans  toute  la  longueur  du  mur  du  ma- 
gasin contre  lequel  on  arrange  les  barriques  que  l’on 
veut  prefler.  Ce  levier  appuyant  fur  uo  rond  de  bois 
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de  quatre  i ftx  pouces  d’épaiffeur,  que  l'on  met  fur 
le  fond  de  la  barrique , la  prclTe  par  progreffion  , en 
ajoutant  b l’autre  extrémité  du  levier  une  balance  que 
l’on  charge  d’une  quantité  fuflifantc  de  pierres  ou  de 
poids  i & par  ce  moyen  , la  fardine  fe  trouve  dans 
fa  perfeéliun  après  huit  ou  dix  jours  de  prefle.  Au- 
dcüous  des  barriques  cil  un  canal  par  lequel  l’eau 
& l’huile  fe  rendent  à une  cuve  oui  eft  b l’une  des 
extrémités  de  ce  même  canal , & d’où  on  les  retire 
enfuite.  Trente  b quarante  barriques  de  poiflon 
donnent  au  plus  une  barrique  d’huile. 

Les  fardines  en  barriques  s’envoient  à Bilbao  , 
h Saint-Sébaftien  , à Bayonne  & dans  toutes  les  vil- 
les & bourgades  le  long  de  la  Garonne  , dans  les 
lieux  maritimes  du  Poitou , de  l’Aunis  , de  la  Sain- 
tonge  , & b Nantes , qui  en  fournit  les  villes  de  la 
Loue.’ Quant  à l’huile , partie  feconfomme  dans  l’ifle 
pour  les  carennes  de  Chaloupes  & Bâtiments,  & par- 
tie par  le  petit  peuple  qui  s’en  fert  pour  s’éclairer. 

Le  refte  s’envoie  b Bordeaux,  ou  b Nantes , où  cette 
huile  fe  vend  pour  l'apprêt  des  cuirs.  Enfin  , ce  com- 
merce peut  produire  , année  commune  , un  fond  de 
cent  quarante  b cent  foixante  mille  livres. 

raflons  b d’autres  détails  qui  concernent  Bcllc- 
ifle.  Pline  , non-plus  que  les  autres  anciens  Géogra- 
phes , n’a  point  donné  de  nom  particulier  b cette 
ifle  ; & elle  a été  comprife  fous  le  nom  général  des 
ides  de  Vannes  tVenetic*lnfuLe.  Ce  n’eft  guèresque 
dans  le  moyen  âge  qu’on  trouve  qu’elle  elt  appellée 
Calonefus.  Les  Bretons  lui  donnèrent  le  nom  d'IJle 
de  Cu/del.  L’étymologie  de  ce  dernier  nom  eft  auffi 
facile  b connoître  , que  l’autre  l’cft  peu. 

Le  climat  de  ccttc  ifle  eft  fi  doux  & fi  égal , que 
tous  les  heftiaux  pafl'ent  l’hiver  en  rafe  campagne  , à 
découvert  , & ne  font  renfermés  que  depuis  Pâques 
jufqu’à  la  récolte , b caufe  que  dans  cet  intervalle  ils 
pourraient  endommager  les  biens  de  la  terre.  Ceux 
qui  pendant  ce  temps  fe  trouvent  n avoir  point  cte 
enfermés  , appartiennent  au  Seigneur  par  droit  d’et- 
pave.  Dans  cette  ifle  , on  n’a  pas  befoin  de  bergers 
pour  garder  le  bétail  : il  vit  en  commun  , & chacun 
le  rcconnoit  b la  marque  qu’il  lui  fait  appliquer. 

De  cette  même  douceur  & température  de  cli- 
mat , vient  la  fertilité  confiante  du  terroir  de  cette 
ifle.  De  mémoire  d’homme  on  n’y  a vu  manquer 
aucune  récolte  ; ce  qui  dans  les  années  de  difette 
eft  d’une  grande  reflource  & d’un  grand  avantage 
pour  les  Provinces  voifmcs.  Les  grains  qu’on  y re- 
cueille font  le  gros  froment  & la  greffe  avoine. 
Outre  que  le  fol  eft  naturellement  bon , les  habitait* 
le  rendent  encore  meilleur  & plus  fertile  en  le 
fumant  par  le  moyen  de  certaines  herbes , appelles 
GocJ'mon  , que  la  mer  jette  continuellement  fur  les 
côtes.  Cette  herbe  étant  répandue  fur  les  terres  , 
les  engraiflè  mieux  que  le  fumier  ordinaire,  & d'ail- 
leurs elle  ne  coûte  que  la  peine  de  la  ramaller. 
Quelque  excellent  que  foit  le  gros  froment  w on 
recueille  dans  cette  iile  , puifqu’on  allure  qu  il  eit 
le  meilleur  dont  on  puiflfe  faire  ufage , il  elt  nean- 
moins certain  qu’il  le  vend  de  vingt  b trente  lois 
par  perée  , moins  que  la  peréc  de  petit  froment  qui 
fe  recueille  dans  l’Evèché  de  Vannes.  Au-cmitraire 
la  peréc  de  groflè  avoine  , qui  fe  recueille  dans 
ladite  ifle  , vaut  de  quarante  à cinquante  lois  de 
plus  que  la  perce  de  petite  avoine  qui  fe  recueille 
dans  l’Evêché  de  Vannes.  Nous  avons  tache  de 
découvrir  quelle  étoit  la  caufe  de  cette  difterence 
fingulicre  de  prix  , mais  ç’a  été  envain. 

Les  habitants  de  Bellc-lfle  font  tous  Fermiers  OC 
Tenanciers  de  la  Seigneurie  , b l’exception  nean- 
moins des  Bourgeois,  des  Marchand1,  de  des  Négo- 
ciants établis  dans  la  ville  de  Palais , & de  quelques- 
uns  qui  réfident  dans  les  trois  bourgs. 

Tous  les  Fermiers  font  occupés  à faire  valoir  les 
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Terres  & font  ce  qui  peut  former  le  revenu  Je  la 
Seigneurie.  Il  ne  leur  eft  pas  permis  de  vaquer  à 
la  peche  , ni  à J autres  occupations  , que  par  une 
permimou  expreffe  & particulière  du  Seigneur.  Ils 
ne  peuvent  quitter  la  culture  de  leurs  terres , que 
lorfqu  ils  font  mandes  pour  les  corvées  delà  Sci- 

fladtaâfooâ°?krC  dC  C“  eft  a!>folument 

le,  d“  "SneUr  • tant  P°or  ce  qui  concerne 

lf  !Tî!  * 1“,', P°"r  'oimrcs  & les  beftiaui. 

Il  n eft  d(l  aucun  folâtre  pour  ces  corvées  à ceux  qui 

livre  ^ °?  '*  •“  ufage  dc  leur  *>»“«  une 

livre  & demie  de  pam  par  jour  à chacun.  Quand 
Ils  ne  font  point  employés  à la  culture  des  terres 

tZTV  ?“  *“  ,cor™es . ils  s’occupent  à là 
peche  des  fard, nés , dont  ils  vendent  environ  trois 
nulle  barriques  par  an. 

Parnji  les  droits  du  Seigneur , il  en  eft  un  de  douze 
fols  pour  chaque  mariage  qui  fe  contrefte.  Ce  droit 
n «oit  autrefois  que  de  ûx  fols  s mais  il  étoit  dû 
une  certaine  quantité  de  pain , de  vin  & de  viande 
qui  a ete  évaluée  1 Ex  fols  s ce  qui  forme  autour-' 

fofols!  dr°‘t  dC  d0l“C  f°ls  ’ y compris  les  a"cie"s 
Pendant  que  cette  iile  étoit  poftedée  par  les 
Moines  & même  long-temps  après  .elle  depeudoit 
du  St.  Siégé  pour  le  Ipirmiel  : c’eli  Madame  Fou- 
quet,  veuve  du  Surintendant  des  Finances,  qui  la 
pi  etruere  prit  des  mefures  pour  qu’elle  ffit  foumifeà 
1 Fveque  dc  Vannes,  auquel  elle  obéit  préfentement. 

l’idè  !foa?'Iira?r  9 n?"  3 .c™  po“voîr  retirer  dc 
dont  !'  queftion  , & l’événement  qui  s’eft 
paffe  1 année  dermere  à fon  égard  , exigent  de  notre 
attention  que  nous  en  donnions  ici  l’hiftoire. 

Cette  ifle  appartenoit  au  Comte  de  Cornodaille  , 
^rfque  Geoffr « Comte  de  Rennes  l’ufiirpa  fur  lui , 

& la  donna  à 1 Abbaye  de  Rhedon  , en  confideration 
ücLatuallon  , fon  frere  , qui  étoit  Abbé  dc  ce  Mo- 
nalterc.  Alain  , fils  de  Geoffroi,  & Duc  de  Breta- 
gne  la  retira  d’entre  les  mains  des  Moines  de 
Rhedon  , pour  la  reftituer  à Alain  Cognart , Comte 
de  Cornouaille.  Peu  de  temps  après  , celui-ci  la 
donna  à l Abbaye  dc  Qnimperlé  qu’il  fonda.  Ces 
deux  differentes  donations  furent  des  fuiets  de  trou- 
ble & de  conteftation  entre  les  Moines  de  Rhedon 
& ceux  de  Quimperlé.  Hervé , Abbé  de  Rhedon 
comptant  plus  fur  la  protedion  de  Conan  le  Gros 
Duc  de  Bretagne  , que  fur  fon  bon  droit  , entreprit 
de  troubler  les  Moines  de  Quimperlé  dans  la  roftèf- 
fion  de  Bclle-Iflc. 

Gérard  , Evcque  d’Angoulême , & Légat  du  St. 
Siégé  , prit  connoiflânce  de  cette  affaire  , & , après 
avoir  examiné  les  raifons  de  part  6t  d’autre  , il  ren- 
dit fon  Jugement  l’an  1117.  en  faveur  de  l’Abbé  dc 
QmmperJe.  Hervé  n’acquicf«,a  point  à ce  Jugement. 

De  Duc  Conan  reconnut  l’injufticc  du  parti  qu’il 
avoit  appuyede  fon  autorité,  6c  l’an  1 1 ig.  il  rendit 
Bellc-lflc  a l’Abbaye  dc  Quimperlé.  Hervé  forma 
encore  une  nouvelle  conteftation  fur  les  revenus 
PerÇu*  pendant  qu’il  avoit  joui  de  cette 
inc , & il  ne  voulut  point  les  rapporter.  Mais  ce 
nouvel  incident  fut  terminé  à fon  défàvantage  par  le 
Lonf,.le.r.tcnn  à R,lcims  l’an  1119.  Malgré  toutes 
ces  decifions  , les  Moines  de  Rhedon  renouvelleront 
encore  ce  procès,  qui  fur  enfin  terminé  l’an  1171. 
par  un  accord  conclu  enrre  les  Moines  de  ces  deux 
Abbayes  en  préfence  d’Alberic  6c  de  Théodoric 
Légats  du  St.  Siège.  * 

\ an  ‘ S?*;  Moines  de  Quimperlé  reprefente- 
rent  au  Roi  1 imtulité de  cette  iffe  entre  leurs  mains  : 
outre  cela  , ils  expoferent  qu’en  temps  de  guerre , 

J ennemi,  y trouvant  un  accès  facile,  s’y  retran- 
chott  ; & qu  en  temps  de  paix  , elle  fervoit  de  re- 
vraitv  aux  P, rares,  qui  la  déploie t,t  autant  que 
1 ennemi.  Us  fiippüerenr  en  même-temps  le  Rot  de 
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fol  apprepner  par  l’échange  de  quelques  biens  plu? 
convenables  à leur  état , ou  de  vouloir  bien  permet- 
1 1 qiwC  q.UT  -:1‘irnru  ler  d'en  traiter  avec  eux. 

Le  Maréchal  de  Retz , alors  favori  dc  Charles  IX 

uéZrT”!  Am'r„al  dG  BrC,a?»c  » bientôt  ex-’ 
échie  J'’  LcI“esr-Pat,;nt"  l’autorifoient  à cet 

de  eZ  m ■|CrWr-’  ccP®n^ant  qae , pour  la  filrcté 
de  cette  îflc  , ü ferait  conftruire  une  Fortereife  dont 

hvarmY^'-ir"  °ïC'e?  ’ &<lu,il  entretiendrait 
garmfon  . il  fut  auflt  réferve  pour  le  Roi  de  pour 

ifle  sU|‘er'UrS ’ dC  P,0av“r  faire  la  cénnion  dc  cette 
rf,  * « Couronne.  Le  Rot  accorda  l'exemption  de 
toute  efpece  d impôts  , dt  de  grands  privilèges  aux 
habitants  de  l’tflc , à condition  qu’ils  la  gardera, e“ 
ent-memes  contre  les  entrepris  des  e^emis  de 

Etat.  Tous  les  Rois , fuccelfeurs  de  Charles  IX. 
ont  confirme  ces  privilèges;  6c  ils  fnbliftoient  encore* 
en  leuremtercn  17,8  De  leur  côté,  les  Infulaire, 

CO“Ume  de  Cc  rendre  d‘8nes  des  bontés 
de  leur  Souverain  , en  prenant  au  blfoin  les  armes 
pour  soppofer  aux  defcentes  des  ennemis  ; & s’il, 
n ont  pas  reuffi  en  dernier  lien , ce  n’a  point  été 
par  defaut  de  Courage , ni  par  mauvaife  intention 
fo  norbreUem'nt  ParCe  '1“’ilS  °nt  c,é  a«ablés  par 

Lx  dc  Rm  ayant  fait  bâtir  un  grand 

nombre  d habitations  dans  cette  Me , elle  fe  trouva 
peuplée  en  très-peu  de  temps.  Ainfi  le  fonds  des 
terres  6c  tous  les  édifices  appartenant  au  Seigneur 
les  habitants  dc  l’ifle  n’y  ont  rien  en  propre  , de  il,’ 
j y fl'nt  *““?  ‘!uc  Col»'"  partiaires.  Cette  dépen- 
i’ara'K,&  vaftàux  a quelque 

chofe  de  fingulter , de  mime  que  la  maniéré  dont 
on  renouvelle  tous  les  oeuf  ans  le  bail  général  avec 
eux  tous , reunis  en  un  Corps  , & répondant  les 
uns  les  autres  pour  chaque  membre. 

M°,rloms  d?  ,ri;nte  annii‘'5  de  temps  , de  tels 
etabllffements  firent  de  Belfo-Ilk  un  objet  eoofîdé- 
rable,  & portèrent  Henri  IV.  à fouhaiter  de  fe 
I approprier  & de  l'onirau  Domaine  de  la  Couronne. 
Par  fes  Lettres  - Patentes  du  J-  Juillet  ,S9S.  cc 
Pnnce  nomma  M.  de  Harlay  , premier  Prélîdent  du 
Parlement  M.  >ieolas  premier  Prélîdent  de  la 
Chambre  des  Comptes  de  Paris , & M.  dc  la  Gueflc 
fon  Procureur  général  , pour  en  faire  inceftàminent  ' 
1 échangé  contre  le  Comté  de  Dreux , y compris  la 
forer  de  meme  nom  ; & en  outre  celles  dc  CharUral 
de  rajfy , ÿe  autres  Terres  eonfidérables  de  fon  Do- 
matne.  Le  Maréchal  de  Retz , peu  touché  des  avan- 
tagesde  cet  échangé,  en  éluda  la  condufion.  Le 
Roi  de  fon  cote  aima  mieux  arriver  à fon  but  pied 
a pied  , que  d’ufer  de  fon  autorité  , & il  entrain., 
le  Duc  de  Retz , fils  du  Maréchal  , à lui  rendre 
hommage  de  cette  Terre,  dont  les  Seigneurs  n’en 
a voient  jamais  ni  tlfl  ni  rendu  , ainfi  qu’il  eft  remar- 
que  dans  les  Lettres-Patentes.  Ce  Fut  en  confidéra- 
tton  de  cet  hommage  que  le  Roi  érigea  Bclle-Ifle 
en  Marquifat.  ( Selon  des  mémoires  particuliers 
que  nous  avons  fous  les  yeux,  la  Terre  de  Belle. 

Iile  fut  érigée  en  Marquifat  dès  l’an  1 57».  & <jon_ 
nce  par  le  Roi  Charles  IX.  à Charles  de  Gondi 
Comte  de  Retz,  tué  en  1596.,  pere  de  Henri  ’ 
Duc  de  Retz  , qui  vendit  Belte-Ifle  ).  * 

En  iét6.  le  Cardinal  de  Richelieu  reprit  le  def- 
fein  d’unir  Bclle-Ifle  au  Domaine  de  la  Couronne" 

& nomma  pour  Commiflàires,  M.  de  Mariliac  Garde 
des  Sceaux  dc  France , le  Marquis  d’Efliat  Surin- 
tendant des  Finances,  & M.  de  Mefmes  Confeiller 
d’Etat.  Le  contrat  dc  cette  acquifition  fut  pafle  par 
ces  Commiffaires , au  nom  du  Roi , dans  la  ville  de 
Nantes , ic  6.  Août  16x6. , & en  contre-échan-e  ii 
fut  cédé  plulieurs  Terres  dt  Seigneuries , outre  un 
million  de  livres  qui  devoir  être  délivré  en  argent 
comptant  ; mais  le  Duc  dc  Retz,  à l’exemple  de 


bel  bel 

S64  * M,nfÉ  éluder  1a  confommation  de  chofes  qui  appartenoient  en  propre  au  Seigneur  de 

fon  pere  , f<;ut  en  Belle-Ific.  Sa  Majefté  approuva  la  fupplication  de 

cette  affale-  R j yant  informe  que  le  Duc  de  cette  Dame  , remit  à la  paix  de  lui  faire  raifon  fur 
En f,6S  voit  par  la  fituation  de  fes  affaires  do-  tous  les  chefs  contenus  dans  fon  mémoire  , & lui  fit 
Retz  le  tf0U  ,J  y * 1*»  Marnuifat  de  Belle-  payer , en  attendant , quarante  mille  livres  , comme 

gage  de  fa  promeffe  royale. 

Madame  Fouquet  ayant  donné  le  Marquifat  de 
Bellc-Iflc  & fes  prétentions  fur  cette  créance  à M. 
de  Belle-lfle  , fon  petit-fils  , celui-ci  fit  fes  remon- 


meilioucs  , réduit  à vendre  le  Marquifat  de  Bellc- 
Se  Je  Sa  Majeftc  ayant  alors  des  raifons  çour  ne 
ras  le  réunir  au  Domaine  de  fa  Couronne , fit  expe- 
5ier  un  Brevet  du  10.  d’AoÛt  de  cette  annee  qui 

oorte  tiue  « Sa  Majeftc  ayant  confident  combien  _ _ . , 

SffiS  important  pour  l’Etat  que  cette  Terre  ne  tranccs  au  Roi , qui  charma  M.  Dcfmaren  alors 
.tombât  point  entre  les  mains  de  pçrfonnes  fufpec-  Contrôlent  general  des  Finances  de  J examen  & 

cl]e  a voit  réfolu  d'engager  quelqu'un  de  fes  évaluation  de  ce  qui  pouvoir  etre  légitimement  dû  , 

^ÆSêrSrenrs  d’en^traiter  » qu>  ce  deffein  pour  ce ; que  Sa  Majefté  occupol,  dan,  Belle-lfle. 


.propre  le  gouvernement  du  Château  & Fortereffe,  moitié  de  cette  Tomme , c eft-b-dire  , quatre  cens 
X en  nommât  les  Officiers , ainfi  que  la  Maifon  de  mille  livres  , par  les  Etats  de  Bretagne , & que  1 au- 

«Retzavoit  joui  de  ce  droit  pendantplus  d'unfiecle.  tre  moitié  ferait  remit  au  temps  ou  fe  confom- 

En  conféqucnce  de  ce  Brevet , M.  Fouquet  ache-  meroit  l'échange.  La  mort  du  Roi  arrivée  le  premier 

ta  Belle-lfle  du  Duc  de  Retz,  pour  lafommc  d’un  de  Septembre  1715. , & les  troubles  qui  furvinrent 

million  trois’ cens  faisante  - neuf  niille  neuf  cens  dans  les  Etats  de  la  l'rovir.ct-  de  Bretagne , cm- 
trcnte-cinq  livres  f ce  qui  reviendroit  k préfent  à péchèrent  que  le  Marquis  de  Bel  e-Iflc  ne  fût  paye 
Mus  de  trois  millions  de  livres)  ; «t  outre  cela  , il  de  la  femme  de  quatre  cens  mille  ivres  en  queftion. 
s'engagea  à des  conditions  particulières  qui  ajou-  Le  Duc  d'Orléans  ne  fut  pas  plutôt  parvenu  à la 

toient  beaucoup  au  priât  ftipulc.  „ *«*?>“  ^ ll  ’V*  ProP«  ^ 

M Fouquet  ne  fut  pas  plutôt  maître  de  cette  ifle  reunir  Belle-lfle  à la  Couronne  & pour  cet  effet  il 

qu'il  employa  des  femmes  coufidérables  à bâtir  des  fe  décida  à un  échangé  abfolu 1 & fans  retour.  Le 

magafins  publics  & des  édiSces  de  toutes  cfpeces  ; contrat  d’echangc  fet  pafle  & ligne  Je  1.  d Oftobre 
mats  il  donnafon  attention  fur-tout  au  rétabliffement 
ou  rlutôt  à la  conftruélion  du  port.  Les  habitants 
de  cette  ifte  lui  avoient  préfenté  pour  cet  effet  di- 
verfes  fupplications  , & iis  s’engagèrent  à payer  un 
droit  fcigneurial  pour  la  pèche  des  fardines  qui 
cft  la  plus  confidcrable  Ôt  la  plus  utile  des  péchés 
qu’ils  font. 

La  difgracc  de  M.  Fouquet  étant  furvenue  en  1661., 
le  Roi  fe  mit  en  poflèflïon  du  Château  de  Belle-lfle, 
de  la  nomination  du  Gouverneur  & de  celle  de  1 E- 
tat-Major  , qui  fuivant  la  claufe  expreflê  du  Brevet 
de  Sa  Majeftc  , appartenoit  audit  Sieur  F ouquet , 
ainfi  que  Mcftieurs  de  Retz  en  avoient  joui  fans  in- 
terruption & fans  trouble. 


de  l’an  1718.  , dans  l’Hôtel  de  M.  d’Argenfon  , 
Garde  des  Sceaux  de  France.  Par  ce  contrat  le  Rot 
céda  au  Marquis  de  Belle-lfle  , le  Comté  de  Cifors  , 
Longueil , Montoire  , Auvillart , la  Pe\ade  d'Àlby  t 
les  Leudes  de  CarcaJJ'onnc  & B eaucaire. 

Dès  qu’on  eut  mis  la  dernierc  main  au  contrat , 
il  fut  expédié  des  Lettres-Patentes  du  Roi , qui  le 
confirmèrent.  Ces  Lettres  furent  adreffées  au  Par- 
lement & à la  Chambre  des  Comptes  de  Paris  , & à 
tous  autres  Tribunaux  du  Royaume  , avec  ordre  de 
les  faire  enrégiftrer  où  il  feroit  requis.  Elles  furent 
enrégiftrccs  au  Parlement  de  Paris  le  9.  Janvier 
1719. , au  Parlement  de  Touloufe  le  50.  Décembre 
1718.’  à la  Chambre  des  Comptes  de  Montpellier 

Ce  fe,  auffi  à cetteépoque  que  les  Seigneurs  de  Icq.  Mars  >7.'  »•  ^“c 

Belle-lfle  commencèrent  à être  privés  d’un  des  avan-  Mars  1719-.  » '■>  Chaubje  desCnnilu»,d,_Names 

tages  les  plus  utiles  & les  plus  diflingués  de  cettr  Sei-  fe  4-  ta>  ' 7 >0. , au  & a fe  La  Ch  ^ b re 

gneuric , don, , après  Meilleurs  de  Retz  , M.  Fou-  Comptes  de  Rouen  le  4.  Femer  , 71  ».  La  Chambre 
quet  avoit  joui  julqu’au  moment  qu’il  fut  depoffede  des  Comptes  c , ».P  ..  - . VT0C^é 

du  Château.  Cet  avantage  confilloit  dans  un  revenu  Février  171 9- . flu  f , A f 

fisc  & certain  de  fe  femme  de  dix-huit  mille  livres  . eux  ivaluamns  récure, uc 
que  la  Province  de  Bretagne  donnoit  tous  les  deux  Le  11.  cv*lcri  y 9*.  J : ; 

ans  , i chaque  tenue  biennale  de  fes  Elan  , aux  tentes  de  Sa  Majelle  qui  ^ 

Seigneurs  de  Beüc-lfle  , en  reconnoiffancc  des  fe-  Prclldcnt  un  Prefident  St  trois  Maîtres  de  là 
cours  & de  1a  rrotcfVion  que  la  défenfc  de  l'ifle  en  Chambre  des  Comptes  de  Pans  , pour  etre  Commit 
ocuroit  b la  côte  méridionale  de  la  Pro-  faircs  du  Confeil  dans  I examen  de  cet  échangé.  Ces 


que  fl  ion  procurait 
vince  de  Bretagne. 

Par  une  fuite  de  la  difgrace  de  M.  Fouquet  , fes 
biens  furent  failis  réellement;  mais  après  divers  exa- 
mens , le  Marquifat  de  Belle-lfle  fut  adjugé  à Ma- 
dame Fouquet. 


cinq  Commiflaircs  commencèrent  par  nommer  des 
Subdélégués  pour  faire  fur  les  lieux  l’évaluation  des 
Terres  échangées.  Sur  cela  , il  fut  fait  quatre  eftima- 
tions  de  la  Terre  de  Belle-lfle.  La  première  fut  celle 
des  Experts  , qui  firent  monter  les  revenus  de  cette 
C..: \ V|  I lirroc  rliv  (flU  llfl  dtMUCr,  La 


Plufieurs  années  après  , Poccafion  s'etant  pre-  Seigneurie  b 81450.  livres , dix  fols  ; .un  denier.  La 
fentée  à Louis  XIV.  d'expliquer  fes  intentions  fur  fécondé  fu,  celle  du  rrocureur-Gencral  qu.  hxa  ces 
Belle-lfle  , ce  Monarque  déclara  par  un  Arrêt  de  revenus  b 74797-  livres  , 1 J- fi*.  ““"V  "* 

fon  Confeil  de  1704.  , qu’il  étoit  toujours  dans  le  troifieme  fut  celle  du  Commtflaire  Subdelt^ue  par 
. > t _ :n..  \ 1 rim.viKrf  fine  Pcimnine  rln  Pans  pour  rrtlidcr  a 


deffein  de  confommer  la  réunion  de  cette  ifle  à la 


la  Chambre  des  Comptes  de  Paris  pour  préfider  à 
Couronne  .défit  dite  à ce  fojet  b Madame  Fouquet , l'évaluation  de  Belle-lfle  : celui-ci  en  fit  monter  les 

qu'alors  il  lui  tiendroit  compte  de  ce  qui  lui  étoit  revenus  b 7S8 1 1.  livres , neuf  fols , cmq  denier..  La 

d#  pour  tout  ce  que  Sa  Majeité  avoit  occupé  dans  quatrième  enfin  fut  celle  de  la  Chambre  des  Comptes 

l'ifle.  Cette  marque  de  bonté  de  la  part  du  Roi  fit  de  Paris  , félon  laquelle  fes  revenus  de  Belle-lfle  moo- 

prendre  la  liberté  ï.  Madame  Fouquet  de  repré-  raient  a 5938s.  livres  , cmq  fols,  trois  deniers, 

fenter  , en  1705. , à Sa  Majeftc  , qu’elle  n’avoit  mais  fans  fixer  Pcitimation  des  bâtiments  « edinces 

reçu  aucun  dédommagement  ‘ pour  le  Château  , les  qui  ne  font  partie  des  village* , & qui , dans  l’evalua- 

fortificatiom  , l’artillerie  , les  munitions,  & autres  tion  faite  fur  les  lieux,  furentapprécies  à 9063.11V.,  J i. 

lois. 


' 
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fols , cinq  deniers  de  rente.  La  Chambre  des  Comptes 
de  Paris  nomma  des  Commiflaires  de  la  Chambre  , 
pour  aller  en  perfonnes  travailler  fur  les  lieux  à l'é- 
valuation du  Comte  de  Gifors , de  Ver  non , d 'Andely  t 
de  Longucil , de  Montoite  , de  de  fes  dépendances  ; de 
uant  aux  Domaines  fitués  en  Languedoc  , elle  fub- 
élégua  le  Juge-Mage  de  Montauban , Ôc  le  Procureur 
du  Roi  de  la  même  ville. 

Suivant  l’évaluation  , qui  fut  faite  par  les  Com- 
miflàires  ôc  Subdélégués  de  ladite  Chambre  des 
Comptes  de  Paris , le  revenu  des  Domaines  cédés 
par  le  Roi , en  contr’échange  de  Bellc-Ifle  , mon- 
toit  par  an  à 6126$.  livres,  10.  fols,  7.  deniers, 
non-compris  l’eftimation  des  lotsôc  ventes, mou- 
vances & profits  des  Fiefs , fur  laquelle  les  Com- 
miiïaircs  Ôc  Subdélégués  ne  ftatuerent  point. 

Le  Roi  ayant  acquis  la  propriété  de  Bclle-Ifle  , 
par  le  contrat  dont  il  a été  parlé , Sa  Majcfté  ordonna 
qu’on  procédéroit  au  Bail  de  cette  Terre  ; ce  qui  fut 
fait  à la  grande  direction  des  Fermes  , félon  les  for- 
malités qui  font  d’ufage.  Après  la  publication  & les 
enchères, le  bail  fut  adjugé  pour  le  prix  de  44500.  liv.; 
le  Roi  fe  réfervant  les  fortifications  , les  armes  , 
l’artillerie  , les  munitions , les  ports  & havres , la 
haute  , balTe  ôc  moyenne  juftice  , la  nomination  aux 
Offices , les  greffes , les  amendes  , les  confifcations , 
ôc  autres  droits  confidérables,  tant  feigneuriaux  qu’u- 
tiles. Ce  bail  ctoit  pour  fix  années  , à commencer 
du  premier  Janvier  1719. 

Au  mois  de  Mai  de  la  même  année  17x9.,  il  fut 
repréfenté  au  Régent  de  France , que  la  foire  de 
Bcaucaire  , la  plus  confidérablc  du  Royaume  , tou- 
jours annoncée  ôc  foutenue  au  nom  du  Roi  ,•  Sei- 
gneur du  lieu , pourrait  perdre  de  fon  crédit  fous 
un  Seigneur  particulier.  Sur  cela  il  intervint  un  Ar- 
rêt du  Confeil  d’Etat , Ôc  des  Lettres-Patentes  du 
20.  Mai  17x9.,  portant  qu’il  feroit  paffé  contrat 
d'échange  de  la  Seigneurie  de  Bcaucaire  au  profit  du 
Roi , pour  quelques  autres  de  fes  Domaines.  Le  Garde 
des  .Sceaux  de  France  , ôc  les  mêmes  Magiftrats  qui 
avoient  été  commis  pour  palfer  le  premier  contrat 
d’échange  du  2.  Octobre  1718.,  furent  encore*  nom- 
més pour  paflèr  le  fécond  , au  nom  du  Roi.  Ce  fut 
le  27.  Mai  1719.  Par  ce  contrat  il  fut  cédé  au  Sieur 
de  Belle-Ifle  , en  contr’échange  £r  récompenfe , les 
Domaines  de  Lihons  , Savigny  , plufieurs  petites 
Seigneuries  en  Languedoc  , ôc  le  Tonlieu  de  Grave- 
lines. Sur  ce  dernier  contrat  intervinrent , en  con- 
firmation, d’autres  Lettres  - Patentes  du  mois  de 
Juin  1719. , qui  furent  enrégiftrées  la  même  année 
au  Parlement  de  Paris , le  2 1 . de  Juillet  ; à la  Cham- 
bre des  Comptes  de  Montpellier  , le  12.  Août  ; au 
Parlement  de  Touloufe  , le  premier  Septembre*  -,  à 
la  Chambre  des  Comptes  de  Normandie  , le  19.  Fé- 
vrier 1720.  ; & au  Bureau  des  Finances  de  Lille  en 
Flandres , le  20.  Mai  1720. 

Dès  le  mois  de  Mars  de  l’an  1720.  , la  Compa- 
gnie des  Indes,  toujours  occupée  de  grands  projets, 
ayant  formé  leideffein  d’acquérir  la  propriété  de 
Belle-Ifle  , en  fit  porteries  propofitlons  au  Confeil. 
Sur  cela  , le  Roi , par  Arrêt  du  Confeil  d'Etat  du  17. 
Mars  1720. , ordonna  l’inféodation  de  cette  ifle  au 
profit  de  la  Compagnie  des  Indes.  En  conféquencc 
de  cet  Arrêt , ôc  des  Lettres- Patentes  qui  le  con- 
firment, il  fut  paffe  contrat  d’inféodation  de  la 
Terre  de  Bcllc-lile  , le  22.  Avril  1720. , au  profit  de 
ladite  Compagnie , à la  charge  qu’elle  payerait  à 
Sa  Majefté , en  quatre  termes  égaux , la  rente  Ôc 
redevance  annuelle  de  cinquante  mille  livres  ; le  Roi  fe 
réfervant  toujours  les  fortifications , les  armes , l’ar- 
tillerie , les  munitions  , les  ports  & havres , la  juf- 
tice haute,  moyenne  & baffe,  la  nomination  aux 
Offices  , les  greffes,  amendes  , confifcations , droits 
d’aubaine , épaves . bâtardifes , déshérences  & la 
Tome  I. 


BEL  s*s 

nomination  aux  Bénéfices.  En  même  temps  la  Com- 
pagnie des  Indes  fut  chargée  de  payer , ( outre  les 
cinquante  mille  livres  ) , les  charges , fiefs  ôc  au- 
mônes , à quoi  le  Roi  étoit  tenu  , montant  à douze 
cens  quatorze  livres  ; & d’entretenir  h fes  dépens 
le  peu  d’édifices  dont  les  réparations  regardent  le 
Seigneur.  Ces  conditions  ayant  été  acceptées,  le  Roi, 
par  la  réfiliation  rétroaftive  du  bail , mit  ladite  Com- 
pagnie en  poffeffion  de  Bclle-lilc  , ü commencer  du 
premier  Janvier  1719. 

Pour  des  raifons  dont  il  ne  plut  point  à Sa  Majeffé 
d’informer  le  public  , fonConfeil  rendit  un  Arrêt  qui 
caflc  l’inféodation  de  Belle-Ifle , de  réunit  cette  Sei- 
gneurie au  Domaine  du  Roi.  Par  uu  autre  Arrêt , 
rendu  eu  confluence  du  premier , il  fut  ordonné 
qu’il  feroit  paffe  bail  de  cette  Terre.  Ce  dernier  bail 
qui  eft  de  l’année  1722.,  fut  adjugé  à 34.  mille 
livres  feulement. 

Cette  diminution  du  bail  du  Marquifat  de  Bclle- 
Ifle  , ôc  les  indemnités  de  foixante-dix-fept  mille  li- 
vres accordées  par  le  Confeil  aux  Fermiers  du  Do- 
maine , donnèrent  lieu  à l’Edit  du  mois  de  Janvier 
1724. , par  lequel  il  fut  ordonné  qu’en  procédant  par 
les  Commiflaires  de  la  Chambre  des  Comptes  , nom- 
més par  le  Roi , à l’évaluation  de  la  Terre  de  Belle- 
Ifle  ôc  à celle  des  Domaines  donnés  en  contr’échange  , 
ces  Commiflaires  feraient  autorifés  à diflraire  des-à- 
préfent , par  provifion , ôc  en  attendant  le  Jugement 
définitif  ôc  contradiéboire  des  évaluations , telles  Ter- 
res , Domaines  ôc  Seigneuries  , ôc  en  telle  auantité 
qu’ils  jugeraient  à propos , à l’eflet  de  réduire  la  jouif* 
fancc  provifionnellc  du  Sieur  Comte  de  Bclle-Ifle , à 
la  jufle  proportion,  autant  que  faire  fe  pourrait,  des 
34.  mille  livres  de  revenu  que  le  Roi  retirtnt  alors  de 
ladite  Terre.  Il  fut  die  en  même  temps  qu’aprês  les 
évaluations  faites  ôc  jugées  dans  la  forme  ordinaire , il 
feroit  fait  droit  audit  Sieur  Comte  de  Belle-Ifle , par 
lefdits  Commiflaires,  en  cas  que  par  l’événement  de 
l'évaluation  il  fe  trouvât  que,  par  ladiftraébion  qui  au- 
rait été  faite  de  partie  defdites  Terres  , les  rpvenus 
qui  lui  auraient  été  laiflës  , avec  les  jouiflances  qu’il 
avoit  eues  jufqu’alors  , n’euflent  pas  été  fuffiians 
our  le  remplir  de  ce  qu’il  devoit  avoirlégitimement. 
lais  on  réfervade  pouvoir  faire  compter  ledit  Sieur 
Comte  de  Belle-Ifle , de  l’excédent  , en  cas  qu’il  fe 
trouvât  que  les  revenus  des  Terres  qui  lui  auraient 
été  laiflecs , avec  ceux  dont  il  avoit  joui  jufqu’alors, 
exccdaflcnt  la  jufle  proportion  des  revenus  qu’il  au- 
rait dû  percevoir , eu  égard  S la  valeur  de  ladite 
Terre  de  Belle-Ifle.  En  vertu  de  ces  ordres , ôc  con- 
fcquemment  aux  inftruébions  qui  leur  avoient  été 
données , les  Commiflaires  de  la  Chambre  des  Com- 
ptes , nommés  par  le  Roi , procédèrent  à J’eAima- 
tion  ôc  évaluation  defdits  Domaines , en  la  forme 
& fur  les  principes  établis  par  l’Edit  qui  les  autori- 
foit  à opérer.  D’après  leur  travail , ils  jugèrent  con- 
venable de  laifTer  audit  Comte  de  Belle-Ifle , le  Do- 
maine , Terre , Fief  ôc  Seigneurie  de  Monreifcard  , 
fitué  dans  la  Province  de  Languedoc  , eftimé  à la 
fomme  du  huit  cens  cinquante  livres  de  revenu  an- 
nuel; le  Domaine  , Fief  ÔC  Seigneurie  de  Lefignan  , 
fitué  en  Languedoc , eftimé  quatorze  cens  foixante- 
dix  livres  de  revenu  annuel  ; la  Terre  ôc  Seig- 
neurie d 'Auvillars , fituée  dans  la  Généralité  d’Aufch, 
eftimée  dix  mille  neuf  cens  quatre  - vingt  - deux 
livres  , neuf  fols  , quatre  derniers  de  revenu  an- 
nuel ; le  Domaine , Terre  ôc  Seigneurie  de  Mon- 
toirc , eftimé  quatre  mille  fept  cens  vingt  livres  , 
quinze  fols , quatre  deniers  de  revenu  annuel  ; les 
Bois  dépendans  dudit  Domaine  de  Montoirc  , cfti- 
mes  deux  mille  cinq  cens  livres  de  revenu  annuel  ; le 
Domaine , Terre  , Fief , ôc  Seigneurie  de  Savigny , 
près  Montoire  , eftimé  fix  cens  quarante-cinq  livres 
de  revenu  annuel  j le  Domaine  , Terre , Fief  ÔC 
Ddddddd 


D 


c(S6  BEL 

Seigneurie  de  Longueil , eftimé  quatre  mille  I ivres  de 
revenu  annuel  ; le  Domaine  , Terre  , Fief  & Sci- 
Meurie  de  Vemon  , eftime  trois  mille  quatre  cens 
trente-fept  livres  de  revenu  annuel , en  cela  non- 
compris  le  droit  de  travers  de  péage  qui  a été  trans- 
féré à Andely  , où  il  ctoit  avant  lefdits  contrats  d’é- 
change ; les  droits  de  Leude  mage  de  menue  qui  le  lè- 
vent dans  la  Ville  , Cité  de  Confulat  de  Carcajfonne  , 
& dans  les  lieux  de  Conques  , Pommas  de  Villeneuve , 
e {limés  cinq  mille  cinq  cens  vingt  livres  de  revenu 
annuel  ; toutes  lcfditcs  fotnines  revenant  à celle  de 
trente-quatre  mille  cent  vingt-cinq  livres , quatre 
fols , huit  deniers  , non-compris  les  cafuels  de  profits 
des  Fiefs.  D’après  cette  opération , les  Commiffaires 
jugèrent  à propos  de  diftrairc  de  ladite  jouiflànce 
provilîonnelle  les  Domaines  de  Comtés  de  Gifors , 
& Lihons  ; le  Bois  appellé  le  Buijfon  bleu  ; la  rente 
de  treize  mille  livres  dûe  au  Roi  annuellement  pour 
Je  droit  de  j>e\ade  de  la  ville  de  Diocefe  d'Albjr  ; 
les  Domaines  de  ViUemur  , Pennes  , Cajlelnau-de- 
Montmirail  dt  Puylaurens , de  tous  les  bois  dépen- 
dans  defdits  Domaines  ; le  Domaine  de  Caflelnau- 
de-BrjJJac  ; les  Seigneuries  de  Creufette  de  Roque- 
courbe  ; les  Pareilles  de  Jaunes  , Montcoujoul , la 
Canne  de  Arriffat  , ces  Domaines  faifant  partie  du 
Comté  de  Caftres  ; les  droits  de  Tonlieu  de  Gravc- 


lines  , Bourboure  6i  Watcn  , de  généralement  toutes 
les  portions  de  Domaines  ou  droits  compris  dans  les 
contrats  des  a.  Oélobrc  1718.  de  27.  Mai  1719.» 
autres  que  ceux  ci-defl'us  dclailïcs  au  Sieur  Comte 
de  Belle-Ille.  Les  Domaines  dillraits  produifoient  un 
revenu  annuel  ele  foixante  treize  mille  trois  cens 


quarante-huit  livres  , non-compris  les  principaux  ca- 
{ucls  de  les#profits  des  Fiefs.  Ainfi  ces  Domaines  de 
Terres  dillraits  furent  réunis  par  provifion  au  Do- 
maine du  Roi , pour  être  régis  de  la  même  maniéré 
que  les  autres  Domaines  de  Sa  Majefté.  Ce  délaifle- 
ment , auffi-bien  que  la  diftra&ion  , fut  confirme 
par  une  Déclaration  du  Roi , donnée  à Chantilly  le 
18.  Juillet  1724.,  de  enrégiltrcc  en  la  Chambre  des 
Comptes  de  Paris  le  12.  Août  de  la  même  année. 

Le  16.  Janvier  1725. , il  fut  enfin  donné  un  Arrêt 
qui  ordonne  que  « dans  toutes  les  Terres  des  Do- 
wmaines  que  l’on  avoir  diftraites  , les  Juges  que  le 
» Comte  de  BeUe-Ifle  avoit  nommés  de  pourvus  , 
«feroient  deftituésen  vertu  même  de  l’Arrêt , avec 
vdéfcnfe  à eux  de  faire  aucune  fonélion  , à peine  de 
«nullité  dt  de  faux  i que  les  anciens  Juges  feroient 
«fubrogés  en  leur  place  ; qu’en  outre  les  litres  qui 
«font  aux  armes  dudit  Comte  de  Belle-lfie  , autour 
«des  Eglifes,  feroient  biffes  ; de  que  l’on  abbatroit 
vies  poteaux  armoriés  ».  Ce  qui  fut  exécuté. 

Tel  ctoit  l’état  a&uel  du  Marquifat  de  Bellc-lfle  , 
lorfqu’au  mois  de  Juin  1726. , le  Roi  Louis  XV. 
prit  lui-même  le  gouvernement  de  Ton  Royaume. 
Le  23.  Juillet  fuivant , il  fut  rendu  un  Arrêt  , par 
le  Confcil  royal  des  Finances  , qui  caflc  tout  ce  qui 
avoit  cté  fait  en  1724.  de  1725.  ,&  adjuge  au  Mar- 
quis de  Bellc-lfle  la  jouiflànce  provilîonnelle  de  tous 
les  Domaines  du  Roi , qui  avoient  été  ccdcs  audit 
Marquis  de  Bellc-lfle  par  les  contrats  du  î.Oftobre 
1718.  de  27.  Mai  1719. 

Nicolas  Fo uquet  , Marquis  de  Bcllc-Ifle , Surin- 
tendant des  Finances,  de  Miuiffre  d’Etat  , fils  de 
François  Fouquet  , Comte  de  Veaux , Confeiller 
au  Parlement  de  Paris  , de  de  Marie  de  Maupcou  , 
fut  diJgracié  le  5.  Septembre  166t. , & mourut  le 
2 j.  Mars  1680.  Son  hls,  Louis  Fouquet  , Marquis 
de  Bcllc-Ifle  , meurt  le  11.  Juin  1729.  Il  avoit 
époufé  Catherine-Agnès  de  Levis-Ckarlus  , dons  le 
fils  aîné  , Charles-Louis-Augufte  Fouquet  , né  le 
2».  Septembre  1684.  , fut  d’abord  appelle  le  Comte 
de  Bcllc-Ifle  : il  fut  Meftre-dc-Camp  d’un  Régi- 
ment de  Dragons  en  1705. , Brigadier  en  1708.  , 
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Meftre-de-Camp  général  des  Dragons  en  1709., 
Maréchal  de  Camp  en  1718. , Gouverneur  d’Hu- 
ningue  en  1719.  , Lieutenant-Général  des  armées 
du  Roi  en  1731.  , Gouverneur  de  Metz  de  Pays- 
Mcffin  de  Commandant  dans  les  trois  Evêchés  en 

1733. , Chevalier  des  Ordres  du  Roi  en  1734. , Ma- 
réchal de  France  le  11.  Février  1741. , Prince  de 
l’Empire  en  Février  1742.  , Duc  de  Gifors  en 
Mars  , & Chevalier  de  la  Toifon  d’Or  le  $.  Avril 
fuivant , Pair  de  France  en  1748. , Miniftre  d’Etat 
le  16.  Mai  1756.,  Secrétaire  d’Etat  au  Département 
de  la  guerre  le  3.  Mars  1758.  Il  eft  mort  en  Janvier 

1761. , à 75.  ans  , de  en  lui  s’eft  éteinte  la  Maifon 
de  Fouquet  des  Marquis  de  Belle-Ifle. 

Le  Maréchal-Duc  de  Belle-Ifle  , le  même  dont 
nous  venons  de  parler  , avoit  époufé  en  fécondés 
nocesle  1 $.  Oélobre  1729.  Marie-Cafimire-Thérèfe , 
fille  de  Louis-Marie  , Comte  de  Béthune  , de  de 
Henriette  de  Harcourt.  De  ce  mariage  ctoit  né  le 
27.  Mars  1 73  2.  Louis-Marie  Fouquet , dit  le  Comte 
de  Gifors  , mort  dans  le  cours  de  la  prefente  guerre 
( en  1758.  ) ,des  fuites  d’un  coup  de  feu  qu’il  avoit 
retu  en  combattant  à la  tête  du  Régiment  des  Ca- 
rabiniers dont  il  étoit  Meftre-dc-Camp. 

L’ille  de  Belle-Ifle  eft  demeurée  fous  la  domina- 
tion du  Roi  jufqu’au  mois  de  Juin  de  l’année  der- 
nière ( 1761.  que  les  Anglois  s’en  font  rendus 
maîtres  après  un  liege  également  long  de  meurtrier  , 
& pendant  lequel  le  Chevalier  de  Sainte-Croix  qui 
y commandoit  pour  Sa  Majefté  , a donné  les  plus 
grandes  preuves  d’intelligence  , de  fermeté  de  de 
valeur.  L’Etat-Major  de  Belle-Ifle  confiftoit  en  un 
Gouverneur  aux  appointements  de  1 2000.  livres  , 
un  Lieutenant  de  Roi  qui  avoit  2400.  livres  d’ap- 
pointements dt  900.  livres  de  fupplément , un  Ma- 
jor , un  Aide-Major  , un  Capitaine  des  Portes  de  un 
Aumônier.  En  temps  de  paix  ,1a  garnifon  ordinaire 
de  cette  Ifle  n’étoit  ordinairement  que  d’un  feul 
bataillon. 

Comme  les  illes  d'Houac  de  de  Hoëdic  font  de  la 
dépendance  du  Gouvernement  de  Bellc-lfle  , nous 
eftimons  qu’il  eft  à propos  d’en  dire  ici  quelque 
chofc.  Ces  ifles  font  l’une  de  l’autre  peu  confidéra- 
bles  , de  elles  appartiennent  toutes  deux  aux  Moines 
de  l’Abbaye  de  Saint-Gildas  de  Rhuys.  La  première  , 
celle  de  Houac  , a environ  une  lieue  de  longueur 
fur  une  demi-lieue  dans  fa  plus  grande  largeur  ; 
elle  eft  à une  grande  lieue  O.  N.  ü.  de  l’ifle  de 
Hoëdic  , 2.  de  deux  tiers  S.  O.  de  Saint-Gildas  de 
Rhuys , dt  autant  E.  N.  E.  de  Palais  de  Belle-Ifle. 
L'ille  de  Hoëdic  eft  de  moitié  moins  grande  que  celle 
de  Houac  : elle  eft  à 3.  I.  S.  de  Saint-Gilda> , 1.  dt 
tiers  E.  N.  E.  de  la  Pointe  de  Sainte-Foi  de  Belle- 
Ifle  , dt  4.  E.  de  Palais.  11  y a dans  chacune  de  ces 
deux  ifles  une  bonne  Tour  , munie  de  canons  , de 
environnée  d’un  large  fofle  : en  temps  de  guerre 
ces  Tours  font  gardées  l’une  dt  l’autre  par  un  déta- 
chement de  vingt  hommes  , commandés  par  un 
Lieutenant  ,dt  ces  deux  détachements  font  tirés  de  la 
garnifon  de  Belle-Ifle.  Les  deux  petites  ifles  dont  il 
eft  queftion  , ne  produifent  que  du  froment , dont 
l’Abbé  dt  les  Moines  de  Saint-Gildas  exigent  le 
quart  : le  refte  fuftit  à peine  pour  la  fubfiftancc  des 
habitants.  11  y a dans  Houac  cinquante  hommes  t 
de  trente  dans  Hoëdic  : ces  habitants  menant  une 
vie  très-dure  & très-pénible  , confervent  encore  la 
force  dt  la  vigueur  des  hommes  des  premiers  fiecles; 
ils  font  bien  conftitués  de  prcfque  tous  de  très- 
grande  taille  ; ils  s’occupent  à la  pèche  du  congre 
& de  la  raye  , Ôt  au  commerce  de  la  fardine  fraîche. 
Les  premiers  ont  fept  Chaloupes , de  les  derniers 
quatre  , où  ils  fc  mettent  fix  à Jept  hommes.  Il  n’y  a 
point  de  ports  dans  ces  ifles  , dt  c’cft  à caufe  de  cela 
que  les  habitants  font  dans  l’ufagc  d’échoucr  leurs 
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Chaloupes  & de  les  haller  hors  de  la  portée  de  flots. 

BELLEMAGNY  . dans  le  Sundtgaw,  Dioccfe 
de  BSIc , Confeil  fouveram  & Intendance  d’Alface 
Bailliage  & Recette  de  Tliann.  On  y compte  feu- 
lement  15.  feux. 

BELLEME  . Betifma  , Bellefmum  , ville  aflèz 
ancienne  avec  un  Bailliage  , Vicomté  , Juftice 
royale , Châtellenie , Grenier  à fcl  , &c. . dans  le 
ftrch,:  dottt  £UC  prétend  être  la  Capitale  Dio- 
cefe  de  Seca  , Parlement  de  Paris , Intendanced*  A- 
lençon  , Eleélion  de  Mortagne.  On  y compte  481. 
feu*.  Cette  ville  cft  fituée  au  S.  d’une  forêt  de  même 
nom  gui  a environ  2.  lieues  de  longueur  fur  une 
bonne  demi-lieue  de  largeur,  à j.  I.  S.  de  Mortagne, 
3.  & trois  quarts  O.  N.  O.  de  Nogent-le-Rotrou 
7-  S.  E.  de  Seez , & 6.  & demie  E.  S.  E.  d’ Alençon. 
Lonf’ 8\ '3'  "S-lat.  48-22.  j*. 

L’Hifloire  nous  apprend  que  fous  la  minorité  de 
Saint-Louis , la  vilfe  dont  il  eft  queftion , étoit  la 
capitale  du  Perche  , & qu’elle  étoit  auffi  l’une  des 
plus  fortes  places  qu’il  y eut  en  Europe.  Elle  fut 
afliegec  par  l’armée  du  Roi , & prife  en  quinze  jours 
au  mois  de  Janvier  1228.  Cette  ville  avoit  eu  pré- 
cédemment des  Comtes  particuliers  de  la  Maifon 
de  Montgomery , dont  le  dernier  fut  dépouUld  par 
Henri  I.  Roi  d’Angleterre  & Duc  de  Normandie. 
Ce  dernier  donna  depuis  Bellême  à Rotrou  , Comte 
de  Mortagne , dont  les  fuccefleurs  prirent  le  titre  de 
la  qualité  de  Comte  du  Perche.  Vayc\  ce  mot. 

On  découvrit , il  y a quelques  années  , deux  inf- 
criptions  antiques  dans  la  forêt  de  Bellême,  dk  fur 
Jefquelles  feu  M.  Baudelot  fit  une  DilTcrtation  qui 
fut  lue  à l’Académie  des  Infcriptions  dk  Belles- 
Lettres  de  Paris. 

La  première  de  ces  infcriptions  ne  contient  que 
ce  feul  mot  / Iphrodijium  : c’étoit  apparemment 
riQfcription  de  quelque  Temple  , ou  de  quelque 
Chapelle  du  voifinage  , confacrée  en  l’honneur  de 
Vénus  , nommée  Aphrodité  du  mot  grec  Aphros,  qui 
lignifie  écume , parce  qu’on  croyoit  que  cette  Déeife 
etoit  fortie  de  l’écume  de  la  mer. 

La  féconde  étoit  conçue  en  ces  termes  : 


Dits  Infe&is 

V E N E R 1 

Marti  et  Mercurio 
Sacrum. 

Les  Payens  reconnoiflbicnt  deux  Vénus , l’une 
fupérieure  , Caelejiis , & l’autre  inférieure , Venus 
inféra  ou  libitina. 

Pour  ce  qui  eft  de  Mars  , on  ne  trouve  point 
que  les  anciens  aient  donné  une  ulace  à cette  Di- 
vinité parmi  les  Dieux  infernaiM.  Mais , comme 
c’étoit  le  Dieu  des  batailles  , on  eftime  que  cela 
peut  avoir  été  caufe  qu’on  l’ait  nommé  quelquefois 
parmi  les  Dieux  de  cette  clalfc  , par  la  poflemon  où 
Û étoit  de  peupler  Gms-cciTe  le  Royaume  de  Pluton. 

Quant  à Mercure  , il  n’y  a point  de  difficulté  , 
puifque  Ion  emploi  étoit  de  conduire  les  âmes  en 
enfer , & d’eu  ramener  celles  qui  dévoient  revoir  la 
lumière. 

Animas  ille  evocat  orco , 
Patientes  alias  fub  irijlia  tartara  mittit. 

Æneid.  lib.  4. 

Au  milieu  de  la  Foret  de  Bellême  eft  une  fon- 
taine nommée  la  fierfe  dont  les  eaux  font  ferrugi- 
neufes  , dk  paiTent  pour  être  d’un  aufli  bon  ufage 
que  celles  de  forges  en  Normandie  : elles  ont  cepen- 
dant beaucoup  moins  de  réputation. 

BELLEMON1  , dans  le  Duché  de  Lorraine , 
Dioccfe  de  Tout , Confeil  fouverain  dk  Intendance 
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de  Lorraine  , Bailliage  de  ^eufehâteau.  On  y 
«mp,c  feul.rKn'  ,8.  feu*.  Ce  village,  dont  l’Eglife 
dediee  foos  le  titre  de  l’Aflémptiüi.  de  Notre- 
üunue  dépend  de  la  Paroiflê  de  St.  Remircmont,  & 
‘ SU  1 1 1 '•  & d'mie  S-  E-  de  Neufchâteau. 

BELLENAVE  bourg,  en  Auvergne  , Diocefe 
ae  Uennont  Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Moultns  Elearon  de  Gannat.  On  y compte  179. 
leux.  Le  bourg  elt  iitué  dans  une  contrée  fertile  de 
abondante  en  bled  , en  vin  , en  pâturages  dt  en  bois 
“5e  Sr*“de  de  la  rive  gauche  de  Ja  Scioullc , 
*.  N.  O.  d Ebreull , 4.  de  quart  N.  O.  de  Gannat,  de 
J.  de  tiers  Û.  S.  O.  de  St.  Pourcain.  Il  fc  tient  à 
Bcllenave  quatre  foires  par  an , chacune  d’un  jour , 
e >!■  Avril  fête  de  St.  Marc  , le  jour  de  St.  Eloy, 
le  jour  de  St.  Roch , dt  le  jour  de  St.  Martin.  Outre 
cela  il  y a un  marché  tous  les  mardis.  De  Belle- 
nave  dépendent  les  villages  de  Foignat , Beau- 
regard  , Cavenaux  , Hoches  , Baladics , Laliciar 
Lefiuevar  , la  Charieufc  , Bouflhbe  , Lefchards  * 
Chereyiercs , les  Chaifes  , Vieillard , les  Bois  & 
Collelle. 

BELLENCOMBRE , Paroifte  & Sergenterie , en 
Normandie,  Diocefe,  Parlement  & Intendance  de 
Rouen  , Eleélion  d’Arqucs.  On  n’y  compte  point  de 
leux  privilégiés,  mais  feulement  39.  feux  taillables. 
Cette  Paroifte  eft  fituée  fur  la  rivière  d’ Arques  , à 
4- 1*  S.  S.  E.  de  la  ville  de  ce  nom  , de  a.  & deux 
tiers  O.  S.  O.  de  Neufchâtel. 

BELLENCOMBRE  , en  Dauphiné.  Voyez  Bcl- 
lecombe.  J x • 

BELLENCOURT  & Moufliers  , en  Picardie. 
Voye\  Belencourt  0 Willcncourt. 

BELLENEUVE  , eu  Bourgogne  , Diocefe  , Par- 
lement , Intendance  , Bailliage  <5c  Recette  de  Dijon. 
On  y compte  jj  feux.  Cette  Paroifte  eft  fituéu  fur 
1 Albanc  , à une  lieue  S.  O.  de  Mirabeau  & >.  & 
demie  E.  N.  E.  de  Dijon. 

T BELLENGLISSE  , en  Picardie  , Diocefe  de 
Noyon  , Parlement  de  Paris , Intendance  d’Amiens  , 
Eleélion  de  St.  Quentin.  On  y compte  45.  feux. 
Cette  Paroiflê  eft  à une  lieue  & demie  N.  N.  O.  de 
Saint-Quentin. 

BELLENGRE VILLE , en  Normandie,  Diocelè, 
Parlement  dk  Intendance  de  Rouen  , Eleélion  d’Ar- 
ques  , Sergenterie  d’Euvcrmeuil.  ün  y compte  un 
feu  privilégie  & 29.  feux  taillables.  Cette  Paroiffceft 
fituce  fur  la  rivière  d’Eaune  , à une  lieue  & demie  E. 
un  quart  au  N.  d’Arqucs. 

BELLENOT  , eu  Bourgogne,  Diocefe d’Autua 
Parlement  dk  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  dk  Re- 
cette d’Arnay-Ie-Duc.  On  y compte  67.  feux.* Cette* 
Paroifte  eft  fituée  entre  deux  montagnes  , à une 
demi-lieue  N.  N.  E.  de  Pouilly , dk  à J.  1.  N.  N.  E. 
d’Amay-le-Duc.  De  Bellcuot  dépend  Ja  Métairie  de 
Vouchey. 

BELLENOT  ou  Bllnau  , en  Bourgogne,  Dio- 
ccfe d’Autun  , Parlement  dk  Intendance  de  Dijon  , 
Bailliage  dk  Recette  de  Châtillon.  On  y compte  feu- 
lement 10.  feux.  Cette  Paroifte  cft  fituée  fur  un 
ruifleau  , à une  grande  lieue  N.  O.  de  Duefmc  , dk 
3.  dk  tiers  S.  E.  de  Châtillon.  De  Bellenoc  dépen- 
dent la  Maifon  de  Vaux-fous-Origny  & la  Montagne. 

BELLEPERCHE , au  paysde  Kiviere-Vcrdun,  en 
Gafcogne  , Diocefe  de  Montauban,  Parlement  de 
Touloufe , Intendance  d’Aufch , Eleélion  de  Rivicre- 
Verdun.  C’eft  le  nom  d’une  Abbaye  d’Hommes  de 
l’Ordre  de  Cireaux  , fondée  en  1 143.  Cette  Abbaye 
eft  en  commendc , dk  elle  vaut  au  moins  1 2000.  liv. 
de  rente  au  Sujet  qui  en  cft  pourvu  par  le  Roi , 
quoique  la  taxe  en  Cour  de  Rome  ne  foie  que  de 
600.  florins.  Belleperche  eft  fur  la  riviere  de  Gi- 
mone,  à une  petite  demi- lieue  de  la  rive  gauche  de 
la  Garonne,  à j.  1.  N.  N.  O.  de  Verdun,  autant  O. 
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& S . N.  N.  O.  de  Touloufe. 
BiUiBRmS,  dans  le  Verdunois  , au  Pays-Mef- 
fin  Diocefe  de  Recette  de  Verdun  , Parlement  dt 
Intendance  de  Metz.  On  y compte  32.  feux.  Cette 
Paroiflê  cft  fituce  fur  la  rive  gauche  de  la  Meufe  , à 
une  demi-licue  S.  de  Verdun. 

BELLEROCHE  , Bourg , Paroiflê  , Château  de 
Seigneurie , dans  le  Beaujolois , Diocefc  de  Mâcon  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lyon , Elec- 
tion de  Roanne.  On  y compte  i$t.  feux.  Ce  bourg 
cfl  firué  près  d’une  petite  rivière  qui  tombe  dans  le 
Somin , à 6.  1.  & tiers  N.  E.  de  Roanne  , dt  3.  de 
demie  O.  un  quart  au  N.  de  Beaujeu.  Il  fc  tient  en 
ce  bourg  trois  foires  par  an  , le  23.  Avril , le  24. 
Juin  & le  29.  Août.  La  fituation  de  Bcllcroche  fur 
les  confins  des  trois  Provinces  ( le  Lyonnois , le 
Foreft  dt  le  Beaujolois  ) , a donné  lieu  à un  Arrêt 
du  13.  Mai  *750*  par  lequel  ce  bourg  acte  déclaré 
du  Beaujolois.  Sa  Juftice  comprend  la  Paroiflê  de 
Bellerochc  , la  plus  grande  partie  de  celle  de  Bcl- 
mont , & ce  qui  eft  en  Beaujolois  ,-de  celles  de  Saint- 
Germain  -la-  Montagne  , Chaufailles  , Azolette  & 
Mufly  , dont  le  furplus  cft  en  Mâconnois. 

BELLEROCHE  , Château  , avec  rente  noble  de 
droits  feigneuriaux  , dans  b Paroiflê  de  Limas , en 
Beaujolois , vers  les  limites  de  celle  de  Glaizc  , de 
près  de  Villcfranchc. 

BELLESCIZE,  Château  de  Fief,  dans  la  Paroiflê 
de  Chaflêby , en  Lyonnois. 

EELLESCOUVE  , dans  la  Marche , Diocefe  de 
Ihtcndance  de  Limoges  , Parlement  de  Paris , Elec- 
tion de  Bourganeuf.  On  y compte  28.  feux.  Ce  vil- 
lage cil  à 2.  1.  de  demie  N.  de  Bourganeuf. 

BELLESERRE  , au  pays  de  Lomagne,  en  G af- 
cognc  , Diocefe  de  Montauban , Parlement  de  Tou- 
loufc  , Intendance  d’Aufch  , Eleélion  de  Lomagne  , 
Diftricl  des  Baronnies.  On  y compte  un  feu  de  92. 
bellugues  de  feu.  Ce  village  cft  à 2.  1.  de  demie  0.  S. 
O.  de  Verdun. 

BELLESTA  ou  Belestat  , bourg  , en  Langue- 
doc , Diocefe  de  Recette  de  Mirepoix , Parlement  de 
Généralité  de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc. 
On  y compte  175.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la 
rh'iere  de  Lers  , à 3. 1.  de  demie  S.  de  Mirepoix , 
6.  de  tiers  S.  de  Bclkfta-dc-Lauragais  , de  15.  de 
demie  S.  S.  E.  de  Touloufe.  A deux  ou  trois  cens 
pas  au  Sud  de  Bcllcfta  eft  une  fameufe  fontaine , 
connue  fous  le  nom  de  Font-EJiorbe.  Cette  fontaine 
cft  fi  abondante , qu’elle  forme  prcfquc  ctlc-feule  la 
rivicre  de  Lers.  Elle  eft  naturellement  taillée  en 
forme  de  grotte  , grande  de  cxhauflcc.  On  y a placé 
9 d’efpâee  en  efpacc  de  grolTcs  pierres  , pour  y pou- 
voir entrer  de  en  fortir  quand  la  fontaine  eft  dans  fon 
plein.  Cette  fontaine  a cela  de  fingulier  , que  pen- 
dant l’été  de  l’automne  , dt  même  dans  les  autres 
faifons  , pourvu  que  le  temps  ait  été  fec  pendant 
plufieurs  jours  , elle  a une  efpccc  de  flux  de  de  reflux 
a toutes  les  heures  du  jour  ; de  forte  qu’on  peut  re- 
garder cette  fontaine  comme  une  efpece  de  Clepfy- 
are  , ou  d’horloge  d’eau  , fabriqué  par  la  nature  elle- 
même.  Lorfquc  le  flux  arrive  , on  entend  un  grand 
bruit  du  côté  d’où  viennent  les  eaux  , elles  coulent 
avec  tant  d’abondance , que  l’on  s’apperçoit  qu'elles 
rofliflênt  la  riviere  de  Lers  plus  de  deux  lieues  au- 
c flous.  M.  Aftruc , de  la  Société  royale  des  Sciences 
de  Montpellier  , donna  en  1709.  à cette  Compa- 
gnie deux  Mémoires  , dans  le  fécond  defquels  eft 
une  explication  naturelle  , ingénieufe  de  très-dé- 
taillée des  Angularités  obfcrvées  dans  le  cours  de 
cette  fontaine.  Cette  explication  confifte  Ample- 
ment à admettre  dans  l’intérieur  de  la  fontaine  deux 
baflins  l’un  au-deftus  de  l'autre  , qui  communiquent 
«nfernble  par  un  fiphon  renverfé , dont  la  plus  lon- 
gue branche  répond  au  badin  inférieur,  dt  à établir 
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au-deflous  de  la  principale  ouverture  differentes 
iflues  fecretes , par  ou  le  baffin  inférieur  fe  vuide 
dans  le  lit  où  coulent  les  eaux  de  la  fontaine.  Dans 
un  petit  Imprimé  qui  parut  en  1731. , cette  expli- 
cation fe  trouve  rapportée  en  abrégé  fous  ce 
titre  : Obfervationt  fur  U fontaine  de  Fonteftorbe  , 
accompagnée  de  l'explication  de  tout  ce  qu\Ue  a de 
remarquable  ,par  le  JP.  Planaue  , de  l'Oratoire , de  la 
Société  de  Sciences  de  Touloufe  , dtc.  Un  autre  Pé- 
trarque auroit  fans-doute  rendu  la  fontaine  de  Fon- 
teflorbe  auffi  célébré  que  celle  de  Vauclufe  ; car  la 
première  ne  le  cede  en  rien  à celle-ci , fi  elle  ne  lui 
eft  pas  fupéricurc  par  bien  des  endroits  : mais  il  eût 
fallu  en  même  temps  un  autre  Laure  pour  mettre  en 
jeu  la  verve  du  Poète. 

BEL  LEST  A , en  Languedoc , Diocefe  dt  Recette 
d’Aleth  , Parlement  dt  Généralité  de  Touloufe,  In- 
tendance de  Languedoc.  On  y compte  47.  feux. 
Cette  Paroiflê  eu  fituce  près  des  contins  duRouf- 
fillon  , à 8. 1.  S.  E.  d’Aleth. 

BELLESTA  , en  Languedoc  , Diocefe  , Parle- 
ment, Généralité  & Recette  de  Touloufe,  Inten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  43.  feux.  Cette 
Paroiflê  eft  à 6. 1.  de  quart  S.  E de  Touloufe. 

BELLESTA  de  Lauraguais  , en  Languedoc  , 
Diocefe  dt  Recette  de  Mirepoix  , Perlcment  de  Gé- 
néralité de  Touloufe , Intendance  de  Languedoc. 
On  y compte  205.  feux.  Cette  Paroiflê  eft  à 3.I.  N. 
N.  E. de  Mirepoix,  & 10.  S.  E.  de  Touloufe. 

BELLESTAV1A  , en  Roufltllon  , Diocefe , Con- 
fiai fupérieur  de  Intendance  de  Perpignan  , Viguerie 
de  Recette  de  Confiant.  Cette  Paroille  cft  à 2.  I.  de 
demie  E.  S.  E.  de  Villefranchc. 

BELLETOILE  , Abbaye  de  l’Ordre  de  Prémon- 
tré. Voye\  Belle-Etoile. 

BELLEU, dans  le  Soiflbnnois,  au  Gouvernement 
général  de  l’iflc-de-F rance  , Diocefe  , Intendance 
de  Eleélion  de  Solfions , Parlement  de  Paris.  Ofl  y 
compte  44.  feux.  Cette  Paroiflê  eft  à trois  quarts  de 
lieue  S.  E.  de  Soldons. 

BELLEVAL  ,1a  Ferme  de  VaufTonnet,  lesCen- 
fes  des  Dormons,  de  le  Pré  Bouquin  , en  Champa- 
gne , Diocefe  , Intendance  de  Elcclion  de  Cbâlons , 
Parlement  de  Paris.  On  y compte  6$.  feux.  Belle  val 
eft  à j.l.dc  demie  E.  de  Châlons.  La  Terre  & Sei- 
gneurie de  Belleval  fut  érigée  en  Comté  , en  1676., 
en  faveur  de  Michel-Antoine  Guerapin  de  léauréjl, 
fils  d’Antoine  , Maître  ordinaire  en  la  Chambre  des 
Comptes  de  Paris , Chevalier  de  St.  Michel  , puis 
Confeiller  d’Etat , mort  le  premier  Février  1677., 
de  de  Magdeleine  Texier.  Michel-Antoine  Guerapin 
de  Vauréal  fut  Capitaine  aux  Gardes-Frani;oifes  , 
puis  un  des  Lieutenants  de  Roi  en  Champagne  , de 
mourut  5 8t.  ans  , le  6.  Mai  1729.  , ayant  eu  de 
Françoife  Fretel^e-Ba\oches  , décédée  le  14.  Mars 
i7o8.,Louis-Guy-Gucrapin  de  Vauréal,  Evêque  de 
Rennes  , Amhalladeur  du  Roi  auprès  de  Sa  Majefté 
Catholique  , Grand  d’Efp3gnc,  dtc. , morten  17$— 

BELLEVAL  , Abbaye  d’Hommes,  de  l’Ordre  de 
Prcmontrc  , en  Champagne , Diocefe  dt  Eleélion  de 
Rheims,  Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châ- 
lons 9 fondée  vers  l’an  1183.  par  Adalberon , Evêquo 
de  Verdun  ; fîtuée  dans  un  pays  de  bois  dt  de  ma- 
rais , à une  lieue  de  demie  S.  S.  0.  de  Beaumont 
en  Argonne,  2.  O.  S.  O.  de  Stenay , dt  1 3.  E.  N.  E. 
de  Rheims.  Cette  Abbaye  cft  en  commende  dt  vaut 
au  moins  9000.  livres  de  rente  au  Sujet  qui  en  cft 
pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de 
3 $0.  florins. 

BELLEVAL  , Prieuré  d’Hommes  , fous  le  titre 
de  Sainte-Croix  , de  l’Ordre  de  Saint-Bénoît , de  de 
la  Congrégation  de  St.  Vannes  dt  de  St.  Hydulphc  , 
dans  le  Duché  de  Lorraine,  Diocefe  de  Toul,  Confeil 
fouverain  dt  Intendance  de  Lorraine  , Bailliage  de 
Chatte  i 
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Chatte;  fitué dans  le  territoire  de  la  Paroiflè  de  Par- 
cieux  ,à  une  lieue  N.  N.  O.  de  Chatte,  fit  4.  fit  tiers 
S.  de  Lnueville;  fondé  en  1 107.  par  Gérard  1.  Comte 
de  Vaudemont , qui  y a été  inhumé  , aufli-hicn  que 
plufieurs  de  fes  fucceflèurs.  Le  Prieuré  dont  il  eft 
queftion  , fut  uni  à la  Congrégation  de  St.  Vanne  en 
1606.  par  Charles,  Cardinal  de  Lorraine  , Légat  à 
latere.  Année  commune  , fon  revenu  eft  de  1000.  li- 
vres , fit  il  fait  partie  du  revenu  de  l’Abbaye  de  St. 
Léonard  de  Nancy  , auquel  le  Prieuré  de  Bcllcval  a 
été  uni. 

BELLEVAUX  , Abbaye  d’Hommes  , de  l’Ordre 
de  Prémontré  , Diocefe  fit  Election  de  Nevers  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Moulins  ; fituée 
dans  le  Bazois , à cinq  quarts  de  lieue  O. de  Moulins* 
en-Gilbert , h 3.  1.  & demie  O.  S.  O.  de  Château- 
Chinon , & 8.  & demie  E.  de  Nevers.  Cette  Abbaye 
vautàfonAbbc  i$oo.  livres  de  rente.  La  taxe  en  Cour 
de  Rome  eft  de  1 00.  florins. 

BELLEVAUX  , Abbaye  d’Hommes  , de  l’Ordre 
de  Citcaux  , Diocefe  , Parlement  & Intendance  de 
Bcfançon  , Bailliage , Recette  fie  Prévôté  de  Vefoul  ; 
fondée  le  23.  Mars  1 199.  ; fituée  dans  une  contrée 
fertile  , à un  quart  de  lieue  O.  N.  O.  de  la  Paroiflè 
de  Cirey  fit  de  la  rivière  d’Oignon  , à 4.  1.  fit  tiers  S. 
S.  O.  de  Vefoul , fit  3.  fit  demie  N.  N.E.  de  Befan- 
qon.  Cette  Abbaye  elt  en  commcndc , fit  vaut  6000. 
livres  de  rente  au  Sujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi. 
La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  xoo.  florins. 

BELLEVELLE  , en  Bourgogne  , Diocefe  de 
Mâcon  , Parlement  fit  Intendance  de  Dijon  , Bail- 
liage fit  Recette  de  Charolles.  On  y compte  36.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à 4.  1.  fit  trois  quarts  N.  E. 
de  Charolles. 

BELLEVEZER  , dans  le  Gévaudan  , en  Lan- 
guedoc , Diocefe  fit  Recette  de  Mende  , Parlement 
de  Touloufe  , Généralité  de  Montpellier  , Inten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  8.  feux. 

BELLEV1LLE  , BeUa-Villa  , jolie  petite  ville  , 
gvcc  une  Prévôté  , une  Abbaye  d’Hommes  fit  un 
Chapitre  de  Chanoines , dans  le  Beaujolois  , Dio- 
cefe fit  Intendance  de  Lyon  , Parlement  de  Paris  , 
Eleélion  de  Villefranche.  On  y compte  390.  feux. 
Cette  ville  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  6: 
agréable  fur  la  grande  route  de  Lyon  à Mâcon  , à 
un  quart  de  lieue  de  la  rive  droite  de  la  Saône  , à 
2. 1.  N.  de  Villefranche  , fit  2.  fit  tiers  E.  S.  E.  de 
Bcaujeu.  Il  s’y  tient  deux  foires  par  an  , le  mardi 
de  la  Pentecôte  fie  le  3.  de  Novembre.  On  avoit 
établi  en  cette  ville  une  manufacture  d’étoffes  de 
coton  broché  , mais  on  lui  en  a fubftitué  une  autre 
de  mouflelines  avec  des  filatures  , dont  les  entre- 
preneurs font  privilégiés  par  la  Cour.  Outre  cela  , 
il  y a plufieurs  manufactures  de  toiles  de  différentes 
qualités.  Le  Chapitre  de  Bellevillc  fut  fondé  eu 
1 158.  par  Humbert  II. , Sire  de  Beaujcu  , qui  y mit 
des  Chanoines  réguliers  de  l’Ordre  de  St.  Auguftin  : 
il  eft  compofc  aujourd’hui  d’un  Prieur , d’un  Curé- 
Sacriftain  , d’un  Aumônier  , d’un  Infirmier  , d’un 
Chamarier , de  cinq  Chanoines  ordinaires  fit  d’un 
Chanoine  d’honneur.  L’Abbé  qui  prend  le  titre 
d’Abbé  de  l’Abbaye  royale  de  Notre-Dame  de  Belle- 
ville  , eft  à la  nomination  du  Roi  : il  jouit  de  3500. 
livres  de  rente  , fit , félon  la  taxe  en  Cour  de  Rome, 
il  paye  220.  florins  pour  l’expédition  de  fes  Bulles. 
On  voit  dans  l’Eglife  de  ce  Chapitre- Abbaye  , les 
tombeaux  de  Guichard  IV.  , Sire  de  Bcaujeu  , Con- 
nétable de  France,  décédé  le  9.  Mai  126$.;  de 
Louis  de  Beaujcu  , aufli  Connétable  de  France  , dé- 
cédé le  23.  Août  1296.  ; de  Guichard  V.,  décédé  le 
18.  Septembre  133t.,  fitc.  Edouard  1.  , Sire  de 
Bcaujeu  , fit  Maréchal  de  France , décédé  le  3.  No- 
vembre 1351. , fut  aufli  inhumé  dans  cette  Eglife. 
Outre  le  Chapitre-Abbaye  , il  y a à Bellevillc  des 
Tome  I. 
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Religieufcs  Hofpitalieres  de  Saint-Jofcph  qui  def- 
fervent  l'Hôpital , des  Soeurs  du  Saint-Sacrement 
qui  font  prépofées  à l’éducation  des  jeunes  filles  * 
fit  des  Pénitents  du  Saint-Sacrement.  Cette  ville  eft 
diviféc  en  quatre  quartiers  , qui  ont  chacun  à leur 
tète  un  Capitaine,  un  Lieutenant , un  Enfeigne  fie 
un  Sergent.  Les  Drapeaux  font  aux  armes  de  la  ville: 
c’cft  une  Salamandre  dans  le  feu  , avec  ce  mot  , 
Dura  bo. 

La  Prévôté  de  Belleville  eft  la  fécondé  du  Beau- 
jolois. Sa  Jurifdiétion  comprend  les  Paroiffes  de 
Edlcville  fit  de  Chirouble  , fit  une  partie  de  celles 
de  Saint-Jean  d’Ardieres  fit  de  Taponas.  Pour  l’exer- 
cice de  cette  Jnrifdidion  , il  y a un  Juge-Prévôt  fit 
Châtelain  , un  Lieutenant , nu  Prorureur-Fifcal  % 
un  Greffier , un  Huiflier  royal  du  Bailliage  , un 
Huiffier  de  la  Prévôté  , quarre  Notaires  fit  1 rocu- 
reurs  , dont  un  eft  Contrôleur  des  aéles , fit  un 
Commiflàirc  aux  droits  feigneuriaux. 

BELLEVILLE  , Dans  le  Verdunois  , Diocefe  fit 
Recette  de  Verdun  , Diltriél  de  l’Evêché  , Parle- 
ment fit  Intendance  de  Metz.  On  y compte  78.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la 
Mcufc  , à une  demi-lieue  N.  de  Verdun. 

BELLEVILLE  , dans  le  Verdunois  , Diocefe  fit 
Recette  de  Verdun  , Diftriél  des  Terres  du  Cha- 
pitre , Parlement  fit  Intendance  de  Metz.  On  y 
compte  66.  feux.  Cette  Communauté  eft  la  même 
que  la  précédente  , mais  elle  eft  diviféc  en  deux 
parties  , dont  l’une  eft  de  la  Seigneurie  de  l'Evcque, 
fit  l’autre  de  la  Seigneurie  du  Chapitre  de  Verdun. 

BELLEVILLE  , en  Poitou,  Diocefe  de  Luqon  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Poitiers  , Elec- 
tion des  Sables-d’Olonne.  On  y compte  55.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à 6.  1.  fie  demie  N.  E.  des  Sables. 

BELLEVILLE  , en  Poitou  , Dioeefe  de  la  Ro- 
chelle , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Poi- 
tiers , Élection  de  Niort.  On  y compte  23.  feux. 
Cette  ParoiiTe  eft  à 3. 1.  fit  demie  S.  S.  E.  de  Niort. 

BELLEVILLE  , en  Berry  , Diocefe  , Intendance 
fit  Eleélion  de  Bources , Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  40.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  à une 
dcmi-lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Loire  , fit  à 10. 1. 
fit  demie  N.  E.  de  Bourges. 

BELLEVILLE  , en  Champagne  , Diocefe  de 
Rheims , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Chi- 
ions , Eleélion  de  Rethcl.  On  y compte  $ ».  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Bar,  à 
2. 1.  N.  N.  O.  de  Grandprc  , fit  6.  E.  S.  E.  de 
Rethcl. 

BELLEVILLE  , en  Artois , Diocefe  de  Boulo- 
gne , Confeil  provincial  fit  fouverain  d’Artois  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lille , Bail- 
liage fit  Recette  de  Hefdin.  On  y compte  feulement 
2.  feux  fit  6.  perfonnes. 

BELLEVILLE  en  Caux  , en  Normandie  , Dio- 
cefe , Parlement  fit  Intendance  de  Rouen  , Eleélion 
d’Arques  , Sergenterie  de  Baqncville.  On  y compte 
7.  feux  privilégiés  fit  $1.  feux  taillables.  Cette  Pa- 
r oiffe  eft  à 4.  1.  S.  E.  d’Arques. 

BELLEVILLE  fur  la  Mer  , en  Normandie  , 
Diocefe  , Parlement  fit  Intendance  de  Rouen  , 
Eleélion  d’Arques  , Sergenterie  d’Enverroeuil.  On 
y compte  2.  feux  privilégiés  fit  S^.  feux  taillables. 
Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  l’Océan , à une  lieue  fie 
demie  N.  d’Arques  , fit  à cinq  quarts  de  lieue  E. 
N.  E.  de  Dieppe. 

BELLEY  , Bclica  , ville  , capitale  du  Bugey  ; 
Diocefe  de  la  Province  eccléfiaftiquc  de  Bcfançon  ; 
Evêché  fuffragant  de  Bcfançon  ; Eglife  cathédrale 
fous  le  titre  de  Saint-Jean-Baptiftc  ; Archidiaconé 
fit  Archiprêtré  ; Paroiflè  de  Saint-Laurent  ; Sémi- 
naire; Abbaye  de  Filles  de  l’Ordre  de  Citeaux  , dite 
de  Notre-Dame  de  Boni  ; Cordeliers  fit  Capucins  ; 
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Urfulin*5  & Vifitandines;  College  & Hôpital  ; 
Oflieialitc  du  Diocefe  , rcflortilTante  à l'Official  mé- 
tropolitain de  Befançon  à Auxonne  ; Chambre  & 
ftecctrc  des  Décimes  du  même  Diocefe  ; Gouver- 
nement particulier  dans  la  Lieutenance  générale  de 
Roi  de  BrelTe  & Bugey  ; Lieutenance  des  Maré- 
chaux de  France  ; neuvième  Bailliage  principal  du 
Parlement  de  Bourgogne,  reflortiflant  au  Prcfidial  de 
Éourg  au  premier  chef  de  l'Edit  ; Seigneurie  & Juftice 
ordinaire  de  la  ville , appartenante  à l'Evêque , & reC- 
fortifiante  au  Bailliage  i Seigneurie  du  Chapitre  de  la 
Cathédrale  ,auffireflbrtiflbntc  au  Bailliage-,  Mairie  ; 
Maréchanffcc  fous  le  Prévôt  général  de  Bourgogne  ; 
Eleftion  du  Parlement  de  Dijon  } Juftice  des  Ga- 
belles du  Lyonnois  au  Département  & pour  les 
6reniers  à fel  de  Bugey  de  Gex , & reffortiflantc  au 
même  Parlement  ; Grenier  à fel  de  la  même  Juftice 
& de  la  Dire&ion  de  Lyon  ; Bureau  des  Traites  fo- 
raines de  Nantua  ; Subdélégation  de  l’Intendance 
de  Dijon  ; Recette  des  Tailles  de  Bugey  de  du  pays 
de  Gex  fous  la  Recette  générale  des  Finances  de 
Bourgogne  ; Ville  qui  députe  aux  Aflemblccs  du 
Bugey  , dtc.  On  y compte  378.  feux.  Cette  ville  eft 
dans  une  fituation  agréable  , entre  deux  coteaux  , 
dans  un  pays  fort  abondant , h une  lieue  O.  du 
Rhône  , 8.  S.  S.  E.  de  Nantna  , 5.  S.  S.  O.  de  Seif- 
fel , 1 a.  & tiers  E.  de  Lyon , 1 1.  S.  E.  de  Bourg-en- 
Brefle  , 34.  S.  S.  E.  de  Dijon  , 1 2.  S.  O.  de  Geneve  , 
31.  deux  tiers  S.  un  quart  à l’O.  de  Befançon  , de 
7$.  S.  E.de  Paris.  Long.  13.22.  30.  lat.  43.  $0.30. 
Ses  armes  font  à' Argent , au  Loup  ravijfant  de  finople. 

La  ville  dont  il  eft  queftion  , eft  ancienne  : fa 
longueur  eft  d’environ  360.  pas  , fa  largeur  de  400. , 
& Ion  circuit  de  2100.  Quelques  Auteurs  préten- 
dent que  la  ville  de  Beltcy  fut  brûlée  en  1 38s. , de 
ils  ajoutent  que  ce  fut  Amédée  VIII.  , Duc  de  Sa- 
voye  , qui  la  fit  rétablir  : fon  ancienneté  par  confé- 
quent  ne  feroit  rien  moins  que  fondée.  Mais  d’au- 
tres Auteurs  aflurent , peut-être  avec  plus  de  raifon , 
qu’il  n’y  eut  qu’une  partie  de  cette  ville  qui  fut 
brûlée  en  1385. , & que  c’eft  cette  partie  feulement 
qn’Amédée  VIII.  fit  rebâtir.  Quoi  qu’il  en  foit, 
cette  ville  exiftoit  déjà  dès  le  commencement  du 
cinquième  fiecle. 

Le  Diocefe  de  Bclley  eft  borné  au  N.  par  ceux 
de  Saint-Claude  & do  Befancon , au  S.  par  ceux  de 
Grenoble  de  de  Vienne  , àl’E.  par  celui  de  Geneve, 
& à 1*0.  par  celui  de  Lyon.  11  comprend  83.  Paroif- 
fes,  dont  3 J.  en  Bugey,  & les  autres  en  Savoye  & 
en  Dauphiné.  Ce  nombre  total  de  Paroifles  eft  divifé 
en  plusieurs  Archiprêtrés  , dont  trois  en  Bugey. 

Le  Siégé  épifcopal  fut  d’abord  établi  à Nions  en 
Suiftê  ( à 15.  1.  N.  E.  de  Belley  à*  mais  en  413. 
il  fut  transféré  à Belley , où  il  eft  refté  depuis  ce 
temps.  L'Evêque  jouit  de  8.  à 10.  mille  livres  de 
rente  , de  , félon  la  taxe  en  Cour  de  Rome  , il  paye 
33^.  florins  pour  l’expédition  de  fes  Bulles.  Il  eft 
Seigneur  temporel  de  la  ville , ainfi  que  nous  Pavons 
dit.  11  prend  auffi  la  qualité  de  Prince  du  Saint- 
Empire.  Ce  titre  eft  fondé  fur  une  Bulle  de  PEhv- 
percur  Frédéric  Barberouflè  , laquelle  etteonfervée 
fort  précieufement  dans  les  Archives  du  Chapitre 
de  Belley.  L'Empereur  Frédéric  , touché  du  mérite 
i'Anthelme  , alors  Evêque  de  Belley  , lui  donna  , 
tant  pour  lui  que  pour  fes  fuccefleurs , le  rang  de 
Souverain,  & ü fit  admettre  ce  Prélat,  ainfi  que  fes 
fuccefleurs , aux  Dictes  de  l’Empire , où  les  Evêques 
de  Belley  ont  eu  féancc  parmi  les  autres  Princes  , 
pendant  tout  le  temps  que  le  Bugey  a fait  partie 
du  Corps  gemianique.  Cet  Anthelme  en  queftion 
«toit  de  l’ancienne  Famille  des  Seigneurs  de  Migain 
en  Savoye.  11  fut  tiré  de  la  Chartreufe  des  Portes 
']6,o  ruT  le„PaPe  Alexandre  lll.  pour  être  Evê- 
que de  Bclley.  La  fiiuitcté  de  fa  vie , Ôt  les  fréquent 
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miracles  qu’il  opéra  après  fa  mort , le  firent  cano- 
nifer.  Son  corps  repofoit  fous  une  tombe  plattc  dans 
l’Eglife  cathédrale  , mais  en  1630.  M.  de  Pajjelai - 
gue  , alors  Evêque  de  Belley  , le  fit  lever  de  terre  , 
dt  mettre  dans  une  chafle  qui  fut  placée  fur  l’Autel 
de  la  Chapelle  qui  porte  le  nom  de  ce  Saint. 

L’Eglife  cathédrale  de  Belley  eft  allez  bien  bâtie 
& bien  ornée.  Son  Chapitre  eft  compofé  d’un  Doyen 
éleftif , d’un  Archidiacre  à la  nomination  de  l’Evê- 
que , d'un  Chantre , d’un  Primicier , d’unTréforier , 
d’un  Sacriftain , & de  18.  Chanoines  , tous  à la 
nomination  du  Chapitre. 

Quant  à l’Abbaye  de  Bons  , qui  eft  de  l’Ordre  de 
Citeaux,  & pour  des  Filles  , ainfi  que  nous  l’avons 
remarqué  , elle  fut  d’abord  bâtie  dans  le  village  de 
Bons  ( à une  lieue  N.  N.  O.  de  Belley  ) ; mais 
depuis  , elle  a été  transférée  dans  la  ville  de  Belley. 
Cette  Maifon  jouit  de  $.  à 6000.  liv.  de  rente. 

L’Empereur  Frédéric  avoit  accordé  aux  habitans 
de  Belley  , le  droit  d’avoir  des  halles  , c’cft-à-dire  , 
un  marché  couvert.  Ces  halles  ont  fubfifté  jufqu’en 
1684.  que , pour  des  raifons  de  police , elles  furent 
démolies  par  ordre  de  M.  de  Harlay  , alors  Inten- 
dant de  Bourgogne. 

Au  Bailliage  principal  de  Bclley  reflortiflênt  la 
Seigneurie  de  l'Evêché  & ville  de  Bellay  ; 2 ®.  la 
Châtellenie  royale  de  Seilïcl  ; 30'  le  Marquifac  de 
Rougemont  ; 40.  le  Comté  de  RoiEllon  ; les 
Baronnies  de  la  Bâtie  , Corcelle  , la  Cueille , F1&* 
cieu , Mornay , Nantua  , Natage  , St.  André  de 
Briord  , Saint  - Denis , Sillans  , de  Varcy  ; 6°.  les 
Seigneuries  du  Chapitre  de  Belley , des  Abbayes 
d’Ambournay , St.  Rambert  de  St.  Sulpicc  , de  la 
Commandcrie  d'Arroycr,  des  Chartreufes  de  Pierre- 
Châtcl , Porte-,  Méfias  , dt  Arvicrc , & du  Prieuré 
de  Talifficu;  70.  les  Paroifles  de  Hameaux  des  Man- 
dements de  Seidel , Nantua , Mattafclon  , prefque 
tout  celui  de  Roffillon  , & partie  des  autres  Man- 
dements du  Bugey  ; 8Q.  les  Mairies  de  Bellay  , 
Àmberieu  , Amboumay  , Cerdon  , Champagne  , 
Clmey-fur-Ain , Châtillon  de  Michaillc , Lagnieu, 
Loyette , Montréal , Nantua , Pontcin , Roflillon  , 
St.  Rambert , St.  Surfin  , de  Villebois. 

L’Eleftion  & Recette  de  Belley  comprend  tout 
le  Bugey  , le  Val- Rome  y dt  le  pays  de  Gex  , à quoi 
il  faut  ajouter  la  vallée  de  Cheyery  , qui  a été  cedée 
à la  France  par  le  Traité  conclu  à Turin , en  1760-, 
entre  le  Roi  de  le  Roi  do  Sardaigne.  Indépendam- 
ment de  cette  vallée  , l’Elcétion  de  Belley  fc  divife 
en  dix  Mandements  & un  Bailliage  , dans  lefquels 
on  compte  219.  Paroifles  ou  Communautés,  22414. 
feux  & cent  onze  mille  $70.  perfonnes  de  tout  âge, 
de  tout  fexe  de  de  tout  état.  Dans  ce  nombre  ne 
font  point  compris  les  villages  de  Chancy , Avully 
dt  Moins , qui  font  partie  du  Bailliage  de  Gex , de 
que  la  République  de  Geneve  prétend  être  dans  fit 
Souveraineté. 


DIVISION  DE  L'ELECTION  DE  BELLET 
ou  Bught  en  dix  Mandements  ù un  Bailliage  , 
qui  ejl  celui  de  Gex. 


Maniements. 

Paroijfet . 

Feux. 

L'-v-sJ 

Gex , Bailliage  , . . , 

. * . 2J  . 

. . 

Mattafclon 

. . . f • 

. . 448 

Montréal 

. . . 27  . 

. . . II  . 

• . «441 

Nantua 

. . 158* 

Pontcin  . . . _ , T . 
Roflillon  ...... 

. . . 8 . 

. . 9Î* 

. . . 7*  • 

. . Ûû4* 

Seiflcl 

. . . >9  • 

. . 1191 

Saint. Germain-d'Araheiicu 

. . . 11  . 

. . *041 

St.  Rambert  ..... 

. . . *7  . 

. . . 11  • 

. . »«** 

St,  Sorlin  ...... 

. . i8|t 

Val-Rotncy  ..... 

. . . ij  . 

. • 1767 

ti 

Tarai  >19 

1*514 

*M»4 
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DENOMBREMENT  DE  L'ELECTION 

dzB&llet  ou  Bu  car. 


Mandements. 
Val-  Home/  , , . 


Paroiftet. 
t^V^o 

Abergcmcnt  ( Je  grand  ) . 

Abergcmcnt  ( le  petit  ) . 

Abergement  de  Varcy  . . 

Allune*  (l«) 

Amblcon  . . . 

Ambtonay™  Amboirojy 

Ambutrut  ...  f.  « - 

Anicfieu  * * 


Enmrmond 
-,  Efchalous 
Feux.  Elcrcviou 
E (labiés 
Eeaugci 


Val- Home? ,44  Fargcs  . . . 

St.  Germain-d’/lmiérieu.  98  Bernes  . . , 


St.  Germain 
Rogllon  . . 
St.  Germain 


• • • • îo  Fitignicn  . . 
Flaxicu 


RoÆtlL 

RojJulon 


• • j 08  GelUguieo 

. . toi  Gcnilfiaa 


Andert  , . 

Anglefort . . * * ’ * 

Aprcmont  . . * * * 

Ann  & Kongcmont 
Arandaz  . 

ÂrtJÀa'  ;;;*•■  fc"a'  ' 

Ardon , Eo/gf  Cbîïillôn.  ' ' * 

ArgiJ  . . 

Aiîod  . . * * ‘ * * 

Armis  . 


70  Gevreyffias 
j8  Gex , ville 


in  “>■«  » »«ir 

137  Ceyriat-Peyriit 


Montréal  ........  .. 

St.  Ramiert i4„ 

St.  Runiert ni 

_ # 

• • »4J 

• • 77 


St.  Ramiert 

Seijjèl  . . . 


“9 


Grilly  . 
Croiüiax  . , 
Grofl^c  . . 
Halre-la-Vilk 
NautcvilJe 
Heyriaz  . 
Hôpital  (P) 
Hoftiis  . 
Hoftonne  . 


Balm~  p;„'  W«  * Roj/lllon Hoftontu 

«•loit-Sml'ao"  lU)'  ' “ ‘."A1"- 

“ ,u™ 


B E L L E Y , ville 
Bellcydoux  , . 
Bclmont  . . . 
Benonces  . 

Beon  de  Luirîcu 
Billiat  ... 
Billion  . . J * 
BiJligniac  ... 
BoIozoq  ... 


. . . . J7» 


RoftIU  . . . 

• N an  tua.  , . 

• V alrcnxey  • 

• RogHon  . . 

• RamIm  • . 

• SeiJTel  . . . 

• Rcjjittan  . . 

• Montréal  . 

• Pontcin  . . 

• Roffitlon  . . 

• RoJJUlon  . . 

. Nantua  . . 

. Rojjlllon  . . 

. Rojjjllon  . . 

. RoJJUlon  . . r9 

. Pontcin 117 


5° 


: \i\ 


148 


. Cex 

. RoJJUlon  . . . . 
. Rcjjîllon  . . . . 
. Gex 


Brenicr  ...  * * 

Brcnod  . . 

Brens 

Briord  . . . . * 

Burbanche  (la a 

Cerdon 

Cereeyrien , Voyt\  Yo'n. 

Ccyfljr 

Ceyr.irieu 

Chalay 

Chalex  ...... 

Chambeffy  . . . \ . . Gex  . . . . ] 

ChamdolEn Valromej ci 

Champagne Valnmej 8t 

Champdorc Ram ber: 79 

Cbampformier Nantua 

2»“* SeiJTel 

Charandn Valromej 

V * » Nantua 97 

Chafey-fur-Am  . ....  St.  Sortit, ,,5 

Chafley  de  Rotonod  . . . Rrffûhn 

Château-Gaillard  fit  Cormos.  St.  Germain 

ChStillon  de  Ardon  . . . Seifftl  . -* 

Chatonnod Rofllon __ 

Charomey Rojlllon 

Chemilieu  dt  Poylîeu  . . . Valromej 

Chemilicu  de  Pirves  . . . RojJUlcn 47 

Chevillard  ......  Montréal 40 

Chcvry Gex 9, 

C'erilco St.  Ramiert 89 


adj 


Colles  • 
Colomieo  . 
Colonges . 
Condon  . 
Contrevœ 
Conxieu  . 
Corbonod 
Corcelles  . 


Gex 

Roffillon 
Grx  . . 
RoJJUlon 
RcJJ:Uon 
il -’i,1!!  l'cin 

Selfel 


. . jo 

. . JO 

. . 188 

. . 7J 

« . . ij8 

St.  RiwSfrt 91 

*■  " ’ . . 68 

..  8, 


Co>iie> St.  Ramb/n . 

Cormamchc liafJUUn . . . 

Com(li) Rôjjtltoa 

CnOy .G  « 

£«1 Sriff'l 

«on 

RoJIUlm 

c'"*« Grjr  . . 

£»l“  • • KtÿiUon 

RtjSMt. 

Gex  . . 

P°«an Montréal 


. loi 


ic«  Premcyfcl. 

ÜOnvreî St.  Germain 198  frcvciün 


Jusariea 
Ixarnore 
Isenave 
Isleu  . 

Labarbanche  V. 
Eagnieu  . • 
Laleyriat  . • 
Ear.icnay  . . 
Larours  . . 

. Leyment  . . 

. 47  Le7'««(la),K 

I-eyiTaid  . . 
Lilignod  . . 
Locniea  . . 
lompnat  . . 
Lontpnku  . 
Longccombe  . 
Longet ay  . . 

Loyetrcs  . . . 
Lniricu , Voje\  Beon. 
Lui.  .... 
Lunes  .... 
LuttclEeu  • • 
Maconod  . . . 
Magnieu  ... 
Malliae  .... 
Marchand  . . 
Marignteu  . • 
Martignae  . . 
Mnflîgttieu  de  R 
Mattal'elon  . . 
Menticres  . . 
Mcraleas 
Meyrin 

Moirignat  ou  Mirignat 
96  Montaguieu 
61  Montauge  . 
Montferrand 
Montréal 

Morney 
Muiinans  . 

Nantua  , viUe 
Napt  . 

Nattage 
Ncyiolles 
Nivolet 
Ochiaz 
Oncicu 
OrdonuzZt 
Omex 
Oyonoaz 
Farves 
FalCn 

Pcizicu  eu  Pozicu 
Pcrieo 
Peron 
Pollieu 
Pontcin 
9 Port 
04  Ponlly  . 

86  Poyffica , V.  Chemilieu. 
Poztao  , V.  Peizicu. 


57* 

PjroiJf't- 
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Maniements. 

onro 


Feux. 


Rc.jjillon  • . 
St.  Sorlin  . 


SeiJTel  ■ 
'/atron 


RmIUm  . • 
Seyftl  . . . 
Valtomej  • 
Mat  t» félon 
Met. 


Se Mi 


97 

4* 

6t 

n8 

105 


KiLcu-ic-Defert  . 

Rivierc-Furet»  (la)  T 

Rivohe  (!») {'“JW 

Hoflîllou RqflUWrt  . 

Hotonod , F.  Chafley. 

Rougemont , V.  Arao. 

Ruften Valromey 

Saconncx Gex  . . . 

Samogniat Mattafelo 

Sclilouw Rojjjjfon 

Serrîcie*  . . 

Seyflel , ville 
Songien  . . 

Sonthonaz 

Socftonod . Vatimej  ........  6t 

Soadon  Si.  Sorlin “i 

Seavcrny Gts 

Sun.  tien Valnmejr 

Saint- ASbant Potiron • • ,x* 

St.  Béuoift  ......  Rcjfillon *<* 

St.  Rojjlibn 9° 

St.  Champ* Rejjiilon 

St.  St.  Germain «4» 


St.  Didier 
St.  Gtrmaiikd  Amberieu  . 
St.  C'.trrrain.de-Jonx  . • 

St.  Ccnnân.i'ü-Pwoiirci 
St.  Hkmine  ..... 
St.  Jean-de-Gonvillc  . . 

St.  Jean.le-Vko-  » * • 

St.  Martin-de-Bæel  . . 

St.  Nattin-dtt-Prefne  » • 

St.  Maurice  . . • • • 
St.  Rambett , yiilf  ■ • • 
St.  Sorlin , bourg  • • • 
St.  Vnlbas  . . . • • 
Sainte- Julie 

^ 

* 



Vanlx , bourg  .... 
Vcizi» 

Vetny  ...•••• 

Vc:t  

Vien  . 


R ejjillon 

St  Germain  ......  416 

Namua  ........ ..*|o 

Rojpi/wi i*8 

St.  Rambert.  ......  *J<* 

Gex 8° 

Sr.  Germain *17 

RcjjiUon 9* 

Montreal * 

St.  Germain ,c^ 

St.  Rantirrr JS® 

Sr.  Sorlin *** 

Sr.  Sorlin  ....••••  54 

Sr.  Sorlin 

RojjUlon  .........  6t 

St.  Rambert.  ......  u* 

Gex  ...........  >89 

Sr.  Sorlin  .*  ......  **8 
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BELLEY  - SAINT  - LIÉNARD  , en  Picardie  , 
Diocefc  , Intendance  & Election  d’Amiens , Parle- 
ment de  Paris  , Doyenné  d’Airaine.  On  y compte 
80.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à trois  quarts  de  lieue 
S.  O.  d’Airainc  , & h 4. 1.  O.  d’Amiens.  Au  lieu  de 
Bellcy  , on  écrit  auffi  Bclloy-Saint-Licnard. 

BELLEYDOUX,  cnBugey,  Diocefede  Gcneve, 
Parlement  & Intendance  de  Dijon  » Bailliage  , Elec- 
tion & Recette  de  Belley  , Mandement  de  N an  tua. 
On  y compte  107.  feux.  Cette  Paroiffe  cft  à 4.  1» 
N.  N.  E.  de  Nantua  , & 1 1.  N.  de  Bellcy. 

BEL.LICOURT , en  Picardie , Diocefc  deNoyon, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Amiens , Elec- 
tion de  Saint-Quentin.  On  y compte  91.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  à 2.  I.  & demie  N.  N.  0.  de  Saint- 
Quentin. 

BELLIERE  ( la  ) , en  Normandie  , Diocefc  , 
Parlement  & Intendance  de  Rouen  , Eleftion  de 
Neufchâtcl , Sergenterie  de  Gaillefontaine.  On  y 
compte  2.  feux  privilégiés  & 38.  feux  taillables. 

BELLIERE  ( la  ) , en  Normandie,  Diocefc  & 
Election  de  Coutances  , Parlement  de  Rouen , In- 
tendance de  Caen  , Sergenterie  de  Saint-Paer.  On  y 
compte  68.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à x.  1.  E.  S.  E. 
de  Grand  ville , & 5.  S.  de  Coutances. 

BELLIERE  ( la  ) , en  Normandie  , Diocefe  de 
Séez  , Parlement  de  Rouen , Intendance  d’Alençon, 
Election  d’Argentan  , Sergcnterie  du  Breton  d’O. 
On  y compte  13$.  feux.  Cette  Paroiffe  cft  à 2.  L 
& demie  S.  d’Argentan. 

BELL1GNÉ,  en  Bretagne,  Diocefe  & Recette 
de  Nantes  , Parlement  & Intendance  de  Rennes. 
On  y compte  14.  feux  , un  tiers  & un  quart  de  feu. 

BELLIGNIES  , en  Haynault , Diocefc  de  Cara- 
bray , Parlement  de  Douay  , Intendance  de  Mau- 
beoge , Recette  & rrévôté  de  Bavay.  On  y compte 
2 9. Veux.  Cette  Paroiflc  cft  fituée  fur  un  ruiffeau  , 
à deux  tiers  de  lieue  N.  N.  O.  de  Bavay. 

BELL1NTUM.  U eft  fait  mention  de  ce  lieu 
dans  ITtinéraire  de  Bordeaux  à Jérufalcm , & il  cft 
nommé  entre  Arles  & Avignon.  A en  juger  par  les 
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moderne.  Voyt\  ce  mot. 

BEU.IOLE  ( la  ) , dans  la  Gatmois-François, 
Diocefc  de  Sens  , Parlement  & Intendance  de  Paris . 
Eletflion  de  Nemours.  On  y compte  57.  feus.  Cette 


I sfr::::::::::  ” Pareille  eft  fitude  fur  la  rivière  de  Lunain  , h S-J- 
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Yon  

T^Tp .mjjti.  T°l‘l  “i1. 

Nota.  i°.  Il  efl.  à propos  de  remarquer  que  les 
Mandements  de  Bellcy  ne  règlent  pas  toujours  l'é- 
tendue des  juflices  établies  dans  les  lieux  dont  ils 
portent  le  nom.  _ t 

xu.  Par  le  Traité  de  1760. , que  nous  avons  cite , 
il  a été  cédé  au  Roi  de  Sardaigne  quelques  Paroif- 
feS , fi  tuées  à la  rive  gauche  du  Rhône,  & qui  fai- 
foient  partie  de  PEleaiondeBelley.  Nous  rapportons 
l’état  de  ces  Paroiffcs , aufli-bien  que  celui  des  Fa- 
roiflés  qui  ont  été  données  en  échange  i la  F rance , 
fous  le  mot  Cherry.  Voye\  auffi  Bugey , Gex  & 
Val-Romcy. 

BELLEY  ou  Bille  , dans  le  Boulonnois , Dio- 
cefe & Recette  de  Boulogne  , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  d’Amiens.  On  y compte  42.  feux.  Cette 
Taroiffe  eft  fituée  proche  de  la  forêt  de  Boulogne  , 
à 1. 1.  E.  N.  E.  de  la  ville  de  ce  nom. 

BELLEY  , hameau  dépendant  de  la  Paroiffe  de 
St.  Parrc-aux-Tiltrcs  , en  Champagne , Diocefe  & 
Elcclion  de  Troyes  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Chiions.  On  y compte  24.  feux.  Ce  ha- 
meau eft  à quelque  diftancc  de  la  Seine  , de  à 3. 1. 
S.  E.  de  Troyes. 


S.  O.  de  Sens. 

BELLISLE , en  Bretagne.  Voyc * Bellc-Ifle. 

BELL1VAL  & Brailly  , en  Picardie , Diocefe  « 
Intendance  d’Amiens , Parlement  de  Paris,  Elec- 
tion de  Dourlens , Doyenné  de  Saint-Riquier.  On  y 
compte  feulement  16.  feux.  Brailly  eft  à “nc  *,e“e 
& demie  N.  de  St.  Riquicr  , & 4.  O.  N-  0.  de 
Dourlens.  r 

BELLMANN  , dans  la  baffe  Alfacc  , 
de  Strasbourg,  Confeil  fouverain & Intendance  d Al- 
facc , Recette  & Prévôté  de  Ban-dc-Roche.  On  y 
compte  feulement  12.  feux. 

BELLOC  & Queille  , en  Languedoc  , Dioceto 
& Recette  de  Mircpoix  , Parlement  & Généralité 
de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  $ 1 . feux.  Cette  Communauté  cft  ntuee  lu* 
la  riviere  de  Lers , à 3.  1.  N.  O.  de  Mircpoix. 

BELLOC , dans  l’Aftarac , en  Gafcogne , Diocele 
& Intendance  d’Aufch  , Parlement  de  Touloufe  , 
Eleftion  d’Aftarac.  On  y compte  2.  feux  & 14* 
lugues  de  feu.  Cette  Communauté  cft  à une  lieue  oc 
tiers  S.  E.  de  Mirande. 

BELLOC , dans  l’Armagnac,  en  Gafcogne , Dio- 
cefe , Intendance  & Eleélion  d’Aufch , Parlement 
de  Touloufe,  Côlleclc  de  Rivière  - Baffe.  On  n y 
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compte  point  de  feux , mais  feulement  4.  bcllugues* 
un  quart  de  bcllugue  de  feu.  Cette  Communauté 
elt  fituee  fur  la  rive  droite  de  l’Adour , à cinq  quarts 
de  lieue  E.  S.  E.  de  Caftelnau.  H 

BELLOAIER  , dans  le  Perche  , Diocefe  de  Char- 
tres , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Alençon 
EIcétion  de  Vemeuil , Reflort  de  Châtcauneuf.  On 
y compte  96.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la 
rivière  d’Eure,  à 2. 1.  3c  demie  O.  S.  O.  de  Château- 
neuf  , & 4.  5c  deux  tiers  S.  S.  E.  de  Vemeuil.  Quel- 
ques mémoires  que  nous  avons  fous  les  yeux  , font 
mention  d’une  Abbaye  fituée  tout-proche  de  Bello- 
mer  ; mais  nous  ne  trouvons  aucune  trace  de  cette 
Abbaye  dans  les  PouilLfs  du  Royaume. 

BELL?N,  en  Angoumois,  Diocefe  & EleéUon 
d Angoulême  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Limoges.  On  y compte  1 34.  feux.  Cette  Paroiffe  eft 
a une  lieue  N.  O.  d’Aubctcrre , & 7 .S.  d’Angoulèmc. 

BELLORQ,  en  Béarn,  Diocefe  de  Dax  , Parlc- 
mentde  Pau,  Intendance  d’Aufch,  Recette  3c  Séné- 
chauliée  d’Orthès.  On  y compte  40.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè  eft  fîtuée  fur  le  Gave , à 2. 1.  & tiers  O.  N.  O. 
d’Orthès , 5c  5.  3c  demie  S.  E.  de  Dax. 

BELLOT , dans  la  Brie-Françoife  , Diocefe  6c 
EleéUon  de  Meaux  , Parlement  & intendance  de  Pa- 
ris. On  y compte  1 19.  feux.  Cette  ParoilTc  elt  fituee 
fur  une  petite  rivière  , à j.l.  6c  deux  tiers  S.  S.  Ü.  de 
Château-Thierry  , & 7.  & tiers  E.  S.  E.  de  Meaux. 

BELLOU  , bourg  , en  Normandie  , Diocefe  de 
Sccz  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alençon  , 
Election  de  Falaife  , Sergenterie  de  la  Forêt.  On  y 
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compte  371.  feux.  Ce  bourg  eft  à j.  1.  N.  E.  de  Dom- 
front , 6.  S.  E.  de  Falaife,  3c  6.  3c  quart  U.  S.  O. 
d’Alençon.  11  s’y  tient  toutes  les  femuincs  un  mar- 
ché , qui  eft  fort  fréquente. 

BELLOU  , en  Normandie  , Diocefe  & Election 
de  Lizieux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’A- 
lençon, Sergenterie  d’Urbec.  On  y compte  62.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  h 3.  I.  3c  demie  S.  S.  O.  de  Li- 
zieux , & 3.  O.  S.  O.  d’Orbec. 

EELLOU  fous  Rcmallard,  dans  le  Perche  , Dio- 
cefe de  Séez,  Parlement  de  Paris  , Intendance  d’A- 
lençon , Election  de  Mortagne , Châtellenie  de  Bel- 
léme.  On  y compte  10$.  feux.  Cette  Paroi  Te  eft  à 
3.  I.  & quart  E.  S.  E.  de  Mortagne  , de  3.  E.  N.  E. 
de  Bellémc. 

BELLOU  le  Trichard  , dans  le  Perche  , Diocefe 
du  Mans  , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Alen- 
çon, Election  de  Mortagne  , Châtellenie  de  Bellémc. 
On  y compte  64.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  a 2.  1.  de 
quart  S.  de  Bellémc. 

BELLOVACI  ou  Beli.oaci  , Nation  ou  Peuple 
de  la  fécondé  Belgique  , de  dont  C.cfaromagut , au- 
jourd’hui Beauvais  , étoit  le  chef-lieu.  Ce  peuple 
étoit  borné  au  N.  par  les  Ambiant , au  S.  par  les 
Parijii , au  S.  E.  par  les  Silvanc&es , à pE.  par  les 
Suejfionct , vers  le  N.  E.  par  les  Pero mandui,  de  à 
l’O.  par  les  V elocaffes.  On  croit  avec  raifon  que  les 
Bellovaci  ne  s’étendoient  point  au-delà  des  limites 
du  Diocefe  de  Beauvais  , du  moins  fous  Augufte  de 
fuusHonorius  ; car  il  eft  allez  vraifemblable  que  fous 
Céfar  les  Bellovaci  de  les  Silvanefles  ne  formoient 
qu’une  feule  & même  nation  , puifquc  ce  Conque* 
rant  ne  parle  point  du  tout  de  ces  derniers.  Quant 
aux  premiers,  Plurimumt  dit-il , inter ( Edgar)  Bel- 
lovacos  , £>  vinuie  , & automate  , & hominum  numé- 
ro , valcre  : hos  pojje , eonjicere  armata  milita  cenrum. 
Hirtius  s’explique  ainiî  à leur  fujet:  Bclli  glurtâ  , 
üallos  omnes , Bclgafyue  , prxflabanu  Si  les  Bello- 
vaci Ce  diftingucrcnt  par  leur  valeur  , les  habitants 
du  Bcauvuiiis  leurs  fucccllèurs , ( nous  n’ofons  dire 
leurs  descendants  , à caufe  du  mélange  des  nations  ) , 
ne  leur  furent  point  inférieurs. 

BELLOUET,  en  Normandie  .Diocefe  de  Elcc- 
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Lon  de  Lizieux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance 
d’Alençon,  Sergenterie  d’Orbec.  On  y compte  67. 
feux.  Cette  Paroiffe  eft  fitucc  à une  petite  diftance 
de  la  rive  droite  de  la  Touque  , à 3J.dc  quatt  S.  de 
Lizieux. 

BELLOUIN  la  Chapelle,  Terre  3c  Seigneurie, 
dans  le  Saumurois , Diocefe  de  Poitiers  , Parlement 
de  Paris  , Intendance  de  Tours,  EleéUon  de  Riche- 
lieu. On  n’y  compte  point  de  feux.  Cette  Tetre  eft 
à 2. 1.  de  quart  O.  S.  0.  de  Richelieu.  Le  Cardinal 
de  Richelieu  acheta  la  Terre  dont  il  cit  queftion,  en 
1637. , 5c  l’unit  à fon  Duché. 

BELLOY  , en  Picardie  , Diocefe  de  Intendance 
d’Amiens  , Parlement  de  Paris , EIcétion  de  Dour- 
lens  , Doyenné  de  Vignacourt.  On  y compte  i j 5. 
feux.  Cette  Paroiffe  eft  fîtuée  à une  petite  diffance 
de  la  rive  droite  de  la  Somme , à 2.  lieues  N.  O. 
d’Amiens. 

BELLOY  ou  le  Bellay  , dans  l’Ifle -de- France , 
Diocefe,  Parlement,  Intendance  3c  EleéUon  de 
Paris.  On  y compte  88.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 
trois  quarts  de  lieue  S.  O.  de  Luzarchc  , de  à 4.  1. 
5c  demie  N.  de  Paris. 

BELLOY , dans  le  Bcauvoifîs , au  Gouvernement 
général  de  l’Ifle-de-France  , Diocefe  de  Beauvais  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Soitlons  , Elec- 
tion de  Clermont.  On  y compte  30.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  à 3.  1.  5c  quart  N.  O.  de  Compicgne  , 
5c  4.  3c  quart  N.  E.  de  Clermont. 

ATum.  i9.  Par  Lettres  de  Novembre  1646. , re- 
giftrées  au  Parlement  de  Paris  le  19.  Décembre  fui- 
vant , 3c  à la  Chambre  des  Comptes  le  15.  Avril 
164-?.,  la  Terre  de  Seigneurie  de  Bellay  fut  érigée 
en  Baronnie  en  faveur  de  Jacques  de  Roddes.  xw.  Par 
Lettres  de  Novembre  1651.  , regiftrccs  au  Parle- 
ment de  Paris  le  6.  Septembre  , de  en  la  Chambre» 
des  Comptes  le  28.  Novembre  «653.,  les  Terres  de 
Seigneuries  de  Fontenelle  & du  Puidoux  furent  érigées 
en  Comté,  fous  la  dénomination  de  Belloy , en  fa- 
veur d’Hercules  , Seigneur  de  Belloy. 

BELLOYE  ( la  ) , en  Normandie,  Diocefe, 
Parlement  de  Intendance  de  Rouen  , EleéUon  d’Eu! 
On  y compte  un  feu  privilégié  3c  $0.  feux  tailla- 
bles.  L’Abbé  de  Foucarinont  eft  Seigneur  de  cette 
Paroiffe. 

BELLOZANNE  , Bcllo-Sana  , Bella-0\ana  , en 
Normandie  , au  pays  de  Bray , Diocefe , Parlement 
5c  Intendance  de  Rouen,  EleéUon  d’Andely , Châ- 
tellenie de  Gournay.  On  n’y  compte  point  de  feux 
privilégiés,  mais  feulement  14.  feux  taillables.  Cette 
Communauté  eft  à une  lieue  3c  demie  O.  N.  O.de 
Gournay , 5.  5c  demie  N.  N.  E.  d’Andely  , 5:  6. 

E.  un  quart  au  N.  de  Rouen.  Il  y a à Bellozanne 
une  Abbaye  d’ Hommes  , de  l’Ordre  de  Prémontre  , 
fondée  3c  dotée  en  1 198.  par  Hugues  de  Gournay. 
Cette  Abbaye  eft  en  commcnde.  Elle  vaut  *3000.  liv. 
de  rente  au  Sujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La 
taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  150.  florins.  Jacques 
Amiot  , fameux  par  fon  fçavnir  5c  par  les  dignités 
dont  il  fut  revêtu  , étoit  Abbé  de  Bellozanne. 

BEL  LU  É , dans  le  Bourdelois , en  Guyenne,  Dio- 
cefe , Parlement , Intendance  5c  EleéUon  de  Bor- 
deaux , JurifdiéUon  de  Caftillon-lez-Périgord.  On  y 
compte  t xo.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à deux  tiers  de 
lieue  N.  de  Caftillou , à 3.  1.  5c  deux  tiers  E.  de 
Libourne , 3c  9.  5c  deux  tiers  E.  N.  E.  de  Bordeaux. 

ËLLLUGUE.  On  appelle  de  ce  nom  dans  la  Gé- 
néralité d’Aulch  5c  dans  celle  de  Montauban  , une 
fraction  qui  eft  la  centième  partie  d’un  feu  de  com- 
poids  ou  de  cadaftre.  Nous  avons  dit  fous  le  mot 
Aufch  , page  yji. , Nu.  3. , que  par  feu  on  entend 
une  certaine  étendue  de  terre  , ou  un  certain  nom- 
bre de  maifons  , dont  la  valeur  eft  déterminée  5c 
eftitnée  capable  de  fupporter  en  proportion  telle  ou 
Fffffff 


telle  partie  d’une  impolition  générale  établie  fur 
la  Généralité' , & répartie  également  en  proportion 
fur  les  Elections  5t  fur  les  Communautés  qui  com- 
pofent  la  Généralité.  Ainfi  telle  ou  telle  Communauté, 
tel  ou  tel  particulier  qui  fera  impoféà  as-  bellugues 
fie  quart  d’un  feu  payera  25.  livres  de  charge, 
fi  l’impolirion  répartie  fur  chaque  feu  , le  trouve 
fur  le  pied  de  cent  livres.  De  même  que  le  feu 
fc  divile  eu  bellugue  , ainfi  la  bellugue  fc  fubdi- 
vife  en  quarts  de  bellugue.  Au  relie  , dans  les  deux 
Généralités  que  nous  avons  nommées , Aujck  5c 
Montauban  , la  bellugue  , auflî-bien  que  le  feu  , n’eft 
plus  aujourd’hui  qu’un  terme  ou  une  dénomination 
idéale  , qui  ne  defigne  ni  la  valeur  inrrinfeque  des 
biens , ni  le  nombre  de  maifons  , ni  le  nombre  d’ha- 
bitants. Voyt\  Aufch  5c  Montauban  Généralités. 

BELLU1RE  , en  Saintonge  , Diocefe  5c  Election 
de  Saintes , Parlement  de  Bordeaux , Intendance  de 
la  Rochelle.  On  y compte  19.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Seugre , à trois 
quarts  de  lieue  S.  0.  de  Pons , 5c  à 4.  1. 5c  trois  quarts 
S.  un  quart  à PE.  de  Saintes. 

BELLUS  5c  Adhérons , au  pays  des  Landes  ,’cn 
Gafcogne  , Diocefe  de  Dax  , Parlement  de  Bor- 
deaux , Intendance  d* Aufch  , Election  des  Landes. 
On  y compte  135.  feux.  Cette  Communauté  cil  à 
3. 1.5c  demie  S.  S.  E.  de  Dax  , 5c  à trois  quarts  de 
lieue  N.  de  Pcyrchourade. 

BELMENIL  , en  Normandie  , Diocefe  , Parle- 
ment 5c  Intendance  de  Rouen  , Election  d’Arques  , 
Sergenteric  de  Baqueville.  On  y compte  3.  feux  privi- 
légiés 5c  4$.  feux  taillables.  Cette  Paroiflc  eft  lituée 
fur  la  route  de  Dieppe  à Rouen  , à une  lieue  E.  S.  E. 
de  Baqueville  ,5c  2.  5c  tiers  b.  b.  O.  d’Arques. 

BLLMON'l  , ville,  en  Roucrgue  , Diocefe  de 
Vabres , Parlement  de  Toutoufe  , intendance  de 
Montauban  , Election  de  Milhaud.  On  y compte  37. 
feux  ,it.  bellugues  5c  trois  quarts  de  bellugue  de 
fea.  Cette  ville  eft  fituée  dans  une  contrée  furt  mon- 
tagne ufe  , fur  la  rivière  d’Alrance  , à 3.  1.  5c  tiers 
S.  O.  de  Vabres , 3.  5c  trois  quarts  S.  O.  de  Mi- 
lhaud , 5<  19.  5c  tiers  E.  un  quart  au  S.  de  Mon- 
tauban. Il  y a à Belmont  une  Eglife  collégiale , 
mais  dont  le  Chapitre  eft  peu  nombreux  5c  peu  riche. 

BELMONT  , en  Quercy , Diocefe  , Inten- 
dance 5c  Election  de  Montauban , Parlement  de  Tou- 
loufe.  On  y compte  <5.  feux  17*  bellugues  5c  demie. 

BELMONT  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Par- 
lement 5c  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  , Re- 
cette 5c  Rellort  de  Dole.  On  y compte  $3.  feux. 
Cette  Communauté  eft  fituée  fur  b riviere  de  Louve , 
à 2.  1.  b.  E.  de  Dole. 

BELMONT  , dans  l’Armagnac  , en  Gafcogne  , 
Diocefe  , Intendance  5c  Election  d’Aufch  , Parle- 
ment de  Touloufe , Collecte  de  Vie.  On  y compte 
3.  feux  , 36. bellugues  5c  demie.  Cette  Communauté 
eft  à cinq  quarts  de  lieue  S.  de  Vie , 5c  à 5.  1.  O. 
d*  Aufch. 

BELMONT  , dans  le  Condomois , en  Gafcogne  , 
Diocefe  5c  Election  de  Condom  , Parlement  5c  In- 
tendance de  Bordeaux , Jurifdidlion  de  Belmont.  On 
y compte  2 1 . feux. 

BELMONT,  dans  le  Bugey , Diocefe  de  Gcncve, 
Parlement  5c  Intendance  de  Dijon , Bailliage  5c 
Election  de  Bellcy  , Diftriél  de  Valromcy.  On  y 
compte  7?..  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à t.l.  N.  N.  O. 
de  Bellcy. 

BELMONT,  en  Franche-Comté , Diocefe  , Par- 
lement 5c  Intendance  de  Bcfançon  , Bailliage  5c  Re- 
cette de  Baume.  On  y compte  1 8.  feux.  Cette  Com- 
munauté cita  3. 1.  S.  de  Baume. 

BELMONT  , en  Franche-Comté  , Diocefe, Par- 
lement 5c  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  & Re- 
cette de  Vefoul , Prévôté  de  Faucogncy.  On  y compte 
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feulement  6.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 2. 1.  5c 
quart  E.  N.  E.  de  Faucogncy. 

BELMONT  , en  Dauphine  , Diocefe  5t  Election 
de  Vienne  , Parlement  & Intendance  de  Grenoble. 

On  y compte  un  feu  , trois  quarts,  un  6c.  5c  un  48e. 
de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; 5c  2.  feu  pour  les  biens 
taillables  , y compris  néanmoins  un  24c.  5c  un  3 2e. 
de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  Paroiflc  eft  à 
$.  I.  5c  tiers  S.  E.  de  Vienne. 

BELMONT  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Dio- 
cefe de  Toul , Confeil  fouverain  5c  Intendance  de 
Lorraine,  Bailliage  de  Bruyères.  On  y compte  71. 
feux.  Cette  Communauté  eft  à une  demi-lieue  E. 
N.  E.  de  Bruyères.  Son  Eglife  eft  dc'diée  à Saint- 
Laurent. 

BELMONT  , dans  le  Duché  de  Lorraine,  Dio- 
cefe de  Toul , Confeil  fouverain  5c  Intendance  de 
Lorraine , Bailliage  de  Darney.  On  y compte  feule- 
ment 14.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une  bonne 
demi-lieue  O.  N.  O.  de  Darney. 

BELMONTET  , en  Quercy , Diocefe  & Election 
de  Cahors  , Parlement  de  Touloufe , Intendance  de 
Montauban.  On  y compte  6.  feux  , $0.  bellugues  5c 
demie.  Cette  Paroiflc  eft  à une  lieue  5c  demie  0. 
N.  O.  de  Moncuq  , 5c  4.  S.  O.  de  Cahors. 

BELMONTET  , en  Quercy,  Diocefe,  Inten- 
dance 5c  Election  de  Montauban  , Parlement  de 
Touloufe.  On  y compte  5.  feux,  34.  bellugues  5c 
demie.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  une  petite  riviere , 
à 2. 1.  5c  demie  E.  de  Montauban. 

BELONCHAMPS  , en  Franche  - Comté  , Dio- 
cefe , Parlement  5c  Intendance  de  Befançon  , Bail- 
liage ôc  Recette  de  Vefoul , Prévôté  de  Faucogney. 
On  y compte  17.  feux.  Cette  Communauté  eft  à j.l. 
S.  S.  £.  de  Faucogney. 

BELOT  , en  Franche-Comtc  , Diocefe  , Parle- 
ment 5c  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  5c  Re- 
cette de  Vefoul,  Prévôté  de  Montbofon.  Les  Ter- 
res 5c  Seigneuries  d ’Ollans,  Bcttcrtans&  Rantechaux 
furent  unies  5c  érigées  en  Marquifat , fous  le  nom 
de  Bdot , en  faveur  de  Jean-François  - Daniel  de 
Belot , par  Lettres  de  Juin  1 706. , regiftrées  à Dole* 

EELPECH  , au  pays  de  Riviere  - Verdun , en 
Gafcogne  , Diocefe  de  Montauban , Parlement  de 
Touloufe  , Intendance  d’Aufch,  Election  de  Rivicrc- 
Vcrdun.  On  y compte  4.  feux  , 6.  bellugues  5c  demie 
de  feu.  Cette  Paroiflè  eft  à 1.  1.  5c  demie  0.  un 
quart  au  S.  de  Verdun. 

BELPUECH  , en  Roucrgue,  Diocefe  de  Rhodes, 
Parlement  de  Touloufe,  Intendance  de  Montauban, 
Election  de  Villefranche.  On  y compte  5.  feux  5c 
74.  bellugues  de  feu. 

BELP.AIN  , en  Lorraine  5c  dans  d’autres  Pro- 
vinces. Voyt\  Bcaurain. 

BEL.RE,  dans  le  Bazadois,  Diocefe  de  Bazaî , 
Parlement  5c  Intendance  de  Bordeaux  , Election  de 
Condom , Jurifdiction  de  Caüel  jaloux.  On  y compte 
25.  feux. 

BELREGARD  , bourg , en  Quercy  , Diocefe  de 
Cahors,  Parlement  de  Touloufe,  Intendance  5c 
Election  de  Montauban.  On  y compte  8.  feux  , 
4t.  bellugues  5c  trois  quarts  de  bellugue  de  feu.  Ce 
bourg  eft  à 3.  I.  5c  tiers  £.  d’Albcnque  , 5c  4.  O. 
N.  O.  de  Villefranche. 

BELREGARD  , en  Roucrgue,  Diocefe  5c  Elec- 
tion de  Rhodes  , Parlement  de  Touloufe  , Inten- 
dance de  Montauban.  On  n’y  compte  point  de  feux, 
mais  feulement  86.  bellugues  5c  trois  quarts  de  bcl- 
lugue  de  feu. 

BELRUPT  , dans  le  Vcrdunois  , Diocefe  & Re- 
cette de  Verdun , Parlement  5c  Intendance  de  Metz , 
Diftriétde  l’Evêché.  On  y compte  feulement  7*  feux* 
Cette  Communauté  eft  à trois  quarts  de  lieue  E. 
S.  E.  de  Verdun. 
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BELRUPT , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Dio- 
ccfe  de  Tout , Confeil  fouverain  & Intendance  de 
Lorraine  , Bailliage  de  Darney.  On  y compte  14. 
feux.  Cette  Communauté  eft  à une  bonne  demi-licue 
E.  de  Darney. 

BELS  , en  Bretagne  , Diocefe  6c  Recette  de 
Vannes  , Parlement  & Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  17.  feux  , deux  tiers  6c  un  quart  de  feu. 
Cette  Paroiffc  cft  à a.  1.  E.  S.  E.  de  Port-Louis , 

& 6.  O.  de  Vannes. 

BELVAL  , en  Normandie  , Diocefe  6c  Election 
de  Coutances , Parlement  de  Rouen  , Intendance 
de  Caen , Sergenterie  de  la  Halle.  On  y compte 
1 1 3.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à cinq  quarts  de  lieue 
E.  de  Coutances. 

BELVAL  , en  Champagne , Diocefe  de  Rheims , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons  , Elec- 
tion de  RcthcL  On  y compte  43.  feux.  Cette  Pa- 
ruiffe  cft  à trois  quarts  de  lieue  O.  S.  O.  de  Char- 
Jcvijle,  & à 6. 1.  N.  N.  E.  de  Rethel. 

B E L V E Y , dans  la  Principauté  de  Dombes , 
Diocefe  de  Lyon  , Confeil  fouverain  de  Dombes  , 
Châtellenie  de  Chai  amont.  On  y compte  12.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à 2. 1.  ôc  quart  N.  N.  E.  de 
Chai  amont , 6c  7.  &.  deux  tiers  E.  N.  E.  de  Trévoux. 

BELVEZ  6c  Moncuq , bourg , en  Périgord  , Dio- 
cefe & Eleétion  de  Sarlat,  Parlement  6c  Intendance 
de  Bordeaux.  On  y compte  41$.  feux.  Bclvez  eft  à 
4. 1.  de  quart  S.  O.  de  Sarlat , 9.  S.  E.  de  l’erigueux , 
& 24.  E.  de  Bordeaux.  Arnaud  , Archevêque  de 
Bordeaux  , de  neveu  du  Pape  Clément  V. , acheta 
ce  bourg  , en  1 {07. , de  le  donna  à fon  Eglife  , à 
laquelle  il  appartient  depuis  ce  temps. 

BELVEZÉ  Saint  - Chcly  - de  - Belvczé  , en 
Rouergue , Diocefe  de  Eleélion  de  Rhodes , Parle- 
ment de  Touloufe  , Intendance  de  Montauban.  On 
y compte  un  feu  , S 2-  bellugues  de  demie  de  feu. 

BELVEZER  , en  Languedoc , Diocefe  de  Recette 
d’Uzès  , Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  7$.  feux.  Cette  Paroiflê  cft  fituée  fur  une 
hauteur  , à 2.  1.  & demie  N.  O.  d’Uzès. 

BELVEZER,  dans  le  Gévaudan,en  Languedoc, 
Diocefe  & Recette  de  Mende  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  feulement  8.  feux.  Cette 
Communauté  eft  fituée  dans  une  vallée , à 3.  1.  de 
quart  E.  N.  E.  de  Mende. 

BELVILLE  , en  Champagne  , Diocefe  de  Elec- 
tion de  Rheims , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Châlons.  On  y compte  20.  feux. 

BELVIN.  C’eft  le  nom  d’une  forêt,  fitucc  dans 
la  Principauté  de  Dombes  , dans  la  Châtellenie  de 
à une  lieue  S.  d’Amberieu  , de  à 2.  1.  de  demie  E. 
de  Trévoux. 

BELV1S  , en  Languedoc  , Diocefe  de  Recette 
d’Alcth  , Parlement  de  Généralité  de  Touloufe  , 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  209.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  dans  le  pays  de  Saut , à 2.  !. 
O.  S.  O.  de  Quillan , de  4.  S.  O.  d’Aletb. 

BELVOYE  , en  Franche-Comté  , Diocefe,  Par- 
lement de  Intendance  de  Bcfançon  , Bailliage  de 
Recette  de  Baume.  On  y compte  51.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  à 3. 1.  de  quart  E.  S.  E.  de  Baume. 

BELZUNCE  , ancien  Château  Ôt  baronnie , au 
pays  d’Arberoue , dans  la  baffe  Navarre , Diocefe 
de  Dax , Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch. 
On  n’y  compte  point  de  feux.  Ce  Château  eft  à une 
lieue  de  tiers  S.  S.  E.  de  la  Baftidc  de  Clarence  , 
2.  de  demie  O.  N.  O.  de  Saint-Palais  , 3.  de  tiers 
S.  E.  de  Saint-Palais , Ûc  1 1.  O.  un  quan  au  N. 
de  Pau. 

Le  Château  de  Bel\unce  a donne  fon  nom  à une 
ancienne  Mailon  , que  l’on  peut  conjcâurer  être 
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fortie  des  anciens  Vicomtes  de  Béarn  par  la  con- 
formité des  armes  des  deux  Maifons.  Son  premier 
Auteur  connu , eft  Roger , Seigneur  de  Belzunce , 
qui  tranfmit  à fa  poftérité  le  titre  de  Vicomte  , par 
l’acquifition  qu’il  fit  de  la  Vicomté  de  Macaye  ( au 
pays  de  Labourd  , à 2. 1.  S.  O.  de  Belzunce  ) , l’an 
1 1 $4. , de  Raymond- Arnaud  , Vicomte  de  Dax.  11 
fut  pere  de  Chicon  , de  ayeul  de  Guillaume , qui 
tefta  en  : 209.  de  laiffa  pour  fils , Chicon  de  Bel- 
zunce II.  du  nom , Vicomte  de  Macaye  , pere  de 
Guillaume  - Chicon  , allié  en  1273.  à Michelotté 
d 'U\a.  Leur  fils  aîné , Arnaud  , fut  pere  de  Garde- 
Arnaud  , créé  Chavalier  par  Lettres  de  Charles-le- 
Bcl , de  l'année  1 3*1.,  de  ayeul  de  Guillaume- 
Arnaud  de  Belzunce , Vicomte  de  Macaye  , Che- 
valier , Grand-Chambellan , de  Ricombre  ( titre  qui 
répond  à celui  de  Grand  d’Efpagne  ) de  Navarre  , 
marié  avec  Agnès  de  Luxe.  De  ce  mariage  vint 
Antoine  de  Belzunce , Maire  de  Capitaine  général 
de  Bayonne  en  1 372. , le  même  qui  époufa  Eléonor 
dVîroue  , merc  de  Garde-  Arnaud  de  Belzunce  II. 
du  nom.  Celui-ci  fut  marié  à Blanche , héritière 
des  Maifon  de  Abbaye  laïque  de  Barvix  , de  fut 
pere  d’Arnaud  11.  qui  tefta  en  1446.,  de  laiffa  de 
Marie  de  Léon  fa  femme , Jean  de  Belzunce , Vi- 
comte de  Macaye  , Seigneur  de  Liffaguc  , premier 
Maître-d’Hôtel  de  François  - Phxbus , Roi  de  Na- 
varre , Comte  de  Foix  , en  1480.  Il  s’allia  avec 
Magdeleine  de  Grammout , 6c  en  eut  Jean  de  Bel- 
zunce II.  du  nom  , Grand-Ecuycr  de  Jean  d’Albret 
Roi  de  Navarre  , lequel  époufa  Jeanne  de  Chaux. 
De  cette  alliance  naquit  Jean  111.  de  Belzunce  , 
Grand-Chambellan  du  Roi  de  Navarre  , pere  par  fa 
femme  Marie  d 'Armendarit\  , de  Jean  de  Belzunce 
IV.  du  nom  , Vicomte  de  Macaye  , Seigneur  de 
Lifiague  , Ecuyer,  Confciller  6c  Chambellan  du  Roi 
de  Navarre  , puis  de  France  , fous  le  nom  de  Hen- 
ri IV. , Gouverneur  des  Ville  & Château  de  Dax. 
Son  fils  aîné  , Jean  de  Belzunce  V.  du  nom  , né 
de  Catherine  de  Luxe , avoit  époufé  par  contrat 
du  19.  Mars  1584.  Rachel,  fille  d’Arnaud  de  Gom- 
taui  de  de  Jeanne  de  Foix.  D’eux  naquirent  plufieurs 
enfants , entr’autres  Armand  & Jacques , par  les- 
quels la  Maifon  de  Belzunce  a été  partagée  en  deux 
branches. 

L’ainé  , Vicomte  de  Macaye,  Seigneur  de  la  Mai- 
fon-Forte  de  Pagandure  , d’Aiheres  , lfturits , 6cc. , 
Capitaine  6c  Gouverneur  des  Château  de  Mau- 
leon  & pays  de  Soullc  , vendit  du  confentement  de 
fa  famille  , le  1 3.  Novembre  1640.  , la  Vicomté  de 
Macaye  avec  la  Maifon  fcigneuriale  à fon  gendre , 
Jacques  deGrenterj,  Seigneur  de  Cafialonnès,  Aide 
des  camps  6c  armées  du  Roi , fe  réfervant  le  droit 
pour  fon  fils  aîné  , de  porter  le  titre  de  Vicomte  de 
Macaye.  fe  maria  par  contrat  du  14.  Mai  1600. 
à Marie' , Vicomteffe  de  Méharin , qui  eut  entre 
autres  enfants , Charles  de  Belzunce , Vicomte  de 
Méharin  6c  Titulaire  de  Macaye  , dcc. , Bailli  d’épée 
au  pays  de  Mixe,  allie  le  14.  Août  1639.  à Sara 
de  Ferrures.  Leur  fils , Charles  II. , mari  d’Angé- 
lique de  Canaux , fut  pere  de  Charles  de  Belzunce 
111.  du  nom  , devenu  par  la  mort  d’Armand  fon 
frere  aine  , Vicomte  de  Méharin  & Bailli  de  Mixc  , 
6c  allié  à Marie-Anne  d 'Ardener.  De  ce  mariage 
vinrent  t°.  Armand  de  Belzunce  , Vicomte  de  Mc- 
harin  i z°.  Henri-François-Xavier  i 6t  30.  Marie- 
Anne  de  Belzunce. 

Jacques  de  Belzunce  , troifiemc  fils  de  Jean  V. , 
fut  Seigneur  de  la  Terre  6c  du  Château  de  Born  en 
Agenois  , de  Saint-Juft  6c  d’Anvals  , Aide  de  camp 
du  Roi,  Capitaine  d’infanterie  dans  le  Régiment 
de  Piémont , Commandant  des  Ville  6c  Château  de 
Soiffons.  11  avoit  époufé  le  premier  Décembre  1631. 
Jeanne  de  i'Ejfi  du  Coudrai  , de  laquelle  naquit 
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entre  antres  enfants,  Armand  , Marquis  de  Behmn- 
ce  Baron  de  Oavaudtm  , tanr  de  Born  dtc. , 
Scnérhal  5c  Gouverneur  des  Senechauiiees  cl  Agemm 
& de  Condomois,  marié  le  ai.  Juillet  1668.  à Anne 
de  Caumetu-Lauyin , Dame  de  Caftelmoron  par  la 
donation  que  lui  en  fît , lors  de  fon  mariage  , le 
Maréchal-Duc  de  la  Force  , Ton  grand-oncle.  Elle 
mourut  le  6.  Oélobre  17**.  , laiflant  entre  autres 
enfants , x°.  Henri-François-Xavier  de  Bclzunce  , 
Evêque  de  MarJêflle  en  1709.  , Abbé  de  Notre- 
Dame  des  Chambons  & de  Montmorel , mort  en 
175$.  i i°.  Charles-Gabriel  de  Belzunce  , Marquis 
de  Caftelmoron  , Seigneur  de  Montpont,  Capitaine 
de  Gendarmerie  , marié  le  30.  Avril  1 71 5.  avec 
Cecile-GencvicvedeFouranicH  .dontnaquit  Antonin- 
Armand , Marquis  de  Bclzunce,  Grani-Louvc- 
ticr  de  France  par  le  démifîion  de  fon  beau-pere  , 
décédé  le  17.  Septembre  1741*  , laiiTant  de  Char- 
lotte-Alexandrine  Sublct , à laquelle  il  avoit  été  allie 
en  1737*»  pour  fils  unique  , Louis  - Antouin  de 

Belzunce. 

Le  chef  de  la  Maifon  de  Belzunce  cft  Colonel-né 
des  Milices  du  Val  & pays  d’Arberouc  ou  Alberoue  , 
â la  tête  defquelles  cft  la  noblcftè  du  pays  , dont 
il  commande  la  principale  partie.  Il  précédé  de  plus 
dans  l'Ailcmblée  des  Etats  de  Navarre  , l’Alcade 
ou  Juge  royal , au-deflbus  duquel  le  relie  de  la  No- 
bieflê  cft  aifife.  Jean  de  Belzunce  III.  du  nom  , fut 
maintenu  dans  cette  préféance  par  Arrêt  de  la  Chan- 
cellerie de  Navarre  du  29.  Avril  i$SS* 
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BEMECOURT,  dans  le  Duché  de  Bar  , Dio- 
cefe  de  Metz  , Confcil  fouverain  5c  Intendance  de 
Lorraine  , Bailliage  & Recette  de  Pont-à-Mouilon. 
On  y compte  15.  feux. 

BÉMONT  ou  B llmokt,  en  Champagne, Diocefc 
& Election  de  Langres  , Parlement  de  Paris  , In- 
tendance de  Cbâlons.  C’eft  le  nom  d’une  Abbaye 
de  Filles  , de  l’Ordre  de  Cîteaux  , fondée  en  1 148. 
Cette  Maifon  jouit  de  cinq  mille  livres  de  rente  ou 
environ  ^ & elle  eft  limée  lur  uq  ruiflêau  , à 4.  1.  S. 
E.  de  Langres. 

BEN 

B EN  AC  , dans  le  Comte  de  Bigorrc  , en  Gafco- 
gne  , Diocefe  de  Tarbes  , Parlement  de  Touloufe  , 
Intendance  d’Aufch,  Recette  du  Comte  de  Bigorrc. 
On  y compte  75.  feux.  Cette  Paroifte  eft  fituée  fur 
une  petite  rivière , à une  lieue  5c  demie  S.  O.  de 
Tarbes. 

BENAC  & Serres  , au  pays  de  Foix  , Diocefe  de 
Tamicrs  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de 
Rouffillon , Recette  du  pays  de  Foix.  On  y compte 
21.  feux  5c  un  quart  de  compoids  & 229.  allumans. 
Cette  Communauté  eft  à une  lieue  O.  de  Foix. 

BENA1ST  , bourg  , dans  le  Saumurois  , en  An- 
jou, Diocefc  d’Angers  , Parlement  de  Paris  , In- 
tendance de  Tours  , Eleétion  de  Saumur.  On  y 
compte  310.  feux.  Ce  bourg  eft  à trois  quarts  de 
lieue  de  la  rive  droite  de  la  Loire  , & à 3. 1.  & quart 
E.  N.  E.  de  Saumur. 

BENAON  , Terre  ôc  Seigneurie  , en  Poitou  , 
Diocefc  de  la  Rochelle  , érigée  en  Comté  5c  cédée 
avec  le  Château  de  Fontenav-l’Abbatu , par  Lettres 
de  Septembre  1378.,  à Triftan  Rouault  , & à Per- 
renelU  , Vicomtefle  de  Thouars  fa  femme  , en 
«change  des  droits  qu’ils  avoient  fur  le  Comté  de 
Dreux,  lfabeau  de  1 houars  fucccda  à fa  foeur,  & 
devint  Coimeftè  de  Bcnaon  , 5c  Vicomtefle  de 
Thouars.  De  fon  fécond  mari  Ingelger  I.  d’Ara- 
ootfe  vint  Ingelger  il.  pere  de  Louis  d’Amboife 
4jut  devint  Vicomte  de  Thouars  & Comte  de  Be- 
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naon.  Celui-ci  eut  pour  fille  unique  Marguerite 
d’Amboife  , qui  porta  le  Comté  de  Benaon  5c  la 
Vicomté  de  Thouars  à fon  mari  Louis  I. , Sire  de  la 
Trimouille.  Voytx  la  Trimouille. 

BÉNARMESN1L  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
Diocefe  de  Toul , Confeil  fouverain  5c  Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Lunéville.  On  y compte 
16.  feux.  Cette  Paroilfc  eft  fituée  fur  la  Vczoule  , 
à a.l.  & tiers  E.  N.  E.  de  Lunéville.  Son  Eglife  cft 
dédiée  à Saint-Jean-Baptifte.  La  Cure  cft  à la  col- 
lation de  l’Abbé  de  Lunéville. 

BENARVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  , Par- 
lement & Intendance  dé  Rouen  , Eleétion  de  Mont- 
villiers , Scrgenterie  de  Godarville.  On  y compte 
un  feu  privilégié  5c  $6.  feux  taillables. 

BENASSA1S  , bourg  , en  Poitou  , Diocefe  , In- 
tendance ôc  Eleétion  de  Poitiers  , Parlement  de  Pa- 
ris , Arrondiffêment  de  Montreuil  - Bonnin.  On  y 
compte  280.  feux.  Ce  bourg  eft  à 4.  L O.  S.  O.  de 
Poitiers. 

BENAST  & les  Aïeux  , en  Picardie  , Diocefe  , 
Intendance  5c  Eleétion  d’Amiens  , Parlement  de 
Paris  .Doyenné  d’Oifemont.  On  y compte  s 3-  feux. 
Cette  Communauté  eft  à cinq  quarts  de  lieue  S.  S.  O. 
d'Abbeville. 

BENASTE  ( la  ) , bourg , en  Saintonge , Diocefc 
de  Saintes  , Parlement  de  Bordeaux  , Intendance  de 
la  Rochelle  , Eleétion  de  Saint- Jean-d’Angely.  On 
y compte  1 10.  feux.  Ce  bourg  eft  à une  lieue  5c 
deux  tiers  N.  N.  O.  de  St.  Jean-d’Angely. 

BENASTE  ( la  ) , en  Bretagne  , Diocefe  5c 
Recette  de  Nantes , Parlement  5c  Intendance  de 
Rennes.  On  y compte  4.  feux  , un  tiers  5c  unquaxc 
de  feu. 

BENAUDET  , en  Bretagne , Diocefe  5c  Recette 
de  Quimper  , Parlement  5c  Intendance  de  Rennes. 
On  y compte  14.  feux  , deux  tiers  5c  un  quart  de 
feu.  Cette  Paroifte  eft  fituée  proche  de  l'Océan  , à 
2. 1.  & tiers  S.  de  Quimper. 

BENAUDET , riviefe  , en  Bretagne.  Elle  paffe  à 
Quimpcr  , où  elle  reçoit  l’Oder  v 5c  après  un  cours 
de  6.  ou  7.  lieues  , elle  fe  jette  dans  l’Océan  tout- 
proche  de  la  Paroifte  qui  a donné  lieu  à l'article 
précédent. 

BENAVEN , en  Rouergue , Diocefe  5c  Eleétion 
de  Rhodes  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de 
Montauban.  On  y compte  10.  feux , 97.belluguesôc 
trois  quarts  de  bcllugue  de  feu. 

BENAUGES,  pays  avec  titre  de  Comté  , faifant 
partie  du  Bourdelois  , en  Guyenne  , Diocefe , Par- 
lement , Intendance  5c  Eleétion  de  Bordeaux.  Ce 
pays  eft  £tué  au  N.  de  la  Garonne , qui  le  borne  au 
Sud.  Il  a 4. 1.  5c  demie  de  longueur  5c  environ  autant 
de  largeur  : il  eft  bien  peuplé  & bien  cultivé  : on  y 
recueille  du  bled  , du  vin  & des  fruits.  La  ville  de 
Cadillac  en  eft  le  chef-lieu  : cette  ville  cft  fîtuce  fur 
la  rive  droite  de  la  Garonne  , à $.  1.  5c  demie  S.  E. 
de  Bordeaux.  Long.  17.  24.  26.  lat.  44. 37. 18. 

BENAY  , en  Saintonge.  Voyc\  Bemay. 

BENAY  , en  Picardie  , Diocefe  5c  Eleétion  de 
Noyon,  Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Soif- 
fons.  On  y compte  46.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 3. 1. 
N.  E.  de  Noyon. 

BENAYES  , en  Limoiiân  , Diocefc  , Intendance 
5c  Eleétion  de  Limoges , Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  1 22.  feux. 

BENDEREN  , dans  la  batTe  Alface  , Diocefe  de 
Strasbourg  , Confeil  fouverain  5c  Intendance  d’Al- 
face  , Bailliage  deBenfeld.  On  y compte  23.  feux. 

BENDINE  , en  Languedoc  , Diocefe  5c  Parle- 
ment de  Touloufe  , Intendance  d’Aufch  , Eleétion 
de  Lomagnc  , Comté  5c  Recette  de  Carmaing.  On 
y compte  3.  feux  5c  32.  bellugues  de  feu.  Cette  com- 
munauté cft  à S*  1*  & quart  E.  S.  E.  de  Touloufe. 

BENDORFF , 
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BENDORFF  , Paroifle  de  Seigneurie  particu- 
lière , dans  la  haute  Al  face  , Diocefe  de  Bâle , Con- 
feil fouverain  & Intendance  d’Alface , Bailliage  de 
Recette  de  Ferrette.  On  y compte  19.  feux.  Cette 
ParoiiTê  ell  à trois  quarts  de  lieue  S.  O.  de 
Ferrette. 

BENÉ  , petite  rivière  de  Dauphiné  , qui  coule 
entre  Gap  d c Embrun  , de  fe  décharge  dans  la 
Dur^ÿice. 

BENEARNI  ouBenarnensis,  Nation  ou  Peuple 
de  la  Novcmpopulanie  ou  troifieme  Aquitaine.  Ils 
habitoient  le  pays  qui  ell  connu  aujourd’hui  fous 
le  nom  de  BJjrn  , & où  fe  trouvent  les  Diocefesde 
Lcfcar  & d’OIcron.  La  ville  de  Beneharnum  étoit 
leur  chef-lieu.  Us  étoient  bornés  au  N.  par  les  Ta- 
rufates  ; au  S.  par  les  Pyrenæi  Monter  , les  Monts 
Pyrénées , qui  les  féparoient  de  la  Province  Tarra- 
gonoife , en  Efpagnc  v à l’E.  par  les  Bigerri  ; & h 
i’O.  par  les  TarbtUi  de  les  VaJJei.  Il  paroîc  que  les 
Blondi  faifoient  partie  des  Bcnearni. 

BENE  AU  VILLE  , en  Normandie  , Diocefe  de 
Baycux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de  Elec- 
tion de  Caen  , Sergentcrie  du  Verrier.  On  y compte 
3 1.  feux.  Cette  Paroifle  cft  à x.  1.  N.  N.E.  de  Caen. 

BENEHARNUM  , ancienne  ville  de  Evcchc  qui 
a donné  le  nom  à la  Province  de  Principauté  de 
Béarn.  Cette  ville  fubfiftoit  encore  au  commence- 
ment du  feptiemc  ficelé.  Grégoire  de  Tours  nomme 
Bcnarnum  parmi  les  villes  qui  appartenoient  à Ga- 
lefvindc  , focur  de  Brunehaut.  La  ruine  de  cette 
ville  doit  être  attribuée  , ou  aux  Sarrasins  dans  le 
huitième  ficelé  , ou  aux  Normands  dans  le  neu- 
vième. Les  fentiments  font  fort  partagés  fur  la  po- 
lltion  de  l’ancienne  ville  dont  il  cft  queftion.  Plu- 
fieurs  Auteurs,  de  entr’autres  l’illuftre  M. de  Marca , 
la  placent  au  lieu  même  où  cft  h préfent  la  ville  de 
Lefcar  ; mais  les  Itinéraires  font  contraires  à cette 
opinion.  D’autres  , après  des  combinaifons  allez 
bien  réfléchies  , déterminent  la  pofition  de  Beite- 
harnum  entre  Lefcar  de  ürthès  , un  peu  plus  près 
de  cette  dernière  ville  que  de  celle  de  Lefcar  , c’cft- 
à-dirc  , entre  Artix  de  Arthès.  Au  relie  , les  anciens 
Géographes  n’ont  point  connu  cette  ville  , de  l’Iti- 
néraire d’Antonin  ell  le  premier  monument  qui  en 
fafle  mention. 

BENEREY  ( le  ) , en  Normandie  , Diocefe  de 
Election  de  Lizieux  , Parlement  de  Rouen  , Inten- 
dance d'Alençon  , Scrgenterie  d’Orbec.On  y compte 
40.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à x.  1.  de  demie  S.  E.  de 
Lizieux. 

BENERQUE  , en  Languedoc  , Diocefe  , Parle- 
ment, Généralité  de  Recette  de  Touloufc  , Inten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  244.  feux.  Cette 
Paroifle  cil  iituée  fur  la  rive  droite  de  l’Arriege  , à 
3.  1.  de  demie  S.  de  Touloufe. 

BENfcRVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  de 
Lizieux  , Parlement  de  Intendance  de  Rouen  , Elec- 
tion de  Pont-l’Evêque  , Scrgenterie  de  Beaumont. 
On  y compte  un  feu  privilégié  de  24.  feux  taillables. 
Cette  ParoiiTê  cil  fituée  fur  l’Océan , à x.  1.  de  demie 
N.  O.  de  Pont-l’Evêque. 

BENEST  , bourg , en  Poitou,  Diocefe  de  Limo- 
ges , Intendance  de  Poitiers , Parlement  de  Paris , 
Eleftion  de  Confolant.  On  y compte  318.  feux.  Ce 
bourg  cft  fur  la  Charente , à $.  lieues  O.  N.  O.  de 
Confolant. 

BENEST  ou  E en  ms  , bourg , en  Poitou , Diocefe 
de  la  Rochelle  , Intendance  de  Poitiers  , Parlement 
de  Paris,  Eleôiondc  Niort.  On  y compte  3 31.  feux. 
Ce  bourg  cft  à une  lieue  de  deux  tiers  N.  O.  deNiort, 
de  8.  de  deux  tiers  N.  E.  de  la  Rochelle. 

BENESTROFF  , dans  le  Pays-Melfin  , Diocefe  , 
Intendance  de  Parlement  de  Metz  , Châtellenie  d’Al- 
berftroff.  On  y compte  14.  feux. 
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BENESVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  , Par- 
lement de  Intendance  de  Rouen , Eleélion  d’ Arques , 
Diftrift  connu  fous  le  nom  A'AccroiJfemcnt.  On  n’y 
compte  point  de  feux  privilégiés  , mais  feulement 
83.  feux  taillables. 

BENETE , en  Béarn  , Diocefe  de  Lcfcar , Parle- 
ment , SénéchaulTée  de  Recette  de  Pau  , Intendance 
d’Aufch.  On  y compte  24.  feux. 

BENEVENT , dans  la  Marche  , Diocefe  , In- 
tendance de  Eleftion  de  Limoges , Parlement  de  Pa- 
ris. On  y compte  204.  feux.  Cette  ParoiiTê  cft  à 5. 
1.  de  quart  O.  S.  O.  de  Gucret,  de  8.  de  trois  quarts  N. 
E.deLimogesJl  y a à Bénévcntunc  Abbaye  d’Hom- 
mes  , de  l’Ordre  de  Saint-Augullin  de  cite  la  Congré- 
gation de  Saintc-Gcncvieve  , fous  le  titre  de  Saint- 
Barthélemy.  Cette  Abbaye  fut  fondée  en  1022.  ou 
1028.  à Secondclas , à 2. 1.  de  Limoges, par  Robert, 
Chanoine  de  cette  ville  ; mais  dans  la  fuite  elle  fut 
transférée  à Bénévent.  Elle  eften  commende  , de  elle 
vaut  environ  10.  mille  livres  de  rente  au  Sujet  qui  en 
cft  pourvu  par  le  Roi  : c’cft  en  1762.  M.  l’Abbé  le 
Maire.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  cft  de  342.  florins. 

BENEUVRE  , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Lan- 
gres  , Parlement  dt  Intendance  de  Dijon  , Bailliage 
de  Recette  de  Châtillon.  Cette  Paroifle  ell  fi tucc 
dans  une  contrée  roontagneufe  , à $.  1.  & quart  E. 
S.  E.  de  Châtillon. 

BENEYACQ.cn  Béarn  , Diocefe  de  Lefcar, 
Parlement , Senéchauflee  de  Recette  de  Pau  , Inten- 
dance d’Aufch.  On  y compte  4Ç.  feux.  Cette  Paroifle 
ell  à 3. 1.  de  deux  tiers  S.  E.  de  Pau. 

BENFELD , Bcnofeldia  , Ville  , Bailüage  de  Re- 
cette .dans  la  balte  Aiface,  Diocefe  de  Strasbourg , 
Confeil  fouverain  de  Intendance  d’Alface.  On  y com- 
pte 117.  feux.  Cette  ville  cftfituée  fnrlarive  gauche 
de  1*111 , à 4. 1.  de  tiers  S.  S.  O.  de  Strasbourg.  Long, 
aj.  16.  5.  lat.  48.  24.  18.  Autrefois  la  ville  de  Ben- 
fcld  étoit  allez  bien  fortifiée.  Les  Lorrains  la  prirent 
en  1S92.,  de  les  Suédois  en  1632.  Les  fortifications 
de  cette  place  ont  étérafées  en  exécution  du  Traité 
de  Weftphalie. 
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Panifies.  Feux . 

BENFELD  , ville  ...  117 
Blienfchwciller 60 

Matzcnheim 17 

Mittelbcrckcim 11 

P.jn,k  „ * ? _ 

Friefenhcim 4* 

SchalRtshcim *7 

Keitzfcld 4J 

16.  Paroi/.  Total  164s 

BENGY  fur  Craon  , en  Berry  , Diocefe  , Inten- 
dance  dt  Elcékion  (le  Bourges , Parlement  de  Paris. 
On  y compte  too.  feux-  Le  Chapitre  de  St.  Etienne 
de  Bourges  cft  Seigneur  de  cette  Paroifle  , « il  y 
exerce  certains  droits  prtfiu’Mfaivaux. 

BENHEIM,  Paroifle  & Prcvdte  , dans  la  balle 
Aiface  Diocefe  de  Strasbourg  , Confeil  fouverain 
«c  Intendance  d’ Aiface.  On  y compte  s8.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  du  Rhin  , près 
du  confluent  de  la  Saur  avec  ce  fleuve , à une  lieue 
& quart  N-  E.  du  Fort-Louis , dt  6.N.  E.  de  Straf- 
bourg. Long.  iS- 4i-  So-.lat.  48-S>'°’  La  Prdvôcé 
de  Benheim  cft  un  des  Diftriftsde  la  baffe  Aiface  , 
dont  la  Souveraineté  eft  contettée  entre  le  Roi  dt 
GggSSSB 
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BENING , dans  le  Pays-MeJIïn , Dioccfe , Parle- 
ment , Intendance  de  Recette  de  Metz.  On  y com- 
pte feulement  9.  feux. 

BENISSONS-D1EU  (la)  , Abbaye  de  Filles,  de 
l'Ordre  de  Citeaux  , de  la  Filiation  de  Clairvaux  , 
dans  le  Lyonnois , Dioccfe  de  Intendance  de  Lyon , 
Parlement  de  Paris  , Elcélion  de  Roanne  ; fituée  fur 
la  rivière  de  Teflbnne  ou  Semet , à deux  tiers  de 
lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Loire  , à a.  1.  O.  de 
Charlieu,  3.  N.  un  quart  à l’O.  de  Roanne  , & 16. 
N.  O.  de  Lyon  ; fondée  d’abord  pour  des  hommes 
en  1138.,  par  les  foins  de  Saint-Bernard  & de  fon 
difciple  Albcric , & des  libéralités  de  Guy  Comte  de 
Foret , auiE-bien  que  de  celles  de  Mathilde  fa  femme. 
Claude  de  Nereftang  en  fut  le  premier  Abbé  com- 
mendataire  : il  la  permuta  fous  le  bon  plaifir  du  Roi , 
du  Pape  & du  Chapitre  général  de  Cîteaux  , avec 
Françoifc  de  Nereftang  fa  fœur  , Abbcfle  de  Mège- 
mont  en  Auvergne;  la  tranflation  fut  faite  le  3.  Juillet 
161  >.  Le  revenu  de  cette  Maifon  eft  de  10.  à 11. 
mille  livres  de  rente.  Madame  Marie-Marguerite- 
Therefe  de  Jarauzc-Senas  eft  Abbcfle  de  la  Beniflons- 
Dicu  depuis  1 757.  La  juftice  de  la  Paroifle  de  Bricn- 
. non  dépend  de  l’Abbaye  dont  il  eft  queftion , qui  en 
eft  éloignée  de  deux  tiers  de  lieue  vers  l’O.  N.  O. 
Pour  l’exercice  de  cette  Juftice , il  y a un  Juge , un 
Lieutenant , un  Procureur-Fifcal , un  Greffier  de  un 
Huiffier. 

BENISSONS-DIEU  ouNisons,  Abbaye  d’Hommes, 
de  l’Ordre  de  Cîteaux,  dans  le  Nebouzan,  en  Gaf- 
cognc,  Diocefe  de  Corn minges, Parlement  de  Tou- 
loufc , Intendance  d’Aufch , Recette  du  pays  de  Ne- 
bouzan  ; fituée  à une  bonne  demi-lieue  de  la  rive 
gauche  de  la  Save, à 3. 1.  de  demie  N.  N.  O.  de  St. 
Gaudens  , & 5.  & demie  N.  N.  E.  de  St.  Bertrand  de 
Comminges  ; fondée  en  1 1 84. , ou , félon  d’autres , en 
1213.  Cette  Abbaye  eft  en  commcnde  , & elle  vaut 
4000.  de  rente  au  Sujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi. 
La  taxe  en  Cour  deKomeeftde  166.  florins.  L’Abbc 
de  Nifors  eft  le  Chef  de  le  Préfidcnt-né  de  l’Ordre  du 
Clergé auxAflemblécs  des  Etatsdu  pays  de  Nebouzan. 

BEN1VA1S  de  Bcauvelin,  en  Dauphiné,  Diocefe 
de  Valence , Parlement  de  Intendance  de  Grenoble , 
Elcélion  de  Montelimart.  On  y compte  un  6e.  & un 
32e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; de  un  demi  & un 
3 ie.  de  feu  pour  les  biens  taillablcs , y compris  néan- 
moins un  96c.  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 

BENIVILLE , en  Normandie.  Voyc\  Biniville. 

BENNECOURT  , en  Normandie  , Diocefe  de 
Intendance  de  Rouen,  Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  Chaumont  & Magny , Diftriél  connu  fous  le 
nom  tfAccroiffement.  On  y compte  3.  feux  privilé- 
giés & 16.  feux  taillables.  Cette  Paroifle  eu  fitucc 
fur  la  rive  droite  de  la  Seine , à 1. 1.  & quart  O.  N. 
O.  de  Mantes , & 4.  S.  O.  de  Magny. 

BENNER1NG  & dépendances  , dans  le  Pays- 
Meffîn  , Diocefe  , Parlement  , Intendance  & Re- 
cette de  Metz  , Diftriél  de  l’Evêché.  On  y compte 
30.  feux. 

BENNERINGEN , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
Diocefe  de  Metz  , Confeil  fouverain  de  Intendance 
de  Lorraine,  Mairie  de  Riche.  On  y compte  feule- 
ment 3.  feux. 

BENNESSE , au  pays  des  Landes , en  Gafcogne 
ce  e de  Dax,  Parlement  de  Bordeaux  , lnten- 
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dance  d’Aufeh , Elcélion  des  Landes.  On  y compte 
88.  feux.  Cette  Paroiflccft  à 4.1.6e  tiers  S.  O.  de  Dax. 

BENNETOT  , en  Normandie  , Dioccfe  , Parle- 
ment de  Intendance  de  Rouen  , Elcélion  de  Monti- 
villiers  , Sergentcrie  de  Godarville,  On  y compte  un 
feu  privilégie  & 60.  feux  taillablcs.  Cette  Paroifle  eft 
à 1. 1.  & tiers  E.  N.  E.  de  Godarville  , & $.  & de- 
mie N.  E.  de  Montivilliers. 

BENNEWEIR  , dans  la  haute  AlCace  , D^cefe 
de  Bâle  , Confeil  fouverain  de  Intendance  d’Alface , 
Bailliage  de  Recette  de  Ribauwiller.  On  y compte 
58.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à cinq  quans  de  lieue 
S.S.E  de  Ribauwiller. 

BENNEY , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Diocefe 
de  Toul , Confeil  fouverain  & Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  de  Vezelife.  On  y compte  65.  feux. 
Cette  Paroifle  dépend  du  Marquifat  de  Harouels  ,& 
elle  eft  } une  lieue  de  demie  E.  de  Vezelife. 

BENNEY , dans  le  Duché  de  Bar , Diocefe  de 
Metz  , ConfeiLfouverain  de  Intendance  de  Lorrai- 
ne , Bailliage  de  Thiaucourt.  On  y compte  48.  feux. 
Cette  ParoifTe  eft  à trois  quarts  de  lieue  O.  N.  O. 
de  Thiaucourt. 

BENOISEY , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun , 
Parlement  de  Intendance  de  Dijon , Bailliage  de  Re- 
cette de  Semur-en-Auxois.  On  y compte  27.  feux. 
Cette  Communauté  eft  iituée  fur  la  Brenne , à 3.  L 
E.  N.  E.  de  Semur. 

BENOISTE-VAUX , Bentdifla  Vallis , Abbaye 
de  Filles  , de  l’Ordre  de  de  la  Filiation  de  Cîteaux  , 
en  Champagne  , Diocefe  de  Toul , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Châlons , Elcélion  de  Chaumont  ; 
fituée  fur  un  ruiflèau  , à 3.  1.  S.  E.  de  Joinville  , de 
4.  de  quart  N.  N.  E.  de  Chaumont.  Cette  Abbaye 
avoit  etc  ruinée , de  depuis  elle  avoit  été  poifédée  par 
des  Religieux  de  l’Ordre  de  Citeaux  , à titre  de 
Prieure.  Les  Religieufes  s’étoient  retirées  dans  le 
fauxbourg  de  St.  Jean  de  Chaumont.  Mais  leur  Mai- 
fon ayant  été  rétablie  , elles  font  retournées  à Be- 
noifte-Vaux.  Elles  jouiflènt  en  commun  de  5.  à 6. 
mille  livres  de  rente. 

BENOISTE-VAUX  , Abbaye  d’Hommes.  Voye\ 
l’Eftanche. 

BENOISVILLE  , en  Normandie  , Dioccfe  de 
Coutances  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de 
Caen , Elcélion  de  Valogne  , Sergenterie  de  Tol- 
levaft.  On  y compte  1 16.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 
trois  quarts  de  lieue  de  l’Océan , de  à 4.  1.  O.  de 
Valogne. 

BENON  .bourg  , au  pays  d’Aunis  , Diocefe , In- 
tendance de  Elcélion  de  la  Rochelle  , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  1 8 2.  feux.  Ce  bourg  eft  à 4. 1.  de 
quart  E.  N.  E.  de  la  Rochelle. 

BENON  , Paroifle  6c  Jurifdiélion , dans  leMédoc, 
en  Guyenne  , Diocefe  , Parlement  , Intendance  de 
Elcélion  de  Bordeaux.  On  y compte  21.  feux.  Cette 
Paroifle  cfl  à 2. 1.  de  demie  O.  du  Fort-Médoc  de  de 
la  Garonne  , de  à 6. 1.  de  quart  N.  O.  de  Bordeaux. 

BENONCES  , dans  le  Bugey  , Diocefe  de  Lyon, 
Parlement  dt  Intendance  de  Dijon , Elcélion  de  Beü 
ley  , Mandement  de  Roffillon.  On  y compte  1 19. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  un  ruiflèau , à }.L 
de  demie  O.  un  quart  au  N.  de  Belley. 

BENOUVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  , Par- 
lement de  Intendance  de  Rouen  , Elcélion  de  Mon- 
tivilliers , Sergenterie  de  Godarville.  On  y compte  un 
feu  privilégié  & 68.  feux  taillablcs.  Cette  Paroifle  eft 
fituée  fur  l’Océan , à 2. 1.  de  quart  N.  O.  de  Godar- 
ville , de  3.  de  demie  N.  de  Montivilliers. 

BENOUVILLE  ,cn  Normandie , Qiocefc  de  Ba- 
yeux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de  Election 
de  Caen , Sergenterie  d’Oyftrcham.  On  y compte  3 2. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la  rivière  d’Orne  , 
à 2. 1.  N.  un  quart  à l’£.  de  Caen. 
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BENOUVTLLE  ( la  Chapelle  de  ) , en  Norman- 
• die , Diocefc  , Parlement  & Intendance  de  Rouen  , 
, Eleélion  d'Arques  , Sergenterie  de  Baqucvillc.  On 
n’y  compte  point  de  feux  privilégies  , mais  feule* 
ment  31.  feux  taillables.  Cette  ParoUTc  eft  à 3. 1.  & 
demie  S.  O.  d’ Arques. 

. BENOUVILLE  ( Saint-Pierre  de  ),  en  Norman- 
die , Diocefc  , Parlement  & Intendance  de  Rouen  , 
Eleélion  d’Arques  , Sergenterie  de  Baqueville.  On 
n y compte  point  de  feux  privilégiés  , mais  feule- 
ment  33.  feux  taillables.  Cette  Paroiile  eft  pea  éloi- 
gnée de  la  précédente. 

BENQUE,  dans  le  Nebouzan,  en  Gafcogne , Dio- 
cefe de  Comminges,  Parlement  de  Touloufe , Inten- 
dance d’Aufch  , Recette  du  pays  de  Nebouzan.  On 
y compte  80.  feux.  Cette  Paroille  eftfituée  furl’Ar- 
ro*  » ^ 4*  I'  O.  N.  O.  de  St.  Bertrand  de  Comminges. 

BENQUE , dans  le  Comté  de  Comminges , en  Gal- 
cogne  , Diocefe  & Eleélion  de  Comminges  , Par- 
lement de  Touloufe  , Intendance  d’Aufch , Châtelle- 
nie d’Aurignac.  On  y compte  3.  feux , 8.  bellugues 
« un  quart  de  bcllugue  de  feu. 

BENQUE  defl’us , dans  le  Comté  de  Comminges 
en  Gafcogne , Diocefc  & Eleélion  de  Comminges  , 
Parlement  de  Touloufe , Intendance  d’Aufch  , Châ- 
tellenie de  Fronlâc.  On  y compte  un  feu  , une  bcl- 
lugue  de  demie. 

BENQUET  , bourg  , en  Gafcogne  , Diocefe  de 
Dax  .Parlement  de  Bordeaux,  Intendance  d’Aufch  , 
Eleélion  des  Landes.  On  y compte  141.  feux.  Ce 
bourg  eft  à une  lieue  de  demie  S.  un  quart  à l’E.  de 
Mont-de-Marfan  , 3.  de  demie  E.  de  Tartas , de  7.  de 
demie  E.  N.  E.  de  Dax. 

BENTAYON  , en  Béarn  , Diocefe  de  Lcfcar  , 
Parlement  de  Pau , Intendance  d’Aufch  , Sénéchauf- 
fée  de  Recette  de  Morlas.  On  y compte  11.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à 4.  1.  E.  N.  £.  de  Morlas. 

BENY , en  Normandie , Diocefe  de  Baycux  , Par- 
lement de  Rouen , Intendance  de  Eleélion  de  Caen  , « 
Sergenterie  de  Berniercs.  On  y compte  98.  feux.  Cette 
Paroifl'e  eft  fituée  fur  un  ruiflêau , à 2.  1.  N.  O.  de 
Caen. 

BENY  (le)  . bourg , en  Normandie  , Diocefe  de 
Bayeux  , Parlement  de  Rouen , Intendance  de  Caen , 
Eleélion  de  Vire , Sergenterie  du  Tourneur.  On  y 
compte  164.  feux.  Ce  bourg  eft  à 2.  1.  N.  N.  E.  de 
Vire.  Il  y a un  beau  Château,  il  s’y  tient  un  marché 
toutes  les  femaines. 

BENY-FONT AINE  , en  Artois,  Diocefe  d’Ar- 
ras , Confeil  provincial  & fouverain  d’Artois  , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  de  Lille  , Bailliage  «3c 
Recette  de  Lens.  On  y compte  1 1.  feux  & 51.  per- 
fonnes.  Cette  Paroifle  eft  à deux  tiers  de  lieue  N. 
de  Lens. 

BENZVII.LETTE  , en  Normandie  , Diocefe 
Parlement  de  Intendance  de  Rouen,  Eleélion  de  Cau- 
debec  , Sergenterie  de  Bolbec.  On  y compte  2.  feux 
privilégiés  de  74 . feux  taillables.  Cette  Paroifleeft  à une 
lieue  N.  de  Lille-bonne  ,de  3. 0.  N.  O. de  Caudebec. 


BEON  & Luiricu  , dans  le  Bugcy  , Diocefe  de 
Gcncve , Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Elec- 
tion de  Belley,  Mandement  de  Kofttllon.  ün  y com- 
pte 93.  feux.  Cette  Communauté  eft  à unedemi-tieue 
de  la  rive  droite  du  Rhône,  deà  3.  1.  de  quart  N.  N.  E. 
de  Belley. 

BEON , en  Champagne  , Diocefc  de  Sens  , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  de  Châlons , Eleélion 
de  Joigny.  On  y compte  64.  feux.  Cette  Paroifl'e  eft  à 
trois  quarts  de  lieue  O.  S.  O.  de  Joigny. 

BEUST-BAGEST  , en  Béarn  , Diocefe  d’Ole- 
ron  , Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch , Séné- 
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chauffée  d’OIeron , vallée  d’Oflau.  On  y compte  70. 
feux.  Cette  Communauté  eft  fituée  fur  la  rive  droite 
du  Gave  , à 4. 1.  S.  E.  d’OIeron. 

B E Q 

BEQUET  ( le  ) , en  Normandie  , Diocefe,  Par- 
lement , Intendance  de  Elcflion  de  Rouen.  On  y 
compte  un  feu  privilégié  de  42.  feux  taillables. 
Cette  Paroifle  eft  à quelque  diftancc  de  la  rive  droite 
de  la  Seine,  & aune  lieue  & demie  S.  S.  E.  de  Rouen. 

BEQU1GNY  ,en  Picardie , Diocefe  de  Laon , Par- 
lement de  Paris , Intendance  de  Soiflons , Eleélion 
de  Guife.  On  y compte  feulement  1 2.  feux. 

BER 

BERA  ou  la  Berre,  Byrra  , petite  rivière , en  Lan- 
guedoc , au  Diocefe  de  Narbonne.  Après  un  cours 
dc  4‘  !\^  d.cmie  ,ou  environ,  cette  riviere  fe  perd 
dans  l’étang’  de  Sigean,  à une  demi-licue  N.  de  la 
Paroifle  de  ce  nom.  La  Berre  eft  fort  connue  dans 
l’Hiftoirc  de  France  , àcaufc  d’une  grande  viéloirc 
que  Charles-Martel  remporta  fur  les  Sarrazins , fur 
les  bords  de  cette  riviere,  où  ccs  derniers  s’cflor- 
çoient  de  fe  maintenir. 

BER  AC  , Paroifle  de  Jurifdiélion , dans  le  Condo- 
mois , en  Gafcogne , Diocefc  de  Eleélion  de  Con- 
dom , Parlement  de  Intendance  de  Bordeaux.  On  y 
compte  67.  feux.  Cette  Paroifl'e  eft  à 2.  1.  & trois 
quarts  E.  N.  E.  de  Condom.  La  Jurifdiélion  de  Be- 
rac  ne  comprend  que  la  Paroifle  de  fon  nom. 

BERANGE , petite  riviere  , en  Languedoc,  la- 

3uelle  après  un  cours  de  quelques  lieues  fe  rend 
ans  l’étang  de  Pérault. 

BERAT  , en  Languedoc  , Diocefe  & Recette  de 
Rieux,  Parlement  de  Généralité  de  Touloufe,  Inten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  200.  feux.  Cette 
• Paroifl'e  eft  à 2.  1.  de  deux  tiers  N.  N.  O.  de  Rieux 
de  6.  S.  O.  de  Touloufe. 

BERAUD,  dans  le  Condomois,  en  Gafcogne  , 
Diocefe  , Election  de  Jurifdiélion  de  Condum  ^Par- 
lement de  Intendance  de  Bordeaux.  On  y compte 
44.  feux. 

BERBERUST,au  Comté  de  Bigorre.en  Gafco- 
gne  , Diocefe  de  Tarbes , Parlement  de  Touloufe  , 
Intendance  d’Aufch  , Recette  du  Comté  de  Bigorrc. 
On  y compte  1 i.feux. 

BERBEZ1T  , en  Auvergne  , Diocefc  de  Cler- 
mont , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Riom 
Eleélion  de  Brioudc.  On  y compte  30.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à une  demi-licue  O.  de  l’Abbaye  de  la 
Chaife-Dicu  , & à 4. 1.  E.  de  Brioude. 

BERB1ERES  de  Mamac  , en  Périgord,  Diocefe 
de  Eleélion  de  Sarlat , Parlement  de  Intendance  de 
Bordeaux.  On  y compte  184.  feux.  Berbiercs  eft 
fitué  fur  la  rive  gauche  de  la  Dordogne , à un  quart  de 
lieue  E.  N.  E.  de  Mamac , & à 3. 1.  S.  O.  de  Sarlat. 

BERB1EKES  ou  Brebiebes  , en  Artois,  Diocefe 
d’Arras , Confeil  provincial  de  fouverain  d’Artois  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Lille  , Bailliage 
de  Recette  de  Lens.  On  y compte  70.  feux  de  350. 
perfonnes.  Cette  Paroifl'e  eft  fituce  fur  la  Scarpc , à 
une  lieue  S.  O.  de  Douay  ,dc  3.  de  quart  S.  E.  de  Lens. 

BERCENAY  le  Hayer,  en  Champagne  , Diocefe 
de  Eleélion  de  Troyes  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Châlons.  On  y compte  50.  feux.  Cette  Pa- 
roilfc  eft  à 2.  1.  de  demie  O.  S.  O.  de  Troyes. 

BERCENAY  en  Othe  , en  Champagne , Diocefe 
de  Eleélion  de  Troyes,  Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Châlons.  On  y compte  83.  feux.  Cette  Pa- 
roifle eft  à une  petite  diilance  O.  de  celle  qui  a donne 
lieu  à l’article  précédent. 

BERCHE  , Paroifle  de  Bailliage  , dans  la  baflo 
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î,,°  . Diocefc  de  Strasbourg , Confcil  fupcneur 
fie  Iotenduncc  d’Alface.  On  y complu  . ■o.  feux. 
? PamiiTc  , qui  a le  titra  du  villa , fit  lîmuc 
to  a rivière  d'Ergers  , h une  dun.i-l.uue  S.  O.  du 
Bchuim,  & à 4- !•  S.  O.  du  Strasbourg.  Lu  Bailliage 
de  Etrcht  ou  Bcr/chc  cit  un  des  truis  Bailliages  qui 
dépendent  du  Grand-Chapitre  du  Strasbourg  : celui 
dont  il  cft  queftion  , comprend  les  Parodies  qui 
fui  vent. 

PrtoiTtr.  f<». 

t^-VO  ^ 

BER  SC  HE  , ville 

Gueifpolczheiin , • • • • 'jj* 

81 

^ 

~Z  Parcijes.  Total  4»> 


Le  Bailliage  de  Châtenois  de  celui  d'Erftcin  font 
les  deux  autres  Bailliages  qui , avec  celui  de  Berfche , 
font  connus  fous  le  nom  des  1 erres  du  Grand-Cha- 
pitre de  Strasbourg. 

BERCHE  , en  Franche-Comté , Diocefe , Par- 
lement & Intendance  de  Bcfançon , Bailliage  de  Re- 
cette de  Baume.  On  y compte  $0.  feux.  Cette  Com- 
munauté cft  fituée  h «ne  petite  diftancc  de  la  rive 
gauche  du  Doux  , à une  lieue  S.  O.  de  Montbéliard , 
de  6.  E.  N.  E.  de  Baume. 

BERCHERES-L’EVEQUE  , au  Pays-Chartrain , 
dans  le  Gouvernement  général  d’Orléanois , Diocefe 
& Eleétton  de  Chartres , Parlement  de  Paris , In- 
tendance d’Orléans.  On  y compte  1 1 S-  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  à cinq  quarts  de  lieue  S.  E.  de  Chartres. 

BERCHERES-LA  - MAINGOT,  au  Pays-Char- 
train, dans  le  Gouvernement  général  d’Orlcanois , 
Diocefe  de  £lcétton  de  Chartres  , Parlement  de 
Paris  , Intendance  d’Orléans.  On  y compte  69.  feux. 
Cette  raroilfe  cft  à une  lieue  & deux  tiers  N.  de 


Chartres. 

EERCHERS  , dans  le  Mantois  , au  Gouverne- i 
ment  général  de  l’ftîc-de-France , Diocefe  de  Char- 
tres , Parlement  de  Intendance  de  Paris , Ele&ion 
de  Dreux.  On  y compte  77.  feux.  Cette  Paroiffe  cft 
fituée  fur  la  riviere  de  Vcgrc , à j.  1.  & quart  N.  E.  de 
Dreux  , de  3.  de  demie  S.  O.  de  Mantes. 

BERCHOMONT  , dans  la  haute  Alface  , Dio- 
cefe de  Bâle  , Confcil  fouverain  de  Intendance  d’Al- 
fiicc  , Bailliage  de  Recette  de  Thaun.  On  y compte 
33.  feux. 

BERCKHEIM , ville,  dans  la  haute  Alface  , Dio- 
cefe de  Bâle  , Confcil  fouverain  de  Intendance  d’Al- 
face , Bailliage  & Recette  de  Ribauwillcrs.  On  y 
compte  167.  feux.  Cette  ville  cft  fituée  fur  un  ruif- 
feau  , à cinq  quarts  de  lieue  S.  O.  de  Schlcftadt. 

BERCLOUX  , bourg , en  Saintonge , Diocefe  de 
Saintes , Parlement  de  Bordeaux  , Intendance  de  la 
Rochelle , EleAion  de  Saint-Jean-d’Angely.  On  y 
compte  147.  feux.  Ce  bourg  cft  h 3.  1.  N.  E.  de 
Saintes  , de  2.  de  quart  E.  N.  E.  de  Taillebourg. 

BERCQ  ou  Bfrcr  , en  Picardie  .Diocefe  de  Bou- 
logne , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Amiens  , 
Gouvernement  de  Montreuil.  On  y compte  187. 
feux.  Cette  Paroiffe  tft  fituée  fur  l’Océan  , à z.  1. 
O.  S.  O.  de  Montreuil. 

BERCQ  en  Campagne  , en  Picardie , Diocefe  de 
Boulogne  , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’A- 
miens , Gouvernement  d’Ardres.  On  y compte  zo. 
feux.  Cette  Communauté  eft  à trois  quarts  de  lieue 
S.  O.  d’Ardres. 

BERCU1LLY  ou  Bereuilly  , en  Bourgogne  , 
Diocefe  de  Recette  de  Châlon  , Parlement  de  Inten- 
dance de  Dijon.  On  y compte  46.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  fituée  dans  les  montagnes . b 3.  I.  O. 
KO.dc  Châlon. 

BERCY  , Seigneurie  , dans  le  Saumurois , Dio- 
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cefe  de  Poitiers  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Tours  , Election  de  Loudun.  Cette  Seigneurie  a , 
été  poffédée  autrefois  par  une  Famille  de  même  nom, 
mais  qui  prit  celui  ù'Amboifc , après  la  mort  de 
Mahaut,  Comtcflc  de  Chartres. 

BERDETS  , en  Bcarn  , Diocefe  , Sénéchauflee 
de  Recette  d’Olcron , Parlement  de  Pau , Intendance 
d’Aufch.  On  y compte  feulement  to.  feux. 

BERDHUIS  , dans  le  Perche  , Diocefe  de  Séez  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  d’ Alençon  , Elec- 
tion de  Mortagnc  , Châtellenie  de  Bclléme.  On  y 
compte  85.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à une  lieue  ü. 
N.  O.  de  Nogent-le-Retrou , & z.  de  demie  E.  S.  E. 
de  Bcllême. 

BERDOUES  , Abbaye  d’Hommes , dans  l’Arma- 
gnac , en  Gafcogne.  Voye\  Bardoues. 

BERÉ  ou  Saint- Jean  de  Beré , en  Bretagne , Dio- 
cefe & Recette  de  Nantes  Parlement  & Intendance 
de  Rennes.  On  y compte  2z.  feux  , un  tiers  de  un 
quart  de  feu. 

BEREGARD  , en  Franche-Comté,  Diocefe, 
Parlement  & Intendance  de  Befançon  , Bailliage  de 
Recette  d’Orgelct-  On  y compte  140.  feux. 

BERE1NS  , dans  la  Breffe  , Diocefe  de  Lyon, 
Parlement  de  Intendance  de  Dijon.,  Election  de 
Bailliage  de  Bourg.  On  y compte  feulement  10.  feux. 

BE BELLES  , dans  le  Haynault  , Diocefe  de 
Cambray , Parlement  de  Douay , Intendance  , Gou- 
vernement de  Recette  de  Maubeuge.  On  y compte 
1 6.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  fur  un  ruiffeau  , à 
2. 1.  S.  E.  de  Maubeuge. 

BERENGEVILLE  la  Champagne  , en  Nor- 
mandie , Diocefe  & Ele&ion  d’Evreux  , Parlement 
de  Intendance  de  Rouen  , Sergenterie  de  la  Bon- 
neville. On  y compte  3.  feux  privilégiés  dt  57.  feux 
taillables.  Cette  Paroiffe  eft  b 2.  lieues  N.  N.  O. 
d’Evreux. 

BERENGEVILLE  la  Riviere,  en  Normandie, 
Diocefe  de  Elcftion  d’Evreux , Parlement  de  Inten- 
dance de  Rouen , Sergenterie  de  la  Bonneville.  On  y 
compte  z.  feux  privilégiés  de  z$.  feux  taillables.  Cette 
Paroiffe  eft  à une  lieue  S.  O.  d’Evreux. 

BERENGREV1LLE , en  Normandie,  Diocefe 
de  Bayeux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  fie 
Election  de  Caen , Sergenterie  d’Argcnces.  On  y 
compte  42.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 2.  I.  de  demie 
E.  un  quart  au  S.  de  Caen. 

BERENGREV1LLE  ou  Saint-Suplix  de  Bercn- 
creville  , en  Normandie , Diocefe  , Parlement  & 
Intendance  de  Rouen  , Eleétton  d’ Arques  , Sergen- 
terie d’Envcrmcuil.  On  y compte  un  feu  privilégie 
de  29.  feux  taillables.  Cette  Paroiffe  cft  fituée  fur 
une  petite  riviere  , à une  lieue  de  tiers  E.  N.  E. 
d’Arques. 

BERENJON  , petite  riviere , en  Berry.  Apres  un 
cours  de  4.  ou  de  $.  1. , cette  riviere  fe  jette  dans 
l’Evre  , b cinq  quarts  de  lieue  au-deffus  de  Vierfon. 

BERENS  ou  Brf-ns  , bourg , en  Languedoc , Dio- 
cefe de  Recette  d’Alby  , Parlement  de  Généralité 
de  Touloufe, Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
167.  feux.  Ce  bourg  cft  fitué  fur  la  rive  gauche  du 
Tarn  , vis-à-vis  de  Gaillac , b j.  1.  de  demie  O.  S.  O. 
d’Alby  , de  8.  de  demie  N.  E.  de  Touloufe. 

BERENTSWEILLER , dans  le  Sundtgaw  , Dto- 
cefe  de  Bâle , Confeil  fouverain  de  Intendance  d Al- 
face , Bailliage  de  Recette  d’Altkirck.  On  y compte 
2 j.  feux. 

BEREREUX  , en  Béarn  , Diocefe  de  Lefcar , 
Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , Sene- 
chauffée  de  Recette  de  Sauveterrc.  On  y compte  feu- 
lement 7.  feux. 

BEREUX  , en  Béarn  , Diocefe  de  Dax  , P?r'c- 
ment  de  Pau , Intendance  d’Aufch , Scoécbauffce  fie 
Recette  d’Othès.  On  y compte  30.  feux.  Cette 
1 r Parodie 
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ParoilTe  eft  à une  lieue  & demie  O.  d’Orthès. 

BERFER  , dans  le  Maine,  Diocefe  du  Mans, 
Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Tours  , Elec- 
tion de  Château-du-Loir.  On  y compte  95.  feux. 
Cette  Paroiffê  eft  à 7. 1.  & quart  N.  E.  de  Château- 
du-Loir  , de  7.  E.  du  Mans. 

BERG-SAINT-WINOX  , Berg.rSanfli  Winoci , 
ville  très-forte  , Subdélégation , Châtellenie  , Gou- 
vernement particulier,  dcc. , dans  la  Flandre  Fla- 
mingante ou  Maritime  , Diocefe  d’Yprcs  , Parle- 
ment de  Douay  , Intendance  de  Lille.  On  y compte 
8 10.  feux  de  environ  4500.  perfonnes.  Cette  ville  eft 
fituée  fur  la  Colme,  au  pied  d’une  montagne , dans  un 
pays  marécageux , à la  jonétion  de  plufieurs  canaux , 
à une  lieue  de  demie  S.  S.  E.  de  Dunkerque , 6.  un 
tiers  O.  un  quart  au  N.  d’Yprcs  ,14.  un  tiers  N. 
O.  de  Tournay  , de  10.  & un  tiers  N.  O.  de  Lille. 
Long.  20.  6.  1 1.  lat.  50.  $7.  45.  Outre  la  Châtelle- 
nie , il  y a à Berg  un  Bailliage  , une  Vicomté  , un 
Corps  de  Magiftrats , de  une  Cour  féodale  , nom- 
mée le  Perran  de  Berg.  11  y a auffi  deux  Parodies  de  une 
célèbre  Abbaye  d’Hoinmcs  de  l’Ordre  de  St.  Benoît. 

La  ville  dont  il  cit  qucilion  , n’étoit  d’abord  qu’un 
village  bâti  au  pied  d’une  montagne  qu’on  nommoit 
Croen-Berg , c’eft-à-dirc  , la  Montagne  verte.  Les 
Moines  de  Saint  - Winox  ayant  été  transférés  de 
Wormhout  en  ce  lieu  , il  fc  forma  infenliblemcnt  à 
Groenberg  une  ville  à laquelle  on  donna  le  nom  de 
Berg-Saiut-Winox.  Cette  ville  a dix-huit  cens  vingt- 
huit  roifes  de  circuit.  On  y entre  par  quatre  diffé- 
rentes portes  , fans  compter  la  porte  d’eau , non- 
plus  que  quelques  poternes.  Les  rues  y font  irrégu- 
lières de  mal  percées.  Il  y a trois  places , de  dont 
aucune  n’a  rien  de  remarquable.  Divers  canaux  cou- 
pent la  ville  de  la  divifenr  en  plufieurs  quartiers  : 
celui  de  Saint-Martin  forme  une  prefqu’iflc  dont  la 
figure  approche  beaucoup  de  celle  du  cercle.  La 
petite  riviere  de  Colme  paflè  aufli  au  travers  d’un 
des  quartiers  de  la  ville.  L'enceinte  de  la  place  con- 
fiile  en  une  vieille  muraille  , flanquée  de  plufieurs 
tours  rondes  à l’antique  , ditlribuécs  de  diftancc  en 
diilance  de  particuliérement  aux  portes  , à chacune 
defquelles  il  y a deux  de  ces  tours.  La  porte  d’eau 
eft  remarquable  par  les  divers  ouvrages  qu’on  y*  a 
pratiqués  : celle  par  où  forcent  les  eaux  , ne  l’eft 
pas  moins  à caulc  d’une  grande  de  belle  cclufe  qu’on 
y voit , de  qui  eft  couverte  d’un  ouvrage  en  forme 
de  pâté.  Où  ccfl’cnt  les  tours  , la  place  eft  fermée 
par  trois  .grands  baftions  nouvellement  conftruits. 
Les  courtines  des  deux  fronts , qui  forment  cette 
nouvelle  enceinte  , font  couvertes  de  deux  fauffes- 
brayes  en  forme  de  tenaillons.  Ces  tenaillons  font 
d’une  conftruélion  toute  particulière  , car  les  flancs 
font  partagés  en  deux  , fçavoir , un  flanc  couvert  de 
un  épaulement.  Autour  de  cette  nouvelle  enceinte 
régné  une  grande  berme.  Le  foiTé  n’ell  pas  des  plus 
larges  : on  y a placé  dix-feptou  dix-huit  demi-iunes , 
parmi  tcfquelleson  remarque  celle  qui  eft  à la  porte 
de  Caffel  ; cette  demi-lune  eft  couverte  d’un  ou- 
vragc-a-corne  irrégi^vr  de  dans  lequel  eft  un  ma- 
gazin.  La  plupart  de  ces  ouvrages  font  du  Maréchal 
de  Vauban  , aufti-bicn  que  le  chemin-couvert  & le 
glacis.  Plufieurs  canaux  viennent  fe  rendre  à Berg,  de 
entr’autres  celui  de  Dunkerque.  A la  portée  du 
canon  de  Berg  font  deux  petits  Forts  ou  Redoutes , 
dont  l’un  eft  appelle  le  Fort  Lapin , de  l’autre  le 
Fort  Suijfe.  Ces  Forts  confiftent  l’un  de  l’autre  en 
une  Redoute  quarréc , entourée  d’un  double  folle. 
La  campagne  peutètre  inondée  depuis  le  Fort  SfliiTe 
jufqu’au  canal  de  Dunkerque.  A deux  tiers  de  lieue 
O.  N.  O.  de  Berg  , fur  le  canal  qui  mene  à Dun- 
kerque , eft  un  autre  Fort , appelle  le  Fort  Saint- 
François  : ce  Fort  eft  compofé  de  quatre  baftions  , 
entourés  d’un  foiTé  avec  fon  chemin-couvert. 

Tome  /. 
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Il  y a grand  Etat-Major  pour  la  ville  de  Berg  ; 
fçavoir , un  Gouverneur  qui  a 11250.  liv.  d’appoin- 
tements de  9710.  liv.  d’émoluments , un  Lieutenant 
de  Roi  dont  les  appointemens  font  de  2400.  liv. 
outre  4258.  liv.  d’émoluments  , un  Major  qui  a en 
tout  4500.  liv.  d’honoraires , un  Aide  - Major,  un 
Capitaine  des  portes  , de  un  Aumônier  de  l’Hôpital. 
Pour  le  Fort  St.  François , il  y a un  Commandant 
qui  a 2400.  liv.  d’appointements  de  1400.  liv.  d’é- 
moluments , un  Aide-Major  qui  a en  tout  mille 
livres  , de  un  Aumônier. 

Le  Corps  ou  College  de  Magiftrature  de  Berg  eft 
compofé  d’un  Bourgmaitre  ou  Bourguemeftre  , de 
quatorze  Echevins , de  deux  Pcnfionnaires , de  qua- 
tre Greffiers  de  d’un  Receveur.  Il  y a outre  cela  un 
Bailli  héréditaire , de  un  Vicomte  : ces  deux  Officiers 
ont  le  droit  de  commettre  un  Lieutenant,  qui,  en 
leurabfence  , a féance  dans  les  Aflcmblées  des  Ma- 
giftrats, de  qui  a voix  déc ifivc  dans  les  affaires  de 
Police , aufli  bien  que  dans  celles  de  Finance.  Le 
College  de  Magiftrature  en  quellinn  jouit  de  la  hau- 
te , moyenne  de  baffe  Juftice  dans  la  Ville  de  Châ- 
tellenie de  Berg,  à l’exception  néanmoins  des  fix 
Seigneuries  , dont  les  Seigneurs  vaffaux  de  ladite 
Châtellenie  ont  leur  Juftice  à part. 

De  la  Cour  féodale  , ou  Perran  de  Berg  , qui 
ne  fait  point  Corps  avec  le  College  de  Magiftrature, 
relèvent  la  Vicomté  de  plufieurs  Fiefs  particuliers  de 
peu  de  conféqaencc. 

L’Abbaye  de  Saint  - Winox  de  Berg  fut  fondée 
vers  l'an  900.  par  Baudouin-Jc-Chanve  , Comte  de 
Flandres  , en  l’honneur  de  Saint- Winox.  Ce  Saint 
étoit  Anglois  : s’étant  joint  à Saint  -Bertin  vers 
l’an  680.  il  bâtit  un  Monaftere  i Wormhout , de 
c’eft  de-li  que  furent  tirés  les  Moines  dont  on  peupla 
l’Abbaye  de  Berg.  Quelques  - uns  prétendent , de 
peut-être  avec  raifon  , que  Saint- Winox  bâtit  fon 
premier  Monaftere  à Groenberg  de  non  à Wôrin- 
hout,  de  que  ce  ne  fut  que  dans  la  fuite  que  les 
Moines  fe  retirèrent  en  ce  dernier  lieu , à caufe  que 
leur  Monaftere  de  Groenberg  avoit  été  détruit  pen- 
dant les  guerres.  Quoi  qu’il  en  foit  , il  n’eft  pas 
douteux  que  Baudouin  , Comte  de  Flandres  , le 
même  que  nous  avons  nommé , rétablit  entièrement 
le  Monaftere  de  Groenberg  , auquel  il  donna  en 
même  temps  des  biens  très  - considérables.  Cette 
Abbaye  jouit  au  moins  de  cinquante  mille  livres  de 
rente  : elle  eft  en  règle  de  élcélive , ainfi  que  le  font 
prefque  toutes  celles  du  Gouvernement  de  Flandres. 
L’éleftion  fc  fait  par  les  Moines  en  préfence  de 
trois  Commiflaires  du  Roi , qui  font  ordinairement 
le  Gouverneur,  l’Intendant  de  la  Province,  dt  un 
Abbé  du  même  Ordre  que  l’Abbaye.  On  envoie  en- 
fuite  au  Roi  le  procès-verbal  de  l’éleâion.  Sa  Ma- 
jefté  nomme  ordinairement  l'un  des  trois  Sujets  qui 
ont  eu  le  plus  j»rand  nombre  de  voix.  Elle  a néan- 
moins la  liberté  de  choifir  le  Sujet  qui  lui  plaît , 

Pourvu  qu’il  foit  nommé  dans  le  procès-verbal  de 
clcftion.  Bien  plus , il  eft  arrivé  quelquefois  que 
le  Roi  a pourvu  de  l’Abbaye  en  queftion  , des  Sujets 
qui  n'étoient  du  tout  point  nommés  dans  le  procès- 
verbal  ; mais  ces  exemples  font  très-rares. 

L’Eglife  de  l’Abbaye  de  Saint-Winox  eft  la  plus 
belle  de  la  ville.  Cette  Eglife  avoit  été  brûlée  en 
temps  de  guerre  , de  elle  n’eft  point  encore  rétablie 
entièrement.  Le  Choeur  eft  achevé  , de  il  eft  magni- 
fique : il  eft  pavé  de  marbre  , de  enrichi  de  quantité 
d’ouvrages  & de  ftatues  qui  font  également  de  mar- 
bre. Les  deux  Chapelles , qu’on  a conftruites  , l’une 
à droite  de  l’autre  à gauche  du  Chœur,  font  auffi 
très-belles.  On  garde  précieufcment  dans  le  tréfor, 
le  chef  de  Saint-Winox  de  fa  bague. 

Outre  l’Eglife  de  l’Abbaye  , qui  eft  paroiftiale  , 
il  y aune  autre  Parodie,  de  c’eft  celle  de  Saint-Martin, 
Hhhhhhh 
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c8ï  _ Ur~  nn  remarque  3k  Berg  , le  Aytnars , Baron  de  la  Garde  , Général  des  Galeres , 

Après  ces  deux  Egb  , ^ ^ ,uj  bcaux  de  ar?el|é  le  Capitaine  Paulin , mort  le  jo.  Mai  1 578. , 
College  des  Jcfuit  » q ^ un  £es  plu5  vaftes  âgé  de  plus  de  80.  ans.  Mach.on  Guafqui , Capitaine 
la  Province  ».<P,°  *1  " des  Galeres , fut  établi  Capitaine  dans  la  ForterelTe 

ni  des  plus  nencs.  marché  franc  de  Bergançon , qu’il  avoit  fait  conftruire  à fes  dépens. 

11  fC  L c6u  lc  pbur  le  bUd  Se,  filfjofeph  l Honoré  Gualqui  furent  fuccefeve- 

qU,  attire  on  R . P >erndl£,  Ce  jour-li.  ment  Gouverneurs  de  Bcrgançon.  Ce  dernier  acquit 

lc  S Tnvtons  deceuevïlc  U.  très-bas  & très-  eu  . 606  le  Domaine  de  cette  .lie  , que  Ciaude  de 
, excepté  «ers  le  Sud , de  forte  qu’il  Jean  fes  fl,  ont  garde  jufqu  en  . 670.  tenu  de  Cor- 
^ Très- facile.  d’y  former  des  inoodatious  en  très-  mi, , Setuneur  de  Beaurecue.l  , I acquit  & la  lo.ffia 
1 ce  oui  fait  de  Bcre  une  place  très-  à fon  fils  Pierre  , qui  la  vendit  vers  ,68).  i Jofeph- 

feu  de  temps  , ce  qut  lait  ne  ne  r F Palll  de  Rica,j  _ (WcUer  au  Parlement  d’Aix.  Le 

“TrCh'âtellenie  «t  Subdélégation  de  Berg  eft  un  Gouvernement  de  la  Tour  & Ifle  de  Betgau,on 
des  Diftriél,  de  l’Intendance  de  Lille.  On  y compte  vaut  9.8.  Ilv.  de  rente  au  Su«t  qm  en  eft  pourvu 
ru  Paroiffes  & 4048.  feux , ainfique  cela  fe  prouve  par  le  801.  En  temps  de  pa.x , il  y 3 pour  la  defenfc 
Lr  le  dénombrement  qui  fuit.  de  cette  Tour  un  détachement  d Invalides  , dont 

* l’attention  doit  être  principalement  d empecher  l’a- 

DENOMBREMENT  DE  LA  SUBDELEGATION  bord  des  Bâtiments  foupçonnés  de  maladies  conta- 
ct Châtellenie  de  Berg-Saiat-U'inox.  gieufes , & l’approche  ou  les  defeentes  des  Corfaires 

Pzniffts.  Feux,  barbarcfques.  Cette  Tour , au  refte , eft  bien  munie 

C^-vO  *^d  de  canons  & de  tout  ce  qui  eft  ncceifaire  pour  une 

MRG-SA.NT-^OX.vWe  . . . ■ • • • r’g’bUÎ  TEK,  petite  viiie  , dans  ia  bafte 

^ * j’JSSÏÏÏ  * SA  Alface . Diocefe  de  Strasbourg  , ConfeU  fuuvcra.u 

, , „ . . & Intendance  d’Alface  , Bailliage  & Recette  de 

Arnootfcspel , Capel  en  partie  > 1 antre  partie  dépendante  Dachftein.  0n  y compte  64.  feux.  Cette  ville  eft 

du  territoire  de  Duukcique tr  , . tse  cr  x 1: 

Amoutf-aoel . fitucc  dans  un  fond,  fur  un  ruillcau  , à une  lieue 

Sck.  N.  O.  de  Dachftein  , &.  3.  O.  de  Strasbourg.  Bcrç- 

Bieme  S1  bieten  eft  entouré  d’un  mur  qui  a trois  pieds  d’e- 

Broucketcke . . . . . . • . • • * • ■ • • **  paifleur  fur  dix  ou  douze  de  hauteur , avec  un  pa- 

C”»rrD’^,r.e  !“!*""  4v  Lpetau-deffTqu.acn,,  pied.de  haut  fur  J* 

Ctocktc demi  de  large  ; mais  le  mur  arnli  que  le  parapet  elt 

Ghywelde  en  partie  , l’autre  partie  dépendante  du  cn  défordre.  Le  foffé  qui  eft  devant  cette  enceinte  , 

teiritoire  de  Dunkerque cft  prefque  comblé  en  quelques  endroits,  & dans 

’is  d’autres  il  l’eft  entièrement. 

KcEn  . ! .*  J I ! 1 ni  BERGELLE,  dans  l’Armagnac  , en  Gafcogne, 

LjJTrenkhoutke  en  partie  , l’autre  partie  dépendante  du  Diocefe  d’Aire  , Parlement  de  Touloufc  , lnten- 

tcnitoiie  de  Dunkerque  dance  & Elc&ion  d’Aufch , Colleéte  du  bas  Arma- 

Ooftcapel  . . . 1°  gnac.  On  n’y  compte  point  de  feux,  mais  feulement 

*;;*,*.  181  4i.bcllugues  de  un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette 

Sox?  I 1 t ! Communauté  eft  à a.  L & demie  U.  de  Nogaro. 

Spycker  , du  côté  de  Dunkerque 4*  BERGERAC  , Berger acum  ^ ville  très  - riche  , 

Stcenc • • • • • ♦.  \ • très-marchande  & très  - peuplée  , avec  une  Séné- 

Teghem  en  partie , l’autTe  partie  dépendante  du  territoire  , en  Périgord,  Diocefcs  & Eleaions  de 

Uxent'en  parGe^Vautre  pïrüc’dépendwte’du'terTitôirê  Périgueux  & de  Sarlat , Parlement  & Intendance  de 

de  t Bordeaux.  On  y compte  deux  Parûmes  , Saint- 

Wxrheiri .*7°  Martin  , de  1000.  feux , du  Diocefe  dt  de  l'Eleôioa 

WeRcepel  ; ^ J®  Je  Périeueux  ; & h MatitUmi , de  606.  feux  . du 

SX  ’ : ; : ; : : : : n Diocefe  & de  l-Eleaion  de  Sarlat.  Ces  Paroiffes 

L.  ' ’ . . font  réparées  l'une  de  i’aurre  par  la  Dordogne  , Sr. 

Tr«£  SiSffS  t&Æ  Marûn . fur  larivc  droite  , St  » ««"““x  ^ 

impoGiioni  de  ladite  Châtellenie.  rive  gauche.  Bergerac  eft  à lo.  1.  & demie  O.  un 

r».  . t . X*.  r c.ÎWn.„ri,  w quart  au  S.  de  Sarlat , 6.  & quart  S.  S.  O.  de  Pen- 

! 1 ! *.  I . «B  gueux  , & 16.  & un  tiers  E.  un  quart  au  N.  de 
Honfcotte  , ville  t fit  fon  territoire  .......  S 39  Bordeaux.  Long.  l8.  14*0.  lat.  44*  S 7 • S0, 

Hontskeraue  dt  fon  Comté La  lïtuation  de  Bergerac , dans  une  grande  piau 

ŸrévÔté  de  Saint  Danaè»  (la) , composée  de  la Paroifle  f j d’Auvergne  & de  Litnoufin  à Bor- 

tSïÆ ^ ^ 4..  K*  a- 1* HJ.  - - «**<-£ 

— ... — ~ „ paflage  de  cette  nviere  eft  des  meilleurs  oc  des  plus 

. *°‘  f,-ntIles-  ora  J2Î_  commodes  , faifoit  autrefois  cette  ville  un  pofte 

BERGANÇON  ou  Brbc  ançon  , lfle  & Tour  avec  important.  Les  Anglois  la  fortifièrent  dans  le  qua- 
titre  de  Gouvernement  & de  Marquifat , en  Pro-  torzieme  fiecle  ; mais  Louis , Duc  d’Anjou  , frere 
vencc  , Diocefe  de  Toulon,  Parlement  & Inteo-  du  Roi  Charles  V.  , la  leur  enleva  en  1371* 

dance  d’Aix , Vigucrie  & Recette  d’Hieres.  On  n’y  Leshabitans  de  Bergerac  ayant  embrafté  le  Cal- 
compte  point  de  feux.  Cette  ifle  eft  très-petite  , & vinifme  , fc  révoltèrent  cn  1561.  ♦ & pendant  les 
n’cft  à proprement  parler  qu’un  rocher  : elle  eft  guerres  que  la  différence  de  Religion  cauCa  dans  le 
lituée  dans  le  golfe  d’Hieres , à une  très-petite  dit-  Royaume  , cette  ville  fut  prife  & reprife  pluneurs 
tance  de  la  Terre -Ferme  , dont  elle  n’eli  féparée  fois.  Enfin  le  Roi  Louis  XIII.  s’eu  rendit  maître  en 
que  par  un  canal  fort  étroit,  à a.  1.  & demie  E.  x6ti.  Ce  Prince  cn  fit  rafer  les  fortifications , oc. 
5.  E.  d’Hicrcs , 5.  & trois  quarts  E.  S.  E.  de  Tou-  elles  n’ont  point  été  rétablies  depuis  ce  temps.  Ber- 
Ion  , & 1 6.  & quart  S.  E.  d’Aix.  getac  étoit  alors  une  place  £ importante , 1» 

Par  Lettres  de  Décembre  1 574. , regiftrées  à Aix  chande  & fi  peuplée  , qu'on  y comptoit , y compris 
le  30.  Oétobre  1 576. , l’ifle  de  Bcrgaitfon  fiit  érigée  fes  environs  jufqu’à  ladiftance  de  fix  lieues , plus  de 
eo  Marquifat  en  faveur  d’Antoine  d’Eücalins-des-  quarante  mille  Calviniftes.  Aujourd’hui  le  principal 
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commerce  de  cette  ville  conlifte  en  vin  , en  eaux- 
de-vie , en  étoffes  , de  en  denrées  de  differentes 
cfpeces.  Ce  commerce  eft  floriiTant  & fe  foutient  à 
merveille. 

Pour  ce  qui  concerne  la  Jufficc  , la  Sénéchauflce 
de  Bergerac  elt  une  des  trois  qui  divifent  la  Pro- 
vince de  Périgord  , & qui  dépendent  d’un  même 
Sénéchal  en  chef.  l^oye\  Périgord  Province  , & 
Bordeaux  Parlement.  Cette  Sénéchauflce , quoique 
fort  ancienne  .reflbrtit  néanmoins  au  Préudial  de 
Péri  gueux. 

Par  une  Lettre  du  mois  de  Juillet  1740. , feu  M. 
Raoul  , Confeillcr  au  Parlement  de  Bordeaux  , 
apprit  à M.  de  Reaumur , qu’il  y avoit  dans  le  Prieuré 
de  Tremalac  , de  l’Ordre  de  Cluny  , à cinq  lieues 
de  Bergerac , un  ruiflèau  inflammable  & brûlant.  La 
qualité  de  ce  ruiflèau  fut  découverte  , il  y a environ 
vingt  ans  , par  l’avanture  d’un  voleur  d’écreviflcs  , 
qui , pour  mieux  appcrcevoir  les  trous  où  elles  fe 
cachent , fe  fervoit  de  torches  de  paille  allumées. 
Tant  que  cet  homme  marcha  fur  le  gravier  du  lit 
prefque  horizontal  de  ce  ruiflèau  , le  feu  ne  prit 
point  à l’eau  de  la  fuperficie  ; mais  étant  arrivé  à des 
endroits  plus  inégaux  , & où  il  y avoit  des  creux  , 
l’eau  s’enflamma  tout-à-coup  , au  point  qu’il  en 
eut  fa  chcmife  brûlée.  La  flamme  que  produifoit 
cette  eau  ,étoit  bleuâtre.  M.  l’Abbé  d'Aleme  , alors 
Prieur  de  Trcmolac  , fit  répéter  l’expérience  deux 
ou  trois  fois  , de  clic  réufflt  toujours  de  même.  On 
peut  croire  avec  beaucoup  de  vvifemblance  , qu’il 
elt  tombé  , & qu’il  s’eft  amaflé  dans  ccs  endroits 
creux  , quelque  limon  chargé  d’une  matière  fulphu- 
reufe  , atïcz  en  mouvement  pours’exhaler  au  travers 
& au-delfus  de  l’eau  , dt  pour  y prendre  feu  dès 
u’on  y approche  une  flamme  étrangère.  Mercure 
e France  , du  mois  de  Février  174s.  , pag.  1 xi. 

BERGERE  , dans  la  Brie-Champenoife  , Diocefe 
de  Troyes  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Châlons  , Election  de  Sezanne.  On  y compte  48. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  lituée  fur  le  petit  Morin,  à 
a.  I.  & demie  N.  N.  O.  de  Sezanne. 

BERGERE  , en  Champagne  , Diocefe  de  Lan- 
gres.  Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons, 
.Election  de  Bar-fur-Aube.  On  y compte  44.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à cinq  quarts  de  lieue  S.  O.  de 
Bar-fur-Aube. 

BERGERES  , en  Champagne  , Diocefe  , Inten- 
dance & Election  de  Châlons,  Parlement  de  Paris. 
On  y compte  1 5 2.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  lituée 
dans  une  contrée  fertile  en  bon  vin  , à trois  quarts 
de  lieue  S.  S.  E.  de  Vertus  , dt  à 4.  I.  & quart  O. 
S.  O.  de  Châlons. 

BERGERIE  des  Fontaines  , Sanfli  Genefii  de 
Fontanis  CauLr  Abbaita  , Abbaye  d'Hommes,de 
l’Ordre  de  Saint-Benoît , dans  le  Diocefe  de  Pcr- 

Îngnan  , en  Kouflillon , unie  à l’Abbaye  de  Mont- 
èrrat  en  Catalogne. 

BERGESsEttlN  , Diocefe  , Bailliage  & Recette 
de  Mâcon  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Dijon.  Un  y compte  36.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 
2. 1. 0.  S.  U.  de  Cluny , & 5.  & quart  O.  de  Mâcon. 
De  Bergeflcrin  dépend  le.  hameau  de  Champloye. 

BERGHOLTZ  .dans  la  haute  Al  face  , Diocefe 
de  Bâle  ,Confeil  fouverain  & Intendance  d’Alface  , 
Bailliage  & Recette  de  Gebvreillcr.  On  y compte 
80.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à une  demi-licue  E.  de 
Gebvteiller  , de  à trois  quarts  de  lieue  O.  S.  O.  de 
Ruffacb.  A une  petite  diftance  N.  N.  0.  de  Ber- 
gholtz  , eft  un  village  nommé  Bergholt\hdten  , dé- 
pendant de  la  Paroiflè  qui  donne  lieu  au  préfent 
article. 

BERGICOURT  , en  Picardie,  Diocefe  , Inten- 
dance de  Election  d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , 
Doyenné  de  Poix.  On  y compte  37.  feux.  Cette 
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Paroiflè  eft  lituée  fur  une  petite  riviere  , à une  lieue 
S.  E.  de  Poix  , de  4.  de  demie  S.  O.  d’Amiens. 

BERGN1C0URT  , en  Champagne  , Diocefe  de 
Rheims  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châ- 
lons , Election  de  Rcthel.  On  y compte  48.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à 2. 1.  de  quart  S.  O.  de  Rethel. 

BERGONNE  , en  Auvergne  , Diocefe  de  Cler- 
mont , Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Rhiom, 
Eleôion  d’Ifloire.  On  y compte  72.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè eft  à une  lieue  de  demie  S.  O.  d’Ifloire. 

BERGOUIGNAN  , dans  l’Armagnac  , en  Gaf- 
cogne , Diocefe  d’Aire  , Parlement  de  Touloufe  , 
Intendance  de  Eleétiftn  d’Aufch  , ColleAe  du  bas 
Amtagnac.  On  y compte  2.  feux  & 96.  bcllugues  de 
feu.  Cette  Paroiflè  eft  à deux  tiers  de  lieue  E.  d’Aire. 

BERGUES , en  Picardie , Diocefe  de  Laon , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  de  Soiflons , Eleétion 
de  Guife.  On  y compte  35.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
lituée  fur  la  Sambre  , à 3.  1.  de  quart  N.  N.  E.  de 
Guife  , de  2.  S.  E.  de  Landrecies. 

BERGUETTES  , en  Artois , Diocefe  d’Arras  , 
Confeil  provincial  de  fouverain  d’Artois  , Parlement 
de  Paris  , Intendance  de  Lille  , Bailliage  de  Recette 
de  Lillers.  On  y compte  62.  feux  de  308.  perfonnes. 
Cette  Paroiflè  eft  à une  petite  lieue  N.  de  Lillers , de 
autant  S.  E.  d’Airc. 

BERGUIGNEUX  , en  Artois , Diocefe  de  Bou- 
logne , Confeil  provincial  de  fouverain  d’Artois  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lille , Bailliage 
de  Recette  de  Saint  - Pol.  On  y compte  18.  feux  de 
87.  perfonnes.  Cette  Paroiflè  eft  à 2. 1.  de  demie  N. 
N.  O.  de  Saint- Pol. 

BERGZABERN  , dans  la  baflè  Alface  , Diocefe 
de  Spire  , Confeil  fupérieur  de  Intendance  d’AUàce , 
Diftrict  de  Wciflcmbourg.  On  y compte  40.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à une  lieue  de  demie  N.  N.  E.  de 
Weiflèmbourg.dc  2. de  quart  S. O.  de  Landaw. 

BERHET  , en  Bretagne,  Diocefe  & Recette  de 
Trcguier  , Parlement  de  intendance  de  Rennes.  On 
y compte  6.  feux  de  un  quart  de  feu. 

BEKlC  , en  Bretagne  , Diocefe  de  Recette  de 
Vannes , Parlement  oc  Intendance  de  Rennes.  On 
y compte  19.  feux  , un  tiers  de  un  quart  de  feu. 
Cette  Paroiflè  eft  à 3. 1.  E.S.  E*  de  Vannes. 

BERICH  , dans  le  Pays-Meflin  , Diocefe  de 
Treves,  Parlement  de  Intendance  de  Metz  , Recette 
de  Thionville  , Seigneurie  de  Rodcmacher.  On  y 
compte  feulement  $.  feux. 

BERIEN , de  fes  Terres  de  Locmaria , de  la  Huel- 
goët , en  Bretagne  , Diocefe  de  Recette  de  Quim- 
per , Parlement  de  Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  37.  feux  de  un  tiers  de  feû. 

BER1EUX , dans  le  Laonnois , au  Gouvernement 
général  de  l’Ille-de-Francc  , Diocefe  de  ElcAion  de 
Laon , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Soiflons. 
On  y compte  97.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 3.  I.  S. 
E.  de  Laon. 

BER1GNY  , en  Normandie  , Diocefe  de  Ba- 
yeux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de  Caen  , 
ElcéÜon  de  Saint-Lo  , Sergenterie  de  Thorigny. 
On  y compte  8 1 . feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 3. 1.  S.  S. 
E.  de  Saint-Lo. 

BERJOU  , en  Normandie,  Dioce'fe  de  Baycux, 
Parlement  de  Rouen  * Intendance  de  Caen  , Elcc* 
tion  de  Vire  , Sergenterie  de  Condé.  On  y compte 
179.  feux.  Cette  Paroilfe  eft  lituée  fur  la  rivière  de 
Noireau  , à une  lieue  E.  de  Condé  , de  5.  E.  de 
Vire. 

BERJOUVILLE  , dans  le  Pays-Chartrain  , au 
Gouvernement  général  d’Orlcanois  , Diocefe  dt 
Election  de  Chartres  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance d’Orléans.  On  y compte  24.  feux.  Cette  Pa- 
roilfe eft  lituée  fur  la  rive  gauche  de  l’Evre  , à une 
demi-lieue  S.  de  Chartres. 
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, en  Picardie  , Diocefc  & 
, Parlement  de  Paris  , Inten- 
î y compte  feulement  7.  feux. 
UBni,miuww«»  en  Vaux  , dans  le  Noyon- 
oois  au  Gouvernement  général  de  l’Ifle-de-Fran- 
ce , Diocefc  ôc  Eleftion  de  Noyon  , Parlement  de 
Paris  , Intendance  de  Soiflons.  On  y compte  130. 
feux.  Cette  Paroiflè  cft  à a.  L N.  N.  E.  de  Noyon. 

BERLATS  , en  Languedoc  , Diocefe  & Recette 
de  Cailres , Parlement  ôc  Généralité  de  Touloufe, 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  134.  feux. 

BERLAYMONT,  en  Hayjfcult,  Diocefe  de  Cam- 
bray , Parlement  de  Douay  , Intendance  de  Mau- 
beuge , Gouvernement  5c  Recette  du  Quefnoy.  On 
y compte  88.  feux.  Cette  Parodie  eft  fituée  fur  la 
rive  gauche  de  la  Sambrc  , k 2. 1.  ôt  quart  E.  S.  E.  du 
Qucfnoy  , ôc  2.  5c  deux  tiers  S.  O.  de  Maubcugc. 

BERLENCOURT , dans  le  Noyonnois  au  Gou- 
vernement général  de  l'Iflc-de-France  , Diocefe  5c 
Election  de  Noyon , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Soiflons.  On  y compte  SS*  feux. 

BERLENCOURT  , en  Artois , pioccfc  , Gou- 
vernance , Bailliage  ôc  Recette  d’Arras , Confeil 
provincial  Ôc  fouverain  d’Artois,  Parlement  de  Paris, 
Intendance  de  Lille.  On  y compte  66.  feux  ôc  327. 
perfonnes.  Cette  Paroiflè  cft  une  lieue  O.  d’A ven- 
ues , ôc  4.  O.  un  quart  au  S.  d’Arras. 

BERLES-AUBIGNY,  en  Artois,  Diocefe , Gou- 
vernance , Bailliage  ôc  Recette  d’Arras,  Confeil  pro- 
vincial ôc  fouverain  d’Artois , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Lille.  On  y compte  16.  feux  ôc  76. 
perfonnes.  Cette  Parodie  eft  k une  demi-lieue  O. 
d’Aubigny,  Ôc  à 3. 1.  O.  N.  O.  d’Arras. 

BERLES-MOUTIER , en  Artois , Diocefe,  Gou- 
vernance , Bailliage  ôc  Recette  d’Arras , Confeil  pro- 
vincial Ôc  fouverain  d’Artois  , Parlement  de  Paris, 
Intendance  de  Lille.  On  y compte  42.  feux  Ôc  210. 
perfonnes.  Cette  Paroiflècft  à 2. 1.  ôc  deux  tiers  S.O. 
d’Arras. 

BERLES-VITASSE  ou  au  Bois , en  Artois , Dio- 
cefe , Gouvernance , Bailliage  ôc  Recette  d’Arras , 
Confeil  provincial  ôc  fouverain  d’Artois,  Parlement 
de  Paris,  Intendance  de  Lille.  On  y compte  38.  feux, 
ôc  190.  perfonnes.  Cette  Paroiflè  eft  à 2.  1.  ôc  deux 
tiers  S.  S.  O.  d’Arras. 

BERLEVENEZ  , en  Bretagne  , Diocefc  ôc  Re- 
cette deTreguier , Parlement  ôc  Intendance  de  Ren- 
nes. On  y compte  38.  feux,  un  tiers  ôc  un  quart  de  feu. 

BERL1ERE  ( la) , en  Picardie , Diocefe  de  Beau- 
vais , Parlement  de  Paris,  Intendancede Lille,  Elec- 
tion de  Montdidier.  On  y compte  44.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè cft  fituée  fur  un  ruifleau  , k 3.  1.  E.  S.  E.  de 
Montdidier  , ôc  2.  Ôt  tiers  S.  de  Roye. 

BERLIERE  ( la  ) , en  Champagne , Diocefe  ôc 
Elcflion  de  R heitns.  Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Châlons.  On  y compte  75.  feux. 

BERLIN  , dans  le  Bazadois , en  Gafcogne  , Dio- 
cefe de  Bazas  , Parlement  ôc  Intendance  de  Bor- 
deaux , Eleélio»  de  Condom  , Jurifdi&ion  d’Aillas. 
On  y compte  120.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à a.  I.  de 
la  rive  gauche  de  la  Garonne  ôc  de  la  Réolle 

BERL1NG  ou  Biiuikgen  , Paroiflè  ôc  Prévôté  , 
dans  la  bafle  Alface  , Diocefe  de  Strasbourg , Confeil 
fouverain  ôc  Intendance  d’Alface , Principauté  de  la 
Petite-Pierre.  On  y compte  feulement  14.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  à une  lieue  S.  O.  de  la  Petite-Pierre , 2. 
ôc  quart  N.  O.  de  Savcme , ôc  7.  ôc  deux  tiers  N.  O.  de 
Strasbourg.  La  Prévôté  de  Bcrlingen  comprend  dans 
fonReffbrt  8.  Paroiflès , où  l’on  compte  115.  feux. 

BERLIZE,  en  Picardie,  Diocefe  ôc  Election  de 

aon  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Soiflons. 
Un  y compte  41 . feux. 

BERLIZE  , dan*  le  Pays-Mcffin , Diocefc  , Par- 
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lement , Intendance  ôc  Recette  de  Metz  , Diftrift 
du  Saulnoy.  On  y compte  feulement  1 3.  feux. 

BEKLOU  , en  Languedoc  , Diocefe  ôc  Recette 
de  St.  Pons  , Parlement  de  Touloufe,  Généralité  de 
Montpellier,  Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
53.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à quelque  diftance  de  la 
rive  droite  de  l’Orbe  , ôt  à î.l.  ôt  trois  quarts  E.  S.  E. 
de  Saint-Pons. 

BERMERAIN  , en  Haynault,  Diocefe  dcQam- 
bray  , Parlement  de  Douay  , Intendance  de  Mau- 
bcugc , Gouvernement  du  Quefnoy.  On  y compte  72. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  k une  lieue  O.  du  Quefnov. 

BERMERICOURT , en  Champagne , Diocefe  Ôc 
Election  de  Rheims  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Châlons.  On  y compte  14.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè eft  à 2. 1.  ôc  demie  N.  N.  O.  de  Rheims. 

B ER. MF  RIES  , en  Haynault , Diocefe  de  Cam- 
bray , Parlement  de  Douay , Intendance  de  Mau- 
beuge  , Prévôté  ôc  Recette  de  Bavay.  Ou  y compte 
feulement  14.  feux. 

BERMICOURT  , en  Artois  , Diocefe  de  Boulo- 
gne , Confeil  provincial  Ôc  fouverain  d’Artois  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lille , Bailliage 
ôc  Recette  de  Saint-Pol.  On  y compte  a6.  feux  Ôc 
228.  perfonnes.  Cette  Paroiflè  eft  à une  lieue  Ôc  trois 
quarts  O.  N.  O.  de  Saint-Pol. 

BERMONT  , dans  le  Sundtgav  , Diocefe  de  Bc- 
fançon  , Confeil  fupéricur  Ôc  Intendance  d’AUâce  , 
Bailliage  ôc  Recette  de  Bedfort.  On  y compte  13. 
feux.  Cette  Paroift^eft  à cinq  quarts  de  lieue  S.  S.  O. 
de  Bedfort. 

BERMONVILLE , en  Normandie , Diocefe  , Par- 
lement ôc  Intendance  de  Rouen  , Election  de  Cau- 
debec  , Sergenterie  de  Bolbcc.  On  y compte  4.  feux 
privilégiés  Ôc  84.  feux  taillables.  Cette  Paroiflè  eft  à 
3. 1.  N.  N.  O.  de  Caudcbcc. 

BERNADET  , dans  le  Bigorre,  en  Gafcogne, 
Diocefe  de  Tarbes  , Parlement  de  Touloufe  .Inten- 
dance d’Aufch  , Recette  du  Comté  de  Bigorre.  On  y 
compte  48/feux.  Cette  Paroiflè  eft  à une  lieue  Ôc  de- 
mie S.  S.  E.  de  Tarbes. 

BERNADETS  , en  Béarn  , Diocefe  de  Lefcar , 
Parlement  de  Pau  , Intendance  d'Aufch  , Sénéchauf- 
fée  ôc  Recette  de  Morlas.  On  y compte  feulement 
1 1.  feux. 

BERNARD  ( le  ) , en  Poitou , Diocefe  de  Lu^on, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Poitiers  , Elec- 
tion des  Sables  d’Olonnc.  On  y compte  183.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  un  ruifleau  , à une  lieue 
de  l’Océan , ôc  3.  ôc  quart  E.  S.  E.  des  Sables. 

BERNARDET  , dans  l’Aftarac  , en  Gafcogne  , 
Diocefe  ôc  Intendance  d'Aufch  , Parlement  de  Tou- 
loufe, Election  d’Aftarac.  On  y compte  2.  feux  ôc  78. 
bellugues.  Cette  Communauté  eft  à 4. 1.  S.  un  quart 
à l’O.  de  Mirande. 

BERNARDIERE  ( la  ) , en  Bretagne,  Diocefe  ÔC 
Recette  de  Nantes,  Parlement  ôc  Intendance  de  Ren- 
nes. On  y compte  3.  feux  Ôc  un  tiers  de  feu. 

BERNAT , en  Àngoumois , Diocefe  ôc  Eleftion 
d’Angoulême  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Limoges.  On  y compte  80.  feux. 

BERNAT  de  Bas  , dans  le  Comté  de  Bigorre  ,en 
Gafcogne  , Diocefe  de  Tarbes  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  d’Aufch , Recette  du  Comté  de 
Bigorre.  On  y compte  64.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 
une  lieue  ôc  demie  S.  S.  E.  de  Tarbes. 

BERNAT  deflùs , dans  le  Comté  de  Bigorre  , en 
Gafcogne  , Diocefe  de  Tarbes  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  d’Aufch,  Recette  du  Comté  de 
Bigorre.  On  y compte  28.  feux.  Cette  Communauté 
cft  à quelque  diftance  E.  de  celle  qui  a donné  lieu  à 
l’article  précédent. 

BERNATRE  , en  Picardie  , Diocefc  ôc  Inten- 
dance d'Amiens  , Parlement  de  Paris  , Election 
d’Abbeville , 
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BERNA  Y , bourg  , en  Saintonge  , Dioccfc  & In- 
tendance de  la  Rochelle  , Parlement  de  Bordeaux  , 
Election  de  Saint-Jean-d’Angely.  On  y compte  1 1 a. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  une  petite  riviere  , à a.  1. 
& trois  quarts  N.  O.  de  St.  Jean-d'Angely. 

BERNAY  , en  Normandie , Diocefe  de  Sécz  , 
Parlement  de  Rouen,  Intendance  d’Alençon  , Elec- 
tion de  Falaife  , Sergenterie  de  la  Forêt.  On  y com- 
pte 49.  feux.  Cette  Paroiflè  eftfîtuée  fur  la  rive  gau- 
che de  la  rivière  d’Orne , à z.  1.  O.  un  quart  au  S. 
d’Argcntan , & 4.  S.  S.  E.  de  Falaife. 

BERNAY , bourg  , dans  le  Maine  , Diocefe  & 
Eleftion  du  Mans  , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Tours.  On  y compte  94.  feux.  Ce  bourg  eft  à 3. 1. 
& trois  quarts  O.  N.  O.  du  Mans.  Il  y a auprès  de 
Bernay,  des  carrières  de  très-belle  pierre  blanche. 

BERNAY  , dans  la  Bric-Françoife  , Dioccfc  de 
Meaux , Parlement  & Intendance  de  Paris  , Elcôion 
de  Rozoy.  On  y compte  56.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
à un  quart  de  lieue  S.  O.  de  Rozoy  , de  à 5. 1.  de 
deux  tiers  S.  de  Meaux. 

BERNAY  Beauregard , en  Picardie,  Diocefe.  & 
Intendance  d’Amiens  , Parlement  de  Paris , Eleâion 
de  Dourlcns  , Doyenné  de  Rhue.  On  y compte  $6. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la  riviere  de  Maye , 
à une  lieue  E.  de  Rhue  , de  3.  & quart  N.  N.  O. 
d’Abbeville. 

BERNBACH  , dans  la  baflè  Alfacc,  Diocefe  de 
Spire  , Confcil  fupéricur  de  Intendance  d’ Alfacc  , 
Bailliage  d’Altenltadt.  On  y compte  feulement  8. 
feux. 

^ BERNÉ  , en  Bretagne  , Diocefe  & Recette  de 
Vannes,  Parlement  & Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  17.  feux  , un  tiers  & un  quart  de  feu.  Cette 
Paroiflè  eft  à 9. 1.  & trois  quarts  O.  N.  O.  de  Van- 
nes , & 3.  & demie  N.  N.  E.  de  Quimperlay. 

BERNECOURT  , en  Normandie  , Dioccfc  d’E- 
vreux  parJement  Ae  Rouen  > l,ucndance  d’Alen- 
$on  , Election  de  Conchet , Sergenterie  de  Breteuil. 
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On  y compte  zoo.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  à une 
demi-lieue  O.  de  Brcteuil , & à 2. 1.  & demie  S.  S.  O. 

de  Couches. 

BERNECOURT  , dans  le  Duché  de  Bar,  Dio- 
cefe de  Toul  , Confcil  fouverain  fit  Intendance  de 
Lorraine , Bailliage  de  Pont-à-Mouflon.  On  y com- 
pte 60.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à deux  lieues  & demie 
S.  O.  de  Pont-à-Mouflon,  & 3.  N.  de  Toul.  Son 
Eglife  eft  dédiée  à St.  Georges.  De  Bernecourt  dé- 
pend l’annexe  de  Groflè-Rouvre. 

Par  Lettres  du  29.  Avril  1719. , regiftrées  en  la 
Chambre  des  Comptes  de  Bar  le  17.  Mai  fuivant , la 
Terre  de  Seigneurie  de  Bernecourt  fut  érigée  en  Ba- 
ronnie , en  faveur  de  Didier-Charles , Baron  de  Pa- 
rijot , Colonel  de  Cavalerie  au  fcrvicc  du  Duc  Léo- 
pold, Sous-Lieutenant  d’une  Compagnie  de  Chevaux- 
Légers  de  la  garde  de  ce  Prince.  Didier-Charles 
étoit  fils  de  Charles  Parifot , créé  Baron  par  Lettres 
du  Duc  de  Lorraine  du  7.  Septembre  1707. .Cheva- 
lier du  St.  Empire  , Confcillcr  d’Etat , Maître  de  Au- 
diteur en  la  Chambre  des  Comptes  de  Lorraine  , 
lequel  avoit  été  employé  dans  pluficurs  négociations 
par  le  Duc  de  Lorraine.  11  avoit  époufé  le  1 8.  Août 
1671.  Marie-Dieudonnée  Gaucher  , veuve  de  Louis 
Beaut  ; & il  avoit  pour  frère  Eloi-François  Parifot , 
Grand-Ecuyer  danstoutcla  Prévôté  d’ Arches, de  Bailli 
de  Ruaux.  Us  étoient  l’un  de  l’autre  enfants  de  Jean 
Parifot , originaire  de  Mirecourt,  lequel  obtint  des 
Lettres  de  Nobleflè  du  Duc  Charles  de  Lorraine  le 

29.  Janvier  1598. 

Didier-Charles , Baron  de  Parifot  de  de  Berne- 
court  , fut  marié  le  26.  Avril  1709.  à Jcanne-Fran- 
çoife  des  Colfons  de  Domprey  , fille  d’Antoine  de 
Colfons  de  d’Anne  de  Domprey.  De  cette  alliance 
font  venus  , i°.  Jofeph-Cbarlcs-Antoinc , Baron  de 
Parifot  de  de  Bernecourt , Seigneur  de  Gorc , Salley , 
Sanzey  & Matidres , Gentilhomme  ordinaire  de  la 
Duchelfc  Douairière  de  Lorraine , mere  de  l’Em- 
pereur régnant , marié  le  14.  Juillet  1739-  avec 
Anne-Jeanne-Lambcrte  du  B oquet , fille  de  Jean- 
Baptifte  , Seigneur  de  Bouvron , Capitaine  de  Ca- 
valerie au  Régiment  de  Lenoncourt , morte  en  17  s.., 
de  laquelle  font  nés  (a)  le  *3*  Décembre  174t. 
Louis-Jean , Baron  de  Parifot  & de  Bernecourt  ; 
( b ) le  tz.  Décembre  17s *-  Jofeph-Charles;  (c  ) 
le  17.  Novembre  1744.  Jeanne-Anne  ; ( À ) le  «3. 
Janvier  1745.  Marie-Thérèfc  ; ( e ) le  20.  Novem- 
bre 1750.  Marguerite.  20.  Charles  Nicolas-François 
de  Parifot  , tué  au  fîegc  de  Prague  en  174»*  î 

30.  Marie-Louifc-Françoife  de  Parifot , époufe  de 
N.  Marquis  de  Mouzay. 

BERNEGOUE,  en  Poitou  , Diocefe  de  la  Ro- 
chelle , Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Poitiers, 
Election  de  Niort.  O11  y compte  71.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  à 2.  1.  S.  S.  E.  de  Niort. 

BERNELLE  , dans  le  Soiflbnnois  , au  Gouver- 
nement général  de  l’Ifle-de-France , Diocefe , Inten- 
dance & Ele&ion  de  Soiflons  , Parlement  de  Paris. 
On  y compte  27.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 
3.  1.  E.  de  Soiflons. 

BERNE  RIE  ( la  ) , Paroiflè  de  petit  Port  de  mer , 
en  Bretagne  , Diocefe  & Recette  de  Nantes  , Par- 
lement de  Intendance  de  Rennes.  On  y compte  6. 
feux  de  un  quart  de  feu.  Cette  Paroiflè  eft  à 7. 1.  Ôe 
demie  O.  S.  O.  de  Nantes.  Les  habitants  de  la  Ber- 
neric  font  la  plûpart  des  Pêcheurs  , qui  s’occupent 
à la  pêche  du  poiflon  de  mer  frais , dont  ils  foumiflènt 
pluficurs  villes  de  Bretagne , & même  pluficurs  lieux 
de  la  Province  d’Anjou  de  de  celle  de  Poitou. 

BERNES  , dans  le  Bcauvoilis  , au  Gouvernement 
general  de  l’iflc-dc-France  , Diocefe  de  Beauvais  , 
Parlement  de  Intendance  de  Paris,  Eleftion  de 
Scnlis.  On  y compte  1 8.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 
une  dcmi-licuc  N.  N.  E.  de  Bcaumont-fur-Oife , de 
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à 3.  lieues  & trois  quarts  0.  S.  O.  de  Scnlis. 

BERNE SQ  , en  Normandie , Diocefe  de  Eleélion 
de  Bayeux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de 
Caen,  Sergenteric  de  Cérify.  On  y compte  109. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à 2.  lieues  dt  demie  O.  de 
Bayeux. 

BERNET,  dans  l’Aftarae  , en  Gafcogne  , Dio- 
cefe & Intendance  d’Aufth , Parlement  de  Touloufe , 
Eleélion  d’Aftarac.  On  y compte  un  feu  dt  86.  bel- 
lugucs  de  feu.  Cette  Communauté  cil  à 4. 1.  & demie 
$.  E.  de  Mirande. 

BERNET  , au  pays  de  Rivierc-Vcrdun  , en  Gaf- 
cogne , Diocefe  de  Lombes  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  d’Aufch , Eleélion  de  Riviere-Ver- 
dun.  On  n’y  compte  point  de  feux  , mais  feulement 
10.  bellugues  de  feu. 

BERNET , bourg  , en  Poitou , Diocefe  de  la  Ro- 
chelle , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Poitiers , 
Eleélion  de  Niort.  On  y compte  331.  feux. 

BERNEVAL  le  Grand,  en  Normandie,  Dio- 
cefe , Parlement  dt  Intendance  de  Rouen  , Elcélion 
d’Arques  , Scrgcntcrie  d’Envermeuil.  On  n’y  compte 
point  de  feux  privilégiés , mais  feulement  163.  feux 
taillablcs.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  l’Océan , à 
2. 1.  N.  E.  d’Arques , dt  autant  E.  N.  E.  de  Dieppe. 

BEKNEU1L  , dans  le  Beauvoifis  , au  Gouverne- 
ment général  de  l’Iile-de-France,  Diocefe  de  Eleélion 
de  Beauvais,  Parlement  de  Intendance  de  Paris.  On  y 
compte  1 zo.  feux.  Cette  Paroifle  eil  à une  lieue  S. 
un  quart  à PO.  de  Beauvais. 

BEKNEUIL  en  Pons  , bourg  , Diocefe  de  Elec- 
tion de  Saintes , Parlement  de  Bordeaux , Inten- 
dance de  la  Rochelle.  On  y compte  238.  feux.  Ce 
bourg  eft  à 2. 1.  dt  tiers  S.  de  Saintes , de  une  de  trois 
quarts  N.  N.  0.  de  Pons. 

BERNEUIL  de  Gorge  , en  Picardie  , Diocefe  de 
Intendance  d’Amiens,  Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  Dourlens  , Doyenné  de  Saint-Riquier.  On  y 
compte  100.  feux.  Berneuil  eft  à une  dcmi-lieue 
S.  S.  O.  de  Gorge , de  2.  1.  de  demie  S.  O.  de 
Dourlens. 

BERNEUIL , dans  le  Soiflonnois , au  Gouver- 
nant général  de  l’Ifle-de-Francc , Diocefe  , Inten- 
dance de  Eleélion  de  Soiflbns  , Parlement  de  Paris. 
On  y compte  94.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fttuée  fur 
la  rive  droite  de  la  riviere  d’Aifnc,  à 2. 1.  de  quart 
E.  de  Compiegne  , de  4.  de  demie  0.  un  quart  au 
N.  de  Soiflbns. 

La  Terre  dt  Seigneurie  de  Berneuil , dont  il  eft 
queftion  , eft  une  très-ancienne  Vicomté  , comme 
on  le  voit  par  une  Charte  du  mois  de  Février  1230., 
dans  laquelle  Enguerrand , Sire  de  Couci , établit  les 
droits  feigneuriaux  qu’il  avoir  dans  ladite  Vicomté , 
dont  il  étoit  propriétaire  , de  s'obligea  de  fairé  jouir 
les  habitants  des  privilèges  qu’il  leur  accorda. 

Marie  de  Borgnes  de  ['Mette  , veuve  de  François 
de  Sermoifes , Vicomte  de  Berneuil , donna  par  aéle 
du  3.  Février  1620.  cette  Terre  qu’elle  avoit  ac- 
quile  durant  fon  mariage  , à Jean  de  Borgnes , Sei- 
gneur de  Villette , Longchamp  de  autres  lieux  , fon 
petit-neveu  , de  fils  de  François  de  Borgnes  , Sei- 
gneur de  Villette , de  d’Efthcr  de  Poix  , de  la  bran- 
che de  Sechellcs. 

Efther  de  Poix  étant  veuve  , fe  remaria  à Pierre 
de  Vïeuxjo nt , Seigneur  de  Fatouvillc , de  en  eut 
deux  filles  , Louife  dt  Renée  de  Vieuxfont , cjue  Jean 
de  Borgnes  , leur  frere  utérin  , n’ayant  point  d’en- 
fants , inftitua  pour  fes  héritières , par  fon  teftament 
du  IÇ.  Oélobre  1644.  De  fon  premier  mari  Louis 
d 'Oinville  , Baron  d’Ouetteville , Louife  de  Vieux- 
pont  eut  Jeànnc-Marie  d’Oinville,  qui  époufa  Charles 
de  Teflon  , Seigneur  de  Bellegaut.  De  ce  mariage 
vinrent  deux  filles , l’une  mariée  à Gabriel  de  Lai- 
tier , Seigneur  de  Fayct , Meftre-de-Camp  de  Ca- 
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valerie  ; de  l’autre  à Marie-François  de  Châlon  , 
Baron  de  Cretot.  Renée  de  Vieuxpont,  fille  d’hon- 
neur de  la  Heine , mere  de  Louis  XIV. , époufa 
Charles  à'Ailli  , Baron  d’Anneri  , Maréchal  de 
Camp  de  Confeiller  d'Etat.  Par  l’aéte  de  partage 
de  cette  fucceflion  , pafle  en  t688.  entre  les  cohé- 
ritiers , la  Vicomté  de  Berneuil  tomba  à Charles 
d’Ailli , Marquis  d’Annebaut , ayeul  de  celui  d’au- 
jourd’hui. Les  créanciers  de  la  Maifon  d’Ailli  ven- 
dirent cette  Terre  le  6.  Décembre  1700.,  de  elle 
fut  acquife  par  Rcnc  de  Marillac , Seigneur  d’At- 
tichi.  Sa  fille,  Maric-Magdclcine  de  Marillac , époufa 
René- Armand  , Marquis  de  la  Fayette,  dont  la  fille 
s’allia  à Louis  de  Bretagne , Duc  de  la  Trcmoille  s 
le  petit-fils  de  ce  dernier  poflede  encore  la  Vicomté 
de  Berneuil. 

BERNEZES  de  Flechin  , en  Picardie , Diocefe 
de  Noyon  , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’A- 
miens , Eleélion  de  Péronnc.  On  y compte  95.  feux. 
Bemezes  eft  à un  quart  de  lieue  N.  de  Flechin  , de 
à 2. 1.  de  quart  O.  S.  O.  de  Pcronnc. 

BERNHAC  , en  Languedoc  , Diocefe  de  Recette 
d’Alby,  Parlement  de  Généralité  de  Touloufe,  In- 
tendance de  Languedoc.  On  y compte  80.  feux. 

BERNHALDSWEILLER , dans  la  balle  Alface  , 
Diocefe  de  Strasbourg,  Confeil  fupérieur  de  Inten- 
dance d'Alface  , Recette  de  Direftoire  de  la  No- 
blcflc.  On  y compte  37.  feu*. 

BERN1ENC0URT  , en  Normandie,  Diocefe  de 
Eleélion  d’Evreux  , Parlement  dt  Intendance  de 
Rouen  , Sergeoterie  d’Ivry.  On  y compte  un  feu  pri- 
vilégié de  6.  feux  taillablcs.  Cette  Paroifle  eft  à 2.  L 
dt  quart  S.  E.  d’Evreux. 

BERN1ENV1LLE  , en  Normandie , Diocefe  de 
Eleélion  d’Evreux  , Parlement  de  Intendance  de 
Rouen , Sergenteric  de  Brofville.  On  y compte  un 
feu  privilégié  de  41.  feux  taillables. 

BERN1ËRES  , en  Normandie  , Diocefe  , Par- 
lement dt  Intendance  de  Rouen  , Eleélion  de  Cau- 
debec  , Sergenteric  de  Bolbec.  On  y compte  6.  feux 
privilégies  dt  <25.  feux  taillables.  Cette  Paroifle  eft 
ai.  1.  N.  de  Bolbec  , de  4.  O.  N.  O.  de  Caudebec. 

BERNIERES , bourg  , en  Normandie  , Diocefe 
de  Bayeux  , Parlement  de  Rouen  *,  Intendance  de 
Caen , Eleélion  de  Vire  , Diftriél  connu  fous  le 
nom  de  Parodies  adjointes.  On  y compte  278.  feux. 
Ce  bourg  eft  à 2. 1.  E.  S.  E.  de  Vire , dt  9.  dt  demie 
S.E.  de  Caen. 

BERNIERES  , Paroifle  dt  Sergenteric,  Diocefe 
de  Bayeux,  Parlement  de  Rouen  , Intendance  de 
Eleélion  de  Caen.  On  y compte  180.  feux.  Cette 
Parodié  eft  fi  tuée  fur  l’Occan , à 3. 1.  dt  deux  tiers 
N.  O.  de  Caen  , de  autant  N.  É.  de  Bayeux. 

BERNIERES  , en  Normandie  , Diocefe  dt  Elec- 
tion de  Bayeux , Parlement  de  Rouen  , Intendance 
de  Caen  , Sergenterie  de  Briquefart.  On  y compte 
S 3.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 2. 1.  S.  un  quart  à l’E. 
de  Bayeux. 

BERNIERES  , en  Normandie  , Diocefe  de  Séez  , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alençon , Elec- 
tion dt  Sergenterie  de  Falaife.  On  y compte  37.  feux. 
Cette  Paroifiè  eft  fituée  fur  la  Dive  , à 2.  1.  de  quart 
E.  N.  E.  de  Falaife. 

BERNIERES  , en  Normandie  , Diocefe  , Parle- 
ment dt  Intendance  de  Rouen  , Election  d’Andcly , 
Sergenterie  de  Thofny.  On  n’y  compte  point  de  feux 
privilégiés , mais  feulement  3 1.  feux  taillables.  Cette 
Paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Seine  , 
à cinq  quarts  de  lieue  O.  S.  O.  du  Grand-Andely. 

Nota.  La  Tcrredc  Seigneurie  de  Bernicres  ( nous 
ignorons  laquelle  des  fix  que  nous  venons  de  rap- 
porter ) fut  érigée  en  Marquifat , par  Lettres  d’Août 
1678. , regiftrecs  au  Parlement  de  Rouen  , en  fa- 
veur de  Charles-Louis  Maignart , Procureur-Géné- 
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f?®  Parlement , tils  de  Charles , Seigneur 

fdi  au  m e Confcylcr  j.Elat  ^ & d'Anne  Amclot. 

femme  , Marie-Françoife  le  Cornu 


de  Berniez  , 
De  fa  première 


Arèïàorcl , il  eut  Gilles-Henri  Maignart , Marquis 
de  Bernicres , Préfulcnt  à Mortier  au  Parlement  de 
Rouen  lequel  étant  mort  fans  enfants , le  18.  Oc- 
tobre 1 7*4- , le  Marquifat  de  Bcrnieres  pafla  à fa 
fbcurconfanemne , Magdeleine-F  rançoife-G  abrielle , 
née  de  N.  Ùurant-de-BonnevilU  , dt  mariée  à Phi- 
lippe de  Fouilleufe  , Marquis  de  Flavacourt,  Lieu- 
tenant-Général des  armées  du  Roi  . dont  elle  de- 
vint veuve  le  18.  Décembre  1734.  Cette  Dame  a 
pour  locur,  Maric-Magdeleine-Françoife  Maignart, 
mariée  à Alexandre-Henri-Jacques  du  Montel , Sei- 
gneur de  LouraiUes  , Préfident  à Mortier  au  Par- 
lement de  Rouen. 

Charles  Maignart . Confeiller  d’Etat , avoit  pour 
frère  puîné  Philippe  Maignart , Seigneur  de  la  Vau- 
palicre  , qui, de  N.  de  Coquercl, eut  Charles-Etienne 
Maignart  , Seigneur  de  la  Vaupalierc  , mort  en 
17JI.  Il  avoit  époufé  Geneviève  Paulmier  de  la 
Bucaille  , remariée  en  Décembre  173 1.  à Jean- 
Baptifle  Camus  de  Pomcarrc , Seigneur  de  Yhrmc, 
Intendant  de  Bretagne , dont  elle  a eu  un  garçon 
& une  fille  ; & de  fon  premier  mari  elle  avoit  eu 
Pierrp-Charles-Etienne  Maignart  , Seigneur  de  la 
Vaupaliere  , né  pofthume  le  9.  Oélobre  1731.  , 
Guidon  delà  première  Compagnie  des  Moufquetaires 
en  Décembre  1751.,  dtc. 

BERNIE  VILLE,  dans  le  Boulonnois,  Diocefe  de 
Recette  de  Boulogne  , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance d’Amiens.  On  y compte  66.  feux.  Cette  Pa- 
rodié cil  à une  lieue  dt  trois  quarts  N.  de  Mon- 
treuil , dt  3.  dt  trois  quarts  S.  E.  de  Boulogne.  Il  y 
a à Bernievillc  un  petit  Couvent  de  Carmes. 

BERN1N  , en  Dauphiné  , Diocefc  , Intendance, 
Parlement  & Election  de  Grenoble.  On  y compte 
a.  feux  , un  tiers  , un  8c.  dt  un  48e.  de  feu  pour  les 
fonds  nobles  , de  4.  feux  , un  tiers  , un  14e.  dt  un 
32e.  de  feu  pour  les  biens  raillahlcs  , y compris 
néanmoins  un  demi  de  un  48c.  de  feu  pour  les  fonds 
affranchis.  Cette  Parodie  cil  fituce  à une  demi- 
lieue  de  la  rive  droite  de  l’ifere , de  à 3. 1.  N.  E. 
de  Grenoble. 

BERNIS , en  Languedoc,  Diocefe  de  Recette  de 
Nifmes  , Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  200.  feux.  Cette  Parodie  efl  fituée  dans 
une  contrée  fertile  de  agréable  , à une  demi-lieue  de 
la  rive  droite  du  Viftre  , à 2.  I.  S.  O.  de  Nifmes  , 
x.  de  tiers  N.  E.  de  Luncl  , dt  6.  E.  N.  E.  de 
Montpellier. 

BERNIS  ou  Piunm-BrRNts  , partie  de  la  Sei- 
gneurie de  bourg  de  Saint-Marcel , dans  le  Vivarais , 
en  Languedoc  , Diocefe  de  Recette  de  Viviers,  Par- 
lement de  Touloufe  , Généralité  de  Montpellier  , 
Intendance  de  Languedoc.  Les  feux  fe  comptent 
avec  ceux  de  Saint  - Marcel  en  entier , de  font  au 
nombre  de  31a.  Cette  Seigneurie  ail  fituée  dans 
une  contrée  des  plus  agréables , à ûne  demi-lieue  de 
la  rive  droite  du  Rhône  , à une  lieueS.  Ü.  du  Bourg- 
Saint-Andiol , 2.  de  demie  S.  S.  O.  de  Viviers , 2.  N. 
N.  O.  du  Pont-du-Saint-Efprit  , 4.  de  demie  S.  O. 
de  Montelimart.dc  8.  de  demie  N.  N.  O.  d’Avignon. 

La  partie  de  la  Seigneurie  de  Bourg  de  Saint- 
Marcel, érigée  en  Marquifat  fous  le  nom  dePierre- 
Bernis  , fut  portée  en  dot  Pan  1380.,  par  Cathe- 
rine de  Saint-Marcel  à Bernard  de  Pierre  ( Pétri  ) , 
Damoifcau  » Seigneur  de  Ëernis  de  du  Sauzet , iflii 
d’une  des  plus  anciennes  NoblelTes  du  bas  Languedoc, 
ou  les  aînés  de  la  Maifon  de  Pierre  ont  poilédé  les 
ÏÏSr*”  dC  Gsui8?s  * <*«  Caftrics  , de  Picrrcfort 
, , '“"!«  , de  ont  été  alliés  aux  premières  Maifons 
0/6  ,a  Province , entr’autres , à celle  A'Andu\e , Mai- 
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fon  fouveraine  , alliée  elle-même  \ celles  de  Tou- 
loufc  dt  de  Montpellier.  Bernard  de  Pierre  éroit  fils 
de  Pons  de  Fierre  IV.  du  nom  , de  petit  - fils  de 
Raymond  IV.  , qualifie  Noble  ù Puijfant  Homme  O 
Damoifcau  , dans  un  a£le  de  1310.  Ce  Raymond 
avoit  pour  feptiemcaycul,  Pierre  de  Pierre,  Seigneur 
de  Ganges,  oui  vivoit  vers  l’an  1060. , dt  qui  fit  en 
faveur  de  l’Eglifc  de  Maguelone  , une  fondation 
confirmée  l’an  1116.  par  fon  fils  Pons  de  Pierre 
Seigneur  de  Ganges. 

Catherine  de  Saint-Marcel  fut  mere  de  Jacques 
de  Pierre  , Seigneur  de  Bemis  & de  Saint-Marcel  , 
le  même  qui  d’Aigline  de  Sarrasin  eut  Jean  de 
Pierre  , Seigneur  de  Bemis  de  de  Saint-Marcel 
allié  à Jeanne  de  Molette  de  Morangids.  Elle  le  ren- 
dit perc  de  Bertrand  de  Tierre , Seigneur  de  Saint- 
Marcel  , qui  époufa  Louife  d 'Anifcli  , de  en  eut 
Jean  de  Pierre  , Seigneur  de  Bemis , Mcftre-de- 
Camp  d’un  Régiment  d’infanterie  en  1591.  Celui- 
ci  fut  marié  en  1 588.  à Catherine  de  Be\iers  , qui 
fut  niere  de  Jean-Jacques  de  Pierre  , Seigneur  de 
Bernis  de  de  Saint-Marcel  , Mellre-de-Camp  des 
Régiments  de  Chambla  dt  de  Fhaltzbourg  par  Bre- 
vet de  1627.  dt  16*9.  Il  mourut  d’une  blefTurc  au 
mois  de  Juin  1636.  à Fontenai  de  Ret  en  Milanès. 
H avoit  époufé  en  162t.  Anne  de  Calvijfon  de  No- 
garet.  Leur  fils  Jean-Louis  de  Pierre  , Seigneur  de 
Bernis  , Cornette  de  la  Compagnie  des  Chcvaux- 
Légcrs  du  Duc  de  Mercœur,  s’allia  en  1661.  à ifa- 
beau  de  Blou  de  Laval , dont  naquit  Joachim  de 
Pierre  de  Bernis  , Chevalier , Baron  de  Châreau- 
neuf , Seigneur  de  Bernis  , de  Saint-Marcel  dt  de 
Saint-Juil , Capitaine  de  Cavalerie  , qui  époufa  en 
1697*  Marie  - ifabeau  de  Chaflel  de  Chateauntuf  de 
de  Condors.  De  ce  mariage  font  venus  i°.  Philippe- 
Charles  - François  de  Pierre  de  Blou , Chevalier  , 
Marquis  de  Pierre-Bernis  , en  faveur  duquel  le  Roi 
unit  à la  Seigneurie  de  Saint-Marcel  , les  Fiefs  de 
Saint-Etienne  de  Dions,  de  Saint-Juil  , de  Colom- 
bier , de  la  Bailie  de  Baladan  , dtc. , de  l’érigea  en 
Marquifat,  fous  la  dénomination  de  Pierre-Bernis  , 
par  Lettres  - Patentes  du  mois  d* Avril  1751.  Il  a 
époufé  en  1746.  Renée  d 'Arnaud  , Baronne  de  la 
Cafiagne  , d’une  Famille  noble  de  Languedoc  ; 
x°.  François-Joachim  de  Pierre-Bernis  , né  le  22. 
Mai  171$.,  d’abord  Comte  de  Brioude , puis  Comte 
de  Lyon  , de  l’Académie  Françoifc  en  i744.,Am- 
baifadeur  du  Roi  près  de  la  République  de  Venife 
en  1751. , Miniilre  de  Secrétaire  d’Etat  au  Dépar- 
tement des  affaires  étrangères  en  1757. , Comman- 
deur des  Ordres  du  Roi  en  1758.  dt  Cardinal  la 
même  année , dtc.  ; 30.  Françoife-Hélene  de  Pierre 
de  Bemis  , mariée  à Claude  dtf  Pelet  de  Narbonne , 
Baron  de  Saïgas  ; de  40.  Ifabeau , Religieufe  Urfu- 
line.  Voye\  Saint-Marcel. 

BERNON  , en  Champagne , Diocefe  de  Langres, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons , Elec- 
tion de  Saint-Florentin.  On  y compte  75.  feux. 
Cette  Paroiffe  efl  à 3.  1.  dt  demie  E.  de  Saint-Flo- 
rentin ,dt  6.  de  demie  S.  de  Troyes. 

BERNOS  , dans  le  Bazadois  , en  Gafcogne  , 
Diocefe  de  Prévôté  de  Bazas  , Parlement  de  Inten- 
dance de  Bordeaux  t Elefliun  de  Condom.  On  y 
compte  1 1 9.  feux. 

BERNOS  , dans  le  Médoc  , en  Guyenne  , Dio- 
cefe , Parlement  , Intendance  dt  Eleftion  de  Bor- 
deaux, Jurifdiftion  de  la  Marque.  On  y compte  8$. 
feux.  Cette  Paroiffe  efl  à 6. 1.  dt  demie  O.  N.  O.  de 
Bordeaux  , dt  4.  O.  S.  O.  du  Fort  de  Médoc. 

BERNOUL  , en  Champagne  , Diocefe  de  Lan- 
grcs  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de.  Châlons  , 
Election  de  Tonnerre.  On  y compte  41.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à 2.  1.  N.  O.  de  Tonnerre. 

BERNOUV1LLE  f en  Normandie  , Diocefe  , 
Parlement 
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Parlement  & Intendance  de  Rouen  , Eleftion  de 
Gifors.  On  y compte  j.  feux  privilégiés  & 21.  feux 
taïUables.  Cette  ParoilTe  eft  à une  lieue  O.  de  Gifors. 

BERNOY «dans  le  Gâtinois  Orléanois  , Dioccfc 
d'Auxerre , Parlement  de  Paris , Intendance  d’Or- 
de  Gicn.  On  y compte  152.  feux. 

BERNSHEIM  , dans  la  balte  Alfacc  , Diocefe 
ftrasbourK  » Confeil  fouverain  6c  Intendance 
a Allace  , Bailliage  6c  Recette  de  Haguenav  Pré- 
vote de  Batzendorft.  On  y compte  26.  feux. 

BERNVILLE  ou  Berneville  , en  Artois  , Dio- 
ccfe  Gouvernance  , Bailliage  ôc  Recette  d'Arras 
Confeil  provincial  6c  fouverain  d’Artois  , Parlement 
de  Paris  .Intendance  de  Lille.  On  y compte  37.  feux 
« 181.  perfonnes.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  un 
ruiHcau  , à une  lieue  S.  O.  d’Arras. 

BERNEV1LLER  , dans  la  haute  Alface  , Dio- 
cefe de  Bâle  .Confeil fupérieurôc  Intendance d' Al- 
face Bailliage  & Recette  de  Thann.  On  y compte 
•S  2.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 2. 1.  S.  E.  de  Thann,  & 
a cmq  quarts  de  lieue  N.  O.  d’Altkirck. 

BERNY  . en  Picardie  , Diocefe  ôc  Intendance 
d Amiens  , Parlement  de  Paris , Eleaion  de  Pé- 
ronne.  On  y compte  81.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  à 
une  heue  & demie  S.  O.  de  Péronne. 

' en  ^cartl‘e  » Diocefe  , Intendance  & 
Election  d’Amiens  , Parlement  de  Paris , Doyenne' 
deMoreuil.  On  y compte  34.  feux.  Cette  ParoilTe 
eft  ütuee  fur  la  riviere  de  Noyé , à 3.  I.  S.  S.  E. 
d’Amiens. 

,,  ®®BNY  , en  Picardie , Diocefe  6c  Intendance 
d’ Amiens  , Parlement  de  Paris  , Ele&ion  de  Mont- 
didicr.  On  y compte  17.  feux.  Cette  Paroifle  efl  la 
meme  que  la  précédente;  mais  pour  l’affbuagement 
elle  eft  partagée  entre  deux  Elcélions  différentes 
l’une  de  l’autre. 


BERNY  , beau  Château  , dans  Plfle-de-France 
Diocefe  , Parlement  , Intendance  5c  Eleaion  de 
Paris , finie  fur  la  route  d’Orléans , à 2.  1.  S.  un 
auart  à l’O.  de  Paris.  Ce  Château  appartient  à l’Abbé 
de  Saint-Germain  des  Prés  : il  eft  d’une  belle  archi- 
teéturc , 5c  remarquable  pour  la  beauté  de  fes  ca- 
naux. Les  jardins  font  des  plus  beaux  5c  des  mieux 
entendus:  ils  produifent  des  fruits  qui  font  excellons. 

BERNY  - RIVIERE  , dans  le  Soiflonnois  , au 
Gouvernement  général  de  ITfle-<lc-France , Diocefe , 
Intendance  5t  Eleaion  de  Soiflôns  , Parlement  de’ 
Paru.  On  y compte  75.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
fituée  fur  l’Ource  , à 4. 1.  S.  de  SoUTons. 

BERONCOURT  ou  Broncourt  , en  Champa- 
gne , Diocefe  5c  Eleaion  de  Langrcs , Parlement 
de  Paris  , Intendance  de  Châlons.  On  y compte 
29.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  à 4.  1.  5c  demie  S.  O. 
de  Langrcs. 

BERONGNE,  dans  le  Valois , au  Gouvernement 
général  de  l’Ifle-de-France  , Diocefe  ôc  Intendance 
de  Soiflons , Parlement  de  Paris , Eleaion  de  Crépy. 
On  y compte  1 6.  feux. 

BEROU  6c  la  Mulotiere , dans  le  Perche , Diocefe 
de  Séez  , Parlement  de  Paris , Intendance  d’Alen- 
çon  , Eleaion  de  Vemeuil , Sergenteric  de  Brezol- 
les.  On  y compte  135.  feux.  Berou  eft  finie  fur  la 
riviere  d’Evre , à un  quart  de  lieue  S.  O.  de  la  Mu- 
lotiere , 6c  à 2.  1.  E.  de  Verneuil. 

BEROU  , en  Normandie , Diocefe  5c  Eleaion 
d Evrcux  , Parlement  5c  Intendance  de  Rouen  , 
Sergenteric  d’Aurilly.  On  y compte  2.  feux  privilé- 
gies 6:  1 1.  feux  taillables. 

BERQUERIE  ( la  ) , en  Normandie , Diocefe 
Parlement  5c  Intendance  de  Rouen  , Eleaion  d’Eu. 
On  11  y compte  point  de  feux  privilégiés , mais  feu- 
lement 4.  feux  taillables.  Cette  Communauté  eft 
lituce  à quelque  diftance  de  la  riviere  de  Breflc  , 
« à cinq  quarts  de  lieue  S.  E.  d’Eu. 

Tome  I. 
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BERRAUTE  , en  Béarn,  Diocefe  de  Dax,  Par- 
lement de  Pau , Intendance  d’Aufch  , Sénéchauffée 
5c  Recette  de  Sauvcterre.  On  y compte  1 $.  feux. 

» Bcrra  » viUe  , en  Provence  , Diocefe 
d Arles , Parlement , Intendance  , Viguarie  5c  Re- 
cette d’Aix.  On  y compte  11.  feux  de  cadaftre. 
Cette  ville  eft  firuee  fur  un  grand  étang  d’eau  falcc  , 
à qui  elle  donne  le  nom  , près  de  l’embouchure  de 
la  riviere  d’Arc  , à 3.  1.  N.  E.  du  Martigues , une 
oc  demie  S.  E.  de  Saint-Chamas  , 5.  5c  demie  N.  O. 
de  Marfeille  , & 5.  O.  S.  O.  d’Aix. 

La  ville  dont  il  eft  queftion  , paflbit  autrefois 
pour  l’une  des  plus  fortes  places  de  Provence;  mais 
la  plupart  de  fes  fortifications  font  tombées  en  rui- 
nes, 5c  elles  n’ont  point  été  réparées.  Charles  Em- 
manuel , Duc  de  Savoye  , la  prit  après  un  long 
nege  en  1591.  Dans  la  fuite,  quoique  toute  la 
Provence  fe  fût  foumifeà  Henri  le  Grand,  ce  Prince 
ne  put  expulfer  de  Berre  le  Duc  de  Savoye  ; & 
celui-ci  n’en  fortit  qu’en  1598.,  en  execution  du 
Traité  de  Vcrvins. 


René,  Comte  de  Provence  6c  Roi  de  Sicile,  ôcc. 
donna  Berre  à fon  neveu,  Charles , Comte  du  Maine  * 
5c  en  même  temps  il  érigea  cette  ville  en  Baronnie. 

L’Eghfc  de  Berre  elt  deflervie  par  un  Vicaire 
perpétuel  5c  par  fix  autres  Prêtres.  On  conferve 
dans  le  tréfor  de  cette  Eglife  plufieurs  reliques  cu- 
rieufes  , ôc  entr’autres  des  cheveux  G du  lait  de  let 
Vierge  , des  offements  de  Saint-Laurent , un  doigt  de 
Saint-Germain  , une  des  tuniques  de  la  Vierge , 6cc. 
Telle  eft  du  moins  la  tradition  5c  l’opinion  des  gens 
du  pays  en  faveur  de  ces  reliques. 

Il  y a dans  les  environs  de  Berre  , de  très-belles 
felines  , dont  les  fels  font  diftribucs  en  partie  en 
Provence  1 , 5c  le  refte  dans  le  Comté  Vcnaiffin,  en 
Dauphine  , en  Savoye  5c  même  en  Bourgogne.  Ces 
falines  qui  font  d’un  gros  revenu  , rendent  nean- 
moins l’air  de  Berre  mal-fain  ; mais  à cela  près 
le  féjour  de  cette  ville  eft  affèz  gracieux  , 5c  là 
campagne  y eft  fertile  , agréable  5c  abondante  fur- 
tout  en  huile. 


L étang  de  Berre  a quatre  lieues  de  longueur  fur 
trois  de  largeur  , 5c  environ  dix  lieues  de  circuit. 
Cet  étang  eft  bordé  de  villages , 5c  il  communique 
à la  mer  par  les  canaux  du  Martigues  5c  de  la  Touc 
de  Bouc.  Vers  le  Su<l-Eft  du  même  étang  eft  un 
chemin  d’une  grande  lieue  de  longueur  fur  vingt  pas 
de  largeur  : ce  chemin  traverie  l’étang  de  Berre , 
5c  le  féparc  de  l’étang  de  Beaumont  ou  de  Mari- 
gnane. On  prétend  dans  le  pays  que  Caïus  Marius 
lit  faire  ce  chemin  en  une  nuit  de  temps  & en 
préfcncc  des  ennemis  : ce  qu’il  y a de  certain  , c’cft: 
qu  on  1 appelle  Caï  ou  lou  Caïou  , dénomination 
qu’on  croit  s’être  formée  par  corruption  du  mot 
Caïus. 

BERRE  , riviere , en  Languedoc.  Voye\  Bcra. 

BERRE  , petite  riviere  , en  Dauphiné.  Après  un 
cours  de  S.  ou  6.  lieues,  cette  riviere  fe  jette  dans  le 
Rhône  , au-deflus  de  Pierrelate  5c  prefque  vis-à-vis 
du  Bourg-Saint-Andiol. 

BERRIAC  , en  Languedoc  , Diocefe  5c  Recette 
de  Carcaflbnne , Parlement  Ôc  Généralité  de  Tou- 
loufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
16.  feux. 

BERRIAS,  en  Languedoc,  Diocefe  5c  Recette 
d’Uzès  , Parlement  de  Touloufe,  Généralité  de 
Montpellier,  Intendance  de  Languedoc.  On  y com- 
pte 242.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 7.  1.  N.  N.  O. 
d’Uzès. 

BERRIN , dans  le  Cambrefis , au  Gouvernement 
général  de  Flandres , Diocefe  ôc  Recette  de  Cam- 
bray.  Parlement  de  Douay,  Intendance  de  Lille. 
On  y compte  25.  feux. 

BERRU  , la  Ferme  de  Rouffiilon  ôc  le  Moulin 
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à vent,  en  Champagne  , Diocefe  fit  Eleftion  de 
Rhcims*,  Parlement  de  Paris , Intendance  de  Chi- 
ions. On  y compte  i B$.  feu*.  Cette  Communauté 
à une  lieue  fit  demie  E.  N.  E.  de  Bhcims. 

BERRÜYES  , Nation  ou  Peuple.  Voye\  Bitu- 
riges. 

BERRY  , Bituriges  , Biturigenfis  Traélut  fit  Pro- 
vincia  , Province  avec  titre  de  Duché  de  Gouverne- 
ment militaire  de  Province  C d°nt  Bourges  eft  la 
capitale);  fituée  entre  le  18e.  degré  40.  minutes 
& le  10e.  degré  38.  minutes  de  longitude  , de  entre 
le  46e.  degre  1 $.  minutes  de  le  47e.  degré  43.  minu- 
tes de  latitude  ; bornée  au  N.  par  le  Bléfois  , la 
Sologne , l’Orléanois  propre  & le  Gâtinois  , au  S. 
par  la  Marche  fit  l’Auvergne , àl’E.  par  le  Nivemois 
& le  Bourbonnois,  de  à l’O.  par  la  Touraine  fit  le 
Poitou.  Elle  a 29.  lieues  de  longueur,  fur  *4.  de 
largeur  ; ce  qui  peut  être  évalué  à 400.  lieues  quar- 
rces.  Les  principales  rivières  dont  cette  Province 
eft  arrofée , font  la  Loire  , l’Evre  , le  Cher , l’Ar- 
non , l’Indre  , la  Creufe  , &e.  Lair  y eft  doux  , 
tempéré  dt  fain.  En  général  le  Berry  eft  un  pays 
alfez  uni  , fans  montagnes  ni  collines , excepté  du 
côté  de  la  Loire  de  de  Sancerre  , où  il  y a quelques 
coteaux  : on  en  voit  auffi  du  côté  de  Valençay  dt 
dans  d’autres  cantons.  La  terre  y eft  très-fertile  en 
toutes  fortes  de  grain  , en  vins  dont  quelques-uns 
fout  délicats  , en  fruits  dt  en  pâturages.  On  y nour- 
rit une  très-grande  quantité  de  bétes  à laine  : la 
toifon  en  eft  fort  line , dt  paflè , avec  raifon , pour 
l’une  des  meilleures  du  Royaume.  La  chair  de  mou- 
ton y eft  délicate  dt  de  bon  goût.  Outre  le  bled  fro- 
ment , le  feigle  , l’orge  fit  l’avoine  , on  recueille 
dans  cette  Province  beaucoup  de  chanvre  fit  de  lin. 
11  y a des  mines  de  fer  , d’ncrc  fit  même  d’argent  ; 
mais  celles  de  fer  fit  d’argent  font  négligées , fie  il 
n’y  a que  celle  d’ocre  dont  on  retire  de  l’utilité  : 
cette  mine  eft  fituée  dans  la  Paroiffc  de  St.  Hilaire , 
auprès  de  Vierzon.  On  fixait  fans  doute  que  l’ocre 
eft  une  matière  qui  fert  à fondre  les  meraux , dt 
qu’on  emploie  également  à la  teinture.  Indépen- 
damment des  mines  , il  y a en  Berry  des  eaux  mi- 
nérales dt  des  carrières  de  belle  pierre.  Cette  Pro- 
vince ne  manque  pas  non-plus  de  bois.  La  volaille, 
le  gibier  dt  le  poillbn  y font  abondans  , fit  les  fruits 
y font  très-bons , ainfi  que  les  légumes.  En  un  mot , 
le  Berry  feroit  l’une  des  meilleures  Provinces  du 
Royaume  , ti  le  commerce  y ctoit  un  peu  plus  flo- 
riffant , de  l’exportation  de  fes  denrées  plus  facile. 

Le*  peuples  de  la  Province  dont  il  eft  queftion  , 
font  d’un  efprit  doux  fit  fort  fociablc  ; mais  on  les 
accule  d’etre  nonchalans  plutôt  que  pareffeux.  On 
atttribuc  ce  defaut  autant  à la  fituation  de  la  Pro- 
vince qui  borne  extrêmement  le  commerce  de  ce 
pays , qu'à  la  fervitude  dans  laquelle  le  laboureur 
languit  par  un  ufage  également  ancien  fit  accrédité. 
Les  habitants  des  villes  ont  plus  d’aétivitc  fit  beau- 
coup plus  d’intclligcncc.  Au  refte  , les  peuples  du 
Berry  font  très-propres  pour  les  arts  fit  pour  les 
fciences , fit  ils  font  aufli  fort  bons  foldats. 

Quoique  nous  ayons  dit  que  le  commerce  du 
Berry  fe  trouve  dans  une  cfpccc  de  langueur , cepen- 
dant cela  ne  doit  pas  s’entendre  de  toutes  les  bran- 
ches de  commerce  ; car  il  eft  à remarquer  que  les 
habitants  de  cette  Province  font  un  débit  confidé- 
rable  de  leurs  befliaux  fit  fur-tout  de  leurs  moutons. 
Ds  vendent  auffi  quantité  de  laine  fit  de  chanvre. 
La  laine  qui  refte  dans  le  pays  , fert  à faire  des 
étoffes  fit  des  bas , dont  la  coufommation  fait  entrer 
beaucoup  d’argent  dans  b Province.  Quant  au  chan- 
, on  remarque  qu’année  commune  , il  s’en  dé- 

îte  dans  b feule  Election  de  Bourges  , pour  la 
lomme  de  cinn  cens  mille  livres  ou  environ.  Le 
débit  de  ccttc  denrée  dans  les  autres  Eieéiions  de 
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la  Province , donne  une  fomme  totale  d’un  million 
fie  demi  de  livres  ou  environ. 

Il  n’y  a en  Berry  qu’un  fcul  Archevêché  , celui 
de  Bourges , fie  il  n’y  a aucun  Evêché.  Mais  cela 
n’empêche  pas  que  le  nombre  de  Collégiales  , d’Ab- 
bayes  ôc  de  Maifons  religieufes  répandues  dans  cette 
Province  , ne  foit  confidérable. 

Pour  ce  qui  concerne  b Finance  , la  Province  de 
Berry  dépend  prcfque  en  entier  4e  la  Généralité  de 
Bourges  , mais  b Généralité  de  ce  nom  ne  fe  borne 
pas  à b feule  Province  de  Bercy.  Nous  difons  pref- 
que  en  entier  t parce  qu’il  eft  une  partie  du  Berry  qui 
dépend  de  la  Généralité  d’Orléans.  Voycx  Bourges 
Généralité.  6 

Tout  le  Berry  eft  du  R effort  du  Parlement  de 
Paris,  fie  il  eft  régi  par  une  Coutume  particulière, 
a^pellée  la  Coutume  de  Berry.  Cette  Coutume  fut 
rédigée  , corrigée  fie  réformée  en  1539.  par  Pierre 
Lizet , premier  Préfident  du  Parlement  de  Paris , 
fie  par  Pierre  Mathé  , Confeiller  au  même  Parle-* 
ment , l’un  fie  l’autre  Commiftàires  en  cette  jpartic. 
Depuis  ce  temps  , la  Coutume  de  Berry  a été  tenue 
pour  Loi  dans  b Ville  fit  Seprainc  de  Bourges,  dans 
une  partie  du  Reffort  du  Bailliage  de  cette  ville , 
dans  tout  le  Reflort  d’Iffoudun , de  Dun-le-Roi  , 
de  Mehun  fit  de  Vierzon , fit  dans  celui  de  Concref- 
fault  pour  les  rotures  feulement  ; car  pour  les  Fiefs, 
ce  dernier  Bailliage  eft  régi  par  1a  Coutume  de 
Lorris  , fit  il  en  eft  de  même  dans  1a  Baronnie  de  la 
Chapelle  fie  dans  1a  Châtellenie  des  Aix-Dam-Gilon. 

Il  n’y  a qu’un  Grand  - Bailli  pour  toute  cette 
Province  , fie  c’eft  un  des  quatre  plus  anciens  du 
Royaume.  Son  Siège  fut  d’abord  établi  à Bourges , 
fie  non  à Saint-Pierrc-lc-Moûticr,  comme  quelques- 
uns  l’ont  prétendu  : cela  fc  prouve  d’abord  parce 
que  ce  Bailli  a toujours  été  appelle  Bailli  de  Berry , 
fie  enfuite  parce  que  la  ville  de  Bourges  fut  acquife 
à la  Couronne  fous  le  régné  de  Philippe  I. , au  lieu 
que  le  pariage  de  Saint-Pierre-le-Moâtier  , entre  le 
Roi  Louis  le  Jeune  fit  le  Prieur  de  cette  ville , n’eft 
que  de  l’an  1 16$.  Par  le  titre  du  pariage  , il  eft 
même  porté  que  le  Roi  n’établit  à Saiut-Pierre-le- 
MoAtier  , qu’un  firaple  Prévôt. 

L’Office  de  Bailli  de  Berry  a etc  prcfque  toujours 
uni  à celui  de  Gouverneur  de  ccttc  Province.  On 
a b lifte  des  Baillis  de  Berry  depuis  l’an  1 190.  juf- 
qu’à  préfent. 

Ce  Bailli  a fix  Lieutenants-Généraux  qui  exercent 
1a  Jurifdidion  royale  , fie  rendent  la  Juftice  au  nom 
dudit  Bailli , dans  les  fix  Bailliages  particuliers  qui 
fuivent  : Bourges  , Iffoudun  , Mehun  , Dun-le-Roi , 
Vier\on  fie  Concreffault.  Ces  fix  Bailliages  reffortif- 
fent  , au  cas  de  l’Edit , au  Préfidial  de  Bourges , 
ui  fut  établi  par  l’Edit  du  Roi  Henri  IL  du  mois 
c Mars  de  l’an  1551.  ; fie  ce  Préfidial  cil  le  feul 
qu’il  y ait  dans  la  Province  de  Berry. 

Les  Officiers  du  Bailliage  particulier  de  Bourges 
connoiffent  de  toutes  les  caufes  des  Nobles  en  pre- 
mière inilancc , fie  par  appel  de  toutes  les  caufes 
civiles  jugées  par  les  Juges  des  Seigneurs  dans  l’é- 
tendue de  ce  Bailliage. 

Outre  le  Bailliage  fie  Siège  préfidial  de  Bourges, 
il  y a encore  dans  cette  ville  plufieurs  Jurifdiélions 
royales , telles  que  b Prévôté  dont  la  Jurifdidion 
s’étend  fur  tous  les  habitants  de  la  Ville  fit  Septaine 
de  Bourges  , fauf  l’appel  au  Bailliage,  fit  fur  b Police 
concurremment  avec  les  Maire  fit  Echevins.  Ces  der- 
niers connoiffent  de  b Police  concurremment  avec 
les  Officiers  de  la  Prévôté,  ainfi  que  nous  venons  de 
le  dire  , mais  ils  connoiffent  privativement  à tous 
autres  Juges , des  affaires  qui  concernent  les  manu- 
factures. Les  charges  municipales  de  Maire  & d’E- 
chevin5  de  la  ville  de  Bourges  ennobliffoient  au- 
trefois ceux  qui  les  avoient  exercées,  fit  ceb  en  verra 
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tout  le  refte  de  cette  Province. 

dénombrement  du  gouvernement  général  militaire 

De  LA  P ROVIVCE  DE  B E R R T. 


Un  Gouverneur  Général. 


Appointements 

Emoluments  . . . 

19880  liv. 

Un  Lieutenant  Général  pour  le  Roi. 

Appointements  , . 
Emoluments  . . 

3800  iiv. 

Deux  Lieutenants  de  Roi. 

33680  liv. 

Un  Lieutenant  des  Maréchaux  de  France  , en  1761.  11  n’y  a 
avoit  trois  Lieutenants  des  Maréchaux  de  France  . établis 
cette  Province. 


que  quelques  années  qu’il  y 
en  trois  différentes  villes  ds 


Villes 

& autres  Places. 


Ville  & Tour  de  Bourges  . 
Graçay  & Vierzon  . . 
Irtoudun 


Gouver-  Lieut. 
neurs.  de  Roi. 


Appointements 

des 

Gouverneurs. 


Appointements 

des 

Lieut.  de  Roi. 


600  1, 


600  1. 


Sommet  mulet  det  Appoimemcntt , y comprit  Ut  Emoluments. 


Pour  le  Gouverneur  Général  . . . 
Pour  le  Lieutenant  Général  . . . 
Pour  le  Lieutenant  de  Roi  d’Iffoudun 


19880  liv. 
3800 
600 


Nota.  i°.  Il  relie  à ajouter  les  appointements 
des  deux  Lieutenants  de  Roi  de  la  Province , ceux 
des  Gouverneurs  particuliers  de  Graçay  & Vierzon 
& d’Ilîoudun  ( fi  effeaivement  ils  en  ont  ) . ceux 
du  Major  d‘111uudun  , &c. 

1".  Le  Gouverneur  général  de  la  Province  de 
Berry  elt  ordinairement  Gouverneur  particulier 
des  Ville  & Tour  de  Bourges  , & de  la  ville  d’If- 
foudun , &c. 

ï°*  Une  Compagnie  de  trente  Gardes  à cheval 
commandée  par  un  Capitaine,  un  lieutenant  & 
un  Cornette  , forme  la  garde  ordinaire  du  Gouvcr- 
ncur  general  de  la  Province  dont  il  eft  queUion. 

4*11  n’y  a dans  la  Province  de  Berry  aucune 
place  forte.  Il  eft  vrai  qu’il  y avoit  autrefois  à 
Bourges  une  cfpece  de  Citadelle,  qu’on  appel-' 
loit  la  Greffe  Tour  ; mais  Sa  Ma, elle  étant  en  cette 
ville  en  16$ t.,  ordonna  la  démolition  de  ladite 
lour , ce  qui  fut  exécuté  le  famedi  9.  Décembre  de 
la  meme  annee.  On  ne  fçait  pas  bien  par  qui  cette 
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marte  de  pierre  avoit  été  conftruite.  La  tradition  du 
peuple  eft  qu’elle  le  fut  par  les  citoyens  de  Bourses  , 
dès  le  temps  de  Céfar.  D’autres  veulent  que  c’ait 
vers  le  temps  d'Attila,  l’an  4$o.  D’autres , du  temps 
de  Philippe  Augufte  ; & d’autres  enfin  croient 
qu’elle  fut  commencée  par  Louis  le  Jeune,  & achevée 
par  Philippe  Augufte.  Quoi  qu’il  en  foit  .cette  Tour 
11 ’c  toit  regardée  depuis  long-temps  que  comme  une 
cfpece  de  prifon.  Pluficurs  perfonnes  de  remarque 
y ont  été  enfermées , & entre  autres  Louis , Duc 
d’Orléans,  le  meme  qui  dans  la  fuite  devint  Roi  fous 
le  nom  de  Louis  XII.  ; Jean  de  Châlon  , Prince 
d’Orangc  ; Ludovic  Sforce  , Duc  de  Milan  , & le 
Cardinal  Afcagne  , fon  frère  ; Guillaume  Poyet , 
Chancelier  de  France , &c. 

$°.  Ayant  l’Edit  du  mois  de  Mars  1720.  , La  Ma- 
réchaufleedu  Berry  confiftoit  en  deux  Compagnies, 
la  Générale  & la  Provinciale.  La  première  étoit 
compofée  du  Prévôt  général , d’un  Lieutenant  & de 
vingt  Cavaliers.  La  Provinciale  avoit  un  Prévôt 
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deux  Lieutenants , dont  l'un  rcfidoit  à Bourges  au- 
près du  Prévôt , & l’autre  à Argenton.  Par  la  Dé- 
claration du  9.  Avril  1710. , donnée  en  confequence 
de  l’Edit  dont  nous  venons  de  parler , il  ne  doit  y 
avoir  pour  tout  le  Berry  qu’un  Prévôt  général  de 
trois  Lieutenants , Ravoir , deux  à Bourges  & un 
troifieme  à Chàtillon-fur-Indrc.  Sous  le  Prévôt  gé- 
néral rcûdant  à Bourges , font , outre  les  trois  Lieu- 
tenants , quatre  Exempts  , fept  Brigadiers , huit 
Sous  - Brigadiers  , foixante  - feize  Cavaliers  & un 
Trompette.  Ce  nombre  total  de  Cavaliers  eft  divifé 
en  dix-neuf  Brigades , dont  16.  fous  le  Tribunal  de 
Bourges,  font  réparties  dans  les  14*  Réfidcnces  qui 
foi  vent  : Argentan  , Aubieny  , le  Blanc  , Bourges  , 
( trois  Brigades  ) , la  Charité  , Châteauneuf , la 
Châtre  , Neuvy  , Sancerre  , Sancoin , Saint-  Amand  , 
Saint-Bénoît-du-Sault , Vieryon  de  l^illequier.  Les 
trois  autres  Brigades  font  diftribuées  dans  les  Rcfi- 
danccs  de  C/iireauraux  , Châtillon- fur -Indre  & 


Jffoudun, 

Pour  la  Milice , la  Généralité  de  Bourges  four- 
nit deux  Bataillons  plus  ou  moins  forts  , fçavoir  , le 
bataillon  de  Bourges  de  celui  de  Châtcauroux. 

7°.  11  y a dans  la  Province  de  Berry  quatre  Du- 
chés-Pairies , Châtcauroux , Sauit-Aignan  , Charrojl 
de  Auhigny. 

Du  temps  de  Céfar , le  Berry  étoit  habité  par  les 
B iturigcs-Cubi.  Mais  le  territoire  de  ce  peuple  com- 
prcnoit , outre  le  Berry  , une  partie  du  Bourbonnois 
& quelques  Diftri&s  des  environs  , c’cft-à-dire  , à- 
peu-pres  ce  qui  forme  préfentement  le  Diocefe  de 
Bourges.  Les  Bituriget-Cubi  étoient  du  nombre  des 
Celtes  , & ils  furent  gouvernes  par  des  Rois  ou  des 
Chefs  qui  étoient  comptés  parmi  les  plus  puiflàn* 
d’entre  les  Rois  des  Gaules.  Ce  peuple  avoit  même 
donné  la  loi  aux  autres  Gaulois.  Environ  l’an  600. 
avant  l’Ere  Chrétienne , Ambigat , Roi  des  Biturige f- 
Cubi  & desNatinns  fituées  aux  environs , voyant  que 
ces  contrées  étoient  plus  chargées  de  peuple  , qu’elle 
n’en  pouvoiem  nourrir , envoya  au  dehors  deux  pnif- 
fantes Colonies, fous  la  conduite  de  fesdeux  neveux. 
Unes  de  ces  Colonies  s’empara  de  la  plus  grande 
partie  de  l’Italie  , de  prit  même  la  ville  de  Rotnc. 
L’autre  Colonie  s'établit  dans  une  partie  de  la  Ger- 
manie , & en  atTujcrtit  les  peuples  après  divers  ex- 
ploits. Voyc\  Titc-Livc. 

Lorfquc  Céfar  ariva  dans  les  Gaules , les  Bitu- 
riges-Cubi  étoient  encore  très  - puions  : cela  fe 
prouve  par  la  vigoureufe  réfiftance  avec  laquelle  ce 
peuple  s’oppofa  aux  entreprifes  du  Général  romain, 
& en  retarda  le  fucccs. 

Sous  Honorius , le  Berry  étoit  compris  dans  la 
première  Aquitaine. 

De  la  domination  des  Romains , ce  pays  palïa 


fous  celle  de  Wifigoths  vers  l’an  47s. , & enfuite  fous 
celle  des  François,  après  la  bataille  de  V ouille  , 


donnée  l’an  507.  «5c  gagnée  par  Clovis. 

Le  Berry  étant  fournis  aux  Rois  de  Franc»: , fut 
gouverné  comme  il  l’avoit  été  fous  les  Romains  de 
(ous  les  Goths , c’eft-à-dire , par  des  Comtes  , qui 
dans  la  fuite  firent  un  Fief  héréditaire  d’une  dignité 
qui  n’étoit  d’abord  que  perfonnelle. 

Le  premier  Comte  de  Bourges  , dont  on  ait 
eonfervë  la  mémoire  , fe  nommoit  Ballon  ou  Ollon. 
Ce  Comte  vivoit  en  $8$.,&  il  étoit  au  fervice  de 
Gontran , Roi  d’Orléans. 

Sous  nos  Rois  de  la  première  race , les  Ducs  d’A- 
quitaine s’emparèrent  du  Berry  , mais  ils  en  furent 
chaflespar  Charles-Martel. 

Lors  de  la  diviiion  de  la  Monarchie  , qui  fut  faite 
par  les  enfants  de  Louis  le  Débonnaire , mort  en 
840- , le  Berry  fit  partie  de  la  France  Occidentale  ou 
Xréuftrie. 


Charlemagne  établit  dans  le  Berry  , ainfi  que  dans 
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les  autres  Provinces  de  fes  Etats , des  Gouverneur* 
fous  le  titre  de  Comtes.  Humbert , le  premier  de  ces 
Comtes  , fut  nommé  en  778. 

Depuis  Humbert , jufques  & compris  Guillaume 
le  Jeune  , mort  en  926. , on  trouve  ^ix-huit  Comtes 
de  Berry  ou  de  Bourges.  Parmi  ces  Comtes , il  en 
eft  qui  étoient  aufli  Comtes  de  Provence  , d’autres 

3ui  étoient  Comtes  d’Auvergne  , & on  y trouve  en 
ernier  lieu  des  Marquis  de  Gotbie  , Ducs  d’Aqui- 
taine , Comtes  d’Auvergne  ; de  des  Ducs  d’Aqui- 
taine , Comtes  de  Poitou.  Guillaume  le  Jeune , 
Comte  de  Bourges  ou  de  Berry , mort  en  9*6. , le 
même  que  nous  avons  déjà  nommé  , étoit  en  même 
temps  Comte  d’Auvergne , & meme  de  Poitiers , 
félon  quelques  Auteurs. 

Vers  l’an  930.  Gérard  d’Alface  fut  établi  Comte 
ou  Gouverneur  de  Berry  : on  ne  fçait  fi  ce  fut  pac 
le  Roi  Raoul,  ou  s’il  s’établit  lui-mème  de  vive  force. 
Quelques-uns  cftiment  que  ce  Gérard  eft  le  même 
que  Gérard  , Comte  de  Metz , qui  fut  proferit  par 
l’Empereur  Arnoul. 

Apres  la  mort  de  Gérard  , le  Berry  étant  paiïë 
fous  la  domination  des  Ducs  d’Aquitaine  , Herald 
fut  établi  Comte  de  Berry  , vers  l’an  940.  , vrai- 
femblablemcnt  par  Guillaume  I.  Duc  de  Guyenne. 

La  poftérité  de  Guillaume  I.  conferva  le  Comté 
de  Berry.  Herpin  , i(ïu  au  quatrime  degré , en  ligne 
mafculinc  , de  Guillaume  1. , de  feptieme  Comte  de 
Berry  , à commencer  par  Gérard  d’Alface , vendit 
en  1094.  fon  Comté  pour  foixante  mille  fols  d’or 
au  Roi  Philippe  1.  qui  le  réunit  à la  Couronne. 

( Mr.  Thaumade  la  Thaumaffierc  , fçavant  Avo- 
cat au  Parlement  de  Paris  , natif  de  Bourges , d’une 
Famille  noble , Auteur  d’une  Hiftoirc  du  Berry 
qui  eft  eftimée , & d’un  Traité  du  Franc- Aleu  du 
Berry,  mort  en  1712.  , prétend  que  les  Vicomtes 
de  Bourges  ont  commence  à être  héréditaires  dès 
l’an  916. , fous  le  régné  du  Roi  Raoul  ou  Rodolphe  , 
pendant  la  prifon  de  Charles  le  Simple,  & il  nomme 
Geoffroi  Papabos  pour  le  premier.  Cet  Auteur  veut 
auffi  que  Guillaume  le  Pieux  , Comte  de  Poitou  & 
Duc  d’Aquitaine  , «5c  fon  fils  Guillaume  le  Jeune, 
aient  été  Comtes  propriétaires  de  Bourges.  Tel  eft 
auffi  notre  fentiment , comme  nous  l’avons  donné  à 
entendre  ci-devant  ). 

Il  convient  donc  de  diftinguer  les  Vicomtes  de 
Bourges  , des  Comtes  de  Berry.  Par  confequent  ces 
derniers  n’étoient  pas  dès  le  commencement  Comtes 
de  tout  le  Berry  , ou  s’ils  l’étoicnt , ils  partageoient 
leur  autorité  , du  moins  à certains  égards , avec  les 
Vicomtes  de  Bourges.  Il  eft  probable  que  dans  la 
fuite  le  Comté  fut  réuni  avec  la  Vicomté. 

Mahaud  de  Sully  , fille  de  Gilon  , Seigneur  de 
Sully  , & d’Udeburge  , fxur  & héritière  d’Erienne  , 
dernier  Vicomte  de  Bourges , de  la  race  de  Geof- 
froi 1.  Papabos  , fut  mariée  , dit  M.  de  la  Thau- 
maffierc  , à Eudes  Herpin  , le  même  qui , comme 
nous  l’avons  dit  , vendit  le  Comté  ou  la  Vicomte 
de  Bourges  au  Roi  Philippe  I. , pour  avoir  le  moyen 
de  faire  le  voyage  de  la  Terre-Sainte.  De  retour  de 
fon  voyage  , Herpin  fe  fit  moine  , feul  parti  qui  lui 
reftoit  pour  vivre , après  la  conduire  qu’il  avoit  tenue  , 
de  dont  fa  piété  ne  pouvoit  exeufer  l’imprudence. 

En  1360.  , ou  félon  d’autres  1364. , le  Roi  Jean 
fit  don  «lu  Berry  à Jean  de  France , fon  troiheme 
fils  , en  faveur  duquel  il  érigea  le  Berry  en  Duché. 
Ce  Prince  eut  en  même  temps  le  Poitou  en  appa- 
nage.avcc  le  titre  de  Comté.  Le  Roi  Charles  VI. 
lui  permit  de  lever  dans  les  Terres  de  cette  appanage 
• les  impofitions  à fon  profit. 

Il  crt  à remarquer  que  Jean  , Duc  de  Berry , le 
même  dont  il  eft  queftion  , avoit  conquis  le  Poitou 
fur  les  Anglois , fous  le  Roi  Charles  V.  Ce  Prince 
mourut  fans  poftérité  en  1416.  Alors  le  Poitou  OC 
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le  Berry  furent  de  nouveau  réunis  à la  Couronne. 

En  1460. , ou  plutôt  1453.,  Ie  Roi  Charles  VIL 
donna  le  Duché  de  Berry  en  appaoage  à Charles  de 
France  , fon  fécond  fils  , qui  le  céda  pour  la  Nor- 
mandie en  146$.  ou  1463.  à Louis  de  France 
( Louis  XI.  ) fon  frere. 

Le  Roi  Louis  XI.  fit  don  du  Duché  de  Berry  à 
François  , fon  troifieme  fils  , & enfuite  à fa  fuie 
Jeanne  de  France , morte  Religicufe  en  1 $04.  Alors 
le  Duché  de  Berry  revint  à la  Couronne. 

Par  Lettres  - Patentes  de  l’an  1517.  , le  Roi 
François  1.  accorda  la  jouiffance  de  l’ufufruit  du 
Duché  de  Berry  à la  Princclfc  Marguerite  , la  même 
qui  meurt  en  1$. . . 

Henri  II.  fit  le  même  don  à Marguerite  de  France, 
fa  fôeur  , qui  fut  mariée  à Emmanuel  - Philibert , 
Duc  de  Savoye,  de  laquelle  mourut  en  ($74. 

Henri  111.  étant  parvenu  à la  Couronne  , donna 
le  Duché  de  Berry  au  Duc  d’ Alençon  , fon  frere , 
pour  fupplcment  d’appanage.  Ce  Prince  meurt 
en  1 $84. 

Henri  IV.  le  Grand  donna  l’ufufruit  du  même 
Duché  à Louife  de  Lorraine , veuve  du  Roi  Henri  III., 
laquelle  meurt  en  1601.  Mais  cette  Princeflfe 
o’avoit  que  le  titre  du  Duché  de  Berry  ,au  lieu  que 
la  plupart  des  Princes  nommés  ci-dellus  ,en  a voient 
le  Domaine. 

Louis  XIV.  donna  le  Duché  de  Berry  en  appa- 
nage  à Charles  de  France  , mort  le  4.  Mai  1714. , 
troifieme  fils  de  Louis  I.  Dauphin , mort  en  1 71 1 . 

Le  Roi  régnant  a donné  le  même  titre  de  Duc 
de  Berry  à Louis  - Augufte  de  France  , né  à Ver- 
failles  le  17.  Novembre  175$.  , a&ucllcment  fils 
aine  de  Monfeigneur  le  Dauphin. 

BERRY  , dans  le  Pays-Mcffin  , Diocefe  , Par- 
lement , Intendance  & Recette  de  Metz , Châtel- 
lenie d’Alberftroff.  On  y compte  feulement  4.  feux. 

BERRY-MARM  AGNE  , eu  Berry  , Diocefe  , In- 
tendance & Eleâion  de  Bourges  , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  80.  feux.  Cette  Paroitlê  eft 
iitucc  fur  la  rive  droite  de  l’Evre  , à une  petite  lieue 
O.  N.  O.  de  Bourges. 

BERRY-VILLEQUIER  , en  Berry  , Diocefe  , 
Intendance  de  Eleétion  de  Bourges , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  60.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 
une  demi-licue  N.  N.  E.  de  Villequier  , & à 6. 1.  & 
tiers  E.  un  quart  au  S.  de  Bourges. 

BERS  ,bois  de  quatre  cens  treize  arpents  de  demi, 
dans  laMairrifc  particulière  de  Pamiers , au  Comté 
de  Foix. 

B ERS  AT  ,en  Limoufin  , Diocefe  , Intendance 
dt  Election  de  Limoges  Parlement  de  Bordeaux. 
On  y compte  a 10.  feux. 

BERSAT  de  Ribeyrac , en  Périgord  , Diocefe  & 
Election  de  Périgueux , Parlement  dt  Intendance 
de  Bordeaux.  On  y compte  1 1 $.  feux. 

BERSCHE  , en  Alface.  Vo ye\  Berche. 

BERSE  , en  Bourgogne , Diocefe  , Parlement , 
Intendance  , Bailliage  & Recette  de  Dijon.  On  y 
compte  175.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  fur  la 
Tille  , à 2.  1.  de  quart  E.  de  Dijon. 

BERSÉ  le  Châtel  , en  Bourgogne  , Diocefe  , 
Bailliage  de  Recette  de  Mâcon  , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Dijon.  On  y compte  24.  feux. 
Certc  Paroiffe  eft  fituée  fur  une  colline , dans  une 
contrée  fertile  en  bon  vin  , à une  lieue  S.  E.  de 
Cluny  , de  j.O.  N.  O.  de  Mâcon. 

BERSÉ  la  Ville  ,en  Bourgogne  , Diocefe  , Bail- 
liage dt  Recette  de  Mâcon  , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Dijon.  On  y compte  57.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  fituée  fur  un’ruiffeau  , à une  lieue  E.  S. 
E.  de  Cluny , dt  1.  dt  demie  O.  N.  O.  de  Mâcon.  De 
Berfé-la-Ville  dépendent  les  hameaux  de  Vernay  , 
Lugny  , Charduigny  , dt  pluiieurs  autres. 

Tome  l. 
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BERSÉE  , en  Artois  , Diocefe  d’Arras  , Confeil 
provincial  de  fouverain  d’Artois , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Lille  , Bailliage  & Recette  de 
Lcns.  On  y compte  12t.  feux  dt  60t.  perfonnes. 

BERSIGNY,  en  Haynault,  Diocefe  de  Cambray, 
Parlement  de  Douay  , Intendance  de  Gouverne- 
ment de  Maubeuge.  On  y compte  10.  feux. 

BERSILLY-LEZ-MAIRIEUX  , en  Haynault  , 
Diocefe  de  Cambray , Parlement  de  Douay , Inten- 
dance dt  Gouvernement  de  Maubeuge.  On  y compte 
24.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à une  lieue  N.  N.  E,  de 
Maubeuge. 

BERSON  , dans  le  Bounlelois  , en  Guyenne  , 
Diocefe  , Parlement  , Intendance  «de  Election  de 
Bordeaux  , Jurifdi&ion  de  Blaye.  On  y compte 
31a.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à une  lieue  de  trois 
quarts  E.  N.  E.  de  Blaye  , de  %.  ôc  demie  N.  de 
Bordeaux. 

BERSSAC.en  Périgord  , Diocefe  dt  Eleôionde 
Sarlat,  Parlement  de  Intendance  de  Bordeaux.  On 
y compte  17 1.  feux.  Cette  Communauté  eft  à trois 
quarts  de  lieue  O.  N.  0.  de  Terraffon  , dt  à 4. 1.  N. 
N.  O.  de  Sarlat. 

BERSTEEN  , dans  la  Flandre  Flamingante  ou 
Maritime  , Diocefe  d’Yprcs , Parlement  de  Douay, 
Intendance  de  Lille  , Subdélégation  dt  Recette  de 
Bailleul.  On  y compte  $0.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  àt 
une  lieue  N.  N.  O.  de  Bailleul. 

BERSTETT  , dans  la  baffe  Alface  , Diocefe  de 
Strasbourg  , Confeil  fupéricur  dt  Intendance  d’AJ- 
face  , Dire&oire  de  Recette  de  la  Nobleffe.  On  y 
compte  40.  feux.  Cette  Paroiiïc  eft  à 2. 1.  de  quart 
N.  O.  de  Strasbourg. 

BERSTHEIM  , dans  la  baffe  Alface  , Diocefe  de 
Strasbourg  , Confeil  fupéricur  dt  Intendance  d’Al- 
face  , Bailliage  de  Recette  de  Haguenaw  , Prévôté 
de  Batzendorff.  On  y compte  14.  feux.  Cette  Pa- 
roiffe eft  à une  lieue  dt  demie  S.  O.  de  Haguenaw. 

BERSU1RES  OU  Bressuires  , Ber/uria  ou  Bcfco- 
rium  , ville  , en  Poitou  , Diocefe  dt  Intendance  de 
Poitiers,  Parlement  de  Paris  , EleéUon  de  Thouars. 
On  y compte  634.  feux.  Cette  ville  eft  à 4. 1.  dt  trois 
quarts  O.  S.  O.  de  Thouars  , 3.  E.  un  quart  au  S. 
de  Mauleon  , dt  1 1 . de  demie  N.  O.  de  Poitiers.  On 
remarquoit , il  y a environ  trente-quatre  ans  , les 
vitres  de  l’Eglife  de  la  Tour  de  la  ville  de  Brcffuires. 
Quand  l’air  ctoit  ferein  , cette  Tour  lé  voyoit  de 
huit  grandes  lieues  : c’étoit  un  fort  bel  ouvrage  , 
qui  fut  achevé  en  1S42.  Mais  le  6.  Juillet  1728., 
il  y eut  en  cet  endroit  un  orage  épouvantable  , qui 
caufa  bien  des  maux  , dt  entr’autres  la  deftruétion 
de  la  Tour  dont  il  eft  queftion  : le  tonnerre  tomba 
fur  la  lanterne  de  cette  Tour  , & la  brifa.On  y avoir 
renfermé  une  cloche  affez  groffe  ; mais  toutes  les 
pierres  de  la  Tour  s’étant  «parées  de  éboulées  , il 

y en  eut  une  partie  qui  tomba  auprès  d’un  petit  dôme  , 
où  ces  pierres  s’accumulèrent  , dt  la  cloche  s’arrêta 
en  cet  endroit , couchée  fur  le  côté.  Une  cinquantaine 
d’autres  pierres  tombèrent  fur  la  charpente  de  l’E- 

f;Iife , qui  en  fut  fracaffée  , ainfi  que  les  vitres , dont 
a plupart  même  furent  brifées.  On  a réparé  depuis 
en  partie  , cette  Tour*  mais  elle  n’eft  pas  compa- 
rable à beaucoup  près  à celle  qui  a été  détruite. 

BERT ANGLE  , en  Picardie  , Diocefe  dt  Inten- 
dance d’Amiens , Parlement  de  Paris  , Election  de 
Dourlcns , Doyenné  de  Vignacourt.  On  y compte 
44.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à une  lieue  & tiers  N. 
d’Amiens , de  4.  S.  de  Dourlens. 

BERTAUCOURT  ou  Bertancouat  , en  Pi- 
cardie , Diocefe  de  Noyon  , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  d’Amiens , Election  de  Saint- Quentin. 
On  y compte  63.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à cinq 
quarts  de  lieue  N.  O.  de  St.  Quentin. 

BERTAUCOURT  , en  Picardie  , Diocefe  de 
L 111111 
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. At  taon , Parlement  de  Tari! , Intendance 

?1CSn'onTcomp,e  ....  fcm.  Cette  Paroiffe 
fnSVaU  ffe„=  S.E.dcla  Fera  , & à 
, 1 & demie  O.  K.  O.  de  Laon. 

3 BERTAUCOURT  , en  Picardie  , Diocefe  & In- 
tendance d’Amiens  , Parlement  de  Fans  , Election 
Ae  Dourlens  , Doyenne  de  Vignacourt.  Un  y 
compte  99.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituce  fur  un 
ruiffeau , à deux  tiers  de  lieue  N-  O.  de  VigMcourt, 
à j.l.S.  O.  de  Dourlens  , & 3.  & quart  N.  O.  d A- 
miens.II  y a à Bertaucourt  une  Abbaye  de  Filles  , 
de  l’Ordre  dé  Saint-Bénoit , fondée  en  109$.,  fous 
le  titre  de  Notre-Dame  , par  Saint-Gautier  » qui  Rit 
depuis  Abbé  d*  Pontoife.  Cette  Abbaye  jouit  de  fix 
à fept  mille  livres  de  rente. 

BERTEGON  , dans  le  Saumurois  , en  Poitou  , 
Diocefe  de  Poitiers  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Tours  , Eleaion  de  Richelieu.  On  y 
compte  68.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 2. 1.  S.  de  Ri- 
chelieu , de  une  E.  5.  E.  de  Mons. 

BERTELEVILLE  , en  Champagne.  Va ye\  Ber- 
tilevillc.  . . „ » . • 

BERTENCOURT,  en  Artois.  Voye\  Bcrthm- 


BERTET-DE-GORZE  , dans  le  Mâconnois  , en 
Bourgogne  , Diocefe  , Bailliage  de  Recette  de  Mâ- 
con , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Dijon. 
Cette  Communauté  eft  affouagée  avec  celle  de  Gcr- 
mollc , en  Beaujolois  , de  elle  eft  ^ 4. 1.  & tiers  0. 
S.  O.  de  Mâcon.  Voye\  Germolle. 

Par  Lettres  de  Mars  1707.,  regiftrées  au  Parle- 
ment de  Paris  le  23.  Juillet  fuivant,  de  en  la  Cham- 
bre des  Comptes  de  Dijon  le  n.  Mai  de  la  même 
année , les  Seigneuries  & Fiefs  de  Nagu  , de  Combe  , 
de  Germolle  & de  Nay  en  partie  furent  unies  de 
incorporées  à la  Terre  de  Gor*e  , oui  fut  érigée  en 
Marquifat  fous  le  nom  de  Bcrtei-de^Gor\e  , en  fa- 
veur de  Jean-Jofeph  de  Bertet , Ecuyer , Seigneur  de 
Gcrrc  , de  Senecey-Ic^-Mdcon  , de  Colonel  d’infan- 
terie , Député  de  la  NoblciTe  aux  Etats-Généraux  de 
Bourgogne , lequel  de  fa  femme  Conftance  Bcaude- 
ron-de-Scrucey  a eu  pour  enfants  ia.  Claude- Jcffeph 
de  Bertet-de-Gorze , Commiffaire  de  laNobleffcdu 
Mâconnois  , né  le  29.  Avril  1697.  , marié  en  Août 
1730. , à Elifabeth  Jobert , dont  Maric-Louife-Vic- 
toire  , née  le  6.  Mai  1731.  ; 1°.  Bricc-Ainablc  de 
Bertct-de-Gorae  de  la  Sralle  , ci-devant  Capitaine 
<}ans  le  Régiment  de  Condé  Infanterie  \ 1°.  Louife- 
Marie-Viftoire, mariée  le  9.  Juin  1721.  avec  Claude 
Gallant  , Seigneur  de  Cbevannc. 

BERTEVES , en  Artois  , Diocefe , Gouvernance , 
Bailliage  & Recette  d’Arras , Confeil  provincial  & 
fouverain  d’Artois , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Lille.  On  y compte  16.  feux  de  76.  perfonnes. 

BERTHEAUVILLE  , en  Normandie  , Diocefe. 
Parlement  de  Intendance  de  Rouen  , Eleaion  de 
Caudebec , Sergenterie  de  Grainville.  On  y compte 
un  feu  privilégié  de  3 $.  feux  taillablcs.  Cette  Paroiffe 
«ft  à une  lieue  0.  de  Grainville , & S*  & «««  N.  N. 
0.  de  Caudebec. 

BERTHECOURT,  dans  le  Beauvoifis  .au  Gou- 
vernement général  de  l’Ifle-de-France  , Diocefe  & 
Eleaion  de  Beauvais  , Parlement  de  Intendance  de 
Parb.  On  y compte  7 5.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée 
fur  la  petite  rivière  de  Seille  , à 2.  1.  & quart  S.  E. 
de  Beauvais. 

BERTHELY  , dans  le  Bazadois , en  Gafcogne  , 
Diocefe  de  Bazas,  Parlement  Ôt  Intendance  de  Bor- 
deaux y Eleaion  de  Condom  , Jurifdirtion  d’Auros. 
On  y compte  42.  feux.  Cette  Paroiflé  eft  fituée  k 
cinq  quarts  de  lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Garonne. 

BERTHENAY  , en  Touraine  , Diocefe  , Inten- 
dance de  Elcôion  de  Tours  , Parlement  de  Paris. 
On  y compte  178.  feux.  Cette  Paroüfe  eft  fituée 
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fur  la  rive  gauche  de  la  Loire  t à 2. 1.  & tiers  0.  S. 
O-  de  Tours. 

BERTHENOUVILLE , en  Normandie , Diocefe , 
Parlement  de  Intendance  de  Rouen  , Election  de 
Gifors.  On  y compte  un  feu  privilégie  & 32.  feux 
taillablcs.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  à une  petite  dif. 
tance  de  la  rive  droite  de  l’Epte  , à 2. 1.  & demie  S. 
O.  de  Gifors. 

BERTHENOUX  ( la  ) , bourg , en  Berry  , Dio- 
cefe & Intendance  de  Bourges , Parlement  de  Parb , 
Eleaion  d’iflôudun.  On  y compte  feux.  Ce 
bourg  eft  à t.  L N.  N.  E.  de  la  Châtre  , de  6.  S.  S.  E. 
d’iffoudun.  U y a à la  Berthenoux  un  Prieuré  fimple 
de  2000.  liv.de  rente.  L’Eglife  paroiffiale  de  ce  bourg 
eft  très -belle  : c’étoit  originairement  celle  d’une 
Maifbn  Rcligieufe  , & il  n’y  a pas  encore  300.  ans 

Su’elle  étoit  occupée  de  deffervie  par  des  Religieux 
e l’Ordre  de  St.  Benoit. 

BERTHE VILLE  , Comraanderie  de  l’Ordre  de 
Malte , en  Normandie , de  la  Langue  de  du  Grand- 
Prieuré  de  France.  Cette  Commanderie  eft  affcâéc 
aux  Chapelains  de  Servants  d’armes , de  elle  vaut 
2 $00.  liv.  de  rente. 

BERTHINCOURT  , en  Artois,  Diocefe  d’Ar- 
ras , Confeil  provincial  de  fouverain  d’Artois , Par- 
lement de  Paris , Intendance  de  Lille  , Bailliage  de 
Recette  de  Bapaume.  On  y compte  94.  feux  de  467. 
perfonnes.  Cette  Paroiffe  eft  à une  lieue  de  trois 
quarts  E.  S.  E.  de  Bapaume. 

BERTIGNAT , bourg  , en  Auvergne  , Diocefe 
de  Clermont , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Riom  , Election  d’Iffoire.  On  y compte  377.  feux. 
Ce  bourg  eft  litué  fur  la  Dore  , à 7.  1.  E.  d’Iffoire  , 
dl  2.  N.  un  quart  à 1*0.  d’Ambert. 

BERTIGNICOURT  , en  Champagne  , Diocefe 
de  Langres , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Châlons  , ELeélion  de  Bar-fur-Aubc.  On  y compte 
26.  feux. 

BERTIGNICOURT , dans  le  Laonnob , au  Gou- 
vernement général  de  l’Hle-de»F rance  , Diocefe  de 
Election  de  Laon  , Parlement  de  Parb  , Inten- 
dance de  Soiffons.  On  y compte  17.  fetuc. 

BERTIGNOLLES  , en  Champagne  , Diocefe  de 
Langres , Parlement  de  Parb  , Intendance  de  Châ- 
lons , Election  de  Bar-fur-Aube.  On  y compte  38. 
feux,  cette  Paroiffe  eft  à 3. 1.  S.  O.  de  Bar. 

BERTIGNY  , en  Champagne.  Vaye\  Saint-Blin. 
BERTIGNY  , dans  le  Soiffonnois  , au  Gouverne- 
ment Général  de  l’Ifie-dc-France  , Diocefe , Inten- 
dance de  Eleaion  de  Soiffons , Parlement  de  Paris. 
On  y compte  43.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 4.  1. 
& deux  tiers  N.  O.  de  Soiflons. 

BERTILEV1LLE  , en  Champagne,  Diocefe  de 
Toul , Parlement  de  Parb,  Intendance  de  CbâJons , 
Eleaion  de  Chaumont»  On  y compte  Ji.  feux» 
Cette  Paroiffe  eft  fituée  fur  les  confins  du  Barrois  , 
fur  la  riviere  d’Orne , à 8.  1.  N.  E.  de  Chaumont. 

BERTIS  , en  Périgord , Diocefe  de  Eleaion  de 
Sarlat , Parlement  de  Intendance  de  Bordeaux.  On 
y compte  18.  feux.  * , , _ .. 

BERTONCOURT  de  le  Château  de  la  Folie  , 
en  Champagne , Diocefe  de  Rheims , Parlement  de 
Paris  , Intendance  de  Châlons,  Eleaion  de  Rethel. 
On  y compte  78.  feux. 

BERTOULENE , en  Rouergue , Diocefe  de  Elec- 
tion de  Rhodès , Parlement  de  Touloufc , Inten- 
dance de  Montauhan.  On  y compte  2.  feux , 66.  bel- 
lugues  & trois  quarts  de  bellugue  de  feu. 

BERT0UV1LLE , en  Normandie  , Diocefe  de 
Lizicux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alen- 
çon , Eleaion  de  Sergenterie  de  Bernay.  On  y 
compte  1 70.  feux.  Cette  Paroifiè  eft  à une  lieue  dC 
dénué  N.  de  Bernay. 

BERTRAMB01S  , dans  le  Pays-Meffin , D»o- 
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ccfe.  Parlement , Intendance  de  Metz  , Recette  de 
Vie  , Diftrift  de  l’Evêchc.  On  y compte  25.  feux. 
Cette  Paroiffc  eft  à 3. 1.  E.  N.  E.  de  Blamont. 

BERTRAMCIN  , dans  le  Duché  de  Bar,  Dio- 
cefc  de  Metz  , Confeil  fouverain  & Intendance  de 
Lorraine , Bailliage  d’Etain.  On  y compte  feulement 
8.  feux.  Cette  Commnnauté  eft  à 3.  lieues  N.  E. 
d’Etain. 

BERTRANCOURT  , en  Picardie  , Diocefe  de 
Intendance  d’Amiens , Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  Péronne.  On  y compte  76.  feux.  Cette  Pa- 
roiffe  eft  à j.  L de  quart  N.  O.  d’Albret , de  6. 
N.  O.  de  Péronne. 

BERTRAND  de  la  Faye,  dans  le  Velay 
Languedoc  , Diocefe  & Recette  du  Puy  , Parlement 
de  Touloufe  , Généralité  de  Montpellier  , Inten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  26.  feux. 

BERTRAND  de  Pradelles , dans  le  Velay  , en 
Languedoc,  Diocefe  & Recette  du  Puy , Parlement 
de  Touloufe , Généralité  de  Montpellier,  Intendance 
de  Languedoc.  On  y compte  6.  feux. 

BERTRANGE  , dans  le  Pays-Meflin , Diocefe 
de  Trêves , Parlement  de  Intendance  de  Metz  , Pré- 
vôté de  Recette  de  Thionville.  On  y compte  8.  feux. 

BERTRANGES  Ç les  ) , en  LimouGu  , Diocefe , 
Intendance  de  Elettion  de  Limoges  , Parlement  de 
Bordeaux.  On  y compte  44.  feux. 

BERTRE , en  Languedoc  , Diocefe  & Recette 
de  Lavaur,  Parlement  de  Généralité  de  Touloufe, 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  11.  feux. 
Cette  ParoifTe  eft  à *.  1.  de  tiers  S.  E.  de  Lavaur. 

BERTREVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  , 
Parlement  de  Intendance  de  Rouen  , Elettion  d'Ar- 
ques  , Sergenferie  de  Baqueville.  On  y compte 
».  feux  privilégiés  de  68.  feux  taillables.  Cette  Pa- 
roiffe  eft  à 2.  I.  S.  O.  d’Arques. 

BERTREVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  , 
Parlement  de  Intendance  de  Rouen , Elettion  de 
Caudebec  , Sergenterie  de  Gratnvillc.  On  y compte 
».  feux  privilégiés  de  21.  feux  taillables.  Cette  Pa- 
roifTe  eft  à cinq  quarts  de  lieue  O.  N.  O.  de  Grain- 
ville  , de  à j.  I.  N.  N.  O.  de  Caudebec. 

BERTRICOURT,  en  Picardie,  Diocefe  de  Elec- 
tion de  Laon  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
SoilTons.  On  y compte  1 J.  feux. 

BERTRIMONT , en  Normandie , Diocefe , Par- 
lement, Intendance  de  Elettion  de  Rouen.  On  y 
compte  un  feu  privilégié  de  59.  feux  taillables.  Cette 
ParoilTe  eft  à une  dcmi-licue  S.  O.  de  Toftes  , dt 
à 5.  1.  N.  N.  O.  de  Rouen.  L'Abbé  de  St  Vandrille 
en  eft  Seigneur  en  partie. 

BERTRIMONTIER  , dans  le  Duché  de  Lor- 
raine , Diocefe  de  Toul , Coufeil  fouverain  de  In- 
tendance de  Lorraine , Bailliage  de  Saint-Diey  de 
Principauté  de  Salrn.  Onycompte  18.  feux.  L’Eglife 
de  ce  lieu  eft  dédiée' à Saiate-Barbe  ; de  outre  cela , 
il  y a une  Succurfale  qui  dépend  de  l’Abbaye  de 
Saint-Diey. 

BERTR1NCHAMPS,  dans  le  Pays-Meffin , Dio- 
ccfe  , Parlement  de  Intendance  de  Metz , Bailliage 
& Recette  de  Vie  , Diftritt  de  l’Evêché.  On  y 
compte  j o,  feux. 

BERTRING  , dans  le  Pays-Meflin  , Diocefe  , 
Parlement  de  Intendance  de  Metz , Châtellenie  d’Ai- 
berftroff.  On  y compte  1 2.  feux. 

BERTRIQ  , en  Périgord , Diocefe  dt  Elettion  de 
Périgueux , Parlement  dt  Intendance  de  Bordeaux. 
On  y compte  1 $4.  feux.  Cette  ParoifTe  eft  à une 
lieue  N.  E.  de  Ribcyrat , dt  4.  de  demie  O.  N.  O. 
de  Pcrigueux. 


BËRU , en  Champagne  , Diocefe  éc  Elettion  de 
Rhcims.  Voye\  Berru. 

BERU , en  Champagne  , Diocefe  de  Sens,  Par- 
lement de  Paris,  Intendance  de  ChSlons  , Elettion 
de  Saint-Florentin.  On  y compte  47.  feux.  Cette 
ParoifTe  eft  fituée  en  pays  de  bois  , à 2.  1.  & deux 
tiers  N.  de  Saint-Florentin. 

BERU  , dans  le  Maine,  Diocefe  & Elettion  du 
Mans  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours. 
On  y compte  $4.  feux.  Cette  Paroiffê  eft  à tir.e  lieue» 
S.  O.  d’Alençon  , dt  7.  dt  demie  N.  N.  O.  du  Mans. 

BERVEDÈ  , dans  l’Armagnac  , en  Gafcogne , 
Diocefe  d’Aire , Parlement  de  Touloufe,  Inten- 
dance de  Elettion  d’Aufch  , Collette  du  bas  Arma- 
gnac. On  y compte  4.  feux  dt  22.  bellugucs  de  feu. 
Cette  ParoifTe  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  l’A- 
dour  , à une  lieue  S.  E.  d’Airc  , de  3.  & deux  tiers 
O.  S.  O.  de  Nogaro. 

BERV1LLE  , en  Normandie  , Diocefe , Parle- 
ment dt  Intendance  de  Rouen  , Elettion  de  Caude- 
bec , Sergenterie  de  Dondcvillc.  On  y compte  2. 
feux  privilégiés  dt  145.  feux  taillables.  Cette  ParoifTe 
eft  à une  demi-lieuc  E.  S.  E.  de  Doudeville  dt  à 
4.  I.  N.  N.  E.  de  Caudebec. 

BER  VILLE  , en  Normandie , Diocefe  d’Evreux , 
Parlement  de  Rouen,  Intendance  d’Alençon,  Elettion 
de  Conches  , Sergenterie  de  Guignon.  On  y compte 
86.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  à cinq  quarts  de  lieue 
N.  N.  O.  de  Conches. 

BERV1LI.E , en  Normandie  , Diocefe  de  Séez  , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alençon,  Elec- 
tion de  Falaifc  , Sergenterie  de  Saint-Pierre-fur- 
Dive.  On  y compte  61.  feux.  Cette  Faroifle  eft  à 
un  quart  de  lieue  S.  E.  de  St.  Pierre  , dt  à 3.  I.  de 
demie  E.  N.  E.  de  Falaife. 

BERV1LLE  , dans  le  Vexin-François , Diocefe 
de  Rouen , Parlement  dt  Intendance  de  Paris  , Elec- 
tion de  Pontoife.  On  y compte  60.  feux.  Cette  Pa- 
roifle  eft  à 3.  1.  N.  N.  O.  de  Pontoife. 

BERVILLE  ou  Diemville  , en  Champagne , Dio- 
eefe  de  Elettion  de  Troyes  , Parlement  ae  Paris, 
Intendance  de  Châlons.  On  y compte  100.  feux. 

BERVILLE  fur  la  Mer  , en  Normandie  , Dio- 
cefe de  Lizieux , Parlement  de  Intendance  de  Rouen , 
Elettion  de  Ponteaudemer  , Sergenterie  du  Ménil. 
On  y compte  4.  feux  privilégiés  dt  42.  feux  taillables. 
Cette  ParoifTe  eft  fituée  fur  l’Océan  , â l’embou- 
chure de  la  Seine , à 3.  1.  N.  O.  de  Ponteaudemer. 

BERVILLE  en  Romois  , en  Normandie  , Dio- 
cefe , Parlement  & Intendance  de  Rouen  , Elettion 
de  Ponteaudemer , Sergenterie  de  la  Londe.  On  y 
compte  3.  feux  privilégiés  de  75.  feux  taillables. 
Cette  ParoifTe  cfF  à 4.  lieues  de  demie  E.S.  E.  de 
Ponteaudemer. 

BERVILLE  fur  Seine  , en  Normandie , Diocefe, 
Parlement,  Intendance  dt  Elettion  de  Rouen.  On  y 
compte  4.  feux  privilégiés  dt  80.  feux  taillables. 
Cette  Paroiflfeeft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  laSeme, 
à 3.  1.  O.  un  quart  au  N.  de  Rouen. 

BERUQUES  ou  Bmiuguxs  , en  Poitou  , Diocefe 
Intendance  dt  Elettion  de  Poitiers , Parlement  de 
Paris  , ArrondifTement  de  Monireuil-Bonnm.  Oh  y 
compte  168.  feux.  Cette  ParoifTe  eft  fituée  fur  la 
petite  riviere  de  VouneuH , à une  lieue  dt  demie 
S.  O.  de  Poitiers. 

BERWEILLE  R , dan^le  Sundtgaw  , Diocefe 
de  Bâle,  Confeil  fouveram  & Intendance  d’Al- 
face  , Bailliage  de  Thann.  On  y compte  35.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à 2. 1.  S.  E.  de  Thann,  de  autant 
E.  N.  E.  de  Bcrnharwv'eiller. 


BERTRY  , dans  le  Cambrefîs , Diocefe  de  Sub-  BER  Y au  Bac  , dans  le  Laonnois , au  Gouverne- 
délégation  de  Cambray  , Parlement  de  Douay  , nement  général  de  Plfle-de-France  , Diocefe  dt 
Intendance  de  Lille.  On  y compte  33.  feux.  Cette  Elettion  de  Laon , Parlement  de  Paris  , Intendance 
ParoilTe  eft  à 3. 1.  dt  quart  S.  E.  de  Cambray.  de  Soiflbns.  On  y compte  70.  feu*.  Cette  Paroikfe 


'Bfc  a 

II!  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  riviere  d’Aifne  * k 
4. 1.  & demie  S.  E.  de  Laon , & autant  N.  N.  O.  de 
Rheims.  . 

BERYES  , dans  le  Condomois  , en  Gafeogne  , 
Diocefe  & Eleélion  de  Condom  , Parlement  CSt  In- 
tendance de  Bordeaux  , Jurifdi&ion  de  la  Baftide. 
On  y compte  73.  feux. 

BERZÉ  , en  Bourgogne.  Voye\  Berfé. 

BERZEME  ouBerzuh,  dans  le  Vivarais , en 
Languedoc , Dioccfe  & Recette  de  Viviers  , Parle- 
ment de  Touloufc  , Généralité  de  Montpellier , In- 
tendance de  Languedoc.  On  y compte  41.  feux. 
Cette  Paroiflc  eft  à 4. 1.  & demie  N.  O.  de  Viviers. 

BERZIEUX,  en  Champagne  , Diocefc  & Inten- 
dance de  Chiions , Parlement  de  Paris  , Election 
de  Sainte-Menehoult.  On  y compte  45.  feux.  Cette 
Paroiflc  eft  à 2. 1.  N.  O.  de  Sainte-Menehoult. 

BERZY  , dans  le  SoüTonnois  , au  Gouvernement 
général  de  l’Iflc-dc-France  , Diocefe  , Intendance 
& Eleélion  de  Soiflons  , Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  46.  feux.  Cette  ParoiiTe  eft  à une  lieue  S. 
de  Soiflons. 
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BESACE  ( la  ) , en  Champagne , Diocefe  & Elec- 
tion de  Rheims , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
ChSlons.  On  y compte  100.  feux.  Cette  Paroiflc  eft 
k 2. 1.  O.  S.  O.  de  Mouzon,  & 1 1.  N.  E.  de  Rheims. 

BESAGETTES  , en  Berry  , Diocefe  & Inten- 
dance de  Bourges  , Parlement  de  Paris , Election 
de  Châteauroux.  On  y compte  40.  feux.  Cette 
ParoiiTe  eft  fituée  fur  une  hauteur  , à 4. 1.  & deux 
tiers  S.  de  Châteauroux , & 2.  & demie  E.  un  quart 
au  N.  d’Argenton. 

BESANCI,  en  Champagne.  Voye\  Buznncy. 

BESANÇON  , Vefontio  , Bifontio  , Vifontium  , 
ville  ancienne  , belle  , grande  & très-forte  , capitale 
de  1a  Franche  - Comté  , avec  une  Citadelle  , un 
Archevêché  dont  l’Archevêque  prend  le  titre  de 
Prince  de  l’Empire  , un  Parlement , une  UniverGté, 
un  Bureau  des  Finances  , un  Hôtel  des  Monnoies  , 
une  Intendance  , un  grand  Bailliage  , un  Bailliage 
particulier , une  Maitrifc  des  Eaux  & Forets  , une 
Maréchauflce  , &c.  On  y compte  huit  Paroiffes , 
deux  Chapitres  , trois  Abbayes  d’Hommcs , une  de 
Filles  , un  Séminaire  , un  College  de  Jéfuites , fept 
Couvents  d’Hommes  , cinq  de  Filles  , un  Hôtel- 
Dieu  où  l’on  cleve  de  pauvres  enfants  garçons  & 
filles  , un  Hôpital  général , un  Hôpital  du  Saint- 
Efprit  pour  les  enfants  trouvés  , un  Refuge  où  l’on 
enferme  les  filles  débauchées  , 3293.  feux  & en  tout 
environ  vingt  mille  âmes  , non-compris  la  pmifon 
ordinaire  de  la  place.  Cette  ville  eft  fituee  fur  le 
Doux  , qui  la  divife  en  deux  parties , dont  la  plus 
confidérablc  fe  nomme  la  Ville  , & l'autre  Battant  : 
ces  deux  parties  communiquent  l’une  à l’autre  par 
un  pont.  Battans  eft  k la  droite  du  Doux  , & c'eft 
dans  cette  partie  qu’eft  le  Fort  Griffons.-  L’autre 
partie  reprefente  une  pcninfule  qui  eft  formée  par 
le  Doux , & dont  la  langue  de  terre  qui  commu- 
nique avec  le  continent  eft  fermée  & défendue  par 
la  Citadelle.  Befançon  eft  à 35.  1.  S.  O.  de  Straf- 
bourg,  27.  S.  de  Nancy,  15.  E.  de  Dijon,  35. 
N.  N.  E.  de  Lyon,  ai.  & demie  N.  de  Genève  , 
24.  & tiers  ü.  S.  O.  de  Bâle  , & s8.  S.  E.  de  Paris. 
Long.  23.  42.  40.  lar. 47. 13.4s. 

Il  n’eft  pas  douteuxtfqne  le  nom  de  Befançon 
n’ait  cté  formé  du  mot  latin  Befantio  , de  même 
que  de  Brigatitio  on  a fait  Briançon , Ôcc.  Mais  il 
s’en  faut  beaucoup  que  l’ori£ie  de  la  ville  dont  il 
eft  queftion  , foit  auffi  facile  à éclaircir.  Chifflct , 
?K^ft'am°ur  ^e.  *a  Patr‘c  & Ie  goût  qu’il  avoit  pour 
Utoire  , avoient  engagé  k cette  recherche  , eft  fi 
peu  cornent  de  ce  qu’il  a trouvé  k ce  fujet  dans  les 
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Livres  de  ceux  qui  ont  écrit  avant  lui , qu’il  a pré- 
féré de  fe  rabattre  fur  d’anciennes  légendes  manuf- 
crites  qu’on  garde  dans  les  Archives  de  1’Egliftf 
métropolitaine  de  Befançon.  On  lit  dans  ces  légen- 
des , au  cinq  de  Septembre  , que  c’eft  une  tradition 
reçue  & établie  dans  le  pays  , qu’au  temps  du  réta- 
bli iTement  de  la  ville  dont  il  s’agit  , on  trouva  dans 
un  terrein  champêtre  qui  devoit  fervir  d’emplace- 
ment k cette  ville  , des  boeufs  fauvages  que  les 
Latins  appellent  Vifon  , d’où  fe  forma  , dit  la  lé- 
gende , le  nom  de  Btfuntica , en  mettant  la  lettre  B 
k la  place  d’un  V.  Eo  namque  tempore  quo  reftau- 
rabatur  , fylvefler  adhuc  locus  cùm  effet , Vifon  ibi 
fera  reperta  fuit  , ù inde  vo cabulum  perenne  eft 
fort'ua  , id  eft  Bifuntica  , B pro  V litterâ  ( fient 
earum  eft  affinitas  ) pofitâ.  (Ckifflet  Ve  font.  part.  1. 
j.  44.  ).  Mais  ce  paffage  ne  contente  que  médio- 
crement fur  la  véritable  étymologie  du  nom  de  Be- 
fançon , & fait  naître  de  lacuriofité  fans  la  fatif- 
faire.^11  nous  apprend  que  cette  ville  fut  rebâtie 
dans  un  pays  couvert  de  bois.  Où  étoit-elle  donc 
fituée  , & quel  nom  portoit-elle  auparavant  ? C’eft 
ce  que  ni  le  paffage  cité , ni  l’Auteur  qui  le  rap- 
porte , ne  nous  apprennent  en  aucune  manière. 

Outre  les  noms  latins  dont  nous  avons  fait  men- 
tion , la  ville  de  Befançon  a eu  dans  la  fuite  un 
nom  grec.  Quelques  Hiftoriens  l’ont  appellée  Chry- 
fopolis  , Ville  d’Or.  Le  Pape  Jean  VIII.  écrivant  au 
Roi  Charles  le  Gros  , appelle  Thierry,  Archevcqne 
de  Chryfopolis.  L’origine  de  ce  nom  n’eft  pas  plus 
connue  que  celle  du  nom  de  Befançon.  M.  de  Valois 
croit  que  c’eft  par  erreur  que  la  ville  de  Befançon 
fut  appcllcc  Chryfopolis  ; voici  quel  eft  fon  fenri- 
ment  à ce  fujet.  Il  exiftoit  une  monnoie  d’or  appel- 
lée Befan  : cette  monnoie  avoit  été  fabriquée  à 
Bifance  ( Conftantinoplc  ) , d’où  lui  vint  le  nom  de 
Befantio  : on  crut  k caufe  de  la  rcffcmblance  des 
noms  que  le  Befan  avoit  etc  fabrique  à Befançon  , 

& dc-lk  vint  le  nom  grec  de  Chryfopolis  , c’cft-a- 
dire  , Ville  d’Or.  D’autre  prétendent  que  ce  nom 
lui  fut  donné  k caufe  d’une  de  fes  portes  qui  étoit 
dorée.  Quoi  qu’il  en  foit , la  ville  de  Befançon  ne 
porta  le  nom  de  Chryfopolis  que  depuis  le  neuvième 
jufqq’au  treizième  fiecle. 

Le  temps  de  la  fondation  de  Befançon  n’eft  pas  « 
plus  connu  que  l’origine  de  fon  nom.  ChifRct  dit 
avoir  lu  dans  des  manuferits  qu’on  gardoit  dans  cette 
ville,  qu’elle  avoit  été  fondée  quarre  cens  trente- 
quatre  ans  avant  Rome.  C’eft  d’après  cette  opinion 
qu'avoient  cté  faits  les  Vers  fuivans  , qui  fubfif- 
toient  fur  l’un  des  ouvrages  de  l’Arcenal  de  cette 
ville,  du  temps  de  l’Hiftoricn  que  nous  venons  de  citer. 

Mania  Romulidum  fenior  Vefontio  genre 
Magnanimes  habui  Martis  in  arte  virot  : 

Nondum  Cttfar  erat , ne c lilia  feeptra  gerebant # 
Cum  ccfftt  juffu  Scquana  terra  meit. 

Céfar  ( liv.  x.  de  la  guerre  des  Gaules  ) a parlé 
de  Befançon,  comme  d’une  ville  des  plus  fortes  de 
la  Tranfalpine.  11  dit  qu’elle  étoit  ceinte  de  tous 
côtés  par  la  riviere  de  Doux , excepté  l’efpace  de 
fix  cens  pas  , qui  étoit  fermé  par  une  haute  mon- 
tagne dont  le  pied  aboutifloit  des  deux  côtés  à la 
riviere  ; & il  ajoute  que  cette  montagne  étoit  ren- 
fermée avec  la  ville  par  le  moyen  d’uo  mur  qui 
l’environnoit  fi  bien,  qu’elle  lui  fervoit  de  Fortcretfe. 

Les  Romains  crurent  la  ville  de  Befançon  fi  pro- 
pre k leurs  defTeins , qu’ils  en  firent  une  place  d’ar- 
mes , & la  rendirent  l’une  des  plus  magnifiques  des 
Gaules.  On  voit  encore  hors  des  murs  de  cette  ville, 
les  relies  d’un  amphithéâtre  d’environ  cent  vinet 
pieds  de  diametre.  On  y voit  auffi  des  reftes  de 
divers  Temples  ; de  outre  cela  , il  eft  pluficars  quar- 
* tiers 
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tiers , tant  dedans  que  dehors  la  ville , c;ui  retien- 
nent encore  aujourd’hui  les  noms  que  les  Romains 
leur  avoient  donnés.  Qans  la  ville  font  les  clos 
Sjct a Scpta  ; le  Champ  de  Mars,  Campus  Martiuti 
Charmont , Charitum  Mous  ; Romehau,  Collis  Rom*:; 
Champ-Camo,  Campus  Carnau  la  Rue  de  Chafteur, 
Viens  Cafioris  ; la  Rhcc  , Vicus  Rhe*  ; la  Rue  de 
la  Lue  , Vicus  Lu*  ; la  Rue  de  la  Vcnnîe , Vicus 
Vcncris » Hors  de  la  ville  & aux  environs  de  Befan- 
çon , on  remarque  Mont-Jouot , Mons-Jovis  ; Mcr- 
curo , Mon  s Mcrcurii  \ Montermo  , Mans  Termini  ; 
Mont-Delic , Mans  Dctii  ; Gharmarin , Collis  Marinit 
ftve  Neptuni  ; Champ-Vacho  , Campus  - Bacchi  i 
Champ  Foracron  , Campus  Dc\  Fabri  ; Champs  de 
la  Velte  , Campi  Ve  flot  -,  Mont  de  Brigille,  Mans 
Brigitte  , Port  Joan  , Portas  Jani  ; Chal'Efe  , Cam- 
pus Ifis , Chal’Efeufe  , Campi  Elujîni  ; Chamufe  , 
Campus  Mufarum  ; Fallante  , Campi  Palladis  feu 
TYLincrvx  ; Chaudanc  , Collis  Dian*  ; Challuc  , Col- 
lis Lucitue  i Prels  de  Fandor , Prata  PatuLc  ; Rofe- 
xnont , Mons  Rofarum  , dtc. 

Cette  ville  fut  floriffante  pendant  plufieurs  fiecles , 
& principalement  fous  l'Empire  d’Aurelien  , en 
l’honneur  duquel  elle  crigea  un  arc  de  triomphe 
dont  on  voit  encore  les  relies.  Ellqpavoit  déjà  été 
ruinée , du  temps  de  Julien  l’Apoilat , par  les  Alle- 
mands qui  ctoient  entrés  dans  les  Gaules  fous  la 
conduite  de  leur  Roi  Chrocus  ; mais  elle  fut  rétablie 
depuis  , de  ruinée  une  féconde  fois  par  Attila.  C’eft 
aux  Bourguignons  qu’elle  cil  redevable  de  l’état  où 
elle  fe  trouve. 

D’après  ce  que  nous,  venons  de  dire  , ort  voit 
aifément  que  la  ville  de  Befançon  eft  une  des  plus 
anciennes  qu’il  y ait  en  France.  Céfar  l'appelle  in- 
différemment Clvitas  Scquanorum , maxima  Sequano- 
tum  , maximum  (j  munit ijfimam  Oppidum. 

Pour  prouver  encore  mieux  qu’elle  étoit  autrefois 
la  magnificence  de  Befançon  , il  fuffit  de  remarquer 
qu’on  creufe  rarement  aux  environs  de  cette  ville 
it  une  certaine  profondeur , fans  trouver  des  débris 
de  pavés  à la  molâïque  , de  colonnes  de  de  piliers 
fuit  de  marbre , foit  d’autres  pierres  de  la  première 
beauté  ; de  fans  qu'on  y trouve  auffi  des  reftes 
d’édifices  fuperbes , des  pièces  de  des  médailles  art^ 
tiques  , des  ftatues  de  marbre  de  de  bronze , de  plti* 
fieurs  autres  vetiiges  qui  confirment  ce  que  ndu< 
venons  de  dire.  On  a découvert  dans  ces  derniers 
temps,  en  creulant  les  fondements  des  greniers  que 
la  ville  a fait  bâtir  fur  la  place  neuve,  un  Temple 
d’une  Divinité  payenue  , dans  lequel  on  a reconnu 
toutes  les  parties  qui  compofoicnt  les  Temples  des 
anciens  : l’Autel  fur  lequel  Ce  plaçoit  l’Idole  , étoit 
encore  en  fon  entier.. 

On  croit  communément  que  ce  fut  Jules  Céfar  qnl 
fit  conftruire  ce  fameux  aqueduc,  dont  on  voit  en- 
core plufieurs  veftiges  confidérables  du  côté  de  la 
porte  Taillée.  Cette  porte  a été  ainfi  appellée  , 
parce  que  , dit-on , Jules  Céfar  fit  couper  en  cet  en- 
droit un  rocher  d’une  grofïèur  énorme , pour  ouvrir 
un  paffage  à l’aqueduc.  Depuis  environ  $o.  ans , on  à 
élargi  cette  ouverture  , pour  rendre  de  ce  côté  l’en- 
trée de  la  ville  plus  commode  de  plus  éclairée.  Au-< 
deflus  de  la  porte  Taillée  cil  l'infcription  fuivante  , 
gravée  en  groffes  lettres  d’or. 

H A H C VlAlj 

Excavata  R u ? e 
Julius  Cæsar 
A p e r u i t 

L V D O V 1 C U s M A a N C s 
A K 9 L 1 K V 1 T Et  OrMAVIT 

Petio  Hect.  le  Guerchois 
Recio  apud  Sequanos  Præeecto. 

A N N o M.  D.  C C.  X V. 

Tome  I, 
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Nous  noüsérendrions  au-delà  des  bornés  qùé  nous 
nous  fommes  preferites  , fi  nous  parlions  ici  de  tou- 
tes les  guerres  que  les  habitants  de  Befançon  ont 
foutenues  en  difiérens  temps,  de  qui  toutes  prouvent 
que  cette  ville  a toujours  été  confidcrable  autant 
ar  la  valeur  de  fes  citoyens , que  par  leué  nombre. 
Ile  eut  principalement  à fouffrir  lors  de  ces  Na- 
tions barbares , qui  * forçant  du  Nord , venoient  cher- 
cher dans  nos  Climats  des  contrées  plus  agréables  de 
plus  fertiles  que  les  leurs.  Elle  fe  défendit  vigou- 
teufement  en  406.  contre  les  Vandales  , en  41  j. 
contre  les  Bourguignons  , en  4 J «•  contre  les  Huns  , 
en  1188.  contre  les  Allemands , de  contre  les  Ducs 
de  Bourgogne  en  1 33$.  .contre  les  Angiois  en  1 361. 
& 1364. , de  en  1 S7S*  contre,  les  Religion  aires,  qui  , 
ayant  voulu  furprendre  Befançon  , furent  repouffés. 
On  célébré  encore  tous  les  ans,  en  cette  ville, le  1 1 .du 
mois  de  Juin , le  dernier  de  ces  événements  glorieux , 
celui  de  1 575.  : ce  jour  il  fe  fait  une  procelfion  gé-» 
nérale  , qui  eft  fuivie  d’une  grande  Meflè , de  après 
l’offertoire  d’un  fermoû  relatif  à la  cérémonie.  L« 
Parlement  de  les  autres  Corps  de  Tribunaux  de  la 
ville  vaquent  en  confequence  ledit  jour  *i.  de  Juin. 

Le  Doux , ainfi  que  nous  l’avons  dit , divife  la 
ville  de  Befançon  en  deux  parties  prefque  égales  , 
dont  l’une  s’appelle  la  haute  ville , de  l’autre  I3  bafltN 
On  entre  de  la  baffe  ville  dans  la  haute  par  un  pont 
de  pierre , au  bout  duquel  eft  uul  portique  fuperbe  * 
foutenude  piliers  d’une  très-belle  pierre.  Ce  porti- 
que eft  divifé  en  trois  parties  à-peu-près  égales.  Un 
uai  très-étendu  dt  d’une  belle  ftrufVure  régné  des 
eux  côtés  du  portique  , de  préfente  une  peripeélive 
également  agréable  de  varice. 

Outre  la  porte  de  communication  , dont  nous  ve- 
nons de  parler , par  laquelle  on  entre  de  la  baffe 
ville  dans  la  haute , il  eft  trois  autres  portes  pour 
entrer  dans  la  ville  haute , fçavoir , la  porte  de  Notre- 
Dame  près  des  Minimes  , la  porte  Taillée  au  bout 
de  la  rue  des  Jacobins  , de  celle  de  BregiUé  , devant 
laquelle  , en  dedans  de  la  ville , eft  une  place  très- 
rafte  dont  les  deux  ailes  font  bordées  par  les  Cafcr- 
nes.Lecorpsde  ces  Cafemes  le  plus  grand  fert  à loger 
l’Infanterie:  l’autre  eft  deftiné  à recevoir  la  Cavalerie. 

Il  y a auffi  trois  portes  pour  entrer  dans  la  baffe 
ville.  Celle  de  Battans  pour  l’Allemagne , celle  de 
Charmont  pour  la  Champagne  , de  celle  d’Arrênes 
pour  la  Bourgogne  : celle-ci  étoit  autrefois  au  bout 
de  la  rue  d’Arrénes  ; mais  , quand  on  augmenta  les 
fortifications,  l’ancienne  porte  d’Arrénes  fut  fermée , 
de  on  en  ouvrit  une  autre  plus  haut. 

Toutes  les  grandes  routes  qui  mènent  à Befan- 
çon i font  en  très-bon  état , celle  fur-tout  qui  vient 
de  Dole.  La  levée  ou  chauffée  qui  commence  à la 
croix  d’Arrênes  , à quelques  cens  pas  au-delà  de  la 
porte  de  même  nom  , eft  une  des  plus  belles  qu’on 
puiffe  voir.  C’cft  à cette  croix  que  s’arrêtent  ordi- 
nairement les  Etrangers  qui  viennent  à Befançon  t 
ceux  principalement  qui  voyagent  pour  leur  propre 
fàtisfaction  : ils  jouiffent  en  cet  endroit  d’une  vue 
extrêmement  agréable , tant  par  le  coup  d’œil  de  la 
rivière , que  par  l’afpeft  de  plufieurs  Bâciments  con- 
fidérables , de  par  la  perfpcftive  de  la  Citadelle  & des 
lieux  circonvoiiins. 

Les  promenades  publiques  de  Befançon , qu'on 
appelle  C ha  mars , font  des  plus  belles  : clics  con- 
fiftent  en  plufieurs  allées  d’arbres  très-hauts  , dt  qui 
font  bornes  d’un  côté  par  les  rempars  de  la  ville  où 
font  auffi  plantés  des  tilleuls  très^-levés. 

Dans  l’intérieur  de  Befançon  tout  annonce  une 
ville  du  premier  rang.  Les  rues  y font  belles  , pro-' 
près  dt  bien  pavées.  Les  Maifons  y font  bien  bâ- 
ties , de  il  y a quantité  de  beaux  édifices  tant  publics 
que  particuliers  : nous  ne  parlerons  ici  que  de  quel* 
ques-uns. 

Mmmmramm 
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jcncral  e ft  à l'entrée  du  Champ  de 


ï 'Hôpital  General  elt  a i cnncc  uu  v-.u.u.K 
Mis  • cVft  un  très-beau  bânment , & par  coojc- 
djg0e  de  l'attention  des  curieux.  Ou 
Ere  principalement  le  grillage  de  fer  qui  va  d’une 
des  ailes  4 raan* , & qui  fait  Te  portaü  de  cet  Ho- 
rital-  C’eft  un  ouvrage  du  meilleur  goût  oc  des 
Jïieux  exécutes.  Il  eft  au-deffus  de  tout  ce  que  les 
Architectes  auroient  pu  faire  en  pierre  ou  en  bois.. 
Jufqu’alors  on  ne  s'étoit  pas  avifé  deffaire  un  portail 
de  fer  , ou  du  moins  on  avoit  regardé  ce  projet 
comme  extrêmement  difficile  : il  a été  effectué  avec 
Je  plus  grand  fuccès  Ôc  avec  toute  l'intelligence  pof- 
£b!e.  Cet  ouvrage  , au  refte  , eft  de  la  façon  de  Nie o- 
las  Chappuys  ôc  de  fe s quatre  fils  , habitants  de 
Befançon.  . 

L'établiffcment  de  l’Hôpital  dont  il  eft  queftion , 
eft  dû  h un  Chanoine  de  l’hglife  cathédrale  de  Be- 
fançon  , nommé  lïhuréal  , homme  d’une  grande 
piété.  Ce  vertueux  Ôc  bon  citoyen  , touché  de  voir 
périr  tous  les  jours  de  mifere  des  pauvres  dans  les 
jucs  de  Befançon,  acheta  d’abord  une  petite  Maifon 
dans  la  rue  d'Arrènes  , à deflèin  d’y  recevoir  les 
paflânts  & quelques  malades  : cette  Maifon  fut 
nommée  l’Hôpital  de  Saint-Jacques.  Antoine- Pierre 
de  Gmmmo::t , alors  Archevêque  de  Befançon  , ôc 
quelques  autres  perfonnes  charitables  fournirent  les 
fonds  néceffaires  pour  faire  dreffer  fix  lits  dans  ce 
nouvel  Hôpital  ôc  sour  leur  entretien  : deux  Reli- 
gieufes  Holpitalicrw  curent  d’abord  la  direction  de 
cette  Maifou.  Quelques  années  apres  l’Hôpital  de  St. 
Jacques  fut  transféré  dans  une  Maifon  contiguë  au 
Collegedes  léfuites.ôc  il  demeura  en  cet  état  pendant 
quelque  temps.  Mais  dans  la  fuite  le  nombre  des  pau- 
vres malades  augmentant , on  reconnut  de  plus  en 
plus  combien  il  ctoit  effcntiel  de  foutenir  ce  nouvel 
érablitîcmcnt , ôc  de  lui  donner  la  meilleure  forme 
d’adminiftration  poffible.  Le  même  Archevêque , 
Pierre- Antoine  de  Grammont , s’en  déclara  le  Pro- 
tecteur & en  fut  le  premier  Directeur  : cet  exem- 
ple de  charité  a été  conftamraent  fuivi  ôc  imité  par 
les  Prélats  fucceffeurs  de  celui  que  nous  venons  de 
nommer.  En  même  temps  Ferdinand  Jobelot , alors 
premier  Trétident  du  Parlement  de  Befançon  , Ma- 
giftrat  célébré  par  fon  fçavoir  & fon  intégrité  , fe 
joignit  à l’ Archevêque  pour  prendre  un  foin  particu- 
lier du  nouvel  Hôpital.  Ils  achetèrent  enfemble  ôc  de 
concert  l’emplacement  où  cette  Maifon  eft  au- 
jourd’hui. D’autres  perfonnes  charitables  contri- 
buèrent à la  depenfe  du  bâtiment , ôc  c’cft  préfen- 
tement  un  des  plus  confidcrablcs  du  Royaume.  L'Ar- 
chrvcqae  ôc  le  premier  Prcfident  du  Parlement  font 
à la  tète  des  Adminiftrateurs  de  cet  ctabliflément. 

Le  Refuge  eft  à côte  de  l’Hôpital.  Cette  Maifon 
a été  bâtie  tout  à neuf  depuis  peu  d’années  , ôc  elle 
ne  cede  en  rien  aux  autres  bâtiments  de  la  ville. 


Les  Capucins  font  logés  vis-à-vis  de  l’Hôpital , ôc 
au-devant  de  leur  Couvent  eft  une  chauffée  avec  une 
longue  allée  d'arbres  très-agréable. 

Les  greniers  publics  que  la  ville  de  Befançon  a 
fait  conllruire  depuis  peu  d’années,  font  fi  grands  & 
fi  beaux  , qu’ils  méritent  bien  que  nous  en  donnions 
ici  la  deferiptjon.  Cet  édifice  eft  compofé  de  trois 
étages, le  rez-de-chaufféc  compris:  il  a cent  trente- 
trois  pieds  de  longueur  fur  quarante-fix  de  profon- 
deur,  & quarante-cinq  de  hauteur  jufqu’à  la  comiche. 
Cette  corniche , du  côté  de  la  façade , eft  d’ordre  tof- 
can.&elle  eft  accompagnée  de  fa  frife  ôc  d’unliftel  au 
bas.  Au  milieu  de  la  même  façade  cil  la  grande  porte 
d entrée  , ornée  de  chaque  côté  de  piiaftres  d’une 
architcfturc  corapofite  : les  arriere-corps  font  bombes 
**  enrichis  de  moulures.  Au-deffus  de  la  porte  eft 
tjne  pierre  d’attente  en  forme  d’acrotere  , bordée 
un  cadre  : le  fond  eft  en  noir  , & on  y lit  l’inf- 
tnption  fuivante. 
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Sur  chaque  pibftre  de  l’architeCture  font  des  pa- 
niers de  fleurs  qui  leur  fervent  d’acroteres.  Chaque 
façade  eft  ornée  de  trois  rangs  de  fix  grandes  fenêtres; 
ce  qui  fait  en  tout  trente-fix  fenêtres  : l’archireCture 
en  eft  des  plus  riches.  On  arrive  au  paillier  par  fix 
marches  de  pierres.  Les  greniers  d'en-bas  font  voûtés 
ôc  foutenus  par  deux  rangs  de  pierre  de  taille  bouchar- 
dee,  avec  cinq  piliers  par  rang  fous  le  s demi-piliers  des 
murs.Ces  voûtes  fontfaitesà  bonnets  arrètés&  plâtrés: 
il  y en  a deux  de  chaque  côté  de  la  façade , & elles  font 
l’une  & l’autre  de  la  meme  forme.  Les  troificmcs  gre- 
niers font  couverts  d’un  plancher  dans  les  fommiers , 
ôc  ils  font  foutenus  par  des  colonnes  de  chêne, de  la 
même  forme  Ôc  félon  la  même  difpofition  que  ceux 
d’en-bas.  Les  quatrièmes  greniers,  qui  font  au-deffus 
du  latis  , font  éclairés  par  cinq  grandes  ouvertures  , 
ôc  ils  fervent  à mettre  le*  avoines.  Il  eft  à propos 
d’obferver  qu’au  milieu  des  bonnets  de  chaque 
voûte  eft  un  trou  en  forme  d’entonnoir  , dont  l’u- 
fage  eft  de  faire  couler  les  grains  d’un  grenier  à 
l’autre. 

L’efcalier  eft  au  milieu  ôc  comme  au  centre  de 
l’édifice  ; il  eft  conftruit  entièrement  en  pierre  de 
taille  , battue  à la  fine  Boucharde  : cet  efcalierva 
jufqu’au  dernier  grenier , ôc  c’eft-là  que  font  les  dit 
tributions  ordinaires. 

Le  derrière  de  ce  magnifique  bâtiment  donne  fur 
le  quai , Ôc  cette  façade  ne  le  cede  en  rien  aux 
autres.  Au  côté  gauche  des  greniers  en  queftion  eft 
une  petite  porte  de  treize  pieds  de  largeur  , fur  feize 
à dix-fept  pieds  de  hauteur  : cette  porte  communi- 
que à la  riviere.  Les  fenêtres  qui  font  au-deffus  de 
ladite  porte  , font  d’une  architecture  pareille  à celle 
de  la  façade. 

Les  autres  édifices  de  la  ville  qui  méritent  une 
attention  plus  particulière  , font  l’Hôtd-de-Ville  , 
la  Maifon  du  Gouverneur  dit  l’Hôtel  de  Granvelle  , 
le  College  des  Jéfuites , l’Unfvcrfité , ôcc.  L’Hôtel 
de  Granvelle  eft  remarquable  par  le  nombre , l’élé- 
gance ôc  la  richcffc  des  ftatues  dont  il  eft  orné:  on  y 
voyoit  auffi  autrefois  quantité  de  Tableaux , de 
Livres  ôc  de  Manufcrits  des  plus  rares , mais  une 
partie  de  ces  effets  précieux  a été  tranfportce  ailleurs. 

Parmi  plufieurs  avantages  dont  jouit  la  ville  de 
Befançon  , celui  d’avoir  une  Bibliothèque  publique 
n’cft  pas  le  moindre.  Cette  Bibliothèque  elt  confiée 
aux  Religieux  Bénédictins  : la  ville  en  eft  principa- 
lement redevable  aux  foins  de  M.  Boifat  , Abbé 
de  Saint-Vincent , qui  s’étoit  donné  la  peine  de 
ramaffer  Ôc  de  mettre  en  ordre  tous  les  Manulcrits 
de  Granvelle.  Le  public  p<jut  jouir  de  tous  les  avan- 
tages de  ce  bel  établiffement , les  mercredis  ôc  fame- 
dis  de  chaque  femaine  , le  matin  depuis  huit  heures 
jufqu'à  dix  , ôc  l’après-midi  depuis  deux  heures  juC. 
qu’à  quatre.  Indépendamment  des  Livres  ôc  des  Ma- 
nuferits , la  Bibliothèque  en  queftion  eft  enrichie 
d’un  Médailler  très-curieux  ôc  très-complet , Ô:  de 
plufieurs  brouzes  très-rares  ; on  y voir  aulli  une 
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tête  d'Apollon  d'airain , qui , à ce  qu’on  prétend  , 
rendoit  des  oracles. 

A la  fuite  de  la  Bibliothèque  , il  convient  , ce 
femble  , de  parler  de  l’Uaiveriké  & des  Académies 
qui  font  établies  à Befançon  , ôc  qui  donnent  bien 
du  luftrc  à cette  ville. 

Gollut  ( Mémoires  hiftoriq.  de  la  Répub.  Sc  quan. 
pag.  1 SS*  * 160.)  prétend  que  l’Univerfité  qui  eft 
à Befançon,  fut  fondée  par  l’Empereur  Othon , 6c 
établie  d’abord  à Gray  en  1191.  Le  même  Auteur 
ajoute  que  Philippe  le  Bon  , Duc  de  Bourgogne,  &c., 
fut  le  reilaurateur  de  cette  Univerfité  en  14*1.  6c 
1413.  , ôt  que  ce  Prince  la  transféra  de  Gray  à 
Dole.  Enfin  elle  fut  transférée  à Befançon  en  1691. 
Que  Philippe  le  Bon  ait  été  le  fondateur  ou  feu- 
lement le  reilaurateur  de  l’Univcrfité  dont  il  eft 
queftion , c’eft  ce  qu’il  importe  peu  d’éclaircir  : il  • 
n’en  eft  pas  moins  confiant  que  ce  Prince  l’établit 
à Dole  au  temps  que  nous  avons  marqué , 6c  qu’il 
obtint  pour  elle  des  privilèges  du  Pape  Martin  V. 
L’Archevêque  de  Befançon  6c  le  Bailüde  Dole  fu- 
rent nommés  pour  être  les  confervateurs  de  ces  pri- 
vilèges. Le  premier  eft  Chancelier-né  6c  perpétuel 
de  cette  Univerfité  , ôt  l’autre  a la  Jurifdiébion  con- 
jointement avec  le  Reéleur  magnifique  dans  les  cas 
qui  méritent  corrc&ion  corporelle. 

Les  Souverains  du  Comté  de  Bourgogne  ont 
donné  dans  tous  les  temps  à l’Univerfité  dont  nous 
parlons , des  marques  d’une  proteélion  finguliere  , 

«3c  lui  ont  accordé  des  privilège»  confidérables.  Son 
Reéleur  t qui  eft  toujours  un  Profeflèur  de  l’une  des 
Facultés  , connoît  en  première  inftance  , tant  au 
civil  qu’au  criminel , de  toutes  les  caufes  des  Sup- 
pôts de  rUnîverfité,  de  quelque  importance  qu’elles 
puifient  être  : l’appel  de  fes  Jugements  n’eft  dévolu 
au  Parlement , que  dans  les  matières  du  grand  cri- 
minel. Dans  tous  les  autres  cas  , cet  appel  fe  porte 
au  College  des  Profcflèurs  , qui  en  jugent  en  der- 
nier reftort. 

Les  Profcflèurs  de  cette  Univerfité  jouiflènt  des 
mêmes  honneurs  6c  prérogatives  que  les  Officiers 
du  Parlement  ôc  de  la  Chambre  des  Comptes  : ils 
prennent  comme  eux  dans  tous  les  aélcs  le  titre  de 
Mejjirc,  qui  eft  réfervé  aux  feuls  Officiers  de  Cour 
fupérieure  , par  l’article  331.  de  la  fuite  des  Ordon- 
nances du  Comté  : ils  jouiflènt  comme  eux  des 
droits  de  Commitimus  6c  de  franc-fele  ; ils  font 
exempts  de  toutes  tailles  6c  irapofitions  ; 6c  leurs 
biens  en  fonds  ne  font  impofés  qu’à  la  portion  co- 
lonique  , privilège  fort  diitingué  qui  a etc  reftraint 
aux  feuls  Officiers  du  Parlement , de  la  Chambre 
des  Comptes , 6c  de  l’Univerfité. 

Dans  toutes  les  aflcmblécs  & cérémonies  pu- 
bliques , le  Reéleur  de  l’Univerfité  de  Befançon 
marche  & prend  fe  place  après  les  Préfidents  à Mor- 
tier , 6c  devant  les  Chevaliers  d’honneur  6c  les  Cotv 
fcillers  du  Parlement.  Les  Profeflcurs  fuivent  im- 
médiatement le  Corps  du  Parlement , ôc  precedent 
toutes  les  autres  Compagnies. 

Ces  privilegesÔc  dîftinélions  ont  engagé  en  divers 
temps  un  grand  nombre  de  fçavans  Etrangers , Fran- 
cs , Italiens,  Efpagnols,  Àllcmandsôc  Flamands  , 
la  plupart  Gentilshommes  , à venir  enfeigner  dans 
l’Univerfité  deBefançon.  Cette  Univerfité  a toujours 
été  compofée  de  Sujets  également  diflingués  par 
leur  naiflance  , par  leur  condition  ÔC  par  leur  mérite: 
on  a vu  parmi  fes  ProfelTcurs  des  fils  6c  des  petits- 
fils  de  Préfidents  de  Cour  fupérieure , 6c  dans  tous 
les  temps  elle  a donné  un  grand  nombre  de  grands 
Magiflrats.  On  compte  qu’il  eft  forti  de  cette  Uni- 
verlité  plus  de  vingt-cinq  Préfidents , Confeillers  ou 
Avocats  généraux  au  Parlement  du  Comté  de  Bour- 
gogne ; deux  Sénateurs  au  Sénat  de  Milan , Bellonus 
t&Uolcinian  j deux  Ambafladcurs  en  Efpagne  j un 
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Ambafladeuf  en  SuilTe , Claude  Majfy  \ un  Ambaf- 
fadeur  en  France  , Jean  de  Saint-Maurice  ; un  Pré- 
fident  au  Confeil  d’Etat  en  France  ; 6c  un  Chevalier 
de  l’Empire , qui  eft  mort  Cardinal , Mercurin  Aliro- 
rio  de  Gatt  inara. 

Loin  d’avoir  perdu  de  fon  ancien  luftre , cette 
Compagnie  devient  de  jour  en  jour  plus  brillante  , 

Ôc  elle  eft  aujourd’hui  auffi-bicncompofée  qu’elle  l’ait 
jamais  été.  Parmi  fes  Profcflèurs,  il  en  eft  plufieurs 
qui  font  nobles  d’extraélion.  Plufieurs  de  ces  Fro- 
fefleurs  ont  préféré  de  fervir  l’Etat  Ôc  la  patrie 
en  cette  qualité , à des  charges  de  Confeillers  au 
Parlement  q#i  leur  appartenoienr.  D’autres  ont 
exercé  des  charges  municipales  dans  les  grandes  vil- 
les de  la  Province  , 6c  d’autres  emplois  de  confiance. 
Plufieurs  ont  fervi  le  public  , pendant  nombre  d’an- 
nées , dans  les  Séminaires , au  Barreau  , ou  dans  les 
fonctions  de  la  Médecine.  Eu  un  mot , il  n’en  eft  au- 
cun qui  n’ait  joui  d’une  réputation  diilingucc  avant 
que  d’être  ProfclTeur.  Quoique  la  pénible  Ôc  difficile 
épreuve  du  concours  ait  été  jufqu’à  préfent  la  feule 
voie  pour  entrer  dansrUmvcrlité  de  Befançon,  néan- 
moins à toutes  les  vacances  de  chaires , il  s’cfl  pré- 
fenté  de  fi  bons  Sujets,  que  le  Roi  a toujours  eu  occa- 
fion  de  récompenfer  les  fervices  en  couronnant  le 
mérite. 

C’eft  ce  choix  de  Profeflèurs  qui  a rendu  l’Unî- 
verfité  de  Befançon  floriflante  dans  tous  les  temps. 
Charles  V II 1. , Roi  de  France , a dit  de  cette  Com- 
pagnie , dans  fes  Lettres-Patentes  données  à Tours 
en  1483. , qu 'elle  avoir  longuement  duré,  G avoir  été 
entretenue  en  bonne  G grande  renommée. 

Jufqu’à  préfent  toute  la  Province  de  Franche- 
Comte  a eu  pour  l’Univerfité  de  Befençon  une  fin- 
guliere  vénération  , ôt  elle  l’a  regardée  avec  raifon 
comme  un  de  fes  principaux  ornements*  Louis  le 
Gçand  lui  a donné  en  toute  occafîon  des  marques  de 
fe  protection.  Ce  Monarque  a eu  tant  de  confidé- 
ration  pour  les  ufages  de  cette  Univerfité , que  pour 
n’y  pas  donner  atteinte  , il  a dérogé  en  fa  faveur  par 
une  Déclaration  du  30.  Janvier  1704.  , à ce  qu’il 
pourrait  y avoir  de  contraire  dans  tous  les  Régle- 
ments generaux  faits  pour  toutes  les  Univcrfités  du 
Royaume.  Elle  conferve  dans  fes  Archives  plufieurs  * 
Lettres  honorables  de  divers  Chanceliers  ôc  Miailtre9 
de  France.  Parmi  ces  Lettres  il  en  eft  une  de  feu 
S.  A.  S.  Monfeigneur  lé  Duc  de  Bourbon  , dans  la- 
quelle ce  Prince  a la  bonté  de  dire  qu’il  connoît  la 
diilinétion  de  cette  Univerfité  Ôc  le  mérite  des  Sujets 
qui  la  compofent.  On  peut  voir  plus  au  long  quels 
font  les  droits  6c  les  prérogatives  de  cette  Compa- 
nic , dans  les  Mémoires  qu’elle  a fournis  fur  la  con- 
teftation  qui  lui  fut  faite  par  les  Secrétaires  du  Roi 
de  la  Chancellerie  près  le  Parlement  de  Befençon  , 
au  fujet  de  la  préféance  que  ceux-ci  prétendoient 
fur  les  Profefteurs  dans  les  aftcmblécs  ôc  cérémonies 
publiques. 

Cette  Univerfité  eut  d’abord  un  Reéleur,  fes  Pro- 
feflèurs , fes  Chapelains , 6c  fes  Secrétaires  , fes 
Tréforiers  , fes  Bedeaux , fes  Maffiers , fes  Laquais  , 
fes  Sergents , fes  Imprimeurs  , fes  Libraires,  fes  Pa- 
petiers, fes  Parcheminiers , fes  Tapiffiers  ôc  autres 
Officiers.  Quant  aux  Profefteurs , nous  devons  obfer- 
ver  qu’il  n’y  eut  au  commencement  qu’un  Profeflèur 
en  Théologie,  deux  Canoniflcs , deux  Légiftes,  un 
lnftitutaire  , 6c  quatre  Pbilofophes.  Mais  peu  de 
temps  après , on  y ajouta  un  Profeflèur  en  Méde- 
• cine , afin  que  ce  Corps  eût  toutes  les  Facultés  , 
ôc  que  ce  fut  véritablement  une  Univerfité.  L’Em- 
pereur Charles-Quint  6c  Philippe  11-  fon  fils  augmen- 
tèrent le  nombre  des  ProfelTeurs  dans  chaque  Facul- 
té : bien  plus  , le  dernier  de  ces  Princes  établit  un 
Profeflèur  pour  la  Langue  grecque , 6c  un  pour 
la  Langue  hébraïque.  La  faculté  de  Droit  de  cette 
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Univerfitc  fe  fol  hooncor  de  ««Met  Raymond 
& le  célèbre  Charles  du  Moulin  p.rau 
" Profeflturr.  On  Ut  dans  la  vie  de  ce  dernier 
( liv  1.  chap.  JO.)  ,que  pendanc  fon  exil  il  fir  a 
Dole  des  leçons  de  Droit  avec  toute  la  réputation 
que  méritoit  un  auflî  fameux  Juriftonfulte. 

Par  Lettres-Patentes  du  mois  de  Jum  J7S**  * ®n“ 
ré,,ifttées  au  mois  de  Juillet  fuivant , il  a etc  établi  a 
Befançon  une  Académie  des  Sciences  , Belles-Lettres 
(i  Arts.  Cette  Compagnie  diftribue  tous  les  ans  , la 
veille  de  la  fête  de  Saint- Louis , trois  prix  ; le  pre- 
mier eft  une  médaille  d'or  delà  valeur  de  jjo.  hy. 
qui  doit  être  adjugé  à une  pièce  d’filoquence  en 
profe.  Le  fécond  eft  une  autre  médaille  d or  de  la 
valeur  de  250.  liv. , qui  doit  être  adjuge  a une  Dii- 
fertation  littéraire  , dont  le  Sujet  ell  fixe  par  l’A- 
cadémie ; & Je  troifiemc  eft  une  médaille  d’or  de  la 
valeur  de  200.  liv. , deftinée  k un  Mémoire  fur  les 
Ans.  Cette  Compagnie  a pour  protecteur  le  Gouver- 
neur général  de  la  Province.  Elle  eft  compoféc  en 
1762.  de  quatre  Académiciens-nés , fçavoir , l’Ar- 
chevêque de  Befançon , le  Lieutcnant-uénéral  de  la 
Province  , le  premier  Prélident  du  Parlement , d’un 
Académicien  honoraire,  5c  de  •£$.  ou  3®*  Acadé- 
miciens élus  , dont  un  eft  Secrétaire  perpétuel. 

Outre  l’Académie  des  Sciences  , Belles-Lettres 
& Arts , il  yak  Befançon  une  Société  Lltteraire- 
JHUitairc.  Cette  Société  eft  unique  dans  le  Royaume  , 
& fa  fingularité  doit  la  rendre  intéreilante.  L’inven- 
tion en  eft  dûe  à M.  l’Abbé  de  Serent , d’une  Mai- 
fon  ancienne  de  Bretagne.  Depuis  quelques  années 
qu’il  réfide  en  Franche-Comté , il  n’a  rien  néglige 
pour  y exciter  l’émulation.  Ce  fut  vers  la  fin  de 
175  î.  qu’il  raîlèmbla  les  premiers  Membres  de  cetto 
Société  ; 5c  dès  le  mois  de  ‘Janvier  fuivant , ils 
tinrent  ( avec  la  permîffion  de  M.  le  Duc  de  Kan- 
dan  , Commandant  eu  chef  dans  cette  Province  ) des 
féances  réglées  & publiques.  * 

Voici  quel  fut  l'objet  que  fe  propûfa  M.  l’Abbé 
de  Serent.  Répandu  autant  qu’il  l’eft  dans  le  Mili- 
taire 5c  dans  le  monde,  il  s’apperçut  aifément  que 
dans  une  garnifon  au  lit  nombre  ufe  que  celle  de  Be- 
< lançon  , 1!  y avoir  toujours*  beaucoup  d’Officicrs 
propres  aux  Sciences.  11  penfa  que  eu  leroit  rendre 
fervice  à l’Etat  & aux  Familles  de  ces  Meffieurs, 


auffi-bien  qu’à  eux-mêmes , que  de  les  appliquer  k 
la  connoitlancc  parfaite  de  leur  métier.  Ces  motifs 
engagèrent  M.  de  Serent  k former  un e Société  Lir- 
téraire-Militaire  à Befançon , laquelle  fut  auffi-tôt 
univerfelkmcnt  applaudie.  L’Académie  de  cette  ville 
encore  au  berceau  , parut  feule  en  prendre  quelque 
ombrage.  Il  fut  aifé  de  l’appaifer  en  faifant  voie 
qu’elle  n’cmbraflbit  pas  les  mêmes  parties.  L’ob- 
jet principal  de  la  Société-Militaire  eft  la  Guerre 

Les  Membres  dont  elle  devoit  être  compoféc  ,'nc 
furent  pas  difficiles  à trouver.  11  fe  préfenta  une  foule 
d’afpirants , dont  le  choix  fut  réfervé  k M.  l’Abbé  de 
Serent.  Enfin  il  fut  chargé  par  les  nouveaux  Aflociés 
de  mettre  la  derniere  main  k fon  ouvrage  , 5c  de 
donner  la  forme  convenable  k cette  fçavante  Com- 
pagnie. 11  en  rédigea  donc  les  Statuts, & l’on  peut 
dire  qu’il  n’y  a rien  de  plus  fage  ni  de  mieux  détaillé. 
Ils  répondent  parfaitement  aux  difeours  qu’il  a pro- 
nonces k l’ouverture  de  toutes  les  féances  publi- 
ques , dont  plufieurs  ont  été  imprimés  , 5t  qui  font 
devrais  morceaux  d’éloquence.  x°.  On  y voit  d’a- 
bord quelles  font  les  matières  fur  lefquclles  les 
Aflociés  doivent  exercer  leur  plume , Us  Mathéma- 
lj$ues  > U Génie , Us  Fortifications  , Us  Mines  , Us 
Travaux  des  fieges  , les  Evolutions-Militaires  , l'E- 
xercice , la  marche  des  Toupes , l'ordre  des  Batailles , 
le  campement  des  Armées  , en  un  mot , tout  ce  qui 
£ rapport  au  métier  de  la  Guerre,  Comme  l‘£co- 
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fucnce  , la  Focfielk  VHifîoire  font  quelquefois  utiles 
à l’Ofticicr  puilr  animer  le  Soldat , chanter  les  vic- 
toires & faire  conhoitrc  les  hauts  faits  des  Héros , 
ces  trois  genres  de  Littérature  n’en  font  point  ban- 
nis ; mais  ils  n’y  font  regardés  que  comme  des  accef- 
foires , ou  plutôt  on  ne  les  emploie  que  pour  di- 
minuer l’ennui  ou  la  fécherefle  qui  font  inféparables 
des  Mathématiques.  2°.  Les' Membres  de  la  Société 
font  divifés  en  plufieurs  clafles.  La  première  des 
Aflociés  réfidens , qui  font  fixés  à vingt-quatre  , 5c 
dont  la  moitié  , autant  que  cela  fe  peut  taire  doit 
être  formée  de  Militaires.  C’eft  dans  cette  première 
clafle  qu’on  cfioifit  les  Officiers  de  la  Société  au 
nombre  de  fept,  fçavoir , le  Préfident , le  Vice-Pré- 
fident , le  Ccnfeur  , les  deux  Secrétaires , Pun  pour 
la  partie  militaire , l’autre  pour  1&  partie  littéraire  , 
le  Confciller  de  le  Tréforier.  Le  Confciller  par  fon 
emploi  eft  chargé  des  affaires  de  la  Société  , & de 
veiller  à tout  ce  qui  peut  l’intcrcfler.  Tous  les 
Officiers  font  changés  ou  continués  tous  les  fix  mois , 
excepté  le  Confeiller  5c  le  Tréforier , qui  ne  font 
élus  qu’une  fois  pour  toujours.  Par  une  jufte  re- 
eonnoiflance  pour  M.  de  Serent , il  a été  réfolu  de 
fendre  la  Fréfidence  perpéruelle  en  fa  perfonfte  ,/oir 

2u'il  foit  ÿréjent  ou  non.  La  fécondé  clafle  eft 
es  Aflociés  libres.  Ils  font  au  nombre  de  feize , 
dont  huit  font  choifis  tous  les  ans  parmi  les  Offi- 
ciers de  la  garnifon.  La  troifiemc  clafle  eft  des 
Aflociés  furnuméraires  , dont  le  nombre  n’eft  point 
fixé  , 5c.  qui  font  pris  indiftinélemcnt  dans  tous  les 
Etats.  C’eft  de  ces  deux  clafles  qu’on  tire  les  Af- 
fociés réfidens , k mefure  qu’il  vaque  des  places. 
C’eft  aufîi  par  les  furnuméraires  que  les  Aflo- 
dés  libres  font  remplacés  , c’eft-à-dire  , les  huit 
qui  ne  font  pas  militaires.  La  Société  s’affemblc 
tous  les  jeudis  de  quinze  en  quinze  jours.  Toutes 
fes  féances  ont  d’abord  été  publiques  ; mais  parce 
que  l’Académie  n’en  a chaque  année  que  deux  pu- 
bliques , on  a confenti  à ne  les  tenir  déformais  qu’en 
particulier.  Elles  ne  font  régulières  que  depuis  le 
mois  de  Mars  que  les  Officiers  commencent  k re- 
joindre leur  troupe  , jufqu’au  mois  d’O&obre  que 
les  troupes  partent  pour  changer  de  garnifon.  On  y a 
lu  grand  nombre  d’cxcellens  difeours  fur  les  Ma- 
thématiques 5c  les  Fortifications.  Deux  grands  Re- 
giftres  font  prefque  déjà  remplis  d’extraits.  L’ému- 
lation y eft  générale.  Les  Corrcfpondants  5c  les  Ho- 
noraires font  également  illimités. 

Ce  détail  eft  fans  doute  plus  que  fuffifant  pour 
donner  une  jufte  idée  de  la  Société  Littéraire-Mili- 
taire de  Befançon  , 5c  il  fait  voir  que  fon  nom  eft 
relatif  k fon  objet.  Le  fceau  ou  emblème  que  lui  a 
donné  M.  de  Serent , en  eft  encore  une  vive  expref- 
fion.  En  effet  Apollon  5c  Bellone  réunis  fur  la  cime 
d’un  rocher  efearpé , environnés  de  trophées  d’armes 
& des  attributs  des  Sciences,  mêlés  enfemble , avec 
çette  devife  armis  fociantur  artes  , expriment  aflèz 
ce  tju’elle  eft.  Cette  Société  pourra  fervir  de  modelé 
aux  autres  villes  de  guerre  du  Royaume  , oit  de 
pareils  établilTemertts  ne  fçauroient  être  qu’avan- 
tageux. Elle  eft  compoféc  en  1762.  C oUtr.e  J* 
fident  ) , de  vingt-trois  ou  vingt-quatre  Aflociés , 4e 
fept  Alîociés  libres  , de  huit  Aflbciés  honoraires , de 
vingt-trois  Aflociés  correfpondans , 5t  de  dix-huit 
Aflociés  furnuméraires 

Faflbns  k préfent  k d’autres  détails , 5c  difons  un 
mot  des  grands  hommes  que  cette  ville  a produits  en 
divers  temps  : cela  eft  une  fuite  naturelle  de  l’heu- 
reufe  difpofition  des  habitants  de  cette  ville  pour 
les  Arts  , pour  les  Sciences  5c  pour  les  grandes 
chofes. 

La  ville  de  Belânçon  eft  la  patrie  du  Cardinal  de 
Granvelle  , de  Jean-Jacques  Ckijfiet  & de  U^xs- 
Jacques  Boiffart. 

Antoine 
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Antoine  Perretm  de  Granville  , Cardinal  Ar- 
chevêque de  Befancon  , & l’un  des  principaux  MU 
milres  de  Charles-Quint  & de  Philippe  II.  , fut 

I uiidcsplus  habiles  politiques  du  quinzième  fieclc. 

II  etoit  fils  de  Nicolas  Perrenot , Seigneur  de  Gran- 
velle  , originaire  d’Ornans  en  Franche-Cointé  , le 
meme  qui  par  fon  mérite  étoit  parvenu  à la  dignité  de 
Chancelier  de  l’Empereur  Charles-Quint , dont  ilcon- 
lerva  toujours  l’amitié  & les  bonnes  grâces  jufou’à  la 
mort.  Nicolas  Perrenot  avoit  époufé  N.  Bonvalo t,  fille 
d un  Gentilhomme  d’un  ancienne  nobleffê  du  pays 
nommé  Nicolas  Bonvalat , fils  de  Jacques  Bonvalot  * 
Seigneur  de  Champagncy  , & de  Marguerite  Mer- 
ceta?t  » d’un  Gentilhomme  de  Salins.  Ainfî  il 
u eft  point  vrai  que  le  pere  du  Cardinal  de  Gran- 
velle  ait  été  d’une  baffe  naiflànce  , comme  l’ont 
prétendu  Moreri  & fes  Editeurs,  trompés  fans  doute 
par  Strada  , Chifflet  & autres  Auteurs  , en  qui  la 
fortune  & la  grande  réputation  du  Cardinal  de 
Granvelle  avoient  excité  de  la  jalouiie.  Pour  fe  fa- 
tisfaire  , quelques-uns  de  ces  Auteurs  ont  dit  que 
le  Cardinal  en  queftion  étoit  fils  d’un  Serrurier  , ÔC 
d’autres  lui  ont  donné  pour  pere  un  Maréchal-fer- 
rant. Ces  derniers  font  peut-être  excufables  , car  ils 

S cuvent  avoir  pris  le  change  , fur  ce  qu’en  1 548. , 
licolas  Perrenot  avoit  acheté  l’Office  de  Grand- 
Marechal  de  l’Archeveché  de  Befançon  ; ce  qui  fut 
confirmé  par  Lettres-Patentes  de  l’Empercur  Char- 
Ics-Quint  , datées  du  30.  Juin  de  la  même  année 
1 S48.  Les  envieux  de  Nicolas  Perrenot  l’appellercnt 
depuis  le  Maréchal  de  Granvelle  ; & ils  appelèrent 
fes  fils  , les  enfants  du  Maréchal.  Cette  circonflance 
eft  cependant  d’autant  plus  avantageufe  à Nicolas 
Perrenot , qu’il  falloir  être  de  bonne  Maifon  pour 
pofféder  la  charge  de  Grand-Maréchal  de  l’Arche- 
vèchc  de  Befançon.  D’ailleurs  lui  & fes  enfants 
curent  toujours  entrée  dans  les  Chapitres  de  les 
Ordres  où  il  faut  faire  preuve  de  nobèffe.  Nicolas 
'Perrenot  fut  fait  Chevalier  de  l’Ordre  d’Alcantara, 

& eut  dans  cet  Ordre  la  Commanderie  de  Cahnia! 
Après  lui  , Thomas  Ferrenot  de  Chansonay  , un  de 
fes  fils , fut  reçu  dans  le  même  Ordre.  Le  Cardinal 
de  Granvelle  , un  de  fes  autres  enfants  , entra  non- 
feulement  dans  le  Chapitre  de  Saint-Georges  comme 
Gentilhomme  , mais  encore  dans  le  Chapitre  de 
Liege , où  il  fut  reçu  Chanoine.  Nicolas  acheta  la 
Terre  de  Granvelle  le  8.  Janvier  1517. , de  acheva 
en  1536.  la  belle  Maifon  qu'on  voit  encore  à pre- 
fent  à Befancon.  Lui  de  fes  enfants  ont  fait  la  for- 
tune de  plufieurs  familles  du  pays.  Ils  ont  bâti  des 
Palais  à Home  , à Naples  , à Madrid  , en  Flandres 
& en  Allemagne.  Ils  ont  fait  bâtir  de  belles  maifons 
à Befançon  ,à  Omans  , à Dole  , &c.  , & des  Châ- 
teaux dans  les  villages  de  Chantonay , Frcfnc  , Sey 
en  Varay , Vaux  près  de  Bcfançon  , le  Château  de 
Meichc , de  plufieurs  autres  qui  feront  des.  monu- 
ments éternels  de  leur  magnificence.  Nicolas  Per- 
renot mourut  le  15.  Août  i$$o. , à 64.  ans.  Son 
corps  fat  porté  à Befancon  & inhumé  dans  une  Cha- 
pelle que  ledit  Nicolas  avoit  fait  bâtir  dans  l’Eglifc 
des  Carmes  de  l’ancienne  übfervance.  Dans  le  caveau 
qui  eft  au-deffous  de  cette  Chapelle  , on  lit  l’cpi- 
tapbe  qui  fuit. 


ÜICOLAO  PeRROVOTO,  Eqwti  Ordinil  de 
A.c.mv*  , Commendatori  CJamia  , Utrruno  a Gran- 
vtRa  . Chanionay  , Renay  , Conte  croix , paci,  ac  pu- 
JimiioJîjJimo  , Caroli  r.  Cafaris 
LunceUjTio  , & Mima  Cvnfiii  Prafetlo  : am  poil 
inmemero,  pro  Rtf.  ChriftMa  More,  fujeepto, , jef- 
ufre:  gravifluni, fitpè  » éprit,  pro  Uliw,  incobmitate  , 
cutn  in  Germania  çr  fui,  Provinciit  vice t (rrebat 
C*fm,  , tandem  Augafla  ^indeticorum  , maximo  Reip. 
Chnft,ane  &PairU  fia  dejiderio  rtlklo  , pium  Ji- 
Tome  I. 


B E S 6oj' 

mmfvperù  rtddldii.  Vxer  piiffm, , „ Gierl  maftl 
l"«f<  pefœrnnt.  OMt  V I.  Kal.  fept.  anno 
D.  L.  otatit  fut  Lxiv.  Rebute  Je  4,  in  p*ct. 

Sic  vifum  Skperit. 

Nicole  Bonvalot , femme  de  Nicolas  Perrenot , 
eft  enterree  dans  le  même  caveau.  De  leur  mariage 
naquirent  cinq  garçons  & fix  filles. 

Si , nonobftanc  ce  que  nous  avons  dit , il  reftoit 
encore  des  doutes  au  fujet  de  la  noblcflfc  d’origine 
de  Nicolas  Perrenot , ces  doutes  difparoîtroient  à 
la  feule  leéture  de  l’épitaphe  qui  fut  mife  fur  le 
tombeau  où  furent  inhumés  Pierre  Perrenot  & N.  - 
Philibert  pere  & mere  de  Nicolas.  Ce  tombeau 
elt  dans  l’Eglife  paroiffiale  d’Ornans  , il  eft  de  pierre 
de  Sampans  & élevé  de  quatre  pieds.  L’épitaphe 
en  queluon  eft  conçue  en  cesvtermes  : 

Ç>  giflent  Pierre  Perrenot  , Chevalier 
Seipeur  de  Cromary  , Chaulai»  d'Oman,  , Lieu", 
nnn,  de.  Satine* le,  de  Salin,  , <pù  décidé  le  n.  de 
Mar,  I/J7. , ù Madame  Philibert  fa  compa- 
gne , epti  irépajfa  le  19.  Mar,  i;4o. 

Prit\  pour  leur , ame,. 

t3  f amil,c  des  Philib*rt  eft  d’une  ancienne  no- 
blclTe  du  pays.  Ce  Pierre  Perrenot  que  nous  venons 
de  nommer  , étoit  fils  de  Jean  Perrenot , qui  eut 
pour  femme  Jeanne  Bidal , fœur  d’un  Doyen  de 
l’Eglife  collégiale  d’Arbois.  Le  pere  de  Jean  Perre- 
not etoit  un  autre  Jean,  qui  avoit  époufé  GuiJIc- 
mette  Gro/pain  , iffue  d’une  Famille  de  très-anciens 
Gentilshommes. 

Revenons  à Antoine  Perrenot , connu  fous  le  nom 
de  Cardinal  de  Granvelle.  Il  naquit  à Befancon 
vers  1 an  ijié.  t & fut  élevé  par  fon  pere  avec  un 
tres-^rçnd  foin.  Il  étudia  dans  les  plus  célébrés 
Academies  de  l’Europe , apprit  les  Langues . & cul- 
tiva les  Belles-Lettres  & l’Eloquence.  Né  avec  un 
efpnc  ambitieux  , intriguant  & opiniâtre  , & doue' 
de  grands  mlents  , U ne  fut  pas  long-temps  à s’éle- 
ver. Il  devint  Chanoine  ôc  Archidiacre  de  Befanton 
puis  Evêque  d’Arras.  Il  parla  en  cette  qualité  ave^ 
beaucoup  de  force  au  Concile  de  Trente  à l’âge 
feulement  de  24-  ans , & fervit  depuis  l’Empereur 
Charles-Quint  en  diverfes  Ambaflades  en  France 
en  Angleterre  <5t  ailleurs.  Ce  Prince  avoit  pour  lui 
une  eftime  & une  confiance  particulière.  Il  le 
recommanda  en  abdiquant  l’Empire  , à Philippe  II. 
fon  fils  , & ce  dernier  Prince  ne  concluoit  pref- 
que  rien  , ni  pour  les  affaires  privées  , ni  pour 
les  affaires  publiques  , que  par  fon  confeil  & par 
fon  mmiftere.  Granvelle  fut  fait  dans  la  fuite 
premier  Archevêque  de  Malincs , puis  Cardinal  en 
IS61.  par  le  Pape  Pie  IV. , & enfin  premier  Con- 
feillcr  de  Marguerite  de  Parme  , Gouvernante  des 
Pays-Bas , où  , félon  Strada  , il  fut  caufe  par  fa 
dureté  & par  fon  ambition  d’une  partie  des  défor- 
dres  qui  s’y  commirent.  Ce  nu’il  y a de  bien  cer- 
tain , c’eft  que  le  Cardinal  de  Granvelle  fe  fit  de 
grands  ennemis  dans  les  Pays-Bas.  Un  habile  Pein- 
tre le  peignit  le  Diable  lui  foufflant  à l’oreille , & 
lui , Cardinal  de  Granvelle  , rendant  également  à 
l’oreille  de  la  Gouvernante  des  Pays-Bas  les  con- 
feils  de  cruauté  & de  deffruftion  que  le  Diable  lui 
avoit  foufflés.  En  même  temps  on  voit  dans  ce 
tableau  émaner  de  la  bouche  de  la  Gouvernante 
des  Ordres,  des  Ordonnances , des  Arrêts  de  mort 
de  Profcription , &c.  Ce  tableau , dont  il  y a d’aflcE 
bonnes  copies , eft  peint  avec  beaucoup  de  vérité 
& avec  beaucoup  de  force  de  deflêin  : nous  avons 
vu  l’original  au  pouvoir  de  N.  Philippe  II.  rappella 
le  Cardinal  de  Granvelle  une  fécondé  fois  auprès 
de  lui,  & le  chargea  de  toutes  les  affaires  de  U 
N nnnnna 
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r * „ d’Efpagne  , duru  le  temps  qu’il  sUloit 

S poilcffieu  de  celle  de  Portugal.  Ce  Cardinal 
E’t  iMadrid . comble  de  gloire , aime  & re- 
-rS/rouRoi!  le  si.  Septembre  tS68.,  à 7o. 
ans.  Son  corps  fut  porte  à Befançon. 

Jean-Jacques ChijJUt naquit  5 Befançon  en  1588. , 
d’une  Famille  féconde  en  hommes  de  Lettres.  IL 
s’appliqua  d’abord  à la  Médecine  ,dans  laquelle  il 
s’acquit  beaucoup  de  réputation.  11  voyagea  dans  les 
Cours  de  l’Europe  , de  fut  Médecin  ordinaire  de 
rArchiduchefle  Elifabeth-Clairc-Eugenic.Souveraine 
des  Tays-bas,  & enfuite  de  Philippe  IV.  Roi  d’Ef- 
pagne. 11  mourut  vers  1660.  On  a de  lui  un  grand 
nombre  d’ouvrages.  11  ne  faut  pas  le  confondre  avec 
Pierre-François  Chifflet  , fçavant  Jcfuitc , mort  le 
U.  Mai  1681.,  à 9*.  ans,  dont  on  a auffi  divers 
ouvrages  , ni  avec  plufieurs  autres  Ecrivains  de  cette 
Famille , qui  la  plûpart  ont  employé  leur  temps  de 
leur  fçavoir , ou  à éclairer  l’hiftoire  de  leur  pays , ou 
à défendre  les  droits  des  Princes  leurs  maîtres. 

Quant  aux  Fortifications  de  la  ville  de  Befançon, 
nous  avons  dit  que  cette  ville  cil  fituée  fur  une 
prefqu’ifle  formée  par  la  riviere  du  Doux.  Cette  ri- 
vière fert  de  foflé  à la  place.  Le  Roi  Louis  XIV.  y a 
fait  faire  une  nouvelle  enceinte  irrégulière  , fans 
bafiioos , mais  flanquée  de  huit  tours  baftionnées. 
La  haute  ville  eft  divifee  en  deux  parties  parunfoflc 
que  l’on  appelle  U Champ  de  Mars.  La  batte  ville 
eft  à la  droite  de  la  riviere  , ainfi  au’il  a été  remar- 
qué : elle  eft  fortifiée  d’une  nouvelle  enceinte  fort 
irrégulière  , compofée  de  trois  grands  baftions  , de 
quatre  courtines  , de  d’un  réduit  ou  baftion  retran- 
ché par  la  gorge.  Trois  des  fronts  de  l’enceinte  font 
couverts  par  autant  de  ravelins  ; les  baftions  font  fur- 
montés  de  grands  cavaliers.  Cette  enceinte  eft  en- 
tourée d’un  grand  de  large  foflé  , avec  fon  chemin- 
couvert  revêtu  «5c  fon  glacis. 

La  Citadelle  eft  bâtie  fur  un  rocher  fort  haut  de 
fort  efearpé.  C’eft  un  quarré-long , compofé  de  qua- 
tre baftions  irréguliers.  Les  deux  petits  fronts  font 
couverts  chacun  d'une  demi-lune  de  d’un  petit  foflé. 
Au-bas  du  rocher  , du  côté  de  la  ville  d(  entre  la  ville 
dt  la  Citadelle  , eft  un  front  de  fortification  couvert 
d’une  demi-lune  , d’un  petit  foflé  , de  d’un  chemin- 
couvert  revêtu.  Cette  Citadelle  eft  féparéc  de  la 
campagne  par  un  foflé  fort  profond  , taillé  dans  le 
roc  , qui  barre  toute  la  prefqu’iflc  , dt  qui  va  d’un 
bord  à l’autre  de  la  riviere. 

11  y a grand  Etat-Major  pour  la  ville  de  Befan- 
qon , fçavoir , un  Gouverneur  , qui  eft  ordinairement 
le  même  que  celui  de  la  Province  de  Franche-Comté  ; 
un  Lieutenant-dc-Roi , qui  a 4$oo.  liv.  d’appoin- 
tements de  1450.  liv.  d’émoluments;  un  Major,  deux 
Aides-Major,  de  deux  Capitaines  des  Portes.  Pour 
la  Citadelle  , un  Gouverneur,  qui  eft  aufli  le  même 
que  celui  de  la  ville  de  de  la  Frovince  ; un  Lieu- 
tcnant-de-Roi , qui  a 3600.  liv.  d’appointements  ; 
un  Major  , un  Aide-Major  , qui  eft  en  même  temps 
Capitaine  des  Portes  , de  un  Aumônier.  Pour  la 
Contrefcarpe  de  la  Citadelle  , un  Aide-Major  , qui  a 
900.  liv.  d’appointements.  Pour  le  Fort-Griffon  , 
qui  n’eft  autre  chofe  que  le  réduit  ou  baftion  re- 
tranché par  la  gorge  dont  nous  avons  parlé  , il  y a 
un  Commandant  qui  a 1 800.  liv.  d’appointements  ; 
un  Aide-Major , qui  eft  auffi  Capitaine  des  Portes  , 
de  un  Aumônier. 

La  ville  de  B e lançon  paffa  de  la  domination  des 
Romains  , fous  celle  des  Bourguignons.  Elle  obéit 
«nfuite  aux  François.  Sous  la  fécondé  race  de  nos 
Rois , elle  fit  partie  du  Royaume  de  Bourgogne  , 
dont  les  Souverains  devinrent  Empereurs  : ces  Prin- 
ces lui  donnèrent  de  grands  privilèges  , dt  l’établi- 
rent en  forme  de  République  qui  ne  rclcvoit  que 
4cux-feuls.  Elle  demeura  ville  libre  de  impériale 
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jufqu’à  la  paix  de  Munfter  qu'elle  fut  cédée  à l’Ef. 
pagne  par  l’Empereur  de  l’Empire  , en  échange  de 
Frankcndal  dont  Sa  Majefté  Catholique  s’étoir  em- 
parée , de  qui  fut  rendu  à l’Elcfteur  Palatin  à qui 
il  appartenoit.  La  ville  de  Befançon  fe  fournit  avec 
peine  à ce  changement  : elle  continua  néanmoins 
de  fe  gouverner  par  fon  propre  Magiftrat , en  con- 
fervant  la  forme  apparente  de  République.  Ce  Ma- 
giftrat étoit  compofé  de  quatorze  Gouverneurs  de 
de  vingt-huit  Notables  , qui  étoient  élus  tous  les  ans 
par  tous  les  chefs  de  famille.  Le  Roi  s’étant  rendu 
maître  de  cette  ville  en  1668.,  dt  en  dernier  lieu 
en  1674. , cette  forme  de  Gouvernement  fut  abolie  ; 
dt  en  fa  place  Sa  Majefté  établit  un  Bailliage  & un 
Magiftrat  pour  la  police  , compofé  de  vingt  Con- 
lèillers , parmi  lefqucls  on  choifit , le  dernier  jour 
de  chaque  année  , un  Maire  dt  trois  Ecbevins. 
Outre  cela , il  y a un  Secrétaire  , un  Trcforier , un 
Contrôleur , un  Syndic  dt  un  Sous-Syndic. 

Comme  il  eft  des  villes  qui  ont  leurs  Coutumes 
particulières  , celle  de  Befançon  a auifi  les  fîcnnes, 
qui  different  en  beaucoup  de  points  de  celles  du 
Comté  de  Bourgogne.  En  1 583. , le  fieur  Gauthior . 
Seigneurs  d’Ancicrcs  , Gentilhomme  du  pays  , fit 
un  Recueil  des  Ordonnances  de  Police  des  ans  de 
métiers  , dt  de  quelques  ufages  de  la  Cité  de  Befan- 
çon. Ce  Livre  lut  trouvé  n bon,  que  le  manuferit 
original  fut  dépofé  dans  les  Archives  de  la  ville. 
Mais  , comme  ce  Recueil  ne  conftatoit  pas  aflèz 
exactement  ce  qui  pouvoir  intérefl'er  l’ordre  judi- 
ciaire , un  particulier  d’un  mérite  diftingué  fut  chargé 
de  fuppléer  à ce  defaut  : le  choix  tomba  fur  le  fieur 
Claude  d’Orival , fils  d’un  Confeiller  au  Parlement 
de  Bclançon  , dt  Confeiller  lui-même  au  Magiftrat 
de  cette  ville.  Animé  du  defir  de  fe  rendre  utile  ^ 
fa  Patrie  , le  fieur  à'Orival  travailla  à la  rédaction 
de  la  Coutume  particulière  du  pays  , dt  il  exécuta 
ce  projet  avec  tant  d’intelligence  , qu’il  mérita  l’ap- 
plaudiflèment  de  fes  Concitoyens  dt  des  Magiftrats 
fupérieurs.  On  trouve  à la  fin  de  ce  Livre  le  Traité 
fait  entre  le  Marquis  de  Caltel-Rodrigo  , l’un  des 
Miniftres  de  Philippe  IV’.  Roi  d’Efpagne  , dt  la  Cité 
de  Befançon  , le  19.  Septembre  1664.,  ratifié  par  le 
meme  Prince  le  18.  Février  1665.;  dt  enfuite  un 
Extrait  des  Capitulations  de  1668.  dt  1674.,  par 
lcfquellcs  le  Roi  Louis  XIV.  accorda  que  la  ville 
de  Befançon  feroic  maintenue  dt  confervée  dans 
tous  fes  privilèges  , ufages  dt  immunités. 

Le  Dioccfc  de  Betençon  eft  borné  au  N.  par 
celui  de  Toul , au  S.  par  ceux  de  Eelley  &.  de  Saint- 
Claude  , à l’E.  par  ceux  de  Bâle  de  de  Laufanne  , 
à l’O.  par  ceux  de  I.angrcs , de  Dijon , de  Châlon 
dt  de  Mâcon  ; dt  au  S.  O.  par  celui  de  Lyon.  Il 
comprend  876.  Paroifles  fous  cinq  Archidiaconés 
qui  ont  fous  eux  quinze  Doyennés  ruraux.  Des  876» 
Paroifles  de  ce  Diocefe  , 38.  font  occupées  par  les 
Luthériens  de  la  Principauté  de  Mont-Beliard.  Les 

Quinze  Doyennés  ruraux  font  ceux  qui  fuivent  : 
exte  , Salins  , la  Montagne  t Lons~tc-Saulnier  , 
Ncublanc , Dole , Gray  t Trave , Favernay  , Luxeuil , 
Anjoyc , les  Granges,  Rougemont , Baume  & Varaix. 

Par  un  ufage  hngulier  , établi  dans  la  Province 
de  Franche-Comté , de  contre  lequel  fe  font  recries 
bien  des  honnêtes  gens,  la  plûpart  des  876.  Eglifes* 
Mcres  paroittiales  ont  des  Fille  s-Membres , ou  Egli- 
fes  fuccurfales  qui  en  dépendent  ; il  y en  a même 
quelques-unes  qui  en  ont  jufqu’â  fix  ou  fept.  Ces 
Eglifes  - Filles  font  defl'ervies  féparément  de  leurs 
Eglifes-Mcres  par  des  Vicaires  qui  font  au  choix 
des  Curés  de  amovibles  à leur  volonté  : ces  derniers 
ne  laittènt  à leurs  Vicaires  que  la  fimple  fubfiftance  , 
de  retirent  de  ces  annexes  un  profit  annuel  en  ar- 

Ïent , fans  parler  du  gros  des  mêmes  annexes  qu’ils 
: réfervent  toujours  j de  forte  que  ces  pauvres 
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Vicaires  ne  font  à proprement  parler  que  les  Fer- 
miers des  Curés. 

Toute  la  Franche-Comté  n’eft  point  comprife 
dans  le  Diocefe  de  Befançon  , car  indépendamment 
de  l’Evcché  de  Saint-Claude  qui  a été  établi  en 
dernier  lieu  dans  cette  Province , les  Dioccfcs  de 
Lyon,  de  Laufanne  & deTouly  ont  auffiquel- 
ues  ParoifTes  ; fçavoir  , celui  de  Lyon  38. , celui 
e Laufânnc  trois  , de  celui  de  Toul  une  feulement. 
A fon  tour  , le  Diocefe  de  Be lançon  s’étend  dans  les 
Provinces  voifines  ; car  il  y a quarante-trois  Pa- 
roifles  qui  dépendent  de  ce  Diocefe  , de  qui  font  fi- 
tuées  dans  la  Brefle  , dans  le  Baffigny  , ou  dans  le 
Comté  d’Auxonne  en  Bourgogne  , de  24.  en  Alface. 

P?  De.  P0*11*  précisément  en  quel  temps  a 
été  établi  le  Siégé  épifcopal  de  Befançon  , mais 
il  y a lieu  de  croire  que  ç’a  été  dans  le  troiGeme 
ficelé.  On  n’eft  pas  mieux  inftruit  fur  le  temps  où 
cet  Evêché  fut  érigé  en  Métropole  ; ce  qu’il  y a de 
certain  , c’eft  que  , quoique  dans  les  premiers  fiecle» 
on  ait  difputé  à fes  Prélats  la  qualité  de  Métropoli- 
tains , ils  i’avoient  inconteftablemcnt  dans  le  hui- 
tième fiecle. 

Autrefois  l’Archevêque  de  Befançon  avoit  quatre 
Suffragants  , Bclley  , Bâle , Lausanne  & Wïndijck  j 
mais  depuis  long-temps  il  n’en  a plus  que  trois  , 
celui  de  Windiich  en  Suifle  ayant  été  transféré  à 
Confiance  dès  l’an  597.  ; de  de  ces  trois  Suffragants  , 
il  n’y  a que  celui  de  Boliey  qui  foit  en  France  : les 
trois  autres  font  en  SuifTe. 

L’Archevêque  de  Befançon  prend  le  titre  de 
Prince  de  l’Empire,  & jouit  au  moins  de  40000.  liv. 
de  rente  , quoiqu'il  ne  paye  que  1023.  florins  pour 
l'expédition  de  fes  Bulles , félon  la  taxe  en  Cour  de 
Borne.  Ce  Prélat  devroit  être  élu  par  le  Chapitre 
de  fon  Eglife  métropolitaine , félon)  le  Concordat 
Germanique  qu’elle  a reçu  , la  Franche  - Comté 
ayant  toujours  fait  partie  de  la  Nation-Germanique. 
Cela  s’étoit  ainfi  pratiqué  jufqu’en  1698. , c’eft-à- 
dire  , jufqu’à  Antoine-Pierre  de  Grammont , Arche- 
vêque de  Befançon  , mort  le  2.  du  mois  de  Mai  de 
ladite  année.  Le  22.  du  mois  de  Juinfuivant  , le 
haut  Doyen  & les  Chanoines  de  l’Eglife  , dont  il  eft 
queftion  , s’afïèmblercnt  extraordinairement  de  ca- 
pitulairement,  de  cédèrent  au  Roi  purement  de  Ample- 
ment , par  a&e  capitulaire  , le  droit  appartenant 
audit  Chapitre  d’élire  fon  Archevêque , tant  en  vertu 
du  droit  commun  , qu’en  conféquence  des  Concor- 
dats Germaniques  ; de  ce  droit  fut  cédé  au  Roi  tant 
pour  lui  que  pour  fes  fuccefleurs  Rois  de  France  de  de 
Navarre , Comtes  de  Bourgogne , à perpétuité.  Cette 
ceffion  fe  fit  entre  les  mains  du  Sieur  des  Ma  rit  s de 
Vaubourg,  alors  Intendant  au  Comté  de  Bourgogne  , 
& CommifTaire-Député  par  Sa  Majcftc  , lequel  ac- 
cepta ledit  défiftement  de  ceflion  , de  promit  au  nom 
du  Roi , que  vacation  arrivant  dudit  Archevêché  , 
de  quelque  manière  de  en  quelque  temps  que  ce  pût 
être  , l’Eglife  de  Befançon  feroit  exempte  , comme 
elle  l’avoit  toujours  été  , de  la  Régale  fpirituelle  de 
temporelle  , de  que  cette  Régale  ne  feroit  point 
introduite  dans  la  Province  ni  dans  le  Diocefe  ; 
qu’en  conféquence  , l’adminiftration  de  économat  de 
l’ Archevêché , le  Sicge  vacant,  en  appartiendroit  au- 
dit Chapitre  , conformement  à l’ufage  pratiqué  par 
lcsEglifesdc  Chapitres  d’Allemagne,  à l’exclufiondc 
tous  autres , non-feulement  dans  Befançon , comme  il 
en  eft  enpoifcflion  , mais  encore  dans  toute  la  Pro- 
vincc;quc  ledit  Chapitrede  Befançon  jouirait  paifible- 
ment  en  tout  temps , des  droits  d’éleftion  du  Haut 
Doyenné  f 6c  de  fes  autres  Dignités  de  Perfonnats,de 
même  que  de  l’éleftion  de  fesCanonicats  alternative- 
ment avec  le  Saint-Sicge  , fuivant  l’ufage  de  ladite 
Eglife  métropolitaine  ; qu’elle  demeurerait  dans 
lefdits  Concordats  Germaniques  de  dans  tous  les 
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droits  en  dépendans  ; que  ledit  Chapitre  continuc- 
roit  pareillement  de  mettre  les  fceaux  dans  le  Palais 
archiépifcopal,  ainfi  que  dans  toutes  fes  Maifons  ca- 
noniales 6c  dans  celles  de  ladite  Eglife  , où  fon  Ar- 
chevêque , fes  Chanoines  6c  fes  Suppôts  décéde- 
ront ; fans  qu’il  foit  permis  à aucun  Juge  de  les  y 
doubler , ni  de  s’ingérer  à le  faire  , non-plus  que  les 
inventaires  de  leurs  biens  ; que  le  deftroir  on  diftriôl 
capitulaire  fubfifteroit , comme  il  eft  à préfent , de 
qu’il  forait  permis  audit  Chapitre  de  rétablir  aux 
environs  d’kelui  autant  de  Mations  canoniales  de  de 
Suppôts , qu’on  en  a occupé  de  détruit  pour  la  con£ 
trudion  de  la  Citadelle  ; fur  lefqnelles  Maifons , 
de  même  que  fur  celles  qui  font  encore  exiftantes  , 
ledit  Chapitre  continuerait  d’avoir  une  entière  Po- 
lice de  Jurifdidion , auffi-bicn  que  dans  tout  ledit 
deftroit , à l’exciufion  de  tous  autres  ; que  ledit 
Chapitre  feroit  dédommagé  des  grandes  pertes  qu’il 
a faites  par  la  démolition  de  fon  Eglife  de  Saint- 
Etienne  de  defdites  Maifons  ; que  tous  les  Traités 
faits  par  rapport  aux  exemptions  dudit  Chapitre , 
foit  pour  le  Spirituel  ou  le  temporel , de  en  particu- 
lier le  Traité  fait  avec  le  Seigneur  Claude  de  la  Èeau- 
tne , Archevêque  dudit  Befançon  , reçu  de  figné  de 
Trottereau  de  de  Corcelle,  en  date  du  1$.  Février 
IJ 56.  , par  lequel  il  confie  de  l’exemption  qu’a 
ledit  Chapitre  de  la  JurifdiAion  de  l’Ordinaire  dto- 
ccfain , de  qui  a été  approuvé  par  le  Pape  Gré- 
goire XIII. , feraient  confirmés  de  exécutés  en  tous 
points  ; de  qu’outre  cela , ledit  Chapitre  ferait  con- 
firmé dans  tous  les  droits , privilèges , prérogatives , 
prééminences  , exemptions  de  Jurifdiftion.dont  il  a 
joui  ou  dû  jouir  jufqu’à  préfent.  Ce  Concordat  fut 
figné  double  les  jour  , mois  de  an  que  deflùs  , par  le 
Sieur  de  Vaubourg  qui  y fit  appofor  fon  cachet , de 
parles  Sieurs  Haut-Doyen  de  Chanoines,  faifânts  le 
Chapitre  de  ladite  Eglife  , Icfquels  y firent  appofet 
le  fceau  du  dit  Chapitre. 

Pour  approuver  de  confirmer  ledit  Concordat , le 
Roidonnades  Lettres-Patentes  datées  de  Verfkilles, 
le  quinzième  jour  de  Juillet  de  l’an  1698.  , de  ces 
Lettres-Patentes  furent  cnrégiftrccs  au  Parlement 
de  Befançon  le  30.  du  même  mois  de  Juillet  de  la 
même  année  1698. 

L’Archevêque  de  Befançon  ne  reconnoit  que  l’E- 
glife de  Rome  pour  fupérieure,  de  il  fe  regarde  comme 
indépendant  de  tout  autre  Métropolitain.  Outre 
cela  , cet  Archevêque  a de  grands  Officiers , tels 
qu’un  Grand  - Maréchal  , un  Grand -Veneur  , un 
Grand-Echanfon  , un  Grand-Ecuyer , un  Grand- 
Forcftier,  un  Grand-Chambellan , dcc.  Ces  places 
font  ordinairement  remplies  par  des  Gentilshommes 
de  la  naiflaocc  la  plus  diftinguée  de  la  Province  , de 
iis  jouiflcnt  de  certains  revenus  attachés  à leurs 
charges  , lefquelles  font  héréditaires.  L’Hôtel  du 
Comte  de  Saint-Amour , près  de  la  belle  Eglife  des 
Dames  de  Batans  , dépend  de  la  charge  de  Grand- 
Maréchal.  La  maniéré  dont  ces  Officiers  affiftent 
aux  entrées  de  aux  obfeques  des  Archevêques , eft 
xrès-curicufc  : nous  donnerions  ici  ce  détail , mais 
cela  nous  mènerait  trop  loin. 

La  Cathédrale  de  Befançon  eft  fous  le  titre  de 
Saint-Jean-Baptifte.  Elle  eft  bâtie  au  pied  du  Moat- 
Saint-Eticnne  , appelle  autrefois  Mons-Catlius.  La 
tradition  du  pays  porte  que  du  temps  de  l’Empereur 
Claude  , Saint-Lin  bâtit  ici , auprès  d’une  fontaine  , 
une  petite  Eglife  qu’il  dédia  au  Sauveur  reffufeité , à 
la  Sainte- Vierge,  de  à Saint-Etienne  premier  Mar- 
tyr. Saint-Lin  fanétifia  cette  fourcc  par  l’ufage  qu’il 
en  fit  ; car  il  s’en  fervit  pour  baptifer  ceux  qu’il 
convertifloit  à la  Religion  Chrétienne.  En  faifant 
attention  à la  fontaine  qui  étoit  en  ce  lîeu  , Chiffiet 
( part.  2.  p.  11.  de  15.)  le  perfuada  que  St.  Lin  avoit 
plutôt  choili  cet  endroit  pour  y bâtir  un  Oratoire  , 
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en  queftion  fut  détruit  , mais  Saint-JMaxinun  le 
rétablit  ; de  , comme  il  fe  trouvoit  trop  petit  pour 
contenir  l'affluence  de  peuple  qui  venoit  entendre 
fes  prédications , il  fit  bâtir  auprès  du  Capitole  une 
jgglifc  qui  fut  achevée  dt  enrichie  des  libéralités  de 
l'Impératrice  Helenc  , mere  de  Conftantin.  Cette 
Eglife  porta  d’abord  le  nom  de  Saint-Etienne  , puis 
on  y a jouta  celui  de  Saint-Jean  , qu’elle  retint  feul 
depuis  qu’on  eut  bâti  un  autre  Eglife  , dont  Saint- 
Hilaire  avoit  jette  les  fondements  fur  le  Mant-Cœlius  : 
cette  demiere  étoit  fous  l'invocation  de  Saint-Etien- 
ne. 11  y eut  fouvent  des  conteftations  entre  ces  deux 
Eglil'es  au  fujet  de  la  primauté  , l’une  dt  l’autre  s’at- 
tribuant le  titre  de  Métropolitaine  ; mais  en  1668. 
le  Roi  d’Efpagne  termina  ce  différend  en  faifant  rafer 
l’Eglife  de  Saint-Etienne  , pour  faire  conûruire  en 
fa  place  une  Citadelle. 

On  confervc  dans  l’Eglife  cathédrale  de  Befançon 
plufieurs  reliques  précieufes , entr’autres  le  chef  de 
Saint-Agapit  , qui  cft  en  très-grande  vénération 
dans  la  Province.  Mais  parmi  ces  reliques , le  Sairu- 
Suaire  eft  la  plus  fameufe.  Cette  relique  attire  deux 
fois  l’année  , à Befancon  , une  foule  incroyable  de 
peuple  , non  - feulement  des  Provinces  voifincs  , 
mais  encore  des  pays  éloignes.  On  prétend  que 
cette  relique  fut  apportée  à Befançon  , fous  le  Pon- 
tificat de  Saint-Chelidoine  , Evêque  de  cette  ville. 
On  la  montre  au  peuple  tous  les  ans  le  jour  de  Pâ- 
ques , dt  le  Dimanche  d’après  PAfcenfion.  Cette 
cérémonie  fe  fait  avec  beaucoup  de  précaution  ; dt 
de  crainte  , dit-on  , qu’un  excès  de  zele  11e  porte  le 
peuple  à fe  jetter  fur  une  fi  précieufe  relique  , on 
ne  la  montre  que  du  haut  d’une  galerie  qui  règne 
au  - dclïus  de  la  comiche  qui  eft  en  dehors  de 
l’Eglife. 

Le  Chapitre  de  l’Eglife  métropolitaine  dont  il  eft 
queftion  , eft  exempt  de  la  Jurifdiclion  de  l’Arche- 
vêque. 11  avoit  autrefois  deux  Eglifes  à deflervir , 
celle  de  Saint-Etienne  & celle  de  Saint-Jean.  Cha- 
cune de  ces  deux  Eglifes  avoit  fes  Dignités  & fes 
Chanoines  ; mais  en  115$.  on  commença  la  pre- 
mière réunion  , dt  au  lieu  de  trente-cinq  Chanoines 
qu’il  y avoit  dans  chacune  de  ces  Eglifes  , on  ré- 
duifit  leur  nombre  à dix-neuf  dans  celle  de  Saint- 
Etienne  , dt  à vingt-fix  dans  celle  de  Saint-Jean. 
Dans  la  fuite  on  fupprima  encore  deux  de  ces  Ca- 
nonicats  , dont  le  revenu  fut  affecté  à l’entretien  de 
quatre  Enfants  de-Chœur  dans  l'Eglife  de  Saint- 
Etienne,  & de  fix  dans  celle  de  Saint-Jean.  En  1 668., 
le  Roi  d’Efpagne  ayant  fait  bâtir  une  Citadelle  fur 
la  montagne  de  Saint-Etienne  , ainfi  que  nous 
l'avons  dit , l’Eglife  <3t  les  Maifons  canoniales  furent 
rafees  , & les  Chanoines  de  Saint-Etienne  furent 
obligés  de  defeendre  de  de  venir  faire  le  fervice  dans 
l’Eglife  de  Saint-Jean.  Depuis  ce  temps-Jâ  ces  deux 
Chapitres  ont  été  véritablement  réunis  de  droit  de 
de  fait.  Ce  Chapitre  eft  compofé  de  quatre  Digni- 
tés , qui  font  le  Grand-Doyenné  , le  Grand-Archi- 
diaconc  , la  Grand’-Chantreric , & la  Tréforerie  ; 
de  quatre  Perfonnats,  qui  font  les  Archidiaconés 
de  Salins  , de  Favernay  , de  Gray  de  de  Luxeuil , 
& de  quarante-trois  Canonicats  ou  Prébendes.  Le 
Bas-Chacur  confifte  en  un  Sous-Chantre  , plufieurs 
Habitués  , un  Maître  de  Mufiquc , de  fix  Enfants-de- 
Chœur , tous  à la  difpofition  da  Chapitre  , de  même 
que  le  refte  des  Officiers,  les  Serviteurs  À Suppôts 
de  cette  Eglife.  En  vertu  de  fes  privilèges  particu- 
liers , le  Chapitre  eft  en  droit  de  conférer  par  élec- 
tion les  quatre  Dignités  dt  les  quatre  Perfonnats. 
Ils  confère  auffi  par  la  même  voie  les  Canonicats  de 
les  Prébendes  alternativement  avec  le  Pape.  Le 
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net  du  Mont-Caelius , où  il  ne  lui  aurait 
d’avoir  de  l’eau  pouradminiftrer  le  Bap- 
•avens  oui  le  demandoient.  L’Oratoire 
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Souverain  Pontife  conféré  ceux  qui  viennent  à va- 
quer dans  le  mois  de  Janvier.  Le  Chapitre  a pour 
lui  le  mois  de  Février , de  ainfi  de  fuite  pendant 
le  refte  de  l’anncc  , de  deux  mois  l’un  étant  pour  le 
Pape , de  l’autre  pour  le  Chapitre  : cela  cft  conforme 
au  Concordat  Germanique.  Quant  à la  Prébende 
Théologale , en  quelque  mois  que  ce  foit  qu’elle  de- 
vienne vacante  , elle  eft  toujours  conférée  par  le 
Chapitre  , au  concours  des  Do&eurs  en  Théologie  , 
qui  difputent  publiquement  pour  l'obtenir. 

Par  privilège  du  Pape  Paul  V. , tous  les  Chanoi- 
nes de  cette  Eglife  portent  par-tout  la  foutane 
violette  comme  les  Evêques  ; ils  officient  en  certains 
jours  de  l’année  à l’Autel  avec  b mitre  fit  avec  les 
autres  ornements  pontificaux  , & ils  font  inhumés 
avec  les  mêmes  ornements.  Le  Sous-Chantre  a auffi 
le  privilège  de  porter  le  violet  pendant  fa  vie,  & d’ê- 
tre inhumé  ayant  la  mitre  en  tête. 

Nous  avons  fous  les  yeux  un  mémoire  où  il  eft 
dit  que  les  Chanoines  de  la  Métropole  de  Befançon 
doivent  faire  preuve  de  Nobleffe  , de  l’on  vient  de 
nous  confirmer  que  ce  mémoire  eft  très-exaft. 

Outre  le  Chapitre  de  la  Cathédrale  , il  y a à 
Befançon  un  autre  Chapirrc  : c’eft  celui  de  l’Eglife 
collégiale  de  Sainte-Marie-Magdeleine.  Ce  Chapitre 
fut  fonde  en  1064.  par  Hugues  de  Salins,  premier 
du  nom , Archevêque  de  Befançon  : il  eft  compofé 
de  douze  Chanoines  , dont  le  Tréforicr  de  l’Eglife 
métropolitaine  eft  Doyen-né.  Le  Pape  conféré  les 
Prébendes  de  cette  Collégiale  pendant  huit  mois  , 
de  le  Chapitre  celles  qui  vaquent  dans  les  mois  de 
Mars , Juin  , Septembre  de  Décembre. 

11  y a h Befançon  une  Confrairie  , appelléc  de 
Saint-Georges , dont  les  Confrères  font  obligés  , 
avant  que  d’y  être  reçus  , de  prouver  quatre  degrés 
de  Nobleffe  , tant  du  côté  paternel , que  du  côté 
maternel.  Cette  Confrairie  fut  fondée  en  1400. , par 
Philibert  de  Moulans  , qui  en  fut  le  premier  Bâton- 
nier , de  qui  fonda  en  même  temps  deux  Chapelles, 
auxquelles  il  attacha  des  revenus  confîdérables,  à 
condition  qu’on  y dirait  un  certain  nombre  de  Met 
fes  le  jour  dt  le  lendemain  de  la  fête  de  Saint-Geor- 
ges , pour  le  falut  de  tous  les  Confrères. 

L’Abbaye  d’Hommcs  de  Saint-Vincent  de  Befan- 
çon  , cft  de  l’Ordre  de  Saint-Bénoit.  Elle  fut  fon- 
dée par  Hugues , premier  du  nom  , Archevêque  de 
Befançon  ; mais  ce  fut  Hugues  II.  fon  fucceflèur 
dans  cet  Archevêché  , qui  y établit  le  premier  Abbé 
en  1091.  Cette  Abbaye  cft  en  coinmendc , dt  elle 
vaut  au  moins  6^500.  liv.  de  rente  au  Sujet  qui  en 
eft  pourvu  par  le  Roi  , quoique  la  taxe  en  Cour 
de  Rome  ne  foit  que  de  $2.  florins.  La  réforme 
de  Saint-Vanne  y fut  reçue  au  commencement  du 
fiée  le  dernier.  L’Abbé  régulier  étoit  le  Vicaire  de 
le  Suft’ragant  - né  de  l’Archevcque  de  Befançon  , 
pour  officier  pontificalemcnt  à certains  jours  dans 
les  Eglifes  cathédrales  dt  métropolitaines  de  Saint- 
Jean  dt  de  Saint-Etienne  de  Befançon.  11  avoit  aum 
le  droit  d’affifter  dt  de  donner  fa  voix  à J'éledtion 
de  l’Archevêque. 

L’Abbaye  de  Favernay  , qui  eft  également  de 
l’Ordre  de  Saint-Bénoit , fut  d’abord  fondée  pour 
des  Filles  ; mais  en  1 1 3 z.  Anferic  , Archevêque  de 
Befançon,  y mit  des  Religieux.  Cette  Abbaye  a été 
régulière  jufqu’en  1 $82.,  que  le  Pape  Grégoire  XI II. 
inftitua  le  premier  Abbé  Commendatairc  fur  la  no- 
mination du  Roi  d’Efpagne  en  vertu  d’un  Induit. 
C’eft  dans  l’Eglife  de  ce  Monaftcre  qu’arriva  en 
1608.  le  fameux  miracle  d’une  Hoftie  confacree 
qui  fe  conferva  fufpendue  en  l’air  au  milieu  d’un 
incendie  , de  à la  vue  d’une  affluence  de  peuple  , 
pendant  deux  jours  entiers.  Cet  événement  donna 
lieu  à l’Archiduc  Albert , dt  à Ifâbelle  d’Autriche  , 
d’introduire  la  réforme  de  St.  Vanne  dans  l'Abbaye 

de 
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de  Favernay.  Le  revenu  de  l’Abbé  eft  de  7000. , fie  la 
taxe  en  Cour  de  Rome  de  160.  florins. 

L’Abbaye  d’Hommcs  de  Saint-Paul  de  Befançon , 
eft  de  l’Ordre  de  St.  Auguftin.  Elle  fut  fondée  vers 
le  commencement  du  feptiemc  (iecle,  par  St.  Donat, 
Archevêque  de  cette  ville  , pour  des  Moines  qu’on 
fit  venir  de  Luxeuil , fie  qui  fuivoient  la  Règle  de 
Saint -Colotnban.  Hugues,  premier  du  nom,  l’un 
des  fucceflêurs  de  St.  Donat  dans  l’ Archevêché  de 
Befançon  , fie  qui  avoit  été  pourvu  de  l’Abbaye  de 
Saint-Paul  par  le  Roi  Rodolphe  , dans  le  temps 
u’il  n’éroit  encore  qu’Aumônier  de  ce  Prince  , fit 
es  donations  confidérables  au  Monaflere  dont  il  eft 
queftion  , y établit  des  Chanoines  fie  un  Doyen  vers 
le  milieu  du  onzième  ficelé  , fie  défendit  fous  peine 
d’anathème  d’y  mettre  jamais  ni  Abbé  ni  Prévôt , 
parce  que  tres-fouvent , dit  ce  faint  Prélat , quorum 

Îujt  funt  propria  t negliguntque  Fratrum  commoda. 

)ans  la  iuitc  .les  Chanoines  les  plus  vertueux  de 
ce  Chapitre  ayant  cmbrafTé  la  Réglé  de  Saint-Auguf- 
tin  , ceux  qui  n’étoient  point  portés  à vivre  avec 
tant  de  régularité  , refuferent  de  fe  foumettre  à 
cette  Réglé , fie  firent  naître  des  conteftations  qui 
furent  appaifées  par  Anferic  , Archevêque  de  Be- 
sançon, en  il  11.  Ce  Prélat  régla  que  les  Chanoi- 
nes féculiers  feraient  fous  la  dire ftion  d’un  Doyen , 
& les  Réguliers  fous  celle  d’un  Prieur.  Le  Pape 
Innocent  IV.  protégea  les  bien  - intentionnés , fie 
ordonna  en  1 1 33.  qu’on  ne  reçût  à l’avenir  dans  ce 
Chapitre  , perfonne  qui  ne  fuivit  la  Réglé  de  Saint- 
Auguftin.  lnfcnfiblement  les  Chanoines  féculiers 
moururent , fie  des  l’an  1 2 $ x.  il  n’y  en  avoit  pas 
un  qui  ne  fût  Régulier.  Etienne  de  Ciconi  fut  le 
premier  Abbé  régulier  de  cette  Maifon  : tous  ceux 
que  Meilleurs  de  Sainte-Marthe  nomment  avant  lui , 
jl’étoient  que  Doyens  ou  Prieurs  de  ce  Chapitre. 
Le  témoignage  de  Chifflet  , dont  s’appuyent  ces 
Auteur^,  leur  eft  entièrement  oppofé  ; car  Chifflet 
appelle  Doyens  ou  Prieurs  tous  ceux  qui  font  entre 
Hugues  I.  & Etienne  de  Cicons  qui  mourut  en  1 2 $8. 
Vers  l’an  1466.,  le  titre  d’Abbc  *e(la  d’être  un 
titre  régulier  ; fit  Charles  de  'Neuchâtel , Archevêque 
de  Befançon , fut  le  premier  Abbé  Commcndatairc 
de  l’Abbaye  de  Saint-Paul.  Cette  Abbaye  a toujours 
confcrvé  le  droit  de  concourir  , avec  le  Chapitre  de 
l’Eglife  métropolitaine  , à l’éleftion  des  Archevê- 
ques de  Befançon  , à laquelle  l’Abbé  , le  Prieur 
Clauftral  fit  un  Chanoine  régulier  ont  toujours  affilié 
fit  donné  leurs  fuftrages , quand  clic  avoit  lieu.  Le 
revenu  de  l’Abbé  ell  au  moins  de  1 $000.  liv. , quoi- 
ue  la  taxe  en  Cour  de  Rome  ne  foie  que  de  700. 
orins. 

Nous  ne  parlerons  point  ici  de  l'Abbaye  de  Bât- 
ions , parce  que  nous  en  avons  donné  un  article 
particulier  fous  le  mot  Battons.  Voyez  ce  mot. 

Il  y a à Befançon  une  Commandcrie  de  l’Ordre 
de  Malte  , de  la  Langue  fit  du  Grand-Prieuré  d’Au- 
vergne. Cette  Coramanderie  eft  affeétee  aux  Cha- 
pelains fit  Servants  d’armes , fit  elle  vaut  au  moins 
2000.  liv.  de  rente  au  Sujet  qui  en  eft  pourvu. 

Indépendamment  des  Abbayes  dont  nous  avons 
fait  mention  , il  y a à Befançon  une  Maifon  de 
Jéfuites , une  de  Prêtres  de  l’Oratoire  , fix  Couvents 
d’Hommcs,  fçavoir  , des  Grands-Carmes  , des  Car- 
mes- Dé  chauffés , des  Cordeliers , des  Obfervantins, 
des  Capucins  fit  des  Minimes  j cinq  des  Filles  , fça- 
voir, des  Annonciades , des  Urfulines  congrégées, 
des  Tiercelines  fans  vccu  ni  clôture  , des  Filles  de 
Sainte-Claire , fie  des  Filles  de  l^Vifitation.  Il  y a 
auflï  un  beau  Séminaire  dirigé  par  des  Prêtres  fécu- 
liers , fit  un  famapx  College  régenté  par  les  Jéfuites. 

Le  Couvent  des  Religieufes  Cordelieres , dites  de 
Sainte  - Claire  , n’a  rien  de  remarquable  pour  le 
bâtiment  ; mais  les  curieux  vont  voir  dans  ion  Eglife 
Tome  f. 
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le  tombeau  de  Jacques  de  Bourbon , fécond  du  nom  , 
Comte  de  la  Marche,  fie  Roi  de  Sicile  par  Jeanne 
fa  fécondé  femme.  Ce  Prince  fe  fit  Religieux  du 
Tiers-Ordre  de  Saint-François  , fit  voulut  être  in- 
humé dans  une  Chapelle  qu’il  avoit  fait  bâtir  dans 
l’Eglife  du  Couvent  dont  il  eft  queftion , fit  qu'on 
appelle  de  fon  nom  la  Chapelle  du  Roi  Jacques* 
Voici  quelle  eft  l'épitaphe  qu’on  Ut  fur  fon  tombeau. 

Cy  gift  Jacques  de  Bourb or  t très-haut 
Prince  ü excellent , de  Hongrie  , Hiérufalem  t 
£r  Sicile  , Roi  très-puijfant  ; Comte  de  ta  Mar - 
che , de  Caflres , Ü Seigneur  d’autres  pays  % 

■ qui  pour  l'amour  de  Dieu  laiffa  freres  , parents 
tf  amis  , &c. , Ù'  par  dévotion  entra  en  ["Ordre 
de  Saint-François , lequel  trépajfa  le  vingt  G1 
troijieme  jour  de  Septembre  de  l'an  X438.  Friez 
Dieu  pour  fon  amc  dévotement. 

Avant  que  d’entrer  dans  les  détails  politiques 
que  nous  nous  fommes  propofés  de  donner  dans  cet 
article  , difons  quelque  chofe  des  fontaines  qui  four- 
nilfent  d’eau  la  ville  de  Befançon.  Ces  fontaines 
font  diftribuées  en  différens  quartiers  de  la  ville  , 
fit  elles  font  toutes  très-belles.  La  première  eft  dans 
la  place  de  Bartane.  On  y voit  une  ftatue  de  pierre 
qui  repréfente  Bacchus  couronné  de  pampre  , fie 
affis  fur  un  tonneau , qui  donne  de  l’eau  avec  abon- 
dance. Une  autre  eu  à la  façade  du  dehors  de 
l’Hôtel-de-Ville  , fit  fert  de  principal  ornement  à 
la  place  qui  eft  au-devant.  Cette  fontaine  eft  une 
cfpcce  d’apothéofe  de  l’Empereur  Charles-Quint , 
dont  on  voit  la  ftatue  de  bronze , portée  par  une 
aigle  à deux  têtes  , jettant  de  l’eau  par  l’un  fit  l’au- 
tre bec.  Charles-Quint  eft  repréfenté  avec  une  cou- 
ronne de  laurier  fur  la  tête  , tenant  d’une  main  le 
globe  du  monde  , fit  de  l’autre  une  épée.  Au-delïltS 
eft  l’ancienne  devife  de  la  ville , plût  il  Dieu.  Les 
Auteurs  d’un  certain  Di&ionnaire  Hiftorinue  fe 
trompent , quand  ils  difent  que  cette  aigle  eu  celle 
des  armes  de  Befançon  ; car  c’eft  la  véritable  aigle 
de  l’Empire , fit  celle  qui  fert  de  fupport  ordinaire 
aux  armes  de  la  Maifon  d’Autriche.  La  fontaine  de 
Neptune  eft  devant  le  Couvent  des  Carmes  : une 
ftatue  de  pierre  y repréfente  ce  Dieu  tenant  un 
trident  à la  main  droite , fit  affls  fur  un  Dauphin 
qui  jette  de  l’eau  dans  un  grand  baffin.  Enfin , la 
cinquième  des  fontaines  en  queftion  eft  ornée  d’une 
ftatue  de  pierre  rauflè  , qui  repréfente  une  Nymphe 
toute  nue  , jettant  de  l’eau  par  fes  mammelies. 

Dans  le  Comté  de  Bourgogne  ou  Franche-Comté  , 
la  Juftice  eft  rendue  par  des  Tribunaux  inférieurs  , 
fie  par  une  Cour  fupérieure  ou  Parlement  : nous  ne 
parlerons  ici  en  détail  que  de  ce  dernier  Tribunal. 
Dans  fon  origine , ce  Parlement  étoit  ambulatoire , Ôc 
fuivoit  toujours  le  Prince  dans  fes  voyages.  Phi- 
lippe le  Bon  le  rendit  fédentaire  à Dole  en  1412., 
«fie  lui  donna  toutes  les  puiffanccs  de  la  Souverai- 
neté , même  de  advifer  fur  les  Configurions  du 
» Prince  , pour  émologuer  , publier  , furfeoir  , pour 
«difpenfer  contre  les  Edits,  pour  habiliter  , proro- 
ger temps  , donner  reftitutions  en  entier  , fie  enfin 
»de  commander  ce  que  le  Prince  lui-même  com- 
» manderait , fauf  pour  les  deniers  publics , légitima- 
»tion  de  bâtards  , grâces  pour  délits  , dérogations 
la  Coutume  générale  , ficc.  » ( Gollut , M e/n. 
Hijl.de  la  Répub.  Sequan.p.  145.  ).  Ce  Parlement 
étoit  alors  compofé  d’un  Préfidcnt , de  deux  Che- 
valiers d’honneur  , de  deux  Maîtres  des  Requêtes., 
d’onze  Confeillers  , de  deux  Avocats-Fifcaux  , d’un 
Procureur-Fifcal , d’un  Subftitut  du  Procureur-F  if- 
cal  , d’un  Greffier  fie  de  quatre  Huiffiers. 

Par  le  Traité  d’Aix-la-Chapelle  jonclu  en  1668., 
le  Roi  ayant  rendu  la  Franche-Comté  qu’il  venok 
O o 00  o o o 
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<lc  conquérir  , le  Roi  d’Efpagiié  Ailjttndit  le  Par- 
lement de  cette  Province , (St  établit  a Bcfanson 
une  Chambre  de  Jujtice  avec  la  même  autorité  qu’a- 
voit  le  Parlement.  Cette  Chambre  fubhlla  julqu  en 
,674-,  que  le  Roi  ayant  conquis  de  nouveau  la 
Franche-Comté  , rétablit  le  Parlement  à Dole  ; mais 
rar  Lettres-Patentes  du  a a.  Août  de  l’an  1676.» 
ja  Majeftc  le  transféra  à Bcfançon , qui  donna  à 
cette  occaGon  trois  cens  mille  livres  pour  être  em- 
ployées aux  fortifications.  Depuis  ce  temps , le  Roi 
y fit  plufieurs  augmentations  d'Officicrs , & enfin 
Sa  Majcilé  y rendit  toutes  les  charges  vénales  en 
169a.  Auparavant , lorfqu’il  vaquoit  une  charge  , le 
Parlement  nommoit  trois  Sujets  pour  la  remplir , 
& le  Roi  donnoit  la  préférence  à celui  des  trois  qui 
lui  plaifoit.  Aujourd’hui  ce  Parlement  eft  compofé 
d’un  premier  Prefident , de  cinq  Préfidents.à  Mor- 
tier , de  trois  Chevaliers  d’honneur  , de  quatre 
Maîtres  des  Requêtes  , de  quarante-cinq  Confeil- 
krs  , de  deux  Avocats-Généraux  , d’un  Procureur- 
Général  , d’un  Greffier  en  chef,  de  trois  Greffiers 
au  plumitif , & de  deux  Subftituts  du  Procureur- 
Général. 

Le  RefTort  du  Parlement  de  Franche-Comté  f 
féant  à Befançon , comprend  toute  la  Province  de  ce 
nom  , mais  il  ne  s’étend  point  au-delà.  Par  rapport 
à la  Juftice , cette  Province  cft  divifee  en  quatorze 
Bailliages , qui  font  ceux  de  Befançon  , de  Ve  foui , 
de  Gray , de  Baume , de  Dole  , de  Lons-le-Saulnicr , 
d’Orgelet , de  la  Terre  de  Saint-Claude , d#*Poli- 
gny , de  Salins , d’Arbois , de  Pontarlier  , d’Ornans 
& de  Quingey.  Avant  l’Edit  du  mois  de  Septembre 
1696. , ces  quatorze  Bailliages  reflortilToient  direc- 
tement au  Parlement  de  Befan^on  ; mais  par  ledit 
Edit  le  Roi  créa  cinq  Préfidiaux,  où  fe  portent  les 
appellations  des  Bailliages.  Ces  Préfidiaux  furent 
établis  à Befançon  , à Vefoul,  à Gray  , à Lons-lc- 
Saulnier  & à Salins.  Voye\  Franche-Comté. 

Outre  les  Juftices  dont  nous  venons  de  parler , 
qui  refl'ortiffent  au  Parlement  de  Befançon , il  elt 
encore  les  Juftices  de  l’Evêché  de  Saint-Claude  , des 
Abbayes  de  Luxeuil , de  Saint-Paul  de  Befançon , 
celles  des  Terres  de  Lure  , de  Vauvillers  & de 
Saint-Loup  , qui  toutes  reffortifTent  dirc&ement  au 
même  Parlement. 
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Dans  les  divers  Tribunaux  reiTortiflartt  au  Par- 
lement de  Befançon  , ainfi  que  dans  la  Cour  Supé- 
rieure de  ce  nom  , on  fuit  U Coutume  du  Comté  de  ■ 
Bourgogne  , qui  fut  rédigée  l’an  1499.  A l’inftar  de  <§ 
plufieurs  autres  Coutumes  .celle  du  Comté  de  Bour- 
gogne déroge  en  plufieurs  chofes  au  Droit  romain, 

& entre  autres  en  ce  que  la  rivière  du  Doux  n'tte 
ni  ne  baille  ; & par  conféquent , l’alluvion  n’e^point 
dans  le  cours  de  cette  rivière  un  moyen  d’acquérir  , 
comme  l’a  fort  bien  remarqué  du  Moulin. 

Les  cinq  Préfidiaux  reilortiffans  dire&cment  au 
Parlement  de  Befançon , font  compofés  chacun  de 
deux  Préfidcnts  , d’un  Lieutenant  particulier  , de 
huit  Confcillers  , de  deux  Avocats  du  Roi , d’un 
Procureur  du  Roi , d’un  Greffier  civil  , d’un  Gref- 
fier criminel  , d’un  Greffier  des  préfentations  & 
affirmations , d’un  Receveur  des  amendes  & épices , 
d’un  Receveur  des  coofignations , d’un  CommilTaire 
aux  faifîes  réelles , de  dix  Procureurs  ,d’un  Huifficr- 
Audiencier,  & de  fix  autres  Huifliers.  Les  Bailliages 
fubaltcrncs  aux  Préfidiaux  font  compofés  d’un  moin- 
dre nombre  de  Juges  , & d’Üfficiers. 

Nous  ne  parlons  point  ici  de  la  Chambre  des 
Comptes  de  Franche-Comté  , parce  que  cet  article  fe 
trouve  traité  fous  le  mot  Dole  , où  cette  Cour  fou- 
veraine  eft  établie. 

N’oublions  pas  de  dire  que  le  double  C C cft  la 
marque  diftinftive  de  la  monnoie  qui  fe  fabrique  à 
Befançon  ; & ajoutons  que  la  Jurifdiftion  de  l’Hô- 
tel des  Monnoics  de  cette  ville  eft  compoféc  d’un 
Directeur  , de  deux  Juges-Gardes  , d’un  Procureur 
du  Roi  & d’un  Greffier. 

Pour  ce  qui  concerne  la  Finance , ainfi  que  l’ad- 
miniftration  économique,  l’intendance  & Généra- 
lité de  Befançon  comprend  toute  la  Franche- 
Comté  , & par  conféquent  elle  a la  même  étendue 
que  cette  Province.  voye\  Franche-Comté.  Cette 
Intendance  eft  bornée  au  N.  par  celle  de  Metz  , au 
S.  & à l’O.  par  l’Intendance  & Généralité  de  Dijon  , 
à l’E.  par  la  Suifle , au  N.  E.  par  l’Intendance  de 
Strasbourg  & f»r  la  Principauté  de  Montbéliard,  & 
au  N.  O.  par  l’Intendance  & Généralité  de  Châlons. 
Elle  eft  divifée  en  1 4.  Bailliages , la  Terre  de  Saint- 
Claude  étant  comptée  pour  un. 
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Bailliages. 

Arbois  . . . 
Baume . . . 

EESANÇON 
Dole  ... 
Gray  . . . 
Lons-le-Saulnicî 
Orgelet  . . , 
Oraans  « . 
Poligny  . . 
Pontarlier 
Quingey  . . 
Salins  . . . 

Ç Saint-Claude 
Z.  les  Granges 
Vefoul . . . 
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*9* 
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103 
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9 S 
86 
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Total  197a 
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. $836  . 
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. 4893  . 

. $410  . 

. 1407  . 

• 33SS  • 

• ms?- 

• $35. 
17499  • 
82348 
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U'VO 
, 9070  . 

. 3014$  . 

. 354*0  • 

. 40420  . 

. 4747°  • 
. 29430  . 
. 2 J780  . 

. 19740  • 

• 24465  . 

. 27050  . 

• 7ojs  . 

. >6775  • 

. >6675? 

. 2653 

• 87495  • 

415275 


Impofîtion. 


. liv. 


Nota.  i°.  D’après  les  dénombrements  qui  furent 
faits  fur  la  fin  du  dernier  fieele  , on  trouva  en  F ran- 
chc-Comtc  2134.  villes  , bourgs,  villages  , paroifles 
& communautés  , & 336.  mille  720.  perfooncs  de 
|out  âge  , de  to&t  fexe  ôc  de  tout  état , non-com- 


pris 4000.  Prêtres  , Cures , Religieux  & Religicufes. 
Depuis  ce  temps  , plufieurs  Communautés  odi  été 
réunies  en  une  feule  , ce  qui  ne  donne  plus  que  le 
nombre  de  1972.  ; & la  population  a gagne  environ 
80.  mille  ames , par  conféquent  le  nombre  de  41$. 
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mille  î/j.  perfonr.es  que  nous  comptons  dans  cette 
Province  , n’cft  rien  moins  qu’exagéré. 

2°.  On  compte  dans  l’Intendance  & Généralité 
’ * de  Befançon  , deux  Eglifes  cathédrales  , 30.  Ab- 
bayes , 40.  Prieurés  en  commendc  , 17.  Chapitres , 
39.  Familiarités  ou  Communautés  de  Prêtres  fécu- 
liers , onze  Commandcries  dont  fept  font  hofpita- 
Iieres  , & huit  cens  quatre-vingt-trois  Cures-Chefs 
ou  Mcres-Eglifes. 

î • ^es  Familiarités  ont  été  établies  en  divcr/cs 
Eghfes  , pour  fatisfaire  conjointement  avec  les 
Prieurs  & les  Curés , aux  obits  & aux  fondations 
des  Paroiites.  On  les  appelle  des  Familiarités  , parce 
que  les  Prêtres  qui  veulent  y être  admis  , doivent 
avotr  ete  haptiles  dans  la  Parodié  où  eft  établie  la 
Communauté  dont  ils  revendiquent  l’aggrégation. 
L’adminiftration  de  ces  Communautés  de  Prêtres 
dépend  des  Cures  & des  habitants  des  lieux  où  elles 
font  établies.  Les  Prêtres  qui  y font  reçus,  ont  part 
aux  Prcjtimoniatcs  ou,  revenus  de  la  malle  commu- 
ne , mais  feulement  pendant  qu’ils  fervent  les  Eglifes 
auxquelles  ils  font  atttachés. 

4U.  Avant  l’année  1668.,  la  Franche-Comté  ne 
payoit  au  Roi  d’Efpagne  fon  Souverain  , aucune 
taille  ni  contribution  ordinaire.  Elle  lui  accordoit 
feulement  tous  les  ans’  un  don  gratuit  de  quatre- 
vingt-dix  à cent  mille  écus.  Cette  fomme  étoit  tou- 
jours employée  au  profit  de  la  Province , & princi- 
palement au  payement  des  gamtfons,  à l’entretien 
des  fortifications , & à l’acquit  des  dettes  des  Com- 
munautés. Quelques-uns  penfent  que  c’cft  de  cette 
franchife , que  le  Comtéale  Bourgogne  a pris  le  nom 
de  Franche-Comté. 

Le  Roi  ayant  fait  la  conquête  de  la  Franche- 
Comté  , & l’ayant  enfuite  rendue  par  le  Traité 
d’Aix-la-Chapelle  en  1668. , après  en  avoir  fait  dé- 
molir toutes  les  places  , & fait  enlever  toute  l’ar- 
tillerie , ainfi  que  les  munitions  de  guerre  , le  Roi 
d’Efyagnc  demanda  à la  Province  dont  il  cft  queftion 
la  fomme  de  huit  cens  mille  livres  , en  forme  de 
prêt , pour  être  employée  au  payement  des  trou- 
pes étrangères  que  Sa  Majcfté  Catholique  y avoit 
fait  venir , & au  rétabliflèment  des  fortifications. 

Cette  fomme  de  800.  mille  livres  fut  levée  tous 
les  ans  jufqu’en  1674. , que  le  Roi  ayant  conquis  une 
féconde  fois  la  Franche-Comté  , elle  paflà  en  impo- 
sition ordinaire.  En  1683.  cette  fomme  fut  augmen- 
tée de  vingt  mille  livres. 

Comme  il  n’y  a point  d’Eleélions  en  Franche- 
Comté  , la  fomme  de  820.  mille  livres  cft  répartie 
par  Bailliages  félon  l’état  que  nous  rapportons  à la 
cinquième  colonne  du  dénombrement  général  de 
l’Intendance  de  Befançon. 

Les  autres  articles  qui  forment  le  revenu  du  Roi 
en  Franche-Comté , font  1®.  le  Domaine , qui  étoit 
aflerme  cinquante  mille  livres  avant  qu’il  fût  joint 
au  bail  ■ des  Salines  de  Salins  : ce  bail , y compris  le 
Domaine  , étoit  de  fix  cens  mille  livres  dès  l’an 
x-698.  2°.  lies  Qéleois  de  la  ville  de  Befançon  & des 
autres  villes  de  la  Province  ,qui  monte  année  com- 
mune^ plus  de  180.  mille  livres.  3®.  L'UJlcnfilc , 
qui  dès  l’an  1698.  montoit  auffi  à 180.  mille  livres 
ou  environ.  40.  La  Milice  & fon  entretien , ce  qui 
forme  annuellement  un  objet  qui  paffe  la  fomme  de 
Sco.  mille  livres.  S®.  Pour  la  Plus-value  des  four- 
rages de  la  Cavalerie  qui  a fes  quartiers  dans  la  Pro- 
vince , environ  joo.  mille  livres.  6®.  La  Capitation  , 
qui  donne  au  moins  la  fomme  de  800.  mille  livres. 

7 . Les  Dons  tant  ordinaires  qu’extraordinaires  du 
der?c  , qui  font  portés  ordinairement  à la  fomme 
de  2 s o.  mille  livres  ou  environ.  8°.  Les  Affaires  . 
extraordinaires , telles  que  le  vingtième,  dkc. , don- 
nent la  fomme  de  douze  cens  mille  livres  ou  i-peu- 
près. 
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Récapitulation  des  Charges  de  la  Centralité  C-  Intendance 
de  Befançon  , ou  Prorince  de  Franche-Comté. 

i“.  L’ancienne  impofition  de  huit  cens  vingt 

mille  livres  , ci 8ioeoo  Ur, 

x . Le  Domaine  Oc  les  Salines  de  Salins  . . dcsoooo 
J®-  Les  Oûrois  des  Villes  ......  180000 

**•  L’Ufleiifile 

$ . La  Miljce  500000 

6®.  La  Plus-value  des  Fournages  ....  jooooo 

£■  H Capitation 800000 

o . Les  Décimes  dn  Clergé 

9*.  Le*  Affaires  extraordinaires ioocoo  . 

Total  4850000  lm 

Le  Bailliage  de  Befançon  , coniîdc'ré  comme  Dif- 
trift  particulier  de  la  Province  de  Franche-Comté  , 
eft  borné  au  N.  par  le  Bailliage  de  Vefoul , au  N.  o! 
par  celuy  de  Gray  , au  S.  par  ceux  de  Quïngey  & 
d’Ornans , à l’E.  par  ceux  de  Baume  & d’Ornans  , 
& à 10.  par  celui  de  Dole.  On  compte  dans  cc 
Bailliage  cent  Paroiflcs  & fix  mille  trois  cens  qua- 
tre-vingt-cinq feux  , ainfi  que  cela  fe  prouve  par  la 
dénombrement  qui  fuit. 

DENOMBREMENT  DU  BAILLIAGE 

DE  Besavcov, 


Paroijfet. 


Feux. 
«*vJ 

Amagney , les  Longcaux- 
deflous  6t  la  Mal-Mai- 

fon 40 

Ambre  fit  Boudins  ...  44 

Amondans ,g 

Arcier ,3 

Argucl ,, 

Avannc 68 

Audetnt  . . * 1 -j 

Avency ]( 

Auxon-delTous 58 

Auxon-dcflus 13  1 

BESANÇON  , ville  . . 329) 

Beurre 68 

Borxnay 8o 

Bouclans , Voje\  Ambre. 

Bouffis ic  33 

Braillans 6 

Bregüle-lès.Marnay . . . 48 

B*# 

Cademene ........  13 

Chalcze 34 


Paroijfes. 

c^-v-o 


Feux. 


Chalczcolc 


Champagne/  ......  14 

Champiive 34 

Chjmpoux  it 

Champvan ........  9 

Chaucenne 28 

Chcmaudain.  ......  37 

Chevigney  .......  21 

Chcvroz  23 

Clairon 33 

Confins 47 

Corcondray  .......  19 

Cordiion il 

Cuflêy.  

Dammartin  

Damnc-IYIaiie  ..... 

Dclu/.  Si  les  Longcaux- 

fît  (Tl  S 13 

Devecey |o 

Efcole  ..........  9 

Efmagny  ........  4f 

Efpcugney Î7 

Fertans  31 

Fontain * •.  37 

Toucherai»  .••••».  27 
• • *7 


JJ 


Franey 
Franoy 

GcncviUe  .•••••••  4° 

Gennes  . » 14 

Glamondaru *7 

Gonfans  , F . Coufana. 

Grange  de  Vienne/ (la).  11 

Hôpital  du  Gros-Bois  (P).  1 2 
Larsoz  .«•••••*••  x6 


Lavernny  ........  5 j 

Longeaux-deflous,  Vojer 

Amagney. 
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, » 
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Mamirole  ........  ,5 
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I Mcrey té 

Merey.  (mu-ÔIontron 

Mifcié ^ 

Moncey  1 

Monde/ 
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Montron  j» 

Morre jÿ 
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Nazey • . . 7J 
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offciié . ,y.y.  ... 

Pelouzcy  ........  36 

Pircy 

Placcy  ....... 
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• » 
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Scey 37 

Serre  4s 

Tallenay , 18 
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Tife 31 
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Vaux 34 
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BESAUDUN  ou  Bezauoun  , en  Provence» 
pioccfe  de  Riès , Parlement  fie  Intendance  d’Aix  » 
Viguerie  fie  Recette  de  Barjols.  On  n’y  compte  qu’un 
fcUl  feu  de  cadaftre. 

BESAUDUN,  en  Provence , Diocefe  de  Vence  , 
parlement  fie  Intendance  d’Aix,  Viguerie  fit  Recette 
de  Saint-Paul.  On  y compte  un  feu  de  demi  de  ca- 
daftre. Cette  Paroiffe  eft  lîtuée  fur  une  hauteur , 
â i.  1.  ôc  demie  N.  un  quart  à l’E.  de  Vence. 

BESAURE  , en  Provence , Dioccfe  de  Carpen- 
tras  , Parlement  ôc  Intendance  d’Aix  , Viguerie  & 
Recette  d’Apt.  Cette  Paroilfe  n’cft  point  affouagée  -, 
elle  eft  à une  demi  lieue  N.  E.  de  Mus  , ôc  à a.  1.  & 
deux  tiers  N.  O.  d’Apt. 

BESAYES,  en  Dauphiné , Diocefe  fie  Election  de 
Valence , Parlement  fit  Intendance  de  Grenoble.  On  y 
compte  a.  feux  , un  i ie.  fie  un  24e.  de  feu  pour  les 
fonds  nobles  ; fie  6.  feux , un  8e.  fie  un  96e.  de  feu 
pour  les  biens  taillables. 

BESBREfla},  riviere  du Bourbonnois.  Elle 
pafle  par  la  Palice  , Jaligny  , fie  l’Abbaye  de  Scpt- 
Fonds  où  elle  fe  jette  dans  la  Loire  après  un  cours 
de  1 2.  ou  14.  lieues. 

BESCAT  , en  Béarn  , Diocefe  fie  Sénéchaulfée 
d’OIeron,  Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch, 
vallée  d’Oftau.  On  y compte  100.  feux.  Cette  Pa- 
rodie eft  lîtuée  fur  la  rive  droite  du  Gave  , à 2. 1.  fie 
quart  E.  S.  E.  d’OIeron,  fie  3.  S.  de  Pau. 

BESCHAMPS  ,dan$  le  Duché  de  Bar,  Diocefe  de 
Verdun  , Confcil  fouverain  fie  Intendance  de  Lor- 
raine, Bailliage  d’Etain.  On  y compte  26.  feux. 

BESCON , bourg , en  Anjou  , Diocefe  fit  Elcétion 
d’Angers  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Tours.  On  y compte  228.  feux.  Ce  bourg  elt  fitué 
dans  un  pays  de  bois , à 3.  L O.  un  quart  au  N. 
d’Angers. 

BESENEINS  , dans  la  Principauté  de  Dombcs  , 
Dioccfe  de  Lyon  , Confcil  fouverain  de  Dombes  , 
Châtellenie  de  Toifey.  On  y compte  21.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à une  lieue  E.  de  Toifey , fie  5. 
N.  N.  E.  de  Trévoux. 

BESETRY  , dans  le  Pays-Meflin  , Diocefe , Par- 
ement , Intendance  fie  Recette  de  Metz.  On  y 
compte  40.  feux. 

BESIEKS  ou  Br.zicns  , Biterr ot , ville  ancienne  fie 
belle  , en  Languedoc  , avec  un  Evèchc  fuffragant  de 
Narbonne  , une  SénéchaufTée  fie  Préfidial,  une  Ma  ré- 
chauffée > chef-lieu  de  la  Recette  de  fon  nom  , ficc. , 
Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de  Montpellier  , 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  2406.  feux 
fie  environ  1 8.  mille  aines.  Cette  ville  eft  lîtuée  agréa- 
blement , fur  une  colline  , fur  la  rive  gauche  de  la 
rivière  d’Orbe  ,àune  petite diftance  du  Canal  Royal , 
à 2. 1.  fie  demie  N.  O.  de  la  Méditerranée  , 4. 0, 
un  quart  auN.  d’Agde,4.  fie  tiersN.E.  deNarbonne, 
11.fi:  tiers  O.  S.  O.  de  Montpellier,  26.  E.  un  quart 
au  S.  de  Touloufe , fie  109.  S.  un  quart  à l’E.  de 
Paris.  Long.  20.52.  3$.  lat. 43.  20. 41. 

Outre  le  nom  latin  de  Bitcrræ  , on  donne  auftï  à 
la  ville  dont  il  eft  queftion  , ceux  de  Bâtir * , Be- 
terree  , Beurra  , comme  qui  dirait  Bijlerra. 

On  ne  connoît  guères  de  fituations  plus  charman- 
tes que  celle  de  la  ville  de  Béliers  ; c’eft  ce  qui  a fait 
dire  que  il  Dieu  vouloit  faire  fon  féjour  fur  terre  , 
il  le  ferait  à Belîers  : Si  Deus  in  terris  vellct  habi- 
«re  , Biterris.  Les  mauvais  plaifânts  ajoutent , ut 
iteriim  crucifieeretur. 

Du  temps  de  Ccfar , les  Romains  firent  de  Belîers 
une  de  leurs  Colonies  , fit  y envoyèrent  pour  cela 
les  Soldats  de  la  feptieme  légion  , ce  qui  fait  que 
Pline  l’appelle  Bcterrx  Septimanorum.  Quelque  temps 
après  on  y bâtit  deux  Temples  , dont  l’un  fut  dédié 
à Augufte  , fit  l’autre  à Julie  fa  fille.  L’Empereur 

ibere  donna  h cette  ville  des  marques  de  bonté 
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fie  de  confédération.  Dans  le  quatrième  fiecle  Befiers 
étoit  une  des  places  des  plus  Aurifiantes  de  la  Gaule 
méridionale  ; mais  dans  le  fiecle  fuivant , les  Goths 
l’ayant  prife , en  ruinèrent  les  plus  beaux  édifices. 
Cependant  elle  s’étoit  très-bien  rétablie , quand  les 
Sarrafîns  s’en  rendirent  maîtres  en  736.  Charles- 
Martel  les  en  chafia  l’année  d’après  , fie  de  peur  que 
ces  infidèles  n’en  fifient  un  lieu  de  retraite , il  l’a 
ruina.  Bientôt  après  , clic  fut  de  nouveau  rétablie 
par  fes  propres  habitants  , fie  fous  les  règnes  de  Pé- 
pin, de  Charlemagne, de  Louis  le  Débonnaire , elle 
étoit  aufli  Sondante  qu’elle  le  fut  jamais.  Dans  la 
fuite  elle  eut  des  Seigneurs  particuliers  , appelles 
Vicomtes.  Antoine  eft  le  premier  Vicomte  de  Be- 
fiers  dont  on  ait  connoifiancc  : il  vivoit  en  84  5. 
Adélaïde  , Vicomtefle  de  Belîers  , fille  de  Reynald 
troifieme  Vicomte  de  Belîers  , époufe  Bvfon  , 
Comte  d’Agde,  qui  meurt  en  912.  Par  cette  alliance 
les  Comtés  de  Belîers  5c  d’Agde  fe  trouvèrent  réu- 
nis , fie  continuèrent  d’avoir  des  Seigneurs  ‘particu- 
liers jufqu’en  1 247.  que  la  Vicomté  de  Befiers  fut 
nommément  réunie  à la  Couronne.  Voye\  Agde  , 
Alby  , Carcaflonne  , ficc. 

En  venant  de  Touloufe ôc  de  Narbonne  à Belîers, 
on  paflè  la  riviere  d’Orbe  fur  un  pont  de  pierre  qui 
eft  afièz  beau  ; enfuite  on  monte  à la  ville  par  deux 
chemins  , dont  l’un  eft  tout  droit  ôc  roide  ; fie  l’au- 
tre qui  cotoye  la  colline , eft  appelle  le  chemin  neuf. 

Etant  arrivé  à la  ville  , on  découvre  de  la  terraffe 
ou  belveder , qui  eft  au-devant  de  l’Eglifc  cathédrale, 
le  beau  vallon  oh  coule  la  riviere  d’Orbe.  Ce  vallon 
s’élève  infenfiblemenc  fie  forme  un  amphithéâtre 
couvert  d’oliviers  fie  de  vignobles. 

Le  Palais  épifcopal  eft  un  édifice  egalement 
beau  fie  régulier  , fie  dont  les  vues  font  des  plus 
belles.  Vis-à-vis  de  l’Evêché  , fur  le  mur  d’une  mai- 
fon  qui  fait  face  à la  prand-placc  , font  pluficurs  bas- 
reliefs  fie  des  inferipttons  antiques  , qu’il  ferait  très- 
difficile  de  dcchifirer.  , 

La  Citadelle  étoit  lîtuée  dans  l’endroit  le  plus 
élevé  de  la  ville  , aficZ  proche  de  la  porte  qui  con- 
ferve  encore  le  nom  de  porte  de  la  Citadelle.  Cette 
Fortereflè  fut  démolie  en  1673.,  5c  il  n’a  plus  été 
queftion  de  la  rétablir  ; auffi  ce  ferait  une  dépenfe 
plus  qu’inutile.  Auprès  de  cette  porte  que  nous  ve- 
nons de  nommer , elt  une  grande  place  ou  belveder  , 
qui  a la  forme  d’une  terraffe  , fie  qui  fert  de  prome- 
nade publique  : de  cet  endroit , les  vues  font  éga- 
lement très-agréables. 

L’enceinte  de  Befiers  eft  allez  coofîdcrable.  Cette 
ville  eft  une  fois  plus  longue  que  large.  Ses  murailles 
font  flanquées  de  quelques  tours  antiques , fit  en 
trois  ou  quatre  endroits  font  des  efpeccs  de  baftions. 

Au  bas  de  la  rue  Françaifc  eft  une  groflê  ftatue 
de  pierre , appellée  Pcpcfuc  , que  la  ville  a accou- 
tumé tous  les  ans , le  jour  de  l’Afcenfion , de  faire 
peindre  fit  enjoliver  , pour  amufer  le  peuple.  La 
traditioo  reçue  parmi  ce  même  peuple , porte  que 
la  ftatue  dont  il  s’agit , eft  la  figure  d’un  vaillant 
Capitaine  , nommé  Pcire  Péeruc  , qui,  lors  de  la 
prife  de  Befiers  par  les  Anglois  , les  empêcha  lui 
feul  d’entrer  dans  la  rue  la  plus  belle  de  la  ville  s 
c’eft  à cette  occafion  , ajoute-t’on  , que  cette  rue 
fut  nommée  Françoife , à caufc  qu’elle  avoit  été 
confervée  franche  , car  auparavant  elle  fe  nommoit 
la  Carrière  Bretche.  Quant  à la  ftatue  , elle  fut  d’a- 
bord nommée  Peire  Péeruc , fie  ce  n’eft  que  par 
corruption  que  lui  eft  venu  le  nom  de  PcjcJuc. 

Le  Diocefe  de  Befiers , confidéré  comme  Diftrift 
fpirituel , eft  borne  au  S.  par  la  Méditerranée , au 
S.  E.  par  le  Diocefe  d’Agde , h l’E.  par  celui  de 
Montpellier  , au  N.  E.  par  celui  de  Lodeve , au  N. 
par  celui  de  Vabres  , au  N.  O.  par  celui  de  Caftrcs , 
h l’O.  par  celui  de  Saint-Pons  , fie  au  S.  O.  par 

celui 
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celui  de  Narbonne.  Il  comprend  10 6.  Paroilîes  fous 
trois  Archiprêtrés  , Ca^ouls  , Boufagues  & Pouget. 
Le  Prélat  qui  eft  à la  tête  de  ce  Diocefc,  prend  la 
qualité  de  Comte  de  Befiers , & jouit  au  moins  de 
jo.  mille  livres  de  rente.  La  taxe  en  Cour  de  Rome 
eft  de  2008.  florins. 

On  croit  que  Saint-Apbrodife  eft  le  plus  ancien 
des  Evêques  qui  ont  rempli  le  fiege  dont  il  eft  quef- 
tion.  Agriftius  , l’un  de  fes  fucce fleurs  , fouferivit 
au  premier  Concile  d’Arles  en  314. 

En  1 1 $4.  Guillaume  , Evêque  de  Befiers , abolit 
la  coutume  en  vertu  de  laquelle  les  Chrétiens  de 
cette  ville  avoient  le  droit  & la  faculté  de  fouffleter 
& de  battre  tous  les  Juifs  qu'ils  rencontraient 
depuis  le  famedi  avant  le  Dimanche  des  Rameaux  , 
jufqu’à  la  fécondé  fête  de  Pâques.  Pour  obtenir 
cette  abolition  , les  Juifs  donnèrent  une  fomme 
confldérable  à l’Eglife  de  Saint-Nazaire. 

En  it8x.  Bernard  , Evcque,  de  Roger  Comte 
de  Befiers , partagèrent  entre  eux  la  Juftice  de  la 
ville  , à l’exception  néanmoins  des  homicides  & des 
adultérés  , dont  le  Vicomte  fe  réferva  la  connoif- 
fance  privativement. 

La  Cathe'drale  de  Befiêrs  eft  dediée  à Saint- 
Nazaire.  Cette  Eglife  eft  allez  bien  ornée , mais 
elle  n’eft  rien  moins  que  grande  : elle  confîfte  en 
une  nef,  féparée  en  deux  dans  fa  longueur  par  le 
chœur.  Au  frontifpice  font  quelques  figures  allez 
eftimées.  La  tribune  de  l’orgue  eft  portée  par  des 
pilaflres , où  font  adofles  des  termes  portant  des 
paniers  de  fleurs  fur  leurs  têtes  , de  d’une  difpofltion 
peu  convenable  à un  lieu  faint  : il  en  eft  de  même 
de  trois  fatyrcs  de  menuiferie  , qui  font  au-deflus 
des  termes  , de  qui  forment  une  efpecc  de  confolc 
laquelle  foutient  les  orgues  : ces  orgues  font  dou- 
bles , & elles  font  d’ailleurs  fort  ornées  d’une  belle 
menuiferie.  Le  Chapitre  de  cette  Eglife  efteompofé 
d’un  Grand-Archidiacre , d’un  Grand-Chantre  , d’un 
autre  Archidiacre  , d’un  Sacriftain  ,d’un  Camerier  , 
d’un  Succenteur , & de  douze  Chanoines. 

Le  Séminaire  eft  dirigé  par  les  Lazarifles  , & il 
eft  fitué  hors  de  la  ville  , au-bas  de  la  colline  , fur 
le  chemin  qui  mene  à Pezenas.  Dans  la  ville  font 
l’Abbaye  de  Eglife  collégiale  de  Saint- Aphrodife  , 
l’Abbaye  de  Saint-Jacques,  les  Dominicains,  les 
Récollets  , les  Carmes  , les  Auguftins , les  Capu- 
cins , les  Minimes  , les  Jéfuites  , les  Clarifies , les 
Vilîtandincs , les  Urfulines , les  Religieufes  du  St. 
Efprit , l’Hôpital  mage  , l’Hôpital  général , dec. 

L’Abbaye  de  Saint- Avhrodife  a pris  fon  nom  de 
fon  Fondateur.  Cependant  elle  porta  d’abord  le 
nom  de  Saint-Pierre , & elle  fut  pendant  quelque 
temps  la  Cathédrale  de  Befiers.  Mais , à caufc  que 
cette  Abbaye  fe  trouve  fituée  dans  un  des  faux- 
bourgs  , 011  jugea  à propos  de  transférer  le  Sicge 
épifcopal  dans  la  ville.  L’Eglife  de  Saint-Aphrodife 
devint  alors  celle  d’une  Abbaye  d’Hommes  de  l’Ordre 
de  St.  Bénoît , qui  y fut  établie.  Dans  la  fuite  cette 
Abbaye  fut  fécularifce  & érigée  en  Collégiale  : elle 
a néanmoins  confervé  fon  Abbé , qui  eft  nommé  par 
le  Roi , de  jouit  de  mille  à douze  cens  livres  de 
rente.  Cet  Abbé  a le  privilège  d’officier  avec  tous 
les  ornements  pontificaux  ; conceifion  diftinguée  qui 
lui  a été  accordée  par  le  Pape.  11  a aufli  toute  Jurit 
diclion  temporelle  fur  le  fauibourg  , de  il  la  fait 
exercer  par  fon  Juge. 

L’Abbaye  de  Saint  - Jacquet  eft  de  l’Ordre  de 
Saint-Auguftin  & de  la  Congrégation  de  Sainte- 
Genevieve.  L’Abbé  jouit  de  2000.  liv.  de  rente  ou 
environ  ; de  , félon  la  taxe  en  Cour  de  Rome  , il 
paye  153.  florins  pour  l’expédition  de  fes  Bulles. 

Le  College  des  Jéfuites  de  Befiers  fut  fondé  par 
les  habitants  de  cette  ville  en  1 599.  Cent  ans  après  , 
ces  Peres  , voulant  imiter  les  jeux  féculaires  de 
Tome  /. 
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l’ancienne  Rome  , célébrèrent  au  mois  de  Février 
1699.  , l’cpoque  de  leur  fondation  , & firent  à cette 
occafion  divers  exercices  littéraires  , qui  furent  ap- 
prouvés des  uns  Ôc  défaprouvés  des  autres. 

Que  ce  foit  l’excellence  du  climat  ou  la  qualité 
naturelle  des  aliments  qui  donne  aux  hommes  une 
bonne  conftirution  & de  l’cfprit , il  n’en  eft  pas 
moins  certain  que  la  ville  de  Befiers  a toujours  été 
féconde  en  Sujets  d’un  rare  mérite.  Cette  ville  eft 
la  patrie,  entr’autres,  de  Paul  Riquet , Entrepre- 
neur du  Canal  Royal  de  Languedoc , de  Jean  Barbey - 
rac,  de  Jean  Bofcager , de  Paul  Pelijfon-Fontanier  , 
de  de  Jacques  Dortous  de  Mairan  : nous  ne  parle- 
rons ici  que  des  deux  derniers. 

Paul  rcliffon-Fontanier , Maître  des  Requêtes  de 
l’Hôtel , un  des  quarante  de  l’Académie  françoife , 
de  chargé  par  le  Roi  des  deniers  des  Économats 
deftinés  à la  fubfiftance  des  nouveaux  convertis  , 
fut  l’un  des  plus  beaux  génies  de  des  plus  polis 
écrivains  du  dix-feptieme  fieclc.  Il  naquit  à Befiers 
en  1624.,  de  Jean-Jacques  PclitTon , Confeiller  à 
Caftres  , & de  Jeanne  de  Fantanicr.  Il  fut  élevé 
dans  la  Religion  Prétendue  Réformée.  Il  donna  dès 
fa  plus  tendre  jeunefle  des  marques  de  la  vivacité  de 
de  la  beauté  de  fon  efprit , de  fe  diftingua  dans  fes 
études  à Caftres , à Montauban  de  à Touloufe.  Il 
cultiva  avec  fuccès  les  Langues  latine  , grecque , 
françoife  , efpagnole  de  italienne , de  s’appliqua  à 
la  Icéture  des  meilleurs  Auteurs  qui  avoient  écrit 
en  ces  differentes  Langues.  Peliflon  fuivit  le  Barreau 
à Caftres  avec  réputation  , de  fit  plulieurs  voyages 
à Paris  dans  le  deflèin  de  s’y  établir.  Il  y fut  connu 
de  tout  ce  qu’il  y avoit  de  gens  de  mérite  , qui  l’y 
attirèrent  enfin  tout-à-fait.  Il  acheta  une  charge  de 
Secrétaire  du  Roi  en  1651.,  de  devint  premier  Com- 
mis de  M.  bouquet  en  16^7.  Il  eut  part  à la  di£ 
grâce  de  ce  Miniftre , de  fut  renfermé  à la  Baftille  en 
1661.  , d’où  il  ne  fortit  que  plus  de  quatre  ans 
après.  Pendant  fa  prifon , s’étant  appliqué  à la  lec- 
ture de  l’Ecriturc-Sainte  de  des  Livres  de  contre- 
verfe , il  commença  à prendre  du  goût  pour  l’Eglife 
Catholique.  11  ne  fit  cependant  abjuration  qu’en 
1670. , quelque  temps  après  fa  fortie  de  la  Baftille. 
Louis  XIV.  lui  donna  une  penfion  de  deux  mille 
écus  , avec  un  Brevet  d’entrée , de  le  chargea  du 
foin  d’écrire  fon  Hiftoire.  Depuis  ce  temps,  Peliflon 
ne  travailla  plus  que  pour  la  Religion  qu’il  avoit 
embraffee  , de  pour  la  gloire  de  fon  Prince.  Il  acheta 
une  charge  de  Maître  des  Requêtes  en  167t.,  de 
fuivit  le  Roi  dans  la  campagne  de  1672. , de  dans 
la  plûpart  des  campagnes  fuivantes.  En  1676.  il  fut 
pourvu  de  l’Abbaye  de  Gimont , de  quelques  années 
après  , du  Prieuré  de  Saint-Orens  d’Aufch.  On  fçait 
fort  bien  ce  qui  concerne  le  refte  de  l’hiftoire  de 
Peliflon  ; mais  il  parait  que  les  derniers  jours  de  fa 
vie  de  les  circonftances  de  fa  mort  ont  échappé  à 
tous  les  Hiftoriens  qui  ont  parlé  de  lui  : ainfi  nous 
nous  faifons  un  devoir  d’entrer  à ce  fujetdans  quel- 
ques détails. 

Les  derniers  jours  du  mois  de  Janvier  1693., 
Peliflon  tomba  malade  dans  l’appartement  qu’il  oc- 
cupoit  à Verfaillcs  au  Grand-Commun.  Il  ne  prit 
lui-même  fa  maladie  que  pour  un  de  ces  epuifements 
paflagers , dont  il  s’étoit  déjà  tiré  cent  fois , ainfi 
qu’il  l’écrivit  alors  à Mademoifcllc  de  Scudery.  Le 
jour  de  la  Purification  de  la  Vierge  , il  voulut  aller 
à l’Eglife  ; d<  fon  Médecin  lui  ayant  repréfenté  qu’il 
le  trouvoit  trop  foible  pour  qu’il  dût  y aller , il  lui 
répondit  qu’il  efpéroit  d’être  allez  fort , de  ajouta  * 
c'cjl  le  jour  de  ma  converjion  , pen  ai  fait  jufqu’ici 
tous  les  ans  l'anniverfaire  , je  n'y  veux  fias  manquer 
cette  annlt.  Il  y fut  en  effet  , de  y communia.  Qua- 
tre jours  après  , c’cft-à-dire  , le  6.  de  .Février , le 
Roi  ayant  été  informé  que  Peliflon  étoit  plus  mai 
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qu’il  ne  le  croyait  ' ,^,,*”£“'1  ’ p.  ’de  te  îinl  qu'il ’n’y  auroil  que  le  Secrétaire  qui  fut  per. 

or  Meaux  , M-.  1 ' "1“  |e  j-  ’ il  émit , St  pétucl  ,St  que  les  autres  Officiers  feroient  changes 

Ch'if'  , ,cm pA  perdre.  PclifTon  chaque  année.  On  ht  des  ftatuts  . qu’on  rendit  con- 

qu’il  n y a volt  pueres  t >.  . j|  fc  formcs  autant  qu’il  fut  poffible  a ceux  des  autres 

leur  répond.,  de  Ton  Académies  , fur-ton.  à cru,  de  l’Academie  royale 

de  fe  conUer  le  lendemain  , fur  des 
erai  * . j..  rin  rrnit  ou  il  avoit  pns  non 
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Direftcur , un  Secrétaire  & un  Syndic  ; & l’on  con- 


| bltUTlItS  s4*  ,. 

le,  onze  heures  du  matin.  On  croit  qu  il  avoit  pas 
ce  temps  pour  fe  mieux  préparer  à une  dernière 
confeffion  . de  peut-être  i une  revue  generale  de  la 
vie  ; mais  il  fut  furpris.  Le  lendemain  7.  de  ce 
mois  , lorfqn’on  entra  dans  fa  chambre  , h ùx  heu- 
res du  matin  . 00  le  trouva  5 l’cxtrermte  St  ralanr. 
11  fe  plaignit  qu’il  étouffoit  dans  fon  lit,  Sc  demanda 
qu’on  le  mît  dans  un  fauteuil  ; mais  à peine  y fut- 
il  qu'il  expira  fur  les  fept  heures  , à 69.  ans.  On 
a de  lui  un  grand  nombre  d’ouvrages  , qui  font  très- 
bien  écrits  en  françois. 


Sciences  de  Paris.  En  même-temps  on  fixa  le 
nombre  des  Académiciens  ordinaires  , à trente  ; & 
celui  des  Adjoints,  à fix.  Le  premier  de  Mars  172$., 
on  divifa  la  Compagnie  en  deux  clafles  ; fçavoir , eu 
Académiciens  pour  les  Sciences, & en  Académiciens 
pour  les  Belles-Lettres  ; & l’on  nomma  un  Secré- 
taire pour  cette  demiere  clafl'e  , afin  de  décharger 
d’autant  le  Secrétaire  pour  les  Sciences , qui  juf- 
qu’alors  avoit  fait  l’une  & l’autre  fonétioo.En  176a., 
cette  Académie  a pour  protecteur  M.  le  Comte  de 
Saint  - Florentin  , Minière  & Secrétaire  d’Etat  ; de 
elle  eft  compofée  de  quatre  Académiciens  hono- 

-I..  A r'i/loiniriniic  cirilimtrAe  xr 


M jeun -Jacques  Dorroiu  de  Ml  ban  , de  l’A-  raires  , devintg-cim,  Académiciens  ordinaires  y 
cadémic  tnn^oiic  , ancien  Secrétaire  des  Sciences  . compris  le  Secrétaire  perpétué! , & de  huit  Acade- 
Membre  de  celles  de  Londres . d’Edimbourg  d’Up-  anciens  affociés.  Des  I anm:e il  75*-. 


Membre  u«  «..ua». * , pl  c * 

fal  de  Petersbourg  & de  Bologne  , elt  ne  à Béliers 
en  '169...  Il  a parte  fes  plus  tendres  années  en  cette 
ville  , dans  l’étude  de  la  Phyfiquc  & des  Mathéma- 
tiques , & il  n’en  eft  parti  qu’après  avoir  remporté 
trois  fois  le  prix  , propofe  par  l’Académie  de  Bor- 
deaux , d’abord  après  l’établiifcment  de  cette  Com- 
pagnie , de  après  avoir  été  prié  par  la  meme  Aca- 
démie de  ne  plus  entrer  en  lice  pour  ne  pas  décou- 
rager les  autres  Servants.  M.  de  Mairan  partit  de 
Béliers  vers  le  milieu  de  l’année  1718.,  & il  fut 
reçu  à l’Académie  royale  des  Sciences  peu  de  temps 
après  fon  arrivée  à Paris.  En  174 J.  il  obtint  une 
place  à l’Académie  françoife.  Long-temps  aupa- 
ravant il  avoit  été  nommé  Secrétaire  perpétuel  de 
l’Académie  royale  des  Sciences.  La  maniéré  dont  il 
a rempli  les  pénibles  fond  ions  de  cet  emploi  déli- 
cat , pendant  le  s trois  années  qui  ont  fuivi  la  re- 
traite de  M.  de  Fontcoclles  , en  juftifiant  le  choix  de 
l’Académie,  n’a  laiilé  aucun  doute  iur  la  haute  répu- 
tation que  M.  de  Mairan  s’etott  déjà  faite.  Mais  la 
famé  de  ce:  homme  cttimable  par  les  qualités  du 
cœur  vX  par  celles  de  lVfprir  , ne  lui  ayant  pas  per- 
mis de  continuer  d’être  Secrétaire  perpétuel  de  l’A- 
cadémie des  Sciences  , il  a demandé  un  fuccerteur  , 
qui  lui  a été  accordé  autant  en  rcconnoiflanre  des 
ferviccs  qu’il  avoit  déjà  rendus  , que  par  l’intérêt 
qu’on  prend  b fa  confervation. 

Quelque  temps  après  fa  réception  à l’Academie 
royale  des  Sciences  , M.  de  Mairan  étant  venu  à 
Bcfiers  fa  patrie  , il  crut  devoir  profiter  de  ce  voyage 
pour  aifocier  à l’étude  , & unir  plus  étroitement  par 
un  nouveau  lien  quelques-uns  de  fes  Concitoyens  , 
dont  les  talents  & les  difpofitions  lui  etoient  déjà 
connus.  Comme  M.  de  Mairan  ne  fouhaitoit  rien 
tant  quedevoirà  Bcfiers  une  Société  fçavante  & d’en 
jetter  lui-même  les  fondements , il  donna  avis  de  fon 
deflein  à l'ancien  Evêque  de  Fré|uls  depuis  nomme 
le  Cardinal  de  Fleury  ,&  àl’Abbc  Bignona.La  Lettre 
de  M.  de  Mairan  fut  fuivic  d’une  prompte  réponfe  , 
par  laquelle  le  Cardinal  de  Fleury  lui  mandoicque  rien 
ne  pouvoitlui  faire  plusd’honnenrque  l’établillement 
d’une  Académie  à Béliers  , de  il  ajontoit  que  M. 
le  Duc  d’Orléans  approuvoit  fort  ce  delVein.  M. 
l’Abbé  Bignon  lui  fit  auffi  à ce  fujet  une  réponfe  fort 
gracieufe.  Le  Roi  ayant  permis  de  s’afl'embler , la 
première  féance  fe  tint  le  19.  AoAt  t?»).  ; de  il  y 
lut  arrêté  qu’on  s’aflembleroit  fous  le  bon  y laifir  du 
Roi  .régulièrement  une  fois  la  femame  ; lçavoir , le 
jeudi  , pour  conférer  pendant  deux  heures  fur  tout 
ce  qui  peut  appartenir  à la  Phyfique  , à la  Médecine  , 
aux  Mathématiques  , aux  Belles  - Lettres  & aux 
Arts  ; 6t  qu’il  y auroit  deux  Alfemblées  publiques 
par  an.  On  nomma  d’abord  un  Directeur  , uuSous- 


dont  il  eft  queftion , fit  imprimer  à Bcfiers  un  Recueil 
in. 40.  , qui  contient  un  précis  de  tout  ce  qui  a été 
lu  dans  fes  féances  particulières  & publiques  , 
depuis  fon  inftitution  , jufqu’àla  fin  de  17  J J.  Parmi 
les  diverfes  pièces  qui  fe  trouvent  dans  ce  Recueil , 
il  eft  un  mémoire  de  M.  Cro*  fur  les  eaux  minérales 
de  tendres  , fituées  dans  le  Diocefe  de  Béliers , de 
que  nous  croyons  devoir  rapporter  ici  pour  abréger 
d’autant  la  description  particulière  que  nous  don- 
nerons inceflammcnt  de  ce  Diocefe. 

La  Paroiftè  de  tendres  eft  lituce  fur  le  bord  & 
au  N.  de  l’étang  de  même  nom  , à une  lieue  & 
demie  S.  de  Beliers , & 3.  N.  E.  de  Narbonne.  Pour 
examiner  les  eaux  minérales  qui  font  tout-proche 
de  cette  Paroi  lie  , M.  Cror  fe  tranfporta  exprès  à 
leur  fource  au  mois  de  Juillet  17*8.  Comme  il 
faifoit  alors  grand  chaud  , la  liqueur  du  thermomètre 
qu’il  avoit  porté  avec  lui  defeendit  à la  fource  d’en- 
viron dix  degrés  en  moins  d’une  minute  de  temps , 
malgré  le  bouillonnement  apparent  & continuel  de 
l’eau.  Dans  l’Aflêmbléc  publique  du  2.  cptembre 
1 728.  M.  CV01  tacha  du  ronc  Hier  ce  bouillonnement 
avec  la  fraîcheur  de  la  fource  , de  de  rendre  raifoa 
de  toutes  les  expériences  qu’il  avoit  faites  alors  , & 
qu’il  reitéra  fur  ces  mêmes  eaux  tranfportées  , & 
d’expliquer  tout  ce  qu’il  découvrit  par  l’analyfe  chy- 
mique.  11  donne  même  la  defeription  de  cette  fon- 
taine , & il  avance  quelques  conjectures  fur  ion  an- 
tiquité , ainfi  qu  'fur  l’état  où  elle  ctoit  alors , dcc. 
Cette  eau,  dit  M.  Cros  ,cft  roufsâtre  , onCUicufe  , 
d’un  govît  piquant  & aigrelet.  Elle  eft  fraîche  a fa 
fource  , quoiqu'elle  fcmblebouillonneravcc  violence; 
& elle  exhale  une  odeur  fulfureufe  ôi  bitumineufe. 
Donc  , conclud  M.  Cror  , cetrc  eau  eft  imprégnée 
d’une  fel  acide  , volatil  & nitreux  , d’un  alkali  jauni 
volatil , d’un  foufre  délié  , d’une  terre  très-fine  , 
qui  concourt  avec  l’acide  de  le  foufre  à compofer 
un  peu  de  fel  alkali  fixe.  Ces  diverfes  fubftances 
rendent  l’eau  de  Vendres  très -utile  dans  tous 
les  cas  où  l’on  emploie  avec  fuccèsles  eaux  miné- 
rales acidulés  ; de  outre  cela  elles  ont  I avantage 
d’opérer  de  bons  effets  dans  pluûeurs  maladies , ou 
les  eaux  acidulés  ordinaires  ne  feroient  nue  blanchir 
ou  ne  conviendroient  nullement  .comme  dans  les 
reftes  de  maladies  vénériennes,  dans  les  huirorrhoi- 
des  invétérées  , &c.  On  comprend  allez  que  ces  bous 
effets  font  produits  par  le  foufre  nu  baume  par- 
ticulier que  contient  l’eau  de  Vendres  , & lequel 
peut  être  comparé  avec  raifon  aux  baumes  naturels 
les  plus  eftimes.  On  fait  ufage  de  cette  eau  dans 
le  mois  d’Août  de  dans  les  premiers  jours  de  Sep- 
tembre. On  en  boit  le  matin  à jeun  environ  trois 
pintes  pendant  huit  ou  neuf  jours  confécuiifs  , en 
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obfervant  toutefois  le  régime  que  preferit  un  Mé- 
decin éclairé. 

On  ne  doute  nullement  que  le  bain  des  eaux  de 
Vendre*  ne  fût  très-propre  à certaines  maladies  ; 
cependant  , à ce  qu’on  nous  aflùre  , on  n’en  fait 
point  ufage.  Au  défaut  des  bains  , on  peut  employer 
utilement  les  booesde  cette  fource  : ces  boucs  font 
émollientes  , réfolutives , & conviennent  fort  bien 
dans  toutes  les  maladies  externes  , qui  font  caufées 
par  une  trop  grande  tenlion  des  parties  folides  , par 
une  tranfpiradon  interceptée  , par  une  lymphe 
aigrie  6c  coagulée  , &c.  C’elt  d’après  Panalyfe  que 
M.  Cro.t  a fait  de  ces  boues  , que  leurs  vertus  ont 
été  établies. 

Le  même  M.  Cros  a prouve  par  des  expériences 
qu’il  a faites  , que  comme  la  rhubarbe  du  Levant 
eft  fort  rare  , on  peut  fort  bien  s’en  palTcr  en  fe 
fervant  du  Rhapontique  des  montagnes  ; c’eft  une 
efpcre  de  racine  qui  croit  dans  les  Pyrénées  /qui  a 
la  faculté  purgative  de  la  rhubarbe  ,&  qui  agit  d’une 
maniéré  très-douce  6c  fans  danger. 

Voilà  quelques-uns  des  premiers  travaux  de  l’Aca- 
démie de  Béliers.  On  ne  peut  qu’efpérer  de  cette 
Compagnie  d’cxcellens  ouvrages  fur  la  Phyfique  , 
la  Médecine,  & les  autres  Sciences,  qu’elle  cultive 
avec  autant  de  fuccès  que  d’affiduité. 

11  s’eft  tenu  en  divers  temps  , des  Conciles  à 
Befiers.  i°.  Un  Conciliabule  , Conciliabulum  Biter- 
renfe  , tenu  par  des  Arriens  , l’an  356.  Saturnin  , 
Evêques  d’Arles  , y préiidoit.  Ce  que  nous  fçavons 
de  ce  Concile  , nous  Je  tenons  de  St.  Hilaire  , 
Evêque  de  Poitiers  , qui  y affifta  : il  nous  apprend 
qu’il  s’appofa  aux  blafphcmcs  des  Hérétiques  : il 
off  rit  de  prouver  comment  ils  étoient  hérétiques  : il 
repréfenta  que  , fous  le  nom  de  Saint-Athanafe  , 
dont  l’Empereur  Confiance  vouloit  que  tous  les 
Evêque  fignallênt  la  condamnation  , on  ne  préten- 
doit  pas  moins  que  de  condamner  la  Foi  Catho- 
lique. Mais  les  annemis  de  la  verire  refuferent  cons- 
tamment de  l’entendre.  Saturnin  écrivit  à Confiance 
une  faulTe  Relation  au  nom  du  Concile  , pour  pro- 
curer l’exil  du  Saint , qui , en  effet , fut  banni  d'abord 
après  le  Concile. 

2°.  En  1154. , le  2.  Avril , fous  le  Légat  Jean  de 
Burnin  , Archevêque  de  Vienne.  On  y drelTa  vingt- 
fix  Canons  contre  les  Hérétiques  , allez  femblables 
aux  Réglements  que  le  Comte  Raymond  avoit  fait 
publier  à Touloufc  , le  t3.  Février  de  la  même 
année.  On  y ordonne  à chaque  particulier  de  pren- 
dre les  Hérétiques  6c  de  les  préfenter  à l’Evêque.  Le 
Curé  doit  avoir  le  catalogue  de  ceux  qui  font  fuf- 
pefts  d’hérélie  dans  fa  Paroittê  , & s’ils  manquent 
de  venir  à PEglife  les  jours  de  fête , il  obfervera 
exactement  les  Unturs  faits  contre  eux  , fous  peine 
de  perdre  fon  Bénéfice.  Le  Concile  veut  qu’on  exa- 
mine foigneufement  la  vie  , les  mœurs  6c  la  fcience 
des  Ordinands , 6c  qu’ils  aient  un  titre  patrimonial , 
au  moins  de  cent  fols  tournois  , qui  reviennent  à 
cinquante  livres  de  notre  monnoie  aétuclle. 

3 . En  1 246. , le  19.  Avril , par  Guillaume  de  la 
Brouc,  Archevêque  de  Narbonne,  6c  par  huit  autres 
Evcques.  Ce  fut  dans  ce  Concile  que  les  Frères 
Prêcheurs , Inquifiteurs  dans  les  Provinces  d’Arles , 
d’Aix , d’Embrun , 6c  établis  par  autorité  du  Pape , 
demandèrent  aux  Prélats  leurs  avis  touchant  la  con- 
duite qu’ils  dévoient  tenir  dans  l’exercice  de  leur 
commiffion.  Cela  donna  occafion  à un  grand  Régle- 
ment qui  contient  trente-fept  Articles,  qui  font 
(avec  ceux  de  Narbonne  donnés  en  1235.)  » les 
fondements  de  la  procédure  obfervée  depuis  dans  les 
Tribunaux  de  l'inquifition.  Entre  autres  difpofi- 
tions  , on  y dit  aux  Frères  Prêcheurs  : « Vous  or- 
donnerez à tous  ceux  qui  fe  fentent  coupables 
sd’hércfic  , ou  qui  en  connoiflbnt  d’autres , de  com- 
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«paroître  devant  vous  pour  déclarer  la  vérité  dans 
»un certain  terme,  appelle  le  temps  de  grâce.  Ceux 
»mii  fatisferont  à ce  Mandement , éviteront  la  peine. 
»ilc  mort , de  prifon  perpétuelle  , d’exil  6<  de  con- 
«fifeation  de  biens.  Après  avoir  pris  leur  ferment , 
«vous  ferez  écrire  leurs  confeflions.6c  leurs  dépo- 
» fit  ion  s par  une  perfonne  publique  , 6c  vous  ferez 
«faire  abjuration  à ceux  qui  témoigneront  vouloir 
«revenir  à l’Egüfe  , avec  promette  de  découvrir  6c 
«de  pourfuivre  les  Hérétiques  fuivant  vos  ordres.  » 
On  régla  enfuite  la  contumare  contre  les  abfents. 
«Quant  aux  Hérétiques  qui  demeureront  opiniâtres , 
«vous  leur  ferez  confcllcr  publiquement  leurs  er- 
reurs , puis  vous  condamnerez  les  coupables  en 
«préfcnce  des  Puittânccsféculieres , 6c  les  abandon- 
«nerez  à leurs  Officiers  ; vous  condamnerez  à la 
«prifon  perpétuelle  lès  Hérétiques  retombés  après 
«leur  condamnation  , les  Fugitifs  qui  voudront  re- 
«venir  , 6c  ceux  qui  n’auronr  comparu  qu’après  le 
«temps  de  grâce , &c.  « I]  s’en  faut  bien  «jue  ces 
Réglements  aient  eu  l’approbation  de  toute  l’Eglife. 

A9-  En  1 279.  , le  4.  Mai , par  l’Archevêque  de 
Narbonne  , Pierre  de  Montbrun.  On  y ordonna 
que  cet  Archevêque  iroit  en  France  , au  prochain 
Parlement , pour  fe  plaindre, au  nom  de  la  Province, 
des  entreprifes  anciennes  6c  nouvelles  touchant  les 
Fiefs,  les  Alleus,  le  Service  de  guerre  , Ôc  demander 
la  confervation  de  leurs  liberrcs  privilèges. 

5°.  En  1299. , par  l’Archevêque  de  Narbonne  6c 
fes  Suftragants.  On  y députa  au  lloi  touchant  un 
différend  temporel  entre  l’Archevêque  6c  le  Vicomte 
de  Narbonne. 

6°.  En  1 JS  1 .,  le  7.  Novembre  , par  Pierre  de  la 
Jugie  , Archevêque  de  Narbonne  6c  les  Suftragants. 
On  y fit  douze  Canons,  dont  les  huit  premiers  font 
répétés  du  Concile  d’Avignon  , tenu  vingt-cinq  ans 
auparavant.  Les  quatre  derniers  portent  dcfenle  de 
faire  aucune  violence  aux  porteurs  de  Lettres  ou 
autres  Aétes  pour  la  Jurifdiétion  ecclélîaflique.  On  y 
dit , comme  en  la  plûpartdes  Conciles  de  ce  temps , 
que  les  Curés  doivent  affifter  aux  telfaments , ou  du 
moins  en  avoir  connoiffance  pour  faire  exécuter  les 
legs  pieux  ; 6c  que  les  Confelîêurs  écriront  les  noms 
de  leurs  Pénitents , pour  qu’on  voie  s’ils  ont  fatisfait 
au  précepte  de  la  Coufeffion. 

La  Sénéchauffée  de  Befiers  eft  une  des  huit  Scnc- 
chauflées  qui  divifent  te  Languedoc  , 6c  dans  cha- 
cune defquellcs  il  y a un  Préfidial.  A l’exception  de 
la  Sénéchauftcc  6c  Préfidial  , il  n’y  a aucun  Bail- 
liage royal  dans  la  Sénéchaulféc  de  Refiers.  Le 
Sénéchal  eft  d’épée  , 6c  la  Julticc  fe  rend  en  fon 
nom , mais  dans  la  Sénéchaulfce  feulement , où  il 
a droit  de  prétider,  aïoli  qu’au  Préfidial.  i)  a auifi  le 
droit  de  commander  le  ban  6c  l’arriere-ban,  6c  fes 
appointements  font  compris  dans  ceux  de  la  Sénc- 
chauttee  de  Carcaifonne.  l^oye\  ce  mot. 

De  la  Sénéchauffée  6c  Préfidial  de  Béliers  reffor- 
tifTcnt  en  première  inftance , la  Vigucric  de  Befiers  , 
la  Viguerie  de  Gignac  , la  Cour  royale  de  Thezan  , 
les  Juftices  royales  6c  Baneretes  de  Montady  , Cor- 
neilhan , Bail  an  , Marauflan , Soujan  , Abcilhan  , 
Autignac  , Puiffelicon  , Roquebrun  , Agcl , Cauife  , 
Servian  , Vendres  , Caux  , Cabriercs  , Liuran  de 
Cabricres , Montblane  , Valros  6c  Tourbes. 

Confidéré  comme  Diftriél  particulier  6c  temporel 
de  la  Province  de  Languedoc  6c  de  la  Généralité 
de  Montpellier , le  Diocefe  de  Befiers  eft  fîtuc  en- 
tre le  20e.  degré  j6.  minutes  6c  le  21e.  degré  19.  mi- 
nutes de  longitude,  6c  entre  le  43e.  dcjjré  15.  mi- 
nutes 6c  le  43e.  degré  $4.  minutes  de  latitude.  Il  eft 
borné  au  N.  par  le  Rouergue  , au  S.  par  la  Méditer- 
ranée 6c  par  l’Archevêché  de  Narbonne , à l’E.  par 
les  Diocelcs  de  Lodeve,  de  Montpellier  6c  d’Agde, 
6c  à l’O.  par  ceux  de  Caftrcs  6c  de  Saint-Pons.  11  a 
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” A.  longueur  fur  10.  de  largeur.  OU  un 

pays  mile  de  montagnes  de  collines  de  nUees  & 
Je  plaines.  11  eft  arrofe  de  la  nviere  d’Orbe  , (k  de 
celle  de  Héraut , outre  plufieurs  autres  moins  con- 
sidérables. Le  climat  y eft  fort  fain  & très-tempéré. 
La  terre  y eft  très-fertile  en  bled , en  huile  & en 
«cellens  vins.  On  y fait  auffi  beaucoup  de  foye. 
U y a des  mines  de  plomb  au  Montcoudour  près  de 
Bouffagucs ; des  mines  d’azur, de  vernis  & de  char- 
bon de  pierre  à Roqucbrun  j une  mine  d’argent  à 
Villemagne  , &c.  ; & outre  cela , il  y a des  eaux 
minérales  en  divers  endroits  , telles  font  celles 
de  Gabian  , de  Roujan  , de  Vendras  , de  Pu- 
jol , &c.  : nous  ne  parlerons  ici  en  détail  que  des 
premières. 

Le  bourg  de  Gabian  eft  à 4-  L N.  N.  E.  de  Be- 
fiers , & aflèz  proche  de  la  petite  riviere  de  Tangue. 
A quelque  diftance  de  ce  bourg,  vers  le  Sud  eft  une 
colline  , au  pied  de  laquelle  font  les  eaux  minérales 
de  Gabian.  Ces  eaux  font  extrêmement  rafraichif- 
fantes , & les  Médecins  du  pays  les  ordonnent  volon- 
tiers pour  guérir  les  obftruftions  & les  pâles  cou- 
leurs. De  l’autre  côte  de  la  colline , eft  la  fontaine 
d 'Huile  Pétrole  : c’eft  une  huile  médccinale  , qu’on 
nomme  Pétrole , parce  qu’elle  fe  filtre  au  travers 
d’une  carrière  de  pierres , après  quoi  elle  fe  ramaffe 
dans  une  efpece  de  réfervoir  que  la  nature  avoit 
ébauche  , & qui  a été  perfeôionné  par  les  ordres 
de  M.  Bouflet  de  Roquefort , aujourd’hui  Evêque 
de  Befiers;  Prélat  infiniment  refpcélable,  & aux  foins 
duquel  le  public  eft  redevable  de  la  reftauration  & de 
la  conservation  de  l’admirable  fontaine  dont  il  s’agit. 

Nous  croyons  qu’il  feroit  fort  difficile  de  rien  dire 
de  mieux  touchant  la  nature  & les  effets  de  l’huile 
pétrole  de  Gabian  , que  ce  qu’en  a dit  M.  Riviere  , 
feodeur  en  Médecine  de  la  Faculté  de  Montpellier  ; 
c’cft  d’après  cette  conüdération  que  nous  nous 
déterminons  à employer  ici  l’excellent  mémoire  qu’a 
public  à ce  fujet  cet  habile  homme.  Supprimer  ce 
mémoire , ce  feroit  ravir  à M.  Riviere  un  tribut 
de  reconnoiffance  qui  lui  eft  dû  ; & renvoyer  nos 
Lecteurs  au  Recueil  de  la  Société  royale  des  Scien- 
ces de  Montpellier  , où  ce  mémoire  eft  inféré  , ce 
feroit  exiger  d’eux  des  recherches  qu’il  eft  de  notre 
attention  de  leur  épargner. 

Entre  les  différentes  curiofités  naturelles  que  l’on 
trouve  en  Languedoc,  ( c’eft  M.  Riviere  qui  parle  ), 
celles  que  l’on  voit  dans  le  terroir  de  Gabian  , au 
Diocefe  de  Befiers  , font  des  plus  fingulieres.  A une 
demi-lieue  de  ce  bourg  ou  village,  eft  une  petite 
montagne  d’environ  un  demi-quart  de  lieue  de  cir- 
cuit , qu’on  appelle  la  montagne  des  Diamants  , où 
l’on  trouve  des  Cryftaux  h facettes  ; j’en  ai  vu  qui 
coupoient  le  verre  , comme  fait  te  Diamant  : on  en 
découvre  aifément , & en  affex  grande  quantité  , 
quand  la  terre  a été  labourée , & qu’il  a plu.  Mais 
on  en  voit  difficilement  dans  un  autre  temps  : fans 


doute  que  la  pluie  les  lave  de  la  terre  qui  les  enve- 
loppe. Quand  le  folcil  paroit  , on  les  voit  briller 
comme  des  étoiles  le  long  des  filions  , & parmi  les 
buiflbns.  Le  terrain  de  cette  montagne  eft  d’un 
rouge-brun  , fort  pierreux  & un  peu  fablonneux.  11  y 
a auffi  dans  ce  terroir  des  mines  de  charbon  de  terre 
& de  vitriol.  Outre  cela  , on  y voit  de  ces  fortes  de 
pierres  que  les  Naturaliftes  appellent  Belemnitcs  : 
on  les  tire  d’un  terrain  argileux  : quand  on  les  brûle, 
elles  exhalent  la  même  odeur  que  le  vernis  dont  on 
enduit  les  pots  de  terre  , au  lieu  que  les  Belcmnites 
des  autres  endroits  donnent  une  odeur  de  cornes 
ou  d’os  brûlés- 

Sur  la  cime  d’une  autre  montagne  voifine , il  y 
? «Ptotitë  de  pierres  ponces , qui  étant  jettées  dans 
! eau  ^/umagent  ; & il  y a même  une  carrière  dont 
la  moitié  eft  de  ces  pierres  ponces. 
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Ce  terroir  contient  beaucoup  de  concrétions  bitu- 
mineufes  : les  plus  remarquables  font  celles  qu’on 
trouva  , il  y a quelques  années  , en  creufant  la  terre 
en  ce  même  endroit , un  peu  au-deffus  de  la  car- 
rière de  pierres  ponces.  On  pourrait  appellcr  ces 
concrétions  bitumineufes  , du  favon  foflile  ou  du 
favon  naturel , puifque  les  femmes  de  ce  lieu  , à ce 
qu’affurent  bien  des  gens  , s’en  fervoient , il  n’y  a 
pas  long-temps , comme  de  favon  pour  blanchir  le 
linge.  En  examinant  ces  concrétions  (avonneufes  dans 
leur  mine  , on  remarqua  dans  leur  tilfu  intérieur 
des  tuyaux  d’un  pouce  & demi  de  diamètre , qui 
exhaloicnt  une  odeur  à-peu-près  femblable  à celle 
du  pétrole  ; elles  avoient  la  dureté  du  favon  en 
pierre  , & peu  de  temps  après  avoir  été  tirées  de  la 
mine  & expofées  à l’air  , elles  devenoient  dures 
comme  le  plâtre  qui  a été  employé  depuis  long- 
temps. Elles  ctoient  les  unes  d’un  rouge  couleur 
de  feu , & les  autres  de  la  couleur  du  favon  marbré. 

Au  pied  de  cette  dernière  montagne  , eft  une 
fource  d’eau  minérale  , qui  ne  tarit  jamais  , & dont 
on  fe  fert  avec  fuccès  pour  la  guérifon  de  plufieurs 
maladies.  Mais  de  toutes  les  curiofités  naturelles  que 
l'on  voit  dans  ce  pays , la  fontaine  d’huüe  de  pé- 
trole eft  la  plus  finguliere  , & la  feule  que  je  fçache 
de  cette  efpece  dans  le  Royaume.  J’ai  eu  l’honneur 
d’en  entretenir  la  Compagnie  le  14.  Mars  1707.  ;&  je 
rapportai  dans  le  Mémoire  que  je  lus  alors  , plufieurs 
obfervations  que  le  féjour  de  près  d’un  mois  que 
j’avois  fait  pour  des  malades  dans  le  voifinage  de 
Gabian,  m’a  voit  donné  lieu  de  faire  fur  cette  huile, 
auffi-bicn  que  fur  les  eaux  minérales  du  même  lieu. 
Peu  de  temps  après  M.  Marius  fit  part  à la  Compa- 
gnie de  quelques  obfervations  qu'U  avoit  faites  fur 
cette  matière.  Depuis  ce  temps  , j’ait  fait  de  nou- 
velles expériences  fur  l’huile  de  pétrole  & j’en  ai 
réitéré  , avec  plus  de  prccifion  , plufieurs  autres 
que  j’avois  faites  auparavant , dans  l’intention  de 
découvrir  la  nature  & le  carattcrc  de  cette  liqueur 
huileufe.  Une  matière  maniée  fouvent , & de  plu- 
ficurs  manières  différentes , peut  difficilement  fc 
cacher  ; elle  fe  développe , & fe  laifîè  entrevoir  à 
la  fin.  Je  vais  à préfent  ratTcmbler  en  un  corps  tous 
ces  faits , & en  donner  une  hiftoire  plus  exafte  & plus 
circonftanciée. 

La  fource  de  l’huile  de  Pétrole  eft  ainfi  appellée  , 
parce  qu’elle  fort  d’un  rocher.  Elle  eft  à mille  pas 
du  village  ou  bourg  de  Gabian  , & fur  le  bord  d’un 
ruiffeau  , dans  un  vallon  formé  par  deux  petites 
montagnes.  Elle  fc  rend  par  des  conduits  fouter- 
reins  , avec  l’eau  qu’elle  furnngc  , dans  un  baffin 
renfermé  dans  un  bâtiment  , où  clic  fe  maintient 
toujours  au-deftiis  de  l’eau  fans  s’y  mêler. 

Cette  huile  & l'eau  entrent  dans  le  baffin  par 
une  petite  voûte  , bâtie  à cet  effet , & qui  a fîx  pans 
de  hauteur  fur  deux  pans  & demi  de  largeur.  ( Le 
pan  eft  une  mefure  de  neuf  pouces  ou  environ  "). 
Ainfi  , cette  voûte  eft  comme  une  porte  par  où  cou- 
lent l’eau  & l’huile.  En  été  il  eft  affez  cmlinaire  de 
voir  dans  le  canal  de  la  voûte  une  écume  roufsâtre 
qui  fumage  l’huile.  Le  baffin  en  queftion  forme  un 
quarré  d’environ  huit  pans  de  long  , fur  cinq  de 
large , & qui  a treize  ou  quatorze  pouces  de  pro- 
fondeur : il  eft  à découvert  & expofé  à l’air  : l’huile 
s’y  ramaffe  & l’eau  s’en  fépare  à mefure  qu’elle  y 
s-ient , au  moyeu  d’une  chantepleure  qui  la  reçoit 
& la  verfe  dans  un  aqueduc  d’où  elle  s’écoule  dans 
le  prochain  ruiffeau.  11  y a beaucoup  de  boues  dans 
tout  le  fond  du  baffin. 

On  ramaffe  ordinairement  tous  les  huit  jours  le 
Pétrole  , & on  le  met  dans  un  barril , où  on  le  laiflé 
raffeoir  quelques  moments  , afin  que  l’eau  s’en  fé- 
pare. On  vuidc  enfuitc  cette  eau  dans  le  baffin  de  la 
fontaine  par  un  trou  qui  eft  au-bas  du  barril , 3c 

lorfque 
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lorfquc  le  pétrole  commence  à fortir , on  le  reçoit 
dans  des  vatflcaux  de  terre  où  il  achève  de  s’épurer. 

, La  f°urcc  dont  il  s’agir , qu’on  croit  avoir  été 
decouverte  en  ['année  1 6c8. , n’a  pas  toujours  donné 
la  même  quantité  d'huile  : celle  qu’on  y ra malle 
annuellement  depuis  environ  douze  ans  , n’cft  pas 
à beaucoup  près  en  aùlfi  grande  quantité  qu’aupa- 
ravant.  Le  pétrole  nu'ellc  a donne  pendant  plus  de 
quatre-vingts  ans  afloit  chaque  année  à trentc-fîx 
quintaux  pefant.  Enfuirc  elle  a diminué  de  deux 
tiers  ; & depuis  environ  douze  ans , le  Fermier  de 
cette  fource  n’en  recueille  guères  qu’environ  qua- 
tre quintaux  par  an.  Elle  a tari  & eft  demeurée  à 
lec  prefque  deux  mois  entiers  durant  l’été  de  l’année 
,7‘S* . ce  qui  n’étoit  jamais  arrivé  ; mais  après  les 
pluies  des  mois  de  Septembre  & OAobre  fuivans  , 
elle  a coulé  comme  avant  la  féchereflè. 

On  a*Jure  que  cette  fource  donne  plus  de  pétrole 
dans  l'équinoxe , que  dans  un  autre  temps , plus  auffi 
en  été  & dans  un  temps  doux  & humide  , qu’en 
hiver  & quand  il  fait  froid. 

L odeur  de  Pétrole  qu’cxhaloient  les  concrétions 
favonneufes  dont  j’ai  parlé  ci-deflus , donne  lieu  de 
penfer  que  la  fontaine  d’huile  pourrait  bien  venir 
de  1 endroit  de  la  moncague  où  on  les  découvrit. 
Mais  cette  réflexion  ne  peut  nous  donner  qu’une 
connoiflàncc  fort  conjecturale.  Entre  ce  qui  fe  palïè 
dans  le  fein  de  la  terre  & nous , il  y a un  voile 
bien  épais , & il  cft  forr  difficile  de  ne  pas  prendre  le 
c.iange  dans  ces  fortes  de  recherches , quand  on  n’em- 
ploie que  la  railon  feule  : il  la  faut  aider  & foute- 
nir  par  l’expérience.  Quelques  fccours  , fournis  dans 
de  plus  heureufes  conjonftures  de  temps  , pour- 
raient faciliter  de  plus  amples  éclairciflemcnts  fur 
cette  matière  : il  faudrait , pour  cet  objet  , creufer 
plus  profondément  dans  cet  endroit  , qui  eft  à 
quinze  pas  de  la  fontaine  du  pétrole. 

Cette  huile  cft  opaque,  & de  couleur  d’uu  rouge- 
brun  foncé.  Dans  le  baflin  elle  paraît  avoir  un  petit 
œil  verdâtre  fort  brun.  Elle  a une  odeur  forte  & défa- 
gréable  , telle  que  l’ont  les  matières  bitumineufes 
de  elle  eft  inflammable. 

11  fuit  de  ces  deux  dernières  qualités  , qu’on  doit 
ranger  cette  huile  dans  la  elaile  des  bitumes  liquides. 
Quand  on  la  jette  dans  le  barril , où  on  la  ramaffe 

5 la  fontaine  , il  s’y  fait  une  infinité  de  bulles  par- 
deffiis  en  forme  d’écume  , & dont  la  couleur  eft  d’un 
fond  du  plus  beau  violet  cramoiii  qu’on  puiflêvoir  : 
cette  couleur  fe  foutienc  long-temps.  Quand  on  jette 
de^  cette  huile  fur  de  l’eau  commune  , elle  y fait  pa- 
raître pluüeurs  couleurs  différentes  toutes  très-vives , 
du  bleu  „ du  verd  , du  jaune , du  pourpre , de  l’ama- 
ranthe , & de  la  couleur  d’eau  vincc  : cela  reflemble 
allez  à la  queue  d’un  paon. 

Le  Curieux  dont  j’ai  parlé  ci-devant , a fait  les 
obfervations  fuivantes. 

i . Une  chandelle  qu’il  fît  avec  parties  égales  de 
réfine  & de  cette  huile  de  pétrole,  brûla  dans  l’eau 

6 s’y  confuma  julqu’au  bour. 

x9.  Quand  on  met  cette  huile  fur  le  feu  , la  va- 
peur qui  s’en  exhale  , s’enflamme  k trois  pieds  d’é- 
Icvation  , fi  on  en  approche  une  bougie  , & mieux 
encore  avec  une  allumcrre  foufrée. 

J'V  L’eau  n'éteint  point  l’huile  allumée,  mais  elle 
la  fait  élever  avec  bruit.  Le  bois  , les  mèches , les 
allumettes  , dcc. , brûlent  dans  cette  huile  mêlée 
avec  l’eau  , juiqu’à  ce  que  l’huile  foit  entièrement 
coniuméc. 

4 • Cette  huile  ne  s’épailfit  point  par  la  gelée  , 
comme  lhuile  ordinaire. 

$■>.  Elle  eft  plus  legere  que  l'huile  d'oliïe  de  dix- 
huit  grains  par  once , que  l’eau-de-vic  de  trente,  & 
que  I eau  commune  de  quatre-vingt-quatre. 

6».  Elle  fe  précipite  plus  «te  duos  l'eau  que  ks 
i omc  I. 
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autres  huiles , mais  elle  y remonte  plus  vite  fur- 
tout  fi  elle  eft  rc&ifiée. 

7°.  Une  feule  goutte  de  cette  huile  , verfée  fur 
une  eau  dormante , a occupé  en  peu  de  temps  un 
efpacc  d’une  toife  de  diamètre , rout  émaillé  des 
plus  vives  couleurs.  Quand  elle  s’étend  davantage 
elle  blanchit , & enfin  elle  difparoît. 

Voici  quelles  font  les  expériences  que  j’ai  faites 
fur  cette  huile. 

i ®.  Au  premier  coup  d’œil , l’huile  de  Gabian  pa- 
raît être  la  même  que  celle  qui  vient  du  fuccin  fur 
le  milieu  de  diftilJation.  En  regardant  ccs  deux  hui- 
les d’un  certain  fens , on  y distingue  dans  l’une  & 
dans  l’autre  un  œil  verdâtre  à-peu-près  femblable  ; 
& à l’odeur  bitumineufe  près , que  l’hnile  de  fuccin 
a moins  forte  & moins-  défagréable  , l’huile  de  pé- 
trole parait  allez  lui  refll-mbler. 

2°.  Un  Aréomètre  plein  d’huile  de  Gabian  , a pefé 
Ijx  gros  vingt  grains , & plein  de  celle  de  fuccin  fix 
gros  cinquante  grains. 

3°.  Brouillée  & battue  quelque  temps  avec  la  tein- 
ture de  fleurs  de  mauve,  elle  l’a  ternie  d’abord  un 
peu , enfuite  la  teinture  de  fleurs  de  mauve  a para 
gris-dc-lin , & quelques  heures  après  d’une  couleur 
d’ifabelle  clair. 

L’huile  de  fuccin  a rougi  fur  le  champ  l’eau 
teinte  en  bleu  par  le  tournefol,  & brouillée  quelque 
temps  avec  la  teinture  de  fleurs  de  mauve,  elle  l’a 
rendue  louche  de  blanchâtre. 

S°*  L’huile  de  Pétrole  ayant  été  brouillée  & battue 
quelque  temps  à fa  fource  , dans  une  petite  bouteille 
avec  le  fublimé  corrofif  diflTous  en  eau  commune  ) 
il  s’eft  fait  un  épaiffiffement  & une  efpccc  de  Coa- 
gulum  couleur  de  châtaigne  , qui  occupait  le  haut 
de  la  liqueur  ; ce  qui  n’arrive  pas  quand  elle  cft  pui- 
fee  depuis  quelques  jours  , car  alors  elle  ne  fait  au- 
cun changement  fenfiblc  fur  le  fublimé,  mais  l’écume 
du  pétrole  le  rend  louche  & le  blanchit. 

6Ü.  L’huile  de  fuccin  brouillée  avec  la  folution 
limpide  de  fublimé  , l’a  rendue  louche  & blanchâtre  ; 

& quelques  heures  après,  cette  folution  de  fublimé 
s’eft  précipitée  en  poudre  jaur.e. 

7°.  Les  lavurcs  du  récipient  qui  a fervi  à la  dis- 
tillation des  écumes  de  l’huile  de  Gabian  , gardées 
depuis  long-temps , ont  rougi  vivement  l’eau  de 
tournefol , & elles  ont  donné  à la  teinture  de  fleurs 
de  mauve  une  couleur  de  vin-paillet , qui  eft  deve- 
nue bientôt  d’un  blanc  fale. 

8°.  Les  lavures  du  récipient  employé  à la  diftil- 
larion  du  fuccin  , ont  rougi  l’eau  de  tournefol 
( ce  rouge  ctoit  plus  clair  que  celui  des  las'ures  pré- 
cédentes ) , & elles  ont  donné  à la  teinture  de 
fleurs  de  mauve  une  couleur  de  vin-paillet , mais 
plus  vive , & qui  eft  devenue  bientôt  auJfi  d’un  blanc 
fale. 

L’efprit  de  nitre  ne  fait  aucun  changement 
fenfible  fur  aucune  de  ces  deux  huiles. 

io°.  L’efprit  de  vin,verfé  fur  le  pétrole,  le  ra- 
mage & lui  donne  plus  de  confiftance  j il  parait 
Pépailfir  de  le  rendre  plus  obfcur  , fans  en  tirer 
aucune  teinture. 

i iu.  L’efprit  de  vin  , verfé  fur  l’huile  de  fuccin  , 
en  a tiré  fur  le  champ  à froid  une  teinture  jaune , 

& il  a rendu  l’huile  de  fuccin  de  couleur  rouge  appro- 
chante de  celle  du  vin  de  Bourgogne  ; ce  qu’il  n’a 
pas  fait  fur  le  fuccin , à caufe  vraiiemblablcment  de 
fon  tillu  trop  ferré  de  trop  ferme. 

1 2°.  L’huile  de  tartre  , laiflèe  quelque  temps  à 
froid  dans  le  vaifl’eau  avec  le  pétrole  , n’en  a pu 
tirer  aucune  teinture  , ni  quand  on  l’a  mile  fur  les 
cendres  chaudes , ni  même  après  l’avoir  fait  bouillir 
pendant  deux  heures.  Mais  ayant  verfé  de  l’efprit 
de  vin  fur  ce  mélange,  laiflé  quelque  temps  en 
digeftion  fur  les  cendres  chaudes  , en  remuant  de 
Qqqqqqq 
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* » 4 , vaiflcau  il  s’cft  précipité  quel-  a paru  avoir  un  œil  verdâtre  : il  s’cft  coagulé  au 

temps  en  teajp phuije  tarire  au  fond  du  bec  de  la  cornue  une  larme  de  la  dernière  huile 
ques  **««*  j.cfprit  de  vin  qui  furnageoit  l’huile  diftillée  , fit  du  poids  d’environ  un  grain  : cette 
vauteau.  * ^ teinture  jaune  très-beüe  , fit  larme  étoit  tranfparcntc  fit  d’un  rouge  fonce.  S'il 

“ C*î|  à’  celle  qu’il  a tiré  fur  le  champ  à froid  de  étoit  Doffible  d’avoir  allez  de  ccs  concrétions  pour 
rh^l  *de  fuccin  ; fit  le  pétrole  , devenu  de  couleur  les  dütiller , vraifemblablement  elles  donneroient  les 
bUI  >c  a fumage  l’cfprit  de  vin  coloré  de  jaune  ; mêmes  parties  cflenticUes  que  donne  le  fuccin.  La 
^"ou’iî  n’a  pas  fait  dans  le  dixième  cflài , où  l’ef-  terre-morte  a pefé  trente  grains. 

Ç rit  de  vin  tenoit  le  dcfliis  : cette  différence  étoit  179.  L’huile  de  la  première  once  diftillée  , brouiU 
occafionnce  vraifemblablement  par  les  terreftréités  lée  de  battue  dans  une  petite  bouteille  avec  le  fu- 

dont  le  pétrole  n’étoit  point  dépouillé,  car  elle  bliroé  corrofif  diflbus  en  eau  commune , l’a  blanchi 

n’a  pas  eu  lieu  dans  l’cflài  qui  a été  fait  avec  fie  caillé , ce  que  n’ont  pas  fait  les  autres  portions 
l'Imile  de  tartre  . qui  avoitfort  raréfié  les  parties  du  pétrole  diftillé  : il  s’eft  fait  un  épaiffiffement  fie 

du  pétrole.  * une  coagulation  au  fond  de  la  bouteille. 

ii°.  L’huile  de  tartre , verfée  fur  celle  de  fuccin  , 180.  La  première  portion  qui  vient  de  b rc&ifi- 

S’v  cft  intimement  mêlée , fit  ces  deux  liqueurs  ont  cation  de  l’huile  de  fuccin  , brouillée  fie  battue  avec 
paru  ne  faire  qu’un  même  corps  entièrement  fem-  b folution  de  fublimé  corroflif , a contrafté  en  par- 
blable  à l’huile  de  fuccin.  L’cfprit  de  vin , verfé  fur  tic  quelque  épaiffiffement , fie  clic  l’a  rendue  blan- 
cc  mélange  , n’a  point  paru  du  tout  le  furnager , châtre  : la  partie  épaüfie  de  ccttc  huile  étoit  d’un 
fie  il  n’y  a fait  aucune  altération  fcnfible,  à l’odeur  blanc  falc  tirant  un  peu  fur  le  roux  ; elle  cft  deve- 
près,  qui  paraît  avoir  quelque  chofe  de  celle  du  nue  mollaflc  fie  a acquis  la  confiftance  d’onguent, 
romarin  : ces  trois  liqueurs  reftent  brouillées , fie  ne  11  paroit  par  le  troUieme  , le  quatrième  , le  fcp- 
(e  fé parent  pas  l’une  de  l’autre.  tieme  fit  le  huitième  cflài , que  les  huiles  de  Gabian 

140.  Le  pétrole  donne  par  1a  diftillation  une  fie  de  fuccin  donnent  l’une  fit  l’autre  des  indices  d’un 
très-petite  quantité  de  liqueur  aqueufe  , fie  donne  fel  acide  volatil  : cet  acide  cft  caché  dans  le  pétrole, 
en  même  temps  une  huile  qui  cft  en  partie  d’un  fie  il  eft  développé  dans  fon  écume  fie  dans  l’eau 
rouge  foncé  tirant  un  peu  fur  le  brun  : il  relie  au  qu’il  fumage  ; il  l’eft  aulfi  dans  l’huile  de  fuccin. 
fond  de  la  cornue  une  terre-morte  , légère , fpon-  On  voit  par  les  cinquième  , fixicmc  , dix-feptieme 
gicufe  , noire  fit  luifante  , dont  l’rfprit  de  vin  n’a  fie  dix-huiticmccflaisque  ces  deux  huiles  contiennent 
tiré  aucune  teinture.  Etant  réduite  en  poudre  fine , un  fel  alkali  volatil , qui  a du  rapport  au  Ici  de  la 
cette  terre-morte  a quelque  rapport  pour  b cou-  Marne  ou  à 1a  partie  urineufc  du  Ici  armoniac  :ce 
leur  à cette  cfpccc  de  préparation  du  mercure  , à fel  fe  trouve  enveloppé  fit  comme  lié  dans  le  pétrole, 
laquelle  on  donne  le  nom  (H'Æthiops  minéral  : étant  tel  qu’il  nous  vient  de  fa  (ource  , vraifemblablement 
calcinée  au  feu,  elle  s’en  va  prclque  en  fumée,  par  la  partie  terreftre  de  cette  huile,  fie  il  fe  fait 
il  n’a  pas  été  poflïble  d’en  tirer  aucun  fel  fixe.  appcrcevoir  dans  1a  première  portion  qui  vient  de 

1 50.  Quatre  onces  d’huile  de  pétrole  mifes  à dif-  fa  diftillation  à un  feu  doux  , de  même  que  dans  fon 


écume  fie  dans  l’huile  de  fuccin. 

Les  cflais  dont  nous  venons  de  parler , fie  en  par- 
ticulier , b première  , b onzième  , la  douzième , 
b quinzième  fie  la  feizieme  expérience  donnent  lien 
de  penfer  que  ces  deux  huiles  ont  une  grande  con- 
venance fie  vraifemblancc  entre  elles  ; qu’elles  font , 
à-très-peu  de  chofe  près  , de  la  meme  nature  , fie 
cooféquemment  que  le  pétrole  de  Gabian  eft  une 
efpecc  de  fuccin  qui  eft  refté  liquide  , pour  n’avoir 
pas  rencontré  dans  fon  courant  quelque  eau  falée  , 
ou  quelque  fuc  propre  à le  coaguler  6c  à le  durcir , 
ou  qui  l’eft  devenu  au  moyen  de  la  diflolution  qu’en 
ont  fait  les  fcls  âcres  que  l’eau  minérale  a détachés 


tiller  au  bain  de  cendres  , à un  feu  doux  , ont  donné 
au  commencement  quelques  gouttes  de  phlcgmc  fie 
une  once  d’un  jaune  de  citron  très-clair,  fur  laquelle 
il  a paru  quelques  jours  après  une  furface  roufl'e 
d’environ  une  ligne  , puis  une  autre  once  d’huile 
d’un  jaune  orangé  , enfuite  il  en  cft  forti  une  once 
un  gros  fie  demi  d’un  rouge  foncé  tirant  un  peu 
fur  le  brun  ; fit  fur  ces  deux  portions  d’huile  , il  a 
paru  peu  de  temps  après  , une  furface  d’un  verd 
très-vif  d’environ  une  ligne  fie  demie  d’épaifleur. 

Enfin  , en  augmentant  le  feu  , j’ai  tiré  cinq  gros  fie 
demi  d’huile  d’un  jaune  orangé  , approchant  de  la 

féconde  once  d’huile  diftillce  , à la  tranfparence  «...  — ■---  ...  _ ... 

près.  Ccttc  dernière  portion  d'huile  étoit  louche  , de  fa  furface.  C’eft  d’apres  cette  idée  que  Paraccile 
clic  a contra Aé  quelque  épaifliflement  qui  s’étant  appelle  cette  forte  d’huile  , Succinum  refolutum. 
affailfé  occupoit  les  trois  quarts  du  volume  de  la  Ce  que  j’ai  rapporté  des  matières  favonneufes 
liqueur  , fur  laquelle  il  paroiflbit  une  furface  d’en-  paroit  favori  fer  ce  dernier  fentiment.  Mais  pour  ofer 
viron  deux  lignes  d’un  verd  très-vif:  en  remuant  la  déterminer  plus  précifémcnt  la  nature  de  ce  bitume 
bouteille  où  étoit  contenue  ccttc  liqueur,  il  paroif-  liquide  , fit  juger  h le  pétrole  de  Gabian  cft  une 
foit  fur  fes  parois  des  impreflions  pareilles  à celles  efpece  de  fuccin  , il  faudroit  avoir  encore  quelques 
que  l’huile  de  fuccin  y auroit  faites  , fit  au  fond  on  conuoiflânces  ultérieures  , fit  Ravoir ; 
voyoit  un  fédiment  bourbeux.  tu.  Si  dans  les  endroits  où  l’on  trouve  du  fuccin  , 

160.  Sur  la  fin  de  la  diftillation  , il  s’eft  fait  dans  comme  à Bug3rach  ( montagne  du  Languedoc  ) , 
le  fond  du  récipient  des  concrétions  tranfparcmes  où  l’onen  découvre  qui  n’a  pas  la  dureté  de  celui  de 
qui  étoient  d’un  très-beau  jaune  , fit  de  la  quantité  Prufle , on  en  a quelquefois  rencontre  de  liquide  cc 
d’environ  fix  grains.  Ccs  concrétions  avoient  un  rap-  de  mollaflc  , comme  les  infeétes  qu’on  4ue‘" 

port  très-parlait  au  plus  bel  ambre  jaune  en  larmes , quefois  dans  le  fuccin  , prouvent  qu’il  a du  1 être, 
fit  on  pourrait  par  confequcnt  les  appcller  du  fuccin  20.  Si  le  fuccin  de  Bugarach  fe  trouve  près  des 

jaune  artificiel  en  larmes  : l’cfprit  de  vin  en  a tiré  fources  ou  des  ruiflèaux  d’eau  falee  qu’on  y voit, 

fur  le  champ  à froid  une  teinture  jaune  très-belle  fit  j”.  Si  l’huile  de  ce  fuccin  a plus  de  rapport  avec 
pareille  à celle  du  fuccin  : en  même  temps  ccs  con-  le  pétrole  de  Gabian  , qu’avec  celle  du  fueem  de 
crêtions  font  devenues  molles  fit  fe  font  liquéfiées  Prufle.  ... 

en  partie.  En  donnant  leur  couleur  jaune  à l’cfprit  40.  U faudroit  tenter  fit  cflàyer  de  réduire  le  pe- 
dc  vin  , elles  ont  acquis  une  couleur  rou^e  , claire  trolc  en  corps  folide  , en  faire  une  réline , 1 «a- 

& vive  , fembbblc , à quelques  nuances  près  , à celle  miner  enfuite  , fit  comparer  toutes  chofes  avec  le 
que  l’huile  de  fuccin  a acquife  en  colorant  de  jaune  fuccin.  J’ai  examiné  deux  moyens  pour  cela  ; h Ie 

1 efprit  de  vin  dans  le  onzième  crtai.  Peu  de  jours  fuis  allez  heureux  que  de  réufhr  , faurai  /honneur 

apres,  cette  teinture  , quoique  d’un  beau  jaune,  d’en  rendre  compte  à la  Compagnie* 
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C Le  fuccin  eft  uoe  efpece  d'ambre  & une  forte 
de  bitume  marin  , qu’on  croit  formé  d’cxhalaifons 
grades  & pures  , qui  fc  coagulant  eft  pouffé  aux 
rivages  par  les  flots). 

On  fçait  afles  que  les  vertus  de  l’huile  de  pétrole 
font  d atténuer  , de  diffoudre  & de  fondre  , par  fes 
parties  très-a<ftives  & très-pénétrantes , la  vifeofité 
de  la  lymphe  & des  autres  liqueurs  , d’en  adoucir 
1 acidité  & de  leur  redonner  leur  fluidité  & leur 
mouvement  ; ce  qui  fait  qu’elle  eft  très-propre  à 
remedier  aux  engelures  & à d’autres  maladies  qui 
prMVVennent  d’UUC  caufe  froidc  » & trop  grand 
relâchement  des  parties  folides , que  peuvent  caufer 
la  trop  grande  molIeiTc  & le  peu  d’élafticité  des  fibres 
qui  en  compofent  le  tiflu. 

On  emploie  utilement  cette  huile  pour  la  brû- 
lure, les  plaies  , la  colique  , les  vers  des  enfants  , 
les  douleurs  des  nouvelles  accouchées , &c. 

Pour  la  brulure , on  répand  le  pétrole  à froid  fur 
la  partie  brûlée  le  plus  fouvent  qu'il  eft  poffible  & 
on  guent  fûrement  & bientôt  fi  on  le  fait  au  com- 
mencement. 

Pour  les  plaies  (impies  , on  imbibe  un  linge  dans 
le  pétrole  chaud  ; on  bafline  la  plaie  avec  la  même 
huile  , on  y applique  ce  linge  pour  tout  appareil 
qu  on  renouvelle  , fi  cela  eft  néceffaire  , de  vingt- 
quatro  heures  en  vingt-quatre  heures.  Autrement 
on  efliiye  la  plaie  , on  l’expofe  à la  fumée  de  quel- 
ques gouttes  de  pétrole  jettées  fur  les  charbons  ar- 
dens , oc  enfuite  onia  couvre  d’unplumaceau  imbibé 
de  pctrole. 

Pour  la  colique  , on  en  donne  à avaler  depuis 
demi-once  jufqu’à  deux  onces  dans  un  verre  de  vin 
ticde  ; on  en  frotte  extérieurement  la  partie  malade 
ot  on  en  met  dans  les  remedes. 

Pour  les  vers  des  enfants  , on  en  frotte  le  nom- 
bril; on  en  donne  à avaler  dans  du  vin  , du  jus 
d’orange  ou  du  jus  de  citron , depuis  un  gros  juf. 
qu’à  quatre. 

Aux  femmes  nouvellement  accouchées  , on  en 
donne  .toujoius  avec  un  heureux  fuccès,  depuis  une 
demi-cueillerée  jufqu’à  une  cueillerée. 

M.  Lacombc  , Chirurgien  du  lieu  de  Gabian  , 
m’apprend  qu’il  a fait  une  belle  obfervation  touchant 
l’huile  dont  il  eft  queftion.  Il  m’annonce  qu’a- 
près  avoir  tenté  inutilement  tous  les  remedes  ordi- 
naires , il  a guéri  fon  ayeul  d’une  paffion  iliaque  , 
qui  l’avoit  réduit  à l’extrcraité  , au  moyen  de  deux 
prifes  de  cette  huile  , chacune  de  quatre  onces.  Il 
ajoute  qu’on  a vû  ce  rcmede  opérer  auffi  heureu- 
fement  à l’égard  de  plufieurs  autres  perfonnes  qui 
étoient  attaquées  de  la  même  maladie  , & qui  ren- 
doient  depuis  deux  jours  les  cxcrements  par  la 
bouche. 

Ce  pétrole  eft  un  fpécifique  qui  guc'rit  fûrement 
& en  tres-peu  de  temps  lesencloucurcsde  chevaux. 

Il  agit  plus  efficacement  quand  on  l’emploie  après 
avoir  été  rectifié.  Cela  fe  prouve  par  l’expérience 
particulière  qu’on  en  a faite  fur  un  homme  qui  avoit 
eu  le  pouce  écrafé  par  une  pierre  d’une  groffeur 
extraordinaire.  Cet  homme  a été  guéri  en  huit  jours 
de  temps  fans  fuppuration  , par  la  feule  application 
de  cette  huile  rectifiée. 

Je  viens  à l’eau  minérale  que  fumage  l’huile  de 
pctrole.  Cette  eau  eft  claire  & tranfparente  ; elle 
u 1 1 P*lr°le  » elle  m’a  paru  un  peu  douçâtre  , 
elle  eft  onétueufe  , & elle  laiffe  un  léger  enduit 
roufsâtre  le  long  du  canal  par  où  elle  s’écoule  dans 
le  ruiffeau  voifin. 

i°.  La  poudre  de  noix  de  galle  a donné  à cette  eau 
v *e“?ture  d’un  roux-gris , & elle  a fait  paroître 
à fa  furface  une  tache  blanche. 

* . La  même  eau  minérale  rougit  à fa  fource  l’eau 
teinte  en  bleu  par  b toumribl  : ce  rouge  tire  fur 
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] amaranthe.  Elle  rougit  auffi  la  teinture  de  fleurs 
de  mauve  ; & ce  rouge  qui  eft  de  couleur  d’ama- 
ranthe-clair , difparoit  en  moins  d’une  demi-heure 
de  temps. 

1 ; Verfée  à fa  fource  fur  une  égale  quantité  de 
folution  limpide  de  fublimé  corronf , cette  eau  l’a 
blanchie  en  peu  de  temps  , & l’a  rendue  un  peu  lai- 
teufe  : ce  mélange  a toujours  blanchi  en  quelque 
proportion  qu’il  ait  été  fait. 

4 • Puifée  à fa  lource  & mife  dans  des  bouteilles 

bien  bouchées  , elle  a fait  deux  heures  après  le 
meme  changement  fur  la  folution  de  fublime , & le 
lendemain  encore  ; ce  qu’elle  n’a  pas  fait  dcux’iours 
après.  1 

5 • Verfée  fur  la  folution  limpide  de  vitriol , elle 
lui  a donné  une  couleur  de  vin  mufeat  très-clair  ; 
peu  de  temps  après  , ce  mélange  eft  devenu  trouble 
oc  de  couleur  jaune , & il  s’eft  fait  une  précipitation 
d’une  terre  rouflê. 

6°.  Quand  on  verfe  de  l’efarit  de  fel  ou  quelque 
autre  acide  fur  cette  eau  à fa  fource , elle  n’en  reçoit 
aucun  changement  feniible  , non-plus  que  quand  on 
y verfe  de  l’huile  de  tartre. 

7°.  Laiflce  pendant  deux  jours  dans  une  bouteille 
fans  la  boucher  , cette  eau  changcoit  encore  en 
rouge  l’eau  de  tournefol  ; mais  elle  n’a  pas  opéré 
le  même  effet  après  avoir  féjourné  également  pen- 
dant deux  jours  , dans  des  terrines  fur  les  cendres 
chaudes. 

8°.  Confcrvée  en  hiver  dans  des  bouteilles  bien 
bouchées  , elle  rougiffoit  encore  affèz  vivement 
l’eau  de  tournefol , quoiqu’elle  eût  été  puifée  à fa 
fource  depuis  plus  de  deux  mois. 

U paroït  par  le  deuxieme  , le  feptieme  & le  hui- 
tième eflài , que  cette  eau  donne  des  marques  d’un 
fel  acide  volatil  ; & pat  le  troilieme  , le  quatrième 
&le  cinquième, qu’elle  contient  un  fel  alkali  volatil 
plus  vaporable  que  le  fel  acide.  On  peut  rapporter 
cette  efpece  de  fel  ou  au  fel  de  la  Marne  , ou  à la 
partie  urineufe  du  fel  armoniac. 

Cette  eau  mife  à évaporer  dans  des  terrines  de 
grès , fur  des  cendres  chaudes  , il  fe  formoit  à la 
furface  , pendant  l’évaporation , des  pellicules  rouf- 
sâtr«  » larges  & épailïès  : ces  pellicules  étoient 
grades  <5c  d’une  odeur  bitumineufe  ; quelques-unes 
fe  précipitoient  au  fond  , & d’autres  s’attachoicnt 
aux  parois  des  vaiffeaui  en  forme  de  groffes  écailles. 
Après  l’enticre  évaporation  de  l’eau  , il  s’eft  trouvé 
au  fond  du  vaiffcau  une  rcfidence  terreufc  & faline 
d’une  couleur  rouffe  & fentant  le  bitume.  Sur 
quatre  cens  vingt-quatre  grains  de  cette  réfidenec  , 
il  s’eft  trouve  deux  cens  trois  grains  d’un  fel  blanc 
tirant  fur  le  roux  & qui  fentoit  le  pétrole.  La  partie 
terreufc  ctoit  rouffe  , & elle  avoit  également  quel- 
que odeur  de  pétrole  : fortement  embrafee  au  feu 
cette  terre  eft  devenue  grisâtre  , & s'eft  trouvée  di- 
minuée de  deux  neuvièmes. 

Pour  fçavoir  la  quantité  de  proportion  de  cette 
réfidence  , & pour  connoitre  avec  toute  la  jufteffe 
poffible  quel  ctoit  fon  poids  fur  une  certaine  quan- 
tité d’eau  , je  me  fuis  fervi , à l’exemple  de  M.  M. 
Geoffroy  & Burlet  , de  l’Académie  royale  des 
Sciences  , d’un  petit  évaporatoire  de  verre  pefant 
fix  gros  trente-deux  grains.  J’y  ai  mis  évaporer  deux 
onces  vingt-quatre  grains  d’eau.  Après  l’évaporation 
j’ai  trouvé  au  fond  ôt  aux  parois  de  l’évaporatoire 
une  réfidence  féched’un  gris-blanc  tirant  fur  le  roux 
& adhérente.  Ayant  repefé  l’évaporatoire,  fon  poids 
étoit  augmenté  de  fix  grains.  De-là  j’ai  conclu  que 
chaque  livre  de  feize  onces  contient  quarante-fcpc 
grains  & un  quarante- neuvième  de  réfidence. 

Le  fel  de  cette  réfidence  ne  fermente  point  avec 
les  acides.  Etant  diffous  dans  l’eau  commune  , outre 
lafaveur  faline  âcre  très-fcnfible  qu’onyremarquoit. 
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on  y difHngnoit auflî,  en  faifant  quelque  attention, 
une  amertume  rrcs-Iégerc.  Ce  fel  donnoit  un  beau 
verd  d’émeraude  à la  teinture  de  fleurs  de  mauve.  Il 
ne  changeoit  point  la  diflolution  de  fublimé  corrofif. 
DilHllé  fans  addition , il  donnoit  un  efprit  acide  qui 
rougifloit  les  teintures  bleues  , & fermentoit  avec 
l'huile  de  tartre. 

Fondu  au  feu  , ce  même  fel  eft  devenu  très-blanc, 
& il  a fermente  un  peu  avec  l’eiprit  de  fel , ce  qu’il 
ne  faifoit  pas  auparavant.  Vraisemblablement  cette 
différence  venoit  de  ce  que  les  parties  de  ce  fel  fe 
trouvant  enduites  de  parties  bitumineufes , avant 
qu’il  ffit  fondu  , l’efprit  de  fel  ne  pouvoit  les  péné- 
trer , ni  par  confequent  fermenter  avec  elles. 

La  fermentation  dont  le  fel  eft  fufceptible  , après 
qu’il  a été  fortement  embrafé  au  feu , cil  très- légère  : 
la  caufe  de  cela  eft  que  ce  fel  contient  lui-même  des 
fels  acides  , ce  qui  le  fait  participer  plutôt  de  la  na- 
ture des  fels  Talés  que  de  celle  des  alkalis  purs  ; de  il 
n’cft  fans  doute  qu’imparfaitement  raflafic  , ce  qui 
eft  caufe  qu’il  verdit  la  teinture  de  fleurs  de  mauve 
& qu’il  fermente  un  peu  avec  l’efprit  de  fel  , quand 
il  eu  dépouillé  de  fa  partie  bitumineufe. 

D’après  les  expériences  qu’on  vient  de  rapporter , 
il  y a Heu  de  juger  que  cette  eau  eft  chargée  d’un  fel 
acide  volatil , de  d'un  fel  alkali  aufli  volatil, d’un  fel 
bitumineux  approchant  de  la  nature  des  Tels  âcres  , 
d’une  terre  très-line , de  d’un  foufre  très-lin  & très- 
délié  , que  les  fels  âcres  ont  mêlé  étroitement  avec 
l’eau , ce  qui  la  rend  onôueufe. 

Tous  les  fels  volatils,  ainfi  que  le  fel  bitumineux 
dont  cette  eau  eft  imprégnée  , & fon  onéluolité  , 
lui  viennent  fans  doute  de  l’huile  de  pétrole  qui  la 
fumage  ; la  traite  que  ces  deux  liquides  font  enfem- 
blc  avant  que  de  fe  rendre  au  badin  de  la  fontaine,  les 
diverfes  chutes  qu’ils  peuvent  faire  dans  les  conduits 
fouterreins  dans  lefquels  ils  coulent  , la  chaleur  du 
foleil  qui  donne  aflez  long-temps  en  été  fur  le  baffin 
qui  eft  à découvert  , de  le  mouvement  continuel 
qu’on  donne  à ces  deux  liquides  quand  on  ramalfc 
l’huile  , font  caufe  que  ce  dernier  fc  dépouillé  d’une 
partie  des  fels  qui  font  à fa  furface  , Si  les  commu- 
nique à l’eau  qui  s’en  charge  facilement.  Cela  arrive 
de  la  meme  maniéré  que  nous  voyons  que  l’huile  de 
fuccin  mile  en  digeftion  avec  un  égal  poids  d’eau  de 
pluie  diftilléc  dans  un  matras  fur  les  cendres  chau- 
des , en  remuant  de  temps  en  temps  , fc  dépouille 
d’une  partie  de  fes  fels  , dont  l’eau  de  pluie  fe 
charge. 

La  nature  de  cette  eau  une  fois  connue , il  ne  fera 
pas  difficile  d’imaginer  â quelles  maladies  elle  peut 
remédier  ; mais  l’expérience  eft  encore  plus  fâre.  Je 
me  fuis  informe  de  ics  effets  fur  les  lieux  mêmes  : 
voici  ce  que  j’en  ai  appris.  Elle  eft  très-propre  dans 
toutes  les  maladies  du  bas-ventre , qui  font  caufées 
par  ics  embarras,  que  peuveut  caufer  des  humeurs 
cpaiflès  de  vifqucufcs  ; elle  les  divife,  les  fond,  de 
ôte  par  confequent  les  obftruAions  qu’elles  forment 
dans  les  couloirs.  On  s’en  eft  fervi  heureufement 
pour  guérir  les  pâles- couleurs  5c  autres  maladies 
particulières  aux  femmes  ; Si  en  effet  j’ai  reconnu 
moi-même  que  ce  remede  étoit  efficace  dans  ces  for- 
tes de  maladies  ; les  fels  volatils , le  fel  bitumineux 
& la  terre  tinc  dont  cette  eau  eft  chargée  , étant  in- 
timement & étroitement  mêlés  enfemble  , font  une 
efpecc  de  favon  qui  rend  ladite  eau  très-propre  à dif- 
foudre  & à fondre  toutes  fortes  d’humeurs  vifqueufes 
ôc  à ôter  les  obftruélions  qu’elles  produifent. 

11  paroit  que  cette  eau  étant  onétueufe  & chargée 
d’une  médiocre  quantité  de  fel  alkali  volatil , de  fel 
acide  auffi  volatil , de  de  fel  bitumineux , peut  remé- 
dier à cette  efpecc  de  pthiiîe  & de  fièvre  lente , qui 
dépend  de  la  trop  grande  tendon  & de  la  dureté  des 
glandes  du  mefenterc  , en  relâchant  les  fibres  trop 
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tendues  qui  en  cdmpofent  le  tiflu , de  en  détrempant 
& diffblvant  la  limphe  épaiflè  Ôc  figée  qu’elles  con- 
tenant. 

On  voit  afTez  fouvent  que  les  remedes  ftmdans  de 
âcres  qui  dcflèchent,  irritent  ces  fortes  de  tumeurs 
glandulcufes  , & les  rendent  fquirreufes  ; & que  les 
delayans,  les  remedes  qui  rafraichiflènt  Si  qui  hu- 
mcétcnt , n’y  faifant  rien  , contribuent  en  quelque 
manière  à leurs  progrès.  11  faut  détremper  , tantôt 
humcéfccr  Si  amollir , tantôt  atténuer,  fondre  Si  def. 
fécher,  vuider  les  humeurs  nuifibles  à mefure  qu’on 
les  prépare  i de  c’eft  ce  que  cette  eau  minérale  peut 
faire  par  les  parties  qu’elle  contient  ; ce  qu’elle  fait 
plus  par  la  voie  des  Telles  , que  parcelle  des  urines. 

J’ai  examiné  l’écume  & les  boues  de  la  fontaine 
d’huile  dont  il  eft  queftion.  i ".Elles  Tentent  le  pétrole, 
a".  Elles  donnent  par  la  diftillation  une  eau  claire  & 
limpide  , d’une  odeur  urineufe.  t°.  On  remarque  fur 
ces  eaux  diftillécs  unt  petite  furfaced’huile  très-rait*. 
ce  & très-délice.  4°.  Ces  eaux  ne  reçoivent  aucun 
changement  fcnlible,  en  les  mêlant  avec  des  liqueurs 
acides.  L’eau  des  boues  diftillée  avoit  un  petit 
oeil  roux  très-clair  : celle  qu’on  a tirée  de  l’écume  , 
ne  paroiiToit  pas  différer  de  l’eau  claire  de  fontaine. 
6°.  La  meme  eau  des  boues  diftillée  frappoit  plus  vi- 
vement l’odorat , que  celle  de  l’écume.  7 . Elle  ver- 
diffôit  la  teinture  de  fleurs  de  mauve , ce  que  ne  faifoit 
as  celle  qu’on  avoit  tirée  de  l’écume.  8".  Elle  a 
lanchi  la  folution  limpide  de  fublimé  corrofif:  la 
blancheur  paroiiToit  premièrement  fur  la  furface  de 
ce  mélange  , qui  eft  devenu  roux-clair , Si  puis  tout 
le  mélange  eft  devenu  blanc  Si  laiteux  ; quelque 
temps  après  il  s’eft  fait  un  précipité  en  forme  de  ma- 
giftere  , de  la  liqueur  a faille  un  léger  enduit  autour 
du  verre.  90.  L’eau  qu’on  a tiré  de  l'écume , a changé 
la  folution  de  fublimé  : clic  lui  a donné  une  couleur 
de  blanc  azuré , puis  elle  eft  devenue  blanche  fans 
devenir  laiteufe  , Si  elle  a faille  un  léger  enduit  fur  le 
verre.  »o°.  Les  boues  ont  donné  à fa  folution  de  fel 
de  tartre  une  couleur  rouge  , approchant  de  celle 
d’un  vin  couvert.  1 1°.  Ces  boues  deflechées  Si  rédui- 
tes en  unemaflè  très-feche  de  très-friable , pour  avoir 
refté  près  de  dix  ans  dans  un  coin  d’uu  laboratoire 
au  plus  haut  d’une  maifon  , étant  mifes  quelque- 
temps  en  digeftion  dans  l’huile  de  tartre  , ont  donné 
à cette  liqueur  une  couleur  rouge  approchante  de 
celle  du  vin  de  Bourgogne  , & dont  l’cfprit  de  vin  a 
tire  à froid  , en  peu  de  temps  , une  teinture  jaune. 
iï".  Diftillécs  fans  addition  , elles  ont  donné  une 
eau  claire  d'une  couleur  tirant  fur  le  roux  & d'une 
odeur  urineufe  : on  remarquoit  fur  cette  eau  une 
petite  furface  d’huile  d’environ  une  ligne  d’épaifa 
leur , d’un  roux  plus  foncé  : elle  a fermenté  avec  l’ef- 
prit  de  Tel  ; clic  a verdi  1a  teinture  de  fleurs  de  mau. 
ve  , de  clic  a blanchi  , rendu  louche  de  laiteufe 
1a  diflolution  de  fublimé  corrofif.  1 3".  Ayant  mêlé 
vingt  onces  de  ces  mêmes  boucs  deflechées  , avec 
autant  d’eau  de  pluie  diflillée  qu’il  en  a fallu  pour 
faire  une  rnaflè  de  pâte  à former  des  petites  bou- 
les à mettre  dans  une  cornue , elles  ont  donne  par 
la  diftillation  fix  onces  d’une  eau  claire  & limpide , 
d’un  roux  clair  de  délavé , d’une  odeur  urineufe , qui 
a blanchi  de  rendu  louche  de  laiteux  le  fublimé  dit 
fous  en  eau  commune  , de  qui  a faille  un  léger  en- 
duit blanc  autour  du  verre  ; cette  eau  n’a  point  fer- 
menté avec  les  acides  , Sc  elle  n’a  rien  fait  fur  la 
teinture  de  fleurs  de  mauve.  14°.  Un  refte  d'écumes 
d’huile  de  Gabian  , lailfé  dans  le  fond  d’un  pot  au 
même  endroit  depuis  le  mois  d’Août  1706. , avoit 
formé  à fa  furface  une  croûte  allez  ferme , qui  avoit 
contrarié  quelque  moifilfure , de  qui  couvrait  une 
matière  épaiflè  , onclueufe  de  vifqueufe  de  la  cou- 
leur de  de  l'odeur  du  pétrole  : le  tout  mis  à diftiller 
dans  une  cornue , a donné  une  liqueur  huileufe  de 
bitumineufe , 
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Litumintufe  , qui  a rendu  louche  Sc  oui  a hhnrhi  U i*  . ji  -r>  B E S £t? 

folutiou  de  fu  b lime  , & a fait  paroître  à fa  furface  Poi^  pr°P0^,,°,lncI,eraentc'1trc  büit  éclufes» 

f*u  de  tco.»  après , une  couleur  de  blanc-azuré  • de  ^rnr^f f “ r fes  * ?,n  a Conftruit  «n  bâtiment 
clic  a auflî  laifle  uu  enduit  blanc  fur  Je  verre.  * haut  h5r‘  f,quante’fix  dc  ,0ng  fur  de 
Ces  efli»  prouvent  que  l'écume  & les  boues  de  la  de  taille^On/  T 1,*ne1dro‘te  . & de  pierres 
fontaine  d huile  contiennent  un  fel  alkali  volatil  oueffion  18  , d “ " p°r,e'  dss  huit  dclufrt  « 
fcmblable  b celui  de  l’huile  , qui  a du  rop^an  fei  Ts  bëSe t fraS"""  ' U Ch“"d"  «“  Y fonce  la 

de  la  Marne , & qui  a outre  cela  quelques  parties  n„T  , 1"  °“  Puilîe  imaginer. 
huileuPcs  intimement  & étroitement  liées  avec  la  roiffes  n.îrë'  daos  e Dloa'fe  de  Befiers  103.  Pa» 
terre , dont  la  violence  du  feulesenlcve  Ht  nn  L,  r i °u  Communautés , ij. mille  763.  feux,  197. 
fre  cralTe  & fixe  dont  le  fel  de  tartre  fait  la  dilToluI  qui  6^r\.rif  r • ’ h'‘bitanK  * 
tlon.  On  prouve  d'après  les  mêmes  cITais , que  ces  0Û6  ’ , , f ? d ■ P»y««  ' »•  mille 

matières  font  en  plus  grande  quantité  dans  les  boues  tî nimUZ  't.fols  ,,ro'5  deniers  , de  l'impolition 
que  dans  l'écume.  b S les  boues  generale  & idéale , donnant  la  femme  de  1 âcTmills 

limplie  coagulée.  En  pareil  cas , il  faut  fe  fervir  de  *>  ENO  MBRE  M EX  T nrr  nroee 

remedes  qui  fourniffent des  humidités  huileufes  dont  „ ' u DIOCESE 

le  propre  foit  de  pénétrer  .afin  de  relâcher  par  ce  B Esi B ss  ou  Bar  1 tus. 

moyen  les  fibres  des  parties , dit  de  ramollir  les  hu- 
meurs qui  font  comme  h fec,  & les  réfoudre  par 
des  fels  volatils  ; ce  que  ces  boues  font  capables 
de  fane  A 1 occafion  des  remedes  chargés  d'humi- 
d.tes  huileufes , que  j'ai  propofés  dans  ces  fortes  de 
contractions,  je  rapporterai  une  obfervation  aflez 
finguliere  que  |'ai  faite , il  y a long-temps,  fur  cette 
maladie. 

Un  homme , âgé  d'environ  trente  ans , St  d'un 
tempérament  vif  de  tout  de  feu  , malade  depuis 
allez  long-temps  de  douleurs  qu'il  avoit  aux  genoux 
«t  aux  jambes  ce  qui  étoit  caufe  qu'il  avoit  peine  à 
marcher,  alla  dans  la  faifon  à la  mer , & dans  l’au- 
romne  aux  bains  de  Balaruc.  Ce  dernier  remede 
irrita  fi  fort  Ion  mal , qu’il  en  perdit  entièrement 
I ufage  des  jambes  , les  parties  malades  étant  deve- 
nues roides  & immobiles  par  la  convulfion  qui  fur- 
vint  aux  fibres  qui  fervoient  à leur  mouvement.  Cet 
homme  tomba  entre  mes  mains.  Je  fis  d’abord  ré- 
flexion fur  les  remedes  qui  avoient  fait  empirer  fon 
mal  ; j’en  formai  mes  indications , & je  pris  une 
route  toute  contraire  à celle  qui  avoit  été  tenue  à 
I egard  du  malade  ; j’etis  recours  à de  puiflàm 
émollients  ; je  fis  mettre  les  parties  malades  dans 
le  marc  d’olives,  ( heureufement  nous  étions  alors 
dans  la  faifon  qu’on  fait  l’huile  ) i il  continua  ce 
remede  quelque  temps , & il  s’en  trouva  fi  bien  , qu’il 
en  recouvra  l’ufage  des  jambes.  Depuis  ce  temps  , 
j’ai  trouvé  ce  meme  remede  dans  les  cent  obferva- 
tions  que  nous  avons  de  Ferdinandi , grand  Prati- 
cien d’Italie , qui  vivoit  au  commencement  du  der- 
nier fiecle , ( Hijl.  46.  0 47.  ).  Ferdinandi  rapporte 

que  ce  remede  lui  étoit  familier , ( res  ejl  mirabilis  . :iu 

feUciJJimè  fuccedit , dit-il  ).  Le  témoignage  de  cet  He?epiaàr.  . .*  .*  • .*  i *8? 

Auteur  & 1 obfervation  que  je  rapporte,  font,  ce  lanflêu  ..... 
me  feinble  , fuftifans  pour  devoir  tirer  de  l’oubli 
un  remede  li  utile  , & pour  prouver  qu’on  peut 
employer  avec  fucccs  les  boues  du  pétrole  de  Ga- 
bian , dans  les  contrarions  des  membres , qui  doivent 
leur  origine  à la  trop  grande  tenfion  des  parties 
fondes  , fit  à une  limphe  coagulée.  ( De  Riviere  ). 

Il  fuit  de  ce  que  nous  venons  de  dire , que  le  Dio- 
de  befiers  eft  un  des  plus  beaux  , des  meilleurs 
& des  plus  agréables  pays  non-feulcmenc  de  la  Pro- 
vince de  Languedoc  , mais  encore  du  Royaume. 

Outre  les  productions  de  la  terre  dont  nous  avons 
jC1  PaVseft  richc  en  Belles  manufactures  d’e- 
tottes  de  laine , & en  manufactures  d’autres  efpeces. 

Le  Canal  Royal  traverfe  le  Diocefe  de  Befiers 
dans  la  partie  méridionale  ; & au  pied  de  la  ville  , 
cbef-lieu  decc  Diocefe  Ton»  I».  k..:» j.  e... 
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Fangeics 9t 

Faalllllon 18 

Fontès ».  16$ 

Foi  . 

Gabian  iqj 


JanOelf  ...» 118 

Laurent  .........  4} 
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Roqoebrune  
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Serignan , ville 
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Nota.  En  faifant  le  dénombrement  des  Maifons 
religieufes  qui  fout  à Béliers  , nous  avons  nomme 


cbef-lieu  de  ce  Diocefe , font  les  huit  éclufes  de  San 

pl““;  Fmf‘r‘Jg'“s.  Ces  éclufes  fervent  oublié  dï  dire  que  eette  Ma7fon  ’eil  Üne7bba"v'e“de 
pour  s elever^à  fcuxau.e-fix  pieds  de  hauteur  , qui  Pille,  d.  l'Ordre  de  Saint-AZffin  , T iZ 
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r « Entrent  i>orter  - félon  leur  Inftitut,  une 
ligieofcs  j*^r  voile.  A cela  nous  ajoutons 

oue^cetcc8  Abbaye  jouit  de  cinq  à Gx  mille  livres 

CB£SIGNY , en  Haynault , Diocefc  de  Cambray  , 
Parlement  de  Douay  , Intendance  , Recette  & Gou- 
vernemenc  de  Maubeuge.  On  y compte  feulement 

BESIN  , en  Franche-Comté  , Diocefc  , Parle- 
ment & Intendance  de  Befançon,  Bailliage  fie  Re- 
cette de  Poligny.  On  y compte  40.  feux.  Cette  Pa- 
roiffc  eft  fituée  dans  un  vallon  , à une  lieue  fie  deux 
tiers  S.  E.  de  Poligny. 

BESING  , en  Bearu  , Diocefc  de  Lelcar , Parle- 
ment , Se  né  chauffée  fit  Recette  de  Pau,  Intendance 
d'Aufch.  On  y compte  feulement  5.  feux.  Cette 
Communauté  cft  à 1. 1.  S.  E.  de  Pau. 

BESINGRAND,  en  Béarn  , Diocefc  de  Lefcar , 
Parlement  de  Pau , Intendance  d’Aufch  , Scné- 
chauflee  de  Recette  d’Orthès.  On  y compte  10.  feux. 

BESLON , bois  de  cinq  cens  vingt-cinq  arpents , 
dans  la  Maîtrifc  de  Vire  en  Normandie. 

BESMÉ  , dans  le  Soilfonnois  , au  Gouvernement 
général  de  l’iflc-de-Francc  , Diocefc  , Intendance 
Oc  Eleftion  de  Soiffons , Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  19.  feux. 

BESMOND,  en  Picardie  , Diocefc  de  Laon, 
Parlement  de  Taris , Intendance  de  Soiffons  , Elec- 
tion de  Guifc.  On  y compte  1 14.  feux.  Cette  Paroiffe 
cft  à 2. 1.  S.  de  Guifc. 

BESMONT  , dans  le  Valois , au  Gouvernement 
général  de  Plfle-de-Francc  , Diocefc  <5c  Intendance 
de  Soiflons , Parlement  de  Taris , Election  de  Crépy. 
On  y compte  19.  feux.  Cette  Taroifle  eft  iituce  lur 
lin  ruiflèau  , à une  lieue  E.  N.  E.  de  Crépy. 

BESNANS  , en  Franche-Comté  , Diocefc , Par- 
lement fie  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  fie  Re- 
cette de  Vefoul  , Prévôté  de  Montbozon.  On  y 
compte  19.  feux.  Cette  Communauté  eft  fituce  fur 
la  rivicre  d’Oignon  , à un  tiers  de  lieue  S.  de 


Montbozon. 

BESNÉ  , en  Bretagne  , Diocefc  fie  Recette  de 
Nantes,  Parlement  fie  Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  10.  feux  fie  un  tiers  de  feu. 

BESNY  , dans  le  Laonnois  , au  Gouvernement 
général  de  l’Ifle-de-France  , Diocefc  & Eleftion  de 
Laon  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Soiflons. 
On  y compte  J z.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 
trois  quans  de  lieue  O. N.  O.  de  Laon. 

BESOCHE  Ç la  ) , en  Touraine , Diocefc  , Inten- 
dance fie  Election  de  Tours  , Parlement  de  Paris. 
C»  y compte  $0.  feux. 

bESOLLES  , dans  l’Armagnac  , en  Gafcogne  , 
Diocefc , Intendance  fie  Eleftion  d’Aufch , Parle- 
ment de  Touloufc  , Collette  de  Vie.  On  y compte 
6.  feux  t2.  beilugucs  fit  demie.  Cette  Communauté 
cft  à z.  1.  N.  N.  E.  de  Vic-Fczcnfac. 

BESONCOÜRT  , dans  le  Sundtgaw  , Diocefe 
de  bcfancon  , Confeil  louve rain  fit  Intendance  d’AI- 
face  , Bailliage  fit  Recette  de  Bcdfort.  On  y compte 
$8.  feux.  Cette  Communauté  cft  à une  lieue  E.  N.  E. 


de  Bcdfort. 

BESONCOÜRT  ou  Bxtoncoüht  , dans  le  Du- 
ché de  Lorraine,  Diocefe  de  Toul  .Confeil  fouve- 
rain  fit  Intendance  de  Lorraine  , Bailliage  de  Mire- 
court.  On  y compte  15.  feux.  Cette  Communauté 
eft  fituée  fur  la  M'adonne , à une  lieue  N.  N.  E.  de 
Mirecourt. 

BESONS  , dans  l’Ifle-de-Francc  , Diocefe  , Parle- 
ment , Intendance  fit  Election  de  Paris.  On  y 
compte  ti  5.  feux.  Cette  Paroilfc  eft:  fituée  fur  la 
rive  droite  de  la  Seine , à une  demi-lieue  S.  O.  d’Ar- 

Entcuil , & à 1.  1.  N.  O.  de  Paris.  11  fc  tient  tous 
i ans , à Befon*. , le  premier  Dimanche  d’après  la 
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Saint-Fiacre , une  foire  remarquable  par  le  grand 
nombre  de  perfomies  mafquées  qui  y vont  de  Paris. 

BESONVOUX,  dans  le  Duché  de  Bar,  Diocefe 
de  Verdun  , Confeil  fouverain  fit  Intendance  de 
Lorraine , Bailliage  d’Etain.  On  y compte  1 5.  feux. 

BESPLAS  , en  Languedoc  , Diocefe  fit  Recette 
de  Saint-Papoul , Parlement  fit  Généralité  de  Tou- 
loufc , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  17. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 2. 1.  S.  un  quart  à l’O.  de 
Saint-Papoul. 

BESQUE  , Charreix , Talhat  fit  Montpciroux  , 
en  Auvergne  , Diocefe  de  Clermont,  Parlement  de 
Paris  , Intendance  de  Riom , Eleftion  de  Brioude. 
C’eft  le  nom  d’une  Jufticc  royale  reffortiffante  à la 
Sénéchauffcc  de  Riom.  Voyt\  Charreix. 

BESRUGES , en  Bourgogne  , Dioccfcde  Mâcon , 
Parlement  fit  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  fit 
Recette  de  Châlon.  On  y compte  1 00.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à un  quart  de  lieue  S.  O.  de  la 
Paroilfe  de  Chapaife , fit  à 4.  L fit  trois  quarts  N. 
O.  de  Mâcon. 

BESSAC  , en  Angoumois  , Diocefc  fit  Eleftion 
d’Angoulcme  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Limoges.  On  y compte  1 14.  feux. 

BESSAlS  , Paroilfe  fit  Châtellenie  royale  , en 
Bourbonnois  , Diocefc  de  Bourges  , Parlement  de 
Paris  , Intendance  de  Moulins , Eleftion  de  Saint- 
Amand.  On  y compte  88.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 
3. 1.  fit  demie  E.  de  Saint-Amand. 

BESSAMOREL , dans  le  Vclay , en  Languedoc , 
Diocefc  fit  Recette  du  Puy  , Parlement  de  Tou- 
loufc , Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  64.  feux. 

EESSAN  , ville  , en  Languedoc  , Diocefc  fit  Re- 
cette d’Agde  , Parlement  de  Touloufc  , Généralité 
de  Montpellier , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  264.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  à une 
petite  diftance  de  la  rive  droite  du  Héraut , fit  à une 
lieue  N.  O.  d’Agde. 

BE5SANS  , Paroiflè  fit  Jurifdiftion  , dans  le 
Médoc  , en  Guyenne  , Diocefe  , Parlement , Inten- 
dance fit  Eleftion  de  Bordeaux.  On  y compte 
66.  feux.  La  Jurifdiftion  de  Beflans  ne  comprend 
qu’une  feule  Paroiflè  , c’cft  celle  de  fon  nom. 

BESSAS  , dans  le  Vivarais  , en  Languedoc  , 
Diocefc  fit  Recette  de  Viviers  , Parlement  de  Tou- 
loufc , Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  38.  feux. 

BESSAUDUN  , au  pays  des  Landes , en  Gaf. 
cogne , Diocefe  de  Dax  , Parlement  de  Bordeaux , 
Intendance  d’Aufch  , Eleftion  des  Landes.  On  y 
compte  31.  feux. 

BESSAY  , dans  le  Saumurrois  , en  Anjou  , Dio- 
cefc d’Angers,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de 
Tours  , Eleftion  de  Saumur.  On  y compte  83.  feux. 
Cette  Paroilfe  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la 
Loire  , k 3. 1.  O.  N.  O.  de  Saumur. 

BESSAY  , en  Poitou  , Diocefc  de  Luçon,  Par- 
lement de  Paris,  Intendance  de  Poitiers  , Eleftion 
de  Fontenay-le-Comte.  On  y compte  60. feux. Cette 
Paroilfe  cft  Iituce  fur  la  petite  rivière  de  Scmagne. 
à cinq  quarts  de  lieue  N.  N.  E.  de  Luçon. 

BESSAY  , bourg  fit  châtellenie  royale , en  Bour- 
bonnois, Diocefc  de  Clermont  , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  fie  Eleftion  de  Moulins.  On  y 
compte  50.  feux.  Ce  bourg  eft  fituéà  une  demi-lieue 
de  la  rive  droite  de  l’Ailier  , fie  à 3. 1.  S.  S.  E.  de 
Moulins. 

BESSAY-LE-MONIAL  , dans  le  Bourbonnois  , 
Diocefe  de  Nevers  , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance fit  Eleftion  de  Moulins.  On  y compte  24. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituce  dans  une  contrée 
où  il  y a quantité  de  beaux  étangs  abondans  en 
poilfon. 
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BESSE,  ville , en  Auvergne , Dioeefe  & Eleffion 
de  Clermont  , Parlement  de  Paris,  Intendance  do 
Kiom.  On  y compte  144.  feu*.  Cette  ville  cft  Etude 
lur  une  petite  rivière  , à 1. 1.  S.  E.  du  Mont-d'Ür 
autant  t.  S.  E.  de  la  montagne  de  Vtn-y.Vtj,c  fi 
fameufe  parles  miracles  que  Dieu  y opère  depuis 
plus  de  deux  cens  ans  , «t  à y.  |.  S.  S.  O.  de  Cler- 
mont.  il  y a à BeiTe  une  Eglife  collegiale  Jt  paroif. 
fiale  , fc us  le  titre  de  ir.  Anirl , dt  dont  le  Clergé 

va  n0r?.breUX:  ’ <>“’orI  y 3 r°UBen(  iufqu\ 

foutante  Pretres.  On  voit  dans  cette  Eglife  J,„e  fi! 

gure.  de  bois  , de  couleur  noire  , rcpiéfentant  là 
' •erge  qui  tient  l'Enfant- Jefus  entre  fes  bras.  Ce 
fri  £“?*  *oitr,daD!  de  mafures  fur 

des  Reconnoilfans 

<,“f  Dc"?  “f"0''  tou5  ,ES  Jours 
dans  ce  dclert  les  habitants  de  BeiTe  réfolurent 
de  ne  pas  Jaillir  plus  long  - temps  cette  ilatue 
dans  nnheu  fi  peu  dccent , & de  la  transférer  dans 
1 Eglife  de  Saint- André.  Le  Clergé,  les  Officiers 
municipaux  , les  Magiftcats  & prcfque  tous  les  ha- 
bitants  de  la  ville  de  Belle  , allèrent  en  proceffion 
ffir  la  montagne  &cVat-y.yfy,c  , enlevèrent  Pimage 
& la  portèrent  dans  iïgllfc  de  Saint-André.  Mais 
ajonte-t  on  , la  joie  que  repeuple  avoir  témoigné! 
non-plus  que  tous  les  honneurs  qui  avoienteté  ren- 

|imase  ’ y put  *mPécher  qu’“ne  main 
mviiible  ne  la  rapportât  pendant  la  nuit  fur  la  mon- 
tagne de  Va  t-y-Vcyre  , au  lieu  même  ou  on  l’a  voit 
P.*  Lt  meme  miracle  e'tant  arrivé  jufqu’à  trois 
lois  de  fuite  l’emprefTement  qn’avoicnt  les  habi- 
tants de  BeiTe  de  poflëder  ce  tre'for  , en  devint 
encore  plus  vif.  Pour  mériter  la  polfefflondc  cette 
image  , ils  eurent  recours  aux  prières  , & Us  fon- 
dèrent une  MeiTe  pour  tous  les  mercredis  de  l’année 
a perpétuité , afin  que  leurs  prières  étant  jointes  à 
ce  umt  Sacrifice  elles  fulfent  plus  efficaces.  A peine 
curent-ils  fait  ce  vœu  , que  la  Vierge  leur  accorda 
fon  image  , & fa  proteéiion  dans  toutes  les  calamités 
qui  les  affligèrent  depuis.  Cependant  la  Vierge  leur 
fit  connoure  par  plusieurs  miracles  qu’elle  vouloit 
être  toujours  honorée  fur  la  montagne  de  Vas-y . 
Veyre  : en  1550.  on  commença  de  bâtir  fur  cette 

montagne  une  Chapellede  cinquante  pieds  de  long  fur 

vingt-cinq  ou  vingt-fix  de  large  : cette  Chapelle  fut 
achevée  vers  l’an  1 $ S $• , & confacrée  peu  de  temps 
apres  par  Antoine  de  Sennctaire,  Evcquc  de  Cler- 
mont. Depuis  ce  temps , il  s’eft  fait  à BeiTe  & à 

Vas  - V-Yevr.»  lin  fi  onrvl  J..  1 _ r 


« j ««*•  ci  une  petite  ail- 

tance  de  BeiTe  , il  y a un  lac  dont  on  n’a  jamais 
trouve  le  fond  : quand  on  y jette  une  pierre  avec 
violence  , il  s’élève  une  vapeur  épailfe , qui  bientôt 
apres  Ce  re'fout  en  petite  pluie.  Le  commerce  de 
cette  ville  confifte  principalement  en  fromages. 

BESSE  & Blanqucfort , en  Provence , Dioeefe  , 
Parlement  & Intendance  d’Aix  ,Vigueric  & Recette 
dcBrignolIe.  On  y compte  10.  feux  de  cadaftre. 
Bcfle  ellfitué  auprès  d’uu  lac  & à une  petite  diitance 
de  la  rivière  d’iiTolle , à a.  1.  E.  S.  E.  de  Brignolle. 

BESSE  en  Chaudaigne  , en  Auvergne  , Dioeefe 
®c  Election  de  Clermont , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Riom.  On  y compte  1 90.  feux.  Cette 
Parmfle  cft  à 2. 1.  S.  O.  de  la  ville  de  BeflTe. 
c.  1 ^i»  * Cn  Per’nor(^  » Dioeefe  & Ele&ion  de 
Sarlat , Parlement  & Intendance  de  Bordeaux.  On 
y-  compte  171.  feux.  Cette  Paroilfe  eft  à <.  l.Ôc 
quart  S.  un  quart  à l’O.  de  Sarlat. 

BESSE  (fa  ),en  Limoufin , Dioeefe  & EleéHon 
de  1 ulles , Parlement  de  Bordeaux , Intendance  de 
Du  y compte  feulement  1 3.  feux. 
en  Languedoc  , Dioeefe  & Recette  de 
Muepoix,  Parlement  & Généralité  de  Touloufc  , 


t j B E S , „ . Cié 

n Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  1 1 9.  feux, 
le  Cette  raruifiv  e»  fituée  fur  le  Lez,  i trois  quarts  de 
e heue  O.  S.  O.  de  Mireyoix.  Il  y a à Belle  Une  Mal. 
, ion  de  Camaldules,  fondée  pour  fept  Relideai 
‘‘  R'Snard  . «Icbre  flearHle.  * 

15  " ■ cn  Angoumois  , Dioeefe  <Sc  EtcéHM 

- d Angouîemc  , Parlement  de  Paris  , Intendance  d< 

- Limoges.  On  y compte  jo.  feux. 

e BESSE  Courtanvaux  , dans  le  Maine  , Diotefi 
k T . Parlement  de  Paris  , Intendance  de 

- Tours , Eleftion  de  Château-du-Loir.  On  y compté 
i 3 «J.  feux.  Cette  Paroifle  cfl  fituée  fut  la  rive  droit! 

! de  iaBntye ,à  S.  I.  & quart  E.  N.E  .deChlreau -du- 
r b«k#'  °‘  un  <l“3«au  N.  dcV  éndôme! 

BESSE  au  Court  .dans  Pflle-de-Frànce,  Dioeefe  ,1 
t Parlement , Intendance  ét  Eleftion  de  Paris.  On  i 
t compte  178.  feux.  * 

'.en  Languedoc  , Dioeefe  St  Recette 
i d Alcth  , Parlement  & Généralité  de  Touloufe  ’ 

: Intendance  de  Languedoc.  Cm  y compte  6t.  feux.1 

' neccaev,‘Ie,,cft.i  >•  '•  * Ru3rt  O.  S.  O.  d' Me, b. 
i BESSENATt  , bourg  ôt  paroilfe  , Dioeefe  , in- 
tendance & Eleciioo  de  Lyon , Parlement  de  Paris, 
i n y compte  203.  feux  & environ  700.  perfonne? 
de  communion.  Ce  boürg  eft  lituc  furiine  hauteur  ' 
a 4.  1.  O.  de  Lyon.  L’tglife  paroifEaîe  eft  fous  1* 
titre  de  Saint-irenée.  II  fe  tient  en  ce  bourg  quatre 
foires  par  an , le  mercredi  après  Pâques  . le  1 2.  Mai , 
le  17.  Aofit  & le  22.  Décembre. 

BESSENBIESSEN , dans  la  balTe  Alfacc , Dioeefe 
de  Strasbourg  Confeil  fouverain  & Intendance 
d Alfacc  , Direôoirc  de  la  NobkiTe.  On  y compte 
leulcment  1 1 . feux. 

BESSE  NS  ou  Bïzexs  , en  Languedoc  , Dioeefe 
de  Montauban  , Parlement  & Généralité  de  Tou- 
loule  Intendance  de  Languedoc  , Recette  de  Ville- 
mur.  On  y compte  153.  Veux.  Cette  Paroilfe  cft 
fituee  fur  la  rive  droite  de  la  Garonne  , à 2.  1.  & 
demie  S.  O.  de  Montauban  , & 6.  & demie  N.  N. 

O.  de  Touloufe. 

BESSERE  <k  la  Barthc  , bois  de  fîx  cens  foi- 
xante- trois  arpents  & cinq  perches  , dans  la  Mai- 
trile  de  Pamiers  , en  Languedoc. 

BESSERUES  , en  Auvergne  ^ Dioeefe  de  Cler- 
mont, Parlement  de  Paris , Intendance  de  Moulins , 
Eleétfon  de  Gannat.  On  y compte  17,  feux.  Cette 
Paroilfe  eft  fituée  fur  la  montagne  de  Nuit  près 
de  la  rivière  de  Scioulle. 

BESSETTE , en  Auvergne  , Dioeefe  & Eleftion 
de  Clermont , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Riom.  On  y compte  (58.  feux.  Cette  Paroilfe  eft  à 
11.  I.  S.  O.  de  Riom. 

BESSEY , en  Bourgogne  , Dioeefe  de  Chllon  , 
Parlement , Intendance  , Bailliage  & Recette  de 
Dijon.  On  y compte  40.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fî- 
tuée  en  pays  de  plaines  & dans  une  contrée  maréca- 
geufe  , fur  la  rivière  de  Vougc , à 3.  lieues  de  quart 
S.  S.  E.  de  Dijon. 

BESSEY  T en  Bourgogne  , Dioeefe  d’Autun  , 
Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bailliage  & 
Recette  de  Montcenis.  On  y compte  1 5.  feux.  Cette 
Paroilfe  eft  fituée  fur  la  riviere  d’Arroux  , à une 
lieue  S.  S.  O.  de  Toulon , & 5.  & quart  S.  O.  de 
Montcenis. 

BESSEYS  , village  & paroilfe  , en  Foreft  , Dio- 
ccfe  de  Vienne  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Lyon  ,Elcétion  de  St.  Etienne.  On  y compte  82. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  de  la  rive  droite 
du  Rhône  à 4. 1.  & deux  tiers  E.  de  St.  Etienne. 

BESS1A  les  Clairvaux  , en  Franche  - Comté  , * 
Dioeefe  , Parlement  & Intendance  de  Bcfançon  , 
Bailliage  & Recette  d’Orgelet.  On  y compte  feul 
lement  6.  feux. 

BESSIERE  (la}, en  Languedoc  , Dioeefe  & Rc- 
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f ■ * j«  Cadres  , Parlement  & Généralité  de  Tou- 
Ioufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 


^BESsifiRE  CIO  » en  Languedoc  , Diocefc  de 
Becettc  d'Alby  , Parlement  & Généralité  de  Tou- 
loufc  . Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  $6. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  à J.  I.  S.  O.  d’Alby. 

BESS1ERE-SA1NT-MARY  (la)  , dans  le  Gé- 
vaudan , en  Languedoc  , Diocefc  & Recette  de 
Mende  , Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  feulement  i$.feux. 

BESS1ERES  , en  Languedoc, Diocefc,  Recette, 
Généralité  & Parlement  de  Touloufe  , Intendance 
de  Languedoc.  On  y compte  1 10.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè eu  fituée  fur  la  rive  gauche  du  Tarn , à 4.  L de 
demie  N.  E.  de  Touloufe. 

BESSIN  , Bagefmus  ou  Bajocenfis  Trafîui , pays 
de  la  bafle  Normandie.  Ce  pays  comprenoit  autre- 
fois prefque  toute  l’étendue  du  Diocefe  de  Bayeux , 
dont  il  a pris  fon  nom  , & qui  en  étoit  la  capitale. 
Depuis  on  l’a  divife  en  trois  , i°.  le  Bejjin  propre- 
ment dit,  i°.  le  Bocage,  & 3 °.  la  Campagne  de  Caen. 
L’ancien  Bcflïn  , en  y comprenant  le  Bocage  de  la 
Campagne  de. Caen , avoit  t6.  lieues  de  longueur 
fur  14.  de  largeur,  ce  qui  pouvoit  être  évalue  à 169. 
lieues  quarrées.  Le  Bcffin  proprement  dit , eft  borné 
au  N.  par  la  mer , au  S.  par  le  Bocage  , à l’E.  par 
la  Campagne  de  Caen  , de  à l'O.  par  le  Cotantin.La 
ville  de  Bayeux  en  eft  le  chef-lieu.  11  a 9.  lieues 
de  longueur  fur  6.  de  largeur.  La  terre  y eft  fertile 
en  bled  de  en  pâturages.  On  y fait  quantité  d’excel- 
lent cidre.  Le  gibier  , la  volaille  de  le  poiflon  y font 
abondans.  Vaye\  Bocage  de  Campagne  de  Caen. 

Du  temps  de  Céfar , le  Beflîn  étoit  habité  par 
les  Biducajfes  ou  Baiocajfcs.  Sous  Honorius , ce  pays 
étoit  compris  dans  la  fécondé  Lyonnoife.  Dans  la 
fuite  , le  Bcffin  fuivit  le  fort  de  la  Normandie  : Va ye\ 
ce  mot. 

BESSINES  , bourg  , en  Limoufin  , Diocefe  In- 
tendance & Eleélion  de  Limoges  , Parlement  de 
Bordeaux.  On  y compte  3x0.  feux.  Ce  bourg  eft 
fitué  à une  petite  diftance  de  la  riviere  de  Gartem- 
pe  , à 7. 1.  N.  N.  E.de  Limoges. 

BESSINES  , en  Poitou , Diocefe  de  la  Rochelle, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Poitiers  , Elec- 
tion de  Niort.  On  y compte  46.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  à trois  quarts  de  lieue  S.  un  quart  à l’O.  de  Niort. 

BESSINS  , en  Dauphiné , Diocefe  Ce  Elcélionde 
Vienne  , Parlement  & Intendance  de  Grenoble.  On  y 
compte  un  feu  , un  6e.  de  un  16e.  de  feu  pour  les 
fonds  dobles  -,  de  2.  feux , un  1 ie.  & un  48e.  de  feu 
pour  les  biens  taillablcs. 

BESSODES  le  Sourd  , en  Roucrguc,  Diocefe  de 
Vabres  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de 
Montauban  , Eleétion  de  Milhaud.  On  n’y  compte 
point  de  feux , mais  feulement  44.  bcllugues  Ce  un 


quart  de  bcllugue  de  feu. 

BESSODES  le  Vieil , en  Rouergue  , Diocefc  de 
Vabres , Parlement  de  T ouloufe , Intendance  de  Mon- 
tauban , Eleélion  de  Milhaud.  On  n’y  compte  point 
de  feux  , mais  feulement  91.  bcllugues  de  feu. 

BESSON  , en  Bourbonnois  .Diocefe  de  Clermont , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Election  de 
Moulins.  On  y compte  184.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
fituée  dans  une  plaine  abondante  en  vins  & en  pâ- 
turages , à 1. 1.  & demie  S.  O.  de  Moulins. 

BESSONS  ( les  ) , dans  le  Gévaudan  , en  Lan- 
guedoc , Diocefe  de  Recette  de  Mende  , Parlement 
de  Touloufe,  Généralité  de  Montpellier  , Inten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  102.  feux.  Cette 
«roiffe  eft  à 4.  J.  N.  de  Marvejcls,  & 7.  & demie 
K O. de  Mende. 

BESSUEJQULS  , en  Rouergue  , Diocefe  de  Va- 
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bres , Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de  Mon- 
tauban , Elcftion  de  Milhaud.  On  y compte  $. 
feux  , 19.  belllugues  de  trois  quarts  de  bcllugue 
de  feu. 

BESSUES , dans  l’Aftarac , en  Gafcogne  , Diocefe 
& Intendance  d’Aufch  , Parlement  de  Touloufe, 
Elcftion  d'Aftarac.  On  y compte  4.  feux  de  46. 
bcllugues  de  feu. 

BESSY  , en  Champagne  , Diocefe  d’Auxerre , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Chalons , Elec- 
tion de  Tonnerre.  On  y compte  66.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè eft  fituée  fur  la  Cure  , à 3. 1.  & demie  S.  S.  E. 
d’Auxerre  , de  6.  S.  O.  de  Tonnerre. 

BESSY  , en  Bourgogne.  Voyc\  Beflcy. 

B E T 

BETAFN  (le  ) , dans  le  Sundtgaw  , Diocefe  de 
Bâle , Confeil  fouverain  & Intendance  d’Alfece , 
Bailliage  de  Delc.  On  y compte  feulement  9.  feux. 

BETAINCOURT  , en  Champagne  , Diocefe  de 
Toul , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châ- 
lons  , Election  de  Chaumont.  On  y compte  50. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la  riviere  de 
Rogne  , à 3. 1.  de  deux  tiers  N.  N.  E.  de  Chaumont. 

BETANCOURT  de  Aulicourt,  dans  le  Cam- 
brefis , Diocefe  de  Subdélégation  de  Cambray , Par- 
lement de  Douay , Intendance  de  Lille.  On  y compte 
1 $.  feux.  Cette  Communauté  eft  à ».  1.  de  demie  £. 

5.  E.  de  Cambray. 

BETANCOURT  , dans  le  Noyonnois , au  Gou- 
vernement général  de  l’Iflc-dc-France  , Diocefe  de 
Eleélion  de  Noyon  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Soiflons.  On  y compte  8$.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè eft  à une  lieue  O.  N.  U.  de  Chauny  , de  2.  E. 
N.  E.  de  Noyon. 

BETANCOURT  ,de  la  Paroiflè  de  Cambronne  , 
dans  le  Noyonnois , au  Gouvernement  général  de 
l’ifle-de-France , Diocefc  & Election  de  Noyon , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Soiflons.  On  y 
compte  20.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 2. 1.  S.  O. 
de  Noyon. 

BETAUCOURT  , en  Franche-Comtc  .Diocefe , 
Parlement  & Intendance  de  Befançon  , Bailliage  & 
Recette  de  Vefoul , Prévôté  de  Juflcy.  On  y compte 
54.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 2.  1.  O.  de  Jufley , de 

6.  de  deux  tiers  N.  O.  de  Vefoul. 

BETBEDER  , au  pays  des  Landes , en  Gafco- 

gne , Diocefc  de  Dax  , Parlement  de  Bordeaux  , In- 
tendance d’Aufch , Elcéliou  des  Landes.  On  y compte 
77.  feux. 

BETBEZÉ  , au  Comté  de  Comminges , en  Gaf- 
cognc  , Diocefe  de  Election  de  Comminges , Parle- 
ment de  Touloufe , Intendance  d’Aufch  , Châtel- 
lenie de  Saliés.  On  y compte  3.  feux , 26.  bellugues 
de  trois  quarts  de  bellugue  de  feu.  Cette  Paroiflè 
eft  à une  lieue  de  demie  E.  N.  E.  de  Saliés,  de  3. 
N.  N.  O.  de  Saint-Lizier. 

BETBEZÉ  ou  Bclbl2é  , au  pays  de  Lomagne  , 
en  Gafcogne , Diocefe  de  Montauban , Parlement 
de  Touloufe  , Intendance  d’Aufcb  , Elcftionde  Lo- 
magne , Diftriél  des  Baronnies.  On  y compte  3. 
feux  de  62.  bcllugues  de  feu.  Cette  Paroiflè  eft  à 
3.  1.  N.  O.  de  Verdun  , de  7.  & quart  E.  S.  E.  de 
Lciétoure. 

BETBEZÉ  ou  Belvezé  , au  pays  des  Quatre- 
Vallécs  , en  Gafcogne  , Dioccle  de  Intendance 
d’Aufch , Parlement  de  Touloufe  , vallée  de  Ma- 
gnoac.  On  y compte  20.  feux. 

BETCABRERES , au  pays  de  Riviere-Verdun  , 
en  Gafcogne  , Diocefe  de  Lombes  , Parlement  d* 
Touloufe  , Intendance  d’Aufch  , Ele&ion  de  Ri- 
viere-Verdun. On  y compte  3.  feux  , 2.  bellugues  de 
un  quart  de  Bellugue  de  feu, 

BETCAVE , 
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BETCAVE  dan*  PAfarac  , en  Gafcogne.Dio. 
*™  * r"™dance  d’Aufch  , P.rlement  de  Tou- 
Joufe  Elefbon  d'Aftarac.  °n  y compte  un  feu  & 
JJ.  belloguei  de  feu.  Cette  Communauté eft fi.uéc 

he™ïî£,,l  s„ad'  Mi™d'- 

UIS  LLH  . en  P.ouereuc  , Dioccfe  de  Sho- 
det  Parlement  de  T ouloufe  , Intendance  de  Mon- 
tauban  , Eka.™  de  Villefrandie.  On  y compte 
dèf'n*  ’ 31  ^ & quarts  de  beiluguc 

BETENEINS , dans  la  Principauté  de  Dombes , 
D.orefe  de  Lyon  , Confeil  fouveram  de  Dombes 
Châtellenie  de  Montmerle.  On  y compte  14.  fétu! 
Cette  Communauté  eft  à une  lieue  £.  N.  E.  de 
Montmerle  , & j.  N.  de  Trévomt. 

BETE  STE  , en  Berry , Diocefe  & Intendance 
de  Bourges  , Parlement  de  Paris , Eleftion  d'Mbu- 
dun.  On  y compte  90.  feux. 

BETE  STE- ECOSSE , dans  la  Marche  , Dioccfe 
de  Limoges , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
* ^e^*on  de  Gueret.  On  y compte  20.  feux. 
BETFACH  ou  Bclpach  , au  Comté  de  Com- 
nnnges  , en  Gafcogne , Diocefe  de  Saint- Lizier  t 
Parlement  deTouioufe  , Intendance  d’Aufch,  Châ- 
tellenie de  Salies.  On  y compte  3.  feux , 47.  bellu- 
gues  ô<  trois  quarts  de  bellugue  de  feu.  Cette  Com- 
munauté eft  à 2.  1.  N.  N.  O.  de  Saint- Lizier. 

BETFORT , en  Allace.  Voyt\  Bcdfort. 

1 1 q ANCOURT* , en  Champagne  , Diocefe  de 

Election  de  Rheims , Parlement  de  Paris , inten- 
Châlons.  On  y compte  16.  feu*.  Cette 
*a^'.îïf  ^ *•  N.  O.  de  Château- corcicn. 

BfcTHEMONT , dans l’Ille-de-France , Diocefe, 
Parlement , Intendance  de  Election  de  Paris.  On  y 
compte  38.  feux.  Cette  Paroüle  elt  fituée  dans  la 
*orêt  de  Montmorency  , à une  lieue  de  tiers  S.  E. 
de  l'Ifle-Adain  , une  de  deux  tiers  N.  O.  de  Mont- 
morency , de  4.  N.  N.  O.  de  Paris. 

BETHENCOURT  ou  Betancourt,  enNorman- 
» P loCe“  * Parlement  de  Intendance  de  Rouen 
tieétion  ^d’Eu.  On  y compte  un  feu  privilégié  dé 
100.  feux  taillables.  Cette  Pareille  eft  à une  lieue  de 
demie  N.  E.  de  b ville  d’Eu.  C’eft  de  la  Paroi* 
dont  il  eft  queftion  , qu’étoit  forti  le  fameux  Jean 
de  Betancourt , qui  en  ctoit  Seigneur  de  Baron  de 
Saint-Martin  , de  qui  Je  premier  découvrit  les  Ca- 
naries fous  le  règne  de  Charles  VI. , en  1 40*. , de  s’en 
ht  Roi. 

BETHENCOURT , dans  le  Valois  , au  Gouver- 
nement général  de  l’iÜe-de-France  , Diocefe  de  In- 
tendance de  Solfions,  Parlement  de  Paris , Eleftion 
de  Crepy.  On  y compte  42.  feux.  Cette  Paroüle  eft 
fur  ,une  F«ice  riviere , à 1. 1.  N.  de  Crépv. 
BETHENCOURT  , dans  le  Bcauvoüis  , au  Gou- 
vernement général  de  l’ ifle-de- France  , Diocefe  de 
Beauvais  , Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Soif- 
Jons  , Election  de  Clermont.  On  y compte  68.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à une  lieue  de  tiers  S.  E.  de 
Clermont. 

BETHENCOURT  , en  Picardie  , Diocefe  de 
£oyon.  Parlement  de  Paris , Intendance  d’Amiens 
EJeétion  de  Peronne.  On  y compte  12.  feux.  Cette’ 
raroule  eft  fituée  dans  une  contrée  où  il  y a de 
tres-bcaux  étangs , à une  petite  diftance  de  la  rive 
gauche  de  la  homme  , & à 2. 1.  & deux  tiers  S.  de 
Peronne. 

BEI  HENCOURT  , en  Artois  , Diocefe  Gou- 
vernement Bailliage  & Recette  d’Arras , Confeil 
provincial  de  fouveram  d’Artois,  Parlement  de  Pa- 
ns, Intendance  de  Lille.  On  y compte  . t.  feux  de 

ée^iro  N?Ô.d-W0m"U,,‘"“  1 * 
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EleffiJn”  dN!XILLE  *“C'“"TO»  ’ D!o«fc  * 

éan«Xrh3l  nS>  Parle,mnr  d«  P»r«  . Int». 
Oanccdc  Châlons.  On  y compte  8(.  feu,.  Cette  P. 
milTc  eft  fituée  fur  I,  ri.ieJde  Suippe  \ ? | £ 
de»,  tiet,  E.  N.  E.  de  Rheims.  PP  * * * 

de  SaintHHN^î’,hTr3‘'A&  Ç?.rcelle  dc  h ParoiÜÔ 

I ' en  F?rel>  • Dtoccfo  & Intendance 
MT»:  Parlc,n'nt  dl--  ?»'»,  Xleélion de  Mont- 
bnfon.On  y compte  5S.  feux.  Ce  hameau  cfl à uo 
quart  de  lieue  S.  E.  de  Saint-Héand  . & 1 4.  I.  d( 
demie  E.  S.  fc.  de  Montbrilbn. 

de  BRV|iEN  d’ 7 ChamP:lSne  • Dioccfe  St  Election 
rhif h n ’ Park'r,’ent  de  Paris  , Intendance  de 
Châlons.  On  y compte  x 90.  feux. 

BETHINES  , en  Poitou,  Diocefe  de  Poitiers 
Parlement  de  Paris , Intendante  de  Bourges , Elcc- 
°!rd  ftBran''  ?"  y comPtc  feux.  Cette  Pa- 

»!'i  s!  o du  bLTk  petite  rWe  dc  Bicnaif‘  - 4 

BETHISY , bourg  , dans  le  Valois  , au  Couver- 

Srf?n.  e77a  dC  1:Ifl'-d'-i:™«  , Diocefe  de 
no  liions , Parlement  St  Intendance  de  Paris  . Elec- 
tion de  Lotnpiegne.  On  y compte  1 1 7.  feux  pour  la 
Parodie  de  Saint-Martin  , & h7.  7p0ur  celle  dî 
Saint-Pierre  ; en  tout  164.  feux.  Ce  bourg  cil  Gtué 
fur  la  petite  nvtere  d’Ottcnette , à une  lieue  E de 

37rt  S'  S‘  °'  de  Compiegne  , Sc 
10.  & demie  N.  E.  de  Paris.  ° 

Le  bourg  de  Br,t,/r  eft  fort  connu  par  un  an- 
cien Chateau  ou  Maifon  royale  -qu’avmt  fuie  bâtie 
7 7 h'U  J.'  R°‘.  Robcrt  . ou  la  Keinc  Conftanco 
? femme.  Ce  Château  croit  fitué  fur  une  hauteur, 
& plufieurs  de  nos  Bots  y ont  fait  quelque  féjour 
dans  la  belle  faifon  ; mais  11  eft  tombé  en  ruines  dc 
I peme  en  refte-t'il  quelques  eeftiges.  Dans  des 
Chartes  dclanttss.  & né..,  le  Koi  Louis  VII 
fait  mention  du  Château  de  Bethify,  Sc  il  infirme 
meme  qn  il  y faifon  quelquefois  fa  réfidcnce.  Phi- 
lippe  Augufte  , fon  fils  , fit  lever  le  (îe„e  q,,e  pu: 
lippe,  Cûmtc  de  Flandres,  avoit  mis  devant  ce  Chi- 
teaix  ans  après  , c’eft-à-dire  , en  118c.  le 

meme  l hilippe  Augufte  fe  trouvoit  au  Château  de 
Uethily  ; & il  y etoit  encore  en  1 189.  & 1193. 

Les  Anglois  ont  été  battus  deux  fois  auprès  de 
Bethify , une  fois  à l’endroit  qu’on  appelle  encore 
dolent^  3UX  A“5  °‘5  * & UQe  auwefois  au  Champ- 

II  y a à Bethify  une  Prévôté  qui  reflortit  au  Bail- 
liage de  Crepy.  1 

BETHLÉhM,  Evêché  établi  à Clamecy  en  Nivcr- 
”°'1S  u dIe.la.œan,4.re  quî  ^it.  Les  Chrétiens  ayahe 
etc  châties  de  la  Terre-Saitate,  Rainier  Evêque  de 

Betbleem  fumt  en  France  Guy  , Comte  dc  Nevers. 
Celui-ci  lui  donna  le  bourg  de  Punicnor-lex  Clamecv 
Jirue  outre  la  riviere  d’Yonne  , avec  le  Gu^nasc  & 
LJomainc  de  Cembeuf  ou  Sambert , & la  ville  Sous- 
Saify , appelles  la  Maifon-üieu  de  BetkUcm  , avec 
le  bourg  qui  eft  outre  les  ponts  de  Monrruillon  : 
cette  donation  eft  prouvée  par  une  Charte  dc  l’an 
i*  Daos  Ia  fuite  . l’Evêque  de  Bctbléem-lez- 
Clamccy  tranfportà  à Robert  , Comte  de  Nevers 
fa  Junfdiflion  , Fejlaige  ù Foires , qu’il  avoit  audit 
Bourg-lez-Chmecy , «Sc  au  bourg  de  Montruillon 
« ne  retint  à fon  Eglife  que  le  Domaine  & la  Jurifl 
diftion  fur  les  Frères  & Convers  de  la  Maifon  , & 
fur  ceux  qui  fe  donnoient  à l’Hôpital  de  Bethlecm: 
cette  ceflion  fut  faite  moyennant  la  récompenfc  de 
certaine  rente.  La  Charte  à ce  fujet  eft  de  l’an  119a 
Par  une  autre  Charte  de  l’an  1412.,  & du  mois  d 
Février,  le  Roi  Charles  VI.  confirma  tous  les  don 
qui  avoient  été  faits  à l’£g|ife  de  Bethléem  , & or  > 
donna  que  les  Evêques  de  cette  Eglife  , s’ils  fon- 
originaires  du  Royaume  , ou  y ont  demeure  long- 
temps , jouiront , après  avoir  prêté  ferment , des 
S s s $ s ss 
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611  . „rivaeees  ont  les  autres  Evêques  de  France, 
^ ,!7e2 anede  Bethléem  eft?aete  , tl  a une 

feVs  Sien  éplfcopale , & il  tierce  tous  ailes  ap- 
Jnrrfiliftion  P Vy  £p|fcopalc  , dans  le  fata- 

Enrs  de  Patttenor-lez-Clamecy , qui  eft  connu  plus 
Erticuliéremenr  fous  le  nom  de  Bethleem.  La  nomi- 
nation de  cet  Evêché  appartient  au  Duc  de  Navets, 
^"■agrément  du  Roi  ; * le  Prélat  qu.  en  eft 
pourvu  * jouit  en  vertu  de  fa  nomination  de  mille 
livres  de  rente.  Mais  pour  le  mettre  plus  en  état  de 
foutenir  avec  décence  fa  dignité  , 1=  Rot  le  pourvoit 
ordinairement  d’une  des  Abbayes  de  fon  Royaume  , 

qlfhl'rg°depTn°et;  ou  de  Be,W Am  eft  «tué 
fur  la  rive  droite  de  l’Yonne  , qui  le  (épate  de  la 
ville  de  Clamecy  , dans  l’Intendance  d Orléans  * 
du  Parlement  de  Paris , h 7.  LS.  d Auxerre  .0  & 
demie  N.  E.  de  Nevers  , n.  & demie  E.  S.  E.  d Or- 
léans,* ji.S.S.  E* de  Paris.  Longir.  ri.  II.  ta. 


lat.  47.  *7*  37*  » 

BETHÔNSART  ou  Bïthonfort  , en  Artois , 
Diocefe  Gouvernance  , Bailliage  & Re cette  d Ar- 
ras Confeil  provincial  & fouverain  d Artois , Par- 
Iraient  de  Paris , Intendance  de  Lille.  On  y compte 
ti.  feux  5c  105.  perfonnes.  Cette  Parodie  cit  à 3. 1. 

O.  N.  O.  d’Arras. 

BETHONVILLIERS , dans  le  Sundtgaw  , D10- 
ccfc  de  Befançon  , Confeil  fouverain  5c  Intendance 
d’Alfacc  , Bailliage  5c  Recette  de  Bedfort.  On  y 
compte  15*  feux."  ....  A . . 

BETHUNE,  Bcthunia  , ville  forte,  en  Artois, 
avec  un  Château  , un  Bailliage  , une  Recette  , ôcc., 
au  Diocefe  d’Arras , Confeil  provincial  5c  fouv«am 
d’Artois  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Lille. 
On  y compte  104*-  feux,  $*t°.  perfonnes  ; deux 
Faroiffes , outre  la  Collégiale  , Sauite-Crotx  dont  la 
Cure  vaut  mille  livres  de  rente,  5c  Saint-lVaaJt , 
dont  le  Curé  a douze  cens  livres  i deux  Prieures , 
St.  Prix  de  $oco.  livres,  ôc  St.  Eloy  de  zooo.  livres; 
trois  Maifons  religieufes  d’Hommcs  , fçayoïr , les 
Jcfuites  qui  ont  8000.  liv.  de  rente  , 5c  qui  dirigent 
le  College  , les  Capucins  5c  les  Récollcts  qui  vivent 
fur  le  commun  ; quatre  Maifons  religieufes  de  Fil- 
les , Ravoir  , les  Filles  de  la  Paix  qui  ont  SS.oo. l,v* 
de  rente  , les  Annonciades  qui  ont  6000.  liv.  , les 
Soeurs  d’en-haut  qui  gouvernent  l’Hôpital  5c  qui  ont 
4000.  liv. , 5c  les  Moeurs  d’en  - bas  de  l’Ordre  de 
Saint-François  qui  ont  6000.  liv.  de  revenu  ; un 
Hôpital , fous  le  titre  de  Saint-Georges,  fonde  pour 
fepr  vieilles  femmes , 5:  qui  a 4000.  liv.  de  rente  ; 
5c  l’Ecole  de  Saint-Jofeph  , fondée  pour  trois  Filles 
dévotes,  pour  enfeigner  5c  inftruirc  les  petites  hiles 
pauvres  , qui  a 700.  liv.  de  rente.  Cette  ville  eft 
lituée  fur  la  petite  riviere  de  Bietre  ou  Lave  ,1  J.  1. 

N.  N.  O.  d’Arras  , 3.  S.  E.  d’Airc , 1.  S.  S.  E.  de 
Saint-Venant , 7.  O.  N.  O.  de  Douay  , 5c  6.  5c  tiers 

O.  S.  O.  de  Lille.  Long.  20.  18.  8.  lat.  S°-  }*•  6. 

L’Eglifc  collégiale  de  Bethune  cit  fous  le  titre 

de  Saint-Barthélemy.  Le  Chapitre  de  cette  Eglife 
eft  compofé  d’un  Prévôt,  d’un  Chantre,  de  vingt- 
quatre  Chanoines  5c  de  vingt-quatre  Chapelains. 

Dans  l’Eglile  des  Capucins  de  cette  ville,  eft  e 
tombeau  d'Antoine  le  Prefire  de  Vauban  t habile 
Ingénieur  , 5c  qui  n’a  cédé  en  mérite  qu’au  Ma- 
réchal de  Vauban  fon  oncle.  Quoiqu’il  foit  dé- 
fendu aux  Capucins  , à ce  qu’on  nous  alTure , d’en- 
terrer perfonne  dans  leurs  Eglifes  , fans  en  avoir 
obtenu  la  permiffion  du  Général,  néanmoins  le  Gar- 
dien des  Capucins  du  Couvent  de  Bethune  fe  fat  un 
devoir  de  fe  fouftraire  à cette  règle  commune , pour 
donner  en  cette  occafion  une  marque  de  refpeét  5tde 
reconnoiflancc  à un  homme  qui  avoit  fi  bien  mérite 
de  la  Religion  5c  de  l’Etat.  Sur  un  beau  marbre  blanc, 
au  haut  duquel  font  les  armes  de  Vauban , 5c  qui 
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fait  partie  du  maufolée  en  queftion,  on  lit  l’épitaphe 
qui  fuit  : 

Cy  gît 

Haut  G Puiffant  Seigneur  , Meffire  Antoine  le 
Preftrc  de  Vauban  , Lieutenant  - Général  des 
Aimées  du  Roi  , Grand-Croix  de  l’Ordre  Royal 
O Militaire  de  Saint-Louis  , Ingénieur  général , 
Directeur  des  Fortifications  desplaces  d’Artois  , 
Gouverneur  des  Ville  0 Château  de  Bethune. 
Digne  neveu  , digne  difciplc  du  Maréchal  de 
Vauban  ! 

Elevé fuccejfivement  à touf  les  grades  militaires , 
Toujours  mérités  , toujours  remplis  avec  dif- 
tinAion. 

D’un  génie  fupérieur  pour  les  fortifications  , 
t’attaque  0 la  défenfe  des  places  : 

Modèle  des  Ingén  leurs  dans  la  défenfe  de  Bethune. 
Prompt,  exaél  b intrépide  quand  il  a obéi  : 
Vigilant , plein  de  rejjources  G de  fermeté  quand 
il  a commandé. 

Courtifan  feulement  par  fes  fervices. 

Citoyen  dans  toutes  fes  vues  ; 

Utile  à la  patrie  dans  fes  emplois  , 

Utile  aux  particuliers  dans  fa  vie  privée  ; 
Toujours  ejtimé , toujours  aimé  ; 

Et  toujours  d’autant  plus  qu’il  étoit  vu  de  plus  pris. 
Jl  mourut  plein  de  jours  & d’honneurs  , en 
homme  qui  n’avoit  jamais ; craint  que  Dieu  , 
plein  de  réfignation  à fcf  ordres,  G de  confiance 
en  fa  bonté  , le  10.  Avril  fan  de  grâce  1731-, 
G de  fon  âge  le  foixantc-dix-fcptume. 


La  ville  de  Bethune , en  y comprenant  le  Châ- 
teau, eft  d’une  forme  à-peu-près  triangulaire  , ou 
plutôt  pentagonale  , qui  a environ  trois  cens  toifes 
de  long  fur  deux  cens  quarante  de  large.  L’enceinte 
de  cette  ville  confifte  en  cinq  petits  battions  , indé- 
pendamment de  plufieurs  tours  rondes  d’une  affez 
mauvaife  conftruaion.  Le  foffe  eft  affez  irrégulier , 
tantôt  large , tantôt  étroit.  Le  Maréchal  de  Vauban 
a fait  faire  plufieurs  ouvrages  pour  couvrir  te  corps 
de  la  place , 5c  entr’autres  un  grand  baltton  de  la 
façon  qui  couvre  un  des  angles  de  la  ville.  Plufieurs 
demi-lunes  5c  contregardes  ont  ete  confiantes  dans 
le  fofle  , de  forte  que  les  courtines  , ainfi  que  les 
baftions  fc  trouvent  très-bien  à couvert.  La  partie 
du  fofle  qui  eft  fur  les  dehors,  a peu  de  profon- 
deur , 5c  eft  à fcc  : l’autre  partie  qui  bat  U ®°ra“,e , 
ne  manque  pas  de  profondeur , 5c  il  y a d’ailleurs 
affez  d’eau. 

Du  côté  du  fauxbourg  d’Aire  , au-delà  du  glacis, 
font  plufieurs  redoutes , protégées  feulement  par  un 
chemin-couvert  qui  communique  avec  celui  de  la 

**  Le  Château  occupe  un  des  angles  de  la  ville.  Ce 
Château  eft  d’une  forme  très- irrégulière  : du  côte 
de  la  campagne , il  a une  enceinte  flanquée  de  plu- 
fieurs tours  rondes  à l’antique , 5c  du  côte  de  la 
ville  deux  baftions,  qui  forment  un  front  de  forti- 
fications. Quelque  défectueux  que  fou  ce  Château , 
il  ne  laiflè  pas  que  d’être  de  quelque  importance  , 
à caufe  d’un  affez  grand  nombre  d’ouvrages  ditrercns 
les  uns  des  autres  , dont  on  l’a  couvert , 5c  delquc 
il  ne  feroit  pas  facile  de  dire  le  nom  , à caufe  qu  us 
ne  font  pas  d’une  forme  ordinaire  : on  n y reconno 
guères  que  des  contregardes  retranchées.  Ces  divers 
ouvrages  font  couverts  eux-mêmes  d’une  demi-lune 
à la  Vauban,  dont  Futilité  a été  généralement  re- 
connue. Tout  cela  eft  enveloppé  d’un  fofle  , qui  cit 
accompagné  d’un  chemin-couvert  avec  fes  traverses 
5c  places  d’armes  à l’ordinaire.  Au-devant  du  glac|s» 
du  côté  du  Château  , eft  un  avant- foflë  qu’on  a ete 
obligé  d’affujettir  au  terrein  qui  étoit  large  en  cer- 
tains endroits , 5t  étroits  dans  d’autres  : ccttc  irre- 
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eiilarihî  do  terrein  eft  caufc  que  le  foffe  Ci  trouve 
lui-même  allez  irrégulier. 

Du  cftté  du  Château  , & du  côté  d’Annezin , la 
vil.e  de  Bethune  eft  entourée  de  plulieurs  marais  & 
de  canaux  . qui  ont  été  pratiqués  dans  des  prairies 
ou  il  y a des  blanchiflêries  de  toiles.  . 

A une  bonne  portée  de  moufquet  de  Bethune , eft 

~1“*cau  à%Annt\iu  que  nous  venons  de  nommer. 
Ce  Château  confîfte  en  un  gros  corps  de  bâtiment  de 
n^ure  pentagonale , & qui  n’cft  entouré  que  d’un 
foffe  fec. 

Il  y a grand  Etat-Major  pour  la  ville  de.  Bethune 
& les  dépendances  , fçavoir  , un  Gouverneur  qui  a 
il.  mille  ijo.  livres  d’appointements  de  302$.  liv. 
d’émoluments , un  Lieutenant-de-Roi , dont  les  ap- 
pointements font  de  2700.  liv. , & les  émoluments 
de  700.  liv. , un  Major , un  Aide-Major  , un  Capi- 
taine des  Portes , dcc. 

On  entre  dans  Bethune  par  quatre  portes.  Les 
rues  de  cette  ville  font  allez  mal  - pavées , de  les 
maifons  mal-bâties.  On  y voit  plufieurs  Egiifes  bien 
ornees , de  devant  l’une  defquclles  les  Dames  de  la 
ville  ont  élevé  depuis  quelques  années  nn  Calvaire  , 
pour  le  rapeller  la  Paffîon  de  Notrfc  Seigneur.  La 
place  publique  eft  fort  grande  , parfaitement  quar- 
ree  , & l’une  des  plus  belles  qu’on  puilTc  voir. 

La  ville  dont  il  eft  queftion  , Bethune , quoique 
la  troificme  de  la  Province  d’Artois  , n’eft  pas  bien 
ancienne  : elle  n’cft  guères  connue  avant  l’an  1000. 
Mais  depuis  ce  temps , les  Seigneurs  de  Bethune 
ont  toujours  porté  le  titre  d’ Avoués  de  Saint  - IVajl 
d'Arras.  Robert  , premier  du  nom  , Avoué  d’Arras 
& Seigneur  de  Bethune  , mourut  vers  l’an  1037.  Sa 
poftérité  mafeuline  pofléda  cette  Seigneurie  jufqu’à 
la  mort  de  Robert  VII.  du  nom  , décédé  en  1 248.  , 
ne  laiffànt  que  deux  filles.  Mahaud  , qui  étoit  l’aî- 
née , porta  la  Seigneurie  de  Bethune  de  d’autres 
grands  biens  à Guy  de  Dampierre  , Comte  de  Flan- 
dres , fon  mari,  qu’elle  avoir  époufé  en  t 245.  Dans 
la  fuite , Marguerite  , héritière  de  Flandres,  apporta 
le  Comté  de  ce  nom  de  la  Seigneurie  de  Bethune  à 
Philippe  le  Hardi , Duc  de  Bourgogne  , fon  mari. 
Mais  ce  Duc  donna  la  Seigneurie  de  Bethune  en 
échange  de  VEclufe , à Guillaume  Comte  de  Namur, 
en  1 285.  Jean,  Comte  de  Namur  , de  fils  de  Guil- 
laume que  nous  venons  de  nommer  , vendit  tous 
fcj  biens  à Philippe  le  Bon  , Duc  de  Bourgogne  , qui 
en  prit  poflefiton  après  la  mort  dudit  Comte',  en 
1 329.  Charles  , Comte  de  Charolois  , fut  inverti  de 
la  Seigneurie  de  Bethune,  par  le  Duc  Philippe  fon 
pere.  Après  la  mort  du  Duc  fon  pcrc,  ce  même 
Comte  de  Charolois  unit  Bethune  au  Comté  d’Ar- 
tois. Louis  XI.  conquit  ce  Comté  de  en  jouit  : fon 
fils  Charles  VIII.  en  jouit  aufîi  jufqu’au  Traité  de 
paix  de  Sentis , par  lequel  l'Artois  fut  rendu  à Phi- 
lippe d’Autriche.  Les  fucceffêurs  de  ce  Prince  , les 
Rois  d’Efpagne  , ont  poflédé  l’Anois  jufqu’à  Phi- 
lippe IV.  , fur  lequel  la  ville  de  Bethune  fut  prife 
par  les  François,  à qui  elle  fut  cédée  par  la  paix 
des  Pyrénées  en  1659.  En  1710.  les  Allies,  ennemis 
de  la  France,  afliégerent  Bethune  , de  fe  rendirent 
maîtres  de  cette  place  après  y avoir  perdu  bien  du 
monde  ; mais  trois  ans  après  , ils  furent  obligés  de 
la  rendre  au  Koi  par  le  Traité  de  paix  conclu  à 
Utfecht,  en  1714. 

Le  Bailliage  de  Bethune  eft  une  des  vingt-une 
Jurildiélions  de  la  Province  d’Artois.  Mais  confidéré 
comme  Diftritt  particulier  de  cette  meme  Province , 
ce  Bailliage  eft  un  des  huit  Bailliages , qui , avec 
la  Gouvernance  d’Arras  , divifent  l’Artois.  On 
compte  dans  ce  Bailliage  trente-huit  Pareilles  ou 
Communautés  , quatre  mille  cent  onze  feux  de  vingt 
mille  cinq  cens  cinquante-cinq  perfonnes.  Le  terroir 
du  Bailliage  de  Bethune  , de  particuliérement  celui 
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des  environs  de  la  ville  chef-lieu  de  ce  Bailliage , eft 
fort  abondant  en  toutes  fortes  de  bleds  de  eu  iin  ! 
on  y recueille  aufli  beaucoup  de  coffàts  on  navettes 
qui  fervent  à faire  de  l’huile  , dont  le  commerce  eft 
très-grand  : on  y fait  outre  cela  quantité  de  toiles 
qui  fe  vendent  très -bien  , dtdes  fromages  qui  font 
fort  eftimes. 

Il  fe  tient  tous  les  ans  deux  foires  franches  à 
Bethune  , de  elles  durent  chacune  huit  jours  : la  pre- 
mière commence  le  trois  de  Février , de  l’autre  le 
2.  d’Aoflt.  Outre  ces  foires  , il  fe  tient  aufli  en 
cette  ville  un  marché  le  lundi  & le  famedi  de  chaque 
femaine.  1 

DÉNOMBREMENT  DD  BAILLIAGE 
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Allemagne . , 
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BÉTHUNE  ,vüle 
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BETHUNE  ou  Charroit-Bethune  , petite  ville 
avec  titre  de  Duché  , en  Berry  , Diocefe  & Inten- 
dance de  Bourges , Parlement  de  Paris , Election 
d'Ifloudun.  On  y compte  feulement  90.  feux.  Cette 
ville  eft  fituce  fur  la  rive  gauche  de  la  rivicre  d’Ar- 
non  , à 8.  I.  & demie  E.  S.  E.  de  Selles-fur-Naon 
2.  E.  d’iflbudun  , 6.  de  demie  E.  N.  E.  de  Château- 
roux  , de  4.  S.  O.  de  Bourges.  Longitude  19.48.  6. 
lat.  46.  5 6.  S 3.  La  ville  de  Charroft  eft  entourée  de 
murailles  : elle  n’a  que  deux  portes  de  deux  rues  , 
la  grande  rue  de  la  rue  Brivaut.  Outre  la  ville  , il  y â 
deux  fauxbourgs.  L’Eglifc  paroifliale  eft  dédiée  à 
Saint-Micbel , de  elle  eft  dans  un  de  ces  fauxbourgs. 
11  y a un  Prieuré.  Le  Château  eft  fitué  au  midi  de 
la  ville  î il  eft  entouré  de  hautes  murailles , flanquées 
de  tours  de  diftance  en  diftance  , avec  un  foflé  très- 
profond. 

En  15*9.  Anne  de  Melun  , fille  de  Hugues  , Vi- 
comte de  Gand  , porta  en  mariage  la  Terre  de  Sei- 
gneurie de  Rofny  y à Jean  de  Bethune  , quatrième  du 
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Chevalier  , Baron  de  Baye 
ï . I...—  \r  c»im»nr  ,|p  ï 


iffii  au  onzième 

' -ie  Robert  V. , Seigneur  de  Bethune  en  Artois, 
l’article  précédent  ) , par  fou  deuxieme 
gis  Guillaume  lurnommé  le  Roux.  Jean  de  Béthune 
fut  uere  de  François  , & aycul  de  Maximilien  I. , 
en  faveur  duquel  la  Baronnie  de  Rofny  fut  érigée 
en  Marquifat  par  Lettres  d'Août  160t.,  regiftrees 
le  ao.  du  même  mots» 

En  1602.,  Maximilien  I.  de  Bethune,  Marquis 
de  Rofny,  acquit  la  Baronnie  de  Sully , qui  fut 
érigée  en  fa  faveur  en  Duché-Pairie  en  Février  1606. 
H mourut  Maréchal  de  France  le  2 1 . Décembre  1641. 

Maximilien-Pierre-François  de  Bethune , Duc  de 
Sully  , arrierc-petit-fils  de  Maximilien  I.  , mourut 
en  Juin  1 694. , laiffant  deux  fils  qui  furent  fucceffi- 
vcment  Ducs  de  Sully  : l’aîné  , Maximilien-Pierre- 
François-Nicolas , mourut  le  24.  Décembre  1712., 
& Maximilien-Henri , fon  frere  puîné,  mourut  le  2. 
Février  1729. 

François  de  Bethune,  deuxieme  fils  de  Maximi- 
lien I.  Duc  de  Sully,  fut  créé  Duc  d’Orva/en  1652., 
& mourut  fans  avoir  été  reçu  le  7.  Juillet  1678. 
Son  fils  , Maxiraüien-Alpin  , dit  le  Comte  d'Orval , 
mourut  le  30.  Juin  1691.  Le  fils  de  ce  dernier,  Ma- 
ximilien-François , étoit  mort  dès  le  8.  Avril  168$. , 
mais  il  laiffa  un  fils  , né  pofthume  en  1685. , qui 
fut  nommé  Louis  - Pierre  - Maximilien,  & qui  fut 
Duc  de  Sully  en  1730.  : il  eft  mort  en  1761.  Il 
avoir  époule  en  1 709.  Louifc  Defmareft  , fille  de 
Nicolas , Miniftre  d’Etat.  De  ce  mariage  font  venus 
i°.  Louife-Nicolinc-Maximiliennc  de  Bethune, ma- 
riée à Louis-Vincent,  Marquis  de  Goesbriant , mort 
le  4.  Mai  1744.  ; a°.  Magdeleine-Henriettc-Maxi- 
milienne  de  Bethune  , alliée  à Charles-François  , 
Comte  de  Laubejvine.  Voyez  Htnrichemont. 

En  1608.,  Philippe  de  Eethune  , frere  puîné  de 
Maximilien  I.  Duc  de  Sully  , acquit  de  François 
Chabot  , Marquis  de  Mircbeau  , la  Terre  & Sei- 
gneurie de  Charroft.  11  fut  créé  Comte  de  Selles  & 
de  Bethune  en  1621.,  & mourut  en  1 649.  Louis  I. 
de  Bethune  , fon  fils  puîné  , eut  en  partage  CTiar- 
roft  , qui  fut  érigé  en  fa  faveur  en  Duché-Pairie  par 
Lettres  de  Mars  1672.  Il  mourut  avant  que  d’ètre 
reçu  le  20.  Mars  1681.  Armand  I.  de  Bethune  , fon 
fils  aîné  , fut  reçu  Duc  le  1 1.  Août  1690. , de  mou- 
rut le  1 . Avril  171 7.  Il  eut  pour  fucceffeur  fon  fils  Ar- 
mand 11. , Duc  par  dcmilfion  dès  1 69s.,  Gouverneur 
de  la  perfonne  du  Roi , Miniftre  d’Etat , mort  le  23. 
Oétobre  1 747. , laiflfant  Paul-François,  né  le  9.  Août 
1682. , & qui  étoit  Duc  par  démifuon  depuis  172 S. 
Celui-ci  eft  mort  Capitaine  de  la  3e.  Compagnie  fran- 
çôife  des  Gardes- du-Corps  en  1757.  : fon  fils,  Fran- 
çois - Jofeph  de  Bcthuue  , Duc  par  démiftion  dès 
1737.  f°us  le  nom  d’Ancenis , eft  mort  le  26.  0<fto- 
bre  «739.  ; il  avoit  époufé  le  4.  Mars  1737.  Marthe- 
Elifabeth  de  la  Rochefoucauld-de-Roye  , dont  eft  né 
le  premier  Juillet  17 J 8.  Armand-Jofcph  de  Bethune, 
aujourd’hui  Duc  de  Charroft , Meftre-dc-Camp  d’un 
Régiment  de  Cavalerie  de  fon  nom  depuis  17S7. 

Le  Duc  de  Charroft  a pour  fccurs,  i°-  Marie-Fran- 
çoife  de  Bethune  , née  le  27.  Avril  171 2. , alliée  le 
*3.  Mars  1734.  à Antoine-Paul  de  QueUn  d'Eftuer 
de  CauJJdde  , Comte  & puis  Duc  de  la  Vauguyon  en 
, Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi  , 
Gouverneur  de  la  perfonne  de  Monfeigncur  le  Duc 
de  Bourgogne  , & actuellement  Gouverneur  de  la 
perfonne  de  Monfeigncur  le  Duc  de  Berry  , Cheva- 
, 1 r des  Ordres  du  Roi , & c.  ; i°.  Marie-Charlotte 
de  Bethune  , née  le  23.  Avril  1713. , mariée  le  26. 
V”,?kre  1735.  à René-Louis  de  Froulay  , Marquis 
Avril  ’ ^rant*  ^’Efpagne , tué  à Prague  le  22. 

®ctfiune  • Comte  de  Selles  , frere 
« Louis  I.  Duc  de  Ckarroft  , eut , entre  autres 
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enfants  , deux  fils  .dcfqucls  font  fortis  deux  branches 
qui  fubfiftcnt. 

i°.  Henri  de  Bethune,  Comte  de  Selles  , mort 
en  1690.,  pere  de  Louis  , dit  le  Comte  de  Bethune 
mort  Lieutenant-Général  des  armées  navales , qui  * 
de  fy  femme  Maric-Thércfc  de  la  Combe  a laide 
1 °.  Armand-Louis , Marquis  de  Bethune  , Colonel- 
Général  de  la  Cavalerie  de  France  depuis  1759. 
Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi , &c. , allié 
en  Mars  1746.  à H.  de  Boulogne  ; a®.  Marie-Ar- 
mandc  de  Bethune  , née  le  29.  Juin  1709. , mariée 
en  1746.  à Jean  Paris  de  Montmartel  , Garde  du 
Tréfor-Rbyal. 

2°.  François-Gafton  de  Bethune  , Marquis  de 
Chabris , mort  le  4.  Octobre  1692. , laiffant  de  Marie- 
Louife  de  la  Grangr-d'Arquien  , fccur  de  Marie- 
Cafimire , Reine  de  Pologne , Louis-Marie-Viétor  , 
Comte  de  Bethune  , mort  en  Décembre  1744., 
marié  1 ®.  h Henriette  de  Harcourt-Beuvron  , morte 
en  1714.  ; 2®.  à Marie-Françoife  de  Poticr-dc-Gcf - 
vres.  Du  premier  lit  eft  ne  le  14.  Février  1709.  Marie- 
Cafimire-Thérefe  de  Bethune  , mariée  t®.  à Fran- 
çois Rouxel  de  Medavi  , Comte  de  Grancey  ; Sc 
2®.  à Louis-Augufte  Fouquet , Maréchal  de  Duc  de 
Bclle-lflc.  Du  fécond  lit  font  venus  1®..  Joachim- 
Cafimir-Leon  de  Bethune  , né  le  31.  Juillet  1724.; 
2°.  Marie-Eléonor-Augufte  de  Bethune  , née  le  30. 
Janvier  1730. , mariée  le  27.  Mars  1748.  à Louis 
Armand  , Comte  de  Soyecourt , Meftre-de-Camp 
du  Régiment  Dauphin-Etranger  Cavalerie  , depuis 
1742.  jufqu’cn  1759.,  &c. 

BETHUNE  , petite  rivière  du  pays  de  Caux  , ea 
Normandie.  Elle  prend  fa  fonree  entre  Aumale  , 
Neufchâtei  & Goumay.  Après  un  cours  de  8.  ou  9. 
lieues,  cette  rivière  reçoit  celle  d’Arques,  à quelque 
diftanec  de  Dieppe  , & elle  fe  jette  dans  la  mer  à 
Dieppe  meme. 

BETMONT  , au  Comté  de  Bigorre  , en  Gafco- 
gne  , Diocefe  & Recette  de  Tarbes  , Parlement  de 
Touloufc  ,.  Intendance  d'Aufch.  On  y compte  feu- 
lement 4.  feux. 

BETON , dans  le  Maine  , Diocefe  & Election  du 
Mans , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours. 
On  y compte  ».  feux. 

BETONCOURT  , en  Champagne  , Diocefe  de 
Toul  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Cbâlons , 
Elcétion  de  Joinville.  On  y compte  40.  feux.  Cette 
l’aroifle  eft  à 2. 1.  & demie  S.  E.  de  Joinville. 

BETONCOURT  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
Parlement  & Intendance  de  Befançon  , Bailliage  & 
Recette  de  Gray.  On  y compte  42.  feux.  Cette  Pa- 
rodie eft  à $.  1.  & demie  N.  N.  E.  de  Gray. 

BETONCOURT  les  Brottes,  en  Franche-Comté, 
Diocefe  , Parlement  & Intendance  de  Befançon , 
Bailliage  & Recette  de  Vefoul , Prévôté  de  Faoco- 
gney.  On  y compte  9.  feux. 

BETONCOURT  fur  l’Amance  , en  Franche- 
Comté  , Diocefe  , Parlement  & Intendance  de  Be- 
fançon , Bailliage  & Recette  de  Vefoul , Prévôté  de 
Julley.  On  y compte  14.  feux.  Cette  Communauté  eft 
à une  lieue  N.  N.  E.  de  Juflèy. 

BETONCOURT  Saint-Pancras  , en  Franche- 
Comtc  , Diocefe  , Parlement  & Intendance  de  Be- 
fançon , Bailliage  & Recette  de  Vefoul , Prévôté 
de  Faucogney.  On  y compte  10.  feux. 

BETONV1LLERS  , dans  le  Perche  , Diocefe  & 
Election  de  Chartres  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance d’Orléans.  On  y compte  >19.  feux.  Cette  Pa- 
roiflTe  eft  à 1. 1. & demie  S.  E.  de  Nogent-le-Rotrou, 
& 9.  & quart  S.  O.  de  Chartres. 

BETGUS  , dans  l’Armagnac  , en  Gafcogne , Dio- 
cefe, Intendance  & Election  d’Aufch , Parlement  de 
Toulon  fe  , Collecte  du  bas  Armagnac.  On  y compte 
2.  feux  89.  bellugucs  & demie  deïeu.  Cette  Parodie 

eft 
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elt  GtuJc  for  la  riviort  de  Midou , à une  lieue  le  demie 
S.  E.  de  Nogaro. 

BETPLAN  , dans  l’Aftarac  , en  Gafcogne  , Dio- 
Intendance  d’Aufch , Parlement  de Touloufe , 
Election  d’Aftarac.  On  y compte  4.  feux  de  73.  bel- 
iagues  de  feu.  Cette  Paroiflfe  eft  fituée  fur  la  riviere 
d Arros  , à 3. 1.  & quart  S.  O.  de  Mirande. 

BETPOCY , au  Comté  de  Bigorre  , en  Gafcogne , 
Diocefe  ôc  Recette  de  Tarbes  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  d’Aufch.  On  y compte  47.  feux. 
Cette  Paroilïè  eft  à une  petite  diftance  de  Baredec 
& a 7. 1.  S.  de  Tarbes.  8 * 

BETPOUY  , dans  l’Armagnac , en  Gafcogne , 
Diocefe  , Intendance  ôc  Eleftion  d’Aufch  , Parle- 
ment de  Touloufe  , Collette  de  Fezenfaquer.  On  y 
compte  un  feu  , 45.  bellugucs  & trois  quarts  de 
bellugue  de  feu. 

BETPOUY , au  pays  des  Quatre-Vallecs , en  Gaf- 
cogne , Diocefe  de  Commingcs  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  d’Aufch , vallée  de  Maenoac.  On  y 
compte  9.  feux. 

BETRACQ  , en  Béarn , Diocefe  de  Lefcar , Par- 
lement de  Pau , Intendance  d’Aufch  , Sénéchauflee 
ce  Recette  de  Morlas.  On  y compte  10.  feux.  Cette 
Communauté  eft  fituée  fur  la  petite  riviere  de 
Lauret , à 4. 1.  Ôc  demie  N.  E.  de  Morlas. 

BETRECHIES  , en  Haynault , Diocefe  de  Cam- 
bray  , Parlement  de  Douay  , Intendance  de  Mau- 
beuge  , Prévôté  & Recette  de  Bavay.  On  y compte 
aa.^eux.  Cette  ParoifTc  eft^à  une  bonne  demi-lieue 
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O.  N.  O.  de  Bavay. 

BETS  , dans  le  Valois  , au  Gouvernement  géné- 
ral de  l’Ifle-de-France  , Diocefe  ôc  Intendance  de 
Soûlons  , Parlement  de  Paris  , EJcttion  de  Crépy. 
On  y compte  61.  feux.  Cette  Paroilïè  eft  fituée  fur 
une  petite  riviere  , à 1.  1.  & demie  S.  E.  de  Crépy. 

BETTAINVILLERS  , dans  le  Duché  de  Bar , 
Diocefe  de  Metz  , Confeil  fouverain  Ôc  Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Briey.  On  y compte  feu- 
lement 9.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une  lieue 
K.  N.  O.  de  Bricy. 

BETT ANCOURT  , en  Champagne  & dans  d’au- 
tres Provinces.  Voye\  Betancourt. 

BETTE MBOS,  en  Picardie,  Diocefe  , Inten- 
dance ôc  Elcttiou  d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , 
Doyenné  de  Poix.  On  y compte  129.  feux.  Cette 
Paroilïè  eft  à une  lieue  O.  N.  O.  de  Poix , & 4.  & 
demie  O.  S.  O.  d’Amiens. 

BETTENCOURT  , en  Champagne  , Diocefe  , 
Intendance  & Elcttiou  de  Châlons , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  92.  feux.  Cette  Paroilïè  eft  à 
6.  I.  S.  E.  de  Châlons. 

BETTENCOURT  , en  Picardie  , Diocefe  ôc  In- 
tendance d’Amiens  , Parlement  de  Paris,  Elcttiou 
de  Dourlens , Doyenné  de  Vignacourt.  On  y compte 
SS*  feux.  Cette  Paroilïè  eft  fituée  fur  une  petite 
riviere  , à une  lieue  O.  de  Vignacourt , & 3.  N.  O. 
d’Amiens. 

BETTENCOURT  , en  Champagne  , Diocefe  de 
Toul , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons , 
Elettion  de  Vitry-lc-Francois.  On  y compte  18. 
feux.  Cette  Communauté  clt  à une  demi-lieue  N.  N. 
E.  de  St.  Dizier  , & à 6.  1.  E.  S.  E.  de  Vitry. 

BETTENCOURT  ôc  riviere  , en  Picardie,  Dio- 
Intendance  & Elettion  d’Amiens , Parlement 
de  Paris,  Doyenné  d’Airaine.  On  y compte  s 6. 
feux.  Cette  Communauté  eft  fituée  fur  un  ruilTèau , 
à une  dcmi-licue  de  la  rive  gauche  de  la  Somme 
& à 3. 1.  & demie  O.  N.  O.  d’Amiens. 

BETTENDORFF  , dans  le  Sundtgaw  , Diocefe 
de  Baie  , Confeil  fouverain  Ôc  Intendance  d’Alface  , 
Bailliage  ôc  Recette  d’Altkirck.  On  y compte  22. 
fcux.  Cette  Communauté  eft  fituée  fur  la  riviere 
d 111 , à une  lieue  S.  S.  E.  d’Altkirck. 
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BETTES , au  pays  ila  Nebouaan  , ca  Gafcoane 
Giocefc  de  Commiuges , Parlement  de  Touloufe 
Intendance  d’Aufch , Recett.  du  pays  de  Nebouian’ 
Un  y compte  24.  feux. 

BETTEVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  , Par- 
lement ôc  Intendance  de  Rouen  , Elettion  de  Ser- 
gcnteric  de  Caudebec.  Ou  y compte  2.  feux  privi- 
légiés & 11 6.  feux  taillables.  Cette  ParotlTe  eft  à cinq 
quarts  de  lieue  N.  E.  de  Caudebec. 

BETTIGNEY  , dans  le  Duché  de  Lorraine 
Diocefe  de  Toul , Confeil  fouverain  & Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Charmes.  On  y compte 
14.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  S.  E.  de 
Charmes.  Son  Eglife  eft  dédiée  à Saint-Brice , & 
la  Cure  eft  à la  nomination  de  l’Abbé  de  Chamoufcy. 

BETTING  , dans  le  Pays-Meffin  , Diocefe 
Parlement  ôc  Intendance  de  Metz  , Recette  dé 
Moyenvic  , Châtellenie  d’Alberftroff.  On  y compte 
feulement  7.  feux. 

BETTINGE  , dans  le  Duché  de  Lorraine , Dio- 
cefe de  Treves  , Confeil  fouverain  Ôc  Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Sargaw.  On  y compte 
1 S.  feux.  r 

BET1  LACH  , dans  le  Sundtgaw  , Diocefe  de 
Bâle  , Confeil  fouverain  ôc  Intendance  d’Alfacc  , 
Bailliage  ôc  Recette  de  Ferrcttc.  On  y compte  28. 
feux.  Cette  Paroilïè  eft  à cinq  quarts  de  lieue  E.  un 
quart  au  N.  de  Fcrrette. 

BETTLAINVILLER  , au  Pays-Melïïn  , Dio- 
cefede  Treves  , Parlement  ôt  Intendance  de  Metz, 
Prévôté  & Recette  deScierck.On  y compte  25.  feux. 

BETTON  , en  Bretagne  , Diocefe  ôc  Recette  de 
Nantes , Parlement  & Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  52.  feux  , un  tiers  ôc  un  quart  de  feu. 

BET1  ONCOURT,dans  le  Duché  de  Lorraine 
Diocefe  de  Toul  , Confeil  fouverain  ôc  Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Darney.  On  y compte 
12.  feux.  Cette  Communauté  dépend  de  la  Paroilïè 
de  Vomecourt. 

BETTWOISLER , dans  le  Sundtgaw  , Diocefe 
de  Bâle,  Confeil  fouverain  ôc  Intendance  d’Alface 
Bailliage  ôc  Recette  de  Thann.  On  y compte  24! 
feux. 

BETZ , bourg  avec  titre  de  Vicomté , en  Tou- 
raine , Diocefe  ôc  Intendance  de  Tours  , Parle- 
ment de  Paris  , Elettion  de  Loches.  On  y compte 
190.  feux.  Ce  bourg  eft  à 2.  1.  ôc  demie  S.  S.  O. 
de  Loches , ôc  8.  S.  S.  E.  de  Tours. 
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BEU  , bourg  avec  titre  de  Comté  , au  Pays- 
Mantois  , dans  le  Gouvernement  général  de  l’Ifie- 
de-Francc,  Diocefe  de  Chartres  , Parlement  ôc  In- 
tendance de  Paris  , Elettion  de  Dreux.  On  y 
compte  234.  feux.  Ce  bourg  eft  à 2.  1.  N.  E.  de 
Dreux  , une  Ôc  deux  tiers  O.  un  quart  au  N.  de 
Houdan  , ôc  1 1.  O.  un  quart  au  S.  de  Paris. 

Par  Lettres  d’Août  1651.,  regiftrées  le  23.  Jan- 
vier 1 65  j. , la  Terre  ôc  Seigneurie  de  Beu  fut  érigée 
en  Comté  en  faveur  de  Henri  Huraule  de  l'Hôpital  t 
Seigneur  de  Bélesbat , Maître  des  Requêtes  , mort 
en  Mars  1684.  Il  avoit  époufé  en  1637.  Renée  de 
FUxeles  de  Brégi  dont  naquit  Charles-Paul , mort 
le  1$.  Février  1706.  , fans  alliance.  Sa  feeur 
Claude-Julie  , avoit  époufé  en  1697.  Charles  do 
Bcaufortde  MontboiJJier  , Marquis  de  Canillac. 

BEUBERT  ouBouburt  , en  Artois , Diocefe  de 
Boulogne,  Confeil  provincial  ôc  fouverain  d’Artois, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lille  , Bail- 
liage ôc  Recette  de  Hefdin.  On  y compte  33.  feux 
Ôc  163.  perfonnes.  Cette  ParoiHe  eft  fituée  fur  ta 
Ttttttt 
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he ,»  I.  S.  E.  de  Hcfdin  , & ».  & d».nic  N. 
n O.  de  Dourlcns. 

BEVEL.  Koyal’Honor. 

REVENAIS  ,en  Dauphine  , Diocefe  « Election 
de  Vienne  , Parlement  & Intendance  de  Grenoble. 
On  y compte  un  tiers  , un  8c.  & un  48e.  de  feu 
Four  les  fonds  nobles  ; & 4.  feux  , trois  quarts  & un 
» je.  de  feu  pour  les  biens  taillables. 

BEVEUGE  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
Parlement  *&  Intendance  de  Befançon , Bailliage  & 
Recette  de  Vefoul  , Prévôté  de  Montjultm.  On  y 
compte  18.  feux.  Cette  Communauté  eft  à a.  I.  S. 
E.  de  Montjuftin. 

BE'JKS-LES-VAQUES  ( les  ),  en  Artois , Dio- 
cefe d’Arras , Confcil  provincial  & fouverain  d’Ar- 
tois , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lille  , 
Bailliage  & Recette  de  Bapaume.  On  y compte 
76.  feux  & 118.  perfonnes.  L’Eglife  paroUfiale  eft 
aux  Vaques  : cette  Eglife  eft  à une  petite  diftancc 
N.  des  Bmufs  , & à cinq  quarts  de  lieue  S.  de 
Bapaume. 

BEüGIN  , en  Artois  , Diocefe  , Gouvernance  , 
Bailliage  de  Recette  d’Arras  , Confcil  provincial  & 
fouverain  d’Artois  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Lille.  On  y compte  1 1.  feux  & s8.  per- 
fonnes. Cette  ParoiiTe  eft  fituée  fur  une  petite  ri- 
vière , ?i  4.  1.  & quart  O.  N.  O.  d’Arras. 

BEUGNASTRE  , en  Artois  , Diocefe  d’Arras  , 
Confcil  provincial  dt  fouverain  d’Artois , Parlement 
de  Paris  , Intendance  de  Lille , Bailliage  & Recette 
de  Bapaume.  On  y compte  23.  feux  & 111.  per- 
fonnes. Cette  Paroiifeeft  à une  demi-lieue  E.  N.  E. 
de  Bapaume. 

BEUGNÉ  ou  Saint-Jean  de  Beugné  , en  Poitou, 
Diocefe  de  la  Rochelle  , Parlement  de  Paris  , In- 
tendance de  Poitiers  , Elcélion  de  Fontenay -le - 
Comte.  On  y compte  109.  feux.  Cette  Pareille  eft 
à cinq  quarts  de  lieue  E.  N.  E.  de  Luçon  , & à 
3.  I.  & quart  O.  un  quart  au  N.  de  Fontenay. 

BEUGNÉ  ou  Saint  - Maixant  de  Beugné  , en 
Poitou,  Diocefe  de  la  Rochelle  , Parlement  de  Ta- 
ris , Intendance  de  Poitiers  , Elcéliun  de  Fontenay- 
Ic-Comte.  On  y compte  109.  feux.  Cette  Pareille 
eft  fituée  fur  l’Autize  ,i  4. 1.  N.E.  de  Fontenay. 

BEUGNEUX  Wallé  , dans  le  Soilfonnois  , au 
Gouvernement  général  de  l’Ifle-de-France  , Diu- 
cefe  , Intendance  & Elcâion  de  SoUTons  , Parle- 
ment de  Paris.  O11  y compte  83.  feux.-Cette  Pa- 
roilfe  eft  à 3.  I.  & demie  S.  S.  E.  de  Soidons. 

BEUGNIES  , en  Haynauk  , Diocefe  de  Cam- 
bray  , Parlement  de  Douay  , Intendance  de  Mau- 
beuge  , Gouvernement  & Recette  d’Avcfncs.  On  y 
compte  3t.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à un  quart  de 
lieue  S.  O.  de  l’Abbaye  du  Sart , & à cinq  quarts  de 
lieue  N.  fc.  d’Avefnes. 

BEUGNON  , en  Champagne  , Diocefe  de  Sens , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  deChâlons  , Elec- 
tion de  Saint -Horentin.  On  y compte  58.  feux. 
Cette  P.1  iilè  eft  fituée  lur  la  rivière  d’Armance  , 
à trop.  q arts  de  lieue  E.  de  Saint-Florentin. 

Ri-UIL  , bourg,  en  Touraine  , Diocefe  , Inten- 
dance & Election  de  Tours , Parlement  de  Paris. 
On  y compte  151.  feux.  Ce  bourg  eft  à 4. 1.  & trois 

Suarts  N.  N.  O.  de  Tours.  Il  y b au  Beuil  une 
glife  collégiale  , fondée  par  les  Seigneurs  du  lieu 
dont  éroit  iM.  de  Racan  , homme  d’un  rare  mérite  , 
& aufli  diftingué  par  la  délirateflè  de  fon  efprit  que 
Ÿ*c  fa  naifTjnce.  Dans  cette  Eglife  font  pluficurs 
reliques  eftimées  , & qui  ont  été  apportées  des  pays 
trangers  par  les  Comtes  de  Sancerre. 
bEUli, , en  Normandie  , Diocefe  & Election 
evroux  , Parlement  de  Intendance  de  Rouen  , 
yillfers-en-Deifeuvnî.  On  y compte 
».  Ivux  prirtUgtés  <k  40.  leux  taillables.  Cette  Pa- 
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roiflè  eft  fituée  fur  la  rivière  d’Evre  1 4 I & d-  . 
tiers  E.  S.  E.  d’Evrcux.  * 4 Cq* 

BE  a1  * * ?“!£“*  » BuUi° » Ahbaye  d’Hom- 
mes  , de  1 Ordre  de  Citeaux  , en  Limoufîn  Dû*, 
cefe , Intendance  & Eleftion  de  Limoges  Parle, 
ment  de  Bordeaux  ; lïtude  dans  une  valide  entré 
deux  bois  , à J.  1.  O.  N.  O.  de  Limoges  fondée 
vers  i’ao  liai,  par  Ramulfe  de  Nicvil  Abbé  de 
Dorât  & réunie  à la  Congrégation  de  Citeaux 
l’annce  fuivante.  Cette  Abbaye  eft  en  commende 
& vaut  onze  i douze  cens  livres  de  rente  au  Sujet 
qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  en  Cour  de 
Rome  eft  de  9 3.  florins. 

BEU1LLENCOURT  fur  Bliannay , en  Picar- 
die , Diocefe  , Intendance  & Eleftion  d’Amiens 
Parlement  de  Paris  , Doyenné  d’Oifcmont.  On  y 
compte  198.  feux. 

BEULLLENCOURT  en  Serg , bourg  , en  Picar- 
die , Diocefe , Intendance  & Ele&ion  d’Amiens  , 
Parlement  de  Paris , Doyenné  d’Oifemont.  On  y 
compte  209.  feux.  Ce  bourg  eft  à a.  I.  O.  N.  0. 
d’Oifemont , & 3.  S.  0.  d’Abbeville. 

BEV1LLERS , dans  le  Cambrcfis  , Diocefe  & 
Subdélégation  de  Cambray  , Parlement  de  Douay  , 
Intendance  de  Lille.  On  y compte  $6.  feux.  Cetrc 
Paroiflè  eft  à 2.  petites  lieues  E.  S.  E.  de  Cambray. 

BEVILLY  , en  Franche-Comtc  , Diocefe,  Par- 
lement & Intendance  de  Befançon  , Bailliage  & 
Recette  de  Poligny.  On  y compte  18.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  à deux  rie»  de  lieue  N.  de  Poligny. 

BEVONS  , en  Provrace  , Diocefe  , Vigucric  & 
Recette  de  Sifteron  , Parlement  & Intendance 
d’Aix.  On  y compte  feulement  trois  quarts  de  feu 
de  cadaltre.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la  petite 
rivière  de  Bron  , à trois  quarts  de  lieue  O.  S.  O.  de 
Sifteron. 

BEURE  , en  Franche-Comté  , Diocefe,  Par- 
lement , Intendance , Bailliage  & Recette  de  Ee- 
fançon.  On  y compte  68.  feux.  Cette  Commu- 
nauté eft  fituée  à une  petite  diftance  de  la  rive 
gauche  du  Doux  , & à une  demi-lieue  0.  S.  0.  de 
Befançon, 

BEL/RÉ  , Prieuré  de  l’Ordre  de  Saint-Bénoît  , 
dépendant  de  l’Abbaye  de  Marmoûtier  , eû  Bre- 
tagne , Diocefe  & Recette  de  Nantes , Parlement 
ôi  Intendance  de  Rennes. 

BEURECT  , en  Bourgogne.  Voye\  Beuvray. 

BEUREY  , en  Champagne  , Diocefe  deTroycs  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons  , Elec- 
tion de  Bar-fur-Aubc.  On  y compte  1 14.  feux.  Cette 
Paroilfe  cfl  à 4. 1.  O.  S.  O.  de  Bar. 

BEUREY  , dans  le  Duché  de  Bar,  Diocefe  de 
Toul , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Lorrai- 
ne , Bailliage  de  Bnf-lc-Duc.  On  y compte  90.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la  riviere  de  Saux,  à 2. 1. 
& tiers  O.  un  quart  au  S.  de  Bar-le-Duc. 

La  Terre  & Seigneurie  de  Beurey , la  même 
que  nous  venons  de  nommer  en  dernier  lieu , fut 
donnée  en  partage  à Gorges  de  Stainville , oncle  du 
Maréchal-Comte  de  Stainville,  (.Voye\  Stainville  , 
Choilèul  & Beaupré},  & pere  par  fa  femme  Louife 
d 'Anglure  de  Guyonvclte , de  Jean-François  , dit  le 
Comte  de  Stainville  , Confeiller  d’Etat  des  Ducs 
Léopold  & François  , Capitaine  d’une  Compagnie 
de  leurs  Gardes-du-Corps,  & Bailli  de  Bar,  en  faveur 
duquel  la  Seigneurie  de  Beurey , unie  avec  le  vil- 
lage de  Muflèy  , fut  e'rigée  en  Baronnie  par  Lettres 
du  2 3.  Juin  1719.  Il  n’a  pas  été  marié , quoiqu'il  fûe 
le  dernier  mâle  de  fa  Maifon,  & il  eft  mort  le  to. 
Oébobre  1746. , ayant  fait  donation  de  fa  Baronnie 
de  Beurey  à Etienne-François  de  Choifeul , d’abord 
Marquis  de  Stainville  , Ôc  aujourd’hui  Duc  de  Choi- 
feuLStainville , Miniftre  & Secrétaire  d’Etat  de  U 
Guerre  & de  la  Marine  &c. 
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BEUREY-BEAUGEY  en  Bourgogne  , Diocefe 
d Aucun , Parlement  St  Intendance  de  Dijon  BaiU 
liage  & Recette  d'Amay-le-Duc.  On  y compte  48. 
feue.  Cette  Paroiffe  eft  4 a.  L N.  O.  d'Arnav. 

BEURIZOT  ,en  Bourgogne  , Diocefe  d’Anton  , 
Parlement  St  Intendance  de  Dijon  .Bailliage  Sc  Re- 
jette de  Scmur-en-Auaois.  On  y compte  17.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à cinq  quarts  de  lieue  S.  S.  O. 

à trois  <5Mr,s  S-  E-  Semer. 

otvUKLE  , en  Saintonge , Diocefe  St  Eleftion  de 
Saintes  , Parlement  de  Bordeaux , Intendance  de  la 
Rochelle.  On  y compte  29.  feux.  Cette  Paroiilè  cil 
à }.  1.  O.  N.  O.  de  Saintes. 


BEURNEVILLIERS  , dans  le  Sondtgaw.Diocefe 
de  Bâle  , Confeil  fouverain  de  Intendance  d’Alface 
Bailliage  de  Délie  , Seigneurie  de  Montjoye.  On  y 
compte  7.  feux. 

BEURREVILLE  , en  Champagne , Diocefe  de 
Langres  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châ- 
lons  , Elcélion  de  Bar-fur-Aube.  On  y compte  67. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Bien- 
ne  , à 1. 1.  N.  E.  de  Bar. 


BEUSEC-CAPCAVAL  & Saint.  Guenolay  fa 
Treve , en  Bretagne,  Diocefe  de  Recette  de  Quim- 
per  , Parlement  de  Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  12.  feux  , deux  tiers  & un  quart  de  feu.  Cette 
Communauté  eft  à une  bonne  dcmi-lieue  de  l’Océan 
& à 4.  J.  $.  O.  de  Quimper. 

BEUSEC-CAPSISUN  & Pontccroix  , en  B reta- 
pe , Diocefe  de  Recette  de  Quimper  , Parlement  & 
Intendance  de  Rennes.  On  y compte  46.  feux  , un 
tiers  de  un  quart  de  feu.  Fontecroix  eft  à une  demi- 
lieue  E.  S.  E.  de  l’Océan  de  de  Capfifun.dc  à j.  I.  de 
deux  tiers  O.  N.  O.  de  Quimper. 

BEUSEC-CONCQ , en  Bretagne, Diocefe  & Re- 
cette de  Quitnpcr , Parlement  de  Intendance  de  Ren- 
nes. On  y compte  >4.  feux  , un  tiers  de  un  quart  de 
feu.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  l’Océan , à une  dcmi- 
lieue  N.  N.  O.  de  Concarneau  , & à 3.  1.  & demie 
S.  E.  de  Quimpcr. 

B E U S S O N ou  Biucen  , dans  le  Boulonnois , 
Diocefe  & Recette  de  Boulogne , Parlement  de  Pa- 
ris, Intendance  d’Amiens.  Lin  y compte  joo.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  une  petite  rivière  , à 4. 1. 
S.  E.de  Boulogne,  de  1 .de  demie N.N.E.  de  Montreuil. 

BEU  riN,  dans  le  Boulonnois  , Diocefe  de  Re- 
cette de  Boulogne  , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance d’Amiens.  O11  y compte  26.  feux.  Cette 
Communauté  eft  fituée  fur  l’Authie , à deux  tiers  de 
lieue  O.  N.  O.  de  Montreuil, & à 4. 1.  de  tiers  S.  S.  E. 
de  Boulogne. 

BEUVANGE  de  Richcmont , au  Pays-Meffin  , 
Diocefe  de  Trêves  , Parlement  & Intendance  de 
Metz  , Prévôté  de  Recette  de  1 hionville.  On  y com- 
pte 1 7.  feux.  Cette  Paroifle  clt  fituée  lur  la  rivière 
d’Orne , à 2. 1.  S.  O.  de  ThiunviJle. 

BEUVANGE  de  Saint-Michel , au  Pays-Meffin  , 
Diocefe  de  Treves  , Parlement  de  Intendance  de 
Metz  , Prévôté  de  Recette  de  1 hionville.  On  y com- 
pte 14.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une  lieue 
O.  N.  O.  de  T hionville. 


BEUVANGE  , dans  le  Duché  de  Bar,  Diocefe 
de  Metz , Confeil  fouverain  de  Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  de  Briey.  On  y compte  18.  feux. 
beuveray  , en  Bourgogne.  V oye\  Beuvray. 
BEUVERIE  ( la  au  l'ays-Mcftin,  Diocefe  , 
Parlement , Intendance  de  Recette  de  Metz , Diftriéfc 
du  Haut-Chemin.  On  y compte  !■▼.  feux. 
BEUVÊROH  , en  Normande.  V*)t\  Bcuvron. 
BEUYERON  , dans  Je  Nivernois , Diocefe  d’Au- 
xerre , Parlement  de  Paris,  Intendance  d’Orléans, 
Elcélion  de  Cia  mec  y.  On  y compte  64.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  fituée  fur  une  petite  riviere , à a.  I.  S.  de 
Clame  cy. 
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BEUVERONE  , petite  riviere  de  la  Bric-Fran- 
ri  ’ * lC  nvlere  v*ent  de  Daœmartin  , pafle  par 
Claye  ; de  après  un  cours  de  3. 1.  ou  environ  , elle  fe 
N^e  dans  la  Marne, entre  Lagny  de  Meaux. 

BEUVIGNIES  , eu  Haynault , Diocefe  de  Cam- 
bray  ParlcmeM  de  Douay , Intendance  de  Maubeu- 
ge  , Prévôté  de  Recette  de  Bavay.  On  y compte  lei>- 
lement  9.  feux.  r 

BEU  VILLE  , en  Normandie  , Diocefe  de  Ba- 
ye11* , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de  Elec- 
tion de  Caen , Sergenterie  d’Oyftreham.  On  y com- 
pte  63.  feux.  Cette  Paroiflé  eft  à une  lieue  de  deux 
tiers  N.  de  Caen. 

BEUVILLER  , en  Normandie , Diocefe  , Elec- 
tion de  Sergenterie  de  Lizieux  , Parlement  de 
Rouen  Intendance  d’Alençon.  On  y compte  40. 
feux.  Cette  Pareille  eft  fitucc  fur  la  petite  riviere 
d’Orbiquet , à une  demi-lieue  S.  E.  de  Lizieux. 

BEUVILLER  ou  Bevyilmlrs  , dans  le  Duché  de 
Bar,  Diocefe  de  Treves,  Confeil  fouverain  de  In- 
tendance de  Lorraine  , Bailliage  de  Briey.  On  y 
compte  19.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 1. 1.  de  deux 
tiers  N.  de  Briey. 

BEUV1ZOT , en  Bourgogne.  Voyez  Beurizot. 

BEUVRAGES.cn  Haynault,  Diocefe  d’Arras 
Parlement  de  Douay , Intendance  de  Maubcuge  * 
Recette  de  la  Prevôté-le-Comte.  On  y compte  29. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à trois  quarts  de  lieue  N. 
de  Valenciennes. 


BEU  Y KEGHEM,  dans  le  Boulonnois,  Diocefc  6c 
Recette  de  Boulogne,  Parlement  de  Paris,  Inten- 
dance d’Amiens.  On  y compte  47.  feux.  Cette  Pa- 
reille eft  fituée  à une  demi-lieue  de  l’Océan  de  à 
une  lieue  de  demie  N.  de  Boulogne. 

BEUVREUIL  , en  Normandie , Diocefe  , Parle- 
ment de  Intendance  de  Rouen,  Eleéiion  d’Andely 
Sergenterie  de  Gournay.  On  n’y  compte  point  de 
feux  privilégiés  , mais  feulement  14.  feux  taillables. 
Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  N.  N.  O.  de  Gournay, 
BEUYKEV  ILLE  , en  Champagne.  Voyez 
Beurrcville.  *6  • 

BEUVH1ERE  ( la  ) , en  Artois  , Diocefe  d’Ar- 
ras , Confeil  provincial  de  fouverain  d’Artois , Par- 
lement de  Paris , Intendance  de  Lille , Bailliage  de 
Recette  de  Béthune.  On  y compte  49.  feux  de  345. 
perfonnes.  Cette  Communauté  eft  à cinq  quarts  de 
lieue  O.  S.  O.  de  Bcthunc. 


BEUVRJGNY  , en  Normandie  , Diocefe  de 
Eayeux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de  Caen 
Elcélion  de  Saint-Lo,  Sergenterie  de  T horigny.  On  y 
compte  $ 9.  feux.  Cette  Pareille  eft  à une  lieue  de 
tiers  S.  O.  de  Thorigny  , de  3.  S.  S.  E.  de  Saint-Lo. 

BEUVRON  , Paroifle  , Sergenterie 6c  Marquifat, 
en  Normandie  , Diocefe  de  Lizieux  , Parlement  6c 
Intendance  de  Rouen  , Eleéiion  de  Pont-l’Evêque. 
On  y compte  3.  feux  privilégiés  6c  8$.  feux  tailla- 
bles. Cette  Paroifle  eft  à 5.  I.  E.  N.  E.  de  Caen  , 3, 
6c  quart  O.  S.  O.  de  Pont-l’Evêque  , $.  O.  N.  0.*dç 
Lizieux  , 6c  1 6.  6c  deux  tiers  O.  S.  O.  de  Rouen. 

Les  Terres  de  Seigneuries  de  Bcuvron  , de  Beau- 
fou  , de  Tilli  de  de  la  Mottc-Ccfny  , furent  portées 
ch  mariage  l’an  1 382.  par  Jeanne  de  Tilli , à Phi- 
lippe de  Udrcourr , Baron  de  Boneftablc  , troifieme 
fils  de  Jean  V. , Comte  de  Harcourt , qui  avoit  pour 
neuvième  ayeulTurchetil , Seigneur  de  Turqueville, 
vivant  en  tooi. , de  dont  le  fils  Anchetil , Sire  de 
Harcourt , en  prit  le  nom  6c  le  tranfmit  à fapoftérité. 

Jeanne  de  Tilli  fut  mere  de  Gérard  de  Harcourt 
tué  à la  bataille  d’Azincourt , dont  le  deuxieme  fils 
Jacques  de  Harcourt  eut  en  partage  les  terres  de 
Beaufou  , Bcuvron  , dcc.  Sa  femme  , Marie  de  F<r- 
riera  , le  fit  pere  de  Charles , marié  à Jacqueline  de 
Viervillc , mere  de  François , Chevalier , Baron  do 
Bcuvron , qui , de  fa  fécondé  femme  Françoife  de 
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61,,-  11.  Baron  de  Beuvron.  Celui-ci 

Pierre  de  Harcourt , Chevalier , en  faveur 
Sünucl  l'e.  Baronnies  de  Beuvron  , de  Beaufou  & 
1 Saint-Martin  de  Billiy  , furent  engees  en  Mar- 
nuifat  par  Lettres  d'Aoflt  t S95-.  regtftrees  au  Parle- 
ment & en  la  Chambre  des  Comptes  de  Rouen  les 
" septembre  .646.  & ,0.  Décembre  .647.  Le 
Marquis  de  Beuvron  époufa  Gilonnc  de  Goyon-Ma- 
, i,nl , de  de  fa  pofterité  font  fonts  deux  Maréchaux 
de  France , quatre  Ducs  & Pairs,  un  Commandeur , 
& deux  Chevaliers  du  Saint-Efpnt , «c. 

Par  Lettres  du  même  moisd  Août  1 59  J- . les  Ba- 
ronnies de  la  Mothe , de  Men , de  ClevtUe  & de  Va- 
ravillc  , furent  éfigdes  également  en  Marqutfat  , 
fous  le  nom  de  la  Moihc-Harcouri  , en  faveur  du 
même  Pierre  de  Harcourt  que  nous  avons  nomme 
ci-devant , de  qui  meurt  en  Août  1617.  De  lui  « 
de  Gilonne  de  Goyon-Mat/gnon , fa  femme  , vint 
Jacques  de  Harcourt , Marquis  de  Beuvron  , mort 
eo  1661.  & dont  le  fils  François  1 1.  etoit  mort  dès 

le  10.  Janvier  t6i8r 

François  III.  de  Harcourt , Marquis  de  Beuvron 
& de  la  Mailleraye , fils  de  François  II. , meurt  le 
ut.  Avril  1705.  Son  fils,  Henri  I. , fut  Maréchal  de 
France  : il  fut  créé  Duc  , fous  le  nom  de  Harcourt , 
en  Novembre  1700.  , & Pair  en  Novembre  1709. , 
reçu  le  t8.  Février  1710.  ; il  mourut  le  19.  Ofto- 
bre  1718. 

François , Duc  de  Harcourt , Maréchal  de  Fran- 
ce, Capitaine  des  Gardes-du-Corps,  né  le  4-  Novem- 
bre 1689.,  étoit  fils  de  Henri  I.  11  avoit  époufe 
Marie-Magdeleine  le  Tellicr  de  Barbe\ieux , de  il 
cft  mort  le  10.  Juillet  17S°‘,  ne  laiflant  de  fon 
mariage  que  deux  filles  , i°.  Françoife-Clairc  de 
Harcourt , née  le  11. Mai  1718.,  alliée  le  6.  Juillet 
1718.  à Emmanuel,  Marquis  de  Hautcfort ; a°.Ga- 
briclIc-Lidie  de  Harcourt , née  le  ai.  Décembre 
171a.  mariée  le  3.  Mai  1740.  avec  Claude-Louis- 
Frao.Ms  Reenier  , Cbmte  de  Guerchi , Colonel- 
Lieutenant  ou  Régiment  du  Roi , Infanterie  , de- 
puis 174$.  , Lieutenant-Général  des  armées  de  Sa 

Majcftc , dec. 

Louis-Abraham  de  Harcourt  , né  le  1 1 . Novem- 
bre 1694.  , Abbé  de  Signy  , Doyen  de  l’Eglife  mé- 
tropolitaine de  Paris  , Commandeur  de  l’Ordre  du 
St.  Efprit , fuccéda  au  Duché  de  Harcourt  à Ton 
frere  François  en  i7$o.  » & mourut  *e  *7* 
tembre  de  la  môme  année.  Il  a eu  pour  fucccflëur 
au  Duché  de  Harcourt , fon  frere  , Anne-Pierre  de 
Harcourt  , d’abord  Marquis  de  Beuvron  , né  le  2. 
Avril  1701.,  allié  le  7.  Février  x 7a $•  ^ Therèfe- 
Eulalie  de  Saint- Aulaire  , morte  le  3.  Novembre 
1739.  De  ce  mariage  font  nés,  i®«  le  11.  Janvier 
1716.  François-Henri  de  Harcourt , dit  le  Comte 
de  Lillebonne  ; x°.  le  4.  Oftobre  17*7-  Anne-Fran- 
çois , dit  d’abord  le  Chevalier  de  Beuvron  , allié  le 
xx.  Janvier  1749.  à Marie-Catherine  RouiUé^  fille 
unique  d’Antoine-Louis  , Comte  de  Joui,  Miniilre 
& Secrétaire  d'Etat. 

Le  Duc  de  Harcourt  a pour  frere  Henri-Claude 
de  Harcourt,  dit  le  Comte  de  Harcourt , né  le  1. 
Janvier  1704.  marié  le  13.  Février  174**  ^ Marie- 
Magdeleine  Thibert  des  Marnais  \ de  pour  foeurs , 
t“.  Chudc-Lidie  , née  le  11.  Janvier  1696. , veuve 
depuis  le  ît.  Oétobre  1714.  de  Gabriel-René  de 
Mailloc  , Comte  de  Cleri-Créqui  -,  de  1®.  Angelique- 
Louife  de  Harcourt , née  le  3.  Mai  1699. 

Jacques  de  Harcourt  , Marquis  d’Olonde , eft 
d’une  branche  aînée  de  celle  de  Beuvron.  Il  a 
époufe  le  16.  Novembre  1740.  Elifabeth- Charlotte 
de  Maillart f née  le  22.  Mars  17x2. , fille  unique  de 
Louis-Hewi  de  Maillart , Baron  d’Haneffe , de  de 
Catherine -Charlotte-Emilie  de  Choifcui  - d'ifchc  , 
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foeur  pulnce  de  Charlotte-Elilàbeth , mariée  à Milan 
l’an  170X.  à Alois  de  Gonzague  , Prince  de  Luzara 
& du  Saint-Empire.  Leurs  enfants  font  i°.  Guillau- 
me de  Harcourt, né  le  20.  Décembre  1742.  ; de 
a Charles  de  Harcourt,  né  le  31.  Août  1743. 

Le  Marquis  de  Harcourt-d’Olonde  a pour  fœur 
Marie-Marguerite,  mariée  le  premier  Mars  1732. 
à Charles-François  , Comte  de  There.  V.  Harcourt. 

BEUVRON  ou  Saint-Senier  de  Beuvron  , bourg , 
en  Normandie  , Dioccfc  & Ele&ion  d’Avranches  , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  de  Caen , Ser- 
genterie  de  Saint-Jamès.  On  y compte  160.  feux.  Ce 
bourg  eft  à une  demi-lieue  N.  de  Saint-Jamès  , & à 
3.  1.  S.  S.  E.  d’Avranches. 

BEUVRON  , riviere  de  la  Sologne  , au  Gouver- 
nement général  d’Orléanois.  Cette  rivière  prend  b 
fource  à 2. 1-  O.  de  Châtillon-fur-Loire.  Elle  coule 
par  Soudon  , la  Mothe-Beuvron , la  Ferté-Avrain , 
Sellettes  de  Candc  ; & après  un  cours  de  20.  lieues 
ou  environ , elle  fe  jette  dans  la  Loire , à 2. 1.  au- 
deffous  de  Blois. 

BEUVRY  , en  Artois , Diocefe  d’Arras,  Confcil 
provincial  de  fouverain  d’Artois , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Lille , Bailliage  de  Recette  de 
Bethune.  On  y compte  240.  feux  de  1 200.  perfon- 
nes.  Cette  ParoilTe  eft  à une  bonne  dcmi-licuc  E. 
de  Bethune. 

BEUVRY  , dans  la  Flandre  Wallonne  , Diocefe 
de  Tournay , Parlement  & Subdélégation  de  Douay , 
Intendance  de  Lille.  On  y compte  199.  feux.  Cette 
ParoifTe  eft  fituce  fur  un  ruifleau  , à une  demi- 
lieue  E.  S.  E.  d’Orchies*  & à 3. 1.  & quart  E.  N.  E. 
de  Douay. 

BEUXES , dans  le  Saumurrois , Dioccfc  de  Poi- 
tiers , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours , 
Election  de  Loudun.  On  y compte  48.  feux.  Cette 
ParoifTe  cft  à a.  1.  & quart  N.  E.  de  Loudun. 

BÉVY  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun  , Par- 
lement & Intendance  de  Dijon  , Bailliage  & Re- 
cette de  Nuyts.  On  y compte  27.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  à 2. 1.  de  quart  N.  O.  de  Nuyts. 
BEUZEC  , en  Bretagne.  Voye\  Beufcc. 
BEUZEVAL , en  Normandie  , Diocefe  de  Li- 
zieux  , Parlement  & Intendance  de  Rouen  , Elec- 
tion de  Pont-I’Evèque  , Sergenterie  de  Divcs.  On  y 
compte  2.  feux  privilégiés  de  60.  feux  taillables. 
Cette  ParoifTe  eft  à une  petite  diftance  de  l’Océan  , 
à une  demi-lieue  E.  N.  E.  de  Divcs , & à 4. 1.  de 
tiers  O.  N.  O.  de  Pont-l’Evêque. 

BEUZEV1LLE  , bourg , en  Normandie , Dioccfc 
de  Lizieux,  Parlement  oc  Intendance  de  Rouen, 
Eleaion  de  Ponteaudcmcr , Sergenterie  du  Mcnil. 
On  y compte  6.  feux  privilégiés  de  568.  feux  tailla- 
bles. Ce  bourg  cft  à a.  1.  de  quart  O.  un  quart  au  S. 
de  Pontcaudemer , de  3.  de  quart  N.  N.  E.  de  Li- 
zieux. Il  s’y  tient  toutes  les  femaines  un  Marché 
confidérable. 

BEUZE VILLE,  en  Normandie  , Diocefe  , Par- 
lement , Intendance  de  Eleaion  de  Rouen.  On  y 
compte  un  feu  privilégié  de  31.  feux  taillables.  Cctta 
ParoilTe  eft  à 4. 1.  Ôc  deux  tiers  N.  un  quart  à 1 E. 
de  Rouen. 

BEUZEVILLE  en  Beauptois , en  Normandie  , 
Diocefe  de  Coutances  , Parlement  de  Rouen , In- 
tendance de  Caen , Eleaion  de  Carentan  , Sergen- 
terie de  Varengucbec.  On  y compte  49-  »»*■  Cett® 
ParoifTe  cft  fituée  fur  la  petite  nvierc  d’Ouvc , à 
2.  I.  O.  N.  O.  de  Carentan. 

BEUZEVILLE  la  Grenniere  , en  Normandie , 
Diocefe  , Parlement  de  Intendance  de  Rouen , E*cC" 
tion  de  Caudebec  , Sergenterie  de  Bolbec.  On  y 
compte  3.  feux  privilégiés  de  160.  feux  taillablw. 
Cette  ParoifTe  eft  à deux  tiers  de  lieue  O.  N.  O.  de 
Bolbec , de  à 4.  1.  de  tiers  O.  N.  O.  de  Caudebec. 

BEUZEVILLE, 


BEU 

BEUZEVILLE  le Guerard,  en  Normandie,  Dio- 
cefe  , Parlement  & Intendance  de  Rouen , ElcAion 
de  Caudebec  , Sergenterie  de  Grainville.  On  y 
compte  3. feux  privilégias  & S4.  feux  taxables.  Cette 
Paroitie  cita  deux  tiers  de  lieue  S.  O.  de  Grainville 
& h 4. 1.  & demie  N.  O.  de  Caudebec. 

BEUZEVILLE  auPIain,  en  Normandie  Dio- 
cefe  de  Coutances , parlement  de  Rouen  , Inten- 
danec  de  Caen  , Eleélion  de  Carentan  , Sergenterie 
de  Sainte  - Mcre  - Eglife.  On  y compte  13.  feux. 
Cette  ParoiflTe  eft  à une  lieue  de  l’Océan  , & 2.  N. 
de  Carentan. 

BEUZEVILLE  fur  le  Vay , en  Normandie  Dio- 
cefe  de  Cofltances  , Parlement  de  Rouen , Inten- 
dance de  Caen  , Eleélion  & Sergenterie  de  Caren- 
tan. On  y compte  1 36.  feux.  Cette  ParoiflTe  eft  fituée 
. fur  le  peut  Vay  , à cinq  quarts  de  lieue  E.  N.  E. 
de  Carentan. 

La  Terre  & Seigneurie  de  Beu^cville-fur-le-Fay , 
fut  portée  en  mariage  fur  la  fin  du  quinzième  ficelé  * 
par  Marie  du  Boit , à Jacques  de  la  Luzerne , Cheva- 
lier, Seigneur  de  Mondevillc  , iflude  GeotFroi,  Sei- 
gneur de  la  Luzerne , qui  vivoit  en  1 290.  La  Terre  de 
la  Luzerne , dont  cette  Maifon  tire  fon  nom,  fut  portée 
dans  celle  deBriqueville  parGabrielle  de  la  Luzerne 
héritière  de  la  branche  ainée , & petite-niece  de  Jac- 
ques de  la  Luzerne  , quatrième  ayeul  de  Guy-Céfar 
delà  Luzerne,  en  faveur  duquel  la  Seigneurie  de 
Beuzeville ,ut  érigée  en  Comté  par  Lettres  de  Juillet 
1719*  , regiftrées  au  Parlement  de  Rouen  le  18. 
Mars  1720.  Il  mourut  en  Août  1736.  , lailTant  de 
Magdeleine-F rançoife  de  Pommer  euil  , Dame  de 
Moulin-Chapelle  , rommereuil  & Mifcray  , i°.  Cé- 
far- Antoine  de  la  Luzerne  , marie  le  3.  Août  1713. 
à Marie-Elifabet  de  Lamoignon-de-BlaucmAùl , dont 
(a)  Célar-Henri , né  le  23.  Février  «737.  Cé- 
l'ar-Guiltaume  , né  le  7.  Juillet  1738.  , (c)  N.  né 
leis-  Juillet  1741.;  20.  Henri-Paul  delà  Luzerne, 
ne  en  Juillet  1693. , Capitaine  de  Cuiraifiers  ; & 
30.  Françoife-Magdeleinc  de  la  Luzerne  , mariée 
en  1720.  à François  de  Maillé,  Marquis  de  Bcnnehart. 

BEUZEVILLE  TTE  , en  Normandie  , Diocefe  , 
Parlement  & Intendance  de  Rouen  , Eleélion  de’ 
Caudebec  , Sergenterie  de  Bolbec.  On  y compte  1. 
feux  privilégiés  «5c  -4.  feux  taillables.  Cette  Paroiflc 
eft  à deux  tiers  de  lieue  E.  de  Bolbcc  & à 3. 1.  O.  N. 

O.  de  Caudebec. 

BEUZI  T ou  la  Boiflîcre  , eu  Bretagne , Diocefe 
«5c  Recette  de  Saint-Poi-de-Lcon  , Parlement  «5c  In- 
tendance de  Rennes.  On  y compte  4.  leux  , un 
tiers  & un  quart  de  feux. 


B E Y 

BEY  , en  Bourgogne  , Diocefe  & Bailliage  de 
Chjlon,  Parlement  6i  Intendance  de  Dijon  Ref- 
furt  de  Saint-Laurent.  On  y compte  72.  feux.  Cette 
Furoiflc  eft  fituée  à quelque  diftancc  de  la  rive 
gauche  de  la  Saône , & à cinq  quarts  de  lieue  E.  N. 
E.  de  Châlon. 

BEY  , au  Pays-Meflin , Diocefe  , Parlement , In- 
tendance «5c  Recette  de  Metz  , Diftricl  de  l’Evêché. 
On  y compte  30.  feux.  Cette  Paroiflé  eft  enclavée 
dans  le  Bailliage  de  Nancy  en  Lorraine  ,&  elle  eft 
à 2. 1.  & deux  tiers  N.  E.  de  Nancy. 

BEY  , en  Bretagne,  Diocefe  & Recette  de  Quim- 
per , Parlement  & Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  6.  feux , un  tiers  & un  quart  de  feu.  Cette 
Parnifte  eft  à une  bonne  demi-lieue  S.  O.  deQuimpcr. 

BEY  , dans  la  BreflTc  , Diocefe  de  Lyon,  Parle- 
ment de  Intendance  de  Dijon  , Election  de  Bourg  , 
Mandement  de  Pont-de-Velle.  On  y compte  40. 
feux.  Cette  Paroiflé  eft  à une  lieue  S.  O.  de  Pont- 
de-Velle  , «5c  4.  & demie  O.  de  Bourg. 

BEYCHAT  , dans  le  Bourdelois , en  Guyenne  , 
Tome  /.  * 


n.  , „ BEY 

D,o«fe , Parlement  , In.endance  & Eleélion  de 
Bordeaux  Junfdiftion  de  la  Grande-Prévôté  d'En- 
trc-deux-Mer-ï.  ün  y compte  170.  feux.  Cette  Pa- 
r°  '*  3*  I.  E.  N.  E.  de  Bordeaux. 

BEYER.  Jean  - Frédéric  de  Beyer,  Confeiller  . 
Receveur  des  Aides  & Subfidesdu  Duché  de  Luxera! 
bourg  , obtint  de  l'Empereur  Charles  VI. , eu  con- 
hderation  de  fes  fervices  & de  ceux  de  fon  pure 
Jean  Beyer  Receveur  général  des  Etats  du  Duché 
Luxembourg,  puis  Confeiller  & Receveur  des 
Aides  & Subftdcs  du  même  Duché , le  titre  de 
Baron  pour  lui  & fes  détendants  mâles  & femelles 
par  Lettres-Patentes  du  6.  Juillet  171s.,  avec  là 
Inculte  d'appliquer  ledit  titre  de  Baron  fur  telle 
1 erre  qui  acquerrait  dans  les  Pays-Bas  autrichiens. 

. ‘«rrsrble  d'abord  que  l'article  de  Berer  ne  doic 
point  entrer  dans  ic  pian  de  notre  Ouvrage  b caufe 
que  le  titre  de  Beyer  eft  un  titre  étranger  lélon  fort 
origine  ; mais  ce  titre  eft  devenu  regnicole  à caufis 
des  alliances  que  la  Maifon  de  Beyer  a contraaécs 
en  dernier  lieu  dans  le  Royaume  ; &c'cft  pour  cette 
raifon  que  nous  l’employons  ici. 

Le  pere  du  Baron  de  Beyer , qui  avoit  e'poufé 
' ’ j!?. er  ’ eto‘t  Barthélemy  de  Beyec 

& d Enlabeth  de  Beughcm  , petit-fils  de  Nicolas  , 
allie  a Suzanne  de  Baur  , & arrière  - petit  - fils  de 
François  qui  avoit  époufé  Marie  de  Kcrkoven  & 
dont  le  pere  Adam  de  Beyer,  d’une  Famille  noble  de 
Mayence  , étoit  venu  de  la  ville  de  ce  nom,  s’éta- 
blir à Scierck  dans  la  Lorraine  allemande  où  il  fonda 
une  Chapelle. 

Le  Baron  de  Beyer  eft  mort  en  1750. , Maître 
en  la  Chambre  des  Comptes  des  Pays  - Bas  autri- 
chiens.  Il  avoit  époufé  en  1718.  Marie  - Sufanne- 
Jolephe  . VlcoRi telle  de  Fruu/u  . de  laquelle  il  a en 
un  his  mort  jeune,  & fix  filles  vivantes  afluelie- 
ment  ; 1 . Annc-Elifabcth-Joléphe  de  Beyer  , née 
le  premier  Oftobrc  1730. , mariée  le  13.  Décembre 
17S3-  b Jean-Jofeph  de  Félines , Baron  d'Uffac  & 
de  Verpr , Seigneur  de  la  Renaudie  en  Limoufin  ; 

* • bufaone-Elifabeth- Jofephe  , née  le  1 9.  Oftobra 
! 7 3 ■ - , alliée  en  Décembre  17.38.  b Jean-Baptifte- 
Jofeph  de  Sahuguet-Damar^ir-d'Efpagnac  , Baron 
de  Caziilac , Brigadier  des  armées  du  Roi  ; 3".  Jeanne- 
Berge  - Jofephe  , née  le  tt.  Décembre  1733.; 
V Marie-Jeanne-Catherine , née  le  2$.  Mars  1736.  ; 

5 . Elifabeth  - Anne  - Rofalie- Jofephe  , née  le  15. 

Juillet  1737.  ; 6°.  Charlotte-Louife  de  Beyer  née 
le  iç.  Juin  1746. 

0 Jean-I-  réderic , Baron  de  Beyer , avoit  pour  fueurs 
1 . Anne-EIifahcth  de  Beyer  , morte  en  1743. 
Duchcfle  de  Corfwarem-Loo * ; 2°.  Hélene  , morte 
en  1738. , epoufe  de  François  de  Maring  , au  pays 
de  Luxembourg  ; 30.  Marie , à préfent  veuve  de  Jac- 
ques , Baron  de  Libot  , & du  Petit-Rechaire  , au 
pays  de  Limhourg  ; 4°.  Anne-Marie  , aujourd’hui 
veuve  de  Guillaume  , Comte  de  Brins  & de  Hollen- 
felt  ; Anne- Marguerite  de  Beyer  , morte  femme 
d’Antoine , Baron  de  Hacn  & de  Schetteifdorff 
dans  la  Lorraine  allemande. 

BEYNAC  , en  Périgord  , Diocefe  & Eleélion  de 
Sarlat , Parlement  & Intendance  de  Bordeaux.  On 
y compte  170.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  à une  lieue 
S.  O.  de  Sarlat. 

BEYNAC  , en  Limoufin  , Diocefe , Intendance 

6 Eleélion  de  Limoges , Parlement  de  Bordeaux. 

On  y compte  61.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  à 2.  1.  5ç 
demie  S.  O.  de  Limoges. 

BEYNE  , dans  le  Mantois  , au  Gouvernement 
général  de  l’Iflc-dc-France  , Diocefe  de  Chartres , 
Parlement  & Intendance  de  Paris  , Elc&ion  de 
Montfort-PAmaury.  On  y compte  179.  feux.  Cette 
Paroiflc  eft  fituce  fur  la  rivière  de  Mandre  à a.  I. 

N.  N.  E.  de  Montfort, 
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h y rv  i-  C.  Franche-Comté,  Diocefe , Parle- 
t & Intendance  de  Befançon  , Bailliage  & Re- 
cette de  LonsJe-Saulnier.  On  y compte  1 8.  feu*. 
Ccrtc  Communauté  cft  à cinq  quarts  de  lieue  S.  O. 

de  Lons-Je-Saulnier. 

BEYNE  , en  Champagne  , Diocefe  d Auxerre  , 
Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Châlons,  Elec- 
tion de  Saint-Florentin.  On  y compte  1 30.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à 2. 1.  & tiers  E.  N.  E.  d’Auxerre , 
& 3.  & demie  S.  un  quart  à PO.  de  Saint-Florentin. 

BEYNES  , en  Provence.  Voye\  Beines. 

BEYNOST , dans  la  BrclTe  , Diocefe  de  Lyon  , 
Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bailliage  de 
Election  de  Bourg , Mandement  de  Montluel.  On  y 
compte  1 1 6.  feux.  Cette  Paroiflc  cft  à une  lieue 
S.  O.  de  Montluel  , & 2.  & tiers  N.  E.  de  Lyon. 

BEYNOST  ou  Saint-Maurice  de  Beynoft , dans  la 
Brcfle  , Diocefe  de  Lyon  , Parlement  & Intendance 
de  Dijon  , Bailliage  & Election  de  Bourg,  Mande- 
ment de  Montluel.  On  y compte  116.  feux.  Cette 
Paroilfc  eft  à un  tiers  de  lieue  S.  O.  de  celle  dont 
nous  avons  fait  l’article  précédent. 

BEYRAC  , dans  le  Bazadois,  en  Gafcognc,  Dio- 
cefe de  Baz.is,  Parlement  & intendance  de  Bor- 
deaux , Elcclion  de  Condom  , Juril'didion  de  Caf- 
teljaloux.  On  y compte  29.  feux.  Cette  Paroiflc  cft 
à une  lieue  E.  S.  E.  de  Caftcljaloux  , de  7.  & quart 
E.  un  quart  un  S.  de  Bazas. 

BEYRES  ou  Saint-Laurent  de  Beyres  , dans  le 
Gévaudan  , en  Languedoc,  Diocefe  & Recette  de 
Mende  , Parlement  de  Touloufc  , Généralité  de 
Montpellier , Intendance  de  Languedoc.  Un  y com- 
pte 36.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à $.  I.  S.  S.  E.  de 


Mende. 

HEV  REZI  AT , dans  ta  Brefl’c , Diocefe  de  Lyon, 
Parlement  de  lnrcmiancc  de  Dijon  , Bailliage  de 
Election  de  Guurg  , Mandement  de  Baugé.  On  y 
compte  40.  feux.  Cette  Paroillé  eft  à une  lieue  & 
demie  E.  N.  E.  de  Baugé  , & 4.  N.  0.  de  Bourg. 

BEYR1E  , eu  Béarn  , Diocefe  de  Lefear,  Parle- 
ment , Scnéchauflctf  de  Recette  de  Pau  , Intendance 
d’Aufch.  Un  y compte  feulement  2.  leux.  Cette 
Communauté  cft  à 1. 1.  N.  O.  de  Lefear. 

BEYR1E  (la),  dans  la  Baffe- Navarre , Diocefe 
de  Dax,  Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch, 
Recette  du  pays  île  Mixe.  Cette  Paroiflc  eft  alfoua- 
gée  pour  37.  liv.  10.  f.  cadaftrales , de  elle  eft  à 
une  petite  lieue  O.  S.  O.  de  Saint-Palais. 

BEYR1E  ( la  ) , dans  le  bas  Armagnac , en  Gaf- 
cogne  , Diocefe  , intendance  & Election  d’Aufch  , 
Parlement  de  Touloufe  , Collecte  du  bas  Armagnac. 
On  y compte  lin  feu  & 10.  bellugues  de  feu. 

KEYSEMESMA  , dans  la  BrdTè  , Diocefe  de 
Lyon  , Parlement  de  Intendance  de  Dijon,  Bailliage 
6c  Election  de  Bourg,  Mandement  de  Pont-de-VelIc. 
On  y compte  20.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  à une 
lieue  oc  deux  tiers  E.  de  Pont-de-VelIc , & 2.  & 
tiers  O.  N.  O.  de  Bourg. 

BE\  SS  AC  , en  Limoufin  , Diocefe  & Intendance 
de  Limoges  , Parlement  de  Bordeaux , Election  de 
Brives.  On  y compte  130.  feux.  Cette  Paroifl'e  eft 
à $.  I.  & trois  quarts  N.  O.  de  Brives. 

BES  SSAC  de  Segur  , bourg,  en  Limoufin  , Dio- 
cefe & Intendance  de  Limoges,  Parlement  de  Bor- 
deaux, Election  de  Brives.  Un  y compte  277.  feux. 
Segur  eft  à une  lieue  & tiers  N.  N.  E.  de  Beyflàc , 
8.  de  demie  N.  O.  de  Brives  , & 8.  S.  de  Limoges. 

BE\  SSAT,  dans  la  Marche,  Diocefe  de  Limoges , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Moulins , Elec- 
tion de  Gueret.  On  y compte  6 1 . feux. 


B E Z 

BEZ . en  Languedoc  , Diocefe  & Recette  d'Alais , 
ar  ement  de  Touloufc  , Généralité  de  Montpellier, 


BEZ 

Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  146.  feux. 
Cette  Paroifl'e  eft  à une  lieue  O.  S.  O.  d’Alais. 

BEZ  , en  Touraine.  Va ye\  Betz. 

BEZ  , en  Rouergue  , Diocefe  de  Rhodes,  Parle- 
ment de  Touloufe,  Intendance  de  Montauban , Elec- 
tion de  Villefranche.  On  y compte  2.  feux,  76.  bel- 
lugues de  demie. 

BEZ  dcl  Belfortès , en  Languedoc , Diocefe  de 
Recette  de  Cadres  , Parlement  ÜC  Généralité  de 
Touloufc,  Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
184.  feux.  Cette  Paroilfc  eft  à 3.  I.  E.  N.  E.  de 
Cuftres. 

BEZACOURT,  en  Béarn  , Diocefe  de  Lefear  , 
Parlement  de  Pau,  Intendance  d’Aufch  , Sénéchauf- 
fée  de  Recette  de  Morlas.  On  y compte  feulement 
3.  feux. 

BEZALLES  , dans  la  Bric-Champcnoife , Dio- 
cefe de  Sens  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Chiions  , Elcftinn  de  Provins.  On  y compte  26.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à 2. 1.  de  demie  N.  de  Provins. 

BEZANCOURT  ou  Grand-Val,  en  Languedoc, 
Diocefe  de  Recette  d’Alby  , Parlement  de  Généralité 
de  Touloufe , Intendance  de  Languedoc.  On  y com- 
pte 49.  feux. 

BEZANCOURT,  en  Normandie,  Diocefc,  Par- 
lement de  Intendance  de  Rouen,  Elcétion  dcGifors. 
On  y compte  8.  feux  privilégies  de  141.  feux  tail- 
lables.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  auprès  d’une  forêt, 
à 3. 1.  & demie  N.  O.  de  Gifors , de  2.  0.  S.  0. 
de  Gournay. 

BEZANCOURT,  en  Picardie,  Diocefe  de  Inten- 
dance d’Amiens,  Parlement  de  Paris,  Election d’Ab- 
h. ville.  Bailliage  d’Airaiue.  On  n’y  compte  qu’un 
fcul  feu. 

B EZ  ANGE  la  G rande , au  Pays-Mcffin , Diocefe , 
Intendance  de  Parlement  de  Metz  , Recette  de 
Vie  , Diftrifl  de  l’Evêché.  On  y compte  76.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à quelque  diftancc  de  Vie. 

BEZANGE  la  Petite  , au  Pays-Mcflm  , Diocefe  , 
Intendance  de  Parlement  de  Metz  , Recette  de 
Vie  , Diftricl  de  l'Evêché.  On  y compte  4}.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à une  lieue  S.  E.  de  Vie. 

BEZANNES  , en  Champagne  , Diocefc  de  Elec- 
tion de  Rhcims , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  C halo  ns.  Un  y compte  1 1 4.  feux.  Cette  Paroiflc 
eft  Y trois  quarts  de  lieue  S.  0.  de  Rheims , de  dans 
une  contrée  fertile  en  bons  vins. 

BEZAUDUN  , en  Dauphiné  , Diocefe  de  Die  , 
Parlement  de  Intendance  de  Grenoble  , Election 
de  Montelimart.  On  y compte  un  1 2e.  de  un  1 6e. 
de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; de  un  feu  , trois  quarts , 
un  1 ie.  de  un  96e.  de  leu  pour  les  biens  taillables  , 
y compris  néanmoins  un  quart  de  feu  pour  les  fonds 
affranchis.  Cette  Paroillé  eft  à 3.  I.  de  demie  S.  O. 
de  Die  , de  6. de  deux  tiers  O.  N.  O.  de  Montelimart. 

BEZAUMONT,  dans  le  Verdunois  ,au  Pays- 
Mefltn  , Diocefe  de  Recette  de  Verdun,  Parlement 
de  Intendance  de  Metz.  On  y compte  32.  feux. 
BE/E  , en  Champagne.  Voyt\ Baize. 

BEZÉ  ,en  Bourgogne.  Voyc\  Berfc. 

BEZEN  AC  , en  Périgord  , Diocefe  de  Ek-aion 
de  Sarlat,  Parlement  de  Intendance  de  Bordeaux. 
Or.  y compte  80.  feux.  Cette  Paroiflè  cft  fituée  fur 
la  rivedroite  de  la  Dordogne  ,à  2. 1.  S.  O.  de  Sarlat. 

BEZE  R IL  ( le  ) , au  Comté  de  Comminges  en 
Gafcognc  , Diocefe  de  Eleélion  de  Comminges  , 
Parlement  de  Touloufe  , Intendance  d’Aufch  , 
Aides  de  Sauveterre.  On  y compte  feulement  62. 
bellugues  de  feu. 

BEZIERS  , en  Languedoc.  Voye^  Befiers. 
BEZ1GNAN  , en  Dauphiné  , Diocefe  de  Sil- 
teron  , Parlement  de  Intendance  de  Grenoble  , 
Eleftion  de  Montelimart.  On  y compte  trois  quarts , 
un  t ie.  de  un  3 ae.  de  feu  pour  les  fonds  aflranchts , 
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& il  n’y  a l'oint  de  feu*  taillables.  Cette  Paroiflè 
ï**  J- l’^1’  N-,E-  du  Buy!  , & à 9. 1.  & demie  E. 
S.  E.  de  Montelunart. 

BEZINGHEM.dans  le  Boulonnois , Diocefe  & 
Recette  de  Boulogne  , Parlement  de  Paris  Inten- 
°*f£c  V*m,e,ns;  ün  y compte  48.  feux.  Cette  Pa- 
rotfle  eft  à 4. 1.  S.  E.  de  Boulogne.  Il  y a à Bczin- 
ghem  une  Chapelle  ou  Pcrfonnat , qui  vaut  600. 
livres  de  rente. 

BEZINS  , au  Comté  , Diocefe  & Eledion  de 
Comminges.en  Gafcogne  , Parlement  de  Touloufe 
Intendance  d’Aufch  , Châtellenie  de  Fronfac.  On  y 
compte  feulement  j a.  bcllugucs&  un  quart  de  bel- 
lugue  de  feu. 

5552^5?  ’ en  Gafc°gne-  Voye\  Befolles. 

BEZOV  OTTE  & la  Forge  , en  Bourgogne  , 
Diocefe  , Parlement , Intendance  , Bailliage  & Rc- 
cette  de  Dijon.  On  y compte  24.  feux.  Cette  Pa- 
rodie eft  fituée  fur  la  rivière  de  Baize  ,14.  I.  E. 

E;  de  Dijon  , & à un  quart  de  lieue  S.  E.  de 
JVlirebeau. 

BEZOUSSE  , en  Languedoc , Diocefe  & Recette 
de  N limes  , Parlement  de  Touloufe , Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  90.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 2.  I.  & tiers 
N*E*  dfIîîifin«,&  j. O. N. O. de  Beaucaire. 

1»  a iu  Ve  ) » en  Languedoc , Diocefe  & Recette 
cl  Alerh , Parlement  & Généralité  de  Touloufe 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  2c.  feux! 
Cette  Paroiflè  eft  à 2.1.  S.  E.d’Aleth. 

BEZU  les  Feves  , en  Champagne , Diocefe  de 
5° liions  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châ- 
lons  , Election  de  Château-1  hierry.  On  y compte 
feulement  1 2.  feux. 

BEZU  la  Forêt,  en  Normandie  , Diocefe  , Par- 
lement & Intendance  de  Rouen  , Election  & Ser- 
genteric  de  Lihons.  On  y compte  6.  feux  privi- 
légiés & 161.  feux  taillables.  Cette  Paroiflè  eft  à 
une  lieue  & deux  tiers  E.  de  Lihons  , & N.  N. 
O.  de  Gifors. 


BEZU  le  Guerri  , dans  la  Brie-Champenoife  , 
Diocefe  de  Soiflbns  , Parlement  de  Taris  , Inten- 
dance de  Chiions  , Election  de  Château-Thierry. 
On  y compte  74.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  limée  à 
line  bonne  demi-lieue  de  la  rive  droite  de  la  Mar- 
ne  ,&  à 2. 1.  & demie  O.  S.  O.  de  Château-Thierry. 

BEZU  le  Long  , en  Normandie  , Diocefe  , Par- 
lement & Intendance  de  Rouen  , Election  de  Gi- 
fors. On  y compte  2.  feux  privilégiés  & 78.  feux 
taillables.  Cette  Paroiflè  eft  à une  lieue  & demie 
O.  un  quart  au  N.  de  Gifors. 

BEZU  Saint-Germain  , dans  la  Brie-Champc- 
noife  , Diocefe  de  .Soiflbns  , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Châlons  , Election  de  Château- 
Thierry.  On  y compte  84.  feux.  Cette  Paroiflè  cil 
à une  lieue  & deux  tiers  N.  O.  de  Château-Thierry  ; 
& elle  n’eft  fcparée  de  la  Communauté  dcBcçu-Vj- 
Fcves , que  par  le  grand  chemin  qui  mène  de  Châ- 
teau-Thierry à Soiflbns. 
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BIACHE  , en  Picardie , Diocefe  de  Noyon  , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  d’Amiens  , Election  de 
Péronne.  On  y compte  too.  feux.  Cette  Commu- 
nauté eft  fituée  à une  petite  diftance  O.  S.  O.  de  la 
rive  gauche  de  la  Somme  , & de  Péronne.  11  y a à 
Biache  une  Abbaye  de  Filles,  de  l'Ordre  deCîtcaux  , 
& qui  jouit  de  $.  à 6.  mille  livres  de  rente. 

BIACHE  Saint- Wall,  en  Artois,  Diocefe  , Gou- 
vernance , Bailliage  <5c  Recette  d’Arras  , Confeil 
provincial  & louve  rain  d’Artois,  Parlement  de  Paris , 
Intendance  de  Lille.  On  y compte  61.  feux  & 303. 
perfonnes.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la  S carpe  ,à 
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deux  lieues  E.  un  quart  au  N.  d’Arras. 

BIADOS  au  pays  des  Landes  , en  Gafcogne  , 
Diocefe  de  Dax  , Parlement  de  Bordeaux  , Inten- 
dancc  d’Aufch , Eledion  des  Landes.  On  y compte 
1 16.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 2. 1.  & demie  N.E. 
de  Bayonne  , & 5.  S.  S.  O.  de  Dax. 

BIAN  , Verlac  & Saint-Vaubert  , en  Franche- 
Comte  , Diocefe  , Parlement  & Intendance  de  Bc- 
S^ieux*  **8*  * Eccettc  Baume.  On  y compte 

, BIANCOURT  , dans  le  Duché  de  Bar , Diocefe 
de  Toul  Parlement  de  Paris , Intendance  de  Lorrai- 
ne  Bailliage  & Recettede  Bar-lc-Duc.Ony  compte 
71.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 2. 1.  & trois  quarts  S.  de 
Ligny  , & quatre  & demie  S.  E.  de  Bar-le-Duc. 

BIANNE , Paroiflè  & Jurifdidion , dans  le  Con- 
domois  en  Gafcogne  , Diocefe  & Eleftion  de  Con- 
dom , I arlemcnt  & Intendance  de  Bordeaux.  On  y 
compte  9$.  feux.  La  Jurifdidion  de  Biannc  necom- 
prend  que  la  Paroiflè  de  fon  nom  , dk  cette  Paroiflè 
eft  à 2. 1.  N.deNerac. 

BIANNE  , dans  l’Armagnac,  en  Gafcogne,  Dio- 
cefe Intendance  & Eledion  d’Aufch , Parlement  de 
Touloufe  , Collcde  du  bas  Armagnac.  On  y compte 
feulement  56.  bellugues  & trois  quarts  de  bcllugue 


BIARD  , en  Poitou,  Diocefe,Irtendanec,Elcdion 

oc  Arrondiflèment  de  Poitiers , Parlement  de  Paris. 
On  y compte  46.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur 
la  rivière  de  Vouneuil , à une  demi-licue  O.  S.  O. 
de  Poitiers. 

BIARD  ( Saint-Hippolite  de)  , bourg , en  Sain- 
tonge  , Diocefe  & Eledion  de  Saintes  , Parlement 
de  Paris , Intendance  de  la  Rochelle.  On  y compte 
140.  feux.  Ce  bourg  eft  à une  petite  diftance  de  la 
rive  gauche  de  la  Charente  , à une  lieue  E.  S.  E.  de 
Rochefort , &.  4.  & tiers  N.  O.  de  Saintes. 

BIARD  , dans  la  Principauté  de  Dombes , Dio- 
cefe de  Lyon , Confeil  fouverain  de  Dombes  , Châ- 
tellenie de  Chalamont.  On  y compte  20.  feux.  Cette 
Communauté  cil  fituée  à la  fource  de  la  rivière  de 
Vclle  , à deux  tiers  de  lieue  E.  N.  E.  de  Chalamont 
& à 7. 1.  & quart  E.  un  quart  au  N.  de  Trévoux.  * 

El  Ail  DS  ( les  ) , bourg  , en  Normandie  , Diocefe 
d’Avranchcs  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de 
Caen , Eledion  de  Mortain , Sergentcrie  de  Corbelin. 
On  y compte  23  t.  feux.  Ce  bourg  eft  à 2.1.  & demie 
S.  E.  d’Avranches. 

BIARIT  , bourg  , au  pays  de  Labourd , en  Gaf- 
cogne, Diocefe  & Recette  de  Bayonne  , Parlement 
de  Bordeaux,  Intendance  d’Aufch.  On  y compte  203. 
feux.  Ce  bourg  eft  à une  petite  diftance  de  l’Océan 
& à une  bonne  lieue  O.  S.  O.  de  Bayonne. 

BIARNE  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Parle- 
ment & Intendance  de  Bcfançon , Bailliage  & Re- 
cette de  Dole.  On  y compte  30.  feux.  Cette  Parodie 
eft  à cinq  quarts  de  lieue  N.  O.  de  Dole. 

B1ARRE  , en  Picardie,  Diocefe  de  Noyon,  Par- 
lement de  Paris  , Intendance  d’Amiens  , Eledion  de 
Péronne.  On  y compte  26.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 
une  lieue  E.  N.  E.  de  Royc  , & 4.  & quart  S.  S.  O. 
de  Péronne. 

BIARRES  , dans  l’Orléanois  propre  , Diocefe  & 
Intendance  d’Orléans,  Parlement  de  Paris , Eledion 
de  l'ithiviers.  On  y compte  57.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  à 2. 1.  & demie  E.  N.  E.  de  Pithiviers. 

BIART  ou  Bidaut  , au  pays  de  Labourd,  en  GaG 
cogne,  Diocefe  & Recette  de  Bayonne,  Parlement 
de  Bordeaux  , Intendance  d’Aufch.  On  y compte 
265.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  à une  petite  diftancede 
l'Océan  , à trois  quarts  de  lieue  S.  O.  de  Biarit , & 
à une  lieue  fie  trois  quarts  S.  O.  de  Bayonne. 

B1AS  , au  pays  de  Eorn  , dans  le  Bourdelois , en 
Guyenne , Diocefe , Parlement , Intendance  & Elec-. 
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> . o„r,lean«  JurifiliftiondcSaint-Pol-en-Bom, 

“““  C'"'  Paroiff'  «*  6taic  à cintl 

0n>'V^icut<icl'Occan,àl.  I.  & quart  S.  S.  O. 
Ssâtat-Pol-an-Bom  , & 17.  S.  Oi  de  Bordeaux. 
BIAUMONT , en  Champagne.  V«y'\  Bcmont. 
BIAUR  , petite  riviere  , au  pays  des  Landes  , 
en  Gatogne  , & dont  le  coûts  n’eft  que  de  quatre 
ou  cinq  lieues. 


B1BEN  , en  Béarn  , Diocefe  de  Lefcar  , Parle- 
ment  de  Pau  . Intendance  d’Aufch  , Sénéchauflëc 
de  Recette  de  Morlas.  On  y compte  feulement  10. 
feux. 

BIBOST  , village  Se  annexe  de  la  Paroiffe  de 
Saint-Julien  , dans  le  Lyonnois  , Diocefe , Inten- 
dance Se  Ele&ion  de  Lyon.  On  y compte  14.  ha- 
meaux ,91.  feux  & 300.  perfonnes  de  communion. 
Cette  Communauté  ett  à 4. 1.  & tiers  O.  de  Lyon. 

BIBRACTE  , deindè  Augustodunum.  Cette 
ville  étoit  la  capitale  des  Ædui  ,&  on  ne  doute  pas 
que  ce  ne  foit  la  même  que  celle  d’Autun.  Céfar  , 
en  parlant  de  Bibraftc  , ( dans  fes  Comment,  liv. 
I.  & 7. , dit  : Oppidum  longé  maximum  ac  capiofijfi- 
1 nam  ; oppidum  apud  Æduos  maximte  auEloritatis. 
y«ye\\es eclairciffements  géographiques  fur  l’an- 
cienne Gaule  , qui  ont  paru  en  1741. 

B1BRAX.  C’étoit  anciennement  une  ville  des 
Boni.  Quelques-uns  ont  cru  que  cette  ville  étoit  la 
même  que  celle  de  Laon.  Sanfon  a pris  la  pofïtion 
de  Filmes  pour  celle  de  Bibrax  ; mais  en  combi- 
nant Ils  diitances , on  trouve  que  cette  pofition  ne 
convient  du  tout  point  à Bibrax  , Se  qu’il  en  cft  de 
même  de  la  pofition  de  Laon.  D’après  ces  mêmes 
diitances  , il  paroit  que  Bibrax  étoit  litué  à-peu- 
près  au  même  lieu  où  eft  à préfent  la  Pareille  de 
Bitvre , à »,  1.  S.  S.  E.  de  Laon. 
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BICESTRE  ou  Bisses  rnr  , ancien  Château  , 
litué  fur  une  hauteur  , dans  la  banlieue  Se  à deux 
tiers  de  lieue  S.  S.  E.  de  Paris  , Se  tour-proche  de  la 
ParuilTe  de  Gentilly.  Ce  Château  fut  bâti  fous  le 
règne  de  Charles  V. , par  les  ordres  de  Jean  Duc 
de  Berry,  & c’étoit  alors  un  polie  alTez  important  : 
il  fut  pillé  Ôc  détruit  pendant  les  troubles  arrives 
fous  le  règne  de  Charles  VI.  Duchefrie  prétend 
que  fon  véritable  nom  cft  Vinceftre.  Le  Roi 
Louis XIII.  l'ayant  fait  rétablir,  en  avoir  fait  un 
fuperbe  Hôpital  où  étoient  re«,us  les  foldats  inva- 
lides ; mais  fous  le  régné  de  Louis  XIV.  on  unit 
cette  Maifon  à l’Hôpital  général.  On  y retire  les 
pauvres  , on  les  y occupe  à différentes  manufac- 
tures qui  y font  établies.  C’eft  aufli  une  Maifon  de 
correction , où  l’on  renferme  les  libertins  , les  vaga- 
bonds Se  autres.  11  y 3 à Biceftre  un  puits  qui  mérite 
d’être  vtt  : ce  puits  qui  fournit  d’eau  à toute  la 
Maifon , à trente-quatre  toifes  trois  pieds  de  pro- 
fondeur , quinze  pieds  de  diamètre  & quarante-cinq 
pieds  de  circonférence.  Au  relie  , l’air  de  Biceftre 
cft  fort  faiti  , Se  c’eft  une  des  principales  caufes  qui 
avoient  déterminé  le  Duc  de  Berry  à foire  bâtir  en 
ce  lieu  le  Château  dont  il  cft  queition. 

BJCHENCOUT  , dans  le  Laonnois , au  Gouver- 
nement général  de  l’ille- de -France  , Diocefe  & 
Election  de  Laon  , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Soilfons.  On  y compte  ni.  feux.  Cette  Paroiffe 
cft  fituée  fur  une  petite  riviere,  à une  bonne  demi- 
lieuc  S. de  Chauny  , à 5.  1.  & deux  tiers  O.  S.  O.  de 
Laon  , & 4.  N.  N.  O.  de  Soilfons. 

"ICHES  , en  Nivernois  , Diocefe  Se  Ele&ionde 
î evers  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Mou- 
<•  °n  y compte  74.  feux.  Cette  Paroiffe  cft  fituée 
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dans  un  pays  de  bois , à 7.  lieues  E.  de  Nevers. 

RICHOLTZ  , dans  la  Baffe  Alfoce  , Diocefe  de 
Strasbourg  , Confeil  fouverain  & Intendance  d’Al- 
facc  , Bailliage  Se.  Recette  de  Pfoffenhoffen.  On  y 
compte  16.  feux.  Cette  Paroiffe  cil  à ».  1.  & deux 
tiers  O.  N.  O.  de  Haguenaw , & à cinq  quarts  de 
lieue  H.  O.  de  Pfoffenhoffen. 

B1CON  , en  Auvergne  , Diocefe  de  Clermont  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  Se  Elcftion  de 
Riom.  On  y compte  30.  feux. 

BICQU1LLEY  .dans le Toulois.au Pays-Mcffin, 
Diocefe  & Recette  de  Toul , Parlement  & Inten- 
dance de  Metz.  On  y compte  4».  feux.  Cette  Pa- 
roiffe cft  à une  lieue  S.  S.  E.  de  Toul. 

BICTELNHElM.enAlfacc.  Va je\  Biettenhcim. 
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B1DACHE  , Paroiffe  Se  Seigneurie  confidérable 
avec  titre  de  Principauté  , dans  la  Baffe-Navarre  , 
Diocefe  de  Dax  , Parlement  de  Pau  , Intendance 
d’Aufch  , Diftriéf  du  Duché  de  Grammont.  On  y 
compte  t6o.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  fur  la 
rive  gauche  d’une  petite  riviere  , à 4. 1.  Se  quart  E. 
de  Bayonne  , 5.  & trois  quarts  S.  de  Dax  ,4.  N.  N. 
O.  de  Saint-Palais , une  & demie  N.  O.  de  Gram- 
mont , & 10.  O.  N.  0.  de  Pau.  La  Principauté  de 
Btdache  appartient  au  Duc  de  Grammont  , qui  y 
prétend  de  s droits  de  Souveraineté  , Se  prend  le  titre 
de  Souverain  de  Bidachc  , ce  qui  lui  eft  contefté 
par  les  Magiftrats  confervateurs  des  droits  du  Roi. 
V oye\  Aller  ù Grammont. 

B1DACHE  , Abbatia  San(li  Salvataris.  C’eft  , à 
ce  qu’on  prétend , le  nom  d’une  Abbaye  d’ Hommes, 
de  l’Ordre  de  Prémontré  , au  Diocefe  d’Uzès  , en 
Languedoc.  Mais  nous  ne  trouvons  pas  qu’il  foit 
fait  mention  de  cette  Abbaye  dans  les  Po aillés  du 
Royaume. 

BIDARREY  , dans  la  Baffe-Navarre , Diocefe  de 
Bayonne  , Parlement  de  Pau , Intendance  d’Aufch  , 
vallée  d’Offcz.  On  y compte  40.  feux  ou  habitations. 
Cette  Pareille  eft  fituée  fur  la  riviere  de  Nive  , à 

4.  I.  Se  demie  O.  S.  O.  de  Saint-Palais , Se  autant  S. 

5.  E.  de  Bayonne. 

BIDASSOA,  petite  riviere  .quifépare  la  France 
de  l’Efpagnc  , du  côté  du  pays  de  Labourd.  Elle 
prend  fa  fource  dans  les  Pyrénées  , Se  fe  jette  dans 
le  golfe  de  Gafcogne  , entre  Fontarabic  & Andaye. 
C’elt  dans  une  petite  Ifle  , qui  eft  à une  demi-lieue 
de  S.  d’Andaye  , Se  qu’on  appelle  Vljle  desFrifans , 
que  fe  tinrent  en  » 6 $ 9.  , les  Conférences  pour  la 
paix  des  Pyrénées  , & dans  Icfquellcson  convint  du 
mariagedu  Roi  Louis  XIV.  avec  l’Infante  d’Efpagne. 

BIDEREN  , en  Béarn  , Diocefe  d’Oleron , Par- 
lement de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , Sénéchaufféc 
& Recette  de  Sauveterre.  On  v compte  feulement 
5.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une  demi-lieue  S. 
O.  de  Sauveterre. 

B1DERSTR0FF  ou  Bidustroff  , dans  le  Duché 
de  Lorraine  , Diocefe  de  Metz  , Confeil  fouveraia 
& Intendance  de  Lorraine  , Bailliage  & Recette  de 
Dicuzc.  On  y compte  1 8.  feux. 

La  Terre  , Seigneurie  Se  Château  de  Bidcrjtroff 
fut  érigée  en  Baronnie  , par  Lettres  du  19.  Avril 
17»». , en  faveur  de  Pierrc-Charlcs-Melaine  .Baron 
de  Philbcrt , Gouverneur  des  Pages  de  S.  A.  R.  de 
Lorraine.  Claude  de  Hedaulr  , fa  trifayeule  , femme 
deDidier  I. de  P/w/icrr, fut  la  trente-deuxieme  nour- 
rice de  Charles  Duc  de  Lorraine  , Se  la  feule  qu» 
put  réuffir  à élever  ce  Prince.  Elle  fut  mere  de  Di- 
dier IL  du  nom  , & de  Chrétien  de  Philberr. 

Didier  II.  du  nom  , l’aîné  , fut  Seigneur  de  Hara- 
court-lès-Marfal  , Se  mourut  en  1600. , laiffant  de 
fo  femme  Louife  Fournier  de  Mat  cheville  , Anne  de 
Pbilbert 
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Philbert , Confeiller  d’Etatdu  Doc  de  Lorraine,  qui, 
de  Claude  de  Courcol  , eut  Didier  III.  de  Philbert  , 
Seigneurde  Pagny-fous-Prefny , pere  de  Pierre-Char- 

les-McIaine  , en  faveur  duquel  Biderftroff  fut  érigé 
en  Baronnie  , ainfî  que  nous  Pavons  dit  , & de 
Françoife-Antoincrte  de  Phiibert , veuve  de  Michcl- 
Jerôme  de  Ponte , Envoyé  extaordinaire  de  Charles 
S*e,  Lorraine  , Eleftcur  de  Trcves  , près  du  Duc 
Léopold.  Le  Baron  de  Philbert  ett  le  dernier  de  fon 
nom  , & n’a  point  d’enfants  de  fit  femme  N.  de 
aamberviller. 

• Chrétien  de  Philbert  , frere  puîné  de  Didier  II. 
du  nom  , fut  Seigneur  de  Gerardcourt , & Secrétaire 
d’Etat  de  Lorraine.  Edmond-Chrétien  de  Philbert  , 
fon  arrierc-petit-fils  , Sous-Lieutenant  des  Chevaux- 
Légcrs  de  la  garde  du  Duc  Léopold  , époufa  Anne 
du  Han  , focur  de  François  , Comte  de  Han  ôc  de 
HcmeftrofF,i3c  en  eut  François'-Philippe  de  Philbert, 
créé  Baron  par  Lettres  du  Duc  Léopold  , du  pre- 
mier Mars  1721.  , mort  en  Moravie  le  6.  Janvier 
*7$  J*  » étant  Lieutenant  - Général  des  armées  de 
l’Impératrice  - Reine  , Colonel  d’un  Régiment  de 
Dragons  ôc  Commandant  en  Moravie. 

B1DETTE  , dans  le  Condomois , en  Gafcogne  , 
Diocefc  , EleÂion  ôc  Jurifdiftion  de  Condom  . Par- 
lement ôc  Intendance  de  Bordeaux.  On  y compte 
4$.  feux. 

BIDON  , dans  le  Vivarais , en  Languedoc  , Dio- 
ccfe&  Recette  de  Viviers  , Parlement  de  Touloufe , 
Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de  Lan- 
guedoc. On  y compte  1*5.  feux.  Cette  Parodie  eft 
à 2. 1.  & quart  N.  O.  du  Pont-du-Saiuc-E  finit  , & 
3.  S.  S.  O.  de  Viviers. 

BIDOS  , en  Béarn  , Diocefe  , Sénéchauflec  ôc 
Recette  d’Oleron  , Parlement  de  Pau  , Intendance 
d’Aufch.  On  y compte  feulement  3.  feux.  Cette 
Communauté  cil  fituée  fur  le  Gave , à une  petite 
diftance  S.  d’Oleron. 

BiDüU  , dans  l’Afturac  , en  Gafcogne  , Diocefe 
& Intendance  d’Aufch  , Parlement  de  Touloufe 
Eleflion  d’Aftarac.  On  y compte  un  feu  Ôc  66.  bel- 
Iugucs  de  feu. 

B1DOUSSE,  rivière  , qui  prend  fa  fource  dans 
les  montagnes  qui  féparent  la  Balfe-Navarrc  du 
pays  de  Soûle  i qui  pafle  près  d’Oftabat.par  Saint- 
Palais  & par  Bidache  , Ôc  fe  jette  dans  l’Adour  au- 
deflbus  de  Guiche , à 4. 1.  E.  N.  E.  de  Bayonne.  Le 
cours  de  cette  rivière  cil  de  to.  à 1 2.  lieues. 

B1  DOUZE  , ancienne  Baronnie  , au  Comté  , 
Diocefe  ôc  Recette  de  Bigorrc , Parlement  de  Tou- 
loufc  , Intendance  d’Aulch.  Cette  Baronnie  étoit 
anciennement  une  des  douze  Baronnies  de  Béarn  ; 
mais  elle  en  a été  retranchée  , & elle  fait  aujourd’hui 
partie  du  Comté  de  Parabcrc , fitué  en  Biqorre  , à 
4. 1.  N.  de  Tarbes  , & qui  eft  pollèdé  par  une  bran- 
che de  la  Maifon  de  Baudcan. 

B1DUCASSES  ou  Bajocasses  , Nationou  Peu- 
ple de  la  féconde  Lyonnoife  , dont  Arigenus  ou 
Bajoce  croit  le  chef-lieu.  Ce  peuple  habitoit  à-peu- 
près  le  terrein  qui  forme  aujourd’hui  le  Diocefe  de 
Bayeux.  Il  étoit  borné  au  N.  par  l’Océan  , nu  S.  par 
\esAulcrci-Ccnomani  , M’E.  par  les  Lexovii  Ôc  par 
les  Sagii , ôc  à l’O.  par  les  Unclh  ôc  les  Abrincatui. 
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B1ECOURT  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Dio- 
cefe île  Tout,  Confeil  fouveraln  & Intendance  de 
Lorraine  , Bailliage  ôc  Recette  de  Mirecourt.  On  y 
compte  36.  feux.  Cette  Pareille  eft  fituée  fur  un 
ruifleau  , à 2. 1.  O.  N.  O.  de  Mirecourt. 

B1EDESTHAL  , Paroifle  Ôc  Seigneurie  particu- 
lière , dans  le  Sundtgaw  , Diocefe  de  Bâle  , Con- 
feil fouverain  ôc  Intendance  d’Alfacc  , Bailliage  Ôc 
Recette  de  Fcrrette.  On  y compte  19.  feux.  Cens 
Tome  l, 


Paroifle  eft  fituée  fur  la  frontière  de  Suiflè , à uuo 
lieue  ôc  demie  E.  S.  E.  de  Ferrette. 

BIEF  , en  Franche-Comté  , Dioccle  , Parlement 

& Intendance  de  Befançon  , Bailliage  ôc  Recette 
de  Baume.  On  y compte  20.  feux.  Cette  Commu- 
nauté eft  fituée  fur  la  rive  gauche  du  Doux , à 5. 1. 
& demie  E.  de  Baume. 

BIEF  du  Bourg , en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
Parlement  & Intendance  de  Belàn^on,  Bailliage  ôc 
Recette  de  Salins.  On  y compte  37.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  à 4.  |.  S.  E.  de  Salins , ôc  à cinq  quarts 
de  lieue  N.  E.  de  Noferoy. 

BIEF  ou  le  Fief  des  Maifons  , en  Franche- 
Comte , Diocefe,  Parlement  ôc  Intendance  de  Befan- 
çon , Bailliage  ôc  Recette  de  Poligny.  On  y compte 
feulement  7.  feux. 

BIEFMORIN  ou  Fiefmorin  , en  Franche-Com- 
tc , Diocefe  , Parlement  & Intendance  de  Befan- 
çon , Bailliage  ÔC  Recette  de  Dole.  On  y compte 
20.  feux.  Cette  Communauté  eft  fituée furun  ruilleau , 
a trois  lieues  ôc  trois  quarts  S.  S.  E.  de  Dole. 

BIELLE  N A VE  , en  Béarn  , Diocefe  d’Oleron, 
Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , Séné- 
chauflee  Ôc  Recette  de  Sauvctcrre.  On  y compte 
15*  feux. 

BIELLES,  en  Champagne  , Diocefe  ôc  Election 
de  Langrcs  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
ChSlons.  On  y compte  122.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  U 4. 1.  N. de  Langres,  ôc  2.  E.  S.  E.  de  Chaumont. 

BiELLESEGURE , en  Béarn  , Diocefc  de  LeC- 
car  , Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch 
Senéchauflée  ôc  Recette  de  Sauveterre.  On  y compte 
36.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à cinq  quarts  de  lieue 
E.  N.  E.  de  Navarreins  , & à 3.  1.  & demie  E, 
S.  E.  de  Sauveterre. 

BIELLEVTLLE  , en  Normandie  , Diocefc  , Par- 
lement «5c  Intendance  de  Rouen  , Election  de  Cau- 
debec,  Scrgenterie  de  Bolbec.  On  y compte  34. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à cinq  quarts  de  lieue  E. 
N.  £.  de  Bolbec  ,ôc  à 3.  I.  N.  O.  de  Caudebcc. 

BIENCOUKT  , Prieuré  d’Hommes,  de  l’Ordre 
de  Saint-Benoît , en  Artois  , Diocefe  d’Amiens 
Confeil  provincial  & fouverain  d’Artois , Parlement 
de  Paris,  Intendance  de  Lille,  Bailliage  & Re- 
cette de  Hefdin.  On  y compte  3.  feux  ôc  12.  per- 
fonnes.  Cette  Communauté  eft  lituée  fur  l’Aurie 
à 2. 1.  S.  de  Hefdin. 

BIENCOü  RT,  en  Picardie , Diocefe , Intendance 
Ôc  Election  d’Amiens,  Parlement  de  Paris , Doyenné 
d’Oifcmont.  On  y compte  57.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  à une  lieue  ôc  tiers  O.  N.  O.  d’Oifcmont  ôc  2.  ôc 
demie  S.  O.  d’Abhevillc. 

BIENCOURT,  en  Lorraine.  Voye\  Bianeourt. 
B1ENFA1TTE,  en  Normandie,  Diocefe  ôc  Elec- 
tion de  Lizieux  , Parlement  de  Rouen  , Inten- 
dance d’Alençon  , Sergenteric  d’Orbec.  On  y 
compte  165.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la 
rivière  d’ürbiquette  , à 3.  1.  S.  E.  de  Lizieux. 

B1ENNAC  , bourg  , en  Angoumois  , Diocefe  de 
Limoges  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Poitiers  , Eleélion  de  Confolent.  On  y compte  350. 
feux.  Ce  bourg  eft  à un  quart  de  lieue  S.  E,  de 
Rochechouart , ôc  à 5.  1.  S.  E.  de  Confolent. 

BIENNETZ  , en  Normandie  , Diocefc  , Parle- 
ment , Intendance  Ôc  Election  de  Rouen.  On  y 
compte  j.  feux  privilégiés  ôc  39.  feux  taillables.  Cette 
Paroifle  eft  à 4.  1.  N.  de  Rouen. 

BIENVILLE  , dans  le  Noyonnois,  au  Gouver- 
nement général  de  l’Ifle-de-Francc  , Diocefe  de 
Beauvais , Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Soif- 
fons , Election  de  Compiegnc.  On  y compte  60.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  fituée  lur  la  rivière  d’Aronde  à 
une  demi-lieue  N.  de  Compiegnc. 

BIENVILLE , en  Champagne  , Diocefe  Ce  lu, 
Xxxxxxx 


tjidaftce  de  Châlons,  Parlement  de  Pans , Elec- 
tion de  Vitry-le-François.  On  y compte  75.  feux. 
CeW  Paroiftè  eft  (nuée  fur  la  rive  droite  de  la 
IVfame  , à une  lieue  & deux  tiers  S.  S.  E.  de  Saiot- 
Dirier. 

B1BNV1LLE  , en  Normand» , Diocefe  de  Elec- 
tion de  Lizicux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance 
de  Caen.  On  y compte  30.  feu*.  Cette  Paroiffe  cft  à 
4. 1.  0*  S.  O.  de  Lisieux. 

BIENVILLERS  , en  Artois  , Diocefe  d’Arras  , 
Confeil  provincial  & fouverain  d’Artois  Parlement 
de  Paris  , Intendance  de  Lille,  Bailliage  dt  Recette 
de  Bapaume.  On  y compte  14.  feux  & 117.  per- 
fonnes.  Cette  Paroiffe  eft  à un  tiers  de  lieue  O.  N.  0. 
de  Bapaume. 

BIENVILLERS  aux  Bois  , en  Artois  , Diocefe  , 
Gouvernance , Bailliage  & Recette  d’Arras  , Con- 
fefl  provincial  Ôt  fooverain  d’Artois  , Parlement  de 
Paris  , Intendance  de  Lille.  On  y compte  6a.  feux 
4e  370.  performe5.  Cette  Paroiftè  eft  à 2. 1.  & deux 
tiers  S.  O.  d’Arras. 

BIENWALD.  Oa  appelle  de  ce  nom  une  forêt 
confidérable  , fituée  entre  le  Rhin  , la  Lauter  , 
Weiflèmbourg  & Landaw.  Cette  forêt  a 4.  ou  $. 
lieues  de  longueur  , 6c  environ  la  moitié  de  largeur , 
6c  elle  appartient  à l’Evêque  de  Spire. 

B1ERGE  , en  Champagne  , Diocefe,  Intendance 
4f  Election  de  Châlons,  Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  11.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 3. 1.0.  S.  O. 
de  Châlons. 

BIERMES  , en  Champagne  , Diocefe  de  Rhcims, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons , Elec- 
tion de  Rethel.  On  y compte  78.  feux.  Cette  ParoiiTe 
eft  \ une  demi-lieue  S.  S.  E.  de  Rethel. 

BlERMONT.en  Picardie, Diocefe  de.Beauvais, 
Parlement  de  Paris , Intendance  d’Amiens  , Elec- 
tion de  Montdidicr.  On  y compte  49.  feux.  Cette 
Paroiftè  eft  à 2. 1.  & demie  S.  E.  de  Montdidicr. 

BIERNÉ  , dans  la  Flandre  Flamingante  ou  Ma- 
ritime , Diocefe  d’ Y près,  Parlement  de  Douay , 
Intendance  de  Lille  , Subdélégation  de  Berg-Saint- 
Winox.  On  y compte  $ i . feux.  Cette  Paroiiïe  eft  à 
quelque  diilance  O.  de  Berg. 

BIERNÉ  , en  Champagne  , Diocefe  & Ele&ion 
de  Troyes  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Châlons.  On  y compte  13.  feux.  Cette  Communauré 
eft  une  dépendance  de  la  Paroiiïe  de  Mouftèy  , de 
elle  eft  à 2. 1.  O.  de  Troyes. 

BIERNE  , bourg,  en  Anjou  , Diocefe  d’Angers, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours,  Election 
de  Château-Gontier.  On  y compte  tXo.  feux.  Ce 
bourg  eft  à 2.  1.  & tiers  E.  S.  E.  de  Château-Gon- 
tier , & 6.  & demie  N.  un  quart  à !’£.  d’Angers. 

BIERRE  , en  Bourgogne  , Diocefe  , Bailliage  & 
Recette  de  Châlons , Parlement  & Intendance  de 
Dijon.  On  y compte  43.  feux. 

B1ERRES-LES-EGAREÉS,  en  Bourgogne , Dio- 
cefe d'Autun  , Parlement  de  Intendance  du  Dijon  , 
Bailliage  de  Recette  de  Semur-en- Auxois.  On  y 
compte  60.  feux. 

BIERRES-LES-SEMUR  , en  Bourgogne,  Dio- 
ecfe  d'Autun  , Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , 
Bailliage  de  Recette  do  Scmur-en-Auxois.  On  y 
compte  30.  feux.  Cette  Paroiiïe  oft  à une  lieue  S. 
S.  O.  ée  Seraur. 

Noti 1.  Par  Lettfcs  d’OAobre  1706. , la  Terre  & 
Seigneurie  de  Bicrres  en  Auxois  fut  érigée  en  Comté , 
enfeveur  d’Antoine  Chajirairt , Treforier  général 
des  Etats  de  Bourgogne.  Cette  Terre  eft  poifedée 
par  les  héritiers  de  l'on  fils. 

B1ERRY  , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Laogres  , 
Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  de 
Recette  de  S emur-ejv-  Auxois.  On  y compte  47.feux. 
C,rm  Pwohfc  «ft  à a.  petites  lieues  N.  O.  de  Semur. 
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BIERRY , en  Bourgogne,  Diocefe  d’Autun  , Par- 
lement de  Intendance  de  Dijon , Bailliage  de  Re- 
cette d’Avalon.  On  y compte  24.  feux.  Cette  Pa- 
roiffe eft  à une  demie-lieue  d’Avalon. 

BÏERSE  , dans  la  Principauté  de  Dombcs , Dio- 
cefe de  Lyon  , Confeil  (buverain  de  Dombcs  ,'  Châ- 
tellenie de  Villeneuve.  On  y compte  18.  feux.  Cette 
Communauté  eft  connue  fous  le  nom  de  Plaine  de 
Bierfe  , 6c  elle  eft  à une  lieue  & demie  N.  de 
Trévoux. 

BIERVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  , Parle- 
ment , Intendance  de  Eleftiun  de  Rouen.  On  y 
compte  2.  feux  privilégiés  & 35.  feux  taUlables. 

B1ESELBERG  , dans  la  baffe  Alface,  Diocefe 
de  Spire , Confeil  fouverain  de  Intendance  d’ Alface  , 
Bailliage  de  Lautcbourg.  On  y compte  20.  feux. 

B1ESMES  , en  Champagne  , Diocefe  de  Soif- 
(bas  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons , 
E lésion  de  Château-Thierry.  On  y compte  $7.  feux. 
Cette  Paroiftè  eft  à une  bonne  dcjm-lieuc  E.  N.  E. 
de  Château-Thierry. 

BIETTENHEIM  , dans  la  baffe  Alfece  , Dio- 
cefe de  Strasbourg , Confeil  fouveraiu  de  Intendance 
d’AHacc , Bailliage  de  Recette  de  Brumpt.  On  y 
compte  2$.  fieux. 

BIEVILLE  , en  Normandie , Diocefe  de  Baycux , 
Parlement  de  Rouen , Intendance  de  Election  de 
Caen,  Sergenterie  d'Oyftreham.  On  y compte  72. 
feux.  Cette  Paroiftè  eft  à cinq  quarts  de  lieue  N. 
de  Caen. 

BIEVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  de  Coû- 
tantes , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de  Caen , 
Elc&ion  de  Saint-Lo  , Sergenterie  de  Thorigny. 
On  y compte  76.  feux.  Cette  Paroiftè  eft  fituée  fur 
la  Eiromc  , à 3.  1.  E.  S.  E.  de  Saint-Lo. 

BIEVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  de  Séez  , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alençon , Elec- 
tion de  Falaife  , Sergenterie  de  Saint- Pierre-fur- 
Dives.  On  y compte  45.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 
2. 1.  N.  N.  E.  de  St.  Pierre  , de  $.  de  quart  N.  E. 
de  Falaife. 

BIEULE  , bourg  de  comté  , en  Quercy  , Diocefe, 
Intendance  de  Election  de  Montauban  , Parlement 
de  Touloufe.  On  y compte  26.  feux  , 46.  bellugues 
de  un  quart  de  belluguc  de  feu.  Ce  bourg  eft  fitué 
fur  l’Avcirou,  à 3. 1.  de  demie  N.  E.  de  Montauban. 

BIEVRE  , dans  le  Duché  de  Carignan , Diocefe 
de  Verdun , Parlement  de  Intendance  de  Metz , Re. 
cette  de  Carignan.  On  y compte  $$.  feux.  Cette  Pa- 
roiffe eft  à une  lieue  de  demie  S.  E.  de  Carignan.  On 
diftingue  le  grand  de  le  petit  Bievres,  mais  ils  ne  for- 
ment enfeinble  qu’une  feule  de  même  Communauté. 

BIEVRES  , dans  le  Laonnois  ,au  Gouvernement 
général  de  l’Hlc-de-France  , Diocefe  de  Elc&ioo  de 
Laon  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Soiflbns. 
On  y compte  $ 8.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 2.  L S.  E. 
de  Laon.  V oyc\  Bibrax. 

BIEVRES  , Bcvcra  , Brvrrir,  petite  riviere  de 
rifle-de-Francc.  Elle  a fa  Iourte  à un  tiers  de  lieuo 
S.  O.  du  Parc  de  VerfaiUes.  Elle  paflè  par  Bue , Jouy 
de  par  plulieurs  autres  Paroiffes  ; de  après  un  cours 
de  cinq  ou  fix  lieues  , elle  fe  jette  dans  la  Seine  un 
peu  au-deffus  de  Paris.  Cette  riviere  eft  la  même 
que  celle  qui  fournit  d’eau  la  manufacture  des  Go- 
belins  , dont  les  teintures*font  fi  belles. 

BIEVRES  le  Châtel,  dans  l’Ifle-de-Fnmce , Dio- 
cefe , Parlement , Intendance  de  Election  de  Paris- 
On  y compte  98.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  tout-pro- 
che de  la  rivière  de  fon  nom  , à a.  1.  6c  tiers  S.  O. 
de  Paris , de  une  de  deux  tiers  S.  E.  de  VerfaiUes. 

BIEUXY  , dans  le  Soiftbnnois,  au  Gouvernement 
général  de  l’Ifle-de-France  , Diocefe , Intendance  de 
Election  de  Soldons  , Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  14.  feux. 
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BŒITZAN , dan!  I'Aflarac  , en  Gafcogne  , Dio- 
"ft*  I-K^ancedVlufch,  Parlement  de  Tonloufe, 
Election  <1  Aftarac.  On  y compte  t.  feux  & 64.  bel. 
1 u^ues  de  feu.  Cette  Communauté  ett  à 1. 1.  & de- 
mie E.  de  MiraptJe.  ' 

Va™  '.  m Br'»pra,  Dbcefe  & Recette  de 
vannes , Parlement  « Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  u feux  un  tiers  & un  quart  de  feu.  Cette 
Parolllc  eft  à 6. 1.  deW  og*  4e  Vannes.  ' 
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BIGARROQTO  en.  Périgord , Diocefe  & Elec- 
Uon  de  Per, gueux.  Parlementât  Intendance  deBor- 

RTrtoeiCOmDIC  feulement  9,  feu,. 

BKiERRI  ou  BtutaaoKts , Nation  ou  Peuple  de 
T s nmp0Jl'U  a""  ou  voificme  Aquitaine  , dont 
Teria ,0{l,dum  . aujourd'hui  Tarie,  , ctoit  le  chcf- 

les %Si/'UPc  CX°'^nc  a.“  H-  * PM  H E.  par 
PFf™  ’ par  f PXrencci‘)ui  'e  féparoient  de 
I Espagne  b 1 1.  par  les  Convenu  <5t  les  Cenjcranni , 
i 1 O.  par  les  Beneamt , & au  N.  O.  par  les  Tarufal 
•er.  Il  parait  que  les  Tamaus  & les  Campai  fai- 
foient  parue  des  B'swmii,  ou  que  du  moins  ils  dé- 
pendaient d eux.  Craffus,  Lieutenant  de  Cl- far,  força 
1 s 4 fe  Ibumettre.  Pline  les  appelle  Bc- 

gerr,  ( liv.  IV.  chap.  to,  ).  Ptolomceât  les  autres  Géo- 
f urhD!  n'  “ c'>n“°‘ir‘'«  point.  St.  Paulin  les  ap- 
pelle Belfast  Btgerrar  , f, ns  doute  parce  qu'une 
partie  de leur  pays,  fitué,  dans  les  montagnes  des 
Pyrénées  les  oblige  à fe  v^tif  d'une  fourrure  . que 
Sulpice-Scyere  dans  la  vie  de  Sr.  Martin  , appelle 

i'trvA r^"  y°?‘*  ci-E'flous  Bigarre. 

BlGNAe.eu  Angoumois  , Diocefe  d'Angoulè- 
roe  Parlement  de  Paris  , Intendance  de  la  Rochelle, 

pi  •i?”  lerC05.nacC'  ,0".y  compte  87.  feux.  Cette 
raroiue  eft  fituee  fur  la  nvc  gaufhe  de  I4  Charente , 
*4,  L«  demie  PI.  N.  E.  d«e  Cognac. 

BIGNAN.en  Bretagne,  Diocefe  & Recette  de 
Vannes , Parlement  & Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  1 6.  feux , un  tiers  & un  quart  de  feu. 

BICiNANON  . au  pays  des  Landes , en  Qafco- 
ne , Diocefe  de  Dax  , Parlement  de  Bordeaux  In- 
tendance tl'Aufth,  Election  des  Landes.  On  y corn- 
ptç  J4.  feux. 

BIGNAY  , bourg  , çQ  S^ntonge  , Diocefe  de 
Saintes , PauJemept  de  Bordeaux , Intendance  de  la 
Rochelle , Eleflion  de  Saint-Jcan-d’Anody.  On  y 
compte  10$.  feux.  Ce  bourg  eft  à ».  1.  S.  ü".  de  .^aint- 
Jcan-d’Augdy. 

BIGNE(la),en  Normaodie  , Diocefe  de  Ba- 
yeux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  &.  Eleftion 
de  Caen , Sergemerie  d’hvrccy.  On  y compte  4 ç. 
feux.  Cette  ParoitTe  elU  une  bonne  demi-lieue  S.  O. 
d’Aunay  , & k 6. 1.  S.  O.  de  Caen. 

B1GNICOURT,  en  Champagne,  Diocefe  4:  Elec- 
tion de  Khciim,  Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Châlonç.  On  y compte  34.  feux.  Cette  ParoilTe  elt  fi- 
tuéefurla  rivière  de  Retourne  ,à  5. 1.N.E.  de  Kheims. 

BIGNICOURT  , en  Champagne  , Diocefe  «St  In- 
tendance de  Châlons , Parlement  deParis,  Lle&ion 
de  Vitry-le-Frnnçois.  Un  y compte  8.  feux.  Cette 
Communauté  eft  fituée  Parla  Marne  , à trois  quarts 
de  lieup  S.  de  Virry. 

BIGNICOUR  I , en  Champagne  , Diocefe  & In- 
tendance de  Chatons , Parlement  de  Paris , Eleélinn 
de  Vitry-lc-Fr?n<;Qis.  On  y compte  58.  feux.  Cette 
ParoifTe  eft  fituçç  fur  U rivière  d’Aube , à <.  1.  & de- 
mie S.  0.  de  Virry. 

le^*e«  Champagne  , Diocefe  & 
Eleaion  de  Sens  , Parie  ment  de  Paris , Intendance 
de  Chstlons.  Op  y compte  60.  feux. 

BIGNON  ( le  ) , en  Bretagne  , Diocefe  & Re- 
cette déliantes.  Parlementât  Intendance  de  Rennes* 
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On  y rompt.  17.  feux  & un  tiers  de  Eux. 

BIGNON  (le  J,  bourg,  dans  le  Maine,  Diocefe 
ï?  ^ans,  Parlement  de  Pans,  Intendance  de  Tours 

Si  si  î La,a;  °“  1 co“pte  1 1 o.  feux.  Ce  bourg 
eft  à 3. 1.  dt  tiers  S.  E.  de  Laval , & 1 & deux  tien 
O.  un  quart  au  S.  du  Mans. 

BIGORRE  ( le),  Bigerrenjis  Age,  ou  Trait,,,  , 
Province  en  Gafcogne  , avec  titre  de  Comté  ( dont 
Ta, U,  eft  la  capitale  ) ; (nuée  entre  le  17c.  degré 
19.  minutes  & le  1 8 e.  degré  une  minute  de  longitude 
«entre  le  4 te.  degré  43.  minutes  & le  43e.  deùré  lo‘ 
munîtes  de  latitude  j bornée  au  N.  par  l'Armagnac 
au,  S.  par  es  Pyrénées  qui  I,  féparenr  de  l'.Arrigon  , 
àlE  par  le  pays  des  Quatre-  Vallées,  le  Ncbouzai» 

r A •*}  \°-  far  lc  B«">-  Elle  a quinze 
lieues  & demie  de  longueur  fur  fept  de  largeur  ; ce 
qui  peut  efre  eviftuç  à 70.  lieues  quarrées. 

. Le  Gavf  . l'Adour  & l'Arroa  font  les  principales 
rivières  qui  arrofent  le  Bigorre.  L'air  de  ce  navs  eft 
tempère  dans  les  plaines  « fort  froid  dans  les  mon- 
tagnes. Les  plamcs  fiant  fertiles  en  foins  en  feigle 
en  orge  & en  millet  s mais  on  y recueille  fort  peu  dè 
froment.  Les  vignes,  qui  la  plûpart  font  plantée,  for 
des  coteaux , donnent  d’cxcellens  vins.  Dans  les  val- 
lées qui  5 avancent  le  plus  vers  le  Midi,  il  y a de  fort 
bons  Pâturages  où,  l’on  nourrit  & où  l’on  engraiffe 
quantité  de  bétail  ; ce  bétail  fc  vend  en  France  & eo 
Arr,iL°il , & cYl:  le  meilleur  commerce  du  pays. 

Il  y a dans  les  montagnes  du  Bigorre  , de  très- 

beauS boisdç charpente  «de conftraaion  & même 

de  beaux  mâts  de  navire;  mais  l'éloignementdcsri- 
vtcrcs  & la  difficulté  du  tranfport  font  caufe  qu'on  ne 
retire  pas  ileces  bois  toute  l'utilité  qu'on  fouhaiteroit 
« qtt  U lemblc  qu'on  devrait  s'en  promettre.  11  v a 

auffi  dans  cette  Province  des  carrières  de  très-beau 

marbre  , & pluüeurs  fources  d'eaux  minérales  très- 
cütmees  : parmi  ces  dernières , les  plus  rcoomméez 
font  celles  de  Bagneres , de  Baredge  , & de  Caude- 
res  ou  Cautères. 

Le  Tic  du  Midi  l’une  des  plus  hautes  montagnes 
des  Pyrénées  ,eft  fitué  dans  le  Bigorre  à *.  1 S S O 
de  Bagneres  , <5c  6.  S.  de  Tarbes.  Long.  17.  47. 1/ 
lat.  4*.  j 6.  ii  C’cft  au  S.  & au  pied  du  Pic  du 
Midi  que  font  fi  tues  le  village  & les  bains  de  Baredge. 

Dans  la  montagne  du  Pic  du  Midi,  que  nous  ve- 
nons de  nommer,  & dans  quelques  autres  rochers  voû 
,In3  de  f arÿgc  , on  trouve  des  filaments  tranfparens 
auxquels  eft  attache  le  lin  incombuftible  , en  amas 
de  petits  filaments  très-fins  de  couleur  argentée  ou 
d’un  cendre-argentin.  C’eft  cefiju’on  appelle  Amian- 
the  ou  Jrbejic.  Les  montagnards  de  ces  cantons 
font  des  bourfes  & des  jarretières  de  ce  lin  minéral. 
V***  Ve  Llvre  dc  Cumpani,  imprimé  à Rome  en 
1691.  mus  ce  titre:  de  incomhujiibdi  lino,  &c.;  Voyex 
aulfi  les  Mémoires  de  l’Académie  Royale  des  lnfcrip- 
tions  &.  Belles-Lettres  de  Paris , année  1715  tom 
4.  page  634. 

Les  peuples  du  Bigorre  ont  beaucoup  de  vivacité. 

Ils  font  fpiritucls , ingénieux  , adifs  & bons  foldats. 

On  remarque  qu’il  a toujours  régné  une  anthipathié 
extraordinaire  entre  ces  peuples  & ceux  du  Béarn. 

On  divife  le  Bigorre  en  trois  contrées  principales  ; 
Ravoir,  les  Montagnes  , la  Plaine  & le  Rujlan.  Les 
montagnes  font  fubdivifées  en  pluGcurs  vallées  & 
ce  font  celles  d’Azun  , de  Baredge  , de  Campan  ,&c. 

Cette  Province  eft  bien  peuplée:  on  y compte 
deux  cens  foixante  - feize  Paroiftès , dix  mille  fi* 
cens  foixante-deux  feux  « foixantc-cinq-mille  âmes 
ou  perfonnes  de  tout  âge , de  tout  feXe  & de  tout  état. 
Pour  ce  qui  concerne  les  autres  détails  , Voyct  lej 
dénombrements  généraux  que  nous  donnons  de  la 
Généralité  d’Aufch  , page  37*.  Nous  remarquons 
feulement  ici  que  les  feux  que  nous  employons  dans 
le  dénombrement  qui  fuit , font  des  feux  d’habita- 
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.4°  g n , . cadaftrc  : chacun  de  ces  derniers 
ri°"5  ^,â°Â-  ,'a“,rL  frp,  feux  d’tabtado».  Par 
«“S dIa  Paroifle  de  Sazos  eil  comptée  pour  84. 
^habitations , & pour  . ».  feux  fie  demi  de  ca- 
daftre. 

DENOMBREMENT  DU  COMTÉ 
VE  B I O O R R E. 
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Feux. 
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AM 47 

Ago» *® 

Airos «7 

Alor *9 

And  r cil 96 
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«S 
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*° 

S* 
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7® 
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66 
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J4 

Sun ■ • ** 
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Bandeau 89 
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Baret 38 
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Berpocy • 47 
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Cafaley 18 
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S4 
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Borde*  7 
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Sabalo* . 14 

Saligos . jj 

Salle* 40 

Salle*- Adoot j8 

Sarnigoet  . . . 

Sarriac 

Safos  eu  Saxo* 

SalG. 

Savon* 17 

Scgalas 7 

S«gu» Jt 

Scmcac (t 

Scmpafloos  . 49 

Sempt* , bourg jo 

Seneriac 10 

Sere ** 

Sete-è-s- Angle* U 

Sere-Rouftaing )8 

Seron di 

Serre 14 

Sert» 34 

Siarroy 40 

Sillcn , Voje\  Afincs. 

Sinfo* 

Sireix 10 

Sitole  ( la  ) 

Socrac 

Sony 

Sos , Vojt\  Pcirein. 

Soucs  

Soulon 

Soycaux 

Saint- Léger 

St,  Luc 10 

St.  Martin « 11 

St.  Martin 7 

St.  Scvin  ........  8| 

TaJafac 1 1 

TARBES , ville  . . . • 140 

Tculc 4 

Touftat 70 

Ttebous 10) 

Trouley • * 

Tny  . 8 

l gnoas «4 

Vie  , ville )7i 

Vidalois 1* 

Vieil* J4 

Vielle ÏS 

Vtellegcfat 9 

Viellclongue 60 

»4 


Lcfcurry 1° 

Lcflgoan 46 

* 

Liac  . Il 


U 

Lifo* 5 

J-oey *2 

Louberc  ( la  ) J® 

LoucaRera 

Loucrup 

Louit J4 

Lourde  f ville 

Lubert « * 


Luby h 

Luc Jt 

Lugaignan 

Luquet 

Los  , bourg 

hlanlan to 

Marccillan 1 ; 

Marc  rôle* 67 

Margucric 14 

Marque  (la) 7) 

Marqne-Rouftain  (la)  . ij 

Mar  lac )6 

Mai  Ion 61 

Mafcara» 1 1 

Mcac  ( le  ) J7 

Merleau 24 

Momere» 46 

Montallruc  , beurg  ...  140 

Montedou» jo 

Mont  faucon  , villt  ...  154 



Monttgnac 8 

Mun jo 

Kc&alas 80 

Ncvilh ij 

Nouillan 

Nouillan 

Oclo» 45 

Oleac-de-bas 

Oleac-dcflus 

Omette 40 

Oncillons  ...... 

On  Ton*  ....... 

OtdiiTan 45 

Orgue* 

Orignac  G-  Hite  . . . 

Ormcle*  ....... 

Oflên J4 

OiTun 

OlTun-cs-Angle*  . . 

Oft 

Ourdir» 

Ourdon 

Ouricux 

Outleix 85 

Outouix 

OuiR-Bclite 70 

Ouflbn*  . • 

Ou  lié 

Pareac *° 

Peinilh 

Pcirein  G-  Sos .... 

Pcrignere *4 

Pcyraubc * 1 

Pcy  roule 

Pintrac 

Plan  de  Coret .... 

Prechac 

Pocy 

Pocy-Raton 

Pocy-Sttuc 

4“ 

Pont 

Poyfcrc î° 

Puyo  61 

Rabaftens,  ville 59 

Rule(la) 70 

Le  Bigorre  eft  un  pays  d’Etats , fit  ce  font  les 
Aflemblécs  générales  de  la  Province  qui  font  les 
importions.  Ces  Etats  s’jlTcmblent  tous  les  ans  , 
mais  pendant  huit  jours  feulcmenr.  Le  Sénéchal-^ 
Gouverneur  de  Bigorre  les  convoque  fit  en  lait  l ou-, 
verrure  en  qualité  de  Commiflairc  du  Roi.  L Eveque 
de  Tarbes  y préfîdc  ; & en  l’abfence  de  ce  Prélat 
c’eft  l’Abbé  de  Saint-Pé  qui  tient  fa  place  fit  prefrae 
aux  Etats.  Le  Corps  du  Clergé  eft  compote  de  1 h- 
vêque  de  Tarbes  , de  quatre  Abbés , de  deux  Prieurs 
fit  d’un  Commandeur  de  l’Ordre  de  Malte.  Le  Corps 
de  la  Noblcrtc  eft  reprefenté  par  douze  Barons  i « 
les  PoffclTeurs  afiBicls  des  douze  Barounies  du  pays 
qui  donnent  ce  droit , entrent  aux  Etats  , fou  qu 
(oient  nobles  ou  roturiers.  Le  Marquis  de  Lave  an 
çft  le  premier  de  ces  Barons.  Le  Tiers  - Etat  e 
compofc 
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compofé  des  Confuls  & Jurats  des  villes  de  Tarbes  ; 
Vie  , Bagneres  , Lourdes  ât  de  quelques  autres  , & 
des  Députés  des  font Vallées. 

Outre  ce  nombrqHrcprc  Tentants,  il  y aies  Offi- 
ciers des  Etats , fi^mr’autres  u#  Syndic  général 
des  Etats  de  Bigorre  : ce  polie  eft  rempli  en  176a. 
par  M.  Dominique  de  Vergés  , Chevalier,  Seigneur 
du  Château  de  Fief  noble  de  Vergés,  dtc.,  ifïu  d’une 
des  plus  anciennes  & des  plus  illuftres  Familles  du 
pays,  de  nommément  de  Jean  de  Vergés  , Cheva- 
lier , qui  rendit  hommage  en  118$.  à Confiance  de 
Béarn,  Comtcfle  de  Bigorre  , & dont  le  fils.  Gar- 
de de  Vergéj , Damoifeau,  Te  trouve  compris  parmi 
les  Gentilshommes  de  Bigorre , dans  une  enquête 
de  l’an  1300.,  faite  par  l’ordre  de  Philippe  le  Bel , 
Roi  de  France  & Comte  de  Bigorre  : fuivant  cette 
enquête  , le  Fief  de  Garcie  de  Vergés  étoit  de  foi- 
xante  livres  Marias  de  revenu. 

La  maniéré  de  procéder  à la  décifion  des  affaires 
& à l'établiffcment  des  importions  , eft  que  les  trois 
Chambres  des  Etats  de  Bigorre  délibèrent  féparé- 
ment,  de  qu’eofuite  elles  s’affemblcnt  pour  réfoudre 
à la  pluralité  de  deux  voix  contre  une.  Chaque 
Député  a la  liberté  de  parler  de  de  faire  Tes  repré- 
fc  citations  ; mais  il  eft  obligé  de  parler  débout. 

A l’cgard  des  impofitions  , celles  qui  font  ordon- 
née» par  les  Etats , font  de  trois  efpeces.  i°.  Les 
importions  qui  font  faites  au  profit  du  Roi , con- 
fillent  en  douze  mille  livres  de  Subfides  fixes  , qui 
font  payées  fuivant  l’ancien  pied,  pour  l’entretien 
des  troupes  dans  le  pays  ; & en  lept  mille  livres 
pour  l’ancien  don  , qualifié  des  quatre  lances  & 
demie.  En  1674.  on  prit  300.  livres  pour  les  frais 
de  PAflëmblée.  Le  total  des  premières  impofitions 
monte  à 20.  mille  374.  livres.  i°.  Les  fécondés  im- 
pofitions font  celles  qui  concernent  l’indepaoité  des 
étapes  , & fe  font  au  profit  des  lieux  qui  ont  fourni 
des  vivres  dt  des  logemens  aux  troupes  : cette  dé- 
penfe  eft  liquidée  par  les  Etats,  & elle  eft  impofée 
fur  toutes  les  Communautés  , afin  que  la  charge  en 
foit  égale.  J°.  Les  dernieres  importions  regardent 
l’acquittement  ou  la  liquidation  des  dettes  publiques 
de  la  Province. 

Le  Sénéchal  de  Bigorre  eft  auffi  Gouverneur  par- 
ticulier de  la  Province  de  ce  nom  , fous  l’autorité 
du  Gouverneur  général  de  Béarn  & Navarre.  Il  n’y 
a pas  long-temps  que  ce  Gouverneur  particulier  étoit 
fous  les  ordres  du  Gouverneur  général  de  Guyenne, 
mais  cela  n’eft  plus  ainfi.  Sa  charge  eft  d’épée.  Il 
commande  la  Noblefle  lors  de  la  convocation  du 
Ban.  C’eft  à lui  qu’eft  adreflêe  la  commiffion  pour 
la  convocation  des  Etats , ainfi  que  nous  l’avons  dit. 
La  Juftice  fe  rend  en  fon  nom  ; & il  eft  employé 
dans  l’état  des  frais  municipaux  du  pays  pour  la 
Tomme  de  quinze  cens  livres , qui  lui  eft  payée  tous 
.les  ans,  fçavoir , douze  cens  livres  pour  la  tenue 
des  “Etats , de  trois  cens  livres  pour  leur  convoca- 
tion. Cette  Sénéchauflee  , au  refte  , qui  comprend 
toute  la  Province  de  Bigorre  , eft  dans  le  Rcftort 
du  Parlement  de  Toulouie. 

Du  temps  de  C'clàr  , le  Bigorre  étoit  habité  par 
les  Bigcni  ou  Bigerrones , dont  les  Tomates  & les 
Camponi  faifoient  partie.  Sous  Honorius , ce  pays 
étoit  compris  dans  la  Novempopulanie  ou  troificme 
Aquiuine. 

Delà  domination  des  Romains , le  Bigorre  pafta 
fous  celle  des  Wifigoths , & fucceffivement  fous  cellje 
des  François  de  des  Galions.  Vaye\  Goths  ; V . auffi 
GaTcogne. 

Après  divers  événements , Donat-Loup  , fils  de 
Loup-Centulle , Duc  deGafcogne,  fut  établi  Comte 
de  Bigorre , par  Louis  le  Débonnaire  , vers  l’an.  8x0. 

Quelques  Auteurs  nomment  pour  premier  Comte 
dp  Bigarre  » Inigo  Arifta  , frere  de  Donat  r Loup. 

Tome  X , 
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Ces  Auteurs  ajoutent  qu’Inigo  Arifta  ayant  été  élu 
Roi  de  Navarre  , vers  l’an  840. , céda  le  Bigorre  à 
fon  frère  Donat-Loup  , en  le  réfervant  néanmoins 
l'hommage  de  ce  Comté  , hommage  qu’Inigo  Arifta 
de  voit  déjà  lui-même  à la  France , en  fa  qualité  de 
Comte  de  Bigorre.  Ainfi  Donat-Loup  n’auroit  tenu 
ce  Comté  que  comme  un  arriere-fief  de  la  Fran- 
ce. Mais  il  y a lieu  de  croire  qu'Inigo  Arifta  , 
Comte  de  Bigorre  , étoit  fils  de  Donat  - Loup , de 
que  ce  même  Inigo  , devenu  Roi  de  Navarre  , céda 
le  Comté  de  Bigorre , non  à Donat-Loup , qui  étoit 
fon  pere , mais  à Dato-Donat , fon  frère. 

La  poftérité  de  Donat-Loup  conferva  le  Comté 
de  Bigorre  pendant  plulieurs  générations.  Garcie- 
Amaud  , neuvième  Comte  de  Bigorre  de  la  race  de 
Donat-Loup,  étant  mort  (ans  poftérité  en  1031.  Gar- 
fende  ou  Garcinde  , là  lôeur  de  fon  héritière , époulà 
Bernard  de  Carcalïbnne  , Comte  de  Conferans. 

A Garcie-Amaud  quelques  Auteurs  font  fuccédec 
Bernard-Roger , fon  frere , de  à ce  dernier  Bernard  I. 

( fils  de  Bernard-Roger  ) le  même  qui  fit  au  Puy  en 
Velay  , le  pèlerinage  dont  nous  aurons  occafion  de 
parler  bientôt.  Mais  nous  nous  croyons  fuffifam- 
menr  autorifés  pour  préférer  le  fentiment  de  ceux 
qui  à Garcie-Amaud  font  fuccéder  Garfende , fa 
lueur  , ainfi  que  nous  l'avons  déjà  remarqué. 

Bernard  I.  f fils  de  Garfende  & de  Bernard  de  Car- 
caifonne  ) onzième  Comte  de  Bigorre , de  Clémence 
fa  femme,  vifiterent  en  to6>.  rEglifc  du  Puy  en 
Velay  , de  fe  mirent  eux  de  leur  Comté  fous  la  pro- 
tection de  la  Vierge  , fous  une  redevance  annuelle 
de  perpétuelle  de  60.  fols  Morlas  : c’eft  de-là  que 
vient  la  prétention  de  l’Eglife  du  Puy  fur  le  Bigorre. 
Morlas.eft  une  ville  du  Béarn , où  autrefois  on  bat- 
toit  monnoie. 

Raimond  IL  fils  de  Bernard  I.  étant  mort  là  11s 
poftérité  en  1080. , Beatrix  I.  Ibeur  de  Raimond  II. 
fuccéda  au  Comté  de  Bigorre.  Elle  avoit  époufé 
Ccntule  I.  ( IV.  ) Vicomte  de  Béarn  , dont  elle  fut 
la  fécondé  femme.  De  ce  mariage  vinrent  Bernard  IL 
& Centulle  IL  qui  furent , l'un  après  l’autre  , Com- 
tes de  Bigorre. 

Beatrix  IL , fille  6t.  héritière  de  Centulle  II. , fuc- 
céda à foo  pere  en  1 1 38.  Elle  avoit  époufé  en  111B, 
Pierre  , Vicomte  de  Marfan  ( V.  Matfan  ).  De  ce 
mariage  vint  Centulle  111.  qui  pofféda  le  Comté  de 
Bigorre  de  la  Vicomté  de  Marfan. 

Béatrix  III.  ou  Stéphanie,  fille  unique  de  héritière 
de  Centulle  111. , époufa  iv.  Pierre  , Vicomte  def 
Dax.  i°.  Bernard  lil.  ou  V. , Comte  de  Commioges  , 
dont  elle  fut  féparée.  Elle  mourut  en  1 199. 

Pétronille  , hile  .unique  de  héritière  de  Béatrix  III* 
de  de  Pierre  de  Dax  ( quelques-uns  difent , de  de 
Bernard  de  Commioges  ) hérita  du  Comté  de  Bi- 
gorre de  de  la  Vicomté  de  Marfan  , en  1 1 99.  Elle 
mourut  en  1 2$  1. 

Elle  avoit  époufé  i°.  en  1 19*.  Gafton  V.  te  Bon, 
Vicomte  de  Béarn , mort  en  1215.  fans  en  ayoû 
eu  d’enfants.  1:1:..': 

x°.  Dom. Diego  d’Arragon  . Comte  de  Cerdagne , 
neveu  du,  Roi  Alphonfe  4 dt/fil*  dç  l'Infant  Dom  San. 
chès  . Comte  de  Rpuftillon  , avec  leqjjcl  elle  fiç 
bientôt  divorce  pour  raifon  de  mécontentement.  . 

3°.  En  1 2 1 5.  Guy , fecoqd  fils  de  Simon  de  Mont, 
fort.  De  ce  mariage  vinrent  deux  filles  v Alix  de  Pis 
troniüe  de  Montfort.  Guyeft  tué  avec  fon  frere  aîne 
Amaury  , au  fiege  de  Caftclnaudary , en  1x20. 

4°.  Airoar  de  Rançon  , Seigoçur  de  Taitfrifcmrg  , 

mort  fans,  poftérité  en  . 12x8;  - ; • - . 

Buzon  de  Mathas  * Seigneur  de  Cognac  en 
Angoumois.  De  ce  mariage  naquit  Mathe  .ou  Mar- 
the” qui  fut  mariée  à Gafton  VI.  de  Moocade  , 
Vicomte  de  Béarn,  neveu  de  Gafton  V. . ...  -, 

Alix  , fifte  de  Pétronille  dt  de  fon  trôïfiemj 
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t’Ji . Guy  de  Montfort , cpoafc  N.  de  Chabonois  : 
iJc  meurent  i’an  5c  l’autre  avant  la  Comteffe  Pctro- 
^i\e  de  Bigorre.  Après  bien  des  conteftarions  & 
jes  trobles  , Efquivar  III.  leur  fils  eut  le  Comte  de 
Bigorre  en  1 i $6.,  5c  la  Vicomté  de  Mar  fan  fut  donnée 
àifofton  VI.  Vicomte  de  Béarn.  Efquivar  III.  meurt 
(ms  poftérité  1183. 

Immédiatement  après  la  mort  d Efquivar  , les 
conteftarions  5c  les  troubles  , par  rapport  à la 
fucccffion  au  Comté  de  Bigorre , recommencèrent 
avec  plus  de  vivacité  que  jamais.  Il  fc  prefenta  à la 
fois  jufqu’à  cinq  concurrents,  tous  également  réfolus 
& foutenir  leurs  prétentions.  Fondée  fur  l’hommage 
que  lui  dévoient  les  Comtes  de  Bigorre  , l’Eglife  du 
Puyen  Velay  augmenta  le  nombre  de  ces  concurrents. 

Sur  ces  entrefaites , l’affaire  ayant  été  portée  à 
la  Cour  de  France  , elle  y fut  jugée  aux  Parlements 
de  la  Chandeleur  de  de  la  Touüaint  en  1291.  Le 
Bigorre  fut  mis  en  fequéftrc  entre  les  mains  du 
Roi  Philippe  le  Bel.  Ce  Prince  ayant  acquis  , vers 
ce  temps , les  droits  des  principaux  Prétendants  à 
la  fucccffion  du  Comté  de  Bigorre  , fit  porter  le 
titre  de  ce  nom  au  troifieme  de  fes  enfants  , qui  fut 
depuis  le  Boi  Charles  le  Bel. 

En  x 289.  le  Roi  Charles  VI.  donna  ( ou  rendit)  le 
Comté  ae  Bigorre , à Gafton-Phœbus , Comte  deF  oix , 
iffu  de  Roger-Bernard,  qui  avoit  époufé  en  1252. 
Marguerite  de  Béarn  , fille  de  Gallon  de  Béarn  5c  de 
Pétronille.  ( Par  ce  mariage  le  Comté  de  Foix , le 
Béarn  , le  Mar  fan  & le  Bigorre  avoient  été  réunis  ). 

Jean  I.  Comte  de  Foix  , de  Béarn  5c  de  Bigorre, 
obtint  en  1425.  ou  1428.  un  Arrêt  du  Parlement 
de  Paris  qui  lui  donna  main-levée  du  Comté  de 
Bigorre.  Depuis  ce  temps , le  Bigorre  a fuivi  Je  fort 
du  Béarn.  Voye\  Béarn  ; Voye\  auflï  Lavedan. 

B1GOTIERE  ( la  ),  bourg  , dans  le  Maine  , 
Diocefe  du  Mans , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Tours  , Eleôion  de  Mayenne.  On  y compte 
184.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  tout-proche  d’une  grande 
de  belle  forêt , à 3. 1.  S.  O.  de  Mayenne. 

BIGOZE  , dans  le  Gévaudan  , en  Languedoc  , 
Dioccfe  5c  Recette  de  Mende  , Parlement  de  Tou- 
loufe  , Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  feulement  10.  feux. 
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BIHL  , dans  la  baffe  Alface  , Diocefe  de  Straf- 
bourg,  Confeil  fouverain  5c  Intendance  tPAIface  , 
Baronnie  de  Fleckenftcin,  Prévôté  de  Niderrcderen. 
On  y compte  31.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une 
lieue  O.  N.  0.  de  Seltz  & du  Rhin. 
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B1LBESHE1M  , Abbaye  de  Filles  , de  l’Ordre 
de  Samt-Bénoît  , dans  la  baffe  Alface  , Diocefe  de 
Strasbourg,  Confeil  fouveraih  5c  Intendance  d* Al- 
face , Bailliage  de  Hagucnaw  ; fituce  for  la  riviere 
de  Sotir.b  trois  quarts  dv  lieue  E.  S.  E.  deWerdt, 
à une  Heae  5t  demie  N.  N.  E.  de  Hagucnaw  , 5c  5. 
& trois  quarts  N.srn  quart  à l’E.  de  Strasbourg  ; fon- 
dée partm  Comte  de  MohtbeHard  vers  Pan  1 1 j 1 . La 
première  Abbeffc  de  ce  'Monnftereétoil  fille  du  Fon- 
dateur; clic  fc  nommoit  GlatiWe  , 5c  elle  mourut 
cir  odeur  de  famteté.  Les  revenus  de  l’Abbaye  dont 
SI  eft  queftion  ,nc  font  rien  moins  que  confidérablcs , 
car  à peine  montent-ils  à la  Tomme  de  2400.  liv.par 
an.  Pour  fubfifter  , les  Rèligienfes  font  obligées  de 
fcirê  des  ouvrages  éc  leurs  mains  , 5c  de  tenir  des 
Penfionnarres, 

B1L.H0N  -for  le  Richet , en  Auvergne  , Diocefe 
&Elcftion  de  Clermont , Pnrlemenade  Paris  , In- 
Inxdanee  de  Riom.  On  y compte  40.  feu*. 
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BILISTAIN  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Dio- 
cefe de  Toul , Confeil  fouverain  5c  Intendance  de 
Lorraine  , Bailliage  5c  Recetcede  Saint-Diez.  On  y 
compte  18.  feux. 

BILLANCESLES  , au  Pa^Chartrain  , dans  le 
Gouvernement  général  d’Orléanois  , Diocefe  5c 
Election  de  Chartres  , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance d’Orléans.  On  y compte  64.  feux.  Cette  Pa- 
roilTè  eft  à j.  1. 5c  demie  O.  un  quart  auN.de  Chartres. 

BILLANCOURT  , en  Picardie  , Diocefe  de  No- 
yon  . Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Amiens  , 
Election  de  Péronne.  On  y compte  5 2.  feux.  Cette 
Paroiffc  eft  à une  demi-licuc  S.  O.  do  Nèfle  5c  à 
4. 1.  S.  S.  O.  de  Péronne. 

BILL  ANGES  ( les  ) , dam  la  Marche  , Diocefe 
ôc  Intendance  de  Limoges , Parlement  de  Paris  , 
Eleélion  de  Bourganeuf.  On  y compte  1x3.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  fituce  fur  la  riviere  de  Taurion  , 
à 2. 1.  & demie  O.  N.  O.  de  Bourganeuf. 

BILLE  ,au  Pays-Meffin  , Diocefe  , Parlement  , 
Intendance  5<  Recette  de  Metz.  On  y compte  12. 
feux. 

BILLE  , en  Bretagne  , Diocefe  , Parlement , In- 
tendance ôc  Recette  de  Rennes.  On  y compte  24. 
feux  , un  tiers  5c  un  quart  de  feu. 

B1LLECUL  , en  Franche-Comtc , Diocefe , Par- 
lement 5c  Intendance  de  Bcfançon  , Bailliage  5c 
Recette  de  Salins.  On  y compte  15.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à une  dcmi-lieuc  S.  E.  de  Nofc- 
roy  , 5c  à 4. 1.  5c  demie  S.  E.  de  Salins. 

BILLE  RE  , en  Béarn  , Diocefe  5c  Sénéchauflée 
d’Oleron  , Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch , 
Vallée  5c  Recette  d’Olfau.  On  y compte  24.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à une  petite  diftancc  de  la 
rive  gauche  du  Gave  ,5c  à 2.1.  Ôc  demie  S.  E.  d’Oleron. 

B1LLEEE  , en  Béarn  , Diocefe  de  Lcfcar  , Par- 
l-mcnt  , Sénéchauflée  5c  Recette  de  Pau  , Inten- 
dance d’Aufch.  On  y compte  11.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  à une  petite  diftance  N.  O.  de  Pau. 

BILLEiiES  .dans  le  Bourbonnois.  V.  Billicres. 

BILL-ESOlS,  dans  le  Bourbonnois  , Diocefe  de 
Clermont  , Parlement  de  Paris  , Intendance  & 
Eleftion  de  Moulins.  On  y compte  31.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à une  bonne  demi-lieue  O.  S.  O.  de  la 
Faliflè , & à 8. 1.  5c  demie  S.  E.  de  Moulins. 

BILLEY  , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Bcfançon , 
Parlement  5c  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  5c 
Recette  d’Auxonne.  On  y compte  14.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  fituce  à la  fource  de  la  Vignotte  , à une 
lieue  & demie  E.  nn  quart  au  S.  d’Auxonne.  De 
Billey  dépend  le  village  de  Villars-Retain. 

B1LL1AT  .dans  le  Bugey  , Diocefe  de  Geneve  , 
Parlement  5c  Intendance  de  Dijon , Ele&ion  de 
Bellcy , Mandementde  Seilfel.  Ony  compte  93.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à une  bonne  demi-licuc  de  la  rive 
droite  du  Rhône  , 5c  à trois  lieues  N.  N-  O.  de 
Seiflêl. 

BILLICKAM  , dans  la  balTe  Alface,  Diocefe.  de 
Strasbourg  , Confeil  fouverain  5c  Intendance  d’ Al- 
face , Bailliage  5c  Recette  de  Mannoûtiers.  On  y 
compte  40.  feux. 

BILLIERES  , dans  le  Bourbonnois  , Diocefe  de 
Clermont  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Moulins,  Elc&ion  de  Gannat.  On  y compte  24.  Jeux. 

BILL1ERS  , en  Bretagne,  Diocefe  5c  Recette 
de  Vannes  , Parlement  5c  Intendance  de  Rennes. 
On  y compte  6.  feux  , un  tiers  5c  un  quart  de  feu. 

BILL1EU,  dans  le  Bugey  , Diocefe  5c  Ele&ion 
de  Bellcy  , Parlement  5c  Intendance  de  Dijon , Man- 
dement de  Roffillon.  On  y compte  2t.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à un  tiers  de  lieue  N.  N.E.  de  Bclley. 

BILLIEU  , en  Dauphiné  , Diocefe  5c  Election 
de  Vienne  , Parlement  5c  Intendance  de  Grenoble. 
Qn  y compte  trois  quarts , un  8e.  éfc  un  48e-  de  feu 
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pour  les  fonds  nobles  ; 5c  un  feu  5c  tin  t se.  de  fca 
pour  les  biens  taillabies. 

BILL1GNAT  , dans  le  Bugey,  Diocefe  de  Lyon, 
Parlement  5c  Intendance  de  Dijon  , Ele&ion  de 
Belley  , Mandement  de  Montréal.  On  y compte 
50.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  un  ruitTeau  , 
à une  lieue  & demie  N.  N.  E.  de  Montréal , & xo.' 
N.  N.  O-  de  Belley. 

BILLIGNIEUX  , dans  la  BrelTe  , Diocefe  de 
Lyon , Parlement  5c  Intendance  de  Dijon  , Elec- 
tion de  Bourg , Mandement  de  Monriuel.  On  y 
compte  t}.  feux.  Cette  Faroifle  eft  à un  tiers  de 
lieue  E.N.  E.  de  Montluei,& à 4.  l.E.N.E.deLyon. 

B1LLOM  , BiUomagus  , ville  , en  Auvergne  , 
Diocefe  de  Eledion  de  Clermont  , Parlement  de 
> Paris  , Intendance  de  Riom.  On  y compte  786.  feux. 
Cette  ville  eft  fituée  fur  la  petite  rivière  de  Richer, 
à x.  1.  5c  demie  S.E.  de  l’Ailier  5c  de  Pont-du-Châ- 
teau  , j.  N.  E.  d’Ifioire  , $.  E.  S.  E.  de  Clermont  , 
5c  autant  S.  E.  de  Riom.  Û y a à Billom  une  Eglife 
collégiale  fous  le  titre  de  Saint-Cerneuf,  5c  un 
College  de  Jéfuitcs  qui  a été  fondé  par  Guillaume 
du  Prat  , Evêque  de  Clermont.  Le  Chapitre  de  la 
Collégiale  de  Saint-Cerneuf  eft  compofe  de  trois 
Dignités  , l’Abbé , le  Doyen  , 5c  le  Chantre  , & 
d’un  allez  bon  nombre  de  Prébendes.  L’Abbé  eft  à 
la  nomination  du  Marquis  de  Terrail , en  qualité  de 
Seigneur  de  Montaigut  , Liftcnois  5c  Reignac.  Le 
Chapitre  conféré  le  Doyenné,  la  Chantrerie  5c  qua- 
torze Prébendes  hebdomadales  affectées  aux  Cho- 
riftes.  Toutes  les  autres  Prébendes  font  à la  nomi- 
nation de  l’Evêque  de  Clermont. 

Une  tradition  immémoriale  , reçue  à Billom  , 
porte  que  Durand  d'Albandly,  Chanoine  de  l’Eglife 
collégiale  de  cette  ville  , étant  allé  à la  Terre-Sainte, 
en  rapporta  du  précieux  Sang  de  Jefus-Chrift , & un 
Morceau  de  la  vraie  Croix  qu’il  fit  enchaflêr  dans  une 
croix  d’argent  doré.  Quant  au  prcdeuxSang  il  eft  dans 
nnvafede  cryftal , ôc  furune  lame  d’argent  qui  eft  atta- 
chée ï ce  raie,  font  écrits  en  lettres  gothiques  ces  mots: 
In  hoevafo  manct  Sanguis  quo  vïncitur  an  guis.  Tous 
les  ans , le  troifieme  jour  de  Mai , fête  de  l’Invention 
dl  la  Sainte-Croix  , il  lé  fait  à Billom  une  proceffion 
générale  , où  l’on  porte  le  morceau  de  la  vraie 
Croix  5c  le  précieux  Sang. 

La  ville  de  Billom  fut  donnée  à l’Evêque  de  Cler- 
mont par  la  Famille  des  Aycelin  , originaire  de 
Montaigut-Liftenois  près  de  Billom  , de  laquelle  il 

a eu  trois  Cardinaux  , dont  deux  ont  ,été  Chance- 
ers  de  France.  Gilles  Aycdin  , appelle  le  Cardinal 
de  Montaigut  fut  fait  Chancelier  de  France  le  *7. 
'de  Février  1309. , & fond?  le  College  de  Montaigut 
à Paris  en  1314.  Hugues  Aycelin  , dit  le  Cardinal 
de  Billom  , fut  anffi  Chancelier  de  France  , 5c 
mourut  le  5.  Décembre  .1378.  Pierre  Aycelin , frere 
du  précédent  , fur  Religieux  de  l’Ordre  de  Saint- 
Benoît  , Evcquc  de  Laon  , -Cardinal  & Chancelier 
du  Duc  de  Berry  , Iprfqu’U  n’ëtpit  que  Comte  de 
Poitiers  en  1 357. 

Au-deflus  de  Billom  eft; l’ancien  Château  deTur- 
luron  , Tkolorutum  , dont  il  eft  fait*  mention  dans 
unetranfaélion  du  14.  Juillet  13x4.. 

BILLOT  opplutôt  Billoy  , Abbaye  d’Hommes, 
de  l’Ordre  de  Citeaux  , en  Frauche-Comtc  , Dio- 
ccfc jjP^riqtnent  & intendance  de  Besançon.  Cette 
Abbaye  a été  fondée  en  x.14,7.  » elle  eft  en  com- 
mendc  „ 5c.e]!c  Sf^qt  1.800.  livres  (de  rente  au  Sujet 
qui.  çn  .eft  ippurvu  .par^e  Roi. 

EILLY  ,yjUc,&  cRatellenie  , en  Eourbonnoi$  , 
JDiocefe  de  .Çlyanont , P^rtepoent  de  Paris , Inten- 
dance & ElecUon.de  Moulins.  On  y compte  87.  feu*. 
Cett*e  ville  éft,  fituée  fur  la  rive  droite  de  l’ Allier,  à 
4. 1.  quart  de  Gannat , & 7.  & quart  S.  S. 
É.  de  Moulins. 
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BILLY,  Paroifle,  en  Bouri^mnoi?  , Diocefe  de 
Clermont , Parlement  de  Paris , Intendance  5c  Élec- 
tion de  Moulins.  On  y compte  89.  feux. 

BILLY  , dans  le  Soiflbnoois,  au  Gouvernement 
général  de  l’Ifle-dc-France  , Diocefe, Intendance  de 
Elcftion  de  Soiftbns  f Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  x 20.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  boun* 
demi-lieue  E.  S.  E-  de  Soiftbns. 

BILLY,  dans  le  Soiftbnnois,  au  Gouvernement  gér 
néral  de  l’Ifle-de-France , Diocefe , Intendance  5( 
Elcâion  de  Soiftbns  , Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  x 20.  feux.  Cette  Faroifle  eft  fituée  à une  pe- 
tite diftancç  de  la  riviere  d’Ourcq  , à 3.  L & tiers  S. 
de  Soiftbns. 

BILLY  , ville , dans  fe  Nivemois , Diocefe  deNe- 
vers , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Orléans  , 
Elcétion  de  Clamecy.  On  y compte  x 38.  feux.  Ccttç 
ville  eft  à une  lieue  5c  deux  tiers  0.  N.  O.  de  Cla- 
mecy , & à 10.  L & demie  N.  N.  E.  de  Nevers. 

BILLY  , dans  le  Blefois  , au  Gouvernement 
général  d’Orléanois  f Diocefe  de  Blois  , Parlement 
de  Paris , Intendance  d’Orlcans  ,Eleftion  de  Romo- 
rentin.  On  y compte  61.  feux.  Cette  Paroifle  eft  â 
2. 1.  O.  S.  0.  de  Romorentin , & 6.  S.  E.  de  Blois. 

BILLY  , dans  le  Vcrdunois  , au  Pays-Meffin  , 
Diocefe  5c  Recette  de  Verdun , Parlement  5c  Inten- 
dance de  Metz.  On  y compte  X96.  feux.  Cette  Pa- 
roifîe  eft  fituée  fur  un  ruiflèau  , à 3. 1.  & deux  tierj 
JM.  N.  E.  de  Verdun. 

BILLY  , Paroifle  5c  Châtellenie  royale  , Diocefe 
5c  Ele&ion  de  Nevers , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Moulins.  On  y compte  65.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè  eft  à 4.  1.  E.  N.  E.  de  Nevers , 5c  à cinq  quarts 
de  lieue  N.  0.  d’Anlezy. 

BILLY  , en  Bourgogne , Diocefe  d’Autun  , Par- 
lement 5c  Intendance  de-Dijon  , Bailliage  & Recette 
de  Châtillon.  On  y compte  27.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  fituée  fur  1a  Seine  à $.  Lit  demie  S.  S.  E.  dë 
Châtillon.  De  Billy  dépendent  les  Métairies  du 
Quartier  de  Billy , Tapicr , la  Borde  de  Jugny , Lor- 
rier , Fontaine  blanche , Liencuf  ,1a  Grange  , Frcre- 
Martin  , Legibor  , Vide  - Bouteilles  , le  Moulin 
d’Oigny  , & les  habitants  de  Senélos  de  l’Abbaye 
d’Oigny. 

BILLY  , en  Champagne  , Diocefe  de  Rheims  m 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châlons  , Elec- 
tion d’Epernay.  On  y compte  feulement  11.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à 3. 1.  5t  tiers  E.  N.  E.  d’Epernay. 
On  diftingue  le  grand  & le  petit  Billy. 

EILLY  , en  Normandie  , Diocefe  de  Bayeux , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  5c  Eleélion.de 
Caen , Scrgenterie  d’Argcnccs.  On  y compte  40. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  S.  O.  d’Argences, 
& 2.  5c  trois  quans  E.  S.  E.  de  Caen. 

BILLY  , dans  le  Duché  de  Bar  , Diocefe  de 
Verdun  , Confeil  fouverain  5c  Intendance  de  Lorr 
raine , Bailliage  de  Saint-Mibiel.  On  y compte  2 1. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à 2.  L & deux  tiers  N.  E.de 
Saint-Mibiel. 

BILLY,  Commanderie  de  l’Ordre  de  Malte,  de  I9 
Langue  de  France  & du  Grand-Prieuré  d’Aquitaine  f 
en  Poitou  , Diocefe  de  la  Rochelle  , Parlement  çfe 
Paris , Intendance  de  PoRicps , Ele&ion  de  Fonte- 
nay-le-Comte.  Cette  Commanderie  vaut  24oo.livrc^ 
de  rente. 

B1LLY-BERCLAU , ep  Artois  , Diocefe  d’At? 
ras , Confeil  provincial  5c  .fouverain  d’Artois  JPâr- 
lement  de  Paris  , Intendance  de  Lille  , Bailliagç 
5c  Recette  de  Lens.  Oay;Compte  117.  feux  5c  383. 
perfonnes.  Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  5c  demie 
N-  N*  B-  ée  Lens , 5c  4. 5c  demie  N.  N.  E.  d’Arras. 

BILLY-LEZ-HEN1N , en  Artois , Diocefe  (P Av., 
ras , Confeil  provincial  5c  fouverain  d’Artois  , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  de  Lifte  , Bailliage  $ 
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o j,  T.ens.  On  y cornple  1 1 . fera  & S Ptr- 

'££»«*£  * i « “«  E- s- E- t,c  la 
t ôc  z N»  £•  d’Arras. 

bÎlQUES  ,en  Artois  , Dioccfe  d’Arras , Confeil 
Provincial  & fouvcrain  d’Artois  , Parlement  de  Pa- 
ris Intendance  de  Lille  , Bailliage  & Recette 
d’Aire.  On  y compte  13.  feux  ôc  1 1 2.  perfonnes. 

BILTZHE1M  , Paroiffe  & Seigneurie  particu- 
lière , dans  la  haute  Alface  , Diocefc  de  Bâle  , 
Confeil  fouverain  ôc  Intendance  d’Alface , Bailliage 
& Recette  d’Enlisheim.  On  y compte  «.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la  rivicre  d’111 , à une 
lieue  6c  deux  tiers  N.  d’Enfishcim. 

BILTZHE1M  , dans  la  baffe  Alface  , Diocefe 
de  Strasbourg , Confeil  fouverain  6c  Intendance  d’Al- 
face , Bailliage  6c  Recette  de  Haguenaw  , Prévôté 
de  Wingershcim.  On  y compte  i $.  feux. 
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BIMONT  b Saint-Vincent  , dans  l’Agenois  , en 
Guyenne , Diocefc  6c  Eleélion  d’Agen  , Parlement 
& Intendance  de  Bordeaux  , Jurifdiftion  de  Beau- 
ville.  On  y compte  19.  feux.  Cette  Communauté  eft 
à 4. 1.  6c  demie  N.  E.  d’Agen. 

BIMONT  .dans  le  Boulonnois,  Dioccfe  6c  Re- 
cette de  Boulogne , Parlement  de  Paris , Intendance 
d’Amiens.  On  y compte  30.  feux.  Cette  Paroiffe  eft 
à 2.  L N.  E.  de  Montreuil , ôc  5.  S.  E.  de  Boulogne. 
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B1NAND , en  Franche-Comté  , Diocefe,  Par- 
lement 6c  Intendance  de  Befançon , Bailliage  6c 
Recette  de  Lons-lc-Saulnier.  On  y compte  1 2.  feux. 
Cette  Communauté  eft  fituée  fur  une  montagne 
■efearpée , à *.  I.  S.  E.  de  Lons-lc-Saulnier. 

B1NARVILLE  , en  Champagne  , Dioccfe  de 
Rheims , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châ- 
lons , Eleélion  de  Ste.  Menehoult.  On  y compte  1 1 a. 
feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituce  dans  un  pays  de  bois , 
à deux  tiers  de  lieue  E.  S.  E.  d’Autry , 6c  à 3.  1. 
& quart  N.  de  Sainte- Menehoult. 

BINAS  , dans  le  Dunois,  au  Gouvernement  gé- 
néral d’Orléanois , Diocefe  de  Chartres  , Parlement 
de  Paris  , Intendance  d’Orléans  , Eleélion  de  Châ- 
teaudun.  On  y compte  161.  feux.  Cette  Paroiffe  eft 
à 3.  I.  6c  deux  tiers  S.E.  de  Châteaudun. 

B1NGE  , en  Bourgogne,  Dioccfe  , Parlement , 
Intendance  , Bailliage  Ôc  Recette  de  Dijon.  On  y 
compte  48.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 3.  1.  E. 
N.  E.  de  Dijon. 

t BINIVILLE  , en  Normandie  , Dioccfe  de  Cou- 
tanccs , Parlement  de  Rouen , Intendance  de  Caen  , 
Eleélion  de  Valogne  , Sergenterie  de  Pont-l’Abbé. 
On  y compte  49.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à une  lieue 
& deux  tiers  S.  S.  O.  de  Valogne. 

BINOS  , au  Comté  de  Comminges , en  Gafco- 
gne  , Dioccfe  ôc  Eleélion  de  Comminges  , Parle- 
ancntdc  Touloufe  , Intendance  d’Aufch  , Châtelle- 
nie de  Fronfac.  On  y compte  feulement  19.  bellu- 
gues  de  feu. 

BINSON  , Prieuré  de  l’Ordre  de  Saint-Auguftin  , 
dans  le  Soiflonnois , au  Gouvernement  général  de 
l’Ifle-dc-France  , Diocefe  , Intendance  6c  Eleélion 
de  Soûlons  , Parlement  de  Paris.  Ce  Prieuré  vaut 
au  moins  1600.  liv.  de  rente  au  Sujet  qui  en  eft 
pourvu. 

B I O 

> «n  Rouergue  , Diocefe  ôc  Eleélion  de 
«hooès  . Parlement  de  Touloufe,  Intendance  de 
Montauban.  On  y cftmpte  un  feu  , 4$.  bellugucs  ÔC 
an  quart  de  beltague  de  feu. 
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BIO  , en  Quercy , Diocefe  de  Cahors , Parle- 
ment de  Touloufe  , Intendance  de  Montauban 
Eleélion  de  Figeac.  On  y compte  6.  feux  6c  57.  bell 
lugues  de  feu. 

BIOL  , en  Dauphiné  , Diocefc  6c  Eleaion  de 
Vienne  , Parlement  ôc  Intendance  de  Grenoble. 
On  y compte  2.  feux,  un  tiers  , un  8e.,  un  16c.  ôc 
un  48e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  i 6c  6.  feux 
un  1 ic. , un  14e.  6c  un  96e.  de  feu  pour  les  biens 
taillables. 

BIOLET  , en  Auvergne , Diocefe  de  Clermont 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Moulins  Elec- 
tion de  Gannat.  On  y compte  147.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  fituée  fur  la  montagne  de  Nuits  , dans 
une  contrée  fertile  en  grains  , 6c  principalement  en 
pâturages. 

BIOLEY(le),  en  Franche-Comté,  Diocefe, 
Parlement  6c  Intendance  de  Befançon  , Bailliage 
& Recette  d’Orgelet.  On  y compte  30.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à 2.  i.  6c  deux  tiers  O.  un  quart  au 

N.  d’Orcelet. 

BION  , en  Normandie  , Diocefe  d’Avranches , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  de  Caen , Elec- 
tion de  Mortain , Sergenterie  de  Halle.  On  y compte 
173.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à un  quart  de  lieue  S. 
S.  E.  de  Mortain. 

BION  , en  Poitou , Diocefe  , Intendance  6c  Ele- 
tion  de  Poitiers  , Parlement  de  Paris  , Arroudiffe- 
ment  de  Gen^ay.  On  y compte  63.  feux.  Cette  Pa- 
roiffe eft  fituec  fur  la  Clouere , à une  lieue  S.  E.  de 
Gençay  , 6c  6.  S.  S.  E.  de  Poiriers. 

BlONCOURT  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
Diocefe  de  Toul , Confeil  fouverain  6c  Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Château-Salin.  On  y 
compte  69.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  fur  la 
riviere  de  Seille , à 3.  1.  N.**E.  de  Nancy , 6c  2.  S. 

O.  de  Château-Salin. 

BIONS  , en  Dauphiné.  Voye\  Bron. 

BION  VILLE  , au  Pays-Meffin , Diocefe  , Parle- 
ment , Intendance  6c  Recette  de  Metz , Diftriél  du 
Franc-Aleus.  On  y compte  52.  feux. 

BIOT  , en  Provence  , Diocefe  , Viguerie  6c  Re- 
cette de  Graffe  , Parlement  6c  Intendance  d’An. 
On  y compte  6.  feux  ôc  un  quart  de  feu  de  cadaftre. 
Cette  Paroiffe  eft  fituée  à quelque  dillancc  de  la  rive 
droite  de  la  riviere  du  Loup , à une  bonne  lieue  N.  N. 
O.  d’Antibes , 6c  2.  6c  demie  E.  S.  E.  de  Graffe.  Le  vilr 
lage  de  Biot  eft  une  Colonie  de  Génois , 6c  dont  les  ha- 
bitants ont  confervé  le  langage  de  cette  nation.  Ils 
font  fort  laborieux  , 6c  ils  font  un  commerce  de 
poterie  cuite  donc  le  débit  eft  confidérable  non- 
feulement  en  Provence  , mais  encore  dans  les  Pro- 
vinces voifines. 

BIOULE  , Terre  6c  Seigneurie  , en  Quercy, 
Diocefe  de  Cahors , Parlement  de  Touloufe , In- 
tendance de  Montauban , Eleélion  de  Figeac.  Cette 
Terre  fut  érigée  en  Comté  en  16 10.  en  faveur  d’An- 
toine de  Cardaillac-de-Levis  , qui  eut  pour  héritier 
fon  frere  , Louis  , Marquis  de  Cardaillac  , Lieute- 
nant-Géncral  pour  le  Roi  en  Languedoc  6c  Cheva- 
lier des  Ordres  de  Sa  Majefté , décédé  fans  poftérité 
en  1666.  Le  petit-neveu  de  celui-ci  , Triftan  du 
Faur , Seigneurie  de  Saint-Jory  , devint  Comte  de 
Bioule  Ôc  Marquis  de  Cardaillac.  Son  fils  , Jacques- 
Louis  , mort  en  1708. , eft  pere  de  Triftan  du  Faur 
de  Cardaillac  , Marquis  de  Cardaillac  , Comte  de 
Bioule  , Baron  de  Saint-Jory  , marié  le  20.  Oéto- 
brei7^9.  avec  Marthe-Henriette  du  Bourg-Cavai - 
g/ier, fille  de  Jean-Mathias , Seigneur  de  la  Peyroufe, 
iffu  d’Antoine  du  Bourg , Chancelier  de  France  en 
1 S 3 S*  * 6c  de  Louife  de  Quinrin-de-Beaujeu. 

BIOÜSSAT  , en  Angoumois  , Dioccfe  ôc  Elec- 
tion d’Angoalème  , Parlement  de  P^i5,  T 
compte  88.  feux, 

3I0UZAC, 
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BIOUZAC , dans  le  Bazadois  , en  Guyenne 
Diocefe  de  Bazas , Parlement  ôc  Intendance  de 
Bordeaux , Election  de  Condom  , Jurifdiétion  de 
Caftetz.  On  y compte  73.  feux. 

BIOZAT , en  Auvergne  , Diocefe  de  Clermont , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Moulins , Elec- 
tion de  Gannat.  On  y compte  1 *3.  feux.  Cette 
Paroiflc  eft  fitucc  dans  une  contrée  fertile  en  bleds , 
en  fruits  , en  pâturages  & en  chanvres , à une  lieue  fit 
deux  tiers  O.  de  Vichy  & de  la  rivière  d’ Allier , ôc  au- 
tant E.  de  Gannat. 

B I Q 

BIQUILLEY , dans  le  Toulois , au  Pays-Mefiin. 
Voye\  Bicquilley. 
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BIRAC , pjfeiffe  Ôc  Jurifdiftion , dans  l’Agenois , 
en  Guyenne  , Diocefe  ôc  Elcétion  d’Agen , Parle- 
ment ôc  Intendance  de  Bordeaux.  On  y compte  10  2. 
feux.  Cette  Parodie  eft  à une  lieue  de  la  rive  droito 
de  la  Garonne , Ôc  8.  N.  O.  d’Agen. 

BIRAC  , dans  le  Bazadois  , en  Guyenne  , Dio- 
cefe Ôc  Prévôté  de  Bazas,  Parlement  ôc  Intendance 
de  Bordeaux  , Election  de  Condom.  On  y compte 
37.  feux.  Cette  ParoiiTe  eft  à une  lieue  N.  de  Bazas. 

BIRAC  , en  Angoumois  , Diocefe  d’Angou- 
Ième  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  la  Ro- 
chelle , Election  de  Cognac.  On  y compte  48.  feux. 
Cette  Paroifte  eft  à une  bonne  demi-lieue  S.  de 
Châteauneuf  ,ôc  à 3. 1.  ôc  3.  quarts  S.  E.  de  Cognac. 

BIRAN  , dans  l’Armagnac  , en  Gafcogne  , Dio- 
cefe , Intendance  ôc  Eleétion  d’Aufch , Parlement 
de  Touloufe , Colleétc  de  Jegun.  On  y compte  8. 
feux  , 28.  bellugucs  Ôc  un  quart  de  bellugue  de  feu. 
Cette  Paroiilè  eft  fituée  à quelque  diftance  de  la  rive 
droite  de  la  Baife  , à 2. 1.  ôc  demie  O.  N.  O.  d’Aufch. 

La  Terre  ôc  Seigneurie  de  Biran  eft  une  ancienne 
Baronnie  , qui  étoit  pofledée  dans  le  dernier  ficelé 
par  Antoine , Seigneur  de  Roquelaure , Baron  de 
Laverdeux  , Maréchal  de  France  , Maître  de  la 
Garderobe  du  Roi , Chevalier  de  fes  Ordres  , Sé« 
néchal  Ôc  Gouverneur  des  pays  de  Rouergue  ôc  de 
Foix  , mort  en  162$.,  pere  par  fa  deuxieme  femme 
Suzanne  Baffabat  , de  Louis  de  Roquelaure  -,  en 
faveur  duquel  la  Baronnie  de  Biran  fut  érigée  en 
Marquifat  par  Lettres  du  Roi  Louis  XIII.  de  1630. , 
regillrées  au  Parlement  de  Bordeaux , Ôc  de  Gafton- 
Jcan-Baptiftc  , Marquis  de  Biran  , par  la  mort  de 
fon  frère , Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi , 
créé  Duc  de  Roquelaure  ôc  Pair  de  France  , par 
Lettres  de  Juin  MSja.  , Chevalier  des  Ordres  du 
Roi  en  1 66t. , Gouverneur  de  Guyenne  en  1676. , 
décédé  en  Mars  1683.  Il  avoit  époufé  en  1633.  Char- 
lotte-Marie de  Daillon-du-Lude  , de  laquelle  il  eut 
Antoine-Gafton-Jean-Baptifte , Duc  de  Roquelaure , 
Marquis  de  Biran,  Maréchal  de  France  , Cheva- 
lier des  Ordres  du  Roi  , ôcc. , qui  de  fa  femme  Ma- 
rie-Louife  de  Laval-Lc\ai , n'a  laifle  que  deux  filles , 
Françoife  ôc  Elizabeth  de  Roquelaure.  Cette  der- 
nière époufa  Charles-Louis  de  Lorraine  , Prince  de 
Mortagne  ôc  de  Pons , Chevalier  des  Ordres  du  Roi , 
Lieutenant-Gcncrâl  de  fes  armées.  L’aînée  fut  ma- 
riée en  1708.  à I.ouis-Brctagne-Aiain  de  Rohan- 
Chabot  , Duc  de  Rohan , Pair  de  France  , Prince 
de  Leon , ôcc. , auquel  elle  porta  entr’autres  Terres 
le  Marquifat  de  Biran,  que  fon  fils  le  Duc  de  Rohan 
a vendu  en  1756.  à Jean-Antoine  de  Riquety,  Mar- 
quis de  Mirabeau.  Voyc\  Mirabeau  ôc  Beaumont. 

Nota.  Antoine-Gafton-Jean-Baptifte  de  Koque- 
laure  , fils  de  Gafton-Jean-Baptifte  , obtint  de  nou- 
velles Lettres  de  Duc  en  1683, , mais  ces  Lettres  ne 
furent  point  vérifiées. 

B1RAS,  en  Périgord , Diocefe  ôc  Election  de  Pé- 
rigueus, Parlement  ôc  Intendance  de  Bordeaux. On  y 
Tome  l. 
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compte  1 90.  feux.  Cette  Paroiilè  eft  1 1. 1.  N.  N.  O. 
de  Bordeaux. 

B1RCHENWALD,  dans  la  baffè  AJface,  Dio- 
cefe de  Strasbourg,  Confeil  fouverain  Ôc  Intendance 
d’Alface  , Recette  ôc  Directoire  de  la  Noblcflè.  On  y 
compte  30.  feux. 

BIRIEU , dans  la  BrelTe  , Diocefe  de  Lyon  , Par- 
lement Ôc  Intendance  de  Dijon , Election  de  Bourg. 
Mandement  de  VfHars.  On  y compte  14.  feux.  Cette 
ParoiiTe  eft  à une  lieue  S. S.  O.  de  Villars , ôc  4.  N.  E. 
de  Lyon. 

BIRON , bourg  , en  Saintonge  . Diocefe  Ôc  Elec* 
tion  de  Saintes , Parlement  de  Bordeaux  , Inten- 
dance de  la  Rochelle.  On  y compte  104.  feux.  Ce 
bourg  eft  à une  lieue  E.  S.  E.  de  Pons , ôc  4.  ôc  tiers 
S.  E.  de  Saintes. 

B I R O N ou  Saint-Cemy  de  Biron  , petite  ville  ^ 
en  Périgord  , Diocefe  ôc  Eleétion  de  Sarlat , Parle- 
ment ôc  Intendance  de  Bordeaux.  On  y compte  109.' 
feux.  Cette  ville  eft  (ituée  près  des  confins  de  l’Age- 
nois , à une  lieue  de  la  rive  gauche  de  la  rivière  du 
Drot , 8.  S.  S.  O.  de  Sarlat , 1 1.  S.  E.de  Périgueux  , 
ôc  26.  E.  un  quart  au  S.  de  Bordeaux. 

La  ville  de  Biron  , dont  il  eft  queftion  , eft  une 
des  quatre  anciennes  Baronnies  du  Périgord  , ôc  qui 
eft  polïédée  depuis  un  temps  immémorial  par  la 
Mai  fon  de  Gontaut  .laquelle  tenoit  un  rang  confidé- 
rable  dans  la  Gafcogne  dès  l’an  1 100.,  ôc  qui  eft  une 
de  celles  qui  ont  le  mieux  mérité  de  l’Etat.  Par 
Lettres  du  Roi  Henri  IV.  ,du  mois  de  Juin  1398.. 
regiftrées  au  Parlement  le  dernier  du  même  mois  . 
Ôc  à la  Chambre  des  Comptes  le  30.  Juillet  fuivant , 
la  Baronnie  de  Biron  fut  érigée  en  Duché-Pairie 
en  faveur  de  Charles  de  Gontaut , Maréchal  de  F ran- 
ce , le  même  qui  fut  décapité  le  31.  Juillet  1602. 

Jean  de  Gontaut , frere  puîné  du  Duc  Charles  .fut 
Baron  de  Biron  , Ôc  mourut  le  10.  Août  1636.  Son 
fils , François  , dit  le  Marquis  de  Biron , mourut  le 
22.  Mars  1700.  • 

Charles  - Armand  de  Gontaut  ( fils  de  François  . 
Marquis  de  Biron)  , né  le  5.  Août  1664.,  fut  créé/ 
Duc  de  Biron  en  Février  1723. , ôc  il  eft  mort  Doyen 
des  Maréchaux  de  France.  Il  avoit  époufé  Marie- 
Antoine  de  Bautru  de  Noge/it , morte  le  4.  Août 
1742.  De  ce  mariage  font  venus: 

t°.  François- Armand  de  Gontaut, Duc  par  dé- 
milfion  en  1733.,  gppellé  le  Duc  de  Gontaut , mort 
le  28.  Janvier  1736. , (aidant  Charles-Armand  de 
Gontaut , dit  le  Duc  de  Lauzun , mort  le  17.  Mai  1739. 

2°.  J.  Louis  de  Gontaut , Abbé  de  Moidac  , ôcc.  , 
né  le  15.  Décembre  1692. , Duc  après  fon  neveu  en 

1739. , s’eft  demis  la  même  année. 

30.  Louis-Antoine  de  Gontaut . Duc  de  Biron pau 
démiftion,  né  le  2.  Février  1700. , d’abord  appelle 
Chevalier  , puis  Comte  de  Biron  , Colonel-Lieute- 
nant du  Régiment  Royal-Rouffillon , Infanterie  , le 
22.  Juillet  1729.,  Brigadier  le  20.  Février  1734.  , 
Maréchal  de  camp  le  18.  Octobre  fuivant,  Colonel- 
Lieutenant  du  Régiment  du  Roi , Infanterie , le  15. 
Janvier  173s*  1 Gouverneur  de  Landrecies  eu  Août 

1 740. , Chevalier  des  Ordres  du  Roi  le  premier  Jan- 
vier 1 744. , Lieutenant-Général  des  armées  de  Sa 
Majefté  le  20.  dudit  mois , Colonel  du  Régiment  des 
Gardes-Françoifes  le  16.  Mai  1 74S*  , Maréchalde 
France  le  24.  Février  1737., ôcc.  Il  a époufé  en  Avril 
1740.  Paulinc-Françoife  de  la  Roche foucault-de-Royc, 

4°.  Charles-Antoine-Armand  de  Gontaut,  né  le  8* 
Septembre  1708. .dit  d’abord  le  Marquis  de  Gon- 
taut , créé  Duc  héréditaire  non-pair  de  Gontaut 
en  17S8. , Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi 
en  1748. , Chevalier  des  Ordres  de  Sa  Majefté  le  2. 
Février  1757. , ôcc. , veuf  du  16.  Avril  1747.  d’An- 
toinette-Euftochie  Cro\at-du-Châtcl  , dont  il  a eu 
Armand-Louis  de  Gontaut , né  le  13.  Avril  1747. 
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5°.  Geneviève  de  Gontaut,  Duchclïc  Douairière  de 

Grammont.  ? 

6°.  Marie- Anne  - Viôoire  de  Gontaat , alliée  lè 
i£.  Juillet  1721.  à Louis-Charles-Scipion  de  Gri- 
jgoard , Comte  du  Roure. 

70.  Marie-Rence  de  Gontaut , veuve  depuis  le  *7. 
Mars  1 747*  de  Charlcs-Elconor  Colbert , Comte  de 
Seignclai. 
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BISAN , en  Languedoc.  Voyt\  Bizan. 

BISANOS  , en  Bc'am  t Dioccfe  de  Lefcar  , Par- 
urent, Sénéchaufféc  & Recette  de  Pau , Intendance 
d’Aufch.  On  y compte  1 3 . feux.  Cette  Communauté  eft 
& une  très-petite  diftance  E.  S.  E.  de  Pau,5c  elle  eft  en 
quelque  forte  une  efpece  de  fauxbourg  de  cette  ville. 

BISCAROSSE  en  Born , au  pays  des  Landes , en 
Gafcogne,  Diocefe , Parlement , Intendance  5c  Elec- 
tion de  Bordeaux.Jurifdiélion  de  Saint-Pol-en-Born. 
On  y compte  13$.  feux.  Cette  Paroiife  eft  fituée 
dans  une  contrée  marécageufe , à une  bonne  lieue  de 
l’Océan,  & 1 1.  5c  tiers  S. O.  de  Bordeaux. 

BISCAROSSE  en  Uza  , au  pays  des  Landes , en 
Gafcogne , Diocefe , Parlement , Intendance  & Elec- 
tion de  Bordeaux  , JurifdiAion  d’Uza.  On  y compte 
8».  feux.  Cette  Paroiffe  eft  h une  bonne  lieue  de 
l’Océan  , 4.  S.  S.  O.  de  St.  Pol-en-Born  , & 6.  & 
tiers  0.  N.  O.  de  Tartas. 

BISCAY  , dans  la  baffe  Navarre  , Diocefe  de 
Dax  , Parlement  de  Pau , Intendance  d’Aufch  , pays 
de  Mixe.  Cette  Paroiffeeft  affouagée  pour  9.  livres 
cadaftrales.  On  y compte  *4.  feux  ou  habitations , 5c 
elle  eft  à une  lieue  5c  2.  tiers  N.  N.  0.  de  Saint-Palais. 

BISCHEIM , dans  la  baffe  Alface , Diocefe  de 
Strasbourg , Confeil  fouverain  5c  Intendance  d’Al- 
face  , Dire&oirc  5c  Recette  de  la  Nobleffe.  On  y 
compte  118.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à une  bonne 
demi-lieue  N.  N.  O.  de  Strasbourg. 

BISCHES  , en  Nivemois.  Voye\  Biches. 

BISCHOSSEHEIM , dans  la  baffe  Alface  , Dio- 
cefe de  Strasbourg , Confeil  fouverain  5c  Intendance 
d* Alface  , Bailliage  5c  Recette  de  Dacliftein.  On  y 
compte  110.  feux. 

BISCHWEIR,  dans  la  haute  Alface,  Diocefe 
de  Bâle  , Confeil  fouverain  5c  Intendance  d’Alfuce, 
Bailliage  5c  Recette  du  Comté  de  Horbourg.  On  y 
compte  17.  feux. 

BISCHWILLER  ou  Bischw«ili.er .petite  ville 
5c  Prévôté  , dans  la  baffe  Aliâce , Diocefe  de  Strafi 
bourg , Confeil  fouverain  5c  Intendance  d’Alface. 
On  y compte  13».  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la 
Alottern , à trois  quarts  de  lieue  S.  E.  de  Haguenaw , 
5c  3. 1. 5c  trois  quarts  N.  N.  E.  de  Strasbourg.  Long. 

30.  25.lat.48.  4 6.  40. 

La  ville  dont  il  eft  queftion  , n’eft  fermée  que  du 
côté  qui  fait  face  à la  plaine , 5c  ce  n’eft  même  qu’a- 
vec un  fimple  rang  de  paliffades  de  fept  à huit  pieds 
de  hauteur , 5c  devant  lefquellcs  eft  une  efpece  de 
foffé  fec , comblé  en  plulienrs  endroits , 6c  qui  a 
quatre  ou  cinq  pieds  de  largeur  fur  trois  de  hau- 
teur. L’Eglife  eft  fur  une  petite  élévation , au  pied 
de  laquelle  eft  le  Château  qui  eft  entouré  d’un  bon 
foffé  revêtu  5t  rempli  d’eau.  Cette  ville  appartient 
au  Prince  de  Birckenfeld. 

La  Prévôté  de  Bifchweiller  n’eft  compofce  que 
de  trois  Paroiffe  s , y compris  la  Seigneurie  parti- 
culière de  Schweickbaufen , qui  relevc  de  la  Régence 
de  Bifchweiller  • ces  Paroiffes  font  celles  qui  fuivcnt# 

P'rctfii.  flux. 

I^VV)  Ws» 


BISCHWBILLER,  pUU 
Ruheno 

Schwçichhïmfcp  , , „ 


19 

40 


).  Parûijf. 


Toul  iti 


B I S 

BISEL  , dans  le  Sundtgaw  , Diocefe  de  Bâle 
Confeil  fouverain  ôc  Intendance  d’Aifece  Bailliage 
5c  Recette  d’Altkirck.  On  y compte  feulement  9. 
feux. 

B1SELLE  ou  Biselitz,  dans  le  Sundtgaw , Dio- 
cefe de  Bâle , Confeil  fouverain  de  Intendance’ d’Al- 
fcce , Bailliage  5c  Recette  d’Altkirck.  On  y compte 
15.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  ficuée  fur  un  ruiffeau 
à 2.  I.  S.  d’Altkirck  , 5c  une  5c  tiers  N.  O.  de 
Ferrette. 

BISONNES  , en  Dauphiné  , Diocefe  de  Ekaio» 
de  Vienne , Parlement  & Intendance  de  Grenoble. 
On  y compte  un  feu  , un  6e. , un  24e.  de  uu  96e. 
de  feu  pour  les  fonds  nobles  j$c  un  feu  .trois  quarts, 
un  1 ae.  5c  un  48e.  de  feupour  les  biens  taillables , y 
compris  néanmoins  un  24e.  5c  un  96e.  de  feu  pour 
les  fonds  affranchis.  * 

BISONTAINE  ouBifontaine  , dans  le  Duché 
de  Lorraine  , Diocefe  de  Toul , Confeil  fouverain 
5c  Intendance  de  Lorrraine , Bailliage  de  Bruyères. 
On  y compte  28.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fi- 
tuée fur  la  Valogne  , à cinq  quarts  de  lieue  E. 
de  Cruyeres. 

BISOT  , en  Franche  - Comté  , Diocefe , Parle- 
ment 5c  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  de  Re- 
cette d’Ornans.  On  y compte  44.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  à 7. 1.  E.  un  quart  au  N.  d’Ornans. 

BISOU  , dans  le  Perche  , Diocefe  de  Séez , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  d’Alençon  , Election 
5c  Châtellenie  de  Mortagne.  On  y compte  48.  feux. 

BISPING  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Dio- 
cefe de  Metz , Confeil  fouverain  5c  Intendance  de 
Lorraine , Bailliage  de  Dieuze.  On  y compte  27. 
feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 3.  lieues  5c  tiers  E.  de 
Dieuze. 

BISSET  5c  Choigny , en  Picardie , Diocefe  5c 
Election  de  Laon  , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Soiffons.  On  y compte  92.  feux.  Cette  Commu- 
nauté eft  à une  bonne  lieue  N.  N.  E.  de  la  Fere  , 
5c  à 4. 1.  5c  tiers  O.  N.  O.  de  Laon. 

BISSETRE , dans  l’Ifle-de-France.  V.  Biccftre. 

BISSEUIL,  en  Champagne , Diocefe  de  Rheims, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons , Elec- 
tion d’Epcraay.  On  y compte  1 61.  feux.  Cette  Pa- 
roifle  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Marne , à 
une  lieue  5c  trois  quarts  E.  S.  E.  d’Epernay. 

BISSEY  , en  Bourgogne  , Diocefe  , Bailliage  5e 
Recette  de  Châlon , Parlement  5c  Intendance  de 
Dijon.  On  y compte  45.  feux. 

BISSEY  fous  Cruchot , en  Bourgogne , Diocefe  , 
Bailliage  5c  Rccettte  de  Châlon,  Parlement  5c  In- 
tendance de  Dijon.  On  y compte  140.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  à trois  lieues  5c  demie  0.  S.  O.  de 
Châlon. 

BISSEY  la  Côte  , en  Bourgogne , Diocefe  de 
Langrcs  , Parlement  5c  Intendance  de  Dijon , Bail- 
liage 5c  Recette  de  Châtillon.  On  y compte  75.  feux. 
Cette  Paroifte  eft  à 2.  1.  5c  demie  E.  N.  £•  de 
Châtillon. 

BISSEY  les  Pierres , en  Bourgogne  , Diocefe  de 
Langrcs  , Parlement  5c  Intendai^e  de  Dijon  , Bail- 
liage 5c  Recette  de  Châtillon.  On  y compte  35.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à une  lieue  5t  tiers  S.  0. 
de  Châtillon. 

BISSIERES,  en  Normandie , Diocefe  deBayeux, 
Parlement  de  Rouen,  Intendance  5c  Election  de 
Caen,  Sergenterie  d’Argences.  On  y compte  36. 
feux.  Cette  Paroiffe  eft  à une  petite  diftance  de  U 
rive  gauche  de  la  Dive , à une  lieue  5c  tiers  E. 
d’Argences  , 5c  4.  5c  demie  E.  de  Caen. 

BISSON , Commanderie  de  l’Ordre  de  Malte , de 
la  Langue  de  France  5c  du  Grand-Prieuré  d’Aqui- 
taine , en  Bretagne.  Cette  Commandcrip  vaut  5 S *o.l« 
tu  Sujet  qui  en  cil  pourvu. 
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BISSY,  Prieuré  , dans  l’Eleétion  de  Tonnerre, 
en  Champagne  , Diocefe  de  Langres , Parlement 
de  Paris , Intendance  de  Chiions.  Le  revenu  de  ce 
Prieuré  eft  de  mille  livres  ou  environ. 

BISSY  la  Mâconnoife , en  Bourgogne , Diocefe 
de  Recette  de  Mâcon  , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Dijon.  On  y compte  *8.  feux.  Cette  Pa- 
roilTe  eft  fituée  au  pied  des  montagnes , à }.  1.  & 
quart  N.  O.  de  Mâcon. 

BISSY  fous  Uxelles , en  Bourgogne  , Diocefe , 
Bailliage  de  Recette  de  Mâcon,  Parlement  de  Paris, 
Intendance  de  Dijon.  On  y compte  }8.  feux.  Cette 
Paroifte  eft  à une  lieue  S.  E.  de  Saint-Gengoux , 
& S-  N.  O.  de  Mâcon. 

BISTROFF , au  Pays-Mcffin  , Diocefe  , Parle- 
ment & Intendance  de  Metz , Châtellenie  d'Albert- 
troff.  On  y compte  34.  feux.  Cette  Paroifte  eft  à 
a.  1.  O.  N.  O.  d’Albcrftroff. 

BIT 

BITCHE  , Bidifcum  , ville  ancienne  avec  titre 
de  Comté  , un  Château-Fort  de  Bailliage  , dans  le 
Duché  de  Lorraine  , Diocefe  de  Metz  , Confeil  fou- 
verain  de  Intendance  de  Lorraine.  On  y compte  1x5. 
feux.  Cette  ville  eft  fituée  au  pied  des  montagnes , 
fur  la  petite  riviere  de  Hom , proche  de  celle  de 
Schwolbe  , à 9. 1.  & demie  N.  N.  O.  de  Strasbourg , 
$.  de  tiers  N.  N.  E.  de  Phaltzbourg , de  1 9.  E.  N.  E. 
de  Nancy.  Long.  >5.  13.  10.  lat.  49.  3.  o. 

La  ville  de  Bitche , quoique  petite  , eft  néan- 
moins une  place  d’importance.  Le  Roi  Louis  XIV. 
s'en  rendit  maître  apres  la  conclufîon  du  Traité  de 
Nimegue  , parce  que  le  Duc  de  Lorraine  refufa  de 
lôufcnre  à ce  Traité.  Sa  Majefté  la  fit  fortifier  par 
M.  de  Vauban  , de  la  conferva  jufqu’cn  1698.  que 
par  la  paix  de  Ryfvrick , elle  fut  rendue  au  Duc 
de  Lorraine.  Mais  alors  le  Roi  en  fit  démolir  les 
fortifications , de  il  fut  convenu  par  ledit  Traité  de 
Ryfwick  qu'elles  ne  pourroient  être  relevées.  Depuis 
ce  temps  , les  Ducs  de  Lorraine  confervcrent  la 
ville  de  Bitche  fans  fortifications.  Mais  en  1 740.  on 
la  fortifia  de  nouveau  , de  on  y fit  de  très-beaux  de 
de  très-bons  ouvrages , qui  font  prelque  tous  fondés 
fur  le  roc.  Outre  les  ouvrages  extérieurs  , il  y a 
des  magafins  , des  cafernes  de  d’autres  ouvrages  tail- 
lés dans  le  roc  , de  à l*preuve  de  la  bombe.  Il  y a 
aufii  un  puits  qui  mérite  d’être  vu  à caufe  de  fit 
conftruélton  de  de  fa  profondeur. 

Il  y a pour  cette  place  un  Commandant , qui 
ordinairement  l'eft  aufli  de  la  Lorraine  allemande  , 
& qui  a 4500.  liv.  d’appointements,  de  1000.  liv. 
d'émoluments  ; un  Lieutenant-de-Roi , qui  a 3600. 1. 
d'appointements;  un  Major,  un  Aide-Major  , un 
Capitaine  des  Portes  , un  Commiflâire  des  guerres , 
des  Ingénieurs,  des  Officiers  de  un  Détachement 
d’artillerie  , un  Tréforier  des  troupes  , de  les  per- 
fonnes  néceflâircs  pour  le  fervice  de  l’adminiftra- 
tion  d'un  Hôpital  militaire. 

Les  fortifications  de  cette  ville  , quoiqu’encore 
très-imparfaites  en  1744.  , ne  laiflerent  pas  que 
d’en  impofer  aux  ennemis  , qui , après  ayjjir  paflé 
les  Gorges , vinrent  le  s*  Août  faire  de  grans  abat- 
tis jufqu'à  une  tuillerie  , à une  lieue  de  demie  de 
Bitche  de  de  Stultzbron.  11  y a auprès  de  cette  tuil- 
lerie une  groffe  pierre , appeüée  la  main  du  Prince , 
fur  laquelle  on  voit  efteftivement  l’empreinte  d’une 
main  ; de  cent  pas  plus  loin  eft  une  autre  grofle 
pierre  qui  repréfente  le  corps  d’un  homme.  La  tra- 
dition du  pays  porte  que  ce  font  des  monuments  de 
l’avanture  funefte  d’un  Prince  qui  fut  dévoré  eu  ce 
lieu  par  des  bêtes  féroces. 

L'figlife  de  Bitche  n’eft  qu’une  annexe  de  cdU 
de  Scherbach.  Outre  cette  Eglife  , il  y a daps  la 
ville  un  Çpuvcnt  d’Auguftios. 
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Par  Arrêt  du  Confeil  royal  des  Finances  de  Sa 
Majefté  Folonoife  , du  17.  Août  174t.  , la  ville 
dont  il  eft  queftion  , a obtenu  des  odrois  , dont  le 
produit  eft  employé  â acquitter  les  charges  publi- 

2ues  de  à des  réparations  qui  tendent  à rendre  le 
:jour  de  cette  ville  toujours  plus  agréable. 

De  belles  chauftees  qui  ont  été  conftruites  depuis 
peu  d’années  , mènent  de  Bitche  aux  principaux 
lieux  des  environs  de  des  Provinces  voifines;  fçavoU, 
à Sarguemines , à Deux-Ponts , à Landaw , à Wcit 
ferobourg  de  à Strasbourg. 

Le  Bailliage  de  Bitche  , confidéré  comme  Dif- 
triél  particulier  du  Duché  de  Lorraine  , eft  borné 
au  N.  par  le  Duché  de  Deux-Ponts  ; au  S.  par  les 
Terres  de  Naflàn,  celles  de  la  Petite-Pierre , de  la 
baflè  Alfacc  ; à l'É.  encore  par  le  Duché  de  Deux- 
Ponts  ; de  à 1*0.  par  le  Bailliage  de  Sarguemines 
ou  Zarguemines  di  par  le  Comte  de  Sarwerden.  U 
a cinq  ficucs  de  demie  de  longueur  fur  trois  de  demie 
de  largeur.  C’eft  un  pays  de  montagnes , mais  où 
il  y a de  belles  vallées  aïïèz  fertiles  en  bled  de  en 
pâturages.  Il  y a auffi  aftèz  des  bois.  La  volaille, 
le  gibier  de  le  poiflon  y font  abondans.  Ce  Bailliage 
eft  entièrement  du  Diocefe  de  Metz  : il  eft  arroGs 
de  deux  petites  rivières , la  Schwolde  de  la  Hom  , 
qui  coulent  l’une  de  l’autre  du  Midi  au  Nord  , de 
qui  vont  mêler  leurs  eaux  à Hornbach  dans  le  Duché 
de  Deux-Ponts , d’où  elles  fe  rendent  dans  laBlife. 

Le  Comté  de  Bitche  eft  tm  des  plus  anciens 
Domaines  des  Ducs  de  Lorraine.  Selon  l'Abbé  de 
Longucruc , ce  Comté  appartenoit  à Gérard  d’AI- 
face,  quilelaiftà  à fon  fils  Thierry  d’Alface,  Comte 
de  Flandres  , le  même  qui  céda  le  Comté  de  Bitche 
à fon  frere  le  Duc  Simon  I.  Comme  les  Ducs  de 
Lorraine  tenoient  ce  Comté  en  Franc-Alleu  , iis 
le  donnèrent  en  Fief  à d’autres  Seigneurs.  On  trouve 
qu’Hermann  , Comte  de  Deux-Ponts  , le  poftedoit 
à la  fin  du  quatorzième  fiecle  , de  que  fes  dépen- 
dants en  jouirent  jufqu'à  Jacques  , Comte  de  Deux- 
Ponts  de  de  Bitche , mort  en  1 $70. , ne  laiftànt 
pour  héritiers  que  les  enfants  de  fa  fille  Marguerite 
Louife  , mariée  avec  Philippe  , Comte  de  Hanau  , 
morte  avant  fon  pere  en  1 $69.  Le  Comte  fie  foi  de 
hommage  de  ce  Comté  à Charles  I.  Duc  de  Lor- 
raine , qui  lui  en  donna  l’inveftiture.  Mais  dans  la 
fuite  , le  Duc  ayant  convaincu  le  Comte  de  félonie, 
il  confifqua  fur  lui  le  Comté  de  Bitchc  , & fe  rendit 
maître  des  Ville  de  Château  de  ce  nom,  qui  depuis 
ce  temps  ont  toujours  demeuré  au  pouvoir  des  Ducs 
de  Lorraine.  Bien-plus , quoique  le  Duc  Charles 
eût  été  dépouillé  de  fes  Etats  par  la  France , il 
conferva  néanmoins  la  FortercUc  de  Bitche.  Ce 
Prince  avoit  invefti  du  Comté  de  Bitche  , fon  fils 
naturel , Charles  - Henri , Prince  de  Vaudemont. 
Mais  , ainfi  que  nous  l’avons  dit  ci-devant,  bientôt 
après  le  Roi  Louis  XIV.  enleva  ce  Comté  au  Duc 
Charles  IV. , qui  avoit  refùfé  de  fouferire  au  Traité 
de  Nimeguc. 

B1THA1NE , Bcthania  , Abbaye  d’Hommes , de 
l’Ordre  de  Cîteaux  de  de  la  Filiation  de  Morimond  , 
en  Franche-Comté , Diocefe , Parlement  de  Inten- 
dance de  Befançon.  Cette  Abbaye  a été  fondée  en 
Avril  1 1 33.  : elle  eft  en  commende  , de  elle  vaut  au 
moins  4 s 00.  livres  de  rente  au  Sujet  qui  en  eft 
pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de 
166.  florins. 

BITRY  , dans  le  Soiifonnois , au  Gouvernement 
général  de  l’Ifle-de-France  , Diocefe  , Intendance 
0e  Eleétion  de  Soûlons , Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  8 x.  feux.  Cette  Paroilfe  eft  fituce  fur  un 
ruifleau , à un  quart  de  lieue  de  la  rive  droite  de  la 
riviere  d’Aîne  , de  à 3. 1.  & deux  tiers  O.  N*.  0.  de 
Soûlons. 

BITRY,  dans  le  Gâtinois - Orléanois  , Dioceif 
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parlement  de  Paris,  Intendance  d'Or- 
léans  Ele'aion  de  Gien.  On  y compte  ?6.  feue, 
rette  Paroiflê  eft  ficaée  à cmq  quarts  de  lieue  de  a 
rire  droite  de  la  Loire  , dt  à J.  I.  de  quart  S.  E.  de 

^BITSCHOFFEN  &Wa!ch  , dans  la  balle  Al- 
face  Diocefe  de  Strasbourg  , Confcil  fouverain  & 
Intendance  d’Alfacc  , Bailliage  de  Haguenaw  , Pré- 
vôté de  Wicgersheim.  On  y compte  4*-  feux-  Cette 
Communauté  eft  à une  lieue  Ôc  demie  O.  N.  O.  de 


Haguenaw. 

BITURIGES-CUBI , Nation  ou  Peuple  conhdc- 
rable  de  la  première  Aquitaine  , dont  Avaxieum  , 
aujourd’hui  Bourges  , étoit  le  chef-lieu.  Ce  peuple 
étoit  borné  au  N.  par  les  Aureliani , au  S.  par  les 
Zemoviccs  ôc  les  Arvemi , à 1*E.  par  les  Senones  Ôc 
les  Boii  Ç ces  derniers  faifoient  peut-être  partie  des 
Bituriges-Cubi  ) , à PO.  par  les  Turones  Ôc  les  Pifla- 
vi  ,&auN.  O.  par  les  Carnutes.  Strabon  , Pline  , 
Ptolomée  , Céfar  & Titc-Live  parlent  fort  avanta- 
ceufement  delà  puiffance  des  Bituriges  - -Cubi.  Le 
dernier  de  ces  Auteurs  fait  remonter  l’époque  de 
leur  puiffance  jufqu’au  temps  où  le  premier  des 
Tarquins  regnoit  à Rome.  ( Tite-Live  , liv. 

34.  ).  11  dit  que  dès  ce  temps  la  troifieme  partie  de 
la  Celtique  e\oit  foumife  aux  loix  des  Bituriges- 
Cubi  , & que  cctt^Nation  donnoit  des  Rois  à la 
Gaule  Celtique.  Apparemment  que  dans  la  fuite  , 
les  Bituriges -Cubi  perdirent  conGdérablement  de 
leur  première  fuperiorité  , puifque  dès  le  temps 
de  Céfar , ils  étoient  eux-mêmes  fous  la  proieftion 
des  Ædui.  Au-refte  , il  paroît  que  l’étendue  a&uelle 
du  Diocefe  de  Bourges  comprend  à-peu-près  l’ancien 
territoire  des  Bituriges-Cubi  : ce  Diocefe  s’étend 
au-dehors  de  la  Frovince  de  Berry  fur  uncpartiedu 
Bourbonnois , ôc  il  empiété  même  fur  la  Touraine. 

BITURIGES-V1VISC1  ou  Viaisct , Nation  ou 
Peuple  de  la  fécondé  Aquitaine  , dont  Burdegala  , 
aujourd’hui  Bordeaux  , étoit  le  chef-lieu.  Strabon 
nous  apprend  que  cette  Nation  étoit  étrangère 
dans  l’Aquitaine  , ôc  qu’elle  ne  faifoit  point  corps 
avec  les  Aquitains.  Ce  même  Auteur  ajoute  que 
les  Bituriges  - Vivifci  ctoient  féparés  des  -Sarito- 
n es  par  la  Garonne  , vers  la  partie  inférieure  de  fon 
cours  ; & par  conféquent  ils  occupoient  le  terrein 
qui  correfpond  aujourd’hui  au  Medoc.  Il  y a heu 
de  préfumer  que  les  Mcduli  , les  Sucajfes  , les  Be- 
lendi  & les  Boii , autres  que  les  Boii  de  la  première 
Aquitaine , faifoient  partie  des  Bituriges-P'ivifci  , 
& l’on  penfe  auffi  que  ces  derniers  tiroient  leur  ori- 
gine des  Bituriges-Cubi. 
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BIVAL , Bivallium , Bifvallis , Abbaye  de  Filles, 
de  l’Ordre  de  Citeaux  , en  Normandie  , Diocefe  , 
Parlement  Ôc  Intendance  de  Rouen  , Eleftion  de 
Ncufchâtei.  Cette  Abbaye  jouit  de  fix  à fept  mille 
livres  de  rente.  Elle  eft  à une  lieue  ôc  demie  E.  S. 
de  Neufchâtel , & 7.  & demie  N.  E.  de  Rouen. 

BIV1ERS  , en  Dauphiné  , Diocefe  , Parlement , 
Intendance  & Eleékion  de  Grenoble.  On  y compte 
un  feu  , un  tiers  , un  8e.  & un  96e.  de  feu  pour  les 
fonds  nobles  ; ôc  trois  feux  ôc  deux  tiers  de  feu  pour 
les  biens  taillables  , y compris  neanmoins  trois 
quarts  ôc  un  1 te.  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 
Cette  Paroiffe  eft  fituée  à quelque  diftance  de  la 
rive  droite  de  l’ilerc  ,üi.  1.  E.  N.  E.  de  Grenoble. 

BlVILLE,  en  Normandie,  Diocefe  de  Coûtan- 
tes , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de  Caen  , 
Eleâion  de  Valoene  , Scrgenterie  de  Tollevaft. 
On  y compte  s 9.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  fur 
l’Océan  , à 4. 1.  ôc  deux  tiers  O.  N.  O.  de  Valogne. 
11  y a à Bivjlle  une  grande  dévotion  pour  le  bien- 
heureux Thomas-Elie  , mort  Curé  de  ce  Jieu. 
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BlVILLE  , au  Comté  d’Eu , en  Normandie  p 
Diocefe  , Parlement  ôt  Intendance  de  Rouen  , Elec- 
tion d’ Arques  , Scrgenterie  de  Val-d’Un.  On  y 
Comte  1.  feux  privilégiés  & 99.  feux  taillables. 
Cette  Paroiffe  eft  fituée  fur  l’Océan  , à 3.  L N.  E. 
d*  Arques. 

BlVILLE  la  Baignard  , en  Normandie  , Diocefe  , 
Parlement  & Intendance  de  Rouen  , Ele&ion  d’Ar- 
ques  , Sergenterie  de  Baqueville.  On  n’y  compte 
point  de  feux  privilégiés  , mais  feulement  116.  feux 
Taillables.  Cette  Paroiffe  eft  à 3. 1.  & demie  S.  S.  O. 
d’Arques. 

BlVILLE  la  Riviere , en  Normandie  , Diocefe  , 
Parlement  & Intendance  de  Rouen  , Election  d’Ar- 
ques , Scrgenterie  de  Brachy.  On  y compte  a.  feux 

!>rivilégiés  & 37.  feux  taillables.  Cette  Paroiffe  eft 
ituée  fur  la  petite  riviere  de  Saene  , à 3. 1.  ôc  quart 
S.  O.  d’Arques. 

BIVILL1ER  , dans  la  Perche  , Diocefe  de  Séez , 
Parlement  de  Paris , Intendance  d’Alençon  , Elec- 
tion ôc  Châtellenie  de  Mortagne.  On  y compte 
49.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  fur  un  ruiffeau , à 
une  lieue  & demie  N.  E.  de  Mortagne. 
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BIZAN  , en  Languedoc , Diocefe  & Recette  de 
Narbonne  , Parlement  de  Touloufe , Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  168.  feux.  Cette  Paroiflê  eu  fituée  fur  la 
petite  riviere  de  Ccffe  , à 3.  1.  & quart  N.  O.  de 
Narbonne. 

B1ZANNET , en  Languedoc  , Dioccfc  ôc  Recette 
de  Narbonne  , Parlement  de  Touloufe  , Généralité 
de  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  85.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à a.  1.  & demie 
O.  S.  O.  de  Narbonne. 

BIZE  , dans  le  Comté , du  Diocefe  & de  l’Eleôion 
de  Comminges,en  Gafcogne  ,Parlementdc  T ouloufe. 
Intendance  d’Aufch  , Châtellenie  de  Fronfac.  On  y 
compte  3.  feux  ,93.  bellugucs  ôc  demie  de  feu.  Cette 
Paroiflè«ft  à 1 . 1.  & demie  O.  S.  O.  de  St.  Bertrand. 

BIZE  , annexe  de  la  Paroiffe  d’Anrofcy  , dans  le 
Baffigny  , en  Champagne  , Diocefe  Ôc  Election  de 
Langres , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châ- 
lons.  On  y compte  16.  feux.* 

BIZEAUCOURT  , en  Artois,  Diocefe  d’Arras  , 
Confeil  provincial  ôt  fouverain  d’Artois , Parlement 
de  Paris  , Intendance  de  Lille  , Bailliage  ôc  Recette 
de  Bapaumc.On  y compte  3 8.  feux  ôc  1 9 2.  perfonnes. 
Cette  Paroiffe  eft  à trois  quarts  de  lieue  O.  N.  O. 
de  Bapaume. 

B1ZENEVILLE  , dans  le  Bourbonnois , Diocefe 
de  Bourges  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Moulins  , EleAion  de  Montluçon.  On  y compte 
6$.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  tout-proche  de  la 
forêt  d’Epinaffe  , à 2. 1.6c  demie  N.  E.  deMontluçon. 

BIZIAT  , dans  la  Brcfl’e  ,Diocefe  de  Lyon , Par- 
lement ôc  Intendance  de  Dijon , EleAion  ôc  Recette 
de  Bourg  , Mandement  de  Pont  - de  - Vellc.  On  y 
compte  qo.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à une  lieue  S. 
E.  de  Rnt-de-Velle  , & 3.  ôc  demie  O.  S.  O.  de 
Bourg. 

BIZONNES  , en  Dauphiné.  Voye\  Bifonnes. 
BIZONNES  ( Saint-Didier  de  ) „en  Dauphiné  , 
Diocefe  ôc  EleAion  de  Vienne  , Parlement  ôc  Inten- 
dance de  Grenoble.  On  y compte  trois  quarts  , un 
8e.  , un  1 ze.  ôc  un  96c.  de  feu  pour  les  fonds  nobles^ 
ôc  un  feu  , un  1 xe.  Ôc  un  192c.  pour  les  biens  tailla- 
bles , ledit  192e.  étant  pour  les  fonds  affranchis. 

BIZOUS  , au  pays  des  Quatre-Vallées  , en  Gaf- 
cogne  , Dioccfc  de  Comminges  , Parlement  de 
Touloufe  , Intendance  d’Aufch  , vallée  de  Nèfles. 
On  y compte  20.  feux  ou  habitations. 

BIZOUS, 
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BIZOUS  , dans  l'Armagnac  , en  Gafcogne , Dio- 
refe , Intendance  & Ele&ion  d’Aufch  , Parlement 
de  Touloufe  , Collecte  du  bas  Armagnac.  On  y 
compte  feulement  $6.  bcllugues  dt  demie  de  feu. 

B1ZY  , en  Normandie  , Oioccfe  , Parlement  & 
Intendance  de  Rouen , Eleétion  d'Andely , Sergen- 
^cric  de  Vemon.  On  y compte  un  feu  privilégié  de 
129.  feux  taillables.  11  y a à Bizy<  un  Château  qui 
relevé  de  la  Vicomté  de  Vemon  , d<  qui  a le  titre 
de  Marquifat.  11  y a auifi  un  Prieuré  de  l’Ordre  de 
St.  Benoit , & dont  le  revenu  eft  de  fcpt  à huit  cens 
livres. 
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B LACE  , dans  le  Beaujolois  , Diocefc  & Inten- 
dance de  Lyon  , Parlement  de  Paris , Eleétion  de 
Villcfranche.  On  y compte  110.  feux.  Cette  Pa- 
roitTb  eft  à une  lieue  & demie  O.  N.  O.  de  Villcfran- 
che  , de  2.  N.  O.  d’Anfe.  Son  terroir  eft  fertile  en  vin. 

BLACEY  ou  Blassey  , en  Bourgogne  , Diocefe 
d’Autun , Parlement  & Intendance  de  Dijon , Bail- 
liage de  Recette  de  Châtillon.  On  y compte  95. 
feux.  Cette  Communauté  eft  fituce  fur  une  monta- 
gne , à une  lieue  & demie  N.  O.  de  Sainte-Seyne , 
de  6.  de  quart  S.  un  quart  à l’E.  de  Châtillon. 

BLACH1ERE  ( la  ) , dans  le  Vivarais,  en  Lan- 
guedoc , Diocefc  de  Recette  de  Viviers  , Parlement 
de  Touloufe,  Généralité  de  Montpellier,  Inten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  215.  feux.  Cette 
ParoilTe  eft  à une  demi-licue  S.  S.  £.  de  Joyeufe,dc 
à 6.  1.  de  quart  O.  S.  0.  de  Viviers. 

BLACONS  , en  Dauphiné  , Diocefe  de  Die  , 
Parlement  de  Intendance  de  Grenoble  , Election  de 
Montelimart.  On  y compte  un  32e.  de  feu  pour  les 
fonds  nobles  , de  un  8e.  de  un  96e.  de  feu  pour  les 
biens  taillables.  Cette  Communauté  eft  à une  lieue 
de  demie  N.  E.  de  Vauréas , de  4.  de  demie  E.  S.  E. 
de  Montelimart. 

BLACOURT  , dans  le  Beauvoifis , au  Gouver- 
nement général  de  l’Ifle-dc-Francc  , Diocefc  de 
Election  de  Beauvais  , Parlement  de  Intendance  de 
Paris.  On  y compte  73.  feux.  Cette  Paroifte  eft  à 
3.  I.  de  demie  O.  de  Beauvais. 

BLACY  , en  Champagne,  Diocefe  de  Intendance 
de  Châlons,  Parlement  de  Paris , Eleétion  de  Vitry- 
le-Fran^ois.  On  y compte  8i.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  fituee  fur  la  riviere  d’Iftbn , à une  demi-lieue 
O.  N.  O.  de  Vitry , de  à j.  1.  S.  S.  E.  de  Châlons. 

BLACY  , en  Bourgogne  , Diocefc  de  Langres  , 
Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  de 
Recette  d’Avalon.  On  y compte  37.  feux.  Cette 
Paroifte  eft  fituée  fur  une  hauteur  , à une  petite 
diftance  de  la  rive  droite  du  Serein  , de  à 2.  1.  de 
demie  E.  N.  E.  d’Avalon. 

BLAGY  , en  Bourgogne  , Diocefe  , Parlement , 
Intendance  , Bailliage  de  Recette  de  Dijon.  On  y 
compte  48.  feux.  Cette  Paroifte  eft  fituce  en  pays  de 
plaines  Jk  de  prairies  , près  de  la  riviere  de  Vin- 
geanne , à $.  1.  E.  N.  E.  de  Dijon. 

BLAGNY  ( Saint-Martin  de-  ) , en  Normandie  , 
Diocefe  de  Eleétion  de  Bayeux  , Parlement  de 
Rouen  , Intendance  de  Caen , Scrgenterie  de  Cérify. 
On  y compte  76.  feux.  Cette  Faroifle  eft  à 2. 1.  de 
trois  quarts  O.  S.  O.  de  Bayeux. 

BLAIGNAC  , en  Languedoc , Diocefc , Paie- 
ment , Généralité  de  Recette  de  Touloufe  , Inten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  21 9.  feux.  Cette 
Paroifte  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Garonne , 
à 2. 1.  d(  demie  O.  N.  0.  de  Touloufe. 

BLAIGNAC  , dans  le  Bazadois , en  Guyenne  , 
Diocefe  de  Bazas  , Parlement  de  Intendance  de 
Bordeaux,  Eleétion  de  Condom  , Jurifdiétion  de  la 
Réole.  On  y compte  $4.  feux. Cette  Paroifte  eft  fituée 
à quelque  diftance  de  la  rive  droite  de  la  Garonne. 

Tome  I. 
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BLAIGNAC , dans  le  Ncbouzan  , en  Gafcogne  , 
Diocefe  de  Commingcs , Parlement  de  Touloufe  , 
Intendance  d’Aufch  , Recette  du  pays  de  Ncbou- 
zan.  On  y compte  60.  feux  ou  habitations.  Cette 
Paroifte  eft  à 3.  lieues  de  demie'  N.  O.  de  Saint- 
Gaudens. 

BLAIGNAN , dans  le  Médoc  , en  Guyenne , 
Diocefe  , Parlement  , Intendance  de  Eleétion  de 
Bordeaux  , Jurifdiétion  de  l’Efparre.  Ou  y compte 
57.  feux.  Cette  Paroillê  eft  fituée  entre  la  Garouuc 
de  l’Océan. 

BLAIGNICOURT  , en  Champagne  , Diocefe 
de  Langres  , Parlement  de  Paris , intendance  de 
Châlons  , Eleétion  de  Bar-fur-Aube.  On  y compte 
26.  feux. 

BLAIGNY  , en  Champagne  , Diocefe  d’Au- 
xerre , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châ- 
lons , Eleétion  de  Tonnerre.  On  y compte  106.  feux. 
Cette  Paroifte  eft  à une  lieue  de  trois  quarts  N.  E. 
d’Auxerre  , dt  4.  de  quart  O.  de  Tonnerre. 

BLAIGNY  , dans  le  Duché  de  Recette  de  Cari- 
gnan  , Diocefe  de  Rheims  , Parlement  de  Inten- 
dance de  Metz.  On  y compte  31.  feux.  Cette  Pa- 
rodie eft  fituée  fur  la  riviere  de  Chier  , à une  petite 
diftance  S.  E.  de  Carignan. 

BLAIGUEZ  ou  Blayois  , Blavutenfis  Pagus  ou 
Trafiuî  , petit  pays  , qui  fait  partie  du  Bourdelois , 
en  Guyenne  , dt  dont  Bluye  eft  le  chef-lieu.  Ce 
pays  eft  ficué  à la  droite  de  la  Garonne.  Il  a 4. 
lieues  de  longueur  fur  2.  de  demie  de  largeur,  ce  qui 
peut  être  évalué  à fix  ou  fept  lieues  quarrées. 
La  terre  y cil  fertile  en  bled  , en  pâturages  de  en 
bons  vins. 

Le  Blaiguez  a eu  autrefois  le  titre  de  Comté , de 
il  a été  poflëdé  fous  ce  titre  , pendant  quelque 
temps  , par  une  branche  cadette  des  Comtes  d’An- 
goulème , fous  l'hommage  des  Ducs  de  Guyenne. 
Auparavant  ce  pays  avoit  été  vivement  difputé  en- 
tre les  Ducs  d’Aquitaine  de  ceux  de  Gafcogne. 

BLAIN  , en  Bretagne  , Diocefc  dt  Recette  de 
Nantes  , Parlement  de  Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  41.  feux  de  un  quart  de  feu.  Cette  Paroifte 
eft  fituée  fur  uue  petite  rivière  , à 6. 1.  & demie  N. 
O.  de  Nantes  , de  1 3.  S.  S.  O.  de  Rennes. 

BLAIN  , en  Morvant , en  Bourgogne  , Diocefe 
de  Nevers  , Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , 
Bailliage  de  Recette  d’Autun.  On  y compte  175. 
feux.  Cette  Paroilfe  eft  fituée  dans  les  montagnes 
du  Morvant  , à 2. 1.  de  demie  O.  N.  O.  d’Autun. 
De  Biain  dépendent  le  village  de  RoufHUon  , de  les 
hameaux  de  Poinçon , le  Meffisux  , le  Barbeaux  , 
les  Chefes  , les  Montot , Juftoc  , les  Groflès-Tètcs 
de  Agrcneaux. 

BLAIN  en  Rouftillon , en  Bourgogne  , Diocefe  , 
Bailliage  de  Recette  d’Autun,  Parlement  de  Inten- 
dance de  Dijon.  On  y compte  92.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  à a.  I.  de  quart  O.  N.  O.  d’Autun. 

BLA1NC0URT  , en  Champagne  , Diocefe  de 
Election  de  Troyes , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Châlons.  On  y compte  90.  feux. 

BLA1NVILLE  , BelenivilU  , bourg  , en  Nor- 
mandie , Diocefe  de  Eleétion  de  Coutances  , Par- 
lement de  Rouen  , Intendance  de  Caen , Sergen- 
teriede  la  Halle.  On  y compte  27$.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  fur  l’Océan , à une  lieue  de  deux  tiers  O. 
N.  O.  de  Coutances. 

■ BLAIN  VILLE  , hameau , fitué  à une  lieue  S.  E. 
de  Dreux  , entre  la  riviere  d’Evre  de  celle  de 
Blaife , connu  parce  que  c’eft  auprès  de  ce  lieu  que 
le  Connétable  de  Montmorency  avoit  rangé  l’on 
armée  à la  bataille  de  Dreux. 

BLA1NVILLE  , bourg  , en  Normandie  , Dio- 
cefe , Parlement , Intendance  de  Eleétion  de  Rouen. 
On  y compte  7.  feux  privilégiés  de  1 10.  feux  tail- 
Aaaaaaaa 
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, 7,  . re  toorg  cft  fitué  fur  un  ruifliau , i j.1. 
'*le'-  £ Rouen-  U y » » Blainvillc  une  Eglife 
co'llégiale  , fondée  en  1488.  par  le  Sire  d’Etoute- 
viUc.  Les  Canonican  font  à la  nomination  du  Sei- 

B”bLaÏnvÏlI.E  , Blidonis  Villa  , ville , dans  le 
Duclié  de  Lorraine  , Diocefe  de  Toul , Confeil 
fouverain  fie  Intendance  de  Lorraine , Bailliage  de 
Rofiercs.  On  y compte  8$.  feux.  Cette  ville  cft 
fituée  fur  la  rivière  de  Meurthe  , à une  lieue  S.  S. 
0.  de  Lunéville  , & a.  & demie  S.  E.  de  Roficres. 
Son  Eglife  paroiffialc  eft  dédiée  à Saint-Jean-Bap- 
tille  i « la  Cure  eft  unie  à l’Abbaye  de  Belchamp , 
à qui  elle  fut  donnée  en  1291-  par  Errard  , Sei- 
gneur de  Vaudiere  , du  confcnteinent  de  Conrad , 
Evêque  de  Toul  : cette  Cure  eft  deflervie  par  un 
Chanoine  régulier  de  ladite  Abbaye  de  Belchamp. 
La  ville  dont  il  eft  queftion , doit  fon  origine  à un 
certain  Blidot , qui  vivoit  dans  le  douzième  fieclc  : 
die  fut  entourée  de  murailles  par  Antoine  de  Le- 
noncourt , Primat  de  Nancy  ou  de  Lorraine  : elle 
appartient  à la  Maifon  de  Lenoncourt  , en  faveur 
de  laquelle  elle  a été  érigée  en  Marquifat.  Cette 
illuftre  Maifon  y établit  des  Dominicains  dans  le 
fiede  dernier , fie  elle  unit  à leur  Couvent  la  Chapelle 
de  Saint-Claude , dont  elle  avoit  le  jus-patronat. 
Outre  cette  Chapelle  , il  y a deux  hcrmitages  re- 
marquables , celui  de  Saint- Jean-Fontaine , & l’her- 
mitage  de  Saint-Pancrace. 

BLA1NV1LLE  la  Petite  , Blidonis  Villa  Par- 
vula  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Diocefe  de 
Toul*,  Confeil  fouverain  fit  Intendance  de  Lor- 
raine * Bailliage  de  Lunéville.  On  y compte  $0. 
feux.  Cette  Communauté  eft  une  annexe  de  la  Pa- 
roiffe  de  Raville , ficelle  eft  à une  lieue  N.  de  Luné- 
ville. Son  Eglife  eft  fous  le  titre  de  l’exaltation  de 
la  Sainte-Croix.  Une  partie  de  ce  village  dépend 
de  la  Juftice  de  Bonvillers  , fit  l’autre  de  celle  de 


Raville. 

BLAJOUX , dans  le  Gévaudan , en  Languedoc , 
Diocefe  fit  Recette  de  Mende  , Parlement  de  Tou- 
loufe  , Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  30.  feux.  Cette  Commu- 
nauté eft  à J.  1.  S.  S.  O.  de  Mende. 

BLA1REVILLE  , en  Artois  , Diocefe  , Gouver- 
nance , Bailliage  fit  Recette  d’Arras , Confeil  pro- 
vincial fit  fouverain  d’Artois  , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Lille.  On  y compte  33.  feux  de  165. 
perfonnes.  Cette  Parodie  eft  à une  lieue  de  deux 
tiers  S.  S.  O.  d’Arras. 

BLAISE  , rivière  du  Perche.  Elle  prend  fa  fource 
i une  bonne  demi-lieue  O.  S.  O.  de  la  Ferté-au-Vi- 
dame  : bientôt  après  clic  forme  un  étang , dont  les 
eaux  fervent  à faire  aller  plufieurs  moulins  de  h de 
groflès  forges  de  fer.  Enfuitc  elle  pafle  par  Maille- 
bois  , B lerj1  de  Dreux  i de  , après  un  cours  de  cinq 
ou  fix  lieues  , elle  mêle  les  eaux  avec  celle  de  la  ri- 
vière d’Evre , à une  petite  lieue  N.  E.  de  Dreux. 

BLAISE  , riviere  de  Champagne.  Elle  prend  fa 
fource  à deux  petites  lieues  E.  N.E.  de  Chaumont 
en  Bafligny.  Elle  rafle  par  Blaifc-le-Châtel , Dou- 
levat , Efclaron;  de  , apres  un  cours  de  10.  â 12. 
lieues  , elle  fc  jette  dans  la  Marne  , à a.  L S.  E.  de 
Vitry-lc-François.  On  pcche  de  bon  poiflon  dans 
cette  riviere. 

BLAISE  ,en  Champagne  , Diocefe  6t  Election  de 
Rhcims , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châlons. 
On  y compte  40.  feux. 

BLAISE  de  le  Château  de  Richecourt,  en  Cham- 
pagne , Diocefe  de  Rheims , Parlement  de  Paris  , In- 
tendance de  Châlons  , Election  de  RcthcL  On  y 
compte  3 $.feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  bonne  demi- 
heue  de  la  rive  gauche  de  l’Aine  & à 4.  1.  de  quart 
E.  ée  llethcl. 
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BLAISE  Albazincourt , en  Picardie  , Diocefe  de 
Noyon , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Amiens, 
Election  de  Péronne.  On  y compte  64 . feux. 

BLAISE  fous  Arfiliers  , en  Champagne , Diocefe 
fit  Intendance  de  Châlons , Parlement  de  Paris , 
Election  de  Vitry-lc-François.  On  y compte  49.  feux. 
Cette  Paroifle  elt  à une  petite  lieue  S.  S.  G.  de  Vitry. 

BLAISE  le  Châtcl,ParoiiTeavcc  titre  de  Baronnie, 
en  Champagne , Diocefe  de  Langres  , Parlement  de 
Paris , Intendance  de  Châlons , Election  de  Joinville. 
On  y compte  86.  feux.  Cette  Paroifle  cft  lïtuéc  fur  la 
riviere  de  Blaife  , à 4. 1.  N.  O.  de  Chaumont  fit  au- 
tant S.  0.  de  Joinville. 

BLAISE  fous  Hautcville , en  Champagne , Diocefe 
fit  Intendance  de  Châlon9 , Parlement  de  Paris,  Elec- 
tion de  Vitry-le-Frantjois.  On  y compte  34.  feux. 
Cette  Paroifle  cft  fituée  fur  la  rivière  de  Blaife , à 
3. 1.  S.  E.  de  Vitry. 

BLAISHElM,en  Alface  , Diocefe  de  Stras- 
bourg, Confeil  fouverain  & Intendance  d’Alface  , 
Recette  fit  Directoire  de  la  Noblefle.  On  y compte 
10$.  feux. 

BLA1S01S  , pays.  Voye\  Bléfois. 

BLAISON  , bourg  fit  baronnie  , dans  le  Saumur- 
rois , en  Anjou  , Diocefe  d’Angers , Parlement  de 
Paris,  Intendance  de  Tours,  Election  de  Sauinur. 
On  y compte  2 1 9.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  b rive 
gauche  de  la  Loire  , à 4.  I.  fit  deux  tiers  N.  O.  de 
Saumur , & 2.  fit  demie  S.  E.  d’Angers. 

BLAISON  deçà-la-Loire , en  Anjou,  Diocefe  & 
EleCtion  d’Angers  , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Tours.  On  y compte  1 90.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
{nuée  fur  la  rive  droite  de  la  Loire  , à 2. 1.  & tiers 
E.  S.  E.  d’Angers. 

BLA1SENCOURT  , en  Artois  , Diocefe , Gou- 
vernance , Bailliage  & Recette  d’Arras , Confeil  pro- 
vincial & fouverain  d’Artois  , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Lille.  On  y compte  feulement  2 . feux 
fie  8.  perfonnes. 

BLA1SEY  , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Langres  , 
Parlement  fie  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  fie  Re- 
cette de  ChStillon.  On  y compte  28.  feux.  Cette 
Communauté  cft  à 6. 1.  fie  quart  S.  un  quart  à l’E.  de 
Châtillon. 

BLA1SY  le  Bas  ou  la  Ville, en  Bourgogne , Dio- 
cefe , Parlement  fie  Intendance  de  Dijon  , Bailliage 
fie  Recette  de  Châtillon.  On  y compte  4 2.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  fituée  à la  fource  de  la  Loze  , à 4*  L 
O.  N.  0.  de  Dijon , fie  8.  fie  demie  S.  un  quart  à l’E. 
de  Châtillon. 

BLA1SY  le  Haut  ou  le  Châtel , en  Bourgogne  , 
Diocefe , Parlement  fie  Intendance  de  Dijon  , Bail- 
liage fie  Recctcede  Châtillon.  On  y compte  1 feux. 
Cette  Communauté  eft  fituée  fur  une  hauteur  , à 
un  quart  de  lieue  E.  un  quart  au  S.dcBlaify-Ie-Bas. 

Par  Lettres-Patentes  du  mois  de  Juin  169$. , en- 
régiftrées  au  Parlement  de  Bourgogne  le  28.  Juillet , 
fie  en  la  Chambre  des  Comptes  le  2.  Aoflt  fuivans  , 
la  Terre  fit  Seigneurie  de  Blaify  fut  érigée  en  Mar- 
quifat en  faveur  d’Antoine  Joly  , Préfident  au  Grand- 
Confeit.  11  étoit  fils  de  Georges  Joly  , Baron  de 
Blaify , Préfident  au  Parlement  de  Dijon  , fie  d’Eli- 
fabeth  Bernardon.  Georges  Joly  ctoit  fils  de  Bé- 
nigne , Greffier  en  chef  du  Parlement  de  Dijon  , 
fi<  petit-fils  d'Antoine  Joly  , également  Greffier  en 
chef  du  même  Parlement.  Celui-ci  étoit  le  qua- 
trième fils  de  Barthélemy  Joly  , qui  étoit  a uin  Gref- 
fier en  chef  du  Parlement  de  Dijon  , fie  qui  avoit 
pour  frere  aîné  François  Joly  , Seigneur  de  Fleury , 
tige  de  la  branche  du  Procureur-Général  du  Parle- 
ment de  Paris. 

Antoine  Joly , Marquis  de  Blaify , fils  d’Antoine  I. 

Marquis  de  Blaify , a époufé  Marie- FrançoifcfeGom- 

paJJiut-dc-CQUrùvren  , dont  il  n’a  point  d’enfants. 
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La  Famille  de  Joly  ancienne  & déjà  diftingude  en 
Bourgogne  , oii  elle  a donné  un  Préfident  à Mortier 
& pluucurs  Confcillers  au  Parlement, a reçu  une 
illuitration  nouvelle  par  le  mérite  lupcrieur  & par  la 
grande  réputation  encore  plus  que  par  la  dignifé  de 
leu  M.  Joly  de  Fleury,  Procureur-Général  au  Par- 
Jcmcnt  de  Paris  ; illuitration  qui  acquiert  de  nou- 
veaux degrés  par  le  mérite  perfonncl  de  M.  M.  Joly 
de  Fleury,  dont  l’un  cft  aéluellcment  Avocat-Géné- 
ral & l'autre  Procureur-Général  au  Parlement  de 
Paris.  V F leury. 

BLAMECOURT  , en  Normandie , Diocefe  & 
Intendance  de  Rouen,  Parlcineut  de  Paris,  Elcc- 
tion  de  Caumont  & Magny.  On  n’y  compte  point 
de  feux  privilégiés  , mais  feulement  34.  feux  tailla- 
bles.  Cette  Communauté  cft  à une  demi-lieue  E. 
N.  E.  de  Magny , & à z.  1.  & demie  S.  O.  de  la 
Paroiiïè  de  Fleury  , qui  eft  dans  le  Vexin-François , 
& du  Gouvernement  général  de  Flflc-de-Fraucc , 
ainu  que  la  Communauté  de  Blamecourt. 

B E AMONT  , Paroiiïè  , Terre  , Seigneurie  & 
Château,  dans  la  Principauté  de  Montbéliard , en 
Franche-Comté,  Diocefe,  Parlement  de  Intendance 
de  Bcfan^on , Bailliage  de  Baume.  On  y compte 
45.  feux.  Cette  Paroiiïè  eft  fi  tuée  à la  fource  d’un 
ruiflèau  qui  va  fc  jetter  dans  le  Doux,  à 2.  1.  & 
uart  S.  S.  E.  de  Montbéliard  , à une  dcmi-lieue 
c la  frontière  de  Suiflè  , à trois  quarts  de  lieue  de 
la  rivière  de  Doux  , à 6.  1.  & deux  tiers  E.  N.  E. 
de  Baume , de  1 1.  de  demie  O.  N.  O.  de  Befançon. 
Il  y a un  Gouverneur  & Commandant  pour  le  Roi 
à Blamonr , & dans  les  Terres  de  Seigneuries  de 
Blamont , Hcricourt , Clémont  & Chaftelot.  11  y a 
auffi  un  Aide-Major  au  Château  de  Blamont.  La 
Terre  & Seigneurie  de  Blamont  comprend  plufieurs 
Paroiflès  affouagées  , dont  le  dénombrement  fe 
trouve  fous  le  mot  Baume  Bailliage. 

BLAMONT  ou  Blanmomt  , Albus  liions  t & en 
allemand  BlankeJibcrg  , ville  & bailliage  avec  titre 
de  Comté,  dans  le  Duché  de  Lorraine  , Diocefe  de 
Toul , Confeil  fouverain  de  Intendance  de  Lorraine. 
On  y compte  90.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la 
Vezoufc,  à 5.  1.  E.  N.  E.  de  Lunéville  , de  3.  de 
tiers  E.  de  Nancy.  Long.  24.  29.  o.  lat.  48.  39.  55. 

11  y a i Blamont  une  Eglife  collégiale  , dont  le 
Chapitre  cft  compofé  d’un  Doyen  & de  fix  Chanoi- 
nes qui  ont  chacun  environ  200.  liv.  de  revenu  an- 
nuel : cette  Eglife  fut  fondée  en  1382.  par  Henri* 
Comte  de  Blamont , dcparValburgcde  Feneftrangé 
fa  femme-  Outre  ce  Chapitre  , il  y a aufti  à Blamont 
un  Couvent  de  Capucins  qui  fut  fondé  en  1627. 
par  Marguerite  de  Gonzague,  Ducheflède  Lorraine; 
une  Maifon  de  Religicufcs  de  la  Congrégation  éta- 
blies en  1629. , & un  Hôpital  bâti  en  1726. 

La  Terre  & Seigneurie  de  Blamont  étoit  ancien- 
nement un  Fief  ou  Franc-Alleu  de  l’Evêché  de  Metz. 
Les  Seigneurs  de  cette  Terre  avoient  le  titre  de 
Comtes  dès  le  dixième  fiecle  , de  ils  étoient  d’une 
branche  de  la  Maifon  de  Salm.  Oliard  , Comte  de 
Blâmant  de  Avoué  de  Seuones  , vivoit  en  962.  Ul- 
rich de  Turkeitein  , Sire  de  Blâmant  de  Avoué  de 
l’Abbaye  de  Saint-Sauveur , vivoit  en  1002.  # 
Frédéric  , deuxieme  fils  de  Henri  II.  Comte  de 
Salm  , eut  en  partage  le  Comté  de  Blamont  : il 
vendit  le  Château  de  le  bourg  de  Blamont  à Jacques , 
Evêque  de  Metz  , qui  le  lui  donna  en  Fief  ; il  vivoit 
en  1 240.  de  1253. 

Louis  de  Salm  , feptieme  Comte  de  Blamont , 
de  la  race  de  Frédéric  , mourut  fans  poftérité  en 

I 503.  Son  oncle  , Olri  ou  Oubri  de  Blamont , Evê- 
que de  Toul , lui  fuccéda,  de  il  mourut  en  1 s 19. 

II  avoit  fait  donation  du  Comté  de  Blamont  de  de 
la  Seigneurie  de  Deneuvre  à René , Duc  de  Lorraine , 
qui  en  fit  hommage  à fon  oncle  Henri , Evêque  de 


Metz.  Mais , quelque  temps  après , le  Duc  Antoine 
unit  Blamont  à fon  Duché  ; de  ce  Comté  fut  réputé 
pour  une  des  appartenances  du  Duché  de  Lorraine, 
dans  une  tranlaêtion  raflée  entre  l’Empereur,  les 
Etats  de  l’Empire,  « le  Duc  Antoine  en  1542. 
Depuis  cette  époque  , la  Terre  de  Blamont  fut 
toujours  comprife  dans  les  inveftiturcs  que  donnè- 
rent les  Empereurs , jufqu’à  celle  qui  fbt  donnée  par 
l’Empereur  Ferdinand  IL  Cependant  il  y eut  dans 
la  fuite  de  grands  différends  entre  les  Ducs  de  Lor- 
raine , dt  les  Evêques  de  Metz , au  fujet  de  Bla- 
mont -,  mais  ces  démêlés  furent  terminés  par  la  traa- 
faétion  de  1561. , par  laquelle  Jean  de  Beaucaire  , 
Evêque  de  Metz  , céda  la  Souveraineté  de  Blamont 
& de  Deneuvre  au  Duc  Charles.  Depuis  cette 
tranfa&ion  le  Comté  de  Blamont  eft  demeuré  cons- 
tamment uni  au  Duché  de  Lorraine. 

Le  Bailliage  de  Blamont , confîdéré  comme  Dit 
tria  particulier  du  Duché  de  Lorraine , eft  borné 
au  N.  de  à FE.  par  des  Terres  de  l’Evêché  de  Metz  , 
aP  S.  & à 1*0.  par  le  Bailliage  de  Lunéville.  11  a 
cinq  lieues  & demie  de  longueur  fur  deux  de  largeur. 
Il  cft  arrqfé  de  plufieurs  petites  rivières  , de  la  terre 
y eft  fertile  principalement  en  pâturages. 

B LAN  , en  Languedoc  , Diocefe  de  Recette  de 
Lavaur , Parlement  dt  Généralité  de  Touloufc  , 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  1 19.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à 6. 1.  S.  E.  de  Lavaur. 

B [.AN  , en  Franche-Comtc , Diocefe  , Parlement 
& Intendance  de  Befançon  , Bailliage  de  Recette  de 
Dole.  O11  y compte  41.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  à 
2.  1.  de  demie  S.  E.  de  Dole. 

BLANC  , en  Rouergue  , Diocefe  de  Vabres  , 
Parlement  de  T quloufc  , Intendance  de  Mootauban  [ 
Election  de  Milhaud.  On  y compte  un  feu , 71. 
bcllugues  de  un  quart  de  belluguc  de  feu.  Cette  Pa- 
ruifle  cft  fituée  près  des  confins  de  la  Province  de 
Languedoc,  à 4.  1.  S.  de  Vabres. 

BLANC  ( le)  , Obltncum  , ville  , chef-lieu  d’une 
Election  , Maréchauflee  , Dépôt  de  fcl  , dcc. , en 
Berry,  Diocefe  de  Intendance  de  Bourges,  Parle- 
ment de  Paris.  Cette  ville  cft  compofée  de  quatre 
Communautés , qui , quoique  féparees  pour  les  im- 
pofitions , ne  forment  cependant  qu’une  feule  de 
même  ville.  Ces  quatre  Communautés  font  i°.  la 
Ville  , où  font  l’Election  , la  Recette , la  Maré- 
chauflée  de  le  Dépôt  de  fel , de  où  l’on  compte  226. 
feux  ; 2°.  le  Château  de  Naillac  , ancien  Fief,  qui 
a donné  fon  nom  aux  anciens  Seigneurs  de  Blanc 
en  Berry  , de  où  l’on  compte  9 2.  feux.  ; 30.  Sai/if- 
Ciran  , ài  Saint-Etienne , fitués  à la  gauche  de  la 
Creufe , de  de  950.  feux  ; de  40.  Samt-Gcniiour 
à la  droite  de  la  Creufe , de  de  600.  feux  : en  tout 
1868.  feux  & environ  10.  mille  âmes.  Le  Blanc  cft 
fitué  fur  la  Creufe , près  des  confins  du  Poitou  & 
de  la  Marche  , à j.  1.  de  tiers  O.  N.  O.  d’Argenton  , 
14.  N.  O.  de  Gucrct , fie  19.  de  tiers  O.  S.  O.  de 
Bourges.  Long.  j3.  43.  0.  lat.  46. 37.  38.  Le  Châ- 
teau du  Blanc  ou  de  Naillac  cft  dans  la  ville  haute  s 
dans  la  baiïè  font  le  Prieuré  de  Saint  Gcnitour  de 
un  Couvent  d’Auguftins.  La  ville  du  Blanc,  quoique 
fituée  en  Berry , rcflbrtit  néanmoins  au  Tréndial  de 
Poitiers.  Mais  la  Châtellenie  de  cette  ville  relève 
en  foi  de  hommage  de  la  Baronnie  de  Châteauroux. 

Le  Château  fj  Forterejfc  eji  jurable , £>  vendable  aux 
Seigneurs  dominons  à grande  £r  petite  force  en 
temps  de  paix  ù de  guerre. 

La  Seigneurie  de  Châtellenie  du  Blanc  fortirent 
de  la  Maifon  de  Naillac  vers  Fan  1 419. , & depuis 
ce  temps  elles  ont  cté  partagées  entre  différentes 
Maifons  confidérables. 

Confidéréc  comme  Diftrifl  particulier  de  la  Géné- 
ralité de  Bourges  , l'Election  du  Blanc  s'étend  non- 
fculemcnt  en  Berry  , mais  encore  en  Poitou , dans 


b Marche  &en  Tonraine.  Le  nombre  de  ParoifTes 
de  cette  Ele&ion  qui  fe  trouvent  fituées  en  Berry  , 
eft  le  moins  confiderable.  Il  y a dans  l’Eleftion  du 
Blanc  beaucoup  de  bois  , des  forces , dt  une  très- 
grande  quantité  d’étangs , où  le  poiiToo  eft  abondant. 
La  rivicre  de  Crcufc  fert  à porter  le  bois  au  Port 
de  Piles , où  on  le  jette  à bois  perdu.  Les  environs 
du  Blanc  font  fertiles  en  vin  , & dans  toute  l’Elec- 
tion la  volaille  de  le  gibier  abondent  autant  qu’on 
puiiTe  le  délirer.  On  compte  dans  cette  Eleétion 
quatre-vingt-dix-huit  Paroiflès  , cent  quarante-qua- 
tre Nobles  , foixante  - douze  Exempts , 1 2.  mille 
87  j.  feux  , & 52780.  perfonnes  taillables  , qui  por- 
tent cnfemble  la  fomme  de  53.  mille  910.  livres  , 
quand  l’impofition  générale  de  la  Taille  établie  fur 
la  Généralité  de  Bourges , fe  trouve  monter  à la 
fomme  totale  de  590.  mille  160.  livres. 

DÉNOMBREMENT  DE  L'ELECTION 

DU  B L A V C. 


ParoiJ/er.  Feux.  1 

Aingtx 1 

Angle  , bourg 110 

Antigny  , bourg J 00 

Amie , Voye\  Enclave. 
Azerable»  , bourg  ....  130 

Paroijfet.  Feux. 

Mont-St.-Savin 80 

Morimcrc  (la) 140 

Morterolle 3 

Mouhct , bourg 180 

Moûtier*  & Veraeuil  . . 54 

Bethine» , bourg  ....  114 
BLANC  (Je) , ville . . . 116 
Bonne  uil $1 

Néon  , bourg 183 

Nepmci jo 

Notre-Dame  de  Saint- 

Broflèc 7» 

Bufliere  'lai 168 

Bulliete-Rapy 3» 

Ch  îiüac  (bourg  de)  . . 76 

Oreuil , Voye\  Lorcuil. 

Palr.ay 171 

Pat  nie  , bourg 188 

Perelle*  (le») 66 

Chamborant 30 

Chaftrc-au- Vicomte  ...  117 

Châtein-Guillanme  ...  48 

Chefcaux  (le») $0 

Concrcmicr , bourg  . • • 180 

Pouiigny , bourg  ....  390 
Prcnilly-la-Ville  ....  ta 

PriflTac ion 

Rofnay 180 

Rnutnne» 90 

Sailicrzes 130 

Douady 156 

Dunet  . . Jo 

Enclave  d’Arnac  ....  6: 
Enclave  du  Bourg  ....  jo 
Enclave  da  Château- 

Poinfac 87 

Enclave  d’Hétu |o 

Eûoumcsu 117 

Souteraine  ( la  ) , bourg  . 161 

Saint-Agny 96 

St.  Benoît  - du  - Saule  , 

bourg tçt 

St.  Ciran  & St.  Etienne 
du  Blanc  , fille  ....  930 

St.  Genitour  du  Blanc  , 
bourg  .........  600 

St.  Georges 8o 

Froment»  , bourg  ....  11 1 
Futlac,  b'urg i6t> 

St.  Lcger-de-Lafa  ...  31 
S».  Martin-le-Mau  ...  4.» 

Janvard 61 

Ingnnde s# 

Jouac 81 

Juffie , Voyt\  Tcrfanne. 

Lanzarai» 19 

Lemettc  (la) 40 

Lignac • >10 

St.  Phcllc  de  Maillé  . . 1:6 
St.  Piètre  de  Maillé  . . téo 
St.  Prié -la- Feuille  , 

bourg 160 

St.  Savin,  V.  Notre-Dame. 
St.  Sulpice  , bourg  . . . *60 
Tcrfanne  &■  Juflac  . . . , 70 

Loucfücre» 44 

Tournon  > bourg  ....  ixo 

Lnltac  (bourg  de)  ...  5 1 

Lu  (Tac  (village*  de) . . . ut 

Maillac go 

Mandrczat. 80 

Vaudieu(la) *8 

Vcrneuil*  V.  Moûtier». 

Vcrlillac  , bourg 160 

Vicq , bourg *60 

Metigny 100 

Mijné  190 

QUUotUC 60 

98.  Parcijf.  Toul  1x873 

BLANC-MESNIL  (le),  dans  l’Ifle-de-France , 
Diocefe  , Parlement  , Intendance  de  Eleftion  de 
Panç.  On  y compte  feulement  1 5.  feux.  Cette  Pa- 
rotlTe  cft  fi  tuée  aflex  proche  d’un  bois  de  d’une  pe- 
tite rivière  , à 2. 1.  de  quart  N.  E.  de  Paris. 


B L A 

BLANCAFORT,  bourg  , en  Berry  , Diocefe  , 
Intendance  de  Ele&ion  de  Bourges , Parlement  de 
Paris.  On  y\ compte  1 $o.  feux.  Ce  bourg  eft  liruc 
fur  la  Saudre , à une  lieue  0.  N.  O.  de  Concreflâult , 
de  9.  & demie  N.  un  quart  à l’E.  de  Bourses. 

BLANCAFORT  , en  Provence.  Vo yc\  Belle. 

BLANCANET  o«  Saint-Georges  de  Blancanet  , 
en  Périgord  , Diocefe  de  Ele&ion  de  Pcrigueux  * 
Parlement  de  Intendance  de  Bordeaux.  On  y compte 
1 18.  feux.  Cette  ParoifTe  eft  à 2.  I.  N.  E.  de  Ber-  ' 
gerac  , de  4.  de  trois  quarts  S.  S.  O.  de  Périgueux. 

BLANCARVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  , 
Parlement  de  Intendance  de  Rouen  , Eleftion  de 
Ponteaudemer  , Scrgcnterie  de  Quillebcuf.  On  y 
compte  2.  feux  privilégiés  de  60.  feux  taillables. 
Cette  Paroifle  eft  à une  petite  demi-licuc  N.  de 
Ponteaudemer. 

BLANCEY  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun , 
Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  de 
Recette  d’Amay-lc-Duc.  On  y compte  24.  feux. 
Cette  ParoilTe  eft  à 3. 1.  de  quart  N.  N.  O.  d’Arnay- 
le-Duc. 

BLANCHE,  au  Pays-Mcflîn  , Diocefe,  Parle- 
ment , Intendance  de  Recette  de  Metz , Diftrift  de 
l’Evêché.  On  y compte  18.  feux. 

BLANCHE  ( la  ) , Abbaye  d’Hommes , d’abord 
de  l’Ordre  de  Saint-Bénoit  de  à préfent  de  celui  de 
Citcaux , dans  l’ifle  de  Noirmoûtier,  en  Poitou  , 
Diocefe  de  Luçon , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Poitiers , Elcétion  des  Sables-d’Olonue  ; fondée 
en  674.  par  Saint-Philibert  ; fituée  dans  la  partie 
du  N.  de  l’ifle  que  nous  avons  nommée , à trois 

auarts  de  lieue  O.  N.  O.  de  Noirmoûtier,  à 4.  I. 

I.  de  Bourgneuf  en  Bretagne  , 1 3.  dt  quart  N.  O. 
des  Sables  - d’Olonne  , de  19.  dt  quart  N.  O.  des 
Sables-d’Olonne.  Cette  Abbaye  eft  en  commcnde  , 
dt  elle  vaut  6000.  liv.  de  rente  au  Sujet  qui  en  cft 
pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft 
de  133.  florins.  L’Eglife  de  l’Abbaye  eft  fous  le 
titre  de  Notre-Dame  ; cette  Eglife  eft  très-propre 
dt  fort  bien  bâtie  , de  il  en  eft  de  même  des  lieux 
réguliers  où  logent  les  Religieux. 

BLANCHE-COSTE  , dans  le  Duché  de  Bar, 
Diocefe  de  Toul , Parlement  de  Paris,  Intendance  de 
Lorraine , Bailliage  de  la  Marche.  On  y compte  1 2. 
feux.  Ce  village  fait  partie  de  la  ParoilTe  de  Pagny 
fur  Meufe  , dt  c’cft  un  de  ceux  qui  furent  rendus  au 
Duc  de  Lorraine  par  le  Traité  de  Paris  de  1718. 

BLANCHE-COURONNE  , Abbaye  d’Hommes, 
de  l’Ordre  de  Saint-Bénoit , en  Bretagne  , Diocefe 
dt  Recette  de  Nantes,  Parlement  dt  Intendance  de 
Rennes  ; fit  liée  à une  bonne  dcmi-lieue  de  la  rive 
droite  de  la  Loire  , & X 7. 1. 0.  N.  O.  de  Nantes.  On 
ne  fçait  rien  de  particulier  de  cette  Abbaye , excepte 
que  dès  l’an  1 16t.  il  y avoit  un  Abbé.  Elle  eft  en 
commcnde  , de  le  Sujet  qui  en  eft  pourvu  par  le 
Roi , jouit  de  3 500.  livres  de  rente.  La  taxe  en  Cour 
de  Rome  eft  de  100.  florins. 

BLANCHE-EGLISE  , dans  le  Duché  de  Lor- 
raine , Diocefe  de  Metz  , Coufcil  fouverain  dt  In- 
tendance de  Lorraine  , Bailliage  de  Dieuzc.  On  y 
compte  14.  feux. 

Bi.ANCHEFONTAINE  , en  Franchc-Comte  , 
Diocefe  , Parlement  dt  Intendance  de  Befanqon  , 
Bailliage  dt  Recette  de  Baume.  On  y compte  feu- 
lement deux  feux. 

BLANCHEFORT  , en  Limoufin  , Diocefe  dt  In- 
tendance de  Limoges  , Parlement  de  Bordeaux  , 
Election  de  Brives.  On  y compte  155.  feux. 

BLANCHEFOSSE,  en  Champagne  , Diocefe  de 
Election  de  Rheims  , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Châlons.  On  y compte  toi.  feux. 

BLANCHELANDE  , Abbaye  d’Hoinmes,  de 
l’Ordre  de  Prcmontrc  , en  Normandie  , Diocefe  de 
EleéVion 
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Eleflion  de  Coutanees , Parlement  de  Rouen  , In- 
tendance de  Caen  ; fondée  cm»  i 135.  par  Richard  , 
Baron  de  la  Haye  , Connétable  de  Normandie  ; 
firuce  à 2.  1.  de  l'Océan  , Oc  $.  N.  de  Coutanees. 
Cette  Abbaye  elt  en  réglé , Oc  elle  jouit  de  6.  à 7. 
mille  livres  de  rente. 

BLANCHERES  C les  ) , dans  la  Breffe  , Dioecfe 
de  Lyon  , Parlement  Oc  Intendanecde  Dijon  , Elec- 
tion de  Bourg  , Mandement  de  Saint-Paul  de  Veras. 
On  y compte  feulement  10.  feux. 

BLANCHI  Oc  Folle,  en  Artois,  Diocefe,  Gouver- 
nance , Bailliage  Oc  Recette  d'Arras  .Cunfeil  provin- 
cial Si  louve  rain  d’Artois,  Parlement  de  Paris,  Inten- 
dance de  Lille. On  y compte  5.  feux  de  32.  perfonnes. 

BLANCHIVILLE  , en  Champagne  , Diocefe  de 
Langres  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châ- 
lons  , Election  de  Chaumont.  On  y compte  1 5.  feux. 

BLANCPERRÉ,  bois  de  cent  vingt  arpents, dans 
la  Maîtrifc  particulière  d’Argcntan  , en  Normandie. 

BL AN DA1N , dans  la  Flandre  Walonne  , Dio- 
cefe de  Tournay  , Parlement  de  Douay,  Inten- 
dance , Subdélégation  Si  Recette  de  Lille.  On  y 
compte  8.  feux. 

BLANDAIN,Empia*,dansla  Flandre  Walonne, 
Diocefe  de  Tournay , Parlement  de  Douay  , Inten- 
dance , Subdélégution  Si  Recette  de  Lille.  On  y 
compte  73.  feux. 

BLANDA1NV1LLE  , au  Pays-Chartrnin  , dans 
le  Gouvernement  général  d'Orléanois  , Diocefe  Oc 
Election  de  Chartres  , Parlement  de  Paris,  Inten- 
dance d’Orléans.  On  y compte  61.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè  ell  '1  4.  I.  S.  O.  de  Chartres. 

BLANDANS  , en  Franche-Comté  , Diocefe,  Par- 
lement & Intendance  de  Bcfauçon  , Bailliage  de  Re- 
cette de  Poligny.  Un  y compte  19.  feux.  Cette  Pa- 
rodie eft  à 2.  I.  S.  O.  de  Poligny. 

BLANDAS-LE-BELFOIi  i ES  , en  Languedoc  , 
Diocefe  & Recette  d’Alnis  , Parlement  de  1 oïdoufe. 
Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de  Lan- 
guedoc. On  y compte  14 ».  feux.  Cette  Paroille  cit 
à 2.1.  S.  S.  U.  du  Vigan  , Oc  8.  S.  O.  d’Alais. 

BLANDElX  ou  Blaudlix  , dans  la  Marche, 
Diocefe  de  Limoges , l’nrlcm.mt  de  Paris  , Inten- 
dance de  Moulins , Election  de  Guet  et.  On  y compte 
5 1 . feux.  Cette  Paroille  ell  ù 2.  I.  E.un  quurr  au  N. 
de  G itérer.  Il  y a à B lande  ix  une  Commandcrie  de 
l’Ordre  de  Malte  , de  la  Langue  & du  Grand- Prieuré 
d’Auvergne.  Cette  Commnr.  icrie  vaut  au  moins  trois 
mille  livres  de  rente  au  Sujet  qui  en  dl  pourvu. 

BLANDEQ'JES , en  Artois , Diocefe , Eailliage 
& Recette  de  St.  Orner,  Lo.ileil  provincial  & fou- 
verain  d’Artois  , Parlement  de  Paris , .utciidance  de 
1 :11e.  On  y rompre  75.  feux  o:  perlonnes.  Cette 

Famille  cil  lituée  fur  la  rivière  d’Aa  , à trois  quarts 
de  iicue  S.  E.  de  Saint-Omer.  Il  y a à Blandequcs  une 
Abbaye  de  Filles  , de  l’Ordre  de  Citeaux  Ci  de  la 
Filiation  de  Clairvaux,  fondée  en  1 189.  Cette  Maifon 
jouit  de  K.  à 9.  mille  livres  de  rente. 

BL  ANDIN  , en  Dauphiné  , Diocefe  & Elc&ion 
de  Vienne  , Parlement  Si  Intendance  de  Grenoble. 
On  y compte  un  8e. , un  1 6e.  & un  48e.  de  feu  pour 
les  fonds  nobles;  cc  un  feu  , un  32e.  Oc  un  96c. 
de  feu  pour  les  biens  taillables. 

BLANDOUET , bourg,  dans  le  Maine,  Dio- 
cefe Oc  Election  du  Mans  , Parlement  de  Paris  , In- 
tendance de  «Tours.  On  y compte  103.  feux.  Ce 
hourg  ell  à cinq  quarts  de  lieue  S.  E.  de  Ste.  Su- 
zanne , Oc  ' 7. 1.  & quart  O.  un  quart  au  N.  du  Mans. 

BLANDY  , dans  la  Bric-Françoife  , Diocelé  de 
Sens  , Parlement  Oc  Intendance  de  Paris  , Election 
de  Melun.  On  y compte  148.  feux.  Cette  Paroille 
eft  lituée  fur  un  ruitleau  , à 2.1.  N.  E.  de  Melun, 

Oc  3.  Oc  demie  S.  E.  de  Brie-Comte- Robert. 

BLAND\  , dans  POrlcanois , Diocefe  Oc  lutcn- 
Tome  /. 
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dance  d’Orléans,  Parlement  de  Paris,  Ele&ion  de 
Pithivicrs.  On  y compte  34.  feux.  Cette  Paroille  eft 
à 3.  1.  N.  de  Pithiviers. 

BLANFOSSÉ  , en  Picardie,  Diocefe  Oc  Inten- 
dance d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , Election  de 
Montdidier.  On  y compte  89.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  à 4.  1.  Oc  trois  quarts  O.  de  Montdidier. 

BLANGERMON , en  Artois , Diocefe  d’Arras  , 
Confeil  provincial  Oc  fouverain  d’Artois , Parlement 
de  Paris,  Intendance  de  Lille , Bailliage  Oc  Recette 
de  St.  Pol.  On  y compte  1 3.  feux  Oc  64.  perfonnes. 
Cette  Paroille  eft  à une  lieue  Oc  deux  tiers  S.  O.  de 
Saint-Pol. 

BLANGERVAL , en  Artois,  Diocefe  de  Bou- 
logne , Confeil  provincial  Oc  fouverain  d’Artois, 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Lille,  Bailliage 
Oc  Recette  de  Hefdin.  Ou  y compte  12.  feux  Oc  58. 
perfonnes. 

Dans  le  feizieme  ficelé  , la  Terre  Oc  Seigneurie 
de  Blangerval  palla  de  la  Maifon  dj-Bùi-de-ficn. 
ncs , dans  celle  de  du  Chhtl  , laquelle  a pour 
auteur  Gilles  du  Châtel  , Confeillcr  de  Louis  , 
Comte  de  Flandres  , Oc  de  fon  gendre  Philippe 
1°  Hardi.  Gilles  du  Ch&tci  mourut  en  1403.,  Oc 
fut  ayeul  d’Antoine  du  Ch î tel  , Seigneur  d'Amc- 
rin  , Theumcnil  , &c. , Ecuyer  Oc  Lfprivctier  de 
Philippe  le  Bel  , Archiduc  d'Autriche  en  1490.  , 
lequel  époufa  Béatrix  G a vu  ici  le  , Dame  de  Mar- 
cunville,  qui  fut  nourrice  «le  François  d’Autriche,  • 
Irorc  umé  de  Philippe  , dit  le  Bel.  U en  eut  Jean 
du  C.lWitcl , mari  de  Catherine  Pan-dm-Brande  , Oc 
pure  de  Jacques  du  Châtel  , employé  en  diverfes 
ambaflâdcs , Gentilhomme  de  la  .Maifon  de  Charles- 
Quint,  0:  de  Philippe  11.  , Grand-Bailli  0;  Châte- 
lain de  Lille,  mort  en  1574.,  taillant  de  Jeanne 
du-Bou-dt-Ficiitus  , Dame  de  Bourfe  Oc  de  Vac- 
qucric,  décédée  en  15 $9.,  Philippe  du  Châtel, 
Seigneur  de  Marconel  , Noyelles  Oc  Rolleghcm , 
créé  Chevalier  en  1563. , puis  du  Confeil  de  guerre 
Capitaine  du  Château  de  Lille  , Gentilhomme  de  la 
Bouche  en  1 574.,  Gouverneur  Oc  Grand-Bailli  d’Uu- 
denarde  en  1607.  II  hérita  de  la  Terre  de  Blangcr~ 
rut  à la  mort  de  N.  du  Bois  de  Kicnues  fon  onde  , 

O;  lailla  «le  Marie  «le  la  SjIIc  , Dame  de  Terramef- 
nil , Beaurin,  Ote. , décédée  en  1626.  , Maximilien 
du  Ch.ticl  , Seigneur  de  Blangerval  , Kollegl.cm  , 
l«i  Bourle  , Noyelles , Ote.  , créé  Chevalier  en  1615., 
Colonel  d'infanterie  en  162:.,  mon  • >«.uveri»eur  Oc 
Grand-Bailli  d*«  mdenardc.  il  août  été  ..aie  à Su- 
zanne , lille  de  D«>m  Jerofutn-Ml’  i idrca  , Oc  Dame 
de  I’etrieu,  qui  fut  mere  de  jeuâme- Philippe  du 
' irai  .1  . h . d 

convillc , de. , Colonel  d’.nfamerie  Oc  du  confeil  de 
guerre  , Gouverneur  Oc  Grand- Bailli  d’ündenarde  , 
en  faveur  duquel  la  I erre  de  B langer  val  fut  érigée 
en  Comté,  par  Lettres  de  1664.  Il  époufa  t Louilb 
de  BW.V/oiure  , qui  mourut  fans  enfants  en  1666.4 

Marie-Anne  «Je  Gand-Jc-ilcm.  De  ce  mariage 
vinrent  1".  N.  «lu  Châtel , Comte  de  Blangcr.aî, 
lequel  époufa  N.  de  l^arcum  , lille  de  Philippe, 
Seigneur  d'Houplines  , Oc  de  Philippatte  de  Gand- 
de-.Hem  , dont  «leux  lils  morts  fans  alliance  , Oc 
Maric-Philippc-AJlierique  «!.i  Châtel , Comtcilé  «le 
Blangerval , mariée  le  24.  Juillet  1714.  à François- 
E uge ne  , Marquis  d*.  Ijjignus  , Seigneur  de  \V  er- 
quin  , Occ.  yc\  Aftignies.  20.  *lbcric-Adrien- 
François  du  Châtel , Comte  de  Pctrieu  , Seigneur 
d’Houplines  Oc  de  la  Vacquerie  , qui  d'Erncftmc  de 
Hochm , hile  de  Charles  , Marquis  de  Langaftre  , 
lailla  1 N.  du  Châtel  , Comte  de  Pctrieu  , 1 N. 
du  Châtel  , Officier  dans  le  Régiment  des  G'ardes- 
\i  aionnes  en  Efp agne  -,3°.  40.  «X  5'''.  trois  tilles 
Chanoincftes  , deux  au  Chapitre  de  Dcnain  , dont 
une  eft  AbbciTc  , Oc  la  troilieme  à iMouftier. 
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BLANGY  , Blangeium  , bourg  , en  Normandie  , 
Diocefc  de  Èlc&ion  de  Lizieux  , Parlement  de 
Rouen  , Intendance  d’Alençon  , Sergcnterie  de 
Moyaux.  On  y compte  1 79.  feux.  Ce  bourg  cft  à 
une  lieue  & deux  tiers  N.  de  Lizieux , de  autant 
E.  S.  E.  de  Pont-l’Evéque.  Blangy  étoit  autrefois 
beaucoup  plus  confidcrable  qu’il  n’eft  à préfent  , 
mais  il  a été  brûlé  deux  fois , & depuis  ce  temps  il 
n’a  jamais  pu  fe  rétablir  dans  fon  premier  état.  Il  y 
avoit  alors  deux  Eglifes  , celle  de  Sainte-Marie , qui 
cft  aujourd’hui  la  Paroifle  , dt  celle  de  Saint-Mar- 
tin , qui  cft  détruite  : cette  derniere  étoit  fituée  à 
l’entrée  de  la  batTe-ville.  Il  y a à Blançy  haute , mo- 
yenne de  bafle  Juftice , foire  de  marche.  C’cfti’Abbé 
du  Bec  qui  prélente  à la  Cure. 

BLANGY  , bourg  , en  Normandie  , Diocefe , 
Parlement  dt  Intendance  de  Rouen , Election  d’Eu. 
On  y compte  $.  feux  privilégiés  & 280.  feux  tailla- 
bJes.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Brcflc , 
à 4. 1.  S.  E.  de  la  ville  d’Eu. 

BLANGY’ , en  Picardie , Diocefe  , Intendance  & 
Eleétion  d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , Doyenné 
de  Fouilloy.  On  y compte  69.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Somme  , à une 
lieue  & deux  tiers  E.  un  quart  au  S.  d’Amiens. 

BLANGY  , en  Picardie  , Diocefe  , Intendance  & 
Election  d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , Doyenné 
de  Poix.  On  y compte  43.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
à un  quart  de  lieue  S.  E.  de  Poix  , & à 4. 1.  de  quart 
S.  O.  d’Amiens. 

BLANGY  , en  Artois , Diocefe  de  Boulogne  , 
Confcil  provincial  & fouverain  d’Artois,  Parlement 
de  Paris  , Intendance  de  Lille  , Bailliage  de  Re- 
cette de  Saint-Pol.  On  y compte  39.  fcuxdt  197. 
perfonnes.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la  riviere 
de  Ternoife  , à 2.  1.  & demie  O.  N.  O.  de  St.  Pol , 
8.  & quart  S.  E.  de  Boulogne  , & autant  O.  N.  O. 
d’Arras.  Il  y a à Blangy  une  Abbaye  d’Hommes,  de 
l’Ordre  de  Saint-Bénoit , fondée  en  618.  par  Sainte- 
Berthe  , qui  y mit  des  Rcligieufcs  i mais  ayant  été 
rétablie  dans  le  onzième  fiecle  , on  y fit  venir  des 
Moines  de  l’Abbaye  de  Fécamp  en  Normandie. 
Cette  Abbaye  eft  en  règle  , de  elle  jouit  au  moins 
de  vingt  mille  livres  de  rente. 

BLANGY  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun , 
Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bailliage  & 
Recette  d'Arnay-le-Duc.  On  y compte  15.  feux. 

BLANIEU  , en  Dauphiné  , Diocefe  de  Vienne  , 
Parlement  de  Intendance  de  Grenoble  , Ele&iou 
de  Romans.  On  y compte  trois  quarts  & un  8e.  de 
feu  pour  les  biens  nobles  ; dt  deux  feux  de  un  6e. 
de  feu  pour  les  biens  taillables , y compris  nean- 
moins un  demi , un  8e.  & un  96e.  de  feu  pour  les 
fonds  affranchis. 

BLANNAVEZ  , en  Languedoc  , Diocefc  de  Re- 
cette d’Uzcs , Parlement  de  Touloufe  , Généralité 
de  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  106.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 6. 1.  & deux 
tiers  N.  O.  d’LIzès. 

BLANNAY  , dans  le  Nivernois  , Diocefc  d’Au- 
tun  , Parlement  de  Intendance  de  Paris  , Eic&ion 
de  Vczclay.  On  y compte  48.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  fituée  fur  la  riviere  de  Cure  , à une  lieue  dt  de- 
mie N.  N.  E.  de  Vezelay. 

BLANOT  , annexe  de  la  Paroifle  d’Ouzy  , en 
Bourgogne  , Diocefe  & Recette  de  Mâcon , Parle- 
ment de  Paris  , Intendance  de  Dijon.  On  y compte 
feux.  Cette  Communauté  cft  à 3. 1.  de  quart 
N.  O.  de  Mâcon.  De  Blanot  dépendent  les  hameaux 
de  Fournieres  , Rivières  & Neuville.  Ces  divers 
*,e“*  tou,  finies  en  pays  de  montagnes. 

BLANOT  , en  Champagne , Diocefc  de  Langres , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Chiions  , Elec- 
tion de  Bar-fur-Aube.  On  y compte  1 10.  feux. 
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BLANOT  en  Duché  , en  Bourgogne , Diocefe, 
Bailliage  & Recette  d’Autun  , Parlement  & Inten- 
dance de  Dijon.  On  y compte  1 9.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  à 4. 1.  de  quart  N.  N.  O.  d’Autun. 

BLANOT  en  Royauté  , en  Bourgogne  , Dio- 
cefe, Bailliage  de  Recette  d’Autun  , Parlement  & 
Intendance  de  Dijon.  On  y compte  42.  feux. 

BLANQUEFORT,  Paroifle  & Jurifdi&ion , dans 
le  Médoc  , en  Guyenne  , Diocefe  , Parlement , 
Intendance  de  Elcétion  de  Bordeaux.  On  y compte 
300.  feux.  Cette  Paroifle. eft  fituée  fur  la  petite 
riviere  de  Sale  , à une  lieue  de  la  rive  gauche  de 
la  Garonne  , de  une  de  trois  quarts  N.  0.  de 
Bordeaux. 

BLANQUEFORT , Paroifle  de  Jurifdi&ion , dans 
l’Agenois  , en  Guyenne  , Diocefe  de  Election  d’A- 
gen , Parlement  de  Intendance  de  Bordeaux.  On 
y compte  60.  feux.  Cette  Paroifle  cft  fituée  à une 
lieue  de  la  rive  droite  du  Lot , à 3. 1.  de  demie  N.  E. 
de  Villeneuve-d’Agenois , de  8.  N.  N.  E.  d’Agen. 

BLANQUEFORT  , dans  l’Armagnac  , en  Gaf- 
cogne  , Diocefe,  Intendance  de  Election  d’Aufch, 
Parlement  de  Touloufe , Collc&e  du  haut  Arma- 
gnac. On  n’y  compte  point  de  feux,  mais  feulement 
36.  bellugues  de  un  quart  de  bellugue  de  feu. 

BLANQUETADE  ou  Blakquetaque  , en  Picar- 
die. On  appelle  de  ce  nom  un  paflage  de  la  Somme , 
fitué  entre  Abbeville  de  Saint- Vallery  , à une  lieue 
de  demie  de  l’une  de  de  l’autre  de  ces  villes.  C’cft 
le  feul  endroit  de  cette  contrée  où  la  Somme  foit 
guéable.  En  1 346.  Edouard  III.  , Roi  d’Angleterre  , 
y fit  paflèr  fon  armée  pour  aller  camper  à Créci 
( à 3. 1.  N.  E.  de  la  Somme  ) , où  fe  donna  le  26. 
Août  de  la  même  année , une  bataille  également 
fameufe  dt  fanglante , dt  fi  funefte  à la  Fraace  , 
qu’elle  y perdit  plus  de  trente  mille  hommes.  Oa 
allure  que  ce  fut  un  Picard  , nommé  Gobin  Agace  , 
ui  montra  le  Gué  de  Blanquctade  à Edouard  : ce 
rince  lui  donna  en  récompenfe  cent  Nobles  A la 
Rofe , monnoie  ainfi  nommée  à caufe  de  la  bonté 
de  l’or  dont  elle  étoit  fabriquée. 

BLANQUEV1LLE  , bois  de  fix  cens  vingt  ar- 
pents , dépendant  de  la  Maitrife  particulière  de  V»- 
logne , en  Normandie. 

BLANSAC  , dans  le  Vclay,  en  Languedoc,  Dicn 
cefc  dt  Recette  du  Fuy  , Parlement  de  Touloufe, 
Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de  Langue- 
doc. On  y compte  s 4*  feux.  Cette  Paroifle  cft  à 
une  lieue  de  demie  N.  O.  du  Puy. 

BLANSCHWE1LLER,  dans  la  haute  Alface, 
Diocefe  de  Bâle  , Confcil  fouverain  Ôt  Intendance 
d’Alfacc  , Bailliage  dt  Recette  de  Ville.  On  y com- 
pte 13.  feux. 

BLANSY  , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Recette 
d’Autun,  Parlement  de  Intendance  de  Dijon,  Bail- 
liage de  Montcenis.  On  y compte  79.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à deux  petites  lieues  S.  de  Montcenis , 
dt  4.  dt  trois  quats  S.  S.  E.  d’Autun.  La  Paroifle 
de  Blanfy  eft  eompofée  de  deux  Communautés  , 
l’une  dans  la  Bourgogne  propre  , de  l’autre  dans  le 
Charolois  ; cette  dernière  forme  environ  le  tiers  de 
la  Paroifle.  De  Blanfy  dépendent  feize  hameaux  ; 
fçavoir  , Blanfy  , la  Chaflagne  , le  Bois-Saint-Pier- 
rc , la  Sienne  , Eftivaux  , Vefvre,  Sauvage  , Rugny, 
Montaulon , Urbilly  , Ocle  , Saint-Gelain , les  For- 
ges , Montchevrier , Charaujon  dt  les  Maupelicrs. 
Il  y a outre  cela  , huit  Fiefs  -,  fçavoir  , le  Doyenné 
de  Blanfy,  les  Seigneuries  de  Sauvigny,  Florctte, 
Dole  , le  Bois- Saint-Pierre  , Eftivaux , le  Sauvage, 
de  Varive  ou  Vauvife. 

BLANZAC  , ville  , en  Angoumois , Diocefe  de 
Eleélion  d’Angoulème  , Parlement  de  Paris,  Inten- 
dance de  Limoges.  On  y compte  160.  feux.  Cette 
ville  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Nay  , à $•  !•  S.  0. 
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d'Angoulême.  Il  y a » Blanzac  un  Chapitre  com- 
pofe  du  fil  ou  lept  Chanoines , dont  le  Chef  porte 
le  titre  d’Abbé.  r 

BLANZAC , en  Saintonge  , Diocefe  de  Saintes, 
Parlement  de  Bordeaux , Intendance  de  la  Rochelle, 
Election  de  Saint-Jcan-d’Angely.  On  y compte  73. 
j ^ette  P*r*>iflê  cft  à un  tiers  de  lieue  N.  O. 
de  Mathas , & à a.  1.  & quart  S.  E.  de  Saint-Jean- 
fl  Angely. 

j Biï.AîlZA  « » cn  R°uergue  , Diocefe  & Election 
de  Rhodes  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance 
de  Montauban.  On  n’y  compte  point  de  feux  , mais 
feulement  70.  bellugues  & une  demi-beilugue  de  feu. 

BLANZAGUET  , en  Angoumois , Diocefe  & 
Election  d’Angoulême  , Parlement  de  Paris,  Intcn- 
dance  de  Limoges.  On  y compte  98.  feux.  Cette 
Paroifle  cft  à une  lieue  & demie  S.  E.  de  VUlebois , 
« S.  S.  E.  d’Angoulême. 

BLANZAT , bourg  , en  Limoulin  , Diocefe  , 
Intendance  & Eleétion  de  Limoges  , Parlement  de 
Bordeaux.  On  y compte  127.  feux.  Ce  bourg  cft 
ntue  fur  la  rivicre  de  Gartempe , à une  lieue  & 
deux  tiers  O.  N.  O.  de  Rançon  , & 7.  & deux  tiers 
N.  N.  O.  de  Limoges. 

BLANZAT  , en  Bourbonnois,  Diocefe  de  Bour- 
ges , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Moulins , 
Election  de  Montluçon.  On  y compte  24.  feux. 

BLANZAY  , en  Poitou  , Diocefe , Intendance 
& Eleétion  de  Poitiers  , Parlement  de  Paris , Ar- 
rondiflement  de  Civray.  On  y compte  238.  feux. 
Cette  Paroifle  cft  h trois  quarts  de  lieue  N.  O. 
de  Civray  Oc  de  la  Charente,  & à huit  lieues  S.  de 
Poitiers. 

BLANZAY , en  Poitou,  Diocefe  de  la  Rochelle, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Poitiers , Elec- 
tion de  Niort.  On  y compte  43.  feux.  Cette  ParoiHe 
cft  à 2.  1.  N.  E.  de  Saint-Jean-d* Angely  , de  6.  & 
deux  tiers  S.  S.  E.  de  Niort. 

BLANZAY , dans  le  Vcrdunois , au  Pays-Meflin , 
Diocefe  , Bailliage  & Recette  de  Verdun , Parle- 
ment de  Intendance  de  Metz.  On  y compte  feule- 
ment 9.  feux. 

BLANZIAC,  B/an^ijcum  , Abbaye  d’Hommes , 
autrefois  de  l'Ordre  de  St.  Benoit , en  Angoumois  , 
Diocefe  Oc  Eleétion  d’Angouléme  , Parlement  de 
Paris  , Intendance  de  Limoges.  Cette  Abbaye  eft 
fous  l’invocation  de  Saint-Athemius  : elle  fut  fécu- 
larifce  dans  le  feiziemc  lieele  ; Oc  c'cft  à préfent  un 
Chapitre.  V oye\  Blanzac  , en  Angoumois. 

BLANZY , hameau , dans  le  Charolois , en  Bour- 
gogne , Diocefe  d’Autun  , Parlement  ék  Intendance 
de  Dijon  , Bailliage  & Recette  de  Charolles.  On  y 
compte  feulement  9.  feux.  Ce  hameau  cft  à 4. 1.  & 
trois  quarts  N.  un  quart  à l’E.  de  Charolles. 

BLANZY,  en  Bourgogne.  l^oye\  Blanfy. 

BLANZY  , en  Champagne  , Diocefe  Oc  Election 
de  Rheims  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Châlons.  On  y compte  117-  feux.  Cette  Paroifle 
eft  limée  fur  la  rive  gauche  de  l’Aine,  à cinq  quarts 
de  lieue  S.  O.  de  Château- Porcien  , Oc  5.  e:  quart 
N.  N.  E.  de  Rheims.  La  Cure  vaut  mille  livres  de 
rente  , & c’cft  l’Abbellc  de  l’Abbaye  de  Saint-Pierre 
de  libellas  qui  y nomme. 

BLANZY , dans  le  SoilTonnois  , au  Gouverne- 
ment général  de  l’Ille-de-France  , Diocefe  , Inten- 
dance «Sc  Eleétion  de  Soidbns , Parlement  de  Paris. 
On  y compte  24.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 4.  1.  & 
tiers  E.  un  quart  au  S.  de  SoilTons. 

Bî.AQUlERE  ou  Saint-Jean  de  la  Blaquiere  , en 
Languedoc , Diocefe  Oc  Recette  de  Lodeve  , Parle- 
ment de  T ouloufe  , Généralité  de  Montpellier  , In- 
tendance de  Languedoc.  On  y compte  84.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  de  deux  tiers  E.  N.E. 
de  Lodeve. 
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BLAREPAIRE,  en  Auvergne.  Voyc*  BJavepaire. 

BLARIANS  , en  Franche-Comté , Diocefe  , Par- 
lement Oc  Intendance  de  Befam,ou  , Bailliage  Oc 
Recette  de  Vefoul , Prévôté  de  Montbozou.  On  y 
compte  feulement  4.  feux. 

BLARS  , enQuercy,  Diocefe  de  Cahors , Par- 
lement  de  Touloufe  , Intendance  de  Montauban 
Election  de  Figeac.  On  y compte  4.  feux  , 90.  bel- 
lugues Oc  trois  quarts  de  bcllugue  de  feu.  Cette  Pa- 
roiflê  eft  à 4.  I.  & demie  O.  de  Figeac. 

BLÀRU , en  Normandie  , Diocefe  Oc  Eleftion 
d’Evreux  , Parlement  Oc  Intendance  de  Rouen,  Ser- 
genterie  de  Villiers  - en  - Deflëuvrc.  On  y compte 
2.  feux  privilégiés  & 60.  feux  taxables.  Cette  Com- 
munauté cft  à une  lieue  S.  S.  E.  de  Vernon,  & 4. 
Oc  demie  E.  d’Evreux. 

BLARU  , en  Normandie  , Diocefe  d’Evrenx  , 
Parlement  de  Rpucn  , Intendance  de  Paris , Elcc> 
tion  de  Mantes.  On  y compte  1x3.  feux.  Cette 
Communauté  eft  la  même  que  la  précédente  , mais 
elle  eft  divifée  en  deux  parties , dont  l’une  eft  de 
1 Election  de  Mantes  : celle-ci  eft  lituée  à un  quart 
de  lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Seine , & à 3.  I. 
& quart  O.  N.  O.  de  Mantes. 

Par  Lettres-Patentes  de  Mai  1659.  , regiftrées 
en  la  Chambre  des  Comptes  le  19.  Octobre  1660. , 
& au  Parlement  le  2.  Décembre  1661.  , la  Terre 
Oc  Seigneurie  de  Blaru  fut  érigée  en  Marquifat  en 
faveur  de  Charles  de  Tilly  , Gouverneur  de  Vernon , 
mari  de  Claude  à'Arcona  , & ayeul  de  Charles  * 
Marquis  de  Blaru,  mort  le  12.  Juin  1732.,  laiflant 
de  fa  femme  Catherine-Elifabeth  de  Mancvillc 
François-Bonaventure  de  Tilly  , Marquis  de  Blaru  | 
marie  le  22.  Septembre  1723.  à Marie-Anne  le  Nam! 
La  Maiftm  de  Tilly  eft  une  des  plus  anciennes  de 
Normandie,  où  elle  florifloit  dès  le  douzième  fîecle. 

BLASCON  , ifle  ou  écueil  de  la  Méditcrrannée , 
fur  les  côtes  de  Languedoc.  Voye\  Brefcou.  * 

BLAS1MONT  , Blandimomcnfis  Abbatia  , Ab- 
baye d’Hommes , de  l’Ordre  de  St.  Benoît , dans  le 
Bazadois , en  Guyenne  , Diocefe  de  Bazas  , Parle- 
ment & Intendance  de  Bordeaux  , Eleétion  de  Con- 
dom ; lituée  à une  lieue  N.  N.  O.  de  Caflelmoron  , 
& à 8.  I.  E.  S.  E.  de  Bordeaux  ; fondée  en  721.,  &c! 
Cette  Abbaye  eft  en  commende  , & elle  vaut  180c.  L 
de  rente  au  Sujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La 
taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  196.  florins. 

BLASLA1S  , dans  le  Saumurrois  , en  Poitou 
Diocefe  de  Poitiers  , Parlement  de  Paris,  Inten- 
dance de  Tours  , Eleétion  de  Richelieu.  On  y com- 
pte 72.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  S.  E.  de 
Mirebaut  , Oc  j.  Oc  tiers  S.  un  quart  à l’O.  de 
Richelieu. 


BLASQUEVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  , 
Parlement  Oc  Intendance  de  Rouen  , Eleétion  & 
Sergenterie  de  Caudebec.  On  y compte  4.  feux  pri- 
vilégiés & 104.  feux  taillablcs.  Cette  Paroifle  eft 
à 2.  1.  & quart  E.  N.  E.  de  Caudebec. 

BLASSAT  , en  Auvergne  , Diocefe  de  Saint- 
Flour,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Riom, 
Eleétion  de  Brioudc.  On  y compte  67.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  à 3. 1.  S.  S.  O.  de  Brioude. 

BLATIERE  ( la  ) , en  Bourbonnois  , Diocefe 
de  Clermont , Parlement  de  Paris  , Intendance  Oc 
Eleétion  de  Moulins.  On  y compte  21.  feux. 

BLATS  ou  Saint-Jacques  de  Blats,  en  Auvergne, 
Diocefe  de  Saint-Flour  , Parlement  de  Paris  , In- 
tendance de  Riom , Eleétion  d’Aurillac.  On  y com- 
pte 142.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  au  pied  de 
la  montagne  de  Cantal , allez  proche  de  la  fource 
de  la  rivière  de  Cers  , à $.  1.  & demie  E.  N.  E. 
d’Aurillac  , Oc  7.  O.  N.  O.  de  Saint-Flour. 

BLAUDEIX  , dans  la  Marche.  Voye\  Blandeix. 

£L  AVE  PAIRE  , bourg,  au  pays  de  Combraillej^ 
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Auvergne , Diocefe  de  Limoges,  Parlement  de 
p"rj5  Intendance  de  Moulins  , Eleftion  de  Com- 
brailles  ou  Evaon.  On  y compte  10.  feux.  Ce  bourg 
,»  à a.  I.  S.  S.  O.  d’Evaon , & une  & trois  quarts 


O.  S.  O.  d’Auzance. 

BLAVET  , en  Bretagne.  V°yc\  le  Port-Louis. 

BLAVET  , riviere  de  Bretagne.  Elle  prend  fa 
fource  au  Diocefe  de  Quimper.  Elle  pafle  par  Beau- 
repos,  Pontivy  & Heonebon  \ & , après  un  cours 
de  15.  ou  16.  lieues,  elle  fe  jette  dans  l’Océan  au 
Port  de  Blavet  , dit  le  Port-Louis. 

BLAUGHEM  , dans  la  Flandre  Flamingante  ou 
Maritime  , Diocefe  de  Saint-Omer  , Parlement  de 
Douay  , Intendance  de  Lille  , Subdclcgation  ôc  Re- 
cette de  Cafl'el.  On  y compte  Ç4-  feux.  Cette  Pa- 
rodié eft  à une  lieue  ôc  trois  quarts  E.  S.  E.  de 
Saint-Omer  , & 2.  ôc  demie  S.  S.  O.  de  Cafl'el. 

Au  lieu  de  Bhughem  , on  écrit  aufli  BUringhem. 

BLAVIGNAC  .dans  le  Gévaudan  , en  Languedoc. 
Diocefe  Ôc  Recette  de  Mende  , Parlement  de  Tou- 
loufc  , Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  86.  feux. 

BLAVINGHEM  ,en  Artois , Diocefe  (P Arras  , 
Confeil  provincial  & fouverain  d’Artois , Parlement 
de  Paris  , Intendance  de  Lille  , Bailliage  Ôc  Recette 
d’Aire.  On  y compte  117.  feux  Ôc  io8j.  perfonnes. 

BLAVON  ou  Saint-Jouin  de  Blavon  , dans  le 
Perche  , Diocefe  de  Scez  , Parlement  de  Paris , In- 
tendance d’Alençon  , Elcftion  de  Mortagne  , Châ- 
tellenie de  laPcrricrc.On  y compte  1 16.  feux.  Cette 
Faroiflè  eft  5 a.  1.  N.  0.  de  Mortagne. 

BLAURAT  , en  Auvergne  , Diocefe  & Eleftion 
de  Clermont,  Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Riom.  On  y compte  199.  feux.  Cette  Paroiflé  eft  à 
une  lieue  N.  de  Clermont. 

ELAUV1LLE  , en  Picardie  , Diocefe  Ôc  Inten- 
dance d’Amiens , Parlement  de  Paris  , Election  de 
Dourlcns  , Doyenné  de  Montreuil,  ün  n’y  compte 
qu’un  feul  feu.  ,, 

KLAUZAC  , en  Languedoc  , Diocefe  & Recette 
d’Uzès  , Parlement  de  1 ouloufe  , Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  Un  y 
compte  140.  feux.  Cette  Paroille  eft  à une  bonne 


lieue  S.  S.  O.  d’L’zès. 

BLAUZAC  , en  Rouergue  , Diocefe  de  Rhodes , 
Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de  Momau- 
ban  , Election  de  Villefranche.On  y compte  5.  feux, 
6.  bellugues  & trois  quarts  de  Bellugue  de  feu.  Cette 
.raroifle  eft  à trois  quarts  de  lieue  N.  de  Villefranche. 

ELAUZAC  , en  Quercy  , Diocefe  de  Cahors  , 
Parlement  de  Touloufc  , Intendance  ôc  Eleélion 
de  Montauban.  On  y compte  4*  feux  ,4V  bellugues 
6c  demie  de  feu.  Cette  Faroiflè  eft  à }.  I.  & demie 
N.  N.  O.  de  Montauban. 

BLAY  , en  Normandie , Diocefe  ôc  Election  de 
Bayeux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de 
Caen  , Scrgcnterie  de  Cérîfy.  On  y compte  106. 
feux.  Cette  Paroifl'eeft  iituée  fur  une  petite  riviere  , 
à une  lieue  ÔC  demie  O.  S.  O.  de  Bayeux. 

BLAYE  , Blavcntum  , Blavium  , BUvia  ou  Fro- 
montorium  Sanrorium  félon  quelques-uns  , ville  , en 
Guyenne  , capitale  du  Blayois  ou  Blaig<-ès  , Siégé 
d’une  Jurifdiftion  de  la  Sénéchauflee  de  Bordeaux  , 
Juftice  royale.  Bureau  des  cinq  grofles  Fermes  , 
Gouvernement  particulier  de  place  , &c. , Diocefe  , 
Parlement  , Intendance  & Election  de  Bordeaux. 
On  y compte  540.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la 
rive  droite  de  la  Garonne , à 1 7. 1.  S.  0.  d’Angoulèmc , 
S*  N.  un  quart  à l’O.  de  Bordeaux,  1 1.  deux  tiers 
S.  S.  E.  de  la  Tour  de  Cordouan  & de  l’embouchure 
de  la  Garonne  , ôc  84.  S.  S.  O.  de  Paris.  Long.  17. 
*•  4t.lat.  44.  3$.  20. 

La  ville  dont  il  eft  queftion  , eft  divifée  en  ville 
->haule  oc  ville  baffe  : celle-ci  eft  , à proprement  par- 
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1er  , le  fauxbourg  de  la  première  dont  elle  eft  féparce 
par  une  petite  riviere  où  remonte  la  marée.  C’ell 
dans  la  ville  bafle  que  demeurent  les  Marchands , ôc 
c’cft-là  aufli  qu’ils  ont  leurs  magafins.  La  ville  haute 
eft  connue  plus  particuliérement  fous  le  nom  de  Ci- 
tadelle de  Blaye.  Cette  Citadelle  eft  bâtie  fur  la 
hauteur  : elle  eft  flanquée  de  quatre  grands  bâf- 
rions , accompagnés  de  plulîeurs  ouvrages  de  très- 
bonne  defenfe  , 6c  qui  font  tous  enveloppés  d’un 
foiré  également  large  6c  profond.  11  y a grand  Etat- 
Major  pour  cette  place  i fçavoir  , un  Gouverneur 
aux  appointements  de  16.  mille  100.  livres  , un 
Licutenant-de-Roi  qui  a 1 800.  livres  d’appointe- 
ments 6c  1070.  livres  d’émoluments  , un  Major  , un 
Aide-Major  Ôc  un  Capitaine  des  Portes. 

En  x 568.  les  Calviniftcs  furprirent  la  ville  de 
Blaye  , y profanèrent  les  Eglifcs  ôt  y commirent 
les  plus  grands  excès.  Quelque  temps  après , ceux 
du  parti  de  la  Ligue  s’étant  rendus  Maîtres  de  Blaye, 
le  Maréchal  de  Matignon  affiegea  cette  place  pour 
le  Roi , mais  il  ne  put  la  prendre. 

Le  Port  de  Blaye  eft  fréquenté  par  des  Vaifleaux 
étrangers  6c  par  des  Barques  Bretonnes  qui  y 
viennent  charger  du  vin  du  Blayois.  Ces  Bâtiments 
y chargent  aufli  du  bled , dont  la  récolte  eft  ordinai- 
rement fort  abondante  dans  les  marais  du  voifinage 
qui  ont  été  déiTéchés  depuis  environ  quarante  ans. 

Suivant  l’Ordonnance  du  Roi  Louis  XI. , de  l’an 
1475. , tous  les  Vaifleaux  qui  vont  à Bordeaux , font 
obligés  de  laiflèr  à Blaye  leurs  canons  ôc  leurs  armes. 

YTs-a-vis  de  Blaye , la  riviere  de  Garonne  ou  Gi- 
ronde a dix-neuf  cens  toifes  de  large.  Cette  grande 
diftance  fut  caufe  qu’en*  1689.  le  Roi  ordonna  de 
conftruire  un  Fort  dans  une  ifle  qui  eft  à-peu-pres 
au  milieu  de  la  riviere  , c’eft-à-dire  , à 700.  & quel- 
ques toifes  de  Blaye , ôc  à onze  cens  toifes  ou  envi- 
ron de  la  côte  de  Médoc , qui  eft  vis-à-vis  de  Blaye. 
Ce  Fort , qui  a été  conllruit  de  terre  ôc  de  gazon , 
eft  connu  fous  le  nom  de  Pâté , ôc  il  eft  flanqué  de 
quatre  battions  , outre  cela  , il  y a des  batteries  à 
barbette  , dont  les  unes  tirent  vers  Blaye  , d’autres 
vers  le  Médoc,  ôc  d’autres  vers  différentes  dircétions. 
Au  milieu  du  Fort  de  gazon  ou  de  terre  eft  une 
grande  Ôc  belle  Tour  de  maçonnerie. 

11  y a à Blaye  deux  Abbayes  d’Hommcs , l'une 
de  l’Ordre  de  Saint- Benoît  ôc  fous  le  titre  de  Saint- 
Sauveur  , Ôc  l’autre  de  l’Ordre  de  Saint-Auguftin  , 
ôc  dédiée  5 Saint-Romain.  Ces  deux  Abbayes  font 
l’une  ôc  l’autre  en  commcnde.  Le  revenu  de  la 
première  eft  de  4.  à $000.  livres  ; ôc  la  taxe  en  Cour 
de  Rome  eft  de  400.  florins.  Le  Sujet  qui  eft 
pourvu  par  le  Roi  de  l’Abbaye  de  Saint-Romain  , 
jouit  en  conféquence  de  fa  nomination , de  6000.  liv. 
de  rente  ou  environ  ; Ôc  , félon  la  taxe  en  Cour  de 
Rome  , il  paye  600.  florins  pour  l’expédition  de  les 
Bulles.  Le  Roi  Chercbert  ou  Charibert  , qni  ra°u™c 
à Blaye  en  570. , fut  enterré  dans  l’FgHle  de  1 Ab- 
baye de  Saint-Romain  , mais  les  Calviniftes  ayant 
furpris  cette  ville  en  1568.  , ainfi  que  nous  1 avons 
dit,  ruinèrent  toutes  les  Eglifcs , ôc  n 'épargnèrent 
pas  même  le  tombeau  de  ce  Prince  : à quels  exces 
ne  fe  porte  pas  le  fanatifine  ? . 

Il  exifte  un  réglement  pour  les  Pilotes  qui  fe  char- 
gent de  conduire  les  Navires  dans  la  riviere  de  Gi- 
ronde ou  Garonne.  Les  Pilotes  de  Bordeaux  qui 
conduifent  les  Navires  à Blaye , ont  quarante  lo  s 
par  pieds  jufqu’à  dix,  ôc  au-deflus  de  10.  pieds , ils 
ont  4$.  fols  c c’cft-à-dire,  que  pour  un  Navire  qui 
tire  20.  pieds  d’eau  , ils  ont  4Î*  livres.  Ceux  de 
Blaye  qui  conduifent  les  Navires  jufqu’au  \ erdon  , 
ont  3$.  fols  jufqu’à  10.  pieds , ôc  au-deflus  de  10. 
pieds  , 40.  fols.  Ceux  de  Pouillac  ont  30.  lois 
jufqu’à  10.  pieds  , ôc  au-defliis  de  10.  pieds,  us 
ont  35.  fols  pour  conduire  les  Navires  à Bordeaux. 
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Ceux  de  Saint  - Palais  & de  Saint  - Georges  , qui 
entrent  les  Navires  dans  la  Garonne , & les  con- 
duifcnr  à Pouillac,à  2.  ou  3.  lieues  au-deflous  du 
Fort-MÎdoc  de  de  Blaye  , ont  35.  fols  jufqu’à  10. 
pieds , de  au-deflus  de  10.  pieds  , ils  ont  40.  fols. 
Les  Pilotes  qui  fortent  les  Navires  de  la  riviere  , 
conviennent  de  prix  avec  les  Capitaines.  ( Saint- 
Palais  de  Saint-Georges  font  deux  Paroifles  ntuces  à 
quelque  diftance  de  Koyan  ,&  proche  de  l’embou- 
chure de  la  Garonne  ). 

Difons  à prefent  auelque  chofc  de  la  fameufe 
Tour  de  Cordouan  , qui  eft  à l’embouchure  de  la  Ga- 
ronne. Cette  Tour  eft  bâtie  fur  un  rocher  , qui  eft 
le  refte  d’une  ifle  que  la  mer  a abîme'e  , à 2. 1.  O.  S. 
O.  de  Royan  , 1 1 . dt  deux  tiers  N.  0.  de  Blaye  , de 
x6.  de  deux  tiers  N.  N.  O.  de  Bordeaux.  Long.  16. 
29.  22.  ht.  45.  35.  C 0°  compte  ordinairement 
23.  lieues  depuis  la  Tour  de  Cordouan  jufqu’à  Bor- 
deaux , de  7.  lieues  depuis  Blaye  jufqu’à  la  même 
ville  de  Bordeaux  ). 

La  Tour  dont  il  eft  queftion , a été  bâtie  en  pyra- 
mide : on  a eftimé  devoir  lui  donner  cette  forme  , 
pour  que  les  vents  y eu  lient  moins  de  prife.  11  y a 
trois  ordres  d’architcfture , le  premier  eft  le  dorique 
le  fécond  le  corinthien  , de  le  troifieme  le  compoiite. 
Avant  l’année  1727.  la  hauteur  de  cet  édifice  étoit 
de  cent  foixante-neuf  pieds  , depuis  les  fondements 
jufqu’au  haut  de  la  pyramide.  Mais  alors  ayant  été 
reconnu  que  la  pyramide  étoit  calcinée  par  le  feu  , 
on  y fubftitua  une  lanterne  de  fer  faite  en  dôme  , 
foutenue  par  quatre  forts  piliers  qui  font  également 
de  fer  de  de  la  hauteur  de  vingt-deux  pieds  : de 
forte  que  la  hauteur  aétuelle  de  la  Tour  jufqu’.»  la 
girouette  de  la  lanterne  , eft  de  cent  foixante-quinze 
pieds.  Le  diamètre  de  la  Tour  au  plus  bas  eft  de 
vingt-une  toifes  de  cinq  pieds  : la  porte  d’entrée  eft 
à l’E.  S.  E.  , dt  à l’O.  eu  l’cfcalicr  de  pierre  , fait  à 
vis  , pratiqué  dans  l’cpaiflèur  du  mur , de  partie 
en  dehors. 

M.  de  Bitry  , Ingénieur  en  chef  à Bordeaux  t 
ancien  Capitaine  d’infanterie  , Chevalier  de  l’Ordre 
royale  de  militaire  de  Saint- Louis , de  l’un  des  Aca- 
démiciens de  l’Académie  royale  des  Sciences  , 
Belles- Lettres  & Arts  de  Bordeaux  , le  même  qui 
avoit  fervien  Flandres  en  qualité  d’ingénieur  puuè 
la  défenfe  de  plufieurs  places  , de  en  dernier  lieu 
pour  celle  de  Landrecies  , donna  le  deflêin  de  la 
lanterne  de  fer  en  queftion.  Cette  lanterne  eft  plus 
haute  que  celle  qui  exiftoit  auparavant  , laquelle 
étoit  bâtie  de  pierre  , dt  avec  des  défauts  confîdé- 
rablcs  , principalement  à caufe  des  trumeaux  qui 
donnoient  des  ombres  aux  Vaiflcaux  qui  étoient 
vis-à-vis.  Celle  de  fer  n’a  point  de  trumeaux  , de  ne 
peut  par  fes  ombres  empêcher  de  voir  le  feu.  Elle 
eft  portée  par  quatre  barres  ou  piliers  de  trois 
pouces  dt  demi  de  groflèur  par  en-bas  , réduits  à 
deux  pouces  & demi  par  en-haut  : elle  s’élève  à 
quinze  pieds  de  hauteur  , en  formant  un  dôme  de 
huit  pieds  de  diamètre  , pôle  fur  un  inaflif  de  pierre 
qui  a un  pied  dt  demi  d’cpailTcur. 

Le  dellbus  du  dôme  eft  fait  en  cul-de-lampe , 
il  eft  couvert  de  lames  de  fer  , il  eft  appelle  toi , dt 
il  eft  éloigné  du  foyer  de  neuf  pieds  ; ce  qui  donne 
pendant  le  jour  un  volume  plus  gros  que  celui  de 
l’ancien  dôme  , de  fc  fait  mieux  voir  des  Na- 
vigateurs. 

Sur  cette  lanterne  il  y en  a une  autre  plus  petite 
de  quatre  pieds  dt  demi  de  hauteur , dt  de  trois 
pieds  de  demi  de  diamètre.  Cette  fécondé  lanterne 
porte  au-deflus  un  globe  de  trois  pieds  trois  pouces 
de  diamètre  avec  fa  girouette.  Le  foyer  eft  cotnpofé 
d’un  rechaud  , fuivant  le  modèle  de  celui  qui  cil  au 
haut  de  la  Tour  de  Chaflirondansl’iflc  d’Oleron.  Ce 
réchaud  contient  deux  cens  vingt -cinq  livres  de 
Tome  I. 
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charbon  de  terre , que  l’on  allume  tous  les  jours  au 
coucher  du  foleil  : le  feu  dure  toute  la  nuit.  L’an- 
cien réchaud  étoit  très-petit  : on  n’y  bruloit  que 
du  bois  de  chêne  , qui , à la  vérité  , jette  une  grande 
flamme;  mais  elle  ne  duroit  guères  plus  de  trois 
heures. 

Une  chofe  eflentielle  à remarquer  & dont  on  a 
l’expérience  , c’eft  oue  le  feu  de  cette  lanterne  étant 
allumé  , le  cul-de-lampe  réfléchit  la  lumière  com- 
me feroit  un  miroir , & en  augmente  la  force  & 
la  clarté. 

Tout  le  defliis  du  dôme  de  la  grande  & de  la  pe- 
tite lanterne  , ainfi  que  du  globe  , eft  couvert  do 
plomb  blanchi  de  trois  couches  de  blanc  de  cérufe  * 
afin  qu’on  puifTe  le  voir  plus  facilement. 

Toutes  les  pièces  de  fer  qui  compofent  cette 
lanterne,  ont  été  conftruite  dans  les  forges  de  Berry  , 
où  fc  fabriquent  la  plûpart  des  fers  qu’on  emploie 
pour  la  Marine  du  Roi.  M.  le  Comte  de  Maurepas  „ 
alors  Miniftre  de  la  Marine , y avoit  fait  pafler  un 
modèle  de  bois  , & il  avoit  ordonné  d’y  employer 
les  meilleurs  fers  & les  plus  habiles  ouvriers  de  la 
Province. 

Cette  lanterne  fut  fi  bien  exécutée  en  Berry , 
qu’il  fembloit  qu’on  l’eût  jettee  au  moule.  Elle  eft 
atTuréc  de  maniéré  qu’on  la  croit  à l’abri  de  la  vio- 
lence des  vents , qui  font  terribles  dans  ces  parages. 
A peine  l’cxhaullcmcnt  fut  -il  fait,  que  plufieurs 
Capitaines  de  Vaiflcaux  , venant  des  ifles  de  l’A- 
mérique , déclarèrent  qu’ils  l’avoient  découverte 
de  deux  lieues  plus  loin  qu’à  l’ordinaire  , ce  qui 
les  avoit  empêchés  de  fc  perdre  , la  mer  étant 
alors  extrêmement  grofle. 

Ce  phare  fait  l’admiration  des  Navigateurs  , 
& ils  l’eftiment  dans  fon  entier  le  plus  beau  de  l’Eu- 
rope. On  n’en  connoit  point  qui  lui  foit  fupérieuc 
par  la  beauté  de  la  ftruéturc  ni  par  la  hardiefTe  de 
l’exécution. 

On  prétend  fans  aucun  fondement , que  Louis  le 
Débonnaire  avoit  fait  bâtir  au  même  lieu  une  Touc 
fort  balle , telle  qu’on  la  voit  dans  de  vieilles  cartes  , 
& qu’au  lieu  de  feu , des  hommes  fonnoient  du 
cornet  nuit  & jour , pour  avertir  les  Navigateurs  des 
dangers.  La  vérité  eft , que  quand  on  bâtit  la  Tour 
qui  fublîfte  actuellement  , il  y en  avoit  aux  envi- 
rons une  vieille  fort  inférieure  en  hauteur  & eu 
ornement  : c’cll  fans  doute  celle-ci  qu’on  prétend 
avoir  été  bâtie  par  Cordoue  , d’où  eft  venu  le  nom 
de  Cordouan. 

Tout  nous  porte  à croire  que  la  Tour  de  Cor- 
douan a été  commencée  par  Louis  de  Foixcn  1 584., 
& achevée  en  1611.  Elle  eft  bâtie  , ainfi  que  nous 
l’avons  dit  d’abord  , fur  une  ifle  de  rochers  , qui , 
fuivant  la  tradition  , étoit  alors  contiguë  à la  terre- 
ferme  du  bas  Médoc  ; & il  ne  paroît  pas  douteux 
que  cela  n’ait  été  ainfi.  Il  eft  également  plus  que 
vraifemblable  que  c’eft  par  cette  même  langue  de 
terre  que  furent  voitures  tous  les  matériaux  dont 
cet  édifice  eft  compofé  ; car  fi  le  local  eût  été*  tel 
qu’il  eft  aujourd’hui , il  auroit  été  de  toute  iinpofE- 
bilité  de  tranfporter  ces  matériaux  par  mer,  à caufe 
de  l’abord  impraticable  des  rochers  , qui  régnent  à 
plus  de  quatre-vingts  toifes  de  la  Tour  du  côté  du 
débarquement , & à plus  d’une  lieue  des  autres 
côtés  : d’ailleurs  la  mer  y eft  toujours  fort  grofle  , 
& elle  détruiroit  en  montant  tout  ce  qu’on  auroic 
fait  pendant  qu’elle  auroit  été  bafle  , d’autant  plus 
qu’elle  ne  découvre  cet  endroit  guères  plus  de  qua- 
tre heures  de  temps  dans  le  jour. 

Jufqu’en  1720.  la  Tour  de  Cordouan  avoit  été 
fous  la  direction  des  Intendants  de  la  Rochelle  ; 
mais  attendu  que  la  néceffité  de  fon  feu  regarde 
uniquement  la  sûreté  du  commerce  qui  fc  fait  à 
Bordeaux  , on  chargea  de  la  direélioa  de  cette 
Cccccccc 
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Tour  M.  Boucher , alors  Intendant  de  Guyenne , 
qui  fur  les  ordres  qu’il  reçut  de  M.  le  Comte  de 
Maurepas  , la  fit  réparer  & mettre  dans  l’état  de 
perfeftion  oh  elle  cil.  Il  y a toujours  quatre  gar- 
diens pour  allumer  le  feu  qui  dure  toute  la  nuit. 
Ces  gardiens  ont  des  vivres  pour  fix  mois  , & de 
l’eau  en  abondance  par  celle  qui  tombe  fur  la  Tour, 
de  qui  au  moyen  des  galeries  du  pourtour , prati- 
quées exprès  à chaque  étage  , fe  rend  dans  de  bel- 
les citernes.  Un  Récollet  de  Royan  y va  dire  la 
Méfié  tous  les  jours  de  Fêtes  & Dimanches , quand 
le  temps  le  permet. 

Autrefois  les  fonds  néceftaires  aux  réparations  de 
5 l’entretien  de  la  Tour  dont  il  eft  queftion  , fe 
prenoient  fur  les  Tailles  ; mais  par  un  Arrêt  du  a i . 
Avril  1716. , il  a été  impofé  cinq  fols  par  tonneau 
fur  chaque  Bâtiment  françois  ou  étranger , qui  fort 
de  la  Garonne. 

Nous  avons  dit  que  la  Tour  de  Cordouan  eft 
eompofée  de  trois  étages , le  rez-de-chauftee  étant 
compté  pour  un.  Ce  rez-de-chauflce  eft  de  trente 
pieds  plus  haut  que  les  fondements , de  il  confiftc 
en  une  très-grande  chambre  & deux  garderobes  ou 
cabinets  : tout  cela  eft  voûté.  Le  premier  étage  , 
qu’on  appelle  la  Chambre  du  Roi , eft  compofé  d’un 
veftibulc  , & d’une  grande  falle  avec  fes  gardero- 
bes. La  Chapelle  occupe  le  fécond  étage  , qui  eft 
pavé  de  pierre  , & où  l’on  voit  au  milieu  le  def- 
fein  de  la  Couronne  de  France  en  marbre  noir.  Le 
bulle  de  Louis  XIV.  & celui  de  Louis  XV. , faits 
par  le  Moine  , habile  Sculpteur  de  Paris , ont  été 
placés  dans  cette  Chapelle , en  17}$. , avec  l'infcrip* 
tion  latine  qui  fuit , & qui  a été  faite  par  l’A- 
cadémie des  Infcriptions  & Belles-Lettres  de  Paris. 

LUDOVICUS  XIV.  Rtx  Christiahissimus  , 

C O R D U B A N A M HA  NC  TUBRIM  , 

Qu  JB  NOCTURNlS  I G N I B U S , 

I N T L R VADOSA  G A R U M X Æ OsTIA, 
Navjum  cursum  regeret, 
AFuNDA  MENTIS  «CSTItülT  , 

An  mo  M.  D.  C.  L X V. 
LUDOVICUS  XV. 

NOVIS  O ? Et  I I U ] FIRMAV1T 
Et  Phakon  FERREAM  AI.T10RF.M  , amplioremque 
PrO  VETERI  LAPIDE  A SUPERIMPON1  IUSSIT  p 

A N N O M.  D.  C C.  XXVI I. 

Dans  la  même  Chapelle  eft  auffi  le  bufte  de 
louis  de  Foix  , & au-deftus  de  ce  bufte  eft  gravée 
dans  un  tableau  ou  cadre  de  pierre  , l’infcription 
gui  fuit , Ck  qu’on  prétend  que  cet  Arcbitefte  avoit 
lait  graver  de  fon  vivant. 

L'antique  Babylon  , miraculeufe  ville  , 

Or  ejl  un  grand  defert  d'une  grande  Cité , 

Sur  le  ferme  élément  a été  fi  mobile. 

Cordouan  dans  les  eaux  y demeure  arrêté. 

Le  Coloffe  orgueilleux  de  l'IJle  Phébeanne 
Tomba  d'un  tremblement  de  terre  combattu  ; 

Et  ce  Phare  eft  fondé  fur  la  plaine  océane  , 

Qui  tremble  incefj'amment fans  qu'il  foit  abbattu. 

Le  Bâtiment  envain  long  Cf  moins  difficile  , 
Des  pointes  qucMcmphis  hauffe  cnformedeftux  , 
Miracle  ne  peut  être  une  chofe  inutile. 

Gotdouan  ejt  tout  utile  ù tout  miraculeux. 
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Qu’on  ceffe  d'exalter  le  Maufole  en  Carie . 

Ce  monument  marin  eft  bien  plus  excellent. 
Celui-là  contenoit  une  cendre  amortie 
Et  celui-ci  contient  un  feu  vif  Cf  brûla  fit. 

Vnhùmmc  ambitieux  put  jadi,  meme  en  cendre 
Le  1 emple  Ephefien  ; mais  fur  cet  oeuvre  éclos 
Deux  immortels  envain  n'ont  cefféd' entreprendre 
Jupiter  par  fon  foudre  , Cf  Neptune  par  fes  flots ! 

Jupiter  qui  n'a  pu  conferverfon  image 
Au  Temple  Olympien  , ne  peut  rien  en  ce  lieu . 
Henri  fan  voir  ici  combien  peut  davantage 
L'image  d'un  vrai  Roi,  que  celle  d'un  faux  Dieu- 

Soit  le  Palais  de  Mede , ou  l'infulaire  Phare , 
Qui  fait  mis  en  ce  rang  , que  veut-on  ej limer  ï 
Bâtir  deffus  la  terre  , efl-ce  une  chofe  rare  î 
Mais  qui  a jamais  vû  bâtir  deffus  la  mer  l 

Déterminés  par  le  langage  prefque  gothique  & 
par  le  peu  d’exaditude  qui  règne  dans  la  vcfifica- 
tion  de  l’infcription  que  nous  venons  de  tranferire 
quelques  Auteurs  ont  cru  devoir  la  rapporter  à un 
temps  plus  ancien  que  celui  où  vivoit  Louis  de  Foix. 
Cet  habile  Ingénieur  naquit  à Paris.  Il  s’acquit  une 
grande  réputation  par  les  machines  de  fon  inven- 
tion. C’eft  lui  qui  bâtit , par  ordre  de  Philippe  II. , 
Roi  d’Efpagne , le  Monafterc  & le  Palais  de  l’Ef- 
curial.  De  retour  en  France , il  lit  un  canal  de  l’A- 
dour  au  Port  de  Bayonne  , en  x S79«  , & bâtit  en 
1 S 8 S-  la  Tour  de  Cardouan  : on  alfurc  qu’il  mou- 
rut dans  cette  Tour , mais  cela  n’eft  rien  moins  que 
certain. 

Sur  le  fronteau  du  premier  étage  de  la  Tour  de 
Cordouan , font  en  dehors  les  armes  de  France  ; & 
aux  côtés  de  ces  armes  , font  deux  figures  de  pierre 
fort  ufées  par  le  temps.  Celle  de  ces  figuresqui  eft  à 
droite  , repréfente  Mars  ayant  fa  lance  dSc  fon  ccu  ; 
celle  qui  eft  à gauche  , repréfente  une  femme  tenant 
à la  main  une  palme , & ayant  fur  la  tète  une  Cou- 
ronne à diadème.  Plus  bas  font  dans  des  niches , à 
droite  le  bufte  de  Henri  II. , & à gauche  celui  de 
Henri  IV.  Ces  buftes  étoient  accompagnés  l’un  & 
l’autre  d’infeription»  qui  contcnoient  feulement  les 
noms  des  deux  Monarques  ; mais  ayant  été  entière- 
ment ufées  par  le  temps  , ainfi  que  les  morceaux  de 
marbre  où  clics  écoicnt  gravées  , elles  ont  été  rem- 
placées par  d’autres  fur  le  bronze  , en  1735. 

11  y a un  Gouverneur  pour  la  Tour  de  Cordouan  , 
& dont  les  appointements  fe  prennent  fur  un  cer- 
tain droit  qui  fe  leve  ù Blaye , fur  tous  les  Vaille  aux 
qui  entrent  dans  la  Garonne.  La  partie  de  ce  droit 
qui  revient  au  Gouverneur,  & qui  forme  fes  ap- 
pointements, monte  à 1320.  livres  par  an. 

BLAYE,  Blavia  , en  Languedoc  , Diocefe  & 
Recette  d’Alby , Parlement  6 c Généralité  de  Toulou- 
fe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  60. 
feux.  Cette  Paroifte  eft  à 2. 1.  N.  N.  O.  d’Alby. 

BLAYE  , dans  le  Duché  de  Lorraine , Diocefe  de 
Toul  , Coufeil  fouverain  & Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  de  Darney.  O11  y compte  70.  feux. 
Cette  Paroiftè  eft  ù J.  I.  N.  N.  E.  de  Darney.  Son 
Eglife  paroilfiale  eft  bâtie  au  milieu  des  champs , 
& elle  eft  dédiée  à Saint-Laurent.  La  Cure  fe  donne 
au  concours , ainfi  qu’un  grand  nombre  d’autres  du 
Duché  de  Lorraine  , & elle  eft  néanmoins  fous  le 
patronage  du  Chapitre  de  Remiremont.  Lesdixmcs 
font  partagées  entre  ce  Chapitre  qui  en  a les  deux 
tiers  , & le  Curé  à qui  revient  l’autre  tiers.  De  Blaye 
dépendent  la  Cenfe  de  Lambot , qui  appartient  à l’Ab- 
baye deChaumoufey,&les  lieux  nommés  Raceyrourr, 
Tategneicourt,  Va  lotte  avec  la  moitié  d’Aheville. 

BLAYMAR  (le)  , dans  le  Gévaudan,  en  Lan- 
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guedoc , Dioccfe  6c  Recette  de  Mende  , Parlement 
de  Touloufe  , Généralité  de  Montpellier  , Inten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  i jo.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à 3.  1.  & demie  E.  S.  E.  de  Mende. 

BLAZIERS  , Paroifle  6c  Jurifdiétion  , dans  le 
Condoinois  ,en  Gafcogne  , Dioccfe  6c  Eleftion  de 
Condom  , Parlement  « Intendance  de  Bordeaux. 
On  y compte  io$.  feux.  Cette  Paroifle  cft  à une 
lieue  6c  trois  quarts  E.  S.  E.  de  Condom. 

BLAZIGNAC , dans  le  Bourdelois , en  Guyenne, 
Dioccfe  , Parlement  , Intendance  6c  Election  de 
Bordeaux.  On  y compte  78.  feux.  Cette  Paroifle  ,qui 
forme  elle-feulc  une  Jurifdiélion  , eft  à s*  1.  E.  S.E. 
de  Bordeaux. 

BLAZIMONT  , Paroifle  6c  Jurifdiélion,  dans 
l’ A génois  , en  Guyenne  , Diocefe  8c  Eleélion  d’A- 
gen  , Parlement  & Intendance  de  Bordeaux.  On  y 
compte  135.  feux.  Voye\  Blafimont. 

BLAZON  , bourg  avec  titre  de  Baronnie  ,dans  le 
Saumurrois  , en  Anjou.  Voye\  Biaifon. 
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BLECHARIES  , dans  la  Flandre  Walonne  , 
Diocefe  de  Tournay,  Parlement  de  Douay,  Inten- 
dance de  Lille  , Subdélégation  6c  Recette  de  Saint- 
Amand.  On  y compte  53.  feux.  Cette  Paroifle  cft 
à cinq  quarts  de  lieue  N.  N.  O.  de  Saint-Amand. 

BLECHON  , en  Béarn  , Dioccfe  de  Lefcar  , 
Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , Séné- 
chauflce  6c  Recette  de  Alodas.  On  y compte  feu- 
lement 4.  feux. 

BLECOURT  , en  Champagne  , Diocefe  6c  In- 
tendance de  Châlons , Parlement  de  Paris , Election 
de  Joinville.  On  y compte  toi.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  5 une  lieue  S.  O.  de  Joinville.  On  prétend  que 
fon  Eglife  a été  bâtie  par  le  Roi  Dagobert  , en 
accompliflement  du  voeu  qu’il  en  avoit  fait , lorfqu’il 
fc  trouva  attaqué  d’une  lievre  maligne  , précifément 
dans  le  temps  que  les  Efcalvons  entroient  dans  fon 
Koyaume  pour  le  faccager. 

BLECOURT  , dans  le  Cambrcfis  , Diocelê  , Sub- 
délégation 6c  Recette  de  Cambray  , Parlement  de 
Douay  , Intendance  de  Lille.  On  y compte  16.  feux. 
Cette  l'aroiflê  elt  à une  lieue  N.  O.  de  Cambray. 

BLEGIEK  , en  Provence  , Diocefe  , Vigueric  8c 
Recette  de  Digne  , Parlement  6c  Intendance  d’Aix. 
On  y compte  2.  feux  6c  un  16e.  de  feu  de  cadaftre. 

BLEGNV  , en  Champagne  , Dioccfe  de  Sens  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons  .Elec- 
tion de  Juigny.  On  y compte  26.  feux.  Ce*ce  Pa- 
xoiflè  eft  ù 2. 1.  E.  un  quart  au  N.  de  Joigny. 

BLEIMONT  .dans  PAgenois,  en  Guyenne,  Dio- 
cefe 6c  Election  d’Agen  , Parlement  6c  Intendance 
deBordeaux,  Jurifdiclionde  Bcauvilic.  On  y compte 
77.  feux. 

BLE  MER  Y , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Dio- 
cefe de  Toul  , Confeil  fouverain  8c  Intendance  de 
Lorraine  , Bailliage  de  Mirecourt.  O11  y compte 
6.  feux.  Cette  Communauté  , qui  cft  une  dépen- 
dance de  la  Paroifle  de  Courcelles  , eft  à une  lieue 
6c  demie  N.  O.  de  Mirecourt. 

BLEMERY  , dans  le  Duché  de  Lorraine , Dio- 
ccfe de  Metz  , Confeil  fouverain  6c  Intendance  de 
Lorraine  , Bailliage  de  Blamont.  On  y compte  6. 
feux.  Cette  Communauté  cft  à cinq  quarts  de  lieue 
O.  de  Blamont. 

BLENAC  , en  Saintongc , Dioccfe  6c  Election 
de  Saintes  , Parlement  Ôc  Intendance  de  Bordeaux. 

On  y compte  80.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 4.  I.  O. 
de  Saintes , 6c  2.  E.  S.  E.  de  Marennes. 

Par  Lettres  - Patentes  de  1659.  , regiftrées  au 
Parlement  de  Bordeaux,  à |a  Chambre  des  Comptes 
& au  Bureau  des  Finances  de  Guyenne  , la  Terre 
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& Seigneurie  de  Blenac  . unie  avec  celles  de  lTlîeaü 
6c  de  Brencau , fut  érigée  en  Comté  en  faveur  de 
Charles  de  Courbons  , Chevalier , Seigneur  de  Ro- 
megon  , Maréchal  des  camps  6c  armées  du  R«i , 
Sénéchal  de  Saintongc  , premier  Chambellan  de 
Moniteur  , frère  unique  du  Roi.  Son  pere  , Jacques 
de  Courbons , Chevalier  , Baron  de  Blcnac  , Gen- 
tilhomme ordinaire  de  la  Chambre  du  Roi  Louis 
XI  V. , étoit  le  deuxieme  fils  de  Jacques  de  Courbons, 
Seigneur  de  Saint-Leger  , 6c  de  Jeanne  de  Combaud  , 
6c  avoitété  marié  le  10.  Février  lôij.àMaric  Ti^on, 
Dame  de  la  Sauzais. 

Le  Comte  de  Blcnac , qui  entra  depuis  dans  la 
Marine  , fut  fait  Lieutenant-Général  des  armées  du 
Roi  , par  terre  6c  par  mer  , Gouverneur  6c  Lieute- 
nant-Général des  Ifles-Françoifes  de  l’Amérique  , 
par  Lettres  du  13.  Mai  1677.  ,6c  mourut  le  10.  Juin 
1696.  Il  s’etoit  allié  le  27.  Septembre  1649.  avec 
Angélique  de  la  Rochefoucauld  - de  - Bayers  , de 
laquelle  il  eut  entr’autres  enfants  , François6c  Jean- 
Louis.  Le  premier  fut  Capitaine  de  Vaiflêaux  , 6c 
décéda  en  1700. , laiflant  de  fa  femme  Efther  Draud, 
t°.  Gabriel-Magdeleine  de  Courbons,  Chevalier  , 
Marquis  de  Blcnac  , Grand-Sénéchal  de  Saintonge, 
Capitaine  de  Cavalerie  , né  en  1698. , marié  le  17. 
Juin  1723.  avec  Anne-Gabriellc  Garnier  de  Salins  , 
dont  Arnoul-Pierre  de  Courbons, Comte  de  Blenac  . 
ne  le  6.  Juin  1726.  ; a°.  Charlcs-Angelique  , dit  le 
Comte  de  Courbons-Blenac , né  en  1699.  , Capi- 
taine de  Cavalerie. 

Jean-Louis  de  Courbons  .Seigneur  de  Romegon  , 
dit  le  Marquis  de  Blenac  , aufli  Capitaine  de  Vaif- 
feaux  , 6c  Commandant  les  Gardes  de  la  Marine  , 
mort  en  1 7 1 3 . , avoir  été  marié  en  1 707.  avec  Sophie 
tle  Pons  , Dame  de  Chandolant.  De  ce  mariage  font 
venus  , i9.  N.  de  Courbons-Blenac  , ne  en  1709.  , 
Capitaine  dans  le  Régiment  des  Cuiraflïcrs;  a°.  N. 
de  Courbons-Blenac  , né  en  1710. , Chef-d’Efcadré 
du  premier  Janvier  «7S7-  ï René  de  Courbons- 
Blenac  , né  en  1712.,  Prieur  de  Bonneville  ; 4°.  N. 
de  Courbon s- Blcnac  , mariée  en  1732.  h K.  de  Tut. 
pin  , Marquis  de  Jougé  , Seigneur  de  la  Vergne- 
Bouin. 

BLENAY , en  Franche  - Comté  , Diocefe , Par- 
lement & Intendance  de  Befançon  , Bailliage  6c 
Recette  d’Orgelet.  On  y compte  feulement  3.  feux. 

BLENEAU  , ville,  dans  le  Gâtinois  Orléanois 
Dioccfe  d’Auxerre  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance d’Orléan^  Eleftion  de  Gien.  On  y compte 
246.  feux.  Cette  ville  cft  fituée  fur  la  petite  rivicre 
de  Loin  , à trois  quarts  de  lieue  du  Canal  de 
Sri  are , à 4. 1.  6c  quart  E.  de  Gien  , 6c  3.  E.  N.  g. 
de  Briare.  11  y a à Bleneau  un  Bailliage  particulier. 

BLENNES  , dans  la  Brie-Françoifè  , Diocefe 
de  Sens , Parlement  6c  Intendance  de  Paris  , Elec- 
tion de  Montcrcau-faut-Yonne.  On  y compte  121. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  une  petite  riviere 
à 2. 1. 6c  tiers  S.  S.E.  de  Montcreau. 

BLENOD  , bourg , dans  le  Toulois  , au  Pays- 
Mcflin  , Dioccfe , Bailliage  6c  Recette  de  TouJ 
Parlement  6c  Intendance  de  Metz.  On  y compte 
144.  feux.  Ce  bourg  eft  firué  fur  un  ruillèau , à une 
lieue  6c  demie  S.  S.  O.  de  Toul.  Il  y a à Blenod  une 
Châtellenie  6c  un  Hôpital.  Son  Eglife  paroilBale 
cft  fous  le  titre  de  St.  Âlédard.  La  Cure  eft  à la  col- 
lation de  l’Abbé  de  Saint-Manfuy. 

BLENOD  , dans  le  Duché  de  Bar , Diocefe  de 
Toul  , Confeil  louverain  6c  Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  de  Pont-à-Mouflôn.  On  y compte 
11.  feux.  Cette  Communauté  , qui  cft  une  annexe 
de  la  Paroifle  de  Saint-Jean  de  Pont-à-Mouflon 
eft  à une  petite  dcmi-lieue  S.  O.  de  la  ville  de  ce 
nom.  Son  Eglife  eft  dédiée  h Saint-Etienne.  Il  en 
dépend  le  Prieuré  de  Saint-Evre  , de  l’Ordre  de  St, 
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Benoît , & qui  eft  uni  à l’Abbaye  de  Saint-Evre  de 

T<BLE0IVIE  ou  Blkaume  , petite  rivière  de  Pro- 
rence.  Elle  rient  des  montagnes  » du  côté  tle  Col- 
mars  ; elle  palTe  par  Digne  ; & , après  un  cours  de 
1 1.  ou  ii.  lieues  , elle  fe  jette  dans  la  Durance  à 
quelque  diftance  au-defliis  du  bourg  des  Mées. 

^ BLEQUIN  , en  Artois , Diocefe  , Bailliage  & 
Recette  de  Saint-Omer , Confeil  fouverain  & pro- 
vincial d’Artois  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Lille.  On  y compte  61.  feux  & 3$o.  perfonnes. 
Cette  Paroiflc  eft  à t- 1.  S.  O.  de  Saint-Omer. 

BLERANCOURDEL  , dans  le  Soiflonnois , au 
Gouvernement  général  de  l’Ifle-dc-France  , Dio- 
ccfc  , Intendance  & Election  de  Soiflons  , Parle- 
ment de  Paris.  On  y compte  jo.  feux.  Cette  Pa- 
roifl'e  eft  à un  quart  de  lieue  S.  O.  de  Blerancourt , 
& à 1. 1.  & demie  N.  O.  de  Soiflons. 

BLERANCOURT  , bourg  , dans  le  Soiflonnois  , 
au  Gouvernement  général  de  1’Ifle-de-France  , Dio- 
cefc , Intendance  & Eleftion  de  Soiflons , Parlement 
de  Paris.  On  y compte  m.  feux.  Ce  bourg  eft  à 
3.  1.  & demie  N.  O.  de  Soiflons.  Il  y a à Bleran- 
court un  Çhâteauqui eft  d’une  très-belle  architecture. 

BLERE  , Bliriacum , petite  ville  , en  Touraine  , 
Diocefe  & Intendance  de  Tours  , Parlement  de  Pa- 
ris, Elcélion  d’Amboife.  On  y compte  150.  feux. 
Cette  ville  eft  fituée  fur  le  Cher  , à 1.  1.  S.  d’Atn- 
toife  ,&  4.  E.  S.  E.  de  Tours.  Bleré  étoit  autrefois 
beaucoup  plus  confidérable  , qu’il  n’eft  à préfent  : 
il  y avoit  même  un  Gouverneur  & une  garnifon. 

BLERG1ES  , bourg , en  Picardie  , Diocefe  , In- 
tendance & Eleftion  d’Amiens  , Parlement  de  Pa- 
ris, Doyenné  de  Poix.  On  y compte  171.  feux.  Ce 
bourg  eft  à a.  1.  & demie  S.  O.  de  Poix  , & 7.  S.  O. 
d’Amiens. 

BLERY  & Blaronval  , dansle  Perche , Diocefcdc 
Chartres  , Parlement  de  Paris , Intendance  d’Alen- 
çon, Eleélion  deVemeuil , Reflôrt  de  Chateauneuf. 
On  y compte  126.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  lituée  fur 
la  Blaife  , à une  bonne  lieue  N.  O.  de  Châteauneuf, 
& 4.  S-  E.  de  Vcmeuil. 

BLESLE  ouBllse  , Blafila , petite  ville  ou  bourg  , 
en  Auvergne  , Diocefe  de  Saint-Fiour  , Parlement 
de  Paris , Intendance  de  Riom  , Election  deBrioude. 
On  y compte  380.  feux. Cette  ville  eft  fituée  fur 
la  rivicre  d'Alaignon  , à 2.  I.  S.  E.  de  Mcrcoeur  , 
une  & demie  N.  N.  E.  de  Maffiac  , 4.  & quart  O. 
N.  O.  de  Brioude  , & 7.  N.  E.  d^fcaint-Flour.  Il  y 
a à Bleilc  deux  Paroiflès  , & une  Abbaye  de  Filles, 
de  l’Ordre  de  Saint-Benoît  , nommée  SjiiflusPetrus 
ad  Blafilias , fondée  vers  l’an  870.  par  Ermengarde, 
femme  de  Bernard  Plantepelue  , Comte  d’Auver- 
gne, le  même  qui  vivoit  fous  le  régné  de  Charles-le- 
Chauve.  L’Abbefle  & les  Religieules , ordinairement 
au  nombre  de  trente  , vivent  féparément  comme 
des  Chanoines.  L’Abbefle  eft  Dame  du  Bourg  , & 
préfente  aux  deux  Cures  de  Blcfle  , ainfi  qu’à  dix- 
huit  autres  : elle  a trois  mille  livres  de  revenu  par- 
ticulier en  fa  qualité  de  chef  de  l’Abbaye  de  Saint- 
Pierre  de  Blefle. 

BLESMES , dans  la  Brie-Champenoife  , Diocefe 
& Intendance  de  Soiflons,  Parlement  de  Paris,  Elec- 
tion de  Clûreau-Thierry.  O11  y compte  s 7.  feux. 
Cette  Paroute  eft  à une  bonne  demi-lieue  N.  E.  de 
Chatcau-T  hierry. 

BLESMES  , en  Champagne , Diocefe  & Intcn- 
~nc5  Châlons  , Parlement  de  Paris  , Eleélion 
^^  ‘^y-^'Erançois.  On  y compte  44.  feux. 

BLÉSOIS,  BUfcnJis  Agcr  ou  Tratius , pays  (dont 

0,1  eft  la  capitale  ) qui  fait  partie  du  Gouver- 
mmt  militaire  d’Orléanois  , & de  l’intendance  Ôc 
A d’ürléans , entièrement  dans  le  RcfTort 
«Parlement  de  Paris  j fitué  entre- le  18c.  degré 
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4».  minutes  & le  19e.  degré  JJ.  minutes  de  lon- 
gitude, & entre  le  47e.  degré  iS.  nn.mtcî  & le 
47e.  <ies«  S»-  minutes  de  latitude  ; burné  au  N. 
par  le  Vendomois , le  Dunois  & 1-Orlcanois  propre  : 
au  S.  par  le  Beny  ; à PE.  par  POrléauois  propre  & 
le  Berry  ; & à l’O.  par  la  Touraine.  11  a 16  lieues 
de  longueur  fur  9.  de  largeur  ; ce  qui  peut  être 
«value  à 100.  lieues  quarrées. 

La  Loire  , le  Beuvron  , la  Seudre , la  Gifle  la 
Raire  , &c. , font  les  principales  rivières  qui  arro- 
fent  ce  pays.  L’air  y eft  fain  & fort  tempéré.  La 
terre  y eft  fertile  en  grains  , en  vins , en  fruits  & 
en  pâturages.  Il  y a pluGeurs  belles  forêts  , dont 
les  plus  confidérablcs  font  celles  de  Chambor  & de 
Bruadan.  La  première  contient  environ  cinq  mille 
arpents.  Toutes  les  forêts  du  Bléfois  contiennent 
enfemble  environ  vingt  - quatre  mille  arpents  , & 
elles  font  prcfque  toutes  de  bois  de  hautc-fûtaie. 
Le  Blcfois  abonde  en  gibier  , en  volaille  & en  poit 
fon.  Tous  les  aliments  y font  excellens.  En  un  mot 
ce  pays  eft  un  des  plus  beaux , des  plus  agréables 
& des  meilleurs  du  Royaume  : c’cft  ce  qui  avoit 
déterminé  la  Cour  à y paffer  fouvent  la  belle  faifon. 

Les  habitants  du  Blcfois  font  doux  , honnêtes  & 
polis.  Us  ont  l’efprit  vif  & pénétrant.  Us  font  labo- 
rieux , adroits  & bons  fbldats.  Le  commerce  qu’ils 
font  , eft  fort  confidérable  , & il  conlifte  prcfque 
tout  en  denrées  de  leur  crû  , telles  que  les  vins , 
les  eaux-de-vie  , les  grains , le  bétail , les  étoô'es 
de  laiue , &c. 

Du  temps  de  Céfar , le  Bléfois  étoit  habité  par 
les  Carnutcs.  Sous  Honorius , ce  pays  étoit  compris 
dans  la  quatrième  Lyonnoife. 

De  la  nomination  des  Romains , le  Bléfois  pafla 
fous  celle  des  François  , 6c depuis  il  continua  d’être 
fournis  à la  France  , jufqu’au  temps  de  Louis  L 
dit  le  Débonnaire.  Guillaume , frere  d’Eudes,  Comte 
d’Orléans  , & tué  avec  lui  pour  la  querelle  de 
Louis  I. , fut  , à ce  qu’on  prétend  , le  premier 
Comte  de  Blois  , après  l’an  814. 

Robert  I.  ou  II. , dit  le  Fort , fut  le  tToifieme 
ou  le  quatrième  Comte  de  Blois  : il  avoit  fucccdé 
à Eudes , fon  oncle  , qui  étoit  mort  fans  pofterité. 
Il  fuivit  le  parti  de  Pépin  Roi  d’Aquitaine,  fon 
coufin , contre  le  Roi  Charles-le-Chauve.  Il  fit , 
quelque  temps  après  , fa  paix  avec  ce  Monarque  , 
dans  une  entrevue  qu’ils  eurent  à Meung-fur-Loire. 
Les  Etats  généraux  qui  fe  tinrent  à Compiegne  en 
86t.  déclarèrent  Robert  le  Fort, Duc  & General  des 
François.  La  viétoire  qu’il  remporta  fur  Louis  le 
Beguefqui  s’étoit  révolté  contre  fonpere,  lui  ac- 
quit une  grande  réputation , & obligea  le  Roi  d’a- 
jouter à ce  qu’il  pofledoit  déjà , les  Comtés  d’Au- 
xerre & de  Nantes , & de  lui  donner  l’Abbaye  de 
Saint-Martin  de  Tours.  Après  avoir  défait  les  Nor- 
mands-Danois à Briflarte  en  Anjou  , il  fut  tué  fut 
la  fin  du  combat  en  867.  Robert  II.  , fon  fils  , lui 
fuccéda  au  Comté  de  Blois  & à quelques*autres  Sei- 
gneuries. Il  fut  auffi  Abbé  de  Saint-Martin  de  Tours  ; 
& quelques  Ecrivains  afturent  qu’il  le  fut  également 
de  Saint  - Denis  & de  Saint-Agnan  d’Orléans.  11 
époufa  Beatrix , foeur  d’Herbert  Comte  de  Vcrman- 
dois  , fécond  du  nom.  Il  fuivit  d’abord  le  parti  du 
Roi  Charles-le-Simple  , qui  le  fit  Duc  des  François 
& Comte  de  Paris.  Dans  la  fuite , ces  deux  Princes 
fe  brouillèrent  ; & Robert  ayant  déclaré  la  guerre 
au  Roi  Charles-le-Simple  , il  lui  prit  la  ville  de 
Laon  , & fe  fit  couronner  Roi  à Rheims,  par  l’Ar- 
chevcque  Hervé.  Quelque  temps  après  , Charles-le- 
Simple  le  furprit  auprès  de  Soiflons  , 6c.  Robert  fut 
tue  en  cette  rencontre  à la  tête  de  fon  armée. 

( Vers  l’an  912.  Charles-le-Simple  , enfaifantla 
paix  avec  Raoul , premier  Duc  Chrétien  de  Nor- 
mandie , maria  Ghcilon  . coufin  de  Raoul , & le  fit 
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Comte  de  Blois.  Mais  on  ne  trouve  pas  que  ce 
Gheilon  ait  eu  des  fuccciTèurs  de  fa  race  ). 

Hugues  I. , dit  le  Grand  , fils  de  Robert;  II. , fc 
quali ha  Comte  de  Blois , 3tc. , immédiatement  après 
la  mort  de  fon  pere.  11  fervit  fi  bien  Raoul  , fon 
bcaufrere  , que  celui-ci  fut  Roi  de  France  après  la 
mort  de  Charles-lc-Simple.  Cependant  dès  l’an  910. 
Thibaut  I.  , dit  le  Vieux  , 3c  le  même  qui  eft  la 
j8e  l c*  Comtes  de  Champagne , s'empara  des  villes 
de  Blois , de  Chartres  & de  Tours  , pendant  les 
guerres  qui  troublèrent  le  régné  de  Charlcs-le-Simple. 
Quelques-uns  prétendent  que  dès  l’an  923.  Hugues  I. 
le  Grand  inféoda  lui-même  le  Comté  de  Blois  avec 
pluheurs  autres  Terres  à Thibaut  I.  le  Vieux;  3c 
«s  ajoutent  que  ce  même  Thibaut  étoit  parent  de 
Robert  II.  , 3c  que  c’étoit  en  cette  qualité  qu’il 
s etoit  faifi  du  Comté  de  Blois.  Quoi  qu’il  en  foit, 
il  eft  confiant  que  Thibaut  I.  pofleda  le  Comté  de 
Blois  avec  fes  dépendances , jufqu’à  fa  mort  arrivée 
en  9 S 9* 

La  poftérité  de  Thibaut  I.  Ce  maintint  en  poflef- 
fion  du  même  Comté  de  Blois.  Thibaut  II.,  que 
quelques-uns  confondent  avec  Thibaut  I.  , & que 
d autres  font  fils  de  ce  même  Thibaut  I. , époufa 
Lcutgarde  , fille  d’Herbert  II. , Comte  de  Verman- 
dois  , 6c  mourut  en  97;.  ou  978.  ou  même  980. 

Eudes  I.  ( II.  ) ou  Ùdon  I.  , fils  de  Thibaut  II. 
& de  Lcutgarde  , fut , félon  pluüeurs  Auteurs  , le 
premier  Comte  héréditaire  de  Blois , 6cc. , 3c  le 
fixieme  , ou  le  troifieme  , ou  même  le  neuvième  en 
ordre  de  fucceffion.  Il  époufa  Berthe  , fille  de  Con- 
rad I.  ( II.  ) Roi  de  Bourgogne  , & de  Mahaud  de 
France  , & mourut  5 Tours  en  996. 

Eudes  II.  f III.  ) dit  le  Champenois  , fils  d’Eu- 
des I.  & de  Berthe  de  Boulogne , fuccéda  à fon 
frère  aîné  Thibaut  III.,  mort  fans  poftérité  l’an  tooo. 
11  époufa  iu.  en  1005.  Mahaud  , fille  de  Richard  I. 
Duc  de  Normandie  , de  laquelle  il  n’eut  point  d’en- 
fants ; iw.  l’an  X020.  Frmengarde  d’Auvergne  , 
( niece  de  Confiance  d’Arles  deuxieme  femme  du 
Roi  Robert  fille  de  Robert  1.  Comte  d’Auvergne , 
& d’Ermengarde  d’Arles.  L’an  1019.  Eudes”  II.’ 
C 111.  ) cec ucillit  la  fucceffion  d’Etienne  fon  coufin , 
Comte  de  Champagne  3c  de  Brie , 3c  fat  tué  à la 
bataille  de  Bar,  en  1037.  Voyt\  Champagne. 

Thibaut  IV. , deuxieme  fils  ou  fils  aîné  d'Eudes  II. , 
eut  en  partage  de  la  fucceffion  de  fon  pere  , les 
Comtés  de  Blois  , de  Chartres  & de  Tours.  Il  perdit 
la  Touraine  qu’il  fut  obligé  de  céder  à Geoffroi- 
Martcl , Comte  d’Anjou.  Mais  en  1045.  il  recueillit 
la  fucceffion  d’Etienne  fon  frere  , Comte  de  Cham- 
pagne 5c  de  Bric  , Ce  réunit  ces  Provinces  auxautrtis 
Etats  qu’il  poftedoit  déjà.  11  mourut  vers  l’an  io$o. 

Etienne-Henri  & Thibaut  V.  ( H.  ) le  Grand  , 
le  premier  fils  de  Thibaut  IV.,  6c  le  dernier  fils 
d’un  autre  Etienne-Henri , poflederent  l’un  après 
l'autre  les  Comtes  de  Blois,  de  Chartres , de  Cham- 
pagne & de  Brie  conjointement.  Mais  Thibaut  le 
Grand,  qui  meurt  en  ti$z.,  partagea  fes  Etats  à 
fes  enfants  , 6c  laiflà  à Thibaut  VI.  le  Bon  , le 
Comté  de  Blois  avec  celui  de  Chartres.  Ce  Thi- 
baut VI.  époufa  Alix  , fille  du  Roi  Louis  VU.  , 3c 
mourut  au  fiege  d’Acre  eu  1191.  Il  eut  pour  fuc- 
cefTeur  Louis  I.  , fon  fils  , le  même  qui  fut  tué  à 
la  bataille  d’Andrinople  en  1 205. 

Thibaut  VII.  , fils  de  Louis  I.  , fut  Comte  de 
Blois  6c  de  Chartres  par  Ion  pere , & de  Clermont 
en  Beauyoifis  par  Catherine  fa  mere.  11  mourut  fans 
poftérité  en  1218. 

Marie  d’Avefne  , fille  de  Marguerite  de  Blois  , 
feeur  de  Louis  1.  , fuccéda  à Thibaut  Vil.  fon  cou- 
fin  , & eut  les  Comtés  de  Blois  6c  de  Chartres. 
Marguerite  de  Blois  avoit  époufé  i°.  Hugues  d’Oify; 
a°.  Othon,  Comte  de  Bourgogne  j & 30.  Henri,  SeU 
Tome  I. 
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gneur  d’Avefiies.  Marie  d’Avcfnes  époufe  Hugues 
de  Chatillon  , Comte  de  Saint-Pol , 6c  die  meurt 
en  1251- 

Jean  I.  de  Châtillon , fils  d’Hugues  & de  Marie 
d Avcfnes , eut  en  partage  les  Comtés  de  Blois  3c 
de  Chartres.  II  époufa  en  1 2 S4.  Alix  , fille  de  Jean  I. 
Duc  de  Bretagne,  6c  mourut  en  1265.  De  ce  ma- 
riage vint  Jeanne  de  Châtillon  , Comteflè  de  Blois 
&de  Chartres  ; qui  s’allia  à Pierre  de  France , Comte 
d Alençon , fils  du  Roi  Saint-Louis , 3c  lequel  mou- 
rut en  1283. 

Du  mariage  de  Jeanne  de  Châtillon  avec  Pierre 
de  France  vinrent  deux  fils  , Louis  3c  Philippe 
tous  doux  morts  en  bas  âge.  La  ComtcfTc  Jeanne 
étant  veuve , vendit  le  Comté  de  Chartres  au  Roi 
Philippe  le  Bel , 3c  elle  mourut  en  1291. 

Hugues  de  Châtillon  , fils  de  Guy  I.  Comte  de 
Saint-  Pol  frere  de  Jean  I.  , 3c  petit-fils  d'Hugues 
de  Châtillon  3c  de  Marie  d’Avefnes  , fuccéda  en 
» 291.  à fa  coufîne  , au  Comté  de  Blois , 6c  mourut 
en  1 307. 

Guy  I.  ( n.  ) de  Châtillon , fils  d’Hugues  , fut 
Comte  de  Blois  en  1307. , 6ç  mourut  en  1342. 

Jean  IL  de  Châtillon , arrierc-petit-Hls  d’Hugues  , 
fut  Comte  de  Blois  en  1372.  Vers  l’an  1381.  il 
acquit  la  Vicomté  de  Châtcaudun  de  Pierre  de 
Craon , 6c  mourut  fans  poftérité  la  même  aunée. 
V oye$  Dunnis  3c  Châteaudun. 

Guy  III.  de  Châtillon,  frere  de  Jean  IL  3c  fon 
fucceffeur  , ayant  perdu  fon  fils  unique  , vendit  en 
139».  fes  deux  Comtés  de  Blois  3c  de  Dunois  , à 
Louis  de  France  , Duc  d’Orléans  , qui  s’obligea 
« de  lui  payer  deux  cens  mille  francs  d’or , pour 
» l’achat  des  Seigneuries  de  Blois  , de  Dunois  , de 
wRomorantin,  de  Château-Renaud  , 3c  leurs  depen- 
>* dances  ; aux  charges  6c  conditions  qu’il  jouirait 
»de  ces  Seigneuries  pendant  fa  vie  , 3c  que  ce  Duc 
»1 'acquittèrent  du  douaire  ( de  fix  mille  livres  de 
«rente  ) qu’il  devoit  à la  Princefle  Marie  de  Berry* 
»3c  envers  le  Roi  de  tous  profits  , quint  3c  requint  5 
«avec  faculté  de  rentrer  dans  fon  héritage  , rendant 
»lc  prix  qu’il  avoit  touché  , en  cas  qu’il  eut  enfants 
nvivans  jufqu’à  l’âge  de  douze  ans  o.  Ce  font  les 
termes  du  contrat  de  vente.  Guy  HT.  de  Châtillon 
mourut  en  1297.  , fans  poftérité  , 6c  alors  le  Duc 
d’Orléans  entra  en  poftèflion  du  Comté  tic  Blois  3c 
autres  Seigneuries  qui  lui  avoient  été  vendues  pac 
Guy  , ainu  que  nous  venons  de  le  dire. 

Louis  de  France  , Duc  d’Orléans , Comte  de 
Valois  , de  Blois  , de  Dunois , d’Angouîême  , de 
Périgord  , 3cc. , étoit  le  deuxieme  fils  du  Roi  Char- 
les V'.  11  Initia  fes  bieus  à Charles  d’Orléans , fon 
fils  , qui  fut  pere  de  Louis  X 1 1.  fous  lequel  le 
Comté  de  Blois  fut  uni  à la  Couronne  , 3c  plus  par- 
faitement encore  fous  le  Roi  Henri  II. , à qui  ce 
Comté  pouvoit  appartenir  en  qualité  d’héritier  de 
la  Reine  Claude  fa  mere  , femme  de  François  I. 

Audifret  dit  que  les  Durs  de  Lorraine  ont  eu 
des  prétentions  fur  le  Comté  de  Blois , comme  étant 
defeendus  de  Claude  de  France , fille  de  Louis  XII. 
par  Claude  de  France  , féconde  fille  du  Rot  Henri  IL 
3c  de  Catherine  de  Médicis.  Ces  Ducs  prétendoicQt 
que  les  biens  de  ccttc  Princelle  dévoient  palier  à 
fes  héritiers , fans  pouvoir  être  incorporés  au  Do- 
maine , à caufe  que  le  Comté  de  Blois  avoit  été 
acheté  par  Louis  Duc  d'Orléans , des  deniers  dotaux 
de  Valentinc  de  Milan  fa  femme  ; 3c  que  Louis  XII. 
avoit  déclaré  par  fes  Lettres-Patentes  de  l’an  1505. 

3c  1509. , que  Blois  , Coucy  6c  Soiffons  étoientdu 
Domaine  particulier  des  Ducs  d’Orlcans , à quoi  ce 
Prince  ajourait  qu’il  n’entendoit  pas  que  ccs  biens 
fullent  confondus  avec  ceux  de  la  Couronne.  Mais 
il  étoit  aifé  de  répondre  que  dès  qu’un  Prince  par- 
vient à la  Couronne  , tous  les  Etats  qu'il  pofledoit 
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auparavant  y font  unis.  D’ailleurs  , le  Comté  de 
Blois  relevant  de  la  Çouronne  , le  Roi  Louis  XII. 
n’avoir  pu  par  fa  Déclaration  déroger  au  droit  com- 
mun. 11  y a plus  : la  Princcffc  Claude , en  époufant 
Charles  I.  Duc  de  Lorraine  , avoit  renoncé  par  fon 
contrat  de  mariage  à tous  les  droits  paternels  de 
maternels  qui  lui  pouvoient  écheoir.  Ce  contrat 
avoit  été  fait  en  préfence  du  Duc  de  Lorraiue  , de 
cinq  Princes  de  fa  Maifon , & de  fon  Confcil , qui 
l’avoient  ratifié  ; ce  qui  fut  fuivi  d’un  Edit  du  Roi 
Charles  IX.  , par  lequel  ce  Prince  déclare  que  le 
Comté  de  Blois  cil  un  ancien  Domaine  de  la  Cou- 
ru nnc. 

En  1635.  le  Roi  Louis  XIII.  donna  le  Comté  de 
Blois , pour  augmentation  d’appanage  , à Gafton- 
Jean-Baptifte  de  France  , fon  frere  , qui  meurt  en 
1660. , fans  laiffcr  d’enfants  mâles  , ce  qui  fut  caufe 
que'ce  Comté  revint  à la  Couronne.  Le  même  Comte 
fait  aujourd’hui  partie  de  l’appanage  qui  fut  donné 
par  le  Roi  Louis  XIV.  à Philippe  de  France  , Duc 
d’Orléans , fon  frère  unique.  V.  Orléans  & Orléanois. 

BLESSAT  ou  Blessac  , dans  la  Marche , Dioccfc 
de  Limoges , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Moulins,  Election  de  Guerct.  On  y compte  5 5.  feux. 
Cette  Paroifle  cft  à une  demi-lieue  O.  d’Aubuffon, 
ôc  à 6.  I.  ôc  demie  S.  S.  E.  de  Guerct. 

BLESSET  ù Bleffy  , en  Artois , Diocefe  , Gou- 
vernance , Bailliage  6c  Recette  d’Arras  , Confcil 
provincial  & fouverain  d’Artuis  , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Lille.  On  y compte  43.  feux  ôc 
a 1 $ . perfonnes. 

BLESSONCOURT , en  Champagne , Diocefe  de 
Langres  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Chi- 
ions, Election  de  Chaumont.  On  y compte  12. 
feux.  Cette  Communauté  ell  à 2.  1.6c  quart  N.  de 
Chaumont. 

BLESSONVTLLE  , en  Champagne,  Dioccfc  de 
Langres  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Chiions  , Election  de  Chaumont.  On  y compte 
74.  fetfx.  Cette  Paroiffe  cil  à a.  1.  O.  S.  O.  de 
Chaumont. 

BLET  , en  Eourbonnois  , Diocefe,  Intendance 
6c  Eleftion  de  Bourges  , Parlement  de  Paris.  O11  y 
compte  10c.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 6. 1.  6c  quart 
S.  h.,  de  Bourges,  & 10.  6c  quart  N.  0.  de  Moulins. 

BLETTANGE , au  Pays-Melîïn , Diocefe  , Par- 
lement & Intendance  de  Metz  , Prévôté  6c  Recette 
de  Thionville^  On  y compte  38.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè  elt  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Mofclle  , Y 
a.  I.  S.  un  quart  à l’E.  de  Thionville,  6c  3.  N.  de 
Metz. 

BLETTANGE  , bois  de  fix  cens  arpents  ,dans 
la  Maitiife  de  Eaux  6c  Forets  de  Metz  , au  Pays- 
Meflin. 

BLETTERANS  , en  Franche-Comté , Diocefe, 
Parlement  6c  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  6c 
Recette  de  Lons-ie-Saulnier.  On  y compte  77.  feux. 
Cette  Paroifle  ell  fituée  fur  une  petite  riviere  , à 
2. 1.  N.  O.  de  Lons-lc-Saulnier. 


BLEU  , forêt  , dite  le  Buijfoit  Bleu , auprès  de 
Gifors  dans  le  Vezln-Normand.  Cette  forêt  a qua- 
tre ou  cinq  lieues  de  tour. 

BLEVA1NCOURT  , dans  le  Duché  de  Bar  , 
Diocefe  de  Toul , Parlement  de  Paris  6:  Confeil 
fouverain  de  Lorraine  , Intendance  de  Lorraine  , 
Bailliage  de  la  Marche  6c  de  Bourmonr.  Cette  Pa- 
rodie ell  divilce  pour  la  Jurifdiélion , de  forte  qu’il 
y en  a une  partie , 6c  c’eft  la  plus  confidérablc  , qui 
dépend  du  Bailliage  de  la  Marche  , où  l’on  compte 
7»  . feux  , Ôc  dont  l’appel  relTortit  au  Parlement  de 
ans  ; oc  que  l’autre  partie  , où  l’on  compte  feulc- 
xo.  feux  , cft  du  Bailliage  de  Bourmont , 6c 

Co,nfel1  fouverain  de  Lorraine.  Blevain- 
court  cft  à 1.  N.  o.  dc  ja  Marche  # a>  £ de 
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Bourmont,  6c  13.  S.  E.  de  Bar-le-Duc.  Son  Eglife 
paroifliale  ell  dédiée  Y St.  Pierre.  Le  Commandeur  dc 
Robccourt  eft  Patron  de  la  Cure  , Seigneur  du  lieu 
6c  le  fcul  Décimatcur  : il  fait  une  peniion  au  Curé. 
Le  village  de  Robccourt  eft  une  annexe  de  la  Paroifl'c 
de  Blevaincourt. 

BLEVE,dans  le  Maine,  Diocefe  6c  Election 
du  Mans,  Parlement  de  Paris  , Intendance  dc  Tours. 
On  y compte  44.  feux.  Cette  Paroiffe  cft  fituée  près 
des  confins  du  Perche  , à 9. 1.  6c  quart  N.  N.  E.du 
Mans,  ôc  3.  6c  demie  E.  N.  E.  d’Alençon. 

BLEVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  , Parle- 
ment 6c  Intendance  de  Rouen  , Eleélicm  6c  Ser- 
gentcric  dc  Montivilliers.  On  y compte  2.  feux  pri- 
vilégiés ÔC  256.  feux  taillables.  Cette  Paroiffe  cft 
fituée  à une  petite  diftance  dc  l’Océan  , à une  lieue 
ôt  demie  0.  S.  O.  de  Montivilliers. 

BLEVILLE , en  Normandie , Diocefe  de  Baycux, 
Parlement  de  Rouen,  Intendance  6c  Eleclionde 
Caen,  Scrgentcrie  d’Oyftreham.  On  y compte 41. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de 
l’Orne  , à une  lieue  N.  N.  E.  dc  Caen. 

BLEURV1LLE  , dans  le  Duché  de  Bar,  Diocefe 
de  Toul  , Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Lor- 
raine, Bailliage  de  la  Marche.  On  y compte  110. 
feux.  Cette  Paroiffe  cft  à une  lieue  O.  dc  Darney  , 
6c  2.  6c  trois  quarts  E.  de  la  Marche.  Son  Eglife  cft 
fous  le  titre  de  Saint-Picrre-aux-Liens.  La  Cure  eft 
à la  nomination  du  Trieur  de  St.  NicoIas-de-Port, 
comme  Prieur  de  Bleurvillc.  Les  Décimes  font  par- 
tagées entre  le  Curé  6c  le  Prieur.  Il  y a à Blcurville 
un  Prieuré  quiécoit  autrefois  une  Abbaye  de  Filles, 
de  l’Ordre  de  5t.  Benoit.  Cette  Abbaye  avoit  été 
fondée  au  commencement  du  onzième  fiecle  par 
Renard  , Comte  dc«Toul,  6c  Seigneur  de  Fonte- 
nois  en  Vofge  : elle  étoit  fous  l’invocation  des  faints 
Berthere  6c  Attalenne  Martyrs.  Pour  doter  cette 
fondation  , le  Comte  Renard  donna  les  Terres  de 
Blcurville  , Romainville  , Domballe  , Lcichecourt 
6c  Onzccourt.  Dans  des  temps  de  malheur  , l’Eglife 
de  l’Abbaye  en  queftion  ayant  été  brûlée  , on  réunit 
ect  etabliflement  au  Prieuré  de  Saint-Nicolas-de- 
Port , aiufi  que  nous  l’avons  dit. 

BLEURY  , dans  le  Pays-Chartrain , au  Gouver- 
nement général  d’Orléanois , Diocefe  ôc  Elc&ion  de 
Chartres , Parlement  de  Paris , Intendance  d’Or- 
léans. On  y compte  120.  feux.  Cette  Paroifle  cft  à 
une  demi-lieue  E.  de  GaiUardon , 6(  à 3. 1.  deux  tiers 
E.  N.  E.  de  Chartres. 

BLEXY  , en  Champagne  , Diocefe  dc  Langres  , 
Parlement  de  Taris , Intendance  de  Chalons,  Elec- 
tion dc  Chaumont.  On  y compte  23.  feux.  Cette 
Communauté  ell  fituée  fur  la  Elaife  , à quelque  dif- 
tance de  la  fource  de  cette  rivière  , 6c  à 2.  1.  N.  0. 
de  Chaumont. 

B LEZE  , riviere  de  Champagne.  Voye\  Blaifc. 
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BLICOURT  , bourg , dans  le  Beauvoifis  , au 
Gouvernement  général  de  l’Ifle-de-France , Diocefe 
6c  Elcélion  de  Beauvais,  Parlement  6c  Intendance 
de  Paris.  On  y compte  t8o.  feux.  Ce  bourg  eft  firué 
fur  une  petite  riviere  , à 2. 1.  6c  tiers  N.  N.  O.  de 
Beauvais. 

BL1ENSCHWEILLER  , dans  la  baffe  Alfacc  , 
Diocefe  de  Strasbourg , Confcil  fouverain  6:  In- 
tendance d’Alfacc , Bailliage  6c  Recette  de  Ben- 
feld.  On  y compte  60.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée 
à la  fource  d’une  petite  riviere  , à 2.  1.  S.  O.  de 
Benfeld. 

BLIGNY  , en  Champagne  , Diocefe  ôc  Eleélion 
de  ^Rheims , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Chalons.  O y compte  29.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
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à deux  lieues  & deux  tiers  S.  O.  de  Rhetms. 

BLIGNY  , en  Champagne  , Diocefe  de  Troyes  , 
Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Cbâlons , Elcc- 
tion  de  Bar-fur-Aube.  On  y compte  85.  feux.  Cette 
Paroifle  cft  à 2.  t.  S.  O.  de  Bar-fur-Aube  . de  7.  E. 
S.  E.  de  Troyes. 

BLIGNY  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  de  Re- 
CC*^  Beaune*  0n  Y compte  25.  feux.  Cette  Pa- 
roifleeft  à trois  quarts  de  lieue  S.  S.  E.  de  Beaune. 

BLIGNY  fur  Ouche  , en  Bourgogne.  Voyex 
Beligoy. 

BLIGNY  le  Sec , en  Bourgogne  , Diocefe , Par- 
lement de  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  de  Re- 
cette de  Châtillon.  On  y compte  20.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  fituée  tout-proche  de  la  fource  de  la 
Seine  , à trois  quarts  de  lieue  O.  N.  O.  de  Sainte- 
Seyne , à 4.  1.  & trois  quarts  N.  O.  de  Dijon  , «5c  7. 
S.  un  quart  à l’E.  de  Châtillon. 

BLIGUETUIT  , en  Normandie  , Diocefe  , Par- 
lement «5c  Intendance  de  Rouen , Ele&ion  de  Ser- 
jîfntcrie  de  Caudebec.  On  y compte  6.  feux  privi- 
légiés de  200.  feux  taillables.  Cette  Paroifle  eft 
ùt«jee  à quelque  diflancc  de  la  rive  droite  de  la 
Seine  , de  à 2.  1.  & tiers  E.  S.  E.  de  Caudebec. 
BLINAIS  ou  Blinayc  ( la  ),  Terre  de  Scigneu- 
• J'1*  > en  Bretagne , érigée  en  Vicomté  , avec  éta- 
bliflcment  de  foire;  de  marchés , en  faveur  de  Fran- 
çois de  la  Blinayc , Seigneur  dudit  lieu  , par  Let- 
tres-Patentes de  168  j.,  regiüécs  à Rennes. 

BLINCOURT  , dans  le  Beauvoifis  , au  Gouver- 
nement général  de  l’Ifle-de-France  , Diocefe  de 
Beauvais  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Soif- 
fons  , Elcdion  de  Clermont.  On  y compte  $9.  feux. 
Cette  Paroifle  cft  à 2.  1.  & demie  E.  de  Clermont. 

BLINGET  , en  Artois  , Diocefe  de  Boulogne  , 
Confeil  provincial  & fouverain  d’Artois  , Parlement 
de  Paris,  Intendance  de  Lille , Bailliage  de  Recette 
de  Saint-Pol.  On  y compte  28.  feux  «Sc  140.  per- 
fonnes.  Cette  Paroifle  eft  à 2.  1.  & demie  O.  un 
quart  au  N.  de  Saint-Pol. 

BLIOUX  , en  Provence  , Diocefe  de  Sencs  , Par- 
lement de  Intendance  d’Aix,  Viguerie  de  Recette 
de  Caftcllanc.  On  y compte  trois  feux  de  quatre 
cinquièmes  de  feu  cadaftre.  Cette  Paroifle  eft  à 1. 
lieue  & demie  S.  O.  de  Scnès  , de  2.  de  demie  O.  de 
Caftellane. 

BLIQUETU1T  , en  Normandie.  Voye\  Bli- 
guctuit. 

BLIS  , en  Périgord  , Diocefe  de  Election  de  Pé- 
rigueux  , Parlement  de  Intendance  de  Bordeaux. 
On  y compte  144.  feux.  Cette  Paroifle  ell  à j.l, 
E.  de  Périgueux. 
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BLODELSHEIM  , dans  le  Sundtgaw , Diocefe 
de  Bâle,  Confeil  fouverain  de  Intendance  d’Alface, 
Bailliage  de  Recette  de  Landfer.  On  y compte  85. 
feux.  Cette  Paroifle  cft  à 2.  1.  S.  E.  de  Landfer  , de 
à cinq  quarts  de  lieue  O.  N.  O.  de  Huningue. 

BLOIS  , Biefs:  , Bliftum  , Cafirum  Ulcfcnfe  , 
Belfum  Caftrum  , ville  ancienne  de  belle , capitale 
du  Bléfois  , au  Gouvernement  général  d’Orléanois, 
avec  un  Château  magniHque  ,oh  fut  tué  Henri  Duc 
de  Guife  , un  Evêché  luft’ragant  de  Paris  , une 
Chambre  des  Comptes , un  Bailliage,  uneEledlion  , 
une  Maréchauffée  , un  Grenier  i Ici , un  Bureau  des 
Fermes  , dec.;  du  Parlement  de  Paris,  de  de  l’In- 
tendance d’Orléans.  On  y compte  1859.  feux  de 
environ  10000.  âmes.  Cette  ville  eft  fituée  à mi- 
cùte  , dans  une  pofltion  des  plus  agréables  qu’il  y 
ait  en  France  , fur  la  rive  droite  de  la  Loire  , que 
l’on  pafle  en  cet  endroit  fur  un  très-beau  pont  de 
pierre  , à 7. 1.  O.  N.  O.  de  Romorentin  , 6.  N.  E. 


d’Ambolfe  , 9.  & tiers  E.  K.  E.  de  Tours  , 5.  & 
demie  S.  S.  E.  de  Vendôme  , 9.  deux  tiers  S.  de 
Château-Dun  , 10.  S.  O.  d’Orléans , de  28.  S.  S.  O. 
de  Paris.  Long.  18.59.  $0.  lat.47.  3 S-  19. 

Du  Pont  ( fur  la  Coutume  de  Blois , tit.  j.  art. 
$8.  ),  prévenu  fans  doute  en  faveur  de  fa  patrie 
a craque  Blois  avoit  été  bâti  parles  Soldats  de  Jules- 
Ceiar , pendant  qu'ils  étoient  en  quartier  d’hiver 
aux  environs  ; mais  ce  fentiment  n'ett  fondé  fur  au- 
cune  preuve.  Papire  Maflon  ne  raifonne  pas  plus 
confequemment  , quand  il  dit  que  Blois  eft  le 
Corbillo  dont  Strabon  fait  mention.  Car  ce  dernier 
parle  de  Corbillo  avec  des  circonftances  qui  de  fon 
temps  ne  pouvoientconvenir  à la  ville  de  Blois.  Gré- 
goire de  Tours  ( liv.  j.  Hilt.  de  Fr.  ) eft  le  pre- 
mier qui  ait  parlé  de  la  ville  de  Blois  d'une  maniéré 
r“m;  & précis.  On  voit  dans  les  Capitulaires  de 
Charles-le-Chauvc  , que  du  temps  de  ce  Prince 
cette  ville  étoit  déjÀ  fort  confidérable.Sous  nos  Kois 
de  la  fécondé  race  on  y battoit  une  efpccc  de  mon- 
noie  d’argent.  Cette  monnoie  étoit  différente  de 
celle  qu  on  battit  depuis  dans  la  même  ville , du 
temps  de  Guy  de  Châtillon  , Comte  de  Blois  , pre- 
mier du  nom  ; de  cette  différence  confiftoit  en  ce 
ne  la  demiere  de  ces  monnoies  avoit  pour  légende 
’un  côté,  Caflro  BU  fis , «5c  de  l’autre  G ni  do  Coir.es  ; 
au  lieu  que  l’ancienne  monnoie  portoit  d’un  côté 
ces  mots  , BUfianis  Caflro  , & de  l’autre  , Mife- 
ricordiâ  Dei.  ( Petau  , Rec.  des  Monnoies  ; B cm. 
Hift.  de  Blois. } 

Le  Château  de  Blois  eft  le  principal  ornement 

d/i  S^ttc  v^e*  couP  d’œil  on  croiroit  qu’il  en 
eft  féparé  ; cependant  il  y eft  joint  par  un  chemin 
pratiqué  dans  le  roc.  Cette  Maifon  royale  eft  l’ou- 
vrage: de  plufieurs  Seigneurs  & de  plufieurs  Princes. 
Les  Seigneurs  de  laMaifon  deChampagnc  de  ceux  de  la 
Maifon  de  Châtillon  avoient  fait  bâtir  le  corps  de  logis 
qui  étoit  vers  l’Occident , «5c  dont  il  ne  refle  plus 
qu’une  groffe  Tour.  Quelques-uns  de  la  Maifon  de 
Châtillon  , de  même  quelques  Princes  de  celle  d’Or- 
tirent  dansla  fuite  divers  changements  à ce  corps 
de  bâtiment , foit  en  le  détruifant  en  partie  , ou  en 
l’augmentant.  Louis  XII.  tit  bâtir  la  face  qui  eft 
tournée  à l’Orient , ainfi  que  celle  qui  eft  expofée 
au  Midi  : cette  dernière  conununiquoit  aux  deux 
autres.  C’eft  de  ce  bâtiment  que  parlé  Jeand’Auton  , 
lorfqu’il  rapporte  que  l'an  1502.  , le  Roi  faifait 
faire  fon  Château  de  Blois  tout  de  neuf,  ranrfomr- 
rueux  que  bien  fetnbloit  œuvre  de  Rot.  Parmi  les 
ornements  faus  nombre  qui  embelliflènt  ce  Château  , 
nn  remarque  les  armoiries  «lu  Roi  , de  celles  de 
la  Reine  Anne  de  Bretagne  fa  femme  , avec  leurs 
chiffres  , leurs  devifes , <5<c.  Mais  ce  qui  frappe 
davantage  , c’eft  la  ftatueéqueftrc  du  Roi  Louis  XII. 
que  l’on  voit  fur  le  portail  de  ce  Château.  La  face 
qui  eft  expofée  au  Nord  , eft  l’ouvrage  de  Fran- 
çois I.  Quoique  ce  corps  de  Logis  ioit  dans  le 
goût  gothique  , il  ne  faille  pas  que  d’être  magnifi- 
que. On  y voit  en  plufieurs  endroits  , tant  en  de- 
dans qu’en  dehors  , les  devifes  de  ce  même  Fran- 
çois 1.  11  y a aulfi  plufieurs  chambres  de  divers  ca- 
binets, qui  rappellent  le  fouvenir  des  Roi  Henri  II. , 
Charles  IX.  de  Henri  III.  C’eft  dans  une  des  Cham- 
bres de  ce  bâtiment  que  fut  tué  Henri  Duc  de  Guife , 
premier  du  nom  , qui , ainfi  que  l’aflurent  prefque 
tous  les  Ecrivains  de  ce  temps , vouloir , fous  pré- 
texte de  religion , détrôner  km  Roi  & fon  bienfai- 
teur. On  a cru  pendant  long-temps  voir  dans  cette 
meme  chambre  des  veftiges  du  fang  de  ce  Prince 
entreprenant. 

Joignant  le  même  corps  - de  - logis  dont  nous 
venons  de  parler,  de  en  allant  vers  le  Couchant,  eft 
une  Tourappcllécfa  Tour  de  Château-Renaud , ainfi 
nommée  parce  que  du  haut  on  voit  cette  Sci- 
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cncurie , quoiqu’elle  en  foit  éloignée  de  fept  lieues. 
l,e  Cardinal  de  Guifc  & l'Archevêque  de  Lyon 
furent  emprifonnés  dans  cette  Tour  , à la  porte  de 
laquelle  le  Cardinal  fut  tué  à coups  de  pertuifanne. 

A l’extrémité  du  même  bâtiment , en  allant  vers 
l'Orient  , cft  un  autre  corps-de-logis , partie  ancien 
& partie  moderne.  L’ancien  s’appelle  la  Salle  des 
Etats  : il  a pris  ce  nom  à caufe  qnc  les  Etats  y 
furent  aflcmblcs  en  1 s88.  Quant  au  moderne  , il  eft 
du  Roi  Henri  111. , qui  fur  la  fin  de  fon  régné  y fit 
commencer  un  appartement. 

Le  bâtiment  que  Gafton-Jcan-Baptifte  de  France  , 
Duc  d’Orléans , fit  faire  en  la  place  de  celui  qu’il 
fit  démolir  du  côté  de  l’Occident , en  i6jj. , eft 
un  ouvrage  digne  de  cc  grand  Prince  , & de  Fran- 
çois Manlard , l’un  des  plus  habiles  Architectes  que 
la  Françe  ait  eus.  Cet  Architefte  y fit  travailler  pen- 
dant trois  ans , & y fit  employer  trois  cens  trente- 
mille  livres.  11  afl'uroit  ( Mémoires  manuferits  de 
Manfard  ) qu’avec  les  matériaux  qui  reiloient , il 
ne  falloir  plus  que  cent  mille  livres  pour  rendre  cc 
bâtiment  logeable  , lorfque  des  affaires  plus  impor- 
tantes Parvinrent  au  Prince  , & l’obligerent  de  laif- 
fer  l’ouvrage  imparfait , & tel  qu’on  le  voit  aujour- 
d’hui. Cc  qu’on  admire  le  plus  dans  ce  fuperbe 
édifice , c’eft  le  grand  efcahcr  : il  eft  de  forme 
quarrée  , tout  en  l'air  , & décoré  d'ornements  qui 
font  d’un  grand  goût. 

L’avant-cour  de  cc  Château,  où  eft  bâtie l'Eglife 
collégiale  de  St.  Sauveur , cft  une  des  plus  grandes 
qft’il  y ait  en  France.  C’eft-là  que  fe  fit  le  beau 
tournoi  qui  fut  exécuté  à l’occalion  de  l’arrivée 
du  Prince  de  Caftillc,  promis  en  mariage  à Claude 
de  France  , de  celui  auquel  donna  occalion  le  ma- 
riage du  Marquis  de  Montferrat  avec  la  Prinecflè 
foeur  du  Duc  d’Alen«,on. 

Les  jardins  qui  accompagnoient  le  Château  dont 
il  cil  queflion , répondoient  à la  magnificence  de  cc 
fuperbe  édifice.  Une  galerie  de  charpente  , appeliée 
la  Cal.  rie  des  Cerfs , parce  qu’il  y en  avoitplulieurs 
figurés  à mi-corps  , icparoit  ces  jardins  en  deux  , 
dont  l’un  étoit  appelle  le  jardin  d’en-haut  , de 
l’autre  le  jardin  d’eu-bas.  Au  lieu  de  cette  galerie  , 
le  Roi  Henri  IV.  en  fit  bâtir  une  autre  de  pierre  de 
taille  en  1600. , qui  lublïfte  encore,  & qui  a quatre 
vingt-dix-fept  toifes  de  long  fur  plus  de  trois  de  large, 
avec  de  belles  croifées  de  chaque  côté.  Dans  le  jar- 
din d’en-haut  on  remarque  un  puits  d’une  largeur  & 
d’une  profondeur  extraordinaire  , que  fit  faire  le  Roi 
Louis  XII.  pour  fournir  de  l’eau  au  jardin  d’en-bas. 

Revenons  à la  ville.  Ou  remarque  que  fur  toutes 
les  portes  de  la  ville  de  Blois  eft  placée  l’image  de 
la  Sainte- Vierge;  c’eft  en  mémoire  de  ce  que  cette 
ville  étant  affligée  d’une  cruelle  pefte  , en  16  ji.  , 
elle  en  fut  miraculcufemcin  délivrée  dès  que  fes 
habitants  eurent  fait  un  voeu  à cette  Reine  «lu  Ciel. 


Autrefois  on  voyoit  fur  les  portes  de  Co/fé,  de 
Guichard  & du  Pont , une  infeription  qui  rappelloit 
le  fouvenir  des  bontés  qu’Eticnne-Henri  Comte  de 
Blois  , & A de  le  fa  femme  avoient  eues  pour  leurs 
Sujets  de  Blois.  Comme  cette  infeription  étoit  pref- 
que  effacée  , étant  iculptée  depuis  cinq  cens  ans  ou 
environ  , le  Roi  Henri  111.  ordonna  qu’elle  fût  re- 
nouvellée  £<  gravée  au-deftus  de  la  porte  de  Coftc  : 
elle  cft  telle  qui  fuit  : Cornes  Stephanus  (j  Adcla 
Conutiffa  , fuique  hxrtdes  perdor.averunt  kominibus 
ijlius  pairie  Buiagium  in  perpetuum  , eo  paclo  usip- 
fius  CaJUllum  muro  claudercnt;  quodftquis  violaverit , 
anathema  fit.  Dathan  quoque  ù Abiron  malediélio- 
nem  habcar.  ( Le  mot  Butagium  fignifie  certaines 
corvées  qui  fe  faifoient  avec  des  hottes  , qu’on  ap- 
pelle encore  dans  le  Bléfois,  Bute: s ). 

Parmi  les  bâtiments  publics  de  la  ville  de  Blois , 
on  remarque , d’après  la  tradition , que  les  prifons 
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de  cette  ville  font  le  plus  ancien  de  ces  bâtiments. 
La  Tour  qui  fait  partie  de  ces  prifons  , fut  achetée 
en  1 a s 6.  par  Louis  de  Châtillon  , Comte  de  Blois , 
fécond  du  nom  , de  Jean  de  Saint-BrifTon  , Sieur  de 
la  Fertc-Gubert , qui  la  vendit  la  fomme  de  trois 
cens  florins. 

L’Hôtel  - de  - Ville  eft  un  affez  grand  corps  - de- 
logis  , accompagné  d’une  belle  cour.  Jean  de  Sa- 
veufe  , Ecuyer  & premier  Chambellan  du  Duc  d’Or- 
léans , Bailli  & Gouverneur  de  fon  Comté  de  Blois , 
fit  préfent  de  cette  cour  à la  ville  de  Blois  , après 
l’avoir  achetée  en  1457.  , la  fomme  de  trois  cens 
écus  , de  Jeanne  & de  Catherine  de  Beauvilliers. 

En  1 7 ? 9-  les  habitants  de  Blois  prétendirent  avoir 
le  droit  d’clirc  un  Maire  tous  les  deux  atis  , fuivant 
l’Edit  de  Henri  III.  du  mois  de  Février  1 S76.  Ce- 
pendant c’eft  le  Lieutenant-Général , & en  fon  ab- 
fence  le  Lieutenant  particulier , ou  tel  autre  Officier 
tenant  le  Siégé  , qui  préfide  h toutes  les  AflTemblécs 
géhérales  & particulières  de  la  ville  de  Blois  ; de 
c’eft  lui  feul  qui  fait  en  cette  partie  les  fondions  de 
Maire  , conformément  aux  Arrêts  du  Confeil  des 
7.  Janvier  1610.,  & 11.  Février  1664.  Ledit  Officier 
a été  maintenu  dans  ce  droit  par  Arrêt  de  Confeil 
rendu  à Fontainebleau  , le  18.  Odobre  1740.  ; de 
par  ce  même  Arrêt  , « le  droit  de  convoquer  les 
wAflcmblées  , tant  generales  que  particulières,  cft 
«attribué  aux  Echevins  de  la  ville  , à la  charge  par 
«eux  d’en  avertir  & communiquer  au  Lieutenant- 
» Général , ou  à celui  qui  auroit  droit  d’y  prefidec 
»en  fon  abfcncc  , au  moins  vingt  - quatre  heures 
«auparavant  ; li  ce  n’eft  dans  les  circonftances  ab- 
vfolument  urgentes  , de  preflees  , lors  defquclles  ils 
«font  tenus  d’en  donner  avis  furie  champ  au  Lieu- 
tenant - Général  ».  A l’égard  des  mandements  , 
billets  de  logement  , ou  autres  ordres  , ils  font 
fignes  de  délivres  par  les  Echevins  feuls  , au  nombre 
de  deux  au  moins  , dec. 

Le  Palais  où  l’on  rend  la  Jufticc,  a etc  bâti  par 
les  Comtes  de  Blois,  Ducs  d’Orléans  , & par  les  Rois 
Louis  XII.  .Henri  11.  & Henri  111.  En  bas  font  les 
Halles  , & en  haut  la  Grand-Salle  , dt  les  Chambres 
du  Préfidial , de  PEledUon , des  Eaux  dt  Forets  ,dc 
des  Comptes. 

Le  Tont  qui  étoit  fur  la  Loire  , & par  le  moyen 
duquel  on  paflbit  de  la  ville  dans  le  fauxbourg  de 
Vienne,  étoit  bâti  depuis  avant  l’an  1078.;  mais  ayant 
été  détruit  il  y a quelques  années,  on  en  a ronftruit 
un  autre  qui  eft  encore  plus  beau  & plus  folide  que 
le  premier , de  au  milieu  duquel  cft  une  pyramide 
oui  fait  l’admiration  des  étrangers  par  la  dclicatefle 
de  l’ouvrage , & par  la  hauteur  qui  eft  de  près  de 
cent  pieds.  Au  relie , ce  Pont  eft  compofé  de  onze 
arches  toutes  de  pierre  de  raille. 

Nous  ne  devons  pas  oublier  de  nommer  les  fon- 
taines de  Bois  parmi  les  principales  beautés  de  la 
ville  de  ce  nom.  Leurs  eaux  viennent  d’un  lieu  fou- 
terrein  , qui  cft  à un  petit  quart  de  lieue  de  la  ville. 

Elles  coulent  des  fentes  de  certains  rochers  dans  un 
large  acqueduc.que  l’on  croit  être  un  ouvrage  des 
Romains.  Cet  aqueduc  eft  fait  en  forme  de  grotte  , 
prife  & taillée  dans  le  roc  fi  artiftement , que  plu- 
ücurs  perfonnes  y pourroient  marcher  de  front  en 
plulieurs  endroits.  Les  eaux  en  queflion  fe  ramalTènt 
& elles  tombent  routes  dans  un  réfervoirqui  eft  près 
des  murs  de  la  ville  , & qu’on  appelle  la  Fontaine 
dcsArcïs  : de-là  elles  font  diftribuées  par  phficurs 
canaux  de  plomb  , en  divers  quartiers  de  la  ville.  La 
plus  confidérable  de  ces  fontaines  cft  appcllce  la 
grand-fontaine,  & c’eft  celle  que  le  Roi  Louis  XIL 
fit  décorer  de  pluficurs  ornements.  _ 

Par  don  & conceffion  du  même  Roi  Louis  XH. . 
les  armes  de  la  ville  de  Blois  font  d’azur  à une  fleur* 
de-lu  d'or.  Ces  armes  fc  trouvent  fculp»c«  en 
plulieurs 
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endroits  de  la  ville  , entr’autres*  fur  une  chemi- 
née de  l’Hôtel -de -Ville  ,à  la  porte  Chartraine  , 
& au-deflùs  de  la  grand-fontaine  des  Arcis.  Sous 
chaque  ecuflon  des  mêmes  armes  cil  le  Camail  doré 
Ci  au  col  de  porc-épic  qui  fert  de  fuppport  ; mais  le 
loup  n’a  qu’un  collier  d’or.  Le  camail  cft  la  marque 
de  l’Ordre  de  Chevalerie  des  anciens  Ducsd’Orlcans. 

Le  Diocefe  de  Blois  eft  borné  au  N.  par  celui  de 
Chartres  , au  S.  par  ceux  de  Tours  St  de  Bourges  , 
à l’E.  par  ceux  d’Orléans  & de  Bourges , & à l’O.  par 
ceux  du  Mans  St  de  Tours.  11  comprend  200.  Paroiires 
& 1 04.  Annexes , 4.  Chapitres  , 4.  Abbayes  d’Hom- 
mesde  une  de  Filles.  Le  Prélat  qui  elt  à la  tète  de  ce 
Dioccfe  , jouit  au  moins  de  j6.  mille  livres  de  ren- 
te ; & , félon  la  taxe  en  Cour  de  Rome  , il  paye 
*SJ3- florins  pour  l’expédition  de  les  Bulles. 

A l’exception  des  Évêchés  de  Dijon  St  de  Saint- 
Claude  , celui  de  Blois  eft  le  moins  ancien  du  Ro- 
yaume. Apres  bien  des  difficultés  , cet  Evcchc  fut 
érigé  par  le  Pape  Innocent  Xll.  en  1697.  David- 
Nicolas  Bcrtier  en  fut  le  premier  Evcque  , & fit  fa 
première  entrée  dans  la  ville  de  Blois  le  jeudi  26.de 
Juin  1698.  Tout  ce  ejuicompofe  ce  nouvel  Evêché, 
a été  diftrait  de  celui  de  Chartres  ; & il  renferme 
les  Elevions  de  Blois , de  Vendôme  St  de  Châ- 
teaudun  prcfque  entières. 

Les  Chapitres  des  Eglifcs  collégiales  de  Saint- 
Sauveur  St  de  Saint-Jacques  de  Blois  furent  unis 
pour  former  le  Chapitre  de  la  Cathédrale  , établie 
dans  l’Eglifc  de  Saint-Soulainc  , laquelle  étoit  une 
Eglife  paroiffiale  de  la  ville  de  Blois.  Cette  Eglife 
eft  aujourd’hui  fous  le  titre  de  Saint-Louis.  Comme 
les  deux  Chapitres  que  nous  venons  de  nommer  , 
ont  été  unis  lans  être  confondus  , nous  devons  re- 
marquer que  le  Chapitre  de  Saint-Sauveur  efteom- 
pofé  de  huit  Dignités  & de  douze  Canonicats.  Les 
Dignités  font  le  Doyenné  , la  Chantrerie  , le  Sous- 
Doyenné  , la  Trc’forerie,  la  Prévôté  , les  deux  Archi- 
diaconés  ,&  le  Prieure-Cure.  Ces  trois  dernieres  Di- 

£nités  furent  ajoutées  lors  de  l’éreélion  de  l’Evêché. 

'Evêque  nomme  au  Doyenné,  le  Chapitre  à la  Chan- 
trerie, le  Roi  au  Sous-Doyenné  , le  Chapitre  à la  Tré- 
forcric,  l’Evêque  aux  deux  Archidiaconés  & au  Prieu- 
ré-Cure. La  demie re  de  ces  Dignités  n’eft  qu’hono- 
raire en  faveur  du  Curé  ,cjui  eft  toujours  un  Chanoine 
régulier  de  l’Ordre  de  Saint- Auguftin.  Quant  aux  Ca- 
nonicats, c’eft  le  Roi  & le  Chapitre  qui  y nomment  al- 
ternativement. Ces  Canonicats  valent  actuellement 
feizeou  dix-fepteenslivres  de  revenu.  Le  bas-choeur 
du  même  Chapitre  confiftoit  autrefois  en  trente  Cha- 
pelains qui  avoient  leur  Menfe  à part  ;mais  aujour- 
d’hui ils  font  réduits  à quatorze , outre  lix  Enfants- 
de-Chtrur.Ce  Chapitre  a un  privilège  fameux, nom- 
me  la  Comte  , à caufe  qu’il  lui  a été  accordé  par 
Thibaud  V.  Comte  de  Blois,  lequel  fc  dépouilla  de 
toute  fon  autorité  , ainfi  que  de  la  perception  de 
tous  fes  droits  fur  la  ville  de  Blois  , pour  en  revêtir 
ledit  Chapitre  de  St.  Sauveur,  pendant  trois  jours , à 
commencer  le  foif  du  jour  de  l’Afcenfion  , jufqu’au 
foir  du  Dimanche  fuivant.  Pour  prendre  poflêflion 
de  ce  privilège  , les  Chanoines  en  robes  de  Palais 
fortent  de  la  Cathédrale  , après  Complies  , au  fon  de 
la  grofle  cloche  ; St  marchant  deux  h deux  ils  vont 
au  Palais  où  ils  nomment  un  Juge  qui , pendant  les 
trois  jours  de  conceflion  , rend  la  juftice  en  leur 
nom  , tant  au  civil  qu’au  criminel  , mais  pour  les 
cas  feulement  qui  furviennentpendantcctintervalle; 
car  pour  ce  qui  concerne  les  caufes  qui  font  déjà 
pendantes  au  Bailliage  , ou  au  Préfidial  , ils  n’en 
prennent  point  connoifl'ance.  Ils  exercent  la  police , 
mettent  le  taux  aux  denrées  & perçoivent  auffi  tous 
les  droits  d’entrée  & de  péage  , mais  non  pas  les 
autres  droits  royaux. 

Le  Chapitre  de  Saint-Jacques  a été  auffi  transféré 
Tome  I. 
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dans  la  Cathédrale  , comme  nous  l'avons  déjà  remar- 
qué. Autrefois  ce  Chapitre  étoit  compofc  de  Gi  Cha- 
npine , smais  il  a etc  réduit  à quatre  à caufe  de  la  mo- 
dicité de  lés  revenus  ; St  malgré  cette  réduélion , les 
Canonicats  de  Saint-Jacques  ne  valent  aftuellement 
que  fix  ou  fept  cens  livres.  A l’exception  du  Service 
divin  que  les  Chanoines  de  Saint-Jacques  font  dans 
la  même  Eglife  St  conjointement  avec  ceux  de  Saint- 
Sauveur  , ils  n’ont  rien  de  commun  avec  ces  derniers 
qui  néanmoins  les  précédent  toujours.C’eft  le  Roi  qui 
nomme  aux4.  Canonicats  du  Chapitre  de  St.  Jacques. 

Quand  on  érigea  l’Evêché  de  Blois  , les  Menfes 
abbatiales  des  Abbayes  de  St.  Laumer  de  Blois  , de 
Pont-Levay , St  de  Bourg-Moyen  de  Blois , furent 
unies  h l’Evêché  qui  venoit  d’être  créé. 

L’Abbaye  de  Saint-Laumcr  de  Blois  eft  de  l’Ordre 
de  Saint- Bénoit.  Dès  l’an  860.  il  y avoitdans  l’Eglife 
de  St.  Calés  du  Château , des  Religieux  de  l’Ordre  de 
Saint  Bénoit , qui  y reçurent  les  reliques  de  St.Lau- 
mer,  que  ceux  de  Corbion , appelle  aujourd’hui  Mou- 
tier-Saint-Laumer  en  Perche  ,y  apportèrent  pour  les 
fouftrairc  à l’irréligion  desNormands-Danois.En  9 24. 
Thibaud  Comte  de  Blois  St  de  Chartres , furnommé  le 
Tricheur , voyant  que  les  Religieux  étoient  logés  fort 
h l’étroit , fupplia  Raoul  Roi  de  France  de  leur  accor- 
der  I Eglife  de  St.  Lubin  ,fîtuée  au-dcflûus  de  fon  Châ- 
teau. Le  Roilui  accorda  fa  demande,  St  on  croit  même 
qu’il  contribua  aux  frais  du  bâtiment  de  ladite  Eglife 
qui  fut  agrandie  «5c  embellie.  Les  reliques  de  St.  Lau- 
mer furent  caufe  qu’on  donna  le  nom  de  ce  Saint  au 
Monaftere  en  queftion.  Ce  Monaftere  fut  pillé  pat 
les  Calviniftcs  en  1568.  Guillaume  Fouquct  Evêque 
d’Angers , St  le  Cardinal  de  Sourdis,  qui  en  ont  été 
fuccemvcmcnt  Abbés , ont  beaucoup  contribué  à le 
rétablir.  Le  dernier  y introduifit  en  1624.1a  réforme 
de  la  Congrégation  de  St.  Maur. 

L’Abbaye  de  Bourg-Moyen  cft  de  l’Ordre  de  St. 
Auguftin.  Elle  a pris  le  nom  qu’elle  porte  , de  ce 
qu’au  temps  de  fa  fondation  la  ville  de  Blois  ne  con- 
hftant  qu’en  trois  petits  quartiers  appellés  bourgs  , 
cette  Abbaye  étoit  fituée  dans  celui  qui  étoit  au  mi- 
lieu, entre  le  bourg  Saint-Jean  <5c  le  bourg  du  Foix. 
On  ne  trouve  plus  le  titre  primordial  de  l’Abbaye 
dont  il  cft  queftion  ; mais  on  fçait  qu’elle  cft  fort  an- 
cienne, «5c  qu’Eudes  Comte  de  Blois , fécond  de  nom, 

& Berthe  fa  femme  lui  firent  une  donation  l’an  994. 
Les  Chanoines  réguliers  de  l’Ordre  de  St.  Auguftin  y 
furent  introduits  en  la  place  des  Séculiers  , dès  le 
temps  du  PapeCalixtc  11.,  & réformés  l’an  1 2 10. pat 
Manaftès , Evêque  d’Orléans , troifieme  du  nom.  En 
1647.  , la  réforme  de  la  Congrégation  de  France  y 
fut  établie. 

Outre  les  Mations  religieufes  , dont  nous  venons 
de  faire  mention  , il  y a à Blois  une  Maifon  de  Cha- 
noines réguliers  de  Saint-Lazare , des  Cordeliers  , 
des  Capucins  , des  Jacobins  ou  Dominicains  , des 
Minimes , des  Carmélites , des  Filles  de  laVifttation  , 
des  Chanoincflcs  dites  Véroniques  ; un  magnifique 
college  , régenté  par  les  Jéfuitcs;un  Hôtel-Dieu  def. 
fervipardes  Religieufes  hofpitalieres , St  adminiftré 
parles  Echevins , qui  y nomment  un  Receveur  tous 
les  trois  ans  ; un  Hôpital  Général  où  les  pauvres  font 
renfermés  ; un  Séminaire  dirigé  parles  Eudiftes,&c. 

Difons  un  mot  du  College  des  Jéfuites.  Ces  Re- 
ligieux s’établirent  à Blois , dans  un  lieu  appelle  la 
Bretonniere,en  1624.  Ils  fuccédcrcnt  à des  Régents 
féruliers  , qui  enfeignoient  dans  un  College  que  le 
Roi  Henri  111.  avoit  fondé  en  1 $81.  Nicolas  Caufi- 
lîn  , qui  étoit  du  nombre  de  ces  Régents  féculiers  , 
fe  fit  Jéfuite  un  peu  avant  que  la  Compagnie  de 
Jéfus  prît  poflêflion  de  ce  College.  Les  fondements 
de  leur  Eglife  furent  jettes  peu  de  temps  après  , 
mais  elle  ne  fut  achevée  qu’en  1671.  Le  frontilpice 
eft  décoré  de  trois  ordres  d’Architcéhire , le  dori- 
Eeeeeeee 
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France  , Duc  d’Orléans , & l'autre  pour  Mademoi- 
selle de  Montpenficr  fa  fille. 

La  Chambre  des  Comptes  qui  eft  établie  à Blois  , 
eft  fort  ancienne  ; car  elle  a commencé  fous  les 
Comtes  de  Blois  de  la  Maifondc  Champagne,  qui 
Vautorijercnt  de  la  connoijfance  & reddition  des 
Comptes  de  tous  leurs  Domaines  , comme  firent  en- 
fuite  les  Comtes  des  Maifons  de  Châtillon  & d’Or- 
léans. Il  eft  à propos  d’obferver  ici  que  les  anciens 
Comtes  de  Blois  exerçoient  tous  actes  de  Souve- 
raineté , qu’ils  avoient  des  Serfs  qu’ils  affranchif- 
foient  à leur  gré , qu’ils  faifoient  même  des  Nobles , 
que  leurs  Vaflaux  étoient  allez  nombreux  pour  en- 
treprendre des  guerres  , qu’ils  pardonnoient  & re- 
tnettoient  les  crimes  à leurs  Sujets,  & leur  faifoient 
battre  monnoie  ; que  pour  l’exercice  de  ces  droits , 
ils  avoient  tous  les  Officiers  néceffaires  , un  Chan- 
celier , un  Garde  des  Sceaux  , une  Chambre  des 
Comptes  compofée de gensfages  f>  notables,  pour 
vérifier  leurs  Lettres-Patentes  , recevoir  les  fer- 


ments de  fidélité,  gouverner  leurs  grands  Domaines , 
ouir  , elorre  & juger  fouverainement  les  comptes 
de  leurs  Tailles , Aides  , Gabelles  , Monnoies , Ex- 
traordinaires des  Guerres , Domaines  de  leur  Hôtel 
& de  leur  Chambre  aux  deniers.  Dès  ce  temps-là , 
la  Chambre  des  Comptes  de  Blois  étoit , à Vinflar 
de  celle  de  Paris  , compofée  d’un  Préfident , de 
quatre  Maîtres, de  trois  Auditeurs  ,d’un  Procureur 
général,  d’un  Greffier  & d’un  Général  des  Finances. 
Louis  XII.  étant  parvenu  à la  Couronne , confir- 
ma cette  Chambre  des  Comptes  , & l’autorifa  à 
connoitre  des  Domaines  de  Blois , Aft  & Couffi  , 
& autres  Terres  de  fes  acquêts  f>  conquêts  qui  n'é- 
toient  pas  de  la  Couronne.  Les  Lettres-Patentes  de 
ce  Roi  font  de  l’an  1498.  , le  x6.  du  mois  de 
Mars. 

Le  Comté  de  Blois  fut  régi  par  les  Rois  fuc- 
ceflêurs  de  Louis  XII.  , de  la  même  maniéré  que 
les  autres  Domaines  de  la  Couronne  , à laquelle  il 
fut  enfin  réuni  fous  Charles  IX.  par  l’art.  XIII.  de 
l’Ordonance  de  Moulins.  Ce  même  Prince  fupprima 
alors  par  un  Edit  les  Chambres  des  Comptes  de  Dijon, 
de  Dauphiné,  de  Provence , de  Montpellier , de  Nan- 
tes & de  Blois  ; mais  il  les  rétablit  par  un  autre  Edit , 
deux  années  après  , au  mois  d’Aoûc  de  l'an  1 568. , 
& les  créa  toutes  , en  tant  que  de  befoin , aux  me- 
mes honneurs  , autorités  , prérogatives , préémi- 
nences , franchifes  , libertés  , pouvoirs  & juridic- 
tion qu’auparavant.  Cet  Edit  fut  vérifié  à la  Cham- 
bre des  Comptes  de  Paris  *,  mais  comme  les  privi- 
lèges n’y  étoient  énoncés  qu’en  termes  généraux  , 
relativement  à ceux  dont  les  Chambres  fupprimecs 
jouiffoient  au  temps  de  leur  fuppreffion , Charles  IX. 
délirant  ne  1 ailler  aucun  doute  ni  équivoque  , fit 
expédier  des  Lettres  de  confirmation  de  privilèges 
à chacune  des  Chambres  établies.  Les  Lettres  par- 
ticulières qui  furent  expédiées  pour  la  Chambre  de 
Blois,  font  du  $.  Décembre  1 S7‘ * » & fous  leur 
contrefeel  étoient  attachées  celles  de  Louis  XII.  du 
x6.  Mars  1478.  avec  les  Lettres-Patentes  de  Fran- 
çois 1.  du  mois  d’ Avril  1519.  contenant  par  énumé- 
ration fpccifique  tous  les  privilèges  attribués  à la 
Chambre  des  Comptes  de  Paris.  Henri  III.  confir- 
ma ces  memes  privilèges , & en  tant  que  de  befoin 
les  accorda  de  nouveau  par  Lettres  en  forme  d’Edit 
du  mois  de  Janvier  1 $78.  Louis  le  Grand  les  con- 
firma auffi  par  fes  Lettres  en  forme  d’Edit  du  mois 
de  Février  171$.  Enfin  le  it.  de  Février  1716.  il 
intervint  Arrêt  du  Confcil  qui  ordonne  l’exécution 
de  ces  Lettres. 

Aujourd'hui  cette  Chambre  eft  compofée  d’uu 
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premier  Préfident , de  deux  Chevaliers  d’honneur 
de  quatre  Maîtres  des  Comptes , de  deux  Honoraires’ 
d’un  Trefoner  de  France , de  deux  Correcteurs  , de 
quatre  Auditeurs  , d’un  Procureur-Général , & de 
deux  Avocats-Généraux.  Parmi  les  Préfident*  qu’a 
eus  la  Chambre  des  Comptes  de  Blois , on  nomme 
Raoul  Huraut  de  Chiverny  , pere  du  Chancelier  de 
France  de  ce  nom  ; Arnaud  de  Joannc , Seigneur 
de  Saumcry , quipréfida  cette  Chambre  depuis  1594. 
jufqu’en  1617.;  & François  de  Joanne , qui  la  pré- 
fida  depuis  1617.  jufqu’en  1630. 

Le  RefTort  de  la  Chambre  des  Comptes  dont  il 
eft  queftion  , s’étendoit  autrefois  fur  les  Comtés 
de  Blois,  de  SoifTons  & de  Coucy,  ainfi  que  nous 
l’avons  remarqué  : il  comprend  à prefent  les  Elec- 
tions de  Blois , de  Romorantin  , d’Amboife  & de 
Châteaudun.  Mais  outre  cela  , cette  Chambre  con- 
ferve  par  rapport  à fa  Jurifdiétion,  des  prétentions 
fur  tous  les  Domaines  nui  ont  appartenu  autrefois 
aux  Comtes  de  Blois  de  la  Maifon  d’Orléans , même 
fur  ceux  dont  ces  Princes  ont  été  privés  par  force 
majeure , tels , par  exemple  , que  le  Milanois  <Sc 
autres  Terres  en  Italie  , qui  dévoient  apparte- 
nir à la  Maifon  d’Orléans  , dont  étoit  le  Roi 
Louis  XII.  C’eft  à cauic  de  cette  prétention  que  la 
Chambre  des  Comptes  de  Blois  envoie  tous  les 
vingt-huit  ans  , faire  des  proteftations , à ce  qu’on 
nous  allure,  fur  la  frontière  de  France  du  côte  d’Italie. 

Le  Bailliage  de  Blois  a les  mêmes  bornes  que  le 
Comté  de  ce  nom.  Mais  les  appellations  des  Châ- 
tellenies royales  de  Romorantin  & de  Millançay 
font  portées  au  Parlement , excepté  les  cas  préfi- 
diaux  ; car  alors  elles  font  relevées  au  Préfidfal  de 
Blois  , Siégé  principal  du  Bailliage  de  même  nom. 
Ce  Bailliage  commence  à l’Orient  vers  Lcftiou  , 
village  fitue  fur  la  Loire , au-deflous  de  Beaugency, 
& finit  à l’Occident  au  bourg  de  Changy.  Du  côte 
du  Nord , il  comprend  dans  la  Beauce  le  Bailliage 
de  Châteaudun , les  Châtellenies  de  Marchenoir , 
de  Freteval , Morée  , Courtalin  , le  Pleffis  d’Echel- 
les  , Molitard  , Patay,  Châteauvieux  , & beaucoup 
d’autres  Jullices  qui  dépendent  de  ces  Châtellenies. 
Du  côté  du  Midi  il  s’étend  jufqu’à  Châteauroux  , & 
comprend  dans  la  Sologne  , entre  pluficurs  Juftices 
conlidérables , celles  des  Comtes  de  Chiverny  & de 
Celles  ou  Selles , Valancey  , Buxcuil , Lcuroux  , 
Vatan  , Menetou-fur-Chcr  , Villefranche  , la  Fertc- 
Imbault , Trembleuf  , la  Ferté-Aurain  , Antorchc , 
Herbault , la  Ferté-Saint-Aignan  , & la  Prévôté 
royale  dcChamborr.Saint-Aignan  & Menars  étoient 
auffi  dans  le  Reflort  du  Bailliage  de  Blois  ; mais 
ils  furent  diftraits  l’un  & l’autre,  lorfquc  le  premier 
fut  érigé  en  Duché-Pairie  , le  fécond  en  Marquifat  ; 
de  forte  qu’ils  ont  aujourd’hui  leurs  Bailliages  par- 
ticuliers , dont  les  appellations  font  portées  au  Par- 
lement de  Paris , même  dans  les  cas  préfidiaux. 

11  y a h Blois  une  Maîtrifc  particulière  des  Eaux 
& Forêts  , dépendante  de  la  Grand-Maîpife  de 
Berry , Blois  & Vendôme  : ce  Tribunal  particulier 
eft  compofé  d’un  Maître  , d’un  Lieutenant  de  robe- 
longue  , d’un  Garde-Marteau  d’un  Procureur  du 
Roi , d’un  Greffier , &c.  Outre  la  Maîtrifc  particu- 
lière , il  a auffi  une  Capitainerie  royale  des  Chaflês 
qui  fut  créée  par  une  Déclaration  de  l’an  1 670.  Le 
Capitaine  des  ChafTes  de  Blois  Ôc  du  Blcfois  a 
fous  lui  deux  Lieutenants  de  robe-courte  , un  de 
robe-longue  , un  Procureur  du  Roi , un  Greffier , & 
le  nombre  de  Gardes  fuffifant. 

Avant  que  de  terminer  l’article  de  Blois  par  le 
dénombrement  & l’état  aétuel  de  l’Eleétion  de  ce 
nom  , difons  un  mot  de  quelques-uns  des  homme* 
illuftrcs  que  cette  ville  a produits. 

Jean  Morin  , cclebrc  Pcre  de  l’Oratoire  & l’ua 
des  plus  fçavans  hommes  du  dix-feptieme  fiede , 
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naquit  à Blois  en  1591.,  de  parents  calviniftes. 
Il  étudia  les  Humanités  à la  Rochelle  , & alla  en- 
fuite  à Leyden  , où  il  apprit  la  Philofophic  , les  Ma- 
thématiques , le  Droit , la  Théologie  & les  Langues 
orientales.  Etant  venu  à Paris  , il  fut  converti  à la 
Religion  Catholique  par  le  Cardinal  du  Perron. 
Quelque  temps  après  il  entra  dans  la  Congrégation 
de  l’Oratoire  , que  le  Cardinal  de  Berulle  venoit 
d’inftituer  eu  France#  Le  P.  Morin  fe  fit  bientôt 
connoitre  par  fon  érudition  de  par  fes  ouvrages. 
Les  Evêques  le  confultoient  fur  les  matières  les  plus 
importantes.  Sa  réputation  étant  parvenue  juqu’à 
Rome  , le  Pape  Urbain  VIII.  l’appella  en  cette 
ville  , de  l’employa  pour  la  réunion  de  l’Eglife  Grec- 
que avec  la  Latine  ; mais  le  Cardinal  de  Richelieu 
obligea  fes  Supérieurs  à le  faire  revenir  en  France. 
De  retour  à Paris , le  P.  Morin  continua  de  fe  livrer 
tout  entier  à l’étude.  Il  étoit  très-habile  dans  les 
Langues  orientales , de  il  fit  revivre  en  quelque  forte 
ic  Pcntateuquc  Samaritain  , en  le  publiant  dans  la 
Bible  Polyglotte  de  M.  le  Jay.  11  mourut  à Paris  le 
18.  Février  1659.,  ^ **8.  ans.  M.  Richard  Simon  , 
qui  certainement  n’étoit  pas  prévenu  en  faveur  du 
P.  Morin  , dit  néanmoins  qu’il  n’y  a perfonne 
qui  ait  plus  écrit  fur  la  critique  de  la  Bible  , de  même 
avec  plus  d’érudition  que  lui.  Son  Recueil  hiftorique 
fur  la  Pénitence  eft  un  ouvrage  admirable. 

Ifaac  Pjpin  naquit  à Blois  le  17.  Mars  1657.  Il 
étudia  la  Philofphic  de  la  Théologie  h Gencve  , puis 
le  Grec  de  l’Hébreu  à Orléans  , fous  M.  Pajon  , fon 
oncle  maternel.  La  défenfe  qu’il  prit  de  ce  dernier 
contre  M.  Jnricu , lui  attira  de  lâcheufes  affaires 
parmi  ceux  de  fon  parti.  Pour  éviter  leurs  pourfui- 
tes  , il  pafla  en  Angleterre  en  1686.  , & il  y reçut  le 
Diaconat  de  la  Prétrifc  de  l’Evêque  d’Ely.  l’apin 
alla  enfuire  en  Allemagne.  Il  prêcha  à Hambourg  de 
à Dantzick  t puis  étant  venu  à Paris  , il  embraila  la 
Religion  Catholique  , de  fit  fou  abjuration  entre  les 
mains  de  M.  Boffuet  le  i$.  Janvier  1690. 11  mourut 
en  cette  ville  le  19.  Juin  1709.^52.  ans,  de  fut 
enterré  à Saint-Bénoîr  où  l’on  voit  fon  épitaphe. 
On  a de  lui  un  excellent  Traité  contre  le  Tolérait - 
tifme  en  matière  de  Religion  , & d’autres  ouvrages. 

Jérôme  Uignier  naquit  a Blois  en  1606.  d’une  Fa- 
mille noble  de  de  parents  calviniftes.  Il  devint 
Bailli  de  Bcaugcncy  ; mais  ayant  enfuitc  abjuré  le 
Calvinifme  , il  le  fit  Chartreux  ù Paris.  Ce  genre  de 
vie  fe  trouvant  fort  contraire  à fon  tempérainment  , 
il  fut  obligé  de  le  quitter  : il  fe  retira  alors  chez  les 
Peres  de  l’Oratoire  , où  il  fediltingua  par  fa  fcience 
de  par  fon  mérite.  1!  mourut  à Paris  le  14.  Novembre 
1661. , à $6.  ans.  Il  ctoit  fçavant  dans  les  Langues, 
dans  l’Antiquité  facréc  de  profane,  de  dans  l’Hiftoire. 

Il  avoit  fur-tout  des  connoiifanccs  particulières  fur 
l’origine  des  Maifons  fouveraines  de  l'Europe  , de 
il  fit  fur  cette  matière  des  découvertes  qui  lui  ac- 
quirent beaucoup  de  réputation. 

Jean  Bernier  , Médecin  , à qui  le  public  cft  rede- 
vable d’une  Hiftoire  de  Blois  , imprimée  in- 40.  à 
Parisen  1681. , ctoit  également  de  Blois.  11  mourut 
à Paris  fur  la  fin  du  fiecle  dernier  dans  un  âge  fort 
avancé. 

Florimond  de  Beaunc  naquit  Blois  le  7.  Oélo- 
bre  1601.  11  prit  d’abord  le  parti  des  armes  ; mais 
quelque  temps  après  il  fe  détermina  à acheter  une 
charge  de  Cnnfeiller  au  Tréfidial  de  Blois.  11  em- 
ploya tout  le  temps  que  les  fondions  de  fa  charge 
lui  laiflôient , à l'étude  des  Mathématiques , de  il  y fit 
de  fi  grands  progrès , que  les  plus  habiles  Mathéma- 
ticiens de  fon  temps  fe  firent  un  plaifir  d’entretenir 
avec  lui  un  commerce  de  Lettres  , tels  furent  le 
P.  Marfcnne  , Minime  , de  fur-tout  Defcartes  , qui 
foifoit  de  lui  un  cas  tout  particulier , ainfi  que  cela 
ie  voit  dans  plulieurs  de  fes  Lettres.  De  Beauue 
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mourut  en  ié$2.  , à $1.  ans  , après  une  maladie 
également  longue  de  douloureufe  , de  après  avoir 
fouffert  l’amputation  d’une  jambe  , de  avoir  perdu 
la  vue. 

L’Ele&ion  de  Blois  , confidérée  comme  Diftrift 
particulier  de  la  Généralité  d’Orléans  , s’étend  à la 
droite  de  à la  gauche  de  la  Loire  : c’eft  un  pays  très- 
beau  , très-fertile  de  très-agréable.  On  y compte 
foixante  - quatorze  ParoifTes  , douze  mille  trente 
feux,  de  60.  mille  1 50.  perfonnes , qui  payent  en- 
femblc  148.  mille  872.  livres  cinq  fols,  quand  l’im* 
pofition  totale  de  la  Taille  établie  fur  la  Généralité 
fe  trouve  monter  à la  foinme  de  dix-fept  cens  vingt- 
neuf  mille  604.  livres  9.  fols. 


DENOMBREMENT  DE  L'ELECTION 

ve  Blois, 


P aroiffit. 

Feux. 

Averdon 

. 89 

Aunay  

BLOIS  , ville  .... 

Bracieux 

Chanbort , ville  . . . 

Chapcl!c-St..iVlartin  (la).  1 j8 
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Cliiftenay 

Chiverny , bwrg  . • • 

. XII 

Chouzy  , bourg  . . • • 
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Fontaine 
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Fougères 

Freines 
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Mont  eaux 
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Mont» , bourg  . . . . • 
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M7 

Mulfan 

9S 
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I ParoiJJès.  Feu», 

L-'VNj 

ünzain  , bourg x 1 j 

Orcbefc 7* 

Ouchamp  ........  114 

I Pontlcroy 171 

Sambin  122 

Santenay 94 

Saflay 41 

Sciilats 14 

Sellettes  , bourg 1x8 

S cure  .......... 

Soinjp 

Saint-Bohaire 

Saint  - Cluiftoplile-tle- 

Scurc xif 

St.  Claude  , bourg  . . * H* 
St.  Denis . bourg  . ...  lia 

St.  Dié  , bourg *|8 

St.  Gervais  .......  74 

St.  Honoré  . tfi 

St.  Lubitr-dc-Scure  ...  9) 
St.  Lubm-cn-Vergora- 

mois 1x9 

St.  Maitm-dc-Scure  • . 79 
St.  Nicolas , bourg  ...  «14 

St.  Secondin xop 

St.  Snlpicc JJ 

St.  Viélor 16S 

Sainte-Solenne 49 

Talcy 

Tour* 

Vallcre U 

Vienne 

Ville-Baron  , bourg  ...  116 

Ville-Xanton 8r 

Villerbon , frourg  ....  1 j8 
Vineuii , bourg  ....  • 4<< 
74.  PjroiJf.  Total  tioja 


Nota.  C’eft  le  féjour  que  la  Cour  a fait  fouvent 
â Blois  , qui  a donné  lieu  de  dire  que  les  habitants 
de  cette  ville  font  ceux  du  Royaume  qui  parient  le 
mieux  la  Langue  françoife  : ce  qu’il  y a de  Certain , 
c’eft  que  ce  font  ceux  qui  ont  la  meilleure  pronon- 
ciation & le  moins  d’accent. 

BLOIS  , en  Franche-Comté  , Dioccfc  , Parle- 
ment de  Intendance  de  Bcfonçon  , Bailliage  de  Re- 
cette de  Poligny.  On  y compte  3$.  feux.  Cette  Pa- 
roilfe  cft  à 2.  I.  S.  S.  O.  de  Poligny. 

BLOMAC  , en  Languedoc  , Diocefe  de  Recette 
de  Carcaflonne,  Parlement  de  Touloufe  , Généralité 
de  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  23.  feux. 

BLOMBAY  , en  Champagne  , Diocefe  de  Elec- 
tion de  Rheims , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Châlons.  On  y compte  142.  feux.  Cette  Paroiflc 
eft  à 2.  1.  de  deux  tiers  O.  de  Mezieres  de  Charleville. 

BLOND  , bourg,  en  Limoufin  , Diocefe  , Inten- 
dance de  Ele&ion  de  Limoges , Parlement  de  Paris, 
On  y compte  204.  feux.  Ce  bourg  cft  à une  liens 


& demie  S.  de  Belac  , & 6.  N.  O.  de  Limoges. 

BLONDE-FONTAINE  , dans  le  Duché  de  Bar, 
Dioccfe  de  Toul , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  la  Marche.  On  y compte 
feux.  Cette  ParoiiTe  eft  fituée  fur  les  confins  de 
Franche-Comté,  à 4- 1-  & quart  S.S.E.  de  la  Marche. 

BLONDVAURY  & Fraize  .bourg,  dans  la  Mar- 
che , Dioccfe  de  Limoges  , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Poitiers  , Eleélion  de  Confolent.  On 
y compte  s 37.  feux.  Ce  bourg  eft  à 6.  1.  E.  un  quart 
au  S.  de  Confolent. 

BLONVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  de  Li- 
sieux , Parlement  & Intendance  de  Rouen , Eleélion 
de  Pont-l’Evêque  , Scrgenterie  de  Beaumont.  On  y 
compte  4.  feux  privilégiés  & 60.  feux  taillables. 
Cette  Paroiffc  eft  à une  demi-lieue  de  l’Océan  . & 
à 1.  1.  & demie  O.  N.  O.  de  Pont-l'Evêque. 

BLORY  , au  Pays-Meffin  , Diocefe  , Parlement, 
Intendance  & Recette  de  Metz  , Diftriél  de  l’Iflc. 
On  y compte  90.  feux. 

BLOSMART  , bourg , en  Bourbonois  , Dioccfe 
de  Bourges  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Moulins  , Eleélion  de  Montluçon.  On  y compte 
58.  feux.  Ce  bourg  eft  à $.  I.  E.  un  quart  au  S.  de 
Montluçon  , & 7.  S.  O.  de  Moulins. 

BLOSSEVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  , 
Parlement  & Intendance  de  Rouen  , Eleélion  d’Ar- 
ques  , Scrgenteric  de  Val-d’Un.  On  n’y  compte 
point  de  feux  privilégiés  , mais  feulement  1 54.  feux, 
taillables.  Cette  Paroifle  eft  à une  demi-lieue  de 
l’Océan  , & à 4. 1.  de  deux  tiers  O.  d’Arques. 

BLOSSON , dans  l’Aftarac  , en  Gafcogne  , Dio- 
cefe de  Intendance  d’Aufch  , Parlement  de  Tou- 
loufe  , Eleélion  d’Aftarac.  On  n’y  compte  point  de 
feux,  mais  feulement  95.  bellugues  de  feu.  Cette 
ParoiiTe  eft  à 3. 1.  O.  S.  O.  de  Mirande. 

BLOSV1LLE  , en  Normandie,  Diocefe  de  Cou- 
tances  , Parlement  de  Rouen  .Intendance  de  Caen, 
Eleélion  de  Carentan  , Sergentcrie  de  Sainte-Marie- 
du-Mont.  On  y compte  $9-  feux.  Cette  ParoiiTe  eft 
â une  lieue  & demie  N.  N.  O.  de  Carentan. 

BLOT-L’EGLISE  , en  Auvergne  , Dioccfe  de 
Clermont  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Moulins , Election  de  Gannat.  On  y compte  126. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la  montagne  de 
Nuits  , à une  demi  - lieue  de  la  rive  droite  de  la 
Scioule  , & à 3. 1.  & deux  tiers  O.  S.  O.  de  Gannat. 
Il  fe  tient  en  ce  lieu  quatre  foires  chaque  année  , & 
il  s’y  fait  un  commerce  confidérable  en  bois  à brûler 
& en  écorces  d’arbres  qui  fervent  aux  tanneries. 

BLÛT-LE-ROCHER  ou  Saint-Rcmy  de  Blot  , 
en  Auvergne  , Dioccfe  de  Clermont , Parlement  de 
Paris  , Intendance  de  Moulins , Eleélion  de  Gannat. 
On  y compte  107.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur 
la  rive  droite  de  la  Scioule  , à une  demi-lieue  de  la 
précédente  , & à 4. 1.  O.  de  Gannat.  Il  y a à Blot- 
le-Rocfacr , un  Château  également  beau  de  fort.  Le 
Château  de  Blor-PEglilc  fut  bâti  en  IS4S-  par 
Pierre  de  Chauvigny  de  par  Ifubcau  de  Bourbon. 

La  Terre  & Seigneurie  de  Blot  eft  une  ancienne 
Baronnie, laquelle  fut,  félon  Prohct , l’appanagedes 
puînés  des  anciens  Sires  de  Bourbon.  Vers  l’an  1 240. 
cette  Terre  pafla  dans  la  Maifon  de  Chauvigny  , 
l’une  des  plus  illuftrës  de  l’Auvergne,  par  le  mariage 
de  Guillcmin  , Seigneur  de  Saint-Gai  & du  Vivier  , 
avec  l’héritière  de  B/or.  Guillemin  étoit  le  deuxieme 
fils  de  Bertrand  , Chevalier  , Sire  de  Chauvigny 
( Château  fitué  fur  la  rivicre  de  Scioule  , à 2. 1.  N. 
N.  E.  de  Saint-Remy  de  Blot  ) , & frere  puîné  de 
Guillaume  , dont  la  poftérité  finit  en  la  perfonne 
d’ifabcau  de  Chauvigny  , Dame  de  Nades  , mariée 
le  j.  Novembre  1409.  à Pierre  de  Montmor{n  , Che- 
valier , Confeiller , Chambellan  du  Roi , & Bailli  de 
ÿaiut-  Pierre  - le  - Moûticr.  Il  eut  pour  fils  Jean  de 
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Chauvigny , qui  fuccéda  au  nom , aux  armes  & aux 
Terres  de  Blot , de  fut  perede  Roger  de  Chauvigny , 
Chevalier  , Baron  de  Blot , allié  à Jeanne  du  Châ- 
teau de  Montagne  , de  aycul  de  Jean  II.  qui  fut  fait 
Chevalier  de  l’Ecu  d’Or  par  le  Duc  de  Bourbon  en 
1365.  Celui-ci  eut  pour  fais  aîné  Jean  III.  ,tuc  au 
fiege  dcCartageJen  1390.  .quilaiffade  Catherine  de 
Brcjfolles  , Dame  de  Montmorillon  , Jean  de  Chau- 
vigny cjuatricmedunom , allié  en  1406. h Dauphine , 
fille  unique  & héritière  de  Jean , Sire  de  Bo nnebauli  * 
& d’Ifabcllc  de  Montmorin.  Leur  troificmc  fils  * 
Hugues  de  Chauvigny  , Chevalier , Baron  de  Blot  & 
du  Vivier  , dec. , Confeiller  , Chambellan  du  Roi  , 
Sénéchal  d’Auvergne  , Lieutenant-Général  pour  le 
Roi  & Commandant  la  Nobleflë  dans  les  Bailliages 
de  Saint  - Pierre  - le  - Moûtier  & de  Montferrand  , 
époufa  Catherine  , fille  du  Maréchal  de  la  Fayette  , 
& de  Jeanne  de  Joyeufe.  De  leur  alliance  fortit 
Gilbert  de  Chauvigny,  Baron  de  Blot  , Chambellan 
du  Duc  de  Bourbon  , marié  le  14.  Avril  1478* 
avec  Catherine  Loup  de  Beauvoir  , dont  il  eut  entre 
autres  enfants  Antoine  de  Pierre  de  Chauvigny, qui 
ont  formé  deux  branches.  Celle  de  l'aîné  fut  conti- 
nuée par  fon  mariage  , en  1 $11., avec  Françoife 
D uguc  de  Pcrfcnat , de  laquelle  vinrent  entr’autres 
enfants , Gilbert  & Robert.  Celui-ci  qui  fit  la  bran- 
che de  Saint  - Agoulin  , eft  le  trifaycul  de  Pierre- 
François  de  Chauvigny-de-Blot , Comte  de  Lyon  , 
Abbé  de  Cellefrouin  , Prieur  Commendataire  de 
Longjumeau  , relié  fcul  de  fa  branche  par  la  mort  de 
fes  freres  à la  guerre.  Gilbert , frere  aîné  de  Robert , 
fut  Baron  du  Vivier  , Chevalier  de  l’Ordre  du  Roi , 
& s’allia  le  2 1 . Aoflt  1 S S4-  avec  Suzanne  de  Chaugi  ; 
il  tella  eu  ; 582.  Son  fils  aîné  , Jean  de  Chauvigny  , 
Baron  du  Vivier  , époufa  le  20.  Novembre  1 $9 1 . 
Guyonne  à' Allègre  , dont  naquirent  , entr’autres 
enfants , Gilbert  lll.de  Blain , qui  a fait  la  branche 
de  Salles. 

L’aîné  fut  marié  le  t6.  Août  1616.  àElconordc 
Thomaffire-Montmartin  , de  laquelle  il  eut  Charles. 
Celui-ci  époufa  le  i8.0&obrc  1678.  Marie-Diane  de 
Chauvigny  de  la  branche  de  Blot-l’Eglife  , dont  font 
nés,  i".  Gilbert  de  Chauvigny-de-Blot  , Comte  du 
Vivier , mort  en  1744.  , lailTant  pour  enfants  (a) 
Louis  de  Chauvignÿ-de-Blor , Comte  du  Vivier,  Sei- 
gneur de  Salpaleyne  ; ( h ) N.  de  Chauvigny-dc- 
Eiot , dit  le  Chevalier  du  Vivier  ; ( c ) Marie-Anne 
de  Chauvigny-de-Blot , mariée  en  1740.  à François 
de  Bofredon  ; 20.  Amable  , Comte  de  Chauvigny- 
de-Blot  , Seigneur  du  Défant  en  Nivcrnois  où  il 
refidc , veuf  «l’Elifabeth  Botignon , Dame  du  Défant , 
qui  lui  a laifle  ( a ) Pierre  de  Chauvigny-de-Blot , 
né  le  14.  Janvier  1737. , (h  ) Antoinette,  née  le  1 1. 
Janvier  1742.  ; 30.  Françuife  de  Chauvigny  , Re- 
ligieufe  à Gannat  ; 40.  Marie-Anne  , veuve  du  Mar- 
quis de  Saint-Julien  ; & 5°*  Françuife  , veuve  du 
Comte  de  Boulier-Mont-Panticr. 

Pierre  de  Chauvigny  , fils  de  Gilbert  de  Chauvi- 
gny , Baron  du  Vivier , & de  Catherine  de  Beau- 
voir , de  frere  puîné  d’Antoine  , eut  en  partage  la 
Baronnie  de  Blot-l’Eglife  , de  les  Seigneuries  de 
Ncrcigny  , Mirebcl , dec. , de  fut  un  des  cent  Gen- 
tilshommes de  la  Maifon  du  Roi.  11  avoir  époufe  en 
fécondés  noces  Ifabcau  de  Bourbon-Bujfet , veuve 
de  Jean  de  la  Queille  , dont  fortit  Claude  . Baron  de 
Blot , qui  fut  Chevalier  de  l’Ordre  du  Roi , de  pre- 
mier Député  de  la  Noblcfle  du  bas-pays  d’Auvergne 
aux  Etats-Généraux  , tenus  à Paris  en  1614.  Sa 
femme  , Claude  de  Pegny-A' Arbou\c  , veuve  de 
Claude  de  Saint-Quentin  , le  fit  pere  de  François, 
Baron  de  Blot , allié  par  contrat  du  7-  Mars  1604. 
à Marie  Olivier  de  Louville  , petite-fille  du  Chan- 
celier de  ce  nom.  Leur  quatrième  fils  , Céfar , devenu 
Baron  de  Blot  de  Seigneur  de  Montcfp<-‘don,p*r  b* 
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mort  de  fet  frcres  aînés , fe  maria  en  1 644.  à Claude 
de  ii  Fayette  A'EfpinaJJe  , dont  il  n’eut  que  deux 
fiHcs.  Il  prit  une  fécondé  alliance  avec  Diane  de  Bru- 
gier  du  Hochin , de  laquelle  il  eut  entr’autres  enfants  , 
Amablc  , Baron  de  Blot  , qui  commanda  le  ban  & 
arrière-ban  de  la  Province  d’Auvergne  en  1697.  Il 
mourut  Je  7.  Juin  1717.,  biffant  de  Françoife  de 
Roux  de  Pommonc  fa  première  femme  , Gilbert  de 
Chauvigny , qui  réunit  à la  Baronnie  de  Blot-fEglife, 
celle  de  Blot-lc-Château  ou  de  Saint-Rcmy  , au 
moyen  de  la  fubftitution  qui  en  fut  faite  à fon  pere 
par  fon  fécond  contrat  de  mariage  avec  Gafparde  de 
Chauvigny  , fille  de  Charles  , dernier  Baron  de 
Blot-le-Château.  Gilbert,  veuf  fans  enfans  de  Marie 
Boyer  , fe  remaria  le  20.  Septembre  1710.  à Etien- 
nette  , fille  de  Charles  Damas  de  Cormaillon , Che- 
valier , Lieutenant-Général  des  armées  de  Dannc- 
marck  , Gouverneur  de  Coppenhague  , & de  Mar- 
guerite de  Grand.  De  ce  mariage  font  nés  , ^.Gil- 
bert de  Chauvigny,  Baron  de  Blot-lc-Château  & de 
BJot-l’Eglife,  &c.  , dit  le  Comte  de  Blot  , nomme 
en  1752.  Capitaine  des  Gardes  du  Duc  d’Orléans, 
& marié  par  contrat  du  18.  Novembre  1749.  à Marie- 
Cécile-  Pauline  d'Ennerig  , Dame  de  compagnie  de 
la  Ducheffe  de  Chartres  , depuis  Duchcffc  d’Or- 
léans ; 20.  N.  de  Chauvigny-de-Blot,  mariée  h N.  de 
Macé;  3®.  N.  de  Chauvigny,  alliée  à N.  deChamps; 
4°*  & S°-  deux  autres  filles,  Religieufes  à Riom. 

Blain  de  Chauvigny  , frère  de  Gilbert  111.  &deu- 
xieme  fils  de  Jean  de  Chauvigny,  Baron  du  Vivier  , 
& de  Guyonnctte  d’Alegre  , eut  en  partage  b Terre 
d’Urbizc  & le  Fief  de  Bcaudéduit  en  Auvergne.  11 
époufa  le  3.  Février  1630.  Jeanne  de  Pefchin,  Dame 
de  Salles  & de  Genfac  en  partie  , dont  il  eut  deux 
fils  du  nom  de  Gilbert  , par  lefqueis  cette  branche  , 
Connue  fous  le  nom  de  Salles  , s’eft  divifée  en  deux 
rameaux.  I.  Gilbert , Seigneur  de  Salles  , fut  marié 
par  contrat  du  4.  Septembre  1670.  avec  Eléonor  le 
Lang  de  CheuiUac , dont  le  fils  aîné , Marien  de  Chau- 
vigny , dit  le  Comte  de  Blot , s’allia  en  1703.  à Ma- 
rie-Louifc  de  Coujhrd , morte  le  7.  Mai  1749.,  bif- 
fant pour  filsJofeph-Elconor , Seigneur  de  Salles , né 
en  1705. , & marie  en  1727.  à Louife  de  Rollat  de 
Puiguillon , dont  t°.  Gilbert-Michel-Jofeph  , né  le 
10.  Mars  1730. , allié  le  8.  Décembre  1744.  à Marie- 
Valctte  de  Bofredan  ; 20.  Claude-Gilbert , dit  le  Che- 
valier de  Blot , ne  le  14.  Juillet  173  3.,  Oüicier  de  Ma- 
rbc  » Scbaftien  , né  le  4.  Avril  1737.  ; 40.  Jean- 
Baptiflc  , né  le  29.  Nov.  1738.}  $°. Claude, né  le  20. 
Fév.  1746.  ;6°.  Henriette  , née  le  18.  Janvier  1729., 
Religieufe  aux  Dames  de  la  Vifitation  de  Riom  • 
7®.  Claire  , née  le  6.  Juin  1732.,  Religieufe  à Cuffet  ; 
8tt.  Amable,  née  le  16.  Oftobre  1741.,  penfionnaire 
à Saint-Cyr.  II.  Gilbert  le  jeune  , Capitaine  au  Régi- 
ment deSchomberg,  époufa  en  premières  noces  le27. 
Février  1683.  Catherine  de  Champfeu  , qui  le  fit  pere 
de  Gilbert  de  Chauvigny-dc-Blot , Seigneur  du  Pleix 
& des  Clodis,  marie  en  171 9.  à Elizabeth  de  Pradel, 
dont  i°.  1-rançoisde  Chauviguy-de-Blot,  Capitaine 
dans  le  Régiment  royal  , Infanterie  , né  le  14.  Dé- 
cembre 1720.,  «Se  veuf  fans  eufants  depuis  1738.de 
Marie  de  Capponi  ; 2®.  Pierre  de  Chauvigny  , Ca- 
pitaine dans  le  Régiment  de  la  fioche-Aymon  , In- 
fanterie né  le  25. Février  1622.  ; 3°.  Anne-Elizàbcth 
de  Chauvigny,  mariée  le  27.  Juillet  174 S-  à Jac- 
ques Kebauld  , Ecuyer,  Seigneur  de  la  Chapelle, &c. 

BLOU  , Paroiffeavec  titre  de  Baronnie  , en  An- 
jou , Diocefe  d’Aitgers  , Parlement  de  Paris , inten- 
dance de  Tours , Eleftion  de  Ëeaugé.  On  y compte 
164.  feux.  Cette  Paroiile  eft  à 3.  1.  & demie  S.  S. 

E.  de  Beaugé  , & 6.  & demie  E.S.  E.  d’ \ngers.  Le 
Baron  de  Blou  eft  un  des  quatre  Valbux  de  l’Evêchc 
d’Angers  , qui  font  obligés  de  porter  le  Prélat  de  ce 
00m  , le  jour  de  Ion  entrée  publique  en  là  ville  épik 
Tome  I. 
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copale.  Les  trois  autres  Barons  font  ceux  de  Briolé , 
de  Chemillé  & de  Gratecuiflê. 

BLOL'CK.  , dans  le  Duché  de  Bar  , Diocefe  de 
Verdun , Conleil  fouverain  & Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  d’Etain.  On  n’y  compte  que  deux 
feux. 

BLOUERE  ( b ) & le  hameau  de  1a  Ville-Dieu  , 
en  Anjou  , Diocefe  & Eleftion  d’Angers  , Parle- 
ment de  Paris , Intendance  de  Tours.  On  y compte 
121.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 4.  1.  de  b rive 
gauche  de  la  Loire  , & 7.  S.  O.  d’Angers. 

BLOUTIERE  ( la  ) , Paroitïê  avec  titre  de  Ba- 
ronnie , en  Normandie  , Diocefe  & Eleftion  de 
Coutanccs  , Parlement  de  Rouen , Intendance  de 
Caen  , Scrgenterie  de  Châlons.  On  y compte  12  J. 
feux.  Cette  Paroiffc  eft  à 4.  I.  S.  E.  de  Coutanccs. 

B L U 

BLUMÉNIL  ,cn  Normandie  , Diocefe  , Parle- 
ment & Intendance  de  Rouen  , Eleftion  d’Arques  , 
Sergcnterie  de  Longueil.  On  y compte  un  feu  privi- 
légiées. feux  taillables.  Cette  Paroiffc  eft  fituée 
à un  quart  de  lieue  de  l’Océan  , & à une  lieue  & 
demie- O.  un  quart  au  S.  de  Dieppe. 

BLUMEREE  , en  Champagne  , Diocefe  de 
^►gres , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châ- 
lons , Eleftion  de  Bar-fur-Aube.  On  y compte  s J- 
feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 2. 1.  & trois  quarts  N.  E. 
de  Bar. 

BLUSSANGEAU  & Chaftclot  , en  Franche- 
Comté  , Diocefe  , Parlement  & Intendance  de  Bc- 
fançon , Bailliage  & Recette  de  Baume.  On  y compte 
11.  (eux.  Cette  Communauté  eft  fituée  fur  la  rive 
droite  du  Doux  , à l’oppofite  de  celle  de  Blufbns  , 
qui  donne  lieu  à l'article  qui  fuit. 

BLUSSANS  , en  Franche-Comté, Diocefe  , Par- 
lement & Intendance  de  Befanvon  , Bailliage  & 
Recette  de  Baume.  O11  y compte  feulement  9.  feux. 
Cette  Paroiile  elt  fituée  fur  la  rive  gauche  du  Doux 
à 3.  1.  & demie  E.  N.  E.  de  Befànçon. 

B L Y 

BLYE  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Parlement 
& Intendance  de  Befançon  , Bailliage  & Recette 
de  l.ons-ic-Saulnier.  On  y compte  feulement  47.  feux. 
Cette  Paroiile  eft  fituée  fur  la  riviere  d’Ain  , à 2.  1. 
& demie  E.  S.  E.  de  Lons-le-Saulnier. 

BOA 

BOADE  , en  Provence , Diocefe  de  Senès , Par- 
lement & Intendance  d’Aix  , Viguerie  & Recette  de 
Callelbne.  Cette  Paroiffc  cil  affouagée  avec  celle 
de  Senès  , dont  elle  n’cft  féparée  que  par  la  riviere 
d’Affc. 

BOAM , au  pays  de  Foix  , Diocefe  de  Pamiers 
Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de  Rouflillon  * 
Recette  du  pays  de  Foix.  On  y compte  1 2.  feux  <Sc 
quart  de  compoids  , & 62.  feux  ailumans.  Cette 
Paroiffe  eft  à une  lieue  & demie  S.  E.  de  Tarafcon 
& 6.  & quart  S.  S.  E.  de  Pamiers. 

BOAST  , en  Béarn  , Diocefe  de  Lefcar  , Parle- 
ment de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , Sénéchauffée  & 
Recette  de  Morlas.  On  y compte  11.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à une  lieue  & trois  quarts  N.  N.  E. 
de  Morlas. 

BOB 

BOBELEIX  ( le  ) , en  Auvergne  , Diocefe  & 
Eleftion  de  Clermont , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Riom.  On  y compte  180.  feux.  Cette  Pa- 
roillé  clt  à 3. 1.  S.  S.  O.  de  Clermont. 
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en  Boutbonnois  , Diocefc  de 


Rnurées  Parlement  de  Paris , Intendance  de  Mou- 
if,  ïleàion  de  Mootlui,on.  On  y compte  ; ?•  feux- 
Site  ParoilTe  eft  fituée  à quelque  dtftance  des  con- 
fia, de  la  Province  d’Auvergne. 

BOB1TAL  , en  Bretagne  , Diocefc  oc  Recette 
de  Dol , Parlement  & Intendance  de  Rennes.  On 
y compte  4.  feux  St  un  quart  de  feu. 

• B O C 

BOCAGE  , pays  , dans  la  baffe  Normandie  , 
faifent  partie  du  Beffin , & dontPVe  eft  le  chef-lieu  ; 
fitué  entre  les  rivières  de  Vire&  d'Orne  i & qui  a 
9.  lieues  de  longueur  fur  7-  ls,rS'ur  i “ H?1  P"" 
être  évalué  à 4 S-  lûmes  quarrees.  La  terre  y eft  moins 
fertile  que  dans  le  Beffin  proprement  dit  : il  n y 
croit  mires  que  du  feigle  , de  l’avoine  & du  far- 
rafin.  Il  y a des  bois , des  mines , des  forges  de  fer  , 

& quelques  pâturages  affea  bons.  Les  habitants  de 
ce  pays font  vifs,  fpirituels  , adroits  & ingénieux; 
mais  ils  n’ont  pas  la  réputation  d’aimer  la  vie  pat- 
fible  & tranquille.  Le  meilleur  commerce  qu  ils  font, 

cpnlifte  en  toiles  & en  étoffes  de  laine. 

BOCASS ELlN.cn  Normandie  .Dioce le  . Parle- 
ment & Intendance  de  Rouen  , EtcAion de Lihons, 
Sergenterie  de  Buchy.  On  y compte  un  feu  pnvtluf 
£ n.  feux  taillables-  Cette  ParoilTe  eft  à 3. 1.N.de 

^BOCASSELÏN  ou  Saint-Nicolas  du  BocafTelin  , 
en  Normandie  , Diocefc  d’Evreux  Parlement  & 
Intendance  de  Rouen  , ElcAion  & Sergenterie  de 
Pont-de-l’Archc.  On  y compte  un  feu  privilégié  de 
,6.  feux  taillables. 

BOCCANGE,  dans  le  Duché  de  Lorraine.  C cil 
le  nom  d’un  des  villages  qui  furent  cédés  en  toute 
Souveraineté  au  Duc  de  Lorraine  par  le  Traite  de 

Paris  de  1718-  ..  _.  r 

BOCCASSE  ( le  ) , en  Normandie  , Dioccle  . 
Parlement , Intendance  & EleAion  de  Rouen.  On 
y compte  un  feu  privilégié  de  76.  feux  taillables. 
Cette  Paroiflc  eft  à 4. 1.  N.  N.  O.  de  Rouen. 

BOCÉ  , bourg  en  Anjou  , Diocefc  d’Angers  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours  , Elec- 
tion de  Bauge.  On  y compte  153.  feux.  Ce  bourg  elt 
à une  demi-licue  E.  S.  E.  de  Baugé. 

BOCERVILLE  ou  Bosstnviu-t  .dans  le  Duché 
de  Lorraine  , Diocefe  deToul  , Confeil  fouverain 
& Intendance  de  Lorraine  , Bailliage  de  Nancy.  On 
y compte  11.  feux.  Cette  Communauté  eft  iituec 
fur  la  rive  droite  de  la  Meurthc  , dans  la  Parodie 
d’Arts , à deux  tiers  de  lieue  S.  E.  de  Nancy.  U y a 
i Bocerville  une  belle  Chartrcufe , dont  1 a fondation 
eft  du  19.  Juillet  1632. , & la  confirmation  du  10. 
Oftohre  1661.  Les  premiers  fonds  qui  furent  em- 
ployés à cet  établiffemenc  , provenoient  de  la  con- 
fifeation  des  biens  de  Melchior  de  la  \ alite  , le 
même  qui  fut  brûlé  auprès  de  Nancy  en  165t. , tous 
prétexte  de  magie.  La  Chartrcufe  dont  il  eft  ques- 
tion , fut  achevée  de  bâtir  eû  1666.  Le  corps  du 
Poe  Chartes  111. , mort  le  18.  Septembre  1&7S- • »« 
village  d’Allembac  , y fut  transféré  au  mors  de  Mat 
1717.  Le  Prince  de  Vaudemont , fils  du  Duc  Char- 
les III.  que  nous  venons  de  nommer  , y fut  aufli 
le  14. 


B O E 

de  Paris , EleAion  & Prévôté  de  Chaumont.  On  y 
compte  7.  feux  privilégiés  dt  47.  feux  taillables. 
Cette  Paroifte  eft  à une  lieue  de  demie  E.  un  quarc 
au  N.  deMagny. 

BOCOYRAN  , en  Languedoc  , Diocefe  & Re- 
cette d’Uzès , Parlement  de  Touloufe  , Généralité 
de  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  88.  feux.  Cette  Paroifte  eft  fitucc  fur  la  rive 
droite  dn  Gardon , à 3.  1.  & quart  O.  S.  O.  d’Uzès. 


B O D 

BODEO  de  fa  Treve  la  Harmoy  , en  Bretagne  , 
Diocefe  dt  Recette  de  Quimper  f Parlement  de  In- 
tendance de  Rennes.  On  y compte  16.  feux,  un 
tiers  de  un  quart  de  feu. 

BODIVTT  , en  Bretagne  , Diocefe  de  Recette  de 
Guimper  , Parlement  de  Intendance  de  Rennes.  On 
y compte  3.  feux  , un  tiers  de  un  quart  de  feu. 


les  111.  qvie  nous  venou»  uv  nuiiii«»*  > j — - - 

inhumé  le  14.  Janvier  1713-  B Y av.oit  autre£ol.sfa 
Bocerville  une  Eglifc  paroifliale  , mais  cette  Eglile 
fut  fupprimée  par  Sentence  de  l’Ofticialité  de  1 oui 
du  ii.  Avril  1684.  Les  Dames  Religieufcs  de  l’Ab- 
baye de  Bouxieres  en  avoicut  le  patronage. 

BOCOHO  , en  Bretagne  , Diocefe  de  Recette  de 
Trcguier  , Parlement  de  Intendance  de  Rennes.  On 
y compte  *0.  feux, un  tiers  de  un  demi-quart  de  feu. 

BOCONVILLÉ  ou  Boconviluibs  , en  Norman- 
die , Diocefe  de  Intendance  de  Rouen  , Parlement 


B O E 

BOEILH  , Terre  , Seigneurie  dt  Baronnie  ,dan« 
la  baffe  Navarre  , Diocefe  de  Dax  , Parlement  de 
Pau  , Intendance  d’Aufch.  Cette  Baronnie  fut  dé- 
membrée de  celle  de  Gerdercft  de  aliénée  par  le 
perc  du  Maréchal  d’Albret , vers  la  fin  du  feizicme 
ficelé  , en  faveur  de  Ramonct  de  Fouron.  Le  Baron 
de  Boéil  qui  la  poflede  aujourd’hui  avec  titre  de 
Baronnie  , a époufé  N.  de  Bcfuic  , fille  du  Marquis 
d’Avaray  , mort.  Chevalier  des  Ordres  du  Roi , de 
Lieutenant-Général  de  fes  armées  .dont  il  a un  fais 
Capitaine  de  Cavalerie  au  Régiment  ci-devant  de 
Taleyran. 

BOEN  , Bocnum  , petite  ville  , en  Forelt  , Dio- 
cefe & Intendance  de  Lyon , Parlement  de  Paris  , 
ElcAion  de  Roanne.  On  y compte  371.  feux.  Cette 
ville  eft  fitucc  fur  la  rive  gauche  du  Lignun  , que 
l’on  paffe  en  cet  endroit  fur  un  très-beau  pont  .conf- 
iant en  1745-  , à z.  I.  & tiers  O.  de  Peurs  & de  la 
Loire  , 3.  N.  N.  O.  de  Montbrifon  , de  6.  ô(  deux 
tiers  S’,  de  Roanne.  Il  y a à Boen  une  papeterie.  Il 
s’y  tient  un  marché  tous  les  jeudis  , de  deux  foires 
par  an  , le  mardi  de  la  Semaine-Sainte  , de  le  mer- 
crcdy  avant  la  fête  de  Saint-André.  L’Eglue  pa- 
roiffiale  eft  dédiée  à St.  Jean-Baptiftc.  Outre  cetm 
Eglife  , il  y en  a plufieurs  autres  à Boen  4 il  y a aufl* 
un  Hôpital  delTervi  par  quelques  Soeurs  hofpitaheres , 
une  Confrairic  de  Pénitents  de  une  Chapelle  rurale. 

BOESI.E  , en  Normandie  , Diocefe  , Parlement 
de  Intendance  de  Rouen  , EleAion  dt  Sergenterie 
de  Neufchitel.  On  y compte  1.  feux  privilégiés  de 
70.  feux  taillables.  Cette  ParoilTe  eft  à une  demi- 
lieue  S.  E.  de  Neufchâtel. 

BOESMÉ  , en  Poitou  , Diocefe  dt  Intendance  de 
Poitiers  , Parlement  de  Paris , EleAion  de  Thouars. 
On  y compte  18s.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  à S;  {•  »• 
O.  de  Thouars  , de  10. dt  dcuxtiersN.  O.dePoitiers. 

BOESSE  , en  Gâtinois  - François  ..Diocefc  de 
Sens , Parlement  dt  Intendance  de  Paris , EleAion 
de  Nemours.  On  y compte  1 6 s . feux. 

BOESSE-SAUZAY  , en  Poitou  , Diocefc  oc  In- 
tendance de  Poitiers  , Parlement  de  Paris , Election 
de  Thouars.*On  y compte  i <75.  feux.  Ceac  Paroilie 
eft  à une  demi-lieue  S.  S.  O.  d’Argenton-le-Chatcau, 
à 4. 1.  O.  de  Thouars  , de  11.  dt  tiers  N.  O.  de 
Poiriers.  , 

BOESSEHEPPE  , dans  la  Flandre-Flamingante 
ou  Maritime  , Diocefe  de  St.  Orner  , Parlement  de 
Douay  , Intendance  de  Lille  , Subdélégarion  de  Re- 
cette de  Cafte I.  On  y compte  1x9.  feux.  Cette 
ParoilTe  eft  à 3. 1.  E.  de  Caflèl , dt  $.  dt  quart  N.  O. 
de  Lille.  . * , 

BOESSEY  . en  Normandie  . Diocefe  de  Seex  , 
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Parlement  de  Rouen , Intendance  d’Alençon . Elec- 
tion de  Falaifc  , Sergenterie  de  Saint-Pierrc-fur- 
Uives.  On  y compte  1 1 3.  feux.  Cette  Paro.ffe  eft  à 
•une  lieue  E.  un  quart  au  N.  de  Saint-Pierre  , de  à 
4- J-  & demie  N.  E.  de  Falaife. 

BOESSEY , ParoUTe  Ôc  Sergenterie  , en  Nor- 
mandie , Diocefe  de  Séez  , Parlement  de  Rouen 
Intendance  d’Alençon  , Eleftion  d’Argentan.  On  y 
compte  88.  feux.  Cette  Paroi  fié  eft  à une  demi-licue 
j d Almcfche  , & à une  lieue  dt  deux  tiers  S.  E. 
d’Argentan. 

BOESSY  ou  Saint-Aubin  de  Boeffy , dans  le  Per- 
che , Dtorcfe  de  Séez , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance d’Alençon  , Eleftion  dt  Châtellenie  de  Mor- 
tagne.  On  y compte  *7.  feux. 

BOEUF  , Beuxum  , bourg  , en  Foreft  , Diocefe 
de  Vienne  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Lyon  , Ele&ion  de  Saint-Etienne.  On  y compte 
*5 1 • fcu**  Ce  bourg  eft  Ctué  dans  une  contrée  fer- 
tile en  excellent  vin  , fur  la  rive  droite  du  Rhône 
vis-à-vis  du  Péage  de  Rouffillon  , à ».  1.  de  tiers  s! 
de  Condrieu.  Son  Eglife  eft  dédiée  à Saint-Pierre. 
i.r*?EUF  ^ le  ^ » Bulium  » Abbaye  d’Hommes , de 
1 Ordre  de  Clteaux  , en  Limoqfin  , Diocefe , Inten- 
dance dt  Election  de  Limoges , Parlement  de  Paris. 
Cette  Abbaye  a été  fondée  en  11*3.,  de  elle  jouit 
de  $.  à 6000.  liv.de  rente. 

BOEUFS  ( les  ) , en  Picardie,  Diocefe  de  Noyon , 
Parlement  de  Paris , lutendance  d’Amiens  .Elettion 
de  Péronne.  On  y compte  s 8.  feux. 

BOEURS,  en  Champagne,  Diocefe  de  Sens  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Chiions  , Elec- 
tion de  Saint-Florentin.  On  y compte  118.  feux. 
Cette  Paroiftc  eft  fituée  au  milieu  des  bois , à 1. 1. 
dt  demie  N.  de  Saint-Florentin  , dt  ç.  dt  demie  E. 
S.  E.  de  Sens. 

B O F 


BOFFIGNEREUX  , en  Picardie  , Diocefe  dt 
Eleftion  de  Laon , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Soiftons.  On  y compte  23.  feux. 

BOFFTZEHÉlM  , en  Alface,  Diocefe  de  Stras- 
bourg , Confeil  fouverain  dt  Intendance  d’Alface 
Directoire  de  la  Nobleflê  immatriculée.  On  y 
compte  5 6.  feux. 

B O G 

BOGEFFROY  , en  Normandie  , Diocefe  , Parle- 
ment dt  Intendance  de  Rouen  , Election  d’Eu.  On  y 
compte  S-  feux  privilégiés  dt  80.  feux  taillablcs. 

BOGER  , en  Bourgogne  , Diocefe  dt  Recette  de 
Chiions  , Parlement  dt  Intendance  de  Dijon.  On  y 
compte  35.  feux. 

BOGNY-LEZ-MARTIN,  en  Champagne  , Dio- 
cefe dt  Election  de  Rhcims  , Parlement  de  Paris  f 
Intendance  de  Chiions.  On  y compte  24.  feux. 

B O H 

BOHA  , dans  la  Brefte  , Diocefe  de  Lyon  , Par- 
lement & Intendance  de  Dijon  , Election  de  Bourg , 
Mandement  de  Villereverfurc.  On  y compte  17.  feux. 

BOHA1N  , bourg  , en  Picardie  , Diocefe  de 
Cambray,  Parlement  île  Paris  , lntendauce  de  Soif- 
fons  , Eleétion  de  Guife.  On  y compte  200.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  au  milieu  des  bois  , à 2.  I.  dt 
demie  N.  O.  de  Guife , de  1 1.  & demie  N.  un  quart 
à l’E.  de  Soiftons.  4 

BOHAL  dt  Saint-Maniel , en  Bretagne  , Dio- 
cefe dt  Recette  de  Vannes  , Parlement  dt  Inten- 
dance de  Rennes.  On  y compte  feulement  6.  feux. 

ËOHAM  , en  Champagne  , Diocefe  dt  Eleétion 
de  Rhcims  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Chiions.  On  y compte  20.  feux. 


B O I 

BOHARS.  Tr,<"  de  Guilers , en  Bretagne , Dio- 
cefe & Recette  de  Saint-Pol-de-Leon  , Parlement 
« Intendance  de  Rennes.  On  y compte  un  feu 
un  tiers  dt  un  quart  de  feu. 

B^>HEÎJCÎ?T  & Broaville  . dans  le  Verdunois 
au  Pays-Meffin,  Diocefe  & Recette  de  Verdun 

kmémT  ftrndMCC  d' M"Z'  °n  V *- 

BOHERIES  00  Saint-Hilaire  de  Bohars , Abba- 

de  VnT  * B°ehcrU’’  Abbaye  d'Hommes  , 
de  I Ordre  de  Clteaux  , en  Picardie  , Diocefe  de 
if0”.'  Pac'etnem  de  Paris , Intendance  de  Soiffons, 
Eieftion  de  Guife  ; fondée  le  30.  Août  . 141.  par 
Barthélémy  de  Vir , Evêque  de  Laon  ; fituée  for 
‘ quarts  de  lieue  N.  O.  de  Gmfe  , I 

°‘  dc„La,,n  • & 7-  N.  N.  E.  de  Soiffons. 
a Abiay  O cft  tres-bi'“  bâtie  , elle  eft  en  com- 
mende  . « elle  vaut  au  moins  vingt  mille  livres  de 
rente  au  Sujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi . quoi- 
que  la  taxe  en  Cour  de  Rome  ne  foit  que  de  80. 
jiorms.  Dans  raffoaagemcnt  de  l’Eleétion  de  Guife . 

I Abbaye  de  Bohcrics  eft  comptée  pour  4.  feux. 

B O I 

BOJAN . Paroiffe  avec  titre  de  Comté , en  Bour- 
gogne , Diocefe  de  Beûoçon , Recette  de  Cbâlon 
Parlement  8t  Intendance  de  Dijon.  On  y compte 
aoo.  feux.  V e ye\  Bosjouan. 

^ BOIGKNCMI.IN , en  Normandie  , Diocefe  & 
Election  d Evrcux  . Parlement  & Intendance  de 
Rouen  , Sergenterie  de  la  Bonneville.  On  y compte 
3.  ftux  privilégiés  & feu,  rafflables.  Cette  Pa- 
ro.ffe  eft .fituée  tur  la  riviere  d’Itoa  , à un  tiers  de 
lieue  S.  U.  d Evreux. 

BOIGNEVILLE  . dans  l'Orléanois  , Diocefe  & 
lntendauce  d’Orléans  , Parlement  de  Paris  Elec- 
On  y compte  94.  feux.'  Cette 
Paioiffc  eft  fituee  à une  petite  diftanec  de  la  rive 
gauche  de  l’Effoime , à 3.  I.  & demie  N.  E.  de 
Pithiviers. 

BOIGNY  dans  l'Orléanois  propre  , Diocefe  . In- 
tendance & Election  d’Orléans , Parlement  de  Paris. 
On  y compte  4 3.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  à une 
demi-hcue  de  la  rive  droite  de  la  Loire  , dt  i cinn 
quarts  de  lieue  E.  N.  E.  d’Orléans.  Bai gny  eft  la 
Commanderie  Magiftraledt  la  Maifon  Conventuelle 
de  I Ordre  de  Saint-Lazare.  Les  Chevaliers  y avoient 
toujours  tenu  leurs  atïemblées  générales  depuis 
leur  etabllffement  par  Louis  le  Jeune  , jufqu’en 
1694- . que  pour  leur  plus  grande  commodité  Us  les 
transféreront  à Paris. 

BOII , Nation  ou  Peuple  de  la  Celrique  , qui 
dans  les  premières  années  de  la  fondation  de  Rome  * 
fit , de  concert  avec  d’autres  Gaulois,  une  irruption 
en  Italie  , d’où  elle  palfaen  Germanie,  & qui  dans 
la  fuite  fe  joignit  aux  Helvetii  pour  venir  rava- 
ger la  Gaule.  Après  la  défaite  de  ces  derniers  par 
Ccfar  , les  Boit  obtinrent  par  l'interceftion  des 
Ædui  ou  Autunois , une  place  dans  le  territoire 
de  ce  dernier  Peuple.  On  ne  doute  nullement  que 
le  terrein  qui  fut  accordé  aux  Boii , ne  fût  con- 
tenu entre  la  Loire  <3c  l’ Allier  près  du  confluent 
de  ces  deux  rivières , s’étendant  néanmoins  quelque 
peu  à la  droite  de  la  dernicre  de  ces  rivières.  Il  feroit 
fort  difficile  de  déterminer  avec  précifion  quel  ctoit 
l’emplacement  du  chef-lieu  de  ce  Peuple  , mais  il 
y a lieu  de  conje&urer  que  c’étoit  Aqux  Bormonis 
aujourd’hui  Bourbon4e\-Bains.  Au  relie , on  évitera 
de  confondre  les  Boii  dont  nous  venons  de  parler 
avec  un  autre  Peuple  egalement  peu  confidcrable  * 

& qui  étoit  aulfi  connu  fous  le  nom  de  Boii : ceux-ci 
étoient  placés  dans  la  fécondé  Aquitaine  , près  de 
l’Occan , & il  paroic  que  leur  Oppidum  ou  chef-lieu 
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a cté  remplacé  parle  bourg  de  Tête  deBufch.  Lespre- 
micrs  au-contraire  étoient  compris  dans  la  première 
Aauitaine  , du  temps  d’Honorius , & vraisemblable- 
ment ils  avoient  été  démembres  de  la  1".  JLionnoifc. 

BOIN  C Iflc  ^ , en  Bretagne  , Diocefc  & 

Recette  de  Nantes  , Parlement  & Intendance  de 
Rennes.  Dans  l’affouagement  de  la  Province  de 
Bretagne  , Piflc  de  Boin  cft  réputée  pour  un  lieu 
fans  feux-  Cette  i(le  n'eft  «parée  de  la  Terre-ferme 
de  Bretagne  , que  par  un  bras  de  mer  ou  canal  fort 
étroit , & elle  eil  à 8.  1.  & demie  S.  O.  de  Nantes , 
io.  N.  0.  des  Sables-d’Olonne  , & 33.  O.  N.  O.  de 
Poitiers.  Nous  venons  de  nommer  l’ifle  de  Bain 
comme  étant  une  dépendance  de  la  Province  de 
Bretagne  , parce  qu’effeAivement  la  Jurifdi&ion 
s’v  exerçoit  autrefois  d’une  maniéré  indivife  entre 
la  Bretagne  & le  Poitou  ; mais  Jérôme  Phcly- 
peaux  , Comte  de  Pontchartrain  , Secrétaire  d’Etat 
fous  Louis  XIV.  , ayant  acquis  cette  ifle  de  la 
Maréchale  de  Clcrcmbaut , fit  ordonner  par  Lettres- 
Patentes  du  16.  Septembre  1714*  , que  Pille  de 
Boit  1 ne  reconnoîtroit  à l’avenir  d’autre  Juridic- 
tion ni  d’autre  Coutume  que  celle  de  Poitou.  Les 
habitants  n’y  payent  point  de  taille.  Selon  Bouchet , 
ce  fut  dans  Piflc  dont  il  cft  queftion  , que  les  Nor- 
mands firent  leur  première  descente  en  France,  Pan 
8io.  Cet  Auteur  ajoute  qu’ils  y vinrent  avec 
traie  Navires  ; ce  qui  feroit  fort  difficile  à prouver. 

BÜIN , en  Foreft  , Diocefc  & Intendance  de 
Lyon , Parlement  de  Paris , Election  de  Montbrifon. 
On  y compte  a 5.  feux. 

B01NEV1LLE  , dans  le  Camhrefis,  Diocefc , 
Subdélégation  & Recette  deCambray , Parlement  de 
Douay  , Intendance  de  Lille.  On  y compte  14-  f-ux. 

BOlNVILLE  , dans  le  Verdunois  , au  Pays-Mcf- 
fin  , Diocefc  & Recette  de  Verdun  , Parlement  & 
Intendance  de  Metz.  On  y compte  ao.  feux. 

BOlNVILLE  , au  Pays-Mantois , dans  le  Gou- 
vernement général  de  Pi flc-dc-F rance  , Diocefc 
de  Lhartrcs , i arlemcnt  & Intendance  de  Paris,  Elec- 
tion de  Mantes.  Ou  y compte  feu**  ^ctte  ^a" 
roiftê  cft  îl  cinq  quarts  de  lieue  S.  E.  de  Mantes. 

B0INVILLE-LA-GA1LLARD , au  Pays-Char- 
train , dans  le  Gouvernement  général  d’ûrléanois , 
Diocefc  de  Chartres  , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance d’Orléans  , Election  de  Dourdan.  On  y compte 
71.  feux.  Cette  ParoilTe  ell  à x.  1.  O.  S.  O.  de  Dour- 
dan , & 5.  & tiers  E.  N.  E.  de  Chartres. 

B0INV1LLERS  , au  Pays-Mantois,  dans  le  Gou- 
vernement général  de  l’Ille-dc-France  , Diocefc  de 
Chartres  , Parlement  de  Paris  , Elcélîon  de  Mantes. 
On  y compte  $8.  feux.  Cette  ParoilTe  cft  à une  lieue 
& deux  tiers  S.  S.  O.  de  Mantes. 

BOIRE  ( le  Grand-),  bourg  , dans  le  Maine  , 
Diocefc  du  Mans  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Tours,  Elcétion  delà  Flèche.  On  y compte 
*55.  feux.  Ce  bourg  cft  fitué  fur  une  petite  rivière  , 
à 1.  1.  O.  N.  O.  de  la  Sartc  & de  Sablé  , & 6.  0.  N. 
O.  de  la  Flèche. 

BOIRY,  en  Artois  , Diocefc  d’Arras  , Confcil 
provincial  & fouverain  d’Artois  , Parlement  de 
Paris  , Intendance  de  Lille  , Bailliage  & Recette 
de  Bapaumc.  On  y compte  $6.  feux  & »8o.  per- 
fonnes.  Cette  Paroiflc  cft  h ».  1.  N.  O.  de  Bapaumc , 
& autant  S.  d’Arras. 

B01RY-BEQUEREL  , en  Artois  , Diocefc  d’Ar- 
ras , Confcil  provincial  & fouverain  d’Artois  , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  de  Lille  , Bailliage  & 
Recette  de  Bapaume.  On  y compte  » *.  feux  & 107. 
perfonnes.  Cette  ParoilTe  eft  fituée  fur  la  rivière  de 
Cogncul , à 1.  1.  N.  N.  O.  de  Bapaume  , de  une  & 
"tiers  S.  S.  E.  d’Arras. 

BOIRY-NOTRE-DAME  , dans  le  Cambrefis , 
Diocefc  , Snbdclégation  & Recette  de  Cambray  , 
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Parlement  de  Douay  , Intendance  de  Lille.  On  y 
compte  48.  feux.  Cette  ParoilTe  cft  enclavée  dans 
la  Province  d’Artois  : elle  eft  à une  lieue  Sc  deux 
tiers  E.  S.  E.  d’Arras  , de  4.  & deux  tiers  O.  N.  O. 
de  Cambray. 

B01RY-SA1NTE-RICTRUDE , en  Artois , Dio- 
cefc , Gouvernance  , Bailliage  & Recette  d’Arras  , 
Confcil  provincial  de  fouverain  d’Artois,  Parlement 
de  Taris,  Intendance  de  Lille.  On  y compte  19. 
feux  de  9 j.  perfonnes.  Cette  Paroilfe  cft  fituée 
fur  la  Cogneul , 5 une  lieue  de  deux  tiers  S.  d’Arras. 

BOIS  , en  Bretagne  , Diocefc  de  Recette  de 
Nantes , Parlement  de  Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  1 5.  feux  , deux  tiers  de  un  quart  de  feu. 
Cette  ParoilTe  cft  à 1. 1.  de  tiers  S.  O.  de  Nantes. 

BOIS  .bourg, en  Saintonge  , Diocefc  de  Ele&ion 
de  Saintes  , Parlement  de  Bordeaux  , Intendance 
de  la  Rochelle.  On  y compte  1 71.  feux.  Ce  bourg  cft 
à 3. 1.  S.  O.  de  Pons  , de  6.  S.  de  Saintes. 

BOIS.  Voye\  les  habitants  de-là  les  Bois. 

BOIS  de  Pargny,  en  Picardie  , Diocefc  de  Elec- 
tion de  Laon , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
SoilTons.  On  y compte  13$.  feux.  Cette  Paroillê  eft 
à 1. 1.  de  demie  N.  de  Laon. 

BOIS  ( le  ) , bourg  , dans  le  Maine  , Diocefc  du 
Mans , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours  , 
Election  de  Mayenne.  On  y compte  47.  feux.  Ce 
bourg  cft  fitué  fur  les  confins  de  la  Province  de  Nor- 
mandie , k 4.  I.  N.  0.  de  Mans , de  4.  de  quart  S.  E. 
de  Mortain. 

BOIS  ( le  ),  en  Normandie  , Diocefc  du  Mans  , 
Parlement  de  Rouen , Intendance  d'Alençon  , Elec- 
tion de  Domfront.  On  y compte  9$.  feux.  Cette  Pa- 
roiftè  cft  à 4. 1.  S.  O.  de  Domfront. 

BOIS  ( le  ) , en  Normandie  , Diocefc  d’Avran- 
ches  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de  Caen, 
Election  de  Mortain  , Scrgentcric  de  Doifcée.  On  y 
compte  76.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  à *.  1.  S.  E.  de 
Mortain. 

BOIS-D’AGEUX  , dans  le  Beauvoifis  , au  Gou- 
vernement général  de  PHlc-dc-F rance  , Diocefc  de 
Beauvais  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
SoilTons,  Election  de  Compiegne.  On  y compte  1$. 
feux.  Cette  Communauté  eft  fituée  au  milieu  des 
bois  ,a  z.  I.  & tiers  S.  O.  de  Compiegne. 

BüIS-L’AMY  , dans  la  Marche  , Diocefc  de  Li- 
moges , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Mou- 
lins , Election  de  Gucrct.  On  y compte  $$•  feux. 
Cette  ParoilTe  cft  à 3.  1.  & demie  N.  de  Gueret. 

BülS-D’AKCY  , en  Bourgogne  , Diocefc  , Bail- 
liage & Recette  d’Auxerre  , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Dijon.  On  y compte  j8.  feux.  Cette 
Communauté  eft  fituée  h un  quart  de  lieue  de  la 
rive  droite  de  la  Cure  , & à 4.  I.  & demie  S.  S.  E. 
d’Auxerre.  Il  y a un  Prieuré  de  l’Ordre  de  Samt- 
Auguilm  & de  la  Congrégation  de  Ste.  Geneviève. 

BOIS-D’AKCY  , dans  l’Ifle-de-France , Diocefc, 
Parlement , Intendance  & Election  de  Pans.  On  y 
compte  34-  feux.  Cette  Paroiflè  cft  fituce  i quelque 
diftance  O.  de  Saint-Cyr  & du  Parc  de  \ criailles  , 
auprès  de  pluficurs  étangs  , dont  l’un  porte  le  nom 
d 'étang  d'Arcy  , i une  lieue  & tiers  O.  de  Y crfailles, 
& 4.  & tiers  O.  S.  O.  de  Paris. 

BOIS-AUBRY  , Abbaye  d’Hommes  , de  l’Ordre 
de  Saint-Bénoit  , en  Touraine  , Diocefc  & Inten- 
dance de  Tours , Parlement  de  Paris  , Election  de 
Chinon  ; Gtuco  dans  un  bois  , à une  lieue  de  la  r*çe 
gauche  de  la  YTienne  , *.&  trois  nuarts  S.  E.  de  1 lue- 
Bouchard,  5.  & demie  E.  S.  E.  de  Chinon  , &8.S.S. 
O.  de  Tours  i fondée  d’abord  fous  le  litre  de  Prieure 
par  Brice  de  Cheille , & érigée  en  Abbaye  en  1 1 3°* 
Cette  Abbaye  eft  en  commeudc  , & elle  vaut  1800. 
livres  de  reute  au  Sujet  qui  en  elt  pourvu  par  le 
Roi.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  S°* 

BOlS-AUZEltOY , 
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BOIS-AUZEROY  , en  Normandie  , Diocefc  d’E- 
vreux , Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alen- 
çon , Election  de  Conches  , Sergenterie  de  Lire. 
On  y compte  83.  feux.  Cette  Pareille  cil  à 3.  1.  S. 
0.  de  Conches. 

BOIS-BARIL  , en  Normandie , Diocefc  d’Evreux, 
Parlement  de  Rouen , Intendance  d’Alençon  , Elec- 
tion de  Concfies  , Sergenterie  de  Lire.  On  y compte 
3 2.  feux.  Cette  Pareille  eft à 3. 1.0.  S.  O.  de  Conches. 

BOIS-BELLE  ou  Henrichemont  , petite  ville  , 
chef-lieu  de  la  Souveraineté  de  Ion  nom  , en  Berry  , 
DioCefe  de  Bourges.  On  y compte  155.  feux.  Cette 
ville  eft  (nuée à une  petite  diftance  delà  petite  Sau- 
dre , à $.  1.  O.  de  la  Loire  , ç.  N.  N.  E.  de  Bourges, 
& 3 1.  S.  de  Paris.  Long  ïc.  11.0.  lac.  47.  19.  o. 

La  Souveraineté  dewBo'ï-Bc//»: , qui  eft  connue 
aujourd’hui  fous  le  nom  d'Henrichemont , n’a  guères 
que  dix  lieues  de  circonférence.  Elle  comprend  la 
Pareille  d’Enrichcmont  avec  le  bourg  ou  petite  ville 
de  Bois-Belle  qui  en  eft  l’annexe  , une  partie  de  la 
Pareille  de  Meunetou-Sallon  , qu’on  appelle  le  Fief- 
Pot  , & une  autre  partie  de  la  Pareille  de  Quantiliy. 
On  compte  dans  Retendue  de  cette  Principauté  treize 
à quatorze  cens  feux  ou  chefs  de  famille  , qui 
donnent  à-peu-près  le  nombre  de  6300.  habitants  , 
diilribués  en  plufîeurs  bourgs  , villages  ou  hameaux. 
Les  habitants  joui  flent  de  plulîçurs  beaux  privilèges, 
& néanmoins  ils  ne  font  pas  pour  cela  fort  riches. 
Le  Domaine  du  Souverain  n’eftque  d’environ  deux 
mille  livres  ; ce  qui  feroit  bien  peu  de  chnfc  fans 
les  quatorze  mille  livres  que  donnent  les  Fermiers 
généraux  du  Roi  pour  avoir  la  pcrniiflion  de  vendre 
du  fel  dans  cette  Souveraineté. 

Quelques  Auteurs  ont  cru  que  la  Souveraineté 
dont  il  eft  queftion  , étoit  de  création  moderne  ; 
mais  ils  fe  font  trompés  ,c:ir  Ion  ancienneté  eft  telle 
qu’elle  fe  perd  dans  les  ténèbres  du  temps. 

Marie  , Dame  de  Sully  , porta  en  dot  la  Souve- 
raineté de  Bois-Belle  , à fon  fécond  mari  Charles, 
Sire  d’Albret , Connétable  de  Franche  , tué  le  25. 
Cèlobre  c 4 1 $. 

Jean  d’Albret  , Sire  d’Orval , troifiemc  Souverain 
de  Bois-Belle  , de  fa  rare  , étant  mort  le  10.  Mai 
1514.  .Marie  d’Albret , là  fille  aînée  , porta  cette 
Souveraineté  à fon  mari  Charles  de  Clevcs  , dont  la 
petite-fille , Henriette  de  Clevcs  , héritière  de  fes 
frères  , fut  mariée  à Louis  de  Gonzague.  En  1597. 
Charles  de  Gonzague  , fils  de  Louis , vendit  la  Sou- 
veraineté en  queftion  à Maximilien  I.  de  Bethune  , 
Marquis  de  Kofny  ,1e  même  qui  y lit  bâtir  fur  une 
hauteur  une  petite  ville , qu’il  appel  la  Henrichemont , 
du  nom  de  fon  bon  maître  Henri  IV.  Ce  prince  lui 
confirma  tous  les  privilèges  de  fa  petite  Souverai- 
neté , par  Lettres-Patentes  du  mois  d’ Avril  1 598. , 

6c  des  mois  de  Septembre  6c  Décembre  t6o8. 
Louis XIII.  les  confirma aulfi  en  163  5. ,6c  Louis  XIV. 
en  1664. 

Maximilien- Antoine- Armand  de  Bethune  , au- 
jourd’hui Trinrc  d’Hcnrichcmont  , eft  né  le  i3. 
Août  1730.  Il  deiccnd  au  cinquième  degré,  en  ligne 
inafculine  , de  Maximilien  1.  de  Bethune. 

Le  Prince  d’Henrichemont  jouit  en  franc-alleu  , 
ainli  que  fes  Prédéceflèurs  ont  fait  de  temps  immé- 
morial , de  tous  les  droits  qui  appartiennent  aux 
Souverains  fur  leurs  Sujets  êc  Seigneuries  , 6c  ne 
reconnoîc  aucun  Seigneur  füférieur.  Charles  d’AI- 
bret  dit  dans  fes  Lettres  du  19.  d’Aoftt  1443.  , qu’il 
ne  tien:  fa  Souveraineté  de  Eois-Belie,  que  de  Dieu 
Ù de  rJpSc. 

Il  y a pour  Henrichemont  6c  Bois-Eellc  une  Cour 
fouveraine,  établie  parle  poffeilêur  de  la  Souverai- 
neté; mais  outre  cela  , ce  même  pofteftèur  a établi 
à Paris  , en  fon  Hôtel  de  refidence  habituelle,  un 
Cunfcil  fouveraiti  pour  juger  les  appels  en  révihon 
Tome  I. 
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d’ Arrêts  de  fadite  Cour  fouveraine  ! ce  Confoil  fou- 
verain  eft  compofé  , indépendamment  du  Prince 
fouverain  d’Henrichemont  , qui  y préfîdc  quand 
bon  lui  fcmble  , de  huit  Confeillers , dont  un  Do- 
yen , d’un^Secrérnirc  6c  Greffier  du  Confoil  , de  fix 
Procureurs  6c  de  deux  Huifliers. 

B01S-BENASTRES  , en  Normandie  , Diocefo 
d’Avranches  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de 
Caen  , Election  de  Vire  , Sergenterie  de  St.  Sever. 
On  y compte  36.  feux.  Cette  Paroiflb  eft  fituée  au- 
près d’une  Foreft,  à 3. 1.  O.  un  quart  au  S .de  Vire 
6c  4.  6:  demie  E.  N.  E.  d’Avranches. 

B01S-BERGUE  , en  Picardie  , Diocefc  6c  In- 
tendance d’Amiens  , Parlement  de  Paris , Ele&ion  , 
de  Dourlcns  , Doyenné  de  la  Broyé.  On  y compte 
50.  feux.  Cette  Pareille  eft  à 1. 1.0.  de  Dourlens. 

BOIS-BERNARD  , en  Artois  , Diocefe  d’An- 
ras  , Confeil  provincial  6c  fouverain  d’Artois,  Par- 
lement de  Paris , Intendance  de  Lille  , Bailliage  6c 
Recette  de  Lens.  On  y compte  1 1.  feux  6c  $$.  per- 
fonnes.  Cette  ParoHTl*  ell  à une  lieue  8t.  trois  quarts 
S.  E.  de  Lens  , 6c  3.  N.  £.  d’Arras. 

BOIS-BERTRAND,  Châtellenie  , qui  rcleve  du 
Duché  de  Châteauroux  en  Berry  , Diocefe  6c  Inten- 
dance de  Eourgcs , Parlement  de  Paris  , Ele&ion 
de  Châleauroux. 

BÜIS-DE-CHAÎIIP , dans  le  Duché  de  Lorraine, 
Diocefe  de  Tou! , Confeil  fouverain  6c  Intendance 
de  Lorraine , Bailliage  de  Bruyères.  On  y compte 
15.  feux.  Cette  Communauté  ell  fituée  fur  la  Vo- 
lognc  , à une  bonne  demi-lieue  S.  S.  E.  de  Bruyères. 

B O I S - C O M M U N , ville , dans  l’Orléanois 
propre  , Diocefc  de  Sens  , Intendance  d’Orléans, 
Parlement  de  Paris  , Eleélion  de  Montargis.  On 
y compte  374.  feux.  Cette  ville  eft  à 4.  I.  & 
trois  quarts  O.  un  quart  au  N.  de  Montargis , 6c 
7.  E.  N.  E.  d’Orléans.  Il  y a à Bois-Commun  une 
Châtellenie  du  Bailliage  d’Oriéans , 6c  un  Grenier 
à fel. 

BOIS -LE  - COMTF.  , dans  le  Duché  de  Bar, 
mais  enclavé  dans  le  Bailliage  de  Comme'icy  du 
Duché  de  Lorraine  , Diocefe  de  Toul  , Conlcil 
fouverain  & Intendance  de  Lorraine.  On  n’y  compte 
qu’un  foui  fou.  C’cft  une  Maifon  feigneurialc  , dé- 
pendante de  la  Paroiiïè  de  Domgermain. 

BülS-DABERT  , Abbaye  d’Hommes  , de  l’Ordre 
de  Citcaux  , en  Berry  , Diocefe  6:  Intendance  de 
Bourges.  Cette  Abbaye  a été  réunie  à celle  de  U Pi/cz 
Voyc\  ce  mot. 

BOIS-DES-D  \ AIES, 6c dépendances , en  Cham- 
pagne  , Diocefc  de  Rlieims  , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Châlons  , Elcélion  de  Sainte-Mene- 
hoult.  On  y compte  SJ-  foux.  Cette  Communauté 
eft  fituée  vers  la  rivière  d’Aîne  , à une  bonne  demi- 
lieue  S.  de  Sainte-Menehoult. 

BOIS-DINGHEM  , en  Artois  , Diocefo  , Bail- 
liage 6c  Recette  de  Saint-Omer  , Confeil  fouverain 
6c  provincial  d’Artois  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Lille.  On  y compte  10.  feux  6c  47.  per- 
fonnes.  Cette  Paroiiïè  eft  à 2. 1.  O.  de  St.  Ümer. 

BOIS-D’ENNEBOURG  , en  Normandie  , Dio- 
cefe , Parlement , Intendance  6c  Election  de  Rouen. 

On  y compte  1.  feux  privilégiés  6c  70.  feux  tail- 
lables.  Cette  Pareille  eft  à 2.  I.  t.de  Rouen. 

B01S-EKNAULT  ou  Arnaulr , en  Normandie  , 
Diocefe  d’Evreux  , Parlement  de  Rouen  , Inten- 
dance d’Alençon , Election  de  Conches , Sergenterie 
de  Lire.  On  y compte  222.  feux.  Cette  ParoiHe  eft 
à un  quart  de  lieue  E.  S.  E.  de  Rugles  6c  de  la  Rille , 

6c  à 3.I.  6c  demie  S.  O.  de  Conches. 

BOIS-L’EVÉQUE  , en  Normandie  , Diocefo  , 
Parlement  , Intendance  6c  Eleélion  de  Rouen.  On 
y compte  un  feu  privilégié  6c  6$.  feux  taillables. 
Cette  Pareille  eft  à 2. 1.  £.  un  quart  au  N.  de  Rouen. 

Gggggggg 
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BOIS-FÉVRIER  , Seigneurie  , en  Bretagne 
portée  en  mariage  en  143*-  Par  Ifdbef  FAmtrk 
Simon  de  Langan  , Ecuyer  , Seigneur  des  Portes  , 
Ils  de  Géoffroi  mort  en  1 4 * S*  , & dc  Jeanne  du 
Perricr-de-Quintin  , de  petit-fils  de  Simon  dc  Lan- 
„an  & de  Perronelle  , Dame  des  Borrér.  Ifabcau 
fat  mere  d’Etienne  de  Langan  , Ambafladeur  du 
Roi  auprès  d’Anne  de  Bretagne  , qui,  de  Julienne  du 
Bouchei-da-Mur , eut  Guyon  de  Langan  , Seigneur 
de  Bois-Février , décédé  en't  $4$. , pere  par  fa  pre- 
mière femme  Marguerite  dVrange-dc-la-FeuilUe , 
deTriftan  de  Langan,  Baron  de  Bois-Février  , mort 
le  10.  Mai  1 $69.  Il  avoit  époufe  en  1540.  Jeanne 
de  la  Fcrriere , Dame  de  Pafcoux  , qui  fut  mere  de 
René  de  Langan  , Baron  de  Bois-Février,  Chevalier 
de  l’Ordre  du  Roi , Gentilhomme  ordinaire  de  la 
Chambre , Chambellan  du  Duc  d’Anjou  en  1 571* , 
marié  en  1 $7*.  * Sufanne  de  la  Vove  , Dame  de  la 
Vove  au  Perche  , de  Saint-Agil  de  de  Saint-Van- 
drille  au  Maine.  Leur  fils  , Pierre  de  Langan  , 
Baron  de  Bois-Février  , Gentilhomme  ordinaire  de 
la  Chambre  du  Roi  , Capitaine  de  cent  hommes 
d’armes  , époufa  en  1619.  Sainte  le  Ftvre  des  Kou- 
fiercs  , qui  fut  mere  de  Céfar  dc  Langan  , Gentil- 
homme ordinaire  de  la  Chambre  du  Roi , marié  en 
1640.  à Charlotte  Conftantin  de  la  Feraudiere  ,dont 
naquit  en  1641.  Gabriel  de  Langan  , en  faveur 
duquel  la  Châtellenie  dc  Langan  , les  Terres  de 
Seigneuries  de  la  Trumiere  , de  Brcil , de  la  Chauf- 
faye  de  de  Brcflain  , furent  unies  à b Baronnie  de 
Bois-Février,  dc  érigées  enMarquifat  fous  le  nom  de 
Bon-Février , par  Lettres  de  1674. , regiftrées  le  13. 
Juillet  dc  la  même  année.  Le  Marquis  de  Bois- 
Février  lai  (Ta  de  fa  première  femme  Claudc-Hippo- 
lite  Ififddou  dc  Biennajjis  , Picrrc-François-Char- 
les,  Marquis  de  Bois-Février , marié  le  premier  Jan- 
vier 1697.  à Marie-Charlotte  dc  Puyjaye  de  Mef- 
vierw,  dont  font  ncs,  t°.  Louis-Charles  de  Langan, 
Seigneur  de  Bois-Février  , dc  la  Vove , d’Aulnai , de 
Monsbrons,  dcc.,  marié  1 . à Louife  dc  Montgommeri  ; 
2.  le  1 j.  Juillet  173 $.  avec  Bonne-Marie-Charlotte 
de  Farci , née  le  22.  Oftobre  1711.  , fille  de  René- 
François  , Seigneur  de  Pontarci  , Confcillcr  de 
Grand-Chambre  à Rennes  , & d’Anne-Marie  Mo- 
land.  Pierre-Hercule  dc  Langan  , reçu  Page  du 
Roi  en  1718.  ; de  j9.  une  fille. 

B01S-DE-F1ENNES.  Voye\  Blangerval. 

BOIS-FRANC,  dans  la  Marche , Diocefe  de  Li- 
moges , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Mou- 
lins , Election  de  Guerct.  On  y compte  43.  feux. 

BOIS-FRANC.  Voye\  Jouillac. 

BOIS-DE-GAND  , en  F ranche-Comté  , Diocefe , 
Parlement  de  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  de 
Recette  de  Poligny.  On  y compte  50.  feux.  Cette 
Communauté  clt  à 3. 1.  O.  de  Poligny. 

BOIS-GASSON  , dans  le  Dunois  , au  Gouverne- 
ment général  d’Orléanois  , Diocefe  de  Blois , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  d’Orléans  ,'Eleftion  de 
Châtcaudun.  On  y compte  63.  feux.  Cette  Paroiflé 
eit  à a.  1.  de  quart  O.  un  quart  au  S.  de  Châteaudun. 

BOIS-GEFFRAY  , Terre  dc  Seigneurie  , en  Bre- 
tagne , érigée  en  Marquifat  par  Lettres  de  Janvier 
1644. , regiftrées  au  Parlement  de  Rennes  le  20. 
Juin  fuivant  en  faveur  d’André  Banni , Seigneur  de 
Boifgefiray. 

BUIS-GENEDlN,enNormandie.  V.  Boigcncelin. 

BOIS-GERVILLY  , en  Bretagne  , Diocefe  dc 
Recette  de  Saint-Malo , Parlement  dc  Intendance 
de  Rennes.  On  y compte  t8.  feux  , un  tiers  de  un 
quart  de  feu.  Cette  Paroiflé  eft  à 10. 1.  S.  S.  O.  de 
Saint-Mal°  , dc  6.  O.  un  quart  au  N.  de  Rennes, 
p *0lS;GlBAULT  , village  de  Prévôté  dans  le 

a ort  de  bancerre  , en  Berry.  Ce  village  n’eU  point 
aitouageen  particulier. 


B O I 

BOIS-GROLLAND , Brolium  Grollandi  t Abbaye 
d’Hommes  , de  l’Ordre  de  Cîteaux  , en  Poitou 
Diocefe  de  Luçon , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Poitiers  , Eleftion  des  Sables-d’ÜJonne  ; fituée 
dans  un  pays  dc  plaines , h 3. 1.  E.  N.  E.  des  Sables , 
de  5.  dc  deux  tiers  O.  N.  O.  de  Luçon.  Cette  AhI 
baye  fut  fondée  vers  l’an  1109.  : ou  y mit  d’abord 
des  Religieux  de  l’Ordre  de  St.  Bénoit  ; mais  dans 
la  fuite  ceux-ci  firent  place  à des  Religieux  de  l’Ordre 
de  Citeaux.  Elle  eft  en  commcnde  , & elle  vaut 
2000.  livres  de  rente  au  Sujet  qui  en  eft  pourvu 
par  le  Roi.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  80. 
florins. 

BOIS-GUILBERT  , en  Normandie  , Diocefe 
Parlement  & Intendance  de  Rouen  , Eleftion  de 
Lihons,  Sergenterie  de  Buchy.  On  y compte  2.  feux 
privilégiés  dc  6}.  feux  taillables.  Cette  Paroiflé  eft 
à 2. 1.  dc  demie  N.  de  Lihons , & 4.  de  quart  N.  E. 
de  Rouen. 

BOIS-GUILLAUME,  en  Normandie  , Diocefe  , 
Parlement , Intendance  , Eleftion  de  Banlieue  de 
Rouen.  On  y compte  217.  feux.  Cette  Paroiflé  eft 
à une  demi-lieue  N.  de  Rouen. 

BOIS-HALBOU  , bourg , en  Normandie  , Dio- 
ccfc  , Parlement  de  Intendance  de  Kouen  , Eleftion 
d’Andely.  On  y compte  3.  feux  privilégiés  & jo.fcax 
taillables. 

BOIS-H  EL  AI  JVI,  en  Normandie  , Diocefe  de  I.i- 
zieux , Parlement  de  Intendance  de  Rouen  , Elec- 
tion dc  Ponteaudemcr  , Sergenterie  de  Préaux.  O11 
y compte  2.  feux  privilégiés  dc  1 S7.  feux  taillables. 
Cette  ParoilTe  eft  à 2.  1.  de  quart  S.  O.  de  Ponteau- 
demer  , dc  j.  N.  E.  de  Lisieux. 

BOIS-HERBIN  , dans  le  Gâtinois-Orléanois  , 
Diocefe  de  Sens  , Parlement  dc  Intendance  dc  Pa- 
ris , Eleftion  d’Eitampes.  On  y compte  16.  feux. 
Cette  ParoilTe  eft  à une  lieue  & trois  quarts  S.  E. 
d’E  (lampes. 

BOIS-HIMONT  , en  Normandie  , Diocefe , Par- 
lement dc  Intendance  dc  Rouen , Eleftion  de  Cau- 
debec , Sergenterie  de  Baons.  On  y compte  un  feu 
privilégié  de  45.  feux  taillables.  Cette  Paroiflé  eft 
à une  lieue  & deux  tiers  N.  N.  O.  de  Caudebec. 

BOIS-HUBERT  , en  Normandie  , Diocefe  d’E- 
vreux  , Parlement  dc  Rouen , Intendance  d’Alen- 
çon , Eleftion  de  Conches , Sergenterie  de  Guignon. 
On  y compte  18.  feux. 

BOIS-HULIN  , en  Normandie  , Diocefe  , Parle- 
ment de  Intendance  de  Rouen  , Eleftion  d’ Arques , 
Sergenterie  dc  Longueville.  On  y compte  un  feu  pri- 
vilégié de  2$.  feux  taillables.  Cette  Parodie  eft  à 
une  lieue  dc  tiers  S.  d’ Arques. 

BOIS-JAP1N , Ferme  , en  Champagne , Diocefe, 
Intendance  de  Eleftion  de  Châlons  , Parlement  de 
Paris.  On  n’y  compte  qu’un  feul  feu. 

BOIS-JÉROME  , en  Normandie  , Diocefe  , Par- 
lement de  Intendance  de  Rouen,  Eleftion  d’An- 
dely , Sergenterie  de  Vernon.  On  n’y  compte  point 
de  feux  privilégiés  , mais  feulement  76.  feux  taxa- 
bles. Cette  Paroiflé  eft  fituée  à une  dcini-lieuc  dc  la 
rive  droite  de  la  Seine , à 3. 1.  S.  E.  d’Andely. 

BOIS-JOUX , dans  la  Marche  , Diocefe  dc  Li- 
moges , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Mou- 
lins, Eleftion  de  Gucret.  On  y compte  33.  feux. 

BOIS-LANDRY  , au  Pays-Chartrain , dans  le 
Gouvernement  général  d’Orléanois , Diocefe  & Elec- 
tion dc  Chartres  , Parlement  dc  Paris , Intendance 
d’Orléans.  On  y compte  100.  feux. 

BOIS-LEUIL  , en  Limoufin  , Diocefe,  Inten- 
dance de  Eleftion  de  Limoges , Parlement  de  Bor- 
deaux. On  y compte  too.  feux.  Cette  Parodie  eft  à 
une  lieue  dc  deux  tiers  S.  S.  E.  de  Limoges. 

BOIS- MAH IARD  , en  Normandie  , Diocefe  de 
Lizieux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alen- 
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jon  , Election  de  Bemay  , Sergcnterie  de  Clos, 
ün  y compte  feulement  16.  feux, 
a,  ™ Fi<:arllie . Diocefe , Intendance 

« tlectmn  «J  Amiens  , Parlement  de  Paris,  Doyen- 
Ee-/r  rtm/?Ch5S'  y comPt*  66.  feux.  Cette  Pa- 
roilie  eft  fituée  entre  les  rivières  de  Breflc  de  de 
Somme  , à 2.  J.  O.  N.  ü.  d’Abbeville. 

^^^■^ORAND  , dans  le  Gâtinois-Orléanois  , 

, de  Sens , Parlement  de  Paris , Intendance 
u Orléans , Election  de  Montargis.  Un  y compte 
SJ.  feux.  Cette  Paroillê  eft  à cinq  quarts  de  lieue 
N.  N.  O.  de  Gicn , & à 4.  lieues  de  demie  S.  de 
Montargis. 

. BOlslDE-LA-MOTTE  ^ Seigneurie  dans  le  Dio- 
cefe  de  Saint-Malo  , en  Bretagne  , érigée  en  Mar- 
quifat  en  1 62 1 . en  faveur  du  Sieiir  d’/^vdUjjour-Saiur- 
Laurcnt. 

BOIS-DE-LA-MUCE , Terre  & Seigneurie  cri- 
gee  en  Baronnie  par  Lettres  d’Aortt  1644.  , regif- 
trées  le  16.  Janvier  1645.  en  faveur  de  N.  de 
Leuongere. 

BUIS-DE-LA-MUSSE , Terre  , Seigneurie  de 
Baronnie  , dans  le  Diocefe  de  Nantes  , en  Breta- 
gne , érigée  en  Marquifat  en  faveur  de  Céfar-Au- 
trey  Blanchard , premier  Préfident  en  la  Chambre 
des  Comptes  de  Nantes  , par  Lettres  de  Septem- 
bre 165 1 . , regiftrées  le  21.  Février  1657. 

BOIS  - NORMAND  - LA  - CHAMPAGNE  , en 
Normandie  , Diocefe  d’Evreux  , Parlement  de 
Rouen,  Intendance  d’Alençon , Election  Je  Con- 
ches  , Sergenterie  du  Guignon.  Un  y compte  feu- 
lement j.  leux.  Cette  Communauté  eft  à 2.  i.  de 
tiers  N.  N.  E.  de  Conches. 

BO I S-N  O R A i AN  D près  de  Lire  , en  Norman- 
die , Diocefe  d’Evreux  , Parlement  de  Rouen  , In- 
tendance d’Alençon , Election  de  Conches,  Sergen- 
terie de  Lire.  On  y compte  1 6o.  feux.  Cette  Paroitfc 
eft  a une  lieae  S.  O.  de  Lire  , Ci  3.  de  tiers  O.  S.  O. 
de  Conches. 

BOIS-NOUVEL  , en  Normandie  , Diocefe  de 
Liaieux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’ Alen- 
çon , Election  de  Bemay,  Sergenterie  de  (ilos. 
Un  y compte  22.  feu: . Cette  P.ltoi  le  eft  à 4.  1.  S. 

S.  E.  de  Ucrnay  , de  une  O.  S.  U.  de  Lire. 

BOIS-PAN  I (JJ  , en  Normandie  , Diocefe  de 
I.izieux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’A- 
lençon , Election  de  Bemay  , Sergenterie  de  Clos. 
On  y compte  19.  feu\.  Cette  ParuilL-  eft  à une  petite 
diftance  S.  de  Bois-Nouvel , & à 4.  I,  de  quai  r S. 

S.  K.  de  Bernay. 

B01S-QU1L13ERT  , en  Normandie.  Voyez  Bois- 
Guilberr. 

BOIS- RAOUL  , en  Picardie  , Diocefe  , Inten- 
dance & Ele&ùm  d'Amiens  , Parlement  de  Paris , 
Doyenné  d'Airaine.  On  y compte  44.  feux.  Cette 
r.iroillè  eft  à 4.  1.  de  demie  O.  un  quart  au  S.  d’A- 
miens , de  une  de  trois  quarts  S.  U.  d’Airaine. 

BOlS-klFLARl)  , en  Picardie  , Diocefe,  Inten- 
dance d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , Election  de 
Dourlens,  Doyenne  de  uhue.  On  n’y  compte  qu'un 
feul  feu. 

BülS-ROBERT  , en  Normandie , Diocefe,  Par- 
lement de  Intendance  de  Rouen  , Election  d’Ar- 
■ues,  Sergcnterie  de  Beliencombre.  On  y compte  2. 
I-.mx  privilégiés  de  60.  feux  taillables.  Cette  Paroillê 
eft  i 4.  1.  S.  S.  E.  d’Arques. 

BOlS-DE-LA-KOCHt  , Seigneurie, en  Breta- 
gne , ponce  en  mariage  vers  l’an  1412.  par  Marie 
de  la  Blanche  , fille  unique  de  Roland  ,dtt  de  Sauit- 
Denoval  , .«  Robert  de  Montauban  , Seigneur  de 
Grei.onville , trifayeul  de  Philippe  de  Moutaubau  , 
en  faveur  duquel  la  Seigneurie  du  Bois-de-lu- Roche  , 
fut  érigée  en  Vicomté  , de  celles  de  Satnc-Brice  de 
de  la  Lhaitiere  en  Baronnie.  11  mourut  le  premier 
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Juillet*  1 516.  & eut  pour  héritière  fa  fille  aînée 
Marguerite  de  Montauban  , mariée  à Jacques  de* 
Beaumanoir  , Vicomte  de  Plcfdran  , de  mere  de 
François , Vicomte  du  Bois-de-la-Roche  , lequel 
étant  mort  fans  enfants,  la  Vicomté  du  Bois-dc-la- 
Rochc  , les  Baronnies  de  Saint-Brice  , dtc. , parti- 
rent a fa  tante  Catherine  de  Montauban  femme 
de  René  de  Vo luire  , Baron  de  Ruflfec  , dont  le 
trentième  fils  Henri  de  Voluire  eut  en  partage  la 
Vicomté  du  Bois  - de  - la  - Roche  , laquelle  fut  éri- 
gée en  fa  faveur  en  Comté,  par  Lettres  de  Février 
1607. , regiftrées  h Rennes  le  23.  Juin  1609.  Henri 
fut  fait  Maréchal  de  camp  en  1627-.de  nommé 
Chevalier  du  Saint-Efprit.  Il  mourut  fans  avoir  été 
reçu  , de  laiflà  entre  autres  enfants  , Charles  de 
Voluire  , Comte  du  Bois-de-la-Roche  , décédé  en 
1692.  Celui-ci  avoit  épotifé  Anne  de  Cadillac  , héri- 
tière de  fa  Maifon  , mere  de  Jofeph  de  Voluire  , 
Comte  du  Bois-de-la-Roche  , qui , de  Magdeleine 
de  Bault  de  Sainie-Friijuc  , eut  Jofeph  de  Voluire  , 
Comte  du  buis-dc-la-Roche  , mort  en  1731.,  dont 
le  lits  unique  étant  mort  fans  alliaucc  en  1 747.  a 
eu  pour  héritier  fon  oncle  Philippe-Augulle  de  Vo- 
luire, qui  a époufé  le  2.  Décembre  1731.  Marie- 
Henriette  Maliier  , fille  de  Louis , Marquis  de 
Cfcmonvilte  , Maréchal  de  camp  , de  de  Marie- 
Adrienne  de  Glimes-de-Erabant. 

BOIS-ROGER  , en  Normandie , Diocefe  de  Elec- 
tion de  Coutances  , Parlement  de  Rouen  , Inten- 
dance de  Caen  , Sergenterie  de  Conches.  On  y 
compte  2 j.  feux.  Cette  Paroillê  eft  à une  lieue  de 
demie  N.  O.  de  Coutances. 

BOIS-LE-ROl,  en  Normandie, Diocefe  StEleélion 

d’Evreux  , Parlement  de  Intendance  de  Rouen  , Ser- 
genteric  d’Ivry.  On  y compte  un  feu  privilégie  Ci 
142.  feux  taillables.  Cette  Paroi  fie  eft  à une  lieue 
& demie  O.  S.  O.  d’Ivry , de  4.  de  demie  S.  E. 
d’Evreux. 

B01S-LE-R0I , dans  le  Gâtiuois-François , Dio- 
cefe de  Sens,  Parlement  Ci  Intendance  de  Paris, 
Election  de  Melun.  On  y compte  1 13.  feux.  Cette 
Paroillê  eft  fituée  far  la  rive  giuche  de  la  Seine  , à 
cinq  quarts  de  lieue  S.  E.  de  Melun. 

BülS-ROUGlER,  dans  la  .Marche  , Diocefe  de 
Limoges  , Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Mou- 
lins , Election  de  G uere t.  On  y compte  21 . 

BOIS-DE-SENÉ , Pareille , du  nombre  de  celles 
qui  compo  finit  les  Marches  de  Bretagne  âi  de 
Poitou.  Cette  Paroiilè  n’eft  point  aftuuagée  ; elle 
eft  fituée  fur  les  confins  de  la  Province  de  Poitou 
à quelque  diftance  de  l’Océan  , à uue  lieue  Ci  de- 
mie S.  E.  de  Bourgneuf  en  Bretagne  : elle  dépend 
du  Dioede  de  Nantes  , de  l’Intendance  de  Poi- 
tiers, du  Parlement  de  Paris  ,&  de  Ptlcilion  des 
Sables-d'OIonne. 

BÜlS-SiU  AMÉ  , Bofcus  Striions  Amati , autre- 
fois nommé  le  Bois-Trouffe.au  , ancien  & fort  Châ- 
teau , litué  dans  la  Paroillê  de  Vorly  , en  Berry  , à 
4.  I.  de  Bourges. 

BOIS-SA1NTE-MARIE  , en  Bourgogne  , Dio- 
cefe d'Autun  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Dijon  , Bailliage  de  Recette  de  Semur-cn-Brion- 
nois.  On  y compte  38.  feux.  Ce  lieu  eft  litué  en 
pays  de  montagnes  de  de  collines  : c’eil  une  Châ- 
tellenie royale , qui  reflortit  au  Bailliage  de  Mâcon. 

BOIS-LA-V1LLE  , en  Franche-Comté , Dio- 
cefe , Parlement  Ci  Intendance  de  Bcfançon  , Bail- 
liage de  Recette  de  Baume.  On  y compte  feulement 
6.  feux. 

BDISDON , dans  la  Brie-Champenoife  , Dio- 
cefe de  Sens  , Parlement  Ci  Intendance  de  Paris  , 
Election  de  Provins.  On  y compte  21.  feux.  Cette 
Paroillê  eft  ü 2.  1.  de  tiers  N.  O.  de  Provins. 

ËOlSEON , Châtellenie , dans  la  balle  Bretagne, 
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J*-'  cn  Comte  par  Lettres  du  mois  dè  Mars 
, JL  & autres  de  furanation  de  i6to. , regiftrecs 
iif  «Février  1628.  en  la  Chambre  des  Comptes  de 
■Mantes  en  faveur  de  Pierre  de  Boifcon  , Baron  de 
jVf'gcé  , Vicomte  de  Dinan  de  de  la  Belliere  , Gen- 
tilhomme de  la  Chambre  du  Roi. 

BOISEMONT  , en  Normandie  , Diocele  , I ar- 
lemcnt  dt  Intendance  de  Rouen  , Election  & Scr- 
ccnrerie  d’Andcly.  On  n’y  compte  point  de  feux 
privilégiés  , mais  feulement  14**  feu*  taillables. 
Cette  Paroifle  cft  à une  lieue  N.  N.  E.  d’Andcly. 

BOISEMONT  , au  Pays-Mantois , dans  le  Gou- 
vernement général  de  l’Ifle-de-Francc  , Diocefe 
de  Rouen  , Parlement  dt  Intendance  de  Pans, 
Elcélion  de  Mantes.  On  y compte  23.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à une  bonne  dcmi-lieuc  de  la  rive  droite 
de  la  Loire  , à une  lieue  E.  N.  E.  de  Meulan  , dt  4. 
E.  N.  E.  de  Mantes. 

BOISLE.  Vo ye\  Saint-Amand  de  Boifle. 

BOISNAY  ou  Boisny  , en  Normandie  , Diocefe 
de  Lizieux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’A- 
lençon , Election  & Sergcnterie  de  Bernay.  On  y 
compte  13 S.  feux.  Cette  ParoilTe  cil  à une  lieue  dt 
demie  N.  N.  E.  de  Bernay  , & S*  & trois  quarts  E. 


S.  E.  de  Lizieux. 

BOISSAY  , dans  le  Maine  , Diocefe  du  Mans , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours , Elec- 
tion de  la  Flèche.  On  y compte  74.  feux.  Cette 
Paroifle  cft  à une  lieue  N.  O.  de  Sablé  de  du  Loir , 
& $.  N.  O.  de  la  Flèche. 

BOISSAY , en  Normandie , Diocefe , Parlement 
Intendance  & Ele&ion  de  Rouen.  On  y compte  ». 
feux  privilégiés , de  54.  feux  taillables.  Cette  Paroifle 
eft  .1  4.  I.  N.  E.  de  Rouen. 

BOISSAY , cn  Normandie  , Diocefe , Parlement 
de  Intendance  de  Rouen  , Eleftion  d’Eu.  On  y 
compte  i.  feux  privilégies  dt  3 1.  feux  taillables.  Cette 
Paroifle  eft  fituée  entre  la  rivière  d’ Y ers  dt  la  Brefle. 

BOlSSE  , en  Roucrguc  , Diocefe  de  Rhodes , 
Parlement  de  T ouloufe  , Intendance  de  Montau- 
han , Election  de  Villefranche.  On  y compte  ç.  feux , 
10.  bellugucs  de  troi* quarts  de  bellugue  de  feu. 

BOlSSE , en  Qucrcy , Diocefe  & Election  de 
Cahors , Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de 
Montauban.  On  y compte  un  feu  ,51.  bellugues  de 
un  quart  de  bellugue  de  feu." 

BOlSSE  ( la  ) , dans  la  Brefle , Diocefe  de  Lyon , 
Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , Eleftion  de 
Bourg,  Mandement  de  Montluel.  On  y compte  75. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  h deux  tiers  de  litue  S.  de 
Montluel , de  à 3. 1.  E.  N.  E.  de  Lyon. 

EOISSE  ( Saint-Amand-dc-  ) , bourg  , en  An- 
goumois  , Diocefe  d’Angoulème  , Parlement  de 
Paris  , Intendance  de  la  Rochelle  , Éleftion  de  Co- 
gnac. On  y compte  200.  feux.  Ce  bourg  ell  fitué 
fur  la  rive  gauche  de  la  Charente  , à 3. 1.  £.  un  quart 
au  S.  de  Cognac,  & 4.  O.  d’Angoulème.  11  y a à 
Saint-Amand  de  Eoiflè  une  Abbaye  d’Hommes  , de 
l’Ordre  de  Saint-Benoît , à laquelle  Arnaud  , Comte 
d’Angoulème  , Ht  beaucoup  de  bien,  de  que  Guillau- 
me fonfils  acheva  de  bâtir  en  988.  Saint  - Arnaud 
étoit  de  Bordeaux  : par  le  confeil  de  Saint-Cybard  , 
il  fe  retira  dans  la  folitude  de  Boifle  in  eremum  Bu- 
xiam  , oh  il  mourut  l’an  600.  L’Abbaye  dont  il  eft 
queftion , cft  cn  commcndc.  Le  Sujet  qui  en  eft 
pouvu  par  le  Roi , jouit  de  3000.  liv.  de  rente.  La 
taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  ! 80.  florins. 

BOlSSE  d’iffignac  , en  Périgord  , Diocefe  & 
Eleâion  de  Sarlat , Parlement  de  Intendance  de 
Bordeaux^  On  y compte  74.  feux.  Cette  Commu- 
nauté eft  lituée  entre  le  Drot  de  la  Garonne  , à trois 
quarts  de  lieue  E.  d’iffignac  , & à 9.  1.  S.  O.  de 
Sarlat. 


BOlSSE  de  Roquepinc , cn  Périgord , Diocefe  dt 
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Eleétton  de  Sarlat , Parlement  & Intendance  de 
Bordeaux.  On  y compte  148.  feux.  Cette  Commu- 
nauté ne  forme  qu’une  feule  Paroifle  avec  h pré- 
cédente , dont  une  partie  eft  de  la  Jurifdiélion  St 
taillable  d’Iflignac  , de  l’autre  de  Roquepine. 

BOISSEAU  , dans  le  Vcndômois,  au  Gouverne- 
ment général  d’Orléanois  , Diocefe  de  Blois  , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  d’Orléans  , Eleftion 
de  Vendôme.  On  y compte  3t.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  à a.  1.  de  demie  £.  un  quart  au  N.  de 
Vendôme. 

BOISSEAUX  , dans  le  Gâtinois-Orlcanois , Dio- 
cefe de  Sens  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
d’Orléans  , Ele&ion  d’Eftampes.  On  y compte  1 1 j. 
feux.  Cette  Paroifle  cft  à 4.  1.  de  quart  S.  S.  O. 
d’Eftampes. 

BOlSSE  L ( le  ) & Ovillcr  , en  Picardie , Dio- 
cefe de  Noyon  , Parlement  de  Paris , Intendance 
d’Amiens  , Elc&ion  de  Péronnc.  On  y compte 
81.  feux. 

BOISSERON  , cn  Languedoc  , Diocefe  , Re- 
cette de  Généralité  de  Montpellier , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  26.  feux.  Cette  Commu- 
nauté eft  à 4. 1.  N.  E.  de  Montpellier. 

BOISSERON-DAUMONTEIL , en  Languedoc , 
Diocefe  de  Recette  de  Caftres , Parlement  de  Gé- 
néralité de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc. 
On  y compte  44.  feux.  Cette  Paroifle  cft  ficucc  fur 
un  ruifleau  , à 2.  1.  E.  de  Caftres. 

BOISSESSON-MARVIEL , en  Languedoc , Dio- 
cefe de  Recette  de  Caftres  , Parlement  de  Généra- 
lité de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  294.  feux.  Cette  Paroifle  cft  à 9. 1.  de  demie 
E.  N.  E.  de  Caftres. 

BOISSET  , en  Languedoc  , Diocefe  & Recette 
d’Alais  , Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
.compte  44.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  de 
deux  tiers  S.  O.  d’Alais. 

BOISSET  , en  Foreft  , Diocefe  de  Intendance 
de  Lyon  , Parlement  de  Paris , Ele&ion  de  Roanne. 
On  y compte  39.  feux.  Cette  Communauté  eft  à#2. 1. 
S.  O.  de  Boen. 

BOISSET , en  Franche-Comte  , Diocefe , Parle- 
ment de  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  de  Re- 
cette de  Salins.  On  y compte  11.  feux.  Cette  Com- 
munauté cft  h une  demi-Ueue  S.  E.  de  Salins. 

BOISSET,  bourg,  en  Auvergne  , Diocefe  de 
Saint- Flour  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Riom , Eh-aion  d’Aurillac.  On  y compte  308.  feux. 
Ce  bourg  cft  h 5.  1.  O.  d'Aurillac. 

BUlSSET-LE-CHATEL  ,cn Normandie  , Dio- 
cefe , Parlement  dt  Intendance  de  Rouen  , Elcaion 
de  Ponteaudemcr  , Sergcnterie  de  la  Londe.  On  y 
compte  un  feu  privilégie  dt  62.  feux  taillables.  Cette 
Paroifle  eft  à 4.  lieues  dt  quart  E.  S.  E.  de  Pon- 
teaudemcr. 

BU  1 SSET-H ENN EQU IN , en  Normandie  Uio- 
cefe  dt  Election  d’Êvrcux  , Parlement  dt  Intendance 
de  Rouen , Sergcnterie  de  PalTy.  On  n’y  compte  que 

8.  feux  taillables.  _ n, 

BOISSET  - LEZ  - MONTROND  , en  Forcit  , 
Diocefe  dt  Intendance  de  Lyon  , Parlement  de 
Paris,  Eleftionde  Montbrifon.  On  y compte  81. 

feux.  Cette  Paroifle  eft  fitudeprèsde  la  rive  gau- 
che de  la  Loire,  à a.  lieues  E.  un  quart  au -s.  (le 
Montbrifon. 

BOISSET-LE-PRÉRANCHE  , en  Normandie , 
Diocefe  , Parlement  dt  Intendance?  de 
Eleftion  d’Evreux.  On  y compte  2.  feux  privilégies 
dt  60.  feux  taillables. 

BOISSET-SOURSAC  , Châtellenie  royale  , en 
Auvergne , dt  qui  rclforttit  au  Siégé  royal  de  Vic-en- 
Cariadès. 

BOISSET-LEZ-TIR ANGES  , 
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BOISSET-LEZ-TIRANGES  , en  Foraft , Dio- 
cefe du  Puy , Intendance  de  Lyon  , Parlement  de 
Paris , Eleftion  de  Montbrifon.  On  y compte  89. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  à une  lieue  & demie 
de  ta  rive  gauche  de  la  Loire , 3c  7.  & demie  $.  de 
Montbrifon. 

BOISSETS  , dans  le  Mantois  , au  Gouverne- 
ment général  de  l’Ifle-de-F rance , Diocefe  de  Char- 
tres , Parlement  dt  Intendance  de  Paris  , Eleftion 
de  Dreux.  On  y compte  4$.  feux.  Certe  ParoiiTe 
eft  à 4. 1.  N.  E.  de  Dreux  , 5c  3.  S.  O.  de  Mantes. 

BOISSETTE  , dans  le  Gàtinois-François , Dio- 
cefe .de  Sens  , Parlement  de  Intendance  de  Paris , 
Eleftion  de  Melun.  On  y compte  33.  feux. 

BOISSEU1L  , en  Limoufin,  Diocefe , Intendance 
& Election  de  Limoges  , Parlement  de  Bordeaux. 
On  y compte  100.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une 
lieue  dt  demie  S.  E.  de  Limoges. 

BOISSEUX  ou  Boifleux-le-Grand  , en  Artois , 
Diocefe  , Gouvernance  , Bailliage  dt  Recette  d'Ar- 
ras , Confeil  provincial  de  fouverain  d'Artois , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  de  Lille.  On  y compte 
27.  feux  de  134.  perfonnes. 

BOISSEUX-LE-PETIT  , en  Artois  , Diocefe 
d’Arras  , Confeil  provincial  de  fouverain  d’Artois , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lille  , Bail- 
liage de  Recette  de  Bapaume.  On  y compte  3 1.  feux 
& J $t.  perfonnes. 

BOISSEUX-SAINT-MARC , «d  Artois , Diocefe 
d’Arras  , Confeil  provincial  de  fouverain  d’Artois  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lille  , Bail- 
liage de  Recette  de  Bapaume.  On  y compte  44.  feux 
& 220.  perfonnes. 

BOISSEY  , dans  la  Brefle  , Diocefe  de  Lyon  , 
Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , Election  de 
Bourg  , Mandement  de  Bagé.  On  y compte  21.  feux. 
Cette  ParoiiTe  eft  à une  lieue  N.  £.  de  Bagé , de  4.  de 
quart  N.  O.  de  Bourg. 

BOISSEY-LE-CHATEL , en  Normandie.  Voye\ 
Boiflet-lc-Châtel. 

BOISSEY-MAUGIS  , dans  le  Perche  , Diocefe 
de  Sécz  , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Alen- 
çon , Eleftion  de  Châtellenie  de  Mortagne.  On  y 
compte  1 24.  feux*  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la 
riviere  d’Huigne  , à 2.  1.  de  trois  quarts  S.  E.  de 
Mortagne. 

BOISS1A  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Par- 
lement de  Intendance  de  Bcfançon , Bailliage  de 
Recette  d’Orgelet.  On  y compte  feulement  to.  feux. 

BOISSIERE  , en  Languedoc,  Diocefe  de  Re- 
cette de  Nifmes  , Parlement  de  Touloufe  , Géné- 
ralité de  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc. 
On  y compte  30.  feux.  Cette  Paroifle  eft  lituée  à 
une  petite  diftancc  de  la  riviere  de  Rhofiii , à 3.  L 
S.  O.  de  Nifmes. 

BOISSIERE  , en  Quercy  , Diocefe  de  Eleftion 
de  Cahors  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de 
Montauban.  On  y compte  3.  feux,  77.  bcUogues 
de  demie  de  feu. 

BOISSIERE  ( la  ) , au  Pays-Mantois  , dans  le 
Gouvernement  général  de  l’Ifle-de-France  , Dio- 
cefe de  Chartres  , Parlement  & Intendance  de  Pa- 
ris, Eleftion  de  Montfort-l’Amaury.  On  y compte 
96.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 3. 1.  S.  Ü.  de  Montfort. 

BOISSIERE  ( la  ) , dans  laJiJrie-Françoife , Dio- 
cefe de  Meaux , Parlement  de  Intendance  de  Pa- 
ris , Eleftion  de  Rozoy.  On  y compte  feulement 
1 1 . feux. 

BOISSIERE  (la  ),  dans  le  Beauvoifis , au  Gou- 
vernement général  de  l’Ifle-de-France  , Diocefe  dt 
Eleftion  de  Beauvais  , Parlement  dt  Intendance  de 
Paris.  On  y compte  107.  feux.  Cette  ParoiiTe  eft  à 
3.  I.  de  demie  S.  S.  E.  de  Beauvais. 

_ BOISSIERE  (la},  en  Picardie,  Diocefe  de 
Tome  1. 
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Intendance  d*  A miens , Parlement  dn  Pflfîs  4 Elec- 
tion de  Mûntdidicr.  On  y tompte  ?6.  feux.  Cetté 
Paroifle  eft  h une  lieue  de  demie  E.  N»  E.  dé 
Montdidier. 

BOISSIERE  ( la  ) , en  Picardie  f Diocefe  de  Ida 
tendance  d’Amiens , Parlement  de  Paris  , Eleftibd 
d’Abbeville  , Bailliage  d’Airaine.  Oh  y compte  68. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à trois  quarts  de  lieue  S.  S. 
E.  d’Arguel , de  à 4.  1.  de  trois  quarts  S.  S.  Et 
d’Abbeville. 

BOISSIERE  ( la  } , en  Normandie ,-  Diocefe  dé 
LizieuX,  Parlement  de  Intendance  de  Rouen  , Elecj 
tion  de  Pont-l’Evêque  4 Scrgeqterle  de  Cambre-» 
mer.  On  y compte  4.  feux  privilégiés  de  1$.  feux 
taillables.  Cette  Communauté  eft  à cinq  quarts  de 
lieue  O.  un  quart  au  S.  de  Lizieux. 

BOISSIERE  ( la  ) , en  Bretagne , Diocefe  de 
Recette  de  Saint-Pol-de-Leon  , Parlement  dt  Imen* 
dance  de  Rennes.  On  y compte  4.  feux  t un  tieri 
de  un  quart  de  feu. 

BOISSIERE  ( la  ) , en  Languedoc  , Diocefe  , 
Recette  dt  Généralité  de  Montpellier  , Parlement 
de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  60.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 3.L  O 

N.  O.  de  Montpellier. 

BOISSIERE  ( la  ) , en  Poitou  , Diocefe  de  Lu* 
çon  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Poitiers  * 
Eleftion  de  Fontenay -le -Comte.  On  y compté 
186.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 3.  1.  dt  demie  E.  N» 
E.  des  Sables-d’Olonne , dt  9.  trois  quarts  O.  N.  O* 
de  Fontenay. 

BOISSIERE  ( la  ) , en  Poitou  , Diocefe  de  fa 
Rochelle  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Poi- 
tiers , Eleftion  de  Maulcon.  On  y compte  163.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à 6. 1.  dt  demie  O.  de  Mauleon. 

BOISSIERE  ( la  Petite  ) , en  Poitou , Diocefe 
de  la  Rochelle  , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Poitiers , Eleftion  de  Mauleon.  On  y compte 
6$.  feux. 

BOISSIERE  (la  Petite),  en  Poitou,  Diocefe 
de  la  Rochelle  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Poitiers , Eleftion  d^  Thouars.  On  y compte 
6 2.  feux.  Cette  Paroifle  eft  h une  bonne  demi- 
lieue  S.  de  Mauleon  , de  à 8.  lieues  O.  S.  O.  de 
Thouars. 

BOISSIERE  ( la  ) , en  Poitou,  Diocefe,  In- 
tendance dt  Eleftion  de  Poitiers  , Parlement  de 
Paris  , Arrondiflcmcnt  de  Parthcnay.  On  y compte 
1 24.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  dt  tiers  N. 

O.  de  Parthenay  , dt  7.  dt  demie  O.  N.  O.  de 
Poitiers. 

BOISSIERE  fur  Bourcia  ( la  ) , en  Franche- 
Comté  , Diocefe  , Parlement  & Intendance  de 
Befançon  , Bailliage  dt  Recette  d’Orgelet.  On  y 
compte  12.  feux.  Cette  Communauté  eft  fituce 
à une  petite  diftance  de  la  riviere  de  Surain , dt  à 
4. 1.  de  tiers  S.  O.  d’Orgelct. 

BOISSIERE  fur  Châtonay  ( la  ) , en  Franche- 
Comté  , Diocefe  , Parlement  dt  Intendance  de 
Befançon , Bailliage  dt  Recette  d’Or^elet.  On  y 
compte  29.  feux.  Cette  Communauté  eft  a.  1.  & 
tiers  S.  S.  O.  d’Orgelet. 

BOISSIERE  en  Craonois  ( la  ) , en  Anjou  , 
Diocefe  dt  Eleftion  d’Angers,  Parlement  de  Paris, 
Intendance  de  Tours.  On  y compte  6t.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à une  lieue  dt  demie  S.  S.  O.  de  Craon  , 
de  8.  N.  O.  d’Angers. 

BOISSIERE  en  Mauge  ( la  ) , en  Anjou , Dio- 
cefe dt  Eleftion  d’Angers  , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Tours.  On  y compte  80.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à une  lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Loire  ( 
de  7.  de  demie  O.  S.  O.  d’Angers. 

BOISSIERE  ( la  ),  Abbaye  d’Hommes,  de  l’Ordre 
de  Cîteaux  , en  Anjou , Diocefe  d’Angers , Parle- 
Hhhhhhhh 
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ment  de  Pafis, 
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Intendance  de  Tours  , Eleftion  de 


?a^E.dtfÜBai:ge,&  8.&  trois  quarts  E.  N.  E.  d’An- 
eersi  fondée  en  1131.  Cette  Abbaye  cil  en  cmn- 
niende,  & elle  vaut  1400.  livres  de  rente  au  Sujet 
qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  en  Cour  de 
Home  eft  de  93.  florins. 

BOISSIERE  ( la  ) & Bourdage  , bois  de  cent 
quatorze  arpents  , dans  la  Maîtrife  particulière 
d’Angoulême  , en  Angoumois  & dans  la  Généralité 


de  la  Foreft  de  Bareilte , à 3.I. 


de  Limoges. 

BOlSSiSE  - LA -BERTRAND  , dans  la  Brie- 
Françoifc  , Diocdp  de  Sens  , Parlement  & Inten- 
dance de  Paris  , Election  de  Melun.  On  y compte 
73. feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de 
la  Seine  , à une  lieue  S.  O.  de  Melun. 

BQISSISE-LE-ROI , dans  le  Gâtinois- François  , 
Diocefe  de  Sens , Parlement  & Intendance  de  Paris , 
£lc<flion  de  Melun.  On  y compte  4s.  feux.  Cette Pa- 
roiiiè  eft  lïtuée  fur  la  rive  gauche  de  la  Seine , pref- 
cjue  vis-à-vis  de  Boiflife-la-Bertrand,  à cinq  quarts  de 
Jtcue  O.  S.  O.  de  Melun. 

. BOISSONNADE  f la)  , en  Roucrgtie  , Diocefe 
d:  Election  de  Rhodes , Parlement  de  Touloufe  , In- 
tendance de  Montauban.  On  n’y  compte  point  de 
feux  , mais  feulement  89.  bellugues  & un  quart  de 
bdjugue  de  feu. 

BC>1SS0NNEYRE  C la  ) , en  Auvergne  , Diocefe 
fie  Election  de  St.  Flour , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Riom.  On  y compte  $o.  feux. 

BOISSOT  ( Saint-Vincent-dc-  ) , dans  le  Bcau  jo- 
lois , Diocefe»  de  Mâcon  , Parlement  de  Paris , in- 
tendance de  Lyon , Election  de  Viiiefranche.  On  y 
compte  86.  feux.Cetre  Paroiflè  eft  lïtuée  furie  Reins, 
à une  petire  lieue  E.  de  Roanne  & de  la  Loire.  - 

BOISSY  , dans  la  Bric-Champcnoife , Diocefe  de 
Meaux , Parlement  de  Intendance  de  Paris , Election 
de  Couiomiers.  On  y compte  118.  feux.  Cette  Pa- 
roift'e  eft  lïtuée  fur  la  riviere  de  Morin  , à une  lieue 
E.  un  quart  au  N.  de  Couiomiers. 

BOISSY  & dépendances , dans  laBrie-Cham- 
nenoife, Diocefe  de  Troves  , Parlement  de  Paris, 
Intendance  de  Châlons , Election  de  Sezanne.  On  y 
compte  66.  feux. 

BOISSY' , dans  le  Mantois  , au  Gouvernement 
général  de  l’Ifle-de-France,  Diocefe  de  Chartres, 
Parlement  & Intendance  de  Paris  , Election  de 
Mantes.  On  y compte  1 16.  feux.  Cette  Faro Life  eft 
fituée  fnrunruifîeau  , à 1.  I.  O.  S.  O.  de  Mantes. 

BOISSY , dans  le  Mantois , au  Gouvernement  gé- 
néral de  riftc-de-France , Diocefe  de  Chartres , Par- 
lement de  Intendance  de  Paris  , Election  de  Mont- 
fort : l’Amaury.  On  y compte  74.  feux.  Cette  Faroiflè 
eft  à une  lieue  N.  N.  O.  de  Montfort. 

BOISSY  , dans  le  Gâtinois-Orléannois , Diocefe 
de  Sens , Parlement  & Intendance  de  Paris , Election 
de  Nemours.  Un  y compte  62.  feux.  Cette  ParoilTe 
eft  à 3. 1.  O.  N.  O.  de  Nemours. 


BOISSY,  en  Normandie,  Diocefe  deLizieux.Pat 
louent  de  Rouen  , Intendance  d’Alençon  , Eleftioi 
& Sergcnterie  de  Bcrnay.  On  y compte  2 28.  feux 
Cette  Paroiflè eft  à 1 . 1.  de  demie  N. N.  O.  de  Bcrnay 
BOISSY', enNormandie  , Diocefe d’£vreux,lnten 
dance  d’Alençon  , Election  de  Conchcs  , Parlemen 
de  Rouen  , Scrgenteric  de  Breteuil.  On  y compti 
» «4-  feux.  Cette  ParoilTe  eft  à 3. 1.  & demie  S.  E.  d, 
Conches , de  3.  E.  de  Breteuil. 

■ BOISSY  , Village,  Château  6c  Marquifat , dépen 
dantdc  la  Paroiflè  de  Saint-Martin  de  Boilly  , ei 
Foreft  , Diocefe  de  Intendance  de  Lyon  , Parlemen 
e Paris  , Eleftion  de  Roanne.  Ce  village  cil  alloua 
p av'c  •*  ParoilTe  do  Saint-Martin  : il  eft  fitud  i un 
tiouo E.  do  Samt-Haon-lo-Cliâtol,  & à uno  liouo  l 
deux  uon  N.  U.  do  Roanne.  Jean  <k  Imbert  de  Bo i]f- 
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neveux'du-Cardinal  de  la  Grange,  quiavoit  beau- 
coup de  crédit  auprès  de  Charles  V. , fortirent  en 
1380.  de  Saint-Haon-le-Châtel , & devinrent  l’un 
Evêque  de  Mâcon  & enfuite  d’Amiens,  Ôc  l’autrePré- 
fident  au  Parlement  de  Paris.  En  U98.  ces  deux  frè- 
res tirent  bâtir  le  Château  de  Boilly.  Vers  l’an  1430. 
Euftache  de  Levi  devint  Seigneur  de  Roanne  par  ion 
mariage  avec  Alix  de  Cou\an  , de  acheta  la  Seigneu- 
rie de  Boilfy , qui  depuis  cette  époque  n’a  jamais  été 
féparée  de  celle  de  Roanne. 

Far  Lettres  de  Mai  1 564. , regillréesle  17.  Février 
fuirent,  les  Terres  de  Seigneuries  de  la  Mothe-St.- 
Romain  & de  Roanne  furent  unies  à celle  dcRoifly, 
de  érigées  en  Marquilât , fous  le  nom  de  Boiffy , en 
faveur  de  Claude  Gouffier  , Grand-Ecuyer  de  France, 
premier  Gentilhomme  de  la  Chambre  du  Roi,  fils 
d’Artus  Gouffier  , Gouverneur  de  la  perfonne  de 
François  I. , créé  Duc  de  Roannois , par  Lettres  du 
3.  Avril  1519.,  lefcjuellcs  ne  furent  point  enrégiftrées. 
Le  Marquis  de  Boilly  obtint  de  nouvelles  Lettres  de 
Novembre  i666.,regiilrées  le  22.  Décembre fuivant, 
par  lefquelles  Boilly  de  Roanne  furent  érigés  en  Du- 
ché  , fous  le  nom  de  Roannois  , pour  lui&  fes  def- 
cendants  mâles.  Ce  Duché  fut  érigé  en  Pairie  par 
Lettres  de  Septembre  1612.  de  du  8.  Avril  1619. (lef. 
quelles  ne  furent  point  enré»iftrées  ) en  faveur  de 
Louis  Gouffier , fon  petit-nls  , ayeul  d’Artus  qui 
embrafla  l’état  eccléfiaftique  , de  vendit  les  Marqui- 
fat de  Boifly  ôe  Duché  de  Roaunois  à fon  bcaufrere 
Frauçois  à'AubuJpm  , depuis  Duc  de  la  Fcuillade. 
Cette  Maifon  iJJaftrce  par  les  Dignités  de  Grand- 
Maître  , d’Amiral , de  Grand-Aumônier  de  de  Grand 
Ecuyer  de  France  , ainfî  que  par  fes  grandes  allian- 
ces, fubliile  encore  en  quelques1  branches.  V.  Thois. 

BOISSY-LE-CUTE  , dans  le  Gâtinois-Orléanois , 
Diocefe  de  Sens  , Parlement  de  Intendance  de  Paris, 
Eleftion  d’Eftampes.  On  y compte  46.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  à une  lieue  de  trois  quarts  E.  N.  E.  d’Efc 
tampes. 

BOISSY’  en  Drouais , dans  le  Perche , Diocefe  de 
Chartres  , Parlement  de  Paris , Intendance  d’Alen- 
çon, Election  de  Verneuil , Reflôrt  de  Châteauncuf. 
On  y compte  73.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  à cinq 
quans  de  lieue  O.  de  Dreux  , de  « 4. 1.  Ôc  demie  E.  de 
Verneuil. 

BOISSY'-LAILLERY,  dans  ic  Vcxin-François,au 
Gouvernement  général  de  l’Ifle-de-France  .Diocefe 
de  Rouen,  Parlementât  Intendance  de  Paris,  Election 
de  Pontoife.  On  y compte  85.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  à une  lieue  O.  N.  O.  de  Pontoife. 

BOISSYVLA-R1VIERE  , dans  le  Gâtinois  , au 
Gouvernemenr  génc'ral  d’Orlcanois  , Diocefe  de 
Sens  , Parlement  de  Intendance  de  Paris , Elcftion 
d’Eftampes.  On  y compte  57.  feux.  Cette  ParoilTe 
eft  fituée  fur  la  riviere  d’Eftampes  , à une  lieue  S.  de 
la  ville  de  ce  nom. 

BOISSY’-LE-SEC  , dans  le  Perche , Diocefe  de 
Chartres  , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’AJen- 
con  , Election  de  Verneuil  .Châtellenie  de  la  Ferté. 
On  y compte  x 68.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  lïtuée  à 
une  demi-lieue  de  la  rive  droite  de  l’Aurc  , 6c  à une 
lieue  S.  O.  de  Verneuil. 

EOISSY’-LE-SfcCQ  , dans  le  Hurepoix  , au  Gou- 
vernement général  de  l’Ifle-dc-France  , Diocefe  , 
de  Chartres  , Parlement  de  Intendance  de  Paris  , 
Election  de  Dourdan.On  y compte  109.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  à une  lieue  & trois  quarts  S.  E.  de 
Dourdan. 

BOISSY-SAINT-LEGER , dans  l’Ifle-de-France, 
Diocefe  , Parlement  , Intendance  de  Election  de 
Paris.  On  y compte  43.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 
3.  I.  S.  E.  de  Paris.  . 

BOISSY-SAINTrYON  , dans  le  Hurepoix  , au 
Gouvernement  général  de  l’Iflc-de-F rance  , Dio- 
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cefe , Parlement , Intendance  & Eleftiod  de  Pari! 
On  y compte  i J i . fcui.  Cette  Paroilfe  et)  à j . I.  & 
demie  N.  N.  E.  d'Eftampcs  , ik  6.  dt  quart  S.  S O 
de  Paris. 

BOISVILLE-l. A-SAINT-PERE  , au  Pays-Cbar- 
tram  , dans  le  Gouvernement  general  d’Orléanois  , 
IJioccfe  & Election  de  Chartres  , Parlement  de  Pa- 
ns , Intendance  d’Orléans.  On  y compte  203.  feux. 
Cette  Paroiflceft  à3. 1.  3c  deux  tiers  S.  E.de  Chartres. 

BOISVILLETTE  , au  Pays-Chartrain  , dans  le 
t.0l]*ernCmeDt  general  d’Orléanois  , Diocefe  3c 
Election  de  Chartres , Parlement  de  Paris  , Intcn- 
dance  d’Orléans.  On  y compte  $1.  feux.  Cette  Pa- 
rome  eit  à3. 1.  3c  quartS.  un  quart  à l’O.  de  Chartres. 

BOIS  YVON  , en  Normandie  , Diocefc  3c  Elec- 
tiond’Avranches , Parlement  de  Rouen , Intendance 
de  Caen,  Sergeutcrie  de  Benoît.  On  y compte  <<. 
feux.  Cette  Paroiftè  eft  à 4.  I.  & quart  E.  N.  E. 
d’Avranches. 

BOIT  , ville , en  LimouGn  , Diocefc  3c  Elec- 
tion de  Tulles  , Intendance  de  Limoges , Parlement 
df  Bordeaux.  On  y compte  174.  feux.  Cette  ville 
n’eft  rien  moins  tjue  conhdérablc  , 3c  il  n’y  a rien 
non-plus  qui  mérité  une  attention  particulière. 

BOITREAUXÇ les  ) , en  Normandie,  Diocefe 
e Lizicux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’A- 
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knçon  , Election  de  Bcrnay  , Sergenterie  de  Gbs. 
On  y compte  49.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à quelque 
diftancc  de  la  rive  gauche  de  la  Rille  , 3c  à 4. 1.  3c 
deux  tiers  S.  S.  E.  de  Bernay. 

BOITRON  , bourg  , en  Normandie  , Diocefe  de 
Sécz  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  3c  Eleétton 
d’Alençon  , Châtellenie  d’Eflay  On.  y compte  22  j. 
feux.  Ce  bourg  eft  à une  lieue  3c  demie  S.  E.  de 
Sccz  , 6c  3.  3c  deux  tiers  N.  E.  d’Alençon. 

La  Terre  3c  Seigneurie  de  Boitran  fut  portée  en 
mariage  à Jean  Jll.  d'Ofmant  , par  Anne  - Renée 
Mallart  , fa  fécondé  femme  , 3c  mere  d’Euftache 
d’Ofmont,  en  faveur  duquel  cette  Terre  fut  érigée 
en  Comté  , par  Lettres  de  Janvier  1720. , regiftrecs 
à Rouen  le  20.  Novembre  fuivant.il  a epouie  le  5. 
Janvier  1714.  Marie-Louifc  de  Pardieu-dc-Maucom- 
hlc  , dont  x°.  Barnabe  - Louis  d’Ofraont  , 20. 
Louis-Eullache,  30.  Euftache-Louis,  3c  40. Charles- 
Antoine. 

BOITRON  , dans  la  Brie-Champenoifc  , Diocefc 
3c  Election  de  Meaux  , Parlement  & Intendance  de 
Paris.  On  y compte  s$*  feux. 

BOITTEAUX  , en  Picardie  , Diocefc  3c  Inten- 
dance d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , Election  de 
Montdidier.  On  n’y  compte  qu’un  feul  feu. 

BOIXIOUX  , dans  le  Limoufin  , Diocefc , In- 
tendance 3c  Eleélion  de  Limoges  , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  40.  feux.  Cette  Paroiftè  eft 
Iituée  en  pays  de  montagnes  3c  peu  fertile. 

BOIZY  , en  Forcft  , Diocefe  3c  Intendance  de 
Lyon  , Parlement  de  Paris  , Election  de  Roanne. 
On  y compte  37.  feux.  J/ojeç*Boifly. 
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BOLANDOZ  , en  Franche-Comté,  Diocefc  , 
Parlement  3c  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  3c 
Recette  d’Omans.  On  y compte  38.  feux.  Cette  Pa- 
cific eft  h 2. 1.  S.  S.  O.  d’Ornans. 

BOLAS1E  , Abbatia  de  Bclafio.  C’étoit  autrefois 
une  Abbaye  de  l’Ordre  de  Clteanx  , dans  le  Diocefc 
de  Lciftoure , enGafcogne  , mais  dont  on  ne  trouve 
maintenant  aucun  veftige. 

^BALBONNE  , Abbaye  d’Hommes,  de  l’Ordre  de 
Citcaux  , au  Comté  de  toix  , Diocefe  de  Mirepoix  , 
Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de  RouftUlon  ,. 
Recette  du  pays  de  Foix  ; Iituée  fur  la  rive  gauche 
d’une  petite  rivière  , à 3. 1.  N.  N.  E.  de  Pamiers , 3c 
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autant  N.  O.  de  Mirepoix  j fondée  d’abord  ci 
* 1 5°;  1 auprès  de  la  ville  de  Mazeres  , mais  rebâtie 
dans  la  fuite  où  elle  eft  à prefent  , au  confinent  de 
1 Aricge  oc  du  Le rs.  C’eft  une  des  plus  belles  3c  des 
plus  riches  Maifons  de  l’Ordre  de  Citeaux.  Roger  , 
Comte  de  Foix  , y fut  enfeveli  en  1 273.  dans  I’E- 
glife  qu’il  y avoit  fait  bâtir.  Jacques  du  Four  qui 

all  ' jpe  nfouS  Ie  nora  dc  B<înoit  xn-  » avoit  été 

Abbe  de  Eolbonne  , avant  que  d’être  Evêque  de 
Mirepoix.  Cette  Abbaye  eft  ert  commende , 3c  elle 
vaut  au  moins  dix  mille  livres  de  rente  au  Sujet  qui 
en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  en  Cour  de  Rome 
elt  de  1 200.  florins. 

BOLLAS  , dam  la  Principauté  de  Dorobes  . 
Diocefe  de  Lyon  , Confcil  fouverain  de  Dombes 
Châtellenie  de  Villeneuve.  On  y compte  13.  fenx! 
j If  ,^orntnunauté  eft  à cinq  quarts  de  lieue  N.  E. 
de  Trévoux  , 3c  autant  S.  O.  de  Villeneuve. 
j.J*pk*jEB.E.Cou  Bolbec  , bourg , avec  une  Jurif- 
diftion  , Mairie  3c  Sergenterie,  au  pays  de  Caux  en 
Normandie  , Diocefe  , Parlement  3c  Intendance  de 
Rouen  , Eleélion  de  Caudebec.  On  y compte  3.  feux 
privilégiés  6c  660.  feux  taillables.  Ce  bourg  eft  à 2. 1. 
de  la  rive  droite  de  la  Seine  , $.  3c  demie  E.  N.  E. 
du  Havre-dc-Grace  , 3.  3c  deux  tiers  O.  N.  O.  de 
Caudebec  , 3c  9.  3c  demie  O.  N.  O.  de  Rouen.  L’E- 
glife  paroiffialc  eft  dédiée  à Saint-Michel.  Outre 
cette  Eglife , il  y a un  Prieuré  à la  nomination  de 
l’Abbé  de  Bcrnay.  Le  commerce  que  font  les  habi- 
tants de  ce  bourg  , eft  allez  confidérable  : il  confifte 
principalement  en  cuirs  3c  en  dentelles.  U y a aufiï 
des  manufactures  d’etoffes  de  laine  , 3c  une  fabriqua 
de  couteaux  qui  font  cftimés  à caufe  de  la  bonté  de 
leur  trempe. 

BOLLEBEC  , bois  en  Normandie  , fîtué  aux 
environs  du  bourg  du  même  nom.  Ce  bois  a en- 
viron une  lieue  de  circuit. 

BOLLEBEC  , petite  rivière  dc  Normandie.  Elle 
prend  fa  fource  à Fontaine-Martel  ; elle  paflè  par 
Bollebec  , Gouchet  , Lillebonne  , 3c  le  Ménii  ; 6c  , 
après  un  cours  de  $.  lieues  ou  environ  , elle  fe  jette 
dans  la  Seine  , à une  petite  lieueS.  de  Lillebonne. 

BOLLEHARD  , Bourg  3c  Baronnie , en  Nor- 
mandie , Diocefe , Parlement  , Intendance  3c  Elec- 
tion de  Rouen.  On  y compte  j.  feux  privilégiés  3c 
117*  feux  taillables*  Ce  bourg,  dont  le  nom  s’écrit 
attffi  le  Bofchlehjrt  , eft  à 4.  1.  N.  de  Rouen.  II  s’y 
tient  tous  les  ans  une  foire  , 3c  toutes  les  femaines 
un  marché  qui  eft  fort  fréquente. 

BOLLER  , dans  le  Pays-Meffin  , Diocefe  de 
Trêves  , Parlement  3c  Intendance  de  Metz , Pré- 
vôté de  Thions-ille.  On  y compte  feulement  3.  feux. 

BOLLEVILLE  , en  Normandie  , Diocefe,  Par- 
lement 3c  Intendance  de  Rouen  , Eleftion  de  Cau- 
debec , Sergenterie  de  Bolbec.  On  y compte  un 
feu  privilégié  3c  102.  feux  taillables.  Cette  ParoilTe 
eft  à cinq  quarts  de  lieue  N.  E.  dc  Bolbec , 3c  à 4. 1. 

3c  trois  quarts  N.  O.  dc  Caudebec. 

BOLLEZECLE  , dans  la  Flandre -Flamingante 
ou  Maritime  , Diocefe  d’Yprès  , Parlement  de 
Douay  , Intendance  de  Lille  , Subdélégation  3c  Re- 
cette de  CaflTel.  On  y compte  135.  feux.  Cette  Pa-  ’ 
roifle  eft  à 2. 1. 3c  tiers  O.  un  quart  au  N.  de  Caflèl. 

BOLLINGHEN  ou  Boningue  , en  Picardie  , 
Diocefe  de  Boulogne  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance d’Amiens  , Gouvernement  3c  Recette  de  ' 
Calais.  On  y compte  60.  feux.  Cette  Paroiftè  eft  à 
cinq  quarts  dc  lieue  E.  de  l’Océan , 3c  à unelieue 
3c  trois  quarts  S.  O.  dc  Calais. 

BOLLWEILLER  , Paroiftè  3c  Bailliage  , dans  le 
Sundtgaw  , Diocefe  de  Bâle  , Confcil  fouverain  Ôc 
Intendance  d’Alface.  On  y comp  te  36.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  à 3.  I.  3c  deux  tiers  S.  S.  O.  de  Colmar, 

3c  14.  3c  demie  S.  O. de  Strasbourg!  Long.  24.  $6.4* 
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o.  Confidéré  comme  Diftrift  particulier 


ï 'la  Province  d’ Alface  ,1c  Bailliage  de  Bollweiller 
cft  un  des  treize  Diftriéts  qui  divilent  la  haute  Al- 
face.  On  y compte  6.  Paroiffes  ou  Communautés  , 
,06.  feux  & IS*S-  perfonnes  , ainfi  que  cela  Ce 
prouve  par  le  dénombrement  qui  fuit. 


Penijfti- 

BOLLWEILLER 
Feldkirck  . • 
Flazlandcn  . • 
Heinubrun  . ■ 
Rcgiiheim  - • 
Ungtîriheim 
6.  Paroijfet. 


Feux. 


Total  joj 


Par  Lettres  de  1740.  la  Terre  , Seigneurie  Ci 
Comté  de  Bollweiller  y la  meme  dont  nous  venons  de 
parler , fut  érigée  en  Mar  qui  (àt  en  faveur  de  Rhein- 
hold-Charles  Comte  de  Rofen  , Lieutenant-Général 
des  armées  du  Roi  , Commandeur  de  l’Ordre  royal 
& militaire  de  Saint-Louis  , fils  aine  de  Conrad  de 
Rofen  Comte  de  Bollweiller  , Seigneur  de  Her- 
renftein  ou  Tettenvrciller  ( Terre  qui  a toujours  été 
corap  au  nombre  des  Terres  immédiates  ) , Ma- 
réchal i France  , Chevalier  des  Ordres  du  Roi  , 
mort  le  1 S . Août  171s-,  iffu  d’une  noble  Ce  ancienne 
Maifon  de  Livonie.  Le  Marquis  de  Boliveiller,  mort 
en  174S.  , âgé  de  78.  ans  , avoit  époufé  le  13. 
Juillet  1698.  , Mare-Béatrix-OcUvie  de  Grammont , 
héritière  , par  la  mort  de  fon  frère  , du  Comte  de 
Gram.  îont  Ce  de  la  Baronic  deConflandey  en  Fran- 
che-Comté , mere  d’Anne  - Armand  de  Rofen  , 
Marquis  de  Bollweiller  , Comte  de  Tcttcnwcillcr 
& de  Grammont  , Baron  de  Conflandey  , &c.  , 
Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi , de  Mcftre- 
de-Camp  du  Régiment  de  Rofen , Cavalerie  Alle- 
mande , de'cédé  le  28.  Novembre  «749-  , à l’âge  de 
38.  ans.  Uavoit  époufé  Jeanne-Oélavie  de  Vaudrey  , 
Élle  unique  de  Nicolas-Jofeph  Comte  de  Vaudrey  , 
Baron  de  Saint-Remy  , Ci  de  Jeanne-Catherine  de 
Rotterabourg  , dont  la  mere  étoit  Anne-Jeanne  de 
Rofen  , fille  aînée  du  Maréchal  de  Rofen.  Cette 
D ne  ( J.  Oftavie  de  Vaudrey)  , qui  a porté  dans 
la  Maifon  de  Rofen  la  Baronnie  tic  Saint-Remy  , les 
Terres  de  Montot  & de  Bettoncourr  avec  leurs 
dépendances  en  Franche-Comté  , Ci  celle  de  Maf- 
munfter  ou  Mafveaut  dans  la  haute  Alface , a eu 
pour  enfants  , i°.  Louife-Jeannc-Charlottc  de  Ro- 
fen , Chanoinefle  de  Rcmircmont , morte  âgée  de 
1 2.  ans  ; i9.  Eugene-O&ave-Augfftin  , Marquis  de 
Rofen  , Meftre-de-Camp  en  fécond  du  Régiment 
de  Cavalerie  de  Wirtembcrg,  ci-devant  Rofen,  &c., 
né  le  28.  Août  1737.  ; 3®.  trois  garçons  morts  en 
bas  âge  ; 4°.  Marie- Anne-Charlotte  de  Rofen  , née 
pofihume  le  u.  Avril  i7S°* 

Ce  fut  l’alliance  de  Nicolas-Frédéric  Comte  de 
Rottembourg  , avec  Anne-Jeanne  de  Rofen  , fille 
aînée  du  Maréchal  de  ce  nom  , qui  attira  en  France 
ledit  Nicolas-Frédéric , & il  eft  mort  dans  ce  Ro- 
. yaume , Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi  en 
171s*  Outre  Madame  de  Vaudrey  , lt;  Comte  de 
Rottembourg  biffa  deux  autres  filles  Chanoineffes 
i Rcmiremont,  dont  l’une,  Anne  -Louifc  - Claire  , 
Comteffe  de  Rottembourg  , vivoit  encore  il  y a peu 
d’années  : il  lailïn  auffi  un  fils  , Conrad-Alexandre 
Comte  de  Rottc mbou  rg,  Ambafladeur  du  R oi  en  Pruflè 
C:  en  Efpagnc , Plénipotentiaire  au  Congrès  de  Cam- 
br.ty  , Brigadier  des  armées  du  Roi , 8c  Chevalier 
de  fes  Ordres  , mort  en  1734.  fans  alliance. 

BOLOGNE,  bourg  avec  une  Juftice  royale,  au 
pays  de  Riviere-Verdun  , enclavé  dans  le  Comté 
de  Comminges , en  Gafcognc  , Dioccfc  de  Com- 
mingos  t Parlement  de  Touloufe  , Intendance 
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d’Aufch,  Eleélionde  Riviere-Verdun.  On  y compte 
14.  feux  4 S-  bellugues  Ci  demie.  Ce  bourg  cft  fîtué 
fur  la  rivière  de  Gimonc  , à 6. 1.  N.  N.  E.  de  Sainr- 
Bcrtrand-dc-Comminges , 1 3.  & demie  S.  O.  de  Tou- 
loufe , Ci  8.  & demie  S.  un  quart  à l’E.  d’Aufch.  Le 
bourg  de  Bologne  eft  la  patrie  de  F.rançeis  Bayle  , 
fameux  Philofophe  Ce  habile  Médecin  , Profeffcur 
en  rUnivcrfité  de  Touloufe  , & le  même  qui  a 
donné  au  public  un  fyftême  de  Phyfique  en  trois 
volumes  in-40.,  Ce  plufieurs  Traités  de  Médecine 
qui  font  affez  eftimés.  11  ne  faut  pas  le  confondre 
avec  Pierre  Bayle  , fameux  Profcffeur  de  Philofo- 
phic  Ce  célébré  Critique  dudix-feptiemc  fiecle.  Celui- 
ci  étoit  originaire  de  Carlat  au  Comté  de  Foix. 

BOLOGNE  , dans  le  Baffigny , en  Champagne  , 
Diocefe  de  Langres  , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Châlons  , Ele&ion  de  Chaumont.  On  y 
compte  44.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  fur  la 
rive  droite  de  la  Marne  , à une  lieue  Ci  demie  N.  de 
Chaumont. 

BOLOZON  , dans  la  Breffe  , Diocefe  de  Lyon , 
Parlement  Ci  Intendance  de  Dijon  , EleAion  de 
Bellcy , Mandement  de  Pontcin.  On  y compte  47. 
feux.  Cette  Paroiffe  cft  fituée  fur  la  rive  gauche  de 
l’Ain  , à 2.  1.  6c  deux  tiers  N.  un  quart  à l’E.  de 
Pontcin  , Ci  9.  Ci  demie  N.  0.  de  Belley. 

BOLQUERE  ou  Bolcuere  , en  Rouffillon  , Dio- 
cefe de  Perpignan  , Confeil  fupérieur  & Intendance 
de  Rouffillon  , Viguerie  de  Cerdagne.  On  y compte 
49.  feux.  Cette  Paroiflê  eft  à cinq  quarts  de  lieue 
E.  S.  E.  de  Montlouis. 

BOLSENHEIM , dans  la  baffe  Alface  , Diocefe 
de  Strasbourg  , Confeil  fouverain  de  Intendance 
d’Alfacc , Directoire  de  la  Nobleffe.  On  y compte 
14*  feux. 
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BOMBON  , dans  la  Brie-Françoife,  Diocefe  de 
Sens  , Parlement  & Intendance  de  Paris  , Eleélion 
de  Melun.  On  y compte  10s.  feux.  Cette  Paroiffe 
eft  à 3. 1.  N.  E.  de  Melun. 

Par  Lettres  de  Mars  1699.  regiftrées  le  6.  Février 
1700. , la  Terre  Ci  Seigneurie  de  Bombon  fut  érigée 
en  Comté , en  faveur  de  Bafilc  de  Brenne  de  Pojlel , 
qui , de  fon  mariage  avec  Marie-Magdeleine  Dutet 
de  Chcx-cry  , a eu  Edme-Charlotte  de  Brenne  , 
Comteffe  de  Bombon , Dame  du  Palais  de  la  Reine , 
mariée  en  1720.  à Marie-Thomas-Augufte  Goyon  , 
Marquis  de  Matignon. 

BOM1ERS  , Châtellenie  , en  Berry  , du  Diocefe 
de  Bourges  & de  l’Archiprêtré  de  Châteauroux. 
Cette  Châtellenie  releve  du  Duché  de  Châteauroux. 

BOMPAS , en  Rouffillon  , Diocefe  de  Perpi- 
gnan , Confeil  fupérieur  , Intendance  , Viguerie  Ce 
Recette  de  Rouflillon.  On  y compte  $8.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Tet , 
à trois  quarts  de  lieuç  E.  N.  E.  de  Perpignan. 

BOMPAS , dans  le  Comté  Venaiffin.  V . Bonpa*. 
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BONABAN  , en  Bretagne , Diocefe  & Recette 
de  Dol , Parlement  & Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  3.  feux  de  un  tiers  de  feu.  Cette  Paroiffe 
eft  à une  lieue  S.  de  l’Océan  , & autant  0. 
de  Dol.  . 

BONAC  Ci  Bezac , au  Comté  de  Foix  , Diccele 
de  Pamiers,  Parlement  de  Touloufe  , Intendance 
de  Rouffillon  , Recette  du  Comté  de  Foix.  On  y 
compte  23.  feux  & un  tiers  de  feu  de  compote». 
Ce  137.  allumans.  Bonac  cft  à trois  quarts  de  heue 
O.  de  Foix  Ce  de  la  riviere  d’Arriege , à 3.  I*  S.  • 
O.  de  Pamiers,  & 14.  S.  de  Touloufe. 

En  1683.  La  Terre  & Seigneurie  de  Bonne  fut 
érigée 
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érigée  en  Marquifat,  en  faveur  de  Salomon  Dujfort  , 
Capitaine  de  Cavalerie  , puis  Lieutenant  des  Ma- 
réchaux de  France  dans  le  Comté  de  Foix  en  1694. 
Il  mourut  en  1698.  , ayant  eu  d’Efther  de  Jauj - 
faud  , Jean-Louis  Duflon  , Marquis  de  Bonac  , 
Meftre-de-Camp  d’un  Régiment  de  Cavalerie  en 
1701. , Licutenant-dc-Roi  du  pays  de  Foix , Am- 
baflâdeur  de  France  k la  Porte , & Chevalier  de 
l’Ordre  de  Saint-André  de  Ruffie  , décédé  le  pre- 
mier Septembre  1738.  Il  avoir  époufé  le  22.  No- 
vembre 171s-  Magdeleine-Françoife  de  Gontaut , 
fille  du  Maréchal-Duc  de  Biron  , dont  il  a vu  , 
i°.  N.  Duflon  , Marquis  de  Bonac  , Maréchal  de 
camp  en  >749-  , Lieutenant-de-Roi  & Comman- 
dant du  pays  de  Foix  , Chevalier  de  l’Ordre  de 
Saint  - André  de  Ruffie  , marié  le  14.  Février 
1740.  à N.  Brtit  de  h Granville  , dont  il  a des 
enfants  ; x°.  N.  Duflon  de  Done\an , Officier  aux 
Gardes-Françoifes  ; 3°.  N. , Chevalier  de  Malte; 
4°.  Conftancc-Françoife , mariée  le  9.  Mai  1749.  à 
Charles  - Antoine  - François  - Marie  , Marquis  de 
Vignacourt.' 

BONA1GUE  ou  Bonnaicue  , Abbaùa  Bon æ 
Aqux  , Abbaye  d'Hommes  , de  l’Ordre  de  Citeaux  , 
en  Limoufin  , Diocefe  & Intendance  de  Limoges  , 
Parlement  de  Bordeaux  , Election  de  Tulles  ; fituée 
dans  une  contrée  agréable  , auprès  d’un  bois  , à une 
bonne  lieue  E.  N.  E.  d’Uxcllcs , 3.  de  la  rive  droite 
de  la  Dordogne  , 8.  N.  E.  de  Tulles  , de  19.  E. 
S.  E.  de  Limoges  ; fondée  vers  l’an  1142. , &c. 
Cette  Abbaye  eft  en  réglé  , & elle  jouit  de  8.  à 10. 
mille  livres  de  rente. 

BONBOUILLON.en  Franche-Comté,  Dioccfe, 
Parlement  & Intendance  de  Befançon,  Bailliage  & 
Recette  de  Gray.  On  y compte  3$.  feux.  Cette  Pa- 
roifle  eft  à 2. 1.  & deux  tiers  S.  E.  de  Gray. 

BONCAUVIEUX  ( le  ) ou  le  Boücauvicux, 
au  pays  des  Landes , en  Gafcognc , Diocefe  de  Dax , 
Parlement  de  Touloufe , Intendance  d’Aufch , Elec- 
tion des  Landes.  On  y compte  148.  feux. 

BONCÉ  , au  Pays-Chartrain  dans  le  Gouverne- 
ment général  d’Ürlcanois  , Diocefe  & Eleéfion  de 
Chartres,  Parlemeiudc  Paris,  Intendance  d’Orléans. 
On  y compte  36.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 3.  L S. 
un  quart  k l’E.  de  Chartres. 

BONCEROUX  , petit  bois  de  douze  arpents , 
dans  la  Maîtrife  particulière  de  St.  Pons  de  Tom- 
mieres  , en  Languedoc. 

BONCHAMPS  , bourg  , dans  le  Maine,  Diocefe 
du  Mans , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Tours  , 
Eleftion  de  Laval.  On  y compte  240.  feux.  Ce 
bourg  eft  h une  lieue  E.  un  quart  au  N.  de  Laval. 

BONCHAPT  , en  Périgord,  Diocefe  & Elc&ion 
. de  Périgueux  , Parlement  & Intendance  de  Bor- 
deaux. On  y compte  1 $6.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 
3.I.  & tiers  O.  N.  O.  de  Périgueux. 

BONCHOUX  ( les  ) /en  Franche-Comté  , Dio- 
cefe , Bailliage  & Recette  de  St.  Claude  , Parle- 
ment & Intendance  de  Befançon.  On  y compte  140. 
feux.  Cette  Paeoiffe  eft  il  *.  1.  S.  de  St.  Claude. 

BONCOURT,  dans  le  Duché  de  Bar  , Diocefe 
deToul  , Confeil  fouverain  & Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  de  Pont-ù-MoulTon , Prévôté  de 
Preny.  On  y compte  14.  feux.  Cette  Communauté 
eft  k 2.  l.N.  N.  O.  de  Pont-à-Mouflôn. 

BONCOURT  , dans  le  Duché  de  Bar  , Diocefe 
de  Tout , Confeil  fouverain  & Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  de  Saint-Mihicl.  On  y compte  25. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  à une  petite  diftance 
de  la  rive  droite  de  la  Mcufe  , & à 2.  1.  S.  S.  E.  de 
St.  Mihiel-  De  Boncourt  dépendent  les  hameaux 
de  Forbcauvoiiln  & la  petite  Mandre  ; & outre 
cela  il  y a une  annexe  nommée  Pont-fur-Meufc. 

BONCOURT , dans  le  Duché  de  Bar  , Diocefe 
Tome  I. 
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de  Metz  , Confeil  fouverain  & Intendance  de 
Lorraine  , Bailliage  d’Etain.  On  y compte  10. 
feux.  Cette  Communauté  eft  à 3.  I.  E.  d’F.tain. 

BONCOURT  , en  Picardie , Dioccfe  & EleéVon 
de  Laon , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Coif- 
fons. On  y compte  96.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 
4. 1.  Ôc  quart  E.  un  quart  au  N.  de  Laon , & 2.  S. 
de  Monte  omet. 

BONCOURT  , en  Normandie  , Diocefe  & Elec- 
tion d'Evreux,  Parlement  & Intendance  de  Rouen, 
Sergenterie  de  Paflÿ.  On  y compte  2.  feux  privilégiés 
& 36.  feux  taillantes.  Cette  Paroifle  eft  à 2.  ).  E.  un 
quart  au  S.  d’Evreux. 

BONCOURT  , en  Artois , Dioccfe  de  Bbulognc  , 
Confeil  provincial  & fouverain  d’Artois  , Parle- 
ment de  Paris  , Intendance  de  Lille  , Bailliage  & 
Recette  de  Lillers.  On  y compte  24.  feux  & 117. 
perfonnes.  Cette  Paroifle  eft  à 2. 1.  & demie  O.  S. 
O.  de  Lillers , & 2.  & trois  quarts  S.  de  Thérouennc. 

BONCOURT , dans  le  Mantois  , au  Gouverne- 
ment général  de  l’Ifle-de-France  , Diocefe  de  Char- 
tres , Parlement  & Intendance  de  Paris , Election 
de  Dreux.  On  y compte  27.  feux. 

BONCOURT  , dans  le  Sundtgaw  , Diocefe  de 
Bcfançon  , Confeil  fouverain  & Intendance  d’Al- 
face  , & Recette  de  Delle.  On  y compte  feulement 
3.  feux. 

BONCOURT  , Commanderie  de  l’Ordre  de 
Malte , de  la  Langue  & du  Grand-Prieuré  de  France , 
en  Picardie.  Cette  Commanderie  vaut  21 136.  liv.  de 
rente  au  Sujet  qui  en  eft  prouvu. 

BONCOURT-LE-BOIS  , en  Bourgogne  , Dio- 
cefe d’Autun  , Parlement  & Intendance  de  Dijon  , 
Bailliage  & Recette  de  Nuyts.  On  y compte  34. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  k deux  tiers  de  lieue  Ë. 
de  Nuyts. 

BONCOURT  - LA  - RONCE  , en  Bourgogne  , 
Diocefe  d’Autun  , Parlement  <5c  Intendance  de 
Dijon , Bailliage  & Recette  de  Nuyts.  On  y compte 
feulement  2.  feux.  Cette  Communauté  eft  à cinq 
quarts  de  lieue  S.  O.  de  Nuyts. 

BONDAROY  , dans  l’Orléanois  propre  , Dio- 
cefe Ôc  Intendance  d’Orléans , Parlement  de  Paris  , 
ElcéUonde  Pithiviers.  On  y compte  3t.  feux. 

BONDE  , riviere  , en  Normandie.  Elle  prend  fa 
fource  au-deflus  de  Doudeauvillc , vers  la  forêt  de 
Lihons.  Elle  pafle  à Etrepagny  & Chauvincourt  ; 
& , après  avoir  reçu  la  Levriere  , elle  entre  dans 
l’Eptc  au-dclTous  de  Gifors.  Le  cours  de  cette  riviere 
n’eft  que  de  trois  lieues  ou  environ. 

BONDEV1LLE , en  Normandie,  Diocefe  , Par- 
lement, Intendance , Eleétion  & Banlieue  de  Rouen. 
On  y compte  1 10.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une 
grande  lieue  N.  N.  O.  de  Rouen. 

BONDEVILLE  fur  Fécamps,  en  Normandie, 
Diocefe  , Parlement  & Intendance  de  Rouen , Elec- 
tion de  Caudcbec  , Sergenterie  de  Grain  ville.  On  y 
compte  2.  feux  privilégies  & s 3.  feux  taillables.  Cette 
Paroifle  eft  à une  bonue  demi-lieue  de  l’Océan  , & 
à 7.  1.  N.  O.  de  Caudebec. 

BONDIS  ,dans  lTfle-de-France,  Diocefe,  Par- 
lement, Intendance  & EleéUon  de  Paris.  On  y 
compte  73.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  auprès 
d’un  bois  , à 2.  1.  E.  N.  E.  de  Paris.  La  forêt  de 
Bondis  contient  onze  cens  foizante-dix-huit  ar- 
pents , dépendans  de  la  Maîtrife  de  Paris. 

BONDOUFFLE  , dans  lTfle-de-France,  Dio- 
cefe , Parlement , Intendance  & Election  de  Paris. 
On  y compte  33.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à cinq 
quarts  de  lieue  O.  de  Corbeil,  & à 4. 1.  & trois  quarts 
S.  un  quart  k l’E.  de  Paris. 

BON  DUES  , dans  la  Flandre-Walonnc  , Dio- 
cefe de  Toumay , Parlementde  Douay , Intendance, 
Subdclégation  ôtRecettc  de  Lille.  On  y compte  1 
Iiiiiiii 
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feux.  Cette  P-ieoiffe  eft  fituée  fur  une  hauteur  , i 
une  lieue  & tiers  N- 

BONDY  , dans  lAgenois  , en  Guyenne  , Dio- 
cef^  Si  Election  d’Accn  , Parlement  & Intendance 
de  Bordeaux  , Jurifdiétion  de  Montflanquiu.  On  y 
compte  34-  &«*• 

BONFAY  , Bonum  Fugetum  , Abbaye  d Hom- 
mes , de  l’Ordre  de  Prémontré  , dans  le  Duché 
de  Lorraine  , Diocefe  de  Toul  , Confeil  fouve- 
rain  & Intendance  de  Lorraine  , Bailliage  de  Dar- 
ney  ; fituée  dans  la  ParoiiTe  d’Adompt , fur  la  ri- 
vière de  Madonne,à  ».  1.  & demie  N.  N.  E.  de 
Darney  , 10.  S.  S.  E.  de  Toul , dt  9.  de  demie  S.  de 
Nancy  ; fchdce  vers  le  milieu  du  douzième  fiecle.dtc. 
Cette  Abbaye  eft  en  réglé , dt  clic  jouit  de  »ooo.  liv. 
de  rente  ou  environ. 

BONFOSSÉ  , petit  Canton  de  l’Eieftion  de  St. 
Lo  , en  Normandie  , dt  qui  donna  fon  nom  aux  Pa- 
reilles de  St.  Evrcmond  , de  St.  Martin  , de  St.San- 
fon  de  de  St.  Sauveur. 

BONHOMME  ( le  ) .dans la  haute  Alfacc , Dio- 
cefe de  Bâle  , Confeil  fquvcrain' dt  Intendance  d’Al- 
face  , Bailliage  de  Recette  de  Ribauwiller.  On  y 
compte  34.  feux. 

BONINGUES  , en  Picardie  , Diocefe  de  Bou- 
logne , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Amiens , 
Gouvernement  d’Ardrcs.  On  y compte  77.  feux. 
Cette* Paroiffe  eft  fituée  fur  la  riviere  de  Mardick  , 
à une  lieue  de  deux  tiers  S.  E.  d’Ardres. 

BONINGUES  . en  Picardie  , Diocefe  de  Bou- 
logne , Parlement  de  Paris , Intendance  d’Amiens , 
Gouvernement  de  Calais.  On  y compte  28.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  fituée  à cinq  quarts  de  lieue 
de  l’Océan  , de  à une  lieue  de  trois  quarts  S.  O. 
de  Calais. 

BONIOUX  ou  Bonievx  , bourg  ou  petite  ville  , 
dans  le  Comté  Venaiifin  . Diocefe  d’Apt  , Judi- 
cature  de  Lille.  On  y compte  600.  feux.  Cette  ville 
eft  fituée  fur  le  penchant  de  la  montagne  de  Le- 
beron.  à une  IieueS.  S.  O.  d’Apt.  4.  dt  demie  E.  de 
Cavaillon , 5.  E.  un  quart  au  S.  de  l’iile.  de  8.  de 
demie  E.  S.  E.  d’Avignon.  Il  y a à Bonioux  un  Cou- 
vent de  Rvcollcts  : c’eft  auffi  dans  le  territoire  de 
cette  ville  *,  que  fe  trouve  le  beau  Pont  Julien  , bâti 
fur  la  riviere  de  Calavon  parles  Romains. 

BONLIEU  , Abbaye  de  Filles  , de  l’Ordre  de 
Citeaux  , dans  le  Maine  , Diocefe  de  Mans  , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  de  Tours , Election 
de  Château-du-Loir  ; fituée  fur  la  rive  gauche  du 
Loir  , à une  bonne  dcmi-licue  S.  E.  de  Châtcau- 
du-Loir  , & 7,  de  demie  S.  S.  E.  du  Mans  ; fondée 
au  mois  de  Mai  1219.  par  Guillaume  des  Roches  , 
Sénéchal  de  Touraine  , d’Anjou  de  du  Maine  , qui 
fut  inhume  dans  l’Eglife  de  ce  Monaftere  en  i»»*. 
Le  revenu  de  cette  Abbaye  eft  de  5.  à 6.  mille  livres. 

BONLIEU  ou  Cakbonblanc  , Abbaye  d’Hom- 
nies . de  l’Ordre  de  Citeaux  , dans  le  Bourdelois  , 
en  Guyenne  , Diocefe  , Parlement  , Intendance 
de  Election  de  Bordeaux  , fituée  dans  le  pays 
d’ Entre -deux -Mers  , à*.  1.  N.  E.  de  Bordeaux  ; 
fondée  en  1162..  dcc.  Cette  Abbaye  eft  en  com- 
tnende , de  clic  vaut  2000.  livres  de  rente  au  Sujet 
qui  en  eft  pourvu  par  le  RoL  La  taxe  en  Cour  de 
Rome  eft  de  57.  florins. 

BONLIEU  , Abbaye  d’Hommes  , de  l’Ordre  de 
Citeaux  , dans  la  Marche  , Diocefe  de  Limoges  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Moulins , Elec- 
tion de  Gueret  ; fituée  fur  la  riviere  de  Tarde  , à 
S-  L S.  E.  de  Gueret  , de  17.  S.  O.  de  Moulins  ; 

udee  eu  1 12 1. . dtc.  Cette  Abbaye  eft  en  com- 
niemle  , dt  elle  rapporte  4000.  livres  de  rente  au 

uiet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  en  Cour 

£rSV5.dc  ,oc-  RotlDS’  BonIieu  eft  auffi  une 

"omc  * Communauté  , où  l’on  compte  45.  feux  , 
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de  connue  fous  le  nom  de  Bonlien  en  Champagnat. 

BONLIEU  , Abbaye  de  Filles , de  l’Ordre  de 
Citeaux,  en  Forcft , Diocefe  de  Intendance  de  Lyon , 
Parlement  de  Paris  .Ele&ion  de  Montbri fon;  fituée 
dans  l’annexe  de  la  Boutereffe  , Paroiffe  de  Boen  , 
à une  lieue  de  deux  tiers  O.  de  Fcurs  de  de  la  Loire  , 
de  à j.  1.  N.N.  O.  de  Montbrifon  ; fondée  dans  le 
douzième  fiecle  , dec.  La  Communauté  de  ce  Mo- 
naftere eft  compofie  ( en  1762.  ) de  huit  Dames  de 
de  trois  Soeurs- Converfes  , qui  jouiffent  enfcmble 
de  8000.  livres  de  rente.  L’Eglife  de  cette  Abbaye 
eft  fort  belle  ; on  y voit  un  maufolé»  des  Seigneurs 
d’Urfé  , conftruit en  1543. 

BONLIEU  ou  ViGNiECouL  , Abbaye  de  Filles  , 
de  l’Ordre  de  Citeaux  , en  Languedoc  , Diocefe  , 
Recette  de  Généralité  de  Montpellier , Parlement 
de  Touloufe  ; Intendance  de  Languedoc  ; fituée  à 
une  lieue  de  deux  tiers  O.  un  quart  au  S.  de  Mont- 
pellier , dtc.  Cette  Maifon  jouit  au  moins  de  6000. 
livres  de  rente. 

BONLIEU  , en  Dauphiné  , Diocefe  de  Valence, 
Parlement  de  Intendance  de  Grenoble , Eleftion 
de  Montclimart.  On  y compte  un  quart  & un  96e. 
de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; dt  un  demi, un 8e. 
dt  un  96e.  de  feu  pour  les  biens  taillables , y com- 
pris néanmoins  un  1 6e.  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 

BONLIEU  , dans  le  haut  Vivarais  , en  Lan- 
guedoc , Diocefe  de  Vienne  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  x 9 1 . feux.  Cette  Paroiffe 
eft  à une  lieue  N.  O.  d’Annonay , dt  1 j.  N.  un  quart 
à l’O.  de  Viviers. 

BONMÉNIL  , en  Normandie  , Diocefe  de  Séez , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alençon  , Elec- 
tion d’ Argentan  , Sergenterie  deTrun.  On  y compte 
28.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  auprès  d’un  bois, à 
cinq  quarts  de  lieue  E.  N.  E.  d’ Argentan. 

BONMOURT  dt  Armos  , en  Béarn  , Diocefe  de 
Lefcar , Parlement , Sénéchaufféc  dt  Recette  de  Pau, 
Intendance  d’Aufch.  On  y compte  20.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à j.l.  N.  O.  de  Pau. 

BONN  A,  en  Nivernois,  Diocefe  dt  Elc&ion  de 
Nevers  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Mou- 
lins. On  y compte  so.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 9. 1. 
E.  N.  E.  de  Nevers. 

BONNAC  , dans  le  Comté  de  Comminges  , en 
Gafcogne  , Diocefe  de  Elc&ion  de  Comminges  , 
Parlement  de  Touloufe  , Intendance  d’Aufch  , Châ- 
tellenie de  Caftillon.  On  y compte  2.  feux , 96.  bcl- 
lugues  de  un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette  Pa- 
roiffe eft  fituée  dans  la  vallée  de  Biros , à 7. 1.  S.  E. 
de  Saint-Bcrtrand-dc-Comminges. 

BONNAFEZ-SA1NT-MARTLAL , dans  le  Viva- 
rais  , en  Languedoc  , Diocefe  de  Recette  de  Viviers. 
Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de  Montpellier, 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  99-  feux. 

BONNAGUIL  , Paroiffe  dt  Jurifdûftion  , dans 
l’Agenois,  en  .Guyenne  , Diocefe  de  EJeéUon  d’A- 
gen , Parlement  dt  Intendance  de  Bordeaux.  On  y 
compte  46.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à une  lieue  de 
deux  tiers  de  la  rive  droite  du  Lot,  dt  J.  de  deux 
tiers  Nt  E.  de  Villeneuve  d’Agenois. 

BONNAISOT , en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
Parlement  de  Intendance  de  Befançon , Bailliage  de 
Recette  de  Lons  - le  - Saulnier.  On  y compte  1 2. 
feux.  Cette  Communauté  eft  à 3. 1.  S.  O.  de  Lons- 
le-Saulnier  , de  elle  eft  fituée  dans  une  contrée 
remplie  de  ruiffeaux. 

BONNAL-DE-COMPS , en  Rouergue  , Diocefe 
dt  Ele&ion  de  Rhodès , Parlement  de  Touloufe  , 
Intendance  de  Montauban  , On  n’y  compte  point 
de  feux  , mais  feulement  38.  be Hugues  dt  un  quart 
de  bellugue  de  feu. 

BONNALLE  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
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Parlement  & Intendant  de  Bcûnçon , Bailliage  & 

r °Ul  ^rrCVÔ,d  de  Monrtaaon.  o'  y 
compte  . 14.  feux.  Cette  Paroiffe  elt  fituée  fur  [a 
rivière  d Oignon , il  une  lieue  te  deux  tiers  N E de 
M°n'b°-  "n  , & J.  & demie  S.  E.  de  Vefoti! 

BONNANCE . en  Picardie  , Diocefc  te  Inren- 
dance  d Amiens  , Parlement  de  Paris , Eleaion 

^•u„“Ufe„7?e„DOyCnnCd'Abbe'ille-  nV  compte 

PaH?rni!?fA.?Dn'  "1  c1han>Pagne,Dioeefc  de 
Parlement  de  Pans  , Intendance  de  Châlons , Elec- 
tton  de  Joigny.  On  y compte  19.  feux.  Cette  Pa- 

S?' E^de*  Joîgn)!  U droi"  dc  MT®™*  , à a.  I. 

Crfr^C  AS  ' d j"S  !f  VcUy'  *n  ^3nK'lcdüC  . Dio- 
ïf!*  du  Puy . Parlement  de  Touloufc 

de  Mon,rellicr  . Intendance  de  Lan- 
guedoc.  On  y compte  90.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 
4- 1.  « quart  E.  N.  E.  du  Puy. 

Difce^  tS  ’ J3"'  PArmagnac  , en  Gafcogne  , 

& Eleaion  d'Aufch  , Parle- 
ment  de  Touloufc . Colleae  de  Jegnn.  On  y compte 

£5°ï-  ?’ih‘rl“Ç,K  &dcrai'-  C"«  Paroiffe  eft 
SONNAT3!?’ V'  L*  dc“ ,icrîK  O-  d'Aufch. 

Marche  , Diocefc  de  Lima - 
a”  T r dc  ■ Eltcndancc  de  Moulins  , 

p ”?  de  Cuerct.  °:i  y compte  110.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  à 4.  |.  K.  de  Gueret. 

& i?üNAT!'  e,“.  Limoufi“  , Diocefc  . Intendance 
« hlcétion  de  Limoges , Parlement  de  Paris.  On  v 
compte  18  S.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 1.  N.  -J 
E.  de  Limoges. 

BONN AT  en  Auvergne , Dioecfe  de  St.  Flour, 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Riom  , Eleaion 
de  Brioudc.  On  y compte  r 38.  feux.  Cette  ParoifTc 
elt  inuec  fur  la  rivière  d’Alaignon  , à 4.  1.  N.  un 
qnarr  à l’E.  dc  Sr.  Flour,  & 5.  O.  dc  Brioudc 
BONNAT-LE-RATE  AU , Mallcral  te  Mornais 
en  Bourbonnois  , Diocefc  dc  Bourges  , Parlement 
de  Paris  , Intendance  dc  Moulins  , Eleaion  de 
iVIontluçan.  On  y compte  1 1 8.  feux. 

BONNAVAL  , en  Auvergne  , Diocefc  de  Clcr- 
mont  , Parlement  dc  Paris , intendance  dc  Riom 
Election  d’illoire.  On  y compte  94.  feux.  Cette  Pa- 
rotffe  eft  à une  lieue  S.  E.  dc  la  Chaifc-Dieu  . & 

9.  S.  E.  d’Iffoire. 

BONNAUD  , en  Franche-Comté , Dioecfe,  Par- 


d“oH^.“17u^Par!5T°  jN Pa*  • Wndf.« 

Orléans  , Eleaion  de  Gien.  Onycorni'te  66.  r..—. 
Cette  Paroiffe  eft  lituee  fur  la  rive  droite  dSÉB 
Loire  , prefque  vis-à-vis  de  Sullv  à - I * rTÜT 
quans  O.  N.  O.  de  Gien.  ? ’ 3'  * ,r0‘5 

BONNECOMBE , en  Ronergue  , Diocefe  te  Elec 
hon  de  Rhodèî  , Parlement  de  Touloufc  Liten- 
dance  de  MontaubÉn.  On  y compte  4.  feux  >/>.  hel- 
inguc,  & demie  de  feu.  Çc.te  Communauté  eft 
fituce  dans  un  vallon  , près  de  la  rive  gauche  dc  b 

une Ahha  J‘  i„S'  de  Khodè5' 11  y à a Bonntcombd 
une  Abbaye  d Hommes  , dc  l’Ordre  de  Circaux  en 

’ f°nt  le.  rev'"u  P°ur  P Abbé  eft  au  moins 
de  14.  mille  livres  de  rente  , & la  taxe  en  Cour  de 

?n°7!tcftdC  ' d7*' flürir15-  Cc"c  Abbaye  fut  fondée 
en  1 ,64.  par  Ratmond  V.  Comte  de  Touloufc  ; te 
par  Hugues , Eveque  de  Rhodès , qui  n'étoit  pas 
frire  du  Comte  dc  Touloufc,  comme  ledit  Beau- 

BÔNNECOqaTFHügUen’  C°mle  d' Ehodis- 
ho?0n  1 t0STiE  S e0  <2ucrcy  . Diocefc  de  Ca- 

tanha'  .P*fTa  “ da  T2alo”fe  • *">«'dancc  de  Moa- 
STt,»:  Elca“"  de  F,Stau.  On  y compte  un  feu, 
ÏKïi1  troi5  ffaarK  de  Mugue  de  feu. 

ElcSiNNfCl0URT  ' n"  ChamPaS“c  . Diocefc  te 
Elcfllon  de Langrcs  , Parlement  de  Paris,  Inten- 
dance  de  Chalons.  On  y compte  ?<.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  à x.  I.  & quart  N.  I de  Lances.  Il  v a 
à Bonnecourt  une  Mairie  royale  qui  refforrit  au 
Bailliage  de  Langrcs. 

de  mN/E;EîiI>lRAN9E  « Abbaye  d’Hommes  , 
de  « Ordre  de  Premontrc  , en  Haynault , &c.  Cette 
Abbaye  eft  en  réglé  & jouit  de  plus  de  jo.  mille 
livres  de  rente.  Comme  elle  eft  fituce  hors  des  terres 
qui  font  fous  la  domination  du  Roi  , nous  n’en  par- 
lons Point  ici  en  nurrrmli.— 


Lins  point  ici  en  particulier. 
BONNEFARE.e 


. n . . *' n Périgord , Diocefe  & Eleaion 

de  Pengu^x  , Parlement  «5c  Intendance  de  Bor- 
deaux. On  y compte  1 7.  feux. 

BONNEFOND , bourg  , au  Comté  de  Bigorre 
en  Gafcogne  , Diocefe  dc  Tarbes  , Parlement  de 
Touloufc  , Intendance  d'Aufch  , Recette  du  Comté 
de  Bigorre.  On  y compte  i74.  feux.  Ce  bourg  eft 
«tue  dans  une  vallee  fertile  & où  il  y a d’excellentes 
eaux  dont  plufieurs  ont  des  propriétés  pour  la  eue- 
nfon  de  diverfes  maladies  ® 


kment  <5c  Intendance  dc  Befançon  , Bailliage  & 
Recette  de  Lons-Ie-Saulnier.  On  y compte  1 2.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à 2.  |.  S.  O.  de  Lons-le- 
Saulnier. 

BONNAY  , en  Picardie  , Diocefe  & Intendance 
d Amiens  , Parlement  de  Paris  , Election  de  Dour- 
lens  , Doyenné  de  Lihons.  On  y compte  48.  feux. 
Ce  rte  Paroifle  eft  fituée  fur  la  rivière  d’Encrc , à 1. 1. 
& trois  quarts  E.  N.  E.  d’Amiens. 

BONNAY  , en  Franche-Comté  , Diocefc  , Par- 
lement , Intendance  , Bailliage  & Recette  de  Be- 
sançon. On  y compte  80.  feux.  Cette  Paroiffe  eft 
à 2. 1.  N.  N.  E.  de  Befançon. 

BONNA\  fou5Cliârcauneuf,  enBourgogne,Dio- 
cele  d Autun  , Parlement  de  Intendance  de  Dijon 
Bailliage  dc  Recette  d’Arnay-le-Duc.  On  y compte 
30.  feux.  ’ r 

1 52^^*  Bo"a  > ancienne  Abbaye  d’Hommes  . 
de  « Ordre  de  St.  Benoît , en  Provence  , au  Diocefe 
d d eAv?vvV.n^ont  ne  re^e  P*U5  aucun  veftige. 

BON  NEBOSC,  bourg,  en  Normandie,  Diocefe  de 
Lixicux  , Parlement  <5t  Intendance  de  Rouen  , Elec- 
tion Ci.  Scrgentcne  du  Pont-l’Evêque.  On  y compte 
5À?UX  Pr‘v,1‘fK'é*  & 94-  feux  taillables.  Ce  bourg 
eft  à 2.  I.  S.  O.  de  Pont-I’Evêquc  & 3.  O.  N.  O. 
de  Lizieux. 

BONNEC  , dans  le  Gâtinois  - Orléanois , Dio- 


BONNEFOND  , dans  le  Limoufin  , Diocefe  5c 
Intendance  de  Limoges , Parlement  de  Bordeaux 
Eleaion  de  Tulles.  On  y compte  60.  feux.  Cette* 
Paroiffe  eft  a $.  1.  & tiers  N.  N.  E.  de  Tulles. 

BONNEFONT  , Abbaye  d’Hommes  , de  l’Ordre 
de  Citeaux  , dans  le  Diocefe  & au  Comté  de  Com- 
irunges  , en  Gafcogne  , Parlement  de  Touloufe  : 
fondée  vers  l’an  1 136.  , «5cc.  Cette  Abbaye  eft  en 
commende , & elle  vaut  au  moins  7000.  livres  de 
rente  au  Sujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La  taxe 
en  Cour  dc  Rome  eft  de  1000.  florins. 

BONNEFONT  , dans  le  Velay , en  Languedoc  ; 
Diocefe  & Recette  du  Puy  , Parlement  de  Tou- 
Joufc  , Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  41.  feux. 

BONNEFONTAINE  , dans  le  Baffigny  , en 
Champagne , Diocefe  «5c  Elettion  de  Langres  , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  de  Châlons.  On  y 
compte  14.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une 
bonne  demi-lieue  S.  de  Langres. 

BONNEFONTAINE,  Abbaye  d’Hommes  , de 
l’Ordre  de  Citeaux  & en  commende  , en  Cham- 
pagne , Diocefc  & Elcdion  de  Rheims  , Parlement 
de  Paris  , Intendance  de  Châlons  ; fituée  dans  un 
pays  de  bois  , à une  demi-lieue  S.  O.  de  Rumigny 
à une  lieue  S.  S.  E.  d’Aubenton,  5. 0,  de  CharleviUe 
& Mezicrcs  , & 10.  & demie  N.  un  quart  à l’E.  de 
Rheims  ; foudée  en  1 1 54.  par  les  Seigneurs  de  Ru- 
migny,&c.  Cette  Abbaye  vaut  environ  sooo.  livres 
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de  rente  an 


bon 


soirt  qui™  «ft  pourra  par  le  Roi.  La 
r”  r de  Rome  eft  de  *So.  florins. 

«nNNEFOY  , en  Normandie , Dioccfe  de  Seez , 
cmènt  de  Rouen , Intendance  & Eleflion  d A- 
fcneon  Châtellenie  de  Bons-Moulu»  On  y compte 
io  feu^.  Cette  Paroiffe  eft  Etuee  près  des i contas 
do  Perche , fur  la  rivière  d'Iton  , 4 8.  1.  & demie  E. 

^ B^INNEGARDE  , dans  laChSoflcen  Gafcogne, 
Diocefe  de  Dax  , Parlement  de  Bordeaux  , Inten- 
dance d’Aufch  , Eledion  des  Landes.  On  y compte 
177.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituce  fur  la  riviere 
d’Ourfon , à $.  1.  & deux  tiers  S.  E.  de  Dax. 

BONNE1L  ou  Bonneuil  , dans  la  Bne-Cham- 
penoife  , Diocefe  & Intendance  de  Soiffons  , Par- 
lement de  Paris  , Eleaion  de  Château-Thierry.  On 
V compte  8o.  feux.  Cette  Pareille  eft  htuee  a un 
quart  de  lieue  de  la  rive  droite  de  la  Marne  , & à 

une  lieue  S.  O.  de  Château-Thierry. 

BONNE1L  , en  Normandie  , Dioccfe  de  Scez  , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alençon  .Elec- 
tion de  Falaife  , Sergenterie  delhury.On  y compte 
7J.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  i».U  demie  O.  de 

Falaife.  ..  ..  . _ 

BONNELIERS  ,cn  Picardie  , Diocefe  de  Beau- 
vais , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Amiens  , 
Eleaion  de  Montdidier.  On  y compte  89.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  à une  lieue  N.  E.  de  Beauvais , & 
6.  & demie  S.  O.  de  Montdidier. 

BONNELLES  , petite  ville , dans  le  Hurcpoix  , 
au  Gouvernement  general  de  l'Ifle-de-France  , 
Dioccfe  de  Chartres  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance d’Orléans  , Eleaion  de  Dourdan.  On  y 
compte  1 26.  feux.  Cette  ville  eft  fituce  dans  un  pays 
de  bois  , à une  lieue  & trois  quarts  N.  de  Dourdan, 
& 7.  & deux  tiers  E.  N.  E.  de  Chartres. 

BONNEMA1SON  , en  Normandie  , Dioccfe  de 
Bayeux  , Parlement  de  Rouen , Intendance  & Elec- 
tion de  Caen  , Sergenterie  d’Evrecy.  On  y compte 
98.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 5.  1.  S-  O.  de  Caen. 

BONNEMA1SON  , au  Comté  de  Bigorre  , en 
Gafcogne  , Diocefe  de  Tarbes , Parlement  de  Tou- 
loufe  , Intendance  d’Aufch  , Recette  du  pays  de 
Bigorre.  On  y compte  25.  feux. 

BONNEMEN  t»u  Bonnkmain  , en  Bretagne  , 
Diocefe  & Recette  de  Dol  , Parlement  & Inten- 
dance de  Rennes.  On  y compte  20.  fenx  & un  quart 
de  feu.  Cette  Paroiffe  eft  à une  lieue  & deux  tiers 
S.  de  Dol. 

BONNEMONT.  C’cft  , à ce  qu’on  prétend  , le 
nom  d’une  Abbaye  d’Hommes,de  l’Ordre  de  Cîteaux, 
fondée  en  1 1 31.  , & fituce  à une  lieue  de  Niort  en 
Poitou  , au  Diocefe  de  la  Rochelle.  Mais  nous  ne 
trouvons  aucune  trace  de  cette  Abbaye  dans  les 
Touillés  du  Royaume. 

BONNENCONTRE  , en  Bourgogne  . Diocefe 
de  Chàlon , Parlement  , Intendance  , Bailliage  & 
Recette  de  Dijon.  On  y compte  77.  feux.  Cette  Pa- 
roiffe eft  fituce  fur  la  rive  droite  de  la  Saône , à 
une  lieue  & deux  tiers  S.  O.  de  St.  Jcan-dc-Lofne  , 
& autant  S.  S.  E.  de  Citcaux. 

BONNER1T  , au  pays  des  Landes  , en  Gafco- 

£e  , Diocefe  de  Dax  , Parlement  de  Bordeaux  , 
tendance  d’Aufch  , Eledion  des  Landes.  On  y 
compte  280.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 5.  1.  & deux 
tiers  S.  E.  de  Dax. 


BON 

eft  fitué  â une  petite  diftance  de  la  rive  droite  de 
la  Dronne  , à une  bonne  demi-lieue  O.  S.  O.  d’Au- 
beterre  , & à 8.  1.  S.  d’Angoulème. 

BONNES  .dans  la  Brie-Champenoife  , Diocefe 
& Intendance  de  Soiffons  , Parlement  de  Paris  , 
Eledion  de  Château-Thierry.  On  y compte  52.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  à 1.  1.  & demie  N.  U.  de  Châ- 
teau-Thierry. . 

BONNES  ( les  ) , dans  la  Principauté  de  Dom- 
bes  , Diocefe  de  Lyon  , Confeil  fouverain  de  Dom- 
bes , Châtellenie  de  Châtelar.  On  y compte  22.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à une  lieue  E.  de  Châtelar , 
& 6.  E.  N.  E.  de  Trévoux. 

BONNES , dans  l’Allarac , en  Gafcogne  , Diocefe 
& Intendance  d’Aufch  , Parlement  de  Touloufe  , 
Eledion  d’Aftarac.  On  n’y  compte  point  de  feux , 
mais  feulement  23.  bellugues  de  feu. 

BONNESAIGNE  ou  Bonnes  aigue  , dans  le  Li- 
moufin  , Diocefe  & Intendance  de  Limoges  , Par- 
lement de  Bordeaux  , Eledion  de  Tulles.  On  y 
compte  80.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  dans  une 
plaine  marécageufe  d’où  elle  a pris  fon  nom  de  Bon- 
nejaigne  ; car  Saigne  , en  langage  du  pays , lignifie 
la  meme  chofe  qu’un  fond  de  terre  gras  & humide  i 
& elle  eft  à une  lieue  & demie  N.  E.  de  Ventadour, 
autant  S.  S.  O.  d’Uxcllcs  , 6.  E.  N.  E.  de  Tulles , 
& 17.  & tiers  E.  S.  E.  de  Limoges.  Il  y a à Bonne- 
faigue  une  Abbaye  de  Filles  , de  l’Ordre  de  Saint- 
Bénoit , & dont  le  revenu  eft  de  5000.  livres  ou 
environ.  Cette  Abbaye  releve  immédiatement  du 
Saint-Siege. 

BONNESAY  ( Cenfe  de  l’Abbaye  de-  ) , dans  le 
Duché  de  Lorraine , Diocefe  de  Toul  , Confeil 
fouverain  & Intendance  de  Lorraine  , Bailliage  de 
Mirecourt.  On  y compte  feulement  2.  feux. 

BONNESNOUVELLES  , dans  l’Agenois,  en 
Guyenne  .Diocefe  & Eledion  d’Agen , Parlement 
& Intendance  de  Bordeaux , Jurifdidion  de  Pau- 
liac.  On  y compte  20.  feux. 

BONNESSE  en  la  Prévôté  , au  pays  des  Lan- 
des , en  Gafcogne  , Diocefe  de  Dax  , Parlement  de 
Bordeaux  , Intendance  d’Aufch  , Eledion  des 
Landes.  On  y compte  6$.  feux. 

BONNESSON , dans  le  Nivernois , Diocefe  d’Au- 
tun  , Parlement  & Intendance  de  Paris  , Eledion 
dcVezelay.  On  y compte  33.  feux.  Cette  Paroiffe 
eft  à une  lieue  & demie  S.  S.  O.  de  Vezelay. 

BONNESTABLE  , ville  avec  titre  de  Baronnie, 
JurifUidion  , Grenier  à fel , Marché  , &c. , dans 
le  Maine  , Diocefe  & Eledion  du  Mans , Parle- 
ment de  Paris  , Intendance  de  Tours.  On  y compte 
783.  feux  ôi.  environ  4000.  âmes.  Cette  ville  eft  a 
4.  lieues  & trois  quarts  N.  E.  du  Mans.  La  Ju- 
rifdidion de*  Bonneftable  s’étend  fur  quinze 
Paroiffes.  r 

BONNESTABLE  ou  Bonnestace  , en  t-ran- 
chc-Comté  , Diocefe , Parlement  & Intendance  de 
Befançon  , Bailliage  & Recette  d’Ornans.  On  y 
compte  90.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 8. 1. E*  N*  r.. 
d’Ornans.  . . r 

BONNESVAUX  , en  Languedoc  , Diocelc  oc 
Recette  d’Uzès  , Parlement  de  Touloufe  , Gene- 
ralité  de  Montpellier  , Intendance  de  Langüedoc. 
On  y compte  68.  feux.  Cette  Parodie  eft  à 8. lût 
tiers  N.  O.  d’Uzès.  1 

BONNET  , en  Champagne  , Diocefe  de  Toul , 
1 1 n i-.nnii'inn.  .I**  _ hlec- 


rs  o.  r..  ut.  L'eut.  uui'i'L*  , r y 1 r'v.'Mwnc  Fl**r 

BONNES  , bourg  , en  Poitou  , Diocefe  , Intcn-  Parlement  de  Paris  , Intendance  de  uiaions , nict 

“ ‘ ~ ' tion  de  Chaumont.  On  y compte  toi.  feux.  Cette 


dance  , Eledion  & Arrondiffement  de  Poitjprs  , 
Parlement  de  Paris.  On  y compte  29$.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  fur  la  riviere  de  Vienne  à 3. 1.  & deux 
tiers  E.  de  Poitiers. 

BONNES  , bourg,  en  Angoumois  , Diocefe  & 


Paroiffe  eft  à 4.  I.  N.  E.  de  Joinville  , & I 
tiers  N.  N.  E.  de  Chaumont.  f 

BONNET  ou  Bonnat  , en  Bourgogne  , Dioccie , 
Bailliage  & Recette  de  Mâcon  , Parlement 


, uuiug.en  rtiiguumui»  , uiutuv  » v».  ncitut  ut  * - 

Eledion  d’Angoulêmc  , Parlement  de  Paris,  Intcn-  Paris  , Intendance  de  Dijon.  On  y compte  30.  e . 
dance  de  Limoges.  On  y compte  260.  feux.  Ce  bourg  Cette  Parodié  eft  fituée  proche  de  la  riviere  e 
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G ™vLïïl1iî,,cs  & 1"m  N-  O.  de  Mâcon. 

BONNET/.N  , dans  le  Bourdelois,  en  Guyenne, 
JJiocefe  , Parlement  , Intendance  ik  Eicaion  de 
Bordeaux  Junidiaion  de  la  Grande-Préïôté  d'En- 
trc-deux-Mers.  On  y compte  do.  feux.  Cette  Paroifti 
oc&v.ÎJX"’1'  E-  un  quart  au  S.  de  Bordeaux.’ 
BONNETOT , en  Normandie  , Diocefe  Par- 
lement & Intendance  de  Rouen , Eicaion  d’Arquet , 
Sergenrerie  de  Baqueville.  On  n’y  compte  point  de 
,ei£  l’r;;  Jégie:s  , mais  feulement  7.  feux  taillables. 

BONNEVAL  » Abbaye  d’Hommcs,  de  l’Ordre 
de  C.teaüx  , en  Roueçguc  , Diocefe  & Eicaion  de 
JRnodes  Parlement  de  Touloufe,  Intendance  de 
lUontauban  ; fituée  à une  bonne  dcmi-lieue  de  la 
nve  droite  du  Lot , & à 3. 1. 0.  S.  O.  de  la  Dom- 
menc  d'Aubrac  ; fondée  en  1 147.  ou  plutôt  en 
1 1 6i . Cette  Abbaye  eft  en  commende , & elle  vaut 
au  moins  douze  mille  livres  de  rente  au  Sujet  qui  en 
1 Poar™  P.ar  le  Roi.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  cil 
de  700.  florins.  Suivant  certains  titres  de  l’Abbaye 
«ont  il  cil  queftion  , ce  Monallere  fut  fondé  en 
1 161.  par  Guillaume  de  Caftelnau  , Evêque  de  Ca- 
Ijors  , & Baron  de  Clermont,  en  reconnoiftance 
de  ce  qu'il  avoit  été  délivré  par  miracle  du  péril 
qu  il  avoit  couru  fur  la  rivière  de  Lot.  Voici  les  ter- 
mes  d un  de  ces  titres  : Monafterium  Bonavalli  fui. 
datum  fuit  per  venerabilem  Ù nabilan  Guillelmuin 
de  Caftro-Nofo , Epifcopum  Caturci  fj  Baranem  de 
Claromonte  , qui  ex  naufragio  in  Olra  fluminc 
aivinitus  libérants  , ac  tnirâ  vifiotte  ù appari- 
tionc  San'li  Joannii  - BjptiJIx  fiai  fùU  cxcrci- 
r^ruâ  , vidit  multiruJiticm  Abbatum  natiroruin  ad 
Paradifim  afeendemium  , rocemque  audivit  alti - 
forte  clamanum  , hxc  eft  generatio  qujerentium  Do- 
minum  , dimo  Domini  millcfimo  centcjimo  quadra 


gcjimo  feptimo  t fuitque  ereélum  ad  dign'ttatcm  ab- 
batiale,n ah  Alexandro  tertio  , Huila  in  plumbo  , 
anm  Dumini  millejimo  centcfimo  fexagefuno  primai 
A près  l’an  1400.  ce  Monallere  fut  encore  doté  par 
Ecrnard  d’Arm  agnac  , Connétable  de  France  , Ôc 
Comte  de  Rhodes  , &c. , qui  lui  donna  douze  mille- 
livres  de  rente  à prendre  fur  fes  biens  après  fu 
mort.  Le  corps  de  ce  Connétable  , tué  à Paris  , 
fut  porté  ik  inhumé  dans  une  Chapelle  de  l’Eglifc 
de  l’Abbaye  de  Bonneval  ; St  on  y voir  encore  à 
préfent  le  fuperbe  maufoléc  qui  fut  élevé  à ce  Sei- 
gneur. Dans  les  Archives  de  la  même  Abbaye  , ell 
un  titre  qui  porte  , qu’en  1173.  Amblard  de  Bre- 
zons , ik  Altorg  fou  neveu , donnèrent  à ce  Mo- 
naftere  tous  les  droits  feigneuriaux  qu’ils  avoient 
fur  les  villages  & terroir  de  Freillânet  ik  de  Coin- 
bret.  On  y trouve  nufli  un  autre  titre  par  lequel 
il  ell  prouvé  qu’Etienne  Armand  , un  autre  Am- 
blard de  fiivzons  , ik  Palïador  leur  mere , donnè- 
rent à l’Abbaye  de  Bonneval  vingt-cinq  feptiers  de 
hled  de  rente , rncfurc  gcojje , life  aux  appartenances 
du  même  village. 

BONNEVAL,  ville,  avec  une  Prévôté  royale, 
«ne  Mairie  , ôcc. , dans  le  Comté  de  Dunois , fur 
les  confins  du  l’ay s-C lui r train , au  Gouvernement 
général  d’Orléanois , Diocefe  de  Charrres , Parle- 
ment de  Paris  , Intendance  d’Orléans  , Election  de 
Chàteaudun.  On  y compte  359.  feux.  Cette  ville  ell 
lituée  fur  la  rivière  de  » «»ir  , ù 5.  I.  & demie  S.  S. 
O.  de  Chartres  , 2.  & deux  tiers  N.  N.  E.  de  Chj- 
tenudun  ,.Ôt  9.  N.  O.  d'Orléans.  Long.  19.  2.51. 
lat.  48.  to.  52.  La  ville  dont  il  eft  qucllinn  , a pris 
f.m  nom  de  la  fertilité  de  la  vallée  où  elle  ell  fituée. 
Cette  ville  a été  autrefois  plus  grande  ik  plus  con- 
fidérable  qu’elle  n’eft  à préfent.  Henri  V.  la  lie  pref- 
que  entièrement  détruire  dan*,  le  temps  qu’il  aflié- 
Ecoic  Orléans.  Nos  Rois  fuccefleurs  de  Charles  VII. , 
la  tirent  rebâtir , mais  avec  diminution  de  plus  de  la 
moitié  de  fa  première  enceinte.  Quelques-uns  pré- 
Tome  l. 


RON  68, 

tendent  même  qu’elle  a changé  de  place , & qu’elle 
s ctendoit  beaucoup  au-delà  du  fauxbourg  de  Saint- 
ï de  la  vi,le  étoit  dans  «ne  ifle  , qui 

ni;  I °C?dent  ÿ fe  fauxbourg  , & qui  eft  formée 
par  le  confluent  des  nvieres  d’Ozanne  & de  Loir 
lelquelles  fe  joignent  en  cet  endroit.  Après  avoir* 
coule  le  long  des  murailles  , vers  le  Midi  de  la  ville 
les  nvieres  que  nous  venons  de  nommer  , forment 
une  nouvelle  ifle  dans  laquelle  eft  bâtie  l’Abbaye 
de  Samt-Horentin  , dont  nous  parlerons  inceiTam- 
ment.  Il  y a dans  la  ville  de  Bonneval  une  ParoilLe 
« deux  dans  les  fauxbourgs.  11  y a aufli  un  Hôtel  * 
Dieu  , qm  jouit  de  deux  ou  trois  mille  livres  de 
lente.  Il  fe  tient  en  cette  ville  , deux  marchés  par 
lemaine  le  lundi  & le  jeudi.  Celui  du  lundi  eft 
connue  râble  pour  le  bled  qu’on  y vend.  Il  s’y  tient 
dulh  une  foire  le  premier  de  Septembre  de  chaque 
année.  Cette  foire  fut  accordée  par  Thibaut  11.  dit 
le  Jeune  , Comte  de  Chartres  & Châtelain  de  Bon- 
neval  ôc  confirmée  par  Jean  de  Châcillon  , Comte 
lie  Blois  & de  Chartres , & également  Châtelain  de 
Bonneval,  en  1199. 

!.' Abbaye  d’ilonimcs  de  Saint-Florentin  de  Ron- 
m-val , eft  de-  l’Ordre  de  St.  Bénoit.  Elle  fut  fondée 
lelon  quelques-uns  , en  841.  par  Clnrlcs-le-CIlIUR  , 
ou,  félon  d’autres,  en  1113.  par  on  Seigneur  nom- 
nie  Foulques.  Cette  Abbaye  cil  en  commende  , & 
elle  vaut  environ  10.  mille  livres  de  rente  au  Sujet 
qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La  ftxe  en  Cour  de 
nome  cit  de  606.  Burins. 

B jNNEVAL  ik  Saint-Thomas  , dans  l'A«enois 
en  Guyenne,  Diocefe  & Election  d'Agen , Parlement 
à:  Intendance  de  Bordeaux,  Jurifdidion  de  Penne. 
On  y compte  60.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une 
lieue  & deux  tiers  S.  S.  E.  du  Lot  & de  Villcncuve- 
d’Agcnoi;. 

BONNEVAL  , dans  l’Agenois,  en  Guyenne 
Dtucelc  ik  Eleélion  d’Agen  , Parlement  & Inten- 
dance de  Bordeaux  , Jurifdiétion  de  Montegut.  On 
y compte  22.  feux.  Cette  Paroiife  clt  à 6.  I E.  N. 

E.  d’Agen. 

BONNEVAL,  dans  lu  Gâtinois-François , Dio- 
cefe de  Sens  , Parlement  & Intendance  de  Paris  , 
Election  de  Nemours.  On  y compte  9.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à 4.  J.  ik  demie  N.  O.  de  Nemours. 

BONNE  V AL,  en  Dauphiné,  Diocefe  de  Valence , 
Parlement  ik  Intendance  de  Grenoble,  Election  de 
Moutelimart.  On  y compte  un  8e.  & un  96c.  de 
feu  pour  les  fonds  nobles  ; & trots  quarts  , un 
24e.  ôi  un  96c.  de  teu  pour  les  biens  taillables  , y 
compris  néanmoins  un  24e.  de  feu  pour  les  fonds 
affranchis. 

BONNEVAL  ou  Saint-Aubin  de  Bonneval  , en 
Normandie  , Diocefe  de  Lizieux , Parlement  de 
Kouen  , Intendance  d'Alençon  , Elcélion  de  fier- 
nay  , Sergenterie  de  Chambroîs.  On  y compte  97. 
feux.  Cette  Airoiile  eft  a 4*  L S.  O.  de  Bernav. 

BONNEVAL  , en  Normandie , Diocefe , Parle- 
ment ik  Intendance  île  Rouen , Election  de  i’on- 
teaudemer  , Serge  tuerie  de  la  Lornie.  On  y compte 
100.  feux.  Cette  Paroufe  ell  à 4.  I.  S.  E.  de  Pun- 
teaudemer. 

BÜNNEV’AL  ou  Saint-Hilaire  de  Bonneval , en 
Iiimoufiu  , Diocefe  , Intendance  & Élection  de  Li- 
moges , Parlement  de  Bordeaux.  On  y compte  too. 
feux.  Cette  Paroiilc  cil  à $•  I.  S.  un  quart  â l’E.  de 
Limoges.  La  Seigneurie  de  Bonneval  eft  un  Terre 
conliJérable , podédée  depuis  un  tcjmps  immémo- 
rial par  des  Seigneurs  de  même  nom  , qui  éroient 
de  la  première  Nobletlè  de  la  Province  de  Liinoulïn 
Ôc  dont  étoit  le  trop  fameux  Comte  do  Bonneval 
mort  depuis  quelques  années  Bûcha  à trois  queues 
en  Turquie. 

BONNEVAL  , Cenfe  , dans  le  Duché  de  Lor- 
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'•  nioccfc  deTonl,  Confeil  fouveram  & In- 
”“*•  ?JT„rramc  , Bailliage  de  Lunéville.  On  y 
t"çte  t^«  Ce.KCenrceft  à une  lieueN.de 

L"bONNEVAL-LEZ.TH0UARS  , Abbaye  de 
Filles  de  l’Ordre  de  St.  Benoit , en  Poitou , Dio- 
ccfe  & Intendance  de  Poitiers  , Parlement  de 'Pa- 
ris,  Eleéiion  de  Thouars  ; fonde'e  en  900.  , & n- 
cbe’ment  dotée  par  les  Vicomtes  de  Thouars  , & 
par  le  Roi  Lothaire  en  973. , qui  lui  donna , entre 
autres  biens  , la  Cour  de  la  Faye.  Cette  Abbaye 
eft  à quelque  diftance  N-  de  Thouars  , fit  h 10.  I. 
N.  O.  de  Poitiers.  Elle  jouit  de  10.  à 1 a.  mille  livres 
de  rente.  , , 

BONNEVANT,  en  Franchc-Comte  , Dioccfe  de 
Toul,  Parlement  & intendance  de  Fefançon  , Bail- 
liage ôc  Recette  de  Vefoul , Prévôté  de  Châtillon. 
On  y compte  13.  feux. 

BONNEVAUX  , Abbaye  d’Hommes  , de  l’Or- 
dre de  Citcaux  , en  Dauphiné  , Diocefe  fit  Eleétion 
de  Vienne  , Parlement  fit  Intendance  de  Grenoble  ; 
fondée  en  1 1 17.  par  Guy  , Archevêque  de  Vienne  , 
le  même  qui  fut  depuis  Pape  fous  le  nom  de  Ca- 
lixte  II.  Cette  Abbaye  eft  en  commende  , fit  elle 
vaut  au  moins  4000.  liv.  de  rente  au  Sujet  qui  en 
eft  pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  ett 
de  300.  florins. 

BONNEVAUX  , Abbaye  d’Hommes , de  l’Ordre 
de  Citeaux , en  Poitou  , Diocefe  , Intendance  & 
Eleétion  de  Poitiers  , Parlement  de  Paris  ; fijuée  à 
».  1.  S.  O.  de  Poitiers  ; fondée  vers  l’an  1 1 *0.  par 
Hugues  Brunon , Seigneur  de  Luzignan  , fit  par  fa 
femme  Sarrazine  ; & réunie  à la  Congrégation  de 
Citcaux  vers  l’an  1114.  Cette  Abbaye  eft  en  com- 
mende  , & elle  donne  7000.  liv.  de  rente  au  Sujet 
qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  en  Cour  de 
Rome  eft  de  133.  florins. 

BONNE  VAUX , Abbaye  d’Hommes , de  l’Ordre 
de  St.  Auguftin , cnLimoulin , Diocefe  , Intendance 
fit  Eleétion  de  Limoges  , Parlement  de  Bordeaux  ; 
fondée  vers  l’an  1130.  Elle  rapporte  1$  00.  livres 
de  rente  au  Sujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La 
taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  140.  florins. 

BONNEVAUX,  en  Franche-Comte  , Diocefe  , 
Parlement  ôc  Intendance  de  Befan^on  , Bailliage  fit 
Recette  de  Pontarlier.  On  y compte  66.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à 2.  1.  S.  O.  de  Pontarlier. 

BONNEVAUX  , en  Franche-Comté  , Diocefe, 
Parlement  fit  Intendance  de  Bcfançon  , Bailliage  & 
Recette  d’Ornans.  On  y compte  11.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à 3.  quarts  de  lieue  N.  E.  d’Ornans. 

BONNEUIL  , bourg,  en  Picardie,  Diocefe  fit 
Intendance  d’Amiens  , Parlement  de  Paris , Elec- 
tion de  Montdidier.  On  y compte  107.  feux.  Ce 
bourg  eft  à cinq  quarts  de  lieue  N.  O.  de  Breteuil , 
à 4.  ].  & tiers  O.  un  quart  au  N.  de  Montdidier  , 
& autant  S.  d’Amiens. 

BONNEUIL,  bourg  , en  Angoumois  , Diocefe 
d’Angoulème , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
la  Rochelle  , Eleétion  de  Cognac.  On  y compte 
140.  feux.  Ce  bourg  eft  à 3.  1.  & deux  tiers  S.  E. 

de  Cognac. 

BONNEUIL  , en  Normandie.  Voye\  Bonne!!. 
BONNEUIL,  dans  la  Marche,  Diocefe  de 
Limoges  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Eour- 
ges , Eicd.ion  du  Blanc.  On  y compte  $ 1 . feux. 
Cette  Paroifle  eft  à $.  1.  S.  du  Blanc. 

BONNEUIL  & Aubcrval,  dans  le  Valois,  au 
Gouvernement  général  de  ITÜe-dc-France , Diocefe 
6c  Intendance  de  Soiftons  , Parlement  de  Paris  , 
Election  de  Crcoy. On  y compte  x 36.  feux.  Cette 
Cotnnuinauré  eft  iituée  dans  la  forêt  de  Villers- 
Cottcrefts  , à une  ücuc  fit  demie  N.  E.  de  Crépy , 
& s.  O.  S.  O.  de  Soiffons. 
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BONNEUIL  en  France , dans  Plfle-de-France, 
Diocefe  , Parlement , Intendance  fit  Eleétion  de 
Paris.  On  y compte  126.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
firuée  fur  la  rivière  de  Bouillon , à un  quart  de  lieue 
S.  O.  de  GonneiTe  , de  à 2.  1.  fit  demie  N.  N.  E. 
de  Paris. 

BONNEUIL  fur  Marne  , dans  lTfle-de-F rance , 
Diocefe  , Parlement  , Intendance  fie  Election  de 
Taris.  On  y compte  27.  feux.  Cette  Paroifle  efl 
fituée  à un  petit  quart  de  lieue  de  la  rive  gauche 
de  la  Marne  , fie  à 2.  1.  fit  demie  S.  E.  de  Paris. 

BONNEUIL  Matour  , en  Poitou  , Diocefe  , 
Intendance  fit  Eleétion  de  Poitiers , Parlement  de 
Paris,  ArrondiiTemcnt  de  Chauvigny.  On  y compte 
50.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la  Vienne  , 
à 4.  I.  N.  E.  de  Poitiers. 

BONNEVILLE  ou  Bonnevialle,  en  Languedoc, 
Diocefe  fie  Recette  d’Alby , Parlement  fie  Généralité 
de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  119.  feux.  Cctîc  Paroifle  eft  fituée  fur  la 
rive  gauche  du  T am , à 3. 1.  fie  quart  E.N.  E.  d’Alby. 

BONNEVILLE  , dans  l’Orléanois  propre  , Dio- 
cefe fie  Intendance  d’Orléans  , Parlement  de  Paris  , 
Eleétion  de  Beaugency.  On  y compte  t$.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à 3. 1.  N.  N.  E.  de  Beaugency. 

BONNEVILLE,  dans  la  Marche,  Dioccfe  de  Li- 
moges , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Moulins, 
Eleétion  de  Gueret.  On  y compte  25.  feux. 

BONNEVILLE  , en  Picardie , Diocefe  ôc  Inten- 
dance d’Amiens,  Parlement  de  Paris  , Eleétion  de 
Dourlens  , Doyenné  de  Vignacourt.  On  y compte 
1 30.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 2.  I.  S.  S.  £.  de 
Dourlens,  fit  3.  fit  quart  N.  un  quart  à l’O.  d’Amiens. 

BONNEVILLE  , Paroifle  fit  Sergenteric  , en 
Normandie  , Diocefe  de  Lizicux  , Parlement  fie 
Intendance  de  Rouen , Eleétion  de  Pont-1’ Evêque. 
On  y compte  3.  feux  privilégiés  fit  78.  feux  taxa- 
bles. Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Tou- 
ques , à une  lieue  N.  O.  de  Pont-l’£vèque , fit  4. 
fit  quart  N.  O.  de  Lizieux. 

BONNEVILLE  , en  Périgord  , Diocefe  fit  Elec- 
tion de  Périgueux  , Parlement  ôc  Intendance  de 
Bordeaux.  On  y compte  68.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  fituée  à cinq  quarts  de  lieue  de  la  rive  droite  de 
la  Gironde  , ôc  à 9. 1.  S.  O.  de  Périgueux. 

BONNEVILLE  fur  le  Bec  , en  Normandie  , 
Diocefe  , Parlement  fit  Intendance  de  Rouen  , 
Eleétion  de  Pontcaudemer , Sergenteric  de  la  Londe. 
On  y compte  un  feu  privilégié  & $8.  feux  taillables. 
Cette  Paroifle  eft  à une  bonne  demi-lieue  N.  N.  E. 


de  l’Abbaye  du  Bec , fit  à 6.  I.  S.  O.  de  Rouen. 

BONNEVILLE  la  Louvet  , en  Normandie  , 
Diocefe  de  Lizieux  , Parlement  fit  Intendance  de 
Rouen  , Eleétion  de  Ponteaudemer  , Sergenteric 
du  petit  Moyard.  On  y compte  S-  feux  privilégies 
fit  371.  feux  taillables.  Cette  Paroifle  eft  fituee  fut 
la  riviere  de  Calone  , à 2.  1.  fit  demie  S.  O.  de 
Ponteaudemer  , fit  autant  N.  E.  de  Lizieux. 

BONNEVILLE  de  Mezeres  , dans  le  \ elay  , 
en  Languedoc  , Dioccfe  fit  Recette  do  Puy , ”ar- 
lement  de  Touloufe  , Généralité  de  Montpellier  , 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  15.  feux. 

BONNEVILLE  ( la  ),  en  Normandie  , Diocefe 
de  Coutanccs  , Parlement  de  Rouen , Intendance 
de  Caen , Eledion  de  Carentan  , Sergentene  de 
Montcbourg.  On  y compte  1 }8.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  à 2.  I.  fit  demie  S.  de  Valogne  , fie  3.  N.  U.  de 


carentan. 

BONNEVILLE  ( la  ) > en  Normandie  .Dio- 
cefe , Parlement  fit  Intendance  de  Rouen  , Election 
d’Arques  , Sergentene  de  Brachy.  On  y compte 
un  feu  privilégié  fit  5 1 . feux  taillables.  Cette  t*a- 
roifle  ctt  à 3. 1.  S.  O.  d’Arques. 

BONNEVILLE  0*0»  Paroiffc  fie  Sergentene, 
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en  Normandie  , Diocefe  fit  Eleftion  d’Evreux  , 
Parlement  & Intendance  de  Rouen.  On  y compte 
un  feu  privilégié  & 43.  fcUx  taillablcs.  Cette  Pa- 
roifiè  clt  fituée  à quelque  diflance  de  la  rive  gauche 
de  l'Iton , fit  a.  1.  & quart  O.  S.  O.  d’Evreux. 

BONNEVOYE  ou  Bonnevich.  C’cft  le  nom 
d’une  belle  fie  riche  Abbaye  de  Filles , de  l’Ordre 
de  Citeaux  , dans  le  Diocefe  de  Treves  , au  Duché 
de  Luxembourg , fie  non  dans  le  Duché  de  Lorraine , 
comme  quelques-uns  l’ont  prétendu. 

BONNEZAC , dans  le  Bourdelois  , en  Guyenne , 
Diocefe , Parlement  , Intendance  & Election  de 
Bordeaux  , Jurifdiction  de  Yitrezay.  On  y compte 
168.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 3.  1.  & demie  N.  E. 
de  Blaye  , fit  ôc  trois  quarts  N.  un  quart  à l’E. 
de  Bordeaux. 

BONNIERES , dans  le  Mantois , au  Gouverne- 
ment général  de  l’Ifle  - de  - France  , Diocefe  de 
Chartres  , Parlement  & Intendance  de  Paris , Elec- 
tion de  Mantes.  On  y compte  168.  feux.  Cette 
ParoilTe  cil  fituée  à une  petite  diftancc  de  la  rive 
gauche  de  la  Seine  , fit  à 2.  L O.  N.  O.  de  Mantes. 

BONNIERES  , en  Artois  , Diocefe  d’Amiens  , 
Confeil  provincial  fit  fouverain  d’Artois , Parlement 
de  Paris  , Intendance  de  Lille  , Bailliage  & Recette 
de  Hefdin.  On  y compte  133.  feux  & 659.  perfon- 
ncs.  Cette  Paroifl'e  eu  à 3.  1.  & demie  S.  E.  de 
Hefdin , fit  2.  N.  O.  de  Dourleus. 

BONNIERES,  dans  le  Bcauvoifis,  au  Gouver- 
nement général  de  l’Iflc-de-Francc  , Diocefe  fit 
Eleftion  de  Beauvais , Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  44.  feux.  Cette  Paroiilc  eft  fituée  fur  la 
rivière  de  Terrain , à s.  1.  de  ners  O.  N.  O.  de 
Beauvais. 

BUNNIEVRE  ou  Saint- Amand-de-Bonnievre  , 
en  Poitou  , Diocefe  fit  hlediou  d’Angoléme , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  de  Limoges.  On  y 
compte  100.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  à 7.  I.  & 
demie  N.  N.  O.  d’Angouléme  , & 2.  & demie  O. 
de  Kuffcc. 

BONNtEUVRE  , en  Bretagne,  Diocefe  & Re- 
cette de  Nantes  , Parlement  fit  Intendance  de 
Rennes.  On  y compte  1 }.  feux  fit  un  tiers  de  feu. 
Cette  ParoilTe  eft  ntuée  fur  la  rivière  d’Ardre  , à 
7. 1.  & trois  quarts  N.  E.  de  Nantes. 

BONNUS  , dans  la  Marche  , Diocefe  de  Limo- 
ges , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Bourges , 
Election  du  Blanc.  On  y compte  20.  feux. 

BONNY  , ville  , avec  un  Bailliage  particulier 
& ua  Grenier  à fel , dans  le  G itinois-Orléanois  , 
Diocefe  d’Auxcrrc  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance d’Orléans  , Eleftion  de  Gicn.  On  y compte 
282.  feux.  Cette  ville  eft  lituée  fur  la  rive  droite 
de  la  Loire , au  confluent  de  la  petite  riviere  de 
Cheville,  à une  lieue  fit  deux  tiers  S.  S.  E.  de  Briarc, 
3.  S.  E.  de  Gicn  , & t j.  & demie  E.  S.  E.  d’Orléans. 
Long.  20.  30.  8.lat.  47-  3i*  46.  Le  Bailliage  de 
Bonny  rclTortit  à celui  de  Montargis. 

BONNY  , en  Artois  , Diocefe  de  Boulogne  , 
Confeil  provincial  fit  fouverain  d’Artois  , Parle- 
ment de  Paris , Intendance  de  Lille  , Bailliage  fit 
Recette  de  Lillers.  On  y compte  82.  feux  fit  408. 
perfonnes.  Cette  ParoilTe  eft  à 1.  I.  & deux  tiers 
O.  de  Lillers  , fit  à cinq  quarts  de  lieue  S.  de 
Thcrouenne. 

BONNY  , en  Picardie , Diocefe  de  Noyon  , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  d’Amiens  , Election  de 
Samt-'Juentin.  On  y compte  26.  feux. 

BONPAS  .Chartreufe , dans  le  Comté  Venaiffin, 
au  territoire  de  la  ParoilTe  de  Caumont  , fituée 
agréablement  fur  le  penchant  d’une  colline  , fur  la 
rive  droite  de  la  Durance , à 2.  L E.  S.  E.  d’Avi- 
gnon. P'ovcî  Caumont. 

BONP1ERBE , dans  le  Duché  de  Lorraine , D10- 
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eefe  de  Toul , Confeil  fouverain  fie  Intendance  de 
Lorraine  , Bailliage  de  Bruyères.  On  y compte  ? 1. 
feux.  Voye\  Dompierre. 

BONPORT  , en  Normandie , Dioce le  d’Evreux  , 
Parlement  & Intendance  de  Rouen , Election  fie 
Sergenterie  de  Pont-de-l’Archc.  C’eft  le  nom  d’une 
Abbaye  d’Hommes,  de  l’Ordre  de  Cîteaux,  fituée 
dans  la  ParoilTe  de  Criquebeuf  , fur  la  rive  gau- 
che de  la  Seine  , à une  demi  - lieue  O.  S.  O.  de 
Pont- de- l’Arche  , à 5. 1.  de  deux  tiers  N.  d’Evreux , 
& 2.  & trois  quarts  S.  S.  E.  de  Rouen  ; fondée  en 
1190.  par  Richard  , Roi  d’Angleterre  & Duc  de 
Normandie , fitc.  Cette  Abbaye  eft  en  commende  , 
fit  elle  vaut  vingt  mille  livres  de  rente  au  Sujet  qui 
en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  en  Cour  de  Rome 
eft  de  xooo.  florins. 

BONREPOS  , Abbaye  d’Hommes  , de  l’Ordre  de 
Citeaux  , en  Bretagne,  Diocefe  & Recette  de  Quinv 
pcrcorentin  , Parlement  & Intendance  de  Rennes  ; 
fituée  fur  la  rivière  de  Blavet , à 3. 1.  N.  N.  O.  de 
Pontivy  , & 9.  N.  N.  E.  de  Quimper  ; fondée  en 
x 184.  par  Alain  H.  Vicomte  de  Rohan  , &c.  Cette 
Abbaye  eft  en  commende  , St  elle  vaut  10.  à ta. 
mille  livres  de  rente  au  Sujet  qui  en  eft  pourvu  par 
Je  Roi.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  66.  florins. 

BONREPOS  de  Sainte-Foi , au  pays  de  Rivierc- 
Verdun  , en  Gafcogne  , Diuccfc  de  Lombes  , Par- 
lement de  Touloufe  , Intendance  d’Aufch , Election 
de  Riviere- Verdun.  On  y compte  un  feu  fit  46.  bel- 
iugues  de  feu.  Cette  Communauté  eft  à 3. 1.  de  de- 
rme N.  E.  de  Lombes. 

BONS  , en  Normandie  , Diocefe  de  Séex  , Par- 
lement de  Rouen  , Intendance  d’Alençon  , Elec- 
tion de  Falaife,  Sergenterie  de  Tourncbu.  On  y 
compte  69.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à une  lieue  fié 
tiers  N.  de  Falaife. 

BONS  , en  Bugey  , Diocefi;  & Election  de  Bel- 
ley , Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Mande- 
ment de  Roflillon.  On  y compte  42.  feux.  Cette 
ParoilTe  eft  à une  lieue  N.  N\  O.  de  Bellcy  , fie 
elle  n’cft  féparcc  de  l’Abbaye  de  Bons  que  par  uue 
petite  rivière. 

L’Abbaye  de  Bons  eft  pour  des  Filles , de  l’Ordre 
de  Citeaux  : elle  a été  transférée  à Bellcy  ; voyez 
ce  mot. 

BONSAQ  , en  Champagne  , Diocefe  fie  Election 
de  Troycs  , Parlement  de  Paris,  Intendance  de 
Châlons.  On  y compte  29.  feux. 

BONSECOUKS  , en  Normandie,  Diocefe,  Par- 
lement , Intendance  , Election  fit  Banlieue  de 
Rouen.  On  y compte  78.  feux.  Cette  ParoilTe  eft 
fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Seine  , à une  demi- 
Iieue  E.  S.  E.  de  Rouen. 

BONS.YIOUL1NS  .bourg  fie  châtellenie, en  Nor- 
mandie , Diocefe  de  Séez  , Parlement  de  Rouen  , 
Intendance  fit  Election  d’Alençon.  On  y compte 
1 1 6.  feux.  Ce  bourg  ell  fitué  fur  les  confins  du  Per- 
che , à 7.  1.  fit  trois  quarts  E.  N.  E.  d’Alençon  , 
fit  2.  fit  trois  quarts  N.  de  Mortagnc. 

BONSSAN  , Abbaye  de  Filles , de  l’Ordre  de 
Cîteaux  : elle  a été  réunie  à celle  de  Blandcch  ; 
voyez  ce  mot. 

BONTERESSE  oa  la  Boutereftc  , en  Foreft  , 
Diocefe  fit  Intendance  de  Lyon  , Parlement  de 
Paris , Eleftion  de  Montbrifon.  On  y compte  41. 
feux.  Cette  Communauté  eft  une  dépendance  de 
la  ville  de  Boen  , dont  elle  n’cll  éloignée  que  d’un 
quart  de  lieue  vers  l’E.  ; elle  eft  à une  lieue  fie 
deux  tiers  de  la  rive  gauche  de  la  Loire , fie  3.  N.  N. 
O.  de  Montbrifon. 

BONVAL  ou  Bonvaux  , en  Bourgogne  , Dio- 
cefe , Parlement , Intendance , Bailliage  fit  Recette 
de  Dijon.  On  y compte  }$.  feux.  Cette  Commu- 
nauté , qui  n’eit  autre  chofc  qu’un  Prieuré  de 
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l'Ordre  de  Saint-Auguftin  , de  la  Congrégation  de 
Sainre-Genevicve  , cft  à cinq  quarts  de  lieue  O.  un 
quart  au  N.  de  Dijon  , & elle  dépend  de  la  Paroifle 
de  Tailant.  , 

BONVILLER , en  Picardie  , Diocefe  de  Beau- 
vais , Parlement  de  Paris , Intendance  d’Amiens  , 
Election  de  Montdidicr.  On  y comptej8s.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à 3. 1.  O.  S.  O.  de  Montdidier. 

BONVILLER , annexe  de  la  Paroifle  d’Einvillc  , 
dans  le  Duché  de  Lorraine  , Diocefe  de  Toul , Con- 
feil  fouverain  de  Intendance  de  Lorraine  , Bailliage 
de  Lunéville.  On  y compte  26.  feux.  Cette  Commu- 
nauté eft  à une  lieue  N.  de  Lunéville.  Son  Eglife  cft 
dédiée  à St.  Blaife.  De  Bonvillcr  dépendent  les  Mé- 
tairies de  la  Rochelle  & du  Charmois. 

BONVILLER  , dans  le  Duché  de  Bar , Diocefede 
Toul,  Confeil  fouverain  de  Intendance  de  Lorraine, 
Bailliage  de  Saint-Mihicl , Prévôté  de  Sancy.  On  y 
compte  20.  feux. 


BONVILLERT  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
Diocefe  de  Toul , Confcil  fouverain  de  Intendance 
de  Lorraÿic  , Bailliage  de  Darncy.  On  y compte 
1 1 . feux. 

BONVRON , en  Bretagne  , Diocefe  de  Recette 
de  Nantes , Parlement  & Intendance  de  Rennes. 
On  y compte  28.  feux  , un  tiers  de  un  quart  de  feu. 
Cette  Paroifle  cft  à $.  1.  & trois  quans  N.  O.  de 
Nantes. 

BONZAC  , dans  le  Bourdelois  , en  Guyennne  , 
Diocefe  , Parlement  , Intendance  de  Election  de 
Bordeaux , lurifdiétion  de  Fronfac.  On  y compte 
168.  feux  Cette  Paroifle  eft  fituée  à une  petite  dif- 
tance  delà  rive  droite  de  le  rivière  d’Ille  , à 2.  I.  & 
demie  N.  N.  E.  de  Fronfac,  & 7.  & tiers  N.  E.  de 
Bordeaux. 


BONZEE , dans  le  Vcrdunois  , au  Pays-Mcffin  , 
Diocefede  Recette  de  Verdun  , Parlement  de  In- 
tendance de  Metz , Dillriét  du  Chapitre.  On  y com- 
pte  $4.  feux.  Ccrte  Paroille  eft  k deux  lieues  de 
trois  quarts  S.  E.  de  Verdun. 
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BOOSC  , en  Normandie  , Diocefe  , Parlement , 
Intendance  de  Election  de  Rouen.  On  y compte  un 
feu  privilégié  de  1 34.  feux  taillables.  Cette  Paroifle 
eft  à 2. 1.  S.  E.  de  Rouen. 

BOOLZHEIM , dans  labalTc  Alfacc , Diocefe  de 
Strasbourg , Confeil  fouverain  de  Intendance  d’AI- 
face , Direéloirc  de  la  Noblcflc.  On  y compte  24. 
feux. 

BOQ 

boquenée  , en  Normandie  , Diocefe  de  Elec- 
tion de  Lizieux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance 
d’Alençon  , Scrgenteric  du  Sap.  On  y compte  1 29. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la  riviere  de  Ca- 
rentonne  , à 7. 1.  de  demie  S.  S.  £.  de  Lizieux. 

BOQUET  ou  Bosquit  , en  Picardie  , Diocefe  , 
Intendance , Election  de  Doyenné  d’Amiens , Par- 
lement de  Paris.  On  y compte  1 16.  feux.  Cette  Pa- 
roifle  cft  à 3. 1.  S.  un  quart  à l’O.  d’Amiens. 

BOQUIEN , en  Bretagne,  lfoye\  Bolquien. 

B O R 


BORANGS  , dans  le  Ecauvoifis  , au  Gouverne- 
ment général  de  l’ifle-de-France  , Diocefe  de  Bcau- 
vais  Parlement  de  Intendance  de  Paris  , h ledion 
et*  fi” ■ r°?  y comPte  ‘J6.  feux.  Cette  Paroiflb 
de  SET  3 nVC  dt0‘te  de  , à J.  1.  O.  S.  O. 

cn  Pol,ou  • Diocefe  & In- 
oiucrs , i arlcmcnt  de  Paris  , Elcdion 
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de  Thouars.  On  y compte  66.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  à }.  1.  S.  S.  E.  de  Thonars. 

BORCHERHOLTZ , dans  le  Duché  de  Lorrai- 
ne , Diocefe  de  Metz  , Confeil  fouverain  de  Inten- 
dance de  Lorraine  , Bailliage  de  Boullay.  On  y 
compte  1 2.  feux.  1 

BORD  , ville  , en  Limoufin  , Diocefe  & Eledion 
de  Tulles  , Parlement  de  Bordeaux  , Intendance  de 
Limoges.  On  y compte  274.  feux.  Cçtte  ville  cft  li- 
tuée  près  des  conlins  de  la  Province  d’  Auvergne 
fur  la  rive  droite  de  la  Dorgogne , à 9.  1.  & demie 
E.  un  quart  au  N.  de  Tulles,  il  y a à Bord  un  cou- 
vent de  Minimes.  11  fe  fabrique  cn  cette  ville  des 
gands  qui  font  fort  eftimés , de  il  s’y  fait  d’ailleurs 
un  allez  bon  commerce. 

BORD , forêt , la  même  que  celle  de  Pont-de- 
l’Arche , fituée  entre  cette  ville  de  Louvicrs  , en  Nor- 
mandie. Cette  forêt  a plus  de  quatre  lieues  de  cir- 
cuit ; mais  comme  elle  élt  contiguë  aux  forêts  de 
Louvicrs  de  d’Acquigny , elles  ont  cnfemble  plus  de 
huit  lieues  de  circuit. 

BORDAGE  C le  ) , Terre  dt  Châtellenie , en  Bre- 
tagne , Diocefe  , Parlement , Intendance  & Recette 
de  Rennes , laquelle  étoit  poffedée  dès  le  treizième 
fiecle  par  Renaud  de  Montbourcher , neuvième  ayeul 
de  René  de  Montbourcher , en  faveur  duquel  cette 
Terre  fut  érigée  en  Marquifat  par  Lettres  de  Mai 
> SS<5*  , regiftrées  à Rennes  le  13.  Oétobrc  fuivant. 
Son  fils  , René  , tué  à Philisbourg  en  1697. , avoit 
époufé  en  1669.  Elifabeth  Goyon , du  chef  de  la- 
quelle le  Marquifat  de  la  MoulTaye  échut  à fon  fils 
Kcné-Amaury , qui  étant  mort  fans  alliance  le  19. 
Mars  1 744. , a eu  pour  héritière  fafoeur  Henriette , 
née  en  1672. , &.  mariée  à François  Duc  de  Coigny  3 
Maréchal  de  France.  La  Maifon  de  Montbourcher 
fubiiftc  encore  en  la  perfonne  de  René  de  Mont- 
bourcher,Seigneur  de  la  Magniane,  Préfident  à mor- 
tier au  Parlement  de  Rennes , de  lequel  a pour  tri- 
fayeul  René  de  Montbourcher  , le  même  qui  époufa 
Julienne  de  la  Magniane. 

BORDBORNET,  en  Auvergne  , Diocefe  de  Li- 
moges, Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Moulins 
Election  de  Coinbrailles.  On  y compte  140.  feux. 
Cette  Communauté  cft  à 3.  1.  de  demie  O.  N.  O. 
d’Evaon. 

BORDE  ( la  ) , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Lan- 
grcs , Parlement  de  Paris , Inrcndancc  de  Dijon  , 
Comté  de  Recette  de  Bar-fur-Seine.  On  y compte 
1 1.  feux.  Cette  Communauté  eft  à un  petit  quart 
de  lieue  S.  O.  de  Bar-fur-Scine. 

BORDE  fia}  dans  la  Brie-Françoifc  , Diocefe 
de  Sens,  Parlement  de  Intendance  de  Paris , Elec- 
tion de  Melun.  On  y compte  27.  feux.  Cette  Pa- 
roifle cft  à 2.  I.  de  trois  quarts  E.  N.  E.  de  Melun. 

BORDE  au  Château  ( la  } , en  Bourgogne,  Dio- 
cefe de  Châlon,  Parlement  de  Intendance  de  Dijon, 
Bailliage  de  Recette  de  Beaune.  On  y compte  14. 
feux.  Cette  Communauté  cft  fituée  fur  la  riviere  de 
Dehune , à 2.  1.  de  demie  N.  N.  E.  de  Cbilon,  de 
autant  S.  E.  de  Beaune. 

La  Terre  de  Baronnie  de  la  Borde-au-Château  fut 
acquife  par  Noël  Brulart  , Procureur-Général  au 
Parlement  de  Paris  , de  la  poftériré  duquel  fontfor- 
tis  trois  premiers  Préfidents  du  Parlement  de  Bour- 
gogne. Par  Lettres  dumoisd’Août  t64S.cetteTerrc 
fut  érigée  en  Marquifat  cn  faveur  de  Denis  Brulart , 
Préfident  du  Parlement  de  Dijon  , le  meme  dont 
font  nés,  t°.  Nicolas  Brulart , Marquis  de  la  Bor- 
de , premier  Préfident  du  même  Parlement , pere  de 
la  Duchcfle  de  Luynes  i & au.  Noël  Brulart , Mar- 
quis de  Rouvre  , pere  de  Denis-Nocl  , de  ayeul  de 
Simon- Louis , dit  le  Marquis  de  Brulart , Seigneur 
de  Baubourg  , marié  avec  Maric-Françoifc 
de  Chatitcloup  , dont  il  n’a  point  d'enfants. 
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BORDE  aux  Bureaux  (la) , en  Bourgogne , Dio- 
cefe  d Autun  , Parlement  & Intendance  de  Dijon  , 
Bailliage  de  Recette  de  Bcaune.  On  y compte  1 6. 
jj:11*:  Sette  £°mmtinauté  eft  à une  lieue  & tiers 
N.  O.  de  la  Borde-au-Château  , & à cinq  quarts  de 
lieue  S.  E.  de  Beaunc. 

®ouch3rd  ( la  },  en  Bourgogne  , Dio- 
ceie  de  Befançon , Parlement  de  Intendance  de  Di- 
jon  Bailliage  «5c  Recette  d’Auxonne  , Diftria  de 
»t.  Jean-de-Lofnc.  Cette  Communauté  eft  à trois 
quarts  de  lieue  S.  de  St.  Jean-de-Lolhe.  . 

»,  *^es  $ *a  ) » €n  Champagne  , Diocefc 

« Election  de  Troyes , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Châlons.  On  y compte  25.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à une  lieue  de  deux  tiers  S.  S.  E.  de 
Troyes.  . . 

BOR  DE  AUX  ou  Bo  u R d e a u x , B u rdega  la  ou  Bu  rdi- 
ga/a  ville  ancienne , belle  de  riche  , de  l’une  des  prin- 
cipales du  Royaume  , capitale  de  la  Guyenne  de  du 
Bourdclois  m avec  un  Arçhevéché  dont  l’Archevêque 
prend  le  titre  de  Primat  des  Aquitaines  , une  Uûî- 
vcrlite  , une  Académie  des  Sciences  de  des  Arts  , un 
Parlement , une  Cour  des  Aides  , une  Généralité  , 
une  Intendance , une  Amirauté  , une  Séncchauflee 

Prefidiai  , un  Tribunal  des  Juges-Confuls  , un 
Hôtel  des  Monnoies  , un*  Table  de  Marbre , une 
Ma.tnfe particulière  des  Eaux  6c  Forêts,  un  Bureau 
des  emq  greffes  Fermes  , trois  Forts  , une  Eleftion 
dcl  un  des  plus  beaux  Ports  du  Royaume  , dcc.  On 
y compte  7810.  feux  de  environ  130.  mille  âmes. 
Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Ga- 
ronne , à 16.  lieues  deux  tiers  S.  E.  de  l’embouchure 
de  cette  rrnere  dans  l’Océan  de  de  la  Tour  de  Cor- 
douan  , $.  de  tiers  S.  S.  E.  de  Blaye  , j.  N.  O.  de 
Langon , 4.  de  demie  O.  un  quart  au  S.de  Libourne 
27.  S.  S.  E.  de  la  Rochelle  , 13.  S.  S.  E.  de  Ro- 
chefort , 18.  N.  N.  E.  de  Bayonne  , z8.  un  tiers  N. 
O.  d’Aufch  , de  89.  S.  S.  O.  de  Paris.  Long.  17.  <. 
n.lat.  44*  S°.  18.  0/9 

Il  n eft  pas  vraifemblable  que  le  nom  de  Bordeaux 
vienne  du  latin  Burdegala  ou  Bardigala  ■ car  , félon 
le  témoignage  de  Strabon  , cette  ville  étoit  déjà 
très-conhdérablc  quand  les  Romains  y abordèrent. 
On  n eft  pas  mieux  fondé  quand  on  affure  que  ce 
nom  s’eft  formé  des  deux  ruiffêaux  de  Bourde  de  de 
Jalle  , comme  fi  ces  ruiffêaux  fc  réuniffoient  dans  la 
ville  même  de  Bordeaux  : le  premier  , la  Bourde  , fe 
jette  dans  la  Garonne  à un  quart  de  lieue  au  - deflus 
de  Bordeaux  ; de  l’autre  , U Jalle  , fe  perd  dans  la 
Garonne  à une  bonne  lieue  au-deffous  de  la  meme 
ville  , ainfi  ils  font  éloignés  l’un  de  l’autre  de  cinq 
quarts  de  lieue  ou  environ.  Dans  le  Mercure  d*  Avril 
*7 U*  » un  Anonyme  hazarde  une  étymologie  nou- 
velle , de  demande  fi  BurdigaLx  ne  lcroit  pas  un 
compofc  du  mot  Efpagnol  Burgo , qui  lignifie  Bourg  , 
de  de  Gala  , qui  veut  dire  propreté  de  bonne  grâce! 

Il  fe  pourroit  faire  , dit  cet  Anonyme  , que  les  ha- 
bitants de  Bordeaux  , qui  ctoient  fort  liés  avec  les 
Efpagnols  par  le  commerce  , auroient  appellé  leur 
Ville  Burgo-de-Gala  , c’eft-à-dire  , bourg  dont  les 
habitants  étoient  propres  de  avoient  bon  air  ; de  que 
par  fucceffion  de  temps  , en  retranchant  go  , il  en 
fut  refaite  le  nom  de  Burdegala.  D’autres  enfin  ont 
fait  dériver  le  nom  de  cette  ville  , de  fa  firuation  fur 
le  bord  de  l’eau  ou  dans  une  contrée  où  la  pluye  eil 
frequente  de  abondante.  Mais  on  peut  appeller  tout 
cela  , difficile!'  nug#  t c’cft  - à -dire  , qu’il  feroit 
egalement  difficile  de  peu  important  de  décider  qui 
a raifon. 

La  ville  dont  il  eft  queftion  , repréfente  à-peu- 
pres  une  forme  triangulaire  , qui  a environ  mille 
toiles  de  longueur  , depuis  le  Fort  de  Sainte-Croix 
jufqu’au  Château-Trompette,  de  550.  toifes  de 
largeur  depuis  le  Château  du  Haa  jufqu’à  la  riviere. 
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La  circonférence  de  cette  ville  , non-compris  lo 
fauxbourg  des  Chartrons  , eft  de  trois  mille  toifes 
ou  environ. 

Du  côté  de  la  Garonne  , la  ville  de  Bordeaux 
repréfente  une  efpece  d’arc  , dont  la  riviere  eft  la 
corde.  On  entre  dans  cette  ville  par  douze  diffé- 
rentes portes.  Les  rues  y font  a fiez  étroites  , de  il 
n!ya  que  celle  du  Chapeau- Rouge  qui  puiilè  être 
diftinguée  des  autres.  La  place  qui  eft  devant  l’Hô- 
tel-de-Villc  .celle  du  marché  ,dc  celle  qui  eft  devant 
le  Palais  , font  les  plus  remarquables.  On  compte 
tant  dans  la  ville  , que  dans  le  fauxbourgde  Saint- 
Sevrin  de  dans  celui  des  Chartrons,  7810.  feux 
ainfi  que  nous  l’avons  dit  ci-devant  , de  environ 
autant  de  maifons  , dont  il  y en  a beaucoup  qui 
font  très-bien  bâties , de  quelques-unes  qui  font  de 
véritables  Palais. 

En  1733.  la  vill*  de  Bordeaux  fit  faire  une  place 
dans  le  fauxbourgdu  Chapeau-Rouge,  furlesdeiicins 
de  M.  Gabriel  , premier  Archite&e  du  Roi.  Cette 
place  , qu’on  nomme  la  place  royale  , eft  ornée 
de^  bâtiments  magnifiques  , dont  l’emplacement  a 
été  pris  dans  une  partie  du  terreia  du  même  faux- 
bourg  que  nous  venons  de  nommer.  Au  milieu  de 
la  place  royale  , la  ville  a fait  élever  à fes  frais  une 
ftatue  équeftre  qui  reprefente  le  Roi  en  bronze  , 
de  quatorze  à quinze  pieds  de  hauteur  , fans  le 
piédcftal.  Cette  ftatue  eft  de  le  Moine  de  l’Acadé- 
mie royale  de  Peinture  de  Sculpture  , de  elle  a été 
placée  fur  fon  picdeftal  en  1743.  La  première  pierre 
d«î  ce  piédeftal  futpofëele  8.  Août  1733- , en  grande 
cérémonie  , par  les  Jurats , ayant  à leur  tète  le  Sous- 
Maire  St  M.  Boucher, alors  làtendantdela  Province 
de  Guyenne.  Il  fe  fie  à cet  occafion  plufieurs  dé- 
charges de  moufqucteric  6t  de  canon.  Dans  le  pro- 
cès-verbal qui  fut  drefle  quand  on  plaça  la  première 
pierre  en  queftion  , il  eft  rapporté  entr’autres  ebofes 
ce  qui  fuit.  « Il  a été  place  au  milieu  du  fondement 
»du  piédcftal  de  la  ftatue  , dans  une  pierre  crcufe'e 
«exprès  , un  coffre  de  plomb, dans  lequel  étoit  un 
•autre  petit  coffre  de  bois  de  ccdre  , garni  en  dedans 
«de  fatin  bleu  , orné  d’un  galon  d’or  ; de  dans  icelui 
«on  a mis  fix  médailles , l’une  d’or  de  les  autres  d’ar- 
• gent,  reprefentant  d’un  côté  l’édifice  de  la  place 
«royale  , oc  de  l’autre  la  ftatue  équeftre  de  Sa  Ma- 
«jefté  , fur  lefqueltes  médailles  il  a été  mis  un  petit 
«couffin  de  la  même  étoffe  , aulfi  orné  de  galons 
«d’or  , de  au-deffus  on  a pofé  une  plaque  de  cuivre 
«fur  laquelle  font  gravés  les  noms  de  M.  Boucher 
«Intendant  , ceux  de  Meilleurs  les  Sous-Maire 
«Jurats , Procureur-Syndic  , de  Clerc  de  la  ville  de 
«celui  de  M.  Gabriel  , Chevalier  de  l’Ordre  de  St. 
«Michel  , Contrôleur-Général  des  Bâtiments  du 
«Roi , fon  Architefte  ordinaire  , de  premier  Ingé- 
«nicur  des  Ponts  de  Chauffées  de  France  , qui  a 
«donné  les  deffeins  de  conduit  les  travaux  de  Ja 
«place  royale,  laquelle  fc  conftruit  aékuellement  fur 
«le  Port  de  cette  ville. 

Parmi  les  édifices  eeelefiaftiques  dont  eft  ornée 
la  ville  de  Bordeaux,  de  qui  font  en  affczgrandnom- 
brc  , on  remarque  , indépendamment  de  la  Cathé- 
drale dont  nous  parlerons  bientôt , l’Eelife  deSaint- 
Micheloù  eft  un  clochcrfort haut,  d’où ï’ondécouvre 
toutela  ville  de  une  très-belle  campagne.  Le  cimetiere 
de  l’Eglifcde  Saint-Surin  eft  fort  curieux  : on  y voit 
un  tombeau  de  pierre  élevé  fur  quatre  piliers  , du 
haut  duquel  il  découle  des  deux  côtés  , de  goûtes 
d’eau  qui  augmentent , à ce  qu’on  dit , quand  la  lune 
eft  dans  fon  plein  , de  diminuent  dans  fon  déclin. 

Le  College  des  Jéfuitcs  eft  très-beau  , de  il  eft  fitué 
fort  agréablement , prefque  au  milieu  de  la  ville  & 
à une  petite  diftance  du  marché.  La  Chartrçufe  eft 
dans  le  fauxbourg  de  Saint-Surin  : elle  eft  belle  de 
fon  Eglife  eft  magnifique.  Son  Autel  eft  couvert’ de 
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. . & de  beau»  cryflau» , fous  tefqnclt 

Leeo't»fu^  g*nd  nombre  de  reliques.  Ce  Mo- 
mflerc  eft  un  monument  de  la  magnificence  du 
Cardinal  de  Sourdis,  Archevêque  de  Bordeaux,  qui 
eft  enterré  dans  l'Eglifedon.  nous  venons  de  parler. 

Il  y a à Bordeaux  environ  cent  familles  de  Juirs  , 
qui  fe  difent  tous  Portugais  , à l’cxcepion  d e fax 
familles  originaires  d’Avignon  au  Comte  VcnaUlm. 
Ces  Juifs  n’y  ont  point  de  fynagoguc  , oc  ils  ne 
portent  point  de  maraue  qui  les  diftingue. 

Les  relies  d’antiquité  qu'on  voit  encore  a Bor- 
deaux , ôc  qui  méritent  l’attention  des  curieux  , 
prouvent  fumfamment  que  cette  ville  eft  ancienne. 
A fon  retour  de  Grece  & d’Italie  , le  fameux  Spot» 
vifita  ces  précieux  reftes  de  la  magnificence  des 
anciens  , ôc  les  jugea  digne  d’occuper  une  place  dans 
les  excellens  recueils  qu’il  faifoit  alors.  La  Porte- 
Baffe  eft  un  monument  antique,  dont  la  conftruAion 
folide  reffent  le  fiecle  d’Augufte  , fous  lequel  on 
bâtiffoit  pour  l’éternité.  Les  Goths,  les  Wandalcs  , 
les  Sarrafinsôc  les  Normands , n’ont  point  endom- 
magé ce  bel  ouvrage  , quoiqu’ils  aient  d’ailleurs 
porté  le  ravage  Ôc  la  défolation  dans  toute  la 
Guyenne  , & en  particulier  dans  la  ville  capitale  de 
cette  Province. 

Bordeaux  , vente  ton  monument. 

Tel  de  la  vieille  Rome  étoit  le  fondement. 

Plut  augujtc  eft  la  Porte-Baffe  , 

Que  le  haut  portail  d’un  Palais. 

Son  antique  ü fuverbe  majfe 

Voit  Us  ficelés  couler  fans  s'ébranler  jamais. 

Le  Palais  de  Tutelc  étoit  un  Temple  confacré 
aux  Dieux  tutélaires.  L’infcription  antique  qu’on 
y découvrit  , & qui  eft  telle  que  nous  la  rapportons 
ici , prouve  invinciblement  que  le  culte  de  la  Tutele 
y étoit  établi 

T v T E L JE 
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La  démolition  d’un  monument  G fuperbe  ôc  fi 
refpcélablc  par  fon  ancienneté  , excita  les  regrets 
de  quelques  amateurs  de  l’antiquité  , gens  qui  pour 
l’ordinaire?  ne  s’embarraflènt  guères  de  politique. 
Ces  regrets  furent  même  accompagnés  des  larmes 
d’un  des  plus  fqavans  Antiquaires  de  ce  temps-là  ; 
ce  qui  donna  occafion  aux  vers  qui  furent  imprimés 
dans  le  Mercure  de  Mars  1701.  , ôc  qu’on  ne  fera 
peut-être  pas  fâché  de  voir  ici. 

Pourquoi  démolit-on  ces  colonies  des  Dieux  1 
' Ouvrage  des  Céfars  , monument  tutélaire  , 
Depuis  plus  de  mille  ans  que  le  temps  Us  revere. 
Elles  s'élevaient  jufqu'au  deux. 

Il  faut  que  leur  orgueil  cede  à Iqfortcrtjft, 

Où  Mars  pour  nous  veille  fans-cejfe. 

Son  redoutable  mur , édifice  royal , 

Ne  doit  point  fouffrir  de  rival. 

Ainfi  il  ne  nous  relie  plps  aujourd’hui  de  ce  fa- 
meux Temple  de  la  Tutele  , qu’un  trille  fouvenir 
de  fa  ruine.  ( Le  fqavant  Antiquaire  dont  nous 
avons  dit  que  les  larmes  accompagnèrent  les  regrets 
que  fit  naître  la  démolition  du  Temple  de  la  Tu- 
tele , eft  M.  Spon  ; mais  il  eft  à propos  que  nous 
a joutions  que  ce  Sçavant  ne  fe  plaignoit  alors  que  de 
l’injure  des  temps  qui  avoient  déjà  démoli  en  partie 
le  Temple  en  qucllion  , & non  de  la  démolition 
totale  & abfolue  qui  fut  ordonnée  par  le  Roi  Louis 
XIV.  en  1700.*  car  Spon  étoit  mort  le  a 5.  Décembre 
16g  j.  à Vevay  dans  le  pays  de  Vaud , fur  le  lac  de 
Geneve  ). 

Le  Palais  de  Galien  porte  encore  le  nom  dç 
l’Empereur  fous  lequel  il  fut  bâti.  C’cft  un  édifice 
confidcrable  , mais  qui  eft  actuellement  fort  en 
défordre. 

Derrière  Saint-Surin  fe  voient  encore  quelques 
relies  d’un  amphithéâtre  que  les  anciens  titres  de 
Bordeaux  nomment  Us  Arenes.  C’étoit  un  ovale 
qui  avoit  deux  cens  vingt-fept  pieds  de  long  fur 
cent  quarante  de  large. 

La  fontaine  qu’on  appelle  de  Duge  ou  d 'Ouger , 
ou  d'Audege  , donne  une  fi  grande  quantité  d’eau , 
qu’il  s’en  forme  un  ruiffeau  fort  utile  aux  Taneurs 


Cette  infeription  défigne  l’accomplilTement  d’un 
voeu  folemnel  , fait  à la  Tutele  d’Augufte  , par  un 

Îiarticulier  nommé  Lafcivus  Capilius.  Les  dernières 
ettxes  initiales  L.  D.  Ex  D.  D.  , lignifient  que  le 
fol  pour  bâtir  le  Temple  en  queftion  , fut  affigné 
par  un  Décret  exprès  des  Décurions  de  la  ville.  Locus 
datus  ex  Decreto  Decurionum.  Cela  prouve  que  la 
ville  de  Bordeaux  jouiffoit  dèflors  du  droit  de  Co- 
lonie romaine  , 6c  qu’elle  avoit  adopte  le  culte  de 
la  Divinité  Tutele.  Cette  Divinité  avoit  à Bordeaux 
un  Temple  des  plus  fuperbes  , où  félon  Triftan  fut 
découverte  l’inlcription  que  nous  venons  de  rap- 
porter. Ce  Temple  fubfiftoit  encore  prefqu’en  fon 
entier  en  1700. , quand  Louis  XIV. , de  gloricufe 
mémoire  , le  fit  détruire  pour  donner  de  l’etendue  à 
l’efplanade  que  ce  Prince  fit  faire  devant  le  Châ- 
teau - Trompette.  C’étoit  un  périllile  , à quatre 
angles  droits  , long  de  quatre-vingt-fept  pieds , & 
large  de  foixante  - deux , félon  EUe  Vmet , ou  de 
foixantc-trois , félon  Merula  , dans  fa  Géographie  , 
page  426.  Dans  fa  largeur  , ce  Temple  avoit  fix 
colonnes  en  face  , ôc  huit  colonnes  à chaque  côté 
dans  fa  longueur  i ce  ce  qui  faifoit  en  tout  une 
colonnade  de  vingt -quatre  ( deux  ) colonnes  , 
toutes  d’ordre  corinthien  , ÔC  dont  il  en  rclloit 
encore  dix  - huits  far  pied  , quand  Vinet  publia  fes 
notes  fur  Aufonne.  La  hauteur  des  colonnes  de  ce 
Temple  étoit  telle  , qu’il  n’y  avoit  aucun  édifice 
dans  la  ville  qui  fût  fi  élevé. 


qui  demeurent  dans  le  fauxbourg  où  il  coule.  Au- 
foune  a célébré  cette  fontaine  par  les  versqui  fuiveut. 

Salve  Font  ignote  ortu  %fàcer  >alme  tperennis  , 
Vitree , glauceiprofunde,fonore , illimis , opace  ! 
Salve  urbis  genius  , medico  <potabilis  hauftu  » 
Divona  Celtarum  lingua  t tons  additc  Divis . 

L’Hôtel-dc-Ville  de  Bordeaux  n’a  rien  de  fort  ma- 
gnifique ; c’eft  cependant  un  beau  bâtiment , bien 
diftribué  ôc  décoré  de  plufieurs  ornements  b»eo 
entendus.  C’ell  en  cet  endroit  que  s’affembleut  le 
Maire , qui  eft  toujours  une  perfonne  de  qualité  , 
Ôc  les  fix  Echevins , que  dans  le  pays  oa  app«  e 
Jurais  , lefquels  conjointement  avec  le  01 

avec  quelques  autres  Officiers  compofent  le  Corps- 
de-Ville.  , . ... 

Bordeaux  n’cft  entouré  que  d’une  vieille  mu- 
raille , flanquée  de  diftance  en  diftance  d un  grand 
nombre  de  tours  rondes  fort  anciennes.  Les  mai- 
fons  qui  font  le  long  du  quai , font  bâties  ou  ap- 
puyées contre  ces  murs  : on  s’eft  referve  la  faculté 
de  palfer  par  les  chambres  de  ces  maifons  en  cas 
de  nécelfité  pour  le  chemin  des  rondes.  Cette  en* 
ceinte  eft  défendue  par  trois  Forts  , qui  font  le 
Château-Trompette  , le  Château  du  Haa , ôc  le  Fort 
Saint-Louis  ou  de  Sainte-Croix.  Ces  Forts  font  dn- 
tribués  en  quelque  forte  aux  trois  angles  de 
la  ville.  . . 

Le  Château-Trompette  eft  à l’entrée  du  quai,  a 
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l’une  des  extrémités  <le  la  ville , & commande  le 
Port.  C’eft  Une  Citadelle  ancienne  , que  l’on  com- 
incnça  de  bâtir  en  1454.;  mais  que  le  Maréchal  de 
Vaul'an  a réparée  & fort  augmentée  fous  le  règne  de 
Louis-le-Grnnd  , en  y ayant  ajouté  un  chemin-cou- 
vert, deux  demi-lunes  & une  grande  contre-garde. 
Cet  te  Citadelle  eftd’ailleurs  compofée  de  fix  basions, 
dont  il  y en  a trois  du  côté  de  la  riviere.  Le  logement 
du  Gouverneur  eft  dans  celui  du  milieu:  c’eft  un 
édifice  également  commode  de  bien  entendu  ; il  eft 
embelli  d’un  parterre  à l’Angloife , au  milieu  duquel 
«il  un  cabinet , qui  forme  une  efpece  de  réduit  dé- 
licieux & des  plus  agréables  à caufe  de  fa  pro- 
preté , de  fon  élévation  & de  la  belle  vue  dont 
on  y jouit  fur  tout  le  pays  des  environs.  Quand 
on  eft  dans  ce  réduit  , on  fe  croit  fur  mer 
dans  la  chambre  de  pouppe  d’un  VaifTeau.  La 
contre-garde  , qui  couvre  le  baftion  Dauphin , eft 
des  plus  grandes  de  des  mieux  imaginées.  Outre  cette 
contre-garde  , qui , félon  les  règles  & félon  fon 
nom  , cil  en  avant  du  baftion  Dauphin , il  eft  en- 
core un  grand  £avalier  qui  furmontc  ce  même  bafi. 
tion  de  en  augmente  la  défenfe.  II  y a grand  Etat- 
Major  pour  le  Château  dont  H eft  queftion,  c’efl- 
à-dire  , un  Gouverneur  aux  appointements  de 
nooo.  Iiv.  & qui  a $77$.  liv.  d’émoluments  ; un 
Commandant  aux  appointements  de  6500.  Iiv. , 
de  dont  les  émoluments  font  de  *085.  Iiv.  ; un 
Major , un  Aide-Major , un  Capitaine  des  Portes 
& un  Aumônier. 

Le  Château  du  Haa  eft  un  vieil  édifice  , que 
l’on  commença  à bâtir  en  meme  temps  que  le  Châ- 
teau-Trompette. Sa  forme  eft  ua  quarré-long  , 
flanqué  aux  quatre  angles  d’autant  de  tours  rondes 
à l’antique  , non-compris  deux  tours  quarrées  qui 
donnent  du  côté  de  la  campagne  près  la  porte 
du  fecours  , laquelle  eft  couverte  d’un  ouvrage  en 
forme  de  fer-à-cheval , & fans  parler  non-plus  d’une 
autre  tour  ronde  , dans  laquelle  on  pafle  pour  en- 
trer dans  la  ville.  Au  refte  , ce  Château  eft  fitué 
du  côté  de  l’Archevêché , dans  le  quartier  de  la  ville 
qui  eft  le  plus  éloigné  de  la  rivière  , dit  auprès  d’un 
lieu  qu’on  nomme  l’Ormée  , lequel  a été  fort  re- 
nommé pendant  les  guen-es  civiles.  Il  y a pour  le 
Château  du  Haa  un  Commandant , dont  les  ap- 
pointements ordinaires  font  de  3000.  livl  La  gar- 
nifon  de  ce  Château  eft  compofée  d’un  détachement 
de  celle  du  Château-Trompette  ,dc  ce  détachement 
eft  relevé  tous  les  mois. 

Le  Fort  Saint-Louis  ou  de  Sainte-Croix  eft  fitué 
fur  la  riviere  & à l’angle  oppofo  à celui  du  Châ- 
teau-Trompette. Ce  Fort  fut  éleyé  par  ordre  du 
Roi  en  1676.  Ce  n’cft  qu’une  efpece  de  réduit, 
formé  de  deux  petits  baftions  qui  dominent  la  ville , 
de  défendu  de  quelques  ouvrages  extérieurs , outre 
le  fo(Té  Ôc  le  chemin-couvert.  11  y a pour  ce  Fort 
un  Commandant  qui  a 3000.  Iiv.  d’appointements  & 
1057.  Iiv.  d’émoluments.  La  gamifon  du  Fort  Saint- 
Louis  confifle  également  en  un  détachement  qui  eft 
tiré  de  la  garnifon  du  Château-Trompette , de  qui 
cil  relevé  tous  les  mois.  • 

Au  moyen  des  trois  Forts  dont  nous  venons  de 
parler , la  ville  de  Bordeaux  fi:  trouve  très-bien  dé- 
fendue , de  à l’abri  de  toute  furprife  de  ta  part  des 
ennemis  de  de  tout  deflêin  pernicieux  à la  tranquil- 
lité publique.  11  y a pour  cette  ville  un  Maire  per- 
pétuel & un  Major.  En  1762.  c’eft  M.  le  Marquis 
d’Eftrades  qui  eft  Maire  perpétuel  de  Bordeaux. 
M.  le  Baron  le  Tuillicr  eft  le  Major  de  cette  ville. 

Le  Diocefe  de  Bordeaux  eft  borné  au  N.  par 
ceux  de  Saintes  de  d’Angoulême  , au  S.  par  ceux 
de  Dax  dt  d’Aire , à l’E.  par  ceux  de  Périgueux  de 
de  Bazas,  de  à 1*0.  par  l’Océan.  11  comprend  450. 
ParoiiTes  de  50.  annexe*  fou*  dix  Archiprêtrés  diviies 


en  trois  Archidiaconés.  On  y compte,  outre  cela  , 
onze  Abbayes  d’Hommes  , quatre  Chapitres  de  au- 
cune Abbaye  de  Filles.  Le  Prélat  qui  eft  à la  tête 
de  ce  Diocefe  , prend  , ainfi  que  nous  l’avons  dit 
le  titre  de  Primat  des  Aquitaines , quoique  cette 
qualité  lui  foit  difputée  avec  raifon  par  l’Archevê- 
que de  Bourges  : il  eft  Seigneur  propriétaire  des 
Terres  dt  Seigneuries  de  Montravel  , de  Belvez 
de  Bigaroque  de  autres  , fituées  en  Périgord  , dans 
les  Dioccfes  de  Périgueux  de  de  Sarlat , de  il  jouit 
au  moins  de  60.  mille  livres  de  rente  , exemptes 
de  toutes  charges.  La  taxe  de  cet  Archevêd*  en 
Cour  de  Rome  eft  de  4000.  florins. 

Oo  remarque  qu’il  y a dans  le  Diocefe  de  Bor. 

. "faux  . * particulièrement  dans  le  Mcdoc  , des 
Cures  qui  valent  quelquefois  jufqu’à  vingt  mille 
d’autres  difent  trente  mille  livres  par  an  à ceux  qui 
en  font  pourvus-  Le  produit  de  ces  riches  Bénéfices 
vient  principalement  des  vins  , dont  le  débit  eft 
prefque  toujours  alluré  , de  fur  lefquels  les  Curés 
ont  le  droit  de  percevoir  une  grolfe  dixine. 

Les  Evêchés  fuffragans  de  l’Archevêchc  dont  il 
ell  queftion  , font  au  nombre  de  neuf,  di  ce  font 
ceux  qui  fuivent  : Agen  , Angoulime  , Condom , 
L«fo«  , Périgueux , Poitiers  , la  Rochelle  , Saintes 
de  Sarlat. 

Quoiqu’on  ne  doute  pas  que  le  Siégé  épifcopal 
de  Bordeaux  ne  foit  un  des  premiers  des  Gaules  , 
néanmoins  on  ignore  en  quel  temps  il  fut  érigé. 
Il  eft  des  Auteurs  qui  prétendent  que  ce  fut  dès  le 
premier  fiecle , de  que  St.  Gilbert  eft  le  premier 
des  Prélats  qui  l’ont  occupé  ; mais  ce  fentiment 
paroit  fort  difficile  à foutenir.  Ce  qu’il  y a de  cer- 
tain , c’eft  que  vers  l’an  joo.  Bordeaux  avoit  déjà 
fon  Evêque  particulier.  Auriental , Evêque  de  cette 
ville  , affifta  avec  Favien  , fon  Diacre , au  premier 
Concile  d’Arles  , qui  fut  tenu  contre  les  Donatiftes 
en  314. 

L’Eglife  cathédrale  de  Bordeaux  eft  dédiée  à 
Saint- André.  Cette  Eglife  eft  firuée  à l’une  des 
extrémités  de  la  ville  , oppoféc  à la  riviere  de  à 
une  petite  dillance  du  Chatcau  du  Haa.  C’eft  un 
édificè  des  plus  beaux  de  des  plus  vaftes  en  fon 
genre.  La  nef  en  eft  fpacieufè  , de  au  pour  - tour 
régné  une  large  corniche.  Le  Chapitre  de  cette 
Eglife  ell  compofé  d’un  Doyen  , de  trois  Archidia- 
cres , qui  font  ceux  de  Medoc  , de  Cernés , de  de 
Blaye  ; .d’un  Chantre , d’un  Tréforier  , d’un  Sacrif- 
tain  , d’un  Ecolâtre  , d’un  Sous-Doyen,  d’un  Sous- 
Chantre  de  de  vingt-quatre  Chanoines. 

Dans  le  fauxbourg  de  Saint  - Surin  il  y a une 
Collégiale  qui  porte  le  même  nom  : c’étoit  autre-  t 
fois  une  Abbaye , de  l’Ordre,  de  Saint- Auguftin  , qui 
fut  (eculariféc  dans  le  treizième  fiecle.  Cette  Col- 
légiale eft  compofée  de  plufieurs  Dignités  de  d’un 
aflèz  bon  nombre  de  fimnlcs  Prébendes. 

L’Abbaye  de  Sauite-Croix  de  Bordeaux  eft  de 
l’Ordre  de  St.  Bénoît  de  de  la  Congrégation  de 
St.  Maur.  Cette  Abbaye  for  d’abord  fîtuee  hors  de 
l’enceinte  de  la  ville.  On  croit  qu’elle  fut  fondée 
par  Cloyis  II. , qui  vers  l’an  6$o.  reenoit  fur  les 
François  ôt  fur  les  Aquitains.  11  n’eft  cependant 
pas  hors  de  vraifemblance  que  fa  fondation  ne 
puiflè  être  plus  ancienne  , puisqu’il  y a des  preuves 
que  du  temps  de  Grégoire  de  Tours  il  y avoit  à 
Bordeaux  des  Moines  qui  vivoient  fous  la  conduits 
d’un  Abbé.  Quoi  qu’il  en  foit , ce  Monaftere  ayant 
été  détruit  par  les  Sarrafins  , il  fut  rétabli  par 
Charlemagne  , après  la  viAoire  que  ce  Prince  rem- 
porta fur  les  Efpagnols,  Vers  l’an  848.  les  Nor- 
mands ayant  fait  une  defeente  fur  les  côtes  de 
Guyenne  , le  Duc  qui  regnoit  alors  dans  cette  con- 
trée , fut  battu  par  ce  peuple  ; dt  par  une  fuite  de 
cette  défaite  , la  ville  de  Bordeaux  fut  aftiégée. 
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? Ar  iwaeée  ; ce  qoi  caufa  encore  une  fois  ta 
P"/'  ?„M^ffterc  de  Sainte-Croix.  Ce  Monaftere 
Æt  fimple  Oratoire  quand  GuUlau- 

II  ( IX.  ) furnommé  Gaufroid  , avec  Ame  fa 
£mmè,  qui  fe  dit  Comteffe  de  Bordeaux  ou  de 
Perieucux,  lefit  rebâtir  & le  dota  vers  l’an  1043. 
On  y mit  alors  treize  Moines  fous  la  conduite  d un 
Abbé.  Cette  Abbaye  cft  en  commende  , & elle  vaut 
au  moins  isooo.  liv.  de  rente  au  Sujet  qui  en  cft 
pourvu  par  le  Roi , quoique  la  taxe  en  Cour  de 
Home  ne  foitque  de  $00.  florins. 

Outre  l’Abbaye  de  Sainte-Croix  , il  y a à Bor- 
deaux trois  beaux  Séminaires , une  riche  Comman- 
derie  de  l’Ordre  de  Malte , fine  magnifique  Char- 
treufe  , & un  grand  nombre  de  Maifons  religieufes  , 
de  l’un  & de  l’autre  fexe  ; fçavoir , des  Cordeliers , 
des  Auguftins , des  Minimes  , des  Feuillants,  des 
Carme^Décbauffés  , des  Kécollets , des  Capucins  , 
des  Urfulines . des  Carmélites  , des  Filles  de  la 


Vifitation , &c. 

Le  plus  ancien  des  trois  Séminaires  qui  font 
établis  à Bordeaux  , fat  fondé  en  144*.  par  un 
Archevêque  de  cette  ville , pour  entretenir  de  jeu- 
nes gens  dans  les  études  , & les  élever  jufqu’à  ce 
qu’ils  foient  Prêtres.  Le  grand  Séminaire  eft  dirigé 
par  les  Lazariftes , qui  font  auflt  obligés  de  faire 
des  millions  fur-tout  à la  campagne.  Le  troifiemç 
de  ccs  Séminaires  eft  celui  des  Irlandois  : il  a été 
doté  en  partie  par  la  Reine  mere  du  Roi  Louis  XIV. 

La  Commanderie  de  l’Ordre  de  Malte  de  Bor- 
deaux eft  de  la  Langue  de  Provence  & du  Grand- 
Prieuré  de  Touloufe.  Cette  Commanderie  vaut  au 
moins  ijooo.  liv.  de  rente  au  Sujet  qui  en  eft  pourvu. 

Les  Chartreux  font  logés  dans  le  fauxbourg  de 
Saint-Surin  , à l’Eft  de  la  ville  , & non  dans  le 
fauxbourg  des  Chaînons  qui  commence  tout-proche 
du  Château  - Trompette  , & s’étend  le  long  de  la 
rivière  : ce  dernier  fauxbourg  eft  peut-être  le  plus 
beau  & le  plus  étendu  qu’il  y ait  en  Europe. 

L’Hôpital  neuf  cil  hors  des  murs  , fur  le  bord  de 
la  rivicre  , & du  côté  du  Fort  Saint- Louis.  On  y a 
établi  diverfes  manufaélures  , & entr’autres  une  de 
dentelles  dont  le  produit  eft  très-confidérable. 

Le  Prieuré  de  Notre-Dame  de  Vtrdtlay  , qui  eft 
occupé  par  les  Céleftins  depuis  l’an  1617.,  n’elt  point 
fitué  ni  dans  la  ville  ni  dans  les  fauxbourgs  de  Bor- 
deaux, comme  quelques-uns  l’ont  cru  ; mais  il  eft  au- 
près de  Saint-Macairc  , à 7.  1.  S.  E.  de  Bordeaux  , 
ainll  que  nous  le  remarquons  fous  le  mot  Saint - 
Macairc. 

Il  s’eft  tenu  en  divers  temps  plufieurs  Conciles  à 
Bordeaux.  Le  premier  l’an  $84.  contre  les  Prifcil- 
lianiftes  , par  ordre  de  l’Empereur  Maxime.  On  n’a 
de  ce  Concile  que  ce  que  Sulpice-Sevcre  & la  Chro- 
nique de  Saint- Profper  nous  en  ont  confervé.  Inf- 
tance  Ôc  Prifciltien  y furent  amenés.  Le  premier  fe 
juftifia  fi  peu , que  le  Concile  le  déclara  indigne  de 
l’Epifcopat.  Prifcillien  , craignant  d’etre  traite  de  la 
même  maniéré  , ofa  appcller  du  Concile  à l’empe- 
reur , pour  éviter  de  répondre  devant  les  Evêques. 
Conftantin,  dit  M.  de  Tillemont , avoit  regarde  au- 
trefois avec  indignation  un  appel  femblable  à ce- 
lui-là , de  la  part  des  Donatiftcs  , & néanmoins  les 
Prélats  du  Concile  de  Bordeaux  eurent  la  foibleflè 
d’y  déférer  , au-licu  qu’ils  auroient  dû  prononcer 
contre  Prifcillien  , malgré  fon  oppofition , ou  , s’ils 
etoient  fufpecls,  réferver  la  caufe  à d’autres  Prélats: 
c’eft  le  raifonnement  deSulpicc-Severe.  Prifcillien  & 
ceux  qui  étoient  accufés  , furent  donc  conduits  à 
l’Empereur  Maxime  , quictoit  à Treves  , faivis  d’I- 
dace  & d’ithacc  leurs  accufateurs  , dont  l’ardeur  à 
pourfuivre  les  Hérétiques  eût  été  louable  li  le  defir 

e vaincre  ne  les  eût  portés  jufqu’à  l’excès,  en  s'en- 
gageant dans  une  affaire  qui  alla  à répandre  le  fang  des 
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Accufés.  Car  l’Empereur  Maxime  , à la  réquifition 
d’Ithace,  & contre  la  promette  faite  à Saint-Martin, 
condamna  à mort  Prifcillien  , avec  quelques-un,  de 
fes  Seéfateurs.  Ce  grand  Saint  avoit  fort  prette 
Ithace  de  fe  défifter  de  fon  accufation  , & le  reprit 
fortement  \ & dans  la  faite  , il  ne  voulut  pas  com- 
muniquer avec  les  Ithaciens.  St.  An.broife , le  Pape 
Saint  Syrice  & le  Concile  dé  Turin  de  l’an  598- 
condamnereot  les  Ithaciens , ne  pouvant  approuvée 
que  des  Evêques  filfcnt  mourir  des  Hérétiques.  St. 
Ambroife  ht  plus  : il  foutint  par  fes  écrits  l’cloigne- 
ment  qu’il  avoit  pour  la  cruauté  des  Ithaciens , & 
la  condamnation  irrégulière  des  Prifcillianiftes. 

Le  fécond  , l’an  1087. , dans  le  mois  çl’üftobre 
tenu  par  deux  Légats  , trois  Archevêques  , & plu- 
fieurs autres  Evêques.  Le  fameux  Berengery  rendit 
raifon  de  fa  foi , foit  pour  confirmer  la  profelfion 
qu’il  en  avoit  faite  à Rome  en  1079. , foit  pour  re- 
tracer fon  dernier  écrit  contre  qette  profcflton.  Au 
refte  , il  mourut  dans  la  Communion  de  l’Eglifc  , 
le  $.  Janvier  1088.,  à 90.  ans. 

Le  troilieme  , l’an  1 2$$. , le  t j..  Avril.  Gérard 
de  Malemort , Archevêque  de  Bordeaux  , y publia 
une  conftitution  de  trente  articles.  11  y cft  dit  , en- 
tr’adtres  chofes , que  les  Clercs  ayant  des  Béné- 
fices , c’eft-à-dire  , des  Cures,  y feront  une  conti- 
nue réfidence  , & fe  préfenteront  aux  Ordres  à tous 
les  quatre-temps  , & qu’autrement  ils  feront  privés 
de  plein  droit  de  leurs  Bénéfices.  Celui  qui  demeu- 
rera excommunié  quarante  jours  , payera  une 
amende  de  neuf  livres  ou  autre  convenable  : dc- 
fenfe  d’abfoudre  un  excommunié , même  à l’article 
de  ta  mbrt , qu'il  n’ait  fatisfait,  ou  quelqu’un  pour 
lui , à la  partie  intereflee  , fous  peine  au  Prêtre  , 
qui  l’aura  abfous  , d'en  être  tenu  en  fon  nom  : 
c’eft  que  dans  ce  fiecle  , l’abus  des  excommunica- 
tions etoit  venu  au  point  qu’il  étoit  ordinaire  d'ex- 
communier en  exécution  d’un  Jugement , ou  faute 
de  payer  une  autre  dette.  Le  cinquième  de  ces 
articles  porte  qu’on  ne  donnera  point  aux  enfants 
des  Hoflies  confacrées  pour  communier  le  jour  de 
Pâque  , mais  feulement  du  pain-beni  ; ce  qui  fem- 
blc  être  un  refte  de  l’ancien  ufage  , de  leur  donner 
l’Euchariftie  dès  qu’ils  étoient  baptifés  : ce  quel’E- 
glife  Grecque  a toujours  confervé-  Le  precepte  de 
la  Communion  Pafcale  au  Concile  de  Latran  , de 
l’an  iiiç. , n’eft  que  pour  ceux  qui  ont  atteint 
l’agc  de  diferétion  , ôte. 

Le  quatrième,  l’an  1583.,  par  Antoine,  Prévôt  de 
Sanfac  , Archevêque  de  Bordeaux.  On  y fit  divers 
Réglements  femblables  à ceux  du  Concile  de  Rheims 
de  la  même  année.  On  y traita  de  la  réfidence  des 
Pafteurs , de  la  prédication  de  la  parole  de  Dieu,  de 
l’examen  de  ceux  qui  font  nommés  à des  Bénéfices- 
Cures  , des  écoles  .&  des  hôpitaux  , & on  y fit 
des  Réglements  pour  les  Séminaires  de  la  Province  , 
qui  furent  confirmés  par  le  Pape  Grégoire  XI  H*  , 
par  fa  Bulle  du  3.  Décembre  de  la  même  année,  occ. 

L’Univerfité  de  Bordeaux  fut  établie  en  M4l*  De 
Pape  Eugène  IV.  lui  accorda  plufieurs  privueges , 
qui  furent  enfuitc  augmentés  par  le  Roi  Louis  XI. 
en  1473.  Cette  Univcrfité  a quatre  Facultés  & deux 
Colleges  , celui  des  Jéfuites  & celui  de  Guyenne.  Le 
premier  fut  fondé  & établi  en  1 573., dans  le  Prieure 
de  Saint-James , des  libéralités  du  Sieur  de  Bantou  , 
Confeiller  au  Parlement  de  Bordeaux. 

Quant  au  fécond , celui  de  Guyenne  , comme  ce 
College  eft  très-fameux  dans  l’Hiftoire  littéraire  par 
fon  ancienneté  ôt  par  les  fijavants  hommes  qui  y ont 
enfeigné , cela  eft  caufe  que  nous  nous  croyons  obli- 
ges d’en  parler  ici  un  peu  plus  au  long  qu’on  ne 
parle  ordinairement  des  ctabiiiïcrnents  de  cette 
cfpece.  , . 

Quelque  recherche  qu’on  ait  faite  fur  l’origine 
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du  College  de  Guyenne , il  n’a  pas  été  poffible  de 
la  découvrir  ; & il  eft  étonnant  que  parmi  tant  de 
grands  hommes  qui  y ont  enfeigné  , & qui  l’ont 
rendu  I un  des  plus  célébrés  de  des  plus  flnriJlans  de 
J Europe  .aucun  ne  fc  Toit  appliqué  à faire  connoî- 
tre  à la  pofterité  en  quel  temps  de  par  qui  ce  College 
a ete  établi.  ^ o 

Il  eft  des  Auteurs  qui  font  remonter  fon  ancien* 
nete  au  temps  des  Druides,  de  ils  fe  fondent  fur 
ce  qu’il  y avoît  une  Se-fle  de  ces  Philofophes  , 
*îV  °°  nommoit  les  S,Jrronidei>lefquels  étoient  char- 
ges  d’inftruire  la  jeuneffe , de  qui  ayant  des  écoles  à 
MarJeiUe  , à Narbonne  , à Lyon  de  à Chartres  , en 
dévoient  aufE  avoir  une  à Bordeaux , qui  étoit  une 
des  principales  villes  des  Gaules.  Cette  fable , fi  c’en 
eft  une , n’eft  pas  nouvelle,  puifqu’on  prétend  qu’/tfu- 
fone  a été  de  ce  fentiment  ; car  voulant  louer  Paie- 
ra , Delphidius  de  Pkoebicius  , qui  avoient  enfeigné 
dans  cette  école , il  les  fait  descendre  des  Druides  , 
fiirpe  Drutdarum  fatus.  C’eft  apparemment  ce  vers 
d Aufone  mal-entendu  , qui  a donné  lieu  à cette  an- 
tique de  myftéricufe  origine  qu’on  a voulu  donner  au 
College  de  Guyenne. 

D’autres  prétendent  que  Jules  Céiàr  étant  venu 
a Bordeaux  , de  y ayant  trouvé  une  école  qui  avoit 
ete  très-célebre , mais  qui  commençoir  à déchcoir 
de  fon  ancien  luftre , il  la  fonda  de  nouveau , de 
lui  donna  de  grands  privilèges.  Mais  on  ne  trouve 
rien  qui  approche  de  cela  ni  dans  Céfar  , ni  dans 
la  Chronique  Eourdeloife  , de  par  confëquent  il  y a 
apparence  que  ce  fyftème  n’eft  autre  chofe  qu’un 
véritable  rêve  de  quelque  vieux  ProfelTeur  , qui  a 
cru  par- là  le  rendre  plus  recommandable. 

Ce  qu’il  y a de  réel  de  de  bien  certain  , c’eft  que 
le  College  de  Guyenne  devoit  être  très  - fioriflant 
dès  le  troificme  fiecle  , puifqu 'Aufone  , qui  fut 
Conful  romain  au  commencement  du  quatrième  , 
y avoir  auparavant  enfeigné  la  Grammaire  «St  la 
Rhétorique  , de  qu’il  parle  de  plulieurs  Profeifeurs  de 
ce  College  , comme  de  très-l'çavans  perfonnages 
dont  les  uns  avoient  cté  fes  maîtres  , & les  autres 
étoient  morts  avant  qu’il  pût  profiter  de  leurs  inf- 
truétions.  11  falloit  même  que  la  réputation  de  ces 
Profeifeurs  fût  bien  grande  , puifquelle  s’étoit  ré- 
pandue , non  . feulement  dans  les  Gaules  , mais 
encore  jufqu’à  Rome  de  1 Conftantinople  , où  quel- 
ques-uns d’entr’eus  avoient  été  appelles  par  les 
Empereurs  pour  enfeigner  les  Bellcs-Lcttrcs  dans 
ces  deux  premières  villes  du  monde  , ainli  que  nous 
l’apprenons  û' Aufone  ,6'Eufebe  , de  Saint-Jérôme  , 
de  de  Sidonius-Apollinaris. 

La  réputation  de  ce  College  fc  fouriiit  pendant 
tout  le  temps  que  la  Guyenne  demeura  fous  la  do- 
mination dus  Komains  ; mais  les  Wifigoths  s’étant 
rendus  maîtres  de  cccre  Province  , la  barbarie  de 
l’ignorance  de  ces  peuples  fe  communiqua  inlenfi- 
blemcnt  aux  naturels  du  pays.  11  eft  vrai  que  Clovis 
challà  ces  barbares  jufqu'en  El'pagne  , de  en  relega 
une  partie  dans  la  Gaule-Narbonnoilc  ; mais  les 
guerres  & les  fiecles  d’ignorance  , qui  fuivirenc  le 
régné  de  ce  Prince  , firent  pcrdre  jufqu’aux  veftiges 
du  College  de  Guyenne  ; car  il  n'en  eft  pas  dit  un 
feul  mot  ni  dans  la  Chronique  Bourdeloile  , ni  dans 
les  Auteurs  contemporains , depuis  Siduttiuss-Apol- 
hnaris  t qui  vivoic  au  commencement  du  cinquième 
iïede  , jufqu’au  régné  de  trançois  l.  On  prélume 
néanmoins  avec  rai  ion  que  ce  College  fut  reftauré 
par  le  Roi  Saint-Louis  , puifquc  dans  tous  les 
exercices  publics  qui  s’y  font  , on  parle  toujours 
de  ce  faint  Roi , dont  la  itatue  , plus  grande  que  le 
/naturel , cil  encore  fur  la  porte  principale  du  même 
College.  Les  Thefes  générales  pour  prendre  des 
degrés  , fe  fouticnnent  le  jour  de  fa  fête  , de  font 
-nommées  Luduvicalcs.  C’étoit  auili  ce  jour-là  que 
Tome  I. 
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le  Paritmeiit  y venoit  autrefois  tn  cérémonie  , pour 
diftribuer  les  prix  de  Réthoriquc  h ceux  qui  les 
avoient  mérités  ; de  quoique  la  Chapelle  de  ce 
College  foit  fous  l’invocation  de  la  Vierge  de  de 
Saint-André , il  y refte  encore  un  tableau  de  Saint- 
Louis  , qui  étoit  fur  l’Autel  avant  qu’on  l’eût  fait 
réparer.  Mais  on  ne  trouve  rien  de  tout  cela  ni 
dans  les  Archives  de  l’Hôtel-dc-Vilîe  , ni  dans  les 
anciens  Mémoires  du  College. 

En  15  34.  on  vit  reparokre  le  College  de  Gu- 
yenne dans  tout  fon  ancien  luftre  , par  les  foins  des 
Jurats  de  la  ville  de  Bordeaux  , qui  toujours  atten- 
tifs aux  avantages  de  leur  ville  de  à fa  gloire,  & dé- 
firent d’ailleurs  de  faire  leur  cour  au  Roi  François  I. 
qui  avoit  entrepris  de  faire  fleurir  les  Sciences  de 
les  beaux  Arts  dans  fon  Royaume  , firent  venir  de 
Paris  André  Govea  , pour  le  faire  principal  de  ce 
College.  Ce  choix  fit  honneurl  leur  difeernement , 
de  rendit  le  College  de  Guyenne  le  plus  célébré  de 
l’Europe , par  les  fçavans  Profcfteurs  que  le  nom- 
veau  Principal  y attira  ; car  il  amena  avec  lui  , 
ou  y fit  venir  Antoine  Govea  fon  frère  , Mathurin 
Cordier , Claude  Budin  , Jean  Cofta  , Georges  Bu- 
canan  , Nicolas  Gruchius  , Guillaume  Guerentée  , 
Jacques  Tevius  , de  Elie  Vinet.  Dans  U fuite  il 
alfocia  Jules  Scaliger  à ces  hommes  iiluftres.  On 
peut  dire  qu’alors  il  y avoit  dans  ce  College  les 
plus  fçavans  hommes  de  l’Europe  pour  les  Belles- 
Lettres.  Bucanan  y alla  en  1539. , de  il  y étoit  en 
fonction  au  mois  de  Décembre  de  cette  année  , 
lorfque  l’Empereur  Charte  f-Quint  paflà  à Bordeaux  , 
allant  en  Flandres.  II  préfenta  à ce  Prince  une 
pièce  de  poéfie  de  fa  façon  ; de  , pendant  les  trois 
années  qu’il  profefl'a  dans  ce  College  , il  compofa 
trois  Tragédies  latines  .qui  furent  jouées  fur  le 
théâtre  de  cette  nouvelle  Académie. 

En  1 546.  Jean  III. , Roi  de  Portugal , établit  un 
nouveau  College  à Conimbre  -,  de  , comme  il  vouloit 
donner  du  luftre  à cet  étahliflement  naiffant,  il  jetta 
les  yeux  fur  André  Govea  pour  le  mettre  à la  tète 
de  fon  Académie.  La  perte  que  fit  en  fa  perfonne  le 
College  de  Guyenne  , fut  réparée  par  Jean  Ge'ida  , 
Efpagnol  de  la  ville  de  Valence  , qui  fut  appelle 
du  College  du  Cardinal  le  Moi  ne  où  il  profelibit  la 
Philofophie  , pour  remplir  la  place  de  Principal  du 
College  de  Guyenne  , que  Govc.i  avoit  laitrce 
vacante.  Comme  Marc-Antoine  Muret  avoit  aufti 
régenté  au  College  du  Cardinal  le  Mûrie  , il  y avoit 
fait  amitié  avec  Gelida  : celui-ci  l’attira  à Bordeaux 
pour  régenter  au  College  de  cette  ville  ; ce  qui  a 
lait  dire  à de  Lurbe  , dans  fa  Chronique  Bourdeloife 
fur  l’an  t $47. , que  Marc-Antoine  Muret  étoit  Pro- 
fejfeurau  College  de  Guyenne  avec  grande  réputation. 

Le  College  de  Guyenne  foutint  quelque  temps 
la  réputation  que  lui  avoient  acquife  de  tels  Pro- 
fefleurs  ; mais  L’ctablificmcnt  des  Jcfuitcs,  l’amour  de 
la  nouveauté  fi  naturel  à notre  Nation  , la  mort  du 
docle  Brafficr  , qui  étoit  Principal  de  ce  College  , 
le  peu  de  capacité  & la  négligence  des  Principaux 
qui  lui  fuccéderent  , en  faperent  peu-à-peu  les 
fondements  ; enforte  que  tombant  en  ruine  de  étant 
abandonné  , on  propola  en  1670.  d’en  faire  un 
College  de  Marine  , pour  y enfeigner  la  conjlruélion 
& le  pilotage. 

M-  Heurt  Dagueffeau  , qui  ctoit  alors  Intendant 
de  Guyenne  , de  le  meme  qui  eft  mort  Conlciller 
d’Etat  ordinaire  de  du  Coolcil  de  Régence  , le  17. 
Novembre  1716.  , ne  put  fouffrir  .qu’un  College 
aufti  ancien  de  aulfi  fameux  fût  détruit.  Ce  fçavant 
de  refpcclablc  Magiilrat  aimoit  les  Belles-Lettres  , 

6c  étoit  né  à Bordeaux  pendant  que  M.  Antoine 
Daguclïêau , fon  pere  , y étoit  premier  Préfident 
du  Parlement.  11  crut  ne  pouvoir  rendre  un  fervice 
plus  liguaié  à fa  patrie  , que  de  rétablir  un  College 
Mmmmmmmm 
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tnii  en  avoit  été  autrefois  l’un  des  principaux  orne- 
mcnts.  Pour  remplir  fon  projet  t il  jetta  les  yeux 
fur  l'Abbé  Bardin  , comme  étant  un  Sujet  très-pro- 
pre à occuper  la  place  de  Principal  de  ce  College , 
& il  engagea  les  Jurats  à le  nommer.  L’avis  du 


jVîagiflrat  fut  fuivi.  Le  nouveau  Principal  répondit 
parfaitement  bien  à tout  ce  qu’on  avoit  pu  attendre 
de  lui  : il  fut  fécondé  par  les  foins  & les  libéralités 
des  Jurats , qui  lui  fournirent  tout  l’argent  dont  il 
avoit  befoin  pour  les  principales  réparations.  U 
commença  par  la  Chapelle  qu’il  fit  paver  & lam* 
briller , Ôc  qu’il  meubla  de  tous  les  ornements  con- 
venables au  Service  divin.  Auparavant  on  n’y  difoit 
la  Méfié  que  lorfque  le  Chapelain  le  jugeoit  îi  pro- 
pos ; de  à cela  près  on  n’y  faifoit  aucun  autre  exer- 
cice de  jiété.  L’Abbé  Bardtn  rétablit  l’ufage  des 
cathéchifmes  ou  exhortations  dans  chaque  clafie 
tous  les  famedis  au  foir  ; il  ordonna  que  tous  les 
Ecoliers  iraient  à confeffe  au  moins  une  fois  le 
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fi  fameux.  Cet  illuftre  perfonnage  étoit  de  Bor- 
deaux , ainfi  que  l’afiurent  Mornac  , de  Lurbe  de 
feu  M.  Ménage  , quoique  M.  de  Thou  eût  dit  qu’il 
étoit  de  Périgueux.  U a paffe  avec  raifon  pour  l’un 
des  plus  fçavans  hommes  qui  aient  paru.  Enijjy. 
Cujas  lui  dédia  fes  notes  in  Julii  Pauli  rccept.fen- 
tenr.  M.  de  Thou , qui  en  fait  l’éloge  , dit  qu’il 
fut  d’abord  Confciller  au  Parlement  de  Bordeaux  ; 
mais  de  Lurbe  , dans  fon  Livre  de  illujiribus  Afui- 
tanix  viris  , afl'ure  que  d’Avocat  au  Parlement  de 
Paris  , il  fut  fait  Confeiller  en  la  même  Cour 
puis  Préfident  en  l’une  des  Chambres  des  Enquêtes. 
Les  Guifes  , qui  le  haïffoient , le  firent  mettre  à la 
Baftille , de  l’aceuferent  d’un  commerce  inccftueux 
avec  fa  fille.  11  fut  fi  touché  de  cette  acculâtion  de 
de  fa  détention  , qu’il  fe  fit  mourir  figé  de  60.  ans. 
Au  refte , on  ne  vit  jamais  une  famille  plus  mak- 
heureufe  que  la  fienne  : fa  fille  mourut  fur  un  fu- 
mier, fon  fils  fut  exécuté  à mort  , de  fà  femme 


mois  ; de  il  inftitua  une  fête  particulière  , qui  eft  mourut  d’un  coup  de  foudre, 
celle  de  Saint-Nicolas , jour  auquel  le  Saint-Sacre-  Par  la  Capitulation  c]ue  firent  les  Bourdelois 
inent  eft  expofé  dans  la  Chapelle  du  College.  Lorf-  avec  le  Lieuteoant-Géncral  du  Roi  Charles  VII. , 

que  M.  Bardin  eut  réglé  dans  ce  College  tout  ce  en  14$!. , il  fut  accordé  que  le  Roi  établirait  un 

qui  concerne  le  Culte  divin  , il  s’appliqua  à y re-  Parlement  à Bordeaux.  Ce  fut  en  conféquence  de 

mettre  l’ordre  de  la  difeipline  , & y établit  un  Pcn - cette  promeflê  que  fut  établi  en  1460.  le  Parlement 

J ïonnat , où  M.  de  Seve  , qui  avoit  fuccédé  à M.  de  Bordeaux.  Cette  Cour  fouveraine  fut  logée  dans 

Dagueflêau,  dans  l’Intendance  de  cette  Généralité,  le  Château  dç  Lombricre  , ancienne  demeure  des 

mit  d'abord  trois  de  fes  enfants  : ce  Penfionnat  fut  Ducs  de  Guyenne  , ainfi  appelle  de  l’ombrage  des 

bientôt  rempli  de  la  jeuneffe  la  plus  diftinguée  de  arbres  qui l’environnoient.  Le  Roi  forma  le  Rcfîort 

la  Province.  Les  Profefieurs  , qui  étoient  habiles , de  ce  nouveau  Parlement , d’une  partie  de  celui 

&.  qui  n’avoient  befoin  que  d’un  Chef  pour  les  de  Paris , & d’une  partie  de  celui  de  Touloufe.  Peu 

conduire  , redoublèrent  leur  application , « donne-  de  temps  après  , les  habitants  de  Bordeaux  ayant 

rent  au  College  une  forme  nouvelle  & un  nouveau  rappcllé  les  Anglois , le  Roi  cafia  le  Parlement  eu 

luitre.  Depuis  ce  temps,  le  College  de  Guyenne  queftion,dcle  réunit  i celui  de  Paris.  Ce  dernier  fe 

s’eft  foutenu  conftamment  avec  éclat.  fervit  alors  du  prétexte  de  cette  réunion  pour  pré- 

II  y a dans  ce  College  une  Chaire  de  Mathéma-  tendre  que  tout  leReflbrt  du  Parlement  de  Bordeaux 

tiques,  fondée  par  François  de  Foix  de  Candale , devoit  lui  appartenir.  Mais  Sa  Majefté  , par  fa 

le  même  dont  nous  avons  parlé  fous  le  mot  Blaye,  Déclaration  de  l’an  1461. , ordonna  que  le  pays  de 
11  eft  dit  par  la  fondation  qu’en  cas  de  vacance  de  l’ancien  Reflort  du  Parlement  de  Touloufe  lui  ap* 
cette  Chaire  , elle  fera  donnée  à celui  qui  fera  jugé  partiendroit  comme  auparavant.  Néanrooinsce  Par- 
le plus  digne  par  les  Experts  choifis  à cet  effet , oc  lement  ne  jouit  pas  long-temps  de  cet  avantage; 
que  chaque  Afpirant  fera  obligé  de  faire  à certain  car  au  mois  de  Juin  de  l’annce  146a.  le  Roi  rcta- 
jour  nommé  , une  leélure  publique  , dans  laquelle  blit  le  Parlement  de  Bordeaux  avec  le  même  Reffort 
il  démontrera  une  propofition  de  fon  invention  , qu’il  avoit  eu  lors  de  fa  première  inftitudon.  Ce 

qui  ne  pafie  pas  plus  avant  que  le  neuvième  Livre  même  Prince  ayant  donné  la  Guyenne  en  appaoage 

des  éléments  d’Euclide  ; de  le  lendemain  une  autre  à fon  frere  en  1469.  , le  Parlement  de  Bordeaux 

leçon,  où  il  démontrera  auffi  une  ptopofition  fur  fut  transféré  ■ à Poitiers,  où  il  tint  fes  féances  juf- 

les  corps  folides  & réguliers  , qui  foit  de  fon  inven-  qu’en  1471.  que  Charles  étant  mort  , cette  Cour 

tion  , & qui  fe  prouve  par  Euclide.  Un  Afpirant  fut  rétablie  à Bordeaux. 

ayant  apporté  & préfenté  deux  propofitions  félon  Outre  la  Généralité  de  Bordeaux , le  Parlement 
l’ordre  preferit , un  concurrent  lui  contctta  au’clles  de  ce  nom  comprend  dans  fon  Reffort  divers  Diftrifts 
fùffent  de  fon  invention.  Sur  cette  conteltation  , qui  dépendent  les  uns  de  la  Généralité  de  Limoges,  & 
les  parties  & les  Juges  convinrent  de  s’en  rapporter  les  autres  de  celles  d’Aufch  de  de  la  Rochelle;  de  forte 
à l’Académie  des  Sciences  : elle  jugea  qu’cffc&ive-  que  la  Jurifdiétion  du  Parlement  de  Bordeaux  s’é- 
naent  ces  propofitions  n’étoient  pas  nouvelles.  HiJ\.  tend  fur  la  Guyenne  propre  ou  le  Pays-Bourdelois, 
de  l'Académie  des  Sciences  , année  170 j. , pag.  76.  la  Saintonge , le  Limoufin , le  Périgord  , l’Agenois , 
& 77*  le  Condomois , le  Eazadois  , le  pays  des  Laudes 

En  1711.  le  Roi , par  fes  Lettres-Patentes , éta-  de  le  pays  de  Labourd.  Autrefois  le  pays  de  Soulle 
blit  à Bordeaux  une  Académie  des  Sciences  & Bel-  dépendoit  auffi  de  ce  même  Parlement , mais  il 
les -Lettres.  Cette  Compagnie  eft  eompofee , en  en  a été  diftrait  pour  être  mis  fous  le  Reffort  du  Par- 
1761.,  de  dix-neuf  Académiciens  ordinaires  , dont  lement  de  Pau. 

un  Secrétaire  perpétuel,  de  trente-fix  Académiciens  Au  commencement  de  fon  inftitution  , le  Parle- 
affociés , Ôc  de  dix  Correfpondants.  Tous  les  ans,  ment  de  Bordeaux  n’étoit  eompoleque  d’un  petit 
le  premier  de  Mai , l’Académie  de  Bordeaux  dif-  nombre  d’Officiers  ; mais  par  fucceffion  de  temps , 
tribue  une  médaille  d’or , du  prix  de  trente  piftoles  ce  nombre  a été  augmenté  confidérablemcnt , fit  il 
k ^°°’  ^*v‘  ) » ^ cc^u‘  quia  fait  le  fyftême  le  plus  pro-  confiile  aujourd’hui  en  cent  treize  Officiers  ; fça- 
^ur  Un  P°’nt  Pbyfique  , propofe  par  cette  voir  , un  premier  Préfident , neuf  Prefidents  à Mor- 
iUuftrc  de  refpcéVable  Compagnie.  tier , dont  cinq  fervent  à la  Grand-Chambre , de  qua- 

La  ville  de  Bordeaux  a produit  en  divers  temps  un  tre  font  envoyés  tous  les  ans  1 la  Tournelle  ; quacre- 
giund  nombre  de  perfonnes  illuûres  en  tous  genres,  vingt-dix  Confcillcrs,  dont  trente  fervent  à la  Grand- 
ous  n entrerons  ici  dans  aucun  détail  à ce  iujet , Chambre  , dt  trente  dans  chacune  des  Chambre* 
parce  que  cela  nous  mènerait  trop  loin , de  nous  des  Enquêtes.  De  ceux  de  la  Grand  - Chambre  , 
eorwBt0ûtentef°nS  ^*re  Un  œot  ^'^ymaT  Ran-  on  en  envoie  dix  tous  les  ans  à la  Tournelle,  & cinq 
> que  les  talents  de  fes  malheurs  rendirent  de  chaque  Chambre  des  Enquêtes.  Ces  demkres  ont 
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chacune  deux  Préfidents , qui , outre  leur  commiffioQ 
de  Préfidenc , font  obligés  d’avoir  une  charge  de 
Conreiller. 

Indépendamment  des  Chambres  qne  nous  venons 
de  nommer  , il  y a une  Chambre  des  Requêtes  du 
Palais  , qui  juge  en  première  inftance  les  caufes  de 
ceux  qui  ont  le  droit  de  Committimus , & dont  les 
appellations  {ont  portées  au  Parlement.  Cette  Cham- 
bre cft  compofée  de  deux  Préfidcnts  dt  de  huit  Con- 
feillers.  Ces  huit  charges  n’ont  été  créées  que  pour 
fervir  dans  ladite  Chambre  des  Requêtes  du  Pa- 
lais. Les  Confeillers  des  Requêtes  , qui  veulent 
pofleder  des  charges  dans  le  Parlement , & y con- 
ferver  leur  rang  de  réception  , font  obligés  de  s’en 
faire  pourvoir  dans  cinq  ans , à compter  du  jour 
qu’ils  ont  été  inftallés  dans  leurs  charges  des  Re- 
quêtes : paffé  ce  terme  , s’ils  entrent  dans  les  char- 

Î;es  du  Parlement  , ils  n’ont  rang  que  du  jour  de 
eur  réception. 

11  y a pour  le  Parlement  dont  il  eft  queftion  , un 
Procureur- Général  & deux  Avocats-Généraux , ainfi 
que  dans  la  plûpart  des  autresParlcmcnts  du  Royaume. 

Sous  le  Reffbrt  du  Parlement  de  Bordeaux  font 
diftribuées  dix  grandes  SénéchaufTées  avec  Sièges 
Préfidiaux  ; fçavoir  , Bordeaux  , Libourne  , Peri- 
gueux , Sarlat , Agen  , Condom  , Nerac  , les  Lan- 
des ou  Dax  , Saintes  & Limoges.  Outre  cela , il  y a 
plufieurs  autres  Séne'chauflees  & Préfidiaux  moins 
confidcrables.  La  plûpart  de  ces  Préfidiaux  , à la  ré- 
ferve  deceuxdc  Libourne,  de  Sarlat  &deNerac,ont 
été  créés  en  155t.»  & établis  en  1552.  fous  le  régné 
de  Henri  II.  La  Sénéchauflee  de  Libourne  a fait 
partie  de  celle  de  Bordeaux  ou  de  Guyenne  jufqu’en 
1639.,  qu’elle  fut  érigée  en  Sénéchauflee  particulière. 

Par  l’Edit  de  > $ $ 1 . il  fut  créé  un  Préfidial  à Ber- 
gerac ; mais  ce  PrcGdial  ne  fubfifta  pas.  Bergerac 
eft  aujourd’hui  une  petite  Séncchauflée  , fort  an- 
cienne , ayant  été  établie  avant  l'an  1474-  Les  ap- 
pellations de  cette  SénécbaulTée  font  portées , feu- 
lement au  cas  de  l’Edit  , au  PrcGdial  de  Périgucux. 
Outre  la  Sénéchauflee  de  Bergerac , il  y en  a en- 
core trois  autres  , dans  la  Généralité  de  Bordeaux , 
qui  (ont  suffi  moins  confidérables  que  les  dix  que 
nous  avons  nommées  en  premier  lieu  ; fçavoir  , celle 
du  Alont-de-Marfan  , qui  au  cas  de  l’Edit  cil  du 
Reflbrt  du  Préfidial  de  Condom  ; & celles  de  Saint- 
Sever  & de  Bayonne  , qui  font  du  Reflort  de  Dax. 

En  1 $ $6.  le  Roi  Henri  II.  ayant  érigé  le  pays 
d’Albrct  en  Duché  , ce  Prince  permit  au  Roi  & à 
la  Reine  de  Navarre  d’établir  quatre  Sieges  dans  ce 
Duché,  & ce  furent  ceux  de  Nerac  , de  Caftclja- 
loux  , de  Tartas  & de  Caftelmoron.  Nerac  fut  érigé 
en  Siégé  Préfidial  en  1629.,  mais  il  ne  fut  établi 
qu’en  1659.  Lorfqu’Henri  IV.  fut  parvenu  à la 
Couronne  , toutes  les  Jufticcs  du  Duché  d’Albrct 
devinrent  royales.  Mais  Louis  XIV.  ayant  donné  le 
Duché  d’Albret  au  Duc  de  Bouillon  en  165t.  eu 
échange  de  Sedan  & de  Raucourt , cela  fit  naître 
des  contcftations.  Les  Officiers  des  divers  Sièges  en 
queftion  fe  prétendirent  royaux  pour  les  cas  royaux. 
Le  Duc  de  Bouillon  foutenoit  au-contrairc  que 
les  cas  royaux  dévoient  être  portés  à la  Scnéchauf- 
fée  & Préfidial  de  Nerac.  Parmi  les  Officiers  de 
ces  Sieges , ceux  de  Caftcljaloux  & de  Caftelmo- 
ron prirent  des  provifions  du  Duc  de  Bouillon  feu- 
lement; & ceux  de  Tartas  les  prirent  du  Roi.  Cette 
•efpece  d’arrange tuent  a continué  jufqu’à  préfent 
fur  le  même  pied. 

Chaque  Sénéchauflee  du  Parlement  de  Bordeaux 
a fon  Sénéchal , dont  la  charge  n’étoit  qu’à  vie  , 
avant  meme  que  le  Roi , par  les  Arrêts  de  fon 
Confeil  des  26.  Oclobre  Ôc  2 6.  Décembre  1 7 1 9. , 
iupprimût  l’hérédité  qu’il  avoit  accordée  à plufieurs 
charges  de  Baillis  & de  Sénéchaux. 
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Celui  de  Bordeaux  prend  la  qualité  de  grand 
Sénéchal  dé  Guyenne.  Sa  charge  eft  d’épée.  Les 
Jugements  qui  fe  donnent  au  Sénéchal  f (ont  pro- 
noncés en  fon  nom  7 & les  Sentences  s’expédient 
également  en  fon  nom.  La  fonéliondece  Sénéchal 
eft  d’aflcmbler  la  Nobleflè  , lorfqu’il  en  reçoit 
l’ordre  du  Roi , & de  la  commander.  II  a auffi  le 
droit  de  confirmer  les  Maires  qui  font  faits  tous  les 
deux  ans  dans  les  villes  de  Libourne , Blaye  , Bourg 
& Saint-Emilion  ; & à caufe  de  cela  il  a un  droit  de 
rétribution  de  dix-fept  écus  d’or  pour  Libourne  ( 
autant  pour  Blaye  , de  dix  pour  Bourg  , & de 
pareille  fomme  pour  Saint-Emilion.  Il  a d'ailleurs 
6 jo.  liv.  de  gages  affignés  fur  le  convoi  de  Bor- 
deaux. Les  Jurifdi&ions  royales  qui  reflbrtiflènt  I 
la  Sénéchauflee  Préfidial  de  Bordeaux  ou  de  Gaycfc 
ne,  font  celles  qui  fuivent  i la  Jurifdiftion  royale  de 
Barfac,  la  Prévôté  royale  d’Entrc-dcux-Mers  , dont 
le  Siégé  ordinaire  eft  à Créon  , & dont  le  Juge  eft 
obligé  d’aller  de  temps  en  temps  fieger  à Sainte 
Lombès , & à la  Cadegre  ; la  Jurifdiékion  royale 
de  Saint-Macaire  , celle  de  Bourg  & celle  de  Blaye. 

La  Sénéchauflee  A' Agen  cft  la  feule  qu’il  y ait 
dans  l’Agenois.  Le  Sénéchal  eft  d’épée.  C’eft  en 
fon  nom  qu’on  rend  la  Juftice  au  Sénéchal  feule- 
ment. Il  eit  à la  tète  de  la  Nobleflè  quand  elle  eft 
convoquée  , & fes  appointements  font  de  300.  liv.  , 
affignés  fur  l’état  des  Domaines  engagés  de  la  Pro- 
vince d'Agcnois.  Au  Préfidial  & Sénéchauflee  d’A«- 
gen  reflbrtiflènt  le  Juge  royal  d’Agen , & les  Ju- 
rifdiélions royales  de  1 ournon  , renne  , Montflan- 
quin  , Villeneuve  , Caftillonnet  , Villeréal  , Mar- 
mande , Caftel-Sagrat , Puymirol , la  Sauvetat  de 
Marimont. 

Le  Sénéchal  de  Condomais  jouit  des  mêmes  droits 
& prérogatives  que  celui  d’Agenois.  Au  Préfidial  & 
Sénéchauflee  de  Condom  reflortiflent  le  Juge  royal 
& le  Juge  épifcopal  de  Condom  en  parcage  entre  le 
Roi  & l’Evêque  , «3c  les  Juftices  royales  de  Mefin  , 
Montréal  , Damazan  , Strafort  , la  Montjoye  f 
Francefcas  , la  Gruere  & Montguilhem. 

Le  Sénéchal  des  Landct  eft  grand  Sénéchal  de 
Dax , Bayonne  & Saint-Sever.  Sa  charge  eft  d’épée. 
La  Juftice  ne  fc  rend  en  fon  nom  , que  lorfqu’il 
lïcge  ; cependant  toutes  les  commiffions  du  Palais 
pour  les  affaires  fénéchales  , s’expédient  en  fon 
nom.  11  a le  droit  d'affifter  à toutes  les  Aflcmblées 
générales  & d’y  préfider.  11  affifteà  la  nomination 
des  Jurats,  & reçoit  leur  ferment.  Il  convoque  la 
Nobleflè  pour  le  ban  & arriéré  - ban , & la  com- 
mande. Ses  gages  font  de  cent  trente-une  livres 
feize  fols  , affignés  fur  le  Domaine  de  Guyenne  , & 
outre  cela  il  eft  payé  annuellement  au  Tréfor  royal 
de  la  fomme  de  douze  cens  livres.  Le  Bailliage  du 
pays  de  Labourd  dépend  du  Sénéchal  de  Dax.  Le 
Bailli  de  ce  pays  eft  employé  dans  l’état  des  charges 
du  Domaine  pour  vingt-cinq  livres.  Au  Préfidial  & 
Sénéchauflée  de  Dax  reflbrtiflènt  le  Prévôt  royal  de 
Dax , «5c  les  Juges  royaux  de  Pouillon  & Haftingues  i 
le  Sénéchal  de  St.  Sever  auquel  reflbrtit  le  Prévôt 
royal  de  Saint-Sever  ; la  Juftice  royale  de  la  ville 
d’Airc  qui  cft  en  paréat^e  avec  l’Evcque  , & celle 
de  Pimbo  qui  eft  en  paréage  avec  le  Chapitre  de  cc 
nom.  La  Sén échauffée  de  Bayonne  reflbrtit  dans 
Je  cas  de  l’Edit  au  Préfidial  de  Dax  , & dans  les 
cas  ordinaires  elle  reflbrtit  au  Parlement  de  Bor- 
deaux : il  en  dépend  la  Juftice  royale  d’Uftaritz  en 
Bafque  , qui  comprend  le  pays  de  Labourd.  Outr# 
cela , il  dépend  encore  du  Préfidial  de  Dax  la  Séné- 
chauffée  du  Mont-de-Maflàn  , qui  cft  compofo» 
elle-même  des  Jurifdiélions  royales  de  Roquefort, 
de  Marfan  , Lugaut , Cachen  , Villeneuve  , Gre- 
nade , Bafcons  , Saint-Juftin  , Gabaret  engagée  . 
Ôt  Cazeres.  Le  Sénéchal  du  pays  de  Mariai»  , dont 
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- de  parler , eft  d’^pije.  Son  doip  n'cft 

emnlové  que  dans  les  comraiflions  , ou  dans  les 
expédition*  des  Sentences  & feulement  au  «ne- 

chai  ; car  dans  les  Juri‘dlftlon5  roya,es  ,e?  <:0,T1- 
niiifiôns  s’expédient  au  nom  des  Juges.  Ce  Sénéchal 
ne  jouit  d’aucun  droit  , Ôc  n’a  de  fonaion  que  le 
jour  qu’il  fft  inftallé , & qu’U  préfide  à l’audience 
iu  Sénéchal.  Ses  gages  font  de  37.  liv.  10.  f. , 6c  font 
compris  dans  l’état  des  charges  du  pays  de  Marfan. 

Le  Sénéchal  de  Périgord  eft  Sénéchal  de  trois 
SéncchauiTécs  , de  Périgueux  , de  Sarlat  ôc  de  Ber- 
gerac , & il  cil  auffi  Gouverneur  particulier  de  ces 
trois  Sénéchauflecs  fous  les  ordres  du  Gouverneur 
Général  de  Guyenne:  ileneft  de  même  desSénéchaux 
& Gouverneurs  d’Agcnois  ÔC  Condomois.  Sa  charge 
eft  d’épée  , & la  Juitice  fe  rend  en  fon  nom  dans  les 
trois  Sénéchauflees.  Il  commande  la  Nobleilê  quand 
le  ban  eft  convoqué  , ôc  il  a 150.  liv.  de  gages , em- 
ployés dans  l’ctat  des  charges  du  Domaine.  A la  Séné- 
chauflée  de  Périgueux  reflort  ilfent  les  Jurifdiétions 
royales  de  Tiviers , la  Lindc  & Scgur  ; de  au  Pré- 
fidial du  meme  nom  reflbrtit  la  SénéchaulTée  de 
Bergerac  , qui  a dans  fon  reflort  le  Bailliage  royal 
de  la  ville  de  Bergerac.  Au  Préfidial  ôc  Sénéchauilée 
de  Sarlat  rciTortilfent  les  Jurifdiélions  de  Dôme , 
Montpazier , Villefranche  Ôc  Moutier. 

Le  Sénéchal  de  Ba\as  eft  d’épée , ôc  jouit  des 
mêmes  droits  & prérogatives  que  les  autres  Séné- 
chaux. Il  a 138.  liv.  17.  f.  6.  d.  pour  deux  quartiers 
de  gapes  , employés  dans  l’état  des  charges  du 
convoi  de  Bordeaux.  Au  Préfidial  & Sénéchauilée 
de  Bazas  reffortiirent  le  Prévôt  Ôc  le  Juge  royal 
de  la  ville  de  Bazas,  ôc  ceux  de  la  Réolle  , de  Cau- 
derot  ôc  de  Sauvctcrrc. 

Le  Sénéchal  de  Saintes  eft  auffi  d’épée.  Il  pré- 
tend avoir  voix  délibérative  , mais  les  Officiers  du 
Préfidial  la  lui  conteftcnt.  11  n’a  que  50.  liv.  de 
gages  , affignés  fur  l’état  des  charges  du  Domaine. 
Dans  le  reliort  du  Préfidial  ôc  SénéchaulTée  de 
Saintes  fc  trouvent  les  trois  Bailliages  de  Brouage  , 
Rouffignac  & Champagnac  : ce  dernier  n’eft  pres- 
que rien.  La  Sénéchauilée  de  la  ville  de  Saint-Jcan- 
d’Angcly  reflbrtit  au  Préiidial  de  Saintes  dans  le 
cas  de  l’Edit  des  Préfidiaux  , Ôc  au  Parlement  dans 
les  cas  ordinaires.  Les  Baillis  de  Rouffignac  ÔC  de 
Champagnac  font  de  robe-longue  , 6c  n’ont  d’autres 
droits  que  leurs  épices.  Ils  connoiflcnt  de  toutes  for- 
d’alFaires  , même  des  cas  royaux. 

Le  Sénéchal  du  Limoulin  eft  d’épée.  Il  a dans  l’cten- 
duc  de  fa  charge  trois  Préiidiaux  ; fçsvoir,  Limoges , 
Brives  6c  Tulles , Ôc  quatre  Sénéchauilees  qui  font  Li- 
moges , Brivet , Tulles  ôc  l/\erche.  En  1463.  Louis 
XI.  établit  un  Siégé  de  SénéchaulTée  à Tuiles  pour 
le  bas  Limoulin  ; mais  comme  ce  Sicge  avoit  été  au- 
paravant dans  la  ville  de  Brives , cette  ville  forma 
de  grandes  oppofitions  au  nouvel  vtabliflcmcnt  qui 
venoit  d’etre  fait  : ces  deux  villes  fe  le  difputercnt 
à force  d’offres  & d’argent , & l’emportèrent  alter- 
nativement l’une  fur  l’autre.  Enfin  le  différend  fut 
partagé  en  1554. , 6c  la  Sénéchauilée  fut  divifée  en- 
tre les  deux  villes  qui  la  prétendoient.  Le  Préfidial 
de  Limoges  fut  créé  en  1 55 1 . Il  renferme  dans  fon 
Reflort  environ  quinze  lieues  de  pays  en  tout  fens. 
H n’y  a dans  cette  étendue  de  Jurifdicftion  , aucune 
Sénéchauflec  royale  , mais  feulement  plufieurs  Pré- 
vôtés ou  Juftices  feigneurialcs.  Les  Prévôtés  ou  Jus- 
tices royales  fubaltcrncs  , font  celles  de  Limoges  , 
de  Solognac  , de  Chalurct , de  Campagnac  , de  Rai- 
T*n  6c  de  Coudon , celle  de  Saint- Léonard  eft  en 
parcage  entre  le  Roi  ôc  l’Evêque  de  Limoges  ; Ôc 
cvllc  deSaint-Yrieix  ou  Irieiz , entre  le  Roi  6t  IcCha- 
pitre  de  cette  ville.  Outre  cela  il  y a les  Apcaux  de 
*f?Ur  , & la  partie  de  Solognac  dont  jouit  l’Abbé  de 
om  en  vertu  de  fon  droit  de  partage.  Les  prin- 
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cipales  Juftices  feigneurialcs  quireflbrtilTentau  Pré- 
fidial de  Limoges , font  la  Cité  , la  Salle  épifcopale  , 
la  Ville  de  Saint-Junien,Eymoutiers,  Saint-Léonard 
pour  la  partie  qui  appartient  à l’Evêque , Saint-Ger- 
main , Bénévent , Pierre-Buffierc  , Efcars , Château- 
neuf , Laftourd  , Bonneva!  .Charlus , d’Aire  , Solon 
la  Perchere  , Vie , Saint-Vaury , 6c  quantité  d’autres 
moins  confidérables.  Le  Préfidial  de  Brives  tut  éta- 
bli par  l’Edit  du  mois  de  Mars  1 $5 1. 11  étoit  autre- 
fois beaucoup  plus  confidérable  qu’il  n’eft  & préfent, 
mais  il  en  a été  démembré  une  partie  pour  former 
celui  de  Tulles.  Il  comprend  dans  fon  Reflort  la  Juf- 
ticc  du  Duché-Pairie  d’Aycn  , qui  fe  rend  dans  la 
ville  de  Glectons  , la  Vicomté  de  Turenne,  6c  en 
tout  cent  quarante  petites  Villes , Bourgs  ou  Paroifi 
fes , huit  Châtellenies , 6c  cent  cinquante  Juftices  de 
Seigneurs.  LaJuftice  ordinaire  de  Brives  appartiens 
au  Duc  de  Bouillon  , en  qualité  de  Baron  de  Male- 
mort,  6c  aux  Maire  6c  Confuls  de  Brives  , qui  font 
Colèigneurs  de  leur  ville.  Ils  n’ont  tous  qu’un 
• même  Juge  ôc  un  meme  Procureur  d’Office.  Dans  la 
Vicomté  de  Turenne  il  y a quantité  de  Juftices  parti- 
culières , dont  les  caufes  reflortiflent  en  première  on 
fécondé  inftanre  au  Sénéchal  de  Turenne  , ôc  en  fé- 
condé ou  troiiieme  à celui  de  Brives.  Le  Préfidial 
de  Tulles  fut  créé  en  1635.  11  s’étend  forcent  qua- 
rante petites  Villes,  Bourgs  ou  Paroifles.  Les  princi- 
pales Jurifdiétions  de  ce  Reflort  font  la  Sénéchauf- 
fée  d’Uuzerche  , le  Sic^e  Ducal  de  Ventadour  , 6c 
partie  de  la  sénéchauflce  de  Martel.  Quant  aux  Jufti- 
ces feigneuriales  , les  plus  confidérables  font  celles 
qui  fuivent  : SoudeiJIes  , Liftorez  , Saint- Yrieix  , 
Lafcoux  , la  Roche  , Moutagnac  , Barde,  Malauze  , 
Saint-Projet, Saint-Chamant , Lorignac  & Rouffille* 

La  SénéchaulTée  de  Ma rtcl  s’étend  partie  dans  le 
Limoulin  , 6c  partie  dans  le  Quercy.  Par  confcquent 
il  n’y  a qu’une  partie  de  cette  SénéchaulTée  qui 
dépende  du  Parlement  de  Bordeaux  : l’autre  patrie 
cit  fous  le  Reflort  du  Parlement  de  Touloufe. 

A ce  que  nous  avons  dit  ci-devant  du  Duché 
d’Albret , qui  a été  ccdé  au  Duc  de  Bouillon  , il  con- 
vient d’ajouter  que  de  la  Sénéchauflec  de  Nrerac  dépen- 
dent  les  Jurifdi&ions  royales  du  Mas-d'Agenois , de 
Monthcurt.du  Puech-de-Gontaut  & de  Montcrabeaa; 
6c  qu'au  Préfidial  de  N crac  reflortilfent  les  Séué- 
chauflecs  de  Cafteljaloux  , de  Caftelmoron  ôc  de 
Tartas , fauf  néanmoins  les  réferves  à qui  de  droit. 

En  réfomant  les  Juridictions  royales  ,Sénéchauf. 
fées.  Prévôtés  6c  Juges  Royaux,  que  nous  avons 
nommés  jufqu'à  préfent , nous  trouvons  que  leur 
nombre  monte  à quatre-vingt-fix. 

Les  JurifdiSions  Confulaires , établies  dans  le  Ref- 
fort  du  Parlement  de  Bordeaux  , font  celles  qui  foi- 
vent:  Bordeaux,  Limoges,  Saintes, Tulles  6t  Bayonne. 

Les  Amirautés  reliortiflântes  au  Parlement  de 
Bordeaux  font  Bordeaux  , Bayonne  ôc  Brouage  : 
cette  derniere  a été  transférée  à Marenne.il  y a daos 
chacun  de  ces  Sièges  un  Lieutenant-Général  de  l’A- 
mirauté 6c  un  Procureur  du  Roi. 

Il  y a à Bordeaux  une  Maitrifcdes  Eaux  6c  Forêts 
pour  la  Guyenne  , 6c  on  y a établi  auffi  une  Chambre 
ou  T able  de  Marbre  , qui  connoît  en  dernier  reflort 
des  affaires  qui  concernent  les  eaux  6c  forêts.  Cette 
Chambre  eft  compofce  d’un  Préfident  à Mortier  du 
Parlement  de  Bordeaux  Ôc  de  huit  ConfeUlers  du 
même  Parlement , qui  doivent  juger  avec  le  Grand- 
Maître  , le  Lieutenant  particulier  6c  quatre  Confcil- 
lers.  Outre  ces  Officiers  il  y a un  Avocat  6c  un  Pro- 
cureur du  Roi. 

Le  Maître  particulier  des  Eaux  & Forets  de  Bor- 
deaux connoît  en  première  inftance  des  affaires  qui 
forviennent  dans  l’étendue  de  la  Généralité  de  Bor- 
deaux , 6c  les  appellations  reflortiflent  à laTabJe  de 
Marbre  dont  nous  venons  de  parler. 

Quoique 
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Quoique  le  Siégé  royal  établi  dans  la  .ville  de 
Eociefort , foit  dans  l'étendue  du  Reflort  dit  Parle, 
ment  de  Pans  , cependant  quand  ce  Siégé  connolt 
des  affaires  qui  concernent  les  falincs  de  Saintonge , 
alors  il  re Sortit  au  Prefidial  de  Saintes , dt  par  appel 
au  Parlement  de  Bordeaux.  11  en  eft  de  même  de  la 
Maitnfe  particulière  des  Eaux  de  Forêts  qui  eft  éta. 
blic  à Rochefort.  Les  affaires  qui  concernent  les 
Eaux  dt  Forêts  de  Saintonge,  dont  ce  Tribunal  prend 
connoiftance  , font  portées  par  appel  à la  Table  de 
Marbre  de  Bordeaux. 

Les  Duchés-Pairies  qui  fe  trouvent  fous  le  RelTort 
de  ce  Parlement , font  Albrer,  la  Force , Fronfac 
Vcntadour , dont  le  Siégé  eft  à Uffel  ou  Uxelles  ; 
Ayen  , Granunont  , Aiguillon , Duras , Lauzun  dt 
Rohan.  Parmi  ces  Duchés  , il  eo  eft  quelques-uns 
dont  les  titres  font  éteints  , dt  d’autres  qui  font  de 
{impies  Duchés  non-Pairies. 

Dans  toute  l’étendue  du  Reflôrt  du  Parlement  de 
Bordeaux,  on  fuit  le  Droit  Romain.  Il  y a néanmoins 
plufieurs  Sénéchauflees  qui  ont  des  ufages  particu- 
liers. Lorfquc  la  queftion  n’elt  point  décidée  par  ces 
coutumes  particulières  , on  a recours  au  Droit  Ro- 
main , dt  nullement' aux  coutumes  voifines. 

Enfin  , pour  terminer  ce  qui  concerne  le  Parle- 
ment de  Bordeaux  , remarquons  que  les  Jurats  de 
la  ville  de  ce  nom  ont  la  Juftice  criminelle  par  pré- 
vention avec  le  Licutenantcriminel;dtque,  comme 
ils  ont  à leurs  ordres  une  Compagnie  de  loixaute 
Archers  qui  font  la  garde  à l’Hôtel-de- Ville,  dt 
qu  ils  font  par-là  plus  à portée  de  faireexécuter  leurs 
Décrets  , cela  eft  caufe  qu’on  s’adreflè  plus  volon- 
tiers à eux  , dt  qu’ils  jugent  la  plupart  des  affaires 
criminelles.  Dans  J’Agcnois  & le  Condomois  , les 
Jurats  ou  Confuls  jugent  auili  une  partie  des  crimes 
qui  s’y  commettent. 

La  Jurifdtéiion  de  l’Hôtel  des  Monnoies  de  Bor- 
deaux eft  compofée  , ainfi  que  la  plûpart  des  autres 
Jurifdidtions  de  cette  efoece  qui  font  établies  dans 
le  Royaume  , d’un  Directeur  dt  de  pluficurs  autres 
Officiers  fubalrcrnes.  Voye\  Monnoic.  La  lettre  K 
eft  la  marque  diftin&ive  de  la  monnoie  qui  fe  fabri- 
que en  cette  ville. 

Avant  l’Edit  du  mois  de  Mars  1720.  , laMaré- 
cbauCfée  de  Guyenne  de  Gafcognc  étoit  commandée 
par  un  Prévôt  général  qui  avoir  fous  lui  plufieurs 
Lieutenants  départis  en  divers  endroits  de  ce  Gou- 
vernement. Par  le  même  Edit  que  nous  venons  de 
citer , tous  les  Prévôts  , Officiers  St  Archers  des 
Maréchauflées  du  Royaume  furent  fupprimés,  dt  en 
même  temps  le  Roi  créa  de  établit  en  chaque  Géné- 
ralité ou  Département  de  fon  Royaume  , une 
Compagnie  de  Maréchauflcc  compofée  d’un  Prévôt 
général , & d’un  certain  nombre  d’Officiers  dt  Cava- 
liers que  Sa  Majefté  fixa  par  l’état  qu’elle  en  ar- 
rêta , fit  qu’elle  diftribua  en  Brigades.  La  Compa- 
gnie qui  fut  établie  dans  la  Généralité  de  Bordeaux 
ou  de  Guyenne  , de  qui  fubfifte  encore  , eft  com- 
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pofée  d’ufl  Prévôt  général , de  quatre  Lieutenants , 
de  trois  Exempts , de  huit  Brigadiers , de  huit  Sous- 
Brigadiers  , de  foixantc  - feizC  Cavaliers  dt  d’un 
Trompette.  Cette  troupe  eft  divifée  en  dix-neuf 
Brigades  toutes  fubordonnées  au  Prévôt  général 
qui  refide  à Bordeaux.  Ces  Brigades  font  diftribuées 
fous  trois  Sièges  en  dix-huit  Réfidences.  Les  troi# 
Sieges  font  Bordeaux  , Périgueux  dt  Agen.  Dans 
chacun  de  ces  Sieges  il  y a un  Lieutenant , à l’ex- 
ception de  celui  de  Bordeaux  , ou  il  y en  a deux 
& où  il  y a auffï  deux  Brigades.  Sous  le  fiege  de 
Bordeaux  font  les  huit  Réfidences  qui  fuivent  : Bor- 
deaux , Blaye  , Courras , Creon  , 1 ’Efpare  , Langon 
Lifofiey  & Sauveterre.  Sous  celui  de  Périgueux  \ 
U y a cinq  Réfidences  , Périgueux , Mucidan  , Non - 
tron  , Sarlat  dt  Sainte  - Foy.  Les  cinq  Réfidences 
d'Agen  , Cafteljaloux  , Nerac  , Mat  mande  dt  Ville- 
réal , font  fous  le  Sieçe  d'Agen. 

En  17 ad.  la  Généralité  de  Bordeaux  fournit  fix 
Bataillons  de  Milice  , chacun  de  600.  hommes  , en 
tout  3600.  hommes.  Ces  Bataillons  fuivirent  le  rang 
du  Régiment  de  Guyenne  , dt  ils  furent  diftingués 
par  les  noms  de  fix  villes  de  la  Généralité  ; fçavoir  f 
Libourne  , Bergerac  , Marmamle  , Périgueux  , Ne- 
rac dt  Villeneuve  d’Agenois. 

La  Cour  des  Aides  de  Bordeaux  fut  établie  par 
le  Roi  Henri  II.  d’abord  à Périgueux  en  t$j  j.  Ce 
Prince  la  fupprima  en  1557.  Louis  XIII.  la  rétablit 
à Bordeaux  en  1637.  ou  16x9.  Louis  XIV.  la  tranf- 
féra  à Saintes  eu  1 647.  dt  la  rétablit  à Bordeaux  en 
1659.  Elle  a depuis  été  transférée  à Libourne  en 
1675. , & rétablie  à Bordeaux  en  1690.  Cette  Coitf 
fouveraine  eft  partagée  en  deux  femeftres  , de  elle 
eft  compofée  d’un  premier  Préfident  , de  fix  autres 
Préfidents,  de  deux  Chevaliers  d’honneur , de  trente- 
trois  Confeillcrs , de  fix  Honoraires  dt  des  Gens  du 
Roi.  Elle  n’a  dans  fou  Kciïort  que  fix  Elections , dcc. , 
dont  cinq  font  de  la  Généralité  de  Bordeaux  ; de  la 
fixieroe  , qui  eft  celle  des  Landes  ou  de  Dax  , eft  d« 
la  Généralité  d’Aufch. 

Il  n’y  a eu  pendant  fort  long-temps  qu’une  feule 
Généralité  en  Guyenne  , dt  c’étoit  celle  de  Bordeaux. 
Mais  en  163$.  on  en  démembra  celle  de  Montau- 
ban  , dt  en  171 6.  il  fefit  un  nouveau  démembrement 
des  Généralités  de  Bordeaux  dt  de  Montauban  pour 
former  celle  d’Aufch. 

La  Généralité  dt  Intendance  de  Bordeaux  eft 
fitue'e  entra  le  16e.  degré  6.  minutes  de  le  t3e. 
degré  48.  minutes  de  longitude  , dt  entre  le  43e. 
degré  43*  minutes  & le  45e.  degré  44.  minutes  de 
latitude.  Elle  eft  bornée  au  N.  par  la  Généralité  de 
la  Rochelle  dt  par  celle  de  Limoges , au  S.  par  celle 
d’Aufch  , à l’E.  par  celle  de  Montauban  , dt  à l’O. 
par  l’Océan.  Elle  a 44.  lieues  de  longueur  fur  38. 
de  largeur  ; ce  qui  peut  être  évalué  à 10x4.  lieues 
quarrees.  Dans  cette  Généralité  font  compris  le 
Bourdelois  ou  Guyenne  propre  , l’AgcnoisJc  Con- 
domois , le  Bazadois  de  le  Périgord. 

LA  GÉNÉRALITÉ  DE  BORDEAUX. 
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Le  Bureau  des  Finances  de  Bordeaux’cft  un  des 
feize  Bureaux  généraux  qui  furent  créés  par  le  Roi 
François  1.  Il  fut  d’abord  établi  à Agen , dt  ne  fut  com, 
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l„!i  comme  le»  autre»  ,,  que  de  cinq  Tréfonerr. 

Henri  III.  fit  deux  creanons  dc  deux  7rc‘oner5 

rn  chaque  Bureau  : elles  font  des  années  1577. 
& 1 <36.  II  y a eu  depuis  , plulieurs autres  créations  ; 
en  forte  qu’aujourd’hui  ce  Bureau  eft  compofc  de 
vinKt  - cinq  Tréforiers  généraux  des  Finances  , dc 
deux  Avocats  fit  de  deux  Procureurs  du  Roi.  Le 
Rcffbrt  du  Bureau  dont  il  eft  queftion  , etoit  au- 
trefois d‘une  grande  étendue  ; mais  en  i6j$.  on 
en  détacha  onze  Eleétions  ou  Pays  quand  on  forma 
le  Bureau  dc  Montauban.  Pour  indemnifer  en  par- 
tie le  Bureau  de  Bordeaux  , on  lui  donna  alors  les 
Elections  de  Saintes  & de  Cognac  ; mais  ces  deux 
Eleélions  en  furent  démembrées  en  1694.  quand 
on  établit  une  Généralité  à la  Rochelle.  En  1716. 
on  démembra  encore  de  la  Généralité  de  Bordeaux 
l’EIeélion  des  Landes  ou  de  Dax  , le  pays  de  Mar- 
fan  «St  le  Biçorre  , qu’on  réunit  à d’autres  Pays  de 
Elcftions  qui  furent  attribués  au  Bureau  des  Finan- 
ces que  le  Roi  venoit  de  créer  fit  établir  à Aufch. 

Les  charges  des  Tréforiers  du  Bureau  des  Fi- 
nances de  Bordeaux  valent  usuellement  au  moins 
40.  mille  livres  de  finance.  La  JurifdiSion  de  ce 
Bureau  fe  réduit  à la  vérification  des  Etats  au  vrai 
des  Receveurs  des  tailles  fit  autres  comptables  du 
Rcllbrt  , à recevoir  les  aveux  , dénombrements  , 
foi  fit  hommage  des  terres  non-titrées  qui  leur  font 
renvoyés  par  la  Chambre  des  Comptes  , fit  enfin  à 
ce  qu’on  appelle  la  petite  voierie  , la  grande  étant 
au  pouvoir  de  l’intendant.  L’ufage  veut  cependant 
que  dans  les  fonStons  qui  appartiennent  à la  grande 
voierie  , l’Intendant  foit  alfifté  d’un  Tréforier  de 
France  ; mais  il  faut  alors  que  celui-ci  foit  expref- 
fement  commis  par  Arrêt  du  Confeil. 

L’adrcflc  du  brevet  de  la  taille  eft  faite  à l’In- 
tendant fit  au  Bureau  des  Tréforiers  de  France 
conjointement.  L’Intendant  & les  Tréforiers  don- 
nent féparément  leurs  avis  à la  Cour  , & c’eft  fur 
leur  expofé  que  font  expédiées  les  commiftions.  Le 
même  Bureau  eft  en  droit  de  joindre  fon  attache  à 
la  commiflion  qui  ordonne  la  levée  des  tailles  ; mais 
il  ne  confervc  néanmoins  aucune  infpeftion  dans 
ce  qu’on  appelle  le  Département  , lequel  dépend 
tout  entier  de  l’Intendant. 

Les  Officiers  des  fcleftions  ont  le  droit  de  vérifier 
les  rôles  des  tailles  , mais  feulement  dans  les  lieux 
où  ils  ont  réuni  à leur  Corps  la  charge  de  Lieutenant- 
Criminel  , à qui  cette  attribution  eft  donnée  par  un 
ufage  particulier  dc  la  Province.  Ils  ont  d’ailleurs 
la  connoifl'ancc  des  procès  en  fur-taux,  & des  abus 
commis  dans  l’impofition  par  les  Collc&eurs  ; ce 
qui  néanmoins  ne  regarde  que  les  Elevions  où  la 
taille  eft  perfonnclle.Outre  cela  ils  ont  connoillance 
en  premiers  inftance  des  contellations  au  fujet  des 
droits  fur  le  papier  timbré  & fur  le  tabac. 

Pour  ce  qui  concerne  la  taille , on  diftingue  dans 
la  Généraliré  de  Bordeaux  les  Elections  où  la  taille 
eft  réelle  de  celles  où  elle  eft  pcrfonnellc.  Dans  les 
Elections  de  Bordeaux  , de  Périgueux  & de  Sarlat  , 
la  taille  eft  perfonncllc  : elle  eft  réelle  dans  l’Elec- 
tion d’Agen  fit  dans  celle  de  Condom. 

Dans  les  Elections  de  taille  pcrfonnelle  , cette 
taxe  s’impofe  par  i’aroiitès  ; fit  quoique  dafts  l’Elec- 
tion de  Bordeaux  les  Paroiflès  foiont  rédigées  fous- 
des  Jurifdictions , cela  ne  change  rien  à la  maniéré 
de  l’impofition  : c’eft  feulement  un  ancien  ordre 
qui  eft  établi  dans  les  Etats  fur  lefquels  la  taille 
s’impofe.  Il  n'en  eft  pas  dé  même  dans  les  Elections 
de  taille  réelle  : elle  s’impofe  par  JurifdiéÜbns  ; on 
ne  met  dans  les  affiettes  que  le  nom  du  chef-lieu 
de  chaque  -Jurifdi&ion  , fit  ces  Jurifdiélions  font 
pour  le  plus  grand  nombre  compofées  de  pluficurs 
Paroiires.  Dans  les  Elevions  où  la  taille  eft  réelle  , 
aucun  de  ceux  qui  pofl'edent  des  biens  roturiers  , 
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n’eft  exempt  de  la  payer  -,  fit  chacun  y eft  cottifé 
à proportion  des  biens  roturiers  qu’il  poffede.  il 
n’en  eft  pas  dc  même  dans  les  Ele&ions  où  la  taille 
eft  perfonnelle  : lesEccléfiaftiques,  les  Gentilshom- 
mes , & ceux  qui  ont  des  privilèges , en  font  exempts. 

La  Généralité  de  Bordeaux  eft  toute  entière 
hors  de  l’étendue  des  cinq  grottes  Fermes  , & par 
conféquent  elle  eft  réputée  terre  étrangère  £ l’égard 
de  la  plûpart  des  Provinces  voiGnes.  C’eft  par  une 
fuite  dc  cette  difpofition  naturelle  du  pays  qu’il  a 
été  établi  quantité  de  droits  d’entrée  fit  de  fortie 
fur  les  marchandées  d’importation  & fur  celles  d’ex- 
portation. On  divife  néanmoins  ces  droits  en  deux 
efpeccs  plus  générales,  fçavoir,  les  droits  de  cou- 
tume fit  de  comptablie  fie  ceux  de  convoi. 

Les  premiers  de  ces  droits  , Ravoir  , ceux  de 
coutume  fit  de  comptablie  , font  locaux  , fit  s’exer- 
cent fpccialcment  dans  la  Sénéchauflèe  de  Bordeaux 
où  ils  font  levés  à l’entrée  fit  à la  fortie  de  toutes 
fortes  de  marchandées  , vivres  fit  denrées  , conte- 
nues au  tarif  qui  en  a été  drefle  , fans  exception 
du  fel.  Dès  l'année  1698.  le  produit  dc  cet  impôt 
montoit  à 800.  mille  livres  ou  environ  , fit  aéluel- 
lement  il  peut  être  évalué  à un  million  de  livres 
au  moins. 

Les  droits  de  convoi  doivent  leur  commencement 
au  temps  de  la  réduétion  de  la  Guyenne  fous 
l’obéiftance  du  Roi  Charles  VII.  Iis  furent  établis 
fur  certaines  efpeces  dc  marchandées, qui,  devantètre 
tranfportées  par  mer  aux  lieux  de  leur  deftination  , 
avoient  befoin  d’efeorte  fit  dc  convoi  pour  les  dé- 
fendre contre  les  entreprifes  des  Anglois , chattes 
depuis  peu  de  Bordeaux  , lefquels  faiioient  les  der- 
niers efforts  pour  anéantir  le  commerce  de  cette 
ville.  Dans  ces  circonftances  les  Bourdclois  s’attu- 
jettirent  à palier  une  reconnoittance  avec  deux  ou 
trois  patrons  de  pentes  barques  , dont  le  principal 
emploi  étoit  dc  conduire  les  Vaifl’eaux  marchands 
fit  autres  Bâtiments  au-delà  de  la  Tour  de  Cor- 
douan  fit  de  l’embouchure  de  la  Garonne.  Dans 
la  fuite  , nos  Rois  ne  trouvant  pas  convenable  que 
dc  fimples  particuliers  fulfent  autorifés  à donner  le 
fecours  de  conduite  fit  de  convoi  , ils  s’en  appro- 
prièrent le  droit  fit. défendirent  à tout  particulier 
d’y  prétendre.  En  conféquencc  , le  droit  de  convoi 
a été  porté  par  différentes  Déclarations  jufqu’à 
vingt  livres  pour  chaque  tormeau  de  vin.  11  a été 
de  même  réglé  par  un  tarif  particulier  , le  droit 
auquel  eft  attùjettie  chaque  efpece  d’autres  mar- 
chandées fit  denrées.  Année  commune  , en  temps 
dc  paix  , le  produit  total  du  Bureau  du  droit  de 
convoi  , monte  à la  foramc  de  trois  millions  fie 
demi  de  livres. 

Outre  les  droits  dont  nous  venons  de  parler  , 
on  en  paye  d’autres  à la  fortie  pour  les  pays  des 
Généralités  dc  Montauban  fit  d’Aufch  , fit  à l’entrée 
de  tout  ce  qui  vient  des  mêmes  lieux  par  l’Agenois , 
le  Condomois  fit  le  Périgord.  Enfin  , on  paye  en- 
core d’autres  droits  particuliers  , appelles  de  la 
Patente  de  Languedoc.  Pour  la  perception  de  ces 
droits  , il  a été  établi  le  nombre  de  Bureaux  fuffifant , 
félon  les  lieux  où  ils  font  exercés. 

Les  Gabelles  fit  les  Aides  ne  font  point  connues 
dans  la  Généralité  de  Bordeaux.  Le-  fel  y eft  une 
marchandée  libre  , de  laquelle  on  trafique  comme 
de  toute  autre  -,  mais  il  paye  à l’entrée  de  la  Gêné- 
ralité  les  droits  de  convoi  fit  de  comptablie  , qui 
font  allez  forts  pour  former  une  bonne  partie  du 
produit  dc  cette  Ferme.  Il  y a néanmoins  quelques 
lieux  exceptés  , auxquels  on  donne  une  certaine 
quantité  de-fel  au  prix  du  Marchand  , mais  en 
payant  le  droit  d’entrée. 

Le  Domaine  du  Roi  fe  réduit  à peu  de  chofc 
dans  la  Généralité , tant  à caufe  des  diverfes  alié- 
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nation?  qui  en  ont  été  faites  , qu’à  caofe  de  l’en- 
gagement des  deux  grandes  Terres  de  ia  Province 
de  Guyenne , l’Albret  cédé  au  Duc  de  Bouillon , 
l’Agcnois  de  le  Condomois  à la  Affaifon  de  Richelieu. 

Les  Greffes  des  Juftices  royales  ont  été  egalement 
la  plupart  aliénés.  Mais  le  contrôle  des  Exploits 
appartient  tout  entier  au  Roi , & c’eft  ce  qui  fait 
ia  principale  partie  de  la  Ferme  du  Domaine.  Le 

Eapier  Ce  le  parchemin  timbré  ont  lieu  dans  toute 
i Généralité.  Le  tabac  y paye  les  droits  ordinaires 
& ufirés  dans  le  relie  du  Royaume.  Les  autres 
Fermes  particulières  de  la  Généralité , font  celle 
du  Domaine  d’Occidcnt  ; celles  de  la  marque  des 
chapeaux  , des  cuirs  , de  l’or  & de  l’argent  ; le 
contrôle  des  a&es  des  Notaires  , les  droits  des 
petits  fceaux  , Ctc.  Ces  diverfes  Fermes  particu- 
lières étant  réunies  & jointes  à la  Taille  ordinaire  , 
produifent  environ  autant  que  les  droits  du  convoi 
& de  la  comptablie  de  Bordeaux  ; e’cil-à-dire  f 
environ  trois  millions  Ce  demi  de  livres.  Ainfi  la 
Généralité  de  Bordeaux  produit  annuellement  des 
divers  articles  que  nous  avons  calculés  , environ 
fept  millions  de  livres.  A cela  il  faut  ajouter  la 
capitation  , les  affaires  extraordinaires , telles  que 
le  vingtième  , &c. , les  dons  ordinaires  Ce  extraor- 
dinaires du  Clergé  ; & on  trouvera  que  cette  Géné- 
ralité paye  tous  les  ans  plus  de  neuf  mallions  de  livres. 

L’EleAion  de  Bordeaux  , confidérée  comme  Dif- 
trift  particulier  de  la  Généralité  de  même  nom  , 
s’étend  à la  droite  Ce  à la  gauche  de  la  Garonne  , 
Ce  eile  comprend  ù-peu-pres  tour  le  pays  qui  forme 
la  Séncchauffée  de  Bordeaux  ; c’cft-à-dire , le  Bour- 
delois  propre , te  Mcdoc  , C(c.  On  divife  cette  Elec- 
tion en  foixantc-quatorze  Jurifdiétions  , dans  lêf- 
quelles  on  compte  46  t.  Paroiflès  , Ce  77.  mille 
>46.  feus , ainli  que  cela  fe  prouve  par  le  dénom- 
brement qui  fuit. 

DIVISION  DE  L'ÉLECTION  DF  BORDEAUX 
en  74.  Jurifdiéiions  , La  ville  de  Bardeaux  , celle 
de  Libourne , la  Banlieue  de  Libourne  & la  Paroijfe 
de  Potimcirol  étant  comptées  chacune  pour  une 
Jurifdiflion  particulière. 

Paeoijfes 

JuriCdiBicnt.  00  Commun autft. 

Agaflac  

Ambarè»  y compris  Montferrand  . $ . . 

Ambês 1.. 

A reins I .. 

Autcill.m  , Foyej  Si.  Pol. 

Ayriiu 1 .. 

Bados 1.. 

Banlieue  de  I iboume,  V.  Libourne. 

Barfic  ( Prévôté  de  ) 9 . . 

Bel  ici  & S nies 1 . . 

Bcnaugcs *7  . . 

Bcnon  & les  Terres  du  Commandeur 

de  Rhodes 7 119 

Beflnn 66 

Bifo.uoiTc  fie  Vicomté  d’Uza  . . 10 }«S 

Blanquet’ou 14  ...»  . 1089 

Blaye Il 4071 

Blaye  ( Marais  de) » * *$ 

Blaxignac I 7# 

bordeaux  7810 

Bora  » Foyer  Saint. Pol. 

Bourg  ( le  ) . . 1824 

Brode  , I Labredc. 

Bufch  , Voyez  Tête. 

Cabanac  

Cadarfac 1 18 

Cadrujac 154 

Cadillac  en  Fronfadoi» } $8$ 

Cadillac  A*-  Loupiae 4 791 

Canau  (la) *9» 

Capian 1 >68 

Cartelnau-dc-Cernès 4 691 

Cafldnau  d > Mcdoc 10 

Caflilioo-de-Medoc 
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Feux. 

«orJ 

. 1017 


Jurifiidiont. 

Caftillon. les- Périgord  .... 

C.OK,  Vy,X  Trete. 

11 .4&! 

Lubaae^n-Cubaaguês ta »..« 

Curion , y compris  Prcflic  ...  4 4,9 

Elpatre  eu  Lcfpane Jo j.84 

1*r«" 

!« 4.;  J 

G«“re» 1 

Hic  Saint-Georges 6 

Labredc  . . l ....  ! JS 

Lacaitau  > Voter  Canau. 

Land  ii  4» 


400 

7ir 
j8tf  1 
49 


900 

yox 

164 

»JÎ 


*C49 

4M 

MS» 


Langoiran 



Lcfpane  , Voter  Efpane. 

Libourne  t 

Libourne  ( Banlieue  de  ) . . . . 1 

Lormond 

Mac  a u | 

Marais  de  Blaye , Vojt\  Blaye. 

Marque  (la)  15 xitj 

Montterrand  , Voye\  Ambari».  » 

Mothc-Certes  ( la  ) 6 ....  . 48J 

Motte. Nou.ùllon  v la  ) 1 1000 

Nimizan  , Voye\  Saint-Fol. 

OtnoD  ( Comté  d’ ) 7 

Plenefelvc 69 

Porterez } 671 

Poudenfac 1 106 

Poujiux t 51 

Foumeirol  .........  1 ....  . 169 

Prcflac  , Vnytj  Cure  on. 
l'tt voté  d’Entte -deux- Mers 

» , Çl?F»d«) 45 S7S* 

Prévôté  d’Enttc- deux- Mers 

( U petite  ) 8 ....  . 9J4 

Puynormand 11 j}66 

Rions 6 ....  . 868 

Sale»  , VoytX  Belict. 

Salvc-Majour 1 ....  . 104 

Scmign.m t ....  • $y 

Souiac 1 16 

Saint-Emilion ....  . 1571 

St.  Macaire 7 IJ77 

St.  Magne 77 

St  Pol  en  Born, commis  Nimizan  , 

Aurctllan  , fit  le»  Terres  du  Roi 


Feux. 

t-NrJ 

Tête  de  Bu  fi  h 

Vcrteuilh 

Veyrmçs 

. • . «600 

Viliindraud 

Uza , Foyeq  Bifcaroffc. 

DÉNOMBREMENT  DE  L'ELECTION 
de  Bordeaux. 
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Abzac 

Agafiac 

Aigunmortes 

An-tviiès  ..«••••• 

Ambês 



Anglade  ........ 



Arbi*  

Arcin* 

Are* 

Argenteyre*  » V oyt\  la  Mothe- 
Biganos. 



Artigues 



Artigucs 


JurifdiBions.  Feux. 

»-vJ 

Cnutrur »86 

•••••••  *74' 

//if-Sainr-Gwrgfr  . . 51 

Ambarès 66  7 

A mbit ijx 


La  Canau 
Blaye  . . . . 
Pnrttlf  . . . 
Benauget  • • 
A reins  ■ • • 
Blanqutfon  . 


Sî 

J9I 

97 

toj 

SI. 

7* 


Blan  que  fort  . . . . 

Benon  

Grande-Prévôté.  . 
Pezitc-Prèfiti  . . 
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6 9^ 

Paroijrt- 


Alibi* * * 

Audenge»  

A ventait 



Anrilhan 
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J urifdi  Bions. 

c yw 

B en &uges  . . • ■ 


B O R 


Cubzac 

La  Canau  

Blanqutfert 

La  Mothe-Certes  . • . 

Bifcarojfe 

Auront 

Bados 


Baignent*  . 

Banlieue  de  Libourne  , Voye\ 
Libounje. 

Borde  (U) 

Baron • • • 

Barp , Vortl  Mio*. 

■ Barfac,  bourg 

Batte  ns  O Montferrand  . • • 

Baureich  ..•••••• 

Bautiran  .••••••• 

Bayas • • • 

Bayon  , bourg 

Begadan 

. Begle 

Beliet 

Bellebat  «••••••• 



Benoa  

Bernos  • ••••••• 



BetT.in  .•••••••• 

Bcychat 

Bias i • • • 

Bifcaroflc-en-Born 

Bifcarofle-en-Uia  • • . • • 

Elaignan • • 

BJauquefort  ..••••• 

Blaye  , ville 

Blazignac  .«•••••• 

Boonetan  .«•••••• 

fionnezac  .•••••«• 

Bonzac  i 

BORDEAUX  , ville  , comprit 
St.  Sevrin  6c  le*  Chartrons  . 
Bonliac  ..•••••• 



Bourg , ville  , & f»  Banlieue.  . 

Bout  g ( le  

Bourgueyran  > V • Moulin*. 
Boutcat , VoyeX  Candeyran. 
Bouteat , Voyt\  Lorthe. 


Boy  entrait 
Brach  . 

Bnud  . . . 

B*ede  , VojtX  Labrede. 
Brouftcra,  Voyez  Mouli*. 
Bruges  . • 

Cabar.ac  'i  . 

Cadarfac  . • 

Cndaujac  . j 
Cadillac,  ville 
Cadillac  , ville 
Caillaa  . • 

Caillau  . . 

CarnaiCtc  . • 

Cambes  . . 

Camblane*  . 

Cameyrac . . 

Camp*  . . 
Ctmptignan  . 

Çanau  ( la  ) , Milles 
Majsu*  . . 
Carrejan  8c  Ma*; an 
Canteuac  . . - 
C ant  cris  . . • 

Cap-as  .... 

Capian  . . . 
Capitoorlaa  . . 

C Aie  an*  . . • 

Cardan  . . . 
Csrignic,  Aid*  de 
Carignan  . • • < 
Carnier , Voyez  l’ifle. 
Cars  .... 
Cmelcgoe  . . 
Caflehiïu  . . • 
Caflchricilh  • • 

Cafliltoti , vitte  . 

Caûres , bourg  . 


L'Eftiarte J9 

Ccftelnau-ie-Medoc  . 46 


Vu rqaj  . 


Omon  . . 

Cabanac  . 

Cadarfac  . 

Cadaujac  . 

Cadillac  . . 

Cadillac  en  Ftonfadois.  1*7 

Vayrts Î7 

Grandc-Priviti  . • • • 4» 
Grande- Priviet  • • ■ • ,co 
Grande-Priv6rt . • • • *00 
Gronde.Prévtri.  ...  160 

Grande- Prériti 55 

Puynormand df 

Blaye «8 

La  Canau  . • 

Ornon 

Blanquefort  • . 

Benaugcs  . • • 

Saint- Pol-en-Born  . . 51 

Capian - «6* 

Cafatlon-lis-Pirigord.  J 6 
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L ’Efparre 

Rions  

. Peiiie-Prlvlti . • 
Grande-Prtvtti  • 


. . . r$8 


49 


. ij* 

189 


Paroifes. 


Ft  UK. 


Blanquefort  . 


Barfac 

A asiates 

Grande-PrèvCii  • . 
Ifle-Saint-Gecrges  . 
Gouttas  ....... 

Bourg 

L 'Efparre 

Veytmts 

Beliet 

Benauges 

Cajtillon-lit-Pirigoi 

Benon . . 

La  Marque 

Blaye 

Beffan 

Grande-Privirt . . . 
Saint-Pol-en  Born  . 


VEffûrre  . . 

Blanquefort . . 

Blaye 

SftflC .......  70 

r Prérbeé ....  60 

Vit reray 176 

Fronfac *5® 

Bordeaux 7810 

Petlte-Prèvki  ....  ijr 

Barfac «99 

Bourg 

Bifcarojfe  . JJ 


II 

Candeyran  & le  Bouteat 

Cavignac  . . . 

ni 

Caule  ( Quartier 

de  ) . 

I® 

Cazau*  . . . 

nu 

Gazelle  . . . 

10 

10 

Cenou . . . 

54 

Ceron  . . . . 

191 

Certes  . • • 

aa 

Ccteys  . • • 

Cezac  . . . . 

Chalaure  . • « 

80 

te  6 

Chartrons  (les) 

V. 

Bordeaux. 

Chcrtc*-en-Uxa 

Cibrac.  . • 

381 

,Jj 

9* 

118 

«44 

416 

Cornemps  . 

Gourgas  G-  Scngas 

49 

Creon,  bourg 

Croignon 

Cuirac  G Efcurac  . 

44 

46 

81 

Daignac  . • 

57 

Darderiac  . . 

$40 

8c  le  Mcrcidic 


Lcftiac 


ain 
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. 140 
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• «54 
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Blaye 

Blaye  , 

Cjjtelnau-de-Mi&oc  . «B* 
Benauges  .......  *45 

CaJUllon-lès-Pirigord.  539 
Pcihij  . *8* 


Dilhac  . 

DonitTan  . 

Donzac  • 

Dourrigoac 
Eglifotte* 

Efcooffan  • 

Etpairc  (1’) 

Efpcda* 

Efpiet . . 

Eftauüers  • 

Edite  , Voye 
Etdegouin 
Eyrans  . . 

Faieyras  fit  St.  Germ 
Camper 
F argue  s . 

F argues  dt  St.  Hilal 
Fcrron  lie)  . 

Fieu  (le).  . 

Floirao  . . 

Folle  (la)  . 

Fours  . • . 

Frans  . . • 

Fronfac  , bourg 
Gabarnac  . . 

Gaillan  • . 

Galgon  • * 

Gardegan . • 

Galles  . . . 

Gauriae  s • 
Gauriaguec  • 

Geneyrac  « • 

Gorce  ( la-)  • 

Gournac  . - 
Gour*  . 1 • 

Gradignan  « 

Grave  d’Atnbaiès  ( 

G raya:  t . 

Grelillac  . • 

Gujan  ... 

Guilhots  • » 

Guiliac  * 

Gultre*  • * 

Honneau  (le). 
Hôpital-Saint-Germain-c 
tcüil  (•’)  ... 
Hôpital  de  Gtayan  (I*) 
Hoftcns 
Hueh  . 

Jau  . . 


JurifdiBms. 

t nr* 

4Î1 

in 

Suint- Pot # ,g 

Téte  de-Bufch  ....  9 

Cubroc . . 

La  freine 

Pente-PrivM  . ... 

no 

La  Mothe-Ctrtes  ...  j* 
La  Mcike-Ccnes ...  toi 
Cubqac  .... 4JI 

Ç"*”* -9 

Gouttas ,g^ 

Bifcaroffi ,ç 

L;|Lm  ::::::  ;;; 

L Efparre 

Benauges 

*“'* 7S 

Corbiac ........  101 

La  Marque 

Puynormand 2g 

Câjlelnau-de-Midoc  . 96 

Coutras <;g 

Grande- PrivM  . . . n6 
Gtande-Privdei  ...  64 

Cubqac 

Cubqac 

L’ Efparre 160 

Granic-PrMté  ....  lot 
CaPelnau-de-Midoc  . 110 

L 'Efparre 

Blanquefort ne 

Grande- Ptévdti . ...  ig 

Benauges J4 

Curton j0 



La  Marque  ......  jaj 

Benauges ....... 

st.Poi r . . 

Coutras j 

Benauges 

VEfparre 

Cubqa  c 50 

Curton . 8{ 

Blaye 

St.  Pol 

Blaye n6 

Benauges 

Fargues 17  j 

Grande-Privôti ....  100 

La  Marque j* 

Courra* it{ 

Petite-PrMii .....  109 

Bourg 81 

Blaye.... 74 

Puynormand 10$ 

Fronfac 

Cadillac 88 

L‘ Efparre 

Fronfac «44 

CaJlillon-lès.Plngord. 

Ssant-Pol 54 

Bourg  •.•«..•••  «9* 

Cubqac  ........  8j 

Blaye «** 

Coutras J 00 

Benauges 

Puynormand 7* 

Omon  ...•••••  J°* 

60 

L’Efparre - • 64 

Curton *«4 

Téte-dc  Bufch  . ...  119 

Landirac 

Grande-Privtti . ...  toi 
Goitres  ••••*•••  **° 
Bifcanfe 

Benon  59 

Benon  ....»*•••  ** 
Caÿtlnau-ù-Ctrnes  • ««* 

L’Éfjarre «4 

L’Efparre  ■«•■*,'  116 

Igoac 
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Ladaux  , ^oye j Dana. 

Lafofll- , Po_yej  Foffe. 

Lagorce , Voye\  Gorce. 

î’aüdr  f !*\ * Cadillac  en  Fronfaiois.  191 

“ifc?  :::::::  rss=-.1T:::“ 

Larufcade Ciiifac ng 

Laubardetnont Puynormand ï7« 

Lentoo  . . . . . . . . Mothe-Certcs 64 

Lefpnirc  , Voye\  Efparie. 

J'e™c Langoirtn su 

Leugnan Or/ton ,ot 

Libarde  (la)  . Bourg A 

Idbonrne,  ville Libourne «00 

Libotiiue  (Banlieue  de)  . . . Libourne toi 

î*îÇna“ Grande.  ?ri*6,ê ....  8j 

Littrac.  ........  Cafielnau-ie-Mèdoc.  . j 1 ç 

Loirac.  ........  L 'Efparre  

Longoiran , Voytn  Langoiran. 

lonnoiid  , bourg Lormond 164 

Lortc  6t  le  Boufcat  ....  La  Marque jj 

Loupes-  ........  Grande ■ rréyfitc . ...  30 

LoupiJc Cadii/an *04 

Ludoa  , Voyt\  Macao. 

Lugoa  ........  Fronfac.  i8j 

Lultac  .........  Puynormand  .....  577 

Macnu « Macau 135 

Macau  3c  Ludoa  dehors  . . . Blanquefort 

Madinc  ........  Granie.VrivCté.  ...  43 

Magrigne Cui^uc j<$ 

Ma) aux  , Voye^  la  Canau. 

Maraniin  ........  Fronfac 243 

Marcadieu , V.  Efparre. 

Marcans  . Cub^a: 134 

Marcenais Fronfac ».  138 

Margaox  ........  Btanquefon ......  196 


Pareljfes, 

< — <Cr*sJ 


Marque  (la)  .......La  Marque. 

Marias 


Cubqac 

Benon 


Vitreqay 3ji 
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Mariîlhan  ..... 

Marlîllac 

Martigtus  ........  Benon 

Martilhac VI  (le- St..  Georges 

Martre*  ........  Benauges 

Marion Blayt 

Dlelac P«ii 

Merlgnac Veyi 

Mefplede  ..... 

Meynac  . .*  • • . 

Mignot  ..... 

Mimizan  ..... 

Mios  Ct  !e  Barp  . . . 

Mines , Voyeq  la  Canaa. 
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Veyrmes 
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Grxnde-PrévSti  . 

Saint -Pol 
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. 130 
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Cadillac 

. 103 
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Benauges 
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• 43 

Grjnde-PrrvGtê  . 

• 91 

Benauges  

• *J7 
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. 1QCO 

Monbricr  ..... 
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Monterrouih  ......  Benau~- 
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Montuchan  ......< 
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Omet  Benauges 9$ 
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Palais  (le) Puynormand *4* 
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Courras ait 

*e”fli,c Fronfac xû8 

Veyrmes 

p.,irjcf  * * Blaye . id| 
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£ontfr-* Saim-Pol.  . . . 

Porchères Courrai , 

rorge  (la) Cafielnau-de  Mèdoc  . 45 

Eortet? Porte r? 41 J 

PouJ*“ * . P oujaux 

Pouilhac  Lj  Marque 18a 

Poumeirol r«g 

Pouyade  (la) Fronfac t4o 

Jrei«nK Barfac 483 

ïrigaac Cubrac 33 

Prignac L'Efparre jo 

f°g«a« Cubfac 

tagatc Bourg j 1 

Fujols Barfac 189 

Puiflcguin  ....  ...  Puynormand i6{ 

Puynormand .......  Puynormand  .....  71 

Queynw Fronfac 4s 

Q. ««r«c L •Efparre 383 

QjHofoc Gnnde.Prévbté ....  109 

Kignac Vitre^ay 160 

Rionet  fie  Morlan La  Marque 49 

jRiviere  (la)  .......  Fronfac  ........  109 

Roque  (la) Riom 18 

Rouffiac . Petite-Préviiè  ....  8e 

Rufcade , F.  Larufcade. 

Sadirac Grande-Privôté . . * . x8s 

Sailhans  ........  Fronfac r78 

SaJauoes Cafielnau- de~ Mèdoc  . 15 
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Salignac • Fronfac j6 

Sallebert  ........  Bifcarojfe j< 

Sallcbeuf  ...  .....  Graflde-Préj'dfr  ....  105 

Salles CaJT/iion-lè/.Périg.'ird.  100 

Snlre-Majour Salve-Mcjvur  ....  104 

Samonnac  ........  Bourg .........  94 

Sanguynet Sainr-Poi 6t 

Sort  .........  Bifcarojfe  .......  aj 

Saucats . IJle-Saint.Georgcs  • . 139 

Saugeon  ......*•  Blaye  .........  40 

Savignac Fronfac 17c 

Barfac 179 

Blanquefon ......  167 

Sautugc  , Voyei  le  Temple. 

Semen*  ........  Benauges . 54 

Cafielnau- de-MidoC  . dj 

Semlgnan  ..♦•••••  Semignon.  ......  53 
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Serigas  , Voye\  Courgai. 
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Soulac «id 

La  Marque ioj 

Surgen  ,«..♦•••  Saint-Pol .......  73 

Saint-Aignan Fronfac.  no 
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St.  Androny Blaye z8o 
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St.  Aubin 

St.  Aubin Blanquefort 

St.  Aulary /Infor is 

St.  Aulaye St.  Pol  .......  . 8s 

St.  Bonis P uynomani 3(54 

St.  Caprais 80 

St.  Caprai*  ou  Crapazy  • . • Grande-Préa-drZ ....  17^ 

Se.  Ck,  mollir Blyt  . ...  . . .8» 

St.  Chridolly Cajtelnau  de-Medoc  . 101 

St.  Chriftophle St-  Emi/ion 190 

St.  ChrHlophte Courrai  S30 

St.  Puynormand  .....  90 

St-  Cien-d’Ab*ac  . ....  Fron/ac.  .......  13 6 

St.  Cicrs  de.Can-fle  ....  Bourg 179 

St.  Cien-de-U- Lande  . • • Fnreqay 444 
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Pareijfet» 

St.  Doois  . 

St.  Emilioa , ville  . % . . 
St.  Eilory  • ••*••• 

St.  Eftcphe  

Sc.  

St.  Etiennc-ie-Lifle  .... 

St.  Fali* • 

St.  Genis  . 

St.  Genis  ..*••••• 

St.  Geuii  ........ 

St.  G«nis  . . . . * . . • 
St.  Gen»*d'-Lombaut  . • . 

Sc.  George* 

St.  Germain 

St-  Germain  - de  - Campct , 
Voyt\  Faleyra*. 

St.  Germaia-rTEilcailh  • . . 
St.  Germain-de-Gravciu  . . • 
St.  Gcrmaln-du-Poch  .... 

St.  Germait  ....... 

St.  Giron  ........ 

St.  Hilary 

St.  Hilary,  Vcye^  F argue  s. 

St.  Hippolite  ...... 

St.  Julien . 

St.  Laurent  ....... 

St.  Laurent « 

St.  Laurent  ....... 

St.  Lcger 

St.  Léon . 

St.  

St.  Louit  ....... 

St.  Macaire  , ville 

St.  Magne  

St.  Magne 

St.  Mamben  ....... 

St.  Mariai • 

St.  Martial  ....... 

Se.  Martin  . 

St.  Martin-du-Boh  .... 
St.  Maitin-de-Camiac  .... 
St.  Martin-  d--Haux  .... 
St.  Mntin-de-Laye  .... 
St.  Marttn.de- Lefta*  .... 
St.  Maitin-de-Mazerac  . . . 

St.  Médard 

St.  Médard 

St.  Michel  ....... 

St.  Michel 

St.  Michel  fit  partie  d’Aubiac  . 
St.  Moiillon  .....•• 

St.  Morillon  

St.  Muarc 

St.  Palaii  : 

St.  Pierre- d’ Armer*  .... 
St.  PierTe-d’AuTÎllvK  .... 
St.  Picrre-dc-Bat  ..... 

St.  Pol 

St.  Pol-cn.Born  ..... 

St.  Quentin 

St.  Romain 

Se.  Savin 

St-  Saurenr 

St.  Sauveur  ....... 

St.  Selve  

St.  Sevrin 

St.  Sevrin-en- Bourg  . . . ' . 
St-  Sevrin-de-Cadourne  . . . 
St.  Sevrin  de-Curfac  .... 

St.  Simon . 

St.  Simphorien 

St.  Sulpicc  ....... 

St.  Stilpice  ....... 

Sc.  Vivien . 

St.  Vivien 

St.  Urjrem  . 

St.  Yxan*  ....... 

Saiotc-Aulaye  ...... 

Ste.  Colombe 

Ste.  Croia-du-Moot  .... 

Ste.  Gemme ....... 

Ste*  Hélcine-de-Lcfteing  . . . 
Ste.  Héleine-dc.la-Lande  . . 
Ste.  Lan  ....... 

Ste.  Préfeatine 

Ste.  Terre 

ïnbaaac . . 


S 

JurifiiHitns.  Feux. 

Grande-Prévôté ...  . 43 

St.  Emilion ijo 

L’Sparre  .......  toj 

L’Efparre  ......  198 

Cajlillan- lés-Périgord. 

St.  Emilion 108 

Cujtillon-lèi-Périgori.  14* 
Cafiillon-lès-Périgcri.  «6 J 
Fronfac.  .......  «JO 

Blaye 

Benauget  . ......  it 

Graniie-Préiritè ....  8» 

Puynormand 68 

Fronfac.  .......  108 


L’Efpxrre . ......  *99 

Benauget 65 

Grande-Prévôté.  ...  »J$ 
Cit^t:  ........  14) 

Blaye »Î9 

Ria/u  * *16 


Sr.  Emilion  .....  7* 

La  Marque 79 

Cubrac 167 

St.  Emilion 78 

La  Marque .105 

C ijlel tu  u-de -Cernés  . toj 
Grande-Pré u&t . ...  61 
Granie-Pitvité  ....  180 
Le  Marais  de  Blaye . . 67 

Sr.  M satire 464 

Sr.  Magne 77 

Cafiillon- lis-Périgord.  150 

La  Marque 

Bourg  .........  17a 

Benpuges  .......  1 16 

Blaye 

Fronfac *18 

Granit-Prévôté . ...  61 
Grande-Prtvôti  • • • • 198 
F ronfic.  .......  1*0 

St.  Macaire 85 

St.  Emilion 4Jo 

Bl  an  que  for: 68 

L'Ifle-St. -Georges  . . 87 
Fronfac  .......  180 

Landiras  .......  Jo 

Sr-  Macaire i8j 

Barfac » • 8j 

L abrtie.  .......  117 

Puynormand  .....  17$ 

Vurefay 

Sc.  Emilion 8) 

St.  Macaire  . . . • • *10 
Benauget  .......  «43 

Blaye 176 

Saint-Pol-tn  hom  . . 119 
GfMiit'Prtrift . ..  ■ ‘Jo 
Cadillac-en-Fronfadoh- 166 

Bourg *84 

I 

Puynormand 6H 

Barfac  .. >7Ï 

Puynormand  .....  »*« 

Bourg. 34 

L’Efparrt 196 

Blaye 76 

Le  Marais  deJilaye  . 48 
Cafelnau-dr-Cernès  . 171 

St.  Emilion *80 

GrandtPrtvM . ...  110 
Blaye ijo 

L’Jvparre 104 

Bourg $8 

Caftri/cn-iie-.Wfiloc  . . 90 

Sr.  Pol 81 

Cafiillon-lèi-Yirigori.  80 
Sr.  Macaire  .....  34a 

La  Marque J 

L'Efparre 110 

Caftrlnau-ie-Mèdoc  • (31 

Blaye 80 

Benauget S* 

CijliUt>n-iès-ririgorà.  4*0 
Grande-Prévôté  ...  114 
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Paroifil. 

Lx'V’Nj 


Bigino». 


Taillai*  - 
Taillan  . 

Talance  . 

Targon  • 

Tariîè*  . 

Tauriac  • 

Tayac  . . 

Trgon  , V-  Mothc-  m 
Temple  (le) , fit  Sautüge 
Templc-Torte  (le)  . . . . 
Tfite-dc-Bufch , bourg  • • ■ 

Tifac • * 

Tizac  

Tourne  (le)  ....... 

Tourtirac  ....... 

Toutigeac * 

Trerme  (la)  , Aide  de  Boallac. 

Txcfne  (la) 

Trcflèi  ...••••. 

Toilhac  ........ 

Valeync 

VditK 

Vayrci  • « 

Venday* 

Venfac  . • 

Vcrteuilh  ........ 

Veyrac  

Vignac  (le  haut) 

Vignortet 

Viliandraad  ......  1 

Villcgouge 

Villeneuve  ....... 

Vill-ncuve  «•••••• 

Villeneuve  ••••••• 

Villeneuve 



Vjreladc  ••  •••»•»• 

Vîrfac • » 

Uza  (Quartier  d’)  . . . . . 



Varie 

Yzon 

Yzon  . ..»••••• 
461.  Paroiffes. 


J urifâiBions.  Feux. 

L’Efparre 6( 

Blanquefort j 

Feyrmer 

Benauget uj 

Fron/«c.  JO 



Puynormand  .....  gg 

Blanquefort 

L’Efparre  . r 

Tfte-ie-Bafeh  . . . . 4,. 

Fronfac 

Curton -g 

Grande-PrivSit . . . . ij- 
Cafiillon  de  Périgord  . ij 
Benauget  .......  .. 

Perirf-PrévJré  . . . . i0g 

LaTrefne -g 

Grande-Prévôté . ...  7(j 

Bourg ? ?|> 

L'Efpsrré i0j 

CjJ«inau-df-Cfrnà  . iQj 

Vajrtt 

L’Efparre. ii4 

L'Efpjrre iîf 

Verieuilh  .......  25. 

Fronfac 143 

Bifcarojfe }g 

Sr.  Emilion i80 

Viilandraud 6j 

Fronfac  .......  (Sc 

Bourg.  ........  roi 

Hiont 8t 

Oman  ........  m 

La  Marque tg 

Vayrtt 46 

Vtrelade ijç 

Cid{ac 81 

Bifcarqfe j7 

Ambarts 10a 

Grande-Prévôté  ...  61 
Grande- Prévôté  . . . in 

Vayrtt  . 143 

Total  77146 


Nota.  i°.  L’Elcéltoa  de  Bordeaux  eft  de  taille 
réelle  , ain(î  que  nous  l’avons  dit  ; & quoiqu’elle  foie 
divifée  par  Jurifdiftions,  cependant  chaque  ParoilTe 
y eft  impofée  à la  taille  par  un  Mandement 
particulier. 

29.  La  ville  de  Bordeaux  ne  paye  point  de  tailles , 
& elle  n’eft  point  comprife  dans  l’étendue  de  l’Elec- 
tion. Cette  ville  jouit  d’ailleurs  d’un  grand  nombre 
de  beaux  privilèges. 

30.  Quoique  dans  l’Ele&ion  de  Bordeaux , il  y ait 
plufieurs  villes , telles  que  celle  de  Bordeaux  , en- 
tr’autres  , & même  de  fimples  bourgs , qui  font  di- 
viles  en  plulleurs  Paroiftes , néanmoins  dans  le  dé- 
nombrement des  Jurifd  irions , on  ne  compte  cha- 
que ville  , bourg  & autre  lieu  , que  pour  une  feule 
Paroifte  ou  Communauté. 

Terminons  à préfent  ce  que  nous  avions  à dire  de 
Bordeaux , par  quelques  details  fur  le  commerce  de 
la  ville  de  ce  nom.  Quant  à la  partie  hiflorique  nous 
la  renvoyons  fous  le  mot  Bourdelois. 

La  lituation  de  la  ville  de  Bordeaux , fur  le  bord 
d’une  riviere  navigable  pour  les  plus  gros  vaiffeaux  , 
& dans  un  pays  fort  abondant  principalement  en 
vin , invite  les  étrangers  à s’y  rendre  des  principales 
parties  de  l’Europe.  Les  Bâtiments  des  pays  fepten- 
trionaux  , entr’autres  , y viennent  faire  des  car- 
gaifons  très-confidérables  de  vins  & d’eaux-de-vie. 
Quand  le  commerce  n’eft  point  interrompu  par  la 
guerre , il  fe  charge  tous  les  ans  à Bordeaux  envi- 
ron cent  mille  tonneaux  de  vin  que  l’on  tranfporte 
hors  du  Royaume.  Ces  vins  ne  font  pas  tous  Ju  cru 
de  la  Généralité , car  il  eu  vient  une  très-grande 
quantité  de  la  Généralité  de  Montauban  & de  la  Pro- 
vince de  Languedoc.  Les  vins  qui  ne  font  pas  de 
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l’Elç<3ion  de  Bordeaux  , ne  doivent  psi  entrer  dans 
la  ville  de  ce  nom  ; on  le*  porte  aul  fauxbourg  des 
Cliartrons , conformement  à une  tranfaaion  paffee 
en  i soo.  entre  le  Languedoc  & la  ville  de  Bordeaux. 
Cette  tranfaftion  réglé  auffi  le  temps  où  doivent 
defeendre  les  vins  de  Languedoc  , ôc  c’eft  à Noël. 
Cela  eft  ainfi  réglé , afin  que  l'ancienne  Séuéchauflëe 
de  Bordeaux  puiffe  vendre  fes  vins  avant  que  les 
autres  foie  ne  arrivés. 

Il  fe  tient  tous  les  ans  à Bordeaux  deux  foires  t 
qui  durent  chacune  quinze  jours.  Elles  furent  accor- 
dées par  Charles  IX.  en  i 56$. , & depuis  elles  ont 
ete  confirmées  par  les  Rois  fucceileurs  de  ce  Prince. 
La  première  commence  au  premier  de  Mars , Ôc 
1 autre  au  quinzième  d’Oftobre.  Ces  foires  font 
exemptes  l'une  ôt  l'autre  du  droit  de  comptablic 
pour  tout  ce  qui  s’y  vend  en  foire.  La  derniere  eft 
la  plus  confîdérablc  , parce  que  les  étrangers  y vien- 
nent acheter  ôc  charger  des  vins  dans  la  primeur. 
On  voit  alors  dans  le  port  de  Bordeaux  quatre  ou 
cinq  cens  Vaiflcaux  étrangers  , dont  plufieurs  font 
de  cinq  cens  tonneaux.  Les  étrangers  chargent  auffi 
a Bordeaux  des  prunes  , du  vinaigre , des  caux-de- 
vic  , de  la  refîne  , ôcc.  Enfin  on  peut  juger  du  com- 
merce qui  fe  fait  en  cette  ville  , par  ce  que  nous 
avons  déjà  dit , & que  nous  répétons  encore  ici  , 
c’eft  qu’il  y a eu  des  années  oh  le  droit  de  compta- 
blie  a valu  au  Roi  plus  de  quatre  millions  de  livres. 

Le  commerce  de  Bordeaux  devenoit  de  jour  en 
jour  plus  confîdérablc  avant  la  préfente  guerre  , & 
c’étoit  dans  le  port  de  cette  ville  que  fe  faifoit  une 
bonne  partie  du  commerce  des  fucres  oui  venoient 
des  ifles  de  Saint  - Domuingue  & de  la  Martini- 
que ; ainfi  que  du  coton  , de  l’indigo  , du  cacao  , 
& des  autres  marchandées  du  crû  de  ces  ifles. 

BORDEAUX,  en  Normandie  , Diocefe  , Parle- 
ment & Intendance  de  Rouen  , Election  de  Monti- 
vilhers  , Sergentcric  de  Godarville.  On  y compte  s» 
feux  privilégiés  & 133.  feux  taillables.  Cette  Pa- 
roiflë  eft  à une  bonne  demi-lieue  de  l’Océan,  & à 3. 1. 
& demie  N.  de  Montivillicrs. 

BORDEAUX , dans  le  Gâtinois-François , Dio- 
cefe de  Sens , Parlement  ôc  Intendance  de  Paris  , 
Eleftion  de  Nemours.  On  y compte  37.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  à 4.  1.  S.  O.  de  Nemours. 

BORDEAUX,  en  Dauphiné  , Diocefe  de  Die  , 
Parlement  ôc  Intendance  de  Grenoble , Eleftion  de 
Montclimart.  On  y compte  un  6e.  & un  96e.  de 
feu  pour  les  fonds  nobles;  & $.  feux  5c  un  48e.  de  feu 
pour  les  biens  taillables, y compris  neanmoins  un  quart 
& un  6e.  de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  Pa- 
roi fie  eft  iituée  lur  la  riviere  de  Roubion , à 4. 1.  & de- 
mie S.  O.  de  Die  , & 5.  & trois  quarts  E.  N;  E.  de 
Montelimart.  C’eft  à Bordeaux, en  Dauphiné , que 
fut  conçu  le  fameux  Ifaac  Cafaubon  , pendant  qu’Ar- 
nould  Cafaubon  fon  pere  y étoit  Miniftre  ; mais 
Jeanne  Rouifeau  fa  mcrc  accoucha  de  lui  à Geneve  , 
le  28.  Février  1559.  Ifaac  Cafaubon  fut  l’un  des  plus 
fçavans  hommes  ôc  des  plus  exeellens  critiques  de 
£on  temps.  Sa  modeftie  , fa  candeur  Ôc  fa  probité 
le  firent  eftimer  ôc  rcfpefter  de  tout  le  monde.  Il 
mourut  en  Angleterre  , en  1614. , à $J.  ans  , ôc  fut 
enterré  à l'Abbaye  de  Weftminfter. 

BORDELLES  , dans  le  Bazadois,  en  Guyenne, 
Diocefe  de  Bazas , Parlement  ôc  Intendance  de  Bor- 
deaux,Eleftion  de  Condom,Jurifdiftion  de  la  Réolle. 
On  y compte  8 s»  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  fur 
la  rive  droite  de  la  Garonne  , à une  lieue  E.  S.  E. 
de  la  Réolle. 

BORDE  RES  , au  pays  de  Marfan  , en  Gafcogne  , 
Diocefe  d’Airc  , Parlement  de  Bordeaux , Inten- 
dance d’Aufch  , Recette  du  pays  de  Marfan.  On  y 
compte  40.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 4.  1.  ÔC 
quart  E.  S.  E.da  Mont-de-Marfàn. 


ËORDERE$,en  Be'arn , Diocefe  de  Lefcar,  Par- 
lement & Sénéchauffée  de  Pau, Intendance  d’Aufch. 
On  y compte  t$.  feux.  Cette  Comunauté  eft  à un 
quart  de  lieu*  O.  de  Nay  , & h 3. 1.  S.  E.  de  Pau. 

BOR DERES  i au  Comté  , au  Diocefe  ôc  de  l’E- 
leftion  de  Comminges  , en  Gafcogne  i Parlement  dd 
Touloufe  , Diftrift  des  Aides  de  Montefpan.  On  y 
compte  s-  feux  , îi.  bellugues  ôc  trois  quarts  de 
bellugue  de  feu. 

BORDERET , dans  le  Comte  de  Bigorre  , en 
Gafcogne , Diocefe  de  Tarbes  , Parlement  de  Tou* 
loufe  , Intendance  d’Aufch  , Recette  du  pays  de  Bi- 
gorre. On  y compte  155.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 
un  quart  de  lieue  N.  O.  de  Tarbes. 

BORDES , en  Béarn , Diocefe  de  Lefcar,  Parle* 
ment  ôc  ScncchauiTée  de  Tau , Intendance  d’Aufch. 
On  y compte  27.  feux.  Cette  Communauté  eft  fi- 
tuce  à une  petite  diftance  de  la  rive  droite  du  Gave . 
Ôc  à j.  1.  S.  E.  de  Pau. 

BORDES  , en  Béarn , Diocefe  de  Lefcar  , Par* 
lement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , Sénéchauflé# 
de  Morlas.  On  y compte  8.  feux.  Cette  Commu- 
nauté eft  à 2. 1.  S.  E.  de  Morlas. 

BORDES  , dans  le  Comté  de  Bigorre  , en  Gaf- 
Cogne , Diocefe  de  Tarbes , Parlement  de  Touloufe  , 
Intendance  d’Aufch,  Recette  du  pays  de  Bigorre. 
On  y compte  57.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 4.  1.  ÔC 
tiers  S.  de  Tarbes. 

BORDES  , dans  le  Comte  de  Bigorre  , en  Gafco- 
erte  , Diocefe  de  Tarbes  , Parlement  de  Touloufe  t 
Recette  du  pays  de  Bigorre.  On  y compte  feulement 
7.  feux. 

BORDES , dans  le  Comté , du  Diocefe  ôc  de 
l’EIeftion  de  Comminges , en  Gafcogne  , Parlement 
de  Touloufe , Intendance  d’Aufch  , Châtellenie  de 
CaftiJIon.  On  y compte  4.  feux  , 67.  bellugues  ôc 
trois  quarts  de  bellugue  de  feu.  Cette  Paroiifc  elfc 
à 8.  1.  E.  S.  E.  de  Saint-Bertrand. 

BORDES  , au  pays  de  Riviere-Verdun  , en  Gafc 
cogne , Diocefe  de  Comminges  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  d’Aufch  , Eleftion  de  Riviere- 
Verdun.  On  y compte  2.  feux , 73.  bellugues  Ôc  trois 
quarts  de  bellugue  de  feu. 

BORDES  ( fc  ) , bourg , au  pays  de  Foix  , Dio- 
cefe de  Pamiers  , Parlement  de  Touloufe  , Inten- 
dance de  Rouffillon , Recette  du  pays  de  Foix.  Ou  y 
compte  54.  feux  de  compoids  ÔC  278.  feux  aliumans. 
Ce  bourç  eft  fitué  en  pays  de  montagne  , ôt  dans 
une  vallee  fertile  fur-tout  en  bons  pâturages. 

BORDES  ( les  ) , en  Champagne  , Diocefe  ÔC 
Eleftion  de  Sens  , Parlement  ôt  Intendance  de  Pa-< 
ris.  On  y compte  icj.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à une 
lieue  E.  S.  E.  de  VilIcncuvc-le-Rui , ôc  2.  ôc  demie 
S.  S.  E.  de  Sens. 

BORDES  ( kl),  dans  la  Marche , Diocefe  ôc 
Intendance  de  Limoges , Parlement  de  Paris , Elec- 
tion de  Bourganeuf.  On  y compte  25.  feilx. 

BORDES  ( les  ) , en  Languedoc  , Diocefe  ôc 
Recette  de  Saint-Papou! , Parlement  ôc  Généralité 
de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  135.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à trois  quarts 
de  lieue  E.  S.  E.  de  Saint-Papoul. 

BORDES  (les) , dans  le  Gâtinois-Orléanois,Dio* 
cefe  ôc  Intendance  d’Orléans , Parlement  de  Paris  , 
Eleftion  de  Gien.  Ony  compte  10$.  feux.  Cette  Pa- 
roiffe eft  fituée  à un  quart  de  liene  de  la  rive  droite 
de  la  Loire  , ôc  à 4.  lieues  O.  N.  O.  de  Gien. 
BORDES  ( les  ).  Voyc\  l’HôpitaHe-Mercier. 
BORDES  les  Arnay , en  Bourgogne  , Diocefe 
d’Autun  , Parlement  ôc  Intendance  de  Dijon , Bail- 
liage ôc  Recette  d’Amay-lc-Duc.  On  y compte  feu- 
lement 1 1.  feux. 

BORDES  Brieard , en  Bourgogne  , Diocefe  , 
Parlement  Ôc  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  & 


D 


B O R 

" le  Jt  Cbitillon-fur -Seine.  On  y compte  17. 
feue!  Cette  Communauté  fit  i trots  quans  de  hcuc 
« «E.  de  St.  Seine. 

BORDES  fous  Châtcauneuf  , en  Bourgogne, 
Diocefe  d’Autun  , Parlement  & Intendance  de 
Dijon,  Bailliage  & Recette  d’Arnay-le-Duc.  On  y 

compte  10.  feux. 

BORDES  fous  Chaulenay  , en  Bourgogne  , Dio- 
cefe  d'Autun  , Parlement  fit  Intendance  de  Dijon  , 
Bailliage  & Recette  d’Arnay-le-Duc.  On  y compte 
feulement  5.  feux. 

BORDES  Pillot , en  Bourgogne  , Diocefe , Par- 
lement & Intendance  de  Dijon  , Bailliage  & Re- 
cette de  Cbâtilion-fur-Seine.  On  y compte  12.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à un  tiers  de  lieue  de  Bordes- 
Bricard , & à une  lieue  S.  E.  de  St.  Seine. 

BORDES  fous  Saîmaifc  , en  Bourgogne  , Dio- 
cefe d’Autun  , Parlement  & Intendance  de  Dijon  , 
Bailliage  de  Recette  de  Châtillon-fur-Seinc.  On  y 
compte  8.  feux.  Cette  Communauté  eft  fituée  fur 
la  rivière  de  Loze,  à 2. 1.  O.  de  St.  Seine. 

BORDES  de  Verdun , en  Bourgogne  , Diocefe 
de  Châlon , Parlement  & Intendance  de  Dijon  , 
Bailliage  & Recette  d’Auxonne.  On  y compte  36. 
feux.  Cette  Communauté  eft  fituée  au  conlluent 
du  Doux  & de  la  Saône  , vis-à-vis  de  Verdun. 

BORDES  Vieilles , dans  le  Nebouzan , en  Gaf- 
cogne  , Diocefe  de  Commingcs  , Parlement  de 
Touloufc , Intendance  d’Aufch  , Recette  du  pays 
de  Nebouzan.  On  y compte  2 S - feux  ou  habitations. 

BORDETTES  , en  Béarn, Diocefe  de  Lefcar  , 
Parlement , Sénéchauffée  & Recette  de  Pau,  Inten- 
dance d’Aufch.  On  y compte  14.  feux. 

BORDOIRE , en  Dauphiné.  On  appelle  de  ce 
nom  une  fontaine  d’eau  minérale  , fituée  au  pied 
des  montagnes  du  Diois.  L’eau  de  cette  fontaine  a 
peu  de  réputation. 

BORDZ  , en  Bourbonnois  , Diocefe  & Inten- 
dance de  Bourges , Parlement  de  Paris , Election 
de  St.  Amand.  On  y compte  40.  feux.  Cette  Pa- 
reille eft  à 2.  1.  S.  un  quart  à l’O.  de  St.  Ainand. 

BORÉE  & Caftagnet , dans  le  haut  Vivarais , 
en  Languedoc  , Diocefe  de  Valence , Parlement 
de  Touloufe  , Généralité  de  Montpellier  , Inten- 
dance de  Languedoc,  Recette  de  Tournon.  On  y 
compte  240.  feux.  Borée  eft  à une  lieué  S.  E.  des 
fources  de  la  Loire  , & 7.  O.  S.  O.  de  Tournon. 

BOREY , en  Franche-Comté , Diocefe , Parlement 
& Intendance  de  Befançon , Bailliage  de  Recette  de 
Vefoul  , Prévôté  de  Mont-Juftin.  On  y compte  20. 
feux.  Cette  Paroiffe  eft  à une  dcmi-lieuc  S.  de 
Montjuftin  , & à 2. 1.  & 3.  quarts  E.  S.  E.  de  Vefoul. 

BORF  ou  Boht  , en  Limoufîn  , Diocefe  & In- 
tendance de  Limoges  , Parlement  de  Bordeaux  , 
Eleftion  de  Brivcs.  On  y compte  feulement  $.  feux. 

BORF  ou  Bort  , en  Languedoc  , Diocefe  & 
Recette  d’Uzès  , Parlement  de  Touloufe  , Géné- 
ralité de  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc. 
On  y compte  36.  feux. 

BOR1E  Geniès  ( la  ) , en  Quercy,  Diocefe  & 
Election  de  Cahors  / Parlement  de  Touloufe  , In- 
tendance de  Montauban.  On  n’y  compte  point  de 
feux,  mais  feulement  çt.hcllugues  de  feu. 

BORMES  , Bornai  , bourg , en  Provence , Dio- 
cefe de  Toulon  , Parlement  & Intendance  d’Aix  , 
Y igucrie  & Recette  d’Hieres.  On  y compte  4.  feux 
de  cadaftre.  Ce  bourg  clt  fîtuc  fur  une  hauteur , à 
une  demi-lieue  de  la  mer , à 3.  1.  E.  un  quart  au 
p î?.iercs  » 6*  & demie  E*  dé  Toulon  , & 16.  S. 

• d Axx.  U y a à Bormcs  un  Couvent  de  Minimes  , 
qui  ut  fondé  dans  le  vieux  Château  de  ce  bourg 

? $4-  Quelques  Auteurs  ont  cru  que  Bonnes 
eSlVïf  "°rw?f  ' nico  dont  Pline  fait  mention , mais 
1 dltfac‘le  à prouver.  Ce  qu’il  y a de  certain  , 
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c’eft  que  Saint-François  de  Paule , venant  en  France 
à la  priere  du  Roi  Louis  XL,  prit  terre  à la  plage 
de  Bormes.  Cette  plage  , où  il  y a une  efpece  de 
port  près  de  l’embouchure  de  la  rivière  de  Batail- 
les , ferr  d’afyle  aux  Bâtiments  qui , étant  pouffés 
par  le  mauvais  temps  , ne  peuvent  gagner  le  «olfe 
d’Hiercs. 

BORMORET , Prieuré  , au  Diocefe  de  Séez 
en  Normandie,  & qui  vaut4$oo.  liv.  de  rente  au 
Sujet  qui  en  eft  pourvu. 

BORN  (le),  en  Languedoc  , Diocefe  de  Mon- 
tanban  , Parlement  & Généralité  de  Touloufe 
Intendance  de  Languedoc  , Recette  de  Villcmur! 
On  y compte  66.  feux. 

BORN  de  Roauépine,  en  Périgord , Diocefe  & 
Election  de  Sarlat  , Parlement  & Intendance  de 
Bordeanx.  On  y compte  99.  feux..  Cette  Paroift'e 
eft  à un  quart  de  lieue  S.  E.  de  Roquépine  à une 
demi-lieue  de  la  rive  droite  du  Drot  & à 9.  1. 
S.  O.  de  Sarlat. 

BORN  St.  Martin  ( le  ) , dans  le  Gévaudan 
en  Languedoc  , Diocefe  & Recette  de  Mende  ' 
Parlement  de  Touloufc , Généralité  de  Montpellier' 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  86.  feux! 

BORNA MBUSC,  en  Normandie , Diocefe  , 
Parlement  & Intendance  de  Rouen  , Election  de 
Montivilliers  , Sergenterie  de  Saint-Romain.  On  y 
compte  4.  feux  privilégiés  & 56.  feux  taillables. 

BORNAY  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bailliage  & 
Recette  de  Scmur-en-Auxois.  On  y compte  feule- 
ment 4.  feux. 

BORNE  & la  Chazotte,  dans  le  Vclay , en  Lan- 
guedoc , Diocefe  & Recette  du  Puy , Parlement  de 
Touloufc  , Généralité  de  Montpellier , Intendance 
de  Languedoc.  On  y compte  1 9.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  à 2.  1.  O.  N.  O.  du  Puy. 

BORNE  & Montez  , dans  le  Velay , en  Langue- 
doc , Diocefe  & Recette  du  Puy  , Parlement  de 
Touloufe,  Généralité  de  Montpellier,  Intendance 
de  Languedoc.  On  y compte  35.  feux. 

BORNE  , bois  de  dix-fept  cens  trente  - quatre 
arpents  , dans  la  Maitrife  de  Dijon , en  Bourgogne. 

BORNE  ( la  ) , dans  la  Marche  , Diocefe  de 
Limoges , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Mou- 
lins, Eleftion  de  Gueret.  On  y compte  33.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  à 6.  1.  S.  S.  E.  de  Gueret. 

BORNEL , dans  le  Bcauvoifis , au  Gouvernement 
général  de  l’iflc-dc-France  , Diocefe  de  Beauvais, 
Parlement  & Intendance  de  Paris  , Election  de 
Senlis.  O11  y compte  114.  feux.  Cette  Faroiflé  eft 
à 5.  l.S.  S.  O.  de  Beauvais,  & autant  O.  un  quart  au 
S.  de  Senlis 

BORNHEIM  , dans  la  baffe  Alface  , Diocefe  de 
Spire  , Confeil  fupérieur  & Intendance  d’Alface  , 
Bailliage  & Recette  de  Landaw.  On  y compte  80. 
feux.  Cette  Paroift'e  eft  à trois  quarts  de  lieue  E. 
N.  E.  de  Landaw. 

BORNHEM , Terre  , Seigneurie  & Baronnie , 
aux  Pays-Bas  , érigée  en  Comté  par  Lettres  du 
Roid’Efpagnc  du  2.  Mai  165 8. , regiftrées  à Lille  , 
en  faveur  de  Jean-François  Coloma , Vicomte  de 
Dourlens.  Il  avoit  époufé  le  25.  Juin  1634.  Maric- 
Thercfc  d'Ongnies  de  Coupigny  , qui  fut  mere  de 
François-Coloma  , Comte  de  Bornhem  , Vicomte 
de  Dourlens.  Celui-ci  s’allia  en  1700.  à Maric- 
Therefe  Bette  , ci-devant  Chanoineffe  à Moi», 
fille  d’Ambroife-Auguftin , Marquis  de  Léede , & de 
Dorothée  de  Croy-Solrc. 

BORNOULT , en  Bourgogne , Diocefe  d’Autun , 
Parlement  & Intendance  de  Dijon,  Bailliage  & 
Recette  d’Avalon.  On  y compte  21.  feux.  Cette 
Communauté  elt  à 2.  1.  & quart  O.  de  Saulieu. 

BORNY  la  belle  Tanche,  au  Pay|-Mefltn,  Dio- 
cefe , 
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ceftf , Parlement , Intendance  & Recette  de  Metz  , 
Diftriél  du  Saulnoy.  On  y compte  33.  feux.  Cette 
Paroille  eft  à une  lieue  E.  de  Metz. 

BOROCOURT  , en  Normandie  , Diocefe  , Par- 
lement de  Intendance  de  Rouen  , Eleétion  d’Eu.  On 
n’y  compte  point  de  feux  privilégiés , mais  feulement 
feux  taillables. 

BORON  , dans  le  Sundtgaw , Diocefe  de  Bile  , 
Confeil  fouverain  de  Intendance  d’Alface  , Bailliage 
& Recette  de  Delle.  On  y compte  17.  feux. 

BORRE  , dans  la  Flandre  Flamingante  ou  Mari- 
time , Diocefe  d’Ypres  , Parlement  de  Douay  , 
Intendance  de  Lille  , Subdélégation  & Recette  de 
Caflèl.  On  y compte  10$.  feux.  Cette  Paroilïc  eft 
à 1.  I.  S.  E.  de  Callc! , de  2.  6c  quart  O.  S.  O.  de 
Baillcul. 

BORRESTS  , dans  le  Valois  , au  Gouvernement 
général  de  l’Ifle-de-Francc  , Diocefe  de  Eleétion 
de  Sentis  , Parlement  de  Intendance  de  Paris.  On  y 
compte  $3.  feux.  Cette  Paroille  cft  à cinq  quarts 
de  lieue  E.  S.  E.  de  Senlis. 

BOKRON  de  Chauverin  , bois  de  cent  vingt- 
neuf  arpents  , dans  la  Maîtrife  de  Moulins  en 
Bourbonnois. 

BORS  , en  Rouerguc  , Diocefe  de  Vabres  , Par- 
lement de  Touloufe  , Intendance  de  Montauban  , 
Eleétion  de  Milhaud.  On  n’y  compte  point  de  feux, 
mais  feulement  92.  bcllugues  de  un  quart  de  bellu- 
gue  de  feu. 

B O R S ( Saint-' Vivien-de-  ) , bourg , en  Sain- 
tonge  , Diocefe  de  Saintes  , Parlement  de  Bor- 
deaux , Intendance  de  la  Rochelle , Election  de 
Saint-Jean-d’Angely.  On  y compte  i$8.  feux.  Ce 
bourg  eft  ficué  fur  la  rive  droite  de  la  Charente  , 
à 3.I.  & demie  S.  O.  de  Saint-Jcan-d’Angely. 

BORSEGHEM  , dans  la  Flandre  Flamingante 
ou  Maritime  , Diocefe  de  St.  Orner  , Parlement  de 
Douay  , Intendance  de  Lille  , Subdélcgation  de  Re- 
cette de  Caffel.  On  y comprc  99.  feux.  Cette  Pa- 
roüTe  cft  à 2.  1.  & trois  quarts  S.  de  Caftèl. 

• BORSO  , en  Béarn  , Diocefe  & Sénéchauflëe 
d’OIeron  , Parlement  de  Pau,  Intendance  d’Aufch, 
vallée  d’Afpe.  On  y compte  1 3 . feux  ou  habitations. 

BORT  , dans  le  Limouhn,  Diocefe  & Intendance 
de  Limoges , Parlement  de  Bordeaux  , Eleétion  de 
Brivcs.  Un  y compte  feulement  5.  feux. 

BORT  ou  Bons  , en  Angoumois  , Diocefe  de 
Election  d’Angoulcmc  , Parlement  de  Paris  , In- 
tendance de  Limoges.  On  y compte  t $0.  feux. 
Cette  Paroille  elt  à une  lieue  N.d’Aubctcrre,  & 7.S. 
d’Angoulème. 

BORV1LLE  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Dio- 
%cfe  de  T011I  , Confeil  fouverain  de  Intendance  de 
Lorraine  , Bailliage  de  Cliâté.Onycompte  16.  feux. 
Cette  Communauté  elt  à 3. 1.  S.  de  Lunéville. 
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BOS-BENARD  Commin  , en  Normandie  , Dio- 
cefe  , Parlementât  Intendance  de  Rouen  , Election 
de  Ponteaudemer , Sersenteric  de  la  Londe.  Un  y 
compte  un  feu  privilégie  de  70.  feux  taillables.  Cette 
Paroiilé  cil  à 4.  I.  S.  O.  de  Rouen. 

BOS-BENARD  Crefii , en  Normandie  .Diocefe, 
Parlement  de  Intendance  de  Roueu  , Eleétion  de 
Ponteaudemer  , Scrgenterie  de  Montfort.  On  y 
compte  un  feu  privilégié  de  60.  feux  taillables. 
Cette  Paroilïc  elt  à une  petite  diftanec  de  celle  qui 
a donné  lieu  à l’article  précédent. 

BOS-BORDEL  , en  Normandie  , Diocefe  , Par- 
lement & Intendance  de  Rouen  , Election  de  Li- 
hons , Scrgenterie  de  Buchy.  Un  y compte  4.  feux 
privilégiés  & 91 . feux  taillables.  Cette  Paroille  cft  à 
3. 1.  de  demie  N.  un  quart  à 1*0.  de  Lihous. 
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BOS-BOUSSAT , dans  la  Marche  , Diocefe  3c 
Intendance  de  Limoges  , Parlement  de  Paris  , 
Eleétion  de  Bourgancuf.  On  y compte  feulement 
6.  feux. 

BOS -GAUTIER  , en  Normandie  , Diocefe  , 
Parlement  de  Intendance  de  Rouen  , Eleétion  do 
Lihons  , Sergentcriede  Buchy.  On  n’y  compte  point 
de  feux  privilégiés  , mais  feulement  16.  feux  tail- 
lablcs.  Cette  Paroiflfe  ell  à a.  1.  de  demie  N.  N.  O. 
de  Lihons. 

BOS-GEFFROY , en  Normandie , Diocefe  , Par-, 
lemcnt  de  Intendance  de  Rouen  , Eleétion  d’Eu. 
On  y compte  j.  feux  privilégiés  de  80.  feux  taillables. 
Cette  Paroille  eft  à 4.I.  de  trois  quarts  S.  un  quart 
à l’E.  de  la  ville  d’Eu. 

BOS-GOUET  , en  Normandie  , Diocefe,  Par- 
lement de  Intendance  de  Rouen , Eleétion  d’ Arques. 
On  y compte  4.  feux  privilcgiesdc  1 $0.  feux  taillables. 

BOS-GOUET  , en  Normandie  , Diocefe,  Par- 
lement de  Intendance  de  Rouen  , Eleétion  de  Pon- 
teaudemer,  Scrgenterie  de  Rommois.  On  y compte 
3.  feux  privilégiés  de  1 26.  feux  taillables.  Cette 
Paroille  cft  à une  lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Seine, 
de  à j.  J.  & deux  tiers  S.  O.  de  Rouen. 

BOS-GUERARD  , en  Normandie  , Diocefe  , 
Parlement , Intendance  de  Election  de  Rouen.  On 
y compte  i.  feux  privilégiés  de  57.  feux  taillables. 
Cette  Paroille  cft  à 2.  1.  N.  de  Roueu. 

BOS-GUERARD  ( Saint-Dcnis-de-  ) , en  Nor- 
mandie , Diocefe  , Parlement  de  Intendance  de 
Rouen  , Election  de  Ponteaudemer  , Scrgenterie 
de  la  Londe.  On  y compte  3.  feux  privilégiés  de 
92.  feux  taillables.  Cette  Paroille  cft  à 4.  I.  Oc  tiers 
S.  S.  0.  de  Rouen. 

BOS-GUERARD  (_  Saint-Pierre-de-  ) , en  Nor- 
mandie , Diocefe  , Parlement  de  Intendance  de 
Rouen  , Eleétion  de  Ponteaudemer  , Scrgenterie 
de  la  Londe.  Un  y compte  un  feu  privilégié  de  1 20. 
feux  taillables.  Cette  Paroille  cft  a uue  lieue  E.  de 
la  précédente. 

BOS-GUILBERT  , en  Normandie  , Diocclc  , 
Parlement  de  Intendance  de  Rouen  , Eleétion  de 
Lihons,  Scrgenterie  de  Buchy.  On  y compte  2.  feux 
privilégiés  de  63.  feux  taillables.  Cette  Paroille  eft 
à j.  I.  N.  N.  O.  de  Lihons. 

BOS-HEROULT  , en  Normandie  , Diocefe  , 
Parlement  de  Intendance  de  Rouen  , Eleétion  de 
Lihons,  Scrgenterie  de  Buchy.  On  y compte  2.  feux 
privilégiés  & 65.  feux  taillables.  Cette  ParoilTe  eft 
à 3.  I.  N.  N.  U.  de  Lihons. 

BO S-HUBERT  , en  Normandie,  Diocefe d’E- 
vreux  , Parlement  de  Rouen , Intendance  d’Alen- 
«jon  , Eleétion  de  Conches , Scrgenterie  du  Guignon. 
Un  y compte  t3.  feux. 

BOS-HU  l'IN  , en  Normandie  , ^ioeefe  , Par- 
lement & Intendance  de  Rouen, Election  d’Arques, 
Scrgenterie  de  Longueville,  i^u  y compte  un  feu 
privilégié  de  25.  feux  raillables.  Cette  Paroille  cft 
à une  lieue  ik  tiers  S.  d’Arques. 

BOS-IEAN  ( les  ) , en  Picardie  , Diocefe  de 
Boulogne  , Parlement  Je  Paris , Intendance  d’A- 
miens , Eleétion  de  Dourlens  , Doyenné  de  Mon- 
treuil. Un  y comprc  60.  feux.  Cette  Paroilïc  cft  à 
une  lieue  S.  un  quart  à l’E.  de  .Montreuil. 

BOS-jEAN  , en  Bourgogne  ,.D>°celé  de  Be- 
funçon  , Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , Bail- 
liage de  Châlon , Recette  de  Saint-Laurent.  On  y 
compte  1 1 2.  feux.  Cette  ParoUfecft  Gtuce  dans  une 
contrée  remplie  de  bols  , fur  la  riviere  de  Eraine  , à 
$.  I.  de  demie  E.  de  Châlon. 

Par  Lettres  de  Février  1634.  , regiftrees  au  Par- 
lement de  Dijon  le  3 1.  Juillet  fuivant , les  Terres  de 
Seigneuries  de  Bos-Jcan  , LjJj'uy  <k  le  fjy  furent 
unies  de  érigées  en  Comté  en  faveur  d’Eiéonor  de 
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i'  Mvitka'Cy  , Gentilhomme  ordi- 
"2!îaChambre  du  Roi,  Seigneur  de  Sent  . 
rhlîfev  Frangy  & la  Faye  , & en  conftdé  ration  de 
r feevices , fur-tout  au  Siège  de  la  Rochelle.  Il  ctoit 
£!  d'Alexandre  de  Saint-Mauris  , & de  Dorothée 
Bjutton  de  C hamilli , & petit-fils  d’Antoine  de  St. 
jjfaBrjç  & de  Claude  de  PontaiUicr.  Antoine  avoit 
pour  pere  Jean  de  Saint-Mauris  , du  Confeil  d’Etat 
de  Flandres , Ambaffadeur  d’Efpagne  en  France  , 
mort  en  15$$.  , étant  Préfident  du  Confcil  privé. 
J|  avoit  époufé  Eticnnette  de  Bonvalat , d’une  Fa- 
mille noble  de  Befançon  , & foeur  de  Nicole  , ma- 
riée au  Chancelier  Pernot  de  Grandvellc.  Eléonor 
de  Saint-Mauris  avoit  pour  frere  Jean-Baptifte  de 
Saint  Mauris  , Chevalier  de  Malte  auquel  l’Empereur 
Ferdinand  II.  accorda  par  Diplôme  du  9.  Juillet 
xôit.  pour  lui , fon  frere  , fes  neveux  & leurs  def- 
ccndants  de  l’un  & de  l’autre  fexe  , la  faculté  de 
porter  un  écuflon  coupé  , fçavoir , d’azur  à une  croix 
d’argent , & de  gueule  b un  aigle  d’or  éployé  , bec- 
que  , langue  de  gueules , & pour  cimier  une  cou- 
ronne royale  , à la  place  de  celle  qu’ils  portoient 
auparavant , Si  cela  en  récompenfe  de  fes  ferviccs 
& de  fa  valeur  dans  les  guerres  de  Boheme  & à la 
bataille  de  Prague. 

Le  Comte  de  Bos-Jean  époufa  Claudc-Helene 
de  la  Chambre  , fille  de  Jean  de  la  Chambre , Che- 
valier des  Ordres  du  Roi , de  laquelle  il  eut  Claude- 
Jacques  de  Saint-Mauris  , Comte  de  Bos-Jean  & de 
Savigny , allié  à Catherine  de  UVattcville  , fille  de 
François , Marquis  de  Conflans  , & de  Louife-Chrif- 
tine , Princeflè  de  NalTau.  Leur  fils,  Claude-Fran- 
çois-Eléonor  de  Saint-Mauris  , Comte  de  Mont- 
barcy  Sc  de  Savigny  , Lieutenant-Gcnéral  des  ar- 
mées du  Roi, époufa  en  17 ji.  Maric-Eléonor-Thé- 
rèfc  du  Maine , fille  de  Claude-EIéonor , Marquis 
du  Bourg , Si  petite-fille  d’Eléonor  , Marquis  du 
Bourg , Maréchal  de  France.  De  ce  mariage  eft 
né  Alexandre  - Marie  - Elconor  de  Saint-Mauris  , 
Comte  de  Montbarey  & de  Savigny  , d’abord  Co- 
lonel dans  les  Grenadiers  de  France  , Sic.  11  a pour 
oncle  Claude-Anne-François  de  Saint-Mauris  , dit 
le  Chevalier  de  Montbarey , Maréchal  de  camp  du 
premier  Mai  1758.;  Sc  pour  tante,  Maric-Char- 
lottc-N  icolc  de  St.  Mauris , veuve  de  Claude-Louis 
de  Scev-Montbclliard. 

Outre  la  branche  de  Saint-Mauris  dont  nous  ve- 
nons de  parler , il  y a encore  celle  des  Seigneurs  de 
Saint-Mauris  d’Augéran. 

Par  Lettres  du  mois  de  Décembre  1680.,  régif- 
trées  au  Parlement  Sc  en  la  Chambre  des  Comptes 
de  Bourgogne  , la  Terre  & Seigneurie  de  Bas-Jean , 
la  même  dont  il  a été  fait  mention  ci-devant , fut 
de  nouveau  érigée  en  Comté  en  faveur  de  Claude 
Fyor  de  la  Marche , Abbé  de  Saint  - Etienne  de 
Dijon  , Ôc  précédemment  Aumônier  du  Roi  , Sc  de 
fes  hoirs  de  fon  nom  Sc  armes.  Il  étoit  fils  de  Phi- 


lippe  Fyot , Seigneur  de  la  Marche  , &c.,  Préfi- 
dent h Mortier  au  Parlement  de  Bourgogne , de 
Garde  des  Sceaux  en  la  Chancellerie  de  cette  Pro- 
vince , & de  Claire  Guillaume  , & frere  de  Jean 
Fyot  de  la  Marche  , Baron  de  Montpont  , &c. , 
aufli  Préfident  à Mortier,  Sc  Garde  des  Sceaux  au 
même  Parlement.  Celui-ci  avoit  époufé  Anne  de 
Valon  , dont  il  eut  Philippe  Fyot  de  la  Marche , 
au®  Préfident  à Mortier  de  Garde  des  Sceaux  au 
Parlement  de  Dijon  , qui  hérita  du  Comté  de  Bos- 
Jcan  , de  qui  de  Magdeleine  de  Mucie  fa  femme  a 
eu  Claude-Philibert  Fyot  de  la  Marche  , Comte  de 
"sr J*3*1  , Baron  de  Montpont  , &c.  , premier 
rendent  du  Parlement  de  Bourgogne.  11  avoit 
pouCt  Jeanne-Marguerite  Baille f,  fille  unique  de 
azare  Baillet , Seigneur  de  Crecey  , &c. , Préfident 
* ortlcr  au  même  Parlement , de  de  Marthe  de  la 


B O S 

Michodiere  ; & de  ce  mariage  font  nés  , 1®.  Jean 
Fyot  de  la  Marche , Comte  de  Bos-Jean , Préfident 
à Mortier  au  même  Parlement  -,  Magdeleine  Fyot 

de  la  Marche , mariée  à Dominique-Jacqucsde  Bar- 
berie, Marquis  de  Courteilles,  Confeiller  d’Etat  or- 
dinaire & Intendant  des  Finances  , ci-devant  Am- 
baftadeur  du  Koi  en  Suiffe  ; j°.  Marguerite-Su- 
zanne Fyot  de  la  Marche  , mariée  à Antoine-René 
de  Voyer,  Marquis  de  Paumy,  ci-devant  Secrétaire 
d’Etat,  de  actuellement  , en  1761.  , AmbalTadeur 
du  Roi  en  Pologne.  Le  premier  Préfident  a pour 
frere  Jacques- Philippe  Fyot-de-la-Marche,  Seigneur 
de  Ncuilli , Comte  de  Draci  , Confvi  1er , Garde- 
des-Sceaux  Honoraire  au  Parlement  de  Bourgogne, 
ci-devant  Miniftre  Plénipotentiaire  du  Roi  auprès 
de  la  République  de  Gènes.  Philippe-Claude  Fyot- 
de-la-Marche  , Seigneur  de  Clemencey , leur  frere 
Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi , eft  mort 
en  1750. 

La  Maifon  de  Fyor  de  la  Marche  des  Comtes  de 
Bos-Jean  eft  également  noble  Sc  ancienne.  Elle  eft 
connue  depuis  le  quatorzième  fieele  par  les  em- 
plois confidérables  qu’elle  a exercés , & par  les  al- 
liances diftinguées  qu’elle  a contractées.  Elle  eft 
illuftre  dans  le  Parlement  de  Bourgogne , auquel 
parmi  beaucoup  d’autres  Magiftrats  du  même  nom, 
elle  adonné  cinq  Préfidents  à Mortier  de  pere  en 
fils  , du  nombre  defqueis  eft  M.  de  la  Marche  au- 
jourd’hui premier  Préfident. 

D’une  autre  branche  de  la  même  tige , font  iflfus 
i°.  Richard  Fyot  de  Vaugimois , Marquis  de  Mi- 
meure  , ci-devant  Capitaine  de  Cavalerie , qui  a eu 
deux  enfants  de  fon  mariage  avec  Anne-Catherinc- 
Bemarde  de  Vienne  , fille  de  Louis  de  Vienne  , 
Comte  de  Commarin  , Baron  de  Châteauneuf , Si 
de  Marie  de  Comeau,  Sc  (heur  du  Comte  dé  Vienne  , 
Maréchal  de  camp  du  10.  Février  1759-  : Richard 
Fyot  de  Vaugimois  a fuccédé  au  Marquifat  de  au 
nom  de  Mimeure  après  la  mort  de  fon  oncle  ma- 
ternel , Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi , 
Sc  l’un  des  40.  de  l’Académie-Françoifc  ; iu.  Claude 
Fyot  de  Vaugimois  , Abbé  de  Notre-Dame  du 
Tronchct , &c. 

BOS-MÉN1L  , en  Normandie  , Diocefe  , Par- 
lement & Intendance  de  Rouen , Elcétion  de  Lihons  , 
Sergenterie  de  Buchy.  On  y compte  un  feu  privilé- 
gié Si  $2.  feux  taillables.  Cette  Paroilîeeftà  J.  L 
Ôc  tiers  N.  N.  O.  de  Lihons. 

BOS-NORMAND  , en  Normandie  , Diocefe  , 
Parlement  Sc  Intendance  de  Rouen  , ElcAion  de 
Pontcaudemer  , Sergenterie  de  la  Londe.  On  y 
compte  a.  feux  privilégiés  Si  65.  feux  taillables. 
Cette  Paroiftè  eft  à 4.  I.  S.  O.  de  Rouen. 

BOS-QUENT1N  , en  Normandie , Diocefe  , Par- 
lement Si  Intendance  de  Rouen , Election  de  Li- 
hons , Sergenterie  de  Buchy.  On  n’y  compte  point 
de  feux  privilégiés,  mais  feulement  21.  feux  taillables. 

BOS-REGNOULT  , Diocefe  , Parlement  & In- 
tendance de  Rouen  , Ele&ion  de  Fonteandemcr  p 
Sergenterie  de  la  Londe.  On  y compte  3.  feux  pri- 
vilégiés & 50.  feux  taillables.  Cette  ParoilTe  clt  à 
5.1.  S.  O.  de  Rouen. 

BOS-ROBERT  , en  Normandie,  Diocefe,  Par- 
lement Sc  Intendance  de  Rouen  , Election  de  Pon- 
teaudemer,  Sergenterie  de  la  Londe.  On  y compte  ». 
feux  privilégiés  Si  54.  feux  taillables.  Cette  Parodié 
eft  à un  quart  de  lieue  £.  S.  E.  de  l’Abbaye  du  Bec  , 
& à 6. 1.  & quart  S.  O.  de  Rouen. 

BOS-ROBERT  , en  Normandie , Diocefe , Par- 
lement & Intendance  de  Rouen,  Eleftion  d’Arques, 
Sergenterie  de  Bellencombre.  On  y compte  a. 
privilégiés  & 60.  feux  taillables.  Cette  Paroilîe  * 
4.  1.  S.  S.  E.  d’Arques. 

BOS-ROGER , en  Normandie,  Diocefe , Parle- 
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ment  5r  Intendance  de  Rouen  , Elcflion  de  Gifors. 
On  y compte  un  feu  privilégie  & $ 3.  feux  taxables. 
Cette  Paroifle  eft  à 3. 1.  3c  quart  S.  S.  O.  de  Gifors. 

BOS-ROGER  , en  Normandie,  Diocefe  , Parle- 
ment & Intendance  de  Rouen , Election  de  Lihons , 
Sergenterie  de  Buchy.  O11  y compte  1.  feux  privilé- 
gies & nj.  feux  taillables.  Cette  Paroifle  eft  à un 
quart  de  lieue  E.  de  Buchy , & à 3.  1.  6c  demie 
N.N.  O.  de  Lihons. 

BOS  - ROGER , en  Normandie  , Diocefe  d’E- 
vreux  , Parlement  <Sc  Intendance  de  Rouen , Election 
de  Pont-de-l’Arche  , Sergenterie  de  Frcneufe.  On  y 
compte  3.  feux  privilégiés  6c  166.  feux  taillables. 
Cette  Paroifle  eft  à 3.  L & quart  O.  S.  O.  de  Pont- 
de-l’Arche. 

BOS-ROGER  , en  Normandie , Diocefe  & Elec- 
tion d’Evreux  , Parlement  & Intendance  de  Rouen  , 
Sergenterie  de  Paffy.  On  y compte  un  feu  privilégie 
& 1 o.  feux  taillables. 

BOSC  , rivière  du  Cotantin  , dans  la  baffe  Nor- 
mandie. Après  un  cours  de  deux  ou  trois  lieues, 
cette  riviere  fc  jette  dans  l’Océan  à Granville  même! 
Le  Bofc  fait  aller  quantité  de  moulins , tous  très- 
miles  pour  divers  ufages. 

BOSC  , bois, auprès  des  bourgs  de  Charencé  6c 
de  Cures , en  Normandie  , au  Diocefe  d’Avranches. 
Ce  bois  a environ  une  lieue  de  tour. 

BOSC  ou  Saint-Nicolas  du  Bofc-l’Abbé  , en  Nor- 
mandie , Diocefe  de  Lizieux , Parlement  de  Rouen , 
Intendance  d’Alençon  , Election  3c  Sergenterie  de 
Bernay.  On  y compte  7S-  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 
trois  quarts  de  lieue  S.  S.  U.  de  Bernay. 

BOSC  ( le  ) , en  Languedoc  , Diocci'e  6c  Recette 
de  Lodeve,  Parlement  de  Touloufe,  Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compre  J 3.  feux.  Cette  l’aroilfe  cil  à une  lieue  6c 
demie  E.  S.  E.  de  Lodeve. 

BOSC  (le)  , au  Comté  de  Coimningcs,  en  Gafco- 
gne,  Diocefe  de  Uteux , Parlement  de  Touloufe,  In- 
tendance d’Aufch,  élection  de  Comininges,  Châtel- 
lenie de  Muret.  On  y compte  a.  feux  dit  71.  bellugues 
de  feu. 

BOSC  ( le  ) , au  pays  de  Foix  , Diocefe  de  Pa- 
miers  .Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de  Rouf- 
flllon,  Recette  du  Pays  de  Foix.  On  y compte  3.  feux, 
un  tiers  6t  un  quart  de  feu  de  compoids  , 6c  125. 
feux  allumans. 

BÛSC(  le  ) ,en  Rouergue  , Diocefe  Ôc  Ele&ion 
Rhodes  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de 
Monrauban.  Ou  y compte  un  feu  Ce  94.  bellugues  & 
demie  de  feu. 

BuS'C-BERENGER  , en  Normandie,  Diocefe  , 
Parlement,  Intendance  & Election  de  Rouen.  On  y 
compte  un  feu  privilégié  6c  4*.  feux  taillables.  Cette 
Paroillc  eft  à 4.  I.  6c  demie  N.  un  quart  à l’E.de 
Rouen. 

BUSC-DE-CADOULES  , bourg,  en  Rouergue  , 
Diocefe  de  Cahors  , Parlement  de  Touloufe,  Inten- 
dance de  iVlontauban  , Election  de  Villefranche.  On 
y compre  17.  feux  1$;  47.  bellugues  de  feu.  Ce  bourg 
eft  à j.l. S.  E.  de  Villefranche,  6c  14.  E.  N.  E.  de 
Montauban. 

BUSC-MORET,  en  Normandie,  Diocefe  de  Li- 
zieux , Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alençon, 
Eicétion  de  Bernay , Sergenterie  de  Uiambrois.  Ou 
y compte  22.  feux.  Cette  l’aruiliê  eft  à une  lieue  6c 
deux  tiers  S.  O.  de  Bernay. 

BOSC-RENüULT  , en  Normandie  , Diocefe  de 
Lizieux  , Parlement  de  Rouen,  Intendance  d’Alcn- 
çcm  , hleftiondc  Bernay,  Sergenterie  d’Auches.  On 
y compte  60.  feux.  Cette  Paroillc  eft  à 3. 1.  S.  E.  de 
Bernay. 

BviSC-RENOULT , en  Normandie  , Diocefe  & 
Election  de  Lizieux  , Parlement  de  Rouen  , inten- 


dance d’Alençon,  Sergenterie  d’Orbec.  Ony  compte 
1 59.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à $. 1.  S.  un  quart  à l’E. 
de  Lizieux. 

BOSC-ROBERT  , en  Normandie , Diocefe  de  Li- 
zieux , Parlement  de  Rouen, Intendance d’Alençfln, 
Eleftion  de  Bernay  , Sergenterie  d’Ouches.  On  y 
compte  32.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 2.  I.  6c  demie 
S.  S.  E.  de  Bernay. 

BOSC-ROGEK,  en  Nnrmandie,Dioccfed’Evreux, 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alençon  .Elec- 
tion de  Conches , Sergenterie  de  Beaumont.  On  y 
compte  13.  feux. 

BOSC-ROGER , en  Normandie , Diocefe  de  Li- 
zieux, Parlement  de  Rouen,  Intendance  d’Alençon, 
Election  de  Bernay , Sergenterie  d’Ouches.  On  y 
compte  17.  feux. 

BOSC  AGE  , dans  le  Bazadois,  en  Guyenne 
Diocefe  6c  Prévôté  de  Bazas  , Parlement  6c  Inten- 
dance de  Bordeaux,  EIc&ion  de  Condom.  On  y 
compte  16.  feux. 

BOSC  AMEN  AND  , en  Saintonge  , Diocefe  3c 
Election  de  Saintes  , Parlement  de  Bordeaux  , In- 
tendance de  la  Rochelle.  On  y compte  s 6.  Veux. 
Cette  Paroifle  eft  à une  bonne  demi-lieue  O.  de  la 
Rochechalais,  & à 15. 1. S.  E.  de  Saintes. 

BOSCAUDON  , Abbaye  d’Hommcs  , de  l’Ordre 
de  Saint-Benoit , en  Dauphiné , Diocefe  6c  Election 
d’Embrun,  Parlement  & Intendance  de  Grenoble  ; 
(îtucc  à 2.  I.  S.  S.  E.  d’Embrun  ; fondée  vers  l’an 
1 1 jo.  par  Guillaume  I.  , Archevêque  d’Embrun. 
Cette  Abbaye  eft  en  commende,  & elle  vaut  au  moins 
6000.  livres  de  rente  au  Sujet  qui  eft  pourvu  pur  le 
Roi.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  358.  florins. 
Ordinairement  le  Prieuré  de  Paillarot , qui  eft  dans 
le  Diocefe  deScncs,  fe  trouve  uni  à l’Abbaye  de  Bof- 
caudon  b laquelle  il  eft  annexé  , 6c  alors  l’Abbé  de 
Bofcaudon  jouit  de  14.  mille  livres  de  rente,  toutes 
charges  acquittées. 

KOSCHAUD  , Abbaye  d’Hommes  , de  l’Ordre 
de  Citeaux  , en  Périgord  , Diocefe  3c  Election  de 
Pcrigueux  , Parlement  6c  Intendance  de  Bordeaux  j 
fondée  vers  l’an  1159.  ,&c.  Cette  Abbaye  eft  en 
commende,  6c  elle  vaut  1600.  liv.  de  rente  au 
Sujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  en 
Cour  de  Rome  n*c!t  que  de  73.  florins. 

BOSCHERVILLE  , en  Normandie  , Diocefe, 
Parlement  6c  Intendance  de  Rouen  , Eleftion  de 
Lihons.  On  y compte  2.  feux  privilégiés  & 50.  feux 
taillables. 

BOSCHERVILLE  , en  Normandie  , Diocefe 
Parlement  6c  Intendance  de  Rouen  , Lleflion  de 
Ponteaudemer  , Sergenterie  de  la  Londe.  On  y 
compte  un  feu  privilégié  & 43.  feux  taillables. 
Cette  Paroifle  eft  à 4.  1.  6c  quart  S.  O.  de  Rouen. 

BOSCHERVILLE  ( Saint  - Georges -de-  ) , en 
Normandie,  Diocefe,  Parlement,  Intendance  6c 
Eieélion  de  Rouen.  On  y compte  4.  feux  privilé- 
giés 6c  tco.  feux  taillables.  Cette  Paroifle  efl  fituée 
fur  la  rive  droite  de  la  Seine  , à une  lieue  6c  trois 
quarts  O.  S.  ü.  de  Rouen.  11  y a à Bofcherville  une 
Abbaye d’Hommcs, de  l’Ordre  de  St.  Benoît , fondée 
en  1 187.  par  Raoul  premier  du  nom.  Sire  deTan- 
carville.  Cette  Abbaye  cil  en  coinmcnde , 6c  elle 
vaut  au  moins  16.  mille  livres  de  rente  au  Sujce 
qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  en  Cour  de 
Rome  n’cft  que  de  133.  florins. 

BOSCHERVILLE  ( Saint- Martin -de- ) , en 
Normandie  , Diocefe , Parlement , Intendance  6c 
Elcflion  de  Rouen.  Un  y compte  un  feu  privilégié 
6c  35.  feux  taillables.  Cette  Paroillc  eft  lituceàune 
petite  diftance  de  la  précédente. 

BJSCHET  , Terre  6c  Seigneurie  , en  Bretagne, 
érigée  , avec  union  de  celle  de  la  Chalotais  , en 
Vicomté  , en  faveur  d’Auffrai  de  Lcjcoer,  fleur  de 
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la  Guerande  , Confciller  d’Etat  & premier  Préfi- 
ünrrfc  la  Chambre  des  Comptes  de  Bretagne  , par 
lettres  de  Juillet  1608.  , regiftrées  à 'Rennes  & à 

Nantes  les  17.  Février  & 27.  Mars  1609.  Cette 
Vicomté  eft  pofledée  aujourd’hui  par  N.  de  Lefcoet, 
veuve  du  Marquis  de  la  Roche.  Voye\  la  Chalotais. 

BOSCHLÉARD  ou  BoscUaht,  eu  Normandie, 
Diocefe  , Parlement  , Intendance  & Eleftion  de 
Rouen.  On  y compte  3.  feux  privilégié  & 117.  feux 
taillables.  Cette  Paroifle  eft  à 4. 1.  N.  de  Rouen. 

La  Terre  & Seigneurie  du  Bofchléard  fut  portée 
en  mariage  en  159 S - . avec  celles  du  Réel,  de  Col- 
lcmare  & d’Ycquebeuf  , par  Anne  des  Champs , 
petite-niecc  du  Cardinal  Gilles  des  Champs  , Evê- 
que de  Coutanccs , à fon  premier  mari  Ozias  Boni- 
face  , Chevalier  de  l’Ordre  du  Roi , Gentilhomme 
ordinaire  de  fa  Chambre  , Meftrc  - de  - Camp  d’In- 
fanteric  , Gouverneur  du  Fort  de  Sainte-Catherine, 
puis  d’Arques  ; en  faveur  S t en  récompenfe  des 
fervices  duquel  la  Seigneurie  du  Bofchléard  fut  éri- 
gée en  Baronnie  , par  Lettres  de  Février  1607.  Son 
ayeul  , Jean  Boniface  , l’un  des  fils  de  Vivauld  , 
Grand-Maître  Rational  & Juge-Mage  de  Provence  , 
fous  le  Roi  René  d’Anjou  , s’établit  à Avignon  & 
s’y  maria  en  1508.  avec  Marie  du  Pré,  & fut  pere 
d’hlie  Boniface,  Seigneur  de  Feneftrelles , Gentil- 
homme ordinaire  du  Roi  Henri  11. , & depuis  Gen- 
tilhomme de  la  Reine  Catherine  de  Medicis.  Celui- 
ci  fut  allié  en  1 $ 54.  à Cécile  de  Cornillon  , dont 
vint  Ozias , Baron  du  Bofchléard  , décédé  en  1616. 
Sa  veuve  , qui  fut  depuis  Dame  d’honneur  de  la 
Reine  mcrc  , fe  remaria  avec  Charles  de  Monchy  , 
Seigneur  de  Moifmont , ayant  eu  de  fon  premier 
mari  , entr’autres  enfants,  Jofeph  Boniface,  Baron 
du  Bofchléard  , Gouverneur  des  Ville  & Château 
d’Arques , Gentilhomme  ordinaire  de  la  Chambre 
du  Roi  de  Lieutenant  de  la  Vcnerie  , marié  en 
Avril  1640.  avec  GabricIIc  d 'Anglure  de  Savigny. 
François,  fon  Hls  unique,  étant  mort  fans  alliance 
en  1667.,  la  Baronnie  du  Pofchléard  paffa  à fon 
oncle  Alexandre  Boniface , qui  en  rendit  hommage 
en  1684.  11  avoit  époulc  en  1676.  Maric-Elifabcth 
de  RoncherolUt , dont  il  eut  .lean-Baptille- Alexan- 
dre Boniface,  Baron  du  Bofchléard , Seigneur  du 
Réel,  Ycqucheuf,  &c. , allié  le  9.  Mars  1713.  à 
Marie-Françoifc  de  B alcniinc.  Leurs  enfants  font  , 
tv.  Jean- Bapiifte- Alexandre-François-Dominique 
Boniface  , Capitaine  dans  le  Régiment  royal  depuis 
*747*  î « J0*,  4°*&  S°.  Üzias-Eléonor-Alexan- 
dre  , François-Maric-Jean-Baptiftc-Sybilc  , Fran- 
çois-Marie-Jean-Baptifte-Syb.'.c  le  jeune  , François- 
Ficrre-Marie-Jofcph  , tous  quatre  reçus  Chevaliers 
de  Malte  de  minorité  ; 6°. , 70.  & 8°.  Maric-Fran- 
çoifc-Jeanne-Eliûbeth  , Marie -Françoife- Angéli- 
que- Alexandrine  , Marie -Magdeleine  - Gabrielie- 
Pétronille. 

_ BOSCU1MONT  , en  Normandie.  Voyc\  Boif- 
himont. 

BOSFRE  , dans  le  haut  Vivarais,  en  Languedoc , 
Diocefe  de  Valence , Parlement  de  Touloufe , Géné- 
ralité de  Montpellier , Intendance  de  Languedoc  , 
Recette  de  Tcurnon.  On  y compte  *16.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à 3,  |.  S.  O.  de  Tournon. 

BOSMONT , en  Picardie  , Diocefe  & Eleftion 
de  Laon  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Soif- 
fons.  Ün  y compte  78.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  à 
4*  I.  N.  E.  de  Laon  , dt  a.  O.  N.  O.  de  Montcornet. 

BOSMONT-NEUVILLE  ou  Neuville-Bofmont , 
en  Picardie  , Diocefe  & Eleftion  de  Laon  , Parle- 
ment de  Paris , Intendance  de  Soiilons.  On  y compte 
jo.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 3.  1.  & quart  N.  E. 

» & *•  O*  de  Montcornet. 
fBOSq.D-Mi°S , en  Béarn  , Diocefe  de  Lef- 
* “•«Çnaent  , Séncchauflcc  & Recette  de  Pau  , 
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Intendance  d’Aufch.  On  y compte  tox.  feux.  Cette 
ParoilTe  eft  à une  lieue  & deux  tiers  S.  S.  E.de  Tau. 

BOSQUEDELINE  , en  Normandie  , Diocefe  , 
Parlement  & Intendance  de  Rouen , Eleftion  de 
Lihons , Sergenterie  de  Buchy.  On  y compte  4.  feux 
privilégies  ôc  84.  feux  taillables.  Cette  ParoilTe  eft 
à 3. 1.  & quart  N.  de  Lihons. 

BOSQÜENTIN  , en  Normandie  , Eleftion  & à 
cinq  quarts  de  lieue  E.  N.  E.  de  Lihons.  Voytx 
Bos-Qucntin. 

BOSQU1EN  , Abbaye  d’Hommes  , de  l’Ordre 
de  Citeaux  , en  Bretagne  , Diocefe  Recette  de 
Saint-Bricux , Parlement  & Intendance  de  Rennes; 
fituée  auprès  d’un  bois  , à 6.  L S.  E.  de  Saint- 
Brieux  , & to.  O.  N.  O. de  Rennes  ; fondée  en  1 1 37. 
par  Olivier  de  Dinan.  Cette  Abbaye  eft  en  com- 
mende  , & elle  vaut  1x00.  liv.  de  rente  au  Sujet  qui 
en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  en  Cour  de  Rome 
eft  de  $6.  florins. 

BOSSAC , en  Angoumois , Diocefe  & Eleftion 
d’Angoulème  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Limoges.  On  y compte  $0.  feux. 

BOSSAC  , au  bord  de  l’Ouft , en  Bretagne , Dio- 
,cefe  & Recette  de  Vannes  , Parlement  & Inten- 
dance de  Rennes.  On  y compte  1 6.  feux  & un  quart 
de  feu. 

BOSSANCOURT,  en  Champagne,  Diocefe  de 
Langres , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châ- 
lons  , Eleftion  de  Bar-fur-Aube.  On  y compte  68. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  fitue'e  fur  la  rive  droite  de 
l’Aube , à une  lieue  & deux  tiers  N.  O.  de  Bar- 
fur-Aube. 

BOSSÉ  , village  qui  fait  partie  des  Marches 
communes  de  Poitou  & de  Bretagne.  Voye\  les 
Marches. 

BOSSE  f la  ) , dans  le  Vexin-François , au  Gou- 
vernement général  de  l’Ifle-de-France  , Diocefe  de 
Intendance  de  Rouen  , Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  Chaumont  & Magny , Prévôté  de  Chau- 
mont. On  y compte  1.  feux  privilégiés  & 1x6.  feux 
taillables.  Cette  ParoilTe  eft  â 2.  l.N.  de  Chaumont, 
& 3.  S.  O.  de  Beauvais. 

La  Seigneurie  de  la  Boffe  fut  portée  eu  dot  pat 
Louife  de  Chantclou  à Pierre  du  Bec  t Marquis  de 
Vardes  , troifieme  fils  de  Charles  1.  Seigneur  de 
Bourris.  De  certe  alliance  naquit  René  du  Bec  , 
Marquis  de  Vardes , Capitaine  de  cinquante  hommes 
d’armes , Gouverneur  de  la  Chapelle  & Chevalier 
des  Ordres  du  Roi , en  faveur  duquel  la  terre  de  la 
Bofle  fut  érigée  en  Baronnie  par  Lettres  de  Dé- 
cembre 1596. , regiftrées  au  Parlement  de  Paris  le 
2 2.  Janvier  1 $ 99. , pour  lui , fes  fuccefl’eurs  & ayans 
caufe  â perpétuité.  Le  Marquis  de  Vardes  eut  d’Hc- 
lenc  d’O  , fa  première  femme,  René  du  Bec  , Mar- 
quis de  Vardes  , Baron  de  la  Bofle , qui  époufa  en 
1617.  Jacqueline  de  Bueil , Comte fle  de  Moret, 
dont  le  fils  aine  François-René  du  Bec , Marquis 
de  Vardes  , Baron  de  la  Bofle  , Chevalier  des  Or- 
dres du  Roi  , & Gouverneur  .d’ Aigues-Mortes  , 
mourut  le  3.  Septembre  1688.  , dernier  mâle  de 
fa  Maifon  , laiflant  de  Catherine  de  Nicolas , pouc 
fille  unique  & héritière , Maric-Elifabeth  du  Bec. 
11  l’avoit  mariée  en  1678.  avec  Louis  de  RoJuifi- 
Chabot , Duc  de  Randan , Pair  de  Frauce  , dont  la 
fille  Anne-Henriette  Chabot , Princeiïc  de  Berghes, 
eut  cette  Baronnie  en  partage  , & la  vendit  à 
Jacques- André  du  Pille , Ecuyer,  Vicomte  de  Mon- 
tai dans  la  Marche  , Seigneur  de  Larfcuillcre , 
Tréforier-Général  de  l'Extraordinairc  des  guerres 
& des  troupes  de  la  Maifon  du  Roi,  mort  le  17* 
Mai  1740.  Il  avoit  époufé  en  1712.  Maric-Anne- 
Chriftine  , fille  d’Etienne  Rollot  de  la  Tour  , 
Tréforier-Général  de  la  Maifon  de  Madame  h 
Dauphine  Viftoirc  de  Bavière  , & de  Marie  de 

Mailly- 
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Mailly-du-Breuil , dont  eft  ne , cntr*autres  enfants, 
Jacques-André-Louis  du  Pille  , d’abord  Lieutenant 
d’infanterie  au  Régiment  de  Touraine,  puis  Tréfo- 
rier-Gencral  de  l’Extraordinaire  des  guerres  & des 
troupes  de  la  Maifon  du  Roi  , après  la  mort  de 
fon  pere  , auquel  il  a fuccédé  dans  la  Baronnie  de 
la  BroiTe. 

BOSSE  ( la  ) , en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
Parlement  fit  Intendance  de  Befançon  , Bailliage 
& Recette  d’Omans.  On  y compte  14.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à 7.  I.  E.  N.  E.  d’Ornans. 

BOSSE  ( la  ) , bourg  , dans  le  Maine  , Diocefe 
& Election  du  Mans , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Tours.  On  y compte  64.  feux.  Ce  bourg 
eft  à $.1 -fie  demie  N.  E.du  Mans. 

BOSSÉE  , bourg  , en  Touraine  , Diocefe  fie  In- 
tendance de  Tours  , Parlement  de  Paris  , Election 
de  Loches.  On  y compte  1 64.  feux.  Ce  bourg  eft  à 
3.  1.  & deux  tiers  O.  S.  O.  de  Loches. 

BOSSELS-HAUSEN  , dans  la  balle  Alface  , au 
Comté  de  Hanaw,  Diocelc  de  Strasbourg , Confcil 
fouverain  & Intendance  d’Alface  , Bailliage  de  Re- 
cette de  Bouxweiller.  On  y compte  23.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  à une  demi-licue  S.  de  Bouxweiller  , fie 
à 2.  1.  N.  E.  de  Saverne. 

BOSSENDORFF  , dans  la  baflè  Alface,  Diocefe 
de  Strasbourg  , Confcil  fupérieur  & Intendance 
d’Alface  , Bailliage  fit  Recette  de  Hagucnaw.  On  y 
compte  27.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 2.  I.  6c 
demie  O.  S.  O.  de  Hagucnaw  , fil  clic  dépend  de  la 
Prévôté  de  Wingersheim. 

BOSSET.cn  Périgord  , Diocefe  fie  Elcélion  de 
Pcrigueux,  Parlement  fie  Intendance  de  Bordeaux. 
On  y compte  1 20.  feux.  Cette  Paroifte  eft  lituée  à 
2. 1.  de  la  rive  droite  de  la  Dordogne  , fil  6.  fil  deux 
tiers  S.  O.  de  Pcrigueux. 

BOSSET  ( Saint-Martin-dc-  ), bourg, en  Tourai- 
ne , Diocefe  fie  Intendance  de  Tours  , Parlement  do 
Paris  , Elcélion  de  Loches.  On  y compte  224.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  auprès  de  la  forêt  de  l’on  nom  , à 
une  lieue  N.  E.  de  la  Ruchepofay  , fie  7.  S.  dtî 
Loches.  * , , 

B O S S E V A L , en  Champagne  , Diocefe  de 
Rhcims,  Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Metz  , 
Prévôté  de  Mouzon.  On  y compte  20.  feux. 

BOSSEVILLE  , en  Normandie  , Diocefe , Parle- 
ment fie  Intendance  de  Rouen  , Elcélion  de  Cau- 
debec.  On  y compte  4.  feux  privilégies  fie  60.  feux 
taillables. 

BOSSIERE  (la)  , en  Anjou.  Voye\  la  Boifftcrc* 

BOSSiEU  , en  Dauphiné  , Diocefe  fie  Elcélion 
de  Vienne  , Parlement  fie  Intendance  de  Grenoble. 
On  y compte  un  tiers , un  8e.  fie  un  32e.  de  feu  pour 
les  fonds  nobles  ; fil  2.  feux  , un  6e.  fil  un  32e.  de 
feu  pour  les  biens  taillables  , y compris  néanmoins 
un  quart  fil  un  32e.  de  feu  pour  les  fonds  aftranchis. 
Cette  Pjroilie  eft  à 4-  L S.  E.  de  Vienne. 

B0SS1N , eu  Dauphiné  , Diocefe  de  Vienne , Par- 
lement fil  Intendance  de  Grenoble , Election  de  Ro- 
mans. On  y compte  un  feu  , un  quart , un  8e.  fil  un 
32e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; fil  2.  feux  ,Y.n 
demi , un  1 ze.  fil  tin  3 se.  de  feu  pour  les  biens  tail- 
lablcs , y compris  néanmoins  un  feu  , un  quart  fie  un 
16c.  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 

BOSSINS  , en  Forêt , Diocefe  fit  Intendance  de 
1 .yon , Parlement  de  Paris,  Eleâion  de  .Montbrifon. 
On  y compte  26.  feux. 

BOSSUT  ,en  Haynault , Diocefe  de  Liège  , Par- 
lement de  Douay , Intendance  fil  Gouvernement 
de  Maubcugc.  On  y compte  70.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè  eft  à 4.  1.  fil  demie  L.  de  Maubcuge. 

BOST  , dans  le  Bourbonnois,  Diocefe  de  Cler- 
mont , Parlement  de  Paris  , Intendance  fil  Eleélion 
de  Moulins.  On  y compte  19.  feux. 

Tome  L 
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BOST , au  pays  des  Landes , en  Gafcogné , Dio-: 
cefe  de  Dax  , Parlement  de  Bordeaux  , Intendance 
d’Aufch , Eleclion  des  Landes.  On  y compte  42; 
feux.  Cette  Paroifte  eft  à 1. 1.  N.  de  Dax. 

BOST-BÉNARD  , en  Normandie.  Vayc\  BoS-- 
Bcnard. 

BOST-DEMON  , en  Bourgogne  , Diocefe , Bail- 
liage Ôi  Recette  de  Mâcon  , Parlement  de  Paris  * 
Intendance  de  Dijon.  On  y compte  40.  feux. 

BOSTMOREAU , dans  la  Marche  , Diocelc  fil 
Intendance  de  Limoges  , Parlement  de  Paris , Elec- 
tion de  Bourganeuf.  On  y compte  3 1 . feux. 

BOSVILLE  , en  Normandie , Diocelc  , Parle- 
ment fil  Intendance  de  Rouen  , Elcélion  de  Caude- 
bec , Sergcnccric  de  Cauy.  On  y compte  6.  feu* 
privilégiés  fil  163.  feux  taillables.  Cette  Paroifte  eft 
a 5. 1.  N.  N.  O.  de  Caudebec. 

BOT 

BOT  ANS , dans  le  Sundtgaw  , Diocefe  de  Be- 
fançon , Confeil  fupérieur  fil  Intendance  d’Alface  i 
Baillliagefic  Recette  de  Bedtfort.  On  y compte  19* 
feux. 

BüTHEON  oa  Boutheon,  en  Foreft  .Diocefe  fie 
Intendance  de  Lyon  , Parlement  de  Paris,  Elcétioa 
de  Montbrifon.  On  y compte  112.  feux.  Cette  Pa- 
roifle  eft  lituée  fur  la  rive  droite  de  la  Loire  , à 3. 1. 
S.  E.  de  Montbrifon.  Le  Château  de  Botheon  eft 
un  des  plus  beaux  de  la  Province  , où  il  eft  litué.  U 
eft  bâti  fur  une  éminence  fur  le  bord  de  la  Loire 
meme  : il  fut  élevé  par  Mathieu  de  Bourbon , fils 
naturel  de  Jean  , Duc  de  Bourbon  , Comte  de  Fo- 
reft , grand  Chambellan  fit  Connétable , qui  lui  donna 
cette  Seigneurie  en  1486. , après  l’avoir  acquife  du 
Seigneur  de  Montboiffier.  Les  Seigneurs  de  Joycufe 
fil  de  Saint-Hercm  la  poft'édcrcnt  cnfuitc.  Guillau- 
me de  Gadagnc  , Bailli  de  Lyon  , en  fit  l’acquifî- 
tion  il  y a près  de  deux  ficelés  i enfin  elle  a parte  par 
fucccrtion  direéle,  avec  Mcys  fie  Périgncux  , à N.  de 
Saint-Pons. 

BOTHOA.cn  Bretagne  , Diocefe  fit  Recette  dé 
Quimpcr , Parlement  fil  Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  27.  feux  , un  tiers  fie  un  quart  de  feu. 

BUTLÉZAN  fie  la  Trêve  de  Saint-Adrien,  en 
Bretagne  , Diocefe  fil  Recette  de  T réguler  , Parle- 
ment fie  Intendance  de  Rennes.  On  y compte  19. 
feux  fie  un  tiers  de  feu.  Cette  Paroifte  eft  à 4.  1. 
S.  S.  O.  de  Tréguicr. 

BOTSORHÈL , en  Bretagne , Diocefe  fil  Recette 
de  Tréguier,  Parlement , fie  Intendance  de  Rennes. 
On  y compte  2 1 . feux  fie  un  quart  de  feu. 

BOTTE  ( la  ) , dans  la  Principauté  de  Dombes , 
Diocefe  de  Lyon  , Confeil  fouverain  de  Dombes  , 
Châtellenie  de  Toiftèy.  Ou  y compte  1 1 . feux.  Cette 
Communauté  eft  à une  lieue  S.  E.  de  Toiftèy  , fil  4. 
fil  tiers  N.  un  quart  à l’E.  de  Trévoux. 

BOTTES  ou  BftOTTEs  , en  Champagne , Diocefe! 
de  Langrcs  , Parlement  de  Paris  , Intendance  dé 
Chiions , Elcélion  de  Chaumont.  On  y compte  74* 
feux.  Cette  Paroifte  eft  à une  lieue  S.  S.  O.  de 
Chaumont. 

B O U 

BOU  , dans  l’Orléanois  propre  , Diocefe , Inten- 
dance fil  Eleclion  d’Orléans  , Parlement  de  Paris. 
On  y compte  163.  feux.  Cette  Paroifte  eft  lituée  fur 
la  rive  droite  de  la  Loire  , près  de  l’endroit  où  com- 
mence le  Canal  d’Orléans , fit  â 2.  J.  E.  un  quart  au 
S.  de  la  ville  de  ce  nom. 

BOU  , en  Auvergne , Diocefe  fit  Elcélion  de  Cler- 
mont, Parlement  de  Paris , Intendance  de  Riont. 
On  y compte  149.  feux.  Cette  Paroifte  eft  à 4. 1.  E, 
de  Clermont. 
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' BOUAFFLES  , en  Normandie  , Diocefe  , Par- 
lement & Intendance  de  Rouen  , Eleftion  de  Neu- 
ehâtel  Sergentcrie  d'Aumalc.  On  y compte  4.  feux 
privilégiés  & je.  feux  taillables. 

BOUAFFLES  , en  Normandie  , Diocefe  , Par- 
lement de  Intendance  de  Rouen  , Eleftion  & Ser- 
ccnterie  d’Andcly.  On  y compte  un  feu  privilégie 
& 74.  feux  taillables.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la 
rive  droite  de  la  Seine , à une  lieue  S.  S.  O.  d’Andely. 

BOUAFFLES  , dans  l’Ifle-de-France  , Diocefe 
de  Chartres . Parlement . Intendance  & Eleftit»  de 


Paris.  On  y compte  149.  feux. 

BOUANCOURT  , en  Picardie  , Diocefe  & In- 
tendance d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , Eleftion 
& Bailliage  d’Abbeville.  On  y compte  40.  feux. 

BOUAYE  , en  Bretagne  , Diocefe  & Recette 
de  Nantes  , Parlement  & Intendance  de  Rennes. 
On  y compte  1 6.  feux  & demi  & un  quart  de  feu. 

BOUBEAUX  ou  Roubeaux  ( Saint-Martin-de-) , 
dans  le  Gévaudan  , en  Languedoc  , Diocefe  & Re- 
cette de  Mende  , Parlement  de  Touloufe  , Géné- 
ralité de  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc. 
On  y compte  98.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à une  lieue 


N.  de  Mende. 

BOUBÉE  (la)  , dans  l’Armagnac  , en  Gafcogne  , 
Diocefe , Intendance  , Eleélion  Ûc  Colleftc  d’Aufch, 
Parlement  de  Touloufe.  On  n’y  compte  point  de 
feux  , mais  feulement  28.  bcllugues  & un  quart  de 
beilugue  de  feu. 

BOUBÉES  , au  pays  de  Rivière- Verdun , en 
Gafcogne  , Diocefe  de  Lombès  , Parlement  de 
Touloufe,  Généralité  & Intendance  d’Aufch  , Elec- 
tion de  Rivicre-Verdun.  On  y compte  un  feu  & 
41.  bcllugues  de  feu. 

BOUBERT  £r  Mons  , en  Picardie  , Diocefe  & 
Intendance  d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion & Bailliage  d’Abbeville.  On  y compte  200.  feux. 
Boubert  eft  i un  tiers  de  lieue  S.  S.  O.  de  Mons  , & 
à a.  1.  & quart  O.  N.  O.  d’Abbeville.  En  1411.  il  fe 
pafla  un  affaire  fort  vive  entre  les  François  & les 
Anglois  aux  environs  de  Boubert  & de  Mons , b une 
lieue  3e  la  rive  gauche  de  la  Somme.  Tout  l’avan- 
tage de  ce  combat  fut  en  faveur  des  François. 

BOUBERT-LEZ-HEMOND  ,cn  Artois  , Dio- 
cefe d’Amiens  , Confeil  provincial  & fouverain 
d’Artois  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lille  , 
Bailliage  & Recette  de  Hefdin.  On  y compte  10. 
feux  & 47.  perfonnes.  Cette  Paroifle  eft  lituce  fur 
la  Canche , à 3. 1.  S.  E.  de  Hefdin. 

BOUBIERS  , en  Normandie,  Diocefe  .Parlement 
& Intendance  de  Rouen  , Election  de  Gifors.  On 
y compte  un  feu  privilégié  & 72.  feux  taillables. 

BOUBON  , en  Linioufin  , Diocefe  de  Limoges , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Poitiers  , Elec- 
tion de  Confolent.  Cn  y compte  37.  feux.  Cette  Pa- 
reille eft  à 2. 1.  S.  S.  E.  de  Rochechouart , & 6.  & 
trois  quarts  S.  S.  E.  de  Confolent. 

BOUC, bourg,  en  Provence  , Diocefe  , Parle- 
ment , Intendance  , Viguerie  & Recette  d’Aix.  On 
y compte  7.  feux  de  cadaftre.  Ce  bourg  eft  fitué 
fur  une  montagne , à une  grande  lieue  S.  d’Aix. 

La  Terre  & Seigneurie  de  Bouc  appartenoit  à 
Antoine  Scguiran  , premier  Préfident  de  la  Cour  & 
Chambre  des  Comptes  d’Aix  , qui  tefta  cn  1613.  , 
pere  de  Henri  , bifaycul  de  Renaud  & trifayeul  de 
Jofeph  de  Seguiran  , premier  Préfident  de  la  Cour 
& Chambre  des  Comptes  d’Aix  , cn  faveur  duquel 
cette  Terre  fut  érigée  cn  Marquifat  cn  Janvier  1690. 
Magdeleine  , fœur  de  Jofeph  , epoufa  , par  contrat 
du  x.  Août  1673.  Marc-Antoine  d'Albenas  , iflii 
au  fuie  me  degré  de  Jean  d’Albertas  I.  du  nom , 
lequel  eft  qualifié  noble  & habitant  de  la  ville  d’Apt 
lc  Contrat  de  mariage  de  Boudon 
a Albertas  , fon  quatrième  fils.  Jean  I.  meurt  avant 
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l’an  1459-  Magdeleine  de  Scguiran  fut  mere  , entra 
autres  enfants  , de  Henri-Rainaud  d’Albcrtas , hé- 
ritier du  Marquifat  de  Bouc  , Comte  de  Ners  . Ba- 
ron de  Dauphin  & de  Saint-Maïmc  , Seigneur  de 
Pechauris  , Gcmenos  ôc  autres  lieux  , Concilier  du 
Roi  en  fes  Confeils  , premier  Préfident  en  la  Cour 
des  Comptes  ,&c. , né  le  11.  Mai  1674.  , & int 
titué  héritier  de  Pierre  d’Albcrtas  , fon  grand- 
oncle.  Il  fut  allié  le  2.  Août  17 1 5.  à Louife-Pau- 
line  de  Covct  de  Marignane  de  Saint-Sulpice  .fille 
de  Jofeph-Gafpard  , Marquis  de  Marignane  & des 
Ifles  d’Or , Baron  de  Bormes  , Seigneur  de  Vitrolles 
& autres  lieux  , Gouverneur  pour  le  Roi  des  Iflc9 
& Fortereflès  de  Portecros  du  Levant , &c.  , & de 
Diane-Marie  de  Cruflbl-d’Uzcs-dc-Saint-Sulpice  , 
fa  femme.  Henri-Rainaud  d’Albertas  a laide  , entre 
autres  enfants  , Jean- Baptille  d’Albertas,  Mar- 
quis de  Bouc  , Baron  de  Dauphin  & de  Saint  Mai- 
me  , Gomte  de  Ners  , Seigneur  de  Pechauris , de 
Gemenos  & de  Confonove  , Confeiller  du  Roi  ea 
fes  Confeils  , & premier  Préfident  en  la  Cour  des 
Comptes,  Aides  de  Finances  de  Provence,  né  le 
8.  OÂobre  1716.  , allié  par  contrat  du  18.  Avril 
174$. avec  Margueritc-Françoifc  de  MonthulS , fille 
de  Jcan-Baptifte  , Confeiller  du  Roi  en  la  Grand- 
Chambre  du  Parlement  de  Paris  , de  laquelle  il  a 
i°.  Jean-Baptifte-Suzanne  d’Albertas  , né  le  24. 
Mai  1747 .,  & 2°.  Jeanne-Charlotte  d’Albertas , née 
le  27.  Août  1749. 

Outre  la  branche  d’Albertras  des  Marquis  de 
Bouc  , dont  nous  venons  de  parler,  il  fubfifte  encore 
la  branche  des  Seigneurs  de  Jouques. 

BOUC  , Tour  fortifiée  & Port  , en  Provence  , 
au  Diocefe  d’Arles  , Parlement  , Viguerie  & Re- 
cette d’Aix.  Cette  Tour  eft  fituée  dans  une  petite 
ifle  , au  dégorgement  de  l’etang  de  Bcrrc  dans  la 
mer  mediterranée  , b trois  quarts  de  lieue  O.  S. 
O.  du  Martigues  , à 6. 1.  de  demie  O.  N.  O.  de  Mar- 
fcillc  , & 8. 0.  S.  O.  d’Aix. 

BOUC  , cn  Dauphiné , Diocefe  de  Valence  , Par- 
lement & Intendance  .de  Grenoble  , Eleftion  de 
Montelimart.  On  y comgtp  deux  tiers  de  feu  pour 
les  fonds  nobles  ; & uaHeu  , un  quart , un  8e.  de 
un  3 2e.  de  feu  pour  les  biens  taillables  , y compris 
néanmoins  un  6e.  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 

BOUCACHARD  , cn  Normandie.  yoyc\  Bourg- 
achard. 

BOUCAIGNERE  , dans  l’Aftarac,  cn  Gafco- 
gae  , Diocefe  & Intendance  d’Aufch  , Parlement 
de  Touloufe  , Elcélion  d’Aftarac.  On  y compte  un 
feu  & une  beilugue  de  feu.  Cette  Communauté  eft 
fituée  fur  la  rivière  de  Gers , h 4. 1.  E.  N.  E.  de 
Mirande. 

BOUCARD  , Paroifle  & Châtellenie,  en  Bcriy , 
Diocefe  , Intendance  & Eleélion  de  Bourges,  Par- 
lement de  Paris.  On  y compte  94.  feux. 

BOUCAUT  ( le  vieux  ) , Paroifle  avec  un  port , 
au  pays  des  Landes  , en  Gafcogne  , Diocefe  de 
Dax,  Parlement  de  Bordeaux,  Intendance  d'Aufch, 
Elcétion  des  Landes.  On  y compte  148.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à une  petite  lieue  N.  O.  de  Bayonne. 
Lc  vieux  Boucaut  étoit  autrefois  l’embouchure  de 
l’Adour  : aujourd’hui  ce  port  eft  prefque  rempli  de 
fables  , & il  n’y  entre  guères  que  des  bateaux  de 
Pccheuys. 

BOUCCONVILLE  , dans  le  Duché  de  Bar , 
Diocefe  de  Toul , Confeil  fouverain  & Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Saint  - Mihiel.  On  y 
compte  21.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la 
rivicre  de  Maid  , à 2.  I.  & trois  quarts  S.  E.  de 
Saint- Mihiel. 

BOUCÊ , en  Normandie , Diocefe  & Elcélion 
d’Avranches  , Parlement  de  Rouen  , Intendance 
de  Caen , Sergcnterie  de  Pontorfon.  On  y compte 
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66.  feus.  Cette  Paroiffe  eft  à une  demi-lieüé  S.  È< 
de  Pontorfon  , & à 4. 1.  S.  S.  O.  d’Avranches. 

BOUCE  , en  Normandie  , Diocefe  de  Scez, 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  d*Alençon , Elec-, 
tion  d’Argentan , Scrgenterie  d’Ecoucé.  On  y compte 
140.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  fur  la  petite 
nviere  de  Cacnce , à 2. 1.  S.  O.  d’Argentan. 

BOUCHAGE  , en  Dauphiné , Diocefe  de  Bel- 
ley  , Eleftion  de  Vienne , Parlement  & Intendance 
de  Grenoble.  On  y compte  2.  feux  , un  demi  & 
un  12e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; fie  2.  feux  , 
un  demi , un  8e.  & un  48e.  de  feu  pour  les  biens 
taillablcs , y compris  néanmoins  un  j ic.  de  feu  pour 
les  fonds  affranchis.  Cette  Paroiffe  eft  lîtuée  fur  la 
rive  gauche  du  Rhône,  à 4.  1.  & quart  S.  O.  de 
Bellay  , & 10.  N.  E.  de  Vienne.  • 

Par  Lettres  de  Juillet  1478.  la  Terre  & Seigneu- 
rie de  Bouchage  en  Viennois  fut  érigée  en  Baronnie , 
en  faveur  d’Imbert  de  Bajlamai , avec  union  des 
Terres  de  Moreftels  & de  Brangucs , pour  être 
tenue  à un  feul  hommage.  Elle  fut  depuis  érigée  en 
Comté  , & poffédée  enfuite  par  François  de  Grat- 
tet , Confeiller  au  Parlement  de  Dauphiné. 

BOUCHAGE  ( le  ) , en  Poitou  , Diocefe  & In- 
tendance de  Poitiers  , Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  Confolent.  On  y compte  98.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  fituée  à une  lieue  de  la  rive  gauche  de 
la  Charente  , & h 5.  |.  O.  N.  O.  de  Cofolent. 

BOUCHAIN , Buccinium , Bochanïum , ville  forte, 
capitale  de  l’Oftrcvant  , en  Haynault  , mais  du 
Gouvernement  général  de  la  Flandre  Françoifc , chef- 
lieu  d’une  Subdélégation  & d’une  Recette  , Prévôté 
royale  , Corps  de  Magiftrats  , &c.  ; Diocefe  d’Ar- 
ras, Parlement  de  Douay  , Intendance  de  Lille. 
On  y compte  1 30.  feux.  Cette  ville  eft  iîtuée  fur 
l’Efcaut  , qui  la  divife  en  deux  parties , à 2. 1.  & 
demie  O.  S.  O.  de  Valenciennes , 2.  & deux  tiers 
S.  E.  de  Douay  , 7.  & deux  tiers  S.  S.  E.  de  Lille  , 
a.  & tiers  N.  N.  E.  de  Cambray,  une  & quart 
S.  O.  de  Denain,&  6.  & deux  tiers  E.  d’Arras. 
Long.  10.  $6.  $0.  lat.  $0.  17.  10. 

La  ville  de  Bouchain  eft  ancienne  : on  prétend 
qu’elle  a été  bâtie  par  Pépin  dans  le  huitième  fiecle. 
Ce  qu’il  y a de  certain  , c’eft  que  dès  le  dixième 
elle  avoit  des  Seigneurs  particuliers  , qui  portoient 
le  titre  de  Châtelains , & qui  l’étoient  aullî  de  Va- 
lenciennes. En  1160.  ces  Châtelains  vendirent 
Bouchain  aux  Comtes  de  Haynault , & depuis  ce 
temps  cette  ville  avoit  fuivi  le  fort  de  la  Province  de 
Haynault.  L’armc'c  du  Roi , commandée  par  Phi- 
lippe de  France , Duc  d'Orléans  , prit  Bouchain 
le  12.  de  Mai  de  l’an  1676.  , après  lix  jours  de 
tranchée.  Cette  ville  fut  cédée  à la  France  par  le 
Traité  de  Niinegue  de  1679.  Elle  futprife  par  les 
'Alliés  en  1711.  , mais  le  Maréchal  de  Villars  la 
reprit  l’année  fuivantc  ; & elle  fut  de  nouveau  cédée 
à la  France  par  les  Traités  d’ütrecht  & de  Radiladt , 
de  171  J.  & 1714. 

La  partie  de  la  ville  dont  il  eft  queftion  , qui  eft 
connue  fous  le  nom  de  ville-haute , à caufe  qu’elle 
eft  bâtie  fur  une  hauteur  à la  gauche  ds  l’Efcaut  , 
forme  un  corps  de  place  à quatre  petits  battions , 
défendus , ainfi  que  fes  murailles  , par  de  grandes 
demi-lunes , avec  des  foflés  larges  & profonds.  Deux 
Cavaliers  , élevés  dans  cette  partie  de  la  ville  , 
dominent  la  campagne , & fervent  de  Donjon  & 
d’Arfcnal.  La  hajje-ville  eji  défendue  par  deux 
ouvragcs-à-come  , qui  font  l’un  devant  l’autre.  Par 
le  moyen  des  éclufes  ont  peut  faire  monter  l’eau 
dans  les  foffés  de  cette  place  , & former  des  inon- 
dations aux  environs. 

11  y a grand  Etat-Major  pour  la  ville  de  Bou- 
chain ; c’ett-à-dire  , un  Gouverneur  aux  appointe- 
ments de  7200.  liv.  Ôc  qui  a 900.  liv.  d’émoluments  j 
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üfi  Lieufeûânt  de  Roi  ijui  a 2400.  liv.  d'appdinte-» 
ments  , & 920.  liv.  d’émoluments  ; un  Major  , uri 
Aide-Major  & un  Capitaine  des  Portes.  C’eft  le  Roi 
ui  fournit  Pemmeublement  dei  cazernes,ie  chauffage 
c la  garnilon  , & qui  entretient  les  feux  & les  lu-* 
mieres  des  corps-de-gardc. 

La  Prévôté  royale  de  Bouchain  poftoit  autrefois 
le  nom  de  Gouvernance , parce  que  le  Gouverneur 
de  cette  ville  en  ctoit  le  chef.  Ce  Tribunal  eft  com- 
pofé  d’un  Lieutenant-Général , de  deux  Confcil- 
Iers  ’J*  (*’un  *)rocurcur  du  Les  charges  de 
ces  Officiers  furent  créées  héréditaires  par  Edit  du 
mois  de  Mars  de  l’an  169*.  C’eft  la  Prévôté  royale 
qui  a feule  la  Jurifdiclion  contentieufe  dans  la  ville, 
& même  dans  le  plat-pays  eu  concurrence  avec  les 
gens  de  loi  des  villages.  L'appel  des  Sentences  des 
Juges  de  la  Prévôté  eft  porté  au  Parlement  de  Douay* 
Le  Magiftrat  eft  compofé  d'un  Mayeur , dont 
1 Office  eu  domanial , & à la  difpofition  des  Offi- 
ciers du  Domaine  ; d’un  Lieutennnt-Mayeur  premier 
Echevin  , de  fix  Echevins  , d’un  Greffier  & d’un 
Receveur.  Le  Lieutenant-Mayeur  & les  Echevins 
font  renouvelles  tous  les  ans  , au  nom  du  Roi , par 
le  Lieutenant-Général  de  la  ville.  Les  Offices  de 
Greffier  & de  Receveur  ont  été  créés  héréditaires. 

Conlîdérée  comme  Diftriét  particulier  de  l’In- 
tendance de  Lille  , la  Subdélcgation  de  Bouchain 
comprend  cinquante-huit  Faroiffcs  , oh  l’on  compte 
deux  mille  quatre  cens  vingt-fix  feux  ; mais  ordinai- 
rement cette  Subdélégation  eft  jointe , pour  i’affoua- 
gement  avec  celle  de  Condc  & dépendances  ; ôt  alors 
on  compte  pour  l’une  & l'autre  Subdélégation  , 62. 
Paroiffes  & trois  mille  185.  feux  , ainfi  que  cela  fis 
prouve  par  le  dénombrement  qui  fuit. 

DENOMBREMENT  DE  LA  SUBDELEGATION 

de  Bouchain  G-  Condr  , qui  comprend  U ville  G-  Châtellenie 
de  Bouchain  , la  ville  de  Condt  G*  lei  lieux  dipenisni 
de  Condi, 


Paroijfet.  Feux. 

Aniche  j0 

Paroijfen  Feux. 

Marcq jô 

Aubigny-aïuBicq  ...  19 

Avefnev-lc-Scc <5o 

Reliai  n , l'eye?  Errai:;. 

Bouchais  , ville. . . .îo 
Braille  G-  Wazîcr*  ...  4H 

Maftaing j(j 

Moncheconrt  ......  :j 

Neuville 14, 

Noyelle»  jt 

Oify  G*  Waurcchaln-lèi- 

Cnmpcaux , i'oye^  WilJers. 
Dechy jo 

Proury  G-  Kouvigny  . . j4 
Rieulay  , Voy rj  Soramaln. 

Douchy 68 

Emercliicourt j 

Erchnin u 

Errain  C-  Bclhia  ....  68 

Rtrax  &.  Lonrches  ...  6 1 

Iioucourt to 

Rouvigny , Fojr%  Prouvy. 
Sommain  G*  Rieulay  . . 89 

Efcaudin 5} 

F.fc.rud  oeuvre 1 J 

1 echain 40 

Fennin • • • 8) 

Ferrai  îo 

Flequien 1 

Freflain *0 

Waller*  G- Hertaing . . . 91 

Wandigny a 8 

Wafacs  aa.Baca  ....  19 

Waurechain , royer  Oify. 
Waavreehain-fotn-Fau!x.  *8 
Waxier* , V*>ye\  Braille. 
Willer*-au-Boh  G*  Cam- 

Gucnain t J 

Hanclayc *8 

Hauchain 17 

Haxincourt 1 

Helefme* 1 J 

Hertaing , Fqyff  Wallm. 
Hordaing 19 

Iwy  85 

Lallain 4$ 

Lieu-Saint-Amand  ...  x6 

Wlllers-Cauchie*  ....  6à 
Willers-au-Tertre  ...  14 

t8.  14 16 

Suite  de  la  SubiiUgstion 
de  Bouchain  6>  de  Condi. 

CONDÉ  , ville 599 

Lieux  à 1 pendant  de  Condi  % 
appelii t T erret.Franchet. 
Hernies  G-  Raugies  ...  90 
Thivechelle* 41 

Fourche* , Voief  Baux. 
MaïchUittnc*-HayuauU  . 10 

61.  Paroif.  Total  J*8{ 

* 
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7 ROUCHALAS , Parcelle  de  la  Paroiffc  de  Sarot- 
Lcflra  , en  Forêt , Dioccfe  & Intendance 
î^Lvoti  Parlement  de  TarU,  Eleftion  de  Mont, 
brifon.  On  y compte  68.  feux.  Cette  Communauté 
,ft  à c.  I.  N.  E.  «le  Montbrifon. 

BOUCHANT  , en  Bourgogne  , Dioccfe  & Re- 
cette de  Cbâlon  , Parlement  & Intendance  de 
Dijon.  On  y compte  ^o.  (eux. 

BOUCHARD  ou  l’Ifle  - Bouchard , ville,  en 
Touraine  , Dioccfe  fit  Intendance  de  Tours , Par- 
lement de  Paris  , Eledion  de  Richelieu.  On  y 
compte  146.  feux  pour  la  Paroiffe  de  St.  Gilles, 
& 175.  pour  celle  de  SSint-Maurice.  Cette  ville 
cft  lituée  fur  la  riviere  de  Creufc  , à 2.  1.  & demie 
N.  E.  de  Richelieu , & 6.  <3c  deux  tiers  S.  O.  de 
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BOUCHAVESNES  , en  Picardie  , Diocefe  & 
Intendance  d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  Péronnc.  On  y compte  84.  feux.  Cette 
Paroiire  cft  à une  lieue  N.  N.  U.  de  Péronne. 

BOUCHAUX  ( les  ) , en  Bourbonnors , Dioccfe 
de  Nevers  , Parlement  de  Paris  , Intendance  & 
Eleftion  de  Moulins.  On  y compte  as.  feux. 

BOUCHEDE , dans  le  Comté  & de  l’Eleftion 
de  Comminges  , en  Cafcogne  , Diocefe  de  Lombes , 
Parlement  de  Touloufe,  Intendance  d’Aufch , Châ- 
tellenie de  l’Ifle-en-Dodon.  On  y compte  un  feu  , 
67.  bcllugucs  & demie.  Cette  Paroiilè  eft  à une 
demi-lieue  N.  N.  E.  de  l’Hle-en-Dodon , & à 1 o.  1. 
N.  E.  de  St.  Bertrand  de  Comminges. 

BOUCHELOTS  (les),  en  Angoumois , Dio- 
cefe de  Election  d’Angouléme  , Parlement  de  Paris, 
Intendance  de  Limoges.  On  y compte  340.  feux. 

BOUCHEMAINE  , en  Anjou  , Dioccfe  & Elec- 
tion d’Angers , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Tours.  On  y compte  17$.  feux.  Cette  Paroiffe  eft 
ficuée  près  du  confluent  du  Loir  & de  la  Loire  , 
à une  ueue  S.  S.  O.  d'Angers. 

BOUCHEPORT  , au  Pays  - Meflin  , Diocefe  , 
Parlement , Intendance  & Recette  de  Metz  , Châ- 
tellenie d’Alberftroff.  On  y compte  49.  feux. 

BOUCHERANS  , en  Franche-Comté  . Diocefe, 
Parlement  & Intendance  de  Befançon  , Bailliage 
& Recette  de  Salins.  On  y compte  12.  feux.  Cette 
Communauté  cft  à 4. 1.  S.  E.  de  Salins. 

BOUCHER  A SSE,  en  Bourgogne  , Dioccfe 
d’Autim  , Parlement  & Intendance  de  Dijon , Bail- 
liage & Recette  d’Avalon.  On  y compte  60.  feux. 
Cette  Paroiffe  cft  à 2. 1.  O.  N.  O.  d'Avalon. 

BOUCHEROMONT  , petit  village , en  Cham- 
pagne , Diocefe  & Intendance  de  Châlons , Parle- 
ment de  Paris , Eledion  de  Joinville.  Ce  village 
n’cft  point  affouage  en  particulier  ; & il  cft  fi  tué 
fur  la  rive  droite  de  la  Marne  , au  confluent  de  la 
petite  riviere  de  Rognon  , qui  forme  en  cet  endroit 
une  petite  ifle , à une  deini-licue  S.  de  Joinville  , 
& à 14.  1.  S.  E.  de  Châlons.  Le  village  de  Bou- 
rheromont  cft  fort  connu  , à caufe  qu’il  a été  la 
première  Maifon  & le  Chef-d’Ordre  des  Frères  de 
lu  Charité  de  Notre-Dame.  C’eft  dans  la  petite  ille 
que  nous  avons  nommée  , que  Guy  de  Joinville  , 
Seigneur  de  Dongeux  , fonda  vers  l’an  1 286.  un 
Hôpital  pour  les  malades  & les  pauvres  de  l’un  & 
de  l’autre  fexc,  & y mit  des  Frères  pour  gouverner 
les  hommes  , & des  Sœurs  pour  avoir  foin  des 
femmes.  Il  fit  lui-même  des  Conttirutions  ou  Statuts 
qu’il  leur  donna.  Fhilippe  le  Bel  confirma  ccttc 
fondation  par  fes  Lettres-Patentes  données  à Pon- 
toife  , au  mois  de  Septembre  de  l’an  1 286.  Le 
Pape  Boniface  VIH.  la  confirma  auffi  ; il  exempta 
*ct  Hôpital  de  la  Jurifdidion  de  l’Evêque  de  Châ- 
lons & le  fournit  immédiatement  au  Saint-Siege. 
II  ordonna  en  même-temps  que  cette  Maifon  paye- 
xoit  tons  les  ans  h la  Chambre  Apoftoiique  deux 


ËOÜ 

livres  de  cire.  La  Bulle  donnée  à ce  fujet , eft  dü 

12.  de  Mai  de  l’an  1299.  : on  remarque  qu’il  n’y 
eft  fait  mention  ni  des  Frères  de  la  Charité  de 
Notre-Dame;,  ni  de  leurs  Statuts.  Ces  Frcres  n’é- 
toient  point  du  Tiers-Ordre  de  Saint-François , ni 
Servîtes  , comme  l’ont  prétendu  plufieurs  Ecrivains. 
En  x 347.  le  Pape  Clément  V 1.  , par  une  Bulle 
datée  d’Avignon  , leur  ordonna  de  quitter  leur 
ancien  habit  & leurs  anciens  Statuts  pour  prendre 
la  Réglé  de  St.  Auguftin  & l’habit  qu’elle  preferit. 
.Peu  de  temps  après  on  leur  offrit  plufieurs  ctablif- 
feinents  en  France  ; & on  y a compté  jufqu’à  dix- 
fept  Prieurés  Conventuels  de  cette  Congrégation. 
1 . Boucheromont , Chef  de  la  Congrégation  ; 2.  les 
Billettes , à Paris  j 3.  St.  Louis , à Semis  ; 4.  Notre- 
Dame  , danstin  des  fauxbourgs  de  Bayeux  ; 5.  Notre- 
Dame  , à Harfleur  dans  le  Dioccfe  de  Rouen  ; 
6.  Notre  - Dame  , au  Diocefe  de  Séez  ; 7.  Saint- 
Laurent,  an  Diocefe  d’Ypres  ; 8.  Saint-Nicolas, 
au  Dioccfe  de  Sens  ; 9.  St.  Louis  de  Montcrrot  ; 
10.  Sainte-Agnès  ; 11.  St.  Louis  de  Colonia  , ces 
trois  derniers  font  du  Diocefe  de  Befançon  ; 12.  St. 
Germain  de  Hcdor , dans  le  Dioccfe  de  Bayeux  } 

1 3.  St.  Achaire  , dans  le  Diocefe  d’Ypres  ; 14.  St. 
Vincent  de  Vaudrelan  , dans  le  Diocefe  de  Paris  j 
15.  St.  Thomas  de  Rouen  ; :6.  St.  Jean  de  l’Her- 
mitage  , à Corbeil  ; & 17.  la  Charité  d’Argentcuil. 
Cet  Ordre  fut  éteint  en  1633.,  après  avoir  fubfifté 
depuis  fa  première  iniiitution  à Boucheromont  , 
trois  cens  quarante-fept  ans  , & deux  cens  quatre- 
vingt-fîx , fi  l’on  ne  compte  que  depuis  qu’il  prit 
la  Réglé  de  St.  Auguftin.  L’Eglifc  St  les  bâtiments 
de  Boucheromont  fubfiftent  encore  aujourd’hui  5 
mais  le  revenu  de  la  fondation  , faite  par  Guy  de 
Joinville  , Seigneur  de  Dongeux  , a été  réuni  à 
l’Hôpital  de  Joinville. 

BOUCHET  , dans  le  Comté  Venaiflin.  Voye\ 
Boufchet. 

BOUCHET  , dans  le  Bazadois , en  Guyenne  , 
Diocefe  de  Bazas  , Parlement  & Intendance  de 
Bordeaux  , Eledion  de  Condom.  On  y compte 
29.  feux. 

BOUCHET  (le),  dans  le  Saumurrois , en  Poi* 
tou  , Dioccfe  de  Poitiers , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Tours , Eledion  de  Richelieu.  On  y 
compte  90.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  fur  un 
ruifleau  , à 2.  I.  & deux  tiers  O.  S.  O.  de  Richelieu. 

BOUCHET  (le).  Abbaye  d’Hommes , de 
l’Ordre  de  Citcaux  , en  Auvergne  , Diocefe  & 
Eledion  de  Clermont , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Riom  ; fondée  par  Robert  IV.  Comte 
d’Auvergne  , &c.  Cette  Abbaye  eft  en  commende  , 
& elle  vaut  environ  2000.  liv.  de  rente  au  Sujet 
qui  en  cft  pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  en  Cour  de 
Rome  eft  de  100.  florins.  C’eft  avec  raifon  que 
M.  Baluze  a repris  M.  M.  de  Sainte-Marthe  d’avoir 
dit  que  l’Abbaye  du  Bouchet  avoit  été  fondée  eu 
1 198.;  car  il  eft  confiant  que  le  Comte  Robert  étoit 
mort  vers  l’an  1194.,  & que  le  Pape  Céleftin  avoit 
confirme  la  fondation  de  cette  Abbaye  au  mois  de 
Mai  de  l’an  1192.  Au  relie  , c’eft  dans  l’Eglifc  de 
l’Abbaye  dont  il  eft  queilion  , que  font  les  tom- 
beaux des  Comtes  d’Auvergne. 

BOUCHET  ( le  ) , en  Brenne  , Châtellenie  , 
qui  relève  du  Duché  de  Châtcauroux  en  Berry  , & 
qui  comprend  les  Paroiflës  de  Rolnay , Douarde  , 
St.  Georges , Ôt  Cirup  , laquelle  cft  mouvante  de 
la  Baronnie  de  Châtcauroux. 

BOUCHET  (le).  Prieuré  , au  Diocefe  de 
Meaux  , dans  la  Brie-Champcnoife  , & qui  vaut 
au  moins  2600.  liv.  de  rente. 

BOUCHET  ( le  ) , dans  le  Gâtinois-François , 
Diocefe  de  Sens  , Parlement  & Intendance  de  Pa- 
ris, Eledion  d’Eftampc*  On  y compte  105*  feux. 
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Cette  Parolfïè  eft  fituée  fur  la  riviere  d’Eltampes  ^ 
à une  petite  diftance  de  foo  confluent  avec  celle 
de  Juine,  à une  lieue  N.  de  la  Fcrté-Alais , de  3. 
& quart  N.  E.  d’Eftampes.  Il  y a au  Bouchet  un 
magnifique  Château  , qui  fut  érigé  en  Marquifat 
en  laveur  du  célébré  Abraham  Duquefne  , Lieute- 
nant-Général des  armées  navales  , oc  l’un  des  plus 
grands  hommes  de  mer  que  la  France  ait  eus.  De 
ce  Château  dépendent  les  villages  de  Valpetit,  qui 
eft  la  Paroifte  du  Château  , Valgrand  de  la  Ferme 
de  Montaubert. 

BOUCHE V1LLER  , en  Normandie , Diocefe  , 
Parlement  de  Intendance  de  Rouen  , Eleétion  & 
Sergenterie  de  Lihons.  On  n’y  compte  point  de 
feux  privilégiés  , mais  feulement  35»  feux  taillables. 

BOUCHEV1LLER  , dans  le  Vexin  - François  , 
Diocefe  de  Intendance  de  Rouen  , Parlement  de 
Paris , Eleétion  de  Chaumont  de  Magny , Prévôté 
de  Chaumont.  On  y compte  un  feu  privilégié  & 
24.  feux  taillables. 

BOUCHEUX  (le)  , Prieuré  fimplc  , de  l’Ordre 
de  Saint-Bénoit  , en  Franche-Comté  , Diocefe  & 
Bailliage  de  St.  Claude  , Parlement  de  Intendance 
de  Befançon.  Ce  Prieuré  eft  h la  nomination  du 
Roi , de  ii  vaut  environ  *400.  liv.  de  rente  au  Sujet 
qui  en  eft  pourvu  par  Sa  Majefté. 

BOUCHEYROLES , dans  le  Velay,  en  Langue- 
doc , Diocefe  & Recette  du  Puy  , Parlement  de 
Touloufe  , Généralité  de  Montpellier  , Intendance 
de  Languedoc.  On  y compte  feulement  3.  feux. 

BOUCHOIRE  , en  Picardie  , Diocefe  de  Inten- 
dance d’Amiens , Parlement  de  Paris  , Election  de 
Montdidier.  On  y compte  113.  feux.  Cette  Paroifte 
eft  i 1.  1.  & demie  N.  E.  de  Montdidier. 

BOUCHON , en  Picardie , Diocefe  & Intendance 
d’Amiens  , Parlement  de  Paris , Elcétion  de  Dour- 
lens.  Doyenné  d’Abbeville.  On  y compte  51.  feux. 
Cette  Communauté  eft  fituée  à une  demi-lieue  de 
lu  rive  droite  de  la  Somme  , & à 4.  1.  & demie 
S.  O.  de  Dourlens. 

BOUCHON  ( le  ) , annexe  de  la  Taroiftc  de 
Foucheres,  au  Duché  de  Bar,  Diocefe  de  Toul , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lorraine  , 
Bailliage  de  Bar-Ie-Duo.  On  y compte  35.  feux. 
Cette  Communauté  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Saux  , 
à 3.  1.  & deux  tiers  S.  S.  E.  de  Bar-le-Duc. 

BOUCHOT  , en  Franche-Comté,  Diocefe  , Par- 
lement & Intendance  de  Bcûui'.un  , Bailliage  & 
Recette  de  Dole.  On  y compte  17.  feux. 

BOUCHOT  , forêt  de  quatre  cens  loixantc- 
douze  arpents  de  un  quarc  , dans  la  Maitcife  de 
Se  mur  , en  Bourgogne. 

BOUCHY  le  Kepos  , en  Champagne  , Diocefe 
& Election  de  Troyes,  Parlement  de  Paris,  Inten- 
dance de  Châlons.  On  y compte  54.  feux. 

BOUCLANS  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
Parlement  & Intendance  de  Befançon  , Bailliage  & 
Recette  de  Gray.  On  y compte  60.  feux.  Cette  Pa- 
rodie eft  .Y  une  lieue  & demie  O.  N.  O.  de  Gray. 

Par  Lettres  de  Novembre  1749-  » regiftrées  à 
Befançon  & à Dole  , les  30.  Janvier  de  26.  Février 
1750.  , la  Terre  & Seigneurie  de  Rouchns  fut 
érigée  en  Marquifat  en  ! .:eur  de  .lofeph  le  Eat  de 
Clevant , Confciller  au  Parlement  de  Bcfançon. 

BOUCONVILLE  , dans  le  Laonnois,  au  Gou- 
vernement général  de  l’Iile-de-France  , Diocefe  de 
Election  de  Laon  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Soilïbns.  On  y compte  61.  feux.  Cette  Paroitfe 
etl  à j.  1.  & deux  tiers  S.  E.  de  Laon. 

BOUCONVILLE  , en  Champagne  , Diocefe  ôc 
Election  de  Rheims , Parlement  de  Taris  , Inten- 
dance de  Châlons.  Un.  y compte  66.  feux.  Cette 
Paroilfc  eft  à un  tiers  de  lieue  O.  N.  O.  d’Aultry  , 
& à 3.  1.  & demie  E.  de  Rheims. 

Tome  l. 
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BOUCOT  , en  Picardie  , Diocefe  de  Boulogne  t 
Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Amiens  , Gou- 
vernement  de  Recette  d’Ardres.  On  y compte 
feux.  Cette  Paroifte  eft  à cinq  quarts  de  lieue  S.  O: 
d’Ardres. 

BOUCOURT  , en  Picardie , Diocefe  de  Inten- 
dance d’Amiens  , Parlement  de  Paris , Eleétion  de 
Montdidier.  On  y compte  75.  feux.  Cette  Paroifte 
eft  à 2.  1.  & trois  quarts  N.  de  Montdidier. 

BOUCQ , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Diocefe 
de  Toul , Confcil  fouverain  de  Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  de  Commcrcy.  On  y compte  86* 
feux.  Cette  Paroiftc  eft  fituée  dans  un  pays  de  bois  , 
à cinq  quarrs  de  lieue  E.  S.  E.  de  Commercy. 

BOUCRE,  en  Picardie,  Diocefe  de  Boulogne  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Amiens,  Gouver- 
nement de  Calais.  On  y compte  2$.  feux.  Cette  Pa- 
rodie eft  à un  tiers  de  lieue  O.  N.  O.  de  Gaines  , & 
à une  lieue  de  demie  S.  de  Calais. 

BOUDEVAL  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
Parlement  de  Intendance  de  Bcfançon  , Bailliage  de 
Recette  de  Baume.  On  y compte  feulement  8.  feux. 

BOUDEVILLE  , en  Normandie,  Diocefe  , Par- 
lement de  Intendance  de  Rouen , Election  d’Arqucs  , 
Sergenterie  de  Brachy.  On  y compte  un  feu  privilé- 
gié de  51.  feux  taillables.  Cette  Paroifte  eft  à 2.1. 
de  deux  tiers  O.  S.  O.  d’Arques. 

BOUDEVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  , Par- 
lement de  Intendance  de  Rouen  , Eleélion  de  Cau- 
debec.  On  y compte  feulement  5.  feux. 

BOUDEVILLE  fur  Fefcamp  , en  Normandie  , 
Diocefe , Parlement  de  Intendance  de  Rouen  , Elec- 
tion de  Caudebec  , Sergenterie  de  Grainville.  On  y 
compte  2.  feux  privilégiés  de  5 3.  feux  taillables* 
Cette  Paroifte  eft  à une  bonne  demi-lieue  E.  N.  Ei 
de  Fefcamp, de  à 7. 1.  N.  O.  de  Caudebec. 

BOUD1GNANCOURT,  dans  le  Duché  de  Bar, 
Diocefe  de  Toul , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Lorraine,  Bailliage  de  la  Marche.  On  y compte 
30.  feux.  Cette  Paroifte  eft  fituée  fur  la  riviere  d’Or- 
naiu , à cinq  quarts  de  lieue  O.  N.  O.  de  Gondre- 
court , de  à 8.1.  de  demie  N.  O.  de  la  Marche. 

BOUDOU  ,enQuercy,  Diocefe , Intendance  de 
Eleétion  de  Moncauban  , Parlement  de  Touloufe. 
On  y compte  6.  feux  , 39.  bellugues  de  demie 
de  feu.  Cette  Paroifte  eft  fituée  h quelque  diftance 
du  confluent  de  la  Garonne  de  du  Tarn , de  à 4.  1.  de 
demie  N.  O.  de  Montauban. 

BOUDRAC  , au  pays  de  R iviere- Verdun , en 
Galcogne  , Diocefe  de  Lombes  , Parlement  de  Tou- 
loufe , intendance  d’Aufch  , Eleétion  de  Riviere- 
Verdun.  On  y compte  un  feu  de  6.  bellugues  de  de- 
mie de  feu. 

BOUDRF.VILLE  , en  Champagne  , Diocefe  de 
Eleétion  de  Langres  , Parlement  de  Paris,  Inten- 
dance de  Châlons.  On  y compte  43.  feux.  Cette  Pa- 
roifl’e  eft  fituée  fur  la  riviere  d’Aube  , à 6.  I.  & tiers 
O.  N.  O.  de  Langres. 

BOÜÉ  , en  Picardie  , Diocefe  de  Laon  , Parle- 
ment de  Paris  , Intendance  de  Soiiïbns  , Eleélion  de 
Guife.  On  y compte  102.  feux.  Cette  ParoiiTe  eft  fî- 
tuée  fur  la  Sambre  , à 3.  1.  de  tiers  N.  E.  de  Guife  , 
de  2.  de  tiers  S.  E.  de  Landrecies. 

BOUE  , en  Poitou , Diocelê  de  la  Rochelle  , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  de  Poitiers  , Eleétion 
de  Maulcon.  On  y compte  $0.  feux.  Cette  Paroifte 
eft  à 3. 1.  de  demie  S.  de  Nantes  , & 1 1.  O.  un  quart 
au  N.  de  Mauleon. 

BOUÉE  , dans  le  Toulois , au  Pays-Mefiin , Dio- 
cefe de  Recette  de  Toul , Parlement  de  Intendance 
de  Mets.  On  y compte  37.  feux.  Cette  Paroifte  eft 
à 4.  I.  S.  O.  de  Toul. 

ROUELLES , en  Picardie , Diocefe , Intendance 
de  Eleétion  d’Amiens , Parlement  de  Paris , Do-» 
R rrrr rrr 
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yeone  de  Piquigny.  On  y compte  It2.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à une  lieue  Si  demie  O.  S.  O.  d’Amiens. 

BOUEK  , dans  le  Maine  , Diocefe  du  Mans  , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  de  Tours , Elcôion 
de  Châtcau-du-Loir.  On  y compte  $s.  feux.  Cette 
raroilîe  eft  fituée  à une  demi-lieue  de  la  rive  gau- 
che de  la  riviere  d’Huigne  , & à 8.  1.  N.  N.  E.  de 
Château-du-Loir. 

BOUERRES , en  Picardie.  Voye\  Boucre. 
BOUÉS , en  Picardie , Diocefe  , Intendance  & 
Election  d’Amiens  , Parlement  de  Paris , Doyenné 
de  Moreuil.  On  y compte  189.  feux.  Cette  Paroifle, 
dont  le  nom  s’écrit  Boves  , ell  fituée  fur  une  petite 
riviere  , à une  lieue  & demie  S.  E.  d’Amiens. 

Par  Lettres  du  premier  Janvier  1630.,  la  Terre 
& Seigneurie  de  Boves  fut  érigée  en  Marquifat  en 
faveur  de  Nicolas  de  Moy  , pere  de  Charles  , mort 
fanspoftéritéen  1678. 

BOUESLE  , en  Normandie , Diocefe  , Parlement 
& Intendance  de  Rouen  , Eleélion  & Sergenterie  de 
Neuchâtel.  On  y compte  2.  feux  privilégies  Si  70. 
feux  taillables.  Cette  Paroifle  eft  à une  demi-lieue 
S.  E.  de  Neuchâtel. 

BOUESSÉ  , bourg  , dans  le  Maine  , Diocefe  Si 
Election  du  Mans,  Parlement  de  Paris  .Intendance 
de  Tours.  On  y compte  1 13.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  fituée  à un  quart  de  lieue  de  la  rive  droite  de 
l’Huigne  , Si  à $.  1.  Si  demie  E.  N.  E.  du  Mans. 

BOUESSES  , en  Berry , Diocefe  fie  Intendance  de 
Bourges , Parlement  de  Paris , Eleftion  de  Château- 
roux.  On  y compte  60.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 
4- 1.  S.  de  Châteauroux. 

BOUESSLEUE  ( la  ) , en  Bretagne , Diocefe  .Par- 
lement , Intendance  & Recette  de  Rennes.  On  y 
compte  22.  feux  & un  tiers  de  feu.  Cette  Paroifle 
eft  à 3.  1.  & tiers  E.N.  E.  de  Rennes. 

BOUEXIC  (le) , Terre  Si  Seigneurie  , en  Bre- 
tagne , érigée  en  Vicomté  avec  union  de  plufieurs 
Fiefs , par  Lettres  de  Février  1637. , re giftrées  en 
Septembre  fuivant , en  faveur  de  François  de  Becde- 
Itevrc , Ecuyer , Confeiller  au  Parlement  de  Bre- 
tagne , & de  Jean  de  Bccdclicvre  fon  fils  , aulfi  Con- 
feillcr  au  même  Parlement  depuis  1618.  , né  de 
Krançoifc  du  Chajleliir , lequel  eut  de  fa  fécondé 
femme  Prançoifede  ly  illeleou , François  Vicomte  du 
Bouexic  , marié  à Magdeleine  d'Epmai  , mere  de 
Fierrc  , Vicomte  du  Bouexic.  Celui-ci  a époufe 
Louilc  Cabar  , Dame  de  Teillac  .dont  font  nés  , 

1 . Jcan-Jiaptifte-Antoine  de  Kecdclicvrc,  Vicomte 
du  Bouexic  , Seigneur  de  Teillac  ;Si  s°.  Charles-Pru- 
dent de  Becdclievre  , facré  Evêque  de  Nifmcs  en 
1728. 

BOL7EZON.cn  Béarn  , Diocefe  de  Lefcar  , 
Pailementde  Pau , Intendance  d’Aufch  , Scnéchauf- 
féc  Si  Recette  de  Morlas.  Ou  y compte  feulement 
6.  feux. 

BOUFFÉ  , en  Normandie  , Diocefe  de  Lizieux, 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alençon  , Elec- 
tion de  Bernay  , Sergenterie  d’Oudies.  On  y compte 
32.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à un  demi-quart  de  lieue 
t.  S.  E.  de  Bernay. 

BOUFFEMONT  , dans  l’Ifle-dc-France  , Dio- 
cefe , Parlement , Intendance  de  Eleélion  de  Paris. 
On  y compte  46.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 3.  1.  de 
trois  quarts  N.  N.  O.  de  Paris. 

BOUt  FERÉ  , en  Poitou  , Diocefe  de  la  Rochelle, 
Barlement  de  Paris , Intendance  de  Poitiers , Elcc- 
tion  de  Madeon.  On  y compte  1 50.  feux.  Cette  Pa- 
roifle eft  à 4. 1.  & demie  S.  E.  de  Nantes , de  8.  de 
D^‘,0-VUn  quart  au  N.  de  Mauleon. 
tiün°|UF^  ( ,a  ) * cn  ^uercy  • Diocefe  de  Elec- 
iocc  d.  Mh0rs  : Touloufe  , Intcn- 

On  y compre  7.  fcu*,  j ,.  bcl- 
Ruoii  quarts  dobdlusuc  délai. 
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BOUFFLERS  , dans  le  Beauvoifis  . au  Gouver- 
nement  general  de  rifle -de- France  , Diocefe  & 
EleS.OD  de  Beauvais  , Parlement  & Intendance 
de  Pans.  On  y compte  76.  feu*.  Cette  Paroiffe  cil 
Etuee  fur  la  nve  gauche  de  la  riviere  de  Terrain 
*•  °-  N-  O.  de  Beauvais  ,&  ,4! 

N.  N.  O.  de  Pans. 

La  Trrre  & Seigneurie  de  Boufiirs , dont  il  eft 
quefiion  , a porté  autrefois  le  nom  de  Cagny.  Cette 
Terre  étoit  pofledée  anciennement  par  la  Maifon 
de  Pccquigny.  Robert  de  Pecquigny , Chevalier  en 
Et  donation  , ainEque  du  tiers  de  la  Châtellenie  de 
Mdly , à fa  femme  Ifabellc  de  NeuvilU , qui  en  fit 
hommage  le  ai.  Février  i486,  à Pierre  de  Bour- 
bon , Comte  de  Clermont  en  Beauvoifis.  Elle  étoit 
veuve  de  Pietre  II.  du  nom  , Seigneur  de  Bouffer! 
dont  le  fils  aîné  hérita  de  la  Seigneurie  de  Cagnv 
du  chef  de  fa  mere.  ^ 7 

Pierre  .Seigneur de  Boufflers , le  mêmeque  nous 
venons  de  nommer,  étoit  iffii  d’une  des  plus  ancien- 
nes Maifons  de  Picardie , nui  tire  fon  nom  de  la  Sei- 
gneurie de  Boufflers  , fituee  en  Ponthieu , fur  la  ri- 
vière d’Authic,  en  Picardie  , mais  dont  les  premiers 
ancêtres  prenoient  indifféremment  les  noms  de 
Boufflers  , de  IWorlai  Si  de  Campignculles. 

Bernard  de  Morlai,  Seigneur  de  Boufflcrs.lemême 
quivivoiten  113  3.,  fut  probablement  pere  d’Enguer- 
rand  , Seigneur  de  Morlai  & de  Campignculles  , 
lequel  fit  cn  11  $0.  quelques  donations  à l’Abbaye 
de  Saint-Andre-aux-Bois  prèsdeMontrcuil-fur-Mer. 
Celui-ci  fut  bifayeul  de  Henri  .Seigneur  de  Boufflers 
Si  de  Campiçneulles  , qui  prit  le  furnom  de  Boxers 
que  fapofténté  a toujours  confervé  avec  lapoflefflon 
delà  Terre, & il accompaga  le  Roi  St.  Louis  en  fon 
voyage  de  la  Terre-Sainte  en  1248.  II  eut  de  fa 
femme  Elifabeth  de  Brimcu  , Guillaume  II.  Sei- 
gneur de  Boufflers  & de  Campigneulles  , qui 
fuivit  en  1266.  Charles  d’Anjou  , à la  conquête  du 
Royaume  de  Naples  , où  il  fe  diftingua  fur-tout  à 
la  bataille  de  Benévent , à la  tète  des  troupes  Pi- 
cardes  qu’il  commandoit.  Il  vivoit  encore  en  1 297. 
avec  fa  femme  Suzanne  de  Buumel  , qui  le  rendit 
pere  de  Pierre  I.  , Seigneur  de  Boufflers  , dont  le 
fils  Alleaume  I.  fe  fignaia  en  1 304.  à la  bataille  de 
Mons-cn-PuclIe.  Il  fervit  dans  toutes  les  autres 
guerres  des  règnes  fuivans  jufqu’e»  13S2.  ,&  fut 
pere  de  Jean  , Seigneur  de  Boufflers  .qui  fervit  avec 
difrinétiondans  la  guerre  contre  lesAuglois  .fous  le 
régné  du  Roi  Jean  , Si  dont  le  fils  Alleaume  Û. , Sei- 
gneur de  Eoufflers , demeura  prifonnier  des  Anglois 
à la  bataille  d’Azincourr  en  1415.  Il  laifla  de  fa 
femme  Catherine  de  Bernieulles , entr’autres  enfants, 
Pierre  II.  , Seigneur  de  Boufflers  , qui  fut  l’un  des 
Ainbafladcurs  que  Philippe  le  Bon  , Duc  de  Bour- 
gogne , envoya  à Charles  Vll.pour  le  Traité  de  paix 
conclu  à Arras  cn  1435.  : il  mourut  en  14s  j.  Son 
fils  aine  , Jacques  , Seigneur  de  Boufflers  , hérita  de 
la  Seigneurie  de  Cagny  , du  chef  de  fa  mere  Ifabellc 
de  Neuville  , ainfi  que  nous  l’avons  déjà  dit.  U 
acquit  beaucoup  de  gloire  h la  journée  de  Guine- 
gate  en  1479.  y & tefta  le  17.  Février  1499*  H 
avoit  époufe  Pcronne  de  Ponches  , fille  & héritière 
de  Pierre  , Seigneur  de  Ponches  & de  Lizecourt , 
Chevalier  , l’un  des  Pairs  du  Comté  de  Ponthieu  , 
Chambellan  du  Roi  , Si  de  Catherine  de  la  Haye- 
Bournan.  De  ce  mariage  fortit , entr’autres  enfants, 
Jean  II.  , Seigneur  de  Boufflers , de  Cagny  , &c.  , 
Vicomte  de  Ponches , Pair  de  Ponthieu  , allié  le 
4*  Janvier  1497.  à Françoifc  d 'Encre  , Dame  de  Rou- 
verd.  Leur  fils  aîné , Adrien  L , Seigneur  de  Bouf- 
flers , de  Cagny  , de  Rouverel  , Siç. , Vicomte  de 
Poncbes  , Pair  de  Ponthieu  , le  même  qui  combattit 
fi  vaillamment  à la  bataille  de  Pavie  en  1J24.  , 
tnourut  en  is8$.  , à 94.  ans.  Sa  femme,  Lnuifc 
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i O,rcn  , qu’il  avoir  c'pouf*  par  contrat  dn  a.  Août 
'SU-,  “ pcrc  de  Louis , doué  d’une  force  ex. 
traordinarre  , lequel  fut  tué  en  i jo.  à l’attaque 
de  Pont-fur-Yonne  ; d’Adrien  II.  qui  a continué 
la  ugnee  ; de  Jean  qui  a fait  la  branche  de  Rùkvercl  ; 
« d Adrien  le  jeune  qui  a donné  origine  aux  Sei- 
gneurs  de  Remiencoun. 

Adrien II.  .Seigneur de  Boufflers,  deCaeny,&c. 
Chevaher  de  l’Ordre  du  Roi  , Gentilhomme  de  fa’ 
Chamhre , fc  trouva  aux  batailles  de  Saint-Denis  de 
de  Montcontour , & fut  Député  de  la  Noblcffc  du 
Beauvoifis  , auprès  du  Roi  Henri  III.  qui  créa  en 
la  faveur  en  1 582.  la  charge  de  Bailli  de  Beauvais  , 
& lui  donna  en  1585.  un  Brevet  de  Gentilhomme  de 
la  Chambre.  Il  s’attacha  depuis  au  Roi  Henri  IV. 

* mourut  fort  Sgé  eu  1622.  Il  avoit  époufé  le  13.’ 
Juillet  1582.  Françoife  Gouffier  de  Bonivet.  Elle  fut 
mere  de  François  I.  , Seigneur  de  Boufflers  , Vi- 
comte de  Ponches  , &c. , en  faveur  duquel  la  Sei- 
gneurie  de  Cagny  fut  érigée  en  Comté , par  Lettres 
de  Mars  1 640.  regiftrees  au  Parlement  & en  la  Cham- 
bre ucs  Comptes  de  Paris  , les  17.  & 21.  Avril 
kflr  ‘ Ce  Sci&ncur  » <lui  avoit  été  Député  de  la  No- 
bleUe  du  Beauvoifis  en  1614.  , fut  fait  Confeiller 
d Etat  en  1615.  ; «1  Suivit  le  Roi  Louis  XIII.  dans 
toutes  fes  expéditions  , & mourut  le  1 6.  Septembre 
1670.  , ayant  eu  de  fon  mariage, fait  le  3.  Uélobre 
ï 0 u.  avec  Louife  Uennequin  de  l'ilUpintc  , Fran- 
çois II.  , Seigneur  de  Boufflers , Comte  de  Cagny 
Vicomte  de  Ponchos  , &c. , Pair  de  Ponthieu  , Ma- 
réchal de  camp  le  t6.  Mars  1668.  Il  avoit  époufé 
*7*  Mai  1640.  Louife  le  Vcrgcur , iille  de  Jé- 
rôme , Seigneur  de  Courtagnon  en  Champagne,  & 
de  Marguerite  - Françoife  le  Danon  de  Joffreville. 
De  ce  mariage  vinrent , i°.  François  III., Comte  de 
Boufflers  & de  Cagny  , &c. , décédé  le  14.  Février 
1672.  , àc  dont  le  fils  unique  , Henri  , Comte  de 
Boufflers  , né  d’Elifabeth  - Angélique  de  Guenne- 
gaud  de  Blanchi  , mourut  en  1693.  fans  alliance  ; 

& 2 u.  Louis-François , Marquis  , puis  créé  Duc  de 
Boufflers  en  1695. , Pair  de  France  en  Décembre 
1708.  , Maréchal  de  France  , Chevalier  des  Ordres 
du  Roi  ôi  de  celui  de  la  Toifoo  d’Or , Gouverneur 
& Lieutenant-Général  de  Flandres  & de  Haynault, 
Grand-Bailli  & Gouverneur  héréditaire  du  Beau- 
voilis  , ikc. , mort  le  22.  Août  1711.  , lailfant  de 
fon  mariage  avec  Catherine-Charlotte  , fille  d’An- 
toine , Duc  de  Grammont  , cnir’autrcs  enfants  , J o- 
lepli- Marie  , Duc  de  Boufflers  , Gouverneur  de 
Flandres  & du  Haynault  , Chevalier  des  Ordres  du 
Roi , Lieutenant-Général  de  fes  armées  , mort  le 
*•  Juillet  1 747*  > nyant  époufé  le  15.  Septembre 
i"2t.  Magdeleine- Angélique  de  NcuvilU-l/illeroi  , 
Dame  du  Palais  de  la  Reine  , remariée  le  29.  Juin 
1 “ço.  à Charles -François-Frédéric  de  Montmorency , 
Duc  de  Luxembourg  , Gouverneur  de  Normandie  , 
Capitaine  des  Gardes-du-Corps  , &c. , ayant  eu  de 
fon  premier  mari  Charles- Jofeph  , Duc  de  Boufflers 
Conue  d’Eflogcs  , &c.,  Brigadier  d’infanterie  , Co- 
lonel du  Régiment  de  Navarre  , Gouverneur  de 
Flandres  & du  Haynault , &c.,  déclaré  noble  Génois 
tn  \747*  » ntort  Ie  1 5*  Septembre  175 1.  Il  avoit  été 
marié  le  23.  Avril  1747.  à Marie-Anne- Philippe- 
Thércfede  Mor.tmoreiuy-Logny  , Hile  du  feu  Prince 
de  Montmorency  , à préi'ent  Dame  du  Palais  de  la 
Reine.  Elle  a pour  Hile  unique,  Amélie  de  Boufflers 
née  le  S.  Mai  175t. 

^11  refie  des  tantes  du  dernier  Duc  de  Boufflers, 
i°.  Louife-Antoinctte-Charlottc  de  Boufflers,  née 
Je  premier  Oélobre  1694.  , aujourd’hui  veuve  de 
Charles-François  de  Boufflers,  Marquis  de  Remien- 
court  , & 2°.  Charlotte- Julie  de  Boufflers  , née  le  10. 
Juillet  1698.  , à prefent  AbbelTc  d’Avenay  , au  Dio- 
cefe  de  Rheims  en  Champagne. 
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..  % branche  de  Rouverel , devenue  Painée  de  Id 
Maifon  de  Boufflers , a pour  Auteur  Jean  de  Bouf- 
flers , troifîeme  fils  d’Adrien  I.  , Seigneur  de  Bouf- 
flers , Ce  de  Louife  d'O/ron.  Il  eut  par  partage 
fait  avec  fon  frere  Adrien  II. , le  6.  Juillet  158c 
les  Seigneuries  de  Rouvcrcl  & de  Cuigi , & raou! 
nu  le  iî.  Janvier  1396.  Il  avoit  époufé  en  1590. 
Aimce  de  Saint-Simon  de  Grumcfnil  , de  laquelle 
naquit  Artus  de  Boufflers,  Seigneur  de  Rouverel  tk 
de  Cuigi,  mort  le  9.  Avril  1640. , ayant  été  allié 
c 6.  Septembre  1623.  u Marie  de  Louvencourt.  Leur 
hIs  a.,R?  » f 1 ™<;ois  de  Boufflers , Seigneur  de  Rou- 
verel « de  Cuigi , Capitaine  d’une  Compagnie  de 
Chevaux-Légers , époufe  le  s.  Novembre  1649., 
Marthe  de  Monceaux  d'Auxy  , qui  croit  mcrc  de 
tutrice  en  1667.  de  François  II.  de  Boufflers  , Sei- 
gneur de  Rouverel , de  Lenchin,  &c.,  mort  le  4. 
Septembre  1681. , taillant  de  fa  femme,  Marie- 
Anne  du  Bic^  de  Savigny  , Antoinc-Oudart  de 
Boufflers,  Seigneur  de  Rouverel , qui  Pafla  au  fer- 
vee  d’Efpagne , fut  fait  Brigadier  des  armées  de 
S.  M.  C.  en  1720.  , & Gouverneur  d’Oftalric  en 
*727* , mort  en  Août  1731. 11  avoit  époufé  en  1721. 
N.  irahop  , d’une  Famille  noble  d’Ecoüe  , de  la- 
quelle il  a eu  Edouard  de  Boufflers-Rouvcrcl  , dit 
le  Marquis  de  Boufflers  .Capitaine  de  Cavalerie  au 
Régiment  de  Bdlefonds  , puis  Colonel- Lieutenant 
du  Régiment  de  Chartres  depuis  1746.  jufqu’en 
I7SÔ.  ,&c. , né  en  1712.,  marié  en  Février  1746.  à 
Marie-Charlotte-Hyppolythc  de  Campa  , fille  de 
feu  Charles-François  , Comte  de  Saujon  en  Sain- 
tonge  , & de  Louifc-Angeliquc  de  Barberin  de  Rcy- 
nack , qui  s’eft  remariée  au  Comte  de  Montmorencys 
Laval,  frere  confanguin  de  feu  le  Maréchal  de 
Montmorency-Laval.  Elle  a été  l’une  des  Dames 
de  feue  la  DuchefTe  d’Orléans , & elle  efl  mere  de 
N.  de  Boufflcrs-Rouvcrel.né  163.  Décembre  1746. 

Adrien  de  Boufflers  , dit  le  Jeune  , quatrième 
fils  d’Adrien  I. , Seigneur  de  Boufflers  , & de 
Louife  d'Oiron  , fut  , par  partage  fait  avec  Ce  s freres 
en  t S 8 3. , Seigneur  de  Laval , & en  partie  de  Rc- 
miencourt , dont  il  acheta  l’autre  partie  de  Charles 
de  Lorraine  , Duc  d’Aumale  , & fut  Gentilhomme 
de  la  Maifon  du  Roi  Henri  III.  Il  epoufa  par  con- 
trat du  24.  Juin  1 383.  Antoinette  le  Sellier  , Dame 
de  Prouzcl-Ic-Val , iScc.  , fille  d’Antoine  , & d’He- 
lene  de  Poix.  Leur  fils  , Charles  de  Boufflers , Sei- 
gneur de  Remicncourt , &r. , acquit  les  Seigneu- 
ries de  Goulancourt  de  de  Dommartin  , donc 
il  rendit  hommage  le  9.  Novembre  1644.  à Nicolas 
de  Moy , Marquis  de  Boves.  De  fon  alliance  avec 
Antoinette  de  A/onr/tomcr , mariée  par  contrat  du 
28.  Üétobrc  16 1 8. , il  eut , entre  autres  enfants  , 
René  de  Boufflers , Seigneur  de  Remicncourt , de 
Laval , die. , mort  le  22.  Janvier  1 666. , & pere  par 
fa  femme  Louife  de  Goudechart  de  Bachevillers 
qu’il  avoit  epoufée  par  contrat  du  xi.  O&obre 
1633.  , de  Charles  II.  de  Boufflers  , Seigneur  de 
Remicncourt  , &c.,  marie  par  contrat  du  30.  Oc- 
tobre 1677 . à Marie  du  Bos  de  Drar.court , dont  le 
fils  aîné  , Charles-François  de  Boufflers  , dit  le 
Marquis  de  Remiencourc  , efl  décédé  le  1 8.  Dé- 
cembre 1743.,  Lieutenant-Général  des  armées  du 
Roi  , & Commandeur  de  l’Ordre  royal  & militaire 
de  Saint-Louis.  Il  avoit  époufé  par  contrat  du  18. 
Septembre  1713.  Louife-Antoinettc-Charlotte  de 
Boufflers , fille  du  Maréchal  de  Boufflers.  Leurs 
enfants  font , t".  Louis-François  de  Boufflcrs-Re- 
miencourc,  dit  le  Marquis  de  Boufflers,  Meftre- 
dc-Camp  du  Régiment  d’Orléans  Dragons , mort 
Maréchal  de  camp  le  2.  Février  1752.  Il  avoit 
époufé  Marie  - Françoife  - Catherine  de  Beauvau - 
Craon  , à préfent  appellée  la  Marquife  Douairière 
de  Boufflcrs-Rcmicncourt  , ci-devaat  Dame  du 
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5 . • j.  I-  Reine  de  Pologne , Duchefle  de  Lor- 
«inè  de  à prient  l’une  des  Dames  de  Mefdames  de 
Sr*  * Il  en  a eu  (a)  Charlcs-Marc-Jcau-François- 
Regis  de  Boufflcrs,  dit  le  Marquis  de  Boufflers-Re- 
miencourt,  ne  le  1 o.  Août  i736.,Meftrc-dc-Campde 
Cavalerie , dt  Capitaine  de  la  fécondé  Compagnie  des 
Gardes- du-Corps  du  Roi  de  Pologne  , Duc  de  Lor- 
raine dt  de  Bar  , fait  Licutenant-Gcnéral  en  Beau- 
voifis,  & Grand-Bailli  de  Beauvais,  le  1 3.  Dé- 
cembre 17$!.,  pour  fervices  rendus , dt  Menin  de 
Monfcigneur  le  Dauphin  le  13.  Septembre  17$».; 
( b ) Cathcrine-Staniflas  de  Boufflcrs  , né  le  30. 
Avril  1738.,  Coadjuteur  d’une  Abbaye  en  Lorraine  j 
Cc)  Louife-Julie  de  Boufflcrs,  née  le  13.  Août 
1744.  a".  V'incent-Domice-Regis  de  Boufflcrs,  mort 
le  9.  Juillet  1743.  d’une  cuiflè  emportée  d’un  boulet 
.1™  . — , \ in  knriîll»  A'  Ptrinc*h<»n  : 1®.  AT  a rie - 


Jofephinc  de  Boufflcrs  , morte  le  9.  Septembre 
1742.,  ayant  été  mariée  du  9.  Janvier  précédent  à 
N.  Marquis  de  RLirmicr  en  Franche-Comté  , à pré- 
fent  remarié  â N.  du  Châtelet , tille  de  N.  Marquis 
du  Chàrelet , Colonel-Général  des  Gardes  de  l’Em- 
pereur ; 4V.  Marie-Louifc  de  Boufflcrs  , née  le 
27.  Février  172s.,  mariée  le  13.  Février  1744.  à 
Louife  ù'sljiorg , Seigneur  d’Aubarede  , de  Bar- 
bafan  , &c.  .Brigadier , Colonel  du  Régiment  d’in- 
fauterie  ci-devant  Nivernois.  Il  a pris  lors  de  fon 
mariage  le  nom  de  Marquis  de  Roqucpinc , en  vertu 
de  la  (ubftitution  des  biens  de  la  Maifon  du  Bouger 
de  Roquiptne  à lui  faite  alors  par  l’Abbé  de  Roqué- 
.pinc  fon  oncle  , qui  eft  mort  le  7.  Décembre  1752. 
Abbé  Commendatairc  de  l’Abbaye-  de  St.  Nicolas 
d’Angers.  $°. Marie-Cecile  de  Boulflers,  née  le  22. 
Novembre  1726.,  mariée  le  25.  Mai  1744.  à Louis- 
Henri  6'Aubignê  t Marquis  de  Vilandri  dt  de  Savon- 
nieres  en  Touraine , dit  le  Marquis  d’Aubigné  , Ma- 
réchal de  camp  , de  Gouverneur  de  Saumur  dt  du 
Saumurrois  , dtc. 

BOUFFLERS  , en  Picardie , Diocefe  & Inten- 
dance d’Amiens  , Parlement  de  Taris  , Eleélion 
d’Abbeville  , Bailliage  de  Crécy.  On  y compte  45. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche 
de  l’Authic  , à cinq  quarts  de  lieue  E.  un  quart  au 
N.  de  Crécy  , à 4. 1.  dt  tiers  N.  N.  E.  d’Abbeville  , 
8.  & demie  N.  O.  d’Amiens , de  1 5.  dt  trois  quarts 
N.  de  Boulflers  en  Beauvoilis. 

BOUFFRY  , dans  le  Dunois,  au  Gouvernement 
général  d’Oriéanois , Diocefc  de  Blois  , Parlement 
de  Paris , Intendance  d’Orléans , Eleélion  de  Châ- 
teaudun.  On  y compte  94.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 
3. 1.  & quart  S.  O.  de  Châteaudun. 

BOUGAINVILLE  , en  Picardie  , Diocefe,  In- 
tendance «X  Elcclion  d’Amiens , Parlement  de  Paris , 
Doyenné  de  Féquigny.  On  y compte  1 84.  feux.  Cette 
Paroille  eft  à 3.  I.  O.  S.  O.  d’Amiens. 

BUUGAlRüU  , en  Qucrcy  , Diocefc  de  Cahors  , 
Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de  Montau- 
ban  , F.leélion  de  Fige  se.  On  y compte  5.  feux  , 67. 
bcllugues  de  trois  quarts  de  bclluguc  de  feu. 

BOUGAT  ou  Bokcat  , en  Auvergne,  Diocefe 
dt  Eleélion  de  Clermont  , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Riom.  On  y compte  90.  feux.  Cette 
ParoiiTe  eft  u 5.  I.  dt  demie  E.  S.  E.  de  Clermont. 

BOUGEE,  en  Franchc-Comtc,  Diocefe,  Par- 
lement & Intendance  de  Befançon  , Bailliage  & 
Recette  de  Vefoul , Prévôté  de  Juflèy.  On  y compte 
SS*  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  dans  un  pays  de 
montagnes  de  de  bois  , à nne  lieue  S.  S.  O.  de  Juflèy. 

BOUGEROT  , en  Bourgogne  , Diocefe  , Bail- 
liage & Recette  de  Cliâloo  , Parlement  dt  Inten- 
dance de  Dijon.  On  y compte  30.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Saône  , 
•»  une  lieue  H.  K.  de  Cliàlon. 

BOUGES,  en  Berry  , Diocefe  dt  Intendance  de 
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Bourges , Parlement  de  Paris  .Eleélion  d’Iflouduri. 
On  y compte  70.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 4.  1.0. 
un  quart  au  N.  d’Ifloudun. 

BOUGIES  , en  Dauphiné  , Diocefe  & Eleélion 
de  Vienne  , Parlement  de  Intendance  de  Grenoble. 
On  y compte  un  quart , un  6e.  dt  un  24e.  de  feu  pour 
les  fonds  nobles  ; & un  feu  , un  16e. , un  32e.  de 
un  48e.  de  feu  pour  les  biens  taillables. 

B0UG1VAL  , dans  l’Ifle-de-F rance , Diocefe, 
Parlement , Intendance  dt  Eleélion  de  Paris.  On  y 
compte  125.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  près  de 
la  rive  gauche  de  la  Seine,  à une  demi-lieueE.de 
Marly  , & à 2. 1.  & demie  O.  de  Paris. 

B0UGLA1NVAL  , au  Pays-Chartrain  , dans  le 
Gouvernement  général  d’Orléanois  , Diocefe  & 
Eleélion  de  Chartres , Parlement  de  Paris,  Inten- 
dance d’Orléans.  On  y compte  67.  feux.  Cette  Pa- 
roiflès  eft  2.  1.  de  demie  N.  de  Chartres. 

BOUGLON  , Paroiflè  dt  Jurifdiélion  , dans  le 
Bazadois , en  Guyenne , Diocefc  de  Bazas , Parle- 
ment dt  Intendance  de  Bordeaux  , Eleélion  de  Con- 
dom. On  y compte  140.  feux.  Cette  Paroille  eft 
fituée  à 2.  1.  de  la  rive  gauche  de  la  Garonne , dt 
à 6.  1.  dt  demie  E.  N.  E.  de  Bazas. 

BOUGLON  le  Vieux  , dans  le  Bazadois  en  Gu- 
yenne , Diocefe  de  Bazas  , Parlement  dt  Inten- 
dance'de  Bordeaux,  Eleélion  de  Condom  .Jurif- 
diélion de  Bouglon.  On  y compte  6t.  feux.  Cette 
Paroiflè  eil  à un  quart  de  lieue  N.  N.  O.  de  la 
précédente. 

BOUGNEAUX , en  Saintonge , Diocefe  dt  Elec- 
tion de  Saintes , Parlement  de  Bordeaux  , Inten- 
dance de  la  Rochelle.  On  y compte  9s.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Seugre  , 
à un  quart  de  lieue  N.  de  Pons  , dt  à 4.  1.  S.  S.  E. 
de  Saintes. 

BOUGNON  , en  Franche  - Comté  , Diocefe  , 
Parlement  de  Intendance  de  Befançon , Bailliage  , 
Recette  dt  Prévôté  de  Vefoul.  Ou  y compte  57. 
feux.  Cette  Communauté  eft  à 2.  I.  N.  0.  de  Vefoul. 

BOUGON  , en  Poitou  , Diocefe  , Intendance 
& Eleélion  de  Poitiers  , Parlement  de  Paris,  Arron- 
diflèment  de  Lufignan.  On  y compte  6 feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à 6.  1.  & deux  tiers  S.  0.  de 
Poitiers  , dt  3.  S.  O.  de  Lufignan. 

BOUGUEGNEY  ( Ban-de-)  , dans  le  Duché 
de  Lorraine  , Diocefc  de  Toul , Confeil  fouverain 
dt  Intendance  de  Lorraine  , Bailliage  de  Darnay. 
On  y compte  19.  feux. 

BOUGUENAIS  ou  Saint-Jean  de  Bouguenais , 
en  Bretagne  , Diocefe  dt  Recette  de  Nantes , Par- 
lement dt  Intendance  de  Rennes.  On  y compte 
17.  feux , un  tiers  dt  un  quart  de  feu. 

BOUGY  , en  Normandie  , Diocefe  d’Evreux  , 
Parlement  de  Rouen , Intendance  d’Alençon,  Elec- 
tion de  Conchcs  , Scrgenteric  de  la  Ferriere.  On  y 
compte  27.  feux.  Cette  Paroille  eft  & 2.  L R*  O* 
de  Conches. 

BOUGY  , en  Normandie , Diocefe  de  Baycux  , 
Parlement  de  Rouen , Intendance  de  Elecbon  de 
Caen  , Scrgcnterie  d’Evrecy.  On  y compte  *6.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à 3. 1.  S.  O.  de  Caen. 

BOUGY  , dans  l’Orléanais  - Propre  , Diocele  , 
Intendance  dt  Eleélion  d’Orléans  , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  4S-  Cctte  Parolflc  clt 
à 3. 1.  N.  N.  E.  d’Orléans. 

BOUHANS  , dans  la  Brcfle,  Diocefc  de  Lyon, 
Parlement  & Intendance  de  Dijon , Election,  Bai  - 
liage  & Recette  de  Bourg.  On  y compte  100.  eux. 

BOUHANS , en  Bourgogne , Diocefe  . Bailliage 
& Recette  de  Cliâlon  , Parlement  & Intendance  ce 
Dijon  , ReiTort  de  Saint-Laurent.  On  y compte 
47.  feux.  Celte  Paroiflè  eft  » 6. 1.  E-  de  Chxlon. 

BOUHANS  , en  Erancbe-Comtc , Diocefe,  Par- 
trmeut 
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lement  dî  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  de 
Recette  de  Gray.  On  y compte  33.  feux.  Cette 
Parodie  elt  à une  lieue  & demie  O.  N.  O.  de  Gray. 

BOUHANS  lez  Lure  , en  Franche-Comté  , Dio- 
cefe  , Parlement  & Intendance  de  Befançon , Bail- 
liage de  Recette  de  Vcfoul , Prévôté  de  Mont-Juftin. 

On  y compte  19.  feux.  Cette  Communauté  ett  à 
une  lieue  & demie  N.  N.  E.  de  Mont-Juftin. 

BOUHANS  lez  Montbozon  , en  Franche-Comtc, 
Dioccfe , Parlement  de  Intendance  de  Befançon  , 
Bailliage  de  Recette  de  Vcfoul , Prévôté  de  Mont- 
bozon.  On  y compte  23.  feux.  Cette  Communauté 
eft  à une  bonne  demi-lieue  E.  N.  E.  de  Montbozon. 

BOUHERIE  ( la  ) , au  pays  des  Landes , en 
Gafcogne  , Diocefe  de  Dax , Parlement  de  Bor- 
deaux , Intendance  d’Aufch  , Election  des  Landes. 
On  y compte  148.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 10. 1. 
Jï.  de  Dax  , de  7.  de  demie  N.  O.  de  Mont-de- 
Marfan. 

BOUHET  , au  pays  d’Aunis  , Diocefe  , Inten- 
dance de  Election  de  la  Rochelle  , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  80.  feux.  Cette  Parodie  eft  à 
•3. 1.  dt  demie  E.  de  la  Rochelle. 

BOUHEY , en  Bourgogne , Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  dt  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  de 
Recette  d’Amay-le-Duc.  On  y compte  24.  feux. 

BOUH1ER  ou  Lantenay  , en  Bourgogne  , Dio- 
cefe , Parlement , Intendance  , Bailliage  dt  Recette 
de  Dijon.  On  y compte  50.  feux.  Cette  Paroi  lie  eft 
fituée  à une  demi-licuc  de  la  rive  gauche  de  l’Ou- 
<he  , de  à 2. 1.  de  demie  O.  de  Dijon. 

Par  Lettres  du  mois  de  Décembre  1724.  , la 
dénomination  du  Marquifat  de  Lantenay  fut  chan- 
ce en  celle  de  Marquifat  de  Bouhier , en  faveur 
'Antoine-Bernard  Bouhier , Coofeiller  au  Parle- 
ment de  Dijon.  Ces  Lettres  furent  enrégiftrccs  au 
Parlement  de  Bourgogne  le  4-  Janvier  i7*S-,&cn 
la  Chambre  des  Comptes  le  26.  Mai  1728. 

La  Maifon  de  Bouhier  , l’une  des  plus  anciennes 
du  Parlement  de  Bourgogne  , n’eft  pas  moins  dis- 
tinguée par  le  mérite  , que  par  les  charges  dt  les 
dignités.  Elle  a donné  à la  ville  de  Dijon  les  deux 
premiers  Evêques  qui  ont  rempli  ce  Sicge  , dt  à 
l’Ordre  de  Malte  un  Commandeur.  Parmi  plulieurs 
Préfîdents  à Mortier  dt  un  grand  nombre  de  Con- 
feillers  au  Parlement  de  Bourgogne , qui  en  font 
iflus , aucun  n’a  .été  plus  célébré  que  le  fçavant 
Préfident  Bouhier  , l’un  des  4<>-  de  l’Académie 
françoife , très-connu  par  fes  Ouvrages  de  Littéra- 
ture dt  de  Jurifprudence  , dt  fur-tout  par  fes  Com- 
mentaires fur  la  Coutume  de  Bourgogne. 

BOUH1N  ù «Traye  , en  Poitou  , Diocefe  de  la  • 
Rochelle  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Poi- 
tiers , Election  de  Niort.  On  y compte  $4.  feus. 
Cette  Paroiffe  eft  à 7. 1.  N.  un  quart  à l’E.  de  Niort , 
dt  3.  dt  demie  O.  un  quart  au  N.  de  Partenay. 

BOUHON  ou  Saint-André  de  Boubon  , en  Nor- 
mandie , Diocefe  de  Coutances  , Parlement  de 
Rouen , Intendance  de  Caen , Eledion  de  Caren- 
tan,  Sergenterie  de  St.  Eny.  On  y compte  108. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  à une  lieue  dt  demie  S.  S.  O. 
de  Carentan. 

BOUHON  ou  Saint  - Georges  de  Bouhon  , en 
Normandie  , Diocefe  de  Coutances  . Parlement  de 
Rouen  , Intendance  de  Caen  , Eledion  de  Caren- 
tan, Sergenterie  de  St.  Eny.  On  y compte  ioj. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  à un  demi-quart  de  lieue 
N.  de  celle  qui  a donné  lieu  à l’article  precedent. 

BOUHY  , dans  le  Gâtinois-Urléanois  , Diocefe 
d’Auxerre,  Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Or- 
léans , Eledion  de  Gien.  On  y compte  1 1 2.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à 6.  1.  dt  demie  S.  E.  de  Gien, 
dt  2.  dt  deux  tiers  E.  de  Cofne  & de  la  Loire. 
BOUHY  , en  Bourgogne  , Dioccfe  , bailliage  de 
Tome  I. 
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Recette  d’Autun , Parlement  dt  Intendance  de  Bour- 
gogne. On  y compte  20.  feux.  La  Communauté 
de  Bouhy  dépend  de  celle  de  St.  Maurice  , qui  eft 
une  aonexe  de  la  Paroiflè  de  Couches , dont  dépen- 
dent auflt  les  hameaux  de  CorcclJc  dt  de  Niollé. 

BOUJA1LLE  , en  Franche-Comté  , Dioccfe, 
Parlement  dt  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  de 
Recette  de  Salins.  On  y compte  $4.  feux.  -Cette 
Paroiflè  eft  à 3.  1.  E.  S.  E.  de  Salins. 

BOUJAN  , en  Languedoc.  V»ye\  Ranjan. 
BOUJARIJ  , dans  la  Principauté  de  Dombcs  , 
Diocefe  de  Lyon  , Confcil  fouverain  de  Dombes, 
Châtellenie  de  Villeneuve.  On  y compte  feulement 
9.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une  lieue  de  demie 
S.  O.  de  Villeneuve,  de  une  N.  de  Trévoux. 

BOUIL-DARÉ  , au  Comté  de  Bigorre  , en  Gas- 
cogne , Diocefe  de  Tarbes , Parlement  de  Touloufe  , 
Intendance  d’Aufch , Recette  du  pays  de  Bigorre. 
On  y compte  u.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 
*.  1.  O.  S.  O.  de  Bagneres , dt  4.  S.  de  T arbes. 

BOUIL-DEVANT  , au  Comté  de  Bigorre  , en 
Gafcogue  , Diocefe  de  Tarbes  , Parlement  de  1 ou- 
loufe  , Intendance  d’Aufch , Recette  du  pays  de  Bi- 
gorre. On  y compte  18.  feux.  Cette  Communauté 
eft  à quelque  diftance  de  la  précédente. 

BOülL-DROUX  (le),  en  Poitou,  Diocefe* 
de  la  Rochelle,  Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Poitiers,  Election  de  Fonrenay-lc-Comte.  On  y 
compte  88.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 3. 1.  N.  O. 
de  Fontenay  , de  4.  dt  quart  N.  E.  de  Luçon. 

BOUILLAC,  en  Périgord , Diocefe  de  Eledion 
de  Sarlat , Parlement  de  Intendance  de  Bordeaux. 
On  y compte  3$.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 5.  I. 
S.  O.  de  Sarlat. 

BOUILLAC  , au  pays  de  Riviere-Verdun , en 
Gafcogne  , Diocefe  de  Parlement  de  louloufe. 
Intendance  d’Aufch  , Election  de  Riviere-Verdun. 
On  y compte  4.  feux , <5$.  bellugucs  de  un  quart  de 
belluguc  de  feu.  Cette  Paroiflè  eft  à 2.  I.  O.  de 
Verdun  de  de  la  Garonne. 

BOUILLAC , en  Rouergue  , Diocefe  de  Rbodès , 
Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de  Montau- 
ban  , Election  de  Villefranche.  On  y compte  7. 
feux  , 80.  bellugucs  de  demie  de  feu.  Cette  Com- 
munauté cil  lituée  fur  la  rive  droite  du  Lot , à j.l. 
de  tiers  E.  S.  E.  de  Figeac. 

BOU1LLALS  , dans  l’Agenois , eu  Guyenne  , 
Diocefe  de  Election  d’Agen  , Parlement  de  Inten- 
dance de  Bordeaux , Jurifdidion  de  Marmanda. 
On  y compte  6t.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  lituée  fut 
la  rive  droite  de  la  Garonne,  à un  quart  de  lieue 
O.  N.  O.  de  Marinande. 

BJUILLANCOURT , en  Picardie  , Diocefe  & 
Intendance  d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  Montdidier.  On  y compte  55.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  à une  lieue  N.  N.  O.  de  Montdidier. 

BUUILLANCUU.1T,  en  Picardie,  Diocefe  de 
Intendance  d’Amiens , Parlement  de  Paris , Eledion 
de  Bailliage  d’Abbeville.  Un  y compte  tj.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  lituée  à un  tiers  de  lieue  de  la 
rive  droite  de  la  riviere  de  Brcfle  , dt  à 3. 1.  S.  0. 
d’Abbeville. 

BuUiLLANCY  , dans  le  Valois  , au  Gouverne- 
ment général  de  l’Ille-dc-France  , Diocefe  de 
Meaux  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Soif- 
fons,  Eledion  de  Crépy.  On  y compte  82.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à 2.  1.  de  demie  S.  S.  E.  de 
Crépy. 

BOUILLANT , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Au- 
tun , Parlement  & Intendance  de  Dijon , Bailliage 
dt  Recette  de  Beaune.  On  y compte  35.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  à une  lieue  dt  deux  tiers  N.  N.  O.  de 
Beaune.  Il  y a à Bouillant  une  Prévôté  royale. 
BOUILLANT, dans  le  Valois , au  Gouvernement 
Ssssssss 
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L aént dC  rlfle-de-Fraoce, Diocdé  deSeoto  .Par. 
C-mcnf  de  Paris , Intendance  de  Solfions  , 
de  Crcpy.  On  >'  cowpte  76*  ^cux*  Çette  F31,0**16  c“ 
à un  quart  de  lieue  E.  N.  E.  de  Cre'py. 

BOU1LLAS  , Abbaye  d’Hommes  , de  l’Ordre  de 
Cîteaux  , dans  l’Armagnac  , en  Gafcogne , Dio- 
cefe , Intendance  5c  Eledion  d’Aufch  , Parlement 
de  Touloufe  ; fondée  en  1 1 50. , ôcc.  Cette  Abbaye 
eft  en  comme nde  , & elle  vaut  *400.  liv.  de  rente 
au  Sujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  en 
Cour  de  Rome  eft  de  90.  florins. 

BOUILLÉ  , bourg  , en  Anjou  , Diocefc  5c  Elec- 
tion d’Angers,  Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Tours.  On  y compte  1 6 1 . feux.  Ce  bourg  eft  à 7. 1.  & 


tiers  N.  O.  d’Angers. 

BOUILLÉ  ,en  Bretagne,  Diocefc  5c  Recette  de 
Nantes , Parlement  5c  Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  3 6.  feux  , un  tiers  5c  un  quart  de  feu. 

BOÜILLÉ-LOREST  , en  Poitou,  Diocefe  ôc 
Intendance  de  Poitiers , Parlement  de  Paris , Elec- 
tion de  Thouarsi  On  \ compte  178.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à 3.  I.  N.  O.  de  1 houars. 

BOUILLÉ-SAINT-PAUL  , en  Poitou  , Dio- 
ccfc  5c  Intendance  de  Poitiers  , Parlement  de 
Paris  , Elc&ion  de  1 houars.  On  y compte  1 16. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à t.  1.  O.  N.  O.  de  1 houars. 

BOUILLÉ.  l^oye\  l’Hôpital  de  Bouille. 

BOUILLE  ( la  ),  bourg,  en  Normandie  , Dio- 
cefe , Intendance  & Parlement  de  Rouen  , Elec- 
tion de  Ponteaudemcr , Scrgenterie  de  la  Londe. 
On  y compte  2.  feux  privilégiés  5c  90.  feux  tailla- 
blcs.  Ce  bourg  eft  litué  fur  la  rive  gauche  de  la 
Seine  , îl  3.  1.  S.  O.  de  Rouen.  11  y a à la  Bouille 
de  belles  manufactures  de  draps  lins  façon  d’h Ibeuf. 

BOUILLIE  , en  Bretagne  , Diocefe  & Re- 
cette de  Saint-Brieux  , Parlement  ôc  Intendance 
de  Rennes.  'Jn  y compte  1 1.  feux  , un  tiers  de  un 
quart  de  feu.  r 

BOUILLIE  , en  Poitou  , Diocefe  de  la  Rochelle, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Poitiers , Elec- 
tion de  Niort.  Un  y compte  j;.  feux. 

BOUILLON  , en  Normandie  , Diocefe  5c  Elec- 
tion d’Avranches , Parlement  de  Rouen , Intendance 
de  Caen,  Sergcnterie  du  Héraut.  Un  y compte  86. 
feux.  Cette  Paroille  eft  (nuée  près  de  l’Océan,  à 3. 1. 
N.  O.  d’Avranches. 

BOUILLON,  en  Béarn  , Diocefc  de  Lefcar , 
Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , Séné- 
chauflee  & Recette  de  Morlas.  Un  y compte  14. 
feux.  Cette  Paroiflé  eft  fituée  fur  la  rivière  d’Our- 
fon  , à 4. 1.  N.  O.  de  Morlas,  5c  autant  N.  N.  O. 
de  Pau. 

BOUILLON  , Bullio  , jolie  petite  ville  de  France, 
au  Duché  de  même  nom  , dans  le  pays  de  I uxem- 
bourg  , avec  un  Château  bien  fortiiié  , dans  le  1 o- 
cefe  de  Liège  , 5cc.  Cette  ville  eft  iituée  fur  la 
gauche  de  la  riviere  de  Scmois  , à 2.  1.  & demie 
E.  de  Sedan  , autant  N.  de  Carignan  , 5.  N.  U.  di 
Montmedy_,  17.  & demie  S.  S.  O.  de  Liège  , 5.  deux 
ticis  S.  S.  Ü.  de  St.  Hubert , 1 3.  un  tiers  O.  de  Lu- 
xembourg, 18.  N.  O.  de  Metz,  5c  39.  E.  N.  h. 
de  Paris.  Long.  tt.  45.  10.  lat.  40.  47.  t8.  Le 
Château  de  Pouillon  eft  un  polie  important  ; mais  , 
quoique  ce  Château  foii  fitué  fur  un  rocher  efearpé  & 
fort  élevé , il  eft  neanmoins  commandé  de  tous  côtes 
par  des  montagnes  de  roche  vive  , du  foui  met  def- 
quelles  il  paroit  enfoncé.  Lcstlcarpememsdu  rocher 
ot  les  coupures  taillées  en  glacis  font  la  principale 
force  de  ce  Château  , qui  eft  d’ailleurs  prefquc  envi- 
ronné de  la  riviere  de  Scmois.  Les  François  fe  ren- 
trent maître  de  Bouillon  en  1676.',  fit  le  Roi  Louis 
ç V*  donna  alors  ccttte  place  au  Duc  de  ce  nom. 
sa  Majeftc  a la  garde  du  Château  , 5c  Elle  y entre- 
tient une  garnilôu  fuftifantc . 
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U y a un  Gouverneur  pour  le  Duché  de  Bouil- 
lon , un  Commandant  pour  le  Roi  au  Château  , 5c 
qui  a 3600.  livres  d’appointements , un  Major  & un 
Aide-Major. 

La  Principauté  ( 5c  Duché  fouverain  ) de  Bouil- 
lon eft  enclavée  entre  les  Terres  du  Duché  de  Lu- 
xembourg , celles  de  la  Principauté  de  Carignan  , 
celles  de  la  Seigneurie-Abbaye  de  Saint-Hubert  , 
5c  celles  de  la  Principauté  de  Sedan.  Elle  a 4.  lieues 
& tiers  de  longueur,  & environ  la  moitié  de  largeur; 
ce  qui  peut  être  évalué  à 8.  ou  9.  lieues  quarrées. 
Outre  la  ville  de  Bouillon  , on  y compte  onze  Pa- 
roiflës  ; fçavoir  , Afvoye  , la  Bonne  - Fontaine 
Beaumont  , le  Hayon  , Ecurfou  , la  Noie  , Fra- 
moni  , Palifeu , Opont , Woicfey  5c  Plencva.  Indé- 
pendamment de  ces  onze  Paroifles  , il  y a encore 
neuf  gros  villages  ou  bons  hameaux , fçavoir , Saint- 
Pierre  , Corbion  , Fay-dcs-Vencurs  , la  Honville  , 
Noleux  , Saenruenx  , Noire-Fontaine  , Belva  ôc 
Butafa  ; ce  qui  fait  en  tout  vingt-une  Paroifles  ou 
Communautés.  Cette  Principauté  eft  fituée  dans  la 
forêt  des  Ardennes , 5c  par  conféquent  c’cft  un  pays 
rempli  de  bois.  Il  y a d’aflez  bons  pâturages  5c  beau- 
coup de  gibier  , mais  on  y recueille  peu  de  grains. 
La  riviere  de  Semois  , qui  traverfe  le  pays  de  l’E. 
à l’O. , y abonde  en  bon  poiflon.  Le  cours  de  cette 
rivière  eft  fort  tortueux  dans  les  terres  de  la  Prin- 
cipauté dont  il  eft  queftion. 

Il  y a à Bouillon  une  Cour  fouveraine  , établie 
pour  juger  les  différends  qui  naiflent  entre  les  Su- 
jets du  pays.  Mais  outre  ce  Tribunal , le  Duc  fou- 
verain de  Bouillon  a établi  à Paris , où  ilréfideaflcz 
habituellement , un  Confeil  fouverain  pour  juger  les 
appels  en  revilion  des  Arrêts  de  fa  Cour  fouveraine 
de  Bouillon.  Ce  Confeil  eft  compofé  , indépendam- 
ment du  Duc  fouverain  qui  y prelide  quand  il  lui 
plaît , de  fept  Confcillers  , d’un  Secrétaire  & Gref- 
fier , de  trois  Procureurs  5c  de  deux  Huiffiers. 

Du  temps  de  Céfar  , le  pays  de  Bouillon  s’il 
étoit  habite  , le  devoit  être  par  les  Tungri  , Nation 
ou  Peuple  qui  fe  trouvoit  compris  dans  la  Germa- 
nie-Inférieure du  temps  de  l’Empereur  Honorius. 

De  In  domination  des  Romains  , le  pays  de  Bouil- 
lon pafla  fous  celle  des  François.  Lors  du  partage  de  la 
Monarchie  , ce  pays  fe  trouva  compris  dans  le  Ro- 
yaume d’Auftrahc. 

Apres  bien  de  viciffitudes  , le  pays  de  Bouillon 
pafla  au  pouvoir  de  l’Eglilë  de  Liege.  En  1483.  l'E- 
vêque 5c  le  Chapitre  de  Liège  donnèrent  eu  enga- 
gement ce  pays  à Guillaume  de  la  Match. , Seigneur 
de  Lumain.  Celui-ci  céda  le  Duché  de  Bouillon  à 
fon  frère  aîné  , Robert  I.  de  la  M avril , Comte  d’A- 
remberg  5c  Seigneur  de  Sedan  5c  de  Raucourt.  V oye\ 
Sedan.  Robert  I.  fut  tué  au  liege  d’ivoy  , aujour- 
d’hui Carignan,  en  1489. 

Henri-Robert  de  la  Marck  , Prince  de  Sedan  5c 
Duc  de  Bouillon  , meurt  en  1 $74. 11  étoifr  petit-fils 
de  Robert  111.  de  la  Marck  , Duc  de  Bouillon  , 

; rince  de  Sedan  , Maréchal  de  France , mort  en 
1 : 7.  , lequel  étoit  lui-même  petit-fils  de  Robert  I. 

t,  ia  Marck.  Le  même  Henri-Robert  avoit époufé  en 
1358.  Françoife  de  Bourbon , fille  ainéc  de  Louis 
de  Eourbon  , Duc  de  Montpenfier. 

Guillaume-Robert  de  la  Marck , Prince  de  Sedan 
5c  Duc  de  Bouillon  , fils  de  Henri-Robert  , meurt  a 
Genevc  le  premier  Janvier  1 588. , fans  avoir  eteniaric. 

Charlotte  delà  Marck , fbeur  Si  héritière  de  Guil- 
laume-Robert , époufa  en  1591.,  étant  ageede  17. 
ans  , Henri  de  lu  Tour  A’ Auvergne.  , Vicomte  de 
Turenne  5c  d’Oliergues  , 5c  depuis  Maréchal  de 
France.  De  ce  mariage  vint  un  fils  qui  mourut  en 
bas  âge.  Charlotte  de  la  Marck  mourut  elle-même  en 
1 594.  , à 20.  ans , ayant  infticué  fon  mari  pour  fon 
héritier.  Cette  donation  teftamentaire  , quoique 
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contraire  à la  fubftitution  établie  par  le  Duc  Henri- 
Robert  , pere  de  Charlotte  , eut  neanmoins  ion  eftèt 
en  vertu  de  l’accommodement  cjue  fit  Henri  de  la 
Tour  avec  les  prétendants  à cette  fucceflion. 

Henri  de  la  Tour-d’Auvergne  fe  remaria  à Eli- 
fabeth  de  Nafliiu  , dt  mourut  en  1613. 

En  1642.  le  Roi  acquit  Sedan  par  un  échange 
avantageux  à la  Maifon  de  Bouillon.  Ce  fut  Fréde- 
ric-Maurice  de  la  Tour , fils  de  Henri  , qui  traita 
pour  cet  échange  , dont  le  contrat , quoique  conclu 
dès  ladite  année  1642.  , ne  fut  neanmoins  ligne 
qu’au  mois  de  Mars  1652. 

Quant  à Bouillon  , il  fut  plufieurs  fois  pris  & 
repris  par  les  Liégeois  de  les  Seigneurs  de  Sedan. 
Enfin  en  1641.  il  y eut  une  convention  entre  les 
Etats  de  Liege  5c  Frédéric  - Maurice  de  la  Tour  , 
qui  s’obligea  de  remettre  Bouillon  de  de  renoncer 
à tous  fes  droits,  moyennant  la  fomme  de  cent  cin- 
quante mille  florins  de  Brabant , laquelle  foruroc  lui 
fut  payée  en  1658.  Mais  l’Evêque  de  Liege  ayant 
ris  parti  contre  la  France  dans  la  guerre  1672. 
armée  françoife  s’empara  de  Bouillon  en  1676.  Le 
Roi  fit  don  de  cette  Principauté  à fon  Grand-Cham- 
bellan ( Godeffroi-Maurice  de  la  Tour  , fils  de 
Frédéric -Maurice  , dt  neveu  du  Vicomte  de  Tu- 
renne  ) , pour  lapofléder  fous  fa  prote&ion. 

Le  Duc  de  Bouillon  , Godeffroi-Maurice  , meurt 
en  1721. 

Charles-Gotlcffroi  de  la  Tout  - d’Auvergne  , au- 
jourd’hui Duc  de  Bouillon  , dtc. , eft  petit  fils  de 
Godeffroi-Maurice.  11  eft  né  le  16.  Juillet  1706.  , 
de  il  eft  veuf  du  8.  Mai  1740.  de  Marie  - Charlotte 
Sobieska  , dont  il  a eu  i°.  Marie-Louife  Henriette  , 
mariée  le  iç»  Février  1743.  à Jules-Hcrculc-Mcria- 
des  , Prince  de  Rokaii-Montba\on\ôi  20.  Godeffroy- 
Charles-Henri , dit  le  Prince  de  Turenne  , ci-dcvant 
Colonel-Général  de  la  Cavalerie  de  France,  depuis 
1740.  jufqu’en  1759.  .dtc.,  né  le  26.  Janvier  1728., 
marie  le  28.  Novembre  1 743.  avec  Louife-Hcnricttc- 
Gabrielle  de  Lorrainc-Marfan. 

BOUILLON  ( le  ) , en  Normandie  , Diocefe  de 
Séez  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  , Election 
dt  Vicomté  d’Alençon.  On  y compte  100.  feux. 
Cette  Paroiffc  eft  à 2.  I.  de  trois  quarts  N.  N.  E. 
d’Alençon. 

BOUILLY  , en  Champagne,  Diocefe  de  Sens, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons , Elec- 
tion de  Joigny.  On  y compte  S4»  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  à 3. 1.  E.  S.  E.  de  Joigny. 

BOU1LLY  , en  Champagne  , Diocefe  dcElcétion 
deRheims  .Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Châ- 
lons. On  y compte  34.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 
x.  I.  de  tiers  S. O.  de  Rhcims» 

BOUILLY  , en  Champagne,  Diocefe 5c  Election 
de  Troyes  .Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Châlons.  On  y compte  262.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
à 2. 1.  dt  quart  S.  O.  de  Troyes. 

BOUILLY  , dans  l’Orléanois  - Propre  .Diocefe 
& Intendance  d’Orléans  , Parlement  de  Paris  , 
Eleétion  de  Pithiviers.  On  y compte  28.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  à 2. 1.  S.  S.  E.  de  Pithiviers. 

BOUIN  , en  Artois , Diocefe  de  Boulogne  , Con- 
fcil  provincial  de  fouverain  d’Artois  , Parlement 
de  Paris , Intendance  de  Lille  , bailliage  dt  Recette 
de  Kefdin.  On  y compte  24.  feux  de  1 1 6.  perfonnes. 
Cette  Communauté  eft  fituce  fur  la  rivicre  de  Can- 
che  , à une  demi-lieue  O.  un  quart  au  N.  deHefdin. 

BOUIN  ou  l’Ifle  de  Bouin  , aux  frontières  de 
Bretagne  de  de  Poitou.  Voye\  Boin. 

BOUIN  , en  Angoumois  , Diocefe  & Eleftion 
d’Angoulême  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Limoges.  On  y compte  70.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
à x.  1.  dt  demie  E.  S.  E.  d’Angoulême. 

B0U1S , en  Champagne  , Diocefe  de  Langres  , 
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Parlement  5t  Intendance  de  Paris  , Elc&ion  de 
Tonnerre.  On  y compte  62.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  à 6.  l.dtdeux  tiersE.  un  quartauN.de  Tonnerre. 

BOU1S  hors  Rouflat  , en  Limoufin , Diocefe  , 
Intendance  dt  Election  de  Limoges  , Parlement  de 
Bordeaux.  On  y compte  6$.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
à $.  I.  N.  de  Limoges. 

BOUISSE  , en  Languedoc  ..Diocefe  dt  Recette 
de  Narbonne,  Parlement  de  Touloufe  , Généralité 
de  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  20.  feux.  Cette  Paroiffc  eft  à 9.  1.  dt  tiers 
S.  O.  de  Narbonne  , & 2.  dt  trois  quarts  S.  E.  de 
Limoux. 

BOUISSET , en  Languedoc , Diocefe  dt  Recette 
de  Saint-Pons,  Parlement  de  Touloufe  , Généralité 
de  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  31.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 2.  L S.  S.  O. 
de  Saint-Pons. 

BOUISSON  , en  Quercy , Diocefe  de  Cahors  , 
Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de  Montau» 
ban , Eleélion  de  Figeac.  On  y compte  2.  feux  , 
6t.  bellugues  dt  trois  quarts  de  bellugue  de  feu. 

BOUISSON  ou  Burnou , dans  le  Comté  Vcnaif- 
fin  , Diocefe  de  Vaifon  , Judicature  de  Carpentras. 
On  y compte  $0.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  à 
quelque  diftance  de  la  rivière  d’Aiguès  , à une  lieue 
N.  O.  de  Vaifon , 4.  dt  demie  N.  de  Carpentras  , 
dt  7.  N.  N.  E.  d’Avignon.  Le  village  dont  il  eft 
queftion  , fut  bâti  au  milieu  d’un  bois  , dt  devint 
une  Commanderie  des  Tcmplicrs.il  fut  érigé  eu 
Fief  dans  le  feizieme  fieele  fous  le  Collégat  Guil- 
laume de  Clermont.  Ce  Fief  a rafle  fuccelfiveraent 
aux  Maifons  de  Valavoirc  , de  Lincei , de  Pillât  dt 
de  Blanc. 

BOUISSON  (le) , dans  le  Velay , en  Languedoc  , 
Diocefe  de  Recette  de  Mende  , Parlement  de  Tou- 
loufc  , Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  140.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  h J.  1.  N.  O.  de  Mende  , dt  à une  lieue  N.  N.  O. 
de  Marvcjols. 

BOUIT-JOUSSAN  , dans  l'Armagnac  , en  Gaf- 
cogne  , Diocefe  , Intendance  de  Elc&ion  d’Aufch  , 
Parlement  de  Touloufe  , Collefte  du  bas  Arma- 
gnac. On  n’y  compte  point  de  feux  , mais  feulement 
24.  bellugues  dt  un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette 
Communauté  eft  h 2.  I.  O.  de  Nogaro. 

BOUlT-SOUBIRAN.dans  l’Armagnac  , en  Gaf- 
cogne  , Diocefe  , Intendance  & Elc&ion  d’Aufch  , 
Parlement  de  Touloufe  , Colleôe  du  bas  Armagnac. 
On  n’y  compte  point  de  feux  , mais  feulement  50. 
bcllugues  dt  trois  quarts  de  bellugues  de  feu.  Cette 
Communauté  eft  à 2.  1.  O.  S.  O.  de  Nogaro. 

BOULAGES  , en  Champagne  , Diocefe  dt  Elec- 
tion de  Troyes  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Châlons.  On  y compte  74.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  l’Aube  , <1  $.  I.  de 
quàrt  N.  N.  O.  de  T royes. 

BOULAINCOURT  , dans  le  Duché  de  Lorraine, 
Diocefe  de  Toul  , Confeil  fouverain  dt  Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Vczelife.  On  y compte 
feulement  9.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à cinq  quarts 
de  lieue  S.  S.  E.  de  Vczelife. 

BOULANCOURT  , Abbaye  d’Hommes  , de 
l’Ordre  de  Cîteaux  , en  Champagne  , Diocefe  de 
Election  de  Troyes  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Châlons  ; fondée  en  1 149*  pour  des  Cha- 
noines réguliers , qui  la  cédèrent  à l’Ordre  de  Cî- 
teaux en  n$a.  Cette  Abbaye  eft  en  commendc  , 
dt  elle  vaut  5000.  livres  de  rente  au  Sujet  qui  en  eft 
pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft 
de  1 20.  florins.  Parmi  les  tombeaux  qui  font  dans 
l’Eglife  de  l’Abbaye  de  Boulancourt , on  remarque 
celui  de  Saintc-Afceline  , coufine-gcrmaine  de  St. 
Bernard  ; dt  celui  d'Elion  d ’slmoricourt  , Abbé  du 


O U 

icftion.  Ce  dernier  tombeau 
qu’on  puiflê  voir. 

Abbaye  de  Filles  , de  l’Or- 
Diocefe  d’Amiens.  Voye\ 

«qllencourc.  . , 

•gOULAUR,  au  pays  de  Riviere-Verduu  , en 
Gafcoene , Diocefe  de  Lombes  , Parlement  de  Tou- 
loufe  , Intendance  d’Aufch  , Eleétion  de  Riviere- 
Verdun.  On  y compte  3.  feux  , 63.  bellugues  «Sc 
demie  de  feu.  Cette  Paroiflë  eft  à 3.  1.  N.  O.  de 
Lombès. 

BOULAY  , en  Normandie,  Diocefe  , Parle- 
ment, Intendance  & Eleétion  de  Rouen.  On  y 
compte  a.  feux  privilégies  & 24-  faux  taillables. 
Cette  Parodie  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Seine , 
à 2. 1.  S.  S.  E.  de  Rouen. 

BOULAY  ou  Boula  , & en  allemand  Bolshem  , 
Ville,  Bailliage  & Recette  des  Finances,  dans  le 
Duché  de  Lorraine , Diocefe  de  Metz  , Confcil 
fouverain  & Intendance  de  Lorraine.  On  y compte 
196.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rive  gauche 
d’un  ruifïeau  appelle  Kaltzbach  , à 3. 1.  & demie  S. 
O.  de  Saar-Louis,  & 12.  & demie  N.  N.  E.  de 
Nancy.  Long.  24.  18.  40.  lat.  49*  14-  1°.. Il  y a à 
Boulay  un  Hôtel-de-Ville  , qui  eft  bien  bâti , & un 
Couvent  de  Récollets  Irlandois  , auxquels  on  a 
cédé  le  Château , où  ils  fc  font  établis.  Une  rue 
entière  de  la  ville  dont  il  eft  queftion , eft  occupée 
par  les  Juifs , qui  y ont  une  Synagogue. 

Le  Bailliage  de  Boulay  eft  borné  au  N.  par  celui 
de  Bouzonville  & par  le  Comté  de  Saarbruck  , au  S. 
parles  Terres  de  l’Evêché  de  Metz  & par  le  Bail- 
liage de  Dicuzc  , à l’E.  par  celui  de  Zarguemines  , 
de  à l’O.  par  les  Terres  de  Metz.  Il  a 7.  lieues  de 
longueur  fur  6.  de  largeur.  Il  eft  arrofé  de  faNied 
& de  pluficurs  ruüTeaux.  C’cft  un  pays  mêlé  de 
montagnes  , de  vallées  , de  plaines  & de  bois , & 
où  il  y a de  hons  pâturages.  Ce  Bailliage  eft  entiè- 
rement du  Diocefe  de  Metz.  Mais  tout  ce  qui  eft 
compris  dans  le  Bailliage  de  Eoulay  , ne  dépend 
point  de  la  Lorraine  , car  il  y a plufieurs  Terres 
étrangères  qui  y font  enclavées.  Le  Comté  de 
Créangc  eft  la  principale  de  ces  Terres  : enfuite  vien- 
nent celles  du  Comté  de  Naflau  , &c. 

BOULAY  , dans  le  Maine  , Diocefe  & Eleétion 
du  Mans , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours. 
On  y compte  82.  feux.  Cette  Paroiflë  eft  à 3.  I.  & 
demie  O.  un  quart  au  S.  d’Alençon , & 9.  & demie 
N.  N.  O.  du  Mans. 

BOULAY  ( le  ) oh  le  Bouley,  en  Normandie  , 
Diocefe  de  Lizieux , Parlement  de  Rouen  , Inten- 
dance d’Alençon , Election  de  Bernay.  On  y compte 
120.  feux. 

BOULAY-MORIN  ( le  ) , en  Normandie  , Dio- 
cefc  d’Evrcux  , Parlement  & Intendance  de  Rouen , 
Eleétion  de  Pont-de-1’ Arche  , Scrgenterie  d’Acqui- 
gny.  On  y compte  un  feu  privilégié  & 65.  feux  tail- 
lables.  Cette  Paroiflë  eft  à une  lieue  & deux  tiers 
N.  un  quart  à l’E.  d’Evreux. 

BOULAYE  ( la  ) , en  Bourgogne  , Diocefe 
d’Autun , Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bail- 
liage & Recette  de  Montccnis.  On  y compte  8$. 
feux.  Cette  Paroiflë  eft  fituée  près  de  l’Arroux  , à 
trois  quarts  de  lieue  N.  N.  O.  de  Toulon  , à 4. 1. 
& tiers  O.  S.  O.  de  Montccnis,  & S.  & tiers  S. 
S.  O.  d’Antun. 

Tar  Lettres  d’Avril  1619.,  regiftrées  au  Parle- 
ment de  Dijon  le  7.  Mars  1720.,  la  Terre,  Sei- 
gneurie & Baronnie  de  la  Boulaye  fut  érigée  en 
Marnuifat  en  faveur  d’Edme  de  Rochefort , Seigneur 
de  Plcuvanat  , Lieutenant-Général  au  Gouverne- 
ment de  Nivernois , Bailli  d’Autun , qui , de  Jacque- 
linc.Philippe  de  Pontalier , eut , entre  autres  en- 
fant* , François  de  Rochefort , Marquis  de  la  Bou- 
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laye  , Baron  de  Cerci , Sire  de  Ch&tillon-en-Bazois ,’ 
marié  le  11.  Août  1658.  à Magdeleine  Foucquet 
de  Chajlain  , coufine-germaoie  de  la  Maréchale  de 
Bellefonds*  Leur  fille  unique  , Marie  de  Rochefort, 
porta  en  1 68 1 . le  Marquifat  de  la  Boulaye  en  dot  à 
Nicolas  de  Ckaugy  , Comte  de  Rouflillon  , dont  le 
fils  , Michel  de  Chaugy,  Marquis  de  la  Boulaye  , 
étant  mort  peu  de  temps  après  fa  mcrc  , à l’âge 
de  7.  ans  , tous  les  biens  qui  avoient  été  donnés  à 
cette  Dame  en  dot  , retournèrent  à fon  ayculc 
maternelle  , par  le  droit  de  reverfion  ftipulé  ait 
contrat  de  mariage.  Celle-ci  difpofa  en  'Mai , eu 
1691.,  du  Marquifat  de  la  Boulaye,  en  faveur  de 
Louis-Chriftophlc  Gigaut , Marquis  de  Bellefonds , 
Gouverneur  de  Capitaine  des  Chaflès  du  Château  de 
Vincenncs , fils  de  Bernardin , Marquis  de  Belle- 
fonds , Maréchal  de  France  , & de  Magdeleine 
Foucquet  de  Chaftain  , à la  charge  d’écarteler  l’écu 
de  fes  armes  de  Rochefort  & de  Foucquet-Chaflain  , 
à peine  de  reverfion  à Bernardin  Foucquet , Comte- 
de  Chaflain  & aux  fiens.  Louis-Chriftophle  mourut 
le  3.  Août  1692. , laiflant  de  fa  femme  Marie-Olympe 
de  la  Porte  - Ma*arin  , Louis-Charles-Bcrnardin  , 
Marquis  de  Bellefonds  , en  faveur  duquel  le  titre 
de  Marquifat  de  la  Boulaye  fut  confirmé  par  Lettres 
d’Oélobre  1696.  , regiftrées  en  la  Chambre  des 
Comptes  de  Dijon  le  4.  Mai  1698.  Son  fils  unique, 
Charles-Bernardin-Godeffroi  , Marquis  de  Belle- 
fonds  , décédé  en  1745.,  avoit  époufe  Maric-Su- 
zanne-Armande  du  Châtelet-de-CUmont , raere  d’une 
fille  née  pofthume , & morte  en  bas  âge , de  laquelle 
a hérité  la  Marquife  de  Fervaque. 

Le  Marquifat  de  la  Boulaye  étoit  poflede  en 
1725.  en  fiunple  fief, par  Demoifelle  Marie  d'/îrlay. 

BOULAZAT  , en  Périgord , Diocefe  & Eleétion 
de  Périgueux  , Parlement  Ôt  Intendance  de  Bor- 
deaux. ün  y compte  Çi.  feux.  Cette  Paroiflë  eft  à 
$.  1.  O.  N-  O.  de  Périgdeux. 

BOULBE  ( la  ) , en  Quercy  , Diocefe  & Elec- 
tion de  Cahors  , Parlement  de  Touloufe  , Inten- 
dance de  Montauban.  On  y compte  6.  feux  , 75. 
bellugues  & un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette  Pa- 
roiflë eft  à 4. 1.  & tiers  0.  S.  O.  de  Cahors. 

BOULBENE  ( la  ) , en  Languedoc  , Diocefe  & 
Recette  de  Caftres  , Parlement  & Généralité  de 
Touloufe,  Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
39.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 3. 1.  N.  N.  E.  de 
Caftres. 

BOULBON,  en  Provence,  Diocefe  d’Avignon , 
Parlement  & Intendance  d’Aix , Viguerie  & Recette 
de  Tarafcon.  On  y compte  7.  feux  & demi  de  ca- 
daftrc.  Cette  Paroiflë  elt  fituée  au  pied  d’une  mon- 
tagne , à une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  da 
Rhône , vis-à-vis  de  l’embouchure  du  Gardon , à une 
lieue  Si  tiers  N.  N.  E.  de  Tarafcon  , 2.  & demie  S. 
S.  O.  d’Avignon,  & 12.  O.  N.  O.  d’Afa. 

Par  Lettres  d’Oétobrc  1608. , regiftrées  à Alt  le 
10.  Janvier  1 609. , la  Terre  , Seigneurie  & V»*0®** 
deBou/Aon  fut  érigée  en  Comté  en  faveur  à'AsuM 
d 'Oraifon  , pere  d’Alphonfe  , & ayeul  d’Andrc  II. 
qui , (e  voyant  fans  enfants  , vendit  le  Comte  de 
Boulbon  à Cecile-Julie  de  Fourbin~de-la-Roque , 
veuve  de  René  de^?JO«/x  de  Raoujfct , Seigneur  de 
Saint-André  & mere  de  Silvy  de  Raoulx-RaouiTet , 
Comte  de  Boulbon  , Seigneur  de  Saint-Andre-i  ie- 
zoargues  , élu  premier  Conful  d’Aix  , Procureur  da 
Pays  de  Provence  , en  1683.  , & reçu  Prcudent  à 
Mortier  au  Parlement  de  Provence  en  1694-  B ie 
maria  avec  Marie  de  Boithon  , de  laquelle  vint  Za- 
charie de  Raouflët , Comte  de  Boulbon  , Préudent 
à Mortier  après  la  mort  de  fon  pere.  II  eut  de  Ion 
mariage  avec  Thérèfe  de  Lombard  , des  Marquis  de 
Mootauroux  , Jofeph  de  Raouflet , Comte  de  Boni- 
bon  , Préfident  à Mortier  , &c.  , mort  à Avignon  en 
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1 7«  i.  Il  aroit  étc  allie'  en  1 7 j 3 . à Henriette  d’E/rmvv 
de  moijfac  , fille  de  Jean-l.ouis-Hyacinthe  , Con- 
ieillerau  Parlement  de  Provence  , de  laquelle  il  a 
Jaifle  i°.  Louis -Zacharie  de  Raoulx-Kaouflet  , 
Comte  de  Boulbon , &c. , & i°.  Sylvie  de  Raoulx- 
Raouilet-Boulhon. 

Silvy  de  Raoulx  - RaouJJ'ct  , le  même  que  nous 
avons  nomme  ci-devant  , ctoit  iflii  au  7e.  degré  de 
Jacques  de  Raoulx  , à qui  le  Roi  René  donna  les 
qualités  de  Noble  dans  diverfes  Lettres  de  l’an  1457. 
C’cft  de  ce  même  Jacques  que  defeendent  i°.  la 
branche  des  Marquis  de  Seillom-Raouffet , & celle 
des  M.  M.  de  Raouffet  établis  à Taralcon  : cette 
derniere  a donne  des  Chevaliers  de  Commandeurs 
de  1 Ordre  de  Malte  , & un  premier  Conful  d’Aix 
& Procureur  du  pays  de  Provence  en  1701. 

BOULEDAMONT  , en  Rouflillon , Dioccfe  de 
Perpignan,  Conicil  fupérieur,  Intendance  , Vigue- 
gucrie  de  Recette  de  Rouflillon.  On  y compte  feu- 
lement iï.  feux. 

BOULEMBERG  , dans  le  Boulonnois , en  Pi- 
cardie , Dioccfe  «St  Recette  de  Boulogne  , Parle- 
ment de  Paris  , Intendance  d’Amiens.  On  y compte 
106.  feux.  Cette  Communauté  cft  à une  lieue  E.  S. 
E.  de  Boulogne. 

BOULENE  ou  Boulenne,  ville  , au  Comté  Ve- 
H3iflîn,  Diocefe  de  Saint-Paul-trois-Chitcaux,  Ju- 
dicature  de  Valréas.  On  y compte  700.  feux.  Cette 
ville  cft  fituée  fur  la  rivicre  de  Lctz  , à une  lieue 
S.  S.  E.  de  Saint-Paul-trois-Châtcaux  , une  & deux 
tiers  E.  du  Rhône  & du  Pont-du-Saint-Efprit , 3.  <5c 
demie  O.  S.  O.  de  Valrcas  , 6.  N.  O.  de  Carpentras , 
& 7.  N.  d’Avignon.  La  ville  dont  il  eft  queftion  , 
eft  une  Seigneurie  avec  haute  , moyenne  & baffe 
Jufticerla  moitié  de  cette  Seigneurie  eft  du  Domaine 
de  la  Chambre  Apoftoliquc  ; i’autre  moitié  , qui  cft 
dans  la  mouvance  de  ladite  Chambre  , appartient  au 
College  de  Saint-Nicolas  d’Annecy  d’Avignon. 

Vers  la  fin  du  huitième  fiecle  , Gerard-Hugues- 
Adhémardc  Monrcil  , Duc  de  Gcncs , Vicomte  de 
jMarfeillc,  fonda  un  Monallcrc  de  l’Ordre  de  Saint- 
Benoît  , fous  l'invocation  de  Saint-Martin , & le 
rendir  dépendant  de  l’Abbaye  de  l’Ifle-Batbe.  Ce 
jVlonaftcrejfut  fondé  à l’endroit  même  où  eft  ’i  pré- 
lent  la  ville  de  Boulene  : il  n’y  avoic  alors  en  cet 
endroit  ni  ville  ni  village  , «5c  c’eft  du  ruonaftere  de 
Saint-Martin  que  s’eft  formée  la  ville  de  Boulene. 
Cette  ville  ou  bourg  étoit  connue  au  commencement 
finis  le  notn  de  Bargum  bonx  Gcnelx  , & c’eft  de-là 
que  s’eft  formé  infenfiblemcnt  le  nom  de  Boulene. 
Au  refte  , cette  ville  cft  ficuée  dans  une  contrée 
fertile  «5c  agréable. 

BOULER  ET  , village  qui  fait  partie  de  la  Pré- 
vôté de  Bannerois , du  Reflôrtde  Sancerrc  en  Berry. 

BOULES  & Neux  ou  Bouilles  , en  Artois  , Dio- 
cefe d’Amiens  , Confeil  provincial  & fouverain 
d’Artois , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Lille  , 
Bailliage  & Recette  de  Hefdin.Ony  compte  9.  feux  & 
41.  per fonnes. Cette  Paroiflé  eft  à }.  l.S.  E.de  Hefdin. 

BOULETERANES  , bourg  , en  Rouflillon  , 
Diocefe  de  Perpignan  , Confeil  fupérieur , Inten- 
dance & Recette  «le  Rouflillon.  On  y compte  170. 
feux.  Ce  bourg  eft  à 4. 1.  & trois  quans  O.  S.  O.  de 
Perpignan. 

BOULEURS  , dans  la  Brie-Champcnoife  , Dio- 
ccfe & Elcftion  de  Meaux  , Parlement  & Inten- 
dance de  Paris.  On  y compte  1 14.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè  eft  à une  lieue  & demie  S.  un  quart  à l’£.  de 
Meaux. 

HOULEUSE  , en  Champagne  , Dioccfe  & Elec- 
tion de  Rheims , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Châlons.  On  y compte  ji.  feux. 

BOULEY  , en  Normandie.  Voye\  Boulay. 
BOULHONAC  , en  Languedoc  , Diocefe  Sc 
Tome  I. 
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Recette  de  Carcaflônne  , Parlement  de  Généralité 
de  Touloufc  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  17.  feux.  Cette  Paroiflé  cftfituéc  h quelque 
diftance  du  Canal-Royal , & à une  lieue  E.  N.  E. 
de  Carcaflônne. 


BUyLWl'  . aans  « oourdelois , en  Guyenne 
Dioccfe  , Parlement  , Intendance  & Eleftion  de 
Bordeaux,  Jurifdiélion  delà  petite  Prévôté  d’Enrre- 
deux-Mers.  On  y compte  1 31.  feux.  Cette  Paroiflé 
ett  iitucc  fur  la  nve  droite  de  la  Garonne  , ù une 
bonne  lieue  E.  S.  E.  de  Bordeaux.  De  Bouline  dé- 
pendent , comme  Aides  , la  Communauté  de  la 
Trame  de  108.  feux  , & ccile  de  Carignac  de  101. 
feux.  La  première  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la 
Garonne  , à une  demi-lieue  S.  E.  de  Bouliac  : celle 
de  Carignac  ou  Carignan  eft  à une  lieue  N.  E.  de 
Bouliac. 

BOULIGNEY , en  Franche-Comté  , Diocefe 
Parlement  & Intendance  de  Befançon  , Bailliage’ 
Recette  & Prévôté  de  Vefoul.  On  y compte  3 c.  feux! 
Cette  Paroiflé  cft  fituée  fur  la  rivicre  de  Lanterne 
à 3.  I.  & deux  tiers  N.  un  quart  à l’E.  de  Vefoul.  * 
B?HI,'lGNEUX  ’ Paroi"e  avec  titre  de  Comté 
& chef- lieu  d’un  Mandement  particulier , dans  la 
Brefle , Diocefe  de  Lyon  , Parlement  «5c  Intendance 
de  Dijon  , Elcétion  de  Bourg.  On  y compte  1 *. 
feux.  Cette  Paroiflé  eft  à $.  1.  S.  O.  de  Bourg.  * 
BOULIGNY , dans  le  Gâtinois-Fran«jois  , Dio- 
cefe de  Sens , Parlement  & Intendance  de  Paris  , 
Election  de  Nemours.  On  y compte  106.  feux! 
Cette  Paroiflé  eft  h une  lieue  & demie  S.  de  Nemours. 

BOULIGNY , dans  le  Duché  de  Bar , Diocefe 
dcToul,  Confeil  fouverain  & Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  d’Erain.  On  y compte  jo.  feux. 
Cette  Paroiflé  eft  à j.  I.  «5c  demie  N.  E.  d’Etain. 

BOULIN  , au  Comte  de  Bigorre  , en  Gafcogne 
Diocefe  de  Tarbes,  Parlement  de  Touloufc  In! 
tendance  d’Aufch  , Recette  du  pays  de  Bigorre. 
On  y compte  feulement  11.  feux. 

BOULLANCOURT , dans  l'Orléanois-Propre 
Diocefe  & Intendance  d’Orléans  , Parlement  de 
Paris  , Ele&ion  de  Pithivicrs.  On  y compte  73.  feux. 
Cette  Paroiflé  eft  fituée  fur  la  riviere  d’Eflônne  * 
à j.  1.  N.  E.  de  Pithivicrs. 


BOULLANGE  , dans  le  Duché  de  Bar,  Diocefe 
de  Toul  , Confeil  fouverain  «5c  Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  de  St.  Michel,  Prévôté  de  Sancy. 
On  y compte  60.  feux. 

BOULLARS,  dans  le  Valois , au  Gouvernement 
general  de  l’Ifle-dc-Frauce  , Diocefe  de  Meaux 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Soillbns , Elec! 
rion  de  Crépy.  On  y compte  4$.  feux.  Cette  Paroiflé 
ell  j 3.  I.  <5c  quart  S.  E.  de  Crépy. 

BOULLAY  ( le  ) , en  Touraine  , Diocefe  , In- 
tendance & Eleélion  de  Tours  , Parlement  de  Paris. 
On  y compte  1 38.  feux.  Cette  Paroiflé  eft  à 4.  |. 
& trois  quarts  N.  E.  de  Tours. 

BOULLE  , en  Dauphiné  , Diocefe  de  Die  , Par- 
lement & Intendance  de  Grenoble  , Elc&ion  de 
Montelimart.  On  y compte  un  demi  , un  tûe.  & 
un  3 le.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; & un  feu  , 
un  48e.  & un  96e.  de  feu  pour  les  biens  taillablcs! 

BOULLE-DEUX-EGL1SES,  au  Pnys-Chartrain, 
dans  le  Gouvernement  général  d’Orîcauois,  Diocefe 
de  Chartres  , Parlement  «5c  Intendance  de  Paris  , 
Election  de  Dreux.  On  y compte  80.  feux.  Cette 
Paroiflé  eft  à 1.  I.  S.  un  quart  à l’E.  de  Dreux. 

BOULLE-M1NOIS  , au  Pnys-Chartrain,  dans 
le  Gouvernement  général  d’Orléanois  , Diocefe  de 
Chartres , Parlement  & Intendance  de  Paris , Elec- 
tion de  Dreux.  On  y compte  61.  feux.  Cette  Pa- 
roiflé eft  à 1. 1.  S.  S.  E.  de  Dreux. 

BOULLE-TH1ERRY  , au  Pays-Chartrain  , dans 
le  Gouvernement  général  d’Orléanois , Diocefe  d* 
T ttttttt 
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Chartres , Parlement  & Intendance  de  Pans,  Elcc- 
éj"*  de  Dreux.  On  y compte  144-  feux.  Cette  Pa- 
Se  cft  5 1.  & quart  S.  E.  de  Dreux. 

BOULLEAUX,  dans  le  Laonnois,  au  Gouver- 
nement general  de  l’Ifle-dc-France  , Diocefc  & 
EJc«flion  de  Laon  , Parlement  de  Paris , Intendance 
deSoiflbns.  On  y compte  53.  feux. 

BOULLERET  , en  Berry,  Diocefc,  Intendance 
& Election -de  Bourges,  Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  100.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituce  fur  la 
rive  gauche  de  la  Loire  , vis-à-vis  de  Cofnc , à a.  L 

N.  de  Sancerre  , & 9.  N.  E.  de  Bourges. 

BOULLET  , dans  Türléanois-Propre  , Diocefe , 

Intendance  & Eleélion  d'Orléans  , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  83.  feux.  Cette  Paroifle  efl  à 
a.  1.  N.  O.  d’Orléans. 

BOULLEV’ILLE  , en  Normandie , Diocefe  de 
Lizieux  , Parlement  & Intendance  de  Rouen,  Elec- 
tion de  Ponteaude’mer , Sergcntcric  du  Mcnil.  On 
y compte  3.  feux  privilégies  de  88.  feux  taillablcs. 
Cette  Paroifle  efl  à a.  1.  O.  de  Ponteandemer. 

BOULLOUZE  ( la  ) , en  Normandie  , Diocefe 
d’Avranches  , Parlement  de  Rouen,  Intendance  de 
Caen  , Election  de  Mortain , Sergcntcric  de  Cor- 
belin.  On  y compte  33.  feux. 

BOULOC  , dans  le  Bazadois  , en  Guyenne  , 
Diocefe  de  Bazas  , Parlement  & Intendance  de 
Bordeaux , Election  de  Condom  , Jurifdiélion  de 
Lerm.  On  y compte  feulement  1 1.  feux. 

BOULOC  , en  Quercy  , Diocefc  de  Eleélion  de 
Cahors  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de 
Montauban.  On  y compte  3.  feux  , 78.  bcllugucs 
de  demie  de  feu.  Cette  Paroifle  cft  à une  lieue  N. 

O.  de  Lauzcrte  , de  8.  N.  O.  de  Montauban.  Il  y a 
à Bouloc  un  Prieuré  qui  vaut  800.  liv.  de  rente  , 
quittes  de  toutes  charges,  an  Sujet  qui  en  eft  pourvu. 

BOULOC , en  Languedoc,  Diocefe,  Parlement, 
Gc'néralité  de  Recette  de  Touloufe,  Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  1 54.  feux.  Cette  Paroifle 
cft  à 4. 1.  N.  O.  de  Touloufe. 

BOULOGNE  , Bononia  , ville  ancienne , grande 
de  belle  , en  Picardie  , capitale  du  Eoulonnois  , 
chef-lieu  d’un  Gouvernement  particulier  de  d’une 
Recette  , avec  un  Evêché  fuffragant  de  Rheims  , 
une  Sénéchauflce  , un  Bailliage  Prévôtai , une  Ami- 
rauté , une  Mai  tri  fe  des  Eaux  de  Forêts , une  JVlaré- 
chautTée  , un  Bureau  des  Traites,  dec. , du  Reflort 
du  Parlement  de  Taris , de  de  l’Intendance  d’Amiens. 
On  y compte  260.  feux  de  dénombrement  général 
de  ancien  , 1600.  maifons  dont  400.  dans  la  ville— 
liante  de  1 aco.  dans  la  viilc-baflc  , de  7500*  person- 
ne:. de  tout  âge  , de  tout  face  de  <!c  tout  état  , 
dont  1500.  dans  la  ville -haute  5c  6oco.  dans  la 
ville-balle.  Cette  ville  cft  Située  près  de  la  mer, 
a l’embouchure  de  la  Lianne  , à 6. 1.  S.  de  Calais  , 
11.  de  demie  S.  O.  de  Dunkerque,  16.  deux  tiers 
N.  O.  d’Arras,  18.  deux  tiers  N.  N.  O.  d’Amiens, 
41.de  deux  tiers  N.  O.  de  Rheims  , 7.  5c  demie  O. 
N.  O.  de  The'rouennc  , 7.  de  quart  O.  un  quart  au 
S.  de  St.  Omcr  , 5c  38.  N.  un  quart  à l’O.  de  Paris. 
Long.  19.  16.  44.  lar.  $o.  43.  31. 

La  ville  dont  il  cft  queftion  , eft  une  des  plus 
anciennes  du  Royaume.  Les  ruines  des  anciens 
eduices  qu’on  y a découvertes  en  divers  temps  , de 
qui  font  compofécs  de  ciment , de  pierres  hifes  de 
de  carreaux  rouges,  ainfinuebâtiflbicntles  Romains, 

qu  ctoit  conftruitc  la  Jour  d'Ordrt  qu’on  a vue 
ong-temps  à Boulogne  , ne  permettent  pas  de  dou- 
ter de  l antiquité  de  Cette  ville.  On  y a auffi  décou- 
vert quantité  d’anciens  tombeaux , des  idoles  , des 
chnfS  a dc'i  » qui  confirment  la  même 

01  JL;  A Cm-  Vn  Pcut  «jouter  les  grands  chemins 

oui  * millta,rcs  des  Romains  qui  y aboutiflent  , 

■ ^ prouvent  que  du  temps  de  ce  peuple  fameux. 
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la  ville  de  Boulogne  tenoit  un  rang  diftingué  parmi 
celles  de  la  Belgique. 

Ces  preuves  cependant  n’ont  point  empêché  que 
les  Si, avants  n’aient  été  partagés,  lorfqu’il  a été 
queftion  de  déterminer  fi  cette  ville  étoit  le  Gcf- 
foriacut  & Ylcius  Bonus , où  Ccfar  5c  les  Romains 
faifoient  leurs  embarquements  pour  palier  des  Gau- 
les dans  la  Bretagne  : chacun  a pris  fon  parti  IJ- 
deflus  félon  fes  lumières  de  félon  fes  préjugés. 
Quant  à Gejforiacum  , la  queftion  eft  décidée  il  y a 
long-temps.  Eumenius-Pacatus , dans  le  Panégyrique 
qu’il  prononça  à l’honneur  de  Confiance  - Chlore 
pere  de  Conftantin  le  Grand  , parle  d’une  expédi-* 
tion  que  fit  cet  Empereur  contre  le  tyran  Caraujîus 
de  contre  les  Ecumeurs  de  mer  qui  s’étoient  faifis 
de  la  Ville  de  du  Port  Gejforiaque  : il  fait  mention 
d’une  cftacade  par  le  moyen  de  laquelle  ce  Prince 
avoit  fertrié  l’entrée  du  Port  pour  les  empêcher  de 
fortir.  Le  meme  Auteur , dans  un  autre  difeours 
qu’il  prononça  depuis  en  l’honneur  de  Conftantin , 
dit  politivement , en  relevant  cette  aélion  de  Conf 
tance  fon  perc  , que  c’étoit  au  Port  de  Boulogne 
qu’elle  s’étoit  paflcc  : ( Excrcitum  ilium  , qui  Bono- 
nienlis  oppidi  Littus  infederat , terrâpariier  ac  mari 
fepjtt  ).  On  voit  par  ces  deux  partages  qa'Eumenius- 
Pacatus  fc  fert  indifféremment  de  Gejforiacenfe  5c 
de  Bononienfe  Littus. 

Un  Anonyme  qui  a écrit  la  vie  de  Conftantin 
le  Grand  , 5c  laquelle  Henri  de  Valois  a fait  impri- 
mer à la  fin  de  fon  Ammien-Marccllin  , dit  que  ce 
Prince  ayant  découvert  les  mauvais  deflèins  qu’on 
avoit  formé  contre  lui  à la  Cour  de  Dioclétien  , fe 
retira  fecretement , 5e  qu’après  avoir  traverfé  l’Ita- 
lie 5c  les  Alpes  avec  une  extrême  célérité  , il  ar- 
riva enfin  à Boulogne  , que  les  Gaulois  nommoient 
autrefois  Gejforiaque : (Qui  utSeverumper  ltaliam 
trarfiens  vitaret , jfummJ  fcjlinatione  , veredis  vofi 
fe  truncatis  , Alpes  tranfgrejfus  ai  patrem  Conflan- 
untium  venit  apud  Bononiam , quam  Galli  prias 
Getïbriacum  va ca bâtit  ). 

Il  fuit  de  ces  diverfes  preuves  que  Gejforiaque 
avoit  changé  de  nom  ; & il  y a apparence  que  le 
nom  de  Boulogne  lui  fut  donné , parce  que  les  Ro- 
mains y avoient  établi  une  Colonie  tirée  de  Bologne 
en  Italie.  Ce  que  dit  Malbranq  d’un  certain  Bono- 
nius , qu’il  prétend  lui  avoir  donné  fon  nom , n’eft 
point  foutenable.  Enfin,  dans  les  fragments , ainfî 
que  dans  les  Tables  Géographiques  , publiés  par 
Pcutinger , il  cft  dit  pofitivement  que  GeJJoriaauc 
eft  la  ville  de  Boulogne  : Gejjoriacum  quod  nunc  Bo- 
nonia. ( Cellarius  , le  P.  le  Quien , le  P.  de  Mont- 
faucon  , Ôcc.  ). 

Les  Peres  le  Quien  & de  Montfaucon  croient 
aufli  ciue  Boulogne  étoit  Ylcius  ou  YIccius  Portus 
de  Céfar , 5ec.  Parmi  plufieurs  preuves  qu’en  donne 
le  premier,  dans  une  fçavante  DilTertation  qui  a etc 
imprimée  dans  les  Mémoires  de  Littérature  publies 
par  le  Perc  des  Moins  de  l’Oratoire  , il  emploie 
celle-ci.  m Tlaccr  ce  Port  (dit-il)  I Calais  ou  à 
»Sangatc , c’eft  peu  entendre  la  route  que  Ccfar  a 
«tenue  en  fortant  de  fon  Port , 5c  ne  pas  aflezcom-. 
«prendre  la  fituation  des  lieux.  Ce  Général  notjs 
» raconte  qu’il  alla  d’abord  donner  dans  les  falai- 
«fes  de  Tille  i &,  à ce  que  témoignent  lesEcnvains 
«Anglois  , dans  l’ouverture  qui  forme  le  Port  de 
«Douvres,  il  fut  repoufle  parles  Bretons  ; de  ma- 
«niere  qu’il  fut  obligé  d’aller  trois  ou  quatre  heues 
«plus  loin  chercher  une  terre  pleine  où  il  pût  def- 
« cendre  avec  moins  de  réfiftanec.  Cet ; endroit  ou  u 
«débarqua  en  effet , fut  celui  dont  j’ai  déjà  Tarie  , 
«fituc  dans  les  Dunes,  vis-à-vis  de  Saneatc  & de  Ca- 
«lais.  Dès  la  fortic  du  Port , Cëlar  fe  Icroit  apperen 
«du  danger,  5c  n’auroitpas  été  trois  ou  quarre  lieues 
«plus  loin  donner  dans  des  falaifes  dont  la  hauttuï 
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•croit  un  obftaclc  des  plus  fcnfibles  à la  defeente. 
» Cette  raiion  me  faffit  pour  faire  voir  que  Calais 
•ne  fut  jamais  le  lieu  de  l’embarquement  de  Céfar. 

Cette  raifon  & pluficurs  autres  qu’a  employées  le 
Perc  le  Quicn  dans  fa  fçavantc  Differtation  que 
nous  venons  de  citer , prouvent  qu’il  étoit  convaincu 
que  Boulogne  étoit  l 'lecius  Portut  des  anciens  , ôc 
elles  convaincront  tout  Leéieur  qui  ne  fera  pas  pré- 
venu. Cependant  M.  Danville , Ecrivain  fort  relpcc- 
‘étendue  dcfesconnoiflânces , ne  fait  point 
difficulté  de  préférer  l'opinion  de  Combien  , celle  de 
du  Conge  ôc  de  pluficurs  autres  qui  l’ont  précédé  , 
& qui  tous  penfent  que  le  Port  lecius  ou  Inus  cft 
TPitSand  ou  Wijfand  , entre  Calais  ôc  Boulogne 
à 1. 1.  <3c  demie  O.  S.  O.  de  la  première  de  ces  villes  * 
« 4-  N.  un  quart  à l’O.  de  la  dernicre.  On  peut  voir 
J excellent  Mémoire  que  le  même  M.  Danville  a 
donné  à ce  fujet  à l’Académie  en  1757.  Des  l’année 
1711.  le  7.  du  mois  de  Janvier,  le  P.  de  Montfau- 
con  avoit  lu  à l’Académie  royale  des  Infcriptions  Ôc 
Belles-Lettres  de  Paris  , un  autre  Mémoire  au  fujet 
du  Port  lecius , & dans  lequel  U n’cft  point  du  tout 
du  fentuaent  de  M.  Danville  : on  peut  voir  auflt 
ce  Mémoire  dans  le  Recueil  de  l’Académie,  totn.  VI. 
p.  s 76. 

La  ville  de  Boulogne  cft  divifée  en  ville-haute 
oc  ville-baffe  , à cent  pas  de  diftancc  l’une  de  l’au- 
tre. La  haute  eft  fituce  lur  un  tertre  , environné  de 
tous  côtés  de  montagnes  encore  plus  hautes , à la  ré- 
ferve  du  côté  du  Sud-Oueft , où  eft  la  baffe-ville , qui 
donne  fur  le  port  ôc  fur  la  rivicre  de  Liannc.  Eu- 
fortc  que  pour  arriver  à Boulogne  , il  fautddeendre 
de  tous  côtés  , Ôc  monter  enfuice  pour  entrer  dans 
la  ville-haute. 

11  ne  refte  à prëfent  de  l’ancienne  ville  de  Bou- 
logne , que  quelques  ruines  & quelques  veftiges  , 
qui  annoncent  quelle  étoit  autrefois  fon  étendue. 
ic  fiege  qu’elle  foutint  fous  Conftancc  Chlore  , 
lorlque  Caraujiuss'en  étoit  emparé, l’avoir  beaucoup 
diminuée.  Les  peuples  du  Nord  , qui  en  881.  firent 
une  defeente  à la  côte  de  P'imereux , laquelle  cft 
«liftante  d’une  lieue  au  N.  de  Boulogne  , défolcrcnt 
& ruinèrent  entièrement  cette  ville.  Ces  peuples 
détruifirent  les  murs  qui  la  fermoient , ôc  dont  on 
voit  encore  quantité  d’anciens  pans  renverfës  éc 
couilruits  de  la  même  manière  que  la  Tour  d’Or- 
dre  ôc  les  autres  ouvrages  des  Romains  ; ce  qui 
prouve  que  l’ancienne  enceinte  de  cette  ville  étoit 
beaucoup  plus  grande  qu’elle  n’ell  aujourd’hui. 
C’eft  en  ce  même  lieu  de  l/imcrcux , que  la  Flotte 
Angloife , commandée  par  l’Amiral  Binck  , tenta 
inutilement  de  faire  une  defeente  en  170‘J. , pendant 
le  fiege  de  Lille  : la  bonne  contenance  des  Troupes 
Boluimoifes  lit  changer  de  dellèin  aux  Généraux 
des  Anglois. 

tu  uji.  Philippe  de  France,  fils  de  Philippe- 
Augulle  Ôc  oncle  du  Roi  '>aint-Louis  , le  mcnic  qui 
avoir  époufe  Mahault,  Coin  telle  de  Boulogne  , lit 
rétrécir  la  ville  de  ce  nom  , ôc  en  diminua  l’en- 
ceinte par  les  nouveaux  murs  qu’il  y fit  conftruire. 
C’eft  aulli  ce  Prince  qui  fit  bâtir  le  Château  qu’on 
voit  encore  à l'une  des  extrémités  de  la  ville  , vers 
le  Levant  : cela  fe  juftific  pur  une  pierre  qui  cftau- 
deffus  de  la  porte  du  pont-levis  de  ce  Château  , ôc 
fur  laquelle  cft  gravée  cette  infeription  : Philippe  , 
Pieux  le  Roi  Philippe  Cue-.tx  de  Boulogne  Jit  faire  ce 
Cartel  comme  eft  yl'an  d<.  l'incar/i.iuni  tijj., auquel 

an  Simon  de  Ailiers  fut  créé  premier  Sénéchal. 

La  ville  de  Boulogne  aini!  clofe  ôv  rétrécie  , 
étant  une  des  places  frontières  du  Royaume  , fut 
lûuïent  attaquée  ; mais  clic  réiifta  ans.  incursions  des 
ennemis  depuis  l’an  1477.  jufqu’cn  1544.  que 
Henri  VIIl. , Roi  d'Angleterre  , l’ayant  alliégée  le 
18.  Juillet , la  prit  par  capitulation  le  14.  Septem- 
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bre  fuivant , par  la  lâcheté  de  la  gamifou , malgré 
les  fortes  remontrances  des  bourgeois  ôc  des  habi- 
tants , ôc  celles  du  Major  Antoine  Evrin , lequel 
fut  annobli  pour  récompenfe  de  fa  fidélité  Ôc  de  fa 
valeur. 

f Aprcs  la  prife  de  cette  ville , le  Roi  d’Angleterre 
n’oublia  rien  pour  le  confcrvcr  cette  importante 
conquête.  Il  fit  fortifier  la  Tour  d’Ordre  en  l’envi- 
ronnant de  quatre  battions  de  maçonnerie  , «3c  de 
quatre  autres  de  terre  ; ce  qui  forinoit  une  grande 
circonférence.  11  fit  renfermer  le  Couvent  des  Cor- 
deliers, fitué  dans  la  baffe-ville  , dans  des  fortifica- 
tions qui  ctoientaufli  de  maçonnerie, ôc  qui  croient 
entourées  de  foffés  profonds  ; il  fit  conftruire  un 
Fort  fur  la  falaifc  , entre  la  Tour  d’Ordre  ôc  la 
baffe-ville  : ce  Fort  croit  nommé  la  Maifon-Rouge. 
H fit  élever  deux  autres  Forts  à la  clôture  de  la  baflèâ 
ville  , vis-à-vis  de  la  montagne  d’Outreau  , dont 
l’un  étoit  nommé  le  Paradis  ,Ôc  donnoit  fur  le  Port. 
L’autre  étoit  au  bout  de  la  baffe-ville  , vers  le  lieu 
nommé  Brejuereque.  Le  premier  de  ces  Forts  fub- 
fifte  encore  en  partie  : ce  dernier  cft  confervé  en 
entier  , ôc  fert  de  clôture  au  jardin  des  Capucins. 

Outreces  diverfes  fortifications,  leKoi  d’Angleterre 
fit  encore  conftruire  un  Fort  au  Mont-Lambert , éloi- 
gné d’une  demi-lieue  de  Boulogne , fur  le  cheminqui 
conduit  à Defvres  ; ôc  pour  garantir  le  Port  , il  le 
lit  fermer  d’un  grand  mur  depuis  le  Fort  de  Paradis 
jufques  près  de  la  baflè-mer.  Enfiu  , il  fit  conftruire 
un  autre  Fort  au  bout  de  Scmur  , qu’on  appclloit 
alors  la  Dunette  ; ce  Fort  s’ëtendoit  jufqu’à  la 
montagne  d’Outreau  , & fe  nommoit  le  Jardinet. 

Pendant  que  les  Anglois  furent  maîtres  de  Bou- 
logne , Henri  II. , Roi  de  France  , mit  tour  en  ulâge 
pour  recouvrer  cette  place.  Pour  cet  effet  , il  fît 
conftruire  fur  la  montagne  d’Outreau  un  Fort  qu’on 
nomma  de  Momplaifir  , ôc  un  autre  au-bas  de  la 
même  montagne  , fur  le  bord  de  la  mer , pour  em- 
pêcher l’entrée  du  Port , ôc  qu’on  nomma  ChÛtilloiï 
à eau  fe  que  Gafpard  de  ChStillon  avoit  été  chargé 
de  le  faire  conftruire. 

Par  le  Traité  de  paix  , conclu  à Outreau  le  *4. 
Mars  1 5 50. , Edouard  VI. , Roi  d’Angleterre  , rendit 
la  ville  de  Boulogne  à Henri  II.  Après  ce  Traité 
on  rata  le  Fort  des  Cordeliers  , aufli-bien  que  ceux 
de  la  Maifon-Rou^e  , du  Mont-Lambert , de  Mont- 
plaihr  , de  Châtillon  ôc  du  Jardinet.  Celui  de  la 
Tour  d’Ordre , ainfi  que  le  Fort  de  la  Dunette  , 
a fublîfté  quelques  années  ; mais  le  temps  «3c  la  mec 
ont  détruit  ces  deux  Forts  , au  point  qu'on  u’en 
connoit  plus  que  la  place  , par  les  ruines  <ïc  quelques 
matériaux  qui  y font  reliés. 

La  Tour  d'Ordre  étoit  tin  Thare  qui  avoit  été  bâti 
par  ordre  de  l’Empereur  CaHs  Caligula  , dans  le 
temps  qu'il  étoit  u Boulogne  , où  il  fit  fcmblantde 
vouloir  pafiêr  avec  une  flotte  dans  Pille  de  Bretagne. 
Ce  monument  étoit  digne  de  la  grandeur  des  Ro- 
mains , ôc  il  meritoit  bien  qu’on  en  confervât  la 
mémoire  , ainfi  qu’a  fait  le  feu  Pcrede  Montfaticon  , 
dans  la  Differtation  qu’il  lut  à l’Académie  royale 
des  Infcriptions  ôc  Belles-Lettres  le  7.  Janvier  1711. 

Cette  Tour  étoit  bâtie  fur  le  promontoire  ou 
falaifc  qui  commandoit  le  Port.  Elle  étoit  octo- 
gone ; «3c  , félon  Bucherius  , chacun  de  fes  côtés 
avoir  vingt-quatre  ou  vingt-cinq  pieds.  Sou  circuit 
étoit  donc  d’environ  deux  cens  pieds  , «5c  fon  dia- 
mètre delbixante-fix.  Elle  avoic  douze  entablements 
oucfpeces  de  galeries  qu’on  voyoit  au-dehors  , en 
y comprenant  celle  d’en-bas  , qui  fut  couverte  par 
L-  petit  Fort  nue  les  Anglois  bâtirent  tout-au-tour. 
Chaque  entablement,  ménagé  fur  l’épaiffeur  du  mur 
dedeftbas,  formoit  une  elpcce  de  galerie  d’un  pied 

demi  de  largeur.  Ce  Phare  alloit  toujours  en  di- 
minuant comme  les  autres  Phares  j ôc  au  plus  haut 
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on  mettoit  des  feux , qui  pendant  la  naît  fervoient 
de  guide  aux  Vaillcaux  qui  naviguoieut  dans  la 
Manche. 

La  ftruéhirc  de  (a  Tour  en  queftion  étoit  à-peu- 
près  la  meme  que  celle  du  Palais  des  Thermes  , 
lime  dans  la  rue  de  la  Harpe  à Paris.  Voici  ce  qu’en 
difcnt  ceux  du  pays  qui  l’ont  examinée  de  plus  près. 
Les  rangs  de  pierre  dt  de  brique  y étoient  diver- 
fîiiés  dans  l’ordre  dont  nous  allons  parler , dt  ils 
étoient  accompagnés  d’un  certain  mélange  de  cou- 
leur qui  en  reudoit  l’afpcâ  fort  agréable.  On  voyoit 
d’aburd  trois  rangs  de  pierre  de  la  côte  , qui  eft  de 
couleur  gris-dc-fcr  , enfuite  deux  lits  d’une  pierre 
jaune  plus  molle  , dt  au-deflus  de  ceux-ci  deux  lits 
de  brique  très-rouge  fit  très-ferme  , épaiflè  de  deux 
doigts  , longue  d’un  peu  plus  d’un  pied  , & large 
d’un  peu  plus  de  demi-pied  : la  fabrique  continuoit 
toujours  de  même. 

Ce  Phare  étoit  nommé  depuis  pl  ufîeurs  ficelés, 
Tunis  ordans  , Tunis  ordenfis.  L’Auteur  de  la  vie  de 
Saint-Foulquiu  , ancien  Ecrivain  de  l’Abbaye  de  St. 
Bertin  , le  nomme  Phanu  ordrarts  ; mais  il  y a 
apparence  qu'ordrans  eft  une  corruption  du  mot 
otdans , comme  celui-ci  en  eft  une  du  mot  ardent. 
Ainfi  on  dit  d’abord  Tunis  ardens  , la  Tour  arden- 
te , ce  qui  convenoit  à une  Tour  lur  laquelle  on 
allumoit  du  feu  toutes  les  nuits. 

Eginard  nous  apprend  qu’en  810.  l’Empereur 
Charlemagne  fit  armer  une  flotte  dans  le  Port  de 
Boulogne  , où  il  vint  lui-même  l’année  fuivautc  ; 
qu’il  y fit  réparer  le  Phare  qu’on  y avoit  bâti  ancien- 
nement , & qu’il  ordonna  qu’on  y allumcroit  du  feu 
tous  les  nuits.  Il  n’eft  plus  parle  de  ce  Thare  dans 
l’Hiftoire  julqu’en  1 $4 que  nous  apprenons  que 
les  Anglois  ayant  pris  Boulogne  , firent  bâtir  cette 
année-là  aupourtour  de  ce  Phare  un  petit  Fort  & des 
Tours,  enforte  que  le  Phare  étoit  comme  le  donjon 
de  cette  Fortereflê.  La  Tour  du  Phare  & le  Fort  qui 
l’environnoit  , s’écroulèrent  il  y a plus  de  cent  ans  , 
& voici  comment.  Cette  partie  de  la  falaifc  ou  de 
roche  qui  avançoit  dans  la  mer  , faifoit  comme  un 
rempart  qui  mettoit  le  Phare  dt  le  Fort  à couvert 
de  la  violence  des  marées  6c  des  flots  , mais  les  ha- 
bitants y ayant  ouvert  des  carrières  pour  en  vendre 
la  pierre  à quelques  villes  voifinesdt  aux  Hollandois, 
tout  ce  devant  fe  trouva  à la  fin  dégarni  , & alors 
la  mer  ne  trouvant  plus  de  barrière  qui  l’arrêtât  , 
elle  venoit  fe  brifer  au  pied  de  la  Tour  *$c  du  Fort , 
dont  elle  detachoit  de  temps  en  temps  quelque 
piece.  D’un  autre  côté  , les  eaux  qui  découloient  de 
la  falaife  , minoient  infenfibicmcnt  la  roche  & for- 
moient  des  creux  fous  les  fondements  du  Phare  de 
de  la  Fortereflc  : enfin  le  29.  Juillet  de  Pan  1644. , 
la  Tour  de  laFortereflè  s’écroulèrent  en  plein  midi! 

Dès-que  Boulogne  eut  été  rendue  à la  France  en 
1 S S°*  . le  R°i  ues  dépenfes  extraordinaires  pour 
faire  fortifier  cette  place.  Aux  murs  de  clôture  de 
la  ville,  qui  forment  un  q narré -long , à un  angle 
duquel  eft  le  Château  conltruit  en  1231.  , ainfi 
que  nous  l’avons  dit , on  ajouta  des  fauflês-brayes 
qui  couvrent  ces  murs  dt  le  Château.  A un  autre 
angle  on  fit  élever  une  Tour  qu’on  nomme  la  Tour. 
Früitçoife.  Une  autre  Tour  , nommée  la  7W- 
Cayette  , fut  élevée  au  troilieme  angle  ; & au  qua- 
trième fut  placée  la  Tour  de  Notre-Dame  , entre 
laquelle  dt  le  Château  étoit  une  demi-lune  qui  cou- 
vrit la  Porte-Neuve  qui  conduit  vers  Calais.  Entre 
le  Château  de  la  Tour  - Françoife  étoit  un  fort 
boulevard  gui  couvreit  la  Porte  - Gayette  , par 
laquelle  on  fort  pour  aller  à Montreuil. 

Entre  la  Tour-Françoifc  dt  la  Tour-Gayette  étoit 
un  Fort  nommé  le  Moineau  , de  par  corruption  le 
A/o/nidu  ; ce  Fortétoit  fitué  vis-à-vis  d’une  ancienne 
J>orte  bouchée  , qui  conduifoit  vers  Outrcau.  Entre 
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la  Tour-Gayette  Sc  celle  de  Notre-Dame , on  conf- 
truifit  un  autre  boulevard  , qui  eouvroit  la  Porte 
des  Dunes  , laquelle  conduit  à la  baflè-ville. 

Toutes  ces  fortifications  étoient  cazematées 
contreminécs  de  accompagnées  de  larges  de  de  pro- 
fonds foffés  , de  de  dehors  en  terraflê  flanqués  de 
quatre  demi-lunes  aufti  en  terraflê. 

La  bafl'e-ville  fut  fermée  d’nn  mur  qui  commcneoit 
à la  Porte  des  Dunes  , de  montoit  lur  la  falaife 
jufqu’à  l’endroit  où  les  Anglois  avoient  conftruir  le 
Fort  de  la  Maifon-Rougc  dont  nous  avons  parlé 
de  à la  place  duquel  on  conftruifit  un  fort  baftion 
avec  un  éperon  donnant  fur  l’entrée  du  Port. 

On  entoura  aufG  le  Château  d’un  boulevard 
nommé  le  Pas  -de  - Cheval , de  d’un  grand  de  fort 
baftion  revêtu  de  fortes  murailles  de  pierre , accom- 
pagné d’une  faufle-braye  , d’un  profond  fofle  dt  d’un 
ouvrage  en  terraflê  , en  forme  d’une  double  queue 
d’hirondelle. 

En  1687.  le  Roi  ordonna  qu’on  démolît  & qu’on 
fît  fauter  toutes  ces  Tours  dont  nous  venons  de 
parler  , ainfi  que  les  boulevards  . les  fauflês-brayes 
de  les  dehors  , deforte  qu’il  ne  refte  à la  haute-ville 
de  Boulogne  , 1 °.  que  le  mur  de  clôture  , accom- 
pagné de  petites  Tours  qui  y font  jointes  de  dis- 
tance en  diftance  , 2U.  le  Château  avec  fon  ancienne 
enceinte  , 6c  }°.  le  boulevard  du  Pas-de-Cheval.  11 
ne  refte  plus  à la  baflè-ville  que  le  mur  qui  régné 
jufqu’à  la  falaife , le  boulevard  qui  étoit  au  bout 
ayant  aufti  été  détruit. 

Ainfi  la  figure  de  la  haute-ville  de  Boulogne  , en 
l’état  qu’elle  eft  aujourd’hui  , repréfente  un  petit 
quarré  - long  , entouré  de  murs  6c  de  remparts 
qui  forment  une  très-belle  promenade  plantée  d’or! 
mes  principalement  du  côte  qui  donne  fur  la  baflê- 
ville  de  fur  la  rivière  de  Lianne  ,où  l’air  eft  très-pur 
de  la  vue  charmante. 

Cette  partie  de  la  ville  de  Boulogne  renferme 
environ  quatre  cens  maifons  , qui  la  plflpart  font 
bien  bâties  de  fort  commodément.  Elles  font  occu- 
pées par  les  Chanoines , par  les  Gentilshommes  an 
nombre  de  trente  familles  ou  environ  , par  les  Offi- 
ciers de  Juftice  , par  les  Avocats  de  Procureurs  , de 
par  environ  mille  autres  habitants. 

Deux  Compagnies  de  Bourgeoific  de  une  de  la 
Jcuneftê  de  la  ville  montent  tous  les  jours  la  garde 
aux  deux  portes  de  la  ville-haute , qui  font  reliées 
ouvertes  , 6c  qu’on  appelle  l’une  la  Porte  des  Dunes 
& l’autre  la  Porte-Neuve.  La  première  donne  vers 
la  baflc-ville.  La  Porte  - Neuve  conduit  à Calais. 
Les  troupes  bourgeoifes  dont  nous  venons  de  parler, 
prennent  l’ordre  ou  le  mot  du  Major  de  la  Place , 
qui  l’a  reçu  lui-même  du  Gouverneur , ou  du  Lieu- 
tcnant-dc-Roi  , ou  du  Commandant. 

I.e  Château  dont  il  a été  fait  mention  , dt  qui 
eft  à un  des  angles  du  quarré-Iong  qui  forme  la  ville- 
haute  , n’eft  fcparé  de  cette  ville  que  par  un  fofle  à 
fond  de  cuve  revêtu  de  murailles , de  par  le  rempart. 
Ce  Château  étoit  entouré  de  petites  Tours  , placées 
de  diftance  en  diftance,  mais  il  n’en  refte  plus  que 
quatre  entières  du  côté  de  la  ville. 

Ce  même  Château  eft  placé  lui-meme  fur  une 
hauteur  , de  il  a des  murailles  très-cpaiflcs  de  très- 
hautes.  On  y voit  de  belles  voûtes  & de  belles  caze- 
mates  qui  fervent  de  magazins  6c  même  de  loge- 
ment au  Licutenant-de-Roi  de  la  ville.  En  temps  de 
paix , la  garnifon  ordinaire  de  ce  Château  ne  con- 
lifte  qu’en  une  Compagnie  de  Soldats  Invalides  qui 
y montent  la  garde  , de  prennent  l’ordre  du  Com- 
mandant de  la  ville.  Il  y a dix-huit  pièces  de  canon  , 
fix  mortiers  de  fonte  de  quelques  autres  pièces  de 
1er , environ  quarante  milliers  de  poudre  , une  pro- 
vifion convenable  de  boulets  6c  de  bombes,  dt  quinze 
cens  fufils  en  bon  état  dt  bien  tenus  , 6cc. 

Le 
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Le  Palais  épifcopal  de  la  Maifon  du  Gouverneur 
font  dans  la  haute-ville  , ainlï  nue  deux  places  , 
dans  chacune  defquelles  eft  une  fontaine  de  belle 
architecture , d’où  coulent  des  eaux  vives  & pures  , 
qui  y font  conduites  d’une  fource  abondante  , fituée 
à un  quart  de  lieue  de  la  ville  : cette  fource  fournit 
anffi  de  i’eau  à diverfes  mai fnns  de  particuliers , de  elle 
donne  un  jet  d’eau  dans  le  jardin  de  l’Evêché  & un 
autre  dans  celui  du  Gouverneur. 

, On  voit  également  daos  la  ville-haute  un  bâti- 
ment d’une  architefture  aociennne  , qu’on  nom- 
xnoit  autrefois  le  Grand-Hôte!  , Ôc  qui  eft  connu 
aujourd’hui  fous  le  nom  de  Magafin  du  Roi.  Quel- 
ques-uns ont  prétendu  que  c’éroit  un  ancien  Tem- 
ple des  Payens  , d’autres  le  logement  des  Comtes 
de  Boulogne  , & d'autres  ( ce  qui  parolt  plus  vrai- 
semblable ) l’afyle  de  l’Abbé  & des  Moines  ’ de 
l’Abbaye  dcLSaint-Wilmcr:  cette  Abbaye  étoit  fituée 
dans  la  plaine  d’Outreau  , où  l’on  voit  encore  des 
ruines.  Le  magafin  du  Roi , dont  il  eft  queftion  , 
fert  à préfent  à retirer  des  grains , des  farines  & des 
fourrages  pour  le  fervice  du  Roi. 

La  JVlailon-dc-Ville,  où  s'affcmblcnt  le  Mayeur 
de  les  Echevins  pour  la  police  de  la  ville  , eft  aufit 
dans  la  haute-ville.  Le  Mayeur  de  les  Echevins  ont , 
par  privilège , la  Juftice  criminelle  de  la  haute  de 
baffe-ville  & de  la  banlieue  , fauf  la  connoiffance 
des  cas  royaux  & des  affaires  des  privilégiés.  Sous 
cette  Maifon  font  les  prifons  royaux  ( royales  ) ; 
& fur  le  derrière  eft  une  haute  de  groffe  Tour  de 
maçonnerie  , nommée  le  Beffroy , de  laquelle  fert 
pour  le  Guet.  On  découvre  de  cette  Tour  tous  les 
Vaiffeaux  qui  pafîènt  dans  la  Manche  , & même 
ceux  qui  forrent  des  Dunes  d’Angleterre.  Quelques- 
uns  croient  que  c’eft  dans  cette  même  Tour  que 
logeoient  les  anciens  Comtes  de  Boulogne. 

Outre  les  édifices  dont  nous  venons  de  parler  , 
on  voit  auffi  dans  la  haute-ville  , le  Palais  ou  Au- 
ditoire où  l’on  rend  la  Juftice  , l’Eglife  cathé- 
drale , la  ParoiiTe  de  Saint-Jofcph  , le  College  , 
deux  Couvents  de  Filles  , celui  des  Filles  de  l’Ordre 
de  l’ Annonciade  & celui  des  Urfulines.  Difons  un  mot 
de  chacunde  ces  bâtiments. 

Le  Palais  ou  Auditoire  eft  un  fort  bel  édifice  : 
il  fait  face  à la  plus  grande  des  deux  places  de  la 
haute-ville.  Les  dedans  en  font  grands , bien  en- 
tretenus de  bien  décorés. 

L’Eglife  cathédrale  eft  fort  propre , de  eile  eft 
fous  l’invocation  de  Notre-Dame.  La  table  du  grand 
Autel  8c  fa  clôture  font  de  marbre.  Il  en  a coûté 
pour  leur  conftruôion  la  fotnme  de  douze  mille 
livres  , qui  fut  accordée  par  le  Roi  Louis  XIV.  , 
par  Arrêt  du  Confeil  d’Etat  des  9.  Mars  1644.  & 
xt.  Juillet  164s.  Cette  fomme  fut  eftimée  la  valeur 
de  deux  reliefs  d’un  cœur  d’or  que  le  Roi  Louis 
XIV.  devoit  à l’Eglife  de  Boulogne  , fçavoir , un 
pour  lui  perfonnellement , de  l’autre  pour  le  Roi 
Louis  XIII.  fon  pere.  On  voit  auffi  dans  cette  Eglife 
un  fuperbe  Jubc  de  marbre  , enrichi  d’Angcs  de  .d’un 
Chrift  de  bronze  doré  : c’eft  un  monument  de  la 
munificence  du  Maréchal  d’Aumont.  Au  fond  de  la 
même  Eglife  de  derrière  le  Chœur  , eft  la  Chapelle 
de  Notre-Dame  , où  l’on  dit  qu’il  s’eft  fait  un  grand 
nombre  de  miracles  , qui  fe  répètent  meme  fouvent. 
Son  tréfor  étoit  autrefois  fort  conftdérablc  ; mais  les 
Anglois  de  les  Calviniftes  l’ayant  pillé  tour-à-tour  , 
c’eft  aujourd’hui  bien  peu  de  chofc. 

Il  n’y  a pour  toute  la  ville-haute  qu’une  feule 
Paroitlè  : c’eft  celle  de  Saint-Jofeph , que  nous  avons 
nommée.  Cette  Paroiffe  eft  detïèrwe  dans  l’Eglife 
eathédrale  , & elle  occupe  une  des  Chapelles  qui 
font  à main  droite  en  entrant. 

Le  College  eft  bien  bâti  , & l’Eglife  bien  décorée 
de  bien  entretenue.  Il  eft  occupe  par  les  Pères  de 
Tome  I. 
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l’Oratoire  , qui  furent  appelles  à Boulogne  par  le 
Corps-de-Ville  en  1629.  , & par  l’Evêque  , qui 
étoit  alors  Claude  Bouthillier  , le  même  qui  fut 
depuis  Archevêque  de  T ours,  & qui  avoitétéd’abord 
Prêtre  de  l’Oratoire.  Ce  Prélat  ht  unir  au  College 
en  queftion  la  Menfc  conventuelle  de  l’Abbaye  de 
Saint-Wilmer  dont  il  étoit  pourvu  , de  la  Prébende 
préceptoriale  de  fon  Eglife  cathédrale.  C’eft  à caufe 
de  l’union  de  cette  Prébende  , que  le  Supérieur  du 
College  de  l’Oratoire  de  Boulogne  eft  toujours 
Chanoine  de  la  Cathédrale  de  cette  ville.  Au 
refte  , il  y a dans  ce  College  un  double  cours  de 
Philofophie. 

Le  Couvent  des  Religicufes  de  i’Annonciade  étoit 
autrefois  on  Hôpital  , qui  étoit  defîèrvi  par  des 
Rcligieufes  , auxquelles  il  étoit  permis  de  fortir 
pour  avoir  foin  des  malades  de  la  ville  ; mais  à 
préfent  ces  Religicufes  font  cloîtrées , & elles  font 
ordinairement  au  nombre  de  foixante  ou  environ. 

L’Eglife  & le  Chœur  du  Couvent  des  Urfulines 
font  très-propres  , mais  petits.  La  Communauté  de 
cette  Maifon  eft  ordinairement  compofce  de  foi- 
xantc  Filles  ou  environ.  Elles  tiennent  des  Ecoles 
pour  les  jeunes  filles  de  la  ville , & elles  reçoivent 
auffi  des  penfionnaircs. 

La  baffe-ville  de  Boulogne  eft  beaucoup  plus 
grande , plus  peuplée  de  plus  commerçante  que  la 
haute.  Elle  eft  fituée  fur  la  pente  de  la  ville-haute  , 
de  dans  le  vallon  qui  eft  au  bas  vers  le  Midi.  Sa 
figure  forme  un  triangle  équilatéral.  Un  des  angles 
donne  vers  la  haute- ville  du  côté  du  Nord-Oucft  ; un 
autre  du  côté  du  Port,  où  eft  le  Fort  de  Paradis, 
qui  fubfifte  encore  en  partie  , mais  qui  menace 
ruine  ; de  le  troificmc  angle  eft  au  bout  de  la  baffe- 
ville  vers  le  Sud-Sud-Eft  , du  côté  des  terres,  fur 
la  riviere  de  Liane  , au  lieu  appelle  Brequereque  , 
où  fubfifte  le  boulevard  qui  eft  renfermé  dans  l’en- 
ceinte du  Couvent  des  Capucins  : de  forte  que  le 
côté  de  la  haflè-villc  nui  eft  contenu  entre  les  deux 
derniers  des  trois  angles , fait  face  à la  montagne 
d’Outreau  , entre  laquelle  de  la  baffe-ville  , coule 
la  riviere  de  Liane  qui  tombe  dans  la  mer , & où 
monte  le  flux  qui  couvre  un  terrein  d’environ  deux 
cens  pas  d’étendue. 

Cette  partie  de  la  ville  de  Boulogne , la  baffe- 
ville  , eft  fi  moderne  qu’en  1544*  il  n’y  avoit  que 
très-peu  de  maifons  , qüand  les  Anglois  fe  rendi- 
rent maîtres  de  Boulogne.  On  y voit  encore  à pré- 
fent la  place  de  les  ruines  d’une  ancienne  Chapelle 
fous  l’invocation  de  St.  Pierre  , qui  étoit  fituée  fur 
la  pente  du  tertre  où  eft  à préfent  la  haute-ville. 
Le  furplus  de  la  baffe-ville  a été  gagné  par  inter- 
valle de  temps  fur  "la  mer  : cela  fe  juftifie  tous  les 
jours  par  le  fable  , les  coquillages  de  les  diffèren* 
quais  de  maçonnerie  qu’on  découvre,  quanl  on  y re- 
mue les  terres  de  quand  on  y creufe.  La  b iffe-viJle 
dont  il  eft  queftion , eft  bien  diftribuée  : les  rues  y 
font  bien  percées  de  les  maifons  bien  bâties.  On  y 
compte  , ainfi  que  nous  l’avons  dit  ^environ  douze 
cens  maifons , occupées  par  environ  6000.  âmes 
de  tout  âge , de  tout  fexc  & de  tout  état , y com- 
pris dix  ou  douze  familles  de  Gentilshommes , de 
autant  de  familles  Angloifcs.  Les  habitants  de  cette 
partie  de  la  ville  de  Boulogne  jouiffent  du  droit  de 
Bourgeoifie , de  ils  ont  les  mêmes  privilèges  que 
ceux  de  ta  haute-ville.  Il  y a neuf  portes  ouvertes , 
qui  fermoient  toutes  anciennement , mais  dont  quel- 
ques-unes ne  ferment  plus.  11  n’y  a qu’une  feule 
Paroiffe  , dontl’Eglife  eft  fous  l’invocation  de  Saint- 
Nicolas  , de  qui  eft  fituée  prefque  au  centre  de  la 
baffe-ville.  Le  revenu  du  Curé  de  cette  Eglife  ne 
confifte  qu’en  quelques  dixmes  de  dans  le  cafuel  qui 
forme  ordinairement  un  objet  affez  confidérable. 

Dans  la  baffe-viile  de  Boulogne  font  le  Séminaire , 
V vvvvv  v v 
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les  Cordeliers  , les  Capucins  , l’Hôpital  général , 
les  Ecoles  pour  l’inftruftion  de  la  jeunette  , &c. 

Le  Séminaire  eft  occupé  & gouverné  par  des 
Millionnaires  de  Saint- Lazare  : c’eit  un  bâtiment 
allez  valie  & beau.  L’Eglife  en  eft  fort  propre  & 
bien  ornée  , mais  elle  eft  petite. 

Le  Couvent  des  Cordeliers  eft  un  des  plus  anciens 
du  Royaume.  Cette  Communauté  a été  fondée  par 
la  ville  , ôc  elle  eft  compoféc  de  treize  ou  quatorze 
Keligieux. 

Les  Minimes  furent  établis  il  y a environ  cent 
cinquante  ans  : leur  Communauté  n’cft  compofée 
que  de  quatre  ou  cinq  Keligieux.  Les  Capucins 
furent  reçus  5 Boulogne  en  1 6 1 6. 

L’Hôpital  général  eft  fous  l’invocation  de  Saint-. 
Louis.  II  a été  établi  par  Lettres-Patentes  de  l’an 
1691.  Le  bâtiment  en  eft  magnifique  , Ce  il  a été 
élevé  par  les  foins  Ce  en  grande  partie  des  libéralités 
du  Duc  à'Aumont , grand-perc  de  celui  d’aujour- 
d’hui C 176*- )•  Sou  cœur  eft  inhumé  dans  l’Eglife  , 
qui  eft-  fort  propre  , Ce  h laquelle  il  a donné  de 
riches  ornements  & un  excellent  tableau  , qu’on  a 
placé  au-delTus  de  l’Autel.  La  cour  de  cette  Maifon 
eft  dans  le  centre,  & elle  eft  de  forme  quarree  : 
elle  a cent  vingt-cinq  pieds  de  largeur  du  Sud-Oueft 
au  Nord-Oucu,  depuis  la  porte  d’entrée  jufqu’au 
portail  de  l’Eglife  , qui  font  face  à face  ; Ce  cent 
cinquante-quatre  pieds  du  Nord-Eft  au  Sud-Oueft. 
L’appartement  des  malades  , qui  eft  à droite  en 
entrant  dans  Sa  cour  eft  divifé  en  deux  , l'un  pour 
les  hommes  & l’autre  pour  les  femmes.  Dans  cha- 
cun de  ces  appartements  il  y a trente  - cinq  ou 
trente-lix  lits  très-propres  * & entre  ces  deux  appar- 
tements il  y a un  Autel  , litué  de  manière  que  les 
malades  de  l’un  Ce  de  l’autre  fexc  peuvent  entendre  la 
Mette  dans  leur  lit  & fans  fe  voir.  L’Aporiquairerie 
& la  Lingerie  de  cette  Maifon  méritent  d’être  vues. 

Dans  cet  Hôpital  on  occupe  les  garçons  à faire 
des  filets  pour  les  Pêcheurs  de  la  ville  ; Ce  les  filles 
les  unes  à faire  de  la  dentelle , Ce  les  autres  à tri- 
coter des  bas.  Le  revenu  fixe  de  cette  Maifon  étoit , 
il  n’y  a pas  long-temps , de  fetzc  mille  livres  ou 
environ  , mais  il  a été  diminué  par  divers  accidents  y 
ce  qui  u’empèche  pas  que  les  pauvres  & les  malades 
n’y  fuient  bien  foignés  Ce  bien  entretenus. 

L’adminiftration  de  l’Hôpital  dont  il  eft  queftion, 
eft  commife  à l’Evêque  , au  Gouverneur  , au  Lieu- 
tenant-de-Roi , au  Mayeur  Ce  aux  Officiers  de  la 
ScuÉchaulTée.  On  nomme  ccs  Adminiftrateurs  Us 
Pères  de  la  Chambre  : ils  tiennent  leurs  aftëmblces 
dans  une  belle  Salle  qui  eft  à côté  de  l’Eglife.  On 
reçoit  dans  cet  Hôpital , non-feulement  les  malades 
de  la  ville  , mais  auftï  ceux  des  troupes  , fit  ils  font 
Jcs  uns  Ce  les  autres  foignés  par  des  filles.  On  y 
entretient  aufli  un  Chapelain  , & c. 

Les  Ecoles,  établies  pour  l’inftruélion  de  la  jeu- 
nette , font  dirigées  par  fix  Frères  de  la  Charité 
Chrétienne  , qui  ici  comme  ailleurs  enfeignent  gra- 
tuitement & avec  autant  d’attention  que  de  zcle. 

Le  Corps-dé- Ville  de  Boulogne  eft  compofé  d’un 
Mayeur , d’un  l^ice-Mayeur , de  trois  Échevins  , 
d’un  vîvocar  & d’un  Procureur  du  Roi , d’un  Argen- 
tier ou  Trésorier , Ce  d’un  Greffier.  Ccs  ufficiers  ont 
tous  le  droit  de  porter  la  rnbc-longuc  & la  barette. 
Les  Mayeur  , Vice-Mayeur  & Echevins  portent  une 
chaîne  d’argant  doré  fur  la  manche  gauche  de  leur 
robe.  Us  ont  quatre  Sergents  ou  Valeis-de-Ville 
qui  portent  des  robes  à l’antique  , mi-parties  de 
couleurs  violette  & tanée  , doublées  fur  le  devant 
& aux  manches  qu’ils  portent  pendantes.,  de  pioche 
couleur  de  feu. 

Ccs  Officiers  du  Corps-de-Villc  font  cleélifs  par 
les  Bourgeois  , tous  les  deuxansau  mois  de  >eptctn- 
re  » “fivant  les  Lettres-patentes  du  Roi  Henri  lil. 
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du  i<.  Septembre  1688.  Mais  cela  n’empêche  pas 
que  le  Gouverneur  n’engage  ordinairement  lefdits 
Bourgeois  à élire  Ce  à nommer  ceux  qu’il  propofe. 

La  Ville  de  Boulogne  a deux  marchés  chaque 
femainc , un  le  mercredi  Ce  l’autre  le  famedi 
outre  cela,  il  y a un  marché  franc  le  premier  mer- 
credi de  chaque  mois.  Il  s’y  tient  aufli  tous  les  ans 
une  foire  le  11.  Novembre  , jour  de  la  fête  de 
St.  Martin.  Cette  foire  dure  neuf  jours  francs.  Elle 
eft  attèz  confidérable  par  la  vente  des  beftjaux  , 
particuliérement  des  poulains  , Ce  elle  produit  au 
Roi  raille  ou  douze  cens  livres. 

Les  revenus , biens  patrimoniaux  , dons  & oc- 
trois de  la  Maifon-de-Vtlle  de  Boulogne  produifent 
environ  quatre  mille  livres  par  an  ; ce  qui  ne  fuifit 
pas  pour  acquitter  les  charges. 

Il  y a à Boulogne  un  ancien  droit  domanial.  Ce 
droit , qui  eft  engagé  à un  particulier , fe  nomme  le 
droit  de  Minet e : il  a etc  établi  dans  fon  origine 
pour  l’entretien  des  chemins.  11  confifte  dans  la 
perception  d’une  petite  portion  de  grains  , qu’on 
prend  fur  chaque  feptier  de  toute  cfpece  de  grains  , 
que  les  Laboureurs  ou  Blâtiers  apportent  par  terre 
de  dehors  la  banlieue  pour  les  vendre  aux  marchés 
Ce  dans  la  ville  de  Boulogne. 

Le  droit  de  Minete  en  queftion  eft  affermé  huit 
ou  neuf  cens  livres  par  an.  Les  Gentilshommes  Ce 
les  Curés  en  font  exempts , ainli  que  les  grains  qu’on 
apporte  à Boulogne  pour  payer  les  cenfîves.  Les 
Bourgeois  qui  recueillent  des  grains  fur  leurs  ter- 
res , en  font  auffi  exempts,  lorfqu’iis  font  entrer  ccs 
grains  dans  Boulogne  pour  leur  provifion  & leur 
lubfiftancc.  Les  habitants  d’Ambleteufe  n’y  font 
point  fujets  non-plus , en  vertu  d’un  des  privilèges 
qui  leur  ont  été  accordés  par  Robert  de  Dammarcin 
& Idc  , fa  femme,  ComteiTe  de  Boulogne. 

11  réfulte  de  ce  que  nous  venons  de  dire  au  fujet 
du  droit  de  Mincie  , que  ce  droit  eft  prefque  gé- 
néralement établi  dans  tout  le  Boulonuois. 

Le  Port  de  Boulogne  , autrefois  ii  fameux  fous 
les  nom  d’/cciur  Portas  Ce  de  Gefforiacut  Portas^ 
étoit  tombé  daDs  un  fi  pitoyable  état , qu’il  étoir  à 
craindre  qu’il  ne  devînt  impraticable  à caufc  d’un 
banc  de  fable  de  la  longueur  d’un  cable  qui  en  bar- 
roit  l’entrée  , & qui  etoit  au  Nord-Eft  Ce  Sud- 
Oueft.  Sur  le  bout  du  Nord  eft  une  Tonne  ou  Bar- 
rit qui  en  donne  la  connoiflance  ; Ce  au  bout  du 
Sud-Oueft  , fur  une  pointe  de  digue  qui  va  joindre 
ledit  banc  de  fable  , eft  un  mat  planté , au  haut 
duquel  il  y a une  lanterne  ou  fanal.  Les  habitans 
de  Boulogne  ayant  demandé  avec  inftancc  qu’une 
jettcc  ou  digue  , fituée  à l’Oueft  du  Port  de  leur 
ville  , & qui  étoit  détruite  depuis  plufieurs  années  , 
fflt  rétablie  , le  Roi  leur  accorda  leur  demande  , & 
Sa  Majefté  leur  fit  donner  pour  cet  effet  7$*  mille 
livres  de  fes  propres  fonds  : le  pays  en  a dfl  fournir 
autant.  L’Ouvrage  eft  en  maçonnerie , Ce  a été  com- 
mencé au  mois  de  Mai  1739.  fur  les  deflêins  de  M. 
Hache  .Ingénieur  en  chef,  quia  conduit  cette  en- 
treprife  fous  les  ordres  de  M.  de  Mus , Directeur 
général  des  Fortifications  à St.  Orner.  lia  été  achevé 
en  1741.  Mais  on  prétend  que  cet  ouvrage  n’eft  pas 
fuffifant , car  plufieurs  Vaiflèaux,  à ce  qu’on  allure , 
ont  été  arrêtés  à l’entrée  du  meme  Port  de  Boulogne 
par  le  fable  qui  y forme  des  bancs  ; Ce  l’on  ajoute 
que  pour  remédier  à cet  inconvénient  , il  faudroit 
u’on  conftruisit  une  pareille  jettes  de  l’autre  côté 
u Port.  Dès  le  mois  ae  Novembre  1739.  il  exiftoie 
déjà  environ  la  troifieme  partie  de  cette  fécondé 
jettéc  , & l’omtemarquoit  qu’elle  produifoit  l’effet 
defiré  , car  la  direction  du  canal  fe  trouvoit  rejettée 
d’une  manière  fenfible  du  côté  de  cette  digue  , Ce  le 
pailage  fe  trouvoit  crcufé  plus  profondément  de 
cinq  à fin  pieds  ; ce  qui  étoit  cauic  que  les  Vaiflèaux 
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pouvoient  entrer  dans  le  Port  & en  fortir  une  heure 
plutôt  qu’à  l’ordinaire.  Nous  ignorons  fi  ce  fécond 
. quvrage  a été  porté  à fa  perfe&ion. 
t La  rade  de  Boulogne  eft  à une  portée  de  canon 
de  terre  au  Sud-Oueft  de  la  Tour  d'Ordre.  Les  bâ- 
timents marchands  , ainfi  que  les  bâteaux  des  Pé- 
cheurs , mouillent  de  balTê-mer  à cette  rade  , & y 
attendent  le  flot  dont  ils  fe  fervent  pour  entrer  dans 
le  Tort.  Au  relie,  quoique  la  rade  ne  foit  pas  excel- 
lente , elle  eft  neanmoins  de  bon  ancrage. 

Outre  la  rade  dont  nous  venons  de  parler,  il  y a 
auffi  une  autre  rade  nommée  de  Saint  Jean  : celle- 
ci  s’étend  une  lieue  ot  demie  en  tirant  vers  le  Nord. 
■Mais  pour  que  les  Vaiffcaux  de  guerre  y puifiênt 
mouiller  , il  faut  que  les  vents  foient  depuis  le  Nord 
jufqu’au  Sud-Eft. 

Quoique  la  ville  de  Boulogne  foit  plutôt  une  ville 
de  guerre  de  de  commerce  y qu’upe  ville  de  fcience  , 
elle  a néanmoins  produit  plufieurs  Sujets  qui  fe  font 
diftingués  dans  la  République  .des  Lettres.  Pour 
abréger  , nous  ne  nommerons  ici  que  le  pieux  de 
Içavapt  Dominicain  Michel  le  Quieiu  11  naquit  le  8. 
Oélobrc  1661. 11  entra  dans  l’Ordre  de  St.  Domini- 
que dès-qu’il  eût  l’âge  requis  pour  faire  des  voeux.  11 
vint  achever  fes  études  à Paris  , de  s’y  rendit  habile 
dans  les  Langues , dans  la  Théologie  & dans  les  An- 
tiquités eccléüalliques-  11  fe  fit  ellimer  & aimer 
desSçavants  ; & il  mourut  à Paris  dans  le  Couvent 
de  fon  Ordre  qui  cil  dans  la  rue  de  Saint-Honoré , le 
Sx.  Mars  1733.,  à 7t.  ans.  On  a de  lui  un  grand 
nombre  de  bons  Ouvrages. 

Il  y a grand  Etat-Major  pour  les  Ville  de  Château 
de  Boulogne  ; fçavoir , un  Gouverneur , qui  eft  ordi- 
nairement le  même  que  le  Gouverneur  général  de 
Ja  Province  de  Boulounois  ; un  Commandant  ; un 
Lieutenant-de-Roi , quia  3400.  liv.  d’apointements 
de  1600.  livres  d’émoluments;  un  Major  de  un  Aide- 
Major.  Le  Commandant  réfide  dans  la  baffe-ville,  & 
le  Lieutenant-de-Roi  dans  la  haute. 

Le  Diocefe  de  Boulogne  eft  borné  au  N.  & 5 
l’O.  par  l’Océan  , au  S.  par  le  Diocefe  d’Amiens , 
de  à l’E.  par  ceux  d’Arras  & de  Saint-Omer.  Ce 
Diocefe  comprend  non-feulcmenties  Gouvernements 
de  Boulonnois , de  Calais  de  d’Ardrcs , mais  il  s’é- 
tend encore  dans  la  Province  d’Artois.  Il  eft  divifé 
en  dix-fept  Dqyenncs , de  il  renferme  X77.  Paroiffcs  , 
de  147.  fccours  ou  annexes,  dont  133.  Paroiffes 
& $8.  fecours  dans  les  Gouvernements  de  Boulon- 
nois, de  Calais  de  d’Ardres,  de  144.  Paroiffes  de 
89.  fccours  en  Artois.  Parmi  ces  Bénéfices  , jl  y a 
cette  différence  que  ceux  de  la  Province  d’Arcois 
ne  payent  point  de  décimes.  Le  revenu  de  l’Evéchc 
de  Boulogne  eft  de  xo.  mille  livres  ou  environ , 
quoique  la  taxe  en  Cour  de  Rome  ne  fuit  que  de 
1500.  florins. 

Avant  la  deftruftion  de  la  ville  de  Thcrouchnc  , 
par  Charles-Quint,  en  1 $ S3- , le  Eoulonnois  de  les 
Pays-Rcconquis  étoient  du  Diocefe  de  Thcroucnne. 
Par  le  Traite  de  paix  fait  à Càtcau-Cambrclis , en 
1 559. , il  fut  convenu  entre  Henri  II.  Roi  de  France, 
de  Philippe  II.  Roi  d’Efpagne  , que  l’on  nommerait 
des  Commiffaires  de  part  & d’autre  , qui  s’affem- 
bleroicnt  en  la  ville  d’Airc  en  Artois , pour  procé- 
der an  partage  des  biens  de  revenus  appartenais 
à l’Evèchc , Chapitre  de  Eglife  de  ladite  ville  de 
Tbéroucnne  , dont  on  attribuerait  la  moitié  à l’E- 
vèchc qu’on  érigerait  en  France , foit  à Boulogne 
ou  ailleurs  où  bon  fcmbleroit  au  Roi  ; de  l’autre 
moitié  à l’Evêché  qui  ferait  érigé  à Saint-Omer , 
ou  dans  une  autre  ville  de  la  domination  du  Roi 
d’Efpagne  où  bon  lui  fetnbleroit.  Ce  partage  ayant 
été  fait  par  lefdits  Commiffaires  , l’Abbaye  de 
Notre-Dame  , qui  étoit  de  l’Ordre  de  St.  Auguftin  , 
de  étoit  fituée  dans  la  ville  de  Boulugue , fut  érigée 
en  Evêché  à la  requifition  du  Roi , par  Bulle  du 
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Pape  Pie  V.  de  l’an  15 66.  En  conféqnence,  Claude- 
André  Dormi  , quien  fut  nommé  Evêque  par  le 
Roi , en  prit  poffeflion  en  perfimne  le  3 . Avril  1570. 
Ce  Prélat  mourut  on  fon  Palais  épifcopal  le  13. 
Février  1 599.  Claude  Dormi , fon  nev.u  , Prieur  de 
St.  Martin  des  Champs  , fut  nommé  (ocrcffeur  de 
fon  oncle , de  il  prit  poffeflfion  de  fon  Evêché  en 
1600.  Celui-ci  mourut  à Paris , le  dernier  de  No- 
vembre 1626.  , de  fut  inhumé  dans  l’Eglife  des 
Dominicains  de  la  rue  St.  Jacques , où  l’on  pent 
voir  fon  épitaphe.  Ces  deux  Prélats  fe  nommoient 
donc  l’un  de  l’autre  Dormi  de  non  Dorini  , comme 
il  eft  dit  dans  deux  notes  du  fécond  tome  du  Co4- 
tumier  de  Picardie  fur  les  Coutumes  générales  de 
la  Sénéchauffée  de  Comté  de  Boulonnois  , page  45. 

Le  Chapitre  de  l’Eglife  cathédrale  de  Boulogne 
eft  compofé  d’un  Doyen , de  deux  Archidiacres  , 
d’un  Chantre  , d’un  Tréforicr,  d’un  Pénitencier  de 
de  vingt-un  Çhanoiues.  Il  y a outre  cela  plufieuts 
Chapellenies.  Le  revenu  des  Canonicats  eft  de  quinze 
cens  livres  ou  environ  , félon  que  les  grains  fe 
vendent  plus  ou  moins  cher.  Le  Candnicat  qui  eft 
affefté  au  Supérieqr  de  la  Maifon  de  l’Oratoire  de 
Boulogne , ne  rapporte  point  autant  que  les  autres , 
attendu  que  cejui  qui  en  eft  titulaire  , n’aflifte  point 
aux  Offices  de  l’Eglife  cathédrale.  A l’exception  du 
Doyenné , des  deux  Archidiacor.es , de  la  Chantrerie 
6c  de  la  Tréforeric,  qui  font  éledlifs  , toutes  les 
autres  Prébendes  du  Chapitre  dont  il  eft  queftion  , 
font  à la  collation  de  l’Evêque. 

L’Abbaye  de  Saint- X'ullemer  ou  Wtlmer  , dont 
nous  avons  dit  que  la  Menfe  conventuelle  a été 
réunie  au  College  de  l’Oratoire  de  Boulogne  , eft 
en  commende  , de  elle  rapporte  environ  2000.  liv. 
de  rente  au  Sujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi. 
La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  66.  florins.  Cette 
Abbaye  eft  flrucc  dans  la  ville  même  de  Boulogne. 

Il  y a à Boulogne  un  Bailli-Châtelain  , Prévôt 
royal  , qui  eft  le  premier  Juge  de  cette  ville.  11 
connoit  tant  au  civil  qu’au  criminel , de  toutes  for- 
tes de  matières  entre  les  Bourgeois  de  les  habitants 
roturiers , à l’exception  néanmoins  des  privilégiés 
de  des  cas  royaux  , dont  la  connoiffancc  eft  rélervée 
à la  Juftice  principale.  Cette  Juftice  principale  cil 
la  Sénéchauffée  , qui  fut  crée  de  érigée  par  Louis  XL 
en  1478.  Les  Officiers  de  cette  Jurifdiélion  font  le 
St'ntlchal , qui  cil  toujours  un  Gentilhomme  d’an- 
cienne Nobleflè  de  qui  fiege  l’épée  au  côté  ; le 
Prcfident  , dont  la  charge  fut  créée  en  1633.  ; le 
Lkutenant-Gtfn<!ral-Civu  \ le  Lnuten  mt-Général- 
Criminel  ; le  Licutenant-Particulier-CivU  ; le  Lieii- 
tenant-Particuli:r-Crimii:el  ; les  quatre  Confeillers  ; 
l 'Avocat  de  le  Procureur- du-Roi. 

La  Sénéchauffée  de  Boulogne , qui  eft  , comme 
nous  venons  de  le  dire  , la  principale  Jurifdidion 
de  Boulogne  de  du  Boulonnois,  connoit  en  première 
inftance  de  toutes  les  matières  qui  concernent  le 
Comtd  , Refjort  de  Enclavement  , fauf  le  renvoi  aux 
Seigneurs  8c  aux  Juftices  inférieures , pour  les  ma- 
tières dont  la  connoilïance  leur  appartient.  Elle 
connoit  encore  principalement  en  première  inftance 
de  toutes  les  caufes  des  Abbayes  , Prieurés  , auffi- 
bien  que  de  celles  des  Gensd’Eglifc  , des  Nobles  de 
autres  privilégies  demeurans  à Boulogne  ou  dans  le 
Boulonnois.  Elle  reçoit  également  les  appellations 
des  Sentences  rendues  par  les  huit  Baillis , Prévôts 
de  Châtelains  du  pays  ; ainfi  que  celles  des  cinq 
villes , dont  les  Mayeurs  de  Echevins  ont  la  haute , 
moyenne  de  baffe  Juftice.  Outre  cela  , clic  reçoit 
les  appellations  des  Sentences  rendues  par  fes  Bail- 
lis de  Officiers  des  Abbayes  , des  Prieurés  de  des 
Seigneurs  qui  ont  pareillement  haute , moyenne  de 
balle  Juftice.  Les  appellations  des  Jugements  de 
cette  Sénéchauffée  fe  relèvent  direélement  au  Par- 
lement de  Paris. 
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Par  l'Edit  de  création  des  Préfidiaux , du  mois  de 
Mars  1551-,  il  en  fut  crée  un  pour  la  ville  de  Bou- 
logne ; mais  l’établifferoent  de  ce  PréGdial  n’a  point 
été  effectué,  parce  <jue  les  gages  & appointements 
des  Officiers  le  dévoient  prendre  fur  les  Traites  de 
Gabelles  , qui  n’ont  point  lieu  dans  le  Bouloanois  à 
caufe  de  fes  privilèges. 

On  compte  dans  Te  Boulonnois  , huit  Bailliages  , 
Châtellenies  de  Prévôtés  royales  jfçavoir,  Boulogne , 
Outreau  , W'iffant  , le  Long , le  Fort  , EJlaples  , 
Choqua  de  Bellefontaine.  Outre  cela  , on  y compte 
cinq  villes  de  Loix  privilégies  , ayant  haute  , 
moyenne  & baffe  Juftice  , de  ce  font  celles  de 
Defvrcs , EJlaples  , Boulogne  , Wîjfant  & Amble- 
teuje.  A l’exception  de  Boulogne  , les  autres  villes 
du  Boulonnois  ne  font  depuis  long-temps  que  de 
fîmples  bourgades  fans  murs.  ' 

Le  Boidonnois  eft  régi  par  une  Coutume  parti- 
culière , qui  fut  re'dige'e  en  1551.,  & qui  a été'  re- 
eiftrceôt  homologuée  au  Parlement  de  Parisien  con- 
iequence  des  Lettres-Patentes  du  Roi  Henri  II. 

Nous  avons  dit  au  commencement  de  cet  article 
qu’iJ  y a à Boulogne  une  Maitrife  particulière  des 
taux  dt  Forets , une  Amirauté  dt  un  Bureau  des 
Traites  dt  Fermes-unies  : ce  Bureau  n’y  .a  été  éta- 
bli qu’en  1 690.  La  Maitrife  particulier  eft  compofée 
d’un  Lieutenant  , d’un  Procureur  du  Rot  , d’un 
Garde-Marteau  dt  d’un  Greffier.  Le  Tribunal  de 
l’Amirauté  eft  compofé  à-peu-près  du  même  nom- 
bre d’Officicrs  que  les  autres  Tribunaux  de  cette 
efpece , qui  font  établis  en  divers  lieux  du  Royaume. 

Pour  ce  qui  concerne  la  Marcchauffée  , il  y avoit 
autrefois  à Boulogne  un  Lieutenaut-Criminel  de 
robe-courte , dt  un  Prévôt  des  Maréchaux  de  France 
avec  £x  Archers.  Mais  depuis  l’Edit  du  mois  de 
Mars  1-720. , il  a été  fait  du  changement  à cet  égard , 
de  il  a été  établi  en  la  même  ville  de  Boulogne  un 
Lieutenant  du  Prévôt-Général  de  la  Marechauffée 
de  Picardie  , qui  rclide  à Amiens.  Sous  ce  Lieute- 
nant le  trouvent  les  Réfidenrcs  de  Boulogne , de 
Calais , de  Montreuil  de  d’Ardres. 

Le  Commerce  de  la  ville  de  Boulogne  confifte 
principalement  en  poiffbn  frais  dt  falé  , dt  fur-tout 
tn  harengs  dt  en  maqueraïuc.  La  pêche  des  maque- 
raux  fe  fait  pendant  les  mois  de  Mai , Juin  dt  Juillet  ; 
dt  celle  du  hareng  dans  les  mois  d’üélobrc  , Novenv 
bre  & décembre.  Outre  le  commerce  de  poiffôn  , 
les  habitants  de  la  ville  de  Boulogne  font  encore 
celui  de  grain  , de  toiles  dt  de  certaines  étoffes  de 
laine  qui  fe  fabriquent  dans  leur  ville.  A ces  divers 
articles  on  peut  ajouter  le  commerce  de  beurre  tant 
frais  que  falé , dt  celui  de  charbon  de  terre.  Mais, 
quoique  ces  divers  articles  puiffent  occuper  fuffifam- 
ment  les  habitants  de  la  ville  dont  il  eft  queftiou  , 
il  n’en  eft  pas  moins  vrai  que  cette  ville  ne  fçauroit 
palier  pour  une  place  de  négoce  du  premier  ordre  : 
il  y a néanmoins  fix  ou  fept  maifons  de  Négociants 
de  la  première  claffe , dt  quinze  ou  dix-huit  d’un 
ordre  inférieur , félon  la  manière  de  parler  du  pays. 
Les  premiers  font  en  correfpondance  non-feulement 
avec  les  principaux  Négociants  des  Provinces  voi- 
sines , mais  encore  avec  ceux  d’Angleterre  , de  Hol- 
lande , d’Efpagne , dtc. 

r,  ^5  Gouvernementde  Boulogne, confidéré  comme 
D.nftnft  particulier  de  la  Généralité  d’Amiens  ou  de 
1 icardie  » a la  même  étendue  & les  mêmes  bornes  que 
e Boulonnois , dont  nous  parleronts  inceffammenr. 
Un  compte  dans  ce  Gouvernement  148.  Paroiffes  ou 
Communautés  affouagées  , qui  comprennent  9245. 

, fio.  familles  nobles,  dt  46.  mille  22 G autres 
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la  ville  de  Boulogne  dt  de  quelques  lieux  confidéra- 
bles  , fîmes  dans  le  Boulonnois  , on  p€Ut  évaluer 
chaque  feu  , dans  le  dénombrement  que  nous  allons 
donner , à raifon  de  cinq  perfonnes , de  forre  que 
mille  feux  donneront  mille  perfonnes.  H 

DÉNOMBREMENT  DU  COUFERNFMFTCT 

& de  U »««,«  de  cemprlZm  U 

hjut  O le  bas  Boulonnois. 


ParoiJJer, 


Feux. 
UvJ 

Affrinque  ou  Alfrenqoe  . 18 

Aix-en-Ergny 46 

Alerte 87 

Alingthun 48 

AmblcicuG  » beurg  . . . ijj 

AmenjeSie*  . j, 

Ardinghen,  V.  Hindingheo. 

Attin  . . . 

Aademberg  , Vejtz’  Han- 
temberg. 


Paroiffes. 

^V-vJ 


Feux. 


Aodinghen  . . 


• • 1 J4 


Avefne *8 

Batnghem-le-Comte  . . 38 

Baingthun 98 

BaGnghcm  . 71 

Becourt  .........  68 

Beinghen 18 

Bdlcbrune  , „ 18 

Belley  ou  Bcle 4: 

Bemical^  ou  Bcmieville.  66 
Benfoa  ou  Bcuct-n  . . . 100 

Beunn 16 

Beuvreghen 47 

Bezinghem 48 

Bimont jo 

Blefel  htot  te  bas 
Boclemberg  .... 

BOULOGNE,  utile  . . 1 60 
Bonquiughem  ......  16 

BournoDïille  ......  61 

Bourfin  .........  41 

Bourthes 47 

Bosvcllnghem 


Heddlgneui  ....... 

Hcnneveux  ...*.**"  '** 
Hwbtnghcn *1 

. . " ! 148 

Hermelinghen  Jl 

Hçfdin-I’Abbc . . . 'J. 

Heflroie  < I.) J® 

Hocquingheo ,§ 

HoaJcffbrt 

Hobctfem * 

: .0, 

inghrm  ou  Ingan  »... 



h acres 

Landrechun 

Leobringhcm 6, 

Leolinghcm 40 

lisnœs ,g 

f ‘«“y  • • ioS 

Loogtotté 40 

Longueville jo 

PoDgrilliers 40 

Alailijr 

Maninghem-ao-iVIont 
Mantnghem.WimiJla 
MatJc* 


Si 


40  I Marquife , bourg  . 
'■“*  1 Micurle  . 


feux  , 


a itants.  Mais  il  eft  à propos  de  remarquer  1 °.  qu’ou- 
re.*  cs  Parodies  ou  Communautés  affouagées  , il  y 
ron*®s  c Gom-êrnnnent  dont  il  eft  queftion  , envi- 
V‘  >*èVou  i1amcaux  qui  fe  rénniffent  aux 
Communautés  affouagées  ; »°.  qu’à  l’exception  de 


Brcqoecen  ou  Bregnelên.  15 

Breuc  de) 80 

Bruciemberg.  ......  $4 

Caffict 34 

Callique  (le)  .....  18 
Camltrs  .........  37 

Campagnetie 18 

Capdle  (1a)  . 

Carljr 4 6 

Cfttellet  Oc) 66 

Celle  , Vry ef  Selle. 

Chanlen  .........  45 

Choqpel  (le)  ......  16 

Coilcmberg 45 

Condette  ........  69 



Coqncrel  ........  13 

Cormonc 34 

Cenrlêt  .........  60 

Courteville , V.  Contevillc. 

Cremaret 83 

Cnrerville 100 

Dannès  .........  39 

Devte 83 

Doudeanville yr 

Drionville 30 

Echinghea  ouEfchinghen,  j 6 
Elinghen  eu  Eûinghen  . 16 
EngninchanouErquichan.  jj  I 

Enquln  14 

Ergny 4t  ! 

Etapl«  ..... 

Etrve» 

Faa  ....... 

Ferqne  ...... 

Renan 

Floringthun . . . 

Fofle-Samer  (la) 

Freneyt  ..... 

Gelnque  ..... 

Hbob  Aa 

Halingben  .... 

Hardinghen 78 

Raudçniberg . ....  . jt 


Monchy  . . , 
Monevillc  . . 
Moiuhnlin  . 
Nabiinghcm. 
Ncdonchel  . 
Nenchîtel  . . 


J3 

ni 

47 

IX 

i*ï 

60 

91 


108 
l6 
11 
. .38 
4» 

n 


Nepfville  

Niele  ..........  |o 

Nicmbontg 16 

Ofirthla 101 

Oatreaa  . ^ . nt 

Parenty 
Penm . 

Peiiiefaux.  » 

Preute  . . . 

Quetinghcn 
firoBU  . . 

Rcihyt 9 7 

Rinquecen  ou  Rinxent  . 13 

Saincr-au-Boif 140 

Selle  la)  33 

Serapy  43 

Senleque ro 

Sombre  1 liante  At  baGe).  1 6 

Saint-Etienne 37 

St.  laglevere  ......  64 

St.  Leonard 19 

St.  Martin- Choqoel  . . 14 
St.  Martin.dc-Nonnevillc- 14 

St.  Michel S* 

Ste.  Gertindc .......  ■ 3 

Tardinghcn J* 

Ticnbrone . ifi 

Tingry 36 

Tubcrfon  ..»•••..  11 
Verchoeq  ........  31 

Verlingthnn  ......  70 

Vieux- Moulin 6ç 

Waquinghem 75 

Wto  (le)  ........  31 

Widehen  ........  43 

Wiere-an-Bois  .....  jj 

Wicrc-Effïoi ni 

^Vimille 

WlrrtlgBS  nu  Wirrinet . «ai 

Wiffan  , vi//f 176 

Zoteox 38 

148  Paroi  fl  Total  9143 
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BOULOGNE  , Paroifle  Ce  Baronnie , dans  le  Vi- 
vrais , en  Languedoc  , Diocefe  Ce  Recette  de  Vi- 
viers , Parlement  deTouloufe , Généralité  de  Mont- 
pellier , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
i 3 J.  feux.  Le  Seigneur  de  cette  Baronnie  eft  du 
nombre  des  douze  Barons  du  tour  du  Vivarais,  qui 
affiftent  aux  Afliettes  du  pays  , & qui  affiftent  cha- 
cun à leur  tour  aux  Etats  de  la  Province  de 
Languedoc. 

BOULOGNE  , en  Haynault , Diocefe  de  Cam- 
bray  , Intendance  de  Maubeuge  , Gouvernement  & 
Recette  d’Avefncs.  On  y compte  $9.  feux.  Cette  Pa- 
roifle  eft  fituée  fur  une  petite  rivière  , à une  lieue 
S.  O.  d’Avefnes. 

BOULOGNE  Se  Menus  . dans  l’Ifle-de-France  , 
Diocefe  , Parlement  . Intendance  Ce  Election  de 
Paris.  On  y compte  106.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
fituée  à une  petite  diftance  de  la  rive  droite  de  la 
Seine,  prefquc  vis-à-vis  de  St.  Cloud  , à cinq  quarts 
de  lieue  O.  S.  O.  de  Paris.  Le  bois  de  Boulogne  eft 
contigu  à la  Paroifle  de  même  nom  : ce  bois  eft  fer- 
mé de  murailles , & il  contient  1 970. arpents,  60.  ver- 
ges, tant  en  bois  planté , qu’en  places  vuides  ou  rem- 
plies de  bâtiments.  Dans  l’enceinte  du  même  bois 
font , entrfautres , le  Château  de  Madrid  Se  celui  d tja 
Meutte  : le  premier  fut  bâti  par  le  Roi  François  I.  à 
fon  retour  de  Madrid  en  Efpajene  , où  il  avoit  été 
prifonnier  : celui  de  la  Meutte  eu  bâti  à la  moderne , 
& c’eft  une  des  Maifons  de  chaflè  du  Roi.  Voyc\ 
Madrid  Ce  la  Meutte. 

Autrefois  les  Religieufes  de  l’Abbaye  de  Long - 
champ  pofl'édoient  dans  la  forêt  de  Boulogne  117. 
arpents  , 60.  verges  de  bois  , avec  un  droit  d’ufage 
Ce  de  pâturage  ; mais  cette  portion  a été  réunie  au 
corps  de  la  forêt  par  Arrêt  du  Confeil  du  18.  Mai 
1679.  Pour  dédommager  l’Abbaye  de  Longchamp  , 
îl  fut  ordonné  par  un  autre  Arrêt  du  Confeil  du 
*9.  Avril  1689. , qu’annuellement  il  feroit  fait  fonds 
à ce  Monaftere  , dans  l’état  du  Domaine  , d’une 
fomme  de  2400.  livres  dont  ladite  Abbaye  jouit 
aâuellemenr. 

BOULOGNE  , en  Gafcogne.  Voyc\  Bologne 
BOULOGNE  .forêt,  au  Gouvernement  général 
d’Orléanois , contenant  environ  fept  mille  trois  cens 
arpents  de  bois  , Ce  dépendant  de  la  Maltrifc  de 
Blois. 

BOULOIGNE  , en  Poitou  , Diocefe  de  la  Ro- 
chelle , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Poi- 
tiers , Eleftion  de  Mauleon.  On  y compte  100.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à 8. 1.  & demie  O.  S.  O.  de  Mau- 
leon , Se  7.  N.  N.  O.  de  Luçon. 

BOULOIRE  ou  Boulouerc  , ville  , Baronnie  & 
Grenier  à fel.dans  le  Maine  , Diocefe  du  Mans  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours  , Elec- 
tion de  Cbâteau-du-Loir.  On  y compte  157.  feux. 
Cette  ville  eft  à 4. 1.  & demie  E.  S.  E.  du  Mans  , 
& $.&  demie  N. N.  E.  de  Château-du-Loir. 

La  Terre  , Seigneurie  & Châtellenie  de  Bouloire 
fut  donnée  en  partage  à Jacques  Ckabot , quatrième 
fils  de  Renaud  , Seigneur  de  Jamac , Ce  de  Marie  de 
Craon.  Jacques  Chabot  acquit  lui-même  celles  de 
Maifoncclles  & d’Efcorpain  , par  fon  alliance  avec 
Antoinette  , fille  de  Jean  , Setgneur  d'Illit  r s , Ce  de 
Marguerite  de  Chourfes.  Leur  fille  , Anne  Chabot , 
rta  ces  Châtellenies  en  à Jean  de  Maillé  de 
Tour -Landry  , Baron  de  Châteauroux.  Elles 
furent  données  en  partage  kleur  neuvième  fils , Jean 
de  Maillé  de  la  Tour-Landry  , en  récompenfe  des 
ferviccs  duquel  ces  mêmes  Châtellenies  furent  réu- 
nies en  un  feul  corps  Se  érigées  en  Baronnie  , fous 
le  nom  de  Bouloire  , par  Lettres  du  mois  de  Sep- 
tembre 1593. , enrégiftrccs  au  Parlement  de  Paris 
le  24.  Avril  1598.  , pour  lui  , fes  defeendants  Ce 
ayans  caufe.  Il  avoit  époufé  Marie  Barjat  de  la  Falu. 
Tome  L 
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Leur  fils , Jean  de  Maillé  , Baron  de  Bouloire  . 
étant  mort  fans  enfants  d’Angelique  Kaerbout , la 
Baronnie  de  Bouloire  paifa  à (a  fœur  Françoife  de 
Maillé , mariée  à Claude  de  Hamelin  , Chevalier  , 
Seigneur  des  Moulins  , du  Bois-en-Mazé  Ce  de  la 
Châtellenie  de  l’Epinay-Gaffier  , dont  les  deux  fils , 
Louisde  Hamelin , Baron  de  Bouloire  , & François, 
ayant  etc  tués  à ta  guerre  fans  avoir  laifle  d'enfants , 
la  Baronnie  de  Bouloire  échut  à leur  foeür  Claude 
de  Hamelin  , mariée  le  premier  Juin  1640.  à Louis 
Tcftu  , Chevalier  , Seigneur  de  Balincourt , Arroo- 
ville  , Hércville  , Margicourt,  du  Bois-de-Lorcfle 
de  de  la  Châtellenie  de  Launay  en  Anjou  , Gentil- 
homme ordinaire  de  la  Chambre  du  Roi , Capitaine 
d’une  Compagnie,  dans  le  Régiment  de  Picardie. 
Leur  fils  aine  , Charles  Tcftu  , Baron  de  Bou- 
loire , Seigneur  de  Balincourt , Ce  Capitaine  au  Ré- 
giment des  Gardes-Françoifes  , ayant  été  tué  à la 
bataille  de  Senefen  1674. , avec  fon  frere  Gabriel, 
dit  le  Chevalier  de  Balincourt , Sous-Lieutenant  de 
fa  Compagnie  , la  Baroonic  de  Bouloire  Se  autres 
Terres  paiTerent  à leur  frere  Henri  Tcftu  de  Ba- 
lincourt , Chevalier , Capitaine  des  Chaflcs  de  la 
Varcnnc  du  Louvre  , qui  époufa  en  premières  noces 
Claude-Marguerite  de  Seve  , fille  d’Alexandre  de 
Seve  , Chevalier , Seigneur  de  Chatignon ville  , Con- 
fciller  d’Etat  Ce  au  Confeil  royal  des  Finances  , Ce 
de  Marguerite  - Guillemette  de  Rochechouart  , 
Dame  de  Châtillon-le  Roi  \ Ce  en  fécondés  noces  , 
Marie-Thérèfe-Suzannc  de  Mafparaut..  Il  eut  du 
premier  lit  , pour  fils  unique  , Claude  - Guillaume 
Teftu  , Chevalier,  Marquis  de  Balincourt , Baron 
de  Bouloire  ‘ Seigneur  de  Saint-Cyr , de  Nohan , de 
Châtillon-lc-Uoi  , de  Merobert  Oc  de  Montmartin 
en  partie  .Gouverneur  de  Mont-Dauphin  , Ce  enfuite 
des  ville  & citadelle  de  Strasbourg  , Maréchal  de 
France  du  19.  Oélobre  1746.  , Sec.  , né  le  17. 
Mars  t63o.  , allié  le  11.  Janvier  17*  s*  * Mar- 
gucrite-Guillemette  Atleman  , Dame  en  partie  de 
Montmartin  , fille  de  Pierre  , Comte  de  Montmar- 
tin  , Lieutenant  de  Roi  en  Dauphiné , & de  N.  de 
Seve  , fa  première  femme. 

Le  Maréchal  de  Balincourt  a pour  frere  confan- 
guin  , François  Teftu  , Chevalier , Seigneur  d’E- 
douvillc  , dit  le  Comte  , puis  le  Marquis  de  Balin- 
court , Lieutenant -Général  des  armées  du  Roi, 
Lieutenant  de  fes  Gardes-du-Corps , marié  le  29. 
Novembre  1714.  avec  RofatieCœurer , fille  de  Louis, 
Seigneur  de  Neüe  , Ce  de  Jeannc-Henriette-Rofaüe 
dcBruc-Montplaifir  , dont  font  nés  deux  garçons 
& trois  filles. 

BOULOIS , en  Rouergue  , Diocefe  Se  Election 
de  Rhodès , Parlement  de  Touloufe  , Intendance 
de  Montauban.  On  n’y  compte  point  de  feux, mais 
feulement  87.  bcllugues  Ce  trois  quarts  de  bellugue 
de  feu. 

BOULOIS  ( le  ) , en  Franche-Comté , Diocefe , 
Parlement  & Intendance  de  Bcfançon , Bailliage  Ce 
Recette  de  Baume.  On  y compte  feulement  4.  feux* 

BOULON  , en  Normandie  , Diocefe  de  Bayeux, 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  Ce  EJeftion  de 
Caen , Sergenterie  de  Breteville  - fur-l’Aize.  On  y 
compte  84.  feux.  Cette  Paroiiié  eft  fituée  k un» 
petite  diftance  de  la  rive  droite  de  l’Orne  , Ce  à 2. 
1.  S.  S.  E.  de  Caen. 

BOULONNEYS,  en  Périgord  , Diocefe  & Elec- 
tion de  Périgueux  , Parlement  Ce  Intendance  de 
Bordeaux.  On  y compte  ito.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  k une  lieue  O.  N.  O.  de  Brantolme  , & 4.  N.  N. 
O.  de  Périgueux. 

BOULONNEYS , en  Périgord , Diocefe  Ce  Elec- 
tion de  Périgueux  , Parlement  Ce  Intendance  de 
Bordeaux.  On  y compte  29.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
à quelque  diftance  de  Périgueux. 

n Xxxxxxxx 
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' BOULONNOlSou  Boulonois  , Bononienfis  Trac - 
tus  ou  pagus.  Pays , Sénéehaulïee  & Gouvernement 
oindrai  militaire  de  Province  , avec  titre  tic  Comté 
( dont  Boulogne  eft  la  capitale  ) ; fitué  entre  le 
l9e.  degré  14.  minutes  & le  19e.  degrc  42.  minutes 
30.  fécondés  de  longitude  , & entre  le  50e.  degré 
29.  minutes  & le  50e.  degré  56.  minutes  de  lati- 
tude ; borné  au  N.  par  le  Pays-Reconquis  , au  S. 
par  le  Ponthicu  , à l’E.  par  l’Artois  , & à l’O.  par 
l’Océan.  Il  a 9.  lieues  de  demie  de  longueur  fur  6. 
ÿi  tiers  de  largeur  ; ce  qui  peut  être  évalue  à 36. 
lieues  quarrées.  La  Canche  , la  Liane  ou  Plane  & 
le  Selack  font  les  feules  rivières  de  ce  pays  qui 
méritent  quelque  attention  : la  première  le  fëpare  du 
Gouvernement  de  Montreuil.  Le  Boulonnois  cil  un 
pays  plutôt  froid  que  tempéré  : les  vents  ou  les 
brouillards  y régnent  une  bonne  partie  de  l'année. 
La  terre  y eft  fertile  en  grains  & en  excellens  pâ- 
turages où  l’on  nourrit  quantité  de  gros  bétail.  On  y 
feic  auffi  de  très-bon  beurre.  Il  y a des  mines  de 
charbon  de  terre  qui  font  d’un  bon  rapport,  de 
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quelques  fources  d’eau  minérale  parmi  lefquelles  on 
diitinguc  celle  qui  ell  à trois  cens  pas  de  Boulogne 
fur  le  chemin  de  Calais.  L’eau  de  cette  fource  cft 
très-claire  de  fort  légère  : elle  laiflé  un  goût  de  fer 
à ceux  qui  en  boivent , de  c’eft  à caufe  de  cela  qu’on 
l’appelle  la  fontaine  de  fer.  Outre  les  produ&ions 
dont  nous  venons  de  parler , il  y a encore  dans  le 
Boulonnois  quantité  de  bois , où  le  gibier  eft  abon- 
dant. Les  habitants  de  ce  pays  font  allez  vifs  de 
fpirituels  ; mais  ils  fe  diftinguent  principalement  par 
leur  prudence  , par  leur  intelligence  dans  le  com- 
merce , par  leur  bravoure  de  par  leur  fidélité.  Ils 
commercent  en  charbon  de  terre  , en  beurre  falé , 
en  poiiTon  frais  de  falé , de  particuliérement  en  bétail* 
en  chevaux  de  en  toiles. 

Le  Gouvernement  général  de  Boulonnois  a la 
même  étendue  de  les  memes  bornes  que  le  pays  de  ce 
nom , dont  nous  venons  de  parler.  Quoique  fitué  dans 
la  Province  de  Picardie,  néanmoins  ce  oouvernement 
eft  abfolument  indépendant , de  il  ne  fait  du  tout 
point  partie  de  celui  de  -Picardie. 


DÉNOMBREMENT  DU  GOUVERNEMENT  GÉNÉRAL  MILITAIRE 
de  la  Province  de  Boulorvoi  s. 

Un  Gouverneur  Général. 

Appointements 11450  L?  , 

Emoluments 4000  3 *6450  hv. 

Un  Lieutenant  Général  pour  le  Roi. 

Appointements 12000  1.? 

Emoluments os  MOf>°  I1V‘ 


Un  Lieutenant  de  Roi , Grand-Sénéchal. 


18450  liv. 


Gouver-  Lient, 
neurs.  de  Roi. 

Baflc- Ville  de  Boulogne  . . 1 Com*.  ....  * * ’ 800  *’2iooo  I.  . . . é? X . . . 

h.m.  . . . 100  S Em 5 

Boulogne  0 Château  . . . 1 . . . 1 . . ^ 1400  l.^4QOO  jt 

Château  d’Ardelot 1 ” ' 


Eftaplcs 

Monthulin  ........ 

Tour  d’Ambleteufe  . . . 

77 


900. 

200. 


}■ 

!• 


To°::I,so° 

::::}••• 


$500  L 


Sommer  totales  des  Appointements  , y compris  Us  Emoluments. 


Pour  le  Gouverneur-Général  . 
Pour  le  Lieutenant-Général  . 
Pour  deux  Commandants  . . 
Pour  deux  Lieutenants  de  Roi 


Notij.  t°.  Il  refte  à ajouter  les  appointements  du 
Lieutcnant-de-Roi  de  la  Province , ceux  du  Gouver- 
neur particulier  du  Château  d’Ardelo»,  ceux  des 
Majors  , des  Aides-Majors  , des  Capitaines  des 
Portes,  &c. 

2“.  Le  Gouverneur-Général  de  1a  Province  de 
&°î“°nno‘5  eft  ordinairement  Gouverneur  des  Ville 
Château  de  Boulogne  , ainfi  que  des  ForterelTes 
de  Monthulin  & d’Eftaples. 


•  16450  liv. 

•  



s$°° 

Total  36050  Jiv. 

30.  La  Garde  ordinale  de  ce  Gouvemeur-Ge'né- 
ral  confifte  en  une  Compagnie  de  vingt-cinq  Hale- 
bardiers  à pied. 

4°.  Le  Boulonnois  eft  fort  de  fa  nature  , & la 
garde  en  eft  confiée  aux  habitants  du  pays  qui  for- 
ment d’excellentes  Milices.  Les  Troupes  Boulon- 
noifes , formées  de  tout  temps  par  les  habitants 
mêmes  du  pays , très-aguerries  pour  le  fer  vice  de 
leurs  anciens  Souverains  Comtes  de  Boulogne,  juf. 
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qn’auKgn'de  Louis  XL  qui  fie  l'échange  c!c  re  Comte' 
avec  BertranddelaTour-d'Auvergne,  dernier  Comte 
de  Boulogne , en  contre-échange  du  Comté  de  L»u- 
raguats , en  1477. , ainfi  que  nous  le  dirons  incellâro. 
ment  out  augmente  leur  aele  pour  le  fcrvice  de  nos 
Bots  ; oc  elles  tonnent  de  leurs  habitants , au  premier 
ordre  , fix  Régiments  d'Industerie , cinq  Régiments 
de  -avalent:,  une  Compagniede  Carabiniers , de  deux 
oe  Dragons , avec  trois  Compagnies  de  Cavalerie 
pour  la  garde  des  côtes  : ce  qui  monre  en  tout  à 
cinq  nulle  hommes  par  an  , en  temps  de  paix  , fur 
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quinze  mille  habitants  toujours  engages , commandes 
par  la  Nobleflh  du  pays , & formes  en  Régiments 
fous  le  Roi  Louis  XIV. , en  1671.  Les  Régiments 
d infanterie  des  Toupes  Eoulonnoües  font  compofés 
de  dix  Compagnies  chacun  : les  Officiers  font  nom. 
mes  par  le  Gouverneur  de  la  Province  ; ils  ont  corn, 
million  du  Roi  , de  même  que  ceux  des  autres 
troupes  réglées  de  Sa  Majefté,  de  ils  roulent  fuivant 
leur  ancienneté  avec  les  Officiers  des  armées  du 
Rot.  Les  Régiments  de  Cavalerie  des  mêmes  T roupes 
Boulonnoifes  font  compofés  de  quatre  Compagnies 
chacun  . plus  ou  moins  forces , felon  le  befoin.  La 
Compagnie  de  Carabiniers  confifte  ordinairement  en 
trente  Maîtres  , 6c  celles  de  Dragons  en  trente  Maî- 
tres chacune.  Ces  Troupes  ont  un  Infpcéfceur  parti- 
culier nommé  par  le  Koi. 

Le  Boulonnois  n’eft  point  un  pays  d ’EUQions 
parce  que  de  tout  temps  il  a été  etfëmpt  de  toutes 
Tailles  & Gabelles,  même  delà  taxe  6c  recherche  des 
Francs-Fiefs  : d’ailleurs  il  a toujours  eu  la  liberté  du 
commerce  de  fel  , ainfi  que  cela  eft  porté  par  l'é- 
change fait  en  1477-,  & qui  n’a  eu  lieu  qu’a  ces 
conditions.  Ce  font-là  des  privilèges  dans  lefquelj 
Boulogne  6c  le  Boulonnois  ont  été  confirmes  & 
maintenus  fuccellïvcmcnt  depuis  ledit  échange  , 6c 
notamment  par  Lettres- Patentes  du  Koi  Louis  X.V., 
du  mois  de  Juin  1716.,  en  confidération  de  la 
qualité  & delà  fituation  du  pays,  qui  cil  charge 
de  greffes  cenfives  6c  où  le  commerce  n’eft  point 
auflt  floriffànt  que  dans  les  Provinces  voifines.  On  a 
eu  égard  d’ailleurs  à la  fituation  du  Boulonnois,  qui 
cft  telle  qu’en  temps  de  guerre  , ce  pays  eft  des 
premiers  expofés  aux  incurfions  des  ennemis  ; 6c  à 
cela  on  a ajouté  que  la  fidelité  des  habitants  de  ce 
meme  pays , & les  ferviccs  qu’ils  avoient  rendus 
ne  pouvoient  que  leur  mériter  des  conccilions  par- 
ticulières 6c  diftinguées.  Cependant , quoique  le 
Boulonnois  ait  été  déclaré  quitte  6c  exempt  de  toute 
Forte  de  Tailles  , Subfidcs  , Gabelles  <k  iinpoütions  , 
mifes  0 u mettre  dans  le  Royaume,  ce  pays  ne  laillè 
pas  que  de  payer  une  impofitton  de  quarante  mille  liv. 
ou  environ  : voici  quelle  fut  la  caulë  de  cette  im- 
poiition.  En  1 660.  le  Roi  avoit  envoyé  des  troupes 
en  quartier  d’hiver  dans  Je  Boulonnois  : ces  troupes 
y commirent  tant  de  défordres  , que  les  habitant* 
offrirent  d’eux-mémes  la  fomme  de  quarante  mille 
livres  par  an  pour  n’y  être  plus  expoiés.  L’offre  fut 
acceptée , & l’impolition  a toujours  continue*  de- 
puis , & même  elle  a été  un  peu  augmentée. 

Du  temps  de  Ce  far , le  Boulonnois  étoit  habité 
par  les  Morinî.  Sous  Honorius  , ce  pays  fe  trou  voie 
compris  dans  la  fécondé  Belgique. 

De  la  domination  des  Romains  , le  Boulonnois 
pafîa  fous  celle  des  François.  Chilperic  U',  cft  le 
premier  Prince  de  cette  nation  qui  s’en  empara.  Ce 
lut  après  foo  retour  de  la  Thuringe  , ùc  après  la 
mort  d’Ægidius  ,ou  Gillon,  Maure  de  la  Milice  Ro- 
maine , que  les  François  eux-mêmes  , à ce  qu’on 
prétend , avoient  auparavant  choifi  pour  leur  Roi. 

Du  temps  de  Clovis  , fuccellcur  de  Lhilperic  , U 
regnoit  dans  la  partie  occidentale  de  la  Gaule  Bel- 
gique , entre  la  Mer,  l’Efcaut  & la  Somme,  & par 
confequent  fur  tout  le  pays  dcsMaïuu , un  Roi  Fran- 
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ÇO'S  quon  appelait  Chararic.  Ce  Roi  fe  joignit  à 
Clore  lorfque  ce  Prince  fe  mit  en  campagne  pour 
combattre  Syagnus , général  de  l'armée  Romaine,  il 
accompagna  encore  Clovis  b la  pierre  que  ce  Prince 
ein  a fourcmr  contre  Sigeberr , Roi  do  Cologne. 
, ls  ÎR"*  “»  deu>‘  expéditions , terminées  à la 
gloire  de  a avantage  de  Clovis  , ce  Prince  , mécon. 
tem  de  Charanc , dont  on  croit  qu'il  étoir  le  parent 
fc  fallu  de  lui  dt  de  fon  fils , les  fit  tondre  tous  deux 
ot  s empara  de  leur  Royaume. 

Sous  les  Rois  de  France  de  la  première  6c  de  la 
leconde  race,  le  Boulonnois , aulü-bien  que  le  pays 
des  environs  , fut  gouverné  au  nom  de  ces  Princes, 
tantôt  par  des  Comtes  6c  tantôt  par  des  Ducs  ; 
mais  ils  etoient  les  uns  6c  les  autres  amovibles , 
oc  ils  ne  tenoient  leur  gouvernement  que  par 
coounjffion.  M v 

Sous  les  derniers  Rois  de  la  féconde  race  , le  Bou- 
lonnoisôc  le  Ponthieu , du  moins  cette  partie  qui 
etoitcenfee  du  pays  des  Morin/  , étoient  gouvernés 
par  un  Comte  nomme  Helgaud  1.  D’après  les  dépo- 
sitions que  ce  Comte  faifoità  fon  gré  , il  cft  à pre- 
lumer  qu’il  étoit  propriétaire  des  Terres  dont  il 
prenoit  le  turc.  Le  Domaine  du  Comte  Helgaud  I. 
s etendoit  allez  loin  du  côté  de  la  Flandre.  Il  parolt 
que  ce  Domaine  comprenoit  toute  l’étendue  de  pays 
qui  s avance  dans  les  terres  environ  fix  lieues  , & 
qui  cft  fitué  entre  la  mer , la  rivicre  d’Auüue  6c 
celle  d’Aa. 

A Helgaud  I. , Comte  de  Boulogne  , fuccéda  Hcr- 
ncquin  , fon  gendre  , neveu  de  Baudouin  I. , Comte 
de  Flandres. 

Vers  l’an  881.  les  Normands  ravagèrent  le  Bou- 
lonnons. Le  Comte  Hernequin  leur  livra  bataille 
mais  il  fut  vaincu.  A un  fécond  combat  qu’il  donna 
contre  ces  barbares,  il  fût  encore  plus  malheureux, 
car  ayant  été  blelfé  mortellement  , il  n’eut  que  le 
temps  de  fe  fauver  à Boulogne  où  il  expira  prcfque 
auiiuôt  qu’il  y fut  arrivé. 

A Hernequin  fuccéderent  plufieurs  autres  Comtes 
de  Boulogne  ; mais  les  limites  du  Comté  de  ce  nom 
furent  fouvent  différentes , à caufe  des  troubles  de 
des  guerres  prcfque  continuelles  qui  agitèrent  cette 
partie  de  la  France  fur  la  fin  du  neuvième  ficelé  6c 
au  commencement  du  dixième. 

Vers  l’an  9 <9.  le  Comté  de  Boulogne  , du  moins 
la  plus  grande  partie  , obéillôit  aux  Comtes  de 
Ponthieu.  Peu  de  terns  après , les  Comtes  de  Flan- 
dres le  rendirent  maîtres  du  Boulonnois  & le 
gardèrent  jufques  vers  l’an  965.  que  Guillaume  I.  , 
Comte  de  Ponthieu , aidé  des  forces  de  Richard , 
Duc  de  Normandie , recouvra  le  Comté  de  Boulogne! 

Arnoul  1. , fils  de  Guillaume  I. , eut  en  partage 
à la  mort  de  fon  pere  , le  Comté  de  Boulogne , 

& il  mourut  lui-même  en  986. 

Euffache  III.  , fils  d’Euftache  II.  de  Boulogne  , 
qui  étoit  arriere-petit-fils  d’Arnoul  I. , fut  le  fuieme 
Comte  de  Boulogne,  à commencer  par  Guillaume  I. , 

6c  il  mourut  après  l’an  mo. , ne  laiflânt  qu’une" 
fille  , nommée  Mabaud  L , qui  fut  Comtclfe  de 
Boulogne.  Elle  avoit  époufe  Etienne  de  Blois , 
Comte  de  Mortain  ou  Mortagne , le  même  qui  fut 
depuis  Roi  d’Angleterre. 

Euffache  IV.  6c  Guillaume  de  Blois , tous  deux 
fils  de  MahauJ  I.  & d’Etienncde  Blois,  écant  morts 
fans  poftérité  , Marie  de  Blois , leur  feeur,  fuccéda 
au  Comté  de  Boulogne  en  1160.  Le  Roi  fon  pere , 
l’avoit  faite  élire  AbbelTede  Ramfcy  en  Angleterre! 

6c  malgré  cela  elle  fut  femme  de  Mathieu  II.  d’Al! 
face  , dit  de  Flandres,  fils  de  Thierry,  Comte  de 
Flandres.  De  ce  mariage  vinrent  deux  filles  Ide 
6c  Mahaud  : cette  deraiere  époufa  Henri  II. , Duc 
de  Brabant. 

Ide  de  Flandres  , Comtcfte  de  Boulogne  eut 
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trois  maris.  Du  dernier , Renaud  Comte  de  Dam- 
marrin , naquit  Mahaud  II.  qui  fuccéda  au  Comté 
de  Boulogne. 

Mahaud  II.  de  Dammartin , Comteflè  de  Bou- 
logne, époufa  i°.  Philippe  de  France,  Comte  de 
Clermont , tils  du  Roi  Philippe- Augu (le  ; aü.  Al- 
phonfe  ( 111  ) , Infant  de  Portugal , qui  la  répudia 
ou  plutôt  l’abandonna  en  1150.  ou  1 *5».  Elle  mou- 
rut en  1160.  Dès  l’an  1*4$.  elle  avoit  abdique  en 
faveur  de  Jeanne  , fa  fille  , qu’elle  avoit  eue  du 
Prince  Philippe  , & qui  étoit  mariée  à Gaucher  de 
Châtillon.  La  Princeflê  Jeanne  meurt  fans  poftérité 
en  1 2 J 1 . , & la  Comtefle  Mahaud  II. , fa  mere  , 
Ce  remet  en  poifeflton  du  Comté  de  Boulogne. 

Après  la  mort  de  Mahaud  II.  , plufieurs  concur- 
rents fe  préfenterent  pour  recueillir  fa  fucccfiion , 
dt  entre  autres  Marie  de  Alix  de  Brabant,  & Hen- 
ri III.  Duc  de  Brabant , qui  étoient  tous  trois  iflus 
de  Henri  II.  Duc  de  Brabant  & de  Mahaud  de  Flan- 
dres. Marie  & Alix  vendirent  leurs  droits  à Henri  ; 
& celui  - ci  vendit  les  liens  à Robert  IV.  ( V.  ) 
Comte  d’Auvergne , moyennant  la  fomrae  de  qua- 
rante mille  livres  une  fois  payée.  Ce  Robert  V. 
étoit  fils  de  Guillaume  VII.  ou  VI. , mort  en  1 247., 
& d’Alix  de  Brabant. 

Les  Comtes  d’Auvergne,  fuccelTcurs  de  Robert  V., 
jouirent  du  Comté  de  Boulogne  jufqu’en  1419.  que 
k Duc  de  Bourgogne  fe  rendit  maître  du  Boulon- 
nois.  Par  le  Traité  d’Arras  de  l’an  1435.  , conclu 
entre  le  Roi  Charles  VII.  & le  Duc  de  Bourgogne  , 
la  jouiflance  du  Boulonnois  fut  cédée  par  le  Roi 
au  Duc  de  Bourgogne.  Le  Roi  fe  chargea  alors  de 
dédommager  Bertrand  I.  , Comte  d’Auvergne  , à 
qui  appartenoit  le  Comté  de  Boulogne. 

En  1477.  le  Roi  Louis  XI.  reprit  le  Boulonnois. 
Il  fe  fit  alors  un  échange  de  ce  pays  : Bertrand  II. , 
Comte  d’Auvergne , fils  de  Eertrand  I. , céda  au 
Roi  fes  droits  fur  le  Comté  de  Boulogne , dt  reçut 
en  échange  le  Comté  de  Lauraguais  avec  quelques 
autres  revenus.  Louis  XI.  réunit  à la  Couronne  le 
Comté  dont  il  eft  queftion  , dt  depuis  il  n’en  a plus 
etc  démembré. 

BOULOT,  en  Franche-Comté,  Diocefc  , Par- 
lement de  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  & 
Recette  de  Ve  foui  , Prévôté  de  Châtillon.  On  y 
compte  33.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  petite 
diftance  de  la  rive  droite  de  l’Oignon  , à 2.  1.  dt 
tiers  N.  N.  O.  de  Befançon. 

BOULOU  ( le  ) , bourg,  en  Rouffillon , Diocefe 
de  Perpignan  , Confeii  fouverain  , Intendance  & 
Vigucrie  de  Rouftillon.  On  y compte  127.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rivière  de  Tech  , à une 
lieue  & demie  N.  N.  O.  de  Eelkgarde,  dt  4.  S.  S.  O. 
de  Perpignan. 

BOULOU-AUX-BOIS , en  Champagne.  Voye\ 
Boux. 

BOULOUERE,  dans  le  Maine.  Voye\  Bouloire. 
BüULT  fur  Suippe  , en  Champagne,  Diocefe 
& Eleékion  de  Rhcims , Parlement  de  Paris,  Inten- 
dance de  Châions.  On  y compte  144.  feux.  Cette 
Paroiffc  eft  fituée  fur  la  rive  g3uche  de  la  Suippe  , 
à 2. 1.  & trois  quarts  N.  N.  E.  de  Kheims. 

BOULZ1COURT  , en  Champagne  , Diocefe  de 
Rheims  , Parlement  de  Paris  , intendance  de  Châ- 
lons , Election  de  Rcthel.  Un  ÿ compte  83.  feux. 
Cette  Paroiilê  eft  fituée  à une  lieue  de  la  rive  gau- 
che de  la  Meufe , de  i 5.  I.  & quart  N.  £.  de  Rethcl. 

BOUME'S  , dans  le  Bourdciois  , en  Guyenne  , 
Diocefe , Intendance  , Parlement  & Election  de 
Bordeaux  , Jurifdiélion  de  la  Prévôté  de  Barfac. 
Dn  y compte  199.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée 
ur  a petite  rivière  de  Ciron  , à une  lieue  de  demie 
Qe  la  rive  gauche  de  la  Garonne , a.  S.  O.  de  Lao- 
gem  , & 7.  S.  E.  de  Bordeaux. 
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BOUMIERS  , en  Berry , Diocefe  dt  Intendance 
de  Bourges  , Parlement  de  Paris , Ekaion  d’Iflbu- 
dun.  On  y compte  65.  feux.  Cette  Parodie  eft  à 
2. 1.  dt  tiers  S.  d'UToudun. 

BOUNESVAUX,  en  Languedoc.  V.  Bonnefvaux. 

BOUNIAGUES,  en  Périgord,  Diocefe  de  Elec- 
tion de  Sarlat , Parlement  & Intendance  de  Bor- 
deaux. On  y compte  1 1 2.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
à 2.  1.  & tiers  S.  E.  de  Bergerac , & 10. 0.  S.  O. 
de  Sarlat., 

BOUONCOURT  , dans  le  Duché  de  Bar , Dio- 
cefe  de  Toul,  Confeii  fouverain  dt  Intendance  de 
Lorraine  , Bailliage  de  Saint-Mihiel.  On  y compte 
33.  feux. 

BOUPERE  ou  Bonpere  ( le  ) , bourg , en  Poi- 
tou , Diocefc  de  la  Rochelle  , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Poitiers,  Ekaion  de  Thouars.  On  y 
compte  379.  feux.  Ce  bourg  eft  à 3.  I.  de  demie  S. 
O.  de  Mauleon  , dt  1 1.  O.  S.  O.  de  Thouars. 

BOUPILLON  , Paroifle  de  Jurifdiaion  , dans 
le  Condomois,  en  Guyenne , Diocefe  dt  Ekaion  de 
Condom , Parlement  dt  Intendance  de  Bordeaux. 
On  y compte  41.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur 
la  rivière  de  Lofle  , à une  lieue  de  demie  0.  S.  0. 
de  Condom. 

BOUQUEBERT,  dans  la  Marche,  Diocefe  de 
Limoges,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Mou- 
lins , Ekaion  de  Guerct.  On  y compte  42.  feux. 

BOUQUELON  , en  Normandie  , Diocefc  , Par- 
ment  dt  Intendance  de  Rouen  , Ekaion  de  Pon- 
teaudemer,  Sergenterie  de  Quillebeuf;  On  y compte 
2.  feux  privilégiés  dt  67.  feux  taillables.  Cette  Pa- 
roiflè  eft  à une  lieue  dt  tiers  S.  S.  O.  de  Quillebeuf 
dt  autant  N.  0.  de  Ponteaudemcr. 

B0UQUEMA1S0N , en  Picardie  , Diocefe  de  In- 
tendance d’Amiens  , Parlement  de  Paris , Ekaion 
de  Doyenné  de  Dourkns.  On  y compte  140.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  N.  un  quart  à I’£.  d« 
Dourkns. 

BOUQUENON , en  allemand  Bxienheim , petit# 
ville  , dans  le  Duché  de  Lorraine,  Diocefe  de  Metz  , 
Confeii  fouverain  dt  Intendance  de  Lorraine  , Bail- 
liage de  Zarguemines.  On  y compte  180.  feux.  Cette 
ville  eft  fituée  fur  1j  Saarre , à une  petite  demi-lieue 
O.  N.  O.  de  Sanrerden,  à 2. 1.  N.  N.  E.  de  Fenef- 
trange  , j.  S.  S.  E.  de  Zarguemines,  dt  15.  E.N. 
E.  de  Nancy.  11  y a à Bouqucnon  une  Prévôté  royale 
qui  rcflôrtitau  Bailliage  de  Zarguemines.  Il  y a aufB 
un  petit  College  de  Jéfuites  , dt  une  Maifon  de 
Filles  de  la  Congrégation  de  Notre-Dame.  La  ville 
dont  il  eft  queftion  , a toujours  été  regardée  comme 
une  annexe  dt  une  dépendance  du  Comte  de  Sarwer- 
den  , où  elle  eft  enclavée  : cette  ville  , aurefte,  eft 
fermée  de  murailles  , flanquées  d’anciennes  tours  , 
avec  un  fofle  aflez  large  de  profond  dt  plein  d’eau. 
* B0UQUER1E  (la>,  en  Périgord  , Diocefe  de 
dt  Election  de  Sarlat , Parlement  dt  Intendance  de 
Bordeaux.  On  y compte  61.  feux.  Cette  Paroifle 
cftàj.  LE.  S.  E.  de  Bergerac  , de  8.  S.  0.  de 
Sarlat. 

BOUQUERON  , en  Dauphiné , Diocefe , Par- 
lement , Intendance  de  Ekaion  de  Grenoble.  On  y 
compte  2.  feux , un  tiers  , un  24e.  de  un  32e.  de 
feu  pour  les  fonds  nobles  ; dt  trois  quarts  , un  24e. 
dt  un  96e.  de  feu  pour  les  biens  taïUablc?. , y com- 
pris néanmoins  un  tiers  de  un  12  e.  de  feu  pour  les 
fonds  affranchis. 

BOUQUET  , en  Languedoc , Diocefe  de  Recette 
d’üzès  , Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  34.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 4. 1.  de 
demie  N.  O.  d’Uzès. 

BOUQUET  ( le  ) , en  Languedoc  . Diocefe  de 
Recette  d’Aleth  , Parlement  dt  Généralité  de  Tou- 

loufc , 
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b l'E  mal..,.  lujrt  un  quart  d' Bardrauj,  WdiAmn  du  Caflclla.  On  ycompte 


à J’E.  d’AIeth. 

I BOU2ü,E  r°7  ' en  No™andie  , Diocefe , Par- 
lement & Intendance  de  Rouen , Elefti on  de  Pon. 
teaudemer  . Sergenterie  de  Rommois.On  y compte 
8.  feux  nrtviicgtc!  de  i4S.  feux  taülables.  Cette  Pa- 
rotlTe  eft  à une  petite  diftance  O.  de  Bourgachard  , 
KM'  I*  E-  de  Ponteaudemer. 

BOUQUEVAL  .dans  l'Me-dc-France,  Diocefe. 
Parlement,  Intendance  & Eleftion  de  Paris.  On  v 
compte  rS.  feux.  Cette  Pareille  eft  h ;.  I.  6c  demie 
N.  un  quart  à l’E.  de  Paris. 

BOUQUINGHEM.  dan.  le  Boulonnois,  Dio- 
ccre  oc  Recette  de  Boulogne  . Parlement  de  Paris 
Intendance  d Amiens.  On  y compte  feulement  16.' 
leux.  Cette  Communauté  eft  b un  quart  de  lieue  E. 
N.  E.  de  Marqmfe  . & à |.  N.  de  Boulonne. 

E,rRdAN>  ’d'"  ChamPa8”c.  Diocefe  dt 
tleihon  de  TVoyes , Parlement  de  Paris,  Intendance 
ae  Lnalons.  On  y compte  45.  feux. 

. ®°ÜRAS  Bovrms  , Abbaye  d'Hommes  , 
de  i Ordre  de  Citeaux  , dans  le  Nivernois  , Diol 
cefe  d Auxerre,  Parlement  de  Paris,  Intendance 
d Orléans  , Lleéhon  de  Clamecy  ; fondée  vers 
I an  1 119.  , &c.  ; fituée  fur  la  rivière  de  Nicvre 
b uneheue  O.  N.  O.  de  Chamlemy , 6.  de  demie! 

N.  fc.  de  Nevcrs , & 10.  & quart  S.  S.  O.  d’Au- 
xerre.  Cette  Abbaye  eft  en  commende  , & elle 
vaut  2000.  liv.  de  rente  au  Sujet  qui  en  eft  nouvu 
par  le  Roi.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de 
$6.  florins. 

BOURAY  , dans  le  Gâtinois-François , Diocefe 
de  Sens,  Parlement  & Intendance  de  Paris  , Elec- 
tion d’tftampes.  On  y compte  67.  feux.  Cette  Pa- 
rodie eft  iituee  fur  la  rivière  d’Eflonnc  , i 2. 1.  N.  E. 
d’Eftampcs. 

BOUKBACH  ( Nider- ) , dans  le  Sundtpav 
Diocefe  de  Bâle  , Confeil  fupéricur  & Intendance 
d'Alface , Bailliage  <5c  Recette  de  Bedfort.  On  y 
compte  2t.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une 
lieue  S.  O.  de  Thann  , & j.  & demie  N.  E.  de 
Bedfort. 

BOURBACH  ( Ober-  ) , dans  le  Sundtgavr  , 
Diocefe  de  Bile  Confeil  fuperieur  & Intendance 
d’Alface  , Bailliage  & Recette  de  Bedfort.  On  y 
compte  40.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une  pe- 
tite diftance  de  celle  qui  a donné  lieu  à l’article 
précédent. 

BOUKBARÉ  ,en  Bretagne , Diocefe , Parlement, 
Intendance  & Recette  de  tiennes.  Un  y compte  21. 
feux , un  tiers  & un  quart  de  feu. 

EOURBEL,en  Normandie , Diocefe  , Parlement 
& Intendance  de  Rouen  , Eledion  de  Neuchâtel , 
Sergenterie  d’Aumale  Un  y compte  un  feu  privilé- 
gié de  7.  feux  raillables. 

BüURBERAIN  , en  Champagne  , Diocelc  & 
Election  de  Langres,  Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Chîlons.On  y compte  83.  feux.  Cette  Pa- 
roift’e  ell  à n.  I.  S.  de  Langres. 

BOURBE  ROUGE  , fontaine  d’eau  minérale,  dans 
1 Election  de  Mortain,  en  Normandie.  L’eau  de  cette 
fourec  eft  froide  & tcrrugincule. 

BOURBE VELLE  , en  1- ranche-Comté , Diocefe 
larlement  de  Inrendance  de  Befanrnn,  Eailliagedc 
Recette  de  Vefoul , Prévôté  de  Julley.  Un  y compte 
41.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 2.  I.  & quart  N. 
N.  E.  de  Juffey. 

B0UKB1LLY , en  Bourgogne  , Dioctfcd’Autun, 
larlement  <Sc  Intendance  de  Dijon,  Bailliage  & 
Recette  de  Semur-en-Auxois.  On  y compte  2 a.  feux. 
Cette  Communauté  eft  lituée  fur  la  rivière  de  Scrain , 
a 2. 1.  S.  O.  de  Semur. 

BOURBON,  dans  l’Agenois,  en  Guyenne  , Dio. 
Tome  1. 
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BOURBON  , en  Provence.  Voyex  Boulbon 

»i!lü?!UrA°N'L  ANCV  ou  ‘•’A,isv  ’ B'Jrb°  Aufcli 
dè  Nom  n Bologne  î Eglife  collegiale 

,4’s'  Far  Gl,y  & Gu'l- 

laumi  de  Salins  , Seigneurs  de  la  Nocle  ; Prieuré 

riiü.°dnl'è'edCsi0r-re^  Saint  - Benoît  , fous  le 
“T.*?  ,S-  f:  Nazalr'  & Celfe  , fondé  en  10,0. 
P r a.  a ’ S,re„ dc  Bourl,o“  i Archiprétré  du  Dîo- 
; Paro‘®'«  St.  Leger,  St.  Nazaire 
H «S  -,  >,CaPucln!.  Orfulincs  * Vifitandincs  ; 
Hôpital  & College  ; Gouvernement  particulier  dans 
la  Lieutenanee  generale  de  Roi  dTlîmin  ; feptieme 
Bailliage  principal  & Chancellerie  au,  contraîs,  unis 
"S  au  Patl<:mem  Je  Boureogne  St  au  Pre'. 
Bdial  JAutun  ; Baronnie  don,  la  Chl.cllenic  royale 
eft  suffi  urne  au  Bailliage  , Seigneurie  du  Chipi- 
tre  de  du  Prieure  egalement  reflbrtifTante  au  Bail- 
Rage  i Maine  qui  a la  Police  ; Gnierie  royale  de  la 
Maltnfe  particulière  d'Autun  ; Grenier  à li-l  du  Par- 
lemmt  & de  la  Direélion  dc  Dijon  ; Subdélégation 
de  I Intendance  de  Bourgogne  ; vingt-deuxieme  ville 
qui  députe  aux  Etats  de  la  Province  , Scc.  On  y 

Krr'nJT-  sct,e  ,me  c(!  fi,u«  >«  ™ z 

tins  du  Duché  de  Bourgogne , b une  bonne  demi- 
lleue  de  la  nve  droite  de  la  Loire , h lo.  I.  S.  O 
d Aucun , & xj.  & demie  S.  O.  de  Dijon.  Longitude 
21.  x6.  32.  latitude  46.  37.  8. 

La  .viUe  dont  il  ell  queftion  , eft  fort  ancienne  s 
elle  s eteudolt  autrefois  du  càié  de  PEglife  paroif- 
liale  de  Saint-Martin  ; on  trouve  fouvent  dans  les 
vignes  ou  eft  celte  ParniiTe  , des  ftatlles  , des  mé- 
dailles , des  ruines  de  vieilles  murailles , de  mandes 
briques  hgurces  , des  marbres  antiques  des  colon- 
nes  des  corniches , des  entablements  , des  frifes 
& des  architraves,  qui  prouvent  fuffifamment  quelle 
eft  I ancienneté  dc  la  ville  dc  Bombon-ftAncy.  Le 
furnom  de  VAmy  lui  fut  donné  dVîncemime  ou 

iSSÎÔ'o  qn.e2  f,0c  Bar?n-  & ft"i  d>°it  suffi 

I ancnn  ou  lamé  de  la  matfon  : Ardumbaui , fon 
Itéré  puîné  , etoit  alors  Seigneur  dc  Bourbon  en 
Bnurbonnois.  V?yex  ce  mot.  La  ville  de  Bourbon- 
1 Ancy  clt  divifce  en  trois  parties  ; la  ville  qui  n’a 
qu  une  enceinte  de  .,So.  pas  de  tour  , avec  l-Eglire 
coftegiale  6c  trois  portes  ; le  fauxbourg  qui  s'étend 
vers  le  Nord  & le  Couchant , & où  font  les  Urfu- 
Imes  , les  Capucins  & l'Hôpital  ; le  fauxbourg  de 
Samt-Legerobeft  la  Pareille  de  mime  nom,  IX  où 
font  aufli  les  Keligieules  de  la  ViEtation.  Ce  fécond 
fauxbourg  eft  utile  dans  un  fond  , au  pied  d'un  ro- 
cher  fort  eleve  & efrarpé  où  eft  bâti  un  ancien  & 
fort  Chatcau  , qui  n'eft  féparé  de  la  ville  que  par 
un  folk-  , dc  d’où  l’on  découvre  la  Loire,  le  Bour- 
btmnois  de  le  Nivernois.  Les  armes  dc  l’ancienne 
IVlaifon  de  Bourbon  fout  les  memes  que  celles  de  la 
ville  de  Bourbon-l'Ancy  , d'or  au  liait  de  aueulcs 
i IWe  de  huit  coViiUct  i’aV,t.  S 

Il  y a â Bourbon-l’Ancy  des  eaux  minérales  qui 
font  tres-renommees  : ces  eaux  (ont  Etuécs  dans  le 
fauxbourg  dc  Saint-Leger , où  l'on  a bâti  une  qna- 
moraine  dc  maifons  deltinées  J recevoir  les  perfon- 
Iles  qui  viennent  boire  ces  eaux  ou  prendre  les  bains. 
On  ne  doute  nullement  que  ces  eaux  n'aient  été 
connues  des  Romains , mais  pendant  pluficurs  fiecles 
elles  avoient  été  abfolument  oubliées.  Elles  furent 
découvertes  de  nouveau  en  ij8o.  , de  depuis  ce 
temps  on  y a fait  des  réparations  très-conEdérablcs. 
Les  fontaines  ou  fourres , au  nombre  dc  fept,  dont 
quatre  principales  , font  dans  une  cour  quarrée  qui 
a environ  quatre-vingts  pas  de  longueur  fur  vingt 
cinq  de  largeur  , & qui  eft  pavée  de  larges  pierres 
tirant  fur  le  noir.  Les  quatre  principales  fontaines 
ï y y y y y y y 
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font  le  grand  Limbe , Sainx-Leger , la  Reine , la 
Cardinale  ou  des  Cures  : les  trois  autres  fources 
u’ont  point  de  nom.  Mais  elles  ont  toutes  des  ca- 
naux par  lefquels  on  les  peut  épuifer  : ces  canaux 
vont  fe  décharger  dans  de  grands  aqueducs , qui  les 
portent  à plus  d’un  quart  de  lieue  au-delà  de  la 
ville  , & qui  font  fi  grands  qu’un  homme  pourroit 
aifément  y aller  à cheval.  Le  grand  Limbe  elt  la  foule 
de  ces  fontaines  qui  n’ait  point  d’aqueduc  , & qui 
fe  vuide  par-deffus.  Le  grand  Bain  eft  tout  près  des 
fontaines  : il  eft  dans  une  enceinte  de  murailles  , 
de  forme  ronde , de  dont  le  pavé  cft  de  marbre  i 
cet  efpace  a environ  foixante  pieds  de  diamètre  , 
de  on  eftime  qu’il  peut  contenir  cinq  cens  perfon- 
ncs  : c’eft  un  ouvrage  des  Romains.  11  n’y  a point 
de  fource  particulière  qui  donne  l’eau  à ce  Sain , 
mais  il  la  reçoit  des  fontaines  dont  nous  venons 
de  parler.  Au-delà  du  grand  bain  rond  , cft  un  autre 
bain  de  forme  quarrée , de  qui  a environ  huit  pas 
de  diamètre  : ce  bain  a été  fait  pour  les  pauvres. 

Par  l’examen  que  l’Académie  royale  des  Sciences 
fit  des  eaux  dont  il  eft  queftion  , en  1670.  «5c  1671. , 
on  crut  rcconnoitre  que  ces  eaux  étoient  meilleures 
& plus  utiles  pour  la  fanté  , qu’aucune  des  autres 
eaux  minérales  du  Royaume. 

L’eau  de  la  fontaine  appclléc  le  grand  Limbe  , 
eft  fi  chaude  qu’on  n’y  peut  foulfrir  la  main  l’efpace 
de  deux  minutes  fans  fe  brûler  ; cependant  on  y 
peut  Jaifter  un  ctuf  pendant  une  heure  fans  qu’il  y 
cuifc  , & il  en  eft  de  même  des  feuilles  d’ofeille. 
Quand  on  boit  de  cette  eau , elle  ne  brûle  point 
les  levres , de  on  ne  fent  pas  non-plus  qu’elle  foit 
chaude  dans  l’eftomach. 

Toutes  les  eaux  minérales  de  Bourbon-l’Ancy 
font  limpides  de  fort  infipides  , de  elles  n’ont  ni 
goût  ni  odeur.  Par  les  expériences  qui  ont  été  fai- 
tes fur  les  lieux  , il  a été  reconnu  que  ces  eaux  par- 
ticipent d’un  fel  femblable  au  fei  marin  , & d’un 
peu  de  (bâfre.  A l’égard  du  fel  marin , on  le  prouve 
par  les  mêmes  expériences  que  celles  que  M.  du 
Clofa  a faites  à Paris  ; & pour  le  foufre  , voici 
quelles  fout  les  raifons  qui  peri'uadcnt  qu’il  y en  a. 
1°.  O11  remarque  une  pellicule  qui  nage  fur  ces 
eaux  : leur  liqueur  eft  jaunâtre  & elle  a une  odeur 
de  foufre  ; P*,  quand  ou  boit  de  ccs  eaux  , elles 
laiifcnt  la  bouche  pâteufe  ; j°.  quand  on  y trempe 
une  bague  d’or , de  même  quand  ou  l’expo fc  à la 
fumée  qui  s’en  exhale  , elle  fe  blanchit  & pâlit  un 
peu  ; 4°.  quand  on  jette  du  fel  tic  tartre  dans  les 
mêmes  eaux,  leur  couleur  devient  laitcufe  & l’odeur 
dcfagréable. 

Au  Bailliage  de  Bourbon-  l'Ancy  reftortifiènt  , 
i°.  La  Baronnie  de  Vitry-fur- Loire  ; 2".  les  Sei- 
gneuries des  Chapitres  de  Bourbon  , de  la  Préc  , de 
du  Prieuré  de  St.  Nazaire  de  Bourbon  ; les  au- 
tres Paroiftès  & hameaux  de  ce  Bailliage  ; d<  40.  la 
Mairie  de  Bourbon. 

Confidéré  comme  Diftriél  particulier  de  la  Gé- 
néralité & Intendance  de  Dijon  , le  Bailliage  de 
Bourbon-l’Ancy  eftbornéauN. parle  Nivernois, au  S. 
& à l’O.  par  le  Bourbonnais  , de  à l’E.  par  le  Bail- 
liage d’Autun.  Ce  Bailliage  a fix  lieues  de  longueur 
du  S.  au  N. , & cinq  de  largeur.  C’eft  un  pays  rem- 
pli de  montagnes  au  Nord  de  à l’Orient  ; il  y a auffi 
quelques  terres  labourables  , des  bois  de  fûtaie  , des 
taillas  de  des  étangs  dont  le  poiticm  le  voiture  à 
Paris  par  la  Loire  de  le  Canal  de  Briare.  La  partie 
de  ce  Bailliage  qui  s’étend  vers  le  Midi  de  le  Cou- 
chant % cft  uu  payS  <je  plaines , où  il  y a des  vignes 
j des.  terres  à fciglc.  On  compte  dans  le  Bailliage 
dont  il  eft  queftion  , 19.  Paroiftès  , pluiieurs  ha- 
meaux , Bit 5.  perfonnes  & inj,  feux  , ainfi  que 
cela  fc  prouve  par  le  dénombrement  qui  (bit.  Ce 
Bailliage , au  relie  , eft  de  la  Recette  d’Autun. 


DENOMBREMENT  DU  BAILLIAGE 
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Paroi Jfes.  Feux. 

t-y-J 

Anpoot 17 

BouUyc  (la)  & St.  Scignc.  18 
BOURBON-L’ANCY, 

ville 118 

ChaLmoux 9) 

Crcflcy  46 

Cronat 148 

Fontccte 16 

Gilly 61 

Ginty  O dépendances  . . 10$ 

Lcfme • >8 


Paroijpes. 

C^-v-vj 


Feux. 


Maily-foni.Ifly-l’ETfque. 

Mont 

Nocle  (la) 

Penigny J(S 

Saint-Aigaan u8 

St.  Aubin i; 

St.  Lcgcr-foat.Bcnmy.  98 
Vitry-fur- Loire 81 


1 9.  Paroijfes.  Total  nif 


BOURBON-L’ARCHAMBAUD , Burbo  Ercheiu 
baldi  ou  Archembaldi  , ville  avec  un  ancien  titre 
de  Duché  , Jufticc  & Châtellenie  royale , Scné- 
chauflée  , &c.  , dans  le  Bourbonnois  , Diocefe 
de  Bourges  , Parlement  de  Paris  , Intendance  dt 
Elcâion  de  Moulins.  On  y compte  240.  feux  de 
environ  2000.  âmes.  Cette  ville  n’a  point  de  mu- 
railles , de  elle  eft  très-mal  firuée  , dans  un  fond  , 
entre  quatre  collines  t à 2.  I.  de  la  rive  gauche  de 
l’Ailier  , 4.  & deux  tiers  O.  de  Moulins , 1 1. 0,  de 
Bourbon-l’Ancy  , 1 2.  de  demie  S.  E.  de  Bourges , de 
7.  S.  un  quart  à l’O.  de  Nevers.  Long.  20.  43.  29. 
lat.  46. 3$.  22. 

On  croit  avec  raifon  que  la  ville  dont  il  cft  quef- 
tion , a pris  fon  nom  de  la  bourbe  qui  eft  au  fond 
de  fes  eaux.  Cette  étymologie  au  moins  cft  préfé- 
rable à celle  qu’en  donne  Olivier  de  la  Marche  , 
qui  penfe  qu’on  a dit  Bourbon  pour  Bourg-bon. 

Il  y a à Bourbon-l’Archambaud  une  feule  Eglife 
paroiftiale  , fous  le  titre  de  Saint-Georges  ; une 
Eglife  collégiale  dont  le  Chapitre  cft  compofé 
d’un  Tréforierdt  de  douze  Chanoines  ; un  Prieuré 
qui  appartient  à l’Abbaye  de  Filles  de  Saint-Me- 
noux  ; un  Couvent  de  Capucins  , de  deux  Hôpi- 
taux, dont  l’ancien  , qui  eft  pour  les  pafl’ants , eft 
gouverné  par  un  Direélcur  ; de  l’autre  , qui  eft 
celui  de  la  Charité  , eft  deftiné  pour  les  pauvres 
malades , de  eft  deflèrvi  par  des  Soeurs  Griies.  Les 
habitants  de  la  ville  de  Bourbon  font  très -attentifs 
à avoir  de  belles  maifons  , bien  parées  de  aftorties 
de  tout  ce  qui  eft  néceflàire  pour  recevoir  les  per- 
fonnes qui  viennent  prendre  les  eaux  ,dont  nous  par- 
lerons bientôt.  Tout  ce  qui  fe  fabrique  en  cette  ville , 
comme  droguets  , toiles  de  étamines , de  tou:  ce  qui 
s’y  cultive  , comme  grains  , pâturages  dt  autres 
denrées  , fe  confomme  dans  le  lieu-même,  où  il  fe 
tient  quatre  foires  par  an  ; fçavoir  , le  2 j.  Avril 
fête  de  Saint-Georges  , le  to.  Août  fête  de  Saint- 
Laurent  , le  28.  Octobre  fête  de  Saint-Simon  de 
de  Jude  , de  le  17.  Décembre  fête  de  Saint-Lazare. 
Indépendamment  de  ces  foires  , il  fe  tient  en  cette 
ville  deux  marchés  par  femaine  , le  mercredi  de  le 
famedi. 

Sur  l’une  des  quatre  collines  , dont  nous  avons 
fait  mention  , eft  un  vieux  Château  de  forme  quar- 
rée ; c’eft  l’ancienne  demeure  des  Seigneurs  de 
Bourbon  dont  neuf  ont  porté  le  nom  d’/irc/ia/n- 
baud.  Ce  Château  cft  pre£quc  ruiné , ou  du  moins  il 
cft  aujourd’hui  en  défordre  ; de  à l’exception  de 
trois  petites  Eglifes  ou  Chapelles , il  n’y  a plus  rien 
d’entier.  La  première  de  ccs  Eglifes  eft  fous  l’in- 
vocation de  Notre-Dame  , de  c’eft  l’ancienne  Cha- 
pelle du  Château.  Oo  ne  G, ait  point  en  quel  temps 
elle  a été  fondée  , ni  qui  en  a été  le  fondateur  ; 
mais  on  conje&urc  qu’elle  a été  bâtie  par  un  det 
Archambauds , Seigneurs  de  Bourbon.  La  féconde 
eft  appclléc  la  Sainte  - Chapelle  , de  elle  cft  dédiée 
4 Jelus-Chrift  crucifié.  Comme  la  première  Cha- 
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pelle  é toit  trop  petite  .Jean  IL  du  nom  , Due  de 
Bourbon  fit  commencer  celle-ci  ; mais  ce  Prince 
ayant  ete  prévenu  par  la  mort  , la  Chapelle  en 
quefiion  ne  fut  achevée  qu’en  iço8.  par  Pierre  II. 
du  nom  Duc  de  Bourbon.  C’eft  eu  km  genre  une 
des  plus  belles  Chapelles  du  Royaume.  On  y voit 
la  Statue  de  Jefus-Chrift  , de  celles  des  douze  Apô- 
tres ; on  y voit  auffi  le  blafon  & la  généalogie  de  la 
Majfon  royale  de  Bourbon  , & de  fes  alliances  : 
tout  cela  eft  exécuté  en  bas-relief.  Les  Chaires  du 
chœur  font  d’une  très-belle  menuiferic , & au-deffus 
font  les  chiffres  de  Pierre  II.  de  Bourbon , de  d’Anne 
de  France  fa  femme  : ces  chiffres  font  entrelacés 
i1,c.  31  es*  ^cs  ^rcs  font  très-belles  de  peintes 
a I antique  : on  doute  qu’il  y ait  de  peinture  en  ce 
genre  qui  fe  foit  mieux  con&rvée.  Sur  la  première 
de  ces  vitres  on  a peint  le  Sacrifice  d’Abraham  ; 

. la  fécondé  , Jefus-Chrift  qui  guérit  le  Paraly- 
tique ; fur  la  troificme , un  Crucifix  ; fur  ia  qua- 
trième , l’Empereur  Conftantin  qui  délibéré  s’il  don- 
nera bataille  , & un  Ange  qui  lui  promet  1a  viékoire 
oc  lui  montre  la  Croix  avec  ces  paroles  , In  hoc  ftgno 
vinces  ; fur  la  cinquième  , Sainte-Hdcne  qui  dc- 
mandc  à un  Juif  où  eft  la  Croix  fur  laquelle  Jefus- 
Lhritt  elt  mort  ; fur  la  fixicme,Saintc-Helene  qui  dé- 
couvre par  miracle  la  vraie  Croix  ; fur  la  huitième 
enfui , l’Empereur  Heraclius  en  chemife  , de  nuds 
pieds  , qui  porte  en  triomphe  la  Sainte-Croix.  Dans 
la  même  Sainte-Chapelle  font  les  figures  d’Adam  de 
d’Eve  en  prière  ; Oc  fur  le  portail  font  celles  de 
Saint  - Louis  , de  Pierre  de  Bourbon  , Oc  d’Anne 
de  France  fa  femme.  La  troifieme  Chapelle  eft  ap- 
-sj*  Pf^L'e  Tréfor.  Elle  eft  fous  terre  Oc  néanmoins 
bien  claire.  On  y defeend  par  un  efcalier  de  pierre 
de  taille  de  vingt  marches  de  quatre  pieds  de  lon- 
gueur. C’eft  dans  cette  Chapelle  que  l’on  conferve 
une  très-belle  Croix  d’or  de  ducat , qui  pefe  environ 
qua  torze  marcs , dont  le  montant  eft  long  d’un  pied  Oc 
demi  de  le  travers  d’environ  un  pied  : la  largeur  de  l’un 
Oc  de  l’autre  eft  de  quatre  travers  de  doigt.  Au  haut 
de  cette  Croix  eft  une  couronne  d’or  , avec  cette 
inscription  fur  l’une  de  fes  bandes  : Louis  Je  Bour- 
bon  , fécond  Duc  de  ce  nom  , jit  garnir  de  pie  ire  ri  es 
Ù dorures  cene  Croix  , l'an  139*.  Parmi  ces  pier- 
reries , on  diftingue  trente  grofles  perles  Oc  cinq 
pierres  précicufes  ; mais  ce  qui  eft  encore  plus  re- 
marquable, c’eft  une  des  épines  de  la  Couronne  de 
Jefus-Chrilt  , qui  cil  renfermée  dans  ce  beau  monu- 
ment de  piété , ainli  qu’une  croix  faite  du  vrai  bois 
de  la  Croix  fur  laquelle  le  Sauveur  du  monde  a 
fouflert  la  mort.  U ne  montagne  de  vermeil  fert  de 
piedeftal  à la  Croix  en  queftion.  Au  bas  font  à 
genoux  le  Duc  Jean  de  Bourbon  Oc  la  Ducheflè 
Jeanne  de  France  ,fa  femme  , couronnés  Oc  revêtus 
l’un  Oc  l’autre  de  leurs  habits  de  cérémonie.  Le  haut 
de  cette  montagne  ou  Calvaire  eft  fait  en  pointe  , Oc 
en  forme  de  colonne  torfe  percée  au  bout  , où  eft 
plantée  la  Croix  d’or.  Cette  colonne  eft  embraflée 
d’un  côté  par  la  Magdeleine  qui  eft  à genoux  , Oc 
vis-à-vis  eft  la  figure  de  la  \ ierge  dans  l’attitude 
d’une  perfonne  qui  ne  peut  fe  foutenir,  Oc  qui  eft 
fupportéc  par  Saint-Jean.  Sur  la  montagne  eft  une 
teteavec  quatre  ou  cinq  petits  oflemems  de  mort  , 
qui  font  d’argent.  La  colonne  , la  montagne  Oc  les 
figures  font  d’argent  doré  , Oc  pefent  treize  livres 
poids  de  marc. 

ün  confcrve  dans  les  armoires  de  la  Sainte-Cha- 
pelle de  Bourbon  , un  pied  de  Saint-Paul  Hermitc  , 
un  des  os  des  S.  S.  Innocents  , un  des  pouces  de  St. 
£laife&  la  mâchoire  inférieure  du  même  Saint. 

L’Eglife  paroiflîale  de  Saint-Georges,  dont  nous 
avons  parle , eft  fituée  fur  une  colline  oppoféc  à celle 
où  eft  bâti  le  Château. 

Au-dcftus  du  Couvent  des  Capucins  eft  une  belle 
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promenade , qui  confifte  en  trois  allées , l’une  au- 
deftus  de  l’autre , pratiquées  dans  un  terreinquifut 
acheté  parle  Maréchal  de  la  MaiUeraye , lequel  le 
donna  aux  Capucins  à condition  d’en  tenir  la  porte 
ouverte  pour  la  commodité  publique. 

Au  pied  du  Château  eft  un  étang  , fait  en  forme 
de  deux  queues  : cet  étang  a environ  une  lieue  de 
longueur , U eft  abondant  en  poilTon  , de  il  fe  dégorge 
dans  l’Ailier , en  paflànt  par  un  des  fauxbourgs  de 
Bourbon  , auquel  il  donne  le  nom  de  Beurre  qu’U 
porte  lui-même. 

Pour  la  commodité  des  perfonnes  qui  viennent 
prendre  les  eaux  de  Bourbon  , la  polie  aux  Lettres 
va  trois  fois  la  femaine  de  Moulins  en  cette  ville 
depuis  Pâques  jufqu’à  la  Touffaint  , de  depuis  la 
Touffaint  jufqu’à  Pâques  , une  fois  feulement  par 
femaine. 

Les  eaux  minérales  de  Bourhon-l’Archambaud 
ont  beaucoup  de  réputation  , & elles  font  tres-fré- 
quentees.  Elles  font  enfermées  dans  trois  efpcccs 
de  puits , qui  ont  chacun  cinq  pieds  huit  pouces  de 
diamètre.  Quand  oq  n’examine  pas  la  chofc  de  près, 
U femble  que  ces  trois  puits  forment  trois  fources 
differentes  ; cependant  ce  n’cft  qu’une  feule  & 
même  fourcc.  Comme  on  remarque  que  les  bouil- 
lons du  puits  du  milieu  font  plus  abondants  , cela 
eft  caufo  que  l’on  eft  porté  à croire  que  la  fourcc  fort 
de  terre  en  cet  endroit-là  , de  que  l’eau  paffe  enfuite 
aux  puits  latéraux.  Au-dcffous  de  ces  puits  eft  un 
grand  bain  de  forme  quarree  , qu’on  appelle  le  Bain 
des  Pauvres  ; & à deux  pas  de-là  eft  une  maifon  où 
l’on  trouve  trois  chambres  au  rez-de-chauffée  de  la 
rue  : ces  chambres  font  voûtées  de  foparces  par  un  mur 
mitoyen  ; c’eft  en  cet  endroit  que  font  les  bains  au 
nombre  de  trois.  Ils  ont  chacun  trois  pieds  d’eau. 

11  y en  a un  pour  les  hommes  , un  pour  les  femmes , 
& un  dans  lequel  on  ne  fe  baigne  prefque  point.* 
L’eau  de  ces  bains  ou  puits  eft  claire  , limpide  de 
fi  chaude  , qu’on  n’y  peut  tenir  la  main  dedans  plu9 
d’un  moment  fons  fe  hrûler.  Cependant  les  oeufs 
qu’on  y inet,  ne  s’y  cuifent  point  , de  l’ofcille  ne 
s’y  flétrit  point.  Ces  eaux  n’ont  point  de  goût , fî 
ce  n’ett  peut-ctre  un  petit  goût  de  nitre.  Quand  on 
s’en  lave  les  mains  , on  les  trouve  onélueufos;  de 
ce  qui  prouve  encore  qu’elles  font  oléagineufes  ou 
huileuies  , c’eft  qu'il  y lurnage  une  elpeccdc  graille. 
M.  Span  de  M .Garnier  t habiles  Médecins  de  Lyon  , 

& M.  de  Ville  , Apothiquaire  de  la  même  ville  , 
ayant  fait  évaporer  quatre  livres  de  l’eau  dont  il  eft 
queftion  , en  tirèrent  une  dragme  de  demie  de  fel 
qu’ils  jetterent  enfuite  fur  des  charbons  ardens  , 
fans  qu’il  fulminât  comme  le  falpctre  ; mais  il  cré- 
pita de  devint  noir  comme  le  nitre  ou  Natron  des 
Anciens.  Après  ce  premier  cflài , ils  jetterent  de  ce 
inètnefclfurladiifoluriondefublimé  corrofif  en  eau 
commune,  de  il  s’y  fit  un  précipité  jaune  , de  même 
qu’auroit  fait  le  Natron,  Ces  expériences  n’ont  pas 
réuflï  de  même  avec  le  fel  polychrefte  ; ce  qui 
fuftit  pour  réfuter  l’opiniao  de  ceux  qui  veulent  qu’il 
y ait  un  polychrefte  naturel  dans  les  eaux  de  Bour- 
bon. Mais , comment  y en  auroit-il  , puifqu’il  fe  fait 
avec  du  foufre  de  du  faipéuc  , tandis  que  dans  les 
eaux  de  Bourbon  il  n’y  a point  de  falpctre  ? On  dira 
peut-être  que  l’on  donne  le  nom  de  niue  au  falpê- 
tre , de  qu’en  convenant  qu’il  y a du  nitre  , c’eii 
convenir  qu’il  y a du  falpctre.  Mais  il  eft  aifé  de 
repondre  que  les  noms  ne  changent  point  l’eftcnce 
des  chofes,  de  qu’il  y a une  grande  différence  entre 
le  nitre-falpètre  , & le  nitre  des  Anciens  appelle 
Natron.  L’huile  de  tartre  par  défaillance  , jettée  en 
petite  quantité  furies  eaux  de  Bourbon , les  rend  lai- 
teufes.d’uneodeur  & d’un  goût  très-défagréablcs.  L’c- 
corcc  de  grenade  & la  noix  de  galle  pulveriféc  n’y  ont 
fait  aucun  changement , quand  on  y en  a jette  de  dans. 
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Au  refte  , Sources  font  un  excellent  almanach 
naturel  pour  les  habitants,  du  pays  ; car  quand  il 
doit  foire  beau  temps  , il  s’élève  fur  l’eau  un  limon 
venl , qui  difparoit  quand  il  doit  pleuvoir.  D’après 
ces  dîverfcs expériences  .les  trois  fçavans  Phyficicns 
que  nous  avons  nommés  , conclurent  que  les  eaux 
de  Bourbon  participent  d’un  Tel  nitreux  de  d’un 
foufre  cxa&ement  mêlés  & incorporés  enfemble. 
Elles  font  également  bonnes  pour  la  boifltm  ôc  pour 
le  bain. 

Outre  les  fontaines  chaudes , il  y en  a une  froide 
qui  cft  derrière  le  Couvent  des  Capucins  , 6c  qu’on 
appelle  la  fontaine  de  Jonas  , du  nom  d’un  Suiffe 
de  feu  S.  A.  R.  Gafton  de  France,  Duc  d’Orléans. 
On  juge  par  le  goût  & par  la  boue  qui  cft  au  fond 
de  ccrtc  fontaine  , que  Ion  eau  cft  ferrugineufe  ; ÔC 
comme  la  poudre  de  noix  de  galle  qu’on  y a jettée , 
a donné  à l’eau  de  cette  fontaine  une  couleur  de 
rofe  foncée  , cela  fait  croire  qu’elle  contient  quel- 
ques parties  de  vitriol. 

BOURBON-COUSTARD  , en  Bourbonnois  , 
Dioccfc  d’Autun  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
& Elc&ion  de  Moulins.  On  y compte  27.  feux.  Cette 
Paroilfe  cft  G tuée  fur  la  rive  gauche  de  la  Loire  , à 
un  quart  de  lieue  N.  N.  O.  de  l’Abbaye  de  Sept- 
Fonds , à trois  quarts  de  lieue  O.  S.  O.  de  Bour- 
bon- l’Ancy  , & à j.  1.  & demie  E.  un  quartauN.de 
Moulins. 

BOURBONNE-LES-BAINS , Borbonnia  ou  Ver. 
vomie  Caflrum , petite  ville  .avec  une  Mairie  royale  , 
dans  le  Baffigny  , en  Champagne  , Diocefe  ôc  Elec- 
tion de  Langres , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Châlons.  On  y compte  485.  feux.  Cette  ville  cft 
à ç.  I.  E.  N.  E.  de  Langres  , 7.  & demie  S.  E.  de 
Chaumont , ôc  10.  O.  de  Plombières  , en  Lorraine. 
On  ne  doute  pas  qu'elle  n’ait  pris  fon  nom  des  bour- 
bes qui  font  au  fond  de  fes  eaux  minérales. 

Il  a paru  en  divers  temps  , trois  difterens  Traites 
des  eaux  minérales  de  Bourbonne.  Le  premier  fut 
imprime  à Lyon  en  1590.  Ce  Traité  eft  très-bien 
fait  , & c’cft  le  meilleur  des  trois.  Il  en  parut  un 
autre  à Londres  , imprimé  en  1658.  ; mais  celui-ci 
n’cft , à proprement  parler,  qu’une  traduction  fran- 
çoife  du  vieux  langage  du  premier  , ainfi  qu’on  le 
voit  par  l’avis  que  le  Libraire  a mis  à la  tète  de  ce 
dernier.  Dans  l’un  ôc  dans  l’autre  on  trouve  une 
infeription  romaine  qui  prouve  que  les  eaux  mi- 
nérales & les  bains  de  Bourbonne  ont  été  connus 
des  anciens  Romains.  Cette  infeription  fut  décou- 
verte à Bourbonne  même  , ôc  elle  eft  conçue  en 
ces  termes  : 

Borboni  Tuermarum  Deo  Mammonæ  , 
Cjutinius  Rom  asus  in  G allia, 
Pro  Salutc 

CoCILIÆ  UxORIS  EIUS.LX  VûTO  EREXtT. 

On  voit  par  cette  infeription  que  Cocilia  étoit  la 
femme  de  Calatinius , & non  fa  fille  , ainfi  que  l’a 
dit  M.  Baudry  , Médecin  des  Hôpitaux  du  Roi  ôc 
Intendant  des  eaux  minérales  de  Bourbonne.  M. 
B audry  , dont  le  Livre  fut  imprimé  fn-8".  chez 
Sitôt  à Dijon , ne  fait  aucune  mention  des  Traités 
qui  avoient  été  imprimés  précédemment  à Lyon  6c 
à Londres  ; 6c  d’ailleurs  il  rapporte  différemment 
l’infeription  romaine  dont  il  eft  queftion , ce  qui 
prouve  qu’il  n’en  a pas  eu  connoiflânces.  Selon  ce 
Médecin  , cette  infeription  cft  telle  qui  fuit  : 

T o Mo  n.  a Caius  IatiniusRomanus 
lN  G ALLIA  PRO  SaLUTeCoCILILIA,  EXVOTO. 

La  fontaine  minérale  de  Bourbonne  eft  fituée  à 
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l’extrémité  méridionale  de  la  ville  de  ce  nom.  Elle 

?ft.en  loJmc  dc  r"'«  v&  on  5'™  fart  uniquement  à 
boire , du  moins  à fa  fource.  La  chaleur  de  l’eau  de 
cette  fontaine  eft  au  fixieme  degré  au  moins  ce 
qui  eft  caufe  qu’on  ne  peut  fe  fervir  de  cette ’eau 
pour  les  bains  domeftiques  , qu’après  qu’elle  a re- 
pofé  un  temps  confidérable  dans  des  baignoirs  prol 
près  cl  ect  ufage.  La  fource  en  queftion  peut  fournir 
près  de  deux  cens  muids  d’eau  par  jour.  Cette  eau 
s’écoule  en  partie  dans  le  baffin  d’un  bain  public  , 
diftant  de  quarante  pas  ou  environ  vers  l’Orient  ; ôc 
elle  s’écoule  avec  plus  ou  moins  d’abondance  , félon 
qu’on  puife  plus  ou  moins  d’eau  à la  fource.’  C’eft 
ce  qui  feit  varier  dans  ce  bain  le  degré  de  chaleur 
qui  toutefois  n’y  eft  jamais  infupportablc , parce  que 
l’eau  perd  beaucoup  de  fa  chaleur  naturelle  , ou 
par  le  trajet , ou  par  le  baffin  qui  la  reçoit.  Plufieurs 
perfonnes  foupçonnent  auffi  qu’il  entre  dans  le  bain 
quelques  veines  d’eau  d’une  fource  froide  qui  n’en 
eft  qu’à  deux  pieds  de  diftancc  ; mais  on  n’a  aucune 
preuve  bien  certaine  de  cette  communication  fou- 
terreine-  L’eau  de  ce  premier  baffin  fe  filtre  dans  un 
autre  qui  eft  contigu  , ôc  qui  n’eft  féparé  que  par 
un  mur.  Celui-ci  le  remplit  d’ailleurs  par  d’autres 
fourccs , 6c  ordinairement  il  eft  plus  tempéré  que 
le  premier.  Ces  divers  mélanges  forment  enft mble 
un  bain  qui  eft  très-doux. 

Les  deux  baffins  , dont  nous  venons  de  parler , 
font  attenans  à une  vieille  maifon  qui  appartient  à 
M.  de  Chartrcire  , Préfidcntà  Mortier  au  Parlement 
de  Bourgogne,  6c  Seigneur  de  Bourbonne  : cerre 
maifon  lé  nomme  la  Maifon  ou  le  Bain  du  Seigneur. 
A côté  6c  à deux  pas  de  diftancc , en  retournant  vers 
la  fource  principale  , font  deux  autres  bains  féparés 
par  une  cloifon  , l’un  pour  les  hommes  ôc  l’autre 
pour  les  femmes.  Plufieurs  fources  qui  jailliflènt  de 
terre  , fourniflent  de  l’eau  à ces  deux  bains.  Mais , 
comme  ces  fources  ne  font  que  de  petits  filets 
d’eau  , cela  eft  caufe  que  les  bains  qu’elles  remplif- 
fent  , font  moins  chauds  que  les  autres  ; cependant 
ils  le  font  encore  aflêz  pour  que  les  perfonnes  qui 
en  ufent , doivent  ufer  de  précaution  : ces  bains , au 
refte  , ont  retenu  le  nom  de  Bains  des  Pjuvrcs.  A 
cent  cinquante  pas  de  diftance  vers  l’Orient , plu- 
fieurs petites  fources  concourent  à remplir  deux 
autres  baffins , féparés  également  par  une  cloifon, 
6c  qui  forment  deux  nouveaux  baffins , dont  la  cha- 
leur eil  fupportablc  : c’cft  ce  qu’on  appelle  le  Bain 
Patrice.  Un  defeend  dans  ces  divers  baffins  par  plu- 
fieurs degrés  , félon  qu’on  veut  fe  baigner  tout  le 
corps  ou  une  partie  feulement.  Au  refte  , à l’excep- 
tion du  Bain  Patrice , aucun  des  autres  n’cft  com- 
mode , tous  étant  trop  à découvert  6c  trop  relferrés. 
Auffi  les  perfonnes  qui  font  à leur  aife  , préfèrent 
de  prendre  les  bains  de  Bourbonne  dans  des  mailons 
de  particuliers  , où  elles  font  plus  commodément  & 
moins  expofées  à l’air  : elles  peuvent  auffi  par  ce 
moyen  donner  aux  bains  qu’elles  prennent , le  dcgrc 
précis  de  chaleur  qui  convient  à leurs  maladies , 6c  à 
leur  tempéramment. 

A l’odeur  feule  des  boues  des  eaux  de  Bour- 
bonne , on  connoît  que  ces  eaux  contiennent  des 
parties  falincs,  fulfurcufes6c  bitumineufes.  Leur  cou- 
leur annonce  qu’elles  contiennent  auffi  des  particules 
martiales  ou  ferrugineufes. 

On  fe  fert  des  eaux  en  queftion  , pour  les  boire  , 
pour  les  bains  , pour  la  bouche  6c  pour  les  fomen- 
tions. Le  limon  même  qu’elles  depofent  dans  les 
baffins  des  fources  d’où  elles  jailliflènt  , s’emploie 
très-utilement  en  forme  de  cataplafme.  Voye\  le 
Traité  de  M.  Baudry. 

M.  Charles  , Médecin  de  Befançon,  a dit  dans 
une  Thefe  qu’il  feroit  plus  facile  de  faire  tarir  les 
eaux  de  Bourbonne  en  les  buvant , que  de  raconter 


B O U 

CO  detail  toutes  leurs  excellentes  qualités  : Boris. 
nienfem  fotitcm  yoriàt  txkmiti  poiandu  , » ajat , 
tâter  e;u  t namere, i.<o  recenfcjs.  Il  n’y  a pointée  Pro- 
vmcc  qui  n ait  fes  Panégyriftes. 

°“r  ^rmincr  ce  que  nous  avions  à dire  de  la 
ville  de  Bourbcmne  , ajoutons  qu’il  eft  allez  vrai- 
iemblahle  que  cette  ville  ait  été  une  Colonie  Ro- 
maine. On  y a découvert  en  divers  temps  des  mo- 
numents anciens  & entr’autresdesreftesd’un  Tem- 
p.  ’.  ?cs  tetcs  d’idoles  & pluCeurs  tombeaux , par- 
ticulièrement dans  la  forêt  de  Coëffy  , ( à une  lieue 
« demie  S.  O.  de  Bourbonnc  ) , qui  tous  concou- 
rent à prouver  qu’il  y avoir  anciennement  en  ce  lieu 
quelque  ville  confidérable.  Dans  des  temps  moins 
éloignés  les  Rois  d’Auftrafic  y firent  aulTi  quelque 
tejour  ; & on  y voit  encore  des  relies  d’un  Château 
qu  on  dit  avoir  été  bâti  vers  l’an  6 1 j . par  Thierry , 
Küi^r'T«ü^î-c’  Petit*fils  de  la  Reine  Brunchaut. 

BOURBONNOIS  , Burboncnfis  Agcr , Traftus 
ou  Provin  cia  , Province  avec  titre  de  Sirie  de 
Comté  & de  Duché  ( dont  Moulins  eft  la  capitale  ) ; 
fituee  entre  le  19e.  degré  s8.  minutes  10.  fécondes 
« le  ne.  degré  38.  minutes  10.  fécondés  de  lon- 
gitude & entre  le  45e.  degré  3s.  minutes  & le 
46e.  degré  57.  minutes  de  latitude  ; bornée  au  N. 
par  le  Nivernois  & le  Berry  , au  S.  par  l’Auvergne, 
a 1 E.  par  b Bourgogne  & le  Forêt , & à l’O.  par 
le  Berry.  Elle  a 27.  lieues  de  longueur  fur  13.  de 
largeur  ; cequi  peut  être  évalué  à'içô.  lieues  quar- 
rées.  I.a  Loire,  l’Ailier  , le  Cher,  l’CEil , l’Avron 
& la  Brefvrc  font  les  principales  rivières  qui  nrro- 
fenr  cette  Province.  Le  Bourbonnois  eft  un  pays 
afl'ez  plaiu  & uni  ; i!  y a néanmoins  quelques  inon- 
tagnes , principalement  du  côté  des  Provinces  de 
Bourgogne  & de  Forêt.  L’air  y eft  fain  & afléz 
tempéré  ; ce  pays  fc  relient  néanmoins  quelquefois 
de  la  froideur  des  neiges  des  montagnes  d’Auver- 
gne , & du  froid  que  caillent  les  bois  dont  la  Province 
cil  garnie  : il  eft  aulli  fujet  aux  orages  & aux  débor- 
dements des  rivières.  Cependant  cela  n’empêche 

J 'as  que  le  pays  ne  foit  beau  & bon.  La  terre  y eft 
értile  en  grains,  en  vins  , en  chanvres  , en  fruits 
& en  pâturages.  La  volaille  , le  gibier  & le  poilïûn  y 
font  abondans.  11  y a des  mines  de  fer  & de  char- 
bon de  terre,  & quantité  de  fources  d’eaux  miné- 
rales , qui  font  la  plupart  fort  renommées  : on  y 
remarque  , entr’autres  , les  eaux  minérales  de 
Bou rbon-l'Archam baud  , celles  de  Bardou  , de  Ne- 
tîs  t de  Vichy  , de  Saint-Pardoux  , de  la  Tiau- 
licrc  , &c.  On  trouve  près  de  Bourbon-l’Archam- 
baud  , des  rochers  qui  ont  des  veines  dont  les  pe- 
tites pierres  relfemblent  il  de  vrais  diamants  , & 
coupent  le  verre.  Les  meilleurs  connoillêurs  fe 
trompent  fouvent  à ces  pierres.  On  ne  doute  pas 
t;u‘il  ne  f3t  poflible  & même  facile  d’en  tirer  un  meil- 
leur parti  qu’on  n’a  fait  jufqu’à  préfent. 

Les  peuples  du  Bourbonnois  ont  beaucoup  de 
douceur  dans  le  cara&cre.  Mais  on  les  accufe  d’être 
pardieux  & de  trop  aimer  le  plaifir.  Contens  de 
leurs  héritages , attachés  à une  vie  douce  & unie  , 
ih  dédaignent  les  moyens  qui  pourraient  leur  pro- 
curer une  amélioration  de  fortune  aux  dépens  de 
leur  tranquiliré.  i.a  volupté  , ajoutc-t’on  , cil  la 
feule  choie  qui  ait  pour  eux  de  véritables  artraits. 
Partifans  décidés  de  la  liberté  , ils  l’aiment  & pour 
eux  & pour  les  autres.  Au  relie  , cette  Province  a 
eu  , ainG  que  les  autres  , fes  hommes  illultrcs  ; & 
elle  a produit  des  Sujets  qui  fc  font  diftingués  les  Uns 
dans  les  armes  , les  autres  au  Barreau  , & les  autres 
dans  les  Lettres. 

Pour  ce  qui  concerne  le  Gouvernement  Eccléfiaf- 
tique  , nous  remarquons  qu’il  n’y  a aucun  Evêché 
dans  le  Bourbonnois  : cette  Province  dépend  de 
quatre  Dioce  fes  ylutun,  Bourges,  Clermont  ôiNevcrs. 
Tome  /. 
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0:1  compte  dans  !c  Bourbonnois  trois  Abbayes 
«OjSMrois  Prieurés  , fept  Eglifa  collégiales , dis' 
huit  Couvents  de  IieÙgleot  & douze  Couvents  de 
r 11  les. 

Pour  le  Gouvernement  civil , il  y a dans  le  Bour- 
bonnors  un  Bailliage  de  une  SénécbauHée  , établis 
a Moulins , qui  eii  la  capitale  de  cette  Province.  Le 
Gouverneur  général  du  Bourbonnois  eft  le  W- 
chai-nc  de  ce.  pays.  Outre  le  Bailliage  & la  Scné- 

ni! ee;.‘  ?.a  uo  SieÇc  Pfeüdial  , qui  fut 
ctablr  i Moulins  en  1551.,  & dont  le  ReiTort  eft 
le  même  nue  celui  de  la  Séncchauflcc.  Du  Bailliage 
« Scneehaullec  de  Moulins  dépendent  les  dix-neuf 
Châtellenies  royales  qui  fuiveut:  Moulins , Suuvi. 
goy , Beftay , Gannat . Billy , Vichy,  Verneuil , Belle- 
Ferche  les  Balles-Marches  , dont  le  Siégé  eft  à 
Bourg-  e-Comte  . HérilTon  , Momluçon  , Murat , 
Chamelle  Charrons  , Bourbon  - l’Archambaud 
Hioux,  I.auhcpierrc  , UiTel  & Chaveroches 

Comme  il  n’y  a point  d’autres  Juçes  royaux  dans 
tout  le  Bourbonnois , que  les  Châtelains  royaux  , 
cela  cit  caufe  que  ceux-ci  conaoiflêut,  eu  vertu  du 
pouvoir  qui  leur  a été  attribué  par  les  Edits  & Ré- 
glements , de  toutes  les  caufes  en  première  inftance 
à la  referve  neanmoins  de  celles  qui  font  artnbuccs* 
cn  première  inftance  aux  Baillis  & Sénéchaux.  Les 
appellations  des  Sentences  de  ces  divers  Sièges  font 
portées  au  Parlement  de  Paris,  qui  a dans  fon  Reliure 
toute  la  Province  de  Eourbonnois. 

•1  °UV*ni"  ?.ieg“  doat  ”DU!  hit  mention  . 
il  y a u Moulins  un  Siège  particulier,  établi  pour 
h connoulitnce  des  caufes  du  Domaine  du  Roi. 
Ce  Siège  cil  uppelié  la  Ckamlrc  du  Oamamt  ; il 
ci.  fans  territoire  fit  f.ns  Rtlion  , & il  ic||  barili 
uniquement  uux  canfes  du  Domaine.  11  y a aulli  à 
Souvigny  un  Commis  du  Sénéchal , qui  connoit  des 
caufts  du  Prieure  de  Souvigny  : cette  Jurifdiftibo 
cil  fans  territoire  & fans  Reflbn  , & c’ei!  urefque 
toujours  le  Châtelain  de  Souvigny  qui  l’exerce 
Les  appellations  de  ce  Tribunal,  ainfi  qne  cellel 
de  la  Chambre  du  Domaine , fe  relèvent  au  Parle- 
tuent  de  Paris. 

Dans  tous  les  Sièges  dont  il  a été  parlé  jufqu’à 
prefent  , la  Julhce  eft- rendue  conformément  i la 
Coutume  de  Bourbonnois,  qui  fut  rédigée  avec  celle 
«If  la  Marche  , par  les  foins  d’Anne  Je  France 
veuve  de  Pierre  de  Eourbcm-Beaujeu  , en  1 520.  * 
C’en  S.  A.  S.  Mgr.  le  Prince  de  fondé  , à préfent 
Duc  de  Bourbonnois  ou  Bourbon  , qui  a la  nomi- 
natiou  de  toutes  les  charges  civiles  de  la  Province 
dont  1!  eft  queftion  ; mais  c’eft  le  Roi  feu]  qui 
pourvoit  h ces  charges  , car  M.  le  Prince  de  Coudé 
n a point  ('.'Officiers  à lui  dans  cette  Province. 

Quant  aux  Finances  , le  Bourbonnois  dépend 
pour  la  plus  grande  partie  de  la  Généralité  de 
Moulins  , & il  n’y  a que  l’Eleaion  de  Saint./lmand 
qui,  quoique  fituee  en  grande  partie  en  Bourbon- 
nais , dépende  de  la  Généralité  de  Bourges.  Mais 
ainfi  qui-  le  Bourbonnois  ne  dépend  point  en  entier 
de  la  Généralité  de  Moulins  , de  même  cette  Géné- 
ralité n’eft  point  renfermée  dans  les  bornes  du  Bour- 
bonnnis  ; car  elle  s’étend  encore  dans  le  Nivernois, 
en  Auvergne  & dans  la  Marche.  Voyc\  Moulins  ] 
Bourges  ài  Riom , GâuralitJs  : c’eft  fous  ces  divers 
titres  , & nommément  fous  celui  de  Moulins , que 
nous  traitons  des  charges,  taxes  & impofitions  de' 
la  Province  de  Bourbonnois.  Nous  remarquons  feu- 
lement ici  que  cette  Province  eft  fujette  à tontes 
les  taxes  qui  font  établies  dans  la  plûpart  des  autres 
Provinces  du  Royaume  , & qu’elle  eft  comprife 
dans  l’étendue  des  cinq  grofles  Fermes  de  France  ; 
ce  qui  eft  caufe  que  les  Aides  & Gabelles  y font 
établies. 

Le  Couvcrnemcnt  général  militaire  de  la  Province 
Zzzzzzxz 
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ment  gênerai  d’Auvergne  , à l’E.  per  celui  de  Bour- 
gogne , à PO.  par  celui  de  Berry,  Je  au  S.  E.  par 
celui  de  Lyonuois  dont  la  Province  de  Foreft  fait 
partie. 


de  Bourbonnois  a la  meme  etendue  & les  memes 
homes  que  la  Province  de  ce  nom  ; de  forte  qu’il 
eft  borne  au  N.  par  les  Gouvernements  généraux 
de  Nivernois  & de  Berry  , au  S.  par  le  Gouverne- 

dénombrement  du  gouvernement  général  militaire 

de  la  Province  de  Boureorvois . 

Un  Gouverneur  Général. 

é Srr.  ::::::::::: 

Un  Lieutenant  Général  pour  le  Roi. 

.D.»  I -* 

2800  liv. 


Appointements 2800  1.' 

Emoluments 1 


24506  liv. 


Deux  Lieutenants  de  Roi , dont  l’un  pour  le  pays  d’entre  la  Loire  & l’Ailier , & l’autre 
pour  les  villes  de  Bourbon  , de  Montluçon , &c. , & pour  le  pays  qui  eft  à la  gauche  de 
l’Ailier  ; ce  qui  divife  le  Bourbonnois  en  haut  & bas , le  haut  à la  droite  de  l’Ailier 
& le  bas  Bourbonnois  à la  gauche  de  cette  riviere. 

Un  Lieutenant  des  Maréchaux  de  France  , & quelquefois  trois , &c. 

Appointements 

Villes  Couver - Lieur.  des 

O autres  Places.  neurs.  de  Roi.  Gouverneurs. 

t-'vO  t ) 


Château  de  Bourbon- 
l’Arcbambaud  . . . . 


A,. 

Em. 


Ville  de  Moulins 


3- 


'V- 


L 


Nota.  t°.  A la  Tomme  totale  de  24506.  liv. , il 
relie  à ajouter  les  appointements  des  deux  Lieute- 
nants - de  - Roi  de  la  Province  , ceux  du  Gouver- 
neur particulier  du  Château  de  Bourbon-l’Archam- 
baud  , &c. 

20.  Le  Gouverneur  général  de  la  Province  de 
Bourbonnois  eft  ordinairement  Gouverneur  parti- 
culier de  la  ville  de  Moulins  & de  celle  de  Bourbon- 
l’Archambaud. 

j°.  Une  Compagnie  de  quarante  -fix  Gardes  à 
cheval , commandée  par  un  Capitaine  , un  Lieute- 
nant & un  Cornette  , forme  la  garde  ordinaire  de 
ce  Gouverneur  général  de  Province. 

4°.  Le  Gouverneur  général  de  Bourbonnois  eft 
auil*.  Grand-Sénéchal  du  Bailliage  & de  la  Séné- 
chaufïcc  de  Moulins.  Ses  appointements  Tout  d’en- 
viron\trcnte-cinq  mille  livres,  en  y comprenant  ce 
qui  mi  eft  donné  pour  Ton  logement , pour  fes  Gar- 
des, &c.  La  conuoifthnce  de  tout  ce  qui  concerne 
le  Gouvernement  militaire  lui  appartient.  C’cft  à 
Ini  que  font  adrefiés  les  ordres  pour  faire  marcher 
le  troupes  qui  font  dans  Ton  Gouvernement  , 
iaire  expédier  les  routes,  faire  faire  la  convocation 
du  Fan  , &c.  11  eft  aufli  le  premier  Juge  du  point 
d’honneur  entre  les  Gentilshommes  .même  à l’exclu- 
lîon  du  Subdélégué  des  Maréchaux  de  France.  Les 
Milices  bourguoifes , ainfî  que  les  Maréchauflces  , 
font  Tous  Tus  ordres  ; & il  peut,  quand  il  le  juge  à 
propos , faire  des  ailcmblécs  & tenir  des  confeils 
pour  le  fervice  du  Roi. 

S9*  Autrefois  la  Maréchanflec  de  Bourbonnois 
étoi:  compofée  de  deux  Compagnies,  l’une  de  Vice- 
Sénécha  ufTéc  , & l’autre  de  Prévôté.  La  charce  de 
Prévôt-Général  avoitété  créée  en  1641.  à l’injtar de 
celles  des  Prévôts-Généraux  de  Bretagne,  de  Nor- 
mandie , de  Languedoc  & de  Guyenne.  Le  Prcvôt- 
'cnéral  avoit  fous  lui  deux  Lieutenants  pour  chaque 
«-ompagnic , rélidans  à Moulins  , deux  Exempts  & 
tlix-huu  Archers.  Outre  cela  il  avoit  fous  lui  un  autre 
Lieutenant  qui  réûdoit  a Montluçon  avec  huit  Ar- 


chers , & à Gannat  un  Exempt  qui  faifoit  la  fonftion 
de  Lieutenant  & qui  commandoit  à un  certain 
nombre  d’Archers.  Le  Roi  par  fon  Edit  du  mois  de 
Mars  1720.,  ayant  fupprimé  tous  les  Officiers  ,ainlî 
que  toutes  les  Compagnies  de  Maréchauffée  de  fon 
Royaume , en  établit  d'autres , & voulut,  par  fa  Dé- 
claration du  9.  Avril  de  la  même  année  , qu’il  n’y  eut 
dans  le  Département  de  Bourbonnois  qu’un  Prcvôt- 
Général  , refidant  à Moulins , avec  deux  Lieutenants, 
un  Aflefleur  , un  Procureur  du  Roi  & un  Greffier  ; 
à Gueret  , un  l.ieutenaut  , un  Aflcflèur , un  Pro- 
cureur du  Roi  & un  Greffier.  Outre  ces  Officiers , 
il  y a dans  le  Département  de  Bourbonnois  , quatre 
Exempts  , fix  Brigadiers  , huit  Sous-Brigadiers  , de 
cent  foixante-douze  Cavaliers  avec  un  Trompette  , 
diftribués  en  dix-fept  Uéiidences;  Ravoir , Moulins , 
Bourbon-l' Arckambaud , Donjon  , Païennes  t Gannatt 
Cujjjct  , Chcneraillcs  , Poinfac  , Aubufpm  fs  Dcci\e  , 
Tous  le  Tribunal  féant  à Moulins  i Gueret , Château - 
Chinait , Montluçon  , Saint-Picrre-lc-Moûtiers  , Ne- 
vers  , Saini-Saulges  fs  Dun-le-Roi , fous  le  Tribunal 
qui  eft  établi  à Gueret.  11  y a une  Brigade  dans  cha- 
que Rcfidcncc  , à l’Exception  de  la  Rcfidcncc  de 
Moulins  où  il  y a trois  Brigades. 

6°.  Quoique  la  Maréchauftee  doot  nous  venons 
de  parler  , Toit  connue  fous  le  nom  de  Département 
de  Bourbonnois  , il  eft  néanmoins  à propos  d’ob- 
ferver  que  les  Réfidcnces  de  cette  Maréchauftee  ne 
font  point  toutes  comprifes  dans  la  Province  de 
Bourbonnois  , car  il  en  eft  plulieurs  qui  font  diftri- 
buées  dans  la  Province  de  Nivernois  & dans  celle  de 
la  Marche  ; ainfî  il  feroit  peut-être  plus  à propos  de 
donner  à ce  Département  le  nom  de  Moulins  , 
puifqu’eftcclivemcnt  il  comprend  prefque  toute  la 
Généralité  de  ce  nom.  11  convient  encore  d’ajouter 
qu’il  y a un  Lieutenant  particulier  , réfidant  à No» 
vers  , établi  pour  avoir  iofpefUon  fur  les  Brigades 
qui  font  diftribuées  dans  la  Province  de  Nivernois. 
Voyc\  dans  ce  Didionnairc  ce  que  nous  difons  de  la 
Maréchauftee  de  Nivernois. 
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Du  temps  deCefar,  le  Bourbonnois,  du  moins  ta 
plus  grande  partie , étoit  habite  par  les  Ædui  4 & il 
eft  vraifemblable  qu’une  partie  de  cette  Province 
etoit  occupée  par  les  Bituriges-Cubi , & une  autre 
partie  par  les  Arvcrni.  Céfar  ayant  vaincu  les  Helve- 
tu  (lcsSuitTcs  ) , & avec  eux  les  Boii  qui  étoient  ve- 
nus d’Allemagne  à leur  (ccours , il  renvoya  les  Hclve - 
ttl , dans  *eur  pays , & il  accorda  aux  Boii  qui  l’en 
prioicnt  , ce  qui  reftoit  de  Boii.  Les  Ædui  qui  efti- 
rnoient  la  valeur  de  ces  etrangers  , leur  affignerent 
on  Canton  de  leur  pays , & les  alïocierent  à leurs 
droits  , franchifes  & libertés.  Cependant  les  Boii 
n occupèrent  pas  alors  tout  le  Bourbonnois  , félon 
1 etendue  que  nous  lui  donnons  ; mais  ils  furent  dis- 
tribues entrera  Loire  & l’Ailier.  C’eft  cette  contrée 
qui  cfl  le  véritable  Bourbonnois.  Le  relie  eft  un 
démembrement  de  diverfes  Seigneuries  dont  les 
unes  faifuient  autrefois  partie  du  Berry  , d’autres 
de  l’Auvergne  , & d’autres  du  Foreft. 

Sous  Honorius  , le  Bourbonnois  étoit  compris 
dans  la  première  Aquitaine.  Mais  une  petite  partie 
de  ce  pays  dépendoit  de  la  première  Lyonnoife  : 
c’cft  ce  qui  fe  trouve  litué  entre  la  Loire  de  l’Ailier. 

De  la  domination  des  Romains  , le  Bourbonnois 
paiTa  fucceffiveinent  fous  celle  des  Wifigoths  & fous 
celle  des  François.  Cette  Province  obéit  enfuite  aux 
Ducs  de  la  première  Aquitaine  4 mais  vers  l’an  900. 
ou  921.  elle  fut  tirée  de  la  dépendance  de  ces  Ducs, 
& elle  fut  mife  fous  la  mouvance  immédiate  de  la 
Couronne. 

Aymar  I.,  Chevalier , fous  Charles-le-Simple  ,eft 
Je  premier  qui  fe  qualifie  Sire  ou  Seigneur  de  Bour- 
bonnois , ou  plutôt  de  Bourbon  ( l’Archambaud  ).  Il 
vivoit  encore  en  91  2.,  & eu  la  vingt-troiliemc  année 
du  régné  de  Charlcs-le-Chauve  , il  avoit  fondé  l’Ab- 
baye ou  Prieuré  de  Souvigny  , h 2. 1.  fie  trois  quarts 
E.  S.  k.  de  Bourbon-l'Archambaud  , & 2.  O.  S.  O. 
de  Moulins. 

Archambaud  VII. , dixième  Sire  de  Bourbon,  iflu 
en  ligne  mafculine  , au  feptiemc  degré,  d’Aymar  I., 
meurt  en  1171.  Sou  iils  , Archambaud  VUI , étoit 
mort  dès  Pan  1 169. 

Mahaud  I. , fille  & héritière  d'Archambaud  VIII. 
& d’Alix  fa  femme  , qui  étoit  ellc-inéme  fille  d’Eu- 
des U. , Duc  de  Bourgogne , époufe  tu.  Gaucher  de 
Vienne  , Seigneur  de  Salins , duquel  elle  fut  fé parée 
pour  caufe  de  parenté  en  1196.;  iu.  en  1197.  Guy 
11. , Seigneur  de  Dampierre.  De  ce  dernier  mariage 
vinrent  trois  fils  , tü.  Archambaud  IX.  qui  eut  en 
partage  le  Bourbonnois  ou  la  Seigneurie  de  Bourbon; 
2W.  Guillaume , Seigneur  de  Dampierre  , qui  époufa 
l’hériricrc  de  Flandres  ; & i°.  Guv,  Seigneur  de 
St.  Juft.  B 

Archambaud  X. , fils  d’Archambaud  IX. , Sire  de 
Bourbon  , mourut  en  Chypre  en  1 249.  Il  avoit 
époufé  Iolande  de  Châtillon  , Comtcile  de  Nevers. 
De  ce  mariage  naquirent  Mahaud  II.  & Agnès. 

Mahaud  il.  , Dame  de  Bourbon  , Comteflc  de 
Ne  vers  , &c.  ,céda  le  Bourbonnois  à fa  firur , fe  ré- 
fcrvant  l’héritage  de  fa  mere.  Elle  mourut  en  1 262. , 
laiffant  trois  filles  de  fon  mariage  avec  Eudes  , fils 
de  Hugues  IV.  ou  V. , Duc  de  Bourgogne. 

Agnès  , foeur  de  Mahaud  II. , fut  Dame  de  Bour- 
bon , & mourut  en  1 28$.  Elle  avoit  etc  alliée  iu.  à 
Jean  de  Bourgogne  , Comte  de  Charolois  , frere 
d’Eudes.  Ce  Prince  étant  mort  en  1268.,  clic  cpoufa 
29.  Robert  II. , Comte  d’Artois. 

Biatrix  , fille  d’Agnès  & de  Jean  de  Bourgogne  , 
fut  Dame  de  Bourbon  , de  Charolois  & de  Saint- 
Juft.  Elle  mourut  en  ijio.  , ayant  été  alliée  en 
1271.  à Robert  de  France  , Comte  de  Clermont 
en  Beauvoifis  , fixieme  fils  du  Roi  Saint-Louis.  Ce 
Prince  meurt  en  13 17. 

Louis  I. , Duc  de  Bourbon  , & Comte  de  Cler- 
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mont  & de  la  Marche  , fils  de  Robert  de  France  & 
de  Beatrix  de  Bourbon,  époufe  en  *310.  Marie, 
fille  de  Jean  II.  Comte  de  Haynaulr.  De  ce  mariage 
vinrent  deux  fils  & quatre  filles,  fçavoir  , i°.  Pier- 
re I.,  Duc  de  Bourbon , dcc.,  qui  fuit;  iv.  Jacques  I.4 
Comte  de  la  Marche  , &C.  ; 30.  Marie  , qui  épouü» 
en  premières  noces  Guido  , Prince  de  Chypre  , & 
en  fécondés  noces  Robert  , Prince  de  Tarente  j 
4 • Béatrix  qui  fut  alliée  à Jean  de  Luxembourg  , 
Roi  de  Bohême  ; $°.  & 6°.  N.  & N. 

En  1327.  le  Roi  Charles  IV.  érigea  en  faveur  de 
Louis  I.  le  Bourbonnois  en  Duché-Pairie  , & lui 
donna  le  Comté  de  la  Marche  aufli  en  Pairie  , en 
échange  du  Comté  de  Clermont  en  Beauvoifis* 
Depuis , le  Roi  Philippe  lui  rendit  ce  Comté , érigé 
egalement  en  Pairie.  Louis  I.  ineurten  1341. 

Pierre  I.  , Second  Duc  de  Bourbon  , fils  de 
Louis  L , fut  Pair  & Grand-Chambrier  de  France  , 
Gouverneur  de  Languedoc  & de  la  Guyennc-Fran- 
çoife.  11  fe  trouva  aux  batailles  de  Créez  de  de  Poi- 
tiers , & fut  tue  à la  dernière  , le  19.  Septembre 
1 .JS6*  H avoit  époufé  Uàbelie  , fœur  du  Roi  Phi- 
lippe de  Valois  , de  laquelle  il  eut  i°.  Louis  II.  , 
Duc  de  Bourbon  ; 20.  Jeanne , qui  époufa  le  Roi 
Charles  V.  ; 3*.  Blanche  , qui  fut  mariée  à Dom 
Pedro  I.’ , Roi  de  Caftillc  ; 4°.  Bonne  , alliée  en 
premières  noces  à Godeffroi  de  Brabant  , & en 
fécondés  noces  à Amé  VI.  , Comte  de  Savoye  ; 
$g.  Catherine  , époufe  de  Jean  VL,  Comte  de  Har- 
court ; 6U.  Marguerite,  femme  d’Arnaud- Aman  jeu , 
Sire  d’Albrct  ; & 70.  Marie,  qui  fut  Prieure  à Poiily. 

Louis  II. , troifierae  Duc  de  Bourbon,  Comte  de 
Bcaujulois  , Prince  de  Dombcs  , Comte  de  Fo- 
rd!, &c. , mourut  à Montluçou  en  1310.  11  avoit 
inftitué  l’Ordre  militaire  de  i’Ecu  d’Or  en  1369.  ; 
& il  avoit  été  allié  h Anne,  Dauphine  d’Auvergne, 
Comtcile  de  boreft  , Dame  de  Mcrcœur  , &c.  de 
laquelle  il  eut  Jean  1.  qui  fuit. 

Jean  1.  , quatrième  Duc  de  Bourbon,  Comte  de 
Beaujolois,  Prince  de  Dombcs, Comte  de  Foreft,  &c., 
mourut  prifonnicr  en  Angleterre  en  1433.,  ayant 
été  prisa  la  bataille  d’Azincourt.  11  avoit  été  allie 
à Marie  de  Ferry  , fille  du  Duc  Jean  , laquelle  eut 
en  dot  la  Terre  d’Auvergne  , qui  fut  érigée  en  Du- 
ché ; & il  eut  de  ce  mariage  , Charles  1.  , Duc  de 
Bourbon  , Louis  , Comte  de  MontpenGer  & 
Dauphin  d'Auvergne. 

Charles  I.  , cinquième  Duc  de  Bourbon  , &c.  , 
fut  Gouverneur  de  l’i Ile-de-France  & de  Cham- 
pagne ,&  mourut  à Moulins , le  4.  Décembre  1456. 
11  avoit  époufé  Agnès  , fille  de  Jean  Sans-Peur , Duc 
de  Bourgogne  , de  laquelle  il  eut  dix  enfants  ; 
fçavoir  , iü.  Jean  II.  , fixieme  Duc  de  Bourbon  , 
mort  fans  poftérité  à Moulins  en  1487. , ayant  été 
allié  en  premières  noces  à Jeanne  , fille  du  Roi  Char- 
les VII.  ; en  fécondes  noces  , à Catherine  d’ Ar- 
magnac hile  de  Jacques  , Duc  de  Nemours  , dont 
uu  fils  nommé  Jean  , mort  en  bas  âge  ; & en  troi- 
fitmes  noces  , Il  Jeanne  de  Bourbon  , fille  de  Jean  II. 
Comte  de  Vendôme.  2°.  Charles  IL  , Cardinal  & 
Archevêque  de  Lyon  , feptiemc  Duc  de  Bourbon 
par  la  mort  de  fon  frere  aîné  en  1487. , & qui  meurt 
lui-méme  en  1488.  ; 30.  Pierre  II. , huitième  Duc  de 
Bourbon , qui  fuit  ; 4°.  Louis  , Évêque  & Prince 
de  Liege  ,tué  en  1482.  par  Guillaume  de  la  Marck; 
5''.  Jacques  , Chevalier  de  la  Toifbn  d’Or , mort  en 
1468.  ; 6°.  Marie  , alliée  à Jean  d’Anjou  , Duc  de 
Calabre  ; 70.  lfabelle , mariée  à Charles  , Comte  de 
Charolois  ; 8°.  Catherine  , femme  d’Adolphe  , Duc 
de  Gueldrcs  ; 90.  Jeanne  , époufe  de  Jean  I. , Prince 
d’Orange  ; & io°.  Marguerite , alliée  à Philippe  II. , 
Duc  de  Savoye. 

Tierre  11.  , huitième  Duc  de  Bourbon  , &c.  , en 
1488. , fut  chef  du  Confeil  du  Roi  Louis  XI. , Gou- 
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verncur  de  Lanpicdoc  , &c.  En  1477.  le  Roi  lui  Bourbon  , dit  le  B icn-Aimc , Roi  régnant, 
donna  le  Comte  de  la  Marche  , après  l’avoir  con-  4".  Louis  I.  , Comte  de  Clermont  le  même  oui 
fifqué  Ibr  le  Duc  de  Nemours.  En  1494-  H fut  meurt  eu  1 141. , quitta  en  lj  17.  le  nomde  Cler 
nomme  Gouverneur  du  ^Royaume  , par  le  Roi  mont,  qui  croit  celui  de  fon  appànage  «t  prit  celui 

urhnn  à rtntf»  rln  ..*  * 


__  _ ...  mont , 

Charles  VIH.  lorfque  ce  Prince  partit  pour  la  con-  de  Bourbon  , à caufc  du  Duché  de~*ce  nom  ane  i 
quête  du  Royaume  de  Naples.  Pierre  II.  meurt  à Roi  Charles  IV. , dit  le  Bel , venoit  d’eriee  C 
Moulins  en  1503.,  ne  1 aidant  de  Ton  mariage  avec  fa  faveur, 
la  Princeflc  Anne  , fille  aînée  du  Roi  Louis  XI. 
qu’une  fille  unique , Suzanne  de  Bourbon  , née  en 
1491. 

Suzanne  de  Bourbon  , fille  du  Duc  Pierre  II. 


s °.  Les  Sires , depuis  Comtes  de  Bourbon , aroient 

pris  eux- memes  leur  nom  ou  plutôt  leur  fumons 
de  Bourbon , de  la  petite  ville  de  Bourbon  la  même 
qui  dans  la  fuite  fut  appelles  Bonrbon.fArch,m. 
baud  a caufe  du  nom  d’ Ârchambaud  qu’ont  porté 
neuf  ou  dix  .Sires-Comtes  de  Bourbon. 

6°  ,La-,vilIe  Bt,"r6on  avoit  pris  auffi  fon 
nom  de  Baria- ou  Bearie.de  la  vafe,  limon  ou 
bourbe  qui  fc  trouve  au  fond  des  eaux  minérales 


meurt  en  ijn.  Elle  avoit  époufé  en  iso$.  Char- 
les ( III.  ) Comte  de Montpcnfîer  , quiprit  le  nom 
de  Duc  de  Bourbon.  Ce  Prince  fut  en  effet  Duc  de 
Bourbon  & d’Auvergne  , Comte  de  Clermont  , 

d’Auvergne  , de  Foreii . de  Beaujolois  & de  la  Mar-  „ Iuuu 

che.rrincc  de  Dombcs,  Connétable  de  France. &c.  dont  la  fourcc  cft  tout-proche  de  cette  ville 
Il  fut  tue  au  uege  de  Rome  , en  montant  des  pre- 

rniers  à Ic  ,6’  .M.i,  'S’7- . à 38.  ans  , avec  CtftALoart.  de  la  Maisoe  de  Boueeoe 

la  réputation  d’avoir  etc  l’un  des  plus  grands  Capi-  * 

taincs  de  fon  temps  ; mais  fes  malheurs  lui  avoient  La  plupart  des  Généalnmft#.<  j 

fai.  perdre  tour  le  brUlan,  de  fes  principales  vertu,,  uu  £ÆS  RouŒesqTot  4g„“  ™ 
Le  Comte  de  Clermont . bis  umnue  du  Connétable  Allemagne  depuis  Marcomir , fils i'Ambcnor, Irincê 


■Le  Comte  de  Clermont , fils  unique  du  Connétable 
étoit  mort  lui-même  avant  le  Prince  fou  pere. 

Quand  le  Connétable  Charles  ( III.  ) de  Bour- 
bon fut  tué , il  étoit  au  fcrvice  de  l’Empereur  Charles- 
Quint  & portoit  par  conféquent  les  armes  contre  fa 
patrie.  Ce  qui  avoit  donné  occafion  au  Connétable 
de  fortir  du  Royaume  , c’cft  qu’il  s’étoit  brouillé 
avec  Louife  de  Savoyc , mere  du  Roi  François  I. 
Cette  FrincelTc  , qui  fe  croyoit  offenfée  , porta  le 
relfentiment  au  plus  haut  point  : elle  fit  déclarer 
rebelle  le  Connétable,  fur  lequel  le  Duché  de  Bour- 
bon, ainfi  que  tous  les  autres  biens  de  ce  Prince  , 
furent  confilqués  & réunis  à la  Couronne  en  15*3-, 
peu  de  temps  après  qu’il  fe  fut  évadé  du  Royaume. 

François  1.  céda  le  Duché  de  Bourbon  i Louife 
de  Savoyc  , fa  mcrc  ; mais  cette  Princeflê  étant 
morte  en  1 SJ». , le  Roi  réunit  de  nouveau  le  Bour- 
bennois  à la  Couronne , à laquelle  il  demeura  in- 
corporé jufqu’en  1651.  que,  par  contrat  du  26. 
Février  de  cette  même  année  , le  Roi  Louis  XIV. 
céda  le  Duché  de  Bourbonnots  à AI>  le  Prince  ( Louis 
11.  de  Bourbon -Coudé  ),  en  échange  du  Duché- 
Pairie  d’Albret , de  la  Baronnie  de  Durance  , de  la 
haute  , moyenne  & balle  Jufficc  de  Nogaro  , Bar- 
celonue  , Plaifance , &c. , & du  Confulat  du  bas 
Armagnac  en  Gufcogne.  Par  ce  même  contrat  , le 
Roi  céda  à M.^  le  Prince  , pour  en  jouir  par  lui  & 
fa  pofférité  légitime , à titre  d’engagement , ainfi 
que  du  Duché  de  Bourbonnois  , les  droits  de  no- 
mination aux  Bénéfices  & de  présentation  aux  Offi- 
ces ordinaires  «Sc  extraordinaires , dans  toute  l’éten- 
due du  Duché  dont  il  cft  queiiion  ; mais  en  même 
temps  Sa  Ma  je  fié  le  réferva  les  bois  de  hautc-tfltaie. 
Louis-Henri  II.  de  Bourbon  , dit  M.  le  Prince  de 
Condi  , aujourd’hui  Duc  de  Bourbon  , cft  fils  de 
Louis-Henri  I. , mort  en  1740. , qui  étoit  lui-même 
arnure-pc  tir-fil  s de  M.  le  Prince  , Louis  11.  de 
Bourbon-Condé. 

Nota.  1°.  Le  Connétable  Charles  ( III.  ) de 
Bourbon  , Comte  rie  Montpenfier  , tué  au  fiege  de 
Rome  en  1527.,  Je  même  dont  nous  avons  parlé 
ci-dcvaut,  defeendoit  en  ligne  mafeuline  , au  fixie- 
me  degre  de  Louis  1. , Duc  de  Bourbon  , mort  en 
1 ’ , £e.R?*?ert  de  France  , qui  étoit  lui-mè- 

11)6  o VéU  .*  ^a’nt*Louis  > neuvième  du  nom. 

1 r ouisl-.Ducde  Bourbon,  mort  en  1341., 
defeendoit  au  huitième  degré,  en  ligne  mafeuline, 

&CdriavadrCcBOl,rh0n  * dit  le  Grand»  Roi  de  Francc 


Troyen  , jufques  & compris  Antharius  , mort  ou 
detrone  par  Francus , Roi  de  Franconie,  l’an  du 
monde  396t.de  avant  Jcfus-Chritt  39. 

AF  rancus  , Roi  de  Franconie  ou  de  la  France 
Occidentale , on  fait  fuccéder  dix-fept  Rois , tous 
de  la  race  de  Francus , jufques  & compris  Dago- 
bert , qui  meurt , dit-on  , l’an  317.  de  J.  C.  après 
onze  ans  de  regne. 

Dagobert , ajoute-t’on  , eut  trois  fils  dont  deux 
firent  fouche,  fçavoir , ClodomirIV.  & Geuebald  r 
celui-ci  fut  Duc  de  la  Francc  Orientale  ou  de  la 
Franconie  proprement  dite. 

Marcomir  V. , fils  de  Clodion  V. , qui  étoit  lui- 
même  arricrc-pelit-fils  de  Clodomir  IV. , fut  le  der- 
nier Roi  de  la  France  Occidentale  : il  régna  depuis 
l’an  378.  jufqu’en  382.  qu’il  abdiqua  ou  fut  dépofledé, 
& il  mourut  en  393. 

Dagobert  le  Jeune  , frcrc  de  Marcomir  V.  , ne 
porta  que  le  titre  de  Duc  ou  General  des  Francs,  & 
tic  la  guerre  tantôt  pour  & tantôt  contre  les  Ro- 
mains. 11  mourut  en  398. 

Argotte  , fille  & héritière  de  Sunnon  , mort  l’ao 
414-  » qui  étoit  lui-même  fils  & héritier  de  Dago- 
berr.Duc  de  la  Franconie  Occidentale  , époufa 
Pharamond  , Duc  de  la  France  Orientale  l’an  404.  # 
& élu  Roi  Pan  419.  ou  410. 

Genebuld  I. , deuxieme  fils  de  Dagobert  Roi  de  la 
Francc  Occidentale , fut  le  premier  Duc  de  la  France 
Orientale  l’an  326.,  & mourut  en  358. 

Marcomir  I. , ( pere  de  Pharamond  ) , Duc  de  la 
France  Orientale  l’an  389. , & mort  en  404.,  étoit 
arriere-petit-fils  de  Gcnebald  I.  Ce  Marcomir  I.  eut 
deux  fils  qui  firent  fouche  , Pharamond  & Marco- 
mir 11.  Ce  dernier  fut  Duc  de  la  France  Orientale. 

La  pofférité  de  Marcomir  II.  jouir  pendant  qua- 
torze générations , de  pere  en  fils  , du  Duché  de  la 
France  Orientale.  Hcran  , vingt-unieme  & dernier 
Duc  de  la  France  Orientale  , régna  depuis  l’an  720. 
jufqu’en  740.  qu’il  mourut.  Alors  le  titre  de  Duc  de 
Franconie  ou  de  la  France  Orientale  pa lia  1 l’Evê- 
que  de  W'urtzbourg  , qui  en  jouit  encore  actuel- 
lement. 

De  Pharamond  & d’Argotte  naquit  Clodion  le 
Chevelu  , qui  fut  Roi  des  François  , prit  Tournay  & 
Cambray , & mourut  en  445.  ou  448.,  laiflant  de 
Bafine,  fa  femme,  fille  de  Wuclphe  , P.oi  de  Thu- 
ringe,  i°.  Mérovée,  «St  20.  Albcro  ou  Sigifmer.  Le 


,0  De  H.  ’ • i\r  i premier  fit  la  branche  des  Rois  de  France  , connue 

Roi  de  c.»  nn»,  * 1 S Four"on  > le  Grand,  fous  le  nom  de  Mérovingienne.  Cette  branche  finit 
* UCC  c Navarre  , defeend  au  cin-  l’an  754.  en  la  perfonne  de  Childeric  III.  .dont  le 

fils,  nomme  Thierry,  fut  envoyé  dans  le  Monaflere 

de 
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q me  degre , eu  ligne  mafeuline  , Louis  XV.  de 
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^gitized  by  Gqç 


B O U 

de  Fontenellc  en  Normandie  , ou  il  fat  élève'  dans 
l’obfcurité. 

Albero  , que  quelques-nns  diftinguent  de  Sigif- 
mer  , fut  Seigneur  d’une  certaine  étendue  de  pays  , 
fituc  près  de  la  Mofclle.  On  dit  qu’il  fut  auffi  Land- 
grave d’Alfacc.  Il  mourut  en  491.  ou  494.  Il  avoit 
epoufé  Argorte  , fœur  de  Théodoric  I. , premier 
Roi  des  Oftrogoths  en  Italie  , allié  lui  - même  à 
Andefledc  , fœur  de  Clovis  I.,  Roi  de  France. 

D’Albcro  & d’Argotte  vint  Vaubcrt , qui  meurt 
en  $18.  ou  Sji.,  ayant  été  allié  à LuciJle,  de  la- 
quelle il  eut  Ansoert , Seigneur  fur  la  Mofêlle  & 
Margrave  fur  l’Efcaut , mon  en  570.  ou  574. 

Quelques  Auteurs  nomment  Ferreol  pour  pere 
de  Vaubert , de  ils  font  Ferreol  fils  de  Sigifmer  de 
petit-fils  de  Clodion  le  Chevelu. 

D’Ansbert  & de  Blitide  fa  femme  , fille  de  Clo- 
taire 1. , Roi  de  France  , vint  Arnaud  ou  Amoul , 
qui  fut  Margrave  fur  l’Efcaur , de  qui  mourut  en 
6ot.  ou  604.  Il  avoit  été  allié  à Ode  de  Souabe, 
de  laquelle  il  eut  i°.  Saint- Arnoul  , Miniftrc  eu 
Auftrafic , &c.i  i°.  Saint- Modoald,  Archevêque  de 
Treves  en  6*6. , mort  en  656.  ; & 30.  itte,  femme 
de  Pépin  , Duc  de  Brabant- 
Saint  - Arnoul  , Maire  du  Palais  du  Roi  Clo- 
taire II. , de  enfuite  Evêque  de  Metz  en  614.  t 
meurt  en  641.  Avant  que  d’être  Evêque,  il  «voit 
e'té  allié  à Dode  de  Saxe , de  laquelle  il  eut  Anfegife 
ou  Anchifc , qui  fut  Margrave  fur  l’Efcaut  , & à 
caufe  de  fa  femme  , Duc  de  Brabant  en  6 58.  Il  fut 
Maire  du  Palais  du  Roi  Childeric  II.  , & fut  tué 
en  685.  Il  avoit  époufé  en  649.  Beggue  , héritière 
de  Brabant , fille  de  Pépin  de  Landy  ou  le  Vieux 
qui  étoit  mort  en  639. , de  fœur  de  Grimoald  , Duc 
de  Brabant  de  Maire  du  Palais  de  Sigcbert  II. , Roi 
d’Auftrafic. 

Pépin  d’Heriftall  ou  le  Gros  , Duc  de  Brabant 
en  685. , fils  d’Anchife  de  de  Beggue,  meurt  en  714. 
Il  fut  Maire  du  Palais  des  Rois  Théodoric  III.  , 
Clovis  III.  de  Childebert  III.  ( Quelques-uns  difent 
que  le  Duc  Pépin  d’Heriftall  ctoit  petit  - fils  de 
Pépin  le  Vieux;  c’eft  apparemment  par  les  femmes, 
de  à caufe  de  Beggue  , hile  de  Pépin  de  femme 
d’Anchiic  ). 

De  Pépin  d’Hériftall  de  de  Pleétrude  fa  femme 
naquirent  deux  fils , dont  la  poftérité  difparut  bien- 
tôt dans  l’Hiftoire,  du  moins  dans  celle  de  France. 
Du  même  Pépin  d’Hériftall  de  d’Alpaîs  ou  Alpaïde  , 
fa  concubine , vinrent  également  deux  fils  qui  firent 
fouche  l’un  «5e  l’autre , (ça  voir , 1 °.  Charles-Martel , 
& i°.  Childcbrand. 

Pépin  le  Bref , fils  de  Charles-Martel , devint 
Roi  de  France  en  751.  Il  fut  le  premier  des  Rois 
Carlovingiens.  Louis  V. , defeendu  en  ligne  mafeu- 
linc  , au  huitième  degré  , de  Pépin  le  Bref,  fut  le 
quinzième  de  le  dernier  des  Rois  de  cette  race  : ce 
Prince  mourut  en  987. 

Childcbrand  , frere  de  Charles- Martel , fut  pere 
de  Nebelong,  Comte  d’Autun  , qui  eut  pour  fils 
Théodebcrt  ou  1 hierry. 

De  Théodebcrt  vint  Robert  le  Fort , Duc  de  Mar- 
quis de  France  en  86t.  , Comte  de  Paris  , d’Or- 
léans , d’Auxerre  & de  Ne  vers  , &c.  11  fut  tué  par 
les  Normands  en  Anjou  l’an  866. 

Nota.  Jufqu’l  Robert  le  Fort  exclufivcmcnt , tout 
ce  qui  fe  trouve  dans  l’Hiftoire  concernant  la  Gé- 
néalogie de  l’Augufte  Maifori  de  Bourbon  , eft  fort 
obfirur • L’origine  même  de  Robert  le  Fort  a formé 
elle-leule  une  infinité  d’opinions  différentes-  Parmi 
ces  opinions , nous  avons  préféré  dt  fuivi  jufqu’à 
prêtent  celle  qui  nous  a paru  avoir  un  plus  grand 
nombre  de  partifans.  Cependant  nous  ne  néglige- 
rons pas  de  remarquer  qu’il  eft  des  Auteurs  qui 
font  defeendre  Robert  le  Fort  , de  Wittekind  I. 

Tome  l. 
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le  Grand  , le  dernier  des  Rois  de  le  premier  des 
Ducs  de  Saxe  , mort  en  807.  Selon  ces  mêmes 
Auteurs , Robert  le  Fort  étoit  fils  de  Wittekind  III. 
le  même  qui  étoit  pafle  en  France  pour  fervir  fous 
Charlemagne  de  enfuite  fous  Louis  I.  le  Débonnaire. 
Ce  Wittckind  III.  ctoit  le  deuxieme  fils  de  Witte- 
kind  II. , Comte  de  Wettin  , mort  en  8x$. , qui 
étoit  lui-même  fils  de  Wittekind  I.  le  Grand,  mort, 
félon  quelques-uns  , en  807. , ou  tué  , félon  d’au- 
tres, en  789.  On  fçait  fans  doute  que  Wittekind  I. 
eft  ce  fameux  Prince  qui  tint  fi  long  - temps  les 
Saxons  révoltés  contre  Charlemagne  , de  qui  dans 
la  fuite  vint  trouver  cet  Empereur  à Attigny  en 
Champagne  , où  il  fit  fa  patx  avec  lui.  Si  cette 
Généalogie  eft  véritable  , il  faut  convenir  que  Wit- 
tekind  I.  étoit  fait  pour  donner  des  Souverains  à 
toute  l’Europe  , puifquc  non-feulement  prefque  tous 
les  Eleftcurs  de  l’Empire , mais  encore  la  plupart 
des  Maifons  régnantes  en  Europe  , rapportent  leur 
origine  ou  à celle  de  France  ou  à celle  de  Saxe 
dont  Wittekind  I.  a été  le  Chef.  Mais , quoi  qu’il 
en  foit  des  différentes  opinions  touchant  l’origine 
de  Robert  I.  dit  le  Fort , il  n’en  eft  pas  moins 
certain  que  ce  grand  Capitaine  , d’où  defeend 
inconteftablemcnt  l’Aogufte  Maifon  de  Bourbon  , 
jouiftoit  dans  le  Royaume  de  la  plus  haute  con- 
fidération , tant  à caufe  de  Ion  mérite  perfonnel 
qu’à  caufe  de  la  Noblcffe  de  de  l’ancienneté  de  fon 
extraction. 

I.  Robert  I. , dit  le  Fort , Duc  & Marquis  de 

France,  Comte  de  Paris,  dcc. , en  861. , 
eft  tué  en  86 6.  , ainfi  que  nous  l’a- 
vons dit. 

époufe  Alix , fille  , on  ne  fijair  de  qui. 

I I.  Robert  II. , fils , Comte  de  Paris , dcc.  Roi 

de  France  en  çix. , eft  tué  en  923. 
ép.  B/atnx , fille  de  Pépin  I. , Comte  de 
Vermandois. 

III.  Hugues  1. , le  Grand , f. , Duc  de  France 

Comte  de  Paris,  dcc.,  meurt  en  9^6. 
ép.  en  troifiemes  noces , Hedutge  , fille  de 
Henri  l’Oifeleur  , Empereur  ou  Roi  de 
Germanie. 

I V.  Hugues  II.  Capct , dit  le  Grand  , f. , Roi 

deFrancccn987-,meurtcn996.,à  55. ans. 
ép.  Adélaïde  , fille  de  Guillaume  , Duc 
d’Aquitaine. 

V.  Robert  111. , le  Saint , f. , Roi  de  France 

par  aiTociation  en  988.  , feul  en  996., 
meurt  eu  1031.,  à 60.  ans. 
ép.  en  fécondes  noces  , Confiante  , fille  de 
Guillaume.-  , Comte  de  Provence  de 
d’Arles. 

VI.  Henri  I. , f. , Roi  de  France  par  aftociation 

en  1 o 17. , leul  en  1031. , meurt  en  1060. , 
à $5.  ans. 

ép.  en  fécondés  noces , Anne  ou  Agnès , 
fille  de  Joradiflas , Roi  de  Ruffie. 

VII.  Philippe  I. , f. , Roi  de  France  par  afïôcia- 

tion  en  1059.  , feul  en  1060.  , meurt  en 

1 108. , à 58.  ans. 

ép.  Berthe  , fille  de  Florent  , Comte  de 
Hollande. 

VIII.  Louis  I.  ( VI.  ) le  Gros  , f. , Roi  de  France 

par  aiTociation  en  1103.,  feul  en  1108., 
meurt  en  1 1 37. , à 60.  ans. 
ép.  Adélaïde,  fille  de  Humbert  II.,  Comte  de 
Savoyc  de  de  Maurienne. 

IX.  Louis  II.  (VII.  ) , le  Jeune , f. , Roi  de 

France  par  aiTociation  en  1 1 ji.  , feul  en 

1137.,  meurt  en  1 1 80. , à 60.  ans. 

ép.  en  fécondés  noces , Alix  , fille  de  Thi- 
baut, Comte  de  Champagne. 

Aaaaaaaaa 
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X.  Philippe  II. , Augufte  , fils  , Roi  de  France 

en  1180.,  meurt  cnm;.  , à $9.  ans. 
epoufe  Ifabelle  , fille  de  Baudouin  , Comte 
de  Flandres. 

X I.  Louis  111.  (VIII.)  > 1e  Lion , f. , Roi  de  France 

en  1 22  f. , meurt  en  1 1 26. , à 39.  ans. 
ép.  Blanche  , fille  d'AJphonfc  IX. , Roi  de 
Caftillc. 

XII.  Louis  IV.  ( IX.  ) , le  Saint , f. , Roi  de 

France  en  1 a*6.,meurt  en  1 170.,  à 56.  ans. 
ép.  Marguerite , fille  aînée  de  Raymond  II.  , 
Comte  de  Provence. 

XIII.  Robert  IV.  , fi  sic  me  fils.  Comte  de  Cler- 

mont  en  Beauvoifis , meurt  en  1317. 
ép.  en  i*7 1.  Beatrix  , fille  de  JeandeBour- 
gogne  , Comte  de  Charolois , 3c  d’Agnès 
de  Bourbon. 

X I V.  Louis  V.  ( X.  ) , & le  I.  du  nom  de  Bour- 

bon, fils,  eft  créé  Duc  de  Bourbon  en  1 3 *7., 
& meurt  en  1341. 

ép.  en  1 310.  Marie  t fille  de  Tean  II. , Comte 
de  Haynault , dont , entr’autres  enfants , 
1 °.  Pierre  I.  qui  fait  la  première  bran- 
che des  Ducs  de  Bourbon , 3c  20.  Jac- 
ques I.  qui  fuit  ( A ). 

XV.  Jacques  1.  de  Bourbon  , deuxieme  fils  , 

Comte  de  la  Marche  , meurt  en  1 361. 
ép.  Jeanne  , fille  3c  héritière  de  Hugues  , 
Comte  de  St.  Pol,  Seigneur  de  Conde,  3cc. 

XVI.  Jean  I. , f. , Comte  de  la  Marche  , 3c c. , 

meurt  en  1393. 

ép.  en  1 364.  Catherine  , fille  3c  héritière  de 
Jean  VI. , Comte  de  Vendôme  & de  Caf- 
tres  , & de  Jeanne  de  Ponthieu. 

XVn.  Louis  il.  du  nom  de  Bourbon , f.  , Comte 
de  Vendôme  , 3cc.  , meurt  en  1446., 
à 70.  ans. 

ép.  en  fécondés  noces  , Jeanne  d$  Laval  , 
Contefle  de  Montfort. 

XV 111.  Jean  II. , f. , Comte  de  Vendôme  , &c. , 
meurt  en  1477. 

ép.  en  i4$4.  Jfabclle , Dame  de  Champigny 
& de  la  Roche-fur-Yori  , fille  unique  de 
Louis  I.  de  Beauveau  , dont , entr’autres 
enfants , François  I.  de  Bourbon  qui  fuit , 
3c  Louis  I.  de  Bourbon  , Auteur  de  la 
féconde  branche  de  Bourbon-Montvcn- 
ficr  ( G ). 

XIX.  François  I. , fils  aîné.  Comte  de  Vendô- 

me , 3cc. , meurt  en  149$. 
ép.  Marie  de  Luxembourg,  Comteflc  de 
Saint-Pol. 

XX.  Charles  L , f. , créé  Duc  de  Vendôme  en 

1514.,  meurt  en  1 s 37. 
ép.  Françoife  d’Alençon,  dont , entr’autres 
enfants , Antoine  1.  qui  fuit , 3t  Louis  I.  , 
Prince  de  Condé  , tige  de  la  Maifon  de 
Bourbon-Condc  ( C ). 

XXI.  Antoine  I.  , f. , Duc  de  Vendôme  , Roi  de 

Navarre  , meurt  en  156*. , à 44.  ans. 
ép.  en  1548.  Jeanne  d’Albret , Reine  de  Na- 
varre , héritière  de  tous  les  biens  des  Mai- 
fons  d’Albret  3c  de  Foix. 

XXII.  Henri  ( IV.  ) , f. , Duc  de  Vendôme  , &c. , 

Roi  de  Navarre  en  156*.,  3c  de  France 
en  1(89.  , eft  aftaifiné  en  1610.  , à 57. 
ans. 

ép.  en  fécondes  noces  , en  t6oo. , Marie  de 
Medicis  , fille  de  François,  Grand-Duc 
de  Tofcane  , laquelle  meurt  en  1641, , 

1 ayant  eu  du  Roi  Henri  IV. , entr’autres 

entants,  Louis II I.  ( XIII.  ) qui  fuit , 3c 
Gaiton-Jean-Baptifte  , Auteur  de  l’an- 
cienne branche  île  Bourbon-OrUans  ( F ). 
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XXIII*  Louis  III.  ( XIII.  ) , fils , Roi  de  France  3c 
de  Navarre  en  1610..  meurt  en  164.1. 
à 42.  ans. 

époufe  en  1 6 1 $ . Anne  d’Autriche, fille  de  Phi- 
lippe UL,  Roi  d’Efpagnc  .laquelle  meurt 
en  1 666.  , ayant  eu  du  Roi  fon  mari 
Louis  IV.  ( XI V.  ) qui  fuit , & Philippe  L | 
Auteur  de  la  nouvelle  branche  de  Bour- 
bon-Orléans ( E ). 

XXIV.  Louis  IV.  ( XIV.  ) , le  Grand  , Roi  de 

France  3c  de  Navarre  , en  1643, , meurt 
en  171s. , à 77.  ans. 

ép.  en  1660.  Marie  Tkérife  d’Autriche  , 
fille  de  Philippe  IV.  , Roi  d’Efpagnc 
laquelle  meurt  en  1683.,  à 45. ans, ayant 
eu  du  Roi  fon  mari  , Louis  V.,  Dauphin, 
dit  Monfeigneur  , qui  fuit  .deux  autres  fils 
3t  trois  filles , morts  jeunes. 

XXV.  Louis  V.,  Dauphin  , f.  , mort  à Mcudon 

le  14.  Avril  1711.,  à 50.  ans.  II  avoir  eu 
de  Marie  - Anne  - Chrijline  - Villon  c de 
Bavière  , morte  le  20.  Avril  >690.  , 
1 °.  Louis  VI. , Duc  de  Bourgogne;  2°.  Phi- 
lippe  , Duc  d’Anjou  , depuis  Koi  d’Ef- 
pagne  , ôcc. , mort  le  9.  Juillet  1746.  , 
pere  du  Roi  d’Efpagne  régnant , 3tc.  ; 3c 
• 30.  Charles  , Duc  de  Berry  , mort  le  4. 

Mai  1714. , à 28.  ans  , fans  poftcritc. 

XXVI.  Louis  VI.  , Duc  de  Bourgogne  3c  enfuite 

Dauphin  , f. , meurt  le  18.  Février  1712., 
à 30.  ans.  II  avoir  eu  de  Marie  Adélaïde 
de  Savoye  , morte  le  12.  Février  171a.  , 
1 °.  N.  Duc  de  Bretagne  , mort  en  1705.  ; 
2°.  Louis , Duc  de  Bretagne  , mort  le  8. 
Mars  171 2.  ; 3c  30.  Louis  VU.  ( XV.  ) 
qui  fuit. 

XXVILLot  is  VII.  ( XV.  ) , le  B un-aiml,  Roi  de 
de  France  3c  de  Navarre  , glorieufemcnt 
régnant,  eft  né  le  iç.  Février  1710.  Il  a 
fuccédé  à fon  bifaycul  le  Roi  Louis  XIV., 
le  premier  Septembre  171s*  , 3c  il  a été 
facré  3c  couronné  à Rhcims  le  2$.  Octo- 
bre 1721. 

cp.  à Fontainebleau  , le  ç. Septembre  17*5-, 
Marie  , Princefle  de  Pologne , fille  de 
Stanifias  L , Roi  de  Pologne  , Grand-Duc 
de  Lithuanie  , 3cc.  , 3c  de  Catherine  de 
Bain  Opalinska  , Reine  de  Pologne  , 
Grande-Ducheflè  de  Lithuanie , 3cc. 

1.  Louis  VIII. , Dauphin  , fils  du  Koi , né  à 
Verfaillesle  4.  Septembre  «7*9. 

ép.  en  premières  noces,  le  2S.Févriert74$. , 
Marie  - Thifrcfe  - Antoinette -Raphaellc  , 
Infante  d’Efpagne  , morte  le  22.  Juillet 
*743. 

& en  fécondés  noces  , le  9.  Février  1747., 
Marie -Jofephc  de  Saxe, née  le  4.  Novem- 
bre 1731.,  dont  trois  fils  ûc  une  fille  , ac- 
tuellement vivans  , fçavoir,  i°*  Louis- 
Augufte  de  France  , Duc  de  Berry , ne  à 
Verfailles  le  23.  Août  1754*  » ^ouis- 
Stanifias  - Xavier  de  France  , Comte  de 
Provence  , né  à Verfailles  le  17.  Novembre 
175 5.  ; 30.  Charles-Philippe  de  France, 
Comte  d’Artois  , né  à Verfailles  le  9. 
Oétobre  1757-  i 3c  4°*  Marie-  Xdclaïdc- 
Clorilde-Xaviere  de  France ( Madame  ) , 
née  à Verfailles  le  23.  Septembre  1759. 

2.  Marie-Adelaïde  de  France  ( Madame  ), 
née  le  23.  Mars  1732. 

3.  Viftoirc-Louifc-lYïarie-Thérèfe  de  Fran- 
ce , née  à Verfailles  le  1 1.  Mai  1733. 

4.  Sophie-  Philippine  - Elifabeth-Juftinc  de 
France  ,néc  à Verfaillesle  27.  Juillet  1734* 
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5.  Louife -Marie  de  France  , née  4 Ver- 
sailles le  1$.  Juin  17J7. 

L Première  Branche  dcsDucs  de  Bourbon. 
Pierre  I.  , Duc  de  Bourbon  , fils  aîné  de 
Louis  I.  ( X.  ) , ôc  frère  de  Jacques  I. , 
Comte  de  la  Marche  , meurt  en  1356. 
époufe  ljjbtllet  fille  de  Charles , Comte  de 
Valois  ,ôt  foeur  du  Roi  Philippe  de  Valois. 
Louis  II. , f. , Duc  de  Bourbon  , meurt  en 
1410. 

cp.  Anne , Dauphine  d’Auvergne  , Comteflc 
de  Forcft  , «c. 

Jean  I.  f.  , Duc  de  Bourbon  , Comte  de 
Foreu  , de  Beaujolois  , Prince  de  Dom- 
bes,  &c. , meurt  en  1433. 

ep.  Marie , fille  de  Jean  , Duc  de  Berry  , 
dont , entr’autres  enfants  , Charles  I.  qui 
fuit  , ôt  Louis  III.  qui  forme  la  branche 
des  Comtes  de  Bourbon-Montfcnficr  ( B ). 

XVUI.  Charles  I.  , f,  ( Duc  de  Bourbon  , &c.  , 
meurt  en  1456. 

cp.  Agnès  , fille  de  Jean  Sans-Peur , Duc  de 
Bourgogne. 

XIX.  Jean  II. , f.  t Duc  de  Bourbon  , &c. , meurt 
fans  poftérité  en  1487. 

cp.  i°.  Jeanne  , fille  du  Roi  Charles  VII.  , 
morte  en  1481. 

20.  Catherine d’Armagnac  .fille ,de  Jacques, 
Duc  de  Nemours  , dont  un  fils  ( Jean  ) 
mort  en  bas  âge  : elle  meurt  en  i486. 

3°.  Jeanne  de  Bourbon  , fille  de  Jean  II. 
Comte  de  Vendôme. 

Charles  II.  , deuxieme  fils  de  Charles  I.  , 
Archevêque  de  Lyonôc  Cardinal  , Duc 
de  Bourbon  , ôte.  , en  1487. , meurt  en 
1488. 

Pierre  II.  , troifieme  fils  de  Charles  I.  , 
Comte  de  la  Marche  en  1477.  , Duc  de 
Bourbon  ,&c.,  en  1488. , meurt  eu  1303. 

ep.  Anne  , fille  aînée  du  Roi  Louis  XJ.  , 
morte  en  1 $ a a. 

Suzanne  , fille  unique  de  Pierre  II.  & de  la 
Princefiè  Anne  , fut  Duchclfe  de  Bour- 
bon , ôte. , en  «$03.  ; ôt  clic  mourut  en 

1521.,  à 30.  ans. 

ép.  en  1 sos.  Charles  ( III.  ) de  Bourbon  , 
Comte  de  Monrpcnfier  , dont  un  fils 
unique  ( N.  Comte  de  Clermont  ) mort 
en  bas  âge.  Charles  III.  eft  tué  au  fiege 
de  Rome  le  6.  Mai  1527.,  h 38.  ans. 


XX. 


B Branche  des  Comtes  de  Bourbon-Monrpcnjicr. 

XVIII.  Louis  I. , deuxieme  fils  de  Jean  I.,  Duc  de 
Bourbon, &c.,  & de  Marie  de  Berry,  fut 
Comte  de  Montpenlier  ôc  Dauphin  d’Au- 
vergne en  1 4 3 6 . , Comte  de  Clermont,  Ôcc. 
11  meurt  en  i486. 

cp.  iu.  Jeanne  , Dauphine  d’Auvergne  , 
fille  aînée  de  Béraud  III.  , morte  fans 
poftérité  en  1436. 

20.  Gabricllc  de  la  Tour. 

XIX.  Gilbert  , f.  , Comte  de  Montpenlier  & 
Dauphin  d’Auvergne  , Vice-Roi  de  Na- 
ples , Ôcc.,  meurt  en  1496. 

ép.  Claire  de  Gonzague  , fille  de  Frédéric , 
morte  en  1 S03. 

Louis  II. , fils  aiué  , Comte  ou  Duc  de 
Montpenlier,  Ôte. , meurt  fans  poftérité  à 
Naples  en  i$ot. , à 18.  ans. 

X X.  Charles  ( 111.  ) # deuxieme  lils  de  Gilbert , 
Comte  de  Montpenlier  , Connétable  de 
France  , ôte. , tué  au  fiege  de  Rome  le  6. 
Mai  1517.*. 4.  38.  ans. 
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époufe  en  t $os-  Suzanne  de  Bourbon , héri- 
tière du  Duché  de  ce  nom , morte  en 
1521. , dont  un  fils , mort  en  bas  âge. 

C Branche  de  Bourban-Condi. 


X X.  Charles  I.  de  Bourbon , créé  Duc  de  Ven- 
dôme en  15*4-,  meurt  eu  1 537. 
ép*  Françoife  d’Alençon  , morte  en  1 5 $0. 

XXL  Louis  I.  de  Bourbon,  feptieme  fils , Prince 
de  Candi,  du  chef  de  fon  ayeule  , Marie 
de  Luxembourg , fille  aînée  Ôc  héritière 
de  Pierre  de  Luxembourg  , Comte  de 
Saint-Pol  ôc  de  Soldons  , Vicomte  de 
Meaux , Seigneur  do  Condc  Ôt  d’Enghien , 
femme  de  François  I. , Comte  de  Ven- 
dôme , &c.  Louis  I. , Prince  de  Con- 
dc , ôte. , né  en  1 $ 30. , eft  tué  à la  bataille 
de  Jamac  le  13.  Mars  1569.,  à 39.  ans. 
ep.  i°.  en  1 $$t.  Élionorde  R oycouRoucy, 
Marquifc  de  Conty,  Dame  de  Muret , ôcc. , 
laquelle  meurt  en  1564. 
î®.  en  1365.  Françoifc , Marquife  de  Ro- 
thelin,  morte  en  1601. 

XXII.  Henri  I.  de  Bourbon , f. , Prince  de  Con- 
dé  , ôcc.,  né  en  1551. , meurt  en  1 $88.  , 
à 36.  ans. 

ép.  i6.  en  1572.  Marie  , fille  de  François, 
Duc  de  Ncvers , morte  en  1 $74. 

2°.  en  1 $86.  Charlotte-Catherine  de  la  Tre- 
moille , fille  de  Louis  de  Thouars,  Duc 
de  la  TremoilJc  , morte  en  1629. 

XXIII.  Henri  IL  de  Bourbon,  Prince  de  Coudé, 
fils,  né  pofthurne  en  i$88. , meurt  en 

1646. , à $8.  ans. 

cp.  en  160g.  Charlotte-Marguerite  , fille  de 
Henrill.  Duc  de  Montmorency , morte  en 
1 6$ô. , ayant  eu  de  fon  mari  , entr’autres 
enfants  , Louis  II.  qui  fuit , Ôc  Armand, 
tige  delà  branche  de  Bourbon-Conty  f D). 

XXIV.  Louis  II.  , dit  le  Grand,  f.  , Prince  de 
Condé  , né  en  1621. , meurt  en  1686.  , 
à 6 $ . ans.  . 

ép.  en  i64r.  Claire-Clémence  de  Maillé- 
Brczé , fille  d’Urbain  de  Maillé , Mar- 
quis de  Brezé,  Maréchal  de  France,  ôcc. , 
ôt  de  Nicole  du  Plcüis  de  Richelieu  , 
foeur  d'Armand  Cardiual  , Duc  de  Ri- 
chelieu. 

X X V.  Henri-Jules  de  Bourbon  , f.  , Prince  de 
Condé , Duc  d'Enghicn  , ôte.  , #é  en 

1643. , meurt  en  1709. , à 66.  ans. 

ép.  en  166  j.  Anne-Henriette  de  Bavière  , 
fille  d’Edouard , Comte  Palatin  du  Rhin , 
morte  en  1723.  , à 76.  ans. 

XXVI.  Louis  III.  , f.  , dit  le  Duc  de  Bourbon  , 
né  en  1668.,  meurt  en  1710. , 44*.  ans. 
ép.  le  24.  Juillet  168$.  Louife-Françoife  de 
Bourbon  , ( fille  légitimée  du  Roi  Louis 
XIV.  ôc  de  Madame  de  Montefpan  ) , née 
en  1673. , ôt  morte  fcn  1743. , à 70.  ans. 

XX  VH  Louis -Henri,  f. , Duc  de  Bourbon,  né 
en  1692.,  premier  Miaiftre  en  1724., 
meurt  en  1740. , à 48.  ans. 
ép.  i°.  le  9.  Juillet  1713*  Marie- Anne , 
fille  de  François-Louis , Prince  de  Conty, 
morte  le  21.  Mars  1728. 

2°.  le  21.  Juin  1.718.  Charlotte,  fille  d’Er- 
ncft-Léopold  , Landgrave  de  Hcfle-Reio- 
felds-Rottenbourg , morte  le  14.  Juillet 

1741. , à 27.  ans. 

XXVHL  Louis  - Jofeph  de  Bourbon  , Prince  de 
Condé  , fils  , né  le  9.  Août  1736. 
cp.  le  3.  Mai  1753.  Charlotte  - Golefriéht- 
Elijabetl 1 de  Rohan-Soubife  , née  le  7. 
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Octobre  1737.  , & morte  le  4.  Mars 

1760. ,  à *3.  ans  , biffant  du  Prince  Ton 
mari,  x°.  N.  de  Bourbon-Condé , Duc 
de  Bourbon,  né  le  13.  Avril  1756.;  & 
a0.  N.  de  Bourbon  - Condé  , née  le  5. 
O&obre  1757. 

D Branche  de  Bourbon-Conty. 

XXIII.  Henri  II.  de  Bourbon  , Prince  de  Condé  , 
né  pofthume  en  c $88.  , meurt  en  1646. , 
à $3.  ans. 

époufe  en  1609.  Charlotte-Marguerite  de 
Montmorency. 

XXIV.  Armand  de  Bourbon  , fils  puîné  , Prince  de 

Conty  , né  en  16*9.  , meurt  en  1666. , à 
37.  ans. 

ép.  en  1654.  Anne-Marie  Martinozzi  , 
niece  du  Cardinal  Mazarin , morte  en  1 67  2 . 

Louis-Armand  I.  de  Bourbon , fils  , Prince 
de  Conty  , né  en  1661.  , meurt  fans  pof- 
térité  en  168$.  , à >4.  ans. 

ép.  en  t68o.  Marie-Anne  , fille  légitimée  du 
Roi  Louis  XIV.  de  d’Aloïfe  - Françoife 
DucheiTe  de  la  Valiere. 

XXV.  François-  Louis  de  Bourbon  , deuxieme  fils 

d’Armand,  Prince  de  Conty  en  1685., 
élu  Roi  de  Fologne  en  1697. , meurt  en 

1709. , à 45.  ans. 

cp.cn  1688.  Marie  - Thérèfe  de  Bourbon  , 
fille  de  Henri-Jules  de  Bourbon  Prince 
de  Condé. 

XXVI.  Louis-Armand  II.  de  Bourbon , f.  , né  en 

1695. , appellé  d’abord  le  Comte  de  la 
Marche  , Prince  de  Conty  en  1609.  , 
meurt  en  1727.  th  }2.  ans. 

ép.  le  16.  Juillet  1712.  Louife -Elifabeth  , 
fille  de  Louis  III.  Duc  de  Bourbon-Condé, 
née  le  22.  Novembre  1693. 

XXVII.  Louis-François  de  Bourbon  , f. , né  le  13. 

Août  1717.  , appellé  d'abord  le  Comte 
de  la  Marche  , Prince  de  Conty  en  1727., 
Grand-Prieur  de  France  en  1749. , 

ép.  le  22.  Janvier  173a.  Louijc-Dianc  de 
Bourbon-Orléans  , morte  le  26.  Septem- 
bre 1736. 

Louis-François-Jofcpb  de  Bourbon  , f.  , 
dit  le  Comte  de  la  Marche  , né  le  pre- 
mier Septembre  1734. 

ép.  le  7.  Février  1759.  , Fortunée  - Marie 
• d’Eft  , fille  de  François-Marie  d’Efl  , Duc 
de  Modcne  , née  le  14.  Novembre  173 1 . 

E Nouvelle  Branche  de  Bourbon-Orléans. 

XX11I.  Louis  ( XIII.  ) de  Bourbon  , Roi  de  France 
& de  Navarre  , né  en  1601.  , meurt  en 
1643  , à 42.  ans. 

ép.  Anne  d’Autriche  , fille  de  Philippe  III. , 
Roi  d’Efpagnc. 

XXIV.  Philippe  L de  Bourbon  , deuxieme  fils  , né 

le  it.  Septembre  1640.  , Duc  d’Or- 
léans , meurt  le  9.  Juin  1 70 1 . , à 6 1 . ans. 

4P*  *g.le  31.  Mars  1 661. Henriette-Anne , 
fille  de  Charles  I. , Roi  d’Angleterre  , 
morte  le  30.  Juin  1670. , à 26.  ans. 

*°.  le  21.  Novembre  1671.  Charlotte- 
Elifabeth,  fille  de  Charles-Louis  de  Ba- 
vière , Eleftcur  Palatin , morte  le  8.  Dé- 
cembre 1722.  , à 70.  ans. 

XXV.  Philippe  II.  de  Bourbon -Orléans  , f.  , né 

le  2.  Août  1674. , appellé  d’abord  le  Duc 
de  Chartres , Duc  d’Orléans  en  1701.  , 
Régent  du  Royaume  depuis  le  2.  Sep- 
tembre 1715.  , jufqu’à  la  mort , arrivée 
le  2,  Décembre  1713» 
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epoufe  le  18.  Février  1692.  Françoife- Marie 
de  Bourbon  ( dite  d’abord  MadcmoifcJle 
de  Blois  ) , fille  légitimée  du  Roi 
Louis  XIV.  & de  Madame  de  Montefpan. 

XXVI.  Louis  I.  de  Bourbon-Orlcans  , fils  né  lé 
4.  Août  1703.  , appelle  d’abord  ’le  Duc 
de  Chartres  , Duc  d’Orléans  en  17»,. 
meurt  le  4.  Février  I7$t.,  à 49.  ans.  * 
ép.  le  13.  Juillet  1724.  Marie  - Augujle- 
Jeanne  , fille  de  Louis-Guillaume  , Mar- 
grave de  Badc-Baden  , morte  le  8.  Août 
1726.  , à 22.  ans. 

XXVII.  Louis-Philippe  de  Bourbon-Orlcans  , f. 

né  le  11.  Mai  1725.  appellé  d’abo’rd  le* 
Duc  de  Chartres , Duc  d’Orléans  en  175  2. 
ép.  le  17.  Décembre  174$.  Louife-Henricnc  9 
fille  de  Louis-Armand  IL  de  Bourbon 
Prince  de  Conty  , née  le  27.  Juin  1726.  * 
morte  le  9.  Février  Î759. , à 33.  ans  , 
laiifant  du  Prince  fon  mari  , i°.  Louis- 
Phüippe-Jofeph  de  Bourbon  - Orléans  , 
appellé  le  Duc  de  Chartres,  né  le  13. 
Avril  1747.  ; & 20.  N.  de  Bourbon-Or- 
lcans , née  le  9.  Juillet  1750. 

F Ancienne  Branche  de  Bourbon-Orléans. 
XXII.  Henri  ( IV.  ) de  Bourbon  , Duc  de  Ven- 
dôme , Roi  de  France  & de  Navarre 
aflafliné  en  1710. , à $7.  ans. 
ép.  Marie  de  Mcdicis,  fille  de  François, 
Grand-Duc  de  Tofcanc. 

XXIII.  Gallon  - Jean  - Baptille  de  Bourbon  , deu- 
xieme fils  , Duc  d’Orléans  , né  en  1608., 
meurt  en  1660.  , à 52.  ans. 
cp.  i°.  en  1626.  Marie  de  Bourbon  , fille 
unique  & héritière  de  Henri  I.  de  Bour- 
bon , Duc  de  Montpenficr  , &c. , morte 
le  4.  Juin  1627. 

20.  en  1631.  Marguerite  de  Lorraine , fille 
puînée  de  François.Comtc  de  Vaudcmont, 
& fœur  de  Charles  111. , Duc  de  Lorraine  : 
elle  meurt  le  3.  Avril  1672. , à $7.  ans  , 
ayant  eu  cinq  filles  du  Prince  fon  mari. 
XXIV.  Anne- Marie-Loutfe  de  Bourbon-Orléans  , 
fille  unique  du  premier  lit  , Ducht-lle  de 
Montpenfier  , Princelfe  fouveraine  de 
Dombes  , &c.  , née  le  29.  Mai  1627.  , 
meurt  le  $.  Avril  1693  , à 66.  ans , (ans 
avoir  été  mariée. 

G Seconde  Branche  de  Bourbon-Montyenficr. 
XVIII.  Jean  11.  de  Bourbon,  Comte  de  Vendô- 
me , & c. , meurt  en  1477. 
ép.  en  1454.  Ifabelle , Dame  de  Champi- 
gny  & de  la  Roche-fur-Yon  , fille  unique 
de  Louis  I.  de  Beauveau. 

XIX.  Louis  I.  de  Bourbon  , fils  puîné , appelle 
d’abord  le  Prince  de  la  Roche-fur-Yon. 
ép.  Louife  de  Bourbon , fille  de  Gilbert , 
Comte  de  Montpenficr  & Dauphin  d’Au- 
vergne , fœur  de  Charles  III.  de  Bour- 
bon ( le  Connétable  ) , tué  au  fiege  de 
Rome  en  1 $27. 

Par  Traité  fait  le  27.  Novembre  i$6o.  ,1e  Roi 
François  II.  remit  à b Princelfe  Louife  de  Bourbon  , 
& à fon  fils  Louis  II. , le  Duché  de  Montpenfier  & 
la  Principauté  de  Dombes.  Dès  l’an  1529.  , le  Roi 
François  1.  avoit  cédé  par  tranfaélion  du  19.  Juin 
de  ladite  année  , à b même  Louife  de  Bourbon  , 
femme  de  Louis  I. , le  Comte  de  Montpenficr  , la 
Principauté  Dauphine  d’Auvergne,  avec  les  Ba- 
ronnies de  Thiers  & de  Combraillcs,  pour  tout  ce 
u’clle  auroit  pu  prétendre  des  biens  de  la  Maifon 
e Bourbon.  La  Terre  de  Montpenfier,  au  relie, 

fut 
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fut  érigée  en  Duché-Pairie  en  l J jS.  , avec  union 
du  Dauphiné  d’Auvergne  de  du  pays  de  Com- 
brailles. 

XX.  Louis  IL  de  Bourbon , fils  de  Louis  I.  & 

de  Louis  de  Bourbon  , fut  Duc  de  Mont, 
penfier , Prince  Souverain  de  Dombes  , 
Prince  de  la  Boche  - fur  - Yon , tkc.  Il 
mourut  en  fon  Château  de  Champigny , 
VVI  le  iî-  Septembre  I5«j.,à  70.  ans. 

XXI.  François  I.  de  Bourbon  , f. , Duc  de  Mont- 

peniicr,&c. 

XXII.  Henri  I.  de  Bourbon,  f.  , Duc  de  Mont- 

penfier , &c. 

XXIII.  Marie  de  Bourbon  , Gllc  unique  & héri-* 
tierc  , Duchelfe  de  Montpenfier  , Prin- 
ceftê  Souveraine  de  Dombes  , dcc. 
epoufe  le  6.  Août  1626.  Gajlon-J  ear.-Baptifie 
de  Bourbon  , Duc  d’Orléans  , deuxieme 
fils  du  Koi  Henri  IV.,  mort  en  1660.  , 
à 52.  ans. 

XXIV.  sfr:’ic-J}Iiiric-Louife  de  Bourbon-Orléans  , 
fille  de  héritière , Duchciïe  de  Montpen- 
ficr  , Princeflê  Souveraine  de  Dom- 
bes, dcc.  , née  le  29.  Mai  1627.,  meurt 
fans  avoir  etc  mariée  le  s*  Avril  1693.  , 
5 66.  ans. 

BOURBOURG  , Broburgus  , ville  , chef- lieu 
d’une  Subdélégation  & d’une  Recette  de  fon  nom  , 
avec  un  Bailliage , une  Vicomte  , un  Corps  de  Ma- 
gi lirais  , une  Cour  féodale  , une  Abbaye  de  Filles 
nobles  , dcc.  ; dans  la  Flandre  Faminganre  ou  Ma- 
ritime , Dioccle  de  Saint-Omer  , Parlement  de 
Douay  & Intendance  de  Lille.  On  y compte  260. 
feux.  Cette  ville  ell  fituée  fur  un  canal  navigable  , 
auquel  on  donne  le  nom  de  Haute-Colme,  à une* 
lieue  S.  E.  de  Gravelines, 4.  N.  N.  O.  de  St.  Orner 
16.  N.  O.  de  Douay  , & 13.  & tiers  O.  N.  O.  de 
Lille.  Long.  19.  49.  25.  lat.  jo.  $j.  50. 

La  ville  dont  il  eft  queftion  , a pris  fon  nom  de  fa 
fituation  dans  un  terrein  Boueux  ; car  Brad  , Brud  , 
Bruch  & Broc  , lignifient  de  la  Boue , & femblent  être 
dérives  de  Brodium.  Cette  ville  a été  plufieurs  fois 
prife  , reprife  6;  brûlée  ; ce  qui  cli  caufe  qu’elle  ell 
aujourd’hui  beaucoup  moins  conlidérable  qu’elle 
n’étoit autrefois.  Dès  l’an  1038.  elle  avoit  des  Châ- 
telains , qui  en  étoient  les  Seigneurs  particuliers  & 
propriétaires.  Elle  paflii  enfuitc  dans  la  Maifon  des 
Comtes  de  Guines,  Oc  de  celle-ci  dans  la  Maifon  des 
Comtes  de  Flandres.  Les  François  la  prirent  en 
1657.,  & elle  leur  eft  demeurée  par  le  Traité  des 
Pyrénées  de  1659.  Les  fortifications  en  ont  été  dé- 
molies , & c’eft  aujourd’hui  une  ville  fans  défenfes. 

Le  Magtftrat  de  Bourbourg  ell  compofé  d’un 
Grand-Bailli  héréditaire  , d’un  Vicomte , d’un  Bour- 
guemeftre , de  huit  Echcvins , d’un  Penfîonnaire  , 
d’un  Procureur-Syndic  de  d’un  Greffier.  Ce  Ma- 
giltrat  exerce  la  haute , moyenne  & balle  Juftice 
tant  dans  la  Ville  que  dans  la  Châtellenie  , à la  ré- 
ferve  de  quatre  villages , appelles  les  quatre  VajJ'aux 
lefquels  ont  leur  Juftice  particulière,  haute,  mo- 
yenne de  balle. 

Quant  à la  Cour  féodale  , elle  appartient  au  Roi , 

3c  de  cette  Cour  dépendent  fept  cens  deux  Fiefs  ou 
Arriere-Fiefs. 

L’Abbaye  de  Notre-Dame  de  Bourbourg  eft  de 
l’Ordre  de  Saint-Bénoît.  Elle  fut  fondée  en  1099. 
ou  1 toi.  par  Robert  II. , Comte  d’Artois  , de  par 
Clémence  fa  femme , fille  de  Guillaume  1.  Comte 
de  Bourgogne.  Autrefois  cette  Abbaye  étoit  fituée  à 
la  campagne  , mais  en  1 5 5 1 . elle  fut  transférée  dans 
un  des  fauxbourgs  de  Bourbourg  , par  ordre  de 
l'Empereur  Charlcs-Quint.  Les  Demoilèlles  qui 
veulent  être  reçues  dans  cette  Maifon  , font  obligées 
de  faire  leurs  preuves  de  Noblelïc  ; mais  auiii  on 
Tome  /. 


BOÜ  ?4t 

les  reçoit  fans  dot  ; ufage  qui  eft  fort  avantageux  aux! 
Mations  nobles  du  pays , de  qui  devrait  être  imité 
par  toutes  les  Maifons  religieufes  qui  font  bien 
rentees.  Le  revenu  de  celle  de  Bourbourg  eli  de  1 2. 
à 1 Çcoo.  liv.  quittes  de  toutes  charges. 

La  Châtellenie  de  Bourbourg  comprend  dix  vil- 
lages; de  la  Subdélégation  de  Recette  de  même  nom 
elt  compofee  de  douze  ParoilTes , y compris  celle 
de  Bourbourg.  On  compte  dans  ccs  douze  Paroiffc» 
* 37S  • feux  & environ  7500.  perfonnes  de  tout  âge, 
de  tout  fexe  & de  tout  état. 

Nous  devrions  donner  ici  le  dénombrement  des 
ParoilTes  qui  forment  la  Subdélégation  de  Bour- 
bourg ; mais  la  plûpart  des  noms  de  ccs  ParoilTes  , 
dont  la  lifte  nous  a été  communiquée , n’étant  point 
écrits  avec  toute  l’exaélitude  ncceftaire , non-plus 
que  ratrouagement  de  ces  mêmes  ParoilTes  , nous 
avons  .préféré  de  renvoyer  ce  détail  à l’article  de 
Lille  en  Flandres  , où  nous  l’emploierons  par  fup— 
plcment , après  l’avoir  vérifié. 

BOURBKIAC  , en  Bretagne  , Diocefe  de  Recette 
de  Trcguier  , Parlement  de  Intendance  de  Rennes. 
On  y compte  69.  feux , de  un  quart  de  feu.  Cette  Pa- 
reille eft  à 2.  1.  S.  S.  O.  de  Guingamp  , de  7.  S.  de 
Trcguier» 

BüURCE  , forêt , fituée  à la  gauche  de  la  Sarthe, 
entre  Alençon  de  Ellày,  en  Normandie.  Cette  forêt 
a une  lieue  de  demie  de  tour. 

BOURCHAIN  ,au  Pays-Meffin  , Diocefe  , Par- 
lement & Intendance  de  Metz  , Prévôté  de  Recette 
de  Phaltzbuurg.  On  y compte  feulement  15.  feux. 

BOURCHANIN,  dans  la  Principauté  de  Dombes, 
Diocefe  rie  Lyon , Confeil  fouverain  de  Dombes  \ 
Châtellenie  de  ToilTey.  On  y compte  36.  feux.  Cette 
Communauté  eft  fituée  à un  quart  de  lieue  de  la  rive 
gauche  de  la  Saône  , ;k  une  lieue  N.  N.  E.  de  ToilTey , 
de  J.  de  trois  quarts  N.  un  quart  à l’E.  de  Trévoux! 

BOURCHEUL  , en  Artois  , Diocele  d’Arras , 
Confeil  provincial  de  fouverain  d’Artois  , Parlement 
de  Paris , Intendance  de  Lille,  Bailliage  de  Recette 
de  Lcns.  On  y compte  17.  feux  de  8 1.  perfonnes. 
Cette  Communauté  elt  à 1.  I.  E.  de  Lcns. 

BOURLH1A  , en  Franche-Comté  , Diocefe 
Parlement  de  Intendance  de  Bcfançon,  Bailliage  de 
Recette  d’Orgelct.  On  y compte  feulement  9.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à 4. 1.  de  demie  S.  O.  d’Or- 
gelet. 

BOURDAGE  & la  Boilfiere  , bois  de  cent  qua- 
torze arpents  , dans  la  Maîcrife  d’Angotdémc  , en 
Angoumois. 

BOUKUAÏNVILLE  , en  Normandie  , Diocefe, 
Parlement , Intendance  de  Eleéiion  de  Rouen.  On  y 
compte  2.  feux  privilégiés  & S4.  feux  tnillables. 

BOUKDEAL  X , ville  , en  Guyenne  de  dans  d’au- 
tres Provinces.  1/ oyc\  Bordeaux. 

BOUftDKCOMPS  , en  Bretagne  , Diocefe  , Par- 
lement, Intendance  & Recette  tîe  Rennes.  On  y 
compte  25.  feux.  Cette  Pareille  eft  à 4.  lieues  S.  S. 
O.  de  Rennes. 

BoKDi.ll.LES,  bourg,  en  Périgord,  Diocele de 
Eleéiion  de  Périgueux  , Parlement  de  Intendance  de 
Bordeaux.  Un  y compte  44  {.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
fur  la  rivière  de  Dronnc  , à j.  I.  N.  O.  de  Perigueux. 

11  y a à Bourdcillcs  un  Château  qui  eft  fort  ancien  de 
bEn  bâti. 

B0URDE1LLERES  (la)  , rrieuréde  Filles,  de 
l’Ordre  de  Citeaux , fondé  en  1 66  2.  par  Louis  de  Me- 
nou , Seigneur  de  Genilly.  La  fondation  de  ce  Prieu- 
ré a été  confirmée  par  Lettres  - Patentes  de  1688. 
fans  aucune  rélérve. 

ËOUKDELLES , Châtellenie  érigée  en  Baronnie, 
par  Lettres  d’Août  1637. , regiftrccs  le  7.  Septcm^ 
bre  fuivant , en  faveur  de  Jean  t raiei , Seigneur  de 
Saint-Aouft. 


Bbbbbbbbb 


74*  B ° U 

BOURDELOIS,  Burdigalenfîs  Ager  on  Traflus  , 
pay*  avec  titre  de  Comté  , en  Guyenne  ( dont  Bor- 
deaux eft  la  capitale  ).  Ce  pays  auquel  on  donne 
quelquefois  le  nom  de  Guycnne-Propre  , comprend 
pluficurs  autres  pays,  tels  que  i°.  leBourdclois-Pro- 
nre , i°.  le  Médoc  avec  la  petite  Flandres  de  Médoc  , 
3°.  les  Landes  de  Bordeaux  ,*4°.  le  pays  de  Bufcb , 
j°.  le  pays  de  Born  & celui  de  Marenfin  ( tous  ces 
pays  font  au  S.  de  la  Garonne  ) ; 6V.  le  Benauge  , 
7®.  le  pays  d’Entre-deux-Mers  , 8°.  le  pays  de  Li- 
bourne , 90.  le  Fronfadois,  to°.le  Cuzaguès,  1 1°.  le 
Bourges  , i*°.  le  Blayès  , & 1 30.  le  Vitrezay  , 
( tous  ces  pays  font  au  N.  de  la  Garonne  ). 

Le  Bourdclois  , en  y comprenant  les  divers  pays 
que  nous  venons  de  nommer  , fe  trouve  fitué  entre 
le  16e.  degré  9.  minutes  30.  fécondes  de  le  17e.  de- 
gré 30.  minutes  30.  fécondés  de  longitude  , & entre 
le  43e.  degré  43.  minutes  & le  45e.  degré  j$.  mi- 
nutes 15.  fécondés  de  latitude.  Il  eft  borné  au  N. 
par  la  Saintonge  , au  S.  par  le  Bazadois  & les 
grandes  Landes  , à l’E.  par  les  grandes  Landes,  le 
Bazadois  , le  Périgord  de  l’Angoumois.dt  à 1*0. par 
l'Océan.  lia  38.  lieues  de  longueur  fur  19.  de  largeur  ; 
ce  qui  peut  être  évalué  à 380.  lieues quarrées. 

Le  Bourdclois- Propre  s’étend  le  long  de  la  Garon- 
ne , au  S.  de  cette  rivière.  11  a onze  lieues  de  lon- 
gueur fur  quatre  de  largeur. 

Il  eft  peu  de  Provinces  en  France  qui  foient 
mieux  arroféesque  le  Bourdeloisdu  moins  ce  qui  eft 
à la  droite  de  la  Garonne.  Les  principales  rivières  de 
ce  pays  ,font  la  Garonne  , la  Dordonne  , Pille  , la 
Talle , dcc.  Le  Bourdclois  eft  un  pays  allez  uni.  L’air 
y cil  fain  de  tempéré.  Mais  la  continuité  des  pluyes  y 
eft  fouvent  iurommode  , fur-tout  h Bordeaux  & aux 
environs.  La  partie  méridionale  du  Bourdclois  eft  la 
moins  fertile , à eaufe  que  la  terre  y eft  fort  fablon- 
tieufe.  En  general  ce  pays  eft  plus  abondant  en  vins 
C|u’en  aucune  forte  d’autres  denrées.  Parmi  les  vins 
tiu  Bourdclois  on  donne  volontiers  la  préférence  à 
feux  qu’on  cueille  aux  environs  de  Bordeaux  ,dt  qui 
lônt  connus  fous  le  nom  de  vint  de  Grave  ; ces  vins 
font  exccllcns  de  fuuffirent  très-bien  la  mer.  On  fait 
aufli  beaucoup  de  cas  des  vins  de  Médoc , de  de  ceux 
quicroillènt  dans  le  territoire  de  L.angon  , Barfac  dt 
autres  lieux  du  rivage  de  la  Garonne  , au-deflusde 
Uordeaux.  Les  vins  de  la  Fitte  ont  également  beau- 
coup de  réputation  ; ce  territoire  s’étend  à la  gauche 
de  la  Garonne , à 6.  ou  7.  I.  N.  N.  O.  de  Bordeaux. 
Au  relie  , nous  remarquons  que  la  plûpart  des  vins 
qui  font  connus  fous  le  nom  de  vins  de  Grave  , font 
blancs  ; du  moins  ceux  de  cette  couleur  font  les  plus 
cftimés. 

Les  habitants  du  Bourdclois  ont  beaucoup  de  vi- 
vacité de  beaucoup  d’cfprit.  Ils  aiment  le  commer- 
ce , mais  ils  préfèrent  celui  qui  eft  le  moins  péni- 
ble : c’eft  ce  qui  eft  caufe  qu’01»  leur  reproche  d’ê- 
tre pareflèux.  La  joie  , le  plaifir  de  la  volupté  ont 
pour  eux , à ce  qu’on  prétend  , plus  d’attraits , qu’ils 
n’en  ont  pour  d’autres  peuples  leurs  voifins  qui  ha- 
bitent des  Provinces  plus  fcptcntrionales  que  la  leur. 
Au  relie  , dans  tous  les  temps  , les  Bourdclois  ont 
donné  des  preuves  de  valeur  de  de  bonne  conduite  ; 
auffi  on  leur  rend  la  juftice  de  les  croire  très-bons 
Soldats  de  très-propres  pour  la  eeftion  des  affaires 
les  plus  délicates.  • 

Du  temps  de  Céfar , le  Bourdelois  ctoit  habité 
par  les  Garumui.  Sous  ce  nom  furent  compris  dans 
la  fuite  , non-feulement  les  Bituriga-Vivifci , mais 
encore  les  Meduli  , les  Succajfes  , les  Boit-Vivifci , 
es  B elendi  de  les  Aquitani.  Ces  derniers  habitoient 
e terrein  qui  fe  trouve  fitué  entre  la  Garonne  de  la 

,52?*  » & qui  comprend  aujourd’hui  le  petit 
pays  d Entre-deux- Mers.  Sous  Honorius  , le  Bour- 
e ois , qui  étoit  habité  alors  par  les  Biturigcs-Vivifcit 
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fe  trouvoit  compris  dans  la  féconde  Aquitaine. 

De  la  domination  des  Romains , le  Bourdelois 
paffa  fous  celle  des  Wifigoths  vers  l’an  409.  ou 
plutôt  419.  Ce  pays  continna  d’obéir  aux  Rois  des 
Wifigoths  jufqu’en  507. , que  Clovis , ayant  gagné 
la  bataille  de  Vouillé  , étendit  les  limites  de  ion 
Empire  au-delà  de  la  Garonne  , jufqu’aux  Pyrénées. 
Dans  la  fuite  le  fort  du  Bourdelois  fut  attaché  à 
celui  de  la  Guyenne.  Voye\  Guyenne,  Gafcogne 
de  Aquitaine. 

Pendant  les  troubles  qui  agitèrent  la  France  fur 
la  fin  de  la  première  race  de  nos  Rois , la  plflpart 
des  Gouverneurs  des  Provinces  du  Royaume  s’étant 
appropriés  leurs  Gouvernements,  la  ville  de  Bordeaux 
obéit  aux  Ducs  d’Aquitaine.  Mais  Pépin  ayant  re- 
pris cette  ville  fur  Gaiffre  c^i  Waiflre  , elle  fut 
depuis  gouvernée  par  de  fimples  Officiers. 

Du  temps  des  premiers  Ducs  d’Aquitaine  , la 
ville  de  Bordeaux  fut  faccagée  par  les  Sarrazins , 
en  7Ji.  Dans  le  fieele  fuivant , cette  ville  fut  en- 
tièrement détruite  par  les  Normands.  Cependant  le 
Bourdclois  ( Bordeaux  ) avoir  des  Seigneurs  ou 
Comtes  particuliers  dès  l’an  778.  Mais  il  eft  à pré- 
fumer  que  ces  Comtes  n’etoient  d’abord  que  Béné- 
ficiaires ; car  Charlemagne  qui  regnoit  alors  fur 
toute  la  France  , n’auroit  pas  fouffert  qu’ils  fuflent 
indépendant 

Prifque  , fille  de  Guillaume-Sanchès , Duc  de 
Gafcogne  & Comte  de  Bordeaux  , fut  mariée  à 
Guillaume  III.  , dit  le  Grand  , Duc  de  Guyenne  , 
mort  l’an  1030.  Par  ce  mariage  » les  Ducs  de 
Guyenne  acquirent  des  droits  fur  Je  Comté  de  Bor- 
deaux •,  & en  effet , quelque  temps  après  , ce  Comté 
avec  le  Duché  de  Gafcogne  fut  réuni  au  Duché  de 
Guyenne.  11  eft  vrai  que  long -temps  avant  cette 
réunion  , les  Ducs  de  Guyenne  tenoient  leur  Cour 
& faifoient  leur  rélidence  à Bordeaux  •,  mais  ils 
n’avoient  pas  le  domaine  utile  de  cette  ville.  C’eft 
Guillaume  VI.  , Duc  de  Guyenne  , qui  réunit  le 
Comté  de  Bordeaux  , vers  l’an  1070.,  fous  le  régné 
de  Charles  - le  - Simple.  Garcie  - Sanchès  , dit  le 
Courbé  , avoit  déjà  réuni  le  Comté  de  Bordeaux  à 
lès  autres  Etats.  Pnfque  , dont  nous  avons  parlé 
ci-deflûs,  la  même  qui  fut  mariée  à Guillaume  111. , 
Dnc  de  Guyenne  , étoit  petite-fille  de  Guillaumc- 
Saofhès. 

BOURDENAY,  en  Champagne  , Diocefe  & 
Election  de  Troycs  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Châlons.  On  y compte  $4.  feux.  Cette 
Paroifle  êft  lîruéc  fur  la  petite  riviere  de  Sonne  , à 
6. 1.  & demie  ü.  N.  O.  de  royes , & 4.  N.  E.  de  Seus. 

BOUkDENS  , dans  le  Condomois , en  Gafcogne, 
Diocefe  & Elcéliou  de  Condom  , Parlement  & In- 
tendance de  Bordeaux,  Jurildiélion  de  Fargucs. 
On  y compte  1 8.  feux. 

BÜUKDENY  ou  Saint-Legcr  de  Bourdcny,  en 
Normandie  , Diocefe  , Parlement  , Intendance  , 
Election  & Banlieue  de  Rouen.  On  y compte  143. 
feux.  Cette  Paroillè  eft  lituée  fur  la  riviere  d’Au- 
bette  , à une  lieue  E.  de  Rouen. 

BOURDET  ( le  ) , en  Saintonge,  Diocefe  & 
Intendance  de  la  Rochelle  , Parlement  de  Paris  , 
Election  de  Saint  - Jean  - d’Angely.  On  y compte 
76.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à J.  I.  dt  tiers  N.  N.  O- 
de  Saint-Jean-d’Angely. 

BOURDEYS  & Fcygeas  , en  Périgord,  Diocefe 
& Election  de  Périgueux  , Parlement  & Intendance 
de  Bordeaux.  On  y compte  16 1.  feux.  Cette  Pa- 
roiffe  eft  à une  lieue  & tiers  O.  N.  O.  de  Nontron , 
& 7.  & trois  quarts  N.  N.  O.  de  Périgueux. 

BOURDIC  , en  Languedoc,  Diocefe  & Recette 
d’Uzès , Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de 
Montpellier , Intendance  de  Languedoc.  On  y com- 
pte 29.  feux. 
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BOURDON , en  Picardie , Diocefe  & Intendance 
d’Amiens , Parlement  de  Paris  , ElcéHon  de  Dour- 
lcns , Doyenné  de  Vignacourt.  On  y compte  69. 
feux.  Cette  Paroiflè  en  litue’e  fur  la  rive  droite  de 
la  Somme,  h 2. 1.  & trois  quarts  O.  N.  O.  d’Amiens, 
& 4.  & demie  S.  O.  de  Duurlens. 

BOURDONNAIS  ( la  ) , Terre  de  Seigneurie  , 
en  Bretagne.  Par  Lettres  de  Février  1717. , regif- 
trées  à Nantes  , le  7.  Janvier  1718. , les  Terres  & 
Seigneuries  de  Couetion , la  GaJJilly  de  les  BoëxUres 
lurent  noies  de  érigées  en  Marquifat , fous  le  nom 
de  la  Bourdonnais , en  faveur  d’Yves- Marie  de  la 
Bourdonnais , Intendant  de  Rouen,  Confeiller  d’Etat 
en  Juillet  1750. 

BOURDONNAY , dans  le  Pays-Meflin , Diocefe, 
Paiement , Intendance  de  Recette  de  Metz , Diftriét 
de  l’Evêché.  On  y compte  46.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  à 9. 1.  & trois  quarts  S.  E.  de  Metz. 

BOURDONNÉ,  dans  le  Pays-Mantois , au  Gou- 
vernement general  de  l’Hle-de-France  , Diocefe  de 
Chartres  , Parlement  & Intendance  de  Paris,  Elec- 
tion de  Montfort-l’Amaury.  On  y compte  86.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à une  lieue  E.  S.  E.  de  Houdan  , 
& j.  O.  S.  O.  de  Montfort. 

BOURDONS  , dans  le  Baffigny , en  Champagne , 
Diocefe  de  Langrés , Parlement  de  Paris,  Intendance 
de  Châlons  ,-  Lied  ion  de  Chaumont.  On  y compte 
70.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 2.  1.  & trois  quarts 
E.  un  quart  au  N.  de  Chaumont.  11  y a à Bourdons 
une  Mairie  royale. 

BOU  RDUN  , dans  le  Comte'  de  Bigorrc  ,en  Gaf- 
cogne , Diocefe  de  1 arbes , Parlement  de  ‘I  ouloufc , 
Intendance  d’Aufch , Recette  du  Comté  de  Bigorre. 
On  y compte  feulement  2.  feux. 

BOURE  , en  Champagne  , Diocefe  de  Rhcims  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons  , Elec- 
tion de  Rethel.  On  y compte  97.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  ;»  4.  1.  S.  E.  de  Rethel. 

BOURÉ  , bourg , en  Touraine  , Diocefe  de  In- 
tendance de  T ours  , Parlement  de  Paris  , Election 
d’Amboifc.  On  y compte  102.  feux.  Ce  bourg  eft 
à quelque  diilance  de  la  Loire  de  d’Amboife. 

BOU  RES,  forêt  de  trois  mille  cinq  cens  arpents, 
dans  la  Maîtrife  particulière  de  Vire , en  Normandie. 

BOURESCHE , dans  la  Bric-Champenoife  , Dio- 
cefe de  Intendance  de  Sotflbns , Parlement  de  Paris, 
Election  de  Châtcau-T  hierry.  On  y compte  40.  feux. 

BOURESSE  , en  Poitou,  Diocefe  , Intendance 
de  Eledlion  de  Poitiers,  Parlement  de  Paris,  Arron- 
diflement  de  Montmorillon.  On  y compte  190.  feux. 
Cette  ParoilTè  cil  à 6.  I.  de  deux  tiers  S.  £.  de 
Poitiers. 

BOURET  ( la  ) , en  Dauphiné  , Diocefe  de  Elec- 
tion de  Gap  , Parlement  & Intendance  de  Grenoble. 
On  y compte  un  feu  , un  1 2c.  de  un  96e.  de  feu 
pour  les  fonds  nobles  ; de  2.  feux  , un  16c.  de  un 
48c.  de  feu  pour  les  biens  taillabies. 

BOURET OUR  , en  Normandie  , Diocefe  , Par- 
lement dt  Intendance  de  Rouen  , Election  de  Cau- 
dcbcc.  On  y compte  96.  feux. 

BOURE IS  ,cn  Artois,  Diocefe d’ Arras, Confcil 
provincial  de  fouverain  d’Artois  , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Lille  , Bailliage  de  Recette  de 
Lillers.  On  y compte  41.  feux  de  204.  perfonnes. 
Cette  Paroilfc  cil  à une  demi-lieue  U.  de  Lillers  , 
de  à 6.  1.  & demie  N.  O.  d’Arras. 

BOUREULLES,  en  Champagne  , Diocefe  , de 
Verdun  , Intendance  de  Châlons,  Parlemcntdc  Paris, 
Election  de  Sainte-Mcnchoult.  Un  y compte  13  7.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à 3.  1.  N.  E.  de  ^ainte-MenehouIt. 

BUUKEZ  , en  Artois  , Diocele  d’Amiens  , 
Confcil  fouverain  dt  provincial  d’Artois,  Parlement 
de  Paris , Intendance  de  Lille  , Bailliage  de  Recette 
de  Saint-Fol.  On  y compte  24.  feux  de  1 17.  perfonnes. 
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Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la  Canche , à un  quart 
de  lieue  E.  de  l’Abbaye  de  Cercamp  , de  à 2.  1.  de 
demie  S.  un  quart  h PO.  de  Saint-roi. 

BOUREZE  , en  Périgord  , Diocefe  de  Election 
de  Sarlat , Parlement  de  Intendance  de  Bordeaux. 
On  y compte  232.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 2. 1.  de 
trois  quarts  N.  E.  de  Sarlat. 

BOURFAS  , Abbaye.' 'Voye\  Bruiras 

BOURG  , Tamiium-Burgus , ville  , capital  Hc  la 
Province  de  Breflc  ; Eglife  collégiale  de  paroiffiale 
de  Notre-Dame;  Archiprêtré  du  Diocefe  dHbyon; 
Jacobins  , Cordeliers  dt  Capucins  ; Rcligieufes  de 
Sainte-Claire  , Urfulines  de  Vifitandines  ; College 
régenté  par  les  Jéfuitcs  ; Hôpital  des  malades  , 
fervi  par  des  Religieufcs  , de  Hôpital  pour  les  pau- 
vres Filles  ; Officialité  du  Diocele  de  Lyon  , reflor- 
ri liante  au  Métropolitain  de  Pontdevaux  ; Chambre 
dt  Recette  des  Décimes  de  la  partie  du  Diocefe  de 
Lyon  , qui  eft  en  Breflè  dt  en  Bugey; Gouvernement 
particulier  de  la  Lieutenance  générale  des  mêmes 
pays  ; Lieutenance  des  Maréchaux  de  France  ; 
huitième  Bailliage  principal  du  Parlement  de  Bour- 
gogne ; Préfidial  uni  au  Bailliage  ; Chancellerie 
près  le  Prcfidial  ; Châtellenie  royale  rcflbrtiflànte 
au  Bailliage  , pofledée  en  engagement  parla  Maifon 
de  Bourbon-Condé  ; Mairie  qui  a la  police  ; Grucrie 
de  la  Maitrife  des  Eaux  dt  Forets  de  Cbâlon  ; Maré- 
chauflée  fous  le  Prévôt  général  de  Bourgogne  ; 
Election  du  Parlement  de  de  la  Généralité  de  Bour- 
gogne ; Juftice  des  Gabelles  du  Lyonnois  pour  les 
greniers  à fel  de  Breflc  , reflortiflante  au  même 
Parlement  ; Grenier  à fel  de  la  meme  Juftice  fous 
la  direction  de  Lyon  ; Juftice  des  Traites-Foraines 
du  Lyonnois  pour  les  Bureaux  de  Breflè, de  reflor- 
tiflante  au  Parlement  de  Bourgogne  ; Bureau  de 
Recette  des  mêmes  Traites  ; Subdclégation  de  l'in- 
tendance de  Dijon  ; Recette  des  T ailles  de  Breflè 
fous  la  Recette  générale  des  Finances  de  Bourgogne; 
première  ville  qui  députe  aux  Aflèmblées  de  la 
Breflè  ; Mandement  de  l’Elcélion  du  même 
pays  , dec.  ün  y compte  $50.  feux  de  environ  4500. 
perfonnes  de  tout  âge  , de  tout  fexe  de  de  tout  état. 
Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Reflôuze  , 
partie  en  plaine  dt  partie  fur  le  penchant  d’une  col- 
line , à 5.  1.  O.  de  Nantua  , 5.  E.  S.  E.  de  Mâcon  , 
12.  S.  S.  E.  de  Chaton  , 9.  N.  E.  de  Trévoux  , 
11.  N.  O.  de  Bclley  ,11.  N.  N.  E.  de  Lyon,  23. 
S.  un  quart  a l’E.  de  Dijon  , 4.  E.  S.  E.  de  Bauge  , 
5.  N.  N.  E.  de  Villars  , de  64.  S.  E.  de  Paris.  Long. 
ïi.  S J*  SS-  lat.  46.  12.  31.  Les  armes  de  Bourg  font, 
paru  de  fable  Ù de  finoplc  , à la  croix  trefüe  d’ur- 
gent  fur  le  tout 

M.  de  Thou  , en  parlant  du  fiege  que  la  ville  du 
Bourg  foutiiu  en  1559.  contre  le  Général  Polvdhers% 
nomme  cette  ville  Forum  Segufianorun  , oltm  Tanur. 
Le  titre  de  Forum  de  celui  d'Oppidum  lui  con- 
viennent également  bien  , parce  qu’en  effet  c’eroit 
anciennement  une  ville  où  fc  rendoit  la  Juftice  de 
ou  fe  tenoient  les  foires  de  les  marchés  des  SegufianL 
Aujourd’hui  ccrtc  ville  a douze  cens  pas  de  long  , 
neuf  cens  de  large  , de  environ  deux  mille  fix  cens 
de  circonférence.  Ün  y entre  par  trois  portes,  dont 
l’une  s’appelle  la  porte  de  Lyon  , la  fécondé  celle 
de  Mâcon  , dt  la  troifieme  celle  des  Halles. 

La  ville  dont  il  eft  queftion  , eft  divifée  en  fept 
Quartiers  fous  fept  Capitaines  , autant  de  Lieute- 
nants de  d’Enfeignes  dt  un  Major.  11  y a aulli  un 
Gouverneur,  un  Lieutenant  de  Roi  de  un  Major 
de  la  place. 

En  1569.  Emmanuel  Philibert,  Duc  de  Savoye  , 
fit  conftruirc  à Bourg  une  Citadelle  en  pentagone  , 
qui  paffoit  pour  l’une  des  plus  régulières  de  des 
plus  fortes  de  l’Europe  ; mais  la  mélintclligence 
qu’il  y avoit  entre  le  Gouverneur  de  la  Province  de 
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celui  de  la  Citadelle  , colorée  du  refpcélable  nom 
du  bien  de  l’Etat , fut  caufe  que  le  Roi  Louis  XIII. 
ordonna  la  démolition  de  cette  Citadelle  au  mois 
de  Septembre  i6ii. 

L’Êglife  collégiale  & Paroiffiale  de  Bourg  cft 
fous  l'invocation  de  Notre  - Dame.  Par  Bulle  du 
Pape  Léon  X. , datée  du  mois  de  Juin  1515.  , Louis 
de  Gorrevod  , alors  Evêque  de  Maurienne  , fit 
ériger  cette  Eglife  en  Cathédrale.  Mais  le  même 
Pape  Pfollicité  par  le  Roi  de  France  , par  le  Prince 
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CXUrcm?  hU"‘  e‘niU"'  !“°  feUni°"  r'dcm  ai>‘- 
EugloJJium  Francité  Athenxum 
Eo  poji  modum  infelicius  amifit  ’ 

QuJ  beatiùs  fuerat  dùm  ’ 


VirfiuJ  àignus , 5 ai  d patriam  & S’fr 
adornajfet. 

Nifi  Cala  dignicrcm  œtcnùtai  alTeruilTer 
W.  KaU„i.  Man.  an.  M.  DC.  XXAvïn 
Abjccdc  , Vitrer , & ranti  Hcroir  tnfalarar 


fouverain  de  Dombcs  «t  par  l’Archevêque  de  Lyon , Don, rare’ , fi  hama  rr  ; mi, arc  fi  CkJT'ü. 
révoqua  en  1516.  la  Bulle  d ereétion  qu’il  avoir  ^ 

"”brc  IV  é.*  i^n  dtoit  d'une  famille  noble  & ancSé  de  ta 


«S3* 

obtint  du  Pape  Paul  III 


une  Bulle  , datée  du  4. 


quen  François  I.  ayant  conquis  la  Breffe  , foibl.iTe  de  fa fa* â7^”faS£ 

ou  ü *oit  entré.  Il  fçavoit  les  Belles-Lettres  & le. 
Mathématiques.  Il  fut  reçu  de  l'Académie  ftauçoife 

demeucée  fiiople  «llégi^  pacoifl  Out^c  aVàVmduSes'^eVoS  $5^ 


Janvier  ,S,6.\  Par  laquelle  l'Evêché  de  Bourg  fut  Mathémdtiuuë,  ülnrrrn  * *« 

abfolument  fupprimé.  Depuis  ce  temps , l’Eelife  de  & il  mourut  le  16  F/S»' 1 {' c~dt?'le  fra°10;fe. 

cette  ville  eH  demeurée  iîmpte  colléeiale  & i.aroif-  n,,™™  „n  r.  Ï ‘tî?-  P™"P»* 


fialc.  Son  Chapitre  cft  compote  d’un  Prévôt,  d’un 
Chantre , d’un  Théologal , à la  nomination  de  l’Ar- 
chcvêquc  de  Lyon  , & de  feize  Chanoines  à la  no- 
mination du  Chapitre. 

On  a vu  pendant  long  - temps  dans  l’Eglife  de 
Bourg , fur  un  mauvais  parchemin  , dans  un  petit 
quadre  d’ébene  , au  côté  droit  du  Maître-Autel  , 
l’épitaphe  du  fçavant  Clâude-Gafpard  Bachct , Sei- 
gneur de  Méziriac.  Comme  cette  épitahe  elt  allez 
curieufe  , & que  d’ailleurs  on  la  trouve  allez  diffi- 
cilement , nous  avons  cru  qu’il  étoit  de  notre  atten- 
tion de  la  rapporter  ici  : elle  étoit  conçue  en  ces 
termes. 

Sempiternse  memorix 

Nobiliffimi  , clanffimique  viri  , D.  Cl.  Gafpardi 
Bachct , Toparchijc  de  Méziriac. 


, itiji  prophanus 


Anathcma 

Hue  animum  etdverte  , quifquis 
fueris. 

Sapicntum  lujlrarc  fada  , ratio  jubet , virtus  invitât: 
l/traquc  fapientet  voflulat. 

Iltujhis  fierais  condtii  hic  latent  cintres . 

Vide  ijlac  religiosc  incedas. 
ls  cfl  D.  Cl.  Gafpard  Buchet , 

1,1 1U0fiM  fcdcm  fixerai  fapienria  , ut  cmincrct , 
Sacrarium  ibidem  fuum  inaugurata  , ut  triumpharet. 
Cxlejlis  debuit  fuiffe  locus  , quem  fapienua  delegit 
quia  divina  cjl , 

Nccnifi  xqualis , quem  tôt  a fubiit , quia  immenfa. 
Sic  fadus  hofpet  divin te  principis  ubique  fpiravit 
quod  exceperat. 

Nil  magnum  prxtcr  honefium , nihil  bonum  prxtcr 
virtutes  duxit. 

Blandus  alloquiis , pronus  ojficiis , facilitate  infimis. 
Sempcr  xjuus  , quia  fibi  femper  xqualts. 

Idem  que  y animt  fuit  & ingérai  calor. 

Eum  nemonon  dixiffet  omnium  difciplinarum  epiromeu 
Kifi  tôt  as  quô  latè  patent  complexus  effet. 

Et  quidem  facili  Mtnervâ  feientias  affecutus  ejl , 
Quar  alu  laborc  nxaximo  vix  delibant. 

Propè  erat  ut  velfuœ  mentit  doleret  actcm,  qux  citiùs 
Ratura  m univerfam  emenfa  , voluptaüs  anfamabllu- 
liffet  ; 

I cl  fui  ipfius  damnarct  forum  , qui  mundum  natus 
f“‘ff<t , 

Unicum  quem  ferutari  poffet. 

Atttca  , Italien  , H fpanicaque  Idiomata  , 

S-epè  Gallica  dùm  effecit , 

Scriptis  ojlendit  fuis  , quid  votis  optarct  ? 
Vrl!,lJ:\C^ra[UJl-  ^nSu‘‘  > ‘ruditioncm  probavit  , 


Eodcm 


clariùs  fanüitatem. 


V^cct™  > îui  « limjknm. 


avec^de  tres-fçavans  Commentaires. 

C eft  une  circonftance  remarquable  que  la  ville 
de.  Bourg  , l’une  des  plus  éloignées  de  la  capitale 
du  Royaume  , ait  été  le  lieu  de  naifibnee  de  trois 
Ecrivains , qui  ont  beaucoup  contribué  à perfeélion- 
ncr  la  Langue  françoife , & qui  font  morts  tous 
trois  de  l’Académie  françoife  ; fçavoir , Claude- 
Gafpard  Bachct , Seigncnr  de  Méziriac  , le  même 
dont  nous  avons  parlé , Claude  Favre , Seieneur 
de  Vaugclas  , & Nicolas  Faret. 

M.  de  Vaugclas  naquit  à Bourg , dans  le  feizieme 
liecle  , pendant  qu’Antoine  Favre  , (on  pere  y 
exerçoit  la  charge  de  Juge-Mage  de  BrefTc , que 
deux  de  fes  Ancêtres  avoient  exercée  fucceffivement. 
Il  alla  à la  Cour  de  France  , étant  encore  fort  jeune. 
11  fut  Gentilhomme  ordinaire  , puis  Chambellan  de 
Gallon  , Duc  d’Orléans  , & fuivlc  ce  Prince  en 
t.ou.tes  /cs  relra“es  ll°rs  du  Royaume.  Vaugclas 
étoit  bien-fait , avoit  beaucoup  d’efprit , de  dou- 
ceur , de  complaifancc  & d’enjouement  dans  le  ca- 
ractère -,  ce  qui  le  fit  efiimer  à la  Cour  , & lut 
acquit  une  grande  réputation.  Louis  XIII.  lui  avoit 
accordé  une  penfion  de  1000.  liv.  en  1619.,  mais 
cette  penfion  n’étant  plus  payée  , le  Cardinal  de 
Richelieu  la  lui  fit  rétablir  , afin  de  l’engager  à tra- 
vailler au  Diélionnaire  de  l’Académie.  Vaugclas 
étant  allé  remercier  Son  Eminence  ; hc-bicn , lui 
dirlc  Cardinal,  vous  n*oublicre\  pas  fans  doute  dans 
le  Didionnaire  , le  mot  de  penfion  : non , Morfci- 
gneur  , répondit  Vaugclas  , ü moins  encore  celui  de 
reconnoiflhncc.  Vaugclas  fut  fur  la  fin  de  fes  jours. 
Gouverneur  des  enfants  du  Prince  Thomas , fils  de 
Charles  , Duc  de  Savoyc  , de  mourut  pauvre  en 
1649.  , à 6$.  ans. 

La  ville  de  Bourg  cft  aufli  la  patrie  de  Jofeph- Jérô- 
me le  François  de  Lalande  , des  Académies  des 
Sciences  de  Paris  de  de  Berlin  , Auteur  de  pluficurs 
bons  ouvrages  , de  entre  autres,  d’un  bon  nombre 
d’exccllens  Mémoires  d’Aftronomie  de  de  JVIéchani- 
que  , inférés  dans  les  Mémoires  de  l’Académie  de 
Berlin  , Tc?n.  VI. , dans  les  Aétes  de  Leyjtfick  , de 
dans  les  Mémoires  de  l’Académie  des  Sciences  de 
Paris.  L’âge  de  les  talents  de  M.  de  Lalande  nous 
laiilent  efpérer  encore  beaucoup  d’excellentes  choies 
de  la  part  de  ce  Sçavant. 

Immédiatement  après  le  Traité  de  Lyon , con- 
clu en  160t.,  le  Roi  Henri  IV.  fupprima  toutes 
les  Jurifdiélions  qui  avoient  été  établies  par  les 
Ducs  de  Savoye  dans  la  Province  de  Brcftc  , de  Sa 
Majefté  créa  un  Bailliage  & un  Préfidial  dans  la 
ville  de  Bourg.  A ce  Tribunal  reflortiflent , iu.  la 
Châtellenie  de  Bourg  dt  celle  de  Montluel  ; a0,  le 
Duchte de  Pontdevaux  ; ju.  les  Majquifats  de  Mon- 
tiemos , Neuville  en  partie  , St.  Marün-le-Châtcau , 
Trcfort , 
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Trèfort,  Varambon  de  Vülars  i 40.  les  Comtés  de 
Baneins , Béreins  , Boulignieux , ChStcau-Vicux, 
CbârîUpn-lez-Oombes , Colligny , Montrevel , Pont- 
devellc  , $x.  Trivier,  de  tfaras  ; les  Thrannies 
d'Attignar , Auvct , Eeoft  , Bouhans  , Cbandé,  Cha- 
fenay  , Ch3tUlon  de  la  Palue  , Choin  , Corgenon  , 
Cornod , Corfan  , Fromcntc  , Lange , Loie  , Mexi- 
mieu  , Montdidier , Montfalcon  , Montjouvant , 
Monrriblou  , Pérouge  , Pommier , Riche  mont , St. 
Chriftochle  , de  Sandrans  ; 6°.  les  Seigneuries  de 
l’Abbaye  de  Chaffagne  , des  Prieurés  de  Donfeurre, 
Villereverfurc  , de  Neuville-Ies-Damcs  ; des  Com- 
manderies  de  Laumuflê , Keuillées , & Coffieu  ; des 
Chartrcufes  de  Scillon  , Moutmede , & Sulignac  ; 
7®.  les  Paroijfl's  de  Hameaux  des  Mandements  de 
Bourg  , Lange  , .Colligny  , Montdidier,  Villcrever- 
fure , Montluel , Eriuhgnicux , de  de  partie  de  quel- 
ques autres  Mandements  de  Brefle  ; de  8°.  les  Mii- 
ries  de  Bagé  , ChStillon-les-Dombes  , Loie , Mar- 
Los , Mcximicu , Montloel , Montrevel , Pontdain , 
Poncdevaux  , Pontdcvelle  , Saint-Laurent-!cz-M3- 
con  , Samt-Martin-le-Château  , de  Saint-Trivier. 

Les  autres  Tribunaux  qui  font  établis  en  la  ville  de 
Bourg  , ont  été  créés  également  depuis  l’échange  de 
la  Province  de  BrcfTc  , eu  1601. 

Quoique  la  ville  de  Bourg  ne  foit  guères  propre 
pour  le  commerce  , ù caul'c  de  la  htuation  à une 
allez  grande  diihmce  de  rivières  navigables,  on  y a 
néanmoins  établi  un  grand  nombre  de  foires.  Il  y 
en  a deux  qui  font  franches , & qui  durent  chacune 
trois  jours.  La  première  commence  le  15.  d’ Avril, 
de  l’autre  le  1 $.  de  Juin.  Au  relie  , le  commerce  de 
cette  ville  confifte  uniquement  en  bleds,  en  che- 
vaux , en  beftiaux  , tk  eu  peaux  , que  l’on  y blan- 
chit parfaitement  bien  , de  qui  font  enfuite  vendues 
à des  Marchands  de  Lyon  & da  Grenoble. 

L’Eicélion  de  Bourg  ou  de  HrctTe  , confédérée 
comme  Dillricl  particulier  de  la  Généralité  de  In- 
tendance de  Bourgogne  , eft  divifée  en  vingt-cinq 
Mandements  ou  Diftriéb  fubaltemcs  , dans  lclquels 
on  compte  143.  Pareilles  ou  Communautés,  de  onze 
mille  584.  feux  , ainlî  que  cela  fe  prouve  par  le  dé- 
nombrement qui  fuit. 

DIVISION  DE  L'ÉLECTION  DE  BOURG 
ou  de  B HESS  E en  vingt-cinq  Mandements. 

Mandement:.  Paroiffes.  Peux. 

Bagé  ou  Bauge x8 

Boulignieux 5 ; 

Bourg 3 ij  07 

Châtillon'lès.Dombes 11 j 5 

Coliapsj i) 313 

Gorlan  ..........  163 

JifTroti  7 iço 

Lange ..a 119 

Lois. j i)i 

Mirebcl  .........7 564 

Montanei 114 

Mont  rti  lî'-i 151 

Montluel ç6~> 

Montrevel 16 778 

Pérouge 7 368 

Pom-cl’Aîn 701 

Pont-de-Vaux 7 700 

Pont-deVelle if 919 

St.  Pxol-dc.Varas ) 6 3 

St.  Julien 3 81 

St-  Trivier 17 51 1 

Trèfort 8 

Varambon 8 365 

Villan 191 

Villereverfurc j 145 

i).  Total  143  11384 

Nota.  Les  Mandements  de  Bourg  ou  de  Brefle  ne  rè- 
glent pas  toujours  l’étendue  des  Jurticcs  établies  dan* 
les  lieux  don;  les  Mandements  porteur  le  nom. 

Tome  I. 
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DÉNOMBREMENT  DE  L'ELECTION 


de  Bourg  ou  de  Bresse. 


Ptmnffet. 

Lx-v-sJ 

Abergcmeot  (P)  . . . 

Aine» . 

Arbigajr 

Anntif ....... 

Aromat» *. 

Afntcrei 

Aitignat 

Authean!» 

Bagé  eu  Bangé-le-ChâtcI  . 

Bagé- la- Ville 

Balan 

Bcaupont  

Beiny 

Bcrcins 

Bcy 

BeynoQ  

Beyrcxiat 

Beyferoefmas 

Billignicux  ..... 

Birkn 

Biaiat 

Blacieheret  (1er)  .... 

Bohas . 

BoilTc  (la) 

Boiiîey 

Boolignieux 

BOURG  , ville  .... 

Box 

Brryflblaz 

Bnb.'anc  

Rucll.'x  

Bnrlgnae  ...... 

Bufferolle* 

Calvlre»  ...  . . .. 
Ceffiat  ....... 

Certine* 

Ccyferiat 

Ceyfllat 

Chatoya 

Chaimndrajr 

Char.oz 

Chapclle-Tecle  (la)  . . . 
Chailuat  ....... 

Charnox - . 

rhamox-ChStcnay  . . . . 

Chaflagnc . 

ChStillon-lèr-Dombc»  . . . 

CJiavagnat 

Chavinnes  

Chavanne*  

ChaveyriaC 

Cherluat 

Chcvlgnae 

ChevToux 

CÎM  

Clemcntiat 

Coizht 

Collitrny 

('ollimiaz 

Cor.deylEat  ...... 

Confrançon 

Cordicu 



Cormnngoux  ...... 

Corrranurchc  ..... 

Cormox  

Corveyflîat  ...... 

Courbatierc  (la)  . • • • 

Courroux * 

Crangcat  . 

Crans  ........ 


Fais r. 


• >9 

• 7 i 

. 14 


Manicnftnlt. 

) 

• Montftvel  . . 
j.  Montrevel  . . 

. Pont -de- Faux 

• Trifutt  . .. . 

• Montdidier  

• Mennevel <4 

• Btitit  

• CbJtillon  ......  tt 

■ ** » 

. bsgi  , ...  

• Mor.tiuel.  40 

• Odk"  - «4 

. A/onttevtl  ......  4J 

• Chitillon to 

• Pm- de  V élit  ....  40 

. Montluel. g 

• Popi-je  Pelle  ....  »o 

• Montluel j* 

• Viüart 14 

• Peut  de  Pelle  ....  90 

• St.  Peul  de  Feras  . . 10 
. Fille rtvtrfure  ....  17 

• Montluel 7$ 

• £a£t 11 

• Boulignitux )) 


b* 


urg 


Cra 
Crottet  . 
Crulîllcf  . 
Cuer  . . 
Cuifiat . . 
Cnrciat 
Curtifbnd 
Dagnieux  . 

nhui»  . . 
Dommartin 
Dompicne 
Domfurc  . 


• • Sso 
«oo 


• • • 4!> 


Bagé 

• Montluel 

• Fxnmbon  .... 

• Bourg  ...... 

. Montdidier.  . . . 

• St.  Tr'tvier .... 

• Mirrbel 

. Montdidier.  .... 

• Pont-d'Ai/i  ..... 

4 Jaffe  ton 

. CiHligni 

. Montdidier 

• St.  Trivier  .... 

• Montluel 

• St.  Trivier 

• St.  Paul  de  Feras  . 

• (eordan  ...... 

• Chdtillon  ..... 

• Bagf  

• Chitillon 

. Mcntdidirr  .... 

• Bagé 

. Piinf-df-f'iivxr  , . . 

Bourg  

■ Se.  Peul  de  Feras  . 
Colligal  . . . 

Bu  fl 

• Fil  le  re  ver  fur  e 
ChStillon  . . 

Montdidier . • 

Colligny  . . . 

Collirny  . . . 

Ftlhrs  . . . . 

Bagé 

Fille  rs 

Trèfort.  ... 

Colligny is 

Pont-ie-Fellt 
St.  Trivier.  . 

Montdidier.  . 

Ç*  "J/v-" 

or.  i rtvter  . . 

Bourg  .... 

Loye 

Lange  .... 

Bagé  ....  * 
Pont.ie.Felle 
Montrevel  . . 

Trèfort  . . • 

Sr.  Trivier  . . 

Bfenrm-rl  . . 

Montluel . . . 

Treffort , , 

Bagé S4 

Chdrillon 8 

Sr.  Trivier 1 j 

c c c c c c c 


î® 


*ï 


iiç 
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Paroifiés. 
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Feux. 


Dront  . . • 

Druili.it  . - 

Eftrée  . • • 
Faraman»  . . 

FeuiUée*  (les) 
feoillicui  . . 

Fkurieux  . . 

Fleyria  . . • 

FoilGat  . • 
Fondrai  (le)  . 
CorcUar  , V.  St. 
Gcrrevod  . . 

Gourdins  . • 
Grandvil  . . 
GrandvilUrt  - 
Granges  (les) 
GrareUe  . . 
Grc  y fiat  . . 
Ciieg.  . . . 
Hiutecourt  . 
Hôpital  (T) 
Jallieux  . . 
Jailëron  . . 
jajrae  ... 
Jouioius  . . 
Joyeux . . . 
LacourbatieTe  , 
Laiz  . . . 
Laleyrias  . . 

Latiinelicte»  V. 

Lclfoudm  . 

Lczcheroux  . 
Linge  r.c  . . 
Lingcns  . . 
Liounieres  . 
Lougelunip  . 
Loyc  . . . 
Luponaz  . . 
MaJaûctaz  . 
Mnntenay  . . 
Manziic  . . 
M-itboz  . . 
Mu  loueur 
Mellionw  . . 
Mefpiilut  . . 
Mexlmieu  . . 


Weyrs; 

Mcy le  lût  . . 
Miounay  . . 

Mirebel  . . 

Molon  . . ■ 

Nonce  I . . 
Monracol  . . 
Montagnat  . 
Montanay  . . 
Montcllicr 
Montfalcon  . 
Montlain  . . 
Montluel , ville 
Monirevel  . . 
Neuville. fur-Ains 
Neuville.  Ics-Damei 
Neyron  . . . 
Nicviox  • . 

Oza»  . . . 

Perex  . . . 
Peronnaz  . . 
Perougcs  . . 
Pcrouzc  (la)  . 
Firajoux  • • 

Pizay  . . . 

Plmtay  (le)  . 

Poifoux  . . 
Foileyfet  . . 

Polllat  . . . 
Pont-d'Aios  . 
Pont-de-Vaux,  ville 
Font-de-Vclle  , ville 
Preflîat  .... 
Priay  .... 

Piin  ..... 
Ramaffe  . . . 

Rebut  ins  (les)  . 
Replonge  . . . 
Revonnaz  . • . 
Rfgniti  . . . 

Ri  gnieu-le-P  ranc 
Rillieu  .... 


Maniements. 

Trifort «o 

Varambon ô* 

Lange * « 

Perouge *3 

Varambon ** 

Bagi «*® 

Ckdtillon 35 

Bourg « ) 

Monirevel  • « * J 

I 

Pent-ie-Vaux  . . . . roo 

Giitrdant )6 

St.Trivier >4 

St.  Trivier  . . . , . 6 

Pont-de-Vaux  ....  5® 

Pcnt-i'Ain 34 

Bagi 7 

Pont-de-Velle tu 

Villereverfurt  ....  9® 

Mundidkr 8 

Ment  lue/ »® 

Jafieron S® 

Monirevel S® 

Pont- d'Ain 35 

Villart >4 

Pont  ie-Velle  . • . . 45 

Bcurg * 


*1 


x9 


8o 


uj 


«4 


Bagl 

Si.  Trivier . . . 

Bourg  

Pont-de-Velle  . 

Jafieron  .... 

Bcurg 

Loye 

Bage  .... 

Monirevel  . ♦ • 

St.  Julien  • . • 

Bagé  ...... 

Monirevel  ... 

Bagi 

Jafieron  .... 
Pcn:-de-Velle  • 

Pr rouget  . ......  » « 5 

Pont- d’Ain 3® 

Bagé 

Montaney  . 

Mirebel  . . 

Varambon  . 

Bourg  - . . 

Bourg  . . • 

Bcurg 3® 

Montaner 9° 

Vïllars *3 

Bourg " 

St.  Julien «8 

Montluel 34° 

Monirevel 4° 

Pont-d'Ains te  6 

Chàtillm 6t 

Mirebel 

Montluel 7° 

Bagé *o 

Bagé 3° 

Bourg *5 

Per^uges 

Villart *® 

Monirevel  ......  33 

Montluel 3® 

Boulignièux * 1 

Cdtigny 11 

Bourg *5 

Bourg 33 

Pont-d'Ains 11 6 

Pont-de-Vaux  . . . . «40 

Pont-de-Velle >«4 

Trifort 3® 

Varambon «°3 

Varambon 4 

Jafieron 3® 

Pont-de-Velle  ....  «S 

Bagi  . • 

Pont-d’Ains 8 5 

Pcnt-d’Æns 35 

Love 54 

Mirebel s®8 


Panifiés. 

RIppc»  (les)  . 

Roitli.it  . . . 

Romanéche  • 

Romonéche  . 

Roman»  &■  Saint-George 
de  Renom  . 

S amant  . . . 

Stmciat  . . . 

S .indiens  . . 

Saionay  . . 

Scrmoyc  . . 

Scrvas  . . . 

Scrvignat  . . 

Simandre  . . 

Sullignat  . . 

Saint-André  de  Baugé 
St.  André- le-Bocihoux 
St.  Andrc-de-Cotdieu 
St.  André-d’Huiriak  . 

St.  André-le-Pacou*  . 

St.  Bénigne  .... 

St.  Chriftophe  (Bourg  de) 

St.  Cire 

St.  Cire-fur-Manthan  . 

St.  Denis 

St.  Denis  ou  Sxint-Genis 
Manthan  . . . 

St.  Didier-d’Aufciat  . 

St.  Eloy 

St.  Etienne- du-Bois  . 

St.  Etienne-fur-RcUouze 
St.  Georges , V.  Romans 
St.  Jean-dcs-Avanturcs 
St.  Jean  d'Eftreur  . . 

St.  Jean- fur- Reflouie  . 

St.  Julien-fur-ReiTouzc 
St.  Julieu-fur-Vellc  . 

St.  Juft 

St.  Laurent-lcs-Macon 
St.  IVlzrcel  .... 

St.  Martin-le-Chitel  . 

St.  Martin-du-Mont  . 

St.  Martin-Vaugrineufe 
St.  Maurice  de  Bcynoft 
St.  Maurice  de  Chefcan 
St.  Mauiice  de  Gordans 
St.  Nizier-lc-Bouchoo* 

St.  Nizier-lc-Defcrt 
St.  Paul-dc-Varas 
St.  Remy  . . . 

St.  Rcmy-du-Mont 
St.  Sulpicc  . . 

St.  Trivier  . • 

Sainte. Croix  . . 

Tagiffct  . . . 

Thü  .... 

Tliol  .... 

Toircttc  . • . 

Tofliar  .... 

Tramoye  . . . 
Traneliere  (la)  . 

Téfrort  . . . 

Turgon  . . . 
Vacagnola*  • • 
Valbonne  (la)  • 
Varambon  , bourg 
Vc  cours  ... 
Vcndaini  • • • 

Verjon  .... 

Verr.oux  • . . 

Ver&llieu . . . 

Vïllars.  ; . . 
Viücmoutier  . . 
Villeneuve  . . 
Villcrcverfim: 

Villctte  . • • 

Ville tte  de  Loyc 
Villette  de  Richemont 
Viriat  . . . 

Vonnaz  . • 

143.  Panifies. 


Feux. 


Jurifdiétioni. 

LX'V'U  W-J 

. Pont-d'Ains 10 

• Colligny xi 

. Montantjr 4 

- VUltreverfure  ....  ai 

• ChStiilon  ......  t-j 

. Ptrougts 5 

. Jafietcn 1* 

. CKitülcn 

• Mirebel 6$ 

. Pont-de-Vaux  .... 

• Bourg 6 

• St.  Trivier 6 

. Trifort  31 

. Monirevel 14 

. Bagé 1$ 

. 

. Villart it 

. Pont-dc-Velle  ....  15 
. Bourg 80 

• Pont-de-Vaux  ....  85 

. Percutes 95 

. Chittuon 8 

. Bage  . . 

. Bourg  . 
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. 100 
• *5 
. 65 
. 8 
. 107 
. 75 
10 
4» 
9 
«4 
6 
75 


Bagi 14 

Monirevel 4« 

Perçages 3$ 

Monirevel >00 

Bagi 4$ 

Pont-de-Velle  ....  41 

Colligny «8 

Bagé 8$ 

St.  Julien $a 

Pont-de-Velle  ....  45 

Jafienn «o 

Bagi 8ç 

Villart «* 

Monirevel 

Ponr-dMins  . 

Montdidier.  . 

Montluel . . 

Montdidier . 

Gordan  . . 

St.  T rivier . 

Villart 

St.  Paul  de  Vans  . . 



Lclitgnr 

Bagé 

, St.  Trivier 

Montluel 3® 

, St.  Trivier •» 



, Pont-d’Ain 3* 

, Montdidier >4 

Pont^l'Am . . ...  . 9° 

, Mirebel *® 

Varambon *5 

, Tréfort  «°° 

Pont-A'Ain *5 

Bcurg  7 

Perouge ^ 

. Varambon ** 

, St.  Trivier 40 

Bourg fï 

. Colligny 41 

. St.  Trivier.  • • 

■ Vïllars 

, Vilhrs 

. Colligny  . . • • 

, St.  Trivier . • • 

. VUlertverfurc  . 

. Montdidier 9 

Loye *8 

Uye *5 

Bourg • * f 

Pont-de-Velle  . . • • 4* 

Total  «1584 


>8 

3# 


*9 
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BOURG  , Burgum , Ville  & Jurifdiftion  , chef- 
lieu  d’un  petit  pays  connu  fous  le  nom  de  BJ?ur£  s » 
dans  le  Bourdelois  , en  Guyenne  , ^11oceIc,r.rt  J 
lcracnt , Intendance  & Elcftion  de  Bordeaux.  Un  y 
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compte  490.  feux.  Cette  ville  eft  lituée  fur  U rive 
droite  de  la  Dordonne , à une  demi-lieue  de  fon 
confluent  avec  la  Garonne , au  bec  d’Ambès , à 2.  I. 
S.  E.  de  Blaye , & 3.  & tiers  N.  de  Bordeaux.  Long. 
17.  7.  o.  lat.  4$.  o.  o.  On  croit  que  la  ville  dont  il 
eft  queition , eft  VElromagus  oui’ fibromagnus  , dont 
il  elt  parle  dans  Aulbnc.  11  le  fait  à Bourg  un  com- 
merce confidérable  en  vins  du  pays  , qui  font  allez 
bons  & fe  confervent  bien  à la  mer.  Les  Vaiflcaux 
& autres  Bâtiments  viennent  charger  ces  vins  à 
Bourg  même  , de  les  tranfportenc  en  pays  étrangers, 
lly  a à Bourg  une  Abbaye  d’Hommes , de  l’Ordre 
de  Saint- Auguftin  , fondée  vers  l’an  1124. , de  dont 
les  Religieux  vivent  en  Chanoines  féculicrs  , ayant 
chacun  lcor  mailbn  particulière.  Cette  Abbaye  eft 
en  conunende  , de  elle  vaut  2400.  liv.  de  rente  au 
Sujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  en 
Cour  de  Rome  eft  de  100.  florins.  En  16  $ 8.  on  trouva 
dans  des  ruines  de  l’Abbaye  de  Boxirg , un  tombeau 
de  pierre  dans  leqnel  croit  un  corps  tout  entier  , 
avec  une  petite  bouteille  pleine  d’eau  , & une  lame 
de  plomb , fur  laquelle  étoit  cette  inscription  : « Ici 
«repofe  Dom  Cuyrard  , premier  Abbé  de  cette 
«Eglife  , qui  la  conduilit  durant  trente-fept  ans 
«moins  deux  jours  : que  fon  ame  repofe  clans  le 
«Ciel.  Ce  faint  homme  mourut  l’an  de  l’incarna- 
»tion  du  Seigneur , mille  cent  foixante-un. 

BOURG  ou  Bour-th,  bourg,  en  Normandie, 
Diocefe  d’Evreux  , Parlement  de  Rouen  , Inten- 
dance d’Alençon  , Election  , Vicomte  , Scrgcnte- 
ric  de  Verncuil.  On  y compte  333.  feux.  Ce  bourg 
eft  Gtué  fur  la  rivière  d’iton  , à 2.  1.  O.  N.  O.  de 
Vcrneuil  , de  7.  S.  O.  d’Evreux. 

BOURG  , en  Anjou  , Diocefe  de  Election  d’An- 
gers , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours. 
On  y compte  120.  feux.  Cette  Paroiilé  eft  h 2.1. 
N.  d’Angers. 

BOURG  , dans  le  Baffigny , en  Champagne  , Dio- 
cefe de  Election  de  Langrcs  , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Châlons.  On  y compte  59.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  & tiers  S.  de  Langrcs. 

BOURG, dans  la  haute  Alface , Diocefe  de  Bâle, 
Confeil  fupéricur  & Intendance  d’Alface  , Bailliage 
de  Recette  de  Willers.  On  y compte  38.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  firuce  dans  la  vallée  de  Willers  ,à  3. 1.  & 
quart  N.  O.  de  la  ville  de  ce  nom. 

BOURG  , en  Dauphiné  , Diocefe  , Parlement  , 
Intendance  & Election  de  Grenoble.  On  y compte 
2.  feux  , un  8e.  de  un  32e.  de  feu  pour  les  fonds 
nobles  ; dt  $6.  feux  de  demi , un  1 2e.  dt  un  96c.  de 
feu  pour  les  biens  taillables , y compris  néanmoins 
un  feu  , un  quart  & un  96e.  de  feu  pour  les  fonds 
affranchis.  Cette  Paroiflc  eft  fi  ruce  fur  la  rivière  de 
Romanche  , à 6. 1.  de  deux  tiers  S.  E.  de  Grenoble. 
Dans  PafFouagement  de  Bourg  font  compris  les  feux 
du  Mandement  d’Oyfans. 

BOURG  , dans  le  Comté  de  Bigorre  , Diocefe  de 
Tarbes,  Parlement  de Touloufe.Intendanced’Aufch, 
Recette  du  Comté  de  Bigorre.  On  n’y  compte  qu’un 
feul  feu.  Cette  Communauté  eft  à 4.  1.  de  demie 
N.  N.  E.  de  T arbes. 

BOURG  ,dan5  le  Comté  , du  Diocefe  de  de  PE- 
leflion  de  Lomminges , en  Gafcogne  , Parlement 
de  Touloufe  , Intendance  d’Aufch,  Châtellenie  de 
Fronfac.  On  y compte  2.  feux , une  bellugue  & trois 
quarts  de  bellugue  de  feu.  Cette  Paroifle  eft  lituée 
dans  la  vallée  d’CEil , à 4. 1.  S.  de  Saint-Bertrand 
de  Comminges. 

BOURG  , en  Champagne  , Diocefe  de  Rheims , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons , Elec- 
tion de  Rcthel.  On  y compte  97.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  à 4. 1.  S.  E.  de  Rhctcl. 

BOURG , au  pays  de  Recette  de  Nebouzan  , en 
Gafcogne  , Diocefe  de  Couuninges  , Parlement  de 
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Touloufe  , Intendance  d’Aufch.  On  y compte  io, 
feux  ou  habitations.  Cette  Paroifle  eft  à 4.  1.  & 
demie  O.  un  quart  au  N-  de  Saint  - Bertrand  de 
Comminges. 

BOURG  ù Commin , dans  le  Laonnois, au  Gou- 
vernement général  de  Plfle-de-France  , Diocefe  de 
Election  de  Laon  , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Soiffbns.  On  y compte  feux.  Cette  Commua 
nauté  eft  fîtuée  fur  la  rivière  d’Aifne  , à 3.  1.  dt  de- 
mie S.  un  quart  à PE.  de  Laon. 

BOURG  ( le  ) , au  pays  des  Landes , en  Gafco- 
gne , Diocefe  , Parlement,  Intendance  dt  Election 
de  Bordeaux  , Jurifdiétion  de  Bifcaroflc.  On  y 
compte  33.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à x 1 . 1.  S.  O. 
de  Bordeaux. 

BOURG  ( le  ) , en  Qucrcy , Diocefe  dt  Eleétion 
de  Cahors , Parlement  de  Touloufe , Intendance  de 
Montauban.  On  y compte  2.  feux  , 93.  bellugues 
& demie  de  feu.  Cette  Paroifle  eft  à 9.  1.  O.  S.  O* 
de  Cahors. 

BOURG  ( le  ) , en  Quercy  , Diocefe  de  Cahors , 
Parlement  de  Touloufe , Intendance  de  Montauban, 
Elcftion  de  Figeac.  On  y compte  6.  feux ,61.  bel- 
lugues dt  trois  quarts  de  bellugue  de  feu.  Cette  Pa- 
roifle eft  à 2.  1.  de  trois  quarts  N.  O.  de  Figeac. 

BOURG  ( le  ),  en  Normandie,  Diocefe  de  Scez  , 
Parlement  de  Rouen , Intendance  d’Alençon , Elec- 
tion d’Argentan  , Sergentcrie  d’Hiexmes.  On  y 
compte  éç.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 2. 1.  E.  N.  E. 
d'Argentan  , de  7.  N.  d’Alençon. 

BOURG-L’ABBAYE , dans  l’Orlcanois-Propre, 
Diocefe  & Intendance  d’Orléans  , Parlement  de 
Paris,  Ele&ion  de  Pithiviers,  On  y compte  19.  feux- 
Cette  Communauté  n’eft  fé  parce  de  celle  de  Pithi- 
viers , que  par  la  rivière  d’üfcuf. 

BOURG-ACHARD  , en  Normandie  , Diocefe  , 
Parlement  de  Intendance  de  Rouen  , Eleftion  de 
Ponteaudemer  , Scrgenterie  de  Rommois.  On  y 
compte  3.  feux  privilégiés,  de  250.  feux  taillables. 
Cette  Paroifle  eft  lituée  à une  petite  lieue  S.  de  la 
Seine  , à 4.  I.  E.  un  quart  au  S.  de  Ponteaudemer, 

4.  de  tiers  O.  S.  O.  de  Rouen  , de  21.  deux  tiers  O. 
N.  O.  de  Paris.  Long.  18.  27.  $.  lat.  49.  21.0.  La 
Paroifle  de  Bourg-Achard  eft  fort  connue  à caufe 
d’un  Prieuré  , en  commende  , qui  y eft  établi.  Ce 
Frieuré  a donné  fon  nom  à une  Réforme  de  Cha- 
noines réguliers  de  l’Ordre  de  Saint-Auguftin  , int 
tituéevers  l’an  1680. , par  le  Pcre  Moulin  , mort  en 
172  j.  La  Maifon  de  Bourg-Achard  eft  le  College  ou 
le  Noviciat  de  cette  Réforme. 

Par  Lettres-Patentes  de  Juin  1624. , la  Terre  de 
Seigneurie  de  Bourg-Achard  fut  érigée  en  Baron- 
nie , en  faveur  de  Gafpard  du  Fajr  de  Maulevrier. 

BOURG-ARCHAMBAULD  , en  Poitou  , Dio- 
cefe , Intendance  de  Eledion  de  Poitiers , Parle- 
trpnt  de  Paris  , Arrondiflement  de  Montmorillon. 
Un  y compte  63.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 2.  1. 

5.  E.  de  Montmorillon,  de  11.  & demie  S.  E. de 
Poitiers. 

BOU  RG- A RGENT  A L , Burgus  Argcntalis , ville, 
en  Foreft  , Diocefe  de  Vienne , Parlement  de  Paris , 
Intendance  de  Lyon  , Election  de  Saint-Etienne. 
On  y compte  172.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  entre 
des  montagnes , dans  une  petite  plaine  très-fertile  , 
près  de  la  petite  rivicre  de  Deaume  , à 3.  L O.  de 
Saint-Rambert  en  Dauphiné  & du  Rhône , 4.  S.  E. 
de  Saint-Etienne , 7.  dt  tiers  S.  S.  O.  de  Vienne  , 
& 1 2.  S.  un  quart  à l’O.  de  Lyon.  Il  y a au  Bourg- 
Argental  une  feule  Paroifle  , dcflervic  par  deux 
Curés , un  Vicaire  , & cinq  Sociétaires  ou  Habitués  } 
un  Couvent  de  Religicufes  Urfulines  , dont  la  Com- 
munauté eft  compofée  ordinairement  de  trente  Re- 
ligieufes  ; une  Confrairic  de  Pénitents  du  Saint-Sa- 
crement *,  un  Hôpital  ; une  Chapelle  publique  fous 
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la  titre  de  Notre-Dame  de  la  Croix  ; Une  Maifon 
de  Socjrsde  Saint-Jufeph  ; un  Bailliage  royal , auquel 
font  réunis  lu  Châtellenie  d’Argental,  dès  l’an  1380., 
& le  Bailliage  de  Saint-Férriol , par  £dit  de  1746*  : 
ce  Tribuns!  eft  compofé  d’un  Prélident , d’un  Lieu- 
tenant général , civil  Ce  criminel , d’un  Lieutenant 
particulier  civil  6 c criminel , d’un  Avocat  «3c  Pro- 
cureur du  Roi  , d’un  Greffier  , d'un  Greffier- 
Commis  , d’un  premier  Huifficr , de  deux  Huitlicrs- 
Audienciers , &c. 

On  ne  lirait  point  précifément  en  quel  temps  la 
ville  de  Bourg-Argcntal  a été  bâtie  , mais  les  titres 
du  onzième  fieclc  en  font  mention.  Elle  droit  au- 
trefois beaucoup  plus  confidérable  qu’elle  n’cft  à 
préfent.  Après  avoir  beaucoup  fouffèrt  en  1562. 
des  premiers  troubles  caufés  par  les  Calviniftes  , 
elle  fut  ravagée  par  la  famine  de  par  la  pelle  en 
»$8$.  Ce  1586.  Les  Mémoires  de  Camon  , Auteur 
contemporain , afliirent  qu’il  n’y  relia  que  vingt- 
cinq  perfonnes.  Quelque  temps  après  , elle  fut  en- 
traînée dans  le  parti  des  Ligueurs.  Les  Rdigionnaircs 
l'attaqucrent èJc  furent  repoufles  le  17.  Février  1588. 
En  mémoire  de  cet  événement , il  fe  fait  tous  les 
ans,  à pareil  jour,  une  proceffion  folemncllc.  En 
1 S 99.  elle  fut  prilé  , pillée  Ce  faccagée  par  le  Duc 
de  Vcncadour,  qui  y féjourua  avec  lès  troupes  pen- 
dant quinze  mois.  Mais  le  Duc  de  Nemours  Pen 
chaffkle  t.  Juin  1591.  , & remit  la  ville  au  pou- 
voir des  Ligueurs.  Le  Château  d’ Argentai  fut  dé- 
moli en  1 S9S* 

11  le  tient  tous  les  ans  quatorze  foires  à Bourg- 
Argental  : le  22.  Janvier,  le  24.  Février,  le  lundi 
après  la  nr-carcme  , le  lundi  de  Quafimodo  , le  6. 
Mai  , le  lundi  après  la  Pentecôte,  le  25.  Juin  , 
le  22.  Juillet,  le  10.  Août  , le  9.  Septembre  , le 
premier  lundi  d’O&obrc , le  2.  Ce  le  30.  Novembre  , 
de  Je  2 H.  Décembre. 

BOU RG-L’ARRHÉ , bourg  ,cn  Auvergne  , Dio- 
ccfe  & E!ecliü:t  de  Clermont , Parlement  de  Paris , 
Intendance  de  Riom.  On  y compte  387.  feux.  Ce 
bourg  cil  à 9.  I.  O.  de  Clermont. 

^ BOURG-D'AULT,  bourg , en  Picardie  , Diocefe 
d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Rouen  , Election  d’Eu.  On  y compte  4.  feux  pri- 
vilégiés & 626.  feux  taillablcs.  Ce  bourg  cft  iîruc 
fur  l’Océan  , à une  lieue  N.  lin  quarr  à l’E.  de 
la  ville  d’Eu  , 14.  «Sc  demie  N.  N.  h.  de  Rouen  , 
2.  ôc  deux  tiers  S.  O.  de  Saint-Vallcry  , & 21.  O. 

N.  O.  d’Amiens.  Il  y a à Bourg  -d’Ault  un  petit 
Tort  de  mer  , une  Amirauté  , un  Grenier  à fel  & un 
Siégé  des  Traitcs-Foraiucs.  C’eft  de  ce  bourg  que 
vient  Paris  le  meilleur  poiilon  frais  de  l’Océan. 

BOURG-BAUDOUIN , en  Normandie,  Diocefc, 
Parlement  , Intendance  Ce  Election  de  Rouen. 
On  y compte  123.  feux.  Cette  Parodié  ell  à ?.  1. 
E.  S.  E.  de  Rouen. 

BOURG-Dü-BOS  , en  Périgord  , Diocefe  Ce 
Eleélion  de  Périgueux  , Parlement  Ci  Intendance 
de  Bordeaux.  On  y compte  iio.  feux.  Cette  Pa- 
rodie cft  à une  lieue  O.  S.  O.  de  Ribcrac  , Ci  6.  Ci 
demie  O.  tm  quart  au  N.  de  Périgueux. 

BOUG-DE-BK ANGE  ,en  Bourgogne,  Diocefe, 
oc  Bailliage  de  C lia  Ion  , Parlement  de  Intendance 
de  Dijon , Recette  de  Saint- Laurent.  On  y compte 
S*,  feux.  Lettc  Parodie  ell  à une  demi-lieue  N. 

O.  de  Loubans,  & à 1.  S.  E.  de  Châlon  & de 
Saint- Laurent. 

BOURG-DU-BREUIL  , dans  le  Bourbonnois  , 
■Diocefe  de  Clermont , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance Ce  Election  de  Moulins.  On  y compte  26.  feux. 

»,™roUfe  cft  à 9-  *•  s-  E.  de  Moulins. 

BOURG-CHARENTE  , bourg  , en  Angoumois , 
j.,,  , “ Angoulème  , Parlement  de  Paris  , Intcn- 

dauc*  de  la  Rochelle  , Eleaion  de  Cognac.  On  y 


BOU 

compte  196-  feux.  Ce  bourg  cil  fitué  fur  la  rive 
gauche  de  la  Charente  , vis-à-vis  de  Jarnac  , à une 
lieue  E.  S.  E.  de  Cognac.  * 

BOURG-LE-COMTE  , dans  le  Bourbonnois 
Diocefe  d’Antun  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
Ce  Eleélion  de  Moulins.  On  y compte  3*.  feux. 
Cette  Paroiflèeft  Entée  furla  rive  gauche  de  la  Loire  * 
à i l.  I.  S.  E.  de  Moulins, & 4.  E.  N.  E.delaPaJiffir! 

BOURG-DEOLS  ou  Bourg-Dieu  , Vicus  Dolcn- 
Jîs  , Cajlrum  Dolcnfc  , bourg  ou  petite  ville  , en 
Berry  , Diocefe  Ce  Intendance  de  Bourges  , Parle- 
ment de  Paris,  Eleétion  de- Châtcaurour.  On  y 
compte  250.  feux.  Ce  bourg  cft  lïtué  fur  la  rive 
droite  de  l’Indre  , à une  petite  dcmi-lieuc  N.  N.  E. 
de  Châtcauroux  , Ce  à to.  L S.  E.  de  Bourges. 

Les  Ecrivains  de  Berry  attribuent  la  fondation  du 
bourg  dont  il  cft  queftion  , à Léocade  , Sénateur 
Romain.  Ce  bourg  écoit  autrefois  la  principale 
ville  du  bas  Berry  , la  capitale  ou  cfet-lieu  de  la 
Seigneurie  Dcoloife.  Les  Princes  , defeendus  de 
Léocade  , faifoient  leur  fejour  en  ce  lieu  , dans  le 
Château  que  ce  chef  de  leur  illuftre  Maifon  y avoir 
fait  bâtir.  C’eft  ce  même  Château  que  Raoul  le 
Large  abandonna  aux  Religieux  de  l’Abbaye  de 
Rcoll , qu’Ebes  fon  pere  avott  fondée  vers  l’an  927. 
On  voyoit  autrefois  à Bourg-Deols  , trois  Eglifes 
paroiffiaics  : celle  de  Saint-Etienne  , que  l’on  croit 
avoir  été  fondée  par  Léocade  , & dans  laquelle  font 
encore  le  tombeau  de  ce  Seigneur  , Ce  celui  de  St. 
Ludre  , fon  fils  ; l’Eglife  de  Sainte  - Marie  , qui  a 
été  ruinée  ; Ce  celle  de  Saint  - Germain  , qui  cft  à 
préfent  la  feule  Paroiflè  du  Bourg.  La  fameufe 
Abbaye  de  Deols  étoit  auprès  de  ccttc  derniere 
Eglife  ; & les  fuperbes  ruines  qu’on  en  voit  encore  , 
font  connoltrc  quelle  étoit  la  piété  Ce  la  magnifi- 
cence des  Princes  de  Deols  fes  Fondateurs.  Il  ne 
refte  de  cette  Maifon  que  la  Chapelle  des  miracles 
de  Notre  - Dame  , où  Henri  - Jules  de  Bourbon  , 
Prince  de  Condé  , mort  en  1709. , a fondé  un  Cha- 
pitre. Dieu  y opéra  un  miracle  éclatant , le  *9.  de 
Mai  de  l’an  1187.  Ce  miracle  cft  rapporté  par 
Kigord , par  Bernard  Guy  en  fa  Chronique  , par 
Vincent  de  Beauvais  en  fon  Miroir  hiftorial , Ce 
par  Jean  Bouchet  en  fes  Annales  d’Aquitaine.  Ce 
dernier  s’eft  trompé  quant  au  temps , puifqu’il  dit 
que  le  miracle  en  queftion  arriva  en  l’an  1196. 

BOURG  -L’EVÊQUE  , Diocefe  Ce  Eleaion 
d’Angers  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Tours.  On  y compte  85.  feux.  Cette  Pareille  cft 
fituce  dans  la  forêt  d’Oinbre , à 7.  1.  & demie  N.  O. 
d’Angers. 

BÙURG-FIDEL  , en  Champagne  , Diocefe  Ce 
Eleaion  de  Rheims  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Châlons.  O11  y compte  j$.  feux. 

BOURG-D’lTÉ  , en  Anjou  , Diocefc  & Eleaion 
d’Angers  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Tours.  On  y compte  24s.  feux.  Cette  Paroiflè  cft 
à 6. 1.  & demie  N.  O.  d’Angers. 

BOURG-DE-LENQUAIS  ,en  Périgord,  Diocefc 
& Eleaion  de  Sarlat , Parlement  Ce  Intendance  de 
Bordeaux.  On  y compte  204.  feux.  Cette  Paroiflè 
ell  le  chef-lieu  d’un  petit  pays  , connu  fous  le  nom 
de  Lenquais  , qui  11e  comprend  que  quatre  Pa- 
roilfcs  , Ci  elle  eu  à une  demi-lieue  de  la  rive  gau- 
che de  la  Dordonnc , à 2.  J.  & trois  quarts  E.  de 
Bergerac  , & 8.  Ce  quart  O.  S.  O.  de  Sarlat.  Le 
pays  de  Lenquais  eft  franc  de  Tailles,  Sarlat 

Elefîion. 

BOURG-LOUIS  , en  Saintongc.  Voye\  Samt- 
Jean-d’Angcly. 

BOURG-DE-MAISONS  , en  Périgord  , Diocefe 
Ce  Eleaion  de  Périgueux  , Parlement  & Intendance 
de  Bordeaux.  On  y compte  76.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  à ç.  1.  de  demie  N.  O.  de  Périgueux. 

BOÜRG-DES-MOUTIERS, 
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B0URG-DES-M0UT1ERS  , en  Bretagne  , Dio- 
cefe 6<  Recette  de  Nantes , Parlement  ôc  Intendance 
de  Rennes.  On  y compte  20.  feux  Ôc  un  quart  de  feu. 

BOURG-PAUL-MEZVILLAC  , en  Bretagne  , 
Dioccfe  & Recette  de  Vannes  , Parlement  de  In- 
tendance de  Rennes.  On  y compte  46.  feux , un  tiens 
& un  quart  de  feu.  t 

BOURG-DE-PÉAGE  & Pizançon,  en  Dauphiné, 
Dioccfe  de  Vienne  , Parlement  & Intendance  de 
Grenoble  , Election  de  Romans.  On  y compte 
j.  feux  & un  96e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; & 

7.  feux  , trois  quarts  ôc  un  96e.  de  feu  pour  les 
biens  taillables , y compris  néanmoins  trois  quarts 
& un  14e.  de  feu  pour  les  fonds  aff  ranchis.  Cette 
ParoilTe  ell  à un  quart  de  lieue  de  la  rive  gauche  du 
Rhône  , âc  à 4. 1.  S.  de  Vienne. 

BOURG-DE-REILLAT  , en  Périgord  , Diocefe 
& Eleétion  de  Périgueux,  Parlement  & Intendance 
de  Bordeaux.  On  y compte  }6.  feux.  Cette  ParoilTe 
eft  à 9. 1.  N.  de  Périgueux. 

BOURG-LA-RE1NE  , dans  Pille  -de  - France  , 
Diocefe  , Parlement  , Intendance  ôc  Election  de 
Paris.  On  y compte  82.  feux.  Cette  Paroiftè  eft 
fi  tuée  fur  la  route  de  Paris  à Orléans  , à cinq  quarts 
de  lieue  S.  S.  O.  de  la  première  de  ces  deux  villes. 

BOUliG-DE-RENAlSON  , bourg  , en  Foreft  , 
Diocefe  & Intendance  de  Lyon,  Parlement  de  Paris, 
Eleétion  de  Roanne.  On  y compte  14t.  faix.  Ce 
bourg  eft  fitué  fur  la  rivière  de  fon  nom  , à 2.  1. 
O.  N.  O.  de  Roanne. 

BOURG-DE-RHODÉS  , en  Rouergue , Dioccfe 
& Eleétion  de  Rhodès , Parlement  de  Touloufc  , 
Intendance  de  Montauban.  Ün  y compte  ij.  feux 
& 68.  bellugues  de  feu. 

BOURG-DE-R1SSEY  , en  Bourgogne,  Diocefe 
de  Langres  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Dijon  , Bailliage  & Recette  de  Bar-fur-Seine.  On  y 
compte  60.  feux.  Cette  Communauté  eft  lituée  fur 
la  riviere  de  Leigncs,  à a.  1.  de  demie  S.  de  Bar- 
fur-Seioe.  Vo ye\  tticey  ôc  F.ricey. 

BOURG-SUR-LA-ROCHE  , bourg , en  Poitou , 
Dioccfe  de  Luçon,  Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Poitiers  , Eleétion  de  Fontenay-le-Comte.  On  y 
compte  161.  feux.  Ce  bourg  eft  à une  demi-lieue 
E.  de  la  Roche-fur-Yon , & à 5.  L 6c  demie  N.  O. 
de  Luçon. 

BÜURG-LE-ROI  , dans  le  Maine , Diocefe  6c 
Eleétion  du  Mans , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Tours.  On  y compte  60.  feux.  Cette  ParoitTeeft 
lituée  dans  une  contrée  aflèz  fertile  , principalement 
en  pâturages. 

bOURG-DE-S  AENNE , en  Normandie,  Diocefe, 
Parlement  6c  Intendance  de  Rouen  , Election  d’Ar- 
ques , Sergcntcrie  de  Brachy.  On  y compte  un  feu 
privilégié  6c  1 1.  feux  taillables.  Cette  ParoilTe  eft 
lituée  fur  la  rivière  de  Sacnne , à 2.  I.  6t  demie  O. 
d’Arques. 

8ÜURG-SA1NT-ANDEOL  , bourg  , en  Lan- 
guedoc , Diocefe  6c  Recette  de  Viviers  , Parlement 
de.  Touloufc  , Généralité  de  Montpellier  , Inten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  615.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  fur  la  rive  droite  du  Rhôac  , prefque 
vis-à-vis  de  Pierrclate , à une  lieue  & deux  tiers 
S.  de  Viviers  , 6c  i.  6c  demie  N.  du  Pont-du-Saint- 
Efprit.  L’Evêque  de  Viviers  fait  fa  rélnlcnee  ordi- 
naire au  Bourg-Saint-Andeol  ; 6c  il  y a en  ce  lien 
un  très-beau  Séminaire  , qui  eft  fous  .la  direétion 
des  Sulpiciens. 

BOU RG-S  AlîsT-J  ACQUES , en  Poitou , Diocefe 
6c  Intendance  de  Poitiers,  Parlement  de  Paris  , 
Election  de  Ihouars.  On  y compte  96.  feux. 

BOURG-SAIN  l -JEAN  , en  Poitou  , Dioccfe  & 
Intendance  de  Poitiers , Parlement  de  Paris , Elec- 
tion de 'ihouars.  Ou. y . compte  nj.  feux.  Cette 
Tome  I» 
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Famille  eft  à une  petite  diftance  S.  E.  de  Thouars* 
BOURG-DE-SA1NT-JUST  , en  Périgord  , Dio- 
cefe 6c  Eleétion  de  Périgueux , Parlement  6c  inten- 
dance de  Bordeaux.  On  y compte  1 7 1.  feux.  Cette 
ParoilTe  eft  à une  lieue  O.  N.  O.  de  Bourdeilles  t 
ôc  4.  N.  O.  de  Périgueux. 

BOURG-SAINT-THOMAS , dans  le  Pays-Mau- 
rois , au  Gouvernement  général  de  PIfle-de-F rance, 
Diocefe  de  Chartres,  Parlement  6c  Intendance  de 
Paris,  Eleétion  de  Muntfort-l’Amaury.  On  y compte 
46.  feux. 

BOURG-SAINTE-MARIE  , dans  le  Baffigny  , 
en  Champagne , Diocefe  6c  Eleétion  de  Langres , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châlons.  On  y 
compte  6?.  feux. 

BOURG-SAINTE-MARIE  , en  Bretagnd,  Dio- 
cefe 6c  Recette  de  Nantes , Parlement  Ôc  Intendance 
de  Rennes.  On  y compte  15.  feux , un  tiers  6c  un 
quart  de  feu. 

BOURG-DE-VALENCE,  en  Dauphiné,  Dio- 
cefe 6c  Eleétion  de  Valence , Parlement  6c  Inten- 
dance de  Grenoble.  On  y compte  3.  feux  , un  tiers 
6c  un  96e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; 6c  7.  feux, 
un  tiers , un  8c.  6c  un  48e.  de  feu  pour  les  biens 
taillables,  y compris  néanmoins  un  feu,  trois  quarts, 
un  ne.  6c  un  32e.  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 
Cette  ParoilTe  eft  lituée  fur  la  rive  gauche  du  Rhône  , 
à un  demi-quart  de  lieue  N.  de  Valence. 

Par  Lettres  de  Décembre  1695.,  regiftrées  au 
Parlement  de  Grenoble  le  10.  Mars  1696. , la  Terre 
6c  Seigneurie  du  Bourg  -le\-  faïence  fut  érigée  en 
Marquifat  en  faveur  de  Claude  de  Veynes  y Seigneuc 
du  Prayet  ôt  de  Tille  - Adam  , fils  d’Antoine  de 
Veynes,  & de  Louife-Maric  de  Moroton-Chabrillan. 

U avoM  époufé  Françoife-Marie  Pourrai  de  Qain- 
forint  y dont  il  a eu  , 1°.  Louis  de  Veynes  , Marquis 
du  Bourg-de*Valencc  , allie  à Viéloire  de  (a  Tour-' 
de-Gouverrict  , dont  (a)  François  , dit  le  Comte 
de  Veynes  (6)  Jean  - Louis  , Ôc  ( c ) Frédéric  , 
Chevaliers  de  Malte  ; x°.  Claude  de  Vcyties , Com- 
mandeur de  l’Ordre  de  Malte  j ôc  30.  Marie  de 
Veynes,  alliée  à Alexandre  de  RouxUc-Gaubert  , 
Comte  de  Laric. 

BOURG-DE-VAUX , en  Limoufin  , Diocefe  , 
Intendance  6c  Eleétion  de  Limoges , Parlement  de 
Bordeaux.  On  y compte  50.  feux. 

BOURG-d’üN  , en  Normandie  , Dioccfe,  Par- 
lement 6c  Intendance  de  Rouen  , Eleétion  d’Arques, 
Sergentcric  du  Val-d’Un.  On  n’y  compte  point  de 
feux  privilégiés,  mais  feulement  125.  feux  taillables. 
Cette  Paroiilê  eft  lituée  fur  la  petite  riviere  d’Un  , 
à une  bonne  demi-lieuc  de  l’Océan  , 6c  à 3.  I.  ÔC 
tiers  O.  d’Arques. 

BOURGADE  ( ia  ) , au  pays  de  Lomagnc  , en 
Gafcogne , Diocefe  de  Montauban , Parlement  de 
Touloufe  , Intendance  d’Aufch,  Eleétion  de  Loma- 
gne  , Diftriét  des  Baronnies.  On  y compte  un  feu 
6c  30.  bellugues  de  feu.  Cette  Communauté  eft  à 
8.  î.  È.  de  Leiétourc. 

BOURGALTIOFF  , au  Pays-Meflin,  Diocefe, 
Parlement , Intendance  6c  Recette  de  Metz  , Dif- 
triét du  Franc- Aleus.  On  y compte  74.  feux. 

BOURGANEUF , Burgus  No  vus  , Ville  6c  Juftice 
royale  , chef-lieu  de  l’Eleétion  de  fon  nom,  6c  Réfi- 
dence  du  Grand-Prieur  de  l’Ordre  de  Malte  , de  la 
Langue  d’Auvergne  ; dans  la  Marche  , Diocefe  6c 
Intendance  de  Limoges , Parlement  de  Paris.  On  y 
Compte  2 2 ô.  feux.  Cette  ville  eft  lituée  près  de  la 
riviere  de  Tatftion,  qui  va  fe  jetter  dans  la  Vienne, 
à 8.  I.  6c  demie  E.  N.  E.  de  Limoges  , 6c  j.  ÔC 
demieS.  O.  de  Gueret.  Longitude  19.  28.  10.  lati- 
tude 4 $.  58.  48. 

La  ville  dont  il  eft  queftion , eft  petite,  mais 
bien  bâtie.  On  y voit  une  grotte  Tour  fort  élevée, 
Ddddddddd 
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toute  revêtue  de  pierres  taillées  en  pointe  de  dia- 
mant. C’cft  l’ouvrage  de  Zifim  , frere  de  BajazctII., 
Empereur  des  Turcs.  Après  la  perte  d’une  bataille  , 
qui  fut  fatale  à Zifim , puifqu’il  fut  obligé , non- 
(eulement  de  renoncer  à fes prétentions  à l’Empire, 
mats  encore  de  s’expatrier , ce  Prince  infortuné  fe 
retirai  Rhodes,  d’où  il  fut  conduit  au  Grand-Prieuré 
de  Bourgancuf.  Il  y demeura  alfez  long-temps  pour 
faire  bâtir  la  Tour  dont  il  cft  queftion  , & qui  eft 
une  véritable  prifon.  Les  murailles  en  font  il  épaif- 
fes , qu’on  y a pratiqué  en  dedans  un  fort  bel  efea- 
lier  à coquille  de  limaçon  , par  lequel  on  monte 
fur  la  plate-forme  qui  eft  au  haut.  L’intérieur  de 
cette  Tour  eft  divifé  en  Gx  étages  , dans  le  pins  bas 
de fquels  font  les  bains  que  ce  Prince  s’étoit  fait 
faire  à la  manière  des  Turcs. 

L’EIeélion  de  Bourgancuf , confidérée  comme 
Diftrict  particulier  de  la  Généralité  de  Limoges  , 
cft  d’une  petite  étendue  : on  y compte  97.  Paroilfcs  , 
3616.  feux  & t8.  mille  1 30.  perfonnes  de  tout  âge , 
de  tout  fexc  & de  tour  état , qui  payent  enfemblc 
51.  mille  livres  de  Tailles  , quand  l’impofition  de 
cette  efpccc , établie  fur  la  Généralité  de  Limoges  , 
fe  trouve  portée  à la  femme  totale  de  quatorze  cens 
deux  mille  117.  livres. 

DENOMBREMENT  DE  L'ELECTION 

DE  BoURGAV  EU  F. 
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Feux. 
WnJ 

Anglidurc , V.  Langladurc. 

Aun-t i-J  . 

Salacdcix y 

Rtfiulivu  1 1 ■ 

Beaumont . 1 j 1 

Bd  lï  Couvre  . 

Bill.mge»  1 le») 

Borde»  le;j «j  1 

Bo>l>oulfac 0 , 

Boltmorc.iu ji  I 

BOLV.GaNEUF  , ville.  i‘‘ 

Buipeie  ih) J4 

Chadteras  ........  jg 

Cbampagnac j 

Champtiux 9 

Champivwix 

Charipoux 7 

Chanet  « .9 

Chafteln»,  

Chou  vei^ne jç 

Clwclle  lia) .9 

«Tlcptax <3 

Coapt U 

Contamines  (!»)....  1 1 

Couno  ville iS 

Cour  (la)  fi.  Ka-Fau- 

«lier J7 

I>i!li.iit»  de  la  Fouge  : le»  V.  1 j , 
Dilbaitt  de  Soubreboft  . jy  j 
I'iftfim  do  Sc.  Uizàr.  . M [ 
DilUait»  de  St.  Kilaiie  . 11  ■ 
Diftraiti  de  St.  Pixel  . . 6 

F a«i  M /.ut  a»  ...  . 57 

Courdineric  vIa)  ....  ij 

Cnndiieux 10 

Hautcfaye 7 

Hjvctnaud 1 1> 

Langhdurc 46 

Lanfade 


Lcgnwâ t7 

Bor.gcchaux j 

Louaat 15 

Alagnac 41 

Maltiibfos 6 

JJaxct  le) 4 

JJuiwxneix 16 

WainiM  , Vyn  Faux. 

M cognac g. 

Monrloux  ........  j t 

Motxîalcÿtang j| 

Aloatbouchcr ^ 


Parc.ijfe:.  Feux . 

l-v-J 

Montcuil-la-Combc . . . jj 

.Montuoux 1 H 

Monciol $6 

htoufeigue 4Ü 

Nedde 4X 

Neuvialle-le-Bourdalcix.  1 1 

Neuvi.ilîe-  Fnilcix  ...  10 

Ouloupe-C$>TOU  ....  ici 

Oupheüe  4 

Feis • « Iq 

Peyrat , ville 8 fi 

Pie  nv  lit  te 8 

Pkn.utigc  h 

Pout  jiion fx 

Poupe  ( la  ) 17 

Quinfac i4 

Kcix )4 

Bempnac 47 

Rnudarcfas z6 

Royeie  )ts 

Pouzier*  . ç 

Seintiar.d  6 

Scue.  . 4 

Soubrcboft 14 

St.  Arnaud- Jartondeix  . -5 

Sc.  Amand-3e-Pctit  ...  4 

Sc.  Di/.icr . .......  iji 

Sc.  (îaulTjud t$4 

St.  Hihite 

St.  Kirïc >04 

St.  Julien 78 

St.  Junieu . 5 <5 

Sc.  IMaitin >9 

St.  Mnureil  .......  £>; 

Sc.  Pardoux . ito 

Sc.  Pr ici- l'alu» 7 

Sce.  Ar.uc . 1 y 

Tauron 19 

Ti  nt  lieu 5 

Vrarcille-las.Chaux  ...  1; 
Vauddugier  (la)  ...  . 1 6 

Vaudlemet  (le) 11 

Vaxivîere ij 

Vidaillac 44 

Vigc 11 

Vifiard }8 

Vilbid-Genfana*  ....  il 
Villard-Vervaille  ....  n 
Voqvcix 


97.  Pji  tjj: 


Total  jtii 6 
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BOURGANVILLE , en  Normandie , Diocefc  de 
Lizieux  , Parlement  & Intendance  de  Rouen  , Elec- 
tion de  Pont-l’Evêque.  On  y compte  100.  feux. 

BOÜRGARBERT  , en  Béarn  , Dioccfe  de  Lef- 
car  , Parlement , Sénéchauflée  & Recette  de  Pau 
Intendance  d’Aufch.  On  y compte  14.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  îi  une  lieue  & deux  tiers  N.  O.  de  Pau. 

BOUKGEAU  , en  Franche-Comté  , Diocefc  , 
Parlement  & Intendance  de  Bcfançnn  , Bailliage 
& Recette  de  Lons-le-Sauluier.  On  y compte  feule- 
ment 6.  feux. 

BOURGEAUV1LLE , en  Normandie , Diocefc 
de  Lizieux , Parlement  & Intendance  de  Rouen , 
Election  de  Pont-l’Evêque , Sergentcric  de  Beau- 
mont. On  y compte  4.  feux  privilégiés  5t  68.  feux 
taillables.  Cette  Parodie  cft  à une  lieue  & deux  tiers 
O.  de  Pont-l’Evèquc. 

BOURGELLE  , en  Bretagne  , Diocefc  & Re- 
cette de  Vannes , Parlement  ît  Intendance  de  Ren- 
nes. On  y compte  26.  feux , un  tiers  de  un  quart  de 
feu.  Cette  Paroifle  eft  fituéeà  quelque  diftance  de  la 
rive  droite  de  la  Vilaine. 

BOURGES  , Avaricum  , Biturtgx  , Bituriae , 
Avaricum  Biturigum  , ville  ancienne  & grande  t 
capitale  du  Berry  , avec  un  Archevêché  dont  l’Ar- 
chevêque prend  le  titre  de  Patriarche  des  Aqui- 
taines , & jouit  des  droits  de  Primatie  par  rapport 
à Alby  ; une  Univcrfité  célèbre  pour  le  Droit , une 
Généralité  , une  Intendance , une  Eleélion  , un 
Bailliage  , un  Préfidial  , une  Prévôté  royale  , une 
JulHce  royale  , un  Grenier  à fel , une  Maitrife  par- 
ticulière des  Eaux  & Forêts , un  Hôtel  des  Mon- 
noies  , une  Maréchauflce  , une  Jurifdidion  Con- 
fulaire  , un  Hôtel-dc-ville  , dcc. , dans  le  Belfort  du 
Parlement  de  Taiis.  On  y compte  3738.  feux  & en- 
viron 20.  mille  âmes  de  tout  âge  , de  tout  fexc  & de 
tout  état.  Cette  ville  eft  fituée  entre  deux  petites 
rivières , l’Evre  & l’Orron , fur  une  colline  qui  def- 
cend  en  pente  douce  jufqu’au  bord  de  ces  deux 
rivières  , à 18.  I.  S.  S.  E.  d’Orléans  , 16.  N.  O.  de 
Moulins  , 29.  N.  E.  de  Limoges  , 30.  E.  N.  E.  de 
Poitiers , 23.  & tiers  E.  S.  E.  de  Tours  , & 3$*  S. 
de  Paris.  Long.  20.  3.  26.  lat.  47.  4.  S<L 

Il  cft  des  Auteurs  qui  ont  penfé  que  l 'Avaricum 
dont  Céfar  fait  mention  dans  le  fcpticmc  Livre  de 
fes  Commentaires , n’eft  pas  la  ville  de  Bourges  , 
mais  celle  de  Vier\an  ( à 6.  I.  O.  N.  O.  de  Bour- 
ges ).  Jules  Scaliger , à qui  ies  injures  ne  coûtent 
pas  beaucoup , traite  de  fols  & d’infenfés  ceux  qui 
lont  de  ce  fentiment.  Sans  adopter  ici  fes  expre liions , 
nous  remarquons  feulement  que  tout  ce  que  Céfar 
a dit  d'Avaiicum  nous  parole  ne  pouvoir  convenir 
qu’à  la  ville  de  Bourges  , qui  eft  la  plus  ancienne , 
la  plus  grande  & la  plus  forte  du  Berry.  Cette  ville 
cft  divilce  encore  aujourd'hui  en  ville  ancienne  & 
ville  nouvelle.  L’ancienne  eft  plus  élevée  que  la 
nouvelle  : les  murs  en  font  prcfque  tous  entiers  ; 
ils  commencent  près  du  lieu  où  étoit  la  grollè  Tour  , 
continuent  le  long  de  la  rue  Bourbounoux  julqu  ,t 
la  porte  Gordaine  , & de-là  jufqu’à  la  porte-neuve  ; 
enfuite  ils  continuent  le  long  de  la  rue  des  Arènes 
jufqu’à  la  porte  d’Orron  , dc-Jà  jufqu’à  la  porte 
St.  Paul , &c.  La  nouvelle  ville  eft  aufit  grande  que 
l’ancienne , & renferme  les  Paroilfcs  de  St.  Urftn , 
de  Saint-Jean-des-Chnmps  , de  Saint- Bonnet , de 
Saint-Ambroifc  , de  Saint-Médard , de  Sce.  Croix , 
de  Saint-Fulgcnc , &c.  On  compte  tant  dans  l’an- 
cienne que  dans  la  nouvelle  ville  de  Bourges  , feize 
Paroilfcs  & cinq  Chapitres  , non-compris  les  deux 
Chapitres  qui  ont  été  unis  au  Séminaire. 

Outre  la  divilîon  de  In  ville  de  Bourges  en  ville 
ancienne  de  ville  nouvelle  , cette  ville  eft  encore 
divifée  en  quatre  Quartiers  , de  Bourbounoux  , 
d’Orron , de  Saict-Sulpice  & de  Saint-Privé.  Cha- 
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que  Quartier  eft  commandé  par  un  Echevin.  Les 
quatre  Echevins  avec  le  Maire  qui  eft  leur  chef,  les 
Avocats  3c  Procureurs  de  la  ville  , & les  trente-deux 
Conseillers  , ont  le  gouvernement  de  la  ville  , 
ainfi  que  la  geftion  des  affaires  communes , la  Po- 
lice , 3c  l'admmiftration  des  deniers  3c  revenus 
communs. 

A voir  l’efpace  3c  l'étendue  de  terrein  qu’occupe 
la  ville  dont  Û eft  queftion  , on  prendroit  volontiers 
cette  ville  pour  l’une  des  plus  confidc'rablcs  du 
Royaume  ; mais  il  y en  a une  grande  partie  , qu’on 
appelle  le  Prt-Fichaud  , qui  eft  fans  maifons.  Le 
relie  n’ell  pas  peuplé  à proportion  de  fon  étendue  : 
on  n’y  voit  prefque  que  des  Eccléliaftiqucs , des 
Gentilshommes  & des  Ecoliers.  C’eft  au  privilège  de 
Nobleffe  accordé  par  le  Roi  Louis  XL  aux  Maire 
& Echevins  de  Bourges , qu’il  faut  attribuer  le  grand 
nombre  de  Gentilshommes  qu’il  y a dans  cette  ville. 
D’ailleurs  fes  habitants  ont  témoigaé  dans  tous  les 
temps  une  indifférence  finguliere  pour  le  commerce  ; 
3c  témoins  oculaires  des  uillinélions  dont  jouilTent 
les  Ecclcfiaftiques  3c  les  Gentilshommes  , leurs  con- 
citoyens , ils  ont  préféré  , comme  ils  préfèrent  en- 
core , de  fuivre  la  route  qui  peut  leur  faciliter  les 
moyens  de  fe  faire  agréger  à l’un  ou  à l’autre  de 
ces  deux  premiers  Ordres  ; c’eft  ce  qui  eft  caufc  que 
la  villede  Bourges  n’eft  pas  peuplée  à beaucoup  près 
autant  qu’elle  pourroit  l’être.  U n’y  a guère  s d’autre 
commerce  , que  celui  qui  eft  néceliâire  pour  la 
fubfiftancc  de  fes  habitants. 

La  fituation  de  la  ville  de  Bourges  eft  des  plus 
gracieufes.  L’Evre  3c  l’Orron  forment  prefque  fon 
enceinte  , & il  n’y  a qu’une  avenue  , qui  ck  celle 
de  la  porte  Bourbounoux  , qui  ne  foit  point  arrofee 
par  aucune  de  ces  deux  rivières  , ni  par  aucune 
autre.  Cette  avenue  , c’cft-à-dirc  , cette  partie  de 
la  ville  qui  s’étend  depuis  la  porte  Bourbounoux 
jufqu’à  celle  de  Saint-Paul , étoit  défendue  autrefois 
par  une  groffeTour,  fort  connue  fous  le  nom  de 
grojfe  Tour  de  Bourges.  Les  murailles  de  cette  Tour 
étoient  d’une  épaifteur  extraordinaire, & les  pierres 
dont  elle  étoit  conftruite  étoient  taillées  en  pointes 
de  diamant.  La  Tour  dont  il  eft  queftion  , a été  dé- 
truite il  y a plus  de  cinquante  ans , & les  matériaux 
ont  été  employés  à la  conftruétion  du  Séminaire  de 
Bourges. 

Le  Palais  de  Bourges  fut  bâti  par  ordre  du  Prince 
Jean  de  France  , Duc  de  Berry.  Une  partie  de  cet 
édifice  eft  appelléc  le  logis  du  Roi , & fert  de  loge- 
ment aux  Gouverneurs  de  la  Province.  L’autre 
partie  eft  appellée  le  Palais , & elle  eft  occupée 
par  le  Préfidial  3c  parles  autres  Jurifdi&ions  royales 
de  la  ville.  La  grand-fallc  eit  une  des  plus  grandes 
& des  plus  belles  du  Royaume  : elle  eft  fans  piliers , 
& elle  fert  à tenir  les  aiTemblécs  des  Nobles  quand 
ils  font  convoqués  pour  le  ban  3c  arricre-bao.  Un  y 
tient  aufti  la  foire  de  Noël.  M.  Piganio)  prétend 
que  c’eft  dans  cette  même  falle  du  Palais  de  Bour- 
ges , que  fut  dreflee  la  Pragmatique  SanBion  , fous 
Charles  VII.  en  1438.  M.  de  la  Thaumaffiere  veut 
au-contrairc  que  «,’ait  été  dans  une  des  falles  du 
Palais  Archiépifcopal.  D’autres  , enfin  , aflurent , 
peut  être  avec  plus  de  fondement  , que  ce  fameux 
afte  fut  dreflé  dans  la  Sainte -Chapelle  du  Palais 
de  Bourges , dont  nous  parlerons  inceffamment. 

L’ancien  Hôtel-de-Ville  fut  bâti  l’an  1488.  Mais 
cette  maifon  ayant  été  acquife  par  les  Jcfuites  , la 
ville  choifit  la  maifon  de  Jacques  Coeur  pour  y tenir 
fes  aflèmblées,  3c  depuis  ce  temp-là  cette  maifon 
fert  d’Hôtel-de-Ville.  C’eft  un  des  plus  beaux  3c  des 
plus  folides  édifices  qu’aucun  particulier  ait  jamais 
lait  élever.  Les  murailles  feules  coûtèrent  çcot 
trente-cinq  mille  livres  , fortune  alors  très-confidé- 
rablc.  Les  armes  de  Jacques  Coeur  , qui  fit  bâtir  cette 


B OU  751 

maifon  , $*y  voient  en  plufieurs  endroits , accom- 
pagnées de  cette  devife.  A vaillant  Cacur  rien  im - 
vojjiblc.  Cette  maifon  eft  fort  grande  , bâtie  avec 
beaucoup  de  folidité  , ainfi  que  uous  l’avons  dit  , 
& elle  eft  décorée  de  tous  les  ornements  d’archi- 
te&ure  quiétoienten  ufage  dans  le  quinzième  üecle. 
Elle  pafla  de  Jacques  Cceur  à divers  particuliers 
qui  en  firent  fucceflivement  l’acquifition.  Enfin 
ayant  été  achetée  le  13.  Mai  1679.  , par  M.  Jean- 
Eavtifle  Colbert  , alors  Miniftre  d’Etat  , elle  fut 
cédée  par  le  même  aux  Maire  dît  Echevins  de  Bour- 
ges, par  contrat  du  30.  Janvier  1682.,  à la  charge 
d’un  écu  d’or  de  cens  annuel  envers  le  Marquiiat 
de  Cbâteauneuf , & de  quatre  en  quatre  ans  d’une 
médaille  d’argent  de  la  valeur  de  dix  livres  , fur 
l’un  des  côtés  de  laquelle  doivent  être  les  armes  du 
Marquis  de  Châteauneuf,  3c  de  l’autre  celles  de  la 
ville  de  Bourges  avec  l’infeription  du  nom  du  Marquis 
de  Châteauneuf  3c  de  celui  du  Maire  de  la  ville.  Outre 
cela  , il  fut  encore  ftipulé  en  faveur  du  Ceffionuaire  , 
une  réferve  de  trente  - trois  mille  livres  de  deniers 
d’eutrée , &c. 

Parmi  les  places  publiques  de  la  ville  , celle  qui 
porte  le  nom  de  place  de  Bourbon  ,eft  la  plus  grande. 
Cette  place  occupe  le  terrein  où  étoient  ancien- 
nement les  Arenes  ou  l’Amphithéâtre.  On  ne  fçait 
pas  en  quel  temps  cet  édifice  a été  détruit  ; mais  il 
eft  confiant  qu’il  en  refloit  encore  des  veftiges  en 
1539.,  puifquc  la  coutume  de  Berry  ( article  2.  de9 
Servitudes  ) défend  de  porter  aucuns  immondices  en 
lafoffe  des  Arenes.  Cette  fofle  fut  comblée  & ap- 
planie  en  1620.  On  y transféra  alors  le  marché  , 3c 
on  lui  donna  le  nom  de  Bourbon  , parce  qu’elle  fut 
convertie  en  place  publique  fous  le  Gouvernement 
de  Henri  de  Bourbon  , fécond  du  nom  , Prince  de 
Condé. 

Le  Diocefede  Bourges  eft  borné  au  N.  par  ceux 
d’Orléans  3c  de  Sens , au  S.  par  ceux  de  Limoges 
3c  de  Clermont  , à i’E.  par  ceux  d’Auxerre  3c  de 
Nevers  ; 3c  à l’O.  par  ceux  de  Blois,  de  Tours  & de 
Poitiers.  Il  comprend  800.  Paroifïês  & 100.  An- 
nexes , divifées  en  9.  ou  10.  Archidiaconés , 30.  Ab- 
bayes d’Hommes  , cinq  Abbayes  de  Filles  3c  2$. 
Chapitres.  Le  Prélat  qui  eft  à la  tête  de  ce  Diocefc, 
jouit  au  moins  de  40.  raille  livres  de  rente  ; 3c  félon 
la  taxe  en  Cour  de  Rome , il  paye  4.  mille  33.  florins 
pour  l’expédition  de  fes  Bulles.  Saint-Urfin  , qui 
vivoit  vers  l’an  2 $2.  , eft  reconnu  pour  le  premier 
Evêque  de  Bourges  ;3c  depuis  lui  jufquesSc  compris 
M.  de  Phely peaux  , qui  remplit  aujourd’hui  ce  Siégé 
(_  en  1762.  ) , on  compte  cent  fept  tant  Evcques 
qu’ Archevêques  de  Bourges.  L’Archevêque  de  cc 
nom  prend  les  titres  3c  les  qualités  de  Patriarche , de 
Primat  des  Aquitaines  ,&  de  Métropolitain.  Comme 
Patriarche  , il  prétend  la  Jurifdiftion  fur  les  Arche- 
vêques de  Narbonne  3c  de  Touloufe  ; en  qualité  de 
Primat , fur  ceux  de  Bordeaux  3c  d’Aufch  , Métro- 
politains de  la  fécondé  3c  de  la  troifieme  Aquitaine; 
3c  enfin  comme  Métropolitain , ii  a cinq  Suffragants , 
qui  font  les  Evêques  de  Clermont  , de  Saint- 
Flour , du  Puy  , de  Tulle  3c  de  Limoges.  Autrefois 
il  en  avoit  onze  ; mais  l’Evêché  d’Alby  qui  en  étoic 
un , ayant  été  érigé  en  Archevêché  , il  fut  diftrait 
de  la  Jurifdûftion  de  l’Archevêque  de  Bourges  , de 
même  que  les  Evêchés  de  Mende  , de  Rhodes , de 
Vabres  ,de  Cadres  3c  de  Cahors , dont  les  Evcques 
devinrent  Suffragants  du  nouvel  Archevêché  d’Alby. 
Il  fut  pris  alors  en  échange  ou  en  dedommagement 
quinze  mille  livres  de  rente  fur  l’Archevcché  d’Alby, 
lefquclles  furent  annexées  à celui  de  Bourges  pa^ 
contrat  du  7.  Mars  167s. 

Par  rapport  aux  titres  & aux  qualités  que  prend 
l’Archevêque  de  Bourges  , ce  Prélat  fe  fonde  fur 
une  ancienne  pofleffion , fur  les  jugements  de  plu- 
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Îîeurs  Papes , & fur  l’autorité  d’un  grand  nombre  Chantre  , d’un  Chancelier,  d’un  grand  Archidiacre 
d’Ecrivains.  On  trouve  dans  une  Elégie  que  Théo-  d’un  Sous-Chantre  , de  neuf  Archidiacres  de  aua- 
duJphe  , Evêque  d’Orléans  , écrivoit  avant  l’an  820.  rante  Chanoines  prébendes  , &c.  Ce  Chapitre  jouit 
à Saint-Aouft  , Archevêque  de  Bourges  , que  le  titre  en  commun  de  quarante  mille  livres  de  rente  ou 

de  Patriarche  cft  donné  à ce  dernier.  Mais  ce  qui  environ  ; il  eft  exempt  de  la  Jurifdiftion  de  l’Ar- 

clt  encore  plus  fort , c’eft  que  Sigebaud  , Archcvê-  ehevêqnc , & il  relevé  immédiatement  du  St.  Sieec" 
que  de  Narbonne  , reconnoit  Raoul  , Archevêque  Autour  de  l’Eglife  de  Saint-Etienne  eft  un 'cloîtré 
de  Bourges , pour  fon  Patriarche  , ainfi  que  cela  fe  fermé  , où  font  les  maifbns  canoniales.  Le  Chapitre 
prouve  par  la  trcntc-ncuvicmc  Epltredu  Pape  Nico-  a toute  Juftice  dans  ce  cloître,  & il  l’a  également 
las  I.  , laquelle  cft  rapportée  par  Yves  de  Chartres,  fur  tous  ceux  qui  y demeurent  : ce  privilège  luj  a 

par  Gratien  & par  le  Pcrc  Sirmond.  Les  guerres  été  accordé  par  conccflion  du  Roi  Louis  VIL 

qui  furvinrent  entre  la  France  & l’Angleterre  , peu  en  1 174.  * 

de  temps  après  le  mariage  de  la  Reine  Eléonor , Après  le  Chapitre  de  la  Cathédrale  vient  celui 
infpirereot  à l’Archevêque  de  Bordeaux  le  deflèin  de  la  Sainte-Chapelle  , & enfuitc  viennent  ceux  de 
de  fecouer  le  joug  de  la  Primatie  que  l’Archevêque  Saint-Urfin,  de  Notre-Dame  de  Salle  ou  Sales  & 
de  Bourges  avoit  fur  lui.  Mais  cette  nouveauté  ne  de  Saint-Aouftrillet  ou  Ouftrille. 
réuflît  point  ; car  le  Pape  Grégoire  IX. , par  fa  Bulle  La  Sainte-Chapelle  de  Bourges  a été  fondée  par 

du  9.  des  Calendes  d’O&obre  de  la  treizième  année  Jean  de  France  , Duc  de  Berry , pour  fervir  de  Cha- 
dc  fon  Pontificat  , ordonna  qu’il  feroit  permis  à pelle  5 fon  Palais.  On  y voit  en  plufieurs  endroits 
l’Archevêque  de  Bourges  de  vifîter  de  fepe  en  fept  les  armes  de  ce  Prince , dont  les  fupports  font  un 
ans  la  Province  de  Bordeaux.  Quelque  temps  après,  ours  & un  cigne  , avec  ces  mots  : Ont  fine  le  temps 
le  Pape  Innocent  IV.  confirma  ce  même  Reglement,  venta.  Cette  Eglife  fut  bâtie  en  1400.  L’architec- 
Les  Archevêques  de  Bourges  ne  fcfont  pas  bornés  à ture  en  elt  très-belle,  & elle  ne  cède  en  rien  à 
folliciter  & à obtenir  les  Bulles  dont  nous  venons  celle  de  la  Cathédrale.  Le  clocher  & la  couverture 
de  parler  ; mais  ils  les  ont  mifes  en  exécution,  oui  étoic  de  plomb  , furent  confumés  par  un  incen- 
Aimon  de  Bourbon  , Archevêque  de  Bourges , vifita  die  qui  arriva  au  mois  de  Juillet  169 $.  En  atten- 
la  Province  de  Bordeaux  , & confacra  l’Eglife,  aulfi-  dant  un  temps  plus  favorable , les  Chanoines  ont 
bien  que  le  Monaftere  de  Saint-Front  de  Périgueux,  fait  recouvrir  cette  Eglife  de  tuiles.  Le  Chapitre 
en  1047.  Pierre  de  la  Chailre , Guérin,  Henri  de  de  la  Sainte  - Chapelle  dont  il  cft  queftion  eft 
Sculy  ou  Sully  , & plufieurs  autres  firent  la  meme  compofé  d’un  Tréforier  , de  douze  Chanoines*  de 
choie.  Dans  le  cours  d’une  de  fes  vifites , ce  dernier  treize  Chapelains  & de  treize  Vicaires.  La  collation 
( Henri  de  Sully  ) confacra  l’Eglife  cathédrale  de  de  ces  Be'néfices  fut  accordée  au  Duc  de  Berry  de 
Saintes.  Enfin  les  Auteurs  les  plus  eftimés  & les  à fes  fuccefîeurs  : ainfi  elle  appartient  au  Roi , qui 
moins  prévenus  fe  font  déclarés  pour  la  Primatie  cft  aux  droits  du  Duc  de  Berry.  La  Tréforerie  vaut 
de  l’Archevêque  de  Bourges  fur  celui  de  Bordeaux,  environ  quatre  mille  livres  de  revenu.  Les  Prcben- 
On  peut  voir  ce  qu’ont  écrit  à ce  fujet  Yves  de  Char-  des  font  de  mille  livres  ou  environ.  Le  Tréforier  a 
très  , Surius  , Charles  du  Moulin  , Chopin,  de  toute  forte  de  Jurifdi&ion  fur  les  Chanoines  ,Vicai- 
Marca  , Hauteferre  , Pinfon , &c.  res  & Chapelains , & il  a une  Jurifdiaion  pref- 

L’Eglifc  cathédrale  , primatiale  & patriarchalc  qu’épifcopale  dans  l’étendue  des  deux  Paroiflcs  de 
de  Bourges  eft  dediée  à Saint-Etienne  : c’eft  un  des  la  ville.  Au  refte , nous  devons  remarquer  que  parmi 
plus  beaux  édifices  gothiques  qu’on  puilfe  voir.  Elle  plufieurs  beaux  droits  dont  jouit  le  Chapitre  de  la 
eft  fituée  h l’endroit  le  plus  élevé  de  la  ville.  Là  Sainte  - Chapelle  de  Bourges , il  a celui  de  faire 
fur  un  vafte  perron  fe  prefenteot  en  face  cinq  gran-  exercer  par  tes  propres  Officiers , appelles  vulgaire- 
des  portes.  Aux  deux  côtés  de  ce  frontifpice  font  ment  Us  Bonnets  verts  , la  Juftice  royale  dans  toute 
deux  belles  & hautes  Tours , l’une  ancienne  appellée  la  ville  de  Bourges , tous  les  ans  pendant  fept  jours, 
la  Tour  Sourde  , & l’autre  nouvelle.  Celle-ci  a été  à commencer  le  16.  de  Mai  jufqu’au  îj.  du  même 
bâtie  à la  place- d’une  ancienne , qui  s’écroula  en  mois.  11  n’eft  pas  aifé  de  fixer  au  vrai  l’origine  de 
, & elle  a cent  quatre-vingt-dix-huit  pieds  de  ce  droit  ; ce  qu’il  y a de  confiant , c’eft  que  le  Cha- 
hautcur.  Elle  fut  commencée  en  1507.,  & achevée  pitre  de  la  Sainte-Chapelle  de  Bourges  en  eft  en 
en  1 $ 38.,  fous  la  conduite  de  Guillaume  Pellevoifin>  poffèflïon  depuis  plus  de  deux  cens  trente  ans. 

1 un  des  plus  fameux  Architectes  du  feizieme  fiecle.  Voyc\  la  Thaumaffiere  , Hiftoire  de  Berry , pag.  60. 
Pour  foutenir  ou  appuyerla  Tour  Sourde,  &pour  L’Eglife  collégiale  de  Saint -l/rfin  fut  fondée 
empêcher  qu’elle  n’ait  le  même  fort  que  celle  qui  par  Saint-Défîré  , Archevêque  de  Bourges,  qui 
s’écroula  en  1 $c6. , on  a conftruit  un  pilier  d’une  mourut  en  552.  Elle  porta  d’abord  le  nom  de  Sainf- 
groflèur  prodigieufe  ,&  une  arcade  voûtée  qui  pafle  Symphorien  à qui  fon  Fondateur  I’avoit  dédiée; 
pour  un  chef-d’œuvre  d’architcéturc.  L’Eglife  dont  mais  vers  l’an  $58.  le  corps  de  Saint-Urfîn,  pre- 
il  cft  queftion  , a dans  œuvre  cinquante-quatre  toi-  mier  Archevêque  de  Bourges  , y ayant  été  tranf* 
fes  & demie  de  longueur,  & vingt-une  toifes,  cinq  porté  , elle  prit  le  nom  de  ce  Saint.  En  1220.  le 
pieds  & demi  de  largeur  , fans  y comprendre  la  nombre  des  Canonieats  de  cette  Eglife , qui  étoit 
profondeur  des  Chapelles.  La  nef  a fis  toifes , deux  aflez  confidcrablc  , fut  réduit  à dix-huit,  fijavoir  , 
pouces  de  largeur.  Les  deux  premières  ailes  ont  deux  pour  le  Prieur , de  feize  autres  pour  autant 
chacune  quinee  pieds  & demi  , & les  deux  autres  de  Chanoines.  Aux  entrées  des  Rois  & des  Princes  . 
treize  pieds  & demi  de  largeur.  Par  ce  que  nous  qu’on  va  recevoir  proccffionncllement  aux  portes 
venons  de  dire  , on  comprend  qu’outre  la  nef , il  y a de  la  ville  , le  Chapitre  de  St.  Urfin  eft  à la  tète 
deux  aîles  de  chaque  côté.  La  voûte  de  la  nef  eft  du  Clergé  , parce  que  celui  de  la  Cathédrale  eft  en 
plus  élevée  que  celle  des  deux  premières  ailes , de  pofteflion  de  ne  point  fortir  del’euceinte  de  la  ville 
celles-ci  font  plus  hautes  que  les  deux  dernieres.  en  pareilles  occafions» 

Ces  voûtes  font  foutenues  par  des  piliers  d’ordre  L’Eglife  collégiale  de  Nvire-Dame  .-le  Sales  a été 
corinthien , qui  font  d’une  hauteur  & d’une  délica-  fondée  par  Saint-Urim.  Elle  fui  d’abord  occupée 
tefle  furprenante.  Sous  le  Choeur  cft  une  Eglife  fou-  par  des  Moines  , puis  par  des  Rcligieufes  que  S te. 
terreme  , bien  voûtée  <3c  foûtenue  par  des  piliers  Bertôare  y mit  vers  l’an  689.  , & enfin  par  des 
«ne  grofleur  prodigieufc.  Chanoines  réguliers  de  l’Ordre  de  Saint-Auguftin  , 

Le  Chapitre  de  l’Eglife  cathédrale  dont  nous  ve-  qui  furent  fécularifes  fous  le  Pontificat  de  Guillau- 
nons  c parler  , cft  compofé  d’un  Doyen  , d’un  me  , foixante- huitième  Archevêque  ou  Evêque  de 

Bourges. 
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Bourges.  Ce  Prélat  fixa  le  nombre  des  Prébendes  à 
douze  , fçavoir,  deux  pour  le  Prieur,  de  dix  pour 
autanr  de  Chanoines.  11  le  referva  la  nomination 
des  unes  & des  autres  ; de  en  cas  de  vacance  du 
Siege  archiepifeopa!  , il  l’attribua  au  Prieur  ; ce 
qui  fut  approuvé  «Se  confirmé  par  le  Pape  Inno- 
cent III.  1 

I.’Eglife  collégiale  de  Saint- Aouflrilltt  du  Châ- 
teau-lez-Bourges  fut  fondée  par  Simplice,  quinzième 
Archevêque  ou  Evêque  de  Bourges.  Le  Chapitre 
de  cette  Eglife  eft  compoféd’un  Prieur  «Se  de  douze 
Chanoines.  Le  Tréforicr  de  la  Sainte-Chapelle  de 
Bourges  a la  Domination  de  toutes  ces  Prébendes  ; 
& il  a auflî  toute  Jurifdiélion  tant  civile  que  cri- 
minelle , fur  ceux  qui  en  font  pouvus. 

Quant  aux  Chapitres  de  ftlontcrmoycn  de  de  Saint- 
Tierre-le-Pucllitt , nous  avons  déjà  dit  qu'ils  font 
unis  au  Séminaire  de  la  ville  de  Bourges. 

Outre  les  Eglifcs  collégiales  dont  nous  venons  de 
parler  , il  y a dans  la  ville  de  Bourges  deux  Abbayes 
tfHommes,  St.  Sulpice  & St.  Ambroifc  ; deux  Ab- 
bayes de  Filles  , St.  Laurent  de  Notre-Dame  de  Buf- 
fierts  ; de  outre  cela  il  y a un  grand  nombre  d’au- 
tres Maifons  religieufes  de  l’un  de  de  l’autre  fexe. 

I/Abbaye  de  Saint-Sulpice , Abbatia  Sanfii  Sul- 
fitii  Bituncenjts , eft  fi  tu  ce  dans  un  des  fauxbourgs 
de  la  ville  dont  il  eft  queftion , entre  la  rivière  d’Evrc 
de  celle  d’Orron.  Cette  Abbaye  fut  appellée  .d’abord 
Monalieriun  Navenfe  , c’eft-à-dire  , le  Monajïcrc 
aux  Navires  ou  Notre-Dame  de  la  Nef.  Ce  nom  lui 
fut  donné  à cauiè  de  fa  fituation  auprès  d’une  cfpece 
de  rade  ou  de  port  très-propre  pour  les  bâteaux. 
Dans  la  fuite  Saint-Sulpice  , Archevêque  de  Bour- 
ges , mort  en  644-  ou  en  647.  , y ayant  été  inhumé 
& y ayant  opéré  plufieurs  miracles  , l’Abbaye  prit 
fon  nom  qu’elle  porte  encore  aujourd’hui.  Cette 
Abbaye  eft  de  l’Ordre  de  Saint-Benoît , de  elle  eft  en 
réglé.  Ses  revenus  annuels  monicnr  au  moins  à la 
fomme  de  douze  mille  livres.  On  croit  communé- 
ment que  le  Monaftere  de  St.  Sulpice  , dont  nous 
parlons , fut  fondé  par  le  Roi  Clotaire  II.  du  nom, 
qui  commenta  à regner  en  61  Sous  Jean  V.  , qui 
étoit  le  cinquante-deuxieme  Abbé  de  cette  iMaifon  , 
l’Abbaye  de  Saint-Sulpice  fut  unie  à la  Congréga- 
gation  de  Chézal-Bcnoît  ; de  enfin  elle  fut  unie  à la 
Congrégation  de  Saint-Maur  , dont  elle  dépend  en- 
core aujourd'hui. 

L’Abbaye  de  Sainr-Ambroife  eft  de  l’Ordre  de 
Saint-Auguftin.  On  ne  fçait  point  prccifémeot  en 
quel  temps  elle  a été  fondée  ; mais  il  eft  certain 
qu’elle  Pétoit  avant  l’an  760. , puifqu’en  cetteannée 
Hyginus,  Archevêque  ou  Evêque  de  Bourges  , y 
fut  enterré.  Cette  Abbaye  a été  rebâtie  & réfor- 
mée par  des  Chanoines  réguliers  de  la  Congrégation 
de  France:  elle  eft  en  commendc  , de  elle  vaut 
5000.  liv.  de  rente  au  Siqct  qui  en  eft  pourvu  par 
le  Roi , quoique  la  taxe  en  Cour  de  Rome  ne  loit 
que  de  t?$.  florins. 

L’Abbaye  de  Saint-Laurent  eft  de  l’Ordre  de 
Saint-Bénoit.  Elle  à été  fondée  par  Charlemagne 
de  non  par  Saint-Sulpice  , Archevêque  de  Bourges, 
ainfi  que  l’a  cru  le  Fcrc  Mahillon  , dans  fes  notes 
fur  ta  vie  de  ce  Saint.  Sainte-Euphraife  ou  Aft’roi , 
fille  naturelle  de  l’Empereur  Charlemagne  , en  fut 
la  première  Abbetlè.  Un  voit  fon  tombeau  de  fon 
cpitaphe  dans  le  Chncur  des  Kcligicufes  de  cette 
7»laifon.  Au  refte , le  revenu  de  l’Abbaye  dont  il  eft 
queftion  , eft  de  dix  mille  livres  ou  environ. 

L’Abbaye  de  Notre-Dame  de  Bijieret  eft  de 
l’Ordre  de  Citeaux.  On  croit  qu’elle  fut  fondée  vers 
l’an  1 1 59.  par  les  Seigneurs  de  Cillant  & de  Cha- 
renton.  En  1615.  elle  fut  transférée  dans  l’ancien 
Monaftere  de  Saint-Grégoire  , lituc  près  de  la  porte 
de  Saint-Sulpice , dont  l’Abbeffe  de  les  Religieufes 
Tome  l. 


de  Bnffieres  firent  l’acquifition  , à titre  d’échanj-e  ; 
dt  elles  cédèrent  alors  divers  biens  à l’Abbé  Ôc  aux 
Religieux  de  l’Abbaye  de  Saint-Sulpice.  Le  retenu 
dcl  Abbaye  de  Notre-Dame  de  Bullieres  deBour.  es 
ne  va  guères  qu’à  5.  ou  fix  mille  livres. 

Le  Séminaire  de  Bourges  eft  gouverné  par  Mei- 
lleurs de  Saint-Sulpice.  Le  dertèin  du  bâtimpot  eft 
d’une  grande  beauté  , de  il  annonce  d’ailleurs  un  édi-  " 
ficc  des  plus  folides  de  des  plus  vaftes. 

Le  Couvent  des  Rctigieuies  de  l’Annonciade  de 
Bourges,  l’un  des  plus  remarquables  parmi  les  Mai- 
fons religieufes  de  cette  ville  , a été  bâti  en  t$oj. 
des  libéralités  de  Jeanne  de  FVance , fille  du  Roi 
Louis  XI.  , de  femme  de  Louis , Duc  d’Orléans , 
qui  la  répudia.  Cette  PrinccflTe  eft  la  Fondatrice  de 
tout  l’Ordre  de  l’Annonciade  , dont  le  Couvent  de 
Bourges  eft  le  premier.  Gilbert  Nicolaî  , Cordclier 
de  l’Übfervance  , le  même  que  la  plupart  dus  Ecri- 
vains nomment  mal-à-propos  Nicolas  Gilbert,  étoit 
le  Confeflêur  de  la  Princefle  Jeanne  , que  nous 
venons  de  parler  , de  il  étoit  frere  de  Jean  Ni- 
colaï  , pourvu  en  1 507.  par  le  Roi  Louis  XII.  de  la 
charge  de  premier  Prcfident  de  la  Chambre  des 
Comptes  de  Paris.  Comme  ce  Religieux  avoit  une 
dévotion  particulière  à la  Vierge  de  au  Myfterc  de 
l’Incarnation  , il  infpira  à fon  augufte  Pénitente  le 
dclïèin  d’inftirucr  l’Ordre  de  l'Annonciade  ou  des 
dix  Vertus.  Pour  faire  réuftir  fon  entreprife  , il  fit 
deux  voyages  à Rome  , dt  prefenta  diverfes  Appli- 
ques au  Souverain  Pontife.  Le  Pape  Léon  qui 
occupoit  alors  la  Chaire  de  St.  Pierre  , fut  fi  édifié 
de  la  dévotion  que  ce  faint  Religieux  avoit  au 
Myftere  de  l’Incarnation  , qu’il  voulut  qu’à  l’ave- 
nir il  s’appellât  Gabriel-Mana.  La  PrinceUc  Jeanne 
ordonna  en  mourant  que  fon  corps  fût  inhumé  dans 
le  Chceur  des  Sœurs  Converfcsdc  la  Maifon  qu’elle 
avoit  fondée , & fa  volonté  fut  accomplie  ; mais 
en  1561.  trois  Soldats  des  troupes  commandées 
par  d’Yvoy , le  déterrèrent  dt  le  brûlèrent  publi- 
quement. 

Nous  paflons  fous  le  filcnce  les  autres  Maifons 
religieufes  qui  font  dans  la  ville  de  Bourges,  de  dont 
le  détail  nous  meneroit  trop  loin.  Nous  remar- 
quons feulement  en  partant  que  les  Capucins  font 
logés  dans  le  fauxbourg  de  Bourbnunoux  , de  que 
joignant  leur  Couvent  eft  une  des  plus  belles  avenues 
qu’on  puilïe  voir.  Cette  avenue  fert  de  promenade 
publique  , de  ce  n’eft  pas  la  feule  dont  les  habitants 
de  Bourges  foieot  favorifés.  A la  demi-lune  qui  eft 
à la  porte  de  Saint- Michel  , commence  une  autre 
promenade  qui  va  fc  perdre  dans  la  campagne,  dt  + 
qui  eft  formée  par  quatre  rangs  d’arbres  qui  font 
trois  allées , dont  celle  du  milieu  eft  extrêmement 
large  dt  très-belle. 

Indépendamment  des  promenades  publiques  dont 
nous  venons  de  parler , il  en  eft  encore  plufieurs 
autres  qui  contribuent  à rendre  le  fejour  de  la  ville 
de  Bourges  des  plus  gracieux.  A ccs  promenades 
on  peut  ajouter  le  mail  qui  fert  également  d’amu- 
fement  au  public.  Ce  mail  eft  fort  long  , de  s’étend 
prefque  depuis  la  porte  de  Saine  - Sulpice  jufqu’à 
celle  de  Saint-Ambroilé. 

Il  s’eft  tenu  en  divers  temps  plufieurs  Conciles  à 
Bourges.  Le  premier,  l’an  10*, o.,  le  premier  de 
Novembre.  Nous  en  avons  vingt-cinq  Canons , dont 
le  premier  ordonne  de  mettre  le  nom  de  Saint- 
Martial  parmi  ceux  des  Apôtres  , comme  le  Saint- 
Siege  l’avoit  ordonné. 

Le  fécond,  l’an  1**5.,  le  30.  Novembre,  par 
le  Légat  romain  , aflifté  d’environ  cent  Evêques  de 
France.  Raymond , Comte  de  7 ouloufe  , de  Amaury 
de  Montfort  qui  prétendoit  être  Comte  de  Tou- 
loufe  , par  la  donation  du  Pape  Innocent  111. , de 
celle  du  Roi,  faite  à fon  pere  de  à lui , y pl ai- 
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dcrent  leur  caufe  fans  qu’elle  y fût  décidée.  La 
'demande  de  deux  Prébendes  dans  chaque  Eglife 
cathédrale,  & de  deux  places  monacales  dans  cha- 
que Abbaye , par  le  Pape  , y fut  rejettée  par  les 
Procureurs  des  Eglifes  qui  afliftoient  à ce  Concile. 
11  y eut  dans  cette  Aflcmblée  une  difpute  pour  la 
préféance.  L’Archevcque  de  Lyon  prétendit  la  Pri- 
matic  fur  ceux  de  Sens  & de  Rouen , & l’Arche- 
vêque de  Rouen  fur  ceux  de  Bourges , d’Aufch  de 
de  Narbonne.  Pour  éviter  la  divifion , on  convint 
de  s’affeoir , non  comme  en  Concile  , mais  comme 
en  Confeil.  On  contcfta  encore  au  fujet  du  pouvoir 
que  le  Pape  Honorius  111.  avoit  donne  à deux  Evê- 
ques , de  depofer  tous  les  Abbés  de  France  , fuivant 
l’avis  de  quatre  Abbés  qu'il  avoit  envoyé  vilïter  les 
Abbayes  de  ce  Royaume , & en  corriger  les  défor- 
dres  ; mais  les  Evêques , voyant  que  par  cette  com- 
miflion  , ils  perdroient  toute  Juridiction  fur  les 
Abbayes,  s’oppoferent  fortement  à cette  prétention , 
& proteilerent  qu’ils  ne  fouffriroient  point  qu’elle 
s'exécutât. 

Le  troifiemc,  l’an  1276. , le  1 3.  de  Septembre, 
par  Simon  de  Brie  , Cardinal  Légat.  Il  avoit  des 
pouvoirs  très-amples  pour  ufer  de  cenfures  contre 
toute  force  de  perfonnes.  On  y fit  de  grandes  plain- 
tes de  ce  que  la  liberté  des  éleélions  étoit  troublée 
en  France  , de  telle  forte  qu’en  quelques  lieux  , la 
multitude  , cxcitcc  par  les  méchants  , fe  jettant  fur 
les  Ele&eurs  , avoit  empêché  l’élc&ion  , comme  il 
étoit  arrivé  à Lyon  & à Bordeaux.  On  publia  feixe 
articles  de  Réglements  qui  tendent  principalement 
à maintenir  la  Jurifdiftion  & l'Immunité  eccléfiafti- 
que  dans  l’étendue  dont  te  Clergé  étoit  alors  en 
polïèffion  , & que  les  Séculiers  s’efforçoient  de  ref- 
rrcindre.  Dcfenlc  aux  Laïcs  d’ufer  de  violences  ou 
de  menaces  pour  extorquer  l’ahfolution  des  ccnfu- 
rcs  : dcfenlc  aux  Juges  laïcs  Je  contraindre  les  fcc- 
cléfîaftiques  à comparaître  devant  eux  , ou  à y pro- 
céder , après  qu'ils  ont  allégué  leur  privilège  ; de 
prendre  coimoillâncc  de  la  juftice  ou  de  l’injuftiee 
des  cenfures  , ou  de  quelque  autre  caufe  fpirituclle 
que  ce  fuit. 

Le  quatrième  , l’an  1286. , le  19.  Septembre. 
Simon  de  Beaulieu,  Archevêque  de  Bourges,  afiifte 
de  trois  de  fes  Sufi'ragants , y publia  une  Cnnftinition 
de  trcntc-fcpt  articles , pour  rappcllcr  la  mémoire 
& l'exécution  de  ce  qu'avoient  ordonné  les  Conciles 
précédens  : il  y eft  dit,  entr’autres  cliofes , que  les 
Juges  eccléliaftiqucs  cafteront  les  mariages  illégiti- 
mes & répareront  les  parties  , fans  avoir  égard  à 
leur  qualité.  Le  Bénéficier  qui  demeurera  un  an 
excommunié  perdra  fon  Bénéfice.  Les  Curés  auront 
un  rôle  des  Excommuniés  , & les  dénonceront  pu- 
bliquement les  Dimanches  & les  fêtes  : ils  averti- 
ront leurs  Paroiffiens  de  fe  confclfcr  au  moins  une 
fois  l’an  à leur  propre  Prêtre  , ou  à un  autre  , par 
fa  permilfion  , ou  par  celle  de  l’Evêque  : ils  liront 
& expliqueront  pour  cet  effet  la  Conftitution  d'in- 
nocent 111.  au  Concile  de  Latran,  celle  de  Clé- 
ment IV.  en  faveur  des  Frères  Prêcheurs , & celle 
de  Martin  IV.  en  faveur  des  Freres  Mineurs.  Les 
autres  Canons  de  ce  Concile  regardent  la  réforma- 
tion des  Réguliers  , & marquent  un  grand  relâche- 
ment. 

Le  cinquième  , l’an  143t.,  aflcmblc  à l’occafion 
du  Concile  de  Bâle  de  la  même  année. 

Le  lixienie  , l’an  1 448.  Ce  ne  fut  qu’une  grande 
Aflcmblée,  convoquée  par  le  Roi  Charles  Vil.  Ce 
Prince  y prefida  lui-même,  affilié  de  l«»n  fils,  Louis 
Dauphin , de  pluficurs  Princes  du  Sang  & des  plus 
grands  Seigneurs,  tant  Eccléiiaftiques  que  Séculiers. 
Le  lape  Eugene  IV.  & les  Pcrcs  du  Concile  de 
»alc  y envoyèrent  leurs  Légats.  On  y drella  la  céle- 
ri rugmau  jue  San&um  t ûc  ce  fut  pour  remédier 
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aux  abus  qui  fe  commettoient  dans  les  éleétions 
des  Evêques.  Le  Clergé  de  France  avoit  déjà  en- 
voyé des  Mémoires  au  Concile  de  Bâle.  Pour  ré- 
pondre à ces  Mémoires , les  Peres  de  ce  Concile 
envoyèrent  au  Roi  de  France  pluficurs  Décrets  qui 
tendoient  au  rétabliffement  de  la  liberté  de  l'Egliie 
dans  les  éleétions , & le  prièrent  de  les  faire  rece- 
voir dans  fon  Royaume.  Ces  Décrets  font  la  bafe 
de  la  Pragmatique  qui  contient  vingt-trois  articles. 
Par  cette  pièce  dont  on  a fait  dans  la  fuite  les  plus 
grands  ufages , l’Eglife  gallicane  acquit  de  nouveaux 
droits  pour  la  Collation  des  Bénéfices  & pour  le 
Jugement  des  Caufeseccléfiaftiques  dans  le  Royaume. 
La  Pragmatique  fut  obfcrvée  en  France  jufqu’au 
Concordat  qui  la  fupprima  dans  fa  meilleure  partie. 
Voyez  Pirhou  , rom.  2.  lib.  de  l' Eglife  gallicane  ; 
Dargentrd , Col.  Jud.  de  Nov.  Error.  rom.  2.p.  452. 

Lefepticme  , l’an  1528. , le  28.  Mars,  tenu  par 
François  de  Tournon  , Archevêque  de  Bourges, 
& enfuitc  Cardinal , de  fes  Suffragants , contre  les 
erreurs  de  Luther  , & pour  la  réformation  des 
moeurs.  Ce  Concile  avoit  encore  un  autre  objet  : 
c’étoit  de  fatisfairc  le  Roi  François  I. , qui  deman- 
doit  qu’on  imposât  pour  deux  ans  , lur  tout  le 
Cierge  féculier  & régulier , quatre  Décimes  "pour 
payer  la  rançon  de  les  deux  fils  , alors  retenus  en 
otage  à Madrid.  Ce  qui  fut  accordé , mais  fans  pré- 
judice des  Immunités  cccléfiaftiqucs  , & attendu  la 
ncccffité  de  ce  cas  particulier.  Ce  Concile  fit  vingt- 
trois  Décrets  , dont  les  cinq  premiers  regardent  l’hé- 
réfie  de  Luther,  & les  autres  ont  rapport  à la  difei- 
pline.  On  y exhorta  les  Curés  à inftruirc  leurs  Pa- 
roifliens.  Er,  afin  de  donner  plus  de  temps  à l’inf- 
truétion  , il  y eft  dit  qu’ils  abrégeront  les  prières 
qu’on  fait  au  Prône  , & fupprimeront  tout  ce  qui 
n’cft  pas  néceffaire.  On  affcmblcra  les  Conciles  pro- 
vinciaux tous  les  trois  ans , conformément  au  Decret 
du  Concile  de  Couftance.  Les  Evcques  feront  cha- 
que année  la  vifite  de  leur  Diocele  , parce  qu’ils 
doivent  prendre  foin  desbrebisqui  leur  font  confiées. 
On  obfervera  le  Reglement  du  même  Concile  & 
de  la  Pragmatique  Sandion , touchant  la  réfidcnce 
des  Chanoines  « des  autres  Miniftrcs , ik  la  Pfal- 
modic  qui  doit  fe  faire  lentement  & avec  les  paufes 
néceil'aires.  Les  Curés  expliqueront  les  Comman- 
dements de  Dieu  , l’Evangile  & quelque  chofe  de 
l’Epitre  du  jour.  Les  Pafteurs  doivent  défendre  à 
leurs  Pénitents  de  révéler  les  pénitences  qui  leur 
auront  été  impofées  ; & les  Pafteurs  ne  doivent 
point  découvrir  ce  qui  leur  a été  dit  en  confeflion  , 
ni  les  pénitences  qu’ils  auront  impofées.  On  n’éri- 
gera point  de  Contrairie  fans  avoir  le  confentcment 
de  l’Ordinaire.  Il  dépendra  des  Evcques  de  diminuer 
le  nombre  des  fêtes  , autant  qu’ils  le  jugeront  à 
propos.  Les  Evêques  n’accorderont  point  de  dimi£ 
foires  à ceux  qui  doivent  être  promus  aux  Ordres  , 
qu’ils  ne  les  aient  auparavant  examinés  & trouves 
capables.  Ils  ne  feront  accordés  qu’à  ceux  qui  au- 
ront un  Bénéfice  ou  un  titre  patrimonial.  On  défen- 
dra aux  Religieufcs  de  fortir  de  leur  Monaftcre. 
Le  Concile  fit  enfuitc  des  Décrets  fur  la  Jurifdiaion 
& la  Liberté  des  Eccléfiaftiques.  Le  premier  cit  lur 
les  monitoircs  , le  deuxieme  fur  la  rcfidencc  tics 
Curés  : on  ne  pourra  leur  accorder  aucune  difcenfe 
à ce  fujet  qu’avec  pleine  connoiffancc  de  caufe.  Le 
troifiemc  ordonne  que  les  Cimetières  feront  clos  & 
fermés.  Enfin  on  régla  la  Décime  que  le  Roi  Fran- 
çois I.  demandoit.  , , 

L’Üniverfité  de  Bourges  eft  un  des  Plus  beaux  or- 
nements de  la  ville  de  ce  nom  , & c’cft  auffi  un  des 
plus  utiles  , à caufe  du  grand  nombre  d’ Etudiants  qut 
viennent  de  toute  part  à Bourges  pour  y prendre 
des  Leçons  fous  les  habiles  Proleffcurs  dont  elt  tou- 
jours pourvue  l’Umverfité  de  cette  ville.  MelHeurs  de 
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Sainte-Marthe  aflurcnt  que  cette  Univeffité  a été 
établie  par  le  Roi  Saint-Louis  ; elle  ferait  par  confé- 
raient une  des  plus  anciennes  du  Royaume.  Ce  qu’il 
y a de  plus  certain  , c’cft  qu’elle  fut  rétablie  par 
Lettres-Patentes  du  Roi  Louis  XI. , datées  du  mois 
de  Décembre  1 46  $.  C’eft  en  vertu  de  ces  Lettres-Pa- 
tentes & des  Bulles  du  Pape  Paul  II.  de  l’an  1 464. , 
que  les  Re&eur,  Dcx'Yeurs  de  Régents  de  toutes  les  Fa- 
cultés furent  inftallcs&  mis  en  poflêffion  avec  beau- 
coup de  cérémonie  , le  9.  Mars  1466.  L’Univerfité 
dont  il  eft  queftion , eft  compofée  de  quatre  Facul- 
tés. Celle  de  Théologie  fut  fondée  au  College  des  Jé- 
fuites  parle  Prince  de  Condé,  en  i6«$.i  deces  Pcres 
y remplirent  ( en  1 762.  ) lcst quatre  Chaires  de  Pro- 
fefleurs  en  ladite  Faculté.  Par  contrat  du  id.Ofto- 
bre  1627. , le  Prince  de  Condé  donna  quatre  mille  li- 
vres de  rente  pour  l’entretien  de  ces  quatre  Profef- 
feurs  ; & pour  ic  payement  de  cette  fomme  , il  Initia 
aux  Jéfuitcs  b Seigneurie  de  Surin  , les  Prieurés 
d’Yvemaultôt  de  Mere , avec  plufieurs  autres  Terres 
& Droits  , outre  une  fomme  de  douze  mille  livres  en 
deniers  , qui  fut  payée  une  feule  fois  , aux  charges 
exprimées  dans  ledit  contrat.  La  Faculté  de  Droit 
cft  compofée  de  quatre  Profefléurs  & de  douze  Doc- 
teurs agrégés.  Les  quatre  Profefléurs  de  Droit  parta- 
gent entr’eux  les  émoluments  qui  proviennent  des 
degrés  qu’on  accorde  aux  Ecoliers  ; & outre  cette 
répartition  , qui  eft  ordinairement  d’environ  quinze 
cens  livres  pour  chacun  , les  deux  plus  anciens  ont 
une  penfion  fur  les  deniers  communs  de  la  ville.  La 
penfion  dn  Doyen  des  Profefléurs  eft  de  huit  cens  li- 
vres ,&  celle  du  fécond  de  cinq  cens  livres.  Cette  Fa- 
culté a toujours  été  regardée  comme  l’une  de  plus  fa- 
meufesde  l'Europe  ; & certainement  il  n’y  en  a au- 
cune qui  ait  eu  un  fi  grand  nombre  de  Profefléurs  cé- 
lèbres. Decius  , Aidât  , Rebuffe  , Baro  , Duaren  , 
Doneau  , Hotoman  , Baudouin  , Le  Comte  , Cujas  , 
Bagueau  , Bcngi  , Merille  , PinJJùn  , & Pierre  de  la 
Chapelle , père  de  M.  de  la  Chapelle  de  l’Académie 
fram,oife  , font  les  Profefléurs  qui  ont  le  plus  illuftré 
la  Faculté  de  Droit  de  Bourges  , de  qui  lui  ont  ac- 
quis une  réputation  qui  y attire  en  temps  de  paix  des 
Ecoliers  non-feulement  de  toutes  les  Provinces  du 
Royaume, maisencore de  toutes  les  parties  d’Alleina- 
gne  -,  d’Angleterre  , de  Suède , de  Dannemarek  , dcc. 
C’eft  cette  célébrité  de  la  Faculté  de  Droit  de 
PUniverfite  de  Bourges  qui  a engagé  dans  tous  les 
temps , un  grand  nombre  de  Sçavants  du  premier  or- 
dre à y venir  prendre  des  Degrés.  Parmi  ces  Sça- 
vants  , b reconnoillancc  autant  que  le  devoir  nous 
oblige  de  nommer  le  Tréfident  Claude  d’Expilly , un 
de  nos  ayeux  , le  même  que  le  Roi  Louis  XIII. 
honora  de  la  réponfe  qui  luit  , & dont  la  minute 
exifte  dans  les  Archives  du  Département  des  Affaires 
étrangères  : « Moniteur  d 'kifilty  , j’ai  vu  votre 
«Lettre  du  15.  du  mois  patte  , de  entendu  particu- 
«ticuliérement  par  le  Sieur  du  Hallicr  h fon  retour 
«près  de  moi  , comme  enfuite  des  ordres  que  j’a- 
«vois  donnés  à mon  Confeil  fouverain  de  Savoye  , 
«vous  & les  aurrcsOfficiers  d’icelui,  vous  êtes  retirés 
«dudit  pays  : & fçaehant  les  bons  de  fideles  fervices 
«que  vous  de  eux  , tous  cnfcmble  , m’avez  rendus 
«dans  les  charges  que  je  vous  avois  commîtes , de 
«vous  particuliérement  en  celle  de  Preüdent  audit 
«Confeil , la  candeur  de  intégrité  avec  laquelle  vous 
«avez  rendu  fous  mon  autorité  la  juttice  à ceux  du- 
«dit  pays  pendant  tout  le  temps  quevou»  y avez  éré  : 
«j’ai  bien  voulu  vous  faire  cette  Lettre  , pour 
«vous  témoigner  la  fatisf.icYion  de  le  contentement 
«qui  m’en  demeure  , qui  eft  tel  qu’il  ne  s’y  peut  rien 
«ajouter.  Ce  que  je  délire  que  vous  fafliez  entendre 
«auxdits  Officiers  de  ma  part  , vous  aflurant  en 
«votre  particulier,  que  j’aurai  à (ingulier  plaiGr  de 
«rcconnoître  vos  fervices  en  la  perfonue  de  vous  ou 
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«tics  vôtres , lorfqu’il  fepréfentera  quelque  bon  Sujet. 
«Sur  ce , je  prie  Dieu,  M.  d’Expt'Wy , qu’il  vous  ait  en 
«fa  fainte  garde.  Ecrit  h Saint-Germain-en-Laye  , le 
«fixieme  jour  de  Juillet  16}  1.  Signé , LOUIS  ; {y 
«au  bast  BouTiu.tR».  Claude  A'Expilly  n’avoitpas 
encore  $0.  ans  quand  il  fe  fit  recevoirOoftcur  à Bour- 
ges , de  le  célébré  Cujas  étonné  de  fon  Ravoir  lui  don- 
na les  plus  grands  éloges.  II  avoit  appris  le  Droit  à 
Padoue  , de  il  s’étoit  lié  en  cette  ville  d’amitié  avec 
Tornicl,  Pancirola , de  lesautres  fçavans  hommes  d’I- 
talie. Dans  la  fuite  Claude  A'Expilly  devint  fuceeffi- 
vement  Avocat  général , Procureur  général  de  Préfi- 
deut  au  Parlement  de  Dauphiné.  Les  Rois  Henri  IV. 
de  Louis  XI II.  le  chargèrent  de  diverfes  affaires  im- 
portantes , de  il  eut  le  bonheur  de  s’en  acquitter  à la 
fatisfaétion  de  ces  Souverains.  Ami  de  là  patrie  de 
paffionné  pour  la  Pcrfonne  facrée  autant  que  pour  la 
gloire  de  fes  Maîtres , le  Préfixent  A'Expilly  nous  a 
Taille  des  exemples  qui  réglèrent  dans  tous  les  temps 
notre  conduite  , de  qui  foutiendront  nos  fentiments 
jufqu’au  dernier  inftant  de  notre  vie. 

Nous  n’avons  rien  à dire  de  particulier  de  la  Fa» 
culte  de  Médecine, non-plus  que  de  celle  des  Arts, 
finon  que  cette  demiere  eft  entre  les  mains  des  Jé- 
fuites  , ainii  que  la  Faculté  de  Théologie.  Le  Colle- 
ge de  ces  Peres  eft  un  des  plus  beaux  de  des  plus 
vaftes  du  Royaume.  Us  furent  appelles  & fondés  h 
Bourges  en  1 S7S-  Par  Jeaa  Niquet  , Abbé  de  St. 
"Gildas,  qui  leur  fit  des  donations  très-confidérables. 
Pour  rendre  cet  établiflement  plus  commode  de  plus 
gracieux  , on  unit  la  maifon  de  le  jardin  que  heur 
Niquet  avoit  donnés  en  leur  faveur  , au  College  de 
Sainte-Marie  que  Jeanne  de  France , Duchetle  de 
Berry  , avoit  fondé  le  10.  Janvier  1504. , de  de  ces 
deux  fondations  on  n'en  fit  qu’une.  Dans  la  fuite  , 
ce  College  fut  encore  aggrandi  par  la  jonélion  de 
l’ancien  Hotél-de-Vil]c , de  par  la  concelfion  d’une 
rue  qui  féparoit  ces  deux  édifices.  M.  le  Prince  de 
Condé  , le  meme  qui  fonda  les  quatre  Chaires  de 
Théologie,  contribua  aulfi confidérablement  à l’am- 
pliation du  College  dont  il  cft  quellion. 

Le  Redleur  de  l’Univerfité  de  Bourges  cft  le  Chef 
de  cette  Académie  , de  on  l’élit  de  trois  en  trois 
mois.  Les  autres  Officiers  font  le  Chancelier  , qui 
l’eft  aulfi  de  l’Eglifc  cathédrale  , les  deux  Confcr- 
vatcurs  des  Privilèges  royaux  de  apoltoliques  , 
l’Avocat  de  le  Procureur  général , le  Scribe  ou  Se- 
crétaire , le  Receveur  , les  Bedeaux  , dec.  1 ous  ces 
Officiers  jouillcnt  des  mêmes  droits  , privilèges  , 
frauclnfes  de  immunités  , que  ceux  de  î’Univerfitc 
de  Paris. 

Avec  autant  de  fccours  qu’en  ont  les  habitants 
de  la  ville  de  Bourges  , doués  d’ailleurs  naturelle- 
ment des  plus  heureufes  difpofitions  , il  n’eft  pas 
furprenant  que  cette  ville  ait  été  fécondé  dans  tous 
les  temps  en  perfonnes  illuftres  : leur  nombre  eft 
trop  conlidérable  pour  que  nous  puillions  les  faire 
tous  connoitre  dans  notre  Ouvrage  ; il  nous  lutfira 
de  nommer  les  P.  P.  Bourdaloue,  Jofcph  d’Orléans, 
Labbc  , tous  trois  Jcfuites  , de  Agard  Defchamps. 

Louis  Bourdaloue  , l’un  des  plus  célèbres  Prédi- 
cateurs de  l’un  des  plus  fijavans  hommes  que  la 
France  ait  produits , naquit  à Bourses  le  20.  Aoflt 
1 6 32. , de  mourut  à Paris  le  13.  Mai  1704. , à 72. 
ans.  « Il  avoit  un  génie  grand  de  élevé  , un  cfprit 
»vif  de  pénétrant , une  connoiflance  esaéle  de  tout 
«ce  qu’il  devoit  fçavoir.  Jamais  Prédicateur  ne 
«donna  à fesdifeours  plus  de  majefté,  de  nobleflc, 
«de force,  de  grandeur.  Tous  fes  fermons  font  une 
«fuite  , un  enchaînement  continuel  de  preuves  de 
«de  raifonnements  folides  , qui  convainquent  l’ef. 
«prit , raviflent  le  confentcment  , de  rendent  la  rc- 
uligion  refpeftable  aux  impies  memes  & aux  libertins. 

LePcrc  Pierre-Jofcph  d 'Orléans  naquit  à Bourges 
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le  6.  Novembre  1641.  Il  entra  chez  les  Jcfuitcs  , & 
s’y  diftingua  par  Tes  talents  pour  écrire  l’Hiftoire. 
11  mourut  à Paris  le  ji.  Mars  1698.,  à 57.  ans. 

Philippe  Labbe  naquit  à Bourges  le  10.  Juillet 
1607.  U enfcigna  les  Humanités , la  Philofophie  & 
la  Théologie  avec  réputation  , & fut  l’un  des  plus 
laborieux  Ecrivains  de  fon  temps.  Il  fe  fit  cftimer  des 
Sçavants  par  fa  douceur , par  fa  politeffc  & par  fes 
ouvrages.  11  mourut  à Paris  le  25.  Mars  1667.,  à 
60.  ans.  On  a de  lui  un  grand  nombre  d’ouvrages  , 
dont  le  plus  confidérable  eft  une  nouvelle  Collection 
des  Conciles  en  17.  Volumes  in-folio.  I.c  Pcre 
Labbe  faifoit  imprimer  le  onzième  quand  il  mourut. 
Le  Pere  CoJJart , fon  confrère  , acheva  cette  Collec- 
tion , qui  cft  rrès-eftiméc.  Les  Sçavants  qui  aiment 
à décider  , difent  que  le  Pcre  Labbe  étott  extrême - 
ment  laborieux  , un  yeu  plagiaire  & médiocre  critique. 
Selon  l’Auteur  des  Mélanges  d’Hiftoire  & de  Litté- 
rature , donnés  au  public  fous  le  nom  de  Vigneul- 
Marvillc  , le  Pere  Labbe  étoit  un  plagiaire  plus 
coupable  que  beaucoup  d’autres  ; car  ce  n' ci  oit  yat 
par  néccjfité  qu'il  détroujfoit  les  Sf avants  , mais  par 
amufement.  U eut  de  grandes  prifes  avec  Sanfon  «5c 
avec  quelques  autres  Ecrivains  ; ce  qui  a fait  que 
Bayle  l'a  appellé  un  grand  Gladiateur  de  plume. 

Nous  avons  dit  dans  le  cours  de  cet  article  que 
les  habitants  de  Bourges  ne  font  à proprement  parler 
d’autre  commerce  , que  celui  qui  leur  cft  abfolu- 
roeut  necelTairc.  Mais  cela  n’empêche  pas  qu’il  n’y 
ait  tant  dans  la  ville  de  Bourges  , que  dans  les  lieux 
voilins , ainfi  que  dans  plufieurs  qui  font  répandus 
dans  l’fcle&ion  de  ce  nom  , un  affez  bon  nombre  de 
manufactures  de  toiles  * d’étoffes  de  laine.  Pour 
faciliter  la  vente  de  ces  denrecs  , ainfi  que  de  beau- 
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coup  d'antres  que  produit  le  pty,  , ft  a élé  ^ 
dans  la  ville  de  Bourges  uu  grand  nombre  de  foires- 
les  plus  confidmblc  font  celles  nui  fe  tiennent  U 
a,.  Juin  , le  lendemain  des  Morr’s , l T™ £ 
S.  S.  innocents  : cette  dermere  dure  quinte  jours 
«telle  fe  lient  dans  la  falle  du  Palais -Veft  eL  petit' 
une  efpece  de  fotre  Saint-Germain.  Le,  aune,  folr„ 
de  Bourges  font  celles  des  Cendres,  de  Saiot-La  JJT 
de  Saint- Aouftnllet , de  Saint-Laurent  de  Sain,  ' 
Barthélemy  , de  Saint-Martin  «t  de  Saint-UrGn 
Pont  ce  qui  concerne  le  Gouvernement  civil  de 
la  ville  de  Bourges  , l/oycx  Berry  Provinre  . & . 
cet  article  ajoutez  qu’il  y a à Bourges  une  Jurifdic- 
non  des  Eaux  & Forêts  , qui  connoi,  des  délit, 
commis  dans  les  forets  du  Roi  ; un  Grenier  ï kl 
«c  une  Junfdiaion  confulairc.  Cette  demicre  JurifJ 
diction  fut  établie  par  Lettres  - Patentes  dn  Roi 
Charles  IX.  , datées  du  mois  d’Aoflr  de  l'an  1564. 
Elle  eft  compofec  d'un  Prévôt . Juge  & de  deux 
Connais  qui  font  élu,  tous  les  ans  par  l'aflimblée 
des  Marchands. 


La  Généralité*  Intendance  de  Bourges  comprend 
non-feulement  toute  la  Province  de  Berry  mais 
encore  une  partie  du  Bourbonnois  * du  Nivernois  ; 
& outre  cela  , elle  s’étend  en  Poitou  , dans  la  Mar- 
che en  Touraine  & dans  l’Ürléanois.  Elle  eft  bornée 
au  N.  par  la  Généralité  d’Orléans , au  S.  & à l’E. 
par  ceUc  de  Moulins, au  S O.  parcelle  de  Limoges , 
& a 1 O.  par  celles  de  Poitiers  & de  Tours.  Elle  eft 
mucc  entre  le  1 8e.  degré  20.  minutes  & le  20.  degré 
$3.  minutes  de  longitude  , & entre  le  46c.  degré 
i$*  minutes  * Je  47c.  degré  43.  minutes  de  latitude. 
Elle  a 3 j.  lieues  de  longueur  fur  30.  de  largeur  ; ce 
qui  peut  être  évalué  à 730.  lieues  quarrées. 


DIVISION  ET  DÉNOMBREMENT  DE  LA  GÉNÉRALITÉ  DE  BOURGES. 
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j-n^?rt’rt“5  ’ q“‘1nl1  ^'.T'vf'iricrs  de  France  forer 
diltribues  en  quatre  Généralités  , fçavoir  de  / •• 
gtc-d'Oe, de  L.wgec-d'O^.d'OetreJcjmc's  n„e 
& de  NormjaJu  ; celle  de  Langui.VOjy  fuc  établi. 
.1  Bourges  en  t-ijo.  , «t  par  confisquent  c'elt  un- 
des  plu,  anciennes  dn  Royaume.  Cette  Général,,, 
eomprenot,  alors  le  llerrj  , le  Bourbonnois  , i, 
Marche  , 1 Auvergne  l'Orléanois  «t  le  Lima, .fin 
Nos  Rois  ayant  établi  depuis  de  nouvelles  Généra 
il  , ,1  fe  lit  des  démembrement,  des  anciennes 
Cependant  maigre  ces  démembrements , la  Généra, 
p <lc  B“"ges  eft  encore  une  des  plu,  étendues  d, 
ÈSZ7  Vf  i S“  ■»“« ‘-avons  déjà  fai.  connoitre 
.flc,a,om  .feraient  la  Généralité  de 

Celle  o r ,,U  fe"-'0' “mprifes  dans  le  Berry. 
dédcQuo»,,  s'étend  en  Touraine  «t  dans 

K“î““0"rr  -f-OHéanoi,  t 

BciVlcar  T a prt-'fquc  toute  entierc  hors  du 
partie  de  ParniT-  Coml,‘>^v  l'our  ,a  Fins  grande 
ments  de  Poitou^d^1!1  ‘Jj-F^eot  des  Gouverne- 
iouou  , de  la  Marche  ûc  de  Limoufin  ; 


celle  de  Saint-  Amand  eft  foute  entière  dans  le  Bour- 
bonnois : & celle  de  la  Charité  eft  plus  de  moitié 
dans  le  Nivernois  , l’Auxerrois  & le  Gâtinois. 

Le  Bureau  des  Finances  de  Bourges  cft  compofc 
de  vingt-cinq  Tréforiers  de  France  , de  deux  Avo- 
cats , de  deux  Procureurs  du  Roi  , &c.  Les  concef- 
tations  fur  le  faitdu  Domaine  font  portées  au  Bureau 
de  ces  Tréforiers  & jugées  par  eux  , lorfque  la  rede- 
vance eft  contcftéc  : c’eft  le  feul  cas  où  la  Juftice 
contentieufe  appartienne  à ce  Tribunal.  Mais  lorf- 
qu’il  s’agit  de  pourfuites  pour  le  payement , elles  fe 
font  devant  les  Juges  ordinaires.  La  foi  & hommage 
des  Terres  titrées  fe  rend  à la  Chambre  des  Comptes 
de  Paris  , & au  Bureau  de  Bourges  quand  les  Terres 
ne  font  pas  titrées.  Mais  dans  l’un  & l’autre  cas  , 
les  profits  font  payés  aux  Engagiftes.  Au  refte  , le 
Domaine  du  Roi  dans  cette  Généralité  cft  prefque 
tout  engagé  , & il  ne  refte  à Sa  Majcfté  que  quel- 
ques forêts  , dont  les  coupes  réglées  produifent 
annuellement  environ  fix  mille  livres. 

Dans  la  Généralité  dont  il  cft  queftion  , l’ordre 
pour  l’impofition  de  la  Taille  eft  entièrement  con- 
forme 
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non-fculcmsnt  le  plu,  conlîderable  de  l’Eleftion  , 
mais  d l’eli  egalement  de  toute  la  Proeince  de  Berry  ’ 
comme  nous  l'avons  remarqué  fous  ce  mot.  Son 
ntmte  confifte  dans  la  multiplication  de  l’efpcce 
dans  le  produit  des  laines,  & dans  l'engrais  des’ 
terres.  De  la  multiplication  de  l’efpece  vient  cette 
prodigieufe  quantité  de  mourons  engraiffés,  qu’on 
voie  aux  foires  de  la  Province  & à celles  des  Pro- 
vinces voilines  , depuis  le  mois  de  Mai  jufqu’au  mois 
de  Septembre , de  qui  font  achetés  par  des  Marchands 
qui  les  coiiduifcnt  à Paris.  Les  laines  fervent  aux 
manufactures  delà  Province, & le  furplus  eft  vendu 
a des  Marchands  d’autres  Provinces  du  Royaume. 
Outre  le  commerce  de  bled  , de  vin  & de  bétail 
il  fe  fait  auffi  dans  l’Elcélion  de  Bourges  un  très- 
bon  commerce  de  chanvre  : cette  denrée  y eft  très- 
abondante  & de  très-bonne  qualité  ; on  eftime  qu’an- 
nee  commune  il  s’en  vend  pour  la  fomme  de  cinq 
cens  mille  livres  ou  environ. 
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forme  à ce  qui  s’obferve  dans  les  autres  Généralités 
du  Royaume  ,qui  y font  fujettes  , & qui  font  des 
pays  d Eleéhons.  Mais  il  n’cft  pointd’ufage  dans  celle- 
ci  qu  il  intervienne  aucun  Trcforier  de  France  à la 
Particuliei-e  qui  eft  réglée  par  l’Intendant , 
afiilte  des  Officiers  de  chaque  Elcélion  & des  Re- 
ceveurs generaux  & particuliers. 

Pour  les  Gabelles  , les  Fermiers  généraux  ont  un 
JUirecteur  general  dans  la  Province  , un  Receveur 
, un  Contrôleur  en  chaque  Grenier.  On  compte 
u ° %„£e.Gén'raUté  douze  Greniers  à feL  Le  nom- 
5**°  rnC1CrS  de  CCS  Greniers  eft  par-tout  le  même  , 
û£  comme  en  un  Préfident , deux  Contrôleurs,  deux 
Grenetiers  , un  Procureur  du  Roi  & un  Greffier. 

Parmi  les  douze  Greniers  à fel  de  la  Généralité  , 
il  y en  a quatre  qui  font  d’impôt  , parce  que  les' 
raroilles  qui  y refTortUTent  , font  limitrophes  du 
pays  redune  des  Gabelles.  L’impôt  eft  fixé  par  la 
œmmiflion  du  Confeil,  fignée  en  commandement 
, . ,c  uc  du  grand  Sceau  comme  celle  qui  eft  ex- 
pédiée pour  les  Tailles.  Les  quatre  Greniers  d’impôt  DÉNOMBREMENT  DE  L'ELECTION 
lont  ceux  d Ifloudun  , de  Buzau<,ois  , de  la  Châtre 
« d’Argenton.  L’Eledion  du  Blanc  eft  fituée  pref- 
que  toute  entière  dans  le  pays  rédimé  des  Gabelles  , 

Oc  Je  commerce  du  fel  s’y  fait  en  toute  liberté  aux 
marches  des  lieux  & ParoilTes  de  l’Elcftion.  Dès 
rannee  1690.  la  vente  du  fel  pour  les  Greniers 
libres  de  la  Généralité  montoic  à trois  cens  trois 
inuids  dix  feptiers  & un  minot , qui  produiraient  la 
fomme  de  fix  cens  cinquante  - fix  mille  trois  cens 
quarantc-unc  livres  ; & l'impôt  de  cent  dix  muids  , 
dix  feptiers  <k  deux  minots  , à raifon  de  quatorze 
personnes  pour  chaque  minot , produisit  la  fomme 
de  deux  cens  vingt-troismillecinq  cens  trente-quatre 
livres.  Total  879.  mille  875.  livres.  Depuis  ce  temps 
le  produit  des  Gabelles  s’ell  foutenu  à-peu-prcs  fur 
le  même  pied  , dîc  il  en  a été  de  meme  des  autres 
charges  qui  font  établies  dans  la  Généralité  de 
Bourges.  Le  dénombrement  qui  fuit  , fera  con- 
noitre  quelle  eft  la  nature  & quel  cil  le  produit  de 
ces  charges. 
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I/Elcftion  de  Bourges , confidérée  comme  Dif- 
trift  particulier  de  la  Généralité  de  ce  nom  , com- 
prend prclque  toute  la  partie  de  la  Province  de 
Berry  qui  s’étend  entre  le  Cher  <3c  la  Loire  , Ce 
où  l’on  compte  cent  quatre-vingt-deux  Parente ■;  ou 
Communautés  & feize  mille  906.  feux.  Les  habi- 
tants de  cette  Eleékion  font  un  petit  commerce  de 
bled  par  le  moyen  de  la  Loire.  Mais  ce  commerce 
eft  peu  de  chofe  en  comparaifon  de  celui  des  vins 
de  Sancerre  Ce  des  environs , que  l’on  tranfporte  à 
Pans  par  la  Loire  Ce  enfuite  par  le  Canal  de  Briare  , 
qui  communique  avec  ce  fleuve  & avec  la  Seine. 
Cependant , quelque  confidérable  que  foit  cette 
fécondé  branche  de  commerce  , elle  n’cft  pas  à 
beaucoup  près  comparable  au  commerce  de  bétail 
qui  fe  lait  dans  l’Eleétion  de  Bourges.  Outre  les 
bœufs  qu’on  y engraiflè  , Ce  qui  font  enfuite  con- 
duits à Paris  , on  y nourrit  aufli  une  quantité 
prodigieufe  de  bèccs  à laine.  Ce  commerce  eft 
Tome  /. 
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BOUP.GET  Clc),  bourg  , dans  Hfle-de-France , 
Diocefe  , Parlement,  Intendance  fit  Election  de 
paris.  On  y compte  S 9*  feux.  Ce  bourg  cft  fitué  fur 
Ja  petite  rivière  de  Molcret , fur  la  route  de  Paris 
à Scnlis  , à 2. 1.  N.  E.  de  la  première  de  ces  villes. 

BOURGET  ( 'e  ) , en  Provence  , Dioccfc  de 
Sifiercm  , Parlement  fit  Intendance  d’Aix  , Vigucrie 
& Recette  de  Forcalquicr.  On  y compte  feulement 
un  tiers  de  feu  de  cadaftre. 

BOURGET  ( le  ) , en  Franche-Comté  , Dioccfe, 
Parlement  fit  Intendance  de  Bcfunçon , Bailliage  de 
Recette  d’Orgelct.  Un  y compte  17.  feux. 

BOURG  El  ( le  ) ù Bagarry  , en  Provence, 
Diôcefe  de  Scnès  , Parlement  & Intendance  d’Aix, 
Viguerie  & Recette  de  Cailcllane.  On  y compte 
feulement  un  demi-feu  de  cadallre.  Cette  Commu- 
nauté cil  à 2.  I.  S.  de  Cailcllane. 

BOUKGEU1L  ou  Bourgucuil  , en  Bourgogne, 
Dioccfc  de  Clûlons  , Bailliage  , Eleftion  & Re- 
cette de  Mâcon  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Dijon.  On  y compte  feulement  6.  feux. 

BOURGEY  , Prieuré  de  douze  cens  livres  de  re- 
venu , dans  le  Dioccfe  de  Beauvais  , au  Gouverne- 
ment général  de  l’Hle-de-Francc. 

BOURG EZ  , petit  pays  ( dont  In  ville  de  Bourg 
elt  le  chef-lieu  ) , en  Guyenne  ; iiiué  à la  droite  de 
la  Garonne  fit  de  la  Dordogne.  Ce  pays  a quatre 
lieues  de  longueur  fur  trois  de  largeur  -,  ce  qui  peut 
être  évalue  à 9.  lieues  quarrées.  La  terre  y efl  fer- 
tile en  vins  , en  bleds  Ci  en  pâturages  : ces  diverfes 
denrées  y fout  excellentes.  Le  vin  fur-tout  du 
Bourgcz  eil  fort  eftime  , fit  il  s’en  fait  une  confom- 
mation  confidérable  pour  les  pays  etrangers. 

BOURGHELL.E  , dans  la  Flandre  Walonne  , 
Dioccfe  de  Tournay  , Parlement  de  Douay  , Inten- 
dance , Subdélégation  Ce  Recette  de  Lille.  On  y 
compte  33.  feux. 

BOURGIGN0N  , en  Bourgogne.  Voye\  Bour- 
guignon. 

BOURG  MOYEN  , Abbaye  d’Hommcs  , de  l’Or- 
dre de  St.  Auguftin , de  la  Congrégation  de  France. 
Cette  Abbaye  cil  limée  dans  la  ville  de  Blois  : Voye\ 
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BOURGNEUF , bourg , au  pays  d’Aunis , Dio^ 
cefe  , Intendance  Ce  Eleftion  de  la  Rochelle , Par- 
lement de  Paris.  On  y compte  141.  feux.  Ce  bourg 
efl  à une  lieue  fie  trois  quarts  E.  de  la  Rochelle.  U 
y a à Bourgneuf  une  Commander»  de  l’Ordre  de 
Malte  , de  la  Langue  de  France  & du  Grand-Prieuré 
d’Aquitaine.  Cette  Commander»  vaut  SS00.  liv.  de 
rente  au  Sujet  qui  en  eft  pourvu. 

BOURGNEUF  , en  Bourgogne , Dioccfc  , Bail- 
liage Ci  Recette  de  Châlon , Parlement  Ci  Intendance 
de  Dijon.  On  y compte  50.  feux. 

BOURGNEUF , en  Berry , Diocefe  fit  Intendance 
de  Bourges  , Parlement  de  Paris  , Eleftion  de  Châ- 
tcauroux.  On  y compte  17.  feux. 

BOURGNEUF  , ville  , en  Bretagne , Dioccfc  & 
Recette  de  Nantes  , Parlement  Ci  Intendance  de 
Rennes.  On  n’y  compte  point  de  feux  d’affooage- 
ment , mais  feulement  480.  maifons.  Cette  ville  eft 
fituée  fur  l’Océan , à 4.  I.  S.  E.  de  l’embouchure 
de  la  Loire , Ce  7.  fit  demie  S.  O.  de  Nantes.  Long. 
IÇ.  38.  11.  lat.  47.  2.  a8. 11  y aà  Bourgneuf  un  petit 
port  de  mer  , d’où  , en  temps  de  paix  , il  part  fou- 
vent  des  Bâtiments  pour  les  ifles  de  l’Amérique  fit 
pour  la  pêche  de  la  morue.  Ce  port  ell  d’ailleurs 
fort  fréquenté  des  Hollandois  fie  des  autres  Nations 
du  Nord  , qui  y viennent  charger  du  fel.  Aux  envi- 
rons de  Bourgneuf  il  y a des  marais  falans , oui 
rendent  jufqu’à  feize  ou  dix-fept  mille  muids  de  Ici. 
La  Ferme  géne'rale  des  Gabelles  prend  une  partie 
de  ce  fel  , Ci  le  refle  ell  vendu  aux  étrangers.  La 
baye  de  Bourgancufeft  d’une  allez  grande  étendue  , 
fie  elle  eft  d’ailleurs  très-fure  : cette  baye  ell  bordée 
de  villages , au  nombre  de  neuf  , fit  tous  ces  village# 
font  très-peuplés , principalement  de  matelots. 

BOURGN1AC  , en  Périgord  , Dioccfe  fit  Elec- 
tion de  Périgueux  , Parlement  fie  Intendance  de 
Bordeaux.  On  y compte  joo.  feux.  Cette  Paroiffe 
ell  â 5.  1.  fie  demie  S.  Ê.  de  Périgueux. 

BOURG  NON  ( le  ) , en  Bourbonnois  , Diocefe 
de  Bourges  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Moulins , Eleftion  de  Montlucon.  On  y compte 
8$.  feux.  Cette  Paroiflè  ell  muée  dans  un  pays 
rempli  de  bois  fie  abondant  en  bons  pâturages. 

BOURGNOU  ( le  ) , en  Rouerguc  , Diocefe  5c 
Eleftion  de  Rhodes , Parlement  de  Toulonfe,  In- 
tendance de  Montauban.  On  y compte  un  feu  fit  to. 
bcllugucs  de  feu. 

BÔURGNOUVEL  , Siège  royal  du  Prefîdial  du 
Mans  , dans  le  Maine  ; fit  dont  la  Juftice  royale 
rcllbrtit  à la  Séncchaulfifc  du  Mans  , fit  fiege  à 
Mayenne.  l/oyc\  Mayenne  fit  le  Mans. 

BOURGOGNE  , ancien  Royaume,  Burgundue 
Rcgnum.  On  diftinguedeux  Royaumes  de  Bourgogne. 
Le  premier  commença  vers  l’an  41  fit  finit  en  534* 
Ce  même  Royaume  fe  rétahtit  prefque  auffitfit  , 
mais  fous  une  nouvelle  race , qui  elt  celle  de  France  ; 
fit  il  continua  de  fubliftcr  jufques  vers  l’an  4U  “ 
fut  uni  avec  le  Royaume  de  Neuftrie  : Voyez  ce  mot. 
Le  fécond  Royaume  de  Bourgogne , que  l’on  nomme 
auffi  Royaume  de  Provence  ou  d'Arles , commença 
Pan  84  i , fit  fubfifla  fans  aucun  démembrement 
confidérable  jufqu’en  879*  <\ « B°zü']  l‘>  Çuc  ou 
Gouverneur  de  Provence  , fc  foulcva  fit  fe  ht  cou- 
ronner Roi  d’Arles  fit  de  la  Bourgogne  Cis-Juranc. 

Huit  ou  neuf  ans  après  l’établillement  du  Royaume 
de  la  Bourgogne  Cis-Jurane , il  fe  forma  un  nouveau 
Royaume  de  Bourgogne  , fit  ce  fut  celui  de  la  Bour- 
gogne Trans-Jurant.  Mais  bientôt  les  Rois  de  la 
Bourgogne  Trans-Juranc  forcèrent  ceux  de  la  Cis- 
Jurane  a leur  ccder  leurs  pofleffions  cn-dcça  des 
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plus  qu’un  feul  Royaume  de  Bourgogne  , gouverne 
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par  fcs  Rois  particuliers.  Ce  Royaume,  au  relie , doit 
ccrc  difttngue  du  Duché  de  Bourgogne,  quiobéiffoit 
aux  Rois  de  France , ainfi  que  nous  le  difons  fous 
ce  mot. 

t 

( Du  premier  Royaume  de  Bourgogne  ).  Les  Bour- 
guignons , peuple  originaire  d’Allemagne  , appelles 
dans  les  Gaules  par  les  Romains  mêmes  qui  fe 
trou  voient  obligés  d’oppofer  Barbares  à Barbares  , 
furent  placés  fur  les  bords  du  Rhin  , vers  l’an  413. 
( V oye^  Burchard  fur  l’année  413.  ).  De-là  ils  s’a- 
vancèrent vers  le  Midi , & fc  fixèrent  dans  les  Gaules 
vers  l’an  41s-,  du  confentement , à ce  qu’il  paroit , 
de  Confiance , Général  des  Armées  romaines. 

Gaudifelle  , fils  d’Athanaric  le  Wandale , eft  le 
Roi  ou  le  Chef  fous  lequel  les  Bourguignons  palliè- 
rent le  Rhin  & eutrerent  dans  les  Gaules. 

Gundahaire  , fils  de  Gaudifelle  , étendit  les  limi- 
tes du  nouvel  établiflement  des  Bourguignons  , «5c 
fonda  le  Royaume  de  ce  nom.  Il  defeendit  le  long 
du  Rhône  & pénétra  jufqu’cn  Provence  avec  une 
armée  nombreufe.  Mais  Ætius  , Gouverneur  des 
Gaules  pour  les  Romains,  le  vainquit  en  435.,  & 
bientôt  après  il  lui  donna  la  paix.  Loin  d’être  rebuté 
par  ce  mauvais  fucccs , Gundahaire  , animé  de  cet 
efprit  qui  diftingua  toujours  les  véritables  Conqué- 
rants , des  Aventuriers  , fqut  tirer  parti  de  fa  fitua- 
tion  de  de  celle  où  fc  trouvoient  alors  les  peuples 
des  Gaules  , prefque  abandonnés  des  Romains  , <5c 
opprimés  par  les  incurfions  des  Barbares  qui  fe  ré- 
pandoient  de  toutes  parts.  Aulfi  habile  politique 
que  grand  Capitaine  , Gundahaire  n’eut  pas  de  peine 
ù fc  concilier  l’aflcélion  des  peuples  dont  il  avoit 
déjà  mérité  l’eftime  par  fa  valeur.  Aidé  des  Natio- 
naux mêmes  autant  que  de  fes  propres  Soldats  qu’il 
avoit  ou  amenés  ou  fait  venir  d’Allemagne , il  remit 
bientôt  fur  pied  de  plus  nombreufes  armées , avec 
lesquelles  il  conquit,  en  moins  de  dix  ans  de  temps, 
la  Savoye  , la  Maurienne,  le  Dauphiné  de  la  Provence 
jufqu’à  Marfeille.  Il  joignit  à fes  conquêtes  le  relie 
de  la  Franche-Comté , qu’il  n’avoit  point  encore 
occupé  par  les  armes  , la  première  Lyonnoife  ( où 
fe  trouve  compris  tout  le  Duché  de  Bourgogne 
de  une  partie  de  la  Province  Scnonoife  ou  de  Sens. 
Il  donna  le  nom  de  Royaume  de  Bourgogne  à tous 
ces  pays  réunis.  La  ville  de  Vienne , en  Dauphiné  , 
fur  la  capitale  de  ce  nouveau  Royaume.  Gundahaire 
fit  la  paix  avec  Ætius  qui  lui  céda  la  Provence 
occidentale  jufqu’à  la  Durance.  Enfuite  le  Roi  de 
Bourgogne  mena  du  fecours  à ce  même  Ætius  con- 
tre Attila  , de  fut  tué , en  4 S 1. , en  combattant  avec 
lui  à In  bataille  de  Chàlous  en  Champagne. 

Quelque  grand  Capitaine  qu’ait  été  Gundahaire, 
il  n’en  efi  pas  moins  vrai  que  fes  fuccès  furent  dûs 
autant  aux  circonftances  qu’à  fes  talents  politiques 
& militaires.  Lorfqu’il  entreprit  la  conquête  des 
pays  qu’il  vint  à bout  de  fubjuguer , les  Romains 
étoient  occupés  contre  les  Wiligoths  qui  s’empa- 
roienc  de  l’Aquitaine  , de  contre  les  Francs  qui  fai- 
foient  la  conquête  de  la  Belgique. 

A la  mort  de  Gundahaire  , le  Royaume  de  Bour- 
gogne comprenoit  non  - feulement  tout  ce  qu’on 
nomme  aujourd’hui  le  Duché  & le  Comté  de  Bour- 
gogne , en  y ajoutant  le  Nivernois  & quelques  au- 
tres villes  de  ce  côté-là  , mais  encore  la  Savoye  , 
le  Dauphiné  , la  partie  de  la  Provence  qui  eft  entre 
le  Rhône  , la  Durance  & les  Alpes  ; les  bords  du 
Rhin  , depuis  Bile  jufqu’.iu-delà  de  Confiance  , de 
en  un  mot  prefque  tout  le  pa>s  qui  eft  entre  le 
Rhône  & le  hhin  jufqu’aux  Alpes. 

Lu  poftérité  de  Gundahaire  confcrva  le  Royaume 
de  Bourgogne  , mais  la  Couronne  de  ce  nom  perdit 
beaucoup  de  fon  éclat  fous  le  regue  de  Clovis  1. , 
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Roi  deFrance.  Ce  Prince  avoit  époufé  Clotilde , fille 
de  Chilperic , Roi  de  Bourgogne  , de  la  race  de 
Gundahaire.  Cependant  Chilperic  ne  regnoit  que  fur 
une  partie  de  la  Bourgogne  : il  avoit  eu  en  partage 
Ja  Bourgogne  qui  eft  fituee  au  Couchant  de  la  Saône  * 
y compris  le  Langrois.  Le  refte  du  Royaume  de 
Bourgogne  avoit  été  partagé  entre  Gondebaud  & 
Godcgelile  ( quelques-uns  ajoutent  Gondomar  ) „ 
freres  de  Chilperic. 

Gondebaud  & Qondegefilc  , mécontens  de  leur 
partage  , attaquèrent  à forces  réunies  leurs  freres 
mais  ils  furent  défaits  pcès  d’Autun , l’an  477.  G01J 
debaud  ayant  raflemblé  de  nouvelles  troupes , fur- 
prit  Chilperic  & Gondomar  , leur  ôta  la  vie  , & de- 
meura maître  de  prefque  toute  la  Bourgogne,  la 
haute  ou  fupérieure  étant  reftée  à Godegclile.’Ce 
dernier,  mécontent  à fon  tour  de  fon  partage  , le 
joignit  à Clovis  que  la  Reine  Clotilde  fa  femme 
avoit  déterminé  à faire  la  guerre  à Gondebaud  fon 
oncle.  Il  fe  donna  entre  ces  Princes , l’an  500. , 
une  fanglantc  bataille  fur  le*  bords  de  la  rivière 
d Uuciie  , auprès  de  Dijon.  Gondebaud  fut  vaincu  : 
il  perdit  Lyon  & Vienne  , & fin  réduit  à s’aller  en- 
fermer dans  Avignon.  Il  y fut  affiége  par  Clovis  , 
mais  il  foutint  ce  fiege  avec  tant  de  fermeté  , qu’iî 
donna  le  loifir  à Thcodoric  , Roi  d’Italie,  & à 
Genferic  , Roi  des  Goths , qui  faifoit  fon  féjour  à 
Arles  , de  ménager  un  accomodement.  Gondebaud 
céda  Lyon  & Vienne  à Godcgelile  , ne  confcrva 
que  la  ville  d’Avignon  avec  fon  territoire  , «5c  fe 
rendit  tributaire  «5c  vaflal  de  la  Couronne  de 
France. 

Trois  ans  après  l'événement  dont  nous  venons 
de  parler  ( l’an  S03.  ) , Gondebaud  , aidé  des  forces 
des  Goths , & afin  ré  de  la  neutralité  de  Clovis , parut 
à la  tète  d’une  armée  nombreufe  , & alla  alfiéger 
Vienne  où  Godcgelile  s’etoit  réfugié.  La  ville  fut 
prife  <5 < faccagée  , ik  Godcgelile  y fut  tué. 

Gondebaud  fe  voyant  feul  poftètïèur  du  Royaume 
de  Bourgogne  , s’appliqua  à régler  la  Juftice  , de 
fit  dans  une  alïèmblée  générale  qu’il  tint  à Lyon  , 
ces  belles  loix  qui  de  l'on  nom  ont  été  appeliées 
les  Loix  Gombetres.  Ce  Prince  , félon  quelques 
Auteurs  , mourut  en  paix  en  5 17.  ; & , félon  d’au- 
tres , en  509.,  après  avoir  été chaiTe de  fes  Etats  par 
Clovis.  Le  premier  de  ces  deux  fentiments  nous 
paroit  le  plus  vraifemblablc. 

Après  la  mort  de  Clovis  , les  enfants  de  ce 
Prince  ( Clodomtr  , Childebert  I.  ik  Clotaire  I.  ) , 
firent  la  guerre  a Sigifmond,  Roi  de  Bourgogne  , 
fils  & héritier  de  Gondebaud  , coupable  de  là  mort 
du  pere  & de  la  mere  de  Clotilde.  Thierry  I. , fils 
ainé  de  Clovis , 11e  voulut  pas  entrer  dans  cette 
guerre , parce  qu’il  avoit  époufé  la  tille  de  Sigifmond. 

Sigifmond  ayant  fait  peu  de  réfillance  , fut  pris 
avec  fa  femme  «Sc  fes  enfants  , & mené  à Orléans , 
où  Clodomtr  les  fit  tous  mourir  en  s *4- 

Gondomar  , frere  & fuccelfeur  de  Sigifmond  , fe 
foutint  fur  le  Trône  de  Bourgogne  jufqu’en  534. 
que  , vivement  prelfé  par  les  François  , il  fut  pris 
dans  Autun  où  il  s’étoit  enfermé.  On  ne  fçait  point 
pofitivement  quel  fut  le  fort  de  ce  Prince , le 
dernier  Roi  de  Bourgogne  de  la  race  des  Bour- 
guignons. 

Le  Royaume  de  Bourgogne  étant  pafle  aux 
Princes  de  la  Maifon  de  France  , retint  fon  nom  , 
fes  loix  ik  fes  Officiers  , dont  les  principaux  étoient 
le  Maire  du  Palais  , les  Ducs  & les  Comtes. 

Le  Maire  du  Palais  étoit  Lieutenant- Général 
dans  tout  le  Royaume  , & avoit  l'Intendance  ab- 
folue  de  la  guerre , de  la  juftice  & des  finances.  Il 
étoit  élu  par  les  Evêques  & les  Seigneurs  , & le  Roî 
le  confirmoit. 

Les  Ducs  commandoient  les  armées  & gouver* 


760  ® ^ ^ , j _ 

noient  les  Provinces-  Les  Comtes  etoient  Gouver- 
neurs des  villes  & de  chaque  pays  particulier.  Mais 
dans  la  fuite  des  temps  , les  Comtes  eurent  dans 
quelques  Provinces , la  meme  autorité  que  les  Ducs 
a voient  ailleurs. 

Childebcrt  I. , Clotaire  I.  & Théodebert  I.  fc  par- 
tagèrent entTc  eux  le  Royaume  de  Bourgogne.  Les 
deux  premiers  curent  la  baffe  Bourgogne.  La  haute 
avec  la  Provence  fut  le  partage  de  Thcodebert , 
Roi  d’Auftraiie. 

Dès  l*an  558.  !es  Royaumes  de  Metz<&  de  Paris 
fc  trouvant  éteints  , & par  conféquen^réunis  en 
la  perfonne  de  Clotaire  I. , ce  Prince  fc  trouva  auffi 
fcul  poflêffeur  de  tout  le  Royaume  de  Bourgogne. 

Après  la  mort  de  Clotaire  I. , arrivée  en  s 6a. 
Gontran  , l’un  des  fils  de  ce  Prince  , fuccéda  au 
Royaume  de  Bourgogne  ôc  à celui  d’Orléans  , & 
fit  fa  rcGdence  ordinaire  à Châlon-fur-$aone.  il 
mourut  fans  laiffer  d’enfants.,  en  593. > à 60.  ans. 

Cbildebert  II. , Roi  d’Auftrafie  , eft  appelle  par 
Gontran,  fon  oncle  , à la  fucccflion  des  Royaumes 
de  Bourgogne  & d’Orléans.  Il  réunit  auffi  une  partie 
du  Royaume  de  Paris , & il  meurt  en  596. 

Théodoric  ou  Thierry  IL  , deuxieme  fils  de  Chil- 
debert  II.  , eut  en  partage  le  Royaume  de  Bourgo- 
gne , 3c  mourut  à Metz  , en  613.  , après  avoir 
défait  Théodebert  II.  , fon  frère.  Roi  d’Auftrafic. 

Clotaire  IL  , Roi  de  Soldons  ou  de  Neuftrie  , fils 
de  Chilperic  I.  auffi  Roi  de  Soldons  , & neveu  de 
Gontran  , demeure  fcul  maître  des  Royaumes  de 
France  ou  Neuftrie  , d’Auftrafic  & de  Bourgogne.  Il 
meurt  en  628. , à 4$.  ans. 

Dagobert  I. , l’un  des  fils  de  Clotaire  II. , fuccede 
à tous  les  Etats  de  fon  pere  , à l’exception  d’une 
partie  de  l’Aquitaine  , oue  ce  même  Dagobert  I. 
voulut  bien  céder  à Charibert  fon  frere  ; & il  meurt 
en  638. 

Depuis  Dagobert  I.  le  Royaume  de  Bourgogne 
fut  conllamment  uni  avec  celui  de  Neuftrie  ; 3c 
les  Princes  qui  regnerent  fur  ccs  deux  Royaumes  , 
prirent  prefque  toujours  les  deux  titres  de  Rois  de 
Bourgogne  & de  Neuftrie  : cependant  ils  diftin- 
guoieut  fort  bien  ccs  titres  qu’ils  réuniffoient  en 
leurs  perfonnes. 

I I. 


( Du  fécond  Royaume  de  Bourgogne  ).  Les  Etats 
de  Louis  I. , dit  le  Débonnaire  , Empereur  Ôc  Roi 
de  France , ayant  été  partagés  entre  les  enfants  de 
ce  Prince  , l’Auftrafie , les  Provinces  du  Royaume 
de  Bourgogne  outre  Saône  , & l’Italie  avec  le  titre 
d’Empereur  , furent  le  lot  de  Lothaire  I.,  qui  ctoit 
l’aîné.  Pépin , deuxieme  fils  de  Louis  le  Débon- 
naire , fut  Roi  d’Aquitaine.  Louis  , troificme  fils  du 
même  Empereur  , eut  le  Royaume  de  Bavière. 
Enfin , Charles  le  Chauve  , quatrième  fils  de  Louis 
le  Débonnaire  , fut  Roi  de  Neuftrie  & d’Aquitaine 
C le  Roi  Pépin  ctoit  mort  en  8 38.  ),  ou  plutôt  de 
la  France  occidentale  , à laquelle  on  donna  pour 
bornes  du  côté  de  l’Orient , la  Meufe  , la  Saône  ôc 
le  Rhône  ; de  forte  que  la  balle  Bourgogne  ou  le 
Duché  qui  eft  au  Couchant  de  la  Saône  , le  trouva 
dans  le  partage  de  France , où  elle  eft  reftée  depuis. 
Ce  partage  fut  fait  en  841.  ou  843. , après  une  fan- 
glante  guerre  qu’il  y eut  entre  les  trois  freres , en- 
fants de  Louis  I. , le  Débonnaire. 

Lothaire  1.  eut  donc  , comme  nous  l’avons  déjà 
■ > avcc  le  titre  d’Empereur  , l’Italie  3c  ( en  ter- 

exprès  ) la  ville  de  Rome.  Il  eut  outre  cela 
j*  Provence  , la  Franche-Comté  , le  Lyonnois  , & 
,es  contrées  qui  fe  trouvent  enclavées  entre 

le  Rhône  , le  Rhin , la  Saône  , la  Meufe  & l’Ef- 
caut.  Le  Prince  fe  fit  Religieux  au  Monaftere  de 
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tembre  de  l’an  8 s $. , laiffant  trois  fils  ; 19.  Louis  II. 
qui  eut  le  Royaume  de  Lombardie  ou  d’Italie  avec 
le  titre  d’Empcrcur;  i°.  Charles  IL,  qui  eut  la  Pro- 
vence ( le  Royaume  de  Bourgogne  ) jufques  vers 
Lyon  ; & 30.  Lothaire  11. , qui  eut  le  refte  des 
Etats  de  fon  pcrc  , en-decà  des  Alpes  jufqu’aux 
embouchures  du  Rhin  & Je  la  Meule , ce  qui  fut 
nommé  le  Royaume  de  Lothaire.  C’eft  de  ce  nom 
qu’eft  venu  celui  de  Lotkaringe  ou  Lorraine:  Voye\ 
Lorraine. 

Lothaire  IL  meurt  en  869.  fans  enfants  légi- 
times , & laiffe  vacant  par  fa  mort  le  Royaume  de 
Lorraine , & celui  de  Provence  qu’il  avoit  hérité 
de  fon  frerc.  Charles  le  Chauve  , Roi  de  France , 
s’empare  du  Royaume  de  Lorraine , qu’il  partage 
avec  Louis , Roi  de  Germanie  , 3t  fe  faifit  encore  au 
Royaume  de  Bourgogne. 

L’Empereur  Louis  II.  meurt  à Milan  en  875.,  3c 
ne  laiffe  qu’une  fille , nommée  Hcrmcngarde  , la 
même  qui  époufa  Bozon , Comte  d’Autun  , à qui 
Charles  le  Chauve  donna  le  gouvernement  du  Royau- 
me & du  Duché  de  Bourgogne. 

Charles  le  Chauve  3c  Louis  le  Bègue , fon  fils  3c 
fon  fucceflèur , avoient  confervé  les  Royaumes  de 
Bourgogne  3c  de  Provence  ou  d’Arles.  Mais  vers 
l’an  879.  Bozon,  dont  la  fæur , Richilde , avoit 
été  la  fécondé  femme  de  Charles  le  Chauve , fe  fou- 
leva  contre  Louis  III.  ôt  Carloman  , tous  deux  fils 
de  Louis  le  Begue  , 3c  fe  fit  proclamer  Roi  d'Arles 
3c  de  la  Bourgogne  Cis-Jurane.  Ce  nouveau  Ro- 
yaume comprenait  la  Provence , ce  qu’on  appelle 
aujourd’hui  le  Dauphiné , le  Lyonnois  , la  Savoye, 
la  Franche-Comté  3c  une  partie  du  Duché  de 
Bourgogne. 

L'élection  de  Bozon  ( ou  Bofon  ) fc  fit  dans  un 
Concile  ou  Aftèmblée  , qui  fe  tint  , les  uns  difent 
dans  le  Château  royal  de  Mentale  près  de  Vienne, 
3c  les  autres  dans  le  Bourg  de  Mante  près  d’Arles. 
A cette  Affcmblée  fe  trouvèrent  vingt-deux  Evêques , 
fçavoir  , ceux  de  Vienne  , de  Lyon  , de  Taren- 
taife  , d’Aix  , de  Valence  , de  Grenoble  , de  Die  , 
de  Maurienne , de  Gap  , de  Toulon , de  Châlon- 
fur-Saone  , d’Agde , de  Lauzane  , de  Mâcon  , d’Ar- 
les , de  Befançon  , de  Viviers  , de  Marfeille , d’O- 
range , d’Avignon , d’Uzès  3c  de  Riès.  Ce  dénom- 
brement peut  fervir  à déterminer  avec  allez  d’exac- 
titude quelle  étoit  l’étendue  du  nouveau  Royaume 
qui  venoit  de  fc  former  ; car  il  n’eft  pas  douteux 
qu’un  Evêque  dont  le  Diocefc  n’auroit  pas  reconnu 
Bofon  pour  fon  Souverain  , ne  fe  feroit  pas  trouvé 
à l’Ailemblée  générale  où  ce  Prince  fut  élu. 

Bolon  1.  prit  le  titre  de  Roi  d’Arles  3(  de  la 
Bourgogne  Cis-Jurane.  A quelques  démembrements 
près , il  jouit  jufqu’à  fa  mort  des  fruits  de  fon  ufur- 
pation.  Il  eut  pour  fucccffeur  à fes  titres  3c  à fe* 
biens  , Louis  I. , fon  fils  , qui  meurt  en  924-  Au 
Roi  Louis  I.  fuccéda  Hugues  , Comte  d’Arles  , 
premier  Miniftre  de  ce  Prihce,  3c  fon  gendre,  ayant 
époufe  Villa,  fa  fille. 

Hugues  , que  quelques-uns  prétendent  a tort 
n’avoir  jamais  été  Roi  d’Arles,  céda  en  9*6.  ou 
plutôt  en  930.  le  Royaume  d’Arles  ou  de  la  Bour- 
gogne Cis-Juranc  à Rodolphe  IL  , R°j  de  la  Bour- 
gogne Trans-Juranc  , qui  lui  difputoit  le  Royaume 
d’Italie  , 3c  qui  y renonça  en  fa  faveur.  Hugues  fe 
fait  moine  à Saint-Pierre  de  Vienne  en  945-,  « 
meurt  en  947.  T e,  . 

Vers  l’an  888.  Raoul  ou  Rodolphe  I.  , hls  de 
Conrad  (a)  , Comte  de  Paris  , «i  d’Alpaïde  ou 
Adélaïde  , fflfe  de  Loni*  !•  le  Débonnaire,  ayant 
«boni  dan*  le  proie'  •|»’»  a*»b  formé  de  fe  *■» 
clire  Roi  de  France  durant  la  minorité  de  Charles 
le  Simple,  fe  retira  dans  la  BourgogneTrans-Jurane 
C b')  dont  il  ctoit  Gouverneur  , 3c  s’y  fit  proclamer 
v ' Roi» 
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Roi.  Ce  nouveau  Royaume  coraprenoit  ia  Suiffe 
occidentale  ( depuis  la  Rufs  ) , le  Vêlais , Geneve 
la  Savoye  6c  le  Bugey.  * 

( a.  Conrad  étoit  frère  de  Robert  le  Fort  Duc 
de  France  , Comte  de  Paris  6c  d’Orléans  ). 

(b.  On  divifoit  la  Bourgogne  en  Bourgogne  Cis- 
,'ane.  & BoarR°Sne  Trans- Jurant.  La  première 
s «tendon  à l’Eft  & fur-tout  au  Sud  du  Mont-Jura 
aujourd’hui  les  montagnes  de  Saint -Claude  , en 
Franche-Comté.  La  Trans-Jurane  étoit  litucc  E. 
N.  E.  de  la  Cis-Jurane  ). 

D’après  ce  que  nous  avons  dit  jufqu’à  préfent 
“ refaite  que  l’on  doit  diftinguer  trois  pays  qui 
portaient  en  même  temps  le  nom  de  Bourgogne 
lçavoir  , i°.  le  Royaume  d’Arles  ou  de  la  Bourgo^ 
gne  Cis-Jurane , iu.  le  Royaume  de  la  Bourgogne 
Trans-Jurane , de  30.  le  Duché  de  Bourgogne.  Cha- 
cun de  ces  trois  pays  obéifloit  à un  Souverain  par- 
ticulier. Les  deux  Royaumes  de  Bourgogne  a voient 
chacun  leur  Roi.  Quant  au  Duché  de  Bourgogne 
il  faifoit  partie  du  Royaume  de  France.  * 

Rodolphe  II.  , fils  de  Rodolphe  I.,  ayant  réuni 
les  deux  Royaumes  de  Bourgogne , par  la  ccflïon 
que  le  Comte  Hugues  lui  fit  de  fes  Etats  cn-decà 
des  Alpes , il  n’y  eut  plus  cju’un  feul  Royaume  de 
Bourgogne , mais  toujours  feparément  du  Duché  de 
meme  nom. 

A Rodolphe  IL,  mort  en  937.,  fucccda  Conrad  I., 

fon  fils,  dit  le  Pacifique.  Ce  dernier  meurt  en  991. 

& il  a pour  fucceffeur  Rodolphe  III.  , fon  fils , dit 
le  Fainéant , qui  meurt  fans  poftcrité  en  1031/ 
Conrad  II.,  dit  le  Salique , fils  de  Hermann, 
Duc  de  Worms  6c  de  Franconie  , & mari  de  Gifele  * 
oui  étoit  fille  de  Hermann  II.  , Duc  de  Souabe  6c 
de  Gcrbcgc  , l’une  des  focursde  Rodolphe  111. , fut 
inftitué  héritier  du  Royaume  de  Bourgogne  en  10*7. 
par  le  même  Rodolphe  III.  Conrad  II.  , Roi  d’Arles 
& de  Bourgogne  , étoit  en  même  temps  Roi  de 
Germanie  ou  Empereur. 

La  poltéricé  de  Conrad  II.  confcrva  le  Royaume 
d’Arles  ou  de  Bourgogne  jufqu’en  11x5.  qu’Henri  111. 
de  Franconie  , Empereur  , arricre-petit-fils  de  Con- 
rad , étant  mort  fans  poftcrité  , le  Royaume  d’Arles 
& de  Bourgogne  palla  à Conrad  111.  de  Souabe , 
fils  de  Frédéric  , Duc  de  Souabe  , & d'Agnès  de 
Franconie  , focur  de  l'Empereur  Henri  III. 

Après  Conrad  III.  on  compte  encore  cinq  Rois 
d’Arles  & de  Bourgogne  , tous  de  la  Mailon  de 
Souabe  , & dont  trois  furent  Empereurs. 

Conrad  IV.  de  Souabe  , Roi  de  Bourgogne  & 
Empereur,  étant  mort  en  1154. , & n’ayant  laille 
qu’un  fils  au  berceau  , nomme  Conradtn  le  même 
que  Charles  I.  d’Anjou  , Roi  de  Sicile  ,fit  décapiter 
h Naples  en  1264. , la  race  des  Rois  de  Bourgogne 
fc  trouva  éteinte.  Depuis  ce  temps  , on  ne  voit  fas 
qu’aucun  Prince  ait  pris  ce  titre,  du  moins  d’une 
maniéré  particulière  6c  diftinélive. 

La  mort  de  Conrad  IV.  fut  fuivic  d’une  Anarchie 
qui  dura  jufqu’en  1273.  que  Rodolphe  de  Hapsbourg 
fut  élu  Empereur.  Ce  Prince  , qui  fe  bornoit  à l’Al- 
lemagne, ne  porta  fes  droits  ni  fur  l’Italie,  ni  fur 
le  Royaume  de  Bourgogne.  Bien  plus  , long-temps 
avant  Rodolphe  de  Hapsbourg  , les  Empereurs 
avoient  celle  de  prendre  le  titre  de  Rois  d’Arles  ; 
car  Conrad  IV.  ne  le  prenoit  point,  non-plus  que 
Frédéric  II.  fon  pcrc  , & Henri  VII.  fon  ayeul  : 
cependant  ils  en  faifoient  les  fonctions  de  temps 
en  temps , félon  les  occurrences  , & on  ne  peut 
révoquer  en  doute  qu’ils  n’en  c uHcnt  le  droit. 

Ce  fut  durant  l’Anarchie  de  l'Empire  que  les 
grands  \ aftaux  du  Royaume  de  Bourgogne  difeon- 
tinuerent  de  rcconnoitre  des  Seigneurs  fazerains. 
D’ailleurs , ce  s grands  Vaffàux  ne  relevoient , depuis 
long-temps  , des  Rois  d’Arles , que  par  bienféance. 

Tome  /. 
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« Les  plus  puiftants  ou  les  plus  éloignés  , fe  fou- 
Mtenoicnt  dans  l’indépendance , fçavoir , les  Comtes 

,c  Bourgogne  6c  ceux  de  Provence , les  Dauphins 
»de  Viennois  & les  Seigneurs  de  Breffe.  Les  plus 
«foibles  , qui  avoient  befoin  de  proteftion  , fe  ren- 
» dirent  Vaflaux  de  la  France  , ou  des  Princes 
svoinns. 

BOURGOGNE,  BurgunJi*  Ducatus  & Provincia 
Province  avec  titre  de  Duché-Pairie  , & Gouverne- 
ment general  militaire  ( dont  Dijon  cft  la  capitale  ) - 
iiti.ee  entre  le  ne.  degré  S.  minutes  & le  «te.  degré 
11.  minutes  de  longitude  , & entre  le  46e.  degré 
8.  minutes  30.  fécondés  «t  le  48e.  degté  10.  minu. 
tes  de  latitude  ; bornée  an  N.  par  la  Champagne  , 
au  S.  par  le  Beaujolois  , à l'E.  par  la  Franche- 
Comte  , à J’O.  par  le  Nivcrnois  , au  S.  E.  par  la 
Brclle  ôc  la  Principauté  de  Dombes , au  S.  O.  par 
le  Bourbonnois , & au  N.  O.  par  le  Gâtinois.  Elle 
a 43.  lieues  de  longueur  fur  27.  de  largeur  ; ce  qui 
peut  être  évalués  676.  lieues  quarrées.  Dans  cette 
étendue  font  compris  le  Charolois,  le  Mâconnois 
l’Auxois  , l’Autunois , le  Comté  de  Bar-fur-Seine  * 
& en  un  mot  tous  les  diflérens  pays  qui  compofent 
aujourd’hui  le  Gouvernement  general  de  Bourgogne, 
a l’exception  néanmoins  de  la  Breffe  , du  Bugey 
du  Valroincy  6c  du  pays  de  Gex  , qui  font  plutôt 
des  annexes  que  des  dépendances  du  Gouvernement 
de  Bourgogne. 

Les  armes  de  l’ancienne  Bourgogne  font , bandé 
ou  cotic  é d'or  & d'a\ur  de  jix  puces , à la  bordure 
de  gueules  : celles  de  Bourgogne  moderne  font  , de 
r rance  fans  nombre  , à la  bordure  comportée  d’argent 
£>  de  gueules.  1 6 

( Divijîon  ).  On  divifa  la  Province  de  Bourgo- 
gne en  Duché  de  même  nom,  & en  Comtés  qui  en 
dépendent.  Les  principales  parties  du  Duché  font, 

1 ,c  D,j°nn^s  , qui  comprend  les  Bailliages  de 
Dijon , de  Beaune  , de  Nuyts  , d’Auxonne  & de 
Saint-Jean-de-Lofne  ; 20.  VAutunois  , où  font  les 
Bailliages  d’Aurun  , de  Montccnis , de  Seinur-cn- 
Brionnois  & de  Bourbon-l’Ancy  ; 30.  ]c  Chllonnou 
où , indépendamment  du  Bailliagé  de  Châlon  , fe 
trouve  encore  comprit  la  Brellè  - Châlonnoife  ; 
4°.  VAuxon  t qui  comprend  les  Bailliages  de  Sc- 
inur,  d’Avalon  , d’Arnay -le  - Duc  & de  Saulicu; 

6c  5 J.  le  pays  de  la  Montagne. 

Les  Comtés  dépendans  du  Duché  de  Bourgo- 
gne font , le  Charolois , le  Mâconnois , l’Auxerrois 
6c  Bar-fur-Seine. 

( Rh  iercs  La  Seine , l’Yonne  , la  Cure , le  Se- 
rain  , l’Armançon,  la  Saône, la  Vigenne  , la  Baize 
la  Tille,  1 Ouche  , la  De  hune , la  Grône , l'üugnon, 
ie  Doux  , la  Keffouze  , la  Velle  , la  Loire  , l’Ar- 
conce  , l Arroux , la  Bourbince,  & un  grand  nom- 
bre d'autres  moins  confidérablcs.  La  plûpart  de  ces 
rivières  font  navigables  en  tout  ou  en  partie  , & 
elles  font  routes  très-poiffonneufes. 

( Canaux  ).  La  Province  de  Bourgogne  étant  ar- 
rofee  par  une  infinité  de  rivières  «5c  de  ruiffeaux 
on  eft  farpris  avec  raifon  qu’on  n’ait  pas  encore 
ouvert  par  leur  moyên  une  communication  de  la 
Méditerranée  avec  l’Océan.  En  effet , quel  bien 
n’en  réfulteroit-il  pas  pour  le  commerce  , pour  la 
nation  en  général  , s’il  étoit  poflible  d’aller  par 
eau  & par  canaux  de  Marfeillc  à Paris  , à Rouen  , 
au  Havrc-de-Grace  , à Orléans , ù Nantes , «Scc.  ! Il 
a été  propofé  en  divers  temps  des  projets  pour  ou- 
vrir cette  communication  , mais  ces  projets  n'ont 
jamais  été  fuivis. 

On  propofa  à François  I.  de  faire  communiquer 
la  Saône  à la  Loire  par  l'étang  de  Long-Pendu  ; mais 
les  longues  guerres  que  ce  Prince  fut  obligé  de  fou- 
tenir , ne  lui  laifferent  ni  les  moyens  ni  le  temps 
de  faire  exécuter  ce  projet. 

Ggggggggg 
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7 L ,<o*.  le  Sieur  de  Mery , I"te”d>ut  des  F.- 

eut  ordre  du  Roi  Heur,  IV.  de  faire  eta- 
miner  fir  le»  lieu»  la  ]°»aion  <t»' 'ou  propofoit  de 
la  Suo.se  J la  Seine  par  lesrmeres  d Ouche  & d /fr- 
anco,. .en  rendant  cette  derruere  naviRable  de- 
inisWermenr  jufqu-à  l'Yonne  , & l'Ouchc  depui- 
>UJ  .5  ..  . r»  C_l. a.,  nrruet  il  rpftull 
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Dijon  jufqu’à  la  Saône.  Selon  ce  projet  il  reltoit 
un  partage  de  quinze  lieue»  c’cft-b-dire  , une  cf- 
pace  de  quinze  lieues  , pendant  lequel  il  élit  fallu 


voiturer  par  terre  les  marchandées. 

En  i6u.Ie  Sieur  Dcfcute , jntendant  desTurcics 
& Levées  de  la  rivière  de  Loire  .fut  envoyé  par  le 
Roi  Louis  XIII.  pour  examiner  la  Dckune  , la  Bour- 
bince  & l'étang  de  Long-Pendu,  & pour  vérifier  s’il 
étoit  polfiblc  , ainli  qu’on  l’avoit  reprefentc  . de 
joindre  la  Saône  à la  Loire  par  les  deux  rivières  & 
par  l'étang  que  nous  avons  nommés.  Le  Sieur  Dïf- 
curc  fit  fon  rapport , & il  alTura  la  poffibilité  du 
projet  en  queftion.  En  conféquence  , Sa  Majcfté 
en  ordonna  l’exécution,  & en  161J.  on  convint 
avec  un  Entrepreneur  pour  la  fomme  de  huit  cens 
mille  livres  ; mais  des  affaires  plus  férieufes  firent 
abandonner  ce  projet.  Cependant  , dans  b fuite  , 
le  Cardinal  de  Richelieu  ne  le  crut  pas  indigne  de 
fon  miniitcrc  , & en  163a.  il  chargea  le  Sieur 
Denis  Girard  , Lieutenant-Général  au  Bailliage  de 
Charolois , & le  Sieur  Poircvi»,  Secrétaire  du  Roi, 
d’en  examiner  de  nouveau  iur  les  lieux  la  poflibi- 
iitc.  Scion  le  procès  verbal  que  d relièrent  ces  deux 
Députés  , & qui  cil  daté  du  mois  de  Décembre  de 
ladite  année  1652.,  il  fut  démontré  que  le  projet 
en  queltion  étoit  très-praticable  , cependant  il  ne 
fut  point  mis  à execution,  fans  doute  à eau  le  des 
guerres  qui  occupoicnt  alors  le  Miniltere.  Dix  ans 
après  , le  même  Cardinal  de  Richelieu  reprit  le  pro- 
jet en  queftion  , & il  fe  trouva  un  Entrepreneur 
qui  fe  chargea  de  le  porter  à fa  perfection  pour  la 
lommc  de  neuf  cens  cinquante  mille  livres.  On 
crut  alors  que  cette  entreprife  nlloit  être  confir- 
mée , mais  elle  s’évanouir  encore  , parce  que  le 
Carilinal-Miniftrc  qui  en  étoit  le  principal  moteur  , 
mourut  fur  ces  entrefaites. 

Eu  1665.  on  propola  au  Roi  Louis  XIV.  le  même 
projet  dont  nous  venons  de  parler.  'Non-leulemcnt 
Sa  Majcfté  témoigna  qu’Elle  l'avoit  pour  agréable  , 
mais  encore  Elle  parut  le  délirer  , ainfi  que  cela  fe 
prouve  par  les  Lettres-Patentes  de  ce  Prince  , da- 
tées du  27.  Septembre  1665.  , & par  lefqucllcs  il 
fut  ordonne  qu’on  examinerait  de  nouveau  Iur  les 
lieux  la  poflïbUitc  du  projet , en  préfence  de  l’In- 
tendant , des  Elus-Généraux  de  la  Province  , de  leur 
Greffier  , & de  deux  Ingénieurs , nommés  par  le  Roi, 
fçavoir,  le  Sieur  Franchine , Surintendant  des  Eaux 
& Fontaines  de  France  , & le  Sieur  Chamois  , Ar- 
chitecte du  Roi.  Cette  vifite  ayant  été  faite  la  mê- 
me année , & la  jonc! ion  de  la  Saône  à la  Loire 
ayant  été  reconnue  très-polfible  , le  Roi  en  ordonna 
l’execution.  En  conféquence  , on  fit  publier  la  dé- 
livrance des  ouvrages  , pendant  fix  fcmaincs  , dans 
les  mois  de  Février  & de  Mars  1666.,  à Dijon  , à 
Chalondt  à Lyon  ; mais  félon  les  certificats  de  ces 
trois  villes  , perfonne  ne  fe  préfenta  pour  cette  cn- 
treprife.  On  croit  communément  que  cette  affaire 
porfible  & bonne  par  elle-même  , devint  mauvaife 
par  1a  faute  des  deux  Ingénieurs  que  nous  avons 
nommés  , qui  projetterent  de  faire  la  navigation 
par  les  rivières  mêmes  de  Dchunc  & de  Bourbincc , 
en  fc  fervant  de  leurs  lits  qu’on  redrefleroit  feule- 
ment aux  endroits  les  plus  tortueux  , & en  faifant 
quelques  éclufes  pour  en  fourcnirlcs  eaux.  M.  Tho- 
noflin  , habile  Ingénieur  du  Roi  , qui  avoit  examiné 
lu'umêmc  ce  projet  fur  les  lieux  , dit  qu’il  étoit  ri- 
dicule de  propofer  une  pareille  navigation  par  les 
ri vicres en  pays  de  montagnes-,  cependant  il  ne  croyoit 
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pas  que  le  projet  en  queftion  fûtabfolument  impôt 
fible,  pourvu  qu’on  l’efte&uât  par  des  canaux. 

L’étang  de  Long-Pendu  cil  à 2. 1.  S.  E.  de  Mont- 
cenis,  10.  M.  E.  de  Digoin  fur  la  Loire  , où  la 
Bourbince  ayant  tnèléfeseaux  avec  celle  de l’Arroux 
fe  jette  dans  ce  fleuve , & à 6. 1.  & demie  O.  S.  o! 
de  Châlon-fur-Saonc  , qui  eft  à 2. 1.  S.  O.  de  l’em- 
bouchure de  la  Dchunc  dans  la  Saône.  La  Dchunc 
fort  pofitivement  de  l’étang  de  Long-Pendu.  Quant 
à la  Bourbincc  , elle  naît  à une  lieue  au  N.  du  meme 
étang  , mais  elle  reçoit  bientôt  après  , un  ruiflèau 
qui  fort  de  cet  étang  ; ainfi  ces  deux  rivières  ont 
l’une  & l’autre  à-peu-près  la  même  origine. 

En  1676.  le  fameux  Riquet  ,àqui  la  France  cft 
redevable  du  canal  de  Languedoc  , examina  fi  l’on 
pourrait  faire  communiquer  la  Saône  à la  Seine 
en  joignant  les  petites  rivières  fuivantes  ; i°.  b 
Vingcnnc  , qui  tombe  dans  la  Saône  au-defliis  de 
Pontaillier  ( à $.1.  E.  de  Dijon  ) , à 1 ’Aubc  , qui  fc 
jette  dans  la  Seine  à Murcilly  ( à 6.  1.  & tiers  N.  O. 
de  Troycs  ) ; 20.  la  Tille  , qui  va  tomber  dans  b 
Saône , à l’Oarce  , qui  fe  perd  dans  1a  Seine  à Bar- 
fur-Aube  ; }°.  Ylgnon  , qui  tombe  dans  la  Tille  à 
T réchâtcau  , en  le  prenant  vers  le  village  de  la  Mar- 
gelle , pour  le  joindre  à la  Seine  vers  Billy-Iez-Chan- 
ceaux  ; mais  il  lui  parut  que  les  montagnes  qui  fé- 
parent  ces  diverfes  fourccs  , étaient  des  obftacles 
infurmontabies.  Cependant  i°.  la  fource  de  la  Vin- 
genne  n’eft  éloignée  de  celle  de  l 'Aube  , que  de 
cinq  quarts  de  lieue  ; 2®.  la  fource  de  la  Tille  n’eft 
éloignée  de  celle  de  l’Ource  , que  d’une  lieue  & deux 
tiers;  3".  entre  la  fource  de  rigrion  & celle  de  la 
Seine  , il  n’y  a tout-au-plus  qu’une  demi-lieue  de 
diftanec  ;&  40.  depuis  b Margelle  jufqu’à  Biily  , il 
n’y  a que  cinq  quarts  de  lieue  d’intervalle. 

En  1 696.  M.  de  Vauban  , l’un  des  plus  fameux 
Ingénieurs  que  la  France  ait  eus , & oui  eft  mort  Ma- 
réchal de  France  , remit  au  Sieur  ThomaJJin  , Ingé- 
nieur du  Roi , un  Mémoire  qui  contenoitcinq  projets 
pour  former  une  jonélion  des  deux  mers  par  b Bour- 
gogne , & le  chargea  vers  la  fin  de  cette  même 
année  , d’aller  examiner  les  lieux  indiques  dans  ce 
Mémoire  , pour  voir  en  gros  s’il  y aurait  quelque 
cliofe  à efpercr  de  quelqu’un  de  ces  projets  , & qui 
méritât  un  examen  plus  exaêt.  Le  premier  propofoit 
de  joindre  la  Saône  à b Loire  par  les  étangs  de 
Long-Pendu.  Le  fécond  de  joindre  la  rivière  d'Üuchc , 
qui  paflè  à Dijon  , à celle  d’/îrmarifo/i  , qui  parte  à 
Semur-en-Auxois  , en  établiflhnt  un  point  de  par- 
tage près  de  Pouiily.  Le  troiiieme  de  joindre  les 
mêmes  rivières  , mais  avec  un  point  de  partage  à 
Sombernon.  Le  quatrième  , de  joindre  le  £u$on  , 
qui  tombe  dans  VOuche  à Dijon  , au  ruilleau  de 
Lo^c  qui  fe  jette  dans  la  Brennc  au-dctTous  de  Stc. 
Reine , par  un  point  de  partage  établi  dans  b mon- 
tagne près  de  Fromcnteau.  Le  cinquième  enfin  , 
défaire  communiquer  Vlgnon  , qui  tombe  dans  fa 
Tille  , & celle-ci  dans  la5ao«e  , en  faifant  un  point 
de  parcage  à travers  b montagne  de  Fellerey  ou  la 
Margelle , & de-li  à la  Seine  vers  Biily  fous  Cnan- 
ceaux.  Ces  quatre  derniers  projets  tendoienr  a 
joindre  b Saône  à la  Seine.  Le  premier  des  cinq 
fut  celui  qui  frappa  le  plu»  I'  si“lr 
I. ‘étang  de  Long -Pendu  Pénible  avoir  indique  le 
point  de  partage  d'un  canal  ; car  il  a deux  bondi»  , 
par  l’une  dcfquellcs  Peau  coule  dan»  la  Loire  t-  de- 
li  dans  l’Orean  , & par  l'antre  I eau  tombe-  dans  la 
Saône-  depuis  dans  la  Méditerranée-  par  le  Rlionc. 
Cet  étang  eft  d'ailleurs  environne  de  onze  autres , 
huit  grand»  & quatre  petit»  . qui  tombent  les  uns 
dans  les  autres.  Il  n’y  a point  de  montagnes  a percer 
ni  à râler  ; & outre  cela  . il  rogne  prefqnc  conti- 
nuellement de.  prairies  , en  pente  douce  depu^  la 

Saône  jufqu'S  la  Loire  : tout  cela  donna  i II.  I»»- 
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majfm  tins  grande  efpcrance  de  fuccès.  Le  fécond 
& le  tromemc  projet  le  touchèrent  moins , tant  à 
canfe  du  peu  d'eau  que  les  fources  lui  faifoient 
efperer , & qu'un  terrein  aride  en  mille  endroits 
mcnatjoit  d'abforber  , qu'à  caufe  de  la  longueur 
utimenfc  des  canaui.  Cependant , comme  il  cro- 
you  qu'on  poutroit  , ce  qui  n'cfl  pas  «rai  , re- 
cueillir  beaucoup  d’eau  de  celles  qui  tombent  du 
ciel  en  pluyes  & en  neiges  , il  fût  d'opinion  qu'on 
ne  dcvoit  pas  abfolument  rejetter  ces  deux  projets. 
Quant  au  quatrième <5c  au  cinquième,  M.  ThomaJJin 
les  jugea  împoffibles  , tant  à caufe  des  difficulté 
prelque  infurmontables  de  percer  ou  de  renverfer 
de  greffes  montagnes  pour  y placer  le  point  de  par- 
» qu’à  caufe  de  la  difficulté  d’y  trouver  allez 
® c.au  » Suzon  n’etant  qu’une  cfpece  de  torrent 
qui  elt  à fec  les  trois  quarts  de  l’année. 

Cj  le  comPte  que  le  Sieur  Thomaffin 

rendit  à M.  de  Vauban  , que  le  Comte  de  Roujfy 
obtint  en  1699.  des  Lettres-Patentes  du  Roi  pour 
exécuter  quelqu’une  de  ces  jonélions  des  deux  mers. 
11  chargea  de  cette  entreprife  les  Sieurs  Sauvage  , 
pere  <Sc  fils , Ingénieurs  du  Roi  , qui  s’attachèrent  à 
vouloir  joindre  la  Saône  à la  Seine  par  le  torrent  de 
qui  fe  jette  dans  l’Ouche  à Dijon  , & par 
le  ruifleau  de  Loze  , qui  tombe  dans  la  Brcnne  au- 
deflous  de  Sainte-Reine  : en  même  temps  ils  fc 
propoferent  de  fixer  le  point  de  partage  auprès  de 
Fromentcau.  Mais  leurs  idées  n’ayant  pas  eu  le 
fuccès  qu’ils  s’en  étoient  promis,  leur  projet  n’eut 
point  de  fuite. 

Le  1 3.  de  Juillet  1718.  le  Sieur  de  la  Jonchere 
préfenta  un  Mémoire  au  Duc  d’Orléans  , alors  Ré- 
gent du  Royaume  , & un  autre  au  Duc  de  Bourbon, 
Gouverneur  de  Bourgogne.  Dans  ce  Mémoire  il 
croit  queftion  de  renouvcllcr  le  projet  de  joindre  la 
Saoneh  la  Seine  parunpointde  partage  à Sombernou. 
Le  4.  de  Septembre  de  la  meme  année  , l’Auteur  de 
ce  Mémoire  publia  un  petit  imprime  fur  le  même 
fujet.  Au  mois  de  Novembre  fuivanc  , il  parut  un 
autre  imprimé  anonyme  , qui  fut  attribué  à M.  de 
la  Loge  de  Chàt cllenot.  Celui-ci  propofoit  la  com- 
munication de  la  Saône  à la  Seine  , mais  avec  cette 
différence  qu’il  fixoit  le  point  de  partage  près  de 
Pouilly  en  Auxois.  Ces  différentes  propofitious  & 
l’importance  des  ouvrages  dont  il  étoit  que  fi  ion 
déterminèrent  le  Duc  de  Bourbon  à envoy  er  le  Sieur 
ThomaJJin  en  Bourgogne  , pour  examiner  fur  les 
lieux  les  projets  des  canaux  à faire  dans  cette  Pro- 
vince. Dès  qu’il  fut  fur  les  lieux , cet  Ingénieur  com- 
mença par  examiner  le  projet  pour  la  communi- 
cation de  la  Saône  à la  Seine , qui  fixe  le  point  de 
partage  à Sombernon  , & il  y découvrit  trois  chefs 
d'impofiibilitc.  1°.  En  ce  qu’il  n’y  a point  allez 
d’eau  dans  la  montagne  de  dans  les  fources  de  Som- 
bernon pour  un  point  de  partage.  z°.  Dans  la  diffi- 
culté d’y  conduire  des  eaux  étrangères  en  quantité 
fuffifante.  3°.  En  ce  qu’il  feroit  prefquc  impoffible 
de  faire  dans  les  vallons  des  canaux  & des  édufes 
affèz  folides  , de  côté  & d’autre  de  Sombernon  , 
pour  refifter  aux  torrents  d’eau  qui  y tombent  par 
les  grands  orages  & par  les  fontes  iubitesdes  neiges, 
fur-tout  dans  le  vallon  de  Courtamon  , qui  efi  très- 
roidc  & fort  refferré  par  le  pied  des  coteaux.  On  ne 
mettoit  point  en  ligne  de  compte  l’obftacle  que  pré- 
fentoit  ia  montagne  de  Sombernon  , à travers  de 
laquelle  il  aurcit  fallu  faire  palier  le  canal  , parce 
qu’avec  un  peu  de  dépenfe  on  feroit  venu  à bout 
de  la  couperou  de  la  percer. 

Ce  premier  examen  étant  achevé  , le  Sieur  Tho- 
majjin  procéda  à celui  de  la  propofition  qui  tendoit 
à fixer  le  point  de  partage  près  de  Pouilly  en  Au- 
xois  , à 3.  lieues  S.  O.  de  Sombernon.  Pour  cet 
effet , il  parcourut  tous  les  environs  de  Pouilly , 
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ou  il  y a de  l’eau  ; & il  n’y  trouva  que  les  fources 
de  Baume  , du  côté  de  l’Ouche  ; & celles  de  Bel- 
lenot , de  Martroy  & de  Souffcy , du  côté  de  l’Ar- 
mançon , qui  puffent  être  conduites  au  point  de 
partage  pluGeurs  autres  des  environs  étant  trop 
halles.  Par  1 examen  que  fît  enfuite  le  Sieur  Tho- 
tnafiin  de  toutes  ccs  eaux  , il  trouva  qu’il  n’y  en 
avoit  pas  le  quart  de  ce  qu’il  en  falloit  pour  nour- 
rir le  point  de  partage  d’auprès  de  Pouilly  ; car  les 
fources  de  Baume  & de  Commarm  , renforcées  de 
celles  de  Vendcneflè  & de  Stc.  Sabine,  jointes  enfem- 
. » ne  *ormeut  qu’un  ruiffeau  à Cruçcy  & ce 
ruiffeau  cft  fi  peu  de  chofe  , que  le  moulin  de 
Lrugey  manque  d’eau  uu  tiers  de  l’année.  Quant  au 
ruiffeau  de  Souffcy , il  n’a  que  trois  quarts  de  lieue 
de  longueur  , & ou  n’en  peut  prendre  l’eau  qu’on 
voudroit  conduire  au  point  de  partage  , que  peu 
au-deffous  de  fa  fource.  Ce  ruiffeau  cft  d’ailleurs  fî 
foiblc  , que  le  moulin  qu’il  fait  aller , ceffe  de  mou- 
dre cinq  ou  Gx  mois  de  l’année  , & que  pendant  le 
temps  qu’il  travaille  , il  ne  moud  que  deux  ou  trois 
heures  par  jour , foute  d’eau.  Le  ruiffeau  de  Mar- 
troy n’eft  qu’un  filet  d’eau  fur  lequel  il  n’y  a aucun 
moulin.  Celui  de  Bellcnot  eft  un  peu  plus  fort , & 
fait  aller  un  moulin  qui  travaille  trois  ou  quatre 
m°Ls  de  l’année.  On  conclut  dc-là  qu’il  n’étoit  pas 
poffiblc  de  trouver  allez  d’eau  au  point  de  partage 
de  Pouilly  , pour  la  navigation  qu’on  fe  prorofoit. 
Outre  cette  difficulté  qui  concerne  la  quantité  d’eau 
dont  avoit  befoin  pour  établir  les  points  de  partage  , 
M.  Thomaffin  prétendoit  qu’il  y aurait  encore  de 
grandes  difficultés  pour  bien  placer  les  canaux.  Voilà 
quelles  furent  les  objections  que  M.  Thomaffin  op- 
pofa  à l’exécution  du  projet  en  queltion  , & qui  par 
conféquent  n’eut  pas  fon  effet. 

Cependant  le  Sieur  Abeille,  Entrepreneur  des 
ouvrages  & du  nettoyement  du  Port  de  Cette  en 
Languedoc  , ne  fut  point  touché  des  difficultés 
dont  on  vient  de  rendre  compte.  En  1714.  ilpro- 
pofa  de  faire  un  canal  , dont  le  point  de  partage 
feroit  dans  une  plaine  qui  commence  au  bois  de  la 
Feuilléc  à un  quart  de  lieue  de  Vendencffe  , & à 
une  lieue  S.  E.  de  Pouilly.  11  donné  communication 
de  fon  projet  au  Duc  de  Bourbon  , Gouverneur  de 
la  Province  de  Bourgogne  , & alors  premier  Mi- 
nilire. En  conféquence  , ce  Prince  chargea  le  Sieur 
Abeille  & le  Sieur  Gabriel , Contrôleur  des  Bâti- 
ments du  Roi  & depuis  premier  Archirede  de  Sa 
Majefté  , de  fe  porter  fur  les  lieux  , & d’y  examiner 
toutes  choies  j ce  qu’ils  firent  au  mois  de  Mai  de 
la  même  année  1714.  Sur  leur  procès  verbal,  qui  eft 
daté  du  15.  Mai  1714. , les  Elus-Généraux  ordon- 
nèrent qu’on  lèverait  une  Carte  du  cours  des  rivières 
d’Ouche  6i  d’Armançon  , des  environs  de  la  Saône 
près  de  Saint-Jean-de-Lofne  , & de  tout  le  pays  qui 
aurait  quelque  rapport  pruchain  au  canal  projerté  de 
qui  s’étend  depuis  la  Saône  jufqu’à  l’Yonne  près*  de 
Joigny.  11  fut  en  même  temps  recommandé  d’ob- 
ferver  les  nivellements  nécetfaires , & de  faire  un 
projet  détaillé  & général  de  cette  entreprife.  Le 
Sieur  Abeille  fut  encore  chargé  lui-mème  de  ce 
travail  , & on  penfe  bien  que  fous  fa  main  toutes 
lesdifficultésfctrouvcrentapplanics.  Comme  il  parut 
qu’on  alloit  entreprendre  la  couftrudion  de  ce 
canal  par  Dijon  , le  Sieur  ThomaJJin  crut  qu’il 
étoit  de  fon  devoir  de  faire  connoître  l’inutilité  & 
l’impoffibilitc  d’un  pareil  projet.  11  fit  un  Mémoire 
qui  fut  préfenté  au  Duc  de  Bourbon  au  mois  de  Juin 
1 7 z s . , & que  ce  Prince  fit  envoyer  au  Sieur  Abeille 
avec  ordre  d’y  répondre.  Au  mois  d’Oétobre  fuivant* 
on  remit  au  Sieur  Thomaffin  une  copie  de  la  reponfe 
que  le  Sieur  Abeille  avoit  faite  à fon  Mémoire. 
Au  mois  de  Novembre  fuivant , le  Sieur  Thomaffin 
répliqua  à la  réponfe  du  Sieur  Abeille.  Le  1 8.  du 


r 


■7<4  B O U 

mois  de  Juillet  de  l'an  .7.7-  le!  Sieur!  Abeille  & 
Gabriel  fe  tranfporterent  de  nouveau  fur  les  lieux , 
& après  fut  jours  d’examen  , ilsfe  convainquirent  de 
la  poflîbiliré  du  canal  en  queftion  , comme  il  paraît 
par  le  procès  verbal  qu'ils  en  donnèrent  , qui  cil 
date  du  24.  dudit  mois  de  Juillet  1717-,  * H0»  fut 
imprime  la  meme  année  à Dijon  chez  Antoine  de 
Fay.  D’après  ce  nouvel  examen  , les  Sieurs  Abeille 
& Gabriel  fc  perfuaderent  encore  mieux  que  les 
eaux  des  ruiffeaux  de  Baume  , de  Bcllenot , de 
Martroy  , de  Souffèy , du  vallon  de  Comarin  , du 
vallon  de  la  Brcnne , &c. , ctoient  plus  que  fuffi- 
fantes  pour  nourrir  le  point  de  partage , fit  que  dans 
l'exécution  du  canal  propofé  , il  n'y  avoir  aucun 
obftaclc  que  l’art  ne  pût  aifément  furmonter.  Selon 
Je  Sieur  Gabriel  , ce  canal  devoit  avoir  cent  qua- 
tre-vingt-neuf éclufes  , & cent  vingt  ponts  dévoient 
le  traverfer.  D’après  le  devis  des  ouvrages  à faire 
pour  porter  cette  entreprife  à fa  perfe&ion,  le  Sieur 
Gabriel  trouva  que  la  dépenfe  totale  monteroit  à la 
fomme  de  dix  millions  neuf  cens  quarante-un  mille 
trois  cens  cinquantc-deux  livres.  Voilà  quelles  font 
les  opérations  qui  ont  été  faites  pour  tacher  d’établir 
quelque  canal  de  navigation  dans  la  Province  de 
Bourgogne  ; cependant  aucun  de  ceux  dont  nous 
avons  parlé  , n’a  été  exécuté  , & nous  ne  fç  avons 
pourquoi. 

( Climat  qualité  du  fol  ).  La  Province  de  Bour- 
gogne cft  un  pays  trop  étendu  pour  que  le  climat 
fie  la  nature  du  fol  y foient  par-tout  les  mêmes. 
Cette  Province  eft  mêlée  de  plaines  , de  collines  fie 
de  montagnes.  Les  plaines  s’étendent  principale- 
ment le  long  de  la  Saône.  L’air  cil  fort  tempéré 
dans  les  plaines  fit  froid  dans  les  montagnes  , fit  en 
général  il  y cft  par-tout  fort  fain.  Les  plaines  y 
abondent  en  bleds  & en  pâturages.  Les  collines  font 
plantées  d’arbres  fruitiers  & des  vignes  qui  produi- 
fent  d’excellent  vin.  Les  montagnes  fournillent  du 
bois  : il  y a aufli  dans  cette  partie  , de  bons  pâtu- 
rages , des  mines  de  différentes  fortes  de  métaux 
& quantité  de  gibier.  La  plus  grande  partie  des 
Bailliages  de  Dijon  , d’Auxonnc,  de  Saint-Jcan-dc- 
Lofne , de  Nuyts , de  Beaunc  , de  Châlon , fie  géné- 
ralement tout  ce  qui  forme  des  plaines  jufqu’aux 
bords  de  la  Saône  , eft  un  terroir  gras  où  le  froment 
vient  en  abondance  , ainli  que  l’orge  , le  turquet , 
le  millet  , l’avoine  , la  navette  fit  le  chanvre.  Le 
terroir  des  autres  Bailliages  produit  aufli  de  bon 
froment , mais  encore  plus  de  fcigle. 

On  appelle  en  Bourgogne  , par  excellence , la 
Cotte , une  chaine  de  petites  montagnes,  qui  com- 
mence auprès  de  Dijon  , fit  s’étend  en  tirant  vers 
le  S.  0.  l’efpace  de  dix  lieues  ou  environ  , au  tra- 
vers des  Bailliages  de  Dijon  ,de  Nuyts,  de  Beaunc  , 
de  Châlon  fit  de  Mâcon.  Cette  côte  cft  peuplée  de 
vingt-deux  ParoiiTes  , villes  ou  villages  , tous  abon- 
dans  en  excellons  vins  : ces  lieux  font  ceux  qui 
fuivent , Nuyts  , Chambertin  , Savigny  , Romancé  , 
Sc^e  , Coulange  , Chajfagnc  , Beaunc  , V ollenay  ou 
oienct , Pomar  , Santenay  , Saint-Aubin , Belgny , 
jyieurfaut , Vougcoty6tc . Parmi  les  vins  qu’on  cueille 
dans  ces  divers  lieux , on  donne  volontiers  la  pré- 
férence à celui  que  produit  le  terroir  de  Vougcot. 
Le  village  de  ce  nom  eft  entre  Dijon  fit  Nuyts, 
à 3. 1.  S.  S.  O.  de  la  première  de  ces  villes , à une 
petite  lieue  N.  N.  E.  de  la  dernière  , à douze  cens 
pas  O.  N.  O.  de  Gilly , fit  à 2.  I.  N.  O.  de  Cîteaux. 
M.  l’Abbé-Général  de  l’Ordre  de  Citeaux  poflede  à 
Vougeot  un  clos  de  vignes  très-vafte , fit  où  l’on 
recueille  ce  vin  fi  renommé  , & qui  eft  connu  ibus 
le  nom  de  vin  de  V ougeot.  Ce  ferait  peut-être  ici 
l’occafion  favorable  de  rendre  publics  les  fentiments 
de  refpeét , d’eftime  fie  de  reconnoiffance  que  nous 
xlcvons  à M.  l’Abbé  - Général  de  Citeaux  ( Dom 
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Trouvé  ) î mais  la  nature  de  notre  ouvrage  , jointe 
aux  bornes  que  nous  nous  fommes  preferitès  mer 
un  obilacle  au  defir  bien  fincere  que  nous  aurions 
de  nous  fatisfaire  à cet  égard. 

Les  principales  prairies  qui  abondent  en  pâtura- 
ges , commencent  auprès  du  Baffigny , & continuent 
le  long  de  la  Saône  jufqu’à  Mâcon  ; ce  qui  fait  une 
longueur  de  vingt-cinq  lieues  ou  environ.  Les  cam- 
pagnes de  froment  font  entre  ccs  prairies  & la  côte 
de  vignes.  Il  y a aufli  de  bons  pâturages  dans  le 
refte  de  la  Province  ; mais  les  prairies  en  font  plus 
étroites  , fit  ordinairement  elles  font  entre  des 
montagnes. 

11  réfulte  de  ce  que  nous  venons  de  dire  , que  la 
Bourgogne  eft  un  pays  abondant  en  bleds , en  vins 
en  beftiaux , en  gibier , en  poiflbn  , en  chanvre  * 
en  fruits  , en  fer , en  charbon,  en  bois  de  conftruc- 
tion  à l’ufage  de  la  marine  , ôc  en  bois  de  chauffage 
fie  propre  à bâtir. 

( Eaux  minérales  & curiofttés  naturelles  ).  Il  y a 
des  eaux  minérales  à Apoigny , proche  de  Scignelay, 
à Premeau  proche  de  Nuyts , à Sainte-Reine  ( à 9. 1.* 
0.  N.  O.  de  Dijon  ) , à Ve\elay  ( à 1 9.  I.  O.  de 
Dijon  ) , à Bourbon  - l'Ancy  (à  24.  I.  S.  O.  de 
Dijon  ) , fitc.  Les  eaux  d’Apoigny , ainfi  que  celles 
de  Premeau  ont  moins  de  réputation  que  les  autres: 
les  premières  font  froides  fie  ferrugineufes.  Celles  de 
Premeau  font  tiedes  fie  infipides.  Nous  avons  parlé 
ailleurs  des  eaux  de  Bourbon-l’Ancy  , ainli  il  ne 
nous  refte  plus  qu’à  faire  connoître  celles  de  Sainte- 
Keinc  fie  de  Vezelay. 

La  fource  la  plus  renommée  des  eaux  de  Sainte- 
Reine  eft  dans  une  Chapelle  de  l’Eglifc  des  Corde- 
liers qui  font  établis  dans  la  ville  ou  bourg  de  ce 
nom.  Cette  fource  forme  un  réfervoir  d’environ  deux 
pieds  en  quarré.  Quoiqu’elle  ne  foit  pas  abondante , 
on  affine  néanmoins  qu’elle  ne  peut  être  épuifée. 
Son  eau  eft  claire  , froide  fit  inlîpide , comme  de 
l’eau  ordinaire  de  fontaine.  On  attribue  à cette  eau 
bien  des  vertus  ; mais  à en  juger  par  la  conduite  du 
peuple  qui  en  fait  ufage  , on  ferait  tente  de  croire 
que  c’elt  la  dévotion  feule  qui  donne  du  relief  à la 
fource  en  queftion.  Dans  un  champ , qui  eft  à une 
portée  de  moufquer  du  bourg  de  Sainte-Reine , eft  une 
autre  fontaine  beaucoup  plus  grande  fit  plus  abon- 
dante que  celle  dont  nous  venons  de  parler  : l’eau 
de  celle-ci  cft  plus  fraîche , plus  légère  fit  meilleure, 
mais  on  n’y  a pas  la  meme  dévotion  ni  par  confé- 
quent  la  même  confiance. 

L’eau  de  la  fontaine  minérale  de  Vc\elay  a été 
examinée  par  feu  M.  Lemery  , Doéleur  en  Méde- 
cine de  la  Faculté  de  Paris  fit  de  l’Académie  royale 
des  Sciences.  11  reconnut  par  les  effais  chymiques 
qu’il  en  fit , qu’elle  ne  devoit  avoir  ni  fc!  vitrio- 
liquc  , ni  aucun  acide  , du  moins  en  quantité 
confidérable  , ni  aucun  autre  alkali  manifefte  fit 
développé.  En  effet,  après  l’avoir diftilléc  au  Bain- 
Marie  , il  trouva  fur  quatre  livres  d’eau , deux  gros 
fit  deux  grains  d’un  fel  pris , tout  fcmblable  au  fel 
marin  ; or  on  fi,ait  , dit  M.  Lemery  , que  le  fel 
marin  n’eft  ni  un  acide  ni  un  alkali , mais  un  cnm- 
pofé  des  deux.  Il  trouva  aufli  que  le  fêl  de  l’eau  de 
Vezelay  contenoit  encore  quelque  terre , ou  , ce 
qui  revient  au  même  , quelque  partie  alkaline  qui 
n’avoit  pas  été  pénétrée  par  aucun  acide  -,  car  ce 
fel  bouillonnoit  avec  l’efprir  de  vitriol.  M.  Lemery 
l’ayant  purifié , fie  en  ayant  féparé  le  peu  de  terre 
grife  qui  y étoit  incorporé , ce  bouillonnent  nt  n’ar- 
riva plus.  Quoique  plus  terrefte  avant  l’opération  , 
ce  fel  grisavoit  néanmoins  un  goût  pins  falc  fie  plus 
piquant  que  quand  il  eut  été  purifié  ; apparemment 
parce  que  les  opérations  qu’on  avoit  faites  |>our 
le  purifier,  en  avoient  brifé  ou  emporté  les  pointes 
les  plus  fubtiles  fie  les  plus  aftives.  C’elt  ainli  que 
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le  (cl  marin  forme  par  coagulation  dans  les  marais 
faJans  de  la  Rochelle  , quoique  mêle  avec  de  la 
terre  grife  , eft  plus  Calé  Ôt  plus  fort  que  celui  qu’on 
tire  par  évaporation  en  Nomandie  , qui  eft  plus  pur 
& plus  blanc.  Voyez  l’Hifloirc  de  l'Académie  royale 
des  Sciences  , an.  1705.  p.  66.  £r  67. 

Outre  les  eaux  minérales  dont  nous  venons  de 
parler,  dans  un  pré  qui  eft  au-bas  de  Vezelay , pro- 
che la  rivière  de  Cure  , eft  une  fontaine  ou  mine 
de  fel  remarquable.  On  ne  voit  en  ce  lieu  aucune 
fource  1 quand  on  y veut  puifer  de  l’eau  , on  crcufe 
dans  un  endroit  du  pré  , à la  profondeur  de  deux 

fieds,  & infenfiblement  ce  creux  Ce  remplit  d’eau  que 
on  puife  enfuitc.  Lorfquc  ce  trou  eft  vuide  , on 
tn  fait  un  autre.  Après  que  l’on  a fait  évaporer 
une  chaudière  pleine  de  cette  eau  , il  refte  au  fond 
environ  deux  doigts  de  fel.  Les  Fermiers  Généraux, 
perfuades  que  cette  petite  faveur  de  la  nature  étoit 
contraire  à leurs  intérêts  , n’ont  rien  oublié  pour 
découvrir  la  fource  de  cette  mine , mais  ils  n’ont 
pas  rcuÆ  dans  leur  projet;  En  1678.  ils  mirent  des 
Gardes  dans  le  pré  en  queftion , & y firent  paffer 
la  riviere  de  Cure  au-travers.  Tous  Içurs  foins  ont 
été  inutiles  ; la  riviere  s’eft  retirée  , & la  fontaine 
ou  la  mine  eft  telle  qu’elle  étoit  auparavant. L’herbe 
dt  les  pierres  d'alentour  font  blanches  de  fel , & y 
attirent  une  quantité  prodigieufe  d’oifeaux  de  diffé- 
rentes cfpeces. 

On  trouve  à Pourrain  , à trois  lieues  d’Auxerre  , 
de  VOcre  fort  eftimcc,  dont  nos  Teinturiers  de  même 
les  étrangers  fe  fervent  utilement. 

Les  Grottes  d'Arcy , fi  connues  dans  l’Hiftoire 
naturelle  de  la  Province  de  Bourgogne , font  fituées 
à cinq  cens  pas  d’un  village  nommé  Arcy , qui  eft 
fur  le  bord  de  la  petite  riviere  de  Cure  , à une  lieue 
S.  S.  O.  de  Vermanton  , 3.  N.  O.  d’Avalon  , de  4. 
S.  S.  E.  d’Auxerre.  Au-defliis  de  ces  grottes  font 
des  terres  labourables  qui  n’ont  pas  plus  de  huit  à 
dix  pieds  de  loi.  11  paroît  que  ces  grottes  ou  cavités 
ont  été  faites  en  tirant  de  la  pierre.  Elles  ont  une 
entrée  étroite  , & environ  trois  cens  toifes  de  pro- 
fondeur ou  de  long.  On  y voit  des  ceintrcs  qui  for- 
ment plufieurs  voûtes , du  haut  dcfquclles  il  tombe 
une  eau  cryftallinc  , qui  fe  convertit  en  pierre  fort 
brillante  dt  très-dure  , de  forme  des  pointes  ou 
culs-de-lampc  de  toutes  groflèurs  , de  qui  defeen- 
dent  ou  s’allongent  les  unes  plus  de  les  autres  moins, 
avec  une  diverfité  admirable.  Parmi  ces  congéla- 
tions qui  repréfentent  une  infinité  de  chofcs  diffé- 
rentes , on  en  remarque  fur-tout  une  : ce  font  cinq 
ou  fix  tuyaux  de  cinq  à fix  pieds  de  haut , de  de  huit 
h dix  pouces  de  diamètre  , creux  en  dedans , de  ar- 
rangés d’alignement  l’un  près  de  l’autre  fans  pour- 
tant qu’ils  fe  touchent.  Quand  on  frappe  ces  tuyaux 
avec  un  bâton , ils  rendent  des  fons  différens  d:  fort 
agréables  : c’eft  àcaufe  de  cela  qu’on  les  appelle  les 
O,  gués.  A vingt  ou  trente  toifes  de  l’entrée , eft  unpe- 
tit  hic  qui  a cinq  toifes  de  largeur,  furquinze  ou  vingt 
de  longueur  ,dt  dont  l’eau  eft  très-claire.  Selon  toutes 
les  apparences  ce  lac  s’eft  formé  de  la  partie  de  l’eau 
la  plus  légère,  qui  tombe  fans-ceffe  goutte  à goutte  du 
haut  des  voûtes.  En  certains  endroits  ces  voûtes  pa- 
roiffent  avoir  vingt  pieds  de  hauttur,cn  d’autres  vingt- 
cinq,  dt  en  d’autres  trente.  L’clevation,  la  largeur  ,1a 
longueur  Ôc  la  configuration  de  cette  voûte  toute  de 
pierre,  forme  un  écho  ou  reteotiflement  fort  agréable , 
qui  conferve  long-temps  le  bruit  qu’on  y fait , & qu’on 
entend  rouler  bien  loin  dans  la  profondeur  obfcure 
de  cette  caverne.  11  y a un  endroit  de  cette  grotte 
où  l’on  trouve  une  cfpccc  de  fallc  , dont  la  nature 
a formé  le  plafond  d’une  terre  fort  unie,  couleur 
de  caffé  brûle , de  où  paroiffent  mille  chiffres  bizarres , 
qui  font  un  effet  fort  agréable  , de  même  que  quel- 
ques figures  de  pierre  mal-formées  par  les  gouttes 
Tome  i. 
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d’eau.  On  appelle  cet  endroit  la  Salle  du  Bal  ou  la 
Salle  de  M.  le  Prince.  L’air  des  grottes  d’Arcy  n’eft 
ni  froid  , ni  chaud  , ni  humide , de  on  y peut  de- 
meurer tant  que  l’on  veut  faos  en  être  incommodé. 
Mgr.  le  Duc  d’Orléans  , Régent  du  Royaume  , 
ayant  fouhaité  de  voir  quelques-unes  des  congella- 
tions  des  grottes  en  queftion,  après  en  avoir  vû  la  défi- 
criptiouqui  lui  avoir  été  envoyée  par  M.  Martineau 
de  Solleyne,  Subdclcgué  de  l’Intendance  de  Bourgo- 

f;ne  au  Comté  d’Auxerre  , M.  Martineau  alla  vifiter 
ui-même  ces  grottes  le  30.  Décembre  1716. , fit  ab- 
battre  plufieurs  congellations  qu’il  choifit , de  les  en- 
voya avec  les  éclairciffcmcnts  néccffaircs.  Il  alla  jus- 
qu'au fond  des  grottes , & parmi  une  infinité  de  jeux 
finguliersde  la  nature, il  admira l’efpece  de  parquet 
en  coquilles  larges  chacune  d’environ  un  pied  & de- 
mi, que  le  hazard  s’eft  plu  à former  vers  l’extrémité 
de  cette  caverne.  C’eft  d’après  les  obfervations  de  M. 
Perrault  dt  celles  de  M.  Martineau,  que  nous  avons 
dreffé  la  defeription  des  grottes  d’Arcy , telle  que 
nous  la  donnons. 

( Bois  de  Forêts  ).  11  n’y  a peut-être  point  de 
Province  en  France  où  il  y ait  tant  de  bois  qu’en 
Bourgogne  , ni  où  il  y ait  réellement  moins  de 
forêt  : nous  difons  réellement , parce  que  le  nom 
de  forêt  y eft  prodigué  de  donné  quelquefois  à des 
bois  qui  n’ont  que  quatre  cens  arpents  d’étendue  s 
la  foret  de  la  Farge  , dans  le  Bailliage  de  Semur , 
en  tft  un  exemple.  Quelquefois  au  - contraire  on 
donne  le  nom  de  bois  à des  bois  cjui  par  leur 
étendue  meriteroient  celui  de  forêt.  En  un  mot , 
jufqu’ici  il  n’y  a rien  eu  de  réglé , à ce  que  nous 
croyons  , fur  la  quantité  d'arpents  qu’il  iaut  pour 
qu’un  bois  mérite  le  nom  de  forêt. 

Voici  un  état  des  bois  de  la  Province  de  Bour- 
gogne , avec  les  noms  qu’on  leur  donne. 

Arpents. 

i°’ Dans  le  Bailliage  d'Auxonne.  La  forêt 
de  Crochètes , en  bois  de  futaye  dt  eftènee 
de  chêne  , appartenant  aux  habitants  de  la 
ville  d’Auxonne  , dt  contenant  trois  mille 

arpents  ou  environ , ci 3000. 

La  forêt  de  Pluvauh  dt  de  Villers-le\~ 

Pots  , appartenant  à la  Maifon  de  Choifeuî. 

Un  les  nomme  Bois-le-Dur  , Bois-Défendu 
dt  Chardenois  ; dt  elles  font  compofees  de 
futaye  fur  taillis , effence  de  charme  , de 
tremble  dt  de  vente.  Ces  bois  contiennent 

environ  1680.  arpents,  ci 1680. 

La  forêt  aux  habitants  de  la  Marche  , en 
futaye  fur  taillis  , efièncc  de  chcnc  , de 
charme  , de  verne  dt  de  tremble  , conte- 
nant environ  1 700.  arpents , ci  ....  1700. 

La  forêt  de  la  Marche  , appartenant  au 
Marquis  de  Tavannes,  compofée  de  futaye 
fur  taillis  dt  même  effence  , dt  contenant 

environ  900.  arpents , ci 900. 

7180. 

j°.  Dans  le  Bailliage  de  Dijon.  Les  forêts 
dépendantes  du  Prieuré  de  St.  Léger , com- 
pofées  de  futaye  fur  taillis  , effence  de 
chêne,  de  charme,  de  tremble  dt  de  verne , 
dt  contenant  environ  2000.  arpents , ci  . 2000» 

Les  forêts  fituées  dans  la  Terre  de  Creffy, 
appartenaute  à l’Abbaye  de  Saiut-Benigoe 
de  Dijon , compofées  de  futaye  fur  taillis , 
même  effence  , dt  contenant  environ  910. 

arpents  , ci , • 910, 

La  forêt  de  Perrigny , à la  Communauté 
de  même  nom  , en  futaye  de  chênes  de 
d’ormes , dt  contenant  douze  cens  arpents, 

1200» 

Les  forêts  dépendantes  de  la  Seigneurie 
Hhhhhhhhh 
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de  Longehamp  , aux  Chartreux  de  Dijon , Arpents. 
en  futaye  fur  taillis , eflence  de  chcne  , de 
charme  de  de  tremble  , de  contenant  envi- 
ron içoo.  arpents  , ci asco. 

La  forêt  de  Mireheau  , à M.  le  Prince 
de  Beaufremont  , en  futaye  fur  taillis  , 
eifence  de  chêne  , de  charme  , de  verne  & 
de  tremble , & contenant  zooo.  arpents,  ci  2000. 

La  forêt  du  Temple  de  Faverney , autre- 
ment le  Bois  - Manniot  , appartenant  au 
Commandeur  de  la  Magdeleine  de  Dijon, 
compofêe  de  futaye  fur  taillis , & contenant 
1200.  arpents , ci tsoo. 

3°.  Dans  le  Bailliage  de  Sainr-Jean-i'- 
Lofne.  Les  forêts  de  Citeaux , appartenan- 
tes à l’Abbaye  de  ce  nom  , compofêes  de 
futaye  fur  taillis , eflence  de  chcne  , de 
charme  & de  tremble  , & contenant  4450. 
arpents  , ci . 44*0. 

4°.  Dans  le  Bailliage  de  Nuyts.  Les 
forêts  dépendantes  du  Prieure  de  Saint- 
Vivant , muées  dans  les  Paroifles  d’Arce- 
nant , d’Eftoén  «Se  de  Ternant , compofêes 
de  futaye  fur  taillis  , eflence  comme  celles 
de  Liteaux , & contenant  environ  acoo. 
arpents  , ci  ......  f . . . aooo. 

Les  forêts  dépendantes  de  la  Terre  & 
IWarquifat  de  la  Pcrriere , compofêes  de 
futaye  fur  taillis  , contiennent  1 joo.  ar- 
pents, dont  1 tco.  au  Seigneur  it  1 aoo. 

aux  habirants , ci 2300. 

Les  forêts  de  Mont  main  , à un  Seigneur 
particulier,  compofêes  de  futaye  fur  taillis, 
eflence  de  chêne , de  charme  & de  tremble  , 

& contenant  1 100.  arpents , ci  . . . . 1 joo. 

S S 00. 

Pans  k Bailliage  de  Chalon . Les 
forêts  dépendantes  de  ia  Baronnie  de  Pagny , 
oui  appartient  aux  héritiers  delà  Princcde 
de  Conry  , fille  naturelle  «5c  légitimée  du 
Roi  Louis  XIV.  ; compofêes  de  futaye  fur 
taillis , eflence  de  chêne  , de  charme , de 
tremble  & de  verne.  Elles  contiennent 

2500.  arpents  , ci 2500. 

Les  forêts  de  Pourlans  , aux  Jcfuites 
de  Dijon  , en  futaye  fur  taillis  ,«5tc. , con- 
tiennent tjoo.  arpents,  ci xaoo. 

Les  forêts  dépendantes  des  Seigneuries 
du  Perroax  & de  Saint-Bonnot , en  futaye 
fur  taillis , dcc.,  & de  mille  arpents  ou  en- 
viron, ci  1000. 

Les  forêts  de  Servigny  , au  Seigneur  de 
même  nom  , en  futaye  fur  taillis,  &c.,  de 
de  950.  arpents  ou  environ,  ci  ....  950. 

Les  forets  de  la  Marcke  , au  Comté  de 
Bosjean  , en  futaye  fur  taillis , eflence  de 
chêne,  de  charme  de  de  tremble,  de  conte- 
nant 2000.  arpents  ou  environ,  ci  . . • toeo. 

Ce  Seigneur  poflède  outre  cela  4.  ou 
Sc°-  arpents  de  bois  dans  fa  Terre  de  Bos- 

)*an  , ci joo. 

Les  forêts  dépendantes  de  la  Terre  de 
Bellevefvre  , en  futaye  fur- taillis  , eifence 
de  charme , de  verne  de  de  tremble  , & con- 
tenant environ  2000.  arpents  , ci  . . . 2000. 

Les  forêts  dépendantes  de  l’Abbaye  de 
“*  *trt/  y de  l'Ordre  de  Citeaux  , en  futaye 
fans  taillis  & fur  taillis  , eflèncc  de  chêne  , 

. ™arme  & de  tremble  , de  contenant  en- 
viron 2600.  arpents  .ci a6oo. 

t.es  forêts  dépendantes  de  l’Abbaye  de 
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Maijterct, m fin,  taill«  & furui'li, , Arftnn. 

eflence  de  chene  , de  charme  & de  tremble  * 

& contenant  environ  800.  arpents , ci 


6 . Dans  le  Bailliage  de  M.1c»n.  I!  n’y 
a point  de  forêt  dans  ce  Bailliage  , dit  lcs 
bois  les  plus  conlidérables  n’y  font  que  de 
aoo.  arpents.  On  peut  évaluer  la  totalité 
de  ces  bois  à mille  arpents  ou  environ , ci 
7®.  Dans  le  Bailliage  de  Bourbon-l'Âncy.  ' 
Il  n’y  a point  non-plus  de  bois  conlidc- 
râble  dans  ce  Bailliage,  & l’on  peut  évaluer 
à 1 200.  arpents  la  totalité  de  ceux  qui  y 
font  répandus  çà  de  là  , ci  . . ... 

8°.  Dans  le  Ea  !linge  de  Montcenis.  La’ 
. n1  d,/ivoi/c> à l’Abbaye  de  la  Fcrté  dam 
hfParoifle  de  vint  - Laurent  d’Andelet 
en  futaye,  eflence  de  chêne,  fans  taillis  ’ 
«5c  contenant  1 6c o.  arpents  , ci  . . . \ 
forêts  appartenantes  aux  Religieufcs 
de  Champchavoux  ,çn  futaye  , eflence  de 
chene  & fuyards  , de  contenant  environ 
900.  arpents  , ci 


• 800. 


3000. 


9°.  Dans  le  Bailliage  de  Semitr-en-Brion- 
nois.  La  forêt  de  la  Farge  , aux  héritiers 
de  feu  M.  le  Comte  de  Brionne  , en  futaye 
de  fapin  , de  contenant  environ  400.  ar- 
pents , ci 

io°.  dans  le  Bailliage  de  Cfurollcs.  Les  — 
forêts  nommées  le  Parc  - Chaumont  , aux 
héritiers  de  Madame  d’ Angouléme,  Paroifle 
de  Saint-Bonnet  de  Jougs  , en  futaye  de 
chêne, de  contenant  environ  3000.  arpents. 


Total  des  bois  contenus  dans  les  dix  articles 
dont  nous  venons  de  faire  le  dénombrement , 48.  mille 
700.  arpents.  A ce  nombre  d’arpents  il  faut  ajou- 
ter les  bois  de  plufieurs  Bailliages  , dont  l’état 
ne  nous  a point  été  fourni , de  qu’on  peut  évaluer 
au  moins  à 12.  mille  arpents  ; ce  qui  donne  pour 
le  total  des  bois  de  fo'rêts  de  la  Province  de  Bour- 
gogne , plus  de  6o.’  mille  arpents. 

La  grande  quantité  de  bois  de  eonftruiflion  qui  fe 
trouve  en  Bourgogne  , eft  caufc  que  le  Roi  a établi 
un  Commiflaire-ürdonnateur  de  la  Marincà  Dijon  , 
& plusieurs  autres  Officiers  , qui  font  entretenus 
pour  l’exploitation  des  bois  deflinés  au  radoub  de  à 
la  conftruéfion  des  Vaiflêaux  de  Sa  Majefté. 

( Commerce  ).  Il  confifte  en  vins  , en  bleds  , en 
bois  , en  beftiaux  , en  chanvres,  en  toiles  , en  étoffes 
de  laine  . enfers  , dcc. 

( Génie  , moeurs  Cf  caraflere  des  peupla  ).  Les 
Bourguignons  ont  des  moeurs  douces.  Ils  font  affa- 
bles , polis , induflrieux  & bons  Soldats.  Us  aiment 
les  Arts  «3c  les  Sciences  , de  les  cultivent  avec 
le  plus  grand  fucccs.  On  les  accufe  d’être  düfimulcs 
& inté  reliés  ; mais  peut-être  que  l’on  confond  la 
diferérion  de  l’honnête  économie  avec  le  ehrguife- 
ment  dt  l’avidité  des  biens. 

C Gouvernement  ecclcjiaflique  ).  La  Bourgogne 
eft  une  des  premières  Provinces  des  Gaules  «lui 
furent  éclairées  de  la  lumière  de  l’Evangile  : ce  fut 
vers  le  milieu  du  fécond  flecie  , «St  fous  le  régné  de 
l’EmpereurMarc-Aurele-Antoninfurnommé/t  Pieux 
Il  y a cinq  Evêchés  dans  l’étendue  de  la  Bourgogne 
& Pays  adjacent , fçavoir  , Autun  , Cklljn  , Micjn  , 
Auxerre  de  Dijon.  Outre  cela  il  eft  en  Bourgogne 
plufieurs  Paroifles  qui  font  partie  de  Diocefes  dont 
le  Siège  chef-Ii«u  eft  fitué  hors  de  cette  Province. 
Ces  Diocefes  font  ceux  de  Langres  , de  B-fançon 
de  Lyon  de  de  Nevers.  Par  coulé quent , la  Bout- 
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gognc  dépend  de  trois  Provinces  eeelefiaftiques  , 
Lyon  , Sens  de  Befançon  ; parce  que  les  Evêchés 
dont  nous  venons  de  parler , font  Sunragants  de  l’un 
ou  de  l’autre  Métropolitain  de  ces  trois  Provinces. 
Nous  ne  difons  rien  ici  de  la  Province  eeelefiaftiqua 
ou  du  Métropolitain  de  Vienne  , dont  dépend  le 
Diocefe  de  Gencvc  ou  Annecy , qui  s’étend  dans  le 
Bugey  & le  pays  de  Gcx  , parce  que  nous  faifons 
un  article  particulier  du  Gouvernement  eedefiaf- 
tique  de  ces  deux  pays.  Au  refte , il  eft  à propos  dp 
remarquer  qu’il  y a en  Bourgogne  plulieurs  Fa- 
roifles  qui  font  de  nul  Dioceje  & qui  dépendent 
immédiatement  du  Pape , chofe  très-rare  en  France; 
telles  font , par  exemple  , la  Paroifle  & Prieure  de 
Lône  au  Bailliage  de  Saint-Jean-de-Lofne  , la  Pa- 
roilTe  de  Saint  - Symphoricn  au  Bailliage  de  la  Per- 
riere  , &c. 

( Officialités  ).  i°.  DeV  Arohevèché  de  Lyon.  L’Of- 
ficialité  métropolitaine  de  la  Province  eccléfiaftique 
de  Lyon  pour  la  partie  qui  eft  fi  tuée  dans  le  Reflort 
du  Parlement  de  Dijon  , s’exerce  à Pont-de-Vaux 
( à 2.  I.  & demie  N.  N.  E.  de  Mâcon  ) , de  les 
appellations  à l’Ordinaire  fe  portent  à l’Offieial 
primatial  à Lyon.  L’üfficialitédu  Diocefe  de  Lyon  , 
pour  la  partie  qui  eft  du  Reftort  du  même  Parle- 
ment , fe  tient  à Bourg  - en  - Brcfle  , <3c  re Sortit  à 
l’ufficial  métropolitain  de  Pont-dc-Vaux. 

a®.  De  l’ Evêché  d'Autun.  Celle  de  ce  Diocefe 
qui  eft  dans  la  partie  du  reflort  du  Parlement  de 
Bourgogne  , s’exerce  à Autun  , & reflbrtit  au  Mé- 
tropolitain k Pont-dc-Vaux.  Celle  qui  comprend 
l’Archidiaconé  de  Beaunc  , s’exerce  dans  cette  der- 
nière ville  , de  reftortir  à l’ Official ité  de  l’Evêque. 
Celle  du  Chapitre  de  la  Cathédrale  d’Autun  rcllortit 
de  même  à celle  de  l’Evêque. 

3°.  De  l’Evêché  de  Langres.  Celle  de  ce  Piq£cfc 
qui  eft  du  Reflort  du  Parlement  de  ‘Bourgogne P*c- 
xerce  à Chitillon-fur-Seine  : les  appellations  des  Sen- 
tences de  ce  Tribunal  fe  portent  au  Métropolitain  à 
Pont-dc-Vaux. 

4°.  De  l’Evêché  de  Châlon.  Celle  de  Châlon  eft 
établie  pour  toute  l’étendue  du  Diocefe  de  ce  nom  : 
elle  refloriit  au  Métropolitain  à Pont-de-Vaux  , pour 
les  pays  qui  dépendent  du  Parlement  de  Dijon  ; de 
au  Métropolitain  à Lyon  , pour  le  Mâconnois.  Celle 
du  Chapitre  de  la  Cathédrale  de  Châlon  rcflbrtit 
auffi  au  Métropolitain  de  Pont-dc-Vaux. 

5°.  De  l'Evêché  de  Mâcon.  Celle  de  Mâcon  pour 
la  partie  de  ce  Diocefe  qui  eft  du  Parlement  de 
Paris  , Si.  celle  de  la  Cathédrale  reflortiflent  au  Mé- 
tropolitain à Lyon.  Celle  de  Saint- Laurent-lcz- 
Mâcon  , pour  la  partie  du  même  Diocefe , qui  eft 
du  Parlement  de  Dijon , reflbrtit  au  Métropolitain 
à Tont-de-Vaux.  Celle  de  l’Abbé  de  Cluny  reflbrtit 
immédiatement  au  Pape. 

6°.  De  l’Evêché  d’Auxerre.  Celle  du  Diocefe  & 
celle  du  Chapitre  de  la  Cathédrale  reflortiflent  au 
Métropolitain  de  Sens  , lequel  reflbrtit  lui-même 
au  Primat  de  Lyon.  Ce  Diocefe  , au  refte , ( d’Au- 
xerre ) s’étend  dans  le  Nivernois , le  Gâtinois  , le 
Senonois  & le  Tonoerois. 

7°.  De  l’Evêché  de  Ncvers.  Ce  Diocefe  n’a  que 
deux  Paroifl'es  dans  le  Gouvernement  de  Bourgo- 
gne , de  ce  font  celles  de  Blain  Si.  de  Glax  , dans  le 
Bailliage  d’Autun  , de  l’Archidiaconé  de  Dccize  de 
de  l’Archiprètré  de  Moulins-en-Gilbert. 

8W.  De  l’Archevêché  de  Befançon.  Celle  du  Mé- 
tropolitain de  Befançon  eft  établie  à Auxonne  pour 
la  partie  des  Diocefes  de  Befançon  de  Belley  , qui 
eft  dans  le  Reflort  du  Parlement  de  Dijon.  Les  ap- 
pellations de  cet  Official  fe  portent  au  Pape.  Celle 
du  Diooclc  de  Befançon  , établie  à Auxonne  , riere 
le  même  Parlement  , reflbrtit  à l’Official  métro- 
politain. Celle  du  Prieur  de  Lône  reflbrtit  au  Pape. 
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L'Official  du  Diocefe  de  Befançon , établi  à Au- 
xonne , a le  droit  de  vifiter  toutes  les  Paroifl’es  de 
ce  Diocefe  qui  font  dans  le  Duché  de  Bourgogne* 

90.  De  l’Evêché  de  Dijon.  Celle  du  Diocefe , 
ainfi  que  l’Officialité  de  St.  Etienne  de  Dijon , pour 
les  Bénéfices  qui  font  de  fa  Jurifdiftion , reilortit 
au  Métropolitain  à Pont-de-Vaux.  Celle  du  Cha- 
pitre de  la  Ste.  Chapelle  reflbrtit  nuement  au  Pape. 

io°.  De  l’Evêché  de  Belle y ( ceci  concerne  l» 
Bugey  ).  Celle  du  Diocefe , à la  partie  du  Reflort  du 
Parlcmqpt  de  Dijon  , reflbrtit  à l’Official  métro- 
politain à Auxonne.  Ce  Diocefe  s’étend  auffi  en 
Dauphiné  de  en  Savoye. 

I ig.  De  l’Evêché  de  Geneve.  Celle  du  Métropo- 
litain de  Vienne  , pour  la  partie  du  Diocefe  de 
Geneve  qui  eft  dans  le  Reflort  du  Parlement  de 
Dijon  , s’exerce  dans  un  lieu  du  même  Diocefe 
à la  partie  de  France  , de  elle  reflbrtit  au  Pape. 
Celle  du  Diocefe  de  Geneve , dans  le  Reflort  du 
même  Parlement  , s’exerce  à Seyflel  en  Bugey , 
Si.  elle  reflbrtit  au  même  Métropolitain  de  Vienne. 

Cela  fait  en  tout  19.  ou  ao.  Tribunaux  d’Of- 
ficialité  dans  le  Reflort  du  Parlement  de  Bourgogac. 

( Chambre  des  Décimes  ).  Les  Décimes , Don 
gratuit  de  autres  fommes  à quoi  les  Diocefes  de 
Lyon  , Auxerre  , Autun  , Langres  , Châlon  , Mâ- 
con , Dijon  de  Nevers  font  impofés  tous  les  cinq 
ans  par  les  Députés  du  Clergé  de  France  , fe  répar- 
tiflent  fur  les  Bénéficiers  de  chacun  de  ces  Dio- 
cefes par  les  Députés  des  hauts  bénéficiers  , des 
Chapitres  de  des  Curés.  Ces  Députés  compofent  la 
Chambre  eccléfiaftique  dans  laquelle  fe  juge  en 
première  inftançe  tout  ce  qui  concerne  les  mêmes 
impofitions.  Les  appellations  des  Chambrcseccléfiat 
tiques  d’Autun,  de  Langres',  de  Châlon  , de  Mâcon, 
de  Dijon  de  de  Nevers  , le  portent  à la  Chambre  fou- 
vcrainc  des  Décimes  à Lyon , de  celles  de  La  Chambre 
d’Auxerre  vont  à la  Chambre  fouveraine  de  Paris. 

II  y a dans  chaque  Diocefe  un  Receveur  des  Dé- 
cimes , qui  en  remet  les  deniers  au  Receveur  géné- 
ral des  Décimes  de  la  Généralité  dans  laquelle  eft 
fitué  le  chef-lieu  du  Diocefe.  Il  y a à Lyon  un  Re- 
ceveur général  ; un  en  Bourgogne  pour  les  Dio- 
cefes d’Autun  , de  Châlon  , de  Mâcon  , d’Auxerre 
de  de  Dijon  ; un  à Chiions  en  Champagne  , qui  a 
fous  lui  le  Receveur  du  Diocefe  de  Langres  ; de  un 
à Moulins  , où  celui  de  Nevers  porte  fa  Recette. 
La  partie  du  Diocefe  de  Befançon  , qui  eft  dans  le 
Duché  de  Bourgogne  , ne  paye  point  de  Décimes. 

( Clergé  de  Breffe  , Bugey  Ù Gex  ).  Ce  Clergé 
qui  ne  faifoit  autrefois  qu’un  feul  Corps  , eft  k pré- 
lent  divifé  en  trois  ; fçavoir  , celui  du  Diocefe  de 
Lyon  en  Brcfle  de  en  Bugey , celui  du  Diocefe  de 
Belley  , de  celui  du  Diocefe  de  Geneve  à la  partie 
de  France.  Chaque  Diocefe  a fes  charges  particu- 
lières indépendamment  du  Clergé  de  France. 

Les  Aflèmblées  du  Clergé  de  cette  partie  du 
Diocefe  de  Lyon  fe  tiennent  à Bourg , où  on  élit 
un  Député  des  hauts  Bénéficiers,  un  des  Chapitres , 
un  des  Curés  de  un  des  Chartreux.  Ces  Députés  font 
la  répartition  des  Décimes  de  autres  impofitions 
fur  les  Bénéficiers;  de  ceux-ci  payent  entre  les  mains 
d’un  Receveur  , refidant  à Bourg  , de  oui  eft  choifi 
pur  l’Aflemblée.  La  Chambre  eccléfiaftique  eft  à 
Bourg  , de  elle  juge  toutes  les  conteftations  qui  fur- 
vienne  au  fujet  de  ces  impofitions. 

Le  Clergé  du  Diocefe  de  Belley  tient  fes  Aflcm- 
blées  dans  la  ville  épifcopale  de  ce  nom  : on  y nom- 
me à chaque  tricnnalitc  un  Député  pour  le  Chapi- 
tre de  la  Cathédrale  , de  un  pour  les  Curés.  Ces  Dé- 
putés avec  l’Evêque  de  Belley  , Si  l’Abbé  de  Saint- 
Sulpice , qui  font  Députes  perpétuels  pour  les  hauts 
Bénéficiers  , compolent  la  Chambre  eccléfiaftique 
de  ce  Diocefe  , laquelle  établit  les  impoli tapus , 
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connott  de  l'exception  , tic  nomme  un  Receveur  à 
Belley. 

Pour  ce  qui  concerne  le  Clergé  du  Dioeefe  de 
Genevc  à la  partie  de  France  , c’eft  ('Official  qui  en 
convoque  les  Aflèmblées  , où  l’on  nomme  des  Dé- 
purés qui  compofent  la  Chambre  cccléfiaftique  «5c 
un  Receveur  qui  doit  réfider  à Scyflèl.  ’ 

Quand  il  fc  préfente  des  affaires  qui  iotéreffent  Je 
Cierge  de  tout  le  pays  de  Bugcy , tant  du  Dioeefe 

q“e.  df  c*ux  dc  BeUcy  & dc  Genevc, 
l Aflemb  ee  generale  fc  tient  par  Députés  au  Palais 
epiicopal  de  Belley. 

Enfin  , quand  il  y a fujtt  de  convoquer  le  Clergé 
' Br'lft1;  BuS'y&  G'«  , l'Aiïvm- 
wime  dam  “*  Vl  lc  cEoific  par  le  Clergé  lui- 

(GMWrjMrm  militaire),  la  Bourgogne  étant 
e prentter  Duché-Pairie  de  France , elÆ  amujouc 

L.  “ a“  pd"  PrC"’,t'rVran8'i  auI  Alïcmblées  des 
fonaro  Ro>,aUme'  aiffi  1UC  dan!  toutes  les  autres 
fondons  on  ceremomes  d'éclat.  Au  Sacre  & au 
Couronnement  de  no,  Roi, , le  Prince  le  plus  pro- 
che du  trône  repre/ente  le  Duc  de  Bourgogne  an 

Fn,ncc-  F°™  la  Couronne 
royale  tic  ceint  1 epee  au  Roi. 

.nTffT  de  pre,nicr  Pair  du  Xopanme  , at- 
tachee  à la  Bourgogne,  a fort  long-temps  élevé 
le,  Ducs  de  ce  nom  fi  haut , qu'il,  „„  cédoient  1. 

frincesqdureC'|fat’  ”°"paS  m£'mc  lmx  “>«» 

Princes  du  lang  leurs  âmes.  Non  - feulement  ce. 
Ducs  ont  ete  diftiogués  par  des  marques  de  créé 
tmnence  Cngulieres  , leur  Couronne  ducale  étant 
enrichie  & mêlée  d'ornements  Je  l> 
royale,  comme  étant  fubrogés  au  Royaume  de  Bom! 
Sic  C'T1"  ,U‘  “ J mis  ““-«Icirus  de  tou,  le 
mnee  df  ÆU„'  ï"  ?“/'■  du  Concile  de  Conf- 
•<*,u  <!«•*  -toi„,  L 
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• allunmt  qu'en  fuivant  les  glorieufr,  j , 

• aveux  , il  s'en  acquittera8  di»„  “*  tncn  de  fet 
•donnera  dans  les  ofeafions  qfl*,'e”^r’  * NoM 

• des  marques  de  fon  courare  & a Pramrcront , 
•A  cts  cause,  & 

»à  ce  Nous  mouvans  Nous  a Jî,  onfid®rai«>ûs , 
•fils  LsDuC  Dt  Bocaion  fait  COuft”0”8"  P"it- 
»&  établi,  le  faifons  conSL  di'“e'ora°”« 
•ctablilîôns  par  ces  Préfenre,  LTlT"  * 
nmam  , Gouverneur  & i : g * ®e  notre 

»en  nofdits  Duché  & Pavs  de  ô!“tCnant  * G^n«al 
•Bngey  , Val-Romey 

•appartenance,.  & dén.„H,’  J . : rc°°fc>nces , 


conduite  de  fi.  Ducs  °'a’lwiêéd  •lnsrcha“*  fou5  la 

conduifoit  l'avant-garde  oùgétoit  l:ofipd  ''  ' I”1 

tribna  beaucoup  Le  la  NoM  fl  ° • co"- 

-WaSaSÆÇKfta-*- 

jourd  hui  Gouverneur  df  R ’ de  Coudé  au- 

vemeurs  dc  'JÏÏZtEXfi  ' > Cou- 
fon.  Louis-Henri  J.  , Duc  dc  Poufh  U n,f,"?c  Mai- 
Condé , Prince  du  fang  £a?°!  ' -S™' ** 

France , mort  le  «jLS',  * °rai,d  T *?“!"<=  de 
vu  dn  Gouvernement  dc  Bourénf  * aV°lt  ctc  Pour~ 
la  teneur  des  Lettres-Patente  8”e  CIW°*  Voici 
«oi  Louis  XIV. , de  gforieufe  A trfo  h[qileUcs  ,c 

“Tl buTI “ * ns- 


“notre  très-cher  & tr'  U°'tr?  en  Perfonne  de 
»HtNRl  r>UCli . n ."ame  P«tit-fi«s , Louis- 
• mandablcs  fvr.ices  ““f  n”„,T  S.randi.&  recom- 
•deeedeurs , dc  donnm  J T*  °"'  re,ldu  f«  fré- 
»*cnir  qui  nous  en  refie'^^N'"'018”38"'5  du  Pou- 
*d«  fa  petfauil!^!™*  ,?Ta!,TOn‘  fai'  choix 
püUi  remphr  ladite  charge , Nous 


»&  en  chacun  des  heus  ÎIZs'  rTc& 

•*  Mra"dcmen,s 

• occafions  s en  o|?nron,.  De  même  ordonner^  tous 
» Gouverneurs , Capi.ainc,  & officiers  & Gc„  de 

• °u  amrem™' 

.Duché  & V s-f"  f°r'"'  & a“«s  beux  defdits 

• uardc  & r,  r ' CC  ‘T™  nccc,faire  » lafflreté, 

confcr»»tion  d'iceluicn  paix  & tranquil- 

• hrc  fous  noire  aulontc  tk  obéilLre  : contenit 
,“!ÿ“  * Habitants  dudit  Gouvernement  eu 

JnrthT  qU.''.!.  ïous  d°i'’enr,les  faire  vivre 
•enfemblc  en  amitié  dt  concorde  ; dt  en  cas  qu'en- 
»tr  eux  fiirvmt  aucunes  quercUcs , pourvoir  plr  lui 
•promptement  à la  pacification  d'iccllcs.  Avoir  foin 

ÜŒltrâL  pTS'  P'r,S’  & paffa8es  fokm  libres 
' F ^ P“'r  par  n°5  J"«“  • h»  voleurs  , 

BVapaDtiniîs  f jn al  _ vivuna.  R*  — ... _ ■ , . * 
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- , mal  - vivants , & autres  coupables  d» 
•crimes  & autres  contraventions  à nos  Edits  & Or- 
•donna  ne  es,  & icelles  faire  obferver  inviolablement  * 

• tenu-  Ja  main  & donner  toutes  afliftances  nécef* 

• «aires  a l’execution  de  nos  Arrêts,  Décrets  6c 

• Ordonnances  de  notre  Juftice  ; comme  aufii  à Ja 

• levee  , recouvrement  , payement  , voiture  & 

• conduite  de  nos  deniers  en  sûreté  des  mains’  de 
•nos  Receveurs  généraux  <St  particuliers  , ou  en 

• notre  Trcfor  , par  les  Prévôts  de  nos  Maréchaux» 
•ordonner  telles  autres  affiftances  où  il  feroit  requis 
»&  reconnu  nécelfairc  : mander  & afll-mblcr  par 

• devant  lui  & toutes  fois  & quand  befoin  fera  à 

fufd,t  » ,es  Gcos  d’E*Ufe  , la  Nobleflfc  , 
•Officiers , Maires , Echevins , Confuls  & Habitants 

• des  villes  dudit  Gouvernement , recevoir*:  enten- 

• dre  d’eux  les  plaintes  6c  doléances , !i  aucunes  üs 

• ont  a Nous  Faire , pour  Nous  en  avertir  , & de 

• toutes  autres  affaires  occurences  en  icelui  ; avoir 

• lœd  continuellement  à la  confervation  defdi- 
•tes  Villes,  Châteaux  , Places  & Fortereffes  eu 

• notre  obéiffânee  , à ce  qu’il  ne  s’y  faiïè  aucune 
wentreprife  au  préjudice  de  notre  fervice  : entrer 
•eu  icelles  toutes  fois  6c  quand  il  verra  être  befoin, 
•pour  vifiter  li  elles  font  en  bon  état  de  sûreté  & 

• de  défenfe  : ordonner  des  réparations  , fortifica- 

• tions  <5c  entretenements  de  munitions  , d’armes  , 
•d’artillerie , poudres  , vivres  , & gens  de  guerre 

• qui  font  en  icelles  6c  de  l’emploi  des  deniers  que 

• Nous  y affolerons  ; tenir  la  main  à ce  qu’ils  y 

• loient  fidèlement  diftribués , dépenfés , & emplo- 
»yés  ; vifiter  les  magalîns  qui  y font  établis  de 
•notre  part,  voir  lefoites  munitions  félon  qu’elle» 

»y  font  affeftées,  tic  ordonner  qu’elles  ne  dépériflenf, 
«les  retirer  des  lieux  où  il  y en  a peu  , les  porter  en 

• d’autres  où  elles  défaudront  quand  le  befoin  & la 
•neceflué  le  requerra  v avoir  égard  aulli  qu’elles 
»»ieat  renouve liées  en  temps  & lieu,  par  ceux  ôç 

•ainfi 
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«aiufi  qu’il  appartiendra  ; envers  les  Capitaines  de 
«Soldats  qui  font  & feront  ci-après  audit  Gouvcr- 
«ncsnciu  , en  telles  defditcs  Villes  , Châteaux  «3c 
«Places  fortes  qu’il  verra  être  à propos  , pour  la 
«garde  6e  défenfe  d’icelles  contre  nos  ennemis  de 
«rebelles  ; entreprendre  à face  ouverte  ou  autre- 
«ment  fur  celles  qui  .feront  par  eux  occupées  pour 
«les  réduire  de  foumettre  h notre  obéiftancu  ; s’aider 
v6c  prévaloir  à cet  effet  de  notre  artillerie  de  des 
«munitions  ncccilaires  , pour  les  faire  exploiter 
«par  les  Officiers  d’icelle  artillerie  , s’il  s’en  trouve 
«fur  Je  lieu  , de  à leur  défaut  par  d’autres  gens 
«capables  : de  où  aucunes  rebellions,  défobéiffanccs, 
«infolenccs , de  autres  accidents  furviendront  dans 
«l'étendue  dudit  Gouvernement  , courir  fus  aux 
«auteurs  de  coupables  d’icelles  \ força  ouverte  ou 
«autrement  6e  en  faire  la  punition  félon  l’occurrence 
«du  fait  ; mander  & mettre  enfemble  en  telles  occa- 
» fions  le  nombre  de  gens  de  guerre  de  pied  ou  de 
«cheval  étant  audit  Gouvernement  , qu’il  jugera 
«néceffairc , le  Ban  de  Arricre-Ban  ; y employer 
«les  Prévôts  des  Maréchaux  de  ladite  Province  , 
«leurs  Lieutenants  de  Archers  i fe  faire  affifter  de 
«la  Nobleffe  , de  de  toutes  autres  perfonnes  à ce 
«ncceflaires  ; ordonner  des  departements  de  loge- 
«ments  de  gens  de  guerre , panants  ou  fejournauts 
«en  l'étendue  de  ce  Gouvernement , de  même  de 
«leurs  vivres , foit  par  étape  ou  autrement , le  plus 
«au  foulagcment  de  à la  moindre  foule  de  nos  Sujets 
«que  faire  fe  pourra  ; tenir  exactement  la  maiu  à 
«ce  que  lefdits  gens  de  guerre  , comme  aufii  ceux 
«établis  en  gamifen  efditcs  villes  de  places  fortes 
«audit  Gouvernement , foient  contenus  par  ceux 
«qui  en  ont  charge  «3c  conduite  en  ordre  & difei- 
«pline  , fur  les  peines  de  félon  qu’il  cft  preferit  par 
«les  Ordonnances  militaires  ; faire  faire  les  montres 
»«3c  revues  d’iceux  , 6e  pourvoir  que  le  nombre  en 
«foit  complet  de  en  état  de  Nous  rendre  les  fervices 
«qu’ils  Nous  doivent  : empêcher  qu’il  ne  fe  faflè 
«dans  lefdits  pays  aucune  levée  de  gens  de  guerre 
«fans  nos  Ordres  de  Commiflîons  lignées  par  nos 
«Secrétaires  d’Etat  , de  fcellées  de  notre  grand 
«Sceau  : de  de  tout  ce  que  par  lui  aura  été  , ainfi 
«que  dit  eft  , bien  de  duement  ordonné  , payé  de 
«diftribué , en  feront  par  Nous  expédiées  de  délivrées 
«pour  plus  amples  de  allurées  décharges  , toutes 
«’  ettres  de  validation  de  confirmation  néceflaires  : 
«faifant  au  furplus  généralement  par  notredit  petic- 
« fils  I F.  Duc  DE  Bourbon  en  ladite  charge  de  Gou- 
«verneur  de  notre  Lieutenant-Général , repréfeo- 
«tant  notre  Pcrfonne  efdits  Duché  de  pays  de  Eour- 
«gogne  , Breffe , Bugey  , Valromey  de  Gex  , leurs 
«appartenances  de  dépendances  , tout  ce  que  Nous- 
« mêmes  ferions  de  pourrions  faire  pour  le  bien  , 
«repos  , manutention  «3c  confervation  d’iccux  en 
«notre  obéiflance  , fi  Nous  y étions  préfens  en 
«pcrfonne  , encore  que  le  cas  requit  Mandement 
«plus  fpécial  qu’il  n'elt  porté  par  ccfditcs  Préfentes; 
«de  de  tout  jouir  par  notredit  petit-fils  le  Duc  de 
«Bourbon,  aux  honneurs,  autorités,  prérogati- 
«ves  , facultés , fonctions  , franchifes  , libertés , 
«gages , appointements  ordinaires  de  extraordinai- 
res , «irons,  fruits,  profits,  revenus  de  émoluments 
«qui  y appartiennent  , tels  «Se  femblables  que  les 
«avoit  de  prenoit  notredit  fils  lf  Duc  dl  Bourbon, 
«le  tout  pendant  IcfJits  trois  ans.  Si  donnons  en 
«Mandement  à nos  amés  de  féaux  Confcil'ers  les 
«Gens  tenants  notre  Cour  de  Parlement  de  Dijon  , 
«de  tous  autres  nos  Officiers  , Jufticiers  de  Sujets 
«qu’il  appartiendra  , que  notredit  petit-fils  le  Duc 
v de  Bourbon,  duquel  Nous  Nous  fournies  réferves 
«de  prendre  le  ferment  de  le  recevoir  en  tel  cas 
«requis  de  accoutume  , ils  aient  à faire  , fouft'rir  de 
» laillc-r  jouir  pleinement  de  parlement  dudit  état 
Tome  J. 
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«&  charge  , de  tous  de  chacuns  les  pouvoirs  , facul- 
tés de  fondions  fufdits , enfemble  des  honneurs  , 
«autorités , prérogatives , prééminences , frandii- 
«fes,  libertés,  droits,  fruits,  profits,  revenus  de 
«émoluments  qui  y appartiennent , de  à lui  obéir 
«de  entendre,  tant  defdits  Gouverneurs,  Capitai- 
«ncs  , Chefs , de  Conducteurs  de  nofdits  Gens  de 
«guerre,  que  de  tous  autres  nos  Sujets,  de  quel- 
vques  qualités  de  conditions  qu’ils  foient , ainfi  qu’il 
«appartiendra  es  chofcs  touchant  de  concernant  la- 
«dite  charge  de  Gouverneur  de  notre  Lieutcnant- 
«Général  es  Duché  de  pays  fufiiits.  Mandons  à cha- 
«cuo  d’iceux  autant  que  befoin  feroit , ainfi  le  faire, 
«à  peine  de  défobéiflancc.  Comme  auffi  à nos  amés 
«de  féaux  les  Gardes  de  notre  Tréfor  royal  , préfens 
«dcà  venir,  Tréforiers-Généraux  de  nos  Finances,  de 
«l’Ordinaire  de  Extraordinaire  des  guerres , que  cha- 
«cun  d’eux  ainfi  qu’il  appartiendra  , ils  faflènt  payer 
«de  délivrer  comptant  à notredit  petit-fils  le  Duc 
«de  Bourbon  , par  chacun  an  , aux  termes  de  en 
«la  manière  accoutumée  ,les  gages  , appointements 
«de  cntrctcncmcnts  appartenants  à ladite  charge; 
«de  rapportant  ces  Préfentes  ou  copies  d’icelles 
«duement  collationnées  , avec  quittances  de  notre- 
udit  petit-fils  fur  ce  fuffifantes  , Nous  voulons  tout 
«ce  que  payé  de  délivre  aura  été  à l’occafion  fuf- 
«dite  , être  pâlie  de  alloué  en  la  dépenfe  des  comptes 
«defdits  Tréforiers  de  autres  nos  Comptables  qui 
«en  auront  fait  le  payement , par  nos  amés  de  féaux 
«les  Gens  de  nos  comptes  , auxquels  mandons  ainfi 
«le  faire  fans  difficulté.  Car  tel  cft  notre  plailtr  : 
«en  témoin  de  quoi  Nous  avons  fait  mettre  notre 
«Scel  à cefdires  Préfentes.  Donné  à Verfailles  le 
«quatrième  jour  de  Mars  , l’an  de  grâce  mil  fept 
«cens  dix  , de  de  notre  Kcgne  le  foixante-feptieme. 
» Signé , LOUIS  ; b fur  le  repli  , par  le  Roi , Phe- 
«lypi  aux.  Et  fccllc  du  grand  Sceau  en  cire  jaune. 

«Aujourd’hui  24.  du  mois  de  Mars  1710. ,1c  ROI 
«étant  à Verfailles , Vlonfeigneur  le  Duc  de  Bour- 
«bon  dénommé  aux  Préfentes , a fait  de  prêté  entre 
«les  mains  de  Sa  Majefté  le  ferment  qu’il  écoit  tenu 
«de  faire  pour  raifon  de  la  charge  de  Gouverneur 
«de  Bourgogne  , dont  Sa  Majefté  l’a  pourvu  par  le 
«décès  de  Aïonfeigneur  ll  Duc  de  Bourbon  , fon 
«pere  ; moi  Confeiller  & Secrétaire  d’Etat  , des 
«Commandements  de  Finances  de  Sa  Majefté  , 
wpréfent.  Signé,  Phelyppeaux. 

« Lues  , publiées  b regijtrées  , oui  b ce  requérant 
vie  Procureur-Général  du  Roi  , b ordonné  qu'à  fa 
v diligence  copia  dcfdites  Lettres  b du  préfent  Arrêt 
vferont  envoyées  dans  tous  les  Bailliages  b Sièges 
»de  ce  Reffurt , J ce  qu'aucun  n'en  prétende  caufe 
» A' ignorance.  Fait  en  Parlement , les  Chambres  af- 
afemblécs  , i Dijon  le  10.  de  Mai  1710.  Signé  , 
«Guitûn. 

«R egiflrées  fur  les  Concluions  du  Procureur-Gc- 
vnéral  du  Rot  , à la  diligence  duquel  copies  defditcs 
vLettrcs  b du  préfent  Arrêt  feront  envoyées  dans  tous 
nies  Bailliages  , Eleélions  b Comtés  de  ce  Rejfort pour 
u y être  lue  (publiées  b rcgiflréts,à  ce  que  perforine  n'en 
« prétende  caufe  d'ignorance.  Fait  à Dijon  en  la  Cham- 
vibre  des  Comptes  , le  si.  Mai  1710.  Signe  Foret. 

11  faut  obferver  que  quoique  les  Lettres-Patentes 
que  nous  venons  de  rapporter  ( comme  un  exemple 
de  celles  qui  s’expédient  ordinairement  aux  Gou- 
verneurs généraux  de  Provinces  ) , ne  foient  accor- 
dées que  pour  trois  ans  , néanmoins  le  Gouverne- 
ment de  Bourgogne  fut  continué  à S.  A.  S.  Mon- 
seigneur le  Duc  .dont  le  pere  eft  qualifié  fils  du 
Roi , parce  qu’il  étoir  Gendre  de  Sa  Majefté. 

Le  Gouvernement  général  militaire  dont  il  cft 
queftion  , comprend  , ainfi  qu’il  eft  dit  dans  les 
Lettres-Patentes  , non-feulement  le  Duché  de  Pro- 
vince  de  Bourgogne  , mais  encore  les  Comtés  d« 
liiiiiiii 
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Charolois  & Mâconois , d’Auxerrois  & de  Bar-fur- 
Seine,  avec  les  pays  de  Breflé , de  Bugey  , de  Val- 
romey  & de  Gcx.  Ce  Gouvernement  eit  fitué  entre 
le  ne.  degré  $.  minutes  & le  2 je. degrc  54.  minutes 
de  longitude , & entre  le  45e.  degré  48.  minutes  Ce 
Ie48c.degré  10.  minutes  de  latitude.  Il  cft  borné 
au  N.  par  le  Gouvernement  général  de  Champagne, 
au  S.  par  celui  de  Lyonnois  , à l’E.  par  celui  de 

DÉNOMBREMENT  DIT  GOUVERNE  ME  NT  GÉNÉRAL  MILITAIRE 

DE  LA  P ROn»  CE  DE  BoV  RGOOHE,  ET  DES  PATS  QU  1 EH  DÉPENDENT. 
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Franche-Comté  , à FO.  par  celui  de  Nivemois  an 
S.  E.  par  la  Savoye  & par  le  Gouvernement  général 
de  Dauphiné  , au  S.  O.  par  le  Gouvernement 
général  de  Bourbonnois  , & au  N.  O.  par  celui 
d’Orléanois.  Vers  l’E.  N.  E.  il  confine  avecla  Suifla 
& avec  la  République  de  Geneve.  11  a s 5.  lieues  de 
longueur  fur  29.  de  laigeur  ; ce  qui  peut  être  évalué 
h 900.  lieues  quarrées. 


143251  liv. 
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Un  Gouverneur  Général. 

Appointements 25660!.,. 

Gratifications  des  Etats 6000  . 

Nota.  Tous  les  trois  ans , les  Etats  accordent  au  Gouverneur  un  ( 

préfent  de  300000  liv.,  ci  pour  un  an 1 00000  f 

A les  Commis 8666  } 

A fes  Secrétaires 2925  •- 

Un  Lieutenant-Général  commandant  le  Gouvernement. 

Quatre  autres  Licutenants-Gcnéraux  pour  le  Roi , 

1.  Un  pour  le  Dijonnois , le  Comté  d’Auxonne  , le  Bailliage  de 

la  Montagne  , l’Autunois , l’Auxois , le  Brionnois  & le 
Charolois 3000 1. 

2.  Un  pour  le  Châlonnois 2800  ( 

3.  Un  pour  le  Màeonnois 2800  f 

4.  Un  pour  la  BrcfTe  , le  Bugey  , le  Valromey  ôc  le  pays  de  Gex.  3600  j 

» SS4S  « 

Six  Lieutenants-dc-P.oi  de  la  Province , 

x.  Un  pour  les  Grands-Bailliages  de  Dijon  & la  Montagne,  & les  Comtés  d’Auxonne  & de 
Bar- fur-Seine. 

2.  Un  pour  l'Autunois  , l’Auxois  & l’Auxcrrois. 

3.  Un  pour  le  Châlonnois. 

4.  Un  pour  le  Charoltois. 

5.  Un  pour  le  Mâconnois. 

6.  Un  pour  la  B relié , le  Bugey , le  pays  de  Gex  Ce  le  Valromey. 

Sept  Lieutenants  des  Maréchaux  de  France,  Ravoir,  deux  à Dijon,  un  à Châtillon- fur-Seine, 
* un  à Beaune , un  ?»  Mâcon , un  à Bourg-en-Brelfc  , un  pour  le  Valromey  Ce  le  pay* 
de  Gex , & un  à Auxerre. 


12200  liv. 


fChâlon  - fur  - Saône , 
Ville  8c  Château 
Château  de  Dijon  . . 

Châtillon-lez-Doinbes 

Châtillon-fur-Seine 

Crevant  ..... 
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Ay. 

99$°  • 
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Mont-Luel . 
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Pays  de  Gex . 
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. . 2800. 

2802. 
. O . 
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Pont-d’Arles . 

.1  i8°*  ■ • . 

Pont  de  Cbanaz  fie  Lavour.  1 . 

«7S*- 

. O . 

I -7S8  ■ . . 

Tont-de-Vclle t . 

1 200 
. O 

^ I 200  . . 

Scmur 1 . 

1500. 
. O 
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. . 310. 
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Seylïel . . . 1 . 

2076. 

. O 

.1  • • . 

CSaint- Jean -de-Lofixe  . 1 . 

;3 : 

Z.  fit  Bellegarde 

'1  aient,  Ifillc  tk  Château  . 1 . 

. 

. . 

:} : 

Tour  du  Pont  de  Mâcon.  . 1 • 

*474 

• O 

I '474  • • . 
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Total  80543  liv. 


9370  liv. 


Sommes  totales  des  Adjoint cmcnt s , y comyris  les  Emoluments. 

Pour  le  Gouverneur  Général  de  la  Province 143151  liv. 

Pour  les  quatre  Lieutenants  Généraux 

Pour  les  Gouverneurs  particuliers 80543 

Pour  les  Licutenants-de-Roi  des  Villes,  &c 9*7° 


Total  24^364  liv. 


Kota.  t°.  Il  relie  à ajouter  les  appointements  du 
Lieutenant-Général  .commandant  le  Gouvernement; 
ceux  des  Lieutenants  de  Roi  de  la  Provmce  ; ceux 
de  plu  fieu  rs  Gouverneurs  particuliers  fit  Lieute- 
nants-de-Roi  de  villes  fit  autres  places  ; ceux  des 
Majors , Aides-Majors  , Capitaines  des  Portes , fitc. 

2°.  Le  Gouverneur  général  de  Eourgognc  cil  or- 
dinairement Gouverneur  particulier  des  ville  & 
château  de  Dijon  , ainfi  que  des  villes  de  Saint- 
Jean-de-Lofne  & rie  Seurre  nu  Bellegarde  : fit  en 
l’abfcnce  de  ce  Gouverneur  , il  y a un  Commandant 
particulier  pour  la  ville  de  Dijon  , &c. 

3°.  Une  Compagnie  de  trente -trois  Gardes  à 
cheval  , commandée  par  un  Capitaine  , un  Lieu- 
tenant fit  un  Comette , forme  la  garde  ordinaire  du 
Gouverneur  de  Bourgogne. 

4°.  Nous  avons  nommé  quatre  Lieutenances  gé- 
nérales du  Gouvernement  de  Bourgogne  ; mais 
quelquefois  il  y en  a fix  . de  d’autrefois  il  n’y  en  a 
que  trois.  Dans  le  premier  cas  , la  première  Lieu- 
tenance générale  comprend  les  grands  Bailliages 


de  Dijon  & de  la  Montagne  , avec  les  Comtés 
d’Auxonne  & de  Bar-fur-Seine  ; la  féconde  s’étend 
fur  l’Autunois  , l’Auxois  de  l’Auxerrois  ; la  troi- 
fiemc  comprend  le  Châlonnois  ; la  quatrième  eft 
pour  le  Charollois  ; la  cinquième  pour  le  Mâcon- 
nois  , de  la  fixieme  pour  la  BretTe  , le  Bugey  , le 
Valromcy  fit  le  pays  de  Gcx.  Actuellement  , en 
1762.  , après  le  Gouverneur  général  ( Mgr.  le 
Prince  de  Coudé  ) , vient  le  Licutenant-Gcnéral- 
Commandant  le  Gouvernement  ( M.  le  Comte  de 
Tavannct  ).  Outre  cela  , il  y a un  Lieutenent-Gé- 
néral  en  Bourgogne  ( M.  le  Marquis  Berin^hen  ) 
un  Lieutenant-Général  pour  la  BrelTe  , le  Bugey  , 
le  Valromcy  de  le  pays  de  Gex  ( M.  le  Marquis  de 
Sade  , fils  ) , de  un  Lieutenant-Général  pour  le  Mâ- 
connois  ( M.  le  Marquis  d ’Entragues  ) ; ce  qui  ne 
donne  qu’une  divifion  en  trois  parties.  Il  continue 
néanmoins  d’y  avoir  dans  ce  Gouvernement  fix 
Lieutcnants-de-Roi  de  Province  , dcc. 

5‘\  Par  provifions  du  Roi  Louis  XIII., du  22. 
Déccmbrç  164t. , D.  Prieur  de  la  Chartreufc  de 
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Pierre-Chitel  en  Bugey  , & fes  Religieux  font  Ca- 
pitaines-Gouverneurs de  larlacc  de  Picrrc-Châtel  ; 
mais  ils  choififlènt  un  Officier  de  guerre  pour  les 
fondions  militaires  , à qui  ils  donnent  ordinaire- 
ment quinze  cens  livres  de  gages  ; & outre  cela  , 
■ces'  mêmes  Religieux  fe  font  chargés  de  payer  la 

C IJ-  J-  : .1 j : : 
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nant , an  AfliUiur , un  Procureur  du  Roi , nn  Gret 
fier  , un  Brigadier  & une  Brigade. 

A Châlon  , comme  à Châtillop.  Duos  le  DiftriA 
de  Châlon,  les  Réfidcnces  de  Lnhan,*  de Scurrc 
. dan*  chacune  defquelles  il  y a une  Brigade.  * 
A Autun  , comme  à Châtillon:  Dans  Ce  Diftrift 


folde  de  la  garpilon  , qui  confifte  en  temps  de  paix  . les  Réfidcnces  de  Beauue  6c  A'ivry  dans  ctacunL- 
en  «me  Compagnie  d’infanterie  de  80.  bommc;s  . dçfquellcs  il  y -a -une  Brigade.  ’ 
plus  ou  moins..  ...  A Mâcon  , comme  à Châtillon. 

6®.  On  ne  compte  dans  le  Gouvernement  de  A Charolles  , comme  à Châtillon.  Dans  ce  Dif 
Bourgogne  que  cinq,  place?  fortifiées , Dijon,  Au-  . tr|ft  , les  Réfidenccs  de  Toulon-fur-4rrouX  A l 
xonne  , Châlon-fur-Saonc  , Bourg-en-Breflê  , & . Mom-Saun^mcent , & de  Tournus  dans  charnn. 
Picrre-Chatel.  . defquelles  il  y a une  Brigade. 

C Grandes  Sénéchaujfécs  G Grands  Bailliages  * " 


Il  y a dans  le  Gouvernement  de  Bourgogne  deux 
Grandes-Séncchauifées  héréditaires  : celle  de  Bour- 
gogne & des  Comtes  en  dépendans  ,&  celle  de  Brçflë. , 
Bugey  6c  Gex. 

Quant  aux  Bailliages  , il  y en  a treize  qui  ont 
des  Baillis  d’épée.  Nous  allons  les  nommer  fuivant 
le  rang  qu’ils  gardent  eptr’eux  en  toutes  occafions. 

i.  Le  Bailliage  de  Dijon  , avec  ceux  de  Beauue  , 
de  Nuyts  , d’Auxonne  6c  de  Saint-Jean-dc-Lofnc. 

j . Le  Bailliage  d' Autun , avec  ceux  de  Montcenis 
& de  Scmur-en-Brionnois. 

J.  Le  Bailliage  de  Châlon. 

4.  Le  Bailliage  d 'Auxois  , comprenant  ceux  de 
Semur  , d’Avalon  , d’Amay-lc-Duc  , & de  Saulieu. 

S*  Le  Bailliage  de  la  Montagne  ou  de  Châtillon- 
fur-Seine. 

6.  Le  Bailliage  & Comte  de  C ha  roi  loi  s. 

7.  Le  Bailliage  de  Bourbon-l'Ancy. 

8.  Le  Bailliage  de  Mâcon, 

9.  Le  Bailliage  d ’ Auxerre. 

10.  Le  Bailliage  de  Bar-Jur -Seine. 

11.  Le  Bailliage  de  Brcjfe. 

11.  Le  Bailliage  de  Bugey, 

13.  Le  Bailliage  de  Gex. 

Lors  de  la  convocation  du  Ban  & Arricrc-Ban  , 
chaque  Bailli  d’épée  commande  les  VafTaux  de  Ar- 
riere-Vaffaux  du  Roi , ou  Poflêflcurs  des  Fiefs  & Ar- 
rière-!-iefs  de  fon  RcfTort.  Parmi  ces  Fiefs,  les  plus 
considérables  font  ceux  qui  ont  des  titres  de  Duché 
tic  Marquifat , de  Comte  & de  Baronnie. 

Ç Lieutenances  des  Maréchaux  de  France  ).  Ces 
Tribunaux  connoiflènt  6c  jugent  du  point-d’hon- 
aeur  entre  les  Gentilshommes  ; & ils  font  établis 
ou  créés  pour  les  Bailliages  que  nous  venons  de 
nommer. 

( Maréchaujfées  ).  En  conféquence  des  Edits  & 
Déclarations  du  Roi  concernant  les  Maréchauflees  , 
il  a été  établi  pour  le  Duché  6c  Gouvernement 
general,  de  Bourgogne  un  Prévôt-Général  , qui  a 
fous  lui  & à fcs  ordres  des  Prévôts  particuliers  , 
lefquels  doivent  faire  leur  réfidence  dans  les  villes 
*3U*  fuivent  : Châtillon-Jur-Seinc  , Châlon-fur-Saonc 
Sjutun , Mâcon  , Charollcs , Auxerre  , Montbard  * 
Bourg-eti-Brcjfe  , Bellcy  6c  Gex. 

Le  Prévôt-Général  a quatre  mille  livres  d’appoin. 
tements , & fait  fa  réfidence  dans  la  ville  de  Dijon  t 
où  il  a fous  lui  un  Lieutenant  qui  a mille  livres  d’ap- 
pointements  , un  Aflcffeur , un  Procureur  du  Roi 
& un  Greffier  , avec  un  Brigadier , un  Sous-Briga- 
dicr  & trois  Brigades.  On  prétend  que  ce  Trévôt- 
Ccneral  a le  droit  d’ètre  reçu  par  les  Maréchaux 
de  France  eux-mêmes.  Le  PrédécefTeur  du  Prévôt- 
Cenéral  aauel  fut  reçu  par  les  Maréchaux  de 
rance  , 6c  à l’Auditoire  de  la  Connétablic , le  jeudi 
*3.  Mars  1741.  1 

C.  kJï?mSer  Diftria  » qu»  eft  celui  de  Dijon , 
CIWS  Refidfncc5  à'Auxonne , de  Viteaux  6c  de 
Brigade  U * * ^ans  c*iacune  desquelles  il  y a une 

A ChitiU0n  t Un  Prévôt  particulier , un  Lieute- 


A Auxerre , tomme  à Châtillon.  Dans  ce  Dlftrift 
les  Réfidenccs  , à'Avalon  , de  Saulieu  & de  loyers  * 

dans  chacune  desquelles  il  y- a- une  Brigade.  * 

A Montbard , comme  à Châtillon.  D 
Tvn  » comme  à Châtillon.  Dans  ce 

Diürict  , les  Réfidenccs  de  Montlucl  6c  de  Saint- 
Julien  , dans  chacune  defquelles -i!  y a une  Brigade. 

A Bclley , comme  à Châtillon , mais  fans  Lieute- 
nants. Dans  ce  Dirtriél , lc9  Réfidenccs  de  Nantua  de 
de  Saint-Martin-du-Frefne , dans  chacune  defquelles 
il  y a une  Brigade. 

A Gex  , comme  à Châtillon  , mais  fans  Lieu- 
tenants. 

Cela  fait  en  tout  i8.  Rcfidences , entre  lcfquelles 
fe  trouve  partagée  la  Maréchauflce  de  Bourgogne , 
qui  confifte  en  une  Compagnie  , compofée  de  dix 
Prévôts  particuliers  , de  neuf  Lieutenants , de  onze 
Brigadiers  , de  dix-fept  Sous-Brigadiers , & de  cent 
fîx  Cavaliers  , outre  le  Trompette. 

Au  fujet  de  la  Maréchaufféc  dont  il  eft  queftion  , 
il  nous  refte  à faire  quatre  remarques.  1 °.  Qu’il  n’y 
a point  d'Excmpis  dans  tous  les  Départements  de 
Bourgogne  , quoiqu’il  y en  ait  dans  les  autres  Com- 
pagnies de  Maréchauflce  du  Royaume.  i°.  Qu’il  n’y  a 
point  de  Lieutenants  dans  les  Prévôtés  particulières 
de  Bellcy  6c  de  Gex  , ainfi  que  nous  l’avons  dit. 
Ju-  Que  par  l’Edit  du  mois  de  Juillet  1711. , le  Duc  de 
Bourbon  a été  maintenu,  ainfi  que  fes  fuccefl'eurs  Gou- 
verneurs de  Bourgogne  , BrcÜe  , Bugey  , Valromey 
& Gex,  dans  le  droit  de  difpofer  de  tous  les  Offices 
& Places  des  Maréchauflees  defdites  Provinces , a 
l’exception  de  celle  de  Prévôt-General , auquel  le 
Roi  accorde  des  provifions  fur  la  nomination  & 
préfentation  du  Gouverneur.  40.  Que,  quoique  les 
appointements  des  Prévôts  particuliers  de  ce  Gou- 
vernement foient  de  mille  livres  , celui  de  Bellcy 
n’a  cependant  que  huit  cens  livres,  & celui  de  Gex 
que  fept  cens. 

C Milices  ).  En  1716.  le  Gouvernement  de  Bour- 
gogne fournit  trois  mille  fix  cens  hommes  de  Milice  , 
qui  formèrent  fix  bataillons,  & fui  virent  le  rang  du 
Régiment  de  Bourgogne.  Ces  fix  bataillons  curent 
les  noms  des  villes  qui  fuivent  : Dijon  , Semur , 
Autun  , Châlon-fur-Saone  , Mâcon  ôc  Boure-en- 
Breffe.  Il  y a apparence  que  le  bataillon  de  Dlâcan 
a été  incorporé  avec  quelqu’autrc  , puifqu’on  ne 
trouve  plus  ce  nom  dans  le  dénombrement  des 
Milices  de  Bourgogne.  D’ailleurs  , depuis  nombre 
d'années  , ces  Milices  fc  trouvent  réduites  â cinq 
bataillons. 

Des  trois  cens  Cadets  qui  compofoicnt  la  Com- 
pagnie , établie  à Strasbourg  en  17*6.,  il  devoit 
y en  avoir  dix-huit  du  Gouvernement  de  Bourgogne. 

( Departements  des  Commiffaircs  des  Guerres  j. 

Ils  font  au  nombre  de  deux,  l.e  premier  comprend 
le  Duché  de  Bourgogne  & les  Comtés  en  dépen- 
dans. Le  fécond , les  pays  de  Breffe  , Bugey  & Gex. 

f Gouvernement  Civil  par  rapport  ù la  Justice  ). 

Le  Gouvernement  de  Bourgogne  eft  du  Reflbrt  de 
deux  Parlements , Dijon  6c  Paris.  Le  Parlement  de 
Dijon  , qu’on  nomme  le  Parlement  de  Bourgogne , 
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a dans  Ton  Reflort  le  Duché  de  Bourgogne,  le  Comté 
de  Charollois  , 6c  les  pays  de  Breflè  , Bugey  6c  Gcx. 
Ce  Parlement , qui  fcroit  le  fécond  du  Royaume  , 
fi  l’on  confidéroit  le  temps  de  fon  établiflèmenc  par 
les  Ducs  de  la  première  race  royale  Ôc  dans  la  pre- 
mière Pairie , n’cft  cependant  aujourd’hui  que  le  cin- 
quième en  rang.  11  fut  créé  fous  le  titre  de  Cour 
Souveraine  de  Parlement  de  Bourgogne  , à l’inftar 
de  celui  de  Paris  , par  Lettres  - Patentes  du  Roi 
Louis  XI. , données  à Arras  le  1 8.  du  mois  de  Mars 
de  l’an  1 477.  , après  la  mort  de  Charles  le  Guer- 
rier , dernier  Duc  de  Bourgogne  ; 6c  cette  création 
fut  confirmée  par  une  Déclaration  du  même  Roi  , 
du  9.  Août  1480.  Les  premières  Lettres-Patentes  , 
que  nous  venons  de  citer  , portent  que  la  Cour 
Souveraine  de  Parlement  de  Bourgogne  fut  érigée 
pour  tenir  lieu  des  Jours  Généraux  , que  les  Ducs 
de  Bourgogne  de  la  première  race  avoient  établis 
dans  les  villes  de  Beaune  6c  de  Saint- Laurcnt-lez- 
Châlon  , auxquels  ce  même  Monarque  avoit  d’a- 
bord donne  le  pouvoir  de  juger  en  dernier  reflort  ; 
car  avant  lui  les  appellations  des  Jugements  de  ces 
Tribunaux  rclTortiflbient  au  Parlement  de  Paris. 
Celui  de  Bourgogne  , dont  il  cft  queftion  , fut 
établi  à Dijon  , 6c  la  première  féancc  fe  tint  le  14. 
Oftôbre  de  la  même  année  1480.  Ce  Parlement 
n’etoit  alors  compofé  que  d’une  Chambre  , qu’on  a 
depuis  appelle  la  Grande.  Le  Roi  François  I.  créa 
la  Chambre  de  la  Tournelle  en  1537.,  Henri  III.  les 
Requêtes  du  Palais  en  i$7S-,6c  Louis  XIII.  la 
Chambre  des  Enquêtes  en  1630.  Le  Roi  Henri  IV. 
mit  fous  fe  Reflort  de  ce  Parlement , en  160 1.  , la 
Brelle  , le  Bugey  6c  le  pays  de  Gcx. 

Les  principaux  Officiers  du  Parlement  de  Bour- 
ogne  font,  un  premier  Préfident , neuf  autres  Pré- 
dents à Mortier  , deux  Cbevaliers-d'Honncur  , fix 
Cunfcillers-Clercs  , fuixantc-fix  Confeillers- Laïcs  , 
deux  Avocats-Généraux  , un  Procureur-Général , 6c 
un  Greffier  en  chef. 

La  Grand’Chambre  eft  compofce  du  premier  * 
& des  j.  7.  ôc  9e.  Prélidents  ; la  1 ournclle , des 
fécond,  4.  8.  6c  10e.  Prélidents  ; la  Chambre  des 
Enquêtes  , des  5.  6c  6c.  Prélidents.  Il  y a dans  cha- 
cune de  ces  trois  Chambres , deux  Confcillers-Clercs 
6c  dix-huit  Confeillers-Laïcs  : iis  tournent  à la  St. 
Martin  6c  à Pâques  , de  la  Grand'Chatnbre  à la 
Tournelle  , de  la  Tournelle  aux  Enquêtes , 6c  des 
Enquêtes  à la  Grand'Chatnbre , excepté  le  Doyen 
qui  eft  fixe  à la  GTand’Chambre  , 6:  le  dernier  des 
Confeillers  aux  Enquêtes. 

La  Chambre  des  Requêtes  du  Palais  eft  compofce 
de  douze  autres  Confeillers  , dune  deux  ont  le  titre 
de  Préfidents  de  cerrc  Chambre. 

L’Evêque  de  Dijon  , aulli-bien  que  ceux  d’Autun 
6c  de  Chklon , entre  au  Parlement  de  Bourgogne , 
comme  Confeiller-d'Honneur.  Mais  celui  de  Dijon 
a la  préféance  fur  les  deux  autres  , 6c  il  eft  le  pre- 
mier Confeiller  - né  de  cette  Cour  Souveraine. 
L’Abbé , Chef  6c  Général  de  l’Ordre  de  Cîtcaux  , 
prend  anlfi  la  qualité  de  Confcitler-nc  , 6c  il  a fa 
féance  du  côté  6c  au-deilus  du  Doyen.  L’Abbé  de 
Saint-Benigne  cft  également  Confeiller-d’Honneur 
de  ce  Parlement. 

Les  autres  Officiers  du  Parlement  de  Bourgogne 
font  ceux  qui  fuivcut  ; Ravoir,  neuf  Subftiruts  du 
Procureur-Général , neuf  Secrétaires  de  la  Cour , un 
Greffier  en  chef  des  Préfentations  , un  des  Alfir- 
mations  , cinq  Commis-Gretficrs  fervans  dans  les 
trois  premières  Chambres  , un  Greffier  Garde-facs  , 
un  Receveur  des  Oonügnatiuus  ,deux  Receveurs  des 
Epices  , deux  Receveurs  des  Amendes , un  Com- 
millaire  6c  Contrôleur  des  Saifies-Réelles , quatre- 
vingts  Procureurs  , 6c  quinze  Huiiliers  y compris  le 
premier.  Il  y a aux  Requêtes  du  Palais , uu  Greffier 
Tome  I. 
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en  chef , un  Commiflairc  ôc  Contrôleur  aux  Saiiies- 
K celles  , 6c  fix  Huiifiers. 

C’eft  le  Roi  Louis  Xll.  qui  a fait  bâtir  la  Grand- 
Chambre  6c  la  Salle  de  l’Audience  publique,  dont 
le  plafond  doré  eft  orné  de  fes  armes  & chiffres  6c  de 
ceux  d’Anne  de  Bretagne  fon  époufe.  Charles  IX.  fit 
conftruire  la  Grand'Salle  d’entrée.  Le  bâtiment  de 
la  Chambre  des  Enquêtes  fut  fait  h neuf  fous  le 
régné  du  Roi  Louis  XI V.  Le  plafond  de  cette  Sa  lie  eft 
enrichi  d’excellentes  peintures  , 6c  la  Salle  elle-mê- 
me eft  ornée  de  très-belles  tapiflëries.  Au  relie , l’cn- 
fcmb'e  du  Palais  eft  bien  bâti  ôc  il  eft  très-commode. 

Les  Audiences  publiques  de  la  Grand’Chambre  lé 
tiennent  le  lundi , le  mardi  ôc  le  jeudi  matin  ; 6c 
s’il  eft  férié  le  jeudi  , l’Audience  eft  rcmife  au  len- 
demain. Celles  de  relevée  ou  do  foir  fe  tiennent 
le  lundi  , le  mardi  6c  le  vendredi.  Les  Audtvrutts 
publiques  de  la  Tournelle  fe  donnent  le  mercredi  6c 
le  famedi  matin.  L’entrée  pour  les  procès  par  écrit 
des  Coir.miflaircs , fe  fait  dans  toutes  les  Chambres 
le  jeudi  6c  le  famedi  de  relevée  , ôc  certains  autres 
jours  deftinés  à cela  , ainfi  que  les  après -dindes  des 
veilles  des  mêmes  jours.  Les  procès  par  écrit  de 
l’Ordinaire  fe  jugent  tous  les  marins  6c  les  foirs  dans 
chaque  Chambre  qui  n’cft  point  occupée  à l’Au- 
dience par  Avocats  ou  aux  procès  de  CommifTaire. 
Les  Audiences  par  Procureurs  fe  donnent  dans  les 
trois  Chambres  le  matin  dès  l’entrée  , tous  les  jours 
qui  ne  font  point  fériés  ou  extraordinaires. 

L’ouverture  du  Parlement  fe  fait  le  lendemain 
de  la  Saint-Martin  ia.  de  Novembre  , par  le  re- 
nouvellement du  ferment  des  Avocats  6c  Procu- 
reurs , après  une  Meflè  du  Saint-Efprit , qui  fc  cé- 
lèbre en  grande  Mufique  à la  Sainte-Chapelle  , où 
Meilleurs  les  Prélidents  , Confeillers , Avocats  & 
Procureur- Généraux  , le  Greffier  en  Chef,  6c  le 
premier  Huiflicr  affilièrent  en  robes-rouges  , pre'- 
cédes  de  la  Marcchauflee  6c  des  Huiifiers  , 6c  fuivis 
des  Avocats  6c  Procureurs.  Le  lendemain  on  fait  les 
mccuriales  , qui  font  fuivies  de  la  Comparution  d’un 
Officier  de  chaque  Bailliage.  Quelques  jours  après  , 
l’ouverture  des  Audiences  fc  fait  attfli  par  des  mer- 
curiales , fur  la  fin  dcfquelles  P Avocat-Général , 6c 
enfuite  le  premier  Préfident  ou  celui  qui  le  rc- 
préfentc , adreflent  la  parole  aux  Avocats  6c  aux 
Procureurs. 

La  Cour  leve  la  veille  des  Rameaux  6c  de  l’Af- 
ccnfion  , ôc  rentre  huit  jours  après  la  Quafimod?  ; 
6c  le  lendemain  de  la  Trinité  , jufqu’à  la  veille  de 
l’Aflomption.  Mais  depuis  ce  dernier  jour  jufqu’à  la 
Saint-Barthélemy  elle  entre  de  Commiflaire  , de 
même  que  d’autres  jours  marqués  dans  un  Tableau 
particulier  dreilé  6c  arrêté  à cet  effet.  Pour  ce  qui 
eft  des  Audiences  6c  des  procès  par  écrit  de  l’Ordi- 
naire , elle  celle  depuis  la  St.  Thomas  , jufqu’au 
jour  des  Innocents  ; depuis  les  Rameaux  , jufqu’au 
Dimanche  après  Qualimodo  ; depuis  l’Afcenlton  , 
jufqu’à  la  Trinité  ; Ôc  depuis  l’Afforoption  , jufqu’à 
la  Saint-Martin. 

Tous  les  Arrêts  aux  Audiences  par  Avocats , ou 
fur  le  rapport  des  procès  par  écrit  , peuvent  être 
donnés  par  dix  Juges  ; Ôc  ceux  de  l’Audience  par 
Procureurs,  par  deux  Juges  feulement. 

La  Grand’Chambre  connoîc  en  matière  civile  de 
toutes  les  appellations  verbales.  La  Tournelle  juge 
par  écrit  les  affaires  du  grand  criminel  ; 6c  à l’Au- 
dience elle  juge  celles-là , aulfi-bien  que  celles  du 
petit  criminel  non-appointé.  On  décide  en  la  Cham- 
bre des  Enquêtes  les  affaires  du  petit  criminel  qui 
font  réglées.  Chacune  de  ces  Chambres  juge  en  ma- 
tière civile  les  procès  par  écrit , diftribués  aux  Con- 
feillers  qui  y fervent.  11  y a néanmoins  plufieurs 
exceptions  à ces  règles  générales  : on  les  connoitra 
par  le  Reglement  que  nous  allons  rapporter. 

Kkkkkkkkk 
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Réglement  fait  par  le  Roi . le  10.  Novembre  i 661.  Articles  accord*  & arrêtés  par  la  Compagnie  au 
fur  la  compétence  des  Chambres  du  Parlement  mois  de  Mars  1663.,  fous  le  bon  plaiiir  du  Roi 
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de  Bourgogne. 


,,  vidim  u 

pour  1 explication  ôt  execution  dudit  Régi. 


plaiiir  du  Roi , 


Les  Confeillers  qui  ferviront  en  la  Chambre  des 
Enquêtes  , fit  qui  feront  chargés  d’un  procès  évoqué , 
en  feront  rapport  en  la  Grand'Chambre  , pour  y 
être  rendu  tous  Arrêts  préparatoires  & définitifs  à 
leur  rapport. 


Tout»  U,  Requêtes  d'inJlnSian  feront  appointées  à U 
Grand  Chambre  . G lorfqu'unConfeilUr  ferrant  aux  Enqui- 
ter  vendra  rapporter  en  la  Grand'Chambre  un  procé,  L- 
que  , celui  qui  fi  murera  exclut  pourra  rapporter  «u  En- 
quius  les  procu  qui  fi  trouveront  en  ém  entre  fis  mains. 


IL 


Tous  les  procès  concernant  les  droits  & pro- 
priétés des  Terres  du  Domaine  , en  ce  que  Sa  Ma- 
jefté  y pourroit  être  intereflee  , le  titre  ou  pro- 
priété des  Duchés , Marquifats  , Comtes  & Baron- 
nies , ou  partie  d’iceux. 

Le  Réglement  des  Officiers , & la  Police  feront 
inÜruits <5c  jugés  en  la  Grand’Chambre  parles  Pré- 
fideuts  & Confeillers  oui  y ferviront  ; & li  le  procès 
eft  diftribué  à un  Conseiller  de  la  Tournelle  ou  des 
Enquêtes , il  en  fera  le  rapport  à la  Grand'Chambre 
pour  y être  rendu  tous  Arrêts  préparatoires  de  dé- 
finitifs à fon  rapport. 

De  même  les  procès  criminels  des  Gens  d’Eglife, 
Nobles  & Officiers , qui  par  le  préiènt  Réglement 
doivent  être  reçus  en  la  Grand’Chambre  , feront 
inftruits  & jugés  en  ladite  Grand’Chambre  , fi  les 
accufés  le  requièrent  ,dt  pourront  les  Préfidcnts  de 
la  Tournelle  & des  Enquêtes  affilier  au  Jugement. 
Et  en  ce  qui  regarde  les  crimes  de  Leze-:Majellé  & 
de  fédition  , les  procès  feront  inftruits  à la  urand- 
Cbambre  , & jugés  les  Chambres  aflêmb'.écs  , (i  les 
affaires  font  d’une  allez  grande  confequence  pour 
obliger  la  Grand’  hambre  à y appeller  les  autres 
Chambres  , qui  jugeront  h lefdits  procès  devront 
être  traités  les  Chambres  ailumblccs  , ou  renvoves 
à la  Tournelle.  1 


Us  Décrûs  qui  fi  feront  fur  Us  Duchés.  Marquifats . 
Comtés  Cr  Baronnies  . Cr  Us  comept'ms  formées  entre 
ru  C[iincter‘  °Pp°fons  auxdits  Decrets , ferons  jurés  es 
Chambres  ou  finiront  Us  Commijfairts. 

_ Le  Règlement  des  Officier,  Cr  de  la  Police  feront  faits  à U 
Grand  Chambre  s fi.  Us  procès  qui  arriveront  fit  la 
contraventions  auxdits  Règlements . pourront  être  jugés  dans 
toute,  les  Chambres  où  finiront  Us  Commijfairts  çui  en 


r Arm*ari  4?  V***  des  EcclèJtaJUqtus . Nobles 

O-  vm .un  . ils  feront  entièrement  infruits  a la  Tournelle  1 
en  laquelle  même  Us  appellations  comme  d'abus  dans  Us 
procès  criminels  feront  plaidérs  Cr  jurées  . fiuf  après  la - 
dire  tnfiruBson  i iire  procédé  au  jugement  de  leurs  protêt 
?.. la  Chambre  . Jü  rapport  du  Commiffaire  de  la 

1 ournellefi  Vaccufi  y demande  fin  renvoi  . auquel  jugement 
tous  Me  fleurs  Us  Préfidentt  des  trois  Chambres  ajf fieront 
Jt  bon  leur  femble  : £ ne  pourra  ledit  renvoi  être  requit 
lorfque  le  procès  fera  ouvert  Cr  fur  lt  Bureau  i fera  néan- 
moins 1 accuji  averti  par  le  Greffier  quand  on  voudra  mtrtrt 
lt  promis  fur  U Bureau  , afin  qu’il  puiffe  demander  fon  ren -, 
vot.fi  bon  lui  femble.  7 

(f  nom  d'EcdéfaRiques  feront  feulement  comprit  Ut 
Abbés , Ut  Prieur*  dei  Prieur»  - Conventuels  , tant  Titu- 
laires . que  Commendatairet . Us  Doyens  G>  autres  confit- 
tués  en  Dignité  confié  table  * : Cr  fous  le  nom  d’OJjrcierj  , 
ceux  de  la  Chambre  des  Comptes  , du  Bureau  des  Finan- 
ces , Us  Secrétaires  du  Ho  i,  le  Grand Maître  des  Eaux 
fi  Forfrs  , U Prèvft.Général , le,  P rèfidents  des  P réf  diaux. 
Lieutenants  généraux,  civils  Cr  criminels , &■  les  Procureurs 
du  H-  i es  Bailliages  Cr  Chancelleries. 

* ( L’article  n.  du  titre  premier  de  l’Ordonnance  cri- 
minelle n'a  excepté  aucun  Écclcûaliique  de  ce  privilège  ). 


III. 


Toutes  Requêtes  civiles  feront  plaidécs  , & en 
cas  d’appointé  , qu'elles  foient  conclues  & jointes 
au  fond  du  procès,  elles  feront  renvoyées  à la  Cham- 
bre où  fervira  le  Rapporteur  , au  rapport  duquel 
l’Arrêt  contre  lequel  elles  feront  obtenues  aura  été 
rendu  , pour  erre  diftribuccs  par  chacun  des  Sieurs 
Préfidcnts  qui  préfidera  , 5 celui  de  la  Chambre  qu’il 
avifera,  autre  toutefois  que  le  Rapporteur  qui  pourra 
demeurer  Juge. 

L’Ordonnance  de  1667.  veut  que  les  Requêtes 
civiles  foient  plaidées  à la  Grand’Chambre  , encore 
que  les  Arrêts  aient  été  donnés  aux  Enquêtes  , ou 
aux  autres  Chambres,  mais  que  fi  les  Parties  font 
appointées  furla  Requête  civile  , les  Appointements 
feront  renvoyés  aux  Chambres  où  les  Arrêts  auront 
été  donnés  , pour  y être  inllruits  & jugés  : «St  que 
fi  la  Requête  civile  ell  entérinée  & les  Parties  re- 
mifes  au  même  état  qu’avant  l’Arrêt  , le  procès 
principal  foit  jugé  en  la  Chambre  où  aura  été  rendu 
1 Arrêt  , contre  lequel  la  Requête  civile  avoit  été 
obtenue. 


La  difttlbution  générale  fe  fera  far  le  Regiftre 
a ce  taifant , toutes  les  caufes  conclues  des  Rôle 
« autres  procès  conclus  au  Greffe  , dans  Icfquell 
& d’autr.1’r?C?à  ^ mirent  produit  de  pa 

tes , Ce  diüxtbuerout  egalement  par  les  Sieu 


Dans  les  Plaidoiries  fur  Us  Requêtes  civiles . il  ne  fer « 
plaidé  que  le  refondant . lequel  fe  jugeant  i l'Audience  , 
fois  que  lefdites  Requêtes  fient  entérinées  , ou  que  le  De- 
mandeur en  foit  débouté  . l'affaire  retournera  nu  même  Rap- 
porteur pour  U jugement  du  fond. 

Après  U jugement  de  la  Requête  civile  au  rapport  d’un  au- 
tre Commiffaire  député  fur  ladite  Requête  civile  appointée  au 
Ccnfeil  . ou  jointe  au  fond  . ce  qui  viendra  en  exécution  .fi 
fera  par-devant  U premier  Rapporteur. 


Les  Requêtes  civiles  obtenues  contre  les  Arrêts  donnés  fur 
des  coflfrjîafio/ij  particulières  entre  des  Oppofants  dans  les 
Decrets  . n'empêcheront  pas  qu'il  ne  foit  procédé  d l'infime- 
tion  fi  jugement  des  autres  conrejlationt , Cr  de  l’çrfrt  de 
difiributicn  . par-devant  le  même  Commiffaire.  Les  modems 
peur  le  parfourniffement  drt  Arrêts  contre  Irfquejs  on  fe  fera 
pourvu  par  Requête  civile  .firent  infiruitt  Cr  jugés  au  rap- 
port de  celui  de  Mefiieurs . au  rapport  duquel  l'Arrêt  au ra 
été  donné. 


la  àifiribation  générale  fi  fera  fur  le  Regifirt  . d1  Arrêt 
Arrêt , Cr  <t  fis/*"*  » ,ourf‘  Ut  eau'et  concluts 
es  . Cr  des  autres  procès  conclut  au  Greffe,  dans  lef- 
Ues  caufes  & procès  , 1rs  Parties  auront  produit  de  part 
d'autre  i fi  iifiributrom  . /{avoir  , également  entre  les 
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premier  Préfident , & autres  Préfidcnts  des  Grand- 
Chambre  , Tournelle  & Enquêtes  , chacun  à celai 
des  Confeillers  qu’il  avifera. 


Tous  les  procès  de  forclufion  , taxes  de  dépens 
3c  exécution  des  Arrêts  , ôc  placets  pour  avoir  Rap- 
porteur en  abfence  , ou  autre  empêchement , feront 
diftribucs  par  ledit  Sieur  premier  Préfident  .comme 
du  paile , fui  va  ut  fon  honneur  3c  confcience  ; 3c  de 
même  par  lefdits  Sieurs  anciens  Préfidents  . chacun 
en  fa  Chambre  . en  ce  cjui  fera  des  taxes  de  dépens 
provenant  de  leurs  Audiences  & autres , en  cas  de 
réeufation  , abfence  , ou  empêchement  des  Con- 
feillcrs  fervans  en  leurs  Chambres. 


A l’égard  de  tous  les  procès  d’évocation  ap- 
pointés au  Confeil  , 3c  conclus  en  l’Audience  , il 
en  fera  fait  un  Regiftre  particulier , qui  demeurera 
au  Cabinet  de  la  Grand’Chambre  ; dans  lequel 
Regiftre  feront  écrits  tous  les  procès  d’évocation 
appointés  au  Confeil  , 3c  conclus  en  l’Audience  , 
à l’iiTue  d’icelle  ; fauf  audit  Sieur  premier  Préfident 
de  les  diftribuer  fur  placets  , lefquels  feront  regif- 
trés  dans  le  Livre  , avant  que  le  Commis  à la 
garde  des  facs  , puifïc  délivrer  les  facs  aux  Con- 
leillcrs  à qui  lefdits  procès  auront  etc  diftribucs. 
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G-  quant  à ceux  de  l'Ordinaire  , les  Enquêtes  en  auront  1er 
deux  tien  » G dans  l'autre  rien  , la  Grand'Chambre  en 
aura  les  deux  tien , &■  la  Tournelle  le  refie  : laquelle  dif- 
tribunon  fe  fera  par  lefdits  Sieur  premier  Préfident  , Ce 
autrts  Préparais  des  Grand'Chambre  , Tournelle  Ce  En- 
quêtes , chacun  à celui  du  Confeillers  de  fa  Chambre  qu'il 
attifera. 


Meflieun  les  Préftdents  de  la  Tournelle  Ce  des  En- 
quêtes difiribueront  eu  fil  chacun  dans  fa  Chambre  , les  exé- 
cutions i' Arrêts  rendus  en  icelle  , audit  cas  de  réeufation  , 
abfence  , ou  empêchement  des  Confeillers  qui  j f entrent. 


L 

Les  procès  r apportés  en  cet  article  , feront  difiribuès  i 
ceux  qui  auront  été  prèfens  i l'Audience. 

S'il  Je  trouve  conseftation  entre  deux  Parties  , touchant 
deux  Commifiaires  , ferrant  en  differentes  Chambres , pour 
fçaroir  lequel  demeurera  Rapporteur  du  procès  , les  pièces 
en  feront  remifts  is  mains  d'un  des  Députés  de  la  Compagnie 
de  Mrfiiturs,  pour  en  faire  le  rapport  à tous  les  P rtfidenu 
O-  anciens  Confeillers  > G-  J délibérer  i la  Grand’Chambre, 


' VII. 

Les  réceptions  des  Confeillers  3c  Aflèffeurs  criminels  , Avocats  du  Roi  des  Préfidiaux  , Bailliages  3e 
Chancelleries  , les  Contrôleurs  , Lieutenants , 3c  Avocats  du  Roi  , & autres  Officiers  des  Greniers  h 
fel , excepté  les  Grenetiers  3c  Procureurs  du  Roi  , dcfquels  la  réception  fc  fait  à la  Grand'Chambre  , 
feront  renvoyées  par  elle  , en  celle  des  Enquêtes  , pour  être  procède  p3r  elle  à l’information , examen 
3c  réception  d’iceux  ; 3c  au  regard  de  tous  les  autres  Officiers  généralement  quelconques  , ils  feront 
reçus  à la  Grand’Chambre. 


Ces  Réglements  3c  Articles  ont  été  confirmés  par 
une  Déclaration  du  Roi  du  mois  de  Juillet  1698. 
fans  ôter  neanmoins  aux  Eccléfiaitiques  . Nobles  3c 
Officiers  , la  liberté  qu’ils  ont,  en  vertu  des  Ordon- 
nances , de  demander  en  tout  état  de  caufe  leur 
renvoi  eu  la  Grand’Chambre  , foit  pour  l’inftruc- 
tion  ou  pour  le  jugement  de  leurs  procès.  La 
même  Déclaration  porte  , que  pour  prévenir  toute 
difficulté  fur  l’interprétation  de  l’Article  2.  , des 
Articles  arrêtés  au  mois  de  Mars  i66j.  , toutes 
les  appellations  comme  d’abus  imerjettees  des  pro- 
cédures criminelles  faites  par  les  Officiaux  , foit 
qu’ils  aient  travaille  feuls  ou  conjointement  avec 
les  Lieutenants  criminels , feront  portées  & traitées 
à la  Tournelle  , quand  il  y aura  eu  des  informa- 
tions ou  décrets  faits  , ou  ordonnes  par  les  Offi- 
ciaux , fur  les  procès  verbaux  par  eux  dreflés. 

En  1 5 54.  le  Roi  Henri  II.  créa  la  Chambre  des 
Vacations.  Cette  Chambre  commence  le  lendemain 
de  la  Notre-Dame  de  Septembre  , 3c  finit  la  veille 
de  St.  Simon  3c  de  St.  Jude.  Elle  cft  compofée  d’un 
Préfident  à Mortier , de  deux  Confeillers  - Clercs  3c 
de  douze  Confcillers-Laïcs  , qui  fe  prennent  dans 
le  nombre  de  ceux  des  trois  Chambres.  Elle  connoit 
de  toutes  les  matières  criminelles  , à l’exception 
des  Requêtes  civiles  , du  crime  de  rapt  , de  ce  qui 
concerne  l’état  des  perfonnes  , 3:  des  appellations 
comme  d’abus.  Et  à l’égard  des  affaires  civiles  , 
elle  inftruit  Sc  juge  les  matières  fommaires  expli- 
quées dans  les  cinq  premiers  articles  du  titre  XVIL 
de  l'Ordonnance  de  1667.  Elle  connoit  suffi  des 
Requêtes  à fins  de  défenfes  , ou  furféances  à l’exé- 
cution des  Sentences  3c  Jugements  , quoiqu’il  foit 


queftion  dechofes  qui  excédent  fon  pouvoir  ;&  des 
Requêtes  en  oppolition  aux  Arrêts  , où  le  Deman- 
deur en  Requête  n’a  etc  partie  .ou  dûment  appelle  , 
ou  qui  ont  été  rendus  à faute  de  fe  prefenter  à 
l’Audience  ou  de  plaider  , tant  avant  que  pendant 
les  vacations.  Les  Arrêts  de  cette  Chambre  peuvent 
être  rendus  par  huit  Juges  ; 3c  ceux  à l’Audience 
des  Procureurs  , par  deux  feulement. 

Le  Parlement  de  Bourgogne  connoit  des  évoca- 
tions du  Parlement  de  Dauphiné  , 6c  autres  , qui 
lui  font  renvoyées  par  le  Confeil  privé  , fur  pa- 
rentés ou  alliances.  Les  évocations  du  Parlement 
de  Bourgogne  fe  portent  ordinairement  à celui  de 
Franche-Comté. 

La  Chancellerie  près  le  Parlement  de  Bour- 
gogne , cft  compofée  d’un  Garde  des  Sceaux  , qui 
eft  Préfident  à Mortier  ou  Confeiller  , de  dix-huit 
Secrétaires  dont  fix  font  Audienciers  3c  Gx  Contrô- 
leurs , de  deux  Chauffe-Cire  6c  Scclleurs , de  trois 
Référendaires  3c  d’un  Greffier.  Le  mercredi  3c  le 
famedi  matin  font  les  jours  du  Sceau  ; 3c  s’il  eft 
fête , on  le  tient  la  veille.  Les  appellations  des  Ju- 
gements du  Garde  des  Sceaux  , fc  portent  au 
Confeil. 

( Jurifdiâion  qui  rcjfortijfcnt  nuement  au  Parle- 
ment de  Bourgogne  ).  Ces  Jurifdiftions  font  les  Re- 
quêtes du  Palais  , la  Chambre  du  Domaine  , 6cc. 

( Requêtes  du  Palais  ).  Ce  Tribunal  connoit 
depuis  100.  livres  , 3c  au  - deffus , des  caufcs  per- 
sonnelles poffeiToires  3c  mixtes,  des  Princes  , Ducs 
3c  Pairs  , Chevaliers  de  l’Ordre  du  Saint  - Efprit  , 
Confeillers  d’Etat  , Maîtres  des  Requêtes  , Offi- 
ciers du  Grand  - Confeil  , Secrétaires  au  Grand- 


Sceau  & Officiers  Comme» faux  de  la  Maifon  du 

Roi  & de  celles  des  Enfants  de  France, & premier 
Prince  du  Sang  ; quand  les  perfonnes  que  l’on 
vicnt  de  nommer  , ne  veulent  pas  porter  leurs 
canles  aux  Requêtes  de  l’HôteL  11  connoît  aufli  des 
caufes  des  Officiers  des  Parlements  , Chambres  des 
Comptes  , Cour  des  Aides,  Tréfnriers  de  France  , 
Secrétaires  ôc  Officiers  des  Chancelleries  près  les 
Parlements  ; ainli  que  de  celles  des  autres  Officiers 
Titulaires  ou  Vétérants  ; de  celles  des  Evêques  , 
Abbés  ôc  Chapitres  , qui  ont  droit  de  Committimus 
au  petit  Sceau. 

Les  Requêtes  du  Palais  de  Bourgogne,  feantes 
h Dijon  lèvent  pendant  les  Fériés  de  Noël , de  Pâ- 
ques Ôc  de  la  Pentecôte  , comme  le  Parlement  ; 
6c  depuis  la  Notre-Dame  de  Septembre  jufqu’à  la 
Saint-Martin,  les  Audiences  fe  tiennent  le  lundi  & le 
jeudi  de  relevée.  Les  Officiers  des  Requêtes  du  Pa- 
lais entrent  aux  aflemblces  des  Chambres  du  Par- 
lement & y ont  feance  parordrede  réception , avec 
les  Confcillers  des  autres  Chambres. 

( Chambre  du  Domaine  ).  Elle  fe  tient  à Dijon  , 
& fa  JurifdiéFion  comprend  tous  les  pays  qui  for- 
ment le  Gouvernement  de  Bourgogne.  Elle  eft 
compofée  de  quatre  Préfidcnts  , dont  deux  font 
Tréforiers  de  France,  d’un  Chevalier  d’honneur, 
de  vingt-quatre  autres  1 réforiers  , d’un  Avocat  ôc 
d’un  Procureur  du  Roi , de  trois  Greffiers  en  chef, 
de  deux  Secrétaires  , d’un  Receveur  des  Epices  , 
d’un  Receveur  des  Amendes  , & de  fept  Huiffiers 
y compris  le  premier. 

Cette  Juridiction  connoit  jufqu’â  j Sc.  livres  , 
ou  to.  livres  de  rente  , en  dernier  Belfort  ; Ôc  au- 
delà  de  ces  femmes,  à la  charge  de  l’appel  au  Par- 
lement de  Bourgogne  pour  le  Duché  de  ce  nom  , 
lu  L relie  , le  t’ugey  Ôc  G ex  ,ôc  au  Parlement  de  Paris 
pour  le  Bailliage  de  Mâcon  , ôc  les  Comtés  d’Au- 
xerre & de  Bar-fur-Seine.  Elle  connoit  aulfi  de 
tous  les  procès  ôc  différends  qui  concernent  les 
Domaines  tin  Roi  & droits  domaniaux  , tant  en- 
gagés que  non-engagés , auhi-l.ien  que  de  la  grande 
Ce  petite  vuierie  , des  droits  du  Contrôle  des  ex- 
ploits , du  recouvrement  îles  Amendes  adjugées 
dans  les  Cours  fupéricures  ôc  Jurifdictions  royales 
de  la  Généralité  , ôc  de  lu  ferme  des  Greffes  réunis 
au  Domaine  du  Roi  ,eniindcs  circonllanccs  ôc  dé- 
pendances de  toutes  ces  chofes. 

Les  Audiences  de  la  Chambre  du  Domaine  fe 
tiennent  le  mercredi  & le  vendredi  matin  par  Pro- 
cureurs , é<  de  relevée  par  Avocats  ; ôc  s’il  cil 
Férié  , c’eft  le  lendemain.  Le  bâtiment  où  lesTré- 
foriers  tiennent  leur  fcancc  , cft  un  des  plus  beaux 
en  cc  genre. 

( ÙiJ)  ::  du  Patientent  de  Bourgogne  ).  11  y a 
dm:  ce  lîifûur  dix-neuf  Bailliages,  Ravoir,  «lix 
Principaux  avec  des  Baillis  d’épée,  ôc  neuf  l’arti- 
ruliersdans  lefquclsccs  Baillis  ou  leurs  Lie utenants- 
(icuéraux  peuvent  tenir  leur  féance , mais  qui  ref- 
fonliléiu  nuement  au  Parlement , ainli  que  les  Bail- 
liages principaux. 

1.  O'j  '• , premier  Bailliage  principal,  & premier 
Siégé  du  Dijonnois. 

2.  Beau  ne  , Bailliage  particulier,  ôc  fécond  Siégé 
du  Dijonnois. 

j.  Nuyn,  Eailliagc  particulier,  & troilieme  Siégé 
du  Dijonnois. 

4-  Auxerre , Bailliage  particulier,  fie  quatrième 
Siégé  du  Dijonnois. 

5.  Saint-]  can-dc-Lofre  , Bailliage  particulier , ôc 
cinquième  Siégé  du  Dijonnois. 

6.  Autun  , fécond  Eailliagc  principal , & premier 
Stege  de  l’Autunois. 

7«  Munteenit  , Bailliage  particulier,  ôc  fécond 
S*g«  de  l’Autunois. 
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Î.  Scmur  en  Brionnois  , Bailliage  particulier , & 
troilieme  Siégé  de  l’Autunois. 

9.  Ckâlon  , troilieme  Bailliage  principal. 

to.  Se  mur  en  Auxoii  , quatrième  Bailliage  prin- 
cipal , ôc  premier  Siégé  du  meme  pays.  ° 

11.  A •■■2 ton  , Bailliage  particulier  , & fécond 
Siégé  de  l’Auxois. 

1 1.  Amay-U-Duc , Bailliage  particulier,  ôctroi- 
ficme  Siège  de  l’Auxois. 

1 3.  Saulieu  , Bailliage  particulier  , ôc  quatrième 
Siégé  de  l’Auxois. 

14.  ChJtillon-fur-Seinc  , ou  la  Montagne  , cin- 
quième Bailliage  principal. 

1 5.  Charollet,  fixieme  Bailliage  principal , appelle 
le  Bailliage  des  Cas  Royaux  du  Gharollois.  11  com- 
prend tout  le  Comté  de  Charollois  ; mais  il  ne  con- 
noît pas  des  appellations  des  Jufticcs  feigneurîales. 

1 6.  Bourbon-l'Ancy , fcpticme  Bailliage  principal. 
11  cft  dans  l’Autunots  , Ôc  la  Châtellenie  royale  de 
Bourbon  lui  eit  unie. 

17.  Bourg-cn-BreJ[e , huitième  Bailliage  principal. 

1 8.  Bellay  ou  Bugey,  neuvième  Bailliage  principal. 

19.  Gcx  , dixième  Bailliage  principal. 

Aux  dix-neuf  Bailliages  que  nous  venons  de  nom- 
mer reftortiffent  un  grand  nombre  d’autres  juridic- 
tions fuhaltcrnes  , dont  nous  donnons  le  dénombre- 
ment fous  le  nom  particulier  de  chaque  Bailliage. 

Les  Bailliages  principaux  de  Bourg  , Belley  6c 
Gex  connoiflènt  en  première  inftance  des  caufes  6c 
procès  dans  les  Villes  ôc  Châtellenies  de  Bourg, 
Moniluel , Seyftcl  ôc  Gex.  Les  Châtelains  de  ces 
mêmes  Villes  n’ont  que  les  apportions  des  fccilés  , 
les  fubha Rations,  la  police , ôc  les  affaires  au-dcllbus 
de  trois  livres. 

( Rtjfort  du  Parlement  de  Paris  dans  la  Province 
de  Bourgogne ).  1 . Mâcon , Bailliage  principal,  auquel 
cft  unie  la  Prévôté  royale  de  la  même  ville.  A ce 
Bailliage  reffortilfcnt  un  grand  nombre  de  Juridic- 
tions fubalternes,  ainfi  que  les  Paroiflès  6c  Hameaux 
du  iMâconnois , dont  nous  donnons  le  dénombre- 
ment en  fon  lieu , à l’exception  néanmoins  de  ce 
qui  dépend  des  Juftices  de  l’Abbé  ôc  des  Religieux 
de  Cluny. 

1.  Auxerre , Bailliage  principal,  auquel  reffor- 
tiiïcnt  plulicurs  Juridictions  fubalternes , autfi-bicn 
que  les  ParoiiTes ôc  hameaux  du  Comté  d’Auxerre, 
à l’exception  de  Seignelay  6c  fes  dépendances.  Outre 
cela  , ce  Bailliage  comprend  un  grand  nombre  d’au- 
tres Villes  , Bourgs  Ôc  ParoiiTes  qui  ne  dépendent 
pas  du  Gouvernement  de  Bourgogne. 

3.  Bai-fur.Seine  , Bailliage  principal,  auquel  ref- 
fortilfent  diverfes  Juridictions  fubalternes , aulli- 
bien  que  les  ParoiiTes  ôc  Hameaux  du  Comté  de 
Bar-fur-Sciue  , à l’exception  néanmoins  des  Paroiflès 
de  Celles  & de  J uilly-te-Châtcau  , qui  font  du  Bail- 
liage ôc  Prélidial  de  Troycs. 

La  Baronnie  de  Tallemay  , dans  le  Dijonnois , 
eft  du  Ueflort  du  Bailliage  ôc  Prélidial  de  Langrcs. 

Plulicurs  ParoiiTes,  dont  les  Eglifcs  font  lituecs 
dans  un  Bailliage , s’étendent  dans  d’autres , ôc  même 
quelquefois  hors  de  la  Province. 

( chancelleries  aux  Contrat  v ).  En  Bourgogne  les 
Chancelleries  3ux  Contrats  font  des  Juridictions 
qui  connoiflènt  , dans  l’étendue  des  Bailliages  ou 
elles  font  établies  , de  l’exécution  des  Contrats  paf- 
fes  fous  le  Scel  royal.  Dijon  eft  le  Siégé  principal 
du  Gouverneur  de  ces  jurifdi&ions.  I .es  autres 
Sièges  font  à Beaunc  , Autun  , Châlon  , Semur-en- 
Auxois  , ôc  C hâtillon-fur-Se ine.  I!  y a aufli  des 
Chancelleries  dans  les  autres  Bailliages  royaux  du 
Duché  ôc  elles  leur  font  unies,  fuivant  les  Edits 
des  29.  Avril  iS4*-  & 2-  Mai  1640. 

Le  bourg  & les  dépendances  de  l’Abbaye  de 
St.  Seine  , quoique  du  Bailliage  de  la  Montagne  , 
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font  de  la  Chancellerie  de  Dijon.  La  ville  de  Seurre 
ôc  les  Paroiflês  du  Châlonnois , entre  la  Saône  & 
& le  Doux  , plaident  pour  les  affaires  de  Chancel- 
lerie , à celle  de  Châlon  où  à celle  de  Beaune  , au 
choix  du  Demandeur. 

Dans  le  refte  du  Gouvernement  de  Bourgogne  , 
les  Juges  ordinaires  connoiflênt  de  l’exécution  des 
Contrats. 

( Prifidiaux  ).  Ces  Sieges  jugent , félon  l’Ordon- 
nance , en  dernier  reflort  au  Civil , jufqu’à  z$o.  liv. , 
ou  10.  liv.  de  rente  ; & au  Criminel  , ils  jugent  les 
Cas  prévôtaux  arrives  dans  le  Reflort  des  Bailliages 
auxquels  ils  font  unis.  Dans  les  autres  matières  , 
les  Préfidiaux  reflortiflênt  au  Parlement. 

11  y a en  Bourgogne  huit  Préfidiaux  , dont  fix 
dans  le  Reflort  du  Parlement  de  Bourgogne  , dk  deux 
dans  le  Reflort  du  Parlement  de  Paris.  Les  premiers 
font  ceux  qui  fuivent  : 

i.  Dijon  , pour  les  Bailliages  & Chancelleries  de 
Dijon , Beaune  , Nuyts , Auxonne  & Saint- Je  an-de- 
Lofne. 

а.  Autun  , pour  les  Bailliages  & Chancelleries 
d’ Autun , Montcenis , Scmur-en-Brionois , Bourbon- 
l’Ancy  & Charolles. 

3.  Châlon  , pour  le  Châlonnois. 

4.  Semur-en-Auxois  , pour  les  Bailliages  & Chan- 
celleries de  Scmur  , Avalon  , Arnay-le-Duc  & Sau- 
lieu  , & pour  le  Bailliage  de  Noyers. 

5.  Ckâtillon-JurScine  , pour  le  pays  de  la  Mon- 
tagne. 

Ces  cinq  Préfidiaux  font  unis  aux  Chancelleries 
des  villes  où  ils  font  établis. 

б.  Bourg  , pour  la  Breflè , le  Bugey  & le  pays 
de  Gex. 

Les  Préfidiaux  qui  reflortiflênt  au  Parlement  de 
Paris , font  ceux  de  Mâcon  & d 'Auxerre  : le  premier 
pour  le  Bailliage  de  la  ville  de  Mâcon  , de  l’autre 
pour  l’Auxerrois. 

Le  Bailliage  de  Bar-fur-Scine  reflortit  au  Préfi- 
dial  de  Troyes  au  premier  chef. 

Il  a etc  établi  des  Chancelleries  près  les  huit 
Préfidiaux  de  Bourgogne  , pour  le  Scel  de  leurs 
Jugements  ; & les  appellations  des  Sentences  des 
Gardes-Scel  fe  portent  au  Confeil. 

( Bailliages  Seigneuriaux  fui  rejjortijfent  nuement 
aux  Parlements  ).  Ces  Bailliages  font  au  nombre 
de  treize  dans  le  Reflort  du  Parlement  de  Bourgo- 
gne T fç avoir , 1.  le  Comté  de  Charollois.  i.  Le 
Marquifat  de  Seurre  ou  Bellegarde.  3.  Le  Marquifat 
de  Chaujfin.  4.  Le  Marquifat  de  la  Perriere.  Le 
Comté  ou  la  Seigneurie  de  Noyers.  6.  Châlon , ou 
le  Bailliage  du  temporel  de  l’Evèché  de  la  même 
ville  , auquel  plaide  la  moitié  de  la  ville  de  Châlon, 
aufli-bien  que  les  Paroiflês  & Hameaux  qui  forment 
ce  temporel.  7.  Le  Duché-Pairie  de  Langres  à 
Châtillon-fur-Seine  , auquel  la  Mairie  ou  Juftice 
ordinaire  de  Châtillon  reflortit  pendant  trois  ans  , 
de  meme  qu’au  Bailliage  royal  alternativement. 
8.  Le  Marquifat  de  Bagé ou  Bauge  en  Brefl'e.  9.  Le 
Marquifat  de  Mtrebtl  en  Breffe.  ( 11  a des  diflicultés 
par  rapport  au  Reflort  immédiat  au  Parlement  de 
quelques  autres  Marquifats  & Comtés  finies  en 
Brefle).  10.  Sr.  Humbert  en  Bugey  , pour  le  Mar- 
quifat  du  même  lieu,  pour  celui  de  St.  Sorlin  , &c. 
11.  Le  Marquifat  de  Val-Eomey.  n.  Lc  Comté 
de  Mont-Réal  en  Bugey.  13.  Le  Comté  de  Grolde 
en  Bugey. 

Les  Bailliages  feigneuriaux  , fitucs  en  Bourgo- 
gne , qui  reflortiflênt  auffi  nuement  au  Parlement 
de  Paris  , font  1.  Cluny  ou  la  Juûicc-Mage  des 
Terres  de  l’Abbaye  de  la  même  ville  : cette  Juftice 
comprend  , outre  la  ville  de  Cluny,  quarante-fept 
Paroiflês  ou  parties  de  Paroiflc.  2.  Cluny  ou  la 
Jufticc-Mage  des  Terres  de  la  Menfc  conventuelle  , 
Tome  1, 
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ou  des  Religieux  de  la  même  Abbaye  î elle  a dans 
fon  Diftriél  deux  Paroiflês  & fix  parties  de  ParoiiTe. 
3.  Le  Marquifat  de  Seignelay  , dont  dépendent 
cinq  Paroiflês. 

A chacun  des  treize  Bailliages  feigneuriaux  du 
Reflort  immédiat  du  Parlement  de  Bourgogne  ref- 
fortilfent  auflï  communément  en  première  inftanco 
plufieurs  Paroiflês  & Hameaux. 

( Mairies  ou  Chambres  du  Confeil  des  Villes  ).  Les 
Mairies  qui  ont  la  Juftice  contentieufe  ordinaire  , 
civile  & criminelle  , font  celles  qui  fc  trouvent 
nommées  les  premières  dans  Ses  dénombrements  par- 
ticuliers que  nous  donnons  des  Jurifdi&ions  qui 
relTortiflênt  aux  Bailliages  de  Bourgogne.  Ces  Mai- 
ries , ainfi  que  celles  des  villes  & bourgs , où  il 
y a Châtellenie  ou  Prévôté  royale  , connoiflênt  de 
tout  ce  qui  concerne  la  Police  , foie  en  vertu  du 
droit  que  les  unes  en  ont  eu  jufqu’à  la  création  des 
Lieutenants  de  Police  en  Oélobre  1699.  , foit  en 
conféquence  de  l’union  qui  fut  faite  à toutes  les 
Mairies,  par  l’Edit  du  mois  d’Août  1700.  , des 
droits  & fonctions  attribués  aux  mêmes  Lieute- 
nants. Il  y a quelques  villes  appartenantes  à des 
Seigneurs  , où  les  Maires  font  en  poflêffion  de  la 
Police. 

Les  Maires  & Echevins  des  autres  villes  & bourgs 
connoiflênt , fuivant  le  même  Edit  de  1700. , des 
faits  de  Police  énoncés  dans  celui  d’Oélobre  1699., 
qui  n’appartenoient  pas  aux  Officiers  des  Seigneurs  , 
ou  qui  n’étoient  pas  exercés  par  ces  Officiers  lors  de 
la  création  des  Lieutenants  de  Police. 

L’appel  des  Ordonnances  & Jugements  des  Mai- 
ries qui  ont  la  Juftice  contenticulc , fe  portent  au 
Bailliage  en  marie/*  civile , & au  Bailliage  ou  au 
Parlement  en  matière  criminelle,  dans  les  cas  mar- 
qués par  l’Ordonnance  de  1670.  Elles  reflortiflênt 
auffi  au  Bailliage  en  ce  qui  concerne  la  Police  civile  , 
fuivant  les  Déclarations  du  Roi  des  8.  Décembre 
1700. , & 6.  Août  170t.  Elles  reflortiflênt  au  Parle- 
ment pour  le  fait  de  la  Nomination  , Réception , 
Rang  Ôc  Séance  des  Magiftrats  , pour  les  Brigues  , 
Monopoles  , Séditions  & autres  Troubles  ès  Aflêm- 
blées  , fuivant  une  autre  Déclaration  du  t 2.  Mars 
1697.  Les  appellations  des  Mairies  de  Dijon  , 
de  Bourg  - en  - Breflê  & de  quelques  autres  fe 
portent  nuement  au  Parlement  en  fait  de  Police. 

Il  y a à Auxerre  un  Lieutenant , Juge  , Subdélé- 
gué des  Prévôt  des  Marchands , & Echevins  de  La 
ville  de  Paris , lequel  reflortit  pardevers  eux , & 
qui  cft  établi  pour  connoicre  des  inftances  qui  naif- 
fertt  fur  les  Ports  , Quais  & Rivières  navigables  & 
flotables  , entre  les  Marchands  , Voituriers  , & 
autres  Trafiquants  pour  la  provifion  de  la  ville 
de  Paris. 

( JurifdiÜians  des  Eaux  & Forêts  Le  Siégé  gé- 
néral de  la  Table  de  Marbre  , qui  eft  au  Palais  à 
Dijon  , connoit  en  dernier  relfort , lorfque  Mef- 
fieurs  du  Parlement  y vout  tenir  leur  féance , de 
tout  ce  qui  concerne  les  faits  d’Ufage , Abus  , 
Délits  & Malverfations  ès  Bois  du  Roi , & en  ceux 
des  Eccléfiaftiques , Communautés  , Seigneurs  & 
Particuliers.  Dans  les  autres  cas , l’appel  de  la  Table 
de  Marbre  fe  porte  au  Parlement. 

A cette  Table  de  Marbre  rcflbrtiflênt  cinq  Mai- 
trifes  particulières , Ravoir  j 

u Dijon  , pour  le  Dijonnois. 

a.  Autun  , pour  l’Autunois,  & la  partie  du  Bail- 
liage de  SauUeu  qui  eft  de  la  Recette  d’Autun.  De 
cette  Maîrrifc  dépendent  les  Grueries  royales  de 
Bourbon-l’Ancy  & de  Semur-cn-Brionnois. 

3.  Châlon  , pour  le  Châlonnois  , le  Mâconnois , 
la  Br* (Te , le  Bugey  de  le  pays  de  Gex , avec  les  Grue* 
ries  de  Sagy  & de  Bourg. 

4.  Avalon  . pour  l’Auxois. 
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$.  Châiillon-fur-Scine  , pour  le  pays  de  la  Mon- 
tagne , avec  la  Grueric  de  Saumaife. 

11  y a litige  entre  les  Maîtrifes  d’Autun  & de  Châ- 
lon  , pour  la  Jurifdiéfion  des  Eaux  & Forêts  du 
Charollois. 

La  Jufticeroyale  établie  à Dijon  pour  les  Chaflês 
& l’iaifîrs  du  Gouverneur  de  la  Province  , la  Gruerie 
fcigneuriale  du  Comté  de  Charollois , & toutes  les 
Jufticcs  des  Seigneurs  reflTortiirent  immédiatement 
au  Siège  de  la  Table  de  Marbre  pour  le  fait  des 
Eaux  & Forêts. 

Outre  la  Province  de  Bourgogne , le  Grand-Maître 
a encore  dans  fon  Departement  la  Franche-Comté 
avec  la  haute  & la  balle  Al  face. 

A Auxerre  de  à Bar-fur-Scitie  , il  y a des  Maîtrifes 

Jarticulieres  qui  font  fous  le  Rcflbrt  de  la  Table  de 
Iarbre  de  Paris. 

C Jujlices  Confulaires  ).  Elles  font  au  nombre  de 
fix  , Dijon  , Auxonne  , Châlon  , Autun  , Saulieu  de 
Auxerre  : il  n’y  a que  cette  dcrnicre  qui  foit  dans 
le  Rcflbrt  du  Parlement  de  Paris;  toutes  les  autres 
font  du  Rcflbrt  du  Parlement  de  Bourgogne.  Ces 
Tribunaux  jugent  fans  appel  les  affaires  du  Com- 
merce jufqu’à  cinq  cens  livres. 

( MartchauJJt'es  ).  Quoique  nous  en  ayons  parlé 
à l’aiiicie  du  Gouvernement  militaire  , nous  les 
rappelions  encore  dans  celui  du  Gouvernement  de 
la  Jufticc  , parce  qu’elles  ont  Jurifdiéfion  pour  les 
Cas  prévôtaux  en  dernier  rcflbrt , de  pour  les  Duels 
& Rencontres , à la  charge  de  l’appel  au  Parlement. 
Ces  Tribunaux  font  au  nombre  de  onze;  fçavoir , 
Dijon  , Châtillon-fur-Scine  , Châtillan-fur-Saonc  , 
Autun  , Mâcon  , Charolles , Auxerre  , Montbard  , 
Bourg- er.-BuJfe  , Bcllty  & Gcx. 

Les  Tribunaux  des  MaréchaufTées  de  Mâcon  de 
d’ Auxerre  font  dans  le  Kdlbrt  du  Parlement  de 
Paris  : tous  les  autres  font  dans  le  Rcflbrt  du  Par- 
lement de  Bourgogne. 

La  Maréchauflée  de  Châtillon-fur-Seine  a Jurif- 
diclion  dans  le  Comté  de  Bar-fur-Seine. 

Au  lieu  de  Montbard  , on  trouve  dans  certains 
dénombrements  Semur-en  - Auxois  ; c’efl  parce 
qu’autrefois  le  Tribunal  qui  eft  i préfent  à Mont- 
bard , ctoit  établi  à Scmur. 


(Siégé des  Monnaies).  Cette  Jurifdicfion  cfl  éta- 
blie à Dijon  pour  le  Duché  de  Bourgogne  , les 
Comtés  en  dependans  , & les  pays  de  Breflè  , 
Bugcy  & Gex.  Les  appellations  fc  portent  pour  la 
Juflice  privative  , à l'égard  du  Duché  de  Bourgo- 
gne , & des  Comtés  de  Charollois  , Auxerre  de 
Bar  - fur  - Seine  , à la  Cour  des  Monnoics  de  Pa- 
ris ; & pour  le  Mâcounois  , la  Brcfle  , le  Bugey 
de  Gex , à la  Cour  des  Monnoies  de  Lyon.  La 
Juflice  cumulative  reflbrtit  au  Parlement.  Le  Gé- 
néral-Provincial, affilié  de  Gradués,  juge  les  ma- 
tières criminelles  en  dernier  rcflbrt.  LTIôtel  des 
Monnoics  ell  auffi  à Dijon  ; de  la  lettre  P , eft  la 
marque  diftinéf ivc  des  efpeces  qu’on  y fabrique. 

(rayr  Coutumiers),  i.  Dans  le  Ueflbrr  du  Par- 
lement de  Bourgogne  : le  Duché  de  Bourgogne  dt 
le  Comté  de  Charollois  font  des  pays  de  Droit 
Coutumier  , ufans  d’une  même  Coutume , qui 
traite  des  Droits  de  Jufticc  , des  Confifcations , 
Fiefs,  Droits  de  Gens  mariés,  Rentes  rachetablcs. 
Tutelles  , Succeffions  , Main-mortes  , Retraits  li- 
gnagers , Cens  , Aveux  , Forêts  , Pâturages  de  Ri- 
vières , Prefcriptions  de  Colombier  en  pied.  Suivant 
les  Lettres  - Patentes  d’approbation  de  cette  Cou- 
tume , le  Droit  Ecrit  y a force  de  loi  en  ce  que  la 
Coutume  ne  réglé  pas  ; de  ce  Droit  fert  d’interpréta- 
tion aux  articles  douteux  de  la  même  Coutume. 

«.  Dans  le  Reffort  du  Parlement  de  Paris  : le 
a ^xcr,re  a Coutume  particulière.  Le 
* dc  Bar-fur-Seine  ufe  de  celle  de  Troyes. 
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(Paysd'  Dfh Ecrit).  Dans  |e  Rt.(r„rt  d. 
Parlement  de  Bourgogne  : la  BrcHcPropre  le  Bu- 
gey  & le  pays  de  Ge.  font  rdgis  par  le  Droit  Ecrit. 
Ces  pays  ont  neanmoins  des  Statuts  pour  la  dé- 
cilion  dc  pluneurs  matières. 

La  Brefle-Châlonnoife  eft  dgalement  rfgie  par  le 
Drott  Ecm.  Ce  pays  fait  partie  du  Bailliage  de 
Chalon  , St  comprend  les  Villes  , Bourgs  St  pa 

rrmP^'m  CC.,qu;°n  WlU  l'ancien 
Kcitort  des  Châtellenies  de  Cutfery  & Sagy  On 
compte  ji.  Villes  , Bourgs  ou  Villages  dam  la 
première  , dc  18.  dans  celle  de  Sagy. 

Partie  des  Pareilles  de  Saint-Germain-du-Bois 
Orme  dc  Simandre  font  du  Pays  Coutumier  de  Bour- 
gogne , de  même  que  tout  le  relie  du  Rcflbrt  de 
l’ancien  Parlement  de  Saint-Laurent-lez-Châlon. 

La  différence  du  Droit  dc  de  la  Coutume  à l’é- 
gard des  deux  Châtellenies  que  nous  venons  de 
nommer,  vient  de  ce  qu’elles  faifoient  originaire- 
ment partie  du  pays  de  Breflc  poffiédé  par  les 
Comtes  de  Savoyc.  Amédée  V.  , un  de  ces  Com- 
tes , céda  en  1x89.  les  mêmes  Châtellenies  au  Duc 
de  Bourgogne  , en  échange  d’autres  Terres  firuées 
en  Brcfle.  Comme  les  Châtellenies  de  Cuiferydc  de 
Sagy  étoient  alors  foumifes  au  Droit  Ecrit,  elles  Ce 
font  confervées  , dc  elles  ont  été  maintenues  dans 
le  même  ufage. 

Cependant  la  Breflë-Châlonnoifc  ne  laiffe  pas 
que  d ufer  de  la  Coutume  de  Bourgogne  par  rap- 
port aux  Droits  des  Seigneurs  de  aux  Retraits  li- 
gnagers , auffi-bicn  qu’en  ce  qui  concerne  les  De- 
crets. Les  fubhaftations  n’ont  pas  lieu  en  ce  pays 
comme  en  Brcfle  dc  en  Bugey. 

ï.  Dans  le  Rcflbrt  du  Parlement  de  Paris,  le 
Bailliage  de  Mâcon  fuit  également  le  Droit  Ecrit. 

( Gouvernement  Civil  va r rapport  à la  Finance). 
Chambre  des  Comptes.  Les  Ducs  de  Bourgogne 
avoient  une  Chambre  des  Comptes , dont  leur 
Chancelier  ctoit  le  Chef.  Les  Prélats  de  les  Grands- 
Officiers  y avoient  féanee  avec  les  Maîtres  dc  les 
Auditeurs  des  Comptes.  Après  la  mort  de  Philippe  , 
dernier  Duc  dc  la  première  race  , la  Chambre  des 
Comptes  dc  Bourgogne  fut  confirmée  par  Lettres 
du  Roi  Jean  , dounecs  à Saint-Bcnignc  de  Dijon , 
le  28.  Décembre  1361.  Elle  fut  encore  confirmée 
après  la  mort  dc  Charles , dernier  Duc  de  la  der- 
nière race  , par  Lettres  du  Roi  Louis  XL  , don- 
nées à Arras  au  mois  dc  Mars  de  l’an  1477.  Elle 
le  fut  aufli  par  Henri  IV.,  l’an  159$.,  après  la 
réduélion  de  Dijon  , par  Lettres  données  au  camp 
devant  cette  ville  le  11.  de  Juin.  Enfin  clic  fut  de 
nouveau  confirmée  par  le  Roi  Louis  XIII.  au  mois 
de  Mars  1633. 

La  Chambre  des  Comptes  dont  il  eft  queftion, 
cfl  la  féconde  de  France  , & elle  fertà  la  première 
Fairie  de  à la  plus  ancienne.  Elle  donne  la  voix  du 
Roi  «\  l’éleftion  du  Vicomte-Maïeur  , c’ell-à-dire  , 
du  Maire.  Autrefois  le  Roi  logeoit  le  premier  Prc- 
fîdcnt  de  cette  Chambre  proche  de  fa  Maifon , où 
fe  tient  aujourd’hui  la  Monnoic  dc  Dijon;  mais 
préfentement  on  lui  donne  trois  cens  livres  pour 
fon  logement , & le  fonds  de  cette  Comme  eft  fait 
annuellement  en  l’ctat  de  la  Recette  générale  des 
Finances  de  Bourgogne.  Les  Officiers  ont  droit 
de  Robes , qui  étoient  autrefois  de  damas  couleur 
ccarlate-violcrte.  C’eftainfi  qu’ils  parurent  h l’entrée 
du  Roi  Charles  VIII. , à fon  retour  du  Royaume  de 
Naples.  A préfent  les  Robes  de  cérémonies  des  Prc- 
fidents  font  de  velours  noir  plein  ; & celles  des 
Maîtres  , de  fatin  noir  plein.  Les  trois  Perfonnats 
de  la  Sainte-Chapelle  de  Dijon  , le  Prévôt , le 
Chantre  & le  Tréforier  reprennent  Fief  en  person- 
ne à cette  Chambre  des  Comptes,  à chaque  muta- 
tion de  perfonnes.  Ceux  qui  font  pourvus  dc  ccs 
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trois  Perfonnats  ont  leur  droit  de  cire  ôc  bougies , 
jettons  , papiers , ôc  leur  droit  de  poiflbn , cpices 
de  carême  , ôc  de  franchife  , qui  du  temps  des 
Ducs  de  Bourgogne  , & , depuis , fous  nos  Rois  , 
étoit  indéfini  : chacun  des  Officiers  de  ladite  Cham- 
bre en  prenoit  alors  au  grenier,  fuivant  qu’il  en  ufoit 
en  fa  maifon. 

Henri  IV.  régla  le  rang  du  Parlement  & de  la 
Chambre  des  Comptes  de  Bourgogne , ôc  ordonna 
qu’aux  Procédions  générales  , 6cc. , le  Parlement 
tiendroit  la  droite  , oc  la  Chambre  des  Comptes  la 
gauche.  Chambre  des  Comptes  de  Dijon  , parHeClor 
Joly  , imprimé  à Paris  in-40.  l’an  1640. 

Cette  Chambre  des  Comptes  eft  compofée  de 
huit  Préfidcnts,  y compris  le  premier  , de  trois 
Chevaliers  d’honneur  , de  vingt-huit  Maîtres  des 
Comptes  , de  neuf  Corrcéleurs , de  treize  Audi- 
teurs , de  deux  Avocats  généraux  , d’un  Procureur 
général  6c  d’un  Greffier  en  chef.  Il  y a , outre  cela , 
lix  Subftituts  , huit  Secrétaires  , un  Garde-Livres  , 
un  Receveur  & un  Contrôleur  des  Epices  ,un  Con- 
cierge , lix  Procureurs  ôc  douze  Huimers. 

Les  principales  fon&ions  du  Tribunal  dont  il  eft 
quellion  , confident  t°.  à examiner  & juger  les 
Comptes  du  Tréforier  général  des  Etats  de  Bour- 
gogne , ceux  du  Receveur  général  du  Taillon  , ceux 
des  Receveurs  particuliers  des  memes  Etats  , ceux 
des  Receveurs  généraux  des  Finances  , ceux  des 
Receveurs  des  Elections  de  Bourg  & de  Belley  , 
ceux  des  Receveurs  généraux  des  Domaines  ôc 
Bois , ceux  des  Payeurs  des  Gages  du  Parlement  , 
ceux  dcsTréforiers  des  Mortes-Payes  , ceux  des  Ré- 
parations ôc  Fortifications  , & enfin  ceux  de  plu- 
lieurs  autres  qui  manient  les  deniers  du  Roi  ; *°.  à 
recevoir  au  nom  de  Sa  Majefté  , les  devoirs  de  Fief 
des  Marquis,  Comtes  , Barons  ôc  autres  Vaffaux  du 
Duché  de  Bourgogue  , Comtés  en  dépendans  , & 
pays  de  BrefTc  , Bugey  & Gex  ; aulfi-bien  que  du 
Marquifat  de  Cruzy , 6c  des  Baronnies  d’Ancy-le- 
Franc , Lcigne  & Raviere , inouvans  du  Duché  de 
Bourgogne  , quoique  fitués  dans  le  Bailliage  de  Sens 
en  Champagne. 

L’ouverture  de  la  Chambre  des  Comptes  fe  fait 
le  lendemain  de  la  Saint-Martin.  Cette  Chambre 
lève  depuis  la  Saint-1  homas  jufqu’au  jour  des  In- 
nocents , depuis  les  Rameaux  jufqu’au  Dimanche 
après  Qunlimodo  , depuis  l’Afcenfion  jufqu’à  la  Tri- 
nité , & depuis  l’Alfbmption  jufqu’à  la  Saint-Martin. 

Les  Arrêts  de  la  Chambre  dont  il  eft  queftion  , fe 
fccllent  en  la  Chancellerie  près  le  Parlement  de 
Dijon. 

Le  plafond  du  Grand-Bureau  de  la  Chambre  des 
Comptes  de  Dijon  eft  orné  d’une  très-belle  fculpture 
en  bois.  Le  bâtiment  où  cette  Compagnie  s’aflèm- 
ble  , eft  également  valle  ôc  commode  j 6c  le  portail 
eft  d’une  très-belle  architefture. 

( Cours  des  Aides  j.  Le  1 6.  du  mois  d’ Avril  1 604. 
le  Roi  Henri  IV.  partagea  les  affaires  des  Aides 
entre  le  Parlement  de  Bourgogne  6c  la  Chambre 
des  Comptes  de  même  nom  ; mais  le  Roi  Louis  XIII., 
par  fon  Edit  de  l’an  1626. , érigea  à Dijon  une  Cour 
des  Aides  à laquelle  il  réunit  ces  deux  Départe- 
ments. Dans  la  fuite  , en  conféquence  des  offres  qui 
furent  faites  à ce  Prince,  par  le  Parlement , de  fouf- 
frir  l’établiffement  6c  création  d’une  Chambre  des 
Enquêtes , Sa  Majefté  unit  la  Cour  des  Aides  au  Par- 
lement , par  Edit  donné  à Dijon  l’an  1630. 

Le  Parlement  de  Bourgogne , en  tant  que  la  Cour 
des  Aides  y eft  unie  , connoît  tant  en  première 
inftance  , que  par  appel,  du  fait  des  Tailles,  Ga- 
belles , Traites-Foraines,  Tabac  6c  Contrôle  des  ou- 
vrages d’Orfcvrerie,  dans  fon  Reffort  ; des  Gabelles , 
Traites  6c  Tabac  , dans  le  Diftriél  du  Grenier  à fcl 
de  Marcigny  en  Mâconnois  ; 6c  des  Tailles  de  la  Re- 
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eette  de  Semur-cn-Brionnois  , qui  dépendent  du 
Bailliage  de  Mâcon. 

La  Cour  des  Aides  de  Paris  connoît  des  mêmes 
matières  dans  le  relie  du  Mâconnois  6c  dans  les 
Comtes  d’Auxerre  ôc  de  Bar-fur-Seine.  Cette  Cour 
connoît  aulfi  des  Aides  des  mêmes  Comtés  6c  de  ce-» 
lui  de  Mâcon , 6c  des  Traites-Foraines  du  Bureau 
du  Fays-Billot  en  Bourgogne. 

(Jurifditlions  qui  refjortijj'ent  aux  Cours  des  Ai * 
desj.  1.  Dans  le  Reilort  du  Parlement  de  Bourgo* 

8 ne  : VEleflion  de  Bourg  , pour  le  pays  de  Brcflc  j 
c celle  de  Belley  , pour  le  Bugey  6c  le  pays  de  Gex* 
Le  Duché  de  Bourgogne  6c  le  Comté  de  Charol- 
lois  n’ayant  point  d’Ele&ions , les  Bailliages  con- 
noiffent  du  fait  des  Tailles  en  première  inftance  , 
entre  les  Receveurs  particuliers  des  Etats  & les 
Collecteurs  des  Paroiilès  i 6c  par  appel  des  Jurif- 
diftions  inférieures  , entre  les  Habitants  , les  Col- 
lecteurs 6c  Afféeurs , 6c  les  Cottifés.  Le  Bailliage  de 
Semur-cn-Brionnois  juge  des  Tailles  dans  toute  l’é- 
tendue de  la  Recette  de  Setnur,  quoiqu’une  partie  de 
cette  Recette  foit  fituée  dans  le  Bailliage  de  Mâcon. 

11  y a dans  la  ville  de  Dijon  une  Juftice  royale  de 
la  Marque  des  Fers  6c  de  la  Marque  des  Cuirs , ref- 
fortiftànte  au  Parlement , ôc  établie  pour  le  Duché 
de  Bourgogne  , le  Charollois , la  Brcffc , le  Bugey  6c 
Gex.  La  Province  de  Champagne  plaide  aufli  à la 
Juftice  de  la  Marque  des  Fers  à Dijon,  pour  ce  qui 
concerne  les  Fers  6c  les  Fontes. 

2.  Dans  le  R effort  de  la  Cour  des  Aides  de  Pa-> 
ris  : Mâcon  , Election  pour  l’étendue  des  Etats  par- 
ticuliers du  Mâconnois.  Les  Aides  y font  établies. 

Bar-fur*$eitie  , EleCtion  pour  le  Comté  de  même 
nom  : les  Aides  s’y  lèvent  aulfi. 

Auxerre  , Juftice  fur  le  fait  des  Aides  , Tailles  ÔC 
autres  droits  du  Roi  au  Comté  d’Auxerre.  Cette 
Juftice  eft  exercée  par  deux  Confeillers  du  PréfidiaJ 
de  la  même  ville. 

Les  Eleftions  jugent  en  dernier  reffort  jufqu’à 
une  lomme  déterminée , certaines  affaires  qui  font 
de  leur  compétence. 

( Greniers  à fel  , Juflices  des  Gabelles  G celles 
des  Entrepôts  ).  1 . Greniers  à fel.  Dans  le  Reffort 
du  Parlement  de  Bourgogne  , il  y a trente-deux  Gre- 
niers à fel  qui  ont  JurifdiÂion  , 6c  qui  font  de  la 
Direction  des  Gabelles  de  Bourgogne , appellée  la 
Direction  de  Dijon  ; 6c  deux  Juftices  des  Gabelles 
du  Lyonnois,dont  les  Départements  comprennent 
onze  Greniers  de  la  Direction  de  Lyon. 


Greniers  à fel  qui  ont  JurifdiSIiort. 


Dijon. 

Mirebtraa. 

Beaune. 

Mont  - St. 

Satilx-le- 

Saint-Jean- 

Chagny. 

Vincent. 

Duc. 

de-Lofne. 

Chilon. 

Charollci. 

h-fur-Tille. 

Nuyts. 

Louhani. 

Pcrrccy. 

Aoxonae. 

Seutre. 

Semur-en- 

Paray. 

Autan. 

Arnay-lc- 

Auxois. 

Noyer*. 

Montcenis. 

Duc. 

Montbard. 

CMtillon- 

Saulieu. 

Pouilly. 

Avalon. 

fur-Scinc. 

Viteaux 

Arc-cn-Bar- 

rois. 

Toulon. 
Semai  - en- 
Briounoü. 
Marcigny. 
Bourbon- 
l'Ancy. 
Entrepôt  de 
Digoin. 
Entrepôt  de 
Chilo  n. 


2.  Juflices  des  Gabelles.  Bourg  , pour  le  Départe- 
ment de  Brcffe , où  font  les  Greniers  à fel  de  Bourg , 
de  Pont-de-Vaux  , de  Pont-dc-VelIc  , de  Châtillon- 
lès-Dombes , de  Montluel  6c  de  Pérouge.  Belley  % 
pour  le  Departement  de  Bugey  6c  Gex  , dont  les 
Greniers  font  Belley  , Lagnieu  , Seyffel , Nantua 
6c  Gex. 

Dans  le  Reffort  de  la  Cour  des  Aides  de  Paris  , 
il  y a trois  Greniers  à fcl  ayant  JurifdiéUon  , 6c  de 
la  Direction  de  Dijon  , 6c  une  Juftice  des  Gabelles 
pour  cinq  Greniers  de  la  Direftion  de  Lyon. 


Greniers  à fel  qui  ont  JurifdiSlion. 

Auxeite.  £ Scignday.  £ Bar-fur-Seinc.  ^Entrepôt  de  Crmnt, 
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Juflice  des  Gabelles.  Mâcon , pour  le  Départe- 
ment du  Mâconnois  , où  font  les  Greniers  à fcl  de 
Mâcon , daTourous,de  Saint-Gengoux  , de  Cluny, 
dc  de  la  Clayte. 

( Jaflices  des  Traites  - Foraines  ).  i . Dans  le 
Ecfforc  du  Parlement  de  Bourgogne.  Traites  de 
Bourgogne  : Dijon  , unie  à la  Table  de  Marbre  , 
pour  les  Bureaux  de  Dijon  , ChStillon-fur-Seine  , 
Fraignot  , Is-fur-Tille  , Tréchâteau  , quoique  fitué 
en  Champagne  , Solongey  , Mirebvau  , Saint- 
Seioe-fur-V ingeanne  .Champagne,  Kenevc  , Mar- 
cilly  , Pontalier  , Auxonne  , Saint- foan-de-Lofne  , 
Seurre  , Chauffin  , & Frctterans.  Beaune , pour  les 
Bureaux  de  Beaune  , Verdun  , Longe-Pierre  dc 
Digoin.  Châlon  , à laquelle  on  donne  le  nom  de 
JVIaitrifc  des  Ports  dc  Paflàgcs  , & qui  a les  Bureaux 
de  Châlon  , BcJlevefvre,Pont-de-l’£talet , Savigny- 
en-Reycrmont , Louhans , de  Cuifeau. 

Traites  de  Lyonnais.  Bourg* n-Brefle  , pour  les 
Bureaux  de  Cormes  , Donfeurre  , Coligny  , Che- 
vigniat , Vcrjoo , Toirette  , Tréfort , Simand’re  , & 
Montluel.  Nantu a , pour  ceux  de  Nantua,  Dortan  , 
Gcx  , Verfoy  , Colonge  , Châtillon-de- 
Michaille , Seyflel  , Champagne  - en  - Valromcy 
Ecliey  , Scrriere , Lagnicu  , Loyette  , Saint  - Kam- 
bert  , de  Pontcin. 

2.  Dans  le  ReiTbrt  de  la  Cour  des  Aides  de  Pj- 
m.  Traites  d eLyonnois  : Mâcon  .pour  le  Bureau  de 
la  même  ville. 

Les  Recettes  générales  des  Gabelles  dc  Traites 
font  établies  à Dijon  de  à Lyon. 

Celles  du  Tabac  font  à Dijon  , à Mâcon,  1 Au- 
xerre de  a Lyon. 

Les  Bureaux  du  Tabac  , dillribués  dans  l’Auxcr- 
rois  , font  de  la  Direction  de  Paris. 

. 11  >’  a au  Fays-Billot,  dans  le  Bailliage  de  Di- 
jon un  Bureau  fous  la  luft.ee  des  Traites- Foraines 
jteLangrw  . & fous  la  D,rcction  du  Cbâlons  en 
Champagne. 

( l.rijJ, (lient  fui  ne  recunnoljfent  yec  lu  Confeil  ). 
‘?U  dc*  finances  , l'Intendance  , la  Coui. 
a es  Oenei  des  Communauté,  , la  Chambre 
*“  , î‘‘.  & f Intendante  de  la  Marine. 

i.  La  Générait,,  ou  le  Bureau  des  Tréforiers  de 
Fiance  au  Duché  île  Boui-go^ne  , Comtés  de  Cha- 
rollon  Maconnois.  Am, crois  & Bar-fur-Seine 
, W' d'  L«««  • BuP'y  & Ciex  . clt  établi  1 Dijon, 
l es  ometers  de  ce  Bureau  font  les  mêmes  crue  ceux 
9 il  com]  ol.-nt  la  Chambre  du  Domaine , dont  nous 
avons  parle , & ils  ont  infpeaion  fur  les  Comptables 
dont  il  a etc  fait  mention  dans  ce  même  article. 

Au  relie  ce  Bureau  des  Finances  obfcrve  les  mêmes 
îc1.1'.'11'  ia,  Chambre des  Comptes  . avec  laquelle 

il  fait  Corps  dans  les  Affemblées. 

nL',l'"a“ln"'  dc  ■ P°>'«  & Finances 

au  Ourhe  de  Bourpr.ÿne  , Comtés  en  dépendu, n . 

& pays  de  Breffe , Bagey  tk  Cex  , rélîdam  h Dijon 
connu  t de  ! execution  des  Edits,  Arrêts  & Ordres 
ou  Confeil  qui  lut  font  adrellês.  Il  connoît  aulli  de 
la  Ferme  du  Papter-TImbré  s de  celle  des  Polies  t 
de  celle  des  Coches , CarrolTcs , Diligences  & Meffa- 
gertes  ; de  celle  des  Poudres  & Salpêtres  ; de  celle 
du  Contrôle  des  Notaires  , Petit-Scel . Inlinuations 
tuques  ût  Centième  Denier  ; de  celle  des  Droits 
„ “ Ç*"**  l de  celle  des  AmortilTcments  , Nou- 
veaux Acquêts*  Franc . Fiefs  ; & de  celle  des 

des  Trin  • aHoU,  “'  °Utre  "la  * 11  conno!l  B“vore 
ce  ni  & Recouvrements  extraordinaires  ; de 
Wgtd  eoncernc  Ws  Troupes  . les  Haras  & les  Ma- 
De«?s  & dan‘ 1 ““K'»  Généralité  ; & des 

Boums  & pAffill,r  ’ *»C”",mu"a“és  des  Villes  . 

ai  ’ Bugcy  * G"' 

daus  ccUcs  .Il  c d Bailliages  royaux  , ainfi  que 
" ^ Se“«  , Montbard  . Flavigny  , 


t?°;7  ,d^L'éitT’°sf  Pa*^ 

nouTent  de  certaines  affaires  fur  \J 
donnent  leurs  avis  , qui  font  enfuii  lls 

invalidé*  à l'In.—^n confirmes  ou 


invalidés  à l’Intendance. 

J.  Le  Gouverneur  de  la  Province  & Hntcndanr 
exercent  conjomtemen,  une  Jurifdiclion  apMIéé 
la  peur  la  vérification  de,  Defte,  ï 

Affaires  des  Communautés  des  Villes  P™  ,. 
Paroilfcs  du  Duché  de  BotngtUe  & àl?:8’,'? 
de  Charolloli  Mâcon  . Auxerre  & Bar-fur-Vrin" 
A cette  Jurifdtaion  fe  portent  auffi  |e,  inlbnccs 
qu,  concernent  la  levée  des  Ûftrois  dt  Revenus 
mmon.au.  des  Ville,  dt  Burgs . dc  même  que  «I fa 
qu.  ont  rapport  aux  Oarois  de  la  Prarince  dè 
Bourgogne  lur  la  nviere  de  Saône.  ° 

4-  Quant  aux  Chambre,  de,  Elus  dc,  Ere, s Uv 
en  a trots,  dont  Pappel  des  impofition,  dt  sûmes 
Ordonnances  fc  porte  au  Confeil.  t.  La  Chambre 

eoLE  “Vd'!  ,Etr,nB'"'r'UX  du  de  Bour- 

gogne  , Comtes  dt  Pays  adjarens  : elle  fe  tient  1 

Co  'r’c  H rk  ' t”  E,!“  de‘  £,a,s  particuliers  du 

? CeMeddl  Fl°  °.!!  ’ ia,“dle  fc  ,ien'  S Charolles. 
J.  Celle  des  Elus  des  Etats  particuliers  du  Comté 
de  Maconnois , laquelle  eft  fé.mtc  .1  Mâcon. 

h Da,ls  fa  de  Dijon  il  y a un  Intendant  de 
la  Manne  . dt  plafieurs  Officiers  commis  pour  ce  qui 
concerne  , en  Bourgogne  , Brcffe  , Bugey  dt  Gex 

lumZ'.k'T  ttCÏ-tr  °U  df(lin“  à U eonllmtion  de 
au  radoub  des  Vatffeaur  du  Roi.  Cette  Jurifdiéiion 
n a aucun  rapport  aux  Finances  ; nous  avons  cepcn- 
dam  juge  à propos  de  la  nommer  en  cet  endroit 
parce  qu  clic  reffonit  au  Confeil.  * 

Le  Tréforier  général  de  la  Marine  a un  Commis 
ou  un  Caifficr  à Dijon. 

( Gouvernement  Civil  par  rapport  aux  pays 
d Etats  ).  i.  Etats  GlNtRAux  or  Bourcocne. 
Ce  font  les  Etats  qui  ont  l’admimUrarion  politique 
de  la  Province  de  Bourgogne.  Ces  Etats  s’aiTcm- 
blcnt  régulièrement  de  trois  ans  en  trois  ans  , & 
ordinairement  au  mois  de  Mai  dans  le  Logis-du-Roi 
a Dijon  ; à moins  que  la  Cour  n’ait  des  raifons  pour 
en  avancer  ou  en  retarder  la  convocation.  Ils  s’affem- 
blent  par  ordre  du  Roi.  Le  Gouverneur  de  la  Pro- 
vince y préfidc  ; «St  en  fon  abfcnce  , c’eft  l’un 
des  Lieutenants  généraux  au  Gouvernement,  lls 
font  compofés  de  trois  Ordres , la  Noblcflc , le  Clcrgc 
& le  Tiers-Etat. 

Les  perfonnes  du  Cierge'  qui  ont  droit  d’aflifter 
aux  Etats  , font  iü.  les  Evêques  d’Autun  , de  Châ- 
lon , de  Mâcon , d’Auxerre  & de  Dijon,  lis  y affiftent 
en  camail  & en  rocher.  L’Evêque  d’Autun  prétend 
être  Préiident-né  de  l’Ordre  du  Clergé.  Il  fonde  fa 
prétention  fur  la  poflcflïon  & fur  trois  Arrêts  du 
Confeil  du  Roi , dont  le  premier  qui  eft  du  Con- 
feil- Privé , «Sc  du  j.  Avril  de  l’an  1658.,  le  main- 
tient dans  ce  droit  , & fait  défenfes  à l’Évcquedc 
Châlon  de  le  troubler  £r  inquiéter  pour  ce  regard  i 
le  fécond  eft  du  11.  Mai  1706. , & le  troiûeme  du 
ij.  Mars  1734.  Ce  dernier  , qui  a été  rendu  par  le 
Confeil  des  Dépêches , ordonne  que  les  deux  pre- 
miers feront  exécutés  félon  leur  forme  & teneur, 

«5c  en  conféquence  « maintient  ledit  Sieur  Evêque 
»d’Autun  ôc  fes  fuccdTeurs  audit  Evêché  , dans  le 
adroit  dc  la  poflëffion  de  prendre  ia  qualité  de  Pré- 
» fi  dent-né  des  Etats  dc  Bourgogne  , de  de  fiéger  de 
wpréfider  Jorfqu’ils  s’y  trouvent  , avant  tous  les 
»Evéqucs  dc  ladite  Province  , foit  plus  anciens  en 
«Sacre  , foit  diocéfain  du  lieu  où  fe  tiendront  lefdits 
«Etats  v.  L’Evêque  de  Châlon  fiege  après  celui 
d’Autun.  L’Evêque  d’Auxerre  liege  après  celui  de 
Châlon  fans  pouvoir  le  précéder  , ainfi  qu’il  eft 
porté  par  l’Arrêt  d’union  du  Comté  d’Auxerre  aux 
Ltats-Géaéraux  du  Duché  de  Bourgogne.  L’Evêque 

dc 
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de  Mâcon , ainG  que  celui  de  Dijon  , a formé  quel- 
ques conteftations  pour  la  préfeancc  , de  l’affaire 
n’eft  pas  encore  réglée  , à ce  qu’on  nous  aiïiire.  Les 
Evêques  font  aflis  dans  des  fauteuils,  z".  L’Abbé- 
Chcf  de  Général  de  l’Ordre  de  Citeaux  , l’Abbé  de 
Sainr-Bcniçne  de  Dijon , ceux  de  Saint-Etienne  f 
de  la  Ferté  , de  Fontenay , de  Flavigny  , de  la  Buf- 
Jicre  , de  Saint-Pierre  de  Châlon  , de  Saint-Martin- 
•d’Autun  , de  Saint-Seine  , de  Marcilly  , de  Monf- 
tier-Saint-Jean  , de  Mezieres  , d’Oigny , de  Sainte- 
Marguerite  , de  Saint-Germain , de  Saint-M arien  de 
de  Saint-Pcre-d’Auxerre , de  Rigny  de  de  Châtillon- 
fur-Seine.  Tous  ces  Abbés  font  aflis  fur  des  chai  l'es 
à dos  , à la  réferve  de  celui  de  Cîtcaux  qui  a un 
fauteuil.  Aux  Etats  de  l’an  1697.  M.  de  Roquette, 
alors  Evêque  d’Autun  , prétendit  que  l’Abbé  de’ 
Cîtcaux  ne  devoit  point  avoir  de  fauteuil.  Cette 
conteftation  ayant  été  portée  au  Confeil  du  Roi , 
elle  fut  décidée  en  faveur  de  l’Abbé  de  Cîtcaux  par 
Arrêt  du  10.  Avril  1699.  3°.  Après  les  Abbés  vien- 
nent les  Doyens  des  Chapitres  : celui  de  la  Sainte- 
Chapelle  de  Dijon  eft  en  poflèfîion  de  précéder 
ceux  des  Cathédrales  de  Collégiales.  Les  Chapitres 
font  celui  de  la  Sainte-Chapelle  de  Dijon  ; les  Ca- 
thédrales d'Autun  , de  Châlon,  d’Auxerre  & de 
Dijon  ; ceux  des  Collégiales  d’Avalon  , de  Ëcaune, 
de  la  Chapellotte  de  Dijon  , de  Cuifeau  ,de  Cuifery  , 
de  Montréal  , de  Notre-Dame  d’Autun  , de  Notre- 
Dame  de  la  Cîré  à Auxerre  , de  Saint-Denis  de 
Vergy  à Nuyts  , de  Saint-Etienne  de  Dijon  , de 
Saint-Georges  de  Châlon  , de  Saulieu  , de  Scmur- 
en-Brionnois  , de  de  quelques  autres  Eglifcs  col- 
légiales du  Duché.  Les  i rieurs  fuivent  les  Doyens , 
de  font  au  nombre  de  foixantc-douze  ou  environ  j 
fqavoir,  le  Prieur  d’Amanzy  , ceux  d’Anzy-le-Duc, 
de  Bautne-la-Kochc  , de  Bar-le-Kégulier  , de  Bois- 
<l’Arcy,dc  Bonvaux  , de  Chagny  , de  Chorcy , de 
Combertaut  , de  Courrangy , de  Difangy  , de  Duef- 
mc,  d’Efpoiilcs , de  Fays-Billot , de  b été  , de  Fon- 
taine-Franqoife  , de  Fontaine-fur- Loire  , de  Fro- 
lois , de  Glanot , de  Grignon , de  Larrecey , de  Léry  , 
de  Louefme , de  Marchy , de  iViefvr,  ede  Moûtier-cn- 
Breflè-Châlonnoifc  , de  Notre-Dame  de  Semur-cn- 
Auxois  , de  Notre-Dame  là-oehors  à Auxerre,  de 
Noyers , de  flaucy , de  Pontalier,  de  Prccy-fous-Til, 
de  Puis  , de  Quartier , de  Uatcncllc  , de  Saint- 
Amâtre  d’Auxerre  , de  Saint-Antimc  de  Chanceau, 
de  Saint-Bernard  de  Mont-Réal , de  Saint-Beroin  , 
de  Saint-Jacques  d’Arnay-le-Duc  , de  Jaint-Jean 
de  Semur-en-  Auxois , de  Saint-Laurcnt-Icz-Châlon , 
de  Saint-Leger  près  Foutalier , de  Saint-Marcel-Icz- 
Châlon  , de  Sainte-Marie  de  Châlou  , de  Saint-Mc- 
min  , de  Saint-Nazaire  de-Bourbon  , de  Saint-Raco 
d’Autun , de  Saint-Romain  , de  Saint-Sauveur  , de 
Saint-Sernin  du  Bois  , de  Saint-Symphorien  d’Au- 
tun  , de  Saint-Thibault , de  Saint-Vivan  fous  Vergy , 
de  Saumaife  , de  Trouhaut,  de  VaJ-dcs-Choux  , de 
Val-Bruant,  de  Val-Clair,  de  Val-Croiflànt  , de 
Vanvcy  , de  Vauce  , d'üchon  , & pluGeurs  autres 
Prieurs  du  Duché. 


Evêques 
Abbés  . 
Doyens. 
Prieurs . 


11 9.  Pcrfonncs. 


Le  Corps  de  la  Nobhjjfe  Gége  vis-à-vis  du  Clergé. 
Tous  les  Gentilshommes  icconnus  tels  parles  Com- 
mitlaires  des  Etats  , ôe  qui  poflédent  un  bief  ou  un 
Arriere-bicf  dans  l’étendue  du  Duché  de  Bourgo- 
gne , ont  droit  de  le  trouver  à lV.lt emblée  : ils  y 
iiegent  fur  des  chaifes  à dos  fans  obferver  aucun 
rang  entr’eux  ; cependant  on  ne  laiile  pas  que  de 
les  nommer  fur  les  cahiers  des  Etats  par  ordre  de 
grands  Bailliages , qui  font  Dijon,  Autun  , Châlon, 
Tome  /. 
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Auxois  , la  Montagne  , Charollois  , Mâconnois 
Auxerrois  & Bar-fur-Seine  , L’Elu  de  la  Noble*  * 
actuellement  en  place  , eft  PréGdcnt  de  cet  ( r 're  : 
il  Gége  dans  un  fauteuil  vis-à-vis  du  premier  des 
Evêques. 

Le  Tiers-Etat  eft  compofé  des  Députés  de  la 
ville  de  Dijon  , qui  en  a trois  ; de  ceux  des  villes 
d’Autun  , de  Bcaune  , de  Châlon  , de  Nuyts  , de 
Saint-Jean-de-Lofne , de  Semur-cn-Auxois , d’A- 
valon , de  Montbard  ,de  Châtillon-fur-Seine,  d’Au- 
xonne  , de  Seurre  , d’Auxerre  , d’Arnay-lc-Duc,  de 
Noyers  , de  Saulieu,  de  Flavigny,  de  Talant.de 
Mout-Rcal , de  de  Mirebeau  , qui  en  ont  chacune 
deux  ; de  ceux  des  villes  de  Marcigny- fur- Loire', 
de  Bourbon-l’Ancy , & dcSetnur-cn-Brionnois  , qui 
en  ont  chacune  un  ; des  deux  Députés  de  la  ville 
de  Viteaux  ; du  Député  de  la  ville  de  Montcenis  ; 
du  Député  des  villes  de  Cuifeau  , Saint  - Laurent- 
lez-Clûlon  , Louhans,  Cuifery  de  Verdun,  qui  cil 
envoyé  alternativement  par  l’une  de  ces  villes  ; du 
Député  des  villes  de  Seignelay  , Cravant , Vcrman- 
ton  de  Saint- Brix  , qui  eft  envoyé  aufli  alternative- 
ment par  l’une  de  ces  villes.  Le  Comté  de  Charol- 
lois envoie  deux  Députés  , dont  l’un  cil  alternati- 
vement des  villes  de  bourg  de  Charollcs  , Paray  , 
Mont-Saint-Vinccnt , Toulon , de  Pcrrecy  1 de  l’au- 
tre eft  Officier  des  Etart  particuliers  du  même  pays. 
Le  Comté  de  Mâconnois  envoie  deux  Députés  , 
dont  l’un  eft  alternativement  des  villes  de  Mâcon  , 
Tournus  , Cluny  & Saint-Gengoux  ; de  l’antre  eft 
Officier  en  l’Eleélion  de  Mâcon.  Le  Comté  de  Bar- 
fur-Scinc  envoie  aufli  deux  Députés.  Ces  Députés 
font  tous  nommés  dans  une  Aiïèmblée  des  habitants 
de  chaque  ville  refpcélive , de  ordinairement  ils  font 
pris  dans  la  Magiftraturc  : ils  n’ont  qu’une  voix 
pour  chaque  ville.  Le  Maire  de  Dijon  eft  WéGdenC 
du  1 iers-Etat , de  il  eft  aflis  dans  un  fauteuil.  Les 
Députés  de  ce  Corps  occupent  le  fond  de  la  Salle  , 
du  côté  de  l’entrée.  A la  gauche  du  Maire  de  Di- 
jon Gégcnt  les  deux  Echevins  Députés  de  la  ville 
de  ce  nom.  A la  droite  font  le  Maire  d’Autun  de 
les  autres  Députés  des  villes  félon  leur  rang.  Les 
Députés  des  Comtes  fout  placés  à la  gauche  des 
Echevins  de  Dijon. 

Le  Clirtt  ...  119 O 

La  N'blrfft.  . . xyj.  plu*  ou  moins  >467.  Perfonntï. 

Le  Tiers-Etat  . jj j 

Les  Commillaires  du  Roi  , qui  font  ordinaire- 
ment le  Premier  Prélidcnc  du  Parlement  de  l’In- 
tendant de  la  Province,  affilient  à l’ouverture  des 
Etats  , de  font  allis  dans  des  fauteuils  entre  le 
Gouverneur  de  les  Evêques.  Les  Lieutenants-Géné- 
raux au  Gouveneineut  de  la  Province  font  auifi 
dans  des  fauteuils  , placés  entre  le  Gouverneur  de 
l’Elu  de  la  Nobleilè  , vis-à-vis  des  Lommilî aires  du 
Roi.  Deux  Tréforiers  de  t rance  font  albs  fur  des 
chaifes  à dos  , entre  les  Lieutenants-Généraux  de 
l’Elu  de  la  Nobleilè.  Les  ( ffiners  des  Etats  lbut 
autour  de  deux  grands  Bureaux  , placés  an  bas  de 
l’eltrade  fur  laquelle  eft  le  liege  du  Gouverneur. 
Ces  Üfticiers  fout  le  Secrétaire  , le  réforier-Gc- 
néral  , les  Confeiis  de  les  Procureurs  - Syndics  des 
Etats.  Derrière  le  Gouverneur  font  les  Officiers  de 
fa  Maifon.  Le  relie  du  Parquet  de  la  Tribune  font 
remplis  de  perfonnes  de  diiiinélion  des  deuxfexes, 
qui  ont  entrée  fur  des  billets  que  donne  le  Com- 
mandant des  Gardes-du-Corps  du  Gouverneur. 

Au  jour  marqué  pour  l’ouverture  des  Etats , le 
Clergé  fe  rend  à la  Sainte-Chapelle , de  fe  place  dans 
les  formes  du  Choeur  qui  font  à main  droite  , les 
Evêques  en  camail  de  en  rochet,  de  le  rdte  en 
manteaux  longs  de  en  bonnets  quarres.  Le  Tiers- 
Etat  s’y  rend  aufli  , & fe  place  fur  trois  rangs  de 
Maimmmmœm  m 
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formes  entre  telles  du  Choeur  & les  degrfsde  l’An- 
tel  : ceux  qui  compofent  ce  Corps  ont  des  robes 
violettes  & des  chapeaux  -,  la  robe  du  Maire  de 
Dijon  eft  de  velours  , & les  autres  font  de  latin  ou 
de  moire. 

Les  Officiers  des  Etats  fe  placent  ; fçavoir , les 
Secrétaires  en  robes  noires  , fur  une  forme  au-delà 
de  celle  où  eft  le  Maire  de  Dijon;  le  Tréforier- 
Général  de  la  Province  en  manteau  noir  ; les  Con- 
feils  & les  Syndics  des  Etats  auffi  en  robes  noires  , 
fur  une  forme  de  l’autre  côté  : les  Huiffiers  fe  tien- 
nent debout  derrière  les  Officiers. 

A neuf  heures  du  matin  , le  Premier  Préfident 
du  Parlement  de  l’Intendant  de  la  Province  fe 
rendent  au  Logis-du-Roi  en  robes  noires  de  en  cha- 
peaux , de  deux  Tréforiers  du  Bureau  des  Finances 
en  robes  de  velours  noirs , avec  leurs  chapeaux  de 
cérémonie.  Les  Lieutenants-Généraux  au  Gouver- 
nement dt  la  Nobleflè  s’y  trouvent  auffi. 

Alors  la  Maréchaufll-c  de  Dijon , les  Gardes  de 
la  Porte , ceux  du  Gouverneur  de  fes  Pages  fe  met- 
tent en  marche  pour  fe  rendre  à la  Sainte-Chapel- 
le , de  ils  font  fuivis  de  la  Nobleflè.  Le  Gouverneur 
vient  immédiatement  après  ; mais  il  eft  précédé 
des  Lieutenants  - Généraux  , de  fuivi  du  Premier 
Préfident  de  de  l’Intendant.  Après  ceux-ci  marchent 
les  deux  Tréforiers  de  France  , de  enfuite  les  Offi- 
ciers de  la  Maifon  du  Gouverneur.  La  Compagnie 
franche  du  Châtelet  de  Dijon  fe  tient  fur  les  ailes  , 
de  borde  la  haie  en  double  rang.  A l’Eglife  la  No- 
blette  fe  place  dans  les  formes  du  Chœur  qui  font 
au  côte  gauche.  A l’entrée  de  la  même  fcglife  le 
Gouverneur  eft  reçu  de  harangué  par  le  Chapitre 
de  la  Sainte-Chapelle  avec  la  v_roix.  Après  cette 
cérémonie  le  Gouverneur  fe  place  dans  le  Chœur 
entre  le  Clergé  de  la  Nobleflè  , ayant  à fes  côtés  les 
Lieutenants-Généraux  devant  lui , le  Premier  i’ré- 
fident  de  l’intendant  un  peu  en  arriéré  , de  fuivis 
des  deux  Tréforiers  de  France.  On  dit  une  Mette 
baflèdu  Saint-Efprit , pendant  laquelle  il  y a Mufi- 
que  de  Simphonie. 

La  Meilè  finie  , les  Huiffiers  , les  Syndics , les 
Confeils  , le  1 reforier  , & les  Secrétaires  des  Etats 
fortent  , & font  fuivis  du  Tiers-Etat  chacun  dans 
ion  rang.  Enfuite  viennent  fur  deux  culmines  , le 
Clergé  à droite  , de  la  Nobleflè  à gauche.  Tous  vont 
fe  placer  dans  la  grande  Salle  deftinve  pourl’Af- 
fcmblce  des  Etats  au  Logis-du-Roi,  dt  ils  y pren- 
nent leur  féancc  dans  l’ordre  qui  a été  marqué 
ci-devant. 

Un  moment  après , le  Gouverneur  précédé  de  la 
Marcchauflèe  , de  fes  Gardcs-du-Corps  , de  fes 
Pages  de  autres  Officiers  de  fa  Maifon,  ainfi  que  des 
Lieutenants-Gcnéraux , fe  rend  dans  la  Salle  des 
Etats  , fuivi  du  Premier  Préfident , de  l’Intendant  dt 
des  deux  Tréforiers  de  France,  l.c  Gouverneur  fe 
place  dans  le  fond  de  la  Salle  qui  fait  face  à l’entrée , 
dans  un  fauteuil  garni  de  velours  bleu , femé  de 
flcurs-dc-lys  d’or,  fous  un  dais  , à la  pente  duquel 
eft  le  portrait  du  Roi  : ce  fauteuil  eft  élevé  fur  une 
cllrade  de  deux  marches.  Le  Premier  Préfident, 
l’intendant,  les  Lieutenants-Généraux  dt  les  deux 
Tréforiers  ont  auffi  des  fauteuils  , amfi  que  nous 
l’avons  dit  ; mais  les  bras  des  fauteuils  des  T réforiers 
font  découverts  , de  par-confequent  on  peut  les  ap- 
pellcr  Amplement  des  chaifes  11  dos. 

L'ouverture  des  Etats  fe  fait  par  un  difeours  de 
1 Ancien  des  Tréforiers  de  France,  lequel  préfente 
en  même  temps  les  Lettres- Patentes  du  tloi  qui  or- 
donnent la  convocation  de  l’Aflèmbléc.  Le  Gouver- 
neur explique  enfuite  les  intentions  de  Sa  Majefté. 
l’re*  cela  ( le  Premier  Préhdent  fait  un  difeours 
,ats  1 & CÇ  difeours  eft  fuivi  de  celui  de  Pin- 
n ant  qui  préfènte  la  commiffion  qu’il  a du  Roi 
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pour  affifter  aux  Etats , & pour  faire  les  réquiGtions 
conformes  aux  ordres  qa’il  en  a reçus.  L’EvèqUe 
d’Autun  , de  en  fon  abfcnce  celui  de  Chilon  ha- 
rangue au  nom  des  trois  Ordres.  Après  quoi  le 
Gouverneur  lève  la  féancc  , de  fe  retire  au  Logis- 
du-Roi  par  une  porte  de  l’intérieur.  Les  Etats  s’y 
rendent  par  la  grande  porte  , dt  le  premier  des 
Evêques  à leur  tête  y harangue  le  Gouverneur. 

Ces  premières  formalités  étant  remplies,  les  Etats 
fe  féparent , dt  chacun  des  trois  Ordres  qui  les 
compofent  , va  délibérer  féparément  fur  la  propo- 
fition  de  l’Intendant , lequel  n’affifte  point  aux 
Aflèmblées  particulières  , non -plus  que  le  Premier 
Préfident.  On  délibéré  auffi  fut  les  affaires  qui  con- 
cernent la  Province  en  Corps. 

Les  féances  fe  tiennent  le  matin  dt  le  foir  pen- 
dant quinze  jours  ou  trois  femaines  ; le  Cierge  , la 
Nobleflè  dt  le  1 icrs-Etats , s’aflemblant  chacun  dans 
une  Salle  particulière.  Les  Secrétaires  rédigent  les 
deliberations  du  Clergé  dt  de  la  Nobleflè  : un  Com- 
mis des  mêmes  Secrétaires  retient  celles  du 
Tiers-Etat. 

Quand  il  a été  fait  quelque  propofîtion  dans  l’une 
des  trois  Chambres , elles  fe  députent  réciproque- 
ment l’une  à l’autre  pour  fe  donner  communication 
de  leurs  délibérations  rcfpeéttves  , fur  lefquelles  les 
deux  autres  Chambres  font  les  leurs  ou  conformes 
ou  différentes.  Ce  font  deux  Commiflaires  nommés 
par  le  Préfident  de  chaque  Chambre , qui  apportent 
les  Requêtes. 

Lorfque  toutes  les  affaires  ont  etc  terminées 
dans  les  trois  Chambres , elles  prennent  un  jour 
pour  s’aflèmbler  de  faire  la  clôture  des  Etats.  Ce 
jour  venu  , les  trois  Ordres  s’aflembicht  dans  une 
Salle , qu’on  appelle  la  Chambre  de  la  Conférence. 
C’cft-là  que  font  rapportées  les  délibérations  par- 
ticulières de  chaque  Chambre.  Quand  deux  Cham- 
bres font  de  même  fentiment , on  en  fait  un  Décret 
dont  l’exécution  eft  renvoyée  aux  Elus. 

Le  jour  de  la  Conférence  , de  avant  qu’elle  fe 
tienne  , chaque  Ordre  fait  éle&ion  d’un  Elu,  pour 
avoir  foin  des  affaires  pendant  les  trois  ans  d’mtcr- 
valle  qu’il  y a entre  la  tenue  des  Etats. 

La  Chambre  du  Clergé  nomme  pour  Elu  alter- 
nativement un  Evêque  , un  Abbé  d;  un  Doyen. 
Celle  de  la  Nobleflè  nomme  un  Gentilhomme,  qui, 
félon  la  règle  , doit  avoir  un  Fief  dans  l’étendue  de 
la  Province  ou  des  Comtés  qui  en  dépendent.  La 
Chambre  du  Tiers-Etat  choifit  un  Elu  alternative- 
ment des  villes  d’Autun  , de  Bcaunc  , de  Nuyts,  de 
Saint-Jean-de-Lofne  , de  Châlon , de  Scmur-en- 
Auxois  , de  Montbard  , d’Avalon  , de  Châtillon- 
fur-Seinc  , d’Auxonne , de  Seurre  dt  d’Auxerre  , 
fuivant  l’ordre  dans  lequel  on  les  nomme  ici  : cec 
Elu  exerce  fes  fondions  conjointement  avec  le  Maire 
de  Dijon  qui  eft  Elu  perpétuel.  Les  autres  Villes  & 
Comtés  n’ont  que  le  droit  d’affifter  aux  Etats  par 
leurs  Députés. 

Chaque  Chambre  nomme  auffi  des  Alcades  de 
fon  Ordre  pour  examiner  l’adminiftration  des  Elus 
à la  fin  de  la  triennalité  , & en  rendre  compte  aux 
prochains  Etats.  Ces  Alcades  s’aflèmblent  au  Logts- 
du-Roi  quelques  mois  avant  la  convocation  des 
Etats  ; de  quinze  jours  avant  qu’on  les  tienne  , 
les  Elus  préfentent  leurs  comptes  fur  lefquels  les 
Alcades  font  leurs  obfcrvations.  Le  Clergé  de  la 
Nobleflè  ont  chacun  deux  Alcades  ; le  1 lers-Etat 
en  a trois.  Ceux  du  Clergé  fe  prennent  dans  les 
Chapitres  des  Cathédrales  dt  Collégiales , de  dans 
le  nombre  des  Prieurs.  Ceux  de  la  Nobleflè  font 
choifis  dans  deux  des  Grands-Bailliages  alternati- 
vement. Le  premier  Alcade  du  Tiers-Etat  fe  prend 
à tour  de  roue  dans  l’une  des  douze  villes  qui  ont 
droit  de  nommer  l’Elu  ; le  fécond  eft  auffi  choilx  à 
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tour  de  roue  dans  l'une  des  treize  villes  qui  les 
fuivent , en  ne  comptant  Cuifeau  , Saint-Laurent , 
I.ouhans,  Cuifcry  , & Verdun  que  pour  une  ; le 
troifieme  cft  pris  également  par  tour  , de  l’un  des 
Comtés  de  Charollois  , de  Mâconnois  & de  Bar- 
fur-Seine. 

Les  Elus  généraux  entrent  en  pofïeffion  de  leurs 
fondions  immédiatement  après  la  Conférence  qui 
fe  fait  à la  clôture  des  Etats  , ôc  pendant  la  trien- 
nalité  ils  tiennent  leurs  féances  ordinaires  dans  la 
Maifon  du  Roi  à Dijon.  La  Chambre  de  l'Elc&ion 
cft  compofée  de  l’Elu  du  Clergé  qui  a une  voix  ; de 
celui  de  la  Nobleflè  , qui  en  a une  ; de  deux  Dé- 
putés de  la  Chambre  des  Comptes  , qui  n’ont 
qu’une  voix  entr’eux  deux  ; d’un  Elu  du  Rbi  ayant 
des  provilions  de  Sa  Majefté  , ôc  qui  a auffi  une 
voix  ; Ôc  du  Maire  de  Dijon  avec  PElu  du  Tiers- 
Etat  , pour  une  voix  entr’eux  deux.  Les  deux  Secré- 
taires des  Etats  fervent  alternativement  à cette 
Chambre. 

Peu  de  temps  après  la  tenue  des  Etats  , les  nou- 
veaux Elus  vont  en  Cour  préfenter  les  cahiers  au 
Roi  : c’eft  ce  qu’on  appelle  le  voyage  d’honneur. 

Dans  leurs  Aflèmblécs  , les  Elus  règlent  les  im- 
portions , dont  ils  envoient  les  commiffions  en 
detail  aux  Villes  , Bourgs , Paroilles,  Ôc  autres  Com- 
munautés du  Duché  de  Bourgogne  , du  Comté 
d’Auxonnc  , des  Terres  d’Outre-Saone  ôc  Redort 
de  Saint-Laurent  , Ôc  du  Comté  d’Auxerre  ; ôc  en 
gros  aux  Comtés  de  Charollois , Mâconnois  & Bar- 
iur-Seine.  Le  t harollois  fupporte  la  vingt-quatricme 
partie  des  impofitions  , le  Mâconnois  la  onzième  , 
Ôc  le  Comté  de  Bar-for- 'icine  la  foixanticme.  Les 
Elus  font  auffi  la  liquidation  des  Etapes , les  adju- 
dications des  Ü&rois  de  la  Saône  , des  Crues  fur  le 
fel  , ôc  des  ouvrages  qui  fe  font  aux  dépens  de  la 
Province.  Le  Tréforier-Général  des  Etats  , réfidant 
à Dijon  , touche  les  deniers  de  fa  Recette  par  les 
mains  des  Receveurs  particuliers  des  impohtions. 
Ces  Receveurs  , au  nombre  de  feize  , font  établis 
dans  les  villes  qui  fuivent:  Dijon  , Nuyts  , Beaune  , 
Chilon  , Autun , Semur-en-Brionnois  , Semur-en- 
Auxois  , Avalon  , Arnay-  le  - Duc  , Châtillon-for- 
Seme  , Auxonne  , Saint-Laurent- lez-Châlon  , Au- 
xerre , Charolles,  Mâcon  ôc  Bar-fur-Scine.  Le  Tré- 
foricr-Général  & les  Receveurs  particuliers  exercent 
fur  des  CommifTions  des  Etats  , Ôc  rendent  compte 
annuellement  à la  Chambre  des  Comptes. 

Les  fommes  ou  articles  que  les  Elus  généraux 
impofent  ordinairement  fur  le  Tiers-Etat  de  la  Pro- 
vince , font  i®.  le  Tatllon  ordinaire,  les  Etapes  , 
les  gages  des  Officiers  du  pays  , ceux  des  Maré- 
chaulïees  ôc  autres  parties.  1°.  L’cntrerencmcnt  ou 
entretien  des  Garnifons  ès  Places  fortes  de  Bour- 
gogne , les  gages  de  Courriers  Ôc  Maîtres  de  Portes  , 
les  réparations  des  grands-chemins  , ponts  & chauf- 
fées , les  frais  des  affaires  de  la  Province.  La 
fublirtances  des  Troupes  pendant  le  quartier  d’hiver, 
l’exemption  des  Garnifons  dans  les  Communautés 
du  pays.  40.  Le  tiers  du  Don  gratuit  extraordinaire 
accordé  par  les  Etats,  s®.  Le  tiers  de  l’Oélroi  ordi- 
naire , & des  Dons  ôc  Rcconnoiifances. 

Le  Comté  d'Auxonnc  avec  les  Terra  d'Outrc- 
Saane  ôc  ReJJart  de  Saint-Laurcni  , tenoit  autrefois 
fes  Etats  particuliers  ; ôc  il  en  étoit  de  même  du 
Comté  d'Auxerre.  Mais  ces  Etats  particuliers  ont 
été  réunis  aux  Etats-Généraux  de  Bourgogne  ; 
fçavoir , ceux  d’Auxonne  , Terres  d\)utre-Saone  & 
Reilbrtde  Saint-Laurent  en  1639.  , & ceux  d’Au- 
xerre en  1668. 

2.  Etat  ■ particuliers  de  CHAKOLLOts.  Le  Comté 
de  Charollois  crt  réi;i  par  des  Etats  particuliers  qui 
dépendent  en  quelque  forte  des  Etats-Généraux  de 
Bourgogne  auxquels  ils  allirtcnt , de  dont  ils  reçoi- 
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vent  les  commiffions  pour  les  impofitions  , ainli 
que  nous  l’avons  remarqué. 

Les  Perfonnes  du  Clergé  qui  affilient  aux  Etats 
particuliers  de  Charollois  , font  l’Abbé  de  Cluny 
comme  Prieur  ôc  Doyen  de  Paray  , le  Prieur  de  la 
Magdeleine  de  Charolles,  le  Prieur  Claultral  de  Pa- 
ray , les  Prieurs  de  Perrccy  , Bragny  ôc  Prouvent  , 
le  Curé  & les  Chanoines  de  charolles  , ôc  les  Curés 
Sociétaires  de  Paray  , Mont- Saint-Vincent , Tou- 
lon, Gourdon , Martigny  ôc  Viry.  Quant  à la  No- 
blejje  , il  en  ett  de  meme  que  dans  le  Duché.  I ,e 
Tiers-Et  jf  cft  repréfenté  par  les  Députés  des  villes 
de  Charolles  ôc  de  Patay  , & par  ceux  des  bourgs 
de  Mont-Saint-Vincent  , Toulon  ôc  Perrecy  : ces 
Députés  font  pris  dans  la  Magiftrature.  LWiTcmblée 
des  Etats  fe  fait  quelque  temps  avant  la  convoca- 
tion  des  Etats-Généraux  , ôc  ordinairement  à Cha- 
rollcs , dans  l’Auditoire  du  Bailliage.  Ils  font  con- 
voqués eu  conféquencc  d’une  Lettre  du  Roi  adreftee 
au  Bailli  d’épée  de  Charollois  , lequel  préfidc  à ces 
Etats  particuliers  , ôc  y maintient  les  droits  de  Sa 
Majefté.  En  l’abfence  du  Bailli,  c’eft  fon  Lieutenant- 
Général  qui  occupe  fa  place.  Le  Procureur  du  Roi 
y entre  auffi , de  même  que  le  Syndic  du  pays,  ôc 
c’eft  ce  dernier  qui  fait  les  propofitions. 

On  nomme  un  Elu  du  Clergé  , en  obfervant 
l’ordre  dans  lequel  on  a fait  mention  des  Ecclé- 
fiaftiques  de  ce  Comté  , un  Elu  de  la  Noblcflc  , Ôc 
un  Syndic  des  Etats.  Les  Elus  avec  le  Député  du 
Tiers- Etat  de  l’une  des  cinq  villes  ôc  bourgs  , ÔC 
l’un  des  Officiers  des  Etats  , foit  le  Syndic  ou  le 
Cnnfeil  du  pays  , affilient  aux  Etats-Généraux  de 
Bourgogne.  Comme  les  Députés  des  cinq  villes  ÔC 
bourpdeCharolloisn’aflirtent  que  par  tour  aux  Etats- 
Généraux  , il  faut  par  conféquent  cinq  AfTemblées 
d’E'tats-Généraux  pour  que  les  Députés  de  ces  cinq 
villes  ôc  bourgs  aient  tous  affifte  auxdits  Etats. 

Les  deux  Elus  conjointement  avec  tous  les  Dé- 
putés du  Tiers-Etat  des  cinq  villes  ôc  bourgs  règlent 
pendant  la  triennalité  , toutes  les  affaires  des  Etats 
particuliers , ôc  font  chaque  année  la  répartition  fur 
les  Villes , Bourgs  , Paroilles  Ôc  Communautés  du 
meme  pays  , tant  de  la  quote  envoyée  par  les  Elus 
généraux  de  Bourgogne  , que  des  charges  parti- 
culières du  Charollois.  Les  ufticiers  des  Etats  par- 
ticuliers dont  il  cft  queftion  , font  le  Confcil  , le 
Receveur  ôc  le  Secrétaire. 

3.  Etats  particulier;  de  Macowoi  s.  Ce  pays  cft 
régi  également  par  des  Etats  particuliers  , ôc  dépen- 
dait'. comme  ceux  du  Charollois  des  Etats-Géné- 


raux de  Bourgogne.  L’étendue  des  Etats  de  Mâ- 
connois n’clt  pas  auffi  grande  que  celle  du  Bailliage 
de  Mâcon  , car  une  partie  de  ce  Bailliage  cft  de  la 
Recette  de  Semur-en-Brionnois  , ôc  par  confequeot 
des  Etats-Généraux  de  Bourgogne,  c’eft  le  R effort 
de  l’EleéUon  de  Mâcon  qui  fort  de  bornes  aux 
Etats  de  Mâconnois.  L a convocation  de  ces  Etats 
particuliers  fe  fait  ordinairement  à Mâcon  fur  une 
Lettre  du  Roi  adrelîcc  au  Bailli  d ’cpce.  Ils  font 
compofés  de  l’Evêque  de  Mâcon  qui  y préfide  , 
des  Abbés  de  Cluny  , Tournus  Ôc  Saint- Rigaud  , ôc 
des  Chapitres  de  >aint-\  incent  Cathédrale  , ôc  St. 
Pierre  collégiale  de  Mâcon  , pour  le  Clergé  i de  la 
Noblejfe  du  pays  ; ôc  des  Députés  du  Tiers-Etat 
des  villes  de  Mâcon,  1 ournus,  Cluny , ôc  Saint-Gen- 
goux.  Outre  cela  , il  y affifte  auffi  les  OftHers  de 
l’Elcélion  de  Mâcon  ; mais  ceux-ci  n’ont  tous 
enfemble  qu’une  feule  voix  , laquelle  eft  rapportée 
au  Bureau  par  celui  d’encr’eux  dont  ils  font  choix, 
après  qu’ils  fc  font  retirés  ôc  éloignés  dudit  Bureau 
pour  délibérer  force  qui  a été  propofé.  Une  Elec- 
tion en  pays  d’Etats  paroit  quelque  chofe  d’extraor- 
dinaire ; c’eft  à caufe  de  cela  que  nous  aver- 
tiflons  que  l’Ele&ion  de  Mâcon  fut  établie  pour 
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connoitre  des  différends  qui  pouvoient  furvenir  à 
l’occafion  des  droits  d’ Aides.  Dans  tous  les  anciens 
aftes  les  Officiers  de  cette  Compagnie  font  appel- 
les Elus  des  Aides  de  Mâconnois.  Comme  les  Elus 
avoient  dans  tous  les  pays  de  Tailles  la  connoiffance 
des  contellations  qui  concernent  les  imposions , 
ceux  de  Mâconnois  qui  avoient  été  établis  unique- 
ment ponr  les  Aides  , demandèrent  la  même  attri- 
bution , & obtinrent  d’être  unis  aux  Etats. 

La  convocation  des  Etats  particuliers  de  Mâcon- 
nois fe  fait  de  trois  ans  en  trois  ans  , 6c  quelque 
temps  avant  que  l’Aflemblée  des  Etats-Généraux  de 
Bourgogne  foit  convoquée.  C’eft  au  Bailli  de  Mâ- 
connois qu’eft  adrcfïcc  la  Lettre  du  Roi  pour  faire 
affcmbler  les  Etats  particuliers  de  ce  pays.  Ce  Bailli 
écrit  en  conféquencc  les  Lettres  circulaires  cjui  font 
d’ufage  , de  les  Tréforiers  de  France  envoient  de 
leur  côté  de  pareilles  Lettres.  Les  Etats  étant  af- 
fetnblés  , on  nomme  un  Elu  du  Clergé  , un  de  la 
Nobleflè  de  un  Syndic  du  pays.  L’Elu  du  Tiers-Etat 
eft  nommé  par  les  habitants  des  villes  de  Mâcon  , 
de  Tournus  , de  Cluny  , de  de  Saint  - Gengoux  , 
chacune  à fon  tour  : cet  Elu,  lorfqu’il  va  aux  Etats- 
Généraux  , eft  accompagné  d’un  des  Officiers  de 
l’Eleétion  , que  l’Evêque  de  Mâcon  a droit  de  choi- 
fîr.  A leur  retour  des  Etats-Généraux,  les  Elus  des 
Etats  particuliers  de  Mâconnois  s’afTcrrblent  pour 
rendre  compte  de  ce  qui  s’y  eft  palTé  , de  qui  in- 
téreflè  le  pays.  Quelque  temps  après,  ils  fe  réunifient 
encore  pour  travailler  à répartir  l’iinpofition  ; & 
toutes  les  années  ils  font  de  nouveau  cette  répar- 
tition fur  toutes  les  Villes  , Bourgs  , P.iroillés  de 
Hameaux  des  Etats  particuliers.  Pendant  la  trien- 
nalité,  lorfqu’il  lurvient  des  affaires  qui  méritent 
deliberation  , on  s’aflêmblc  au  Palais  épifcopal , ou 
chez  le  Grand-Vicaire  en  Pabfencc  du  Prélat.  Le 
Syndic  des  Etats  y propofe  le  fujet  fur  lequel  on 
doit  délibérer  ; de  le  Secrétaire  inféré  les  délibéra- 
tions dans  le  Kegiftre.  Quant  aux  impofitions  , le 
Greffier  de  l’Election  eft  en  poilêffion  de  travailler 
aux  Départements.  Le  Maire  de  Mâcon  a droit 
d’affilier  .1  ces  Aflemblées  , mais  feulement  en  qua- 
lité de  Confeiller,  car  il  n’y  a point  de  voix  déli- 
bérative. La  Recette  des  deniers  provenans  des 
impofitions  fe  fait  par  deux  Receveurs  établis  par 
les  Etats.  Us  ne  le  font  que  par  commiftion  , &.  ils 
exercent  alternativement.  Outre  rcs  Officiers  des 
Etats  , U y a auffi  un  Coufeil  des  Etats  , de  un 
Subftitut  du  Syndic. 

Aotj.  Le  Comté  de  Bjr  - fur  - Seine  n’a  point 
d’Etats  particuliers  : ce  font  les  Elus  de  fon  Elec- 
tion qui  répartiffent  fur  les  Communautés  qui  en 
dépendent  , la  quote  qui  leur  eft  envoyée  par  les 
Elus  généraux  de  Bourgogne. 

En  1715.  les  Maire  , Echcvins  & Habitants  de 
Bar-fur-Scine  propoferent  la  réunion  de  ce  Comté 
aux  Etats-Généraux  : les  Etats  y confentirent  , à 
condition  , entr’autres  chofes  , que  la  ville  «le  Bar- 
fur-Seine  ne  pourroit  nommer  l’Elu  du  Tiers-Etat, 
mats  fculemeur  un  Député  pour  affilier  aux  Ailem- 
blécs  générales  de  la  Province,  dt  un  Alcade  à fon 
tour  ; que  les  Parodies  de  ce  Comté  feroient  im- 
poses chacune  en  détail  par  les  Elus  généraux  ; 
que  I Llcélion  de  Bar-fur-Seine  ferait  fupprimée , 
de  que  la  même  ville  obtiendrait  des  Lettres-Paren- 
tes pour  parvenir  à la  réunion  propofée. 

( Recette-  des  Impofitions  de  la  Province  de  Bour- 
g°$i‘e  ).  Elles  font  au  nombre  de  feize,  & elles  ont 
«te  nommées  ci-devant  fur  la  lin  de  l’article  qui 
concerne  les  Etats-Généraux  de  Bourgogne,  il  nous 
Mtc  feulement  à un  mot  de  l’étendue  de  rcs 
P*aroUfr  ^"  C**t,tCS  * Car  VOU*°‘r  nommer  toutes  les 
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trop  loin.  D'ailleurs , ces  détail,  fe  trourent  en- 
ployes  fous  les  mots  particuliers  y eft  f " 
non  des  Bailliages  de  la  Province  de  Bouiyogiic 
1.  La  Recette  de  Dijm  comprend  tour  le  Bail 
liage  de  ce  nom.  Elle  a auffi  plulieun  Paroiffe,  & 
Hameaux  dans  le  Bailliage  d'Auxouue  & da„,  celui 
de  Satnt-Jean-de-Lolne.  La  Communauté  de  Tal 
Umay,A  ans  le  Bailliage  de  Laogrcs.  dépend  «a- 
lement  de  la  Recette  de  Dijon. 

d*  N“V‘-  Elle  cont, prend  toute  l'é- 
«”d“'d«  Eailliage  de  ce  nom  , & cimi  Parodiés 
du  Bailliage  de  Samt-Jcan-dc-Lofne. 

3.  Recette  de  Btaunc.  Elle  eft  compofée  de  tou- 
tes  les  Communautés  qui  forment  le  Bailliage  de 
meme  nom. 

4.  Recette  de  Châlon.  Elle  comprend  toute  la 
partie  du  Bailliage  de  même  nom  , qui  eft  à |a 
droite  ou  au  Couchant  de  la  Saône. 

S*  Recette  d'Autun.  Elle  comprend  les  Bailliages 
d’Autun  , deMontccnis  & de  Bourbon-l’Ancy.  Le 
Receveur  a un  Commis  \ Bourbon.  Outre  cela,  de 
la  Recette  d’Autun  dépendent  plufieurs  Paroiffe 
qui  font  partie  du  Bailliage  de  Saulicu. 

6.  Recette  de  Scmur-en-Brionnois.  Elle  eft  com- 
pofee  de  toutes  les  ParoifTcs  & Hameaux  du  Bail- 
liage de  même  nom  i & outre  cela  , elle  comprend 
pluneurs  ParoifTcs  ôc  Hameaux  qui  font  partie  du 
Bailliage  de  Mâcon. 

7.  Recette  de  Semur-en-Auxois.  Elle  comprend 
tout  le  Bailliage  de  meme  nom  , à l'exception  de 
quatre  Communautés  qui  font  de  la  Recette  d’Ava- 
lon.  Elle  comprend  auffi  un  grand  nombre  de  Pa- 
roifïcs  qui  font  partie  du  Bailliage  de  Saulieu. 

8.  Recette  A'Avalon.  Elle  comprend  tout  le  Bail- 
liage de  même  nom  & celui  de  Noyers  en  entier , 
ainfi  que  partie  des  Bailliages  de  Scmur-cn-Auxois 
&.  de  Saulieu. 

9.  Recette  d ' Arnay-lc-Duc.  Elle  comprend  lo 
Bailliage  de  même  nom , ÔC  plufieurs  Parodies  du 
Bailliage  de  Saulieu. 

1 0.  Recette  de  Châtillon-furJeinc.  Elle  a la  même 
étendue  que  le  Eailliage  de  la  Montagne.  Le  Rece- 
veur a un  Commis  à St.  Seine. 

Comté  d’Auxonnc  , Terres  d’Outre-Saone  , & 
Rcfîort  de  Saint-Laurent,  divifés  en  deux  Recettes; 
Ravoir  , celle  d 'Auxonne  & celle  de  Saint-Laurent. 

1 1 . Lu  Recette  d’ Auxonne  eft  compofée  de  Pa- 
roifîc*;  6c  Communautés  de  différens  Bailliages  ; cat 
elle  s’étend  dans  le  Bailliage  d’Auxonne , dans  celui 
de  Saint-jean-dc-Lofne  & dans  celui  de  Châlon  3 
6c  outre  cela  , elle  comprend  les  Bailliages  de 
Chauffin , la  Perrtere  6c  Seurrc.  Le  Receveur  a un 
Commis  à Seurre. 

1 a.  Recette  de  Saint-Laurent.  Elle  comprend  ce 
qui  refte  du  Bailliage  de  Châlon,  h gauche  ou  à 
l'Orient  de  la  Saône  , 6c  qu’on  nomme  la  Breffe- 
Châlonnoife. 

13.  Comté  6c  Recette  d 'Auxerre.  Elle  comprend 
le  Comté  d’Auxerre  , & outre  cela  le  Bailliage 
feigneurial  de  Seignelay  en  Auxerrois. 

14.  Comté  6c  Recette  de  Charollois.  Son  étendue 
eft  la  même  cjue  celle  du  Bailliage.  En  faifant  les 
impofitions  , les  Elus  du  Charollois  di/Hngucnt  les 
ParoifTcs  ou  Hameaux  , par  Départements  qu’ils 
appellent  BJtis.  Ces  Départements  font  au  nombre 
de  cinq  , Charolles  , Paray , le  Mont-S dïnt-l'  inccnt  t 
Toulon  Ôc  Perrecy. 

t$.  Comté  & Recette  de  Mâconnois.  Elle  com- 
prend les  Villes , Bourgs,  ParoifTcs  & Communautés 
qui  forment  le  Rclîôrt  de  l’Elcélinn  de  Mâcon.  Les 
Elus  du  Mâconnoisétablijlentaufli  leurs  impofitions 
par  Départements  ou  Châtellenies  , en  la  maniéré 
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es  oc  Hameaux  dort  elles  font  compofees,  qui  fuît  : le  Département  de  Mâcon  , la  Châtellenie 
oit  entrer  daus  des  détails  qui  nous  mèneraient  de  Davayc . les  Châtellenies  de  Chatte  & CrJche  , 

de 
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de  Vtrifet , d'Hurigni , d ’lgei , de  Saint-Gengoux , 
du  Bot  -Sainte-Marie  éc  de  ChAtcauncuf , le  Dépar- 
tement de  Saint-Gengoux  Ôc  celui  de  Toumus , & 
enfin  la  Prévôté  de  Saint. Andrê-le-Dcfert  : en  tout 
trois  Départements , huit  Châtellenies  & une  Prévôté. 

16.  Comté  & Recette  de  Bar. fur -Seine.  Elle 
comprend  le  Comte  de  même  nom. 

C Gouvernement  Civil  far  rapfort  aux  Pats  d'Im- 
rosiriONs  ).  Ces  pays  font  au  nombre  de  trois  , 
& ce  font  ceux  de  Brejfe  , Bugey  & Gex.  Le  Clergé , 
la  Noblelïè  & le  Tiers-Etat  de  ces  trois  pays  ne 
peuvent  rien  impofer  fans  Lettres-Patentes  du  Roi  ; 
& ces  Corps  ne  peuvent  non  - plus  faire  aucune 
Aflembléc  loit  générale  ou  particulière  fans  le  con- 
fentement  de  Sa  Majefté  ou  du  Gouverneur  de 
Bourgogne. . Lorfqu’il  eft  néreifaire  de  faire  des 
Aflèmblées  des  trois  Ordres,  ou  d’un  feu!  Ordre 
des  mêmes  pays  , c’cft  ordinairement  à Pont-d’Ain 
que  fe  fait  la  convocation  de  ces  Aflèmblées.  ( La 
petite  ville  de  Pont-d’Ain  cft  dans  la  Breflc  &fituéc 
fur  la  rive  droite  de  la  riviere  d’Ain  , à 3. 1.  S.  E. 
de  Bourg-en-Brcfîè  ). 

Quand  il  cft  queftion  d’impofer  fur  les  trois  Ordres 
quelque  fomme  dont  la  levée  a été  ordonnée  du  pro- 
pre mouvement  du  Roi , ou  pour  autre  caufe  , alors 
les  Syndics  du  Clergé  de  la  Noblefte  & du  Tiers- 
Etat  s’alTcmblent  , pour  convenir  à l’amiable  de  la 
portion  que  chaque  Ordre  en  doit  fupporter  ; & il 
n'elt  pas  permis  aux  Syndics  du  Clergé  & de  la  No- 
blelTe  de  faire  paflèr  à la  pluralité  des  voix  la  répar- 
tition fur  chaque  Ordre , ni  de  former  deux  voix  con- 
tre celle  du  Tiers-Etat.  Dans  le  cas  où  les  trois 
Ordres  ne  peuvent  convenir  à l’amiable  , les  fomines 
font  réparties  entre  les  trois  Ordres  par  l’Intendant. 
Quant  aux  impofitions  qui  fc  font  fur  le  Tiers-Etat , 
la  Brclfe  enfupporte  les  trois  cinquièmes , le  Bugey, 
le  Valromey  & le  pays  de  Gex  les  deux  autres  cin- 
quièmes , dont  un  dixième  cft  à la  charge  du  pays 
de  Gex. 

1.  Pays  de  Brejfe.  Mous  avons  parlé  ci-devant  du 
Gouvernement  cccléfiaftique  des  pays  de  Breflè  , 
Bugey  & Gex  , ainfi  il  ne  nous  relie  plus  qu’à  faire 
comioitre  quelle  eft  la  forme  du  Gouvernement  de 
ces  mêmes  pays  par  rapport  à l’Ordre  de  la  Noblelïè 
& à celui  du  Tiers-Etat. 

La  Noblcflèdu  paysde  BrelTe  tient  des  AlTcmblécs 
pour  la  conduite  des  affaires  qui  peuvent  la  regarder 
en  particulier.  Ces  Afiemblccs  le  tiennent  à Bourg.de 
trois  ans  en  trois  ans  ; & elles  font  convoquées  à la 
diligence  des  Syndics  de  la  Noblefte.  Pour  cet  effet , 
les  Syndics  de  cet  Ordre  fe  pourvoient  par  requête 
au  Gouverneur  de  la  Province  , afin  d’obtenir  de  lui 
la  pcrmillîon  de  convoquer  l’Allemblée.  Cette  per- 
miifion  étant  obtenue  , les  Syndics  en  donnent  avis 
au  Bailli  d’épée , qui  par  des  Lettres  circulaires  con- 
voque enfuite  lui-même  les  Gentilshommes  à un 
jour  marqué.  Dans  cette  Allèinblée , qui  fe  tient  chez 
le  Bailli,  on  nomme  des  Syndics  , & on  examine  les 
titres  de  ceux  qui  fe  préfentent  pour  être  reçus  & 
agrégés  au  Corps. 

Le  Corps  de  la  Noblefte  de  Brefte  cft  compofé 
d’environ  cent  Chefs  de  Familles  nobles. 

La  nomination  des  Syndics  & la  réception  des 
Gentilshommes  lé  font  à la  pluralité  des  voix  , & fe 
rédigent  dans  un  Regiftre  , par  un  Secrétaire  qu’on 
choilit  & qui  eft  toujours  un  Gentilhomme. 

Pendant  leur  triennalité  , les  Syndics  de  la  No- 
blerté  font  toutes  les  affaires  de  leur  Corps,  & lorf- 
qu’ils  ont  quelque  recette  à faire  , ils  en  chargent 
un  d’eutr’eux , lequel  en  rend  compte  à l’Aflèmblée 
générale. 

Le  Tiers-Etat  tient  lès  féanecs  dans  l’Auditoire 
du  Préfidial  de  Bourg  , au  jour  marque  par  le  Gou- 
verneur de  Bourgogne  »cc  qui  ell  toujours  peu  de 
Tome  l. 
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temps  avant  la  tenue  des  Etats  - Généraux  de 
Bourgogne. 

Après  avoir  reçu  l’ordre  du  Gouverncar  , les 
Syndics  du  Tiers-Etat  en  donnent  avis  aux  Man- 
dements de  Breftè  , au  nombre  de  vingt-cinq  , dît 
qui  font  les  mêmes  que  ceux  que  nous  avons  nom- 
més fous  le  mot  Bourg-en-Brcjfe. 

Ces  Mandements  qui  font  compofés  chacun  d’un 
certain  nombre  de  Paroiflès  & Communautés  , 
nomment  des  Députés  qui  fe  rendent  à Bourg , la 
veille  de  l’Aflèmblée  générale  , pour  examiner 
dans  une  Affemblce  particulière  qui  fe  tient  chez  le 
Bailli  d’épée  , les  propofitions  qne  l’on  fera  le 
lendemain.  Ces  propofitions  étant  arrêtées  , le  Se- 
crétaire de  la  Province  les  rédige  par  écrit  ; <5c  le 
jour  fuivant , le  Bailli  étant  arrivé  au  Préfidial  , 
accompagné  des  Syndics  généraux  , il  monte  fur  les 
bancs  : le  Secrétaire  occupe  la  place  du  Greffier  ; & 
les  Sy  ndicsgénéraux  avec  les  Dépurés  des  Mande  mens 
fe  placent  fuivant  leur  rang  dans  le  banc  des  Avocats. 

Le  plus  ancien  des  Syndics  généraux  fait  un  dis- 
cours qui  rend  à demander  l’ouverture  des  cahiers  : 
le  Secrétaire  les  lit.  Enfuite  , avant  que  de  nommer 
les  nouveaux  Syndics  , on  fait  leéture  des  Lettres 
qui  marquent  quelle  eft  l’intention  du  Gouverneur , 
« déliguent  les  Sujets  qui  lui  paroiftènt  propres 
pour  remplir  les  fondions  de  Syndics , de  Confeil 
& de  Secrétaire. 

Après  l’éledion  des  Officiers  , on  traite  des 
affaires  du  pays  , & l’on  examine  la  geftion  & le 
maniment  des  anciens  Syndics. 

Les  cahiers  arrêtés  font  portés  au  Gouverneur 
& à l’Intendant , par  le  plus  ancien  des  Syndics  , 
dans  le  temps  que  le  Gouverneur  tient  les  Erars 
généraux  de  Bourgogne.  Enfuite  le  même  Syndic  fb 
ren  J à la  Cour  pour  préfenter  au  Roi  les  cahiers  Sc 
foiliciter  des  Lettres  d’afiiette  pour  l’impofîtion  des 
fomines  arrêtées  dans  l’Aftêmblée  générale.  C’cft 
fur  ces  Lettres  d’alliette  que  l'Intendant  donne  fon 
Ordonnance  pour  l’impofition  , laquelle  fe  fait 
enfuite  par  les  Officiers  de  l’Eledion  , fur  le  pied 
de  la  'I  aille  ordinaire. 

Les  Syndics  du  Tiers-Etat  rendent  compte  à la 
Chambre  des  Comptes  , de*  deniers  négociaux  qui 
leur  ont  été  remis , enfuite  de  l’impolicion  établie 
pour  la  pourfuite  des  affaires  , & laquelle  a lieu 
immédiatement  apres  que  le  compte  a été  examiné 
& contredit  dans  une  Aft'emblée  particulière  du 
pays.  La  même  formalité  s’obferve  aulfi  avant  que 
les  Syndics  du  Tiers-Etat  aillent  préfenter  leur 
compte  à la  Chambre  des  Comptes. 

Il  fe  tient  deux  fortes  d’ Aflèmblées  particulières  : 
les  unes  ne  font  compofées  que  des  trots  Syndics  , 
qui  confèrent  entr’eux  fur  les  affaires  qu’ils  ont 
conduites  eux-mêmes  , ou  fur  de  nouvelles  affaires 
qui  fc  préfentent.  Ces  Syndics  rendent  compte  des 
unes  dft  des  autres  au  Confeil  de  la  Province.  C’eft 
ce  Confeil  qui  eft  la  féconde  efpccc  d’Aflèmblée 
particulière.  Il  eft  compofé  de  trois  Syndics , de  lix 
Confcillers  & d’un  Secrétaire , qui  ont  été  nommés 
dans  l'Aflèmblée  générale  i il  cft  convoqué  par  les 
Syndics  , & il  fe  tient  chez  le  Bailli  qui  y prefide. 

Quant  à l’Aflcmblée  générale  des  trois  Ordres  , 
elle  fe  tient  pour  des  affaires  communes , & qui  con- 
cernent le  bien  ou  le  fervice  général  de  la  Province. 

La  Taille  s’impofe  par  l’Intendant  fcul  , ou  con- 
jointement avec  les  Officiers  de  l’Elcftion  de 
Bourg , ou  enfin  par  lefdits  Officiers  feuls  , lorfque 
l’Intendant  eft  abfcnt , & qu’il  l’a  ainfi  ordonné. 
Quelquefois  aulfi  l’impofition  fc  fait  conjointement 
avec  deux  Tréloriers  de  France  ; mais  on  n’y  pro- 
cède jamais  qu’en  vertu  des  Lettres  d’afliette  que 
le  Roi  adreflè  chaque  année  à ceux  qui  ont  droic 
de  l'établir. 
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A la  Taille  on  joint  la  fubfiftance  des  troupes , 
l’exemption  des  quartiers  d’hiver,  & diverfes  autres 
charges. 

Il  y a à Bourg  un  Receveur  qui  envoie  les  de- 
niers de  fa  recette  à la  Recette  generale  des  Fi- 
nances qui  cft  à Dijon. 

Les  Villes , Paroiflès  & Communautés  de  la  Pro- 
vince de  Brefle  , fur  lefquelles  font  établies  les  im- 
pofïtions  , le  trouvent  nommées  fous  le  mot  Bourg 
Ele&ion.  Mais  il  eft  à propos  de  fe  reflbuvenir  que 
les  importions  fe  règlent  par  Mandements  & non 
par  Communautés. 

a.  Bugey.  La  Noblejfe  de  Bugey  s’aflcmble  de 
trois  ans  en  trois'  ans  , avec  la  permiffion  du  Gou- 
verneur de  Bourgogne  , & fur  des  Lettres  circu- 
laires écrites  par  le  Bailli  d’épée  de  Bugey  , & en 
fon  abfence  par  fou  Lieutenant-Général.  Ces  Aflcm- 
blées  fe  tiennent  à Belley  , dans  l’Hôtel  de  celui  de 
ces  deux  Officiers  qui  y prélide. 

On  y délibéré  des  affaires  du  Corps  de  la  No- 
blefle  , & on  y nomme  trois  Syndics  , trois  Com- 
millaircs  & un  Secrétaire  , tous  Gentilshommes  , 
qui  font  pendant  la  tricnnalité  les  affaires  de  la 
Moblcflè  Si  les  rôles  des  importions  de  leurs  dettes 
& autres  charges.  Pour  faire  la  recette  des  rôles , 
ils  nomment  un  Gentilhomme  qui  rend  compte 
par-devant  les  mêmes  Députés  , à l’AlTemblée  gé- 
nérale. Les  Aflèmblées  particulières  que  tiennent 
les  Députés  , tant  pour  faire  les  rôles  , que  pour 
délibérer  fur  les  affaires  , font  convoquées  chez  le 
Bailli  ou  chez  fon  Lieutenant.  Par  Arrêt  du  Confeil 
de  1697.  , il  ell  dit  que  les  rôles  d’impolition  que 
feront  le  Cierge  & la  Soblcflè  , r.e  feront  exécutés 
qu’a  près  qu’ils  auront  été  s .les  par  l’Intendant,  à 
l’effet  de  quoi  il  en  demeurera  un  double  dans  fes 
Grefles  , de  même  que  des  comptes. 

Selon  le  dénombrement  qui  nous  a été  fourni , on 
compte  dans  le  Bugey  quatre  Marquifats  , quatre 
Comtes,  onze  Baronnies  , une  Châtellenie  , cin- 
quante- deux  1-  iefs  , & environ  quatre  - vinat  - dix 
Chefs  de  Familles  nobles. 

l e 1 iers-etat  tient  les  Aflèmblées  générales  de 
ti ois  ans  en  trois  ans  , avec  la  pcriniilïon  du  Gouver- 
ne-.ir  qui  en  ordonne  le  temps  de  le  lieu.  G’eft  ordi- 
nairement à fcclley  dans  l'Auditoire  royal.  Le  Baiiii 
y prélide  , ou  Je  Lieutenant  en  fou  abicncc  , & les 
Gens  du  Koi  y afliftent. 

Les  Aflèmblées  générales  du  Tiers-Etat  font  coin- 
pofées  des  Députes  de  . villes  , bourgs  & Mande- 
ments qui  ont  voix  délibérative  ; l«,avoir  , des  villes 
de  . clley  , Se\  dvl , Saiiit-Uambert  de  Nantua  , qui 
ont  chacune  deux  voix  ; des  villes  , bourgs  ti  pa- 
roilles  de  Lagnieu  , l or.cin , Cerdou  , Anibt.urnay, 
Ch  stillon-dc-Michaiile  , Rofftllon  , Kougenionr  , 
Montréal,  Amberieu  , Varey,  Lomnas , Grolce  , 
Saim-jorlin  , IV  y fieu  , Cutos  , Virieu-le-Grand  , 
Champagne  de  \ al  - Uomey  , Ôi  Saint-André-dc- 
Br.-ord,  à une  voix  pour  chacun  de  ces  lieux.  Ce  qui 
fait  en  t.  ...  villes,  bourgs  & paroiflès,  de 

vingt-lix  voix. 

On  traite  dans  ces  Aflèmblées  de  toutes  les  affai- 
Tesdu  pays  ton  y nomme  trois  Syndics,  cinq  Confeils 
ou  Confeiikrs  & un  Secrétaire  , auxquels  i’Aflèm- 
bleV  donne  pouvoir  de  traiter  & décider  toutes  les 
affaires  du  pays  pendant  la  triennalité.  Ils  tiennent 
pour  v -dn  des  Aflcmblées  particulières  où  prélide  le 
Bailli  , & en  fon  abfence  fon  Lieutenant  C’cft  le 
premier  des  Syndics  qui  convoque  ces  Aflèmblées 
particulières. 

Dans  les  Aflèmblées  générales  on  délibère  furies 
propoGtions  des  Syndics.  Enfuite  on  demande  au 
Roi  la  permiffion  d’impofer  les  fonds  nécdlâircs 
pour  le  payement  des  dettes  contraftees  pendant  la 
precedente  tricnnalité , pour  les  réparations  publi- 
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ques , les  gages  des  Officiers  & Meffiigers  da  pays 
les  rccoQiiQiiiances  & gratibeation,  i faire  aux  Wml 
verneur  , Lieuicnants  de  Soi , Intendant  & à leurs 
Secrétaires  , aux  Bailli  , Lieutenant-Général  & 
Gens  du  Roi.  Les  deniers  néBociaux  font  délivrés 
aux  trois  Syndics  , qui  en  rendent  compte  à la 
Chambre  des  Comptes  de  Dijon. 

Un  des  Syndics  généraux  cft  député  il  la  Cour 
pour  foluciter  l'obtention  des  Lettres  d'affiette  Ce 
Député  & celui  de  Breffe  fe  joignent  aux  Elus  des 
Etats-Gcncraui  de  Bourgogne  , pour  préfenter  les 
cahiers  au  Uni.  Les  Députés  de  BrelTe  dt  de  Bugey 
font  J genoux  pendant  le  difeours  que  fait  à Sa 
Majefté  l Elu  du  Clergé  de  Bourgogne  ; & après 
que  ect  Elu  a prefenté  fes  cahiers , les  Députés  de 
brefle  Si  de  Bugey  fe  lèvent , s’approchent  du  fau- 
teuil du  Roi , 6i  préfentent  à Sa  Majefté  leurs  ca- 
hiers. Celui  de  Bugey  donne  les  cahiers  du  pays  de 
Gex  avec  les  liens. 


Après  cette  cérémonie  , il  fe  tient  une  conférence 
u Paris  chez  le  Gouverneur  de  Bourgogne,  où  fè  trou- 
vent le  principal  Miniffre  des  Finances , l’Intendant 
de  la  Province  quand  il  cft  à la  Cour  , les  Elus  des 
Etats  , & les  Députés  de  Brefle  St  de  Bugey.  Dans 
cette  Aflcmblée  on  examine  les  cahiers , & enfuite 
le  Confeil  d’Etat  y répond.  S’il  y a quelque  Décla- 
ration du  Roi  accordée  fur  ces  cahiers , ou  quelque 
Arrêtdu  Confeil  à obtenir, onenfollicite l’expédition. 

La  Brefle  de  le  Bugey  ayant  une  même  forme  de 
Gouvernement , ce  que  l’on  a obfcrvé  h l’égard  de 
l’un  de  ces  pays , convient  à l'autre  , même  pour  la 
7 aille  : celle  de  Bugey  s’impofe  par  l’Intendant  , 
les  Tréfôriers  de  France  de  les  Elus  de  Belley.  Ii  y 
a à Belley  un  Receveur  pour  l’EIeélion  de  cette 
même  ville  , pour  tout  le  Bugey  de  le  pays  de  Gex. 
Ce  Receveur  envoie  f3  recette  au  Receveur  général 
des  Finances  qui  rélidc  b Dijon. 

Les  Villes  , Parodies  de  Communautés  du  Bugey 
fur  lefquelles  on  fait  les  importions  , fe  trouvent 
nommées  l'uus  le  mot  Belley  Election. 

i-Bays  de  Gex.  Quoique  ce  pays  foit  de  l’Eleclion 
de  belley,  il  ne  taille  pas  que  de  s’aflèmbler  pour  dé- 
libérer fur  les  affaires  qui  lui  font  particulières.  Ces 
Aflèmblées  fe  tiennent  à Gex  en  vertu  d’une  permif- 
fîondu  Gouverneur  de  Bourgogne  : on  y nomme 
des  Syndics  de  chaque  Urdre.  Dans  les  Aflèmblées  du 
1 iers-Etat,  ce  Corps  elt  repréfenté  par  un  Député 
de  chaque  Communauté  du  même  pays. 

On  compte  dans  le  pays  de  Gex , vingr-fix  Cures  ; 
quatre  Prieurés , dont  deux  de  deux  mille  livres  cha- 
cun , de  un  de  dix-huit  cens  livres;  un  Marquifat, 
trois  Baronnies , dix-huit  Seigneuries  , & dix-neuf 
Chefs  de  Familles  nobles. 


( Charges  (j  Impo/itions  du  Gouvernement  Gtni- 
ral  de  Bourgogne  ).  A la  fin  de  l’article  qui  concerne 
les  Etats-Généraux  de  Bourgogne  , nous  avons  dit 
quelque  chnfe  des  fommes  que  les  FJus  généraux 
impcjfènt  ordinairement  fur  le  Tiers-Etac  de  ectre 
i’rovincc  ; mais  il  convient  que  nous  nous  expliquions 
à ce  fujet  plus  en  détail. 

Les  fommes  impofccs  par  les  Elus  généraux  font 
de  deux  efpcccs.  Les  unes  font  compri/ès  dans  les 
cnmmiffionsdu  Roi,  Si  ne  changent  point.  Les  autres 
font  ordonnées  par  Décret  des  Etats,  ou  font  d’un 
ufage  établi , comme  les  journées , les  frais  St  les  ta- 
xations. Les  cummifltons  du  Roi  comprennent  les 
fommes  fui  vantes  en  fix  articles. 


i°.  U Taillon  , qui  c»  de  . . . . 7«ÎS®,iv* 

x".  Le»  Appointements  des  Gouver- 
nent» & LicutenJJU-Génénux  de 
1.1  Pto  ince  , & le  payement  de* 

Gunifons  de  Dijon  , Atutonne  & 

Chalon.fnrl’wstlenpitd,  86ceo O 

Le»  addition», f compris  le*  > j3<cooliv. 

gmiiicatioos  militaire»,  joooosl.  J 
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De  l'jHtre  pare.  ..... 

|V  Lj  iobitft.ince  de*  Troupe*  . . 

4*.  L'Exemption  du  quartier  d’hiver. 

j°.  Le  L>on-gr»tuii  otdinairc  . . 

6°.  Le  Dou.gratuit  extraordinaire , 
dont  l’Intendant  fait  la  demande 
an*  Etat*,  modéré dè*  l'an  169$. 
& réduit  à 900000  livre*  j ce  qui 
fait  pour  chaque  année .• 

De  cette  fomme  de  ix -uxiû  Ixv. 
iï.  f.  4 d. , le  Tréfoticr>Geoérâl  de* 
Etat*  en  paye  une  partie  au  Tréfor 
royal , &t  le  relie  au  Receveur  de* 
Finance*  fit  du  Taillon. 


411HOÜ1. 
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1*1666 1.  ij.  f.4.d. 
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1175116 1.13. £4.  d. 


7*.  Outre  le  Don-grateit , le*  Etat* 
font  en  coutume  d’accorder  au 
Roi , en  tempi  de  guerre  , un 
fecours  extraordinaire  de  450000 1. 
par  tricnnalitc  i ce  qui  revient 

P«»  i 150000 

8°.  De  plu*  on  impofcpourle*  Gage* 

de  la  Maréchauflcc 70000 

9°.  Pour  le*  Gag  * de*  Maître*  de 

Polie»  fit  Courrier*  ......  10000 

lo®.  Pour  l’avance  fit  le*  frai*  du  Port 

de*  dr nier»  au  Tréfor  royal  . . . 9000 

xi®.  Pour  le* réparation» de* Chemin*.  . 6ocoo 
1 x°.  Pour  le  reiubourfcmcnt  de»  Etape».  300000 


1884x16  1. 13.  f.  4.  d. 

x 3°.  La  Capitation 650000 

14°.  Le*  Gabelles ixocooo 

X 5°.  Le  Tabac  produit  annuellement 

plu*  d’un  million  de  livre»  , ci  . . xooocoo 
x6".  Le*  Triicei.Foraiues  ....  300000 

17°.  Le»  petit*  Droit* 300000 

i8°.  Le  Domaine  130000 


5484116  1.  ij.f,  4.  d. 

19°,  L**  Décime*  ordinaire*  & ex- 
traordinaire» du  Cletgé  . . . 4000OO 

to°.  Le»  Ad’jlre» extraordinaire*,  telle* 

que  le  Vingtième  , Ôte.  . . • 600000 

6484116!.  ij.f.  4.  d. 


Indépendamment  des  articles  que  nous  venons 
d’employer , & qui  montent  à la  fomme  totale  de 
fis  millions  484.  mille  116.  livres  13.  fols  quatre 
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deniers , il  fe  lève  encore  d’autres  fommes  dans  la 
Généralité  de  Bourgogne  5 fqavoir  , i°.  pour  les 
gages  des  Officiers  dont  la  Finance  a été  employée 
aux  affaires  de  la  Province.  20.  Pour  les  depenfes 
imprévues  relatives  à l’économie  des  affaires  du 
pays.  30.  Pour  le  payement  des  arrérages  des  ren- 
tes contrariées  à l’occafîon  des  emprunts  que  les 
Etats  & pays  en  dépendans  ont  été  obligés  de  faire. 
4°.  Pour  les  dons  particuliers  que  les  Etats  font 
dans  leur  Affemblée.  Pour  les  frais  de  recette 
en  deniers  impofés  pour  les  épices  & frais  des  comp- 
tes , tant  des  Recettes  particulières , que  de  la  gé- 
nérale. 6°.  Pour  les  droits  des  Elus  & Ordres  , de 
de  tous  les  Officiers  des  Etats  , auxquels  on  fait , 
dans  le  Duché  de  Bourgogne  , des  taxations  qui  fe 
prennent  fur  les  deniers  provenans  des  crues  du  fel 
ou  des  oArois  de  la  Saône.  70.  Enfin,  pour  les  non- 
valeurs  de  quelques-unes  des  impofitions.  De  forte 
que  l’on  peut  avancer  , fans  craindre  de  porter  les 
chofcs  trop  haut,  que  la  Généralité  dont  il  queftion 
paye  actuellement  tous  les  ans  , au  moins  neuf  mil- 
lions de  livres  en  impofitions.  Dans  cette  fomme 
totale  , ainfi  que  dans  plufieurs  des  derniers  articles 
du  dénombrement  que  nous  avons  employé  ci-deftus, 
font  comprifes  non-feulement  les  charges  & impo- 
fitions du  Duché  de  Bourgogne  & Comtés  en  dé- 
pendans , mais  encore  celles  des  pays  de  Breffe  , 
Bugcy  & Gex.  Au  reffe , la  Généralité  de  Bourgo- 
gne a la  même  étendue  que  le  Gouvernement  gé- 
néral de  ce  nom  , à l’exception  néanmoins  d’un  pe- 
tit Diftriét  qui  fait  partie  de  PEleftion  de  Ve\eluy 
& qui  dépend  de  la  Généralité  de  Paris.  La  pre- 
mière de  ces  Généralités , celle  de  Bourgogne  , eft 
bornée  au  N.  par  la  Généralité  de  Châlons  ou  de 
Champagne  , au  N.  O.  par  celle  de  Paris , au  S.  par 
celles  de  Lyon  & de  Grenoble , au  S.  £.  par  la 
Savoye,  à l’E.  par  l’Intendance  de  Franche-Com- 
té , & à PO.  par  la  Généralité  d’Orléans  & par  celle 
de  Moulins. 


DIVISION  ET  DÉNOMBREMENT  DE  LA  GÉNÉRALITÉ  DE  BOURGOGNE. 

POPULATIOX. 


. Pjniftt  Ames.  Ames.  Ames. 

Bjilliagcs.  00  Ccmmunuti:.  Feux.  ABC 

Cy-VVJ  OVO  GVO  CXVO 

Arnay-Ie-Duc  .......  1 *0  ..  . 3661  . . . 1830$  . . *7*S°  • • *7*$o 

Avalon .117...  3608  . . . 18040  . • 26600  . . 26600 

Autun 80  . . . 5648  . . . 28240  . . 45160  . . 55160 

Auxerre 43  • • • 6674  • • • 3*37°  • • S0*7°  • • 65270 

Auxonne 8s  . . . 5633  • • • *8x65  . . 45020  . . 60020 

Bar-fur-Seine 31  . . . 2538  • • • 1*690  . . 18210  . . 232x0 

Bcaune 132  ..  . S810  . . . 29050  . . 44890  . . 54890 

Bourbon-PAncy 19  . . . 1223  . . . 6115  . . 12270  . . 17270 

Bourg  ou  Breffe *43  • • -**5*4  • • • S79*o  • • 7°S«S  • • 9°S«S 

Bugcy  ou  Bclley i7«  • • **8548  • • • 9*74°  • .11*850  . .132850 

Chalon 156  ..  . 8757  • • • 4178$  • • 68980  . . 78980 

Charolles 84  . . . 4948  • • • *474®  • • 38960  . . 48960 

Châtillon-fur-Seine  ou  la  Montagne.  164  ..  . 651*  . . . 3*610  . . 5**9°  • • 67190 

Dijon ..  . 13809  . . . 69045  . . 96280  . . 116289 

Gex . . . 2381  . . . t«9°S  • • 16900  . . 16900 

176  ..  . 13183  . . . 65915  . . 90560  . . 110560 

. . . 2392  . . . 11960  . . 16750  . . 21750 

loyers . . . . 3*  . . • 1748  • • • “74°  • • 1*760  . . 12760 

Huyts • • • *98$  • • • *49*S  • • **070  . . 32070 

Semur-cn-Auxois >15  . . . 8748  . . • 4374°  • • 65050  * • 85050 

Scmur-cn-Brionnois 66  . . . 4851  « • • *4*SS  • • 36880  . . 36880 

St.  Laurent 114  . . . 8184  . • • 40920  . . 60990  . . 80990 

Val-Romey >3  • • • 1767  • • ■ 88*S  • • 1 *97Q  • • 1 »97Q 


23.  * *4J*  «44*03  7llQI S «°4337S  «»7337S 
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( Remarque  fur  la  population  de  la  Généralité'  de 
Bourgogne.  ) Dès  l’an  1 700. , félon  les  Mémoires  de 
M.  Ferrand , qui  étoit  alors  Intendant  de  Bourgo- 
gne , on  comptoit  dans  la  Généralité  de  ce  nom  , 
un  million  t66.  mille  3 S9-  perfonnes  de  tout  âge  , 
de  tout  fexe  de  de  tout  état.  Le  célébré  & profond 
jjf.  le  Maréchal  de  hauban  a employé  le  même  dé- 
lioinbrcment  dans  fon  Traité  de  La  Dixme  Royale  , 
5c  il  n’a  pas  cru  fe  tromper.  Des  Auteurs  qui  font 
venus  vingt  ans  après  M.  de  Vauban , ont  diminué 
prefque  de  moitié,  félon  leurs  calculs  , la  popula- 
tion de  la  Généralité  de  Bourgogne  ; & ils  ont  dit 
que  puifqu’on  ne  comptoit  que  144.  mille  203. 
feux  dans  cette  Généralité,  il  ne  falloitaufB  y comp- 
ter que  72  t.  mille  & quinze  perfonnes  , à raifonde 
èinq  perfonnes  pour  chaque  feu  : c’cft  le  dénom- 
brement A.  D’autres,  en  prenant  un  milieu,  ont 
porté  la  population  de  la  Généralité  dont  il  cft 
queftion,  à un  milliou  43.  mille  375.  perfonnes: 
c’ell  le  dénombrement  B.  Nous  allions  nous  décider 
pour  ces  derniers , quand  nous  avons  reçu  de  bonne 
main  le  dénombrement  C , d’après  lequel  on  doit 
compter  dans  la  Généralité  de  Bourgogne  un  mil- 
lion 273.  mille  375.  perfonnes  de  tout  âge  , de  tout 
fexe  & de  tout  état.  Ce  dernier  dénombrement 
nous  paroit  d’autant  plus  exaft  , qu’il  approche 

(lus  de  celui  qu’avoit  publié  M.  le  Maréchal  de 
auban.  Envain  le  vulgaire  toujours  extrême  ôc 
rarement  inftruit , voudroît croire  le  contraire,  fé- 
.duir  par  le  langage  de  certains  Ecrivains  enthou- 
fiaflcs  , qui  ont  eu  la  témérité  de  fonner  l’allarme 
dans  un  temps  où  de  véritables  citoyens  fe  fuiTent 
fait  un  devoirde  foutenir  la  confiance  de  la  Nation, 
& de  confirmer  les  étrangers  dans  l’opinion  avan- 
tageufe  oh  ils  croient  à l’égard  de  la  population  du 
ïluyaume  5c  de  fes  refibutees.  Non  , jamais  les  Gau- 
les dont  une  très  - grande  partie  croit  remplie  de 
bois  , ne  furent  peuplées  comme  la  France  l’eft 
aujourd’hui  ; & depuis  l’érabliiTcment  de  la  Mo- 
narchie , le  Royaume  n’eut  jamais  non-plus  autant 
d’habitants  qu’il  en  a prefentetnent.  En  quel  temps 
voudroir  - on  que  la  population  eût  etc  plus  for- 
te ? Seroir  - ce  du  temps  que  Charlemagne  entre- 
prenoit  d’aflajettir  l’Europe  en  exterminant  fes  ha- 
bitants ? Seroit-cc  dans  les  ficelés  fuivans,  où  les 
Sarrazins  & les  Normands  , portant  par  - tout  le 
ravage  5c  b déflation  , faiibient  périr  par  le  fer 
& par  le  feu  tous  ceux  qui  s’oppoloicnt  à leurs 
defleins  ? Suivons  nos  falles:  feroit-ce  dans  ces  fie- 
clcs  où  l’Enrope  s’oubliant  <Sc  failant  tout  ce  qui 
lui  e:oit  poflîble  pour  h:  détruire  , la  France  fur- 
tout,  alloit  s’anéantir  dans  les  deferts  d’Afrique  ou 
dans  les  fables  de  Syrie  ? Que  trouvons  - nous  dans 
les  ficelés  qui  fuivent  ? des  guerres  ; Si  quoi  enco- 
re ? des  guerres  toujours  plus  meurtrières,  les  Fran- 
çois armés  les  uns  contre  les  autres  & s’entredé- 
truifans.  Jamais  la  France  n’eut  de  plus  longues 
paix  que  fous  le  régné  de  notre  glorieux  Mo- 
narque , & par  conféquent  elle  ne  hit  jamais  plus 
peuplée.-  Si  les  habitants  paroilïènr  manquer 
en  certaines  contrées  du  Royaume  , c’eft  parce 
qu’ils  font  plus  abomlans  en  d’antres.  Autre- 
fois la  plupart  des  villes  du  Royaume  n’étoient 
que  de  gros  bourgs,  & les  bourgs  11’étoient  que 
de  fimples  villages  ; mais  aujourd’hui  quelles  vil- 
les , tjuds  bourgs!  Au  refte  , ce  n’ell  pas  ici  le  lieu 
d’en  dire  davantage  fur  la  population  du  Royaume. 
Il  nous  fuffit  de  remarquer  que  fi  dès  l’année  1700. 
le  Gouvernement  de  Bourgogne  étoit  peuplé  d’un 
million  -266.  mille  359.  perfonnes,  il  n’eft  pas 
urfrenanc  que  la  population  de  ce  même  Gouver- 
nement fc  trouve  préfeuteracQt  augmentée  de  fept 
*mes  ou  environ. 


RécapiTULATioit  dv  Gouvzrvemest 
général  de  Bourgogne. 


Bailliages. 


.....  _ Paroi/-  Ha- 

Ville:.  Bourg  s.  fis.  meaux. 
t'v'J  «^02  tv%l  l~rJ 


» • • SS  . . 61 
ï . . 46  . . 

4 • . 49  . . 24 


11  . . 16 
.9  . . 8 

69  . . $9 


Arnay-lc-Duc 

Avalon 

Anton 

i ■ T. 

Bailliage feigneurial  de  Seigneley, 
dan:  1 /lux rrrois  .... 

Auxor.ne  ........ 

Bar-fur-Seine 

Beaune  

Bourbon-l’Ancy z . . o . . 16  . 

Breffc . . 12  . . 17 j . . 

Bogcy  G.  Valromey  . . . . 7 . . zi  . . 160  . . 

Châlon . . 10  . . 181  . 

Bailliages  feigneuriaux  dans 
le  Chdlonnois, 

1.  Temporel  de  l’Evfché  de 

Chàkm  ......  0.  • © • • 9«i  7 

z-  Marqoifat  de  Senne  . . 1 . . o . . 8..  o 

CharoIIe* «..  4.  «r 

Châtülon  on  la  Montagne  . . 1 . . 14  . . 110  . . 7} 

Dijon 1 . . 6 . . t)|  . . j8 

Bailliages  feigneuriaux  du 
JJijonnoir. 

1.  Mai  qui  fit  de  Chanflin  . . o • . I . • | • . 6 

1.  Marqui&t  de  U Peniere  . o . . o . . 6 . . 1 


. u$ 


Gex . 


26  . 


4 . . i«|  . . 17 


Mdconncis . 

1.  Eleftion  de  IYIücon  . . 
a.  Partie  du  Bailliage  de  M U 
con  dam  la  Recette  de 

Semur-«n-Bhonnois  . . 1 . • « • . «J  . . 16 

Paro  iffe  s G-  Hameaux  du  Md- 
connois , çui  défendent  des 
Bailliages  feigneuriaux  ou 
Jujlices-Mages  de  Clunj. 

1.  De  l’Abbaye  . . . . t . . o . . 4a  . . 6 

2.  De  la  Mente  conventuelle,  o . . o . . 6 ■ • * 

Montcenis l 


Î9  . . 17 


Bailliage  f'igneurial  de  Noyer», 

enAuxois 1 . • o . 


Setmu-en-Bt  inntioi»  . . . 

, . 1 . 

• *S  • 

St.  Jean-de-Lolhc  .... 

. 1 . 

. 0 . 

• 11  . 

• X 

Ti 

1688 

814 

— ■ 

' 

Villes  

Paroiffe s 

. 1688I 

>*7°J 

Paroiflei  à ajouier  pour  les  Villes 

où 

il  y a plufieurs  Cures  . 

• 4S' 

Nota.  Dans  le  dénombrement  de  la  Généralité 
de  Bourgogne  , que  nous  avons  donné  ci-devant, 
nous  n’avons  compté  que  2432.  Paroiflcs  ou  Com- 
munautés, Si  nous  en  trouvons  préfenteincnt  270}. 
Cette  différence  vient  de  ce  que  pour  l’établiiTcmcnt 
de  l’iinpofition , auflt-bien  que  pour  l’afl'ouagemcnt , 
plufieors  Paroifles  fe  trouvent  feulement  réunies  en 
une  feule  Communautés 

Autres  Déiiomiiremevts  d u.Cquvsrreshest 
gcW ral  de  Bourgogne. 

L Dh’ifton  Temporelle. 

Il  y J dan»  le  Gouvernement  général  de  Bourgogne  , 

Une  Province  qui  comprend  ellc-meme  neul  ray*. 

Troi*  autre»  Pay».  . 

Soixante-troi*  Ville*. 

Quatre- vingt-tielcc  Bourg». 

Dix-huit  cens  quarante-quatre  Paroiffe»  , y compris  les  Vtlk» 
Ût  le*  Bourg»  » compte*  chacun  pour  une  Patoifle.^ 
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Huit  ccm  quatorze  Hameaux. 

Sept  Rivières  tuvlgabl.s. 

Trente  autres  Rivières. 

II.  Divifion  EcclJftaflique. 

Panie  de  quatre  Province*  Eccléfiaftiquei. 

Parue  de  deux  Diocefe»  d'Archevêché*. 

Parue  de  fept  Diocefes  d’Evêché». 

Dcuz  Diocefe.  d’Evfiché*  en  entier. 

Sut  Eglife»  Cathédrales. 

Trentc-troî*  Eglifcs  Collégiale».  jy*.. 

Detut  Abbaye*  «5c  un  Grand 
Piieuié  , Chefs-d’Ûrdre*  .... 

Dix  Abbaye.  d*Hommcs  de  l'Or- 
dre de  Saint-Bénoic.  . . . IO 

Neuf  Abbaye*  d'Hommc» , de 
l’Ordr  de  Liteaux  ....  9 

Quatre  Abbaye*  d'Hommc* , de 
l’Ordre  de  Saint- Auguftin  eu 
de  la  Congrégation  de  Sainte- 
Gcnevicvc 4 

Dire  Abbaye  d’Hommc.,  de  l’Or- 
dre de  Prcmonué  . . . . 1 

Deux  Abbaye*  d’Hommc*  fécula- 
rifées  . 


Ctmvtmtt  ««I 
fr*«-  U' Htm-  de  t li- 
ft,. nui.  Ui. 

I00J  Wv-J 


Huit  Abbaye*  de  Fille* , de 
l'Oidre  de  Saint-Benoît . . 87 
Cinq  Abbaye»  de  Hiles  , 
l'Ordre  de  Liteaux  . 


oit . . 87 


Cent  onze  Prieurés  d'Hommc*  , 
de  pluficDr»  Ordre» , non-com- 
pris les  Prieuré»  annexé.-  . . 

Cinq  Prieuré*  de  Fille* , de  l’Or- 
die  de  Saint-Bénoit  fit  de  celui 
de  Ciieaurt 


ül 

Dix- fept  Commandcries  de  l’Orde  de  Malte. 

Neut  Chartreufe*. 

Vingc-quatre  Archidiiconé». 

Soixante- dix  Archiptcués  fit  vingt-deux  Doyen- 
nés Ruraux. 

Deux  mille  fept  cen*  troî*  Paroiffe» , y compris 
le*  Eglife*  fuccut  laies. 

Quarante-deux  Méparu  , Sociétés  ou  Familû. 

rité»  d Prêtres. 

Dix  Séminaires. 

Six  Couvents  de  Carmes  ........  6 

t inq  de  Dominicains  ou  Jacobins y 

Quinze  de  Cordeliers  de  l’Obfervancc  . . .1$ 

V ingt-un  de  Capucin.  . . « 

Quatre  de  Récollet. .4 

! eus  du  Tiers-Ordre  de  Saint-Franyoi»  . . . x 

Dix  de  Minimes . 10 

Huit  d'Auguftins  Déchauffés  ou  Réformés  . . 8 

Jeux  de  Feuillant.  • < r 

71 

Deux  de  l'Ordre  de  Saint  Antoine  . . . *•> 
Un  de  ÎMathuiins  ou  tiuitaircs  . . • • • / 

Huit  Mai  fou.  de  Jéfuitcs ^>it 

Cinq  de  Prêtres  de  l'Oratoire iÇ 

Cinq  de  • iCGonnaires . y \ 

Deux  de  Prêtres  de  la  Dottrine  Chrétienne.  i-' 


Trois  Maifous  de  Rcligicufcs  de  Sainte-Claire  . . . . 

Cinq  de  Carmélites 

Cinq  de  Dominicaines 

Trcnte-^eux  d'Urfuline* 

Quinze  de  Filles  de  la  VUttatton 

Deux  du  Ré  fuge  fit  Congrégation  de  Notre-Dame  . . 
Quatre  de  Filles  de  Sainte- Marthe  & de  la  Providence  . 
Due  de  Filles  de  la  propagation  de  la  Foi 


Abbayej 4O 

Prieùrii ,,7Stn 

Coin iemr  d’Hennet  .....  96  f 

C'.'uvenn  de  Filles  ......  67  J 

Chanoines  fit  autres  Bénéficier*  des  fix  Eglife*  Cathédrale* 

fit  d--»  trente-trois  Eglife*  Collégiale» 8yfi 

Curé»  & Vicaire*  des  noj  Paroifles  , 46*8 

Ptêues  de.  Méparts  ou  Familiarité* 

sM 
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De  l'autre  part 

Autres  Eccléfiaftique»  féculier» , dans  le.  Ordres , fit 
qui  ne  font  point  attachés  par  état  A aucun  Bénéfice , 
environ  sooo , cl Jûca 

Religieux  de  différent  Ordre. J460 

Scligieofcs  de  différeras  Ordres 

10980 

üne  Univerfitc  pour  le  Droit  feulement. 

Dix-huit  College»  avec  des  Régent*  Eccléfiaftique». 

Seize  autres  College,  avec  de*  Régent»  Laïque*. 

Soicante.fix  Hôpitaux. 

Trois  Officialité*  Métropolitaine»  , fit  partie  de  deux  autre». 
Huit  Officialisé»  d'Abbayes  fit  Chapitre*. 

Onze  Officialité»  de  Diocefes , fit  partie  de  deux  antres. 
Partie  du  Reffort  de  deux  Chambre»  Souveraines  des  Décime*. 
Huit  autres  Chambre*  de  Décimes. 

Une  Recette  générale  de  Décime. , fit  partie  d’une  autre. 
Sept  Recettes  particulières  de  Décimes , fit  partie  de  troî* 
autres. 

III.  Gouvernement  Militaire. 

Un  Gouvernement-Général. 

Un  Lieutenant-Général , Commandant  le  Gouvernement. 
Quatre  autres  Lieutenances-Générale»  du  Roi. 

Six  Lieutenances  de  Roi  de  la  Province. 

Trente-un  Gouvernement*  de  place*. 

Deux  grande*  Sénéchiuffée*. 

Treiz  Grand*  ou  Principaux  Bailliages. 

Piuficurs  Lieutenances  des  Maréchaux  de  France. 

Une  Maréchauflée  générale. 

Vingt-huit  Matéchaufféci  particulière*. 

Deux  Département,  de  CommiiTaire»  de*  Guerres. 

IV.  Gouvernement  Civil  de  la  Jufliee. 

Un  Parlement , fit  partie  du  Reffort  d’un  autre. 

Une  Chancellerie  près  le  Parlement. 

Une  Chrmbre  de»  Requête»  du  Palais. 

Une  Chambr  du  Domaine. 

Treize  principaux  Bailliages  fit  partie  de  deux  autre*. 

Neuf  Bailliage»  particulier*  , Royaux. 

Quinze  < hanccllerie*  aux  Contrats. 

Huit  Pféfidbux  , fit  partie  du  ReiTorc  de  deux  autres. 

Sept  Chancelleries  près  les  Préfidiaux. 

Huit  Marquifat* 

Quatre  Comtés / 

Partie  d’tur  Duché-Pairie >fl e/T rtifant  au» 

Une  Juftice  d’FvOché I Purlcaientt. 

Deux  Juftice*  d'Abbayes J 

Soixante-douze  Châtellenie»  fit  Prévôté» 

Royales 

Trente-quatre  Marquifat* J 

Trente-  huit  Comtés F 

Cent  huit  Baronnie* V Rejfirtiffhns  aux 

Quatre-vingt-dix-huit  Mairie*  ...  .1  UaiUiagei. 
Environ  deux  mille  Paroiflc*  , y comprit  \ 
le*  Terre*  titrée»  fit  autie*  Seigneurie».  J 
Une  Table  de  Marbre  , fit  partie  oq  KcBorc  d’une  autie. 

Sept  Maitrifc*  de»  Eaux  fit  Forêt*. 

Cinq  Grueiits  Royales. 

Une  Juftice  de  Chaflc*  fit  Plaifir*. 

Six  Juftice»  Confalaire». 

Vingt-huit  Mar  échauffée». 

Un  Siégé  fit  nn  Hôtel  de»  Monnoies. 

Trois  Pays  Coutumier*. 

Cinq  Pays  de  Droit  Ecrit. 

V.  Gouvernement  Civil  des  Finances. 

Uuc  Chambre  des  Comptes. 

Un  Parlement-Cour  dt»  Aides  , fit  partie  du  Reffort  d'nn 
autre. 

Quatre  Eteâion*  , fit  une  Commiffron  pour  les  Aide* 
fit  Taille*. 

Trente-cinq  Greniers  h fel  cornpofans  une  Direûion  de 
Gabelles. 

Troi*  Juftice*  d’Entrepôts  de  fels. 

Trois  Juftice*  de  Gabelles  pour  feize  Grenier*  d’une  autre 
Direâion. 

Six  Juftice*  de  Traites  • Foraines  , arec  cinquante  - troi* 
Bureaux  de  Recette. 

Une  Juftice  pour  la  Marque  des  Fers  fit  de*  Cuirs. 

Une  Généralité  ou  Burcin  des  Finance*. 

Une  Intendance  , avec  trente  Subdélégation*. 

Une  Commiflïnn  pocr  le*  Dette*  de*  Communauté*. 

Une  Chambre  d’Elus-Généraux. 

Deux  Chambre»  d’Elus- Particuliers. 

Une  Intendance  de  la  Marine. 

Une  Recette  générale  du  TaWon. 

O O O O O 0.0  O O 
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lie  Recette  générale  «le»  Gabelle,  8.  Tt*e..Fot*«« 

5"e  m“  Z'1'*  ÿî™'  dC‘ 

Une  neceite  gc'ucrale  de»  Domaine»  & Boj*. 

Cy.pt  Recette»  particulière*  de*  Bot». 

Une  Di/cûion  & Recette  générale  de»  Poftcs. 

ix-nt  Diicôioû*  fie  Recette»  de*  Coche*  , Carroffe*  fit 

Diligence».  _ 

Une  Duedion  fit  Recette  générale  du  Papier- 1 imbte. 

Vnc  Dit  côlon  fie  Recette  génitale  doContiôI.  de*  Ouvrage* 
d’Orfcvtetie. 

Une  Dltedionfit  Recette  générale  de  1»  Marque  ne*  rert. 
Une  Diieâionfit  Recette  générale  du  Contrôle  des  Notaire»  , 
Petit-Scel , & lalunation*  Ijîjue*. 

Une  Dircôlon  St  Recette  générale  de»  Greffes  réuni»  au  Do- 
maine du  Koi.  _ _ 

Une  Wrcftion  fit  Recette  générale  de*  Amortmemcnt*  « 
Franci-Ficf». 

Une  Dircflionfit  Recette  générale  de*  Poudres  fit  Salpêtres. 
Une  Direction  fit  Recette  générale  de*  dio.t*  lur  Iî»  Canes 

Une  *Direôion  & Recette  générale  de»  droits  fur  le»  Huile*  , 
autre*  que  celle*  qui  fc  t.ibtiquent  fit  fe  confumcat  dan*  ta 
Généralité  de  Bourgogne. 

Une  Caiffe  de  l'Extiaoidiuairc  de*  Guerre». 

Une  C-iflé  de  la  Marine. 

Deux  Infpeôion*  de*  Haras. 

Une  Infpeôion  de*  Manufiétores  d’étoffe*. 

VL  Gouvernement  Civil  des  pays  d'Etats. 


Ck  Province  d’EtaH-Génétaut. 

Tioi*  Comté»  , dont  dent  ont  de»  Etats-PanSculiet». 

Cin  i Evê.hé*  , dont  le*  Evêque»  entrent  aux  fctau. 
Vingt-cinq  Abbayes  , compris  celle»  de*  f omtes. 

Cinq  fcgiife*  Cathédrale*  , Ûr  vingt  Collégiale*. 
Quatre-vingt»  Prieuré*  ou  environ. 

Neuf  Grand»  Bailliage*  nu  Département*  port  la  Nobleffc. 
Une  Ville  capitale  dont  le  Maire  cH  PrélHent  du  '1  ici». état. 
Douze  \ ille*  qui  nomment  l'fciu  du  même  Oidtc  , fit  qui 
alfiilcnt  aux  F rats. 

Douze  suite*  \ ille*  qui  cntient  nulli  arx  Fut*. 

Qit  rie  P ' » fit  Comté*  dont  v»  Ville»  entrent  pareillement 
?ex  tai»,  nre  pont  chaque  Comte. 

Une  Recette  génitale  de*Etai». 

Seize  Recette*  parti,  i ' - te*  de»  Etat*. 

Deux  r ;*•  foix3nte-lu.it  t"  MH:rc.ii  d’habitant*  impo- 
fables  aux  Charge*  de  la  Province. 

VU.  Gauverntnunt  Civil  des  pays  d’impofitio/is. 

Trpi*  pny»  d.’lmpofition»  on  d’Eleéliont. 

Un  b vêt  hé  fit  (u.ttie  Abb  ■'*•«. 

lue  fcgl.le  Cathédrale,  fit  neuf  Collégiale*. 

Yinjt.lirpt  Piieuré*. 

Di.-.’iutt  autre*  Prieuré»  vni*  aux  Abbaye*  ou  aux  Chapitre». 
Sept  Ch  nircufe*. 

1 roi»  Bailliage»  de  la  Nobleffc. 

Soixante-douze  Communauté»  qui  députent  pour  le  Tiers- 
fct  c i fçaroir  , viugt-cii : ; en  Bicilé  , vingt-deux  en  Buge,  , 
fit  vingt  i iuq  h»  pays  de  Gcx. 

Deux  C'Ieôion*  fie  deux  Recettes  de  Tailles. 

Trente  fept  "’andemunt*. 

Qvaue  ci'iv  *in  jtiante  Communauté*  d’hnbinnt*  taillihW  : 
à quoi  il  fuit  j outer  le»  Communauté»  de  la  Vallée  de 
U qui  ont  été  cédée*  S la  Fiance  par  le  T. ailé  <lc 

Tutill  » de  1 760. 


( Hii:  nu  ).  Du  temps  de  Ccfar,  le  Duché  de 
B,  ÎC  doit  habité  par  les  Lingots  » , les  .l'Jui  , 
les  i*î.  indur'a  , les  Am  lur  ri  & les  2cdwie<.  Sous 
Htm  iriits  ,ce  pays  fc  trouvoit  compris  daus  la  pre- 
mière Lyonnoife. 

l>e  ia  domination  des  Romains  , la  Province  dont 
ilt-U  queftion,  pafln  fous  celle  des  Bourguignons, ,6c 
bientôt  elle  lit  partie  du  Royaume  que  cette  Nation 
établit  dans  la  Gaule. 

Le  premier  Royaume  de  Bourgogne  ayant  été  dé- 
truit , la  Province  de  ce  nom  obéit  aux  Rois  de 
Keuftrie  ou  de  la  F rance  Occidentale. 

Par  le  partage  qui  fut  fait  en  84  j.  entre  les  en- 
fants de  Louis  1. , dit  le  Débonnaire  , Charlcs-le- 
Chauve  eut  cette  partie  du  Royaume  de  Bourgogne, 
qui  cft  cn-deçà  ( à l’l).  ) de  la  Saône  , & y établit 
pour  premier  Duc  Bénéficiaire  ou  Gouverneur  , 
R»bm  le  Fort  t qui  fut  tué  en  866. 

Les  Gouverneurs  ou  Ducs  Bénéficiaires  de  Bouf- 


fi O U 

gogne  qui  fuccédcrent  à Robert  le  Fort,  ne  tar- 
dèrent pas  à rendre  leur  Gouvernement  héréditai- 
re. Les  Rois  qui  regnoient  alors  fur  cette  partie 
de  la  France  , fe  conduifoicnt  fi  foiblement , qu’ils 
n’ofoient  pas  refuferle  Gouvernement  d’une  Pro- 
vince au  fils  ou  au  parent  de  celui  qui  venoit  de  le 
laillér  vaquant  par  ia  mort.  Bien  plus , ces  mêmes 
Rois  fouflroient  que  les  Gouverneurs  des  Provinces 
difpofallènt  eux-mêmes  de  leur  vivant  des  emplois 
qui  leur  avoient  été  confies  , en  faveur  de  ceux  de 
leur,  parer.s  ou  alliés  qu’ils  eltimoient  devoir  leur 
fuccéder.  Cependant  la  plûpart  des  Hiftoriens  s’ac- 
cordent à ne  regarder  que  comme  Ducs  Bénéficiai- 
res , tous  les  Ducs  de  Bourgogne  qui  ont  gouverné 
la  Province  de  ce  nom  , depuis  Robert  le  Fort , jut 
ques  & compris  Eudes-Hcnriqui  meurt  fans  poftérité 
en  1001.  Quoi  qu’il  en  foit  , ce  même  Eudes-Henri 
difpofa  par  teOamcnt  de  fon  Duché  de  Bourgogne, 
& le  donna  à Robert  , Roi  de  F' rance  , fon  neveu. 

Richard  le  Jufticicr  (frere de  Bofon  1.  Roi  d’Ar- 
les ) que  l’on  regarde  comme  le  premier  Duc  de 
Bourgogne  , étoit  Comte  d’Autun  vers  l’an  884. 
Sous  le  Koi  Eudes  vers  l’an  890. , de  fous  Char- 
les le  Simple  vers  l’an  895.  , ce  Comte  prit  la  qua- 
lité de  Duc  de  Bourgogne.  Le  Duché  de  ce  nom 
comprenoit  alors  , outre  le  Comte  d’Autun , ceux 
de  Dijon,  de  Bcauue,  de  Châlon  , de  Mâcon  , de 
Brcflê  , de  E eau  jeu  , de  Ne  ver  s , d’Auxois  , d’Au- 
xerre , de  Sens  , de  Langres , le  pays  d entre  la 
Saône  & le  Doux  , & la  Seigneurie  de  Salins.  Les 
Comtes  de  ces  divers  pays  reconnurent  Richard  pour 
Duc  , les  uns  de  gré  & les  autres  de  force.  Richard 
mena  en  91 1 . , & bille  d’Adélaïde  fa  femme  , fœuc 
de  Rodolphe,  Roi  de  b Bourgogne  Trans-Jurane  , 
trois  fils  & une  fille  ; feavoir  , iu.  Raoul  ou  Rodol- 
phe , furnomme  le  "Noir  , qui  fut  Duc  de  Bour- 
gogne 6i  enfuit  e Roi  de  France  , *5c  qui  meurt  à Au- 
cun, fans  enfants  , en  9,6.;  i°.  Hugues,  dit  le 
Noir  , qui  eut  en  partage  le  pays  d’entre  la  Saône 
& le  I oux  , la  Seigneurie  de  Salins,  les  deux  Bref- 
fcs , le  .Méconium  & le  Bcaujolois  ; j°.  Bofon , dit 
le  Belliqueux  , qui  eut  le  Langrois  , le  Bafligny  fie 
partie  du  Barruis  ; & 4°.  Hcfincngsrde  , qui  epoufa 
Gilbert , Comte  de  Chilon-fur-Saone. 

Hugues  le  Noir  , ayant  appris  la  mort  de  Raoul 
fon  frère  , fe  rendit  à A ut  un  pour  recueillir  b fuc- 
cclfii  11  du  Duché.  Hugues  le  Blanc  ou  l’Abbe,  hls 
de  r.mvtr  qui  avoit  etc  couronné  Roi  de  France, 
prérendoit  au  Duché  de  Bourgogne  dont  Richard 
£\  Raoul  avoient  dépouille  les  l’rédecefleurs  : il  y 
mena  le  Roi  Louis  qui  prit  la  ville  de  Langres  , «x 
fe  fit  donner  des  otages  des  Seigneur  Bourgui- 
gnons. Cette  démarche  obligea  Hugues  le  Noir  a 
demander  b paix,  «5c  ï.  céder  h Hugues  le  Blanc 
une  partie  de  b Bourgogne.  On  ne  voit  pas  quelle 
fui  cette  partie  , mais  on  yrélume  avec  fundemen 
que  r’cto.t  la  plus  feptenrrionale  du  pays.  Le  «° 
confirma  ce  partage  , déchira  Hugues  le  y1  » 
Duc  Ht  Marquis  de  Bourgogne,  Ht  Hugues  le  Blanc 
Duc  de  France  ; & en  meme-temps  il  ordonna  a 
toute  la  Bourgogne  d’obéir  à ce  denu«r  £om 
Gouverneur  ou  Commandant  pour  e ’n‘ 
defliu  de.  Du»  & du,  Cont.cs  de  PruvuKc,.  D.ms 
h Alite . Hugues  le  Blanc  d.  le  Cons'e  de 
dois  ayant  fait  b guerre  à Lowî id  0»trc-Mer  ce 
Roi  fe  retira  auprès  d’Hugues  le  |s‘  ir>  '!•'  . 

ceperOthnn  , 2'Æ 

de  demeurer  neutre.  Le  U oc  - 

fau.  poflérité  en  9S>- . & H»Sut'5  lc  B'a,,C  n’eUn 

C°Gilhért7cun>.e  de  Chîlou  , mari  d'Hemteu- 
garde,  faut  d'Hugues  le  Noir,  fntDuc  de  «t« 
partie  de  la  Bourgogne  qut  aeott  obet  . beau- 
frere.  H prit  pour  armes , bundc  dur  0 de  gueula 
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de  fut  vie ces , (Se  il  mourut  en  955.  ne  laiflânt  que 
deux  fille*,  Légère  , qui  epoufa  Uthon,  fils  oufrcrc 
d’Hugues  le  Grand  ou  le  Blanc  , ôc  Alix  ou  Vert , 
Comteflè  de  Châlon  , qui  fut  alliée  à Robert  de 
Vermaodois  , Comte  de  Troyes. 

Par  le  mariage  de  Légère  avec  Othon  , le  Duché 
de  Bourgogne  le  trouva  réuni  fous  le  Gouverne- 
ment d’une  feule  perfonne.  Othon  meurt  en  96$. 
ôc  il  laiflê  pour  fuccell'eur  Eudes-Henri  fon  frere  , 
qui  incurt  fans  poftérité  le  1$. Octobre  de  l’an  1001. 
C’tft  ce  même  Eudes-Henri  que  nous  avons  nom- 
mé ci-devant. 

Le  Roi  Robert,  fils  de  Hugues-Capet , ayant 
hérité  la  Bourgogne  , il  en  céda  une  partie , fous 
le  titre  de  Comte  , à Otte-Guillaume  , ( Voyez  Fran- 
che-Comté ) ; de  l’autre  partie  fut  donnée  à Henri 
fon  deuxieme  fils  , qui  depuis  étant  Roi , la  donna 
en  partage  à Robert  I.  fon  cadet , en  103a.  Ce  Ro- 
bert I.  eft  le  chef  de  la  première  race  royale  des 
Ducs  de  Bourgogne,  qui  fubliltaprès  de  330.  ans. 
Philippe  I.  ( dit  le  Rouvre  , à caufe  d’une  maifon 
de  plaifancc  de  ce  nom  , que  les  Ducs  de  Bourgo- 
gne avoient  à deux  1.  S.  E.  de  Dijon  ) , fut  le  dou- 
zième Ôc  le  dernier  Duc  de  Bourgogne  de  cette  pre- 
mière race.  Ce  Prince  mourut  fans  poftérité  dans  la 
feizicmc  année  de  fon  âge  en  1361.  Il  pofledoit 
avec  le  Duché  de  Bourgogne  , le  Comté  de  ce  nom 
ou  Franche-Comté , le  Comté  d’Artois,  ceux  de 
Boulogne  & d’Auvergne  , Ote. 

Le  Roi  Jean  ayant  hérité  le  Duché  de  Bourgo- 
gne , du  chef  de  fon  ayeule  Jeanne  de  Bourgogne, 
réunit  cette  Province  à la  Couronne  , Ôc  la  donna 
à titre  de  Pairie  en  1 363.  à fon  quatrième  fils  Phi- 
lippe le  Hardi  , qui  fut  le  chef  de  la  fécondé  Mai- 
fon royale  de  Bourgogne.  Celle-ci  finit  en  la  per- 
fonne de  Charles  le  Téméraire  , tué  devant  Nancy 
en  1477.  kc  Boi  Louis  XL  réunit  alors  le  Duché  de 
Bourgogne  à la  Couronne  , & depuis  ce  temps  il 
n’en  a plus  été  féparé. 

Charles  le  Téméraire  , feizieme  ôc  dernier  Duc 
propriétaire  du  Duché  de  Bourgogne  , pofledoit  en 
meme-temps  le  Comté  de  Bourgogne  , les  Comtés 
de  Boulogne  , d’Artois , de  Flandres,  de  Hayoault, 
de  Hollande  , de  Zélande  , les  Duchés  de  Brabant , 
de  Gueldres  , de  Limbourg , de  Luxembourg  , ôcc. 
Ce  Prince  avoit  été  marié  trois  fois  , & ne  laifla 
qu’une  fille  , Marie  , née  en  1457.  , & morte  en 
148?.  Elle  fut  alliée  en  1477.  à Maximilien  1.  d’Au- 
triche , depuis  Empereur  , & lui  porta  en  dot  la 
Franche-Comté , la  Flandre  , le  Brabant , le  Hay- 
nault , le  Comté  de  Namur  , le  Luxembourg , l’Ar- 
tois, le  Limbourg,  Anvers,  Matines,  la  Hollan- 
de , la  Zélande  , la  Frife , la  Gueldres  , le  Comté 
de  Zutphen , Ote. 

Le  Percde  Notre  Auguftc  Monarque  Louis  XV., 
a porté  le  nom  de  Duc  de  Bourgogne  , avant  que 
d’être  Dauphin.  Le  fils  aîné  de  M.  le  Dauphin  , 
mort  en  t -6 1 . , portoit  auffi  le  même  titre. 

BOURGOGNE,  Paroiflê  , en  Champagne , 
Diocefe  Ôc  Ele&ion  de  Rheims,  Parlement  de  Paris, 
Intendance  de  Châlons.  On  y compte  18.  feux. 
Cette  Paroi  fie  eft  à 2. 1.  & quart  N.  N.  E.  de  Rheims. 

B O U R G O G N E lez  Rheims  , en  Champagne  , 
Diocefe  & Election  de  Rheims , Parlement  de 
Paris,  Intendance  de  Châlons.  On  y compte  111. 
feux.  Cette  Paroiflê  eft  i quelque  diftancc  de  Rheims. 

BOURGOIN  , bourg,  en  Dauphiné  , Diocefe  ôc 
Election  de  Vienne , Parlement  ôc  Intendance  de 
Grenoble.  On  y compte  6.  feux  & deux  tiers  de  feu 
pour  les  fonds  nobles;  & 18.  feux  Ôc  un  48e.  de 
feu  pour  les  biens  taillables , y compris  néanmoins 
un  leu  , un  quart , un  8e.  de  un  31e.  de  feu  pour 
les  fonds  affranchis.  Ce  bourg  eft  litué  fur  I3  petite 
rivicre  de  Bourbe , à 6.  1.  Oc  demie  £.  N.  E.  de 
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Vienne  , 7.  S.  E.  de  Lyon  , $.  Oc  tiers  O.  N.  O.  de 
Pont-dc-Beauvoifin , À 9.  Oc  quart  N.  N.  O.  de 
Grenoble. 

BOURGON  , bourg  , dans  le  Maine  , Diocefe  du 
Mans  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours , 
Election  de  Laval.  On  y compte  190.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  près  des  confins  de  la  Province  de 
Bretagne  , à 4. 1.  Oc  demie  O.  N.  O.  de  Laval. 

BOURGONCE , dans  le  Duché  de  Lorraine  t 
Diocefe  de  Toul , Confeil  fouverain  Oc  Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Saint-Diez.  On  y compte 
40.  feux.  Cette  Paroiflê  dépend  de  l’Abbaye  d’Eti- 
val , ôc  elle  eft  à une  lieue  ôc  deux  tiers  O.  N.  O, 
de  Saint-Dicz. 

BOURGOVINAGUES  , dans  l’Agenois,  en 
Guyenne  , Diocefe  ôc  Elcétion  d’Agen  , Parlement 
Ôc  Intendance  de  Bordeaux , Jurifdi&ion  de  Lauzun. 
On  y compte  96.  feux.  Cette  Paroiflê  eft  à 5.  L 
ôc  quart  O.  N.  O.  de  Villeneuve-d’Agenois. 

BOURGOUST  , dans  le  Vérin  - Normand , au 
Gouvernement  général  de  Normandie  , Diocefe  , 
Parlement  ôc  Intendance  de  Rouen  , Election  ôc 
Sefgcnteric  d’Andely.  On  n’y  compte  point  de  feux 
privilégiés  , mais  feulement  un  feu  taillable.  11  y a 
i Bourgoull  une  Commanderie  de  l’Ordre  de  Malte, 
de  la  Langue  ÔC  du  Grand-Prieuré  de  France  : cette 
Commanderie  vaut  4000.  liv.  de  rente  au  Sujet  qui 
en  eft  pourvu  , ôc  elle  eft  aftcétéc  aux  Chapelains 
ôc  Servants  d’armes. 

BOURGTHEROUDE  , bourg,  en  Normandie, 
Diocefe  , Parlement  ôc  Intendance  de  Rouen  , 
Election  de  Ponteaudcmcr,  Sergenterie  de  la  I.onde. 
On  y compte  6.  feux  privilégiés  ôc  1 14.  feux  tailla- 
bles. Ce  bourg  eft  à cinq  quarts  de  lieue  de  la  rive 
gauche  de  la  Seine  , ôc  à 4. 1.  S.  O.  de  Rouen. 

Par  Lettres  du  mois  de  Décembre  1 6 1 7. , la  Terre 
ôc  Seigneurie  de  Bourgthcroude  fut  érigée  en  Ba- 
ronnie en  faveur  de  Nicolas  de  Roux , Préfident  à 
Mortier  au  Parlement  de  Rouen,  lequel  avoit époule 
en  1586.  Catherine  Olivier , petite-fille  du  Chan- 
celier de  Leuvillc.  Nicolas  le  Roux , leur  arrierc- 
petit-fils , vendit  la  Baronnie  dont  il  eft  queltion  , 
à N.  Voifins , qui  n’eut  qu’une  fille  , aux  droits  de 
laquelle  le  Préfident  de  U Londe  , fon  fils  , la 
poflede  aujourd’hui. 

UOUKGUEBUS , en  Normandie,  Diocefe  de 
Bnycux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  & Elec- 
tion de  Caen, Sergenterie  d’Argcnccs.  On  y compte 
48.  feux.  Cette  l’aroille  eft  à une  lieue  ôc  demie 
E.  S.  E.  de  Caen. 

BOURGUEIL  ou  Saint-Germain  de  Bourgueil, 
ville  , en  Anjou  , Diocefe  d’Angers  , Parlement  de 
Paris  , Intendance  de  Tours  , Eleélion  de  Saumur. 
On  y compte  524.  feux.  Cette  viilc  eft  fituée  fur 
une  petite  rivière , à une  bonne  demi-lieue  de  I3 
rive  druite  de  la  Loire , à 3. 1.  E.  un  quart  au  N. 
de  Saumur  , ôc  9.  ôc  demie  E.  S.  E.  d’Angers. 

il  y a à Bourgueil  une  Abbaye  d’Hommcs  , de 
l’Ordre  de  Saint-Bénolt  ôc  de  la  Congrégation  de 
Saint-Maur  ; fondée  en  990.  fous  l’invocation  de 
Saint-Pierre , par  Edmc  , fille  de  Thibault  , le 
Tricheur  , Comte  de  Chartres  , ôc  femme  de  Guil- 
laume Tête  d’Etoupe  , Duc  de  Guyenne  ôc  Comte 
de  Poitiers.  Cette  Abbaye  eft  en  commcndc , ÔC 
elle  vaut  18.  mille  liv.  de  reute  au  Sujet  qui  en  eft 
pourvu  par  le  Roi , quoique  la  taxe  en  Cour  de 
Rome  ne  l'oit  que  de  710.  florins. 

BOURGUEIL  ou  Saint-Nicolas  de  Bourgueil, 
en  Anjou  , Diocefe  d’Angers , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Tours , Election  de  Saumur.  Ou  y 
compte  266.  feux.  Cette  Paroiflê  eft  une  dépen- 
dance delà  ville  de  Bourgueil. 

BOURGUENOLLES  , eu  Normandie  , Diocefe 
ôc  Election  d’Avranchcs , Parlement  de  Rouen , 
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Intendance  de  Caen , Sergcnteric  de  Bénoift.  On 
y compte  88.  feux.  Cette  Paroifte  cft  à 2.  1.  de 
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‘ s N.  N.  E.  d’Avranches. 


deux  tiers  1-.  %.  « 

B0URGUER1N , bourg  , dans  le  Dunois , au 
Gouvernement  général  d’Orléanois  , Diocefc  de 
BJois , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Orléans , 
Elcélion  de  Châteaudun.  On  y compte  207.  feux. 
Ce  bourg  eft  à 3. 1.  de  demie  O.  S.  O.  de  Châteaudun. 

BOURGUET  (le)  & Bagarry,  en  Provence, 
Diocefe  de  Senès  , Parlement  * Intendance  d’Aix , 
Viguerie  * Recette  de  Caftdlane.  On  y compte 
feulement  un  demi-feu  de  cadalire.  Cette  Commu- 
nauté eft  à une  lieue  & deux  tiers  S.  de  Caftellane. 

BOURGUIGNON,  en  Bourgogne  , Diocefe 
d’Autun,  Parlement  de  Intendance  "de  Dijon  , Bail- 
liage de  Recette  de  Beaune.  On  y compte  25.  feux. 
Cette  Communauté  eft  firuée  fur  la  rivicre  de 
Bourgcoifc  , à 2. 1.  E.  S.  E.  de  Beaune. 

BOURGUIGNON,  dans  le  SoifiTonnois , an 
Gouvernement  général  de  l’Ifle-de-France , Diocefe, 
Intendance  de  Election  de  Soiifons  , Parlement  de* 
Paris.  On  y compte  t $.  feux. 

BOURGUIGNON,  dans  le  Laonois,  au  Gou- 
vernement général  de  Plftc-de-Francc  , Diocefe  de 
Election  de  Laon  , Parlement  de  Paris,  Intendance 
de  Soûlons.  On  y compte  52.  feux.  Cette  Paroifle 
cft  à une  lieue  de  demie  S.  6.  de  Laon. 

BOURGUIGNON  , en  Franche-Comté,  Dio- 
cefe , Parlement  de  Intendance  de  Befançon  , Bail- 
liage de  Recette  de  Baume.  On  y compte  zt.  feux. 

BOURGUIGNON  - LEZ  - LA  - CHAR1T £ , en 
Franche-Comté  , Diocefe  , Parlement  de  Inten- 
dance de  Bcfançon,  Bailliage,  Recette  de  Prévôté 
de  Ve  foui.  On  y compte  2S-  feux.  Cette  Pa  renflé 
cft  fîtuée  fur  une  petite  riviere  , à 3.  1.  & demie  S'. 
O.  de  Ve/but. 

BOURGUIGNON- LEZ -CONFLANT  , en 

Franche-Comté , Diocefe  , Parlement  de  Intendance 
de  Eefançon  , Bailliage  , Recette  de  Prévôté  de 
Vefoul.  On  y compte  33.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
11  tue  e fur  la  rivicre  de  Lanterne  à 3. 1.  de  deux  tiers 
N.  de  Vefoul. 

BOURGUIGNON-FROLS , en  Bourgogne  Dio- 
ccl'e  de  Lailprç, , Parlement  de  Paris , Intendance, 
de  Dijon , Bailliage  de  Kcc.  tic  de  Bar-fur-Seine.  On 
y compte  ro  t.  feu*.  Cette  ParoiflTecft  fimee  dans  un 
vallon  , fur  la  Seine  , à une  demi-lieue  N.  O.  de 
Bar-fur-Seine. 

BOURGUIGNON-!, EZ-MOREY  . en  Franche- 

Comte,  Diocefe  , Parlement  & Intendance  defie- 
fanyon  Bailliage  de  Recette  de  Vefoul  , Prevotii 
de  Jutley.  On  y compte  80.  feu*.  Cette  Paroiflëeft 
a 3. 1.  & demie  S.  O.  de  Juflcy. 

D ®pURGV[LLAIN  , .»  Bourgogne,  Diocefe, 
Bailliage  & Recette  de  Mâcon , Parlement  de  Paris 
Intendance  de  Dijon.  On  y compte  77.  feux.  Cette 
Parodie  ell  à 4. 1. 0,  de  Mâcon. 

BOURI , Terre  & Seigneurie  , c'rigéc  en  Mar- 
Ruilat , en  laveur  de  Guillaume  eïitWy  Grand- 
Aodicncicrdc  France  , par  Lettres  de  Juin  :63<S. 
regiftrees  au  Parlement  de  Paris  & en  la  Chambre 
des  Comptes,  les  a j.  Janvier  & ao.  Juin  1687. 
C'ivrj  Bouris.  ' 

BOURIAC  , dans  le  Comtd  de  Bigorre  , en  Gaf- 
çogne  Diocefe  de  Tarbes, Pariementde Touloufc 
Intendance  d'Aufch , Recette  du  Comte  de  Bigorre. 
un ly  compte  feulement  14.  feu*. 

BOURUNE  ou  Saint-Martin  de  Bouriane , en 
pXZoV  d'Angoulême  , 

comZ  dr  tarü  1 Inrendan«  de  Limoges.  On  y 
£M  SS-f7*- C-ytr  ParoilTeeft  h trois  Quarts  de 

UCIRJÀT  , dans  le  Comte’,  du  Diocefe*  de 
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BOUR1ÇOURT , en  Normandie , Diocefe  de  B»a,. 

^Parlement  de  Pans,  Intendance t R„„e„ 
Elefcm  d Andely  , Châtellenie  de  Gouma»  ôn 
n y compte  point  de  feu*  priviWgûb , mai,  Lie 
ment  a7  feu,  taülables.  Ce.tr  l'amUTe  ci  inné' 
«tue  N.  de  Goumay.  n 

BOURIS,  dans  le  Vérin-François  , Diocefe  & 
Intendance  de  Rouen  , Parlement  de  Paris  Hier 
non  de  Gtfors.  On  y compte  4.  feu*  privildgifs  & 
90  feu*  tatliables.  Cette  ParoilTe  eft  à ci,,,  Lm 
de  lieue  S.  S.  O.  de  Gifors.  Il  y a à Bouris  un  Prieuré 

Ky/,  Boùrai.PrCre“,ati°n  d'  ''Abb,;  d'  Pün,oirc-’ 

Tonf  pRI|’fcM0JTn’  C"  ChamPaH"e  . Diocefe  de 
Tou  , Pariementde  Pans,  Intendance  de  Châlons 
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BOURLENC  ou  Samt-Andreol  de  Bourlenc 
dans  le  Vivant*  , en  Languedoc  , Diocefe  & Rc- 
cette  de  V iviers , Parlement  ne  Touloufc  , Géné- 
ralité de  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc. 
On  y compte  146.  feux.  Cette  Paroüfc  cft  à 6.1. 
N.  ü.  de  Viviers. 

BOURLENS,  dans  PAgenois  , en  Guyenne 
Diocefc  & Eleflion  d'Agen  , Parlement  & Inten- 
dante de  Bordeaux  , Jurildiftion  de  Touraon.  On  y 
compte  1 jo.  feu*.  Celte  Paroiife  eft  à un  tiers  de 

u / !X1,<lc  'Ioi,,norl,  & i J.  J.  * deux  tiers  E.  S. 
t.  de  Villeneuve-d|Agcnois. 

BÜURLEVENÉ,  en  Bretagne,  Diocefc*  Re- 
cette de  Vannes  , Parlement  * Intendance  de 
Rennes.  On  y compte  16.  feux,  un  tiers*  un  quart 
de  feu.  ^ 

BOURLONCL.E  , en  Auvergne,  Diocefe  de  St. 
Flour , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Riom  , 
Eledion  de  Brioude.  On  y compte  73.  feux.  Cette 
Paroifle  cft  ü une  lieue  & demie  N.  O.  de  Brioude. 

BOURMONT  , Brunonis  Mons  , ville  , dans  le 
Duché  de  Bar  , Diocefe  de  Toul  , Confeil  fouve- 
rain  & Intendance  de  Lorraine  ; chef-lieu  du  Bail- 
liage de  même  nom  , avec  une  ancienne  Séné- 
chaullée  , une  Maîtrifc  des  Eaux  & Forêts , une 
Recette  des  Finances  & des  Bois  , une  Eglife  col- 
légiale , un  Couvent  de  Religieufes  Annonciadcs  , 
une  JVIaifon  de  Trinitaires  ou  Mathurins , &c.  On  y 
compte  1 20.  feux.  Cette  ville  eft  firuée  fur  une 
montagne  de  diificile  accès , à une  petite  diftance  de 
la  rive  droite  de  la  Meufe , à une  lieue  & demie  O. 
de  la  Morhc , 1 3.  un  tiers  S.  E.  de  Bar-le-Duc , & 1 1. 

S.  O.  de  Nancy.  Long.  23.  17.  r$.  lar.  48. 15.  55. 
Le  Chapitre  de  la  Collégiale  de  Bourmont  eft  corn* 
pofé  d’un  Prévôt  & de  dix  Chanoines  , & outre 
cela  il  y a deux  Vicaires  qui  ont  été  établis  par 
Arrêt  du  Confeil  d’Etat  du  Roi  de  Pologne , du  9. 
Mars  1753. 

Le  Bailliage  de  Bourmont  eft  borné  au  N.  par 
celui  de  Neuchâteau , au  N.  O.  * au  S.  par  le 
Bailliage  de  la  Marche  , & à l’E.  par  ceux  de  Mire- 
court  * de  Darney.  11  cft  3rrofé  par  la  Meufe  , le 
Motizon  & la  Verre.  Ce  Bailliage  eft  prefnue  entiè- 
rement du  Diocefe  de  Toul,  excepté  quelques  Pa- 
roiflès  qui  font  du  Diocefc  de  Langres.  La  terre  y 
eft  fertile  en  pâturages  , en  grains  * en  vins. 

BOURNAC  , dans  PAgenois, en  Guyenne,  Dio- 
cefe & Eleélion  d’Agen  , Parlement  * Intendance 
de  Bordeaux , Jurifdiétion  de  Mortigut.  On  y compte 
39-  feux. 

BOURNAC , en  Rouerguc  , Diocefe  de  Vabres, 
Parlement  de  Touloufe , Intendance  de  Aloniauban  , 
Election  de  Milhaud.  On  y compte  4.  feux,  48* 
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bcllugues  & trois  quarts  de  bellugue  de  feu. 

BOUKNAINVILLE, 
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BOURNAINVILLE  , en  Normandie , Diocefe 
de  Lizieux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance 
d'Alençon  , Election  & Sergenterie  de  Bernay.  On  y 
compte  9$.  feux.  Cette  Paroiflé  eft  à une  lieue  & 
demie  N.  O.  de  Bernay. 

BOURNAN,  bourg  , en  Touraine  , Diocefe  & 
Intendance  de  Tours  , Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  Loches.  On  y compte  97.  feux.  Ce  bourg 
eft  à 3.  1.  & tiers  S.  O.  de  Loches. 

BOURNAN  , dans  le  Saumurrois,  en  Poitou, 
Diocefe  de  Poitiers , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Tours  , Election  de  Loudun.  On  y compte 
i$o.  feux.  Cette  Paroiflé  eft  à une  lieue  fit  demie 
N.  de  Loudun. 

BOURNAY  ou  Saint-Jean  de  Boumay  , bourg, 
en  Dauphine  , Diocefe  fit  Election  dé  Vienne  , 
Parlement  de  Intendance  de  Grenoble.  On  y compte 
>.  feux,  un  6c.  fit  un  31c.  de  feu  pour  les  fonds 
nobles  ; de  9.  feux  fie  demi,  un  14e*  de  un  96e.  de 
feu  pour  les  biens  taillables  , y compris  néanmoins 
un  96c.  de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Ce  bourg 
eft  à 4. 1.  & tiers  E.  S.  E.  de  Vienne. 

BOURNAY,  en  Franche-Comté,  Diocefe, 
Parlement  & Intendance  de  Befançon  , Bailliage 
& Recette  de  Lons-le-Saulnier.  On  y compte  34. 
feux.  Cette  Paroiflé  eft  à cinq  quarts  de  lieue  S.  de 
Lons-le-Saulnier. 

BOURNAZEL  , en  Languedoc  , Diocefe  de  Re- 
cette d’Alby  , Parlement  & Généralité  deTouloufe, 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  3o.  feux. 
Cette  Paroiflé  eft  à 4.  1.  N.  O.  d’Alby. 

BOURNAZEL  ou  Saint-Martin,  dans  l’Agenois, 
en  Guyenne  , Diocefe  de  Elc&ion  d’Agen  , Parle- 
ment de  Intendance  de  Bordeaux  , Jurifditlion  de 
Montegur.  On  y compte  36.  feux. 

BOURNAZEL  , en  Rouerguc  , Diocefe  de  Rho- 
dès  , Parlement  de  Touloufc  , Intendance  de  Mon- 
tauban  , EIcftion  de  Ville-Franche.  On  y compte 
9.  feux  , 76.  beilugues  & demie  de  feu.  Cette  Pa- 
roifTe  cft  k 4. 1.  E.  N.  E.  de  V ille-Franche  , & 16. 
de  demie  N.  E.  de  Montauban. 

La  Terre  de  Seigneurie  de  Bournazel , en  Rouer- 
gue,  fut  portée  en  mariage  par  Charlotte  de  Majjtp, 
fille’  de  Gafpard  ,&  d’Anne  de  Cardaillao  , à Jean  , 
fils  de  Hugues  de  Buijfon  , Seigneur  de  Mirabel. 
Charlotte  de  Maffip  fut  mere  d’Antoine  de  Buiiîon, 
Baron  de  Bournazel,  Chevalier  de  l’Ordre  du  Roi, 
Gentilhomme  ordinaire  de  fa  Chambre , ^Gouvcr- 
neur  fit  Sénéchal  de  Rouerguc  qui  tetia  le  $.  Août 
1590.  Il  avoit  épouféen  1 S7°«  Marguerite  de  Chau- 
meil , héritière  de  Caillac.  Il  en  eut  François  de 
Buiflon,  Capitaine  de  So.  hommes  d’armes.  Gou- 
verneur de  Sénéchal  de  Rouerguc  , en  faveur  du- 
quel la  Baronnie  de  Bournazel  fut  érigée  en  Mar- 
quifat,  par  Lettres  du  premier  Août  1624.,  re- 
giftrées  au  Parlement  de  Touloufe  le  8.  Février 
1627.  Le  Marquis  de  Bournazel,  François  deBuif- 
fon , eft  le  quatrième  aycnl  de  Raymond  , Marquis 
de  Bournazel , le  même  quitefta  le  6.  Août  1710., 
ayant  eu  de  Marie- Anne  de  Loubet u dc  Verdale  , 
( héritière  de  fa  branche  ) , cju’il  avoit  époufée  le 
*.  Avril  1699. , une  tille  mariée  à François-Claude- 
Armand  de  Dnrford  , Baron  de  Boiffiers,  Sénéchal 
d’Agcnois  , «St  trois  garçons i fç avoir,  Jean-Claude , 
Charles  - Louis  de  Raymond.  Jean-Claude  «le  Buif- 
fon  , Marqué  de  Bournazel , Seigneur  de  Mirabel , 
Bclcaftel , Broquiers  , Duringoes , Albin,  Louheus, 
le  l' légat , Ôte.,  epoi'û  le  11.  Novembre  1716. 
Marie  - Camille  de  Bu.Jjbn  - Boucler  , décédée  en 
1747.  , dont  il  a nn  tiîs  fie  une  fille. 

BOURNEAU,  en  Poitou  , Diocefe  de  la  Ro- 
chelle , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Poitiers, 
Fleétion  de  Fomenay-le-Comte.  Ün  y compte  166. 
feux.  Cette  Paroitfc  cft  à 2.  L N.  N.  0.  de  Fonte- 
Tomc  L 
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nay-Ie-Comte  , fit  4.  fit  'demie  E.  N.  E.  de  Laçons. 

BÜURNET  ou  Notre-Dame  du  Bournct,  Ab- 
baye d’Hommes  , de  l’Ordre  de  Saint  Benoît , eu 
Angoumois  , Diocefe  fie  Eleétioo  d’Angoulêmc , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Limoges  ; à 
cinq  quarts  de  lieue  0.  S.  O.  de  Montrooreau,  fit 
à 5.  1.  fit  trois  quarts  S.  S.  O.  d’Angoulêrne  ; fon- 
dée en  1113.  par  Geraud  de  la  Salle  , fitc.  Cette 
Abbaye  eft  en  commcnde , fie  elle  vaut  4000.  liv. 
de  rente  au  Sujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La 
taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  1 20.  florins. 

BOURNEUF  , dans  l’Orléanois-Proprc,  Diocefe, 
Intendance  fit  Election  d’Orléans  , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  37.  feux.  Cette  Paroiflé  eft  à 
3.  I.  N.  E.  d’Orléans. 

BOURNEUF,  en  Bretagne.  Voye\  Bourgneuf. 
BOURNEUF  (le),  en  Bourgogne.  l'ejeg 
Bourgneuf. 

BOURNEUF  de  la  Forêt  (le),  dans  le  Mai- 
ne , Diocefe  du  Mans  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Tours,  Eleftion  de  Laval.  On  y compte 
2E0.  feux.  Cette  Pareille  eft  à 3.  1.  «5c  deux  tiers 
N.  O.  de  Laval. 

BOURNEVILLE , bourg , en  Normandie , Dio- 
cefe , Parlement  fit  Intendance  de  Rouen  , Election 
de  Ponteaudemer  , Sergenterie  du  Rommois.  On  y 
compte  5.  feux  privilégiés  fit  167.  feux  taillables. 
Ce  bourg  cft  à une  bonne  demi-lieue  de  la  rive 
gauche  de  la  Seine  , à une  lieue  fit  demie  E.  N.  E. 
de  Ponteaudemer , fit  6.  fit  deux  tiers  O.  S.  O.  de 
Rouen. 

BOURNEVILLE  , dans  le  Dunois , au  Gouver- 
nement général  d’Orléanois , Diocefe  de  Chartres  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  d’Orléans  , Elec- 
tion de  Châtcaudun.  On  y compte  58.  feux.  Cette 
Paroiflé  cft  à 4.  I.  E.  un  quart  au  N.  de  Châ- 
teauduo. 

BOURNEZEAU  , dans  le  Saumurrois  , en  Poi- 
tou , Diocefe  de  Poitiers  , Parlement  de  Paris , 
Intendance  de  Tours , Eleétion  de  Richelieu.  On 
y compte  36.  feux.  Cette  Paroiflé  cft  à une  lieue  S. 
de  Mircbeau  , fit  5.  fit  tiers  S.  S.  O.  de  Richelieu. 

BOURNEZEAU  , bourg  , en  Poitou,  Diocefe 
de  Luçon  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Poitiers  , Eleftion  de  Fontcnay-le-Comte.  On  y 
compte  259.  feux.  Ce  bourg  cft  à 3.  1.  N.  de  Lu- 
çon , fit  J.  fit  demie  N.  O.  de  Fontenay -le- 
Comte. 

Par  Lettres  d' Avril  1681.  ,regiftrées  le  28.  Avril 
1682. , la  Terre  fit  Seigneurie  de  Loumczeau  ( dans 
l’Lleérion  de  Fontenay  - le  - Comte  ) , unie  k celle 
d’Epmuuxfit  de  Primonfrais , fut  érigée  en  Marqui- 
fat  en  faveur  de  Jean  de  Creil , Maître  des  Re- 
quêtes , marié  à Suzanne  à'Argougei,  dont  font 
nés , t°.  J'ean-f  rançois  de  Creil , Confeiller  d’Etat, 
Intendant  à Metz  , pere  de  Maric-Suzanne-Fran- 
çoife  de  Creil , DuchctTe  Douairière  de  Beauviltiers; 
fit  20.  Marie- Françoife - Adélaïde  de  Creil,  ma- 
riée le  10.  Avril  1710.  à Jérôme  d’Argouges  , Lieu. 
nant-Civil  à Paris. 

BOURNHAUTEN  le  haut , dans  le  Sundtgaw, 
Diocefe  de  Bâle,  Confeil  fouverain  fit  Intendance 
d’Alface , Bailliage  fie  Recette  de  Thann.  On  y 
compte  60.  feux.  Cette  Paroiflé  eft  fituée  fur  un 
ruifleau , à une  lieue  fit  demie  S.  S.  E.  de  Ihann, 
fit  une  & trois  quarts  N.  O.  d’Altkirck. 

BOUkNHAUTEN  le  bas,  dans  le  Sundtgaw, 
Diocefe  de  Bâle  , Confeil  fouverain  fit  Intendance 
d’Alface  , Bailliage  fit  Recette  de  Thann.  On  y 
compte  80.  feux.  Cette  Paroiflé  cft  lïraée  à une 
petite  diftance  de  celle  qui  a donné  lieu  à l’article 
précédent. 

BOURNIQUEL  , bourg  , en  Quercy  , Diocefe , 
Intendance  fit  EleÂion  de  Montauban  , Parlement 
Ppppppppp 
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de  Caen , Ser|>enteric  de  Drouard.  On  y co_„ 
60.  feux.  Cette  Paroiffe  cft  H |.  S,  de  r™,,?. 

BOURR1EGE  , en  Languedoc  , Diocefc  & ifj* 
cette  d’Aleth . Parlement  & Généralité  de  Tou." 
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de  Touloufe.'  On  y compte  u.  feux,  j t.  bellugues 
ôc  trois  quarts  de  belluguc  de  feu.  Ce  bourg  eft 
(îtué  fur  la  rive  gauche  de  l’Aveyrou , à 4. 1.  E.  N.  E. 
de  Montauban.  _ 

BOURNIQUEL,  en  Périgord,  Diocelc  « Elec- 
tion de  Sarlat , Parlement  ôc  Intendance  de  Bor- 
deaux. On  y compte  66.  feux.  Cette  ParoilTe  eft 
fituée  fur  la  rivière  de  Drot , à 7. 1.  ôc  demie  S.  O.  BOURR1EGEOLE  , en  Languedoc  , Diocefc  & 
de  Sarlat.  Recette  d’Aleth , Parlement  de  Généralité  de  Tou- 

BOURNOIS,  en  Franche-Comté  , Diocefe,  Par-  loufe,  Intendance  de  Languedoc.  On  y com 
lement  ôc  Intendance  de  B c lançon  , Bailliage  & 19.  feux.  Cette  Communauté  eft  à quelque  diüance 

Recette  de  Vefoul , Prévôté  de  Mont-Juftin.  On  y de  la  précédente. 


loufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  v romn» 
77-  feux.  Cette  Paroilfe  cft  à une  licucVSf 
O.  un  quart  au  S.  d’Aleth.  m> 


compte  19.  feux.  Cette  Communauté  cft  à 3.  L 
S.  E.  de  Mont-Juftin. 

BOURNON  VILLE  , dans  le  Boulonnois  , Dio- 
cefe ôc  Recette  de  Boulogne  , Parlement  de  Paris , 
Intendance  d’Amiens.  On  y compte  62.  feux.  Cette 


BOURR1S  , Terre  & Seigneurie  . érigée  en  Ba- 
ronnie , par  Lettre!  de  Marc  tS8o.,  regiflrée!  le 
M-  Novembre  158».  ,en  faveur  de  Georges  du  Ber 
BOURR1SP , au  pays  des  Quatre-Véllécs 
Gafcogne  . Dioccfe  de  Commingcs , Parlement  é 


Paroilfe  cft  fituée  fur  la  rivière  de  Liane  , à 3. 1.  Touloufe,  Intendance  d'Aufeh , valiéc  d'Aure  On 
E.  de  Boulogne.  Par  Lettres  de  1600.  la_Terrc  Sc  y compte  89.  feux  ou  habitations.  Cette  Paroilfe 

eft  i une  lieue  & demie  S.  d’Arreou. 

BOURRON  , en  Périgord , Diocelc  & Eleftion 


Seigneurie  de  BournonvilU  fut  érigée  en  Duché  en 
faveur  de  la  Maifon  de  BournonvilU -de  -Hcnin  ; 
mais  ces  Lettres  n’ayant  point  été  vérifiées , le 
Duché  fe  trouve  éteint. 

BOURNOS,  en  Béarn  , Diocefe  de  Lcfcar  . 
Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufeh,  Séné- 


de  Périgueux,  Parlement  de' Intendance  de  Bor- 
deaux. On  y compte  90.  feux.  Cette  Paroiflè  cft  i 
3.  1.  & demie  S.  O.  de  Périgueux. 

^ . BOURRONILLAN,  dans  l’Armagnac  en  Gaf. 

chaufiee  ôc  Recette  de  Morlas.  On  y compte  feu-  cogne  , Diocefe  , Intendance  Ôc  Elcôion  d’Aufeh 
lement  1 1 . feux.  Cette  Communauté  eft  à 2.  I.  & Parlement  de  Touloufe , College  du  Bas-Armagnac! 

On  y compte  $.  feux  , 8.  bellugucs  & un  quart  de 
belluguc  de  feu.  Cette  ParoilTe  cft  à cinq  quarts  de 
lieue  N.  O.  de  Nogaro. 

B O U R S , dans  Je  Vivants  , en  Languedoc 
Diocefe  & Recette  de  Viviers , Parlement  de  Tou! 
loufe , Généralité  de  Montpellier , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  40.  feux. 

BOURS  , dans  le  Comté  ôc  de  la  Recette  de  Bi- 
gorre  , en  Gafcogne  , Diocefe  de  Tarbes  , Parle- 
ment de  Touloufe  , Intendance  d’Aufeh.  On  y 
compte  30.  feux.  Cette  Communauté  eft  fituée  à 
une  petite  diftancc  de  la  rive  droite  de  l’Adour , à 
une  lieue  N.  E.  de  Tarbes. 

BOURS  ANIÉS  , en  Picardie , Dioccfe  & Inten- 
dance d’Amiens  , Parlement  de  Paris,  Eletftionde 
Montdidier.  O11  y compte  1 1 1.  feux.  Cette  Paroiffe 
eft  à une  lieue  Ôc  demie  N.  E.  de  Montdidier. 

BOURSAULT  , en  Champagne,  Diocefe  de 
Rhcims,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Châ- 
lons.  Election  d’Epernay.  On  y compte  106.  feux. 
Cette  ParoilTe  eft  fituée  fur  (a  rive  gauche  de  la 
Marne  , à une  lieue  Ôc  demie  O.  N.  O.  d’Epernay. 

BOURSAY  , dans  le  Pays-Chartrain  , au  Gou- 
vernement général  d’Orléanois , Diocefc  de  Char- 
tres , Parlement  de  Paris , Intendance  d’Orléans 


demie  N.  O.  de  Morlas. 

BOURNOVELLES , en  Auvergne,  Dioccfe  ôc 
Election  de  St.  Flour,  Parlement  de  Paris,  Inten- 
dance de  Riom.  On  y compte  48.  feux.  Cette 
ParoilTe  cft  à 3.  1.  S.  S.  E.  de  St.  Flour. 

BOURON,  dans  le  Gâtinois-François  , Dioccfe 
de  Sens , Parlement  & Intendance  de  Paris , Elec- 
tion de  Melun.  On  y compte  109.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè eft  à une  lieue  «5c  demie  S.  de  Fontainebleau 
ôc  3.  ôc  deux  tiers  S.  S.  E.  de  Melun. 

BOUKONGNE  , dans  le  Sundtgaw  , Diocefc  de 
Belau  on , Confeil  fouverain  ôc  Intendance  d’Alface 
Bailliage  de  Dcllc  , Recette  de  Bedtfort.  On  y 
compte  49.  feux.  Cette  Paroilfe  cft  à une  lieue 
S.  S.  L.  de  Bedtfort. 

BOURQ,  en  Champagne.  Voye\  Bourc. 

BOURRAY  , en  Touraine  , Dioccfe  & Inten- 
dance de  Tours,  Parlement  de  Paris,  E ledit  on 
d’Amboifc.  On  y compte  io*.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  fituée  fur  la  rive  droite  du  Cher , à un  quart  de 
lieue  E.  de  Montrichard , ôc  à 4.  1.  ôc  demie  £.  S.  E. 
d’Amboife. 

BOURREPAUX  , au  pays  de  Riviere-Vcrdun , 
en  Gafcogne , Diocefc  de  Lombes , Parlement  de 
Touloufe  , Intendance  d’Aufeh  , Election  de  Ri- 
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vie rc- Verdun.  On  y compte  $.  feux,  S8.  bcllugues  Eleélion  de  Cliâteaudun.  On  y compte  108.  feux. 

* trois  quarts  de  bellugue  de  feu.  Cette  Parodie  cft  Cette  Paroiflè  eft  à 3.  I.  ôc  quart  N.  N.  E.  de  Châ- 
a 3. 1.  ôc  demie  N.E.  de  Lombes.  teaudun. 

BOURREPAUX,  en  Languedoc,  Diocefe,  Par-  BOURSE  (la),  en  Artois,  Dioccfe  d’Arras, 
etnent , Généralité  ôc  Recette  de  Touloufe , Inten-  Confeil  provincial  ôc  fouverain  d’Artois,  Parlement 
dance  de  Languedoc.  On  y compte  $ 2.  feux.  Cette  de  Taris  , Intendance  de  Lille , Bailliage  Ôc  Recette 
^ifinnp'nA'.sv  (ïuart  E'  E*  dc  touloufe.  de  Béthune.  On  y compte  1 1 . feux  ÔC  5 2. perfoones. 
BOURREPAUX  , au  pays  de  Riviere-Vcrdun  , Cette  ParoilTe  eft  à une  üeue  S.  E.  de  Bcthune. 

«n  Gafcogne  , Dioccfe  & Intendance  d’Aufeh  , Par-  BOURSE  (la)  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
■entent  de  Touloufe  , Elcttion  de  Rivierc-Verdun.  Diocefe  de  Toul , Confeil  fouverain  & Intendance 
On  y compte  s. Jeux  , tf.  bellugues  ôc  trois  quarts  de  Lorraine  , Bailliage  ôc  Recette  de  Sr. Diey.  On 
? cbcll''Slle  dc/;u-  fe'ttc  Puroilfe  vil  à S.  1.  k 0.  y comutc  feux. 

RniTDor^  v Commmgcs- , . BOURSES , forêt , dans  fe  pays  des  Marches  , 

rrVKKtT»Jï.oul,B,  au  pays  de  Rivière— Verdun,  en  Normandie.  Elle  fait  partie  du  Domaine  du 
eu  Gafcogne  , Diocefe  de  Montauban  , Parlement  Duché  d’Alençon. 

«ç  Touloufe  , Intendance  d’Aufeh  , Eledion  de 
«tvwre-Verdun.  On  y compte  14.  feux  ôc  27.  bellu- 
gües  de  feu.  Ce  bourg  eft  litué  à un  quart  de  lieue 
de  VeX  gauchc  de  13  Garonne  , ôc  à 2.  1.  N.  O. 

BOURRE y 


de  Coûtant**  ’ Cp  ^ormandic»  Diocefe  ôc  Elcfkion  ras , Confeil  provincial  ôc  fouverain  d’Artois,  f 
» aricment  de  Rouçn , Intendance  lement  de  Paris , Intendance  d’Amiens , Bailli: 


BOURSEUL  , en  Bretagne  , Diocefe  ôc  Recette 
de  Saint-Malo , Parlement  & Intendance  de  Rennes. 
On  y compte  2 6.  feux  ôc  un  quart  de  feu.  Cette 
Paroiflè  eft  à <.  1.  S.  0.  de  Saint-Malo. 

BOURSGRICOURT  , en  Artois,  Diocefe d’Ar- 

Par- 

Bailliage 


_ 
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& Recette  de  Saint-Pol.  On  y compte  54.  fem  & 
i«j.  perfonnes.  Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  & 
demie  N.  N.  E.  de  Saint-Pol. 

BOURSIERE,  en  Franche-Comté,  Diocefe  , 
Parlement  & Intendance  de  Bcfançon  , Bailliage  , 
Recette  & Prévôté  de  Vefbul.  On  y compte  feule- 
ment 6.  feux. 

BOURS1N  , dans  le  Boulonnois  , Diocefe  & 
Recette  de  Boulogne , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance d’Amiens.  On  y compte  41.  feux.  Cette  Pa- 
roitïe  eft  a 1.  I.  & demie  N.  E.  de  Boulogne. 

BOURSONNE  , dans  le  Valois , au  Gouverne- 
ment général  de  l’Iflc-de-France , Diocefe  & In- 
tendance de  Soiflbns , Parlement  de  Paris , Ele&ion 
deCrépy.  Onycompte  103.  feux.  Cette  Paroilfc 
eft  fituée  à l’extrémité  de  la  foret  de  Retz , à a.  1. 
& quart  E.  S.  E.  de  Crépy. 

La  Terre  & Seigneurie  de  Bourfonnc  eft  une 
Vicomté  , poffédée  depuis  plus  de  200.  ans  par  la 
Famille  de  Capendu.  Charles  de  Capendu  , Ecuyer, 
Seigneur  de  Capendu  & du  Prouvay , Vicomte  de 
Bourfonne  , Pair  du  Comté  de  Saint-Pol  en  Artois, 
& Maître  des  Eaux  de  Forêts  du  Valois  , charge 
pofledcc  par  tous  fes  defeendants  jnfqu’à  préfent , 
eft  nommé  parmi  les  Nobles  dans  le  procès-verbal 
de  la  réda&ion  de  la  coutume  de  ce  Duché , fait 
le  13.  Septembre  t $ 3 9.  Il  mourut  en  Septembre 
1 546.  De  lui  defeendoit  au  quatrième  degré  Charles 
IV.  de  Capendu , Vicomte  de  Bourfonne  , Seigneur 
de  Capendu  de  d’Hennezis , Commandeur  de  Mo- 
rcuil  de  l’Ordre  de  Saint-Lazare , Chevalier  de 
Saint-Louis,  allié  le  2 6.  Septembre  1689.  à Jeanne- 
Bap cille  de  Gautié.  De  ce  mariage  font  nés , t°.  le 
31.  Mars  1695.  Charles  de  Capendu,  Page  du  Roi 
dans  fa  Grande-Ecurie  le  $.  Avril  1710.  j 20.  le  29, 
Juin  1698.  Amablc-Paul-Jean-Baptiftedc  Capendu, 
reçu  le  30.  Avril  1703.  Chevalier  de  Malte  dans  le 
Grand-Prieuré  de  France , où  fon  oncle  René  de 
Capendu  avoit  été  reçu  le  4.  Mai  1673.,  de  reçu 
aum  Page  du  Roi , comme  fon  frere  aine , le  2. 
Mai  1 7 1 3. 

KOURSY-LOUVERVAL  , en  Artois , Diocefe 
d’Arras  , Confeil  provincial  de  fouverain  d’Artois  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Lille  , Bailliage 
de  Recette  de  Bapaume.  On  y compte  $.  feux  de  î j. 
perfonnes.  Cette  Paroifle  eft  à 2.  1.  de  tiers  E.  de 
Bapaume. 

BOURTHES  , dans  le  Boulonnois  , Diocefe  de 
Recette  de  Boulogne  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance d’Amiens.  On  y compte  47.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè  eft  à 4.  1.  S.  E.  de  Boulogne. 

BOURVAUX,  dans  le  Vcrdnnok  , Diocefe  & 
Recette  de  Verdun , Parlement  de  Intendance  de 
Metz , Diftri&  de  l’Evêché.  On  y compte  feulement 
3.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une  lieue  E.  N.E. 
de  Verdun. 

BOURVILLE,en  Normandie  , Diocefe , Par- 
lement de  Intendance  de  Rouen , Ele&ion  d’ Arques, 
Diftri&  connu  fous  le  nom  d’ Accroijfemcnt.  On  y 
compte  un  feu  privilégié  & 89.  feux  taillables.  Cette 
Paroille  eft  à 4. 1.  & demie  O.  S.  O.  d’ Arques. 

BOUSBECKE  ou  Boussebeques  , dans  laFlan- 
dre-Walonne  , Diocefe  de  Tournay  , Parlement  de 
Douay,  Intendance,  Châtellenie  , Subdélégation  & 
Recette  de  Lille.  On  y compte  142.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  fituée  fur  la  montagne  de  Wcrwick , 
fur  la  rive  droite  de  la  Lis  , à 3.  1.  N.  de  Lille,  & 
une  O.  S.  O.  de  Mcnin. 

La  Terre  fit  Seigneurie  de  Bousbecke  a été  long- 
temps pofledée  par  la  Famille  noble  de  GhifeUn. 
Anne  ou  Agnès,  fille  unique  de  héritière  de  Georges 
GhijcUn  , la  porta  en  mariage  en  1536.  à Jacques 
Seigneur  à'Tdeghem  dans  le  pays  d’Aloft,  Haut- 
Bailli  de  Tcnrcmonde  , fils  de  Charles  d’Ydeghem , 
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Ecuyer , & de  Catherine  Van-itr-Dclfc.  Jacques 
tefta  en  1577. , & fut  pere  de  Charles  d’Ydeghem  , 
Seigneur  de  Vicze , Grand -Bailli  d*Ypres  , crée 
Chevalier , en  1598.  , de  en  faveur  duquel  la  Sei- 
gneurie de  Bousbecke  fut  unie  à plufieurs  Fiefs  & 
érigée  en  Baronnie  p3r  Lettres  des  Archiducs  Al- 
bert & Ifabelte , du  30.  Septembre  1600. , entérinées 
à la  Chambre  des  Comptes  de  Lille  le  17.  Avril 
1702.  Il  avoit  e'poufé  Marie,  Dame  de  Cortàvielc  <3c 
de  Borft,  mere  de  Jean,  Baron  de  Bousbecke  , allié 
à Marie  de  la  Vie uvillc.  Dame  de  héritière  de  Waton, 
de  laquelle  il  eut  Charles-François  d'Ydeghem  , 
Baron  de  Bousbecke,  Grand-Bailli  de  Caflel , créé 
Comte  de  Waton  en  1629.  II  mourut  en  1678.  fans 
iaifler  de  poftérité  de  Magdeleinc-Cécilc-Dorothée 
de  Croy-Rceux , qu’il  avoit  époufée  en  1643. 

BOUSCHET  , dans  le  Comté  Vcnaiffin,  Dio- 
cefe de  Saint- Paul-trois-Châteaux  , Judicaturc  de 
Valréas.  On  y compte  40.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
fituée  à une  petite  diftanec  de  la  rive  gauche  du 
Lctz  , à 2. 1.  & demie  E.  S.  E.  de  Saint- Paul-trois- 
Châteaux,  2.  S.  O.  de  Valréas,  5.  & demie  N.  N.  O. 
de  Carpentras , de  7.  de  demie  N.  N.  E.  d’Avignon. 
La  1 erre  de  Boufchct  eft  un  Fief  avec  haute  , 
moyenne  de  bafle  Juftice , dans  la  mouvance  de  la 
Chambre  Apoftolique , & dont  la  Seigneurie  ap- 
partient en  parcage  au  grand  College  de  St.  Nicolas 
d’Annecy  d’Avignon. 

BOUSCHET  St.  Nicolas  (le)  , dans  le  Velay  , 
en  Languedoc  , Diocefe  de  Recette  du  Puy  , Parle- 
ment de  Touloufe , Généralité  de  Montpellier , 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  90.  feux! 
Cette  FaroitTe  eft  à 3. 1.  S.  O.  du  Puy. 

BOUSCHWEILLERS,  Paroiflè  de  Seigneurie 
particulière  dans  le  Sundtgaw  , Diocefe  de  Bâle  , 
Confeil  fouverain  de  Intendance  d’Alface , Bailliage 
& Recette  de  Ferrctce.  On  y compte  31.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à 2.  lieues  & demie  N.  E.  de 
Ferrctte. 

BOUSCLE  ou  Bousde  , en  Auvergne  , Diocefe 
de  Clermont , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Riom  , Ele&ion  d’Ifloirc.  On  y compte  216.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à 3. 1.  S.  O.  d’Ifloire. 

BOUSE,  dans  le  Pays  - Mcflin  , Diocefe  de 
Treves , Parlement  de  Intendance  de  Metz , Comté 
de  Roufly.  On  y compte  13.  feux. 

BOUSERON,  en  Bourgogne,  Diocefe,  Bail- 
liage & Recette  de  Châlon  , Parlement  & Inten- 
dance de  Dijon.  On  y compte  30.  feux.  Cette 
Communauté  cfl  à une  lieue  N.  E.  de  Châlon. 

BOUS1GNIES  , dans  la  Flandrc-Walonne , 
Diocefe  d’Arras,  Parlement  de  Douay,  Intendance 
& Subdélégation  de  Lille.  On  y compte  feulement 
17.  feux. 

BOUSLAY  ou  Saint- Laurent  de  Bouflay,  en 
Touraine  , Diocefe  de  Intendance  de  Tours  , Par- 
lement de  Paris , Ele&ion  de  Loches.  On  y compte 
2 1 9.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée 
fertile  de  agréable. 

BOUSQUESNONT,  dans  le  Verdunois,  Dio- 
cefe , Recette  & Diftri&  de  l’Evêché  de  Verdun , 
Parlement  & Intendance  de  Metz.  On  y compte 
63.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  gau- 
che de  la  Mcufe , à 3. 1.  S.  un  quart  à l’E.  de  Verdun. 

BOUSQUET  (le) , en  Languedoc , Diocefe , Par- 
lement , Généralité  de  Recette  de  Touloufe,  Inten-  • 
dance  de  Languedoc.  On  y compte  21.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à 3. 1.  de  demie  S.  E.  de  Touloufe. 

BOUSQUET  (le),  dans  le  Gévaudan,  en  Lan- 
guedoc , Diocefe  & Recette  de  Mende , Parlement 
de  Touloufe , Généralité  de  Montpellier , Inten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  25.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à une  lieue  O.  S.  O.  de  la  Barre , de  5, 
de  demie  S.  S.  E.  de  Mende. 
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BOUSSAC,  en  Quercy , Diocefe  de  Cahors, 
Parlement  de  Touloufe,  Intendance  de  Montauban  , 
Election  de  Figeac.  On  y compte  4-  fcux,  J 2.  bel- 
Ineues , & un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette  Pa- 
roilTe  eft  à cinq  quarts  de  lieue  O.  de  Figeac. 

BOUSSAC  le  Château , petite  ville  , en 
Berry,  Diocefe  & Intendance  de  Bourges,  Parle- 
ment de  Paris  , Eleétion  d’ifloudun.  On  y compte 
86.  feux.  Cette  ville  eft  fituce  entre  les  rivières 
de  la  Petite  Crcufe  & de  Veiron  , à 6.  1.  S.  E.  de 
la  Châtre  , $.  O.  de  Montluçon  , 1 2.  S.  E.  de  Ghâ- 
tcauroux  & de  Bourg-Déols , 13.  S.  S.  E.  d’Itluu- 
dun  , & 14.  & demie  S.  un  quart  à PO.  de  Bourges. 

La  Terre  & Seigneurie  de  Boitffac-lc-ChJiteau  eft 
une  ancienne  Barounie  , qui  a été  poflédée  par  les 
puînés  de  la  Maifon  de  Déols , juftiu’à  Ebbes  de 
Déols  ,qui  ne  laiflà  que  quatre  filles, l’une  defquel- 
les  nommée  Marguerite  de  Denis , eut  par  partage 
fait  avec  fes  focurs,  les  Terres  de  Bouflac  & d'Hu- 
fiel,  & e'poufa  Roger  de  Broffe  , deuxieme  fils  d’Hu- 
gues, Vicomte  de  Broffe  , dont  la  poftérité  pofléda 
la  Baronnie  de  Bouflac  jufqu’au  décès  de  Jeanne 
de  Br offe  , dite  Bretagne  , qui  eut  pour  héritière 
Marie  de  Luxembourg  , Ducheffê  de  Mercoeur  & de 
Penthievre  , alliée  à Philippe  - Emmanuel  de  lor- 
raine, Duc  de  Mercœur.  Celui-ci  vendit  la  Terre 
de  Bouflac  à la  Reine  Louife  fa  fœur,  après  la  mort 
de  laquelle  il  en  fut  de  nouveau  poifeflêur , & la 
biffa  avec  fes  autres  biens  k Françoife  de  Lorraine , 
fa  fille , alliée  à Céfar  Duc  de  Vendôme , qui 
l'échangea  en  Janvier  1640.  contre  celle  de  la  Ville- 
aux-Clercs  avec  Henri- Augufte  de  Loménic  , Secré- 
taire d’Etat.  Elle  fut  vendue  en  1649.  à Jean  de 
Rilhac , Seigneur  de  St.  Paul , Gentilhomme  d’Auver- 
gne , & à fa  femme  Catherine-Magdeleine  de  Grillet 
de  Brijfic.  Leur  fils  , François  de  Rilhac , Baron  de 
Bouffiic.qui  époufa  Jcanne-Armande  de  la  Roche- 
Aymon,  fut  pere  de  Marie-Albert  de  Rilhac,  allié  à 
Françoife-Catherine-Charlottc  de  Coujfain  de  Maf- 
nédau,  dont  il  eut  pour  fille  unicjue , Marie- Louife  de 
Rilhac,  Dame  de  Bouflac,  alliée  le  14.  Novembre 
1730.  à Jean-Baptiftc  , Marquis  de  Carboniercs  , fils 
aîné  de  Mclchior  de  Carbonieres , Comte  de  Saint- 
Brice,  Seigneur  de  Chambéry  & du  Reperc,  & de 
Françoife  de  la  Bréville  de  Chantre\ac.  De  ce  ma- 
riage font  nés  cinq  fils  & quatre  filles. 

La  Maifon  de  Brojfe , une  des  plus  diftinguées  par 
fon  ancienne  noblefle  de  les  illullres  alliances  qu’elle 
a contractées,  fubfifte  encore  dans  une  branche  ca- 
dette, formée  par  Antoine  de  BrolTe,  fils  puîné  de 
Jean  de  Broffe  II.  du  nom  , Comte  de  Penthievre, 
Vicomte  de  Bridiers,  Seigneur  de  Bouflac,  d’Huriel 
& de  Stc.  Sevcre.  Antoine  , Seigneur  de  Malleval , 
ayant  quitté  l’Ordre  de  Rhodes,  fe  maria  l’an  1 502. 
avec  Jeanne  de  la  Praye , Dame  des  Crots,  de  la- 
quelle il  eut  Ponthus  de  Brofle,  Capitaine  de  60. 
hommes  d’armes  , allié  à Marie  Sardin.  Leur  fils , 
Antoine  11.  du  nom , fut  quatrième  ayeul  de  Claude 
de  Broffe , Baron  de  Dun-le-lloi  & de  Chavanc , 
Seigneur  de  Malleval  & des  Crots , Chevalier  de 
l’Ordre  de  Saint-Louis,  Capitaine  au  Régiment  de 
Villequier , Cavalerie , qui  epoufa  en  1711.  Cathe- 
rine Canin.  11  tefta  le  27.  Mai  1741.  & inftitua  pour 
fon  héritier,  Claude  de  Broffe,  Capitaine  dans  le 
Régiment  de  Picardie  ; de  pour  légataires  , Pierrc- 
Henri-Michcl  de  Broflê  , Capitaine  Aide-Major  au 
Régiment  d’Eu  , & Marguerite  de  Brofle,  Chauoi- 
neffe  à Alix. 

Au  refte  , les  deux  tiers  de  la  ville  de  Bouflac-le- 
Château  font  finies  fur  des  rochers  efearpés , de  au 
de  précipices.  Le  Château  joint  le  refte  de  la 
Ville  ,dt  il  eft  bâti  fur  un  rocher  prefque  inacceffible. 

, vn  cette  ville  deux  marchés  chaque  fe- 
maine»  lc  lundi  de  le  jeudi,  de  quatre  foires  par  an. 
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BOUSSAC  l’Eglife,  en  Berry,  Diocefe  & Inten- 
dance de  Bourges , Parlement  de  Paris , Eloftion 
d’IfToudun.  On  y compte  no.  feus.  Cette  Paroifle 
eft  une  dépendance  de  la  villcde  Bouffec-lc-ChStc™ 

BOUSSAC  (le),  en  Bretagne , Diocefe  & Recette 
de  Dol , Parlement  & Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  20.  feux  de  un  tiers  de  feu.  Cette  Paroifle 
eft  à une  lieue  de  deux  tiers  S.  E.  de  Dol. 

BOUSSAGEAU,  dans  le  Saumurrois , en  Poitou 

Diocefe  de  Poitiers,  Parlement  de  Paris,  Inten- 
dance de  Tours, Elcaion  de  Richelieu.  On  y compte 
98.  feux.  Cette  Pareille  eft  à une  lieue  de  trois  quarts 
O.  N.  O.  de  Mirebeau  , & 4.  S.  de  Richelieu. 

BOUSSAGNES  , en  Languedoc,  Diocefe  de  Re- 
cette de  Beziers,  Parlement  de  Touloufe,  Généra- 
lité de  Montpellier,  Intendance  de  Languedoc.  On 
y compte  89.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 6. 1.  & deux 
tiers  N.  de  Beziers. 

B O U S S A N , dans  le  Comté , du  Diocefe  & de 
l’Eleftinn  de  Comminges , Parlement  de  Touloufe, 
Intendance  d’Aufch,  Châtellenie  d’Aurignac.  On  y 
compte  deux  feux , 77.  bcllugues  d<  un  quan  de 
bellugue  de  feu. 

BOUSSANGE  , dans  le  Pays-Mefïïn  , Diocefe 
de  Trêves , Parlement  de  Intendance  de  Metz  , 
Prévôté  & Recette  de  Thionville.  On  y compte  feu- 
lement 7.  feux. 

BOUSSAT  , en  Rouergue  , Diocefe  & Eloftion 
de  Rhodes  , Parlement  de  Touloufe , Intendance 
de  Montauban.  On  y compte  un  feu,  54.  bcllugues 
& un  quart  de  bellugue  de  feu. 

BOUSSAYE  - L’HOSPITAULT,  en  Poitou  , 
Diocefe  & Intendance  de  Poitiers , Parlement  de 
Paris,  Eleélion  de Thouars.  On  y compte  152.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  k 3.  1.  S.  O.  de  Thouars. 

BOUSSE  , bourg , en  Anjou,  Diocefe  d’Angers, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours,  Eledion 
de  la  Flèche.  On  y compre  155.  feux.  Ce  bourg  eft 
à une  lieue  & demie  N.  de  la  Flèche. 

BOUSSE  , en  Bretagne  , Diocefe  & Recette  de 
Nantes  , Parlement  & Intendance  de  Rennes.  On 
y compte  8.  feux  & un  tiers  de  feu.  Cette  Pareille 
eft  fituée  fur  la  Sevré  , à $.  I.  S.  E.  de  Nantes. 

BOUSSEBEQUES,  en  Flandres.  Voye^ 
Bousbecke. 

BOUSSÉE , en  Bourbonnois  , Diocefe  de  Cler- 
mont , Parlement  de  Paris  , Intendance  & Eledion 
de  Moulins.  On  y compte  104.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  à 6.  1.  S.  E.  de  Moulins. 

BOUSSELANGES  , en  Bourgogne  , Diocefe  de 
Befiinçon  , Parlement  & Intendance  de  Dijon , 
Bailliage  & Recette  d’Auxuune.  On  y compte  37. 
feux.  Cette  Communauté  eft  à 2.  1.  & demie  S.  de 
Saint-Jean-de-Lofhe. 

BOUSSELARGUES  , en  Auvergne  , Diocefe  de 
Clermont , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Riom,  Eledion  de  Brioudc.  On  y compte  40.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à 4.  1.  de  demie  O.  N.  0.  de 
Brioude. 

BOUSSENAC  , dans  le  Conferans , en  Gafco- 
gne  , Diocefe  de  Saint-Lizier  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Intendance  d’Aufch,  Eledion  de  Commin- 
ges , Châtellenie  de  St.  Girons.On  y compte  3.  feux 
Ci  97.  bcllugues  de  feu.  Cette  Paroifle  eft  a 4.  I.  S. 
E.  de  Saint-Lizier. 

BOUSSENOIS,  en  Bourgogne,  Diocefe,  Par- 
lement , Intendance  , Bailliage  & Recette  de  Dijon. 
On  y compte  49.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituce  fur 
un  ruifleau  & en  pay*  de  montagnes. 

BOUSSENS , dans  le  Comté  , du  Diocefe  & de 
l’Eledion  de  Comminges , Parlement  de  Touloufe , 
Intendance  d’Aufch , Châtellenie  d’Aurignac.  On  y 
compte  2.  feux  , 42.  bcllugues  &uo quart  de  bellu- 
cue  de  feu.  Cette  Communauté  eft  à un  quart  de  lieue 
* E. 
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E.  d’Aurignac  , & à 7. 1.  N.  E.  de  Saint-Bertrand- 
de-Comminges. 

B OU  SS  E R A U C O U R T entier , en  Franche- 
Comté,  Diocefe,  Parlement  & Intendance  dcBefan- 
on  , Bailliage  dt  Recette  de  Vefoui , Prévôté  de 
ufley.  On  y compte  39.  feux.  Cette  Communauté 
eft  à j.l.  N.  de  Juflèy. 

BOUSSERES  , dans  l’Agenois  , en  Guyenne  , 
Diocefe  dt  Election  d’Agen  , Parlement  de  Inten- 
dance de  Bordeaux  , Jurifdiclion  de  Sainte  - Marie. 
On  y compte  23.  feux. 

BOUSSÉS  , ParoiiTe  de  Jurifdiftion  , dans  le 
Condomois  , en  Gafcogne  , Diocefe  de  Election  de 
Condom  , Parlement  dt  Intendance  de  Bordeaux. 
On  y compte  52.  feux.  Cette  Paroiflè  cft  à 6.  1.  N. 
O.  de  Condom. 

BOUSSEVILLE  , en  Picardie  , Diocefe  , In- 
tendance & Ele&ion  d’Amiens  , Parlement  de  Pa- 
ris , Doyenné  de  G attaches.  On  y compte  16  t.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à une  lieue  de  l’Occan  , de  3.  de 
deux  tiers  O.  d’Abbeville. 

BOUSSEY  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  dt  Intendance  de  Dijon,,  Bailliage  de 
Recette  de  Semur-en-Auxois.  On  y compte  32. 
feux.  Cette  Paroiflè  cft  fituée  fur  la  Brenne , à trois 
uarts  de  lieue  E.  S.  E.  de  Viteaux  , dt  à 4.  1.  S.  E. 
e Semur. 

BOUSSEY  , en  Normandie  , Diocefe  & Elcékion 
d’Evrcux  , Parlement  dt  Intendance  de  Rouen  , 
Scrgenterie  d’ivry.  On  y compte  j.  feux  privilé- 
giés & $ o.  feux  taillablcs.  Cette  Paroiflè  eft  à 5. 1. 
S.  E.  d’Evreux. 

BO  JSSICOURT , en  Picardie,  Diocefe  & In- 
tendance d’  Amiens  , Parlement  de  Paris  , Election 
de  Montdidier.  On  y compte  *s.  feux.  Ce  bourg  eft 
fitué  fur  la  rivière  d’Avregne  , à une  lieue  N.  de 
Montdidier. 

BOUSSIERES  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
Parlement,  Intendance,  Bailliage  de  Recette  de 
Befançon.  On  y compte  3$.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
ficuce  à une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  du 
Doux  , à 1.  1.  de  tiers  S.  O.  de  Befançon. 

BOUSSIERES  , dans  le  Carabrcfis  , Diocefe  , 
Subdclégation  de  Recette  de  Cambray  , Parlement 
de  Douay  , Intendance  de  Lille.  On  y compte  27. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  â une  lieue  de  demie  E.  S. 
E.  de  Cambray. 

BOUSSIERES.  V oyeç  Hautmont. 

BOUSS1EU  , en  Dauphiné.  Va yc\  Boffieu. 

BOUSSIGUES,  en  Languedoc  , Diocefe  de  Re- 
cette d’Agde  , Parlement  de  Touloufe  , Généralité 
de  Montpellier , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  166.  feux.  Cette  Paroiflc  cft  fituée  fur  l’é- 
tang de  Thau,  à une  lieue  N.  de  Cette  , de  4.  N.  E. 
d’Agde. 

BÜUSSILLÉ  , bourg,  en  Anjou,  Diocefe  & 
Elc&ion  d’Angers  , Parlement  de  T ours , Inten- 
dance de  Paris.  On  y compte  242.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  à une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  de 
la  Loire  , à 7.  I.  de  demie  O.  S.  O.  d’Angers. 

BOUSS1LLON  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Au- 
tun  , Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , Bailliage 
de  Recette  d’Arnay-le-Duc.  Un  y compte  feulement 
11.  feux. 

BOUSSOIS  ,en  Haynault,  Diocefe  de  Cambray, 
Parlement  de  Douay  , Intendance  , Gouvernement 
de  Recette  de  Maubeuge.  On  y compte  20.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  lûuce  fur  la  rive  gauche  de  la 
Sambre  , à une  petite  lieue  E.  un  quart  au  N.  de 
Maubeuge. 

BOUS  SON  , en  Dauphiné  , Diocefe  d’ Embrun  , 
Parlement  de  Intendance  de  Grenoble  , Election  de 
Gap.  On  y compte  4.  feux  , un  tiers  , un  8e.  de  un 
96c.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  } de  S*  feux,  un 
Tome  i. 
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12e.  de  un  48e.  de  feu  pour  les  biens  taillables. 

BOUSSON,  en  Bourgogne,  Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  de  Intendance  de  Dijon , Bailliage  de 
Recette  d’Avalon.  On  y compte  feulement  14.  feux. 

BOUSSONVILLE , dans  le  Duché  de  Lorraine. 
Vaye\  Bouzonville. 

BOUSSORP,  dans  l'Agenois  , en  Guyenne  , 
Diocefe  de  Election  d’Agea , Parlement  de  Inten- 
dance de  Bordeaux , Jurifdiâion  de  Fauguerolles 
d’Agen.  On  y compte  82.  feux.  Cette  Pareille  elt  à 
2. 1.  S.  S.  O.  de  Villeneuvc-d’Agenois. 

BOUSSY  Saint- Antoine,  dans  l’ifle-de-France, 
Diocefe , Parlement , Intendance  de  ElcAion  de 
Paris.  On  y compte  30.  feux. 

BOUST,  dans  le  Pays-Meffin,  Diocefe  de  Trê- 
ves , Parlement  de  Intendance  de  Paris,  Comté  de 
Roufly.  On  y compte  1 9.  feux. 

BOUST , en  Champagne , Diocefe  de  Election  de 
Rhcitns,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Chi- 
ions. On  y compte  144.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fi- 
tuée fur  la  rivière  de  Suippc , à 2.  1.  de  trois  quarts 
N.  N.  E.  de  Kheims. 

BOUSTROFF,  dans  le  Pays-Meffin,  Diocefe, 
Parlement , Intendance  de  Recette  de  Metz  , Châ- 
tellenie d’Alberftroff.  On  y compte  feulement  1$. 
feux. 

BOUSWEILLER,  dans  la  Baflè- A Iface , Dio- 
cefe de  Strasbourg,  Confeil  fouverain  de  Intendance 
d’Alface,  Principauté  de  la  Petite-Pierre , Prévôté 
de  Recette  de  Hambach.  On  y compte  feulement 
x$.  feux. 

BOUT ANCOURT , dans  le  Vexin  - François  , 
Diocefe  de  Intendance  de  Rouen,  Parlement  de 
Paris , Election  de  Chaumont.  On  y compte  un  feu 
privilégié  de  5 3.  feux  taillables.  Cette  Paroiflè  eft  à 
une  lieue  de  demie  N.  de  Chaumont. 

BOUTANCOURT,  en  Champagne,  Diocefe  de 
Rhcims,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Châ- 
lous.  Election  de  Rcthcl.  On  y compte  3 3.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  fitucc  1 une  demie-lieue  de  la  rive 
gauche  de  la  Meufe,  dt  à 5.  L dt  tiers  N.  E.  de 
Rerhcl. 

BOUTAR1E  (la),  en  Languedoc,  Diocefe  de 
Recette  d’Alby  , Parlement  de  Généralité  de  Tou- 
loufc , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  feu- 
lement 7.  feux. 

BOUTA  VANS,  en  Franche-Comté  , Diocefe, 
Parlement  de  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  de 
Bccette  d’Orgclet.  On  y compte  feulement  7.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à 3. 1.  & deux  tiers  S.  d’Or- 
gelct. 

Par  Lettres  d’ Août  1679.,  regiftrées  à Eefançon 
de  à Dole , les  Terres  de  Seigneuries  de  Bautavuns 
de  de  Vallcfin  furent  unies  dt  érigées  en  Marquifat 
fous  le  nom  de  Bautavans  , en  faveur  de  Marc  de 
j Montai  gu. 

BOUT  AVANT , en  Picardie.  Voyez  Guifcard. 

BOUTAYRAC,  en  Quercy , Diocefe  dt  Election 
de  Cahors , Parlement  de  Touloufe , Intendance  de 
Montauban.  On  n’y  compte  que  zç.  bellugucs  de  feu. 

BOUTEILLE,  en  i crigord  , Dioceïè  de  Elec- 
tion de  Périgueux,  Parlement  dt  Intendance  de 
Bordeaux.  On  y compte  16t.  feux.  Cette  Paroiflc 
eft  à 6. 1.  O.  N.  O.  de  Périgueux. 

BOUTEILLE  (la)  dt  Foigny , en  Picardie , Dio- 
cefe de  Laon,  Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Soûlons , Election  de  Guife.  On  y compte  tôt.  feux» 
Cette  Communauté  eft  à 5. 1.  E.  de  Guife. 

BOUTEILLES  , en  Normandie  , Diocefe,  Parle- 
ment dt  Intendance  de  Rouen , Election  d’Arques  , 
Scrgenterie  d’UtFranville.  On  n’y  compte  point  de 
feux  privilégiés  ,mais  feulement  $4.  feux  taillables. 
Cette  Paroiflc  eft  fituée  entre  le  ville  d’Arques  de 
celle  de  Dieppe. 

Qqqqqqqq, 
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BOUTEILLERS  (Grands).  La  charge  de  Grand. 
Bout ei lier  de  France  étoit,  à quelque  différence  près, 
la  même  que  celle  de  Grand-Echanjan : Voyt\ce  mot. 

1.  Herbert  de  Serans  eft  le  premier  Grand- 
BouteiUer  dont  on  ait  connoiiTance.  11  vivoit 
au  commencement  du  onzième  fieele 

2.  Hugues  , il  vivoit  en 1060 

j.  Engenoul  , en  106$.  «St 1067 

(Adam  ctoit  Echanfon  de  France  en  1 067.  ; 

& depuis  lui  on  trouve  une  fuite  d’Echan- 
Ibns  de  France  qui  exerçoient  en  même 
temps  que  les  Grands-Bouteillers). 

4.  Renaud  , en 1069 

5.  Guy , en  io7t.  & 1074 

6.  Hervé  de  Montmorency,  en  107s.  & . 1079 

7.  Adélard,  en 108$ 

8.  Lancelin  , en 1086 

9.  Pay en  d’Orléans  , en  1 106.  & . . . 1107 

10.  Guy  II.  de  Senlis,  Seigneur  de  Chantilly, 

en  1 108.  & , 1 1 1 1 

1 1.  Gilbert  de  Garlande,  en  1 1 14.  & . . 1126 

12.  Louis  de  Senlis  , en itgo 

13.  Guy  de  Senlis  , dit  le  Loup , en  1131.  & 1 147 

14.  Guy  de  Senlis,  en  n$o.,  meurt  en  . 1188 

i$.  Guy  IV.  de  Senlis,  en  1 188.,  meurt  en  . 1231 

16.  Robert  de  Courtenay  , Seigneur  de  Cham- 
piçnclles , en  J223. , meurt  en  . . . 1239 

17.  Etienne  de  Sancerre  , Seigneur  de  Saint- 

Brillon  , en 

18.  Jean  de  Brienne,  dit  à' Acre , en  1258., 

meurt  en j96 

19.  Guy  de  Châtiilon  , Comte  de  Saint-Pol  , 

en  1 296. , meurt  en 1317 

20.  Henri  IV.,  Sire  de  Sulli , depuis  1317. 

jufqu’en  1334 

2 1 . Alilvs  VI.,  Sire  de  Noyers  ,cn  1 1 36.,  1 346.  «St  1 3 50 

22.  Jean  III.  de  Chilon, Comte  d’Auxerre, en 

1350.  & 1361 

23.  Jean  II. , Comte  deSaarbruck  , en  1365.  & 1 381 

24.  EnguerandVII. ,SiredeCoucy, en  1 384.5c  1389 

25.  Jacques  de  Bourbon,  Seigneur  de  Préaux, 

cn  } 197*  & ,4,7 

26.  Guillaume  IV.  de  Melun,  Comte  de  Tan- 

carville , en  1402.  de *41$ 

27.  Pierre  «les  Effars  , en  1410.,  décapite  en  1413 

28.  Waleran  III.  de  Luxembourg,  Comte  de 
Saint-Pol, en  1410.  ,1411.  & . . . 1415 

29.  Jean , Sire  de  Croi  & de  Rcr.ti,en  1412., 

en 

30.  Robert  de  Bar,  Comte  de  SoilTons  , cn 
•4iJ*  , tué  en  ........  1415 

31.  Jean  11. , Sire  d’Elloutcville , en  1415.  de  1436 

32.  Jean  de  Neuchâtel,  Seigneur  de  Montacu, 

en  1418.  & . . . ,4Jj 

33‘  Jacques  de  Dinan  , Seigneur  de  B«?aunia- 

noir , en  1427.  & 1444 

34-  Louis  I. , Sire  d'Eftouteville , cn  1443., 

meurt  avaut 1^3 

3S*  Antoint  de  Chîtcauneuf,  Baron  du  Lau, 
cn  i4d4.,difgracic  en  1468.,  vivoit  encore 
en  1483.  Depuis  hii,  on  ne  voit  pas  que  la 
Charge  de  Grand-Boureillcr  ait  été  exercée 
par  des  Officiers  particuliers. 

, ELLER1E  ou  Boutcillerie  , dans  la  Flan- 

dre- walonne  , Diocefe  d'Arras,  Parlement  de 
üouay  , Intendance  , Subdclcgation  & Recette  de 
Lülc.  On  y compte  43.  fcux.  Cette  Paroiffe  eft 

„ Aen,ie  °*  dc  Lille.  Il  y a à BouteUerie 

Une  belle  Chartreufe. 

BOUTENAe,  en  Saintonge,  Diocefe  & Elec 
U^de  Satmes , Parlement  de  Bordeaux,  Inten- 
Paroiff/ r°C^  !e'  °n  V camPtc  9°*  feux.  Cette 
la  Garonne  * une  üeue  de  la  rive  droite  de 
la  Garonne  , & à S.  L S.  S.  O.  de  Saintes. 
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BOUTENAC  , en  Languedoc  , Diocefe  &.  Re- 
cette de  Narbonne  , Parlement  deTouloufe  Géné- 
ralité de  Montpellier , Intendance  de  Languedoc 
On  y compte  38.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 4 J* 
O.  S.  O.  de  Narbonne.  * 1 

BOUTERESSE,en  Foreft,  Diocefe  & Intendance 
de  Lyon  , Parlement  de  Paris , Eledion  de  Mont- 
bnfon.  On  y compte  41.  feux.  Cette  Communauté 
clt  à une  petite  diftance  E.  de  Boen  , & à 3.  |. 

N.  O.  de  Montbrifon.  Ce  a’eft  qu’une  anaexe  d« 
la  Paroiffe  de  Boen. 

BOUTERVJLL1ER , dans  le  Pays-Chartnrin 
au  Gouvernement  général  d’Orléanois  , Diocefe 
de  Chartres,  Parlement  de  Paris , lnteudance  d’Or- 
leans  , E lésion  de  Dourdan.  On  y compte  31.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  à 1. 1.  & demie  S.  E.  de  Dourdan. 

BOUTES  , en  Languedoc  , Diocefe  & Recette 
de  Mire  poix  , Parlement  & Généralité  de  Touloufe, 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  22.  feux. 
Cette  Communauté  eft  fituée  fur  l’Arriege  , à *.  |. 

O.  N.  O.  de  Mircpoix. 

BOUTE  VILLE  , en  Normandie  , Diocefe  de 
Coutances  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de 
Caen  , Election  de  Carentan , Sergcnterie  de  Sainte- 
Maric-du-Mont.  On  y compte  32.  feux.  Cette  Pa- 
roiffe eft  à une  lieue  & trois  quarts  N.  de  Carentao. 

BOUTIERES  , Terre  & Seigneurie  , en  Dau- 
phiné. Elle  fut  portée  en  dot  avec  celle  de  Toavet 
en  1 3 S 8.  à Guy  Balthaferdo  Montaynard , Seigneur 
de  Marcieu , par  Joachine  de  Guiffrey , fille  unique 
de  Guy  Guiffrey  , Lieutenant-Général  pour  le  Roi 
en  Piémont , & Je  meme  qui  commandoit  J’arriere- 
garde  ü la  bataille  de  Ccrifelles.  Leur  fils  , Guy- 
Balthafar  de  Montaynard  , ne  laiffâ  d’Anne  de 
Flcard , fa  femme  , qu’une  fille  unique,  Virginie 
de  Montaynard  , Dame  de  Marcieu , de  Boutieres 
& de  Touvct,  mariée  en  t6i».  à fon  coufin-ger- 
main  Enncmond  Emé  de  Saint-Julien , fils  «le  Diane 
de  Montaynard  , & d’Oâavien  Emé  de  Saint -Julien , 
Maître  des  Requêtes.  Giiy-Balthafard  , fils  d’Enne- 
mond  , obtint  par  Lettres  de  Février  1676. , regifi. 
trées  en  la  Chambre  des  Comptes  de  Grenoble  le 
30.  Juillet  1680.  , l’éreflion  en  Marquifat  de  fes 
Terres  de  Boutieres  & du  Touvet , qui  furent  réunies 
fous  le  nom  de  Boutieres.  11  mourut  le  premier 
Octobre  1712.,  pere  de  Laurcnt-Jofeph  Emé  de 
Guiffrey  de  Montaynard  , Marquis  de  Marcitu  , 
décédé  le  21.  Avril  1742.  II  avoit  époufé  N.  Allais  , 
mere  de  N.,  dit  le  Comte  de  Marcieu  , &c.,  marié 
le  23.  Avril  1739.  avec  N.  Ckoart  de  Bu\cnvul  t &c. 
y oye\  Montaynard. 

BOUT1ERS.  On  donne  ce  nom  à une  contrée 
du  Vivarais , qui  11’eft  remplie  que  de  montagne* 
prefque  ftérües.  il  y a néanmoins  d’atlez  bon* 
pâturages  pour  les  bêtes  à laine.  Il  y croit  aulfi 
du  chanvre  & des  châtaignes.  Cependant  cette  con- 
trée ne  lailïè  pas  que  de  paffer  pour  le  plus  mauvais 
pays  de  la  Province  de  Languedoc. 

BOUTIERS  , en  Angoumois  , Diocefe  «Sc  Elec- 
tion d’Angoulèrae  , Parlement  de  Paris  , inten- 
dance de  la  Rochelle , Ele&ion  de  Coignac.  On  y 
compte  47.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à trois  quarts 
de  lieue  N.  N.  E.  de  Cognac. 

BOUTIGNV,  dans  la  Brie-Champenoife,  Diocefe 
& Elcôion  de  Meaux,  Parlement  «Sc  Intendance 
de  Paris.  On  y compte  107.  feu**  Cette  ParoiHè 
eft  à une  lieue  S.  E.  de  Meaux. 

BOUTIGNY  , dans  le  Gâtinois-François,  Dio- 
cefe de  Sens  , Parlement  5c  Intendance  de  Paris  , 
Election  de  Melun.  On  y compte  t 12.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  fîtuce  for  la  rivière  de  Juines , à 4.  L & 
tiers  S.  O.  de  Melun. 

BOUTIGNY  , dans  le  Mantois  , au  Gouverne- 
ment général  de  i’iilc-dc-France  , Diocefe  de  Char- 
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très , Parlement  Se  Intendance  de  Paris  , Eleaion 
de  Dreux.  On  y compte  91.  feux.  Cette  Paroiffeeft 
à j.  1.  & quart  E.  de  Dreux. 

BOUTONNE  , V eltumnus  , rivière  , qui  prend 
la  fourcc  à Chef-Boutonne  , en  Poitou  , à 1. 1.  de 
demieS. E.  de  Melle. Elle  pafteàSt.  Jean-d’Angely, 
ou  elle  commence  d’ètre  navigable,  à Tonnay. Bou- 
tonne ; 6c  le  jette  dans  la  Charente  en  Saintonge  , 
au  port  de  Caillon  ou  de  Candé , à 2.1.  E.  de  Ro- 
chcfort.  Son  cours  eft  de  13.  ou  14.  lieues. 

. BOUTÛNNET  ,cnRouergue  , Dioccfe  & Elec- 
tion de  Rhodes,  Parlement  de  Touloufe  , Inten- 
dance de  Montauban.  On  n’y  compte  point  de  feux  , 
mais  feulement  69.  bellugues  & demie  de  feu. 

BOUTONNET,  en  Languedoc , Diocefe,  Re- 
cette & Généralité  de  Montpellier , Parlement  de 
Touloufc  , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
60.  feux.  Cette  Communauté  n’eft  qu’à  un  quart 
de  lieue  de  Montpellier.  On  trouve  dans  un  rocher 
voilin  , des  pétrifications  en  forme  de  coquilles. 

BOUTROUDE,  en  Normandie.  Voyc\  Bourg- 
theroude. 

BOUTS,  dans  le  Comté,  du  Diocefe  6c  de  l’E- 
leétion  de  Comminges  , Parlement  de  T ouloufe  , 
Intendance  d’Aufcb  , Châtellenie  de  Fronfac.  On  y 
compte  un  feu  , 35.  bellugues  de  un  quart  de  bellu- 
gue  de  feu. 

B'JUTTEMONT  , en  Normandie,  Dioccfe  de 
Eleétion  de  Lizieux  , Parlement  de  Rouen  , Inten- 
dance d’Alençon  , Sergcnterie  de  Moyaux.  On  y 
compte  24.  feux. 

BUUTTENCOURT  , en  Picardie  , Diocefe, 
Intendance  de  Election  d'Amiens  , Parlement  de 
Paris , Doyenné  de  Gamacbcs.  On  y compte  130. 
feux.  Cette  ParoiiTe  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de 
la  Brefle  , à 4. 1.  de  de. nie  S.  S.  O.  d’Abbeville , «5c  8. 
de  demie  Ü.  d'Amiens. 

BOUTTENCUURT  , en  Normandie.  Voye\ 
Boutancourt. 

BOU1 TEVILLE  , bourg , en  Angoumois , Dio- 
ccfe d' Angoulctnc  , Parlement  de  l'aris  , iiueudan- 
ce  de  la  Rochelle,  Eleétion  de  Cognac.  On  y cumptc 
166.  feux.  Ce  bourg  eft  !i  2.  1.  de  3.  quarts  E.  S.  E. 
de  Cognac.  11  y a à Boutteville  , une  Prévôté  & Châ- 
tellenie qui  rcflorcit  à la  Châtellenie  d’ Angoulctnc. 

BOUTTEVILLE  ou  Chatillon-Boutti-vill!,  , 
ville  avec  titre  de  Duché,  6c  avec  une  Collégiale  de 
un  Couvent  de  Filles  du  Saint-Sacrement  ; dans  le 
Gâtinois-Orleanois  , Diocefe  de  Sens , Parlement 
de  Paris  , Intendance  d’Orléans  , Election  de  Mon- 
targis.  On  y rompte  376.  feux.  Cette  ville  eft  fi- 
tuée  fur  la  rivière  de  Loingde  fur  le  canal  de  Briare, 
à 3. 1.  de  demie  S.  E.de  Montargis  , U. S.  O.  de  Sens, 
4.  N.  E.  de  Ëriare , «5c  1 3.  de  demie  E.  d’Orléans.  Le 
Château  eft  bâti  à mi-côte  hors  de  la  ville. 

La  Terre  6c  Seigneurie  de  Chùulhn-fur-Loi.':pt 
a appartenu  pendant  long-temps  à l’illulire  Maiion 
de  Coliftty  , lous  le  titre  de  Comté.  Elle  fut  biffée 
pour  fes  reprifes  à Angeliquc-Elilabeth  de  Montmo- 
rency , Douairière  de  Gafpard  IV.  de  Coligny^  Duc 
de  Châtillon  , de  remariée  à Chrétien-Louis  , Duc 
de  Mecklenbourg.  Elle  en  ht  don  à Ion  neveu,  Paul- 
Sigifmoml  de  Montmorency , troificmc  bis  de  Fran- 
çois-Henri , Duc  de  Piney  - Luxembourg  , qui  fut 
créé  Duc  en  Février  1696. , de  reçu  le  9.  Mars  fui- 
vant.  Il  mourut  le  28.  Oétnbrc  1 7 {t . Charles-PauL. 
Sigifmond  , fon  fils  , Duc  par  d.-iniflïon  en  Juin 

1713.,  appelle  aujourd’hui  le  Duc  de  Boutteville  , 
eft  né  le  20.  Février  1697.  Il  a époufe  le  29.  Avril 
1717.  Anne-Angelique  de  Harhs  de  Vcrttlly , de 
laquelle  il  a eu  Charlcs-Annc-Sigifmond  , Duc  par 
déiniflion  , appelle  le  Duc  d’Olonne  ,né  le  J 1.  Août 

1721.,  allié  le  22.  Décembre  1735. à Maric-Etien- 
nette  de  Bullion  , fille  d’Anne-Jacques , Marquis  de 
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Fervaques  , Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi. 
De  ce  mariage  font  ncs  , i°.  le  iç.  Octobre  1737. 
Anne-C harles-Sigifmond ; a0.  le  8.  Décembre  1742. 
Annc-Paul-Samucl-Sigifmond  ; de  30.  le  18.  Avril 
1739.  Bonne-Marie-Félicitc. 

BOUVAINCOURT  , en  Picardie  , Dioccfe  de 
Noyon , Parlement  de  Paris,  Intendance  d’Amiens, 
Election  de  Péronne.  On  y compte  3$.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à une  lieue  & deux  tiers  E.  S. 
de  Péronne. 

BOUVAINCOURT , en  Picardie  , Diocefe  d’A- 
miens, Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Rouen, 
Eleétion  d’Eu.  On  y compte  un  feu  privilégié  & 47. 
feux  taillables.  Cette  ParoiflTe  eft  iîtucc  fur  la  rive 
droite  de  la  Brefle , à une  lieue  E.  S.  E.  de  b ville 
d’£u. 

BOUVANCOURT  £r  Vaux  , en  Champagne  , 
Diocefe  de  Eleétion  de  Rheims  , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Châlons.  On  y compte  53.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à 3.  1.  6c.  tiers  N.  O.  de 
Rheims. 

BOUVELINGHEN  , dans  le  Boulonnois,  Dio- 
cefe & Recette  de  Boulogne  , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  d’Amiens.  On  y compte  50.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à 3.  1.  6c  demie  N.  E.  de 
Boulogne. 

BOUVELLEMONT  , en  Champagne  , Diocefe 
de  Rheims  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Châlons , Eleélion  de  Rcthel.  On  y compte  45. 
feux.  Cctre  ParoiiTe  eft  à 3.  1.  de  demie  N.  E.  de 
Rethel. 

BOUVENTE,  en  Dauphiné , Diocefe  & Eleétion 
de  Valence  , Parlement  de  Intendance  de  Grenoble. 
On  y compte  2.  feux , un  quart  de  un  8c.  de  feu 
pour  les  fonds  nobles  ; & un  feu , trois  quarts  & un 
96c.  de  feu  pour  les  biens  taillables. 

BOUVENTY  , en  Dauphiné  , Dioccfe  de  Die , 
Parlement  de  Intendance  de  Grenoble  , Election  de 
Montelimart.  On  y compte  2.  feux  un  12e.  6c  un 
96e.  de  feu  pour  Its  fonds  nohlcs  ; de  3.  feux  , un 
8e.  6c  un  48e.  de  feu  pour  les  biens  taillables. 

BÛUVERANS  , en  Franche-Comté  , Dioccfe  , 
Parlement  de  Intendance  de  Befançon , Bailliage  & 
Recette  de  Ponrarlier.  On  y compte  42.  feux.  Cette 
Paroiife  eft  fituée  fur  une  petite  rivière  , à 2.  1.  & 
quartS.  O.  de  Pontarlier. 

BOUVERESSES  , en  Picardie  , Diocefe  , In- 
tendance & Election  d’Amiens  , Parlement  de  Pa- 
ris , Doyenné  de  Poix.  On  y compte  120.  feux. 
Cette  Paroitfe  eft  à 3.  1.  S.  O.  de  Poix , & 7.  6c 
tiers  S.  O.  d’Amiens. 

BOUVERON  , dans  le  Pays-Melïïn  , Diocefe  , 
Parlement  , Intendance  & Recette  de  Metz  , 
Diftriél  de  l’Evêché.  On  y compte  25.  feux. 

BOUVESE  , en  Angoumois,  Dioccfe  & Eleétion 
d’Angouléme  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Limoges.  On  y compte  1 ço.  feux.  Cette  Paroiile 
eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains  de  en 
pâturages. 

BOUVIERES  0 Guifans  , en  Dauphiné  , Dio- 
cefe de  Die  , Parlement  de  Intendance  de  Greno- 
ble , Eleétion  de  Montelimart.  On  y compte  un 
feu  6c  un  96e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; de  un 
feu  , un  demi  6c  un  de  feu  pour  les  biens  tail- 
lables , y compris  neanmoins  un  16e.  de  feu  pour 
les  fonds  affranchis.  Cette  Communauté  eft  fituée 
fur  la  rivière  de  Roubion  , à 7.  1.  de  tiers  E.  de 
Montelimart , de  $.  S.  S.  O.  de  Die. 

BOUV1GNIES  .dans  la  Flandre  - Walonne  , 
Diocefe  d’Arras  , Parlement  , Subdélégation  de 
Recette  de  Douay  , Intendance  de  Lille.  On  y 
compte  1 52.  feux.  Cette  ParoiiTe  eft  à trois  quarts 
de  lieue  N.  O.  de  l’Abbaye  de  Marcbiennes  , & à 
2. 1.  de  demie  E.  N.  E.  de  Douay. 


BOUVTGNY  , en  Artois  , Diocefe  d’Arras  , 
Confcil  provincial  3c  fouvcrain  d’Artois  , Parle- 
lement  de  Paris  , Intendance  de  Lille  , Bailliage 
& Recette  de  Lens.  On  y compte  jo.  feux  & 146. 
personnes.  Cette  Paroiflé  cft  à a.  1.  & tiers  O.  un 
quart  au  S.  de  Lens. 

BOUVIGUES  ( les  ) , en  Qucrcy  , Diocefe  , 
3c  Eleftion  de  Cahors  , Parlement  de  Touloufe  , 
Intendance  de  Montauban.  On  y compte  2.  feux  , 
53.  bellugues  de  demie  de  feu. 

BOUV1LLE  , en  Normandie  , Diocefe  , Parle- 
ment 3c  Intendance  de  Rouen  , hleétion  3c  Sergen- 
teric  de  Caudebcc.  On  y compte  6.  feux  privilégiés 
3c  146.  feux  taillablcs.  Cette  Paroiflé  cft  à 2. 1.  3c 
demie  E.  N.  E.  de  Caudcbec. 

BOUVILLE  , dans  le  Pays-Chartrain  , au  Gou- 
vernement général  d’Orléanois  , Diocefe  de  Char- 
tres , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’urléans  , 
Elc&ion  de  Châtcaudun.  On  y compte  131.  feux. 
Cette  Paroiflé  eft  ?»  4. 1.  N.  N.  E.  de  Château  Jun. 

BOUV1LLY  , en  1 hampagne  , Diocefe  3c  Elec- 
tion deTroyes  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  ‘'huions.  On  y compte  262.  feux.  Cette  ParoiUc 
cft  à 2. 1.  S.  O.  de  T royes. 

B OU  VIN  COURT  , en  Picardie.  Vo yc\ 
Bouva  incourt. 

BOUVINES  , dans  la  Flandre -Walonne  , Dio- 
cefe de  Tournay  , Parlement  de  Douay  , inten- 
dance , Subdélégation  3c  Recette  de  Lille.  On  y 
compte  6s.  feux.  Cette  Paroiflé  cft  fituée  fur  la 
rivicre  de  Marque  à une  dcmi-lieue  N.  O.  de  l’Ab- 
baye de  Cifoin  , 3c  à 2.  I.  S.  E.  de  Lille.  Bouvines 
eft  un  lieu  trèv-eélebre  par  la  victoire  que  remporta 
aux  environs  le  Roi  Philippe  Augulle  , fur  l’Empe- 
reur Othon  3c  fes  Allies  , en  1214.  L’armée  du  Roi 
n’éroit  que  de  cinquante  mille  hommes  , 3c  celle  de 
fes  ennemis  étoit  forte  de  plus  de  cent  cinquante 
mille.  Le  Comte  de  Flandres  3c  le  Comie  de  Bou- 
logne y furent  faits  orifooniers.  Le  Roi  y courut 
un  grand  rifque  de  la  vie.  Son  armée  croit  com- 
mandée par  le  Chevalier  Guérin  , nommé  à l’Evê- 
ché de  Senlis.  Ce  Prélat  s’étoit  chargé  du  comman- 
dement des  troupes  , « non  mie  pour  combattre  , 
»ma«s  pour  admonefter  les  Barons  3c  les  autres 
«Chevaliers  à l’honneur  de  Dieu  , du  Roi  3c  du 
«Royaume  , 3c  h la  défenfe  de  leur  propre  Seigneur. 

BOUV1ULES  , dans  le  Duché  de  Bar  , Diocefe 
de  Toul  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  3c  Recette  de  Bar-le-Duc.  On  y 
compte  $0.  feux.  Cette  Paroille  eft  (ituée  en  pays 
de  montagnes  3c  de  bois. 

BU  JA  ù Prezilly , en  Bourgogne,  Diocefe  d’ Au- 
tun , Parlement  3c  Intendance  de  Dijon  .Bailliage 
3c  Recette  de  Chatillon.  On  y compte  s$.  feux. 
Boux  eft  fituc  fur  la  rivicre  de  Loze  , à une  demi- 
lieuc  O.  S.  O.  de  Prezilly  , 3c  à 6. 1. 3c  demie  S.  de 
Châtillon. 

BOUX-AUX-BOIX  , en  Champagne  , Diocefe 
de  Rheims  , Parlement  de  Paris  , intendance  de 
Chulons  , Llufhon  de  Sainte  - Mcnchoult.  Cn  y 
compte  67.  feux.  Cette  Paroiflé  cil  ?»  une  lieue  3c 
demie  N.  N.  O.  de  Graodpré  , 3c  à 6.  L 3c  trois 
quarts  N.  de  Sainte-Menehoult. 

BOUXAINV1LL  . , d-ins  le  Duché  de  Lorraine, 
Diocefe  de  Toul  , Confeil  fouvcrain  3c  Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  3c  Recette  de  Vezelife.  On 
y compte  t4.  feux.  «.  eue  Paroiflé  cft  à cinq  quarts 
de  lieue  S E.  de  Vaudemont  ,3c  à 2.  1.  3c  tiers  S. 

S.  E . de  Vezelife. 

ROUX  AL  , en  Quercy  , Diocefe  de  Cahors  , 
arlement  de  1 ouloufe  , Intendance  de  Monrau- 
3n  w ,f*e^on  Figcac.  On  y compte  un  feu  , 
74-  bellugues  ôc  trois  quarts  de  bcllugue  de  feu. 
UUXEY  , Commanderie  de  l’Ordre  de  Malte  , 
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en  Champagne , de  la  Langue  3c  du  Grand-^rieuté 
de  France.  Cette  Commanderie  vaut  1657*.  livres 
à celui  qui  en  cft  pourvu. 

BOUXIEKES , dans  le  Pays-Meffin  , Diocefe 
Parlement , Intendance  3c  Recette  de  Metz  Dit 
tria  de  l’Iflc.  On  y compte  80.  feux.  Cette  Pa’roiffc 
cft  à 4. 1.  S.  S.  O.  de  Metz. 

BOUXIERES  aux  Chênes  , Diocefe  de  Toul 
Confeil  fouverain  3t  Intendance  de  Lorraine  , Bail! 
liage  3c  Recette  de  Nancy.  On  y compte  100’  feux. 
Cette  Paroiflé  eft  à 2.  1.  N.  N.  E.  de  Nancy. 

BOUXIERES  aux  Dames  , dans  le  Duché  de 
Lorraine  , Diocefe  de  Toul , Confeil  fouverum  3c 
Intendance  rflc  Lorraine  , Bailliage  & Recette  de 
Nancy.  On  y compte  60.  feux.  Cette  Paroi*  eft 
fituée  far  la  rive  droite  de  la  Meunhe , à cinq  quarts 
de  lieue  N.  un  quan  à l’O.  de  Nancy,  bile  prend 
fon  nom  d’une  fameufe  Abbaye , fondée  en  936. 
par  St.  Gofelin  , Evêque  de  Toul  , pour  des  Filles , 
que  ce  Prélat  mit  d’abord  fous  la  réglé  de  St.  Benoît! 
Dans  la  fuite  les  Rcligieufes  de  cette  Abbaye  fc 
font  fécularifées , 3c  c’eft  à préfent  un  Chapitre 
de  Dames  , qui  vivent  en  paniculier  fans  aucuns 
engagements  3c  n’ayant  d’autre  obligation  que  celle 
d’aflïfter  au  Chaeur.  Pour  être  reçues  dans  ce  Cha- 
pitre , les  Demoifelles  font  obligées  de  faire  de  très- 
rigides  preuves  de  Nobleflc.  Le  Chapitre  dont  il  cft 
quettion,  eft  compofé  de  quinze  Prébendes.  L’Evê- 
que de  Toul  nomme  à une  de  ces  Prébendes,  5c 
l’Abbcflé  jouit  de  deux.  Pour  le  fervice  fpirituel 
de  ce  Chapitre,  il  y a deux  Aumôniers-Chanoines , 
qui  ont  chacun  400.  liv.  outre  quelques  rétribu- 
tions particulières. 

BOUXIERES  ( Ban  de  ) , dans  te  Duché  de  Lor- 
raine , Diocefe  de  Tou) , Confeil  fouvcrain  & In- 
tendance de  Lorraine  , Bailliage  3c  Recette  de 
Darney.  On  y compte  30.  feux.  Cette  Communauté 
cft  à un  tiers  de  lieue  E.  de  Derbamont  donc  elle 
dépend  , 3c  à 6.  1.  N.  E.  de  Darney. 

BOUXURULLES  ( Mairie  de  ) , dans  le  Duché 
de  Bar  , Diocefe  de  Toul , Parlement  de  Paris  , In- 
tendance de  Lorraine , Bailliage  3t  Recette  de 
Bar-le-Duc.  On  y compte  17.  feux.  Cette  Commu- 
nauté cft  à quelque  diltance  de  la  rive  gauche  de  la 
Meufe  , 3c  à 4. 1.  N.  Ë.  de  Bar-lc-Duc. 

BüUXWElLLER  , ville  , chef-lieu  d’un  Bail- 
liage 3c  d’une  Recette  de  fon  nom  , dans  le  Comté 
de  Hanau  , dans  la  Baffe-  Alface  , Diocefe  de  Straf- 
bourg , Confeil  fouvcrain  3c  Intendance  d’ Alface. 
On  y compte  246.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  dans 
une  contrée  très-fertile  , entre  trois  petites  mon- 
tagnes qui  la  commandent , à une  lieue  Ôc  trois  quarts 
N.  £.  de  Saverne  , une  3c  demie  S.  S.  E.  de  Lich- 
temberg  , 3c  5.  N.  N.  O.  de  Strashourg.  Long.  25. 
8.  2.  lat.  48.  47.  56.  C’eft  à Bouxucillcr  que  le 
Comte  de  Hanau-Lichtemberg  faifoit  fa  rcfidencc 
dans  un  beau  Château , qui  eft  litué  dans  l’endroit 
de  la  ville  le  plus  bas.  C’eft  aufli  dans  cette  ville 
qu’ert  établi  le  Confeil  de  Régence  du  Comté  de 
Hanau.  Le  Château  dont  nous  venons  de  parler  ,* 
cft  entouré  d’un  folié  qui  a dix  ou  douze  toifes  de 
largeur,  fur  dix  pieds  de  profondeur.  Autrefois  la 
ville  de  Eouxvrcillcr  étoit  fortifiée  ; mais  la  jituation 
de  cette  place  ayant  fait  connoîrrc  que  les  forti- 
fications étaient  inutiles  , parce  qu  elles  croient 
commandées  de  toutes  parts  , on  les  a démolies, 

3c  il  n’a  plus  été  queftion  de  les  rérabhr.  H ne  relie 
plus  que  la  première  enceinte,  qui  cft  de  2Ç.  pieds  de 
hanr , percée  de  crenaux , 3c  fianquee  de  tours  , 3cc. 

Le*  Bailliage  de  Bouxweiller  , confidéré  comme 
Diftria  particulier  du  Comté  de  Hanau  3:  de  la 
Province  d’Alfarc  , comprend  27.  Paroiflès  qui  con- 
tiennent enfemb’.c  10$  2. feux,  ainfique  cela  fe  prouve 
par  le  dénombrement  oui  fuit. 
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# 

DÉNOMBREMENT  DU  BAIL  LIA  G 


VE  B O U X 

Paroiffei.  Feux. 

UyO 

Boflcls  haufen 1 1 

BOUXWEILLER,  y.  J4* 

Brimhcim 18 

Dunreenhcim 41 

Dnrningea  , pour  moini.  1 7 

Ernoliheim 84 

Gimbreth 1 j 

Gotteihcim ji 

Grenweiller 19 

Grlc'bach 1 6 

Hutmatt 45 

Hohenmenheim  ....  z 5 

Hohenfranckenheim  . . 11 

Imbtheim 41$ 

Uênhaufea 11 
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Panifies.  Feux. 

L^’V'O  t-vo 

Kirchweillcr 45 

Meltsheim jo 

MtmchbofFen 1 j 

Nteder-Sulubach  ...  ij 

Reit  veiller jt 

Rietheim 18 

Riugendorff j8 

Utweiller  . . .' 19 

Wichcnheim 10 

Willshaafea 8 

Wollcnheim 10 

Zcberfdoiff Il 


17.  Paniffl  Total  1051 


BOUXWEILLER  , dans  le  Sundtgaw  , Dio- 
cefe  de  Bâle  , Confeil  fouverain  5c  Intendance  d’Al- 
face , Bailliage  5c  Recette  de  Ferrette.  On  y compte 

J 4.  feux.  Cette  Communauté  cft  à cinq  quarts  de 
ieue  S.  O.  d’Huninguc. 

BOUY  , en  Champagne  , Diocefe  5c  Eleflion  de 
Rheims , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Chi- 
ions. On  y compte  9 1 . feux.  Cette  Paroifle  cft  fituce 
fur  la  Vcflc  , à ÿ.  1.  S.  E.  de  Rheims. 

BOUY  , en  Champagne  , Diocefe  5c  Eleftion  de 
Troyes  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Chi- 
ions. On  y compte  $4.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 
x.  I.  5c  tiers  E.  N.  E.  de  Troyes. 

BOUY,  en  Champagne , Diocefe  de  Sens , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  de  Chiions,  Election 
de  Nogent- fur-Seine.  On  y compte  18.  feux.  Cette 
Pareille  eft  fituée  fur  la  petite  rivicre  de  Sormc , 
à une  lieue  5t  trois  quarts  S.  S.  O.  de  Nogcnt-fur- 
Seine. 

BOUY,  en  Berry  , Diocefe  .Intendance  5c  Elec- 
tion de  Bourges , Parlement  de  Paris.  Ou  y compte 
14.  feux.  Cette  Paroifle  cft  à *.  I.  N.  O.  de  Bourges. 

BOUYSSEUILS.en  Limoulîn , Diocefe  5c  Inten- 
dance de  Limoges , Parlement  de  Bordeaux , Elec- 
tion de  Brives.  On  y compte  1x8.  feux.  Cette  Pa- 
roifle cft  à 8.  I.  O.  un  quart  au  N.  de  Brives. 

BOUZA1LLE,  en  Franche-Comté,  Diocefe, 
Parlement  5c  Intendance  de  Befançon,  Bailliage  5c 
Recette  d’Orgelet.  On  y compte  14.  feux.  Cette 
Communauté  eft  fituce  en  pays  de  montagnes. 

BOUZAINCOURT , en  Picardie,  Diocefe  5c 
Intendance  d’Amiens,  Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  Péronne.  On  y compte  90.  feux.  Cette  Pa- 
roifle cft  à une  lieue  N.  O.  d’Albert  ,5:  5. 0.  N.  O. 
de  Péronne. 

BOUZAIS , en  Bourbonnois  , Diocefe  5c  Inten- 
dance de  Bourges , Parlement  de  Paris  , Election  de 
St.  Amand.  On  y compte  14-  feux.  Cette  Paroifle 
eft  à trois  quarts  de  lieue  S.  O.  de  Saint-Amand. 
On  voit  dans  le  terriroirc  de  Bouzais  , des  ruines 
d’un  ancien  Château  avec  fes  fofles  ; 5c  dans  l’en- 
clos de  la  Cure  dont  il  eft  queftion , il  exifte  aufft 
des  ruines  d’un  ancien  bâtiment , qu’on  croit  être  du 
temps  des  Romains  : on  y a trouvé  deux  médailles , 
l'une  de  Marc-Aurclle , 5c  l’autre  de  Conftantin. 

BOUZANCOURT  , en  Champagne  , Diocefe  de 
Langres , Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Chi- 
ions , Election  de  Joinville.  On  y compte  88.  feux. 
Cette  Paroifle  cft  fituée  fur  la  Blaife  , b 3.  lieues  5c 
demie  S.  O.  de  Joinville. 

BOUZANNE , petite  rivicre  de  Berry , laquelle 
traverfe  la  Paroifle  de  Neuvy-Saint-Sepulchre,Ôc 
dont  le  cours  eft  de  trois  ou  quatre  lieues. 

BOUZE , en  Bourgogne , Diocefe  d’Autun,  Par- 
lement 5c  Intendance  de  Dijon , Bailliage  & Recette 
Tome  I, 


B O ü Soi 

de  Beaune.  On  y compte  27.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  à une  lieue  O.  N.  O.  de  Beaune. 

BOUZEMONT  (Bande),  dans  le  Duché  de 
Lorraine , Diocefe  de  Toul , Confeil  fouverain  5c 
Intendance  de  Lorraine , Bailliage  5c  Recette  de 
Darncy.  On  y compte  18.  feux.  Cette  Communauté 
eft  à cinq  quarts  de  lieue  N.  E.  de  Dompaire , 5c  à 
$•  1.  N.  E.  de  Darney. 

BOUZERON , en  Bourgogne,  Diocefe,  Bailliage 
5c  Recette  de  Châlon,  Parlement  5c  Intendance  de 
Dijon.  On  y compte  30.  feux.  Cette  Communauté 
eft  à a.  1.  5c  demie  N.  O.  de  Châlon. 

B O U Z E T,  dans  le  Vivarais , en  Languedoc 
Diocefe  5c Recette  de  Viviers,  Parlement  de  Tou- 
loufc , Généralité  de  Montpellier , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  51  j.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  à 8. 1.  N.  O.  de  Viviers. 

BOUZET , en  Auvergne  , Diocefe  5c  Eleétion  de 
Clermont  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Riom.  On  y compte  8ç.  feux.  Cette  Paroifle  cft  à 
4. 1.  5c  quart  E.  de  Clermont. 

BOUZET  (le) , an  pays  de  Lomagne , en  Gaf. 
cogne  , Diocefe  de  Leicloure  , Parlement  de  Tou- 
loufe  , Intendance  d’Aufch  , Eleftion  5c  Châtellenio 
de  Lomagne.  On  y compte  4.  feux  5c  28.  bcllugues 
de  feu. 

BOUZE  VAL , dans  le  Duché  de  Lorraine , Diocefa 
de  Toul , Confeil  fouverain  5c  Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  5c  Recette  de  Mirccourt.  On  n’y 
compte  qu’un  feul  feu. 

BOUZEY , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Diocefe 
de  Toul , Confeil  fouverain  5c  Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  5c  Recette  de  Darney.  On  y comptes 
36.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la  rivière  do 
Verre,  à s.  I.  5e  demie  N.  O.  de  Darney,  5c  10.  5e 
deux  tiers  S.  S.  O.  de  Nancy. 

La  Terre  5c  Seigneurie  de  Bouzey  a donné  fon 
nom  1 la  Maifon  de  Bou\ey , qui  cft  du  nombre  do 
celles  qu’on  appelle  dans  le  Duché  de  Lorraine  , do 
V Ancienne  Chevalerie  , parce  qu’elles  font  d’origine 
inconnue  , 5c  qu’elles  avoient  droit  de  féancc  aux 
Aflifes. 

Jean  I.  de  Bouzey  , defeendant  de  Ferry  de  Bou- 
zcy  , Bailli , 5c , en  cette  qualité  , Préfident  des  Af* 
fifes  de  la  Province  de  V6ge , étoit  Seigneur  de 
Bouzcy  en  1 J04.  De  lui  defeendoit  au  treizième 
degré  Jofcph  de  Bouzcy , qui  de  fa  fécondé  femme , 
Francoife  - Thcrèfc  de  Franqucmant , qu’il  avoie 
cpoulce  le  ji.  Avril  1671. , eut , entre  plufieurs au- 
tres enfants  , Nicolas-Jofeph  , Seigneur  de  Dombrot 
pour  le  tour,  5c  de  Bouzey  pour  la  moitié  feule- 
ment; Bailli  du  Marquifac  de  Pont  - à -Mouflon  , 
fueceflîvemcnt  Chambellan  , Confeiller  d’Etat  5c 
Capitaine  d’une  Compagnie  de  Chevaux-Légers  de 
la  Garde  du  Duc  Léopold.  C’cft  en  fa  faveur  que  co 
Prince,  par  Lettres-Patentes  du  20.  Janvier  1715., 
regiftrées  au  Parlement  5t  en  la  Chambre  des  Comp- 
tes de  Lorraine,  les  16.  5c  19.  Février  fuivant , 5ç 
pour  les  caufes  y énoncées  , commua  le  nom  de  la 
Terre  de  Bou\ey  en  celui  de  Dombrot , St  transféra 
fur  le  village  de  Dombrot  ( à 2.  1.  5c  demie  N.  do 
Bouzey  ) le  nom  de  Bouzcy , fous  lequel  il  l’é- 
rigea en  Comté  5c  Prévôté  , avec  faculté  d’en  faire 
une  fubftitution  graduelle  5c  perpétuelle  ; ce  qui 
fut  exécuté  en  1734-  Voye\  Dombrot. 

Le  Comte  de  Bouzcy  , ( qui  étoit  frere  aine 
de  Jean -Claude  de  Bouzey,  nommé  par  lo  Pap« 
Benoit  XIII.  l’un  de  fes  Prélats-Domeftiqucs  , le  9. 
O&obre  1716. , reçu  le  lendemain  au  nombre  des 
Prélats -Référendaires  des  Signatures  de  Grâce  5e 
de  Juftice  de  la  Cour  de  Rome  , premier  Aumôniet 
& Confeiller  d’Etat  du  Duc  Léopold,  Confeiller- 
Prélat  au  Parlement  de  Lorraine  , Grand-Doyen  de 
l’Eglifc  primatiale  de  Nancy  , ôc  Abbé  Commea-» 
b * Rrtrrmr 
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dataire  de  Bel-Champs) , mourut  le  17.  Septembre 
1 746. , étant  Maréchal  de  Lorraine  de  Barrois.  Il 
avoit  époufé  en  premières  noces , Barbc-Françoife 
le  Begue , & en  fécondes  noces , Louife  Mauleort 
de  U Bajüdc  , Chanoincflc  de  Pouffay.  Il  a eu  pour 
enfants,  i°.  Chriftophe , Comte  de  Bouzey  , fuc- 
ceffivement  Chambellan  du  Duc  Léopold  de  du  Roi 
de  Pologne  Staniflas  : il  a fervi  comme  Volontaire 
pendant  la  guerre  de  1733.  avcc  Ie  Prince  Jacques- 
Henri  de  Lorraine  .connu  fous  le  nom  de  Prince  de 
Lixin  , fon  coufin  iflu  de  germain , à caufe  de  Mar- 
guerite de  Beauveau , femme  de  ce  Prince  , & pe- 
tite-fille de  Marguerite  - Antoinette  de  Bouzey; 
a°.  Léopold-Clcmcnt , Page  du  Duc  François , à 
préfent  Empereur  : il  fc  trouva  aux  combats  de 
Cornia , Méadia,  & Kioska  , dans  la  derniere  guerre 
de  l’Empereur  Charles  VI.  contre  les  Turcs,  reçut 
un  coup  de  feu  à Kioska , de  mourut  en  Hongrie  le 
1 3.  Mai  1740. Capitaine  de  Grenadiers  dans  le  Régi- 
ment du  Prince  Charles  de  Lorraine  ; 30.  Gabrielle  , 
Dame  de  la  Clef  de  l’Impératrice  - Reine  ; 40.  Anne- 
Dorothée  , fille  d’honneur  d'Elifabcth  - Charlotte 
d’Orléans  , Duchefle  de  Lorraine , mariée  le  17. 
Novembre  1747.  à Alexandre  d'Adhdma rd-de-Moii- 
uil-de-Brunier , Comte  de  Marfâne  , Chevalier  de 
l’Ordre  de  Saint-Louis  ; 50.  Marie-Thércfc  , alliée 
le  7.  O&obre  1750.  à François  - Xavier  de  Cham- 
pagne , Comte  d’Igny  , Chevalier  de  la  Coufrairic 
de  St.  Georges,  au  Comté  de  Bourgogne. 

BOUZIC  , en  Périgord  , Diocefe  & Ele&ion  de 
Sarlat , Parlement  & Intendance  de  Bordeaux.  On 
y compte  155.  feux.  Cette  Paroiflé  eft  fituée  fur  la 
riviere  de  S'eu  , à 3.  1.  & demie  S.  S.  E.  de  Sarlat. 

BOUZIES , en  Haynault . Diocefe  de  Cambra/  , 
Parlement  de  Douay  , Intendance  de  Maubeuge  , 
Gouvernement  de  Landrccics.  On  y compte  70.  feux. 
Cette  Paroifie  cft  à une  I.  O.  N.  O.  de  Landrccics. 

B0UZ1GNAC,  en  Rouerguc,  Diocefe  & Elec- 
tion de  Rhodes,  Parlement  de  Touloufe,  Inten- 
dance de  Aiontauban.  On  y compte  un  feu  , 7.  hcl- 
Jugucs  & trois  quarts  de  bellugue  de  feu. 

BOUZILLE  (la)  de  le  Boulard , bois  de  >74.  ar- 
pents , dans  la  Maîtrife  de  Montmarault  eu  Buur- 
bonnois. 


BOUZIN , dans  le  Comté,  du  Diocefe  de  de  l’E- 
leélion  de  Comminges,  en  Gafcogne  , Parlement  de 
Touloufe , Intendance  d’Aufch  , Châtellenie  d’Au- 
rignac.  On  y compte  un  feu  , 18.  bcllugues  & trois 
quarts  de  bellugue  de  feu. 

BOUZOL.S , dans  le  Velay , en  Languedoc , Dio- 
eeje  & Recette  du  Puy,  Parlement  de  Touloufe  , 
Généralité  de  Montpellier,  Intendance  de  Langue- 
doc. On  y compte  248.  feux.  Cette  Parodié  eft  lituée 
fur  la  nvc  droite  de  la  Loire , à une  I.  S.  S.  E.  du  Puy. 

BOUZON,  dans  l’Armagnac,  en  Gafcogne, 
Diocefe,  Intendance  & Election  d’Aufch,  Parle- 
ment de  Touloufe , Collecte  du  Bas-Armagnac.  On 
y compte  un  feu  de  59-belIuguesdefeu. 

BOUZON  ( Plfle-),  au  pays  de  Lomagne,  en 
Gafcogne , Diocefe  de  Leiétoure , Parlement  de 
Touloufe  , Intendance  d’Aufch  , Election  de  Châ- 
tellenie de  Lomagne.  On  y compte  8.  feux  de  78. 
bcllugues  de  feu.  Cette  Paroiflé  eft  à une  lieue  & 
demie  E.  S.  E.  de  Leiétoure. 

BOUZONVILLE  en  Bcaucc , dans  l’Orléanois- 
Proprc  , Diocefe  & Intendance  d’Orléans  , Parle- 
ment de  Paris,  Election  de  Fithiviers.  On  y compte 
ai.  teux.  Cette  Communauté  elt  à 2.  1.  N.  N.  E. 
«e  Pithiviers. 


BOUZONVILLE  aux  Bois,  dans  le  Gâtinois- 
Icm?11.01! ’ & ÏWmdance  d'Orléans,  Par- 

comm  ' C *r3ns  * de  Pithiviers.  On  y 

«lemreS.'i  KtoUrT  Par°iai  à UOC  & 
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BOUZONVILLE  , en  Allemand  Bthendorfr 
pente  ville , chef-lieu  du  Bailliage  de  fon  ndm  avec 
une  Prévôté  de  une  Abbaye  d’Hommes , de  l’Ordre 
de  Saint-Benoît , dans  le  Duché  de  Lorraine  Dio- 
cefe de  Metz  , Confeil  fouverain  de  Intendance  de 
Lorraine.  On  y compte  110.  feux.  Cette  ville  eft 
htuec  fur  la  rive  droite  de  la  Nied,  à 1. 1.  0 de 
Saar- Louis,  & 14.  de  tiers  N.  N.  E.  de  Nancy 
Long  14.  i7.  4o.  lat.  49.  20.  10.  L’Eglife  paroif- 
Lale  de  Bouzonville  eft  à Vaudreching , à un  bon 
quart  de  lieue  E.  delà  ville  dont  il  cft  queftion. 

L’Abbaye  de  Bouxonville  a été  fondée  par  Adel- 
bert , frere  de  Gérard  d’Alface , qui  la  fit  bénir  en 
1 03  3.  par  Thierry,  Evêque  de  Metz.  Gérard , frere 
du  Fondateur , engagea  le  Pape  Léon  IX.’,  qui 
avoit  etc  Evêque  de  Toul,  à y venir  en  J050.  Ce 
Souverain  Pontife  y donna  une  Bulle  en  faveur  de 
ladite  Abbaye. 

Anciennement  la  Seigneurie  de  Bouzonville  ap- 
partenoit  aux  Evêques  de  Metz.  Mais  Thierry,  fils 
de  Gérard , l’acquit  en  donnant  Commcrcy  en 
échangé  à ces  Evêques.  Dans  la  fuite  cette  Seigneu- 
rie , qui  avoit  été  aliénée  , revint  aux  Ducs  de  Lor- 
raine. En  1543.  le  Duc  Antoine  la  donna  avec 
celles  de  Bcrus  ou  Beaurain  & y aider  fange  fur  la 
Saare , à Valentin , Comte  d’Ifcmbourg  en  échange 
de  Châtel-fur-Mofelie. 


Le  Bailliage  de  Bonzonville , confidéré  comme 
Djftriél  particulier  du  Duché  de  Lorraine,  eft  borné 
au  N.  par  le  Duché  de  Luxembourg , le  Bailliage 
de  Mertzick  , le  Sargaw  de  le  Trévirois  ; au  S.  par 
le  Bailliage  de  EouJay  ; de  à J’E.  par  ceux  de  Saar- 
Louis  & de  Schaumbourg  ; de  à l’O.  par  le  Pays- 
Meffin.  Il  a 6.  1.  & demie  de  longueur  & environ 
autant  de  largeur.  Ce  Bailliage  eft  arrofé  de  la 
Nied , la  Saare  & la  Mofclie  ; de  il  dépend  en  partie 
du  Diocefe  de  Metz  , de  en  partie  de  celui  de  Trê- 
ves. Au  relie,  c’cft  un  pays  rempli  de  montagnes, 
& dont  les  pâturages  font  le  meilleur  produit. 

BüUZOT  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  de  Re- 
cette de  Châtillon.  On  y compte  feulement  6.  feux. 

BOUZY,  dans  l’Orléanois-Propre,  Diocefe,  In- 
dance & Eleélion  d’Orléans , Parlement  de  Paris. 
On  y compte  1 1 6.  feux.  Cette  Pareille  eft  fituée  à 
une  lieue  de  la  rive  droite  de  la  Loire , & à 6. 1.  de 
demie  E.  un  quart  au  S.  d’Orléans. 

BOUZY,  en  Champagne  , Diocefe  de  Rheims, 
Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Châlons  , Elec- 
tion d'Epernay.  On  y compte  42.  feux.  Cette  Pa- 
rodié eft  à 2.  L de  demie  E.  N.  E.  d’Epernay. 
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BOY  , en  Champagne.  Voyt\  Bouy. 

BOYAVAL  , en  Artois,  Diocefe  de  Boulogne, 
Confeil  provincial  & fouverain  d’Artois  , Parlement 
de  Paris  , Intendance  de  Lille  , Bailliage  & Recette 
de  Saint- Pol.  On  y compte  38.  feux  de  187.  per- 
fonnes.  Cette  Paroiflé  eft  fituée  à trois  quarts  de 
lieue  delà  rive  droite  de  la  Ternoifé.à  une  lieue 
de  demie  O.  de  Perne  , 2.  N.  N.  O.  de  Saint-Pol  , 
& 6.  & deux  tiers  O.  N.  O.  d’Arras. 

On  voit  à Boyaval  un  puits  extraordinaire  , qui 
a cent  dix  pieds  de  profondeur,  & qui  eft  vérita- 
blement digne  de  la  curio/ité  des  Naturaliftcs.  Les 
Joumaliftes  de  Trévoux  , fur  l’année  1704. , a voient 
annoncé  ce  puits.  IJ  n’y  a quelquefois  point  d’eau  , 
pendant  quinze  jours  ou  trois  femaines , de  d’autres 
fois  , mais  plus  rarement  , il  dégorge  en  telle  abon- 
dance qu’il  forme  un  ruifléau  conGdérable  , comme 
il  arriva  en  1736-  L’éruption  commença  le  7.  Fé- 
vrier, de  continua  jufqu’au  26.  du  même  mois.  Il 
y avoit  alors  quelques  années  qu’il  n’avoit  point 


BOY 

répandu  cTeau  ; mais  en  cette  année  ( 173 6.)  Peau 
5 y clcva  avec  tant  de  force  & en  fi  grande  quantité , 
que  non-feulement  clic  pénétra  dans  les  caves  des 
maifons  voifines  , mais  encore  elle  les  remplit 
tellement  , que  ne  pouvant  plus  y contenir  elle 
s écoula  par  les  foupiraux  dans  les  rues  voifines. 
On  remarque  que  la  crue  de  ces  eaux  , ainû  que 
leur  abailfement  , dépend  du  plus  ou  du  moins 
de  vent  de  Nord  qui  régné  pendant  l’année.  Quel- 
que abondantes  que  foient  les  pluies  , l'eau  ne 
monte  point  dans  le  puits  , quand  le  vent  de  Nord 
ne  founle  pas.  Au-contrairc  quand  ce  vent  règne 
avec  force  , on  voit  Peau  s’élever  dans  le  puits  , 
dans  des  temps  même  très-fecs.  Les  habitants  de 
Boyaval , qui  font  obligés  de  fe  pourvoir  d’eau  à ce 
uits  , fçavent  par  le  vent  qui  regne  , s’ils  auront 
t*rcr  d’une  grande  profondeur  ou  non.  M. 
Quillet  a donné  une  explication  phyfique  du  Phé- 
nomène de  ce  puits  , laquelle  eft  allez  probable. 
On  peut  la  lire  dans  le  Mercure  de  France  du  mois 
de  Janvier  de  l’an  1741. , p.  11.,  &c. 

BO\  ELLES  , en  Artois , Diocefe  d’Arras  ,Con- 
fcil  provincial  «5c  fouverain  d’Artois  , Parlement  de 
Paris  , Intendance  de  Lille  , Bailliage  & Recette  de 
Bapaume.  On  y compte  a 8.  feux  & 140.  perfonnes. 
Cette  Communauté  eft  à a.  1.  N.  N.  E.  de  Bapaume. 

BOYENTRAN  , dans  le  Médoc  , en  Guyenne  , 
Diocefe  , Parlement  , Intendance  & Election  de 
Bordeaux  , Jurifdiétiou  de  l’Efparre.  On  y compte 
39.  feux.  Cette  Parodie  eft  à une  bonne  dcmi-lieue  de 
larive  gauche  de  la  Garonne  , & à 9. 1.  & tiers  N. 
N.  O.  de  Bordeaux. 

BOYER  , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Châlon  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Dijon  , Bail- 
liage & Recette  de  Mâcon.  On  y compte  1 $6.  feux. 
Cette  ParoilTe  eft  à une  lieue  N.  N.  O.  de  Tournus, 
& S . & tiers  N.  de  Mâcon. 

BOYER  en  Bourgogne  , Diocefe  de  Mâcon , Par- 
lement & Intendance  de  Dijou  , Bailliage  & Recette 
de  Mâcon.  On  y compte  1 s 6.  feux.  Cette  Commu- 
nauté eft  à 3. 1.  N.  O.  de  Mâcon. 

BOYNES  , dans  le  Gâtinois-Orléanois , Diocefe 
de  Sens  , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Or- 
léans , Election  de  Pithiviers.  On  y compte  51.  feux. 
Cette  ParoilTe  eft  à a.  I.  S.  E.  de  Pithiviers. 

BOYON  , en  Normandie  , Diocefe  , Parlement 
& Intendance  de  Rouen  , Eleftion  de  Gifors.  On  y 
compte  4.  feux  privilégiés  & 108.  feux  taillables. 

BOYSSIERES  , en  Qu  :cy  , Diocefe  & Eleélion 
de  Cahors  , Parlement  de  Tuuloufe  , Intendance 
de  Montauban.  On  y compte  3.  feux  77.  bcllugucs 
& demie  de  feu.  Cette  Communauté  elt  à a.  1.  N. 
N.  O.  de  Cahors. 

La  Terre  , Seigneurie  & Baronnie  de  BoyJJîeres 
pafl'a  , dans  le  quatorzième  fiecle  , de  la  Maifon  de 
Béraud  dans  celle  de  Durfort  où  elle  eft  encore  , 
par  le  mariage  de  Raymond-Bernard  de  Durfort  II. 
du  nom  , avec  Delphine  de  Béraud  , fille  de  Hugues 
de  Béraud  , Baron  de  Boyfliercs  , qui  par  fou  tef- 
tament  du  jour  de  Saint-Vincent  1334.  fubftitua  la 
Baronnie  de  Boyffieres  , Caîamana  , Uzech  , Saint- 
Denis  en  Quercy  , à Delphine  de  Béraud  fa  fille  , 
& à Raymond- Bernard  de  Durfort  fon  mari  .fécond 
fils  de  Raymond  - Bernard  de  Durfort  I.  du  nom  , 
Baron  de  Clairmout  - Soubiran  , Malauze  , & la 
Capelle  en  Qucrcy , & d’Altorguc  d’/Junllac  , fa 
fécondé  femme. 

De  Raymond -Bernard  de  Durfort  I.  du  nom  , 
defeendoit  au  douzième  degré  , Jacques  de  Durfort 
qui  tefta  en  1 S 95.  en  faveur  d’Antoine  de  Durfort, 
fon  fils , dit  le  Comte  de  Léobard  , Mcftre-de- 
Camp  du  Régiment  de  Piémont , Gouverneur  de 
Dommes,  marié  en  fécondés  noces  le  2.  Avril  1619. 
avec  Magdeleine  de  Cardaillac  - U - Capelle , fille 


de  François-Gilbert , Marquis  de  Cardaillac  , & de 
Magdeleine  de  Bourbon  - Malade  , fille  elle-même 
de  Henri  de  Bourbon  «5c  de  Marie  de  Châlon.  De 
ce  mariage  vint  , entr’autres  enfants  , François  de 
, dit  le  Chevalier  de  Léobard  , marié  le  1 1. 
Février  1667.  avec  Clémence  de  Vielcaftel , fille  de 
François  de  Vielcaftel  , Seigneur  de  Roquccave  , & 
de  Catherine  de  Bonafou.  Il  tefta  le  13.  Juin  17*11. 
en  faveur  de  François-Gilles  de  Durfort , fon  fils  , 
marié  le  1.  Mars  1714.  avec  Jeanne  de  Merully  , 
dont  ,i°.  Amable  de  Durfort , Lieutenant  au  Ré- 
giment de  Poitou  , mort  au  fiege  de  Philisbourg  en 
*73 $•  » Antoine  de  Durfort , Jéfuite  ; Louis, 
dit  le  Comte  de  Durfort-Léobard  , Capitaine  d’In- 
fanterie  au  Régiment  Royal  - la  - Marine  , marié  le 
17.  Décembre  1754*  avec  Claire  - Magdeleine  de 
Soran  , fille  & héritière  de  Jcan-Baptifte  , Marquis 
de  Soran , Colonel  du  Régiment  a’Orléanois  , & 
de  Claire  - Magdeleine  de  Sury  - de  - Sreimbroug  j 
4°.  Etienne,  dit  le  Chevalier  de  Durfort , Capitaine 
d’infanterie  au  meme  Régiment;  ju.  Raymond  de 
Durfort , Abbé  Commendataire  de  Vieuville  , Cha- 
noine «5c  Grand-Vicaire  de  Tours  ; 6°.  Marguerite 
de  Durfort  , Rcligicufc  à Londieu-iès-Figeac  , 
Ordre  de  Saint-Bénoit  , en  Quercy  ; 7®.  Claude  de 
Durfort,  Religicufe  à l’Abbaye  de  Lcymc  , Ordre 
de  Citcaux  , en  Quercy  ; 8°.  Gabriellc  ; 90.  Anne  , 
Religieufe  à LiiTac  , Ordre  de  Citcaux  , en  Quercy  ; 
& iou.  Marie  de  Durfort  , cinquième  fille.  Voyc% 
Durfort , Léobard  , Salviac  , Duras  ,&c. 

B O Z 

BOZ  , dans  la  BreflTe  , Diocefe  de  Lyon , Parle- 
ment & Intendance  de  Dijon  , Eleftion  , Bailliage 
«5c  Recette  de  Bourg  , Mandement  de  Bazé.  On  y 
compte  100.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  fituée  fur  la 
rive  gauche  de  la  Saône  , à $.  1.  & demie  N.  O.  de 
Bourg. 

BÙZANCIEU  , en  Dauphiné  , Diocefe  & Elec- 
tion de  Vienne  , Parlement  & Intendance  de  Gre- 
noble. On  y compte  un  tiers  & un  14e.  de  feu  pour 
les  fonds  nobles  ; & un  feu  , un  tiers  & un  48e. 
de  feu  pour  les  biens  taillables. 

BOZAS  , dans  le  Vivarais , en  Languedoc  , Dio- 
cefe de  Valence,  Parlement  de  Touloufe Géné- 
ralité de  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc. 
On  y compte  92.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  fituée  fur 
la  riviere  de  la  Douze  , à 2.  I.  & demie  O.  N.  O. 
de  Tournon , & 1 1.  & demie  N.  un  quart  à l’O. 
de  Viviers. 

En  1673.  Marie-Anne  de  Gineftoux  delà  Tou- 
rctte  , fille  de  Marie  d’Efpinchal , Dame  de  Bozas 
de  St.  Félicien  & de  Kochefort  , & de  Jofeph 
de  Gineftoux  , porta  en  mariage  les  Terres  de 
Bozas , &c. , dans  la  Maifon  du  Bourg , l’une  des 
plus  anciennes  du  Vivarais.  C’cft  en  faveur  d’Em- 
manuel du  Bourg  , époux  de  Marie- Anne  de  Gi- 
neftoux  , que  lefdites  Terres  & plufieurs  autres 
furent  unies  & érigées  en  Marquifat  fous  le  nom 
de  Bo\as , par  Lettres  de  Mars  1693.  . éuement 
regiftrées.  Il  mourut  en  Novembre  1694.  Son  fils, 
Emmamicl-Gafpard  du  Bourg  , Chevalier,  Mar- 
quis de  Bozas  , Baron  de  la  Roue  , &c. , époufa  le 
7.  Juin  1714.  Mathie  du  Crocq  , fille  de  Jean- 
Claude , Comte  de  Sainrpolgue  , dont  i°.  Jufte- 
Henridu  Bour^  de  Saintpolgue,  Chevalier,  Marquis 
du  Bourg,  allie  le  28.  Novembre  1736.  à Hcnriette- 
Françoilc  de  la  Rochc-Aymon  ; 19.  & 30.  deux  filles. 

BOZEMONT,  dans  le  Duché  de  Lorraine , Dio- 
cefe de  Toul , Confeil  fouverain  & Intendance  de 
Lorraine  , Bailliage  «5c  Recette  de  Lunéville.  On  y 
compte  75.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  fituée  fur  la  ri- 
viere de  Sanon  , à une  lieue  & demie  N.  de  LunéviUç* 
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BOZENCOURT , en  Picardie  , Dioccfe  , Inten- 
dance & Eleélion  d’Amiens  , Parlement  de  Paris , 
Doyenne  de  Lihons.  On  y compte  feulement  un  feu. 

BOZOULS , ville  , en  Rouergue  , Diocefe  & 
Election  de  Rhodes , Parlement  de  Touloufc  , In- 
tendance de  Montauban.  On  y compte  ji.  feux, 
une  beliugue  & une  dcmi-beÙuguc  de  feu.  Cette 
ville  cil  fituée  fur  la  petite  riviere  de  Dordou , à 
a.  I.  6c  tiers  £.  S.  E.  de  Ville-Comtal  , de  4.  N.  E. 
de  Rhodes. 

B R A 

BRABANT,  dans  le  Verdunois,  au  Pays-Mcflin, 
Diocefe  & Recette  de  Verdun , Parlement  & In- 
tendance de  Metz  , DiftriA  de  l'Evêché.  On  y 
compte  37.  feux.  Cette  Paroifle  cil  fituée  fur  la 
rive  droite  de  la  Meule , à 3.  I.  N.  O.  de  Verdun. 

BRABANT,  en  Champagne  , Diocefe  de  Lan- 

f: es , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châlons, 
leélion  de  Bar-fur-Aube.  On  y compte  36.  feux. 
BRABANT  le  Comte  , dans  le  Duché  de  Bar, 
Diocefe  de  Toul , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Lorraine,  Bailliage  & Recette  de  Bar-le- Duc. 
On  y compte  z$.  feux.  Cette  Communauté  eil  iituée 
fur  une  petite  riviere , & elle  eft  à a.  I.  & demie 
O.  N.  O.  de  Bar-le-Duc. 

BRABANT-LE-RüI , en  Champagne,  Diocefe, 
Intendance  & Elcftion  de  Châlons , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  1 17.  feux.  Cette  ParoiiTc  cft  à 
7. 1.  E.  S.  E.  de  Châlons. 

BRAC  (le)  , Abbaye  d’Hommes  , de  l’Ordre  de 
Saint-Auguftin  , en  Auvergne  , Diocefe  & Ele&ion 
de  Saint-r lour  , Parlement  de  Paris,  Intendance 
de  hiom;  fondée  en  1062.  par  Pierre  de  Cha- 
velon , «Stc.  Cette  Abbaye  cil  en  commende  , & 
elle  vaut  $000.  liv.  de  rente  au  Sujet  qui  en  cft 
pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  cft 
de  140.  florins. 

B R AC  AN  COU  RT . On  appclloit  de  ce  nom  un 
fameux  & magnifique  Couvent  de  Minimes , qui 
avoit  été  fondé  en  Champagne,  par  Jean  de  Bau- 
dricourt  , à l’arrivée  de  St.  François  de  PauJe  en 
France.  Ce  Couvent  ayant  été  brûlé  par  les  Cal- 
viniftes  , les  Religieux  fe  retirèrent  à Rhcims  en 
157t. , de  s’y  établirent  tour-proche  de  l’Eglifc  de 
St.  Cofme  & St.  Damien  , qui  leur  lut  donnée  pour 
la  delTervir. 

BRACH  , dans  le  Médoc  , en  Guyenne  , Dio- 
cefe , Parlement , Intendance  & Election  de  Bor- 
deaux , Jurifdiftion  de  Caüelnau  de  Médoc.  On  y 
compte  46.  feux.  Cette  Paroilfc  eft  à 6.  I.  N.  O. 
de  Bordeaux. 


BRACHAY,en  Champagne,  Diocefe  de  Toul, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Chiions  , Elec- 
tion de  Joinville.  On  y compte  s 6.  feux.  Cette 
ParoiiTc  eft  dans  une  contrée  fertile  en  bons  pâtu- 
rages. 

-BRACHES  , en  Picardie  , Diocefe  & Inten- 
dance d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , Election  de 
Montdidier.  On  y compte  4t.  feux.  Cette  Paroille 
eft  à une  lieue  & trois  quarts  N.  N.  O.  de  Mont- 
didier. 


BRACHY , Paroifle  & Scrgenterie  , en  Nor 
mandie  , Diocefe  , Parlement  & Intendance  d< 
®oucn , Election  d’ Arques.  On  y compte  un  fci 
privilégié  & 57.  feux  taillables.  Cette  ParoiiTc  cf 
fituée  fur  la  riviere  de  Saenne,  à z.  1.  de  l’Océan 
« z.  Sc  trois  quarts  O.  S.  O.  d’Arques. 

BRACIEUX  , dans  le  Bléiois , au  Gouverne- 
ment general  d’ürléanois  , Diocefe  & Eleaion  d é 
O®1*  , Parlement  de  Paris,  Intendance  d’Orléans. 
r..r  \ C.°fnPte  feu*-  Cette  Paroifle  eft  fituée 

* d/  terrc  dc  Beuvron  » * l & * s- * 
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BRADIANCOURT  , en  Normandie,  Diocefe 
Parlement  & Intendance  de  Rouen,  Elcaion  de 
Lihons  Serçentene  de  Buchy.  On  y compte  un 
feu  privilégie  & 58.  feux  taillables.  Cette  Parodié 
cft  à 3.  1.  de  deux  tiers  N.  N.  O.  de  Lihons. 

BRAD1N , au  Pays-Melfin , Dioccfe , Parlement 
Intendance  & Recette  de  Metz , Diftrift  de  l’ifle! 
On  n’y  compte  qu'un  feul  feu. 

BRAFAIS , en  Normandie , Diocefe  & Eleaion 
d’Avrancbes,  Parlement  de  Rouen,  Intendance  de 
Caen  , Sergentcric  de  Ponts.  On  y compte  3 1.  feux. 
Cette  Paroifle  cft  à 2. 1.  N.  E.  d’Avranches. 

BR  AG  AIR  AC  , dans  le  Comté  & de  i’Eleétion 
de  Comminges,  en  Gafcogoe,  Diocefe  de  Lombes, 
Parlement  de  1 ouloufe , Intendance  d’Aufcb , ChL 
tellenie  de  Samathan.  On  y compte  z.  feuxdc  29. 
be Hugues  de  feu.  Cette  Paroifle  eft  à 2. 1.  & quart 
E.  N.  E.  de  Lombes. 

BRAGASSARGUES,  en  Languedoc,  Diocefe 
& Recette  de  Nilines , Parlement  de  Touloufe , Gé- 
néralité de  Montpellier , Intendance  de  Languedoc. 
On  y compte  feulement  25.  feux.  Cette  Parodie  eft 
à 1.  ôc  tiers  O.  N.  O.  de  Nifmes. 


B R A G E A C ou  Brajac  , Brajacum , en  Auver- 
gne , Dioccfe  de  Eleaion  de  St.  Flour  , Parlement 
de  Paris  , Intendance  de  Riom.  On  y compte  6j. 
feux.  Cette  ParoiiTc  eft  fituée  à une  petite  diftanec 
de  la  riviere  d’Anfe  , à cinq  quarts  de  lieue  O.  S.  O. 
de  Mauriac,  5.  de  demie  N.  d’Aurillac,  & 14. 
O.  N.  O.  de  Saint-Flour.  Auprès  de  Bragcac , fur 
une  montagne  fort  élevée  de  très  - efearpee  , eft 
une  ancienne  Abbaye  de  Filles  , de  l’Ordre  de  St. 
Benoît , fondée  , à ce  qu'on  afliire  , en  67$.  Cctto 
Maifon  jouit  de  4.  à 5.  mille  livres  de  rente. 

BR  AGE  , en  Bourgogne.  Voyc\  Brangc. 

BRAGELOGNE,  en  Champagne,  Dioccfe  de 
Langres  , Parlement  dt  intendance  de  Paris  , Elec- 
tion de  "1  onnerre.  On  y compte  79.  feux.  Cette  Pa- 
roifle cft  à une  bonne  lieue  O.  N.  O.  de  l’Abbaye  de 
Molcfmc , à 4.  lieues  N.  E.  de  Tonnerre  , dt  7.  dt 
demie  S.  S.  E.  de  Troyes. 

B R A G N Y , en  Bourgogne , Diocefe  d’ Autun  , 
Parlement  dt  Intendance  de  Dijon,  Bailliage  dt 
Recette  de  Charolles.  On  y compte  4 j.  feux.  Cette 
Paroifle  cft  fituée  fur  la  rivière  d’Oudrache , à 3.  1. 
N.  O.  de  Charolles. 

BRAGNY,  en  Bourgogne,  Diocefe  de  Châlon, 
Parlement  & Intendance  de  Dijon,  Bailliage  de  Re- 
cette de  Nuyts.  On  y compte  42.  feux.  Cette  Pa- 
roifle eft  fituée  à une  petite  dillance  de  la  rive 
droite  de  la  Saône  , à un  quart  de  lieue  N.  de  Ver- 
dun, de  5 5.  I.  S.  S.  E.  de  Nuyts. 

La  Terre  dt  Seigneurie  de  Bragny  près  de  Ver- 
dun fur  Saône  , fut  portée  en  mariage  en  1 SS  J-  avec 
la  Seigneurie  de  Charnai,  par  Guiilemecte  de  Monr>* 
gommery  à Claude  I.  de  Thyard  , Seigneur  de  Biflÿ, 
frcrc  aîné  de  l’ontus  de  Thyard  , Evêque  de  Cbi- 
lon-fur-Saone  , fils  de  Jean  de  Thyard,  Seigneur  de 
Biflÿ,  dt  de  Jeanne  de  Gannai.  Ils  avoient  pourayeul 
Joflrrand  de  Thyard,  Seigneur  de  Biflÿ,  £cu>'cC 
d’Ecuric  de  Philippe  le  Bon  , Duc  de  Bourgogne. 
Louis  de  Thyard  , deuxieme  fils  d’Heliodorc  , & 
petit-fils  de  Claudel.,  eut  en  partage  Ja  Baronnie 
de  Bragny.  Il  époufa  en  1611.  Marguerite  Bouvor  de 
l’ifle, dont,  entr’autres  enfants , il  eut  Jacques  de 

Thyard  , Comte  de  Bragny,  allié  Je  29.  Avril  1638.  à 

Marguerite-T hérèfede  de  Cufly  ,de  laquelle 

vinrent  deux  fils.  L’aîné , Claude  de  1 hyard , Comte 
de  Bragny  , ne  prit  point  d’alliance  , & fit  donation 
de  la  Baronnie  de  Bragny  à fon  coufin  Jacques  de 
Thyard,  Marquis  de  BiHy.au  préjudice  de  fon  frere 
puiné  Pontus-Jofcph  de  I hyard  , dit  le  Marquis  de 
Bragny.  Celui-ci  qui  avoit  époufe  en  1711.  Pier- 
rette - ftadegonde  du  i'aur  de  Btôrac , eft  mort  le 
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il.  Novembre  1718.  & a laiITt*  pour  enfants , Gat 
pard-Pontns  , dit  le  Marquis  de  Thyard,  Seigneur 
de  Jully  , Viilcnotte  , St.  Euphrene  , Mafligny, 
Chrcy , 6cc. , 6c  deux  filles.  Jacques  de  Thyard , 
donataire  de  la  Baronnie  de  Bragny  , c'toit  fils  de 
Claude  II.  Comte  de  Biffy  , Lieutenant  - Général 
des  armées  du  Roi , 6c  des  Provinces  de  Lorraine 
& de  Barrois, Gouverneur  d’Auxonne,  Chevalier  des 
Ordres  du  Roi  du  3 1.  Décembre  1688. , décédé  le  3. 
Novembre  1701.;  & d’Elconor-Angeliquc  de  Neu- 
che\e.  Ilavoitpourfrere  puîné  Henri-Pons  de  Thyard, 
Cardinal , Evêque  de  Meaux  de  Commandeur  de 
l’Ordre  du  Saiut-Efprit.  Le  Marquis  de  Biffy , Jac- 
ques de  Thyard  ( frere  du  Cardinal  de  Biffy)  , mort 
Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi , fut  pere  par 
Bonne -Marguerite  d'Haraucourt  t d’Anne  - Claude 
de  Thyard , Marquis  de  Biffy  , Lieutenant-Général 
des  armées  du  Roi  du  1.  Août  1734.  Il  a époufé  le 
I.  Mai  1711.  Angeliquc-Henriettc-Thércfe  Chau - 
vélin , dont  étoit  né  en  1715.  Anne-Louis,  Mar- 
quis de  Biffy,  mort  le  3.  Mai  1748. , Lieutenant- 
Général  des  armées  du  Roi , Meftre-de-Camp  Gé- 
néral de  la  Cavalerie  de  France , 5c  nommé  en  1744. 
avant  l’âge  requis  , Chevalier  du  St.  Efprit , dont  le 
Roi  lui  envoya  le  cordon  peu  avant  fa  mort. 

Claude  de  Thyard,  Comte  de  Biffy  , autre  frere 
du  Cardinal , époufa  Marie  le  Ferron , de  laquelle 
il  eut  Claude  de  Thyard  , Comte  de  Biffy  , mort  en 
17*3.,  laiffbnt  de  fa  femme,  Marie  - Angélique 
Andrault  - de  - Langeron , 1®.  Claude  de  Thyard  , 
Comte  de  Biffy , Maréchal  des  camps  6c  armées  du 
du  Roi, du  10.  Février  1759.;  & î”.  Henri-Charles, 
dit  le  Comte  de  Thyard , Maréchal  des  camps  & 
armées  du  Roi,  du  1*9.  Avril  1760. 

BRAILLANS,  en  Franche-Comté,  Diocefe, 
Parlement , Intendance  , Bailliage  & Recette  de 
Befançon.  On  y compte  feulement  6.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à une  lieue  6c  deux  tiers  N.  E.  de 
Befinçon. 

BR  AILLE,  en  Artois.  frVyrçBrayelle-lez-Aunay. 

BRAILLY  , en  Picardie  , Diocefe  6c  Intendance 
d’Amiens , Parlement  de  Paris  , Eleétion  d’Abbe- 
ville, Bailliage  de  Crécy.  On  y compte  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à 2.  1.  & trois  quarts  N.  N.  E. 
d’Abbeville. 

BRAIN  , bourg,  en  Anjou,  Diocefe  d’Angers  , 
Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Tours,  Elec- 
tion de  Saumur.  On  y compte  291.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  à cinq  quarts  de  lieue  de  la  rive  droite  de  la 
Loire,  & à 2. 1.  E.  N.  E.  de  Saumur. 

BRAIN  , bourg , en  Anjou  , Diocefe  d’Angers  , 
Parlement  de  Paris , intendance  de  Tours,  Election 
de  Châtcau-Gontier.  On  y compte  143.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  fur  les  confins  de  la  Province  de  Bre- 
tagne, à 7. 1.0.  un  quart  au  N.  de  Chlteau-Gontier. 

BRAIN,  en  Anjou , Diocefe  6c  Eleélion  d’An- 
gers , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours  , 
On  y compte  feulement  un  feu. 

BRAIN  , en  Bourgogne,  Diocefe  d’Autun  , Par- 
lement 6c  Intendance  de  Dijon,  Bailliage  6c  Re- 
cette de  Semur-cn-Auxois.  On  y compte  30.  feux. 

BRAIN, en  Bretagne,  Diocefe*  Recette  de  Van- 
nes , Parlement  & Intendance  de  Rennes,  ün  y 
compte  3 1 . feux , un  tiers  & un  quart  de  feu. 

BRAIN  , bourg  ,en  Languedoc  , Diocefe  6c  Re- 
cette de  St.  Papoul , Parlement  & Généralité  de 
Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
ut.  feux.  Ce  bourg  eft  fituée  fur  le  Canal  Royal, 
à 2.  1.  S.  E.  de  St.  Papoul  , & 2.  & trois  quarts 
E.  S.  E.  de  Cafteloaudary. 

BRAIN  fur  l’Authion , bourg  ,eo  Anjou, Diocefe 
& Eleftion  d’Angers,  Parlement  de  Paris,  Inten- 
dance de  Tours.  On  y compte  373.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  fur  la  riviefe  d’Authion,  à a.  L E. d’Angers. 

Tome  L 
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BRAIN  fur  Longucnce  , bourg , en  Anjou, Dio- 
cefe & Eleftion  d’Angers  , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  de  Tours.  On  y Compte  >41.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  à une  petite  diftaucc  de  la  forêt  de 
Longuenée  , à 3. 1.  & demie  N.  O.  d’Angers. 

B R AINE  ou  Brennk.  On  appelle  de  ce  nom 
une  contrée  qui  s’étend  partie  dans  le  Berry  6c  par- 
tie dans  la  Touraine.  Le  pays  de  Braine  a pris  fon 
nom  de  la  forêt  de  Brione , Saltus  Briona  , qui  en 
occupoit  autrefois  la  plus  grande  partie.  Ce  pay9 
étoit  du  territoire  des  anciens  Bituriges-Cuhi  , ce 
qui  eft  caufe  qu’il  dépend  encore  à préfent  du 
Diocefe  de  Bourges.  On  y remarque  entre  autres 
lieux , la  ville  de  Châtillon-fur-ïndre  , qui  eft  à 4. 1. 
S-  E.  de  Loches,  & 10.  S.  E.  de  Tours. 

BRAINE , Braina  , ville  avec  un  ancien  titre  de 
Comté  ,6c  une  Abbaye  d’Hommes , de  l’Ordre  de 
Prémontre  , dans  le  Soiffonnois , au  Gouvernement 
general  de  l’Iflc-dc-France , Diocefe , Intendance  6c 
Ele&ion  de  Soiffons , Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  3 $4.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rive 
droite  de  la  rivière  de  Vefle , à 2. 1.  6c  demie  E.  S.  E. 
de  Soiilbus , 9.  & demie  E.  N.  E.  de  Crcpy  en  Va- 
lois, 6c  19.  N.  E.  de  Paris. 

Le  Comté  de  Bruine  eft  connu  depuis  plus  defir 
cens  ans.  Agnès  , Dame  de  Braine , petite-fille 
d’André  de  Baudemonr , Seigneur  de  Braine,  époufa 
en  premières  noces  , Milon  , Comte  de  Bar-fur- 
Seine  , 6c  en  fécondés  noces , en  1152.,  Robert  I. 
de  France  , Comte  de  Dreux , qui  par  elle  devint 
auffi  Comte  de  Braine. 

Jeanne  , troifieme  Elle  de  Robert  IV. , quatrième 
Comte  de  Braine  de  la  race  de  Robert  I.  de  France , 
eut  en  partage  le  Comté  de  Braine  , qu’elle  porta 
à fon  mari  Jean (IV.),  Comte  de  Roucjr.  Elfe  tefta  le 
1.  Octobre  1324. 

Jean  VI.  de  Roucy , onzième  Comte  de  Braine  , 
fut  tué  le  2$.  Octobre  1415.  11  eut  pour  héritière  , 
Jeanne,  fa  fille,  qui  époufa  en  1417.  Robert  de 
Saarbruck , Sire  de  Commercy , 6c  lequel  mourut 
en  1460. 

Amé  III.  de  Saarbruck,  quinzième  Comte  de 
Braine  , meurt  en  1 çiç. , 6c  il  laffT:  pour  hcririere , 
Guillemette,  fa  troifieme  fatur , morte  le  ao.  Sep- 
tembre «5 ti., ayant  eu  de  Robert  Ll.  As  la  Mar-k, 
Duc  de  Bouillon,  i°.  Robert  IV.  mort  en  t $$6. , 6c 
i°.  Charles-Robert,  qualifié  Duc  de  Bouillon , après 
la  mort  de  Charlotte  fa  niece.  Il  meurt  lui-même 
en  Septembre  16a 2. 

Louife  de  la  Marck , Comteffe  de  Braine  6c  de 
Maulevrier , petite-fille  de  Charles-Robert  Duc  de 
Bouillon,  meurt  le  17.  Mai  1668. , ayant  eu  de 
Maximilien  Echalard  , Marquis  de  la  Boulaye , 
qu’elle  avoit  époufé  en  16  3 3.,  Henri- Robert,  dit  de 
la  Marck , tué  le  ll.  Août  167$. 

Louife  - Marie , fille  unique  de  Henri  - Robert  , 
morte  le  13.  Avril  1717-»  époufé  en  1689.  Jacques- 
Henri  de  Durfort , Duc  de  Duras , qui  par  elle  de- 
vint (le  vingt-deuxieme)  Comte  de  Braine,  6tc.  Il 
meurt  en  1697.  Julie-Henriette-Marguerite  de  Dur- 
fort,  fa  fille  aînée , née  en  1691. , epoufe  le  22. 
Mai  1709.  Louis-Henri  de  Lorraine,  Prince  de  Lam- 
befc  , mort  en  1743. , * lui  porte  en  dot  le  Comte 
de  Braine.  Vaye\  Lambefc , Lorraine , Harcourt  6c 
Armagnac. 

L’Abbaye  de  Braine  fut  fondée  pat  André  de  Bau- 
demont,  l’an  1130.  Cette  Abbaye  eft  en  commcnde , 
6c  elle  vaut  au  moins  7000.  iiv.  de  rente  au  Sujet  qui 
en  eft  pourvu  par  le  Roi , quoique  la  taxe  en  Cour 
de  Rome  ne  foit  que  de  500.  florins. 

BRAINE , dans  le  Beauvoifis , au  Gouvernement 
general  de  l’IÛe-de-France  , Diocefe  de  Beauvais , 
Parlement  & Intendance  de  Paris,  Ele&ion  de 
Compiegne.  On  y compte  32.  feux.  Cette  Paroifle 
Sssssssss 


8 ott  B R A 

clt  i cinq  quarts  de  lieue  N.  O.  de  Compicqne 

BR  AIRS  .bourg,  dans  le  Maine , Dioccfc  « Elec- 
tion du  Mans , Parlement  de  Paris,  Intendance  de 
Tours.  On  y compte  161.  feux.  Ce  bourg  eftà  3.  L 
O.  un  quart  au  N.  du  Mans. 

BRAINS  , en  Bretagne  , Diocefe  Si  Recette  de 
Nantes  , Parlement  de  Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  7.  feux , un  tiers  & un  quart  de  feu. 

BRAINV1LLE , en  Normandie , Diocefe  de  Elec- 
tion de  Coutanccs  , Parlement  de  Rouen  , Inten- 
dance de  Caen , Scrgenterie  de  la  Halle.  On  y compte 
8>.  feux.  Cette  ParoilTc  eftà  une  bonne  lieue  N.  Ü. 
de  Coutanccs. 

BRAINVILLE  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
Diocefe  de  Toul , Confeil  fouverain  de  Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  & Recette  de  Bourmont. 
On  y compte  5°.  feux.  Cette  Paroiffe  cft  firuée 
fur  la  rive  droite  de  la  Meufc  , à une  demi-lieue 
S.  O.  de  Bourmont. 

BRAIS,  en  Anjou , Diocefe  d’Angers,  Parlement 
de  Paris , Intendance  de  Tours,  Eledion  de  Baugé. 
On  y compte  98.  feux.  Cette  Paroiifc  eft  limée 
près  de  la  forêt  de  Châtoa , à J.  1.  £.  un  quart  au 
N.  de  Bauge. 

BRAISNAN  , en  Franche  - Comté  , Diocefe  , 
Parlement  de  Intendance  de  Bcfançon  , Bailliage  de 
Recette  de  Dole.  On  y compte  4$.  feux.  Cette 
Paroiife  cft  à 6.  I.  & demie  S.  E.  de  Dole. 

BRA1ZE  , en  Bourbonnois , Diocefe  de  Inten- 
dance de  Bourges  , Parlement  de  Paris  , Eledion 
de  St.  Amand.  On  y compte  34.  feux.  Cette  Pa- 
foifle  eft  à z.  I.  E.  S.  E.  St.  de  Amand. 

BRALEVILLE  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
Diocefe  de  Toul,  Confeil  fouverain  de  Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Recette  de  Charmes.  On 
y compte  is-  feux.  Cette  Communauté  eft  à une 
lieue  dt  deux  tiers  O.  N.  O.  de  Charmes. 

BRAMABAQUE  , an  pays  des  Quatre-Vallées  , 
en  Gafcogne , Diocefe  de  Comminges,  Parlement 
de  Touloufe  , Intendance  d’Aufch , vallée  de  Ba- 
roufle.  Un  y compte  39.  feux.  Cette  raroilfe  eft 
à une  demie-lieue  N.  O.  de  Maulcon. 

BRAMEFAM  ( Saint- Prié  de),  en  Auvergne, 
Diocefe  de  Clermont , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance & Eledion  de  Rioin.  On  y compte  1 12.  feux. 
Cette  ParoilTc  eft  litue'e  dans  une  contrée  alTcz 
fertile  , fur-tout  en  bons  pâturages. 

BRAMETOT  , en  Normandie  , Diocefe  , Parle- 
ment de  Intendance  de  Rouen  , Eledion  d’ Arques  , 
Scrgenterie  de  Brachy.  On  y compte  un  feu  privi- 
légié & 53.  feux  taillables.  Cette  Paroiifc  cft  à 4.  1. 
de  quart  Ù.  S.  O.  d’Arqucs. 

BRAN  , en  Angoumois  , Diocefe  & Eledion 
d’Angoulcmc , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Limoges.  On  y compte  1 ao.  feux.  Cette  ParoilTc 
eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains  dt  en 
pâturages. 

BRANCAS  ou  ViLLAns-BiiAKc as  , en  Provence , 
Diocefe,  Viguerie  de  Recette  d’Apt,  Parlement  & 
Intendance  d’Aix.  On  y compte  3.  feux  de  quatre 
cinquièmes  de  feu  de  cadaftre  , fuivant  le  procès- 
verbal  de  l’Afléntblée  particulière  , publié  le  9.  Fé- 
vricr  173  j.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  une  hau- 
teur, à 2.  1.  de  deux  tiers  N.  O.  de  Cerefte , 4.  de 
demie  O.  un  quart  au  S.  de  Forcalquier , 10.  de 
demie  S.  O.  de  ViUofc,  à cinq  quarts  de  lieue 
N.  N.  E.  d’Apt,  de  à 8.  1.  N.  d’Aix. 

La  Baronnie  A'OiJe  de  la  Terre  de  Villars  furent 
reunies  avec  d’autres,  de  érigées  en  Duchc , fous  le 
nom  de  l/illart , en  Septembre  1627.,  en  faveur  de 
Georges  de  Brancas  , Marquis  de  Villars  , fils 
Enivcmond  ou  Aimon  de  Brancas  , dont  le  frère 
amc  Gaucher  de  Brancas  a formé  la  branche  des 
Gomtes  de  Forcalquier  , Marquis  de  Cerefte.  Ai- 
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mon  de  Brancas  , pere  de  Georges . fut  Cheva 
lier  de  l’Ordre  dn  Roi , &c.  Il  accompagna  Henri  11 
en  Allemagne  en  t s s a. , & fe  ligna  la  fous  Charles  IX 
aux  journées  de  Jamac  de  de  Monconfour  où  0 
commandoit  quatre  mille  Provençaux  qu’il’ avoir 
levés  à fes  dépens.  U étoit  fils  puîné  de  Gaucher  II 
de  Brancas , de  d’Ifabelle  d 'Artaud  de  Montauban. 

Georges  de  Brancas  , Duc  de  Villars , fut  Che- 
valier des  Ordres  du  Roi , & Lieutenant-General 
en  Normandie.  Il  fe  diftingua  dans  plufieurs  occa- 
fions.  En  1 $86.  il  eut  le  commandement  de  trois 
Navires  , dt  en  1625.  il  équipa  vingt-cinq  Vaiflcaux 
de  guerre  à fes  dépens  , pour  fervir  contre  les  Re. 
ligionnaires.  II  epoufa  Julienne-Hyppolite  d'Etréc 
à Rouen,  le  ç.  Janvier  »S97*,dont  il  eutentr’autres 
enfants , Louis-François  qui  fuit.  Il  avoit  etc  créé 
Pair  en  165*. , mais  il  mourut  fans  avoir  été  reçu 
en  cette  qualité  le  13.  Janvier  1657. 

Louis -François  de  Brancas,  Duc  de  Villa» 
Brancas , fut  reçu  Pair  de  France  au  Parlement  de 
Provence,  le  15.  Février  165*».,  & mourut  en 
Oftobre  1679.  11  avoit  été  marie  trois  fois,  i°.  le 
26.  Décembre  1649.  à Magdeleine-Claire  de  Lcnon- 
court , fille  d’honneur  de  la  Reinc-Mere , Anne- 
d’Autriche , qui  lui  fit  préfent  de  30.  mille  écus  ; 
i°.  le  a 2.  Avril  1661.  à Marie-Magdeleine  Girard  , 
fille  de  Louis,  Seigneur  de  Villetaneufe,  Procureur- 
Général  en  la  Chambre  des  Comptes  de  Paris; 
30.  au  mois  de  Septembre  1 678.  à Louife-Cathcrinc- 
Angelique  F a ut  créa  u - de -Minière  1.  Il  eut  de  fon 
fécond  mariage  Louis  qui  fuit,  de  Marie-Magdeleine 
de  Brancas. 

Louis  de  Brancas  , Duc  de  Villars  , Pair  de 
France,  dtc.  .appelle  le  Duc  "de  Brancas,  mourut 
le  24.  Janvier  1739.  11  avoit  epoufé  iu.  en  1680. 
Marie  de  Brancas  , fa  coufinc-gcrmainc  ; 20.  en 
1738.  Louife-Diane-Françoifc  de  Clermont-Galle- 
rande  , veuve  de  Georgcs-J acqucs  de  Clermont , 
fon  coufin , Marquis  de  St.  Agmont.  Il  naquit  du 
premier  lit  Louis-Antoine  de  Brancas  qui  fuit,  de 
Marie-Jofeph  de  Brancas , Marquis  d’Ûifc , Maré- 
chal de  camps  de  armées  du  Roi. 

Louis-Antoine  de  Brancas,  ne  le  12.  Août  1682., 
Duc  par  démiflîon  en  Décembre  1707. , & reçu  Pair 
de  France  au  Parlement  de  Paris , le  2.  Septembre 
1716.,  fur  Lettres  de  furannation  , époufa  le  14.  Dé- 
cembre 1709.  Maric-Angcliquc  F remin-de-Maras  , 
fille  de  Guillaume  , Seigneur  de  Moras  , Prêtaient 
à Mortier  du  Parlement  de  Metz , de  laquelle  il 
eut  Louis  de  Brancas  qui  fuit,  de  Adcla'ûic-Louife- 
Candide  de  Brancas  , mariée  le  6.  Février  1730.  à 
Claude-Guftave-Chrétien , Marquis  des  Salies,  & 
Gouverneur  de  Vaucouteurs , &c. 

Louis  II.  de  Brancas  , né  le  5.  Mars  1714., 
Duc  de  Viîlars-Brancas  par  dé  million  en  1731.. 
appelle  le  Duc  de  Lauraguais  , Lieutenant-Génial 
des  armées  du  Roi,  du  10.  Mai  1748.,  Chevalier 
de  la  Toifond’Or,  dcc. , a été  marié  i°.  le  27. 
Août  173».  à Gabrielle-Gcncvicve-Fclieité  d’O  , 
fille  unique  de  héritière  de  Gabriel-Simon  , Marquis 
d’O  , Si.  d’Anue-Louife  de  Madaillan  de  PEfparref 
dont  il  a eu  Louis-Léon-Félicité  de  Brancas  , ne 
le  2.  Juillet  1733. , de  Buffile-Antoiue  de  Brancas  , 
né  le  tj-Août  1 73S-  * i°-  le  19.  Janvier  1742.  à 
Diane- Adélaïde  de  MaiUy-NeJle , née  le  13.  Jan- 
vier 1714.,  Dame  d’Atours  de  Madame  la  Dauphine. 

Louis- Léon-Félicité  de  Brancas , fils  de  Louis  II., 
a époufé  par  contrat  du  it.  Janvier  1755.  Fliiàbcth- 
Paulinc  de  Gand  d 'Ifenghitn  , fille  unique  d’Alc- 
xandre-Maximilien , Comte  de  Middelbourg  , frère 
puîné  du  Maréchal  ( de  France  ) d’Jfenghien  , de 
d’Elifaberh  de  U Rochcfoucauld-de-Roye. 

La  Mailonde  Brancas  cft  originaire  du  Royaume 
de  Naples, où  clic  cft  connue  fous  le  nom  de  Bran - 
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cacao , & où  elle  a pofledé  de  grands  biens  & les 
premières  dignités  de  l’Etat.  Buffiie  de  Brancas  , 
Comte  d’Agnano  au  Royaume  ée  Naples  , vint  le 
premier  s’établir  en  Provence  en  i $99. , attiré  par 
les  bienfaits  de  Louis  IL , Duc  d’Anjou.  Le  Pape 
Clément  VII.  de  Geneve,  l’avoit  fait  en  1391.  Ma- 
réchal da  Saint-Siège. 

Buffiie  de  Brancas , ( mort  à Avignon  en  1416.), 
eft  le  bifayeul  de  Gaucher  II.  de  Brancas , de  la 
poftérité  duquel  font  fortis  un  Maréchal  & un 
Amiral  de  France  , cinq  Ducs  , deux  Grands-d’EC- 
pagne  de  la  première  dalle , trois  Chevaliers  du 
Saiat-Efprit , & un  de  la  Toifon  d’Or , &c.  Voyc\ 
Forcalquier , Cerefte,  Villars  , Oife  , Laudun  , dtc. 

BRANCE1LHES , en  Limoulin  , Diocefe  ôt  In- 
tendance de  Limoges  , Parlement  de  Bordeaux , 
Election  de  Brives.  On  y compte  100.  feux.  Cette 
Paroille  eft  à 4. 1.  E.  S.  É.  de  Brives. 

BRANCHE , en  Champagne , Diocefe  d’Auxerre, 
Parlement  de  Intendance  de  Paris  , Eleftion  de 
Joigny.  On  y compte  98.  feux.  Cette  Parodie  eft 
à 1.  I.  S.  de  Joigny  , & autant  N.  O.  d’Auxerre. 

BRANCHEFLAVIN , en  Rouerguc  , Diocefe 
& Eleftion  de  Rhodes  , Parlement  de  Touloufc , 
Intendance  de  Montauban.  On  y compte  8.  feux , 
94.  bellugues  & demie  de  feu. 

BRANCION,  eu  Bourgogne,  Diocefe , Bailliage 
& Recette  de  Châlon  , Parlement  ôt  Intendance  de 
Dijon.  On  y compte  iij.  feux.  Cette  Paroille  eft 
fituée  fur  une  montagne  , à 1. 1.  O.  de  Tournus , de 
S*  & quart  à l’O.  de  Ghâlon.  Il  y a à Brancion  une 
Châtellenie  royale. 

La  Terre  ût  Seigneurie  de  Brandon  a donné  Ion 
nom  à une  ancienne  Maifon  , connue  dès  l’an  1000. 
Mvarulpbe  , Sire  de  Brancion  , & frere  de  Gauthier, 
Prévôt  del’Eglife  de  Mâcon  en  1029.,  fut  le  qua- 
trième ayeulue  Jolléraqd  11.  du  nom,  qui  époufa 
l’an  un.  Marguerite  de  tienne  , Dame  de  Salins, 
de  qui  fut  tué  dans  la  première  Croifade  où  il  avoir 
accompagné  le  Roi  Saint-Louis.  Il  fut  pere  de 
Henri , Sire  de  Brancion  , de  de  Pierre  , Seigneur 
de  Vifargcnt.  L'aîné  eut  de  fa  femme  , Fouque  de 
la  Pre'viaire  , pour  fille  unique , Marguerite  de 
Brancion  , qui  porta  cette  Baronnie  à fon  mari 
Bernard  de  ChoiJeult  Chevalier , Seigneur  de  Traves. 
Elle  a enfuite  palïc  au  Domaine  du  Roi , & a été 
vendue  par  engagement  à la  Maifon  de  la  Baume - 
Montrcvcl , qui  la  pofiede  aujourd’hui. 

Pierre  de  Brancion  , Seigneur  de  Vifargent , 
Vormc  , la  Tour-du-Bois  dt  St.  André  , continua 
la  lignée  , de  epoufa  la  veuve  de  Renaud , Sire  de 
Brellè  & de  fiaugé.  11  eu  eut  Huguenin  , allié  à 
Jeanne  de  Digoins  , mere  de  Jacques  de  Brancion  , 
neuvième  ayeul  de  Claude  de  Brancion  , Seigneur 
de  Vifargenr , Bure , Géraud , <k c. , Elu  de  la  Noblellè 
de  1a  Vicomté  d’Auxonne.  Celui-ci  avoit  époufé 
le  27.  Février  1615.  Anne  de  Montricnard , dont  il 
laifta  entr’autres  enfants  , Claude-Simon , allié  le 
a 6.  Avril  1646.  à Marie  de  Beaufort  de  St.  Quentin. 
Leur  fils  aîné , Humbert  de  Brancion  , Seigneur  de 
Vifargcnt  , de  Bure  , &c. , a laiflè  de  fa  femme 
Magdeleine  Dtchargcrc  du  Breuil , i°.  Jacques  de 
Braucion  , Seigneur  de  Vifargcnt , Condé  , Bure  Ôt 
Géraud  , marié  le  26.  Mai  1733.  avec  Jeanne- 
Claude-Magdeleine  le  Cotnfaffeur  de  Cour  tin on  ; 
i°.  Louis  de  Brancion  , Chevalier  de  Saint-Louis  ; 
3°.  Louis  de  Brancion  , Commandeur  de  l'Ordre 
de  Malte , dt  Lieutenant-Colonel  du  Régiment  de 
la  Marine;  & trois  filles  Cbanoinctfes. 

BRANCONNE  , forêt  de  1279.  arpents,  dan»  le 
Duché  & dans  la  Maîtrifc  d’Angoulcme. 

BKANCOURT,  en  Picardie , Diocefe  de  Noyon, 
Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Soiifons  , Élec- 
tion de  St.  Quentin.  On  y compte  1 S S*  feux* 
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BRANCOURT  , dans  Je  Laonnois,  au  Gouver- 
nement général  de  l’Ule  - de  - France  , Diocefe  & 
Eleftion  de  Laon,  Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Soifibns.  Ou  y compte  106.  feux.  Cette  Paroille 
eft  h 3.  I.  & deux  tiers  O.  S.  O.  de  Laon , & i 
3. 1.  de  quart  N.  N.  E.  de  St.  Quentin. 

BRANCOURT,  dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
Diocefe  de  Toul , Confeil  fo riverain  & Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  & Recette  de  Neufichitcau. 
On  n’y  compte  que  trois  feux. 

BRANDECOURT  , en  Champagne  , Diocefe  & 
Eleftion  de  Rheims , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Châloos.  On  y compte  13.  feux. 

BRANDERION , Trcves  de  Langui  die , en  Brc- 
tagne  , Diocefe  dt  Recette  de  Vannes , Parlement 
& Intendance  de  Rennes.  On  y compte  71.  feux, 
un  tiers  & un  quart  de  feu. 

BRANDEVILLE  , dans  le  Duché  de  Carignan  , 
Diocefe  de  Verdun , Parlement  dt  Intendance  de 
Metz  , Recette  de  Carignan  , Prévôté  de  MarviUe. 
On  y compte  1 $$.  feux.  Cette  Paroilfe  eft  i 5.  1. 

N.  N.  O.  de  Verdun  , & autant  S.  S.  E.  de  Ca- 
rignan. 

BRANDEVILLE  , en  Champagne , Diocefe  de 
Eleftion  de  Rheims , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Châlons.  On  y compte  xÇ.  feux. 

BRANDIS  dt  le  Villard  , en  Provence  , Diocefe 
de  Scnès , Parlement  de  Intendance  d’Aix  , Vigucrie 
dt  Recette  de  Cafteltanc.  On  y compte  feulement 
un  cinquième  de  feu  de  cadaftre. 

BRANDON  , en  Bourgogne , Diocefe  , Baillia- 
ge dt  Recette  de  Mâcon,  i'arlcment  de  Paris  , In- 
tendance de  Dijon.  On  y compte  76.  feux.  Cette  Ra- 
mifie eft  fituée  fur  la  riviere  de  Grofne,  à 2.  I.  S« 

O.  de  Cluny  , de  a.  O.  de  Mâcon. 

BRANDON  ou  Baudron,  en  Provence  , Diocefe 

de  Fréjuls , Parlement  dt  intendance  d’Aix,  Viguerie 
dt  Recette  de  Draguignan.  On  y compte  feulement 
un  quart  de  feu  de  cadaftre. 

BKANDONV1LL1ERS  , en  Champagne  , Dto- 
ccfe  dt  Intendance  de  Châlons,  Parlement  de  Pa- 
ris, Eleftion  de  Vitry-le-Francois.  On  y compté 
34.  feux.  Cette  Communauté  en  à î.l.  de  demieS. 
S.  O.  de  Virry. 

BRANENS  , Paroilfe  de  Jurifdiftion , dans  le 
Bazadois  , en  Guyenne  , Diocefe  de  Bazas  , Parle- 
ment dt  Intendance  de  Bordeaux  , Eleftion  de  Con- 
dom. On  y compte  49.  feux.  Cette  Paroille  eft  fi- 
tuce  fur  la  rive  gauche  de  la  Dordogne  , à 3. 1.  de 
deux  tiers  E.  de  Bordeaux. 

BRANGE  , en  Bourgogne,  Diocefe  de  Bailliage 
de  Châlon,  Parlement  dt  Intendance  de  Dijon, 
Retfort  de  Saint-Laurent.  On  y compte  90.  feux. 
Cette  Paroilfe  eft  fituée  for  In  rive  droite  de 
Seille  , à une  demi-lieue  N.  O.  de  Louhaus  , de  & 
$.  1.  S.  E.  de  Châlon. 

Par  Lettres  de  Mai  16$$.,  regiftréeien  la  Cham- 
bre des  Comptes  de  Dijon  le  Février  1662.  , la 
Terre  de  Seigneurie  de  Brange  fut  érigée  en  Mar- 
uifat , en  faveur  d’Antoine  de  BariUw t , Sci^neut* 
e Morangis , Directeur  de»  Finances,  qui  ne  luifta 
point  d’enfants  de  fa  femme  Elüabetlt  d'/imoncoart. 
Il  eut  pour  fuccelJèur  fon  neveu  Jean-Paul  Baril  Ion 
d’Arnoncourt , AmbatUdcur  en  Angleterre  dt  Mar* 
quis  de  Brangc  , auquel  Elifabetii  d’Amoneourt 
donna  fon  bien  , à la  charge  que  lui  dt  Tes  dépen- 
dants porteraient  le  nom  fit  les  armes  d’Xfrnwi- 
court.  11  mourut  le  33.  Juillet  1691.  , laiilânt  de  Ma- 
rie-Magdeleine Mangot  y Antoine  nurillotwi’Amon- 
court , Marquis  de  Brangc  , Maître  des  Requêtes 
qui  reprit  de  Fief  ce  Marquifat  en  1693. , dt  décé- 
da le  29.  Juin  1741*,  à 70.  ans.  U avoit  époufé 
Anne  Doublet  de  Perjan  , morte  le  ai.  Mai  1727. , 
de  laquelle  ü eut  Bonne  Barillon  - d’ Amoncourt , 
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mariée  en  171 6.  à François  Je  Camus,  Seigneur 
de  Bligny  , morr  Maréchal  de  camp  , & Antoine- 
Pierre  Barîllon-d’Amoncourt , Conseiller  au  Parle- 
ment Je  9.  Juin  1719. , marié  le  3.  Février  1717. 
à Françoife- Nicole  Dcjlande  de  HonvilU  , dont  eft 
Bé  le  11.  Mars  1736.  Antoine-Marie  Barillon  , &c. 

BRANGE  , dans  le  SoilTonnois  , au  Gouverne- 
ment général  de  PIfle- de -France,  Diocefe  , In- 
tendance Ôc  Election  de  Soiflons  , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  40.  feux.  Cette  ParoiHe  eft  à 3. 
1.  S.  O.  de  Soiflbns. 

BRANGOZ  ouBrangue  , en  Dauphiné , Diocefe 
de  Lyon  , Parlement  & Intendance  de  Grenoble  , 
Election  de  Vienne.  On  y compte  trois  feux  pour 
les  fonds  nobles  ; & 2.  feux  & un  8e.  de  feu  pour 
les  biens  taillables.  Cette  ParoiHe  cil  fituée  fur  la 
rive  gauche  du  Rhône  , à 10. 1.  E.  N.  E.  devienne. 

BRANLE  ( la  ),  riviere , qui  a fa  fource  dans  le 
Vendômois  , à 2. 1.  S.  S.  E.  de  Vendôme.  Elle  en- 
tre dans  la  Touraine , où  elle  arrofe  Ciiâteau-Rc- 
gnault  & Vernon;  & , après  un  cours  de  8.  lieues 
ou  environ , ayant  mêlé  fes  eaux  avec  celles  de  la 
Ciffè  , elle  fe  jette  dans  la  Loire  , à une  lieue  & de- 
mie E.  de  Tours. 

BR  ANN  A Y , en  Champagne  , Diocefe  & Elec- 
tion de  Sens  , Parlement  de  Intendance  de  Paris. 
On  y compte  69.  feux.  Cette  Paroillè  eft  à a.  1.  de 
tiers  O.  N.  O.  de  Sens. 

B R ANNE  , en  Limoulîn  , Diocefe  de  Intendance 
de  Limoges,  Parlement  de  Bordeaux,  Eleélion  de 
Brive*.  On  y compte  198.  feux.  Cette  Paroiilc  eft 
iituée  dans  une  contrée  allez  fertile  en  grains  de  en 
pâturages. 

BRANNE  , dans  le  Bazadois  , en  Guyenne, 
Diocefe  de  Bazas , Parlement  de  Intendance  de  Bor- 
deaux , Eleélion  de  Condom  , Jurifdiéliondc  Bran- 
ne.  On  y compte  707.  feux.  Cette  Paroilfe  eft  la 
meme  que  celle  de  Brannens , mais  elle  compte  pour 
deux  Communautés. 

BRANNE  , en  Franche-Comté,  Diocefe  , Par- 
lement de  Intendance  de  Bcfançon  , Bailliage  de  Re- 
cette de  Baume.  On  y compte  95.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  {îtuée  fur  la  rive  droite  du  Doux , à 
une  lieue  de  demie  O.  un  quart  au  N.  de  Baume. 

BRANNOV1I  ou  Brannovicis , Nation  ou  Peu- 
ple de  la  première  Lyonnoife  , de  qui  vraifemblable- 
menr  faifoit  partie  des  Æiui.  On  croit  que  Chari- 
locus  étoit  leur  chef-lieu  , de  on  ne  doute  pas  que 
la  polition  de  cette  place  ne  foie  la  même  que  celle 
de  Semur-en-Brionnoir.  , au  Duché  de  Bourgogne.  Il 
eft  des  Auteurs  qui  distinguent  les  Draunovii  des 
Brannovices  , en  plaçant  ceux-là  au  N.  de  Ckatilo- 
eut  » & les  Brannovices  au  S.  Mais  il  nous  paroit  nue 

Sar  ces  deux  noms  on  ne  doit  entendre  qu’un  fcul 
: meme  peuple , qui  habitoit  le  terrein  dont  eft 
compofé  à préfent  l’Archiprêtré  de  Semur  - en- 
Brionnois  , au  Diocefe  d'Autun  , en  Bourgogne. 

BRANS,  en  Franche-Comté,  Diocefe  , Parle- 
ment de  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  de  Re- 
cette de  Dole.  On  y compte  66.  feux.  Cette  Pa- 
rodie eft  à 3. 1.  N.  N.  E.  de  Dole. 

BRANSCOURT,  en  Champagne,  Diocefe  de 
Eleélion  de  Rhcims  , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Châlons.  On  y compte  44.  feux.  Cette  Pa- 
rodié eft  à 3. 1.  N O.deRheims. 

BRANSLES,  dans  le  Gâtinois-François  , Dio- 
gkde  Scn*  , Parlement  de  Intendance  de  Paris  , 
Eleftxon  de  Nemours.  On  y compte  84.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  à a.  1.  de  demie  S.  E.  de  Nemours. 

BRANSSAC,  en  Bourbonnois  , Diocefe  de 
Ueraont , Parlement  de  Paris , Intendance  & Elec- 
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1* Allier  , de  à 5.  1.  ôc  demie  S.  un  quart  â l'O  d- 
Moulins. 

BR  ANTES  , dans  le  Comté  Venailfin  Diocefe 
de  Siftcron , Judicature  de  Carpcntras.  On  y compte 
ço.fcux.  Cette  Paroiüe  eft  à trois  quart*  de  lieue 
E.  S.  E.  de  Buy  s , à une  lieue  de  demie  N.  E du 
Mont-Vemnux  , 3.  N.  de  Sault,4.  E.  de  Vailbn 
9.  O.  de  Siftcron  , 6.  N.  E.  de  Carpcntras , & 9.  de 
demie  N.  E.  d’Avignon. 

La  Terre  , Seigneurie  de  Baronnie  de  Brames 
etoit  poilédée  dans  le  douzième  fiecle  par  la  Maifon 
des  Baux.  Elle  palla  enfuite  fucceffivement  dans  les 
Maifon*  de  Vincens  de  de  Cambis  de  la|braochc  des 
Marquis  de  Vcllcron.  La  Maifon  des  Laurents  en  fie 
l’acquifition  dans  le  dix-feptieme  fiecle.  Elle  fut 
érigée  en  Marquifat  par  Bulle  du  Pape  Clément  X. 
du  a.  Novembre  ( ou  1 3.  Juillet  ) 1674. , en  faveur 
de  Georges  - Dominique  des  Laurent  s , Seigneur  du 
Broc  d i de  l'Olive  en  Provence  , fils  de  Henri  des 
Laurents  dt  de  Catherine  de  Rode  , de  petit-fils  de 
Jean  des  Laurents  , dont  le  pere,  Jérôme  , fut 
admis  dans  la  première  clalTe  de  la  Noblefle  d’A- 
vignon’ en  1 $ 50.  Georgcs-Dominigue  fut  marié  Je 
>S-  Janvier  167*-  avec  Louife  Thérèfe  de  Lauris , . 
Dame  de  Beaumont  de  de  Montférin  , dont  il  eut , * 
entr’autres  enfants,  Jean-Dominique  des  Laurents, 
Marquis  de  Brantes  , de  François- Louis  des  Lau- 
renrs  , Baron  de  Montférein.  Celui-ci  a époufé  en 
1713.  Françoife-  Louife  des  Laurents  fa  coufine  , 
dont  il  a eu  , entr’autres  enfants  , i°.  Jofeph-Jean 
des  Laurents  de  Montférein  ; *°.  Jofcph-Marthe  de* 
Laurents;j°.  Françoife-  Martinc-Eléonor;  40.  Louife- 
Elifabeth  ; 50.  Rofc-Jofeph  ; 6“.  Louife- Adélaïde, 
tenue  fur  les  fonts  de  Baptême  par  M.  le  Duc  d’Or- 
léans , premier  Prince  du  Sang  , de  par  Madame 
d’Orléans  ancienne  Abbcflè  de  Chelles  i de  70.  Hya- 
cinthe-Dominique des  Laurents. 

En  1697.  le  Marquifat  de  Bramer  fut  acquis 
par  Pierre  du  Blanc  , Collatéral  ( c’eft-à-dire , lnf- 
peéleur  ) des  Troupes  d’Avignon  , Gouverneur- 
Seigneur  de  la  Roque -fur-  Perne  , Gouverneur  du 
Château  d’Entrcchaux  , de  Capitaine  des  Portes  du 
Palais  Apoftolique  , fils  d’Alexandre  du  Blanc  , 
Collatéral  des  Troupes  du  Pape  à Avignon  dt  dans 
le  Comté  - Venaiflin  , Gouverneur  du  Château  de 
Sorgue  , & Capitaine  des  Portes  du  Palais  Apof- 
tolique d’Avignon.  Pierre  du  Blanc  , Marquis  de 
Brantes  , laitlà  de  fa  leconde  femme,  Françoife  de 
Cambts  de  F argues  , i°.  Antoine  du  Blanc  , Cha- 
noine - Pénitencier  de  l’Eglife  Métropolitaine  d’A- 
vignon ; 7°.  Jofcph-Ignace  du  Blanc  , Marquis  de 
Brantes  ; 3“.  Agricol , qui , après  avoir  été  Major 
dans  le  Régiment  Dauphin , Dragons  , ôi  Chevalier 
de  l’Ordre  militaire  de  Saint-Louis  , embraflà 
l’état  eccléfiaftique  , & mourut  Grand-Vicaire  de 
l'Evêque  d’Amiens. 

Le  Marquis  de  Brantes  avoit  époufé  par  contrat  # 
du  25.  Janvier  1729.  Annc-Louifc  de  Mjnteynard, 
fille  de  François  , Marquis  de  Montfrin , 6cc. , & 
de  Louife  Louet  de  Nogaret  de  CauvilTon.  Elle  eft 
morte  le  19.  Juin  1749. , & a Iaiflè  pour  enfants  , 
i°.  Antoine-Philippe-Barthélemy-lgnace  du  Blanc 

de  Brantes  , né  le  9.  Novembre  1 73**  » Agricol- 
François  du  Blanc  de  BuifTon  , né  Je  Octobre 
1735.;  3°.  Anne-Louife.néeJc  1.  Décembre  173 9«, 
mariée  , par  contrat  du  5.  Novembre  *748.  , avec 
Jean-Jofeph-Felix-Henri  Rclland-Cantelmi  , Mar- 
quis de  Reiilanette  . Chevalier  de  l’Ordre  mili- 
taire de  Saint-Louis , & Capitaine-Major  au  Régi- 
ment de  Clermont-Tonnerre,  Cavalerie, avec  Brevet 
de  Meftre-de-Camp  , & depuis  Brigadier  , &c. 


Moulin;.  On  y compte  140.  feux.  Cette  Pa-  40.  Françoife  - Tberèfe  de  Brantes  , Religieufe  à 
c eu  utuee  à une  lieue  de  la  rive  gauche  de  Sainte-Praxedc  à Avignon  , née  le  23.  Mai  1731* 

BRANTIGNY» 
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BRANTIGNY  , ca  Champagne  , Dioeefe  & 
Eleélion  de  Troyes  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Châlons.  On  y compte  feux.  Cette 
ParoilTe  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains 
& en  pâturages. 

BRANTIGNY  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
Diocefe  de  Toul  , Confcil  fouverain  & Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  & Recette  de  Charmes.  On 
y compte  feulement  8.  feux.  Cette  Paroiilè  eft  à 
une  bonne  demi-lieue  S.  de  Charmes. 

BRANTOLME  ou  Brantôme , bourg  , en  Péri- 
gord , Diocefe  & Eleftiou  de  Périgucux  , Parlement 
& Intendance  de  Bordeaux.  On  y compte  171.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  au  confluent  de  la  Dronnc  & de 
la  Colle  , à 3.  I.  N.  un  quart  à l’O.  de  Périgueux. 
Il  y a i Brantôme  une  Abbaye  d’Hommes,  de  l'Ordre 
de  Saint-Benoit  ôc  de  la  Congrégation  de  St.  Maur  ; 
fondée  par  Charlemagne  en  769.  ,&c.  Cette  Abbaye 
eft  en  comraendc  , & elle  vaut  4000.  livres  de  rente 
au  Sujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi  , quoique  la 
taxe  en  Cour  de  Rome  ne  loit  que  de  400.  florins. 
Pierre  de  B:urdeille  , fi  connu  par  fes  Mémoires 
fous  le  nom  de  Brantôme , étoit  Abbé  de  l’Abbaye 
dont  il  eft  queftion. 

BRANVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  de  Li- 
zieux  , Parlement  & Intendance  de  Rouen  , Elec- 
tion de  Pont-l’Evcque  , Sergentcric  de  Beaumont. 
On  y compte  1.  feux  privilégiés  de  40.  feux  tail- 
lables.  Cette  ParoiiTe  eft  à ».  1.  O.  un  quart  au  S. 
de  Pont-l’Evêque. 

BRANVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  de  Cou- 
t3nces.  Parlement  de  Rouen,  Intendance  de  Caen, 
Eleélion  de  Valogne  , Serge nterie  de  Tollevaft.  On 
y compte  18.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  fituée  à une 
lieue  de  l’Océan , de  à 1.  1.  O.  un  quart  au  N.  de 
Cherbourg. 

BRANVILLE,  en  Normandie , Diocefe  & Elec- 
tion d’Evreux  , Parlement  8c  Intendance  de  Rouen, 
Sergenterie  de  la  Bonneville.  On  y compte  un  feu 
privilégié  de  40.  feux  taillablcs.  Cette  Paroiilè  eft 
à 2.  I.  N.  O.  d’Evreux. 

BRAQUE  (la)  , Commandcric  de  l’Ordre  de 
Malte  , en  France  , de  la  Langue  de  du  GranJ- 
Prieuré  de  France.  Cette  Commanderie  vaut 
7000.  liv.  de  rente  au  Sujet  qui  en  eft  pourvu. 

BRAQUEMON  P , en  Normandie  , Diocefe, 
Parlement  de  intendance  de  Rouen,  Election  d'Ar- 
ques  , Sergenterie  d’Envermeuil.  On  y compte  un 
feu  privilégié  de  140.  feux  taillablcs.  Cette  ParoilTe 
eft  fituée  fur  l’Océan  , à une  lieue  E.  N.  E.  de 
Dieppe.  C’eft  la  patrie  du  célébré  Robert  de  Bu- 
quemmt , qui , dans  le  quinzième  liée  le  , fe  fignola 
fur  mer  avec  tant  de  Bravoure , que  les  Rois  de 
France  & d’Efpagnc  le  Itrcnc  Amiral  de  leurs  flottes. 
Il  délit  entièrement  celle  des  Sarrazins  en  1408.  Il 
battu  attllt  celle  des  Anglois  en  1419. 

Bit  AQUKTUIT , eu  Normandie  , Diocefe,  Par- 
lement , Intendance  6c  Eleélion  de  Rouen.  Ou  y 
compte  3.  feux  privilégiés  de  114.  feux  taillablcs. 
Cette  Parnilfe  eft  à 4. 1.  N.  de  Rouen. 

BRAQUY  , dans  le  Vcrdunois,  au  Pays-Mcfiïn  , 
Diocefe  de  Recette  de  Verdun  , Parlement  de  In- 
tendance de  Metz , Diftricl  de  l'Evêché.  On  y 
compte  22.  feux. 

BRAS,  dans  le  Y«  danois  , au  Pays-Mefim, 
Diocefe  de  Recette  de  Verdun  , Parlement  & Inten- 
dance de  Metz,  Diftriél  île  l’Evêché.  Un  y compte 
39.  feux.  Cette  Communauté  eft  fituée  for  la  rive 
droite  de  la  Meufe,  à une  1.  N.  N.  ü.  de  Verdun. 

BRAS,  en  Normandie,  Diocefe  de  Bayeux  , 
Parlement  de  Rouen , Intendance  8c  Election  de 
Cncn,  Sergenterie  d’Argencc.  On  y compte 40.  feux. 
Cette  ParoilTe  eft  à 3. 1.  S.  E.  de  ^acn. 

BRAS  , en  Provence  , Diocefe  , Parlement  & 
Tome  /. 
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Intendance  d’Aix , Viguerie  de  Recette  de  Suau- 
Maximin.  On  y compte  s*  feux  de  cadaftrc.  Cette 
Paroiilè  eft  à une  lieue  N.  E.  de  St.  Maximin. 

BRAS  d’AlTe , en  Provence , Diocefe  de  Riès  . 
Parlementât  Intendance  d’Aix,  Viguerie  de  Re- 
cette de  Digne.  On  y compte  2.  feux  de  demi  de 
cadaftrc.  Cette  ParoilTe  eft  fituce  fur  la  rive  droite 
de  l’Alfe  , à 2. 1.  N.  de  Riès  , de  4.  S.  O.  de  Digne. 
Voyc\  Anfouis. 

BRAS  (le),  bois  de  36.  arpents,  dans  la  Maî- 
trife  de  Comminges,  en  Gafcognc. 

BRASCHEUX. , dans  le  Bcauvoifis  , au  Gou- 
vernement général  de  l’Itlc-dc-F rance  , Diocefe  de 
Eleélion  de  Beauvais , Parlement  de  Intendance  de 
Paris.  On  y compte  47.  feux.  Cette  Communauté 
eft  fituée  fur  la  rivière  de  Terrain , à une  1.  O.  N.  O. 
de  Beauvais. 

BRASLE  , dans  la  Brie-Champenoife  , Diocefe 
& Intendance  de  SoUTons , Parlement  de  Paris , 
Election  de  Château-Thierry.  On  y compte  134. 
feux.  Cette  Paroiilè  eft  à une  demi-lieue  N.  N.  E. 
de  Château-Thierry. 

BRASLOU,  dans  le  Saumurrois  , en  Poitou, 
Diocefe  de  Poitiers  , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Tours  , Eleélion  de  Richelieu.  On  y 
compte  10$.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  à une  lieue 
& demie  E.  de  Richelieu. 

BRASPARTS.cn  Bretagne,  Diocefe  & Recette 
de  Quimpcr , Parlement  de  Intendance  de  Rennes. 
On  y compte  5 {.  feux  de  un  tiers  de  feu. 

BRASQÜE  ou  Saint-Martin  de  Brafque  , en 
Provence,  Diocefe,  Viguerie  de  Recette  d’Apt, 
Parlement  de  Intendance  d’ \ix.  On  y compte  un 
feu  & demi  de  cadaftrc.  Cette  ParoilTe  eft  a cinq 
quarts  de  lieue  E.  un  quart  au  S.  d‘  \pt. 

BRASSABAN,  dcc. , dans  le  Condomois,  en 
Gafcognc  , Diocefe  & Eleélion  de  Condom  , Par- 
lement de  Intendance  de  Bordeaux,  Jurifdiélion  de 
Lavardac.  On  y compte  247.  feux. 

B R ASS  AC  , en  Quercy  , Diocefe  & Eleélion  de 
Cahors  , Parlement  de  Touloule  , Intendance  de 
Montauban.  On  y compte  13.  feux,  91.  bellugues 
& trois  quarts  de  bellugue  de  feu. 

La  Terre,  Seigneurie  & Baronnie  de  Brajfte  , 
en  Quercy,  fut  vendue  vers  l'an  1x95.  par  Guil- 
laume , Vicomte  de  Catvignac , à Raymond  III., 
Vicomte  de  Tureune,  de  la  Alaifon  duquel  elle  a 
paftè  dans  celle  de  Gu/uri,  que  ion  ancienneté  de 
les  alliances  font  mettre  à julre  titre  parmi  les  plus 
illuftres  de  Guyenne.  Elle  eft  connue  dès  le  on- 
zième fieele  dans  le  Condomois  , où  elle  a polfédé 
ju (qu’au  fieele  dernier,  la  Seigneurie  & les  Tours 
prés  de  Condom , qu'on  appelle  encore  à préfent 
ht  Tour*  de  Galard  ; ce  qui  appuyé  l’ancienne  tra- 
dition fur  fon  origine  , qu’on  rapporte  aux  Comtes 
de  Condom  , ilfus  de  ceux  de  Gafcogne. 

Raymond  I.  de  Galard  , fils  de  Guillaume  de  G a- 
lard,  qji  fut  en  1100.  Pleige  pour  le  Roi  dans  un 
Traité  avec  le  Roi  d’Angleterre,  eut,  entr’autres 
enfants  , deux  fils , qui  donnèrent  un  nouveau  luftre 
à la  Maifon  de  Galard  ; fçavoir  , Pierre,  Seigneur 
de  Limeuil , & Raymond.  Celui-ci , qui  étoit  Abbé 
de  Condom , fut  créé  premier  Evêque  de  cette 
ville  en  1317. , & il  eut  pour  fuccellèur  fon  neveu 
Jean  de  Galard. 

Pierre  I.  de  Galard  , frerc  de  Raymond  , fut 
Grand-Maître  des  Arbalétriers  de  France  depuis 
1310.  jufqu’en  1328.  Il  eft  le  feptiemc  aycul  de 
François  deGalarJ,  Chevalier,  Seigneur  de  Braflfac, 
allié  le  12.  Novembre  1508.  à Jeanne  de  Béarn  t 
Dame  de  Saint-Maurice  , qui  ftipula  U elaufe  pour 
leurs  defcemlants  de  joindre  aux  nom  & armes  de 
BralTac  , ceux  de  Saint- Maurice.  Leur  fils  , Jean 
de  Galard  de  Bcarn , eft  le  bifayeul  de  Jean  de 
T tttttttt 


8i o B R A 

Galard  de  Béarn  , Comte  de  Braflâc , Chevalier 
du  St. Efprit en  1633.,  AtnbalTadcur  à Rome,  Mi- 
niftre  d’Etat  , Surintendant  de  la  Maifon  de  la 
Reine , Gouverneur  de  la  Lorraine , puis  de  Sain- 
tonge  & d’Angoumois , mort  le  14.  Mars  1645. 
fans  poftéritc  de  Catherine  de  Sainte-Maure  fon 
e poule.  Son  frere  , Louis  de  Galard  de  Béarn , 
décédé  en  1647. , lailTa  de  Marie  de  Ranconet , 
Alexandre,  Comte  de  Braflac  , mort  en  1691.  11 
avoit  époufé  Charlotte  de  la  Rochefoucauld  , qui 
fut  mere  de  François-Alexandre  , Colonel  du  Ré- 
giment d’Angoumois , mort  en  1713.,  laiflanc  de 
Marthe-Magdeleine  Foullé  de  Prunevaux  , morte 
en  1747. , i°.  Guillaume-Alexandre  ; & 2tf.  René 
de  Galard  de  Béarn  , dit  le  Marquis  de  Braflac  , 
Lieutenant-Gcnéral  des  armées  du  Roi  , du  17. 
Décembre  1759- , allie  le  29.  Mai  >749.  à Marie- 
Anne-Catherine  Morin.  Son  frere  aine,  Guillaume- 
Alexandre,  Comte  de  Braflac,  premier  Gentil- 
homme de  la  Chambre  du  Roi  de  Pologne  , Duc 
de  Lorraine,  a époufé  le  26.  Juillet  1714.  Luce- 
Françoife  de  Cotentin  , tille  du  Maréchal  de  Tour- 
ville  , Vice-Amiral  de  France.  Leur  fils  unique , 
Anne-Hilarion  de  Galard  de  Béarn  , dit  le  Comte 
de  B'arn  , né  le  22.  Novembre  1715.,  a époufé 
le  11.  Janvier  1739.  Olympe  de  Caumont , fille  du 
Duc  de  la  Force  , dont  1 . Alexandre-Guillaume , 
dit  le  Marquis  de  Béarn,  né  le  26.  Janvier  1741.; 
2®.  Adelaïde-Lucc- Magdeleine  , née  le  9.  Décembre 
1739.;  & 30.  Annc-Luce-Jacqucline  , née  le  22. 
Juillet  174^. 

Nota.  H y a encore  de  la  Maifon  de  Galard  , les 
branches  de  / «’r luabe  , de  MirauJe  , du  Refaire  , 
de  R-  ’^nac  , de  La  y a are  , d 'Argentine  , de  Bille- 
rue  , écc. 

BKaSyAC  , au  pays  de  Foix  , Diocefe  de  Pa- 
mitr;  , Parlement  «le  loulouie  , Intendance  de 
Rouffiilon  , Recette  du  pays  de  Foix.  On  y compte 
21.  feux  6c  un  tiers  de  feu  de  compoids , <3i  162. 
feux  allumant.  Cette  Communauté  cil  limée  fur 
h rive  gauche  de  l’Arriege  , à un  quart  de  lieue  S. 
S.  O.  de  Pamicrs. 

BKASSAC  , en  Auvergne  , Diocefe  & Eleélion 
de  Saint-Flour,  Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Kiom.  On  y compte  feux.  Cette  Paroiife  cft 
fituée  dans  le  Diftrictde  Mauriac.  II  y a aux  environs 
de  Braflac  , des  mines  de  charbon  de  terre. 

EUASSAC  de  Eelfortcs , en  Languedoc  , Dio- 
cefe & Recette  de  Cadres  , Parlement  & Gené- 
raîirc  «le  Touloufe,  Intendance  de  Languedoc.  On 
y compte  77.  feux.  Cette  ParoilTe  cft  à 3.  1.  & 
tiers  E.  N.  E.  de  Cadres. 

BRASSAC  de  CalKlnau  , en  Languedoc  , Dio- 
cefe & Recette  de  Cadres , Parlement  & Généra- 
lité de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  91.  feux.  Cette  Paroiflè  n’eft  féparée  de  la 
précédente  que  par  un  ruifleau. 

BRASSAT  , en  Auvergne  , Diocefe  de  Clermont, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Riom  , Election 
d’IlToirc.  On  y compte  212.  feux.  Cette  Paroiflè 
elt  à 3.  !.  & demie  S.  S.  O.  d’IflToirc. 

BRASSAT  , en  Périgord  , Diocefe  & Election 
de  Périgneux  , Parlement  & Intendance  de  Bor- 
deaux. On  y compte  380.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
à 4. 1.  N.  O.  de  Périgueux. 

BRASSEI1  E , dans  le  Duché  de  Bar  , Diocefe 
de  T oui , Confcil  fouverain  & Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  & Recette  de  Saint-Mihiel.  On  y 
compte  2c*.  feux.  Cette  Communauté  eft  fituée  fur 
ç .nvL’ dro‘re  de  la  Meufc  , à une  lieue  S.  S.  E.  de 

aatnt-Mthicl. 
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compte  41.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à une  lieue  & 
deux  tiers  N.  E.  de  Senlis. 

BRASSY  , en  Nivernois  , Diocefe  d’Autun  Par- 
lement de  Paris  , Intendance  de  Moulins , Election 
de  Châteauchinon.  On  y compte  62.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  à 3.  1.  & deux  tiers  N.  N. O.  de  Châ- 
teauchinon. 

BRASSY  , en  Picardie  , Diocefe  , Intendance  de 
Election  d’Amiens , Parlement  de  Paris  , Doyenné 
de  Poix.  On  y compte  39.  feux.  Cette  Paroiife  eft 
à 4. 1.  de  tiers  S.  O.  d’Amiens. 

BRASSY  , en  Nivernois  , Diocefe  d’Autun 
Parlement  & Intendance  de  Paris  , Election  de 
Vezelay.  On  y compte  45.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
à $.  I.  S.  E.  de  Vezelay  , & elle  cft  divifée  en  deux 
Communautés  dout  l’une  dépend  de  l’Eleftion  de 
Châteauchinon. 

BKAST1ELLE  .dans  le  Duché  de  Bar , Diocefe 
de  Toul  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  & Recette  de  Bar-le-Duc.  On  y 
compte  14.  feux.  Cette  Communauté  eft  fituée  à 
quelque  diftancc  de  la  Mcufe  , & à 4.  1.  N.  E.  de 
Bar-le-Duc. 

BRATS  , au  pays  de  Lomagnc  , en  Gafcogne  , 
Diocefe  de  LeiAoure  , Parlement  de  Touloufe,  In- 
tendance d’Aufch  , Election  de  Lomagne  .Vicomté 
de  Brullois.  On  y compte  5.  feux  & 1.  bellugucs  de 
feu.  Cette  Paroiflè  cft  fituée  fur  la  rive  gauche  de 
la  Garonne  , à trois  quarts  de  lieue  O.  S. O.  d’Agen. 

BRATUS  PANTIUM  , ville  delà  Belgique  .dé- 
pendante des  Bellovaci ,&  dont  Ccfar  fait  mention 
dans  le  fécond  Livre  de  Ce  s Commentaires.  Sanfon, 
Scaligcr  de  M.  de  Valois  paroiflènr  ne  pas  douter 
qnc  cette  ville  ne  foit  la  même  que  celle  de  Cx/hro- 
magus  , aujourd’hui  Beuuvah.  Cependant  il  exiftoit 
il  y a environ  deux  fiecles  , des  veftiges  d’une  ville 
fous  le  nom  de  Brantutpjritc , à un  quart  de  lieue 
de  Brcteuil , dans  l’étendue  de  la  Paroiife  de  Van- 
deuil  , à 4.  1.  N.  E.  de  Beauvais  -,  ce  qui  fait  foup- 
çonner  que  ce  lieu  pourroit  bien  être  le  même  que 
le  Bratinpantium  dont  il  eft  qneftion.  M.  Bonami 
a donné  à l’Académie  royale  des  Infcriptions  & 
Belles  - Lettres  de  Paris  , un  Mémoire  particulier 
fur  Bratuipantium  , où  il  entre  dans  des  détails 
fort  inrércllims  au  fujet  de  cette  ancienne  ville:  on 
peut  confulterce  Mémoire. 

BRA'JCH  .Commanderie  de  l’Ordre  de  Malte  , 
«le  la  Langue  de  Provence  & du  Grand- Prieuré  de 
.Saint-Gilles  , en  Provence  , Diocefe  de  Kiès  , Par- 
lemcnr  & Intendance  d’Aix  , Viguerie  & Recette 
de  Barjols,  3.  I.N.  O.  de  la  ville  dece  nom.  Cette 
Commanderie  vaut  70C0.  livres  de  rente  au  Sujet 
qui  en  cft  pourvu. 

BRAUCOURT  , en  Champagne,  Diocefe  & In- 
tendance de  Chiions  , Parlement  de  Paris , Elec- 
tion de  Vicry-le-Fran«,ois.  On  y compte  27.  feux. 

BR  AUD,  dans  le  Bourdelois , en  Guyenne,  Dio- 
cefe , Parlement  , Intendance  Ôc  Elcélion  de  Bor- 
deaux , Jurifdielion  de  Vitrezay.  On  y compte  306. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  à uue  demi-lieue  de 
la  rive  gauche  de  la  Garonne  , à 2.  1.  N.  de  Blayc  t 
& 7.  & demie  N.  un  quart  à l’O.  de  Bordeaux. 

BRAUVILLIERS  , en  Champagne  , Diocefe  de 
Toul,  Parlement  de  Paris , Intendance  de  Chalons , 
Eleftion de  Vitry-le-François.On y compte  6s.fcux. 
Cette  ParoilTe  cft  à 2.  J.  & demie  S.  E.  de  Samt- 
Dizicr  , & 8.  E.  S.  E.  de  Vitry. 

BRAUX  , en  Champagne  , Dioccfc  de  Rhctms , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Metz  , Souve- 
raineté de  Château-Reynault.  On  y compte  102. 
feux.  Cette  ParoilTe  cfl  fituée  fur  la  rive  gauche  de 
la  Meufc  , à une  demi-lieue  S.  de  Chiteau-Rcynault , 
& à trois  quarts  de  lieue  N.  N.  E.  de  Charlcville.  Il 
y a à Braux  un  Chapitre  de  Chanoines , fondé  p3r 
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Hincmârc  , Archevêque  de  Rheims  , fuccefleur 
d’Ebon  , qui  y avoit  transféré  le  corps  de  Saint- 
Vincent  , l’un  des  Archevêques  de  Rheims  , leur 
prédéceflêur. 

BRAUX  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bailliage  & 
Recette  de  Semur-en-  Auxois.  On  y compte  79. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  litucc  à quelque  diftancc 
de  la  rive  droite  de  l’Armançon , à 2. 1.  S.  E.  de 
Semur. 

BRAUX  , en  Provence  , Dioccfcde  Glande vc  , 
Parlement  & Intendance  d’Aix,  Viguerieôc  Recette 
d’Annot.  On  y compte  un  feu  ôc  un  quint  de  feu 
de  cadaftre. 

BRAUX  , dans  le  Duché  de  Bar  , Diocefe  de 
Toul , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Lorraine 
Bailliage  ôc  Recette  de  Bar-le-Duc.  On  y compte 
feulement  8.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 2.  I. 
S.  S.  O.  de  Commercy  , Ôc  5.  Ôc  quart  E.  S.  E.  de 
Bar-le-Duc. 

BRAUX,  Commanderie  de  l’Ordre  de  Malte  , 
de  la  Langue  de  France  ôc  du  Grand  - Prieuré  de 
Champagne  , dans  le  Baffigny  , en  Champagne  , 
au  Diocefe  de  Langres.  Cette  Commanderie  vaut 
3000.  livres  de  rente  , & elle  eft  affectée  aux  Cha- 
pelains & Servants  d’armes. 

BRAUX  lès  Châteauvilain  , en  Champagne  , 
Diocefe  de  Langres  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Châlons  , Election  de  Bar-fur-Aube.  On  y 
compte  94.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 3.  1.  & demie 
S.  E.  de  Bar-fur-Aube. 

BRAUX  le  Comte  , en  Champagne  , Diocefe  de 
Troycs  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châ- 
lons .Eleélion  de  Bar-fur-Aube.  On  y compte  57. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à $.  I.  ôc  demie  N.  O.  de 
Bar-fur-Aube. 

BRAUX  Saint-Remy  , en  Champagne  , Diocefe 
ôc  Intendance  de  Châlons  , Parlement  de  Paris  , 
Eleélion  de  Sainte  - Menehoult.  On  y compte  49. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à 2.  1.  S.  S.  O.  de  Sainte- 
Menehoult. 

BRAUX  Sainte-Cohicre  , en  Champagne  , Dio- 
cefe ôc  Intendance  de  Châlons  , Parlement  de 
Paris  , Eleélion  de  Sainte-Mcnchoult.  On  y compte 
feulement  14.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une 
une  bonne  demi-lieue  O.  S.  O.  de  Ste.  Menehoult. 

BRAY  , Brayum  , pays  qui  fait  partie  de  la 
Haute-Normandie  , Ôc  dont  la  ville  de  Neuchâtel 
eft  le  lieu  le  plus  confidérable.  Ce  pays  eft  fitué 
entre  la  Picardie  au  N.  , le  Vexin-Normand  au  S.  , 
le  Bcauvoifis  à l’E.  , & le  pays  de  Caux  à l’O. 
II  y a 8.  lieues  de  longueur  ôc  environ  autant  de 
largeur.  C’cft  un  pays  allez  montagneux  , mais  où  il 
y a des  vallées  fort  marécageufes.  Le  terrein  y eft 
gras  6c  fertile  en  exccllens  pâturages.  On  y recueille 
quantité  de  fruit  , Ôt  fur  - tout  de  pommes  6c  de 
poires  dont  on  fait  de  très-bon  cidre  , 6c  du  poire 
fort  cftimé. 

BRAY  , en  Normandie , Diocefe  , Parlement  ôc 
Intendance  de  Rouen  , Eleélion  de  Gifors.  Ou 
y compte  6.  feux  privilégies  6c  26.  feux  taillables. 
Cette  Paroifle  eft  à 3.  ou  4.  I.  de  Gifors. 

BRAY  , en  Bourgogne  , Diocefe  , Bailliage  6c 
Recette  de  Mâcon  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Dijon.  On  y compte  40.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
à 4. 1.  N.  O.  de  Pdâcon. 

BRAY  , dans  le  Gâtinois-Orléanois , Diocefe  , 
Intendance  6c  Eleélion  d’Orléans  , Parlement  de 
Taris.  On  y compte  9}.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
fituée  ù une  demi-lieue  de  la  rive  droite  de  la  Seine , 
& â 6.1.  6c  demie  E.  un  quart  au  S.  d’Orléans. 

BRAY  , Brayum  ad  Scquanam  , ville  avec  un  an- 
cien titre  de  Baronnie- Pairie  , en  Champagne  , 
Diocefe  de  Sens  , Parlement  de  Paris , Intendance 
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de  Châlons  , Eleélion  de  Nogent- fur  - Seine.  On  y 
compte  300.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rive 

ruche  de  la  Seine  , fur  la  grande  route  de  Sens  , 
Soiflons  , l j.  1.  & demie  O.  S.  O.  de  Nogent- 
fur-Seine  , 3.  S.  S.  O.  de  Provins  , 6c  4.  6c  quart  N. 
N.  O.  de  Sens.  Il  y a à Bray  un  Chapitre  , cotnpofé 
de  trois  Dignités  de  7.  à 800.  livres  chacune , 6c  de 
ftx  Canonicats  de  400.  livres  chacun.  Le  Doyen  eft 
élu  par  le  Chapitre.  Le  Tréforier  6c  le  Chantre  font 
à la  nomination  dn  Seigneur  du  lieu  ; 6c  les  Cano- 
nicats à celle  de  l’Archevêque.  Outre  ce  Chapitre, 
il  y a suffi  un  Prieure  de  Filles  de  l’Ordre  de  Ct- 
teaux , 6c  dont  le  revenu  eft  de  2000.  livres  ou  envi- 
ron. La  ville  de  Bray  dont  il  eft  queftion  , fut 
cédée  par  Thibault , Comte  de  Champagne  , au  Roi 
Saint-Louis  , cjui  la  réunit  i la  Couronne.  Elle  a 
depuis  etc  polTédée  par  les  Comtes  de  Dunois.paf 
la  Maifon  de  Longueville  , 6c  par  les  Durs  de  Ne- 
mours. Elle  appartient  à prêtent  à la  Maifon  de 
Rochechouart. 

BRAY  , en  Normandie,  Diocefe  de  Séez  , Par- 
lement de  Rouen  , Intendance  6c  Eleélion  d’Alen- 
con,  Sergenterie  d’Almcnefche.  On  y compte  162. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à 4. 1.  N.  d’Alençon. 

BRAY  , en  Picardie  , Diocefe  de  Noyon  , Parle- 
ment de  Paris , Intendance  de  Soiflons  , Eleélion 
de  St.  Quentin.  On  y compte  40.  feux.  Cette  Pa- 
roifle  eft  à 2.  ).  S.  O.  de  Saint-Quentin. 

BRAY  , en  Normandie  , Diocefe  d’Evreux , Par- 
lement de  Rouen,  Intendance  d’Alençon  , Eleélion 
de  Conches , Sergenterie  de  Harcourt.  On  y compte 
70.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 3. 1.  N.  N.  O.  de  Conches. 

BRAY,  dans  la  Flandre  - Walonnc  , Diocefe 
d’Arras  , Parlement , Subdélégaiion  6c  Recette  de 
Douay,  Intendance  de  Lille.  Un  y compte  34.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à 2.  lieues  E.  de  Douay. 

BRAY,  dans  le  Valois,  au  Gouvernement  géné- 
ral de  S’Ifle-de-France  , Diocefe  6c  Eleélion  de  Sen- 
lis.  Parlement  6c  Intendance  de  Paris.  On  y compte 
23.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  6c  demie 
E.  N.  E.  de  Senlis. 

BRAY,  en  Champagne  , Diocefe  6c  Elcclion  de 
Troyes,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Châ- 
lons. On  y compte  19.  feux. 

BR  AY , ville , en  Picardie  , Diocefe  6c  Intendance 
d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , Eleélion  de  Pé- 
ronne.  On  y compte  190.  feux.  Cette  ville  eft  lituée 
fur  la  rive  droite  de  la  Somme  , à 2.  lieues  6c  trois 
quarts  O.  un  quart  au  N.  de  Pérounc  ,6c  3.  6c  demie 
E.  un  quart  au  N.  d’Amiens. 

BRAY  , Prieuré  au  Diocefe  de  Beauvais.  Il  vaut 
1000.  liv.  de  rente  ,6c  il  appartient  à la  Chartrcufe 
de  Gaillon. 

BRAY  la  Champagne,  en  Normandie,  Diocefe 
de  Sécz  , Parlement  de  Rouen,  Intendance  d’Alen- 
çon, Eleélion  de  Falaife,  Sergenterie  de  Breteuil. 
On  y compte  3t.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 3.  I.  ôc 
demie  N.  de  Falaife. 

BRAY  en  Cinglais,  en  Normandie,  Diocefe  de 
Séez,  Parlement  de  Rouen , Intendance  d’Alençon, 
Eleélion  de  Falaife  , Sergenterie  des  Bruns.  Un  y 
compte  20.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 2. 1.  N.  O.  de 
Falaife. 

BRAY  en  Laonnois , dans  le  Laonnois , au  Gou- 
vernement général  de  l’lüe-de-France  , Diocefe  3c 
Eleélion  de  Laon  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Soiflons.  On  y compte  1 38.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  à 3.  1.  S.  un  quart  à l’O.  de  Laon. 

BRAY  lès  Mareuil,  en  Picardie,  Diocefe,  Inten- 
dance Ôc  Eleélion  d’Amiens,  Parlement  de  Paris  , 
Doyenné  d’Oifcmont.  Un  y compte  34.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  fituée  à une  demi-lieue  de  la  rive  gau- 
che de  la  Somme,  6c  à une  lieue  S.  E.  d’Abbeville. 
BRAY , en  Thicrache , en  Picardie , Diocefe  6c 
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F'-élion  de  Laon,  Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Soldons.  On  y compte  99.  feux.  Cette  Paroifle 
cil  à 6. 1.  & demie  N.  E.  de  Laon. 

BRAVE,  dans  le  Soiflonnois,  au  Gouvernement 
general  de  l’Ifle-dc-France , Diocefe,  Intendance  & 
üleétion  de  Soiflons  , Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  21.  feux.  Cette  Paroifle  cft  à cinq  quarts  de 
lieue  N.  N.  E.  de  Soiflons. 

BRAYE,  en  Touraine , Diocefe  , Intendance  & 
Election  de  Tours , Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  180.  feux.  Cette  Paroifle  cft  à $.  1.  N.  O. 
de  Tours. 

BRAYE  , dans  le  Saumurrois,  en  Poitou,  Dio- 
cefe de  Poitiers  , Parlement  de  Paris,  Intendance 
de  Tours,  Eleôion  de  Richelieu.  On  y compte  97. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  dcmi-licue  E.  S.  E. 
de  Richelieu. 

BRAYE  , dans  le  Vivarais , en  Languedoc  , Dio- 
cefe & Recette  de  Viviers , Parlement  de  Touloufe, 
Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de  Lan- 
guedoc. On  y compte  62.  feux. 

BRAÏELL.E  lès  Aulnay,  Abbaye  de  Filles,  de 
l’Ordre  de  Citcaux , en  Artois  , Diocefe  d’Arras  ; 
fituce  à trois  quarts  de  lieue  N.  E.  de  Lens , à 4.  I. 
N.  N.  E.  d’Arras,  3.  N.  O.  de  Douay , ôt  4.  S.  O. 
de  Lille  ; fondée  en  1196.  par  Michel , Comte  d’An- 
taing , ôcc.  Cette  Abbaye  jouit  de  7.  à 8000.  liv. 
de  rente. 

BRAZEY , en  Bourgogne , Diocefe  , Parlement  , 
Intendance , Bailliage  de  Recette  de  Dijon.  On  y 
compte  117.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 3.I.ÔC  demie 
S.  E.  de  Dijon.  Il  y a à Brazey  une  Châtellenie 
royale  , qui  refluait  au  Bailliage  de  Saint  - Jcan- 
de-Lofne. 

BRAZEY,  en  Bourgogne,  Diocefe , Bailliage  ôc 
Recette  d’Autun , Parlement  & Intendance  de  Dijon. 
On  y compte  117.  feux.  Cette  Paroifle  cft  à 4.  1.  ôt 
trois  quarts  N.  d’Autun. 

ERÂZIS,  en  Languedoc,  Diocefe  Ôc  Recette  de 
Caftres , Parlement  Ôc  Généralité  de  Touloufe,  In- 
tendance de  Languedoc.  On  y compte  24.  feux. 
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B R E A L , en  Bretagne  , Diocefe  & Recette  de 
Saint-Malo,  Parlement"  ôc  Intendance  d«  Rennes, 
y compte  4t.  feux , un  tiers  & un  quart  de  feu.  Cette 
Paroifle  cft  à 4. 1.  O.  S.  O.  de  Rennes. 

BRE  AL , en  Bretagne , Diocefe , Parlement , In- 
tendance & Recette  de  Rennes.  On  y compte  4.  feux 
& demi.  Cette  Communauté  eft  à 7. 1.  de  demie 
E.  N.  E.  de  Rennes. 

BREANÇON,  dans  le  Vcxin-François , Diocefe 
de  Rouen , Parlement  ôc  Intendance  de  Paris, Elec- 
tion de  Pontoife.  On  y compte  70.  feux.  Cette  Pa- 
roifle eft  2. 1.  N.  N.  O.  de  Pontoife. 


bKEANCOURT,  dans  le  Vcxin-François,  Dio- 
cefe  de  Rouen,  Parlement  ôc  Intendance  de  Paris  , 
Eleélion  de  Pontoife.  On  y compte  22.  feux.  Cette 
Paroifle  cft  5 1. 1.  & demie  N.  O.  de  Pontoife. 

BREAU , dans  la  Brie -Françoife,  Diocefe  de 
Sens,  Parlement  ôc  Intendance  de  Paris,  Elc&ion 
de  Melun.  On  y compte  4t.  fCUx.  Cette  Paroifle  eft 
a 3.  1.  E.  un  quart  au  N.  de  Melun. 

Par  Lettres  du  mois  de  Décembre  164*., re<rif- 
trccs  au  Parlement  le  23.  ôc  à la  Chambre  "des 
Comptes  le  27.  Mai  1644.,  la  Terre  & Seigneurie 
de  Brcau  en  Brie  fut  érigée  en  Baronnie,  en  faveur 
uwÏÏÏt  Maître  des  Requêtes. 

BKtAU,  Commandcrie  de  l’Ordre  de  Malte, 

Ruempagne*  V°ye^  Braux- 
& •“T'f’  en  Languedoc,  Diocefe 

rallié  "m  A.i"îr  Par^men'  dc  Touloufe,  Géné- 
rante a,  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc. 
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On  y compte  léo.  feui.  Cette  ParoilTe  eft  3 
bonne  ÿmUieueO.  N.  O.  du  Vigao , & à 7. 

8KEÀUG1ES  , en  Haynault,  Diocefe  de  Cam- 
bray.  Parlement  de  Dooay  , Intendance  de  Mau- 
beuge  , Prévoie  dt  Recette  de  Bavay.  On  y compte 
feulement  10.  feux.  F 

B R E A U T É , bourg , en  Normandie , Diocefe 
Parlement  Ôc  Intendance  de  Rouen , Eleftion  de 
Montivilliers  , Sergcnterie  de  Godarville.  Ou  w 
compte  4.  feux  privilégiés  ôc  190.  feux  taillablcs.  Ce 
bourg  eft  à une  demi-licue  S.  E.  de  Godarville  ôcà 
3.  1.  & tiers  N.  E.  de  Montivilliers. 

BREB1NCE  .rivière  de  Bourgogne.  Elle  fc  forme 
de  pluheurs  ruiffeaux  , dont  quelques-uns  fortent  de 
l’etang  de  Long-Pendu , à 4.  1.  Ôc  demie  S.  E.  d’Au- 
tun.  Cette  riviere  traverfe  le  Charollois  ; ôc , après 
un  cours  de  1 1.  lieues  ou  environ  , ayant  mêlé  fes 
eaux  avec  celles  de  l’Arroux,  elle  fc  jette  dans  la 
Loire  , un  peu  au-deflbus  de  Digoin.  La  Brcbince 
ou  Bourbmce  cft  une  des  rivières  dont  on  vouloitfe 
pour  la  jondion  de  la  Loire  à la  Saône. 

B REBOTTE,  dans  leSundtgaw,  Diocefe  de  Be- 
fançon , Confcil  fouverain  ôc  Intendance  d’Alface  , 
Bailliage  & Recette  de  Bcdtfort.  On  y compte  17.  feux. 

BRECE  ou  Brecey , bourg,  en  Normandie,  Dio- 
cefe d Avranches , Parlement  de  Rouen , Intendance 
de  Caen,  Election  de  Mortain , Sergcnterie  de  Rouf, 
fcl.  On  y compte  444.  feux.  Ce  bourg  cft  à 3.  lieues 
E.  N.  E.  d’Avranches,  & 3.  & deux  tiers  O.  N.  O. 
de  Mortain.  11  y a à Brecé  un  Château  des  plus 
magnifiques. 

BRECÉ,  bourg,  dans  le  Maine,  Diocefe  du 
Mans , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Tours  , 
Election  de  Mayenne.  On  y compte  250.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  fur  la  rivicre  de  Colmont , à 3.  lieues 
N.  O.  de  Mayenne. 

B R E C É,  en  Bretagne  , Diocefe,  Parlement; 
Intendance  de  Recette  de  Rennes.  On  y compte  16. 
feux  Sc  demi  Si  un  tiers  de  feu. 


BRECEY , en  Bourgogne,  Diocefe  , Parlement , 
Intendance  , Bailliage  ôt  Recette  de  Dijon.  On  y 
compte  125.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  dans  un 
pays  de  bois  ôc  de  marais , à 2. 1.  E.  de  Dijon. 

BRECEY,  en  Bourgogne , Diocefe  d’Autun  ; 
Parlement  Sc  Intendance  de  Dijon , Bailliage  & Re- 
cette d’Avalon.  On  y compte  jj.  feux. 

B R E C H , en  Bretagne  , Diocefe  ôc  Recette  de 
Vannes , Parlement  ôc  Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  43.  feux , un  tiers  ôc  un  quart  de  feu.  Cette 
Paroifle  eft  à 3. 1.  O.  N.  O.  de  Vannes. 

BRECH  ou  Saint-Hilaire  de  Brcch , dans  l’Age- 
nois , en  Guyenne  , Diocefe  ôt  Ele&ion  d’Agen , 
Parlement  Si  Intendance  de  Bordeaux,  Jurifdi&ion 
de  Tombebœuf.  On  y compte  66.  feux.  Cette  Pa- 
roifle eft  à 2. 1.  ôc  tiers  N.  de  Clcrac. 

BRECHA1NVILLE  , en  Champagne,  Diocefe 
de  Toul,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Châ- 
lons , Election  de  Chaumont.  On  y compte  J fcux. 
Cette  Paroifle  eft  à 6.  lieues  Ôc  quart  N.  E.  de 
Chaumont. 

BRECHAMPS  , dans  le  Pays-Mantois , au  Gou- 
vernement général  de  l’Iflc-de-France,  Dioccfc  de 
Chartres , Parlement  Ôc  Intendance  de  Paris,  Elec- 
tion de  Dreux.  On  y compte  40.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  à 2. 1.  ôc  quart  E.  S.  E.  de  Dreux. 

BRECONCHAUX  , en  Franche-Comté  , Dio- 
cefe, Parlement  Si  Intendance  de  Befançon , Bail- 
liage ôc  Recette  de  Baume.  On  y compte  feulement 
8.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une  lieue  & demie 
O.  S.  O.  de  Baume. 

BRECOURT,  en  Normandie,  Diocefe  & Elec- 
tion d’Evrcux,  Parlement  Ôc  Intendance  de  Rouen, 
Scrgenteric  de  Pafly.  On  y compte  2.  feux  privilé- 
giés 
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gi«  & 9-  fini  Uillablcs.  Cette  Communauté  eft  i 
cmq  quarts  de  lieue  N.  K.  de  Paffy , & à j.  1.  & tiers 
E.  un  quart  au  N.  d’Evreux. 

BRECUILLY,  en  Bourgogne,  Diocefe,  Bail- 
liage «x  Recette  de  Châlon  , Parlement  Ôc  Inten- 
dance de  Dijon,  üny  compte  12.  feux.  Cette  Com- 
munautd  eft  à deux  I.  ÔC  trois  quarts  O.  N.  0.  de 
Chalon. 

BRECY , Paroifle  & Châtellenie , en  Berry , Dio- 
cefe , Intendance  ôc  Eleftion  de  Bourges  , Parle- 
ment de  Paris.  On  y compte  64.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  à 3.  1.  6c  demie  E.  N.  E.  de  Bourges. 

BRECY , en  Normandie , Diocefe  de  Bayeux  , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  ôc  Election  de 
Caen  , Sergcnterie  de  Creuilly.  On  y compte  16. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à 3.  L & demie  O.  N.  O. 
de  Caen. 

BRECY , dans  la  Brie-Champenoife  , Diocefe  de 
Intendance  de  Soiflbus , Parlement  de  Paris,  Elec- 
tion de  Château-Thierry.  On  y compte  40.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à 2. 1.  N.  de  Château-Thierry. 

BRECY  , eu  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun , Par- 
lement «St  Intendance  de  Dijon, Bailliage  ôc  Recette 
d’Avalon.  On  y compte  1 $.  feux. 

BREDENARDE.  On  appelle  de  ce  nom  un  cer- 
tain DilLrift  avec  Juftice  royale , qui  comprend  qua- 
tre ou  cinq  ParoilTcs  du  Bailliage  de  St.  Orner  , en 
Artois.  La  plus  confidcrable  de  ces  Paroiflès  eft 
celle  d ' A udrciuick , à 4.  1.  N.  O.  de  St.  Orner. 

BREDENBACH,  dans  la  Haute  - Alface , Dio- 
cefe de  Bâle,  Confeil  fouverain  ôc  Intendance  d’AI- 
face  , Bailliage  & Recette  de  Colmar.  Ou  y compte 
84.  feux. 

B R E D O N , bourg , en  Auvergne  , Diocefe  ôc 
Election  de  St.  P Jour , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Riom.  On  y compte  509.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  fur  la  rivière  d’Alaignon,  à un  petit  quart 
de  lieue  S.  E.  de  Murat , & à 3.  lieues  ôc  trois  quarts 
N.  O.  de  St.  I lour. 

BREDON , en  Saintongc  , Diocefe  de  Saintes , 
Parlement  de  Bordeaux,  Intendance  de  la  Rochelle, 
Eleélion  de  Saint  - Jean  - d’Angely.  On  y compte 
34.  feux. 

BREE  , bourg,  dans  le  Maine,  Diocefe  du  Mans  , 
Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Tours, Election 
de  Laval.  On  y compte  209.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
fur  la  riviere  de  Jouane  , à j.  1.  & deux  tiers  N.  E. 
de  Laval,  & 10.  O.  N.  O.  du  Mans. 

BRÉEL,  en  Normandie,  Diocefe  de  Bayeux  , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  de  Caen , Elec- 
tion de  Vire  , Sergenterie  de  Condé.  On  y compte 
153.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 2.  1.  & quart  E.  de 
Condé  , & d.  de  demie  E.  de  Vire. 

BREETTE,  dans  le  Maine  , Diocefe  ôc  Election 
du  Mans , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Tours.  On  y compte  108.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 
2. 1.  «5c  quart  S.  E.  du  Mans. 

BREGANÇON  , lfle  «5c  Château,  avec  titre  de 
Marquifat , en  Provence.  Voyc\  Bergançon. 

BREGANTY,  en  Qucrcy,  Diocefe  & Election 
de  Cahors  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance 
de  Moiitauban.  On  y compte  un  feu  ôc  43.  bcllugues 
ôc  demie  de  feu. 

BREG1LLE  lès  Marnay  , en  Franche-Comtc, 
Diocefe,  Parlement , Intendance,  Bailliage  Ôc  Re- 
cette de  Beüinçon.  On  y compte  48.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à j.  1.  & demie  O.  N.  O.  de  Befancon. 

BREGNESEN  ou  Biilculccn  , dans  le  Bou- 
lonnois , Diocefe  de  Recette  de  Boulogne  , Parle- 
ment de  Paris  , Intendance  d’Amiens.  On  y compte 
40.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  N.  O.  de 
Montreuil. 

BREGY  , dans  la  Bric-Champenoife  , Diocefe  & 
Election  de  Meaux  , Parlement  Ôc  Intendance  de 
Tome  I. 
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Fum.  On  y compte  140.  feux.  Cette  ParoliTc  ett  i 
a.  I.  « demie  N.  de  Meaux. 

BREHAIN  la  Cour  , Prieure  . au  Pays-Meflïn 
Diocefe  de  Trevex  . Parlement  & Intendance  dé. 
Mère,  Prévôté  de  Longvy . Bailliage  de  Willer- 
la-Montagne . du  Duché  de  Bar.  Ce  village  ell  un  de. 
ceux  qui  furent  rendus  au  Duc  de  Lorraine  , par  le 
Traité  de  Paris , de  1718. 

BREH  AL  bourg  & Baronnie  , en  Normand» 
Diocefe  oc  Election  de  Coutances , Parlement  de 
Rouen  , Intendance  de  Caen , Sergenterie  de  la 
Halle.  On  y compte  «67.  feux.  Ce  bourg  eft  à trois 
quarts  de  lieue  de  l’Océan , & à 3.  L & demie  S.  S. 
O.  de  Coutances. 

BREHAN  Loudeac  , en  Bretagne,  Diocefe  & 
Recette  de  St.  Brieux  , Parlement  Ôc  Intendance  de 
Rennes.  On  y compte  45.  feux  ôc  un  qaart  de  feu. 
Cette  Paroifle  eft  à 9.  L S.  un  quart  à l’Û.  de  St. 
Brieux. 

BREHAN  Moncontour  , ôc  Tregucneftre  fa 
Trêve  , en  Bretagne  , Diocefe  ôc  Recette  de  Saint- 
Brieux,  Parlement  ôc  Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  60.  feux  , un  tiers  Ôc  un  quart  de  feu.  Cetto 
Communauté  eft  à 4.  I.  S.  S.  E.  de  St.  Brieux. 

BREHAT , petite  ifle  , près  de  la  Côte  de  Bre- 
tagne , Diocefe  Ôc  Recette  de  St.  Brieux  , Parle- 
ment ôc  Intendance  de  Rennes.  On  n’y  compte 
point  de  feux.  Cette  ifle  n’a  qu’une  demi-licue  de 
longueur , Ôc  elle  eft  à 6. 1.  Ôc  demie  N.  N.  O.  de 
Saint- Brieux. 

BKEHEMONT , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
Diocelc  de  Tou! , Confeil  fouverain  Ôc  Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  ôc  Recette  de  Sr.  Diez.  On  y 
compte  42.  feux.  Cette  Parqifl'c  eft  à une  lieue  ôc 
deux  tiers  N.  O.  de  St.  Diez. 


BREHEMONT , bourg , en  Touraine , Diocefe  ôc 
Intendance  de  Tours,  Parlement  de  Paris,  Elec- 
tion de  Chinon.  On  y compte  219.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  dans  une  prcfqu’iflc  , formée  par  la  Loire 
ôc  le  Cher,  à $•  1.  ôc  quart  O.  S.  O.  de  Tours. 

BREHEVILLE  , dans  le  Verdunois,  au  Pays- 
Meflin  , Diocefe  Ôc  Recette  de  Verdun , Parlement 
ôc  Intendance  de  Metz.  On  y compte  94.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  i 4. 1.  ôc  demie  N.  N.  O.  de  Verdun. 

BRE1L  , en  Anjou , Diocefe  d’Angers,  Parle- 
ment de  Paris , Intendance  de  Tours  , Election  de 
Bauge.  On  y compte  109.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
a 3. 1.  & demie  E.  S.  E.  de  Baugé. 

BRE1L  en  Bach  , dans  la  Haure-Alfacc  , Diocefe 
de  Bâle, Confeil  fouverain  & Intendance  d’Alface 
Bailliage  ôc  Recette  de  Willé.  On  y compte  84I 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à trois  quarts  de  lieue  N. 
N.  O.  de  Willé. 


BREIL  (le  ) , en  Quercy  , Diocefe  ôc  Eleélion 
de  Cahors  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance 
de  Montauban.  On  y compte  6.  feux  ôc  8.  bcllugues 
de  feu. 

BREIL  ( le  ) , dans  le  Maine  , Diocefe  du  Mans  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Tours  , Elet> 
tion  de  Château-du-Loir.  On  y compte  100.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à 6.  1.  N.  un  quart  à l’E.  de  Châ- 
teau-du-Loir , «Je  3.  ôc  demie  E.  du  Mans. 


BKhILLE  (la  ) , en  Anjou,  Diocefe  d’Angers, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours , Elec- 
tion de  Saumur.  On  y compte  97.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  à 2.  1.  ôc  dL'inic  N.  E.  de  Saumur. 

BREILLY  , en  Picardie  , Diocefe,  Intendance 
ôc  Ele&ion  d’Amiens , Parlement  de  Paris , Doyenné 
de  Péquigny.  On  y compte  6 2.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Somme  , à une 
lieue  N.  O.  d’Amiens. 

BRE1N  , en  Dauphiné , Diocefe  ôc  ElcéUon  de 
Vienne , Parlement  ôc  Intendance  de  Grenoble.  On  y 
compte  2.  feux  ôc  un  16e.  de  feu  pour  les  fond* 
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nobles  ; & 3.  feux , un  6e.  & un  24c-  de  feu  pour  les 

biens  taillables.  . , . , 

BKEIN,  Terre  oc  Seigneurie  érigée  en  Comte  , 
tn  faveur  de  Jacques  de  Neuche\e  , Evêque  de 
Chalon-fur-Saone,  par  Lettres  de  Novembre  1637., 
regihré es  le  3.  Septembre  1640. 

BREISSIN  , en  Dauphiné  , Dioccfe  de  Eleélion 
de  Vienne  , Parlement  & Intendance  de  Grenoble. 
On  y compte  un  feu  , un  48e.de  un  96e.  de  feu  pour 
les  fonds  nobles;  de  5.  feux,  un  xae.  de  un  48e.  de 
feu  pour  les  biens  taillables. 

BRE1SSOLAZ  , dans  la  BrefTe  , Dioccfe  de 
Lyon , Parlement  de  Intendance  de  Dijon , Bailliage , 
Eleélion  de  Recette  de  Bourg  , Mandement  de 
Montluel.  On  y compte  60.  feux.  Cette  ParoilTe  eft 
fituée  à trois  quarts  de  lieue  de  la  rive  droite  du 
Rhône  , de  à 4. 1.  E.  N.  E.  de  Lyon. 

BRE1STROFF,  au  Pays-Meflîn  , Dioccfe  de 
Trêves  , Parlement  de  Intendance  de  Metz , Sei- 
gneurie de  Rodcmacker.  On  y compte  n.fcux. 

BKEISTROFF  , au  Pays-Meflin  , Diocefe  de 
Treves  , Parlement  de  Intendance  de  Metz  , Pré- 
vôté de  Thionville.  On  y compte  10.  feux. 

BREITTENBACH  , dans  la  Haute  - Alfacc. 


V*yc\  Brendenbach. 

BRE1X  , dans  la  Marche  , Diocefe  de  Limoges  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Moulins , Elec- 
tion de  Gueret.  On  y compte  *0.  feux. 

BRELEVENEZ  , en  Bretagne,  Dioccfe  de  Re- 
cette de  Treguier , Parlement  & Intendance  de 
Rennes.  On  y compte  38.  feux  , un  tiers  de  un  quart 
de  feu.  Cette  Parodié  eft  à 4. 1.  de  demie  O.  S.  O.  de 
Treguier. 

BRELIDY  , en  Bretagne  , Diocefe  de  Recette 
de  Treguier  , Parlement  de  Intendance  de  Rennes. 
On  y compte  17.  feux  , un  demi  & un  quan  de  ^u. 
Cette  Paroiflc  eft  à 3. 1.  S.  de  Treguier. 

BR  EM  ou  Saint-Martin  de  Brem  , en  Poitou  , 
Diocefe  de  Luçon , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Poitiers  , Eleélion  des  Sables  - d’Olonnc-  On  y 
compte  115.  feux.  Cette  Paroiflé  eft  à une  demi- 
lieue  de  l’Océan  , de  à 2. 1.  & tiers  N.  un  quart  à 
1*0.  des  Sables-d’Olonne. 


BREM  ou  Saint -Nicolas  de  Brem,  en  Poitou  , 
Diocefe  de  Luçon  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Poitiers,  Eleélion  des  Sables  - d’Olonne. 
On  y compte  2 2.  feux.  Cette  Communauté  cil  à un 
quart  de  lieue  de  l’Océan  , de  à un  quart  de  lieue  O. 
N.  O.  de  St.  Martin  de  Brem. 

BREMEUR  £r  Voroy  , en  Bourgogne  , Dioccfe 
d’Autun  , Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , Bail- 
liage de  Recette  de  Châtillon.  On  y compte  1 2. 
feux.  Cette  Communauté  eft  à une  petite  diftance 
de  la  rive  droite  de  la  Seine,  de  à 3.  1.  S. S.  E.  de 
Châtillon. 

BREMONCOURT  .dans  le  Duché  de  Lorraine, 
Diocefe  de  Toul , Confeit  fouverain  de  Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Recette  de  Roflercs.  On 
y compte  18.  feux.  Cette  Paroiflé  eft  à 2.  1.  de  deux 
tiers  S.  0.  de  Lunéville.  Voye\  Spincourt  de  Rai- 
gccourt. 

BREMONT  la  Motte,  bourg  , en  Auvergne, 
Diocefe  de  Election  de  Clermont , Parlement  de 
Paris , Intendance  de  Riom.  On  y compte  2 1 9.  feux. 
Ce  bourg  eft  à une  lieue  de  demie  O.  de  Pontgibaut, 
de  4.  O.  N.  O.  de  Clermont. 

BREMONTCOURT  , dans  le  Sundtgaw , Dio- 
ccfe de  Befançon  , Confeil  fouverain  de  Intendance 
d*  Al  face,  Bailliage  de  Delle  , Recette  de  Bedcfort. 
On  y compte  feulement  7.  feux. 

BREMüN’I  DANS,  en  Franche-Comté,  Diocefe, 
jranement  de  Intendance  de  Befançon  , Bailliage 
« Kecette  de  Baume.  On  y compte  18.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à a.  1.  de  trois  quarts  S.  de  Baume. 
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BREMONTIER  , en  Normandie , Diocefe,  Par. 
Jcment  de  Intendance  de  Rouen  , Election  d’An- 
dely.  On  y compte  2.  feux  privilégiés  fit  56.  feux 
taillables. 

BREMONTIER , en  Normandie  , Dioccfe , Par- 
lement Ôe  Intendance  de  Ronen  , Eleélion  fie’  Ser- 
genterie  de  Neuchâtel.  On  y compte  3.  feux  pri- 
vilégies de  28.  feux  taillables.  Cette  Paroiflé  eft  à 
une  bonne  demi-lieue  S.  S.  O.  de  Neuchâtel. 

BREMOY , en  Normandie  , Diocefe  de  Bayeux 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alençon  , Elec- 
tion de  Vire  , Sergenreric  du  Tourneur.  On  y compte 
96.  feux.  Cette  Paroiflé  eft  à 3.  L de  demie  N.  N. 
E.  de  Vire. 


BR  EMULE  , en  Normandie  , Dioccfe  , Parle- 
ment de  Intendance  de  Rouen  , Eleélion  d’Andcly, 
Seqjenterie  de  Hcuqucville.  On  n’y  compte  qu’un 
feul  feu. 

BR  EN  , en  Dauphiné  , Diocefe  de  Vienne , Par- 
lement de  Intendance  de  Grenoble  , Eleélion  de 
Romans.  On  y compte  un  quart , un  24e.  de  un  52e. 
de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; de  un  feu , trois  quarts 
de  un  32e.  de  feu  pour  les  biens  taillables , y com- 
pris néanmoins  en  6e.  de  un  16c.  de  feu  pour  tes 
fonds  affranchis. 

BRENAC,  en  Périgord,  Diocefe  de  Eleélion  de 
Sarlat  , Parlement  de  Intendance  de  Bordeaux.  On 
y compte  1 50.  feux.  Cette  Paroiflé  eft  fituée  fur  la 
Vczerc  , à 2. 1.  de  demie  N.  O.  de  Sarlat. 

BRENAC  , en  Languedoc  , Dioccfe  de  Recette 
d’AIeth  , Parlement  de  Généralité  de  Tonloufe  .In- 
tendance de  Languedoc.  On  y compte  97-  feux. 
Cette  Paroiflé  eft  à 2. 1.  de  quart  S.  S.  O.  d'AJetb. 

BRENAS  , en  Languedoc  , Diocefe  de  Recette 
de  Lodeve , Parlement  de  Touloufe  , Généralité 
de  Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  18.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  à x.  1.  fie  tiers 
S.  de  Lodeve. 

BRENAT , en  Auvergne , Dioccfe  de  Clermont , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Riom  , Eleélion 
d’HToire.  On  y compte  12t.  feux.  Cette  Paroiflc 
eft  à 3.  I.  de  demie  E.  S.  E.  d’Iflbire. 

BliENDENBACH, dans  la  Haute-Alface  , Dio- 
cefe de  Bâle  , Confeil  fouverain  de  Intendance  d’Al- 
face  , Vallée  de  Diftriél  de  Munfter.  On  y compte 
8ç.  feux.  Cette  Paroiflé  eft  à trois  quarts  de  lieue 
S.  O.  de  Munfter  , de  à 3.  L de  demie  0.  S.  0.  de 


Colmar. 

BRENE  , en  Picardie,  Diocefe  de  Boulogne , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Amiens , Gou- 
vernement de  Recette  d’Ardres.  On  y compte  66. 
feux.  Cette  Paroiflé  eft  à un  tiers  de  lieue  0.  S.  0. 
d’Ardres. 

BRENE , pays , dcc.  Vo ye\  Brainc. 

BRENES  , en  Champagne  , Dioccfe  de  Eleélion 
de  Langres  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
l'hâlons.  On  y compte  S 3.  fctix.  Cette  Paroiflé  eft 
i cinq  quarts  de  lieue  S.  S.  O.  de  Langres. 

BRENEVAL  , en  Normandie  , Diocefe,  Pare- 
ment Ôt  Intendance  de  Rouen  , Eleélion  de 
terie  de  Montivilliers.  On  y compte  un  feu  privilégie 
3c  1 9.  feux  taillables.  Cette  Paroiflé  cil  “tuee  lue 
l’Océan , h 2. 1.  de  demie  N.  N.  O.  de  Montivilliers. 

BRENG1ER  de  Comps,  en  Roucrgue  Diocefe 
3c  Eleélion  de  Rhodès , Parlement  de  I ouloufc  , 

Intendance  de  Montauban.  On  n’y 

le  feux,  mais  feulement  74-  bellugucs  dw  trois  quarts 

!CBrÈTgüÊs%  Q-y  . “ 1'  Cahot,  . 

Parlement  de  Tooloufe  , Intendance  de  Montait, 
.an , Eleftioû  de  tigeac.  On  y compte  3- g- 
.élingues  & on  (part  de  beilugue  de  feu.  Cette  Pa 
oifle  eft  fituée  fur  la  nviere  de  Celle , à 2.  L « üers 
D.  un  quart  au  N.  de  Figeac. 
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BRENIER  , dans  le  Bugey  , Diocefe  fie  Election 
de  Belley  ; Parlement  fie  Intendance  de  Dijon, 
Mandement  de  Roffillon.  On  y compte  1 1 5.  feux. 
Cette  Paroillè  eft  fituée  fur  la  rive  droite  du  Rhône, 
& 3. 1.  & demie  S.  O.  de  Belley. 

BRENOD  , dans  le  Bugey  , Diocefe  de  Gcneve , 
Parlement  de  Intendance  de  Dijon , Election  de 
Belley  , Maudemcnt  de  Nantua.  On  y compte  184. 
feux.  Cette  ParoilTe  eft  à 1.  1.  S.  de  Nantua  , de  6. 
N.  N.  O.  de  Belley. 

BRENON,  en  Provence,  Diocefe  de  Frcjnls, 
Parlement  & Intendance  d’Aix , Vigucric  & Recette 
de  Caftellane.  On  y compte  un  quart  & un  8e.  de 
feu  de  cadaftre.  Cette  Communauté  eftà  2. 1.  S.  S. 
E.  de  Caftellane. 

BRENOT , en  Picardie  , Diocefe  & Elcétion  de 
Leon,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de  SoifTons, 
On  y compte  1 79.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  fituée 
fur  i’Oifc  , à 2.  1.  S.  O.  de  Guife , de  5.  6c  quart  N. 
N.  O.  de  Laon. 

BRENOUILLE  , dans  le  Beauvoifis  , au  Gou- 
vernement général  de  l’Ifle-dc- France , Diocefe  de 
Beauvais  , Parlement  & Intendance  de  Paris , Elec- 
tion de  Scnlis.  On  y compte  139.  feux.  Cette  Pa- 
roiifc  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  l’Oife  , à une 
lieue  6c  deux  tiers  N.  N.  O.  de  Scnlis.  11  y a à Bre- 
nouille  une  Marie  royale,  qui  reflortit  au  Bailliage 
de  Senlis. 

BRENOUX , dans  le  Gévaudan , en  Languedoc , 
Diocefe  Ôc  Recette  de  Mende  , Parlement  deTou- 
loufe  , Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  80.  feux.  Cette  Paroiftë 
eft  à 8. 1.  S.  E.  de  Mende. 

BRENS  , dans  le  Bugey,  Diocefe  de  Eleélion  de 
Belley , Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , Man- 
dement de  Roffillon.  On  y compte  $2.  feux.  Cette 
Paroillè  eft  à une  lieue  S.  de  Belley. 

BRENS  , en  Languedoc  , Diocefe  fie  Recette 
d’Alby,  Parlement  & Généralité  de  Touloufe,  In- 
tendance de  Languedoc.  On  y compte  169.  feux. 
Cette  ParoilTe  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  du  Tarn  , 
qui  la  féparc  de  la  ville  de  Gaillac  , à 3.  I.  & de- 
mie O.  S.  Ü.  d’Alby  , 7.  N.  O.  de  Caftres  , & 8.  & 
demie  N.  E.  de  Touloufe. 

La  Terre  Ce  Seigneurie  de  Brens  eft  une  ancien- 
ne Châtellenie  , qui  avec  celle  de  Saine  - Fclix  fut 
érigée  en  titre  de  Baronnie  l’an  13s  J-  par  le  Roi 
Jean,  en  faveur  de  Jean  de  Bourbon  , fils  de  Bou- 
chard VI.,  Comte  de  Vendôme  de  de  Caftres.  Cette 
Barounie  appnrtcnoit  à ceux  qui  avoient  fuecédé  à 
Jean  de  Bourbon,  au  Comté  de  Caftres,  quand  Jac- 
ques A' Armagnac , Comte  de  la  Marche  , de  Pardiac, 
de  Caftres,  Vicomte  de  Carlat  6c  de  Murat,  Seigneur 
de  Leuze  , fiée. , la  donna  en  1456.  à H*Miri  de  Pcm- 
yiguan  , Chevalier.  Louitë  de  Savoye  , Régente  du 
Royaume  pendant  la  prifon  du  Roi  François  I.  fon 
fiîs , donna  le  Comrc  ôe  Caftres  de  la  Baronnie  de 
Brens  fie  de  Saint-Félix  , à la  Marquife  de  Saluces 
6c  au  Marquis  ion  fils,  pour  en  jouir  pendant  leur 
vie.  Elle-,  furent  réunies  h la  Couronne  par  Arrêt  du 
Parlement  de  Paris  en  isto.  Le  13.  Janvier  1643. 
le  Roi  Louis  XIV.  donna  la  Baronnie  de  Brens  de 
de  Saint-Félix  , pour  récompcnlé  de  ferviccs  ren- 
dus, à Etienne  Üulmat,  Chevalier  de  fon  Ordre , fon 
Maître-d’Hôrel  ordinaire  , Confeiller  d’Etat  , Ca- 
pitaine-Gouverneur de  Chantilly  de  Comté  de  Dam- 
martin.  Ecuyer  de  la  PrincclTe  Douairière  de  Con- 
ty  , mort  fans  alliance  en  1672.  Elle  fut  enfuite 
donnée  à Dom  Margucrtt , Marquis  A'Aguilar  , qui 
en  jouit  jufqu’à  fa  mort.  En  1723.  elle  pafla  par 
échange  à Jean-Pierre  de  Fcucaud-A'Al\on , Con- 
feiller  & Préfident  au  Parlement  de  Touloufe  , qui 
de  Marguerite  d’ Ai^nati-A',Orbcjfjn  fa  femme  , a eu, 
«ptr’autres  enfants , Bernard  de  Foucaud-d’Alzon , 
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Confeiller  & Préfident  au  Parlement  de  Touloufe  , 
qui  la  poffede  aujourd’hui. 

BRENY  , dans  la  Brie-Champenoifc  , Diocefe 
& Intendance  de  Soiffons , Parlement  de  Paris , 
Eleftion  de  Château  - Thierry.  On  y compte  83. 
feux.  Cette  ParoilTe  eft  à 2.  ou  3.  lieues  de  Château- 
Thierry. 

BREOULE  fia),  en  Provence  , Diocefe  d’Em- 
brun  , Parlement  6c  Intendance  d’Aix  , Viguerie  6c 
Recette  de  Seyne.On  y compte  $.  feux  de  un  quart 
de  feu  de  cadaftre.  Cette  ParoilTe  eft  fituée  à une 
demi-lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Durance  , de  à 2. 
1.  N.  N.  O.  de  Seync. 

BREOUZE  , en  Normandie  , Diocefe  de  Scez, 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alençon  , Elec- 
tion de  Falaize , Sergentcrie  de  la  Foret.  On  y 
compte  166.  feux;  Cette  ParoilTe  eft  à 5.  I.  & 
quart  S.  O.  de  Falaize  , de  8.  de  quart  N.  O.  d’A- 
lcnçon. 

BREQUECEN  , dans  le  Boulonnois  , Diocefe 
6c  Recette  de  Boulogne  , Parlement  de  Paris  , In- 
tendance d’Amiens.  On  y compte  25.  feux.  Cette 
ParoilTe  eft  fituée  à un  quart  de  lieue  de  la  rive 
droite  de  la  Canchc  , de  à 4.  1.  & tiers  S.  S.  E.  de 
Boulogne. 

B HÈRES  deflous  G deftiis , en  Franche-Comtc, 
Diocefe  , Parlement  6c  Intendance  de  Befançon  , 
Bailliage  de  Recette  de  Quingey.  On  y compte  feu- 
lement 8.  feux. 

BRERY  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Parle- 
ment de  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  de  Re- 
cette de  Poligny.  On  y compte  39.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  S J.  1.  & tiers  S.  O.  de  Poligny. 

BRESCHAlNVfILL£ , en  Champagne.  Ve yc\ 
Bréchain  ville. 

BRESCHÉ,  bourg  , en  Touraine  , Diocefe  , 
Intendance  fie  Eleélioit  de  Tours , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  84.  feux.  Ce  bourg  eft  à $.  L 
fie  quart  N.  O.  de  Tours. 

BRESCHE  , petite  rivière  du  Beauvoifis.  Elle  a 
fa  fource  près  de  la  Paroillë  de  Rueil , à 2.  1.  fie 
quart  N.  E.  de  Beauvais.  Elle  pafle  par  Clermont 
en  Beauvoifis  ; fie  , après  un  cours  de  6.  ou  7.  lieues , 
elle  fe  jette  dans  l’Oife , h un  quart  de  lieue  au-delTus 
de  Creil , de  à une  licuedc  demie  au-deffous  de  Pont- 
Saint'Maixance. 

BRESCOU  , Blafco  , petite  Idc  & FortcrefTe  , en 
Languedoc  , Diocelë  d’Agde  , Parlement  de  Tou- 
loufe , Généralité  de  Montpellier  , Intendance  dô 
Languedoc  , fituée  à une  petite  diftance  du  Conti- 
nent de  vis-à-vis  du  Môle  d’Agde  , à une  lieue  S. 
S.  E.  de  la  ville  de  ce  nom  , 4.  O.  S.  O.  de  Cette  , 
9.  S.  O.  de  Montpellier,  6c  29.  de  demie  E.  S.  £. 
de  Touloufe.  Long.  21.6.48.  lac.  43.  i$.  20.  Il  y 
a pour  le  Fort  de  Brefcou  , un  Gouverneur , 
qui  l’eft  en  même-temps  de  la  ville  d’Agde  , de  qui 
a 6400.  liv.  d’appointements , un  Lieutenant  de  Roi 
qui  a 3600.  liv.  d’appointements,  un  Major,  un 
Aumônier  , fiée.  Veyc\  Agde. 

BRESEVILLE , en  Normandie , Diocefe  de  Séez, 
Parlement  de  Rouen , Intendance  d’ Alençon , Elec- 
tion de  Falaize,  Sergentcrie  de  Breteuil.  Ou  y compte 
179.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  à 3.  1.  de  demie  N.  O. 
de  Falaize. 

BRESEUX  (les),  en  Franche-Comté  , Diocefe , 
Parlement  de  Intendance  de  Befançon,  Bailliage  fie 
Recette  de  Baume.  On  y compte  29.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à 6.  1.  E.  S.  E.  de  Baume. 

BRES1LLAC,  en  Languedoc  , Diocefe  de  Nar- 
bonne , Parlement  fit  Généralité  de  Touloufe,  In- 
tendance de  Languedoc  , Recètte  de  Limoux.  On  y 
compte  38.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  à 3.  1.  fie  tiers 
N.  O.  de  Limoux. 

BRES1LLEY,  en  Franche-Comté  , Diocefe, 
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Dombes,  St.  Trivicr,  Poot-dc-Vrcllc,Cuifcry,  Mire- 
bel  , fie  tout  le  pays  qu’on  appelle  aujourd’hui  la 
BalTe-Breflê  fit  Dombes , depuis  Cuiiery  jufqu’aux 
portes  de  Lyon , fit  depuis  Bagé  jufqu’à  Bourg.  Hu- 
gues I.,  Seigneur  de  Bagé,  vivoit  en  880.  Hugues  II. 
deBagc , petit-fils  d’Hugues  I. , ell  qualifié  Comte  fit 
Marquis  de  Brcflc  : il  meurt  en  958.  Rodolphe  L 
de  Bagé  , fils  d’Hugues  IV.  de  Bagé  qui  étoit  loi- 
même  arrierc-petit-fils  d'Hugues  II.,  s’intitule: 
Premier  Seigneur  de  la  Brcflc  , & meurt  en  toi}. 
Il  elt  le  neuvième  aycul  de  Sybille  de  Bagé  , Dame 
de  Bagé  ou  de  Brcflc , qui  époufe  en  117:.  Amé  V. , 
Comte  de  Savoyc. 

Le  Seigneur  de  Coligny  jouiffoit  du  Revermont , 
c’eft-à-dire  , de  tout  Te  pays  qui  s’étend  depuis 
Coligny  jufqu’au  Pont-d’Ain  ; fit  de  tout  ce  qui  eft 
entre  les  montagnes  de  Revermont  fit  la  rivière 
d’Ain,  c’eft-à-dirc , Coligny,  Vfcrjon , Tréfort, 
Marbos , Jafleron  , Pont-d’Ain , & en  remontant 
jufqu’à  Chavane  en  Franche-Comté;  fit  outre  cela, 
il  pofledoit  pluficurs  Terres  en  Bugey.  Une  partie 
de  cet  Etat  fut  portée  dans  la  Maifon  de  la  Tour- 
du-Pin,  par  le  mariage  de  Beatrix  de  Coligny , dont 
le  fils  Humbert,  Sire  de  la  Tour-du-Pin,  Dauphin 
de  Viennois  , céda  à Robert , Duc  de  Bourgogne  , 
en  1*85.,  tout  ce  qu’il  pofledoit  de  la  Seigneurie 
de  Revermont.  Ce  Duc  l'échangea  en  1 189.  avec 
le  Comte  de  Savoye , Amé  V. , fit  Sybille  de  Bagé  fa 
femme  , qui  lui  donnèrent  les  Châtellenies  de  Cui- 
fery  fit  Sagy. 

Le  Seigneur  de  Villart  occupoit  Loye  fit  quelques 
autres  places  en  Dombes  ; ce  qu’on  appelloit  la 
Terre  de  Villars.  Ces  Terres  furent  portées  en  1100. 
dans  la  Maifon  des  Seigneurs  de  Thoire , par  le 
mariage  d’Agnes  , Dame  de  Villars.  Ils  y ajoutèrent 
Verfalieu , Boulignicux , fit  ce  qui  eft  compris  entre 
le  Pont-d’Ain  fie  Chafey,  avecTre'voux,  Montdidier 
fit  autres  lieux.  Le  dernier  de  cette  Maifon  vendit 
tout  ce  qu’il  avoit  en  Brclïe  au  Duc  de  Savoye , 
Amé  VIII. , en  1401. 

Les  Seigneurs  de  Montrevel  poffédoient  Mon- 
trevel  fie  la  Baronnie  de  Valbonne.  Le  dernier  de 
ces  Seigneurs  donna  fes  biens  à Humbert , Dauphin 
de  Viennois , fon  parent , dont  les  fucccfleurs  Dau- 
phins , les  ont  polTcdcs , jufqu’à  ce  que  ic  Dauphiné 
ayant  été  donné  au  Roi  de  France  , la  Seigneurie 
de  Montluel  ou  Montrevel  fie  la  Valbonne  furent 
laiflecs  en  échange  au  Roi  Jean  , en  1 J$4- , par  le 
Comte  de  Savoye. 

La  Seigneurie  de  Mirebel  s’étendoit  jufqn’à  Lyon, 
& comprenoic  Satonay  avec  une  partie  de  la  Dom- 
bes. Ces  Terres  furent  données  en  ta  18.  par  Guy 
de  Bagé , à fa  fille  époufe  d’Humbert  de  Beaujcu. 
Les  Seigneurs  de  Beaujcu  pofledoient , outre  cela  , 
JVIeximieu , Pérouge  fit  le  bourg  St.  Chriftophlc. 
Tout  cet  Etat  pafla  dans  la  fuite  , par  conquête  fit 
par  ceifion , au  Dauphin  de  Viennois , qui  le  céda 
en  1 3 54.  au  Comte  de  Savoyc. 

La  Seigneurie  de  Bugey  que  l’Empereur  Henri  IV. 
donna  au  Comte  de  Savoye  ,011137.,  ne  compre- 
noit  que  ce  qui  eft  fitué  le  long  du  Rhône  depuis 
Châtilion  de  Michaille  fit  Seiflel  jufqu’à  Grolée , 
avec  tout  le  Val-Romey  , Virieu-Ie-Grand , Roche- 
fort,  Flacieu  , Pierre-Châtcl , Rolfillon  fit  autres 
lieux.  La  meilleure  partie  du  Bugey  étoit  pofledée 
par  l’Evêque  de  Bcllcy  , les  Abbés  d’Ambournay  fit 
de  Saint-Rambert , fit  par  le  Prieur  de  Nantua  , 
qui  aftocierent  dans  la  moitié  de  leurs  biens  les 
Comtes  de  Savoye.  Les  Ducs  de  ce  nom  pofledent 
encore  aujourd’hui  ( à ce  qu’on  nous  allure  ) , 
mais  fous  la  Souveraineté  du  Roi , les  Marquifiats 
de  St.  Rambert  fit  St.  Sorlin  , avec  les  Baronnies 
de  Pontcin, Cerdon,  Vaux,  Chazey  fit  dépendances. 

Les  Seigneurs  de  Thoire  polfédoient  en  Bugey  , 
Tome  /. 
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Montréal , Matafelon , Mornay , Saint-Martin-du- 
Frênc  , Pontcin , Cerdon  , Rougemont  fit  autres 
Terres  , que  le  dernier  de  la  Maifon  de  Thoire 
vendit  en  1404.  à Amé  VIII. , premier  Duc  de 
Savoye. 

Les  Seigneurs  de  Coligny  pofledoient  ce  qui  ref- 
toit  du  Bugey , depuis  Châtilion  de  Corneille  juC- 
qu’à  St.  André  de  Briord,  fit  où  font  fitués  Varey , 
Douvres  , St.  Germain , Amberieu , St.  Denis  de 
ChauiTon  , Château-Gaillard  , Cormos  , Chazey  , 
Lagnieu , St.  Sorlin  fit  St.  André  de  Briord.  Une 
fille  de  la  Maifon  des  Seigneurs  de  Coligny  porta 
ces  Terres  à la  Mailbn  des  Seigneurs  de  la  Tour- 
du-Pin  , qui  dans  la  fuite  furent  Dauphins.  En 
1 344.  le  Roi  Jean  donna  les  mêmes  Terres  en  échan- 
ge au  Comte  de  Savoye. 

La  Baronnie  de  Gex  étoit  auifi  du  Domaine  des 
Ducs  de  Savoye  , qui  dans  la  fuite  des  temps  fc 
firent  Souverains  des  autres  Seigneursde  Brcflc  fie 
de  Bugey.  Ces  deux  pays  avec  celui  À Gex  furent 
cédés  au  Roi  de  France  Henri  IV.  par  Charles- 
Emmanuel  , Duc  de  Savoyc  , en  échange  du  Mar- 
quifat  de  Saluces  en  Piémont,  par  Traite  paffé  i 
Lyon  le  27.  Janvier  1601.  Le  Roi  les  mit  alors  fous 
le  Gouvernement  de  Bourgogne , fit  fous  le  Rcffort 
du  Parlement  fit  de  la  Chambre  des  Comptes  fit 
Généralité  de  Dijon.  K.  Bugey,  Bcllcy , Gex,  ficc. 

BRESSE  Chalonnoife.  On  appelle  de  ce  nom  la 
partie  du  Gouvernement  de  Bourgogne  , qui  eft 
fituée  à l’E.  de  la  Saône , fit  qui  dépend  du  Bail- 
liage de  Châlon.  Ce  pays  forme  une  Recette  par- 
ticulière , dont  le  chef-lieu  eft  Saiut-Laurent-lez- 
Châlon. 

BRESSE  ( la  ) , dans  le  Duché  de  Lorraine , 
Dioccfe  de  Toul , Confeil  fouverain  fie  Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  ôc  Recette  de  Remiremont. 
On  y compte  100.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituce 
fur  la  Molellc , à une  petite  diftance  au  deflôus  du 
confluent  de  la  première  fit  de  la  fécondé  fource  de 
cette  rivière  , à 3.  I.  E.S.  E.  de  Remiremont. 

BRESSE,  Paroifle  , en  Bourgogne  , DioCefe  , 
Bailliage  fit  Recette  de  Châlon  , Parlement  fit  In- 
tendance de  Dijon.  On  y compte  34.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à 4. 1.  fit  trois  quarts  S.  S.  O.  de  Châlon. 

BRESSE  AUX  , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Lan- 
gres , Parlement  fit  Intendance  de  Dijon  , Bailliage 
fit  Recette  de  Châtilion.  On  y compte  feulement 
xo.  feux. 

BRESSERETTE  ( la  ) , en  Auvergne,  Diocefe, 
de  St.  Flour  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Riom , Election  d’Aurillac.  On  y compte  1 $8.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  h §.  1.  S.  S.  O.  d’Aurillac. 

BRESSEY  , en  Bourgogne  , Diocefe  , Parlement 
Intendance  , Bailliage  fit  Recette  de  Dijon.  On  y 
compte  t$.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la 
Tille  , à 2. 1.  E.  de  Dijon. 

BRESSIEUX  , bourg,  en  Dauphiné,  Dioccfe, 
de  Vienne  , Parlement  fit  Intendance  de  Greno- 
ble , Election  de  Romans.  On  y compte  3.  feux , 
un  8e.  fit  un  32c.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; 
fit  21.  feux,  un  demi  , un  24e.  fit  un  96c.  de  feu 
pour  les  biens  taillables  , y compris  néanmoins  un 
demi-feu  pour  les  fonds  affranchis.  Ce  bourg  eft  à 
6. 1.  fit  tiers  S.  E.  de  Vienne  , autant  N.  N.  E.  de 
Romans , fit  autant  0.  N.  O.  de  Grenoble. 

La  Terre  fit  Seigneurie  de  Brcflicu  eft  une  des 
quatre  anciennes  Baronnies  de  Dauphiné  , qui 
alterne  avec  Maubec  pour  la  quatrième  place  aux 
Etats  de  Dauphiné.  Cette  Terre  fut  érigée  en  Mar- 
quifarpar  Lettres  d’Avril  ou  d’Août  tôt  a. , regif- 
trées  au  Parlement  de  Dauphiné  le  20.  Avril  1613. , 
en  faveur  de  Louis  de  Grolée  de  Meuillon.  Ce 
Marquifat  étoit  tombé  , faute  d’hoirs  mâles , à 
Joachim-Gafpard  de  lu  Baume  , Comte  de  Suze  , 
Xxxxxxxxx 


8x1  R R E 

b;ruf,&  on  leur  envoie  les  marchandées  par  les 
Gabarrcs.  Quant  aux  Bâtiments  qui  font  au-deflous 
de  cenr  tonneaux  , ils  peuvent  remonter  la  riviere  , 
& fc  rendre  devant  la  ville  de  Nantes. 

( Par  la  route  ordinaire , en  defeendant  la  Loire , 
on  compte  4.  lieues  depuis  Nantes  jufqu’au  Pcllc- 
rin  , J.  lieues  depuis  le  PclJerin  julqu’à  Painboeuf, 
& 5.  lieues  depuis  Painbxuf  jufqu’à  l’embouchure 
du  fleuve  ). 

Il  y a ordinairement  à Nantes  plus  de  cent  vingt 
Vaifleaux  ou  Bâtiments  , depuis  cinquante  jufqu’à 
quatre  cens  tonneaux  , qui  appartiennent  aux  Né- 
gociants de  cette  ville  , & qui  font  employe's  au 
commerce  de  Guinée  , à celui  des  lfles-Françoifcs 
de  l’Amérique  , à la  pêche  de  la  morue  verte  , à 
celle  de  la  morue  feche  ,&  au  commerce  étranger. 
Ces  Bâtiments  occupent  au  moins  trois  mille  Mate- 
lots ou  Officiers  mariniers. 

Dans  le  temps  que  la  Compagnie  des  Indes  avoit 
aliéné  , pour  un  certain  nombre  d’années  , à quel- 
ques particuliers  , le  droit  de  la  traite  des  Negres  , 
on  armoit  à Nantes , tous  les  ans,  dix-huit  ou  vingt 
Vaifleaux  pour  ce  commerce  , Ck  ils  tranlportoient 
au  moins  trois  mille  Negres  dans  nos  Colonies. 
Pour  traiter , c’cft-à-dire  , pour  acheter  les  Negres 
en  Guinée  , les  Vaifleaux  en  queftion  fe  chargeoient 
en  partie  de  marchandées  de  France,  telles  qu’étoient 
les  toiles  , les  fufils  , le  fer  , le  verre  , le  cryflal , les 
chapeaux,  le  corail , les  eaux-de-vie  , ôcc.  Mais  ils 
étoient  obliges  de  tirer  la  meilleure  partie  de  leurs 
cargailons  de  Hollande  & d’Angleterre  , par  exem- 
ple , le  coris  , les  toiles  de  carton  blanches  , bleues 
üi  peintes,  les  ouvrages  de  cuivre  , ôic.  On  regrettoit 
alors  que  la  P rance  ne  ff.r  pas  en  état  de  fournir  de 
la  première  main  ces  diverfes  denrées  à nos  Arma- 
teur* ; mais  depuis  ce  temps  on  a pourvu  à tout  , 

& rien  aujourd’hui  ne  manque  dans  le  Royaume 
pour  de  pareilles  c-.rgailous.  Ces  Vaifleaux  faéuient 
leurs  retours  en  filtre  , en  indigo  , en  cuirs  en  poil , 
en  cotion  , en  cacao  , en  gingembre  , en  caret  , en 
bois  pour  les  teintures  , & en  autres  denrées  ou 
fruits  de  l’Amérique. 

En  temps  de  paix , on  arme  tous  les  ans  à Nantes 
foixamc-douzc  ou  quatre-vingts  Bâtiments  pourles 
Ifles  - Prançoifes  de  l’Amérique  , la  plus  grande 
partie  pour  Saint-Domingue  & Ij  Martinique  , qui 
font  nos  plus  fortes  Colonies.  Les  cargaifons  de 
ccfs  Vaifleaux  conhltent  en  toutes  fortes  de  choies 
neccflaires  la  vie  ; de  elles  11e  différent , quant  à 
la  deftination  , qu’en  ce  que  les  Vaifleaux  qui  vont 
à la  Martinique  , y portent  une  très-grande  quantité 
de  boeuf  fale  qu’on  tire  d’Irlande.  Ces  bâtiments 
rapportent  des  (Iles  les  mêmes  mnrrhnndiles , den- 
rées & fruits  que  ceux  qui  vont  à la  traite  des  Ne- 
gres , dont  nous  avons  parlé  ci-deffus. 

Les  lucres  qui  nous  viennent  de  la  Martinique 
font  ordinairement  raffinés  ; mais  ceux  de  Saint- 
Domingue  nous  viennent  bruts.  On  envoie  ces 
derniers  aux  raffineries  de  Nantes  , de  Saumiir  , 
d’Angers  , & d’Orléans  , où  l’on  repaflé  auffi  cer- 
tains lucres  qui  ont  été  raffinés  à la  Martinique  & 
à 2a  Guadaloupe. 

Comme  nos  Colonies  s’étoientfi  fort  augmentées 
C avant  la  préfente  guerre  de  176*.  ) que  le  Ro- 
yaume ne  pouvoir  plus  conlbmmer  tout  le  lucre 
qu’elles  nous  foumilioient  , le  Confeil  avoit  fort 
fagement  accorde  aux  Négociants  , depuis  quelques 
années  , la  liberté  d’en  faire  palier  aux  étrangers. 
Nous  foumiffions  à la  Hollande  les  fucres  6i  les 
tyrops  qu’elle  riroit  auparavant  d’Angleterre  ; «St 
nous  en  fourmilions  aulli  à l’hfpagne  & à l’  .talie 
en  concurrence  avec  les  Anglois.  il  cil  à fouhaiter 
que  la  paix  ramené  toutes  chofcs  en  leur  premier 
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II  vient  tous  les  ans  de  Saint-Domingue  à Nantes 
une  grande  quantité  d’indigo  , qui  pafi  auffi  pour 
la  plus  grande  partie  en  Hollande , cn  Suiffe  en 
Allemagne  , en  Efpagnc  & en  Italie.  Nos  Colonies 
nous  ont  mis  cn  état  de  fournir  cette  drogue  à 
meilleur  marché,  que  ne  peuvent  faire  les  Efpagnols 
& les  Hollandois  qui  la  foumiflôiem  auparavant. 
( Nous  parlons  tou  jours  comme  en  temps  de  paix  ). 

Outre  cela  on  arme  auffi  à Nantes  tous  les  ans 
plufieurs  Bâtiments  qui  vont  à la  pèche  de  la  morue 
verte  fur  le  banc  de  Terre-Neuve  , & à celle  de  la 
morue  feche  au  Cap-Breton.  Ces  Bâtiments  appor- 
tent à Nantes  le  poiffon  & l’huile  de  leur  pêche 
dont  la  meilleure  partie  cft  env.iyéc  par  la  rivière 
de  Loire  en  différentes  Provinces  du  Royaume. 

Avant  la  ceffion  qui  a été  faite  aux  Anglois  par 
le  1 raité  d’Utrecht , de  Plaifancc  ôc  de  la  Côte  de 
Terre  - Neuve  , il  partoit  de  Nantes  pour  cette 
pêche  un  plus  grand  nombre  de  Bâtiments  , dont 
plufieurs  portoient  enfuite  leur  poiffon  en  Efpagne 
& dans  la  Méditerranée.  Mais  cette  ceffion  , jointe 
à la  rareté  de  morues  , dont  la  pêche  n’cft  rien 
moins  qu’abondante  depuis  un  certain  nombre 
d’annces  , a conlidérablcment  diminué  les  avan- 
tages qui  réfultoient  ordinairement  de  cette  cfpcce 
de  commerce. 

Indépendamment  des  Bâtiments  dont  nous  venons 
de  parler  , on  co  arme  à Nantes  quinze  ou  vingt 
autres , depuis  quarante  jufqu’à  cent  tonneaux , 
qui  font  deflinés  pour  faire  le  commerce  avec  les 
Etats  voifins.  Plufieurs  de  ces  Bâtiments  vont  en 
Irlande  pour  y prendre  des  viandes  falées  , & les 
porter  à Nantes , d’où  elles  font  tranfportées  à nos 
ifles  du  vent.  Les  autres  vont  en  Angleterre , en 
Hollande  , dans  la  Mer  Baltique  , cn  Efpagnc  & en 
Portugal.  Ces  Bâtiments  portent  dans  le  Nord  des 
vins  , des  caux-de-vie , du  miel  , du  fucrc  , du  fyrop 
& autres  marchandées.  Ils  portent  en  isfpagne  des 
toiles , des  étoffes  , du  cacao  , du  fucre , &c.  Ils  rap- 
portent du  Nord  des  mâts  , des  planches  , du  gou- 
dron , des  cordages,  du  chanvre,  du  cuivre,  de 
l’acier , du  plomb  , &c.  Ils  font  leurs  retours  d’Ëfpa- 
gne  & de  Portugal  cn  fer , en  huile  d’olive,  en  coche- 
nille , en  tahac  & autres  marchandées  que  les  Colo- 
nies de  ces  deux  Royaumes  produéent , ék  que  celles 
du  nôtre  ne  produéent  point. 

Le  tranfpnrt  des  marchandées  qui  fc  fait  de 
Nantes  à Painboeuf , <3t  de  Painboeuf  à Nantes , 
occupe  plus  de  deux  cents  quatre-viugt-fixgabarres, 
bateaux  , barges  ût  chaloupes. 

Apres  avoir  parle  du  commerce  qui  fc  fait  à 
Nantes  par  les  Bâtiments  des  Négociants  de  cette 
ville  , déons  quelque  chofe  de  celui  qui  s’y  fait  par 
d’autres  Vaifleaux. 

Il  entre  tous  les  ans  à Nantes  environ  neuf  cens 
milliers  de  morue  verte  , dont  la  plus  grande  partie 
y cft  apportée  par  des  Bâtiments  des  Sables-d’û- 
lonne  en  Poitou.  Quand  la  France  cft  en  guerre  avec 
la  Hollande  ou  avec  l’Angleterre,  le  nombre  des 
Bâtiments  charges  de  morue  qui  viennent  à Nantes, 
cft  encore  plus  confidérablc , à caulé  du  danger 
qu’il  y a d’entrer  dans  la  .Manche  pour  aller  à Rouen 
ou  au  Havre.  Alors  Nantes  cft  le  feul  entrepôt  du 
Royaume  pour  la  diftriburion  de  la  morue. 

A l’exception  des  Eâtimcnts  de  la  Rochelle  , do 
Bordeaux  & de  ceux  de  Ja  Méditerranée  , la  plû- 
part  des  Vaifleaux  que  l’on  arme  dans  les  autres 
Ports  du  Royaume , loit  pour  nos  ifles  de  l’Amérique 
ou  pour  la  pêche  de  la  morue  , viennent  décharger 
à Nantes  Jes  marchandées  qu’il  rapportent  de  ces 
Colonies.  On  donne  «ette  préférence  à la  ville  de 
Nantes , parce  que  le  débit  de  toutes  fortes  de 
marchandifès  y elt  plus  aifé  & plus  vif  qu’ailleurs. 

11  vient  aufli  tous  les  ai»  à Nantes  plufieurs 
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Bâtiments  deBayonne,  chargés  de  laine  d’Efpagne , 
de  réfine , de  goudron , de  bray  , dec.  Ces  Bâtil 
menrs  font  leurs  retours  en  toiles , en  fucre  , en 
caca“»  cn  clainquaillcrie  , &c.,  qui  paflent  enfuite 
en  Efpagne  la  plus  grande  partie  par  terre  & une 
partie  par  mer. 

Il  vient  également  à Nantes  de  petits  Bâtiments 
des  divers  Ports  de  la  Province  de  Bretagne  , de  des 
autres  Ports  du  Royaume.  Ils  y apportent  des  grains 
oc  autres  marchandifcs  , de  il  y rechargent  i car  il 
arrive  rarement  qu’aucun  de  ces  VailTcaux  s’en  re- 
tourne à vuide. 

^U**ir^0'S  OIÎ  v°y°it  à Nantes  un  grand  nombre 
de  VailTeaux  Anglois , Hollandois , Suédois , Danois 
Hambourgeois  , de  autres  pays  du  Nord  , qui  y 
venoient  enlever  des  vins  du  Comté  Nantois , de 
d’Anjou , des  caux-de-vic , du  fel , de  des  fruits  de 
différentes  fortes.  Mais  les  longues  guerres  que  la 
France  a eues  avec  la  plûpart  de  ces  Nations , jointes 
à divers  droits  qu’on  a impofés  fur  l’entrée  de  ces 
V aifleaux  , & fur  la  fortie  des  marchandées  , ont 
forcé  ces  Nations  1 fe  paiTer  de  nous  , de  à aller 
prendre  des  vins  Ôc  du  fel  en  Efpagne  de  en  Por- 
tugal. Cependant  il  ne  lailTe  pas  que  de  venir  encore 
tous  les  ans  à Nantes  au  moins  cinquante  Bâtiments 
étrangers  qui  y apportent  diverfes  fortes  de  mar- 
chandées. 

Les  Hollandois  y apportent  de  la  canelle , des 
épiceries,  de  l’amidnn,  du  plomb,  de  la  cerufc, 
de  la  mine  de  plomb , du  cuivre , du  tabac  , des 
pipes  , des  poutres , des  planches , des  lapins  , des 
mâts  , du  goudron  , des  cordages  , des  chanvres  , 
du  fil  de  fer  de  de  laiton  , des  cuirs  de  rouffi  , des 
fuifs  , de  l'huile  & fanons  de  baleine,  de  beaucoup 
de  clmqoaillcrie  de  de  mercerie.  Ils  y prennent  des 
vins  , des  eaux-dc-vic,  du  papier,  des  prunes,  & 
principalement  du  fel  qu'ils  chargeut  à Bourncuf  de 
au  Pouliuguen. 

Les  Anglois  apportent  à Nantes  des  rargaifons 
de  plomb  , d’ëtaim  , de  couperofe  de  de  charbon  de 
terre.  Ils  en  rapportent  toute  forte  de  marchandi- 
fes  ,de  même  que  les  autres  ; mais, comme  les  leurs 
ne  montent  jamais  à des  fommes  aulii  confidéra- 
bles  que  celles  qu’ils  enlèvent,  cela  eft  caufe  qu’il 
laifl’ent  à Nantes  beaucoup  d’argent  comptant. 

Les  denrées  d’Irlande  fe  débitent  avantageufe- 
ment  à Nantes.  On  y apporte  du  beurre , des  fuifs  , 
du  beurre  falé  cn  barril , des  harengs , des  cuirs  verts 
de  tannés  , de  quelquefois  anflt  des  laines  , quand  on 
ofe  en  courir  le  rifque  ; car  on  f.ait  qu’il  eft  rrcs- 
févércmcnt  défendu  d’en  fortir  d’Irlande  pour  les 
pays  étrangers. 

Les  Hambourgeois  , les  Suédois  , les  Danois  , 
les  Lubcckois  , les  Dantzickois , &c. , apporteur  des 
marchandifcs  de  leur  pays,  telles  que  du  cuivre  , de 
l’acier  , des  planches , des  mâts , du  goudron  , des 
cordages  & du  chanvre. 

Les  Négociants  de  Nantes  font  un  commerce 
particulier  à Bilbao  , 5 Saint-Sebafticn  , à la  Coro- 
gne , de  fur  toute  la  côte  de  Bifcaye  de  de  Galice, 
en  Efpagne  ; mais  ils  n’y  font  palier  que  de  petits 
Bâtiments  chargés  de  papier , db  toiles  , d'étoftes  de 
foyc  , de  dentelles  d’or  de  d’argent , de  fucre  , de 
clainquaillerie  de  mercerie , de  même  de  vaillèlle  de 
fayence.  On  en  rapporte  des  efpeces , du  fer,  des 
laines  , des  peaux  de  mouton  , des  oranges  <3c  des 
citrons.  1 ouc  cela  palïc  dans  l’intérieur  du  Royaume 
parla  rivière  de  Loire. 

Depuis  plus  d’nn  iîc-rlt?  , il  exifte  une  Société 
bien  fingulierc , établie  entre  les  Marchands  de  Man- 
te )■  & ceux  de  tiilbao  en  Bifcaye.  Cette  Société  s’ap- 
pelle la  Contrafhan.  Elle  a un  Tribunal  en  forme 
de  Jurédiélion  confulaire  ,où  qn  Marchand  de  Nan- 
tes qui  fc  trouve  à btlbao  , a droit  d'alfiftcr  , de 
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a voix  délibérative.  Ceux  de  Bilbao  font  traités  de 
même  à Nantes.  C’eft  à caufe  de  cette  Société  que 
les  laines  d’Efpagnenc  payent  à Nantes  qu’un  droit 
fort  Icger.  En  revanche  les  toiles  de  Bretagne  font 
traitées  fur  le  même  pied  à Bilbao.  Ces  deux  ville» 
avotent  même  autrefois  des  Vaifleaux  communs  , 
qui  trafîquoient  au  profit  de  la  Société  ; mais  cet 
ulage  a celle. 

Depuis  un  certain  nombre  données,  il  a été  éta- 
bli àNantes une manufaélure  de  toiles cotnnadcs  qui 
rculht  aufli  bien  que  celle  qui  eft  établie  depuis  long- 
temps à Rouen  , de  qui  pourra  même  la  furpafler 
dans  la  fuite  , parce  que  le  coton  de  l’indigo  font 
à meilleur  marché  à Nantes  qu’à  Rouen. 

Outre  le  commerce  qui  fe  fait  à Nantes  en  par- 
ticulier , il  y a dans  le  Comté  Nantois  pluficurs 
petits  Pons  où  l’on  arme  aufli  quelques  Bâtiments 
pour  les  IÛcs-Françoées  de  l’Amérique  & pour  la 
pêche  de  la  morue  fur  le  banc  de  Terre-Neuve  de 
au  Cap-Breton.  Parmi  ces  Ports,  on  diftingue  ceux 
de  Bourgneuf  de  de  Pornic  , à caufe  qu’il  s’y  fait 
un  plus  grand  nombre  d’armeinents.  Il  part  tous 
les  ans  de  ces  deux  Pons  environ  quinze  Bâtiments 
depuis  foixante  jufqu’àcent  dixtonneaux.qui  revien- 
nent tous  décharger  à Nantes.  Outre  ces  quinze 
Bâtiments  , il  y a dans  les  deux  petits  Ports  que 
nous  venons  de  nommer  , de  dans  quelques  autres 
de  leur  dépendance  , foixante-cinq  barques  ou  tra- 
verfiers  , depuis  dix  jufqu’à  foixante  tonneaux  , 
employés  à la  navigation  qu’on  appelle  le  Cabotage, 
c’ell-à-dirc  , la  traite  de  Port  en  Port  fur  la  côte. 

Il  y a au  Croiflc  (à  1 3. 1.  O.  un  quart  au  N.  de 
Nantes  ) cinq  ou  fix  Bâtiments  , depuis  cinquante 
jul'qu’à  quatre-vingt-dix  tonneaux,  qui  vont  pareil- 
lement à nos  Colonies , de  viennent  décharger  à 
Nantes  ; de  quatre-vinge-dix-fept  barques  ou  tra- 
verfiers  employés  au  cabotage.  Outre  cela  , il  vient 
dans  le  Port  du  Croific  de  dans  quelques  autres  du 
Dioccfc  de  Nantes , pluficurs  Bâtiments  étrangers  t 
pour  y charger  du  fel. 

Aux  divers  articles  de  commerce  qui  concernent 
le  Diocefe  de  Nantes,  de  dont  nous  avons  parlé 
jufqu’à  préfent,  il  faut  ajouter  que  dans  les  Paruiflcs 
d’  .iutrc-Loirede  ce  même  Diocefe  on  nourrit  quan- 
tité de  bétail , dour  le  profit  eft  très-confidcrable.  Le 
débit  de  ce  bétail  fc  fait  aux  foires  du  pays , depuis 
le  mois  d’ Avril  jufqu’au  mois  d’Août. 

J.  Le  Diocefe  de  pannes  eft  fitué  avuntageufe- 
ment  pour  le  commerce.  11  y a à Vannes  , à Auray 
de  à Henncbon , des  Ports  où  les  petits  Bâtiments 
entrent  avec  facilite.  I-c  commerce  le  plus  confi- 
dérable  de  ce  pays  eft  celui  des  bleds.  La  vente  de 
cette  denrée  y eft  un  objet  d’importance  ; de  cile 
eft  d’autant  plus  avantageufe  au  pays  qu’elle  eft 
plus  facile  de  à bon  prix.  Année  commune  on  y 
recueille  fix  mille  tonneaux  de  froment  de  environ 
neuf  mille  tonneaux  de  feigle.  Ces  bleds  font  voi- 
tures à Saint-^ebaftien  en  Bifcaye  , de  quelquefois 
en  Portugal , fur  la  côte  du  golfe  de  Galcogne  , à 
Bayonne  , à Bordeaux  de  à la  Rochelle.  Les  re- 
tours des  Bâtiments  qui  ont  porte  en  Efpagne  on 
en  Portugal , les  bleds  dont  il  eft  queftion , font 
fort  avantageux  , parce  que  les  Marchands  cn  rap- 
portent principalement  des  efpeces. 

Les  Marchands  de  Vannes,  d’Auray  & de  Hen- 
nebon  font  autfi  quelque  commerce  de  fer  eu  ver- 
ges , qu’ils  tirent  des  forges  de  la  Province  , de  de 
miel  qui  fe  fait  dans  quelques  Paroilî’es  du  Diorelê 
même  de  Vannes.  Outre  cela  ils  font  encore  com- 
merce de  fardines  de  de  congres , qui  fe  débitent 
fort  bien,  même  à Bordeaux,  à la  Rochelle,  à 
Nantes  de  à St.  Malo.  On  atTure  que  la  feule  ville  de 
Port-Louis  ( à *7.  1.  de  demie  O.  de  Vannes  ) vend 
tous  les  ans  quatre  mille  barriques  de  fardiues  aux 
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Marchands  de  Saint-Malo , qui  font  en  poffeffion  venue  un  objet  de  commerce  important , fie  dotjt 
d*en  faire  le  débit  dans  tous  les  Ports  d’Efpagne  fie  la  Balfc-Brctagne  ne  peut  fe  pafler  pour  la  pêche 
dans  pluïïcurs  Ports  delà  Méditerranée.  Les  ha-  des  fardines:  elle ;cft  faite  des  parties  intérieures  'des 
bitants  de  Bcllc-ltle  font  également  un  commerce  gros  poiflbns  qui  fc  prennent  dans  le  Nord, 
de  Vardines  qui  leur  eft  très-avantageux.  On  pré-  Quant  aux  tournons  , ce  qui  les  attire  dans  les 
tend  que  la  pêche  de  ce  poiffon  leur  produit  tous  rivières  , c’eft  tons-doute  le  plus  vif  de  tous  les 

les  ans  mille  ou  douze  cens  barriques  à vendre,  inftin&s , l'amour.  Quand  les  tournons  entrent  dans 

Les  Bâtiments  deftinés  h cette  pêche  font  de  deux  une  riviere  , les  femelles  vont  toujours  dc?ant , fie 

ou  trois  tonneaux  , vont  à voiles  & à rames  , fie  jettent  leurs  ceufs  que  les  mâles  fécondent  h l’envt 

font  montés  de  cinq  hommes.  Chaque  bâteau  porte  les  uns  des  autres.  Au  relie  , les  tournons  ne  fré- 

au  moins  douze  filets  de  vingt  à trente  bralTès , auentent  pas  toutes  les  rivières  : il  y en  a deux 

pour  en  changer  félon  la  quantité  de  poiflon  qui  dans  la  rade  de  Brcft , prefqu’cgales  & parallèles; 

fe  prend.  Les  Marchands  achètent  les  fardines  au  mais  on  n’en  pcchc  que  dans  une  feule.  l^oye\  la 

bord  de  la  mer,  les  falcnt  fie  lesarragent  dans  des  Lettre  qui  eft  à la  page  161.  du  Recueil  des  diffé- 

barriques  où  on  les  prciïc , pour  en  tirer  l’huile  rens  Traités  de  I’hyfique , par  M.  Deflandcs. 

qui  les  feroit  corrompre.  Il  tout  ordinairement  S*  Les  terres  du  Diocefe  de  Leon  rapportent  à 
neuf  ou  dix  milliers  de  fardines  pour  remplir  une  peine  aflèz  de  grains  pour  la  fubfiftancc  de  fes 
barrique  ; fie  de  trente  ou  de  quarante  barriques  habitants.  Toutes  celles  qui  font  propres  au  lin  , y 
de  ce  poiffon  , on  n’en  tire  qu’une  barrique  d’huile,  font  enfemencées  de  cette  graine.  Comme  la  graine 
Voye\  Bcllc-Irtc.  de  Un  du  pays  ne  réuffit  pas  bien  , cela  eft  caufe 

4.  Dans  le  Diocefc  de  Quimper  , du  côté  de  que  lfcs  habitants  en  font  venir  de  Curlandc  t ils 
Cnrhaix,  de  Châtcauneuf , de  Gourin  fit  de  Rof-  tirent  aulfi  du  Nord  le  bled  dont  ils  ont  befoin. 
trenen  , le  pays  eft  très-abondant  : on  y nourrit  une  La  principale  richefle  fie  le  meilleur  commerce  du 
grande  quantité  de  bétail , qui  eft  vendu  enfuite  aux  Dioccfe  de  Leon  confifte  en  chevaux  , en  papier  fie 
foires  du  pays  à des  Marchands  de  Normandie  qui  en  toiles.  L'article  de  ce  commerce  qui  concerne  les 
les  viennent  acheter  fie  les  payent  en  argent  comp-  chevaux , eft  très-confidcrable  ; car  le  Dioccfe  de 
tant.  Les  Marchands  du  Diocefe  dont  il  eft  quef-  Leon  fournit  feul  environ  les  deux  tiers  de  ceux  qui 
tion , portent  aulfi  des  grains  en  Gafcogne  , d'où  fe  tirent  de  Bretagne.  On  compte  qu’annéc  cotn- 
ils  rapportent  des  vins.  Les  habitants  de  la  côte  mune  il  s’en  vend  dix  ou  douze  mille  aux  foires  de 
s’occupent  dans  la  toifon  à la  pèche  des  fardines,  Fulgouctik  autres  du  pays.  Quant  au  papier , il  s’en 
fie  cette  pèche  y eft  coufidcnshlc  fit  avantageufe  , fabrique  une  allez  grande  quantité , fit  le  principal 
fur-tout  dans  la  baye  de  Douamenez.  Il  y a à Châ-  déhit  s’en  fait  en  Angleterre  par  Morlaix.  A l'égard 
teauiin  une  pêcherie  de  toumon  qui  appartenoit  des  toiles , il  s'en  fabrique  auili  une  grande  quantité 
autrefois  ai:  Koi  ; mais  que  Sa  Majcfté  a donné  en  dans  l’étendue  de  ce  Diocefc.  On  les  débite  â Lan- 

ajf’jge  avec  les  moulins  de  la  ville  , à des  parti-  derneau  , àSaint-Pol  de  Leon  fit  à Brcft;  mais  la 

culicrS  , moyennant  une  rente  de  quatre  mille  cinq  ville  de  Morlaix , qui  eft  de  l’Evèchc  de  Tréguier  , 

cens  livres.  Le  débit  de  ce  poilTôn  fe  toit  pendant  eft  fans  contredit  le  lieu  oh  fe  fait  le  principal 

tome  l'année  dans  la  Province  ; mais  en  Carême , il  commerce  de  cette  marchandée.  Locrenan  fit  Pont- 

paiTe  juf.ju’i  Paris  où  on  le  vend  frais.  ( Châtcuu-  deaux  font  deux  ParoiiTes  où  l’on  a établi  des  ma- 

li'i  eft  litué  fur  la  riviere  d’Aaon , à 6. 1.  N.  un  quart  nufaélures  pour  la  fabrique  des  Toiles  Noyales , 

à J'E.  Je  Quimpcr).  dont  fe  font  les  voiles  de  Vairtèau.  Comme  ces 

M.  Demandes  allure  que  les  tournons  naiftenr  dans  manufaéhircs  font  â portée  de  Brcft  , cela  eft  caufe 
les  rivières,  defeendent  enfuite  dans  la  mer,  fie  que  l’Arccna!  de  la  Marine  de  cette  ville  s’y  pour- 
rctournent  chaque  année  dans  les  mêmes  rivières  voit  par  préférence  des  toiles  dont  il  a befoin. 
jufqu’i  ce  qu’ils  meurent , ou , ce  qui  leur  arrive  6.  Le  commerce  qui  fe  toit  dans  le  Diocefe  de 
plus  communément , jufqu’à  ce  qu’ils  foient  pris.  Tr/guicr  , eft  fort  mêle  fit  très-utile  au  pays.  Celui 
Il  ajoute  que  quand  ils  entrent  dans  une  riviere  , ils  qui  concerne  les  chevaux  , eft  trcs-confidérable.  Ils 
b remontent  conftammcnt , quelquefois  julqu’ù  y font  plus  forts  que  ceux  du  Diocefe  de  Leon,  mais 
plus  de  cent  lieues  de  fon  embouchure  ; de  forte  que  aulfi  ils  font  en  moindre  quantité.  11  fe  recueille 

dans  des  villes  très-éloignées  de  la  mer  , on  a le  beaucoup  de  bled  dans  le  Diocefc  dont  il  eft  quef- 

plailir  de  prendre  un  poiilon  qui  ne  fe  prend  guercs  tion  , ce  qui  eft  caufe  que  les  magafins  de  Brelly 
qu’en  pleine  mer.  Eu  effet , quoique  la  riviere  de  prennent  prefque  toutes  leurs  fournitures  , auffi- 
Châtcaulin  fe  décharge  dans  la  rade  de  Brcft,  il  bien  que  les  Armateurs  de  Saint-Malo.  Le  chanvre 
eft  extrêmement  rare  qu’on  prenne  des  tournons  fit  le  lin  produifcnt  également  beaucoup  d'argent 
dans  cette  rade  , quoique  la  pcche  y foit  d’ailleurs  aux  habitants  du  Diocclè  de  'I  réguier.  11  y a eu  des 
très-abondante.  temps  que  le  Roi  y a fait  enlever,  pendant  plu- 

I.cs  tournons  , ainfi  que  les  harengs  , les  maque-  ficurs  années  de  fuite  , pour  plus  de  trois  millions 

reaux , les  thons  , les  fardines , fiée. , ne  viennent  de  livres  de  chanvre  , pour  fes  magafins  de  Brcft. 

jamais  qu’eu  groflès  troupes;  mais  il  y a fur  cela  Quant  au  lin  , il  pnffe  dans  le  Dioceie  de  Leon  pour 

une  différence  ciTentiellc  à faire.  Quand  les  harengs  la  fabrique  des  toiles.  Le  papier  eft  encore  un  ar- 

fe  jettent  fur  les  côtes  de  la  Normandie  , ils  y font  ticlc  important  du  commerce  qui  fc  toit  dans  ce 

attirés  par  une  infinité  de  petits  vers , dont  la  mer  Diocefc  : en  temps  de  paix , cette  marchandée 

eft  alors  couverte.  Les  maquereaux  fc  raflemblent  parte  pour  la  plus  grande  partie  en  Angleterre.  11  le 

à l'entrée  du  printemps  . pour  paître  en  coinnaimie  toir  h Morlaix  un  commerce  de  toiles  qui  eft  tres- 
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une  cfpecc  d’algue  marine.  Quand  les  thons  fe  ré-  confidérable.  Les  anciens  Ducs  de  Bretagne  , fie 

pandent  lur  les  côtes  de  Provence  fie  de  Languedoc,  nos  Rois  après  eux  , ont  accordé  aux  Marchands  de 

jl  femhle  que  c’eft  pour  y chercher  un  afyle  contre  cette  ville  , le  privilège  d’acheter  feuls  les  toiles  de 

fcs  infuites  du  poiilon  Xiphius , nommé  par  les  la  main  de  l’ouvrier  , ou  du  Marchand  de  cam- 

François  qui  navigent  dans  le  Levant,  Empereur,  pagne  qui  les  vend.  Un  porte  a cet  eltct  toutes  les 

* par  les  italiens  , Fe/ct-Spadu.  Les  fardines  ne  toiles  à l’Hôtcl-de-Ville  de  Morlaix  , fi;  elles  y lont 

«croient  que  fe  montrer  fur  les  côtes  de  Bart'e-Bre-  expofées  en  vente,  certains  jours  de  la  fc  marne, 

«fine,  fi  pour  les  y retenir,  on  ne  les  amorçoit  aux  Marchands  de  la  ville , qui  ont  feuls  le  droit 

ec  une  compofition  préparée  en  Norvège  , dont  d’y  entrer  alors  ; ils  les  achètent  pour  leur  compte  , 

couvre  alors  la  mer.  Cette  compofition  eft  de-  fie  les  revendent  enfuite  ou  aux  Aujjlois  ou  aux 

Maloums. 
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Malonins.  Tl  eft  confiant  que  les  Anglois  ne  trou.* 
vent  nulle  part  des  toiles  à meilleur  marché  que 
celles  dont  nous  parlons,  fans  en  excepter  les  toiles 
de  Hollande , non-plus  que  celles  de  Hambourg. 
Les  Malonins  de  leur  côté  apportent  à Morlaix 
toute  forte  de  marchandées  , & , entr’autres , des 
favous  , des  huiles  , de  l'alun  & des  fruits  fecs  de 
la  cote  de  Provence.  L’article  de  commerce  qui 
concerne  les  fils,  eit  également  très- bon:  ils  fe 
débitent  à Morlaix  aux  jours  de  marché  , deux  fois 
la  (emaine  ; & , en  temps  de  paix , il  s’en  vend 
pour  cent  mille  livres  ou  environ.  La  ville  de 
Lannion  eft  fituée  avantageufement  pour  le  com- 
merce ; mais  celui  du  beurre , qui  etoit  autrefois 
le  principal , eft  prefqu’entiéremcnt  tombe  , depuis 
cjuc  les  Marchands  de  Paris  & de  Rouen , pour 
éviter  le  rifque  & la  longueur  de  la  navigation, 
ont  pris  le  parti  de  tirer  leurs  beurres  d’IIigny  en 
Baffe-Normandie.  11  ne  fe  fait  à préfent  à Lannion 
d’autre  commerce  que  celui  des  vins  de  lu  Rochelle 
& de  Bordeaux  qu’on  y apporte,  & celui  des 
chanvres  qu’on  y enlève  pour  Saint-Malo  & autres 
lieux. 

7.  La  richcife  & le  commerce  du  Dioccfe  de 
Saint.Bricux  confiflcnt  en  toiles  & en  fil.  Ce  com- 
merce fe  fait  principalement  à Quintin,  & dans  les 
Paroiifes  de  Loudeac  , Üzcl  & Alineuc.  Les  toiles 
qu’on  y fabrique , font  propres  pour  PEfpagne  , & 
font  portées  à Cadix  par  des  Marchands  de  Saint- 
Malo.  Leur  prix  11e  le  réglé  que  fur  la  confomma- 
tion  qui  s’en  fait  aux  Indes , où  elles  partent  de 
Cadix.  C’cft  dc-lù  que  dépend  tout  ce  commerce. 
Celui  des  fils  fe  fait  aux  marchés  du  pays , à Saint- 
Bricux  , à Moncontour , à Latnballe , &c. , d’où 
il  parte  aux  fabriques  de  tuiles  qui  font  établies  dans 
le  Diocefe  de  Leon.  Le  terroir  du  Diocefe  de  Saint- 
Brieux  rapporte  par-tout  quantité  de  bled.  Il  y a 
suffi  beaucoup  de  poiriers  de  fur-tout  de  pommiers 
dont  on  fait  du  cid  e.  Outre  cela,  il  y a des  forges 
à Loudeac , à la  Hardouinayc  & à Vaublanc. 

8.  Le  Diocefe  de  Saint-Malo  eft  allez  étendu  ; 
mais  la  plupart  des  Paroilles  qui  compofcnt  ce 
Diocefe , font  fituées  au  milieu  des  terres  , & par 
conféquent  hors  d’état  de  faire  par  elles- mêmes 
aucun  commerce  fur  mer.  Cependant,  les  habi- 
tants de  l.i  campagne  de  ce  Diocefe  ne  Initient  pas 
que  de  vendre  avantageufement  leurs  denrées , à 
caufe  que  la  cméoinmation  en  eit  grande  ù St.  Malo 
où  il  le  fait  des  armements  continuels,  de  où  le 
commerce  elt  très-fioriifanr.  Ces  denrées  con (i lient 
principalement  en  grains  que  le  pays  produit  en 
abondance.  Il  fournit  aufU  du  bétail  de  quantité  de 
fruits.  Pour  ce  qui  concerne  les  villages  qui  font 
fi  tués  fur  lu  côte  de  la  mer  , depuis  la  riviere  de 
Cocfnon  , jufqu’à  celle  de  Logne , il  s’y  fait  une 
pêche  de  maquereaux,  à laquelle  font  employés 
au  moins  cent  Bâtiments  , depuis  fix  jufqu’à  vingt 
tonneaux.  Pendant  que  dure  cette  pêche , ces  petits 
Bâtiments  Portent  le  matin  de  reviennent  le  foir , 
quand  la  marée  cil  bonne.  Le  poitlon  qu’ils  pren- 
nent , fe  débite  frais  de  laie  , mais  en  bien  plus 
gronde  quantité  de  la  dernière  forte,  parce  qu’étant 
ainli  préparé , on  le  tranfporte  en  Normandie  , où 
il  s’en  fait  une  confumiv.aiion  confidérable. 

La  ville  de  Saint-Malo  cil  une  des  villes  du 
Royaume  où  il  fe  fait  le  plus  grand  commerce.  Les 
Marchands  de  cette  ville  négocient  avec  l’Angle- 
terre , avec  la  Hollande  de  avec  PEfpagne  , fans 
parler  pour  le  préfent  des  armements  confidérablcs 
qu’ils  icnt  de  dont  la  dcftiuatioit  ne  regarde  que  les 
Poii’-  i.i<  ns  t rançoiiès.  Le  commerce  «les  Malouins 
avec  les  Ar.glois  c uni: fie  en  toiles  que  les  premiers 
tirent  de  Rouen  , de  Laval , de  Quintin , de  Vitré, 
de  Pomorlôn  & de  Renues.  De  leur  côté , les  An- 
Tome  I . 


, . , B R E 

glois  leur  apportent  des  draperies  groflîeres , du 
plomb , de  l’ctaim , du  charbon  de  terre,  delà 
graine  de  lin  , de  la  couperofe  & des  noix  de  galle. 
Mais  comme  ils  prennent  prcfque  toujours  le 
double  de  ce  qu’üs  apportent , ils  payent  le  furplus 
en  bonnes  lettres  de  change.  En  temps  de  paix  , 
les  Anglois  envoient  tous  les  ans  plus  de  cent  Bâti- 
ments à Saint-Malo.  Il  s’en  faut. beaucoup  que  le 
commerce  que  fait  cette  ville  avec  la  Hollande  , ne 
loir  aulfi  vif.  Les  Hollandois  apportent  à Saint- 
Malo  des  bois  en  planches  & en  mâts , des  chanvres 
& du  goudron  ; & ils  font  eux-mêmes  leurs  retours, 
car  les  Malouins  n’envoient  guercs  directement  en 
Hollande.  Quant  au  commerce  avec  PEfpagne 
c eft  le  plus  grand  , le  plus  fort  & le  plus  utile  qui 
le  farte  à Saint-Malo.  Ce  commerce  confifte  prin- 
cipalement en  toiles , qui  font  tirées  de  tous  les 
endroits  du  Royaume  où  il  s’en  fabrique.  Outre  ces 
toiles  , on  envoie  de  Saint-Malo  en  Efpagne  des 
caltors  , des  fatins  de  Lyon  <5c  de  Tours , des  étoffes 
d’or  & d’argent,  des  étoffes  de  laine  d’Amiens  & 
de  Rheuns  , & beaucoup  d’autres  marchandées. 
On  les  adreife  toutes  directement  à Cadix  , & c’cft 
de-lù  qu’elles  palTent  aux  Indes.  Quand  ce  com- 
merce réuffit,  le  profit  en  cft  très  - cuniidérable 
pour  les  Négociants.  Le  nombre  des  Bâtiments  qui 
y font  employés , n’eft  point  fixe  ; mais  il  eft  rare 
qu’il  parte  quinze  Frégates.  Le  temps  de  leur  dé- 
piin  de  France  Ce  réglé  fur  les  avis  que  l’on  reçoit 
du  départ  des  Flottes  d’Efpagnc.  Elles  partent  pour 
Carthagenc,  tantôt  dans  un  temps  & tantôt  dans  un 
autre  ; ainli  il  n’y  a rien  de  réglé  à cet  égard  ; mais 
pour  le  Mexique , il  faur  que  les  Bâtiments  foient 
a Cadix  avant  le  dix  ou  le  quinze  de  Juillet.  Les 
retours  des  Indes  Efpagnolcs  font  toujours  en  cfoe- 
ccs  d’argent,  ou  en  marchandées précieufes  «St  d’un 
débit  alluré , telles  que  les  cuirs , la  cochenille , 
l’indigo  , le  bois  de  campêche , «St  les  laines  du 
pays.  Ces  voyages  font  à la  vérité  un  peu  longs , 
& il  faut  compter  dix-lmit  mois , ôt  même  jufuu’à 
deux  ans  pour  la  rentrée  de  ce  qui  parte  à la  nou- 
velle Efpagne  ; mais  d’un  autre  côté , ils  font  fî 
avantageux , qu’il  y en  a qui  rapportent  jufqu’à 
douze  millions  en  efpeces  , & jamais  moins  de  fix 
ou  fept.  En  un  mot , on  peut  alïlirer  qu’il  n’y  a 
p.-int  de  commerce  plus  utile  aux  particuliers,  de 
même  à l’Etat  en  général , puîfque  c’cft  le  ftul  qui 
farte  entrer  des  efpeces  dans  le  Royaume. 

Indépendamment  des  divers  articles  de  commerce 
dont  nous  venons  de  parler,  les  Malouins  font  en- 
core un  grand  commerce  en  morue  lèche  «St  en  morue 
verte.  Iis  envoient  ordinairement  à la  pêche  de  ce 
poirtbn  plulieurs  Vairtêaux  , du  port  de  cent  à trois 
cens  tonneaux.  Ces  Bâtimens  portent  avec  eux  du  fel 
pour  la  pêche  , & des  vivres  pour  la  fubfïftancc  de 
l’équipage.  Quand  ils  reviennent , ils  fe  rendent , 
les  uns  à Bordeaux , à Bayonne  , à Bilbao  , & font 
leurs  retours  en  vins , eaux-de-vie  , pruneaux  «Sc 
réfine.  D’autres  portent  leur  morue  fechccn  Efpa- 
gne, fur  les  côtes  de  Provence  & d’Italie  , & en 
rapportent  à St.  Malo  des  fruits,  des  favons  , de  la 
foude , de  l’huile  , de  l’alun  , &c.  Tout  cela  fe  dé- 
bite fort  avantageufement  à St.  Malo  «5c  à Nantes. 

Quand  il  arrive  que  la  guerre  interrompe  le  cours 
du  commerce,  les  Malouins  s’occupent  alors  pref- 
que  tous  à faire  des  courfes  fur  les  ennemis.  Ils  ar- 
ment pour  cela  la  plûpart  des  Bâtiments  dont  ils  font 
les  propriétaires  , & les  fournirtênt  d’équipages 
nombreux , & qui  font  prefque  toujours  très-bien  com- 
pofos.  Par  le  moyen  de  ces  armements  en  courfc 
les  Malouins  fe  dédommagent  fouvent  amplement 
des  profits  qu’ils  pourraient  faire  dans  le  commerce , 

& d’ailleurs  ils  procurent  la  fubfiftancc  à un  grand 
nombre  de  Matelots  «St  autres  gens  de  mer , qui  fauç 
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Rennes , de  NunecMur  Evêque  de  Nantes , A’ Albin  : 


B R E 

ce  fecours  M^oùtas' font  de  Ubïnl , & de  Paterne  qui  venoit  d'êtreordooüe’ 

“ffihom  citoyens,  qu'ils  font  habiles  commerçants, 
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Evêque  de  Vannes.  Viélorius  Evêque  du  Mans,  4c 
. » •,«  ?iTilTdoVnwcm“trem7^  dé  Talafe  Evême  d’Angers  ne  purent  s’y  trouver  pôuc 

c ell  “ ’TyVj  XIV.  qu'ils  voyoient  dans  la  des  raifons  indéniables.  Un  (lavant  Religieux  Bé- 
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néceffite.  Quel  compte  pour  tes  autres  Franço  s, 
pour  cette  Nation  qui  fe  ditlingua  dans  tons  tes 
temps  par  fon  amour  pour  fes  Maîtres  . 

Fainron  n’eft  qu’un  village  du  Diocefe  de  Saint- 
Malo,  mais  il  eft  fort  connu  à caufe  d’une  forge  de 
r : ..  .Ct-.Hli».  T a nualité  de  ce  fer  elt  fort 


fer  qui  y cft  établie.  La  qualité  de  ce  fer  elt  for 
cftimée  , 6c  approche  fort  de  celui  d’Efpagne.  On  y 
prend  ordinairement  bien  des  chofes  qui  font  neccl- 
faircs  à l’Arcenal  de  Breft.  (Le  village  de  Painpon 
eft  fitué  dans  la  forêt  de  Brefihan  , a i $.  L S.  S.  U. 
de  St.  Malo,  & 7-  & de™*  °-  S‘  °*  dc  Re“nt;s> 
ç.  Le  Diocefe  de  Dol  n’a  d’autre  commodité  pour 
le  commerce  que  le  voifinage  de  St.  Malo  , ou  la 
plupart  de  fes  denrées  font  portées  & confommecs. 
Les  terres  des  environs  de  Dol  font  humides  oc  ma- 
récagcufes  , 6c  produifent  quantité  de  chanvre  , 
dont  une  partie  eft  convertie  en  toiles.  Les  autres 
terres  de  ce  Diocefe  font  fertiles  en  bled  & en  tnyts, 
principalement  en  pommes  dont  il  fc  fait  dc  fort 
bon  cidre.  „ . . „ ,r  . 

Ajoutons  à ce  que  nous  avons  dit  jufqu  .»  pré  lent 
au  fijjet  du  commerce  de  Bretagne  ,quc  la  peche  du 
congre  fc  fait  fur  des  bancs  de  rocher  qui  environ- 
nent en  quelque  forte  l’ifle  dc  Grouais  (*  ».  I.  S.  ( . 
de  Port-Louis  ) laquelle  dépend  du  Diocefe  ue  \ .in- 
nés. On  ne  fale  point  le  congre  comme  la  fardtiu* , 
mais  on  le  fait  ficher,  ainfi  que  la  morue.  Les  habi- 
tants de  Grouais,  qui  font  au  nombre  de  deux  mille 
âmes  ou  environ  , confomment  beaucoup  de  cette 
denrée  pour  leur  fubfiflancc  : le  furplus  fe  débite  allez 
aifément  au  prix  de  dix  à vingt  livres  le  quintal.  On 
eltimc  que  le  produit  de  toute  la  pêche  du  congre  ne 
j aile  guercs  !a  quantité  de  quatre  cens  quintaux. 

( Le  cïo^re  eft  une  efpece  d’anguille  de  mer,  d’une 
chair  blanche , ferme  , grafte  CSc  de  bon  goût , quoi- 
qu’un  peu  duce). 

(Génie  ù moeurs  des  Peuples).  En  général  les  peu- 
ples de  Bretagne  font  parefléux  6c  peu  induftrieux. 
Ils  font  brufques  6:  colères.  Ils  ont  de  l’efprit  & du 
génie , mais  ils  manquent  de  politefic  6c  d’éducation. 
’(/»/.  Naturel,  Intendant  de  Bretagne  en  1697.).  Les 
Eretons  font  braves  & bons  foldats  1 ceux  qui  habi- 
tent près  des  côtes,  6c  qui  s’adonnent  à la  navigation, 
deviennent  ordinairement  cxcellens  hommes  de  mer. 

( Gouvuueir.cnt  Ecclé/iajlifue).  On  croit  que  St. 
Clair  eft  le  premier  qui  ait  annoncé  l’Evangile  dans 
l’Armorique  (en  Bretagne) , 6c  qu’il  y fut  envoyé 
par  Saint-Gatien  Evêque  dc  Tours,  vers  l’an  177. 
Il  fut  le  premier  Evêque  dc  Nantes.  Il  parcourut 
le  pays  dc  ce  nom , 6c  les  pays  de  Rennes  & de 
Vannes , prêchant  par-tout  la  Religion  de  Jefus- 
Chrill.  11  y a beaucoup  d’apparence  que  cette  Reli- 
gion fit  en  Bretagne  les  mêmes  progrès  qu’elle 
avoir  faits  dans  les  autres  parties  des  Gaules , puis- 
qu'un Poète  Chrétien  QEndeleckius)  , qui  écrivoit 
Pan  377.,  allure  fans  exception  que  Jcfus-Chrijl  J'cul 
/toit  adore  dans  toutes  les  grandes  villes  de  ce  pays. 
11  falloit  même  qu’il  le  fût  dans  les  campagnes  de 
l’Armorique  , du  temps  dc  Saint-Martin  ; car  ce  St. 
Evêque  dc  Tours,  qui  s’appliqua  principalement  à 
détruire  l’idolâtrie  dans  les  bourgs,  dans  les  villages, 
6tc.  n’auroit  pas  négligé  de  prêcher  l’Evangile  dans 
cette  Province  , qui  étoit  fi  voifine  de  fon  Diocelc  , 
pendant  qu’il  alloit  reuverfer  6c  détruire  des  Tem- 
ples conf.icrés  au  démon  dans  le  Diocefe  d’Autun. 

Dès  Pan  465.  on  affembla  un' Concile  provincial 
dans  l’Eglifc  de  Vannes  pour  ordonner  un  Evêque. 
Cette  Adcmblée  fut  compofée  de  Perpétue  Evêque 
de  Tour»,  qui  y prefida  , à'Athcniui  Evêque  de 


nédiftin  a cru  qu 'Albin  étoit  Evctjue  de  Lcxobie 
ou  de  Tréguicr  , & que  Libéral  l’etoit  de  la  ville 
des  üfifimiens  qu’on  appelle  maintenant  Leon  , ou 
de  celle  des  Curiofoliftcs , qui  eft  la  même  que 
celle  de  Quimper.  Mais  comment  accorder  ce  fen- 
timent  avec  celui  du  PercMabillon  , qui  alfure  dans 
fes  Annales  de  l’Ordre  dc  Saint  - Benoît  , qu’on 
n’avoit  point  vu  d’Evêquc  de  Tréguier  avant  le 
neuvième  liecle  ? 

Cent  ans  après  le  Concile  de  Vannes , c’cft-à- 
dire , en  567. , Eophronius , alors  Evcque  de  Tours  , 
en  alTembla  un  autre  dans  la  ville  de  ce  nom.  Le 
neuvième  Canon  de  ce  Concile  nous  apprend  que 
les  Armoricains  ordonnoient  des  Evêques  dans  leuc 
pays  fans  confulter  les  Métropolitains  ; car  ce  Canon 
défend  d’ordonner  dans  l’Armorique  aucun  Evêque, 
foit  Po main  ou  Breton  , fans  le  confentement  du 
Métropolitain  ou  des  Evêques  Comprovinciaux. 
Depuis  ce  temps  l’Archevêque  de  Tours  continua 
d’cxcrccr  en  Bretagne  fon  droit  dc  Métropolitain  , 
jufqu’à  ce  qu’en  847.  Nominoé  , voulant  le  faire 
déclarer  Roi  , entreprit  de  faire  dépofer  les  Evê- 
ques qui  avoient  reçu  l’ordination  de  l’Archevêque 
de  Tours  ,&  y réulïtt  dans  le  Synode  qu’il  convoqua 
à cet  effet , à Coetlou  ou  Coitlou  , au  commence- 
ment de  Pan  848.  II  donna  en  même  temps  la  qua- 
lité d’Archevêque  & de  Métropolitain  à l’Erèque 
de  Dol.  Depuis  cette  éreétion  , il  n’y  eut  prcfque 
point  de  Pape  auquel  le  différend  de  l’Archevêque 
de  Tours  6c  de  l’Evêque  de  Dol  ne  fût  porté.  Le* 
Souverains  Pontifes  décidèrent  tantôt  pour  l’un  6c 
tantôt  pour  l’autre.  Enfin  Innocent  111.  qui  étoit 
grand  Jurifconfulte  , donna  une  Sentence  définitive 
le  premier  de  Juin  de  l’an  1199.  , par  laquelle 
il  décida  que  l’Evêque  de  Dol  reconnoitroit  l’Ar- 
chevêque de  Tours  pour  fon  Métropolitain  , 6c  lui 
rendroit  la  même  obciffance  que  les  autres  Suffra- 
gants.  Le  Duc  Artus  confentit  à l’exécution  de 
cette  Sentence  ; 6c  depuis  ce  temps  , les  Eglifes  de 
Bretagne  ont  toujours  été  foumifes  à la  Jurifdiâion 
de  l’Archevêque  de  Tours.  Les  Tapes  out  cependant 
accordé  aux  Evêques  de  Dol , quelques  prérogatives. 
Eu  1 ,9 9.  Rouifacc  VUI. ordonna  que  quand  l'Arche- 
vèque  de  Tours  convoquera  lès  Suffbgants,  décrira 
féparé ment  à l’Evêque  de  Dol , ou  tout  au  moûts 
mettra  fou  nom  à la  tête  des  autres , s il  lui  écrit 


mettra  . _ 

dans  la  même  Lettre.  En  149*-  Alexandre  VL 
permit  aux  Evêques  de  Dol  dc  faire  porter  devant 
eux,  dans  leur  Diocefe,  la  Croix  archié pi fcopalc.&c. 

On  compte  en  Bretagne  neuf  Evêchés  , Ravoir» 
Dol  Nantes,  Quimpercorcnti’i  , Rennes , Saint- 
Br i eux  Saint-Malo  , Saint-Pol-dc-Lcon , Tréguier  , 
6c  Vannes  , tous  Suffragants  de  T Archevêché  de 
Tours  en  Touraine  ; 6c  un  grand  nombre  <1  fcgwes 
collégiales  , d’Abbayes  6c  de  Prieurés.  Parnu  les 
Evêchés  que  nous  venons  dc  nommer , H y en  a 
cinq  . , félon  le  r.TC  Mabillon  , «ôtent  do 

limplw  Monafleres  avant  leur  ereflm"  . * 1 » 
ceux  il.'  Dol  , a.-  Leon  , de  St.  Malo  , de  St.  Briet» 
& de  Tréquier.  Selon  le  meme  Auteur  A paro.t 
qu'à  l'exception  de  l'EvMte  de  Leon  , les  quatre 
autres  ..'ont  ete  honorés  de  la  Dignité  eptfcopal. 
nue  dans  le  neuvième  lïccle. 

Comme  la  Bretagne  n etolt  pas  encore  .nue  à la 
Couronne  de  France  , lorfque  le  Concordat  fut 
patTc  entre  le  Pape  Leon  X.  6c  le  Rot  François  I.  , 
ceh  cil  caufe  que  nos  Rois  ne  nomment  aux  Bene- 
ficc,  onfiftoriaux  de  cette  Province  qu'en  verra 

Induit.  Celui  du  Roi  Louis  XIV.  etou  du 
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Pape  Urbain  VIII. , fit  de  l’année  1654.  Quant  aux 
autre*  Bénéfices  , il  a été  fait  pour  leur  collation 
un  Concordat  entre  le  Pape  Eugene  IV.  fit  le  Clergé 
de  Bretagne.  En  vertu  de  ce  Concordat  , le  Pape 
conféré  les  Bénéfices  qui  vaquent  , pendant  huit 
mois  de  l’année  ; de  le*  Evêques  , les  Abbés  & les 
autres  Collateurs  ne  jouiffent  de  leur  droit  à cet 
égard  , que  pendant  les  autres  quatre  mois.  Mais 
en  1484*  Innocent  VIII.  fit  quelque  changement  à 
ce  Concordat , & établit  une  réglé  de  Chancellerie , 
par  laquelle  il  confcnt  que  les  Evêques  réfidans 
confèrent  alternativement  avec  lui , pendant  fix  mois, 
les  Bénéfices  qui  viendront  à vaquer  en  Bretagne. 

Les  Evêques  de  Bretagne , auffi-bien  que  les  autres 
Ordres  de  cette  Province  , defiroient  depuis  long- 
temps que  ceux  quiafpirent  à obtenir  des  Cures  dans 
les  mois  où  la  collation  eft  réfervée  au  Saint-Siege  , 
fuffent  difpcnfés  de  faire  le  voyage  de  Rome  , où 
il  étoit  établi  qu’on  parviendrait  à obtenir  ces 
Cures  par  le  concours.  En  conféquence  les  divers 
Ordres  de  Bretagne  rcnouvellerent , de  l’agrément 
du  Roi,  les  repréfentations  qu’ils  avoient  déjà  faites 
à ce  fujet.  A peine  le  Souverain  Pontife  , Be- 
noit XIV.  d’immortelle  mémoire  , fut-il  élevé  à la 
dignité  de  Chef  de  l’Eglife  , que  le  Roi  joignit  fes 
infianecs  à celles  des  Bretons.  Sa  Sainteté  eut  égard 
à la  démarche  que  faifoit  notre  bon  Maître  qui  ne 
voulut  jamais  que  le  bien  de  la  Religion  & celui  de 
fes  Sujets.  Bénoit  XIV.  fit  expédier  une  Bulle  datée 
du  premier  d’Oélobre  1740. , par  laquelle  , voulant 
prévenir  les  abus  , qui , comme  l’expérience  l'avoit 
prouve , ctoient  prefque  inévitables  dans  l’obfcrvance 
de  l’ancien  ufage  , il  fut  établi  qu’à  l’avenir  le 
concours  pour  obtenir  les  Cures  de  Bretagne  qui 
vaqueront  dans  les  mois  réfervés  au  Tape  , fe  fera 
dans  cette  Province  , par-devant  les  Evêques  des 
lieux  où  les  Cures  qu’il  s’agira  de  remplir  , fe  trouve- 
ront fituées  ; & qu  ’enfuitc  il  fera  expédié  en  Cour  de 
Rome  des  provifions  defdites  Cures, en  faveur  de 
ceux  qui  en  auront  été  jugés  les  plus  dignes  dans 
ledit  concours.  Le  Roi  , voulant  de  fon  côté  con- 
courir à l’obfervation  d'une  règle  fi  conforme  à la 
pureté  des  Canons  , fit  fi  avantageufe  à une  partie 
confidérablc  de  fon  Royaume  , donna  des  Lettres- 
Patentes  au  mois  de  Décembre  t 740. , par  lefqucllcs 
Sa  IVlajcfté  approuva  , loua  ôc  autorifa  ladite  Bulle  , 
fit  ordonna  « à fes  amés  6c  féaux  Confeillcrs  les 
©Gens  tenans  fa  Cour  de  Parlement  de  Bretagne  , 
©que  s’il  appert  que , dans  ladite  Bulle  , il  n’y  ait 
©rien  de  contraire  ....  aux  droits  du  Roi  , & aux 
» maximes  de  fon  Royaume  , ou  aux  franchifes  & 
©libertés  de  l’Eglife  gallicane  , ils  ayent  à enrégiftrer 
©lefdites  Lettres-Patentes  , 6c  ladite  Bulle  , fit  le 
©contenu  en  iccllc  faire  garder  6c  obferver  pleine- 
»ment  , paifiblcmcnt  , fie  perpétuellement  , &c. 
Le  Parlement  de  Eretagnc  les  enrégiftra  le  6.  Février 
1 - j 1 . , mais  avec  certaines  reftriftions  qui  font  affez 
d’ufuge  dans  la  plupart  des  Parlements  du  Royaume. 

Après  l’enrégillrement  de  la  Bulle  du  Pape  & des 
Lettres-Patentes  du  Roi , au  Parlement  de  Breta- 
gne , on  avoit  lieu  de  croire  que  les  Diocefes  de  cette 
Province  n’auroient  plus  qu’à  jouir  d’une  grâce 
qu’on  y defiroie  depuis  fi  long-temps.  Cependant  le 
Roi  fut  informé  qu’il  s’étoit  élevé  dans  ces  mêmes 
Diocefes  pluficurs  difficultés  fur  l’exécution  de  la 
Bulle  du  Pape  fie  des  Lettres-Patentes  de  Sa  Majellé. 
On  fçut  que  ces  tracafferics  avoient  pour  origine  la 
mauvaife  difpofition  de  quelques  efprits  inquiets  fie 
ennemis  du  bon  ordre  , qui , craignant  d’être  trop 
connus  dans  leur  pays  » cherchoicnt  à éluder  la  loi 
du  concours  par-devant  leur  Evêque  , fit  conti- 
nuoient  d’aller  à Rome  , ou  de  s’y  adreffer  pour  ob- 
tenir des  Cures,  fous  différeras  prétextes,  fit  pour 
troubler  en  qualité  de  dévolutaires  des  polTefl'eurs 


B R £ 817 

légitimes  qui  avoient  été  pourvus  par  la  voie  du 
concours , en  exécution  de  lu  Bulle  de  Sa  Sainteté. 
Touchés  de  cette  conduire,  les  Evêques  de  la  Pro- 
vince de  Bretagne  fe  portèrent  à fupplier  le  Roi  de 
vouloir  bien  faire  ccffer  par  fon  autorité  les  obfta- 
cles  qu’on  vouloit  mettre  à l’exécution  d’un  projet 
qui  avoit  été  fi  bien  fit  fi  beureufement  imaginé.  Les 
Prélats  en  queftion  fupplîercnt  Sa  Majcfte  d’expli- 
quer fes  intentions  fur  ce  fujet , fi  clairement  que 
ceux  qui  étoient  les  plus  avides  de  Bénéfices  , per- 
difîènt  toute  efpérancc  de  pouvoir  obtenir  des  Cure* 
au  préjudice  de  ia  loi  du  concours  établie  en  Bre- 
tagne ; ou  que  , s’il  y en  avoit  encore  qui  eufiènt 
trouve  le  moyen  de  furprendre  des  provifions  en 
Cour  de  Rome  fous  de  vains  prétextes , les  rcglc9 
uc  le  Roi  aurait  établies  , mifient  la  Jufficc  en  état 
e réprimer  leurs  crureprifes , fit  de  maintenir  de* 
titulaires  auffi  favorables  que  ceux  qui  auraient  mé- 
rité la  préférence  fur  leur  compétiteurs  par  le  Juge- 
ment de  leurs  Evêoues.  A ces  caufes  le  Roi  donna 
une  nouvelle  Déclaration,  en  date  du  it.  Août 
174 x.,  fit  qui  fut  cnrcgiltrée  au  Parlement  de  Bre- 
tagne, le  ij.  du  même  mois:  par  cette  Déclara- 
tion Sa  Majellé  prévient  fie  régie  en  11.  articles 
toutes  les  difficultés  qui  pourraient  naître  au  fujet 
dudit  concours. 

Le  premier  article  porte  « que  le  choix  de9 
Examinateurs  qui  doivent  affifternu  concours  établi 
en  Bretagne  par  la  Bulle  de  Notre  Saint-Pere  le 
Pape  , revêtue  de  Lettres-Patentes  du  Roi  , fie  en- 
régiilrée  au  Parlement  de  Rennes  , fera  fait  par 
chaque  Evêque  pour  fon  Diocefe  , fie  que  ce  choix 
fera  déclaré  dans  le  premier  Synode  qui  fera  tenu 
par  ledit  Evêque  ; ou  en  cas  qu’il  y ait  des  raifons 
légitimes  pouf  en  différer  la  tenue  , l’Evêque  le  fera 
notifier  aux  Doyens  ruraux  , ou  aux  Préndents  des 
Conférences , afin  qu’ils  le  faffent  fçavoir  aux  Rec- 
teurs , Curés  fi:  Prêtres  de  leur  Département». 

1.  « Les  Examinateurs  exerceront  leurs  fonctions 
gratuitement , fie  le  nombre  en  fera  fixé  à fix  , entre 
lefquels  il  y en  aura  au  moins  deux  qui  feront  gra- 
dués ; à la  charge  néanmoins  qu’il  fuffira  pour  ren- 
dre le  concours  valable , qu’il  s’y  trouve  au  moins 
quatre  defdits  Examinateurs , outre  i’Evèque  lorA 
qu’il  fera  préfent , ou  celui  de  fes  grands  Vicaires 
qu’il  aura  nommé  pour  préfider  au  concours  en  fou 
abfencc.  Et  s’il  fe  trouvoir  moins  de  quatre  Exami- 
nateurs en  état  d'y  affilier  , l'Evêque  y fuppléera 
par  la  nomination  de  Sujets  capables  pour  cette 
fois  feulement , fi:  fans  tirer  à conféquence  ». 

3.  « Pendant  la  vacance  du  Siège  épifropal , le 
premier  des  Grands-Vicaires  choifis  par  le  Chapitre 
jouira  de  la  même  prérogative  , de  préfider  au  con- 
cours , fans  que  pendant  ladite  vacance  il  puiflë 
être  fait  aucun  changement  en  ce  qui  concerne 
lefdits  Examinateurs  ; fi  ce  n’eft  en  cas  que  par  la 
mort  ou  l’abfence  d’une  partie  des  Examinateurs, 
il  ne  s’en  trouve  pas  au  moins  quatre  pour  affilier 
au  concours , outre  le  Grand- Vicaire  qui  y préfi- 
dera  , fie  qui  aura  audit  cas  le  pouvoir  de  fupplcen 
au  défaut  de  ceux  qui  ne  feront  pas  en  état  d’y 
affilier  , jufqu’au  nombre  de  quatre  ». 

4. «  Les  Examinateurs  nommés  par  l’Evêque  feront 
tenus , après  le  choix  qu’il  en  aura  fait , de  prêter 
ferment  entre  fes  mains  d’exercer  fidèlement  fie 
dignement  leurs  fondions , fans  qu’il  foit  nécefiàire 
qu’ils  prêtent  de  nouveau  le  même  ferment  à l’ot>- 
vertu re  de  chaque  concours  : le  Roi  veut  néan- 
moins que  lorfqu’il  aura  été  néccffaire  de  nommer 
extraordinairement  des  Examinateurs  pour  fuppléer 
à l’abfence  des  Examinateurs  ordinaires , ceux  qui 
auront  été  choifis  prêtent  le  même  ferment  entre  les 
mains  de  l’Evêque  ou  de  fon  Grand-Vicaire , dans 
le  cas  de  l’article  II. , fie  du  premier  des  Grands- 
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Vicaires  nommes  par  le  Chapitre  , le  Siégé  vacant , avec  une  note  de  leur  âge,  du  temps  auquel  ils  auront 
dans  le  cas  de  l’article  III  ».  été  ordonnés  Prêtres , & de  leurs  fervices  dans  le 

5.  « Le  concours  fera  ouvert  dans  quatre  mois  Diocefe  où  ils  auront  exercé  leur  Miniftere  ». 
au  plus  tard  après  la  vacance  de  la  Cure  qu’il  s’agira  1 j.  « Le  jour  de  l’ouverture  du  concours,  l’E- 
de  remplir  par  cette  voie  , à l’effet  de  quoi  il  en  venue,  ou  le  Grand-Vicaire  qui  y préiidcra  en  fon 
fera  donné  avis  par  une  Ordonnance  de  P£vèque  , abfence  , fera  donner  par  écrit , à chacun  des  Af- 
contenant  le  jour  auquel  le  concours  fera  tenu,  pirants  , trois  points  ou  quefiions  , fur  le  dogme, 
laquelle  Ordonnance  lera  envoyée  à tous  les  Rec-  la  morale,  & les  fonctions  du  Miniftere;  apres  quoi 
teurs , ou  Curés  du  Diocefe  . ou  aux  Doyens  ruraux , tous  les  Afpirants  fe  retireront  dans  le  licuquileur 
ou  fréiidcnts  des  Conférences  , & affichée  dans  fera  indiqué  à cet  effet , ou  à l’Evêché  ou  au  Sémi- 
Ja  Sacrifie  de  chaque  Paroiilè.  Laiffe  néanmoins  nairc , pour  donner  par  écrit  les  réfolutions  des 
Sa  Majcfté  à la  prudence  des  Evêques  de  la  Pro-  trois  queltions  proposées , après  y avoir  travaillé 
viuce  de  Bretagne  de  rendre , s’ils  le  jugent  à propos , chacun  en  particulier  , pendant  l’efpace  de  trois 
une  Ordonnance  générale  au  commencement  de  heures  , fans  fortir  néanmoins  dudit  lieu  : Ôc  après 
l’année , pour  annoncer  les  jours  de  concours  , qui  qu’ils  auront  apporté  leur  réfulution , ils  feront  tc- 
feront  tenus  pendant  cette  3nnée  , laquelle  OrJon-  nus  de  répondre  chacuu  aux  queftions  qui  leur  fe- 
nancc  fera  envoyée  aux  Refteurs  , ou  Curés , ou  ront  faites  fur  les  points  propofés  , ou  fur  d’autres 
aux  Doyens  ruraux,  ou  Préfidcnts  des  Conférences , matières  , par  ledit  Evêque  , ou  fon  Grand-Vicai- 
& aftichée  dans  les  Paroiflès , ainli  qu’il  a été  dit  ci-  re  , & par  les  Examinateurs  : le  jour  fuivant , ils  fe 
deffus  ».  preienteront  encore  à l’heure  qui  leur  fera  marquée, 

6.  « Le  concours  fe  doit  faire  , ou  à l’Evêché  ou  dans  le  lieu  où  fe  tiendra  le  concours,  & il  fera 

dans  le  Séminaire , ainfi  que  l’Evèquc  le  jugera  à donné  à chacun  d’eux  un  paflage  de  l’Ecriture- 

propos  ».  Sainte  , fur  lequel  ils  feront  tenus  de  prononcer 

7.  « Lorfqu’il  y aura  pluficurs  Cures  vacantes  en  une  courte  homélie , après  s’y  être  préparés  pen- 
mème  temps  , elles  pourront  être  mifes  au  même  dant  trois  heures  , ainfi  qu’il  a été  dit  ci-dcifus  fur 
concours,  fi  l’Evêque  l’eftime  convenable,  & le  la  ré  folut  ion  des  trois  queftions». 

choix  entre  ceux  qui  y afpireront  fe  fera  pour  chaque  14.  « Le  jour  même  , fi  le  temps  le  permet , ou 
Cure  relativement  au  degré  de  mérite  & de  capacité  le  lendemain  , l’Evêque  ou  fon  Grand  - Vicaire  en 
de  chacun  des  Concurrents  ».  fon  abfence , & les  Examinateurs  conféreront  en* 

2.  « Les  Originaires  de  la  Province  de  Bretagne  femhle  , ûc  hors  de  la  préfence  des  Concurrents  , 
feront  feul  admis  au  concours  ; & en  cas  dYga-  fur  la  capacité  & les  talents  dont  chacun  d’eux 
lité  de  mérite , les  Originaires  du  Diocefe  où  la  Cure  aura  donné  des  preuves  ; Ôc  ledit  Evêque  , ou  fon 
fera  vacante  , feront  préférés  aux  autres  ».  Grand-Vicaire  , déclarera  enfuiie  le  choix  qu’il  au- 

9.  « Nul  ne  pourra  être  admis  au  concours  aux  ra  fait  de  celui,  ou  de  ceux  qui  auront  été  jugés 
Cures  vacantes  , s’il  n’a  exercé  les  Ion  Ci  ions  curia-  les  plus  dignes  de  remplir  chacune  des  Cures  va- 
lus pendant  deux  années  au  moins  en  qualité  de  cames , en  cas  qu’il  y en  ait  plulieurs  qui  ayent 
Vicaire  , ou  dans  une  place  équivalente  ; ou  li  pen-  été  miles  au  concours  ». 

dant  trois  ans  , au  moins  , il  n’a  travaillé  à la  15.  « La  déclaration  du  choix  mentionné  dans 

conduite  des  âmes  & autres  fonctions  du  miniftere;  l’article  précédent , fera  tranferite  dans  un  Regiftre 

ce  qui  n’aura  lieu  qu’à  l’égard  des  Prêtres  originaires  qui  fera  tenu  à cet  effet  au  Secrétariat  de  l’Evêque  , 
du  Diocefe  où  la  Cure  aura  vaqué  : & à l'égard  de  & fignéc  par  lui  ou  par  le  Grand-Vicaire  qui  aura 
ceux  qui  auront  fervi  dans  un  autre  Diocefe,  le  prélidé  en  fa  place  au  concours  , & contrcfignée  par 
temps  de  fervice  dont  ils  feront  tenus  de  rapporter  le  Secrétaire  dudit  Evêque», 
la  preuve  .fera  fixé  à quatre  ans  indiftin  élément.  16.  « Il  fera  délivré  gratuitement  & fans  frais. 

Le  Roi  n’entend  néanmoins  empêcher  que  les  Evè-  à celui  qui  aura  été  choifi  dans  le  concours , une 
ques  ne  puiffent  accorder  aux  Gradués  en  Théologie , atteftation  lignée  pareillement  de  l’Evêque , ou  en 
notamment  à ceux  de  l’ünivcrfitc  de  Paris  , dont  la  fon  abfence  de  fon  Grand-Vicaire,  & contrcfignée 
capacité  «St  les  talents  feront  à eux  connus  , les  dif-  par  le  Secrétaire  dudit  Evêque  , portant  que  Je 
penfes  qu’ils  jugeront  convenables , par  rapport  au  Prêtre  à qui  ladite  atteftation  fera  délivrée  , a etc 
temps  marqué  ci-deflus  ».  nommé  comme  le  plus  capable  de  remplir  digne- 

10.  « Ceux  qui  feront  déjà  poursuis  d’une  Cure  , ment  la  Cure  pour  laquelle  il  aura  été  choiG  ». 

dont  iis  feront  pailibles  polie  fleurs  , ne  pourront  17.  « L’atteftation  mentionnée  dans  l’article  pré- 
être  admis  au  concours  pour  une  autre  Cure  vacante,  cèdent , fera  remife  par  celui  qui  l’aura  obtenue 
fi  ce  n’eft  en  vertu  d’une  pcrmiflïon  fpéciale  de  entre  les  mains  d’un  Banquier  expéditionnaire  en 
l’Evêque  , lorfqu’il  s’agira  de  remplir  des  Cures  qui  Cour  de  Rome  , pour  y être  envoyée  dans  un  mois 
exigeront  plus  de  capacité  & d’expcriencc  dans  ceux  au  plus  tard  , à compter  du  jour  du  concours  , à 
qui  devront  en  être  pourvus  ».  l’eflet  d’y  être  expédié  des  provifions  en  faveur  du 

1 1.  « Nul  ne  pourra  pareillement  être  admis  au  Sujet  nommé  , lequel  retirera  du  Banquier  un  cer- 

concuurs  pour  les  Paroiflès  où  la  langue  Bretonne  tificat  du  jour  de  la  remife  qui  lui  aura  été  foiic  dei- 
eli  eu  ufage  , s’il  ne  fqait  & parle  aifémeot  cette  dites  pièces  , & de  celui  auquel  elles  partiront  pour 
langue  ».  Rome  ; & fera  ledit  certificat  remis  au  Secrétaire 

1 2.  « Tous  ceux  qui  afpireront  aux  Cures  vacan-  de  l’Evêque  pour  en  faire  mention  fur  fon  Ke- 

tes , feront  tenus,  trois  jours  avant  l'ouverture  du  giftre».  ,,  _ 

concours,  de  fe  pré fenter  devant  l’Evêque , ou  de-  >8.  « Les  provifions  feront  expédiées  par  lun- 
vant  le  Grand-Vicaire  qui  y doit  préfideren  l’ab-  pie  fignature,  fuivant  l’ufage  ordinaire  ; OC  celui  qui 
fencc  de  l’Evêque  , avec  un  certificat  ligne  du  Rec-  les  aura  fait  expédier  en  fi»  faveur  , les  prc.entera 
tcur  ou  Curé  de  la  ParoifTcdans  laquelle  ils  font  leur  à l’Evêque  pour  en  obtenir  un  / i/t» , ielon  la  diipo- 
dçmeurc , ou  du  Doyen  rural , ou  Prélident  des  Con-  fition  des  Ordonnances  ».  . 

lèrences , portant  atteftation  des  bonnes  moeurs  des  19.  « Les  conteftations  , s’il  en  furvenoit , 
Afpirants  , de  leur  doétrinc , & de  leur  afliduité  l’occaiion  du  concours  aux  Cures , ne  pourront  être 
aux  Oftices , ou  autres  exercices  de  la  ParoiflTe  , de  infîruites  ni  jugées  que  fuivant  les  règles  & les  lor- 
aux  Conférences  du  Diocefe;  fur  laquelle  atteftation  mes  établies  dans  notre  Royaume  , foit  quelles 
rfcyequc  ou  fon  Grand-Vicaire  les  fera  inferire  fur  foient  de  nature  à être  portées  par-devant  le  Juge 
Ja  uue  de  ceux  qui  doivent  être  admis  à l’exameu  , d’Eglifc  en  cas  d’appel  fimple  ou  autrement  loit 
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qu’elles  doivent  erre  pourfuivies  par-devant  notre 
Cour  de  Parlement  de  Rennes  en  cas  d’appel  comme 
d’abus  ; ou  que  dans  d’autres  cas  elles  foient  de  la 
compétence  des  Juges  Royaux.  Défendons  à tous 
nos  Sujets  de  porter  directement  aucune  defdites 
conteilations  h la  Cour  de  Rome  , ni  de  s’y  pourvoir 
autrement  cjue  fuivant  l’ordre  des  degrés  de  Juridic- 
tion , & à la  charge  d’obtenir  dans  les  formes  or- 
dinaires une  commifiton  du  Pape  portant  déléga- 
tion de  Juges  établis  en  France  , pour  prendre  con- 
noiftànce  defdites  conteilations  ». 

20.  a Et , attendu  qu’avant  notre  préfente  Décla- 
ration , il  n’y  avoir  point  de  forme  certaine  & fuf- 
fifamment  établie  fur  la  maniéré  de  tenir  le  con- 
cours , & d’en  rédiger  les  aétes  , ou  d’en  délivrer 
les  atteftations  ; voulons  que  ceux  cjui  ont  été  pour- 
vus en  Cour  de  Rome  fur  des  certificats  donnés  par 
les  Evêques  de  Bretagne  , après  le  concours , ne 
puifil-nt  être  troublés  paraucunsdévolutaires,  ou  au- 
tres impétrants,  fous  prétexte  de  l’inobfervation  de 
que!ques.unes  des  formes  ci-deflus  preferites  ; & 
qu'ils  foient  maintenus  dans  ia  poftêffion  des  Cures 
dont  ils  ont  obtenu  des  provifions  : ce  tjui  aura  lieu 
même  à l’égard  des  conteilations  formées  avant  les 
préfentes  , & qui  n’auroient  pas  encore  été  déci- 
dées par  un  Arrêt  definitif  du  Parlement  ». 

xi.  « N’entendons  au  furpius  , que  fous  pré- 
texte de  la  Bulle  accordée  par  Notre  St.  Pere  le 
Pape  , il  foit  rien  innové  en  ce  qui  concerne  l'al- 
ternative dont  les  Evêques  de  notre  Province  de 
Bretagne  font  en  poirellion  , & dont  ils  continue- 
ront de  jouir  ainfi  & de  la  même  manière  qu’ils  ont 
fait  jufqu’à  préfent  ; ni  pareillement  en  ce  qui  re- 
garde les  droits  des  Patrons  laïques  ou  eccléfîafi. 
tiques  , les  maximes  ôc  ufages  reçus  & obfcrvés 
dans  ladite  Province  , lefqucls  feront  fuivis  & ob- 
fervés  ainfi  que  par  le  pâlie  ». 

vSi  donnons  en  Mandement  à nos  amés  & féaux 
»Confeiilers  les  Gens  tenant  notre  Cour  de  Parle- 
»ment  de  Rennes , que  la  préfente  Déclaration  ils 
rayent  à faire  lire  , publier  & enrégiilrer , & le 
«contenu  en  icelle  garder,  obferver  de  exécuter 
«félon  fa  forme  de  teneur , fans  foulfrir  qu’il  y foit 
«contrevenu  en  quelque  forte  de  manière  que  ce 
«fuit  ; car  tel  eft  notre  plaijîr  : en  témoin  de  quoi 
«nous  y avons  fait  mettre  notre  fccl.  Donné  à 
» Verfailles  , le  onzième  jour  du  mois  d’Aoflr , l'an 
«de  grâce  mil  fept  cent  quaraucc-dcux  , de  de  notre 
«régné  le  viugt-feptiemc.  Signé  LOUIS  ; de  plus 
9 bas  , par  le  Rot , Phllyfkaux. 

( Gouvernement  Civil  par  rapport  à la  Juflice  ). 
Pendant  que  la  Bretagne  étoit  gouvernée  par  fes 
Ducs , les  appellations  des  Juges  de  ce  Duché 
écoient  portées  au  Parlement  de  Paris.  Par  un 
Traité  fait  entre  le  Koi  Charles  VIII.  de  les  Etats 
de  Bretagne  ailèmblés  à Nantes  au  mois  de  No- 
vembre de  l’an  149*. , il  fut  convenu  que  les  Grands- 
Jours  de  Bretagne  fubîilleroient  comme  par  le 
pailé  , de  que  de  ce  Tribunal  il  y aurnit  appel  au 
Parlement  de  Pans.  Frauçois  1.  ordonna  que  ces 
mêmes  Grands-Jours  jugeroient  en  dernier  relTorr 
jufqu’à  la  fortune  de  trois  cens  livres  de  rente  : ainfi 
e’etoit  une  efpcce  de  Jurifciiéiion  Prclidiale.  Le  Koi 
Henri  II.  voulant  épargner  aux  Bretons  la  peine  de 
la  dépenfe  de  venir  demander  la  Juliice  à Paris , 
érigea  les  Grandi  -Jours  en  Parlement,  par  Edit 
donné  à Fontainebleau , au  mois  de  Mars  de  Pan 
1 j.  avant  Pâques.  Parautre  Edit  du 4.  Mars  1 560. 
le  Koi  Charles  1\.  rendit  ce  Parlement  fédentaire  à 
Rennes.  Les  Présidents  de  Confcillcrs  de  cette  t_our 
Souveraine  obtinrent  entrée  au  Parlement  de  Paris, 
de  dans  les  autres  Cours  Souveraines  du  Royaume , 
par  Déclaration  du  Koi  Henri  III.  du  2.  Mai  1 576. 
Selon  l’Edit  de  création , le  Parlement  de  Bretagne 
Tome  I. 
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fut  compofe  de  quatre  Prcfidents , & de  trente- 
deux  Conieillers , dont  feize , de  meme  que  les 
quatre  Préfidcnts  , dévoient  être  pris  & choifis  par 
le  Roi  de  fes  fuccefleurs  , tant  des  autres  pays  de 
fon  obéiffance  , que  dudit  pays  de  Bretagne.  Les 
autres  feize  Confeillers  dévoient  être  originaires  de 
Bretagne.  Quant  aux  Avocats  du  Roi , ils  dévoient 
auffi  être  mi-partis  ; mais  il  n’eft  rien  dit  de  l'ori- 
gine du  Procureur-Général.  On  voit  par  ce  que 
nous  venons  de  dire  , que  la  diftinélion  des  Charges 
Françoifes  ù des  Charges  Bretonnes  eft  auffi  an- 
cienne que  le  Parlement. 

Selon  le  même  Edit  de  création , le  Parlement 
dont  il  cft  cjucftion  , devoit  fe  tenir  en  deux  féanccs 
de  trois  mois  chacune  : la  première  à Rennes  com- 
mençoit  au  premier  d’Août,  de  la  féconde  h Nantes 
le  premier  de  Février.  Nous  avons  dit  que  le  Roi 
Charles  IX.  rendit  cette  Cour  fédentaire  à Rennes 
en  1 $60.  ; mais  nous  devons  ajouter  que  ce  fut  à la 
charge  que  les  habitants  de  cette  ville  feroient  tenus 
d’indemnifer  de  de  rembourfer  ceux  de  Nantes  des 
deniers  qu’ils  avoient  donnés  pour  avoir  ledit  Par- 
lement. Nous  croyons  qu’il  fut  rendu  femeftre  en 
même  temps  , de  il  a continué  de  l’être  jufqu’à  la 
fin  de  l’année  1724.,  qu’il  fut  mis  fur  le  pied  du 
Parlement  de  Paris.  La  cérémonie  de  l’union  des 
deux  femeftres  fc  fit  à-peu-près  comme  on  fait  l’ou- 
verture du  Parlement  à Paris.  Voici  quelle  étoit 
la  compolition  du  Parlement  de  Bretagne , quand 
ce  Parlement  étoit  encore  femeftre  , vers  la  hn  de 
l’année  1724.  (Séance  d'/Joùi").  La  Grand'Chambre 
étoit  rompofée  du  Premier  Préfident , de  deux  au- 
tres Prcfidents  , de  de  feize  Confeillers  ; à la  Tour- 
nelle , trois  Fréfidents  & quatorze  Confeillers;  aux 
Enduites  , deux  Prcfidents  de  quatorze  Confeillers  ; 
aux  Requêtes , deux  Prcfidents  & fix  Coufeillers. 
( Séance  de  Février ).  A la  Grand’Chambre  , le  Pre- 
mier Préfident , deux  autres  Pre'fidents  , de  quinze 
Confeillers;  à h Tournelle , deux  Prcfidents  de 
quatorze  Confeillers  ; aux  Enquêtes , deux  Préfi- 
dents  ÔC  douze  Confeillers  ; aux  Requêtes  , deux 
Préfidcnts  de  quatre  Confeillers.  Les  Gens  du  Roi, 
fçavoir  , le  Procureur-Général  & les  deux  Avocats- 
Généraux  fervoient  à l’une  de  à l’aurre  féance. 

L’ufage  eft  que  les  charges  de  Prcfidents  foient 
poftèdées  indiltinftcmcnt  par  les  deux  Nations, 
Franç/ife  de  Bretonne  ; mais  à l’égard  des  Coufeil- 
lers de  des  Avocats-Généraux,  on  oblèrve  le  partage 
des  François  de  des  Bretons. 

Lorfqu’un  Confeiller  des  Requêtes  du  Parlement 
de  Bretagne  acheté  une  charge  de  Confeiller  aux 
Enquêtes  , dans  les  fix  ans  du  jour  qu’il  a été 
reçu  Confeiller  aux  Requêtes  , il  conferve  fon  rang 
du  jour  de  fa  première  réception  ; mais  fi  c’eft  après 
les  fix  ans  , il  n’a  rang  que  du  jour  qu’il  cft  reçu 
aux  Enquêtes. 

Outre  les  affaires  dont  la  connoilïânce  cft  attri- 
buée aux  Parlements  en  général , celui  de  Bretagne 
a cette  efpcce  de  Jurifdiètion  , qui , dans  les  autres 
Provinces , elt  attribuée  aux  Cours  des  Aides , c’eft- 
à-dire  , celle  qui  concerne  les  droits  de  Devoirs 
fur  les  boitions  , lefquels  droits  font  comme  les 
droits  d '.‘lidcs  dans  les  autres  Provinces. 

Toutes  les  Jurifdiélions  de  la  Province  de  Bre- 
tagne reiïbrtilTênt  au  Parlement  de  ce  nom.  Les 
plus  confidérables  font  les  quatre  SénéchauiTées  de 
pannes  , de  Rennes , de  Nantes  & de  Quimpcr - 
eoreniin.  Chacune  de  ces  SénéchauiTées  a un  Sicge 
Prélidial  auquel  reflortiflent  dans  les  Cas  prélidiaux 
les  Jurifdiclions  royales , fubalternes , qui  font  con- 
nues en  Bretagne  fous  les  noms  de  Barres , Séné - 
chauffées  ou  Prévôtés  royales.  Dans  les  autres  cas  , 
les  appellations  de  ces  di  ver  fes  Jurifdi&ions  font 
portées  au  Parlement.  Par  conféquent  chaque  Pré- 
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fidial  a dans  fon  Report  un  certain  nombre  de  Junf- 
didious  royales.  , , , 

Le  Préfidial  de  Rennes  eft  compote  d un  bencchai 
qui  a 480.  liv.  de  gages , affcgnés  fur  le  Domaine  ; 
d’un  Lieutenant  - Général , d’un  Juge  - Criminel , 
d’un  Lieutenant-Civil  6c  Criminel , de  neuf  Con- 
seillers , de  deux  Avocats  du  Roi  & d’un  Procu- 
reur du  Roi.  A ce  Tribunal  reflortiffent  dix  Jurif- 
diétions  royales  ; fçavoir  t Fougères  , Antrain  qui 
eft  un  démembrement  de  Fougères , Bazouges  autre 
démembrement  de  Fougères  , Dinan , Jugon  , Saint- 
Aubin  du  Cormier , Lannion  , Saint-Brieux , Hcdé 
& Lameur. 

Le  Prcfidial  de  Nantes  eft  compofé  d’un  Prefi- 
dent-Scnéchal , qui  a en  cette  qualité  800.  liv.  de 
gages  fur  le  Domaine  , 6t  800.  liv.  de  penfîon  : 
outre  cela,  il  a en  qualité  de  Sénéchal  378.  liv.  fur 
le  Domaine  , 5c  800.  liv.  de  penfion.  Après  le 
Préfidcnt-Sénéchal  viennent  le  Lieutenant-Général, 
le  Juge-Criminel , le  Lieutenant-Civil , onze  Con- 
feillcrs  , deux  Avocats  du  Roi , & un  Procureur  du 
Roi.  11  n’y  a dans  le  Reflort  du  Préfidia!  de  Nantes , 
que  deux  Jullices  royales  , fçavoir  , la  Prévôté  de 
Nantes  de  Gucrrande. 

Le  Préfidial  de  Vannes  cil  compofé  d’un  Préfi- 


Àvocat  du  Roi  de  d’un  Procureur  du  K01.  11  y 
dans  ce  Reflort  cinq  Jurifdiélions  royales  ; G;  a voir , 
Ploërmel,  Aurai,  Heunebon  , Quimperlé  de  fthuys. 

Le  Prcfidial  de  Qui'/nprrcorrnfi'/i  eft  compofé  d’un 
Prcfident , d’un  Sénéchal , d’un  Lieutenant-Géné- 
ral, d’un  Juge- Criminel , d’un  Lieutenant,  de 
neuf  Confcillers , d’un  Avocat  de  d’un  Procureur 
du  Roi.  A ce  Iribunal  reflbrtiflcnt  huit  Jufticcs 
royales , Breft  , Carhaix , (.  hâteauneuf,  Châteaulin, 
Concarneau , Gourrin  , Lefncven  de  Morlaix. 

On  rend  en  Bretagne  la  Juliice  conformément  à 
une  Coutume  particulière  qui  y eft  établie  de  auto- 
rise. Cette  Coutume  fut  rédigée  par  écrit  en 
1330.;  mais  depuis  ce  temps  elle  a été  réformée 
deux  fois  par  des  Commiflaires  nommés  par  le  Roi, 
de  par  des  Députés  des  Etats  de  la  Province.  La 
première  re'formation  fut  faite  en  1539.,  5c  la 
féconde  en  1580.  La  dernière  cil  la  feule  qui  foit 
fuivic  dans  les  Jurifdiclions. 

La  Chambre  des  Comptes  de  Bretagne  cxifloit 
fous  les  anciens  Ducs  de  ce  nom.  On  apprend  de 
l’état  de  Ij  Maifon  du  Duc  Jean  V. , dreiié  le  1 3. 
Janvier  1403.  par  Philippe  de  France  , Duc  de 
Bourgogne , qui  venoit  de  quitter  la  Régence  des 
Etats  du  Duc  de  Bretagne  de  fa  tutelle  , que  1’  \bbé 
de  St.  Mahé  étoit  alors  Premier  Préfident  de  la 
Chambre  des  Comptes  en  queftion.  Dom  Lobineau, 
qui  a rapporté  ce  titre  dans  les  preuves  de  fon 
Hiftoirc  de  Bretagne  , donne  divers  comptes  de  la 
Maifon  de  ces  Ducs  , où  font  couchés  les  ufliciers 
de  la  Chambre  des  Comptes.  Par  un  de  l’an  1445. 
on  apprend  que  l’Evêque  de  Nantes  (Guillaume  de 
Maleftroit)  en  ctoit  Premier  Prclident.  Cette  Cham- 
bre eut  féancc  aux  Etats  du  pays  alfcmblcs  à Vannes , 
en  14s t.,  1 4S S-  & 146**  L’Abbé  de  Begards  en 
étoit  Premier  Préfident  en  1467.,  de  l’Evêque  de 
St.  Malo  (Jean  PEfpervier  en  1477).  Après  l’union 
de  la  Bretagne  à la  Couronne  de  France  , la  Cham- 
bre des  Comptes  de  Bretagne  fut  confervée  ; de  elle 
fe  trouve  nommée  avec  celles  de  Bourgogne , de 
Provence  de  de  Dauphiné  dans  une  Déclaration  du 
Roi  Charles  IX.  du  1 8.  Octobre  1 563.  Elle  eut , en 
1566.  6c  1568.,  le  fort  des  autres  Chambres  des 
Comptes  dont  il  a été  parle  à l’article  de  celle  de 
i^e  ^ouis  par  Déclaration  du  mois 
d Octobre  1707.,  difpcnfa  les  Officiers  de  cette 
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Chambre  d’acquérir  les  difpenfes  d’un  degré  de 
fervice  pour  la  Noblcfle  , quoique  le  contraire  eût 
été  ordonné  par  Edit  du  mois  d’Oétobre  1704.  Au 
refte , la  Chambre  des  Comptes  de  Bretagne  eft 
féante  l Nantes  , & elle  a les  mêmes  attributions 

Sue  les  autres  Chambres  des  Comptes  établies  en 
iverfes  Provinces  du  Royaume.  Celle  dont  il  eft 
queftion , eft  compofée  d’un  Premier  Préfident , 
de  fept  autres  Prélidents  , de  trente-un  Confeillers- 
M ai  très  , de  trente-deux  Confcillers  - Secrétaires- 
Auditeurs  , d’un  Procureur-Général , de  deux  Avo- 
cats-Généraux , &c. 

Par  fon  Edit  du  mois  de  Juin  de  l’an  1691.  le  Roi 
créa  fept  Sieges  d' Amirauté  pour  la  Bretagne  , 6c  les 
établit  par  le  même  Edit  à St.  Malo,  à Nantes , à 
St.  Bricux , à Morlaix , à Breft,  à Vannes  5c  à Quim- 
per. Les  attributions  de  ces  divers  Tribunaux  font 
réglées  par  l’Ordonnance  de  la  Marine  du  mois  de 
Novembre  de  l’an  1684.  Les  appellations  des  Juge- 
ments de  ces  mêmes  Sieges  font  portées  diredement 
au  Parlement. 

Il  a etc  établi  dans  la  Province  de  Bretagne  huit 
Maitrifes  particulières  des  Eaux  6c  Forêts  ; fçavoir  , 
à Rennes , h Nantes,  à Vannes , à Carhaix  , à Ville- 
Cartier  , à Fougères , au  Gafvrc  5c  à Jugon.  Les  at- 
tributions de  ces  Tribunaux  font  réglées  par  l’Or- 
donnance des  Eaux  5c  Forêts  de  l’an  1699.  Autre- 
fois les  appellations  de  ces  mêmes  Tribunaux  étoient 
relevées  à la  Table  de  Marbre,  qui  étoit  établie  ) 
Rennes;  mais  cette  Jurifdidion  ayant  été  fup- 
primée  , elles  font  portées  au  Parlement. 

Il  a été  établi  des  Jurifdiflions  Confulaires  à 
Nantes  , à St.  Malo  5c  à Morlaix.  Par  l’Edit  du 
mois  de  Mai  de  l’an  1691.,  il  a été  établi  également 
une  JurifdiÜion  des  Traites , pour  connoitrc  en  pre- 
mière inftance  de  tous  les  différends  civils  6c  crimi- 
nels , qui  furviennent  pour  la  perception  des  droits 
de  Traites , entrées , fortics , 6c  impotuions  forâmes 
5c  domaniales. 

Il  y a eu  de  tout  temps  deux  Hôtels  des  Monnoies 
dans  la  Province  de  Bretagne  ; l’un  à Rennes  5c  l’au- 
tre à Nantes.  La  Monnoie  de  Rennes  a toujours  été 
celle  du  Royaume , apres  celle  de  Paris , où  il  s’eft 
fabriqué  le  plus  d’efpcccs.  Le  chiffre  9.  eft  la  mar- 
que diftinéme  de  la  monnoie  qui  fe  fabrique  i Ren- 
nes : la  monnoie  qui  fort  de  la  fabrique  de  Nantes , 
fe  diftingue  par  la  lettre  T. 

{Bureau  des  Finances ).  Celui  de  Bretagne  tcnoit 
le  troifieme  rang  parmi  les  Jurifdiflions  fupéricurcs 
établies  dans  la  Province  de  ce  nom.  Il  n’y  a eu 
pendant  long-temps  en  Bretagne  qu’un  Trélorier  de 
France  Général  des  Finances  , puis  deux  ; mats 
enfin,  par  fon  Edit  du  moisd’Avril  1694.,  le  Roi 
Louis  XIV.  créa  ôc  établit  un  Bureau  des  Finances 
à Rennes.  Ce  Bureau  fut  compofé  dès  foninftitution, 
de  deux  Préfidents,  de  huit  Trcforiers  de  France 
Généraux  des  Finances , dont  l’un  étoit  Garde-Sce , 
d’un  Avocat  du  Roi,  d’un  Procureur  du  Roi,  d un 
Greffier,  d’un  Receveur  - Payeur  des  Gages,  du£ 
Receveur-Payeur  des  Epices , droits  des  Omciers  « 
des  Amandes , d’un  Premier  - Huiifier  Garde-Meu- 
bles, de  deux  Huiffiers-Colle&curs  des  Finances  , 
5c  de  fix  Procureurs  poftulans.  Par  ce  meme  Eütt 
de  1694. , le  Roi  convertit  les  Charges  des  deux 
Tréforiers  de  France  Généraux  des  Finances,  an- 
ciennement établis  en  Bretagne  , en  celles  de  Pre  - 
dents  audit  Bureau.  Cette  Compagnie  fut  encore 
augmentée  en  .696.  & 1697- ^ 

Officiers  , de  fut  enfuite  transférée  en  la  ville  ne 
Vannes.  En  .700.  le  Roi  ayant  égard  aux  remon- 
trances üt  aux  fupplications  que  lut  firent  les  U 

putes  îles  Etats  de  la  Province  de  Bretagne,  lup 

prima  par  fon  Edit  dn  mois  de  Septembre  de  ‘a 
même  année , le  Bureau  des  Finances  avec  tons 
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Officiers  qui  le  cnmpofoient.  En  même-temps  les 
deux  anciens  Tréforiers  de  France  Généraux  des 
Finances , furent  rétablis  en  leurs  Offices , que  Sa 
Mljefté  avoit  commués  en  ceux  rie  Préfidents  \ & il 
leur  fut  accordé  les  mêmes  fondions , pouvoirs  , 
émoluments , privilèges  & exemptions  dont  ils 

Î'ouifloicnt  avant  la  création  dudit  Bureau.  En  1704. 
e Roi  créa,  par  Edit  du  mois  de  Décembre,  deux 
Tréforiers  de  France  Généraux  des  Finances  en 
Bretagne , un  Procureur  du  Roi , un  Subilitut  , un 
Greffier,  quatre  petits  Voyers  & deux  Huiffiers 
Collecteurs  des  Finances  , pour  faire  avec  les  deux 
qui  avoient  etc  créés  ci-devant , le  nombre  de  quatre 
Tréforiers  de  France  Généraux  des  Finances.  Dans 
la  fuite  , fur  les  remontrances  des  Etats-Généraux 
de  la  Province,  le  Roi  ayant  voulu  qu’il  en  fût  ufé 
comme  par  le  pafle  fur  le  fait  de  la  grande  & de  la 
petite  Voyerie , il  en  réfulta  que  les  Généraux  des  Fi- 
nances fe  trouvèrent  prives  des  fondions  qui  la 
concemoient  : en  conséquence  , & comme  d’aüleurs 
ils  ne  faifoient  plus  Corps  de  Compagnie  , le  Roi, 
ar  Edit  du  mois  de  Mars  1709.,  fupprima  les  Of- 
ces  de  Procureur  du  Roi,  de  fon  Subilitut,  des 
quatre  petits  Voyers  , de  des  deux  Huiffiers-Collcc- 
teurs  des  Finances  qui  avoient  été  créés  en  1704* 
En  même  temps  Sa  Majcfté  créa  deux  nouveaux 
Tréforiers-Généraux  des  Finances , pour  faire  le 
nombre  de  fix  avec  les  quatre  qui  avoient  été  établis 
ci-devant.  Par  ect  Edit,  le  Roi  attribue  aux  deux 
nouveaux  Généraux  des  Finances  les  mêmes  fonc- 
tions , gages  , droits  de  privilèges , dont  jouifloient 
les  quatre  anciens  : Veut  Sa  Majcftc  qu’ils  exercent 
concurremment  leurs  fondions , dcc.  Que  deux  d’en- 
tr’eux  faflènt  leur  réfidence  dans  la  ville  de  Nantes, 
pendant  que  les  autres  feront  leurs  chevauchées  or- 
dinaires dans  la  Province , dcc.  Leur  permet  d’affifter 
tous  enfemble  , ou  par  deux  d’entr'eux  , à chaque 
tenue  d’Etats  de  la  Province , dcc. 

(Erafi  Généraux  de  Bretagne).  Us  fe  tenoient  au- 
trefois tous  les  ans  ; mais  depuis  l’année  16  jo.  on 
ne  les  aflèmble  plus  que  de  deux  en  deux  ans.  La 
convocation  des  Etats  fe  fait  par  des  Lettres  de 
Cachet  du  Roi,  adreflees  premièrement  aux  Evê- 
ques, Abbés  de  Chapitres  de  la  Province,  & enfuite 
aux  Barons  , h un  certain  nombre  de  Gentilshom- 
mes , & enfin  à toutes  les  Communautés  de  Bre- 
tagne : c’cft  ce  qui  compofe  les  trois  Corps  des 
Etats,  le  Cierge?,  la  Noblefle  de  le  Tiers-Etat.  Les 
Lettres  du  Roi  font  ordinairement  accompagnées 
de  celles  du  Gouverneur,  qui  invite  de  fe  trouver 
au  lieu  de  jour  défignés  pour  la  tenue  de  l’ouverture 
des  Etats. 

Le  Corps  du  Clergé cft  compofé  des  neuf  Evêques 
de  la  Province  , des* Députés  des  neuf  Chapitres  des 
Cathédrales  , de  de  quarante-deux  Abbés.  Les  Lvè- 
quesde  les  Abbés  entrent  dans  l’Affemblée  en  rocher 
de  en  camail , de  les  Capitulaires  en  bonnet  de  en 
foutanne.  . 

Le  Corps  de  la  Noblefle  ctoit  compofe  ci-devant 
de  neuf  Barons  , de  de  tous  les  Gentilshommes  ap- 
pelles par  les  Lettres  du  Roi  , ou  non-appellcs , 
pourvu  qu’ils  fuflent  originaires  de  la  Province , ou 
qu’ils  y poftèdaflént  des  biens.  Mais  le  Roi  a donné 
à ce  fujet  une  Déclaration  .datée  du  jo.  Juin  17  *6., 
par  laquelle  il  cft  porté  entr’autres  chufes , i1  . qu  au- 
cun Membre  des  trois  Ordres  ( du  Cierge  , de  la 
NoblefTe  de  du  Tiers-Etat) , ne  pourra  avoir  crtrée  & 
féanec  dans  l’Aflcmblce  des  Etats  de  Bretagne  avant 
l’âge  de  vingt-cinq  ans  accomplis,  a0.  Que  pour  avoir 
entrée  dans  l’Ordre  de  la  Noblefle , il  faudra  prouver 
au  moins  cent  ans  de  Noblefle , 6l  de  Gouvernement 
noble  non  confcfté,  de  que  l’ayeul  de  le  pere  aient 
partagé , ou  aient  été  en  droit  de  partager  noble- 
ment. i9.  Que  ceux  dont  les  Familles  ne  font  pas 
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originaires  de  la  Province , ou  qui  n’y  étant  pas 
établis  en  l’année  1 667. , n’auront  point  par  confé- 
quent  obtenu  des  Arrêts  confirmatifs  de  leur  No- 
blcfle , fe  pourvoiront  en  la  Cour  de  Parlement  de 
Bretjgne , qui  examinera  le  cas  où  ils  fe  trouveront, 
de  déclarera  , s’il  y échet,  qu’ils  font  de  la  qualité 
requife  pour  entrer  aux  Etats  dans  l’Ordre  de  la  No- 
blcfle  , en  fuivant  les  réglés  preferites  par  les  arti- 
cles précédons.  4®.  Que  les  Gentilshommes  qui  , 
ayant  vingt-cinq  ans  accomplis,  feront  intérefles  ou 
Commis  dans  les  Fermes  de  la  Province,  ceux  qui 
feront  tout  autre  commerce  que  le  Maritime,  de 
ceux  qui  tiendront  des  terres  à ferme , ne  pourront 
avoir  féance  aux  Etats  dans  l’Ordre  de  la  No- 
blefle , à moins  qu’ils  n’aient  fait  leur  déclaration 
par-devant  le  Juge-Royal  de  leur  domicile , qu’ils 
veulent  reprendre  l’exercice  de  le  privilège  de  leur 
Noblefle,  fuivant  l’article  561.  de  la  Coutume  de 
Bretagne.  5°*  Que  tous  les  Membres  des  Etats  fe 
rendront  dans  la  ville  où  les  Etats  feront  convoqués , 
de  fe  feront  inferire  fur  le  Regiftre  du  Greffe  , & que 
nul  de  ceux  qui  ne  fe  feront  point  fait  inferire  dans 
ledit  delai,  ne  pourra  avoir  entrée  dt  féance  dans 
l’Aflcmblcc , tant  qu’elle  durera.  Cette  Déclaration 
du  Roi  fut  cnrégtftrée  au  Parlement  de  Bretagne, 
le  i3.  Août  1 7 }6.,  après  trois  Lettres  de  Julfion de 
Sa  Majeité. 

Les  neuf  Barons  de  Bretagne  ctoient  ancienne- 
ment ceux  d' Avaugour , de  Leon  , de  Fougères  , de 
Vitré y de  la  Roche-Bernard , de  Châreauoriant , de 
Lanvauxt de  Pont  6c  d 'Ancenis.  Mais  les  Baronnies 
d’Avaugour  , de  Fougères  6c  de  Lanvaux  ayant  été 
réunies  au  Domaine  Ducal , on  leur  en  a fubititué 
trois  autres,  qui  font  Malejlroity  Derval  dt  Quimin . 

Le  Corps  du  Tiers-Etat  eft  compofé  des  Députés 
de  quarante  Communautés  de  la  Province  , dont 
quelques-unes  ont  le  droit  d’envoyer  deux  Députés, 
& les  autres  un  feulement.  Ce  Corps,  au  relie,  ne 
compofe  qu’une  feule  voix. 

Les  Baronnies  de  Bretagne  font  donc  aujourd’hui 
Vitré  de  Leon , dt  ces  Baronnies  font  tellement  les 
deux  premières  , que  ceux  qui  les  pofledent , préfi- 
dent  alternativement  l’Ordre  de  la  Noblefle , lors- 
qu'elle clt  aflêmblée  aux  Etats.  Les  autres  Baron- 
nies font  celles  de  Chltcaubrian'tla  Roche-Bernard , 
An  cents  , Pont-Château  dt  Pout-l'Abbé  , Derval  , 
JW j le  tiroir  dt  Quint/n.  Les  Barons  de  Pont-Château 
dt  de  Ponr-l’Abbé  font  en  conteltation  , parce  que 
chacun  d’eux  prétend  être  le  véritable  Baron  de 
Pont.  Pour  les  accorder  , il  a été  trouvé  à propos 
qu’ils  ne  jouiifent  que  d’une  place  alternativement. 

Vitré  appartient  au  Duc  de  la  Tremoillc  ; Leon 
au  Duc  de  Rohan  ; Châteaubriant  dt  Derval  à la 
Maifon  de  Bourbon  - Condc  ; la  Roche-Bernard  h 
M.  de  Cucé , Fréfident  à Mortier  au  Parlement  de 
Bretagne  ; Pont  - Château  au  Comte  de  Menou; 
Pont-ï’Abbé  h M.  de  Rannes;  Malcftroit  au  Comte 
de  Lannion  ; dt  Quintin  au  Duc  de  Lorges. 

C’étoit  autrefois  le  plus  ancien  des  Evêques  qui 
préfidoit  l’Ordre  du  Clergé  ; mais  c’cft  aujourd’hui 
l’ Evêque  dans  le  Diocefc  duquel  les  Etats  font 
alTtmblés,  & en  fon  abfcnce  le  plus  ancien  des 
Evêques  ou  des  Abbés.  De  même  , en  l’abfence  des 
Barons  de  Vitre  ou  de  Leon  , c’eil  le  plus  ancien 
des  autres  Barons  qui  prefide  l’Ordre  de  la  Noblefle, 
de  droit  de  fans  être  nommé  : au  defaut  des  Barons , 
la  Noblefle  cft  préfidée  par  celui  qu’elle  ehoilit  elle- 
même.  Les  Sénéchaux  ou  Préfidents  des  quatre 
grandes  Sénéchauflées  prélîdent  les  Députés  dn 
Tiers-Etat , chacun  dans  leur  canton  , quand  ils 
font  eux-mêmes  Députés  ; fans  quoi  ils  n’auroieut 
pas  droit  d’entrée  aux  Etats. 

Le  Roi  de  fon  côté  a fes  Commiflàires  en  grand 
nombre  ; Ôc  ce  font  le  Gouverneur  , les  deux  Lieu- 


8iz  B R E 

tenants-Généraux  & les  trois  Lieutenants  de  Roi  de 
la  Province  , deux  Commillaires  du  Confeil  ; le  pre- 
mier , le  fécond  & le  troifiemc  Prcfident  du  Parle- 
ment’; les  premier  <Sc  fécond  Préfidcnts  de  la  Cham- 
bre des  Comptes  ; les  Gens  du  Roi  du  Parlement  & 
le  Procureur-Général  de  la  Chambre  des  Comptes, 
Jesfîx  Généraux  des  Finances , ou  deux  d’entr’eux  ; 
le  Grand-Maître  des  Eaux  fit  Forêts  , le  Receveur- 
Général  du  Domaine  , & les  Contrôleurs-Généraux 
des  Finances  de  la  Province. 

Les  Commiflaircs  s’étant  rendus  au  lieu  défigné 
pour  l’Affemblée  , le  Gouverneur  en  fait  proclamer 
l’ouverture  pour  le  lendemain.  Les  divers  Membres 
des  Etats  s’alTemblent  dans  une  grande  Salle,  au  mi- 
lieu de  laquelle  eft  un  théâtre  élevé  de  fept  ou  huit 
marches.  Au  fond  du  théâtre  & contre  la  muraille , 
fous  un  dais  qui  avance  beaucoup , font  placées  deux 
chaifes  à bras  , égales  , & qui  fe  joignent , l’une 
pour  le  Préfidcnt  du  Clergé  , & l’autre  pour  celui 
de  la  Noblefle.  A côté  de  l’une  & de  l’autre  de  ccs 
chaifes , font  placés  des  bancs  pour  les  Evêques  de 
les  Barons.  Les  premiers  tiennent  la  droite , & les 
autres  la  gauche.  Le  relie  du  théâtre  cil  divifé  en 
trois  efpaces  , l’un  au  milieu  qui  demeure  vuide  ; 
l’autre  , au  retour  & à la  fuite  du  banc  des  Evêques, 
duquel  il  eft  féparé  par  une  limplc  cioifon  de  bois  à 
hauteur  d'appui , eft  occupé  dans  la  partie  d'en- 
liaut  par  les  Abbcs  & les  Députés  des  Chapitres  î 
& dans  l’autre  par  ceux  du  Tiers  - Etat , dont  le 
Prcfident  remplit  la  première  place.  L’autre  côté 
du  théâtre  , au  retour  du  banc  des  Barons , eft  en- 
tièrement rempli  par  la  Noblefle  , excepte  à l’ex- 
trémité d’en-bas,  où  l’on  place  le  Bureau  des  Offi- 
ciers des  Etats. 

Le  jour  de  l’ouverture  de  l'Aiïcmblee  , les  trois 
Corps  fe  rendent  à la  Salle  en  queftion  , & y oc- 
cupent leurs  places.  Enfuite  le  Procureur  - Syndic 
propofe  de  députer  aux  Commillaires  du  Roi  ; ce 
qu:  s'exécute  auffi-tôc  par  une  députation  de  fix 
perfonnes  de  chaque  Ordre  , à la  tète  defqucllcs  il 
y a toujours  un  Evêque.  Les  Commillaires  font 
rc<,us  à la  porte  de  la  Salle  parles  mêmes  Députés, 
& étant  montés  fur  le  théâtre,  ils  y prennent  leurs 
places  ; Ravoir  le  Gouverneur  dans  une  chaiiè  à 
bras,  couverte  d’un  tapis  de  velours  mi -parti  des 
armes  de  France  & de  Bretagne  , laquelle  eft  pla- 
cée fur  une  plate-forme  élevée  , & fous  le  dais  , 
ayant  le  dos  tourné  vers  le  deux  Préfidcnts.  Les  deux 
Lieutenants  - Généraux  ont  leurs  chaifes  à bras  à 
droite  ôt  à gauche  du  Gouverneur,  & dans  le  même 
afpetf  ; mais  elles  n’ont  point  de  lapis  , & font  fur 
une  cftradc  plus  balle.  Celles  des  truis  Lieutenants 
de  Roi  font  S la  gauche  du  Gouverneur,  furie  plan- 
cher du  théâtre.  A la  droite  hors  du  haut  dais, 
dt  une  enaife  à bras  pour  le  Premier  Prcfident  : cette 
chaife  à le  dos  tourné  vers  le  Clergé.  Enfuitc,  fur  la 
même  ligne  , doivent  être  le  fécond  de  le  troifiemc 
Préfidcnts  , & le  Procureur  - Général , aftis  fur  des 
chaifes  fans  bras;  mais  les  Préfidcnts  ne  s’y  trouvent 
point  à caufe  de  cette  diftiuclion.  A gauche  , de 
vis-à-vis  du  Premier  Préfident , eft  le  premier  Com- 
miflâire  du  Confeil , dans  une  chaife  à bras  , ayant 
le  dos  tourné  à la  Noblefle.  Après  lui  eft  le  fécond 
Commiflaire  , dans  une  chaife  fans  bras  , de  en  fui  te 
viennent  les  Généraux  des  Finances  , le  Receveur- 
Général  des  Finances  de  la  Province,  le  Grand- 
Maître  des  Eaux  & Forêts  , le  Receveur  du  Do- 
maine & les  Contrôleurs.  En  face  du  Gouverneur 
doivent  être  les  premier  & fécond  Préfidents  de  la 
Chambre  des  Comptes , fur  un  banc  à dos  , cou- 
vert d’un  tapis  verd  ; mais  ils  ne  s’y  trouvent  point 
ra‘«  que  la  place  ne  leur  paroît  pas  honorable. 
TT  *T0cilrcur-Général  de  ladite  Chambre  fe  met 
u la  lutte  de  celui  du  Parlement , & cela  eft  toléré. 
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L’Affcmbléc  étant  ainfi  formée , lcs  Gardes  du 
Gouverneur  occupent  la  montée  du  thcâtrfc  & le 
Grand-Prévôt  de  la  Province  garde  la  porte’ de  la 
Salle , pour  en  empêcher  l’entrée  à ceux  qui  n’cn 
ont  pas  le  droit.  Le  Gouverneur  prend  enfuite  la 
commiffion  générale  du  Roi  de  la  main  de  fon  Se- 
crétaire , & la  fait  remette  au  Greffier  des  Etats 
lequel  en  fait  une  leélurc  publique.  Cela  étant 
fait , on  lit  de  même  les  commiffions  particulières. 
Enfuitc  le  Gouverneur  & le  Premier  Préfidcnt  font 
chacun  un  petit  difeours  , auquel  répond  le  Syn- 
dic de  la  Province.  La  première  journée  fe  paffe  en 
ccs  fortes  de  cérémonies.  Avant  que  d’enrégiftrer 
les  commiffions,  les  Etats  les  fout  examiner  , pour 
voir  fi  elles  font  conformes  à celles  de  l’année  1 616. 
qui  fervent  de  réglé. 

Le  lendemain  , après  une  McfTe  folemnelle  du 
Saint-Efprit  , célébrée  ordinairement  par  l’un  des 
Evêques,  les  Commiflhires  s’étant  rendus  aux  Etats  , 
le  Gouverneur  remet  au  Greffier  les  commiffions  des 
deux  Commiflaircs  du  Confeil  , & , après  qu’elles 
ont  été  lues  , le  premier  de  ccs  Commiflaircs  fait 
au  nom  du  Roi  la  demande  du  Dor.-gratuit.  Le 
Procureur-Général  de  la  Province  répond  au  dif- 
cours  du  Commiflaire  , repréfente  l’état  où  la  Pro- 
vince fe  trouve  , & le  befoin  qu’elle  a des  bontés  du 
Roi.  Les  Corotniflaires  fe  retirent  auffitôt  , pour 
donner  lieu  à la  délibération.  Autrefois  la  délibé- 
ration étoit  aflez  longue  , puifqu’avant  que  de  la 
faire  , il  étoit  d’ufage  d’examiner  les  contraventions 
aux  précédens  contrats  , fur  quoi  on  formoit  uue 
plainte  aux  Commiiïàires  & enfuitc  on  négocioit 
long-temps  fur  la  quotité  de  la  fournie  demandée  ï 
mais  à préfent  les  Etats  l'accordent  toujours  unani- 
mement , fans  que  les  Corps  fallait  même  aucune 
délibération  générale  ou  particulière.  Ainfi  l’on  ne 
tarde  pas  de  faire  Ravoir  aux  Commiflaircs  que  la 
demande  du  Roi  a été  accordée  , & cette  notifi- 
cation fe  fait  par  une  députation  à ces  mêmes  Com- 
mirt'aircs  , compofée  de  lix  perfonnes  de  chaque 
Ordre  , à la  tête  defqucllcs  font  toujours  les  Prcfi- 
dents  du  Clergé  & de  la  Noblefle.  Le  Gouverneur 
informe  auffitôt  la  Cour  de  cette  première  réfolu- 
tion  des  Etats. 

Le  troifieme  jour  , les  Etats  commencent  à 
donner  les  commiffions  pour  vuider  les  différentes 
affaires  qui  fe  préfentent  ; & quoique  cela  ne 
regarde  que  les  intérêts  particuliers  des  Etats , il  eft 
cependant  d’ufage  d’en  informer  les  Commiiïàires 
du  Roi  , ainfi  que  des  réfolutions  qui  font  prifes  , 
lesquelles  n’ont  de  force  qu’au  moyen  de  l’appro- 
bation & de  la  fignaturc  de  ccs  mêmes  Commif- 
faires.  Mais  parmi  ces  affaires , il  en  eft  néanmoins 
plufieurs  qui  ne  peuvent  être  terminées  fans  qu’il 
ic  tienne  des  conférences  avec  les  Commillaires  du 
Roi  ; telle  eft  , entr’autres , celle  des  contraventions 
ou  griefs, qui  eft  ordinairement  la  plus  conlidérable 
& la  plus  longue  à décider. 

Les  Etats  font  une  députation  particulière  la 
tête  de  laquelle  fe  trouve  toujours  un  Evêque.  Cette 
députation  eft  cuinmife  pour  prendre  connoiflance 
des  atteintes  données  aux  privÛegcsde  la  Province , 
& des  contraventions  faites  aux  contrats  précédais 
palfés  avec  les  Commillaires  du  Roi  & au  nom  de  Sa 
Majcllé.  Après  une  recherche  exaéle  , cette  dépu- 
tation fait  fon  rapport  public  , fur  lequel  chaque 
Ordre  délibéré  féparément  ; & apres  cela  on  arTcte 
les  articles  publiquement.  Enfuite  la  même  dépu- 
tation ayant  demandé  audience  au  Commiflaire  du 
Roi  , elle  fe  rend  au  lieu  & à l’heure  marqués  , 
pour  ouvrir  la  conférence. 

Cette  conférence  fe  tient  ordinairement  dans 
une  grande  Salle  , dont  le  milieu  eft  rempli  par  une 
table  fort  longue  , de  deux  pieds  & demi  de  large. 
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le  Gouverneur  eft  affis  au  bout  d’en -haut  de  la 
table  , & à droite  & à gauche  font  affis  les  autres 
CommiiTaires  , félon  le  rang  qu'ils  tiennent  aux 
Etats.  La  députation  étant  introduite  dans  la  Salle  , 
les  Chefs  du  Clergé  & de  la  Noblefle  prennent  leurs 
places  à l’autre  bout  de  la  table  , en  face  du  Gou- 
verneur ; & le  reftc  de  la  députation  en  occupe  les 
côtés  jufqu’aux  Commiffaires.  Les  Députés  du 
Tiers-Etat  demeurent  derrière  les  Préfidents  de  la 
députation.  Alors  l'Evêque  ( car  la  Préfidence  du 
Clergé  eft  toujours  remplie  par  l’un  de  ce  Corps  ) 
prend  la  parole  & expoie  les  griefs.  Le  Gouverneur 
y répond , de  quelquefois  le  Premier  Préfidcnt  & le 
premier  Commiflàire  du  Confeil  y répondent  auffi. 
Cette  affaire  ne  manque  jamais  de  durer  moins  de 
deux  jours. 

Après  qu’elle  eft  terminée  , les  Etats  demandent 
ordinairement  deux  autres  conférences,  l’une  pour 
régler  les  conditions  des  baux  qui  font  à faire  , de 
l’autre  pour  convenir  des  conditions  du  contrat 
qui  doit  être  parte  avec  le  Roi , & qui  eft  le  terme 
& le  réfuîtat  de  toutes  les  délibérations.  Toutes  ces 
chofes étant  réglées, on  drefle  le  contrat  & on  en 
fait  deux  expéditions  égales  , qui  font  lignées  du 
Procureur-Général  de  des  Lieutenants  - Generaux. 
Après  cela  , le  Gouverneur  prend  ces  deux  expé- 
ditions , l’une  en  chaque  main  , de  par  une  céré- 
monie aflèz  bizarre , mais  qui  a été  introduite  pour 
égalifer  le  Premier  Préfident  & le  premier  Commif- 
laire  du  Confeil  , il  les  croite  & les  préfente  en 
même  temps  à l’un  de  à l’autre.  Cependant  l’expé- 
dition lignée  par  le  Commiflàire  , ne  l’elt  que  par 
honneur  , celle  du  Premier  Préfident  étant  regardée 
comme  l'original  de  la  véritable  minute  , qui  de- 
meure aux  Notaires  ou  Secrétaires  des  L'tars.  Ces 
Notaires  ou  Secrétaires  font  de  cette  expédition  une 
copie  qui  eft  envoyée  au  Confeil  , à l’efle:  d’obtenir 
les  Lettres  - Patentes  nécellaircs  à l’enrégiftrement. 
Les  fignatures  de  ccrtc  minute  font  fur  trois  co- 
lonnes , celle  de  la  droite  eft  pour  le  Gouverneur  , 
les  Lieutenants-Généraux  , le  Premier  Prélidcnt  , 
les  autres  Préfidents  , le  Procureur  de  l’Avocat- 
Général.  Celle  de  la  gauche  eft  remplie  par  les  Dé- 
putés des  Etats  -,  de  celle  du  milieu  par  les  Commif- 
laires  du  Confeil  , & par  les  Officiers  des  Finances. 

Cette  iignature  étant  confommce  , les  Etats 
prient  les  CommiiTaires  de  fe  prefenteren  leur  Af- 
femblée  , pour  y faire  l’adjudication  des  baux  en 
leur  préfencc  ; ce  qui  s’exécute  auffitôt.  L’un  des 
Préfidents  du  Bureau  tient  la  bougie  , de  le  Gou- 
verneur prononce  l’adjudication.  Cette  adjudication 
étant  faite  , les  Députés  nommés  pour  le  réglement 
des  fonds  , qui  eft  l’état  de  la  dépenfe  , font  leur 
rapport  au  public , l’arrêtent  de  le  portent  enfuite 
au  Gouverneur  & aux  autres  Commiflliircs  pour 
qu’ils  le  lignent.  Cela  étant  fait,  les  mêmes  Com- 
m, flaires  viennent  terminer  l’Aflémhlée  , de  le  Gou- 
verneur en  fait  la  clôture  par  un  petit  dilcours  fur 
la  fatisfa&ion  que  le  Roi  a eue  de  la  conduite  des 
Etats  , auxquels  ledit  Gouverneur  témoigne  en 
même  temps  fa  fatisfaflion  particulière.  Le  Syndic 
de  la  Province  répond  à ce  dilcours  par  un  autre 
également  court , & où  il  fait  connoitre  le  zele  de 
la  bonne  volonté  des  Etats  , &c. 

Nous  n’avons  pas  cru  qu’il  fflt  ncccltàire  d’entrer 
ici  dans  le  détail  de  toutes  les  Commiffions  de  Dé- 
libérations particulières  , qui  font  donrées  de  faites 
par  les  Etats  pour  leurs  affaires  foit  générales  ou 
particulières.  Nous  nous  fommes  abfolument  ref- 
traints  à donner  une  idée  générale  de  ce  qui  fe  palTè 
dans  cette  illuftre  Aflêmblcc  ; à quoi  nous  ajoutons 
que , pendant  la  tenue  des  Etats , toutes  a&ions 
civiles  ceflcnt  contre  les  Gentilshommes  , & qu’on 
ne  peut  pas  même  agir  contre  eux  quinze  jours  avant 
Tome  I. 
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la  tenue  de  cette  Affemblée , ni  pendant  les  quinze 
jours  d’après  qu’elle  eft  finie. 

Nous  remarquons  encore  qu’avant  que  l’Aflèm- 
blée  des  Etats  hnifle  , on  élit  un  Député  de  chaque 
Ordre  pour  porter  les  cahiers  au  Roi , de  c’cft  ce 

2 u’on  appelle  la  grande  députation.  Le  Député  du 
■lcrge.dc  celui  de  la  Noblefle  ont  chacun  quinze 
mille  livres  pour  leur  voyage  : celui  du  Tiers-Etat  a 
dix  mille  livres. 

On  élit  auffi  en  même  temps  d’autres  Députés  , 
pour  porter  les  femblables  de  ces  cahiers  à la  Cham- 
bre des  Comptes  de  Nantes  , & pour  y examiner  le 
compte  du  Tréforier.  Le  rapport  de  cet  examen  fe 
fait  aux  Etats  qui  lé  tiennent  deux  ans  après  ceux 
de  la  nomination.  Cette  fécondé  députation  fe  nom- 
me la  petite  députation.  Le  Députe  du  Clergé  de 
celui  de  la  Noblefle  ont  chacun  fix  mille  livres  pour 
leur  voyage  de  Nantes.  Le  Député  du  Tiers-Etat  a 
quatre  mille  livres. 

D’après  ce  que  nous  venons  de  dire  , il  confte 
que  c’cft  l’Aflêmblée  des  Etats  qui  établit  de  con- 
férée la  forme  du  Gouvernement  de  la  Province  de 
Bretagne  , de  aue  c’eft  elle  qui  régie  le  Don-gratuit 
qui  eft  accorde  au  Roi,ainfi  que  toutes  les  depenfes 
de  la  Province. 

( Revenus , Finances  (j  Inr  portions  ).  On  peut 
confidérer  les  Finances  dé  Bretagne  non-feulement 
par  rapport  aux  droits  du  Roi , mais  encore  relati- 
vement aux  revenus  publics , autrement  appelles  les 
revenus  des  Etats.  En  Bretagne  , les  droits  de  les 
revenus  du  Roi  font  affez  dift'érens  de  ceux  dont 
Sa  .Majefté  jouit  dans  les  autres  Provinces  de  fou 
Royaume.  La  Bretagne  n’ett  point  fu jette  aux  Tail- 
les , n»  aux  Aides  , non-plus  qu’aux  Gabelles.  Le 
Roi  jouit  dans  cette  Province  de  certains  revenus 
particuliers , dont  nous  allons  tacher  de  faire  con- 
nottre  le  produit  par  le  détail  des  dift'érens  articles 
qui  les  compofcnt.  Nous  parlerons  enfuite  des  reve- 
nus propres  à la  Province. 

Le  Ùon-grjtuit  eft  le  premier  des  revenus  du 
Roi  : ce  font  les  Etats  de  la  Province  nrtemblés 
qui  l’accordent  tous  les  deux  ans  à Sa  Majefté.  Ce 
Don-gratuit  n’cft  pas  fixe  ; car  le  Roi  le  demande 
tantôt  plus  , tantôt  moins  fort  , fuivant  les  ferours 
qu’il  juge  lui  être  néceflaircs  , mais  toujours  en 
proportion  des  forces  de  ta  Province.  Ordinairement 
cette  forte  d’impofition  roule  , en  temps  de  guerre, 
fur  trois  millions  de  livres  , payables  tous  les  deux 
ans , c’eft-à-i!:rc  , un  million  Ôc  demi  pour  cha- 
que année. 

Le  fécond  article  eft  celui  du  Domaine , que  l’on 
peur  évaluer , année  commune , à la  fortune  de  trois 
cens  cinquante  mille  livres  au  moins.  Dès  l’année 
1697.  il  étoii  affermé  pour  la  fomme  de  trois  cens 
vingt  mille  livres.  Mais  dans  le  bail  précédent  il 
rendoit  469.  mille  livres. 

î.e  troificmc  article  eonfifte  en  cinq  ou  fix  parties 
difFcrcntcs , dont  la  première  eft  l’impofition  des 
Fouaga  , qui  eft  une  efpece  de  Taille  réelle , levée 
fur  tous  les  biens  roturiers  de  1a  Province.  Toute 
déduction  faite , tant  pour  les  rentes  conftituées  fur 
ce  droit , que  pour  les  gages  des  Receveurs  , cette 
première  impofition  monte  à 159.  mille  65  t.  Jiv. 

1 5.  f.  4.  d.  Cette  taxe  eft  payée  par  feux  , & chaque 
Paroiflè  eft  taxée  en  confcqucnce  du  nombre  de 
feux  dont  elle  eft  compoféc.  La  féconde  impofition 
eft  celle  du  Tatlfon  , qui  monte  à $4.  millak$6o.  liv. 
15.  f.  6.d.  La  troiueme  porte  le  nom  de  Garnifons^ 
& monte  à cent  mille  livres.  La  quatrième  eft  le 
fonds  que  les  Fermiers  du  périr  Devoir  de  la  Pro- 
vince font  tenus  de  remettre  au  Receveur-Général , 
pour  le  payement  d’une  partie  des  gages  des  Offi- 
ciers du  Parlement.  La  cinquième  eft  l’impofidoa 
( ancienne}  de  onze  mille  661.  liv.  19.  f.  7.  d.  qui 

Bbbbb  bbbbb 


B R E 


g, 4 B R E 

fcfeit  p„ur  la  erfle  des  PrMts  ici  Maréchaux.  La 
fijicmc  eft  compofce  de  trois  parties,  fcaeoir  , 
1749.  liv.  17.  f.  provenant  des  Aides  des  villes  non- 
contribuables  au  Fouagc  -,  718.  liv.  1.  f.  4. 
font  payés  par  quatre  Pareilles  des  Marches-Com- 
munes de  Bretagne  , & de  Toitou  ; & îoo.  liv.  qui 
proviennent  du  droit  d’ancrage  au  Port  de  Croihc. 
Les  Tommes  de  ces  fix  différentes  parties  monrent 
enfemble  à celle  de  499*  mille  61  {.  liv.  6.  f.  9.  d. 

Le  quatrième  article  des  revenus  du  Roi  eft  celui 
que  forment  le  prix  de  la  Ferme  des  droits  d 'Impôts 

6 Billots  , & la  diftribution  du  Papier  & Parche- 
min timbre.  Ces  droits  font  joints  communément  à 
la  Ferme  générale  des  Gabelles  , & les  Fermiers 
payent  pour  cette  partie  7*0.  mille  livres  par  an. 
Le  droit  d 'Impôt  eli  fort  ancien, car  il  étoiten  ufage 
du  temps  des  Ducs  de  Bretagne  : il  conliltc  en  qua- 
rante-cinq fols  qui  fe  payent  pour  chaque  pipe  de 
vin  crû  hors  de  la  Province  , fit  vingt-deux  fols  fix 
deniers  pour  chaque  pipe  de  vin  crû  dans  la  Province. 
Il  fe  perçoit  le  même  droit  fur  les  eaux-de-vie  .cidre, 
biere  , &c.  Le  droit  de  Billot  confifte  en  douze 
pots  ou  pintes  , qui  fe  payent  pour  chaque  pipe  de 
vin , cidre  & biere  , de  quelque  crû  qu’ils  foient.  Ce 
droit  fe  paye  à proportion  de  la  valeur  des  liqueurs 
vendues  en  détail , de  forte  qu’il  n’cft  point  fixe  ; 
mais  il  augmente  ou  diminue , félon  que  les  boitions 
font  plus  ou  moins  chères. 

Le  cinquième  article  eft  le  droit  du  Tabac.  Ce 
droit  produit  annuellement  plus  d’un  million  de 
livres. 

Le  fixieme  eft  le  produit  des  coupes  des  Forêts  que 
le  Roi  poffede  en  Bretagne  , & qui  monte , année 
commune , à la  foinmc  de  trente-trois  mille  livres. 

Le  fepricme  eft  celui  des  droits  de  la  Prévôté  de 
Nantes , lequel  eft  uni  à la  Ferme  générale , avec 
les  nouveaux  droits  établis  par  Arrêts  du  Confeil 
fur  les  furres  étrangers  Ôt  autres  marchandées.  Le 
produit  des  uns  «5c  des  autres  eft  affez  inégal , puif- 
qu’il  dépend  du  commerce  , qui  eft  tantôt  plus  & 
tantôt  moin>  vif.  Mais  on  évalue  l’ancien  droit  à 
quatre-vingts  mille  livres , de  les  nouveaux  à cent 
mille  livres. 

Le  huitième  eft  celui  des  droits  des  Ports  £r 

Havre t , qu’on  perçoit  fur  les  marchandées  qui 
entrent  dans  les  divers  forts  de  la  Province  ; ce  qui 
produit  par  an  environ  foixantc-dix  mille  livres. 

Le  neuvième  eft  celui  du  Droit  annuel  qui  fe 
paye  par  les  Officiers  de  Judicature  de  la  Province, 
& qui  monte  , année  commune  , à quutre-vingt-fix 
mille  livres. 

Le  dixième  article  eft  celui  de  cinquante  fols  par 
tonneau  que  payent  les  Vaiilèaux  étrangers  qui  en- 
trent dans  les  Ports  de  la  Province  t ce  qui  produit 
ordinairement  la  fomme  de  foixantc-qumze  mille 
livres  par  an. 

RÉCAPITULATION  DES  ReUENUS  DU  Roi  , 

en  Bretagne. 

1".  Le  Don -gratuit 1500000  I.  o C ofi. 

i°.  le  Domaine j jooco 

J1*.  L'impnlition  de*  Louage»  . . . x ss-<5ç  1 1.  1 s F.  -y  <1. 

Le  Tiillou S4S6ol.isf.6d. 

Le*  G 11  ni  fo  ns 

Partie  du  petfr  Devoir , Sic.  . . 71099 1. 17  f. 

La  Cttic  des  Prévôts  des  Maré- 
chaux   11661 1.  «9  f.  -jd. 

Les  *»iî'es  des  Villes  non . coutil- . 

, boables 1740 1 ,7f. 

Le  Di  oit  f*c*  Marches.  Communes.  718 1.  1 f.  4d. 
le  Droit  d*Ar.cTJ(tc  au  Croific  . . 100 

l^oît*  d'impôt»  & Billots  . . 710000 

îo  Ve  T&ic IOOOOCO 

V H*  K<"'  • *1000 

7 • La  Prévôté  de  Mantes,  fisc.  . . 180000 

j 8816s ) I.  6 f.  9 d. 


De  l'autre  part «88161 1 L 6 f 0 d 

88.  Le*  Droits  de*  Port*  fit  Havrei.  7oaoa  ® 
9°.  Le  Droit  annuel  de*  Officier*  de 

Judicature fl6noo 

ro°.  Le  Droit  de  $0  f.  par  tonneau  . . 7Î000 

...  , . 4n  j6ij  1.  6f.  9«L 

A melts  a ajouter* 

s r".  Le»  Etais  de  Bretagne  , affemblé* 
for  la  fin  de  l’année  176a  , ont 
accepté  l'abonnement  de*  deux 
premier*  Uinjjriem^  fur  le  pied 
d'un  million  100  mille  livres  par 
an  » y compris  les  deux  fol*  pour 
livre*  du  Dixième,  ci  . . . 1:00000  lir. 

Et  pour  la  Canit.it  ion  des  année* 
i"6i  & 1761.  , .1  nifon  d’un 
million  800.  mille  livres,  anifi 

par  an  d 1800000 

A l’égard  du  troifieme  Vingtième  , 
l’abonnement  du  Quartier  d’Üc- 
tobre  1759  , fit  pour  1er  années 
1760.  fit  1761. , a été  accepté  1 
raifon  de  850,  mille  livres , par 

an  , d 850000 

Et  en  outre  les  deux  fols  pour 

livres , d 85000 

Us  ont  abonné  également  le  dou- 
blement fit  le  triplement  de  la 
Capitation  i la  fomme  i laquelle 
il»  fe  nonvoient  monter  , en- 
femblc  le»  quatre  fols  pour  livres 
d’iceux  ; ce  qui  forme  un  objet 
de  4.  millions  510.  mille  liv. , d 4510000 

1156861jl.6f.9d. 

Pour  fatisfaire  à cet  abonnement  du 
troifieme  Vingtième  fit  de*  deux 
fol»  pour  livres , du  doublement 
fit  triplement  de  la  Capitation  , 
fit  qu  me  fols  ponr  livres  d’iceux, 
conformément  i la  rermiffiou 
du  Roi  , le*  Etat*  décidèrent 
de  faire  un  emprunt  i conftitu- 
tion  de  rentes  , fltc. 

il”.  Les  Décimes  ordinaires  du  Clergé.  188506 1.  q f 4 d. 

Total  1:65711  .1  16  f 1 d. 

Nota.  Il  ne  nous  a rien  été  communiqué  tic  bien 
certain  touchant  les  Décimes  extraordinaires  que 
paye  le  Clergé  de  Bretagne  ; ce  qui  eft  caufe  que 
nous  n’avons  point  employé  cet  article. 

Nous  avons  dit  ci-devant  que  la  Province  ou 
plutôt  les  Etats  de  Bretagne  ont  leurs  revenus  par- 
ticuliers , qui  fervent  en  partie  à acquitter  le  Don- 
gratuit  que  les  Etats  font  annuellement  au  Roi , & 
à acquitter  les  charges  dont  ils  font  tenus.  Ces 
revenus  ne  font  compofés  tjue  de  deux  parties.  La 
première  eft  celle  des  droits  qui  fe  lèvent  au  profit 
des  Etats  , fur  les  vins  , cidre  , biere  & caux-ac-vie 
qui  fe  confomment  en  détail  dans  toutes  les  villes, 
bourgs  de  pareilles  de  la  Province.  Cette  cfpece  de 
droit  eft  connue  en  Bretagne  fous  les  noms  de 
grands  & petits  Devoirs. 

Le  grand  Devoir  confifte  en  quatre  fols  par  pot 
fur  le  vin  crû  hors  de  la  Province  , & vendu  sa 
cabaret  ; ce  oui  fait  quarante  livres  par  pipe  de  vui 
étranger,  à deux  cens  pots  la  pipe.  En  deux  fols 
huit  deniers  par  pot  fur  le  vin  crû  dans  le  pays  » 
mais  tranfporté  d’un  Diocefe  dans  un  autre; ce  qui 
fait  par  pip/;  vingt-fix  livres  treize  fols  quatre  deniers. 
En  un  fol  quatre  deniers  par  pot  fur  le  vin  con- 
fommé  dans  l’Evêché  oit  il  eft  crû  ; ce  qui  rapporte 
par  pipe  treize  livres  fix  fols  huit  deniers.  En  huit 
deniers  par  pot  de  cidre  & de  biere  ; ce  qui  revient 
par  pipe  à fix  livres  dix-huit  fols  quatre  deniers-  En 
vingt-cinq  fols  par  pot  d’eau-dc-vic , ou  des  liqueurs 
qui  en  font  compofees  ; ce  qui  rapporte  deux  cens 
cinquante  livres  par  pipe-  _ , 

Le  petit  Devoir  confifte  en  cinq  livres  dix  fols 
par  barrique  de  vin  crû  hors  du  pays  ; ce  qui  pro- 
duit onze  livres  par  pipe.  En  deux  livres  quinze  fols 
par  barrique  de  vin  du  crû  du  pays , cidre , & biere  i 
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ce  qui  revient  à cinq  livres  dix  fols  par  pipe.  Députations , dans  ceux  de  la  tentie  des  Etats  ; dans 

I.a  Ferme  générale  de  ces  Devoirs,  grands  & les  interets  des  fommes  qui  font  dûes  par  !a  Pro- 
petns  , rapporte  ordinairement  deux  millions  de  vince  à contrat  de  conftirution  ; Ôc  enfin  dans  la 
livres  par  an , fans  y comprendre  une  fomme  de  lolde  d’un  Régiment  de  Dragons  que  la  Province 
cinquante-un  mille  cinq  cens  livres  , que  les  Adju-  entretient  en  temps  de  guerre, 
dicataires  font,  obligés  de  payer , comme  pour  le  Les  charges  extraordinaires  augmentent  ou  dimi- 
vin  du  marché , Ravoir  , trente  mille  livres  au  nuent  à proportion  des  dépenfes  qui  furviennent , 

Gouverneur  , qui  difpofe  de  cette  fomme  par  forme  & qui  font  toujours  très-confidérabics  pendant  la 

de  gratification  ou  penfion  en  faveur  des  Gentils-  guerre.  Le  premier  article  de  ces  charges  cft  le  Bon- 
hommes de  la  Province  qui  eu  ont  befoin  ; neuf  gratuit , que  nous  avons  dit  monter  à ! çoo.  mille  liv. 

mille  livres  d’aumônes , qui  fe  donnent  aux  Evêques  par  an.  Le  fécond  cft  la  dépenfe  des  Etapes , dont  la 

de  la  Province  , à raifon  de  mille  livres  chacun  , Province  eft  chargée,  & qui  en  temps  de  guerre  p iffènt 

pour  les  diilribuer  aux  pauvres  de  leurs  Diocefes;  fouvent  la  fomme  de  300.  mille  liv.  ; à quoi  on  doit 

fix  mille  livres  au  Gouverneur  pour  fes  aumônes  ajouter  la  dépenfe  pour  les  camps , les  Fortifications 

particulières  ; quatre  mille  cinq  cens  livres  qui  fe  extraordinaires  Ôc  les  fourrages , qui  ont  monté 

payent  aux  Généraux  des  Finances  pour  la  récep-  cnfcmble  pendant  long-temps  à plus  de  cent  mille 

tion  qu’ils  font  des  cautions  du  bail  ; ôc  enfin  deux  livres  par  an.  Le  troifieme  article  cft  celui  des  ponts 

mille  livres  qui  fe  donnent  au  Procureur-Général-  & chaulïces , Ôc  des  grands  chemins  Selon  les  mé- 

Syndic  de  la  Province.  moires  que  nous  fuivons , ce  troifieme  article  n’eft 

La  fécondé  partie  des  revenus  des  Etats  provient  porré  qu’à  trente  mille  livres  par  an  ; c’elt  bien  peu 

d’une  impolition  à laquelle  on  donne  le  nom  d'Em-  de  choie  pour  une  Province  relie  que  la  Bretagne  oi» 

yrunt , Ôc  qui  fe  levé  fur  tous  les  contribuables  au  il  y a un  auffi  grand  nombre  de  grandes  routes.  Le 

Fouagc.  Ccrte  impofition  eft  portée  ordinairement  quatrième  de  dernier  article  cft  un  des  plus  forts; 

f>ar  an  à la  fomme  de  deux  cens  vingt-lmit  mille  c’eft  celui  des  taxations  ôc  droits  de  recette  du  Tré- 

ivres  ; ce  qui  produit  pour  les  deux  années  quatre  forier-Général  de  la  Province  , ôc  des  intérêt1:  des 

cens  cinquante-fix  mille  livres.  avances  qu’il  fait  pour  clic.  Dès  l'année  1698.  cet 

Ces  deux  fortes  de  revenus  jointes  enfcmble  pro-  article  étoit  réglé  entre  quatre-vingts  ôc  quatre-vingt- 
duifent  la  fomme  de  deux  millions  quatre  cens  dix  mille  livres. 

cinquante-fix  mille  livres.  Mais  il  s’en  faut  beau-  Ces  divers  articles  de  dépenfes  , tant  ordinaires  , 
coup , fur-tout  en  temps  de  guerre  , que  cette  qu’extraordinaires , mis  enfemblc  & joints  à quel- 

fornme  foit  fuffifiintc  pour  faire  (aep  à toutes  les  ques  autres  que  nous  n’avons  pas  nommes , montent 

dépenfes  dont  la  Province  eft  chargée.  En  pareil  prefque  toujours  , en  temps  de  guerre  , à plus  de 

cas , le  Ko»  permet  aux  Etats  de  lever  un  redou-  fepf  millions  de  livres  tous  1er.  deux  ans.  Auffi  les 

blemcnt  fur  les  Fouagcs  ; ce  qui  les  augmente  de  Etats  font  ordinairement  des  fonds  pour  la  fomme 

deux  cens  vingt-huit  mille  livres,  & procure  aux  de  fept  millions  ôc  quelques  cens  mille  livres.  Pour 

mêmes  Etats  un  fonds  extraordinaire  de  quatre  cens  qu’ils  puillerit  remplir  cet  objet,  le  Roi  leur  permet 

cinquante-fix  mille  livres  en  deux  ans  , Ôcc.  d’augmenter  les  droits  des  Devoirs  , d'adjuger  leurs 

* Les  charges  que  la  Province  eft  tenue  d’acquitter , fermes  par  avance  , d’emprunter  à contrat  de  confi. 
font  ou  ordinaires  ou  extraordinaires.  Les  premières  titution , Ôte. 

confiftenc  dans  l’acquit  des  appointements  du  üou-  (Gouvernement  Militaire);  Le  Gouvernement  de 
verneur,  ôc  de  ceux  des  Officiers  généraux  de  la  Bretagne  a toujours  paiïè  avec  raifon  pour  l’un  des 

province  ; dans  le  payement  d’une  partie  des  gages  plus  confidérables  du  Royaume.  11  a la  même  éten- 
des Officiers  du  Parlement , de  ceux  des  Officiers  due  Ôc  les  mêmes  bornes  que  la  Province  dont  il 

des  Etats  & de  la  Marécha  allée  ; dans  les  frais  des  porte  le  nom. 

DÉNOMBREMENT  DU  GOUVERNEMENT  GÉNÉRAL  MILITAIRE 

D E LA  PüOriVCE  DE  BrETAGVE.  . 

Un  Gouverneur  Général. 

Appointements t.ooo  1.7  u,. 

Par  les  Etats 6cooo  5 

Lieutenants  Généraux  four  le  Roi. 

Un  pour  la  Haute  & Balle-Bretagne. 

Appointements <)<-°o  I.?  SSoo  H 

Par  la  Province 17000  5 

Un  pour  le  Comté  Nantois. 

Appointements 1.7  ,,goo  )iTi 

Pur  la  Province 4800  .S 

Total  H6400  liv. 


Nota.  Sous  ces  deux  Lieutenants-Généraux , il  y 
a trois  Lieutenants  de  iioi  ; fç  avoir , un  pour  les 
Evêchés  de  Quimper , Leon , T réguier  ôc  Sainr- 
Bricux  ; un  à Nantes  pour  le  Comté  Nantois  ; ô: 
ut»  pour  les  Evêchés  de  Ucnnes  , Vannes , Saint- 
Malo  Ôc  Dol. 

« Outre  cela  , il  y a encore  un  Commandant  en  chef 
dans  la  Province , & ce  Commandant  eft  ordinaire- 
ment l’un  des  Lieutenants-Généraux  de  la  Province  ; 
ôc  deux  Commandants  en  l’abfcnce  du  Commandant 
en  chef  } fi,avoir , un  pour  toute  la  Province , ôc  un 


pour  les  Evêchés  de  Quimper , Leon,  Tréguierôc 
Saint-Brieux.  Mais  cette  difpofition  par  rapport  aux 
Commandants , varie  quelquefois. 

11  y a actuellement  dans  l’étendue  du  Gouverne- 
ment général  militaire  de  la  Province  de  Bretagne, 
quinze  Lieutenants  des  Maréchaux  de  France , 
repartis  en  onze  villes , y ayant  des  villes  où  il  y a 
deux  ou  même  trois  Lieutenants  des  Maréchaux  de 
France.  Nous  parlons  ailleurs  de  la  charge  ôc  de4 
fonctions  de  ces  Officiers  militaires. 


k 


Sommes  totales  des  Appointements  , y compris  les  Emoluments. 


Pour  le  Gouverneur  Général 71000  liv. 

Pour  deux  Lieutenants  Généraux 44400 

Pour  les  Gouverneurs  particuliers 97868 

Pour  les  Lieutenants-de-Roi 20000 


Total  234268  liv. 


Nota.  i°.  Il  refte  à ajouter  les  appointements  du 
Commandant  en  chef  , ceux  des  Commandants  en 
labfence  du  Commandant  en  chef;  ceux  de  plufieurs 
Uouverneurs  particuliers  de  villes  ; ceux  des  Majors  . 
Ames-Majors , Capitaines  des  Portes , &c. 


20.  Outre  les  places  que  nous  avons  nommées, 
la  plûpart  des  autres  villes  de  la  Province  de  Bre- 
tagne ont  auffi  des  Gouverneurs  particuliers. 

3°.  Il  n’y  a ni  Baillis , ni  Sénéchaux,  pour  com- 
mander la  NobleRè  de  la  Province  dont  il  eft  ques- 
tion , 
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tioo,  comme  cela  fe  pratique  dans  les  autres  Pro- 
vinces du  Royaume.  Mais  cette  NoblelFe  eft  divifée 
en  huit  Régiments  , chacun  de  dix  Compagnies  de 
Gentilshommes,  dont  les  Officiers  font  élus  par  le 
Corps  des  Nobles , à la  réferve  néanmoins  des  Co- 
lonels , lefquels  font  pourvus  par  le  Roi , & choiiu 
entre  les  plus  qualifiés  du  pays.  Les  huit  Régiments 
de  Gentilshommes  de  Bretagne  font  ceux  de  Ren- 
nes , de  Nantes , de  Panne t,  de  Saint-IŸlalo  & Dol  , 
de  Saint  - Brieux  , de  Tréguier , de  Leon  6c  de 
Qaimper. 

4°*  Selon  l’état  de  la  Milice  du  Royaume,  la  Gé- 
néralité de  Bretagne  fournit  fept  bataillons,  tous 
d’un  pareil  nombre  d’hommes,  mais  plus  ou  moins 
forts  félon  les  befoins  de  l’Etat.  Ordinairement  ces 
bataillons  font  compofés  de  6.  à 700.  hommes  cha- 
cun , & ils  font  diftingués  par  les  noms  qui  fuiveut . 
Dtnan , Saint-Brieux  , Carhaix  , Rennes  , Nantes  ' 
Rhedon  5t  Pannes.  * 

S°.  Pour  ce  qui  concerne  la  Milice  Garde-Côtes , 
la  Province  de  Bretagne  ell  divifée  en  vingt  Capitai- 
neries , où  font  diftribuées  deux  cens  Compagnies 
de  cinquante  hommes  chacune , non-compris  les 
Officiers  ; ce  qui  fait  en  tout  dix  mille  hommes  ; à 
quoi  fi  l’on  ajoute  les  quatre  mille  hommes  de  Milice 
ordinaire  , dont  nous  venons  de  parler  dans  la  note 
précédente,  on  trouvera  que  la  Bretagne  fournit 
quatorze  mille  hommes  de  troupes  d’infanterie. 
Outre  cela  , cette  Province  entretient  en  temps  de 
guerre , pour  la  défenfe  du  pays , un  très-beau  6c 
très-bon  Régiment  de  Dragons.  Par  le  recollement 
des  Rôles,  fait  des  l’année  1691.,  il  fc  trouva  en 
Bretagne  17.  mille  342.  Matelots  6c  Officiers  Mari- 
niers : au  commencement  de  la  préfentc  guerre  ,ce 
nombre  de  Matelots  montoit  à vingt  - mille  ou 
environ. 

6°.  Autrefois  la  Maréchauflcc  de  Bretagne  n’étoit 
gueres  confidérable  , eu  égard  à l'étendue  de  cette 
Province  ; car  elle  n’étoit  compoféc  que  d’un  Grand- 
Prévôt , de  trois  Lieutenants  6c  de  vingt-huit  Ar- 
chers. Le  Prévôt  6c  un  de  fes  Lieutenants  rélidoient 
à Rennes,  un  autre  Lieutenant  dcineuroit  à Nantes, 
&.  Je  troiüeme  dans  la  BalFc-Breragne.  Le  Roi  par  fa 
Déclaration  du  9.  Avril  17x0.  a établi  un  Prévot-Gc- 
ncral  à Rennes , avec  deux  Lieutenants , un  Alft-f- 
feur , un  Procureur  du  Roi  6c  un  Greffier;  un  Lieu- 
tenant, 6cc. , à Nantes  ; un  autre  , 6cc.,  à Pannes  ; 
& un  autre  , 6cc.  , à Quimpercorentin  : ce  qui  fait 
en  tout  quatre  Tribunaux  de  Maréchaufl'ée.  La 
Compagnie  de  ce  nom  , établie  en  Bretagne  , ell 
compoiéc  du Prcvôt-Général,  de  cinq  Lieutenants, 
de  huit  Exempts , de  neuf  Brigadiers , de  douze  Sous- 
Brigadiers,  de  cent  feize  Cavaliers  outre  le  Trom- 
pette. Cette  Troupe  elt  divifée  en  vingt-neuf  Bri- 
gades, dont  deux  à Rennes  , deux  à Nantes  , 6c  une 
dans  chacune  des  vingt-cinq  autres  Réfidcnces.  Sous 
k-Tribunal  de  Renner,  font  les  Réfidcnces  de  Rennes , 
fougères , Pitray , Guer  ,Dvl , Dinars , Broons,  Lam- 
balle , Sait.r-Brieux  ,Guingamp  6c  Quint  in.  Sous  celui 
de  Nantes , fe  trouvent  les  Réfidcnces  de  Nantes  , 
Pont-Château,  Rhedon,  Châtcau-Briant , Ancenis 
ôc  No\ay.  Sous  celui  de  Pannes , on  compte  les  Réfi- 
denccs  de  Pannes  , Hennebon  , Pontivy  , Ploermel 
& Quimperlay.  Sous  celui  de  Quimpercorentin  font 
diftribuées  les  Réfidcnces  de  Qutmpercorentin , Châ- 
teaulin  , Landerneau,  Morlaix  6c  Carhaix. 

( Dtvifson  6c  Dénombrement  ).  On  divife  la  Bre- 
tagne de  plufieurs  maniérés  ; mais  il  y a deux  divi- 
sons qui  font  plus  en  ufage  que  les  autres.  La  pre- 
mière ell  en  haute  6c  balle  Bretagne.  La  haute 
comprend  les  Evêchés  de  Rennes , de  Saint-Brieux  , 
de  Nantes,  de  Dol  & de  Saint-Malo  ; 6c  la  balle 
ceux  de  Vannes , de  Leon , de  Quimper  6c  de  Tré- 
guicr.  On  parle  françois  dans  la  haute  Bretagne  t 
Tome  l. 
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ôc  Bas-Breton  dans  la  balTe.  Cettedemicre  Langue 
cft , à ce  qu’on  alTure  , une  Langue  merc  , 6c  l’une 
des  plus  anciennes  dont  on  ait  connoiifance.  Si 
l’on  en  croit  nos  plus  anciens  6c  peut-être  nos  meil- 
leurs Antiquaires  , le  Bas-Breton  cft  la  Langue  que 
parloient  les  anciens  Gaulois. 

La  fcconde  divifion  de  la  Bretagne  ell  celle  qui 
diftribue  cette  Province  fous  neuf  Diocefes  , 6c  c’eft 
auffi  celle  qui  eft  la  plus  fuivic  , principalement  en  ce 
qui  concerne  les  diverfesparties  d'adminiftration.ôcc. 

DIPISION  ET  DÉNOMBREMENT 
de  la  Province  de  Bretagne. 
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Nota.  Dans  le  nombre  d’un  million  660.  mille 
451.  perfonnes  , font  compris  les  Eccléïiaftiques 
féculiers  , les  Religieux  & les  Religieufes  de  la  Pro- 
vince au  nombre  de  quinze  mille  cent  feize  per- 
fonnes , & environ  quatre  mille  fix  cens  Gentils- 
hommes ou  Chefs  de  Familles  nobles. 

C Hijloire  ).  Du  temps  de  Céfar , la  Bretagne 
ctoit  connue  fous  le  nom  générique  d'Armoriques  , 
qu’on  donnoit  à toutes  les  côtes  Occidentales  de 
la  Gaule  , à caufe  qu’elles  étoient  ficuces  auprès  do 
la  mer  : Ar  lignifiant  fur  ou  proche  , 6c  Mor  ou  Mxr 
n’étant  autre  chofe  que  la  Mer.  Ces  côtes  Occi- 
dentales étoient  habitées  par  les  Aquitarsi , les  Ar- 
moricani  6c  les  Morint , lefquels  noms  lignifient  tous 
In  même  chofe  , c’eft-à-dire  , Peuples  Maritimes. 

Les  Namnetes  , les  Rhcdones  , les  Diablintes  , 
les  Ambiahtcs  , les  Penetcs  ou  Peneti  , les  OJt» 
fimti  & les  Curiofolites  ou  Curiofolitx  , font  les 
plus  anciens  Armoricains  que  nous  connoiffions 
avec  quelque  certitude.  Ils  formoient  entr’eux  une 
République  , dont  le  Gouvernement  étoit  Ariftocra- 
tique  , 6c  qui  étoit  connue  fous  le  nom  de  Cit.'s 
Armoriques.  Céfar  les  fubjugua.  Ces  peuples  fe  révol- 
tèrent pendant  qu’il  pafla  en  lllyrie  , mais  leur  ré- 
volte fut  bientôt  appaiféc.  Augulle  les  comprit  dans 
la  troifieme  Lyônnnife  , 6c  ils  en  faifoieut  encore 
partie  du  temps  d'Honorius. 

Clovis  fubjugua  cette  Province  , 6c  l’enleva  aux 
Romains.  Elle  prit  le  nom  de  petite  Bretagne  , des 
Bretons  infulaires  , qui  , chalïés  par  les  Anglois  , 
fe  réfugièrent  en  France  fous  le  regue  de  Childebert 
6c  de  Clotaire  1. , enfants  de  Clovis.  Ces  Princes  , 
touchés  du  malheur  des  Bretons  , les  reçurent  dans 
leurs  Etats6c  au  nombre  de  leurs  Sujets.  ( M.  l'Aboc 
de  Vertot , Hijloire  critique  de  l'etabîijf entent  des 
Bretons  djns  les  Gaules  ). 

Les  Hilloriens  de  Bretagne  prétendent  au  con- 
traire que  les  Bretons  étoient  palTés  dans  les  Gaules 
dès  l’an  $2  3.  , du  temps  de  Maxime  , Général  des 
Troupes  romaines  dans  l’ille  de  Bretagne  , 6c  que 
vers  l’an  410.  , Conan  , d’abord  fournis  aux  Ro- 
mains, fe  révolta  6c  fe  rendit  Souverain  dans  fon 
Gouvernement.  M.  l'Abbé  de  Vertot  réfute  ce  fen- 
timent  , 6c  femble  donner  des  preuves  vi&oricufes 
de  ce  qu’il  avance.  Ce  qu’il  y a de  bien  certain  , 
c’eft  que  les  divers  Chefs  qui  gouvernèrent  les  Bre- 
tons , fous  difterens  noms  , tantôt  fous  celui  de  Roi  , 
6c  tantôt  fous  celui  de  Duc  oude  Comte , furent  prêt- 
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pendance  que  la  plflpart  d'entr  eux  oioient  anener.  icwuuuui  ni  mus  puur  uemier  ae  Kicbard,  & jc£.’ 
V Toute  la  Bretagne  fur  parfaitement  foumife  par  reconnoîtrc  en  cette  qualité  par  le  Rotff£Co^ 
Charlemagne.  Mais  après  la  mort  de  ce  Prince  , de  Jean  ( Sans-Terre  ) , frere  de  Richard  , irrité  fcce 
durant  les  troubles  qui  agitèrent  la  France  , pen-  que  le  Chancelier  avoit  fait  à fon  préjudice  «,  fa 
dant  les  incurfions  des  Normands,  fous  le  régné  veur  d’Arthus  , aflerobla  les  Etats  & le  fitdLaiL 
de  Louis  I.  le  Débonnaire,  de  fous  ceux  des  Prin-  1er  de  la  Régence.  Mais  Richard  ayant  apwa ce 
ces  fes  fuccclfeurs  , les  Bretons  fecouerenr  le  joug,  qui  fe  paffoit  en  Angleterre  , partit  pour  rcityr 
& fe  firent  gourverner  par  trois  Comtes  particuliers  , en  E uropc , où  il  ne  fut  pas  plutôt  arrive' , quV:. 
Ravoir  , de  Nantes  , de  Rennes,  & de  Cornouailles,  pouilla  à fon  tour  fon  frere  Jean  de  toutes  lesT0. 
Parmi  ces  Comtes  on  choiiiflbir  un  Chef  général  de  res  qu’il  avoit , d’où  celui-ci  fut  nommé  Jean  Sa u. 
toute  la  Nation.  1 ‘-■rrc'-  Sur  ces  entrefaites , Arthus  fut  reconnu  pou 

Le  Comte  de  Vannes  & de  Nantes  fat  réuni  par  Duc  de  Bretagne  dans  une  Afll-mblée  des  Etau 

alliance  avec  celui  de  Cornouailles,  au  conunen-  tenue  à Rennes  en  1 196.  Cet  événement  fit  beaucoup 

Cernent  du  onzième  fiecle  ; de  vers  l*an  1066.  le  de  peine  à Richard  , qui  avoit  formé  le  dclTein  de 

Comte  de  Rennes  tomba  également  par  alliance  fe  rendre  lui-même  maître  de  la  Bretagne  ; dcfièin 


dans  la  Maifon  des  Comtes  de  Cornouailles. 

Conan  III. , dit  le  Gros, (de  la  race  des  anciens 
Comtes  de  Bretagne  ) , Comte  de  Cornouailles , de 
Rennes , de  Vannes  de  de  Nantes  ( Duc  de  Breta- 
gne ) étant  mort  en  1 148. , Berthe  , fa  fille,  lui  Aie- 
céda.  Elle  époufa  i°.  Alain  le  Noir  , Comte  de 
Penthievrc  , iflù  également  des  anciens  Comtes  de 
Bretagne,  & lequel  mourut  en  1146.;  a°.  Eudon  IL, 
Comte  de  Perhoét , qui  avoit  le  même  avantage 
d’être  iflù  de  l’ancienne  Maifon  de  Bretagne. 

Conan  IV'.  fils  d’Alain  le  Noir , & de  Berthe  , 
furcéda  aux  Etats  de  fa  merc  , de  mourut  en  «171., 
ne  Initiant  qu’une  fille  , Confiance  I. , qui  fut  alliée 
i°.  à Geofroi , deuxieme  fils  de  Henri  11.  Roi  d’An- 
gleterre i 2°.  à Ranulphc  , Comte  «le  Chefler, 
dont  le  mjriage  fur  di flous  en  1 198.  ; de  3*.  à Guy 
de  Thouars  , qui  meurt  en  1 n j. 

Pér  l’an  9»  ». , par  le  Traité  qui  fut  conclu  à St. 
Clair  fur  la  rivk-re  d’Kptc  , en  Normandie  , le  Roi 
Charles  .<•  Simple  avoit  cède  à Rofion  ou  Raoul  I. 
Chef  des  Normands  , la  Neuilric  ( la  Normandie  ) 
pour  lui  & les  fuccefleurs  , avec  la  Seigneurie  di- 
recte Ci  immédiate  de  la  Bretagne , pour  être  te- 
nues l’une  d<  l’autre  fous  la  Souveraineté  de  la  Cou- 
ronne. Ce  Traité  fut  exécuté  dans  tousfes  points,  «Sc 
depuis  ce  temps  la  Bretagne  fut  toujours  mouvante 
des  Ducs  de  Normandie  ; mais  les  Bretons  ne  fup- 
porterent  jamais  ce  joug  que  fort  impatiemment. 
Ils  étoient  toujours  prêts  à faire  la  guerre  aux  Ducs 
de  Normandie  , de  eu  effet  il  la  leur  faifoient  fou- 
vent.  Pour  terminer 


iju’il  ne  rerdit  point  de  vue  , car  il  St  cnfcratt 
Conltance,  rnerc  d'Arthuj , & ravagea  tout  le 
1 our  fecourir  les  Bretons  , qui  avoient  imploré  luo 
amÜance , le  Roi  de  France  s’avança  avec  une  ar- 
mcc*.  Richard  vint  au  devant  de  lui , mais  il  fut  battu 
auprès  d’Aumale.  Cependant  l’année  fuivamc , les 
Bretons  firent  leur  paix  avec  Richard.  Confiance 
fut  mife  en  liberté  , & Arthus  s’echapa  de  la  Cour 
de  France  pour  venir  auprès  de  fon  oncle  Richard  : 
ce  dernier  fut  tué  peu  de  temps  après  d’un  coup 
de  fléché  , au  fiege  d’un  Château  , près  de  Limo- 
ges , en  1198.  Àufli-tôt  Conltance  ht  calfêr  fou 
mariage^  avec  Ranulphc,  & elle  époufa  cette  même 
année  Guy  de  Thouars , avec  lequel  elle  relia  peu 
de  temps,  puilqu’ellc  mourut  eu  1201.,  (d’autres 
difenr  en  mj.j,  lailTant  deux  filles,  Lléonui  de 
Alix. 

L.a  guerre  s’étant  allumée  en  noi.  entre  Phi- 
lippe-Auguite  Roi  de  France  , & Jean-Sans-Terre 
Roi  d’Angleterre  , Arthus  fc  joignit  au  Roi  de  France 
pour  faire  la  guerre  à fon  oncle  , dt  prit  d’abord  la 
ville  de  Mirebeau.  Mais  Jean  étant  accouru  promp- 
tement , furprit  la  ville  de  fit  prifonniers  pluüeurs 
Seigneurs  Bretons  : Arthus  eut  le  même  fort.  Il  fut 
envoyé  prifonnier  à Falaize  , d’où  Jean  le  fit  tranf- 
porter  à Rouen  en  1205. , de  là  il  PaflaJIina  de  ta 
propre  main. 

l'hilippc-Auguftc  cita  le  Roi  Jean  à la  Cour  des 
Pairs  , pour  répondre  fur  l’accufation  de  meurtre 
intentée  contre  lui , de  Jean  n’ayant  point  comparu , 

* s Eirats  qu’il  avuit  en  France  furent  confifqués  de 


n quelque  forte  le  diflerend  --- ^ , 

qui  fubfiftoit  entre  ces  deux  Nations  , on  allia , ainfi  réunis  à la  Couronne.  Ainli  la  Bretagne  , qui  n’éroit 
que  nous  I avons  «lit , Confiance  1.,  fille  de  Conan  IV.  auparavant  qu’un  Arrierc-Fief  de  la  Couronne , ren- 
Duc  «le  Bretagne  , avec  Geofroi , dit  Pbntegenefi  , tra  dans  la  mouvance  dirc&e  de  imméuiate  de  uos 
Comte  d Anjou  , deuxieme  fils  de  Henri  IL  Rois  fes  Souverains  légitimes. 

Loi  iî  Angleterre  «N  Duc  de  Normandie.  Après  la  mort  du  jeune  Arthus  , Guy  de  Thouars 

trnnt  •*  v'°‘r  Koi  Philippe  IL,  prit  le  Gouvernement  de  la  Bretagne , & le  conierva 

le  I ailla  tomber  de  cheval  dans  un  tournois,  Ce  jufqu'à  ce  que  fa  fille  Alix  époufa  en  1 11  ï.  Pierre 
mourut  de  cette  chiite  , à l’âge  de  28.  ans,  en  1 186.  ’ “ --  - ~ ~ • " " 

Il  laiflâ  de  fon  mariage  avec  Confiance  , deux  fils,’ 


femme  , qui  étoit  grofl'e  lorsqu’il  mourut  , accou- 
cha l’année  fuivantc  d’un  Prince  , qui  fut  nomme 
Arthus  I.  Henri  IL  Roi  d’Angleterre,  voulant  refier 
maître  de  la  Bretagne  , obligea  la  Princefle  Cons- 
tance à epoufer  en  fécondes  noces  un  Seigneur  An- 
glois  , nommé  ltanulphe  , Comte  de  Chèficr  qui 
prit  aufli-tôt  le  titre  de  Duc  de  Bretagne  ; mais  les 
Bretons  refuferent  de  lui  obéir,  le  regardant  comme 
un  ufurpatcur  , de  s’unirent  pour  le  chalïcr  avec  le 
Kotde  France  & avec  les  fils  même  de  Henri  11. 
^ehu-ci  mourut  de  chagrin  en  1189.  Richard  fur- 
nomme  Cœur  de  Lion  , l’un  de  fes  fils  , lui  fuccé- 


de  Dreux  , dit  Mjuclerc  , fils  de  Robert  11.  Comte 
de  Dreux  , qui  étoit  petit-fils  de  Louis  le  Gros , 
Roi  de  France.  Par  ce  mariage  , Pierre  de  Dreux 
devint  Duc  de  Bretagne,  de  Comte  de  Richemond 
en  Angleterre.  Il  eut  outre  cela  delà  fuccdiion  de 
fon  pere , les  Seigneuries  de  la  Fere  en  lardeoois  , 
de  Pont-Farcy  , de  Brie-Comtc-Fobert,  de  Chailly 
de  de  Long|umeau.  C’étoit  un  Prince  ambitieux  , 
turbulent  de  qui  avoit  continuellement  en  vue  d’ab- 
barre  la  Puilfance  du  Clergé  dt  de  la  Noblefie  de 
Bretagne.  11  employa  toutes  fortes  de  moyens  pour 
y réuffir  , même  la  violence  la  plus  criante  contre 
fe»  privilèges  des  Eccléfiafiiques.  Envain  l’Evêque  de 
Nantes  lança  contre  lui  une  Sentence  d’excommuni- 
cation  , qui  fut  confirmée  par  l’Archevêque  de 
Tours,  Pierre  trouva  le  moyen  de  la  faire  lever 
par  le  Pape  , à certaines  conditions  ,dont  il  éluda 
enfuitc  l’accoropliflêment.  11  fut  prefque  toujours 
en  guerre  , foit  avec  les  Seigneurs  Bretons , toit 
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avec  le  Roi  de  France  , foit  avec  les  Princes  voiiïns. 
Alix  de  Thouars  , fon  époufe , mourut  en  nu., 
taillant  deux  Princes  , nommes  Jean  & Arthus  II. , 
& une  fille  , nommée  Yolande.  Pierre  conferva  le 
».ou  l’adminiftration  de  la  Bretagne , jufqu’à  la 
majorité  de  fon  fils  Jean  le  Roux , en  1237.  Depuis 
ce  temps  , il  ne  fe  qualifia  plus  que  Pierre  de 
Bruine  , Chevalier.  Quand  il  fe  vit  dépouillé  de  fon 
autorité  en  Bretagne  , fon  humeur  inquiété  & 
puerricrc  l’engagea  à fe  croifer  avec  St.  Louis  ; mais 
il  mourut  en  revenant  de  cette  malheureufc  expé- 
dition vers  l’an  1255. ou  1256. 

Jean  le  Roux  fut  auffi  ennemi  de  la  PuifTance 
Eccléfiaftique  que  l’avoit  été  le  Duc  fon  pere.  11 
fit  fortement  la  guerre  aux  Evêques  de  Bretagne  , 
qui  l’excommunifV'cnt.  Après  bien  des  mauvais  fuc- 
cès , il  fe  vit  obligé  de  faire  le  voyage  de  Rome  , 
pour  fe  faire  abfoudre  de  l’excommunication  par  le 
Pape  , à qui  il  jura  fur  les  Evangiles  qu’il  obfervc- 
roit  & feroit  obfervcr  à fes  Sujets  tout  ce  qui  avoit 
été  ordonné  par  les  Papes  Grégoire  IX.  de  Innocent 
IV.  au  fujet  des  différends  de  fon  pere  & des  Barons 
de  Bretagne  avec  le  Clergé.  Le  Duc  exécuta  fidèle- 
ment fes  promeflès.  Mais  les  Barons  refuferent  de 
faire  les  mêmes  ferments  , fe  révoltèrent  contre  lui 
& prirent  les  armes.  Le  Roi  de  France  le  fccourut, 
de  obligea  Olivier  de  ClilTon , Chef  des  Mécontents , 
à faire  hommage  à fon  Souverain.  Jean  fe  croifa 
avec  St.  Louis  en  1270. , ainfi  que  le  Comte  de 
Richcmond  fon  fils  ; mais  ils  revinrent  fans  s’être 
fignalés  par  aucune  aétion  glorieufe.  Le  Duc  Jean  I. 
mourut  en  1186.,  après  un  régné  de  49.  ans.  Il 
avoit  époufé  Blanche  de  Champagne  , fille  de  Thi- 
bault VI.  , dont  il  eut  un  fils  qui  lui  fuccéda  fous 
le  nom  de  Jean  II.  C’ell  en  fa  faveur  que  Philippe  le 
Bel  érigea  le  Duché  de  Bretagne  en  Pairie  en  1 297. 
Outre  cela  , il  lui  accorda  dans  la  fuite  mille  livres 
de  rente  fur  la  Châtellenie  de  Torigny,  entre  Bayeux 
& Coutanccs,  en  confidération  des  fervices  qu’il  lui 
avoit  rendus.  Le  Duc,  voulant  terminer  les  différends 
du  Clergé  & de  la  Nobleffede  Bretagne,  alla  pour  cet 
effet  trouver  à Lyon  le  Pape  ClementV.il  y futécral’é 
fous  les  ruines  d’un  mur  qui  s’écroula  pendant  que 
Sa  Sainteté  faifoit  fon  entrée  en  cette  ville  en 
1304.  Son  fils  Arthus  11.  lui  fuccéda;  mais  il  mou- 
rut en  1312. , n’ayant  régné  que  huit  ans.  Celui-ci 
avoit  époufé  en  premières  noces  Marie , fille  unique 
de  héritière  de  Guy  11.  Vicomte  de  Limoges , morte 
en  1300.  , dont  il  eut  Jean  111.  dit  le  Bon , qui  lui 
fuccéda,  d t qui  mourut  fans  pollérité  en  134t.; 
Guy,  Comte  de  Penthievre  , Vicomte  de  Limoges  ; 
& Pierre  , mort  fans  alliance.  Arthus  avoit  époufé 
en  fécondés  noces  .Yolande  de  Dreux , Comtcllc  de 
IVIontfort  l’Amaury  , veuve  d’Alexandre  III.  Roi 
d’Ecoffe  , dont  il  eut  Jean  Comte  de  Montfort. 

Le  Duc  Jean  III.  étant  mort  fans  poüéricé  en 
1341.  , ainfi  que  nous  l’avons  dit,  il  y eut  une  grande 
guerre  pour  fa  fucccifion.  Jeanne  de  Bretagne  & 
Charles  de  Blois  fon  mari  prétendoient  avoir  le  Du- 
ché de  Bretagne , comme  repréfentant  Guy , Comte 
de  Penthicve , frere  dudit  Duc  Jean.  D’un  antre  côté, 
Jean  Comte  de  Montfort  prétendoit  que  ce  Duché  lui 
appartenoit , étant  frere  du  feu  Duc.  La  plûpart  des 
Evêques  & des  Seigneurs  Bretons  fe  déclarèrent  en 
faveur  de  Jean  .Comte  de  Montfort.  Mais  le  Roi  de 
France  & les  Pairs  atïemblés  à Conflans  rendirent 
un  Arrêt  en  faveur  de  Charles  de  Blois , qui  en  con- 
féquencc  fut  reçu  à faire  hommage  de  la  Bretagne. 
Le  Roi  le  fit  Chevalier  & lui  promit  du  fec ours  con- 
tre fon  Coucurrent.  En  effet  le  Duc  de  Normandie, 
fils  aîné  du  Roi , vint  mettre  le  fiege  devant  Nantes , 
où  étoit  le  Comte  de  Montfort , qui  fut  obligé  de  fe 
rendre  prifonnier  : il  fut  conduit  dans  la  Tour  du 
Louvre  à Paris , d'où  il  ne  s’échapa  qu’eu  1 34s*  , 
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& mourut  cette  même  année  le  2 6.  Septembre.  Ce- 
pendant Jeanne  de  Flandres , fa  femme  , continua 
la  guerre  , & foutint  fon  parti,  foit  pendant  la  pri- 
Ibn  de  fon  mari , foit  après  fa  mort , de  en  pluficurs 
occafions  elle  fit  paraître  un  courage  héroïque.  Son 
fils  , Jean  , dit  le  Vaillant  & le  Conquérant , ayant 
enfin  vaincu  Charles  de  Blois  , fon  compétiteur  , 
demeura  paifible  poffeffcur  de  la  Bretagne  en  1364. 
Ses  liaifons  intimes  avec  l’Angleterre  le  mirent  en- 
fuite  dans  de  grands  embarras.  Il  fut  obligé  de  s’en- 
fuir de  fon  Duché  en  1372.  , & de  fe  jetter  entre 
les  bras  des  Anglois  , qui  le  fecoururent  bien  effi- 
cacement. Mais  ce  ne  fut  qu’après  bien  des  peines 
& des  périls  extraordinaires  qu’il  rentra  en  poffef- 
fion  de  fes  Etats.  Il  mourut  empoifonné , félon  tous 
les  Hiftoriens,  la  nuit  du  1.  au  2.  Novembre  1399., 
au  Château  de  la  Tour-Neuve  à Nantes.  11  avoit 
époufé  en  troifiemes  noces  , en  1 386. , Jeanne  de 
Navarre  , fille  puînée  de  Charles  II.  du  nom  , dit  le 
Mauvais  , Roi  de  Navarre , dont  il  laifla , entr’autres 
enfants  , Jean  V.  du  nom  , qui  lui  fuccéda  , & Ar- 
thus 111.  du  nom  , qui  fuccéda  aux  enfants  de 
Jean  V.  Celui-ci  fit  hommage  de  la  Bretagne  au 
Roi  Charles  VI.  le  7.  Janvier  1403.,  & au  Roi 
Charles  VII.  en  142s.  Philippe  le  Bon  , Duc  de 
Bourgogne  , le  fit  Chevalier  de  l'Ordre  de  la  Toifon 
d’Or,  fors  de  l’inftitution  de  cet  Ordre  en  1429. 
Jean  V.  mourut  le  29.  Août  1442.  Il  avoit  époufé 
Jeanne  de  France  , fille  de  Charles  VI.  Roi  de 
France  , dont  il  eut  trois  enfants  mâles  ; fçavoir , 
François  I.  du  nom  , fon  fucceffcur  ; Pierre  II., 
fuccetlèur  de  François  I.  ; & Gilles  qui  mourut 
fans  enfants  légitimes. 

François  I.  du  nom  , Duc  de  Bretagne , Comte 
de  Richcmont  & de  Montfort , Pair  de  France  , fit 
hommage  du  Duché  de  Bretagne  au  Roi  Charles  Vil. 
en  144$.  Ce  Monarque  l’affina  dans  la  guerre  qu’il 
fît  aux  Anglois.  Le  Duc  prit  fur  cette  Nation  en 
1 449.  la  ville  de  Coutances  & pluficurs  autres  places; 
enfitite  il  revint  en  Bretagne  , où  il  reprit  auffi  fin- 
ies Anglois  , la  ville  de  Fougères  dont  ils  s’étoient 
emparés,  & mourut  le  17.  Juillet  1450.  11  avoit 
époufé  en  1431.  Yolande  d’Anjou,  fille  de  Louis II. 
Duc  d’Anjou  & Roi  de  Sicile  , dont  il  laiflâ  Mar- 
guerite de  Bretagne,  mariée  en  1 4$ ç.  à François  II. 
Ion  coufin  Duc  de  Bretagne  , & morte  fans  poflé- 
rité  en  1469.  ; de  Marie  de  Bretagne , alliée  en 
1 4 $ 1 . à Jean  II.  du  nom  , Vicomte  de  Rohan  de 
Comte  de  Perhoet. 

Pierre  IL  fuccéda  à François  I.  fon  frere,  mais 
fon  règne  fut  peu  glorieux  & très -court;  car  il 
mourut  en  1457.  fans  laiffer  de  pofiérité  de  Fran- 
<joife  d’Amboifc  fon  époufe , avec  laquelle  il  avoit 
été  marié  en  1 43 1 . 

A Pierre  II.  fuccéda  Arthus  III.  dit  le  Jufiicier, 
fon  oncle  & deuxieme  fils  de  Jean  V.  Ce  fut  un 
des  plus  grands  guerriers  & des  plus  habiles  négo- 
ciateurs de  fon  fieclc.  Il  avoit  fervi  le  Roi  Charles  VIL 
avec  beaucoup  d’affeélion  & de  bonheur , contre 
les  Anglois.  Ce  Monarque  , pour  s’attacher  un  fer- 
viteur  d’auffi  grande  importance , l’avoit  fait  Con- 
nétable de  France  en  1425.,  & il  porta  le  nom 
de  Connétable  de  Richcmond  jufqu’à  la  mort  de 
Pierre  II.  fon  neveu.  Il  fut  toujours  la  terreur  des 
favoris  : il  fit  jetter  dans  la  rivière  Gyac  , favori  de 
Charles  VII.  ; & le  Camus  Bcaulicuc  , autre  favori, 
fut  tue  par  le  Maréchal  de  Bouflac  dans  une  me  de 
Poitiep  , à la  vue  du  Roi , par  ordre  du  Conné- 
table. L’année  fuivante  , il  envoya  prendre  la  Tre- 
moille  dans  fon  lit , & le  fit  mettre  en  prifon  ; ce 
qui  irrita  beaucoup  le  Roi  ; mais  la  Reine  qui  étoit 
du  complot , fçut  le  calmer.  Le  Connétable  de 
Richcmond  , de  fon  côté , continua  de  lui  rendre 
d’importans  fervices  : il  enleva  un  grand  nombre  de 
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1 i,  bataille  d' Formigny  en  145°; 

Le  Connétable  étant  devenu  Duc  de  Bretagne 
.u  lit  7.  continua  de  faire  porter  devant  lut  1 cpcc 
Je  Connétable.  Le,  Baron,  eurent  beau  le  prier 
Se  fe  démettre  de  cette  charge  , il  la  garda  jufqn  h 
13  mort , leur  difant  que  fou  epée  lui  avoit  fait 
honneur  dans  fa  jeuneffé  , & qu'il  vouloit  lui  en 
faire  dans  fa  vieillcfTc.  Il  mourut  en  1454.  . ayant 
été  marié  trois  foi, , & fans  laiffer  de  noilerite. 

11  eut  pour  fuccelfcur  François  II.  filsde  Richard 
de  Bretagne,  Comte  d'Ellampes  de  Vertus , de 
Benon  , Stc.  , quatrième  fils  de  Jean  \ . Duc  de 
Bretagne.  Ce  Prince  avoit  d'abord  etc  au  fennec 
du  Roi  Charles  VII.  & avoit  fait  la  guerre  aux  An- 
«lois  fous  les  ordres  d’Arthus  III.  Ton  oncle.  Etant 
devenu  Duc  de  Bretagne  , il  fit  hommage  de  Ion 
Duché  au  Roi  le  13.  Février  «4S9*  i & ayant  re- 
nouvelle fon  hommage  auRoi  Louis XI.  en  146*., 
ce  Monarque  le  fit  fon  Lieutenant-General  dans  les 
Provinces  de  Normandie  , Maine  , Anjou  , Tou- 
raine , 6c  autres  au  N.  de  la  Loire.  Mais  il  perdit 
bientôt  la  faveur  du  Roi  en  donnant  retraite  au 
Duc  de  Berry  fon  frère  i ce  qui  fut  le  commen- 
cement de  la  guerre  que  les  autres  Princes  nom- 
mèrent du  bien  public.  François  II.  étoit  d’un  na- 
turel inquiet  dt  remuant  : les  Auteurs  de  fon  temps 
font  de  grands  éloges  de  fa  figure  , mais  ils  parlent 
«eu  de  fa  capacité.  Il  paffa  fa  vie  à faire  alterna- 
tivement des  Traités  de  paix  & la  guerre  avec  les 
Rois  Louis  XL  de  Charles  VIII.  ; mais  fa  demicre 
guerre  lui  réufln  mal , car  fes  troupes  furent  entiè- 
rement défaites  à Saint-Aubin  du  Cormier  en  1488. 
Le  chagrin  qu’il  en  eut  , & la  fuite  d’une  chûte  de 
cheval  lui  donnèrent  la  mort  le  9.  Septembre  de  la 
même  année.  Ce  fut  pendant  fa  vie  que  la  mou- 
vance dircéle  ou  immédiate  de  la  Bretagne  fut 
encore  cédée  au  Duc  de  Normandie  fous  le  règne 
de  Louis  XI.  Pour  défunir  les  Chefs  de  la  Ligue 
appcllée  du  bien  public , le  Roi  fut  obligé  de  céder 
le  Duché  de  Normandie  à Charles  de  France  fon 
frere  , « pour  lui  & fes  hoirs  mâles  procréés  de 
«fon  Yang  , pour  la  tenir  en  telle  franchifc  & li- 
»berté  que  les  Ducs  de  Normandie  l’avoient  tenue 
»du  Roi  anciennement  ,c’eû-à-fçavoir,  en  féauté  & 
«hommage.  Et  que  dèflors  en  avant  les  Ducs  de 
» Bretagne  de  d’Alençon  tiendront  leurs  Duchés  du 
«Duc  de  Normandie  , comme  ils  avoient  fait  au 
«temps  paffë. 

François  IL  , Duc  de  Bretagne  , étant  mort  en 
1488.  , comme  nous  l’avons  dit  ci-devant  , & 
n’ayant  laiiTé  de  fon  mariage  avec  Marguerite  de 
Foi*  , fa  fécondé  femme  , que  deux  filles , le  Roi 
Charles  VIII.  qui  prétendoit  que  faute  d’hoirs  mâles 
ce  grand  Fief  devoir  revenir  à la  Couronne  , ht 
dire  à ces  deux  Princeflès  qu’il  ne  jugeoit  pas  à 
propos  qu’elles  priflcnt  la  qualité  de  DuchcHes  de 
Bretagne  , jufqu’à  ce  qu'il  eut  été  décidé  5 qui  ce 
Duché  devoit  appartenir.  Pour  foutenir  la  Juftice 
de  fa  caufe  , le  Roi  porta  la  guerre  en  Bretagne. 
La  Princcffe  Anne  , reliée  feule  héritière  du  Duc 
François  , par  la  mort  d’ifabelle  fa  fœur  , arrêta 
les  progrès  de  cette  guerre  , & termina  les  diffé- 
rends en  queftion  par  fon  mariage  avec  le  Roi 
Charles  VIII. 

Ce  mariage  fe  fit  à Langeais  ( en  Touraine  , fur 
la  Loire)  au  mois  de  Décembre  de  l’an  149t.  Le 
contrat  contient  une  tranfaékion  folemnellc  qui 
porte  que  .pour  terminer  les  différends  qui  ctoient 
entre  le  Roi  & la  Princeffe  pour  raifon  du  Duché 
de  Bretagne  auquel  ils  prétendoient  refpcéHvement, 
la  Duchcffe  Anne  doane  , cede  de  quitte  au  Roi 
Charles  VIII.  de  à fes  fucceffeurs  Rois  de  France, 
ics  droits  au  Duché  de  Bretague  , au  cas  qu’elle 
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meure  la  première  fans  enfants  , de  que  le  Roi  do 
fon  côté  , cedc  de  tranfporte  à la  Ducheffc  Anne 
tous  les  droits  qu’il  avoit  au  Duché  de  Bretagne 
à condition  aufli , au  cas  qu’il  mourût  avant  elle  , 
qu’elle  u’épouferoit  en  fécondés  noces  que  le  Roi 
fon  fucceflêur  , ou  le  plus  proche  héritier  de  la 
Couronne  , lequel  même  ne  pourroit  aliéner  le 
Duché  de  Bretagne  qu’au  Roi  de  France.  Char- 
les VIII.  étant  mort  fims  enfants  en  1498.  , la 
Reine  Anne  exécuta  d’autant  plus  volontiers  la 
claufe  de  fon  contrat  de  mariage,  qu’elle  retrouva 
un  amant  aimé  en  la  perfonne  du  Roi  Louis  XII. 
Elle  l’cpoufa  au  mois  de  Janvier  de  l’an  1499.  De 
leur  mariage  naquirent  la  PrincelTe  Claude  , qui  fut 
mariée  à François  de  Valois , Comte  d’Angoulême 
& depuis  Roi  de  France  i & la  Princeffc  Rende  , 
qui  fut  alliée  au  Duc  de  Fcrrare. 

La  Reine  Claude  mourut  jeune  de  lailfa  trois 
Princes  , François  qui  porta  le  nom  de  Dauphin- 
Duc  de  Bretagne  , Henri  de  Charles.  Elle  donna 
par  fon  teftament  l’ufufruit  du  Duché  de  Bre- 
tagne au  Roi  François  Premier  fon  mari.  Ce  Prince 
en  qualité  de  pere  dt  de  légitime  adminiftrateur 
des  biens  de  fon  fils  François  Dauphin-Duc  de  Bre- 
tagne , de  à l’inilante  priere  des  trois  Ordres , affem- 
blës  à Vannes  , unit,  par  fe»  Lettres-Patentes  don- 
nées à Nantes  , au  mois  d’Août  de  l'an  tjj*. , 
le  Duché  de  Bretagne  à la  Couronne  de  France  , 
& accorda  que  les  droit*  & privilèges  que  ceux  dudit 
pays  & Duché  avoient  eus  auparavant , de  avoient 
usuellement , leur  fufTcnt  gardés  de  obfervés  fans  y 
rien  changer  ni  innover  : il  donna  fur  cela  des 
Lettres  - Patentes  qui  fureur  expédiées  de  délivrées 
en  forme  de  Chartes.  Eufuite  il  défendit  à toutes 
perfonues  , fous  prétexte  d’alliance  de  leurs  raeres , 
de  porter  le  nom  de  les  armes  de  Bretagne  , de  que 
les  bâtards  d 'icelle  Maifon  ne  ponaffent  les  armes 
de  Brccagne  , fi  ce  n’eft  avec  une  barre.  Depuis 
cette  réunion , la  Bretagne  a été  conftamment  gou- 
vernée comme  le  relie  du  Royaume. 

La  plûpart  de  nos  Hiiloriens  fe  trompent  fur  le 
temps  où  la  Bretagne  fut  unie  à la  Couronne  : voici 
le  fait.  François  1.  effeftua  réellement  cette  union 
en  1 5 j x. , mais  ce  Monarque  conferva  le  titre  par- 
ticulier de  Duc  de  Bretagne , de  le  donna  au  Dauphin 
François  , fon  fils  aîné , qu’il  déclara  Duc  de  Bre- 
tagne : il  le  fit  même  couronner  en  cette  qualité  , & 
Rennes, le  14.  Août  de  ladite  année  îjjx.Henrill. , 
deuxieme  fils  de  François  I. , porta  également  le 
nom  de  Dauphin  de  de  Duc  de  Bretagne , depuis  la 
mort  de  fon  frere  aîné, arrivée  en  «Si6*»  J»fqu|en 
1 547.  qu’il  parvint  à la  Couronne  , & alors  l’umon 
en  qucltion  fut  parfaitement  confommée. 

N.  de  France,  mort  en  170$. , fil»  aîné  de  Louis 
Duc  de  Bourgogne,  qui  étoit  petit-fils  du  Roi 
Louis  XIV. , porta  le  titre  de  Duc  de  Bretague. 
Louis,  fon  frere  puîné,  mort  le  8.  Mars  17 **•< 
porta  le  même  titre.  Le  Roi  Louis  XV. , gloneufe- 
ment  régnant , elt  frere  puîné  de  ces  deux  dernier* 
Durs  de  Bretagne.  . 

Les  Evêques  de  Rennes  ont  prétendu  que 
de  couronner  leurs  Souverains  leur  appartenou  ; 
en  effet  ils  ont  pour  eux  plufieurs  exemple* , « «o- 
tr’ autres  le  couronnement  de  Jean  L du  nom  , cn 
1 x 37. , de  de  Jean  V.  en  1 40  * • Outre  cela,  ils  prou- 
vent leur  prétention  par  un  ancien  Pontihcal  qui  et 
dans  les  archives  de  l’Eglife  de  Rennes , de  ont 
nous  allons  donner  un  extrait. 

Cy  enfuit  la  forme  Ù la  maniéré  de  la  première 

entrée  que  doivent  faire  les  Ducs  de  Brttaignc 

à Rennes . 

Entrer  doivent  par  la  porte  Nordelaife,  de  avant 
l’entrée  faire  ferment  qui  enfuit. 
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Vous  jurez  à Dieu  la  Foi  Catholique,  & PEglife 
de  Brctaigne  en  fes  libertés  défendre  Ôt  garder  : les 
Barons  ôt  Nobles  de  Brctaigne  & leurs  libertés  ob- 
ferver,  & au  peuple  de  Bretaigne  vraye  Juftice  à 
votre  pouvoir  exhiber;  ( & le  Duc  répond,)  ainfi 
le  jure , tunz  imrabuiu  civitatem , alors  ils  entreront 
dans  la  ville. 

Le  jour  que  le  Duc  entrcrc  en  la  Cité  de  Rennes , 
il  doit  veiller  toute  la  nuitd’icelui  jour  devant  PAul- 
tier  de  Saint-Pierre  en  la  grande  Églife  de  Rennes  , 
jufqu’après  matines. 

Matines  accomplies , au  lendemain  vendre  le  Duc 
en  foo  logeis , où  fe  repoufera  à fon  plailir , en 
attendant  la  proceflion  de  ladite  Eglife , qui  avant 
la  grande  Melle , le  vendre  quérir  audit  logeis. 

La  proceflion  arrivée  audit  logeis , le  Duc  i(Tu  de 
La  Chambre,  l’Evêque  de  Rennes  dira  l’Oroifon  qui 
enfuit  : Omnipotens  fempitenu  Deus , Oc. 

Après  l’Oroifon  an  dite  , deux  Evêques  étant  en 
pontilical  garnis  de  croce  & mitre , prendront  le 
Duc  à dextre , ôt  feneftre  honorablement , de  PEvê- 
ue  de  Rennes  Ôt  le  Clergé  ourné  de  chappes,  la 
rouëz  précédente  avec  chandeliers  , cierges , en- 
cens , ik  le  St.  Evangile, le  conduiront  jufqu’à l’huis 
de  PEglife  de  St.  Pierre  de  Rennes , chamans , Ecce 
ego  mitio  Angelum  meum , Oc. 

Les  Barons,  Nobles,  de  le  Peuple  iront  après 
ladite  proceflion. 

Quand  la  proceflion  arrivera  à l’huis  de  PEglife  , 
on  foi  arrêtera  , ôt  dira  l’Evêque  de  Rennes  l’Oroi- 
fon qui  enluit,  Deus  qui  feis , Oc. 

L’Oroifon  dite  , entrera  la  proceflion  en  ladite 
Eglife , chantant  le  Pfcaume , Domine  in  virtute 
tuâ  , Oc. 

Et  eux  arrivés  en  Pantrée  du  chueur , dira  l’Evêque 
de  Rennes  , l’Jroifon  qui  enfuit  , Omnipotent , Oc. 

Hic  dantur  enfit  O circulus  duobus  Cananicis  in 
ingrejf'u  chori  ujyuc  ad  , Deus  fuis  ejl  ijie  , ôte.  En 
cet  endroit  i’épee  ôt  la  couronne  font  mifes  entre 
les  mains  de  deux  Chanoines , à l’entrée  du  chœur  , 
jufqu'à  POraifon , Deus  , Oc. 

Après  ladite  Oroilon  achevée  entrera  la  proceflion 
au  chueur,  qui  fera  tout  paré  de  tantes  , & garni 
de  tapis  , ôt  fera  mené  le  Duc  jufques  ès  pas 

{»rès  le  grand  Aultier  a fon  accoudouer , s’agenouil- 
era  accompagné  defdits  Evêques  comment  deiTus, 
& l’Evêque  de  Kcnncs  à fon  autre  accoudouer  près 
le  milieu  du  grand  Aultier  , qui  à genoux  , la  mitre 
ôtée, commencera  l’Hymne, l/eni  Creator , Oc.,  qui 
fe  parachèvera  par  le  chueur , de  après  Pachevement 
dudit  Hymne , commencera  la  Litanie  brève , ô 
imploration  de  i a.  Apôtres  , Martyrs,  Confcflèurs , 
Vierges  de  autres  chofes  accoutumées  de  achèvement 
de  Litanie* , ou  quel  achèvement , quand  on  fera 
arrivé,  ut  Dumnum  ApojLlicum,Oc.  fc  lèvera  l’Evê- 
que de  Rennes , ôt  tournera  le  vifage  vers  le  Duc , 
étant  à genoux  , ut  hune  Ducem  nojtrum , Oc.  Qu’il 
vous  plaifc  bénir  notre  Duc  préfent  : ôt  la  Litanie 
accomplie,  ledit  Evêque  de  Rennes , le  vifage  tourné 
audit  Prince , dira  Puroifon  qui  enfuit , Deus  , Oc. 

Pendant  le  temps,  puis  l’entrée  du  chueur  juf- 
qu’en  ect  endroit , fera  tenue  l’épée  nue  par  le  plus 
ancien  Chanoine  de  ladite  Eglife  , ou  coufté  dextre 
de  P Aultier , & par  cinq  autres  Chanoines  le  cercle 
ou  couilé  feneftre  , ôt  feront  ournés  de  chappes 
honneftemeut. 

L’Oroifon , Deus  qui  es  Juflorum  , Oc. , dite  par 
l’Evêque  de  Rennes , vendre  le  Chanoine  tenant 
l’épée  , & lapréfentera  audit  Evêque  qui  la  baillera 
au  Duc  toute  nue  , difaut  à moyenne  voix , après 
l’avoir  bénifle  : 

L’on  vous  a baillé  cette  épée  au  nom  de  Mon- 
feigneur  Saint-Pierre  , comment  anciennement  a 
été  fait  aux  Rois  Ôt  Ducs  de  Brctaigne  vos  prédé- 
Tomc  l. 
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cefleurs  , au  figne  «le  vraye  Juftice , pour  défendre 
PEglife  ôt  le  peuple  qui  vous  eft  commis  comme 
Prince  droiturier  , que  Dieu  veille  que  ce  foit  pat 
cette  maniéré  que  vous  en  puiifiez  rendre  compte 
au  jour  du  Jugement  au  fauvement  de  vous  ôt  dudit 
peuple. 

Et  ce  dit , lui  ceindra  la  feurre  dudit  cpée  : en 
après  ledit  Evêque  de  Rennes  remettre  revérente- 
ment  le  cercle  ducal  fur  le  Chief  dudit  Prince  , 
difant  en  balle  vouex:  on  vous  baille  ce  cercle  au 
nom  de  Dieu  Ôt  de  Monfcigneur  Saint-Pierre  , qui 
défigne  que  vous  recevez  votre  puiflànce  de  Dieu 
le  T out-Puiflànt , oui  comme  cercle  rond  n’a  né 
commencement  né  tan  , duquel  aurez  jouyés  ôc  cou- 
ronne perpétuelle  en  Paradis , faifont  vouftre  de- 
voir par  bon  gouvernement  de  vouftre  Seigneurie  , 
à la  exaltation  de  la  Foi,  protection  de  PEglife , ôt 
défenfc  de  vos  Subjets  , que  vous  oétroye  Dieu  par 
fa  faintc  grâce. 

Emprès  celles  chofes  faites , vint  le  Duc  à P Aul- 
tier , ôt  jurera  en  la  forme  qui  enfuit , ledit  Evêque 
dcvifantle  ferment. 

YTous  jurez  à Dieu  , à Monfeigneur  Saint-Pierre  , 
aux  faiuts  Evangiles  , ôt  Reliques  , qui  cy  font 
préfentement,  que  les  libertés , franchifes  ôc  immu- 
nités ôt  anciennes  coutumes  de  PEglife  de  Rennes 
de  vous  te  de  vos  hommes  rendrez  , fans  les  en- 
fraindre  de  tort , force  , violence  , inquiétations  , 
oppreflions  , de  toutes  novaîitez  quelconques , nous 
Ôt  nos  hommes  garderez  ôt  ferez  garder  à votre 
pouvoir. 

Et  le  Duc  , la  main  fur  l’Aultier , répond  , Amen « 
Et  emprès  le  Duc  retourné  à genoux  à fon  accou- 
douer que  dcfliis , dira  l’Evêque  de  Rennes  les  Oroi- 
fons  , Refpice  Omnipotens  Deus  , Oc. 

Celtes  choufes  faites  , commencera  le  Prélat, 
le  rfeaume.  Te  Deum  Uudamus , Oc. , & le  chueur 
le  parachèvera  , ôt  partira  la  proceflion  par  la  grande 
porte  , le  Duc  étant  le  derroin  , tenant  Pcpéc  toute 
nue  en  fa  main  , ôt  tourneront  ou  courte  dextre  fai- 
fant  le  tour  , en  tour  de  PEglife  , Ôt  retourneront 
par  la  même  porte  , le  Duc  trejours  tenant  ladite 
épée  nue  jufqu’à  P Aultier  , auquel  lieu  lui  fera  def- 
feint  le  feurre  6c  icelui , Ôt  ladite  épée  baillée  au 
Marcfchal  qui  la  tiendra  durant  la  Mcflc  , ôt  tandis 
que  le  Prélat  prendre  la  chafuble  , recevera  le  Duc 
l’hommage  de  fes  Barous , ôt  ce  fait , fe  commencera 
la  Melle  en  quelle  fe  dira  l’Oroifon , pro  Rege  O 
Duce  , du  Bénoift  Vendredy  ; ôt  fera  la  Melle  de 
Sando  Spiritu  , avec  les  Oroifons , Deus  qui  mire 
ordine , Oc.  Et  fera  la  bénédiction  ; benedicat  tibi 
Dominus  , cujiodhtqae  te  , 0 ficut  faper  populum 
te  voluit  ejfc  Ducem  , ira  in  prarferiti  fieeuh  feli- 
cem  0 jetern*  felicitatis  tribuat  ejfe  confartcm. 
Amen. 

Le  détail  de  cette  Formule  prouve  alfcz'que  les 
Evêques  de  Rennes  étoient  en  pofleflion  de  cou- 
ronner les  Ducs  de  Bretagne  , Ôt  de  recevoir  leur 
ferment.  11  eft  étonnant  que  cela  ait  échappé  au 
P.  Lobineau  , qui  eft  d’ailleurs  fi  verfé  en  ce  qui 
concerne  PHiftoire  , Ôt  fur-tout  celle  de  Bretagne  , 
qu’il  a publiée  en  deux  volumes  in-fMo. 

BRETAGNE , en  Berry  , Diocefe  ôt  Intendance 
de  Bourges  , Parlement  de  Paris , Election  de  Chî- 
teaurmrx.  Un  y compte  z$.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  à 3.  1.  N.  N.  O.  de  Chitcauroux , Ôt  10. 0.  S.  O. 
de  Bourges. 

BRETAGNE  , dans  le  Sundtgaw,  Diocefe  de 
Bâle  , Confeil  fuperieur  ôt  Intendance  d’Alface  , 
Bailliage  ôt  Recette  de  Bedlfort.  On  y compte  1 1. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 1.  1.  ôt  deux  tiers  E.  de 
Bedtfort. 

BRETAGNE  , en  Béarn  , Diocefe  de  Lcfcar  , 
Parlement  de  Pau  , Intendance  d’Aufcb  , Scné- 
Dddddddddd 
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Chauffée  & Recette  de  Morlas.  On  y compte  feule* 
rrent  9.  feux.  Cette  Communauté  eft  fituee  fur  la 
rivicre  de  Gahas  , à une  lieue  N*  E.  de  Morlas  , dt 
3.  N.  E.  de  Pau.  _ _ 

BRETAGNE  (la)  , en  Limoufin  .Dioccfe  , In- 
tendance & Eleétion  de  Limoges , Parlement  de 
Bordeaux.  On  y compte  1$.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
à 5. 1.  O.  N.  O.  de  Limoges. 

BRETAIGNE  , dans  l’Armagnac,  en  Gafcogne, 
Dioccfe  , Intendance  de  Eleétion  d’Aufch  , Parle- 
ment de  Touloufe  , Collcéte  d’Eauze.  On  y compte 
1.  feux,  80.  bellugues  dt  trois  quarts  debellugue  de 
feu.  Cette  Paroiffe  eft  à 7. 1.  de  deux  tiers  O.  N. 

0.  d’Aufch , de  à une  lieue  de  deux  tiers  N.  E. 
d’Eauze. 

BRETAIGNE  MONT  , en  Picardie,  Diocefcde 
Laon  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Soif- 
fons  , Election  de  Guife.  On  y compte  feulement 
6.  feux. 

BRETAUVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  , 
Parlement  & Intendance  de  Rouen  , Election  de 
Caudebec  , Sergcntcrie  de  Grainville.  On  y compte 
un  feu  privilégié  de  3$.  feux  taillables. 

BRETEAU  , dans  le  Gâtinois -Orléanois , Dio- 
cefe d’Auxcrrc  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
d’Orléans , Election  de  Gien.  On  y compte  $ $.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  fituee  fur  le  canal  de  Briare  ,à  3. 

1.  de  tiers  E.  de  Gien  , de  2.  de  quart  E.  N.  E.  de 
Briare. 

BRETEIL  , en  Bretagne,  Diocefe  de  Recette 
de  St.  Malo , Parlement  de  Intendance  de  Ren- 
nes. On  y compte  18.  feux , un  tiers  de  un  quart 
de  feu.  Cette  Paroiffe  eft  à 3.  |.  O.  de  Rennes. 

BRETEL,  en  Normandie  , Diocefe  d’Evreux  , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alençon  , 
Eleétion  de  Vemeuil , Scrgcnterie  de  l’Aigle.  On  y 
compte  50.  feux.  Cette  Paroiflè  cil  à 2.  I.  S.  O.  de 
l’Aigle. 

BRETEL  , en  Picardie  , Diocefe  de  Intendance 
d’Amiens  , Parlement  de  Paris,  Eleétion  <5t  Bail- 
liage d’Abbeville.  Un  y compte  20.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  à 2. 1.  O.  N.  O.  d’Abbeville. 

BRETENAY , dans  le  Bafiigny , en  Champagne, 
Diocefe  de  Langres , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Châlons , Eleétion  de  Chaumont.  On  y 
compte  j 2.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à trois  quarts 
de  lieue  N.  de  Chaumont. 

BRETENAY  ou  l’Jfle  de  Brerenay,  enTouraine, 
Dioccfe  , Intendance  dt  Election  de  Tours  , Par- 
lement de  Paris.  On  y compte  178.  feux.  Cette  Pa- 
roiffe eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Loire , dt  à 

2.  1.  dt  tiers  O.  S.  O.  de  Tours. 

BRETENIERE  , en  Bourgogne,  Dioccfe  , Par- 
lement , Intendance,  Bailliage  dt  Recette  de  Dijon. 
On  y compte  feulement  13.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
à une  lieue  dt  deux  tiers  S.  E.  de  Dijon. 

BRETENIERE  , en  Franche-Comté  , Diocefe, 
Parlement  dt  Intendance  de  Ëefançon  , Bailliage  de 
Recette  de  Dole.  On  y compte  9t.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à j.  1.  dt  demie  S.  S.E.de  Dole. 

BRETENIERE  ( la  ) , en  Franche-Comté  , Dio- 
cefe , Parlement  dt  Intendance  de  Befançon , Bail- 
liage dt  Recette  de  Dole.  On  y compte  26.  feux. 
Cette  Communauté  eft  h 2.  1.  6t  demie  E.  N.  E. 
de  Dole. 


BRETENIERE  (la)  , en  Franche-Comté,  Die 
cefe  j Parlement  dt  Intendance  de  Befançon , Bai 
liage  dt  Recette  de  Baume.  On  y compte  14-fem 
Cette  Communauté  eft  à 1. 1.  de  demie  O.  N.  O.  d 
Baume. 

BKKTENOZ , en  Franche-Comté , Diocefe,  Pa: 
lemcntdc  Intendance  de  Befançon,  Bailliage  de  Re 
CC  DnCl5Jc?ns'le'^au^n’er*  On  y compte  24.  feux. 

RETESCHE  ( la)  ou  Saiot-Nom-la-Brctcfchc 
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dans  le  Pays-Mantois , au  Gouvernement  général 
de  ITile-de-Fnincc  , Diocefe  de  Chartres,  Parle- 
ment , Intendance  dt  Eleétion  de  Paris.  Ony’compte 
106.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à cinq  quarts  de  lieue 
S.  O.  de  Saint-Germain-eo-Laye , à une  lieue  de 
deux  tiers  N.  O.  de  Verfaillcs  , dt  4.  O.  de  Paris. 

Par  Lettres  de  1657.,  la  Terre  de  Seigneurie  de 
la  Brctcfche  fut  érigée  en  MarquiCu  , en  faveur  de 
N.  de  Touffcjumc  , Gouverneur  de  Poitiers. 

BRETEUIL  , Bretolîjm  , ville  avec  titre  de  Vi- 
comté , chef-lieu  d’une  Sergentcric , Maitrifc  des 
Eaux  dt  Forêts  , &c.  , en  Normandie  , Diocefe 
d’Evreux,  Parlement  de  Rouen,  Intendance  d’A- 
lençon , Election  de  Conches.  On  y compte 
feux.  Cette  ville  eft  fituee  fur  la  rivière  d’Iton  , à 
a.  I.  dt  demie  S. de  Conciles,  $.  S.  O.  d’Evreux,  14. 
N.  E.  d’Alençon,  dt  12.  S.  de  Rouen.  Long.’ 

34.  37.  Iat.  48.  59.  9. 

La  ville  de  Breteuil  fut  donnée  à Robert  de 
Montfort , par  Henri  II.  Duc  de  Normandie  de  Roi 
d’Angleterre.  Amicie  , foeur  de  Robert  , la  vendit 
au  Roi  Philippe-Augufte  , en  1210.  Elle  devint  en- 
fuite  le  partage  de  Charles  Roi  de  Navarre,  qui  la 
céda  en  1410.  au  Roi  Charles  VI.  en  échange  d’au- 
tres Terres  que  ce  Monarque  lui  donna.  Enfin  , en 
1651.,  elle  a été  de  nouveau  démembrée  de  la  Cou- 
ronne , dt  cédée  à la  Maiion  de  Bouillon  , en  mê- 
me-temps qu’Evreux , ôcc. 

La  forêt  de  Breteuil  eft  à une  petite  lieue  O.  de  la 
ville  de  même  nom.  Cette  forêt  a 5.  lieues  de  tour: 
il  y a des  mines  de  fer  dt  des  fonderies  de  canon; 
on  y fait  auffi  quantité  d’autres  ouvrages  de  fer. 

BRETEUIL,  bourg,  en  Picardie , Diocefe  de 
Beauvais , Parlement  de  Paris , Intendance  d’A- 
miens , Eleétion  de  Montdidicr.  On  y compte  324. 
feux.  Ce  bourg  eft  iitué  près  des  fources  de  la  ri- 
vière de  Noyé  , à 4. 1.  dt  trois  quarts  N.  E.  de  Beau- 
vais , 3.  dt  demie  O.  de  Montdidier,  dt  5.  de  quart 
S.  d’Amiens.  11  y a à Breteuil  une  fameufe  Abbaye 
d’Hommes , de  l’Ordre  de  St.  Benoît  , dt  de  la 
Congrégation  de  St.  Maur  ; fondée  à ce  qu’on  croit 
dans  le  fixicmc  fieele  ; détruite  par  les  Normands 
ou  Danois,  dt  rétablie  parGilduin  , Comte  de  Bre- 
teuil , en  1049. , dt  la  première  année  du  Pontificat 
de  Leon  IX.  Cette  Abbaye  eft  en  commende,  de 
clic  vaut  au  moins  vingt  mille  livres  de  rente  au 
Sujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi , quoique  la  taxe 
en  Cour  de  Rome  ne  foit  que  de  600.  norios.  Le 
Réfeéloire  de  l’Abbaye  dont  il  eft  queilion , eft  un 
des  plus  beaux  qu’il  y ait  en  France.  On  eonferve 
dans  l’Eglifc  de  la  même  Abbaye  , les  Reliques  de 
St.  Conftanticn  mort  en  569. , dt  pour  lelquelles 
les  peuples  des  environs  ont  beaucoup  de  vénération. 
On  invoque  particuliérement  la  proteétion  de  ce 
Saint  pour  la  guérifon  des  infenfés. 

BRETEVILLE  , en  Normandie , Diocefe,  Par- 
lement , Intendance  dt  Eleétion  de  Rouen.  On  y 
compte  2.  feux  privilégiés  dt  34-  feu*  taillabler. 
Cette  Paroiffe  e(t  à $.  1.  N.  N.  O.  de  Rouen. 

BRETEVILLE  ,en  Normandie,  Diocefe, Par- 
lement dt  Intendance  de  Rouen  , Eleétion  d’Ar- 
ques  , Sergenterie  de  Brachy.  On  y compte  1e11* 
privilégiés  dt  50.  feux  taillables.  Cette  Paroiffe  eft 
à 2.  I.  dt  quart  S.  E.  d’ Arques. 

BRETEVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  , 
Parlement  dt  Intendance  de  Rouen  , Eleétion  de 
Montivilliers  , Sergenterie  de  Godarville.  On  y 
compte  4.  feux  privilégiés  dt  154*  feux  taiN3*”®"** 
Cette  Paroiffe  eft  à 3.  1.  dt  ».  tiers  N.  E.  de 
Montivilliers. 

BRETEVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  de 
Coutances,  Parlement  de  Rouen  , Intendance  <j* 
Caen  , Eleétion  de  Valognc  , Sergenterie 
de-Saire.  On  y compte  98.  feux,  ëette  Paroiflè  eit 
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fituée  fur  l’Océan  , à une  lieue  O.  N.  O.  de  Cher- 
bourg , & J.  N.  de  Valognc. 

BRETEVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  de 
Coûtantes , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de 
Caen  , Eleélion  de  Carentan  , Sergenterie  de  la 
Haye-du-Puy.  On  y compte  ui.  feux.  Cette  Pa- 
roiflé cft  fituée  à une  bonne  demi-lieue  de  l’Océan  , 
ôc  à 5.  L O.  S.  O.  de  Carentan. 

BRETEVILLE  fur  l’Aize  , Paroiflé  & chef-lieu 
d'une  Sergenterie  de  fou  nom  , en  Normandie  , 
Diocefe  de  Bayeux , Parlement  de  Rouen,  Intendance 
& Eleélion  de  Caen.  On  y compte  73.  feux.  Cette 
Paroiflé  ell  à 2. 1.  & demie  S.  S.  E.  de  Caen. 

BRETEVILLE  fur  Bordel  , en  Normandie  , 
Diocefe  de  Bayeux  , Parlement  de  Rouen  , Inten- 
dance & Eleélion  de  Caen  , Sergenterie  de  ViUers. 
On  y compte  feulement  10.  feux.  Cette  Commu- 
nauté eft  à 3. 1.  S.  O.  de  Caen. 

BRETEVILLE  fur  Dive  , en  Normandie  , Dio- 
cefe de  Séez  , Parlement  de  Rouen  , Intendance 
d’Alençon  , Eleélion  de  Falaizc  , Sergenterie  de 
Saint-Pierre-fur-Divc.  On  y compte  66.  feux.  Cette 
Paroiflé  cft  fituée  fur  la  Dive  , à 4.  1.  N.  E.  de 
Falaize. 

BRETEVILLE  fur  Odon  , en  Normandie  , Dio- 
cefe de  Bayeux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  , 
Eleélion  & Banlieue  de  Caen.  On  y compte  69.  feux. 
Cette  Paroiflé  cft  à une  lieue  S.  O.  de  Caen. 

BRETEVILLE  l’Orgueilleufe  , en  Normandie  , 
Diocefe  de  Bayeux  , Parlement  de  Rouen  , Inten- 
dance & Election  de  Caen  , Sergenterie  de  Cheux. 
On  y compte  104.  feux.  Cette  Paroiflé  eüà  1. 1.  O. 
N.  O.  de  Caen. 

BRETEVILLE  le  Rabcl , en  Normandie  , Dio- 
cefe de  Séez  , Parlement  de  Rouen  , Intendance 
d’Alençon  , Eleélion  de  Falaize  , Sergenterie  de 
Tournebu.  On  y compte  17.  feux.  Cette  Paroiflé 
ell  à 3. 1.  N.  N.  O.  de  Falaize. 

BRETICiNEY  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
Parlement  & Intendance  de  Befânçon  , Bailliage 
& Recette  de  Baume.  On  y compte  48.  feux.  Cette 
Paroifl'e  ell  à une  lieue  & tiers  S.  O.  de  Baume. 

BRET1GNEY  , en  Franche  - Comté,  Diocefe  , 
Parlement  & Intendance  de  Befânçon  , Princi- 
pauté de  Montbelliard.  On  y compte  1$.  feux. 
Cette  Communauté  ell  à 4. 1.  de  demie  E.  N.  E.  de 
Baume. 

BRETIGNOLLE  , en  Poitou  , Diocefe  de  Lu- 
çon  , Parlement , de  Paris , Intendance  de  Poitiers , 
Eleélion  des  Sables-d'OIonne.  On  y compte  140. 
feux.  Cette  Paroiflé  ell  fituée  h une  demi-lieue  de 
l’Océan  , & à 3.  1.  N.  N.  O.  des  Sablcs-d’Ülonnc. 

BRETIGNOLLES , en  Poitou  , Diocefe  de  la 
Rochelle  , Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Poi- 
tiers , Election  de  Thouars.  On  y compte  6$.  feux. 
Cette  Paroiflé  cft  à 6.  1.  & tiers  O.  S.  O.  de 
Thouars. 

BRETIGNOLLES  , en  Normandie , Diocefe  du 
Mans , Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alen- 
çon , Eleélion  de  Domfront.  On  y compte  107. 
feux.  Cette  Paroiflé  eil  à 3.  1.  de  tiers  S.  £.  de 
Domfront. 

BRETLGNY  , en  Bourgogne  , Diocefe  , Parle- 
ment , Intendance  , Bailliage  de  Recette  de  Dijon. 
On  y compte  30.  feux.  Cette  Communauté  eft 
fituée  en  pays  de  plaines  fur  un  ruitfeau. 

BRETIGNY  , en  Franche-Comté,  V.  Bretigney. 

BRETIGNY  , en  Normandie  , Diocefe  de  Li- 
zieux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alen- 
çon, Eleélion  de  Bcrnay  .Sergenterie  de  Montforr. 
On  y compte  S°*  feux.  Cette  Paroiflé  eft  Gtuée  à 
une  petite  demi-lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Rille  , 
à 2. 1.  de  deux  tiers  N.  N.  E.  de  Bcrnay,  de  6.  E. 
de  Lizieux. 
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BRETIGNY  ou  Saint-Pierre  & Saint-Phili- 
bert de  Bretigny  , dans  l’Ifle  - de  - France  , Dio- 
cefe , Parlement  , Intendance  de  Eleélion  de  Pa- 
ris , On  y compte  92.  feux.  Cette  Communauté  , 
qui  eft  compofée  de  deux  Paroiffcs  , cft  fituée  à une 

etite  diftanec  de  la  rive  droite  de  la  rivière  d’Orge  , 

une  lieue  S.  E.  de  Montlhéry  , & 4.  de  deux  tiers 
S.  de  Paris. 

BRETIGNY  , Brctiniacum  , hameau  de  la  Pa- 
roiffé  de  Sours  en  Bcauce  , au  Pays-Chartrain  , 
Diocefe  de  Chartres  , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance d’Orléans  , Election  de  Chartres.  Ce  hameau 
eft  remarquable  par  le  fameux  Traité  de  paix  qui 
y fut  conclu  le  8.  Mai  1360.  par  Charles  Régent  du 
Royaume  de  France  , dt  les  Députés  d’Edonard  III. 
Roi  d’Angleterre.  On  voit  encore  aujourd’hui  dans 
une  Ferme  , qui  fait  partie  du  hameau  de  Bretigny, 
une  fallc  dans  laquelle  la  tradition  du  pays  porte 
que  fut  conclu  ce  fameux  Traité  de  paix  dont  nous 
venons  de  faire  mention.  C’eft  en  vertu  de  ce  Traité 
que  le  Roi  Jean  fut  mis  en  liberté  après  quatre  ans 
de  prifon.  Ce  Prince  avoit  été  fait  prifonnier  à la 
bataille  de  Poitiers  , gagnée  par  les  Anglois  fur  les 
François  , le  lundi  19.  de  Septembre  1356.  Vo ye\ 
dans  ce  Dictionnaire  , Poitiers  , Maupertuis  , dcc. 

Quelques  Auteurs  ( Baudrand  entr’autres  ) ont 
prétendu  que  le  Traité  de  paix  dont  nous  venons 
de  parler , fut  conclu  à Bretigny  de  Saint-Philibert 
& Saint-Pierre , village  de  l'Ifle-dc-Francc  , fituc 
fur  la  rivière  d’Orge  , à une  petite  lieue  S.  E.  de 
Montlhéry  : mais  ils  font  réfutés  par  Froiflard  , 
célèbre  Hiftorienné  vers  1 337. , & mort  vers  1402., 
par  le  Continuateur  de  Nangis  , par  Villani  , par 
Thomas  'M'alfingham  dans  la  vie  d’Edouard  III.  , 
par  Duchcfne  dans  Ion  Hiftoirc  d’Anglererre  , & 
par  dix-fept  Aéles  rapportés  dans  le  Recueil  des 
pièces  anciennes  que  le  P.  Martenne  fit  imprimer 
à Rouen  , l’an  1700.  , «5c  dans  lefquels  il  eft  dit  que 
ce  Traité  lut  fait  à Bretigny  près  Chartres.  Le  ha- 
meau de  Bretigny  dont  il  eft  queftion , eft  fîtué 
hune  lieue  & demie  E.  S.  E.  de  Chartres,  1 1.  N. 
N.  O.  d’Orléans  , 10.  O.  S.  O.  de  Bretigny  de  St. 
Philibert  & Saint  - Pierre  , & 13.  S.  O.  de  Paris. 
Long.  19.15.  i$.lat.  48.  24.  52. P'bje:çSours,dans 
ce  Diélionnaire. 

BRETILLAC  , dans  le  Vclay  , en  Languedoc  , 
Diocefe  & Recette  du  Puy  , Parlement  de  Tou- 
loufc  , Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  feulement  8.  feux. 

BRETON  ( le  ) ,en  Bourbonnois  , Diocefe  de 
Bourges  , Parlement  de  Taris  , Intendance  de  Mou- 
lins , Eleélion  de  Montluçon.  On  y compte  9 1 . feux. 
Cette  Paroiflé  eft  h 5.  1.  N.  N.  E.  de  Montluçon. 

BRETONCELLES  , bourg  , dans  le  Perche  , 
Diocefe  de  Chartres  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance d’Alençon  , Eleélion  de  Mortagne,  Scrgen- 
terie  de  Boulay.  On  y compte  228.  feux.  Ce  bourg 
cft  h 2. 1.  & trois  quarts  N.  N.  E.  de  Nogcnt-le- 
Rotrou  , & 5.  E.  S.  E.  de  Mortagne. 

BRETONN1ERE  (_  la  ) , en  Poitou  , Diocefe  de 
Luçon  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Poi- 
tiers , Eleélionde  Fontenay-le-Comte.Onycompte 
70.  feux.  Cette  Paroifl'e  cft  à 2. 1.  O.  de  Luçon. 

BftETONVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  de 
Bayeux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de 
Caen  , Eleélion  de  Saint-Lo  , Sergenterie  de  Tho- 
rigny.  On  y compte  20.  feux.  Cette  Paroifl'e  eft  à 
une  demi  lieue  O.  de  Thorigny  , & à 2.  l.S.  E.  de 
Saint-Lo. 

BRETONVILLER  , en  Franche-Comté  , Dio- 
cefe , Parlement  <5c  Intendance  de  Befânçon  , Bail- 
liage & Recette  de  Baume.  On  y compte  43.  feuT. 
Cette  Communauté  eft  à 4. 1.  & trois  quarts  S.  E. 
de  Baume. 
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RRFTTE  en  Dauphiné  , Dioeefe  de  Die  , Par- 
* Grenoble  , U.  de 
Jlontelimart.  On  y compte  un  quart , un  M*.  « 
un  96e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  -,  «t  un  feu  , 
un  demi  & un  ne.  de  feu  pour  les  fonds  affran- 

ehis  n’y  ayant  point  de  feux  taillables. 

BRETTEN , dans  le  Sundtgav , Dioeefe  de  Bâle , 
Confeil  fouverain  & Intendance  d’Alface,  Bailliage 
& Recette  de  Thann.  On  y compte  13.  feux.  Cette 
paroiffe  ett  à 2.  L S.  de  Thann.  . 

BRETTES  , en  Angoumois,  Dioeefe  « Election 
d’Angoulème  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Limoges.  On  y compte  86.  feux. 

BRETTEVILLE,  en  Normandie.  Voye\  Brc- 
teville.  _ _ 

BREVAINVILLE , dans  le  Dunois , au  Gou- 
vernement général  d’Orle'anois  , Dioeefe  de  Blois  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  d’Orléans  , Elec- 
tion de  Châteaudun.  On  y compte  40.  feux.  Cette 
Paroiilè  cft  à 1.  1.  S.  de  Châteaudun. 

BREVAL  , dans  le  Pays-Mantois , au  Gouver- 
nement général  de  l’Ifie-de-France  , Dioeefe  de 
Chartres  , Parlement  dt  Intendance  de  Paris , Elec- 
tion de  Mantes.  On  y compte  84.  feux.  Cette  Pa- 
roiflé  cil  à 2.  I.  & deux  tiers  O.  S.  O.  de  Mantes. 

BREVANES  fous  Choifeul , dans  le  Bafligny  , 
en  Champagne  , Dioeefe  de  Eleétion  de  La  ogres , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons.  Ün  y 
compte  feulement  1 1.  feux.  V »ye\  Choifeul. 

BREVANES  ü Lhneil , dans  ITÜe-de-Fraoce , 
Dioeefe  , Parlement , Intendance  de  Election  de 
Paris.  On  y compte  39.  feux. 

BREVANS , en  Normandie  , Dioeefe  de  Cou- 
tances.  Parlement  de  Rouen  , Intendance  de  Caen, 
Election  de  Scrgcnterie  de  Carcntao.  On  y compte 
95.  feux.  Cette  Paroiftè  cft  à une  lieue  N.  E.  de 
Carcntan. 

BREVANS  , en  Franche-Comté  , Dioeefe , Par- 
lement de  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  de 
Recette  de  Dole.  On  y compte  feulement  18.  feux. 

BREVASSIN , dans  la  Principauté  de  Dombcs , 
Dioeefe  de  Lyon  , Confeil  fouverain  de  Dombes  , 
Châtellenie  d’Amberieu.  On  y compte  28.  feux. 
Cette  Communauté  eft  â une  lieue  & deux  tiers 
S.  E.  d’Amberieu,  de  3.  de  deux  tiers  E.  de  Trévoux. 

BREVAUX  , en  Normandie  , Dioeefe  de  Scez, 
Parlement  de  Rouen , Intendance  d'Alençon , Elec- 
tion d’Argcntan,  Sergcntcric  du  Ménil.  On  y compte 
feulement  13.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à cinq  quarts 
de  lieue  N.  O.  d’Argentan. 

BREUC  (le)  , dans  le  Boulonnois , Dioeefe  & 
Recette  de  Boulogne  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance d'Amiens.  On  y compte  80.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  à a.  I.  de  tiers  S.  E.  de  Boulogne. 

BREUCH,  en  Franche-Comté,  Dioeefe,  Par- 
lement dt  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  de 
Recette  de  Vefoul  , Prévôté  de  Luxeuil.  On  y 
compte  34.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une 
lieue  S.  E.  de  Luxeuil. 

BREUC  HOTTE  , en  Franche-Comté , Dioeefe , 
Parlement  & Intendance  de  Befançon  , Bailliage 
dt  Recette  de  Vefoul , Prévôté  de  Faucogney.  On 
y compte  15.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une 
lieue  dt  tiers  N.  E.  de  Luxeuil , dt  autant  O.  de 
Faucogney. 

BRÈU DEVILLE , en  Normandie  , Dioeefe , Par- 
lement dt  Intendance  de  Rouen , Election  de  Neu- 
châtel , Sergenterie  de  Mortcmcr.  On  y compte  un 
feu  privilégie  dt  $j.  feux  taillablcs.  Cette  Paroiilè 
eft  à i.l.  E.  de  Neuchâtel. 

. BREVEDENT , en  Normandie,  Dioeefe  dt  Elec- 
tion de  Lizicux  , Parlement  de  Rouen  , intendance 
d Alençon  , Sergenterie  de  Moyaux.  On  y compte 
3 S*  «ux.  Cette  Paroiftè  eft  à 2. 1.  N.  E.  de  Lizieux. 
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EREVEL  , en  Eourgogne  , Dioeefe  de  Châlon , 
Parlement  dt  Intendance  de  Dijon , Bailliage  de 
Montcenis , Recette  d’Autun.  On  y compte  9.°feux. 
Cette  Paroiffe  eft  à une  lieue  dt  deux  tiers  E.  N.  E. 
de  Montcenis. 

BREVENREC  avec  Lanilis , dont  il  eft  la  Trcve , 
en  Bretagne  , Dioeefe  dt  Recette  de  Saint-Poi-dc- 
Leon  , Parlement  dt  Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  29.  feux  , un  tiers  dt  un  quart  de  feu.  Cette 
raroiflê  eft  à 7. 1.  dt  demie  O.  S.  O.  de  Saint- Pol- 
de-l.eon. 

BREVES,  en  Nivernois,  Dioeefe  d’Auxerre, 
Parlement  de  Paris , Intendance  d’Orléans , Elec- 
tion de  Clamccy.  On  y compte  182.  feux.  Cette 
Paroiffe  cft  fituce  fur  la  riviere  d’Yonne,  à 1.  I. 
S.  E.  de  Clamccy. 

La  Terre  de  Seigneurie  de  Brèves  fut  portée  en 
mariage  par  Anne  de  Wourry  à Jean  Dj mai , Sei- 
gneur de  Montagu,  trifayeul  de  Françoife  Damas, 
mariée  à Denis  Savary , Seigneur  du  Pont , laquelle 
hérita  des  Terres  de  Brèves  dt  de  Maulévrier.  La 
Seigneurie  de  Brèves  unie  aux  Fiefs  dt  Stigueuries 
de  Sardy-les-F orges  dt  de  Guyot  - de -Mery , fut 
érigée  en  Comté  en  1625.  en  faveur  de  François 
Savary  , Marquis  de  Maulévrier.  Voye\  Maulévrier. 

BREUGNON , en  Nivernois,  Dioeefe  d’Auxerre, 
Parlement  de  Paris , Intendance  d’Orléans , Elcétion 
de  Clamccy.  On  y compte  90.  feux.  Cette  Paroiffe 
cft  à t.L  0.  S.  O.  de  Clamccy. 

BREVIAIRES  (les),  dans  le  Pays-Mantois, 
au  Gouvernement  général  de  l’Ifle-de-Ffance , Dio- 
cefe  de  Chartres , Parlement  de  Intendance  de  Paris , 
Eleftion  de  Montfort-l’Amaury.  On  y compte  78. 
feux.  Cette  Paroiilè  eft  à une  lieue  & tiers  S.  de 
Montfort-l’Amaury. 

BREVIAIRE  (la)  , en  Normandie , Dioeefe  de 
Séez , Parlement  de  Rouen , Intendance  d’Alençon  , 
Eleétion  d’Argentan , Sergenterie  d’Augc.  On  y 
compte  50.  feux.  Cette  Paroiftè  eft  & 3.  I.  dt  trois 
quarts  N.  E.  d’Argentan. 

BREVIAIRE  (la)  , dans  le  Valois,  au  Gouver- 
nement général  de  l’ifle  - de  - France , Dioeefe  de 
Soldons  , Parlement  & Intendance  de  Paris , Elec- 
tion de  Compiegne.  On  y compte  31.  feux. 

BREU1L,  dans  le  Noyonnois,  au  Gouvernement 
général  de  lTfle-de-France  , Diocele  & Eleaiondc 
Noyon , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Soldons. 
On  y compte  18.  feux. 

BREUlL,en  Champagne  , Dioeefe  de  Intendance 
de  Châlons,  Parlement  de  Paris,  Election  de  Join- 
ville. On  y compte  24.  feux.  Cette  Paroiftè  eftiîtuee 
fur  la  rive  gauche  de  la  Marne , à une  lieue  de  demie 
N.  de  Joinville. 

BREU1L  en  Champagne , Dioeefe  de  Election  de 
Rhcims , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châ- 
lons. On  y compte  16.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituce 
fur  la  Vclle , à 4.  1.  O.  N.  0.  de  Rheims. 

BREUIL,  dans  le  Pays-Mantois,  au  Gouverne- 
ment général  de  l’Ifle-de-F rance , Dioeefe  de  Char- 
tres , Parlement  dt  Intendance  de  Paris , Elcriion 
Mantes.  On  y compte  60.  feux.  Cette  Paroine  e 
une  lieue  S.  de  Mantes.  r 

BREUIL, dans  la  Brie-Champenoiic.Dwceie  « 
Intendance  de  Soiffons , Parlement  de  P**15  » ec“ 
tion  de  Château-Thierry.  On  y compte  107.  eux. 
Cette  Paroiftè  eft  à 3.  lieues  de  deux  tiers  E.  . 
de  Château-Thierry-  . 

BREUIL,  en  Auvergne  , Dioeefe  de  Clermont, 

Parlement  de  Paris , Intendance  de  Riom , élec- 
tion d’Ifloire.  On  y compte  132.  feux.  Cette  a- 
roiflè  eft  lituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains 
en  pâturages,  fur  la  rive  gauche  de  l’Allicr , a a. 

S.  d’ifloire.  T 

BREUIL  , en  Bourbonnois , Dioeefe  de 
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Parlement  de  Paris , Intendance  & Elcftion  de 
Moulins.  On  y compte  feulement  9.  feux. 

, », dans  1,Agenois  » en  Guyenne , Diocefe 

& Election  d Agen  , Parlement  & Intendance  de 
Bordeaux  , Jurifdiftion  de  Tonneins-DelTous.  On  y 
compte  27.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  à une  lieue  de 
Tonneins*  de  la  rive  droite  de  la  Garonne. 

BREUIL,  en  Normandie,  Diocefe  & Elcftion 
de  Lizicux  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’A- 
lençon , Sergentcrie  de  Moyaux.  On  y compte  * 1 1 . 
feux.  Cette  ParoilTe  eft  fituee  fur  la  rive  droite  de 
la  Touque,  à une  lieue  & tiers  N.  N.  O.  de  Lizieux. 

B R E U I L , en  Normandie  , Diocefe  de  Se'ez , 
Parlement  de  Rouen,  Intendance  d’Alençon,  Elec- 
tion de  Falaize  , Sergentcrie  de  Jumel.  On  y compte 
S2*  *cux>  Cette  Paroiilc  eft  lituée  à une  petite  dif- 
tance  de  la  rive  gauche  de  la  Dive,  à 4.  1.  & quart 
N.  E.  de  Falaize. 

BREUIL,  en  Normandie  , Diocele  de  Lizieux 
Parlement  de  Rouen , Intendance  & Election  de 
Caen  , Sergenterie  de  Varaville.  On  y compte  <o. 
feux.  Cette  Parodié  eft  à 2.  lieues  & quart  N.  E. 
de  Caen.  1 

BREUIL  f>  Magne , bourg , dans  le  pays  d’Aunis , 
Diocefe,  Intendance  & Eleftion  de  la  Rochelle  , 
Parlement  de  Paris.  On  y compte  128.  feux.  Ce 
bourg  eft  à 4.  1.  & tiers  S.  E.  de  la  Rochelle. 

BREUIL  ou  St.  Jean  de  Breuü , dans  le  pays 
d’Aunis,  Diocefe  , Intendance  é Eleftion  de  la 
Rochelle.  On  y compte  j t.  feux.  Cette  Parodié  eft 
à 4. 1.  & trois  quarts  S.  E.  de  la  Rochelle. 

BREUIL  ou  St.  Pcrdon  du  Brcuil,  dans  l’Age- 
nois,  en  Guyenne,  Diocefe  & Eleftion  d’Agen 
Parlement  & Intendance  de  Bordeaux  , Jurifdiftion 
de  Marmande.  On  y compte  60.  feux.  Cette  Pa- 
rodie eft  à quelque  diftance  de  la  rive  droite  de  la 
Garonne, 

BREUIL  (bourg  du-)  ,en  Bourbonnois , Diocefe 
de  Nevcrs,  Parlement  de  Taris,  Intendance  & 
Eleftion  de  Moulins.  On  y compte  26.  feux. 

BREUIL,  dans  la  Principauté  de  Dombes , Dio- 
cefe de  Lyon,  Confeil  fouverain  de  Dombes  , Châ- 
tellenie d’Ambcrieu.  On  y compte  2 2.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à une  lieue  S.  E.  d’Ambcricu  & 
3.  E.  N.  E.  de  Tre'voux. 

BREUIL  d’Argenton , en  Poitou , Dioceie  & 
Intendance  de  Poitiers  , Parlement  de  Paris,  Elec- 
tion de  Thouars.  On  y compte  79.  feux.  Cette  Pa- 
rodie eft  à 4.  1.  O.  de  Thouars. 

BREUIL  Baret,  en  Poitou,  Diocefe  de  la  Ro- 
chelle , Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Poitiers. 
Elcftion  de  Fontenay-le-Uomtc.  On  y compte  164. 
feux.  Cette  Parodie  eft  à 5.  I.  & quart  N.  N.  E.  de 
Fontenay-le-Comte. 

BREUIL  Bénoift,  Abbaye  d’Hommcs , de  l'Ordre 
de  Cîteaux , en  Normandie  , Diocclé  & Elcftion 
d’Evreux , Parlement  & intendance  de  Rouen;  lîtuée 
fur  la  rivière  d’Evrc  , à 4. 1.  E.  S.  E.  d’Evreux  ; fon- 
dée en  1 1 J7.  par  le  Seigneur  de  iVîarcilly , &c.  Cette 
Abbaye  eft  en  commende,  & elle  vaut  5000.  liv. 
de  rente  au  Sujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La 
taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  250.  florins. 

BREUIL  Bernard  , en  Poitou  , Diocefe  & Inten- 
dance de  Poitiers,  Parlement  de  Paris,  Election  de 
Thouars.  On  y compte  1 20.  feux.  Cette  Parodié  eft 
à 6.  1.  2.  tiers  S.  O.  de  Thouars. 

BREUIL  Chauflée,  en  Poitou , Diocefe  & Inten- 
dance de  Poitiers , Parlement  de  Paris,  edeftion  de 
Thouars.  On  y compte  ioo.  feux.  Cette  Parodie  eft 
à ÿ.  I.  a.  tiers  O.  S.  O.  de  Thouars. 

BREUIL  CodTaud  , en  Angoumois , Diocefe  & 
Elcftion  d’Angoulêmc  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Limoges.  On  y compte  6$.  feux. 

BREUIL  Heibaud  ou  Arbaud,  en  Poitou  Dio- 
Tome  L 
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cefc  de  Luçon , Parlement  de  Paris  , Intendant  de 
Poitiers,  Eleftion  des  SabIes-d’'î|onne.  • n y compte 
4$.  ftux.  Cette  Communauté'  eft  à 4. 1.  de  dern  ./de 
vT°C^an’7,  & demie  N*  des  ’ab,es  > & «o.  <k  d/mie 
N.  O.  de  Luçon.  Il  y a à Brcuil-HerbauJ  une  ab- 
baye d Hommes  , de  l’Ordre  de  St.  Bénoit,  & dont 
le  revenu  eft  de  3600.  liv.  pour  l’Abbé  , qui  en  eft 
pourvu  par  le  Roi,  quoique  la  taxe  en  Cour  de 
Rome  ne  loit  que  de  133.  florins. 

BREUIL  près  Mar&neys,  en  Périgord , Diocefe 
« Election  de  Périgueux,  Parlementé  intendance 
de  Bordeaux.  On  y compte  76.  feux.  Cette  Famille 
clt  a 2. 1.  de  demie  S.  E.  de  Périgueux. 

BREUIL  fous  Montain , en  Eciurgogne , Diocefe 
Bailliage  & Recette  d’Autun,  Parlement  de  Inter/ 
dance  de  Dijon.  On  y compte  80.  feux. 

BREUIL  de  Montccnis,  en  Eourgognc  , Diocelè 
deChâlon,  Parlement  & Intendance  de  Dijon, 
Bailliage  de  Montccnis,  Recette  d’Autun.  On  y 
compte  95.  feux.  Cette  Paroiilc  eft  lituée  fur  la 
Bourbincc  , à une  lieue  & deux  tiers  E.  N.  E.  de 
Montccnis. 

BREUIL  de  Montravel , en  Périgord  , Diocefe  Ôc 
Elcftion  de  Périgueux  , Parlement  & Intendance  de 
Bordeaux.  On  y compte  iji.  feux.  Cette  Paroi fle 
eft  iituce  à une  demi-lieue  de  la  rive  droite  de  la 
Dordogne  , & à 9. 1.  & tiers  S.  O.  de  Périgueux. 

BREUIL  Pont , en  Normandie,  Diocefe  & Elec- 
tion d’Evreux,  Parlementé  Intendance  de  Rouen, 
Sergenterie  de  Villiers-en-Defléuvre.  On  y compte 
2.  feux  privilégiés  & 72.  feux  taxables.  Cette  Pa- 
rodié eft  fituée  fur  la  riviere  d’Evre  , à 4. 1.  E.  S.  E. 
d’Evreux. 

BREUIL  Pugny , en  Poitou  , Diocefe  & Inten- 
dance de  Poitiers  , Parlement  de  Paris  , Elcftion 
de  Thouars.  On  y compte  17$.  feux.  Cette  ParoilTe 
eit  à 6. 1.  deux  tiers  S.  O.  de  Thouars. 

BREUIL  la  Rcorte , dans  le  pays  d’Aunis,  Dio- 
cefe , Intendance  & Eleftion  de  la  Rochelle,  Par- 
lement de  Paris.  On  y compte  99.  feux.  Cette  Pa- 
roiflé  eft  à 5.  I.  & demie  E.  S.  E.  de  la  Rochelle. 

BREUIL  furSaconin,  dans  le  SoilTbnnois,  au 
Gouvernement  général  de  l’Iflc-de-Francc,  Diocefe, 
Intendance  & Eleftion  de  Soitîons  , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  1 2.  feux. 

BREUIL  le  Sec  , dans  le  Beauvoifis , au  Gouver- 
nement général  de  lTfle -de- France  , Diocefe  de 
Beauvais , Parlement  de  Paris,  Intendance  décoif- 
fons, Eleftion  de  Clermont.  On  y compte  165. 
feux.  Cette  ParoilTe  eft  à 3.  quarts  de  lieue  S.  E. 
de  Clermont. 

BREUiL  St.  Michel,  en  Bourbonnois,  Diocefe 
de  Bourges,  Parlement  de  Paris,  Intendance  é 
Eleftion  de  Moulins.  On  y compte  20.  feux.  Cette 
ParoilTe  eft  à 4.  I.  O.  de  Moulins. 

BUEUIL  le  Vert , dans  le  Beauvoilîs  , au  Gou- 
nernement  général  de  l’Hle-de-1- rance , Diocefe  de 
Beauvais  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Soif, 
fons  , Eleftion  de  Clermont.  On  y compte  1 28.  feux. 
Cette  ParoilTe  eft  à un  tiers  de  lieue  S.  S.  E.  de 
Clermont. 

BllEVILLAUFFA,  dans  la  Marche , Diocefe  de 
Limoges,  Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Poi- 
tiers, Eleftion  de  Confolent.  On  y compte  188. 
feux.  Cette  ParoilTe  eft  à une  lieue  & tiers  S.  S.  E. 
de  Fclac , & 6.  oc  tiers  E.  un  quart  au  S.  de  Confolent. 

BREVILLE,  en  Angoumois, Diocefe  d’Angou- 
lêmc , Parlement  de  Paris , Intendance  de  la  Ro- 
chelle , Eleftion  de  Cognac.  On  y compte  130.  feux. 
Cette  ParoilTe  eft  à trois  lieues  de  demie  N.  E.  de 
Cognac. 

BREYTLLE  , en  Normandie  , Diocefe  & Elec- 
tion de  Coutances , Parlement  de  Rouen , Inten- 
dance de  Caen  , Sergentcrie  de  Saint-Paér.  On  y 
Ecee  eeeecc 
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compte  75.  feux.  Cette  Paroiffe  cil  à 4- 1.  * <1'™= 

S.  O.  de  Courances. 

BRE  VILLE, en  Normandie , Diocefe  de  Bayeux, 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  & Eleélion  de 
Caen,  Sergentcrie  de  Varaville.  On  y compte  $o. 
feux.  Cette  Paroiffe  eft  à a.  lieues  & quart  N.  E. 

^BREVILLE  , en  Saintonge , Dioccfe  de  Saintes , 
Parlement  de  Bordeaux,  Intendance  delà  Rochelle  , 
EleAion  de  St.  Jean-d’Angely.  On  y compte : 38. 
feux.  Cette  ParoilTe  eft  à une  lieue  & dénué  E.  N.  E. 
de  St.  Jean-d'Angely. 

BREVILLER,  en  Picardie  , Dioccfe  « Inten- 
dance d’Amiens  , Parlement  de  Paris,  Eleftion  de 
Doyenné  de  Dourlens.  On  y compte  jj. feux.  Cette 
Communauté  eft  à une  lieue  N.  N.  E.  de  Dourlens. 

BREVILLER  , en  Artois, Diocefe  de  Boulogne, 
Confeil  provincial  & fouverain  d’Artois , Parlement 
de  Paris  , Intendance  de  Lille  , Bailliage  & Recette 
de  Hefdin.  On  y compte  1 a.  feux  & S 8*  perfonnes. 

Cette  Paroiffe  eft  à une  bonnedemi-licueS.de  Hefdin. 

BREV1LLET  o«  St.  Vivier  de  Brcvillet , bourg , 
en  Saintonge,  Diocefe  &Eleélion  de  Saintes,  Par- 
lement de  Bordeaux  , Intendance  de  la  Rochelle. 
On  y compte  380.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  à une 
lieue  de  l’Océan  & de  l’embouchure  delaGaronne, 

& 6.  & tiers  O.  S.  O.  de  Saintes. 

BREVILLEVERT,  Terre  & Seigneurie  érigee 
en  Vicomté  en  faveur  de  François  Forger , par  Let- 
tres de  Février  1674.,  regiftrées  au  Parlement  & 
en  1a  Chambre  des  Comptes  de  Paris,  les  6.  & 31. 
Mars  1681. 

B R E V1LL  Y , en  Champagne , Dioccfe  de  Rheims , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Metz  , Prévôté 
de  Mouzon.  On  y compte  63.  feux.  Cette  Paroiffe 
eft  fitue'e  à une  demi-lieue  de  la  rive  droite  de  la 
Meufe , à une  Lieue  N.  N.  0.  de  Mouzon  ,&  ».  S.  E. 
de  Sedan. 

BREVILLY  , en  Bourgogne  , Diocefe,- Bailliage 
& Recette  de  Chilon  , Parlement  & intendance  de 
Dijon.  On  y compte  feulement  1».  feux. 

BREVOGNE , rivière,  en  Normandie.  Elle  vient 
de  la  forêt  de  St.  Se  ver  , au  Diocefe  de  Coutances  ; 
& , après  un  cours  de  trois  lieues  ou  environ  , elle 
fe  perd  dans  la  Vire,  à une  lieue  N.  de  la  ville  de 
Vire  même. 

BREVONNE  ,en  Champagne,  Dioccfe  & Elec- 
tion de  Troyes  , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Chiions.  On  y compte  109.  feux.  Cette  ParoilTe 
eft  à 4. 1.  E.  un  quart  au  N.  de  T royes. 

BREUREY  lès  Favernay  , en  Franche-Comté  , 
Diocefe , Parlement  ôc  Intendance  de  Befançon , 
Bailliage  , Recette  ôt  Prévôté  de  Vefoul.  On  y 
compte  8 2.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  à quelque 
diftance  de  la  rive  gauche  de  la  Lanterne , à 3.  lieues 
N.  N.  O.  de  Vefoul. 

BREUREY  les  Sourans,  en  Franche-Comté , 
Diorcfe , Parlement  ôt  Intendance  de  Befançon , 
Bailliage  & Recette  de  Vefoul,  Prévôté  de  Châtil- 
lon.  ün  y compte  1 9.  feux. 

BREUVERY  , en  Champagne  , Diocefe  , Inten- 
dance & Ele&ion  de  Châlons , Parlement  de  Paris. 
On  y compte  30.  feux.  Cette  Paroifïc  eft  à a.  1. 
S.  S.  O.  de  Châlons. 

BREUVILLE , en  Normandie  , Dioccfe  de  Cou- 
tanccs  , Parlement  de  Rouen , Intendance  de  Caen, 
Eleftion  de  Valogne  , Sergcnterie  de  Tollevaft.  On 
y compte  1 ta.  feux.  Cette  Paroifïc  eft  à a.  1.  fit  deux 
tiers  O.  N.  O.  de  Valogne. 

B R EUX  , dans  le  Pays-Mefttn  , au  Duché  de 
Carignan , Diocefe  de  Treves  , Parlement  & Inten- 
dance de  Metz  , Recette  de  Larignan , Prévôté  de 
r»irmtmedy.  On  y compte  35.  feux. 

BREUX  , dans  le  Hurepoix , au  Gouvernement 
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gc'néral  de  lTHe-de-France  , Diocefe  de  Chartres, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Orléans  , Elec- 
tion de  Dourdan.  On  y compte  74.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  à a.  1.  de  quart  E.  N.  E.  de  Dourdan. 

BREVY , en  Champagne  , Dioccfe  de  Rheims, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons, Elec- 
tion de  Sainte-Mcnchoult.  On  y compte  50.  feux. 

BREY  , en  Franche-Comté  , Diocefe , Parlement 
& Intendance  de  Befançon , Bailliage  & Recette 
de  Pontarlier.  On  y compte  38.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  à 3.  1.  & demie  S.  S.  O.  de  Pontarlier. 

BREYL  , en  Béarn  , Diocefe  de  Lefcar,  Parle- 
ment de  Pau,  Intendance  d’Aufch,  Sénccbauflee 
& Recette  de  Pau.  On  y compte  25.  feux. 

BREZÉ  , bourg  , dans  le  Saumurrois , en  Anjou , 
Dioccfe  de  Poitiers  , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Tours,  Eleftion de  Saumur.  On  y compte 
199.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rivicre  de  Dive, 
à une  lieue  O.  de  Frontevrault , 2.  S.  S.  E.  de  la 
Loire  de  de  Saumur , 6.  O.  N.  O.  de  Richelieu , de 
11.  de  tiers  O.  S.  0.  de  Tours. 

La  T erre  de  Seigneurie  de  Bre\é , en  Anjou , entra 
au  commencement  du  quinzième  fiecle , dans  la 
Maifon  de  Maillé  par  l’alliance  de  Jeanne  de  l’E/- 
tang  , Dame  de  Brezé  , fille  de  N.  de  l’Eftang  de 
de  Catherine  Dame  de  Bre\é , avec  Payen  ou  Pean 
de  Maillé  , Seigneur  de  Saint-Gcorges-du-Bois  , 
fils  puinc  d’Hardouin  V.  du  nom  , Seigneur  de 
Maillé  de  de  Jeanne  de  Bauçay  , lequel  fut  Séné- 
chal de  Périgord  de  de  Quercy , puis  de  Poitou  de  de 
Limoges  en  1 3 41. , de  mourut  vers  1 347.  Leur  petit- 
fils  Pean  de  Maillé , III.  du  nom , Seigneur  de  Brezé , 
eut  deux  garçons  ; fçavoir , Hardouin  qui  a conti- 
nué la  branche  aînée  , de  Gilles  de  Maillé  qui  eut  en 
partage  la  Seigneurie  de  Brezé , & fut  Grand-Maître 
de  la  Venerie  de  René  d’Anjou,  Roi  de  Sicile  , de 
Chevalier  de  fon  Ordre  du  Croiffam  le  27  Juillet 
1449.  H fut  perede  Hardouin  de  Maillé , Seigneur 
de  Brezé  & de  Milly  , mort  en  1508. , le  meme  qui 
de  fa  femme  Ambroife  de  Meltw-NormanvdU , eut 
Guy  de  Maillé  , Seigneur  de  Brezé  , Capitaine  de 
cent  Lances , dcc. , allié  à Jeanne  de  Louan  , laquelle 
fut  mere  de  Simon  de  Maillé , Archevêque  de  Tours  , 
mort  en  odeur  de  Sainteté  en  «S97-  i & d’Arthus  de 
Maillé  , Seigneur  de  Brezé  , Capitaine  des  Gardcs- 
du-Corps  en  tS9*-  Celui-ci  avoitepoufé  Claude  de 
Cravy  , fille  d’honneur  de  la  Reine  , laquelle  fat 
mere  de  Claude  de  Maillé  , Seigneur  de  Brczc  & 
de  Milly,  tué  à la  bataille  de  Courras  en  1387., 
laiffant  de  fa  femme  Robinctte  Hamon  , Dame  de 
la  Floceliere  & de  Ccrifai , entr’autres  enfants , 
Charles  de  Maillé,  Seigneur  de  Brezé  & de  Milly, 
allié  à Jacqueline  de  Thwale-dc-Créans , & pere 
d’Urbain  de  Maillé  , Marquis  de  Brezé  , fait  Maré- 
chal de  France  en  1632.,*  Chevalier  des  Ordres  du 
Roi  en  1633.  , mort  le  13.  Février  1630.  Il  avoir 
époufé  le  23.  Novembre  1617.,  Nicole  du  FUjJv- 
Richelieu  , foeur  du  Cardinal  de  Richelieu.  De  ce 
mariage  naquit  Armand  de  Maille  , Marquis  c 
Brczc,  Duc  de  Fronfac  & de  Gaumont,  Pair  de 
France  , mort  fans  alliance  en  1646.  Sa  fmur,  Claire- 
Clémence  de  Maille,  mariée  le  xi.  Fevner  <64<- ® 
Louis  de  Bourbon  II.  du  nom  , Prince  de  Lonüe  , 
furnomme  le  Grand  , devint  héritière  des  uc  s 
de  Fronfac  & de  Caumont , & du  Marquua 
Brezé.  Cette  Princeffc  vendit  depuis  la  Seigneurie  de 
Brezé  1 Thomas  Dr  eux  , Coofeller  au  1 arlt“e"‘ 
de  Paris , en  faveur  duquel  ladite  Seigneurie  de  Breze 
fut  érigée  en  Marquifat,  par  Lettres  d Ao  t ! r» 
regiitrées  en  la  Chambre  des  Comptes  & au  larie- 
ment  de  Paris , les  a J.  Juillet  & $.  Août  s • 
fut  pere  de  Thomas  Dreux,  Marquis  de  BHV . 

Baron  de  Bcrie,  Lieutenant-Gcnérai  des  armées  u 

Roi , & Grand-Maitxc  des  Cérémonies  de  rran  , 
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mort  en  1749*  H avoit  époufé  le  14.  Juin  1698.  Ca- 
therine-Angelique , fille  de  Michel  Chamiilard , Mar- 
quis deCani , Miniftre  d'Ecat,  laquelle  fut  mere  de 
Michel  Dreux , Marquis  de  Bre\t , Lieutenant- Ge- 
neral des  armées  du  Roi , Grand-Maître  des  Cere- 
monies de  France,  nomme  Prévôt  dt  Maître  des 
Cérémonies  des  Ordres  du  Roi  en  Juin  1749. , mort 
le  17.  F évrier  1754*  &ns  enfants  de  fes  deux  femmes  , 
Elifabeth-Claire-Eugenie  Dreux-de-Nancri!  fa  cou- 
fîne , & Louife-Elifabeth  de  la  Châtrc-dc-Nançay. 
Par  fon  décès  , fon  frere  , Joachim  Dreux  , appelle 
le  Chevalier  de  Dreux  , Lieutenant-Général  des 
armées  du  Roi , eft  devenu  Marquis  de  Brezé  & 
Grand-Maître  des  Cérémonies  de  France- 11  a quitté 
l'Ordre  de  Malte,  & a époufé  le  17.  Mai  175$. 
Louifc-Jeanne-Maric , fille  de  feu  Louis-René  de 
Courtavel,  Marquis  de  Pezé,  & de  Louife-Charlotte 
Thibault-de-la-KochetuIon. 

BREZè  , en  Normandie  , Diocefe  de  Lizieux  , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  d’Alençon , Elec- 
tion de  Bernay , Sergcnteric  d'Ouches.  On  y compte 
feulement  6.  feux. 

BREZINS  , en  Dauphiné  , Dioecfc  de  Vienne  , 
Parlement  dt  Intendance  de  Grenoble  , Eleftion 
de  Romans.  On  y compte  s.  feux , un  tiers  de  un  96e. 
de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; dt  3.  feux  , deux  tiers 
& un  96e.  de  feu  pour  les  biens  taillables. 

BREZIS,  en  Languedoc,  Diocefe  dt  Recette 
d’Uzès  , Parlement  de  Touloufe , Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  SJ.  feux.  Cette  ParoilTe  cft  à 8.  I.  de  tiers 
N.  O.  d’Uzès. 

BREZOLLES  , bourg , dans  le  Perche , Diocefe 
de  Chartres,  Parlement  de  Paris,  Intendance  d’A- 
lençon , Election  de  Mortagne , Diftriél  de  Châ- 
teauneuf.  On  y compte  1 {4.  feux.  Ce  bourg  eft  à 
2.  I.  & tiers  E.  S.  E.  de  Verneuil , de  3.  N.  O.  de 
Châtcauncuf.  il  y a à Brczollcs  un  Bailliage  de  un 
Grenier  à fel. 

BREZOLLES  , dans  le  Perche  , Diocefe  de 
Séez  , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Alençon  , 
Election  de  Châtellenie  de  Mortagne.  On  y compte 
50.  feux. 

BKEZOLLETTE  , dans  le  Perche.  Vaye\  Bre- 
follettes. 

BREZONS,  en  Auvergne,  Diocefe  de  Eleélion 
de  St.  Flour,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de 
Riom.  On  y compte  1 36.  feux.  Cette  i'aroillè  eft 
à 6.  1.  O.  de  St.  Flour. 
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BRIAIST,  en  Haynault , Diocefe  de  Cambray , 
Parlement  de  Douay  , Intendance  de  Maubeuge  , 
Gouvernement  du  Quefnay.  On  y compte  34.  feux. 
Cette  Paroiflèeft  fituée  fur  la  rivière  de  Selles,  à 
*.l.  S.  O.  du  Quefnay , de  3.  E.  S.  E.  de  Cambray. 

BRIANAY  , en  Bourgogne.  lfoyc\  Brianny. 

BRIANÇON,  Brigantia  , Virgantia  t0ri6amium , 
ville  ancienne  0>.  très-forte , avec  un  Château  de  une 
Recette  , chef-lieu  du  Briançonnois,  en  Dauphiné, 
Diocefe  dTmbrun,  Parlement  de  Intendance  de 
Grenoble , Llcétion  de  Gap.  Un  n’y  compte  point  de 
fonds  nobles  ou  exempts  de  Tailles  , mais  feulement 
17.  feux,  un  quart  & un  24c.  de  feu  pour  les  biens 
taillables.  Cette  ville  eft  fituée  dans  un  pays  hérifté 
de  montagnes , fur  la  Durance , à 5. 1.  N.  N.  E.  de 
Mont-Dauphin , 7.  N.  N.  E.  d’Embrun  , to.  N.  O. 
de  Château-Dauphin,  }.  O.  de  Cézanne  ,15.0.  de 
Turin , autant  E.  S.  fc.  de  Grenoble  , de  96.  S.  E.  de 
Paris.  Long.  24.  2 s-  o.  Iat.44.  S4-°* 

Par  le  Traité  d’Utrech  de  1715.  le  Roi  ayant  cédé 
au  Duc  de  Savoye  , aujourd’hui  Roi  de  Sardaigne, 
quelques  places  du  Briançonnois  qui  couvraient  Je 
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Dauphiné , la  ville  de  Briançon  devint  une  place  de 
frontière  , n’étant  éloignée  que  d’une  lieue  des 
Etats  du  Duc  de  Savoye.  Cette  confidérarion  dé- 
termina le  Roi  à faire  réparer  de  augmenter  les 
fortifications  de  la  ville  dont  il  cft  queltion  , dt  à y 
en  ajouter  de  nouvelles.  Quoique  celles  qui  cxil- 
toient  alors , fulïènt  allez  convenables  dt  propor- 
tionnées au  terre  in  qu’elles  occnpoient , cependant 
elles  n’étoient  pas  fort  confidérables.  Le  Château 
qui  les  domine  de  qui  devrait  les  défendre  , étoic 
plus  fort  par  fa  fituarion  efearpée  , que  par  les  ou- 
vrages qui  le  défendoient.  La  ville  de  Briançon 
eft  environnée  de  rochers  de  de  montagnes, de  c’eft 
principalement  de  cette  fituarion  qu’elle  tirait  fa 
force  ; cependant  pour  la  rendre  encore  plus  forte 
dt  prcfque  imprenable , l’art  eft  venu  h fon  fecours. 
On  a conftruit  des  Redoutes  fur  prefque  toutes  ccs 
montagnes , de  on  en  a fortifié  deux  des  plus  efear- 
pces  qui  ferment  les  vallées  qui  mènent  en  Pié- 
mont. Leur  fommet  trop  pyramidal  s’oppofoit  à ce 
travail , mais  on  a furmonté  la  dureté  du  roc  de 
on  y a crcufc  des  folles  profonds  Ôc  percé  des  che- 
mins. On  l’a  efearpé  en  certains  endroits  à la  hau- 
teur de  plus  de  quarante  pieds , pour  le  faire  fer- 
vir  d’appui  aux  differentes  fortifications  qu’on  y a 
faites.  On  a marié  le  roc  de  la  maçonnerie  avec 
une  propreté  peu  ordinaire  dans  ccs  fortes  de  tra- 
vaux : l’art  de  la  nature  étant  ainfi  réunis  dt  con- 
fondus enfemble  , ferment  l’enceinte  des  ouvrages 
d’un  mur  inexpugnable.  Les  deux  principaux  Forts 
conftruits  fur  ces  montagnes,  fc  nomment  l’un  le 
K.mdoui//er , & l’autre  les  Trois-Tiics.  Dans  l’un 
de  dans  l’autre  font  plufieurs  valtes  dt  fuperbes  corp  s 
de  Cafcrnes , capables  de  loger  à l’abri  de  la  bombe , 
plufieurs  bataillons  : il  y a outre  cela  de  beaux  fou- 
terreins  creufés  dans  le  roc.  Sous  ces  corps  de  Ca- 
fernes  on  a pratiqué  plufieurs  citernes  oui  fe  rem- 
pliflcnt  d’eau  de  fources  qu’on  a mifes  a l’abri  de 
toute  infultc;  de  quand  mêmes  ces  eaux  viendraient 
à erre  coupées , les  citernes  une  fois  remplies  , 
fuffiroient  pour  fournir  de  l’eau  pendant  plus  de 
fix  mois  .\  une  gamifon  tres-nombreufe.  Les  loge- 
ments des  Officiers-Majors  ont  tous  les  agréments 
qu’ils  peuvent  avoir  dans  une  place  régulièrement 
fortifiée.  Indépendamment  de  ces  divers  édifices  , 
il  y a une  grande  Chapelle  dt  de  magnifiques  ma- 
gafins , conftruits  avec  toute  la  folidité  neceftàire. 
On  a pratiqué  une  communication  entre  les  Têtes 
de  le  Randouillet.  On  a conftruit  un  pont  qui  ou- 
vre un  nouveau  chemin  , lequel  joint  la  ville  aux 
Tctcs.  Ainfi  le  précipice  affreux  .qui  les  féparoit, 
eft  devenu  accelfiblc  par  le  moyen  de  ce  pont.  Ce 
roc  effrayant  perpendiculairement  efearpe  à la  hau- 
teur de  cinquante  toifes  de  la  Durance,  a été  rendu 
praticable  par  le  moyen  de  la  mine  dt  du  feu. 
On  y a formé  un  chemin  propre  5 y faire  palier  du 
canon , de  qui  conduit  au  pont , lequel  eft  formé 
d’une  feule  arcade  , longue  de  près  de  vingt  toifes  , 
dt  dont  l’intérieur  de  la  voûte  cft  tout  de  pierre  de 
taille,  quoiqu’elle  foit  auffi  rare  à Briançon  , que 
les  rochers  y font  communs.  On  a fait  de  chaque 
côté  du  précipice  de  profondes  entailles  dans  les  ro- 
chers qui  les  bordent , pour  y appuyer  les  nailfan- 
« es  «les  pieds  du  pont  ; dt  ces  naillànces  font  en* 
core  à cent  foixante  pieds  d’élévation  de  la  rivière. 
Les  travaux  G vantés  des  Romains , n’ont  rien  oui 
approche  de  ceux-ci.  Ce  précipice  de  vingt  toiles 
de  largeur,  & qui  féparoit  la  ville  des  Têtes , obli- 
geoit  pour  aller  de  l’une  aux  autres , de  faire  un 
circuit  de  près  d’une  demi- lieue,  dt  impraticable 
en  cas  de  fiege.  Le  pont  qu’on  a conftruit  en  1729. 
de  îvjo.racourcit  ce  chemin  de  plus  des  trois  quarts  , 
dt  outre  cela  il  fc  trouve  couvert  par  les  montagnes, 
qui  forment  un  coude  en  cet  endroit.  Farce  «noyer, 


la  ville  , les  Têtes  fit  le  Fandonillet , font  devenus 
ambigus* , ces  deux  Forts  étant  joints  par  l'ouvrage 
de  communication  dont  nous  venons  de  parler. 

U y a Grand-Etat-Major  pour  la  ville  de  Briançon 
& fes  dépendances , fçavoir , un  Gouverneur  qui 
a dix  mille  livres  d’appointements  , un  Lieutenant 
de  Roi  qui  a 4500.  liv.  d’appointements  fit  $00.  liv. 
d’émoluments,  un  Major  de  deux  Aides -Major 
dont  l’un  eft  en  même  temps  Capitaine  des  Portes  ; 
pour  les  Forts  des  Trois- Têtes  dSc  du  Randouillct , 
un  Commandant  ( c’cil  ordinairement  le  Lieute- 
nant de  Roi  de  la  ville  de  Briançon  ) , un  Major  qui 
a ijoj.  liv.  d’appointements,  deux  Aides-Major 
dont  l’un  eft  en  même  temps  Capitaine  des  Portes 
aux  Têtes , & un  autre  Capitaine  des  Portes  au 
RandouiUet , qui  a aufiï  le  titre  d’ Aide-Major  i ce 
qui  fait  par  conféquent  trois  Aides- Major.  Outre 
cela  , il  y a un  Aumônier  pour  les  Forts. 

A quelque  diftance  de  Eriançon  eft  une  roche 
percée  , qu’on  nomme  le  Pertuif  Rojiang  , & au- 
deflus  de  l’entrée  eft  cette  infeription  : D.  Cafari 
Augufto  Dcdicata , Sahtate  cam. 

Oronce  Fiiu! , célèbre  Mathématicien  , naquit  à 
Briançon,  en  1494.  Il  fut  Profcflêur  de  Mathéma- 
tique au  College  de  Maître  Cervais  à Paris , puis 
au  College  Royal.  Il  avoit  un  génie  admirable  pour 
la  Méchaniquc , fit  il  inventa  une  horloge  fit  des 
machines  qui  lui  acquirent  une  grande  réputation. 
Fine'  mourut  très -pauvre  le  6.  Oélobre  IJSS-»  à 
61.  ans. 

Avant  la  paix  d’Utrecht,  de  1713.  , la  Recette 
de  Briançon  , qui  fait  partie  de  l’Ele&ion  de  Gap, 
comprenoit  vingt-deux  Pareilles  ou  Communautés , 
qui  étoient  affouagées  4.  feux  & demi  pour  les  fonds 
nobles  ou  exempts  de  Tailles  ; fit  280.  feux  pour  les 
fonds  taillables , y compris  néanmoins  un  24e.  & 
un  31e.  de  feu  pour  les  fonds  affranchis  : ce  qui 
faifoiten  tout  284.  feux  de  demi.  Mais  alors  il  fut 
cédé  en  échange  au  Duc  de  bavoye  (aujourd’hui 
Roi  de  Sardaigne  ) les  Communautés , qui , dans  le 
dénombrement  qui  fuit , font  diftinguées  par  cette 
marque  *. 

DENOMBREMENT  DE  LA  RECETTE 

DU  B R 1 A U ç O V. 

Nota.  La  lettre  n.  dt  ligne  le  nombre  de  fetuc  «Te»  fond* 
nobles  ou  exempts  de  Tailles  ; 6c  la  lettre  f.  délîgne  le  nombre 
de  feux  taillables  , aulE-bicn  que  ceux  qui  font  affranchis 
des  Tailles. 

Communauu's 
&■  F tu* r. 

lyvvi 

ïardomche  * , n.  un  ne.  6c  un  jie.  t t.  tt.  feux  6c  un  jie. 
BRIANÇON.  Il  n'y  a point  de  fonds  nobles  ou  exempts  de 
Taille*  • r.  17.  feux  , un  quart  6c  un  14c. 

Cézanne  trois  quarts  6c  en  Se.  s r.  ij.  feux , un  quart 
& un  16e. 

Chîteau-PauphiD  *,  Il  n’y  a point  de  fonds  nobles  ou  exempts 
de  Tailles  i t.  18.  feux  , un  demi  6c  un  1 te. 

Chaumont»,  n.  un  quart  ; t.  10.  feux,  un  tiers  6c  un  jte. 
Exille*  * Ç.  Salbertraod  * , n.  un  fie.  6t  un  96e.  -,  1,  1 1.  feux  , 
trois  quarts , un  6e. , un  14e.  6c  un  r,6c. 

Monetier  de  Briançon  , n-  un  jic.  s c.  16.  feux  , un  tiers  6c 
un  ire. 

Mont-Cencrrc . n.  un  tiers  fit  on  8e.  1 r.  6.  feux , trois  quarts , 
un  8c.  6c  un  )*«. 

Neuvaehe.  I!  o’y  a point  de  feux  nobles  ou  exempts  de 
Tailles  1 1.  6-  feux  & un  14e. 

Oulx  • , n.  trois  qu:,rts  , un  1 xe  6c  un  jre.  i r.  7.  feux , trois 
quarts  oc  1 n y6«. 

Tuy-Saint.Àndté.  Il  n 'y  a point  de  fonds  nobles  ou  exempts 
de  Tailles  1 c.  4.  feux , ttoi»  quarts  6t  un  8e 
Tuy-Snint. Pierre , n.  un  ç6e.  -,  1 $.  feux  , un  tiers  6c  un  8e. 
V£teyras,n  un  06e  ; r.  $8.  feux,  trois  quarts,  un  1 6e.  & un  14e. 
Salle  ila  Tl  n’y  a point  de  fond*  nobles  ou  exempts  de 
Taille:  -,  ».  8.  Uux,un  demi, un  8e  fit  un  «6e. 

5avouli  * > n un  06e.  t r a feux  , un  demi , un  ire.  fie  un 
4«.  i y comprit  au  96e.  pour  les  fouds  affranchis. 
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Sauxe  * &■  Jouvenceaux  * , n.  un  tiers,  un  lie.  fie  un  . 

r.  4.  feux  fie  trois  quarts.  oc‘  * 

Senrieres.  Il  n’y  a point  de  fond*  nobles  on  exemots  A- 
Tailles  i r.  j.  feux  un  6e.  fit  un  48e.  ° 

Saint- Chaffrey.  Il  n’y  a point  de  fonds  noble»  ou  exempts  de 
Tailles  s c.  9.  feux , trois  quarts , un  «e.  6c  un  X - 
compris  un  16e.  poUT  les  fonds  affranchi».  ’ 1 

Saint-Martin  de  Qucyiieres , n.  un  14e.  * c.  8.  feux , un  6e, 
fit  un  14c.  ** 

Valclufon  • , n.  nn  quart  t r.  14.  feux , un  6e.  fie  un  96e. 
Vallouife , n.  deux  tiers  fit  un  1 6e.  » r.  19.  feux , trois  quarts 
un  ne.  fit  un  96c.  * 

ViJlard- Saint-Pancrace  , n.  un  quart , y compri»  les  fonds  du 
Fief  de  Champrouet  » r.  7.  feux  , trois  quarts  fit  un  14e. 
tt.  Crmmunaurtt. 


Pour  1rs  Fondi  nobles  ou  exempts  de  Teilles. 

Peur  les  Fonds  teillables : 

Pour  Us  Fonds  affranchis 


4.  feux  ’ 

'79'  f«x  JJ 
o.  feux  a. 


Total  184.  feux  ÿ 


BRIANÇONNET , en  Provence  , Diocefe  de 
Glandeves , Parlement  & Intendance  d'Aix,  Vi- 
guerie  fit  Recette  de  Grade.  Ün  y compte  un  feu, 
un  demi  ôc  un  6e.  de  feu  de  cadaftre.  Cette  Paroiflc 
eft  à 1. 1.  S.  S.  O.  de  Glandcve , de  6.  ôc  demie  N. 
de  Grafte. 

BRIANÇONNOIS,  BrigantinenJIs  Ager  ou 
Traâus , pays  avec  un  ancien  titre  de  Comté,  (dont 
Briançon  eft  le  chef-lieu)  , faifant  partie  de  la  Pro- 
vince de  Dauphiné  -,  fituc  entre  le  24e.  degré  2.  mi- 
nutes & le  24e.  degré  49.  minutes  de  longitude  , & 
entre  le  44e.  degré  31.  minutes  fit  le  45e.  degré 
10.  minutes  de  latitude  ; borné  au  N.  par  la  Savoy  c, 
au  S.  par  la  vallée  de  Barcelonnette  de  Frovence  , 
à l’E.  par  le  Piémont , ôc  à J’O.  par  J’Embrunois  & 
le  Grcfivaudan  de  Dauphiné.  Ce  pays  a 14.  lieues 
de  longueur  fit  environ  la  moitié  de  largeur  ; ce  qui 
peut  être  évalué  à 8e.  lieues  quarrccs.  L’air  y eft 
extrêmement  froid  en  hiver  , ôc  trcs-chaud  pendant 
les  mois  de  Juillet  & cl’ Août , fur  - tout  dans  les 
vallées.  On  y recueille  aflez  de  bled  & quelques 
fruits  , mais  prefque  point  de  vin.  Les  montagnes 
& les  vallées  y fout  très-fertiles  en  excellens  pâtu- 
rages : on  y mené  paître  dans  la  belle  faifon  , une 
quantité  prodigicul’e  de  moutons , de  la  Bafte-Pro- 
vence  fit  d’ailleurs.  Les  habitants  du  Briançonnois 
font  fort  fobres  fit  tres-induftrieux  ; ce  qui  cil  caufe 
que  plulîeurs  d’entr’eux  ont  fait  des  fortunes  eon- 
«dérables  , foit  en  France  , foit  dans  les  pays  étran- 
gers. Nous  avons  connu  en  Efpagne  deux  ou  trois 
Sujets  de  ce  canton  , qui  étoient  pafiés  dans  ce 
Royaume  n’ayant  d’autres  moyens  de  lortune  que 
ceux  de  la  fobriété  fit  de  l’induftrie  , fie  riches  ce- 
pendant de  plufieurs  centaines  de  mille  écus. 

On  recueille  dans  le  Briançonnois  de  la  manne 
qui  eft  fort  eftimée  : c’eft  une  cfpece  de  miel  con- 
denfé  , de  la  même  forme  que  l’Ecriture  - Sainte 
donne  à la  Manne , dont  les  lfraélites  firent  leur 
nourriture , dans  leur  voyage  en  Canaan.  Cette 
manne  , qui  eft  fort  abondante  dans  les  grandes 
chaleurs , tombe  du  ciel  la  nuit , fur  les  feuilles  *1 
Melefe  , fie  fe  fond  au  premier  rayon  de  foleif:  au® 
on  a grand  foin  de  la  recueillir  avant  qu'elle  poiflê 
s’évaporer  par  la  chaleur  du  foie  il.  . 

Du  temps  de  Céfar , le  Briançonnois  ctoit  habite 
par  les  Brigantini.  Sous  Honorius , ce  pays  fe  trou» 
voit  compris  dans  la  Province  des  Alpes-Maritimes. 

Au  temps  de  la  décadence  de  l’Empire  Romain , 
fie  lors  de  la  formation  des  Royaumes  de  Bourgogne 
fit  d’Italie , les  habitants  du  Briançonnois , profitant 
de  la  (ituation  de  leur  pays  , entouré  de  montagnes 
prefque  inacceftibles , cherchèrent  à fe  rendre  libres 
fit  indépendans.  Ils  réuffirent  fans  beaucoup  de 
peine  dans  leur  projet  ; mais  dans  la  fuite  , laftes 
de  la  fupériorité  que  les  Principaux  d’entr’eux 
vouloient 
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vouloient  exercer  fur  le  commua  des  habitants , ils 
convinrent  de  fe  donner  un  Maître,  3c  en  confé- 
quence  ils  fc  fournirent  aux  Dauphins  de  Viennois  , 
mais  avec  de  grandes  referves.  Les  Dauphins  fe 
qualifioient  Princes  de  Briançon  3c  Comtes  de 
Cézanne.  Après  avoir  appartenu  aux  Dauphins  de 
Viennois , le  Briançonnois  patfa  fous  la  domination 
de  la  France  , en  même  temps  que  le  relie  du 
Dauphine. 

BRIAND,  en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  de  Paris  , intendance  de  Dijon , Bail- 
liage de  Mâcon , 3c  Recette  de  Se  mur-.cn- B rion- 
nois.  On  y compte  97.  feux.  Cette  Paroilfe  eft  à 
1.  1.  & demie  £.  N.  E.  de  Scmur.  De  Briand  dé- 
pendent douze  ou  treize  hameaux. 

BRIANNY , en  Bourgogne , Diocefe  d’Autun , 
Parlement  3c  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  3c 
Recette  de  Scmur-cn-Auxois.  On  y compte  14.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à une  bonne  lieue  S.  de 
Scmur-cn-Auxois. 

BRIANTES  , en  Berry  , Diocefe  3c  Intendance 
de  Bourges  , Parlement  de  Paris  , Eleétion  de  la 
Châtre.  On  y compte  6ç.  feux.  Cette  Paroiffe  eft 
fituce  fur  la  riviere  d’Indre  , à une  petite  lieue  S.  S. 
E.  de  la  Châtre. 

BRI  ARE  , Bribodorum  , Brivodurum  , ville  , dans 
le  Gatinois  - Orléanois , Diocefe  d’Auxerre  , Par- 
lement de  Paris , Intendance  d’Orléans , Eleftion  de 
Gien.  On  y compte  260.  feux.  Cette  ville  eft  fituée 
fur  la  rive  droite  de  la  Loire  , à une  lieue  3c  demie 
E.  S.  E.  de  Gien , 6.  3c  quart  S.  un  quart  à l’E.  de 
Montargis  , 3c  12.  3c  quart  E.  S.  E.  d’Orléans. 
Long.  20.  16.  24.  lat.  48.  41.  26. 

La  ville  de  Briare  eft  fort  connue, non-feulement 
parce  qu’elle  eft  fur  la  grande  route  qui  mene  de  Pa- 
ris en  Bourbonnois  , mais  encore  parce  que  c’eft  en 
cet  endroit  que  commence  le  canal  qui  communique 
de  la  Loire  à la  Seine  , par  la  rivière  de  Loing.  Ce 
canal  fut  entrepris  fous  le  regne  du  Roi  Henri  le 
Grand  , 3c  c’eft  le  premier  ouvrage  de  conséquence 
de  cette  nature  , qui  ait  été  efteélué  dans  le  Ro- 
yaume. 11  s’agiftbit  d’établir  une  communication 
par  eau  , avec  Paris , afin  d’attirer  dans  cette  capi- 
tale du  Royaume  , une  partie  du  commerce  de  la 
mer  par  Nantes  , 3c  celui  d’un  grand  nombre  de 
belles  Provinces  qui  font  arrofées  de  la  Loire.  On 
vouloit  auffi  ouvrir  une  communication  avec  plu- 
fieurs  autres  Provinces  du  Royaume  qui  font  arro- 
fées par  des  rivières  qui  fe  rendent  dans  la  Loire. 
Une  pareille  entreprife  ne  pouvoit  venir  que 
d’un  Miniftrc  aulft  éclairé  que  M.  de  Sully.  Scs  vues 
furent  toujours  élevées  , 3c  on  ne  doute  certaine- 
ment pas  que  peu  de  Miniftrcs  aient  été  aufli  jaloux 
qu’il  le  fut  , de  faire  fleurir  le  Royaume  , 3c  de  pro- 
curer à la  France  des  beautés  , des  commodités 
publiques  , 3c  même  des  avantages  qui  ne  fe  trouvent 
pas  communément  dans  les  autres  Royaumes.  Le 
canal  de  Briare  , commencé  fous  M.  de  Sully  , fut 
interrompu  après  la  retraite  de  ce  Miniftrc.  Mais 
le  Roi  Louis  XIII.  étant  à Saint-Germain-en-Laye 
au  mois  de  Décembre  1 658-  , donna  des  Lettres- 
Patentes  aux  nommés  Jacques  Guyon  3c  Guillaume 
Bouitroue  , Entrepreneurs  duditcanal , par  lefquclles 
il  paroit  qu’ils  s’étoient  engagés  de  reprendre  l’ou- 
vrage , 3c  qu’ils  avoient  promis  de  l’achever  à leurs 
frais 3c  dépens.  Pour  les récompenfer  de  leur  zele,Sa 
Majefté  leur  céda  le  fonds  3c  le  tréfonds  du  canal  , 
leur  fit  préfent  de  tous  les  matériaux  qu’ils  y rrou- 
veroient  , aufli-bicn  que  des  ouvrages  qui  ctoicnt 
déjà  faits , 3c  Elle  régla  enfin  les  droits  qu’ils  pour- 
raient lever  fur  les  marchandées  qui  y feroient 
embarquées.  Ces  Lettres-Patentes  ayant  été  véri- 
fiées au  Parlement,  le  15.  Avril  1639. , il  ne  fut 
plus  quellion  que  de  reprendre  l’ouvrage  3c  de 
Tome  J. 
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1 achever  ç Ce  qui  lut  fait  en  peu  d’années.  Ce  canal 
entre  dans  la  Loire  tout- proche  de  Briare  même  , 
3c  remonte  vers  ie  Nord  par  Ouzoner  , en  côto- 
ya/* ruiflèau  de  Trezée.  Il  continue  par  RAny 
Chatillon  , Montargis  , 3c  finit  dans  le  Loing  à 
Ccpoy  , à une  petite  lieue  N.  de  Montargis. 
Depuis  cet  endroit , le  Loing  a été  rendu  navigable 
jufqu’au  - deffous  de  Muret  , où  il  entre  dans  la 
Seine,  f Par  la  ligne  droite  , la  diftance  depuis 
Briare  jufqu'à  la  Seine , eft  de  14.  lieues  3c  demie  )• 
Pour  la  commodité  des  villages  où  paflè  le  canal  de 
Briare , il  a été  établi  fur  ce  canal  divers  ponts  de 
bois , qui  font  entretenus  aux  dépens  des  proprié- 
taires du  même  canai.  Autrefois  le  produit  des 
droits  qui  fe  lèvent  fur  le  canal  dont  il  «rt  queftion, 
montoit  tous  les  ans  à des  fommes  très  - eonfîdé- 
rables  ; prefentement  ce  produit  ne  paife  guères  U 
fomtne  de  cent  trente  mille  livres.  Cette  diminution 
a été  occafionnée  par  le  canal  d’Orléans  qui  a été 
ouvert , il  y a environ  quarante  ans  , 3c  qui  com- 
munique avec  le  Loing  h Ccpoy  , où  fc  termine  le 
canal  de  Briare.  Voyc\  Orléans. 

BR1ARKES  , dans  le  Gârinois  - Orléanois  , Dio- 
cefe de  Sens  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
d’Orléans  , Eleéiion  de  Pithiviers.  On  y compte  57. 
feux.  Cette  Paroiiïê  eft  i 2. 1.  3c  deux  tiers  E.  N.  E. 
de  Pithiviers. 

BRiAS  , en  Artois  , Diocefe  d’Arras  , Confeil 
provincial  3c  fouverain  d’Artois  , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Lille  , Bailliage  6c  Recette  de 
Saint-Pol.  On  y compte  28.  feux  3c  140.  perfonnes. 
Cette  Paroilfe  cil  à une  dcmi-lieuc  N.  N.  E.  de 
Saint-Pol , 3c  à $.  I.  3c  quart  O.  N.  O.  d’Arras. 

La  Terre  3c  Seigneurie  de  Brias  a donné  fou  nom 
h une  Maifon  qui  eft  également  illuttre  par  fon  an- 
cienneté 3c  par  fes  alliances , 3c  qui  a entrée  dans  tous 
les  Chapitres  nobles  des  Pays-Bas  .oùclle  eft  admife 
depuis  plus  de  400.  aus.  Henri,  Seigneur  de  Brias  eft 
qualifie  mes , Chevalier , dans  des  aclesdes  années 
1 199.  3c  120  2.  , qu’il  fit  avec  fa  femme  Hirvidls 
en  donnant  divers  biens  aux  Religieux  de  Clerinareft! 
De  lui  defeendoit  Jean  de  Brias  , le  même  qui  fut 
tué  à la  bataille  de  Montlhéry  en  1465.  en  com- 
battant pour  le  Duc  de  Bourgogne.  Il  croit  neveu 
de  N.  de  Brias  . reçue  Chanoincfle  à Maubeuee  en 
1414- , 3c  avoit époufé  en  1448.  Jeanne  de  Cr'Jfuy  , 
Dame  de  Royon  , dont  il  lailfn  Jacques  3c  Charles  a 
celui-ci  a fait  la  branche  de  Rayon.  L’aîné  continua 
celle  des  Seigneurs  «le  Brias  par  fon  allianrc  en  1 489. 
avec  Jeanne  UuplcJJi.  Elle  fut  merc  de  Jacques  II. 
du  nom  , Seigneur  de  Brias  , Gouverneur  de  Ranti 
en  1 549.  qu’il  défendit  contre  les  François  , puis  de 
Maricmbourg  en  1^83., étant  depuis  1558.  Colonel 
d'un  Régiment  d’infanterie  Walonne.  Il  s’étoit 
allié  en  1536.  à Jeanne  de  la  Crejfonnitrc , dont 
naquit  Jacques  111.  du  nom  , Seigneur  de  Brias 
Baron  de  Moriamès  , premier  Pair  de  Liege , Gou- 
verneur de  Maricmbourg  , 3c  Colonel  d’un  Régi- 
ment Walon.  Celui-ci  époufa  en  1584.  Aérienne 
de  Nedonchellc , 3c  en  eut  , entr’autres  enfants 
Charles  , Seigneur  de  Brias  , en  faveur  duquel 
aufli-bicn  qu’en  conlidcration  de  fa  naillance  3c  de 
fes  fcrvtcos  militaires  , la  Seigneurie  de  Brias  fut 
érigée  en  Comté  avec  réunion  de  celles  de  ftriftcl 
Croifuaux  , Groiïart , Rolancourt  , Ernicourt 
Saint-Martin , Glife , Betonval , Lanoi  3c  Gauchin 
par  Lettres  du  Roi  d’Efpagne  , du  30.  Mai  1649. 
Le  Comte  de  Brias  qui  fut  auffi  Gouverneur  de 
Maricmbourg , avoit  époufé  en  1626.  Anne  - Phili- 
berte  d'Immerfcl.  Il  en  eut , entr’autres  enfants 
Jacques-Théodore , Archevêque  3c  Duc  de  Cam- 
bray  , 3c  Englebert , Comte  de  Brias  , Marquis  de 
Molemghem , Baron  de  Moriamès , 3c  premier  Pair 
de  Liege , allié  en  1664.  à lia  belle  , liile  de  Charles 
Ffffffffff 
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tfArgcnteau , Comte  d’Efleneux  &.du  Saint-Empire. 
De  ce  mariage  naquirent  quatre  filles  , Chanoi- 
neftes  à Mon*  «3c  à Maubcuge  , & Englebert- Fré- 
déric , troifieme  Comte  de  Brias  , Marquis  de  Mo- 
lemghcm  , &c.  Celui-ci  fut  marié  en  1695.  à Wil- 
lelmine  , née  Comrcfte  de  Merodc  , de  Grocsbecke 
& du  Saint-Empire.  De  ce  mariage  eft  né  Englebert 
Frédéric-Ferdinand , Comte  de  Brias  , Seigneur  des 
Terres  franches  de  Fumai  & Revin  , Marquis  de 
Molemghem  , Baron  de  Moriamès , premier  Pair 
de  Liege,  &c. , allié  en  1749.  & Maric-Franvoife  , 
née  Comtcftc  de  Hamal  de.  du  St.  Empire. 

BRIATESTE,  ville,  en  Languedoc,  Diocefe  & 
Recette  de  Caftrcs  , Parlement  & Généralité  de 
Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
138.  feux.  Cette  petite  ville  eu  fituée  fur  la  rivière 
de  Dadou , à L & trois  quarts  O.  N.  O.  de  Caf- 
tres,  & 2j  & demie  E.  N.  E.  de  Touloufe. 

BR1AUCOURT  , en  Champagne,  Diocefe  de 
Rheims  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Châlons , Elcftion  de  Rethel.  On  y compte  lIL  feux. 

BRIAUCOURT  , en  Franche-Comté,  Diocefe, 
Parlement  & Intendance  de  Befançon , Bailliage  & 
Recette  de  Ve  foui.  Prévôté  de  Luxeuil.  On  y compte 
$8.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une  lieue  &.  deux 
tiers  O.  de  Luxeuil. 

BRICHAS  , en  Normandie.  Voye\  Brehal. 

BRICONS , en  Bourgogne , mais  enclavé  dans 
la  Champagne , Diocefe  de  Langres  , Parlement  & 
Intendance  de  Dijon , Bailliage  de  Recette  de  ChS- 
tillon.  On  y compte  t $0.  feux.  Cette  Paroifte  eft  à 

I L O.  S.  O.  de  Chaumont  en  Baffigny , de  quart 
N.  O.  de  Langres , & 7.  & trois  quarts  N.  E.  de 
Châtiilon-fur-Seine. 

BK1CÜNVILLE  , au  Pays  - Chartrain  , dans  le 
Gouvernement  général  d*«Jrléanois  , Diocefe  & 
Ele&ion  de  Chartres  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance d'  ’rléans.  On  y compte  feux.  Cette  Pa- 
reille eft  à l L&  quart  N.  O.  de  Chartres. 

BKICüT  la  Ville,  en  Champagne,  Diocefe  & 
Eleélion  de  Troyes,  Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Châlons.  On  y compte  ll  feux. 

BRICQUEBüSQ  , en  Normandie  , Diocefe  de 
Coutances  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de 
Caen,  Ele&ion  de  Valogne,  Sergenterie  de  Tol- 
levaft.  On  y compte  lu.  feux.  Cette  Paroifte  eft  à 
a.  L de  l’Océan , & ôc  quart  O.  N.  O.  de  Va- 
logne. 

BRICQUEVILLE  , en  Normandie  , Diocefe  & 
Eleélion  de  Bayeux,  Parlement  de  Rouen  , Inten- 
dance de  Caen,  Sergenterie  d’ifîgny.  On  y compte 

I I a.  feux.  Cette  Paroifte  eft  à l.  L O.  N.  O.  de 
Bayeux , & 2*  E.  S.  E.  d’ifigny. 

BRIQUEVILLE  la  Blouette  , en  Normandie, 
Diocefe  & Election  de  Coutances , Parlement  de 
Rouen  , Intendance  de  Caen  , Sergenterie  de  la 
Balle.  On  y compte  1x4.  feux.  Cette  Paroifte  eft 
à un  quart  de  lieue  O.  S.  O.  de  Coutances. 

BRIQUEVILLE  près  la  Mer,  en  Normandie, 
Diocefe  & Eleélion  de  Coutances , Parlement  de 
Rouen  , Intendance  de  Caen  , Sergenterie  de  Saint- 
Paër.  On  y compte  189.  feux.  Cette  Paroifte  cil 
fituée  à une  petite  demi-licue  de  l’Océan  , à a.  l.N. 
E.  de  Granville  ,&  ?.  & quart  S.  S. O.  de  Coutances. 

BRICY  , dans  l’Orléanois  - Propre,  Diocefe  & 
Intendance  d’Orléans,  Parlement  de  Paris,  Eleélion 
de  Beaugenry.  On  y compte  6^.  feux.  Cette  Paroifte 
eft  à 1.  L demie  N.  O.  d’Orléans. 

BRIDOU,  dans  la  Principauté  de  Dombes  , Dio- 
cefe de  Lyon  , Confeil  fouverain  de  Dombes , Châ- 
tellenie de  Chitelar.  On  y compte  i_2-  feux.  Cette 
Communauté  eft  à une  lieue  N.  de  Châtelar  , fit  5. 
« deux  tiers  N.  E.  de  Trévoux. 

BRIE, Bria,  Brigcnjis  TradusouPagus , Province 
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avec  un  ancien  titre  de  Comté.  On  la  divife  en  Brie - 
Ckampenoife , dont  Meaux  eft  la  capirale  Brie- 
Franfoife  où  la  ville  de  Brie-Comte-Heben  tient  le 
premier  rang , ôc  Bric-Pouitleufe  dont  la  capitale 
eft  Château-Thierry.  On  divife  auffi  la  Bric  en  haute 
dont  Meaux  eft  la  capirale  , & en  b3lfe  dont  b ca- 
pitale eft  Provins.  Cette  dernière  ville  étoit  ancien- 
nement la  capitale  & le  lieu  de  réfidence  des  Com- 
tes de  Brie. 

Selon  fes  anciennes  limites , la  Province  dont  il 
eft  queftion  , s’étendoit  depuis  le  20e.  degré  mi- 
nures  jusqu'au  21e.  degré  ^ minutes  de  longitude, 
& depuis  le  48e.  degré  24.  minutes  jufqu’au  49e! 
degre  Ji  minutes  de  latitude.  Elle  avoit  an.  lieues 
de  longueur  fur  lt.  de  largeur;  ce  qui  pouvoir  être 
évalué  à 170.  lieues  quarrées. 

La  Brie  étant  paftec  fous  la  domination  directe 
des  Rois  de  France  , une  partie  de  ce  pays  a etc 
incorporé  au  Gouvernement  général  de  l’Ifle-de- 
France , & c’eft  ce  qu’on  appelle  la  Brie-Françoifc. 
L’autre  partie  qui  dépend  du  Gouvernement  géné- 
ral de  Champagne  , eft  connue  fous  le  nomde  Bric- 
Champenoife  : la  Brie  - Pouilleufe  fait  partie  de 
cette  derniere. 

La  Brie-Françoifc,  dont  l’étendue  eft  de  moitié 
moindre  que  celle  de  la  Brie-Champenoife , eft 
bornée  au  N.  par  l*Ifle-de-France  & par  la  Brie- 
Champenoife  ; au  S.  par  la  Seine  qui  la  fépare 
du  Gâtinois , à PE.  encore  par  la  Brie-Champe- 
noife  , & à l’O.  encore  par  la  riviere  de  Seine  qui 
la  fépare  du  Hurepoix.  Elle  a 1 lieues  de  longueur 
fur  de  largeur  ; ce  qui  peut  être  évalué  à Sl.  lieues 
quarrées.  La  terre  y eft  très-fertile  en  bled  & en 
excellens  pâturages.  Il  y croit  du  vin  , mais  qui  eft 
d’une  qualité  allez  médiocre.  Le  beurre  & le  fro- 
mage qu’on  y fait  , font  très-eftimés. 

La  Brie-Champenoife  eft  bornée  au  N.  parle 
Valois  & le  SoilTonnois , au  S.  & à PE.  par  la  Cham- 
pagne , & à l’O.  par  la  Bric-Françoifc  de  par  l’ifle- 
de-France.  Elle  a 18.  lieues  de  longueur  fur  n.  de 
largeur  ; ce  qui  peut  être  évalué  à 1 2 1 . lieues  quar- 
rées. L’air  y eft  allez  tempéré.  La  terre  y eft  moins 
fertile  en  bled  que  dans  la  Brie-Françoife  , mais  les 
vins  qu’on  y cueille  font  beaucoup  meilleurs.  11  y a 
auHï  des  bois  & de  bons  pâturages. 

Du  temps  de  Céfar , la  Brie  etoit  habitée  par  les 
Me/d æ.  Sous  Honorius , ce  pays  fc  trouvoit  compris 
dans  la  quatrième  Lyonnoife. 

De  la  domination  des  Romains , la  Brie  paffa 
fous  celle  des  François  , & fit  partie  du  Royaume 
de  Ncuftric.  Elle  eut  enfuite  des  Seigneurs  particu- 
liers qui  portoient  le  titre  de  Comtes  de  Meaux. 
Herbert  de  Vcrmandois  , Comte  de  Meaux  ou  de 
Brie  , devint  Comte  de  Troyes  ou  de  Champagne 
en  988. , & réunit  ces  deux  Provinces.  Depuis  ce 
temps  , la  Brie  fuivit  conftamment  le  fort  de  la 
Champagne  : Voyt\  ce  mot. 

BRIE  .bourg  , en  Angoumois , Diocefe  & Elec- 
tion d’Angoulême  , Parlement  de  Paris, lnteotùoce 
de  Limoges.  On  y compte  300.  feux.  Ce  bourg  eft 
à £.  L & quart  N.  E.  d’Angouleme. 

BRIE  , bourg,  en  Saintonge,  Diocefe  de  Saintes, 
Parlement  de  Bordeaux  , Intendance  de  ^°" 
chelle  , Election  de  Saint-Jean-d’Angely-  On  y 
compte  io<.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une  con- 
trée fertile  en  bled  & en  pâturages. 

BRIE  , dans  l’Ulc-dc- France , Diocefe  , Parle- 
ment, Intendance  & Eleélion  de  Paris.  On  y compte 
ç<j.  feux.  Cette  Paroifte  eft  fituée  fur  la  rive  gauche 
de  la  Marne , à 1. 1.  & quart  £.  un  quart  au  S.  de 
Paris. 

BRIE  , en  Picardie,  Diocefe  de  Noyon,  Parle- 
ment de  Paris,  Intendance  d’Amiens  , Eleélion  de 
Péronne.  On  y compte  Üfl*  feux.  Cette  Paro.ffc  elt 
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iî tuée  fur  la  rive  droite  de  la  Somme,  à une  petite 
lieue  S.  de  Pe'ronne. 

BRIE  , en  Dauphiné  , Diocefe  , Parlement , In- 
tendance de  Grenoble.  On  y compte  i*  feux  & 
un  i «e.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; & feux  , 
un  demi  & un  feiziemc  de  feu  pour  les  biens  tailla- 
blés,  y compris  néanmoins  un  6e.  ,un  24e.  & un  32e. 
de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 

BRIE  , dans  le  pays  de  Foix  , Diocefe  de  Pa- 
miers  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de 
Rouffillon  , Recette  du  pays  de  Foix.  On  y compte 
in.  feux  de  compoids  & 22^.  feux  allumons.  Cette 
ParoifTe  eft  à 2*.  L & quart  N.  N.  O.  de  Pamiers. 

BRIE  près  Archiac , bourg  , en  Saintonge  , Dio- 
cefe & Elc&ion  de  Saintes , Parlement  de  Bordeaux , 
Intendance  de  la  Rochelle.  On  y compte  12 s.  feux. 
Ce  bourg  eft  à une  lieue  O.  N.  O.  de  Barbezieux , & 
2-  S.  S.  Ê.  de  Saintes. 

BRIE  fous  Barbezieux  , en  Saintonge  , Diocefe 
& Eleftion  de  Saintes  , Parlement  de  Bordeaux  , 
Intendance  de  la  Rochelle.  On  y compte  22;  feux* 
Cette  ParoilTc  clU  l L S.  E.  de  Barbezieux,  & «n 
S.  E.  de  Saintes. 

BRIE  fur  Chalais  , bourg , en  Saintonge , Diocefe 
& Elcébion  de  Saintes  , Parlement  de  Bordeaux  , 
Intendance  de  la  Rochelle.  On  y compte  109.  feux. 
Cette  Paroifte  eft  à une  bonne  dcmi-lieuc  N.  de 
Chalais , & à 10.  L & demie  S.  E.  de  Saintes. 

BRIE-COMTE-ROBERT,  Braya  ou  Sfw  Co- 
rnitit  Roberti , ville , capitale  de  la  Brie-Françoife , 
avec  une  Juftice  royale  , une  Châtellenie  , un  Bail- 
liage & un  Grenier  à fel  ; au  Gouvernement  général 
de  Plfle-de- France  , Diocefe  , Parlement  , Inten- 
dance & Election  de  Paris.  On  y compte  38$.  feux. 
Cette  ville  eft  fituce  à une  petite  diftance  de  la 
rivière  d’Yerrcs  , entre  la  Seine  & la  Marne  , à 4.  L 
S.  S.  O.  de  Lagny  , 1.  N.  E.  de  Corbcil^ô.  & demie 
S.  O.  de  Meaux , 2i  O*  N.  O.  de  Provins  , & .£. 
deux  tiers  S.  E.  de  Paris.  Long.  12*.  lA.  24.  lat.  48. 
4».  i£u 

Autrefois  la  ville  dont  il  eft  queftion,  étoit  nom- 
mée Braye , du  mot  Bray , qui , en  vieux  fran^ois  , 
fignific  une  terre  grade  & bourbeufe.  Cette  ville  a 
pris  fonfurnom,  de  Robert  de  France,  Seigneur 
de  Braye  ou  de  Brie  & Comte  de  Dreux , fon  Fon- 
dateur. Depuis , elle  a fuivi  le  fort  de  la  Brie  , & 
elle  a eu  les  memes  Seigneurs.  Il  fc  tient  toutes  les 
femaines  i B rie- Comte-Robert , un  marche  qui  eft 
très-confidérable  , &*où  il  fe  vend  entr’autres  cho- 
fes , une  grande  quantité  de  bétail. 

BRIE  , fcparée  de  Vaugrigneufe,  dans  l’Iflc-de- 
France  , Diocefe  , Parlement , Intendance  & Elec- 
tion de  Paris.  On  y compte  1 37.  feux.  Cette  Paroifte 
eft  à $.  L & tiers  S.  O.  de  Paris. 

BRIE  fous  Mortagnc  , en  Saintonge  , Diocefe  & 
Eleébion  de  Saintes  , Parlement  de  Bordeaux  , In- 
tendance de  la  Rochelle.  On  y compte  ££.  feux. 
Cette  Paroifte  eft  lituée  à une  lieue  de  la  rive  droite 
de  la  Garonne  , * à 6. 1.  S.  S.  O.  de  Saintes. 

BRIE  (la),  dans  le  Duché  de  Bar , Diocefe  de 
T oui , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Lorraine , 
Bailliage*  Recette  de  Bar-le-Duc.  On  y compte 
feulement  L feux. 

BR1EC  ou  Briziec,  en  Bretagne  , Diocefe  & 
Recette  de  Quimpcr,  Parlement  fit  Intendance  de 
Rennes.  On  y compte  ^9.  feux , un  tiers  & un  quart 
de  feu. 

BRIEL  ou  Brut,  en  Champagne,  Diocefe  de 
Langres,  Parlement  de  Paris  , intendance  de  Châ- 
lons  , Eleébion  de  Bar- fur- Aube.  On  y compte  24; 
feux.  Cette  Paroifte  eft  à cinq  lieues  O.  de  Bar-fur- 
Aube. 

BRIELLES.cn  Bretagne,  Diocefe,  Parlement, 
Intendance  & Recette  de  Rennes.  Ou  y compte  12- 
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feux , un  tiers  & un  quart  de  feu.  Cette  Parôiflc 
eft  i L S.  S.  E.  de  Rennes. 

BRIENNE  , dans  le  Laonnois , au  Gouvernement 
énc'ral  de  l’Ifle-de-Francc , Diocefe  & Election  de 
.aon  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Soiftôns. 
On  n’y  compte  point  de  feux.  Cette  Paroiftè , dont 
il  ne  refte  pins  dans  l’Eleébion  de  Laon , que  l’E- 
glife  & la  maifon  du  Curé  , eft  fituce  fur  la  rive 
gauche  de  la  rivière  d’Aifne  , à N.  de  Rhcims , 

de  demie  S.  O.  de  Rethcl , & L E.  S.  E.  de  Laon. 

La  Terre  & Seigneurie  de  Brienne  eft  un  ancien 
Comté,  qui  étoit  poffédé  en  990.  par  Engilbcrt 
fixieme  ayeul  de  Gauthier  III.  Comte  de  Brienne  , 
Roi  de  Sicile  & Duc  de  la  Pouille , du  chef  de  fa 
femme , Marie , fccurde  Guillaume  III.,  & dont  le 
fils  Gauthier  IV.  dit  le  Grand  , huitième  Comte  de 
Brienne  , meurt  en  ! 251. 

Gaurhicr  VI. , douzième  Comte  de  ferienne  , & 
Duc  d’Athenes , du  chef  de  fon  ayeule , Ifabeau  de 
la  Roche,  étoit  auffi  Connétable  de  France.  Il  fut 
tué  en  1 J £6.  11  eut  pour  héritière  fa  foeur , Ifabeau  , 
alliée  à Wauthier  IV. , Sire  d’Enghien  , & par  elle 
treiiieme  Comte  de  Brienne.  Il  eut  pour  petit-fils 
André,  dix-feprieme  Comte  de  Brienne,  dont  la 
feeur  Marguerite  , hérita  de  Brienne , d’Enghien  Bc 
de  Convcrfano.  Elle  époufa  i°.  Jacques  de  St. 
Severin , & 20.  Jean  de  Luxembourg  , Comte  de 
Ltgny  , qui  le  fit  père  de  Pierre  de  Luxembourg  , 
dix-neuvicme  Comte  de  Brienne,  mort  en  1438. 
Celui-ci  eft  le  fixieme  ayeul  de  Charles  II.  de  Luxem- 
bourg , vingt-c inquietne  Comte  de  Brienne  , mort 
le  j_3.  Novembre  1605.  Il  eut  pour  héritière  fa  foeur, 
Louife  de  Luxembourg  , alliée  à Bernard  de  Beon  , 
Seigneur  du  Mafsès  , dont  la  fille , Louife  de  Beon- 
Luxcmbourg,  epoufa  Henri- Augufte  de  Lomenie, 
Secrétaire  d’Etat , fils  d’Antoine  de  Lomenie  , aufli 
Secrétaire  d’Etat , qui  acquit  le  Comté  de  Brienne 
en  162  {. 

Henri-Louis  de  Lomenie,  vingt-feptieme Comte 
de  Brienne  , & Comte  de  Montbron  , fils  de  Henri- 
Augufte,  meurt  le  14.  Mars  1743.  11  avoit  époufé 
Jacqueline  - Charlotte  de  Brulart- la  -Borde  , foeur 
confanguinc  de  la  Duchefte  de  Luynes  , & laquelle 
meurt  le  LL  Décembre  1743.  Leur  fils  Nicolas-Louis 
de  Lomenie  , vingt-huitieme  Comte  de  Brienne  , a 
époufé  en  Août  1723.  Anne-Gabriclle  de  Cbamil- 
lart-l/illaitc , dont  N.  de  Lomenie,  dit  le  Marquis 
de  Brienne  , Colonel  du  Régiment  d’Artois  depuis 
1747-,  Brigadier  du  12,  Février  17S9.  Nicolas- 
Louis  , Comte  de  Brienne , avoit  pour  frere  Antoine- 
Luc  , dit  le  Marquis  de  Lomenie  , mort  le  ife. 
Avril  1743.,  ayant  éie  allié  le  ]_£.  Décembre  175 J- 
à Marie-Anne  Bourltt , qui  a époufé  en  fécondés 
noces  en  1748.  le  Baron  de  Grant , Gentilhomme 
Anglois.  Elle  étoit  mere  alors  de  Paul-Charles-Marie 
de  Lomenie,  né  le  i£.  Novembre  1738. 

L’ancienne  race  des  Comtes  de  Brienne  fubfifte 
encore  dans  la  Mailon  de  Confiant , qui  a pour 
auteur  Engilbcrt , troificme  fils  de  Gauthier  L^ 
Comte  de  Brienne,  mort  en  1080.,  & qui  étoit 
lui-même  petit-fils  d’EngilbertL  Comte  de  Brienne. 
Cet  Engilbert,  troificme  fils  de  Gauthier  L , eut  en 
partage  la  Seigneurie  de  Confiant , dont  il  prit  lo 
nom  , ÙL qu’il  trafmit  à fa  poftérité  , en  gardant  les 
armes  de  Brienne.  De  lui  defeend  au  feizieme  degré, 
Louis  de  Conflans , Marquis  d’Armcntieres , né  le 
2.3.  Février  1711. , Lieutenant-Général  des  armées  du 
Roi,  en  Oébobre  1746.,  veuf  du  2;  Mai  1 746.  d’Ade- 
laïde-Jeanne-Françoife  de  Boutcrouc  d '/tubi^ny  , 
dont  Louis-Charles  , ne  le  ^ Décembre  1737. 

Le  Marquis  d’Armcnticrcs  a pour  feeur , Maric- 
Françoife  de  Conflans , née  le  13.  Mars  1713-,  alliée 
le  li.  Décembre  1728.  à François-Charles  de  Ro- 
chechouart , dit  le  Comte  de  Faudoas  t & pour 
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coufin-germain  , Philippe  - Alexandre  Confia,, s 
.h,  I.  Marouis  Je  Confiais,  ne  le  f.  Décembre  171  J. 
oJ«  «îrUy.Ubra«he  de  Fay, Jc-Sec  ,ni 
fubfifte  en  la  perfonne  de  Hubert  de  Confions , Sei- 
gneur de  Suzanne  eoThicrache.&c. , né  vers  >69°*» 
d*abord  appelle  le  Comte  de  Conflans , reçu  Che- 
viller des  Ordres  de  N.  D.  du  Mont-Carmel  <5c  de 
St.  Lazare  en  17° S- , fucccflivemcnt  Enfeigne  , 
Sous-Lieutenant , Lieutenant , puis  Capitaine  de 
Vaiflcauxdu  Roien  17  34-,  Gouverneur*  Lieutenant- 
Géncral  de  St.  Domineue  & des  Ifles-fous-lc-Vent 
le  1.  Mai  1747.,  Chef-d’Efcadre  le  1.  Avril  1748.  , 
Lieutenant-Général  des  Armées-Navales  le  1.  Sep- 
tembre 1751. , Vice -Amiral  le  14- Avril  1756., 
Maréchal  de  France  le  1 5.  Mars  17s 8.  , &c. 

BRIENNE , en  Champagne  , Dioccfe  « Election 
de  Rhetcl,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de 
Châlons.  On  y compte  109.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  furnommée  Brienne  en  Terre-Blanche  , à caule 
du  fel  blanc  dont  ufent  fes  habitants, ce  lieu  n’etant 
pas  fujet  à la  gabelle. 

BRIENNE  le  Châtcl,  en  Champagne  , Diocefe 
de  Troycs , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châ- 
lons , Elcétion  de  Bar-fur-Aube.  On  y compte  28$. 
feux.  Cette  Paroifle , à laquelle  on  donne  quelquefois 
le  titre  de  ville  , eft  fituée  ?i  une  dcmi-licue  de  la  rive 
droite  de  l’Aube,  à 3. 1.  & deux  tiers  N.O.  de  Bar-fur- 
Aube,  6.  E.  N.  E.  de  Troycs,  & 11.  S. de  Châlon*. 
Selon  certains  mémoires  qui  nous  ont  été  fournis  , 
c’eft  à Brienne-ic-Châtel  qu’il  faut  attribuer  le  titre 
de  Comté , & tout  ce  que  nous  avons  dit  du  Comté 
de  Brienne  , dans  le  pénultième  article , que  nous 
avons  placé  dans  l’Eleftion  de  Laon.  Cependant 
cela  n’empèche  pas  qu’il  n’exilte  dans  cette  dernière 
Elcôion , de  Laon , une  Paroifle  connue  fous  le 
nom  Je  Brienne , & telle  que  nous  l’avons  décrite. 

BRIENNE  la  Vieille  ou  la  Ville , en  Champagne , 
Dioccfe  de  Troycs  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Chiions , E lcd  ion  de  Bar-fur-Aube.  On 
y compte  90.  feux.  Cette  Paroifle  cil  à un  petit 
quart  de  lieue  S.  S.  E.  de  la  précédente. 

BR1ENNES , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Lyon  , 
Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bailliage  de 
Châlon  , Recette  & Rcflort  de  St.  Laurent.  On  y 
compte  93.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la 
rivière  de  Salle  , à cinq  quarts  de  lieue  E.  de 
Toumus , ik  à 5. 1.  Ôc  demie  S.  F.,  de  Châlon. 

BRIENN01S  , petit  pays  de  Bourgogne.  Voyc\ 
Brionuois. 

BRLENNON  , en  Forêt , Dioccfe  & Intendance 
de  Lyon,  Parlement  de  Paris,  Election  d«  Roanne. 
On  y compte  113.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée 
fur  la  rive  gauche  de  la  Loire , à 1.  1.  & deux  tiers 


N.  de  Roanne. 

BR1ERE  (la),  dans  le  Perche , Diocefe  de  Séez, 
Parlement  de  Paris,  Intendance  d’Alen'.on , Election 
de  Mortagne,  Châtellenie  de  Bcllèine.  On  y compte 
S8.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 3.  I.  de  tiers  E.de 
Bellcmc  , & une  N.  de  Nogent-le-Rotrou. 

BR1ERES  les  Sellées,  dans  le  Gâtinori-Orléa- 
nois , Diocefe  de  Chartres , Parlement  de  Paris  , 
Intendance  d’Orléans , Elcélion  de  Dourdan.  On  y 
compte  52.  feux.  Cette  Paroifle  eft  i une  demi-lieue 
N.  N.  O.  d’Eftampcs  , de  à 2. 1.  de  trois  quarts  S.E. 
de  Dourdan. 

BRIES , en  Poitou , Diocefe  de  Intendance  de 
Poitiers , Parlement  de  Paris , Ele&ion  de  Thouars. 
On  y compte  132.  feux.  Cette  Faroiflè  eft  à 2. 1.  de 
demie  S.  E.  de  Thouars. 

BRIES  , en  Haynault,  Diocefe  de  Cambray, 
Parlement  de  Douay  , Intendance  de  Maubcugc, 
Gouvernement  du  Quefnoy.  On  y compte  39.  feux. 

BRIESNON,  ville  , en  Champagne  , Diocefe  de 
Sens , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Chiions , 
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Ele&ion  de  Joigny.  On  y compte  445.  feux.  Cette 
ville  eft  fituée  fur  la  rivicre  d’Armançon  , entre 
Joigny  & St.  Elorentin  , a 6.  1.  S.  E.  de  Sens  , une 
de  deux  tiers  O.  de  St.  Floreutin  , dt  2.  & demie 
E.  de  Joigny. 

BRIET  , en  Champagne.  Voyc\  Briel. 

BRIEUiL  , en  Poitou  , Diocefe  de  la  Rochelle, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Poitiers , Elec- 
tion de  Niort.  On  y compte  30.  feux.  Cette  Pa- 
roifle eft  h 4.  1.  S.  E.  de  Niort. 

BRIEULLE  fur  Bar,  en  Champagne,  Diocefe 
de  Rheims  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Châlons , Ele&ion  de  Rethel.  On  y compte  115.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Bar  , à 6. 1. 
E.  un  quart  au  S.  de  Rethel. 

BRIEULLE  fur  Meuze , en  Champagne,  Diocefe 
de  Rheims , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Châlons , Eleékion  de  Ste.  Mcnehoult.  On  y compte 
1 S 9.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche 
de  la  Mcuzc  , à 6.  I.  fit  demie  N.  E.  de  Sainte- 
Menchoult. 

BR1EUNES  , en  Rouergue , Diocefe  de  EleéUon 
de  Rhodes  , Parlement  de  Touloufe  , Intendance 
de  Montauban.  On  n’y  compte  point  de  feux , mais 
feulement  47.  bcllugucs  & un  quart  de  bellugue 
de  feu. 

BRIEURLIS  ou  le  Rond -Bois,  bois  de  303. 
arpents  83.  perches, dans  la  Maîtrifedc  Ste.  Mene- 
hoult , en  Champagne. 

BRIEUX  , en  Normandie  , Dioccfe  de  Scez, 
Parlement  de  Rouen , Intendance  d’Alençon , Elec- 
tion & Sergenterie  de  Falaizc.  On  compte  43.  feux. 
Cette  Parodie  eft  à 2.  1.  & demie  S.  E.  de  Falaizc. 

BRIEUX  , dans  le  Pays-Mcffin  , Diocefe,  Parle- 
ment , Intendance , Recette  & Val  de  Metz.  On  n’y 
compte  qu’un  feul  feu. 

B RIE  Y , ville,  chef-lieu  d’un  Bailliage  de  fon 
nom , avec  un  Hôtel-de-Ville , une  Maîtrife  des 
Eaux  & Forêts , une  Recette  des  Finances , une 
Recette  des  Bois , un  Couvent  de  Cordeliers , &c. , 
dans  le  Duché  de  Bar,  Diocefe  de  Metz  , Confeil 
fouverain  & Intendance  de  Lorraine.  On  y compte 
1 xo.  feux.  Cette  ville  eft  firuce  dans  une  gorge  , 
fur  le  ruiiTeau  de  Mance  , à 14. 1.  N.  0.  de  Bar-le- 
Duc , & 1 1.  N.  N.  O.  de  Nancy.  Long.  23. 35.  o. 

lat.  49.  1 S- 30. 

La  ville  de  Briey  eft  ancienne.  Elle  a ete  polkdcc 
en  Franc-Alleu  par  les  premiers  Ducs  de  la  Mo- 
fellane.  Enfuitc  elle  vint  comme  un  bien  allodial  à 
la  Marquife  Beatrix  , fille  de  Frédéric  II.  La  Com- 
tefle  Mathilde , fille  de  Béatrix  , étoit  Dame  de 
Briey  ; & il  y avoit  alors  dans  cette  place  un  Avoue, 
nommé  Albert , frere  de  Richer  Evêque  de  Verdun. 
Cet  Avoué  obtint  de  la  Comteflè  Mathilde  , b pro- 
priété du  Château  & de  la  Seigneurie  de  Briey. 
Jufqu’alors  Briey  n’avoit  eu  que  le  titre  de  Châ- 
tellenie , mais  Albert  lui  donna  de  fon  chef,  a ce 
qui  paroit , celui  de  Comté  en  fc  qualifiant  Comte 
de  Briey.  Dans  la  fuite , les  Evêques  de  Metz  tirent 
l’acquiiition  du  Comté  de  Briey  , & le  polTedereot 
jufqu’à  ce  qu’il  fut  donné  en  Fief  & hommage  lige 
à Henri , Comte  de  Bar,  en  1 225., par  Jean  d Apre- 
inont , Evêque  de  Metz  , pour  les  hoirs  male!-  oc 
femelles  île  Henri , en  augmentation  de  Fief, 
qu’il  tenoit  déjà  de  l’Eglife  de  Metz,  les  Fiefs  de 
1 hiaucourt-cn-Barrois  & de  Friboarc  en  Lorraine. 
Par  fucceffion  de  temps  , les  dépendants  de  Henri 
fe  font  affranchis  de  cet  hommage.  . 

11  n’y  a à Briey  qu’une  feule  faroiffe , dont  le 
Curé  prend  le  titre  de  Prévôt , parce  qu  autrctoi* 
le  Curé  de  cette  ville  étoit  membre  d’un  Chapitre 
qui  n’exifte  plus  , & qui  avoit  été  fonde  en  *31 f! 
par  Edouard  H.  Comte  de  Bar.  Le  Château , qui 
étoit  fitué  à l’endroit  le  plus  élevé  de  la  ville . u . 

abandonne 
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abandonné  aux  Cordeliers  , par  le  Duc  Léopold , 
le  i*.  Mai  1699.  : cependant  ils  n’y  transférèrent 
leur  Couvent  de  la  Chapelle-aux-Bois,  qu’en  171  *. 
L Hôpital  de  Saint- Antoine  cft  adminiitré  par  un 
Religieux  de  cet  Ordre. 

Le  Bailliage  de  Briey , confidéré  comme  Diftriél 
particulier  du  Duché  de  Bar , eft  borné  au  N.  par  celui 
de  Villers-la-Montagne , au  S.  ôc  i l’E.  par  le  Pays- 
Meflin  , au  S.  O.  par  le  Bailliage  de  Thiaucourt  ôc 
par  le  Verdunois , à PO.  parle  Bailliage  d’Etain  , ôc 
au  N.  O.  par  celui  de  Longuyon.  Il  a 6.  lieues  ôc 
demie  de  longueur  fur  4.  de  largeur.  Il  eft  arrofé 
par  la  rivière  d’Orne , groflïe  des  eaux  du  Longeau, 
de  l’Iron  & de  celles  de  plufieurs  autres  ruifteaux 
confidérables.  La  plus  grande  partie  de  ce  Bailliage 
dénend  pour  le  fpirituel  du  Diocefe  de  Metz  : le 
refte  eft  des  Diocefes  de  Trêves  ôc  de  Verdun. 

BRIFFIERES  , en  Auvergne  , Diocefc  ôc  Elec- 
tion de  St.  Flour  , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Riom.  On  y compte  ao.  feux.  Cette  Paroifteeft 
à 6. 1.  S.  O.  de  St.  Flour. 

BRIFFOUR  ou  Briffoks,  en  Auvergne,  Dioccfe 
de  Clermont , Parlement  de  Paris  , Intendance  & 
Eleélion  de  Riom.  On  y compte  175.  feux.  Cette 
Paroiftc  eft  à 8. 1.  O.  S.  O.  de  Clermont. 

BRIGANT1NI , Nation  ou  Peuple.  Voyt\  Brian- 
çon & Briançonnois. 

BRIGNAC  , en  Limoufîn , Diocefe  & Intendance 
de  Limoges  , Parlement  de  Paris  , Elcdion  de 
Brives.  On  y compte  1 20.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
à j.  1.  & demie  O.  S.  O.  de  Brives. 

BRIGNAC  , en  Languedoc  , Diocefc  & Recette 
de  Lodeve  , Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y com- 
pte 40.  feux.  Cette  Paroiftc  eft  à 3. 1.  & quart  S.  E. 
de  Lodeve. 

BRIGNAC  , en  Bretagne  , Diocefe  ôc  Recette  de 
St.  Malo  , Parlement  & Intendance  de  Rennes.  Ou 
y compte  10.  feux  ôc  un  quart  de  feu.  Cette  Paroiflè 
eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains  ôc  en 
pâturages. 

BRIGNAIS,  bourg,  dans  le  Lyonnois,  Diocefe, 
Intendance  Ôc  Eleélion  de  Lyon  , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  118.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
dans  une  plaine  , fur  le  Garon , à une  lieue  de  la 
rive  droite  du  Rhône  , & 1.  S.  O.  de  Lyon.  Il  fe 
tient  à Brignais  un  marche  de  bétail  tous  les  mer- 
credis , ÔC  un  autre  marche  les  vendredis , ôc  trois 
foires , fçavoir , le  1.  Janvier,  le  6.  Juin  Ôc  le  21. 
Décembre.  On  croit  que  c’eft  dans  une  contrée 
dépendante  de  Brignais,  & appellée  les  Saignes , 
qu’il  y eut  en  1361.  une  bataille  donnée  par  les 
François  contre  les  TardJ^enus.  Jacques  de  Bour- 
bon , Gouverneur  de  Languedoc  , & fon  fils,  y 
furent  bleflcs  à mort  : ils  font  enterrés  à l’entrée  du 
chceur  des  Dominicains  à Lyon. 

BRIGNARD  , dans  le  Sundtgaw,  Diocefc  de  Be- 
fançon  , Confcil  fupéricur  ôc  Intendance  d’Alface  , 
Bailliage  Ôc  Recette  de  Bcdtfort.  On  y compte  feu- 
lement 2.  feux. 

BRIGNE  , dans  le  Saumurrois  , en  Anjou  , Dio- 
cefc d’Angers  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Tours , Eleélion  de  Saumur.  On  y compte  ut.  feux. 
Cette  Paroiftc  eft  à 4-  1.  O.  de  Saumur. 

BRIGNOLLES,  Br inonia  , ville , chef-lieu  d’une 
Sénéchauflee  , d’une  Viguerie  ôc  d’une  Recette , en 
Frovence , Diocefe , Intendance  ôc  Parlement  d’Aix. 
On  y compte  34.  feux  de  cadaftre  ôc  environ  4000. 
aines.  Cette  ville  eft  fituée  dans  une  contrée  déli- 
cicufe  ôc  abondante  en  cxcellens  fruits , principale- 
ment en  prunes  qui  ont  beaucoup  de  réputation , 
entre  les  petites  rivières  de  Caramic  Si  d’Iflole  qui 
fertilifent  fon  terroir  , à 6. 1.  & demie  N.  N.  E.  de 
Toulon,  10.  O. N. O.  de  Marfeille,  6.  Si  demie 
Tome  J. 


O.  S.  O.  de  Draguignan,  & 9.  & demie  E.  S.  E. 
d Au.  Long.  23.  43.  50.  lat.  43-  *4-  30.  11  y a à 
Brignolles^  une  Paroiftc  deflèrvie  par  quatorze  ou 
quinze  Prêtres  , un  Couvent  de  Cordeliers  conven- 
ir6!*» un  de  Capucins , un  d’Urfuliues  , ôc  une 
Manon  de  Peres  de  la  Congrégation  du  Très-Saint 
Sacrement,  nommée  N.  D.  de  Lorette.  Outre  cela, 
il  y a un  Hôpital  Ôc  trois  Confraîries  de  Pénitents. 

Autrefois  la  falubrité  de  Pair  qu’on  rcfpire  & 
Brignolles , ctoit  fi  ventée , que  les  Comtcfl'cs  de 
Provence  s’y  faifoient  porter  pour  y faire  leurs  cou- 
ches ; elles  y faifoient  auflfi  nourrir  les  Princes  leurs 
Cmi  nto ’ ccl*  Pour<îuo‘  ü y a des  titres  ou  cette 
ville  eft  nommée  Villa  Pucrarum.  Les  armes  de  la 
ville  dont  il  eft  queftion  , font  au  premier  d*a\ur  , 
à une  fleur-de-lys  d'or , furmont/e  d'un  lambcl  de 
gueules  ; au  fécond  Cf  tr^ifieme  d'a\ur  , à un  B d'or  ; 
ôc  au  quatrième  d'or  , à quatre  pals  de  gueules. 

Confidérée  comme  Diftriél  particulier  de  la  Gé- 
néralité d’Aix  ou  de  Provence  , la  Viguerie  de  Bri- 
gnolles eft  bornée  au  N.  par  celles  de  Barjols  ôc  de 
Lorgnes  , au  S.  par  celles  d’Hiercs  ôc  de  Toulon , à 
l’E.  par  la  Viguerie  de  Draguignan  , à l’O.  par  celle 
de  St.  Maximin  , ôc  au  S.  O.  par  celle  d’Aix.  On 
compte  dans  cette  Viguerie  dix-fept  Paroiftès  ou 
Communautés  affouagees,  qui  contiennent  enfemble 
cent  douze  feux  , un  quart  ôc  un  quinzième  de  feu 
de  cadaftre.  Voye\  Aix  Généralité. 

DÉNOMBREMENT  DE  LA  VIGUE1UF. 

DE  BrIGVOLLE  S. 
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BRIGNON  , en  Languedoc , Diocefe  Ôc  Recette 
d’Uzès , Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  65.  feux.  Cette  Paroiftc  eft  fituée  ü une 
petite  diftance  de  la  rive  gauche  du  Gardon  , à 2.  1. 
O.  S.  O.  d’Uzès. 

BRIGNON  (le),  petite  rivicre,  dont  le  cours 
n’eft  que  de  trois  ou  quatre  lieues , en  Touraine  , 
Eleélion  de  Chinon. 

BR1GUEIL  l'Aîné , bourg,  en  Poitou,  Diocefe 
de  Limoges , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Poitiers , Election  de  Confolent.  On  y compte  615. 
feux.  Ce  bourg  eft  à j.  1.  S.  E.  de  Confolent , ôc  16. 
S.  E.  de  Poitiers. 

BR1GUEIL  le  Chantre  , en  Poitou , Diocefc  , 
Intendance  ôc  Eleélion  de  Poitiers , Parlement  de 
Paris , Arrondiflèment  de  Montmorillon.  On  y 
compte  2 14.  feux.  Cette  Paroiftc  eft  à j.  I.  E.  S.  E. 
de  Montmorillon  , ôc  1 2.  ôc  deux  tiers  E.  S.  E.  de 
Poitiers. 

BR1HE  ( la  ) , dans  l’Armagnac , en  Gafcogne , 
Diocefe  , Intendance  ôc  Eleélion  d’Aufch  , Parle- 
ment de  Touloufe  , Colleéle  de  Fezenfaquet.  On  y 
compte  un  feu  , 24.  bellugues  ôc  un  quart  de  bel- 
luguc  de  feu.  Cette  Communauté  eft  à J.  I.  Ôc  deux 
tiers  N.  E.  d’Aufch. 

BRILLAC  , bourg,  dans  la  Marche  , Diocefe  de 
Limoges  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Poi- 
tiers , EJeéliun  de  Confolent.  On  y compte  304. 
feux.  Ce  bourg  eft  à une  lieue  ôc  demie  N.  N.  E.  de 
Confolent,  ôc  13. S.  E.  de  Poitiers. 

Gggggggggg 


g BRI 

RRILLAC  , c»  Franche-Comté , Diocefe  Bail- 
liane  & Recette  de  Saint-Claude  , Parlement  & In- 
tendante de  Befam,on.  On  y compte  feulement 

'"bWLLANE  ( la),  en  Provence,  Diocefe  de 
Sifteron  , Parlement  de  Intendance  d’Aix , Viguerte 
& Recette  de  Forcalquier.  On  n'y  compte  qu  un 
feul  feu  de  cadaftre.  Cette  Paroiffe  eft  fituee  fur  la 
rive  droite  de  la  Durance  , à a.  lieues  E.  S.  E.  de 
Forcalquier.  r , 

BR1I.LECOURT  , en  Champagne  , Dioccie  de 
Troyes  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Chi- 
ions , Eleftion  de  Bar- fur- Aube.  On  y compte 
feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituee  fur  la  rive  droite  de 
l'Aube  , à 6.  1.  & quart  N.  O.  de  Bar-fur-Aube. 

BRILLEVAST  , en  Normandie  , Diocefe  de  — - • _ _ , ,,nl 

Coûtantes  , Parlement  de  Rouen , Intendance  de  Intendance  & Eleftion  d Orléans 
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BRINDAS  , enLyoonois,  Diocefe , Intendance 
& Election  de  Lyon  , Parlement  de  Paris.  On  y 
compte  1 18.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à i.  I.  & trois 
quarts  S.  O.  de  Lyon. 

BR1NGOLO  b Goudclin,  en  Bretagne  , Diocefe 
& Recette  de  T réguler , Parlement  de  Intendance  de 
Rennes.  On  y compte  6 a.  feux  , un  tiers  & un  quart 
de  feu.  Cette  Communauté  eft  à 5. 1.  & tiers  S.  E. 
de  T réguler  , & 2.  O.  N.  O.  de  Guingamp. 

BRINNIGHOFFEN  , dans  le  Sundtgaxr  , Diu- 
ccfe  de  Bâle , Confeil  fupérieur  & Intendance  d’Al- 
facc  , Bailliage  & Recette  de  Thann.  On  y compte 
20.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituee  fur  la  rivicre  de 
Larg  , à une  lieue  N.  O.  d’Altkirck  , & 2.  «St  tiers 
S.  S.  E.  de  Thann. 

BR1NON  , dans  l’Orléanois-Propre  , Diocefe  , 
- . ' ' * Parlement  de 


Caen  , Eleftion  de  Valogne  , Serger.terie  de  Val 
dc-Saire.  On  y compte  111.  feux.  Cette  Parodie  cit 
à *.  I.  & trois  quarts  N.  de  Valogne. 

BRILLON  , dans  la  Flandre-Françoife  , Dio- 
cefe de  Toumay  , Parlement  , Subdélég3tion  & 
Recette  de  Douay  , Intendance  de  Lille.  On  y 
compte  48.  feux.  Cette  Paroifl'e  eft  fituée  h une 
demi-lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Scarpe  , & à 3. 1. 

& quart  E.  N.  E.  de  Douay. 

BRILLON  , dans  le  Duché  de  Bar  , Diocefe  de 
Tout , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Lorraine , 
Bailliage  & Recette  de  Bar-le-Duc.  On  y compte 
70.  feux.  Cette  Paroifl'e  eft  à 2.  petites  lieues  S.  O. 
de  Bar-le-Duc. 

BRILLOUF.T  ou  Saint-Etienne  de  Brillouet , 
en  Poitou  , Diocefe  de  Luçon,  Parlement  de  Paris , 
Intendance  de  Poitiers  , Eleftion  de  Fontenay-le- 
Cointe.  On  y compte  128.  feux.  Cette  Paroiffe  eft 
à 2. 1.  & demie  E.  N.  E.  de  Luçon , & autant  O.  N. 
O.  de  Fontenay-le-Comtc. 

BRIMEUX  , au  Gouvernement  de  Montreuil , en 
Picardie  , Diocefe  de  Boulogne  , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  d’Amiens,  Bailliage  & Recette  de 
Montreuil.  On  y compte  107-  feux.  Cette  Parotflè 
eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Canche , à une 
lieue  E.  S.  E.  de  Montreuil. 

BRIMONT , cp  Champagne , Diocefe  & Eleftion 
de  Rheims , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Chiions.  O11  y compte  75.  feux.  Cette  Paroiflé  eft 
à î.l.  & trois  quarts  N.  de  Rheims. 

BRIMONTEL , en  Champagne , Diocefe  & Elec- 
tion de  Rheims  , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Chiions.  On  y compte  60.  feux.  Cette  Commu- 
nauté eft  à une  petite  diltance  E.  de  la  précédente. 

BRIN  , dans  te  Duché  de  Lorraine  , Diocefe  de 
Toul , Confeil  fouverain  & Intendance  de  Lorraine , 
Bailliage  & Recette  de  Nancy.  On  y compte  60. 
feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 2. 1.  & trois  quarts  N.  E. 
de  Nancy. 

BR1NAY  , en  Berry,  Diocefe  & Intendance  de 
Bourges  , Parlement  de  Paris  , Eleftion  d’iifoudun. 
On  y compte  62.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituee 
fur  la  rive  gauche  du  Cher  , 1 4. 1.  & tiers  N.N.E. 
d’1  flbudun , ôc  4.  & demie  N.  O.  de  Eourgcs. 

BRINAY  , en  Nivernois  , Diocefe  de  Nevers  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Moulins  , Elec- 
tion de  Château-Chinon.  On  y compte  21.  feux. 

BRINAY  , en  Bourbonnois  , Diocefe  de  Nevers , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  & Eleftion  de 
Moulins.  On  y compte  20.  feux. 

BRINAY  ù Mons , en  Nivernois , Diocefe  & 
Eleftion  de  Nevers,  Parlement  de  Paris,  Inten- 
dance de  Moulins.  On  y compte  feulement  1 6.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à 8. 1.  E.  de  Nevers. 

BR1NCKEIM  , dans  le  Sundtgaw  , Diocefe  de 
Baie  , Confeil  fupérieur  & Intendance  d’Alface , 
Bailliage  & Recette  de  Landfcr.  On  y compte  1 1 . feux. 


Paris.  On  y compte  249.  feux.  Cette  Paroiffe  eft 
fituée  dans  une  contrée  également  fertile  & agréa- 
ble , fur  la  riviere  de  Saudrc  ,1  8. 1.  & quart  S.  £. 
d’Orléans. 

BRINON  , en  Nivernois  , Diocefe  d’Auxerre  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  d’Orléans , Eleftion 
de  Clamccy.  On  y compte  s 2.  feux.  Cette  Paroiife 
eft  à 2.  L & quart  E.  de  Clamccy. 

Jean-Charles  , Marquis  de  Saini-Ncftaire , ayant 
acquis  par  fon  mariage  des  Terres  confidérables  dans 
rifle  de  la  Guadeloupe  , en  Amérique  , en  obtint 
l’ereftion  en  Marquifat  eu  fa  faveur  fous  la  dénomi- 
nation de  Marquifat  de  Brino/i  , par  Lettres  de 
Mars  1738. , regiftrées  au  Conlcil  fupérieur  de  la 
Guadeloupe  dans  le  mois  de  Janvier  de  l’année 
fuivaute.  Ce  Seigneur , qui  a vendu  ce  Marquifat  en 
1755.  U François  - Guillaume  Pinet  , Secrétaire 
du  Roi , ctoit  iflu  d’une  des  premières  & des  plus 
confidérables  Maifons  d’Auvergne , qui  tire  fon  nom 
de  U Terre  de  Saint-Ne  flaire , par  corruption  Stn- 
neterre  ou  Senefle  re.  Vaye\  Saint-Neftaire. 

BRINSHEIM  , dans  la  Baffe-Alface  , au  Comté 
de  Hanau , Diocefe  de  Strasbourg , Confeil  fupé- 
rieur & Intendance  d’Alface  , Bailliage  & Recette, 
de  Bouxeveiller.  On  y compte  28.  feux. 

BRINVILLIERS , Seigneurie  , érigee  en  Marqui- 
fat par  Lettres  de  Mai  1660.,  regiftrees  au  Parle- 
ment & en  la  Chambre  des  Comptes  de  Pans  les 
20.  Juillet  & 16.  Septembre  fuivans , en  faveur  d An- 
toine Ciùbeiin , qui,  de  Magdeleine  i'Aubtay  a eu 
Antoine  , Comte  d’Offcmont , mort  le  3c.  Juillet 
1739., laiflantd’Anne-Françoife  de Saint-Maipnt, 
Antoine  & Nicolas- Louis.  Celui-ci,  appelle  le  Mar- 
quis  d’Offemont , a époufclc  19.  Juin  17Î9-  dc 
BornMlt.&c.F'.mlaMore. 

B R 10  C O U RT,  en  Champagne , Dioccle  de 
Rheims , Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Chî- 
lons,  Eleftion  de  Rethcl.  On  y compte  feulement 

BR10C0UKT,  dans  le  Baffigny , en  Champagne, 
Diocefe  de  Langres  , Parlement  de  Pans , 1«'“- 
dance  de  Chiions  , Eleftion  de  Chaumont.  On  y 
compte  19.  feux.  Cette  Communauté  eif  â cuul 
Quarts  de  lieue  N.  E.  dc  Chaumont. 

BRIOD  ou  Bniono , en  Franche-Comte  . 
ccfe.  Parlement  & Intendance  deB'ÛJS"' “■ 
liage  & Recette  de  Lons-le-Sauhuer.  On  y compte 

’SBR10IS  , en  Artois.  V.  Angres  •_J,e,cJ™rîf  ' 

BRIOL  ou  la  Forêt  du  Broil , dans  M ■ 
de  St.  Pons , en  Languedoc  : elle  eft  de  | S • 

1 1 BR10LA  ou  St.  Julia  de  Briola_,  en  Languedoc, 


tSKlUt.A  ou  at-juua  ne  niiv..,  — - . _ • 

Diocefe  dc  Recette  deMirepoix,  Pari':”J'”locdoc. 
néralité  de  Touloufe,  Intendance  de  • g 

On  y compte  72.  feux.  Cette  Paroiflê  clt 
E.  de  Mircpoix. 
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BRIOLÉE  , dans  le  Duché  de  Bar  , Diocefe  de 
Metz  f Confeil  louvcrain&  Intendance  de  Lorraine, 
Bailliage  & Recette  de  St.  Mihiel.  On  y compte  20. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de 
la  Meufe  , à une  lieue  O.  S.  O.  de  St.  Mihiel. 

BRIOLLAY  ou  Briolé,  en  Anjou,  Diocefe  & 
Elcétion  d’Angers , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Tours.  On  y compte  200.  feux.  Cette  Paroiflè 
«ft  fitue'c  au  confluent  du  Loir  & de  la  Sarte  , à 2. 

1.  N.  N.  E.  d’Angers.  La  Baronnie  de  Briollay  re- 
levé de  l’Evêque  d'Angers;  & le  Baron  de  cette  Terre 
eft  un  des  quatre  Vaflaux  qui  font  obligés  de  porter 
PEvéquc  le  jour  qu’il  fait  ton  entrée  publique  dans 
la  ville  d’Angers. 

BRIOLS  , en  Roucrgue  , Dfocefe  de  Vabres , 
Parlement  de  Touloufe  , Intendance  de  Montau- 
ban  , Election  de  Milhaud.  On  y compte  4. ‘feux. 
& 64.  beîlugues  de  feu. 

BRION,  en  Anjou,  Dioccfc  d’Angers,  Parle- 
ment de  Paris  , Intendance  de  Tours  , Elcétion  de 
Baugé.  On  y compte  2 $7.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 

I.  1.  & deux  tiers  S.  S.  6.  de  Baugé. 

BRION  , en  Anjou  , Diocefe  &.  Election  d’An- 
gers , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours. 
On  y compte  2$.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 
$.  1.  S.  O.  d’Angers. 

BRION  , en  Bourgogne  , Dioccfc  de  Langrcs , 
Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bailliage  & Re- 
cette de  Châtillon-fur-Seine.  On  y compte  76.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la  rivière  d’Ource , à 

2.  I.  N.E.de  Châtillon. 

BRION  , en  Champagne  , Dioccfc  de  Sens  , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  de  Châlons , Elcétion 
de  Joigny.  Ou  y compte  146.  feux.  Cette  Paroiffe 
eft  à une  lieue  E.  de  Joigny. 

BRION  , en  Bourgogne  , Dioccfe  , Bailliage  & 
Recette  d’Autun  , Parlement  & Intendance  de  Di- 
jon. On  y compte  47.  feux.  Cette  Paroiftè  eft  fi- 
tuée à quelque  diftancc  de  ta  rive  gauche  de  l’Ar- 
roux  , à une  petite  lieue  S.  S.  O.  d’Autun. 

BRION  , en  Berry  , Diocefc  & Intendance  de 
Bourges  , Parlement  de  Taris , Elcétion  d’Iffoudun. 
On  y compte  47.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 3.  1.  & 
demie  O.  S.  O.  d’iffoudun. 

BRION  , dans  le  Gévaudan  , en  Languedoc  , 
Dioccfc  & Recette  de  Mende,  Parlement  de  Tou- 
loufe , Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de 
Languedoc..  On  y compte  63.  feux. 

KP.ION  , en  Dauphiné  , Diocefe  de  Vienne, 
Tarlc-meut  & Intendance  de  Grenoble , Elcétion 
de  Romans.  On  y compte  deux  tiers  de  feu  pour  les 
fonds  nobles  ; & trois  quarts  & un  3e.  de  feu  pour 
les  biens  taillables. 

BRION  , en  Poitou , Diocefe  & Intendance  de 
Poitiers  , Parlement  de  Paris,  Elcétion  de  Thouars. 
On  y compte  8$.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à une  lieue 
tic  tiers  N.  N.  O.  de  Thouars. 

BRIONCOURT , en  Champagne.  V.  Briocourt. 

KR10NNE  , dans  le  Maine  , Diocefe  & Election 
du  Mans , Parlement  de  Paris, Intendance  de  Tours. 
On  y compte  84.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 4.  I.  & 
tiers  N.  K.  du  Mans. 

BRIONNE  , bourg  avec  titre  de  Comté  , en  Nor- 
mandie , Diocefe  .Parlement  6c  Intendance  de 
Rouen  , Election  de  IWcaudemer  , Sergenteric  de 
Montfort.  On  y compte  8.  feux  privilégiés  & 258. 
feux  taillables.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  Kille  , 1 7. 1. 
S.  O.  de  Rouen  ,4.  & demie  S.  E.  de  Pontcaudemer , 
& 2:.  N.  O.  de  Paris.  Long.  18.  23.  o.  lut.  49. 

I I.  o.  Guy  , Comte  de  Brionne , neveu  de  Robert  I. 
du  nom  , Duc  de  Normandie  , difputa  la  poffeflton 
de  cette  Province  au  Duc  Guillaume  11.  ; mais  ayant 
été  battu  l’an  1042.,  il  abandonna  les  prétentions 
& Ce  retira.  Il  le  tintl’au  ioso.  un  célébré  Concile 
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provincial  à Brionne  , où  l’on  condamna  I’héréfie 
de  Bérenger.  Cette  Terre  eft  poffédée  maintenant 
par  la  Maifon  de  Lorraine , de  la  branche  établie 
en  France. 

BRIONNE  (la),  dans  la  Marche  , Diocefe  de 
Limoges  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Moulins , Election  de  Guerct.  On  y compte  36.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à 2. 1. 0.  N.  O.  de  Gucrct. 

BRIONNOIS  , petit  pays  de  Bourgogne,  fitué 
le  long  de  la  Loire , fur  les  confins  du  Bourbonnois. 
Onaffure  qu’il  a pris  fon  nom  de  la  ville  de  Brienne 
ou  BrioDne  , détruite  depuis  long-temps.  Aujour- 
d’hui fa  capitale  eft  Semur-en-Brionnois.  Ce  pays 
a eu  des  Seigneurs  particuliers , d’où  il  a paffé  dans 
la  Maifon  de  Luzy  , des  Seigneurs  de  Bourbon- 
l’Ancy  , & enfuite  dans  celle  de  Châtcau-Villars. 
Enfin  il  a été  réuni  au  Duché  de  Bourgogne  , dont 
il  fait  partie.  Voye\  Semur-en-Brionnois. 

BRIORD , en  Bugcy  , Dioccfc  de  Lyon  , Par- 
lement & Intendance  de  Dijon , Elcétion  & Recette 
de  Bclley  , Mandement  de  Roffillon.  On  y compte 
148.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  fur  la  rive  droite 
du  Rhône  , à 4. 1.  O.  un  quart  au  S.  de  Bellcy. 

Par  Lettres  - Patentes  de  Septembre  1690.  , 
regillrées  le  23.  Avril  1694.  , les  Terres  6c  Sei- 
gneuries de  Sr.  Martin  , la  Salle  6:  te  Parc  , furent 
unies  à celle  de  S<fno\an  , 6c  érigées  en  Comté  , 
fous  le  nom  de  Briord  , en  faveur  de  Gabriel  de 
Briord  , d’une  ancienne  Maifon  de  Breflè. 

BRIOST  Bombos  , bourg  , dans  le  Beauvoifis  , 
au  Gouvernement  général  de  PIfle-dc-F rance  , Dio- 
cefe & Election  de  Beauvais  , Parlement  6c.  inten- 
dance de  Paris.  On  y compte  315.  feux.  Ce  bourg 
eft  h 4.  1.  N.  N.  O.  de  Beauvais. 

BRIOT  , en  Picardie  , Dioccfc  de  Noyon  , Par- 
lement de  Paris  , Intendance  d’Amiens , Elcétion 
de  Péronne.  On  y compte  1.8.  feux.  Cette  Commu- 
nauté eft  à cinq  quans  de  lieue  S.  de  Péronne. 

BRIOU  , bourg  , en  Poitou  , Dioccfc  6c  Inten- 
dance de  Poitiers  , Parlement  de  Paris  , Elcétion  de 
St.  Maixant.  On  y compte  158.  feux.  Ce  bourg  eft 
à 6. 1.  S.  de  St.  Maixant. 

BRIOU  ou  Chevalctte  , en  Dauphiné  , Diocefe 
de  Vaifon  , Parlement  6c  Intendance  de  Grenoble , 
Eledion  de  Montclimart.  Cette  Communauté  eft 
aflôuagée  conjointement  avec  celle  du  Buis  : Veyt\ 
ce  mot. 

BRIOUDE  , Brivas  , ville,  chef-lieu  de  l’Eleétion 
de  fon  nom  , avec  une  Prévôté  , une  Jurifdiétion  de 
Jugcs-Coufuls  , un  Bailliage  , un  beau  Couvent  de 
Cordeliers  , un  des  Minimes  , un  des  Capucins  , 
deux  de  Filles  , un  fameux  Chapitre  de  Chanoi- 
nes , &c. , en  Auvergne  , Diocefe  de  Saint -Flour, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Riom.  On  y 
compte  670.  feux  6c  environ  4200.  âmes.  Cette 
ville  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  l’Ailier  , à 6.  1. 
& tiers  N.  E.  de  Saint-Flour  , to.  & tiers  S.  S.  E. 
de  Clermont , & 12.  S.  S.E.  de  Riom.  Long.  21. 
o.  35.lat.4s- 16.0. 

La  ville  dont  il  eft  queftion  , a pris  fon  nom  de 
Brive  qui  en  vieux  Gaulois  lignifie  un  pont  ; 
mais  ce  nom  convient  plus  particuliérement  à la 
vieille  Brioude  , puifque  c’cit  en  cet  endroit  qu’eft 
un  magnifique  pont  , d’une  feule  arche  , d’une 
ftruéture  merveilleufe  , bâti  félon  toutes  les  appa- 
rences , par  les  Romains.  La  ville  de  Brioude  eft 
fort  connue  principalement  à caufc  de  fon  Egüfe 
ou  l’on  conferve  le  corps  de  Saint  - Julien  , de  à 
caufe  de  fon  Chapitre  dont  les  Chanoines  font 
obligés  de  faire  preuve  de  Nobleffe  de  quatre  races. 
Tous  les  Hiftoriens  conviennent  que  St.  Julien 
fouftrit  le  martyre  6c  fut  inhumé  à Brioude  ; mais 
comme  il  y a deux  villes  de  ce  nom  fort  près  l’une 
de  l’autre  , cela  eft  caufe  qu’ils  font  partagés  quaud 
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jc  déterminer  dans  laquelle  des  deux 
Martyr  fut  d’abord  enlcveli.  Savann , 
& quelques  autres  croient  que  ce 
même  , qui  , à caufe  de  l’Eglife  où 
»t  le  corps  de  Saint-Julien  , eft  fur- 
ic-EgUfc.  Malgré  la  déférence  qui  eft 
due  au  P.  Sirmond  , il  nous  Icmble  que  fi  effeaive- 
ment  l’Eelifcde  Vieille-Brioudcavoit  «te  enpoflei- 
fion  du  corps  de  Saint-Julien  , elle  n’auroit  pas 
fouffert  qu’on  lui  enlevât  un  auffi  précieux  trefor 
ou  que  u elle  avoit  été  ou  forcée  ou  furprue  , il 
exifteroit  des  preuves  de  cet  enlcvetnent  , & des 
circonftances  qui  doivent  raccompagner.  Amfi  il 
nous  paroit  que  c’cft  à Brioudc  - Eghfe  qu  u faut 
appliquer  ces  deux  vers  de  Sidonius. 

ffinc  te  fujcipiet  Btnigna  B rivas, 

SanÜi  qu*  fovee  ojfa  Juliani. 

Les  Doyen  , Prévôt  & Chanoines  du  Chapitre 
de  Saint  - Julien  de  Brioude  font  Comtes  & Sei- 
gneurs de  la  ville  de  ce  nom  ; & en  cette  qualité 
la  Jufticc  leur  appartient.  Pour  le  fpirituel  , ils  ne 
relèvent  que  du  Pape.  Ce  Chapitre  eft  compofé 
d’un  Prévôt  , d’un  Doyen  & de  trente-huit  Cha- 
noines - Comtes  , dont  les  quatre  premiers  font 
honoraires  ; feavoir  , les  Evêques  du  Puy  & de 
Mende , &lcs  Abbés  de  la  Chaife-Dieu&  de  Pébrac , 
Le  Prévôt  a $000.  livres  , de  le  Doyen  4000.  livres. 
Quant  aux  Chanoines  effeftifs  , ils  n’ont  eu  pendant 
long-temps  que  4Ço.  livres  chacun  -,  mais  leurs 
revenus  viennent  d’être  augmentés  récemment  par 
la  réunion  de  plufieurs  Prieurés  & autres  Bénéfices 
{impies  qu’il  a plu  au  Roi  de  faire  en  faveur  du 
Chapitre  de  Brioudc.  Outre  les  Eccléfiaftiques  dont 
nous  venons  de  parler  , il  y a encore  le  haut-choeur, 
qui  eft  compofé  de  dix  Chanoines  & de  dix  Semi- 
Chanoines  j & le  bas-choeur  compofé  d’un  Maître 
de  Mufiquc , de  fix  Enfants-dc-Chacur  , de  douze 
Habitués  , d’un  Précepteur  & d’un  Organifte. 

Le  pays  qui  compofé  l’Elcétion  de  Brioude  , eft 
partie  en  plaines  & partie  en  montagnes:  On  y 
compte  cinq  villes  & cent  trente  - une  Paroilïcs  ou 
Communautés  affouagées  qui  contiennent  enfcmble 
quinze  mille  fept  cens  cinq  feux  , ainlï  que  cela  fc 
prouve  par  le  dénombrement  qui  fuit. 

DÉNOMBREMENT  DE  L'ELECTION 
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il  eft  queftion  c 
le  corps  de  ce 
le  P*  Sirmond , 
fut  à Brioude 
repofe  à préfer 


Panifies.  Feux. 

Allegro  , ville 

Allegre  (Foraine  d’-)  . .ni 

Aliy 170 

Anbt 1x1 

Alice  34 

Aobazat .........  B$ 

Auriac  ..........  160 

Autcyrn 86 

Autîac $4 

Biftide  (la),  la  Befliere 

fle  Luzargues 30 

Beaumont 66 

Beaune  66 

Berbexit 30 

Befliere  , V.  la  Baflide. 

Blaffat 

Blcfle,  bourg 

Boiffieres , y.  Grenier. 
Bocnat  ......... 

Boarloncle 

BouffeUtguei  ...... 


Cclonx 
Ce  r.  far 


Feux. 


Panifies. 

0-v~0 

Ccrzat  . 97 

Chaiic-Dicu  f la)  , ville.  196 
Chanta , V-  PreifTat. 
Chantcufe-le-Bourg  . . 10$ 
Chanteufe-la-Paroiflc . . 9 6 
1 Chapelle-d’Alaignon  (la),  30 
Chapelle- Berlin  (la)  . . 6| 

[ Chapelle- Laurent  (la)  . . 110 

Charmenùt 99 

, Charreix .........  69 

Chaflalgne 114 


Ghaftel 
Chaxellci 
Chillat  . 


i$i 


Chomellis  , ècurg  . 

. >14 

Chomette  

380 

Cnl].it 

• 7* 

Conangles 

• *55 

Concorrez 

. 4* 

7Ï 

Comat 

• 1$ 

Coubtadour 

. *6 

670 

Coogc« 

. 10 

340 

Coatenge  ...... 

. s* 

40 

C ronce  

• i*4 

ÏSD 

Croux  

21 

Ï» 

DalmcyTut 

. 104 

17 

Dcfgc 

. 91 

Panifies. 

C^VNj 
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Feux.  Panifies. 

C^-v-sj 


t'VJ 


Feux. 


Efpalen 

Fayt 18 

Fclinnes 145 

Ferrnflat 41 

Flageat  J4 

Fontanes 71 

Foraine  d’Allegre  , Va jre\ 
Allègre. 

Fougierei 91 

Grenier  Cr  Boilïïere*  . . 4 

Grenier  G»  Moncgon  . . 89 

Javangues 45 

J« «...  60 

Joiat 

Lange ac  , ville  ......  411 

Laugeac-en-pl«-pay»  . . i0fi 
Lcyvaux  .........  5$ 

Lorlangcs  ........  74 

Lubillae 148 

Luge* 17 

LuUaod 10 

Lazargue*  , V.  la  Baflide, 
Mandement  de  Digoni.  50 

Maffiac  , ville 315 

Mazerac-la-Breqoeille. . j7t 
Mazerac-près-Laugeac..  134 

MeTccrur , ville 91 

Mollede ijo 

Molompife  .......  n7 

Montclard . 53 

Montgon,  V.  Grenier. 

Motte  lia),  ville.  . . . 197 
Moutlet,  bourg  ....  116 

Nay  , bourg  .......  158 

Notre-Dame-de-Laorie.  94 

Nozeirolle» 9 s 

Pauli*  .........  116 

Pauliaguet  » ville  ....  171 



Peruife  .........  17 


Pinolt 

Pnde* 

Preiffit  * Vedrimer  & 
Chaniat ........ 

Quanier-dc.Vedrine» . . 
Beghade  .*.•«*.« 

Reliac , bourg 

Roche  (la)  ....... 

Rochette  (villages ae  la), 
Saleshuit  ••••••«■ 


f® 

97 

*10 

89 

■55 


95 


160 


Wk,  , i 

Saint- Arcon*  .... 

St.  Auftremoine  . 

St.  Badel 

St.  Beauzire  . . . 

St.  Berain 

St.  Cirguei 
St.  Didier,  fourr* 

St.  Eble \...  „ 

St.  Etienne -prè».  Allegre.  33 
St.  Etienne. fur-Blefle. . ic6 
St.  Etienue-fur-Maffiac.  10 

St.  FcttcoI 8g 

St.  Gedeiz-de-Fix  ...  44 
St.  Geneix-près.  Sabt - 

Paulien . 

St.  Georgei-d'Aurat  rt 
St.  Geron ........  65 

St.  llpize  1 bourg  ....  €66 

St-  Jnlieit-d’Ercharzen . . 96 
St.  Jolien-de-Fix  ....  ico 

St.  JnA-prèi-Brioude  , 

• J3« 

St.  Jnft-piès-Chomellis.  ico 

St.  Lagier xS 

St.  Laurent  45 

St.  Mary-le*Plain ....  ijç 
St.  Pal-de-Mun  »...  ico 
St.  Faalien , bourg  . . . 410 

St  Pregeix ï» 

St.  Prirat-du-Dragon . . rof 
St.  Privat-do-Velay  - . . 160 
St.  Vidor-prèi-Mafliac.  4c 
Ste.  Marie  d’Eichazen.  4* 

Taillat 69 

Thiolem  (le)  ......  f f 

Val- Charte! j6 

Varcnnet  ........  40 

Vaudieu  (U)  ......  140 

VazciUer . 76 

Vedtlmer , V.  Preiffa». 
Vedrinei , V.  Quartier. 
Vernet  (le)  .......  16 

Vieille-Brionde *43 

Village»  de  la  Rochette , 

V.  la  Rochette. 

VilTx  ....■•••••  |$ 
Vontte  'U) 10a 


ij6.  Pardifi.  Total  1570$ 


BRIOUDE  (Vieille-), ville  , en  Auvergne,  Dio- 
cefc  de  St.  Flour , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Riom  , Elcftion  de  Brioude.  On  y compte  j*o. 
feux.  Cette  petite  ville  eft  fituée  fur  la  rive  gauche 
de  l’Ailier , à une  demi  - lieue  0.  S.  0.  de  la  ville 
de  Brioude-Eglife  , qui  a donné  lieu  à l’article  pré- 
cédent. 11  y a à Vieille-Brioude  un  Prieuré  fous  le 
titre  de  Saint- Vincent , à la  nomination  de  l’Abbe 
de  Pebrac,  & une  Maifon  de  Chanoines  réguliers. 

BRIOUZE  , bourg  avec  titre  de  Baronnie , en 
Normandie, Diocefe  de  Séez  .Parlement  de  Rouen, 
Intendance  d’Alençon  , Eleôion  de  Falaize , Scr- 
gentcric  de  la  Forêt.  On  y compte  iïo.  feux.  Ce 
bourg  eft  à s-  1.  S.  S.  E.  de  Falaize  ,&  8.  & demie 
N.  0.  d’Alençon.  f 

BRIQUEBÈC , bourg , en  Normandie , Dioceie 
de  Coutances,  Parlement  de  Rouen,  Intendance  de 
Caen , Election  de  Valognc  , Sergeorene  dr  Beau- 
mont.  On  y compte  647.  feux.  Ce  bourg  et  ^tue 
dans  un  pays  de  bois  , à 2.  1.  & demie  de  1 Cç*j' 
2.  & tiers  O.  S.  O.  de  Valogne  , 3.  & demie  S.  de 
Cherbourg,  & 8.  & tiers  N.  de  Coutances.  U y a 
dans  la  forêt  de  Briquebec  des  mines  de  cuivre 
d’autres  métaux.  . _ 

BRIQUEMESNIL,  en  Picardie,  Dtocele,  in- 
tendance & Elcélion  d’Amiens , Parlement  de  Pan*  > 
Doyenné  de  Pcquigny.  On  y compte  59*  feux.  Cette 
Paroiflc  eft  à 1.1.  « quart.  O.  d’Amiens. 

BRIQUENAY,  en  Champagne , Dweefe « 
Rheims,  Parlement  de  Paris , Intendance  de  tna- 
* * l/ins  . 
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Ions , Election  de  Sainte-Menehoult.  On  y compte 
12  1.  fcUX. 

BRIQUETTE  (la),en  Haynault , Dioccfe  de 
Cambray , Parlement  de  Douay , Intendance  de 
Maubeugc,  Recette  de  la  Prévôré-le-Comte  ou  de 
Valenciennes.  On  y compte  feulement  8.  feux. 

BRIQUE  VILLE  ,en  Normandie.  ^.Bricqueville. 

BRIS  , en  Picardie,  Diocefe  & Election  de  Laon, 
Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Soiffons.  On 
y compte  34.  feux. 

BRISACH  ou  Neuf-Brifach , ville  forte  , chef- 
lieu  d’un  Bailliage  & d’une  Prévôté  royale , dans  la 
Haute-Alface  , Dioccfe  de  Bâle,  Conlcil  fupérieur 
& Intendance  d’ A Iface.  On  y compte  joo.  feux  & 
environ  1000.  âmes.  Cette  ville  eft  fituée  à une 
demi-lieue  de  la  rive  gauche  du  Rhin , à trois  quarts 
de  lieue  S.  O.  du  Vieux-Brifach  , à une  lieue  & deux 
tiers  S.  E.  de  Colmar , 4.  & demie  S.  S.  E.  de 
Schleftadt , & 11.  S.  S.  O.  de  Strasbourg.  Long.  2 5. 
7.  j$.  lat.  48.  1.4$. 

La  ville  dont  il  eft  queftion  a c'té  bâtie  par  les 
ordres  du  Roi  Louis  XIV., & fortifiée  parle  Mare, 
chai  de  Vauban.  Cette  Place  forme  un  oftogone 
régulier,  compofé  de  huit  tours  baftionnees,  jointes 
les  unes  aux  autres  par  autant  de  courtines  brifées. 
Elle  eft  couverte  par  une  autre  enceinte , formée 
de  huit  baftions  détachés, ou  grandes  contregardes, 
entre  chacune  dcfquelles  eft  un  ouvrage  appelle 
TenailLn.  Entre  ces  deux  enceintes  régné  un  folfé 
fcc,  & au  dehors  en  règne  un  autre,  dans  lequel  il 
y a huit  demi-lunes  retranchées  d’autant  de  petites 
demi-lunes  qui  couvrent  les  tenaillons  de  les  courti- 
nes. On  entre  dans  cette  ville  par  quatre  portes  dia- 
métralement oppofées  , & qui , par  de  belles  rues 
dont  les  maifons  font  d’une  égale  fymetrie , aboutif- 
fcnt  toutes  à une  grande  place  quarrée.  La  fécondé 
enceinte  eft  finguliere  pour  fa  conftruélion  ; car 
la  muraille  ne  s’élève  qu’un  peu  plus  haut  que  le 
rcz-dc-chauflée  : le  relie  n’eû  cju’un  rempart  de 
terre  gazonne  & fraizé , & au  pted  duquel  eft  un 
chemin  large  de  neuf  à dix  pieds , qu’on  appelle 
une  berme.  Cette  féconde  enceinte , ou  plutôt  la 
berme  , eft  garnie  d’une  haye  vive  , appuyée  , par 
derrière  d'une  bonne  paliflade  ; ce  qui  couvre  ceux 
qui  font  les  rondes  dans  ce  chemin.  Le  fofle  exté- 
rieur eft  à fcc  ; mais  au  milieu  on  a pratiqué  une 
cunette,  ou  petit  folle  plein  d’eau,  qui  régné  auffi 
autour  des  demi  - lunes.  Le  chemin  - couvert  eft  à 
redans  , & régné  aulfi  par-tout.  Le  canal  qui  va  de 
cette  Place  à Kuflac  (à  2. 1.  & quart  O.  S.  O.  de 
Neuf-Brifach),  a été  fait  pour  le  tranfport  des 
pierres  & autres  matériaux  ncceflàires  pour  la 
conftru&ion  de  cette  ville.  Les  cazerncs  font  bâties 
fur  les  côtés  de  la  ville  : elles  font  à deux  étages , 
& fervent  également  à la  Cavalerie  fit  à l’Infanterie. 
Il  n’y  a à Neuf-Brifach  que  deux  Eglifes,  la  Paroiiïè 
& les  Kécollets. 

Le  Fort-du-Morticr  eft  fur  le  Rhin,  à une  demi- 
lieue  N.  N.  E".  de  Neuf-Brifach,  & vis-à-vis  de 
Vieux-Brifach  , qui  eft  de  l’autre  côté  du  fleuve.  Ce 
Fort  confifte  en  une  grande  demi-lune  entourée 
d’un  foffé  ôt  d’un  chemin-couvert.  Au  centre  de  ta 
demi-lune  eft  un  réduit  percé  de  crenaux , de  fur 
la  demi-lune  eft  une  grande  batterie  qui  défend  le 
pallàge  du  Rhin.  Un  beau  & large  chemin , couvert 
d'un  glacis  de  chaque  côté , fert  pour  communiquer 
du  Neuf-Brifach.  au  Fort-du-Morticr.  Au  milieu  ou 
à mi-chemin  de  cette  eommunicarion  eft  une  Re- 
doute de  terre  entourée  d’un  folfé  plein  d’eau , & 
d’un  chemin  couvert  avec  des  places  d’armes.  Du 
centre  de  cette  Redoute  s’élève  une  fcconde  Redoute 
de  maçonnerie  quarrée  & à mâchicoulis. 

11  y a grand  Etat-Major  pour  la  Ville  de  Neuf- 
Brifach  ût  dépendances  \ fç avoir , on  Gouverneur 
Tome  I. 
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qui  a 1$.  mille  livres  d’appointements , un  Licute- 
tenant  de  Roi  dont  les  appointements  font  de 
3600.  liv.  dk  les  émoluments  de  i$o.liv.,  un  Major, 
un  Aide-Major , & un  Capitaine  des  Portes  avec 
titre  d’Aide- Major.  Au  Fort-du-Morticr,  un  Com- 
mandant, un  Major,  un  Aide-Major  & un  Aumônier. 

BRISCOUS  , au  pays  de  Labourd,eo  Gafcognc, 
Diocefe  & Recette  de  Bayonne  , Parlement  de 
Bordeaux , Intendance  d’Aufch.  Un  y compte  200. 
feux.  Cette  Paroifte  eft  à 2. 1.  E.  de  Bayonne. 

BRISSAC  , Braccam  Saccum , ville  avec  titre  de 
Duché  & Maltrifc  des  Eaux  & Forêts  , en  Anjou  , 
Diocefe  & ElcAion  d’Angers , Parlement  de  Paris) 
Intendance  de  Tours.  On  y compte  169.  feux.  Cette 
ville  eft  fituée  fur  la  petite  riviere  d’Aubance , à une 
lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Loire,  2.  & demie  S.  E. 
d’Angers , $.  O.  N.  O.  de  Saumur,  & 15.  ôt  demie 
O.  de  Tours. 

La  Ville, Terre  & Seigneurie  de  Briffac  en  Anjou, 
après  avoir  appartenu  à une  Maifon  très-ancienne 
qui  en  portoit  le  nom  , pafla  dans  le  treizième  fiecle 
dans  la  Maifon  de  Ckcmillc , & fur  la  fin  du  qua- 
torzième dans  celle  de  Cojfé. 

René,  Seigneur  de  Cojfé , acqnit  en  1492.  la  Sei- 
gneurie de  Briflac  en  Anjou  , fut  Grand-Fauconnier 
de  France  en  1516.,  & mourut  après  l’an  153*. 
Charles  IL  de  Colle  fut  créé  Comte  de  Briftacen  1560. 
Il  fut  Maréchal  de  France  , & mourut  le  31.  Dé- 
cembre 1563.  Son  fils , Charles  II.  de  Code  , fut  créé 
Duc  de  Briftac  en  i6xt.,  & reçu  en  tôzo.  Il  meurt 
en  1611.  Henri-Albert,  quatrième  Duc  de  Briflac, 
fils  unique  de  Louis,  meurt  fans  pollériré  le  29. 
Décembre  1698.,  ôc  en  lui  finit  la  première  branche 
des  Ducs  de  Briflac. 

Timoleon, Comte  de  Coffi frere  puîné  de  Louis 
troifieme  Duc  de  Briflac , de  petit-fils  de  Charles  II! 
premier  Duc  de  Briflac,  meurt  le  15.  Février  1675. 
Arthus-TimoleonLouis,  fon  fils,  fut  d’abord  Comte 
deCoflé,  & puis  Duc  de  Briflac  : il  meurt  le  1. 
Juillet  1709. , & laiffè  pour  héritier  fon  fils  ainé, 
Charles-Timoleon-Louis , fixieme  Duc  de  Briflac  ! 
qui  meurt  le  18.  Avril  1732.  Celui-ci  avoit  époufé 
Catherine  Pecoi/,  fille  de  Claude  Pccoil,  Maître 
des  Requêtes,  de  laquelle  il  a laide  Anne-Frédérique- 
Judith  de  Codé , née  le  14.  Juin  1716.  .mariée  au 
Duc  d’Ayen,  en  1737. 

Jean-Paul-Timoleon  de  Code , aujourd’hui  Duc 
de  BrilTac,  frere  de  Charles  - Timoleon  - Louis , a 
fuccédé  à fon  frere  en  173  x.  Il  eft  né  le  1 2.  Oélobrc 
1698.  , & il  a époufé  le  10.  Juillet  1732.  Marie- 
Jofcphe  Durey-de-Sauroy.  De  ce  Mariage  font  nés 
i°.  le  18.  Avril  1733.  Louis- Jofeph- Timoleon  ; 

le  1 j.  Février  1734.  Louis-Hercule-Timoleon  ; 
3°.  le  i$.  Septembre  1741.  Pierre-Etnmanuel-Jo- 
leph-Timoleon. 

Le  Duc  de  Briflac  avoit  pour  freres  , i°.  Emma- 
nuel-Henri de  Code,  mort  Evcque  de  Condom  ; Ôc 
2°.  René-Hugues , dit  le  Comte  de  Coite  , Grand- 
Croix  de  l’Ordre  royal  de  militaire  de  St.  Louis , 
allié  le  ti.  Février  1744.  à Marie- Anne  Hoq-jjrt 
dont  i°.  Hyacinthe-Hugues-Timoleon  de  Collé  , ne 
le  8.  Novembre  1746.  \ ôc  20.  Emmanuelle-Marie- 
Anne  de  Cofle,  née  le  30.  Septembre  174$. 

La  Maifon  de  Cojfé , l’une  des  plus  anciennes  & 
des  plus  illuftres  du  Royaume , a donné  trois  Maré- 
chaux de  France,  un  Maître  de  l’Artillerie,  deux 
Colonels  de  l’infanterie  françoife , fept  Ducs  & 
P&irs,  un  Grand-Aumônier,  neuf  Grands-Panne- 
tiers,  quatre  Grands  - Fauconniers  de  France  , & 
quatre  Chevaliers  du  Saint-Efprit. 

BRISSAC  , en  Languedoc  , Diocefe,  Recette  & 
Généralité  de  Montpellier , Parlement  de  Touloufe, 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  120.  feux. 
Cette  Paroifte  eft  muée  fur  la  riviere  de  Héraut  à 
Hhhhhhhhhh 
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BRISSARTHE  , bourg,  en  Anjou,  Diocefe  & 

Eleftion  d’Angers , Parlement  de  Paris  Intendance 
de  Tours.  On  y compte  190.  feux.  Ce  bourg  elt 
Crue  fur  la  rive  droite  de  la  Sarthc , à 4.  1.  « trois 

quarts  N. K.  E.  d’Angers.  , 

BRISSY,  en  Picardie,  Diocefc  « Eleftion  de 
Laon , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Sortions. 
On  y compte  77.  feux.  Cette  Paroilfe  eu  a 4. 1.  & 
tiers  N.  O.  de  Laon , Ce  à 1. 1.  N.  de  la  Ferre. 

BR1TANNI, dation  ou  Peuple,  donc  la  polition 
n’eft  pas  bien  connue.  Pline  eit  le  feul  qui  en  fafle 
mention,  Ce  il  paroît  les  ranger  fur  la  côte  de  la 
Belgique , entre  le  Paj^us  Geforiacus  Ce  les  Ambiant. 

Sanfon , voulant  donner  de  l’illuftrationà  la  ville 
d’Abbovillc  fa  patrie  , fuppofe  qu’il  a exifté  une  ville 
fous  le  nom  de  Britannia  dans  le  lieu  qu’occupe  Ab- 
beville ; mais  cette  opinion  n’eft  gucres  foutcnable. 
D’autres  ont  cru  que  les  Britanni  ctoient  placés 
entre  la  rivière  de  Canche  Ce  celle  d’Authie  , & 
d’antres  enfin  font  d’opinion  que  ce  peuple  s’éten- 
doit  entre  la  rivière  d’Authie  & celle  de  Somme  , 
aux  environs  du  bourg  de  Rhue. 

ERIVADOIS , petit  pays  de  la  Baffe-Auvergne , 
qui  a pris  fon  nom  de  celui  de  Brivas , aujourd’hui 
Brioude  : il  s’étend  aux  environs  de  cette  même  ville. 

BR1VAL,  dans  le  Dunois , au  Gouvernement 
général  d’Orléanois  , Diocefe  de  Chartres  , Parle- 
ment de  Paris,  Intendance  d’Orléans,  Eleftion  de 
Châtcaudun.  On  y compte  62.  feux. 

BRIVASURA  , c’eft-à-dirc  , Pons  Ifarx , Pont- 
de-l’Oifc.  V Pontoife. 

BRIVTE , dans  le  V’elay  , en  Languedoc  , Diocefc 
Ce  Recette  du  Puy  , Parlement  de  Touloufe  , Géné- 
ralité de  Montpellier , Intendance  de  Languedoc. 
On  y compte  j8.  feux.  Cette  Paroiffe  en  fituce  fur 
la  rive  droite  de  la  Loire , à une  bonne  demi-licuc 
E.  N.  E.  du  Puy. 

BRIVE  - CASTEL , au  pays  de  Lomagne,  en 
Gafcogne , Diocefe  de  Montauban , Parlement  de 
Touloufe,  Intendance  d’Aufch , Eleftion  de  Lo- 
magne , Diftrift  des  Baronnies.  On  y compte  un  feu 
Ce  36.  bellugucs  de  feu.  Cette  Paroiffe  eft  à 7.  1.  Ce 
demie  E.  de  Leiftoure. 

BR1VES  , en  Berry , Diocefe  & Intendance  de 
Bourges,  Parlement  de  Paris  , Election  d’irtoudun. 
On  y compte  37.  feux.  Cette  Paroiffe  cft  à cinq 
quarts  de  lieue  S.  S.  O.  d’iffoudun. 

BR1VES , en  Saintongc  , Diocefe  Ce  Eleftion  de 
Saintes  , Parlement  de  Bordeaux,  Intendance  de  la 
Rochelle.  On  y compte  14.  feux. 

BRIVES- LA-GAILLARDE  , Briva  Curretia, 
ville  jolie  & ancienne  , dans  le  Bas-Limouiin , dont 
elle  prétend  être  la  capitale,  avec  un  Chapitre  , un 
Préfidiaî  , une  Sénéchauflée , une  Eleftion  , fix  Com- 
munautés reiigieufes , un  Hôpital  général  & un  beau 
College  ; du  Diocefe  Ce  de  l’Intendance  de  Limoges , 
& du  Parlement  de  Bordeaux.  On  y compte  1 160. 
feux  & environ  6000.  âmes.  Cette  ville  ell  fituée 
dans  une  belle  & fertile  plaine  d’environ  3.  lieues  de 
long  , vis-à-vis  d’une  iile  formée  par  la  rivière  de 
Coreze , fur  laquelle  il  y a deux  beaux  ponts , à 1 5. 
1.  un  tiers  S.  S.  E.  de  Limoges , & S.  O.  de  Tulle. 
Long.  19.  ii,  o.  lat.  45.  9.  o.  Brives  ell  la  patrie 
de  Bertrand  de  Cofnac  Evêque  de  Comminges  , de 
Jean  de  Selve , d’Antoine  & de  Léonard-Chriftophle 
de  l’Ellang , Ce  du  fameux  Cardinal  du  Bois. 

, C’eft  fans  doute  la  beauté  de  la  fituation  de  la 
ville  dont  il  eft  queftion  , oui  lui  a fait  donner  le 
furnom  de  Brives~la~Gaillarae.  En  effet , c’eft  une 
des  plus  jolies  villes  du  Royaume.  Des  coteaux 
niantes  de  vignes  ou  de  châtaigniers  bornent  le  val- 
lon où  cette  ville  cft  fituée.  La  chauffée  qui  régné 
le  long  de  la  rivière  de  Correze  , eft  plantée  d’ar- 
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bres  qui  forment  une  très-belle  promenade.  Les  rem- 
parts de  cette  ville , ainfi  que  l’ifle  dont  nous  avons 
parlé , font  également  remplis  d’arbres  , qui  dans 
la  belle  faifon  prëfentent  une  perfpcftivc  admirable. 

Gombaud  , fils  naturel  de  Clotaire  I.  du  nom 
revenant  d'Italie  en  France  , & ayant  appris  la  mort 
de  Chilperic  , « fut  par  plufieurs  de  fon  parti  élevé 
«Roi  à Brives-la-Gaillarde  en  Limouiinen  584.  fur 
»un  grand  pavois  ou  bouclier , Ce  porté  par  le  camp 
«félon  la  manière  dèflors  ufitée  de  recevoir  & coo- 
nronncrles  Rois  des  François. 

Le  Chapitre  de  Brives  eft  compofë  d’un  Prieur, 
de  dix  Chanoines , Ce  de  huit  Titulaires.  Le  College 
eft  régenté  par  les  Peres  de  la  Doctrine  Chrétienne  : 
c’eft  un  édifice  d’une  architefture  allez  recherchée , 
fit  dont  le  frontifpice  eft  décoré  de  plufieurs  orne- 
ments de  fculpture. 

Conlidéréc  comme  Diftrift  particulier  de  la  Gé- 
néralité de  Limoges  , l’Eleftion  de  Brives  efteom- 
pofée  de  quatre-vingt-quatorze  Faroilfes  ou  Com- 
munautés , dans  lesquelles  on  compte  17.  mille 
113.  feux  , qui  payent  enfemblc  Ce  en  commun  1 63. 
mille  145.  livres  de  Tailles,  quand l’impofition  to- 
tale concernant  cet  article  , établie  fur  la  Généra- 
lité de  Limoges  , fe  trouve  monter  à la  Tomme  d’un 
million  40  2.  mille  117.  livres. 

DÉNOMBREMENT  DE  L'ELECTION 

p e Brives. 


Pareilles. 


Feux. 


• fto 


Albignac  . . . 

A Ilaiac  , ville  . 

Arnac  ..... 

Aubazine  ........  i$s 

A yen  , ville  .......  Ho 

Aycn  (Temple  d’.)  ...  $1 

Beaulieu  , ville 140 

Beaumont  ........  87 

Beyflac  .........  t ] 

Beyflac  fi-  Segur,  bourg.  j 

Bhnchefort i$S 

Boiilicrei , V.  ta  Marche. 

Bon  î 

BouyfleuiU . 1*8 

Bruiceilhe* 

Brignae  .1*0 

BRIVES,  ville  . . » 160 
Brivcxac  , bourg  . ...  u9 
Chabrinac  ........  rxo 

Chamboulive  ......  51$ 

Chapclle-Aubros  \li)  . v;  40 

Chaumcil* 98 

Chcnaillei.  • » *J* 

Concezei  , bourg  ....  10$ 

Corail ..........  rj>j 

Cofnac  .........  ne 

Couzours  ........  80 

Cublanc  , bourg  ....  *4® 

Donzenac  , ville  ....  47 1 

Ebtuie 54 

Enclave. dc-Ia-Baftide  . . 4> 
Enclavc-dc-Gouft  6-  St. 

Laurent  .......  70 

Enclave  - de  - Perpezat- 


Paroijfes. 

Monceau  , bourg 


Feux. 

t-vJ 

ifo 


NeufviMca j , f 

Kor.it i . . . . 8-j 

Obi* 

Omiac-lcz-Glandlen  . . ijg 

Palaglnge* 

Perpcz«-le-Blanc  . . . 199 
Pcrpexat-le-Noir  ....  195 

Picrrcfictc 80 

F réunie  .........  14 

Boziera  tjt 

Sadrot ...  ixo 

Scgonzac  ........  ijo 

Segur,  V.  Beyflac. 

Sionniat jo 

Saint-Antoine  - hori  - 

Turenoe 4 

St.  AugutUa .160 

Se.  Aulairc 184 

St.  Bonnet-la. Forée  . . xi<b 
St.  Bonnet- le-Sadrao. . 

St.  Ciprien  . 90 

St.  Cirq-let-  Chan- 

paignes 

St.  Cirq-h-Roche  . . . n* 
St  -Germain-dt-a-Vcrgnei  nj 

St.  Hilaire 6a 

St.  Jac  , bourg  .....  168 

St.  Ibnrt* 574 

Se.  Julien  tr  Segur  ...  toi 
St.  Laurent , V.  Enclare. 

St.  Mexanc  . 

St.  Mcymy  . ......  *17 

I St.  Pantaleon  .•«•••  J11 
St.  Faidoux. 


Enclave-de-Pompadour.  75 

Efpartignac 1*5 

Eft  ail  lac • tto 

•St.  Robert 0- Vbatte  . i|4 

1 St.  Salvador 

St.  Scilhac  .......  **o 

St.  Scrnin-LaranX  ...  150 

Genit»,  bourg.  .....  541 
Grotte  re  (la)  ......  soo 

St,  Viince 

Ste.  Feriode  , bourg  . . Jp 

Juilhac  , bourg djo 

Laviniac  . IJJ 

Marche  (la)  f>Boiflîeres.  iJJ 

Mafchea 59  j 

Maurice  , V.  St.  Robert.  j 

Veignol* , bourg  . • • • *51 

Vigeoit , bourg 4oa 

Voutezat , bourg  • • • • 4°» 
Uïerrhe* . rillt >'* 

Menoirc J4  ! 

Merignac-l’Eglife ....  efi  \ 
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BRIVES-GIR  ARD  , bois  de  173.  arpents  , dans 
la  Maîtrife  particulière  de  Moulins  en  Bourbonnois. 

B RIVEZ  AC  , bourg , en  Limoufin,  Diocefe  ôc  In- 
tendance de  Limoges  , Parlement  de  Bordeaux , 
Eleflion  de  Brivcs.  On  y compte  2*8.  feux.  Ce  bourg 
cft  fitué  fur  la  rive  droite  de  U Dordogne , à 7.  1. 
E.  de  Brives  , & 6.  S.  E.  de  Tulles. 

BR1X , bourg  , en  Normandie  t Dioccfc  de  Coû- 
tantes , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de  Caen , 
Election  de  Valogne  , Sergcnterie  de  Tollevaft.  On 
y compte  3 90.  feux.  Ce  bourg  eft  à une  lieue  Ôc 
deux  tiers  O.  N.  O.  de  Valogne  , & 2.  S.  de  Cher- 
bourg. Tout-proche  de  Brix  cil  une  forêt  de  même 
nom  , ôc  qui  a plus  de  huit  lieues  de  tour. 

B RIXE  Y , dans  le  Toulois  , au  Pays  - Meftfo  , 
Diocefe  ôc  Recette  de  Toul , Parlement  ôc  Inten- 
dance de  Metz.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive 
gauche  de  la  Meule,  Î14.  1.  S.  S.  O.  de  Toul.  Il  y 
avoit  autrefois  à Brixey  un  Chapitre , fondé  en  1261. 
par  Gilles  de  Forcy  : ce  Chapitre  a été  uni  au  Sé- 
minaire de  Toul. 

BRIZAMBOURG , bourg,  en  Saintongc, Diocefe 
de  Saintes  , Parlement  de  Bordeaux, Intendance  de 
la  Rochelle  , Eleflion  de  St.  Jean  - d’Angely.  On  y 
compte  2 $ j . feux.  Ce  bourg  eft  à 2 . 1.  ôc  trois  quarts 
N.  E.  de  Saintes  , ÔC  3.  S.  de  St.  Jean-d’Angely. 

B R I Z A Y , dans  le  Saumurrois , en  Poitou  , 
Diocefe  de  Poitiers  , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Tours , Election  de  Richelieu.  On  y compte 
S7*  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 2. 1.  N.  N.  E.  de  Ri- 
chelieu. 

BRIZEAUX  , en  Champagne  , Dioccfc  de  Ver- 
dun, Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châlons, 
Eleflion  de  Ste.  Menehouli.  On  y compte  84.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  à 3.  L S.  £.de  Ste.  Alenehoult. 
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BROC  fie),  en  Auvergne,  Diocefe  de  Cler- 
mont , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Riom  , 
Eleflion  d’Ifloire.Onycompte  203.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè eft  fituée  à une  petite  diitance  de  la  rive  gau- 
che de  l’Ailier , à une  dcmi-licue  S.  S.  O.  d’iflbirc. 
Il  y a au  Broc  un  petit  Chapitre  , dont  le  Doyenne 
cft  uni  à la  Cure  de  h Paroiflè,  & eft  à la  nomina- 
tion de  l’Abbé  de  la  Chaife-Dicu.  Ce  Chapitre  a 
été  fondé  par  Jacques  Pardinel , Prêtre , originaire 
du  lieu  de  Broc. 

BROC  (le),  en  Provence,  Diocefe  de  Vence, 
Parlement  & Intendance  d’Aix , Viguerie  ôc  Recette 
de  St.  Paul.  On  y compte  4.  feux  de  cadallre.  Cette 
Paroiflè  eft  fituée  à une  petite  diftance  de  la  rive 
droite  du  Var , à 2. 1.  N.  E.  de  Vence. 

BROCHAUD,en  Périgord,  Diocefe  & Election 
de  Périgueux,  Parlement  & Intendance  de  Bordeaux. 
On  y compte  97.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 7. 1.  E.  N. 
E.de  Périgueux. 

BROCHE  (la),  en  Bourgogne , Diocefe  d’Au- 
tun.  Parlement  & Intendance  de  Dijon,  Bailliage 
& Recette  de  Semur-en-Brionnois.  On  y compte 
25.  feux.  Cette  Communauté  eft  fituée  fur  la  rive 
droite  de  la  Loire  , à 4. 1.  N.  N.  O.  de  Semur. 

BROCHON,  en  Bourgogne , Diocefe , Parlement, 
Intendance  , Bailliage  ÔC  Recette  de  Dijon.  On  y 
compte  70.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 1. 1.  S.  S.  O. 
de  Dijon. 

BROCOTTES  , en  Normandie  , Diocefe  de  Li- 
sieux , Parlement  ôc  Intendance  de  Rouen  , Elec- 
tion de  Pont-l’Evêquc  , Sergenterie  de  Bcuvron.  On 
y compte  3.  feux  privilégiés  6c  31.  feux  taillables. 

BROCÔURT  f>  Forcftel , en  Picardie , Diocefe 
& Intendance  d’Amiens,  Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion d’Abbeville , Bailliage  d’Airenue.  On  y compte 
feux. 
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BROCQ , en  Anjou  , Diocefe  d'Angers , Parle- 
ment de  Paris  , Intendance  de  Tours , Eleflion 
de  Bauge.  On  y compte  1 40.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  à 3. 1.  & deux  tiers  E.  N.  E.  de  Baiigé. 

BRGKIL  (le)  en  Lyonnois  , Diocefe,  Inten- 
dance 6c  Eleflion  de  Lyon  , Parlement  de  Paris* 
On  y compte  90.  feux.  Cette  Communauté  cft  k 
un  tiers  de  lieue  N.  O.  de  l’Arbre fle , 6c  à 4. 1. 0.  N« 
O.  de  Lyon. 

BROEUCQ  , dans  la  Flandre-Walonne  , Dio- 
cefe de  Tournay , Parlement  de  Douay , Intendance , 
Subdélégation  6c  Recette  de  Lille.  On  y compte  50. 
feux.  Cette  Communauté  eft  fituée  dans  une  ifle  , 
formée  par  la  rivière  de  Marque , à cinq  quarts  de 
lieue  E.  N.  E.  de  Lille. 

BROGLIO  ou  BnocuE.  La  Terre  , Seigneurie 
& Baronnie  de  Ferrieres  fut  érigée  en  Duché  héré- 
ditaire , fous  le  nom  de  Broglie  , par  Lettres-Pa- 
tentes , regiftree's  le  20.  Août  1742. , en  faveur  de 
François-Marie  , Comte  de  Broglic , Maréchal  de 
France , deuxieme  fils  de  Viflor-Nlaurice  , Marquis 
de  Broglie  , Maréchal  de  France,  ôc  de  Marie  de 
Lamoignon.  Le  Duc  de  Bloglie  meurt  le  22.  Mai 
174$.  11  avoit  époufé  Thérèle-Gillette  Loquei-dc* 
Granville  , de  laquelle  font  nés  , 19.  le  19.  Oflobre 
1718.  Viflor-François , aujoud’hui  Duc  de  Broglie , 
Colonel  du  Régiment  de  Luxembourg  en  1734.  , 
Brigadier  en  1742.  , Maréchal  de  camp  en  174$., 
Infpefleur-Général  d’infanrcric  en  1746.,  Lieute- 
nant-Général des  armées  de  Sa  Majefté  en  1748. , 
Gouverneur  de  Bcthunc  en  17s t.,  Chevalier  des 
Ordres  du  Roi  le  premier  Janvier  1759. , Prince  dtf 
l’Empire  la  même  année , Maréchal  de  France  le 
16.  Décembre  Ï7J9. , dcc. , allié  le  2.  Mai  1736.  A 
Marie-Anne  du  Bois-dc-Villers , dont  Charles-Mau^ 
rice  de  Broglie  , né  le  18.  Novembre  1744*  i 1®.  le 
20.  Août  1719.  Charles  , Comte  de  Broglie  , Lieu- 
tenant-Général des  armées  du  Roi  le  18.  Mai  1760.  ; 
39.  le  17.  Septembre  1720.  François,  Comte  de 
Revel , mort  des  blcflüres  qu’il  avoit  reçues  à la 
bataille  de  Rosback;  40.  le  1 8.  Novembre  17334 
Charles  , dit  l'Abbé  de  Broglie  ; $°.  le  1 1 . Mai  173 2. 
Marie-Thérèfe  de  Broglic.  Voye\  Ferrieres,  Re- 
vel , ôcc. 

BROGNON  , en  Bourgogne  , Diocefe  , Parle- 
ment, Intendance  , Bailliage  6c  Recette  de  Dijon- 
On  y compte  21.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 2.1.  ÔC 
tiers  N.  E.  de  Dijon. 

BROIN , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Châlon , 
Parlement  Ôc  Intendance  de  Dijon , Bailliage  ÔC 
Recette  de  Nuyts.  On  y compte  46.  feux.  Cette 
Paroiflè  cft  fituée  à une  demi-lieue  de  la  rive-droite 
de  la  Saône  , 6c  à 2.  1.  6c  tiers  S.  E.  de  Nuyts. 

BROINDON  , en  Bourgogne  , Diocefe  , Parle- 
ment , Intendance  , Bailliage  6c  Recette  de  Dijon. 
On  y compte  34.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 2.  U 
6c  tiers  S.  de  Dijon. 

ËROISSIA  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Par~ 
lement.  Intendance  de  Befançon,  Bailliage  ôc  Re- 
cette d’Orgclet.  On  y compte  24.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  fituée  fur  la  riviere  de  Suran , à 4. 1.  S. 
O.  d’Orgelet. 

Par  Lettres  d’Oétobre  169t.  , regiftrées  à Befan- 
çon Ôc  à Dole  , les  Terres  6c  Seigneuries  de  Broiffij  j 
de  Montagru  , Annotres  , le  Saulcois  , Villon - 
grette  , &c. , furent  unies  6c  érigées  en  Marquifat , 
fous  le  nom  de  Broijfm,  en  faveur  de  Jcan-Ciaude- 
JofépH  Froi/J’jrd  de  BroiJJla. 

Par  autres  Lettres  de  Mai  1739. , les  Terres  6e 
Seigneuries  de  Ville  6c  de  Noidans  furent  unies  & 
érigées  en  Comté  , fous  le  nom  de  BroiJJta  en  faveur 
de  N.  Froijfard  , Seigneur  de  Broiffia. 

BROMEILLES  , dans  le  Gfitinois  - François  , 
Diocefe  de  Sens , Parlement  ôc  Intendance  de  Pari» , 
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Election  de  Nemours.  On  y compte  98.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à 3.  L S.  O.  de  Nemours. 

BRON , en  Dauphiné , Diocefe  de  Lyon , Parle- 
ment dt  Intendance  de  Grenoble  , Ele&ion  de 
Vienne.  On  y compte  un  feu , deux  tiers  dt  un  14e. 
de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; de  un  tiers  , un  1 se. 
& un  96e.  de  feu  pour  les  biens  taiüables.  Cette 
Paroifle  eft  à une  lieue  dt  tiers  E.  de  Lyon. 

BRONCOURT  , en  Champagne.  V.  Beroncourt. 

BRONNES,  en  Champagne  , Diocefe  , Inten- 
dance de  Election  de  Châlons  , Parlement  de  Paris. 
On  y compte  77.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  dans 
une  contrée  fertile  en  bled  dt  en  bon  vin. 

BRUNS , en  Brttagne  , Diocefe  de  Recette  de 
Saint-Brieux  , Parlement  de  Intendance  de  Rennes. 
On  y compte  $.  feux  de  demi. 

B:<ONSTADT  , en  Alface.  Voyc\  Brunftadt. 

FRONVAUX  , dans  le  Duché  de  Bar  .Diocefe 
de  M tz  , Confeil  fouverain  de  Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  de  Recette  de  Briey.  On  y compte 
14.  feux. 

BROONS  , en  Bretagne  , Diocefe  de  Recette  de 
Saint-Malo , Parlement  de  Intendance  de  Rennes. 
On  y compte  5 1 . feux , un  tiers  de  un  quart  de  feu. 
Cette  Paroifle  eft  à 7. 1.  de  trois  quarts  S.  S.  O.  de 
Saint- Àlalo  , dt  8.  dk  tiers  O.  N.  O.  de  Rennes. 

B ROQUE  ( la  ) ou  Vipucelle  , dans  le  Duché  de 
Lorraine  , Diocefe  de  Toul,  Confeil  fouverain  de 
Intendance  de  Lorraine,  Recette  dt  Principauté  de 
Salm.  On  y compte  36.  feux. 

B RE  QU  ERP:  (la;,  Paroifle  dt  Juftice  royale , 
dans  le  Nebouzan  , en  Gafcognc  , Diocefe  de  Com- 
rmnges  , Parlement  de  Touloufe  Intendance 
d’Aufch  , Recette  de  Nebouzan.  On  y compte  ico. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à deux  tiers  de  lieue  E.  N.  E. 
de  St.  Bertrand-de-Comininges. 

BROQU1ÉS  , bourg  , en  Rouergue  , Diocefe 
& Ele&ion  de  Rhodes , Parlement  de  Touloufe , 
Intendance  de  Montauban.  On  y compte  1 3.  feux  de 
88.  ht  Hugues  de  feu.  Ce  bourg  eft  fituéfur  la  rive 
droite  du  1 arn , à 6. 1.  dt  demie  S.  S.  E.  de  Rhodès  , 
& 3.  N.  O.  de  Vabres. 

BRüSBEN  Al'.DtKESSY  , en  Normandie  , Dio- 
cefe , Parlement  dt  Intendance  de  Rouen , Elec- 
tion de  Ponteaudemer , Sergentcric  de  Montfort. 
On  y compte  un  feu  privilégié  dt  60.  feux  taillabtes. 

BRUSSAC,  bourg,  en  Saintonge  , Diocefe  de 
Eledion  de  Saintes  , Parlement  de  Bordeaux , In- 
tendance de  la  Rochelle.  On  y compte  223.  feux. 
Ce  bourg  eft  à une  lieue  N.  N.  6.  de  Chalais  , dt  to. 
S.  E.  de  Saintes. 

BKOSSA1N  ou  St.  Jacques  de  Broflain,  dans  le 
Vivarais , en  Languedoc , Diocefe  dt  Recette  de 
Viviers,  Parlement  de  Touloufe,  Ge'néralité  de 
Montpellier , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  186.  feux. 

BROSSE  de  la  Louere  , bois  de  330.  arpents, 
dans  la  Maitrife  de  Ce'rilly  en  Bourbonnois. 

BROSSE  (la),  dans  l’Orléanois-Propre , Dio- 
cefe dt  Intendance  d’Orléans , Parlement  de  Paris  , 
Elcftion  de  Pithiviers.  On  y compte  23.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  îk  2. 1.  dt  tiers  N.  E.  de  Pithiviers. 

BROSSE  (la) , dans  la  Brie-Françoife  , Diocefe 
de  Sens  , Parlement  de  Intendance  de  Paris , Elec- 
tion de  Montcrcau.  On  y compte  64.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à cinq  quarts  de  lieue  S.  E.  de  Mon- 
tereau. 

BROSSE  (la)  , dans  le  Velay  , en  Languedoc, 
Diocefe  dt  Recette  du  Puy , Parlement  de  Touloufe , 
Généralité  de  Montpellier  , Intendance  de  Lan- 
guedoc. On  y compte  98.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
à S*  & trois  quarts  E.  N.  E.  du  Puy. 

BROSSE  (la)  , forêt  dans  la  Châtellenie  de 
St.  Triviers  en  Do  tubes. 
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BROSSE  Tonay  (la).  Terre  de  Seigneurie 
dans  l’Eledtion  de  Châtellerault , en  Poitou.  Cette 
Terre  vaut  au  moins  6000.  liv.  de  rente. 

BROSSES , dans  la  Marche , Diocefe  de  Li- 
moges , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Bourges” 
Election  du  Blanc.  On  y compte  72.  feux.  * 
BROSSES  , en  Bourgogne,  Diocefe  d'Auxerre 
Parlement  dt  Intendance  de  Paris , Eleftion  de 
Vezelay.  On  y compte  76.  feux.  Cette  Paroiffe  eft 
à cinq  quarts  de  lieue  N.  N.  O.  de  Vezelay. 

BROSSEY  , en  Bretagne , Diocefe  dt  Recette  de 
Nantes  , Parlement  de  Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  26.  feux. 


BROSSEY,  dans  le  Saumurrois , en  Poitou 
Diocefe  de  Poitiers , Parlement  de  Paris , Inter»! 
dance  de  Tours,  Eleftion  de  Loudun.  On  y compte 
37.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à une  demi-licue  E.  S.  E. 
de  Loudun. 


BROST  , dans  le  Perche  , Diocefe  de  Chartres , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Alençon,  Elecl 
tion  de  Verneuil , Diftnd  de  Châteauneuf.  On  y 
compte  11.  feux. 


BKOSVILLE  , Paroifle  dt  Scrgenterie  , en  Nor- 
mandie , Diocefe  de  Election  d’tvreux  , Parlement 
& Intendance  de  Rouen.  On  y compte  un  feu  pri- 
vilégié Ôt  71.  feux  tatllablcs.  Cette  Parottlècft  lituée 
fur  Ta  riviere  d’iton  , à une  lieue  dt  demie  N.  N.  O. 
d’Evreux. 

BKOTONNE , forêt  de  I ; to.  arpents,  dans  la 
Maitrife  de  Ponteaudemer , en  Normandie. 

BRÜTTE  , en  1 rancne-Ccmté  , Diocefe  , Par- 
lement de  Intendance  de  h’efançon , Bailliage  de 
Recette  de  Gray.  On  y compte  25.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à 4.  1.  N.  N.  £.  de  Gray. 

B Roi  i E , en  1 ranche-Comté  , Diocefe  , Par- 
lement dt  intendance  de  Befançon  , Bailliage  de 
Recette  de  \ efoul  , Reflort  de  Luxeuil.  ün  y 
compte  40.  feux.  Cette  Paroifle  eft  â une  lieue  & 
tiers  S.  S.  O.  de  Luxeuil. 

BRO'I  TES  , dans  le  Baflïgny , en  Champagne, 
Diocefe  de  Langres , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Châlons , ÉIcftion  de  Chaumont.  On  y 
compte  74.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  lieue 
S.  S.  O.  de  Chaumont. 

BROTTES  (les),  dans  le  Velay,  en  Languedoc, 
Diocefe  dt  Recette  du  Puy , Parlement  de  Tou- 
loufe , Généralité  de  Montpellier , Intendance  de 
Languedoc.  On  n’y  compte  que  2.  feux. 

BROU  , dans  la  Brelîe  , Diocefe  de  Lyon , Par- 
lement dt  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  , Elec- 
tion , Mandement  de  Recette  de  Bourg.  On  y 
compte  60.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une 
petite  diilance  de  Bourg-en-Breffe.  11  y a à Brou  un 
Couvent  d’Auguilins  Réformés,  qui  mérite  à tous 
égards  l’attention  des  Connoiffeurs.  C’cft  eu  arebi- 
teélure  un  des  plus  beaux  édifices  qu’on  puiflè  voir. 
Marguerite  d’Autriche  , veuve  de  Philibert  II.  Duc 
de  Savoye  , fit  bâtir  ce  Monaftere  : il  fut  commencé 
en  içu.dt  achevé  en  1528.  La  Maifon  des  Reli- 
gieux , l’Eglifc  dt  les  ornements  néceffaires  pour  le 
fcrvice  des  Autels  font  tous  d’une  grande  beauté. 
L’Eglife  eft  médiocrement  grande , mais  elle  eft  des 
plus  agréables  dt  de  la  plus  belle  ordonnance.  Entre 
une  infinité  de  chofcs  remarquables , on  y admire 
trois  maufolées  qui  font  placés  dans  le  choeur.  Celui 
qui  eft  au  milieu , renferme  le  corps  de  Philibert , 
Duc  de  Savoye  , mari  de  la  Fondatrice.  La  ltatue 
qui  repréfente  ce  Prince  eft  fi  parfaite  dt  fi  finie, 
qu’il  n’y  en  a peut-être  aucune  en  Europe  qui  puiiie 
lui  être  comparée.  Les  Gentilshommes  qui  portent 
les  armes  du  Duc  Philibert , dt  qui  font  autour  du 
lit  de  parade  , font  d’un  travail  exquis , dt  peuvent 
être  comparés  aux  antiques  du  meilleur  goût.  Le 
tombeau  de  Marguerite  de  Bourbon,  mere  du  Duc 
Philibert , 
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Philibert , cil  à droite  de  celui  de  Ton  fils.  On  voit 
ail  bas  de  ce  monument  des  pleureufes  , dont  les 
figures  font  très-recherchées , & finies  dans  la  der- 
nière exaélitudc.  Le  maufolée  de  la  Fondatrice  eft 
à gauche  de  celui  du  Prince  fon  mari , & on  met 
au-dclfüs  de  tout  ce  qu’il  y a de  plus  parfait  en  fculp- 
ture , les  deux  pleureufes  qui  font  aux  pieds  de 
5ctt.e,  Princclîe.  Outre  ces  tombeaux  , on  remarque 
Je  piedeftal  d’une  ftatue  de  St.  André  : ce  piédeftal , 
qui  elt  de  la  plus  grande  beauté , eft  à jour  5c  d’une 
delicatelfe  furprenante  , par  rapport  au  poids  de  la 
ftatue  dont  il  eft  chargé.  Quoique  les  formes  du 
chœur  de  l’Eglife  dont  il  eft  queftion , foient  faites 
de  bois  de  chêne  qui  eft  toujours  très-rude  , cepen- 
dant rien  n’eft  plus  délicatement  fini  que  cet  ouvrage. 
On  y admire  fur-tout  les  ftatues  qui  ea  font  la  (epa- 
ration  : ce  font  les  anciens  Fatriarches  & les  Pro- 
phètes reprefentés  dans  leurs  faints  anthoufiafmes  , 
dans  des  attitudes  cjui  marquent  un  goflt  excellent , 
& beaucoup  de  génie  5c  d’imagination  dans  le 
Sculpteur.  On  n’eftimoit  pas  moins  les  peintures 
des  vitres , dont  le  coloris  étoit  d'une  vivacité  fur- 
prenante  ; mais  un  grand  orage  , arrivé  au  mois  de 
Juillet  de  l’an  17*0.,  mit  en  pièces  ces  vitres,  5c 
leur  perte  n'a  pu  être  réparée  jufqu’à  préfent , bien 
plus  on  la  regarde  comme  irréparable. 

BROU  ou  Saint- Romain  de  Brou  , ville, capitale 
du  Perchc-Gouet  , au  Gouvernement  général  d’Ür- 
iéanois  , Diocefe  de  Chartres  , Parlement  de  Paris, 
Intendance  d’Orléans  , Eleélion  de  Châteaudun. 
On  y compte  400.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la 
petite  rivière  d’Uuzane  , à j.  1.  5c  deux  tiers  N.  O. 
de  Chîtcaudun  , s. 5c  trois  quarts  S.  O.  de  Chartres , 
7.  & quart  E.  N.  E.  de  Montmirail  , 6.  E.  S.  E.  de 
Nogent-le  Rotrou,  & 1 3.  & quart  N.  O.  d’Orléans. 
Long.  18.  SS-  J°*  lat.  48.  13.  $$.  IJ  y a aux  environs 
de  Brou  , des  marnicrcs  ou  des  carrières  d’où  l’on 
tire  la  marne  , qui  font  d’une  grande  profondeur. 

La  Terre  Cic  Seigneurie  de  Brou  eft  une  des  cinq 
Baronnies  du  Perchc-Gouct.  Elle  avoit  été  donnée 
avec  celle  d’Alluye  à Florimond  Rohenet  -,  & elle 
fut  le  partage  de  fon  deuxieme  fils  FrançoisRobertet , 
■Bailli  du  Palais  , marié  avec  Jacqueline  Hurault  , 
Dame  de  Mainci.  Leur  fille  unique  , Françoife  Ro* 
-bertet , porta  la  Baronnie  de  Brou , le  Comté  de  la 
Ouerche  , 5cc.  , à fon  mari  Trittan  de  Roftaing  , 
Seigneur  de  Tieux  , Chevalier  des  Ordres  du  Roi  , 
Orand-Mairrc  & Général-Réformateur  des  Eaux  5c 
Forêts  de  France.  Sa  petite  fille , Marguerite-Rence 
de  Roftaing , mariée  à Henri  11.  de  Beaumanoir  , 
Marquis  de  La vardin  , devint  héritière  en  1679.  , 
par  la  mort  de  fes  frères , de  la  Baronnie  de  Brou , 
que  fa  pctitc-fil  le  Maric-Louife-Henriette  de  Beau- 
manoir  , femme  de  facqucs-Louis  de  Beriitghen  , 
Marquis  de  Châtcauneuf , a vendu  à Anne-Barbe  de 
Co urcelles  , Dame  de  Ville , d’où  elle  a paffe  à fa 
fille  Anne-Marie-Barbe  de  Ville  , première  femme 
d’Anne-Leon  de  Montmorency  t Baron  de  Foftcux  , 
5c  mere  d’Anne-Leon  de  Montmorency , qui  pof- 
fede  aéluellemcnt  la  Baronnie  de  Brou. 

BROUAGEA1S , Broagienjis  Trafius , petit  pays 
.qui  fait  partie  de  la  Province  de  Sainronge  5c  en 
occupe  les  côtes  de  la  mer.  Il  comprend  une  bonne 
partie  de  l’Eleélion  de  Marennes.  Sous  le  Miniftere 
du  Cardinal  de  Richelieu  , le  Brouageais  fut  dé- 
membré du  Gouvernement  militaire  de  la  Province 
de  Saintongc,pour  être  réuni  à celui  de  la  Province 
d’Aunis  , dont  il  a continué  jufqu’à  préfent  de  faire 
partie.  L’air  de  ce  pays  eft  mal  fain  , 5c  les  eaux  y 
dont  mauvaifes.  C’eft  dans  les  marais  falaos  de 
Brouageais  que  fe  fait  le  meilleur  fel  du  Royaume. 
Voye\  Gabelles. 

BROUAGES  , Broagium  , ville , Port  de  mer  , 
Juftice  royale , 5tc. , dans  la  Province  de  Saintongc  , 
Tome  I. 


B R O 96 1 

mais  du  Gouvernement  général  de  celle  d’Aunis  , 
Diocefe  de  Saintes , Parlement  de  Bordeaux  , In- 
tendance de  la  Rochelle  , Election  de  Marennes. 
On  y compte  141.  feux.  Cette  ville  eft  à 2.  1.  S.  O. 
de  Rocherort , 6.  un  tiers  S.  S.  E.  de  la  Rochelle  ; 
7*  O.  N.  O.  de  Saintes , 1 1 . N.  N.  O.  de  Bordeaux , 
& 75.  S.  O.  de  Paris.  Long.  16.  3$.  16.  lat.  45. 
S°-  U. 

II  y a à Brouages  grand  Etat-Major,  c’eft-à-dire  , 
un  Gouverneur  qui  a dix  mille  livres  d’appointe- 
ments , un  Lieutenant-de-Roi  dont  les  appointe- 
ments fout  de  2000.  livres,  un  Major,  un  Aide- 
Major  , ôcc.  Au  relie , le  Gouvernement  de  Brouages 
ne  fe  borne  pas  à la  ville  de  ce  nom  , puifqu’il  a 
dans  font  Reflort  cinquante-deux  Paroiflès. 

La  ville  de  Brouages  eft  fortifiée  5c  par  l'art  5c 
par  la  nature.  La  mer  la  borne  d’un  côté , 5c  le 
refte  eft  environné  de  marais  qui  en  rendent  l’accès 
extrêmement  difficilc,pourncpasdire  impraticable. 
C’eft  dans  le  havre  decette  ville  que  fe  font  les  char- 
gements de  fel  pour  les  Fermiers  généraux. 

BKOUAJLLES  , en  Bourgogne  , Diocefe  de 
Lyon  , Parlement  5c  Intendance  de  Dijon  , Bail- 
liage de  Chilon , Recette  de  Saint-Laurent.  On  y 
compte  114.  feux.  Cette  Faroiftê  eft  à une  lieue 
S.  E.  de  Louhans  ,5c  6.  5t  demie  S.  E.  de  Chilon. 

BROU  A INS  , en  Normandie  , Diocefe  d’Avran- 
ches  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de  Caen, 
Election  de  Morcain  , Sergenterie  de  Roufl'el.  On  y 
compte  59.  feux.  Cetre  Paroiffe  eft  à une  lieue  5c 
demie  N.  O.  de  Mortain. 

BROUAY  , en  Artois  , Diocefe  d* Arras, Confeil 
provincial  5c  fouverain  d’Artois  , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Lille  , Bailliage  5c  Recette  de 
Béthune.  On  y compre  71.  feux  5c  556.  perfonnes. 
Certe  Paroiffe  ôft  à a.  1.  S.  O.  de  Béthune. 

BROUAY  , en  Normandie  , Diocefe  de  Payeux, 
Parlement  de  Rouen , Intendance  5c  Ele&ion  de 
Caen , Sergenterie  de  Cheux.  On  y compte  51.  feux. 
Cette  Paroilfe  eft  à 1. 1.  5c  tiers  O.  de  Caen. 

BROUCHAUD  , en  Périgord.  Voyez  Erochaud. 

BBOUCHY  , en  Picardie,  Diocefe  5c  Eledion 
de  Noyon  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Soiffons.  On  y compte  6 t.  feux.  Cette  Paroidè  eft 
à 2. 1.  5c  trois  quarts  N.  N.  E.  de  Noyon. 

BROUCKEN  , dans  le  Sundtgaxr , Diocefe  de 
Befançon , Confeil  fupérieurdSc  Intendance  d’Alface, 
Bailliage  5c  Recette  de  Bedtfort.  On  y compte 
16.  feux. 

BROUCKERCKE  , dans  la  Flandre-Marltime  , 
Diocefe  de  St.  Orner , Parlement  de  Douay , Inten- 
dance de  Lille  , Subdélégation  5c  Recette  de  Berg. 
On  y compte  Sÿ.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 2.  1. 
O.  S.  O.  de  Bcm  , 5t  autant  S.  0.  de  Dunkerque. 

BROUD  , bourg,  partie  en  Bourbonnois  5c  partie 
en  Auvergne  , Diocefe  de  Clermont , Parlement  de 
Paris , Intendance  de  Moulins , Eleétjon  de  Gannat. 
On  y compte  1 40.  feux. 

BROUE  ou  Brouay  , dans  le  Tays-Mantois  , au 
Gouvernement  général  de  l’Ifle-de-France , Dio- 
cefe de  Chartres,  Parlement  5c  Intendance  de  Paris, 
Election  de  Dreux.  On  y compte  117.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  à 2.  1.  E.  de  Dreux,  5c  5.  5c  demie 
S.  S.  O.  dc/ Mantes. 

B ROUÉ,  dans  le  Brouageais,  en  Saintonge, 
Diocefe  de  Saintes , Parlement  de  Bordeaux  , In- 
tendance de  la  Rochelle , Election  de  Marennes. 
On  y compte  23.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 2.  J. 
S.  E.  de  Marennes. 

BROUE  (la),  en  Dauphiné,  Diocefe.,  Parle- 
ment , Intendance  5c  Ele&ion  de  Grenoble.  On  y 
compte  un  96c.  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; 5c 
trois  quarts  5c  un  8e.  de  feu  pour  les  biens  taillables. 

BiROUELLES  , en  Quercy  , Diocefe  5c  Eleftioa 
Iiiiiiiiii 
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de  Cahors , Parlement  de  Touloufe , Intendance 
de  Montaubao.  On  y compte  3.  feu*  & 79.  bellu- 
gucs  dt  demie  de  feu. 

BROUENNE  ou  Brevannc , dans  le  Duché  de 
Bar  , Diocefe  de  Toul , Confeil  fouverain  & Inten- 
dance de  Lorraine  , Bailliage  & Recette  de  Bour- 
mont.  On  y compte  feu*.  Cette  Paroiflc  eft  à 
z.  I.  S.  de  Bourmont. 

BROUENNOU , en  Bretagne , Diocefe  & Re- 
cette de  Saint-Pol-de-Leon , Parlement  & Inten- 
dance de  Rennes.  On  y compte  2 2.  feu*  & demi  dt 
un  quart  de  feu. 

B R O V E S , en  Provence , Diocefe  de  Fréjuls  , 
Parlement  de  Intendance  d’Aix , Vigucric  & Recette 
de  Draguignan.  On  y compte  un  feu  & demi  de 
cadaftre.  Cette  ParoifTc  eu  fituce  dans  les  mon- 
tagnes , à 4. 1.  & demie  N.  K.  E.  de  Draguignan. 

BROUFLOMA1N , dans  la  Beauce.  Voye\  Brou- 
Saint-Romain. 

BROUILLA , en  Rouflillon  , Diocefe  de  Per- 
pignan , Confeil  fupéricur  , Intendance  dt  Vigucric 
de  Rmiffillon.  On  y compte  18.  feux. 

BROVILLAIRE  , dans  le  Duché  de  Lorraine, 
Diocefe  de  Toul,  Confeil  fouverain  dt  Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Recette  de  Bruyères.  On 
y compte  1 s*  feux. 

BROUILLARD  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Au- 
tun  , Parlement  de  Intendance  de  Dijon , Bailliage  de 
Recette  de  Semur-en-Auxois.  On  y compte  10.  feux. 

BROUILLARD  (le)  , en  Bourgogne  , Diocefe 
d’Autun  , Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , Bail- 
liage de  Saulicu , Recette  de  Semur-en-Auxois.  On 
y compte  105.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 2.1. 
de  demie  N.  E.  de  Saulieu  , & autant  S.  de  Semur. 

BROUILLET , dans  le  Hurepoix , au  Gouver- 
nement général  de  l’Ifle-de-F rance  , Diocefe  de 
C hartres , Parlement  de  Paris , Intendance  d’Or- 
léans , Election  de  Dourdan.  On  y compte  iot. 
feux.  Cette  Parodie  eft  fituée  fur  la  rivière  d’Orge, 
à 2. 1.  de  quart  E.  N.  E.  de  Dourdan. 

BROliQUEYRAN,  dans  le  Condomois,  en  Gat 
cogne  , Diocefe  & Election  de  Condom , Parlement 
de  Intendance  de  Bordeaux  , Jurifdiétion  de  la  Pré- 
vôté de  Condom.  On  y compte  $6.  feux.  Cette 
Paroiftè  eft  fituée  dans  une  contrée  allez  fertile , 
principalement  en  grains. 

BROUSEITE  , dans  le  Duché  de  Bar  , Diocefe 
de  Toul,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Lor- 
raine, Bailliage  de  la  Marche.  On  y compte  24. 
feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée  dans  le  Diftrift  de 
Gondrccourt. 

BROUSSE  , bourg,  en  Auvergne  , Diocefe  de 
Election  de  Clermont,  Parlement  de  Paris,  Inten- 
dance de  Riom.  On  y compte  281.  feux.  Ce  bourg 
eft  à 7. 1.  de  demie  E.S.E.  de  Clermont. 

BROUSSE  , en  Rouergue  , Diocefe  de  Vabres  > 
Parlement  de  .Touloufe,  Intendance  de  Montauban, 
Election  de  Milhaud.  On  y compte  5.  feux  de  27. 
bellugues  de  feu.  Cette  Paroiflc  eft  fituée  fur  la  rive 
droite  du  Tarn  , à 4. 1.  O.  N.  O.  de  Vabres. 

BROUSSE , en  Auvergne  , Diocefe  de  Limoges, 
Parlement  de  Paris  , -Eleékion  de  Combrailles  , In- 
tendance de  Moulins.  On  y compte  1 2.  feux. 

BROUSSE  , en  Languedoc  , Diocefe  &.  Recette 
de  Caftres , Parlement  de  Généralité  de  Touloufe, 
Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  80.  feux. 
Cette  Paroiftè  eft  à 3. 1.  O.  N.  O.  de  Caftres. 

BROUSSE  ou  Saint-Martin  de  Brouflè  , dans 
l’Agenois,  en  Guyenne , Diocefe  dt  Election  d’Agen, 
Parlement  dt  Intendance  de  Bordeaux  , Jurifdiftion 
de  Puimiclan.  On  y compte  9.  feux. 

BRüUSSE  (la)  , bourg,  en  Saintonge  , Diocefe 
de  Saintes  , Parlement  de  Bordeaux,  Intendance  de 
la  Rochelle  , Eleéliou  de  Saint- Jean-d’Angcly.  On 
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y compte  114.  feux.  Ce  bourg  eft  à j.  1.  S.E.  de 
Saint-Jenn-d’Angely. 

BROUSSE  ( la  ) , en  Auvergne  , Diocefe  de  St. 
Flour , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Riom 
Elc&ion  d'Aurillac.  On  y compte  10$.  feux.  Cette 
Paroiflc  eft  à une  lieue  O.  S.  O.  de  Carlat , dt  3.  S. 
d'Aurillac. 

BROUSSE  ( la  ) en  Auvergne , Diocefe  de  Cler- 
mont , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Riom 
Election  de  Brioude.  On  y compte  40.  feux.  Cette 
Paroiflc  eft  à 2.].  E.  N.E.  de  Brioude. 

BROUSSES  , en  Languedoc , Diocefe  dt  Recette 
de  Carcaflbnnc  , Parlement  de  Généralité  de  Tou- 
loufe , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  feu- 
lement 14.  feux.  Cette  Communauté  cftâ  j.  L N. 
O.  de  Carcaflbnnc. 

BROUSSEY  , en  Champagne  , Diocefe  de  Toul, 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons  , Pré- 
vôté de  Vaucoulcurs.  On  y compte  27.  feux.  Cette 
Paroiflc  eft  à une  lieue  dt  tiers  O.  de  Vaucouleurs. 

BROUSSEY  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Dio- 
cefe  de  Toul , Confeil  fouverain  dt  Intendance  de 
Lorraine  , Bailliage  dt  Recette  de  Saint  - Mihiel. 
On  y compte  45.  feux.  Cette.  Paroiflc  eft  à 3. 1.  S. 
E.de  St.  Mihiel. 

BROUSSY  le  Grand  , en  Champagne  , Diocefe 
de  Troyes  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Châlons , Election  de  Sezanne.  On  y compte  74. 
feux.  Cette  Paroiflc  clt  à 3. 1.  de  quart  E.  N.  E.  d© 
Sezanne. 

BROUSSY’  le  Petit  , en  Champagne , Diocefe 
de  Troyes  , Parlement  de  Paris , lutendance  de 
Châlons  , Ele&ion  de  Sezanne.  On  y compte  50. 
feux.  Cette  Communauté  eft  à un  quart  de  lieue  O. 
de  la  précédente. 

BKÛUTELLES,  en  Picardie  , Diocefe  , Inten- 
dance dt  Election  d’Amiens  , Parlement  de  Paris. 
On  y compte  75.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  fituée  à 
une  demi- lieue  de  l’Occan,  de  à 1.  1.  dt  deux  tiers 
S.  O.  de  St.  Valéry. 

BROUTIERE  , en  Champagne  , Diocefe  de 
Toul,  Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châlons 
Election  de  Joinville.  On  y compte  20.  feux.  Cette 
Paroiflc  eft  à 2.  1.  dt  demie  E.  S.  E.  de  Joinville. 

BROUVILLE  ù Breuvelotte  , dans  le  Pays- 
Mcffin  , Diocefe  de  Toul  , Parlement  dt  Inten- 
dance de  Metz  , Bailliage  dt  Recette  de  Vie.  On  y 
compte  36.  feux.  Cette  Communauté  eft  fituée  en 
pays  de  montagnes. 

BROUY  , dans  l’Orléanois-Propre  , Diocefe  de 
Intendance  d’Orléans  , Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  Pithiviers.  On  y compte  30.  feux.  Cette 
Paroiftè  eft  à 3. 1.  N.  de  Pithiviers. 

BROUZET  , en  Languedoc  , Diocefe  dt  Recette 
de  Nifmes  , Parlement  de  Touloufe , Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  40.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  à 5.  1.  dt  deux 
tiers  O.  de  Nifines- 

BROUZET  , en  Languedoc  , Diocefe  dt  Recette 
d’Uzès  , Parlement  de  Touloufe  , Généralité  de 
Montpellier  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  44.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  à 3. 1.  & tiers 
N.  O.  d’Uzès. 

BROUZEVAL  , en  Champagne  , Diocefe  dt  In- 
tendance de  Châlons  , Parlement  de  Paris  , Elec- 
tion de  Joinville.  On  y compte  40.  feux.  Cette 
Communauté  eft  h 2. 1.  N.  O.  de  Joinville. 

BROUZILS  ( les  ) , en  Poitou  , Diocefe  de  la 
Rochelle  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Poitiers  , Eleélion  de  Mauleon.  On  y compte  360. 
feux.  Cette  Paroiflc  eft  à 8.1.  dt  tiersO.de  Mauleon. 

BROXEELE.dans  la  R la  ndre-Maritime,  Diocefe 
de  Saint-Omer , Parlement  de  Douay  , Intendance 
de  Lille , Subdélégation  dt  Recette  de  Caflcl.  On  y 
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comptai,  fcoi.  Cette  Patoiffe  eft  à |.  & „„„ 
O.  de  Caftèl. 

BROYE  , en  Bourgogne  , Diocefe  , Bailliage  & 
Recette  d’Autun  , Parlement  & Intendance  de 
Ui,un.  ün  y compte  104.  feux.  Cette  Paroiflè  efl 
à cinq  quarts  de  lieue  S.  S.  E.  d’Autun. 

BROYE  en  Bourgogne  , Diocefe  de  Châlon  , 
Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  & 
Recette  de  Saint-Laurent.  On  y compte  100.  feux. 
Cette  Paroiflè  eft  Etude  en  pays  de  plaines  de  fer- 
tile en  grains. 

BROY  E ( la  ) , en  Artois  , Diocefe  d’Amiens 
j °n  * Provlnc,al  & Souverain  d’Artois , Parlement 
de  Pans , Intendance  de  Lille  , Bailliage  & Recette 
de  Hefdin.  On  y compte  47.  feux  & 2 3 3.  perfonnes. 
Cette  Paroiflè  eft  fituce  fur  la  rive  droite  de  l’Au- 
thie  , à 2. 1.  S.  S.  O.  de  Hefdin. 

BROYE  les  Loups  , en  Franche  - Comté  , Dio- 
cefe , Parlement  de  Intendance  de  Befancon , Bail- 
liage de  Recette  de  Gray.  On  y compte  12.  feux. 
Cette  Paroiflè  cft  à a.  1.  & quartO.  N.  O.  de  Gray. 

BROYE  lez  Pefine,  en  Franche-Comté,  Diocefe 
Parlement  & Intendance  de  Befancon  , Bailliage 
& Recette  de  Gray.  On  y compte  75.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  fituce  fur  la  rivicre  d’Oignon  à 2. 1.  S. 
S.  O.  de  Gray. 

BROYES  , bourg  , en  Champagne  , Diocefe  de 
Troyes  .Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Châ- 
lons  , Election  de  Sczanne.  On  y compte  1 58.  feux. 
Ce  bourg  eft  à une  lieue  & tiers  N.  E.  de  $ezannc. 
Il  y a à Broyés  un  Chapitre  , fondé  en  1081.  par 
Hugues  Seigneur  du  même  bourg  : autrefois  ce 
Chapitre  ctoit  compofé  de  douze  Chanoines  ; 
mais  à préfent  il  eft  réduit  à deux  qui  ont  chacun 
600.  livres  de  rente. 

BROYES  , en  Picardie  , Diocefe  & Intendance 
d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , F.lcélion  de  Motit- 
didier.  On  y compte  93.  feux.  Cette  Paroiflc  cil  à 
une  lieue  & deux  tiers  O.  S.  O.  de  Montdidicr. 

BROZE  , en  Languedoc  , Diocefe  & Recette 
d’Alby  , Parlement  & Généralité  de  Touloufe , In- 
tendance de  Languedoc.  On  y compte  17.  feux. 
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BRU,  dans  le  Duché  de  Lorraine  . Diocefe  de 
Toul , Confcil  fouverain  de  Intendance  de  Lorraine, 
Bailliage  & Recette  de  Lunéville.  On  y compte  19. 
feux.  Cette  Communauté  eft  à 5. 1.  S.  E.  de  Luné- 
ville. 

BRUAILLES  , en  Bourgogne.  Voye\  Brouailles. 

BRUAND  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bailliage  de 
Recette  de  Nuyts.  On  y compte  1 7.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à 2. 1.  de  demie  O.  N.  O.  de  Nuyts. 

BRUANDAN , forêt  de  trois  mille  36$.  arpents 
dans  la  Maitrifcde  Rnmorentin  ,cn  ürléanois. 

BRUAY  , en  Haynault  , Diocefe  de  Cambray  , 
Parlement  de  Douay , Intendance  de  Maubeuge  , 
Recette  de  laPrévôté-le-Comte  ou  de  Valenciennes. 
On  y compte  72.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituce  fur 
la  rive  gauche  de  l’Efcaut , à trois  quarts  de  lieue 
N.  N.  Ê.  de  Valenciennes. 

BRUBANT  ou  Brabant , dans  le  Duché  de  Bar, 
Diocefe  de  Toul , Parlement  de  Paris,  Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Recette  de  Bar  - le  - Duc. 
On  y compte  feulement  15.  feux. 

BRUC  , en  Bretagne  , Diocefe  & Recette  de  St. 
Malo  , Parlement  de  Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  14.  feux  , un  tiers  de  un  quart  de  feu. 

BRUC  , en  Bretagne,  Diocefe  fit  Recette  de  Van- 
nes , Parlement  de  intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  43.  feux  , un  tiers  de  un  quart  de  feu.  Cette 
Paroiflc  cit  à 10, 1.  E.  N.  E.  de  Vannes. 
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,,  *0  » en  Languedoc  , Diocefe  & Recette 

d Alby  , Parlement  de  Généralité  de  Touloufe , In- 
tendance de  Languedoc.  On  y compte  1 2.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à 3.  I.  de  quart  S.  S.  O. 
d’Alby. 

BRUC  de  Grignols,  bourg , en  Périgord, Diocefe 
R fclcétion  de  Pcrigueux  , Parlement  & Intendance 
de  Bordeaux.  On  y compte  158.  feux.  Ce  bourg  eft 
tare  fur  la  rive  gauche  de  Pille , à 4.  1.  S.  O?  de 
Bordeaux. 

BRUCAMPS  , en  Picardie  , Diocefe  de  Inten- 
dance d’Amiens , Parlement  de  Paris  , Eleftion  de 
Dourlcns  Doyenné  de  St.  Riqoier.  Çn  y compte 
92.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 3. 1.  de  tiers  S.  O.  de 
Dourlcns. 


BRUC  H , Paroiflè  de  Jurifdiaion  , dans  l’Age- 
nois  , en  Guyenne  , Diocefe  & Elcftion  d’Agen , 
Parlement  de  Intendance  de  Bordeaux.  On  y compte 
285.  feux.  ' r 


BRUCHE  ( la)  , rivière  en  AHàcc.  Voyex  la 
Brufch.  J 1 

BRUCHEV1LLE  , en  Normandie  , Diocefe  de 
Coutanees , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de 
Caen  , Ele&ion  de  Carentan , Scrgentcrie  de  Ste. 
Marie-du-Mont.  On  y compte  75.  feux.  Cette  Pa- 
roifle  eft  fituée  fur  l’Océan  , à une  lieue  S;  demie 
N.  N.  E.  de  Carentan. 

BRUCOURT , en  Normandie  , Diocefe  de  Li- 
zieux , Parlement  de  Intendance  de  Rouen,Elcftion 
de  Pont  - l’Evêque  , Sergcnterie  de  Dy  ves.  On  y 
compte  2.  feux  privilégiés  de  32.  feux  taillablcs. 
Cette  Paroiflè  eft  à 3. 1.  de  deux  tiers  E.  N.  E.  de 
Caen. 


BRUDGES  ou  Brugges,  en  Be'arn  , Diocefe  de 
Lcfcar,  Parlement,  Sénechauflcc  de  Recette  de  Pau 
Intendance  d’Aufch.  On  y compte  S4*  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  à 3. 1.S.  E.  de  Pau. 

BRUDIANCOURT  , en  Normandie , Dioce/è , 
Parlement  & Intendance  de  Rouen , ElefHon  de 
Lihons  , Sergcnterie  de  Buchy.  On  y compte  un  feu 
privilégié  de  $3.  feux  taillables.  Cette  Paroiflè  eft  à 
$. 1.  de  tiers  N.  de  Lihons.  * 

BRUE  , en  Provence , Diocefe  , Parlement  & 
Intendance  d’Aix  , Viguerie  de  Recette  de  Barjols. 
On  y compte  un  feu  d;  un  tiers  de  feu  de  cadaftre. 
Cette  Paroiflè  eft  à une  lieue  de  demie  O.  de  Bar- 
jols , de  7.  E.  d’Aix. 

BRUEIL  ou  Bruel,  dans  le  Pays-Ma n tois , au 
Gouvernement  général  de  l’Iflc-de-Francc,  Diocefe 
de  Rouen  , Parlement  de  Intendance  de  Paris , Elec- 
tion de  Mantes.  On  y compte  $8.  feux.  Cette  Pa- 
roifle  eft  à une  lieue  de  deux  tiers  E.  N.  E.  de 
Mantes. 

BRUEJOULS  , en  Rouergue  , Diocefe  de  Elec- 
tion de  Rhodes  , Parlement  de  Touloufir , Inten- 
dance de  Montauban.  On  y compte  8.  feux  de  46. 
bellugucs  de  demie  de  feu. 

BRUEL  ( le  ),  dans  le  Gévaudan , en  Languedoc, 
Diocefe  de  Recette  de  Mende  , Parlement  de  Tou- 
loufc.  Généralité  de  Montpellier,  Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  1 20.  feux.  Cette  Pa- 
roifle  eft  à 2.  1.  de  quart  O.  N.  O.  de  Mende. 

BRUERË  (la  ) , en  Anjou,  Diocefe  d’Angers  , 
Parlement  de  Paris, Intendance  de  Tours , Election 
de  Baugé.  On  y compte  85.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
fituée  fur  la  rive  gauche  du  Loir , à 6.  1.  de  tiers 
N.  E.  de  Bauge , de  à une  lieue  de  tiers  S.  O.  de 
Château-du-Loir. 

BRUERE  ( la)  , en  Bourbonnois , Diocefe  Ôe  In- 
tendance de  Bourges , Parlement  de  Paris , Eleétion 
de  St.  Amand.  On  y compte  63.  feux.  Cette  ParoilTe 
eft  fituce  fur  la  rive  droite  du  Cher  àéune  lieue  de 
tiers  N.  O.  de  St.  Amand. 

BRUERE  (la),  en  Bourgogne  , Diocefe  de  Bc- 
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Lncon  rarlemcn.t  * Intendance  de  Dijon  , Bail- 
lançon  , I . pAul0nne.  On  y compte  «a.  feux. 

Communauté  eft  fituée  à quelque  ddiance  de 
u“ve  gauche  de  la  Saône  . à trois  quam  de  lieue 

N BRUERE'  ( la)  fr  la  Bufficre  . en  Bourgogne  , 
piocefe  d’Autun  , Parlement  6c  Intendance  de  Dl- 
L,  Bailliage  & Recette  d’Arnay -le - Duo  On  y 
compte  90.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 4-  I-  ». 

^ BRUERES  ou  Ste.  Gemme  de  Brueres,  en  Poitou, 
Diocefe  de  la  Rochelle  .Parlement  de  Parle,  Inten- 
dance de  Poitiers,  Eleftion  de  FoMenay-le-Comre. 

On  y compté  6s-  feux.  c«"  Pa™,(r'  cft  à A- 
O.  de  Fontenay , & S-  K.  E.  de  Luçom 

BRUGAIROLLES , en  Languedoc  Diocefe  de 
Karbonne,  Parlement*  Généralité  de  Touloufe,  In- 
tendance de  Languedoc , Recette  de  Lrnioux.  On 
y compte  60.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  & 
demie  N.  N.  O.  de  Limoux  , & n.  O.  S.  O.  de 

B RUGE  AS , en  Auvergne , Diocefe  de  Clermont, 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Moulins , Elec- 
tion de  Gannat.  On  y compte  JS-  feux.  Cette  1 a- 
roiffe  eft  à t.  1.  * trois  quarts  E.  S.  E.  de  Gannat. 

BRUGERE  ( la  ) , dans  la  Marche  , Dioceie  * 
Intendance  de  Limoges , Parlement  de  Pans  .Elec- 
tion de  Bourganeuf.  On  y compte  J4-  feux.  Cette 
Communauté  eft  à une  lieue  S.  O.  de  Bourganeuf. 

BRUGERE  ( la)  , en  Limouün  , Dioceie,  In- 
tendance & Eleftion  de  Limoges  , Parlement  de 
Bordeaux.  On  y compte  feulement  10.  feux. 

BRUGES,  dans  le  Bourdelors  , en  Guyenne  , 
Diocefe  Parlement , Intendance  & Eleftion  de 
Bordeaux  , Jurtfdiftiou  du  Comté  d’Ornon.  Oo  y 
compte  140.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  une  lieue  & 
tiers  N.  O.  de  Bordeaux. 

BRUGETTE  ( la  ) , dans  l’Agenois , en  Guyenne, 
Diocefe  & Eleftion  d’Agen  , Parlement  « Inten- 
dance de  Bordeaux  , Jurifdraion  de  Cafteliacrat. 
On  n’y  compte  que  cinq  feux. 

BRUGNAC  ou  St.  grerre  de  Brugnac , dans  l A- 
genois  , en  Guyenne , Diocefe  & Eleftion  d’Agen  , 
Parlement  & Intendance  de  Bordeaux , Jurifdiftion 
de  Vtfrteuil.  On  y compte  71.  feux.  Cette  Paroifle 
cft  iituée  à 1. 1.  de  la  rive  droite  de  la  Garonne. 

BRUGNEMS  , dans  l’Armagnac  , en  Gafcognc , 
Diocefe  , Intendance  & Eleftion  d’Auich  , Parle- 
ment de  Touloufe  , Collefte  de  Fexenfaquet.  On  y 
compte  x.  feux , JL  bellugues  & un  quart  de  bcllu- 
gue  de  feu.  . - , 

BRUGNÏ  T &c.  , en  Champagne  , Dioceie  de 
Rheims  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Cha- 
lons , Eleftion  d’Epernay.  On  y compte  69.  feux- 
Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  & trois  quarts  S.  O. 
d’Epernay.  , . , ... 

BRUGUIERE  ou  Bivgmuk  ( la  ) , ville,  en 
Languedoc  , Diocefe  & Recette  de  Lavaur , Parle- 
ment & Généralité  de  Touloufe  , Intendance  de 
Languedoc.  On  y compte  3 34.  feux.  Cette  ville  eff 
fituée  fur  la  rive  gauche  de  l’Agout , à une  lieue  S. 
E.  de  Caftres  , & 6.  E.  S.  E.  de  Lavaur. 

BRUGUIERE  ( la  ) , en  Languedoc  , Diocefe 
& Recette  de  Nifmcs,  Parlement  de  Touloufe, 
Généralité  de  Montpellier , Intendance  de  Langue- 
doc. On  y compte  60.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 5. 1. 
& tiers  O.  N.  O.  de  Nifmcs.  . . 

BRUGUIERE  ( la  ),en  Languedoc  , Dioceie  de 
Recette  d’Alby  , Parlement  & Généralité  de  Tou- 
loufe , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  19. 
feux.  Cette  Communauté  eft  à 5.  1.  & tiers  O. 
d’Alby.  • 

BRUGUIERE  ( la  ) , en  Languedoc  , Diocefe  , 
Parlement , Généralité  & Recette  de  Touloufe , 
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Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  3$.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à 4.  1.  & tiers  S.  S.  E.  de 
Touloufe. 

BRUGUIERES  , en  Languedoc  , Diocefe , Par- 
lement, Généralité  St  Recette  de  Touloufe  ^ten- 
dance de  Languedoc.  On  y compte  tes.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  fituée  fur  la  rivicre  de  Lcrs , à 3. 1.  N.  O. 
de  Touloufe. 

BRUILLE  , dans  la  Flandrc-Françoife  , Dio- 
cefe d’Arras  , Parlement  de  Douay  , Intendance  de 
Lille  , Subdélégation  & Recette  de  Bouchain.  On  y 
compte  48.  feux.  Cette  Paroifle  cft  à i.  L N-  N.  O. 
de  Bouchain. 

BRUILLES  , dans  la  Flandre-Françoife , Dio- 
cefe de  Tournay  , Parlement  de  Douay , Intendance 
de  Lille  , Subdélëgation  & Recette  de  St.  Atnand. 
On  y compte  60.  feux.  Cette  Paroifle  cft  fituée  fur 
la  rive  gauche  de  l’Efcaut,  à 1 . h N.  E.  de  St.  Am  and. 

BRUIS  , en  Dauphiné  , Diocefe  , Eleftion  oc 
Recette  de  Gap , Parlement  Sc  Intendance  de  Greno- 
ble. On  y compte  un  quart  Si  un  16e.  de  feu  pour 
les  fonds  nobles  ; & un  feu  deux  tiers , un  14e.  « 
un  96c.  de  feu  pour  les  biens  taillables. 

BRULANGE  , au  Pays-Meffin  , Diocefe  , Par- 
lement _ Intendance  Sc  Recette  de  Metz.  On  y 
compte  $$.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 5. 1.  Sc  demie 
E.  N.  E.  de  Metz. 

BRULANGE  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Dio- 
cefe de  Metz  , Confeil  fouverain  Sc  Intendance  de 
Lorraine , Bailliage  Sc  Recette  de  Boulay.  On  y 
compte  8.  feux.  Cette  Communauté  eft.  à une  heue 
O.  de  Boulay.  , _ - 

BRULÉ,  en  Champagne,  Diocefe  de  Toul , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlofts  , Pré- 
vôté de  Vaucoulcurs.  On  y compte  70.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  à a.  I.  & tiers  N.  E.  de  Vaucoulcurs. 

BRULLEMA1L  , en  Normandie,  Diocefe  de 
Séez  Parlement  de  Rouen  , Intendance  Sc  Eleftion 
d’Alençon , Sergcnteric  de  Saint-Jean-du-Chefuay. 
On  y compte  106.  feux-  Cette  Peroiflê  eft  à 1. 1.  * 
demie  E.  N.  E-  de  Séez , & 6.  N.  E.  d Alençon. 

BRULLIOLES  , en  Lyonnots  , Dioceie , Inten- 
dance & Eleftion  de  Lyon  , Parlement  de  Paris. 
On  y compte  t j8.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à S-  L O. 

de  Lyon.  . , 

BRULLOIS , pays  avec  titre  de  Vicomte  , en 
Gafcognc  ( dont  le  bourg  de  Liyrac  eft  le  chef- 
lieu  )•  Ce  petit  pays  fait  partie  de  Bas-Armagnac  , 
& s’étend  b la  gauche  de  la  Garonne.  On  y recueille 
du  bled  & du  vin.  U y a aufli  de  bons  pâturages. 

BRULLOTTE  ( la  ) , bourg , dans  le  Maine  , 
Diocefe  du  Mans  , Parlement  de  Pans,  Intendance 
de  Tours , Eleftion , de  Laval.  On  y compte  i JS- 
feux.  Ce  bourg  eft  à x.  I.  flt  deux  tiers  O.  K.  O. 

^BRUMÉNIL  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Dio- 
cefe de  Tool , Confeil  fouverain  Sc  Intendance  de 
Lorraine  , Principauté  de  Salm.  On  y compte  o. 
feux.  Cette  raroille  eft  à ;■  L O.  «le  Salm.  . 

BRU  METS , dans  la  Brie-Champenoifc , D 
cefe  & Eleftion  de  Meaux  , Parlement  * 
dance  de  Paris.  On  y compte  feux- 
roifle  cft  fituée  dans  une  contrée  ferttle  en  bleu  oc 

t*  , Breucomagus  , bourg  , 
d’un  Bailliage  5c  d’une  Recette  de  fon  nom  , dans 
la  Baffe-AlLe  , au  Comté  de  Hanau  Diocefe  de 
Strasbourg , Cotifeil  foüvcra.n  * Intcn  une 
face.  On  y rompre  .6|.  ^ ^ 

la  me  gauche  de  la  Ut-  g-  Le 

Strasbourg.  Long. ’ fljon  cft  u„  lieo  ttès-ancicn  : 

^Momé^l’étaWt  pour  la  capitale  des  Trftocci.  Du 

temps  des  Empereurs  Romains , c^onnne, Place 
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très-confidérable.  Les  Itinéraires  en  font  mention  , 
& la  mettent  à dix  milles  d'drrentorate.  L’Empe- 
reur Arnoul , arriere-petit-fils  de  Louis  !e  Débon- 
naire , la  donna  à l’Abbaye  de  Laursheim  , d’où 
elle  a pafle  aux  Seigneurs  de  Lichtc-mberg , & par 
eux  aux  Comtes  de  Hanavr. 

Le  Bailliage  de  Ürumpt  comprend  onze  FaroilTes , 
datis  lefqucllcs  on  compte  fix  cens  foixante-treize 
feux  , & ce  font  celles  qui  fuivent. 


Paroifles.  Feux . , 

C^'V’Nj  l-v-J  ! 

1 Panifies.  Feux. 

| Uv-J 

BRUMFT itfj 

Eguershcim 67 

IWitcdhaufcn }j 

Waltcnheim 49 

Griefs 48 

Herth ....  107  j 

ExautweiLler ij  ! 

il.  Paroi]}'.  Total  6n 

BRUNEHAMEL,  bourg,  en  Picardie, Dioccfe 
de  Rheims , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Soiflbns , Election  de  Laon.  On  y compte  137.  feux. 
Ce  bourg  eft  à 3.  1.  de  (Éprt  E.  S.  E.  de  Vervin  , 
& 7.  N.  E.  de  Laon. 

BRUNELLES,dans  le  Perche,  Diocefe  de  Char- 
tres , Parlement  de  Paris,  Intendance  d’Alençon, 
Eleélion  de  Montagne',  Châtellenie  de  Nogent-le- 
Rotrou.  On  y compte  9$.  feux. 

BRUNEMBERG , dans  le  Boutonnois , Dioccfe 
& Recette  de  Boulogne , Parlement  de  Paris , In- 
tendance d’Amiens.  On  y compte  54.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à j.  1.  & quart  E.  de  Boulogne. 

BRUNEMONT  , dans  la  Flandre  - Françoife  , 
Diocefe  d’Arras  , Parlement  de  Douay,  Intendance 
de  Lille , Subdclégation  & Recette  de  Bouchain. 
On  y compte  26.  feux.  Cette  Paroilfe  eft  fituée  for 
le  Sanfet , à 1.  1.  & tiers  O.  de  Bouchain. 

BKUNEN,  dans  la  Hautc-Alfacc , Diocefe  de 
Bâte , Confcil  fouverain  de  Intendance  d’Alface , 
Bailliage  & Recette  de  Thann.  On  y compte  jo.feux. 

BRUNET  , en  Provence  , Diocefe  de  Ries,  Par- 
lement & Intendance  d’Aix  , Viguerie  & Recette 
de  MoÛtiers.  On  y compte  2.  feux  de  un  demi-feu 
de  cadaftre.  Cette  Paroilfe  eft  fituée  fur  la  rive 
gauche  de  l’Aflè , à *.  1.  N.  O.  de  Riès. 

BRÜNEVAL,  en  Normandie  , Dioccfe , Parle- 
ment & Intendance  de  Rouen , Eleâion  & Scrgen- 
terie  de  Montivi Hiers.  On  y compte  un  feu  privilégié 
& 1 9.  feux  ta  diables.  Cette  Paroifle  eft  liruée  fur 
l’Océan , à 2. 1.  & demie  N.  N.  O.  de  Montivilliers. 

BRUNEV1LLE  , en  Normandie,  Diocefe , Par- 
lement & Intendance  de  Rouen,  E lésion  d’ Arques, 
Serecnteric  du  Val-d’Un.  On  y compte  un  feu  pri- 
vilégié de  63.  feux  taillables.  Cette  Paroifle  eft  a 
3. 1 Ôc  demie  O.  S.  O.  d’Arqucs.  T 

BRUNHONAC ou  Brugnac, en  Languedoc,  Dio- 
cefe & Recette  d’Aiby,  Parlement  de  Généralité  de 
Touloufc  , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
60. feus. Cette  Paroifli  eft  à (• 1.  «f  demie  O.d’Alby. 

BKUNON  , dam  le  G3tinoii-Frant;ms,  Diocefe 
de  Sens , Parlement  & Intendance  de  Taris , Elec- 
tibn  de  Nemours.  On  y compte "8$.  feux.  Cette  Pa- 
roifïe  eft  à 4- 1.  & tiers  O.  N.  O.  de  Nemours. 

BRUNOY,  dans  la  Brie  - Françoife , Uioceie  , 
Parlement,  Intendance  & Eleftion  de  Paris.  On  y 
compte  78.  feirx.  Cette  Paroifle  eft  fituee  fur  la 
rivière  d’Yeres , à 5-  quarts  de  L O.  de  Bne-Cot»te- 
Robert,  & à 1.  de  dcul  tiers  S.  E.  de  Parts. 

BRllNSTADT  , dans  le  Sundtgaw  , Dtocele  de 
Bâle  Confeil  fouverain  & Intendance  d’Aifacc, 
Bailliage  & Recette  d'Altkirck.  On  y compte  91. 
feus.  Cette  Paroifle  eft  fituée  à nue  petite  dlttance 
de  la  rive  droite  de  la  riviere  d’ill , à un  tiers  de 
lieue  S.  S.  O.  de  Mulhaufen  ,â  2. 1. N.  E.  d’Altkirck, 
4.  Na  O.  de  Bâle , & 6.  S.  de  Colmar. 
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La  Terre  de  Seigneurie  tic  Brunftadt  fut  acquit 
par  Martin  de  Bcjcnval , d’une  Famille  originaire 
du  Duché  d’Aoufte , lequel  s’établit  en  1625.  à 
Soleurc  , en  Suiflè,  où  il  occupa  des  charges  coufi- 
dérablcs  du  Canton  de  ce  nom.  Viélor  de  Befeuval, 
fon  fils  , apres  avoir  fervi  en  qualité  de  Capitaine  au 
Régiment  des  Gardes  - SuilTes  ( en  France  ) , s’en 
étant  retiré  par  la  réforme  qui  fut  faite  de  fa  Com- 
pagnie après  la  paix  des  Pyrénées , fut  fait  Grand- 
Bailli  de  Lucarno  en  1663.  ;cn  1667.  Confeiller  d'Etat 
de  Soleurc  j en  1 674.  un  des  quatre  Chefs  de  ce  Can- 
ton i en  1685.  il  conclut  dt  jura  en  qualité  d’Am- 
baflbdeur  de  la  République,  l’alliance  avec  Jo  Duc 
deSavoye;en  i688.ilfutélevé  à la  dignité  d’Avoyer 
de  l’Etat , de  à celle  de  Baron  du  St.  Empire  par  Di- 
plôme de  l’Empereur  Léopold  I. , du  24.  Janvier  169  J s 
avec  fon  frère  & fon  neveu  & leur  poftérité.  Cette 
faveur  de  l’Empereur  ne  l’empêcha  pas  d’être  tou- 
jours conftamment  attaché  aux  intérêts  de  la  F rance , 
au  fervice  de  laquelle  fes  enfants  fe  dévouèrent,  & 
entr’autres  Jean-Viftor , Baron  de  Befenval,  qui, 
après  avoir  fervi  en  qualité  de  Capitaine  dans  le 
Régiment  de  Salis,  leva  en  1690.  une  Compagnie 
dans  celui  des  Gartlcs-Suiflès  , fut  fait  en  1704.  Bri- 
gadier d’infanterie,  de  en  1710.  Maréchal  decamp. 
La  connoiflance  du  droit  public  de  des  intérêts  de  la 
France  concourant  en  lui  avec  les  vertus  de  les  ta- 
fents  militaires,  il  fut  employé  en  diverfes  commif- 
fîons  & négociations  importantes,  entr’autres  auprès 
de  Charles  XII.  Roi  de  Suède , enfuite  auprès  du 
Roi  de  de  la  République  de  Pologne , ob  il  refta  en 
qualité  d’Envoyé  extraordinaire  du  Roi , chargé  de 
toutes  les  affaires  de  Sa  Majefté  auprès  des  Puif- 
fanecs  du  Nord,  depuis  1711.  jufqu’cn  1721.  Il 
avoit  été  fait  deux  ans  auparavant  Lieutenant- 
Général  des  armées  du  Roi,  qui  Je  nomma  le  11. 
Décembre  1722.  Colonel  du  Régiment  de  fes  Gardes- 
Suiflcs , de  en  récompenfe  de  fes  fcrvices , crigca 
la  Seigneurie  de  Brunftadt  en  Baronnie  par  Lettres- 
Patentes  du  mois  d’Août  1726. , regiffrées  au  Con- 
feil fupérieur  d’Alface  le  ç.  Décembre  fuivant.  Il 
mourut  le  1 1.  Mars  1756.  Il  avoit  époufe  Catherine 
ComtciTe  Bielinska  , fille  du  Grand -Maréchal  de 
Pologne.  De  ce  mariage  font  nés , i°.  Picrre-Viftor- 
Jofepii , Baron  de  Befenval , Capitaine  aux  Gardes- 
Su  iflê  s le  i{.  Avril  1738.,  Brigadier  le  20.  Mars 
1747. , Maréchal  des  camps  d:  armées  du  Roi  le 
i.  Mai  1 75 3. 4 2°.  Théodore-Elifabeth  de  Befenval, 
mariée  le  12.  Septembre  1733.  à Charles-Guillaume- 
I.ouis  , Marquis  de  Broglie  , né  le  1 $.  Juin  1716., 
fils  de  Charles -Guillaume  , Marquis  de  Brogtic  , 
mort  Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi , de  de 
Marie-Magdeleine  Vaifin  , de  coufin  - germain  du 
Maréchal-Duc  de  Broglie  aauellcment  vivant. 

BRUQUEDALE  , en  Normandie,  Diocefe,  Par- 
lement de  Intendance  de  Rouen , Election  de  Lihons, 
Sergenterie  de  Bucby.  On  y compte  un  feu  privi- 
légie de  19.  feux  taillables.  Cette  Paroifle  eft  à 2.  L 
& quart  N.  N . O.  de  Lihons. 

BRUSCH  (la) , riviere  d’Alface , qui  prend  fa 
fource  dans  les  montagnes  de  Lorraine  , d’où  def- 
ccndant  par  les  vallées  , & ayant  reçu  plufteurs  pe- 
tits ruifleaux , elle  fe  rend  dans  la  plaine  , de  PaflTe 
à Moltzheim  , oh  elle  fe  partage  en  deux  branches. 
Celle  de  la  droite  va  fe  rendre  par  Dachftein , dans 
PIU  à Strasbourg.  La  branche  de  la  gauche  forme 
un  beau  canal , de  vmg-quacre  pieds  de  largeur  fur 
huit  de  profondeur,  de  dont  la  pente  eft  de  quatre- 
vingt-quatre  pieds  dans  l’clpacc  de  quatre  lieues , 
c’eft-à-dire  , depuis  Moltzheim  jufqu’à  Strasbourg 
où  fe  rend  ce  canal.  Pour  foutepir  les  eaux  , il  a été 
pratiqué  aux  endroits  convenables , toutes  les  ëün- 
fes  qui  ont  été  jugées  néceflaires  ; de  forte  que 
la  navigation  de  ce  canal  eft  aujourd’hui  très-com- 
Kkkk  kkkkkk 
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mode.  Le  cours  de  la  Brufeh  , depuis  fa  fource  juf- 
qu’îi  fou  embouchure  dans  1*111  à Strasbourg , eft  de 

8 ou  <?.  lieues. 

BF.USCH'&'ICRERSHEIM.dnns  laBafle-AIface, 
Diocefe  de  Strasbourg,  Confeil  fupéricur  & Inten- 
dance d’Alface , DtreÂoirc  de  la  Noblcftc.  On  y 
compte  q 7.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  à une  lieue  6c 
demie  £.  de  Strasbourg. 

BRUSLA1N,  en  Poitou, Dincefe  delà  Rochelle, 
Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Poitiers,  Elec- 
tion de  Niort.  On  y compte  142.  feux.  Cette  Paroilfe 
eft  à j.l.  & (feux  tiers  S.  £.  de  Niort. 

BRUSLON,  bourg,  dans  le  Maine,  Dioccfc  du 
]\!ans  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Tours, 
Election  de  la  Flèche.  On  y compte  *69.  leux.  Ce 
bourg  eft  à $.  I.  de  demie  N.  N.  O.  de  la  Flèche,  Je 
6.  O.  S.  O.  du  Mans. 

ERUSQ  (le)  ou  le  Bnusc,  rade  ou  golfe , fur  les 
côtes  de  Provence,  & dont  le  mouillage  eft  fort  bon. 
Cette  rade  eft  il  2.  1.  S.  U.  de  Toulon. 

BRUSQUhDELlNE , en  Normandie,  Dioccfc, 
Parlement  & Intendance  de  Rouen,  Election  de 
Lihons , Sergentcrie  de  Buchy.  On  y compte  4.  feux 
privilégiés  6c  84.  feux  taillables. 

BRUSQUE!  , en  Provence  , Diocefe  , Vigucrie 
& Recette  de  Digne,  Parlement  & Intendance  d’Aix. 
On  y Compte  3.  feux  6c  tin  demi-feu  de  cadaftrcH 
Cette  Puroiftê  eft  à t.  1.  6c  demie  N.  E.  de  Digne. 

BRUSQUEZ,  ville,  en  Rotlcrguc,  Diocefe  de 
Vabres  , Parlement  de  Toulnufe  , Intendance  de 
Jdontaub.m , Election  de  Milht  ud.  On  y compte 
■6>  feux.  Cette  petite  ville  cil  innée  fur  la  riviere 
de  Dourdon  , à 3. 1.  6c  tiers  S . S.  E.  de  \ abres,  6c 
'6.  S.  S.  U.  de  Mi'h  iud. 

ERUSSEY  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Parle- 
ment & Intendance  de  Bef.11u.ou , Bailliage  Ce  Re- 
cette de  Gray.  On  y compte  $1.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  fituée  fur  POigncn , à 4.  lieues  & quart 
S.  P.  de  Gray. 

F.  AUSSI  EUX  , dans  le  ? yoruois , Diocefe,  In- 
tendance 6c  I lefiion  dt  Lyon,  Parlement  de  Paris. 
Un  y compte  feux.  Cette  Communauté  eft  à 4. 
1.  tC  tiers  O.  de  Lyon. 

EHlbSON,  en  s hampngne,  Diocefe  Ce  Inten- 
dance de  C hélons , 1 arlenu.it  de  Paris  , Election  de 
\ itry-E-T rançois.  Ün  y compte  24.  feux.  Celte  Pa- 
reille c-fi  à 2. 1.  K.  de  Vitre. 

BRU  iVILLY  , en  Bretagne,  Diocefe  Je  Recette 
de  ît.  Main , Parlement  & intendance  de  Rennes, 
y compte  8.  feux  iX  un  tiers  de  feu. 

HrtUTKL  ù Hamel,  en  Picardie,  Diocefe  d’A- 
vv.-.-vi  , rarement  de  Paris,  Intendance  de  Rouen  , 
Eleét.on  d’Eu.  On  11’y  compte  joint  de  feux  privi- 
lèges, mais  feulement  '8.  feux  taillables.  Lotte 
Communauté-  vit  fituée  à quelque  diftance  de  l’U- 
Ct  «n  , é<  h ï.  1.  é\  tiers  N.  E.  d'Eu. 

I ;:U  I T h .dans  le  Duché  de  Lorraine,  Diocefe  de 
! oui , Confeil  fouverain  Je  Intendance  de  Lorraine  , 
1 ri  .oté  de  Coudé.  On  y compte  20.  feux. 

l 1 .VILLE,  dans  le  Duché  de  Lorraine  , Dio- 
cefedtfMetz,  Conlèil  fovtveram  6c  Intendance  de 
I 'Traîne  , Bailliage  & Recette  de  bt icy.  On  y 
Compte  I 5.  feux. 

HRUVILLIERS , en  Franche-Comté,  Dioccfc, 
Parlement  Je  Intendance  de  Bcfançon,  Bailliage  6i 
Recette  de  Baume.  On  y compte  î6.  feux.  Cette 
Paroiile  eft  il  7.  I.  E.  de  Baume. 

CR  U X,  en  Poitou,  Diocele,  Intendance  & Elec- 
tion de  Poitiers,  Parlement  de  Paris  , Arrondiile- 
ment  de  Couhc.  On  y compte  240.  feux.  Cette  Pa- 
roiiîc  eft  à 7.  1.  S.  S.  0.  de  Poitiers. 

BU’JX  , en  Normandie.  V»yc\  Brix. 

B-P.UY  , dans  le  Soifionnois , au  Gouvernement 
general  de  l’Ifte-dc-F rance , Diocefe , Intendance  de 
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Elcftion  de  Soiffons,  Parlement  de  Paris.  On  y 

compte  2 {.  feux. 

BRUYERE,  en  Bourgogne,  Diocefe  d’Aurun , 
Parlement  & Intendance  de  Dijon , Bailliage  de 
Semur-cn-.Auxois , Recette  d’Amay-le-Duc.  Un  n’y 
compte  que  feux. 

BRUYERE  (la}  , dans  le  Beauvoiiïs  , au  Gouver- 
nement général  de  Pifle- de- France,  Diocefe  de 
Beauvais,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Soif, 
fons  , Elcftion  de  Clermont.  Un  y compte  60.  feux. 
Cette  Paroifl’e  ell  Y une  lieue  6c  deux  tiers  S.  E. 
de  Clermont. 

BRUYERE  (la),  en  Franche-Comté,  Diocefe, 
Parlement  6c  Intendance  de  Befam.on  , Bailliage  de 
Recette  de  Vefoul , Prévôté  de  Faucugney.  Un  y 
compte  1 v feux. 

BRUYERE  (la)  , dans  le  Pays-Meffin  , Diocefe, 
Parlement,  Intendance  Je  Recette  de  Metz,  Diftrict 
du  Haut-Chemin.  On  n’y  compte  qu’un  feulfcu. 

BPiUY  ERE  Val  Chrétien, dans  le  Soifionnois,  au 
Gouvernement  général  dç  Pille -de-France  , Dio- 
cele , Intendance  6c  Election  de  Soiflbns , Parle- 
ment de  Paris.  On  y compte  50.  feux.  Cette  Pa- 
reille eft  à 4.  1.  de  demie  S.  S.  E.  de  Solfions. 

BRUYERES,  bourg,  dans  le  Laonnois  , au  Gou- 
vernement général  de  l’i Ile-de-France , Diocefe  Je 
Election  de  Laon,  Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Solfions.  On  y compte  209.  feus.  Ce  bourg  eft  à 
cinq  quarts  de  lieue  S.  E.  de  Laon. 

BRUYERES,  dans  le  Beauvoiiïs,  au  Gouverne- 
ment général  de  1‘. Ile-de-France  , Diocefe  de  Beau- 
vais , Parlement  6c  Intendance  de  Paris , Election 
de  Sentis.  On  y compte  s {.feux.  Certe  Paroific  eft 
fituée  fur  la  rive  droite  de  l’Uife,  à 3.  L & demie 
Ü.  S.  U.  de  Sentis. 

BRUYERES , en  Champagne  , Dioccfc  & Elec- 
tion de  P.heims , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Chiions.  Un  y compte  JJ.  feux.  Cette  Parodie 
eft  i 10.  I.  N.  N.  F.  de  Rhcims. 

BRU  YERES  le  Châtel,  dans  Pifle  - de  -France  , 
Diocele,  Parlement,  Intendance  & Election  de 
Paris.  Un  y rompre  97.  feux.  Cette  Paroiflc  eft 
$.  1.  éc  demie  S.  h.  U.  de  Paris. 

par  Lettres  d'Aoftl  16-6.,  la  Terre  & Seigneurie 
de  1 , rev  (nous  ignorons  laquelle)  fut  érigée  en 
iM'rquifnt  en  faveur  de  Jean-Louis  L<fyine:te  de 
dLi.fr , Coule  il  1er  nu  Parlement  de  Paris.  Ces  Let- 
tres furent  eurégiftrées  au  même  Parlement  le  4. 
Sep u mbre  faisant. 

La  Terre  & Châtellenie  de  Bruyere  t ( nous  ne 
fç avons  pas  non-plus  laquelle)  fut  portée  en  ma- 
riage avec  la  Seigneurie  de  Monceaux  , par  Mar- 
guerite Ljilr.J , ît  Pierre  de  HUupcou  , Seigneur  de 
N'oist , dont  le  deuxieme  tils  René  de  Meujicou , 
Prélidcnt  en  la  Cour  des  Aydes  en  1609. , eut  ces 
Seigneuries  en  partage.  Il  époufa  Marguerite  de 
Crctl , mcrc  de  fept  gardons,  dont  le  dernier,  ap- 
pelle Louis  , a fjtt  la  branche  de  N01J r.  L'ainé  fut 
René  II.  de  Maupeou  , Prélidcnt  en  la  première 
Chambre  des  Enquêtes  , puis  Confciller  d'honneur 
au  Parlement  de  Parts , en  faveur  duquel  la  Châ- 
telienie  de  Bruyères  fut  érigée  en  \ icomté  , par 
Lettres  de  -Septembre  165t.,  regiftrées  Je  4.  du 
même  mois.  Il  fut  pere  de  René  lli.  du  nom  , Pre- 
fidcs.c  en  In  première  Chambre  des  Enquêtes , Ji 
nyeul  de  René-Charles,  retga  en  1 f 1 7-  rrelident  i 
Mortier , 6c  nommé  le  10.  Novembre  174?-  l're" 
micr  Prélidcnt  du  Parlement  de  Taris.  Ce  f.Iagif. 
tint,  qui  étoit  né  le  11.  Juin  i62lî.,  avoir  tpoufe 
en  i-i2.  Anne-Yicloire  de  Lamoignon  de  Caurfon  , 
dont  i°.  René-NicoLis-Charleï-Auguflin  de  Mau- 
ptou  , né  le  2j.  Février  1714.,  Prélidcnt  du  Par- 
lement de  Paris  le  ti.  Novembre  1 74 J- , _ allié  le 
27.  Janvier  1744-  ^ Anne-Marguerite- iherèfc  de 
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Roncherollcs , Dame  de  Koncherollcs  & de  Bul!y , 
xnere  de  Rcné-Ange-Auguftin  de  Maupeou , né  le 
j.  Décembre  1746. , de  de  Charles-Viélor-René  de 
Maupeou , ne  le  2 2.  Février  17S0. , reçu  Chevalier 
de  Malte  le  t.  Mai  fuivant  ; 20.  Louis -Charles- 
Alexandre  , dit  le  Chevalier  de  Maupeou , Maré- 
chal des  camps  & armées  du  Roi  en  1748. , dtc. 

La  Maifon  de  Maupeou  , dont  la  dernière  branche 
eft  celle  d’Ableiges , cft  encore  illuftree  par  un  Ar- 
chevêque d’Aufch , un  Evêque  de  Châlon-fur-Saone, 
un  Evêque  de  Lombes  , dtc. , dt  par  deux  Lieute- 
nants-Généraux des  armées  du  Roi , René  & Théo- 
phile de  Maupeou,  Seigneur  de  Noifi , l’un  pere  & 
l’autre  aycul  de  René-Théophile , Marquis  de  Mau- 
peou , né  en  Juillet  1730. , également  Lieutenant- 
Général  des  armées  du  Roi,  du  17.  Décembre  17s 9., 
& dont  la  focur  Elifabcth- Renée , née  le  25.  Janvier 
1729. , a epoufe  le  Marquis  de  Montmorency-LavaL 
BRUYERES  de  Trévoux,  dans  la  Principauté  de 
Dombes , b une  demi-lieue  E.  N.  E.  de  Trévoux. 
On  croit  que  c’eft  dans  ces  Bruyères  que  fe  donna 
la  bataille  entre  Septime-Scvcre  & Albinus. 

BRUYERES,  Bruierium  , ville,  chef-lieu  d’un 
Bailliage  Ôt  d’une  Recette  de  fon  nom , avec  un 
Hôtel-de-Ville  dt  un  Couvent  de  Capucins,  dans  le 
Duché  de  Lorraine  , Diocefe  de  Toul  ,•  Confeil 
fouverain  & Intendance  de  Lorraine.  On  y compte 
89.  feux.  Cette  ville  eft  à it.  1.  S.  E.  de  Nancy, 
& 7.  dt  demie  S.  E.  de  Lunéville.  Long.  24.  xj.  o. 
lat.  48.  15.  50. 

I Le  Bailliage  de  Bruyères  eft  borné  au  N.  par 
ceux  de  Lunéville  dt  d’Epinal , au  S.  par  celui  de 
Remiremont , à l’O-  par  celui  de  St.  Diez  , de  h l’O. 
encore  par  celui  d’Epinal.  11  a 6.  lieues  de  longueur 
fur  4.  de  largeur.  Il  cft  arrofé  de  la  Volognc  dt  de 
plufieurs  autres  petites  rivières.  Ce  Bailliage  eft  en- 
tièrement du  Dioccfe  de  Toul.  C’eft  un  pays  rempli 
de  montagnes  , oh  il  y a néanmoins  de  belles  vallées 
fertiles  en  grains  dt  en  pâturages. 

BRUYES,  en  Bretagne,  Diocefe,  Parlement, 
Intendance  dt  Recette  de  Rennes.  On  y compte  34. 
feux  dt  un  tiers  de  feu.  Cette  Paroiflè  cft  {nuée  à 
quelque  diftancc  de  la  rive  gauche  de  la  Vilaine , à 
s.  ].  de  deux  tiers  S.  O.  de  Rennes. 

B U 

BU  ou  Saint -Martin  du  Pu,  en  Normandie, 
Diocefe  de  Séez  , Parlement  de  Rouen  , Intendance 
d’Alençon  , Eleftion  de  Falaize  , Sergenterie  des 
Bruns.  On  y compte  68.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 
trois  quarts  de  lieue  S.  S.  O.  de  Falaize. 

BU  ou  Saint-Pierre  du  Bu  , en  Normandie , Dio- 
cefe de  Séez  , Parlement  de  Rouen,  Intendance 
d’Alençon , Elcaion  de  Falaize  , Sergenterie  de 
Thury.  On  y compte  7}.  feux.  Cette  Paroifte  eft  à 
3. 1.  de  deux  tiers  O.  S.  O.  de  Falaize. 

BU  ( le) , en  Normandie  , Diocefe  de  Scez , Par- 
lement de  Rouen  , Intendance  d’Alençon  , Eleélion 
de  Falaize  , Sergenterie  de  Jumel.  On  y compte 
a 2.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  b 3. 1.  N.  de  Falaize. 

BU  Sainr-Kcmy  (le)  , en  Normandie  , Diocefe , 
Parlement  de  Intendance  de  Rouen,  Eleélion  de 
Gifors.  On  y compte  2.  feux  privilégiés  dt  69.  feux 
•taillablcs.  Cette  Paroiflè  eft  fitnée  à une  petite 
diftance  de  la  rive  droite  de  l*£ptc , dt  b 3.  1.  de 
quart  S.  S.  O.  de  Gifors. 

B U A 

B U A I S , en  Bourgogne  , Dioccfe  de  Mâcon , 
Parlement  dt  Intendance  de  Dijon , Bailliage  & Re- 
cette de  Châlon.  On  y compte  170.  feux.  De  cette 
Paroiflè  dépendent  plufieurs  hameaux. 
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SUAIS , en  Normandie  , Diocefe  d’Avranches , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  de  Cacrt , Elec- 
tion de  Mortain , Sergenterie  de  Doifccc.  On  y 
compte  248.  feux.  Cette  Paroiflè  cft  b *.  1.  S.  de 
Mortain  , de  ç.  de  demie  E.  S.  E.  d’Avranches. 

BUANNES  , ville , dans  leTurfan.en  Gafcogne, 
Diocefe  d’Aire  , Parlement  de  Bordeaux  , Inten- 
dance d’Aufch , Eleélion  des  Landes.  On  ÿ compte 
220.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  petite  rivicre 
de  Bahus,  b 2. 1.  de  tiers  O.  d’Aire  , de  8.  de  tien 
E.  de  Dax. 

BUAT  ( le  ) , en  Normandie  , Dioccfe  d'Avran- 
ches  , Parlement  de  Rouen  , Intendance  de  Caen, 
Eleélion  de  Mortain  , Sergenterie  de  Corbelin.  On 
y compte  93.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  b 3.  .1.  E.  S. 
E.  d’Avranches. 

B U B 

BUBERTRE , dans  le  Perche  , Dioccfe  de  Séez  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  d’Alençon  , Elec- 
tion de  Châtellenie  de  Mortagne.  On  y compte  60. 
feux.  Cette  Paroiflè  cft  b une  lieue  dt  demie  N.  N. 
E.  de  Mortagne. 

BUBLANC  , dans  la  Breflè  , Diocefe  de  Lyon, 
Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , Eleélion  , Bail- 
liage dt  Recette  de  Bourg , Mandement  de  Varam- 
bon.  On  y compte  9s . feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée 
fur  la  rive  droite  de  l’Ain  , b 4.  I.  dt  tiers  S.  S.  E. 
de  Bourg. 

BUBRY  , en  Bretagne  Diocefe  dt  Recette  de 
Vannes.  Parlement  dt  Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  SS*  feux  dt  un  tiers  de  feu. 

BUC 

BUC  , dans  le  Sundigaw  , Diocefe  de  Çefançon, 
Confeil  fous-erain  dt  Intendance  d’Alface,  Bailliage 
de  Recette  de  Bedtfort.  On  y compte  14.  feux. 

BUCAMP  , dans  le  Beauvoifis  , au  Gouverne- 
ment général  de  l’ifle-de^F rance , Dioccfe  de  Beau- 
vais , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Soiflbns, 
Eleélion  de  Clermont. On  y compte  4$.  feux.  Cette 
Parodie  cft  b j.  1.  N.  N.  O.  de  Clermont. 

BUCEAU  (le),  en  Poitou,  Diocefe  de  la  Ro- 
chelle , Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Poitiers, 
Eleélion  de  Fontenay-le-Comte.  On  y compte  168. 
feux.  Cçttc  Paroiflè  eft  b 5.  1.  N.  E.  de  Fontenay. 

BUCÈEL,  en  Normandie,  Diocefe  de  Eleélion 
de  Baveux  , Parlement  de  Rouen , Intendance  de 
Caen  , Sergenterie  de  Briquefart.  On  y compte  63. 
feux.  Cette  Paroiflè  cft  à 2. 1.  S.  E.  de  Bayeux. 

BUCEUET  l E ( la  ) , en  Berry  , Diocefe  de 
Intendance  de  Bourges  , Parlement  de  Paris , Elec- 
tion de  la  Châtre.  On  y compte  27.  feux.  Cette  Pa- 
roiflè cft  b 4.  I.  S.  O.  de  la  Châtre. 

BUCEY  , en  Franche-Comté  , Diocefe , Parle- 
ment dt  Intendance  de  Eefançon  , Bailliage  de  Re- 
cette de  Gray.  On  y compte  240.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  à 3. 1.  de  demie  E.  S.  E.  de  Gray. 

BUCH  ou  Büsch-Captalat  , pays  , en  Gafco- 
gne ( dont  le  bourg  de  Tète-Je-Bufch  eft  le  chef- 
lieu  ) ; fituc  entre  le  1 6e.  degré  24.  minutes  dt  le 
16e.  degré  58.  minutes  de  longitude  , dt  entre 
le  44e.  degré  30.  minutes  dt  le  44e.  degré  $8.  minu- 
tes de  latitude.  Il  a 11.  lieues  de  longueur  fur  8.  de 
largeur  ; ce  qui  peut  être  évalué  b 48.  lieues  quarrées. 
C’eft  un  pays  fablonneux  , foc  dt  aride.  On  y fait  un 
grand  commerce  de  braye  , de  réfine  dt  de  goudron. 
Frefque  tous  les  habitants  font  ou  pêcheurs  ou  gens 
de  mer.  C’eft  dans  ce  pays  qu'eft  fituc  le  baflin 
ou  havre  d 'Arcachott.  Les  premiers  Seigneurs  du 
pays  de  Bufch  prirent  le  titre  dt  la  qualité  de 
Captai.  Ils  avoient  plufieurs  droits  dt  privilèges  dans 
la  ville  de  Bordeaux.  La  Maifon  de  Grailly  leurfuc- 
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céda.  La  Captalat  de  Bufcl.  pafli  enlmt.  dans  la 
Maifon  de  Nogaret-Epernon . Sc  lucceffirement  dana 
celles  de  Foix-Randan  & de  Gontault. 

BÛCHÉ  , en  Champagne  , Dioccfc  de  Langres  , 

Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Ch&lons  .élec- 
tion de  Bar-for- Aube.  On  y compte  *7-  **ux.  Cette 
Paroifle  eft  à une  lieue  & deux  tiers  E.  N.  t.  de 
Bar-fur-Aube. 

BUCHELAY  , dans  le  Pays-Mantms , au  Gou- 
vernement général  de  P Ifle -de-France  , Diocefe  uc 
Chartres  , Parlement  & Intendance  de  Paris  , Elec- 
tion de  Mantes.  On  y compte  90.  feux.  Cette  Ta- 
roiilc  cft  S une  bonne  demi-lieue  O.  S.  O.  de  Montes. 

BÜCHILLE  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , 
Parlement  Si  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  Si 
Recette  de  Poligny.  On  n’y  compte  que  5.  feux. 

BUCHOISE  , en  Picardie.  Voyc\  Guilchard. 

BUCHY  , bourg  & Sergenterie  , en  Norman- 
die , Diocefe  , Parlement  Si  Intendance  de  Rouen , 
Election  de  Lihons.  On  y compte  un  feu  privilégié 
& 93.  feux  taillables.  Ce  bourg  cft  ît  4»  K N*  N.  O. 
de  Lihons  , Si  4.  de  demie  N.  E.  de  Rouen. 

BUCHY  , dans  le  Vcxin-François , Diocefe  & In- 
tendance de  Rouen  , Parlement  de  Paris  , EleAion 
de  Chaumont  & Magny.  On  y compte  z.  feux  pri- 
vilégiés & S $.  feux  taillables. 

BUCHY  , dans  le  Pays-Meffin , Diocefe,  Par- 
lement , Intendance  & Recette  de  Metz  , Dillricb 
du  Saülnoy.  On  y compte  26.  feux. 

BU  Cl  LL  Y , en  Picardie  , Diocefe  & EleAion 
de  Laon , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Soit 
fons.  On  y compte  84.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fltués 
fur  |2  rivière  d’Aube  , à une  lieue  & demie  Ü.  N. 
O.  d’Aubcnton  , Si  z.  & quart  E.  N.  E.  de  Verrins , 
& 8.  N.  E.  de  Laon.  Il  y a à oueilly  une  Abbaye 
d’Hommvs.de  l’Ordre  de  Pré  montré  Réformé.  Cctre 
Abbave  cil  en  renie  , Si  elle  jouit  de  16*  mille 


livres  de  rente.  . , 

UUCQ , dans  l’Ifle-de-F rance  , Diorele  de  Char- 
tres , Parlement , Intendance  & ElcAionde  l aris. 
On  y compte  63.  feux.  Cette  Pumifle  eft  ■'  trois 
quarts  de  lieue  S.  de  \ criailles  ( & aj.  1.&  demie 
O.  S O.  de  Paris. 

B UC  Y , dans  te  Noyonnois  , au  Gouvernement 
géuér  .l  de  l’lfle-dc-l rance  , Diocefe  & EleAion 
de  Noyon  . Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Snifiôtu.  On  y compte  34-  &«*•  Cct.u‘  Commu- 
nauté cft  à trois  quarts  de  lieue  N.  N.  O.  de 
Royoa.  _ 

BUCY  le  Long  , dans  le  SohTonnois  , au  Gou- 
vernement général  <lc  l'Ifle-dc-F  rance  , Diorcfe  , 
Intendance  & EleAion  de  Soiflbns  , Parlement  de 
Paris.  Cin  y compte  300.  feux.  Cette  Pareille  cft 
fuuée  à une  petite  diftanre  de  la  rive  droite  de 
l’Ailr.c , Si  à trois  quarts  de  lieue  E.  de  boitions. 

BUC  Y lez  Picrrcpont , en  Picardie,  Diocefe  & 
Election  rie  Laon , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Soilfons.  On  y compte  96.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  à i.  Si  deux  tiers  E.  N.  E.  de  Laon. 

u JC  Y le  Roi,  dans  l’Or  lé  an  ois- Propre  , Diocefe , 
Intendance  & ElcAion  d’Orléans  , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  6}.  feux.  Cette  Paroillè  cft  à 


3. 1.  N.  d’Orléans. 

BUCY  lez  Sarny  , dans  le  Laonnois  , au  Gou- 
vernement général  de  l’iflc-de-France  , Diocefe  Si 
ElcAion  de  Laon  , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance rie  SoiiTons.  On  y compte  50.  feu-..  Cette 
Paroillè  eft  à une  lieue  6c  deux  tiers  O.  N.  O.  de 
Laon. 

BUCY  Satnt-Liphard  , dans  l’Orléanois-Propre , 
Dioc^è  & intendance  d’Orléans  , Parlement  de 
raris.Elcétion  de  Bcaugcncy.  On  y compte  32.  feux. 
Cette  Paroillè  cft  à z.T.  O.  N.  O.  d’Orléans  , & 
3.  & demie  N.  E.  de  Beaugency. 


BUG 

B U D 

BUDANGE  , dans  le  Pays-Meffin  , Diocefe  de 
Treves  , Parlement  & Intendance  de  Metz  , Pré- 
vôté de  Scicrck.  On  y compte  23.  feux.  Cette  Pa- 
roilfe  eft  à J.  1.  E.  de  Scicrck. 

BUDANGE  fous  Juftcmont,  dans  le  Pays-Meffin  , 
Diocefe  de  Treves  , Parlement  & Intendance  de 
Metz  , Prévôté  de  Thionville.  On  y compte  2$. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  â 2. 1. 0.  S.  O.  de  Thionville. 

BUD1NG  , dans  le  Pays-Meffin  , Diocefe  de 
Trêve*  , Parlement  & Intendance  de  Metz  , Pré- 
vôté de  Thionville.  On  y compte  16.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à 2. 1.  E.  S.  E.  de  Thionville. 

BUDL1NG  , daus  le  Pays-Meffin  , Diocefe  de 
Treves  , Parlement  & Intendance  de  Metz  , Pré- 
vôté de  Thionville.  On  y compte  11.  feux.  Cette 
Communauté  cft  à 3. 1.  E.de  1 nionville. 

BÜDOS  , Paroifle  & JurifdiAiou  , dans  le  Bour- 
delois , en  Guyenne  , Diocefe  , Parlement  , Inten- 
dance <3c  ElcAion  de  Bordeaux.  On  y compte  291. 
feux.  Cette  ParoilTe  eft  fituée  à 2.  1.  de  la  rive 
gauche  de  la  Garonne  , & à 7.  I.  S. E.de  Bordeaux. 

BUE 

BUÉ  , eu  Berry  .Diocefe  , Intendance  Si  Elec- 
tion de  Bourges  , Parlement  de  Paris.  Un  y compte 
90.  feux.  Cette  Paroifle  eft  exempte  de  la  Jurif- 
dirtion  de  l’Archevêque  de  Bourges , & dépend  du 
Chapitre  de  St.  Etienne  de  la  même  ville  , qui  en 
cft  Seigneur. 

BUÈCH  , petire  rivière  , qui  prend  fa  fourcc  en 
Dauphiné  , au  pied  de  la  montagne  dite  la  Croix- 
Haute  , arrofe  les  terroirs  d’Afprcs  & de  Serres.fic 
fc  rend  dans  la  Durance  près  des  murs  de  Sifteron, 
après  un  cours  de  9.  ou  10.  lieues. 

BUELLAZ  , dans  la  Brcflc  , Diocefe  de  Lyon  , 
Parlement  & Intendance  de  Dijon,  EleAion  .Bail- 
liage , Recette  & Mandement  de  Bouig.Ou  y compte 
feulement  14.  feux. 

B U F 

BUFFA  RT  , en  Tranche-Comte , Diocefe , Par- 
lement S:  Intendance  de  Eefwrçon  , Bailliage  & 
Recette  de  Quingey.  On  y compte  S9*  feux.  Cette 
Paroillè  eft  à 1.  î.  & deux  tiers  S.  S.  O.  de  Quingey. 

BUFFiERES  , en  Bourgogne  , Diocefe  , Elec- 
tion, Bai! lia^e  6c  Recette  de  Mâcon  , Parlement  de 
Paris , Intendance  de  Dijon.  On  y compte  64.  feux. 
Cette  Paroiflè  cft  à 2.  1.  O.  de  Cluny  , & 6.  O.  N. 
O.  de  Mâcon. 

BUFFIERES  , en  Dauphiné  , Diocefe  & Elec- 
tion de  Vienne  , Parlement  & Intendance  de  Gre- 
noble. On  y compte  un  feu  , un  8e.  Si  un  96e.  de 
feu  pour  les  fonds  nobles  ; ôc  un  tiers  , un  8e.  Si  un 
96e.  de  feu  pour  les  fonds  taillables. 

BUFF1GNECOURT  , en  Franche-Comté  , Dio- 
cefe , Parlement  & Intendance  de  Befançon,  Bail- 
liage & Recette  de  Vcfoul  , Prévôté  de  juflèy.On 
y compte  CO.  feux.  Cctre  Communauté  eft  à une 
lieue  deux  tiers  K.  S.  E.  de  Jullèy  , & 4.  & ‘«ers 
N.  N.  O.  de  Vefoul. 

BUi  FGN  , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Langres  , 
Parlement  6c  Intendance  de  Dijon  , Bailliage  oc. 
Recette  de  Semur-  en  - Auxois.  On  y compte  ?6. 
feux.  Cette  Paroillè  eft  fituée  à quelque  dillance  de 
la  rive  droite  des  rivières  de  B renne  & d Artnan- 
çon  , à trois  quarts  de  lieue  O.  de  Montbar , i J*  L 
N.  un  quart  à l’E.  de  Scmur  , & 9.  & demie  E.  S- 
d’Auxerre. 

B U G 
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Diocefe  & Eleftioo  d’Agen  , Parlement  6c  Inten- 
dance de  Bordeaux  , Jurifdiélion  de  Tonneins- 
DclTus.  On  y compte  6$.  feux.  Cette  Parodie  eft 
fituée  à quelque  diftance  de  la  rive  droite  de  la 
Garonne. 

BUGAR  , dam  le  Comte  & de  la  Recette  de  Bi- 
gorre  , en  Gafcogne , Diocefe  de  Tarbes,  Parlement 
de  Touloufc  , Intendance  d’Aufch.  On  y compte 
25.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 3. 1.  de  deux  tiers 
E.  N.  E.  de  Tarbes. 

BUGARACH  , en  Languedoc  , Diocefe  & Re- 
cette d’Aleth  , Parlement  6c  Généralité  de  Tou- 
loufe , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  108. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à 3.  1.  S.E.  d’Aleth. 

BUGE  ( le  ) , en  Auvergne , Diocefe  & Election 
de  Saint-Flour  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Riom.  On  y compte  50.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
fituée  dans  une  contrée  abondante  cnbons pâturages. 

BUGEAT.dans  lcLimoufin  , Diocefe  & Elec- 
tion de  Tulles  , Parlement  de  Bordeaux,  Inten- 
dance de  Limoges.  On  y compte  62.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à 6.  I.  de  deux  tiers  N.  N.  E.  de  Tulles. 

BUGEY  ( le  ) Beugefia  , petite  Province  , qui 
fait  partie  du  Gouvernement  général  militaire  de 
Bourgogne  (dt  dont  Beiley  cftla  capitale fituée 
entre  le  22e.  degré  Ço.  minutes  6c  le  23e.  degré 
33.  minutes  de  longitude  , & entre  le  45e.  degré 
40.  minutes  & le  46e.  degré  2 1 . minutes  de  latitude  î 
bornée  au  N.  par  la  Franche-Comté  , au  S.  par  le 
Rhône  qui  la  féparc  du  Dauphiné  , à l’E.  par  la 
même  riviere  qui  I3  féparc  de  la  Savoye  , & à l’O. 
par  la  riviere  d’Ain  , qui  la  fcpare  de  la  Brefle. 
Elle  a 1 6.  lieues  de  longueur  fur  9.  de  largeur  i ce 
qui  peut  être  évalué  à 100.  lieues  quarrées. 

( Rivières  ).  L.c  Rhône , l’Ain  , l’Albarine  , &c. 

( Climat  ù qualité  du  fol  ).  L’air  y eft  fain  & allez 
tempéré.  Le  bas  Bugey  confiftc  en  une  plaine  qui 
eft  à irez  fertile.  Le  haut  Bugey  a auifi  quelques 
plaines  ; mais  la  plus  grande  partie  de  cette  con- 
trée eft  remplie  de  montagnes  fort  hautes  6c  cou- 
vertes de  bois  , fur-tout  de  fipins  : il  y a auifi  d’ex- 
cellens  pleurages  , où  l’on  nourrit  quantité  de  bé- 
tail de  toute  efpece.  Les  habitants  de  cette  partie 
du  Bu^ey  retirent  de  grands  avantages  du  commerce 
qu’ils °font  en  fromages  de  leur  pays. 

( Génie  ù mœurs  des  peuples  ).  Ils  font  à - peu- 
près  les  mêmes  que  ceux  de  la  Province  de  Brefle. 

( Commerce  ).  I.es  beftiaux , les  bois,  les  froma- 
ges , les  chanvres  6c  les  noix. 

( Uiftoire  ).  Du  temps  de  Céfar , le  Bugey  etoit 
habité  en  grande  partie  par  IcsSeguJïani.  Les  Allô - 
broges  6c  peut-être  aufli  les  Sefuuni  en  oecupoicnt 
de  même  une  partie.  Sous  Honorins  , ce  pays  fe 
trouvoit  compris  dans  la  première  Lyonnoife.  Quel- 
ques Auteurs  avancent  de  prouvent  que  le  Bugey 
failbit  anciennement  partie  du  pays  des  Sequani; 
& que  fous  Honortus  , ce  pays  fe  trouvoit  compris 
dans  le  Maxima  Seçuanorum.  Il  y a de  bonnes  rai- 
fons  à donner  pour  & contre  l’un  5c  l’autre  fen- 
timenr. 

De  la  domination  des  Romains , le  Bugey  pafla 
fous  la  domination  des  Bourguignons , puis  fous 
celle  des  François  , 6c  enfuite  il  fit  partie  du  fécond 
Royaume  de  Bourgogne.  Lors  de  la  décadence  de 
ce  dernier  Royaume  , ( fous  les  Empereurs  d Alle- 
magne ),  les  Comtes  puis  Ducs  de  Savoye  s sntro- 
duilirent  peu- à-peu  dans  ce  pays  & l’aflujemrent. 
Ces  mêmes  Princes  l’ont  cédé  à la  France  avec  la 
Brelfe,  parle  Traité  de  Lyon,  en  160t. , en  échangé 
du  Marquifat  de  Saluées.  Vuy<\ Bclley,  Bourgogne 
& Brelfe. 

BUGLIZE , en  Norman  lie  , diocefe , Parlement 
fit  Intendance  de  Ro.nn  , E:e&  on  & Sergenterie 
de  Montivilliers.  On  y compte  un  leu  privilégie  oc 
Tome  L 
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77.  feux  taillables.  Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  l’O- 
céan , à une  lieue  & demie  N.  O.  de  Montivilliers. 

BUGNAC  , en  Languedoc  , Diocefe  , Recette  , 
Parlement  & Généralité  de  Touloufe  , Intendance 
de  Languedoc.  O11  y compte  17.  feux.  Cette  Pa- 
roiflé  eft  à 3.  I.  de  deux  tiers  S.  E.  de  Touloufe. 

BUGNEN  , en  Béarn,  Diocefe  de  Lefcar  , Par- 
lement de  Pau,  Intendance  d’Aufch  , Sénéchauflee 
6c  Recette  de  Sauvctcrre.  On  y compte  40.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  droite  du  Gave  , 
à trois  quarts  de  lieue  N.  O.  de  Navarrcins  , 6c  à 2. 

1.  & tiers  S.  E.  de  Sauveterre. 

BUGNEUX , vallée  , dans  le  Soiflbnnois  , au 
Gouvernement  général  de  l’ille-de-F rance , Diocefe, 
Intendance  6c  Elefltori  de  Soiflons , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  9 5 . feux.  Cette  Communauté  eft 
à 3.  1.  & demie  S.  S.  £.  de  Soiflons. 

BUGNEY  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun , 
Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bailliage  de 
Recette  de  Sçmur-cn-Brionnois.  On  y compte  1 ». 
feux.  Il  y a à Bugey  un  bénéfice  de  l’Ordre  de  Malte, 
de  la  Langue  6c  du  Grand-Prieuré  d’Auvergne.  Ce 
bénéfice  vaut  environ  4000.  livres  de  rente  à celui 
qui  en  eft  pourvu. 

BJGNICO  JRT  , dans  la  Flandre-Françoife  , 
Diocefe  d’Arras,  Parlement  de  Douay , Intendance 
de  Lille  , Subdélégation  de  Recette  de  Bouchain. 
On  y compte  24.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à ».  1.  O. 
de  Bouchain , & autant  S.  S.  E.  de  Douay, 

BUGNERES,  en  Bourgogne,  Diocefe  de  Lan- 
grcs  , Parlement  6c  Intendance  de  Dijon  , Bailliage 
de  Recette  de  CliâtiUon.  On  y compte  23.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à une  bonne  lieue  O.  S.  O. 
d’Arc  - en  - Barrois , de  7.  de  demie  E.  N.  E.  de 
Châtillon. 

BUGNY  , en  Artois,  Diocefe  d’Arras,  Confeil 
provincial  de  foiivcrain  d’Artois,  Parlement  de  Paris, 
Intendance  de  Lille  , Bailliage  de  Recette  de  Ba- 
paume.  On  y compte  75.  feux  de  373.  perfonnes. 
Cette  Parodie  eft  à cinq  quarts  de  lieue  E.  de  Ba- 
paume. 

BUGNY  , en  Ffane’ne-Comté  , Diocefe  , Parle- 
ment de  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  de  Re- 
cette de  Ponrarlier,  Val  du  Saugeois.  On  y compte 
17.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 2.  1.  N.  de  Pontarlier. 

BUGO  de  St.  Circq , bourg , en  Périgord  , Dio- 
cefe 6c  Election  de  Périgueux,  Parlement  5t  Inten- 
dance de  Bordeaux.  On  y compte  $40.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  fur  la  rive  droite  de  la  Vezere',  à $. 
1.  de  demie  S.  E.  de  Périgueux. 

BU  H 

BUHL,  <tans  la  Haute- Alface , Diocefe  de  Bâle, 
Confeil  fupérieur  de  Intendance  d’Alface  , Bailliage 
dt  Recette  de  GcbveiUer.  On  y compte  60.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à une  dcmi-Iieue  O.  de  Gcbveil- 
ler  , 6c  à 4. 1.  S.  O.  de  Colmar. 

BlJHY  , dans  le  Vexin-François  , Diocefe  d<  In- 
tendance de  Rouen  , Parlement  de  Paris , Eleftion 
de  Chaumont  & Magny.  On  y compte  1.  feux  pri- 
vilégiés de  55.  feux  taillables.  Cette  Paroifle  eft  fi- 
tuée à une  demi-lieue  de  la  rive-gauche  de  PEpte  % 
& à 4. 1.  de  quart  O.  S.  O.  de  Chaumont. 

B U I 

BUJALEUF  , dans  la  Marche  , Diocefe  de  Li- 
moges , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Mou- 
lins , Eledlion  de  Gueret.  On  y compte  78.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  fituée  dans  un  terrein  ingrat. 

BUJALEUS  , dans  la  Marche  , Diocefe  de  Li- 
moges , Parlement  de  Paûs , Intendance  de  Mou- 
lins , Eledlion  de  Gueret.  On  y compte  32.  feux. 
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BUICOUPvT , dans  le  Beauvoifis , au  Gouverne- 
ment général  de  l’Ifle-de-France  , Diocefe  & Elec- 
tion de  Beauvais  , Parlement  & Intendance  de 
Paris.  On  y compte  56.  feux.  Cette  Paroiflé  eft  à 4. 1. 
O.  N.  O.  de  Beauvais. 

BUIGNAUPRÉ  , en  Picardie  , Diocefe  & In- 
tendance d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , Eleflion 
de  Dourlens , Doyenné  de  Montreuil.  On  n’y  compte 
qu’un  feul  feu. 

BUIGNON  ( le  } , en  Poitou  , Diocefe  de  la  Ro- 
chelle , Parlement  de  Paris  t Intendance  de  Poi- 
tiers , Eleftion  de  Niort.  On  y compte  188.  feux. 
Cette  Paroiflé  eft  à 5. 1.  & quart  N.  de  Niort. 

BUIGNON  (le),  dans  le  Gâtinois-François , 
Diocefe  de  Sens , Parlement  Ôc  Intendance  de  Paris , 
Elcâionde  Nemours.  On  y compte  $1.  feux.  Cette 
Parodie  eft  à 4. 1.  & quart  S.  E.  de  Nemours. 

BUIGNY  l’Abbé , en  Picardie , Diocefe  & In- 
tendance d’Amiens  , Parlement  de  Paris , Ele&iqn 
de  Dourlens  , Doyenné  d’Abbeville.  On  y compte 
95.  feux.  Cette  Parodié  cl:  \ 1. 1.  E.  d'Abbeville. 

BUIGNY  lez  Gumaches.en  Picardie  , Diocefe  & 
Intendance  d’Amiens  , Election  de  Bailliage  d’Ab- 
bevillc  , Parlement  de  Paris.  On  y compte  60.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à trois  quarts  de  lieue  de  la 
rive  droite  de  la  Bretle  , & à 3.  1.  de  deux  tiers  O. 
S.  O.  d’Abbeville. 

BUIGNY  St.  Macloux , en  Picardie , Diocefe  de 
Intendance  d’Amiens  , Parlement  de  Paris , Elec- 
tion de  Dourlens  , Doyenné  d’Abbeville.  On  y 
compte  46.  feux.  Cette  .Communauté  eft  à 1.  1.  N. 
O.  d’Abbeville. 

BU1LLON  ou  Bili.y  , Abbaye  d’Hommes.de 
l’Ordre  de  Citcaux  ; fondée  en  1133.  ou  1147.;  en 
Franche-Comté,  Diocefe  , Parlement  dt  Intendance 
deBcfançon  , Bailliage  de  Recette  de  Quingey,  à 
a.  1.  & demie  S.  S.  O.  de  Bcfançon  , de  à une  lieue 
E.  de  Quingey  ,&c.  Cette  Abbaye  eft  en  commende , 
de  elle  vaut  1600.  liv.  de  rente  au  Sujet  qui  en  eft 
pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de 
S 6.  florins. 

EUILLONVILLE  , dans  le  Duché  de  Bar  , 
Diocefe  de  Toul , Confeil  fouverain  de  Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  de  Recette  de  Saint-Mihiel. 
On  y compte  ta.  feux. 

BU1RE  , en  Picardie  , Diocefe  de  Boulogne , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Amiens  , Elec- 
tion de  Dourlens.  On  n’y  compte  que  4.  feux.  Cette 
Communauté  eft  5 4.  I.  N.  E.  de  Khue. 

BUIRE  ù Bertonval  , en  Picardie,  Diocefe  de 
Boulogne , Parlement  de  Paris , Intendance  d’A- 
miens Gouvernement  de  Recette  de  Montreuil  , 
Eieckion  de  Dourlens , Bailliage  de  Vabon.  On  y 
compte  160.  feux.  Cette  Communauté  qui  eft 
compofée  de  deux  Paroiflès,  éloignées  l’une  de  i’autre 
d’une  dcmi-lieuc  , eft  à 2.  1.  S.  S.  E.  de  Montreuil. 
Il  y a entre  Montreuil  de  Buire  , un  bois  qui  a deux 
ou  trois  lieues  de  circuit  » de  qui  eft  connu  fous  le 
nom  de  Bois  de  Buire. 

BUIRE  & Courcelle , en  Picardie , Diocefe  de 
Intendance  d’Amiens  , Parlement  de  Taris , Elec- 
tion de  Péronne.  Ou  y compte  54.  feux.  Cette  Pa- 
rodié eft  à une  lieue  de  demie  E.  de  Péronne. 

BUIRE  , fans  Claire-Fontaine , en  Picardie , Dio- 
cefe de  Eleftion  de  Laon  , Parlement  de  Paris , In- 
tendance de  Soûlons.  On  y compte  24.  feux.  Cette 
Paroiflé  eft  à 4. 1.  O.  de  Laon. 

BUIRE  aux  Bois, en  Artois , Diocefe  d’Amiens , 
Confeil  provincial  de  fouverain  d’Artois  , Parlement 
de  Paris , Intendance  de  Lille  , Bailliage  dt  Recette 
de  Hefdin.  On  y compte  62.  feux  de  109.  perfonnes. 
Cette  Paroiflé  eft  à 3. 1.  S.  E.  de  Hefdin. 

, BUIBES  , en  Picardie  , Diocefe  & Intendance 
d Amiens , Parlement  de  Paris , Eie&ion  de  Douc- 
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lens  , Doyenné  de  la  Boye.  On  n’y  compte  qttç 
3.  feux. 

BUIRES , en  Picardie , Diocefe  dt  Intendance 
d’Amiens , Parlement  de  Paris  , Election  de  Dour- 
lens  , Doyenné  d’Albert.  On  y compte  $7.  feux. 
Cette  Paroiflé  eft  h une  lieue  S.  O.  d’Albert , dt  4. 
E.  N.  E.  d’Amiens. 

BU1RONFOSSÉ  , bourg  , en  Picardie  , Diocefe 
de  Laon  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Sent- 
ions , Election  de  Guifc.  On  y compte  242.  feux. 
Ce  bourg  eft  à une  lieue  S.  O.  de  la  Chapelle , dt  3. 
de  demie  E.  N.  E.  de  Guife. 

BUIS  près  St.  Martin  , en  Liraoufin , Diocefe  , 
Intendance  dt  Eleftion  de  Limoges  , Parlement  de 
Bordeaux.  On  n’y  compte  que  6.  feux. 

BUIS  ( le  ) , ville , chef-lieu  du  pays  des  Ba- 
ronnies , avec  un  Siégé  royal , un  Bailliage  , dtc.  , 
en  Dauphiné , Diocelé  de  Vaifon  , Parlement  & 
Intendance  de  Grenoble  , Elcftion  de  Montelimart. 
On  y compte  un  feu  dt  un  quart  de  feu  pour  les 
fonds  nobles  ; de  9.  feux , un  quart , un  8e.  dt  un 
16e.  de  feu  pour  les  biens  taillables  , y compris 
néanmoins  deux  tiers,  un  24e.  dt  un  32e.  de  feu 
pour  les  biens  affranchis  du  Buis , dt  un  48e.  de  feu 
pour  ceux  de  Briou  ou  Chcvalcttc , qui  (ont  fujets 
à la  Taille.  Cette  ville  eft  fitucc  dans  un  vallon , fur 
l’Oueze , à 3.I.  dt  demie  O.  S.  O.  de  Montauban  , 
3.  O.  un  quart  au  S.  de  Mcouillon , 3.  S.  E.  de 
Nions  , s.  E.  N.  E.  de  Vaifon  , 9.  dt  demie  E.  S. 
E.  de  Montelimart,  dt  20.  S.  S.  O. de  Grenoble. 
Long.  22.  $8.  3 s*  lat.  44. 18.  o. 

BU1SSARD  ( la) , en  Dauphiné , Diocefe , Elec- 
tion dt  Recette  de  Gap , Parlement  dt  Intendance  de 
Grenoble.  On  y compte  un  1 2e.  de  un  96e.  de  feu 
pour  les  fonds  nobles  ; de  4.  feux , un  16e. , un  32e. 
d<  un  48e.  de  feu  pour  les  biens  taillables. 

BUISSE , en  Dauphiné , Diocefe  de  Die  , Parle- 
ment de  Intendance  de  Grenoble , Election  de  Mon- 
telimart. On  y compte  un  1 6e.  de  feu  pour  les  fonds 
nobles;  dt  un  8e.  de  feu  pour  les  biens  taillables. 

BUISSEHEVRE  , dans  la  Flandre-Maritime , 
Diocefe  de  St.  Orner , Parlement  de  Douay  , Inten- 
dance de  Lille , Subdélégation  dt  Recette  de  Caflcl. 
On  y compte  8$.  feux. 

BUISSENCOURT,  en  Picardie , Diocefe  dt  In- 
tendance  d’Amiens , Parlement  de  Paris  , Election 
de  Montdidier.  On  y compte  59.  feux.  Cette  Pa- 
roiflé eft  fc  2.  1.  N.  de  Montdidier. 

BU1SSIERE,  en  Bourgogne,  Diocefe  de  Lan- 
ercs.  Parlement  de  Intendance  de  Dijon , Bailliage 
« Recette  de  Châtillon-fur-Seine.  On  y compte 
20.  feux. 

BU1SSIERE  (la),  en  Artois , Diocefe  d’Arras, 
Confeil  provincial  & fouverain  d’Artois,  Parlement 
de  Paris,  Intendance  de  Lille,  Bailliage  dt  Recette 
de  Bethuue.  On  y compte  103.  feux  dt  S 13.  perfon- 
nes. Cette  Paroiflé  cit  à une  lieue  dt  demie  S.  O. 
de  Bethune. 

La  Terre  de  Seigneurie  de  la  Buijfiere  ,cn  Artois, 
entra  dans  la  Maifon  de  Maulde , une  des  plus  an- 
ciennes du  Haynauit  (où  eft  fituée  la  Terre  de 
Maulde , qui  lui  a donné  fon  nom  ) , par  l’alliance 
de  Joffine  de  Couruvillc  , Dame  de  la  Buidicre  dt 
de  Famillereux , avec  Georges  de  Maulde  . Sei- 
gneur de  Mauroy , mort  «015  97. , üïu  au  douzième 
degré  de  Wauthicr , Sire  de  Maulde , qui  vivoit 
dans  Je  douzième  ficelé.  Joflïne  de  Courteville  fut 
mere  de  Jacques  de  Maulde,  Gouverneur  de  Lens, 
qui.de  Marguerite  de  Montmorency  de  Neuville - 
VPiJlacc  , eut  Albert  de  Maulde , en  faveur  duquel 
la  Seigneurie  de  laBuiJJiere  fut  érigée  en  Marquifet, 
par  Lettres  d’ Avril  1663.  Albert  eut  de  fa  fécondé 
femme , Antoinette  Prudhommc  d'Ailly  , N.  de 
Maulde , Marquis  de  la  Buiffiere , Capitaine  de, 
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Carabiniers , Chevalier  de  St.  Louis , marié  en  Dé- 
cembre 171  $.  avec  Anne  de  Monceaux^.' Auxi.  Il  a 
eu  pour  héritier  en  1740.  fon  coufîn  Louis-François, 
dit  le  Comte  de  Maulde,  allié  le  1 1.  Juillet  1735.  à 
Marguerite-Félicité  de  Confiant  de  St.  Remy,doot 
Leon  - Eugcne  - Louis  de  Maulde,  baptife  le  11. 
Aoflt  1739. 

BUISSIERE  (li) , en  Poitou , Dioccfe  de  Poi- 
tiers , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Bourges , 
Election  du  Blanc.  On  y compte  168.  feux.  Cette 
ParoilTe  eft  fituce  fur  la  Gartcmpe , à 5.  L O.  N.  O. 
du  Blanc. 

BUISSIERE  (la),  en  Dauphiné,  Diocefe,  Par- 
lement , Intendance  & Eleélion  de  Grenoble.  On  y 
compte  4.  feux  & un  16e.  de  feu  pour  les  fonds 
nobles  ; St  un  feu,  un  demi,  un  11e.  St  un  48e.  de 
feu  pour  les  biens  taillablcs , y compris  néanmoins 
On  34e.  & un  33e.  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 
Cette  Paroifle  eft  à 2.  1.  St  tiers  N.  O.  de  Grenoble. 

BUISSON,  en  Champagne,  Diocefe  de  Toul, 
Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Chiions,  Elec- 
tion de  Chaumont.  On  y compte  36.  feux.  Cette 
ParoilTe  eft  à 5.  1.  N.  E.  de  Chaumont. 

BUISSON  fur  Ouche , en  Bourgogne , Diocefe 
d’Autun , Parlement  St  Intendance  de  Dijon , Bail- 
liage St  Recette  de  Eeaune.  On  y compte  îs.  feux. 

BUISSON  fous  Scrigny  , en  Bourgogne , Diocefe 
d’Autun  , Parlement  St  Intendauce  de  Dijon  , Bail- 
liage St  Recette  de  Beaunc.  On  y compte  50.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à une  lieue  St  tiers  N.  E. 
de  Beaunc. 

BUISSON , en  Normandie , Diocefe  de  Baycux, 
Parlement  de  Rouen , Intendance  St  Election  de 
Caen,  Scrgentcrie  de  Varavillc.  On  y compte  17. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  à une  petite  diftance 
de  l'Océan , à a.  I.  St  trois  quarts  N.  E.  de  Caen. 

BUISSON  (le) , en  Normandie  , Diocefe  , Parle- 
ment, Intendance  St  Election  de  Rouen.  On  y 
compte  un  feu  privilégié  St  18.  feux  taillables. 

BUISSON  (le),  en  Normandie,  Diocefe  de 
Coutances , Parlement  de  Rouen , Intendance  de 
Caen, Election  de  Carentan,Sergenterie  de  l’Efley. 
On  y compte  >$■  feux. 

BUISSON  (le),  en  Champagne,  Diocefe  St  In- 
tendance de  Châlons,  Parlement  de  Paris , Election 
de  Vitry-lc-François.  On  y compte  s 7*  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à 2. 1.  E.  de  Vitry. 

BUISSON  (le),  en  Nivernois , Diocefe 
d’Auxerre  , Parlement  St  Intendance  de  Paris  , 
Election  de  Vczelay.  On  y compte  1 9.  feux. 

BUlSSONCüURT  ou  Bifloncourt , dans  le  Tou- 
lois,  au  Pays-Meffin  , Diocefe  St  Recette  de  Toul, 
Parlement  St  Intendance  de  Metz.  On  y compte 
34.  feux. 

BUISSONFOSSÉ , en  Picardie.  V.  Buironfoffc. 

BUISSONS  (les),  en  Normandie.,  Diocefe  de 
Bayeux  , Parlement  de  Rouen , Intendance  St  Elec- 
tion de  Caen,  Sergenterie  de  Bemieres.Unycompte 
16.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une  lieue  Scdemie 
O.  N.  O.  de  Caen. 

BUISSON  VE,  en  Champagne  , Diocefe  de 
Rheims , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châ- 
lpns  , Eleétion  de  Rhetcl.  On  y compte  11.  feux. 

BUISSY,  en  Picardie,  Diocefe  , Intendance  St 
Ele&ion  d’Amiens  , Parlement  de  Paris , Doyenné 
de  Poix.  On  y compte  50.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 
3. 1.  St  tiers  O.  S.  O.  d’Amiens. 

BUISSY  , en  Picardie  , Diocefe  St  Intendance 
d’Amiens , Parlement  de  Paris , Eleftion  de  Dour- 
lens,  Doyenné  de  Lihons.  On  y compte  37.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à une  l.St  deux  tiers  E.  d’Amiens. 

BUISSY,  en  Artois,  Diocefe  , Gouvernance  , 
Bailliage  St  Recette  d’Arras , Confeil  provincial  St 
fouverain  d’Artois , Parlement  de  Paris, Intendance 
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de  Lille.  On  y compte  49.  feux  & 249.  personnes. 
Cette  ParoilTe  eft  à 3.  l.St  deux  tiers  E.  S.  E.  d’Arras. 

BUIX  lez  Aurillac  ou  BoilTct , Abbatia  SanCH 
Joannis  BaptiJU de  Buxo,  Abbaye  de  Fillcs.de  l’Or- 
dre de  St.  Benoît,  en  Auvergne,  Diocefe  de  Saint- 
Flour , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Riom  , 
Election  St  vis-à-vis  de  la  ville  d’ Aurillac.  Cette 
Maifon  jouit  de  8.  à 10.  mille  livres  de  rente.  Voyez 
Aurillac , pag.  367. 
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BU  LC  O U R T , en  Artois  , Diocefe  d’Arras, 
Confeil  provincial  St  fouverain  d’Artois , Parlement 
de  Paris,  Intendance  de  Lille,  Bailliage  St  Recette 
de  Bapaume.  On  y compte  68.  feux  St  j 38.  perfon- 
nes.  Cette  Paroifle  eft  à 2. 1.  N.  de  Bapaume , Sc 
3.  S.  E.  d’Arras. 

BULCY , en  Berry , bourg , Diocefe,  Intendance 
Sc  Election  de  Bourges  , Parlement  de  Paris.  On  y 
c?mP/e  Sjo.  feux.  Ce  bourg  eft  à 4.  lieues  St  deux 
tiers  S.  E.  de  Bourges. 

B U L C Y , en  Nivernois  , Diocefe  de  Nevers , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Bourges,  Elec- 
tion de  la  Charité.  On  y compte  42.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à trois  quarts  de  lieue  N.  N.  O.  de  la 
Charité. 

BULHON,  en  Auvergne , Diocefe  de  Clermont, 
Parlement  de  Paris, Intendance  Sc  Election  de  Riom. 
O11  y compte  78.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  à 4. 1.  Se 
demie  E.  de  Riom. 

B U L L A C , Terre  St  Seigneurie , en  Poitou  , 
Diocefe  , Intendance  St  Ele&ion  de  Poitiers , Parle- 
ment de  Paris.  Cette  Terre  vaut  au  moins  8000.  liv. 
de  rente  à celui  qui  la  poflède. 

BULLAINVILLE  , dans  le  Dunois , au  Gouver- 
nement général  d’Orléanois , Diocefe  de  Chartres  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  d’Orléans , Election 
de  Chîtcaudun.  On  y compte  $6.  feux. 

BULLE,  en  Franche-Comté,  Dioccfe,  Pade- 
ment  St  Intendance  de  Befançon,  Bailliage  Sc  Re- 
cette de  Pontarlier.  On  y compte  35.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à une  lieue  St  trois  quarts  O.  dp 
Pontarlier. 

BULLEGNEVILLE , dans  le  Duché  de  Bar, 
Diocefe  de  Toul , Confeil  fouverain  Sc  Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  St  Recette  de  Bonrmont. 
On  y compte  160.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  à 3.  1. 
St  demie  E.  S.  E.  de  Bourmont , 10.  S.  S.  O.  de 
Nancy  , St  14.  S.  E.  de  Bar-le-Duc. 

La  Terre , Seigneurie  St  Prévôté  de  Bulle gnevillc 
eft  compoféc  du  bourg  de  Bullcgnéville  St  de  neuf 
Villages,  Terres  ou  Seigneuries.  Elle  fut  érigée  en 
Comté  par  Lettres  de  Léopold  , Duc  de  Lorraine  , 
du  1 6.  Février  1 708. , puis  en  Marquifat  par  autres 
Lettres  du  8.  Juin  de  la  même  année  , rcgiftrccs  à 
la  Cour  fouverainc  de  Lorraine  61  Barrois , en  faveur 
deFrançois  des  Salit  s II.  du  nom , Comte  de  Rorthc , 
Lieutenant-Commandant  l’une  des  Compagnies  de? 
Chevaux-Légers  de  la  Garde  de  S.  A.  R. , Sc  Bailli 
de  Ponr-à-Mouflbn.  Son  cinquième  ayeul , Pierre 
des  Salles  , Chevalier , Seigneur  de  Gombervaux  , 
fils  d’Antoine  des  Salles  iflii  d’une  ancienne  Sc 
illuftre  Maifon  de  Béarn  , fut  le  premier  qui  s’éta- 
blit en  Lorraine  , où  l’an  1475.  il  cbmmandoit, 
avec  Odet  de  Rouillac  fon  parent , 400.  Lances , fous 
les  ordres  de  Georges , Sire  de  laTrimoillc,  envoyées 
par  le  Roi  Louis  XI. , au  fccours  de  Renc  d’Anjou, 
Duc  de  Lorraine.  11  y epoufa  Nicole  de  Vernancourt, 
qui  lut  mere  de  Philippe  des  Salles , Chevalier , Sei- 
gneur de  Gombervaux , de  Chardogne  , Stc. , Gou- 
verneur de  Neuf-Château  , Chambellan  d’Antoine 
Duc  de  Lorraine  , décédé  en  1 560.  Il  avoit  époufé 
Renée  d'OJfonviUt , dont  il  eut,  entr’autres  enifans , 
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Claude  des  Salles  , Chevalier , Seigneur  de  Coufley , 
&c. , Maréchal  des  camps  ôt  années  du  Roi , allié 
à Catherine  de  Rivicre  , dont  naquit  Henri  des 
Salles  , Chevalier  , Baron  de  Rorthë  , Guidon  des 
Gendarmes  du  Duc  de  Lorraine  , décédé  en  t6id. , 
laiflant  d’EIifabeth  de  Merode  , entr’autres  enfans  , 
Claude  des  Salles  II.  du  nom.Baron  de  Korthc , ôte.  > 
Colonel  du  Régiment  de  Bafligny , Conseiller  d’Etat, 
Gentilhomme  de  la  Chambre  du  Roi , Ambafl’adeur 
enSucde,  en  Pologne,  ôte.  Il  mourut  en  Mai  1748., 
pere  par  Anne  de  Chevalier  de  Malficrre  , de  Fran- 
çois des  Salles  , Baron  de  Rorthé  , Seigneur  de  Mal- 
pierre  , Capitaine  d’une  Compagnie  de  Chevaux- 
Légers,  &c.,  allié  le  1 $.  Mars  1639.  5.  Marie  d 'Auxi 
de  Froncourt , ô(  décédé  le  16.  Mars  1 638.  Son 
fécond  fils  François  des  Salles  II.  du  nom  , créé 
Marquis  de  Bulleguéville.a  époufé  le  10.  Juillet  1703. 
Catherine  - Louife  de  Ficq*elmont , ci-devant  Cha- 
noineflè  de  Remiremont , mere  de  Claude-Gnftave- 
Chrétien  des  Salles,  Marquis  de  Bullegnévillc,  né 
le  8.  Juillet  1706. , Gouverneur  de  Vaucoulpurs , 
Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi  en  175  9.  11 
avoit  époufé  le  6.  Février  1730.  Adelaïde-Candidc- 
Maric-Louife  , fille  de  Louis-Antoine  de  Brancas , 
Duc  àeVillart , Pair  de  France , morte  le  8.  Avril 
1740. , étant  Dame  du  Palais  de  la  Reine  de  Po- 
logne. De  ce  mariage  font  nés  , i°.  Louis-Guftave- 
Antoine  , Comte  des  Salles , Mefire-de-Camp  d’un 
Régiment  de  Cavalerie  de  fon  nom,  depuis  1748.} 
ôc  2°.  René-Henri  des  Salles. 

Il  y a une  autre  branche  de  la  Maifon  des  Salles , 
formée  par  Henri  des  Salles , Seigneur  des  Vouthons , 
fils  puîné  de  Henri  des  Salles  ôt  d'Elifabeth  de 
Merode . 11  fut  Colonel  de  deux  Régiments  l’un  de 
Cavalerie  ôt  l’autre  d’infanterie  pour  le  fervice  du 
Roi  Louis  XIII. , Ôt  époufa  le  22.  Août  1623., 
Marie-Magdeleine  à'Aultri , fille  ,dc  Jean  , Baron 
d’Aultri , Seigneur  de  Genicourt , Coufeiller  d'Etat. 
11  eut  de  ce  mariage  Louis  des  Salles  I.  du  nom , 
Seigneur  des  Vouthons  , de  Genicourt , de  Condé  , 
Bailli  du  Bafligny , Lieutenant-Colonel  du  Régi- 
ment de  Marchin  , Coufeiller  d’Etat  du  Duc  de 
Lorraine,  marié  le  12.  Octobre  166$.  à Marie, 
fille  de  Louis  de  Lauriers  , Seigneur  de  Maurevert, 
Montgimont,  ôte. , Chevalier  d’honneur  de  la  Reine, 
ôt  de  Marie  le  Prévôt  de  Champron.  Elle  le  rendit 
pere  de  Louis  IL  Comte  des  Salles , Seigneur  des 
Vouthons  , Genicourt , Maurevert , ôcc. , Capitaine 
de  Cavalerie  au  Régiment  de  Bouliers , Bailli  de 
Gondrecourt , Chambellan  du  Duc  de  -Lorraine. 
Celui-ci  eue  de  fa  femme  Denife-Agarhe  de  Louvicrs, 
mariée  le  24.  Mai  \ 694. , ôt  fille  de  Louis  de  Lou- 
viers  , Comte  de  Maurevert , Capitaine  au  Régi- 
ment des  Gardcs-Françoifes , Gouverneur  de  Melun 
ôt  de  Moret , Alexandre-Louis , Comte  des  Salles  , 
Buron.de  Rorthé  , Seigneur  des  Vouthons , Berthe- 
le ville  , ôcc. , Capitaine  de  Cavalerie  au  Régiment 
d’Orléans , allié  vers  1716.  à Maric-Louife , fille 
de  Louis-Jôfeph  de  Bcaurau,  Marquis  de  Noviant, 
Maréchal  de  Lorraine  ôc  Barrois , Grand -Bailli 
d’Allemagne , ôc  de  Marie-Magdeleine-Jeanne  de 
LuJrcf.De  ce  mariage  il  a eu  pour  enfants,  i°.  Louis- 
Denis  des  Salles,  Marquis  de  Noviant,  Baron  de 
Rorthé,  Seigneur  de  Bertheleville , Chetnifey,  ôcc., 
marié  le  3.  Mars  1751.  à Lucie  de  Rofieres , fille  de 
Béno-t-Jofeph,  Comte  de  Rofieres,  Seigneur  de 
Marvillc  , ôcc. , Chambellan  du  Duc  Léopold  , ôt 
de  Barbe  l^ignclies  \ 20.  Alexandre-Louis  , Comte 
des  Salles , Seigneur  des  Vouthons , Capitaine  de 
Cavalerie  au  Régiment  d’Harcourt , qui  a quitté  la 
croix  de  Malte  , & a époufé  le  7.  Août  17S4.  Phi- 

M’pine-Elifabcth,  fille  de  Jofeph-Charlesde  L'imcur, 
IWarqms  dc  R0chambeau  , Grand-Bailli  ôt  Gouver- 
neur du  Veadômois , ôc  de  Marie-Claire-Thércfe 
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Begon , Gouvernante  des  enfants  de  M.  le  Duc 
d’Orléans. 

BULLEON,  en  Bretagne  , Diocefe  Ôt  Recette 
de  Vannes  , Parlement  Ôt  Intendance  de  Rennes. 
On  y compte  6.  feux , un  tiers  ôt  un  quart  de  feu. 

BULLES , ville  avec  une  Prévôté  royale  , dans 
le  Beauvoifis  , au  Gouvernement  général  de  l’itle- 
de-France  , Diocefe  ôt  Election  de  Beauvais , Par- 
lement ôt  Intendance  de  Paris.  On  y compte  217. 
feux.  Cette  ville  cft  fitucc  fur  la  Brefchc , à 3. 1. 
E.  N.  E.  de  Beauvais. 

BULLIGNY  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , Dio- 
cefe de  Toul , Confcil  fouverain  Ôt  Intendance  de 
Lorraine , Bailliage  ôc  Recette  de  Vezclife.  On  y 
compte  40.  feux.  Cette  ParoiiTe  eft  à 3.  1.  Ôt  tiers 
N.  0.  de  Vezelife. 

BULLION  , en  Auvergne.  Vaye\  Bulhon. 

BULLION , dans/Tc  Hurcu  oix  , au  Gouverne- 
ment général  de  Pille  - de  - F rance  , Diocefe  de 
Chartres  , Parlement  de  Paris , Intendance  d’Or- 
léans, Election  de  Dourdan.  On  y compte  129.  feux. 
Cette  ParoiiTe  cft  à une  lieue  ôc  demie  N.  N.  O.  de 
Dourdan. 

BULLOU,  dans  le  Perchc-Gouet , au  Gouver- 
nement général  d’Ürtéanois , Diocefe  ôt  Election 
de  Chartres  , Parlement  de  Paris,  Intendance  d’Or- 
léans. On  y compte  84.  feux.  Cette  Paroillc  eft  à 
4.  1.  ôt  trois  quarts  S.  0.  de  Chartres. 

Par  Lettres  d’ Avril  1661.,  regiftré-s  au  Greffe 
des  expéditions  de  la  Chancellerie  de  France  le  6. 
du  même  mois , la  Terre  ôc  Seigneurie  de  Bullou 
fut  érigée  en  Baronnie  , en  faveur  d’Alexis  de 
Launai , Chevalier,  Seigncurde  Vos  ôt  de  Bullou,  Ca- 
pitaine de  Cavalerie  dans  le  Régiment  de  Grandpré. 

BULLY  , bourg , en  Normandie  , Diocefe  , Par- 
lement ôt  Intendance  de  Rouen  , Election  ôc  Scr- 
genterie  de  Neuchâtel.  On  y compte  3.  feux  privi- 
légiés & 290.  feux  taiUablcs.  Ce  bourg  eft  à une 
lieue  O.  de  Neuchâtel,  Ôt  6.  ôt  deux  tiers  N.K.E. 
de  Rouen. 

La  Terre  ôc  Seigneurie  de  Bully  , la  meme  dont 
il  eft  queftion , fut  portée  en  dot  par  Jeanne  Filleul , 
Dame  d’honneur  de  la  Reine  , à Pierre  de  l'Eten. 
dan , Chevalier,  Seigneur  de  Hanches,  mort  vers 
l’an  1460.,  ôt  quatrième  aycul  de  Jean  de  l’Eten- 
dart , Maréchal  de  camp  , en  faveur  duquel  cette 
terre  fut  érigée  en  Marquifat  pour  lui  ôc  fes  dépen- 
dants mâles  ôt  femelles , en  ligne  direde  ôt  colla- 
térale , par  Lettres  d’OÂobre  1677.,  regiftrées  au 
Parlement  ôc  en  la  Chambre  des  Comptes  le  20.  Mai 
16E8.  Il  fut  pere  de  Louis  ôc  ayeul  de  Jean-Louis  , 
Marquis  de  Bully , dont  la  mort  do  7.  Mars  1740-, 
fans  poftérité , a fait  pafler  le  Marquifat  de  Bully  ï 
fa  Peur  Thérèfe-Suzanne  de  l’Etendart,  veuve  de 
Charles  , Marquis  de  RoncherolUs.  Son  fils  , Tho- 
mas-Sybille  , n’a  laifle  qu’une  fille  , Anne-Margue- 
rite-Thérèfc  de  RonchciolUst  Marquife  de  Bully,  ôte., 
alliée  le  21.  Juin  1744.  à René-Nicolas-Charles- 
Auguftin  de  Maupeou. 

BULLY,  en  Normandie  , Diocefe  de  Bayeux» 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  ôc  Election  de 
Caen , Scrgenterie  de  Prcaux.  On  y compte  2 **|cux* 
Cette  ParoiiTe  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  l’Orne  , 
à une  lieue  ôt  deux  tiers  S.  S.  O.  de  Caen. 

BULLY  , en  Lyonnois  , Diocefe,  Intendance  ôc 
Election  de  Lyon , Parlement  de  Paris.  On  y compte 
144.  feux.  Cette  ParoiiTe  eft  à un  bon  quart  de  lieue 
de  la  Breile  , Ôc  à 4. 1.  O.  N-  O.  de  Lyon. 

BULLY  , en  Foreft  , Diocefe  & Intendance  de 
Lyon,  Parlement  de  Paris,  Eleftion  de  Roanne. 
On  y compte  65.  feux.  Cette  Paroiflecft  à z.  I.S.  O. 
de  Roanne. 

BULLY  Berclau  , en  Artois , Diocefe  d’Arras , 
Confeii  provincial  Ôc  fouverain  d’Artois , Parlement 
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de  Paris , Intendance  de  Lille.  Bailliage  & Recette 
de  Lens.  On  y compte  1 17.  feux  & 58  3.  perfonnes. 
Cette  Pareille  eft  à une  lieue  ôc  deux  tiers  N.  N.E. 
de  Lens. 

BULLY  en  Gohele  , en  Artois , Diocefe  d’Arras , 
Confeil  provincial  & fouverain  d’Artois  , Parlement 
de  Paris , Intendance  de  Lille  , Bailliage  & Recette 
de  Lens.  On  y compte  30.  feux  & 146.  perfonnes. 
Cette  Pareille  eft  à 1.  1.  & deux  tiers  O.  de  Lens. 

BULSON , en  Champagne,  Diocefe  de  Rheims , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Metz , Souve- 
raineté de  Recette  de  Sedan.  On  y compte  37.  feux. 
Cette  Pareille  eft  à une  lieue  & demie  S.  S.  O.  de 
Sedan. 

B U N 

BUN  , dans  le  Comté  & de  la  Recette  de  Bigorre , 
en  Gafcogne  , Diocefe  de  Tarbes , Parlement  de 
Touloufe  , Intendance  d’Aufch.  On  y compte 
13.  feux. 

BUNCEY  , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Langres , 
Parlement  de  Intendance  de  Dijon,  Bailliage  de 
Recette  de  Châtillon.  On  y compte  6 t.  feux.  Cette 
Pareille  eft  lituée  fur  la  Seine , a une  lieue  S.  S.  E. 
de  Châtillon. 

BUNESTROFF  ,au  Pays-Meffin , Diocefe , Par. 
lement , Intendance  & Recette  de  Metz.  On  y 
compte  25.  feux. 

BUNOU  , dans  le  Gâtinois  - François , Diocefe 
de  Sens  , Parlement  & Intendance  de  Paris , Elec- 
tion de  Nemours.  On  y compte  83.  feux.  Cette 
Paroiflè  eft  lituée  fur  la  riviere  de  Juinc  , à 4.  1.  de 
tiers  O.  N.  O.  de  Nemours. 

BUNUS,  dans  la  Baflè  - Navarre  , Diocefe  de 
Bayonne  , Parlement  de  Pau , Intendance  d'Aufch , 
DiltriA  de  Recette  d’Oftaberès.  On  y compte  20. 
feux  ou  habitations.  Cette  Communauté  eft  fîtuée 
fur  la  Bidouflè  , à 3. 1.  S.  de  St.  Palais. 

BUNZAT , en  Angoumois  , Diocefe  & Elc&ion 
d’Angoulème  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Limoges.  On  y compte  $6.  feux.  Cette  ParoilTc  eft 
à x.  1.  de  trois  quarts  E.  N.  E.  d’Angoulême. 

B U O 

BUOUX , en  Provence  , Diocefe  , Viguerie  de 
Recette  d’Apt , Parlement  & Intendance  d’Aix.  On 
y compte  un  demi  de  un  8e.  de  feu  de  cadaftre. 
Cette  Paroifte  eft  à une  lieue  S.  E.  d’Apt. 

B U P 

BUPSBERG  , dans  la  Baflè-Alface  , Diocefe  de 
Strasbourg  , Confeil  fupérieur  & Intendance  d’Al- 
facc  , Prévôté  de  Recette  de  Lohr.  On  y compte 


BUQUE  ou  Bcco  (le)  , Abbaye  de  Filles , de 
l’Ordre  de  St.  Benoît , en  Périgord , Diocefe  de 
Eleftion  de  Périgucux  , dcc.  Cette  Maifon  jouit  de 
4.  ou  5000.  livres  de  rente.  V«yt\  Bugo. 

BUQUET.  Voyc\  l’Hôpital-le-Mercier. 

BUQUOI,  Paroifte  avec  titre  de  Comté  , en  Ar- 
tois, Diocefe,  Gouvernance  , Bailliage  & Recette 
d’Arras  , Confeil  provincial  & fouverain  d’Artois  , 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Lille.  On  y 
compte  146.  feux  & 719.  perfonnes.  Cette  Paroifte 
eft  à 2.  I.  O.  de  Bapaume  , de  3.  de  tiers  S.  S.  O. 
d’Arras. 

B U R 

BURATIERS  , en  Auvergne , Diocefe  de  Cler- 
mont , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Elc&ion 
Tome  L 
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de  Riom.  On  y compte  60.  feux.  Cette  Paroiflè  eft 
lituée  dans  une  vallée  également  fertile  & agréable. 

BURBAN  , en  Languedoc  , Diocefe  de  Recette 
de  Narbonne  , Parlement  de  Touloufe  , Généralité 
de  Montpellier , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  60.  feux.  Cette  Paroifte  eftlîtuée  fur  la  ri- 
viere de  Berre , à $.  1.  de  quart  S.  O.  de  Narbonne^ 
Vayc\  Durbau. 

BURBANCE  , en  Bugey  , Diocefe  de  Belley  , 
Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , Eleékion  t 
Bailliage  & Recette  de  Bcllcy  , Mandement  de» Rof- 
iillon.  On  y compte  53.  feux.  Cette  Paroifte  eft  à 

3.  1.  N.  O.  de  Belley. 

BURBURE , en  Artois , Diocefe  de  St.  Orner  , 
Confeil  provincial  de  fouverain  d’Artois,  Parlement 
de  Paris , Intendance  de  Lille , Bailliage  & Recette 
de  Lillers.  On  y compte  73.  feux  & 372.  perfonnes. 
Cette  Paroifte  eft  à une  bonne  demi  - lieue  S.  de 
Lillers. 

BURCBACH  , dans  le  Sundtgaw,  Diocefe  de 
Bâle  , Confeil  fupérieur  de  Intendance  d’Alface  , 
Bailliage  & Recette  de  Landfer.  On  y compte  37. 
feux.  Cette  Paroifte  eft  à une  petite  üeue  S.  E.  de 
Mulhaufen. 

B U R C E , en  Périgord  , Diocefe  & Ele&ion 
de  Périgueux,  Parlement  de  Intendance  de  Bor- 
deaux. On  y compte  44.  feux.  Cette  Paroifte  eft  à 

4.  I.  O.  N.  O.  de  Périgueux. 

BURC1N,  en  Dauphiné,  Diocefe  & Election de 
Vienne  , Parlement  de  Intendance  de  Grenoble. 
On  y compte  un  feu  , un  8e.  de  un  96e.  de  feu  pour 
les  fonds  nobles  ; & trois  quarts , un  8c.  & un  3 2e. 
de  feu  pour  les  biens  taiilables. 

BURCY  , en  Normandie  , Diocefe  de  Bayeux  , 
Parlement  de  Rouen , Intendance  de  Caen , Elec- 
tion de  Vire,  Sergenterie  du  Tourneur.  On  y compte 
1 60.  feux.  Cette  Paroifte  eft  à une  lieue  & tiers  N. 
E.  de  Vire. 

BURCY,  dans  le  Gâtinois  - Orléanois  , Diocefe 
de  Sens  , Parlement  de  Intendance  de  Paris , Elec- 
tion de  Nemours.  On  y compte  43.  feux.  Cette  Pa- 
roifte eft  à 2. 1.  de  deux  tiers  O.  S.  O-  de  Nemours. 

BURD1NGES  £r  Montcbal,  en  Foreft , Diocefe 
de  Vienne  , Parlement  de  Paris  , Intendance-  de 
Lyon  , EleAion.de  St.  Etienne.  On  y compte  178. 
feux.  Cette  Communauté  eft  à une  lieue  S.  S.  O. 
de  Bourg-d’Argental  , Ôc  4.  de  quart  S.  E.  de  St. 
Etienne.  < 

BU  RE,  dans  le  Duché  de  Lorraine,  Diocefe  de 
Toul , Confeil  fouverain  de  Intendance  de  Lorraine, 
Bailliage  de  Recette  de  Lunéville.  On  y compte  to. 
feux.  Cette  Communauté  eft  une  lieue  N.  de  Lu- 
néville. 

BURE  (la)  , bois  de  347.  arpents  19.  perches, 
dans  la  Maîtrife  de  Pamicrs  , au  pays  de  Foix. 

BURE  la  Côte  , en  Champagne  , Diocefe  de 
Toul , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châlons, 
Prévôté  de  Vaucouleurs.  On  y compte  40.  feux. 
Cette  Paroifte  eft  lituée  fur  la  rive  gauche  de  la 
Mcufe  , à une  lieue  de  demie  S.  de  Vaucouleurs. 

BURE  lez  Templiers  , en  Bourgogne  , Diocefe 
de  Langres  , Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , 
Bailliage  de  Recette  de  Châtillon.  On  y compte  35. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  à $.  1.  E.  S.E.  de  Châtillon. 
U y a à Bure  une  Commanderie  de  l’Ordre  de 
Maltc.de  la  Langue  de  France  de  du  Grand-Prieuré 
de  Champagne.  Cette  Commanderie,  qui  vaut  7.  à 
8.  mille  livres  de  rente  , eft  une  de  celles  qui  com- 
posent le  Domaine  du  Grand-Prieur  de  Champagne. 

BURE  en  Vaux  , en  Champagne  , Diocefe  de 
Toul , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons , 
Prévôté  (le  Vaucouleurs.  On  y compte  s*»  feux. 
Cette  Paroifte  eft  lituée  fur  la  rive  gauche  de  la 
Marne,  à une  lieue  S.  de  Vaucouleurs  i de  elle  eft 
Mmmmmmmmmm 
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poflê'déc  par  indivis  par  le  Roi  , & par  le  Duc  de 
Lorraine.  La  partie  qui  eft  à la  France  , relève  de 
{a  Prévôté  de  Vaucouleurs  , ainfî  que  nous  Pavons 
dit  : celle  qui  reconnoit  le  Duc  de  Lorraine , dépend 
du  Bailliage  delà  Marche. 

BURÉ  , dans  le  Perche  , Dioccfe  de  Séez  , Par- 
lement de  Paris , Intendance  d’Alençon  , Eleétion 
Ôc  Châtellenie  de  Mortagnc.  On  y compte  $$.fcux. 
Cette  Paroiflê  eft  fituée  fur  la  Sarthc  , à ».  1.  O.  de 
Morragne. 

BUKÉ  ,en  Normandie  , Diocefe  d’Evrcux  , Par- 
lement de  Rouen  , Intendance  d’Alençon  , Ele&ion 
de  Conches , Sergcnterie  de  Guignon.  Ony  compte 
•5  J.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une  bonne  demi- 
lieue  N.  N.  E.  de  Conches. 

BURÉE  ,en  Périgord.  Voye\  Burce. 

BURES  , en  Normandie  , Diocefe  de  Séez  , Par- 
lement de  Rouen  , Intendance  & Elc&ion  d’Alcn- 
çon  , Sergenterie  de  Sainte-Scolafïê.  On  y compte 
14t.  feux.  Cette  Paroiflê  eft  à 5. 1.  & quart  E.  N.E. 
d'Alençon,  & 3.  & tiers  E.  S.  E.  de  Séez. 

BURES  , en  Normandie  , Dioccfe  de  Bayeux  , 
Parlement  de  Rouen,  Intendance  de  Caen  .Elec- 
tion de  Saint-Lo  , Sergenterie  de  Thorigny.  On  y 
compte  78.  feux.  Cette  Paroiflê  eft  à une  lieue  & 
deux  tiers  S.  de  Thorigny  , de  3.  & deux  tiers  S.  S. 
£.  de  Saint-Lo. 

BURES  , en  Normandie  , Diocefe  de  Bayeux  , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  & Elcétion  de 
Caen  , Sergenterie  de  Varavillc.  On  y compte  64. 
feux.  Cette  ParoiiTê  eft  fituce  fur  la  rive  gauche  de 
la  Dive  , à j.  1.  & quart  E.  N.  E.  de  Caen. 

BURES  , eu  Champagne  , Diocefe  de  Toul  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons , Elec- 
tion de  Joinville.  On  y compte  55.  feux.  Cette  Pa- 
roiflê  eft  à 3. 1.  N.  E.  de  Joinville. 

BURES  , dans  l’Ifle  - de-  France  , Diocefe  de 
Chartres , Parlement  , Intendance  de  Eleélion  de 
Paris.  On  y compte  Çt.  feux.  Cette  ParoiiTê  eft  à 
4. 1.  & quart  S.  O.  de  Paris. 

BURES  ù Burettes  , en  Normandie  , Diocefe  , 
Parlement  & Intendance  de.  Rouen  , EleÀiond’Ar- 
ques , Sergenterie  d’Envermeuil.  On  y compte  un 
feu  privilégié  & 96.  feux  taülables.  Cette  Commu- 
nauté eft  à 3. 1.  de  quart  S.  E.  d’Arques. 

BURET  ( le  ) , bourg, dans  le  Maine  , Diocefe 
du  Mans  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Tours  , Election  de  la  Flèche-  On  y compte  117. 
feux.  Ce  bourg  eft  à 3.  I.  N.  O.  de  Sable  , & 7.  N. 
O.  de  la  Flèche 

BUREUILLES  , en  Picardie  , Dioccfe  & Elec- 
tion de  Laon  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Soiflons.  On  y compte  3j.  feux.  Cette  Paroiflê  eft 
à trois  quarts  de  lieue  S.  de  Vervins  , fit  à j.  L N. 
E. de  Laon. 


BURG  , dans  le  Comté  & de  la  Recette  de  Bi- 
gorre  , en  Gafcogne  , Diocefe  de  Tarbes  , Parle- 
ment de  Touloufe  , Intendance  d'Aufch.  On  y 
compte  j s*  feux.  Cette  Paroiflê  eft  à 4. 1.  de  demie 
N.  N.  E.de  Tarbes. 

BURGADE  ( la  ) , en  Quercy , Diocefe  & Elec- 
tion de  Cahors  , Parlement  de  Touloufe  , Inten- 
dance de  Montauban.  On  y compte  1.  feux  de  96. 
bellugues  de  demie  de  feu. 

BURGALAIS , dans  le  Comté  , du  Diocefe  de 
de  l’Eleôion  de  Commingcs  , en  Gafcogne  , Par- 
lement de  Touloufe  , Intendance  d’Aufch  , Châ- 
tellenie de  Fronfac.  On  n’y  compte  point  de  feux  , 
mais  feulement  “6.  bellugues  de  feu. 

BURGARONNE  , en  Béarn  , Diocefe  de  Dax, 
Parlement  de  Pau,  Intendance  d’Aufch, Sénéchauflêc 
& Recette  de  Sauvetcrre.  On  y compte  8.  feux.  Cette 
aU.11CÜ  à Vleuc  N*  dc  Sauveterre. 

BURGAUD  ( le  ) , au  pays  de  Riviere-Verdus  , 
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en  Gafcogne  , Diocefe  & Parlement  de  T ouloofe  , 
Intendance  d’Aufch  , Election  de  Rivicre-Verdun. 
On  y compte  7.  feux  , il.  bellugues  & demie  de 
feu.  Cette  Paroiflê  eft  fituée  h 2.  I.  de  la  rive  gau- 
che de  la  Garonne  , a.  & quart  O.  S.  O.  de  Verdun. 
6.  N.  O.  de  Touloufe  , & 9.  & deux  tiers  , E.N.  E. 
d'Aufch.  Il  y a au  Burgaud  une  Commanderie  de 
l’Ordre  de  Malthe  ,de  la  Langue  de  Provence  &du 
Grand-Pricurc  de  Touloufe. Cette  Commandcric’vaut 
au  moins  7000.  liv.  de  rente  au  Su  jet  qui  en  eft  pourvu. 

BURGHE1M  .dans  la  Baflê-Alface  , Diocefe  de 
Strasbourg  , Conte  il  fupérieur  & Intendance  d’Al- 
face  , Bailliage  & Recette  de  Baar.  On  y compte 
1 5.  feux.  J/cj,f^Baar. 

BURGNAT  ,cn  Limoufin  .Dioccfe  .Intendance 
& Elcétion  de  Limoges  , Parlement  de  Bordeaux. 
On  y compte  71.  feux.  Cette  Paroiflê  eft  à 3. 1.  S. 
O.  de  Limoges. 

BURGUL1L  Maumont,  en  Bourgogne  , Diocefe 
de  Châlon , Parlement  de  Intendance  de  Dijon , Bail- 
liage de  Recette  de  Mâcon.  On  y compte  30.  feux. 
Cette  Paroiflê  eft  enclavée  dans  les  Bailliagesde.Mont- 
cenis  de  de  Charollcs  , de  elle  eft  à 3.  1.  de  demie  S. 
E.  de  Montecnis. 

BU  RIE  , bourg  , en  Angoumois  , Diocefe  d’An- 
goulcme , Parlement  de  Paris , Intendance  de  la  Ro- 
chelle , Election  de  Cognac.  On  y compte  305.  feux. 
Ce  bourg  eft  à 2. 1.  de  deux  tiers  N.  N.  E.  de  Cognac. 

BURIERES  , en  Auvergne  , Diocefe  de  Cler- 
mont , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Riom, 
Election  d’iflbire.  On  y compte  170.  feux.  Cette 
Paroiflê  eft  h une  lieue  S.  O.  d’Ambert.dt  7.  de 
demie  E.  S.  E.  dTfloire. 

BURIGNAT  , dans  la  Brefle  , Diocefe  de  Lyon , 
Parlement  dt  Intendance  de  Dijon  , Elcftion,  Bail- 
liage de  Recette  de  Bourg  , Mandement  de  Mont- 
didier.  On  y compte  10.  feux. 

BURIV1LLE,  dans  le  Fays-Meffin  , Diocefe, 
Parlement , Intendance  de  Recette  de  Metz , Diftrift 
de  l’Evèché.  On  y compte  tç.  feux. 

BURI VILLE  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
Diocefe  de  Toul , Confeil  fouverain  de  Intendance 
de  Lorraine , Bailliage  & Recette  de  Lunéville. 
On  y compte  18.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 
3.  1.  E.  de  Lunéville. 

BU  RL  ATS  , bourg  , en  Languedoc  , Dioccfe  & 
Recette  de  Caftrcs  , Parlement  de  Généralité  de 
Touloufe , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte 
135.  feux.  Ce  bourg  eft  à une  petite  lieue  N.  E. 
de  Caftres.  Le  Pape  Jean  XXII.  érigea  à Burlats 
une  Collégiale  , de  il  donna  en  même  temps  aux 
Chanoines  de  ce  Chapitre,  le  droit  de  concourir  à 
l’Elc&ion  de  l’Evêque  de  Caftrcs , conjointement 
avec  le  Chapitre  régulier  de  I’Eglifc  Cathédrale  de 
cette  ville. 

BURL1AUCOURT  , dans  le  Fays-Meffin, Dio- 
cefe , Parlement , Intendance  de  Recette  de  Metz  ; 
DiftriA  de  l’Evêché.  On  y compte  17.  feux.  Cette 
Paroiflê  efU  6.  1.  de  deux  tiers  S.  E.  de  Metz. 

BU  RL1ENCOURT , dans  le  Duché  de  Lorraine , 
Diocefe  de  Metz  , Confeil  fouverain  de  Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  dt  Recette  de  Dieux.  On  y 
compte  6.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 2. 1.  de 
demie  O.  de  Dieuzc. 

BURLY  , dans  le  Gâtinois-Orléanois , Dioccfe 
de  Intendance  d’Orléans  , Parlement  de  Paris  , 
Election  de  Gion.  On  y compte  60.  feux. 

BURMERINGEN  , au  Pays-Mcffin  , Diocefe  de 
Trêves  , Parlement  de  Intendance  de  Metz  , Sei- 
gneurie de  Rodemackcr.  On  y compte  7.  feux. 

BURNAND  , en  Bourgogne  , Diocefe , Ekaion 
Bailliage  de  Recette  de  Mâcon  , Parlement  de  Paris, 
Intendance  de  Dijon.  On  y compte  24.  feux.  Cette 
Paroiflê  cil  à une  bonne  demi-lieue  O.  S.  O.  de  St. 
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Gengmnc , ôc  à 6. 1.  & quart  N.  O.  de  Mâcon. 

BÜRON , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Parle- 
ment ôc  Intendance  de  Bcfançon  , Bailliage  & Re- 
cette d’Orgelet.  On  n’y  compte  que  $.  feux.  Cette 
Communauté  cft  à l.  1.  & demie  N.  E.  d’Orgelet. 

BUROS,  en  Béarn,  Dioeelé  de  Lefcar,  Parle- 
ment , Sénéchauflée  ôc  Recette  de  Pau,  Intendance 
d’Aufch.  On  y compte  18.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 
1. 1.  5c  demie  E.  N.  de  Pau. 

BUROSSE  , en  Béarn , Diocefe  de  Lefcar,  Par- 
lement de  Pau  , Intendance  d’Aufch  , Sénéchauflée 
& Recette  de  Morlas.  On  y compte  8.  feux. 

BURSARD  , en  Normandie  , Diocefe  de  Séez  , 
Parlement  de  Rouen  , Intendance  , Ele&ion  5c  Ser- 
genterie  d’Alençon.  On  y compte  113.  feux.  Cette 
ParoilTe  eft  à x.  1.  5c  deux  tiers  N.  E.  d’Alençon.  Il 
y a à Burfard  une  Commanderie  de  l’Ordre  de 
Malte , de  la  Langue  5c  du  Grand-Prieuré  de  France. 
Cette  Commanderie  vaut  environ  5000.  liv.  de  rente 
& celui  qui  en  eft  pourvu. 

BURSllil , en  Dauphiné.  Voye\  Burcin. 

BURTAUCOURT  , dans  le  Verdunois  , au  Pays- 
Mefiïn , Diocefe  5c  Recette  de  Verdun  , Parlement 
5c  Intendance  de  Metz , Diftriék  des  Terres  du  Cha- 
pitre. On  n’y  compte  qu’un  feul  feu. 

BURTHECOURT  , dans  le  Duché  de  Lorraine  , 
Diocefe  de  Toul  , Confeil  fou  venin  5c  Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  5c  Recette  de  Nancy.  On  y 
compte  t$.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  à a.  I.  S.  S.  E. 
de  Nancy.  • 

BURYONCOURT  , dans  le  Pays-MeflLi  , Dio- 
cefe , Parlement , Intendance  5c  Recette  de  Metz , 
Diftrict  du  Haut-Chemin.  On  y compe  30.  feux. 

BURY  , dans  le  Blcfois , au  Gouvernement  géné- 
ral d’Orlcanois , Diocefe  5c  fcleélion  de  Blois  , Par- 
lement de  Paris , Intendance  d’Orléans.  On  y compte 
50.  feux.  Cette  ParoilTe  cft  lituée  fur  une  petite 
rivière  , à une  lieue  de  la  rive  droite  de  U Loire  , 5c 
2.  O.  de  Blois. 

La  Terre  5c  Seigneurie  de  Bury  , en  Bléfois , 
fut  érigée  en  Baronnie,  par  Lettres  de  Juillet  1566., 
regifirées  le  1 j.  Aofît  fuivant , en  faveur  de  Claude 
Robcrtct , Baron  d’Alluye.  Elle  palTa  enfuite  à fa 
niece  Françoifc  Robcrtet-d'Alhye  , Dame  de  Brou , 
mariée  à Triftau  de  Rvjîainç , Seigneur  de  Thieux, 
Chevalier  des  Ordres  dn  Roi , Grand-Maître  5c  Gé- 
néral-Réformateurdes  I.  aux  5t  Forêts  de  France, pere 
de  C hnrlcs  de  Rollaing , Comte  de  la  Guerche  5c  de 
Villemomble  , Eato.i  de  Erou.Confeiller  du  Roi  en 
fes  Cunfeils , Capitaine  de  cinquante  hommes  de  les 
Ordonnances.  Le  fut  en  fa  faveur  que  la  Baronnie 
de  Bury  , unie  à la  Tcrie  d’Ouzain  , fut  érigée  en 
Comté  , fous  le  nom  de  Rojiatng , par  Lettres  de 
Février  1634.,  regiftrées  le  19.  Juillet  1641.  Le 
(.  ointe  de  Roftaing , qui  avoit  été  nommé  Cheva- 
lier des  Ordres  du  Roi  en  1619. , mourut  à Paris 
le  4.  Janvier  1660.  , fans  avoir  été  reçu.  Il  avoit 
époufé  le  7.  Janvier  I7i*«  Anne  Hurault  de  Ché- 
vernv.  Leur  tils  aîné  , Louis-Henri  , Marquis  de 
Rollaing  , décéda  fans  alliance  le  16.  Avril  1679» 
Son  frcrc  , François  de  Roftaing  , Comte  de  Bury  , 
étant  au  lit  mort  lans  enfants  l’an  1666. , fa  veuve, 
Anne-Marie  d’C'/re  d'/liguebonne  , eut  pour  fes 
reprife*  , le  Comté  de  Bury.  Elle  mourut  à 91. 
ans,  le  19.  üclohre  , 5c  lailla  pour  heritier 
Jacques- Marin- Alexandre  Pcrachv 1 de  Varax  , qui 
devint  Comte  de  Bury,  5c  époufa  le  17.  Aoot  1717. 
M-'rie-Elifabeth  Froit/crde  la  MtJfJ litre.  11  a deux 
frères , le  Marquis  5c  le  v.hevalier  de  Varax. 

B U RV -LA- VIL  LE,  dans  le  Duché  de  Bar,  Dio- 
cef"  de  Trêves . Coufcil  fouverain  5c  Intendance  de 
Lorraine  , Bailliage  5c  Recette  de  V il  le  rs-la- Mon- 
tagne. On  y compte  »$•  feux.  Cette  Paroiflè  eft  à 
une  lieue  5c  demie  O.  de  Lougwy. 
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B U R Z I & Joncy  , en  Bourgogne  , Diocefe  , 
Ele&ion , Bailliage  5c  Recette  de  Mâcon , Parle- 
ment de  Paris,  Intendance  de  Dijon.  On  y compte 
71.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  (ituée  à une  lieue  de  la 
rive  droite  de  la  Saône , 5c  à 3.  1.  N.  de  Mâcon. 
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BUS,  en  Picardie  , Diocefe  6c  Intendance 
d’Amiens , Parlement  de  Paris , Eleâion  ôc  Doyenné 
de  Dourlcns.  On  y compte  99.  feux.  Cette  Paroiflè 
cft  à 3.  1.  E.  S.  E.  de  Dourlens. 

BUS,  en  Picardie , Diocefe  5c  Intendance 
d’Amiens.  Parlement  de  Paris  , Election  de  Mont- 
didier.  On  y compte  63.  feux.  Cette  Communauté 
eft  à x.  I.  5c  demie  N.  O.  de  Montdidier. 

BUS  , en  Artois , Diocefe  d’Arras , Confeil  pro- 
vincial 5c  fouverain  d’Artois , Parlement  de  Paris  , 
Bailliage  5c  Recette  de  Bapaume.  On  y compte 
36.  feux  5c  173.  perfonnes.  Cette  Paroiflè  eft  à 
une  lieue  6c  deux  tiers  S.  E.  de  Bapaume. 

BUS  Maubert  ( le  ) , dans  le  Beauvoifis , au 
Gouvernement  général  de  l’Ifle-de-F rance,  Diocelè 
de  Beauvais  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Soiffons,  Ele&ion  de  Clermont.  On  n’y  compte 
qu’un  feul  feu. 

BUS  Saint- Remy  (le),  dans  le  Vexin-Normand, 
Diocefe , Parlement  ôt  Intendance  de  Rouen  , 
Eleflion  de  Gifors.  On  y compte  a.  feux  privilégiés 
5c  69.  feux  taillables.  Cette  Paroiflè  eft  (itnéc  à une 
petite  diftance  de  la  rive  droite  de  l’Eptc,  ôc  à 3. 1. 
5c  quart  S.  S.  O.  de  Gifors. 

BUS  (les),  en  Béarn,  Diocefe  de  Dax,  Parle- 
ment de  Pau,  Intendance  d’Aufch,  Sénéchauflée 
5c  Recette  de  Sauvetcrrc.  On  n’y  compte  que  $ . feux. 

BUSAY  , en  Bretagne.  Voye\  Buzay. 

BUSCH  , en  Gafcogne.  Voye\  Buch. 

BUSCH  E R ES , en  Champagne , Diocefe  5c  Elec- 
tion de  Troyes  , Parlement  de  Paris  , Intendance 
de  Chiions.  On  y compte  41.  feux. 

BUSCON  (le)  , dans  le  Brullois , en  Gafcogne, 
Diocefe  de  L.ei&oure  , Parlement  de  Touloufe , 
Intendance  d’Aufch,  Eleftion  de  Lomagne,  Vicomté 
de  Brullois.  On  n’y  compte  point  de  feux  , mais 
feulement  46.  bellupues  de  feu.  Cette  Communauté 
cft  fituée  à trois  quarts  de  lieue  S.  S.  O.  de  la  rive 
gauche  de  la  Garonne  5c  d’Agen. 

BUSENÇOIS,  en  Berry.  Voyt\  Buzançois 

BUSET  , forêt  de  mille  66$.  arpents , trots  quarts , 
douze  perches , dans  la  Matcrife  des  Eaux  6c  Forets 
de  Touloufe  , en  Languedoc. 

BUS1GNIES,  en  Haynault,  Diocefe  de  Cam- 
bra y , Parlement  de  Douay , Intendance  de  Mau- 
beuge  , Gouvernement  5c  Recette  de  Landrecies. 
On  y compte  x 1 . feux. 

BUSIGNIES  , dans  le  Cambrefîs , Diocefe , Sub- 
délégation 5c  Recette  de  Cambray  , Parlement  de 
Douay , Intendance  de  Lille.  On  y compte  24.  fgpx. 
Cette  Paroiflè  eft  à 4- 1.  5c  demie  S.  E.  de  Cambray. 

BÜSLOU,  dans  le  Vendômois , au  Gouverne- 
ment général  d’Orléanois,  Diocefe  de  Blois  , Parle- 
ment de  Paris , Intendance  d’Orléans , Eleftion  de 
Vendôme.  On  y compte  73.  feux.  Cette  ParoilTe  cft 
à une  lieue  6c  trois  quarts  N.  N.  E.  de  Vendôme. 

BUSLOÜ  , dans  le  Dunois,  au  Gouvernement 
général  d’Orlcanois  , Diocefe  de  Blois , Parlement 
de  Paris , Intendance  d’Oriéans  , Elc&ion  de  Châ- 
teau-Dun.  On  y compte  43.  feux. 

BUSNES  , en  Artois,  Diocefe  d’Arras  , Confeil 
provincial  ôc  fouverain  d’Artois  , Parlement  de 
Paris , Bailliage  5c  Recette  de  Lillers.  On  y compte . 
1 40.  feux  5c  696.  perfonnes.  Cette  Paroiflè  eft  fituée 
fur  une  petite  rivière  , à une  lieue  N.  £.  de  Liilcrs, 
5c  autant  S.  O.  de  Saint- Venant. 
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BUSQUE  , en  Languedoc , Diocefe  St  Recette 
d’Alby  , Parlement  de  Généralité  de  Touloufe  , In- 
tendance de  Languedoc.  On  y compte  68.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  à 3. 1.  de  demie  S.  S.  O.  d’Alby. 

BUSSAC , en  Rouergue  , Diocefe  de  Vabres  , 
parlement  de  Touloufe , Intendance  de  Montauban , 
Ele&ion  de  Milhaud.  On  n’y  compte  point  de  feux, 
mais  feulement  36.  beilugues  de  feu. 

BUSSAC  , en  Saintonges , Diocefe  de  Election 
de  Saintes , Parlement  de  Bordeaux , Intendance 
de  la  Rochelle.  On  y compte  7$.  feux.  Cette  Pa- 
roiffe  cil  fituce  fur  les  confins  du  Blayès , à 1 1. 1. 
S.  un  quart  à PO.  de  Saintes. 

BUSSAC  , dans  le’  Conferans  , en  Gafcogne , 
Diocefe  de  St.  Lizier,  Parlement  de  Touloufe  , 
Intendance  d’Aufch  , Eleâion  de  Commingcs , 
Châtellenie  de  Caftillon.  On  y compte  2.  feux , 
8.  beilugues  & un  quart  de  belluguc  de  feu.  Cette 
Paroiffe  cft  à 3. 1.  dt  demie  O.  S.  O.  de  St.  Lizier. 

BUSSANS  , dans  le  Duché  de  Lorraine , Diocefe 
de  Toul , Confeil  fouverain  & Intendance  de  Lor- 
raine , Bailliage  de  Recette  de  Remiremont.  On  y 
compte  40.  feux.  Cette  Communauté  eft  fituée  près 
des  fourres  de  la  Mofelle  , à 4.  1.  deux  tiers  S.  E. 
de  Remiremont. 

BUSSAT  , en  Périgord  , Diocefe  dt  Eledlion  de 
Périgueux  , Parlement  & Intendance  de  Bordeaux. 
On  y compte  183.  feux.  Cette  Paroiffê  eft  à 3.  1. 
N.  O.  de  Périgueux. 

BUSSAT  , en  Périgord  , Diocefe  & Election  de 
Périgueux  , Parlement  dt  Intendance  de  Bordeaux. 
On  y compte  s s»,  feux.  Cette  Paruillc  cft  à 6. 1. 
N.  E.  de  Périgueux. 

BUSSEAU  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun  , 
Bailliage  dt  Recette  de  Lhâtillon  , Parlement  8c 
Intendance  de  Dijon.  On  y compte  1 10.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  firuée  fur  la  rivière  de  Brennon  , à 1. 1. 
dt  deux  tiers  S.  E.  de  Châtillon. 

BUSSEMBERQ  , dans  la  Baffe-Alface  , Diocefe 
de  Strasbourg , Confeil  fupéricur  dt  Intendance 
d’Alface  , Prévôté  8c  Recette  de  Schonck.  On  y 
compte  30.  feux. 

BUSSEMENART  ou  Bufmenart,  en  Picardie, 
Diocefe  dt  Intendance  d’Amiens  , Parlement  de 
Paris  , Eleétion  de  Bailliage  d’Abbeville.  On  y 
compte  12.  feux. 

EUSSEROLLE  , dans  la  Breffè  , Diocefe  de 
Lyon , Parlement  dt  Intendance  de  Dijon , Elec- 
tion , Bailliage  dt  Recette  de  Bourg , Mandement 
de  St.  Trivier.  On  y compte  25.  feux.  Cette  Paroiflê 
eft  à 2.  1.  de  quart  N.  £.  de  St.  Trivier , de  6.  N. 
de  Bourg. 

BUSSEROLLES  , en  Poitou  , Diocefe  , Inten- 
dance , Election  dt  Arrondiffement  de  Poitiers  , 
Parlement  de  Paris.  On  y compte  1 36.  feux.  Cette 
Paroiffe  eft  fituée  fur  la  rive  droite  dtt  Gain , à trois 
quarts  de  lieue  E.  N.  E.  de  Poitiers. 

BUSSEROTTES , en  Bourgogne  , Diocefe  de 
Langres , Parlement  dt  Intendance  de  Dijon , Bail- 
liage dt  Recette  de  Châtillon.  On  y compte  28.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  à 6.  1.  dt  deux  tiers  S.  E.  de 
Châtillon. 

BUSSET , Paroiffe  avec  titre  de  Comté , en 
Auvergne  , Diocefe  de  Clermont , Parlement  de 
Paris , intendance  de  Riom  , Election  de  Ganoat. 
On  y compte  100.  feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituée 
fur  la  montagne  de  Jour  , à une  lieue  dt  demie  E. 
de  Ris  dt  de  la  rivière  d’AUier  , 3.  S.  S.  E.  de 
Vichy  , 4.  dt  trois  quarts  E.  S.  E.  de  Gannat , S-  & 
quart  S.  S.  O.  de  la  Paliffe  , 13.  dt  tiers  S.  S.  E.  de 
.Moulins,  7.  E. N.E.  de  Riom,  9.  E.  N.  E.  de 
Clermont , dt  1 1 .dt  tiers  S.  O.  d’Amanzé.  LoDg.  20. 
xj.  o.  lat.  45.  S8.  jo. 

La  Terre  dt  Seigneurie  de  Bujfct  fut  portée  en 
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mariage  en  1 387. , par  Smaragde  de  Vichi,  à Morinot 
Seigneur  de  Tourzel,  Baron  d 'Alcgre  , dont  le  fils 
Yves , Baron  d’Alegre , allié  à Marguerite  d ’Af  chier  t 
eut  pour  deuxieme  fils  Bertrand  d’Alcgre , Baron  de 
Buffet,  de  Puifagut,  ôte. , qui  ne  laiffa  de  fa  femme 
Ifabelle  de  Lévy , que  des  filles.  Marguerite , qui 
étoit  l’aînée  , eut  les  Baronnies  de  Buffet , de  Pui- 
fâgut  dt  de  St.  Prieft  en  iS°3*  > qu’elle  porta  ï fon 
mari  Pierre  de  Bourbon , dit  le  Bâtard  de  Liège , 
( fils  de  Louis  de  Bourbon  , Evêque  de  Liege  ) , 
avoué  de  la  Maifon  de  Bourbon , dt  élevé  par  Pierre 
de  Bourbon  , Sire  de  Beaujeu.  11  fut  fait  en  1 5 1 1. 
Gouverneur  des  Vicomtés  de  Carlat  dt  de  Murat , 
dt  mourut  en  1529.  Son  fils  , Philippe  de  Bourbon, 
Gouverneur  de  Carlat  dt  de  Murat , périt  à la  bataille 
de  St.  Quentin  le  ie.  Août  15 $7.  Il  avoit  époufé  le 
3.  Février  1530.  Louife  de  Borgia , Ducheflè  de 
Valentinois , veuve  de  Louis  II. , Sire  de  la  Tri- 
mouille  , dt  fille  unique  de  Céfar  de  Borgia  , Duc 
de  Valentinois  , dt  de  Charlotte  d’Albret , qui  lui 
apporta  la  Baronnie  de  Chaflus  , de  des  prétentions 
fur  le  Duché  de  Valentinois  , auxquelles  fon  fils , 
Claude  de  Bourbon  , créé  Comte  de  Buffet  vers 
Pan  1 5 $8. , renonça  moyennant  une  foinme  de  qua- 
rante mille  francs.  Celui-ci,  qui  mourut  en  1584-» 
avoit  époufé  le  7.  Mai  1 $ $4.  Marguerite  de  la  Roc/ie- 
foucault  de  Barbe\ieux  , qui  fut  mere  de  Céfar  de 
Bourbon  , Comte  de  Buffet , Baron  de  Chaflus  , 
pere  entr’autres  enfans  , par  fa  fécondé  femme 
Louife  de  Mont  morillon  , Dame  de  Vczignieux  ,de 
Jean-Louis  de  Bourbon , Comte  de  Buffet  dt  de 
Chaflus  , mort  le  9.  Avril  1667.  il  avoit  époufé  en 
1639.  Hélene  de  la  Queillc  de  Fleurât , dont  naquit 
Louis  de  Bourbon  , Comte  de  Buffet , tué  au  fiege 
de  Fribourg,  le  to.  Novembre  «677.  U avoit  été 
allié  le  is.  Janvier  1672.  à Magdeleine  Bermoniet 
d'Oradour.  Leur  fils  aîné , Louis  II.  de  Bourbon  , 
Comte  de  Buffet,  époufa  le  5.  Février  1720.  Marie- 
Anne  de  Gouffier  de  Thois , dt  dcccda  le  14*  Avril 
1724.  Il  a laiffé  i°.  Louis-François-Antoine  de 
Bourbon , Comte  de  Buffet , Baron  de  Chaflus  de 
de  Vezignieux  , né  le  26.  Août  1711. , Meftre-de- 
Camp  d’un  Régiment  de  Cavalerie  de  fon  nom  en 
1745. , Maréchal  des  camps  dt  armées  du  Roi  le 
10.  Février  1761.,  allié  en  Janvier  1743*  à Cathc- 
rinc-Gafpardine  de  Clermont-Tonnerre , dont  (u) 
Louis- b rançois-Jofeph  de  Bourbon-Buffet , Comte 
de  Chaflus,  né  le  1.  Juin  1749. , ( b)  N.  née  le  27. 
Juin  1746.,  (c)  Marie-Anne- Julie-Louifc  , nce  le 
6.  Septembre  1747.;  Louifc-Claudinc , née  en 
Décembre  1720.,  Religieufc  ; 3°.  Henriette-An- 
toinette , née  le  premier  Janvier  1724. , mariée  en 
Oftobre  1747.  à Paul  de  Grivel , Comte  d’Ouroy, 
dont  elle  eft  la  fécondé  femme. 

Louis  de  Bourbon  , auteur  de  la  Maifon  des 
Comtes  de  Bourbon-Buffet , étoit  le  quatrième  ou  le 
cinquième  des  enfants  de  Charles  I.  du  nom  , Duc 
de  Bourbon  dt  d’Auvergne  , Comte  de  Clermont  & 
de  Forêt , Seigneur  de  Beaujolois  , de  Dombes  « 
du  pays  de  Combraillcs  , Pair  dt  Chambrier  de 
France,  Gouverneur  de  Languedoc,  dtc.,&d  Agnes 
de  Bourgogne  , fille  puînée  de  Jean  fans  Peur  Duc 
de  Bourgogne  dt  de  Marguerite  de  Bavière  fa  femme. 
Louis  de  Bourbon , le  même  que  nous  venons  de 
nommer,  fe  retira  jeune  à la  Cour  de  Philippe  le  Bon 
Duc  de  Bourgogne  , fon  oncle  maternel.  De  Prévôt 
de  St.  Donatien  de  Bruges  ,ü  fut  élu  Evêque  dt  Prmce 
de  Liege  , dt  il  en  reçut  les  Bulles  datées  du  9.  Mars 
145t.,  n’étant  âgé  que  de  dix-huit  ans.  11  ne  fut  ce- 
pendant  ordonné  dt  facré  qu’en  t666.  Lcs  Liégeois 
s’étant  révoltés  contre  lui.ii  appclla  à fon  fceours  fon 
coufin,  Charles,  Duc  de  Bourgogne,  qui  pilla  dt Tacca- 
gea  la  ville  de  Liège  en  i468.GuillaumedclaMarck, 
dit  le  Sanglier  des  Ardennes , lui  déclara  la  guerre. 
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& ayant  atteint  l’Evcque , il  lui  dit  : Louis  de  Bout. 
bon  , j'ai  recherché  votre  aminé  , ù vous  me  l'avez 
rcfufée  ; en  même  temps  il  lui  fendit  la  tête  I-  fit 
dépouiller  , & jetter  dans  la  Meufe.  Cet  événement 
lunette  arriva  en  1481.  On  prétend  que  ce  Prince 
avant  que  d’être  facré  Evêque  de  Licge , avoir  eu  fur 
a bonne  foidu  mariage  , de  Catherine,  Princeffe  de 
la  Maifon  de  Gueldres , trois  fils , entr’autres , Pierre 
de  Bourbon , qui , par  fon  mariage  avec  Marguerite 
d .]*&*•  eft  auteur  des  Comtes  de  Bourbon-Bufler 
ainfi  que  nous  l’avons  remarqué.  Voyc\  Bourbon- 
nois,  Beaujeu,  Amanzé  , 6cc. 

BUSSEUIL  , en  Bourgogne.  Voye\  Buxcuil. 
BUSSEUIL  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bailliage  6c 
Recette  de  Charoiles.  On  y compte  190.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à 1 . lieue  6c  deux  tiers  S.  0.  de  Charoiles. 

BUSSE  Y , en  Champagne  , Diocefe  & Eledion 
de  Troyes  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Chiions.  On  y compte  $ S - feux.  Cette  Paroifle  eft  à 
*•  I.  & deux  tiers  O.  S.  O.  de  Troyes. 

BUSSEY  les  Traves  , en  Franche-Comté , Dio- 
cefe, Parlement  & Intendance  de  Bcfançon  .Bail- 
liage , Recette  & Prévôté  de  Vefoul.  On  y compte 
16.  feux.  Cette  Communauté  eft  fituée  fur  la  Saoue 
à 2. 1.  & tiers  O.  de  Vefoul. 

, BUSS1  lez  Brinon  , en  Nivernois  , Diocefe 
d’Auxerre  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Bourges , Election  de  la  Charité.  On  y compte  1 c. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à 6.  I.  & tiers  E.  N.  E.  de 
la  Charité , 6c  3.  6c  trois  quarts  S.  de  Clamecy. 

BUSSI  Choulet  k en  Limoufin  , Diocefe , Inten- 
dance & Election  de  Limoges  , Parlement  de  Bor- 
deaux. On  n’y  compte  que  3.  feux. 

BUSSI  Varache  , en  Limoufin  , Diocefe  , Inten- 
dance 6c  Election  de  Limoges  , Parlement  de  Bor- 
deaux. On  y compte  18.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 
6.  I.  6c  demie  E.  S.  E.  de  Limoges. 

BUSSI , en  Picardie  , &c.  V.  Bucy  & Buffy. 
BUSSIARE  ou  Bulfiere  , dans  la  Brie  -Champe- 
noife  , Diocefe  6c  Intendance  de  Soiilons , Parle- 
ment de  Paris  , Election  de  Château-Thierry.  On  y 
compte  39.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 3.  L O. N.  O. 
de  Château-Thierry. 

BUSSIERE  , Abbaye  de  Filles  , de  l’Ordre  de  Cî- 
teaux,  en  Berry , Diocefe  & Intendance  de  Bourges, 
Parlementde Paris,  Intendancede  Moulins, Elcdion 
de  Montlucon,  6cc.  Cette  Abbaye  jouit  de  $000.  liv. 
de  rente.  Elle  eft  à 4. 1.  N.  O.  de  Montluçon,  de  10. 

& demie  S.  un  quart  à l’E.  de  Bourges. 

BUSSIERE  , en  Fraoche-Comré  , Diocefe  .Par- 
lement & Intendance  de  Befançou  , Bailliage  6c 
Recette  de  Vefoul  , Prévôté  de  Chàtillon.  Un  y 
compte  42.  feux. 

BUSSIERE  , en  Bourbonnois  , Diocefe  d’Autun , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  & Election  de 
Moulins.  On  y compte  167.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
à 8. 1.  & deux  tiers  S.  E.  de  Moulins. 

BUSSIERE  , dans  la  Marche , Diocefe  de  Limo- 
ges, Parlement  de  Paris,  Intendancede  Poitiers  , 
Eleftion  de  Confolent.  On  y compte  50.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à 3. 1.  E.  de  Confolenr. 

BUSSIERE  (la).  Abbaye  d’Hommes  de  l’Ordre 
de  Clteaux  ,en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun,  Par- 
lement 6c  Intendance  de  Dijon , Bailliage  ôc  Recette 
d’Arnay-le-Duc  i fondée  en  1130.  , 6cc.  Cette  Ab- 
baye eu  fituée  fur  la  rivière  d’Ouche , à 4. 1.  E.  N. 

E.  d’Amay-le-Duc  ,ôc  $.0.  S.  O.  de  Dijon.  Elle 
vaut  au  moins  dix  mille  livres  de  rente  au  Sujet  qui 
en  eft  pourvu  par  le  Roi  , quoique  la  taxe  en  Cour 
de  Rome  ne  foit  que  de  133.  florins. 

BUSSIERE  (la  dans  la  Marche  , Diocefe  de 
Limoges , Parlementde  Paris , intendance  de  Mou- 
lins , Eieôion  de  Gueret.  On  y compte  27;  feux. 
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BUSSIERE  ( la  ) , dans  le  Gatinois-Orléanois 
Diocefe  de  Sens,  Parlement  de  Paris  , Intendance 
d’Orléans  , Eleftion  de  Montargis.  On  y compte 
89.  feux.  Cette  FaroÜTc  eft  à 4.  I.  & tiers  S.  de 
Montargis  , & une  & tiers  N.  E.  de  Gien. 

Par  Lettres  de  Novembre  1679.,  regiftrées  le  12. 
Avril  fuivant , la  Terre  6c  Seigneurie  de  la  Buffiere  , 
en  Gât bois  . fut  érigée  en  Marquifat , en  faveur  d* 
Charles  Tillet , Confeiller  au  Parlement  de  Paris , 
« le  même  dont  iapoftéritc  poflède  encore  actuel- 
lement cette  Terre. 

BUSSIERE  ( la  ) , en  Périgord  , Diocefe  & 
Eleétion  de  Perigueux  , Parlement  Ôc  Intendancede 
Bordeaux.  On  y compte  70.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
a 2.  1.  6c  demie  E.  N.  E.  de  Perigueux. 

BUSSIERE  ( la  ) , beau  Château  , dans  la  Pa- 
roiflTe  de  Saint-Marcel , annexe  de  Tarare , Diocefe , 
Intendance  & Election  de  Lyon  , Parlement  de 
Paris.  Ce  Château  eft  à un  tiers  de  lieue  S.  E.  de 
Tarare.  V aye\  St.  Marcel  de  Tarare. 

BUSSIERE  , en  Artois  , 6cc.  Voye\  Buiffiere. 
BUSSIERE  près  d’Aigueperfe,  en  Auvergne , Dio- 
cefe de  Clermont , Parlement  de  Paris,  Intendance 
de  Moulins,  fileâion  de  Gannat.  On  y compte  76. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à a.  L 6c  demie  S.  S.  E.  de 
Gannat. 

BUSSIERE  Badü , en  Périgord,  Diocefe  ôc  Elec- 
tion de  Perigueux  , Parlement  6c  Intendance  de 
Bordeaux.  On  y compte  220.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  à 8. 1.  6c  demie  N.  de  Périgueux. 

BUSSIERE  Boflÿ , dans  la  Marche  .Diocefe  , 
Intendance  6c  Ele&ion  de  Limoges  , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  120.  feux.  Cette  Paroifle  eft 
à 8.  1.  6c  demie  O.  N.  O.  de  Limoges. 

BUSSIERE  Dunoife,  dans  la  Marche,  Diocefe 
de  Limoges  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Moulins  , Election  de  Gucrct.  On  y compte  161. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à 4. 1.  N.  O.  de  Gueret. 

BUSSIERE Galande  .dans  le  Limoufin  .Diocefe, 
Intendance  6t  Ele&ion  de  Limoges  , Parlement  de* 
Bordeaux.  On  y compte  246.  feux. 

BUSSIERE  en  Hériflôn  , en  Bourbonnois  , Dio- 
cefe de  Bourges , Parlement  de  Paris,  Intendance 
de  Moulins  , Election  de  Montluçon.  On  y compte 
17.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 4.  U N.  N.  O.  de 
Montluçon. 

BUSSIERE  en  Murat , en  Bourbonnois  .Diocefe 
de  Bourges  , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Mouhns , Election  de  Montluçon.  On  y compte  jo. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  à $.  1.  E.  N.  E.  de  Montluçon. 

BUSSIERE  Nouvelle  , en  Auvergne , Diocefe  de 
Limoges  , Parlementde  Paris, Intendance  de  Mou- 
lins , Eleélion  de  Combrailles.  On  y compte  40. 
feux.  Cette  Paroifle  eft  i 3.  I.  6c  demie  E.  N.  E. 
d’Aubuflon. 

BUSSIERE  Poitevine  , ville  , dans  la  Marche  , 
Diocefe , Intendance  6c  Election  de  Limoges , Par- 
lement de  Paris.  On  y compte  292.  feux.  Cette  ville 
eft  fituée  fur  la  riviere  de  Gartcmpe  , à ti.  1.  6c 
deux  tiers  N.  G.-  de  Limoges. 

BUSSIERE  Rappy  , dans  la  Marche  , Diocefe  de 
Limoges , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Bour- 
ges , Élection  du  Blanc.  On  y compte  32.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  h 5. 1.  E.  du  Dorât. 

BUSSIERE  Saint-Georges , en  Berry.  Diocefe 
6s  Intendance  de  Bourges  , Parlement  de  Paris  , 
Ele&ion  d’Ifloudun.  On  y compte  56.  feux.  Cette 
Paroifle  eftà4.  1.  6c  demie  S.  E.  de  la  Châtre , 6c  1 1. 

6c  demie  S.  S.  E.  d’Ifloudun. 

BUSSIERE  Saint-Leger  , en  Bourgogne,  Diocefe 
d’Autun  , Parlement  6c  Intendance  de  Dijon  , Bail- 
liage 6c  Recette  de  Scmur  - en  - Brionnois.  On  y 
compte  60.  feux. 

BUSSIERE  Vieille  , en  Auvergne  , Diocefe  de 
Nnnnnnnnn  n 
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Limoges  , Parlement  de  Paris, Intendance  de  Mou- 
lins , Election  de  Combrailles  On  y compte  38.  feux. 
Cette  Paroiflë  eft  à 3. 1.  & quart  N.  E.  d’Aubuflbn. 

BUSSIERES  , bourg  , en  Auvergne  , Diocefe  de 
Clermont  .Parlement  de  Paru , Intendance  & Elec- 
tion de  Riom.  On  y compte  13$.  feux.  Ce  bourg  eft 
à 9. 1.  O.ls.  O.  de  Riom. 

BUSSIERES  , bourg , en  Foreft  , Diocefe  de  In- 
tendance de  Lyon  , Eleâion  de  Roanne  , Parlement 
de  Paris.  On  y compte  1 $9*  feux.  Cebourg  eft  fitué 
à une  lieue  de  demie  de  la  rive  droite  de  la  Loire  , 
de  5.  S.  E.  de  Roanne.  On  y tient  une  foire  le  12.  de 
Mai.  L’Eglife  eft  fous  le  titre  de  Saint-Barthélemy  : 
le  Prieur  de  Saint-Ircnée  de  Lyon  nomme  à la 
Cure  , & jouit  de  la  dixme  , comme  Prieur  de 
Saint-Albin  , dont  la  Chapelle  eft  fituce  dans  le  ter- 
ritoire de  ce  bourg. 

BUSSIERES , dans  la  Brie  - Champenoife  , Dio- 
cefe  de  Eleâion  de  Meaux  , Parlement  de  Inten- 
dance de  Paris.  On  y compte  $2.  feux.  Cette  Pa- 
reille eft  fituée à une  demi-lieue  de  la  rive  gauche 
de  la  Marne  , de  à 4. 1.  de  2.  tiers  E.  S.  E.  de  Meaux. 

BUSSIERES  , en  Auvergne  , Diocefe  de  Cler- 
mont , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Mou- 
lins , Election  de  Gannat.  On  y compte  61.  feux. 
Cette  Paroiflë  eft  à 2. 1.  de  demie  S.  S.  E.  de  Gannat. 

BUSSIERES  , en  Auvergne  , Diocefe  de  Cler- 
mont , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Eleâion 
de  Riom.  On  y compte  62.  feux.  Cette  Paroiflë  eft 
à 3.  I.  N.  N.  E.  de  Riom. 

BUSSIERES  , en  Eourgogne  , Diocefe  de  Lan- 
grcs  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Dijon  , 
Bailliage  de  Recette  de  Bar-fur-Scine.  On  y compte 
78.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une  lieue  de 
demie  N.  E.  de  Bar-fur-Seinc. 

BUSSIERES  , en  Bourgogne , Diocefe , Eleâion, 
Bailliage  de  Recette  de  Mâcon  , Parlement  de  Pa- 
ris , Intendance  de  Dijon.  On  y compte  S4-  feux. 
Cette  Paroiftë  eft  à 1. 1.  & quart  0.  de  Mâcon. 

BUSSIERES  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Au- 
tun  , Parlement  de  Intendance  de  Dijon  , Bailliage 
de  Semur  - en  - Auxois  , Recette  d’Avalon.  On  y 
compte  3 7.  feux. 

BUSSIERES,  en  Bourgogne  , Diocefe  de  Lan- 
gres , Parlement  & Intendance  de  Dijon  , Bailliage 
oc  Recette  de  Châtillon.  On  y compte  100.  feux. 
Cette  Paroillc  eft  â 6.  1.  de  demie  E.  S.  E.  de 
Châtillon. 

BUSSIERES,  Château,  dans  le Beaujolois , dont 
ta  Jurifdiâion  comprend  la  Paroillc  de  Notre-Dame 
de  Boiflët.  Ce  Château  eft  fitué  fur  la  riviere  de 
Reins  , h une  lieue  fit  tiers  S.  E.  de  Roanne. 

BUSSIERES  , en  Bourgogne.  Voye\  Buftieres. 

BUSS01.ES , en  Bourbonuois , Diocefe  de  Cler- 
mont, Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Mou- 
lins , Eleâion  de  Gannat.  On  y compte  20.  feux. 
Cette  Paroiflë  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

B U S S O N , dans  le  Toulois,  au  Pays-MefEn, 
Diocelë  de  Recette  de  Toul , Parlement  de  Inten- 
dance de  Metz.  On  y compte  70.  feux.  Cette  Pa- 
roiflë eft  à l.  L de  demie  N.  U.  de  Toul. 

BUSSU,  en  Picardie,  Diocefe  de  Intendance  d’A- 
miens , Parlement  de  Paris , Eleérion  de  Dourlcns , 
boyenné  de  St.  Riquier.  On  y compte  111.  feux. 
Cette  Paroiflte  eft  à 3.  lieues  de  demie  O.  S.  O.  de 
Dourlens. 

BUSSU,  en  Picardie,  Diocefe  de  Noyon,  Parle- 
ment de  Paris , Intendance  d’Amiens  , Eleâion  de 
Péronne.  On  y compte  87.  feux.  Cette  Paroiflë  eft 
?»  une  demi-licuc  N.  E.  de  Péronne. 

BUSSU  Buifucl,  en  Picardie  , Diocefe  de  Inten- 
dance d’Amiens  , Parlement  de  Paris  , Eleérion 
“ Abbeville,  Bailliage  de  Ponthieu.  On  y compte 
17.  feux-  r 
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BUSSUNARÏST,  dans  la  Baffe-Navarre , Diocefe 
de  Bayonne,  Parlement  de  Pau,  Intendance  d’Aufch, 
Recette  du  pays  de  Cixe.  On  y compte  20.  feux  ou 
habitations. 

BUSSY  , bourg , en  Champagne , Diocefe  de 
Sens,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Châlons 
Eleâion  de  Joigny.  On  y compte  189.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  dans  une  forêt , à une  lieue  de  demie 
E.  N.  E.  de  Joigny. 

BUSSY  , Fief , dans  la  Paroiflë  de  Rogneins  , en 
Beaujolois  , Diocefe  di  Intendance  de  Lyon , Parle- 
ment de  Paris,  Eleâion  de  Villefranche.  Ce  Fief 
eft  fitué  entre  Villefranche  de  Bellevillc , à quelque 
diftance  de  la  rive  droite  de  la  Saône. 

BUSSY  , forêt  de  7.  mille  trois  cens  arpents 
dans  la  Maltrife  de  Blois , au  Gouvernement  général 
d’Orléanois. 

BUSSY , en  Berry , Diocefe , Intendance  de  Elec- 
tion de  Bourges , Parlement  de  Paris.  On  y compte 
89.  feux.  Cette  Paroiflë  eft  à 4. 1.  deux  tiers  S.  E. 
de  Bourges. 

BUSSY  , en  Bourgogne  , Diocefe  , Bailliage  de 
Recette  de  Châlon , Parlement  de  Intendance  de 
Dijon.  On  y compte  1 5.  feux. 

BUSSY  , en  Nivernois,  Diocefe  d’Autun  , Parle- 
ment de  Intendance  de  Paris , Eleâion  de  Vczclay. 
On  y compte  2 1.  feux. 

BUSSY  , en  Picardie , &c.  Bucy. 

BUSSY  Albieu,  en  Foreft,  Diocefe  de  Inten- 
dance de  Lyon , Parlement  de  Paris , Eleâion  de 
Roanne.  On  y compte  141.  feux.  Cette  Paroiflë  eft 
fitue'e  à 2.  1.  de  la  rive  gauche  de  la  Loire  , dt  à J. 
1.  & demie  S.  de  Roanne.  Il  Ce  rient  à Bufly- Aibicu 
une  foire  le  2.  de  Janvier.  Le  territoire  de  Ja  Pa- 
roiflè  eft  arrofé  par  le  ruiflëau  d’Argout.  Le  Prieur 
de  Pommiers  nomme  à la  Cure.  Il  y avoit  autrefois 
à Bufly  un  Prieur  qui  jouifloit  de  la  dixme  -,  mais  le 
Prieuré  de  ce  nom  a été  réuni  au  Doyenné  de 
Teilan,  qui  dépend  de  l’Abbaye  de  Savigny.  La 
Terre  & Seigneurie  de  Bufly-Albieu  , qui  porte  le 
titre  de  Comté,  fut  vendue  avec  Soutcmon  , à 
Antoinette  de  Beauvais , par  le  Connétable  de  Bour- 
bon , en  ($17.  , pour  le  prix  de  huit  mille  livres. 
Ccs  deux  Seigneuries  furent  enfuite  adjugées  par 
Arrêt  à Pierre  d’Urfé  , Grand -Ecuyer  de  Fran- 
ce , &c. 

BUSSY  aux  Amognes , en  Nivernois , Diocefe  de 
Eleâion  de  Nevers , Parlement  de  Paris , Inten- 
dance de  Moulins.  On  y compte  31.  feux.  Cette 
Paroiflë  eft  à 3. 1.  E.  de  Nevers. 

BUSSY  le  Châtcl , en  Champagne,  Diocefe,  In- 
tendance de  Eleérion  de  Châlons,  Parlement  de 
Paris.  On  y compte  77.  feux.  Cette  Paroiflë  eft  à 
3.  1.  N.  E.  de  Châlons. 

Par  Lettres  de  Janvier  1699. , regiftrées  le  9. 
Juillet  fuivant,  la  Terre  de  Seigneurie  de  Bujfy- 
le-Châtel  fut  e'rigée  en  Marquifât,  en  faveur  de 
Jean-Baptifte  d 'Arnalct  de  Lochefontaine , qui  ob- 
tint des  Lettres  de  Juillet  170 3., regiftrées  le  1.  Aodc 
fuivant,  pour  l’union  de  la  Terre  de  la  Ckifctt c 
au  Marquifat  de  Bufly-le-Châtel. 

BUSSY  la  Cofte , dans  le  Duché  de  Bar,  Diocefe 
de  Toul,  Parlement  de  Paris,  Intendance  de  Lor- 
raine, Bailliage  dt  Recette  de  Bar-Ie-Du c.  On  y 
compte  20.  feux.  Cette  Communauré  eft  fituée  fur 
la  rive  droite  de  l’Omain,  à 2.  lieues  O.  N.  O.  de 
Bar-le-Duc. 

BUSSY  l’Eftrée  , en  Champagne,  Diocefe  , In- 
tendance de  Eleâion  de  Châlons,  Parlement  de 
Paris.  On  y compte  uf.  feu*-  Ceue  Paroiflë  eû  à 
3.  1.  de  demie  S.  O.  de  Châlons. 

BUSSY  le  Grand  ou  les  Forges , en  Bourgogne , 
Diocefe  de  Langfes,  Parlement  & Intendance  de 
Dijon , Bailliage  de  Recette  de  Châtillon.  Ou  y 
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compte  1 90.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 4. 1.  & demie 
S.  S.  O*  de  Châtillon. 

BUSSY  la  Poêle  , en  Bourgogne , Dioccfe  , Par- 
lement & Intendance  de  Dijon,  Bailliage  & Recette 
d’Arnay-le-Duc.  On  y compte  40.  feux.  Cette  Pa- 
rodie cl!  à 6.  1.  N.  E.  d’Arnay-le-Duc. 

BUSSY  le  Repos,  en  Champagne  , Diocefe  , In- 
tendance & Election  de  Châlons  , Parlement  de 
Paris. On  y compte  7 1 . feux.  Cette  Parodie  eft  à 4. 1. 
& demie  E.  S.  E.  de  Châlons. 

BUSSY  le  Repos  , en  Champagne , Diocefe  & 
Election  de  Sens , Parlement  de  Paris , Intendance 
de  Châlons.  On  y compte  6t.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  5 3. 1.  S.  S.  O.  de  Sens. 

BUSSY  le  Royal , en  Bourgogne , Diocefe , Bail- 
liage & Recette  de  Châlon,  Parlement  & Inten- 
dance de  Dijon.  On  y compte  173.  feux.  Cette  Pa- 
rodie eft  à 3. 1.  & deux  tiers  S.  O.  de  Châlon. 

BUSSY  St.  Georges,  dansl’Ifle-de-France,  Dio- 
cefe , Parlement , Intendance  & Election  de  Paris. 
On  y compte  67.  feux.  Cette  ParodTe  eft  fituée  à 
une  demi-lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Marne  4. 
1.  & tiers  E.  de  Paris. 

BUSSY  St.  Martin,  dans  l’Ifle-de-F rance,  Dio- 
cefe , Parlement , Intendance  5c  Election  de  Paris. 
On  y compte  feulement  i8.  feux.  Cette  Paroilïc  eft 
fituée  à une  petite  diftancc  N.  de  celle  qui  a donné 
lieu  à l’article  précédent. 

B U ST  ou  Busiet  , en  Béarn  , Diocefe , Séné- 
chauflée  5c  Recette  d’Oleron  , Parlement  de  Pau  , 
Intendance  d’Aufch , \ allée  d’OlTau.  On  y compte 
a 5.  feux  ou  habitations.  Cette  ParodTe  eft  à 4.  lieues 
fi.  E.  d’Oleron. 

BUSTAL  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Parle- 
ment & Intendance  de  Befançon,  Bailliage  & Re- 
cette de  Baume.  Ü11  y compte  18.  feux. 

BUST1NCE  , dans  la  Bade-Navarre,  Diocefe 
de  Bayonne, Parlement  de  Pan,  Intendance d* A ufch, 
pays  de  Cire.  On  y compte  1 $.  feux  ou  habitations. 

BUSWE1LLER  , dans  la  Baflé-Alfaee  , Diocefe 
de  Strasbourg , Conléil  fupérieur  & Intendance 
d'Alface  , Direéloire  de  la  Nobleüé.  On  y compte 
17.  feux. 

BUSY  ,en  Franche-Comtc  , Dioccfe,  Parlement, 
Intendance,  Bailliage  & Recette  de  Befançon.  On 
y compte  40.  feux.  Cette  Parodié  eft  fituée  à un 
quart  de  lieue  de  la  rive  gauche  du  Doux  , & à 
une  lieue  5c  trois  quarts  S.  O.  de  Befançon. 

B U T 

BUT , dans  le  Duché  de  Lorraine , Diocefe  de 
Toul , Confcil  fouverain  & Intendance  de  Lorraine, 
Bailliage  5c  Recette  d’Epinal.  On  y compte  30.  feux. 
Cette  Parodie  eft  à 1.  I.  N.  E.  d’Epinal. 

BUT  ( le  ) , ancien  Fief,  dans  la  Paroifle  d’E- 
coches  , en  Beaujolois  , Diocefe  de  Mâcon  , Parle- 
ment de  Paris  , Intendance  de  Lyon , Election  de 
Yillefranche.  Ce  Fief  eft  fitué  dans  un  pays  mon- 
tagneux , à 7.  1.  & deux  tiers  O.  N.  O.  de  Vil- 
le franche. 

BliTERY  , Fief,  dans  la  ParodTe  de  Saint-Sim- 
phorien-dc-Lay  , en  Beaujolois  , Diocefe  & Inten- 
dance de  Lyon , Parlement  de  Paris  , Elc&ion  de 
Villefrancbe.  Ce  Fief  étoit  autrefois  un  Couvent 
t%  de  Bénédictins  -,  Ôc  c’eft  à caufe  de  cela  qu’on  l'ap- 
pelle encore  à préfent  parmi  le  peuple  , le  Cloître. 

BUTGNEVILLE , dans  le  \ erdunois  , au  Pays- 
Mcffin,  Diocefe  Recette  de1  Verdun,  Parlement 
& Intendance  de  Meta  , Diftrift  des  Terres  du  Cha- 
pitre. On  y compte  21.  feux.  Cette  Communauté 
eft  h 4 1.  «3c  tiers  S.  E.de  Verdun. 

BUTH1ERS,  dans  le  Gâtinois-Orléanois  , Dio- 
cefe de  Sens , Parlement  de  Paris,  Intendance  d’Or- 


le'ans , Election  de  Pithiviers.  Oo  y compte  4Ç.  feux. 
Cette  ParodTe  eft  fituée  fur  la  riviere  d’ElTone  à 
3.  1.  & demie  N.  E.  de  Pithiviers. 

BUTHIERS , en  Franche-Comté,  Diocefe , Par- 
lement 5c  Intendance  de  Befançon,  Bailliage  & Re- 
cette de  Y efoul , Prévôté  de  Châtillon.  On  y compte 
35.  feux.  Cette  Parodie  eft  fituée  fur  la  riviere 
d’Oignon , à 2.  I.  N.  un  quart  â l’E.  de  Befançon. 

BÜ7  INTOT  (Fief  de-)  , dans  le  Duché  de  Bar, 
Diocefe  de  Befançon,  Parlement  de  Paris,  Inten- 
dance de  Lorraine,  Bailliage  & Recette  de  la  Mar- 
che. On  n’y  compte  que  deux  feux.  Ce  Fief  eft  à 
8.1.  S.  E.  delà  Marche.  - 

BUTON  (le),  dans  le  Perche , Diocefe  de  Char- 
tres , Parlement  de  Paris,  Intendance  d’Alençon, 
Election  de  Mortagne  , Châtellenie  de  Boulay.  On 
y compte  155.  feux.  Cette  Parodie  à 3.  1.  N.  E.  de 
Nogent-le-Rotrou. 

BUTOT  , en  Normandie  , Diocefe  , Parlement 
& Intendance  de  Rouen , Election  de  Caudcbcc  , 
Sergenterie  de  Grainville.  On  y compte  2.  feux  pri- 
vilégiés 5c  40.  feux  taillablcs.  Cette  ParoilTc  clt  fi- 
tuée à une  demi-lieue  de  l’Océan , & à 6. 1.  5c  trois 
quarts  N.  N.  O.  de  Caudcbcc. 

BUTOT  , en  Normandie  , Diocefe,  Parlement, 
Intendance  5c  Eleétion  de  Rouen.  On  y compte  $. 
feux  privilégiés  5c  36.  feux  taillables.  Cette  Parodié 
eft  à 4.  I.  5c  demie  N.  N.  O.  de  Rouen. 

BUTRY,  dans  le  Vexin  - François  , Diocefe  de 
Rouen,  Parlement  5c  Intendance  de  Paris,  Elec- 
tion de  Pontoife.  On  y compte  56.  feux.  Cette  Pa- 
roilFe  eft  fituée  en  pays  de  plaines  , 5c  fertile  en 
graim  5c  en  fruits. 

BUTTEAU , en  Champagne  , Diocefe  de  Sens, 
Parlement  5c  Intendance  de  Paris  , Eleftion  de  St. 
Florentin.  On  y compte  88.  feux.  Cette  Paroilïé  eft 
à une  lieue  E.  S.  E.  de  St.  Florentin. 

BUTT1NG , dans  le  Duché  de  Lorraine , Diocefe 
de  Metz,  Confeil  fouverain  5c  Intendance  de  Lor- 
raine, Bailliage  de  Boulay  , Comté  de  Créangc.On 
y compte  19.  feux.  Cette  ParoüTe  eft  à 3.  1.  S.  de 
Boulay. 

BUT'Jf'EILLER , dans  le  Sundtgaw,  Diocefe 
de  Bâle,  Confeil  fouverain  5c Intendance  d’AUace, 
Bailliage  5c  Recette  de  Thann.  On  y compte  10. 
feux.  Cette  Communauté  eft  à une  bonne  demi- 
licuc  O.  N.  O.  de  Thann. 

B U V 

BUVANT,  bois  de  13 ç.  arpents,  trois  quarts  & 
18.  perches,  dans  la  Maîtrifc  de  Saint-Pons,  en 
Languedoc. 

BUVARDES,  dans  la  Brie-Champenoifc , Dio- 
cefe , Intendance  5c  Election  de  Soiftons , Parle- 
ment de  Paris.  On  y compte  1 30.  feux. 

BUVARDES,  dans  la  Brie-Champenoifc  , Dio- 
cefe & Intendance  de  Soiftons  , Parlement  de  Paris, 
Election  de  Château-Thierry.  On  y compte  135. 
feux.  Cette  ParoüTe  eft  fituée  dans  un  bois  , à a.  1. 
5c  deux  tiers  N.  N.E.  de  Château-Thierry. 

BUVERAINES.cn  Picardie, Diocefe  de  Noyon, 
Parlement  de  Paris , Intendance  d’Amiens , Elec- 
tion de  Montdidier.  On  y compte  234.  feux.  Cette 
Paroifle  eft  à une  1.  S.  S.  O.  de  Roye , 5c  2.  5c  demie 
E.  de  Montdidier. 

BUVERCHY,  en  Picardie,  Diocefe  5c  Election 
de  Noyon , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Soiftons.  On  y Compte  1 3.  feux.  Cette  Communauté 
eft  à 3. 1.  N.  N.  O.  de  Noyon. 

BUVêVILLE  ou  Buneville , en  Artois,  Diocefe 
d’Arras,  Confeil  provincial  5c  fouverain  d’Artois, 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Lille , Bailliage 
5c  Recette  de  St.  Pol.  On  y compte  13 . feux  5c  1 1 1. 
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pcrfonnes.  Cette  Faroiffe  eft  à cinq  quarts  de  lieue 
S.  de  St.  Pol. 

BUVIERS , bois  de  a i t.  arpents  , dans  la  Haute- 
Marche  , Maîtrife  de  Gueret. 

B U X 

BUX  , en  Champagne , Diocefc  de  Rheims  , 
Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons  , Elec- 
tion de  Rethel.  On  y compte  *8.  feux.  Cette  Pa- 
roiflê  eft  à 4.  1.  & trois  quarts  K.  E.  de  Rethel. 

BUXERELLES  , en  Champagne  , Diocefc  de 
Langres  , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châ- 
lons , Eleflionde  Chaumont.  On  y compte  14.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à une  petite  diftance  N.  de 
Chaumont. 

BUXERETTE  C la  ) . en  Berry , Diocefc  & In- 
tendance de  Bourges , Parlement  de  Paris , Election 
de  la  Châtre.  On  y compte  17.  feux.  Cette  Parodie 
eft  à 4.  1.  S.  O.  de  la  Châtre. 

BUXEREULLES  , en  Champagne  , Diocefe  & 
Election  de  Langres , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Châlons.  On  y compte  19.  feux.  Cette  Pa- 
rodie eft  à 5. 1.  & demie  O.  de  Langres. 

BUXEROLLES  , en  Périgord  , Diocefc  de  Elec- 
tion de  Périgueux  , Parlement  ÔC  Intendance  de 
Bordeaux.  On  y compte  293.  feux.  Cette  Paroîflc  eft 
à 9.  1.  N.  de  Périgueux. 

BUXEROLLES  , dans  la  Marche  , Diocefe  de  Li- 
moges , Parlement  de  Paris , Intendance  de  Moulins , 
Election  de  Gueret.  On  y compte  $6.  feux.  Cette 
Parodie  eft  à 4.  L N.  O.  de  Gueret. 

BUXEROLLES  , en  Auvergne  , Diocefe  de 
Clermont  » Parlement  de  Paris  , Intendance  & 
Election  de  Riom.  On  y compte  7$.  feux.  Cette 
Parodie  eft  à deux  lieues  de  demie  O.  N.  O.  de 
Riom. 

BUXEUIL  , bourg  , en  Berry  , Diocefc  de  Bour- 
ges , Parlement  de  Paris  , Intendance  d’Orléans  , 
Election  de  Komorantin.  On  y compte  79.  feux. 
Ce  bourg  eft  Gtué  fur  la  petite  riviere  de  Foizon  , 
à 4.  1.  & demie  S.  de  Romorantin,  de  10.  O.  un 
quart  au  N.  de  Bourges. 

BUXEUIL  , en  Champagne,  Diocefe  de  Lan- 

tres , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Châlons , 
lection  de  Bar-fur-Aubc.  On  y compte  27.  feux. 
Cette  Communauté  eft  à une  lieue  & demie  E.  N.  E. 
de  Bar-fur-Aube. 

BUXEUIL  , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Lan- 
gres , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Dijon,Bail- 
liage  & Recette  de  Bar-fur-Seine.  On  y compte 
78.  feux.  Cette  Paroiflê  eft  fituée  fur  la  rive  droite 
de  la  Seine  , à cinq  quarts  de  lieue  S.  E.  de  Bar-fur- 
Seine. 

BUXEUIL  , en  Bourgogne  , Diocefe  d’Autun  , 
Parlement  & Intendance  de  Dijon , Bailliage  & 
Recette  de  Charolles.  On  n’y  compte  que  1 6.  feux. 

BUX1ERE  , Prieuré  , de  l’Ordre  de  St.  Benoit, 
dans  le  Diocefe  de  Limoges , ôc  dont  le  revenu  eft 
de  2400.  liv. 

BUXIERE  la  Grue  , bourg  , en  Bourbonnois, 
Diocefe  de  Bourges , Parlement  de  Paris  , Inten- 
dance de  Moulins,  Election  partie  de  Moulins, 
& partie  de  Montluçon.  On  y compte  190.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  entre  Moulins  & Montluçon  , 
dans  une  contrée  aflèz  fertile , principalement  en 
grains  & en  pâturages  , & où  il  y a de  fort  beaux 
étangs. 

BÙXIERES  , en  Bourgogne  , Diocefe  de  Lan- 
gres , Parlement  de  Paris  , Intendance  de  Dijon  , 
Bailliage  & Recette  de  Bar-fur-Seine.  Ony  compte 
J 9.  Ceux.  Cette  Communauté  eft  à une  lieue  & tiers 
E.  N.  E.  de  Bar-fur-Seine. 

BUXIERES  , en  Berry  , Diocefe  & Intendance 
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de  Bourges  , Parlement  de  Paris  , Election  de 
Châteauroux.  On  y compte  38.  feux.  Cette  ParoilTe 
eft  à 3. 1.  & deux  tiers  S.  de  Châteauroux. 

BUXIERES  , dans  le  Duché  de  Bar , Diocefe  de 
Toul,Confeil  fouverain  & Intendance  de  Lorraine, 
Bailliage  & Recette  de  Saint-Mihiel.  On  y compte 
2$.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 2.  1.  E.  de 
Saint-Mihiel. 

BUXIERES , en  Champagne,  Diocefe  & Election 
de  Langres  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Châlons.  On  y compte  404.  feux.  Cette  ParoiKè  eft 
à 4. 1.  & quart  N.  N.  E.  de  Langres. 

BUXIERES  les  Courdois  , en  Bourgogne  , Dio- 
cefe , d’Autun  , Parlement  & Intendance  de  Dijon 
Bailliage  & Recette  d’Avalon.  On  y compte  1 28. 
feux.  Cette  ParoilTe  eft  à 1.  1.  E.  S.  E.  d’Avalon. 

BUXIERES  fur  Marne,  en  Champagne  , Diocefe 
de  Langres  , Parlement  de  Paris  , Intendance  de 
Châlons  , Eledion  de  Chaumont.  On  y compte  50. 
feux.  Cette  Paroiffe  eft  fituce  fur  la  rive  droite 
de  la  Marne  à trois  lieues  & quart  N.  N.  E.  de 
Chaumont. 

BUXIERES  les  Villîcrs  , en  Champagne , Dio- 
cefe de  Langres , Parlement  de  Paris , Intendance  de 
Châlons  , Eledion  de  Chaumont.  Ony  compte  32. 
feux.  Cette  Paroiftc  eft  à cinq  quarts  de  lieue  O.  de 
Chaumont. 

BUXUREULLES  , dans  le  Duché  de  Bar , Dio- 
cefe de  Toul , Confeil  fouverain  & Intendance  de 
Lorraine , Bailliage  & Recette  de  Saint-Mihiel.  On 
y compte  1 3.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 2. 1.  E. 
de  St.  Mihiel. 

BUXUREULLES,  dans  le  Duché  de  Lorraine, 
Diocefe  de  Toul , Confeil  fouverain  & Intendance 
de  Lorraine  , Bailliage  & Recette  de  Mirecourt.  On 
y compte  1 2.  feux.  Cette  Communauté  eft  à une 
lieue  & demie  N.  E.  de  Mirecourt. 

BUY 

BUYON  & Planchy , en  Picardie  , Diocefe  , In- 
tendance , Eledion  & Doyenné  d’Amiens  , Parle- 
ment de  Paris.  On  y compte  102.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  fituée  fur  la  riviere  de  Selle  , à une  lieue 
& tiers  S.  S.  O.  d’Amiens. 

BUYS  , en  Dauphiné  , Diocefe  Ôi  Eledion  de 
Vienne , Parlement  & Intendance  de  Grenoble. 
On  y compte  2.  feux  , un  6e.  & un  8e.  de  feu  pour 
les  fonds  nobles  ; & 4.  feux  , un  demi , un  24e. , un 
32e.  & un  348e.  de  feu  pour  les  biens  taillablcs,  y 
compris  néanmoins  un  348e.  de  feu  pour  les  fonds 
affranchis.  Cette  Paroiilê  elt  à 3. 1.  S.  E.  de  Vienne. 

BUYS  ( le  ) , en  Dauphiné.  Voyt\  le  Buis. 

BUYVILLE  , en  Normandie  , Diocefc  , Parle- 
ment & Intendance  de  Rouen , Eledion  de  Mon- 
tivilliers , Sergenterie  de  Godarville.  On  y compte 
3.  feux  privilégiés  & 44.  feux  taillables.  Cette  Pa- 
roiffe elt  à 5. 1.  N.  O.  de  Caudebec. 

B U Z 

BUZ , en  Champagne.  Voye\  But. 

BUZANÇOIS  , Bu\entiacum  , ville  avec  titre  de 
Comté  , Grenier  à fel , Commanderie  de  l’Ordre 
de  Malte  fous  le  nom  de  Beauvoir , Manon  de 
Chanoines  réguliers  de  l’Ordre  de  Sainte-Croix 
Hôtel-Dieu  , &c.  , en  Berry,  Diocefe  & Inten- 
dance de  Bourges  , Parlement  de  Paris , Eledion 
de  Châteauroux.  On  y compte  340-  feux*  Cette  ville 
eft  fituée  fur  la  riviere  d’Indre  , près  des  confies  de 
la  Province  de  Toucaine , à 4. 1.  & quart  O.  N.  O- 
de  Châteauroux  , 13.&  demie  O.  S.  O.  de  Bourges  , 
& 7.  & deux  tiers  S.  de  Saint- Aignan.  Long.  i9*S* 
50.lat.46.43.  is-  . 
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La  Terre  & Seigneurie  de  Buxançois , en  Berry  , 
étoit  poffedre  dès  le  douzième  Gecle  par  la  Maifon 
5e  P^U,’  «ers  1,an  1 S*' 7- , cette  Terre  lut  vendue  par 
Rene  de  Prie  , Chevalier  , Baron  de  Butançois  , Pa- 
netier  du  Roi  , à Philippe  Chabot  , Amiral  de 
France  , en  faveur  duquel  elle  fut  crigee  en  Comté 
par  Lettres  de  Novembre  1333.  , regiftrées  le  1! 
Mars  fuivant.  Philippe  mourut  le  premier  de  Juin 
1 S43*  , & fat  inhumé  aux  Céleltins  de  Paris  , dans 
la  Chapelle  d'Orléans  , où  le  Roi  fit  placer  fon 
effigie  en  marbre  blanc.  Il  fut  pere  d'Eléonor  Cha- 
bot , Comte  de  Charny  de  de  Butançois  , dont  la 
fille  aînée  , Catherine  Chabot , eut  le  Comte  de  Bu- 
xançois,  qu’elle  porta  en  1 576.  à fon  mari  Guillaume 
de  S aulx  , Comte  de  Tavanes  , Bailli  de  Dijon  , 
le  meme  qui  avoit  pour  pere  Gafpard  de  Saulx , 
(Seigneur  de  Tavanes  , du  chef  de  Marguerite  de 
Tavanes  fa  mere  ) , fait  Maréchal  de  France  le  18. 
Novembre  1570.  , Gouverneur  de  Provence  Oc 
Amiral  des  Mers  du  Levant  au  mois  d’Oétobrc  fui- 
vant , Oc  pour  fixieme  ayeul  Eudes  de  Saulx  , Sire 
de  Vcntoux  , Chevalier  Banneret  de  Bourgogne  qui 
vivoit  en  13s0,  & * 371 . LeComte  de  Tavanes  , 
mari  de  Catherine  Chabot  , reçu  Chevalier  des 
Ordres  du  Roi  le  1 1.  Décembre  158$.  ,fut  pere  de 
Claude  de  Saulx  , Comte  de  Butançois  , Lieutcnant- 
Géncral  des  armées  du  Roi  , de  même  que  fon  fils 
Jacques  de  Saulx  , dit  le  Comte  de  Tavanes  , pere 
de  Charles-Marie  , Marquis  de  Tavanes  , dont  les 
deux  fils  Henri-Charles  Comte  de  Tavanes  , & Ni- 
colas de  Saulx , mort  Archevêque  de  Rouen  & Car- 
dinal , reçurent  le  a.  Février  1745.  & le  t.  Janvier 
> 748.  ,1e  Collier  des  Ordres  du  Roi  , dont  avoir 
été  honoré  le  3.  Juin  1714.  , leur  coufin  , Charlcs- 
Henri-Gafpard  , Vicomte  d ttTavanes  , Lieutcnanc- 
Gcnéral  pour  le  Roi  au  Duché  de  Bourgogne.  Le 
Comte  de  Tavanes  , qui  a été  fait  Lieutenant-Gé- 
néral des  armées  du  Roi  , le  10.  Mai  1748.  , a 
epoufe  le  3.  Marsi7U.Marie-Anne-Urfule  Amelot. 
de  - Gournai  , dont  i°.  Michel  - Gafpard  , dit  le 
Comte  de  Saulx  , Lieutenant-Général  en  furvivance 
du  Mâconnois  , allié  le  4.  Mars  1734.  à Murie-Fran- 
çoife-Cafimirc  de  F roulai -de-Tejfé , dont  ell  né  en 
1734.  Gafpard  de  Saulx  -,  i®.  Henriete  de  Saulx  , 
qui  a époufé  en  1731.  Louis-Henri  , Comte  de 
Vienne  ; 30.  Maric-Françoife-Urfule  , mariée  le 
19.  Décembre  1734.3  René  Thibaud-dc-Nablet 
Baron  des  Prcz  , Seigneur  de  Tullon. 

Le  Comté  de  Butançois  fut  acquis  par  Paul  de 
Beauvilliers  , Duc  de  Saint-Aignan  , le  meme  que 
le  Roi  d’Efpagne  Philippe  V.  fit  Grand  d'Efpague 
de  la  première  Clalle  le  25.  Avril  1701.  11  avoit  été 
Gouverneur,  premier  Gentilhomme  de  la  Chambre 
& Surintendant  de  la  Maifon  de  ce  Prince.  La 
Grandeflè  d’Efpagne  qui  fut  accordée  au  Duc  de 
Saint-Aignan  ( dit  le  Duc  de  Beauvilliers  ) fut  en 
même  temps  affrétée  fur  le  Comté  de  Bn^aitfois , Oc 
déclarée  héréditaire  dans  la  Maifon  de  ce  Seigneur  ; 
ce  que  le  Roi  autorifa  par  un  Brevet  du  1 9.  Dé- 
cembre 1701.  , Oc  par  Lettres-Pateutes  du  1.  Fé- 
vrier 1702.,  regillréesà  la  Chambre  des  Comptes  de 
Paris  le  14.  du  même  mois.  Paul  de  Beauvilliers , 
Duc  de  St.  Aignan  , mourut  le  31.  Août  1714.  11 
étoit  fils  aîné  de  François  1- , fepticmc  Comte  de 
Saint-Aignan  , créé  Duc  & Pair  de  France  , Oc 
reçu  le  13.  Décembre  i66y. , mort  le  16.  Juin  1687. 

Paul-Hyppolitc  de  Beauvilliers  , ( fils  puîné  de 
François  I.  ) Duc  de  Saint-Aignan  par  donation 
de  fon  frere  du  2.  Décembre  1705.  , Comte  de 
Buzançois  , Chevalier  des  Ordres  du  Roi  du  3.  Juin 
1724. , &c. , ell  né  le  23.  Novembre  1684.  ; & il  cft 
veuf  depuis  le  14.  Octobre  1734-  de  Maric-Gene- 
vieve  de  Montlc\un.  De  ce  mariage  font  nés  , 
1®.  Paul-François,  Duc  , par  démiifioo , fous  le 
Tome  I. 
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nom  de  Beauvilliers , mort  le  7.  Janvier  1742. 
ayant  été  allié  à Marie-Suzanne-Françoife  de  Creil * 
fille  unique  de  Jean-François  , Confeillcr  d’Etat  [ 
a .le  8.  Novembre  1711.  Paul-Louis,  Duc  après 
fon  frère  , Mellre-de-Caitip  de  Cavalerie  depuis 
*74*-  jafqu’en  1757.,  allie  en  174$.  à Augufle- 
Leonine-Olympe  de  Bullion  de  Fervaaues , dont 
(a)  Paul-Etienne,  Marquis  de  Beauvilliers,  né  le 
J 6.  Décembre  1745. , (è)  Charles-Paul-François  , 
Comte  de  Buzançois  , né  le  17.  Décembre  1746. , 
CO  Anne-Paul-François  , Comte  de  Montrefor , 
ne  le  29.  Décembre  J747.  ; 3®.  Paul-H  y ppolite  # 
Marquis  de  Beauvilliers  , dit  le  Marquis  de  Saint- 
Aignan  , né  le  26.  Décembre  1712. , Capitaine  de 
Vaiflèaux  du  Roi  le  premier  Janvier  1746.  , dcc.  ; 
4°.  Paul-Louis- Viftor  , né  le  24.  O&obre  *1714.  ] 
Abbé  de  Saint-Pierrç  de  Lagny  depuis  1733.  » 
S • Paul-François-Honorat , né  le  7.  Janvier  1724. 
Chevalier  de  Malte  , &c.  ; 6°.  Marie -Paul- Thé- 
rèfe  , née  le  10.  Décembre  1729.  Voyez  St.  Aignan. 

BUZANCY  , dans  le  SoiiTùnnois  , au  Gouver- 
nement général  de  l’Ifle-de-France  , Diocefe  , Iru 
tendance  & Election  de  SoifTbns , Parlement  de 
Paris.  On  y compte  44.  feux.  Cette  Paroiflè  cft 
fituée  fur  la  petite  rivière  de  Crife  , à une  lieue  & 
deux  tiers  S.  S.  E.  de  SoifTons. 

BUZANCY  , en  Champagne  , Diocefc  de  Rheims, 
Parlement  de  Paris , Intendance  de  Châlons , Elec- 
tion de  Sre.  Menehoult.  On  y compte  18$.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  fituée  près  de  la  Source  de  la 
petite  rivière  de  Bar  , à 2.  I.  N.  E.  de  Grandpré  , 
4.  S.  E.  d’Ambly  , 2.  Oc  trois  quarts  O.  S.  O.  de 
Stenay,  6.  Oc  deux  tiers  N.  un  quart  à l’E.  de  Sainte- 
Meneboult , Oc  12.  N.  £.  de  Châlons. 

La  Terre  & Seigneurie  de  Buzancy  (dans  l’Elec- 
tion de  S ainte-Menehoult  ) , entra  avec  la  Princi- 
pauté d'Ambli\e  , dans  la  Maifon  d'Anglure  , par 
le  mariage  d’Antoinette  d’Afpremont  avec  René 
d Anglure  , Baron  de  Bourlemonr  ,perc  d’Africain 
dont  le  deuxieme  fils  Nicolas  d’Anglure  , Comte  dé 
Bourlemont  , Lieutenant-Général  des  armées  du 
Roi , eut  la  Baronnie  de  Buzancy  , érigée  en  Mar- 
quant en  fa  faveur,  par  Lettres  de  Septembre  1658., 
rcgiltrées  au  Parlement  le  14.  Février  1639. , & eu 
la  Chambre  des  Comptes  le  20.  Oftobrc  1660.  Il 
mourut  le  24.  Mai  170 6.  ,à  86.  ans.  De  tous  fes 
enfants  , il  ne  lui  relia  que  fa  fille  , Scholaf- 
tiquc-Genevievc  d'Anglure  , morte  en  Mai  1717.  , 
fans  pollérité  de  fon  mari  Louis  d'Ornaifon  , Comte 
de  Chamarande  , Lieutcnant-Géncral  des  armées 
du  Roi. 

Le  Marquifat  de  Buzancy  a été  acquis  par  Jac- 
ques de  Châtenet , Marquis  de  Puyjcgur  , Maréchal 
de  France  , Oc  Chevalier  des  Ordres  du  Roi  , fi|s 
de  Jacques  de  Châtenet , Seigneur  de  Puyfégur  , 
Lieutenant-Gcnéral  des  armées  du  Roi , d’une  Fa- 
mille noble  de  la  Province  d’Armagnac  , connue 
fur-tout  depuis  Bernard  de  Châtenet  , Confeillcr 
& Chambellan  du  Roi  de  Navarre  en  1365.,  6c  dont 
étoit  ilfu  Nicolas  de  Châtenet  , Seigneur  de  Puy- 
fégur en  2541. , pere  de  Bernard  .allié  à Marguerite 
de  Pins  , mere  de  Jean  , qui  époufa  en  1391.  Mag- 
deleine d 'Efÿagnc  de  Ramefort , ayeule  du  Maré- 
chal de  Puyfégur  mort  le  1 3.  Août  1744.  ,à  87.  ans. 

11  avoir  cpoufeJulic-Henrieite-Auguiline  de  Fourey. 
De  ce  mariage  font  nés  , i°.  le  22.  Septembre  1716. 
François-Jacques-Maxime  de  Châtenet  , Marquis 
de  Puyfégur  & de  Buzancy  , Lieutenant-Général 
des  armées  du  Roi , le  17.  Décembre  1759.  .allié 
le  26.  Juin  1742.  à Marie-Marguerite  , fille  de  Gaf- 
pard Majfon  , Préfident  de  la  quatrième  Chambre 
des  Enquêtes  ; 20.  le  29.  Août  1713.  Julie-Hen- 
riette , veuve  de  François  Ncttancourt,  Marquis  de 
Vaubaourj  30.  le  21.  Septembre  1719.  Marie-Anne, 
Oooooooooo 
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qui  a.cpoufô  Auguftin-Alphonfe  CmlU  Seigneur 
de  Saint-Marc  ; 4°-  in  î-  'Tî6'  Hel'nl:' 

Adélaïde  , mariée  au  Marquis  de  Çhoily. 

BUZAY  , en  Bretagne  , Diocefe  & Recette  de 
Nantes  , Parlement  de  Intendance  de  Rennes.  On  y 
compte*  19.  feux  , un  tiers  & un  quart  de  feu.  Cette 
Paroifle  eft  fituée  fur  la  rive,gauche  de  la  Loire  , à 

I.  de  demie  O.  un  quart  au  S.  de  Nantes.  11  y a à 
Buzay  une  Abbaye  d’Hommcs  , de  l’Ordre  de  Ci- 
teaux  , & de  la  Filiation  de  Clairvaux  , fondée  en 
1 1 jj.  par  Hermcngarde  d’Anjou  , Duchcfle  de  Bre- 
tagne , dcc.  Cette  Abbaye  eft  en  commende  , de  elle 
vaut  au  moins  trente  mille  livres  de  rente  au  Sujet 
qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi , quoique  la  taxe  en 
Cour  de  Rome  ne  foit  que  de  66.  florins. 

BUZENOR , dans  l’Agenois , en  Guyenne  , Dio- 
cefe de  Eleclion  d’Agen  , Parlement  & Intendance 
de  Bordeaux  , JurifdiAion  île  Caftclfacrat.  On  y 
compte  ai.  feux.  Cette  Communauté  eft  à s*  1- 
E.  d'Agen. 

BUZET , Paroifle  6c  Jurifdi&ion  , dans  le  Con- 
domois  , en  Gafcogne  , Diocefe  & Elcftion  de  Con- 
dom , Parlement  fit  Intendance  de  Bordeaux.  On  y 
compte  j6o.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fituée  à une  pe- 
tite dillance  de  la  rive  gauche  de  la  Baize  , à 3.1. 
de  la  rive  gauche  de  la  Garonne  , de  6.  de  tiers  N. 


de  Condom. 

BUZET  , ville  , en  Languedoc  , Diocefe  , Par- 
lement , Intendance , Généralité  & Recette  de  Tou- 
lotifc  , Intendance  de  Languedoc.  On  y compte  1 1 Ç. 
feux.  Cette  petite  ville  eit  fituée  fur  la  rive  gauche 
du  Tarn  , à quatre  lieues  de  deux  tiers  N.  E.  de 
Touloufc. 

BUZ1ET  , en  Béarn  , Diocefe  , SénéchaufTée  de 
Recette  d’Oleron , Parlement  de  Pau  , Intendance 
d’Aufch.  On  y compte  30.  feux  de  demi.  Cette  Pa- 
roitlé  eft  fituce  à une  petite  dillance  de  la  rive  droite 
du  Gave , à une  lieue  de  demie  E.  S.  E.  d’Olcron. 

BUZIGNARGUES  , en  Languedoc  , Diocefe  , 
Généralité  de  Recette  de  Montpellier , Parlement 
de  Touloufe  , Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  80.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fitucc  dans  une 
contrée  très-agréable. 

BUZ1NGUE  ( Mairie  de-  ) , dans  le  Duché  de 
Lorraine  , Diocefe  de  Metz  , Confeil  fouverain  de 
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Intendance  de  Lorraine  , Bailliage  & Recette  de 
Bouzonvillc  On  y compte  100.  feux.  Cette  Com- 
munauté eft  fituée  aux  environs  de  la  petite  ville  de 
Bouzonvillc. 

BUZULLIEN  , en  Bretagne  , Diocefe  & Re- 
cette de  Tréguier , Parlement  Ôc  Intendance  de  Ren- 
nes. On  y compte  18.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à 4. 1. 
de  demie  S.  de  Tréguier. 

BUZY  , dans  le  Duché  de  Bar , Diocefe  de  Ver- 
dun , Confeil  fouverain  de  Intendance  de  Lorraine , 
Bailliage  de  Recette  d’Etain.  On  y compte  70.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à une  lieue  de  demie  S.  E.  d’Etain , 
de  4.  E.  de  Verdun. 

BUZY  Angy , bourg , dans  le  Beauvoifis , au  Gou- 
vernement général  de  l’Ifle-de-France  , Diocefe  de 
Ele&ionde  Beauvais,  Parlement  de  Intendance  de 
Paris.  On  y compte  ja$.  feux.  Ce  bourg  eft  Gtué  à 
une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  du  Terrein  , 
à trois  lieues  de  deux  tiers  S.  E.  de  Beauvais.  Il  y 
a une  Paroifle  à Buzy  de  une  autre  à Angy.  Ces 
deux  Paroiflès  font  éloignées  l’une  de  l’autre  , 
d'un  tiers  de  lieue. 

B Y 

BY  , en  Franche-Comté , Diocefe  , Parlement  de 
Intendance  de  Befan^on , Bailliage  de  Recette  de 
Salins.  On  y compte  33.  feux.  Cette  Communauté 
eft  fituée  dans  les  montagnes , à une  lieue  & deux 
tiers  N.  de  Salins , de  à une  demi-lieue  de  la  rive 
gauche  de  la  rivière  de  Louve. 
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BYANS  , en  Franche-Comté  , Diocefe  , Parle- 
ment & Intendance  de  Befanqun  , Bailliage  de  Re- 
cette de  Quingey.  On  y compte  65.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à une  demi-lieue  N.  O.  de  Qui*- 
gey  , où  pafl’e  la  riviere  de  Louve. 

BYANS  , en  Franche-Comté , Diocefe  , Parle- 
ment de  Intendance  de  Befançon  , Bailliage  de  Re- 
cette de  Pontarlier.  On  y compte  41.  feux.  Cette 
Communauté  eft  fituée  au  pied  des  montagnes , à 
une  lieue  de  deux  tiers  N.  0.  de  Pontarlier  , de  6. 
de  tiers  S.  E.  de  Bcfançon. 


Fin  du  premier  Tome. 
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X AGE  iB  , colonne  i , an  mot  Ædoi  , ligne  1 3 , life*  : 
Augufcdanum  , i prêtent  Autan , étoit  leur  capitale. 
Cette  Ville  eft  la  même  que  celle  de  BibnSte  : voyez  ce 
mot  i voyex  auffi  Autan-  On  fait  que  do  tempidc  Ce  far  , 
lei  Gaule*  formoient  , fltc. 

Pag.  74  » toi.  1 , lig.  46  , fupprlmez  la  virgule  qui  eft  avant 
le  mot  tffe&ivemem. 

Pag.  t6o , en/.  1 , au  quatrième  à lined , lig.  6 , life 7 : mai*  i 
l’exception  de  cette  Ville  , le  fécond  Royaume  de  Bout- 
Rogne , non-plu*  que  l'Empire  après  lui  , ne  pofleda  rien 
au-delà  de*  rivé*  Occidentale*  do  Rhône  fit  de  la  Saône  , 
du  moins  dan*  le  Diocefe  de  Lyon  , i ce  que  prétendent 
la  plûpart  de*  Auteur*  qui  ont  fait  l’Hiftoire  du  Pay*  de 
ce  nom.  Car  il  eft  probable  que  le  Diocefe  d'Uzè*  , ainfi 
que  celui  de  Vivier*  , St  la  partie  de*  Diocefe*  de  Valence 
et  de  Vienne  » qui  eft  (ituée  à l'Occident  du  Rhône  , re- 
connut le*  Roi*  d’Atle* , St  peut-être  même  le*  Empereur* 
aprèt  eux. 

Pag.  5»4,  col.  1 , lig.  i|  > après  le  mot  Artoi» , ajoutef  : mai* 


cette  éreélioo  n'appartient  point  à la  Terre  deBeaumont- 
fur-Oife  , quoique  non*  en  citions  ici  la  date.  Effacer 
enfuitt  : d’autres  prétendent , &c. 

Pag.  s js  . col.  1 , au  troiGeme  à line  J , lig.  4 , an  lieu  de  ces 
mot*  : le  Roi  Roger  , itfej  le  Roi  Robert.  Et  enfaite  , 
Roger  avait  eu  ce  Comté  en  échange  , &c. 

Pag.  689  , coL  1 , au  quatrième  i linrJ  , lig.  16  , efface^  ces 
Ceux  mots  : avec  ration.  Et  à la  même  page , col.  t > lig.  9 , 
aprè*  le  mot  College  .cyourr?  : comment  crouveroit-on  de 
pareilles  notices  dan*  les  archive*  de  la  Ville  de  Bordeaux, 
puifqu’il  eft  certain  que  du  terni  de  St.  Louis  , cette  Ville 
étoit  foumife  aux  Angloi*  ï 

Pag.  791  , col.  1 , au  troiûeme  à linei , lifc  : Le  Roi  Jean 
fucccda  au  Duché  de  Bourgogne  , non- feulement  comme 
héritier  de  ce  Fief,  du  chef de  fon  ayeule  Jeanne  de  Bour. 
gogne , mai*  encore  St  plu*  particuliérement  par  fa  qualité 
de  Roi  de  France.  Ce  Monarque  réunit  la  Province  de 
Bourgogne  i la  Couronne  , de  la  donna  enfuitc  à titre  de 
Pairie  en  1 363  , à fon  quatrième  tâl*  , fltc. 
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